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Emprunt  de  la  Ville  de  Bahia,  p.  654,  685,  718,  751. 

816. 

Entrepreneurs  (Sous-Comptoir1  des),  p.  782. 

Etablissements  Orosdi-Back,  p.  80. 

Etain  (Production  universelle  de  1'),  p.  400. 


Faucille  (Percement  de  la),  p.  365. 
Finances  Serbes,  p.  15,  268,  432,  560,  591,  686.  Voir 
Emprunt 

Financière  Franco-Américaine  (Société),  p.  47,  687. 
Fonte  (Production  mondiale  de  la),  p.  369. 
Forges  et  Aciéries  de  la  Marine  et  d'Homécourt, 
p.  687. 

Galeries  Lafayette,  p.  335,  399. 

Gaz  (Compagnie  pour  la  Fabrication  des  Compteurs 
et  Matériel  d'Usines  à),  p.  141.  —  A,  p.  171. 

Gaz  (Compagnie  Madrilène  d'Eclairage  et  de  Chauf- 
fage par  le),  p.  1  !•'>. 

Gaz  à  Paris  (Question  du),  p.  13,  46,  398,  431,  558, 
591,  622,  685,  719,  750,  814.  —  A,  p.  777. 

Gaz  de  Mulhouse,  p.  783. 

Guadeloupe  en  1904  (Commerce  de  la),  p.  656. 

Hellénique  de  Mines  (Société),  p.  496. 

Houillère  des  Bassins  de  la  Loire  et  de  la  Saône-et- 

Loire  (Production),  i>.  ISi      du  Pas-de-Calais  et 

du  Nord,  p.  178.  Voir  Coke. 


I/KCONOMIST 


rE  EUROPEEN 


Impôt  sur  les  opérations  de  Bour&e,  p.  77. 

Impots  (Rendement  des),  p.  49,  76,  178,  205,  304,  4G5, 

493,  621,  749. 
Inde  (Commerce  de  1'),  p.  369. 

Indo-Chine  (Commerce  de  1'),  p.  368.  —  A,  p.  458. 

Locomotives  et  Mécaniques  (Société  Russe  de  Cons- 
truction de),  p.  15,  142. 
Loterie  de  la  Presse,  p.  14,  49. 

Madagascar  (Situation  financière  à),  p.  817. 
Magasins  du  "-Printemps  »,  p.  173,  207,  270. 
Marines  de  commerce  du  monde,  p.  113,  400. 
Martinique  (Commerce  de  la),  p.  818. 
Mines  d'Anzin,  p.  206. 
Mines  et  Fonderies  de  Pontgibaud,  p.  719. 
Montbard  (Société  Métallurgique  de),  p.  141. 

Navigation  Havre-Paris-Lyon-Marseille  (Compagnie 

Générale  de),  p.  144. 
Navigation  dans  les  colonies,  p.  368. 
Nécrologie  :  M.  Nagelsmackers,  p.  49. 

Octroi  de  Paris,  p.  82,  241,  368,  433. 
Octroi  de  Paris  (Modifications  à  1'),  p.  47. 
Omnium  Lvonnais  de  Chemins  de  fer  et  Tramways, 
p.  560.  —  A,  p.  715. 

Pain  (Prix  du),  p.  82,  240,  368  ,  400,  434  ,  625,  721. 

Paris.  Voir  Budget,  Conseil  Municipal,  Contribu- 
tions, Prospectus. 

Postale  Universelle  (Union),  p.  82. 

Presse  (Bons  de  la),  p.  113.  Voir  Loterie. 

Prospectus  (Droit  municipal  de  timbre  sur  les), 
p.  527. 

Providence  Russe,  p.  719. 

Raffinerie  et  Sucreries  Say,  p.  335,  366,  398,  496, 

528  ,  560,  622.  —  A,  p.  459,  651. 
Raisins  de  Corinthe  (Société  Privilégiée  pour  la 

Protection  et  le  Commerce  des),  p.  238,  621,  654, 

687,  718. 
Rio-Tinto,  p.  464. 

Russie  (Situation  économique  de  la),  p.  270,  302. 
Voir  u ux  Questions  du  jour. 

Seine.  Voir  Budget. 

Société  Générale,  p.  367,  464,  559. 

Sucreries  et  Raffinerie  d'Egypte,  p.  335,  366,  782. 

Sucres  (Droits  compensateurs  sur  les),  p.  625. 

Sucrières  (Valeurs),  p.  269. 

Tabacs  de  Portugal,  p.  176,  336. 
Tavernes  Pousset  et  Royale  Réunies,  p.  432. 
Téléphones  et  la  Ville  de  Paris,  p.  432. 
Tramways     électriques  Lille-Roubaix-Tourcoing, 
p.  399,  433. 

Tramways  Français  (Compagnies  de),  p.  110. 
Tramways  et  Omnibus  de  Paris  et  de  la  Seine  (Réor- 
ganisation des),  p.  46,  111,  623,  718,  750. 

Union  et  le  Phénix  Espagnol,  p.  239. 
Usines  Franco-Russes,  p.  366. 

Venezuela.  Voir  Dette. 

Voitures  à  Paris  (Compagnie  Générale  des),  p.  47, 
494. 

Voitures  1'  «  Urbaine  »,  p.  15. 
Voitures  de  place  à  Paris,  p.  432. 

Wagons-Lits  (Compagnie  Internationale  des),  p.  13. 
REVUE  COMMERCIALE  :  Voir  chaque  numéro. 


SITUATION  FINANCIÈRE  GÉNÉRALE 

Fonds  d'Etat  européens  et  extra-européens  (Cours 
de  clôture  de  chaque  semaine).  Voir  chaque  nu- 
méro. 

Marché  financier  de  Paris  (Revue  hebdomadaire 
du).  Voir  chaque  numéro 

Situation  financière  générale.  Voir  chaque  numéro. 
Situation  hebdomadaire  des  Banques  d'Emission  de 
l'Europe.  Voir  chaque  numéro. 

Tableau  des  cours  officiels  des  principales  Bourses 
étrangères.  Voir  la  Couverture  jaune. 

Tableau  des  principales  valeurs  françaises  et  étran- 
gères négociées  à  la  Bourse  de  Paris.  Voir  la 
Couverture  jaune. 


SITUATION  POLITIQUE 

Accord  franco-allemand,  p.  38,  390.  Voir  Maroc. 
Accord  franco-anglais,  p.  166,  198. 
Amnistie,  p.  38. 

Chambres  (Les),  p.  38,  198,  294,  326,  358,  422,  550, 
678, 

Bulgarie  en  France  (Prince  de),  p.  454,  486. 

Chambres  (Les),  p.  38,  198,  294,  326,  858,  422,  550, 
774. 

Chemins  de  fer  Algériens,  p.  294. 

Chemins  de  fer  de  l'Ouest  (Rachat  des),  p.  710,  742. 

Conférence  de  La  Haye  (Nouvelle),  p.  422. 

Congo  (Réformes  au),  p.  422,  454. 

Conseils  généraux,  p.  230. 

Douzièmes  provisoires,  p.  774. 

Eglises  et  de  l'Etat  (Séparation  des),  p.  7,  70.  102, 

486,  518,  550,  646,  678,  710,  806. 
Election  présidentielle,  p.  806. 
Elections  sénatoriales,  p.  582. 
Electorale  (Réforme),  p.  646.  Voir  Scrutin. 

Gaz  à  Paris,  p.  582,  614. 

Indo-Chine  (Réorganisation  de  F),  p.  198,  294. 

.  Japon.  Voir  Paix. 

Loubet  (Un  discours  de  M.),  p.  198. 

Marine  marchande  (Primes  à  la),  p.  710. 

Maroc  (Question  du),  p.  7,  38,  70,  102,  134,  166,  230, 

262,  294,  326,  358,  390,  422,  518,  710,  742,  774,  806. 

Voir  Accord. 
Ministériel  (Remaniement),  p.  614. 

Paix  entre  la  Russie  et' le  Japon,  p.  262. 
Portugal  en  France  (Roi  de),  p.  614,  646,  678. 
Président  de  la  République  en  Espagne  et  Portugal, 
p.  358,  454,  518,  550. 

Retraites  ouvrières,  p.  7,  678,  742. 
Rouvier  (Politique  de  M.),  p.  454. 
Russie.  Voir  Paix. 

Scrutin  de  liste  et  Représentation  proportionnelle, 
p.  678. 

Syndicats  professionnels,  p.  582. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Allemagne,  Angleterre 


ÉTRANGER 


(La  lettre  A  renvoie  aux  Questions  du  jour) 


ALLEMAGNE 


Afrique  Sud-Occidentale  (Dépenses  pour  1'),  p.  246. 
Alcool  (Production  de  1'),  P-  502. 
Allemands  à  l'Etranger,  p.  406. 

Baltique  (Question  de  la),  p.  150. 
Banque  de  l'Empire  (Bilan,    de    la).  Voir  chaque 
numéro. 

Banque  Impériale  .en  cas  de  guerre.  —  A,  p.  523. 
Banques  allemandes  en  1904,  p.  534.  Voir  Deutsche 
Bank. 

Banques  d'Emission  depuis  1883,  p.  502. 
Banques  Hypothécaires,  p.  246. 
Bourse  de  Berlin  (Courrier  de  la).  Voir  chaque  nu- 
méro. 

Brasseries  en  1904,  p.  246. 

Budget  de  1906,  p.  694.  Voir  Réformes. 

Canal  «  Empereur-Guillaume  »  en  1904-1905,  p.  630. 
Capitaux  allemands  à  l'Etranger,  p.  823. 
Charbon  (Production  et  Commerce  du),  p.  120,  823. 
Chemins  de  fer  allemands,  p.  278. 
Chemins  de  fer  prussiens,  p.  119. 
Colonies  (Commerce  dans  les),  p.  439 
Commerce  extérieur,  p.  150,  567  ,  694  ;  —  en  1904, 
p.  470. 

Dette  publique  de  l'Empire,  p.  758. 
Dette  publique  en  Prusse,  p.  790. 
Deutsche-Bank  (Augmentation   de   capital   de  la), 
p.  567. 

Discours  du  Prince  de  Biïlow,  p.  758. 
Discours  du  Trône,  p.  694,  726. 

Emigration,  p.  374,  598. 
Emissions,  p.  55. 

Empereurs  d'Allemagne  et  de  Russie  (Entrevue  des), 
p.  119. 

Emprunt  Japonais,  p.  55,  87. 

Escompte  (Taux  de  1'),  p.  278,  342,  374,  439,  598,  758, 
790. 

Fer  (Production  et  Commerce  du),  p.  22,  119,  151, 

278,  440,  567.  824. 
Financières  (Réformes),  p.  439,  502,  662,  726.  — 

A,  p.  743. 

France  et  Allemagne.  —  A,  p.  395,  775,  806. 

Grève  (Menace  de),  p.  630. 

Impôt  sur  les  Opérations  de  Bourse,  p.  823. 

Kameroun  (Commerce  extérieur  du),  p.  375. 

Marchés    Financier    et    Monétaire.  Voir  chaque 

numéro. 
Marine  marchande,  p.  214. 

Maroc  (Question  du),  p.  22,  55,  150,  183,  310,  406, 

470,  823.  —  A,  p-  395,  775,  806. 
Ministériels  en  Prusse  (Changements),  p.  534. 

Navales  (Futûres  Constructions),  p.  439,  630,  790. 
Navigation  (Compagnies  de),  p.  183. 


Population,  p.  183,  310,  374. 

Ports  allemands  (Développement  des),  p.  824. 

Russie  (Evénements  de),  p.  567,  598,  790.  Voir  Empe- 
reurs, Witte. 

Sel  de  1893  à  1902  (Droits  sur  le),  p.  87. 
Socialiste  (Agitation),  p.  823. 
Sociétés  (Création  de  Nouvelles),  p.  56. 
Succession  en  Prusse  de  1896  à  1904  (Droits  de), 
p.  824. 

Sucrière  de  1904-1905  (Campagne),  p.  440. 

Tabacs  (Droits  sur  les),  p.  662. 
Timbre  (Impôt  du),  p.  22. 

Viande  (Production  et  prix  de  la),  p.  342. 

Witte  à  Berlin  (M.),  p.  406. 


ANGLETERRE 


Alliance  Anglo-Japonaise,  p.  408.  Voir  Traité. 
Australasie  (Budget  de  1'),  p.  279. 
Australasie   en  1904   (Commerce   extérieur  de  1'), 
p.  121. 

Banque  d'Angleterre   (Bilan   de   la).  Voir  chaque 
numéro. 

Banques.  Voir  Joint  Stocks  Banks. 
Banques  écossaises,  p.  825. 
Banques  métropolitaines,  p.  247. 
Blé  (Production  du),  p.  152. 

Charbon  (Production  et  Commerce  du),  p.  23,  88. 
Chemins  de  fer,  p.  151,  441. 

Commerce  extérieur,  p.  57,  185,  215,  343,  344,  407, 

471,  472,  632,  759,  760. 
Gommerce  avec  les  Colonies  africaines,  p.  791. 
Consolidés  (Emission  de),  p.  23. 
Coton  (Commerce  du),  p.  247,  375,  503. 
Coton  aux  Colonies  (Culture  du),  p.  23. 
Council  of  foreign  Bondholders,  p.  631.  —  A,  p.  586. 
Curzon  (Démission  de  Lord),  p.  247. 

Dette  publique,  p.  89. 

Electorale  (Réforme),  p.  88. 

Electricité  à  Londres,  p.  599. 

Emissions,  p.  23,  504.  —  Voir  Consolidrs. 

Emprunt  Japonais,  p.  56. 

Escompte  (Taux  de  D,  p.  343,  375,  407  .  440. 

Faillites  en  1904,  p.  151. 
Fêtes  françaises,  p.  184,  215. 
Finances  nationales,  p.  88,  407,  471. 
Flotte  anglaise  dans  la  Baltique,  p.  279. 

Inde  (Situation  agricole  de  1'),  p.  311,  535,  599. 
Inde  en  1904  (Commerce  de  F),  p.  568. 
Irlande  (Situation  économique  de  1'),  p.  728. 

Japon  (Capitaux  étrangers  au),  p.  343. 
Joint  Stocks  Banks,  p.  216,  568. 
Jute  (Industrie  du),  p.  663. 

Manifestation  des  «  sans-travail  »,  p.  599,  663. 
Marchés    Financier   et    Monétaire.    Voir  chaque 

numéro. 
Maroc  (Question  du),  p.  56. 
Minérale  en  1904  (Production),  p.  568. 
Ministérielle  (Crise),  p.  695,  727,  759,  760. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Angleterre,  Autriche-Hongrie,  Belgique,  Bulgarie,  Danemark,  Espagne 


Navales  (Constructions),  p.  89,  664. 

Paix  (La),  p.  279,  311. 
Parlement  (Clôture  du),  p.  215. 
Paupérisme,  p.  695. 

Placements  anglais  à  l'étranger,  p.  504. 
Politique  (Situation),  p.  120,  151. 
Post-Office  (Opérations  financières  du),  p.  248. 
Postes  et  Télégraphes,  p.  536.  Voir  Téléphones. 

Revenu  de  la  nation,  p.  376. 

Sociétés  en  1904  (Créations  de),  p.  184. 
Stock-Exchange  (Organisation  du),  p.  120. 

Téléphones,  p.  247. 
Trade-Unions  (Congrès  des),  p.  343. 
Traité  Anglo-Japonais,  p.  440.  Voir  Alliance. 
Travail  (Statistique  du),  p.  375. 
Trésor  (Situation  du),  p.  88,  279,  344,  375,  407,  408, 
536,  727,  824. 


AUTRICHE-HONGRIE 


Alcool  en  1904  (Commerce  de  !'),  p.  377. 

Banque  Austro  Hongroise,  p.  25. 

Bière  (Consommation  de  la),  p.  473. 

Bourse  de  Vienne  en  1904,  p.  248. 

Bourse  de  Vienne  (Courrier    de    la).  Voir  chaque 

correspondance. 
Budget  de  1906,  p.  185,  409,  472. 

Caisses  d'épargne  en  Hongrie,  p.  665. 
Chambre  des  compensations  de  Vienne,  p.  312. 
Chemins  de  fer  (Grève  des),  p.  664. 
Chemins  de  fer  (Rachat  des),  p.  89,  185,  600. 
Chemins  de  fer  de  l'Autriche  en  1904,  p.  792. 
Chemins  de  fer  de  l'Etat  Austro-Hongrois,  p.  186. 

—  en  1904,  p.  90. 
Chemins  de  fer  de  l'Etat  Autrichien,  p.  665. 
Commerce  extérieur,  p.  24.  185,  186,  410,  537,  538, 

792. 

Commerce  entre  l'Autriche  et  la  Hongrie,  p.  186, 
410,  601. 

Dette  publique  de  l'Autriche,  p.  729. 
Emissions,  p.  89. 

Escompte  (Taux  de  1),  p.  472,  537. 

Gautsch  (Exposé  politique  et  financier  de  M.),  p.  472. 

Ministérielle  en  Hongrie  (Situation),  p.  24,  89,  185, 
312,  377,  409,  472  ,  537  ,  600,  664,  728,  792. 

Politique  en  Autriche  (Situation),  p.  664,  792. 

Récoltes,  p.  185. 

Sociétés  (Créations  de),  p.  89. 

Traités  de  Commerce,  p.  24. 

Trésor  Hongrois  (Situation  du),  p.  90,  377,  793. 

Vienne  en  1904  (Etrangers  à),  p.  473. 


BELGIQUE 


Banque  Nationale,  p.  121. 
Budget  de  1906,  p.  505. 

Caisse  d'Epargne,  p.  91,  250,  345. 
Chemins  de  fer  (Budget  des),  p.  634. 
Chemins  de  fer  (Recettes  des),  p.  250,  410,  474,  634, 
767. 

Commerce  extérieur,  p.  58,  90,  249,  378,  505,  666. 
Fortune  mobilière,  p.  121,  602. 
Impôts,  p.  249,  633. 

Marché  Financier.  Voir  chaque  numéro. 

Navigation  maritime,  p.  91. 

Outillage  économique,  p.  793. 

Providence  Russe,  p.  665. 

Sociétés  Russes  (Reconstitution  des),  p.  665. 

Tramways  de  Barcelone,  p.  696. 
Tramways  de  Buenos-Ayres,  p.  601. 


BULGARIE 


Banque  agricole  de  Bulgarie  en  1904,  p.  794. 


DANEMARK 


Banque  Nationale  en  1904-1905,  p.  505. 
Budget  de  1905-1906,  p.  250. 

Commerciale  asiatique  (Société),  p.  250. 


ESPAGNE 


Agricole  (Crise),  p.  152,  217. 

Banque  d'Espagne.  Voir  chaque  numéro. 
Bourse  de  Madrid.  Voir  chaque  numéro 
Budget  de  1906,  p.  411,  698. 

Câble  des  Canaries,  p.  186. 

Chemins   de   fer   Espagnols   (Recettes    des).  Voir 

chaque  numéro. 
Commerce  extérieur,  p.  59,  186,  187,  313,  379,  474, 

604,  761,  796.  —  en  1904,  p.  570,  603. 
Commerce  maritime,  p.  345. 
Cortès  (Clôture  des),  p.  152. 

Douanières  en  1904  (Recettes),  p.  123. 

Echegaray  (M.),  p.  186. 

Elections,  p.  152,  217,  250,  378. 

Exercices  1904  et  1905  (Liquidation  des),  p.  731. 
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Marques  de  fabrique  p.  697. 
Minière  en  1903  et  1904  (Production),  p.  443. 
Ministère  (Projets  du),  p.  217,  250. 
Ministériels  (Changements),  p.  570,  730,  731. 

Propriété  espagnole  (La),  p.  411. 

Situation  politique.  Voir  chaque  numéro. 
Sucres,  p.  826. 

Traités  de  Commerce,  p.  186,  313. 
Trésor  (Situation  du),  p.  152,  217  ,  282,  412,  476,  667, 
762. 

Villaverde  (Mort  de  M.),  p.  91.  —  A.,  p.  73. 


GRÈCE 


Budget  de  1905,  p.  251. 

Commerce  extérieur,  p.  668. 

Navigation  (Mouvement  de  la),  p.  668. 

Situation  économique  et  financière.  Voir  aux  Ques- 
tions du  jour. 


ITALIE 


Blé  (Récolte  du),  p.  123. 

Bourse  de  Rome  (Courrier    de    la).  Voir  chaque 
correspondance. 

Caisses  d'épargne,  p.  507,  572. 

Chemins  de  fer  (Nouvelle  organisation  des),  p.  60, 

123,  124,  153,  698.  —  A,  p.  170. 
Chemins  de  fer  de  l'Etat,  p.  572. 
Commerce  extérieur,  p.  218,  282,  346,  444,  571,  698, 

827. 

Commerce  Franco-Italien,  p.  444. 
Dette  publique,  p.  218. 

Dettes  des  Communes  et  des  Provinces,  p.  155. 

Emigration,  p.  571. 

Emigration  de  1876  à  1904,  p.  154. 

Espagne  (Modus  vivendi  commercial  avec  1'),  p.  698. 

Financier  (Un  exposé),  p.  60,  763. 

Habitations  ouvrières  à  bon  marché,  p.  507. 

Impôts  directs  (Produit  des),  p.  347. 
Industrielle  (Statistique),  p.  154,  635. 

Ministère  (Nouveau),  p.  827. 

Parlement  (Réouverture  du),  p.  60,  698. 

Politique  (Situation),  p.  153  .  218,  282,  444,  507  ,  571, 

763,  827. 

Relations  Franco-Italiennes,  p.  571. 

Sociétés  (Valeur  en  Bourse  des  principales),  p.  60, 

218,  347  ,  508,  636,  827. 
Successions  et  Donations  en  1902-03  et  1903-04.  p.  155. 


Tremblement  de  terre  en  Galabre,  p.  346. 
Trésor  (Situation  du),  p.  60,  123,  218,  283,  346,  347, 
444,  507,  571,  635,  636,  698. 

Valeurs  industrielles  (Baisse  des),  p.  635. 


LUXEMBOURG  (Grand -Duché) 

Budget  de  1906,  p.  636. 

Mines  et  la  Métallurgie  en  1904,  p.  636. 


NORVÈGE 

Avènement  du  Roi  Haakon  VII,  p.  700. 
Commerce  extérieur  en  1904,  p.  26. 
Plébisciste  (Le),  p.  668. 

Suède  et  Norvège.  —  A,  p.  201,  396,  492,  558. 


PORTUGAL 

Banque  de  Portugal,  p.  315. 

Budget  de  1903-1904,  p.  316  ;  -  de  1904-1905,  p.  317. 
Budget  Colonial,  p.  219. 

Chemins  de  fer  Portugais.  —  A,  p.  233. 
Coloniale  (Situation),  p.  828. 
Commerce  extérieur,  p.  219. 

Ministérielle  (Crise),  p.  828, 

Parlementaire  (Session),  p.  219,  315. 


ROUMANIE 

Agricole  (Statistique),  p.  604. 

Banque  Nationale  de  Roumanie,  p.  187. 
Blé  (Production  et  Exportation  du),  p.  252. 

Commerce  extérieur  en  1904,  p.  251,  380. 

Discours  du  Trône,  p.  763. 

Financière  (Situation),  p.  764. 
Fonds  Communal,  p.  187. 

Pétrolifères  de  l'Etat  (Terrains),  p.  26. 

Salines  (Exploitation  des),  p.  26, 
Sucré  (Production  du),  p.  27,  381. 

Trésor  (Situation  du),  p.  26,  380,  604. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN  —  Russie,  Serbie,  Sottie,  Suisse,  Turquie,  Amérique 


RUSSIE 

Caisses  d'Epargne,  p.  796. 
Revenu  National,  p.  92. 

Situation  politique  et  économique.  Voir  aux  Ques- 
tions du  jour. 

Trésor  (Situation  du),  p.  283,  412,  796. 


SERBIE 

Commerce  extérieur  eu  1904,  p.  699. 


SUÈDE 

Ministère  (Nouveau),  p.  668. 

Norvège  et  Suède.  —  A,  p.  201,  396,  492,  558. 


SUISSE 

Alcool  en  1904  (Monopole  de  V),  p.  348. 

Banque  Nationale.  —  A,  p.  619. 

Budget  de  1904,  p.  155  ;  de  1906,  p.  508,  572. 

Chemins  de  fer  (Budget  des),  p.  508. 
Chemins  de  fer  (Statistique  des),  p.  348. 
Commerce  extérieur,  p.  348  ;  —  en  1904,  p.  572. 

Dette,  p.  155. 

Douanières  (Recettes),  p.  348. 

Financière  des  Cantons  (Situation),  p.  283. 
Fortune  de  la  Suisse,  p.  155. 


TURQUIE 

Banque  Ottomane.  — -A,  p.  12. 

Commerce  extérieur  de  la  Crète  en  1904,  p.  668. 
Commerce  extérieur  de  l'Egypte  en  1904,  p.  27. 
Commerce  de  la  Tripolitaine  en  1903,  p.  668. 

Dette  publique  ottomane,  p.  540,  732. 

Macédoine  (Contrôle  financier  en).  —  A,  p.  810. 

Tabacs.  —  A,  p.  429. 


AMERIQUE 

BOLIVIE 

Commerce,  p.  125. 

BRÉSIL 

Banque  de  la  République,  p.  317,  445. 
Budget  de  1906,  p.  252,  285. 

Caoutchouc  au  Para  (Récolte  du),  p.  733. 
Chemins  de  fer,  p.  220. 
Chemins  de  fer  de  Sorocabana,  p.  509. 
Commerce  extérieur,  p.  61  ;  —  en  1904,  p.  637. 
Cotonnière  (Industrie),  p.  541. 

Dettes,  p.  93. 

Douanes  (Recettes  des),  p.  349. 
Election*  présidentielle,  p.  381. 

Espirito-Santo  (Situation  financière  de  l'Etat  d'), 
p.  573. 

Financière  (Situation),  p.  829. 

Minas-Geraes  (Situation  de),  p.  349. 
Ministre  des  Finances  (Rapport  du),  p.  381. 

Navigation  en  1903,  p.  28  ;  en  1904,  p.  605. 

Ports  Brésiliens  en  1904,  p.  701,  764. 

Sucrière  (Production),  p.  733. 

CANADA 

Chemins  de  fer  et  leur  mise  en  valeur,  p.  188. 
Commerce  extérieur  en  1904-05,  p.  637. 

Douanes,  p.  188. 

Industrie,  p.  669. 

CHILI 

Nitrate  en  1904  (Industrie  du),  p.  156. 

Situation  économique  et  financière,  p.  28,  252. 
Situation  politique,  p.  573. 
Sucrière  (Industrie),  p.  701. 

COLOMBIE 

Commerce  extérieur  en  1904,  p.  669. 
Dette  extérieure  (Règlement  de  la),  p.  156. 

COSTA-RICA 

Commerce  extérieur  en  1904,  p.  797. 

CUBA 

Commerce  extérieur  en  1904,  p.  317. 

ÉQUATEUR 

Commerce  extérieur  en  1904,  p.  701. 
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ÉTATS-UNIS 

Banques,  p.  349,  573. 

Caisses  d'Epargne,  p.  413. 

Chemins  de  fer,  p.  221,  797. 

Chemins  de  fer  (Recettes  des),  p.  605. 

Commerce  extérieur,  p.  61,  188,  253,  317  ,  445,  476, 

509,  702,  797. 
Coton  en  1904-05  (Production  du),  p.  701. 

Dette  publique,  p.  349. 

Finances,  p.  156,  541.  Voir  Trésor. 
Fonte  (Production  de  la),  p.  829. 

Marché  Financier  de  New-York. Voir  chaque  numéro. 
Message  du  Président  Roosevelt,  p.  733. 
Monétaire  (Situation),  p.  382. 

New-York  (Mouvement  Commercial  du  Port  de), 
p.  221. 

Philippines  en  1904  (Commerce  extérieur  des),  p.  445, 
669. 

Récoltes,  p.  93.  Voir  Coton. 

Salaires  et  coût  de  la  vie,  p.  638. 
Sidérurgique  (Production),  p.  93,  221. 
Soie  (Industrie  de  la),  p.  61. 

Trésor  (Rapport  du  Secrétaire  du),  p.  765. 
Trésor  (Situation  du),  p.  29,  189,  285,  445,  701. 
Trust  de  l'Acier,  p.  605. 
Trust  de  l'Océan  en  1904,  p.  125. 

MEXIQUE 

Association  Internationale  Financière,  p-.  189. 
Banque  Centrale,  p.  94. 

Ranques  (Situation  des),  p.  94,  318,  413,  476,  509, 
573,  605,  702. 

Caoutchouc,  p.  285. 

Chambre  de  compensation  (Création  d'une),  p.  670. 
Chemins  de  fer  de  la  Côte  du  Pacifique,  p.  446. 
Commerce  extérieur,  p.  62,  125,  157  .  413,  541,  765. 
Coton  en  1903  (Production  du),  p.  734. 

Dette  intérieure  amortissable,  p.  669. 
Douanes  (Réforme  du  Tarif  des),  p.  157. 
Douanières  en  1904-05  (Recettes),  p.  125,  318. 

Henequen  (Le),  p.  221,  638. 

Inspection  Générale  des  Etablissements  de  Crédit  et 
des  Compagnies  d'Assurances,  p.  29. 

Postes  en  1904-05  (Recettes  des),  p.  382. 

Situation  économique  et  financière.  —  A,  p.  201. 

Tabac  (Récolte  du),  p.  350. 

Terrains  nationaux  (Vente  de),  p.  382. 

Zone  libre  (Suppression  de  la),  p.  253,  285. 

PÉROU 

Situation  économique,  p.  414. 

RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Campagne  agricole  1905-1906,  p.  702. 


Commerce  extérieur,  p.  542,  829. 
Dette  intérieure,  p.  190. 

Rosario  en  1904  (Mouvement  du  Port  de),  p.  477. 

TERRE-NEUVE 

Commerce  extérieur  en  1903-04,  p.  766  ;  en  1904-05. 
p.  766. 

URUGUAY 

Agricole  en  1904-1905  (Production),  p.  797. 
Commerce  extérieur  en  1904,  p.  222. 
Financière  (Situation),  p.  94. 


ASIE 

CHINE 

Commerce  extérieur  en  1904,  p.  157. 
Convention  Sino-Japonaise,  p.  798. 

Douanières  (Recettes),  p.  190,  C  '.. 

Pétrole  (Marché  du),  p.  286. 
Population,  p.  350. 
Postes,  p.  446. 

CORÉE 

Chemins  de  fer,  p.  478. 

Commerce  avec  la  Chine  de  1886  à  1904,  p.  190. 
Coton  (Culture  du),  p.  510. 

Situation  économique  et  financière,  p.  30. 

INDES  ANGLAISES 

Bombay  en  1903-04  (Mouvement  du  Port  de),  p.  158. 

Chemins  de  fer,  p.  286,  766  ;  —  en  1904,  p.  30. 
Commerce  dans  les  Etats  Malais  en  1904,  p.  798. 

JAPON 

Budget  de  1906,  p.  734. 

Commerce  extérieur,  p.  222,  414,  638,  798,  830. 
Convention  Sino-Japonaise,  p.  798. 
Corée  (Accord  avec  la),  p.  670. 
Cotonnière  (Industrie),  p.  766. 

Emprunts  de  guerre  en  1904  et  1905,  p.  30. 

Financière    (Situation),    p.    574,    606,    670.  Voir 
Emprunts. 

Industrie,  p.  62. 

Marchés  du  Monde  (Les  Japonais  dans  les),  p.  254. 
Marine  marchande,  p.  734. 
Mines  (Loi  sur  les),  p.  574. 
Mines  d'or  et  d'argent,  p.  350. 

Pétrole,  p.  286.  . 

PERSE 

Commerce  extérieur,  p.  126. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 
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SIAM 

Budget  de  1905-06,  p.  702. 
Commerce  en  1903,  p.  254  ;  —  en  1904,  p.  446. 
*  Finances,  p.  734. 
Navigation,  p.  286. 


MINES  D'OR 


African  and  European  Investment,  p.  159. 
Angelo  Deep,  p.  735.. 

Barnato  Consolidated,  p.  31. 

Beers  (De),  p.  703. 

Buffelsdoorn  Consolidated,  p.  159. 

Dividendes  des  Mines  Transvaaliennes,  p.  799,  831. 

East  Rand,  p.  575. 

Exploitation  des  Mines  Transvaaliennes  (Diminu- 
tion des  frais  d'),  p.  575,  704,  799. 

Ferreira,  p.  415. 
Ferreira  Deep,  p.  544. 

Geduld,  p.  799. 

Henry  Nourse,  p.  543,  607. 
Heriot  (New),  p.  543. 

Johannesburg  Consolidated,  p.  95,  479. 
Jumpers,  p.  127. 

Madagascar  (Gisements  d'or  à),  p.  191,  735. 
Main-d'œuvre  au  Transvaal,  p.  63,  223,  255,  287,  319, 

351,  447,  479,  575,  607,  639,  767,  799. 
Mines  deep-levels  (Nouvelles),  p.  735. 
Mines  de  diamants  dans  la  Rhodesia,  p.  127. 
Mines  d'or  Transvaaliennes  (Situation  des),  p.  703, 

831. 

Modderfcntein  (New),  p.  287. 

New  Goch,  p.  639. 
Nigel  Deep,  p.  319. 
Nigel  Gold,  p.  447. 
Nourse  Deep,  p.  447,  543. 

Production  des  principales  Mines  Transvaaliennes, 

p.  383,  510. 
Production  de  la  Rhodesia,  p.  383,  543. 
Production  de  Victoria,  p.  127. 

Production  du  Witwatersrand,  p.  63,  191,  223,  351, 
479,  639,  767. 

Rand  Mines,  p.  127,  671. 

Résidus  aurifères  (Traitement  des),  p.  255. 

Rhodesia  Exploration,  p.  831. 

Rhodesian  Banket,  p.  415. 

Rhodesie  (Industrie  aurifère  en),  p.  191. 

Robinson  Randfontein,  p.  287. 

Salisbury.  p.  159. 

Sheba,  p.  223,  543. 

Simmer  and  Jack,  p.  671,  703. 

Treasury.  p.  31,  191. 
Tube-Mills,  p.  415,  767. 


Village  Main  Rcef,  p.  95. 
Village  Deep  (South),  p.  139. 

Wenuner,  p.  255. 
WVst  Rand,  p.  351. 
Witwatersrand  Township,  p.  383. 
Wolhuter,  p.  255,  287,  479. 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 

Production  de  l'Australasie  en  1904,  p.  223. 

de  l'Australie  Occidentale   p.  191,  319, 

447.  607,  767. 
de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud,  p.  63,  351. 

479,  607. 

de  la  Nouvelle-Zélande,  p.  191,  479,  607. 
du  Queensland,  p.  255. 

South  African  Land  and  Exploration,  p.  191. 


INFORMATIONS  DIVERSES 

African  Farms,  p.  383. 
Angelo-French  Exploration,  p.  415. 

Beers  (De),  p.  31. 

Cafres  et  Chinois,  p.  415,  671. 
Gallao  (El),  p.  767. 

Dividendes,  p.  639. 

Durban  Roodepoort  Deep,  p.  383. 

.East  Rand,  p.  511. 

Goldfields  (Consolidated,    p.  576. 

Glynn's  Lydenburg,  p.  63. 

Great  Eastern  GoLlieries,  p.  31,  319. 

Impôts  Fonciers  à  Johannesburg,  p.  255. 

Madagascar  (Or  à),  p.  63,  223,  351. 

Meyer  and  Charlton,  p.  767. 

Mines  Indiennes,  p.  63,  287. 

Mines  de  Diamants  en  Rhodésie,  p.  32. 

Mozambique  (Compagnie  de),  p.  511. 

New  Goch,  p.  767. 

Premier  Diamond,  p.  831. 

Rand  Mines  (Filiales  de  la),  p.  735. 
Randfontein  Deep,  p.  735. 

Sheba,  p.  415. 

Swazieland  Corporation,  p.  511,  575. 

Transvaal  and  Delagoa  Bay,  p.  608. 
Transvaal  Goldfields,  p.  511. 
Transvaal  Proprietary,  p.  447. 
Tube-Mills,  p.  639. 
Tudor,  p.  224. 

Van  Dyk,  p.  223. 

Wemmer,  p.  672. 

West  Roodepoort  Deep,  p.  415. 

Wolhuter,  p.  672. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


3  'a 


PRINCIP.  CHAPITRES 


a  o,  a 


O  3  O 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1904 

7  juillet... 

.1  2.756 

i 

131; 

4  241 

670 

553 

531 

3 

1905 

22  juin  

.  2.883 

1 

112 

4.269 

587 

483 

478 

3 

1905 

29  juin.  . . . 

.  2.884 

1 

110 

4.356 

664 

629 

478 

3 

1905 

6  juillet... 

.1  2.890 

1 

112 

4.403 

640 

574 

513 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1904 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 

1904 
1905 
1905 
1905 

1904 
1905 
1905 
1905 


30  juin. 
15  juin. 
23  juin. 
30  juin. 


783 
1.013 
1.C06 

819 


305 
355 
353 
309 


1.847  II 
1.535 

1.372  I 

1.943  II 


675 
825 
828 


1.189 
1.062 
1.102 
1.419 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


31  mars  

31  décembre. 

31  janvier  . . , 

31  mars ...  . 


60 

58 
61 
58 


24 

22 
23 
21 


189 
189 
164 
189 


115 
105 
109 
114 


155 
110 
148 
171 


196 
92 
85 

229 


74 
86 
74 
76 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

7  juillet....     857       »       733    1.010  700 

22  juin   972       »       723     1.044  718 

29  juin   976       »       753    1  117  835 

6  juillet..  .     962       *       768    1.249  709 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Ecosse 


3 

254 
2)4 
2/, 


9  avril.. . 
11  février. 
11  mars . . 

8  avril.. . 


120 
124 
118 
116 


ANGLETERRE 

9  avril  I  75 

11  février   68 

11  mars  ....  I  68 

8  avril  I  66 


20  178 

18  172 

18  170 

20  175 

Banques  d'Irlande 


DATES 


Or 


Ar- 
gent 


g  g 


i.-0 

5* 


PRINCIP.  CHAPITRES 


~  «©  — 

3  =.3 
U  -3  3 


O  3  ô 
Pk«îi  % 


1904 
1905 
1905 
1905 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 

30  juin   1.190      325    1.739  1162       384  43 

15  juin   1.204      330     1.594     190       322  43 

23  juin   1.196      33i     1.584     196       320  43 

30  juin   1.181      329     1.706  II  166       409  47 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 

1904  30  juin  

1905  15  juin.  

1905  22  juin. 
190  5   29  juin. 


90 

22 

643 

55 

554 

31 

98 

22 

656 

53 

565 

27 

99 

22 

645 

76 

579 

27 

97 

21 

675 

73 

593 

29 

■33. 


3fc 
3)4 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1904  13  juin.... 

1905  27  mai  .  .. 
4  juin. . . . 


1905 


1905    13  juin. 


n 

8 

41 

1  11 

22 

18 

13 

12 

41 

69 

23 

14 

13 

12 

4t 

69 

23 

14 

13 

12 

42 

1  69 

24 

14 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1904 
1905 
1905 
1905 


19Û4 
1905 
1905 
1905 


30  juin. 

30  avril. 

31  mai  . 
30  juin. 


119 

157 

5 

48 

111 

» 

152 

5 

45 

•i  i 

115 

» 

154 

5 

48 

123 

» 

166 

7 

48 

il 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 

2  juillet  ... 
17  juin.  .  . 
24  juin  

1  juillet.. . 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 


368 

513  1 

1.620 

646 

56S 

855 

109 

371 

556  I 

1.558 

701 

95 

371 

560 

1.556 

569 

700 

93 

371 

562  I 

1.561 

563 

702 

108 

1904  31  mai  

2 

1 

128 

86 

31 

14 

1905   31  mars  

1 

1 

126 

96 

31 

17 

190  5   30  avril  

1 

1 

123 

95 

31 

15 

1905   31  mai  ■ 

1 

1 

122 

98 

32 

15 

1904 
1905 
1905 
1905 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 

2  juillet  ... 

17  juin  

24  juin  

1  juillet. . . . 

ITALIE  —  Banque  d'Italie 


138- 

166 

514 

13 

136 

97 

171 

157 

531 

27 

133 

114 

171 

158 

524 

30 

131 

113 

161 

157 

539 

14 

138 

125 

454 
4 

4 
4 


4)4 

454 
4)4 


654 

8 

654 


3)4 

2)4 
2)4 

2  y, 


1904 

469 

112 

798 

184 

279 

39 

5 

1905 

20  mai  

479 

97 

840 

174 

303 

37 

5 

1905 

31  mai  .... 

473 

97 

S58 

173 

303 

39 

5 

1905 

476 

97 

855 

162 

299 

36 

5 

ITALIE  - 

-  Banque  de  Naples 

1904 

99 

14 

268 

76 

111 

23 

5 

1905 

113 

15 

282 

79 

119 

20 

5 

1905 

31  mai  

113 

15 

288 

83 

125 

20 

5 

1905 

114 

15 

285 

79 

122 

20 

5 

ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1904   10  juin...... 

41 

2 

54 

38 

40 

3 

1 905   20  mai  

44 

2 

63 

37 

43 

3 

1905    31  mai  

42 

2 

65 

38 

43 

3 

1905   10  juin  

42 

2 

66 

37 

45 

3 

I! 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


1904  31  mai  

35 

» 

86 

8 

54 

2 

1905   31  mars  

35 

» 

87 

13 

53 

1 

1905   30  avril  

35 

n 

92 

15 

38 

1 

1905   31  mai  

34 

» 

91 

13 

57 

1 

PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


50 

168 

» 

» 

» 

27  | 

36 

376 

12 

102    ,  27 

11 

158 

» 

27 

37 

367 

10 

102  23 

11 

158 

» 

» 

190  5  24  mai  

27 

37 

366 

11 

1111  22 

12 

161 

» 

• 

27 

37 

361 

:)  n 

105    !   22  8 

5 

4)4 
454 
4)4 


5X 


1 


2 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


1904 
1905 
1905 
1905 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 

68 


2o  juin. . . 

H)  juin  I  45 

17  juin  |  45 

24  juin. . . 


46 


4 

167 

72 

10 

S 

4 

162 

57 

22 

5 

5 

16! 

57 

22 

5 

5 

163 

60  ' 

22 

5 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


2.204 

22:5 

1.796 

m 

559 

380 

1905     5  juin  

2.421 

169 

2.409 

401 

409 

433 

1905    1  i  juin  

2.441 

168 

•.'.'.15 

4.11 

m 

435 

1905   21  juin  

2.452 

171 

2.417 

425 

413 

429 

5  % 

5  y, 

5% 

5/, 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1904 

1905 
1905 
1905 


15  juin. 
15  mai  . 
31  mai  . 
15  juin. 


21  f 

2 

77 

21 

37 

20 

n 

23 

2 

70 

22 

36 

20 

23 

2 

72 

23 

37 

21 

» 

23  1 

2 

72 

22 

37 

21 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1904 

31 

12 

9 

38 

3 

7 

10 

6 

1905 

31 

11 

9 

34 

1 

6 

8 

6 

1905 

311 

avril.. . .  . 

11 

9 

33 

1 

6 

8 

6 

1905 

31 

10 

9 

32 

2 

6 

8 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1904 

31 

82 

m 

211 

61 

116 

14 

1905 

3! 

92 

7 

232 

82 

143 

ts 

1905 

30 

avril  

82 

217 

79 

138 

15 

1905 

31 

92 

7 

215 

60 

133 

15 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1904 
19C5 
1905 
1905 


2o  juin. 
10  juin. 
17  juin. 
24  juin. 


117 

8 

224 

1.287 

223 

45 

106 

10 

227 

1.356 

226 

58 

106 

11 

221  i 

1.336 

226 

58 

106 

10 

226 

1.362 

222 

54 

Wt 

4  H 
4  % 


3X 

3  % 

VA 


TOTAUX 


1904    7  juillet.... 

9.140 

2.942 

16.293 

5.562 

6.227 

1 

699/ 

1905   22  juin  .  . 

10.474 

2-952 

16-500 

5-756 

5.161 

1 

601 

190  5    29  juin  

10  480 

2.952 

16-625 

5-958 

6.072 

1 

5'- 121 

1905     6  juillet.... 

10.330 

2.911 

17.259 

5-892 

6  320 

1 

796i 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899   31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

n 

1900  31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15.906 

9.505 

8.514 

4.171 

» 

1901    31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8-172 

4.827 

» 

1902   31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.178 

n 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

» 

1904   31  décembre  . 

9.811 

2.753 

17  349 

9.524 

7.466 

4  144 

9 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


31  mai 

7  ju 

in 

14  juin 

21  juin 

28  juin 

5  juill. 

48  01 

48 

47 

98 

47  98 

48 

03 

48  .. 

Anvers  

100  18 

100 

18 

100 

il 

100  27 

100 

25 

100  26 

124  50 

124 

50 

121 

58 

124  50 

124 

75 

124  75 

32  25 

32 

32 

35 

32  30 

32 

30 

32  15 

81  35 

81 

30 

81 

30 

81  25 

81 

40 

81  35 

100  !3 

100 

15 

100 

17 

100  2  i 

100 

22 

100  22 

Bucharest  

100  52 

100 

46 

100 

52 

100  32 

100 

3,7 

100  37 

Conutantinople  

22  83 

22 

83 

22 

85 

22  82 

22 

80 

22  83 

81  32 

81 

32 

SI 

32 

81  28 

81 

38 

81  38 

99  91 

99 

95 

99 

86 

99  86 

99 

81 

99  96 

100  12 

100 

lu 

100 

13 

100  15 

100 

21) 

100  16 

585  .. 

588 

583 

533  .. 

585 

581  .. 

25  31 

25 

31 

25 

31 

25  30 

25 

30 

25  30 

Madrid  

31  97 

31 

82 

32 

r, 

32  23 

32 

22 

31  97 

99  95 

99 

% 

99 

92 

99  82 

99 

86 

99  97 

Saint-Péter:<hourg  . 

37  43 

37 

15 

37 

iS 

37  Ï.5 

37 

45 

37  45 

vienne  (à  vue)    . . . 

93  46 

95 

46 

95 

48 

95  48 

95 

67 

95  65 

(â  3  moi»)  

95  51 

95 

51 

95 

55 

95  53 

95 

72 

95  70 

CHANGE  DE  PARIS  :  Cours  moyens  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 

Plus 

8  juin 

15  juin 

-J  iu in 

29  juin 

6  juin. 

Amsterdam.,  papier  court 

4  % 

206  12 

206  .. 

205  87 

205  87 

206  .. 

Allemagne...  — 

4  % 

121  62 

121  56 

121  62 

121  62 

121  50 

Vienne-Tr.  ..  — 

4  % 

103  62 

103  50 

103  50 

103  50 

103  31 

Espagne   — 

4  % 

—     versem.  — 

379  .. 

377  50 

378  50 

378  50 

378  50 

Lisb. -Porto  . .  — 

4  % 

503  .. 

507  .. 

507  .. 

5u7  .. 

507  .. 

bt-PetersD.  — 

4  % 

262  . . 

262  .. 

262  .. 

262  .. 

262  .. 

Valeurs  a  vue 

moins 

25  165 

25  14 

91  1  i 
Su  1  * 

91  1 Al 
ZJ  140 

91  4  41 
<£>  Ho 

—    Chèque 

25  185 

25  165 

91  1fi 

91  tÉR 
.20  1UO 

91  4  11 
£0  lOO 

3  % 

0  25p. 

0  31p 

ft  31r> 
u  oip 

U  Jop 

U  JNp 

5  % 

0  03pr 

0  lOpr 

0  12pr 

A  tli'.n 

u  uop 

Suisse   — 

3  X  % 

0  16p 

0  19p 

0  22p 

0  25 p 

New-York   — 

4  % 

516  50 

515  50 

515  50 

515  o0 

515  50 

Matières  d'or  el  d'argenl 

au  pair 

Or  en  barre  (le  kil.J . . . 

3437  » 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

Argent  id.  (lekil.)... 

218  89 

98 

99  .. 

99  . 

99  .. 

99  .. 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

Aigles  des  Etats-Unis  

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

Impér.  Russie  (titre  :  916")  .. . 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

—        —  (nouv.  titre  :  900") 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  -. 

Couronnes  de  Suéde 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  franc6 

Valeurs 

en 

francs  au  change  du  jour 

8  juin 

15  juin 

22  juin 

29  juin 

6  juill. 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or}. 

1 

234 

1 

228 

1 

221 

1  228 

1 

228 

1  227 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25 

22 

25 

155 

25 

135 

25  135 

25 

145 

25  125 

Aut. -Hongrie  cour,  or) 

1 

05 

1 

04 

1 

04 

1  04 

1 

04 

1  04 

Belgique  (franc  or). .. 

1 

» 

1 

1 

1  .. 

1 

1 

Espagne  (peset.  pap.). 

1 

» 

0 

76 

0 

75 

0  75 

0 

75 

0  75 

Grèce  (drachme  pap.). 

1 

0 

80 

0 

80 

0  80 

0 

80 

0  80 

Hollande  (fl.  or)  

2 

083 

2 

08 

2 

08 

2  07 

2 

07 

2  08 

Italie  (lira)  

1 

» 

1 

1 

1  .. 

1 

1  .. 

Portugal  milreis  pap.) 

5 

60 

5 

08 

5 

12 

5  12 

5 

12 

5  12 

Roumanie  (leu  or). . . 

1 

0 

99 

0 

99 

0  99 

0 

99 

0  99 

Russie  (rouble  or)  

2 

67 

2 

64 

2 

64 

2  64 

2 

64 

2  64 

Suisse  (franc  or)  

1 

» 

1 

1 

1  .. 

1 

1  .. 

Turquie  liv.  turq.). . . 

22 

78 

22 

83 

22 

85 

22  82 

22 

80 

22  83 

Pays 

Extra-Européens 

États-Unis  (doll.  or).. 

5 

18 

5 

16 

5 

15 

5  15 

5 

15 

5  15 

Mexique  piastre  arg.) 

5 

43 

2 

40 

2 

40 

2  42 

2 

41 

2  41 

Répub.Arg.(peso  pap.) 

5 

» 

2 

20 

2 

20 

2  20 

2 

20 

2  20 

1 

89 

1 

68 

1 

68 

1  68 

1 

68 

1  68 

Brésil  imilreis  papier) 

2 

84 

1 

71 

1 

71 

1  71 

1 

72 

1  72 

Indes  (roupie  argent). 

1 

67 

1 

68 

1 

68 

1  68 

1 

68 

1  68 

2 

58 

2 

55 

2 

55 

2  55 

2 

55 

2  55 

Chine(Shangbaï)(taëlarg.) 

7 

47 

3 

30 

3 

30 

3  33 

3 

33 

3  34 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  C  juillet  1905 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  62 

Eu.  Angleterre   ..  100  34 

En  Autriche-Hongrie  . ..  100  57 

En  Belgique   100  28 

En  Espagne   132  10 

En  Grèce   124  73 

En  Hollande   100  13 

En  Italie   100  06 

En  Portugal   109  31 

En  Roumanie   100  37 

En  Russie   100  71 

En  Suisse   100  25 

En  Turquie   99  79 

Aux  Etats-Unis   100  48 

Au  Mexique   225  31 

En  Républ.  Argentine  ..  227  25 

Au  Chili   112  50 

Au  Brésil   165  U 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   101  17 

En  Chine   223  65 


100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  Allemands   99  38 

—  Anglais   99  66 

Austro-Hongrois.  99  43 

—  Belges   99  72 

—  Espagnols   75  70 

—  Grecs   80  16 

—  Hollandais   99  87 

—  Italiens   99  94 

—  Portugais   !)1  11 

—  Roumains   99  63 

—  Russes   99  23 

—  Suisses  ,   99  75 

—  Turcs   100  21 

Pièces  des  Etats- Unis..-  99  52 

—  du  Mexique   44  01 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  44  .. 

—  du  Chili   88  88 

—  du  Brésil   60  56 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   98  83 

—  de  la  Chine   44  71 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  6  juillet  1905. 

Après  l'échéance  de  fin  de  mois,  une  détente  générale  s'est 
produite  sur  tous  les  marchés  européens;  à  Paris,  en  parti- 
culier, l'escompte  hors  banque  est  retombé  au-dessous  do 
2  0/0,  le  paiîment  d'une  grande  quantité  de  coupons  l'Unit 
vomi  accroît iv  les  disponibilités. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 
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Le  papier  à  trois  mois  sur  Amsterdam  gagne  13  centimes; 
le  change  allemand,  au  contraire,  rétrograde  jusqu'à  121  50, 
sans  toutefois  provoquer  des  sorties  d'or  sur  la  place  de 
Berlin.  La  devise  austro-hongroise  fléchit  de  13  centimes. 

Nous  retrouvons  au  même  point  le  versement  sur  Madrid, 
après  quelques  tentatives  de  hausse  au  cours  de  la  semaine. 
Le  niilreis  portugais  reste  stationnaire. 

Le  rouble  à  vue  s'améliore  légèrement  et  Unit  à  265  87. 

Le  chèque  sur  Londres  a  perdu  graduellement  3  points 
depuis  huit  jours  ;  le  cours  aGtuel  est  do  nature  à  encourager 
les  importations  d'or  ;  aussi  tout  le  métal  disponible  sur  le 
marché  de  Londres  est-il  drainé  à  destination  do  Paris.  La 
situation  du  change  américain  permet  aussi  à  l'or  de  s'écouler 
de  New-York  vers  la  France  ;  une  quinzaine  de  millions  sont 
arrivés  cette  semaine  de  ce  côté. 

Parmi  les  devises  de  l'Union  latine,  le  change  snisso  main- 
tient seul  son  cours  ;  le  papier  sur  la  Belgique  recule  de 
3  centimes,  et  la  lire  italienne  retombe  au-dessous  du  pair. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 


7  juin 


2/0  5/16 
1/11  11/16 
1/i  ••/ 
1/4  ••/ 
1/10  7/16 
2/7  3/8 
16  5/16 
15  31/32 

127  27 
77/9  ./■ 
26  7/3 


i  4  juin 


2/0  5/16 
1/11  11/16 

1/4  ../.. 

1/1  ../.. 

1  10  1  2 

2/7  3/8 
16  5/32 
16   1  16 

127  27 

77/9  ./. 
26  13/16 


21  juin 


2  0 
1  11 

1  4 

1/4 
1/10 
2/7 
16 
16 

127 
77/9 
27 


5/16 

3/4 

1/32 

1/32 

9/16 

3/4 

9/32 

•  /• 

27 

•/• 
1/8 


28  juin 


2/0  5/16 

1/11  3/4 

1/4  1/32 

1/4  1/32 

1/10  7/16 

2/7  3/4 

16  3/8 

16  •/.. 

127  27 

77/9  1/2 

27  ./. 


5  juillet 


2/0  5/16 
1/11  13/16 
1/4  ../•• 
1/4  ../•• 
1/10  9/16 
2/7  7/8 
16  15/32 
16  ./.. 

127  27 

77/9  1/8 
27  ./.. 


Yokohama  

Singapoure  

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghai  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres.  . . 
Argent  en  barres 

Les  changes  d'Extrême-Orient  se  présentent  cette  semaine 
avec  une  légère  hausse  :  1/16  pour  le  Singapour,  1/2  pour  le 
Hong-Kong  et  le  Shanghaï.  Le  Yokohama  se  stéréotype  à 
2.0  5/16. 

La  tendance  de  la  roupie  est  un  peu  plus  lourde  ;  le  cours 
revient  au  pair,  probablement  sous  l'influence  de  l'élévation 
à  40  lakhs  du  montant  des  traites  offertes  par  le  Conseil  de 
lTnde  ;  ces  offres  avaient  été  fixées  depuis  plusieurs  semaines 
à  30  lakhs  de  roupies.  L'Inde  attend,  d'ailleurs,  l'arrivée  d'or 
achcb'  par  les  banques  en  Australie,  qui  contribuera  à  faire 
beaucoup  de  change. 

Le  15  juillet,  la  Banque  d'Angleterre  a.  reçu  les  soumissions 
pour  l'adjudication  des  traites  et  transferts  télégraphiques 
sur  l'Inde;  ont  été  adjugées  en  traites  :  1.737.000  Bs.  sur 
Calcutta;  1.803.000  Bs.  sur  Bombay  et  266.000  Bs.  sur 
Madras  à  1  sh.  4 et  en  transferts  télégraphiques  :  194.000  Bs. 
sur  Bombay  à  1  sh.  4  1/32. 

Les  soumissionnaires  ont  reçu  9  0/0  dans  les  deux  caté- 
gories. 

Le  Bio  est  en  hausse  de  3/32;  le  Valparaiso  reste  sensi- 
blement stationnaire. 

Les  demandes  de  métal  jaune  sur  le  marché  de  Londres 
sont  devenues  un  peu  moins  intenses  ;  malgré  cela,  le  cours 
est  encore  au-dessus  du  pair  à  77/9  1/8,  et  toutes  les  barres 
qui  paraissent  sur  le  marché  sont  réexportées  dans  la  direc- 
tion de  la  France.  Bien  que  l'encaisse  de  la  Banque  d'Angle- 
terre ne  soit  pas  menacée  pour  le  moment,  le  cours  de  toutes 
les  monnaies  étrangères  a  été  porté  de  76/4  à  76/4  1/4. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  22  au  29  juin,  ont  été  les  suivants  : 


Entrées 

Le  Cap  é  i 

Afrique  occidentale 
Indes  occidentales. 
La  Plata  


Sorties 


Total. 


643.000 
44.000 
31.000 
10.000 

723.000 


Bombay. 


.500 


Total. 


i.500 


Nous  retrouvons  l'argent  en  barres  à  27  pence,  cours  au- 
tônr  dtiquel  il  a  oscillé  toute  la  semaine. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  ont  été,  du  22  au 
29  juin,  de  178.284  liv.  st.,  ce  qui  porte  le  total,  depuis  le 
1"  janvier,  à  4.185.937  liv.  st.,  contre  5.722.117  liv.  st.  pour 
la  période  correspondante  de  l'année  dernière. 


Escompte  hors  banque  : 
Places  8  juin    15  juin    23 j nia   2'tjniii     6  juill. 


Paris  

Londres. . . . 

Berlin  

New  -  York 
(time  money) 


1  3/8 
S  L/16 

2  1,8 


1  5/8 

2  ./. 
2  8/8 


1  7/8 

2  ./. 

2  3/8 


2  5/8 
2  1/8 
2  1/2 


1  3/4 

1  13/16 

2  ./. 


3  3/8      3  3/8      3  1/4      3  1/2      3  1/4 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  de  la  Manque  de  France  dépasse  aujourd'hui 
4  milliards,  chiffre  qui  n'avait  encore  été  atteint  par  aucune 
banque  d'émission;  seul,  lé  Trésor  des  Elats-Unis  a  pu 
réunir  un  stock  métallique  plus  considérable.  L'augmentation 
de  cette  semaine  porte  sur  l'or  pour  5.759.000  fr.  :  il  est  sorti 
par  les  guichets  7.059.000  fr.  à  Paris  et  0.679.000  fr.  eh  pro- 
vince ;  les  achats  de  matières  s'élèvent  à  20.069.000  fr.  et  les 
ventes  à  572.000  fr. 

L'argent  est  en  augmentation  de  1.361.000  fr.  ;  la  circula- 
tion a  prélevé  880.000  fr.  à  Paris  et  versé  4.151.000  fr.  dans 
les  succursales;  il  est  sorti  1.810.000  fr.  pour  la  Suisse  et 
100.000  fr.  pour  Oran. 

Les  billets  en  circulation  augmentent  de  47  millions,  et  les 
avances  de  35  millions  ;  le  portefeuille,  par  contre,  diminue 
de  55  millions  et  les  comptes  courants  et  dépôts  de  24  mil- 
lions. 

A  la  Banque  d'Allemagne,  les  besoins  de  fin  de  semestre 
ont  exercé  une  influence  considérable  sur  les  chiffres  du  bilan  : 
l'encaisse  diminue  de  171  millions  et  les  comptes  oourants  de 
104  millions  ;  la  circulation  augmente  de  371  millions,  le  por- 
tefeuille de  317  millions  et  les  avances  de  144  millions.  Alors 
que  la  réserve  de  billets  s'élevait,  la  semaine  précédente, 
ù  446  millions,  il  y  a,  aujourd'hui,  124  millions  de  circulation 
soumis  à  l'impôt.  L'encaisse  est  plus  élevée  que  l'année  der- 
nière à  pareille  époque,  mais  les  demandes  de  crédit  sont 
aussi  beaucoup  plus  importantes. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  ont  été 
les  suivants  : 

Entrées  Sorties 

Egypte  £   300.000   Gibraltar   £  8.000 

Excédent  des  entrées  292.000 


Total  des  entrées.  300.000 


Total  égal   300.000 

L'excédent  des  importations  est  d'un  peu  plus  de  7  mil- 
lions, mais  la  circulation  a  prélevé  d'autre  part  21  millions, 
de  sorte  que  l'encaisse  présente  une  réduction  nette  de  14 
millions;  la  circulation  des  billets  s'accroît  de  15  millions  et 
les  comptes  courants  particuliers  de  132  millions  ;  le  porte- 
feuille diminue  de  126  millions. 

Le  Trésor  a  prélevé  77  millions  sur  le  solde  de  son  compte 
pour  le  paiement  du  coupon  des  Consolidés.  La  plus  grande 
partie  de  cette  somme  est  passée  dans  les  comptes  courants 
privés  ;  elle  servira  au  marché  à  achever  de  rembourser  la 
dette  qu'il  a  contractée  envers  la  Banque,  en  vue  des  opéra- 
tions de  fin  de  mois  et  de  liquidation  au  Stock-ExChange.  La 
proportion  de  la  réserve  aux  engagements  tombe  à  42  1/2  0/0. 

La  Banque  d Autriche-Hongrie  a  perdu  15  millions  d'or; 
le  change  étant  en  ce  moment  défavorable  à  Vienne  ;  elle  a 
émis  122  millions  de  billets,  restitué  30  millions  à  ses  comp- 
tes courants  et  reçu  89  millions  dans  son  portefeuille. 

De  même,  en  raison  des  besoins  de  fin  de  mois,  la  circula- 
tion de  la  Banque  de  Belgique  augmente  de  30  millions  et 
son  portefeuille  de  14  millions. 

Peu  de  variations  à  la  Banque  d'Espagne,  sauf  une  plus- 
value  de  15  millions  dans  les  avances  ;  le  remboursement  des 
pagarès  continue  à  s'effectuer  lentement  et  il  rentre  toutes  les 
semaines  de  petites  quantités  d'argent. 

A  la  Banque  des  Pays-Bas,  l'encaisse-or  diminue  de  10 
millions  et  les  comptes  courants  de  16  millions  ;  la  circula- 
tion s'accroît  de  35  millions,  le  portefeuille  de  7  millions  et 
les  avances  de  12  millions. 

Le  compte  courant  du  Tré3or  à  la  Banque  de  Russie  est 
de  192  millions,  en  diminution  sensible  ;  les  variations  des 
autres  chapitres  sont  peu  importantes. 
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LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 

Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903... 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903... 


EXPORTATIONS 

Du  lOjuin  Depuis 
au  17  juin  lel"  janv. 
o  1.500 
20.899.553 

>>  11.988.098 

"»      32. 889. 14o 
11.500  64.304.019 
2.797  21.066.804 


506.116  13.644.126 
475.335 
12.892 
960  777.448 


IMPORTATIOys 

Du  10  juin  Depuis 
au  17  juin  le  1"  janv. 

330  922 
3.880.093 

1.218.569 


76.131 


76.131 
237.275 
17.476 


32.920 


5.429.584 
6.122.086 
3.036.360 


20 

1.629.249 


507.076  14.909.801 
630.838  20.236.092 
379.171  10.011.342 


32.920  1.629.269 
19.161  444.938 
45  327  812.478 


Banques  Associées  de  Nevc-Yorh 
(En  millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

■  Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904  y  juin. 

1905  17  iuin. 
1905  24  juin. 
1905  !<■  juill. 

233.4 
205.9 
214.4 
214.7 

85.0 
86.4 
87.4 
88.4 

3!  t.  2 
47.4 
48.1 
48.5 

1153.0 
1123.8 
1140.3 
1166.0 

1075.0 
1140.3 
1146.8 
1120.9 

-l-  36.1 
+  7.2 
+  15.1 
+  11.7 

Les  besoins  de  fin  de  semestre  ont  contribué  à  accentuer  la 
marche  ascendante  du  portefeuille  des  Banques  Associées, 
dont  la  situation  reste  lourde. 


Banques  nationales  des  Etats-Unis 

14marsl905  29mail905 

(En  millions  de  dollars) 
Monnaies  d'or   107.1  111.2 

—  d'argent   10.7  10.2 

—  divisionnaires   10.1  9.6 

Certificats  d'or   203.0  193.0 

—  d'argent   74.8  79.6 

—  du  Clearing  house   77.6  76.0 

Total  de  l'encaisse   483.3  479.6 

Circulation   431.0  445.5 

Dépôts  publics   84.7  65.6 

Dépôts  privés   3.777.5  3.783.7 

Portefeuille  :  escompte  et  avances.  3.851.9  3.899.2 

Nombre  de  Banques   5.587  5.668 

La  diminution  de  l'encaisse  des  Banques  Xationales  porte 
presque  entièrement  sur  le  métal  jaune,  l'augmentation  des 
monnaies  n'arrivant  pas  à  compenser  la  diminution  des  cer- 
tificats d'or.  L'accroissement  du  portefeuille  est  de  47  mil- 
lions, et  celui  des  dépôts  privés  de  6  millions  seulement. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

74.8 

199.4 

16.1 

20.5 

34.1 

128.8 

226.8 

21.3 

44.4 

77.2 

130.1 

255.0 

20.7 

59.5 

92.4 

125.4 

244.2 

10.5 

58.2 

89.6 

1904  4  juin., 

1905  20  mai . , 
1905  27  mai . , 
1905   3  juin  . . 

Le  portefeuille  commercial,  et  surtout  les  avances  de  la 
Banque  du  Japon,  continuent  à  se  développer  avec  rapidité. 
Le  compte  du  Trésor  est  en  ce  moment  créditeur,  les  avances 
à  l'Etat  ne  s'élevant  qu'à  iô  millions  de  yens,  contre  91  mil- 
lions de  dépôts;  mais  le  portefeuille  contient  des  bons  du 
Trésor  pour  une  somme  incouuue. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Frappe  de  monnaies  anglaises  en  1904 

Le  rapport  du  Directeur  de  l'Hôtel  des  Monnaies  fait  res- 
sortir que.  pendant  l'exercice  1904,  la  valeur  de  la  frappe  des 
monnaies  est  de  nouveau  en  diminution  sensible  :  elle  est 
inférieure  à  celle  de  1903  de  14  1/2  millions  de  liv.  st.,  et 
de  31  millions  de  liv.  st.  à  celle  de  1902.  La  frappe  des  monnaies, 
d'or  a,  néanmoins,  été  plus  considérable  qu'en  1903,  avec 
11  S/4  millions  de  pièces,  total  qui  n'a  été  dépassé  qu'une  fois, 
en  1892.  Les  émissions  de  monnaies  d'or  actuelles  de  la 
Banque  d'Angleterre  sont  supérieures  de  900.000  liv.  st. 
à  celles  de  l'année  dernière. 

Voici  un  état  sommaire  des  émissions  de  monnaie  pendant 
les  deux  dernières  années  : 

1903  1904 


Or  ... . 
Argent 
Bronze 


En  livres  sterling 
10.144.000  11.042.00J 
557.247  605.801 
113.895  77.895 


10.815.142 


11.725.696 


Le  nombre  total  des  pièces  frappées  en  1904  a  été  de 
115.137. 437,  contre  114.697.720  en  19U3,  soit  une  diminution  de 
19. 500. 000  pièces.  La  valeur  des  retraits  de  pièces  d'or  légères 
a  été  de  2.100.000  liv.  st.,  et  de  pièces  d'argent  légères  de 
638.837  liv.  st. 

Les  dépenses  d'exploitation  ont  été  de  167.688  liv.  st.,  et 
les  recettes  de  147.638  liv.  st..  de  sorte  qu'il  y  a  un  déficit  de 
19.580  liv.  st. 

Depuis  1882,  c'est  la  première  fois  que  les  dépenses  sont 
supérieures  aux  recettes  ;  ce  fait  est  principalement  dû  à  la 
quantité  moindre  de  pièces  d'argent  frappées,  pièc3s  dont  la 
frappe  laisse  un  gros  bénéfice. 


L'Or  et  la  Paix 

Nous  lisons  dans  le  Wall  Street  f 

M.  Johnson,  doyen  de  l'Ecole  de  commerce  universitaire  de 
New-York,  a  fait  une  étude  très  instructive  des  effets  de 
l'extraction  de  l'or  en  grandes  quantités  sur  les  taux  d'inté- 
rêts. 11  a  présenté  le  résultat  de  cette  étude  aux  banquiers 
de  Pensylvanie. 

Le  crédit  étant  une  utilité  qui  peut  s'acheter  tout  comme 
du  blé,  du  coton  ou  du  fer,  il  s'ensuit  que  le  taux  d'intérêts 
qui  est  le  prix  du  crédit  dépend  de  l'offre  et  de  la  demande. 
Lorsque  l'extraction  de  l'or  est  en  progrès,  une  certaine  pro- 
portion de  l'excédent  va  dans  les  banques  et,  de  cette  façon, 
la  quantité  de  crédits  disponible  est  plus  considérable.  A  un 
accroissement  de  disponibilité  correspondra  une  baisse  des 
taux  d'intérêts,  mais  M.  le  doyen  Johnson  nous  montre  que 
cela  est  temporaire,  car  si  l'accroissement  des  disponibilités  se 
maintient,  il  créera  un  courant  de  demandes  de  crédit  qui 
deviendra  plus  important  que  les  disponibilités  accumulées. 

D'après  M.  le  doyen  Johnson  un  développement  normal  du 
crédit  n'a  pu  se  produire  pendant  les  sept  dernières  années, 
car  de  grandes  guerres  se  sont  succédées  presque  continuel- 
lement pendant  ladite  période  et  les  grandes  banques  ont 
augmenté  leurs  dépôts  en  or,  en  prévision  de  demandes  pou- 
vant se  produire  de  la  part  des  belligérants  ou  d'ailleurs.  Il 
est  donc  probable  qu'après  la  conclusion  de  la  paix  ces  dépôts 
d'or  pourront  servir  à  consentir  de  nouveaux  prêts. 

Si  on  adopte  la  manière  de  voir  de  M.  le  doyen  Johnson,  la 
conclusion  de  la  paix  entre  la  Russie  et  le  Japon,  ainsi  qu'une 
entente  entre  les  grandes  puissances  pour  garantir  la  paix 
pendant  dix  ans  en  Asie  et  en  Afrique,  constituerait  l'événe- 
ment le  plus  considérable  qui  puisse  se  produire  pour  la 
prospérité  du  monde.  Elle  mettrait  L'immense  production  des 
mines  d'or  en  contact  avec  le  commerce.  L'or,  au  lieu  d'être 
accumulé,  serait  employé  dans  des  entreprises  productives 
et  l'efiet  inévitable  serait  une  nouvelle  tension  du  taux  qui 
ne  serait  arrêtée  que  lorsque  les  ressources  des  banques  de- 
viendraient iusullisantes. 

A  la  fin,  les  prix  pourraient  arriver  à  un  point  qui  ren- 
drait l'extraction  de  l'or  peu  rémunératrice  et  le  pendule 
pourrait  prendre  la  direction  opposée. 
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Le  point  délicat  de  cette  question  est  que  jusqu'ioi  on  ne 
s'est  pas  encore  rendu  compte  des  effets  que  produiront  l'im- 
mense production  d'or. 

La  paix  est  nécessaire  pour  tirer  cela  au  clair.  Le  monde 
n'est-il  pas  fatigué  de  luttes  armées?  N'cst-il  pas  prêt  à  faire 
la  paix  ?   

La  Question  monétaire  en  Argentine 

M.  Sixto  J.  Quesada,  directeur  général  du  Banco  Popular 
Argent  ino,  nous  communique  l'étude  suivante  écrite  sur  la 
demande  du  Ministre  des  finances.  Nos  lecteurs  la  liront  avec 
intérêt. 

A  Monsieur  le  Ministre  de  la  Nation  D1'  José  A.  Terry. 
Mon  estimé  Ministre  et  ami, 

Vous  me  demandez  de  vous  donner  mon  opinion 
sur  les  projets  monétaires  que  vous  avez  bien  voulu 
me  remettre,  et  je  m'empresse  de  vous  la  donner  avec 
toute  ampleur  et  franchise. 

Il  y  a  deux  projets  : 

Le  premier  adopte,  comme  unité  monétaire,  lapiastre- 
or,  avec  le  poids  de  709.676  millionièmes  de  grammes 
et  le  titre  de  900  millièmes  de  fin  ; 

Le  deuxième  prend,  comme  unité  monétaire,  le 
«  franc  »  en  or,  avec  le  poids  de  32.258  cent  millièmes 
de  gramme,  et  le  titre  de  900  millièmes  de  fin. 

Dans  le  premier  projet,  l'émission  des  monnaies 
d'argent  se  ferait  dans  la  proportion  de  5  piastres  par 
habitant,  et,  dans  le  deuxième,  de  10  francs. 

Chacun  de  ces  projets  présente  deux  problèmes  dis- 
tincts à  résoudre  :  le  premier  laisse  la  monnaie  dans 
son  état  actuel,  et  n'a  pas  d'autre  but  que  d'expliquer 
clairement  la  situation  monétaire,  en  faisant  dispa- 
raître toute  crainte  qu'on  puisse  changer  la  proportion 
actuelle  au  moyen  de  nouvelles  lois. 

Le  deuxième,  poursuivant  le  même  but,  réduit 
l'unité  monétaire  à  un  cinquième  de  la  piastre-or 
actuelle,  la  rendant  égale  au  franc  qui  est  en  vigueur 
chez  un  grand  nombre  de  peuples  qui  sont  liés  avec 
nous  par  de  très  importantes  relations  commerciales. 

Si  on  adopte  le  premier  projet,  la  situation  reste 
stable,  relativement  aux  opérations  en  papier,  et  les 
comptabilités  qui  se  tiennent  en  cette  monnaie  n'éprou- 
veraient aucun  changement.  Ce  serait,  pour  elles,  une 
situation  très  commode.  Il  n'en  serait  pas  de  même 
pour  ceux  qui  tiennent  leur  comptabilité  en  piastres- 
or  :  ils  auraient  à  la  change?  complètement  :  car,  étant 
établie  l'unité  monétaire  de  la  piastre-or  à  1C0  cen- 
times, ils  devraient  transformer  les  sommes  qui 
figurent  dans  leurs  livres  en  prenant  le  type  de  la  nou- 
velle unité  de  44  centimes,  c'est-à-dire  qu'ils  auraient 
à  augmenter  les  quantités,  puis,  réduisant  l'unité 
et  maintenant  la  valeur  des  existences  au  type  anté- 
rieur, les  chiffres  augmenteraient  dans  la  forme  sui- 
vante : 

i.ooo.ooo  x  loo  =  2  2?2  72?  2? 

44 

ce  qui  occasionnerait  beaucoup  de  difficultés  pour 
transformer  les  comptabilités,  à  cause  des  fractions 
que  contient  la  nouvelle  unité. 

En  plus,  cela  nous  occasionnerait  de  grandes  diffi- 
cultés dans  nos  rapports  internationaux,  car  nous  in- 
troduirions un  type  de  monnaie  différent  de  celui 
employé  par  les  autres  pays,  et  une  nation  petite  comme 
la  nôtre  et  qui  vit  exclusivement  de  ses  produits  d'ex- 
portation ne  doit  pas  être  une  cause  d'obstacles  et  doit, 
au  contraire,  faciliter  les  échanges  qui  produisent  la 
richesse  et  nous  mettent  à  l'abri  des  périls  auxquels 
nous  expose  le  désordre  économique  et  financier  dans 
lequel  nous  vivons. 

Le  projet  n°  2  propose  le  franc  comme  unité,  soit  le 
cinquième  de  la  monnaie  d'or  actuelle. 

Cette  unité  non  seulement  faciliterait  nos  échanges 
internationaux,  car  nous  aurions  la  même  monnaie 
qu'une  grande  partie  des  pays  avec  lesquels  nous 
sommes  en  relations  commerciales,  mais  elle  simpli- 
fierait la  conversion  des  chiffres  de  tous  les  livres  de 
commerce  et  de  tous  les  prix.  Les  comptabilités  en  pa- 


pier multiplieraient  par  2.20  et  celles  en  or  par  5  et  la 
transformation  de  l'unité  se  trouverait  faite. 

Ces  considérations,  et,  en  plus,  les  avantages  pour 
la  transformation  des  salaires  me  décidèrent  [tour  cette 
unité  quand  j'étudiai  la  question  monétaire  dans  la 
conférence  donnée  à  la  Ligue  de  la  Défense  commer- 
ciale en  1903. 

Ainsi  donc,  je  pense  que  l'unité,  que  nous  devrions 
adopter,  est  la  cinquième  partie  de  La  piastre-or  ac- 
tuelle, mais  je  ne  l'appellerai  pas  franc,  comme  en 
France,  en  Belgique  et  en  Suisse,  qui  sont  des  pays 
limitrophes,  et  qui  ont  de  grandes  affinités,  mais  bien 
argenlino,  qui  serait  le  nom  le  plus  approprié  pour  dis- 
tinguer notre  monnaie  comme  on  distingue  la  monnaie 
du  type  franc,  c'est-à-dire  avec  les  noms  de  :  lire  en 
Italie  ;  de  peseta  en  Espagne  ;  de  drachme  en  Grèce  ;  de 
lew  en  Bulgarie  et  Roumanie  ;  de  dinar  en  Serbie,  etc. 

En  un  mot,  notre  unité  monétaire  serait  Yargcntino 
en  or  de  32.258  cent-millièmes  et  9/10  de  fin,  demeurant 
en  égalité  de  conditions  avec  toutes  les  monnaies  d'or 
de  l'Union  latine  et  avec  la  base  du  système  métrique 
décimal. 

En  plus  de  ces  avantages,  la  monnais  du  type  franc 
nous  donnerait  le  rapport  exact  avec  toutes  celles  du 
monde,  cette  question  ayant  déjà  été  parfaitement  étu- 
diée en  France  et  chez  lès  autres  nations. 

La  monnaie  la  plus  parfaite  est  celle  qui  réunit  le 
plus  de  conditions  faciles  pour  importer  et  exporter, 
en  un  mot,  le  plus  d'universalité. 

Selon  la  loi  du  17  germinal  de  l'an  XI,  qui  ordonne 
de  frapper  avec  un  kilogramme  d'or  de  900  millièmes 
155  pièces  de  20  fr.,  le  kilo  vaut  3.100  fr.  Telle  est  sa 
valeur  légale. 

Le  prix  du  lingot  s'estime  par  le  poids  d'or  fin  qu'il 
contient  avec  abstraction  complète  du  mélange  qu'il 
contient. 

Les  monnaies  frappées  ont  leur  cours  légal  par  la 
valeur  qu'indique  leur  effigie,  dans  leur  pays,  mais  en 
en  en  sortant,  elles  n'ont  d'autre  valeur  que  celle  de  la 
quantité  d'or  fin  qu'elles  contiennent. 

La  relation  de  deux  monnaies  de  pays  différents  se 
trouve  dans  la  quantité  de  métal  fin  qu'elles  contien- 
nent légalement. 

Dans  la  plupart  des  pays,  le  poids  légal  des  mon- 
naies se  détermine  par  la  quantité  d'unités  monétaires 
que  l'on  sort  d'un  kilogramme  de  métal.  L'Angleterre 
et  les  Etats-Unis  sont  les  deux  pays  occidentaux  qui 
n'ont  pas  choisi  le  kilogramme  pour  unité. 

Ainsi  donc  :  pour  comparer  les  monnaies  d'or  de 
toutes  les  nations,  on  prend  le  kilogramme  d'or  fin 
pour  base  et  il  en  résulte  :  que  les  quantités  de  pièces 
qui  peuvent  se  fabriquer,  dans  les  pays  qui  ont  le 
franc  pour  unité,  et  dans  les  autres  avec  un  kilo- 
gramme d'or  fin,  est  la  suivante  : 

Franc;,  3.444,44;  Florins  Hollande),  1.633,44  ; 
Marks,  2.790;  Couronnes  (Autriche),  3.280;  Livres 
sterling,  136,508;  Couronnes  (Suède),  2.480;  Roubles, 
861,11  ;  Dollars,  664,55. 

Toutes  ces  expressions  monétaires  sont  égales  entre 
elles,  puisqu'elles  équivalent  les  unes  et  les  autres  à 
un  kilogramme  d'or  fin,  et  elles  permettent  de  calculer 
facilement  la  valeur  d'une  monnaie  par  rapport  à  une 
autre. 

Par  exemple  :  136  liv.  568  =  3.444  fr.  44. 

3.444  fr.  44        „  .  001 

1  livre  sterling  =   ,  _„Q  =  ~o  H'-  <■<■>■ 

136  uv.  st.o68 

c'est-à-dire  la  valeur  au  pair  de  la  livre  sterling  à 
Paris. 

De  là  reste  démontrée  la  facilité  que  nous  donnerait 
l'adoption  d'une  monnaie  du  type  du  franc,  dans  nos 
relations  avec  le  commerce  international. 

Il  n'en  serait  pas  de  même  avec  la  monnaie  de  0.44 
centimes  qui  ne  serait  égale  à  aucune  autre  et  qui 
nous  rendraient  difficiles  les  transactions. 

Quant  à  la  frappe  de  pièces  de  5  francs  en  or,  je  crois 
que  ce  n'est  pas  pratique  à  cause  de  leur  petitesse,  qui 
les  feraient  beaucoup  souffrir  de  l'usure,  et  à  cause  du 
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eaût  Je  la  frappe-  Lesmonnaies  de  dix  francs  devraient 
se  frapper  en  petite  quantité, 

La  proportion  de.  dix  francs  par  habitant,  pour  les 
monnaies  d'argent  et  de  nickel  me  parait  équitable,  plu- 
tôt restreinte,  puisque  dernièrement  en  Allemagne,  elle 
a  été  lixé  à  j'i  marks  =  17  fr.  50. 

Voilà,  en  résumé,  mon  opinion  au  sujet  des  projets 
que  Monsieur  le  Ministre  m'a  fait  l'honneur  de  me  sou- 
mettre, mais  les  questions  économico-monétaires  sont 
si  complexes,  si  difficiles  et  touchent  à  tant  d'intérêts, 
que  tout  conseil,  toute  mesure  qui  se  prenne,  doit  être 
le  résultat  d'une  étude  mûrie  et  d'une  profonde  convic- 
tion. 

Le  di'sidci-iilum  de  la  mesure  des  valeurs  est  la  sta- 
bilité de  leur  type.  C'est  le  conseil  de  tous  les  écono- 
mistes, et  c'est  ainsi  que  l'ont  compris  les  hommes 
d'Etat  qui  se  sont  inspiré  de  la  science  économique  et 
des  convenances  publiques. 

(A  suivre.)  Sixro  .1.  Quksada. 
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à  la  Bourse  de  Paris 


Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  do  clôture  du  jeudi  : 
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Europe.  —  France.  La  semaine  a  été  une  fois  de 
plus  mouvementée,  bien  que  la  question  du  Maroc  ne 
préoccupe  plus  la  Bourse.  Mais  en  liquidation  de  fin 
juin  on  s'est  trouvé  subitement  en  présence  de  nouvel- 
les réalisations  plus  ou  moins  forcées  et  ces  réalisa- 
lions  ont  pesé  sur  le  marché.  On  s'est  repris,  ensuite 
pour  s'alourdir  encore  mercredi  sur  le  vote  émis  à 
Londres  par  la  Chambre  des  Communes  anglaise,  vote 
autorisant  le  (  iouvernement  britannique  à  procédera 
une  émission  de  Consolidés  anglais;  cependant,  on 
liait  généralement  soutenu. 

Les  reporte  en  liquidation  fie  tin  juin  ont  été  ben 
marché  et  l'échéance  des  coupons  de  juillet  fait  que 
les  capitaux  sont  ici  plus  abondants  que  jamais. 

AllniKifine.  La  dernière  liquidation  s'est  effectuée 
inV  paisiblement  :  l'argent  est.  toujours  abondant. 


A  la  Bourse  de  Berlin,  les  affaires  sont  rares,  mais 

es  tendances  restent  soutenues. 

Dans  les  cinq  premiers  mois  de  l'année,  l'excédent 
de  l'importation  d'or  sur  l'exportation  a  été  de  42  mil- 
lions de  marks. 

On  a  l'assurance  que  ni  l'Allemagne  ni  la  Prusse  ne 
procéderont  plus  à  aucun  emprunt  en  1905. 

La  situation  des  métallurgies  et  des  charbonnages 
reste  satisfaisante. 

Angleterre,—  Le  marché  financier  est  redevenu  assez 
ferme.  Sur  le  marché  monétaire,  les  disponibilités  re^ 
deviennent  abondantes. 

Dans  le  premier  semestre  de  1905,  les  émissions  se 
sont  élevées  au  total  de  117.463.000  liv.  st.,  contre 
04.695.500  livres  dans  le  même  semestre  do  1904.  Ce 
sont,  naturellement,  les  emprunts  d'Etats  qui  forment 
la  majorité, 

L'annonce  d'une  nouvelle  émission  de.  Consolidés 

pèse  lourdement  sur  le  marché. 

Autriche.  —  L'accord  n'a  pu  sefaire  entre  le  nouveau 
Ministère  hongrois  et  l'opposition  parlementaire,  qui 
constitue  la  majorité.  Cependant  on  négocie  toujours, 

Dans  les  cinq  premiers  mois  de  l'année,  l'importa- 
tion, non  compris  les  métaux  précieux,  s'est  élevée  à 
912.7  millions  de  couronnes,  en  augmentation  de  5 I 
millions  sur  celle  de  la  même  période  de  1904  ;  l'expor  - 
tation a  été  de  804.2  millions,  en  diminution  de  70. 
11  résulte  de  ces  chiffres  un  solde  passif  de  1(18.5  mil- 
lions de  couronnes,  contre  un  solde  actif  de  40  millions 
pour  les  cinq  premiers  mois  de  1904. 

Norvège.  —  En  1904,  l'importation  s'est  élevée  à 
oit;.  129. 000  francs,  et  l'exportation  à  2il.S70.uiiu. 
L'importation  a  été  en  diminution  sur  celle  de  1903, 
et  l'exportation  en  légère  augmentation, 

Roumanie.  —  Les  encaissements  du  Trésor  pour 
les  14  mois  de  l'exercice  1904-1905  s'élèvent  5  2 1 7  mil- 
lions 92.000  fr.,  en  diminution  de  16.  754  .000  fr.  sur  la 
période  correspondante  1903-1904,  et  de  17.874.000  fr. 
sur  les  évaluations  budgétaires. 

Turquie.  —  En  1904,  l'importation  en  Egypte  s'est 
élevée  à  20.559.588  liv.  ég.,  contre  16. 75: i.pjo  en  1,903, 
L'exportation  s'est  élevéo  à  20.82i.0'i0  liv.  ég.,  contre 
19.118.487  liv.  ég. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  nombre  des  navires  étran- 
gers ayant  fréquenté  les  ports  brésiliens,  en  1903,  a 
été  de  9.903  vapeurs  et  6.166  voiliers,  d'un  tonnage 
total  de  11.388.298  tonneaux. 

Chili.  —  A  la  fin  de  1903,  l'ensemble  des  dettes  du 
Chili  était  de  297.293.716  pesos,  sans  compter  les  dettes 
à  courte  échéance. 

L'exercice  financier  1903  a  laissé  un  excédent  de 
14.628.762  pesos. 

Etats-Unis.  —  Pour  les  onze  premiers  mois  de  l'exer- 
cice 1904-1905,  les  recettes  publiques  ont  atteint 
495.473.083  dollars  et  les  dépenses  532.122.762  dollars. 

La  Dette  publique  a  diminué,  en  juin,  de  10  mil- 
lions 489.356  dollars. 

Mexique.  —  Nous  publions,  page  291,  la  suite  du 
rapport  sur  l'Inspection  générale  dos  Institutions  de 
crédit  et  des  Compagnies  d'assurance. 

Asie.  —  Corée,  La  situation  économique  de  la  Curée 
s'est  beaucoup  améliorée,  en  1904,  grâce  aux  bonnes 
récoltes.  I  faulre  part,  la  main-d'ouvre  roivenne  a  e|, 
I  rrs  demandée. 

La  construction  de  nouvelles  voies  ferrées  est  active- 
ment poussée. 

Indes  anglaises.  —  Le  bénèliee  net  du  réseau  des 
chemins  de  fer,  en  1904,  a  été  de  2(i.:!22.000  roupies, 
presque  le  double  de  1903.  Depuis  189B,  dernière  année 
déficitaire,  les  Oeiieliees  augmentent  constamment. 

Japon. —  Depuis  le  début  de  ta  guerre,  le  Japon  a 
augmenté  s;l  dette  publique  de  2  milliards  1     de  francs. 
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La  PoliUerne.  —  La  séparation  des  Eglises  et  de  l'Etat.  —  Les  re- 
traites ouvrières.  —  Les  négociations  franco-allemandes.  —  Les 
quatre  contributions.  —  Le  budget  de  1906. 

La  Chambre  a  terminé  lundi  dernier  la  discussion  du 
projet  de  loi  relatif  à  la  séparation  des  Eglises  et  de 
l'Etat  et  aussitôt  elle  a  décidé  de  mettre  en  première 
ligne,  à  son  ordre  du  jour,  la  question  des  retraites 
ouvrières.  La  discussion  générale,  commencée  le 
5  juillet  par  un  magistral  discours  de  M.  Paul 
I  tesehanel,  se  continuera  jusqu'à  la  fin  de  la  session. 

Les  caTactéristîques  du  projet  soumis  à  la  Chambre 
sont  l'obligation  pour  tous  les  salariés;  l'extension  aux 
ouvriers  agricoles;  la  corrélation  des  versements  des 
ouvriers  et  des  patrons  avec  contribution  de  l'Etat  sous 
forme  d'un  complément  de  retraites  acquises  par  les 
travailleurs,  de  façon  à  garantir,  à  soixante  ans  d'âge 
un  minimum  de  360  fr.  pour  les  travailleurs  du  com- 
merce et  de  l'industrie,  et  de  2i0  fr.  pour  ceux  de 
l'agriculture;  et  de  capitalisation  réglée  par  une  Caisse 
nationale  des  retraites  ouvrières.  La  loi  prévoit  égale- 
ment la  retraite  anticipée  d'invalidité  et  des  allocations 
en  cas  de  décès. 

L'âge  de  la  retraite  de  vieillesse  est,  en  principe,  de 
soixante  ans.  Mais  un  régime  transitoire  est  applicable 
dès  le  premier  jour  de  la  mise  en  pratique  de  la  loi  à 
tous  les  travailleurs  trop  âgés  pour  en  retirer  les  avan- 
tages complets.  Des  difficultés  financières  ont  contraint 
la  Commission  à  reculer  à  soixante-cinq  ans  l'âge  où 
seront  accordées  les  premières  allocations.  En  adoptant, 
dès  le  début,  l'âge  de  soixante  ans,  le  budget  aurait  eu 
à  supporter  une  charge  initiale  de  plus  de  cent  mil- 
lions et  la  Commission  a  dû  procéder  par  étapes  et  en 
partant  de  soixante -cinq  ans,  descendre  progressive- 
ment à  l'âge  de  soixante  ans,  à  la  fin  de  la  première 
période  de  trente  ans  où  commencera  seulement  le 
fonctionnement  normal  de  la  loi. 

La  discussion  générale  tiendra  plusieurs  séances  car 
de  nombreux  orateurs  se  sont  fait  inscrire,  mais  on 
pense  généralement  qu'elle  pourra  se  terminer  avant 
le  13  juillet,  date  à  laquelle  la  session  pourra  être  close 
par  le  Gouvernement. 


-wv  Les  Ministres  .se  sont  réunis  le  30  juin,  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

M.  Rouvier,  président  du  Conseil,  a  fait  connaître  l'état 
des  négociations  concernant  le  Maroc,  qui  se  poursuivent 
dans  des  conditions  satisfaisantes. 

M.  Chaumié,  garde  des  sceaux,  a  fait  savoir  que  la  Com- 
mission sénatoriale  a  qui  a  été  renvoyé  le  projet  de  loi  sur 
l'amnistie  a  manifesté  l'intention  de  se  dessaisir  dudit  projet, 
afin  de  nommer  une  Commission  spéciale. 

Le  Conseil  a  décidé  de  ne  pas  s'opposer  à  la  mise  à  l'ordre 
du  jour  de  la  Chambre  do  la  discussion  de  la  proposition  de 
loi  tendant  au  rétablissement  du  scrutin  de  liste.  Toutefois, 
le  Gouvernement  se  réserve  do  combattre  cette  proposition. 

Le  Conseil  a  ensuite  arrêté  les  dispositions  définitives  à 
prendre  pour  la  réeeption  des  équipages  de  1  escadre  améri- 
caine et  de  l'escadre  anglaise,  tant  à  Brest  el  à  Cherbourg 
qu'à  Paris. 

Enfin,  les  Ministres  du  Commerce,  de  l'Agriculture  et  des 
Colonies  ont  rendu  compte  du  voyage  qu'ils  viennent  de  l'aire 
à  Rruxelles  et  à  Liège. 

La  Chambre  n'a  pu  voter  définitivement,  dans  sa 
séance  du  30  juin,  loi  de  la  séparation  des  Eglises  et  de  l'Etat  ; 
mais,  malgré  tous  les  efforts  de  la  Commission  :  elle  a  dit  se 
résigner,  après  sept  heures  de  séance,  à  renvoyer  au  lundi 
les  discours  d'usage  par  lesquels  les  leaders  des  divers  grou- 
pes de  la  majorité  et  de  l'opposition  ont  accoutumé  d'expli- 
quer leur  voto.  On  a  adopté  une  disposition  déclarant  les 
ministres  des  cultes  inéligibles  pendant  huit  ans  aux  fonc- 
tions municipales,  et  une  disposition  attribuant  aux  com- 
munes, dans  des  conditions  déterminées,  les  sommes  rendues 
disponibles  par  la  suppression  du  budget  îles  cultes. 


La  Chambre  avait  terminé  auparavant  la  discussion  de  la 
loi  concernant  les  fraudes  sur  les  vins  el  le  régime  des  spiri- 
tueux, qu'elle  a  adoptée  par  546  voix  contre  410. 

Le  3  juillet,  la  loi  sur  la  séparation  -li  s  Eglises  et  de. 
l'Etal  a  été:  votée  par  341  voix,  contre  $13,  soit  à  cent  huit 
voix  de  majorité'.  La  Chambre  s'est  proaoacée,  dans  une 
séance  de  nuit,  pour  sou  adoption. 

En  acceptant,  à  la  séance  du  vendredi  précédent,  le  renvoi 
de  la  discussion  au  lundi,  la  gauche,  tout  en  montrant  qu'elle 
entendait  jusqu'au  bout  conserver  au  débat  son  caractère  élevé 
et  permettre  à  toutes  les  opinions  de  se  manifester,  à  tontes 
les  responsabilités  de  s'affirmer,  avait  nettement  laissé  enten- 
dre que  la  loi  devait,  sans  nouveau  délai,  être  votée  par  la 
Chambre,  afin  que  le  Sénat  en  fût  saisi  aussitôt.  Aussi  la. 
séance  de  l'apivs  midi  n'ayant  pu  suffire,  la  Chambre  a-t-elle 
été  à  peu  près  unanime  à  décider  de  siéger  de  nouveau  à  neuf 
heures  et  demie  du  soir.  Au  cours  do  cette  dernière  séance, 
un  certain  nombre  de  députés  ont  expliqué  leur  vote  ou  lu 
des  déclarations,  puis  la  discussion  a  été  close  et,  vers  onze 
heures  du  soir,  l'ensemble  de  la  loi,  mis  aux  voix,  a  été  voté 
par  les  chiffres  que  nous  donnons  plus  haut.  Ce  vote  a  été 
émis  au  scrutin  public  ordinaire,  la  droite  ayant  retiré  les 
demandes  de  scrutin  à  la  tribune  qu'elle  avait  décidé  de  dépo- 
ser vendredi  dernier.  La  loi  a  été  déposée  le  \  juillet  sur  le 
bureau  du  Sénat  par  le  Ministre  des  Cultes. 

A  la  fin  de  la  séance,  il  y  a  eu  le  débat  sur  le  règlement  de 
l'ordre  du  jour  des  prochaines  séances,  règlement  toujours 
laborieux  et  rendu  en  ce  moment  plus  difficile  par  le  peu  de 
temps  dont  la  Chambre  dispose  avant  les  vacances. 

M.  Klotz  a  renoncé  à  demander  la  discussion  des  proposi- 
tions sur  le  scrutin  de  liste,  à  la  condition  que  ces  proposi- 
tions viendraient,  dès  la  rentrée,  et  le  Gouvernement  a  accepté 
cette  date.  Mais  d'autres  motions  ont  été  aussitôt  développées. 
M.  Millerand  a  demandé,  au  nom  de  la  Commission  d'assu- 
rance et  de  prévoyance,  la  mise  à  l'ordre  du  jour  des  caisses 
de  retraites  ouvrières  ;  M.  Mirman  a  proposé  de  donner  la 
préférence  au  projet  sur  l'assistance  obligatoire  ;  M.  Bcnin  a 
réclamé  la  priorité  pour  l'impôt  sur  le  revenu,  etc. 

Finalement,  la  Chambre  a  décidé  de  discuter  les  retraites 
ouvrières.  La  clôture  de  la  session  ne  sera  prononcée,  ainsi 
que  nous  le  faisions  présager  il  y  a  quelques  jours,  qu'après 
la  clôture  de  la  discussion  générale  des  retraites  et  le  vote  du 
passage  à  la  discussion  des  articles. 

wv  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  4  juillet  à 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

M.  Rouvier  a  mis  ses  collègues  au  courant  des  négociations 
avec  l'Allemagne  et  notamment  de  son  dernier  entretien  avec 
la  prince  Radolin,  au  cours  duquel  il  lui  a  remis  la  note  ré- 
sumant les  vues  du  Gouvernement  français. 

Le  Ministre  des  Finances  a  fait  connaître  au  Conseil  les 
lignes  générales  du  projet  de  budget  pour  1906,  dont,  il  achève 
l'élaboration.  Ce  projet  sera  déposé  jeudi  sur  le  bureau  de  la 
Chambre  et  distribué  demain  vendredi  aux  députés. 

•w*.  Le  5  juillet,  la  Chambre  a  commencé  la  discussion  de 
la  loi  sur  les  retraites  ouvrières.  M.  Paul  Deschanel,  dans 
un  discours  éloquent ,  qui  a  été  fréquemment  applaudi, 
a  donné  sa  complète  adhésion  an  principe  de  la  loi,  et  a  sou- 
tenu la  nécessité  de  faire  état  du  concours  de  la  mutualité 
pour  l'organisation  et  le  fonctionnement  des  retraites.  M.  Mir- 
man a  fait  l'éloge  de  la  loi  sur  l'assistance  obligatoire  qui, 
votée  par  la  Chambre,  est,  actuellement,  soumise  au  Sénat,  et 
a  émis  l'opinion  qu'elle  pourrait  servir  de  type  à  la  loi  sur  les 
retraites. 

•nv  Le  projet  des  quatre  contributions,  dont  la  discussion 
viendra  prochainement  devant  la  Chambre,  va  fournir, 
croit-on,  au  Gouvernement,  l'occasion  de  donner  des  explica- 
tions sur  la  politique  extérieure.  M.  Rouvier  mettra  sans 
doute  à  profit  l'occasion  qui  lui  sera  offerte  de  fournir,  con- 
formément à  sa  promesse  et  avant  la  clôture  de  la  session, 
des  éclaircissements  sur  les  négociations  franco-allemandes  et 
nos  relations  avec  les  puissances. 

-wv  La  remise  de  la  réponse  allemande  à  la  note  française 
n'est  pas  encore  un  fait  accompli.  En  conséquence,  le  Prési- 
dent du  Conseil  n'a  pas  eu,  mercredi,  avec  le  prince  Radolin, 
l'entrevue  officielle  attendue.  Le  déjeuner  offert  au  quai  d'Or- 
say aux  ambassadeurs  extraordinaires  des  États-Unis  a 
empêché  la  réception  diplomatique  ordinaire  du  mercredi. 
Mais,  à  quatre  heures,  M.  Rouvier  s'est  rendu  à  la  garden- 
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party  de  l'ambassade  d'Autriche-Hongrie.  Parmi  les  invités 
de  M.  de  KhevenhûUerse  trouvait,  naturellement,  l'ambassa- 
deur d'Allemagne.  Et  le  Président  du  Conseil  a  eu,  avec  le 
prince  Radolin,  une  conversation  cordiale  qui,  pour  être 
brève,  n'en  a  pas  moins  été  remarquée. 

w.  Hier,  6  juillet,  la  Chambre,  dans  sa  séance  matinale, 
a  commencé  la  discussion  du  projet  de  loi  tendant  à  réprimer 
la  fraude  dans  le  commerce  du  beurre  et  la  fabrication  de  la 
margarine. 

L'après  midi,  le  Ministre  des  Finances  a  déposé  le  budget 
de  190G  et,  sur  la  demande  de  M.  Rouvier,  le  projet  de  loi 
a  été  renvoyé  à  la  Commission  déjà  existante. 

Le  budget  de  1906  présente  sur  1905  un  excédent  de  dé- 
penses de  67  millions,  dont  près  de  50  millions  proviennent 
des  augmentations  résultant  des  lois  votées.  Voici  les  princi- 
pales augmentations  : 

Francs 

Loi  militaire   21. "00. 000 

Traitement  «les  instituteurs   12.300  0C0 

Loi  sut  les  justices  de  paix   2.000.000 

Programme  naval   6.C0C.GOO 

Primes  à  la  marine  marchande   6.5'JO.OOO 

Œuvres  d'assistance   2.200.' 0O 

,    Pensions   2.500.000 

Le  surplus  s'applique  à  des  dépenses  de  chemins  de  fer, 
de  vicinalité,  etc. 

En  résumé,  le  Budget  de  1906  se  présente  de  la  manière 
suivante  : 

Recettes   3.703.563.093  francs 

Dépenses   3. 700.40S.958  — 

Excédent  de  recettes...  151.135  francs 

La  Chambre  a  repris  ensuite  la  discussion  de  la  loi  sur  les 
retraites  ouvrières. 


QUESTIONS   DU  JOUR 


LA  GRÈGE  ACTUELLE 

AU  POINT  DE  VUE 

ÉCONOMIQUE  ET  FINANCIER 

{Suite)  (1) 


IÏI 

Les  résultats  de  la  gestion  de  la  CF.  1. 
depuis  sa  fondation  jusqu'à  1  9 04  inclu- 
sivement. 

Les  revenus  concédés  au  nouveau  service  de 
la  dette  publique  par  les  articles  11  et  12  de  la 
loi  du  Contrôle  sont  administrés  ou  perçus  par 
l'ancienne  Société  de  Régie  des  Monopoles  de 
Grèce,  l'ondée  en  vertu  de  la  loi  du  28  mai  1887 
relative  à  l'Emprunt  des  Monopoles  4  %  émis  à 
celte  époque.  Cette  Société  avait  rendu  de  réels 
services  aux  porteurs  de  cet  emprunt,  dont  clic 
élait  l'auxiliaire,  et  le  rapport  de  la  Commission 
préparatoire  a  reconnu  que  si,  malgré  ses  pro- 
testations, elle  avait  été  impuissante,  lors  de  la 
faillite  de  1893,  a  préserver  le  gage  dont  l'admi- 
nistration lui  avait  été  confiée,  c'est  parce  qu'elle 
n'avait  pas  le  moyen  de  résislcr  aux  injonctions 
qui  lui  étaient  adressées  par  le  gouvernement 
hellénique  en  conformité  d'une  loi  d'Etat. 

Avec  le  modus  vivendi  actuel,  de  semblables 
éventualités  ne  sont  plus  à  craindre,  car  l'an- 
cienne Sociélé,  Iransforméc  en  Sociale  de  Régie 

(1)  "*ofr  1  K'onomirte  Euro,/en,  a"  r.02  et  708. 


des  Revenus  affectés  au  service  de  la  Dette  pu- 
blique hellénique,  fait  partie  du  régime  interna- 
tional du  Contrôle  —  ses  statuts  ayant  été  ap- 
prouvés par  le  Parlement  grec  après  approba- 
tion des  puissances  —  et  se  trouve,  par  cela 
môme,  directement  placée  sous  la  surveillance 
de  la  C.  P.  I.,  dont  elle  est  en  quelque  sorte 
l'agent  d'exécution. 

Les  recettes  des  monopoles  du  sel,  du  pétrole, 
des  allumettes,  des  cartes  à  jouer,  du  papier  à 
cigarettes  et  de  l'émeri  de  Naxos,  déduction  faite 
des  dépenses  y  relatives,  et  celles  provenant  des 
droits  sur  le  tabac,  de  la  vente  du  papier  timbré 
et  des  timbres  mobiles  et  des  droils  d'importa- 
tion de  la  douane  du  Pirée,  sont  mises  à  la  dis- 
position de  la  C.  P.  I  chaque  semaine,  ou  plus 
tôt  si  elles  atteignent  500.000  drachmes.  Celle-ci, 
par  intermédiaire  de  la  Banque  nationale  de 
Grèce  et  des  établissements  étrangers  désignés 
par  l'article  12  du  Règlement  de  la  dette  publi- 
que, assure  elle-même  le  service  des  coupons  et 
de  l'amortissement  des  emprunts  contrôlés.  Sur 
le  reliquat,  elle  verse  à  la  Banque  nationale  les 
sommes  nécessaires  pour  les  services  prévus 
par  l'article  31  de  la  loi  du  Contrôle  :  Dette  en- 
vers les  héritiers  du  roi  Olhon  ;  emprunt  garanti 
2  1/2  %  de  1898  ;  dette  intérieure  unifiée  5  %  ;  et 
les  2  millions  pour  le  retrait  annuel  des  billets 
à  cours  forcé. 

En  outre  de  ces  versements,  la  C.  P.  I.  fait 
le  service  de  l'emprunt  des  Chemins  de  fer 
helléniques  (convention  du  9  mars  1900),  et 
de  l'emprunt  Pyrgos-Meligala  (convention  du  19 
mars  1900). 

Le  solde  disponible  est  ensuite  versé  dans  la 
caisse  de  l'Etat. 

La  Commission  préparatoire  de  1897  avait  étu- 
dié avec  beaucoup  de  soin  la  valeur  des  divers 
revenus  concédés  au  nouveau  service  de  la  dette 
et  nous  devons  lui  rendre  cette  justice  que  toutes 
ses  évaluations  ont  été  dépassées  par  les  rende- 
ments obtenus.  C'est  à  l'excellente  gestion  de  la 
C.  P.  I.,  à  la  sage  administration  de  la  Société  de 
Régie  et  au  concours  que  les  pouvoirs  publics 
leur  prêtent  ...  dans  la  mesure  des  choses  pos- 
sibles en  Grèce,  qu'il  convient  d'attribuer  ces 
heureux  résultats. 

Le  tableau  suivant  va  nous  permettre  de  les 
examiner  en  détail  : 

Recettes  brutes  des  revenus  concédés  à  la  Dette  publique 
hellénique 
Milliers  de  drachmes) 


Revenus 


Sel  

Pétrole  

Allumettes  

Cartes  à  jouer  

Papier  à  eigarettes.\ 

Emei'i  Naxos  

Tabac  

Timbre  

Total  îles  revenus  n 

ptrtiffèr  

Douane  Pirée  

Total  général  — 


Année 
1896 

Moyenne 
légale 
admise 

Année 
1900 

Année 
1£04 

2.459.0 

2.410.0 

2.807.5 

2.941.1 

5.3G6.0 

5.3  0.0 

0.368  5 

6.919.3 

1.035  7 

1.000.0 

1.329.2 

1.782.5 

274.2 

290  0 

311.7 

400.3 

2.619.4 

2.700.0 

2.977.2 

2.931.1 

511.5 

f>"0.0 

1.096  2 

925.9 

6.537.4 

6  (00.0 

7.319.5 

7.361.4 

12.07't  :; 

in.OOii.0 

10.23 '.9 

11.099.2 

30.877.;-) 
12.08.-).! 

42.102.6 

28.900.1 
l(t.7(  0.0 

39.0C0.0 

82.3'.2." 
17.468.1 

49.810.8 

34.860.8 
20.319.1 

54.679.9 
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Les  résultats  de  l'exercice  1896,  qui  précéda 
la  guerre  gréco-turque,  avaient  donné  42.962.600 
drachmes,  dont  30.877.500  pour  les  revenus  sou- 
mis plus  tard  au  partage  par  l'article  6  du  Règle- 
ment de  la  dette,  et  12.085.100  drachmes  pour 
les  droits  d'importation  perçus  à  la  douane  du 
Pirée.  La  Commission  préparatoire  réduisit  ces 
deux  chiffres  à  28.900.000  et  10.700.000  drachmes 
et  la  loi  "du  Contrôle  légalisa  ces  évaluations 
d*après  le  détail  de  la  colonne  2  du  précédent 
tahleau. 

Pour  l'année  1899,  premier  exercice  complet 
du  nouveau  régime,  les  recettes  de  la  première 
catégorie  s'élevèrent  à  32.166.378  drachmes  et 
celles  du  port  du  Pirée  à  18.045.971  drachmes, 
soit  un  total  de  50.212.349  drachmes,  supérieur 
de  plus  de  400.000  drachmes  à  celui  de  l'exercice 
1900  donné  dans  le  tableau  précédent. 

Mais  les  recettes  de  1899  furent  majorées  d'une 
liquidation  de  stock  de  papier  à  cigarettes,  ta- 
bacs et  timbres  qui  existaient  dans  les  caisses 
de  l'Etat  (2.668.875  dr.).  C'est  pour  cette  raison 
que  nous  avons  pris  l'exercice  1900  comme  terme 
de  comparaison  entre  le  tableau  des  évaluations 
légales  et  l'exercice  1904. 

Par  rapport  aux  évaluations  légales,  l'année 
1900  présente  une  augmentation  de  3.442.700 
drachmes  pour  les  revenus  dont  les  plus-values 
sont  soumises  au  partage,  et  de  6.768.100  drach- 
mes pour  les  droits  de  douane  du  Pirée,  qui  en- 
trent dans  le  service  de  la  dette,  mais  sans  profit 
de  plus-value  pour  les  porteurs.  Pour  l'exercice 
1904,  les  recettes  brutes  des  revenus  de  la  pre- 
mière catégorie  ayant  atteint  34.360.800  drach- 
mes, et  celles  du  Pirée  20.319.100  drachmes,  soit 
un  total  de  54.679.900  drachmes  contre  39.600.000 
légalement  prévues  :  la  plus-value  à  partager 
s'est  élevée  à  5.460.800  drachmes  et  l'excédent  des 
revenus  de  la  douane  du  Pirée  à  9.619.100 
drachmes. 

Le  petit  tableau  suivant  va  nous  montrer  com- 
ment les  recettes  de  la  première  catégorie  ont  été 
décomptées  : 

Décompte  des  Revenus  bruts  dos  Monopoles,  y  compris 
l'émeri  de  Naxos,  du  Tabac  et  du  Timbre,  pour  les  exer- 
cices 1000  et  1904. 

(Milliers  de  drachmes) 


Minimum  légalement  admis. 
Recettes  brutes  encaissées  . . . 

Plus  -value  constatée  

A  déduire  18  0/0  de  dépenses 

Reste  à  partager  — 


Sur  lesquels  60  0/0  vont  au  service  de 
la  Dette  publique   

Pour  être  employés  : 

1°  Relèvement  de  l'intérêt  

2*  Augmentation  de  l'amortissement. 


1900 

1904 

28.9C0.0 
32.342.7 

28.900.0 
34.360.8 

3.442.7 
619.7 

5.460.8 
98?. 9 

2.823.0 

4.477.9 

1.693.8 

2.686.7 

846.9 
846.9 

1.343.3 
1.343.4 

1.693.8 

2.686.7 

Total  égal  aux  60  OjO  

Ces  résultats,  très  heureux,  sont  de  nature  à 
justifier  la  confiance  que  les  capitalistes  étran- 
gers ont  aujourd'hui  dans  les  titres  de  la  dette 
publique  hellénique  contrôlée,  car  ils  établis- 
sent, à  la  fois,  l'excellente  qualité  des  revenus 


affectés  au  service  de  celte  dette  et  la  parfaite 
gestion  de  la  C.  F.  I.  Mais  ils  ne  représentent  ce- 
pendant, eu  égard  à  l'importance  du  capital  no- 
minal de  la  dette  contrôlée,  qu'une  augmenta- 
tion d'intérêt  peu  appréciable,  même  en  ajou- 
tant au  partage  des  plus-values  le  partage  du  pro- 
fit de  la  baisse  du  change  tel  que  le  prescrivent 
les  articles  3  et  5  du  Règlement  et  dont  voici  le 
détail  pour  les  deux  mêmes  exercices  : 

Décompte  du  profit  du  change  pour  les  exercices  1900 
et  190i.  {Milliers  de  francs  ou  de  drachmes) 


1900 

1904 

Taux  moyen  annuel  du 

162.641 

140.642 

Minimumlégalemcnt  admis 

fr. 

l'or  8.750.0 

fr.  d'or  9.000.0 

Devant  coûter  au  change 

165  

drach.  14.437.5 

drach 

.  14.850.0 

Au  change  de  l'année  la 

dépense  n'a  été  que  de  . . 

14.231.1 

12.657.8 

206.4 

2.192.2 

Dont  les  60  0/0  ou  

123.8 

1.315.3 

appartiennent  au  service 

de  la  dette  publique 

Pour  être  employés  : 

1°  Relèvement  de  l'intérêt 

61.9 

657.6 

2°  Augmentation  dé 

l'amortissement  .... 

61.9 

657.6 

Total  égal  aux  60  OjO  

123.8 

1.315.3 

Groupement  des 

deux  décomptes 

{Millier. 

1  de 

drachmes) 

1900 

1904 

60  0/0  des  plus-values  de 

1.693.8 

2.C86.7 

60  0/0  du  profit  du  change 

123.8 

1.315.3 

1.817.6 

4.002.0 

La  moitié  au  service  d'in- 

908.8 

2.C01.0 

La  moitié   à  l'amortisse- 

908.8 

2.001.0 

Total  égal  

1.817.6 

4.002.0 

Le  capital  nominal  moyen  des  titres  de  la  dette 
contrôlée  en  circulation  était  de  548.210.000  fr. 
en  1900  et  de  537.942.000  fr.  en  1904.  Au  taux  du 
change  162  dr.  641  pour  100  fr.  de  1900,  les 
908.800  drachmes  encaissées  pendant  cet  exer- 
cice au  profit  du  relèvement  de  l'intérêt  repré- 
sentaient une  somme  de  558.800  fr.,  c'est-à-dire 
une  augmentation  moyenne  d'intérêt  de  0  fr.  51 
par  obligation  de  500  fr.  de  capital  nominal  ;  et 
les  2.001.000  drachmes  de  1904,  au  taux  du 
change  de  140  dr.  642  pour  100  fr.  :  une  somme 
de  1.422.700  fr.  pouvant  permettre  un  relève- 
ment d'intérêt  de  1  fr.  32  par  obligation  nomi- 
nale de  500  fr. 

Pour  la  période  1900-1904,  comportant  cinq 
exercices  complets,  l'augmentation  a  été  de 
0  fr.  81,  soitO  fr.  162  par  année.  Il  faudrait  donc 
que  la  même  progression  d'excédent  de  revenus 
et  de  profit  de  la  baisse  de  change  se  produisit 
pendant  30  années  consécutives  pour  que  l'aug- 
mentation d'intérêt  —  provenant  de  ces  deux 
sommes  —  constituât  un  coupon  supplémen- 
taire de  5  fr.  par  obligation  nominale  de  500  fr. 

C'est  une  espérance  sur  laquelle  il  ne  faut  pas 
trop  compter  car,  d'une  part,  le  service  de  l'aug- 
mentation d'intérêt  ne  touche  que  30  %  des  plus- 
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values  de  revenus,  diminuées  elles-mêmes  de 
18  %  de  dépenses,  et  le  profit  du  change  a  pour 
limite  le  pair  de  la  drachme. 

Quoi  qu'il  en  soit,  l'administration  de  la  C.P.I. 
a  pleinement  justifié  les  prévisions  des  puissan- 
ces médiatrices  et  voici,  abstraction  faite  de 
l'exercice  1898,  qui  a  été  un  exercice  de  liquida- 
tion dont  les  détails  seraient  trop  longs  à  expli- 
quer, les  résultats  que  le  régime  du  Contrôle,  en- 
tré en  fonction  le  10  mai  1898,  a  donnés,  de  1899 
à  1904  inclusivement. 


Service  de  la  Dette  publique  Hellénique  :  Rendement  bvul 
des  Revenus  administrés  par  la  C.  F.  I.  de  1899  à  1904 
inclusivement.  (En  drachmes) 


Revenus 
soumis  aux 
plus-v a  lues 

Douane 

du 
Pirée 

Total 
des  revenus 
affectés 

Ecalual.  légale. 
RkSi  i.TAXs  : 

1899  

1900  

1901  

1902  

1903  

1904  

Moyennes  de  la 
période  

28.800. 000 

10.700.000 

39.600.000 

32.1fi6.378 
32.342.713 
33.588.040 
32.448.833 
34.755.554 
3 'i.360. 794 

18.045.9/1 
17.468.135 
18.512.300 
18.760.800 
19.074.101 
20.319.078 

50.212.349 
49.810.848 
52.100.340 
51.209.633 
53.829.055 
54.679.872 

33.277.052 

18.696.731 

51.973.783 

Le  tableau  suivant  indique  les  sommes  sup- 
plémentaires que  le  service  de  la  dette  contrôlée 
a  encaissées,  pendant  la  même  période,  du  chef 
de  la  plus-value  des  recettes  de  la  première  ca- 
tégorie et  du  profit  du  change. 


Tableau  do   Plus-values  de  recettes  et  de   bénélicc  du 
change  de  1899  à  1904  inclusivement.  [En  drachmes). 


Exercices 

Plus-values 
de  recettes 

Bénéfices 
du  change 

Total  des 
plus-values 

1899  

1.738.608 

475.020 

2.213.628 

1900  

1.693.815 

123.847 

1.817.662 

1901  

2.306.516 

2.306.516 

1902   

1.746.026 

89.827 

1.835.853 

1903  

2.880.932 

387.774 

3.268.706 

1904  

2.686.710 

1.31Ô.332 

4. 00  .'.042 

Tptaux  

Moyennes  de  la 
période  

13.G52.607 
2.175.434 

2.391.800 
398.633 

15.444.407 
2.574.067 

Les  dépenses  de  gestion  des  monopoles  et  re- 
venus concédés,  et  celles  de  l'administration  de 
la  C.  F.  I.  sont  relativement  peu  importantes  :  en 
voici  le  détail  pour  la  période  observée  : 

Relevé  di  s  dépenses  et  droits  de  la  Sucicté  de  Rér/ie  et  des 
frai:-  d'administration  de  la  C.  F.  I.  de  1893  à  1904  inclu- 
sivement : 

(En  drachmes' 


Exercices 

Dépenses 
et  droits 
de  Régie 

Frais 
d'adminis- 
tration 
àelau  F.l. 

Dépenses 
diverses 

Dépenses 
totales 

1890.  

3 .003.840 

178.974 

483 

3.183.297 

1900   

3.111.156 

199.3X0 

383 

3.310.919 

1901  

2.887.751 

247.108 

635 

3.135.544 

1902   

3.210.178 

2"  0.086 

9<;5 

3.491.829 

190S  

3.3X0.232 

243.786 

5.566 

3.629.584 

2. W 1.2 14 

207.652 

36. 705 

3.10X.601 

Les  dépense*  loialss,  comprenant,  bien  en- 
lendu,  les  charges  d'exploitation  des  monopoles, 
les  droils  de  la  Société  de  Hégic  et  tous  les  frais 
d'administration  de  la  G.  P.  I.,  ne  représentent 


aujourd'hui  que  5,70  %  des  revenus  encaissés  : 
ils  s'élevaient  a  6^34  %  en  1899,  et  ce  simple  fait 
prouve  l'efficacité  du  Contrôle. 

D'ailleurs,  le  gouvernement  grec  est  plus  inté- 
ressé encore  que  les  porteurs  de  la  dette  contrô- 
lée à  une  bonne  gestion  des  revenus  concédés, 
car  le  service  de  cette  dette  encaisse  60  %  des 
plus-values  brutes  de  la  première  catégorie,  sous 
déduction  d'une  dépense  fixe  de  18  %;  et  si  la 
dépense  réelle  d'exploitation  des  monopoles,  du 
tabac  et.  du  timbre  —  dont  les  revenus  bruts  sont 
soumis  au  partage  —  dépassaient  le  coefficient 
18  %,  c'est  la  caisse  de  l'Etat  qui  en  supporterait 
les  conséquences. 

{A  suivre.)  Edmond  Théry. 


Le  Canal  de  jonction 

de  Marseille  au  Rhône 


En  étudiant,  la  semaine  dernière,  le  mouvement 
comparatif  des.  ports  de  Gênes  et  de  Marseille  nous 
avons  insisté,  une  fois  de  plus,  sur  ia  nécessité  de 
donner  promptement  à  la  vieille  question  du  Canal  de 
jonction  de  Marseille  au  Rhône  la  solution  attendue 
depuis  si  longtemps.  Notre  excellent  confrère  le  Soir 
publie  à  ce  sujet  un  très  intéressant  article  de  M.  Henri 
Michel,  député  des  Bouches-du-Rhône,  qui  s'est  fait 
devant  le  Parlement  l'apôtre  de  ce  projet  et  a  obtenu 
un  premier  résultat  en  le  faisant  voter  par  la  Chambre. 
Nos  lecteurs  nous  sauront  gré  de  reproduire  cette 
étude  : 

En  1871,  au  lendemain  même  de  nos  désastres,  l'Allemagne, 
la  Suisse  et  l'Italie  signaient  le  traité  relatif  au  percement  du 
Saint-Gotliard.  Dans  l'intérêt  commun,  les  parties  contrac- 
tantes s'engageaient,  aux  termes  de  l'article  7  de  ce  traité, 
«  à  faciliter  le  trafic  entre  l'Allemagne  et  l'Italie...  et  à  pro- 
«  voquer  sur  le  chemin  de  fer  du  Saint-Gothard  le  transport 
«  des  personnes,  des  marchandises  et  des  objets  postaux  le 
«  plus  régulier,  le  plus  rapide  et  le.  meilleur  marché  posr 
«  sible  ».  C'était,  suivant  l'expression  de  notre  implacable 
ennemi,  le  prince  de  Bismarck,  «  un  Sedan  économique  »  qui 
se  préparait  contre  nous. 

Le  mot  était  cruellement  juste  :  l'événement  l'a  malheureu- 
sement trop  prouvé.  Sans  doute,  les  effets .  de  la  voie  nour 
velle  ne  se  tirent  pas  immédiatement  sentir.  Ce  n'est  pas  en 
un  jour  qu'on  juge  une  telle  œuvre.  Mais  quelque  vingt  ou 
vingt-cinq  ans  plus  tard,  les  conséquences  économiques  ap- 
parurent nettement  aux  yeux  des  moins  clairvoyants.  Au- 
jourd'hui, tous  ceux  qui  s'occupent  de  commerce  et  de  trans 
port  savent  que  le  Saint-Gothard  a  déjà  coûté  plus  d'un  mil 
liard  à  la  France. 

C'est  Marseille  qui  a  eu  le  plus  à  souffrir  de  la  situation 
économique  nouvelle  créée  par  celte  trouée  des  Alpes.  Mais 
Marseille  représente,  dans  le  mouvement  général  de  la  navi- 
gation, environ  le  tiers  de  noire  commerce  maritime  tout 
entier.  Tout  ce  qui  diminue,  paralyse,  enraye  son  commerce 
porte  donc  atteinte  au  commerce  français,  eu  général.  Si 
jamais  l'intérêt  local  fut  d'accord  avec  l'intérêt  national,  c'est 
assurément  ici.  La  grande  cité  méditerranéenne  traverse  une 
crise  effroyable.  «  Marseille  ne  sera  bientôt  plus  qu'une 
façade  commerciale.  »  C'est  ainsi  que  s'exprimait  eu  1900. 
M.  le  président  de  la  Chambre  de  Commerce  de  cette  ville, 
l'honorable  M.  Féraud,  devant  la  Commission  de  la  Chambre 
des  députés  chargée  d'étudier  le  projet  de  loi  portant  déclara- 
tion d'utilité  publique  du  canal  de  Marseille  au  Rhône. 

Pourquoi  ce  cri  d'alarme  ?  C'est  que,  tandis  que  les  ports 
de  lii-ème.  de  Rotterdam,  d'Auvers,  —  je  no  parle  pas  de 
Hambourg,  qui  a  depuis  longtemps  distancé  Liverpool,  et 
qui  riviili.se  avec  Londres  mémo  —  grâce  à  des  réseaux  mer- 
veilleusement combinés  de  voies  lluviales  et  de  voies  ferrées, 
ont  pris  an  essor  extraordinaire.  Marseille  reste,  pour  ainM 
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dhv.  stationnairc,  el  son  trafic  ne  se  développe  que  dans  des 
coiidilious  intimés,  an  regard  «te  ces  ports  de  Belgique,  de 
Hollande  et  d'Allemagne.  Faut-il  s'en  ('tonner  ?  Ecoutez  plutôt 
ce  que  nous  disaient  encore  M.  Féraûd  et,  avec  lui,  M.  Des- 
bief, le  président  actuel  de  la  Chambre  de  Commerce  de 
Marseille:  «  Des  blés  venant  d'Odessa,  à  destination  de  Dijon, 
ont  intérêt  à  laisser  Marseille  de  côté,  à  sortir  par  Gibraltar, 
à  remonter  l'Atlantique  et  à  débarquer  à  Anvers,  pour  em- 
prunter la  voie  fluviale  et  les  canaux  qui  les  amèneront  à 
Dijon  ;  et  cependant,  quelle  difl'érence  de  trajet  !  Mais  Mar- 
seille n'a  que  la  voie  ferrée  pour  expédier  ses  marchandises 
dans  le  nord  de  la  France,  et  l'on  sait  combien  cette  voie  est 
encombrée. 

En  face  de  Gènes,  Marseille  est  dans  une  situation  d'infé- 
riorité encore  plus  marquée.  Autrefois,  c'était  par  elle  que 
passaient  les  marchandises  venant  d'Orient  à  destination  de 
la  France  septentrionale,  de  la  Suisse,  de  la  Prusse  rhéuanc. 
Ces  marchandises  sont  aujourd'hui  perdues  pour  notre  trafic 
Tiational.  Le  percement  du  Saint-Gothard  a  placé  Gênes  à 
5f>8  kilomètres  de  Bâle  ;  Marseille,  par  la  voie  ferrée,  en  est 
éloignée  de  527  kilomètres.  Combien,  pour  ces  marchandises, 
l  acets  de  l'Europe  centrale  n'cst-il  donc  pas  plus  rapide  et 
moins  coûteux  par  le  port  italien  que  par  le  port  français  '. 
Ajoutez  à  cela  les  sacrifices  d'un  Couvernement  éclairé  et  les 
royales  libéralités  dis  dac  de  Galliera,  et  vous  comprendrez 
sans  peine  que  Gènes  ait  pris  en  ces  dernières  années  un 
développement  si  considérable  que  Marseille  en  a  été  effrayée. 
Veut-on  juger  de  cette  expansion  ?  Qu'on  jette  un  coup  d'œil 
sur  ce  tableau  comparatif  que  nous  extrayons  du  rapport  de 
M.  Edouard  Vclten  sur  le  canal  latéral  au  Rhône,  présenté  à 
la  Société  pour  la  défense  du  commerce  de  Marseille,  en  1!)00  : 

1890  1898       Augm.  % 


Jauge . 
Poids 


Jauge , 
Poids  . 


1880 


7:602.647 
3.940.533 


3.751.0CN» 
1.1 'il.  000 


(En  tonnes) 
Marseille 


9.702.951 
'..794.424 

G''nex 

6.618.HH0 
2.467 ;GO0 


11:993.492 
5.595.674 


42 


7.75 


&M  1.452  140 
8.271.518  18(> 


Ces  chiffres  ne  sont-ils  pas  éloquents  ?  Le  percement  du 
-Simplon  menace  plus  gravement  encore  Marseille  et  le  com- 
merce français. 

Or,  c'est  aujourd  hui  chose  faite.  La  science  de  l'ingénieur 
compte  une  victoire  de  plus  sur  la  nature.  Le  génie  humain 
ne  s'est  jamais  affirmé  dans  une  plus  haute  création.  Et  la 
journée  du  24  février  1905  restera  parmi  les  plus  glorieuses  de 
l'histoire  de  la  civilisation.  Mais  tandis  que  la  Suisse  et  l'Ita- 
lie échangeaient  des  télégrammes  olïiciels  attestant  qu'entre 
elles  il  n'y  avait  plus  d'Alpes,  plus  d'un  se  demandaient  avec 
inquiétude,  chez  nous,  quelles  seraient  les  conséquences  pour 
notre  commerce  de  cette  percée  nouvelle  ouverte  à  travers  les 
massifs  alpins.  Nul  ne  peut  encore  le  dire.  Mais  if  est  aisé 
de  prévoir  que  le  jour  où  le  massif  du  Lo3tsehberg  aura  été 
transpercé  ù  son  tour,  et  où  du  Simplon  on  se  dirigera  droit 
Sur  Berne,  et  l'on  rejoindra  la  ligne  qui,  par  Xeufchâtel,  Pon- 
tarlier  el  Dijon,  conduit  à  Paris,  on  aura  encore  considéra- 
blement réduit,  pour  les  voyageurs  et  les  marchandises,  la 
route  de  Belgique,  dos  Pays-Bas,  de  l'Allemagne  occidentale, 
de  Londres  et  de  Paris  à  Milan.  Malheureusement,  derrière 
Milan  il  y  a  Gènes.  Et  c'est  sur  Gènes  que  seront  aiguillés 
marchandises  et  voyageurs  provenant  de  ces  divers  pays. 

Comment  prévenir  pour  Marseille  le  danger  nouveau  que 
Ta  lui  faire  courir  sa  rivale  italienne?  Comment  parer  le  coup 
que  l'on  essaye  de  porter  encore  au  commerce  français?  Re- 
dresser les  voies  terrées  françaises  pour  raccourcir  autant  que 
faire  se  peut  la  distance  qui  sépare  Paris  et  Londres  de  Mar- 
seille, imposer  aux  Compagnies  de  chemios  de  fer,  et  en 
.particulier  à  la  Compagnie  Paris-Lyon  Méditerranée,  des  ta- 
rifs assez  réduits  pour  lutter  avec  avantage  contre  la  concur- 
rence du  Saint-Golhard  et  du  Simplon  —  ce  sont  là  des  solu- 
tions d'une  efficacité'  douteuse.  Italiens  et  Suisses  n'auraient- 
ils  pas  recours  à  des  abaissements  de  tarifs  analogues  ?  Où 
s  arrêterait-on  dans  cette  voie  ?  Ces  solutions  furent  donc 
vite  écartées. 

Mais  il  en  est  une  qui  s'imposa  bientôt  aux  méditations  des 


économistes  et  des  ingénieurs  les  plus  qualifiés.  Les  trans- 
ports ne  se  font  pas  seulement  par  la  voie  ferrée:  la  voie  flu- 
viale ne  rend  pas  moins  de  services.  I/exempk  de  la  Belgi- 
que, de  la  Hollande,  de  l'Allemagne,  de  l'Angleterre,  des 
Etats-Unis,  montre  tout  le  parti  qu'on  peut  tirer  d'un  système 
de  canaux  bien  compris  et  de  ce  que  Pascal  appelle,  dans  sou 
pittoresque  langage,  «  les  chemins  qui  marchent  »,  combinés 
avec  les  réseaux  des  voies  ferrées. 

Le  Rhône  n'offre-t-i]  pas  une  merveilleuse  voie  4e  péné- 
tration vers  le  Nord  aux  marchandises  venant  de  I  On -ni  " 
Pourquoi  ne  pas  l'utiliser?  C'est  ce  qu'a  mis  en  lumière,  avec 
une  admirable  sagacité,  mon  ami  Edmond  Théry,  le  savant 
directeur  de  \'  Economiste  Européen.  »  J'ai  pu  me  rendre 
compte  »,  dit  M.  Edmond  Théry  dans  son  rapport  de  1X88  au 
Minisire  du  Commerce  et  de  l'Industrie  sur  la  question  du 
percement  du  Simplon,  «  qu'il  dépendait  du  Gouvernement 
«  de  la  République  d'empêcher,  et  d'une  manière  absolue,  le 
«  Simplon  d'être  nuisible  aux  intérêts  français  méditerra- 
«  néens,  d'enlever  en  même  temps  à  la  marine  marchande 
«  italienne  et  à  Gênes  le  trafic  actuel  de  la  Suisse  centrale  à 
"  la  Méditerranée,  que  le  Saint-Gothard  a  pris  à  votre  com- 
«  merce... 

«  Ce  résultat  peut  s'obtenir  d'une  façon  très  simple,  très 
«  rapide  et  très  économique  en  achevant  les  améliorations  du 
«  cours  du  Rhône,  commencées  depuis  dix  années,  et  qui  ont 
«  déjà  donné  des  résultats  d'une  extrême  importance  :  en 
«  construisant  le  canal  de  jonction  de  Marseille  au  Rhône.  » 

Et  M.  Edmond  Théry  ajoute,  dans  sa  langue  précise  et 
nerveuse  :  «  Il  suffit  de  prendre  une  carte  de  l'Europe  ren- 
«  traie  et  de  considérer  Lyon  comme  le  point  terminus  de  la 
«  Méditerranée,  pour  comprendre  qu'à  partir  du  jour  où  (les 
«  améliorations  du  Rhône  achevées,  le  canal  de  jonction  ou- 
«  vert)  les  marchandises  pourront  prendre  en  toutes  saisons 
«  cette  route  économique,  il  n'y  aura  plus  de  concurrence  pos- 
<•  sible  ni  pour  la  Suisse,  ni  pour  le  Gothard.  » 

Sur  quoi  se  fonde  M.  Edmond  Théry  pour  émettre  des 
assertions  aussi  catégoriques  ?  Sur  la  différence  du  prix  de 
revient  du  transport  par  le  chemin  de  1er.  C'est  7  ou  8  fr.  de 
moins  par  tonne  que  coûteraient  les  marchandises  par  le 
canal  et  par  le  Rhône.  «  Or,  dit  l'exposé  des  motifs  du  projet 
déposé  par  le  Gouvernement  sous  la  précédente  législature, 
«  cette  diminution  de  prix  d'environ  8  fr.  équivaut  à  une 
•■  augmentation  de  200  kilomètres  du  rayon  de  l'aclion  com- 
«  merciale  de  Marseille.  »  «  Elle  aurait  pour  résultat  vir- 
«  tuel,  »  dit  encore  M.  Edmond  Théry,  «  de  placer  le  port 
«  de  Marseille  à  la  même  distance  de  Lausanne  que  Va- 
«  lence  ». 

Les  améliorations  du  cours  du  Rhône  sont  achevées.  Les 
45  millions  volés  par  le  Parlement,  le  13  mai  1878,  à  cet  èSfet, 
n'ont  pas  été  perdus.  Déjà,  en  1895,  M.  Dupuy-Dutemps, 
alors  ministre  des  Travaux  publics,  écrivait,  dans  l'exposé 
des  motifs  du  projet  de  loi,  qu'il  déposait  à  la  Chambre, 
relatif  au  canal  du  Rhône  à  Marseille  :  «  On  peut  dire  que 
«  dès  à  présent  le  résultat  visé  par  cette  loi  (13  mai  1878),  qui 
«  était  de  donner  au  fleuve  un  mouillage  de  1  m.  60  en  tout 
«  temps,  est  atteint,  car  le  mouillage  du  fleuve  dépasse  d'ores 
«  et  déjà  2  mètres  pendant  282  jours,  et  1  m.  6)  pendant 
h  342  jours  par  an.  Dans  les  conditions  résultant  de  cet  état 
«  du  lit,  la  permanence  et  la  régularité  nécessaires  pour  une 
«  navigation  sérieuse  sont  assurées.  » 

Il  ne  reste  que  le  canal  d'Arles  à  Marseille  à  creuser  ;  car 
à  cette  heure,  le  Rhône  aboutit  à  une  véritable  impasse,  avec 
ses  barres  infranchissables.  Tout  est  prêt  pour  l'exécution 
du  canal.  Le  Parlement  a  voté  la  déclaration  d'utilité  pu- 
blique. Que  les  ingénieurs  activent  leurs  études  et  que  les 
travaux,  aussitôt  commencés,  soient  rapidement  conduit?. 
Facto  opus  est,  disait  Salluste.  Il  faut  agir.  L'honorable 
M.  Gauthier,  ministre  des  Travaux  publics,  bous  a  foiwellc- 
menl  déclaré  qu'il  est  disposé  à  agir  vite.  Il  comprend  à  la 
fois  et  l'imminence  du  péril  et  l'efficacité  du  remède. 

Ce  sera,  suivant  la  belle  et  forte  expression  de  M.  Edmond 
Théry,  «  la  grande  revanche  économique  »  de  la  Franc  Mu- 
ses rivaux. 

Henri  Michel, 
Député  des  lionc-lics-iitt-:  h  n,e. 
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BANQUE  IMPÉRIALE  OTTOMANE 


L'exercice  190'i,  clos  le  31  décembre  dernier,  a  été, 
pour  la  Banque  Impériale  Ottomane,  particulièrement 
profitable,  les  bénéfices  accusés  étant  en  augmentation 
appréciable  sur  ceux  de  l'exercice  précédent.  Kn  effet, 
après  prélèvement  pour  les  créances  mauvaises  ou 
douteuses,  les  bénéfices,  non  compris  le  report  de  1903, 
se  sont  élevés  ;'i  397.400  livres  sterling,  contre  309.163 
livres  sterling  12  shillings  8  pence  en  1903. 

Le  bilan  soumis  à  l'assemblée  générale  des  action- 
naires qui  s'est  tenue  le  28  juin  dernier,  se  compare 
ainsi  au  précédent  : 

Bilan  au  31  décembre 


Dividendes 


1803 

Actif  Liv.  st.  sh.  d. 

Espèces  en  caisse   1.607.154  14  8 

Placements  temporaires, 

reports,  etc   1.824.183  0  11 

Effets  à  recevoir   2.172.572   2  G 

Valeurs  en  portefeuille. .  4.710.823  14  0 

Comptes  courants  débi- 
teurs  3.841.410  17  10 

Avances  sur  nantisse- 
ments  3.657.814   8  9 

Immeubles  et  mobilier..  250.993   3  8 

Avance    statutaire  au 

Gouvernement   909.090  18  2 

Participations  dans  les 
avances  au  Gouverne- 
ment  586.391   8  8 

Compte  courant  du  Gou- 
vernement  104.113   6  1 

Actionnaires  (capital  non 

versé)   5.000.000  0  0 

Total  de  l'actif...-.  24.754.547  15  3 

Passif 

Capital   :   10.000.000   0  0 

Billets  en  circulation  .. .  1.117.527   5  5 

Effets  à  payer   2.063.563   3  8 

Comptes  courants  crédi- 
teurs  9.337.954   0  1 

Dépôts  à  échéances  fixes  1.070.539   5  3 

Réserve  statutaire   770.788  18  8 

Profits  et  pertes  (y  com- 
pris le  report  de' l'exer- 
cice précédent)   394.175   2  2 

Total  du  passif .. .  24.754.547  15  3 


190  i 

Liv. s  t.  sh.  d. 
2.456.315    1  1 

1.435.988  3  3 
1.856.132  1  1 
4.349.723   3  10 

2.834.423   0  2 

4.743.062   1  6 
256.237   1  3 

909.010  18  2 


956.998  7  3 

179.414  4  3 

5.000.000  0  0 

24.976.384  1  10 


10.000.000  0  0 
1.177.794  10  U 
2.851.138  15  1 

8.601.537   2  8 
1.116.714   6  10 
807.705   5  11 


421.494  0  5 
24.976.384   1  10 


Le  Conseil  d'administration  ayant  décidé  de  pro- 
poser un  dividende  de  14  shillings  par  action,  au  lieu 
de  13  shillings  en  1903,  la  répartition  des  profits  s'est 
effectuée  de  la  manière  suivante.  Nous  la  rapprochons 
de  celle  qui  avait  été  approuvée  par  l'assemblée  géné- 
rale des  actionnaires  du  29  juin  1904  : 

 Exercices   

1903  '  1905 

Liv.  st.  sh.  d.     Liv. st.  sh.  d. 

Réserve  statutaire   36.916   7   3      39.746   »  » 

Dividende  de  13  shillings  ou 

16  fr.  25  par  action  en  1903 

et  de  14  shillings  ou  17  fr.  50 

en  1904   325.000   0   0     350.000   »  » 

Tantièmes  aux  parts  de  fonda- 
teurs et  aux  administrateurs  8.224   9   6      10.771   8  0 

A  reporter  à  nouveau   24.034   5  5      20  976  12  5 

394.175   2   2     421.494  0~5~ 

Le  dividende,  pour  1904,  est  donc  en  augmentation 
de  1  shilling  sur  celui  de  1903.  Rappelons  les  réparti- 
tions effectuées  pour  les  dix  derniers  exercices,  ainsi 
que  les  cours  moyens  des  actions  pendant  cette  même 
période  : 


Exercices 

par  an 

A 

1  rancs 

17  50 

1894 

189i  

20  » 

1895 

1895  

15  » 

1896 

12  50 

1 897 

12  50 

1898 

1898  

12  50 

1899 

1899  

la  50 

1900 

1900  

12  50 

1901 

1901  

15  » 

19H2 

1902  

16  25 

tP03 

1903  

16  25 

1904 

19i'4  

17  50 

Cours 

Années 


Cours  moyen 
des  actions 

Francs 

639  » 

696  » 

559  » 

562  » 

551  » 

f67  » 

553  » 

536  » 

572  » 

596  » 

582  » 


taché  le  5  juillet..   595  » 

En  rendant  compte  des  résultats  obtenus  par  la 
Banque  Impériale  Ottomane  en  1903,  nous  disions,  à  la 
date  du  8  juillet  1904  que  les  perspectives  d'avenir  de 
cette  institution  restaient  très  favorables  grâce  au  dé- 
veloppement des  affaires  en  Orient.  Nous  ne  nous 
trompions  pas,  ainsi  qu'en  témoignent  les  comptes 
publiés  plus  haut,  et  qui  sont  d'autant  plus  éloquents 
que  l'année  1904,  ainsi  que  l'a  fait  observer  le  Prési- 
dent du  Conseil  d'administration  à  l'assemblée  géné- 
rale du  28  juin,  n'a  été  marquée,  comme  sa  devancière 
du  reste,  par  aucune  grande  opération  financière.  Les 
profits  réalisés  sont  donc  dus  aux  seules  opérations 
ordinaires  de  la  Banque.  Observons  qu'il  n'en  sera  pas 
de  même  cette  année.  Il  faut  se  souvenir,  en  effet,  que 
la  Banque  Impériale  Ottomane  a  déjà  procédé,  le  17  juin 
dernier,  avec  le  concours  de  plusieurs  de  nos  grandes 
Sociétés  de  crédit,  à  l'émission  de  V Emprunt  ottoman 
4  0/0  or  I90l-I90!j,  au  nominal  de  120.600.000  fr. 
Rappelons  que  cette  opération  a  obtenu  le  plus  vif 
succès.  Il  n'était  offert  en  souscription  que  241.212 
obligations  de  500  francs,  et  le  public  a  montré  un  tel 
empressement  que  les  souscripteurs,  à  la  répartition, 
n'ont  pu  obtenir  que  1.90  0/0  de  leurs  demandes. 

En  ce  qui  regarde  la  situation  de  la  Turquie,  le  Pré- 
sident de  la  Banque  Ottomane  a  fait  remarquer  que 
les  récoltes  n'avaient  pas  été  très  satisfaisantes,  mais 
que,  par  contre,  les  recettes. des  chemins  de  fer  avaient 
accusé  une  augmentation,  grâce  aux  transports  des 
produits  des  récoltes  de  1903.  Comme  conséquence,  le 
Gouvernement  ottoman  a  vu  diminuer  les  sommes 
qu'il  affecte  annuellement  aux  garanties  d'intérêt,  ga- 
ranties dont  le  paiement  s'est  effectué,  comme  précé- 
demment, avec  la  plus  parfaite  régularité. 

Comme  renseignements  complémentaires,  lord  Hil- 
lington  a  encore  déclaré  que  les  services  de  l'Adminis- 
tration de  la  Dette  publique  ottomane  avaient  fonc- 
tionné parfaitement,  et  que  le  rapport  de  cette  Admi- 
nistration accusait  un  excédent  considérable  dans  les 
montants  encaissés  pour  le  service  de  la  Dette.  Quant 
à  la  circulation  des  billets  émis  par  la  Banque  Impé- 
riale Ottomane,  elle  a  dépassé  celle  de  l'année  1903. 

Il  en  a  été  de  même  pour  les  sommes  mises  en  dépôt 
par  le  public,  et  de  cette  double  circonstance  on  doit 
tirer  cette  conclusion  que  l'argent  circule  davantage 
dans  le  pays,  et  que  le  public  accorde  de  plus  en  plus 
sa  confiance  à  ce  puissant  établissement.  Enfin,  il  est 
bon  de  dire  encore  que  le  crédit  de  la  Banque  Impériale 
s'affirme  de  plus  en  plus  aux  yeux  du  Gouvernement 
ottoman,  auquel  elle  continue  à  prêter  une  assistance 
des  plus  efficace. 

L'assemblée  générale  des  actionnaires  du  28  juin  a 
approuvé,  à  l'unanimité,  toutes  les  résolutions  propo- 
sées par  le  Conseil  d'administration  ;  elle  a  confirmé  la 
nomination,  comme  administrateur,  de  M.  Georges 
Heine,  en  remplacement  de  M.  Michel  Heine,  dé- 
cédé, et  renommé,  également  comme  administrateurs, 
MM.  Adolphe  Vernes,  Octave  Homberg,  vicomte  Dun- 
cannon,  G.-J.  Goschen,  et  sir  W.  Lawrence,  dont  le 
mandat,  conformément  aux  statuts,  avait  pris  fin. 

A.  Lechenet. 
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LA  GUERRE  RUSSO-JAPONAISE 

L'agitation  de  la  population  et  les  tendances  révolu- 
tionnaires ont  eu  le  fâcheux  effet  de  produire  la  révolte 
à  bord  de  certains  navires  de  la  flotte  russe  de  la  mer 
Noire.  L'équipage  du  Kniaz-Potemkin  s'est  révolté,  et, 
après  avoir  tué  presque  tous  les  officiers,  a  conduit  le 
navire  d'Odessa  en  Roumanie,  où  il  est  en  détresse, 
sans  vivres  ni  charbon.  La  mutinerie  à  bord  des  autres 
navires  a  pu  être  réprimée.  On  peut,  actuellement, 
espérer  que  ce  mouvement  révolutionnaire  ne  s'étendra 
pas  davantage  et  que  les  autorités  russes  pourront 
rétablir  l'ordre. 

La  situation  des  belligérants  en  Mandchourie  reste 
toujours  la  même  :  on  ne  signale  que  quelques  combats 
d'avant-postes,  dont  on  ne  saurait  tirer  de  conclusions 
relativement  aux  intentions  des  chefs  des  deux  armées 
en  présence.  La  Russie  parait  avoir  fait  un  grand  pas 
vers  la  paix  en  nommant  les  plénipotentiaires  chargés 
d'en  négocier  les  conditions  à  Washington.  Ont  été 
désignés  :  le  comte  Mouravief  et  le  baron  de  Rosen. 

Les  noms  des  représentants  de  la  Russie  sont  consi- 
dérés comme  une  indication  que  le  Gouvernement 
engage  les  négociations  avec  le  désir  arrêté  de  les 
mener  à  bien. 

On  croit  également  savoir  qu'une  proposition  de  la 
Russie  tendant  à  la  conclusion  d'un  armistice  immé- 
diat a  été  transmise  au  Japon  par  l'intermédiaire  de 
Washington. 

On  annonce  ofliciellement  de  Tokio  qu'au  palais 
impérial,  le  baron  Komura,  ministre  des  affaires  étran- 
gères, et  M.  Takahira,  ministre  à  Washington,  ont  été 
nommés  plénipotentiaires  japonais  aux  conférences  de 
paix. 

Les  Russes  ont  renforcé  les  garnisons  de  l'ileSahha- 
line.  Au  sud  de  Vladivostok,  sur  la  rive  droite  du 
Toumen,  la  gauche  russe  est  estimée  à  environ  20.000 
hommes,  et  dans  l'extrémité  nord  de  la  Corée  leurs 
forces  sont  de  10.000  hommes. 

Depuis  le  commencement  de  la  guerre,  jusqu'à  fin 
juin,  les  Japonais  ont  capturé  54  navires  étrangers, 
représentant  le  total  de  131.132  tonnes  ;  ce  chiffre  com- 
prend 22  navires  anglais,  soit  65.843  tonnes. 
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Premières  notions  d'Economie  Politique,  Sociale 
ou  Ind astrielle,  par  Joseph  Garnier,  huitième 
édition,  augmentée  de  notes  et  commentaires  statis- 
tiques par  André  Castelix.  —  Paris,  Garnier  livres, 
1905;  1  vol.  in-12,  3  fr.  50. 

«  Ce  petit  livre,  écrivait  Joseph  Garnier,  en  1804, 
dans  la  préface  de  la  2e  édition  de  ses  Xotions  d'écono- 
mie politique,  pourrait  être  mis  fructueusement  entre 
les  mains  des  élèves  les  plus  âgés  des  écoles  primaires, 
des  élèves  qui  suivent  dans  les  collèges  et  les  pensions 
les  cours  d'histoire  et  de  philosophie,  des  ouvriers, 
voire  même  des  jeunes  personnes  qui  seront  un  jour 
les  conseillères  de  la  famille.  Il  convient  enfin  à  tous 
ceux  qui  veulent  s'initier,  par  une  courte  lecture,  aux 
premières  notions  de  cette  branche  de  la  philosophie 
morale  qui  rend  compte  île  l'organisation  naturelle  des 
sociétés,  des  besoins  des  hommes  et  des  moyens  qu'ils 
emploient  pour  les  satisfaire.  » 

_  On  ne  pouvait  mieux  présenter  l'œuvre  de  vulgarisa- 
tion entreprise  par  M.  Joseph  Garnier,  et  l'on  doit 
quelque  reconnaissance  à  cet  homme  considérable, 
professeur  d'économie  politique  à  l'Athénée  royal,  puis 
à  l'Ecole  des  Ponts  et  Chaussées,  secrétaire  de  la  So- 
ciété d'Economie  Politique,  rédacteur  en  chef  du  Jour- 
nal des  Economistes,  membre  de  l'Institut,  d'avoir  con- 
senti à  mettre  à  la  portée  de  tous  une  science  qui  oc- 
cupait une  place  bien  restreinte  dans  les  programmes 


de  l'enseignement  et  qui  réunissait  contre  elle,  indé- 
pendamment des  opinions  préconçues,  L'hostilité 
active  et  persévérante  des  intérêts  qu'elle  pouvait 
menacer. 

Le  livre  de  M.  Joseph  Garnier  parut  en  1859.  Depuis 
cette  époque,  sept  éditions  n'en  ont  pas  épuisé  le  suc- 
cès; mais  si  les  grands  principes  qui  forment  la  b;ise 
de  la  science  économique  demeurent,  leur  application 
a  subi  de  nombreuses  transformations  et  il  importait 
de  mettre  à  jour  ces  notions  d'économie  politique. 

Cette  tâche  a  été  confiée  à  M.  André  Gastelin.  Il  a  su 
s'en  acquitter  avec  une  parfaite  discrétion  et  une  lar- 
geur de  vues  nécessaire  à  une  œuvre  de  vulgarisation. 

«  Un  des  reproches  adressés  à  l'Economie  politique,  écrit-li 
dans  sa  préface,  c'est  d'avoir  établi  des  systèmes,  résultats 
d'une  généralisation  interprétative  des  vérités  comme  des  dé- 
finitions qu'elle  a  réunies.  Nous  entendons  n'en  adopter  ici 
aucun  et  nous  ne  voulons  point  prendre  parti  entre  les  inter- 
prétations do  Louis  Blanc  et  celles  d'Adam  Smith  et  de 
J.-B.  Say,  entre  les  théories  allemandes  qui  font  de  l'Eco- 
nomie politique  une  science  d'Etat  dans  laquelle  on  nie  les 
besoins  de  l'individu,  ou  la  théorie  anglaise,  soutenue  par 
M.  Ingram,  qui  ne  veut  voir  que  des  faits  et  non  les  lois  qui 
les  régissent.  D'autres  veulent  faire  de  ces  études  une  science 
mathématique,  comme  certains  économistes  allemands,  ou 
bien  disputent  sur  les  méthodes  de  travail  :  historique,  sta- 
tistique, etc.  Nous  ne  joindrons  pas  notre  interprétation  à 
toutes  celles  qui  se  sont  déjà  produites. 

En  dehors  de  toutes  écoles  et  de  tous  systèmes,  nous  nous 
efforcerons  de  rechercher  comment  se  vérifient  les  <■  truismes  » 
de  l'Economie  politique  et  de  démontrer,  par  l'expérience, 
l'utilité  d'une  science  qui  fait  ressortir  les  principes  déduits 
de  la  pratique  des  choses  et  dont  l'observation  doit  avoir 
pour  conséquence,  selon  la  définition  des  physiocrates,  de 
bien  «  gouverner  les  intérêts  des  individus  et  des  sociétés  ». 

M.  André  Castelin  s'est  donc  efforcé  d'harmoniser  les 
faits  avec  la  doctrine  et,  en  rééditant  un  ouvrage  an- 
cien, il  en  su  faire  une  œuvre  originale  :  ajoutant  aux 
préceptes  économiques  mis  en  valeur  par  Joseph  Gar- 
nier des  résultats  expérimentaux.  Les  ressources  de 
la  statistique  lui  ont  permis  de  donner  ainsi  une  vie 
nouvelle  à  cette  œuvre,  d'offrir  l'exemple  à  la  suite  de 
la  règle,  quelquefois  de  corriger  celle-ci. 

Ses  notes  abondantes  et  nourries  forment  presque  à 
elles  seules  un  second  volume  donnant  sur  la  situation 
des  divers  pays,  sur  le  travail,  la  propriété,  le  capital, 
les  monnaies,  le  change,  les  prix,  les  salaires,  le  com- 
merce, le  crédit,  les  dépenses  publiques  et  privées,  les 
impôts,  etc.,  etc.,  des  notions  aussi  intéressantes  que 
précises. 

Bit,  grâce  à  l'habile  collaboration  de  M.  André  Cas- 
telin, le  livre  de  M.  Joseph  Garnier  nous  parait  appelé 
à  instruire  et  former  de  nouvelles  générations. 

G.  R. 


Informations  Economiaues  et  YmM 


La  future  Régie  du  Gaz.  —  Le  rapport  de  M.  Mor- 
lot  va  décidément  venir  devant  la  Chambre  des  députés 
avant  sa  séparation;  mais  il  est  certain  qu'il  ne  sera 
plus  soumis  au  Sénat  qu'à  la  rentrée,  soit  vers  les  pre- 
miers jours  de  novembre. 

La  Ville  Paris,  dans  ces  conditions,  n'aura  pas 
même  deux  mois  pour  préparer  le  futur  régime  de 
l'exploitation  du  gaz. 


Compagnie  internationale  des  Wagons-Lits  et 
des  Grands  Express  Européens.  —  A  la  date  du  21 
avril  dernier,  dans  un  article  consacré  à  cette  entre- 
prise nous  disions  : 

«  En  résumé,  les  résultats  obtenus  en  1004  montrent  que 
les  espérances  fondées  sur  l'avenir  de  la  Compagnie  Inter- 
nationale des  Wagons-Lits,  lors  de  sa  reconstitution,  se 
sont  pleinement  réalisées.  Trois  exercices  ont  déjà  permis  de 
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s'en  convaincre  et  l'exercice  courant  viendra  encore  confirmer 
celte  opinion.  En  effet,  pendant  le  l*r  trimestre  de  cette  année 
les  recettes  d'exploiUition  se  sont  eneore  accrues.  Cette  aug- 
mentation, la  certitude  d'une  progression  sensible  du  nom- 
bre de  jours-voituros,  la  marche  satisfaisante  de  l'exploitation 
des  annexes,  permettent  de  dire  que  les  résultats  de  l'année 
en  cours  ne  le  céderont  en  riou  à  ceux  de  l'exercice  1904  et 
que  do  nouvelles  améliorations  pourront  être  réalisées. 

Les  recettes  nettes  des  voitures,  en  1904,  avaient  dé- 
passé de  030.104  Ce,  93  celles  de  1903.  Or,  du  1er  janvier 
au  20  juin  1905,  voici  cmiiment  s'établissent  ces  mêmes 
receltes,  comparées  à  celles  de  la  période  correspon- 
dante de  Tannée  dernière  : 

Année  lfl  3    Ajaaéfi  t9û5 


(En 

francs) 

1" 

décade  de 

janvier.. 

341.186 

373,804 

2' 

369.172 

379.969 

3» 

398,441 

411.409 

p, 

décade  de 

février.. 

393.294 

378.382 

2° 

427.613 

428.695 

3' 

385.834 

355.543 

1» 

décade  de 

mars . . . 

489.388 

527.543 

2« 

438.360 

554.362 

3" 

543.536 

554.355 

1" 

dicade  d'avril  

531.116 

548.538 

2* 

519.803 

541.168 

3« 

464.889 

614.804 

1" 

décade  de 

mai  . . . 

442.805 

559.480 

2" 

411.857 

486.218 

3* 

464  084 

511.598 

1» 

décade  do 

juin. . . 

301.737 

443.592 

2« 

851.970 

446.359 

7 .394  .€85 

8.11t. 719 

En  moins  de  six  mois  les  recettes  nettes  des  voi- 
tures, en  1905,  dépassent  donc  de  7:20.034  fr.  celles  de 
la  même  période  de  1904,  et  il  y  a  lieu  de  remarquer 
que  la  progression  s'est  surtout  accentuée  depuis  la 
fie  da  mois  d'avril. 

Le  Trafic  du  Métropolitain.  —  Le  nombre  des 
voyageurs  transportés  en  juin  sur  les  lignes  en  service, 
dont  la  longueur  totale  est  de  31  kilom.  818,  depuis  le 
25  janvier  dernier,  a  été  de  11.836.700,  savoir  : 

Billets  d'aller  et  retour   2.382.372 

—  de  t"  classe   1.395.950 

—  de  2e  classe   8.057.080 

—  collectifs   1.292 

Le  produit  brut  a  été  de  2.046.160  fr.  55,  sur  lequel 
le  prélèvement  au  profit  de  la  Ville  a  été  de  668.029  fr.  30, 
ce  qui  laisse  comme  recette  brute  à  la  Compagnie 
1.378.137  fr.  15  pour  le  mois  de  juin  1905. 


La  Loterie  de  la  Presse.  —  Nous  sommes  en 
mesure  d'annoncer  que  la  souscription  aux  billets  de 
loterie  des  Associations  de  la  presse  a  obtenu  un  très 
brillant  succès.  La  clientèle  du  Crédit  Lyonnais  et  celle 
de  la  Société  Générale  ont  souscrit  chacune  plus  du 
tiers  de  la  totalité  de  ces  billets. 


Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  Thessalie. 

—  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  le  mois  de 
mai  1905,  se  sont  élevées  à  207.332  drachmes,  contre 
181.202  dr.  10  pendant  le  mois  correspondant  de 
1904,  d'où  une  différence  en  plus  de  20.129  dr.  90. 

Les  recettes  effectuées  depuis  le  1er  janvier  1905 
atteignent  801.675  dr.  15  contre  784.933  dr'.  80  pendant 
la  même  période  de  1904,  soit  une  plus-value  de 
76.751  dr.  35  pour  1905. 

Rappelons  .que  la  longueur  des  lignes  exploitées  par 
la  Compagnie  est  «le  238  kilomètres. 


Les  Emissions  de  l'année  1904.  —  Notre  confrère 
)c  Moniteur  det  Intérêts  Matériel*  vient  de  publier, 
comme  il  le  fait  chaque  année,  un  tableau  des  émis- 


sions totales  faites  au  cours  de  l'année  1904.  Nous  le 
reproduisons  en  abrégé,  en  mentionnant  que  les  chif- 
fres sont  fournis  en  millions  de  francs  : 

Capital  des  Emissions  effectuées  en  1904  •' 
( En  millions  (le  l  i  ion  s  j 


Pays  d'Europe 


France  e(  CQloni 

Allemagne  

Autriche. -Hongrie 

Belgique  

Bulgarie  

I  )anemark  

Espagne.  

I  o'.-lîrel.i'l  colon" 

Grèce  

Italie  

Luxembourg. . . . 

Norvège  

Pays-Bas  et  colon 
Portugal  et  colon. 

Roumanie  

Russie  

Serbie  

Suède   

Suisse  

Turquie  


ÉMISSIONS 

J. 

Total 

S 

des  années 

to  ."S 

•  H  i 

il 

*  l  niai  . 

•S 

i  s 

Vi  1  ta*! 
\  i i h  o, 

1904 

1903 

ri  ()V 

O  «  M 

o 

213.5 

21.7 

352.8 

4.2 

592 . 2 

713.6 

625.8 

826.2 

66!».? 

» 

2.121 .7 

2. 136.5 

» 

24.71  5.1 

» 

29 . 7 

5.043.6 

158.6 

6.7 

135.0 

300.3 

251.4 

71.6 

» 

» 

71.6 

4 

O 

8.0 

"l.2 

70.0 

85.5 

» 

156.7 

80.0 

1.048.0 

I  1  H  1 

II  /  .  1 

cm  1 

» 

2.156.6 

8,408,8 

» 

40.5 

36.4 

» 

76.9 

4.1 

» 

21.1 

85.1 

1  526 

1.631 .9 

1.306.9 

» 

» 

1  8 

» 

1.8 

» 

» 

» 

» 

24.1 

28.8 

21.3 

35.7 

» 

85.8 

141.1 

» 

» 

5.0 

» 

5.0 

39.6 

1.0 

» 

1  0 

167.4 

1 .  MO  U 

17.2 

103.3 

» 

1. 325  !  5 

'.m'A 

» 

5i.O 

49.6 

5.2 

)) 

54,8 

12.4 

13.5 

7.6 

35.6 

11.5 

68.1 

152.0 

43.2 

1.3 

2  5 

47.0 

1.443.1 

135.1 

3.4 

57.0 

195.5 

104.4 

312.5 

114.4. 

426.9 

312.2 

18.0 

145.  Cl 

12.5 

175.5 

108.7 

54.8 

31.5 

5.2 

91.5 

38.0 

32.3 

4.0 

36.3 

10.9 

53.3 

» 

» 

53.3 

112.2 

174.6 

» 

2P5. 8 

85.2 

315.0 

15.0 

2.444.0 

277.4 

1  :• 

2.808.4 

1.388.0 

» 

» 

1.388.0 

» 

5.767.8 

1341.7 

5.490.0 

1.831 

14.430.8 

18.4:18.4 

Hors  d'JSurQfre  : 
Afrique  

Amérique  latine. 

Canada   

Chine  

Congo   

Cuba  (lie  de)  

Egypte  

Etats-Unis  

Japon   

Totaux  

Observons  que  les  montants  del903comprcnnent  des 
conversions  pour  l'Autriche-Hongrie,  les  Etats-Unis, 
l'Italie,  la  Roumanie,  la  Russie,  la  Suisse  et  la  Tur- 
quie. 

Rapprochons  maintenant  les  chiffres  des  trois  der- 
nières années 


_1902 

Totaux  % 
Millions 
de  fr. 

Grande-Bretagne 

et  colonies....    3.125   14  21 

Continent   14.198   64  61 

Afrique   614     2  79 

Amérique   3.848   17  52 

Chine,  Japon  et 

Perse   191     0  87 


1903 


1904 


Totaux 

/o 

Totaux 

/a 

Millions 

Millions 

de  fr. 

de  fr. 

2.404 

13  13 

2.157 

14  93 

12.4.10 

67  77 

6.620 

45  86 

200 

1  09 

517 

3  57 

3.250 

1?  79 

3.657 

25  40 

39 

0  22 

1.479 

10  24 

21.976  100  00   18.312  100  00   14.430  100  00 

Il  faut  se  souvenir  qu'en  1902  on  avait  eu  à  enre- 
gistrer 6.801  millions  de  conversions' pour  la  Franee 
et  les  Colonies,  dont  6.790  millions  provenant  de  la 
conv  ersion  de  la  Rente  3  1/2  0/0  Française  en  Renie 
3  0/0,  effectuée  au  mois  de  juillet  de  cette  année. 
Ajoutons  le  tableau  complémentaire  suivant  pour  les 
quatre  dernières  années  : 

1901      1902      1903  1905 


Emprunts  d'Klats.  de  pro- 
vinces et  de  villes  

Etablissements  de  crédit. . . . 

Chemins  de  fer  et  Sociétés 
industrielles  

Conversions  


52  19 
7  04 

40  77 


26  84 
3  60 

lit)  so 
38  67 


16  05 

7  26 

28  94 
47  75 


39  97 
9  29 

38  05 
12  60 


100  00   103  00    100  0o   loo  00 


Notre  confrère  Fai(  observer  que  l'ensemble  des  opé- 
rations diverses  effectuées  en  1901  marque,  par  rapport 
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à  l'année  précédente,  une  diminution  de  près  de  4  mil- 
liards de  francs,  mais  il  y  a  lieu  d'observer  que  le  total 
de  1903  avait  été  grossi  par  deux  conversions  impor- 
tantes effectuées  en  Autriche  et  en  Turquie  pour  un 
montant  non  inférieur  à  G  milliards.  Ces  deux  opéra- 
tions éliminées,  les  totaux  se  retrouvent  à  peu  près 
équivalents,  tout  en  offrant  des  différences  assez  im- 
portantes. On  remarquera,  par  exemple,  la  part  prise 
en  1904  par  les  emprunts  émis  par  la  Russie  et  le  Japon 
dans  le  but  de  soutenir  la  guerre  engagée  en  février  1904. 
Plus  de  2  milliards  1/2  ont  été  employés,  et  l'on  n'est 
malheureusement  pas  au  bout  de  la  liquidation  que 
nécessitera  cette  lutte  formidable. 

Une  autre  observation  est  à  faire.  Les  émissions  de 
la  Grande-Bretagne  et  de  ses  colonies  sont  en  diminu- 
tion et  restent  en  deçà  de  ce  qu'elles  étaient  depuis  des 
années.  D'aufre  part,  le  recul  et  "la  pénurie  des  émis- 
sions françaises  sont  plus  prononcés  encore.  Les 
richesses  incalculables  accumulées  en  France  sont 
largement  mises  à  contribution  par  tous  les  emprun- 
teurs, mais  elles  ne  sont  guère  sollicitées  par  les  entre- 
prises indigènes.  Par  contre,  on  voit  la  poussée  toujours 
plus  vigoureuse  de  l'activité  débordante  des  Etats- 
Unis.  Leurs  appels  au  crédit  se  chiffrent  par  plus 
de  3  milliards,  dans  lesquelles  les  diverses  entre- 
prises vivifiantes  du  pays  entrent  pour  près  de  2  mil- 
liards 1,  2,  sans  compter  les  nombreuses  fusions  com- 
prises sous  le  titre  de:  «  Conversions  ». 

En  raison  des  émissions  auxquelles  elles  ont  procédé, 
les  entreprises  de  Chemins  de  fer  et  les  industries 
diverses  figurent  pour  un  pourcentage  encore  hondrable, 
qui  se  verrait  pourtant  ramené  de  38  03  0  0  à  mdins 
de  20  0/0  si  l'on  faisait  abstraction  des  émissions 
américaines.  La  vieille  Europe  est  dépassée  par  la  jeune 
Amérique  ! 

Un  mot  a  été  dit  plus  haut  des  conversions,  qui  ont 
été  arrêtées  en  190  i  par  les  événements  d'Extrême- 
Orient,  bien  qu'il  y  en  ait  eu  de  toutes  préparées, 
comme  celle  de  la  Rente  Italienne,  qui  a  dû  être  ajour- 
née. D'autre  part,  une  remarque  est  encore  à  faire  : 
c'est  l'activité  déployée  par  le  Canada  et  l'Egypte,  qui 
se  hâtent  de  mettre  en  valeur  leurs  richesses  naturelles. 
Enfin,  de  tout  ce  qui  précède,  il  se  dégage  cette  con- 
clusion bien  nette  que,  sauf  aux  Ktats-Unis  et  dans 
quelques  pays  neufs,  l'essor  industriel  a  été  paralysé 
par  les  événements  de  politique  internationale  ! 


Compagnie  Parisienne  des  Voitures  «  l'Ur- 
baine ».  —  Les  résultats  obtenus  par  cette  Compa- 
gnie, pour  l'exercice  clos  le  31  décembre  dernier,  res- 
sortent  du  «  Compte  de  Profits  et  Pertes  »  ci-dessoùs, 
que  nous  rapprochons  du  précédent  : 

Exercices 
1903  1904 

Produit*  (En  francs; 

Recettes  d'exploitation  : 

Plafce   8 . 601 . 575  45    9 . 250 . 557  40 

Remise   720.O90   •>       605. 829  10 

Recettes  hors  trafic   252.344  89       147.077  02 

Intérêts-,  escomptes  et  produits 

divers   135.118  34         24.975  72 

Profits  surcoupons  bons  hypo- 
thécaires ...  862.483  10  » 

Total  des  produits. . . .    10.571.611  78   10.088  439  24 

Charges 
Réponses  générales  d'exploita- 
tion   7 . 707 . 422  89     8 . 510 . 764  78 

Frais  généraux  :  Personnel  et 

administration   315.004  17       301.425  65 

Primes  pavées  aux  cochers. . .        147.900    »        150.300  » 

Charges  financières   791.980  77       763  710  14 

Bénéfices  nets   1.609.303  95       356.238  67 

Sommes  égales   10.571.611  78   10.088.439  24 

An  solde  de  l  exercicé  1904,  il  faut  ajouter  le  reliquat 
de  l'exercice  précédent,  soit  9.480  fr.  03,  ce  qui  porte  le 


solde  disponible  à  365. 724  lï.  .30.  Par  contre,  les  bé- 
fiMfees  nets  de  1903  avaient  eu  a.  supporter  une  réduction 
de  332.232  fr.  16,  provenant  des  exercices  1901  et  1902. 
D'autre  part,  ces  mêmes  profits  provenaient  de  l'exploi- 
tation jusqu'à  concurrence  de  746.820  fr.  85,  ci  jusqu'à 
concurrence  de  802.483  fr.  10  de  la  renonciation  des 
porteurs  de  bons  hypothécaires  aux  dix  coupons  arrié- 
rés, en  vertu  des  décisions  de  rassemblée  générale 
extraordinaire  des  actionnaires  du  20  juin  1903. 

Les  dépenses  relatives  aux  pneumatiques,  imputées, 
l'an  dernier,  sur  le  profit  provenant  de  la  vente  de; 
coupons  hynot.hécaires,  ont  été  ajoutées,  cette  année, 
aux  dépenses  d'exploitation,  qui  ont  ainsi  progressé  de 
800:01)0  fr.  environ. 

On  ne  sait  encore  à'  quelles  résolutions  s'arrêtera  le 
Conseil  d'administration  pour  l'exercice  1904,  mais  il 
est  probable  que  ledit  Conseil  commencera  à  rem- 
bourser les  bons  hypothécaires.  Il  pourra  aussi  vouloir 
amortir  les  machines  pour  la  fabrication  des  pneuma- 
tiques. Par  suite,  le  solde  disponible  ne  représenterait 
plus  que  5  fr.  au  maximum  par  action,  et  0  fr.  50  cen- 
times par  bon  de  liquidation.  En  somme,  il  convient 
d'attendre  les  déclarations  qui  seront  faites  à  l'assem- 
blée générale  annuelle  qui  était  convoquée  pour  le 
29  juin,  mais  qui  n'a  pu  se  tenir  vu  le  nombre  insuffi- 
sant d'actions  déposées,  et  qui  sera  convoquée  de  nou- 
veau ultérieurement. 


Finances  serbes.  —  Les  recettes  brutes  de  l'Admi- 
nistration Autonome  des  Monopoles  du  Royaume  de 
Sefbie  se  sont  élevées,  pendant  le  mois  de  mai  1905, 
aux  chiffres  suivants  : 

Francs 

Monopole  du  tabac   1.SÙ3.Q0O 

—  du  sel   567.000 

—  du  pétrole   149.000 

Douanes   298.000 

Impôt  de  l'Obrt   !87.000 

Timbre   514.000 

Monopolo  du  papier  à  cigarettes   91.000 

—  des  allumettes   65.000 

Total  dos  recettes  brutes  du  mois  do  mai  1905.. .  3.674.000 


Les  débours  pour  achat  de  matières,  frais  généraux, 
agio  et  commissions  se  sont  élevés,  pendant  ce  m'ois, 
k  699.000  fr. 

Par  suite,  les  recettes  nettes  pour  mai  1905  s'éta- 
blissent à  2.975.000  fr.,  alors  que  les  recettes  nettes'de 
mai  1904  n'atteignaient  que  2. 364. 000  fr. 

L'augmentation  de  recettes  nettes  pour  mai  1905  est 
donc  de  011.000  fr. 

Société  Russe  de  Construction  de  Locomotives 
et  Mécaniques.  —  Voici  un  aperçu  de  la  situation 
de  cette  entreprise  à  lin  mars  1905. 

En  mars  l9Ô5,  la  Société  a  achevé  les  constructions 
suivantes  : 

Roubles 

12  locomotives  pour  trains  do  marchandises 

n -  1151-1165.  ii  35.303  r.  50    423.642  » 

Machines-outils,  ponts,  chaudières,  etc   24.875  24 

44*. .M7  84 


Elle  a  reçu,  en  outre,  pour  14 .9l>2  roubles  12  de 
commandes  nouvelles  en  articles  divers. 

Le  solde  des  commandes  non  facturées  au  1'"'  avril 
dernier  s'établit  ainsi  : 

Roubles 

72  locomotives  de  prix  divers   2.622.773  » 

Pièces  de  rechange  R.    12.009  » 

Chaudières.   1 . 650  » 

Articles  divers     53. Ou)  60 

 66.679  60 

2.689.432  60 


Voici  les  résultats  d'exploitation  pour  la  période 
comprise  entre  le  1er  juillet  et  le  1er  avril  1905  : 
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Chiffres 
définitifs 


Fr:  \  isionse 
Belon  devis 


(En  roubles) 

Production  de  la  section  d< 
construction  de  locomotives...    4.183.135  60   3.694.541  07 

Production  de  la  section  méca- 
nique  '2.7/.  V71  09       D2.ÎI99  07 

4.390.606  59  s! 787. .Vil  oi 


Les  différences  s'établissent  ainsi  :  augmentation 
sur  les  prévisions  :  pour  la  production  de  la  section  de 
construction  de  locomotives,  438.593  roubles  S.'!;  pour 
la  production  de  la  section  mécanique,  104.471  r.  12; 
soit,  au  total,  603. OG'i  r.  95. 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE  DE  FRANCE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


6  juillet 
2.8S9.604.702 
1.111.747.685 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
29  juin 

Or   2.883.846.193 

Argent.    1.110.386-141  _ 

3.994  232.334  4-001.352.387 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 

Portefeuille  Paris  j  gg^— 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  lessuccurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  el  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


29  juin 


Total. 


PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Rpcprvps  (  Loi  du  17  mai  1834 
mobilières    Ex-banques  département, 
mounieies  (  Loj  du  9  jujn  ,g57  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  . . 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


3.994.232  334 


17.211 
274-573.595 


354.678.814 
104-000 

171.008.533 
307. 201- 724 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.618.448 
100.000.000 
4.000.000 
25.367.106 

565-114 
8.407.444 
169.815.605 


3.702  570.681 


182.500.000 
8. 002. 31 3 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
4.355.679.465 
16.578  281 
9.229.691 
286- 90S  138 
572.879  293 
90.851.481 
11  160. 899 
492.273 
1.100-000 
132.665-647 


5-702-570-681 


6  juillet 


4-001-352.387 


1.343.198 
246.726.374 


327. 231. 014 
198.000 

183.457-451 
329.850.714 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627  300 
100.000.000 
4.000-000 
25-511  474 

792-044 
8-407.444 
101.662.445 


5. 623. 143. 599 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4-000.000 
8.407.444 
4.403-513-335 
47-046.293 
9.550-109 
200  611.544 
568-338.023 
72.027-450 
7.128.189 
1-377-142 
1-110-000 
87.425.997 


5.623.143.599 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


11  juillet 

10  juillet 

9  juillet. 

7  juillet 

6  juillet 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

4  027.6 

4  134.0 

4-310-2 

4  210.8 

4- 403. 5 

Encaisse  or  

2-445-8 

2.561.2 

2.512  9 

2.756.2 

2.889.6 

—     argent .... 

1.115-1 

1.120  4 

1.124. 4 

1.1311 

1.11t. 7 

Portefeuille  

481-4 

496.5 

618  5 

553. 1 

574.0 

Avances  aux  partie. 

488.7 

450.1 

465.5 

525.5 

513.3 

—     à  l'Etat.... 

180-0 

180.0 

180.0 

180-0 

180-0 

Compt.  cour.  Trésor 

196.1 

152.9 

142-8 

185-2 

200.6 

—  partie. 

457.0 

482.6 

490.3 

670-1 

640.4 

Taux  d'escompte. . . 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

Prime  de  l'or  

pair 

pair 

pair 

pair 

pair 

Bén.ncts (milliers  fr) 

836.2 

§98.6 

726.0 

518.1 

585  •  1 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  24  juin,  les  6.000  obligations  4  0/0  1905  (jouissance 
mai-novembre)  de  la  Société  Lyonnaise  dos  Eaux  et  do 
l'Éclairage  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant. 


Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la  Cote 
sous  une  rubrique  distincte  des  obligations  4  0/0  anciennes 
(jouissance  juin-décembre). 

0.000  obligations  de  500  fr.  4  0/0,  n»'là  6000,  émises  à 
482  fr.  50,  libérées  et  au  porteur,  faisant  partie  d'un  nouvel 
emprunt  de  dix  millions  remboursable  au  pair  en  50  ans  au 
plus,  de  1903  à  1955,  par  tirage  au  sort  en  avril; 

Intérêt  annuel  :  20  francs,  payables  par  moitié  les  1er  mai 
et  1er  novembre  ; 

Jouissance  courante  :  1"  mai  1905. 


Depuis  le  30  juin,  les  1.000  obligations  nouvelles  de  300  fr. 
4  0/0,  série  A,  libérées  et  au  porteur,  n"  9001  à  10000,  de  la 
Société  Havraise  d'Energie  Electrique  sont  admises  aux  négo- 
ciations cle  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  parlie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société,, 
négociables  sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  9.000  à  10.000. 


H' puis  le  30  juin,  les  2.000  obligations  nouwllss  de  500  fr. 
3  3/4  0/0,  libérées  et  au  porteur,  n°>  4001  à  6000,  jouissance 
avril-octobre,  de  la  Compagnie  des  Eaux  de  la  Banlieue  de 
Paris,  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comp- 
tant. 

Os  titres  sont  inscrits  à  la  première  parlie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  3  3/4  0/0 
anciennes,  jouissance  avril-octobre. 

Par  suite,  le  nombre  desdites  obligations,  négociables  sur 
notre  marché,  se  trouve  porté  de  4.000  à  6.000. 


Depuis  le  30  juin,  les  obligations  de  l'Emprunt  Mexicain 
4  0,  0  or  1904  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant  et  à  terme. 

G  is  litres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

Ledit  Emprunt  de  40.000.000  de  dollars  ou  207.200.0tit»  fr. 
de  capital  nominal,  émis  à  93  1/2  0/0  et  94  0/0,  est  repré- 
senté par  35.000  titres  de  1.000  dollars  ou  5.180  fr.,  série  A, 
n0i  1  à  3.3000  et  10.000  titres  de  500  dollars  ou  2.590  fr., 
série  B,  n°s  1  à  10000, 

Bemboursables  en  50  ans,  de  1905  à  1954,  soit  au  pair  par 
tirage  au  sort  semestriel,  soit  par  rachat  sur  le  marché  ; 

Intérêt  annuel  :  4  0/0,  soit  40  dollars  ou  207  fr.  20  par  titre 
de  1.000  dollars,  20  dollars  ou  103  fr.  60  par  titre  de  500  dol- 
lars, payables  par  moitié  les  1"  juin  et  1er  décembre. 

Jouissance  courante  :  1er  juin  1905. 

Les  cours  se  coteront  en  tant  pour  cent. 

Les  négociations  auront  lieu  par  . . .  dollars  de  rente,  au 
change  fixe  de  5  fr.  18  le  dollar. 

Négociations  à  terme  par  400  dollars  de  rente  et  les  mul- 
tiples. Première  liquidation  au  15  juillet  prochain. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  au  Crédit  Lyon- 
nais et  à  la  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'In- 
dustrie. 

Depuis  le  30  juin,  les  obligations  4  1/2  0/0,  remboursables 
à  court  terme,-  de  la  Société  d'Electro-Métallurgio  de  Dives, 
sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la 
Cote. 

6.0C0  obligations  de  500  fr.,  émises  à  485  fr.,  libérées  et 
au  porteur,  remboursables  par  tirages  au  sort  en  5  années, 
de  1911  à  1915,  sous  réserve  de  remboursement  anticipe  dès 
1911  ; 

Intérêt  annuel  :  22  fr.  50  payables  par  moitié  les  1»»  juin  et 

1er  décembre. 
Jouissance  courante:  1"  juin  1905. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  la  Banque  Suisse  ri 
Française,  rue  Lafayette,  20. 

Depuis  le  30  juin,  les  100.000  actions  nouvelles  de  500  fr., 
libérées  de  250  fr.  et  nominatives,  numéros  400001  à  500000, 
do  la  Société  Générale  pour  favoriser  le  développement  du 
Commerce  el  de  l'Industrie  en  France,  sont  admises  aux 
négociations  de  la  Bourse,  au  comptant  et  à  terme. 
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Ces  titres  sont-  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la 
Cote  sous  la  même  rubrique  que  h'S  actions  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  'iOO.OOO  à  5C0.0OO. 


Depuis  le  30  juin,  les  20.000  actions  nouvelles  de  500  fr., 
libérées  et  au  porteur,  numéros  04001  à  84(0),  de  la  Com- 
pagnie Générale  Française  de  Tramways  sont  admises  aux 
négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la 
Cote  sous  une  rubrique  distincte  des  actions  anciennes. 

L'assimilation  n'aura  lieu  qu'après  le  paiement  du  coupon 
spécial  au  dividende  de  l'exercice  en  cours. 

Les  actions  anciennes,  numéros  1  à  64000,  doivent  être  mu- 
nies, suivant  leur  date  d'émission,  d'une  ou  de  plusieurs 
estampilles,  dont  la  dernière  est  ainsi  conçue  :  «  Le  capital 
social  a  été  porté  à  quarante-deux  millions  de  francs  par 
décisions  des  assemblées  générales  extraordinaires  des  27 
mars  et  f>  mai  1905.  » 


Les  actions  anciennes  de  la  Société  des  Houillères  de  Bive- 
de-Gier  ont  cessé  d'être  négociables  à  la  Bourse  depuis  le 
1"  juillet.   

Depuis  le  1"  juillet  et  par  suite  de  l'avis  ci-dessous 
transcrit  (1),  les  obligations  4  0/0  de  la  Compagnie  Madrilène 
d'Eclairage  et  de  Chauffage  par  le  Gaz  se  négocient  sous 
deux  rubriques  distinctes,  affectées  : 

L'une,  aux  obligations  jouissance  courante,  ex-coupon 
n»  31  du  1"  juillet  1905, 

Et  l'autre,  aux  obligations  jouissance  janvier  Î903. 


Nominations  d'Agents  de  change.  —  Par  décret  du  Pré- 
sident de  la  République,  en  date  du  30  juin  1905,  rendu  sur  la 
proposition  du  Ministre  des  finances,  M.  Gorgeu  (Louis- 
Georges)  a  été  nommé  agent  de  change  près  la  Bourse  de 
Paris,  en  remplacement  de  M.  Fessart,  démissionnaire. 

—  Par  décret  du  Président  de  la  République  en  date  du 
30  ju:n  1905,  rendu  sur  la  proposition  du  Ministre  dos  finances, 
M.  Picot  (Paul-Maurice-Emile  a  été  nommé  agent  de  change 
près  la  Bourse  de  Paris,  en  remplacement  de  M.  Ceillicr 
(Marie-Eugène),  démissionnaire. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  G") 
du  4  au  10  juin  1905  (23e  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 
— —  ■ 


Désignation  des 

:nètres 
loités 

Rec.  br.  de 
la  semaine 

Recettes  brutes 
des  années 

Différence 

lignes 

pr 1905 

5  " 

1905 

1904 

1905 

1904 

2.916 

1.024 

927 

21.379 

20  838 

+ 

541 

Paris-Lyon-Méditer . . . 

9  294 

9.000 

8.220 

193-150 

193. 20C 

+ 

1.950 

—  Chemins  Algériens 

313 

207 

205 

4  282 

3.920 

+ 

362 

Nord  

3.763 

4.381 

4.178 

99.645 

97.287 

2.358 

3.843 

3.844 

3. 496 

76.115 

76  389 

•7.137 

4.423 

4.321 

97  084 

94.404 

+ 

2. 680 

Est  

4.922 

4.021 

3.616 

81.231 

79  201 

+ 

2  030 

Midi  

3-330 

2.168 

2. 090 

47. 237 

45.700 

+ 

1  537 

898 

144 

llls 

3-924 

3.635 

+ 

289 

1.209 

182 

199 

4-452 

4.635 

183 

Ouest-Algérien  

2% 

58 

75 

1.003 

1.426 

+ 

117 

Ugnes  Algériennes  .  . 

874 

122 

125 

2.218 

1.630 

+ 

588 

103 

28 

25 

585 

583 

+ 

2 

(1)  Compagnie  Madrilène  d'Eclairage  et  de  Chauffage 
par  le  Gaz 

MM.  les  Porteurs  d'obligations  sont  informés  que  depuis 
le  1"  juillet  courant  et  conformément  aux  dispositions  de 
l'accord  provisoire  ou  modus  Vivendi  approuvé  par  l'assem- 
blée générale  du  7  juin  1905,  les  coupons  n»»  27  à  31  inclus 
des  obligations  sont  échangés  à  raison  de  une  action  privi- 
légiée (coupon  n"  3  attaché;  plus  une  soulte  espèces  de 
25  francs,  contre  remise  desdits  coupons  (n°*  27  à  31)  déta- 
chés de  5  obligations. 

Cet  échange  sera  effectué  à  la  Banque  Espagnole  de  Crédit 
à  Paris,  rue  de  la  Victoire,  69. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 


Malgré;  lo  bon  marché  des  reports,  la  liquidation  do- 
tin  juin  s'est  signalée  par  de  nouveaux  et  importants 
allégements  d'acheteurs,  allégements  qui  ont,  dans  les 
séances  de  vendredi  et  de  samedi,  très  sensiblement, 
pesé  sur  la  Cote.  On  s'est  repris  depuis,  mais  dans  la 
journée  de  mercredi,  on  se  tassait  de  nouveau,  sur  la 
nouvelle  que  la  Chambre  des  Communes  Anglaises 
venait  d'autoriser  le  Gouvernement  Britannique  à  pro- 
céder à  une  émission  de  Consolidés  anglais.  Nous  nous 
reportons,  à  ce  sujet,  à  ce  que  nous  écrit  notre  corres- 
pondant de  Londres.  Au  dernier  moment,  cependant, 
on  est  plus  soutenu.  Quant  à  la  question  du  Maroc,  on 
la  laisse  suivre  son  cours. 

ic  ic  Les  Boites  Françaises  se  sont  sensiblement 
relevées,  mais  elles  ne  clôturent  pas  au  plus  haut. 

La  Rente  3  0/0  Perpétuelle  a  repris  de  08  fr.  57  1/2, 
fin  juin,  à  99  fr.  30,  avec  5  et  7  centimes  de  report  ; 
elle  clôture  à  09  fr.  17  1/2;  Rente  3  0/0  Amortissable, 
98  fr.  50  au  comptant,  ex-coupon  trimestriel  de  75  cen- 
times, au  lieu  de  99  fr.  37  1/2  il  y  a  huit  jours. 

Les  Obligations  Tunisiennes  sont  à 479  fr.,  ex-coupon, 
au  lieu  de  479  fr.  avec  coupon  ;  Emprunt  2  1/20/0 
du  Protectorat  de  l'Annam  et  du  Tonkin,  81  fr.,  en 
bénéfice  de  1  fr.  45  ;  Emprunt  de  Madagascar  2  1/2  0/0, 
sans  affaires  ;  Emprunt  3  0/0  1903,  93  fr.  40,  contre 
93  fr.  35;  3  1/2  0/0  de  l'Indo-Chine  1899  ,  484  fr., 
comme  jeudi  dernier;  Obligations  3  0/0  de  l'Emprunt 
1902,  424  fr.,  en  avance  de  3  fr.  ;  Emprunt  3  0/0  1902 
du  Gouvernement  Général  de  l'Algérie,  456  fr.,  au  lieu 
de  455  fr.  ;  Emprunt  de  l'A  frique  Occidentale  3  0/0, 
470  fr.,  en  bénéfice  de  3  fr.  50;  Gouvernement  Tunisien 
3  0/0  1902,  450  fr. 

ic  ic  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont  profité 
des  remplois  de  juillet. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  passent  de  550  fr.  à  552  fr.  ; 
Obligations  3  0/0  1869, 461  fr.,  presque  sans  variation; 
Obligations  3  0/0  1811,  4U4  fr.  75  ex  coupon,  contre 
412  fr.  avec  coupon  ;  Obligations  4  0/0  1875,  568  fr., 
en  légère  avance;  Obligations 4  0/0  1  S76,5Gôîr.,  gagnant 

1  franc. 

Les  Obligations  1/2  0/0  1892  se  retrouvent  à  385  fr., 
en  avance  de  2  fr.  ;  Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896, 
384  fr.  50,  en  plus-value  de  1  fr.  50  ;  Obligations  2  0/0 
1898,  432  fr.,  gagnant  6  fr.  pour  la  semaine. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  {Emprunt  du  Métropo- 
litain) ont  progressé  de  415  fr.  à  420  fr.  ;  l'Obligation  de 
l'Emprunt  2  1/2  0/0  1904  se  traite  aux  environs  de 
429  fr.,  et  l'Obligation  2  3/4  0/0  1905  aux  environs 
de  377  francs. 

ic  L'action  de  la  Banque  de  France,  qui  restait 
à  3.720  fr.  à  terme  et  à  3.730  fr.  au  comptant,  finit  à 
3.720  fr.  au  comptant. 

ic  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
se  traitent  à  700  fr.  au  comptant,  ex-coupon  de  12  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  se  sont 
montrées  actives  de  nouveau  et  fermes. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1819  s'avan- 
cent de  484  fr.  à  487  fr.  ;  Obligations  Foncières  3  0/0 
1819,  505  fr.,  gagnant  1  fr.  ;  Obligations  Communales 
1880,  505  fr.,  en  plus-value  de  5  fr.;  Obligations 
Foncières  1883,  446  fr.,  ex-coupon,  au  lieu  de.  450  fr. 
avec  coupon  ;  Obligations  Foncières  2  60  0/0  1885r 
483  fr . ,  gagnant  3  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  finissent  à 
403  fr.,  au  lieu  de  4C0  fr.  25;  Obligations  Communa- 
les 2  60  0/0  1892,  471  fr.,  ex-coupon,  contre  476  fr. 
avec  coupon  ;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  1895, 
483  fr.  25,  gagnant  3  fr.  25  ;  Obligations  Communales 

2  60  0/0  1899,  480  fr.,  au  lieu  de  477  fr.  ;  Obligations 
Foncières  3  0/0  1903  avec  lots,  494  fr.,  en  petite- 
avance. 

ic  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
se  sont  montrées  bien  tenues. 
La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  restait  à 
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1.400  fr.  au  comptant  et  à  1.397  fr.  à  terme,  a  détaché 
un  coupon  de  40  fr.  et  clôture,  respectivement,  à  1.373 
francs  et  à  1.370  fr.,  les  deux  ex-coupons. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  est  monté  de  653 
francs  à «655  fr.  au  comptant  et  à  terme. 

Le  Crédit  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  1.095  fr., 
se  retrouve  à  1.091  fr. 

La  Société  Générale  se  maintient  à  son  cours  précé- 
dent de  641  fr.  au  comptant.  Depuis  Le  30  juin  dernier, 
les  100.000  actions  nouvelles  de  500  fr.,  libérées  de  §50 
francs,  de  cette  Société,  sont  admises  aux  négociations 
de  la  Bourse,  au  comptant  et  à  terme,  et  inscrites  à  la 
première  partie  du  Bulletin  de  la  Cote  sous  la  même 
rubrique  que  les  actions  anciennes.  Par  suite,  le  nom- 
bre des  actions  de  ladite  Société,  négociables  sur  notre 
marché,  se  trouve  porté  de  400.000  à  500.05b. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  est  à  074  francs, 
comme  il  y  a  huit  jours. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie, 
est,  à  terme,  à  238  fr.  ,  comme  il  y  a  huit  jours  ;  Banque 
Internationale  de  Paris  (en  liquidation),  aux  environs 
de  198  francs. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique 
du  Sud  clôture  à  84  fr.  à  terme;  au  comptant,  elle 
s'inscrit  à  83  fr. 

t&Soeiëté  Foncière  Lyonnaise  se  tient  aux  environs 
de  328  fr.,  sans  échanges  suivis. 

La  Banque  de  l'Algérie  est  en  bénéfice  de  5  fr.  à 
1.355  francs. 

Le  Sous-Comploir  des  Entrepreneurs  a  repris  de 
6  fr.  à  323  fr. 

Les  actions  de  la  Banque  de  V Indo-Chine  se  traitent 
à  1.240  fr.,  ex-coupôn  de  20  fr.,  contre  1.250  fr.  avec 
coupon  jeudi  dernier. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  est  ferme  à  128  fr.  à 
terme,  et  à  128  fr.  50  au  comptant.  On  annonce  que 
M.  Lapisse,  président  du  Conseil  d'administration  de 
cette  Société,  est  entré  dans  le  Conseil  du  Crédit  Fon- 
cier Colonial,  ce  qui  indiquerait  que  le  Crédit  Mobilier 
va  s'occuper  de  la  réorganisation  de  cette  affaire. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  est  à  832  fr.,  ex- 
coupon de  15  francs  bruts,  contre  840  fr.  avec  coupon. 

Lîî  Société  Marseillaise  est  calme  aux  environs  de 
884  francs. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  sont  soutenues  à  137  fr.  50;  Obli- 
gations de  475  francs,  101  francs. 

La  Rente  Foncière,  peu  active,  s'est  traitée  à  160  fr. 
à  terme  et  à  169  i'r.  au  comptant. 

Le  Crédit  Algérien  est  à  1.050  fr.,  sans  changement. 

La  Compagnie  Algérienne  finit  à  805  fr.  au  comp- 
tant, gagnant  5  francs. 

ir  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  bien  tenues. 

L'action  Lyon  est  à  1.357  fr.  au  comptant,  gagnant 
9  francs;  Nord,  1.759  fr.  à  terme,  et  1.765  fr.  au 
comptant,  les  deux  ex-coupon  de  45 fr.,  contre  1.795  fr., 
et  1.797  fr.  avec  coupon  jeudi  dernier. 

L'action  Midi  se  retrouve  au  comptant  à  1.185  fr., 
ex-coupon  de  25  francs,  au  lieu  de  1.214  fr.  avec  cou- 
pon ;  Est,  960  fr.  au  comptant,  en  plus-value  de 
17  fr.  50  ;  à  terme,  on  cote  955  fr.  ;  Ouest,  905  fr.  au 
comptant,  gagnant  3  fr.  ;  Orléans,  1.470  fr.  au  comp- 
tant, en  bénéfice  de  9  francs. 

Pour  la  vingt-quatrième  semaine  de  l'année  1905, 
les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904  :  Augmentations  : 
Est,  360.000  l  p.  ;  Nord,  320.666  fr.  ;  Orléans,  406.000  fr.  ; 
Ouest,  324.000  fr.  ;  Lyon,  750.000  francs.  Diminutions  ; 
Midi,  \  596  francs. 

îf  ic  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciale!, 
ont,  en  général  accusé  une  tendance  très  satisfaisante. 

L/ftS  Entrepôts  cl  Magasins  Généraux  de  Paris 
finissent  à  050  fr.,  ex-coupon  de  14  fr.  25,  contre 
M  fr.  ;  Compagnie  Parisienne  du  Gaz,  846  fr.  à  terme, 
en  plus-value  de  18  francs,  e|  814  fr.  an  comptant,  on 
avance,  sur  ce  dernier  marché,  de  2'»  francs. 


L'action  de  la  Société  d Eclairage ,  Chauffage  cl  Force 
Motrice  finit  à  312  fr.  50,  au  lieu  de  312  francs. 

L'action  Suez  reste  à  4.425  fr.,  ex-coupon  de 
!>.">  Ir.  894,  au  lieu  de  4.500  fr.  avec  coupon;  Parts  de 
Fondateurs,  1.950  fr.,  ex-coupon  de  'iO  Fr.  98:;,  contre 
1.990  fr.  avec  coupon  ;  Parts  Civiles,  3.215  fr.au  comp- 
tant, ex-coupon  de  83  fr.  394;  elles  clôturaient,  il  y  a 
huit  jours,  à  3.280  fr.  avec  coupon. 

Les  Omnibus  de  Paris  perdent  2  fr.  à  terme  à  790 
francs.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  vingt- 
sixième  semaine  de  1905,  ont  -été  de  903.416  fr  30, 
contre  899.419  fr.  65  pour  la  même  semaine  de  1904. 
Du  1er  janvier  au  ltr  juillet  1905  les  recettes  se  chif- 
frent par  22.00."..  177  fr.,  contre  23.473.859  fr.  95  pour 
la  période  correspondante  de  1904,  soit  une  différence 
de  808.242  fr.  95  en  faveur  de  l'exercice  précédent. 

Les  Voilures  à  Paris  sont  montées  de  234  fr.  à  terme 
à  243  fr.,  et  de  234  fr.  50  au  comptant,  à246ïr.  Les 
recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  seconde  quinzaine 
de  juin,  se  sont  élevées  à  872.459  fr.  55,  en  augmenta- 
tion de  140.110  fr.  10  sur  celles  de  la  même  période 
de  1904. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
esta  571  fr.,  sans  changement;  Compagnie  Générale 
Parisienne  de  Tramways,  233  fr.  à  terme  et  au  comp- 
tant, au  lieu  de  230  fr.  ;  Est-Parisien,  aux  environs  de 
46  fr.  50  au  comptant  ;  Tramways  de  Paris  et  du  Dé- 
partement de  la  Seine,  555  fr.  au  comptant,  ex-coupon 
de  25  fr.,  contre  575  fr.  avec  coupon. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramiraijs  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  Unissent  h  255  fr.  à 
terme. 

Les  Chemins  de  fer  Nogenlais  sont  en  avance  de  5fr. 
à  450  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
a  repris  de  54- >  fr.  à  ">50  fr.  ;  Electro-Métallurgie  de  Di~ 
ve°,  aux  environs  de  846  fr. 

L'Omnium  Lyonnais  se  maintient  à  son  cours  précé- 
dent de  182  fr. 

Le  Métropolitain  de  Paris,  qui  a  détaché  un  coupon 
de  20  francs,  reste  à  567  fr.  ex-coupon,  au  lieu  de  580 
francs  avec  coupon. 

Les  actions  du  Nord-Sud  de  Paris  finissent  à  310  fr, 
à  terme  et  à  317  fr.  au  comptant. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones,  que  nous 
laissions  à  332  fr.  à  terme,  cote  337  fr.  au  comptant. 

La  Malfidano  est  délaissée  pour  le  moment. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  perd  4  fr. 
à  175  fr.;  Messageries  Maritimes,  283  fr.  à  terme,  en 
avance  de  2  francs. 

Les  Chargeurs  Réunis  ont  repris  de  041  fr.  à  070  fr. 

La  Dynamite  Centrale  finit  à  5'j8  fr.  à  terme,  et  à 
550  fr.  au  comptant. 

Les  Phosphates  du  Dyr  ont  encore  progressé  de  5  fr. 
à  120  francs. 

Les  actions  Urbaine -Voitures  sont  à  110  fr.  50, 
sans  changement  ;  Obligations  4  0/0,  207  fr.,  égale- 
ment comme  jeudi  dernier. 

Les  actions  des  Raffinerie  et  Sucreries  C.  Say 
regagnent  5  fr.  à  terme  à  985  fr.  :  au  comptant,  elles 
restent  à  989  fr.,  en  plus-value  de  2  francs. 

La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson-Houslôn,  qui  était  revenue  à  788  à 
terme  et  à  793  fr.  au  comptant,  remonte,  sur  ces 
deux  marchés,  respectivement  à  811  fr.  et  à  809  fr. 

Les  Obligations  S  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Santa-Fé  s'avanc  ent  de  641  fr.  80 
à  688  fr.  56;  Obligations  4  1/2  0/0,  568  fr.,  contre 
507  francs. 

Les  Obligations  5  0/0  du  Port  du  Rosario  sont  re- 
cherchées à  484  fr.  50,  ex-coupon  de  12  fr.  50.  Là  con- 
version prochaine  des  fonds  extérieurs  argentins  é%1 
de  nature  à  appeler  l'attention  du  pofteFèUîuè  sur  ce- 
I  Etres  cjUÏ,  ilon nant  un  revenu  élevé  et  très  bien  garant  i, 
sont  inconvertibles  avant  fô'13. 

\,' Assiieinlion  Minière  se  retrouve  an  dernier  moment 
à  23/  fr.  à  terme. 

ic  ir  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  sont  ternies. 

La  Rente  Argentine  4  0/0  1S96  (Rescision)  est  à 
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91  fr.  90  ex-coupon  semestriel,  contre  93  fr.  55  avec 
coupon;  Rente  4  0/0  1900,  98 fr.  30  au  comptant,  en 
plus-value  de  80  centimes. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  est  en  avance  de  15  centi- 
mes à  8}  fr.  20;  Brésilien  1898  2  0/0  (Funding), 
106  fr.  10,  ex-coupon;  Obligations  S  0/0  de  l'Etat  de 
MinasGeraès,  504  fr.  au  comptant,  gagnant  4  francs. 

L'Obligation  5  0/0  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie est  à  479  fr.,  contre  478  francs;  Obligations  de 
l'Emprunt  S  0/0  1902,  492  francs  à  terme,  au  lieu 
de  487  fr.  25  au  comptant  ;  Emprunt  5  0/0  or  1904, 
459  francs  à  terme  et  au  comptant,  contre  455  francs  et 
45i  francs. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  l'Etat  Indépendant  du 
Congo  sont  aux  environs  de  77  fr.  50  au  comptant. 

L'Italien  5  0/0  a  détaché  son  coupon  semestriel  de 
2  francs  ;  il  finit  à  104  fr.  ~rl  1/2,  ex-coupon,  contre 
106  fr.  25  avec  coupon. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  est  à  90  fr.  37  1/2, 
ex-coupon  trimestriel,  gagnant,  en  somme,  30  centi- 
mes pour  la  semaine. 

L'Emprunt  du  Maroc  5  0/0  1904  est  à  508  fr.  au 
comptant  et  à  terme  ex-coupon,  au  lieu  de  510  fr.  et 
511  fr.  il  y  a  huit  jours. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lre  série,  reste  à  67  fr.  10 
à  terme  ex-coupon,  contre  68  fr.  65  avec  coupon  :  2e  sé- 
rie, sans  affaires  ;  3e  série,  68  fr.  25  ex-coupon,  au  lieu 
de  69  fr.  70  avec  coupon. 

Le  Roumain  5  0/0  amortissable  1892-1893  se  retrouve 
à  99  fr.  60  ex-coupon  ;  Rente  A  0/0  1896  Amortissable, 
91  fr.  75,  gagnant  50  centimes. 

Les  Fonds  Russes  sont  assez  soutenus. 

La  Rente  Russe  3  0/0  1891-1894  clôture  à  72  fr.  70 
à  terme,  et  à  72  fr.  60  au  comptant,  les  deux  ex-cou- 
pon ;  Rente  3  0/0  1896,  71  fr.  60  au  comptant  et  71  85 
à  terme;  Russe  4  0/0  Consolidé  1901,  86  fr.  70  à  terme 
et  87  fr.  au  comptant  ;  Consolidés  1Te  et  2e  séries,  86  fr. 
à  terme  et  85  fr.  90  au  comptant,  les  deux  au  comp- 
tant. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe'  5  0/0  finissent  à  499  fr. 
au  comptant  et  à  terme. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  se  retrouve  à  79  fr.  à 
terme  ex-coupon,  gagnant  42  1/2  centimes  ;  Rente  5  0/0 
or  des  Monopoles,  475  fr.  au  comptant,  en  reprise  de  5 
francs  ;  à  terme  on  cote  476  fr. 

Les  Valeurs  Ottomanes  restent  demandées.  La  Dette 
Ottomane  Convertie  Unifiée  4  0/0  est  à  88  fr.  92  1/2  en 
plus-value  de  57  1/2  centimes  ;  Priorités  4  0/0,  506  fr. 
au  comptant;  Consolidation  4  0/0,  459  fr.,  également 
au  comptant  ;  Obligations  4  0/0  de  l'Emprunt  des 
Douanes  de  1902,  484  fr.  au  comptant,  gagnant  3  fr. 

Les  nouvelles  Ottomane  4  0/0  1901-190',)  clôturent 
à  445  fr.  à  terme,  et  à  446  fr.  50  au  comptant.  Rappelons 
qu'elles  restaient,  il  y  a  huit  jours,  à  441  fr.  à  terme 
et  à  443  fr.  au  comptant. 

+  -fr  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens 
finit  à  478  fr.  ;  Banque  Nationale  du  Mexique,  896  fr. 
à  terme  et  900  fr.  au  comptant,  en  avance  de  19  fr.  et 
de  25  fr.  ;  Banque  Impériale  Ottomane,  595  fr.  à  terme 
et  595  fr.  50  au  comptant,  les  deux  ex-coupon  de 
17  fr.  50,  contre  007  fr.  à  terme  la  semaine  dernière. 

Le  Rio-Tinto,  que  nous  laissions  à  1.554  fr.,  passe 
à  1.576  francs.  Le  stock  visible  du  cuivre  au  30  juin 
était  de  18.035  tonnes,  contre  16.250  tonnes  au  15  juin, 
soit  une  augmentation  de  1.785  tonnes. 

La  Sosnoivice  cote  1.380  fr.,  contre  1.372  fr.  Briansk, 
446  fr.,  en  recul  de  17  fr.  Les  comptes  de  l'exercice 
1904  de  cette  Société,  qui  seront  soumis  à  la  prochaine 
assemblée  générale  des  actionnaires,  convoquée  à 
Saint-Pétersbourg,  accusent  un  bénéfice  net  de  2  mil- 
lions 260. G24  roubles  59,  contre  654  609  roubles  14  pour 
^exercice  précédent,  soit  une  augmentation  de  1  mil- 
lion 606.015  roubles  45  d'une  année  à  l'autre.  Malgré 
cet  accroissement  considérable,  et  en  raison  de  la  si- 
tuation de  l'industrie  russe  en  général  et  de  la  situation 
articulière  de  la  Société,  il  ne  sera  proposé  à  l'assem- 
lèe  la  distribution  d'aucun  dividende. 
Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  sont  montées 
de  322  fr.  à  terme  et  de  323  fr.  au  comptant,  à  330  fr.  ; 


actions  privilégiées,  337  fr.,  gagnant  7  fr.  Nous  nous 
reportons,  au  sujet  de  cette  Compagnie,  V  «  Informa- 
tion »  que  nous  publions  plus  haut. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont 
bien  tenues.  Les  Andalous  finissent  ;'i  107  fr.,  contre 
163  fr.;  Nord  de  l'Espagne,  156  fr.,  gagnant  1  fr.  ;  Sa- 
ragosse,  278  fr.,  en  bénéfice  de  2  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Thessaiie  se 
retrouvent  à  145  fr.  au  comptant  et  à  terme. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Saloniquc-Conslan- 
tinople  sont  fermes  à  325  fr.  au  comptant,  gagnant.  5 
francs  ;  Obligations  anciennes  Smyrne-Cassaba  et  pro- 
longement (Série  1894),  490  fr.  50  au  comptant;  Obli- 
gations nouvelles  4  0/0  (Série  1895)  442  fr.  au  comp- 
tant les  unités. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  ont  détaché  leur 
coupon  et  se  retrouvent  à  298  fr.,  ex-coupon,  au  comp- 
tant et  ii  terme. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Les  échanges  ont  été  plutôt  calmes  sur  le  Marché  on  Man- 
que, qui  s'ast  un  moment  ressenti  de  la  tendance  du  Marché 
Officiel.  On  reste  bien  tenu,  en  général. 

Le  Brésil  S  0/0  1895  est  passé  de  99  fr.  70  à  100  fr.  10  ; 
Brésil  5  0/0  1903,  98  fr.  92  1/2  contre  98  fr.  57  1/2;  Brésil 
4  0/0  1  901-1902,  85  fr.  40  ex-coupon  ;  Mexicain  3  0/0, 
35  fr.  10  ex-coupon  de  0  fr.  7G  centimes,  contre  35  fr.  70  avec 
coupon  ;  Mexicain  5  0/0,  52  fr.  60,  gagnant  50  centimes; 
Argentin  4  O/O  Mixte,  90  fr.  60,  contre  90  fr.  50. 

La  Central  Mining  and  Investment  Corporation  reste  re- 
cherchée à  510  francs. 

Le  Laurium  Grec  finit  à  53  fr.  25  l'action  estampillée  ; 
Chemins  Ottomans,  132  fr.  50  au  lieu  de  132  francs. 

Le  Cape  Copper  est  à  112  francs,  ex-coupon  de  3  fr.  75, 
contre  116  francs  avec  coupon  ;  Tharsis,  153  fr.  50,  presque 
sans  changement. 

La  Harpener  cote  1.630  francs,  au  lieu  de  1.597  francs.  On 
évalue  les  pertes  subies  par  cette  Société,  du  fait  des  deux 
dernières  grèves,  entre  un  million  et  demi  et  2  millions 
de  marks. 

L'action  Kerlch  est  passée  de  37  francs  à  42  francs. 

La  Huancliaca  est  à  79  fr.  25,  en  légère  avance. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  clôture  à  462  fr. 

Les  Aciéries  du  Donetz  perdent  20  francs  à  1 . 050  francs  ; 
Doubowdia- Balka,  1.20a  fr.,  ex-coupon  de  25  francs,  conU'e 
1.240  francs  avec  coupon  :  Dniéprovienne,  1.85u  francs, 
contre  1.930  francs.  On  annonce  que  cette  Société  vient  de 
recevoir  des  Chemins  de  fer  de  l'Etat  russe  une  commande 
de  un  million  de  pounds  de  rails,  représentant  1.200. 000 
roubles,  à  livrer  le  14  juillet  prochain.  Le  carnet  de  cette 
Société  contient  des  ordres  pour  18.852.678  roubles  en  1905, 
contre  5.867  .104  roubles  en  1904. 

Les  Mines  de  fer  de  Rakhmanovka-Krivoï-Rog  perdent 
10  francs  à  145  francs. 

L'action  Banque  d'Athènes,  qui  restait  à  121  fr.  50,  se  re- 
trouve à  123  francs,  demandée  ainsi. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  finit  à  482  francs. 

Les  actions  de  la  Société  Ottomane  Industrielle  et  Commer- 
ciale de  Salonique  sont  recherchées  à  162  francs. 

La  Vieille-Montagne,  qui  restait  à  820  francs,  passe  à 
827  francs. 

L'action  ancienne  des  Galeries  Lafayette  se  traite  à  162 
francs. 

La  Part  de  Monaco  regagne  64  francs  à  4.800  francs. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  1904  se  re- 
trouvent à  309  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  sont  à  72  fr.  50, 
sans  ehangemenl. 

L'action  Caoutchouc  artificiel  est  demandée  à  146  francs. 
La  Société  a  commencé  la  fabrication,  et  dans  peu  de  jours 
le  public  sera  à  même  d'apprécier  les  qualités  de  ce  nouveau 
produit  qui  obtient  beaucoup  de  succès  en  Allemagne. 


Voir  les  Tableaux  des  Cours  sur  la  Couverture. 
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6  juillet  1905. 

Blé.  —  Le  temps  a  été  cette  semaine  moins  favorable.  De 
violents  orages  ont  éclaté  dans  maints  endroits,  occasionnant 
des  dégâts  plus  ou  moins  considérables.  Sur  quelques  points 
des  champs  entiers  ont  été  couchés  qui,  probablement,  ne  se 
relèveront  pas  et,  de  ce  fait,  résultera  une  diminution  de  la 
qualité,  sinon  de  la  quantité  des  blés  qui  seront  récoltés  pro- 
chainement. 

Néanmoins,  il  convient  de  se  rappeler  que  nos  agriculteurs 
sont  prompts  à  s'alarmer  et  que  souvent  leurs  premières 
appréciations  sont  d'un  pessimisme  exagéré.  On  peut  donc 
espérer  que  les  plaintes  actuelles  au  sujet  de  dommages, 
d'ailleurs  locaux  et  partiels,  s'atténueront  quand  les  fermiers 
auront  procédé  à  un  examen  plus  minutieux  do  leurs 
cultures. 

La  seule  déduction  que  l'on  peut  tirer  en  ce  moment  des 
informations  contradictoires  qui  parviennent  des  différentes 
régions  est  qu'avec  des  circonstances  atmosphériques  nor- 
males jusqu'à  la  moisson,  le  rendement  pourra  dépasser  la 
moyenne  qui,  pour  la  période  décennale  1895-1904,  s'établit  à 
115.000.000  hectolitres.  Certaines  personnes  intéressées  dans 
le  commerce  des  grains  nous  ont  affirmé  aujourd'hui  que  la 
production  s'approchera  de  120  millions  d'hectolitres,  mais 
que  la  qualité  sera  très  irrégulière  en  raison  du  grand  nombre 
des  blés  versés  dont  la  maturité  s'accomplira  dans  des  condi- 
tions très  défectueuses. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


8  juin 
1905 

15  juin 
1905 

21  juin 
1905 

29  juin 
1905 

6  juil. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

24  37 

23  87 

23  62 

23  62 

24  37 

19  04 

19  04 

19  01 

19  09 

19  21 

18  75 

18  75 

18  75 

18  75 

18  62 

22  .. 

21  84 

21  58 

21  62 

21  53 

17  06 

16  71 

16  21 

16  59 

16  61 

16  83 

16  59 

17  02 

17  25 

17  78 

17  27 

17  49 

18  02 

18  37 

18  85 

Paris  

Liverpool  

Anvers  

Berlin  

Budapest  

Chicago  

New-York  

Les  offres  sont  toujours  rares  sur  les  marchés  de  province, 
mais  les  demandes  ne  sont  pas  plus  régulières  :  les  cours  se 
maintiennent  dans  leurs  limitss  antérieures. 

A  Paris,  noire  réunion  hebdomadaire  d'hier  a  élé  excessi- 
vement calme.  Quelques  affaires  ont  été  conclues  aux  prix 
suivants  :  blés  de  choix  24  à  24  25;  belle  qualité,  24  ..  ; 
qualité  moyenne  23  50  à  23  75:  blancs,  24  à  24  50.  Les  1C0 
kilos,  net,  gares  de  Paris  ou  usines  environnantes. 

Le  marché  réglementé  est  dépourvu  d'animation  ;  acheteurs 
et  vendeurs  s'observent  et  attendent  d'être  mieux  renseignés 
sur  les  perspectives  de  la  future  récolte.  Voici  les  cours  pra- 
tiqués : 

22  juin 

Courant   23  62 

Août  

Septembre- octob  

4  derniers   21  62 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 
à  l'hectolitre. 


29  juin 
23  62 


21  62 


6  juillet 
24  37 
23  37 
22  62 
22  62 


Farines-fleur.  —  Les  transactions  ne  sont  pas  plus  acti- 
ves sur  le  marché  des  farines  de  commerce  que  sur  celui  du 
blé.  Pourlant  la  tendance  est  ferme. 

22  juin      29  juin 

Courant   3u  62 

Août  

Septembre- octob  

4  derniers   29  12 


29  87 


28  87 


6  juillet 
31  .. 
30  87 
30  12 
29  87 


Les  100  kilos,  net,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Farines  de  consommation.  —  La  vente  est  toujours  dif- 
ficile. Les  cours  no  varient  pas.  On  cote  les  principales  mar- 
quée en  disponible  : 

157  lui.,  net  10()kil.,net 

Marques  de  choix   53  25  33  91 

Premières  marques   53  ..  33  75 

Bonnes  marques.   51  75  32  96 

Marques  ordinaires   50  50  32  16 


Conditions:  le  sac  de  159  kil.  ou  101  kil.,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant, 
arec  1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 


Alcool.  —  Les  affaires  sont  peu  actives.  Les  délenteurs  se 
montrent  très  parcimonieux  dans  leurs  offres  en  raison  de  la 
minime  importance  du  stock  ;  de  leur  côté,  les  acheteurs  se 
tiennent  sur  la  réserve.  On  a  coté  en  dernier  lieu  : 

22  juin  29  juin      fi  juillet 

Courant   55  75  56  . .         53  87 

Août   ....         52  62 

Septembre   ....         49  75 

4  derniers   44  87  44  87         44  37 

3  d'octobre   43  . .  43  12         42  50 

4  premiers   40  75  40  62        40  37 

L'hectolitre  90%  non  logé,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 
Le  slock  est  de  seulement  4.425  pipes  de  6  hect.  20,  contre 

11.925  à  la  même  époque  de  1904. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


8  juin 
1905 

15  juin 
1905 

22  juin 
1905 

29  juin 
1905 

0  juil. 
1905 

Fr. 

Fr. 

~Yr~ 

Fr. 

Fr. 

30  .. 

23  75 

30  25 

29  75 

28  .. 

29  55 

29  55 

29  38 

28  55 

27  65 

30  75 

30  50 

29  50 

28  75 

27  25 

30  40 

30  41 

30  16 

30  12 

27  80 

27  45 

2i  14 

28  35 

21  30 

25  83 

£9  93 

29  68 

29  m 

29  37 

27  93 

42  87 

4a  16 

41  39 

41  3.3 

41  39 

Paris  (roux  88').. 

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 

La  végétation  des  betteraves  continue  à  s'effectuer  réguliè- 
rement. Les  travaux  de  binage  et  de  démariage  sont  mainte- 
nant avancés  cl  le  retard  par  rapport  à  l'année  dernière 
s'atténue  de  jour  en  jour. 

Les  perspectives  favorables  de  la  future  récolte  bettera- 
vière  influencent  les  divers  marchés  sucriers,  dont  la  fai- 
blesse s'est  accentuée  ces  jours  derniers. 

A  Paris,  on  a  pratiqué  : 

Blanc  n°  3  : 

Courant  

Août  

4  d'octobre  

4  premiers  

Boux  88"  disponible  

Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 
Les  prix  des  raffinés  se  retrouvent  en  baisse  de  50  centi- 
mes :  pains  66  fr.  à  66  fr.  50,  les  100  kilos,  suivant  marques, 
aux  usines. 


22  juin 

29  juin 

6  juillet 

34  .. 

33  25 

32  37 

32  50 

30  87 

30  12 

29  87 

3i  12 

30  37 

30  12 

30  25 

23  75 

28  .. 

Vins.  —  Encore  quelques  jours  et  la  floraison  sera  complè- 
tement terminée  dans  l'ensemble  de  nos  vignobles.  Cette 
phase  importante  de  la  végétalion  aura  été  moins  précoce  et 
surtout  moins  rapide  que  l'an  dernier,  mais  ses  résultats  n'en 
auront  pas  moins  été  satisfaisants. 

A  dire  vrai,  des  cas  de  coulure  ont  été  constatés  sur  quel- 
ques cépages,  mais  les  dommages  provenant  de  ce  chef  sont, 
parait-il,  insignifiants.  Les  maladies  cryptogamiques  ont  éga- 
lement occasionné  quelques  dégâts,  qui  auraient  été  plus  im- 
portants si  le  vent  du  Nord  n'avait  arrêté  la  propagation  de 
ces  fléaux.  De  même,  les  chutes  do  grêle  n'ont  causé  que  des 
pertes  tout  à  fait  minimes. 

Nous  lisons  dans  le  Moniteur  vhucole  : 

«  Sur  tout  le  littoral  méditerranéen,  les  raisins,  bien  for- 
més et  généralement  sains,  commencent  à  grossir  sous  l'in- 
fluence d'une  température  favorable,  et  l'ensemble  de  ces 
régions,  qui  comprennent  nos  départements  les  plus  gros 
producteurs,  continue  à  promettre  une  jolie  récolle,  quoique 
moins  abondante  que  celle  de  L'année  dernière. 

La  situation  dans  le  Languedoc,  l'Armagnac  et  Utinscogno 
est  également  satisfaisante. 

La  flèur  se  passe  dans  le  Bordelais  à  peu  près  sans  cou- 
lure. Généralement,  la  vigne  y  est  exempte  de  maladies  cryp- 
togamiques. 

La  note  est  aussi  bonne  pour  les  Charentes,  le  Poitou,  la 
Vendée  el  le  Nantais. 
En  Anjou,  la  floraison  s'achève  bien. 
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Il  en  est  de  même  dans  tout  le  Centre-Nord;  La  fructifica- 
tion s'annonce  plutôt  abondante  on  Touraine,  dans  le  Cher, 
dans  l'Orléanais  et  même  en  Loir-et-Cher,  exception  faite  des 
vignobles  touchés  fortement  par  les  gelées  prinlanières. 

La  récolte  promet  bien  ('•gaiement  dans  l'Ile-de-France,  en 
Champagne  et  en  Lorraine. 

Les  résultats  de  la  floraison,  à  ce  jour,  sont  favorables  en 
Bourgogne  et  dans  le  Beaujolais-Màconnais. 

Cette  année,  d'après  les  premiers  indices,  nous  pourrons 
avoir  des  vendanges  encore  assez  précoces.  La  floraison  du 
lys  s'est  généralisée  du  10  au  15  dans  les  régions  bourgui- 
gnonnes, où  la  cueillette  commence  d'ordinaire  trois  mois 
après  l'apparition  de  cette  fleur  majestueuse.  Cela  met  le  début 
de  la  récolte  vers  le  10  septembre  dans  le  Beaujolais-Màcon- 
nais, et  du  15  au  20  en  Bourgogne.  C'est  également  vers  ces 
dernières  dates  que  les  vendanges  pourront  débuter  dans  le 
Bordelais  et  en  Charente. 

«  Le  Midi,  toujours  en  avance  d'une  bonne  quinzaine  de 
jours,  débutera  probablement  vers  la  fin  du  mois  d'août  ou  le 
commencement  de  septembre.  » 

Les  affaires  ne  sont  pas  devenues  plus  actives  ;  le  petit 
courant  des  transactions  est  alimenté  par  des  réapprovision- 
nements. Les  prix  sont  partout  stationnaires. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


8  juin 
1905 

15  juin 
1905 

22  juin 
1905 

29  juin 
1905 

6  juill. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

43  25 

42  25 

42  75 

43  75 

45  50 

43  07 

42  29 

43  23 

43  85 

44  47 

•il  25 

43  50 

44  .. 

45  75 

45  25 

43  75 

43  44 

44  06 

44  69 

45  62 

35  69 

34  54 

35  40 

£6  25 

37  40 

Le  Havre  (  Santos  good 

average)  

Londres  (    d°  )..... 

Anvers  

Hambourg  

New- York  Bio  n°  7). 

Les  recettes  de  Bio  et  Santos,  pendant  la  campagne  qui 
s'est  terminée  le  30  juin  dernier,  ont  été  de  9.968.000  sacs  de 
€0  kilos,  contre  10.412.000  en  1003-1904,  12.324.000  en  1902- 
1903  et  15.522.000  en  1901-1902. 

Avec  l'appoint  des  arrivages  à  Bahia  et  Victoria,  qui  ont 
été  respectivement  de  168.000  et  392.000  sacs,  la  récolte  com- 
merciale brésilienne  a  atteint  10.528.000  sacs  au  lieu  de 
11.110.000  en  1903-190'i. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 

8  juin  15  juin  22  juin  29  juin 
1905      1905      1905  1905 


Villes 


G  juil. 
1905 


Fr.       Fr.       Fr.       Fr.  Fr. 

Le  Havre   55  12    58  25    58  52    64  75     70  . . 

Liverpool   51  85    53  93    56  24    59  60    67  01 

New- York   45  73    47  39    49  33    52  93    61  67 

Le  Bureau  de  l'agriculture  de  Washington  donne  comme 
condition  de  la  récolte  américaine  à  fin  juin  77  0/0,  contre 
77.2  le  mois  précédent  et  88  en  1904,  soit  une  diminution  de 
0.2  0/0  par  rapporta  mai  1905  et  11  0/0  par  rapport  à  juin 
1904. 

A  la  réception  du  rapport  officiel,  il  s'est  produit,  lundi, 
à  la  Bourse  du  coton  de  New- York,  une  panique  comme  on 
n'en  avait  pas  vu  depuis  l'affaire  Sully.  En  moins  de  cinq 
minutes,  les  prix  se  sont  élevés  de  100  points.  Les  courtiers 
ne  pouvaient  arriver  à  exécuter  leurs  ordres.  La  confusion 
était  indescriptible. 

Les  cotons  d'octobre,  qui  faisaient  9  48,  atteignaient  cinq 
minutes  après  le  cours  de  10  50.  C'est  un  fait  sans  précédent 
dans  l'histoire  de  la  spéculation  cotonnière. 

Ensuite,  d'énormes  transactions  se  produisirent.  Le  coton 
d'octobre  tomba  à  10  255  pour  se  relever  encore. 

En  fin  de  Bourse,  le  marché  s'est  montré  agité  et  irrégu- 
lier, et  en  clôture  les  cours  étaient  de  88  à  100  points  en 
hausse. 

A  la  Nouvelle-Orléans,  la  Bourse  a  été  tout  aussi  agitée; 
les  cours  ont  monté  de  plus  de  1  cent  par  livre. 

Mardi,  les  marchés  américains  ont  chômé  à  l'occasion  de 
l'anniversaire  de  l'Indépendance.  Les  deux  séances  d'avant- 
hier  et  d'hier  ont  été  relativement  calmes. 

Inutile  de  dire  que  ces  événements  ont  eu  une  répercussion 
immédiate  â  Liverpool  et  au  Havre. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 
Villes 


Le   Havre  (Buenos- 
Ayresen  suint  100  k. 

Boubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  lulog  

Anvers  (  d 


)le  lui. 


8  juir 
1905 


Fr. 
174  50 


5  52 
5  22 


15  juin 
1905 


Fr. 
175  50 

5  52 
5  17 


I  h  in 
1905 


Fr. 
177  50 

5  52 
5  17 


29  juin 
1905 


Fr. 
182  .. 


5  47 
5  17 


6  juil. 
191  5 


Fr. 


18C 


5  47 
5  17 


A  Dijon,  aux  enchères  du  29  juin,  49.000  toisons  sur  52.000 
présentées  ont  été  vendues.  Voici  les  prix  : 

Laines  lavées  à  dos  :  Supérieures  fines,  aucun  lot  présenta  : 
courantes  fines,  bon  lavage,  3  50  à  3  60  :  courantes  fines, 
lavage  médiocre,  3  25  à  3  35  :  croisées  premières,  bon  lavage, 
3  35  à  3  50  ;  croisées  premières,  lavage  médiocre,  3  15  à  3  25: 
croisées  deuxièmes,  bon  lavage,  3  05  à  3  10  ;  croisées 
deuxièmes,  lavage  médiocre,  2  85  à  2  95  ;  communes,  2  80  à 
2  f0  ;  très  mal  lavées,  défectueuses,  feutrées,  2  60  à  2  80  le 
kilo. 

Agneaux  lavés,  vendus  aux  mêmes  prix  que  les  toisons. 

Laines  en  suints:  Supérieures  fines,  aucin  lot  présenté; 
courantes  fines,  aucun  lot  présenté  ;  croisées  premières, 
demi-lourdes,  1  70  à  1  77  ;  croisées  premières,  lourdes,  1  50  à 
1  60  ;  croisées  deuxièmes,  demi-lourdes,  1  55  à  1  60;  croisées 
deuxièmes,  lourdes,  1  45  à  1  50  ;  communes,  légères  et  demi- 
lourdes,  1  40  à  1  45  ;  lourdes  d'Algérie  et  du  Midi,  1  22  à 
1  35  le  kilo. 

Agneaux  suints,  demi-lourds  et  lourds,  1  75  à  1  85  le  kilo. 

Acheteurs  toujours  aussi  nombreux.  Enchères  très  animées 
sur  les  lavés  à  dos,  mais  plus  froides  sur  les  suints. 

Prix  de  la  vente  précédente,  fermement  maintenus  et 
souvent  en  hausse  do  10  centimes,  pour  les  lavés  à  dos  bien 
blancs. 

Prix  plus  faibles  pour  les  suints  demi-lourds  et  lourds. 
Les  prix  légèrement  plus  bas  sont  uniquement  motivés  par 
les  différences  de  rendement. 

La  prochaine  vente  aura  lieu  le  27  juillet. 


Soies.  —  En  France,  les  éducations  peuvent  être  considé- 
rées comme  terminées.  Les  résultats,  jusqu'ici  constatés, 
laissent  supposer  une  production  normale  et  même  abondante. 

Les  nouvelles  d'Italie  sont  beaucoup  moins  favorables. 

Dans  la  vallée  du  Pô,  la  récolte  a  laissé  un  déficit  certain, 
mais  dont  il  est  encore  difficile  d'apprécier  l'importance  ;  on 
parle  de  10  à  20  0/0. 

Les  éducateurs  de  l'Italie  centrale  (Toscane,  Marches,  Om- 
brie)  sont,  parait- il,  satisfaits.  Ceux  du  Piémont,  qui,  il  y  a 
quelques  semaines,  se  montraient  pessimistes  dans  leurs 
appréciations,  reconnaissent  maintenant  que  le  rendement  ne 
s'est  pas  sensiblement  écarté  de  la  moyenne. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne  de  1.016  lui.  048) 


Métaux 

8  juin 
1905 

15  juin 
1905 

22  juin 
1905 

29  juin 
1905 

6  juil. 
1905 

Cuivre  en  barres  : 

£  sh. 

d 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh. 

d 

65  13 

65  17  6 

63  n  6 

65  16  3 

66  . 

65  15 

65  17  6 

65  n  6 

65  17  6 

66  1 

3 

Etain  :  disponible. . 

136  7 

è 

138   .  . 

139  5  • 

139  13  . 

140  5 

—      à  3  mois  

135  5 

136  15  . 

137  15  - 

138  10  . 

139  6 

Plomb  anglais  :  disp. 

13  5 

è 

13  6  3 

13  6  3 

13  15 

13  15 

—     espagnol:  — 

12  8 

9 

13  1  3 

13   .  . 

13  8  9 

13  10 

i 

Zinc  :  disponible. . . 

23  17 

6 

24  ..  . 

23  17  6 

21  . 

Glascow 

Fonte  :  disponible  . 

45 

6 

45  6 

45  6 

45  6 

43 

6 

Cours  officiels  des  Métaux  à  Paris 

(Les  100  kilos  à  l'acquitté)     24  juin 

Fr. 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires   171  .. 

—  Chili,  lr"  marques   173  50 

—  en  lingots  et  plaques  de  laminage      178  . . 

—  en  lingots  propres  au  laiton   180  . . 

—  en  cathodes   182  50 

Étain  Banka    380  . . 

Plomb,  marques  ordinaires   38  25 

Zinc  de  Silésie         =    66  . . 


1"  juil 
Fr. 
170  2? 
172  2: 
178  . 
180  ., 
183  . 
381  . 
39  . 
65  7; 


Xavier  Gikakdot. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 

LA  SITUATION 


Berlin,  le  2  juillet  1905. 

La  question  marocaine.  —  Le  marché  monétaire.  —  Les  échanges 
d'or  avec  l'étranger.  —  La  Kourse  de  Herlin.  —  Les  industries 
métallurgiques  et  charbonnières. 

En  dehors  de  la  Bourse,  on  ne  s'occupe  plus  beau- 
coup de  la  question  du  Maroc.  C'est  sans  doute  parce 
qu'on  est  aujourd'hui  certain  qu'on  arrivera  à  l'entente. 
Les  négociations  sont  engagées  de  telle  façon  qu'elles 
aboutiront  forcément  à  un  résultat  satisfaisant  pour 
les  deux  pays.  Le  public  de  la  Bourse  en  parait  si 
sûr  que  malgré  la  rareté  des  affaires  La  fermeté  des 
cours  est  durable.  Cette  rareté  des  affaires  s'accen- 
tue chaque  jour  et,  si  c'est  réellement  l'effet  des  vacan- 
ces, il  iaut  avouer  que  cet  effet  se  fait  sentir,  cette 
année,  plus  tôt  que  de  coutume. 

La  dernière  liquidation  s'est  effectuée  de  la  façon  !a 
plus  paisible  du  monde,  parce  qu'après  un  resserrement 
passager,  les  disponibilités  monétaires  étaient  redeve- 
nues  très  abondantes.  Notre  place  dispose  de  tant  d'ar- 
gent que  le  taux  a  toujours  des  tendances  à  baisser.  En 
tous  cas,  peut-on  exclure,  pour  longtemps,  toute  pos- 
sibilité d'une  élévation  du  taux  de  l'escompte.  Pour  le 
moment,  sur  le  marché  libre,  l'argent  se  trouve  facile- 
ment au-dessous  de  2  1/2  0/0. 

Cette  situation  du  marché  monétaire  a  persisté  bien 
qu'en  mai,  dernier  mois  sur  lequel  portent  les  statisti- 
ques, les  exportations  d'or  et  de  monnaie  en  or  aient 
J^passé  de  beaucoup  les  importations:  de  2.309  kilo- 
grammes.' 

Depuis  le  1"'  janvier  jusqu'au  31  mai,  les  importa- 
tions d'or  se  sont  élevées  à  26  914  kilog,  et  les  exporta- 
tions à  11.795  kilos;;  laissant  ainsi  un  solde  total  de 
42  millions  de  marks  en  faveur  des  importations.  Dans 
la  même  période  de  1904,  le  solde  en  faveur  des  impor- 
tations d'or  n'avait  été  que  de  020.000  marks.  Ainsi 
s'explique  èn  partie  l'abondance  monétaire  sur  le  mar- 
ché allemand. 

Le  consortium  financier  constitué  pour  le  placement, 
en  avril,  de  l'emprunt  âliemand  3  1/2  0/0  de  330  mil- 
lions de  marks  est  sur  le  point  de  se  dissoudre.  L'opé- 
ration est  donc  complètement  terminée.  Dans  ces  der- 
niers temps,  les  opérations  en  Consolidés  allemands 
ont  été  assez:  actives  et  les  cours  bien  tenus.  Notre  place 
est  donc  bien  disposée  pour  les  fonds,  allemands,  d'au- 
tant plus  qu'on  ne  voit  aucun  îmuvcl  emprunt  en  pers- 
pective. 

Il  est  certain  que  1905  se  passera  sans  emprunt,  car 
la  Prusse,  elle  aussi,  dispose  de  fonds  suffisants  pour 
finir  l'année.  Les  disponibilités  de  la  Prusse  gros- 
sissent, d'ailleurs,  constamment  par  l'augmentation 
continue  des  recettes  de  ses  chemins  de  fer. 

Il  serait  curieux  de  faire  une  comparaison  entre  la 
tranquillité  actuelle  des  affaires  à  la  Bourse  et  l'agi- 
tation qui  avait  régné  l'année  dernière,  à  peu  près  à  la 
même  époque.  On  s'occupait  alors  du  rachat  de  la  Hi- 
bernïa  par  le  (iouverneiiient  prussien  et  la  spéculation 
sévissait  puissamment.  Un  parlait  de  rachats,  de  fu- 
sions di:  grandes  industries,  de  conslitul  ions  de  grands 
Syndicats  et  toutes  les  fantaisies  se  donnaient  libre 
cours.  La  Bourse  était  àgitée  et  active.  Or,  il  est  à  re- 
marquer que  dans  le  calme  présent,  les  cours  de  nos 
valeurs  industrielles  sont  presque  tous  bien  supérieurs 
à  ce  qu'ils  étaient,  il  y  a  un  an,  dans  la  période  de 
fièvre. 

Les  nouvelles  des  centres  métallurgiques  nous  ap- 
prennent que  la  tendance  générale  est  toujours  à  la 
fermeté,  mais,  depuis  plusieurs  semaines,  l'entrain  des 
acheteurs  s'est  ralenti.  Malgré  lout,  le  travail  est 
encore  actif  et  assuré  pour  huit  à  dix  semaines.  On  ne 
prév  oit,  ain-un  changement  jii  en  bien  ni  en  mal  sur  les 
prix  de  vente.  Le  troisième  Irimesire  n'apportera 
aucun*'  modification  dans  la  situation  qu'rtnt  l'aile  les 
deux  premiers. 


On  a  de  bonnes  nouvelles  du  marché  charbonnier. 
Le  public  a,  cependant,  été  quelque  peu  déçu  par  l'an- 
nonce des  dividendes  de  la  Hffîpener  et  des  Chetrti^» 
nages  Ln.rrmln>iir(/eois ;  mais  cette  déception  n'a  <  u 
aucune  répercussion  sur  les  cours  des  valeurs  char- 
bonnières à  la  Bourse. 


Informations  tmmm  fit  Financière 


BILAN   DE  LA   BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  ,  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social    

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  a  vue . . 
Divers  


1905 

1904 

30  juin 

nif.23  juin 

30  juin 

Dlf.23  juin 

950  m 

-136.228 

810  048 

-126.492 

25  973 

—  3.694 

25.569 

-  4.01» 

H. 111 

—  18.649 

6  832 

-  26-661 

■1.1 35.401 

■  254.149 

9?O.SS0 

+210. 225 

182  986 

+  15.038 

151.230 

+  96  993 

10.308 

+  16  987 

120.690 

+  35. 863 

18.310 

-  12.681 

104.199 

+  4.440 

180. 000 

non  mod. 

150.000 

non  mod. 

64814 

non  mod. 

51.614 

non  mod. 

1  8H:! 

+  296.902 

1.111. 852 

+  269.584 

519.101 

-  83.694 

539. 153 

-  80.614 

2i  2.-3 

+  1.111 

21.209:+  1.925 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


6  mai 
15  » 
23  • 
31  » 

7  juin 
15  » 
23  >i 
30  » 


Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 

de 
l'esc. 

0/0 

1  041 

1-322 

609 

871 

61 

+•  234 

3 

1.074 

1.261 

667 

827 

7i 

+  333 

1123 

1  228 

723 

825 

59 

+■  428 

x 

t.  013 

1.273 

622 

890 

70 

+•  311 

1.017 

1.551 

607 

852 

65 

+  341 

1.095 

1.228 

660 

849 

73 

+  390 

1.081 

1.258 

663 

881 

68 

+  351 

951 

1 .555 

519 

1.135 

183 

-  99 

» 

La  Production  du  fer  brut  en  Allemagne.  —  En  mai 

dernier  la  production  du  1er  brut  de  l'Allemagne  a  été  de 
9ôl.481  tonnés,  en  augmentation  de  9.6  0/0  sur  la  production 
de  mai  1904.. 

Dans  les  5  premiers  mois  de  l'année,  la  production  du  fer 
brut  de  l'Allemagne  s'est  élevée  à  4.180.114  tonnes  contre 
4.105.628  tonnes  dans  la  même  période  de  1904,  soit  une  aug- 
mentation de  0.4  0/0. 

Dans  les  pays  du  Rhin  et  de  la  Westplialie  la  production 
du  fer  brut  a  une  tendance  à  diminuer. 


L'Impôt  du  Timbre.  —  Le  produit  de  l'impôt  sur  les  op'- 
rations  de  Bourse,  dans  les  deux  premiers  mois  de  l'année 
fiscale  (avril-mai),  a  dépasse  île  1.745.603  marks  le  produit 
de  la  même  période  de  lfe04  :  il  s'est  élevé  à  3.839.574  marks. 

L'impôt  sur  le  timbre  des  effets  a  donné  dans   ces  deux 
mêmes  mois  5.533.43ë  marks,  en  augmentation  de  3.480.000 
marks  sur  le  produit  de  la  période  similaire.de  1904s 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  B9  juin  1905. 

lies  tendances  du  public  ne  sont  pas  très  ncltés.  On  avait 
bien  débuté,  on  a  iiioins  bien  fini;  mais  on  a  clôturé,  riean- 
moius,  sans  recul. 

Les  fonds  d'Etat  allemands  sont  restés  fermes;  tes  f omis 
étrangers  sont  restés  sans  changement. 

Les  valeurs  de  banque,  de  chemins  do  Ter,  les  actions  mé- 
tallurgiques et  charbonnières,  après  quelques  fluctuations, 
ont  liui  sur  de  la  fermeté. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  90  20;  Extérieure  D0  60  ;  Lom- 
bards 18  25. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Angleterre 


ANGLETERRE 

LA  SITUATION 


Londres,  5  juillet  1905. 
Le  marché  monétaire.  —  Les  Emissions  «lu  I"  semestre.  Emis- 
sion de  Consolides.  —  Le  charbon  gallois.  —  l.e  coton  dans  les 
colonies  de  l'Ouest-africain.  —  Les  Tiades-l'niniis. 

La  lin  de  la  semaine  dernière  a  été  marquée  par  les 
ventes  du  marché  français  ;  il  s'en  est  suivi  au  Stock- 
Exchange  une  faiblesse  générale  qui  s'est  encore  accen- 
tuée à  la  liquidation  lorsqu'on  apprit  la  nouvelle  de  la 
suspension  de  paiement  de  deux  maisons  assez  impor- 
tantes de  la  Cité.  Depuis,  le  calme  est  revenu  et  on 
espère,  si  la  situation  politique  ne  s'aggrave  pas  et  si 
les  avis  des  places  étrangères  restent  satisfaisants,  que 
l'aisance  du  marché  monétaire  pourra  se  maintenir 
grâce  surtout  aux  coupons  qui  échoient  en  juillet.  L'or 
continue  à  arriver  d'Australie  et  d'Afrique,  aussi  ne 
prévoit-on  pas  de  tension  du  taux  du  loyer  de  l'argent. 

L'inactivité  du  Stock-Exchange  et  des  affaires,  en 
général,  pendant  la  période  des  vacances,  est  d'ailleurs 
faite  pour  entretenir  l'abondance  des  disponibilités.  Le 
manque  d'activité  constaté  sur  le  marché  financier  n'a 
pas  nui  au  succès  des  émissions. 

Pendant  le  premier  semestre  de  1905  la  totalité  des 
emprunts  a  atteint  104.216.700  liy.  st.,  contre  70  mil- 
lions 559.300  liv.  st.  et  93.377.225  liv.  st.  pendant  les 
périodes  correspondantes  de  1904  et  1903. 

Ce  sont,  bien  entendu,  les  emprunts  gouvernemen- 
taux qui  viennent  en  tète  ;  parmi  les  Gouvernements 
emprunteurs  figurent  le  Trésor  du  Royaume-Uni,  l'Ir- 
lande, le  Japon,  la  Chine,  le  Chili  et  lè  Siam.  Viennent 
ensuite  ies  colonies  et  les  municipalités. 

Les  emprunts  d'Etat  ont  absorbé  59.471.000  liv.  st.  : 
les.  Sociétés  financières,  1.380.000  liv.  st.  ;  les  entre- 
prises commerciales,  11.132.000  liv.  st.  ;  les  Compagnies 
minières,  2.375.000  liv.  st.,  tandis  que  les  Sociétés 
déjà  existantes  ont  fait  des  appels  de  fonds  formant  un 
total  de  43.104.050  liv.  st. 

Dans  la  nuit  du  3  au-4  juillet  la  Chambre  des  Com- 
munes a  voté  une  loi  autorisant  l'émission  de 
415.905.000  fr.  de  consolidés  10.636.000  liv.  st.).  L'op- 
position a  prolesté  contre  la  façon  de  procéder  du 
gouvernement  en  alléguant  que  la  Chambre  n'avait  pas 
été  avisée  de  l'intention  du  gouvernement  de  présenter 
ce  projet. 

Chaque  article  a  été  vivement  discuté  ;  enfin  par  une 
application  rigoureuse  du  règlement  relatif  aux  clô- 
tures, le  projet  a  été  voté  sans  amendement.  On  ne 
connaît  pas  encore  exactement  la  destination  qui  sera 
donnée  au  produit  de  cette  émission. 

Il  est  beaucoup  question  des  efforts  faits  par  la 
Brilisk  C'olton  Groiciny  Association  pour  doter  l'Angle- 
terre de  sources  d'approvisionnement  en  coton  brut 
qui  lui  appartiennent.  Dans  ce  but,  des  tentatives  de 
culture  du  coton  ont  été  faites  dans  les  colonies  an- 
glaises de  l'ouest  africain.  Les  résultats  obtenus  ont 
été  satisfaisants  dans  la  Xigéria  du  Nord,  mais  si  la 
production  de  ce  pays  doit  jouer  un  rôle  tant  soit  peu 
influent  sur  les  marchés  du  monde,  il  faudra  que  l'on 
dépense  énormément  d'argent  pour  créer  des  voies  de 
communication  et  favoriser  la  culture  au  moyen  de 
primes. 

Dans  les  autres  colonies  anglaises  où  des-  essais  ont 
été  faits  c'est-à-dire  au  Lagos,  à  la  Côte  d'Ivoire,  dans- 
la  Nigeria  du  sud,  à  Sierra-Leone  et  dans  la  (iambie 
on  craint  qu'une  fois  les  efforts  et  les  dépenses  faits  on 
n'arrive  qu'à  un  résultat  médiocre.  On  estime  que 
dans  huit  ans,  si  tout  va  bien,  la  production  pourra 
atteindre  350.000  balles,  chiffre  plus  qu'insignifiant  sion 
le  compaie  à  la  récolte  des  Etats-Unis  qui  atteint  en 
moyenne  12- millions  de  balles  par  an. 

Le  Times  publie  une  étude  intéressante  sur  le  grand 
développement  pris  pendant  ces  dernières  années  par 
^exportations  de  charbon  gallois,  plus  généralement 
connu  sous  le  nom  de  Cardiff. 


Kn  1004 ,  les  exportations  par  ce  port  ont  atteint 
14.920.010  tonnes,  tandis  que  la  totalité  des  expédition» 
de  charbon  de  tout  le  pays  de  Galles  méridional  se 
chiffre  par  21  millions  de  tonnes,  e'esl  a-dire  la  moitié 
des. quantités  exportées  par  le  Royaume-0oi.  Ce  char- 
bon va  surtout  dans  les  dépôts  de  la  Méditerranée. 


Informations  tconoips  et  Financières 


Les  Emissions  anglaises  pendant  le  i"  semestre  de 

1905. —  1/ Economisi  vient  de  publier  le  relevé  des  énûsi 
sions  anglaises  pendant  le  l"  semeslre  de  190.">. 
Voici  les  chiUïes  obtenus  depuis  11)01  : 


1er  trimestre 
2»   

3«  — 
4»  — 


1901 


35. 

88.915 
19.029 
21.370 


1902 


1DU3 


1904 


(En  milliers  de  livres) 
47.993     22.220     11).  HO.") 
58.397    £5.188  50.654 
21.276     15.Q63  9.547 
26.140     15.0H0  42.913 


1905 


67.301 
36.915 


Totaux....    159.358    153.812    108.463  123.019 
Passant  à  l'examen  des  différentes   natures  d'emprunts 
effectués  pendant  le  premier  semestre  des  2  dernières  an- 
nées YEconomist  les  classe  de  la  manière  suivante  : 

Ie''  semestre  de 

2"  Irimestre         "     ■  -  —   ■ — 

1905  1905  1904 

(Eu  livres  sterling) 

Emprunts  anglais   10.000.000  15.310.000  10.155.000 

—  coloniaux....  3.291.000  9.313.300  11.968.500 

—  étrangers....  2.910.000  20.539.300  13.669.300 

—  munie,  angl.  497.000  3.964.700  6.095.900. 
Corporations  colon,  an- 
glaises et  étrangères. .  683.100  7.363.100  2.895.000. 

Ch.  de  fer  anglais   146.800  2.566.800  4.159  000 

—  ind.  et  colon.  1.014.700  13.017.4U0  2. 440.000 

—  étrangers....  6.709.000  7.709.000  1.992.50O 
Compagn.  minières  : 

Australiennes   46.300  111.900  145.800 

Sud-Afrieaines   950.900  3.209.100  1.162.100 

Autres   237.200  535  300  645.700 

C'"d'Explor.et  deterrit.  718.800  1.33"). 400  1.749.500 

Brasseries  et  Distilleries  400.100  1.240.0J0  1.591.300 

Commission,  exportât..  .  376.000  396.000  71.200 

Manufactures   1.932.400  2.172.400  750.000 

Sociétés  commerciales,.  145.000  795.300  739.000 

—  territoriales..  .  1.166.400  1.674.900  575.200 

—  métallurgiques.  1.345.200  2.576.500  1  041.200 

—  d'électricité....  1.291.HÛ0  1.467.300  2.130.100 
Tramways  et  Omnibus..  958.100  1.844.200  2.504.500 

Gaz  et  Eaux    423.200  562.200  899.900 

Hôtels.  Théâtres   35.000  653.000  310.700 

Sociétés   pour  acquisi- 
tion de  brevets   80.000  80.000  117.800 

Docks   279.500     3.657.0^  » 

Banques  et  assurances..  125.000  468.700  2.605.000 
Div.T»   1.150  000     1.565.000  144.600 

36 . 915 . 500  104.210.700  70.559.300 


Billets  créés. 


BILAN  OE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

6  juillet  1905 
Département  des  opérations  d'émission 
passif  Liv 

....     55;  là 


st. 
.000 


Total   55.12i.000 


acwp  Liv.  st. 

Dette  fixe  de -l'Etat...  11.0151GO 

Rentes  immobilisées.  7. 434-900 

Or  monnayé  et  lingots  36.674.000 

Total   55.12*.  00 


Département  des  opérations  de  banque 


passif  Liv.  st. 

Capital  social   14-353.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.343.000 

Trésor  et  administra- 
lion  publique   11  561-000 

Comptes  particuliers.  49  '.'56-000 

Billetsàsept  jours, etc.  114-000 


Total   79.327  000 


Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)  

Poi  tefeuii  le  el  avances 

Billets  ea  réserve  

Or  et  argent  monnayés 


Liv.  st. 

16-752.000 
36  375.00», 
24-412.000 
1.7S8.00O 


Total   ...    79-327  000 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Autriche-Hongrie 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitras  du  Bilan  de  la 

Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 
lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  a  7  jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 

1  6SC 

% 

36. 380 

23.796 

52 

568 

44.190 

26.234 

49  79 

2  i.'2 

25  »  

37.531 

28.833 

31 

.934 

42  643 

27  148 

52  !5 

» 

1  juin  

37.887 

29  £01 

53 

.223 

44  166 

26.836 

30  32 

8  »   

3S  274 

29.397 

54 

.149 

44.624 

27.327 

51  30 

15  »   

38. 118 

28.962 

54 

.102 

44  290 

27  606 

50  91 

22  »   

38.861 

28.923 

55 

504 

44.890 

28-388 

51  05 

29   

39. 049 

30  132 

59 

154 

49.367 

27.367 

46  19 

6  juillet  

38.462 

30-712 

61 

.517 

53.127 

26.200 

42  52 

» 

Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  6  juillet  1905. 

L'impression  produite  par  l'annonce  d'une  nouvelle  émis- 
sion en  Consolidés,  continue  à  peser  sur  le  marché,  malgré 
les  grandes  disponibilités  et  la  facilité  de  l'argent. 

Les  Consolidés  finissent  à  90  5/16  contre  90  ./.." 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  bien  tenus.  L'Italien 
4  0/0  est  k  103  3/4;  l'Extérieure  Espagnole  finit  à  89  5/8,  et 
le  Turc  unifié  4  0/0  est  calme  à  87  5/8. 

Les  Fonds  sud-ainéricains  sont  plus  calmes,  et  les  cours 
ont  légèrement  fléchi.  L'Argentin  5  O/O  1886  est  à  101  ./., 
et  le  Funding  à  101  .  / . .  Le  Brésil  5  0/0  est  ferme  à  99  1  /4. 

Les  Chemins  anglais  sont  faibles;  certaines  lignes  subis- 
sent une  moins-valuc  assez  forte. 

Les  Chemins  américains  sont  plus  fermes  quoiqu'on  clô- 
ture on  se  soit  alourdi. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  156  1/4;  YErie  à  48  1/2,  et  le 
Louisville  à  152  1/2;  YAtchison  à  87  1/4,  et  le  Norfolk 
à  88  ./.. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  5  juillet  1905. 

La  crise  hongroise.  —  Traités  de  commerce  en  Autriche.  —  Le  marché 
financier.  —  Le  commerce  extérieur.  —  Les  chemins  de  fer  au- 
chiens. 

Depuis  que  la  Hongrie  a  un  ministère,  la  situation 
parlementaire  semble  y  avoir  empiré. 

Toute  l'opposition  coalisée  —  la  grande  majorité  du 
Parlement  hongrois  —  refuse  de  prendre  contact  avec 
le  nouveau  Cabinet.  Ce  qui  a  surtout  rendu  toute  en- 
tente impossible  est  une  lettre  de  l'Empereur  au  baron 
Fejervary,  lettre  où  le  vieux  souverain  se  déclare  iné- 
branlable sur  la  nécessité  de  conserver  intacte  l'unité 
de  l'armée.  Elle  prouve  une  fois  de  plus  que  François- 
Joseph  ne  cédera  pas  sur  ce  point, parce  qu'il  constitue 
La  r>>rcc  même  de  l'Empire. 

Le  baron  Fejervary  ayant  vu  toute  conciliation  im- 
possible est  retourné  prendre  de  nouvelles  instructions 
à  Vienne.  Il  est  revenu,  le  jour  même,  à  Buda-Pesth, 
pour  conférer  à  nouveau  avec  le  chef  de  l'opposition. 

Les  avis  sur  les  concessions  qu'a  pu  obtenir  du  mo- 
narque le  baron  Fejervary  sont  assez  divergents;  mais 
on  croit  qu'elles  sont  assez  importantes.  Autrement, 
M.  Fejervary  n'aurait  aucune  chance  d'amener  le  rap- 
prochement qu'il  essaie  avec  les  partis  parlemen- 
taires. 

Il  faut  croire,  cependant,  que  même  avec  ces  conces- 
sions, l'entente  est  impossible  car,  en  dernière  heure, 
le  bruit  court  à  nouveau  de  la  démission  du  cabinet 
Fejervary.  Et  la  quote  part  n'est  tou  jours  pas  votée  ! 
Et  l'on  en  est  toujours  réduit  à  pourvoir  aux  dépenses 
uniquement  avec  les  recettes  des  douanes  ! 


Pendant  ce  temps,  malgré  les  vacances  parlemen- 
taires, on  travaille  utilement  en  Autriche. 

Le  premier  ministre  Gautsch  a  fait  à  la  Commission 
des  traités  de  commerce  une  communication  qui  a 
décidé  l'acceptation  en  seconde  lecture,  par  la  Com- 
mission, du  traité  avec  l'Allemagne.  M.  de  Gautsch  a 
annoncé  qu'il  a  invité  le  ministère  hongrois  à  repren- 
dre les  négociations  pour  les  traités  de  commerce,  et 
celui-ci  aurait  déclaré  ne  faire  aucune  difficulté  à  la 
continuation  des  pourparlers.  Le  président  du  Conseil 
autrichien  a  encore  ajouté  que  pour  le  cas  où  la 
Chambre  hongroise  désavouerait  son  ministère,  le  mi- 
nistre autrichien  avait  pris  des  mesures  pour  que  l'Au- 
triche put  traiter  et  conclure  en  son  nom  personnel 
indépendant. 

(  )n  ne  peut  décidément  plus  prendre  en  Autriche  au- 
cune mesure  gouvernementale  un  peu  importante  sans 
prévoir  l'éventualité  de  la  rupture  économique  avec 
la  I  [ongrie. 

Le  marché  financier  de  Vienne  a  été  plutôt  faible 
cette  semaine,  mais  en  répercussion  des  mauvaises 
nouvelles  reçues  de  la  Bourse  de  Paris.  Il  est  même 
étonnant  qu'on  n'ait  pas  baissé  davantage,  étant  donné 
le  laisser-aller  général  du  public  de  la  Bourse,  et  que 
les  valeurs  de  spéculation  aient  été  seules  atteintes.  La 
plupart  des  valeurs  industrielles  et  les  valeurs  de  trans- 
port sonl  même  restées  assez  soutenues. 

La  situation  du  marché  monétaire  est  assez  satis- 
faisante. On  a  pourvu,  sans  la  moindre  difficulté,  à 
tous  les  besoins  de  la  liquidation.  Les  disponibilités 
sont  encore  suffisantes  au  jourd'hui  et  l'escompte  libre 
reste  invariable  à  3  1/8  0/0. 

Je  vous  envoie  dans  ce  courrier  la  statistique  de 
notre  commerce  extérieur  pendant  les  cinq  premiers 
mois  de  1905.  Vous  y  trouverez  des  constatations 
plutôt  défavorables  pour  nous.  En  1904,  le  bilan  du 
commerce  extérieur  des  cinq  premiers  mois  avait 
donné  un  solde  actif  de  40  millions  de  couronnes  ;  en 
1905,  il  laisse  un  solde  passif  de  108  1/2  millions  de 
couronnes.  La  comparaison  de  l'exportation  des  deux 
périodes  montre,  pour  l'année  précédente,  une  diminu 
tion  de  76  millions  de  couronnes.  L'exportation  des 
produits  fabriqués  a  diminué  de  23  millions  de  cou- 
ronnes, celle  des  demi-fabriqués  de  8  millions,  celle 
des  céréales  de  11  millions.  On  voit  que  toutes  les 
branches  de  notre  activité  nationale  sont  en  décadence. 

Les  métallurgies  semblent  cepandant  travailler  avec 
activité  et  profit.  On  vient  de  publier  le  bilan  du  pre- 
mier trimestre  de  «  l'Alpine  ».  La  production  de  ce 
trimestre  est  légèrement  supérieure  à  celle  du  même 
trimestre  de  1904.  Le  bénéfice  est  en  augmentation 
d'environ  400.000  couronnes.  Toutes  les  autres  mètal- 
lurgies  ont  travaillé  à  peu  près  dans  la  même  propor- 
tion. 

Par  une  contradiction  assez  singulière  avec  la  dimi- 
nution presque  générale  de  notre  production,  les  re- 
cettes de  la  plupart  de  nos  chemins  de  fer  sont  en  aug- 
mentation. Les  Chemins  de  fer  de  l'Etat  autrichien  ont 
encaissé,  dans  les  5  premiers  mois,  une  somme  de 
99.462.5U0  couronnes,  qui  laisse  une  augmentation  de 
1.520.980  couronnes  sur  la  recette  correspondante  de 
1904. 


Informations  Écioiips  et  Financières 


Le  Commerce  extérieur  de  l'Autriche-Hongrie  pen- 
dant les  cinq  premiers  mois.  — Dans  les  cinq  premiers 
mois  de  1905,  l'importation,  non  compris  les  métaux  précieux, 
s'est  élevée  à  912.7  millions  de  couronnes  (-t-  72.2),  et  l'expor- 
tation s'est  élevée  à  804.2  millions  de  couronnes  (—  76.0). 

Il  résulte  de  ces  chiflres  un  solde  passif  de  108.5  millions 
de  couronnes,  contre  un  solde  actif  de  40  millions  de 
couronnes  pour  la  mémo  période  de  1904. 

L'augmentation  d'importation  provient  surtout  des  matières 
brutes.  Les  produits  fabriqués  et  demi-finis  sont  restés  à  peu 
près  au  même  niveau. 

A  l'exportation  on  a  constaté,  an  contraire,  uni'  diminution 
aux  matières  brutes,  aux  produits  finis  et  demi-finis. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Espagne 


La  Banque  Austro-Hongroise.  —  La  Direction  de  cet 
Institut  financier  a  décidé  de  distribuer  pour  le  premier  se- 
mestre un  dividende  de  28  couronnes. 

Les  affaires  pendant  le  dernier  mois  du  semestre  ont  été 
pou  satisfaisantes,  en  conformité,  d'ailleurs,  de  l'état  général 
des  affaires  dans  le  pays.  Le  stock  monétaire  dépasse  la  cir- 
culation do  5.3  millions  de  couronnes.  La  circulation  fiduciaire 
est  inférieure  de  42.7  millions  do  couronnes  à  ce  qu'elle  était 
l'année  dernière  à  pareille  époque.  La  réserve  libre  des  bil- 
lets d'impôt  s'est  élevée  à  407  millions  de  couronnes. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Vienne 

Vienne,  5  juillet  1905. 

Peu  d'affaires,  mais  les  cours  se  maintiennent  sans  se- 
cousse à  un  niveau  satisfaisant. 

Les  valeurs  métallurgiques  et  les  actions  de  chemins  de 
fer  sont  les  mieux  tenues. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  658  70  ;  les  Lombards, 
86  2);  la  Laenderbank,  451  50;  les  Chemin*  de  fer  autri- 
chiens, 672  . .  ;  l'Alpine,  528  20  ;  filôture  ferme. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  le  3  juillet  1905. 

l.a  situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 

Le  Gouvernement  est  occupé  à  pourvoir  tous  les 
hauts  postes,  besogne  qui  sera,  vraisemblablement, 
finie  cette  semaine.  L'intention  du  Président  du  Conseil 
est  de  convoquer  les  Chambres  pour  le  mois  d'octobre, 
mais  il  fera  peut  être  bien  de  rapprocher  ce  moment, 
s'il  ne  veut  pas  se  trouver  surpris  par  le  temps,  car 
deux  mois  semblent  peu  de  choses  pour  expédier  toute 
la  besogne  qui  va  être  préparée  pour  les  nouveaux 
législateurs. 

L'opinion  du  Ministre  dos  Finances  a  été  sollicitée 
de  tous  côtés  :(  ette  curiosité  est  bien  compréhensible 
eu  égard  à  l'importance  des  questions  à  résoudre.  Les 
opinions  de  M.  Urzaiz  sont  déjà  connues  et  il  n'a  pas 
changé,  mais  il  serait  peut-être  téméraire  d'exiger  de  lui 
de  livrer,  tout  de  suite,  à  la  publicité  ce  qu'il  pense 
faire. 

Pour  ce  qui  est  de  l'application  de  la  loi  de  1902,  je 
crois  savoir  que  les  pourparlers  qu'il  a  engagés  avec  la 
Banque  d'Espagne  portent  sur  la  création  du  départe- 
ment d'émission  à  l'instar  de  la  Banque  d'Angleterre. 
La  B  nique  d'Espagne  se  prêterait  volontiers  à  cette 
combinaison,  qui  lui  permettrait  de  garder  en  porte- 
feuille, à  titre  de  rente  immobilisée,  les  34  i  millions  de 
4  0/0  qu'elle  détient  actuellement.  Reste  à  savoir  si 
l'accord  se  fera  sur  <-ette  base  ou  sur  quelque  autre. 

La  Bourse  a  fait  un  effort  pour  regagner  du  terrain 
et  elle  y  est  parvenue  :  le  4  0/0  est  passé  de  78  20  0/0  à 
78  50  et  h  77  65  après  avoir  détaché  le  coupon  au 
Ie'- courant,  soit  le  prix  du  coupon  :  tin  courant,  il  est 
resté  samedi  i  77  85  et  aujourd'hui  à  78  0/0. 

Le  1er  avril,  le  terme  était  coté  à  77  85  0/0;  il  y  a 
donc  égalité  complète  entre  les  cours  à  trois  mois  de 
différence,  ce  qui  prouve  bien,  il  me  semble,  que,  pour 
le  moment,  il  n'y  a  pas  à  penser  à  pousser  les  cours 
aussi  haut  que  le  voudraient  quelques  personnes  qui  ne 
semblent  pas  avoir  une  conscience  bien  nette  de  la  si- 
tuation. 

La  Dette  5  0/0  a  emboîte  le  pas  à  la  Dette  intérieure 
et  gagne  45  centimes  dans  la  semaine. 

Au  fond,  la  Bourse  se  ressent  de  l'approche  des  va- 
cances, car  s'il  est  vrai  que  la  chaleur  ne  se  fait  pas 
sentir  comme  d'autres  fois,  les  départs  ont  commencé 
et  vont  continuer. 

Les  obligations  du  Trésor  sont  l'objet  de  quelques 
ventes,  très  peu  nombreuses  :  leur  cours,  pour  les 


deux  séries,  est  de  100  35  0/0,  c'est-ù-dire  presque  au 
pair. 

Aujourd'hui,  le  marché  a  été  très  ferme;  les  bonnes 
nouvelles  venues  de  Paris  ont  causé  une  excellente 
impresion  et  l'argent  a  été  très  important  pour  tout. 
Cependant,  les  affaires  sont  peu  importantes. 

Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne  se  tiennent 
tranquilles  :  l'idée  que  M.  Urzaiz  n'a  pas  l'intention  de 
brusquer  les  rapports  avec  l'Institut  d'émission  entre 
pour  beaucoup  dans  cette  fermeté  ;  nous  verrons  plus 
tard. 

Les  Tabacs  fermes  à  405  0/0  environ,  sans  change- 
ment pendant  la  semaine,  malgré  l'annonce  d'un  divi- 
dende de  50  pesetas  par  action.  Le  marché  de  ces  titres 
se  tient  sur  la  réserve. 

Banque  Hypothécaire  à  204  50  0/0;  Hispano  Améri- 
cano  à  118  0/0  ;  Espagnole  de  Crédit  à  98  0/0  ;  Pantano 
de  Puentes  à  30  0/0;  Explosifs  faibli jsent  à  279  0,0  et 
reviennent  à  280  0/0:  ce  recul  est  dû,  peut-être,  à  une 
campagne  amorcée  pour  amener  le  Ministre  des  Finan- 
ces ii  résilier  le  contrat  de  fermage. 

Les  actions  des  chemins  de  fer  ont  eu  un  marché  des 
plus  restreints  :  quelques  affaires  en  Nord-Espagne  à 
terme  à  43  25  0/0. 

Actions  de  la  Compagnie  Sucrière  plus  fermes  que 
d'habitude;  les  préférence,  qui  restaient  à  77  50  0/0, 
ont  regagné  le  cours  de  84  0/0  ;  les  ordinaires,  qui  co- 
taient 34  59,  reviennent  à  40  50  0/0. 

Obligations  Duro  Felguera  à  103  75  0/0  ;  Madrilèna 
d'Electricité  à  92  0/0. 

Ville  de  Madrid  O  0/0  à  103  0/0  ;  4  0/0  a  84  75;  3  0/0 
a  67  0/0  ;  Expropriations  94  50  ;  Ensanches  92  10  0/0. 

Bien  que  le  Trésor  n'ait  pas  négocié  de  francs  cette 
semaine,  le  cours  du  change  a  été  meilleur  :  de  32  50  à 
31  95  0/0,  avec  tendance  faible.  Il  n'y  a  pas,  en  ce  mo- 
ment, d'apparence  que  les  cours  dépassent  sensiblement 
les  environs  de  32  0/0.  Le  marché  a  été  assez  pourvu 
aujourd'hui  et  le  cours  a  reculé  iïe  quelques  centimes. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

12juin    19juin   20  juin  2  juillet 

4  0/0  Intérieur   78  15      78  10      r.8  20      73  20 

5  0/0  Amortissable   97  90      97  75      97  90      98  65 

Banaue  d'Espagne   418  ..     416  ..  415  

—     Hypothécaire...     208    207   

Comp.  Ferm.  des  Tabacs  405..     406..  405..     405  .. 

Chèque  sur  Paris   32  20      32  05  32  35      31  85 

—        Londres ...  33  24      33  24  33  25      33  14 

Gédules  hypothéc.  4  0/0.  102  10     102  . .  102  20     102  30 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  remarquons 
les  changements  suivants  :  +  argent,  3  millions;  — 
pagavès  du  Trésor,  3,9  ;  -I-  escomptes  commerciaux, 
5,4  ;  -f-  escomptes  et  avances,  15. 


Recettes    des   Chemins   de   fer  Espagnols 

Du  i"  janvier  au  17  juin  (Si  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  del'Espagne: 
Ancien  réseau.. . 
Asturies,  Galice. 
Valence  à  Utiel . 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

A  Imansa  Valence 

Total  Nord  de  l'Esp.. 

2.070 
784 
88 
104 

112 

499 

Pesetas 

28.401.523 
8. 568. 958 
332. 153 
619.992 

1.125-699 
6  628.410 

Pesetas 

29  010. 7S0 
9.065-322 
375  407 
641.501 

1  210.891 
7  001-992 

Pesetas 

29.347.029 
9.12*  435 
509.926 
670.214 

i. 132. 629 
7.134.779 

Pesetas 

27. 66 4 -054 
8-946.331 
429.164 
7i9-903 

1.156-353 
6-348  H6 

3.657 

45.696.637 

47.305  893 

47.943.012 

45.463.950 

1.067 

3.650 
296 

9. 871. 144 

44.757.054 
1.663.995 

9. 744. 269 

45.818.229 
1.969.878 

9.722.562 

46.742  2S4 
1.953-968 

9-525.133 

45.462.941 
2-142.679 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France. 
Sud  de  l'Espagne. 

Coin  l  ier  de  la  Bourse  de  Madrid 

Madrid,  5  juillet  1905. 
La  Bourse  est  plus  ferme.  Le  change  sur  Paris  est  à  32  22. 
L'Intérieure  clôture  à  78  50. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Norvège  et  Roumanie 


NORVÈGE 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Norvège  en  1904.  — 

Le  rapport  du  Conseil  britannique  de  Christiania  nous  donne 
les  détails  suivants  : 

L'année  1904  ne  peut  pas  passer  pour  une  année  prospore  au 
point  de  vue  industriel  et  commercial.  Les  récoltes  ont  été 
mauvaises,  les  rendements  des  pêcheries  médiocres  et  la  sé- 
cheresse est  encore  venu  retarder  l'amélioration  si  désirée. 
Les  pertes  résultant  du  mauvais  état  des  récoltes  sont  éva- 
luées à  40  ou  50  millions  de  francs. 

Les  industries,  en  général,  et  la  pèche,  en  particulier,  n'ont 
donné  que  des  résultats  peu  satisfaisants;  une  seule  indus- 
trie a  réussi  à  l'aire  mieux  qu'en  1903,  c'est  celle  de  la  cellu- 
lose de  bois.  Le  commerce  extérieur  est  en  recul  tant  en  ce 
qui  concerne  l'exportation  que  l'importation. 

Le  commerce  extérieur  de  la  Norvège  pour  les  trois  der- 
nières années  s'établit  comme  suit  : 

Importât.    Exportât.   Réexport.  Total 


(En  milliers  de  francs) 

1904...        397.429       241.870  »  639.299 

1903...        402.648       238.750       27.000  608.398 

1902...        399.004       234.425       14. £00  648.019 


La  diminution  des  importations  porte  sur  les  articles  sui- 
vants :  seigle  et  orge,  9.250.0CO  fr.  :  les  diminutions  sur  les 
vins  en  fûts,  tabacs,  etc.,  sont  compensés  par  l'augmentation 
de  prix  du  coton,  du  chanvre  et  de  certains  autres  articles 
de  première  nécessité. 

La  diminution  des  exportations  a  porté  surtout  sur  les  bois, 
les  harengs,  tandis  qu'il  y  a  augmentation  pour  la  cellulose, 
le  son,  le  papier,  le  poisson  sec,  l'huile  de  foie  de  morue,  le 
lait  condensé  et  d'autres  articles. 

Les  receltes  des  douanes  ont  atteint  46.471.500  francs  au 
lieu  de  47.500  fr.  La  marine  marchande  norvégienne  comptait 
au  début  de  1904,  1.396  vapeurs  et  5.807  voiliers  formant  un 
total  de  603  625  et  840.279  tonnes  respectivement. 

Voici  comment  se  répartit  le  commerce  extérieur  entre  les 
nations  qui  y  ont  pris  part  : 

Moyenne  de 
1896-1900        Ï902  1903 


0/0/0/ 

Angleterre   32.61  32.14  30.32 

Allemagne   22.52  22.18  21.30 

Suède   11.36  8.54  9.55 

Russie   6.56  7.80  9.99 

Pays-Bas   4.81  5.50  5.93 

Danemark   4.72  5.47  5.34 

Belgique   4.30  4.16  3.83 

Espagne   2.82  8.12  3.02 

France   2.72  3.10  2.62 


Comme  on  le  voit,  alors  que  le  commerce  de  l'Allemagne 
et  de  l'Angleterre  a  légèrement  fléchi,  celui  des  autres  pays  a 
progressé  tant  soit  peu.  La  presque  totalité  du  commerce  do 
l'Allemagne  se  compose  d'importations,  alors  que  l'Angle- 
terre est  le  principal  cilent  de  la  Norvège  par  ses  achats. 


ROUMANIE 


Les  Revenus  de  l'Etat.  —  Les  revenus  de  l'Etat  pendant 
le  mois  de  mai  1905  se  sout  ('levés  à  18.778.415  fr.,  en  aug- 
mentation de  1.070. 474  fr.  sur  les  revenus  de  la  période  cor- 
respondante de  l'année  dernière. 

Les  principaux  revenus  ont  été  produits  par  les  contribu- 
tions directes,  2.O50.000  francs  ;  les  contributions  indirectes, 
5.261.000  fr.  ;  les  monopoles  de  l'Etat,  4. 72."). 000  francs;  les 
revenus  du  Ministère  des  Domaines,  1.549.000  fr.  ;  du  Mi- 
nistère des  Travaux  publics,  1 .80H.OO0  fr.  ;  du  Ministère  de 
L'Intérieur,  t. 438. 000  fr,  Presque  tous  les  encaissements  ont 
élé  en  augmentation,  notamment  ceux  du  Ministère  des  Do- 
maines et  du  Ministère  des  Travaux  publics,  qui  ont  marqué 
ure  plus-value  de  521.000  fr.  et  de  899.000  fr.  Par  contre,  les 


revenus  des  contributions  directes  et  indirectes  ont  marqué 
une  moins-value  de  près  de  800.000  fr. 

Les  revenus  du  mois  de  mai  se  décomposent  en  3.319.000  fr. 
au  compte  de  l'exercice  1904-1905  et  15.469.OU0  fr.  au  compte 
de  l'exercice  courant. 

La  situation  générale  du  Trésor  à  l'heure  actuelle  est  la 
suivante  : 

Les  encaissements  au  compte  des  14  mois  de  l'exercice 
1904-1905  jusqu'à  ce  jour  s'élèvent  à  217.092.900  fr.,  en  dimi- 
nution de  16.754.000  fr.  sur  la  période  correspondante  de 
l'exercice  1908-1904  et  de  17.874.000  fr.  sur  les  évaluations 

budgétaires. 

En  ce  qui  concerne  l'exercice  1905- 1906,  les  encaissements 
Se  sont  élevés  pendant  les  deux  premiers  mois  de  l'exercice 
courant,  avril  et  mai  1905,  à  30.199.750  fr.,  en  diminution  do 
437.908  francs  sur  les  deux  mois  correspondants  de  l'année 
précédente. 


L'Exploitation  des  Salines.  —  L'exploitation  des  salines 
étant  un  monopole  de  l'Etat  est  administrée  par  la  Régie  des 
Monopoles.  Dans  l'exercice  1903-1904,  cette  branche  de  reve- 
nus a  donné  aux  encaissements  la  somme  de  7.576.770  fr.  92, 
dont  6.335.229  fr.  42  de  la  vente  du  sel  pour  la  consommation 
dans  le  pays  et  1.211.541  fr.  50  de  la  vente  du  sel  pour  l'ex- 
portation. 

Par  rapport  à  l'exercice  antérieur,  dans  lequel  on  a  en- 
caisse 7.406.712  fr.  25,  le  produit  de  la  vente  du  sel  pour  la 
consommation  dans  le  pays  et  de  celle  pour  l'exportation  a 
augmenté  de  170. 358  fr.  67  en  1908-1904. 

Les  quantités  vendues  sont  les  suivantes  : 

Kilos 

Pour  la  consommation  dans  le  pays   63.135.844  en  1903-1904 
_  —  63.064.165      1902  1903 

Augmentation  pour  1903-1904.. .  71.675 

Pour  l'exportation   40.037.959  en  1903-1904 

—   34.309.511       1902  1903 

Augmentation  pour  1903-1904. .  5.668.448 

D'où  il  résulte  que  la  quantité  de  sel  vendue  en  1903-1904, 
pour  la  consommation  dans  le  pays  et  pour  l'exportation, 
a  été  supérieure  de  5.740.123  kilos  à  celle  vendue  en  1902-1903. 

D'après  les  pays  où  il  a  été  vendu,  le  sel  exporté  se  ré- 
partit comme  suit  : 

1903-04        1902-03  Différence 


(En  kilogrammes) 

Serbie   20.577.959  22.969.511  —2.391.552 

Bulgarie   17.980  000  9.860.000  +8.120.000 

Russie   1. 430.000  1. 530.00O  —  100.000 

Colonies  françaises 
(Gonsjo  français  et 

Sénégal....."   50.000  10.000  -+-  40.000 


L'extraction  du  sel  des  trois  salines  en  exploitation  a  été', 
en  1903-04,  de  109. 175.080  kilogr.,  dont  : 

1903-04        1902-03  Différence 


(En  kilogrammes) 

A  Slanic    76.048.906     68.606.155  +7.442.751 

A  Tg.-Ocna   19.339.782     19.476.353  —  136.571 

A  Ocnclc-Mari   18.786.352     16.973.878  —3.187.486 

Total  extrait   109.175.080  "TÔ5.056.386  -f  4.118.004 

Déduisant  le  sel  dé- 
truit comme  impro- 
pre à  la  consomma- 
tion  8.428.494      9.480.582  —1.052.088 

Sel  bon  pour  la  e< in- 
sommation  100.746.586    95.575  f 04  -4-5. 170.783 


Los  dépenses  faites  pour  l'exploitation  des  salines  et  la 
vente  du  sel  ont  été,  pour  l'exercice  1903-1904,  de  1.590.346 
francs  66,  soit  21  0/0  par  rapport  au  revenu. 

Rapportant  ces  dépenses  aux  revenus  encaissés,  il  résulte 
que,  dans  l'exercice  1903-1904,  la  Régie  a  réalisé  un  bénéfice 
net  de  5. 994. 843  fr.  38  contre  5.957.923  fr.  72  dans  l'exercice 
précédent.   


Les  Terrains  pétrolifères  de  l'Etat.  —  Par  la  loi  des 

mines  promulguée  en  1895,  écrit  le  Curientl  puancicn;  les 
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mines  de  pétrole  ont  été  laissées  à  la  libre  disposition  du  pro- 
priétaire de  la  surface.  Le  Ministère  des  domaines,  on  qua- 
lité de  propriétaire  d'un  grand  nombre  de  domaines  connus, 
contenant  du  pétrole  dans  leur  sous-sol,  a  dressé  un  règle- 
ment sur  les  conditions  de  concessions,  iixant  l'étendue  d'une 
concession  à  un  maximum  de  40  hectares,  et  comme  rede- 
vance au  propriétaire  un  affermage  de  20  fr.  par  hectare  et 
une  redevance  de  4  0/0  du  revenu  net  de  l'exploitation. 

Sous  le  régime  de  ce  règlement,  H  a  été  accordé  huit  con- 
cessions sur  une  étendue  de  228  hectares. 

Le  Gouvernement  de  1880,  jugeant  trop  faible  la  redevance 
de  4  0/0  du  revenu  not,  a  modifié  le  règloment,  transformant 
la  redevance  de  4  0/0  du  revon.ii  net  en  8  à  14  0/0  du  revenu 
brut  de  l'exploitation. 

Sous  le  régime  du  règlement  de  1899,  il  a  été  accordé  90 
concessions  sur  une  superficie  de  g,930  hectares. 

En  {900,  â  la  suite  de  la  modification  des  dispositions  de 
l'article  70  de  la  loi  des  mines  fixant  l'étendue  d'une  conces- 
sion de  pétrole  à  100  hectares,  il  a  été  élaboré  un  nouveau 
règlement  comprenant  encore  une  série  de  dispositions  relati- 
ves à  la  surveillance  et  au  contrôle  des  exploitations  sur  les 
propriétés  particulières  au  point  de  vue  de  la  sécurité  des 
tx-avaux  et  autres,  relativement  à  l'obligation  de  tenir  des  re- 
gistres où  sont  décrites  les  espèces  de  terrains  traversés,  etc. 

Ce  règlement  fixait  à  30  fr.  l'affermage  des  concessions,  au 
lieu  de  20  fr.,  prévus  au  règlement  de  1839,  augmentant  la 
redevance  à  18  —  15  0/0  du  produit  brut  au  lieu  de  8  —  14  0/0 
«t  imposant  une  série  de  travaux. 

Il  a  été  accordé  en  1900,  sous  le  régime  de  ce  règlement,  I 
douze  concessions  sur  une  étendue  de  495  hectares.  | 

Au  total,  les  concessions  accordées  sous  le  régime  des  rè- 
glements de  1895,  189*9  et  1900,  ont  atteint  le  chiffre  de  110, 
sur  une  étendue  de  3.653  hectares  des  propriétés  de  l'Etat  des 
districts  Prahova,  Dambovitza,  Buzou,  Bacau  et  Xeamtzu. 

Déjà,  en  1900,  le  Gouvernement  voyant  que  la  majorité  des 
concessionnaires  ne  disposait  pas  de  capitaux  pour  faire  face 
aux  exploitations  conformément  aux  prescriptions  des  règle- 
ments, à  la  recherche  d'associations  de  capitaux  ou  autre 
moyen  de  transactions,  a  cessé  d'une  façon  tacite  d'accorder 
ce  genre  de  concessions  jusqu'à  nouvelles  dispositions,  et  de- 
puis lors  on  trouve  24  demandes  revêtant  les  formalités  com- 
plètement effectuées  suivant  le  règlement. 

Enfin,  en  1903,  il  est  constaté  que  des  110  concessions  ac- 
cordées, on  ne  travaille  sérieusement  que  sur  les  10  péri- 
mètres, alors  que  sur  les  autres  on  simule  à  peine  quelques 
essais  par  forages  de  quelques  mètres  et  cela  dans  le  seul 
but  de  ne  pas  voir  déclarer  le  terrain  libre  jusqu'à  la  rencontre 
d'un  capitaliste  quelconque  à  qui  les  transmettre.  Eu  consé- 
quence, le  Ministère  des  domaines  a  décidé,  d'une  part,  de 
résilier  les  contrats  de  concessions  pour  les  terrains  non  ex- 
plorés conformément  au  règlement  et,  d'autre  part,  le  Conseil 
des  Ministres  a  décidé  de  repousser  tant  les  demandes  existantes 
que  celles  à  venir  pour  l'obtention  de  concessions  d'exploita- 
tion du  pétrole  sur  les  propriétés  de  l'Etat,  jusqu'à  la  termi- 
naison des  études  de  détermination  des  régions  pétrolifères, 
en  vue  de  l'établissement  d'une  conduite  pour  le  transport  du' 
pétrole  A  cette  époque  il  existait  des  demandes  pour  24  con- 
«essions.  Jusqu'à  ce  jour,  le  nombre  des  concessions  de- 
mandées est  de  58. 

Les  concessions  existant  encore  aujourd'hui  sur  les  pro- 
priétés de  l'Etat  sont  au  nombre  de  19,  occupant  une  super- 
ficie de  919  hectares  avec  51  sondes  et  179  puits  à  main. 

La  production  de  ces  19  concessions  a  été,  en  1901,  do  14.000 
tonnes,  en  1902  de  18.000,  en  1908  de  24.000  et  en  1904  de 
27.000  tonnes. 

On  peut  voir,  par  l'exposé  ci-dessus,  que  le  système  de 
Concession  de  périmètres,  tel  qu'il  a  été  suivi  jusqu'à  main- 
tenant, n'a  pas  donné  de  résultats  satisfaisants.  C'est  pour- 
quoi on  a  ressenti  la  nécessité  d'étudier  un  nouveau  système 
de  concessions  pour  les  terrains  pétrolifères  de  l'Etat  et  de 
compléter  aussi  les  études  des  régions  pétrolifères,  but  pour 
lequel  il  a  été  créé  une  Commission  spéciale  au  Ministère  des 
Travaux  publics. 

A  cet  effet,  le  Ministère  des  Domaines  a  été  autorisé,  par 
un- projet  de  loi  déposé  par  M.  Jean  Lahovary  et  voté  par 
les  Corps  législatifs,  de  repousser  toutes  les  demandes  de 
Concessions  pour  la  recherche  et  l'exploitation  du  pétrole  sur 
les  propriétés  de  l'Etat,  tant  celles  existantes  et  non  encore 
accordées,  que  celles  qui  seraient  présentées  jusqu'à  la  ter- 


minaison des  études.  A  ce  moment,  le  Ministère  proposera 
les  conditions  qui  seront  considérées  les  plus  avantageuses 
pour  l'accord  de  concessions  de  cette  uatuie. 


La  Production  du  Sucre  pendant  l'Exercice  1903  04. 
-*•  h'iHdustrie  liouiiioine  a  extrait  de  la  situation  du  Trésor 
public  arrêtée  le  80  septembre  1904  les  chiffres  qui  suivent 
et  qui  se  réfèrent  à  la  fabrication  du  sucre  pendant  l'exercice 
1008-1904. 

Les  cinq  fabriques  de  sucre  de  Roumanie  ont  transformé 
181.928.181  kilogr.  de  betteraves,  qui  ont  produit  25.(Kt:i.-.'79 
kilogrammes  de  sucre,  soit  13  kilogr,  7;^0  de  sucre  par  cent 
Kilogrammes  do  betteraves. 

Voici  comment  cette  production  se  répartit  entre  les  fabri- 
ques : 

Sucre  Botteraves 
Fabriques  produit  employées 

(En  kilogrammes) 

Roman   65.024.973  8.606.052 

Maraseshti   50.901.636  7.450.701 

Ripiceni...:   10.237.377  3.452.687 

Chitila   28.830.050  3.556.439 

Sascut   26.934.145  2.027.400 

Dans  la  production  totale  du  sucre  pour  l'exercice  1903-1904, 
la  fabrique  de  Roman  figure  pour  84.4  0/0  ;  celle  de  Mara- 
seshti, pour  29.8  0/0  ;  celle  de  Ripiceni,  pour  13.8  0/0  ;  Chi- 
tila, pour  14  0/0  et  Sascut,  pour  8  0/0. 

Si  on  ajoute  à  la  quantité  de  25.093.279  kil.  de  sucre  fabri- 
qué dans  le  courant  de  l'exercice  le  solde  qui  se  trouvait 
dans  les  fabriques  de  sucre,  au  1er  avril,  et  qui  s'élève  à 
9.010  885  kil.,  de  même  que  les  quantités  fournies  par  les 
autres  fabriques,  soit  960.391  kil.,  nous  arrivons  à  un  total 
de  35.070.555  kilogrammes. 

Sur  celte  quantité  on  a  taxé  18.766.678  kil.  pour  la  con- 
sommation ;  en  ristourne  183.999  kil.  ;  on  a  transporté 
716.222  kil.  dans  d'autres  fabriques  et  on  a  accordé  des  pri- 
mes pour  12.802  kil.,  de  sorte  que  le  stock  était  de  15.190.794 
kilogrammes  au  31  mars  190G. 

Sur  les  taxes  qui  frappent  le  sucre,  l'Etat  a  encaissé  la 
somme  de  5.630.003  francs. 

Les  primes  données  pour  le  sucre  se  sont  élevées  à  3  mil- 
lions 2.668  francs. 

Dans  le  courant  de  l'exercice  1903-1904,  on  a  importé 
383. 255  kil.  de  sucre,  dont  la  majeure  partie  par  Toulcea,  soit 
204.135  kil.,  et  l'Etat  a  encaissé  à  cet  effet  la  somme  de 
114.976  fr.  70. 

En  dehors  des  fabriques  de  sucre,  il  convient  de  mentionner 
l'activité  de  la  fabrique  de  glucose  de  Colentina.  Cette  fabrique 
a  produit,  durant  l'exercice  dont  nous  nous  occupons, 
308.201  kil.  de  glucose  qui,  ajoutés  au  stock  mentionné  le 
1"  avril  et  s'élevant  à  176.019  kil.,  fournissent  un  total  de 
484.220  kil.  de  glucose. 

Sur  ces  quantités  on  a  taxé  274.203  kil.  pour  la  consomma- 
tion à  l'intérieur  du  pays  et  l'on  a  exporté  144.528  kil.  L'Etat 
a  perçu  20.286  fr.  de  revenus  pour  la  glucose. 


TURQUIE 


Le  Commerce  extérieur  de  l'Egypte.  —  La  valeur  des 
importations  on  Egypte  s'est  élevée.  Pansée  dernière,  à 
20.559.588  liv.  ég.,  contre  16.753.190  liv.  ég.  en  1903;  les 
exportations,  pendant  les  mêmes  périodes,  ont  atteint  respec- 
tivement 20.811.040  liv.  ég.  et  19.118.487  liv.  ég. 

Voici,  par  catégorie  de  marchandises,  le  détail  des  impor- 
tations et  des  exportations  : 

Catégories  Importât.  Exportât. 

iEn  livres  égyptiennes) 

Animaux   et  produits  alimentaires 

d'animaux   1.155.790  117.320 

Peaux  et  ouvrages  &x  peaux.   317.581  125.594 

Autres  produits  et  dépouilles  d'ani- 
maux   88.506  90.076 

Céréales,  légumes,  farines,  etc   2.005.904  2.510.616 

Denrées  coloniales  et  drogues   651.030  486.502 

Spiritueux,  boissons  et  huiles   928.995  43.077 
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Importât.  Exportât. 

(En  livres  égptiennes) 

Chiffons,  papiers,  livres   285.708  15.516 

Bois  et  charbons   2.592.825  15.323 

Pierres,  terres,  vaisselles,  verres  et 

cristaux   472.072  2.704 

Matières  tinctoriales  et  couleurs   305.572  28.711 

Produits  chimiques,  médicinaux  et 

parfumeries   467.766  19.717 

Industrie  textile   6.268.946  16.817.345 

Métaux  et  ouvrages  en  métal   2.936.887  2.300 

Articles  divers   1.411.391  35.275 

Tabacs,  tombac  et  cigares   670.763  494.964 

Totaux   20.559.588  20.811.040 


Les  marchandises  importées  et  exportées  en  1904,  tabacs 
non  compris,  se  subdivisent  comme  suit,  au  point  de  vue 

des  provenances  et  des  destinations  : 

Pays  de  provenance  Importation  Exportation 

ou  de  destination  —  — 

—  Livres  égyptiennes 
Angleterre  et  possessions  anglaises 

de  la  Méditerranée   7.219.516  10.90i.092 

Possess.  angl.  de  l'Extr. -Orient.  . .  868.361  159. £07 

Allemagne   1.019.421  1.556.287 

Autriche-Hongrie   1.420.908  9C0.774 

Belgique   747.205  192.171 

Espagne   21.233  508.577 

Amérique   283.046  689.217 

France  et  Algérie   1.948.992  1  612.745 

Grèce   89.331  17.267 

Italie   1.166.022  956.788 

Russie  .'   749.738  1.339". 961 

Turquie   2. 43?. 456  399.012 

Autres  pays   1.822.589  1.079.278 

Totaux   19.888.825  20.316.076 


Voici,  depuis  1874,  quel  a  été  le  mouvement  annuel  des 

importations  et  exportations,  en  marchandises,  numéraire 
non  compris  : 

Importa-  Exporta-  Réex- 

Années               tion  tion         Transit  portât. 

(Livres  égvptiennes) 

1874-78  (moyennes)    4.785.503  12. 233.120'  176.783 

1879-83(      —      )    7.127.152  12.4«3.792     445.325  173.019 

1884                         8.182.702  12.549.060     726.228  130.353 

1885                         8.989.042  11.424.970     659.026  318.094 

1886                         7.848.231  10.129.620     528.137  364.537 

1887                        8.137.054  10.876.417     599.718  448.383 

1888....-                  7.738.353  10.418.213     698.992  340.236 

1889                         7.020.961  11.953.196     749.568  316.479 

1890                        8.081.297  11.876.087     887.935  332.810 

1891                        9.201.390  13.878.638  1.002.696  300.124 

1892                        9.091.481  13.431.318     901.972  341.554 

1893                       8.718.735  12.789.687     613.027  322.510 

1894                        9.119.489  11.883.621     707.908  327.570 

1895                         8.389.933  12.632.450     558.574  316.260 

1896                        9.828.494  13.232.108     564.302  405.084 

1897                      10.603.672  12.321.220     605.738  441.036 

1893                      11.033.219  11.805.179     711.908  512.799 

1899                      11.441.800  15.350.908     886.711  540.995 

1900                      14.112.370  16.766.610  1.022.726  586.717 

1901                      15.244.939  15  730.088  1  221.533  671.202 

1902                      14.814.684  17.617.003     831.181  696.857 

1903.....                16.753.190  19.118.487     852.591  695.785 

1904                      20  559.588  20.811.040     913.096  771.014 

Le  mouvement  du  numéraire  se  chiffre  comme  suit  : 

lin  noria-    Exporta-  Importa-  Exporta- 
Années      tion          tion  Années      tion  tion 

(Livres  égyptiennes)  (Livres  égyptiennes) 

1879-83  3.119.929      788.833  1894...  1.995.676  ' 1.816.256 

18*4...  2.172.596      389.768  1895...  4.319.265  2.322.190 

1885...  3.914.767   1.293  660  1896. ..  3.720.425  1.826.160 

1886...  1.8:jH.  797   2.972.520  1897. ..  2.921 .722  2.369.479 

1887...  3.066.740   1  898.062  1898...  2.730.116  1.891.513 

1883...  2.038.956   2.642.900  1899...  4.515.917  1.502.485 

1880...  1.900.418   1.963.699  1900...  4.114.612  2.602.790 

1890...  2.971.461   2  085.455  1901 ...  3.085.678  2.438.172 

1891. . .  2.824.861    1.523.950  1902. ..  4.779  266  1.834.457 

1892...  8.826  898   2.048.474  1903. ..  6.431.569  1.785.933 

180.'!...  2.946.674   3.517.152  1901...  7.606.804  2.730.890 


AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

La  Navigation  en  1903.  —  Voici,  par  nationalités,  le 
nombre  de  navires  ayant  fréquenté  les  ports  brésiliens  en  1903: 

  Entrées 

Pavillon            Vapeurs              Voiliers  Ton.  total 

Nombre   Tonnage  Nombre  Tonnage 

Brésilien....    6.565     4.223.201   5.695  248.705  4.471.906 

Allemand....       730     1.761.066       34  22.150  1.783.216 

Argentin....       258         95.658         6  94  95.752 

Aust.-Hongr.       107       171.083         1  791  171.874 

Belge                   54       142.147         »  »  142.147 

Chilien                  1          3.151         »  »  3.151 

Danois                   >»            »            27  11.202  11.202 

Français....      341       710.792         8  11.470  722.262 

Espagnol....        18         41.274         2  2.056  43.330 

Hollandais..         7         12.929         8  2.286  15.215 

Anglais            1.549     3.368.600      139  54.811  3.423.411 

Italien                149       321.598       16  10.270  331.868 

Américain...         3          8.027       25  19.884  27.911 

Norvégien...        13         23.396      129  64.429  87.825 

Paraguav...        62         11.711         2  157  11.868 

Portugais...         »            »            19  12.372  12.37» 

Russe                    »            »            26  8.368  8.368 

Suédois                 6          8.721       17  5.843  14.564 

Uruguay....  39          8.173   2  1.183  10.056 

Total  1903.    9.902    10.911.527   6.166  476.771  11.388.298 

—  1902.  10.080   10.851.121   5.579  482.794  11.333.915 

—  1901.    9.723     9.425.690  1k352  471.441  9.897.131 


Sorties   

Pavillon  Vapeurs  Voiliers  Ton.  total 

Nombre  Tonnage  Nombre  Tonnage 

Brésilien....  6.573  4.224.664  5.805  251.531  4.476.195 

Allemand....  734  1.779.018  30  22.694  1.801.712 

Argentin....  257  94.928  7  110  95.038 

Aust.-Hongr.  109  167.247  1  791  103. 038 

-Belge   52  135.250  »  »  135.250 

Chilien   1  3.151  »  »  3.151 

Danois   »  »  36  10.819  10.819 

Français....  341  710.250  9  13.037  723.287 

Espagnols...  18  41.274  3  2.485  43.759 

Hollandais..  7  12.929  10  2.893  15.822 

Anglais   1.557  3.378.881  139  55.673  3.434.554 

Italien   149  321.736  15  9.720  331.456 

Américain...  3  8.027  28  22.461  30.488 

Norvégien...  14  24.754  132  66.291  91.045 

Paraguay...  62  11.711  2  157  11.868 

Portugais...  »  »  24  15.926  15.926 

Russe:   »  »  30  9.732  9.792 

Suédois   6  8.721  19  6.342  15.063 

Uruguay....  39  8.173   1  104  8.277 

Total  1903.  9.922  10.930.714  6.291  490.826  11.421.540 

—  1902.  10.081  10.811.545  5.497  463.002  11.304.547 

—  1901.  9.692  9.422.393  5.3C3  482.496  9.904.889 


CHILI 

La  Situation  financière.  —  A  la  fin  de  1903  la  situation 
financière  du  Chili  était  la  suivante  : 

Des  75.301.716  51  pesos  formant  le  montant  de  la  dette  inté- 
rieure, 24  millions  de  pesos  représentaient  des  dettes  conso- 
lidées portant  intérêt  et  le  reste,  l'émission  fiscale.  Le  service 
de  la  dette  intérieure  exigeait  976.274  27  pesos.  Les  10  mil- 
lions 646. 400  livres  sterling  ou  221.991.989  97  pesos  formant 
le  montant  do  la  dette  extérieure  exigeaient  un  service  an- 
nuel d'intérêts  de  972.500  livres  sterling  ou  12.966.600  pesos 
de  18  pence. 

L'ensemble  des  dettes  de  l'Etat  était  par  conséquent  de 
297.293.716  pesos,  sans  compter  les  dettes  à  courte  échéanco 
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qui  ont  été  payées  dans  le  courant  de  1904,  ni  l  million  de 
livres  en  bons  de  la  «  Banco  de  Tarapaca  y  Argen- 
tins' »  et  1.500  millions  de  livres  en  bons  de  l'emprunt  de 
Rothschild  qui  ont  été  également  liquidés  cette  année,  ainsi 
que  les  deux  dettes  des  municipalités  de  Santiago  et  Valpa- 
raiso,  formant  un  total  de  102  millions  de  pesos  à  liquider 
dans  un  délai  de  deux  ans. 

Les  dettes  de  l'Etat  seront  sous  peu  augmentées  par  la  ga- 
rantie du  chemin  de  fer  transandin  et  par  celles  do  la 
construction  des  égouts  de  Santiago  et  des  travaux  d'amélio- 
ra  ion  à  effectuer  au  port  de  Valparaiso,  le  tout  évalué  à 
80  millions  de  pesos. 

L'exercice  financier  de  1903  a  laissé  un  excédent  de 
14.6S8.762  79  pesos,  mais  d'après  les  calculs  élaborés  par 
l'Administration  des  finances,  calculs  basés  sur  le  résultat 
obtenu  pendant  l'année  1904,  cette  année  soldera  avec  un 
déficit  de  3.399.531  17  pesos. 

Etablissant  à  la  même  époque  ses  prévisions  pour  1905,  le 
Ministre  des  finances  arrivait  à  un  excédent  de  10.31  i.770  10  pe- 
sos, excédent  basé  en  grande  partie  sur  les  nouvelles  ventes 
de  gisements  de  salpêtre,  dont  le  produit  éventuel  est  estimé 
à  plus  de  7  millions  de  pesos,  et  de  terres  situées  dans  le 
détroit  de  Magellan  pour  une  valeur  de  2  millions  de  pesos. 

Parmi  les  recettes  extraordinaires  pour  1905  figurait  égale- 
ment une  nouvelle  émission  de  papier-monnaie  pour  une 
valeur  de  12  1/2  millions  de  pesos.  La  Chambre  des  députés 
adopta  une  résolution  tendant  à  émettre  30  millions  de  pesos, 
dont  15  millions  immédiatement  et  15  millions  à  raison  de 
2  millions  par  mois.  Le  délai  pour  cette  concession  serait 
fixé  à  l'année  1910.  Cette  loi  devra  être  approuvée  par  le 
Sénat. 


ÉTATS-UNIS 

Recettes  et  Dépenses  publiques.  —  Pour  les  onze  pre- 
miers mois  de  l'année  fiscale  du  1"  juillet  1904  au  31  mai 
1905,  les  recettes  ont  atteint  495.473.082  dollars  et  les  dé- 
penses 532.122.702  dollars,  soit  un  excédent  de  dépenses  de 
36.649.680  dollars.  Voici  le  détail  : 
Recettes 

11  premiers     11  premiers 
mois  de  mois  de 

1904-1905  1903-1904 

(En  dollars) 

Douanes   239.495.876  239.422.387 

Revenus  intérieurs   212.661.656  211.773.005 

Divers   43.315.550  42.104.838 

Total   495.473.082  493.300.230 


Dépenses 

Civiles  et  diverses   137.860.699  178.308.913 

Guerre   115.673.932  107.509.786 

Marine   108.853.355  93.809.073 

Indiennes   13.401.664  9.631.197 

Pensions   132.115.232  132.034.336 

Intérêts   24.217.880  24.218.766 

Total   532.122.762  545.572.071 


Le  Marché  Financier  de  New-York 


New- York,  5  juillet  1905. 

La  dette  publique  a  diminué,  au  cours  du  mois  de  juin ,  de 
10.489.356  dollars.  Le  montant  de  l'encaisse  du  Trésor  public 
est  de  1.365.467.439  dollars. 

Le  Marché,  fermé  hier  à  cause  de  l'anniversaire  de  la  décla- 
ration de  l'Indépendance,  s'est  ouvert  aujourd'hui  en  ten- 
dance ferme. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  104  ./.. 

Les  Chemins  américains  sont  mieux  tenus. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison.  84  3/4;  Milwaukee,  178  1/2;  Erie,  46  3/8; 
Reading,  104  1/2;  Canadian  Pacific,  151  5/8;  Illinois  Cen- 
tral, 167  ./.  ;  Louisville,  148  1/4  ;  Central,  202  ./.  ;  Union 
Pacific,  128  7/8. 


ME  ZIQOE 

Inspection  générale  des  Institutions  de  crédit  et  des 
Compagnies  d'assurances  Suite  et  fin)  (1)  : 

Art.  2.  —  Sont  exceptées  des  dispositions  de  l'article  anté- 
rieur les  sommes  qui,  bien  qu'étant  exigibles  dans  les  condi- 
tions sus-indiquées  —  c'est-à-dire  sont  des  dépôts  à  vue  ou 
sur  avis  préalable  de  trois  jours  au  maximum  —  proviennent 
de  prêts  sur  gages  ou  avec  garanties  hypothécaires  faits  par 
l'établissement,  de  même  que  les  dépôts  en  caisses  ou  en  sacs- 
fermés  et  scellés  dont  la  banque  ne  peut  pas  disposer.  C'est 
dans  ce  sens  qu'est  modifié  l'article  17  de  la  loi  précitée  sur 
les  inslilutions  de  crédit. 

Art.  S.  —  A  partir  du  21  mai  courant,  on  ne  fera  pas  rentrer 
les  barres  d'argent  dans  le  calcul  des  existences  en  caisse  ou 
des  exis'ences  métalliques  des  banques  établies  dans  la  Répu- 
blique. Quand  aux  barres  d'or  elles  n'entreront  dans  le 
calcul  desdites  existences  que  lorsque  la  frappe  des  mon- 
naies de  ce  métal  sera  libre  ;  on  devra  alors  les  évaluer  à  rai- 
son d'une  piastre  pour  chaque  soixante-quinze  centigrammes 
d'or  pur. 

Art.  4.  —  Le  dernier  jour  de  chaque  mois,  l'état  de  caisse 
et  la  balance  mensuelle  que  prévoient  la  loi  générale  sur  les 
institutions  de  crédit,  et  les  contrats  respectifs  passés  avec  les 
banques,  s'effectueront  au  moment  de  la  fermeture  des 
bureaux  au  public,  dans  la  maison-mère  et  dans  chacune  des 
succursales  légalement  autorisées,  en  présence  des  interven- 
teurs  ou,  selon  le  cas,  des  employés  fédéraux  de  la  localité, 
désignés  à  cet  effet  par  le  Ministère  des  Finances.  Celui-ci 
déterminera  la  forme  et  les  délais  dans  lesquels  doivent  se 
faire  la  transmission  des  renseignements  provenant  desdites 
succursales  ou  agences,  leur  concentration  dans  l'état  do 
caisse  et  dans  la  balance  de  la  maison-mère,  ainsi  que  leur 
publication. 

Art.  5.  —  Il  ne  sera  accordé  aucune  nouvelle  concession 
pour  l'établissement  de  banques  d'émission  dans  la  Répu- 
blique jusqu'au  31  décembre  1909;  les  institutions  qui  seront 
ainsi  créées  seront  assujetties  au  paiement  de  tous  les  impôts 
fixés  par  les  lois  générales  et,  en  outre,  à  un  impôt  spécial 
en  faveur  de  la  Fédération,  de  2  0/0  par  an  sur  le  montant  du 
capital  versé  ^paragraphe  IV,  article  1  de  la  loi  du  3  juin  1890), 
Cet  impôt  sera  perçu  par  trimestres  échus  dans  la  forme  qui 
sera  indiquée  par  un  règlement  ad  hoc. 

Art.  6.  —  Le  paragraphe  X  de  l'article  114  et  l'article  118 
de  la  loi  sur  les  Institutions  de  crédit  du  19  mars  1897,  sont 
modifiés  comme  suit  : 

Art.  114.  —  «  Les  obligations  des  interventeurs  sont,  para- 
«  graphe  X  :  Veiller  à  ce  que  les  banques  observent  à  la  lettre 
«  les  lois  et  dispositions  commerciales  et  spécialement  les 
«  textes  relatifs  aux  Etablissements  de  crédit,  de  même  que 
«  lés  stipulations  contenues  dans  le  contrat  de  concession  et 
«  dans  les  statuts,  sans  s'immiscer  dans  les  opérations  com- 
«  merciales  de  la  Banque;  donner  connaissance  immédiate- 
ce  ment  au  Ministère  des  Finances,  en  même  temps  qu'au 
«  Conseil  d'administration  de  la  Banque,  de  toute  infraction 
«  qui  serait  commise. 

Art.  118.  —  «  Les  interventeurs  auront  les  mêmes  facultés 
«  que  celles  que  la  loi  et  les  statuts  des  banques  reconnais- 
«  sent  aux  commissaires.  Pour  reviser  les  balances  men- 
«  suelles,  ils  examineront  on  détail  chacun  des  chapitres  et 
«  compareront  les  soldes  des  comptes  avec  ceux  qui  sont 
«  portés  dans  les  livres.  En  général,  quand,  pour  exercer 
«  cette  surveillance,  ils  croiront  nécessaire  d'examiner  les 
«  livres  de  détail,  la  correspondance,  les  écritures  et  les  pa- 
ie piers  divers,  ils  en  demanderont  par  écrit  l'autorisation  au 
«  gérant  de  l'établissement  ;  si  cette  autorisation  leur  était 
u  niée,  ils  en  référeraient  au  Ministère  des  Finances  en  pré- 
«  cisant  les  documents  qu'ils  désirent  examiner,  et  le  motif 
«  de  leur  investigation,  afin  que  si  le  Ministère  le  juge  conve- 
«  nable,  il  requière  la  Banque,  en  lui  donnant  avis  qu'il  lui 
«  sera  appliqué  la  suspension  totale  ou  partielle  à  laquelle 
«  se  réfère  l'article  108  de  la  loi  sur  les  institutions  de 
«  crédit.  » 

Que  le  présent  décret  soit  imprimé,  publié,  mis  en  circu- 
lation et  dûment  appliqué. 


J 


(1)  Voir  Economiste  Européen,  n°  703. 
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ASIE 


COREE 

La  Situation  financière  et  économique  de  la  Corée. 

—  La  <  Commission  des  Douanes  corérnncs  vient  de  publier 
son  rapport  sur  le  commerce  de  la  Corée  en  1?04  :  la  situa- 
tion économicpie,  écrit-il,  s'est  beaucoup  améliorée  en  Corée 
grâce  aux  excellentes  récoltes  faites  en  1004,  qui  ont  pu 
être  vendues  sur  place  aux  Japonais  et  aux  Russes.  Les 
troupes  japonaises  stationnant  en  Corée  ont  laissé  beaucoup 
d'argent  aux  Coréens,  soit  sous  forme  de  salaires  payés  aux 
coolies  soit  sous  forme  d'argent  payé  pour  des  denrées  ali- 
mentaires vendues  à  des  prix  très  élevés.  D'autre  part,  la 
main-d'œuvre  coréenne  a  été  très  demandée  et  largement 
rémunérée  grâce  aux  travaux  du  chemin  de  fer  de  Séoul  à 
Fousan  et  de  Séoul  à  Wijou.  C'est  donc  un  grand  nombre 
de  millions  de  yens  inattendus  qui  sont  venus  s'abattre 
en  Corée,  pour  le  plus  grand  bien  de  la  population. 

D'après  des  chill'res  dignes  de  foi,  les  dépenses  do  la  ligne 
de  Séoul  à  Fousan,  en  Corée,  se  sont  élevées,  en  1904,  à 
?,8OO«O0Q  yens  lundis  que  celles  des  autorités  militaires,  pour 
la  ligne  de  Séoul  à  Wijou,  se  chiffrent  par  8  millions  de  yens  ; 
la  majeure  partie  de  ces  débours  a  profité  à  la  main-d'œuvre 
Coréenne. 

Actuellement,  la  circulation  des  billets  de  la  Dti'i  Ichi 
Oinko  (Première  Banque  Nationale,  s'élève  environ  à  3. 400. 000 
yens,  soit  une  augmentation  de  2. 400.000  comparativement  à 
mars  1904.  Ces  billets  sont  plus  que  couverts  par  la  réserve, 
qui  se  compose  de  1. 921.. 'K)0  yens  en  or  et  billets  de  la  Ban- 
que du  Japon  et  de  1.82G.0O0  yens  de  fonds  d'Etat  japonais. 

La  valeur  globale  du  commerce  de  la  Corée,  sauf  les  espè- 
ces et  les  transactions  des  ports  non  compris  dans  les  traités, 
a  atteint  53.234.974  yens,  se  répartissant  comme  suit  : 

Yens 

Marchandises  étrangères  importées  de  l'extérieur  27.402.591 
Marchandises  étrangères  importées  des  ports 

indigènes  ......   4.588.595 

Marchandises  étrangères  réexportées.   597.211 

Marchandises  étrangères   réexportées  dans  les 

ports  indigènes   4.479.103 

Marchandises    indigènes    importées   des  ports 

indigènes   4.656.308 

Marchandises  indigènes  réexportées    dans  les 

ports  indigènes  .   312 . 356 

Exportations  à  l'étranger   6.933.504 

—         dans  les  ports  indigènes   4.265.306 

53 .234.  i)î  i4 

Les  chiffres  les  plus  intéressants  sont  ceux  du  commerce 
avec  l'étranger.  Les  exportations  se  sont  élevées  à  6.933.504 
yens  qui,  ajoutés  à  l'or  exporté  (5 . 009 . 596  yens),  forment  un 
total  de  11.943.100  yens.  En  retranchant  cette  somme  du  to- 
tal des  importations,  qui  est  de  26.805.880  yens,  on  constate 
que  la  balance  adverse  est,  pour  la  Corée,  de  14.862.280  yens. 
De  cette  dernière  somme,  il  convient  toutefois  de  déduire  la 
valeur  du  matériel  de  chemin  de  fer  importé.  Le  solde  ne 
peut  avoir  été  comblé  que  par  les  salaires  reçus  et  le  prix 
des  denrées  consommées  en  Corée  ou  vendues  en  Mandchou- 
rie. 

La  construction  des  voies  ferrées  de  Fousan  à  Séoul  et  de 
Séoul  à  Wijou  a  été  très  activement  poussée.  Dès  que  les 
tunnels  et  les  ponts  seront  terminés,  le  trajet  ne  durera  que 
14  heures  sans  arrêts  de  nuit. 


Les  bénéfices  bruts  ont  atteint  2OS.747.C00  roupies,  ee  qui 
représenté 5,1)1  0/0  du  capital  eegagé  : 

^T     ,  Pourccn-  Coeffi- 

Nombre  tage  cient 

de      Recettes  Dépenses               des  d'ex- 

"Ol les     brutes  dVxploi-  Bénéfices  bénéfices  ploi- 

êxplôitês  talion       bruts     bruts  talion 


INDES  ANGLAISES 
Les  Chemins  de  fer  aux  Indes  anglaises  en  190  4. — 

Le  rapport  annuel  sur  les  chemins  de  fer  pendant  l'année  1904 
vient  de  paraître  ;  les  bénéfices  nets  du  réseau  ont  été  de 
26.322. 000  roupies  ou  presque  le  double  de  la  somme  de  1903. 
Avant  1901),  l'exploitation  des  Chemins  de  fer  laissait  un  défi- 
cit, mais  cette  année-là  fut  la  première  où  des  bénéfices  fu- 
rent constatés  ;  ces  derniers  ont  atteint  successivement  872.000 
roupies  en  1900;  11.500.000  r.  en  1901,  2.041.633  r.  en  1902  et 
13.301.222  en  1903. 

Un  accroissement  de  621  milles  porte  la  longueur  totale  des 
voies  exploitées  à  27.505  milles  pour  lesquelles  les  recettes 
brutes  ont  atteint  390.497.000  r.  et  les  dépenses  d'exploitation 
187.750.000  r.,  c'est-à-dire  47,35  0/0  des  recettes,  contre  47,52 
en  1903. 


(En  milliers  de  roubles) 
1904.     27.565     396.497     187.750     208.747     5  !>1     47  35 

1903.  26.851  360.082  171  109  188.973  5.54  47~52 
1902  .  25.898  388.269  167.049  172.220  4.92  4924 
1901.  25.332  336.038  157.245  178.793  5.27  40  79 
1900.     24.704     315.432     150.93)     164.501     4.99  47.85 

Voici  comment  se  décomposent  les  recettes  brutes  : 

Rs 

Recettes  des  voyageurs   133.756.000 

—  des  marchandises   251.881.000 

—  du  télégraphe   500.000 

—  de  la  navigation  et  divers   10.000.000 

396. 197.000 

Le  tableau  suivant  nous  donne  le  développement  du  réseau 
indien  depuis  1881  et  une  comparaison  du  trafic  de  1904 
avec  1903  : 

Recettes  Quantités  Recettes 
Milliers        en        trans-  en 
do        milliers    portées  milliers 
Milles      voya-         de     en  milliers  do 
Années      exploités    geurs      roupies  de  tonnes  roupies 

1904   27.565  227.100  117.620  .'2.050  251.881 

1903   26.851  210.221  109.814  47.684  224.192 

1902    25.898  196.648  102.748  45.537  212.341 

1897   21.115  150.584  76.195  33.926  158.889 

1892   17.815  127.388  69.115  20.335  147.752 

1887   14.103  95.412  60.311  20.196  119.293 

1882   10.149  58.876  46.441  14.833  101.597 

Le  nombre  des  voyageurs  a  surtout  augmenté  dans  les 
troisièmes  classes  :  quant  au  tonnage  transporté,  il  a  porté 
surtout  sur  les  grains,  les  cotonnades,  le  charbon,  les  graines 
oléagineuses,  le  sucre,  le  sel  et  le  jute.  Pour  l'exercice  en 
cours,  les  sommes  suivantes  ont  été  affectées  au  matériel  : 

Rs 

Lignes  exploitées,  matériel  roulant  compris   55.801.000 

Lignes  en  exploitation  : 

a)  Commencées  avant  1904-1905   40.696.000 

b)  —         en  1904-1905    23.288.000 

Lignes  à  commencer  en  1905-1906    5  215.000 

125.000.000 

Ces  chilfes  montrent  que  les  chemins  de  fer  des  Indes  an- 
glaises font  des  progrès  satisfaisants  à  tous  les  points  de  vue. 


JAPON 

Les  Emprunts  de  guerre  du  Japon  en  1904  et  1905. 

—  Le  tableau  suivant  nous  donne  la  liste  des  emprunts  de 
guerre  contractés  par  le  Japon  depuis  le  début  de  la  cam- 
pagne : 

Date 

Montant  Emprunts  d'émission  Cours 

100  millions  yens.  1"  Intérieur   Février..  1904  95 

100      —      vens.  2e  Intérieur  pour  7 

ans  5  0/0   Mai          1904  92 

10  —  ffr.  st.  Bons  du  Trésor  6  0/0 
à  courte  échéance 
gagé  sur  les  doua- 
nes  Juin          1904  93}£ 

80      —     yens.  3'  Intérieur   Octobre  .  1904  » 

12  —  liv.,  st.  2e  émission  de  Bons 
du  Trésor  à  Lon- 
dres et  New-York 
gagé  sur  les  doua- 
nes   Novcmb..  1904  90>£ 

100      —     yens.  4e  Intérieur  pour  7 

ans  5  0/0   Février..  1905  90 

30  —  liv.  st.  Emprunt  4  1/2  0/0  à 
Londres  et  New- 
York   Mars....  1905  90 

100      —     yens.  5'  Intérieur   Avril        1905  » 

On  arrive  ainsi  à  une  augmentation  de  la  Dette  publique 
dedeux  milliards  et  demi  de  francs,  chill'res  ronds,  ce  qui 
constitue  un  accroissement  considérable  pour  les  moyens 
financiers  du  Japon. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  — 


Mines  d'or 


MINES  D'OR 


TREASURY    GOLD  MINE 


L'assemblée  générale  annuelle  de  cette  Compagnie  a  eu  lieu 
à  Johannesburg  le  31  mai. 

Le  rapport  présenté  par  le  Conseil  d'administration  constate 
que  les  bénéfices  de  l'exercice  clos  le  31  mars  1905  ont  atteint 
«3.012  liv.  st.  5  sh.  4  d.  :  en  y  ajoutant  9.029  liv.  st.  10  sh.  3  d., 
solde  du  report  de  l'exercice  précédent,  plus  1.276  liv.  st. 
3  sh.  7  d.  de  recettes  diverses,  le  solde  disponible  s'élève  à 
93.317  liv.  st.  19  sh.  2  d.  Cette  somme  a  reçu  l'emploi 
suivant  : 

Liv.  st.  sh.  d. 

Dividende  u»  10  de  6  1/4  0/0   33.750   0  0 

_       n»  11         —    33.750   0  0 

10  0/0  du  total  des  dividendes  portés  à  la  ré- 
serve spéciale  pour  renouvellement  du  ma- 
tériel  G. 750   0  0 

Intérêts  de  la  dette-obligations   1.620   0  0 

Honoraires  des  fidéicommissaires  des  obliga- 
taires  200   0  0 

Impôts  français   213  3  10 

Solde  à  reporter  à  nouveau   17.034  15  4 

Total  égal   93.317  19  2 

Au  cours  de  l'assemblée,  le  président  a  donné  quelques 
très  courts  renseignements  sur  les  résultats  de  l'exploitation; 
nous  les  résumons  dans  le  tableau  ci-dessous  en  les  compa- 
rant à  ceux  de  l'exercice  précédent  : 

Exercices 
31  mars  1905   31  mars  l£0i 

Tonnes  développées   153.973  186.322 

—    broyées   116.873  97.595 

Rendement  par  tonne  (or  &af..  9.18d\vts  9.52d\vts 

Recette  par  tonne  . . .  sh.       38   7.4  40  0.46 

Frais         —    —       21   5.5  21  11.40 

Profit        —    —       17   1.9  18  1.06 

Bénéfice  d'exploitation   t  83.012   0   0  88.264   0  0 

Dépenses  de  1"  établissement. .  8.366  0  0  14.481   0  0 

Réserves  de  minerai  tonnes) . .  365.600  328.500 

L'augmentation  des  réserves  de  minerai  développé  est  mal- 
heureusement contrebalancée  par  la  baisse  de  la  teneur 
meyeame  qui  n'est  plus  que  de  8  dwts  14  au  lieu  de  9  dwts7 
au  31  mars  1904.  Voici  comment  se  décomposent  les  réserves 
de  minerai  : 

Tonnes  Valeur 

North  Reef   145.600  6.70 

Leader   120.000  9.87 

Main  Reef   100.000  8.75 

Total   3i55.0O0  8.14 

=====  (moyenne) 

Déduction  faite  d'un  triage  de  20  0/0,  le  total  des  réserves 
est  évalué  à  292.480  tonnes. 

L'abaissement  de  la  teneur  moyenne  est  attribué  tout  d'abord 
au  fait  que,  dans  la  section  ouest,  les  trois  reefs  mis  à  jour 
entre  le  10e  et  le  IIe  niveaux  montrent  une  diminution  de  va- 
leur assez  sensible.  On  peut  espérer  que  cette  diminution  ne 
se  maintiendra  pas,  car  en  dessous  de  la  section  ouest  le 
«  Main  »  ou  «  South  Reef  »  montre  un  enrichissement  mar- 
qué depuis  le  commencement.  De  plus,  comme  une  grande 
partie  de  la  propriété  n'a  pas  encore  été  prospectée,  on  est 
toujours  en  droit  d'espérer  que  la  teneur  moyenne  s'amélio- 
rera de  nouveau.  Enfin,  dans  l'abaissement  de  la  teneur  gé- 
nérale, il  faut  tenir  compte  de  ce  que  le  «  Leader  Reef  »  est 
complètement  épuisé  dans  les  niveaux  supérieurs. 

En  terminant,  le  Président  a  déclaré  que  la  Compagnie 
avait  tout  lieu  de  se  féliciter  des  résultats  du  »  tube-mill  » 
installé  pendant  les  derniers  mois  de  l'exercice.  Grâce  à  l'em- 
ploi de  cet  appareil,  le  Directeur  ne  se  sert  plus  au  moulin 
que  d'un  tamis  de  300  trous,  ce  qui  a  augmenté  la  capacité  de 
broyage  de  la  batterie  de  11  tonnes  8  à  13  tonnes  par  heure. 
En  outre,  l'extraction  théorique  de  l'or  contenu  dans  les  sa- 
bles concentrés  et  slimcs  a  passé  de  76.54  à  78.33  0/0.  En 


somme,  le  •  tube-mill  »  a  permis,  moyennant  une  dépense  de 
3  1/2  pence  par  tonne  broyée,  de  récupérer  1  sh.  2  1/2  p'-nce 
d'or  par  tonne  broyée  qui,  auparavant,  étaient  perdus  avec 
les  résidus  ;  c'est  donc  un  bénéfice  net  de  11  pence-  par  tonne 
broyée  qui  a  élé  obtenu  grùce  au  «  tube-mill  ». 


Barnato  Consolidated  Mines 
et  Johannesburg  Consolidated  Investment 


Les  agents,  à  Londres,  de  la  Johannesburg  Consolidated 
Investment  ont  reçu,  du  siège  social  de  Johannesburg,  la 
dépèche  suivante  : 

«  En  vertu  d'une  résolution  votée  par  le  Conseil  d'adminis- 
tration, un  arrangement  provisoire,  daté  du  27  juin,  et  qui 
devra  être  ratifié  par  une  assemblée  extraordinaire  des 
actionnaires  et  par  les  administrateurs  à  vie,  a  été  signé  pour 
reprendre  l'actif  et  le  passif  de  la  Barnato  Çontolidatté 
Mines,  moyennant  1.200.000  actions  de  la  Johannesburg 
Consolidated  Investment ,  qui  seront  échangées,  titre  pour 
titre,  contre  les  actions  de  la  Barnato  Consols,  sauf  en  ce  qui 
concerne  les  152.500  actions  possédées  par  la  Johannesburg 
Consolidated.,  lesquelles  ne  participeront  pas  à  L'échange.  La 
Johannesburg  Consolidated  In  ces! ment  va  porter  son  capital 
à  4.500.000  liv.  st.  ;  dans  ce  chiffre,  seront  comprises 
395.000  actions  qui  doivent  être  émises  en  vue  de  la  consti- 
tution d'un  nouveau  working  capital,  et  qui  seront  offertes 
aux  actionnaires  des  deux  Compagnies  dans  la  proportion 
de  1  actioa  nouvelle  pour  10  anciennes.  La  Johannesburg 
Consolidated  Investment  s'engage  à  faire  garantir  la  susdite 
émission.  Le  solde  des  155.000  actions  non  émises  restera  à 
la  réserve.  La  date  de  l'assemblée,  les  conditions  d'émission 
des  actions,  le  prix  garanti  et  la  commission  devront  être 
arrêtés  avant  l'avis  de  convocation  de  l'assemblée  extraordi- 
naire. La  Barnato  Consolidated  Mines  a  stipulé  :  1°  que 
M.  E.  P.  Salomon,  représentant  la  Barnato  Consolidated 
Mines,  entrera  dans  le  Conseil  d'administration  de  la  Johan- 
nesburg Consolidated  Investment,  et  2"  qu'aucune  des  deux 
Compagnies  ne  déclarerait  de  dividendes  jusqu'à  l'acceptation 
des  propositions  susmentionnées  par  l'assemblée  extraordi- 
naire des  actionnaires.  » 


Informations  diverses 


Great  Eastern  Collieries,  Limited.  —  L'agence  de  Paris 
de  The  African  and  European  Investment  Company,  Limi- 
ted, 15,  rue  du  Helder,  représentant  sur  le  Continent  The 
Great  Eastern  Collieries,  Limited,  communique  le  càblo- 
gramme  suivant  reçu  de  Johannesburg,  en  date  du  3  juillet  : 

«  Production  du  charbon  en  juin  :  17.200  tonnes  ». 


De  Beers  Consolidated  Mines.  —  Cette  Compagnie  a 
déclaré,  comme  il  a  été  annoncé  déjà,  un  solde  de  dividende 
de  10  shillings  pour  l'exercice  1904-1905. 

Voici  un  tableau  des  dividendes  distribués  depuis  l'exercice 
1902-1903,  qui  a  suivi  la  subdivision  des  actions  en  titres  de 
préférence  et  titres  ordinaires.  Observons  que  l'exercice  social 
commence  le  1er  juillet  pour  finir  le  30  juin  : 

Sh.  d. 

Exercice  1902-1903,  décembre  1892   12/6 

—  juin  1903   15/ 

27/0 

Exercice  1903-1904,  décembre  1903   15/. 

—  juin  1904   12/6 

27/0 

Exercice  1904-1905,  décembre  1904   10/. 

—  juin  1904   10/. 

20/. 


Rappelons  que,  lors  de  la  subdivision  des  actions,  la  part 
que  les  gouverneurs  à  vie  avaient  dans  les  bénéfices  a  été 
rachetée  moyennant  160.000  actions  ordinaires,  non  transfé- 
rables pendant  cinq  ans.  C'est  le  30  juin  1906  que  ce  délai 
expirera. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  — 


Mines  d'or 


Les  Mines  de  Diamants  en  Rhodésie.  —  On  télégra- 
phie de  Gwelo  que  des  diamants  et  autres  pierres  précieuses 
ont  été  découverts  dans  le  voisinage.  Le  commissaire  minier 
de  Gwelo  dit  qu'il  est  à  même  d'affirmer  que  des  diamants 
d'alluvion  de  la  plus  belle  eau  ont  été  découverts. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  6  juillet  1905. 

Les  réalisations  pour  compte  de  Paris  ont,  tout  d'abord, 
pesé  sur  notre  marché.  Plus  tard,  on  s'est  repris,  et  ensuite, 
on  s'est  montré  do  nouveau  lourd  et  l'on  clôture  sans  ten- 
dance définie,  avec  des  affaires  de  nouveau  restreintes. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  1  15/16,  clôture  à  1  7/8. 

La  Transvaal  Goldfields  clôture  à  2  3/1G.  .General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  2  15/1G,  contre  3  ./..  Con- 
solidated Goldfields,  6  1/4,  au  lieu  de  6  3/8. 

La  Rand  Mines  est  à  9  1/8;  elle  restait  à  9  1/4  jeudi 
dernier. 

Le  Coronation  Syndicale,  qui  finissait  à  2  1/8,  se  retrouve 
à  2  1/2.  On  aurait  reçu  des  renseignements  favorables  au 
sujet  des  propriétés  pétroliteres  que  cette  Compagnie  pos- 
sède dans  la  Colonie  du  Cap. 

La  Witwatersrand  Toivnship  est  à6  3/8;  African  andEuro- 
pean  Investment  Company,  demandée  à  1  5/8.  Swazieland 
Corporation,  15/16.  Vereeniging  Estâtes,  115/32. 

District  du  Witwatersrand.  —  h'East  Rand,  qui  clô- 
turait à  7  5/8,  reste  au  dernier  moment  à  7  1/2;  Angelo, 
5  11/16;  New  Cornet,  21/4;  Van  Ryn,  3  5/8;  ou  annonce 
de  Johannesburg  que  l'ingénieur-conseil  de  la  General  Mi- 
ning and  Finance  Corporation  a  fait  adopter  à  la  l'an  Ryn 
un  nouveau  système  de  traitement  automatique  du  minerai. 
Treasury,  3  ./.. 

La  City  and  Subîtrban  reste  à  5  3/8  ;  Jubilee,  2  7/8. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  3  3/16.  Driefontein,  4  1/16, 
au  lieu  de  4  3/8;  Village,  5  1/4  ;  nous  la  laissions  à  5  1/4. 
Jumpers,  1  7/8  ;  Modderfontein,  9  1/4;  Ferreira,  19  1/2; 
elle  restait,  il  y  a  huit  jours,  à  20  liv.  st. 

La  Meyer  and  Charlton  cote  4  7/8;  Riet/ontein,  1  15/16. 

La  New  Primrose  est  à  2  9/16.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  4  3/8.  La  Ginsberg  est  à  2  ./. .  La  May  Consoli- 
dated cote  3  9/16. 

La  Glencaim  reste  à  1  .  / . . .  Crown  Reef,  13  .  / . ,  au  lieu 
de  13  liv.  st.;  Randfontein,  2  7/16;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  9  .  / . . 

L'East  Rand  Miniiig  Estâtes  est  demandée  à  4  1/8,  au  lieu 
de  4  1/4. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  4  9/16  contre  4  1/2. 
La  New  Heriot  est  à  4  1/8;  Wolhuter,  2  11/16. 

La  Henry  Nourse  reste  à  7  3/8.  La  Wemmer  est  à  6  ./.. 
La  Robinson  Randfontein  est  à  1  5/8. 

■le**  Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s'inscrivait  à  15  1/8,  s'échange  à  15  ./..  Depuis  sa  consti- 
tution, cette  Compagnie  a  distribué,  en  dividendes,  667.500 
livres  sterling,  soit  222  1/2  0/0  du  capital  nommai  émis. 

La  Ronanza  est  à  1  ./.. 

La  Cindcrella  Deep  clôture  à  2  1/2. 

La  Nigel  Deep  est  à  3/4  ;  cette  Compagnie  a  commencé  les 
broyages. 

l}  Angelo  Deep  finit  à  115/16.  Glen  Deep,  3  13/16;  Ferreira 
Deep,  5  1/2  ;  Robinson  Deep,  5  1/4  ;  Langlaagte  Deep, 

2  5/8;  Rrakpan,  2  3/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  4  1/8.  Roodepoort  Central  Deep, 
1  1/2;  Rose  Deep,  6  7/8. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  a  2  7/16.  Jumpers 
ï)ecp,3  5/8;  Rand  Victoria,  à  2  1/4. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  4  13/16.  South  Gel- 
denhuis Deep,  2  1/2. 

La  Simmer  and  Jack  East  est  à  2  .  / . . . 

Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 

land  Agency  clôture  â  13/16;  Rhodesia  Goldfields,  3/16. 

La  Van  Dyk  Propriclaiy,  qui  Unissait  à  2  5/16,  s'inscrit 
à  2  5/16.  Rand  Collicries,  2  15/16. 

La  Transvaal  and  Delagoa  Ilay  Investment  s'inscrit  à 

3  1/4.  Transvaal  Proprielary,  7/8. 

La  Premier  Diamond  reste  à  13  1/2,  au  lieu  de  14  liv.  st. 


La  Great  Eastem  Col  lier  ies  finit  à  1/2.  South  African 
Brcwcrics,  2  3/4. 

Londres,  6  juillet  1905,  5  h.  20  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  tendance  lourde. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  6  juillet  1905. 
La  liquidation  de  fin  juin  nous  a  valu  d'assez  sérieux  allé- 
gements, nombre  d'intermédiaires  ayant  cru  devoir  amener 
leur  clientèle  ù  procéder  à  de  nouvelles  réalisations.  Il  s'en- 
suit qu'une  fois  ces  réalisations  effectuées,  il  est  resté  très 
peu  de  positions  à  reporter;  d'où  des  taux  de  reports  très 
faciles. 

En  somme,  la  position  de  place  est  plus  saine  que  jamais; 
malheureusement,  l'allure  irrégulière  des  marchés,  eu  géné- 
ral, n'encourage  pas  les  initiatives,  au  moins  pour  le  moment. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  154  fr.  . . ,  contre  163  50. 
East  Rand  clôture  à  188  fr.  50,  au  lieu  de  194  . .  ;  Chartered, 
50  fr.  ...  Rand  Mines,  230  fr.  ..  ;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  233  fr.  50. 

Le  Champ  d'Or  est  à  18  fr.  75.  La  RufJ'elsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  13  fr.  75. 

h' Angelo,  que  nous  laissions  à  143  fr.  . . ,  reste  à  143  fr.  50  ; 
et  la  Driefontein  cote  104  fr.  . .,  au  lieu  de  109  fr.  50. 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  498  ..,  reste  à  497  fr.  . .. 
La  Geduld  se  retrouve  à  156  fr.  50.  L'action  Goerz  et  C'*  finit 
à  71  fr.  . . .  French  Rand,  54  fr.  . . . 

La  Crown  Deep,  que  nous  laissions  à  382  fr.  . . ,  se  re- 
trouve à  370  fr.  50. 

La  Geldenhuis  Estate  finit  à  115  fr.  50,  au  lieu  de  114  fr.  50. 

La  General  Mining  se  retrouve  à  75  fr.  . .,  recherchée  ainsi. 

La  Geldenhuis  Deep  clôture  à  242  fr.  ..,  au  lieu  de  254  fr. 
Cette  Compagnie  a  distribué,  en  dividendes,  435.000  livres 
sterling  avant  la  guerre  et  540.000  livres  sterling  depuis  la 
cessation  des  hostilités;  au  total,  975.000  livres  sterling  ou 
325  0/0  du  capital  nominal  émis. 

La  May  Consolidated  est  à  87  fr.  50.  Nous  la  laissions  à 
90  fr.  25.  La  Kleinfontein  cote  51  fr.  25. 

La  Lancaster  se  retrouve  à  37  fr.  25  ;  Langlaagte  Estate, 
82  fr.  . .,  sans  changement. 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  14  fr.  ...  La  Mozambique 
s'échange  à  27  fr.  75.  New  Primrose,  65  fr.  . .. 

La  New  Goch  est  à  60  fr.  25. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  230  fr.  50,  finit  à  226  fr.  50; 
Robinson  Deep,  131  fr.  50,  au  lieu  de  135  fr.  . .  ;  Robinson 
Randfontein,  32  fr.  ..  ;  Randfontein  Estâtes,  61  fr.  50. 

La  Rose  Deep  s'échange  à  173  fr.  . .  ;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  175  fr.  ...  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  36  fr.  50. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  132  fr.  . .  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  ce  cours. 

La  Wemmer  est  à  149  fr.  . . .  La  JVeu>  Steyn  Estate  s'échange 
à  68  fr.  . . ,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  39  fr.  . .  ; 
Transvaal  Consolidated  Land,  81  fr.  25.  Transvaal  Gold- 
fields, 55  fr.  75. 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  118  fr.  50,  au  lieu 
de  126  fr.  . . . 

La  Van  Dyk  se  traite  à  57  fr.  50. 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knight's)  s 'échangent  à  109  fr.  . . ,  au  lieu  de  115  fr. 

La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se  traite  à 
50  fr.  25. 

La  De  Beers,  qui  restait  à  414  fr.  . .  l'action  ordinaire,  et  à 
446  fr.  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  415  fr.  ..  et  à  449  fr.  ...  M.  Gardner  F.  Williams,  direc- 
teur général  de  cette  Compagnie,  dément  le  bruit  relatif  a 
l'augmentation  de  la  production  des  diamants  de  qualité 
inférieure,  et  déclare  que  le  bruit  du  rétrécissement  de  la 
cheminée  de  la  «  Kimbcrlcy  Mine  »  n'est  qu'une  vieille  his- 
toire. 

La  Jagcrsfontein  se  traite  à  190  ..,  contre  187  fr.  50. 
La  Central  Mining  and  Investment  Corporation  est  a  510 
francs. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  me  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


PRINCIP.  CHAPITRES 


i:  <"  "S 
- 

Z   1  - 


3-rl 


FRANCE 

1904  la  juillet....!  2.134 

1905  29  juin   2.884 

1905  6  juillet....  2.830 
1905  1}  juillet...  .1  2. 903 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


-  Banque  de  France 

1.1281! 
1.110 
1.112 
1.109 


i 

214 

643 

583 

£04 

3 

4 

356 

664 

629 

478 

3 

4 

403 

640 

574 

513 

3 

4 

394 

599 

556 

483 

3 

1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1904 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


7  juillet. . 
23  juin.... 
30  juin. . . . 

7  juillet., 


78S 
1.C06 

819 
875 


306 
353 
309 
308 


1.737 
1 . 572 
1.943 
1.798 


638 
828 
124 
658 


1.087 
1.102 
1.419 
1.271 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


30  juin. . 

30  avril. 

31  mai  . 
30  juin. . 


53 
55 


51 


21 

19 
21 
20 


138 
174 
173 
189 


86 
119 
115 
110 


119 
176 
177 
184 


111 
85 
229 
114 


59 
66 
64 
71 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

14  juillet  ...     854  I     »       718    1.029  629 

29  juin   976       »       753     '..117  835 

6  juillet  ...  9:12  »  768  i  249  709 
13  juillet..  .     953  '     »       757     1.111  725 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


3 

2  V* 

2  y* 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


9  avril. . . 
il  février, 
li  mars  . . 

8  avril.. . 


120 
124 
118 
116 


20 
18 
18 
20 


178 
172 
170 
175 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


9  avril  I  75 

11  février..  .1  68 

11  mars  ...  I  68 

8  avril  1  66 


50 
1! 
11 
12 


168 
158 
158 
161 


DATES 


o  g 

g -a 


PRINCIP.  CHAPITRES 


S-g.73 


O  3  O 


Q-3 


-a  a. 


<  u 


'■2  6*  • 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 

1904  7  juillet. 
190  5  23  juin... 
190  5   30  juin... 

1905  7  juillet. 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1.201  1 

323 

1  1.707  1 

159 

361 

44 

1.196 

331 

1.584 

196 

320 

43 

1.181 

329 

1.706 

166 

3."9 

47 

1.181  1 

328 

1.673  ! 

16J 

591  • 

48 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1904 

27 

juin  

7 

40 

71 

2  ! 

18 

1905 

13 

juin.  .  . 

13 

12 

42 

69 

24 

14 

1905 

20 

13 

12 

41 

70 

24 

13 

1905 

27 

juin  

13 

13 

41 

70 

24 

13 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


19  0  4   30  juin  .  .  . 

119 

157 

5 

48 

1905   30  avril 

111 

152 

5 

45 

'Il 

1905   31  mai  

115 

» 

154 

5 

48 

190  5   30  juin  

123 

» 

166 

7 

48 

11 

1904 
1905 
1905 
1905 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 

9  juillet  ... 
24  juin .... 

1  juillet  

8  juillet.... 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 


368 

507  | 

1.637 

655 

861 

106 

371 

560  I 

1.556 

569 

700 

93 

371 

562 

1.561 

565 

702 

108 

371 

556  I 

1.579 

575 

707 

107 

HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


9  juillet ... 

24  juin  

1  juillet  . . 
8  juillet. .. 


ITALIE  —  Banque  d'ItaUe 


20  juin . 
31  mai  . 
1C  juin. 
20  juin. 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


10  juin 
20  mai  . 
31  mai  . 
10  juin. 


99 
113 
113 
114 


14 

15 
15 
15 


268 
282 
288 
285 


76  i  111 

79  119 

Si  125 

79  122 


23 
20 
20 

2j 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


10  juin. . 
20  niai  . . 
31  mai  . . 
10  juin. . 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


31  mai  .. 
31  mars  , 

30  avril. 

31  mai  . . 


35 

» 

86 

8 

54 

2 

35 

■ 

87 

13 

?3 

1 

35 

» 

92 

15 

58 

1 

34 

91 

13 

57 

1 

PORTUGAL  —  Banque  de  Poitugal 


1904 
1905 
1905 
1905 


8  juin. 
24  mai  . 
31  mai  . 

7  juin. 


1  27 

36 

379 

100 

27 

.  27 

37 

360 

1  « 

101 

22 

.  27 

37 

361 

1  u 

1115 

22 

-  27 

37 

367 

104 

21 

3J4 
3/, 

18 


1904     7  juillet.... 

92 

24 

631 

60 

535 

31 

3 

190  5    22  juin  

99 

22 

645 

76 

579 

27 

3 

190  5    29  juin  . 

91 

21 

675 

73 

593 

0'» 

3 

1905     6  juillet.... 

100 

22 

657 

67 

582 

29 

3 

454 
4 
4 
4 


4X 
4K 

ig 


1904   31  mai  

2 

1 

128 

86 

31 

14 

°S 

1905   31  mars  

1 

1 

126 

96 

31 

17 

°H 

190  5   30  avril  

ï 

1 

125 

95 

31 

15 

°H 

1905   31  mai  ■ 

1 

1 

122 

98 

32 

15 

6X 

138 

164 

510 

17 

140 

S8 

■171 

158 

524 

30 

131 

113 

161 

157 

559 

14 

138 

125 

161 

156 

558 

15 

144 

117 

3 

m 

2% 


470 

111 

816 

Î94 

304 

35 

5 

475 

97 

858 

173 

303 

39 

5 

476 

97 

855 

162 

299 

36 

5 

487 

93 

874 

176 

314 

34 

5 

41 

2 

54 

38 

40 

3 

1  5 

44 

2 

63 

37 

43 

3 

1  5 

42 

2 

65 

38 

43 

3 

42 

2 

66 

37 

45 

3 

1  1 

4V4 


5* 
5X 
5% 


35 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


Encaisse 

PRINCIP.  CHAPITRES 

41 

métallique 

atii 
[air 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Gircul 
fiduc 

tf.1 
o-5T" 

US  3 

Porte 
feuill 
escomj 

Avanci 
sr  valeu 
mobiliè 

Tauj 
i'escoi 

ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1904 
1905 
1905 
1905 


2  juillet....!  68 

17  juin  I  45 

21  juin  1  46 

1  juillet....l  46 


4 

167 

73 

9 

5 

162 

» 

57 

22 

5 

162 

60 

22 

4 

167 

61 

23 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1904 

21 

juin   

2.223 

224 

1 

800 

364 

543 

381 

1905 

11 

juin  

2.441 

168 

■i 

415 

i.il 

419 

435 

1905 

21 

juin  

2.452 

171 

2 

417 

425 

415 

42!) 

1905 

29 

juin  

2.450 

164 

2 

43(1 

399 

411 

421 

5  % 
5% 
5% 
5/, 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


21 

2 

77 

21 

37 

20 

1905   15  mai   

23 

2 

70 

22 

36 

20 

■ 

1905   31  mai    . . . 

23 

2 

72 

23 

37 

21 

» 

1905    15  juin  

23 

2 

72 

22 

37 

21 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1904 

31 

12 

9 

38 

3 

7 

10 

6 

1905 

31 

11 

9 

34 

1 

6 

6 

1905 

30 

11 

9 

33 

1 

6 

8 

6 

1905 

31 

mai  

10 

9 

32 

2 

6 

8 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1904    31  ruai  

82 

211 

61 

116 

14 

1905   3!  mars  

92 

7 

232 

82 

143 

m 

1905   30  avril  ... 

92 

7 

217 

79 

138 

15 

1905   31  mai  

92 

7 

215 

60 

133 

15 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1904 
1905 
1905 
1905 


9  juillet. 
24  juin. . . 
1  juillet. 
8  juillet. 


114 

8 

227 

1.287 

214 

47 

106 

10 

226 

1.356 

226 

54 

106 

9 

237 

1.362 

222 

54 

106 

9 

237 

1.362 

222 

54 

4  V, 

VA 
4JS 
1% 


3  % 
3K 

3  % 


TOTAUX 


1904 
1905 
1905 
1905 


15  juillet... 

29  juin   

6  juillet  .. 
13  juillet... 


9.743,2.928 
10  480  2.952 
10  330l2.PU 


10.146 

5.510 

6.015 

1.5651 

16-625 

5-958 

6.072 

1.592 

17.259 

5.892 

6  320 
6.182 

1.7961 

» 

17.106 

5.631 

1.627i 

m 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899   31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

» 

1900  31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15.906 

9.505 

8.514 

4.171 

» 

1901   31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8.172 

4.827 

» 

1902   31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.178 

» 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

» 

1904  31  décembre  . 

9.811 

2.753 

17. 3 49 

9.524 

7.466 

4  144 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


7  juin 

14  juin 

21  juin 

28  j 

lin 

5  juill. 

12juill. 

48 

47 

98 

47 

98 

48 

03 

48 

48 

1)2 

Anvers  

■100 

18 

100 

22 

100 

27 

100 

25 
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26 

100 

27 

124 

50 

124 

30 

124 

50 

124 

75 

124 

75 
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50 

32 

32 

35 

32 

31) 

32 

30 

32 

15 

32 

35 

81 

30 

81 

30 

81 

•)« 

81 

40 

81 

35 

81 

35 

100 

15 

100 

17 
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23 
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22 

100 

22 

100 

19 
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tt 

100 

ss 

100 

52 

100 

37 

100 

37 

100 

33 

22 

83 

22 

85 

22 

82 

22 

80 

22 

83 

22 

85 

81 

32 

81 

32 

81 

28 

81 

3X 

81 

38 

81 

33 

99 

95 

99 

86 

99 

86 

99 

81 

99 

96 

99 

98 

100 

10 

100 

13 

100 

15 

100 

20 

100 

16 

100 

1!) 

588 

583 

583 

585 

581 

581 

25 

31 

25 

il 

25 

30 

25 

30 

25 

30 

25 

28 

Madrid  

31 

K2 

32 

27 

32 

2:1 

32 

22 

31 

97 

32 

27 

99 

96 

99 

92 

99 

s  2 

99 

86 

99 

'17 

100 

Saint-Péter:<bourg  . 

37 

45 

37 

45 

37 

43 

37 

43 

37 

45 

37 

47 

Vienne  (a  vue)  — 

95 

V, 

95 

48, 

95 

18 

98 

67 

95 

63 

95 

62 

(à  3  mois)  

95 

51 

95 

33' 

95 

53 

95 

72 

95 

70 

95 

67 

CHANGE  DE  PARIS  :  Cours  moyens  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  papier coort 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  . .  — 

Espagne   — 

—    verse  m.  — 

Lisb. -Porto  . .  — 

St-Pétersb.  . .  — 


Valeurs  à  vue 

Londres    — 

—    Chèque 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York   — 

Malièrcs  d'or  el  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.) . . 
Argent  id.   (le  kil.) . . . 
Quadruples  espagnols  . . 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916™)  . 

—  —  (nouv.  titre  :  900 
Couronnes  de  Suéde  


Plus 


% 


%  % 

3  % 
5  % 
%  % 

4  % 

au  pair 
3437  » 
218  89 


lo  juin 


206 
121 
103  50 


377  50 
507  . 
262  . 


25  14 
25  165 
0  31  p 
0  10pr 
0  19b 
515  50 


3437  .. 
99  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


29  juin 


205  87  205  87 
121  62  121  62 
103  50  103  50 


378  50 
507 
262 


25  14 
25  16 
0  31p 

0  12p 
0  22p 
515  50 


3437  ... 
99  . 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


6  juill.  13juill 


378  50 
507 
262 


25  145 
25  165 
0  23p 
0  12pi 

0  25p 
515  50 


3437  .. 
99  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 


206 
121 

103  37 


378  50 
507 
262 


25  115 
25  135 
0  28p 
0  06  p 
0  25p 
515  50 


3437  . 
99  . 
80  50 
25  80 
20  60 
40  • 
27  50 


205  87 
121  50 
103  37 


378  50 
508  .. 
262  .. 


25  125 
25  145 
0  25p. 
pair 
0  25p. 
515  50 


3437  .. 

100  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .  . 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeurs  en  francs  au 

change  du  jour 

15  juin 

22  juin 

29  juin 

6  juill. 

13juill. 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  imark  or). 

1  234 

1  227 

1  228 

1  228 

1  227 

1  227 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25  22 

25  135 

25  135 

25  145 

25  125 

25  125 

Aut. -Hongrie  cour,  or) 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

Belgique  (franc  orj. . . 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

Espagne  (peset.  pap  ). 

1  » 

0  75 

0  75 

0  75 

0  75 

0  75 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0  80 

0  80 

0  80 

0  80 

0  80 

Hollande  (fl.  or)  

2  083 

2  08 

2  07 

2  07 

2  08 

2  08 

Italie  (lira)  

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

Portugal  (milreis  pap.) 

5  60 

5  12 

5  12 

5  12 

5  12 

5  13 

Roumanie  (leu  or)... 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Russie  (rouble  or)  

2  67 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1 

1  .. 

1  .. 

Turquie  (liv.  turq.). . . 

22  78 

22  85 

22  82 

22  80 

22  83 

22  85 

Pays 

Extra-Européens 

États-Unis  (doll.  or). . 

5  18 

5  15 

5  15 

5  15 

5  15 

5  15 

Mexique  piastre  arg.) 

5  43 

2  40 

2  42 

2  41 

2  41 

2  44 

Répub.Arg.(peso  pap.) 

5  » 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

Chili  (peso  or) —  

1  89 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

1  71 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

1  71 

1  71 

1  72 

1  72 

1  76 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

2  58 

2  55 

2  55 

2  55 

2  55 

2  55 

Chine(Sbanghiï)(tac;larg.) 

7  47 

3  30 

3  33 

3  33 

3  34 

3  34 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  13  juillet  1905 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  62 

En  Angleterre   100  30 

En  Autriche-Hongrie  ...   100  57 

En  Belgique   100  25 

En  Espagne   132  10 

En  Grèce   124  23 

En  Hollande   100  20 

En  Italie   100  . 

En  Portugal   109  16 

En  Roumanie   100  34 

En  Russie   100  77 

Ên  Suisse   100  25 

En  Turquie   99  70 

Aux  Etats-Unis   100  48 

Au  Mexique   222  54 

En  Républ.  Argentine  ..  227  25 

Au  Chili   110  52 

Au  Brésil   ICI  35 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   101  17 

En  Chine   223  65 


1Û0  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  Allemands   99  38 

—  Anglais   99  70 

Austro-Hongrois .  99  43 

—  Belges   99  75 

—  Espagnols   75  70 

—  Grecs   80  32 

—  Hollandais   99  80 

—  Italiens   100  -  - 

—  Portugais   91  62 

—  Roumains   99  66 

—  Russes   99  23 

—  Suisses   99  75 

—  Turcs   100  30 

Pièces  des  Etals-Unis..-  99  52 

—  du  Mexique   44  93 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  44  .. 

—  Au  Chili   90  47 

—  du  Brésil   61  97 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   98  83 

—  de  la  Chine   44  71 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  13  juillet  1905. 

Les  mouvements  de  la  cote  des  changes  ont  été  peu  impor- 
tants cette  semaine,  et  nous  retrouvons  la  plupart  des  devises 
étrangères  au  même  point  que  jeudi  dernier. 

Le  papier  à  trois  mois  sur  la  Hollande  rétrograde  de  18 
centimes  ;  les  traites  sur  l'Allemagne  et  l'Autriche  n'ont  pas 
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varié.  Lo  versement  sur  Madrid  s'est  tenu  toute  la  semaine 
à  378  .")()  ou  370;  le  milreis  portugais  gagne  un  point. 

Le  rouble  à  vue  est  en  baisse  assez  sensible  et  clôture  à 
265  12. 

Le  chèque  sur  Londres  se  relève  jusqu'à  25  14  1/2;  une 
hausse  plus  sensible,  mais  passagère,  a  été  provoquée  au 
cours  de  la  semaine  par  l'émission  sur  le  marché  anglais  du 
nouvel  emprunt  japonais,  qui  a  attiré  des  capitaux  de 
Paris. 

Le  change  italien  revient  au  pair  et  la  perte  sur  le  change 
belge  diminue  de  3  centimes;  le  papier  sur  la  Suisse  n'a  pas 
subi  de  variations. 

Le  New- York  reste  dans  les  bas  cours  ;  l'or,  dont  nous 
avons  annoncé  le  départ  la  semaine  dernière,  est  arrivé  à 
Paris  ;  le  cours  du  dollar  reste  assez  bas  pour  que  de  nou- 
veaux envois  puissent  se  produire. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure  

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghaï  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 

Or  en  barres  

Argent  en  barres 


14  juin 


2/0  5/16 
1  11  11/16 

1/4  ••/.. 

1/4  ../.. 

1/10  1/2 

2/7  3/8 
16  5/32 
16  1/16 


21  juin 


2/0  5/16 
1/11  3/4 
1/4  1/32 
1/4  1/32 
1/10  9/16 
2/7  3/4 
16  9/32 
16  ./. 


28  juin 


2/0 
1/11 
1/4 
1/4 
1/10 
2/7 
16 
16 


5/16 

3/4 

1/32 

1/32 

7/16 

3/4 

3/8 

•/• 


O  juillet 


2/0  3/16 
1/11  13/16 
1/4  ../.. 
1/4  ../.. 
1/10  9/16 
2/7  7/8 
16  13/32 
16  ./ 


12  juillet 


2/0  5/16 
1/11  13/16 
1/4  1/32 
1/4  1/32 
1/10  11/16 
2/7  7/8 
16  3/4 
16  5/16 


127  27      127  27       127  27      127  27      127  27 
77/9   ./■  77/9   ■/.  77/9  1/2  77/9  1/8  77/9  5/8 
26  15/16    27  1/8     27    ./.      27    ./..    27  5/16 

Nous  retrouvons  les  devises  d'Extrême-Orient  à  peu  près 
au  même  niveau  que  la  semaine  dernière;  seule,  la  piastre 
marque  un  progrès  de  1/8  à  Hong-Kong.  Les  autres  mon- 
naies d'argent,  ainsi  que  le  yen  japonais,  restent  stationnaires. 

Le  change  indien  se  raffermit  et  passe  à  1/4  1/32  à  Bombay 
et  à  Calcutta.  Les  importations  d'or  australien  ont  contribué 
à  amener  une  détente  sur  le  marché  monétaire;  le  6  juillet, 
la  Banque  de  Bombay  a  abaissé  le  taux  de  l'escompte  de  5 
à  4  0/0.  Il  est  parti  de  Bombay,  pour  le  compte  du  Gouver- 
nement de  l'Inde,  un  million  sterling  à  destination  de  Lon- 
dres. 

Le  12  juillet,  la  Banque  d'Angleterre  a.  reçu  les  soumissions 
pour  l'adjudication  des  traites  et  transferts  télégraphiques 
sur  l'Inde;  ont  été  adjugées  en  traites  :  2.439.000  Rs.  sur 
Calcutta:  1. 501. 000  Rs.  sur  Bombay  au  cours  de  1/4  1/32. 

Les  souscripteurs  ont  reçu  47  0/0  de  leurs  soumissions. 

Le  peso  chilien  est  en  réaction  de  1/16;  le  Rio,  au  con- 
traire, progresse  de  9  32. 

L'or  est  toujours  très  recherché  à  Londres,  où  il  atteint  le 
cours  de  77/9  5,8:  la  France  continue  à  acheter  tout  ce  qui 
se  présente  sur  le  marché.  Les  monnaies  étrangères  sont 
cotées  uniformément  76,  4  1/8,  en  baisse  de  1  /8. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  29  juin  au  6  juillet,  ont  été  les  suivants  : 

Entrées  Sorties 

Afrique  occident.  .1     462.000   Bombay  i  68.000 

Bombav   119.000   Calcutta   36.500 

La  Plata   9.000   Singapoure   15.000 

Colombo   2.500 

Total   590.O0O  Total   122.000 

Le  cours  de  l'argent-rnétal  s'est  amélioré'  au  cours  de  la 
semaine  et  finit  en  hausse  de  3/16. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  ont  été,  du 
29  juin  au  6  juillet,  de  245.000  liv.  st.,  ce  qui  porte  le  total, 
depuis  le  1er  janvier,  à  4.430.937  liv.  st.,  contre  5.787.617 
livres  sterling  pour  la  période  correspondante  de  l'année  der- 
nière. 

Escompte  hors  banque  : 
Places         15  juin    22  juin   29  juin     6  juill.  13  juillet 

Paris   1  5/8      1  7/8      2  5/8      1  3/4      1  3/4 

Londres....  2./.  2J.  2  1/8  1  13  16  1  7  8 
Berlin   2  3/8      2  3/8      2  1/2      2./.       2  1  4 

(îfmeiney)!     3  »/*      »  */«  »  *V*      3  1/4      3  1/2 

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  de  la  Banque  de  France  s'est  encore  accrue  au 
cours  de  cette  semaine  et  atteint  aujourd'hui  4.011  millions. 


La  masse  de  capitaux  qui  s'accumule  ainsi  en  France  par  le 
jeu  naturel  des- changes,  et  qui  se  répand  dans  la  circulation 
sous  forme  de  billets  de  banque,  se  confine  pour  te  moment 
dans  les  emplois  à  court  terme,  mais  elle  constitue  une  ré- 
serve précieuse  pour  le  moment  où  l'activité  industrielle  de 
notre  pays  prendra  un  nouvel  essor  ;  grâce  ■;,  elle,  de  nom- 
breuses entreprises  pourront  alors  se  fonder  sans  qu'il  eu 
résulte  jour  le  marché  monétaire  de  resserrement  exagéré. 

L'or  est  en  augmentation  de  13.145.000  fr.  ;  il  est  sorti  par 
les  guichets  4.620.000  fr.  à  Paris  et  3.980.000  fr.  dan-  les 
succursales;  il  a  été  acheté  pour  26.740.0oo  fr.  de  matières, 
et  il  on  a  été  vendu  pour  5.004,000  fr. 

L'argent  diminue  de  3.140.000  fr.,  sur  lesquels  la  circula- 
tion a  absorbé  1.051.000  fr.  à  Paris  et  1.139.000  fr.  en  pro- 
vince ;  il  est  en  outre  sorti  350.000  fr.  pour  la  Suisse. 

Parmi  les  autres  chapitres,  la  circulation  des  billets  dimi- 
nue de  9  millions,  les  comptes  courants  de  'il  millions,  le 
portefeuille  de  18  millions  et  les  avances  de  30  millions. 

La  Banque  $  Allemagne  a  perdu  5  millions  d'espèces  mé- 
talliques et  remboursé  145  millions  de  billots  ;  ses  comptes 
courants  ont  retire  66  millions  ;  le  portefeuille  est  en  dimi- 
nution de  142  millions  et  les  avances  de  115  millions.  La 
réserve  de  billets  s'élève  à  27  millions. 

Les  mouvements  d'or  à  la  Banque  d'Angleterre  se  réduisent 
à  une  sortie  de  5.000  liv.  st.,  à  destination  de  la  Bolivie. 

L'encaisse  diminue  de  7  millions,  prélevés  pav  la  circula- 
tion; les  billets  sont  en  diminution  de  11  millions,  les  comptes 
courants  de  138  millions;  le  portefeuille  présente  une  plus- 
value  de  16  millions.  La  proportion  de  la  réserve  aux  engage- 
ments passe  de  42  62  à  48  66  0/0. 

Après  la  fin  de  mois,  la  circulation  de  la  Banque  d Autriche- 
Hongrie  diminue  de  33  millions,  le  portefeuille  de  18  millions 
et  les  comptes  courants  de  6  millions.  Les  chiffres  du  porte- 
feuille et  des  avances  continuent  à  n'indiquer  qu'une  activité 
des  plus  restreintes  dans  les  opérations  commerciales  de  la 
Banque. 

La  Banque  Nationale  de  Belgique  a  reçu  4  millions  d'es- 
pèces et  retiré  18  millions  de  billets  de  la  circulation  ;  son  por- 
tefeuille diminue  do  11  millions. 

Une  certaine  reprise  d'activité  commerciale  se  manifeste 
dans  la  situation  de  la  Banque  d'Espagne  ;  le  portefeuille 
augmente  de  5  millions,  malgré  le  retrait  de  4  millions  de 
pagarès,  l'encaisse-argent  diminue  de  6  millions  et  la  circu- 
lation des  billets  s'accroît  de  18  millions.  Bien  que  ces  va- 
riations soient  faibles,  leur  amplitude  dépasse,  au  moins 
pour  le  portefeuille,  celle  que  nous  sommes  habitué  à 
constater  dans  les  bilans  hebdomadaires. 

Le  bilan  de  la  Banque  d'Italie  subit  l'influence  du  drai- 
nage d'or  que  le  marché  de  Rome  a  exercé  récemment  sur  les 
places  étrangères  :  l'encaisse  de  métal  jaune  augmente  de  11 
millions.  La  circulation  s'accroît  de  19  millions,  les  comptes 
courants  de  14  millions  et  le  portefeuille  de  15  millions. 

La  Banque  de  Russie  a  reçu  8  millions  d'or  et  donné  7 
millions  d'argent;  elle  a  mis  13  millions  de  billets  en  circu- 
lation et  remboursé  20  millions  à  ses  comptes  courants.  Le 
compte  du  Trésor  passe  de  193  millions  à  220  millions,  et  les 
disponibilités  à  l'étranger  de  371  millions  à  435  millions  ;  il 
est  probable  que  le  Trésor  impérial  a  fait  passer  au  crédit 
de  son  compte  à  la  Banque  une  partie  des  fonds  qu'il  a  à  sa 
disposition  sur  les  places  européennes. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 

Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903... 


EXPORTATIONS 

Du  18  juin  Depuis 
au  24  juin  lel"  janv. 

1.500 
20.899.553 

403.800  12.391.893 

403.800  33.292.946 
112.247  64.416.266 
4.250.429  25.317.233 


IMPORTATIONS 

Du  18  juin  Depuis 
au 24 juin  lel" janv. 

330.922 
386.043  4.266.136 

96.914  1.315.483 


482.957  5.912.531 
128.248  6.250.344 
398.230  3.434.790 
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ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Toi  ni  1905... 

—  1904... 

—  1903... 


672.201  14.31o.827 
475.3% 
12.892 
777.448 


29 


76.927  1.716 


29 
20 
17C. 


672.201  1."..  582. 002 
510.315  20. 746.0(17 
455.440  16.466.782 


76.956  1.706.235 
11.476  456.414 
3.141  815.619 


Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


1901  9 
1905  24 
1905  1" 


juill. 
j  uin . 
luill. 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

243.1 
214.4 
214.7 
211.0 

82.5 
87.4 
88.4 
86.6 

3'.  1.2 
48.1 
48.5 
48.9 

1158.2 
1146.8 
1166.0 
1158.3 

1078.3 
1K.2.8 
1120.9 
1116.5 

-h  36.0 
+  15.1 
-f-  11.7 
+  8.0 

1905   8  juill. 

L'encaisse  dos  Banques  Associées  de  Neic-York  s'appau- 
vrit probablement  sous  l'influence  des  exportations  de  métal 
dirigées  cette  semaine  vers  la  France  ;  aussi,  malgré  la  ré- 
duction des  dépôts,  le  surplus-réserve  continue  t-il  à  dé- 
croître. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Question  monétaire  en  Argentine 

Notre  situation  monétaire,  à  de  très  rares  exceptions 
près,  motivées  par  des  faits  extraordinaires,  a  été  tou- 
jours anormale,  sans  que,  jusqu'à  présent,  on  ait 
reconnu  des  tendances  dans  les  pouvoirs  publics,  pour 
la  régler  par  son  action  efficace,  par  l'ordre  et  la  bonne 
administration,  en  accord  aVec  les  principes  scientifi- 
ques. Bien  au  contraire,  son  action  a  été  nuisible  et  il 
serait  à  désirer  qu'un  Gouvernement  d'ordre  et  de  réac- 
tion présidé  par  le  docteur  Quintana,  et  duquel  vous 
formez  partie  prit  rinitiativeetamélioriàt  oupourmieux 
dire,  créât  ce  qui  avant  n'existait  pas.-  Nos  Gouverne- 
ments se  sont  confiés  à  la  Providence,  et  la  preuve 
qu'ils  ont  eu  raison  en  partie,  c'est  qu'elle  s'est 
montrée  prodigue  de  faveurs  envers  nous  les  Argen- 
tins, donnant,  à  notre  terre  privilégiée  de  riches  pro- 
duits et  d'abondantes  récoltes,  avec  des  prix  élevés  par 
des  causes  extraordinaires,  en  des  moments  où  les 
erreurs  économiques  semblaient  devoir  nous  mener  à 
la  ruine. 

C'est  ce  qui  est  arrivé  dans  ces  dernières  années  et 
spécialement  lors  de  la  dernière  récolte,  qui  non  seule- 
ment a  donné  de  très  abondants  produits,  mais  dont 
les  prix  se  sont  maintenus  très  élevés,  par  suite  de  la 
perte  des  récoltes  chez  nos  compétiteurs  et  des  guerres 
et -autres  calamités  qui  les  ont  affligés. 

L'énorme  quantité  de  produits  et  leur  prix  élevé  qui 
ont  donné  un  solde  favorable  aux  producteurs,  malgré 
les  frais  excessifs  de  production,  ont  occasionné  un 
mouvement  vertigineux  de  progrès  et  nous  a  inondés 
d'or  étranger,  provoquant  des  explosions  d  enthou- 
siasme qui  se  sont  traduites  par  de  grandes  spécula- 
tions sur  toutes  les  valeurs  et  sur  tous  les  produits. 

La  mass2  d'or  existant  dans  le  pays  (Caisse  de  con- 
version :  71  millions;  Banque  de  la  Nation  :  16  mil- 
lions, d'autres  banques  et  le  public  11  millions^,  peut 
se  calculer  à  100  millions  de  piastres  or,  et  cette  énorme 
somme  qui  correspond  en  partie  au  solde  favorable  de 
notre  commerce  international,  et  en  partie  à  des  capi- 
taux étrangers  qui  viennent  se  placer  dans  notre  pays, 
assurent  pour  le  moment  la  stabilité  de  notre  monnaie. 

Eh  bien  :  au  type  actuel  pour  l'échange  du  papier 
pour  de  l'or,  h\  centimes,  c'est-à-dire  227,272.727  0/0, 
on  lui  a  fait  beaucoup  d'objections,  et  parmi  elles,  les 
miennes. 

.le  l  us  partisan  de  la  lixation  d'un  type  qui  arrêterait 
la  dépréciai ii m  du  papier,  motivée  par  la  spéculation 
de  Bourse,  qui  se  basait  sur  l'introduction  d'or  nou- 


(1)  Voir  Economiste  Européen,  ir  704. 


veau,  d'où  il  aurait  résulté  d'énormes  préjudices  dans 
la  production  du  pays,  par  la  baisse  nécessaire  dans 
les  prix  qui  ne  seraient  pas  en  rapport  avec  les  dé- 
penses élevées  de  production. 

En  ceci  nous  fumes  d'accord  avec  mon  ami  Ernesto 
Tornquist,  en  tenant  compte  que  si  on  laissait  prendre 
rapidement  de  la  valeur  au  papier-monnaie,  dont  la 
grande  partie  avait  été  émise  avec  une  dépréciation 
moyenne  de  140  0/0,  et  dont  la  dépréciation  se  serait 
maintenue  pendant  plusieurs  années  et  sur  laquelle  se 
seraient  basés  tous  les  autres  prix  et  frais  de  produc- 
tion, une  plus-value  rapide  aurait  produit  de  grands 
désastres. 

Les  baisses  comme  les  hausses  violentes  sont  reje- 
tées par  les  économistes,  car  tout  ce  qui  tend  à  altérer 
avec  rapidité  le  rapport  des  valeurs  doit  être  combattu 
par  des  mesures  économiques  pour  que  les  transactions 
du  marché  ne  soient  pas  troublées  er  n'éprouvent  pas 
des  préjudices  irrémédiables. 

Ainsi  donc  je  fus  partisan  de  la  fixation  (l'un  type 
pour  l'échangé  du  papier  pour  de  l'or,  mais  mon  idée 
se  réduisait  à  prendre  un  type  au-dessous  des  cours 
actuels,  sans  autre  but  que  celui  d'arrêter  l'effondre- 
ment; cette  mesure  eût  servi  d'avertissement  aux  spé- 
culateurs et  de  garantie  aux  producteurs  qui  auraient 
pu  effectuer  leurs  calculs  sans  la  menace  d'une  grande 
variation  dans  les  types  de  la  monnaie  de  papier,  avec 
laquelle  nous  faisons  nos  affaires. 

Beaucoup  de  temps  s'est  passé  en  discussions  vaines, 
et  cep'endant  la  spéculation  élevait  le  papier  à  203  0/0 
en  janvier  1901,  produisant  une  grande  alarme  chez 
les  producteurs  et  chez  tous  ceux  qui  avaient  une 
grande  quantité  de  marchandises  en  magasin. 

De  là  provint  le  projet  qui  fut  voté  et  présenté 
comme  une  conversion  munie  de  ressources  fantasti- 
ques, mais  qui,  en  réalité,  n'avait  d'autre  objet  que 
celui  d'arrêter  la  plus-value  rapide  du  papier. 

On  commit  une  erreur  dans  ce  projet,  celle  de  fixer 
un  type  plus  haut  que  celui  des  derniers  cours  de  la 
Bourse,  car  il  donna  lieu  à  une  spéculation  dont  profi- 
tèrent ceux  qui  comprirent  le  projet,  ce  qui  n'aurait 
pas  dû  exister,  parce  que  les  spéculations  dans  ce 
genre-  sont  toujours  odieuses. 

Le  type  que  l'on  aurait  dû  adopter  alors,  d'après  lui, 
était  celui  de  200  0/0,  qui  aurait  servi  de  limite  à  la 
plus-value  rapide,  et.  bien  qu'il  fût  plus  bas  que  la 
moyenne  à  laquelle  avaient  été  lancées  les  émissions 
et  auquel  s'étaient  conformés  les  prix  de  production, 
il  était  parfaitement  supportable  pour  les  producteurs, 
car  il  n'aurait  apporté  aucune  perturbation  dans  le 
marché  sans  donner  lieu  à  des  spéculations. 

Pourtant  on  adopta  le  type  de  44  centimes,  c'est-à- 
dire  227,272.727  0/0,  qui  ne  répondait  ni  à  la  moyenne 
du  prix  des  émissions,  ni  à  aucun  calcul,  étant,  de 
plus,  incommode  à  cause  des  fractions.  Ce  fut  une  de 
ces  imprévoyances  auxquelles  nous  sommes  si  habitués, 
et,  spécialement,  dans  les  affaires  économico-finan- 
cières. 

Dans  les  premiers  moments,  quand  l'or  échangé  pour 
du  papier  ne  s'était  pas  accumulé  dans  la  Caisse  de 
Conversion,  et  que  la  Providence  n'avait  pas  encore 
étendu  sa  main  protectrice  sur  notre  pays,  j'avais  cru 
que  nous  pourrions,  en  un  temps  donné,  arriver  au 
type  de  200  0/0,  et  cette  occasion  se  présenta,  quand, 
dans  la  première  époque,  on  retira  tout  l'or  que  l'on 
avait  remis  à  la  Caisse. 

Mais  cette  époque  passa  et  des  années  de  prospérité 
commencèrent;  les  navires  s'en  allaient  chargés  de 
produits,  et  l'or  commença  à  remplir  de  nouveau  les 
coffres  dos  Banques  qui,  à  leur  tour,  le  remettaient  à  la 
Caisse  de  Conversion  en  échange  de  papier  ;  la  der- 
nière récolte,  d'une  abondance  extraordinaire  arriva, 
et  les  prix  de  tous  les  produits  augmentèrent,  à  cause- 
de  la  guerre  russo-japonaise  et  de  la  perte  des  récoltes- 
dans  les  pays  producteurs;  l'abondance  et  la  pros- 
périté régnèrent  partout. 

(A  suivre.)  Sixto  ,J.  Quksapa. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Situation  financière  générale 


Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Sauerbeck  vient  de  publier  s. m  iûdew-number, 
calculé  sur  45  catégories  de  marchandises,  pour  juin  1805. 

La  moyenne  des  onze  années  de  1867  à  1877  étant  100, 
voici  les  chiffres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 


1899. . 
1900. . 
1901 . 
1902  . 
1903.. 
180-4.. 


1878-87    79 

1885-1894    G9 

1888-1897    67 

1893-1902   66 

1884   76 

1896    61 

Nombres  mensuels 

1889  Décembre . .  73.7  1905  Janvier. . . 

189.")  Février  ....  60.0  —  Février.. 

1896  Juillet   59.2  —  Mars  

1900     —    76.2  —  Avril  

1904  Juin   69.4  —  Mai  

—   Décembre  . .  70.9  —  Juin  


.  68 

.  75 

.  70 

.  69 

.  69 

.  70 

71.2 
71.4 
71.8 
72.0 
71.7 
72.0 


Il  y  a  eu  peu  do  changement,  le  mois  dernier,  pour  les 
.grains  et  la  viande,  mais  les  prix  du  sucre  ont  encore  un  peu 
faibli.  Parmi  les  minéraux,  l'étain  seul  a  un  peu  renchéri,  et 
le  relèvement  do  l'index-number  des  matières  premières  a  été 
surtout  dû  à  la  hausse  du  coton  et  de  la  laine  anglaise. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  premiè- 
res, les  index-numbers  se  présentent  comme  suit  (la  movenne 
de  1867-77  étant  100)  : 

1878-871885-941895-04  1895   1896   1900   1904  1905 
Moy    Moy'    Moy   Févr.  Juil.  Fév.   Déc.  Juin 


Prod. ali- 
mentaires 84 

Mat.  pre- 
mières. . .  76 


67 


66  63.8  60.0  65.8  69.1  69.9 
68      57.0   58.6   81.9  72.3  '73.5 


Les  produits  alimentaires  sont  i  0/0  et  les  matières  pre- 
mières 1  1/2  0/0  mieux  qu'à  la  fin  de  1904. 

La  situation  des  six  groupes  distincts  de  marchandises  à 
la  fin  du  semestre  se  pvésente  comme  suit  comparativement 
à  la  fin  de  l'année  dernière  et  à  diverses  périodes  (1867- 
1877  =  100)  : 

1878-  1885-  1895.  1904  1905  Différence 
1887   1894   1904     Déc.     Juin  l"sem.  1905 


Produits  : 

Moy. 

Moy. 

Moy. 

% 

ïégétaux  (blé, 

79 

65 

61 

63.1 

64.0 

+  m 

anim. (viande, 

95 

83 

81 

82.6 

87.4 

-+-  6 

Sucre,   café  et 

thé  

76 

68 

51 

57.5 

51.0 

—  11 

Minéraux  

73 

71 

80 

85.6 

84.0 

  2 

Textiles  

71 

62 

59 

66.6 

71.5 

+  ? 

Mat  premières 

81 

68 

67 

67.9 

68.3 

+  % 

Une  comparaison  avec  la  fin  de  1904  montre  peu  de  chan- 
gement pour  les  grains  :  l'avoine  et  le  maïs  ont  un  peu  pro- 
gressé. Toutes  les  catégories  de  viandes,  particulièrement  le 
lard,  se  trouvent  en  hausse,  tandis  que  le  prix  du  beurre  fai- 
blit —  comme  de  coutume  en  cette  saison.  —  L'index-number 
pour  les  produits  d'animaux  est  un  peu  au-dessous  de  la 
moyenne  des  vingt  dernières  années.  La  baisse  du  troisième 
groupe  est  surtout  duc  au  sucre.  Le  sucre  de  betterave  allemand 
a  été  coté  14  sh.  5  d.  par  quintal  f.  o.  b.  à  la  fin  décembre  et 
a  limité  le  cours  de  16  sh.  3  d.  en  janvier;  les  prix  ont  baissé 
graduellement:  afin  juin,  nous  les  trouvions  à  llsh.  1  d.  Le 
café  a  baissé  de  39  sh.  6  d.  par  quintal  pour  le  Sautos  à 
36  sh.  6d.  et  le  thé  a  quelque  peu  fléchi  également. 

Parmi  les  minéraux,  la  fonte  Gleveland  a  baissé  de  50  sh. 
9den.  la  tonne  (fin  de  1904),  à  45  sh.  6d.;  le  cuivre,  de 
€8  liv.  st.  1  8  à  05  liv.  st.  3/4  ;  le  charbon  est  également  plus 
bas.  L'étain.  d'autre  part,  a  haussé  de  184  liv.  st.  1/4  à 
139  liv.  st.  1/2  par  tonne  et  le  plomb,  de  12  liv.  st.  7/8  à 
13  liv.  st.  5/8.  Les  textiles  se  tiennent  considérablement  plus 
haut  que  la  moyenne  des  vingt  dernières  années.  La  hausse 
depuis  décembre  est  due  principalement  au  coton  et  au  jute. 
Le  coton  middling  américain  valait  3  sh.  77  d.  par  livre  au 
31  décembre  et  a  clôturé  en  juin  â  5  sh.34  d.  avec  une  hausse 
nouvelle  de  plus  de  6  d.,  mercredi  dernier,  à  cause  de  la  grande 
spéculation,  conséquence  des  bonnes  évaluations  de  la  rou- 
velle  récolte. 


Les  matières  premières  diverses  no  nécessitent  pas  de 
commentaires. 

L'état  général  des  affaires  ne  montre  qu'une  légère  amélio- 
ration en  Grande-Bretagne.  Les  rapports  d'Allemagne  -ont 
meilleurs  et  les  Etats-Unis  jouissent  d'une  autre  période  de 
grande  activité. 

Les  prix  et  index-numbers  de  l'argent  ont  été  comme  suit 
(60  d.  84  l'once  représentant  la  parité  de  1  d'or  pour  15  1/2 
d'argent  =  100)  : 

Prix  Index-numbers 

Moyenne  1683-1894    42d.l/4  =  09.4 

—  1895-1904   27   1/4  =  44.8 

—  18P(i   30   3/4  =50.5 

Fin  Décembre  1900   29   9/16  =  48.0 

—  Novembre  1902   21  11/16  =  35.6 

—  Décembre  1904   28   3/8  =  46.6 

—  Janvier  1905    27  15/16  =  45.9 

—  Mars  1905    25  13/16  =  42  4 

—  Mai  1905   26  13/16  =  44.1 

—  Juin  1905    20  13/16  =44.1 


Situation  Financière  Générale 


Europe.  —  France.  Les  craintes  que  l'on'  émettait 
au  début  de  la  semaine  à  propos  de  la  liquidation  des 
Mines  d'or  à  Londres  de  mi-juillet  ne  se  sont  heureu- 
sement pas  réalisées.  Nos  voisins  n'ont  pas  eu  de  défail- 
lance sérieuse  à  enregistrer.  On  s'est  donc  montré 
immédiatement  mieux  disposé  et,  si  au  point  de  vue 
des  échanges  les  nouvelles  dispositions,  pas  plus  du 
reste  que  la  déclaration  de  M.  Rouvier  concernant  le 
Maroc,  n'ont  produit  beaucoup  d'effet,  la  raison  en  est 
aux  vacances  dans  lesquelles  la  Bourse  allait  entrer  et 
qui  ne  pouvaient  en  aucune  façon  stimuler  les  initia- 
tives. 

La  réponse  îles  primes  de  quinzaine  a  eu  lieu  hier; 
elle  n'a  pas  offert  de  réel  intérêt.  Quant  aux  reports 
auxquels  on  procédera  lundi,  ils  ne  paraissent  réserver 
aucune  surprise,  l'argent  étant  plus  abondant  que 
jamais. 

Allemagne.  —  La  presse  allemande  manifeste  une 
satisfaction  presque  unanime  de  l'arrangement  franco- 
allemand. 

Dans  le  premier  semestre  de  1905,  les  émissions  pu- 
bliques en  Allemagne  se  sont  élevées  à  la  valeur  nomi- 
nale de  2.032  millions  de  marks,  contre  828  millions 
dans  la  période  correspondante  de  1904. 

Dans  le  même  semestre  on  a  fondé  87  Sociétés  nou- 
velles représentant  un  capital  de  120  millions  de  marks, 
contre  59  Sociétés,  représentant  70  millions  de  marks, 
dans  le  premier  semestre  de  190i. 

Angleterre.  —  Le  Stock-Exchange,  par  crainte  de 
complications  à  la  liquidation,  est  resté  toute  la  se- 
maine sous  une  impression  assez  fâcheuse.  Cependant 
la  liquidation  s'est  effectuée  dans  des  conditions  nor- 
males at  la  tendance  a  repris. 

L'émission  de  l'emprunt  japonais  a  été  un  gros 
succès. 

A  la  Chambre  des  lords,  le  Ministre  des  Affaires 
étrangères  a  déclaré  suivre  la  France  dans  l'affaire  du 
Maroc. 

Belgique.  —  Les  affaires  sont  rares  à  la  Bourse, 
mais  la  fermeté  des  tendances  persiste.  Le  Rio  et  les 
valeurs  de  traction  sont  recherchées. 

La  situation  du  marché  sidérurgique  est  satisfai- 
sante, malgré  la  légère  dépréciation  des  prix. 

Les  actions  des  charbonnages  sont  bien  tenues. 

Dans  les  cinq  premiers  mois,  l'importation  s'est  Gle- 
vée  à  1.167.931.000  IV.,  contre  1.106.105.000  fr.  dans  la 
même  période  de  1904,  et  l'exportation  à  844.318.000, 
contre  802.939.000. 

Espagne.  —  Le  Cabinet  libéral  se  maintient  assez 
bien  au  pouvoir,  malgré  les  difficultés  grandissantes  et 
les  conflits  dans  son  propre  sein. 
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Les  négociations  avec  la  Banque  d'Espagne  se  pour- 
suivent sans  grand  entrain. 

Dans  les  cinq  premiers  mois,  l'importation  des  mar- 
chandises s'est  élevée  à  388.3i9.904  pesetas,  contre 
312.038.914  dans  la  même  période  de  iOO'i  ;  l'expor- 
tation s'est  élevée  à  325.559.816  pesetas,  contre  340 
millions  953.122  pesetas. 

Italie.  —  La  Chambre  va  être  convoquée  vers  la  fin 
du  mois  pour  ratifier  le  nouveau  régime  des  chemins 
de  fer. 

Des  nouveaux  crédits  pour  la  marine  et  l'armée  ont 
été  votés.  M.  Carcano,  ministre  du  Trésor,  a  fait,  à- ce 
propos,  un  exposé  de  la  situation  financière  du  pays, 
qu'il  a  montrée  très  satisfaisante. 

A  la  fin  de  juin,  la  valeur  en  bourse  îles  actions  des 
principales  Banques  et  Sociétés  italiennes  s'élevait 
à  3.090.030.272  lire,  en  augmentation  de  29.381. uOO lire 
par  rapport  à  la  même  valeur  au  31  décembre. 

Amérique.  —  Brésil.  Dans  le  premier  trimestre 
de  1905,  l'exportation  des  marchandises  s'est  élevée 
à  208.712.811  milreis,  contre  194.992.892  dans  le  même 
semestre  de  1904. 

/■Jais-Unis.  —  Dans  les  dix  premiers  mois  de  l'exer- 
cice en  cours,  l'exportation  des  marchandises  s'est 
élevée  ii  1.275. 059. 368  dollars,  contre  1.277.715  480dol- 
lars  dans  la  même  période  de  l'exercice  précédent  ; 
l'importation  s'est  élevée  à  935.072.990  dollars,  contre 
829.231.975  dollars. 

La  Bourse  de  New-York  est  en  tendances  lourdes. 

Mexique.  —  Dans  les  neuf  premiers  mois  de  l'année 
fiscale  en  cours,  l'importation  s'est  élevée  à  63  rail- 
lions 119*878  piastres,  en  augmentation  de  5  mil- 
lions 010.709  piastres  sur  celle  de  la  même  période  de 
l'exercice  précédent  ;  l'exportation  s'est  élevée  à  138  mil- 
lions 130.100  piastres,  en  diminution  de  10.036.497. 

Asie.  —  Japon.  Nous  résumons,  page  62,  un  rapport 
consulaire  sur  les  exigences  de  l'industrie  au  Japon. 
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La  Politique.  —  L'accord  franco  allemand.  —  L'amnistie.  — 
Les  quatte  contributions.  —  La  clôture  de  la  session. 

Dans  la  séance  du  10  juillet,  M.  Rouvier  a  fait  à  la 
Chambre  des  députée  d'importantes  déclarations  au 
sujet  de  l'entente  avec  l'Allemagne,  relativement  à  la 
Conférence  demandée  par  le  Maroc. 

Le  Gouvernement  de  la  République  accepte  de  se 
rendre  à  la  Conférence,  à  la  suite  des  assurances  qu'il 
reçoit  de  l'Allemagne,  qui  reconnaît  à  la  France  une 
situation  spéciale,  en  sa  qualité  de  puissance  africaine 
limitrophe. 

L'Allemagne  s'engage  à  ne  rien  faire  à  la  conférence 
qui  puisse  léser  les  légitimes  intérêts  français  an  Maroc 
ou  qui  soit  en  contradiction  avec  des  arrangements 
antérieurs  conclus  par  la  France. 

Ceci  s'applique,  naturellement,  aux  conventions  que 
l'on  sait  entre  la  France,  l'Angleterre,  l'Espagne,  et 
peut-être  même  l'Italie. 

•  Il  est  entendu,  d'ailleurs,  que  les  deux  Gouverne- 
ments ont  des  vues  identiques  au  sujet  de  l'intégrité 
de  l'empire  marocain,  de  l'indépendance  du  Sultan,  de 
la  liberté  commerciale  égale  pour  tons  et  de  la  néces- 
sité des  réformes  financières  ou  de  police,  réclamées 
par  Abdel-Aziz  lui-même,  et  qui  seront  réglées  par  la 
Conférence,  ce  qui  leur  donnera  un  cachet  interna- 
tional. 

Cette  solution  heureuse  de  difficultés  qui  ont  préoc- 
cupé l'opinion  publique,  est  le  résultat  d'efforts  com- 
muns des  deux  Gouvernements,  dont  lés  pourparlers 
ont  été  empreints  de  la  plus  complète  loyauté. 

De  part  et  d'autre,  on  a  traité  les  questions  dans  un 
esprit  de  confiance  réciproque,  en  ne  songeant  qu'à  se 
convaincre  et  en  aspirant  à  ménager  les  susceptibilités 
par  d'incessants  égards  mutuels,  comme  il  convient 
entre  grandes  nations  causant  sur  le  pied  d'une 
égalité  parfaite  et  respectant  scrupuleusement  leur 
dignité. 

•wv  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  7  juillet,  à 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubct. 

M.  Rouvier  a  entretenu  ses  collègues  des  négociations  en- 
gagées avec  l'Allemagne  au  sujet  de  l'affaire  du  Maroc.  Une 
note  communiquée  dit  :  «  Tout  permet  d'espérer  qu'un  accord 
définitif  interviendra  à  bref  délai.  » 

Le  Conseil  s'est  ensuite  occupé  des  travaux  restant  à 
accomplir  par  les  Chambres  avant  leur  séparation.  Si  l'am- 
nistie et  les  quatre  contributions  directes  peuvent  être  votées 
par  les  deux  Assemblées,  comme  on  l'espère,  d'ici  à  jeudi 
13  juillet,  la  session  sera  close  ce  jour-là  par  décret. 

Le  Ministre  de  l'Instruction  publique  a  soumis  au  Conseil 
une  nouvelle  >érie  d'une  centaine  d'écoles  congréganistes  qui 
vont  être  fermées  par  décret  en  exécution  de  la  loi  qui  inter- 
dit l'enseignement  congrégauiste. 

Le  7  juillet,  la  (Chambre,  après  avoir  voté  l'ajournêment 
du  projet  sur  les  tissus  de  soie  pure,  afin  de  permettre  au  Gou- 
vernement de  négocier  avec  la  Suisse  et  de  lui  apporter  le  ré- 
sultat de  ses  négociations,  est  revenue  à  l'interpellation  sur 
les  établissements  de  bienfaisance  privée  commencée  il  y  a  plus 
de  deux  mois  et  discutée  de  loin  en  loin  le  vendredi.  D'aucuns 
prétendaient,  rappelant  la  légendaire  interpellation  sur  les 
grèves  de  Marseille,  que  l'interpellation  sur  les  établissements 
de  bienfaisance  privée  aurait  le  même  sort  et  qu'elle  ne  pren- 
drait fin  qu'avec  le  Ministère  lui-même.  La  Chambre  n'a  pas 
voulu  que  la  session  se  terminât  sans  qu'une  sanction  fût 
donnée  aux  faits  si  longuement  exposés  par  tant  d'orateurs 
et  elle  a  voté,  comme  conclusion  à  l'interpellation,  la 
nomination  d'une  Commission  d'enquête  de  vingt-deux 
membres,  puis  un  ordre  du  jour  déposé  par  M.  Ilrcton, 
accepté  par  le  (Sarde  des  sceaux  et  qui  invite  le  Gouverne- 
ment à  appliquer  les  lois,  à  faire  rendre  par  le  Conseil  d'Etat 
le  règlement  d'administration  publique  prévu  par  la  loi  du 
'J4  juillet  188'J  et  à  faire  mettre  en  discussion  dans  le  plus 
bref  délai  Le  projet  de  loi  relal if  à  la  surveillance  des  établis- 
sements d'assistance  privée. 
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•wv  La  Commission  du  budget,  maintenue,  comme  on  lo 
suit,  par  la  Chambre,  pour  l'examen  du  budget  de  1900,  s'est 
réunie  le  7  juillet. 

Elle  a  confirmé  les  pouvoirs  de  son  président,  M.  Georges 
Cochery,  et  des  autres  membres  du  Bureau.  Le  rapport  gé- 
néral resle  conlié  à  M.  Pierre  Baudin. 

Eu  ce  qui  concerne  les  rapporls  particuliers,  elle  s'est 
bornée  à  cinq  modifications  rendues  nécessaires  par  vacance 
ou  mutation. 

M.  Gervais  a  été  nommé  rapporteur  des  affaires  étrangères; 
M.  Lucien  Hubert,  de  l'agriculture;  M.  Puech,  des  conven- 
tions; M.  Chaumet,  des  protectorats,  et  M.  .Janet,  de  la  Caisse 
d'épargne. 

M.  Gervais,  dans  le  dernier  budget,  avait  rapporté  les 
«  conventions  »  qu'il  cède  aujourd'hui  à  M.  Puech. 

MM.  Chaumet,  Hubert  et  Janet  ne  font  partie  de  la  Com- 
mission que  depuis  quelques  mois.  Ils  ont  été  nommés  lors 
de  l'élection  partielle  à  laquelle  donna  lieu  le  remplacement 
de  M.  Paul  Doumer.  devenu  président  do  la  Chambre,  et  des 
membres  de  la  Commission  entrés  dans  le  cabinet  Rouvier. 

La  Commission  a  décidé  de  siéger  juqu'au  20  juillet,  pour 
examiner  les  budgets  des  Ministères  et  de  reprendre  ses  tra- 
vaux du  1"  au  15  août  pour  achever  son  travail. 

Les  rapporteurs  pourront  faire  ainsi  distribuer  leurs  rap- 
ports dès  la  rentrée  d'octobre. 

wv  Le  8  juillet.  l'Agence  Haras  a  communiqué  la  note 
suivante  : 

«  Le  prince  Radolin  a  été-  reçu  aujourd'hui  à  six  heures 
par  M.  Rouvier. 

«  Le  président  du  Conseil  et  l'ambassadeur  d'Allemagne  se 
sont  entendus  définitivement  sur  la  rédaction  des  communi- 
eations  à  échanger  entre  les  deux  Gouvernements. 

«  Les  communications  seront  portées  probablement  à  la 
connaissance  du  Parlement  dès  lundi. 

«  Elles  sanctionnent  un  accord  de  vues  sur  les  questions 
marocaines  qui,  sauvegardant  les  intérêts  de  la  France,  a 
amené  son  adhésion  à  la  Conférence.  ■> 

wv  La  Commission  du  budget  s'est  réunie  sous  la  prési- 
dence de  M.  G.  Cochery. 

Sur  la  proposition  de  M.  Baudin,  rapporteur  général,  la 
Commission  a  adopté  : 

1"  Le  projet  de  loi  des  contributions  directes  de  1906  ;  2°  -le 
crédit  demandé  par  le  Gouvernement  pour  le  voyage  du  Pré- 
sident de  Ja  République  en  Espagne  ;  3°  le  projet  de  loi  relatif 
à  l'Exposition  de  Milan,  en  ramenant  le  crédit  de  450.000  à 
*90.0e0  francs. 

wv  r.e  10  juillet  M.  Rouvier  a  t'ait  à  la  Chambre  la  décla- 
ration suivante  : 

«  La  Chambre  n'a  point  oublié  que  notre  ministre  au 
Maroc  avait  pour  mission,  en  se  rendant  à  Fez,  au  mois  de 
janvier  dernier,  de  faire  connaître  au  Sultan,  au  nom  de  la 
Franc-,  les  réformes  les  plus  propres  à  remédier  à  la  situation 
troublée  de  son  empire. 

>•  K\posés  dans  leurs  grandes  lignes  et  à  titre  consultatif  à 
une  assemblée  de  notables,  examinées  très  complètement,  de 
concert  avec  des  plénij  otentiaires  désignés  à  cet  ellet,  ces 
projets  de  réformes  ne  soulevèrent  aucune  lin  de  non-rccevoii-, 
aucune  objection  grave.  Mais  Su  Majesté  chéiifienne.  après 
avoir  été  mise  au  courant  de  ces  négociations  préliminaires, 
désira  prendre  l'avis  des  puissances  étrangères  et  les  inviter, 
à  cet  effet,  à  se  réunir  en  Conférence  internationale.  L'invita- 
tion nous  a  été  adressée  à  la  date  du  30  mai. 

«  A  la  date  du  0  juillet,  le  Cabinet  de  Berlin  faisait  con- 
naître, par  urre  note  au  Gouvernement  de  la  République,  que 
la  Conférence  lui  paraissait  le  meilleur  moyen  de  préparer 
ces  réformes.  • 

a  Nous  avons  répondu  que  nous  n'étions  pas  opposés  en 
principe  et  de  parti  pris  à  l'idée  de  la  Conférence,  mais  qu'il 
nous  paraissait  nécessaire  peur  y  donner  utilement  notre 
adhésion,  de  nous  mettre  d'accord  avec  l'Allemagne  sur  cer- 
tains principes  dont  nous  ne  pourrons  nous  départir  au 
Maroc.  Nous  désirions  notamment  acquérir  la  certitude  que 
le  Gouvernement  impérial  appréciait  comme  nous  l'intérêt 
spécial  qu'avait  la  Fiance,  en  raison  de  sa  situation  de  pays 
limitrophe,  au  maintien  de  Tordre  dans  1  empire  chérifien. 

«  Les  explications  que  j'ai  échangées  avec  l'ambassadeur 
d  Allemagne  à  Paris,  celles  qui  sont  intervenues  entre  notre 
représentant  à  Berlin  et  le  prince  de  Bûlovv,  ont  amené  les 


deux  Gouvernements  à  se  donner,  les  assurances  réciproques 
dont  les  lettres  que  je  vais  lire  à  la  Chambre  ont  fixé  L-h 
termes.  » 

M.  Rouvier  lit  à  la  Chambre  les  deux  h-llres  échaiij.'é<-s 
entre  lui  et  le  prince  Radolin. 

Cet  échange  de  lettres  a  été-  suivi  de  la  déclaration  sui- 
vante : 

Le  Gouvernenfent  de  la  République  et  le  Gouvernement 
allemand  conviennent  : 

1°  De  rappeler  à  Tanger  simultanément  leurs  missions 
actuellement  à  Fez  aussitôt  que  la  Conférence  sera  réunie  ; 

2°  De  faire  donner  au  sultan  du  Maroc  des  conseils  par 
leurs  représentants,  d'un  commun  accord,  en  vue  de  la  fixa- 
tion du  programme  qu'il  proposera  â  la  Conférence  sur  les 
bases  indiquées  dans  les  lettres  échangées  sous  la  date  du 
8  juillet  1905  entre  le  président  du  Conseil,  Ministre  des  Af- 
faires étrangères,  et  l'ambassadeur  d'Allemagne  à  Paris. 

Fait  à  Paris,  le  8  juillet  1005. 

Signé  :  I'.oivier,  Raijolin. 

M.  Bouvier  ajoute  : 

«  L'entente  est  donc  formelle  entre  l'Allemagne  et  nous  sur 
les  principes  essentiels  dont  le  maintien  au  Maroc  a  pour  la 
France,  puissance  limitrophe,  un  prix  tout  particulier.  De 
même  est  reconnu  l'intérêt  spécial  que  nous  avons,  à  ce  titre, 
nu  maintien  de  l'ordre  dans  l'empire  chérifien,  tout  état  de 
trouble  au  Maroc  pouvant  avoir  une  répercussion  parmi  les 
populations  musulmanes  sujettes  de  la  France.  Enfin,  les 
ileux  Gouvernements  admettent  également  l'utilité  d'intro- 
duire au  Maroc  des  réformes  de  police  et  des  réformes  finan- 
cières, ainsi  que  nous  avions  pris  l'initiative  de  le  proposer; 
nous  apporterons  de  concert  au  sultan  des  conseils  sur  le 
programme  à  établir  en  vue  de  la  consultation  des  puissances 
sur  les  bases  résultant  de  nos  divers  accords. 

«  L'accord  si  désirable  qui  s'est  ainsi  réalise  entre  les  deux 
Gouvernements  laisse  intacts  les  arrangements  que  la  France 
avait  précédemment  conclus  avec  d'autres  puissances.  A 
aucun  moment  des  négociations,  la  discussion  ne  s'est  portée 
sur  l'accord  franco-anglais  du  8  avril  1904  et  sur  l'accord 
franco-espagnol  du  3  octobre  de  la  même  année. 

<(  La  déclaration  faite  —  dans  les  lettres  échangées  —  au 
sujet  des  traités  et  arrangements  de  la  France  aussi  bien  que 
des  assurances  formelles  que  le  représentant  du  Gouverne- 
ment impérial  m'a  apportées  spontanément  au  cours  3c  nos 
pourparlers  et  à  renouvelées  à  leur  issue,  me  permettent 
d'affirmer  devant  vous  que  l'Allemagne  ne  met  pas  en  cause 
nos  accords  avec  l'Angleterre  et  avec  l'Espagne. 

«  Pourrait-il  d'ailleurs  en  être  autrement?  Ces  accords 
n'engagent  vis-à-vis  de  nous  que  les  deux  puissances  qui  les 
ont  signé  et  réciproquement  nous  engagent  seuls  vis-à-vis 
d'elles.  11  ne  pouvait  être  question  d'en  tirer  argument  contre 
aucune  autre  puissance,  de  même  qu'aucune  autre  puissance 
ne  peut  rien  objecter  aux  conditions  que  l'Angleterre  et  l'Es- 
pagne ont  consenties  pour  leur  part  et  dans  la  plénitude  de 
leur  droit. 

«  La  Chambre  se  félicitera  certainement  de  1  heureux  ré- 
sultat auquel  ont  abouti  les  négociations  entre  la  Franco  et 
1'Allcmague  au  sir'et  du  Maroc,  grâce  aux  sincères  eflortsde 
leurs  Gouvernements.  » 

Celte  déclaration  a  été  acceuillie  par  des  applaudissements 
unanimes  sur  tous  les  bancs  de  la  Chambre. 

Après  que  M.  Rouvier,  président  du  Conseil,  eut  donné 
lecture  de  la  déclaration  du  Gouvernement  relative  à  l'accord 
franco  allemand  sur  les  incidents  de  la  politique  française  au 
Maroc,  la  Chambre  a  repris  sa  discussion  do  la  loi  sur  les 
retraites  ouvrières.  MM.  Charles  Beuoist,  de  Gailhard-Ban- 
cel,  de  Ramel  et  Vaillant  ont  pris  la  parole  dans  la  discussion 
générale. 

wv  Le  11  juillet,  les  Ministres  se  sont  réunis,  à  l'Elysée, 
sons  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Ils  se  sont  entretenus  des  différentes  questions  qui  figurent 
à  l'ordre  du  jour  des  deux  Chambres,  et  sur  lesquelles  il 
importe  que  le  Parlement  statue  avant  la  clôture  de  la  ses- 
sion. 

M.  Merlou,  ministre  des  finances,  insisWa  notamment  pour 
obtenir,  avant  la  séparation,  le  vote  définitif  de  la  loi  relative 
aux  fraudes  dues  à  l'abus  du  sucrage  di  s  vius.  et  du  projet 
concernant  les  indemnités  à  allouer  aux  ouvriers  licenciés 
dans  les  arsenaux. 
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Le  Ministre  des  Finances  a  indiqué  au  Conseil  le  sens  des 
déclarations  qu'il  se  propose  de  faire  au  Sénat  en  réponse  à 
l'interpellation  de  M.  do  Lamar/elle  sur  «la  situation  faite 
au  Crédit  Foncier  par  les  jugements  rendus  par  certains  tri- 
bunaux sur  la  validité  des  inscriptions  hypothécaires  prises 
sur  les  immeubles  des  congrégations  ». 

Enfin,  le  Conseil  a  été  d'avis  do  proposer  à  la  Chambre 
d'ajourner  à  la  session  extraordinaire  les  débats  sur  le  projet 
réduisant  de  15  à  10  centimes  le  prix  d'affranchissement  des 
lettres. 

*vv  Le  11  juillet,  le  Sénat  a  voté,  à  une  grosse  majorité, 
le  projet  gouvernemental  d'amnistie.  Il  l'a  même  étendu  à 
deux  catégories  nouvelles  d'auteurs  de  délits,  en  adoptant  les 
amendements  de  MM.  Clemenceau  et  Las-Cases. 

Un  débat  s'était  engagé  à  propos  des  auteurs  de  fiches 
condamnés  par  les  Tribunaux  et  compris  dans  l'amnistie.  Le 
Président  du  Conseil  et  le  (larde  des  Sceaux  vont  coupé 
court  en  rappelant  le  but  d'apaisement  du  projet.  Les  résultats 
des  scrutins  sur  le  paragraphe  3  et  sur  l'ensemble  du  projet 
ont  démontré  que  la  Haute  Assemblée  souscrivait  pleinement 
à  l'idéal  de  concorde  que  le  Gouvernement  avait  fait  sien,  en 
l'occurrence. 

■wv  Là  Chambre  a  terminé  la  discussion  générale  du  projet 
de  loi  relatif  aux  retraites  ouvrières,  et,  après  les  déclarations 
de  M.  Guieysse,  rapporteur  de  la  Commission,  cl  celles  de 
M.  Dubicf,  ministre  du  commerce,  qui  a  appuyé,  au  nom  du 
Gouvernement,  le  projet  de  la  Commission,  elle  a  voté  à 
l'unanimité  de  560  votants  le  passage  à  la  discussion  des 
articles. 

-v»~  Le  12  juillet,  la  Chambre  a  voté  le  projet  de  loi  re- 
latif aux  quatre  contributians  directes  et  aux  taxes  assi- 
milées. Ce  résultat  n'a  pas  été  obtenu  sans  peine.  M.  De- 
nys  Cochin  a  tenu,  en  effet,  ù  exposer  à  la  Chambre,  à 
propos  des  quatre  contributions,  son  sentiment  sur  la  poli- 
tique extérieure  du  Cabinet,  et  sur  l'accord  intervenu  entre 
les  Gouvernements  de  la  France  et  de  l'Allemagne  rela- 
tivement aux  affaires  marocaines.  M.  Rouvier,  président  du 
Conseil,  avait  déclaré  qu'il  n'ajouterait  rien  à  la  communi- 
cation qu'il  avait  faite  lundi  à  la  Chambre  :  le  discours  de 
M.  Denys  Cochin  n'a  donc  pas  obtenu  de  réponse,  et  l'in- 
cident a  pris  fin  après  quelques  observations  de  M.  Arch- 
deacon. 

M.  Vcber  a  ensuite  proposé  de  discuter  l'impôt  sur  te  re- 
venu avant  les  quatre  contributions;  M.  Rouvier,  président 
du  Conseil,  a  vivement  prolesté  contre  cette  proposition,  et, 
devant  l'insistance  de  M.  Veber,  a  déclaré  que  si  elle  était 
adoptée,  il  laisserait  à  d'autres  la  charge  du  pouvoir.  La 
Chambre  a  alors  écarté  la  proposition  de  M.  Veber  à  près 
de  cent  voix  de  majorité. 

-»~v  La  Chambre  a  tenu  hier  deux  séances.  Le  matin,  die 
a  adopté  la  loi  relative  aux  prud'hommes  et  adopté  la  réduc- 
tion à  10  centimes  de  la  taxe  des  lettres. 

L'après-midi,  après  une  séance  très  orageuse  au  sujet  de 
l'amnistie,  la  discussion  a  dû  être  suspendue,  et,  à  la  reprise, 
M.  Rouvier  est  monté  à  la  tribune  lire  le  décret  de  clôture 
de  la  session.  L'amnistie  est  donc  remise  à  la  rentrée. 

•ww.  Le  Sénat  a  voté  le  projet  des  quatre  contributions. 


QUESTIONS   DU  JOUR 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  C") 
du  11  au  17  juin  1905  (24'  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


s-  -oj 

Rec. 

jr.  de 

Recette 

s  brutes 

Désignation  des 

met 
loil 

la  semaine 

des  années 

Différence 

lignes 

o  °- 

1905 

—  K 

5  v 

1905 

1901 

1905 

1904 

Etat  

2.916 

1.020 

955 

22.400 

21.794 

+ 

606 

Paria-Lyon-Méditer. . . 

9  362 

8  920 

8.110 

204.010 

201.376 

+ 

2  700 

—   Chemins  Algériens 

513 

213 

198 

4.495 

4  118 

+ 

377 

Nord  

3.765 

4.607 

4. 281 

104.252 

101.568 

+ 

2  684 

5.843 

3.871 

3.547 

80.451 

79  936 

+ 

515 

1.181 

4.62'i 

1.221 

101  711 

98.623 

+ 

3  086 

Est  

4.922 

4. 033 

3  693 

85.284 

82  894 

+ 

2  390 

2.000 

2  065 

19  297 

47.763 

+ 

1  .532 

898 

140 

161 

4-064 

3.797 

+ 

267 

1.209 

192 

193 

4644 

4.828 

181 

296 

96 

94 

1.70(1 

1  519 

+ 

181 

IJuneH  Algériennes .  . 

874 

122 

123 

2.218 

1  630 

+ 

588 

Méduc  

103 

23 

24 

008 

607 

1 

LA  GRÈGE  ACTUELLE 

AU  POINT  DE  VUE 

ÉCONOMIQUE  ET  FINANCIER 

(Suite)  (1) 


Voici  maintenant  l'emploi  détaillé  des  sommes 
encaissées  par  la  C.  F.  I.  de  l'année  1899  à  Tan- 
née 1904  incluse  : 


Etat  des  sommes  employées  par  la  C.  F.  I. 

inclusivement 
(Milliers  de  drachmes) 


Dépenses 

Service  de  la  Dette 

Reliquats 

Exer- 

de régie  et 

versés 

cices 

fra  i  s 

Exté- 

I ntéricure 

au  gou- 

d'ad°" 

rieure 

et  diverses 

vernement 

1899. . 

3.1F3.3 

25.905  2 

5.033.5 

16.040.3 

1900.. 

3.310.9 

26.250.0 

7.018.3 

12.815.0 

1901.. 

3.135.5 

26.440.5 

7.055.1 

15.317.6 

1902. . 

3.491.8 

24.506.1 

8.337.8 

14.820.5 

1903. . 

3.629.6 

27. f 66. 2 

9.094  7 

13.539.1 

1904.. 

3.108  6 

25.645.2 

9.526.3 

16.418.1 

de  L899  à  1904 


Total 
des 
emplois 


50.212.3 
49.454.2 
51.948.7 
51.162.2 
53.829.6 
54.698.2 

Le  total  annuel  des  sommes  employées  diffère 
légèrement  du  total  annuel  des  revenus  encais- 
sés, par  suite  du  report  d'un  exercice  à  l'autre 
de  certaines  rentrées  de  peu  d'importance. 

Le  service  de  la  dette  extérieure  embrasse  : 
1°  l'intérêt  et  l'amortissement  des  emprunts-or 
contractés  par  la  Grèce  de  1881  à  1893  dans  les 
conditions  stipulées  par  la  loi  du  Contrôle  ; 
2°  l'annuité  de  l'emprunt  de  1833  ;  3°  l'intérêt  et 
l'amortissement  de  l'emprunt  2.50  %  de  1898, 
garanti  par  la  France,  l'Angleterre  et  la  Russie. 

En  outre  de  ces  trois  affectations,  qui  consti- 
tuent le  service  ordinaire  de  la  dette  extérieure, 
la  deuxième  colonne  du  précédent  tableau  com- 
prend la  répartition  des  plus-values  et  des  profits 
du  change  prévue  par  l'article  6  du  Règlement 
de  la  dette  et  les  remboursements  spéciaux  indi- 
qués aux  articles  14  et  15  du  même  Règlement. 

Le  tableau  suivant  donne  le  détail  de  ces  di- 
verses affectations  : 

Service  de  la  Dette  extérieure  de  1899  à  1904 
inclusivement 
(Milliers  de  drachmes) 


Exer- 

Service 
ordinaire 

Plus-va- 
lues et 
profils  du 
change 

Remboursement 
act.  14  et  15 

Total 
du 

cices 

Tickets 

Monopole1 

service 

1899. . 
190).. 
1901. . 
1902. . 
1903. . 
1904.. 

21.749.5 
22.438.5 
22.096.2 
22.146.7 
24.301.8 
21.678.9 

2.213.6 
1.817.7 
•3. 306. 5 
1.835.8 
3.264.4 
3.966.3 

1.432.7 
1.494.2 
1.532.1 

509.3 
409.6 
505.7 
523.6 

» 

25.805.2 
26.250.0 
26.440.5 
24:506.1 
27.566.2 
25.645.2 

Comme  nous  l'avons  déjà  expliqué,  les  60  % 
des  plus-values  nettes  et  des  profils  du  change 
sont  employés,  par  moitié,  à  augmenter  l'amor- 
tissement et  l'intérêt  annuel  des  emprunts-or 
contractés  de  1881  à  1893.  L'article  4  du  Règle- 
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ment  décide,  en  outre,  que  les  intérêts  prove- 
nant des  titres  rachetés  ou  amortis  servent  ex- 
clusivement au  relèvement  de  l'intérêt  à  payer 
aux  titres  desdits  emprunts  restant  en  circula- 
tion. 

Les  comptes  relatifs  au  service  du  relèvement 
de  l'intérêt  sont  établis  à  la  fin  de  chaque  année 
et  l'augmentation  qui  en  résulte  est  payée  aux 
ayants  droit  dans  le  courant  de  l'exercice  sui- 
vant. Enfin,  l'article  8  détermine  l'ordre  dans  le- 
quel chacun  des  trois  groupes,  établis  par  l'ar- 
ticle 2,  doit  bénéficier,  à  tour  de  rôle,  du  reliquat 
disponible. 

C'est  en  observant  ces  prescriptions,  de  même 
que  celles  ayant  trait  aux  remboursements  spé- 
ciaux prévus  en  faveur  de  VEmprunt  des  Mono- 
poles 1887,  et  du  Funding  loan  1893,  que  la 
C.  P.  I.  a  distribué,  de  1899  à  1904  inclus,  les  inté- 
rêts annuels  suivants  aux  porteurs  des  titres  des 
six  emprunts-or  contrôlés  : 

Intérêts  annuels  reçus  par  les  porteurs  des  Emprunts-or 
contractés  de  1881  à  1893 


Années 

Monopoles 
4  %  1887 

Funding 
5  %  1893 

Fr. 

/o 

Fr. 

so 

L0.65 

2.13 

11.00 

2.20 

1S0O  

10.15 

2.03 

10.50 

2.10 

1901  

10.60 

2.12 

11.00 

2.20 

1902  

10.25 

2.05 

10.50 

2.10 

9.40 

1.88 

11.00 

2.20 

1904  

9.40 

1.88 

10.60 

2.12 

Moyenne .... 

L0.07 

2.01 

10.77 

2.15 

Emprunts 

Rentes 

5%81-84  90 

1  /a 

1890 

Fr. 

/a 

Fr. 

/o 

8.50 

1.70 

6.80 

1.36 

9.00 

1.80 

7.20 

1.44 

8.50 

1.70 

o.eo 

1.36 

9.00 

1.80 

6.80 

1.36 

8.50 

1.70 

7.20 

1.44 

9.50 

1.90 

7.60 

1.52 

8.83 

1.76 

7.07 

1.41 

Pour  apprécier  ces  résultats,  il  faut  se  rappeler 
que  l'article  3  du  règlement  de  la  dette  avait  fixé 
l'intérêt  minimum  à  servir  aux  emprunts-or  vi- 
sés par  l'arrangement  financier  de  la  manière 
suivante  : 

Emprunt  des  Monopoles  4  %  1887  :  43  %  de 
l'intérêt  originel,  soit  1.72  %  ou  8  fr.  60,  contre 

4  %  ou  20  fr.  par  obligation  de  500  fr. 
Emprunts  5  %  :  1881,  1884,  1890  el  1S93  :  32  % 

de  l'intérêt  originel,  soit  1.60  %  ou  8  fr.,  contre 

5  %  ou  25  fr.  par  obligation  de  500  fr. 

Rente  4  %  1890  :  32  %  de  l'intérêt  originel,  soit 
1.28  %  ou  6  fr.  40,  contre  4  %  ou  20  fr.  par  obli- 
gation de  500  fr. 

Pendant  la  période  1899-1904  'six  exercices), 
les  plus-values,  profits  du  change  et  intérêts  des 
titres  amortis  ont  donc  amélioré  l'intérêt  annuel 
minimum  servi  aux  obligations  d'une  somme 
moyenne  de  :  1  fr.47  pour  les  Monopoles  ;  2  fr.77 
pour  le  Funding  ;  0  fr.  83  pour  les  Emprunts  5  % 
1881,  1884  et  1890;  et  0  fr.  67  pour  la  Rente  4  % 
1890. 

Mais  il  convient  d'observer  que  les  améliora- 
tions spéciales  prévues  par  les  articles  13  et  14 
du  Règlement  en  faveur  des  Monopoles  et  du 
Funding,  ont  cessé  depuis  lo  1er  janvier  1903 
pour  les  Monopoles  et  depuis  l'échéance  d'octo- 
bre 1904  pour  le  Funding. 

L'amortissement  par  voie  de  rachats  en  Bourse 
a  commencé  dès  l'année  1898  et  a  été  opéré  con- 
formément aux  prescriptions  des  articles  2,  10 
et  11  du  règlement.  En  voici  le  détail  : 


Amortissement  annuel  des  Emprunts-or  contractés 
par  la  Grèce  de  1881  à  1808 


Années 

Nombre 
de  titres 
achetés 

Hommes 
consacrées 
aux  aclials 

Moyenne 
par  titre 
acheté 

Capilal 
nominal 

amorti 

Unités 

Francs 

Francs 

Francs 

1898. . . . 

684 

137  837 

201  12 

342.000 

1899. . . . 

3.&20 

856.338 

223  64 

•  1.914.500 

1900.... 

4.997 

995.220 

199  14 

2. 498. £00 

l'Ol.... 

4.667 

864.932 

185  33 

2.333  500 

1902.... 

4.441 

858.465 

193  30 

2.220.500 

1903. . . . 

4.984 

988.346 

198  28 

2.492.000 

1904. . . . 

8.094 

1.736.396 

214  53 

4. 047.000 

Totaux  . 

31.696 

6.437.434 

203  10 

15.848.000 

Le  tableau  suivant  montre  dans  quelle  propor- 
tion chacun  des  emprunts  contrôlés  a  bénéficié 
de  l'amortissement  pendant  la  même  période  : 

Amortissement  opéré  sur  cliacun  des  Emprunts  contrôlés 
pendant  les  années  1898,  à  1904  inclusivement  (1) 

Sommes 
consacrées 


Emprunts 


Monopoles  4n  J 1887. 
Funding  5  %  1893. 
Emprunt  5%  1881. 

—  1884. 

—  1890. 
Rente  4  %  1889  . . . 

Totaux  


N'ombre 
de  titres 
achetés 


Unités 
6.088 
573 
6. 610 
5.636 
3.866 
0.117 


31 .696 


aux 
achats 


Francs 
1.410.137 
129.012 
1.371.334 
1.199.516 
808.603 
1.518.832 


Moyen* 
par  litre 
acheté 


Francs 
231  65 
225  15 
215  30 
212  83 
209  16 
166  59 


203  10 


Capital 
nominal 
amorti 


Francs 
3. 044.000 
286.500 
3.£08.tOO 
2. 818.000 
1 .933.000 
4.558.500 


15.848.000 


6.437.434 

L'intérêt  annuel  des  31.696  titres  amortis  de 
1898  à  1904  inclus  s'élève  à  242.633  fr.  60  (6.088  x 
8  fr.  60+16.491x8  fr.  + 9.117x6  fr.  40  =  242.633 
francs  60)  et  comme  il  y  avait  encore,  au  1er  jan- 
vier 1905,  1  million  71.737  obligations  en  circu- 
lation pour  les  six  emprunts  contrôlés,  l'amélio- 
ration spéciale  provenant  de  l'intérêt  des  titres 
amortis  représente  en  moyenne  0  fr.  226  par 
obligation  non  amortie. 

En  ce  qui  concerne  le  service  de  la  dette  inté- 
rieure convertie  et  consolidée  en  1898,  et  des  nou- 
veaux emprunts  contractés  depuis  1898,  et  dont 
la  C.  F.  I.  a  accepté  de  faire  le  service  de  l'intérêt 
et  de  l'amortissement  pour  le  compte  du  gouver- 
nement hellénique,  le  tableau  ci-après  nous  en 
fournit  le  détail  : 

Service  annuel  de  la  Dette  intérieure  hellénique,  du 

remboursement-dés  billets  à  cours  forcé  et  des  Emprunts 
contractés  après  1898  : 

{Milliers  de  droclimes) 

Nouv.  Emprunts 


Exercices 


1899. 
1900. 
1901. 
1902. 
1903. 
1904 . 


Dette 
intérieur 

Conso • 
lidée  5  "( 


5.083.5 
5.078.2 
5  055.1 
5.041.1 
5.026.4 
5.001.3 


Retrait 
des 

billets 
à  cours 

forcé 


2.000.0 
2.000.0 
2.000.0 
2  0.0.0 
2.000.0 


Chemins 
de  fer 

helléni- 
ques 

Pyrgos 
à 

Méligala 

Total 

du 
service 
annuel 

5.083.5 

» 

7.078.2 

» 

7  055.1 

991.5 

305.2 

8. 337. S 

1.453.5 

614.8 

9.0P4.7 

1.911.6 

613.4 

9.526.3 

La  C.  P.  I.  effectue,  depuis  le  1er  janvier  1902, 
le  service  des  emprunts  contractés  par  l'Etat  en 
1900,  pour  l'achèvement  de  la  grande  ligne  Pirée- 
Larissa,  frontière  ottomane  et  de  la  ligne  de  Pyr- 

(1)  Tous  les  éléments  de  ce  tableau,  ainsi  que  ceux 
des  tableaux  précédents,  sont  tirés  des  Rapports  an- 
I  nuels  de  la  C.  F.  I. 
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gos  à  Méligala,  complément  nécessaire  du  réseau 
des  Chemins  de  1er  du  Péloponèse  aujourd'hui 
terminé. 

La  G.F.I.  fut  saisie  de  la  question  par  une  lettre 
du  20  mars,  dans  laquelle  M.  A'.  Simopoulos,  mi- 
nistre des  finances,  après  avoir  indiqué  le  grand 
intérêt  qui  résulterait  pour  la  Grèce  de  l'achève- 
ment rapide  des  lignes  projetées  et  analysé  les 
conventions  financières  qui  devaient  permettre 
cet  achèvement,  ajoutait  : 

K  Mais  l'exécution  des  conventions  concernant  les 
deux  voies  ferrées  ne 'pourrait  être  réalisée  que  si 
la  Commission  voulait  intervenir  pour  faciliter  le 
service  des  emprunts  à  conclure.  Ce  service  ne  sau- 
rait être  assuré  sans  qu'on  eût  disposé  en  sa  faveur 
le  restant  des  revenus-  affectés.  Et  il  est  entendu  que 
les  obligations  prises  par  le  gouvernement  helléni- 
que envers  le  Contrôle  international  restent  intac- 
tes ;  il  ne  s'agit,  en  effet,  que  du  concours  de  la 
Commission,  concours  nécessaire  pour  permettre 
d'affecter  au  service  des  emprunts  à  conclure,  ainsi 
que  nous  venons  de  le  dire,  le  restant  des  revenus 
appartenant  à  l'Etat,  d'après  les  règlements  en  vi- 
gueur... Le  gouvernement  hellénique,  auquel  las 
grandes  puissances,  dans  des  circonstances  analo- 
gues, ont  témoigné  de  leurs  sentiments  de  bienveil- 
lance, veut  espérer  encore  qu'elles  voudront  lui 
faire  preuve  de  ce  même  intérêt  en  contribuant  par 
4eur  décision  favorable,  au  développement  des 
moyens  de  communication  si  nécessaire  au  bien- 
être  du  pays.  » 

La  demande  du  gouvernement  hellénique  de- 
vait avoir  pour  conséquence  une  augmentation 
gratuite  des  charges  et  des  responsabilités  in- 
combant à  la  gestion  de  la  C.  P.  I.  ;  mais,  fidèle 
à  la  pensée  de  bienveillance  à  l'égard  de  la  Grèce, 
qui  n'a  jamais  cessé  de  l'inspirer  dans  l'accom- 
plissement de  sa  tâche  souvent  ingrate,  celle-ci 
transmit  la  demande  aux  six  grandes  puissances 
médiatrices  avec  avis  favorable  et  à  la  date  du 
2Ï  avril  1900,  son  président  annonçait  à  M.  Théo- 
toky,  président  du  conseil  des  ministres,  que 
les  six  puissances  donnaient  leur  adhésion  et 
que,  par  suite,  la  C.  F.  I.  se  chargeait  du  service 
financier  des  deux  futurs  emprunts  aux  condi- 
tions des  conventions  des  19  et  22  mars  1900. 

(  i  rûce  à  cet  accord,  le  gouvernement  hellénique 
put  trouver  des  capitaux  à  des  conditions  infini- 
ment plus  avantageuses  que  celles  qu'il  aurait 
obtenues  sur  sa  simple  garantie  ;  et  nous  avons 
vu,  par  l'un  des  précédents  tableaux,  que  les 
sommes  consacrées  au  service  de  l'intérêt  et  de 
ramoptissément  des  deux  nouveaux  emprunts 
n'a  diminué  que  provisoirement  le  solde  des  re- 
lifluats  disponibles  que  la  C.  F.  1.  lui  verse  cha- 
que année. 

En  effet,  en  190'i,  il  a  reçu,  de  ce  chef,  16  mil- 
lions 418.100  drachmes  (au  lieu  de  16.040.300 
drachmes  en  1899)  malgré  un  amortissement  de 
2  millions  de  drachmes  de  billets  à  cours  forcé, 
et  une  affectation  de  2.525.000  drachmes  pour  le 
serv  ice  des  deux  nouveaux  emprunts. 

Pfuir  terminer  ce  chapitre,  il  ne  nous  reste  plus 
qu'a  donner  le  capital  nominal  de  la  Dette  pu- 


blique hellénique  restant  en  circulation  au  31  dé- 
cembre 1898  et  au  31  décembre  1904. 

Dette  publique  Hellénique  :  Capital  nominal  restant  en 
circulation  au  31  décembre  des  années  1898  et  19i>'i: 


(Milliers  de  francs} 


Dettes  ex  or 

1H98 

1904 

1887  i  %  Monopole  

1893  5  %  Fundmg  

1881  5  %  

132. 984.  5 
9. 731.0 
103.435.0 

90. 472.  f. 

59.829.0 
154-919.6 

130.001.0 
9. 452.? 

.0). 292.0 
87.713.1 
57.968.! 

tf 0.441. 6 

1884  5  %  

1890  5  %  P»ée-îjari8se  .... 
1889  4  %  Rente  

18&8  2  }i  %  garanti  

1902  5  %  Ch.  fer  Hellénique 

Total  général  

551.374.5 
150. 000. C 

535.868.: 

146.760.1 
49.425.1 

701.374.5 

?32.0è8.î 

Différence 
en  1904 


2.983.5 
281.5 
3.143.0 
2.759.5 
1.860.5 
4.478.0 


-15.t06.0 

-  3.240.0 
4-49.425.0 


DETTES  EN'  DRACHMES 


■(-30.079.0 

[Milliers  de  drachmes) 


ISSô  Patriotique  sans  intérêt 

1898  5  %  unifié  

lyou  5  %  Pyrgos-ïleligala. , 
Billets  de  banque  d'Etat  

Totaux  


1.546  2 

619.2 

—  927.0 

2.300.2 

2.082.6 

-  217.6 

70. 227. 8 

75.790.0 

-  437.8 

11.700.0 

+11  700.0 

93.77G.0 

83.776.0 

-10.060.0 

173.850.* 

173:267.8 

rt-  117.6 

En  1898,  l'emprunt  de  150  millions  2.50  %  ga- 
ranti par  les  trois  puissances  protectrices  permit 
de  payer  l'indemnité  de  guerre  à  la  Turquie,  de 
liquider  le  déficit  de  1897  et  de  rembourser  toutes 
les  dettes  en  or  précédemment  contractées  par  le 
Trésor  grec.  Conformément  aux  dispositions  du 
règlement  de  la  dette,  le  gouvernement  hellé- 
nique procéda,  la  même  année,  à  la  conversion 
et  à  l'unification  de  sa  dette  intérieure  :  La  pre- 
mière colonne  du  tableau  précédent  donne  le  ca- 
pital nominal  de  la  Dette  hellénique  au  31  dé- 
cembre 1898,  c'est-à-dire  après  la  réalisation  de 
ces  diverses  opérations,  et  l'amortissement  de 
342.000  francs  sur  les  six  emprunts-or  1881-1893. 

On  peut  d'ailleurs  résumer  la  situation  de  la 
dette  publique  de  la  manière  suivante  : 

Capital  nominal  de  la  Dette  publique  hellénique 
à  la  lin  des  trois  années 


Désignation 

1897 

1898 

1904 

Emprunts-or....  francs. 
Dette-papier .  drachmes. 
Billets  d'Etat  (1)  id. 

583.001.593 
83.213.795 
9  i. 000. 000 

701.374.500 
80.074.262 
93.775.975 

732.053.500 
90.191.782 
83.775.975 

Ce  tableau  résume  les  résultats  des  opérations 
de  1898,  des  nouveaux  emprunts  de  1900  et  des 
amortissements  pratiqués  de  1898  à  1904  inclusi- 
vement. 

En  fait,  depuis  le  31  décembre  1897,  le  gouver- 
nement hellénique,  pour  liquider  les  conséquen- 
ces de  la  guerre  de  1897  et  pour  assurer  la  cons- 
truction de  son  réseau  ferré,  a  emprunté,  eh  ca- 
pital nominal,  200.092.500  fr.  d'or  et  11.750.000 
drachmes  ;  mais  pendant  la  même  période,  il  a 
été  remboursé  ou  amorti  pour  51.252.793  fr.  de 
dette  flottante  et  litres  d'emprunts-or,  et  pour 
11.632.480  drachmes  de  dettes-papier"  et  billets 
d'Etat  à  cours  forcé.  De  sorte  qu'entre  le  31  dé- 
cembre 1897  et  le  31  décembre  1904,  le  capital  no- 
minal de  la  Dette  publique  hellénique  n'a  réelle- 

(1)  Y  compris  les  petites  coupures  de  1  et  2  drachmes. 
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ment  augmenté  que  de  148.839.707  fr.  d'or  (dont 
49.500.000  fr.  pour  les  Chemins  de  1er  hellé- 
niques) et  de  117.520  drachmes  papier,  malgré 
l'emprunt  de  11.750.000  drachmes  du  chemin  de 
fer  Pyrgos-Méligala. 

{A  sttiore.)  Edmond  Théry. 


LE  BUDGET  DE  1906 


Le  Ministre  des  Finances  a  déposé  le  0  courant,  sur 
le  bureau  de  la  Chambre,  le  projet  de  budget  pour  1906. 
Ce  projet  étant  le  dernier  sur  lequel  il  sera  statué  au 
cours  de  la  présente  législature,  M.  Merlou  a  eu  l'ex- 
cellente idée  d'en  indiquer  les  lignes  principales  et 
résumer  brièvement  les  résultats  de  la  politique  finan- 
cière poursuivie  depuis  près  de  quatre  ans. 

Au  commencement  du  mois  de  juin  1902,  l'exercice 
1901  se  liquidait  avec  un  déficit  considérable,  plus  do 
12~>  millions.  Les  recouvrements  de  l'année  en  cours 
accusaient  encore  des  moins-values  persistantes,  près 
de  26  millions  par  rapport  aux  évaluations  pour  les 
cinq  premiers  mois  ;  l'encaisse  du  Trésor  était  descen- 
due à  154  millions  environ.  Bien  qu'on  pût  espérer, 
jusqu'à  un  certain  point,  voir,  dans  un  avenir  plus  ou 
moins  prochain,  les  recettes  reprendre  leur  progres- 
sion normale,  la  situation  était  critique,  et  il  fallait 
sans  retard  y  porter  remède.  Voici,  d'après  l'exposé 
des  motifs  de  M.  Merlou,  les  mesures  qui  furent  prises 
et  les  résultats  qu  elles  donnèrent  : 

L'économie  provenant  de  la  conversion  si  heureusement 
conduite  de  la  rente  3  1/2  0/0  permettait  sans  doute  peu 
après  de  réaliser  sur  les  crédits  de  la  Dette  publique  une 
réduction  de  près  de  32  millions  ;  mais  cette  diminution  était 
encore  insullisante  pour  couvrir  les  augmentations  de  dépen- 
ses reconnues  indispensables  au  bon  fonctionnement  des 
divers  services  publics.  Aussi,  dans  le  projet  du  budget  de 
190-3.  le  Gouvernement  s'attachait-il  tout  d'abord  à  asseoir  les 
recettes  sur  une  base  solide.  Pour  y  parvenir,  il  s'imposait  de 
calculer  strictement  les  prévisions  de  recettes  d'après  la  règle 
de  la  pénultième,  en  excluant  toute  majoration  et  toute  hypo- 
thèse optimiste.  Il  proposait  ensuite  des  mesures  fiscales 
énergiques,  tendant  à  faire  rentrer  dans  la  loi  commune  cer- 
tains prodoits  qui  jusqu'alors  échappaient  plus  ou  moins 
complètement  à  l'impôt,  en  même  temps  qu'il  n'hésitait  pas, 
tirant  les  conséquences  inévitables  de  la  Convention  de 
Bruxelles,  à  prendre  l'initiative  d'un  large  dégrèvement  sur 
les  sucres. 

Le  Parlement  donna  son  plein  assentiment  à  la  plupart  de 
ces  propositions,  sans  s'arrêter  aux  résistances  et  aux  objec- 
tions qu'elles  devaient  nécessairement  provoquer,  le  résultat 
w  s'en  faisait  pas  attendre.  Dés  les  premiers  mois  de  1903, 
les  recouvrements  commençaient  à  progresser,  les  plus- 
values  reparaissaient  et  elies  atteignaient  au  total,  à  la  tin  dî 
l'exercice,  le  chiffre  inespéré  de  130.752,223  francs.  Aussi, 
tandis  que  le  budget  réglé  de  1902  se  soldait  par  un  excédent 
de  dépenses  de  près  de  117  millions,  malgré  l'émission  de 
44  millions  d'obligations  à  court  terme  affectées  au  payement 
des  garanties  d'intérêt,  celui  de  1903,  le  premier  voté  dans  la 
8'  législature,  s'équilibrait  finalement  avec  un  excédent  de 
recettes  de  plus  de  70  millions  :  encore  avait-il  été  inutile  de 
faire  appel  aux  40  millions  d'obligations  que  le  Trésor  était 
autorisé  à  émettre  pour  la  garantie  d'intérêts  aux  Compagnies 
de  chemins  do  fer. 

Quoique  les  résultats  de  l'exercice  1934  ne  soient  pas 
encore  définitivement  arrêtés,  tout  permet  de  penser  qu'il  se 
rpglera  dans  dos  conditions  plus  satisfaisantes  encore.  L'excé- 
dent des  recettes  sur  les  dépenses  ressort  dès  aujourd'hui  à 
plus  de  50  millions,  grâce  aux  abondantes  plus-values  dont 
le  mouvement  s'est  maintenu  sans  interruption  jusqu'aux 
derniers  mois  de  l'année  et  qui  ont  atteint  tout  près  de 
l'w  millions.  Nul  doute  (pie  les  annulations  en  clôture  d'exer- 
cice n'accroissent  encore  notablement  cet  excédent  et  qu'en 
règlement  les  recettes  ne  soient  supérieures  d'au  moins 
90  millions  aux  dépenses  effectives. 


Du  simple  rapprochement  de  660  quatre  chiffres  :  en  1901 
et  1002,  déficits  de  tSB  et  110  millions:  en  1908  et  W04,  excé- 
dent de  recettes  de  70  et  90  millions,  ressort  avec  une  é\i 
dense  qui  dispense  de  tout  commentaires  la  rapide  améliora  ■ 
tion  de  nos  budgets. 

Cette  amélioration  a  été  assurée  exclusivement  par 
les  plus-values  des  recettes  considérables  des  deux  der- 
niers exercices,  car  le  chiffre  des  dépenses  n'a  cessé  de 
s'accroître  :  les  crédits  ouverts  par  la  loi  de  finances 
ont  passé  de  3.528.397.807  francs  en  £903  à  3  mil- 
lions 623,053.765  fr.  en  1005,  soit  en  trois  ans  une  aug- 
ineiilat  ion  île  '■)■>  millions. 

Cette  progression  de  dépenses  a  obligé  le  ministre 
des  finances  à  se  montrer  fort  réservé  dans  l'établis- 
sement de  son  projet  de  budget  pour  1906.  Comparé  à 
celui  voté  pour  1965,  il  présente  un  excédent  de  dé- 
penses de  B7  millions.  Encore  le  Gouvernement  a-t-il 
dû,  pour  ne  pas  dépasser  de  beaucoup  ce  chiffre,  double 
de  l'accroissement  moyen  annuel  des  dépenses,  s'in- 
terdire toute  innovation  tant  soit  peu  coûteuse,  toute 
amorce  de  programme  de  dépenses  et  s'en  tenir  presque 
littéralement  aux  augmentations  résultant  des  lois 
votées. 

Ces  dernières  s'élèvent  en  effet  à  50  millions,  soit 
80  0  0  de  l'augmentation  totale.  Les  principales  sont 
les  suivantes,  toutes  dues  à  l'application  des  nouvelles 
lois  votées  : 


Loi  militaire   21.000.001  francs 

Traitement  des  instituteurs   12.300.000  — 

Loi  sur  les  justices  de  paix   2.000.000  — 

Programme' naval   6.000.000  — 

Primes  à  la  marine  marchande  ....  6.500.000  — 

Œuvres  d'assistance   2.200.1000  — 

Pensions   2.. 300. 00  J  — 


Le  surplus  s'applique  à  des  dépenses  de  chemins 
de  fer,  de  vicinalité,  etc. 

Pour  faire  face  à  cette  augmentation  de  dépenses,  le 
ministre  s'est  efforcé  de  n'avoir  recours  à  aucune  aug- 
mentation d'impôts  et  à  aucune  création  d'impôts 
nouveaux.  Voici  comment  il  réalise  l'équilibre  : 

1°  L'application  de  la  règle  de  la  pénultième  année 
—  soit  1901  —  fait  apparaître  une  augmentation  de 
recettes  de  43  millions  ; 

2°  Le  ministre  fait  rentrer  dans  les  dépenses  nor- 
males les  frais  d'entretien  du  corps  d'occupation  de 
Chine  qui,  jusqu'à  présent,  étaient  soldées  par  des  pré- 
lèvements sur  le  compte  spécial  ouvert  à  la  suite  de 
l'emprunt  dit  de  Chine,  c'est-à-dire  gagé  sur  l'indem- 
nité payée  par  la  Chine.  En  incorporant  ces  dépenses 
au  budget  normal,  le  ministre,  comme  contre-partie, 
incorpore  aussi  en  ressources  le  solde  créditeur  du 
compte  spécial.  Or,  celui-ci  dépasse  les  dépenses  incor- 
porées de  14  millions  environ,  qui  constituent  dès  lors, 
pour  le  budget  de  1900  une  ressource  exceptionnelle  ; 

3°  Enfin,  le  minisire  fait  revivre  la  disposition  de 
l'article  8  de  la  loi  de  finances  de  1903  qui  n'avait  pas 
été  jusqu'à  ce  jour  mise  à  profit.  Cette  disposition  com- 
portait autorisation  de  négocier  jusqu'à  concurrence 
de  8.800.000  francs  en  capital  les  titres  de  rentes  attri- 
bués à  l'Etat  par  donations  ou  legs. 

Voici  comment  se  présente  ainsi  le  projet  de  budget 
comparé  aux  évaluations  adoptées  pour  1905  : 

Recettes 


Evaluations  Evaluations  Différences 

Nature            proposées  adoptées    à  l'exercice 

des  produits        pour  1906  pour  1905  1006 

(En  francs) 

Coiitributionsdirect.     503.821.675  501.589.564+  2.232.111 

Taxes  v  assimilées.      50.559.521  49.337.743+  1.211.778 

Enregistrement....     593.947.500  596.290.500  -  2.343.000 

Timbre                       185.502.600  189.010.700  -  3.448.100 

impôt  sur  les  opé- 
rations de  Bourse.        7.041.500  7.366.000-  324.500 
Taxe  sur  le  revenu 
des  valeurs  mobil.      84.406.500  80. 067. £00-^-  4.339.000 

Douanes                     436.973.000  447.142.000—10.169.000 

Contributions  indir.     608.086.900  586.709.800+21.377.100 

Sucres                       149.801.300  144.875.000  +  4.926.300 
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Evaluations  Evaluations  Différences 

Nature  proposées  adoptées    à  l'exercice 

des  produits  pour  1906  pour  1905  1906 

(En  francs) 

Monopoles  ot  exploi- 
tations directes  : 

Contributions  ind.  415.521.500  485.195.601+10.325.900 

Postes" et  télégr.  .  326.244.500  311.569-C00fl4.675.500 

Diverses  exploit. .  16.635.175  17.833.690-  1.198.515 

Domaines.....   53.330.518  50.956.600+  2.373.918 

Produits  divers  du 

budget   68 . 354 . 760  70 . 748 . 680—  2 . 393 . 920 

Ressources  except...  33.480.000  »  +33.480.000 

Recettes  d'ordre....  82.613.054  82.422.184+  190.870 


Totaux  (France). .  3 . 696 . 370 . C03  3.621.114.561+75.255.442 
Algérie   4.193.090        1.960.453+  2.232.637 


Totaux  généraux.  3.700.563.093  3.023.075.014+77.488.079 


Dépenses 

Crédits  Crédits 

demandés  votés  Différente 

pour   1906  pour  19C5       en  1906 

(En  francs) 

Finances                     271.148.58L  267.915.026+  3.203.555 

Justice                         37.443.850  35.448.100+  1.995.750 

Affaires  étrangères .       17.390.710  17.121.710+  269.000 

Intérieur                      89.739.869  86.030.589+  3.709.280 

G  lierre                        7 16 . 834 . 489  684 . 834 . 489+32 . 00  ) .  0(  0 

Marine                        333.0;i7.217  318.698.248+  6.338.969 

[nstruction  publ....     251.040.966  237.014.80d+14.026.160 

Beaux-Arts                    13  884.858  13.971.878—  87.000 

Cultes                          42.207.933  42.324.933—  117.000 

Commerce  et  indus  t.      56.846.541  52.114.401+  4.732.140 

Postes  et  télégraphes     258.052  924  247. 159. 489  +10. 893. 435 

Colonies                      110.706.793  110.779.3»8—  72.535 

Agriculture                   44.861.770  44.576.605+  285.165 

Travaux  publics ....     230.119.099  221.819.090+  300.000 

Total            2.465  315.600  2. 3S7. 838. 681+77. 476. 919 

Dette  publique           1.221.216.858  1.221.520.584—  303.726 

Pouvoirs  publics .. .       13.876.500  13.694.500+  182.000 


Totaux  généraux.  3.700.408.958  3.623.053.765+77.355.193 


En  résumé,  le  budget  de  1906  se  présente  de  la  ma- 
nière suivante  : 

Recettes   3.700.563.093  francs 

Dépenses   3.700.408.958  — 


Excédent  de  recettes..  154*135  francs 

Ce  budget  s'inspire  de  la  même  politique  financière 
que  celle  que  M.  Rouvier  avait  appliquée.  Il  a  l'incon- 
testable avantage  de  maintenir,  sans  demander  aux 
contribuables  des  sacrifices  nouveaux,  les  règles  posées 
et  les  résultats  obtenus  dans  cette  législature  par  les 
efforts  communs  des  Chambres  et  du  Gouvernement  : 
application  stricte  de  la  règle  de  la  pénultième,  incorpo- 
ration des  garanties  d'intérêt,  suppression  des  émis- 
sion d'obligations  à  court  terme. 

Comme  le  fait  remarquer  l'exposé  des  motifs,  «  cette 
politique  financière  a  permis  de  clore  en  peu  de  temps 
l'ère  des  déficits,  de  faire  face  à  toutes  les  dépenses  au 
moyen  de  ressources  ordinaires,  d'assurer,  en  dehors 
même  des  amortissements  automatiques  prévus  au 
budget,  le  remboursement  d'une  partie  de  notre  dette 
à  court  terme  ». 

Georges  Rourgarel. 


CRÉDIT  FONCIER  ÉGYPTIEN 


L'assemblée  générale  extraordinaire  des  actionnaires 
du  Crédit  Fonrirr  /<;</ yjairn  vient  d'autoriser  cette 
Société  ii  porter  son  capital  de  100  à  200  millions  de 
francs,  par  la  création  de  200.000  actions  de  500  francs 
libérées  de  125  francs  qui,  sous  réserve  de  l'exercice, 
des  droits  de  préférence  attribués  par  les  statuts  aux 
porteurs  des  actions  anciennes  et  aux  parts  de  fonda- 


teur, seront  remises  à  la  Société  Egyptienne  de  la 
Daira-Sanieh  en  paiement  partiel  de  ia  cession  de  ses 
créances  et  sur  les  acquisitions  de  ses  terrains. 

Cette  augmentation  de  capital  est  donc  la  consé- 
quence d'une  vaste  opération  qui  va  doubler  les  affai- 
res du  Crédit  Foncier  Egyptien  et  l'oblige  à  mettre  son 
capital  en  rapport  avec  cette  extension  nouvelle. 

On  sait  que  la  Daïra-Sanieh  Company  Limited,  qui 
a  été  créée  en  1898  à  l'effet  d'acheter  au  Gouvernement 
Egyptien  les  domaines  de  la  Daira-Sanieh,  s'est  trans- 
formée récemment  en  Société  Egyptienne  sous  la  déno- 
mination de  Société  Egyptienne  de  la  Ùaïra-Sanieh. 

Elle  a  réalisé  cet  achat  et  a  procédé  à  la  vente,  par 
fractions,  de  ces  domaines,  en  accordant  aux  acheteurs 
des  facilités  de  paiement  :  de  ce  fait,  elle  possède  sur 
ces  acheteurs  des  créances  s'élevant  à  plus  de  200  mil- 
lions de  francs. 

Elle  a  offert  au  Crédit  Foncier  Egyptien  de  lui  céder 
ces  créances  moyennant  un  prix  payable  soit  en  espè- 
ces, soit  partie  en  titres  et  partie  en  espèces.  C'est  cette 
cession  que  les  actionnaires  du  Crédit  Foncier  Egyp- 
tien viennent  d'autoriser  en  votant  l'augmentation  du 
capital  et  en  donnant  au  Conseil  d'administration  tous 
pouvoirs  nécessaires.  La  Société  Egyptienne  va  donc 
transmettre  au  Crédit  Foncier  Egyptien  ses  créances 
hypothécaires  sur  les  acquéreurs  de  terrains,  créances 
qui  sont  garanties  par  le  privilège  du  vendeur  et  le 
Crédit  Foncier  Egyptien,  substitué  à  la  Société  Egyp- 
tienne dans  tous  ses  droits  et  garanties  contre  les 
acquéreurs  de  terrains,  deviendra  créancier  direct  de 
ces  acquéreurs. 

Cette  opération  se  fera  moyennant  la  remise  des 
200.000  actions  nouvelles  de  500  fr.,  libérées  de  125  fr., 
absolument  identiques  aux  200.000  actions  existantes 
et  moyennant  le  versement  du  solde  en  espèces. 

C'est  pour  se  créer  les  ressources  nécessaires  à  ce 
versement  que  le  Crédit  Foncier  Egyptien  va  procéder, 
le  25  courant,  par  l'intermédiaire  de  la  Société  Géné- 
rale, de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  et  du 
Comptoir  National  d'Escompte,  à  l'émission  de  203.819 
obligations  foncières  3  0/0  de  500  fr.,  faisant  partie 
d'une  série  de  500.000  obligations,  dont  la  création  a 
été  autorisée  par  décision  du  Conseil  d'administration 
du  16  juin  1905. 

Le  prix  de  souscription,  fixé  à  437  fr.  50,  payable 
50  fr.  en  souscrivant  et  387  fr.  50  à  la  répartition",  fait 
ressortir  ce  nouveau  placement  au  taux  de  3  42  0/0,  et 
il  est  à  prévoir  que  le  public  mettra  autant  d'empres- 
sement à  rechercher  ce  titre  qu'il  en  a  mis  à  accueillir 
les  anciennes  obligations  du  Crédit  Foncier  Egyptien, 
ainsi  que  les  actions  de  cette  Société. 

Cet  Etablissement  jouit,  en  effet,  sur  le  marché 
français,  d'une  faveur  marquée  qu'expliquent  les  bril- 
lants résultats  obtenus  jusqu'ici  et  les  grandes  pers- 
pectives d'avenir  que  laisse  entrevoir  le  développement 
constant  de  ses  affaires. 

Fondé  en  1882,  par  la  Société  Générale  et  le  Crédit 
Lyonnais,  en  vertu  de  l'autorisation  donnée  par  décret 
du  Khédive,  il  a  pour  objet  de  prêter  sur  hypothèque 
aux  propriétaires  d'immeubles  en  Egypte  des  sommes 
remboursables,  soit  à  long  terme  par  annuités,  soit  à 
court  terme  avec  ou  sans  amortissement  ;  de  créer  et 
négocier  des  obligations  foncières  ou  lettres  de  gage 
remboursables  au  pair  ou  avec  primes. 

Le  capital  du  Crédit  Foncier  Egyptien  avait  été  fixé, 
à  l'origine,  à  40  millions  de  francs;  il  était  divisé  en 
80.000  actions  de  500  fr.  nominal.  L'extension  cons- 
tante des  affaires  a  nécessité  plusieurs  augmentations. 
En  1881,  il  fut  porté  à  80  millions  au  moyen  de  la 
création  de  80.000 actions  de  500  fr.  émises  à  502  fr.  50, 
et  en  juin  1904  40.000  nouvelles  actions  de  500  fr.  furent 
créées  et  offertes,  par  préférence,  aux  porteurs  d'ac- 
tcons  anciennes  cl  départs  de  fondateur,  au  prix  de 
632  fr.,  moins  375  fr.  représentant  les  versements  non 
encore  appelés.  Le  capital  social  était  donc  de  100 
millions  de  francs,  dont  25  millions  versés  seulement  : 
la  décision  do  la  dernière  assemblée  l'a  porté  à  200 
millions  de  francs. 
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Voici  les  deux  derniers  bilans  de  cette  Sockt':  : 

Bilan  au  :n  décembre 
(Clôture   de  l'exercice) 

~1903    ~~~~  f904 
Actif  (Eq  francs) 

Actions  

Immeuble  social  

Mobilier  

Caisse  

Effets  et  valeurs  diverses  . . . 
Comptes  de  banque  et  cor- 
respondait ts  débiteurs .... 
Prêts  hypothécaires  : 

Long  terme  

Court  terme  

Par  vente  d  immeubles  . . . 

Par  ouvertures  de  crédit.. 

En  réalisation  

Tiersacquéreurs  d'immeuble 

Semestres  d'anuuités  

Prêts  sur  nantissement  

Débiteurs  divers  

Intérêts  acquis,  mais  non 

échus  


60.000 

0UO  <> 

75.000.000 

» 

207 

216  93 

994.671 

39 

29 

675  38 

62  018 

97 

ai  2 

465  79 

346.977 

16 

158 

739  31 

939.0'.') 

43 

19.723 

329  £6 

16.084.366 

42 

171.698 

524  90 

203.586.754 

58 

3.429 

628  41 

3.965.848 

44 

6.951 

763  55 

6.341.883 

02 

7.782 

862  55 

10.071.532 

72 

497 

594  73 

1.198.298 

61 

&50 

999  43 

403.813 

85 

8.128 

614  82 

7.359.008 

14 

2.736 

490  26 

4.5f5.731 

01 

1.399 

743  81 

1.754.0:0 

75 

8.361 

008  02 

9.865.127 

67 

Totaux   291.968.746  25   345.499.132  36 


Passif 

Capital  social   80.000.030  » 

Réserve  statutaire   329.241  24 

Réserve  extraordinaire   » 

Réserve  spéciale  pour  accé- 
lérer lamortissement  de  la 

prime  sur  obligations   » 

Compte  de  prévoyance  pour 

parer  aux  risques  dos  prêts.  » 

Provision  pour  l'amorti? sè- 
ment des  obligations   5.580.118  16 

Comptes  de  Banque  et  cor- 
respondants créditeurs ....  2.823  44 

Versements  différés  sur  prêts 

hypothécaires   1.158.410  91 

Obligations  en  circulation. . .  183.501.637  51 

Obligations  sorties  aux  tira- 
ges à  rembourser   3.243.497  15 

Intérêts,  lots  et  dividendes  à 

paver   1.386.802  91 

Débiteurs  divers  et  créan- 
ciers  11.677.390  33 

Eflets  à  payer   634.420  40 

Intérêts  dûs  mais  non  échus..  2.116.4C4  83 

Profits  et  pertes   2.337.P69  38 


1C0. 000. 000  » 
458.701  12 
4.427.0S9  97 


9.604. 

772. 
6.439, 
1 

712. 
212.0E5, 

664 

982 

3.467 

2.761 
3.121 


919  89 

549  06 

224  26 

142  78 

558  36 
423  96 

.731  50 

.293  80 

.244  32 
203  88 
.522  41 
.577  05 


Totaux   291.968.746  25   345.499.132  36 


La  situation  ci-dessus-  fait  ressortir  à  la  fin  du  der- 
nier exercice  une  augmentation  dans  les  prêts  hypo- 
thécaires à  long  ternie,  augmentation  qui  n'est  pas 
moindre  de  31.888.2:9  lr.  (is  d'une  année  à  l'autre,  et 
qui  justifie  la  mesure  prise,  en  juin  190'r,  de  porter  le 
capital  social  de  80  à  100  millions  de  francs.  La  marche 
de  la  Société,  depuis  quelques  années  a  été  rapide,  et 
l'on  s'en  rendra  compte  en  se  rappelant  qu'il  y  a  cinq 
ans  seulement,  les  prêts  consentis  par  le  Crédit  Fon- 
cier Egyptien  n'atteignaient  même  pas  129  millions  de 
francs,  et  qu'ils  dépassent  aujourd  Lui  208  millions. 

L'opération  conclue  avec  la  Daïra-Sanieh  doublant 
le  montant  de  ces  prêts,  il  était  juste  que  le  capital 
social  bénéficiât  d'un  accroissement  correspondant. 
Voici,  du  reste,  un  tableau  des  dividendes  distribués 
pendant  les  dix  dernières  années  et  du  cours  moyen 
des  actions,  qui  montrent  à  la  fois  le  développement 
fructueux  de  cette  Société  et  la  faveur  croissante  dont 
ses  titres  jouissent. 

Dividendes 
par  an 
Francs 
5  - 


Exercices 


Années 


1894-  1895.. 

1895-  1896. . 

1896-  1897.. 

1897-  189 i. . 

1898-  1899.. 

1899-  1900. . 
1800-1901.. 

1901-  1902. . 

1902-  K03.. 

1903-  1904.. 


5  50 

6  » 


8  50 

9  50 
10  50 
12  » 
12  50 


1895. 
1896. 
1897. 
1898. 
1899. 
19C0. 
1901. 
1902. 
W)3. 
1904. 


Cours  actuel  .""T"   810 


Cours  moyen 
des  actions 
Francs 
459  94 
469  58 
489  62 
521  77 
539  54 
532  02 
541  17 
622  19 
656  51 
677  50 


L'importante  hausse  inscrite  par  ce  tilre  est  duc  aux 
brillantes  perspectives  d'avenir  que  laisse  entrevoir  la 
cession  de  la  Société  Egyptienne  de  la.  Daïra-Sanieh 
autant  qu'aux  résultats  <léj;ï  acquis. 

Il  est  à  prévoir  que  les  obligations  offertes  aujour- 
d'hui au  public  seront  recherchées  par  l'épargne  autant 
en  raison  de  leur  rendement  que  de  la  solidité  de  leur 
gage.  Toutes  les  obligations  émises  par  le  Crédit 
Foncier  Egyptien  jouissent,  en  effet,  des  mêmes  garan- 
ties; elles  no  peuvent  dépasser  le  montant  des  engage- 
ments des  emprunteurs  hypothécaires,  de  telle  sorte 
que  les  annuités  dues  par  ceux-ci  soient  toujours  au 
moins  égales  aux  annuités  qu'exige  le  service  des  obli- 
gations. 

A.  Lechenet. 


BIBLIOGRAPHIE 


Histoire  économique  de  l'imprimerie  (1) 

Un  jeune  docteur  ès-sciences  politiques  et  écono- 
miques, M.  Paul  Mellottée,  vient  de  publier  une  histoire 
de  l'Imprimerie,  qui  formera  un  livre  des  plus  intéres- 
sants lorsqu'il  sera  terminé.  Le  premier  volume,  l' Im- 
primerie sous  l' 'ancien  régime  (1439-1789),  est  seul  en 
vente  actuelien:;ent ;  nous  espérons  *jue  les  deux  vo- 
lumes qui  compléteront  l'ouvrage  ne  se  feront  pas  trop 
attendre. 

Bien  que  les  études  sur  l'imprimerie  aient  été  nom- 
breuses, et  que  quelques  unes  soient  excellentes  et  jouis- 
sent d'une  réputation  méritée,  M.  Mellottée  a  trouvé 
le  moyen  de  rajeunir  son  sujet  et  de  nous  introduire 
dans  un  monde  à  peu  près  inconnu. 

«  Pénétrer  dans  les  établissements  typographiques, 
«•  étudier  le  mécanisme  de  la  production,  la  répartition 
«  des  tâches  et  des  profits,  faire  l'inventaire  des  ma- 
«  chines,  des  caractères,  me  mêler  particulièrement 
«  aux  détails  de  l'existence  des  maîtres  et  des  ouvriers, 
«  étudier  leurs  rapports  entre  eux,  leurs  mœurs  et 
«  leurs  habitudes,  bref,  entreprendre  une  enquête  nii- 
«  nutieuse  comme  on  en  fait  de  nos  jours,  sur  la 
«  vie  des  imprimeurs,  tel  est  le  but  que  je  me  suis 
«  tracé.  »  L'auteur  a  rempli  sa  tâche  avec  conscience 
et  talent;  il  y  était,  d'ailleurs,  bien  préparé.  Sa  pre- 
mière jeunesse  s'est  écoulée  dans  une  grande  impri- 
merie du  centre  de  la  France  appartenant  à  sa  famille, 
et,  en  contact  quotidien  avec  les  ouvriers,  il  a  appris 
une  multitude  de  faits  qu'une  étude  sur  le  vif  peut 
seule  révéler.  La  liste  des  chapitres  indiquera  la  na- 
ture des  questions  traitées. 

Une  introduction  nous  fait  assister  à  la  naissance  de 
l'imprimerie  en  France  et  aux  efforts  de  Charles  VII 
pour  faire  répandre  chez  nous  les  méthodes  et  les  pro- 
cédés qui  venaient  d'être  inventés  par  Gutenberg.  En- 
suite, on  voit  quelle  a  été  l'attitude  de  nos  rois  vis-à-vis 
de  l'imprimerie,  les  permissions  d  imprimer,  la  cen- 
sure, les  permissions  tacites,  les  privilèges,  la  police 
des  livres. 

-  Toute  cette  partie  de  l'ouvrage  nous— prépare  à  une 
étude  complète  sur  les  corporations  d'imprimeurs,  leurs 
luttes  intestines  ou  avec  des  tiers,  relieurs,  enlumi- 
neurs, libraires  et  autres  ;  elle  nous  fait  connaître  la 
situation  des  apprentis,  des  alloués,  des  compagnons 
et  des  maîtres. 

Quand  M.  Mellottée  nous  a  présenté  les  imprimeurs 
dans  toutes  les  parties  de  leur  profession,  il  nous 
expose  l'organisation  du  travail,  le  contrat  de  travail 
et  les  salaires;  il  nous  montre  les  grèves,  qui  ne  sont 
pas  une  maladie  récente,  mais  qui  remonte  loin,  et  les 
revendications  qui  en  sont  la  cause  ou  le  prétexte. 
Après  le  personnel,  le  matériel,  l'atelier,  les  presses, 
les  caractères,  l'encre,  le  papier,  la  technique  de  l'épo- 
que, les  productions  de  l'imprimerie  et  leurs  prix. 

Le  volume  se  termine  par  l'état  général  de  l'impri- 
merie sous  l'ancien  régime,  par  une  conclusion  et  par 
une  fort  bonne  bibliographie. 

(1)  Paris.  Hachette  et  C".  1905. 
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Nous  ne  pouvons  que  donner  ici  un  résumé  succinct 
de  cet  ouvrage,  mais  nous  pouvons  affirmer  que  tous 
ceux,  et  ils  sont  légion,  qui  s'intéressent  à  1  histoire 
économique  et  particulièrement  aux  anciens  aleliers, 
trouveront  là  une  riche  moisson  de  faits  inconnus  et 
curieux  qui  rectifieront  pas  mal  d'idées  sur  l'existence 
des  ouvriers  sous  l'ancien  régime. 

Le  livre  de  M.  Mellottée  mérite  une  belle  place  parmi 
les  études  qui  nous  font  revivre  dans  un  passé  géné- 
ralement trop  peu  connu  et  trop  calomnié. 

Pierre  des  Essars. 


La  Central  Mining.  —  L'avis  suivant  vient  d'être 
envoyé  par  la  Chambre  syndicale  des  banquiers  en 
valeurs  à  terme  à  ses  adhérents  : 

«  Pour  faciliter  le  règlement  des  affaires  traitées  à 
«  l'émission  s-urla  Central  Mining,  bien  que  ces  affaires 
«  aient  été  faites  en  dehors  de  nos  marchés  : 

«  La  Chambre  syndicale  décide  que  le  pointage  aura 
«  lieu  le  jeudi  13  juillet,  à  9  h.  1/2.  Les  livraisons  se 
«  feront  à  partir  du  20.  Le  cours  de  compensation  a  été 
«  fixé  à  520  francs.  » 

Cette  décision  a  été  prise  pour  faciliter  la  négocia- 
tion des  titres  de  la  Çenirai  Minini/  qui,  depuis  le  7 
courant,  sont  complètement  libérés  ét  dont  la  livrai- 
son commencera  le  20  juillet. 

Le  Stock-Kxehange  n'admettant  sur  sa  liste  que  des 
titres  libérés,  les  démarches  relatives  à  cette  admis- 
sion, —  qui  doit  précéder  celle  de  l'inscription  à  la  cote 
de  notre  marché  officiel,  —  n'ont  pu  commencer  que 
ces  jours-ci.  Et  c'est  pour  éviter  un  retard  qui  eût  été 
fâcheux  pour  les  détenteurs  d'actions  de  la  Centrai 
Mining  que  la  liquidation  immédiate  des  opérations 
traitées  à  l'émission  a  été  décidée. 


Le  Futur  régime  du  Gaz  à  Paris.  —  MM.  Ad. 

Veber  et  Morlot  ont  demandé  à  la  fin  de  la  séance  de 
mercredi  à  la  Chambre  des  députés  la  discussion,  àda 
séance  du  matin  de  jeudi,  du  projet  de  loi  sur  laPiégie 
du  Gaz.  La  Chambre  n'a  pas  accepté  cette  proposition 
et  il  semble  à  présent  impossible  que  le  rapport  de 
M.  Morlot  soit  discuté  au  cours  de  cette  session. 


Banque  de  Londres  y  Mexico  (Mexico).  —  Les 

actions  de  cette  Banque,  Société  anonyme  au  cajutal 
de  2l.5GU.000  piastres  mexicaines,  divisé  en  215.000 
actions  de  100  piastres  chacune,  seront  admises  très 
prochainement  aux  négociations  de  notre  marché  offi- 
ciel. 

Les  origines  du  Banco  de  Londres  y  Mexico  remon- 
tent à  l'année  1877,  époque  à  laquelle  la  Banque  An- 
glaise The  London  Bank  and  Mexico  and  Sont  h  America 
établit  une  succursale  à  Mexico.  Cette  branche  ayant 
été  prospère,  elle  fut  transformée,  en  1889,  en  Banque 
Mexicaine  autonome,  sous  le  titre  de  Banco  de  Londres 
cl  Mexico,  au  capital  de  1.500.000  piastres,  et  celle  ci 
obtint  'lu  (  louvernement  mexicain  le  privilège  d'émis- 
sion des  hillels  de  banque. 

La  prospérité  de  la  nouvelle  Banque  s'accentuant,  et 
son  champ  d'activité  s'élargissant  rapidement,  elle 
procéda  successivement,  en  1X91  et  1890,  à  des  émis- 
sions d'actions  nouvelles,  la  première  portant  son  capi- 
tal à  3.600  000  de  piastres  e!  la  seconde  à  10.000.000  de 
piastres. 

Par  décision  de  l'assemblée  des  actionnaires,  le  ca- 
pital de  la  Banque  fut  de  nouveau  élevé,  en  1899,  à 
15.(1  O.0OI)  de  piastres,  au  moyen  de  la  création  de 
50:000  actions  nouvelles,  émises  au  prix  de  150  piastres, 
soit  avec  une  prime  i|e.5(l  piastres  par  action. 

Enfin,  par  suite  du  vote  de  l'assemblée  des  action- 


naires du  10  mai  dernter,  le  capital  de  la  Banque  a  été 
porté  à  son  montant  actuel  de  '2i.50O.0OO  piastres  ;  cet  te 
opération  a  été  réalisée  par  l'émission  de  65.000 actions 
nouvelles  au  prix  de  195  piastres,  soit  avec  une  prime 
de  95  piastres  par  action. 

Voici,  depuis  l'exercice  1897,  les  résultats  financiers 
de  la  Banque  : 

Années          Capital  Bénéfices  nets  Dividendes 

(En  piastres) 

1810   10. 000. 000  1.441.998  50  9  % 

1898   10.000.000  1.442.855  49  9 

1899   10.000.000  1.852.358  78  10 

1900   15.000.000  2  778.878  77  11 

1901(1;   15.000.0(10  3.039.177  67  12 

1902   15.U0  i.Oûo  2.605.882  49  12 

1903   15.000.000  2.609.776  63  12 

19J4   15.000.000  2.646.331  33  12 

Le  fonds  de  réserve  était  à  l'expiration  de  chacune 
des  années  suivantes  : 

Piastres 

  •     ■*  -■ . 

1897                 500.000  sur  un  capital  de  10  millions 

1896   1.000.000  —  10  — 

1889(2)....  4.000.0(0  —  10  — 

1900   4.750.000  —  15  — 

1901    5.500.010  —  15 

1902   6.000.000  —  15  — 

1903    6.500.000  —  15  — 

1904    7.000.000  —  15  — 

Kn  comprenant,  dans  le  fonds  de  réserve, -la  prime 
de  95  piastres  sur  la  nouvelle  émission  de  05.000 
actions,  ce  fonds  s'élèvera,  à  la  fin  de  l'exercice  1905, 
approximativement  à  13.700.000  piastres,  soit  plus  de 
03  0/0  du  capital  de  21.500.000  piastres. 

Par  suite  de  la  réforme  monétaire,  la  valeur  de  la 
piastre  mexicaine  aété  stabilisée  à  2  fr.  57.  Ace  cours, 
le  dividende  de  12  piastres  par  action  de  100  piastres 
ressort  à  30  fr.  84  net  d'impôt,  et  représente  au  cours 
de  550  fr:  fixé  par  l'introduction,  un  rendement 
de  5  00  0/0. 

Les  05.0'  0  actions  nouvelles  qui  seront  admises  très 
prochainement  à  la  Cote  officielle  de  la  Bourse  de 
Paris  sont  créées  jouissance  du  1er  janvier  1906;  elles 
recevront  donc,  comme  les  anciennes,  un  acompte  de 
dividende  de  l'exercice  1905  le  le*  août  1906  et  le  com- 
plément du  dividende  en  mars  1907. 

Pour  tenir  compte  des  intéi'êts  courus  jusqu'au 
31  décembre  1905,  ces  (5.000  actions  sont  munies  d'un 
coupon  intérimaire  de  4  piastres  80,  équivalent  au 
change  de  2  fr.  57,  à  12  fr.  33,  à  l'échéance  du  1er  jan- 
vier 1900. 

Les  actions  anciennes  cotent  en  ce  moment,  à 
Mexico,  240  piastres  (dividende  1905  compris). 

Si  l'on  tient  compte  de  la  différence  entre  le  divi- 
dende de  12  0/0  distribué  pour  1904  et  le  coupon  inté- 
rimaire de  4  p.  80  prévu  pour  les  actions  nouvelles,  ce 
cours  de  240  piastres  se  trouve  ramené  à  232  p.  80,  pa- 
rité de  l'action  nouvelle,  ce  qui,  au  change  fixe  de 
2  fr.  57,  correspond  à  598  fr. 


La  Réorganisation  des  Omnibus.  —  Le  Conseil 
municipal  de  Paris  va  décider  de  laisser  continuer 
l'exploitation  des  lignes  de  tramways  de  ia  concession 
Loubat,  qui  arrive  à  expiration  le  mois  d'août  prochain, 
par  la  Compagnie  Générale  des  Omnibus.  Celle-ci 
exploiterait  pendant  les  cinq  ans  qui  la  mèneront 
jusqu'à  la  lin  de  son  contrat.  D'autre  part,  la  Ville 
examinera  les  demandes  de  modifications  et  de  sup- 
pressions de  lignes  d'omnibus  soumises  par  la  Compa- 
gnie Générale  en  vue  d'amoindrir  le  déficit  de  l'exploi- 

1  I, 'exercice  1001  a  été  une  année  de  tension  monétaire, 
provoquée  pat  le  rapide  développement  de  l'industrie  au 
Mexique  ;  le  résultat  financier  a  été,  do  ce  fait,  au-dessus  de 
la  moyenne  normale. 

2)  f accroissement  subit  do  la  Réserve  est  dû  à  la  primo 
de  50  piastres,  réalisée  sur  les  50.000  actions  nouvelles  de 
rémission  1899. 
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tation  dos  omnibus.  Enfin,  la  première  Commission  se 
renseignera  sur  les  résultais  des  essais  qui  vont  se 
poursuivre  bientôt,  à  la  fois  à  Paris  et  à  Londres,  pour 
la  mise  en  service  régulier  d'omnibus  automobiles  des 
divers  systèmes. 


Modifications  à  l'Octroi  de  Paris.  —  D'impor- 
tantes décisions  ont  été  votées  hier  par  le  Conseil  mu- 
nicipal; en  dehors  de  remaniements  peu  sensibles  des 
droits  existants  en  vue  d'atteindre  des  objets  substitués 
à  ceux  soumis  à  l'octroi  :  tourteaux,  tôles,  vernis,  etc., 
on  a  décidé  d'admettre  au  bénéfice  de  la  reconnais- 
sance à  la  sortie  une  quantité  d'objets,  de  marchan- 
dises et  de  denrées  qui  ne  profitaient  pas- jusqu'à  pré- 
sent du  remboursement  des  droits  quant,  après  avoir 
été  introduits  dans  Paris,  ils  en  ressortaient. 

Quand  la  décision  du  Conseil  sera  homologuée  par 
le  Conseil  d'Etat  et  aura  été  rendue  applicable  par 
décret,  cette  faculté  pourra  être  réclamée  partout  com- 
merçant patenté  à  Paris  pour  les  marchandises  par  lui 
réexportées  ou  introduites  dans  les  établissements  de 
l'intérieur  jouissant  soit  de  l'abonnement  aux  combus- 
tibles, soit  de  l'entrepôt  réel  ou  à  domicile;  mais  seu- 
lement pour  les  marchandises  n'ayant  subi  ni  dénatu- 
ration,  ni  transformation,  ni  mélange. 

Mais  cette  nouvelle  facilité  donnée  aux  industriels  et 
aux  commerçants  parisiens  créera  probablement  un 
déficit  de  1.200.000  fr.  dans-  les  produits  de  l'octroi. 
Pour  parer  à  ce  déficit,  on  a  décidé  d'établir  un  droit 
de  5  fr.  par  100  kilogs  sui  les  ananas,  bananes, 
oranges,  cédrats,  raisins  frais  non  foulés,  grenades, 
nèfles;  de  50  centimes  par  hectolitre  de  plâtre  et  par 
mètre  cube  de  sables  maigres. 


Compagnie  Générale  des  Voitures  à  Paris.  — 
Dans  sa  dernière  «  Revue  Hebdomadaire  du  Marché 
Financier  de  Paris  »  V Economiste  Européen  a  men- 
tionné que  pour  la  seconde  quinzaine  de  juin  les  re- 
cettes de  la  Compagnie  Générale  des  Voilures  à  Paris 
s'étaient  élevées  à  872.459  fr.  55,  en  augmentation  de 
140.110  fr.  10  sur  celles  de  la  période  correspondante 
de  1904.  Cette  augmentation  a  permis  à  la  Compagnie 
devoir  ses  recettes  du  premier  semestre  de  1905  s'éta- 
blir, à  31.085  fr.  00  près,  au  même  niveau  que  celles 
du  prender  semestre  de  l'année  dernière,  et  si  nous  en 
croyons  les  renseignements  qui  nous  parviennent,  la 
légère  moins-value  qui  subsistait  encore  au  30  juin 
serait,  ù  l'heure  actuelle,  comblée. 

Il  y  a  là  un  point  intéressant  à  constater,  mais  il 
faut  ajouter  encore  que,  dans  une  entreprise  comme  la 
Compagnie  des  Voitures  à  Paris,  le  chapitre  des  dé- 
penses joue,  lui  aussi,  un  grand  rôle.  Or,  en  1904,  les 
recettes  diverses  du  trafic  de  la  Compagnie,  auxquelles 
sont  venues  se  joindre  les  recettes  en  dehors  du  trafic, 
avaient  atteint  le  montant  de  16.337.728 fr.  15,  au  lieu 
de  15.493.519  fr.  91,  soit  une  augmentation  de  844.203 
francs  24,  tandis  que  les  dépenses  étaient  ramenées  de 
14.814.879  fr  33,  chiffre  de  1903,  à  14.794.795  fr.  25, 
c'est- à-dirs  en  diminution  de  20.084  fr.  08. 

Comment  se  comporteront  les  dépenses  de  la  Compa- 
gnie en  1905  '?  Pour  s'en  faire  une  idée,  —  et  comme 
un  état  de  ces  dépenses  ne  peut  pas  être  publié  par 
quinzaines,  —  il  n'y  a  qu'à  se  reporter  au  rapport  pré- 
senté par  le  Conseil  d'administration  à  l'assemblée 
générale  annuelle  qui  a  eu  lieu  le  21  avril.  De  ce  do- 
cument, il  ressort  que  tous  les  efforts  de  la  Compagnie 
tendent  à  perfectionner  sans  cesse  le  matériel  offert  au 
public,  et  à  concentrer  ses  dépôts  pour  réduire  ses  dé- 
penses d'exploitation,  d'une  part,  et,  de  l'autre,  pour 
préparer  à  la  vente  les  terrains  qu'elle  possède.  A  pro- 
pos de  ces  ventes  de  terrains,  disons  qu'elles  ont  porté, 
depuis  1902,  époque  à  laquelle  les  actionnaires  avaient 
autorisé  la  cession  des  immeubles,  sur  11.449  mètres 
qui  ont  produit  2.511.718  fr.  90,  suit  une  plus-value  de 
oO  19  0  0  sur  le  prix  d'inventaire.  C'est  une  constata- 
tion d'autant  plus  intéressante  à  faire  que  l'on  avait 
prétendu  que  la  Compagnie,  pour  ses  ventes,  ne  pour- 
rait pas  même  arriver  à  ses  prix  d'inventaire  et  que, 


d'un  autre  côté,  ses  lorrains  disponibles  à  aliéner  en" 
core  figurent  au  bilan  pour  .'-528.740  fr.  51,  el  l'ensemble 
de  ses  immeubles  pour  3d.4ft8.045  fr.  58.  Ajoutons 
qu'avec  les  sommes  disponibles  des  aliénai  ions,  la 
Compagnie  a  racheté,  jusqu'à  la  date  du  29  avril, 
3.466  de  ses  obligations  ;  que  l'annulation  de  ces  obli- 
gations adonné  un  bénéfice  de  223.889  fr.  76;  que  ce 
bénéfice  et  ceux  produits  par  les  ventes  do  terrain  -  ont 
été  portés  au  compte  de  réserve  immobilier'?  qui  * ■  I a i t 
créditeur,  au  31  décembre  1904,  d'une  somme  de  2 
millions  97.405  fr.  78,  à  revenir  aux  actionnaires 
lorsque  la  dette  sera  remboursée  ;  enfin,  que  l'annula- 
tion de  ces  3.460  obligations  procure  à  l'entreprise  une 
économie  de  60.656  francs  d'intérêts  annuels,  dont  les 
actionnaires  bénéficieront. 

Ces  dernières  considérations,  que  nous  avions  déjà 
exposées  le  5  mai,  jointes  à  la  progression  des  recettes-, 
expliquent  pourquoi  l'action  de  la  Compagnie  des  Voi- 
tures à  Pans,  qui  ne  cotait  que  227  francs  au  M  dé- 
cembre 1904  et  241  francs  au  1er  juin  dernier,  s'inscrit, 
maintenant  à  204  francs,  ex-coupon  de  13  fr.  875  dé- 
taché le  5  courant. 

Car  les  résultats  obtenus  en  1904  ont,  comme  on  le 
sait,  permis  à  la  Compagnie  des  Voilures  à  Paris  de 
reprendre  son  service  des  dividendes  suspendus  depuis 
l'année  1900,  et  il  ne  reste  plus  qu'à  voir  ce  que  peut 
réserver  l'avenir. 

En  1904,  et  d'après  le  rapport  présenté  par  le  Conseil 
d'administration  aux  actionnaires  de  la  Société  réunis 
en  assemblée  générale  annuelle,  le  nombre  des  voitures 
déclarées  par  les  loueurs  a  été  de  10.172  en  1904,  contre 
10.074  en  1903  et  10.096  en  1902.  La  différence  est  peu 
sensible,  mais  il  n'en  a  pas  été  de  même  du  nombre  des 
voyageurs,  qui  s'est  élevé  à  41.834.312,  contre  40  mil- 
lions 410.840  en  1903,  et  40.970.172  en  1902.  Ici,  une 
observation  est  à  faire. 

La  Chemin  de  fer  Métropolitain  dr  Paris  a  trans- 
porté, en  1901,  48.478.110  vovageurs,  02.122,728  en  1902, 
100.107.031  en  1903,  et  117'750.521  en  1904.  Au  cours 
de  cette  dernière  année,  le  chiffre  des  voyageurs  du 
Métropolitain  a  donc  dépassé  de  75.916.309  unités  celui 
des  voitures  de  place,  mais  on  ne  peut  prétendre,  en 
présence  des  chiffres  ci-dessus,  que  cette  augmenta- 
tion dans  le  trafic  du  Métropolitain  ait  été  prise  sur  les 
voitures  de  place.  Elle  provient  simplement  des  dépla- 
éements  de  plus  en  plus  nombreux  de  la  population 
parisienne;  aussi  est- on  en  droit  de  dire  des  fiacres 
qu'ils  conservent  et  conserveront  toujours  une  nom- 
breuse clientèle,  à  condition  de  fournir  à  cette  même 
clientèle  des  voitures  commodes,  bien  aménagées  et 
des  chevaux  bien  choisis. 

Observons,  à  ce  sujet,  que  l'adoption  du  taximètre 
est  de  plus  en  plus  profitable  à  la  Compagnie.  Les  voi- 
tures qui  en  sont  munies  fontle  double- de  chargements, 
et  leurs  cochers,  qui  ont  cessé  d'être  locataires  à  leurs 
risques  et  périls  et  qui  sont  devenus  intéressés  aux  re- 
cettes, ont  le  plus  grand  intérêt  à  ce  que  ces  recettes 
soient  aussi  élevées  que  possible. 

D'autre  part,  il  faut  se  souvenir  que  les  bénéfices  de 
l'exercice  190i  s'étaient  élevés  à  1.542.927  fr.  90.  Cette 
somme  avait  été  diminuée  de  104.038  fr.  24  pour  ra- 
chat de  163  actions  en  Bourse,  pour  pneumatiques, 
améliorations  aux  voitures,  pertes  sur  marchandises, 
mais  augmentée  du  report  de  1903,  qui  était  de  09.862 
francs  03,  et  de  2.24(3  fr.  09  de  dividendes  périmés. 
Bref,  il  était  resté  comme  solde  disponible,  un  montant 
de  1.450.992  fr.  38  sur  lequel  le  dividende  n'a  absorbé 
que  798.045  fr.,  laissant  un  solde  à  reporter  à  nouveau 
de  652.347  fr.  38,  soit  H  francs  par  action.  Ainsi  donc, 
si  les  bénéfices  de  l'exercice  en  cours  sont  les  mêmes 
qu'en  1904,  c'est-à-dire  représentant  environ  25  francs 
par  action,  les- actionnaires,  à  la  On  de  l'année  sociale 
1905,  se  trouveront  en  présence  d'une  somme  disponible 
représentant  36  fr.  par  action.  11  reste  à  savoir  ce  que 
le  Conseil  d'administration  proposera  de  répartir  sur 
cette  somme. 


Société  Financière  Franco-Américaine.  — -  Le 

12  juillet  a  été  définitivement  constituée  la  Société 
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.Financière  Franco-Américaine,  Société  anonyme  fran- 
çaise  au  capital  de  50.000.000  de  francs,  fondée  par 
la  Banque  de  l'Union  Parisienne  et  la  maison  Speyer 
et  C°  de  New-York. 
Le  Conseil  d'administration  est  ainsi  composé: 
Président:  M.  Frédéric  Mallet,  de  la  maison  Mallet 
frères  et  C°  ;  vice-président  :  M.  James  Speyer,  de  la 
maison  Speyer  et  C°,  de  New- York,  président  du  Co- 
mité de  New-York;  administrateurs:  MM.  Georges 
Heine,  de  la  maison  Heine  et  C°  ;  Adrian  Iselin  junior, 
de  la  maison  A.  Iselin  et  C°,  de  New-York;  Robert  Ja- 
meson,  delamaison  Hottinguer  et  Cn  ;  Gordon  Mac  Do- 
nald, de  Ja  maison  Speyer  et  C°,  de  New-York;  Gus- 
tave Mirabaud,  de  la  maison  Mirabaud,  Puerari  et  C°  ; 
Louis  Monnier,  de  la  maison  de  Neullize  et  C°  ;  Emile 
Gdier,  de  la  maison  Lombard  Odier  et  Ce,  de  Genève  ; 
Norman  B.  Ream,  capitaliste,  administrateur  et  trustée 
de  plusieurs  Compagnies  américaines,  de  New- York  ; 
Félix  Yernes,  de  la  maison  Vernes  et  C°. 


Land  Bank  of  E»ypt.  —  Les  50.000  obligations 
3  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypt  sont  admises 
depuis  le  12  juillet  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant. 

La  Land  Bank  of  Egypt,  Société  égyptienne  dont  les 
actions  se  traitent  sur  notre  marché  officiel  aux  envi- 
rons de  240  francs,  a  pour  objet  : 

1°  De  prêter  sur  hypothèques  aux  propriétaires  d'im- 
meubles en  Egypte,  des  sommes  remboursables,  soit  à 
long  terme  par  annuités,  soit  à  court  terme  avec  ou 
saib  amortissement; 

2°  De  faire  l'acquisition  de  créances  hypothécaires, 
d'ouvrir  des  crédits  en  comptes  courants  sur  hypo- 
thèque ; 

3°  De  faire  des  avances  aux  cultivateurs  proprié- 
taires ruraux,  sans  affectation  hypothécaire,  pour  les 
besoins  de  leurs  cultures  annuelles,  mais  dans  les 
limites  des  revenus  de  leurs  terres  et  d'escompter  leurs 
billets  à  ordre  dans  les  mêmes  limites  et  par  aval  ; 

4"  De  recevoir  des  capitaux  en  dépôt,  avec  ou  sans 
intérêts. 

Le  capital  social  est  fixé  à  500.000  liv.  ég.,  dont 
475.000  liv.  ég.  divisées  en  95.000  actions  ordinaires 
de  5  liv.  ég.  chacune  et  25.000  liv.  ég.  en  5.000  parts  de 
fondateurs  de  5  liv.  ég.  chacune. 

En  outre  de  son  capital,  la  Société  peut  émettre  des 
obligations  pour  une  valeur  ne  pouvant  excéder,  en 
aucun  cas,  le  montant  des  engagements  des  emprun- 
teurs hypothécaires.  A  cet  égard,  un  relevé  des  prêts 
hypothécaires  effectués  en  Egypte,  dressé  ou  dûment 
certifié  exact  par  le  greffe  des  Tribunaux  mixtes,  doit 
être  annexé  au  bilan,  soumis  annuellement  à  l'assem- 
blée générale  des  actionnaires,  ainsi  qu'un  état  indi- 
quant le  montant  des  sommes  qui  auraient  été  déjà 
recouvrées  sur  lesdits  prêts. 

En  au2un  cas,  le  montant  total  des  obligations  émi- 
ses ne  peut  êire  supérieur  à  cinq  fois  le  capital  effecti- 
vement versé  sur  les  actions. 

Ces  obligations,  constate  le  prospectus,  jouissent 
d'une  garantie  absolue,  une  marge  toujours  très  grande 
existant  entre  la  valeur  réelle  du  gage  et  le  prêt  con- 
senti. L'estimation  des  terres  proposées  cn  hypothè- 
ques est  faite  par  une  Commission  d'experts  attachés  à 
la  Banque,  qui  tiennent  compte,  pour  leur  évaluation, 
de  la  valeur  locative  des  terrains  et  la  Banque,  de  son 
côté,  contrôle  les  rapports  des  experts  en  se  basant  sur 
les  études  faites  par  le  Gouvernement  pour  l'établisse- 
ment de  l'impôt  foncier.  D'ailleurs,  la  solidité  du  gage 
hypothécaire  résulte  de  la  richesse  des  produits  des 
terres  d'Egypte,  dont  le  principal,  le  coton,  sera  tou- 
jours recherché  par  les  marchés  d'Europe. 

L'introduction  de  ces  actions  sur  le  marché  officiel 
a  ètè  faite  sous  les  auspices  de  la  Société  Marseillaise 
de  Crédit  Industriel  et  Commercial. 


Société  des  Charbonnages  Hongrois  d'Uri- 
kany.      En  dépit  des  difficultés  avec  lesquelles  cette 


Société  a  eu  à  lutter  en  1904,  les  bénéfices  qu'elle  a  réa- 
lisés sont  en  progression  sur  ceux  de  l'exercice  1903, 
ainsi  qu'en  témoigne  le  compte  de  profits  et  pertes 
soumis  à  l'assemblée  générale  du  15  juin,  et  que  nous 
rapprochons  du  précédent  : 

Exercices 


1903 


1904 


l'roiliiits  (En  francs 

Compte  d'exploitation   629.464  71 

Dividende  do  la  Société  Petrozseny- 

Livaziuy-Lupiny  '■ .  330.636  » 

Compte  d'intérêts   36.072  13 

Total  des  produits   996.172  84 

Charges 

Frais  généraux   190.836  64 

Service  des  obligations   2'20.525  35 

Impots   22.3U6  73 

Amortissements   82.0v3  » 

Solde  bénéficiaire   4*0.981  12 

Sommes  ('gales   996. 172  84 


581.784  5S 

379.236  » 
95.645  86 

1.056.666  44 


155.867  35 
218.090  68 
15.681  84 

87.841  52 
579.185  05 

1.056.666  44 


Aux  soldes  bénéficiaires  ci-dessus,  il  convient 
d'ajouter  les  reports  des  deux  exercices  précédents  qui 
ont  été  de  72.255  couronnes  22  pour  1903,  et  de  71.419 
couronnes  29  pour  1904,  et  l'on  obtient  alors  les  soldes 
disponibles  suivants,  soit  :  553.236  couronnes  34  pour 
19n3,  et  650.004  couronnes  34  pour  1904. 

Voici,  comparée  à  celle  de  l'exercice  précédent,  la 
repartition  des  sommes  ci-dessus  : 

Exercices 
1803  1904 
(En  couronnes) 

Fonds  de  réserve   48.098  11     57.918  50 

Dividende  :  4  couronnes  40  en  1903, 

4  couronnes  80  cn  1904    264.000   »    360.000  » 

Tantièmes   34.7)8  94     49.827  99 

Amortissements  supplémentaires          125.000   »    125.000  » 

Dotations    supplémentaires    de  la 

caisse  des  retraites   10.000    »  » 

Report  à  nouveau   71.419  29     57  857  85 

Totaux  égaux  aux  soldes  disponibles.    553.236  34   650.604  34 

Nous  devons  faire  remarquer  que  les  débouchés  de 
cette  Société  se  sont  restreints  considérablement  pen- 
dant l'année  1904,  en  raison  du  ralentissement  général 
de  l'activité  de  l'industrie  métallurgique.  Toutefois,  la 
Société  a  trouvé  une  compensation  dans  la  fourniture 
du  charbon  à  des  entreprises  diverses,  notamment  à 
celles  s'occupant  de  la  fabrication  du  gaz.  Les  bénéfi- 
ces industriels  ont  donc  peu  fléchi  et  comme,  par 
contre,  il  y  a  eu  augmentation  dans  la  participation  de 
la  Société  dans  la  Société  Petrozseny-Livaziny-Lupiny, 
et  diminution  dans  les  charges,  les  actionnaires  ont  pu 
voir  leur  dividende  augmenter,  ainsi  qu'il  a  été  dit  plus 
haut. 

Pendant  l'exercice,  les  ventes  se  sont  élevées  à  355.192 
tonnes,  contre  344  .194  tonnes  en  1903,  et  il  suffira  d'un 
relèvement  des  prix  de  vente  pour  améliorer  encore  la 
situation  de  l'entreprise. 

L'assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires  qui 
a  eu  lieu  le  15  juin  a  approuvé  les  comptes  qui  lui 
étaient  soumis.  Elle  a,  en  outre,  décidé  la  conversion 
de  l'ancien  Emprunt  5  0/0,  s'élevant  à  2  millions  de 
florins  or,  au  moyen  d'un  nouvel  emprunt  de  4.600.000 
couronnes  ou  4.830.000  francs,  en  obligations  de  prio- 
rité de  400  couronnes  ou  420  francs  rapportant.  4  0/0,. 
remboursables  en  35  ans.  Le  prochain  bilan  portera  la 
trace  de  cette  modification.  Quant  au  bilan  arrêté  au 
31  décembre  dernier,  il  a  fait  mention  pour  la  première 
fois  de  l'augmentation  du  capital-actions  de  La  Compa- 
gnie porté  à  6  millions  de  couronnes  au  moyen  do 
l'émission  de  15.000  actions  de  80  couronnes,  effectuée 
au  moment  de  l'acquisition  des  charbonnages  du  Zsil 
supérieur,  acquisition  faite  de  concert  avec  la  Société 
des  Charbonnages  de  Salgo-Torjan. 
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Loterie  de  la  Presse.  —  Avis  de  répartition.  —  En 
raison  du  grand  nombre  de  demandes,  et  les  souscrip- 
tions de  1  a  3  déliassant  le  chiffre  de  1.200.000  -indiqué 
dans  le  prospectus  d'émission,  les  demandes  de  3  bil- 
lets ne  pourront  être  admises  intégralement. 

En  conséquence,  la  répartition  est'  établie  comme 
suit  :  Les  demandes  de  1  à  2  billets  sont  servies  inté- 
gralement. Les  demandes  de  8  recevront  2  billets.  Les 
demandes  de  4  à  8  recevront  également  2  billets. 

Au-dessus  de  8,  l'attribution  est  de  290/0  des  deman- 
des, la  fraction  supérieure  à  50  0/0  donnant  seule  droit 
à  l'unité. 

M.  Nagelmackers.  —  Nous  avons  le  très  vif  re- 
gret d'apprendre  la  mort  de  M.  Georges  Nagelmackers, 
administrateur- directeur  général  de  la  Compagnie  In- 
lemationale  des  Wagons-LUs  et  des  Grands  Express 
Européens,  commandeur  de  la  Légion  d'honneur.  Tous 
ceux  qui  ont  connu  l'homme  d'exquise  urbanité  que 
fut  M.  Nagelmackers  sont  unanimes  à  déplorer  cette 
perte.  La  sûreté  de  ses  relations,  la  culture  de  son  es- 
prit, sa  parfaite  courtoisie,  sa  constante  bonne  humeur, 
lui  avaient  valu  de  précieuses  amitiés  dans  le  monde 
de  la  finance  et  de  l'industrie  comme  c|ans  la  haute 
société  parisienne.  Aussi  son  souvenir  demeure-t-il, 
sans  avoir  besoin  d'être  défendu  par  l'œuvre  que  laisse 
derrière  lui  le  créateur  des  Wagons-Lits. 

Le  l'emps  nous  a  conté  à  la  suite  de  quels  efforts 
M.  Nagelmackers  a  doté  l'Europe  de  ces  améliorations 
dans  les  moyens  de  transport  qui  ont  fait  de  nos  voya- 
ges un  agrément. 

Jeune  ingénieur,  il  était  parti  pour  l'Amérique,  d'où 
il  avait  rapporté  quelques  années  plus  tard,  en  1873, 
l'idée  des  wagons-lits,  qu'il  avait  empruntée  à  Pull- 
man. 

Tout  d'abord  il  forma,  avec  quelques  amis,  une 
Société  d'études  pour  préparer  l'entreprise  à  laquelle  il 
devait  se  consacrer  bientôt.  Cette  Compagnie  embryon- 
naire fit  construire,  à  ses  frais,  un  wagon-lit,  qui  cir- 
cula aussitôt  entre  Bruxelles  et  Cologne.  L'essai  ayant 
réussi,  M.  Nagelmackers  n'eut  plus  aucune  hésitation  : 
en  1876,  il  fonda  la  Compagnie  Internationale  des  Wa- 
gons-Lits, et,  dès  lors,  sa  vie  s'identifie  avec  celle  de 
cette  Société,  dont  il  organise  le  développement. 

Sur  son  initiative,  des  innovations  successives  sont 
apportées  au  matériel  et  à  l'exploitation.  Aux  wagons- 
lits  succèdent  les  wagons-restaurants,  puis  les  trains 
de  luxe,  qui  réunissent  ces  deux  unités  de  transport. 
C'est  d'abord  l'Orient-Express,  puis  le  Sud-Express,  le 
Nord-Express,  le  wagon-salon  confortable  et  iuxueux. 

Quand  la  construction  du  Transsibérien  fut  achevée, 
M.  Nagelmackers  s'entendit  avec  l'Etat  russe  et  obtint 
l'autorisation  lie  faire  circuler,  sur  la  nouvelle  ligne,  un 
train  de  luxe  qui  devait  prolonger  le  Nord-Express  et 
faire  le  service  entre  Moscou  et  Pékin.  Ce  train  ne 
fonctionne  encore,  en  raison  des  derniers  événements, 
qu'entre  Moscou  et  Irkoustk. 

On  sait  dans  quelle  situation  prospère  M.  Georges 
Nagelmackers  laisse  cette  Compagnie  des  Wagons-Lits 
avec  laquelle  sa  vie  s'était  identifiée.  Nous  adressons  à 
son  fils  et  à  sa  veuve  l'expression  sincère  de  notre  bien 
vive  condoléance. 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE   DE  FRANCE 


Commission  permanente  des  Valeurs  en  Douane.  — 

La  Commission  permanente  des  valeurs  de  douane  s'est 
réunie  pour  la  clôture  de  la  session  1904-1905,  le  8  juillet,  au 
Ministère  du  Commerce,  de  l'Industrie,  des  Postes  et  des 
Télégraphes,  sous  la  présidence  de  M.  Alfred  Picard,  membre 
de  l'Institut,  président  de  section  au  Conseil  d'Etat.  Elle  a 
discuté  et  approuvé  les  rapports  présentés  par  les  quatre 
sections  commerciales  de  la  Commission  sur  le  commerce 
extérieur  de  la  France  pendant  l'année  1904. 

Les  taux  d'évaluation  des  marchandises  d'importation  et 
d'exportation  pour  le  mémo  exercice  avaient  été  arbitrés  dans 
une  séance  antérieure  tenue  le  5  avril  1905. 


Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris. 

—  Mouvement  général  des  opérations  du  mois  de  juin 
1905  :  1.283.904.898  fr.  72. 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
6  juillet 

Or   2.8S9.604.702 

Argent.  1.111.747.685 


6  julîlet 


13  juillet 
2  902.750  5981 
1.108.606.513) 


4. 001.352  387  4.011  357.112 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 

Portefeuille  Paris  j  ™*  gg*^; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  suceurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Réserves 
mobilières 


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Loi  du  17  mai  1834   

Ex-banques  département. 

Loi  du  9  juin  1857  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total... 


4.001.352  387 


1.343.198 
246.726.374 


327.234.014 
198  000 

183.457.451 
329.850.714 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627  300 
100-000.000 
4-000.000 
25.511  474 

792.044 
8.407.444 
101.662.445 


13  Juillet 


5.623  143.599 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
4.403.513.335 
47.046.29i 
9.550-109 
200  611.544 
568- 338. 023 
72.027-450 
7.128.189 
1.377.142 
1.110.000 
87-425.997 


5.623.143.^99 


4.011.357  112 


43  193 

209.995  402 


T 45. 659  012 
198.000 

167  648  670 
315.193.013 
180.000.000 
10. 000. 000 
2.980.750 
99.627.300 
100.000.000 
4.000.000 
25.512. 054 

822. 438 
8.407.444 
92.070.464 


514.886 


182.500.000 
8. 002. 313 
10-000.000 
2.980.750 
9.123.000 
4.000.000 
8.407.444 
4.393.891.425 
27-685  808 
9.296.159 
193.528  812 
525  066  339 
74.075.739 
5  088.529 
•1.897-549 
1.110.000 
111.859-014 


5. 573. 514. 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


18  juillet 
1901 

17  juillet 
1902 

16  juillet 
1903 

15  juillet 
1904 

13  juillet 
1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

4  025  5 

4  130.4 

4.328.5 

4.274.2 

4-393.9 

Encaisse  or  

2.440.9 

2.573.7 

2.514  5 

2.733.7 

2. 902. 8 

—     argent .... 

1.116.3 

1.119  2 

1.122  6 

1.127.8 

1.108.6 

Portefeuille  

516.1 

511.3 

666  1 

583-3 

555-7 

Avances  aux  partie. 

477.5 

436.1 

453.5 

498.9 

482.8 

—      à  l'Etat  

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

180-0 

Compt.  cour.  Trésor 

174.1 

140.0 

144-4 

178-2 

198. 5 

—  partie. 

502.0 

510.1 

N439.3 

643-5 

599-1 

Taux  d'escompte. . . 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

Prime  de  l'or  

pair 

pair 

pair 

pair 

pair 

Bén. nets  (milliers  fr) 

1.060.2 

l.U'6-9 

1-296.5 

984.8 

1-075-1 

Le  Rendement  des  impôts.  —  Les  recouvrements  des 
impôts  et  revenus  de  l'Etat  pendant  le  mois  de  juin  1905  pré- 
sentent une  diminution  nette  de  G. 516. 700  fr.  par  rapport  aux 
évaluations  et  de  20  244.000  fr.  par  rapport  aux  recouvre- 
ments du  mois  correspondant  de  l'année  1904. 

Les  moins-values,  par  rapport  aux  prévisions,  concernent 
l'enregistrement  (3.827.500  fr.).  les  douanes  (2.782.000  fr.),  les 
contributions  indirectes  (1.923.000  fr.),  les  huiles  minérales 
(40.000  fr.),  les  sels  (68.000  fr.),  les  sucres  (4.340.000  fr.)  et 
les  contributions  et  avances  pour  réseaux  téléphoniques 
(232.900  fr.).  Elles  sont  compensées  en  partie  par  des  plus- 
values  sur  le  timbre  (913.000  fr.!,  l'impôt  sur  les  opérations 
de  Bourse  (32.000  fr.). 

Eu  ce  qui  concerne  la  comparaison  avec  l'année  précédente, 
la  différence  de  20.2'i'i.000  fr.  affecte  jusqu'à  concurrence  de 
13.793.506  fr.  les  droits  d'enregistrement,  qui  avaient  été  par- 
ticulièrement élevés  en  1984  du  fait  de  successions  exception- 
nelles ;  la  taxe  sur  le  revenu  des  valeurs  mobilières  (376.500 
francs),  les  monopoles  (1.966.000  fr.),  les  postes  (2.435.800 fr.), 
les  télégraphes  et  les  téléphones  (973.600  fr.). 

Les  autres  diminutions  concernent  :  le  timbre  2.424.000  fr.). 
La  taxe  sur  le  revenu  des  valeurs  mobilières  (300.500  fr.), 
les  contributions  indirectes  (2.406.003  fr.),  les  huiles  miné- 
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raies  (10.000  fr.),  les  sels  ;  4:18.000  fr.),  les  sucres  (4  millions 
011 . 000  fr.),  les  contributions  et  avances  pour  les  réseaux  té- 
léphoniques (3115.900  fr.).  Elles  sont  atiénuées  jusqu'à  duc 
concurrence  par  les  augmentations  suivantes  :  impôt  sur  les 
opérations  de  Bourse  (67.500  fr.),  les  douanes  1 1.517.000  fr.), 
les  monopoles  (716.00C  fr.),  es  postes  (838.000.  fr.)  et  les 
télégraphes  et  les  téléphones  88G.400  fr.). 


Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  de» 
Caisses  d'épargne  ordinaires  avec  la  Gaisso  des  Dépôts  et 
Consignations,  du  21  au  30  juin  1905  : 

Dépôts  de  fonds   3.528.864  89 

Retraits  de  fonds   4 .973.419  82 

Excédent  de  retraits   1 .444.454  93 

Excédent  de  dépôts,  du  1er  janvier  au  30  juin  1905, 
37.597.953  fr.  66. 


Capitaux  employés  en  achats  de  rentes,  du  21  au  30 
juin  1905  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  690.452  fr.  47; 

2°  Pour  placement  des  excédents  de  dépôts  et,  en  outre,  des 
arrérages  et  des  capitaux  encaissés  sur  les  valeurs  compo- 
sant le'  portefeuille  provenant  des  caisses  d'épargne  ordi- 
naires :  5.(120.802  fr.  87. 

Le  montant  des  capitaux  employés  en  achats  de  rentes 
pendant  le  mois  de  juin  1905  a  été  de  21.497.406  fr.  75 
se  répartissant  comme  suit  : 

Caisses  d'épargne  ordinaires   12.430.268  7:i 

Caisse  nationale  d'épargne   7.323.116  76 

Fonds  provenant  des  Sociétés  de  Secours  mu- 
tuels   1.595  845  >. 

Fonds  de  garantie  (loi  du  9  avril  1898  sur  les 
responsabilités  des  accidents  du  travail)   93.176  26 

Total  égal   21.497.406  75 


Caisse  Nationale  d'Epargne.  —  Tableau  des  opérations 
effectuées  pendant  le  mois  de  mai  1905  : 

Versements  reçus  de  309.798  déposants,  dont  39.244  nou- 
veaux  41.107.868  42 

Remboursements  à  182.771  déposants,  dont 
25 . 342  pour  solde   36 . 644 . 577  89 

Rentes  achetées  à  850  dépo- 
sants, pour  un  capital  de   907.642  15 

  37.542.220  04 

Excédent  de  dépôts   3.025.648  38 

Nombre  de  comptes  existant  au  31  mai  1905  :  4.458.037. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  1"  juillet,  les  4.000  actions  nouvelles  de  500  fr., 
libérées  et  au  porteur,  numéros  4001  à  8000,  de  la  Société 
d'électricité  et  d'automobiles  Mors,  sont  admises  aux  négo- 
ciations de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  2e  partie  du  Bulletin  de  la 
Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  actions  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négocia- 
bles sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  4.000  à  8.000. 

Les  actions  anciennes  numéros  1  à  4r00  doivent  être  mu- 
nies de  l'estampille  suivante  :  «  Capital  porté  à  quatre  mil- 
lions de  francs  divisé  en  8.0OO  actions  de  500  fr.  chacune 
(assemblées  générales  des  28  novembre  et  30  décembre  1903).  » 


Depuis  h'  5  juillet  présent  mois,  les  actions  nouvelles 
il"'  40001  à  50000  de  la  Société  des  Sels  Gemmes  et  Houilles 
de  la  Russie  méridionale  se  négocient,  au  comptant  et  à 
terme,  sous  la  même  rubrique  que  les  actions  anciennes 

(coupon  n°  13  attaché,'. 


Depuis  le  5  juillet  présent  mois,  les  actions  nouvelles 
h-  30000]  à  800000  de  la  i  lompagnie  du  Chemin  de  fer  Métro- 
politain de  Paris  se  négocient,  au  comptant  et  à  terme,  sous 
la  même  rubrique  que  les  actions  anciennes  (ex-coupon  n°  5i. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché  Financier  de  Paris 


Le  début  de  la  semaine  s'était  ressenti  des  craintes 
que  l'on  énaettaîi  à  propos  de  la  liquidation  bimen- 
suelle, à  Londres,  des  mines  d'or.  Ces  craintes  n'étaient 
pas  justifiées,  puisque  cette  liquidation,  qui  a  ou  lieu 
lundi,  ne  s'est  signalée  par  aucune  sérieuse  difficulté  ; 
aussi  s'est-on  vite  montré  mieux  disposé.  Néanmoins, 
les  progrés  réalisés  depuis  notre  dernière  «  Revue 
hebdomadaire  »  ont  été,  eu  général,  peu  importants, 
exception  l'aile  pour  quelques  valeurs  spéciales,  et 
même  la  déclaration  faite  par  M.  Rouvier  à  propos  du 
Maroc  n'a  produit  que  peu  d'effet.  Il  es!  vrai  que  les 
trois  jours  de  vacances  dans  lesquels  la  Bourse  de  Pa- 
ris est  entrée  depuis  hier  n'étaient  pas  faits  pour  sti- 
muler les  initiatives. 

La  réponse  des  primes  de  quinzaine  a  eu  lieu  hier. 
Elle  a  passé  inaperçue,  pour  ainsi  dire.  Quant  à  la  li- 
quidation, dont  on  s'occupera  lundi,  elle  semble  devoir 
sVll'eetiicr  très  normalement. 

ic  ic  Les  Rentes  Françaises  ont  été  légèrement  irré- 
gulières. 

La  Rente  3  0/0  Perpétuelle  perd  7  1/2  centimes  à 
terme  à  99  fr.  22  1/2;  au  comptant,  el'e  clôture  à 
99  fr.  25,  contre  99  fr.  17  1/2  ;  Rente  3  0/0  Amortis- 
sable, 99  fr.  20  au  comptant. 

Les  Obligations  Tunisiennes  sont  à  leur  même  cours 
de  479  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de 
l'Annam  et  du  Tonkin,  81  fr.,  également  sans  chan- 
gement ;  Emprunt  de  Madagascar  2  1/2  0/0,  81  IV.  90; 
Emprunt  3  0/0  1903,  93  fr.  40,  comme  il  y  a  huit 
jours;  3  1/2  0/0  de  l'Jndo-Chine  1899,  délaissé; 
Obligations  3  0/0  de  l'Emprunt  1902,  424  fr.,  sans 
variation;  Emprunt  3  0/0  1902  du  Gouvernement 
Général  de  l'Algérie,  457  fr.  75,  gagnant  1  fr.  75; 
Emprunt  de  l'Afrique  Occidentale  3  0/0,  468  fr.  50, 
perdant  ï  fr.  50  sur  jeudi  dernier;  Gouvernement  Tuni- 
sien 3  0/0  1902,  453  fr.,  contre  460  fr. 

■jr  i(  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont  été  très 
demandées,  et  la  plupart  accusent  des  avances  sen- 
sibles. 

Les  Obligations  4  0/0  1S65  sont  passées  de  552  fr.  à 
560  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1869,  472  fr.,  en  plus-value 
de  11  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1871,  409  fr.,  contre 
404  fr.  75;  Obligations  4  0/0  1875,  572  fr.,  en  avance 
de  3  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1876,  507  fr.,  25,  en  bénéfice 
de  2  fr.  25. 

Les  Obligations  1/2  0/0  1892  sont  aux  environs  de 
383  fr.  ;  Obligations  2  1/2  0  0  1894-1896,  386  fr.  75; 
gagnant  2  fr.  25  pour  la  semaine;  Obligations  2  0/0 
1898,  434  fr.,  contre  432  fr. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropo- 
litain) conservent  leur  même  cours  de  420  fr.  ;  Obliga- 
tion de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  1904,  431  fr.,  gagnant 
2  fr.  ;  Obligation  2  3/4  0/0  1905,  tout  payé,  se  tient  à 
380  francs. 

4c  -fr  L'action  de  la  Banque  de  France,  qui  restait 
à  3.720  fr.  à  terme  et  à  3.730  fr.  au  comptant,  finit  à 
3.720  fr.  au  comptant. 

Pour  les  trois  premières  semaines  du  second  semestre 
de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des  escomptes 
et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablissement  de 
Crédit  s'établissent  à  1.075.110  fr.  71. 

£  ir  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
se  traitent  à  700  fr.  à  ternie,  mais  à  710  fr.  au  comp- 
tant. 

Les  Obligations  Foncières  et  Cummunales  mil  aus« 
largement  profité  des  remplois  des  coupons  de  juillet. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1S79  oui  pro- 
gressé de  487  fr.  à  491  fr.  ;  Obligations  Foncières  3  0/0 
1879,  505  fr.  50,  contre  50511-.':  Obligations  Commu- 
nales 1880,  ii  leur  même  cours  de  505  fr.  ;  Obligations 
Foncières  1883,  450  fr.,  gagnant  4  fr.  ;  Obligations  Fon- 
cières 2  60  0/0  1885,  48'i  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours. 
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Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  se  retrou- 
vent a  Wï  fr.  ;  Obligations  Communales  2  60  0/0  1892, 
472  fr.,  contre  471  fr.  ;  Obligations  Foncières  2  80  0/0 
1895,  487  fr.  50,  en  plus-value  de  4  fr.  25  ;  Obligations 
Communales  2  60  0/0  1899,  485  fr.,  au  lieu  de  480  t'r.  ; 
Obligations  Foncières  3  0/0  1903  avec  lots,  494  fr.,  sans 
changement. 

M  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  eu  un  marché  actif  et  ferme. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  restait  à 
1.473  fr.  au  comptant  et  à  1.370  fr.  à  terme,  se  re- 
trouve, sur  ces  deux  marchés,  à  1.378  fr.  et  à  1.375  fr. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  s'est  avancé  de 
G55  fr.  au  comptant  à  065  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  1.091  fr., 
s'échange  à  1.090  fr.  à  terme  et  à  1.091  fr.  au  comptant. 

La  Société  Générale  se  maintient  à  son  cours  précé- 
dent de  641  fr.  au  comptant. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  est  à  678  francs, 
gagnant  4  francs. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie, 
est  aux  environs  de  230  fr.  ;  Banque  Internationale  de 
Paris  (en  liquidation),  aux  environs  de  200  francs. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'A  frique 
du  Sud  clôture  à  80*  fr.  à  terme,  au  lieu  de  84  fr.  ; 
au  comptant,  elle  s'inscrit  également  à  80  fr.  en 
avance  de  3  fr. 

La.  Société  Foncière  Lyonnaise  progresse  de  2fr.,  à 
330  francs. 

La  Banque  de  l'Algérie,  que  nous  laissions  à  l  355fr., 
se  retrouve  à  1.364  fr. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  est  sans  chan- 
gement à  323  francs. 

Le?  actions  de  la  Banque  de  V Indo-Chine  sont  soute- 
nues à  J  .238  francs. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  est  recherché  à  132  fr., 
à  terme,  en  avance  de  4  francs.  On  dit  que  les  résultats 
de  l'exercice  social,  finissant  le  30  juin,  permettront  la 
distribution  d'un  dividende  de6  fr.  25  à  6  fr.  50, contre 
5  francs  pour  le  précédent  exercice. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  est  à  835  fr.  au 
comptant  et  à  terme,  au  lieu  de  832  francs  la  semaine 
dernière. 

L\  Société  Marseillaise  s'est  avancée  de  884  francs 
à  898  francs. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  sont  calmes  à  135  francs  ;  Obliga- 
tions de  473  francs  aux  environs  de  101  francs. 

La  Benle  Foncière  a  encore  été  délaissée  cette 
semaine. 

L#  Crédit  Algérien  se  tient,  mais  sans  échanges  sui- 
vis, aux  environs  de  1.050  francs. 

La  Compagnie  Algérienne  s'échange  à  810  francs  au 
comptant,  gagnant  5  francs. 

•fr  -fr  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  conservé  une  allure  satisfaisante. 

L'action  Lyon  est  à  1.360  fr.  au  comptant  et  à  terme; 
elle  cotait  1.357  fr.  au  comptant  jeudi  dernier;  Nord, 
1.700  fr.  h  terme,  et  1.755  fr.  au  comptant,  contre 
1.759  fr.,  et  1.765  fr,  la  semaine  dernière. 

L'action  Midi  gagne  9  francs  au  comptant  à  1.194 
francs  ;  Est,  955  fr.  au  comptant  et  965  fr.  à  terme, 
au  lieu  de  900  fr.  et  955  fr.  ;  Ouest,  905  fr.  au  comp- 
tant, sans  changement,  et  9tfl  fr.  à  terme;  Orléans, 
1.472  fr.  au  comptant,  en  bénéfice  de  2  francs.  A 
terme,  on  est  à  1.435  fr. 

Pour  la  vingt-cinquième  semaine  de  l'année  1905, 
les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904:  Augmentai  ions  : 
Est,  180.000  fr.  ;  Nord,  171.000  fr.;  Orléans,  417.000  fr.  : 
Ouest,  177.000  fr.  ;  Lyon,  280.000  fr.  ;  Midi,  00.000  fr. 

*■  ir  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciale» 
ont,  quelques-unes  au  moins,  attiré  particulièrement 
l'attention. 

Les  Entrepôts  et  .Magasins  Généraux  de  Paris 
finissent  à  650  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours,  mais  l'ac- 
tion Compagnie  Parisienne  du  Gaz  passe  de  810  fr.  à 


terme  et  de  814  fr.  au  comptant,  à  849  Ir.  et  à  845  fr. 

L'action  de  la  Société  d' Eclairage,  Chauffage  et  Force 
Motrice  est  calme  ;i  311  fr.  50. 

L'action  Suez  gagne  7  francs  à  terme  à  4.192  fr.  ; 
Parts  de  Fondateurs,  1.970  fr.  au  comptant,  en  avance 
de  20  francs  ;  ;  Parts  Civiles,  3.221  fr.  au  comptant,  en 
plus-value  de  0  francs. 

Les  Omnibus  de  Paris  ont  monté  de  790  fr.  ;'t  810  fr. 

Les  Voilures  à  Paris,  très  recherchées,  gagnent  -1 
francs  à  terme  et,  au  comptant,  à  264  fr.  et  a  267  ir. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
est  ;ï  son  même  cours  do  571  fr.  ;  Compagnie  Générale 
Parisienne  de  l'ramioays,  235  fr.  au  comptant  et  238  fr. 
à  terme,  contre  233  fr.;  Est-Parisien,  47  fr.  50  au  comp- 
tant ;  Tramways  de  Paris  et  du  Département  de  la 
Seine,  550  fr.  au  comptant,  reperdant  5  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramways  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux,  qui  clôturaient  è  355 
francs  à  terme,  s'échangent  à  201  fr.  au  comptant. 

Les  Chemins  de  fer  Nogentais  se  retrouvent  à  450  fr. 
soit  à  leur  cours  d'il  y  a  huit  jours, 

L'action  de  la  Compaqnie  Française  des  Métaux 
reperd  2  fr.  à  554  fr.  ;  Électro-Métallurgie  de  Divcs,  336 
francs  à  terme. 

L'Omnium  Lyonnais  clôture  à  177  fr.  au  comptant,  et 
à  178  fr.  à  terme. 

Le  Métropolitain  de  Paris  est  en  plus-value  de 
8  fr.  à  575  fr. 

Les  actions  du  Nord-Sud  de  Paris  se  retrouvenTa 
304  fr.  à  terme.  Le  Sénat,  dans  sa  séance  du  11  cou- 
rant, a  adopté  le  projet  de  loi  ayant  pour  objet  de 
déclarer  d'utilité  publique  l'établissement  de  deux  pro- 
longements  de  la  ligne  Montmartre-Montparnasse  et 
allant  l'un  de  la  gare  Saint-Lazare  à  la  porte  de  Saint- 
Ouen,  l'autre  de  la  gare  Montparnasse  à  la  porte  de 
Versailles.  D'autre  part,  la  Compagnie  du  Chemin  de 
fer  Nord-Sud,  en  acceptant  la  déviation  de  sa  ligne 
principale  entre  la  rue  de  Rennes  et  le  boulevard 
Montparnasse,  déviation  nécessitée  par  le  tracé  de  la 
ligne  métropolitaine  n°  4,  a  demandé  au  Conseil  mu- 
nicipal de  lui  réserver,  pour  une  époque  prochaine,  la 
concession  de  la  ligne  éventuelle  projetée  entre  la  gare 
Saint-Lazare  et  La  Muette,  par  les  rues  La  Boëtie, 
Pierre  Charron,  la  place  du  Trocadéro,  l'avenue  Henri- 
Martin  et  la  rue  de  la  Pompe,  qui  se  trouve  être  le 
prolongement  naturel  de  son  embranchement  «  tiare 
Saint-Lazave-Place-Jules  Joffrin  ». 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  Unit  à  336 
francs  au  comptant,  contre  337  fr. 

La  Malfidano  se  traite  à  625  fr.  au  comptant. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  est  passée 
de  175  fr.  à  1&0  fr.  ;  Messageries  Maritimes,  aux  envi- 
rons de  281  fr.  à  terme. 

Les  Chargeurs  Béunis  sont  revenus  de  070  fr.  à  648 
francs. 

La  Dynamite  Centrale  gagne  2  francs  à  terme  et  au 
comptant  à  550  fr.  et  à  552  fr. 

Les  Phosphates  du  Dyr  sont  à  leur  même  cours  de 
120  francs. 

Les  actions  Urbaine -Voitures  sont  à  110  fr.  50, 
sans  changement  ;  Obligations  4  0/0,  209  fr.,  en 
avance  de  2  francs. 

Les  actions  des  Baffwerie  et  Sucreries  C.  Say 
ont  monté  de  985  fr.  à  terme  à  1.005  fr.:  au  comptant, 
elles  gagnent  5  fr.  à  1.014  francs. 

La  Compagnie  française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson  Houston  est  à  814  fr.  au  comptant  et 
à  terme,  contre  809  et  811  fr.  il  y  a  huit  jours. 

Les  Obligations  5  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Santa- F 'é  sont  à  605  fr.;  Obligations 
4  1/2  0/0,  515  fr.,  en  avance  de  7  francs. 

Les  Obligations  S  0/0  du  Port  du  Bosario  se  sont 
avancées  de  484  fr.  ôo  à  480  fr.  Le  rapport,  soumis  à 
l'assemblée  générale  des  actionnaires  du  23  juin  der- 
nier, indique  les  progrès  du  trafic,  qui  est  passé  de 
1  643.147  tonnes  en  1899  à  2.069.485  tonnes  en  :903  et 
2..SÔ4.788  tonnes  en  1904.  Le  développement  considé- 
rable donné  à  la  culture  des  céréales  assure  d'ailleurs 
un  trafic  croissant  au  port  du  Rosario,  qui  est  le  point 
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d'aboutissement  des  lignes  de  chemins  de  fer  traver- 
sant les  plus  riches  régions  agricoles  de  l'Argentine. 

L' Association  Minière,  qui  restait  à  237  fr,  à  ternie, 
monte  de  10  fr.  à  247  fr. 

ic  i(  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  sont  de  nouveau 
fermes. 

La  Rente  Argentine  4  0/0  1896  (Rescision)  gagne 
90  centimes  à  92  fr.  80;  Rente  4  0/0  1900,  94  fr.  25 
au  comptant,  en  plus-value  de  95  centimes.  A  terme, 
on  cote  93  fr.  75. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  est  en  avance  de  45  centi- 
mes à  87  fr.  65;  Brésilien  1898  5  0/0  (Funding), 
104  fr.  87  1/2;  Obligations  5  0/0  de  l'Etal  de  Minas- 
Geraès,  501  fr.  au  comptant. 

'L'Obligation  5  0/0  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie progresse  de  3  francs  à  482  francs;  Obligations  de 
l'Emprunt  S  0/0  1902,  495  francs  au  comptant,  au 
lieu  de  492  francs  à  terme;  Emprunt  5  0/O  or  1904, 
467  francs  à  terme  et  au  comptant,  contre  459  francs. 

Les  Obligatioris  1888  à  lots  de  l'Etat  Indépendant  du 
Congo  finissent  à  77  fr.  50  au  comptant. 

L'Italien  5  0/0,  que  nous  laissions  à  104  fr.  72  1/2, 
passe  à  105  fr.  15. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  est  calme  à  90  fr.  40, 
à  2  1/2  centimes  près,  comme  il  y  a  huit  jours. 

L'Emprunt  du  Maroc  5  0/0  1904  est  à  516  francs  à 
terme,  en  plus-  value  de  8  francs,  et  à  517  fr.  50  au 
comptant,  en  bénéfice  de  9  fr.  50. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lre  série,  reste  à  67  fr.  30 
à  ternie,  contre  67  fr.  10  ;  2e  série,  67  fr.  80  au  comp- 
tant ;  3e  série,  68  fr.  35,  au  lieu  de  68  fr.  25. 

Le  Roumain  4  0/0  amortissable  est  à  92  fr.  50  ;  Rente 
4  0/0  1896  Amortissable,  93  fr.  25,  gagnant  1  fr.  50. 

Les  Fonds  Russes  ont  eu  un  marché  animé. 

La  Rente  Russe  3  0/0  1891-1894  clôture  à  72  fr.  au 
comptant,  et  à  72  fr.  72  à  terme;  Rente  3  0/0  1896, 
71  fr.  au  comptant  et  71  fr.  05  à  terme;  Russe  4  O/0 
Consolidé  1901,  86  fr.  à  ternie  et  85  fr.  90  au  comptant  ; 
Consolidés  1™  et  2e  séries,  85  fr.  40  à  terme  et  85  fr.  30 
au  comptant. 

I^s  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  finissent  à  499  fr. 
à  terme,  comme  il  y  a  huit  jours. 

La  Rente  Serbe  0 / 0  Unifiée  est  montée  de  79  fr.  à 
terme  à  79  fr.  35;  Rente  5  0/0  or  des  Monopoles,  482  fr. 
au  comptant  en  bénéfice  de  7  francs. 

Les  Valeurs  Ottomanes  ont  été  demandée?.  La  Dette 
Ottomane  Convertie  Unifiée  4  0/0  est  à  89  fr.  40,  en 
plus-value  de  47  1/2  centimes  ;  Priorités  4  0/0.  504  fr. 
au  comptant;  Consolidation  4  0/0,  463  fr.,  en  bénéfice 
de  4  francs  ;  Obligations  4  0/0  de  l'Emprunt  des  Doua- 
nes de  1902,  483  fr.  25  au  comptant 

Les  nouvelles  Ottomane  4  0/0  1901-1905  clôturent 
à  445  fr.  à  terme  et  à  444  fr.  au  comptant. 

if  +  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens 
à  progressé  de  478  francs  à  481  francs  ;  Banque  Natio- 
nale du  Mexique,  920  francs  à  terme  et  925  francs  au 
comptant,  en  avance  de  16  fr.  et  de  25  fr.  ;  Banque  Im- 
périale Ottomane,  594  fr.  à  terme  et  596  francs  au  comp- 
tant. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypl 
(Banque  Fonrirn-  d'Egypte),  introduites  sur  le  marché 
officiel  le  12  courant,  sont  demandées  à  470  fr.  50.  Nous 
nous  reportons,  à  leur  sujet,  à  1'  «  Information  »  que 
nous  publions  plus  haut. 

Le  Rio- Tinto,  que  nous  laissions  à  1.576  fr.,  passe 
à  1.591  francs. 

La  Sosnowice  cote  1.375  fr.,  contre  1.380  francs.  Cette 
Société  paraît  avoir  eu  particulièrement  ù  souffrir  de 
l'agitation  ouvrière  en  Pologne.  Briansk,  450  francs,  en 
reprise  de  4  francs. 

Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  sont  montées 
de  330  fr.  à  terme  et  au  comptant,  à  338  fr.  et  à  337  fr.; 
actions  privilégiées,  350  fr.,  en  hausse  de  13  francs.  Les 
recettes  de  cette  Compagnie,  du  21  au  30  juin  1905,  ont 
été  de  452.919  fr.,  contre  300.333  francs  pour  la  même 
décade  de  1904.  Du  1er  janvier  au  30  juin  1905,  les  re- 
cettes se  cliiffrent  par  8.507.(538  fr.,  contre  7.701.018  fr. 
pour  la  période  correspondante  de  1904,  soit  une  diffé- 
rence de  800.020  fr.  en  faveur  de  1905. 


Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont 
plus  hésitantes.  Les  Andalous  finissent  à  100  fr.,  con- 
tre 167  fr.;  Nord  de  l'Espagne,  156  fr.,  sans  change- 
ment. Saragosse,  275  fr.,  perdant  3  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de,  Thessalie  se 
retrouvent  à  147  fr.  à  terme  et  à  148  fr.  50  au  comp- 
tant, contre  145  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonclion-Salonique-Constan- 
linople  sont  à  325  fr.  25  au  comptant;  Obligations  an- 
ciennes Smyrne-Cassaba  et  prolongement  (Série  1894), 
495  fr.  au  comptant  ;  Obligations  nouvelles  4  0/0  {Sé- 
rie 1895)  453  fr.  au  comptant  les  unités. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  sont  à  298  fr.  75 
au  comptant  et  ù  299  fr.  à  terme. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Les  échanges  ont  été  peu  actifs  cette  semaine,  mais  la 
tenue  de  l'ensemble  est  bonne. 

Le  Brésil  5  0/0  1895  est  passé  delOOfr.  10  à  100  fr.  47  1/2; 
Brésil  5  0/0  1903,  99  fr.  45  contre  98  fr.  92  1/2;  Brésil  4  0/0 
1901-1902,  86  fr.  65,  gagnant  1  fr.  25;  Mexicain  3  0/0, 
35  fr.  25,  en  avance  de  15  centimes;  Mexicain  5  0/0, 
52  fr.  82  1/2,  gagnant  221/2  centimes;  Argentin  4  O/O  Mixte, 
91  fr.  22  1/2,  en  bénéfice  de  62  1/2  centimes. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  .5  0/0  de  l'ernambuco  vien- 
nent d'être  introduites  sur  le  Marché  en  Banque;  elles  finis- 
sent demandées  à  455  fr.  Cet  Emprunt-or,  au  capital  nomi  - 
nal de  un  million  de  livres  sterling,  soit  25  millions  de  francs, 
divisé  en  50.000  obligations  de  500  francs,  a  été  autorisé  par 
la  loi  de  Pcrnambuco,  le  7  juin  1904.  C'est  le  premier  emprunt 
extérieur  contracté  par  cet  Etat.  Le  produit  de  cet  emprunt 
est  destiné  à  liquider  la  dette  flottante  extérieure. 

La  Central  Mining  and  Investment  Corporation  est 
montée  de  510  fr.  à  519  fr.  Au  sujet  de  cette  Société,  nous 
nous  reportons  à  1'  «  Information  »  publiée  plus  haut. 

Le  Laurium  Grec  finit  à  54  fr.  25  l'action  estampillée, 
contre  53  fr.  25;  Chemins  Ottomans,  132  fr.  75  au  lieu  de 
132  fr.  50. 

On  vient  d'introduire,  sur  le  Marché  en  Banque,  au  comp- 
tant, au  prix  de  427  fr.  50,  les  obligations  de  la  Compagnie 
des  Chemins  de  fer  du  Nord  du  Brésil.  Ces  obligations  ont 
fait  l'objet  de  demandes  suivies  et  elles  clôturent  à  432  fr. 

Le  Cape  Copper  est  à  115  francs,  en  avance  de  3  francs. 
Tharsis,  152  francs,  contre  153  fr.  40. 

La  Harpener  est  en  bénéfice  de  19  francs,  à  1.649  francs. 

L'action  Kertch  est  revenue  de  42  francs  à  40  francs. 

La  Huancliaca,  qui  restait  à  79  fr.  25,  passe  à  81  fr.  50. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  s'est  avancée  de 
462  francs  à  465  francs. 

Les  Aciéries  du  Donetz  fléchissent  de  8  francs  à  1.042  fr.; 
Doubowdia-Balka,  1.232  francs,  en  avance  de  27  francs; 
Dniéprovienne,  1.840  francs  au  lieu  de  1.850  francs. 

Les  Mines  de  fer  de  Bakhmanovka-Krivoï-Bog  ont  re- 
pris de  145  francs  à  154  francs. 

L'action  Banque  d'Athènes,  qui  restait  à  123  francs,  se  re- 
trouve à  12i  fr.  50. 

"L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  finit  à  480  francs. 

Les  actions  de  la  Société  Ottomane  Industrielle  et  Commer- 
ciale de  Salonique  sont  de  nouveau  recherchées  à  162  francs. 

La  Vieille-Montagne  regagne  7  francs  à  820  francs. 

L'action  ancienne  des  Galeries  Lafayette  se  traite  de  nou- 
veau à  162  francs,  comme  la  semaine  dernière. 

La  Part  de  Monaco  s'avance  de  4.800  francs  à  4.832  francs. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  1904  se  re- 
trouvent à  300  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  sont  à  72  fr.  50, 
comme  jeudi  dernier. 

L'action  Caoutchouc  artificiel  est  demandée  à  145  francs. 
L'usine  de  la  Société  fonctionne  dans  les  meilleure?  condi- 
tions et  va  commencer  ses  livraisons.  Le  succès  des  essais 
qui  vont  être  faits  sur  un  très  grand  nombre  de  voitures, 
devra  valoir  à  la  Société  de  nouvelles  et  importantes  com- 
mandes. 


Voir  les  Tableaux  des  Cours  sur  lit  Couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 


13  juillet  1905. 

A  l'occasion  de  la  Fètc  Nationale,  les  affaires  sont  suspen- 
dues à  la  Bourse  de  Commerce  de  Paris  depuis  mercredi  soir; 
elles  ne  reprendront  que  lundi  prochain. 

Blé. —Nous  espérions,  il  y  a  huit  jours,  que  les  plaintes 
engendrées  par  les  nombreux  orages  qui  ont  éclaté  dernière- 
ment s'atténueraient  quand  les  fermiers  auraient  procédé  à 
un  examen  minutieux  de  leurs  cultures. 

11  nous  faut  reconnaître  aujourd'hui  que,  contrairement  à 
leur  habitude,  les  agriculteurs  se  sont  montrés  très  modérés 
dans  leurs  premières  appréciations.  La  lecture  des  revues 
spéciales  et  les  renseignements  particuliers  que  nous  avons 
recueillis  ces  jours-ci  ne  laissent  aucun  doute  à  cet  égard. 

Il  est  désormais  indéniable  que  les  violents  orages  de  la 
quinzaine  précédente,  lesquels  se  sont  parfois  transformés  en 
véritables  cyclones,  ont  occasionné  de  sérieux  dégâts. 

Dans  beaucoup  de  régions,  les  ouragans  ont  été  d'une  telle 
intensité  que  des  champs  entiers  ont  été  saccagés  et  ne  four- 
niront plus  un  seul  grain  de  froment.  Cet  anéantissement,  il 
est  vrai,  très  partiel,  se  traduira  par  une  réduction  de  la  pro- 
duction sur  l'importance  de  laquelle  on  ne  peut  se  prononcer 
pour  l'instant.  Elle  sera  peut-être  à  peine  appréciable  ;  il 
faut  considérer,  en  effet,  que  le  plus  souvent  l'action  dévasta- 
trice des  trombes  est  excessivement  limitée,  aussi  bien  en 
longueur  qu'en  largeur. 

En  outre,  de  ces  dommages  irréparables,  il  en  existe  d'au, 
très  qui,  sans  être  définitif  s,  n'en  ;  ont  pas  moins  graves. 

Comme  nous  l'avons  dit.  une  grande  partie  de  la  récolte  a 
été  versée  et  il  est  maintenant  certain  que  la  maturation  des 
épis  couchés  s'effectuera  difficilement.  Toutefois,  l'abaisse- 
ment de  la  qualité  qui  résultera  de  ce  fait,  reste  indépendant 
du  rendement,  lequel  ne  sera  diminué  en  aucune  façon  puis- 
que les  intempéries  dont  nous  venons  de  parler  n'ont  sévi 
qu'après  l'épiage  et  la  floraison. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

15  juin 
1905 

22  juin 
1905 

29  juin 
1905 

6  juil. 
1905 

12  juil. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

23  87 

23  62 

23  62 

24  37 

24  62 

19  04 

19  01 

19  09 

19  21 

19  09 

18  75 

18  75 

18  75 

18  62 

18  62 

21  84 

21  58 

21  62 

21  53 

21  68 

16  71 

16  21 

16  59 

16  61 

16  17 

16  59 

17  02 

17  25 

17  78 

17  14 

17  49 

18  02 

18  37 

18  85 

18  25 

La  situation  commerciale  ne  s'est  pas  modifiée.  L'inactivité 
continue  à  régner  sur  les  divers  marchés  de  l'intérieur,  où 
les  prix  sont  toujours  stationnaires. 

Sur  notre  marché  réglementé,  les  dispositions  ont  été  assez 
variables  pendant  la  huitaine  sous  revue,  cela  en  raison  des 
nouvelles  contradictaires  concernant  la  récolte.  On  a  coté  en 
dernier  lieu  : 

29  juin 
23  62 


Courant  

Août  

Septembre- octob. 
4  derniers  


G  juillet 
24  37 
23  37 
22  62 
22  62 


12  juillet 
24  63 
23  62 
22  62 
22  62 


. .      21  62 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 
à  l'hectolitre. 


Farines-fleur.  —  Les  cours  des 
été  soumis  à  des  variations  propor 
du  blé.  On  a  coté  en  clôture  : 

29  juin 

Courant   29  87 

Août  

Septembre- octob. 
4  derniers  


farines  de  commerce  ont 
tionnelles  à  celles  des  prix 


0  juillet 
31  .. 
30  87 
30  12 
29  87 


12  juillet 
31  62 
31  12 
30  25 
29  87 


28  87 

Les  100  kilos,  net,  toile  perdue,  sans  escompte. 

La  boulangerie  de  la  ca- 
e  jour  on  jour  moins  nom- 
la  ville  vers  la  campagne, 


Farines  de  consommation.  — 

pitale  dont  la  clientèle  devient  d 
breuse  en  raison  de  l'exode  de 


n'achète  qu'au  fur  et  â  mesure  de  ses  besoins.  Les  prix  ne 
varient  pas.  On  cote  les  principales  marques  en  disponible  : 

157kil.,net  100kil.,net 

Marques  de  choix   53  25  33  '.il 

Premières  marques   53  . .  88  75 

Bonnes  marques   51  75  32  96 

Marques  ordinaires   50  50  32  16 

Conditions  :  le  sac  de  159  kil.  ou  101  kil.,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant, 
avec  1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


15  juin 
1905 

22  juin 
1905 

29  juin 
1905 

6  ju  il. 
1905 

12  juil. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

29  75 

30  25 

29  75 

28  .. 

25  87 

29  55 

29  38 

28  55 

27  65 

2'.  43 

30  50 

29  50 

28  75 

27  25 

25  12 

30  41 

30  16 

30  12 

27  80 

26  12 

23  14 

28  35 

27  30 

25  83 

23  62 

29  68 

29  68 

29  37 

27  93 

25  .. 

42  16 

41  39 

41  39 

41  39 

39  97 

Paris  (roux  88*)  

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 

Les  betteraves  en  teire  continuent  à  progresser  d'une  ma- 
nière normale;  toutefois,  la  récolte  est  encore  un  peu  en  re- 
tard comparativement  à  celle  de  1904,  à  la  même  époque. 

Les  travaux  de  nettoyage  seront  bientôt  achevés  si  le  temps 
reste  favorable. 

Notre  marché  des  sucres  blancs  n°  3  s'est  davantage 
affaibli  cette  semaine,  comme  d'ailleurs  les  autres  bourses 
eui'opéeunes. 

Les  ventes  ont  porté  principalement  sur  les  vieux  sucres; 
ceux  de  la^  future  campagne  ont  été  beaucoup  moins  offerts. 
Dans  ces  conditions,  le  déport  a  presque  complètement  dis- 
paru. 

On  a  coté  en  clôture  : 


Blanc  n°  3  : 

Courant  

Août  

4  d'octobre  

4  premiers  

Boux  88°  disponible. 


29  juin 

6  juillet 

12  juil 

33  25 

32  37 

29  62 

32  50 

29  87 

30  12 

29  87 

29  .. 

30  37 

30  12 

29  37 

29  75 

28  .. 

25  87 

Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 

Les  prix  des  raffinés  se  retrouvent  en  nouvelle  baisse  de 
50  centimes  :  pains  65  fr.  50  à  66  fr.,  les  100  kilos,  suivant 
marques,  aux  usines. 


Vins.  —  Le  Moniteur  vinicole  a  publié  un  article  sur  les 
résultats  de  la  floraison  et  les  apparences  de  la  future 
récolte. 

La  place  nous  fait  défaut  pour  reproduire  les  renseigne- 
ments que  notre  confrère  donne  sur  chacune  des  diverses  ré- 
gions ;  nous  nous  bornerons  donc  à  citer  les  conclusions  de 
son  étude  : 

«  En  résumé,  l'ensemble  des  régions  de  l'Est,  comprenant 
le  Beaujolais-Màconnais,  la  Bourgogne,  la  Basse-Bourgogne, 
la  .Lorraine,  la  Franche-Comté,  le  Jura,  la  Savoie  et  le 
Dauphiné,  promet  encore  à  ce  jour  une  belle  récolte,  quoique 
inférieure  à  celle  de  1904. 

«  Même  note  pour  la  Gascogne,  l'Armagnac,  le  Languedoc, 
le  Quercy,  le  Bordelais,  la  Dordogne,  les  Charentes,  le  Poitou 
et  l'Anjou,  ainsi  que  pour  l'Auvergne,  l'Allier  et  la  Loire. 

«  Le  Centre-Nord,  comprenant  la  Touraine,  le  Loir-et- 
Cher,  l'Orléanais,  de  même  que  l'Ile-de- France  et  la  Cham- 
pagne, auraient  dû  obtenir  des  mentions  tout  aussi  satisfai- 
santes, si  l'apparition  des  maladies  cryptogamiques  dans 
quelques-uns  de  ces  vignobles,  notamment  le  Loir  el-Cher, 
l'Orléanais  et  l'Ile-de-France,  n'inspirait  des  craintes  pour 
l'avenir,  et  si,  en  Champagne,  des  orages  n'avaient  occa- 
sionné des  dégâts  sérieux  dans  un  grand  nombre  de  communes. 

«  Enfin,  le  vignoble  méditerranéen,  du  Vaucluse  jusqu'au 
Boussillon,  a  perdu  à  ce  jour,  par  suite  des  progrès  du  mil- 
dew,  une  portion  de  son  rendement  qui  ne  parait  pas  être 
supérieure  au  quart  de  ce  qu'il  promettait  au  début.  Le  plus 
regrettable,  c'est  que  le  déchet  porte  généralement  sur 
les  cépages  de  choix. 

«  Bref,  la  part  faite  aux  divers  fléaux,  le  rendement  pour 
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l'ensemble  de  la  France  pourra  atteindre,  sauf  nouvelle  recru- 
descence des  maladies  ou  autres  accidents,  la  moyenne  des 
cinq  dernières  années,  qui  fut,  comme  on  le  sait,  de  53  à 
5'i  millions  d'hectolitres. 

«  Quant  à  l'Algérie,  où  la  fructification  est  bien  plus  avan- 
cée qu'en  France,  elle  promet  actuellement  une  récolte  abon- 
dante. »  ^^^^^^^^^^^^ 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 

(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


15  juin 
1905 

22  juin 
1905 

89  juin 
1905 

6  juill. 
1905 

13  juil. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

42  25 

42  75 

43  75 

45  50 

45  75 

42  29 

43  23 

43  85 

44  47 

45  09 

48  50 

44  .. 

45  75 

45  25 

46  25 

43  44 

44  06 

44  69 

45  62 

45  93 

34  51 

35  40 

S6  25 

37  40 

37  40 

Le  H avre  f  San tos  good 

average)  

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  (Rio  n»  7). 

La  circulaire  de  M.  G.  Duuring,  de  Rotterdam,  montre  les» 
modifications  de  la  situation  statistique  pendant  les  quatre 
dernières  saisons  : 

Situation  au  début  et  à  la  fin  Se  chaque  campagne 

1901-02       1902-03      1903-04  1904-05 


(Eû  tonnes  de  1.000  kilos) 

313.900  524.210  578.070 
1.155.990   1.034.120  1.018.750 


632.290 
893.280 


673.150      707.700      734.450  669.350 


Stocks  au  début 

de  la  campagne 

en  Europe  et 

auxEtats-Unis 
Importations  des 

12  mois  

Totaux...    1.469.890    1.558.330   1.596.820  1.530.570 

Livraisons  des 
12  mois   945.680      980  260      964.530  944.510 

Stocks  en  fin  de 

campagne....  524.210  578.070  632.290  586.060 

En  mer  ou  en 
cours  d'embar- 
quement au  30 

juin   58.180  57.220  35.930  21.170 

Stock  de  Rio  ...  36.880  29.290  29.820  10.240 

—  Santos.  51.060  39.470  34.350  50.410 

—  Bahia.  2.820  3.650  2.060  1.470 

Approvisionne- 
ment visible 
universel  au 
80  juin  

Ces  chiffres  font  ressortir  une  amélioration  de  la  position 
de  l'article;  l'approvisionnement  universel,  qui  s'était  cons- 
tamment accru  les  campagnes  précédentes,  a  subi,  pendant 
la  dernière  saison,  une  réduction  de  65.100  tonnes.  Il  convient 
cependant  d'observer  que  cette  diminution  ne  représente 
même  pas  la  consommation  mensuelle  moyenne,  laquelle 
s'établit,  pour  la  période  1901-1905,  à  79.895  tonnes,  et  que 
les  réserves  visibles  actuelles  seraient  suffisantes  pour  couvrir 
les  besoins  de  l'Europe  et  des  Etats-Unis  durant  plus  de  huit 
mois.  Dans  ces  conditions,  on  ne  peut  en  rien  préjuger  de  la 
tenue  des  prix,  qui  dépendra  surtout  de  la  plus  ou  moins 
grande  importance  des  recettes  brésiliennes  en  1905-1906  et 
•les  perspectives  de  la  récolte  de  1906  1907. 

En  ce  moment,  on  estime  que  la  production  de  1905-1906 
sera  d'environ  4  millions  de  sacs  pour  Rio  et  7.500.000  pour 
Santos,  soit  ensemble  11.500.000  sacs. 

Entre  le  1  •*  juillet  1904  et  le  30  juin  1905,  les  cours  ont 
été  soumis  à  de  nombreuses  fluctuations  :  le  disponible,  qui 
valait  41  fr.  au  Havre  au  début  de  la  campagne  (Santos  good 
arerage,  les  50  kilos,  en  entrepôt),  a  été  coté  50  fr.  50  le 
8  janvier  1906,  et  seulement  43  fr.  75  le  30  juin  dernier. 

Rappelons  que  le  cours  le  plus  élevé  pratiqué  au  Havre, 
pendant  les  vingt-cinq  dernières  années,  a  été  celui  do  132  fr., 
atteint  en  septembre  1890,  et  le  plus,  bas  celui  de  29  fr.  50, 
touché'  en  juillet  1903. 


Soies.  —  Lefl  résultats  de  la  récolte  en  France  varient 
suivant  les  régions.  On  estime  cependant  que  la  production 
totale  sera  un  peu  supérieure  à  celle  de  1904. 

En  ce  < [ 1 1 i  concerne  l'Italie,  il  est  maintenant  indéniable 
que  1a  récolta  sera  déficitaire;   les  appréciations  sur  celle 


diminution  sont  encore  divergentes,  mais  elle  sera  au  moins 
de  10  0/0. 

Sur  les  marchés  de  cocons  tant  français  qu'italiens  règne 
là  plus  grande  animation.  Cette  activité  est  surtout  le  fait  de 
la  spéculation  dont  les  nombreuses  demandes  se  traduisent 
par  une  hausse  lente,  mais  continue  des  prix. 

Le  Bulletin  de  Yfnum  '/es  Marchands  de  soie  de  Lyon 
évalue  ainsi  la  moyenne  des  prix  pratiqués  dans  les  départe- 
ments français,  comparativement  à  ceux  de  l'année  dernière: 
Céwnnes..  fie  kilo)  3  80  à  3  50  contre  2  80  à  3  10  en  1904 
Drôme  et  Ardèchc..    3  10  à  3  30    —    2  50  à  2  80  — 

Vancluse   3    «  à  3  30     —     2  50  à  8  70  — 

Isère   3    »  à  3  15     —    2  50  à  2  80  — 

L'entrain  dont  font  preuve  les  acheteurs  de  cocons  frais 
déconcerte  les  employeurs  de  la  matière  première,  qui  ne 
savent  quelle  altitude  adopter. 

Comme  il  arrive  toujours,  lorsque  les  coûts  de  revient  des 
soies  nouvelles  dépassent  sensiblement  les  cours  des  soies 
anciennes,  les  contrats  à  livrer  restent  jusqu'à  présent  à  l'état 
d'exception.  Cette  absence  d'affaires  à  terme  peut  être  envisa- 
gée de  diverses  manières  au  point  de  vue  de  la  tenue  de  la 
cote.  Elle  contribuera,  d'une  part,  à  accroître  les  apports  de 
soies  nouvelles  sur  les  marchés  pendant  les  premiers  mois 
de  la  campagne  :  d'autre  part,  elle  soutiendra  le  niveau  des 
affaires  journalières,  les  grands  consommateurs  qui  sonteou- 
tumiers  de  ces  marchés  à  livraisons  échelonnées  ayant  à  se 
pourvoir.  Elle  milite  donc  à  la  fois  dans  le  sens  d'un  surcroit 
d'offres  de  soies  nouvelles,  mais  aussi  d'un  surcroît  de  de- 
mandes, et  il  est  bien  difficile  de  préjuger  laquelle  de  ces 
deux  influences  prévaudra. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

15  juin 
1905 

22  juin 
1905 

29  juin 
1905 

G  juil. 
1905 

13  juil. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

58  25 

58  52 

64  75 

70  '.. 

71  .. 

53  93 

56  24 

59  60 

67  01 

68  74 

New- York  

47  39 

49  33 

52  93 

61  67 

62  23 

américains  poursuivent  leurs  agisse- 
cette  semaine,  à  provoquer  une  nou- 


Lea  manipulateurs 
ments  ;  ils  ont  réussi, 
velle  hausse. 

On  a  appris  sans  trop  de  surprise  qu'un  des  statisticiens 
du  Bureau  tic  l'Auriculturc  de  Washington  avait  été  révoqué 
et  que  l'on  procédait  à  une  réorganisation  complète  de  cette 
institution. 

Depuis  longtemps,  on  se  doutait  que  des  indiscrétions 
étaient  commises  et  que  certains  spéculateurs  connaissaient 
à  l'avance  les  renseignements  officiels,  lesquels,  d'ailleurs, 
n'étaient  pas  toujours  très  sincères.  C'est  pourquoi  on  ne 
s'est  pas  montré  très  étonné  quand  le  scandale  a  éclaté. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Ville 


Le  Havre  (Buenos- 
Ayresen  suinUlOOk. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (   d°    )  le  kil. 


15  juin 
1905 


Fr. 

.75  50 

5  52 
5  17 


22  juiu 
1905 


Fr. 
177  50 

5  52 
5  17 


29  juin 
1905 


Fr. 
182  .. 


5  47 
5  17 


6  juil; 
1905 


Fr. 
185  .. 


5  47 
5  17 


13  juil. 
1905 

Fr.  " 
183  50 


-5  40 
5  15 


A  Londres,  la  quatrième  série  d'enchères  de  laines  colo- 
niales de  l'auuée  1905  s'est  ouverte  le  4  courant 

Les  quantités  disponibles  pour  ces  ventes  sont  les  sui- 
vantes :  Nouvelle-Gallcs-du-Sud,  19.000  balles  :  Ouccusland, 
7.800  ;  Victoria,  8.400  ;  Australie  Méridionale,  3.000;  Aus- 
tralie Occidentale,  400;  Tasmanie,  5.400:  Nouvelle-Zélande, 
68.000;  total  de  l'Australasic,  112.000:  Colonie  du  Cap,  7.000  ; 
total  général,  119.000  balles. 

Durant  les  premières  séances,  les  laines  mérinos  ont  béné- 
ficié d'une  avance  do  5  0/0  environ,  comparativement  aux 
prix  de  clôture  de  la  série  précédente;  les  croisées  moyennes 
et  ordinaires  ont  gagné  10  0/0,  et  les  belles  sortes  5  0/0. 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  le  12  juillet  190Ô. 

Les  déclarations  de  M.  Rouvier  et  la  presse  allemande.  —  L'emprunt 
japonais.  —  Le  marché  monétaire.  —  Les  émissions  du  premier 
semestre  et  les  fondations  de  sociétés  nouvelles. 

Le-  journaux  publient,  à  l'instant  même,  le  texte  des 
déclarations  faites  par  M.  Rouvier  au  Parlement  fran- 
çais, au  sujet  de  l'incident  marocain.  Une  impression 
de  soulagement  domine.  On  se  félicite  unanimement 
que  l'accord  ait  pu  être  l'ait  si  promptement  et  si  com- 
plètement. On  ne  doute  plus  maintenant  d'arriver  à 
une  solution  qui  satisfasse  entièrement  les  deux  pays 
dans  leur  amuur-propre  comme  dans  leurs  intérêts. 
Pour  la  Gazelle  de  Francfort,  l'accord  existant  main- 
tenant n'est  pas  une  entente  au  sujet  du  Maroc,  mais 
une  entente  complète  entre  les  politiques  des  deux 
Gouvernements  :  pour  notre  confrère,  comme  pour 
beaucoup  d'autres,  l'événement  est  d'une  importance 
capitale  pour  l'avenir  des  relations  des  deux  pays. 

Au  surplus,  dans  la  grande  majorité  de  la  presse 
allemande  le  ton,  à  l'égard  de  la  France,  est  redevenu 
extrêmement  amical. 

En  ce  moment  est  ouverte,  à  Berlin,  la  souscription 
publique  à  l'emprunt  4  1/.2  0  0  japonais.  On  sait  qu'on 
en  a  réservé  10  millions  de  livres  sterling  pour  l'Alle- 
magne, 20  marks  45  représentant  une  livre.  L'emprunt 
est  ott'ert  à  90  0/0. 

L'emprunt  est  divisé  en  coupures  de  20,  100,  200 
livres  sterling,  munies  de  coupons  semestriels  payables 
les  10  janvier  et  10  juillet. 

L'emprunt  est  remboursable  au  pair  le  10  juillet 
1925.  Le  Gouvernement  japonais  s'est  cependant  réservé 
le  droit  d'un  amortissement  anticipé  à  partir  du  10 
juillet  1910. 

Le  Gouvernement  japonais  assigne  comme  garantie 
de  l'emprunt,  les  recettes  annuelles  du  monopole  des 
tabacs  en  tant  que  ces  recettes  ne  sont  pas  réservées 
au  service  de  la  première  série  de  l'emprunt  des 
30.0u0.000  de  livres  sterling. 

Cet  emprunt  sera  favorisé  par  l'abondance  des  capi- 
taux, qui  domine  toujours  sur  le  marché  libre,  et  cela 
en  dépit  du  malaise  monétaire  qui  règne  à  la  Reisch- 
bank  à  la  suite  des  nombreuses  demandes  qui  ont 
signalé  la  tin  du  premier  semestre.  L'étranger,  surtout 
la  Russie,  a  toujours  chez  nous  de  grandes  disponibi- 
lités auxquelles  il  n'a  pas  encore  touché.  Il  est  certain, 
cependant,  qu'après  l'émission  de  l'emprunt  japonais, 
le  marché  monétaire  sollicitera  grandement  l'attention 
du  public  et  que  les  donneurs  se  tiendront  sur  une  plus 
grande  réserve.  Pour  le  moment,  l'escompte  libre  évo- 
lue autour  du  taux  de  2  0/0.  L'argent,  au  jour  le  jour, 
n'est  plus  qu'à  2  1/2  0/0.  La  Seehandluny  a  donné  de 
l'argent  ,  au  20  septembre,  à  2  1/4  0/0. 

Cette  abondance  de  numéraire  a  pour  conséquence, 
à  la  Bourse  de  Berlin,  une  reprise  dans  l'activité  des 
transactions.  Elle  y  maintient  aussi  les  tendances 
fermes  :  la  hausse  des  valeurs  métallurgiques  a  été 
surtout  importante  depuis  quelques  jours. 

Je  vous  envoie,  par  ce  courrier,  deux  statistiques  de 
notre  activité  linancière  dans  le  dernier  semestre  : 
celle  des  émissions  publiques  faites  en  Allemagne  et 
celle  de  la  fondation  des  Sociétés  par  actions. 

Vous  verrez  que  le  chiffre  des  émissions  du  premier 
semestre  est  en  grand  progrès,  malgré  que  les  circons- 
tances politiques  aient  été  plutôt  défavorables.  Mais  le 
marché  monétaire  leur  a  toujours,  par  contre,  été  favo- 
rable. Pendant  ce  semestre,  la  moyenne  du  taux  de 
l'escompte  libre,  à  Berlin,  n'avait  été  que  de  2.21  0/0, 
minimum  rarement  atteint  auparavant.  La  Reisckbank, 
elle-même,  maintient,  depuis  le  25  février,  le  taux  de 
son  escompte  à . '5  0/0.  L'amélioration  des  conditions  du 
commerce,  de  l'industrie  et  de  toute  notre  vie  écono- 
mique a  contribué  aussi  à  favoriser  les  émissions  : 


cette  amélioration  a  été  constante  depuis  le  commence- 
ment de  l'année. 

Cependant,  le  plus  gros  contingenta,  l'augmentation 
des  émissions  a  été  apporté  par  [en  emprunte  d'Ktats. 

L'amélioration  de  notre  situation  économique  est, 
encore  visible  dans  la  statistique  des  fondations  de 
nouvelles  Sociétés  :  on  en  a  fondé  28  de  plu-  que  dans 
le  premier  semestre  de  1904,  et  leur  capital  total  repré- 
sente 50  millions  de  marks  de  plus. 

Il  est  à  remarquer  qu'une  notable  partie  de  l'aug- 
mentation des  émissions  provient  de  l'augmentation 
du  capital  social  des  grandes  banques  existantes  :  or, 
dans  la  statistique  des  fondations  de  nouvelles  Socié- 
tés, on  constate  qu'on  vient  de  créer  encore 8  nouvelles 
maisons  de  baiûque.  
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BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   

PASSIF  (milliers  de  maiks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue . . 
Divers  


1905 


7  juill. 


940. 081 
25  713 
18.249 
1. 021  313 
91  49* 
44.686 

sa  m 


180-030 
64.814 
1  438.233 

826.326 
20. 728 


Dif.30.juin 

-  4.710 

-  260 
+  9.138 
-114.088 

-  91.488 
+  25  2<8 
+  4.65i 


non  mod. 
non  mod. 
-116.569 

-  52.37:; 

-  2.525 


1904 


juill. 


871  826 
24.880 
20  998 

869.285 
88. 829 

m. m 

107  430 


150.000 
51.614 

1.389.285 


Dif.3(J  juin 


+    4  778 

-  689 
•+  14.166 

-  81. 575 

-  68  403 
+  10.239 
+  3.231 


non  mod. 

non  mod. 
—  88.567 
510  S25  -  29.128 
23.651!-  558 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

1.074 

1.267 

667 

827 

71 

+  333 

1.123 

1  228 

723 

825 

59 

+  428 

31  »   

1.073 

1.273 

622 

890 

70 

+  311 

1.077 

1.251 

607 

852 

65 

+  34! 

15  »   

1.095 

1.228 

660 

849 

73 

+  390 

23  »   

1.087 

1  256 

663 

881 

68 

+  357 

30  »   

951 

1  555 

579 

1.135 

183 

-  99 

7  juillet   

946 

1.438 

527 

1.021 

92 

+  22 

Taux 

de 
l'esc. 

0/0 


Les  Emissions  de  l'Allemagne  dans  le  premier  se- 
mestre de  1905.  — La  statistique  des  émissions  du  premier 
semestre  montre  une  notable  reprise  de  l'activité  qui,  dans 
ses  résultats,  laisse  loin  en  arrière  le  même  semestre  des 
années  précédentes. 

Le  total  des  émissions  des  six  première  mois  a  été,  en  va- 
leur nominale,  de  2.031.8  millions  de  marks,  et  en  valeur  au 
cours  du  jour,  de  2.124.8  millions  contre  respectivement  853 
et  927  millions  pour  le  second  semestre  de  1001  et  828  et  854 
millions  de  marks  dans  le  premier  semestre  de  1904. 

Voici  le  tableau  de  ces  émissions,  avec  comparaison  du 
premier  semestre  1904  : 

1904  1905 


Eiupr.  d'Etat  allem. 

—  étrangers.... 

—  de  Villes  

Obi.  lrypoth.  allem. 

—  —  étrang. 
Autres  obligations.. 
Act.  des  Banques  . . . 

—  do  Ch.  de  fer. . . 

—  Industrielles... 


Total. 


Valeur 

Valeur 

Valeur 

Valeur 

nomin. 

au  cours 

nomiu. 

au cours 

(Millions 

de  marks 

135.00 

133.72 

454.00 

454.68 

10.50 

10.9.) 

519.71 

492.34 

125.64 

125.35 

310.86 

311.:'.9 

272. 4^ 

272.49 

270.00 

270.00 

17.87 

16.84 

91.75 

9  2.19 

206.63 

205.40 

32.50 

48.31 

79.05 

103.52 

48.36 

45.74 

2.10 

4.41 

94.91 

128.29 

183.51 

277  .  ;  4 

838.3* 

873.42 

2031 .8'» 

2124  .«8 

56 
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La  Fondation  de  nouvelles  Sociétés  par  actions 
pendant  le  1"  semestre  1905.  —  La  fondation  de  nou- 
velles Sociétés  par  actions  a  été  active  pendant  le  premier 
semestre  de  l'année  courante. 

On  a  fondé  87  Sociétés  nouvelles,  contre  59  dans  le  premier 
semestre  1904  et  45  dans  le  deuxième  semestre  1904. 

Ces  87  Sociétés  ont  un  capital  social  de  120.6  millions  de 
marks,  contre  70.4  millions  pour  les  59  Sociétés  du  premier 
semestre  1904  : 

Parmi  ces  nouvelles  fondations  on  compte  : 
3  Sociétés  (46.0  millions)  de  charbonnages  ; 


12  — 

(34.7 

—     )  de  constructions  et  entreprises 

8  — 

(25.4 

—     )  de  Banques  ; 

10  — 

(20.2 

—     )  de  produits  chimiques  ; 

12  - 

(16.2 

—     )  d'industries  de  pierres  et  minerais 

5  — 

(12.0 

—     )  de  fabriques  de  machines; 

8  — 

(  6.6 

—     )  de  produits  alimentaires. 

Les  autres  sont  des  Sociétés  diverses  ne  rentrant  dans 
aucune  de  ces  catégories. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  13  juillet  1905. 

Affaires  assez  rares  mais  tendances  toujours  soutenues. 

Les  fonds  d'Etat  restent  fermes  aussi  bien  les  allemands 
que  les  étrangers. 

Toutes  les  valeurs  industrielles  finissent  en  hausse;  il  y  a 
un  courant  important  de  demandes  pour  les  valeurs  charbon- 
nières et  métallurgiques. 

L'emprunt  japonais  émis  à  Berlin  a  été  couvert  5  à  6  fois. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  90  50;  Extérieure  91  . .  ;  Lom- 
bards 18  30.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  12  juillet  1905. 

Le  marché.  —  L'emprunt  japonais.  —  Discours  parlementaire.  — 
La  question  du  Maroc.  —  L'intérêt  modèle. 

Les  craintes  provoquées  par  la  liquidation  de  mi- 
juillet  ont  exercé,  ces  jours-ci,  une  fâcheuse  influence 
sur  le  Stock-Exchange.  Le  dernier  règlement  n'avait 
pas  été  sans  causer  de  grosses  difficultés  dans  le  groupe 
sud-africain;  des  ventes  plus  ou  moins  forcées  avaient 
suivi  ce  règlement  et  le  recul  subi  par  les  cours 
faisait  prévoir  des  embarras  nouveaux.  Afin  de  parer 
à  ce  danger,  les  intermédiaires  ont  pressé  la  clien- 
tèle douteuse  de  hâter  ses  allégements  sans  attendre 
davantage  et  ces  offres,  se  combinant  avec  les  ordres 
de  la  clientèle  du  Lancaahire  éprouvée  par  la  crise 
du  coton,  ont  produit  une  baisse  assez  forte  pour 
impressionner  toute  la  place. 

Le  travail  de  la  liquidation  ayant  été  ainsi  effectué 
d'avance,  celle-ci  s'est  passée  dans  des  conditions  nor- 
males :  les  reports  se  sont  tenus  au  niveau  précédent, 
les  prorogations  ont  été  consenties  sans  peine  et  le* 
vendeurs,  constatant  ce  fait,  ont  commencé  leurs  ra- 
chats. Les  cours  ont  donc  retrouvé  une  bonne  partie  de 
l'avance  perdue;  l'annonce  de  la  défaillance  d'un  jobbor 
a  toutefois  suscité  hier  de  nouvelles  craintes  et  l'on  se 
demande  si  les  paiements  se  feront  demain  avec 
toute  la  régularité  désirable.  S'il  n'y  a  pas  de  nouvelles 
surprises,  la  place  retrouvera  ses  bonnes  dispositions, 
mais  j'ose  difficilement  prévoir  des  affaires  actives, 
car  nous  entrons  dans  la  période  des  vacances,  période 
peu  propice  aux  amples  transactions. 

Nier  a  eu  lieu,  avec;  un  gros  succès,  l'émission  de 
l'emprunt  japonais  h  1/2  0/0  do  80  millions  de  livres,  dont 
10'iiiillioiis  pour  notre  place,  10  millions  pour  Berlin  et 
lOjnillions  pour  New-York. 


Le  nouvel  emprunt  est  spécialement  garanti  par  un 
privilège  sur  les  revenus  nets  annuels  du  mono- 
pole des  tabacs,  et  le  prospectus  explique  que  ce  privi- 
lège s'exercera  immédiatement  après  celui  de  l'emprunt 
de  30  millions  de  livres  émis  en  mars  1905. 

Le  revenu  net  de  ce  monopole,  pour  l'exercice  fiscal 
1905-1906,  est  évalué  à  32  millions  de  yens,  soit,  au 
change  de  2  sh.  1/2  d.  par  yen,  3.2G8.000'  livres. 

Les  deux  emprunts  que  gage  ce  revenu  représentent 
au  total  00  millions  de  livres  exigeant,  pour  le  seul 
intérêt  à  4  1/2  0/0,  une  somme  annuelle  de  2.720.000 
livres. 

L'émission  a  lieu  au  cours  de  90  0/0.  L'emprunt  est 
remboursable  au  pair  le  10  juillet  1925,  mais  le  Gou- 
vernement japonais  a  la  faculté  de  le  rembourser  à 
partir  du  10  juillet  1910,  moyennant  préavis  de  six 
mois.  Les  coupons  sont  payables  semestriellement,  les 
10  janvier  et  10  juillet. 

Ce  n'est  qu'à  quatre  heures  de  l'après-midi  que  le 
prospectus  de  l'emprunt  japonais  a  été  distribué  lundi 
au  public.  De  longues  queues  s'étaient  formées  aux 
portes  des  trois  banques  chargées  de  l'émission.  Ce- 
pendant on  remarquait  moins  de  simples  particuliers 
dans  la  foule  que  lors  des  émissions  précédentes. 

Le  nouvel  emprunt  avait  déjà  fait  prime  de  1/2  à 
5/8  ;  mais  la  fermeté  était  moins  grande  à  cause  des 
ventes  déjà  faites  par  anticipation.  On  assure  aujour- 
d'hui qu'il  a  été  couvert  5  à  6  fois  sans  compter  les 
demandes  de  la  province.  • 

Au  Parlement,  le  Gouvernement  continue  à  mener 
rondement  les  débats  :  la  loi  sur  les  étrangers  défile 
rapidement;  la  réforme  militaire  se  mène  tambour 
battant.  Je  note,  parmi  les  projets  déposés,  une  motion 
de  M.  Balfour,  déclarant  qu'en  raison  de  la  dispro- 
portion qui  existe  actuellement  entre  les  chitïres 
de  la  population  et  les  collèges  é'ectoraux,  il  est  oppor- 
tun de  remanier  les  listes  électorales.  D'une  façon  gé- 
nérale, il  propose  que  le  nombre  des  membres  repré- 
sentant chaque  circonscription  soit  augmenté  ou  dimi- 
nué, de  façon  qu'il  y  ait  un  député  par  fraction  de 
05.000  habitants.  Les  bourgs  ayant  une  population 
inférieure  à  18.500  âmes  ne  formeront  plus  de  circons- 
criptions distinctes.  Les  comtés  ou  les  bourgs  qui 
élisent  deux  députés  et  dont  la  population  est  au- 
dessous  de  75.000  âmes  n'en  éliront  plus  qu'un. 

M.  Balfour  demande  que  des  commissaires  soient 
nommés  pour  établir  quels  sont  les  changements  à 
apporter  dans  les  limites  des  circonscriptions.  Ces 
remaniements  donneraient  à  l'Angleterre  17  députés  de 
plus,  dont  5  pour  Londres  et  6  pour  les  faubourgs  ;  au 
pays  de  Galles  un  député  de  plus  ;  à  l'Ecosse  4  de  plus 
et  l'Irlande  22  de  moins. 

Hier,  à  la  Chambre  des  Lords,  la  question  du  Maroc 
a  donné  lieu  à  une  déclaration  officielle. 

Le  marquis  de  Lansdoxvne,  en  réponse  à  une  ques- 
tion du  comte  Spencer,  chef  de  l'opposition,  a  prononcé 
les  paroles  suivantes  : 

«  Nous  avons  appris  officiellement,  il  y  a  quelques 
heures  seulement,  que  les  Gouvernements  français  et 
allemand  se  sont  entendus  sur  les  principes  suivant 
lesquels  une  conférence  au  sujet  des  affaires  du  Maroc 
pourrait  se  tenir,  conformément  à  l'invitation  qu'a 
lancée  dans  ce  sens,  il  y  a  quelque  temps,  le  sultan  de 
ce  pays. 

«  La  conférence  aura  donc  lieu  et,  lorsqu'elle  aura 
lieu,  les  intérêts  de  l'Angleterre  au  Maroc  ont  un  carac- 
tère tel  que  nous  croirons  certainement  devoir  prendre 
part  aux  débats  de  cette  conférence.  Nous  accepterons 
donc  la  proposition  qui  nous  sera  faite  sans  doute  — 
quoi  qu'elle  ne  soit  pas  encore  laite  —  de  prendre  part 
avec  les  autres  puissances  aux  diseussions  qui  auront 
lieu.  Je  crois  que  ce  sont  là  tous  les  renseignements 
que  j'ai  à  donner  pour  .le  moment.  » 

On  a  surtout  retenu,  de  l'accord  entre  la  France  et 
l'Allemagne  à  propos  du  Maroc,  qu'il  ne  change  rien  :'i 
l'entente  cordiale,  el  l'attention  reste  retenue  par  1rs 
fêtes  données  à  Brest  à  l'escadre  anglaise  el  par  la 
réception  que  l'on  prépare  ici  aux  marins  français. 
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BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

11  juillet  1905 

Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  LiV.  St.    I  ACTIF 

Billets  créés   54  808  000  |  Dette  fixe  de  i'Etaf 


Rentes  immobilisées . 
Or  monnayé  et  lingots 


Liv.  st. 
11. 015. 1C0 
7.434-900 

36- 358. 006 


Total   54  808.0001         Total   54  808.000 


Département  des  opérations  de  banque 

passif  Liv.  st. 

Capital  so»ial   14.553  000 

Réserve  et  profits  et 

perles   3. 334- 000 

Trésor  et  administra- 

lioD  publique    9  671. 000 

Comptes  particuliers.  44. 449. 000 

Billetsàseptjours.etc.  101.000 


Total   72.128  000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   16  162-000 

Poitefeuilleetavances  28  992  000 

Billets  en  réserve   2i.*,38.000 

Or  et  argent  monnayés  1810.000 


Total   72  128-000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 
lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  a  7  jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc 

% 

25  mai  

37. 331 

28.853 

5l.!3i 

42  653 

27  148 

52  13 

2  !.'2 

1  juin  

31.881 

29  £01 

53.22:: 

44  166 

26-836 

30  32 

» 

8  »   

3S  274 

29.3H 

ai  149 

44.624 

27. 3  n 

51  m 

15  »   

38  m 

28.962 

54.102 

44  290 

27  606 

50  91 

» 

22  •   

38. 861 

28.923 

55  504 

44b90 

28.388 

51  03 

29  »   

39  049 

30  132 

59  134 

49.367 

27.367 

46  19 

6  ju'llel  

38.462 

S0.711 

61.317 

53.127 

26  200 

42  62 

13  »   

3J.2U4 

30  270 

54  120 

45-744 

26  384 

48  66 

» 

Le  Commerce  extérieur.  —  Voici,  d'après  la  nouvelle 
classification  du  Board  of  Trade,  les  résultats  du  commerce 
extérieur  anglais  pour  le  mois  de  juin  1905  : 

Importations  Exportations 

Diiï.  sur  DifT.  sur 

Valeur    juin  04    Valeur    juin  04 

(En  milliers  de  livres  sterling) 

1.  Pioduits  alimentaires, 

boissons  et  tabacs .. .    17.929   —     899      1.375   -f  221 

2.  Matières  premières  et 
articles  non  manufac- 
turés   14.900   -+-  2.153      2.810   —  291 

3.  Articles  manufacturés 

ou  mi-manufacturés..    10.518   —     893     21.475   +  1.977 

4.  Divers  (y  compris  les 

colis  postaux)   161  »         325   +  9 

Total   43.557   +■    331     25.985  +  1.916 

Le  tableau  suivant  compare  les  résultats  totaux  des  six 
premiers  mois  de  1905  avec  ceux  des  six  premiers  mois  de 
1904  et  1903  :  , 

Marchandises  Mét.  précieux 

Export.  Réex-   Expor-  Ex- 
Impor-  britan-    por-    talions  Impor-  porta- 
tations  niques  tations  totales  tations  tions 


Juin  1905. 

—  1904. 

—  1903. 


(Milliers  de  livres  sterling) 

43.557   25.985     6.399   32.385   4.449  2.488 

43.197   24.070     5.659   29.729   4.776  2.601 

41.298  23.272     5.851   28.123   4.009.  2.420 


Différ.  en  juin 
1905  par  rap- 
port à  : 

1904   —   361  +1.916  + 

1903  -+2.262  —3.713  + 


740  +2.656  —  327  —  113 
548  +-4.262  +  440  +  68 


6  1*"  mois  : 

1905    273.132  155.700 

1904   271.954  144.117 

1903    260.530  142.523 


40.054  195.761  26.111  18.244 
37.063  181.180  24.057  21.509 
36.048  170.570  18.446  12.698 


Différence  pour 
les  6  l"*  mois 
par  rapport  à  : 

1904   -+-1.178  +11590  +2.991  +14581  +2054—3.265 

1903   +12602  +13184  +4.006  +17190  +7665-f-5.646  j 


Courrier  de  la  Bourse  <le  Londres 


Londres,  13  juillet  1905. 
Le  marché  est  ferme  et  reste  sous  l'impression  du  succès 
obtenu  par  l'emprunt  japonais  qui  a  été  couvert  pri  s  de 
six  fois. 

Les  Çonsotidés  finissent  à  90  7/16  contre  90  5/16. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  bien  tenus.  L'Italien 
4  0/0  est  ;ï  104  1/4;  l'Extérieure  Espar/note  finit  à£0  ./.,  et 
le  Turc  unifié  A  0/0  est  calme  à  88  ./.. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  calmes,  et  les  cours  res- 
tent bien  tenus.  L'Argentin  5  O/O  1886  est  à  101  1/4,  et  le 
Fundinq  à  101  3/4.  Le  Brésil  5  0/0  est  ferme  à  99  1  /4. 

Les  Chemins  anglais  sont  en  meilleure  tendance.  Les 
cours  de  certaines  Compagnies  accusent  une  reprise  marquée. 

Les  Chemins  américains  sont  fermes  à  la  suite  des  bonnes 
nouvelles  provenant  d'Amérique. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  156  1/8;  YErie  à  48  1/2,  et  le 
Louisville  à  153  ./.  ;  VAtchison  à  89  1/16,  et  le  Norfo'k 
à  89  ./.. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Le  m  s  relié. 


Bruxelles,  11  juillet  1905. 
L'Auxiliaire  des  Chemins  de  1er  au  Brésil. 


La  tenue  de  notre  marché  à  terme  n'a  pas  été  in- 
fluencée par  la  diminution  notable  du  volume  d'af- 
faires traitées,  comme  toujours,  à  ce  moment  de  l'an- 
née. Les  offres  sont  peu  abondantes  en  fonds  d'Etats, 
et  quelques  demandes  relativement  peu  importantes 
ont  suffi  de  fairre  rattraper  à  Y  Extérieure  Espagnole 
la  totalité  du  coupon  détaché  le  premier  du  mois.  Le 
Rio-Tinto  reste  très  recherché  et  clôture  en  hausse  no- 
table aussi  bien  sur  la  fermeté  du  marché  du  métal 
que  sur  les  bons  avis  qu'on  reçoit  sur  la  situation  gé- 
nérale en  Amérique. 

Les  valeurs  de  traction  sont  plus  soutenues.  Les 
affaires  sont  peu  actives  en  Métropolitain  de  Paris, 
dont  les  cours  résistent  assez  bien  à  la  diminution  des 
recettes  d'été.  La  Parisienne  Electrique  est  ferme, 
l'avenir  se  présentant  pour  cette  Société  dans  des  con- 
ditions favorables. 

Les  actions  de  Banques  du  marché  au  comptant  sont 
fermes.  Banque  de  Bruxelles,  1.030  ;  Banque  Interna- 
tionale, 549;  Banque  Nationale,  4.575;  Banque  de  Re- 
ports et  de  Fonds  publics,  640  ;  Crédit  Liégeois,  713. 

Caisse  Générale  de  Reports  et  de  Dépôts,  1.150.  La 
Caisse  a  bonifié  à  ses  déposants  en  compte  de  quin- 
zaine pour  la  première  quinzaine  de  juillet,  un  intérêt 
de  2  90  0/0  net.  L'ensemble  des  opérations  comporte 
une  somme  de  160  millions  de  francs. 

Les  actions  de  Tramways  n'ont  pas  beaucoup  varié 
pendant  les  dernières  semaines  et  les  affaires  traitées 
dans  ce  groupe  sont  peu  importantes.  Les  Anvers  se 
tiennent  à  180  pour  la  capital,  à  92  50  la  dividende  et 
à  118  la  part  de  fondateur.  Dividende  Bruxellois  ferme 
à  790.  Les  fêtes  du  75"'  anniversaire  de  l'Indépendance 
vont  certainement  apporter  une  augmentation  notable 
des  recettes  pendant  les  mois  de  juillet  et  août.  Jouis- 
sance Caire  plus  faible  à  645.  Economiques  soutenus 
à  680.  Secondaires  en  bais?e  à  521  et  à  615  la  part  de 
fondateur  sur  son  intérêt  dans  Y  Auxiliaire  des  Chemins 
de  fer  au  Brésil,  dont  nous  aurons  encore  l'occasion 
de  parler. 

Aucune  nouvelle  bien  intéressante  sur  la  situation 
des  marchés  internationaux  des  produits  de  l'industrie 
sidérurgique.  On  a  fait  grand  bruit  autour  de  la  nou- 
velle de  la  formation  du  Syndicat  international  des 
rails.  Mais  nous  croyons  qu'il  ne  s'agit  là  que  d'une 
réédition,  le  Syndicat  international  des  Bails  existant 
déjà  depuis  le  commencement  de  l'année,  mais  sans 
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avoir  eu  d'influence  d'aucune  sorte  sur  la  marche  des 
affaires. 

En  Amérique,  les  affaires  sidérurgiques  semblent 
avoir  meilleure  allure.  La  récolte  du  blé  se  présente 
dans  des  conditions  favorables  et  compensera  et  au 
delà  la  diminution  de  la  production  du  coton,  si  toute- 
fois la  statistique  officielle  sur  ce  dernier  article  pour 
l'année  en  cours  n'est  pas  falsifiée  comme  celle  de 
l'année  dernière.  Les  scandales  qui  ont  éclaté  à 
Washington  imposent  la  plus  grande  réserve.  En  tout 
cas  la  baisse  des  cours  des  produits  sidérurgiques  s'est 
arrêtée  et  on  peut  même  constater  quelques  légères 
améliorations. 

En  Angleterre,  on  ne  s'occupe  plus  beaucoup  des 
stocks  de  fontes  emmagasinés  par  la  spéculation.  On 
prévoit  leur  écoulement  sans  grand  dommage  pendant 
l'automne  prochaine.  En  Allemagne,  la  marche  des 
affaires  est  bonne;  les  usines  sont  largement  occupées 
pour  l'intérieur  du  pays,  et  on  ne  suit  plus  que  distrai- 
tement les  demandes  pour  l'exportation. 

Chez  nous,  on  se  plaint  toujours  de  la  faiblesse  des 
prix  de  l'article  fini,  en  ilagrant  désaccord  avec  la 
fermeté  de  la  matière  première  et  des  demi-produits. 
Mais  le  seul  remède  contre  cette  situation  estlafusion 
des  producteurs  moyens  des  différentes  branches  pour 
former  de  grandes  Sociétés  produisant  depuis  lé  char- 
bon et  le  minerai  de  fer  jusqu'à  l'article  prêt  à  l'usage. 
Ce  chemin  a  été  suivi  par  les  Allemands  d'abord,  par 
les  Américains  après,  et  est  peut-être  la  cause  princi- 
pale de  l'état  llorissant  de  l'industrie  dans  ce  pays. 
Chez  nous,  nous  avons  Ougrée-Marihayc  qui,  depuis 
de  nombreuses  années,  marche  dans  cette  voie  et  peut 
maintenant  se  mettre  au  même  rang  que  les  Sociétés 
les  plus  puissantes  d'Europe.  On  pourrait  souhaiter  que 
nosusines,  aciéries  et  laminoirs,  d'importance  moyenne, 
s'occupent  à  organiser  des  fusions  semblables,  qui 
assureraient  leur  avenir  menacé  par  la  concurrence 
des  gros. 

A  notre  Bourse  des  valeurs,  les  titres  de  ce  groupe 
sont  peu  traités  et  les  cours  se  retrouvent  presque  au 
même  niveau  qu'il  y  a  trois  semaines. 

Les  actions  de  nos  Charbonnages  se  sont  maintenues 
assez  actives  pour  la  saison,  et  la  plupart  de  ces  titres 
sont  en  hausse  notable.  Les  stocks  ont  complètement 
disparu  dans  les  pays  et  la  production  est  déjà  vendue 
pour  plusieurs  mois  d'avance.  On  envisage  comme  cer- 
taine une  hausse  du  charbon  pour  l 'automne,  malgré 
le  tort  que  cela  pourra  faire  à  l'industrie  sidérurgique. 

L' A  uxiliaire  des  Chemins  de  fer  au  Brésil  est  ferme, 
à  730  l'action  Privilégiée  et  à  600  la  Dividende.  Une 
assemblée  extraordinaire  qui  a  eu  lieu  le  7  juin  a  dé- 
cidé l'augmentation  du  capital  par  l'émission  de  1,">.0Û0 
actions  Privilégiées  deôOOfr.,  de  5.000  actions  de  Di- 
vidende et  de  y'i.OUO  obligations  de  500  fr.  4  0/0  rem- 
boursable par  tirage  en  52  ans.  Ce  nouveau  capital  ser- 
vira à  l'exécution  du  nouveau  contrat  conclu  entre  le 
Gouvernement  brésilien  et  la  Compagnie  le  19  juin 
1905.  D'après  cette  convention,  en  outre  des  582  kilo- 
mètrcsexploités  actuellement,  la  Compagnie  sera  encore 
chargée  d'exploiter  720  kilomètres  de  chemins  de  fer  en 
activité,  et  040  kilomètres  à  construire  ou  à  parachever 
et  à  exploiter  ensuite.  L'ensemble  du  réseau  sera  donc 
de  1.948  kilomètres,  comprenant  presque  toutes  les  li- 
gnes de  chemins  de  fer  de  l'Etat  Rio-Orande  du  Sud. 
La  Compagnie  évalue  le  bénéfice  produil  partout  le  ré- 
seau à  2. 018  contos  ou  au  change  de  16 deniers,  à  4.398.240 
francs,  pendant  que  l'intérêt  et  l'amortissement  des 
obligations  et  un  dividende  da  50  fr.  aux  actions  Pri- 
vilégiée!; et  de  Dividende,  ne  demandera  qu'une  somme 
de  3  753.187  fr. 

Pendant  la  période  de  la  construction  des  lignes,  la 
Compagnie  des  Chemins  fer  secondaires  garantit  1rs 
services  des  intérêts  et  de  l'amortissement  des  obliga- 
tions et  un  dividende  de  50  fr.  à  toutes  les  aclions. 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Belgique.  —  Pendant  les 
r- i 1 1 < f  premiers  mois  de  l'année  1905,  les  importations  totales 
en  Belgique  se  sont  élevées  à  !;!67.t'!)1.0<io  fr.,  représentant 


un  pouls  de  7.355.633  tonnes,  contre  7.017.148  tonnes,  d'une 
valeur  de  L106.105.0ihi  fr».  en  1!)04;  il  y  a  donc  augmentation, 
comparativement  à  l'année  précédente,  de  61.826.000  fr.  ou 
5.6  0/0,  tandis  que  le  poids  a  augmenté  de  4.8  0/0.  Los  expor- 
tations ont  atteint,  pendant  les  mêmes  mois  de  l'année,  844 
millions  318.000  fr.,  représentant  6.187.294  tonnes,  contre 
6.084.149  tonnes,  d'une  valeur  de  802.939.000  francs,  soit 
une  augmentation  de  41.379.000  fr.  ou  5.2  0/0,  tandis  que 
le  poids  montre  une  plus-value  de  1.7  0/0. 

Les  importations  ont  donc  dépassé,  pendant  les  cinq  pre- 
miers mois  de  l'année  1905,  les  exportations  de  323.613.000 fr., 
contre  303. 166.000  fr.  eu  1904,  soit  une  plus-value  pour  1905 
de  21  ).547.000  fr.  Quant  au  poids,  nous  remarquons,  en  1905, 
que  les  importations  ont  dépassé  les  exportations  de  1  mil- 
lion 178.369  tonne3,  contre  932.999  tonnes  en  1904. 

Dans  ces  chiffres  figurent  les  quatre  pays  principaux:  l'Al- 
lemagne, l'Angleterre,  la  France  et  les  Pays-Bas,  pour  les 
sommes  suivantes,  en  milliers  de  francs  : 


Importations  1905  1904  1903 

Allemagne   63.838  86.978  66.128 

Angleterre   2. £83  •       7.673  19.115 

France   750.227  716.042  694.289 

Pays-Bas   1.341.757  1.185  439  1.381.753 

Exportations  1905  1904  1903 

Allemagne   136.U43  39.414  26.6f(> 

Angleterre   3.489.075  3.066.471  3.138.562 

France   2.348  2.998  1.288 

Pavs-Bas   146.158  103.750  159.529 


Les  droits  de  douanes  perçus  pendant  les  cinq  premiers 
mois  de  l'année  1905  se  sont  élevés  à  22.878.120  fr.,  contre 
20.294.539  fr.  pendant  la  même  période  de  l'année  précé- 
dente; il  y  a  donc  augmentation  de  2.583.581  fr.  ou  12.7  8/0. 


ESPAGNE 


LÀ  SITUATION 


Madrid,  le  10  juillet  1905. 
l.a  situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 

Le  Cabinet  libéral  continue  sa  prise  de  possession  ; 
mais  il  y  a  eu  une  chaude  alerte,  qui  a  été  sur  le  point 
d'amener  une  crise  ministérielle. 

Vous  savez  qu'à  la  suite  du  manque  de  pluies,  la 
récolte  a  été  plus  ou  moins  compromise  dans  une  partie 
de  l'Espagne,  l'Andalousie  comprise.  Depuis  plusieurs 
mois  les  "demandes  de  secours,  toujours  prêtes,  abon- 
daient et  on  avait  employé  à  des  travaux  publics,  d'une 
utilité  pas  toujours  démontrée,  un  certain  nom'bre  de 
millions,  qui  ont  été  portes  an  profit  du  parti  cons£S> 
vateur. 

L'arrivée  au  pouvoir  du  parti  libéral  n'a- pu  donner 
lieu  à  une  recrudescence  de  misère,  mais  les  pétitions  de 
secours  ont  afflué  de  plus  belle  ;  or,  il  se  trouve  que 
M.  Urzaïz  a  fait  voter  par  les  Chambres,  en  1902,  une 
législation  rectrictive  des  crédits  supplémentaires  et  il 
éprouve  un  scrupule,  très  justifié,  à  enfreindre  lui  même 
les  prescriptions  qu'il  a  édictées.  11  ne  repousse  pas  sans 
discussion  la  concession  des  crédits  extraordinaires, 
mais  il  demande  pour  sa  tranquillité  de  Ministre  des 
Finances,  qu'on  lui  démontre  que  ces  dépenses  sont 
bien  nécessaires  et  surtout,  qu'on  spécifie  bien  l'emploi 
des  fonds,  parce  qu'il  se  rappelle  qu'au  moment  de  sa 
précédente  gestion  on  accorda  une  jolio  somme  pour 
l'extinction  des  sauterelles,  et  l'année  suivante  il  se 
trouva  que  les  fonds  ayant  reçu  une  autre  destination, 
les  sauterelles  avaient  grandi  et  il  fallut  accorder  de 
nouveau  do  l'argent  pour  les  faire  disparaître. 

Voilà  un  des  motifs  avoués  de  la  brouille  entre  le 
Ministre  des  Finances  et  celui  de  l'Agriculture,  mais 
au  fond  il  y  a  autre  chose  qui  n'est  pas  sorti  encore  à 
la  surface. 

Vous  savez  aussi  qu'il  y  aune  loi  sur  le  régime  des 
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alcools;  j'ai  dû  y  revenir  souvent.  Après  bien  des 
efforts,  on  est  parvenu  à  appliquer  un  régime,  bon  ou 
mauvais  (ce  n'est  pas  le  moment  de  le  discuter)  mais 
qui  a  mis  un  peu  d'ordre  dans  ce  cliaos.  Lee  viticul- 
teurs, disperses  et  ignorants  en  général,  se  sont  laissés 
dominer  par  les  distillateurs  de  grains,  qui  ont 
écrasé  les  cours  plus  qu'il  ne  faut  et  ont  uni  par 
obtenir  une  promesse  de  modification  radicale  de  la 
loi.  Le  comte  de  Romananca,  ministre  de  l'agriculture, 


veut,  dit-on,  qu'on  laisse  s'appliquer  la  loi  sans  attendre 
l'aient  modifiée.  M.  Urzaïz  s'y  oppose 
et  voilà  un  nouveau  motif  de  désaccord. 


que  les  Chamures  1' 


La  situation  a  été  très  tendue  un  moment,  mais  lo 
mauvais  effet  qu'aurait  causé  une  crise  ministérielle 
alors  que  le  Cabinet  est  à  peine  installé  a  engagé  les 
adversaires  à  se  contenir  et  tout  fait  croire  que  le 
Conseil  dos  Ministres,  qui  aura  lieu  demain,  trouvera 
une  solution  qui  permette  à  M-  Urzaïz  de  signer  le 
décret  d'ouverture  des  crédits  en  question. 

Les  négociations  avec  la  Banque  d'Espagne  conti- 
nuent, mais,  ù  vrai  dire,  ce  ne  sont  que  de  simples 
pourparlers  qui  ont  lieu  entre  le  Ministre  des  Finances 
et  le  sous-gouverneur  faisant  fonctions  de  gouverneur. 
Il  est  à  croire  que  ce  ne  sera  qu'après  que  le  Gouverne- 
ment aura  pourvu  le  poste  ci-dessus  que  les  discus- 
sions prendront  réellement  un  caractère  sérieux,  mais 
en  attendant  on  aura  posé  des  jalons  pour  faciliter  un 
accord.  Je  ne  serais  pas  très  surpris  que  l'attitude  du 
Ministre  des  Finances  fût  tout  antre  que  celle  qu'il  eut 
en  1902,  car,  à  en  croire  des  personnes  qui  l'appro- 
chent, il  a  gardé  un  amer  souvenir  des  défections  dont 
il  fut  l'objet  au  moment  où  il  présenta  le  projet  de  loi 
relatif  à  la  Banque  d'Espagne. 

Les  affaires  n'ont  pas  été  des  plus  actives  pendant 
la  semaine;  il  a  été  facile  d'écouler  les  titres  offerts, 
mais  les  opérations  se  ressentent  de  l'époque  dans  la- 
quelle nous  entrons  et,  quoique  les  cours  soient  bien 
tenus  dans  leur  ensemble,  on  ne  voit  pas  à  l'horizon 
un  motif  de  hausse. 

La  Dette  i  0/0  a  perdu  un  moment  le  cours  de  78  0/0 
pour  rétrograder  à  77  85,  mais  elle  a  reconquis  tout  de 
suite  le  terrain. perdu  et  s'y  maintient ,  il  y  a  un  an, 
elle  était  à  76  00  0,  0.  ce  qui  fait  une  hausse  de  150 
environ,  mais  il  est  à  remarquer  que  la  plus  forte 
partie  de  ce  gain  correspond  à  l'année  dernière,  car  la 
hausse,  par  rapport  au  commencement  de  1905,  est  d'en- 
viron 30  centimes. 

La  Dette  5  0/0  a  été  bien  tenue  également  de  98  65  à 

98  85  0  0;  il  sera  tout  naturel  qu'elle  atteigne  au  moins 

99  0  0  d'ici  le  moment  de  détacher  son  coupon  trimes- 
triel. 

Aujourd'hui,  le  marché  a  été  bien  tenu  dans  son  en- 
semble :  le  4  0/0  gagne  10  centimes;  le 5  0/0  en  a  perdu 
autant.  Très  peu  d'affaires,  et  comme  les  rangs  des  con- 
currents s'éclairoissent  chaque  jour,  nous  ne  tarderons 
pas  à  entrer  en  plein  dans  la  morte-saison. 

Sur  le  marché  des  autres  valeurs,  il  n'y  a  pas  non 
plus  beaucoup  d'activité  ;  les  Banque  d'Espagne  revien- 
nent aux  environs  de  4U8  0  0  ;  Tabacs  à  889  0/0  envi- 
ron, après  avoir  encaissé  un  dividende  de  50  pesetas  : 
Banque  Hypothécaire  d'Espagne  20i  0/0  ;  Hispano- 
Americano  114  0/0;  Caslilla  66  0/0  ;  Explosifs  280  0/0  ; 
Eleetrica  de  Chamberi  65  0/0  ;  dito  du  Mediodia  60  0,  0  ; 
Allos-Ilornos  d<-  Yizcaya  193  0,0;  Dura  Felguera  85 
pour  cent;  Sociedad espanola  de  Construciones  melali- 
cas  91  0/0;  Banco  Espqnol  de  Crédita  97  0/0. 

Les  transactions  en  actions  de  chemins  de  fer  sont 
réduites  à  leur  plus  simple  expression. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Sucrière  ont  regagné 
une  partie  du  terrain  perdu  :  les  préférence  sont  à  8'i 
apr.  a  87  50  0/0  ;  les  ordinaires  à  35  après  avoir  atteint 
EôO  00;  finalement,  le  gain  est  minime,  mais  la 
baisse  a  été  enrayée  pour  le  moment.  Il  est  probable 
que  la  Société  ne  distribuera  pas  cette  année  un  divi- 
dende très  considérable  si  elle  en  distribue. 
(  Le  cours  du  change  n'a  pas  varié  des  environs  de 
32  0/0  :  de  31  85  à  32  25  0/0  ;  il  est  à  remarquer  que  le 
1  resor  n  a  pas  fait  négocier  de  chèques  fur  l'étran- 
ger :  aujourd'hui,  il  a  ouvert  à  32  40  0/0,  mais  les  de- 


mandes ont  été  servies  facilement,  et,  en  clôture,  il  reste 
à  32  25  0/0. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

10  juin    'i<;  juin  2  juillet  9  juillet 

4  0/0  Intérieur   78  10      78  20      78  20      78  10 

5  0/0  Amortissable   97  7f>      97  90      98  65      98  70 

Banque  d'Espagne   416  ..     413    408  50 

—     Hypothécaire                      207    204  .. 

Comp.  Ferm.  dos  Tabacs     400  . .  405  . .     405  . .  390  . . 

Chèque  sur  Paris               32  05  32  35      31  35  32  25 

—        Londres ...      33  24  33  25      33  14  33  25 

Cédules  hypothéc.  4  0/0.     102  . .  102  20     102  30  102  35 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  relevons 
les  différences  suivantes  :  —  argent,  7  millions;  — 
pagarès  du  Trésor,  4  ;  +  escomptes  commerciaux,  8,5; 
—  avances  et  crédits,  1  ;  +  circulation,  1,8;  -f-  comptes 
courants,  10. 

Beaucoup  de  monde  continue  à  se  creuser  la  tète 
pour  trouver  l'explication  de  l'accroissement  de  l'en- 
caisse argent  de  la  Banque.  Jusqu'à  nouvel  ordre,  je 
persiste  à  croire  qu'elle  est  due  notamment  au  ralen- 
tissement des  transactions  commerciales  dans  une 
partie  du  pays  ;  les  petits  commerçants  n'ayant  pas 
vendu  leurs  marchandises,  il  est  tout  naturel  que  le 
volume  des  transactions  se  soit  réduit  et,  comme  c'est 
en  écus  que  les  paysans  paient  ou  encaissent,  je  crois 
tout  naturel  que  l'argent  sans  emploi  ait  reflué  vers  les 
caisses  de  la  Banque  :  ne  pas  oublier  qu'il  y  a  eu 
aussi  une  certaine  somme  d'obligations  payée  avec 
des  écus. 


Recettes    des   Chemins   de   fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  34  juin  (25  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  del'Espagne: 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Ancien  réseau. . . 

2.070 

29.700.610 

30.288-382 

30-617  547 

28  874.765 

Asturies,  Galice. 

784 

8  9f 1599 

9.471.  Hi 

9.560  4M 

9.303-064 

Valence  à  Utiel . 

88 

366.747 

389  93U 

328.348 

445.055 

Le'rida-Reus  

104 

643  261 

664.540 

694.561 

745.881 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

112 

M79.13S 

1  261.914 

1.198  672 

1.206  646 

AlmansaValence 

499 

6.600.226 

7. 261. "18 

7  399.85o 

e-saa.445 

Total  Nord  de  l'Esp.. 

3-657 

40.881 .107 

42.078.877 

49  999.381 

47.407.855 

1.067 

10  2^2.309 

10.100.01* 

10.113.489 

9.446-644 

Madrid-Saragosse 

Barcel  .-France . 

3.650 

46.765.416 

47.661  094 

48.619.669 

47.425.922 

Sud  de  l'Espagne. 

296 

1738  162 

2.055  219 

2  048. C10 

2. 233- 909 

Le  Commerce  extérieur.  —  Voici  comment  se  décomposa 
le  commerce  extérieur  pendant  les  cinq  premiers  mois  des 
années  191:3,  1904  et  1905  : 


Importations 
1903 


1904 


1905 


(En  pesetas) 

Matières  premières...  185.562.112   181.324.810  185.810.747 

Articles  fabriqués:...  108.947.765     98. 288.024  92.294.939 

Produits  alimentaires.    46.494.377     62.426.080  110.244.198 


Or  

Argent . . , 


341.004.254   342.038  914   388.349  904 
138.225  75.660  143.600 

4.689.025      6.711.554  4.879.905 


345.831.504   348.826.128  393.373.409 

Exportations 

K03             1901  1905 

(En  pesetas) 

134.302. 380   135.095.233  141.763.202 

63.311.073     66.405.4:%  67.975.601 

Produits  alimentaires.  131 .. ".91 .921    145.452.459  115.821.013 

329.205.7174   340.953.122  325.559.816 

Or                                    66.100          19.280  68.610 

Argent                           9.375.484     15.279.160  6.141.260 


Matières  premières 
Articles  fabriqués 


338.647.418   362.251.C62  331.769.746 


C,0 
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('oui  rier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  12  juillet  1905. 
La  Bourse  reste  sans  variations  appréciables.  Le  change 
sur  Paris  est  à  32  27  L'Intérieure  clôture  à  78  10. 


ITALIE 


LA  SITUA  TION 


Rome,  12  juillet  1905. 

Convocation  prochaine  de  la  Chambre.  —  Le  nouveau  régime  îles 
chemins  de  fer.  —  Un  exposé  financier.  —  Le  Trésor. 

La  grande  chaleur  n'a  pas  encore  dispersé  les  dépu- 
tés. Ils  sont  nombreux  à  Rome,  probablement  parce 
qu'ils  s'attendent  à  une  convocation  de  la  Chambre 
peur  la  fin  du  mois.  Cette  convocation  parait  même 
certaine  pour  le  28  courant  :  on  lui  demandera  d'ap- 
prouver le  projet  de  loi  sur  les  conventions  avec  les 
Compagnies  de  chemins  de  fer  et  de  procéder  à  la  li- 
quidation de  l'ancien  état  de  choses.  Le  président  du 
Conseil  n'a  pas  cru  devoir  se  prévaloir  de  la  faculté 
que  lui  accorde  la  Constitution  d'appliquer  la  loi  par 
décret  royal,  sauf  à  la  faire  ratifier  en  novembre  par 
le  Parlement. 

Et  d'ailleurs,  comment  aurait-on  pu  renvoyer  la 
discussion  au  mois  de  novembre  quand,  depuis  le 
1er  juillet,  les  intérêts  de  ces  cinq  cents  millions  sont 
dus  aux  Compagnies,  à  raison  de  3.5  0/0  ? 

L'Italie  vient  de  publier,  à  ce  sujet,  dans  ses  nou- 
velles parlementaires,  une  information  sensationnelle. 

Notre  confrère  affirme  que  M.  Tedesco  aurait  dit 
que  le  Gouvernement  pousse  la  discussion  afin  que 
l'opposition  de  la  part  du  petit  nombre  de  députés  qui 
prendraient  part  à  la  convocation  extraordinaire  de  la 
Chambre  soit  faible.  L'Italie  croit  savoir  encore  qu'on 
aura,  pendant  les  vacances  parlementaires,  quelques 
modifications  dans  le  Cabinet,  dans  le  but  principal 
d'y  faire  entrer  M.  Gallo. 

Depuis  ma  dernière  lettre,  la  Chambre  a  approuvé 
et  voté  les  nouveaux  crédits  pour  la  marine  et  pour 
l'armée. 

Il  est  hors  de  doute  que  ce  vote  a  été  enlevé  par  les 
déclarations  de  M.  Carcano,  ministre  du  Trésor,  qui 
est  venu  affirmer  à  la  Chambre  que  les  nouveaux  cré- 
dits ne  pouvaient  compromettre  l'équilibre  budgétaire. 
Ces  déclarations,  qui  portent  sur  toute  la  situation 
financière  de  l'Italie,  va'ent  d'être  résumées.  Après 
avoir  constaté  que  le  change  est  maintenant  en  faveur 
de  l'Italie,  le  Ministre  a  insisté  sur  toutes  les  preuves 
qu'on  avait  eues  de  l'amélioration  progressive  du  cré- 
dit et  de  la  situation  économique  du  pays. 

Lu  principale  est  dans  le  fait  d'avoir  pu  placer  en 
quelques  jours  500  millions  de  lire  de  titres  des  che- 
mins de  fer. 

M.  Carcano  a  exposé,  ensuite,  les  progrès  écono- 
miques du  pays  :  les  exportations  italiennes  sont  en 
augmentation  constante  ;  les  recettes  des  Chemins  de 
fer  et  les  recettes  de  l'Etat  n'ont  cessé  d'augmenter. 

Dans  les  dix  dernières  années,  la  recette  brute  des 
grandes  Compagnies  de  chemins  de  fer  s'est  élevée  de 
233  à  350  millions  de  francs,  soit  de  près  de  50  0/0.  Le 
mouvement  de  la  navigation  dans  les  ports  a  augmenté 
dans  la  même  proportion.  Enfin,  la  valeur  annuelle  du 
commerce  général  a  monté,  en  dix  ans,  de  2.300  mil- 
lions do  francs  à  3.000,  soit  plus  de  50  0/0;  les 
importations  se  son1  accrues  de  70  0/0  et  les  exporta- 
tions de  48  0/0. 

Colle  recrudescence  de  l'activité  économique  devait 
avoir,  naturellement,  sa  répercussion  sur  les  recettes 
de  l'Etat.  Elles  sont  en  notable  augmentation  :  les 
11  premiers  mois  de  l'année  laissent  déj-'i  une  plus- 
value  de  recettes  de  46  millions  de  francs.  Pour  l'exer- 
i  ice  financier  en  cours,  1  excédenl  de  recettes  sera  pro- 
bablement de  no  millions  de  francs.  Pour  L905-1906, 


l'excédent  de  recettes  peut  être,  dès  maintenant,  estimé 
à  25  millions  de  francs. 

On  comprend  que  ces  déclarations  aient  enlevé  aux 
députés  toute  inquiétude  pour  le  vole  de  nouveaux  cré- 
dits. Mais,  comme  on  voit,  elles  dépassent  de  beaucoup 
le  cadre  de  la  question  au  sujet  de  laquelle  elles  ont 
été  faites. 

Le  marché  financier  de  Rome  est  assez  ferme,  quoique 
sans  grandes  affaires,  comme  dans  la  période  des 
vacances.  Il  a  été  assez  gravement  ébranlé,  la  semaine 
dernière,  par  le  recul  général  des  autres  marchés  euro- 
péens, mais  il  s'est  ressaisi  en  même  temps  qu'eux. 

Au  31  mars  dernier,  la  situation  du  Trésor  était  en- 
core en  nouvelle  amélioration.  A  la  fin  de  ce  mois,  l'a- 
mélioration de  l'actif,  par  rapport  à  juin  1904,  était 
de  254.946.211  1. 

Cette  amélioration  provient  de  toutes  les  catégories 
qui  constituent  le  compte  du  Trésor. 


La  Valeur  en  Bourse  des  actions  des  principales 
Banques  et  Sociétés  italiennes.  —  D'a]irès  YEconornista 
d'Italia,  la  valeur  de  Bourse  des  actions  de  Banques  et 
Sociétés  italiennes,  îésultant  des  prix  do  compensation  do  fin 
juin  1905,  s'élevait  à  un  total  de  3.090.080.272  lire  et  pré- 
sentait une  augmentation  de  29.081.300  lire  comparative- 
ment aux  prix  de  fin  mai  1905. 

En  groupant  les  différentes  espèces  do  titres  selon  leur 
nature,  on  a  la  répartition  suivante  : 

Valeur  Différence 
fi n  j  ni n  1905    avec  niai  1905 


En 

Etablissements  de  crédit  698.9i5.812 

Sociétés  de  transports...  883.306.000 

Industries  du  sucre   184.4S5.000 

Mines  et  métallurgie.   397.951 .460 

Gaz  et  électricité   144.900.000 

Tissages  et  filatures   214.962.000 

Compagnies  des  Eaux...  80.960.000 

Moulins   63.176.000 

Produits  chimiques   104.686.000 

Industries  diverses   316.658.000 


lire 

—  2.829.120 
-+-  739.000 

—  4.470.000 
+  17.969.620 


+ 
+ 
+ 
+ 


905.000 
•2.123.000 
2  510.800 
1.368.000 
4.774.000 
2.949.000 


3.090.030.272   4-  29.381.300 


Les  Recettes  du  Trésor.  —  Dans  les  douze  mois  de 
l'exercice  financier  en  cours,  c'est-à-dire  du  1er  juillet  1904 
au  30  juin  1905,  les  principales  recettes  de  l'Etat  ont 
produit  le  chiffre  de  1.535.106.641  lire,  supérieur  de  46.961.88i 
lire  à  celui  de  la  période  correspondante  de  l'exercice  1903-04. 

La  plus  grande  partie  de  cette  augmentation  de  recettes  est 
due,  comme  toujours,  aux  taxes  de  fabrication,  mais  y  ont 
contribué  également  les  taxes  sur  les  affaires  et  le  rendement 
des  tabacs  : 

Recouvrements  Différences 
juil  1904-juinl905  sur  1903-04 


(En 

Taxes  sur  les  affaires   213.601.647 

Impôt  foncier   99.600.256 

—  sur  le  bâtiment   92.716.347 

—  sur  la  richesse  mobil. .  300.247.055 

Taxe  de  fabrication   141.275.219 

Douanes,  droits  maritimes...  234.410.227 

Octroi   77.832.758 

Tabacs   225.141.879 

Sels   77.802.63) 

Loterie  et  taxe  sur  les  loteries  72.  478.024 


lire) 


6.557.835 

—  960.157 
4-  961.885 
-f  1.760.340 
-f  32.658.234 

—  075. 1.^0 

—  1.017.132 
+  10.069.297 
4-  128.024 

—  2.231.222 

1.585.106.641      4-  46 . 961  884 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 


Rome,  13  juillel  1906. 
Le  Marché  est  très  calme;  les  affaire»  sont,  d'ailleurs,  à 
peu  près  nulles.  La  tendance  en  clôture  est  bonne. 
Voici  les  derniers  cours  : 

La  Lente  est  à  11)5  10;  Méridionaux,  763  . .  ;  les  Méditer- 
ranée A  4X2  ..;  Banque  Nationale,  1.181. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Amérique 


ai 


AMÉRIQUE 


BRÉSIL. 

Exportations  du  premier  trimestre  de  1905.—  Voici, 
d'après  lus  statistiques  officielles  publiées  par  la  Brazilian 
Review,  les  chiffres  des  exportations  pendant  le  premier  tri- 
mestre de  1902  à  1905  : 

1902  1003  1904  1905 

(Eu  milreis) 

teuraaprocL     8.645.295    9.147.951   14.184.574  10.626.208 
Pr.nl.  miner.     5.005.003     3. 220. 254     3.893.331  4.487.386 
—  auricol" 

et  forestier'  183.871.693  188.542.175  176.914.987  193.599.217 

Totaux  ..  197.521.996  200.910.3:9  191.992. 892  208.712.811 
Espi  es....        164.976     1.721.834         28.800  13.176 

Tut.génér.  197.686.972  202.632.213  195.021.192  208.725.987 

Il  y  a  une  augmentation  nette  de  2.186.521  liv.  st.  ou 
22  0/0  par  rapport  à  1904.  Calculée  en  papier-monnaie  ou 
en  livres  sterling,  la  valeur  des  exportations  du  1er  trimestre 
do- 1905  montre  une  progression  par  rapport  à  tous  les  exer- 
cices antérieurs  depuis  1901,  première  année  pour  laquelle 
on  possède  une  statistique  exacte. 

Voici  un  relevé  du  mouvement  : 


1er  trimestre 
Contos-pap.    Liv.  st. 


Année  entière 
Contos-pap.    Liv.  st.  Change 


1901.. 
1902.. 
1903.. 
1904.. 
1905.. 


205.257 
197.522 
2.0  910 
194.993 
208.713 


9.268.723 
9.726.898 
9.815.C60 
9.822.071 
12.009.293 


860.827 
735.940 
742.632 
776.367 


40.622.C00 
36.438.000 
36.883.000 
39.230.000 


11  17/64 
11  55/64 

11  61/64 

12  1/8 


L'augmentation,  de  1901  à  1905,  est  de  25  0/0. 


ETATS-UNIS 

Le  Commerce  Extérieur  des  Etats-Unis.  —  Voici 
les  résultats  du  Commerce  extérieur  des  Etats-Unis  pour  le 
mois  d'avril  et  pour  les  dix  mois  des  six  derniers  exer- 
cices : 

Marchandises 
Avril  Exportation     Importation  Balance 

(En  dollars) 

1899   118.772.580  ^5. 510. 262  -f  43.262.318 

1900   120.754.150  76.698.131  -f  44.056.059 

1901   109.169.873  75.822.268  +  33.347.605 

1902   109.827.215  87.682.106  +  22.145.109 

1903   Iu9.880.405  83.521.882  +  20.358.523 

1904   129.358.229  95.636.142  +  33.722.087 

Dix  mois 

1899-  1900   1.172.403.276  717.286.292  +  455.116.984 

1900-  01    1.260.422.817  670.r24.805  +  584.298.012 

1901-  02   1.19.).  157. 387  754.516.807  +  435.640.580 

1902-  03   1  2ii3.989.242  864.684.323  +  359.304.919 

1903-  04   1.277.715.480  829.231.975  +  448.483  505 

1904-  05   1 . 275 . 059 . 368  935 . 072 . 990  -f  339 . 986 . 378 

Métaux  précieux 
Balance  des  entrées  et  sorties 
Avril  Or  Argent 

(En  dollars) 

1899   —  1.427.233  +  788.235 

1900   +  2.667.827  +  2.588.933 

1901   +  979.437  '     +  1.689.526 

1902   +  355.845  +  1.033.898 

1903....   +  9  180.288  +  1.617.322 

1904   —  1.277.183  -  242.259 


Dix  mois 

1899-1100... 

1000-01  

1-.I01-02  

1902-08  

1903  01  

l!)04-05  


9.17i).07!i 
23. 278.454 
228.726 
20.656.890 
46.828.164 
i 9. 238. 805 


+  17.562  523 
+  23.623.357 
+  18.214.439 
+  20.045.332 
+  16  931.002 
+  17.290.941 


L  Industrie  de  la  soie.  —  M.  Soufllot  de  Magny,  consul 
général  de  Fiance  à  New- York,  analyse  le  rapport  annuel  de 
l'Association  Américaine  de  la  Soierie  pour  l'année  1904. 

Ce  travail  plus  sommaire  que  ceux  tournis  habituellement 
parce  groupe,  signale  principalement  les  résultats  favorables 
obtenus  au  cours  do  l'année  1904,  alors  que  celle  qui  l'avait 
précédée  avait  été  marquée  par  une  forte  dépression.  La 
récolte  des  cocons  en  Italie,  comme  en  France  et  au  Japon 
ayant  été  très  satisfaisante,  les  dévideurs  se  sont  trouvés  en 
mesure  de  fournir,  à  des  conditions  plus  avantageuses,  la 
matière  première  aux  manufacturiers  qui,  à  leur  tour,  ont  pu 
mettre  sur  le  marché  des  produits  beaucoup  plus  tentants 
comme  prix  pour  l'acheteur. 

La  récolte  des  pays  producteurs  de  soie  grège  est  estimée 
comme  .suit  en  kilogrammes  : 


Kilogr. 

Italie   3.526.000  Canton, 

France  

Autriche  

Espagne   

Pays  du  Levant 
Shanghaï   


474.000 
300.000 
86.0HO 
2.590.000 
3.125.890 


Yokohama. 
Calcutta .. . 


Kilogr. 

2.174.832 
4  639.092 
250.000 


17.175.814 


soit  37.865.700  livres  américaines  de  453  grammes. 

Les  Etats-Unis  ont  importé,  en  1904,  sur  ce  chiffre  global, 
pour  16.578.000' livres,  représentant  une  valeur  de  plus  do 
274  millions  de  francs.  Au  moment  delà  dernière  publication 
du  Census  de  1900,  ils  n'avaient  importé  encore  que  9.760.000 
livres  ;  on  voit  que  ce  chiffre  a  presque  doublé. 

Bien  que  la  France  vienne  toujours  au  premier  rang  comme 
pays  producteurs  de  soieries,  il  ne  faut  pas  se  dissimuler  que 
l'Union  américaine  fait  de  grands  progrès,  et  que  chaque  jour 
amène  la  création  ou  le  perfectionnement  de  nouvelles  manu- 
factures. C'est  ;i  Philadelphie,  Scranton.  à  Allentown  et  dans 
70  autres  localités  de  la  Pensylvanie  que  l'on  fabrique  main- 
tenant des  surahs,  des  pongees,  do  l'organzine  ;  à  Baltimore, 
Hagestown,  Ilchester,  dans  le  Maryland,  que  l'on  s'eftorec 
d'imiter  nos  rubans  comme  à  Boston,  Holyoke,  dans  le 
Massachussctts  et  dans  20  autres  localités  du  Connecticut. 

Mais  les  plus  grands  centres  de  soierie,  aux  Etats-Unis, 
sont  encore  Paterson,  Xewark,  Trenton,  Hoboken,  Ilacken- 
sack,  Jersey  City,  dans  le  New-Jersey,  en  face  de  Xew-Y'ork, 
et  dans  l'État  de  ce  nom,  à  Brooklyn,'  Long-Island  City,  Yon- 
gers,  où  2.182  nouveaux  métiers  mécaniques  ont  été  mis  en 
action  au  cours  de  l'année  1H04,  soit  858  métiers  mécaniques 
de  36  pouces  et  plus,  clans  le  New-Jersey,  633  en  Pensylva- 
nie, 135  dans  le  New- York,  58  dans  le  Bhode-Island,  55  dans 
le  Connecticut,  19  dans  le  Massachussets  et  101  dans  les- 
autres  États,  et  282  métiers  de  moins  de  36  pouces  dans  les 
manufactures  de  New-Jersey,  de  la  Pensylvanie  et  de 
la  Caroline  du  Sud.  Enfin,  40  métiers  à  velours  ont  été  mis 
en  marche. 

D'autre  part,  449  métiers  à  rubans,  dont  430  à.  grande 
vitesse,  et  19  métiers  du  même  genre  ont  été  remaniés  \ 
56.928  broches  à  jet  pour  l'organzine  et  le  crêpe,  972  broches 
tournantes,  16.592  broches  pour  les  soies  dj.ires  et  douces 
et  26.356  broches  supplémentaires  ont  également  été  mises  en 
mouvement.  /• 

En  dépit  de  leur  production  déjà  considérable,  les  États- 
Unis  ont  encore  importé  pour  plus  de  151  millions  de  francs 
de  soieries  de  tous  genres  de  l'étranger  eu  1904. 

Us  en  avaient  demandé  pour  169  millions  en  1903.  Cette 
différence  globale  de  17  millions,  bien  que  la  consommation 
de  ces  articles  augmente  chaque  jour,  provient,  non  seule- 
ment du  prix  moindre  auquel  ils  ont  pu  se  procurer  la  ma- 
tière première  sur  place,  mais  aussi  de  la  création  de  ces 
nouvelles  manufactures  dont  on  vient  de  donner  le  chiffre,  et 
qui  peuvent  mettre  en  œuvre  surplace  une  plus  grande  quan- 
tité de  soies  grèges. 


L'ECONOMISTE 


EUROPEEN.  —  Asie 


Le  Marché  Financier  de  New- York 


New-York,  12  juillet  1905. 

Voici  les  conclusions  du  rapport  du  commissaire  spécial 
chargé  d'étudier  les  conditions  du  commerce  par  rapport  au 
Chemin  de  fer  de  Panama  et  aux  Compagnies  de  navigation  : 

1°  Réorganisation  du  Chemin  de  fer  par  l'adjonction  d'un 
matériel  roulant  moderne  ; 

2°  Perfectionnement  du  matériel  existant  dans  le  port  ; 

3"  Annulation  des  traités  existants  avec  la  Pacitic-Mall 
Steam  Ship  Company  et  les  lignes  sud-américaines  : 

4°  Ouverture  des  ports  de  Panama  et  de  Colon  à  toutes  les 
lignes  de  navigation  à  vapeur  sur  un  pied  d  égalité. 

Le  Marché  du  Wall  Street  reste  lourd. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  104  ./.. 

Les  Chemins  américains  sont  laibles. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison,  85  5/8;  Milwaukee,  17!»  7/8;  Erie,  46  7/8; 
Reading,  10G  3/4;  Canadian  Pacific,  151  3/4;  Illinois  Cen 
tral,  169  3/4  ;  Louisville,  148  ./.  ;  Central,  200  ./.  ;  Union 
Pacific,  129  7/8.   


MEXIQUE 

Le  Commerce  extérieur.  —  Le  Service  de  statistique  du 
Ministère  des  finances  du  Mexique  nous  communique  les 
résultats  provisoires  des  importations  et  des  exportations 
pendant  les  neuf  premiers  mois  de  l'année  fiscale  1904-1905 
(juillet  1904-mars  1905)  : 

Importations  (Valeur  de  facture) 

Neuf  1"'  mois  

Différ.  en 
1904  05       1903-04  1904-05 

(En  piastres) 

Matières  animales   5.156.866  4.161.237  +  995.629 

_       végétales....  11.012.081  10.697.009  +  315.071 

_       minérales....  18.580.982  16.611.865  +1.969.116 

Textiles    8.306.284  7.254.262  +1.052.021 

Produits  chimiques....  2.365.750  2.262.256  +  103.493 

Boissons,  Spiritueux...  2.440.914  2.348.790  +  93.123 

Papiers  èt  applications  1.937.232  1.692.329  +  244.902 

Machines  et  accessoires  7.992.706  7.595.074  +  397.632 

Véhicules    1.428.928  1.487.803  —  58.875 

Armes  et  explosif  s   2.056.346  1.563.072  +  493.274 

Divers......   1.841.789  1.835.471  +  6.318 

Totaux   63.119.878  57.509.168  +5.610.709 

Exportation  (Valeur  déclarée) 

Produits  minéraux ....  26 . 502 . 786  21 . 887 . 826  +4 . 614 . 960 

_       végétaux   41.347.046  42.526.222  -1.179.175 

—       animaux  ....  7.472.325  8.077.098  —  604.773 

_       manufacturés  5.546.335  4.347.456  +1.198.880 

Hivers    554.549  382.294  +  172.255 

Métaux  précieux   56.707.059  70.945.702  -14238.643 

Total    138.130.100  148.166.598   — 10036.497 

Voici  comment  se  résume  la  situation  pour  le  mois  de 
mars  et  les  neuf  premiers  mois  de  l'exercice  1904-1905  : 

Résumé  comparatif 

Importation  Exporta- 

En  or      En  argent     en  argent 

Mars  (En  piastres) 

101)5    7.511.356    16.781.403  19.226.909 

1984...,   7.332.381    14.807.009  20.581.705 

Diilércucc  en  1905.  -   178.975  -1.974.394  +  1.354.797 

Neuf  mois 

1004-ur.   57.509.168  130. 545. 598  158.406.511 

1003-04   63.119.878  131.724.993  149.211.897 

Différ.  pour  1904-05.  +5.010.709  +1.179.395  -  9.194.614 


ASIE 


JAPON 


Les  Exigences  de  l'Industrie.  —  M.  Ed.  Clavery,  consul 
de  France,  communique  au  Moniteur  officiel  du  Commerce 
l'extrait  suivant  d'un  rapport  consulaire  allemand  paru  dans 
la  Handels  Mu  satin  : 

«  Que  le  Japon  travaille  suivant  un  plan  réglé,  d'une  part 
à  accroître  autant  que  possible  l'exportation  des  produits  de 
son  industrie,  d'autre  part,  à  entraver  sans  aucun  égard 
l'importation  des  marchandises  étrangères  qui  font  concur- 
rence à  l'industrie  nationale,  c'est  ce  que  prouve  un  mouve- 
ment survenu  dans  les  cercles  économiques  qui  mérite  la 
plus  grande  attention  (beachtung  de  la  part  de  l'étranger. 
Notamment,  en  vertu  d'une  résolution  votée  par  les  Cham- 
bres de  commerce  réunies  à  Tokio,  sept  Chambres  de  com- 
merce du  pays  furent  investies  de  la  mission  d'établir  un 
projet  à  introduire  au  Parlement,  afin  de  préparer  une  légis- 
lation destinée  à  protéger  et  à  favoriser  l'industrie  japonaise. 
Les  Chambres  de  commerce  ont  institué,  de  leur  côté,  des 
Commissions  dont  les  rapports  et  conclusions  viennent  seu- 
lement d'être  rendus  publics.  Dans  le  rapport  de  la  Com- 
mission de  Kobé,  qui  ne  doit  pas  différer  essentiellement  des 
rapports  des  autres  Commissions,  d'une  part,  l'établisse- 
ment de  primes  ofliciclles  d'exportation  est  recommandé  pour 
une  série  de  produits  dont  l'exportation  est  pratiquée  avec 
succès  ou  bien  se  présente  avec  un  grand  avenir  (tissus  dé 
soie,  filés  de  coton,  thé,  allumettes,  serviettes,  couvertures  de 
coton  et  flanelles,  nattes,  laques,  produits  céramiques,  savon, 
tresses  de  paille  ou  d'osier,  montres  et  pendules,  brosses, 
éventails  et  paravents).  D'autre  part,  le  rapport  recommande 
d'arrêter  autant  que  possible  l'importation  des  marchandises 
qui  portent  préjudice  à  l'industrie  nationale  (locomotives,  wa- 
gons de  chemins  de  fer,  dynamos  et  moteiirs  électriques,  cy- 
cle, verre  à  vitres,  tissus  de  soie,  mousseline  et  linge,  papier, 
cuir,  sucre  rafiiné)  :  cela  au  moyen  de  l'élévation  du  tarif 
général  et  de  la  réforme  des  tarifs  conventionnels,  autant 
que  ceux-ci  s'y  prêtent,  et  dans  le  cas  où  cette  dernière  me- 
sure ne  serait  pas  praticable,  par  l'introduction  de  taxes  de 
consommation  appropriées . 

«  En  outre  de  cela  fut  mis  en  avant  une  proposition  ten- 
dant d'une  manière  générale  à  la  libération  de  toute  taxe 
industrielle  pour  toutes  ces  industries  assoiffées  de  protection 
ainsi  qu'à  la  libération  douanière  complète  pour  quelques 
machines  et  matières  premières  nécessaires  à  la  préparation 
des  produits  fabriqués  ci-dessus  énoncés.  Si  justifiées  que 
puissent  être  en  elles-mêmes  les  fins  de  ce  mouvement, 
cependant  le  choix  du  moyen  proposé,  tout  au  moins  en  ce 
qui  concerne  les  mesures  hostiles  contre  l'importation,  ne 
laisse  pas  que  de  donner  prise  à  des  objections.  Notamment, 
le  projet  qui  consiste  à  tourner  les  tarifs  conventionnels  au 
moyen  d'impôts  de  consommation  mérite  d'être  sévèrement 
condamné.  » 

M.  Ed.  Clavery  fait  suivre  cette  citation  des  observations 
suis  antes  : 

Les  informations  qui  précèdent  répondent,  d'une  manière 
générale,  à  ce  que  l'on  connaît  déjà  des  tendances  qui  se  ma- 
nifestent dans  le  monde  des  négociants  et  industriels  au 
Japon.  J'ai  signalé,  notamment,  dans  une  de  mes  communi- 
cations antérieures,  d'après  un  rapport  du  Consul  britannique 
à  Nagasaki  que,  par  suite  de  l'application  du  tarif  douanier 
eu  vigueur  pour  la  période  1899-1911,  les  raftineries  de  sucre 
au  Japon  bénéficient  «  d'un  avantage  net  de  30  à  35  sen 
(0  fr.  75  à  0  fr.  92)  par  picul  (60  kilog. ï  sur  le  sucre  raffiné 
deuxième  titre,  et  de  40  à  45  sen  (1  fr.  06  à  1  fr.  20)  sur  les 
sucres  premier  titre.  » 

D'autre  part,  le  développement  de  la  marine  marchande 
japonaise  est  dû',  en  grande  partie,  aux  primes  considérables 
dont  elle  bénéficie  encore  actuellement. 

Dans  ces  conditions,  j'ai  cru  devoir  communiquer,  à  toutes 
fins  utiles,  les  intéressants  renseignements  recueillis  par  lo 
Consul  allemand  à  Kobé  sur  les  nouvelles  manifestations  de 
l'esprit  protectionniste  au  lapon. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  — 


Mines  d'or 


MINES  D'OR 


La  Main-d'œuvre  au  Transvaal 


Voici  la  statistique  officielle  de  la  main-d'œuvre  noire  clans 
le  Rand  à  la  fin  du  mois  de  juin  : 

Indigènes  répartis  pendant  le  mois    (5.404 

—  libérés  pendant  le  mois   8.(542 

—  employés  à  la  fin  de  juin   93.988 

Augmentation  sur  le  mois  de  mai   2.238 

Indigènes  arrivés,  mais  non  encore  l'épartis  en  juin. .  327 

Ajoutons  qu'au  30  juin,  le  nombre  des  Chinois  au  Trans- 
vaal s'élevait  à  41.299.  Au  31  mai  on  en  comptait  40.117  et 
depuis  1.971  étaient  arrivés  à  bord  de  Y  «  Indravelli  ».  Par 
contre,  00  sont  morts  pendant  le  mois  et  on  en  a  ropatrié  729. 

Ajoutons  que  depuis  le  30  juin,  1'  «  Ikbal  »  a  débarqué  à 
Durban  1.923  nouveaux  ouvriers  jaunes. 


LA  PRODUCTION  DU  WITWATERSRAND 


Le  rendement  total  du  mois  de  juin  s'est  élevé  à  396.188 
onces  d'or  fin  ponr  les  mines  du  "Witwatersrand,  et  à  16.129 
onces  d'or  fin  pour  les  mines  des  autres  districts,  soit,  au 
total:  412.317  onces  d'or  fin  12.824  kilos  295),  d'une  valeur 
de  1.751.412  liv.  st.  (43.785.303  fr.),  contre  416.395  onces 
(12.951  kilos  133),  d'une  valeur  de  1.768.734  livres  sterling 
(44.218.350  fr.l  pour  le  mois  de  mai,  qui  se  décomposaient 
ainsi  :  400.149  onces  d'or  fin  pour  les  mines  dn  Witvvaters- 
rand,  et  16.240  onces  pour  celles  des  autres  districts.  La 
diminution,  d'un  mois  à  l'autre,  est  donc  de  4.078  onces, 
mais  il  ne  faut  pas  oublier  que  juin  compte  un  jour  de 
moins  que  mai. 

Voici  le  tableau  des  résultats  mensuels  des  mines  du  Wit- 
watersrand depuis  1901.  Nous  ne  consacrons  pas  de  colonne 
spéciale  à  l'année  1900  qui  n'a  donné  en  tout  que  251.767 
onces,  à  savoir  :  90.797  en  janvier;  75.136  en  février,  et  85.834 
en  mars  : 

1901         1902       1903        1904  1905 

(En  onces) 

Janvier  ....       »  70.340     192.934     278.867  357.214 

Février....       »  81.405     187.977     282.436  351.052 

Mars   »         104.127     208.456     299.625  385.575 

Avril.   »         119.588     218.900     297.470  385.394 

Mai   7.478     138.602     224.409     306.586  100.149 

Juin    19.779     142.780     228.167     299.913  396.188 

Juillet   25.959     149.179     242.070  298.825 

Août   28.474     162.750     262.569  301.113 

Septembre  .    31.936     170.802     267.513     301.131  » 
Octobre....    33.393     179.660     275.664  313.928 
Novembre...    39.075     182.749     272.107  324.011 
Décembre..    52.897     189.537    278.111  349.889 

Total          238.991  1.591.519  2.858.867  3.653.794  2.275.572 

Pour  les  autres  districts,  la  production  mensuelle  s'établit 
ainsi  depuis  1898.  Notons  de  suite  qu'en  1900  et  1901,  aucune 
exploitation  n'avait  eu  lieu,  et  qu'en  1902,  on  n'avait  tra- 
vaillé que  pendant  les  trois  derniers  mois  de  l'année  qui  ont 
donné  :  octobre,  1.779  onces;  novembre,  4.626  onces;  dé- 
cembre, 6.486  onces,  soit,  en  tout,  12.891  onces.  En  consé- 
quence, nous  ne  faisons  pas  figurer  ces  trois  années  dans  te 
tableau  ci-dessous  : 

Mois  1898       1899       1903       1904  1905 

(En  onces) 

Janvier    22.751  20.865  6.345  9.957  12  044 

Février   23.263  20.831  8.536  7  066  12.759 

Mars   21.736  22.458  9.009  8.617  14  248 

Avril   18.118  21.238  8.971  8.476  13  772 

Mai   20.856  21.519  9.716  7.894  16  246 

Juin    20.420  21.508  10.153  8.306  16  129 

Juillet   22.663  22.019  9.573  9.015 

Août   21.374  22.399  9.349  11.164  » 

Septembre   24.422  14.794  8.654  11.155 

Octobre   23.427  »  8.880  11.697 

Novembre   20.208  »  7.706  12  156  » 

mbre   21.170  7.351  12^375  .» 

280.408   187.631    115.243   117.878  85.198 


observons  que  depuis  l'année  1901,  la  production  est 
donnée  en  onces  d'or  fin,  qui  valent  4  liv.  st.  4  sh.  11  1/2 
pence,  alors  qu'auparavant  le  prix  des  onces  provenant  de 
l'amalgamation  était  de  3  liv.  st.  10  sh.  et  celui  des  onces 
produites  par  la  cyanuration  de  3  liv.  si. 

Rappelons  qu'en  1899  la  valeur  du  rendement  du  mois 
d'août,  mois  Le  plus  élevé  depuis  l'exploitation  des  mines 
d'or  du  Transvaal,  avait  atteint  1.720.907  liv.  st. 


IVlines  d'Or*  Australiennes 


Production  d  Or  de  la  Nouvelle  Galles  du  Sud.  —  La 

production  d'or  de  la  Nouvelle  Galles  du  Sud,  pour  Le  mois 
de  juin,  s'est  élevée  à  7.162  onces,  d'une  valeur  de  28.060 
livres  sterling,  contre  28.500  onces,  d'une  valeur  de  95.205 
livres  sterling  en  juin  1904  Pendant  le  premier  semestre  de 
1905,  la  production  s'est  élevée  n  131.278  onces,  contre  169.047 
onces  pendant  le  premier  semestre  de  1904. 


Informations  diverses 

La  Production  d'or  des  Mines  indiennes.  —  Pour  le 
mois  de  juin,  la  production  d'or  des  mines  indiennes  s'est 
élevée  à  51.553  onces,  contre  51.095  onces  on  mai.  Voici, 
depuis  l'année  1901,  le  rendement  mensuel  de  ces  entreprises  : 
1901        1902       1903       1904  1905 

(En  onces) 

Janvier   42.829  41.612  48.080  50.935  50.999 

Février    40.764  40.053  46.268  49.500  49.629 

Mars   42.727  41.575  48.327  50.914  51.629 

Avril   42.038  38.329  48  271  49.991  52.324 

Mai   42.110  28.093  48.628  50.445  51.095 

Juin   41.829  37.466  48.980  50.800  51.553 

Juillet   42.071  43:847  50.571  50.476  » 

Août   42.048  49.628  50.286  50.613 

Septembre   41.524  49.420  51.452  50.526  » 

Octobre   41.670  47.858  51.380  50.031 

Novembre  ....  41.669  48.332  51.559  50.442 

Décembre   43.069  48.078  53.984  51.560  » 

Total.. . .    504.348   514.291   597.786   606.233  307.229 

Piappelons  que  la  mine  Coromandel  a,  momentanément, 
suspendu  ses  opérations. 

Glynn's  Lydenburg.  —  Cette  Compagnie  vient  de  déclarer 
un  dividende  de  15  0/0,  soit  3  shillings  par  action,  payable  à 
tous  les  actionnaires  enregistrés  à  la  date  du  31  juillet. 

Voici  le  relevé  des  dividendes  déclarés  par  cette  Compagnie 
jusqu'à  ce  jour  : 

 Avant  la  guerre  Depuis  la  guerre 

Dates        %      Montant  Dates        %  Montant 

(Liv.  st.)  (Liv.  st.) 

1898..        10       16.735            1903..  10  16.735 

1899..        25       41.837           1904..  20  33.470 

1905..  10  16.735 
  1905..  _15  25.102 

35       58.572  55  92.042 

Depuis  sa  fondation  la  Compagnie  a  donc  déclaré  90  0/0  de 
dividendes,  soit  150.614  liv.  st. 

L'Or  à  Madagascar.  —  En  raison  des  protestations  sou- 
levées par  les  recherches  d'or  à  Madagascar,  notre  Ministre 
des  colonies  avait  pris,  le  3  juin,  un  arrêté  suspendant  toute 
délivrance  de  permis  de  recherches  dans  la  colonie.  Ainsi 
qu'il  a  été  depuis  précisé  au  Journal  Officiel  du  25  juin,  les 
demandes  de  permis  continuent  à  être  reçues,  mais  elles  n'au- 
ront d'autre  effet  «  que  de  fixer  la  priorité  des  demandes  et 
«  le  droit  éventuel  pour  les  demandeurs  à  l'obtention  de  per- 
«  mis  de  recherches,  suivant  les  dispositions  de  la  nouvelle 
«  réglementation  à  intervenir  en  la  matière  ».  Notre  Ministre 
est,  en  effet,  décidé  à  préparer  un  nouveau  décret  sur  le 
régime  minier  à  Madagascar. 

Ce  décret,  laisse-t-on  entendre,  empêchera,  d'une  part,  que 
des  superficies  considérables  puissent  être  immobilisées, 
comme  elles  le  sont  aujourd'hui,  et,  d'autre  part,  que  la 
colonie  continue  à  voir  exporter  les  richesses  extraites  de 
son  propre  domaine,  moyennant  une  rétribution  de  5  0/0 
seulement,  alors  que  dans  la  Guyane  française,  par  exemple, 
ce  droit  atteint  près  de  25  0/0. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Mines  d'or 


R;vue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 

Londres,  le  13  juillet  1905. 

La  liquidation  de  mi-juillet  s'est  signalée,  à  l'avance,  par 
des  allégements  de  positions  forcés,  aussi  bien  pour  compte 
local  que  pour  compte  du  continent  de  sorte  que  la  journée 
de  lundi  —  journée  dos  reports  —  n'a  rien  présenté  d'anor- 
mal. Le  taux  des  capitaux  a,  cependant,  été  légèrement  plus 
tendu  que  précédemment  :  4  1/2  à  5  1/2  0/0  sur  La  Goldfields, 
la  simmer  atvt  Jack,  la  Gold  Trust,  la  Randfontein,  la  Bar- 
nato,  la  Johannesburg  Investment  :  5  à  6  0/0  sur  VEast 
Rand,  la  Rand  Mines  et  la  Modderfontein;  sur  le  reste,  6  à 
7  0/0  en  moyenne. 

Dans  la  journée  de  mercredi,  on  a  signalé  la  défaillance 
d'un  «  jobber  »,  mais  la  tendance  n'en  reste  pas  moins  beau- 
coup plus  ferme,  grâce  aux  interventions  qui  se  sont  pro- 
duites. 

Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  liuissait  à  l  7/8,  clôture  à  ce  cours. 

La  Jvansvaal  Goldfields  clôture  à  2  3/ 10.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  .3  1/8,  contre  2  15/16. 
Consolidated  Goldfields,  G  1/4,  sans  changement. 

La  Rand  Mines  est  à  9  3,8;  elle  restait  à  9  1/8  jeudi 
dernier. 

Le  Coronation  Syndicate,  qui  finissait  à  2  1/2,  se  retrouve 
à  ce  cours. 

La  Witwatersrand  Township  est  à61/2;  A/rican  andEuro- 
pean  Investment  Company,  recherchée  à  1  7/1G.  Swazieland 
Corporation,  111 L  Vereeniging  Estâtes,  17/16. 

District  du  Witwatersrand.  — L'East  Rand,  qui  clô- 
turait à  7  1/2,  reste  au  dernier  moment  à  7  5/8;  Angelo, 
5  5,  8  ;  New  Cornet,  2  5/16  ;  Van  Rgn,  3  5/8. 

La  City  and  Suburban  reste  à  5  3/8  ;  Jubilee,  2  7/8. 

La  Langl  >agte  Eslate  clôture  à  3  1/4.  Driefontein,  4  1/8, 
au  lieu  de  4  1/16  ;  Village,  5  1/8  ;  nous  la  laissions  à  5  1/4. 
Jumpers,  1  7/8;  Modderfontein,  9  5/16.  Production  de  juin  : 
9.155  tonnes  broyées,  3.557  onces  d'or  lin  d'une  valeur  de 
15.109  liv.  st.;  bénéfices  :  3.433  liv.  st.  Eu  mai:  3.739  onces 
d'or  fin;  bénéfices  :  3.930  liv.  st.  Eerreira,  20  liv.;  elle  res- 
tait, il  y  a  huit  jours,  à  19  1/2. 

La  Meyer  and  Cliarlton  cote  4  7/8;  Rietfontein,  1  7/8. 

La  New  Primrose  est  à  2  1/2.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  4  1/16.  La  Ginsberg  est  à  1  7/8.  La  May  Consoli- 
dated cote  3  1/2. 

La  Glencairn  reste  à  1  ./...  Crown  Reef,  13  1/4,  au  lieu 
de  13  liv.  st.;  Randfontein,  2  9/16;  Worcestcr,  5,8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  9  1/4. 

VEast  Rand  Mining  Estâtes  est  demandée  à  4  liv.,  au  lieu 
de  4  1/8. 

La  Geldenhuis  Eslate  se  retrouve  à  4  3/'j  contre  4  9/16. 
La  New  Heriot  est  à  4  liv.  ;  Wolhuter,  2  7/8. 

La  Henry  Nourse  reste  à  7  1/4.  La  Wemmer  est  à  6  1/4. 
La  Robinson  Randfontein  est  à  1  5/16. 

Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s'inscrivait  à  15  ./.,  s'échange  à  ce  cours. 

La  Bonanza  est  à  1  ./.. 

La  Cinderella  Deep  clôture  à  2  7/16. 

La  Nigel  Deep  est  à  3/4. 

L' Angelo  Deep  finit  à  2  liv.  Glen  Deep,  4  1/8  ;  Ferreira 
Deep,  5  3/4  ;   Robinson   Deep,  5  1/2  ;  Langlaagte  Deep, 

2  5/8;  Brakpan.  2  3/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  4  1/8.  Roodepoort  Central  Deep, 
1  3/8;  Rose  Deep,  7  liv. 

La  Village  Deep  est  à  4  7/8;  production  en  juin  1905  :  100 
pilons,  14.065  tonnes  broyées,  5  327  onces  d'or  fin  d'une  va- 
leur de  22.375  liv.  st.  :  bénéfices  :  5.697  liv.  st.  En  mai,  5.498 
onces  d'or  fin,  avec  un  bénéfice  de  G. 586  liv.  st. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  â  2  1 1/10.  Jumpers 
Deep,-j  11/16;  Rand  Victoria,  à  2  1/4. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  5  1/16.  South  Gel- 
denhuis Deep,  2  11/ 16. 

La  Simmer  and  Jack  East  est  à  2  3/ 16. 

Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 
land  Agency  clôture  à  3/4;  Rhodesia  Goldfields,  2/6. 

La  Van  Dyk  Proprielary,  qui  finissait  a  2  5/16,  s'inscrit 
i'co  coure.  Rand  Collieries,  2  9/1G. 

La   TratlSVOal  and  Delagoa  Bay  Investment  s'inscrit  à 

3  1/8.  Transvaal  Proprie  tory,  13/16. 

La  Premier  Diamond  reste  a  13  1/tf,  au  lieu  de  13  1/2. 
La  Great   Eastern  Collieries  liait  à  1/2.  South  A/rican 
Breweries,  2  3/4. 


Londres,  13  juillet  1905,  5  h.  45  soir. 
,    ,   ,  (Par  téléphone.) 

Apres  la  clôture,  tendance  terme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 

Paris,  le  13  juillet  1905. 

Le  marché  sud-africain  s'est  une  fois  de  plus  déprécié  à  la 
fin  de  la  semaine  dernière,  par  suite  de  liquidations  d'ache- 
teurs plus  ou  moins  forcées.  Depuis,  grâce  à  l'appui  qui  lui 
a  été  fourni,  il  s'est  repris  d'une  façon  très  appréciable  el 
reste  ferme  dans  l'ensemble. 

On  trouvera  plus  haut  le  rendement  total  de  juin. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  162  fr.  ..,  contre  154  ... 
East  Rand  clôture  à  192  fr.  50,  au  lieu  de  188  50;  Chartered, 
50  fr.  ...  Rand  Mines,  23G  fr.  50;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  230  fr. 

Le  Champ  d'Or  est  à  19  fr.  50.  La  Du/Telsdoorn  Estait 
s'inscrit  à  15  fr.  . . . 

h' Angelo,  que  nous  laissions  à  143  fr.  50,  reste  à  142  fr.  50; 
et  la  Driefontein  cote  104  fr.  . .,  comme  jeudi  dernier. 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  497  . .,  s'avance  à  509  ... 
La  Gedidd  se  retrouve  à  163  fr.  . ..  L'action  Goerz  et  C"  finit 
à  71  fr.  75.  French  Rand,  53  fr.  50. 

La  Crown  Deep,  que  nous  laissions  à  370  fr.  50,  se  re- 
trouve à  377  fr.  ... 

La  Geldenhuis  Eslate  finit  à  121  fr.  . . ,  au  lieu  de  115  fr.  50. 

La  General  Mining  se  retrouve  à  80  fr.  . .,  demandée  ainsL 

La  Geldenhuis  Deep  clôture  à  245  fr.  ..,  au  lieu  de  242  fr. 

La  May  Consolidated  est  à  92  fr.  50.  Nous  la  laissions  à 
s"/  50.  lîendement  du  mois  de  juin  1903  :  6.054  onces  d'or  fiu 
d'une  valeur  de  25.710  liv.  st.  contre  6.145  onces  d'une  valeur 
de  26.100  liv.  st.  en  mai  1905.  Bénéfices,  11.542  liv.  st- 
contre  11.006  liv.  st.  en  mai  1905.  La  Kleinfontein  cote 
52  fr.  50. 

La  Lnncaster  se  retrouve  à  37  fr.  50.  Rendement  du  mois 
de  juin  1905  :  4.585  onces  d'or  fin  d'une  valeur  de  19.476  liv. 
sterling  contre  4.567  onces  en  niai  L.05,  valant  19.400  liv.  sL 
Bénéfices  :  1.562  liv.  st.  contre  226  liv.  st.  en  mai  1905. 
Langlaagte  Estate,  82  fr.  . .,sans  changement. 

La  Mossamcdès  s'inscrit  à  14  fr.  ...  La  Mozambique 
s'échange  à  27  fr.  75.  Neiu  Primrose,  67  fr.  75. 

La  New  Gocfi  est  à  62  fr.  25.  . 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  226  fr.  50,  finit  à  232  fr.  50. 
Production  en  juin:  200  pilons,  26.500  tonnes  broyées, 
19.485  onces  d'or  fin;  valeur,  77.995  liv.  st.;  bénéfices, 
46.527  liv.  st.  En  mai,  200  pilons,  20.091  onces,  bénéfices, 
45.501  liv.  st.  Robinson  Deep,  136  fr.  . .,  au  lieu  de  135  fr.  . .  ; 
Robinson  Randfontein,  32  fr. . .  ;  Randfontein  Estâtes,  63  fr. . . . 

La  Rose  Deep  s'échange  à  176  fr.  50;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  173  fr.  ...  Production  de  juin:  200  pilons,  8.767 
onces  d'or  fin,  au  total,  valeur  36.744  liv.  st.  ;  bénéfices,  9  650 
livres  sterling.  En  mai,  9.326  onces  d'or  fin,  bénéfices,  12.150 
livres  sterling.  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  37  fr.  50. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  133  fr.  50;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  132  fr. 

La  Wemmer  est  à  157  fr.  . . .  L&Neiv  Steyn  Estate  s'échange 
à  71  fr.  75,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  42  fr.  25  ; 
Transvaal  Consolidated  Land,  83  fr.  25.  Transvaal  Gold- 
fields, 57  fr.  50. 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  123  fr.  ..,  au  lieu 
de  118  fr.  50. 

La  Van  Dyk  se  traite  à  58  fr.  . .. 

Les  actions  do  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knight's)  s'échangent  à  119  fr.  ..,  au'  lieu  de  109  fr. 

La  Joliannesburg  Consolidated  Divestment  se  traite  à 
5S  fr.  50. 

La  De  Becrs,  qui  restait  à  415  fr.  . .  l'action  ordinaire,  el  à 
449  fr.  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  416  fr.  ..  et  à  450  fr.  ... 

La  Jagers/ontein  se  traite  à  190  ..,  contre  187  fr.  50. 

La  Central  Mining  and  Investment  Corporation  est  à  519 
francs.  La  liquidation  des  opérations  traitées  sur  cette  valeur 
«  à  l'émission  »  vient  do  s'effectuer.  Le  cours  de  compensa- 
tion a  été  fixé  à  520  fr.  Los  livraisons  se  feront  à  partir  du 
20  courant . 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bouroarel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1904 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


21  juillet  1  2.731 

6  juillet....  2.890 

11  juillet....  2.903 

20  juillet....!  2.923 


1.126. 
1-112 
1.109 
1.110 


i 

197 

688 

538 

499 

3 

4 

403 

640 

574 

513 

3 

4 

394 

599 

556 

483 

3 

4 

313 

625 

560 

481 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


15  juillet. 
30  juin. . . 
7  juillet. 
15  juillet. 


821 
8i9 
875 
901 


319 
309 
308 
31" 


1.620  II 
1.943 
1.798 
1.686  II 


631 
724 
658 
660 


982 
1.419 
1.277 
1.151 


83 
229 
111 

19 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


30  juin   53       21       138       86       119  59 

36  avril   55       19       171      119       176  66 

31  mai   57       21       173      115       177  64 

30  juin   57       20       189      110       184  71 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


21  juillet....  862 

6  juin   962 

13  juillet  ...  955 

20  juillet. .  .  957 

ANGLETERRE 


715 

768 
757 

750 


1.021 
1.249 
1  111 
1.108 


630 
709 
725 
741 


3 

2)4 
2)4 
2/, 


9  avril  

il  février.. . 
Il  mars  

8  avril  


120 
124 
118 
116 


ANGLETERRE 


9  avril.. . 
11  février. 
11  mars  . . 

8  avril... 


75 
68 
68 
66 


Banques  d'Ecosse 

178 
172 
170 
175 

Banques  d'Irlande 

168 
158 
158 
161 


DATES 


AUTRICHE  —  Banque  d' Autriche-Hongrie 


1904 

15  juillet  

1 

212 

322  1 

1 

701 

150 

325 

43 

1905 

30  juin  

1 

181 

329 

1 

706 

165 

3C9 

47 

1905 

7  juillet.... 

1 

181 

328 

1 

673 

16i 

291 

48 

1905 

•15  juillet. . .. 

1 

183 

326  1 

1 

653 

156 

304 

46 

3)4 

3  y, 

3'/, 
3)4 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 

1904  11  juillet... 

1905  29  juin.  ... 
1905  6  juillet... 
1905  13  juillet... 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


90 

23 

636 

52 

535 

32 

3 

97 

21 

675 

593 

9'1 

3 

100 

22 

657 

67 

582 

29 

3 

98 

21 

663 

58 

566 

30 

3 

1904   27  juin. .  

7 

40  1 

71 

O  ) 

18 

1905    13  juin.  . .  . 

13 

12 

42 

69 

24 

11 

13 

12 

41 

70 

24 

13 

190  5   27  juin  

13 

13 

41  1 

70 

21 

13 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1904    30  juin  .... 

119 

157 

5 

48 

1905   30  avril     ,  . . 

111 

152 

5 

45 

1  1 

1905   31  mai  

115 

» 

151 

5 

48 

1905   30  juin  

123 

» 

166 

7 

48 

II 

19Ù4 
1905 
1905 
1905 


ESPAGNE 

16  juillet. . 

1  juillet. 

8  juillet.. 
15  juillet.. 


—  Banque  d'Espagne 


368 

508  | 

1 

640 

|  658 

861 

106 

371 

562  I 

1 

561 

565 

702 

108 

371 

556 

1 

579 

!  579 

707 

107 

372 

558 

1 

581 

7U1 

102 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1904   31  mai  

2 

1 

128 

86 

31 

14 

1905   31  mars  

1 

1 

126 

96 

31 

17 

190  5   30  avril  

1 

1 

125 

95 

31 

15 

1905   31  mai  ■ 

1 

1 

122 

98 

32 

15 

HOLLANDE  --  Banque  des  Pays-Bas 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


16  juillet 
1  juillet 
8  juillet 

15  juillet. 


138 

164 

504 

13 

137 

90 

161 

151 

559 

14 

138 

125 

161 

156 

558 

15 

144 

117 

161 

156 

551 

10 

139 

114 

454 
4 
4 
4 


4X 

4)4 
4)4 


5* 

« 

6)4 


3 

2)4 
2)4 
2)4 


ITALIE  —  Banque  d'ItaUe 


20  juin . 
31  mai  . 
10  juin. 


1  470 

111 

816 

i  94 

304 

35 

5 

475 

97 

858 

173 

303 

39 

5 

476 

97 

855 

162 

299 

36 

5 

1  487 

93 

871 

176 

3,1 

34 

5 

ITALIE  —  Banque  de  Naples 


1904   20  juin  

101 

14 

277 

78 

i  119 

23 

5 

1905    31  mai  

113 

15 

288 

83 

125 

20 

5 

1905    10  juin  

111 

15 

285 

79 

122 

20 

5 

1905   20  juin  

116 

15 

293 

80 

133 

20 

5 

ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1904   20  juin...... 

41 

2 

57 

39 

45 

3 

1905   31  mai  

42 

2 

65 

38 

43 

3 

1905    10  juin  

42 

2 

66 

37 

45 

3 

42 

2 

70 

37 

50 

4 

NORVÈGE 

—  Banque  de  Norvège 

1904  31  mai  

35 

86 

8 

54 

2 

1905   31  mars  

35 

87 

ta 

53 

1 

1905   30  avril  

35 

92 

15 

58 

1 

1905   31  mai  

34 

» 

91 

13 

57 

1 

PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


1904  15  juin. 

1905  31  mai  . 
1905  7  juin. 
1905  14  juin. 


27 

35 

377 

100 

?0 

27 

37 

367 

1  « 

103 

SU 

27 

37 

367 

1  11 

104 

27 

37 

363 

101 

21  f 

4)4 

4. H 


5,'i 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


Encaisse 
métallique 


ROUMAWII  —  Banque  nationale 


1904 

9  juillet... 

169  1 

• 

ïi 

9 

1  5 

19C5 

2»  juin  

1  V 

5 

162 

• 

bû 

a 

5 

1905 

1  juillet... 

1  £ 

4 

167 

• 

61 

5 

1905 

S  juillet... 

4 

171 

61 

24 

1  5 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1904 

19C5 
1905 
1905 


1904 
1905 
19C5 
19C5 


6  juillet. 
21  juin.. . 
29  Juin... 

6  juiilel. 


2.45" 
2-43?l 


in. 

539  I 

171 

a\ 

-SI 

415 

'•~> 

399 

4M 

11 

161 

IL:  . 

360  1 

413  1 

554 

5% 


-RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


30  juin 

31  mai 
15  juin 
30  juin 


'1   f  * 

75 

*» 

36 

-20 

a 

h  ■  2 

73 

23 

37 

'! 

23  1  2 

72 

37 

21 

■ 

23   1  > 

71 

24 

36 

21 

■ 

SERBIE  —  Banque  nationale 


1904 

31  mai  

■1  >2 

9 

D  3S 

1  3 

19C5 

9 

31 

1 

6 

19C5 

30  avril  

9 

1 

6 

11 

19C5 

31  mai  

9 

1  32 

1  2 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1904 
19C5 
19C5 
19C5 


1904 
19C5 

1905 
19C5 


31  mai . . 
31  mars . 
36  avril.. 
31  mai . . 


82  1 

!  2,1  1 

1  61 

116  1 

14 

SB 

il 

8- 

:  >2 

•43 

15 

92 

79 

138 

15 

92  1 

1  215  1 

1  60 

133  1 

15 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


16  juillet  . 
1  juillet  . 
8  juillet.. 

m  m ,  t  . 


114  1 

9 

226 

1287 

2!4 

47 

106 

9 

237 

1.362 

5i 

1C6 

9 

237 

1362 

... 

54 

106  1 

10 

236 

t.ae 

222 

54 

4Vi 
4  S 


354 
il 


1904 
19C5 
1905 
1905 


21  juillet.... 
6  juillet  — 
13  juillet — 
20  juillet  


TOTAUX 

S3.2.&3S  11  15  993 
3C  2.911  17.259 
5312-887  |  17.10* 
96:2  894  II  17-005 


5.5301  5-S33 
58?2  6-320 
5Ê31  6  182 
5-6ix.'  5-979 


TOTAUX  aux  31  décembre 


31  décembre. 

7-850 

2-:Â: 

14-992 

9-321 

s  ■>:  ■> 

4.037 

1900 

31  décembre . 

8211 

2  607 

f  *» 

9.505 

8-  514 

4.171 

a 

1901 

31  décembre  . 

s  77. 

15-TW 

iO.580 

8- 172 

4-827 

m 

1902 

31  décembre . 

S.  Toi 

2. 821 

16.215 

6.939 

4- 178 

m 

1903 

cl  i~cï-.i:e  . 

8.995 

i  •:  . 

16  539 

9.857 

6-147 

4.129 

s 

1904 

31  décembre. 

9.811 

2  753 

17  319 

9-524 

7. 466 

i  141 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d  Irlande  qui  ne  sont  publié*  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHARGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 


ir  Pa 


de 


14  juin 

21  juin 

28  juin 

5  juill. 

19.  .... 

47  98 

47  98 

4-  03 

48  .. 

48  02 

48  01 

Anvers  

U0  2: 

100  27 

100  25 

100  26 

100  25 

100  25 

124  50 

121  50 

12»  7ô 

121  75 

124  50 

I9D  50 

32  35 

32  30 

32  30 

32  15 

32  35 

S2  60 

Berlin  

81  38 

81  25 

81  40 

81  35 

81  35 

51  35 

100  17 

KO  23 

{<■>■  19 

Bucharest  

100  13 

m  a 

m  a 

±1  V, 

22  82 

SI  32 

81  28 

81  38 

M  cv 

:î  :>7 

99  86 

99  86 

99  ii 

99  96 

99  98 

100  -. 

Ml  13 

!  M  8 

m  a 

100  16 

100  19 

KO  13 

583  -. 

5S3  .- 

585  .. 

584  .- 

581  -. 

581  -- 

Londres   

25  31 

25  30 

23  30 

25  30 

25  28 

■j-  r. 

Malrld  

32  27 

32  23 

->•»  *> 

31  97 

32  27 

:.2  23 

99  92 

.> 

.-'  :l 

99  85 

100  -. 

100  •• 

Saint-Pétersbouru . 

37  45 

37  45 

37  45 

37  45 

3"  4: 

37  15 

Vienne  (i  vue)  — 

95  48: 

95  48 

95  67l 

95  65 

H  «2 

"7  5" 

—     fi  3  mois).... 

95  53 

95  53 

95  721 

95  70 

95  67 

95  62  l 

CHARGE  DE  PARIS  :  Cours  moyens  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeur*  à  trois 


Amsterdam. . 
Allemagne. . . 
Vienne-Tr.  . . 

Espagne  

—  versem. 
Lisb  -Porto  . . 
St  Petersb.  . . 


p>  »r  mm 


Vi'cers  à  \k 


Londres    — 

—   Chèque 

Belgique   —        3  % 

Italie   —        5  ^ 

Suisse...  -      3  %  % 

ï»ew-York   —        4  \ 

Iilicrts  d'or  el  d'argent  aQ  pair 

Or  en  barre  (le  kil.) . . .  3437 
Argent  id.  (le  kil.) ...  218  89 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  titre  :  9l6"ï  .. 

—  —  Jnouv.  titre  :  900» 
Couronne?  de  Suéde  


Plus  22  ;uin  29  juin  6  juill.,  13juill.  20juill 


moins 

•3  %  X 


2C5 
121 
103 

378  50 
.707 
Kl 


25  11 
25  16 
0  3Ip 

0  !2pr 
0  2>p 
513  50 


3437 
93 
80  50 
25  *0 

a  a 

40  .. 
27  50 


378  50 
5o7  . 
262 


25  145 

S  U 
0  25p 
0  12p 

0  2-p 
513  50 


3437 
99 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 


37s  5û 

507 


378  30 

308 

aa 


25  113  25  123 
25  133  25  115 


»  ---ap  0  2op 
oK.  ^0  515  i.-© 


3437  -. 
99  -. 
80  50 
25  80 

a  h 

40  . 
27  50 


3437  .. 
100  -- 
V<  30 

a  s 
a  9 

40 
27  50 


203  *.7 
121  36 
103  50 

378  50 
510  .. 
262  .. 


25  12 
25  14 

0  a* 

pair 
0  22p 
516  .. 


3437  .. 

y?  =0 
H'  30 
25  80 
20  60 
40  -- 
27  50 


étrangères 
d'après  :e  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Aut. -Hongrie  cour,  or 
:ia-..c  c-r  ... 
Espagne  peset.  pap  ). 
Grèce  •drachme  pap.  . 

Hollande  -.fl.  or,  

Italie  iliraî  

Portugal  milreispap.' 
Roumanie  <leu  or). . . 

Russie  «rouble  or)  

Suisse  .franc  or)  

Turquie  (Ut.  turq.)... 
Pays 
Extra-Européens 
États-Unis  doll.  or;.. 
Mexique  piastre  arg. 
Répub-Arg.fpeso  pap. 

Brésil  mûreis  papier) 
Indes  (roupie  argent . 


f  5.  5 

- 

1  aieurs  en  francs  au 

change 

du  jour 

22  juin 

29  juin 

13juill. 

agami 

1  234 

1  228 

1  22? 

1  227 

1  89 

1  227 

25  22 

25  135 

25  145 

25  123 

25  125 

25  1^5 

1  05 

1  04 

1  01 

1  04 

1  04 

1  04 

1  - 

1  -. 

1  -- 

1 

1  .. 

1  .. 

1  ■ 

0  75 

0  75 

0  75 

0  75 

0  75 

1  • 

0  80 

0  so 

0  80 

0  80 

0  83 

2  083 

2  07 

2  07 

2  08 

2  08 

2  08 

1  ■ 

1  .. 

1  -. 

1  -. 

1  .. 

1  .. 

5  60 

5  12 

5  12 

5  12 

5  13 

5  15 

1  • 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

2  67 

2  64 

2  64 

2  64 

2  61 

264 

1  > 

1  .. 

1  -- 

1  .. 

1  .. 

1  -. 

22  7* 

22  82 

22  80 

22  S3 

22  85 

22  83 

5  18 

5  15 

5  13 

5  15 

5  16 

5  43 

9  42 

2  41 

2  41 

2  44 

5  » 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

1  89 

1  68 

1  a 

1  6$ 

1  71 

1  66 

2  84 

1  71 

1  72 

1  72 

1  76 

1  77 

1  67 

1  68 

1  6$ 

1  68 

1  68 

1  68 

2  5S 

2  55 

2  55 

2  55 

2  55 

2  55 

7  47 

3  33 

3  33 

3  Si 

.  3  3i 

3  33 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeufi  30  juillet  1905 

100  francs 
en  billets  de  fc-a-que  étrangers 
vaient  en  France  : 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  5? 

En  Angleterre   100  32 

En  Autriche-Hongrie  ...  100  45 

En  Belgique   100  29 

En  Espagne   132  10 

En  Grèce.   120  50 

En  Hollande   100  2ii 

En  Italie.   10Q  . 

En  Portugal   10 1  32 

En  Roumanie   100  36 

En  Russie   100  77 

En  Suisse   100  22 

En  Turquie   99  79 

Aux  Etats-rnis   100  38 

Au  Mexique   223  45 

En  Républ.  Argentine  ..  227  25 

Au  Chili   113  97 

Au  Brésil   160  45 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   101  17 

En  Chine   224  32 


Billets  Allemands   99  43 

—  Anglais   99  bs 

Austro-Hongrois .  99  55 

—  Belges   99  71 

—  Espagnols...   75  70 

—  Grecs   82  98 

—  Hollandais   99  80 

—  Italiens   100  .  - 

—  Portugais   91  98 

—  Roumains   99  64 

—  Russes   99  23 

—  Suisses   99  78 

—  Turcs   100  21 

Pièces  d  es  Etal  s- Tn  is . .  -  99  62 

—  du  Mexique   44  75 

Billets  de  ia  hé  p.  Argent.  44.. 

—  du  Chili.   87  83 

—  du  Brésil   62  32 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   98  83 

—  de  la  Chine   44  57 


NUMERAIRE.  CHANGES  ET  METAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  20  juillet  1905. 

Cette  semaine  encore,  les  mouvements  de  la  cote  «les  chan- 
ges ont  été  peu  importants  :  la  plupart  des  devises  «'tran- 
gères  se  maintiennent  à  peu  prés  au  m^me  niveau  qu'il  y  a 
huit  jours. 

Le  papier  à  trois  mois  sur  la  Hollande  n'a  pas  regagné  les 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


13  centimes  qu'il  avait  perdue;  le  change  allemand  remonte 
à  131  5»'.  et  la  devise  austro- hongroise  à  1""»  "«0.  Nous  retrou- 
vons au  même  p"iut  le  versement  sur  Madrid:  par  contre,  le 
milreis  portugais  gagne  deux  nouveaux  points  à  510. 

Le  chèque  sur  Londres,  qui  s'était  relevé  la  semaine  der- 
nière à  23.14  1  2.  a  perdu  un  demi-point  à  25. 14. 

Le  change  italien  se  maintient  au  pair  et  la  perte  sur  le 
change  belge  augmente  de  4  centimes:  par  contre,  celle  sur 
le  change  suisse  a  diminué  de  3  centimes. 

La  New-York,  qui  était  stationnaire  à  515  50  depuis  cinq 
semaines,  a  monté  d'un  demi-point  à  510. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


21  juin 

28  juin 

5  juillet 

12  juillet 

19  juillet 

2  0   5  16 

2  0   5  16 

2  0  5  16 

2/0  5/16 

2  0   5  li 

1  11  :u 

1  11   3  4 

1  11  13  16 

1  11  13  16 

111   7  S 

1  4   1  32 

1  4   1  32 

14.... 

1/4  1/32 

1/4  ••/.. 

1  4    1  32 

1  4   1  32 

1/4  -./.- 

1/4  1/32 

14.... 

1  10  9  16 

1  10   7  16 

1  10  9  16 

1  10  11  16 

1  10  9  16 

2  7  3  4 

2  7  3  4 

2/7  7/8 

2/7  7/8 

2  7   3  4 

16  9  32 

16   3  & 

16  15  32 

16  3  4 

16  89  32 

16  .;• 

16 

16  ./.. 

16  5/16 

15   7  S 

127  27 

127  27 

127  27 

127  27 

127  27 

77  9   •  ■ 

77  9   1  2 

77  9   1  S 

77  9   5  > 

77  9  1/3 

27   1  B 

27    .  . 

27  . 

27   3  16 

27  14 

Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure  

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Sbaagbaî  

Rio-Janeiro  

Val  parai  so  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or. . 
Or  en  barres.  . . 
Argent  en  barres 

Les  devises  d'Extrême-Orient  sont  plus  faibles,  cette  se- 
maine. A  Hong-Kong,  la  piastre  perd  1/8  et  le  taêl  de  Shan- 
ghaï s'abaisse  de  la  même  fraction  à  2  7  3. 4.  Par  contre,  le 
Singapoure  a  monté  de  1, 16.  Le  ven  japonais  reste  immobile 
à  2  0  3, 16.  "  . 

Le  change  indien  a  reperdu  l'avance  de  la  dernière  se- 
maine et  s'inscrit  de  nouveau  au  cours  rond  de  1  4. 

Le  19  juillet,  la  Banque  d'Angleterre  a  reçu  les  soumissions 
pour  l'adjudication  des  traites  et  transferts  télégraphiques 
sur  l'Inde:  ont  été  adjugées  en  traites  :  32.70.000  Rs.  sur 
Calcutta:  17.81.tOO  Rs.  sur  Bombay  au  cours  de  1  sh.  4,01 
et  1.41.000  Rs.  sur  Madras  à  1  sh.  4.  et  en  transferts  télé- 
graphiques 2.54.000  Rs.  sur  Calcutta.  2.54.000  Rs.  sur 
Bombay  à  1  sh.  4*031  d. 

Les  souscripteurs  ont  reçu  8  0  0  de  leurs  soumissions. 

Le  peso  chilien  est  en  recul  de  7/16:  le  Rio  a  progressé 
de  5  32. 

A  Buenos- Ayres ,  la  prime  sur  l'or  est  immobile. 

L'or  est  toujours  recherché  à  Londres,  mais  le  cours  s'est 
abaissé  de  77  9  5/8  à  77/9  1/2.  Les  monnaies  étrangères  sont 
cotées  uniformément  76  4  1  4,  sauf  le  dollar  américain,  qui 
cote  76/4  1/2. 

Les  mouvements  d"or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  7  au  13  juillet,  ont  été  les  suivants  : 


Entrées 

Amérique  du  Sud.  .  £  1 . 300 

Le  Cap   300. 000 

Australie   86.900 

Ouest  africain   7.400 

Indes  orientales  . . .  38.100 

Singapoure   2.900 


Sorties 

Bomba  v  £  67.700 

Calcutta   1.500 


Total. 


4;>3 .  'À-  > 


Total. 


Yoici,  d'après  la  douane  anglaise,  les  mouvements  d'or  du 
mois  de  juin  : 

Entrées 
France   £ 


Ouest -Africain  . . 
Afrique  du  Sud 

Indes   

Mexique  

Brésil  

Australie  


Total . 


35.  faDO 
36.7011 
29.4C0 
96.200 
2.348.100 
220  000 

: ".200 

53.000 
203.600 

3.092.600 


Escompte  hors  banque 


Total  


Places 

Paris  

Londres. . . . 

Berlin  

New  -  York  I 
(time  money)  j 


69.200 


Sorties 

France  £  619.300 

Allemagne   75.500 

Afrique  du  Sud  . . .  13.000 

Indes   413.000 

Brésil   15.000 


1.139. SCO 


Le  cours  de  l'argent-métal  a  fléchi  de  1/16  et  finit  à  27  1/4. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  ont  été.  du 
7  au  13  juillet,  de  133.574  liv.  st.,  ce  qui  porte  le  total, 
depuis  le  l"  janvier,  à  4.564.511  liv.  st.,  contre  5.894.630 
livres  sterling  pour  la  période  correspondante  de  l'année  der- 
nière. 


22  juin 

29  juin 

6  juill. 

18  juill.  20  juill. 

1  7  S 

2  5/8 

1  8  4 

1  3/4      1  3/4 

2  ./. 

2  1/8 

1  13  16 

1  7,8      1  3/4 

2  ■•;  s 

2  1/2 

2  ./. 

2  1/4      2  1,8 

3  1/4 

3  1/2 

3  1/4 

3  1/2      3  1/2 

:  les  coinp- 
portefeuille 


Situation  générale  des  Banques  d  émission 

L'encaisse-cr  de  la  Banque  de  France  continue  a  s'accroî- 
tre dans  de  notables  proportions  :  l'augmentation,  cette 
semaine,  a  été  de  20.469.000  francs.  Il  a  été  acheté  pour 
18.714.000  francs  de  matières  et  la  circulation  a  rendu 
517.000  francs  à  Paris  et  1.025.000  francs  dans  les  succur- 
sales :  enfin  il  est  venu  183.000  francs  de  Suisse. 

L'argent  a  augmenté  de  1.068.000  francs.  La  circulation  a 
rendu  320.000  francs  à  Paris  et  1.988.000  francs  dans  les  suc- 
cursales :  il  est  venu  90.000  francs  du  Sénégal.  On  a  expédié 
630.000  francs  en  Suisse  et  100.000  francs  à  la  Cote  d'Ivoire. 

Le  total  de  l'encaisse  s'élève  donc  au  chiffre  formidable  do 
4.033  millions/ 

La  circulation  fiduciaire  a  fléchi  de  21  millions 
tes  courants  se  sont  accrus  de  20  millions  et  le 
s'est  gonflé  de  4  millions. 

La  Banque  d'Allemagne  a  fait  rentrer  35  millions  de 
francs  d'espèces  métalliques  et  remboursé  112  millions  de 
billets  :  le  portefeuille  a  diminué  de  126  millions  et  les  avan- 
ces de  33  millions. 

La  réserve  des  billets  est  passée  de  27  millions  à  185  mil- 
lions. 

Il  n'y  a  pas  eu  d'entrées  d'or,  cette  semaine,  à  la  Banque 
d'Angleterre  :  les  sorties  se  chiffrent  par  90.000  livres  ster- 
ling, dont  30.000  à  destination  de  Gibraltar  et  00.000  pour 
l'Amérique  du  Sud. 

Les  sorties  pour  l'étranger  se  sont  donc  élevées  à  2.250.000 
fraucs,  mais  la  circulation  intérieure  ayant  prélevé  2.750.000 
francs,  la  diminution  de  l'encaisse  s'élève  à  3  millions  de  francs. 
La  circulation  fiduciaire  a  été  réduite  de  7  millions  :  le  por- 
tefeuille a  grossi  de  16  millions. 

A  la  Banque  d' Autriche-Hongrie  les  mouvements  ont  été 
peu  importants  :  les  billets  en  circulation  ont  diminué  de 
20  millions  et  le  portefeuille  a  grossi  de  13  millions;  les 
comptes  courants  ont  faibli  de  4  millions  et  les  avances  de 
2  millions.  Quant  à  l'encaisse,  l'or  a  augmenté  de  2  millions 
et  l'argent  a  diminué  de  pareille  somme. 

La  Banque  Nationale  de  Belgique  a  rendu  2  millions  d'or 
et  1  million  d'argent  :  elle  a  mis  en  circulation  6  millions  de 
billets:  les  comptes  courants  ont  faibli  de  9  millions  et  le 
portefeuille  de  16  millions. 

L'encaisse  de  la  Banque  d'Espagne  a  augmenté  de  1  million 
pour  l'or  et  2  millions  pour  l'argent  :  la  circulation  fiduciaire 
s'accroît  de  2  millions  :  le  portefeuilie  diminue  da  6  millions, 
et  les  avances  de  5  millions. 

La  Banque  Impériale  de  Russie  a  donné  11  millions  d'or 
et  3  millions  d'argent  :  la  circulation  fiduciaire  a  grossi  de 
43  millions  et  les  comptes  courants  ont  faibli  de  39  millions. 

Les  autres  Banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  observation. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 

Mouvement  des  Métaux  précieux  à  Xeic-York 
(En  dollars) 


EXPORTATIONS 


IMPORTATIONS 


Du  24  juin    Depuis  Du  24  juin  Depuis 

or  au  I"  juil.  lel,r  janv.  aul" juil.  le  1"  janv. 

Grande-Bretagne  »  1.500  »  330  922 

Fiance   3.332.874  24.232.427  »  4.266.136 

Allemagne   »  »  »  » 

Autres  pays....        2i.  183  12.416.076         7.409  1.322.892 


Total  1905. 

—  1904. 

-  1903. 


3.337.057  36.650.003 
31.300  64.447.566 
3.000  23.320.233 


7.409  5.919.950 
3S.804  6.289.138 
149.110  3.583.900 


63 
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ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903... 


435.084  14.751.411 
03.000  538.335 
12.892 
8.330  785.778 


27.032  1.733.2C 


506.414  1G.088.41G 
699.815  21.446.2n2 
462.345  16.929.127 


27.032  1.733.257 
4.982  461.396 
77.740  893.359 


Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


1904  16  juill. 

1905  1"  juill. 
1905  8  'juill. 
1905  15  juill. 

L'encaisse  des 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

255.3 

84.1 

39.2 

1179.2 

1078.3 

214.7 

88.4 

48.5 

1166.0 

1120.9 

211.0 

86.6 

48.9 

1158.3 

1116.5 

220.2 

89.1 

49.2 

1159.0 

1107.3 

Surplus 
réserve 


44.6 
-f  11.7 
+  8.0 
-f  19.5 


Banques 


Associées  de  New-York  a  re- 
gagné près  de  9  millions  de  dollars;  le  portefeuille  s'est  dé- 
gonllé  île  pareille  somme.  Les  autres  comptes  ont  peu  varié. 

Trésor  des  Etats-Unis 

31  mai      30  juin 
1905  1905 
Millions  de  dollars 


Encaisse  : 

Or  

Argent  Barres  

—  Monnaies  

Total  de  l'encaisse  

Circulation  : 

Greenbacks  et  autres  billets  

Certificats  d'or  

—        d'argent  et  billets  du  Trésor 
de  1890  


701.1 

3.8 
508.9 


704.3 
3.3 
508.9 


Total  de  la  circulation. 


1.213.8 

1.316.5 

339.2 

•  339.6 

482.9 

487.7 

470.0 

465.5 

1.292.1 

1.292.8 

Réserve  d'or   150.000.000  de  dollars 

En  juin,  l'encaisse  du  Trésor  des  Etats  s'est  accrue  de 
3  millions  de  dollars-or  ;  l'encaisse-argent  a  peu  varié.  La 
circulation  fiduciaire  reste  sans  grand  changement,  dans  son 
ensemble,  mais  les  certificats  d'or  ont  augmenté  de  5  millions 
de  dollars  en  même  temps  que  les  certificats  d'argent  dimi- 
nuaient de  pareille  valeur. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Question  monétaire  en  Argentine 

{Suite)  (1) 

Durant  ces  trois  dernières  années  de  prospérité,  les 
salaires  et  tous  les  frais  de  production,  tout,  prix  et 
frais,  allèrent  s'ajustant  au  type  de  44  centimes.  L'or 
commença  à  entrer  à  torrents  à  la  Caisse  et  à  la  Ban- 
que de  la  Nation,  et,  comme  je  l'ai  dit,  entre  les  deux 
ils  possèdent  aujourd'hui  8/  millions,  reçus  au  taux 
de  227.27  0/0. 

En  cet  état  de  choses,  avec  les  prix  calculés  à  ce 
taux  pendant  plusieurs  années  de  stabilité,  quel  avan- 
tage y  aurait-il  à  les  altérer  ? 

Si,  actuellement,  comme  quelques-uns  le  préten- 
dent, on  réduisait  le  taux  de  conversion  à  200  0/0,  qui 
supporterait  la  perte  des  22  millions  provenant  de  cette 
réduction  ? 

Quelques-uns  répondraient  :  Mais,  le  Gouvernement! 

Mais,  d'où  celui-ci  les  sortirait-il? 

Le  Gouvernement  n'a  pas  de  fonds  spéciaux  dans  ce 
but,  et  il  ne  peut  guère  en  avoir,  quand  il  a  toujours 
des  déficits. 

Il  faudrait  alors  qu'il  créât  de  nouveaux  impôts  pour 
couvrir  celte  somme,  et  nous  savons  déjà  dans  quel 
état  se  trouve  Le  pays,  pour  lui  imposer  de  nouvelles 
charges,  sur  celles  très  lourdes  qui  pèsent  sur  lui. 

Et,  en  plus,  quel  but  aurait-on  en  altérant  tous  les 
prix,  quand  tous  les  prix,  quand  tous  les  calculs  y  sont 
déjà  adaptés? 

Il  n'y  en  aurait  aucun,  puisque  le  typs  de  la  mesure 

(1;  Voir  l'Economiste  Européen,  n"  704  et  705, 


de  valeur  riant  inaltérable,  on  est  arrivé  au  deside- 
ratum que  cherchent  toutes  les  nations  prévoyantes  et 
bien  organisées. 

D'un  autre  côté,  qui  profiterait  de  la  perte  effective 
du  Gouvernement  ? 

Uniquement  ceux  qui,  comme  notre  Banco  Popular 
Argentino,  ont  des  capitaux  en  papier:  nous  verrions 
.ceux-ci  augmenter  au  détriment  de  ceux  qui  ont  des 
propriétés  et  de  grands  stocks  de  marchandises  payées, 
et  des  producteurs  dont  les  produits  se  maintiendraient 
presque  stables,  puisque  l'on  sait  bien  les  difficultés 
qu'on  éprouve  pour  équilibrer  les  salaires,  et  le  temps 
que  cela  demande  spécialement  dans  un  pays  comme 
le  nôtre,  où  nous  souffrons  du  manque  de  bras. 

Le  changement  du  type  actuel  serait  donc  d'une 
réalisation  préjudiciable,  relativement  à  un  type  déjà 
consolidé  par  plusieurs  années  d'usage  constant,  sans 
aucune  altération. 

Je  crois  aussi  nécessaire  d'examiner  les  raisons  qui 
rendaient  indispensable  la  fixation  d'un  taux  de  change. 

Cette  mesure  s'imposait,  car  si  on  avait  laissé  le 
champ  libre  à  la  spéculation,  qui  profitait  de  l'abon- 
dance des  produits  sans  mettre  une  limite  qui  la  con- 
tiendrait, il  se  serait  produit  une  telle  désorganisation 
et  une  telle  ruine  dans  la  production  du  pays  qu'il 
n'est  pas  possible  de  calculer  ses  résultats  désas- 
treux. 

Avec  un  coût  de  production  extrêmement  élevé,  éta- 
bli en  rapport  avec  la  dépréciation  de  la  monnaie  et 
du  manque  de  bras,  si  nous  diminuions  le  prix  en  pa- 
pier des  produits,  qui  se  guide  par  celui  que  Lui  mar- 
quent les  marchés  étrangers,  et  ceci  rapidement, 
comme  ce  fut  arrivé,  il  est  évident  que  la  ruine  en  se- 
rait le  résultat,  et  nos  terres  demeureraient  abandon- 
nées, car  personne  ne  travaille  pour  perdre,  jusqu'à  ce 
que  le  nivellement  s'établit  de  nouveau.  Mais  dans 
l'intervalle  :  Quel  recul  !  Que  de  misère  ! 

En  plus,  si  l'estimation  du  billet  était  arrivée  à  équi- 
valoir l'or,  comme  ce  serait  sans  doute  arrivé,  et  ceci 
sans  retirer  les  billets,  laissant  en  circulation  l'émis- 
sion totale  de  286  millions  plus  les  9  millions  des  émis- 
sions fractionnaires,  nous  aurions  une  émission  dont 
la  valeur  eût  été  plus  que  doublée  et  dont,  par  consé- 
quent, l'excès  eût  été  évident. 

La  ruine  des  propriétaires  et  des  producteurs  débi- 
teurs serait  consommée,  car  en  même  temps  que  dimi- 
nuerait la  valeur  de  leur  actif,  la  valeur  de  leur  passif 
augmenterait,  et  le  pays  souffrirait  les  conséquences 
d'un  excès  de  papier,  car  une  émission  de  295  millions 
de  piastres-or,  de  100  centimes,  serait  aussi  excessive 
comme  si  l'émission  de  44  centimes  s'augmentait  de 
275  nouveaux  millions. 

Cette  situation  qui  serait  complètement  anormale, 
n'aurait  pu  continuer  et  nous  serions  de  nouveau  pu- 
nis par  l'instabilité  de  notre  monnaie,  ce  qui  aurait 
amené  les  incertitudes  et  les  alarmes  dans  les  affaires 
et  la  ruine  partout. 

C'est  pour  ce  motif  que  les  nations  à  finances 
avariées  et  dont  les  billets  en  circulation  eurent  pen- 
dant de  longues  années  de  grandes  fluctuations  de  dé- 
préciation et  dont  tous  les  prix  et  coûts  de  production 
s'étaient  ajustés  à  cette  dépréciation,  n'ont  pas  réalisé 
leurs  conversions  au  pair,  comme  je  l'ai  démontré  dans 
mon  Histoire  des  Banques  modernes  et  dans  la  confé- 
rence que  j'ai  donnée  à  la  «  Ligue  de  Défense  Com- 
merciale ». 

(A  suivre.)  Sixxo  J.  Quksada. 


La  Monnaie  de  la  République  de  Panama 

On  annonce  qu'un  arrangement  a  été  conclu  entre  la  Répu- 
blique de  Panama,  la  Commission  du  Canal  isthmique,  le 
Chemin  de  fer  de  Panama  el  les  quatre  banques  les  plus 
importantes  à  Panama,  pour  fournir  à  la  République  de  Pa- 
nama, à  la  Compagnie  du  Canal  et  au  Chemin  de  1er,  de  la 
monnaie  d'argent  de  ladite  République  pour  tous  leurs  be- 
soins dans  l'isthme  et  fixant  la  parité  de  la  monnaie  d'argent 
de  la  République  avec  l'étalon  d'or  dans  toutes  les  transac- 
tions. D'après  ce  contrat,  les  banquiers  se  sont  engagés  à 
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accepter  toutes  les  traites  tirées  à  vue  sur  New- York  par  la 
République,  la  Commission  et  la  Compagnie  des  Chemins  de 
fer  au  taux  uniforme  de  deux  pesos  argent  de  monnaie  de 
Panama,  pour  un  dollar  des  Etats-Unis.  Les  banquiers  ont 
également  consenti  à  donner  leurs  propres  traites  à.  vue  sur 
New- York  à  la  République,  la  Commission  et  à  la  Compa- 
gnie des  Chemins  de  fer  au  même  taux  (deux  pesos-argent 
pour  un  dollar-or  ,  et  à  fournir  telle  somme  en  monnaie  des 
Etats-Unis  qui  leur  sera  demandée  par  les  co-conlractants 
au  taux  uniforme  de  3/4  ( trois  quarts)  pour  cent  de  prime  en 
plus  du  montant  nominal  demandé.  Enfin,  les  banques  ont 
consenti  à  vendre  au  public  leurs  propres  lettres  de  change 
sur  New-York  à  un  taux  ne  dépassant  pas  203  cents  d'argent 
pour  chaque  dollar-or.  Cette  convention  est  faite  pour  un  an 
à  compter  du  29  avril  1903. 


Le  Monnayage  en  Suisse  en  1904 

Les  frappes  prévues  au  budget  do  la  Confédération  pour 
1904  ont  été  livrées  à  la  Caisse  d'Etat  fédérale.  Elles  se  com- 
posaient de  : 

Francs 

100.000  pièces  de  20  fr   2.000.000 

  400.000 

  400.000 

  Ï00.000 

  100.000 

  50.000 

  10.000 

  10.000 


de  2 

de  1  —  . 

de  1/2  —   

de  10  centimes 
de   5  — 
de  2  — 
de   1  centime  . 


200.000 
400.000 
400.000 
1.000.000 
1.00O.0C0 
500.000 
1.0O0.C00 

4. 600. 000  pièces  d'une  valeur  nominale  de   3.170.000 

En  outre.  10.000  pièces  de  5  francs  de  l'ancien  type  (IIcl- 
vetia  assise)  ont  été  transformées  en  pièces  du  nouveau  type. 
Sur  les  2.120.000  pièces  de  5  francs  de  l'ancien  type  il  ne 
reste  plus  que  1.076.000  pièces. 

A  la  fin  de  1904,  l'émission  totale  des  monnaies  suisses  se 
composait  de  : 

Francs 

I.  —  Pièces  d'or 

4.650.000  pièces  de  20  fr   93.000.000 

II.  —  Ecus  de  5  francs 
2.126.000  pièces  de  5  fr   10.030.000 

III.  —  Monnaies  divisionnaires  d'argent 

6.250.000  pièces  de  2  fr.   12.500.000 

13.200.000     —     de  1  fr   13.200.000 

10.600.000     —     de  1/2  franc...     5  300.000 


IV.  —  Monnaies  de  nickel 
20.500.000  pièces  de  20  centimes..  4.100.000 
27.500.000    —     de  10     -     ...  2.750.000 
41.000.000    —     de   5     —     ...  2.050.000 


V.  —  Monnaies  de  cuivre 
24.500.000  pièces  de  2  centimes...  490.000 
44.500.000    —     de  1  centime  ...  445.000 


31.000.000 


8.SOO.O0O 


935.000 


194.826.000  pièces  d'une  valeur  nominale  de...  144.465.000 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  Cf") 
du  18  au  24  juin  1905  (25s  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 


Etat  

Paris-Lyon-Méditer. . . 
—   Chemins  Algériens 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Est  

Midi  \\\ 

Est-Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest-Algérien  

Lignes  Algériennes  .  . 
Médoc  


2.916 
9  362 
513 
3.165 
843 
T. 181 
4.922 
3-830 
898 
1.209 
2% 
874 
103 


Rec.  br.  de 

Recettes  brutes 

la  semaine 

des  années 

Différence 

x>'  1905 

1903 

1904 

1905 

1904 

957 
8.460 

903 

23.356 

22.696 

+ 

660 

8.230 

212.530 

209.600 

+ 

2  930 

210 

199 

4  705 

4.317 

+ 

388 

4.468 

4.297 

10S.7-20 

105.865 

+ 

2.855 

3.784 

3.607 

84.235 

83  543 

+ 

692 

4.705 

4.288 

1C6  416 

102.913 

+ 

3-503 

3.1Î3 

3.593 

89.05; 

86.487 

+ 

2.570 

2.068 

2.00S 

51.366 

49.773 

+ 

1  593 

134 

175 

4.198 

3.972 

+ 

2^6 

298 

282 

4. 943 

5.111 

168 

68 

"7 

1.768 

1.597 

+ 

171 

135 

108 

2.483 

1.853 

+ 

6J0 

24 

24 

632 

631 

+ 

1 

Situation  Financière  Générale 


Europe.  -  France.  Ainsi  qu'il  fallait  s'y  attendre, 
l'argent,  pour  la  liquidation  do  quin/aine  qui  a  eu  lieu 
lundi,  a  été  facile,  bien  qu'un  peu  plus  exigeant  que 
précédemment  ;  quant  à  la  tendance,  d'abord  simple- 
ment soutenue,  elle  est  devenue  très  ferme  à  partir  de 
mercredi. 

Dans  le  groupe  des  Valeurs  Industrielles  on  s'est, 
particulièrement  montré  actif,  et  si  au  dernier  moment 
les  plus  hauts  cours  conquis  n'ont  pas  été  tout  à  fait 
conservés  par  suite  de  réalisations  de  bénéfices,  les 
dispositions  générales  n'en  restent  pas  moins  favo- 
rables. Un  seul  compartiment  se  montre  mou  :  c'est 
celui  des  Mines  d'or  sud-africaines 

Allemagne.  -—  Malgré  les  .vacances  on  constate,  en 
ce  moment,  une  grande  activité  sur  le  marché  dos  va- 
leurs métallurgiques  et  charbonnières  :  leurs  cours  ont 
fait  hausse  dans  les  dernières  semaines. 

On  continue  à  parler  beaucoup  du  rachat  de  grandes 
entreprises  houillères  par  l'Etat. 

A  la  suite  du  grand  succès  du  dernier  emprunt  japo- 
nais, on  a  constaté  un  léger  resserrement  monétaire  ou 
plutôt,  une  plus  grande  réserve  des  donneurs. 

Le  travail  dans  les  grandes  banques  est  toujours 
actif. 

Angleterre.  —  Les  disponibilités  du  marché  moné- 
taire sont  toujours  abondantes  :  il  y  a  lieu  de  croire 
que  cette  abondance  de  numéraire  se  maintiendra  quel- 
que temps. 

Dans  le  premier  trimestre,  les  recettes  fiscales  se 
sont  élevées  à  33.292.000  liv.  st.  et  les  dépenses  à 
40.29(3.000  liv.  st.  Le  déficit  a  été  comblé  par  l'émission 
de  bons  du  Trésor. 

L'achat  de  mines  de  charbon  du  pays  de  Galles,  par 
l'Allemagne,  cause  un  vif  émoi  dans  tout  le  pays. 

Autriche.  —  La  situation  politique  est  toujours  très 
troublée  en  Hongrie,  où  le  Ministère  se  maintient  au 
pouvoir,  malgré  un  vote  de  défiance  de  la  Chambre. 

Le  Gouvernement  autrichien  est  entré  dans  la  phase 
active  du  rachat  de  certains  chemins  de  fer  privés. 

Une  activité  satisfaisante  règne  dans  les  métallur- 
gies.  Dans  le  deuxième  semestre  de  1905,  la  production 
du  fer  brut  a  été  supérieure  de  10  0/0  à  celle  du  même 
trimestre  de  1905. 

Mais,  dans  toutes  les  autres  branches,  le  marasme 
économique  s'accentue. 

Belgique.  —  Dans  les  six  premiers  mois  de  1905,  les 
importations  en  Belgique  se  sont  élevées  à  1 .397.099.000 
francs,  contre  1.327.652.600  fr.  dans  la  même  période 
de  1901.  Les  exportations  ont  atteint  1.014.287.000  fr., 
contre  977.212.000  fr. 

En  1904,  les  Caisses  d'épargne  belles  ont  reçu  25  mil- 
lions 760.822  fr.  et  remboursé  28.411.325. 

Espagne.  —  La  disparition  de  M.  Villaverde  a  causé 
une  grande  émotion  dans  toute  l'Espagne.  On  connaît 
le  grand  rôle  qu'il  a  joué  dans  la  reconstitution  écono- 
mique du  pays. 

On  ne  connaît  encore  le  programme  du  nouveau 
Ministre  des  Finances. 

La  Bourse  de  Madrid  est  à  la  fermeté  ;  l'argent  est 
abondant. 

Russie.  —  L'Administration  des  Contributions  di- 
rectes a  publié  un  mémoire  évaluant  le  revenu  national 
de  la  Russie.  Nous  en  donnons  un  résumé,  page  92. 

Amérique.  —  Etals-Unis.  Les  récoltes  des  Etats- 
Unis  s'annoncent  comme  devant  être  exceptionnelle- 
ment bonnes,  sauf,  toutefois,  celle  du  coton  que  l'on 
estime  ne  devoir  être  :pue  de  10  millions  de  balles. 

Le  marché  financier  de  New- York  est  très  calme,  les 
vacances  étant  commencées  depuis  longtemps. 

Mexique.  —  L'assemblée  générale  des  actionnaires 
de  la  Banque   Centrale   a  voté   l'augmentation  du 
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capital,  qui  sera  porto  de  10  millions  de  piastres  à 
21  millions. 

Nous  publions,  page  94,  la  situation  des  Banques  du 
Mexique  au  31  mai. 


FONDS  D'ÉTAT  EUROPÉENS  &  EXTRA  EUROPÉENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


13 

juillet 

20 

juillfe 

FONDS  D'ÉTAT 

OJ  00 

93 

s 

o 

eu 

— 

"s 

c 
a 

o 

C  3 

'g 

3 

ri 

o 

Q 

K 

y 

OJ 

z 
a 

o 
o 

a. 

aj 
ft 

iM 

yy  <:£ 

33 

07 

3 

02 

.10 

i  t 

33 

14 

s 

01 

Consolidés  anglais  (ch.  f .  25  fr.  20). 

90  50 

36 

20 

2 

10 

OU 

yj 

36 

36 

— 

75 

Autriche  or  4  %  (ch.  f  2  fr.  50).. 

101  . . 

23 

■>■, 

3 

90 

loi 

25 

23 

'■'< 

96 

Belgique  3  %  

101 

33 

66 

2 

91 

1  a  l 
101 

33 

80 

- 

95 

Bulgarie  5  %  1896  

Danemark  3  %  189"!  

482  . . 

19 

28 

5 

18 

460 

18 

40 

:) 

43 

92  90 

30 

96 

3 

22 

93 

.il 

3 

22 

Esrtaanp  Kxt   k  0/  Inh   f  1  fr  1 

90  40 

90 

60 

4 

91 

20 

22 

80 

4 

38 

Hellénique  4  %  1887  (net  9  fr.  40). 

272  .. 

28 

93 

3 

,5 

20  i 

2S 

08 

3 

40 

97  75 

32 

58 

3 

01. 

97 

30 

32 

43 

3 

08 

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

97  50 

24 

37 

i 

10 

97 

80 

24 

;:; 

4 

08 

105  15 

2i  ; 

28 

3 

Ml 

105 

20 

■>:> 

3 

80 

86  50 

28 

83 

3 

49 

Mi 

45 

28 

M 

3 

47 

07  30 

22 

36 

i 

'i  > 

07 

62 

o) 

5  ï 

4 

58 

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) 

90  40 

30 

13 

3 

31 

90 

30 

30 

10 

3 

32 

Roumanie  4  %  1898  

93  . 

23 

25 

'i 

30 

93 

25 

2? 

31 

1 

2S 

72  20 

21 

06 

4 

10 

72 

40 

21 

13 

4 

14 

79  35 

19 

83 

5 

01 

80 

20 

5 

Suéde  3  K  %  1895  

99  3U 

28 

37 

3 

:;■> 

99 

50 

2S 

42 

3 

51 

99  .. 

33 

3 

03 

99 

10 

33 

10 

3 

01 

Turquie  convertie  unifiée  4  %  . . 

89  40 

22 

35 

4 

47 

90 

15 

22 

53 

i 

43 

—       Priorité  4  %  1890  

EXTRA-EUROPÉENS 

510  . 

25 

50 

3 

02 

510 

28 

50 

3 

92 

Argentin  4  %  1900  

93  75 

23 

43 

4 

26 

94 

23 

50 

4 

ij 

87  65 

21 

91 

i 

56 

88 

60 

22 

15 

i 

51 

Chinois  5  %  or  1898  

500  .. 

20 

5 

:;07 

20 

28 

4 

03 

107  15 

26 

78 

3 

70 

107 

26 

75 

3 

73 

Etats-Unis  4  %  (à  New-York)... 

104  .. 

26 

3 

Si 

10  i 

26 

3 

84 

Haïti  5  %  1875   

2C0  .. 

17 

33 

5 

76 

2.5 

10 

33 

0 

12 

100  25 

20 

03 

4 

98, 

100 

75 

20 

15 

4 

96 

52  82 

21 

12 

4 

13, 

53 

21 

20 

4 

77 

93  50 

31 

10 

3 

20 

93 

50 

31 

10 

3 

20 

Uruguay  3  %  %  1891  
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FRANCE 


La  Politique.  —  Le  Budget  de  19C0.  —  La  séparation  des  Eglises 
et  de  l'Etat.  —  La  Conférence  marocaine. 

Le  Parlement  est  parti  en  vacances  le  13  juillet, 
mais,  pour  activer  à  la  rentrée  le  travail  parlementaire, 
deux  Commissions  ont  continué  à  siéger. 

A  la  Chambre,  c'est  la  Commission  du  budget,  qui  a 
examiné  et  adopté  la  majeure  partie  des  budgets  par- 
ticuliers. Dès  la  rentrée,  les  députés  discuteront  la 
loi  budgétaire  et  le  vote,  de  cette  façon,  pourra  en 
être  acquis  avant  la  fin  de  l'année. 

Au  Sénat,  la  Commission  de  la  Séparation  examine 
le  projet  avec  activité,  mais  il  est  peu  probable  que  la 
loi  puisse  être  votée  sans  quelques  modilications  au 
texte  adopté  par  la  Chambre. 

Un  grand  nombre  de  sénateurs  sont  préoccupés,  en 
effet,  île  la  situation  des  petites  communes  pauvres, 
n'ayant  prësqUe  aucune  ressource,  hors  d'état  défaire 
des  sacrifices  sérieux  pour  le  culte,  dont  les  habitants 
réclament  cependant  le  maintien. 

Ce  côté  de  la  question  mérite  une  étude  approfondie 
Une  loi  ne  sanrail  impunément  ignorer  et  mécon- 
naître les  sentiments  populaires  du  plus  modeste  ha- 
meau. 

Mais  s'il  convient  d'envisager  ce  point  de  vue,  il  en 
est  un  autre  çr-UÎ  louche  la  politique  de  plus  près  et  de 
plus  liant  en  même  temps. 

Lit  séparation  est  une  réforme  considérable.  Kilo 
consacre  la  rupture  a\  ec  toutes  les  traditions  du  passé; 
elle  rompt  le  lieu  séculaire  entre  le  pouv  oir  civil  et  la 
religion  et  il  importe  que  l'on  fasse  une  chose  défl- 

nittvè, 

La  Commission  sénatoriale,  soucieuse  de  sesdevoirs, 


tiendra  certainement  à  ne  présenter  au  Sénat  qu'un 
travail  sérieusement  et  consciencieusoment  étudié. 


■wv  Le  17  juillef,  la  Commission  du  budget  s'esl  n'unie 
Sous  la  présidence  de  M.  Georges  Cocùery. 

M.  Dulau  a  présenté  son  rapport  sur  le  budget  des  fi- 
nances. La  Commission  a  terminé  l'examen  de  ce  budget  en 
réservant  seulement  quatre  chapitres  pour  demander  à  l'Ad- 
ministration des  explications  complémentaires. 

M.  Georges  Berry,  rapporteur  du  commerce,  a  présenté 
son  rapport  verbal  sur  ce  budget. 

La  Commission  a  adopté  les  conclusions  du  rapport. 

-wv  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  18  juillet  à 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

M.  Bouvier  a  mis  ses  collègues  au  courant  de  ses  négocia- 
tions au  sujet  du  lieu  et  de  la  date  de  la  conférence  sur  les 
affaires  marocaines.  Ces  négociations  ne  sont  pas  encore 
terminées. 

Le  Conseil  s'est  ensuite  occupé  des  affaires  courantes  et  des 
nominations  dans  la  Légion  d'honneur  pour  les  Ministères 
qui  n'ont  pas  encore  arrêté  leurs  promotions. 

La  date  du  prochain  Conseil  n'est  pas  encore  ûxée.  Le  Pré- 
sident de  la  République  doit  se  rendre  à  la  fin  de  la  semaine 
prochaine  à  Rambouillet,  où  il  prendra  quelques  jours  de 
repos.  En  repassant  par  Paris  pour  aller  prendre  ses  va- 
cances dans  la  Drome,  M.  Loubet  présidera  le  Conseil,  dont 
la  convocation  sera  faite  de  manière  à  coïncider  avec  ce 
moment. 

•vw  Comme  on  vient  de  le  lire,  rien  n'est  encore  décidé  ni 
sur  le  lieu,  ni  sur  la  date  de  la  conférence  marocaine. 

Le  Gouvernement  allemand  a  exprimé  l'avis  qu'elle  devait 
se  réunir  à  Tanger,  suivant  la  proposition  du  sultan,  du 
Maroc.  Il  est  d'ailleurs  probable  que  dans  le  cas  où  cette 
proposition  serait  adoptée,  la  conférence,  après  avoir  pris 
séance  à  Tanger,  se  prorogerait. 

11  serait  alors  possible  que  la  reprise  de  ses  travaux  se  fit 
ailleurs  qu'à  Tanger. 

*wv  La  Commission  sénatoriale  de  la  séparation  des  Eglises 
et  de  l'Etat  s'esl  réunie  le  18  juillet,  sous  la  présidence  do 
M.  Yallé.  16  membres  sur  18  sont  présents. 

Dans  sa  précédente  séance,  tenue  jeudi  dernier,  la  Com- 
mission avait  entendu  M.  Bienvenu-Martin,  ministre  des 
Cultes,  qui,  au  nom  du  Gouvernement,  lui  avait  demandé  de 
voter  le  projet  de  loi  sans  modification,  tel  qu'il  a  été  adopté 
par  la  Chambre. 

La  Commission  a  procédé,  dans  la  séance  du  18,  à  l'examen 
des  articles  du  projet  de  loi. 

Après  l'adoption  des  trois  premiers  articles,  le  président  a 
émis  l'avis  qu'il  y  avait  lieu  de  nommer  un  rapporteur  pro- 
visoire pour  qu'il  pût  prendre  des  notes  sûr  le  débat. 

M.  Saint-Germain  a  demandé  la  parole.  11  a  dit  qu'au 
moment  de  la  nomination  de  la  Commission  quelques  collè- 
gues lui  avaient  proposé  de  le  porter  comme  candidat  aux 
fonctions  de  rapporteur.  Mais  ayant  appris  que  M.  Maxime 
Leeomte  posait  sa  candidature,  il  déclare  qu'il  se  désiste  en 
sa  faveur.  ' 

M.  Maxime  Leeomte  a  été  alors  nommé  rapporteur  provi 
soire. 

La  Commission  a  poursuivi  ensuite  la  discussion  des  ar- 
ticles. 

(  >n  a  agité  la  question  do  savoir  si  un  prêtre  ayant  une 
pension  pourrait  cumuler  cette  pension  avec  le  traitement 
d'aumonicr.  La  Commission  s'est  prononcée  pour  l'affir- 
mative. 

La  Commission  a  ensuite  repoussé  un  amendement  de 
M.  Vidal  de  Sainl-Urbain  l'article  7,  qui  demandait  que  la 
revendication  des  biens  pût  être  intentée  par  d  autres  héri- 
tiers que  ceux  en  Ligne  directe. 

■wv  Le  18  juillet,  la  Commission  du  budget,  réunie  sous  la 
présidence  do  M.  Georges  Cochery,  a  examiné  le  budget  de 
L'InâtrtrCtiOTl  publique  et  a  adoplé  dans  leur  ensemble  les 
propositions  du  Gouvernement  Sur  le  rapport  présenté  par 
M.  Massé. 

Les  principales  modifications  qui  en  résultent  pour  1906 
omeenieiil  le  personnel  des  écoles  primaires  élémentaires  et 
primaires  supérieures  en  laveur  duquel  est  demandée  une 
augmentation  de  plus  de  dix  millions  résultant  de  l'applica- 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  France 


71 


tiou  des  lois  antérieurement  votées  et  relatives  à  la  suppres- 
sion du  pourcentage  et  à  l'élévation  de  traitement. 

Les  inspecteurs  primaires  et  le  personnel  des  écoles  nor- 
males primaires  voient  améliorer  leur  situation  par  suite  do 
la  suppression  de  la  cinquième  classe  des  inspecteurs  et  de 
l'élévation  des  traitements  des  directeurs,  professeurs  et 
économes  d'écoles  normales. 

La  Commission  a  ensuite  adopté  le  budget  des  Cultes  et  de 
l'Intérieur,  dont  M.  Morlot  est  rapporteur. 

Sur  le  budget  des  cultes,  la  Commission  a  opéré  une  réduc- 
tion de  75.000  fi.  sur  le  chapitre  relatif  aux  traitements  des 
archevêques  et  évèques. 

Le  19  juillet,  la  Commission  du  budget  s'est  réunie 
sous  la  présidence  de  M.  Georges  Cochery. 

Elle  a  examiné  le  budget  du  service  pénitentiaire.  Le  rap- 
porteur. M.  Morlot,  a  reçu  de  la  Commission,  la  mission  de 
se  mettre  en  rapport  avec  les  Ministres  de  l'Intérieur  et  des 
Finances  pour  hâter  la  solution  de  la  question  de  la  création 
d'un  quartier  d'aliénés  à  la  prison  de  Gaillon. 

La  Commission  a  adopté  la  proposition  du  Gouvernement 
sur  la  laïcisation. 

M.  Sembat  a  présenté  une  motion  tendant  à  supprimer  du 
budget  pénitentiaire  toute  rémunération  pour  les  ministres 
du  culte  appelés  à  venir  prêter  leur  ministère  aux  détenus. 
La  Commission  l'a  repoussée. 

M.  Sibille  a  présenté  son  rapport  sur  les  travaux  publics. 
La  Commission  l'a  adopté  et  voté,  conformément  aux  propo- 
sitions du  Gouvernement,  une  augmentation  de500.000  francs 
pour  'es  routes  nationales  et  400.000  francs  pour  les  canaux 

La  Commission  a  ensuite  voté,  sur  le  rapport  de  M.  Laf- 
l'erre.  le  budget  de  l'Ecole  centrale,  et  sur  le  rapport  de 
M.  Cachet,  le  budget  de  l'Imprimerie  nationale. 

■w».  La  Commission  sénatoriale,  chargée  d'examiner  le  pro- 
jet de  loi  sur  la  séparation  des  Eglises  et  de  l'Etat,  s'est  réu- 
nie sous  la  présidence  de  M.  Vallé. 

On  sait  qu'elle  a  déjà  adopté,  sans  changement,  les  onze 
premiers  articles,  tels  qu'ils  ont  été  votés  par  la  Chambre, 

Elle  a  continué  l'examen  des  articles  suivants  jusqu'à  l'ar- 
ticle 10,  sans  aucune  modification  au  texte  de  la  Chambre. 


QUESTIONS  DU  JOUR 


Le  Marché  Français 

pendant  le  1"  semestre  1  OOo 


Notre  statistique  des  grandes  valeurs  mobilières 
françaises,  pour  le  premier  semestre  1905,  présente 
un  réel  intérêt,  car  elle  démontre  que  malgré  le 
malaise  que  la  question  du  Maroc  et  les  troubles 
intérieurs  de  la  Russie  ont  provoqué  en  France, 
l'attitude  de  notre  marché  des  fonds  publics  a  été 
excellente. 

Voici  le  détail  de  cette  statistique  : 

•  PREMIER  SEMESTRE)  DO  31  DÉCEMBRE  1904  AU  30  JUIN  1903 

{Milliers  de  francs) 


e  -2 

Désignation 
des  , 
valeurs 

Valeur 
nominale 
des  litres 
observés 

Valeur 
au 
81  décem. 
1904 

Valeur 

au 
30  juin 
1905 

Diff.au  30 
juin  1905 
sur  le 
31  déc. 
1904 

"ïïï 

Rentes  français. 

26.4-7&8S6 

25.925.089 

26.082.196 

+  157  157 

11 

ftbl.Vil.de  Paris. 

2.0t  0.589 

20)08.547 

8.04O.15Î 

+  31.007 

10 

—  Crédit  Fonc. 

4,107.468 

3.884.114 

3.962.764 

-+-  78.b20 

0 

—  Fonc. divers. 

1  341  07» 

771  017 

770.706 

-+-•  5.089 

12 

Act.  Soc.  deCr.fr. 

1.157.500 

2.312.147 

2.290.015 

-  22.132 

11 

—  Cli.  de  fer  fr. 

1.447.494 

3.778,681 

8.788.965 

-+-  10.281 

45 

Obi.  — 

18.214.438 

L6.444.6b7 

16.755.574 

-+-31 0.907 

29 

Act.  Soc.  Ind.  fr. 

697.863 

2.160.090 

2.177  594 

-+-  17  501 

22 

Obi.  — 

785  274 

721.010 

734.864 

H-  13.824 

W> 

Totaux  

56.S21-.680 

58.005  972 

58.618.829 

+602.857 

Les  150  grandes  valeurs  françaises  que  nous 
suivons  à  YÈeonomiste  Européen  représentent  un 
capital  nominal  de  56.321.680.000  francs,  soit  en- 
viron les  Si  0/0  de  la  totalité  dos  valeurs  mobilières 
françaises.  Ces  56.821.680.000  lianes  en  nominal 
valaient  58*005.972.000  fr.  d'après  Leurs  cours  de 
clôture  en  Bourse  du  :ïl  décembre  1904  et  58.608 
millions  £29.000  fr.  d'après  les  cours  du  30  juin 
1905.  Soit  une  augmentation  de  602.857.00C  fr. 
dont  toutes  les  catégories,  sauf  les  actions  des  So- 
ciétés de  crédit,  ont  bénéficié. 

On  remarquera  que  sur  le  capital  constaté  à  la 
fin  du  premier  semestre  1905,  les  Hérites  françaises 
ou  Coloniales,  françaises  représentent  20.082  mil- 
lions de  francs;  les  obligations  et  les  actions  des 
Compagnies  de  chemins  de  fer  garanties  par 
l'Etat  :  16-756  millions  et  3.789  millions;  les  obli- 
gations de  la  Ville  de  Paris  2.010  millons  et  celles 
du  Crédit  Foncier  3.963  millions.  De  sorte  que  sur 
un  capital  observé  de  58.009  millions,  les  valeurs 
garanties  par  le  crédit  de  l'Etat  français,  ou  consi- 
dérées comme  telles,  et  ne  rapportant  guère  que 
3  0/0  nets,  figurent  pour  52.680  millions  de 
francs. 

On  s'explique  ainsi  le  besoin  de  bonnes  valeurs 
étrangères  pour  permettre  à  nôtre  nouvelle  épar- 
gne de  trouver  des  placements  d'appoints  un  peu 
plus  rémunérateurs. 

Pendant  le  premier  semestre  1905,  les  actions 
de  nos  douze  grandes  Sociétés  de  crédit  se  sont 
comportées  d'une  manière  différente. 

Comparaison  des  actions  des  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
au  31  décembre  19Q4  et  au  30  juin  1905  : 


Diffé- 
rences 
pour  le 
;emest''8 


Capital 

Valeur  d'après  le  cours  do 

nominal 

clôture  en  Bourse 

Sociétés 

au  31  déc. 

1904 

31  déc.  1904 

30  j 

uin  1905 

(versé) 

de 

Totale 

de 

Totale 

Milliers 

tact 

Milliers 

l'act 

Milliers 

de  francs 

fr. 

de  francs 

fr. 

de  francs 

B°  de  France 

182.500 

i780 

689.850 

J720 

678.900 

CrédFoncier 

200.000 

735 

29'i.t0^) 

710 

284.000 

Cr  Lyonnais 

i50  0  0 

11(8 

584.000 

1071 

[35.500 

Be  de  Paris. 

62.500 

1282 

160.250 

Uw7 

172.125 

Cr.  Industr 

20.000 

259 

41 .44e 

299 

47.8K 

Comp.  d'Esc 

150.000 

635 

190.500 

654 

196.200 

Soc.  Génér. 

lfO.001 

388 

155. 20( 

391 

156.400 

Fonc.  Lyonn 

50.001' 

330 

33.001 

328 

32.80 

Soc.Marseil. 

30.000 

805 

48.3M0 

884 

53.040 

CieF'\\l«  d'or 

TET.  500 

93,5 

11.18 

82 

10.250 

B''  Française' 

60.0(0 

i26 

51.210 

237 

56.880 

UiiionPrii'is. 

40.001 

621 

49.681' 

826 

66.080 

Totaux... 

1.157.500 

» 

2.312.147 

2.290.015 

Milliers 
de  fr. 
-10.950 
-10.000 
-48.500 
-1-11.875 
-)-  6.400 
+  5.700 
4-  1.200 

-  200 
+-  4.740 

-  1.437 
■f  2.610 
-f-16.400 


22.132 


Ea  mort  de  M.  Henri  Germain  a  été  la  cause  de 
la  baisse  des  actions  du  Crédit  Lyonnais  et  de  la 
Foncière  Lyonnaise,  dont  il  était  le  président-fon- 
dateur. La  baisse  des  actions  de  la  Banque  de 
France  et  du  Crédit  Foncier  est  moins  facile,  à 
expliquer,  car  la  situation  de  ces  deux  grands 
établissements  reste  toujours  excellente.  Quant  à 
la  hausse  constatée  sur  les  actions  de  YUnion 
Parisienne,  de  la  Banque  de  Paris,  du  Crédit 
Industriel,  du  Com.ploir  d'Escompte,  de  la  Société 
Marseillaise,  de  la  Société  Générale  et  de  la 
Banque  Française,  elle  est  justifiée  parles  affaires 
nouvelles  dans  lesquelles  ces  établissements  se 
sont  intéressés. 

*  * 

La  situation  générale  du  portefeuille  français  se 
présente  sous  un  jour  très  favorable,  car  indépen- 
damment de  l'amélioration  des  cours  dont  nos 
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grandes  valeurs  nationales  ont  bénéficié  depuis  le 
commencement  de  l'année,  les  titres  étrangers 
entrant  dans  ce  portefeuille  ont,  pour  le  plus  grand 
nombre,  réalisé  d'assez  fortes  avances  : 

Bulgare  5  0/0  1896  +  7,89  0/0  ;  Hellénique  1887 
(net  9  fr.  40)  +  9,23  0/0;  Italien  4  0/0  +  0,57  0/0  ; 
Portugal  3  0/0  +  4,96  0/0  ;  Roumain  4  0/0  1898  + 
4,93  0/0  ;  Serbe  4  0/0  unifié  +  1,45  0/0  ;  Argentin 
4  0/0  1900+  3,35  0/0  ;  Brésil  4  0/0  1889  -f-  4,19  0/0  ; 
Mexique  5  0/0  +  6,37  0/0  ;  Québec  3  0/0  1894  + 
5,35  0/0,  etc  

Par  contre,  les  fonds  d'État  austro-hongrois, 
sous  l'influence  de  la  crise  persistante  qui  divise 
l'Autriche  et  la  Hongrie  en  deux  camps  ennemis, 
ont  baissé  de  1,50  0/0  environ;  et  il  en  a  été  de 
même  pour  les  Renies  suédoises  et  norvégiennes, 
qui  ont  perdu  :  le  Suédois  3  1/2  0/0  2,17  0/0  et  le 
Norvégien  3  0/0  8,040/0.  Pendant  la  même  période, 
le  Russe  3  0/0  or  1891  a  rétrogradé  de  2,02  0/0. 

Mais  ce  qui  a  surtout  pesé  sur  le  marché  français 
pendant  le  semestre  écoulé,  c'est  la  crainte  d'un 
déclassement  des  Fonds  russes.  Cette  crainte, 
motivée  par  les  événements  de  la  politique  inté- 
rieure russe  plutôt  que  par  les  nouvelles  défavo- 
rables de  L'Extrême-Orient,  ne  s'est  heureusement 
pas  réalisée.  Les  perspectives  d'une  paix  prochaine 
ont  contrebalancé,  dans  l'esprit  des  porteurs,  les 
préoccupations  que.  les  troubles  intérieurs  de  la 
Russie  pouvaient  faire  naître. 

L'attitude  du  marché  des  valeurs  sud- africaines 
—  qui  a  été  franchement  mauvaise  --  a  également 
contribué  à  gêner  la  spéculation.  AToici  un  petit 
tableau  qui  mérite  quelques  explications  : 

Cours  des  principales  valeurs  sud-africaines 

se  négociant  sur  le  marché  français 

Désignation 


Gonsolid.  Goklfiekls. . 

East  lland  

Iland  Mines  

Ferrei  ra  

Geduld  

Gcldonhuis  Dnep  

Kobinson  Guld  

Robinsun  Deep  

Rose  Deep  

Village  Main  Reef.... 
South  Afr.  Gold  Trust 
De  Beors  uni  


Sldécemb. 

30  juin 

Différence 

1904 

1915  • 

Francs 

°/ 
n 

212  50 

15  i  » 

—  f8  50 

—  il  52 

234  » 

191  » 

-  43  » 

—18  37 

293  50 

232  » 

—  61  50 

-20  95 

to  <  .» 

491  » 

—117  » 

-19  24 

194  50 

150  » 

—  44  50 

-22  87 

2r6  50 

251  » 

-  35  50 

-12  39 

262  50 

227  » 

—  35  50 

-13  52 

159  ■» 

132  » 

—  27  » 

-17  » 

286  » 

r.o  » 

-  58  » 

—24  77 

182  » 

129  50 

—  52  50 

-28  84 

181  50 

122  <> 

—  59  50 

-32  77 

45  i  » 

408  50 

—  45  rO 

-10  02 

Comme  on  le  voit  par  ce  tableau,  la  baisse  a  été 
générale  et  très  importante;  on  peut  admettre 
qu'une  moins- value  de  plus  d'un  milliard  de  francs 
a  été  subie  par  l'ensemble  des  valeurs  sud-afri- 
caines. Hâtons-nous  d'ajouter  cependant  que  le  por- 
tefeuille français  n'en  a  pas  été  gravement  affecté, 
car  la  quantité  de  titres  de  cette  nature  qu'il  détient 
aujourd'hui  est  relativement  peu  importante. 

Mais  la  spéculation,  proprement  dite,  en  a  souf- 
fert sérieusement  et  les  allégements  qu'elle  a  dû 
s'imposer,  à  plusieurs  reprises,  ont  pesé  sur  le 
marché  international  en  vertu  de  cet  axiome  de 
Mourse  que  la  baisse  entraîne  la  baisse. 

La  situation  des  exploitations  aurifères  sud- 
africaines  semble  cependant  meilleure  qu'elle  ne 
l'était  il  y  a  deux  ans  et  la  progression  des  rende- 
ments mensuels  confirme,  dans  une  certaine  me- 
sure, les  prévisions  favorables  émises  au  moment 
de  l'introduction  de  la  main-d'œuvre  chinoise  au 
Transvaal.  <  iomment  expliquer  La  faiblesse  persis- 
tante de  tout  le  groupe  ? 

La  principale  cause  de  cette  faiblesse  provient, 


selon  nous,  de  ce  que  les  affaires  sud-africaines  — 
qui  représentent  aux  cours  actuels  un  capital 
effectif  de  plus  de  6  milliards  de  francs  —  sont 
toujours  considérées  comme  des  affaires  de  spécu- 
lation. 

Avant  la  guerre,  le  Continent  avait  absorbé  près 
de  la  moitié  de  ce  capital  et  les  valeurs  ;ï  rende- 
ment commençaient  à  se  classer  régulièrement 
dans  les  portefeuilles  français,  allemands,  belges 
et  hollandais  comme  valeurs  d'appoint,  lorsque  la 
guerre  a  éclaté.  Pendant  les  trois  années  qu'elle  a 
duré,  le  marché  anglais  a  repris  la  presque  tota- 
lité de  ces  titres  et  depuis  lors  les  achats  du  Conti- 
nent n'ont  été  que  des  achats  de  spéculation  ;  et  ce 
vaste  marché,  n'ayant  ni  l'appui  du  comptant,  ni 
le  soutien  des  grands  établissements  de  crédit 
dont  le  public  a  l'habitude  de  suivre  les  conseils, 
est  resté  à  la  merci  des  plus  petits  incidents  de 
liquidation,  sans  résistance...  nous  pouvons  même 
ajouter  sans  direction  pratique. 

Il  y  a  certainement,  aux  cours  actuels,  d'excel- 
lentes valeurs  sud-africaines  à  acheter,  mais  le 
public,  le  grand  public  qui  lève  le  titre,  ne  les 
counnît  pas,  n'a  ni  le  loisir  ni  les  moyens  de  les 
étudier...  et  les  intéressés  ne  font  aucun  effort 
pour  le  renseigner.  Donc  le  public  du  comptant, 
d'ailleurs  refroidi  par  le  souvenir  du  passé  et  par 
les  perpétuels  soubresauts  de  ce  marché  spécial, 
s'abstiendra  tant  qu'il  n'aura  pas  une  impression 
plus  nette  sur  la  valeur  réelle  des  actions  de  Mines 
d'or. 

*  * 

La  situation  générale  de  l'Europe  s'est,  au  point 
de  vue  monétaire,  considérablement  améliorée 
depuis  le  31  décembre  dernier.  De  nombreux 
emprunts  ont  été  souscrits  avec  une  extrême  faci- 
lité et  malgré  ces  nouveaux  appels  au  crédit  public, 
l'encaisse-or  des  banques  d'émission  européennes 
se  présente,  à  la  fin  du  semestre,  avec  une  augmen- 
tation de  537  millions  de  francs  dont  voici  le 
détail  : 

Encaisse-or  des  Banques  européennes  d'émission 
(Millions  de  francs) 


Banques 


de  France . . . 
d'Angleterre, 
lmp.  d'Allem, 
d'Autr.-Hong, 
de  Russie 

d'Italie   

d'Espagne 
des  Pays-Bas, 

Suispes  

de  Belgique. . . 
Diverses  


Fin  décembre 

Dernière 

Diflër. 

situation 

sur  fin 

1899 

1902 

1903 

1904 

au  30  j  irin 

décembre 

1905 

1904 

1.874 

2.543 

2.361 

2.659 

2.884 

-t-  225 

734 

779 

723 

748 

976 

-f-  228 

58». 

71. 

734 

834 

879 

-f-  45 

825 

1.163 

1 . 165 

1.211 

1.181 

—  30 

2.222 

1.880 

1.93« 

2.320 

2.442 

4-  122 

h% 

450 

613 

625 

632 

-+-  7 

340 

360 

364 

373 

371 

-  2 

95 

118 

10 

142 

171 

H-  29 

97 

106 

108 

107 

106 

—  1 

86 

83 

91 

95 

97 

-H  2 

596 

553 

807 

69; 

609 

—  88 

7.850 

8.752 

8.995 

9.811 

10.348 

+  537 

Totaux. 

Cette  fois  c'est  la  Banque  d'Angleterre  qui  tient 
La  tête  avec  une  augmentation  de  225  millions  de 
francs  ;  la  Banqiie  de  France  La  suit,  immédiate- 
ment avec  225  millions  et  du  train  où  vont  les 
choses  il  est  probable  que  notre  grai  d  établisse- 
ment d'émission  dépassera  son  troisième  milliard 
avant  La  du  de  l'année. 

La  Banque  Impériale  de  Russie,  malgré  les 
lourdes  dépenses  que  la  guerre  impose  au  gouver- 
nement russe,  défend  admirablement  sa  situation 
car  son  encaisse-or  indique  une  augmentation 
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de  122  millions  de  francs  par  rapport  au  31  dé- 
cembre 1904.  Et  ce  n'est  pas  au  détriment  de  la 
solidité  de  sa  circulation  fiduciaire  que  ce  résultat 
a  été  obtenu  puisque  cette  circulation  n'atteignait, 
dans  son  bilan  du  29  juin  dernier,  que  2.430  mil- 
lions de  francs,  c'est-à-dire  une  somme  inférieure 
de  :i0  millions  à  son  encaisse-ar  totale. 

Edmond  Théry. 


La  Mort  de  M.  Villaverde 


L'Espagne  vient  de  faire  une  grande  perte.  L'homme 
d'Etat  qui  fut  le  restaurateur  de  ses  finances;  qui  entre- 
prit, au  lendemain  de  la  guerre  néfaste  avec  les  Etats- 
Unis,  le  rétablissement  de  son  crédit;  qui  la  sauva  de 
la  crise  économique  que  devait  provoquer  la  perte  des 
débouchés  coloniaux,  M.  Villaverde,  n'est  plus. 

En  écrivant  ces  lignes,  nous  qui  avons  suivi  pas  à 
pas  son  œuvre,  qui  avons  souvent  été  le  confident  de 
ses  pensées,  qui  avons  connu  la  sagesse  et  l'ampleur 
de  ses  projets,  la  ténacité  de  ses  vues,  la  loyauté  de 
son  caractère,  l'honnêteté  de  sa  vie,  nous  ne  pouvons 
nous  défendre  d'un  sentiment  d'infinie  tristesse. . .  Et 
nos  regrets  sont  d'autant  plus  vifs  que  cette  belle  car- 
rière se  trouve  brisée  au  moment  où  les  injustices  de 
la  politique,  ayant  enlevé  le  pouvoir  à  l'homme  qui 
avait  le  plus  fait  pour  la  prospérité  de  l'Espagne,  le  sen- 
timent populaire,  se  ressaisissant,  allait  peut-être  lui 
permettre  de  reprendre  une  situation  nouvelle  comme 
chef  de  parti. 

C'est  malheureusement  quand  ils  ne  sont  plus  qu'un 
pavs  juge  souvent  à  leur  vraie  valeur  les  personnalités 
de  cette  trempe.  Sa  tombe  était  à  peine  ouverte  que 
ceux  qui  étaient,  il  y  a  un  mois,  les  plus  acharnés  à  sa 
chute,  rendaient  justice  à  M.  Villaverde  et  lui  appor- 
taient un  tardif  mais  solennel  hommage.  Ils  recon- 
naissent au  jourd'hui  la  grandeur  de  l'œuvre  accomplie 
et,  pour  en  faire  comprendre  toute  l'importance,  ils 
n'ont  qu'à  rappeler  l'état  de  désorganisation,  d'anar- 
chie économique  où  se  trouvait  l'Espagne  lorsqu'en 
mars  1899,  celui  dont  nous  déplorons  la  perte  fut 
appelé  à  diriger  ses  finances. 

Nous  avons  écrit,  dans  Y  Economiste  Européen  du  10 
février  dernier,  l'histoire  de  cette  gestion  féconde  et 
nous  ne  pouvons  mieux  honorer  le  mort  qu'en  repro- 
duisant ces  lignes  : 

«  C'est  le  17  juin  1899,  écrivions-nous,  que  M.  Villa- 
verde déposa  aux  Cortès  son  remarquable  budget  de 
liquidation,  qui  comprenait  vingt-huit  projets  de  rè- 
glement et  de  réorganisation  des  finances  publiques, 
lesquels,  pour  la  liquidation  de  guerre  proprement 
dite,  se  traduisaient  par  une  nouvelle  dette  d'Etat  de 
1.409  millions,  un  découvert  du  Trésor  de  1.445  mil- 
lions 'réduit  à  1.326  millions  par  le  versement  de  l'in- 
demnité américaine  ,  représentant  ensemble  —  inté- 
rêts et  amortissements  compris  —  une  annuité  globale 
de  -25-2.700.0C0  pesetas. 

■i  Mais,  à  ces  nouvelles  dettes,  on  devait  encore 
ajouter  la  dette  Ilottante  ordinaire  du  Trésor,  qui  s'éle- 
vait alors  à  570  millions  de  pesetas  et  qui  allait  at- 
teindre 017  millions  au  30  juin  suivant,  à  cause  des 
règlements  en  cours,  dette  qu'il  fallait  aussi  conso- 
lider. 

«  En  réunissant  ces  trois  éléments  an  déficit  moyen 
des  trois  dernières  années,  M.  Villaverde  arrivait  à 
cette  constatation,  qu'il  fallait  trouver  —  soit  par  des 
augmentations  de  recettes  ordinaires,  soit  par  des  ré- 
ductions de  dépenses  normales  —  une  somme  d'envi- 
ron 300  millions  de  pesetas  pour  réaliser  l'équilibre 
budgétaire. 

«  Le  budget  de  1900,  établi  sur  les  bases  de  la  loi  de 
Liquidation  et  de  réorganisation  financière  du  1er  août 
1899,  prévoyait  ainsi  885.998.000  pesetas  de  recettes 
ordinaires,  et  ce  chiffre  fut  considéré,  par  un  grand 
nombre  d'économistes  espagnols  et  étrangers,  comme 


excessif,  comme  hors  de  proportion  avec  la  puissance 
contributive  de  l'Espagne.  L'expérience  a  prouvé  que 
M.  Villaverde  savait  mieux  calculer  que  ses  contra- 
dicteurs-, caries  recettes  budgétaires  de  l'exercice  1900 
ont  été  exactement  de  9G7.108.:530  peseias,  supérieures 
de  81.110.330  pesetas  aux  chiffres  de  prévision. 

«  On  prétendit,  alors,  que  les  résultats  île  19HO  élaient 
exceptionnels  et  qu'ils  ne  se  reproduiraient  plus  dan-, 
l'avenir.  Nouvelle  erreur!  Les  recettes  île  19U1  attei- 
gnirent 995.145.9:10  pesetas,  dépassant  ainsi  de  28  mil- 
lions 37. 000  pesetas  celles  de  l'exercice  précédent.  » 

L'excèdent  fut  encore  de  47  millions  en  1902;  de 
22  millions  en  1903,  de  54  millions  en  1904;  cette  expé- 
rience de  cinq  années  donna  donc  pleinement  raison 
aux  calculs  de'M.  Villaverde. 

Si,  du  domaine  budgétaire,  nous  passons  au  do- 
maine  extérieur,  nous  avons  également  à  constater 
une  amélioration  des  plus  notables,  non  seulement  sur 
l'ensemble  de  ce  commerce,  mais  aussi  et  surtout  au 
point  de  vue  de  sa  valeur,  qui  se  traduit  maintenant 
par  un  excédent  d'exportation.  Nous  pourrions,  en 
passant  en  revue  tous  les  éléments  de  la  production 
minière,  agricole  et  manufacturière  de  l'Espagne,  éta- 
blir que  ce  pays  a  réalisé,  depuis  1900,  de  très  grands 
progrès  dans  toutes  les  branches  de  son  activité  éco- 
nomique. Et  ces  progrès  ne  sont  que  la  conséquence 
de  la  politique  très  ferme  instaurée  par  M.  Villaverde, 
politique  qu'il  sut  imposer  à  ses  adversaires  eux-mê- 
mes, le  maintien  de  l'équilibre  étant  devenu  son  de- 
lenda  Carthàgo. 

Il  poursuivait  cependant  un  dernier  but,  car  il  ne 
considérait  pas  que  son  œuvre  serait  complète  lant 
qu'il  n'aurait  pas  obtenu  la  régularisation  du  change. 
Il  avait,  en  effet,  abordé  l'étude  de  cette  délicate  ques- 
tion avec  la  même  ténacité,  la  même  conception 
nette  des  besoins  et  des  moyens  du  pays,  le  même 
sentiment  des  solutions  pratiques. 

No  i  lecteurs  n'ont  certainement  pas  oublié  ni  son 
«  Projet  de  loi  pour  régulariser  et  améliorer  le  change 
extérieur  et  pour  assurer  le  rétablissement  de  la  circula- 
tion et  de  ia  libre  frappe  de  la  monnaie  d'or  en  Espagne  ». 
ni  le  très  remarquable  mémoire  qui  accompagnait  ce 
projet  lors  de  son  dépôt  aux  Cortès  en  juin  1903. 

Depuis  cette  époque,  M.  Villaverde  a  été  appelé  deux 
fois  à  diriger  les  affaires  de  l'Espagne  et  chaque  fois  il 
put  espérer  que  son  passage  au  pouvoir  lui  permettrait 
de  faire  voter  son  projet.  Des  incidents  politiques  l'ont 
empêché  de  réaliser  cette  partie  essentielle  de  son  pro- 
gramme; mais  le  plan  tracé  par  lui  demeure  et  il  fau- 
dra forcément  y  revenir  le  jour  où  l'Espagne  se  con- 
vaincra de  la  nécessité  de  résoudre  enfin  ce  grave  pro- 
blème. 

On  reconnaît  que  l'œuvre  d'un  homme  est  vraiment 
grande  et  forte  quand  elle  sert  encore  de  modèle  à 
ses  successeurs. 

Edmond  Thkry. 


USINES  DE  BRIANSK 


On  connaît  maintenant  les  résultats  obtenus  pen- 
dant l'exercice  1904,  clos  le  1er  janvier  dernier,  par  la 
Société  des  Usines  de  Briansk  pour  la  f  abrication  du 
fer,  des  rails  et  des  machines.  Ces  résultats  se  tradui- 
sent par  un  bénéfice  de  2.260.624  roubles  59,  au  lieu  de 
654.609  roubles  14  en  1903.  Voici,  au  reste,  le  bilan  qui 
a  été  soumis  à  l'assemblée  générale  des  actionnaire  .• 
qui  a  eu  lieu  le  1er  courant  nouveau  style»,  à  Saint- 
Pétersbourg,  et  que  nous  rapprochons  du  précédent  : 

Bilan  au  1er  janvier 
19o  i  1905 

Actif  En  roubles) 

Immobilisations   lS.665.972  03    15.884.915  89 

Mobilier   90.337    »        479.086  26 

I  (épenses  aux  mines  de  fer  . . .  1 .  i08. 198  30  931*.  124  49 
Matières  en  magasin  et  pro- 
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(En  roubles) 

<WttS   G. 357. 710  30  6.550.70188 

Caisse  et  comptes  courants   725.850  41  660.655  89 

Effets  en  portefeuille   316.001  91  103.269  Si 

Titres  eu  portefeuille   1.839.529  38  1.913.941  00 

1  fépô  t  s   4 . 516 . 333  01  1 1 . 51 7 .(  174  92 

Obligations  de  la  Société   7.999.875    »  12.000.000  » 

Débiteurs   6.520.499  4(1  8.2Î4.910  99 

Débiteurs  douteux   491.129  51  33.128  97 

Sommes  transitoires   46.183  51  90.708  73 

Dépenses  à  amortir   62.011  04  62.(111  04 

Dépmses  pour  1905    66.509  67  69.886  82 

l'articipation  «  Kertch  »   5.139.645  31  5.357.855  20 

51.245.78.-)  78  63.874  272  02 

j£  Passif 

Capital-actions   12.087.500    »  12.087.500  » 

Réserves   5.190.389  19  5.190.389  19 

Fonds    d'amortissement  des 

titres  en  portefeuille   367.763  03  219.802  53 

Obligations....   7.999.875    »  12.000.000  » 

Emprunts  sous  caution  d'obli- 
gations  10.853.068  55  10.800.000  » 

Effets  en  circulation   1.141.100  30  252.76',  76 

Dépôts   4. 515. 042  80  11.533.652  80 

Créditeurs   2.445.240  08  3.741.880  97 

Fonds  d'assurance  des  ouvriers  »  109.074  26 

Fonds  de  contribution  de  guerre  »  15.219  » 

Caisse  d'épargne  des  employés  .      153.293  53  127.710  40 

Dividendes  non  réclamés  . ..«.  13.295  50  11.568  » 

Dépenses  non  encore  payées..  1.058.821  K5  596.204  50 

Compte  d'ordres  '   301.117  17  77.424  02 

Participation  .  Kerlch  »   4.464.669  59  4  850  457  » 

Bénéfices  nets   654.609  14  2.260.624  59 

51.245.785  78  63.874.272  02 


Les  bénéfices  que  nous  venons  d'accuser  ressortent 
des  comptes  ci-dessous  : 

Exercices 


1903 


1904 


Recettes         .(En  roubles) 

lîecettes  brutes  provenant  de 

la  Vente  dé  produits                18.070.411  54  23.232.M8  75 

Bénéfice  provenant  de  l'admi- 
nistra liou  des  forêts  et  ma- 
gasins d'approvisionnements.       •  23.801  41  81.878  74 

Rentrées  diverses  à  l'occasion 

des  opérations  des  usines...         67.746  58  142.910  80 

Rentrées  sur  les  sommes  con- 
sidérées comme  perdues  du- 
rant les  années  antérieures.         18.779  75  208.987  83 

18.180.799  28  22.666.126  12 

Dépenses 

Dépenses  des  usines                  15.951.030  83  18.741.634  83 

Frais  généraux  de  l'adminis- 
tration                                      297.173  71  275  340  97 

[mpôts,  timbre,  etc                       991.481  95  901.404  07 

Dééeases  spéciales  et  pertes..       286.503  65  487.121  66 

654.609  14  2.260.624  59 

18.180.799  28  22.666.126  12 


La  situation  de  la  Société  s'est  sensiblement  amélio- 
rée en  1904,  et  les  bénéfices  nets  réalisés  représentent 
plus  que  18  0/0  du  capital.  Néanmoins,  il  a  paru  au 
Conseil  d'administration  qu'il  serait  imprudent,  après 
les  difficultés  financières  dont  la  Société  vient  à  peine 
de  sortir  et  qui  l'ont  enipêcbée  de  rien  répartir  à  ses 
actionnaires  depuis  1901,  d'all'aiblir  à  nouveau  sa 
situation  en  distribuant,  sous  forme  de  dividende,  les 
profils  obtenus-.  La  Société  ne  dispose  pas  encore,  en 
effet,  des  disponibilités  suffisantes  pour  en  agir  ainsi, 
el  bien  que  les  opérations  de  trésorerie  courant  os  n'aient 
ii  compter  avec  aucune  difficulté,  il  a  paru  absolument 
nécessaire  de  Laisser  les  bénéfices  dans  l'entreprise» 
Privé  du  montant  correspondant  au  dividende,  le  fonds 
de  roulement  de  la  Société  se  trouverait  èlre,  de  nou- 
veau, insuffisant,  surtout  si  l'on  prend  en  considération 
ce  l'ail  :  que  1rs  Usines  de  liriansk,  jusqu'au  règlement 
Complet  de  la  question  de  ReHch,  doivent  maintenir  le 
susdit  fonds  ù  un  chiffre  élevé.  Il  faut  aussi  ne  pas 
perdre  de  vue  que  la  Société  devait  se  préoccuper  de 


renforcer  l'amortissement  de  son  actif  auquel  elle  n'a 
affecté,  en  trois  ans,  que  033.000  roubles.  Enfin,  comme 
le  mentionne  le  rapport  du  Conseil  d'administration, 
il  convenait  d'observer  que  toute  entreprise  industrielle 
demande,  chaque  année,  des  additions,  des  renouvelle- 
ments d'outillage,  et,  pour  ces  différentes  raisons,  la 
Banque  de  l'Etal  russe,  elle-même,  n'aurait  pas 
approuvé  la  répartition  d'un  dividende,  car  il  ne  faut 
pas  oublier  qu'en  vertu  de  l'arrangement  du  5  dé- 
cembre 1902,  cette  Institution  a  un  droil  de  veto  absolu 
sur  les  répartitions  de  dividendes  de  la  Société  de 
Briansk. 

il  n'est  pas  inutile  de  rappeler  brièvement,  à  ce 
propos,  dans  quelles  conditions  s'est  effectuée  l'ingé- 
rence de  la  Banque  de  l'Etat  dans  les  affaires  de  la 
Su, -ni, ', 1rs  /'sûtes  de  liriansk. 

On  sait  que  depuis  plusieurs  années,  l'industrie  mé- 
tallurgique russe  a  eu  à  compter  avec  une  crise  dont 
elle  s'est  gravement  ressentie.  A  la  fin  de  1903,  certains 
symptômes  permettaient  de  croire  à  une  reprise  d'acti- 
vité, mais  la  guerre  en  Extrême-Orient  éclata  soudain. 
Or,  la  Sociélê  des  Usines  de  Briansk,  que  l'on  a  com- 
parée quelquefois  à  notre  Société  du  Creusot,  en  raison 
de  la  puissance  de  ses  installations  à  Biejitza  (usines 
de  Briansk),  et  à  Ekaterinoslovv  (usines  Alexandre), 
s'élait  montrée  imprévoyante  dans  le  passé,  de  sorte 
qu'elle  se  trouva  désarmée  au  moment  de  la  crise. 
C'était  là  une  première  faute.  La  seconde  fut  sa  parti- 
cipation dans  la  Société  des  Usines  de  Eerlrh,  partici- 
pation qui  ligure  encore  dans  son  actif  pour  6  mil- 
lions 357.855  roubles  20,  et  qui  se  décompose  actuelle- 
ment ainsi.  Remarquons  de  suite  qu'en  dehors  de  ce 
qui  va  être  dit,  la  Société  de  Briansk  a  emprunté 
7. 200, 000  roubles  à  la  Banque  de  l'Etal  de  Bussie,  et 
8.800.000  roubles  à  la  Société  Française  et  de  Dépôts, 
contre  dépots  de  8  millions  et  dé  4  millions  de  ses 
propres  obligations  non  encore  émises. 

Boubles 

Valeur  des  Obligations  Kertch  5  0/0  au  nomi- 
nal de  5. 925.000  roubles  prises  par  la  Société 
des  Usines  de  Briansk.  420  obligations  étant 

sorties  au  tirage  en  1904   4.384  687  50 

Valeur  de  312  actions  Kertch   3.120  » 

Dette  de  la  Société  de  Kertch  envers  la  Société 

de  Briansk   902.979  21 

Frais  contentieux   54.339  63, 

Valeur  de  matériaux  se  trouvant  à  Kertcb,  et 
appartenant  à  la  Société  de  Briansk   12. 72*  86 

Total   5.357.855  20 

Cette  somme  trouve,  au  passif,  une  contre-partie  de 
4.850  457  roubles,  sous  la  même  désignation  de  »  l'ar- 
ticipation Kertch  »  et  dont  voici  le  détail  : 

Roubles 

Dette  do  la  Société  de  Briansk  envers  la  So- 
ciété Française  de  Banque  et  de  Dépôts,  sur 
cautionnements  d'obligations  Kertch   4.000.(100  » 

Coupons  d'obligations  et  obligations,  sorties  au 
tirage   802. 508  05 

Bénéfice  sur  vente  de  13.000  actions  de  la  So- 
ciété de  Kertch  en  1904  ,   47.0Î8  95 

Ensemble   4.850.457  « 


Or,  c'est  pour  permettre  à  la  Société  des  Usines  de 
Briansk  de  s'acquitter  envers  la  Société  Française  de 
Banque  et  de  Dépôts  que  le  Gouvernement  russe  a  au- 
torisé, en  1902,  la  lianijue  de  l' Etat  à  verser  à  la  So- 
ciété de  Briansk  la  somme  de  4. 500.000  roubles,  prix 
coûtant  des  obligations  de  la  Société  de  Kertch  pos- 
sédées par  elle  et  dont,  entre  parenthèses,  les  intérêts 
échus  restent,  dus,  à  la  condition  que  ce  versement  no 
serait  effectué  que  lorsque  Briansk  pourrait  remettre 
;'(  \e  Banque  de  l'Etat  l'actif  de  Kertch. 

H  s'agissait  donc,  pour  la  Société  de  liriansk,  d'en- 
trer on  possession  de  cet  actif  aux  enchères  ou  aulre- 
inenl.  après  avoir  l'ail  reconnaître  l'insolvabilité  de  la 
Sm-irté  de  herlch.  Cotte  dernière,  n'ayant  pas  voulu 
entrer  en  liquidation  volontaire,  les  tribunaux  fuivnt 
saisis,  et  nous  dirons,  sans  entrer  dans  le  délail  de  la 
procédure  intervenue,  que  c'est  le  9  mai  1905  seule- 
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ment,  après  adjudication  devant  le  tribunal  régional 
de  Simferopol,  que  l'usine  de  Kertch  resta  à  la  Société 
de  Briansk  pour  000.000  roubles.  Mais  alors  la  Société 
de  Kertch  s'éleva  contre  cette  adjudication,  et  elle  pro- 
testa surtout  contre  l'extension  de  la  vente  aux  droits 
d'exploiter  le  minerai  sur  les  19.(500  déciatines  déterres 
affermées  par  elle,  et  contre  ce  t'ait  aussi,  qu'il  n'y 
avait  pas,  lors  de  la  mise  aux  enchères,  d'autre  ache- 
teur cpie  la  Société  de  Briansk.  Bien  que  le  litige  con- 
cernant la  vente  du  contrat  d'affermage  pour  l'exploi- 
tation du  minerai  ait  été  solutionnée  par  le  Palais  en 
faveur  de  la  Société  de  Briansk,  détentrice,  en  prin- 
cipe, des  obligations  de  la  Société  de  Kertch,  l'issue 
des  procès  engagés  ne  sera  pas  connue  avant  1900,  la 
municipalité  de  Kertch  s'étant  jointe  à  la  Société  de 
Kertch  dans  sa  protestation  contre  la  vente  du  contrat 
minier  aux  enchères  publiques,  et  exigeant,  en  outre, 
une  garantie  de  l'acheteur  au  sujet  de  la  mise  en  mar- 
che de  l'usine  dans  un  délai  déterminé.  De  plus,  par 
suite  de  la  suspension  de  l'extraction  minière  par  la 
Société  de  Kertch,  la  question  du  maintien  en  vigueur 
du  contrat  reste  ouverte. 

Quoi  qu'il  en  soit,  en  approuvant  les  comptes  de 
l'exercice  1904  de  la  Société  des  Mines  de  Briansk, 
ainsi  que  le  budget  pour  1905,  les  actionnaires  ont 
donné  également  leur  approbation  aux  mesures  prises 
par  le  Conseil  d'administration  pour  liquider  la  parti- 
cipation dans  l'affaire  de  Kertch,  et  chargé  le  même 
Conseil  «  de  se  préoccuper  des  moyens  d'acquérir  cette 
«  entreprise  le  plus  promptement  possible  en  passant 
«  tous  les  actes  nécessaires  dans  ce  but  ». 

Et  pour  en  revenir  aux  2.200.624  roubles  59  de  profits 
obtenus  en  1904,  mentionnons  qu'ils  ont  reçu  l'affecta- 
tion  suivante  :  1.660.624  roubles  59  ont  été  réservés  pour 
les  amortissements,  et  le  solde  de  000.000  roubles  a  été 
reporté  à  nouveau.  Quant  à  la  situation  industrielle 
actuelle  de  la  Société,  elle  se  résume  ainsi. 

L'état  des  commandos  exécutées  pendant  les  quatre 
premiers  mois  de  l'année  1905  et  de  celles  restant  à 
exécuter  au  1er  mai  dernier,  se  présente  ainsi  : 

Commandes 
exécutées 

au  Reste 
1"  mai  1905    à  exécuter  Total 

(En  roubles) 

A  l'usine  Alexandre  .  -2.258.000  2.674.000  i. 932. 030 
A  l'usine  Briansk         3.011.000   11.158  000  14,169.600 


Totaux   5. 209. 000    13.832.000  19.101.000 


A  noter  que  les  commandes  de  l'usine  «  Alexandre  » 
ne  comprennent  pas  celles  exécutées  par  l'usine  de 
«  Briansk  »  et  qui  représentent  908.000  roubles. 

Le  rapport  du  Conseil  d'administration  fait  remar- 
quer que  les  commandes  restant  à  exécuter  au  1er  mai 
—  ainsi  que  les  demandes  de  produits  des  usines,  — 
permettent  de  penser  que  l'année  1905  donnera  des 
résultats  qui  ne  le  céderont  en  rien  à  eaux  de  1904, 
malgré  la  suspension  de  travaux  occasionnée  par  la 
grève  ouvrière  à  l'usine  de  «  Briansk  ».  Cette  grève  est 
due  au  mouvement  ouvrier  qui  s'est  étendu  à  toute  la 
Russie,  mais  bien  que  certaines  revendications  — 
comme  la  réduction  de  la  durée  du  travail  journalier 
et  Rélévation  du  taux  des  salaires  —  ne  puissent  pas 
recevoir  satisfaction,  le  Conseil  d'administration,  es 
construisant  de  nouvelles  habitations,  de  nouveaux 
hôpitaux,  des  écoles,  des  bibliothèques,  etc.,  compte 
quand  même  arriver  i\  tranquilliser  les  ouvriers,  et  à 
éviter  désormais  des  grèves  ruineuses  en  premier  lieu 
pour  eux  ! 

A.  Lechenet. 


BIBLIOGRAPHIE 


Les  Changes  étrangers  et  les  Prix  par  Jacques 
I'ali.mn.  —  Paris,  Guillaumin,  1905. 

Peu  de  questions  économiques  ont  été  aussi  contro- 
versées, depuis  une  quinzaine  d'années,  que  ceHe  de 
l'influence  des  changes  sur  les  prix.  L'avilissement  de 
l'étalon  monétaire  d'un  pays  est-il  ou  non  accompagné 
d'une  hausse  corrélative  de  la  valeur  des  marchandises 
sur  le  marché  intérieur  ?  Se  crée-t-il,  en  faveur  des 
produits  indigènes,  une  prime  a  l'exportation  parle 
seul  fait  de  cette  dépréciation  de  la  monnaie  ?  Depuis 
que  la  baisse  de  l'argent  a  modifié  le  rapport  de  ce 
métal  à  celle  de  l'or,  d'ardentes  polémiques  se  sont 
élevées  à  ce  sujet  entre  monométallistes  et  bimétal- 
listes  ;  ici  même,  de  nombreux  articles  ont  été  consacrés 
à  cette  question. 

L'étude  vient  d'en  être  reprise  par  M.  Jacques  Pal- 
lain,  docteur  ès  sciences  économiques, dans  un  intéres- 
sant volume  où  il  recherche  précisément  s'il  est 
possible  d'admettre  pour  base,  sur  ce  point,  les  mêmes 
principes  dans  les  pays  à  monnaie  saine  ou  dans  les 
pays  à  monnaie  dépréciée. 

La  première  partie  de  l'ouvrage  est  consacrée  à  la 
discussion  des  doctrines  au  point  de  vue  purement 
spéculatif.  Après  avoir  exposé  les  vues  de  iUcardo  et 
de  Stuart  Mill  sur  l'équilibre  des  charges,  M.  J.  Pallain 
examine  les  critiques  qui  sont  adressées  à  cette  théorie, 
et  en  particulier  celles  qu'ont  émises  tout  récemment 
en  Amérique  les  siWermen,  partisans  d'une  circulation 
d'argent  à  pouvoir  libératoire  illimité  ;  il  réfute  les 
objections  adressées  à  la  théorie  ricardienne,  il  dé- 
montre que,  dans  un  pays  à  monnaie  saine,  le  change 
ne  s'élève  que  sous  l'inlluence  de  causes  purement 
commerciales,  et  que  la  prime  à  l'exportation  qui  se 
crée  réellement  dans  ce  cas  a  précisément  pour  effet, 
en  favorisant  les  sorties  de  marchandises,  d'accroître 
le  nombre  des  créances  sur  l'étranger  et  d'abaisser  le 
niveau  du  change.  Sous  l'influence  de  cette  force  com- 
pensatrice, le  cours  des  devises  étrangères  ne  peut 
s'écarter  du  pair  que  dans  d'étroites  limites. 

Passant  ensuite  à  l'examen  des  pays  à  monnaie  dé- 
préciée, l'auteur  se  demande  s'il  peut  se  créer  et  per- 
sister, dans  ce  cas,  une  prime  à  l'exportation  propor- 
tionnée à  la  hausse  du  change  et  si  une  nation  peut 
tirer  avantage,  par  le  dév  eloppement  de  son  commerce 
extérieur,  de  l'avilissement  de  son  étalon  monétaire. 
«  La  théorie  classique,  dit-il,  est  basée  sur  les  mouve- 
«  ments  de  numéraire  ;  or,  dans  le  cas  des  pays  à 
«  changes  dépréciés,  ces  mouvements  ne  s'effectuent 
«  pas,  du  moins  dans  leurs  conditions  habituelles,  et 
«  l'on  ne  peut  plus  attribuer  aux  changes  résultant 
«  d'une  inégalité  monétaire  les  mêmes  effets  qu'aux 
«  changes  ne  faisant  que  traduire  une  inégalité  com- 
«  merciale.  »  Dans  le  cas  de  pays  à  circulation  métal- 
lique différente,  il  existe  un  pair  du  change  résul- 
tant du  rapport  de  valeur  entre  les  deux  étalons  moné- 
taires ;  lorsque  ce  rapport  varie,  il  s'établit  au  bout 
d'un  certain  temps  un  équilibre  entre  la  quantité  de 
monnaie  en  circulation  dans  chacun  des  deux  pays  ; 
cette  quantité  augmente  dans  le  pays  à  monnaie  dé- 
préciée, où  elle  est  «  absorbée  graduellement  par  l'élé- 
«  vation  du  prix  de  toutes  les  denrées.  »  Dans  les  pavs 
auréc;ime  du  papier-monnaie,  au  contraire,  il  ne  peut 
plus  s'établir  d'équilibre,  car  «  il  n'existe  aucun  pair 
«  autour  duquel  pourraient  intervenir  les  forces  de  la 
«  théorie  ricardienne  »  ;  les  mouvements  du  change 
sont  sans  limite,  mais  ils  sont  toujours  accompagnés 
de  variations  corrélatives  des  prix. 

Pour  étayer  cette  théorie,  M."  J.  Pallain,  dans  la 
deuxième  partie  de  son  étude,  s'adresse  aux  faits,  ^ans 
d'ailleurs  dissimuler  le  peu  de  confiance  que  lui  inspi- 
rent certaines  statistiques,  dont  il  fait  en  passant  une 
spirituelle  critique. 

La  vérification  de  la  théorie  de  l'équilibre  des 
changes,  dans  le  cas  normal,  est  rendue  des  plus  diffi- 
ciles par  la  complexité  des  phénomènes  qui  réagissent 
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les  uns  par  les  autres.  L'auteur  aplanit  autant  que  pos- 
sible cette  difficulté  en  la  divisant  et  en  considérant 
successivement  l'influence  de  la  balance  des  comptes 
sur  le  cours  du  change,  celle  du  cours  du  change  sui- 
tes inconvénients  des  métaux  précieux,  l'influence  de 
ce  mouvement  sur  le  prix  des  marchandises,  et  celle 
de  ce  dernier  élément  sur  la  balance  des  comptes.  La 
chaîne  des  divers  phénomènes  est  ainsi  fermée,  et  il 
devient  plus  facile  de  saisir  les  relations  qui  peuvent 
se  présenter  entre  ces  divers  éléments.  Malgré  la  com- 
plication des  faits  observés,  l'interrogation  serrée  de 
données  judicieusement  choisies  permet  d'arriver  à 
cette  conclusion  :  «  Le  change,  à  travers  toutes  réper- 
«  eussions,  dépend,  à  n'en  pas  douter,  du  niveau  co.ïl- 
u  paratif  des  prix,  mais,  non  moins  certainement, 
«  celui-ci  dépend  du  change.  Dans  chaque  circonstance 
«  particulière,  c'est',  tour  à  tour,  l'un  des  deux  qui 
«  prend  le  pas  et  conduit  l'autre  :  mais  cette  préémi- 
«  nence  alternative  et  précaire  ne  parvient  pas  à  dissi- 
k  muler  la  parenté  des  deux  phénomènes,  si  nettement 
«  aperçue  par  Hume,  et  pressentie  dans  toutes  ses  ma- 
«  nifestations  par  la  logique  ricardienne.  » 

L'intensité  plus  grande  des  phénomènes  d'une  part, 
et,  de  l'autre,  les  documents  beaucoup  plus  complets, 
constitués  par  de  nombreux  travaux,  rendent  moins 
ardues  les  recherches  en  ce  qui.  concerne  les  pays  à 
change  déprécié.  L'Espagne,  les  Etats-Unis,  l' Autriche- 
Hongrie  et  la  Grèce,  parmi  les  pays  qui  furent  ou  sont 
encore  soumis  au  régime  du  papier -monnaie;  les  Indes 
et  le  Japon,  parmi  ceux  où  la  baisse  du  change  est  due 
exclusivement  à  la  rupture  de  l'équilibre  entre  la 
valeur  de  l'or  et  celle  de  l'argent,  sont  successivement 
étudiés  par  l'auteur,  qui  trouve,  dans  les  documents 
dont  il  dispose,  et  dont  plusieurs  sont  inédits,  des  rai- 
sons de  conclure  à  l'interdépendance  des  changes  et  des 
prix. 

Cette  étude  se  créera,  dans  la  longue  bibliographie 
de  la  question  des  changes,  la  place  la  plus  honorable 
par  la  finesse  de  sa  critique  et  l'esprit  d'observation 
qu'elle  dénote  chez  son  auteur.  Ajoutons  que  le  souci 
de  la  forme  littéraire  s'y  manifeste  à  chaque  page  et 
que,  malgré  l'aridité  du  sujet,  M.  Jacques  Pallain  a  su 
donner  à  la  discussion  un  tour  vif  et  alerte  qui,  joint  à 
la  clarté  des  déductions,  rend  la  lecture  de  l'ouvrage 
facile  et  attrayante. 


LA  GUERRE  RUSSO-JAPONAISE 

Depuis  notre  dernière  chronique,  les  Japonais  ont 
ajouté  l'île  de  Saghalicn  à  leurs  conquêtes.  On  sait  que 
cette  île  est  russe  et  qu'elle  est  un  centre  de  pêche  très 
important.  La  garnison  de  Saghalien  était  très  réduite 
et  les  ouvrages  de  défense  à  peu  près  nuls,  ce  qui  ex- 
plique la  facilité  avec  laquelle  les  Japonais  ont  pu  se 
rendre  maîtres  de  l'île. 

En  Mandchourie,  Linièvitch  et  Oyama  restent  face 
à  face  sans  qu'aucun  mouvement  ou  incident  nouveau 
ne  soit  venu  modifier  la  situation. 

M.  Wittc  a  quitté  Saint-Pétersbourg  le  19  juillet,  se 
rendant  en  Amérique  avec  des  pouvoirs  diplomatiques 
suffisamment  étendus  pour  pouvoir  utilement  traiter 
de  La  question  de  la  paix  à  la  conférence  qui  doit  se 
réunir  le  mois  prochain  à  Washington. 

Voici  les  déclarations  que  M.  Witte  aurait  faites 
aux  questions  qui  lui  ont  été  posées  : 

Je  sers  l'Empereur.  J'ai  reçu  des  instructions  précises  de 
Sa  Majesté.  Je  les  suivrai.  La  décision  définitive  est  entre 
les  mains  du  tsar.  Il  lui  appartient  de  décider  des  destinées 
de  la  Russie.  L'Empereur  est  ami  de  la  paix  et  la  désire. 
Mais  j''  crains  beaucoup  qui'  les  conditions  proposées  par 
li'  Japon  ne  soient  telles  qu'elles  empêcheront  tout  accord. 

D'autre  part,  le  monde  doit  cesser  de  croire  que  la  Russie 
veut  la  paix  à  tout  prix.  Il  y  a  deux  partis  :  l'un  en  faveur 
,1.  la  continuation  de  la  guerre  à  outrance,  parti  qui  est  très 
puissant  ;  le  second,  auquel  j'appartiens,  est  favorable  à  la 
paix. 


Je  l'avoue  franchement,  car  dire  la  vérité  a  tou  jours  été  le 
principe  de  ma  politique  :  j'étais  pour  la  paix  avant  l'ouver- 
ture des  hostilités;  quand  la  guerre  a  éclaté  la  situation  s'est 
trouvée  modifiée;  toutefois,  malgré  l'existence  de  deux  partis, 
l'un  favorable,  l'autre  opposé  à  la  continuation  de  la  guerre, 
dans  les  circonstances  actuelles,  je  ne  doute  pas  que  ers  deux 
partis  s'uniraient  si  les  exigences  japonaises  devaient  blesser 
l'amour-propre  de  la  Russie  ou  compromettre  l'avenir  de  la 
nation.  Je  suis  sûr  que,  si  je  déclare  les  conditions  du  Japon 
inacceptables,  la  Russie  acceptera  ce  verdict  et  le  peuple  russe 
sera  prêt  à  continuer  la  guerre  plusieurs  années  encore  si 
cela  est  nécessaire. 

La  Russie  n'est  pas  épuisée,  comme  la  presse  étrangère 
incite  le  monde  à  le  croire  ;  la  situation  intérieure  est  mau- 
vaise,  I  rès  sérieuse, 'je  ne  le  nie  pas,  mais  la  signification  vraie 
des  événements  n'est  pas  connue  ni  en  Amérique,  ni  en 
Europe. 

La  Russie  ne  peut  être  jugée  selon  les  vues  occidentales  : 
la  Russie  est  tellement  grande,  elle  est  composée  de  tant 
d'éléments  divers  ! 

Actuellement,  elle  donne  l'image  d'une  grande  famille  dé- 
chirée par  des  dissensions  intestines,  mais  ces  divisions  dis- 
paraîtraient si  l_e  peuple  sentait  que  les  destinées  du  pays 
sont  en  jeu.  La  Russie  n'est  pas  à  la  veille  d'une  dissolution  : 
comme  grande  puissance,  elle  n'est  pas  obligée  d'accepter 
quelques  conditions  que  ce  soit,  malgré  les»revèrs  qu'elle  a 
supportés. 

Nous  traversons  une  crise  intérieure  quia  été  marquée  par 
beaucoup  de  graves  événements  ;  il  se  peut  que  d'autres  en- 
core se  produisent,  mais  la  crise  cessera,  et,  dans  quelques 
années,  la  Russie  regagnera  sa  place  de  puissance  prépondé- 
rante dans  le  concert  européen. 

D'après  les  dernières  dépêches,  l'investissement  de 
Vladivostok  serait  imminent. 


Informations  Econoips  et  Financières 


Le  Rendement  des  Impôts.  —  Le  Journal  Officiel 
a  publié,  le  18  courant,  le  rendement  des  impôts  indi- 
rects et  monopoles  de  l'Etat  pour  le  mois  de  juin 
1905.  Ce  rendement  s'est  élevé  à  la  somme  de  221  mil- 
lions 70.300  fr.,  soit  une  moins-value  de  G. 528. 500  fr. 
sur  les  évaluations  budgétaires,  et  de  20.240.400  fr. 
sur  les  recettes  du  mois  de  juin  1904,  ainsi  qu'il  res- 
sort du  tableau  ci-dessous  : 

Différences 

Par  rapport  Sur 

aux  le  mois 

évaluations       de  juin 
budgétaires  1904 
(En  francs) 


3.827.500 

+ 

13 

793.500 

913.000 

2 

421.000 

Impôt  sur  les  opérations  de 

+ 

32.000 

-f 

67.500 

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs 

+ 

376.500 

300.500 

Douanes  (sucres,  sels  et  huiles 

minérales  non  compris)  

2.782.000 

+ 

1 

517.000 

Contributions  indirectes  (sucres 

et  sels  non  compris)  

1.923.000 

2 

406.000 

Taxe   de  fabrication  sur  les 

huiles  minérales  brutes  

40.000 

10.000 

68.000 

i38.000 

4.3i0.000 

4 

611.000 

Produits  do  monopoles  (allu- 

mettes, tabacs,  postes,  télé- 

+ 

5.130.500 

+ 

2 

158.100 

Diflérence  pour  l'JOô. . . . 

6.528.500 

-f  20.240.400 

Voici,  maintenant,  la  situation  pour  les  six  pre- 
miers mois  de  L905  par  rapport  aux  évaluations  bud- 
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eétaires  et  aux  produits  des  mois  correspondants  de 
1904: 

 Différences   

Pur  rapport        Sur  les 
aux  6  1"'  mois 

évaluations     de  l'année 
budgétaires  190i 
(En  francs) 

Enregistrement   —    1.635.500   —   1. 784.000 

Produits  du  timbre   —    1.861  000   —   4. 210.500 

Impôts  sur  les  opérations  do 
Bourse   -       2  S. 000   +  441.500 

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs 
mobilières   +   8."  04.500   +  871.000 

Douanes  sucres  et  sels  non 
compris)   —   8.4'53.000    +  8.737.000 

Contributions  indirectes  {sucres 
et  sels  non  compris)   —   1.0)9.000   —  6.781.000 

Taxe  île  fabrication  sur  les 
huiles  minérales  brutes....    —      .V/0.000   —  35.000 

Sels   —      H9.000   —  757.000 

Sucres   —   6.955.000   —  7.975.000 

Produits  de  monopoles  (allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphes, etc.)   +  22.519.900  +12.365.700 

Diflérence  pour  1904. .. .    +   4.992.900   +  872.700 

Dans  ce  tableau  ne  sont  pas  compris  les  <<  produits 
et  revenus  du  domaine  de  l'Etat,  produits  divers,  re- 
cettes exceptionnelles  et  recettes  d'ordre  »  qui  ont  été, 
pour  le  mois  de  juin,  de  9.148.800  fr.,  en  augmenta- 
lion  de  246.600  fr.  sur  les  prévisions  et  de  1.424.900 
francs  sur  les  recettes  de  juin  1904. 

Pour  les  six  premiers  mois  de  1905,  ces  «  produits 
et  revenus  du  domaine  de  l'Etat,  produits  divers,  etc.  », 
ont  donné  51.700  francs  de  moins  qu'il  avait  été 
prévu,  et  "2.300.700  francs  de  plus  que  ceux  de  la  même 
période  de  1904.  Ajoutons  qu'en  ce  qui  concerne  ces 
chapitres,  la  comparaison  des  recouvrements  avec 
les  évaluations  n'est  donnée  que  pour  ordre  et  à  titre 
d'indication,  sans  qu'on  en  puisse  tirer  des  conclusions 
rigoureuses;  il  existe,  en  effet,  des  variations  considé- 
rables dans  les  époques  de  recouvrement  d'un  grand 
nombre  de  ces  produits,  et  les  évaluations  mensuelles 
ne  peuvent,  dés  lors,  s'établir  avec  quelque  précision. 

En  ce  qui  regarde  les  contributions  directes  et  taxes 
assimilées,  disons  qu'à  la  date  du  1er  juillet  1905,  les 
rôles  émis,  y  compris  les  centimes  additionnels,  s'éle- 
vaient à  958.539.900  fr.  Les  douzièmes  échus  se  chif- 
frent par  399.391.6  '0  fr.  et  les  recouvrements  effectués 
se  sont  élevés  à  430.023.600  fr.,  soit  une  différence  en 
pins  de  30.632.000  fr.  La  comparaison  des  recouvre- 
ments de  1905  avec  les  recouvrements  de  1904  accuse 
une  diminution  de  4.704.200  fr.  Quant  aux  frais  de 
poursuites,  ils  ont  atteint  507.300  fr.,  soit  1.22  0,00, 
contre  513.200  fr.  en  1904,  ou  1.03  0/00. 


Impôt  sur  les  opérations  de  Bourse.  —  La  Direc- 
tion générale  de  l'Enregistrement  des  Domaines  et  du 
Timbre  vient  de  publier  les  résultats  de  cet  impôt  en 
1904,  comparés  à  ceux  des  années  précédentes. 

On  sait  que  la  loi  du  2  juillet  1802  avait  soumis  à  un 
droit  de  timbre  spécial  les  bordereaux  des  agents  de 
change  et  des  courtiers.  Mais  ce  droit,  fixé  à  0  fr.  50 
pour  les  sommes  de  10  000  fr.  et  au-dessous  et  à  l  fr.  50 
pour  les  sommes  supérieures  à  10.000  fr.  iplus  la  dou- 
ble décime  établi  depuis  par  l'article  2  de  la  loi  du 
23  août  1871  .  ne  répondait  pas  suffisamment  au  prin- 
cipe de  la  proportionnalité  de  l'impôt.  D'autre  part,  la 
délivrance  d'un  bordereau  n'était  pas  obligatoire.  Aussi 
le  produit  de  la  taxe  était-il  loin  de  correspondre  à 
l'importance  toujours  croissante  des  affaires  traitées 
sur  le  marché  des  valeurs. 

Les  articles  28  à  35  'le  la  loi  de  finances  du  28  avril 
1893,  applicables  à  partir  du  Ie»  juin  suivant,  ont  subs- 
titué aux  anciens  droits  fixes  établis  sur  les  bordereaux 
un  droit  proportionnel  de  0  fr.  05  par  1.000  francs,  ou 
fraction  de  mille  francs,  du  montant  de  l'opération 
calculé  d'après  le  taux  de  la  négociation.  Ce  droit 
frappe  «  toute  opération  de  Bourse  ayant  pour  objet 


l'achat  ou  la  vente,  au  comptant  OU  a  terme,  des  va- 
leurs de  toute  nature  >■.  Il  est  diminué  de  moitié  pour 
les  opérations  de  report,  et  il  n'est  pas  soumis  aux 
décimes'. 

Ce  tarif  a  été,  depuis,  abaissé  des  trois  quarts,  par 
la  loi  du  28  décembre  1895,  à  l'égard  d<^  opérations 
concernant  la  rente  sur  l'État  français.  Enfin,  sans 
toucher  aux  règles  générales  qui  gouvernent  l'exigi- 
bilité de  la  taxe,  l'article  14  de  la  loi  du  13  avril  1898 
a  complété  les  prescriptions  relatives  au  mode  de  per- 
ception. 

En  vertu  de  cet  ensemble  de  dispositions,  toutes  les 
opérations  relatives  aux  titres  ou  promesses  de  titres 
de  la  catégorie  de  ceux  qui  se  négocient,  soit  sur  le 
marché  officiel,  soit  sur  le  marché  en  banque,  sont 
frappées  du  droit  proportionnel  de  timbre.  Il  importe 
peu,  d'ailleurs,  au  point  de  vue  de  l'exigibilité  de 
l'impôt,  qu'il  s'agisse  de  valeurs  cotées  ou  non  cotées, 
ou  même  de  valeurs  non  susceptibles  d'être  admises  à 
la  cote  officielle  pour  un  motif  quelconque,  par  exem- 
ple à  raison  de  ce  que  le  montant  de  chaque  coupure 
serait  inférieur  au  chiffre  déterminé  par  les  lois  et  rè- 
glements. 

Voici  un  tableau  indiquant  les  produits  de  cet  im- 
pôt depuis  son  établissement  (1"  juin  1893)  jusqu'au 
31  décembrej904  : 

Droits  acquittés  (En  francs) 


A  Paris 

Ailleurs 

Années 

Total 

par 

-  par 

qu'à 

les  agents 

les  autres 

Ensemble 

Paris 

général 

de  change 

assujettis 

1893  (1). 

1.445.414 

2.745.096 

4.190.510 

196.990 

4.387.500 

1891.... 

3.35-1.460 

6.705.819 

10.065.279 

471 .221 

10.536.500 

1895.... 

2.^47.814 

6.6^8.139 

9.635.953 

446.047 

10.082.000 

1896  (2). 

1.910.1-Î7 

2.889.912 

4.80D.06y 

263.931 

5.061.000 

1837..;. 

2.035.727 

3.101.171 

5.19o.89- 

329. ma 

5.526.000 

18.38.... 

2.409  1/2 

2.40'i.°66 

4.814.138 

290.362 

5.104.500 

1899  '3). 

4.324.845 

2.181 .360 

6.506.2* 

377. S95 

6.883  500 

1900.'... 

4.446.293 

1.981.171 

6.427.461 

381  53* 

6.809  000 

1901.... 

3.913.805 

1.879.351 

5.793.157 

354  .^13 

6.147.500 

1902.... 

4.267.250 

2.361.418 

6.628.668 

438.832 

7.057.500 

1903.  .. 

4.551.701 

2  2o6.603 

6.818.307 

547.693 

7.366.000 

1905.... 

4.149.288 

2.502.617 

6.651.905 

412.595 

7.064.500 

Totaux. 

39  820. V 00 

37.707.653 

77.528.55314.509.947 

82. "38. 1 00 

On  peut  voir,  d'après  les  chiffres  ci-dessus,  qu'après 
la  moins-value  provoquée  par  le  dégrèvement  accordé, 
à  partir  de  1890,  en  faveur  des  fonds  d'Etats  français, 
cet  impôt  a  suivi  une  progression  presque  ininter- 
rompue jusqu'en  1903 ;  en  1904,  le  développement  de 
l'impôt  a  subi  un  temps  d'arrêt  qui  dénote,  pour  cette 
même  année,  un  certain  ralentissement  clans  l'activité 
du  marché. 

Observons  que  pour  les  six  premiers  mois  de  l'année 
en  cours,  l'impôt  de  Bourse  a  donné  une  recette  de 
4.080.00)  fr.,  accusant  une  plus-value  de  441.500  fr.  sur 
les  évaluations  budgétaires,  mais  une  diminution  de 
26.000 fr.  sur  la  période  correspondante  de  1904. 


Chemins  de  fer  français  et  Chemins  Algériens 
et  Tunisiens.  —  Le  Journal  Officiel  a  publié  les  re- 
cettes de  l'exploitation  (chiffres  provisoires)  des  Che- 
mins de  fer  français  et  des  Chemins  de  fer  Algériens 
■et  Tunisiens  pendant  l'année  1904.  Ces  recettes,  com- 
parées à  celles  de  1903,  chiffres  définitifs,  s'établissent 
ainsi  : 

Long,  exploitée 

au  31  décembre  Recettes  en 


Il  îseau  de  l'Etat 


1903  1904 

|  Kilomètres) 
2.916   2  916 


191 M 


51.471 


1904 

(Francs) 
.733  52.006.280 


(1)  7  derniers  mois.  — 
(3)  Loi  du  13  avril  1898. 


(2)  Loi  du  28  décembre  1895.  — 
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(  'ompagnies  pt  incipales 


Nord  

3.703 

3  763 

239  892.532 

239'.816.537 

Est  ........ . . . . 

1.819 

4.819 

189.0io!29d 

192.098.413 

Ouest  

5.8/i8 

5.900 

189.  -,34. 960 

190.903.253 

Paria  à  <  >riéans 

7.348 

7.443 

334.495.524 

234,329.777 

Paris-Lyon-Mé- 

diterranée  

9.288 

9.302 

456.834.020 

459. 511.IH2 

Midi  

3.706 

3.801 

115.296.184 

116.741.550 

Ceinture  Paris  . 

32 

32 

9.651.713 

9.649.475 

Grande  Ceinture 

141 

141 

6.455.824 

G. 290. 406 

34.945  35. 2U1    1.441.381.047  1.449.340.429 


Dans  la  longueur  exploitée  sont  compris  les  par- 
cours communs  à  diverses  Compagnies. 

Compagnies  di verses 
Lon),'.  exploit. 

au 31  décembre        Recettes  eu 


Somain  à  Anzin  et  à  la 
frontière  belge  

Chatiny  à  Saint-Gobain. 

Hazebrouck  à  la  fron- 
tière belge  

Enghien  à  Montmorency 

Société  Générale  des  Che- 
mins de  fer  Economi- 
ques   

Chemins  de  fer  départe- 
mentaux  

Marseille  (vieux  port  et 
banlieue  sud-est)  

Sud  de  la  France  

Médoc  


1903 

(Kilom 


1904 

êtres) 


1903  1904 

(Francs) 


37 

37 

5.002 

866 

5.385 

847 

14 

14 

402 

7l6 

39? 

250 

15 

15 

105 

022 

'103 

585 

3 

3 

140 

443 

145 

272 

174 

174 

491 

895' 

494 

374 

411 

411 

1 

522 

476 

1.611 

112 

3 

34 

190 

35 

711 

301 

301 

1 

334 

258 

1.473 

626 

105 

10:, 

1 

467 

192 

1.455 

565 

1.063    1.063    10.561.048  11.1H2. 342 


Chemins  non  concédés 

Chemins  deferdelaCorse    296      296  1.044.178  1.078.909 

Saint  Georgos-de -Gom- 
miers à  la  Mure  et  em- 
branchement   32_  32  820.622  819.205 

328  ~  328    1.S64>'00  1.898.174 

Notons  que  les  sections  ouvertes  à  l'exploitation  du 
1er  janvier  au  31  décembre  1904  ont  une  longueur  totale 
de  250  kilomètres.  En  voici  la  décomposition  : 

Orléans  :  Kilomètres 
Tulle  à  Argentat  (ligne  de  Tulle  à  Aurillac) 

14  février   32 

■Uzerche  à  Tulle,  30  juin   34  V  95 

Seilhac  à  Treignac  (ligne  de  Seilhac  à  Bugeat), 

20  juillet   29 

mm  : 

Bazas  à  Bourriot-Bergones  (ligne  de  Ba/.as  à 
Auch),  28  février   35 

Ouillun  à  Saint-Paul-de-Fenouillet  digue  de  Quil- 
lan  à  Rivesaltes:,  22  mai   36  (  "° 

Castelsarrasin  à  Reaumont-dc-Lomagne,  9  oc-  ] 

tobre  ,   24  J 

Ouest  : 

Carhaix  à  Pleybcn  (ligne  de  Carhaix  à  Château-  ) 
lin),  30  mars  -   35!  -2 

Loudcac  à  Saint-Lubin-le-Vaublanc  |  ligne  de       (  ,)~' 
Saint-Méen  k  Loudèac  et  à  Carhaix),  1er  octobre   17  ) 
l'a  ris-  Lgon-Médi terra  née  : 

Valdonne  à  la  Barque-Fuseau,  3  novembre   14 

Total   256 

Nous  passons,  maintenant,  aux  Chemins  de  fer  Algé- 
riens et  Tunisiens  : 

Paris-Lyon-Méditerranée 

Longueur 
exploitée  • 
Désignation         auSldécemb.         Recel  les  eu 

el  des  figues  1908   1904       1903  1904 

K  ilomel  rrs  (En  francs) 

Alger  4  On»  4S6    426  7. '70.624  8.485.202 

l'hiJippeville  à  Constant'  87  87  2.381.470  2.124.223 

Ensemble   513     513    10. 152.094    10. 609. 425 


E  si- Algérien 

Alger  à  Maison-Carrée..  11  11  324.657 
Maison-Carrée  à  Cons- 

tantine                          452     452  5.302.963 

MénervilleàTizi-Ouzou.      53      53  579.291 

Kl-Cui  rra  à  Batna               80      80  078.003 

Batna  à  Biskra                  121     121  687.506 

Bougie  à  Beni-Mansour.  88  88  687.716 
Les  Quled-RahmoUn  à 

Aîn-Bcïda   93  93  447.897 

Ensemble   898     898  8.6G8.038 

Bône-Guelma  et  prolongements 

Alférie  : 

Bouc  à  Guelma   88      88  1.930.240 

Guelma  à  Kroubs....  115  115  710.128 
Duvivier  à  Sidi-el-Hc- 

messi   105     105  1.175.675 

Souk-Ahras  à  Tébessa  128  128  1.635.799 
Tunisie  : 

Ligne  de  la  Medjerda.     196     196  2.228.584 

Béjà  gare  à  Béjà(ville)      13      13  58.388 

Djedeida  à  Bizèrte....       73      73  761.689 

Réseau  à  voie  étroite  : 

Tunis  à  llaimnani-el- 
Lif;  Tunis  (bif.)  à 
Zagouan  et  embran- 
chement sur  le  Ponl- 
du-Fahs:  Hammam- 

el-Lif  à  Nabeu]  et  )  376  433  1.848.935 
embranchement  sur 
Menzel  -  bon  -  Zelfa  ; 
Rir  -  bou  -  Rekba  à 
Sousse;  Kalaa-Srira 
à  Kairuuan;  Sousse 

à  Moknine  

Tunis  à  la  Goulette  et 
embranchements . . .      30      80  482.613 

Ensemble   1.124  1.181  1O.SH2.051 


349.915 

5.490.031 
5'<8.323 
690.442 
722.773 
915.023 

500.150 
9.190.663 


1.944.385 
705.003 

1.285.422 
1.758.107 

2.538.571 
62.836 
686.265 


2.145.256 


532.876 


11.658.721 


Observons  que  la  section  «  Alger  à  Maison-Carrée  » 
empruntée  à  la  ligne  d'Alger  à  Oran,  appartient  à  la 
Compagnie  île  Paris-Lyon-Médilerranée  ;  que  le  réseau 
à  «  voie  étroite  »  comprend  20  kilomètres  pour  le  tram- 
way d'embranchement  de  la  plaine  du  Mornay  ligne 
de  Tunis  à  Zaghôuan),  et  4  kilomètres  de  parcours 
communs  (de  Tunis  Djebel-Djeloud j  avec  la  ligne  de 
Tunis  à  Hammam-el-Lif.  Disons  encore  que  l'embran- 
chement de  Tunis  au  Bardo  (5  kilomètres  a  cessé  d'être 
exploité  depuis  le  15  janvier  1902. 


Désignation 
des 

Co  mpagnies 


Ouest-Algérien 
Longueur 
exploitée 
au  31  déc. 


1903  1904 
Kilomètres 


Recettes  en 
1903  1904 
En  francs 


Sainle-Rarbe-du-Tlê!at 

à  Ras-el-Mà  

Oran  à  Aiii-Temouchent. 

Tabla  à  Tlcmcen  

Blida  à  Berrouaghia. . . . 

Ensemble  


151 
81 

64 
83 

379 


151 

81 
64 
83 

379 


.101.442 
8  '1  ',.  768 
f 09. 778 
507.203 


2.P38.973 
877.332 
535.042 
602.034 


3.96S.191  4.853.881 


Ligues  exploitées  par  t'Elal  (Ancien  réseau  de  la  Compagnie 
franco-algérienne  et  prolongement) 

Arzew  à  Kralfalla  

Kralfalla  à  Méchéria  . 


Méchéria  à  Aïn-Sefra... 
Am-Thizy  à  Mascara  . . . 
Moslaganem  à  Tiarel. . . 
Ain-Sei'ra  à  Djenicil-bou- 
Rezg  et  à  Duveyrier  .. 

Ensemble  


214 

214 

138 

138 

102 

102 

12 

12 

202 

202 

146 

140 

814 

814 

3.187.137  3.497.200 


894.443 

340.326 
4  421.906 


Compagnie  des  Minerais  de  fer  mwjnétigue 
de  Mokta-el-Madid 
tôae  àAia-Mokva  .     33     33  78.034 


735.988 

477.193 
.710.441 


104.604 


Ici  encore  les  parcours  communs  son!  compris;  mais 
déduction  faite  de  ces  parcours,  la  longueur  réelle  ex- 
ploitée élail  : 
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Kilomètres 

1"  Pour  l'Algérie  seulei»eùt  :  — 
Au  8î  décembre  1903,  de   3.051 

—  1904,  de...   3  051 

2"  Pour  la  Tunisie  seulement  : 

Au  31  décembre  L903,  de   684 

—  1904,  de   741 

et  pour  l'Algérie  et  la  Tunisie,  de3.792  kilomètres  au 
31  décembre  1904  au  lieu  do  :$. 735  kilomètres  au  31  dé- 
cembre 1993. 


Crédit  Foncier  Egyptien.  Xons  avons  longue- 
ment parlé,  la  semaine  dernière,  de  l'émission  des 
203.819  obligations  foncières  3  0/0  de  §00  fr.  du  Crédit 
Foncier  Egyptien,  à  laquelle  procèdent  la  Société  Gé- 
nérale, la  U  nique  de  Paris  et  des  Pays-Bas  et  le  Comp- 
toir National  d'Escompte. 

Le*  nouvelles  obligations,  émises  h  437  .r>0,  sont 
productives  d'un  intérêt  semestriel  de  7  fr.  50.  Elles 
sont  remboursables  en  or,  au  pair,  par  voie  de  tirages, 
h  partir  du  1er  janvier  1905.  Elles  sont,  en  outre,  garan- 
ties pendant  12  ans  contre  toute  conversion. 

Il  est  à  présumer  que  les  nouveaux  titres  rencontre- 
ront auprès  du  public  le  même  accueil  empressé  que 
les  précédentes  obligations  3  12  0/0. 

Les  garanties  qui  s'y  rattachent  sont  naturellement 
identiquement  les  mêmes,  et  au  prix  où  elles  sont 
émises,  leur  revenu  se  capitalise  à  3  43  0/0,  et,  enfin,  la 
prime  de  remboursement  de  62  fr.  50,  est  d'autant  plus 
alléchante  que  le  délai,  maximum  de  remboursement 
(75  ans)  n'est  pas  exagéré  par  rapport  à  celui  des  obli- 
gations de  1003  (30  ans  avec  une  prime  de  rembourse- 
ment de  15  fr.). 

On  sait  qu'aux  termes  même  des  statuts  (article  64) 
le  montant  des  annuités  payées  par  les  emprun- 
teurs hypothécaires  doit  toujours  être  au  moins  égal 
à  l'annuité  qu'exige  la  source  intégrale  des  obligations. 

Au  surplus,  on  sait  que  la  Société  est  dans  une  si- 
tuation particulièrement  brillante  et  que  sa  prospérité 
suit  une  marche  ascendante  ininterrompue,  comme  en 
témoigne  le  tableau  ci-après,  qui  résume  la  vie  sociale 
de  ces  dix  dernières  années  : 

Pro  Utils  Dépenses  Bénéfices  Divi- 
Exerciccs  totaux      totales       nets  dendes 

(Ea  milliers  de  francs) 

1895-  1896    6.215  5.031  1.184  5  50 

1896-  1897   6.713  5.458  1.256  6  » 

1897-  1898    7.470  6.168  1.302  7  » 

1898-  1899........  8.099  6.699  1.400  8  » 

1899-  1900    8.7G1  7.230  1.531  8  50 

1900-  1901   9.862  7.999  1.863  9  50 

1901-  1902   11.095  8.960  2.135  10  50 

1902-  1903   12.722  10.384  2.388  12  » 

10O3-W04   14.537  11.895  3.121  12  50 

L'examen  des  bilans  permet  de  constater  la  progres- 
sion constante  des  prêts  hypothécaires.  Le  tableau 
suivant  en  fait  ressortir  tout  le  développement  : 

Moulant  Total 

total       des  prêts 
des  prêts    hypothec.    Montant  Capitaux 
hypothé-    au  cours      de  rem-  nouveaux 
Exercices        caires     de  l'exercice  boursem.  engagés 

(En  milliers  de  francs) 

1894                   70.050       14.923         9.279  4.944 

1895                    74.853       18.727        10.301  8.426 

1896                   83.882       80.624       11.951  8.673 

1897                   97.192       29.869       16.457  13.412 

1898   110.732  29.993  16.147  13.845 

1899   110.274  25.288  16.663  8.625 

1900   128.774  27.182  17.595  9.587 

1901   150.409  43.517  21.613  21.904 

1902   167.718  43.100  25.742  17.358 

19i'3   190.721  54.266  31.604  22  662 

1904'   225.568  69.472  32.369  37.903 

La  dernière  colonne  de  ce  tableau  donne  exactement 
la  mesure  de  l'augmentation  des  opérations  hypothé- 
caires. On  voit  qu'elle  a  été  particulièrement  appré- 
ciable pour  les  quatre  derniers  exercices  et  que, 


notamment,  clic  atteint  en  1904  le  chiffre  de  beaucoup 
le  plus  élevé  de  la  période, 

A  côté  des  opérations  hypothécaires  qui  absorbent 
le  principal  de  son  activité,  le  Crédit  Foncier  Egyptien 
fait  des  opérations  do  •  banque  dont  l'accroissement, 
important,  seulement  dans  les  derniers  exercices, 
témoigne  également  d'une  féconde  activité.  Voici  le 
mouvement  des  comptes  de  banque  et  de  correspon- 
dants débiteurs  pour  la  période  de  dix  ans  considé- 
rée ici  : 


de  banque  et  eerretpondantt 


Francs 
516.282 
2.-849.876 
L.328.926 
5.127.620 
2. 28li.  017 
i.199.217 


Exercices 

1900. . ."  

1901  

1902  

L903. 


Francs 
7.256.334 
9.549.097 
6.941.584 
19.728.329 


1904   16.^84.366 


Compte 
Exercices 

1894  

1895  

1896  

1897  

1808  

1899  

L'accroissement  intense  de  ces  divers  éléments  d'ac- 
tivité a  produit  son  résultat  logique,  qui  se  traduit  par 
l'augmentation  constante  et  régulière  des  bénéliecs 
nets  et  des  dividendes  distribués  chaque  année. 

Depuis  1894  où  le  dividende  fut  de  5  francs,  nous 
voyons  son  chiffre  s'élever  progressivement  à  5  50  en 
1800,  à  6  francs  en  1897,  7  francs  en  1898,  8  francs  en 
1899,8  50  en  1900,  9  50  en  1901,  10  50  en  1902,  12  francs 
en  1903  et  12  50  en  1904. 

Ce  qui  n'a  pas  empêché  la  Société  de  se  constituer 
simultanément  de  solides  et  copieuses  réserves  dont  le 
total  en  octobre  1904  s'élève  à  21.702.434,  se  décompo- 
sant comme  suit  : 


Réserve  statutaire  

—  extraordinaire  

—  spéciale  d'amortissement  de  la  prime 

sur  les  obligations  

Réserve  de  prévoyance  pour  parer  aux  risques 
des  prêts  

Provision  pour  l'amortissement  des  obliga- 
tions  


Francs 
S58.70Ï  12 
.427.039  97 

.601.919  89 

772.549  05 

.439.224  26 


Total  égal   21.702.43'i  30 

Aussi  tous  les  titres  indistinctement  du  Crédit  Fon- 
cier Egyptien  ont-ils  joui  auprès  des  capitalistes  d'une 
faveur  marquée.  L'action  de  503  francs  se  négocie  aux 
environs  de  820.  Les  obligations  3  1/2  0/0  ont  franchi 
le  pair. 

Il  est  logique  de  penser  qu'une  pareille  faveur  et  une 
égale  fortune  attendent  les  nouvelles  obligations  3  0/0. 

Le  prix  d'émission  de  ces  263.810  obligations  est 
fixé,  nous  le  répétons,  à  437  50  payable  50  francs  à  la 
souscription  et  387  50  à  la  répartition,  du  1er  au  5  août. 

Nous  rappelons  que  les  porteurs  d'obligations  Daïra 
Sanieh 40/0  1890  ont  le  droit  jusqu'au  25  juillet,  d'user 
d'un  privilège  de  souscription  avec  garantie  d'irréduc- 
tibilité.   

Banque  de  Londres  y  Mexico.  —  Mardi  dernier 
ont  été  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant  et  à  terme,  les  65.000  actions  de  la  Banque 
de  Londres  y  Mexico.  Leur  cours  d'introduction  a  été 
550  fr.,  mais  sur  de  nombreuses  demandes  elles  n'ont 
pas  tardé  à  s'élever  à  575  fr.,  pour  rester  hier  à  588  fr. 
L'accueil  fait  à  ces  nouvelles  actions  est  très  justifié. 
Elles  sont  créées  jouissance  du  1er  janvier  1906;  elles 
recevront  donc,  comme  les  anciennes,  un  acompte  de 
dividende  de  l'exercice  1905  le  1er  août  1906,  et  le  com- 
plément du  dividende  en  mars  1907.  Pour  tenir  compte 
des  intérêts  courus  jusqu'au  31  décembre  1905,  elles 
sont  munies  d'un  coupon  intérimaire  de  4  piastres  80, 
équivalant,  au  change  de  2  57,  à  12  fr.  33  à  l'échéance 
du  1er  janvier  1906. 

Les  actions  anciennes  cotent  en  ce  moment,  à  Mexico, 
240  piastres  (dividende  1905  compris).  Si  l'on  tient 
compte  de  la  différence  entre  le  dividende  de  12  0  0 
distribué  pour  1904  et  le  coupon  intérimaire  de  4  pias- 
tres 80  prévu  pour  les  actions  nouvelles,  ce  cours  de 
240  piastres  se  trouve  ramené  à  232  piastres  80,  parité 
de  l'action  nouvelle,  ce  qui,  au  change  fixe  de  2  57. 
correspond  à  598  francs. 


80 
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Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Paris.  —  Les 

recettes  du  Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Paris,  pour 
le  mois  de  juin  dernier,  s'établissent  ainsi  : 

Redevance 

Nature  des  Produit  à  la  Reste  à  la 

billets  distribués  brut      Ville  de  Paris  Compagnie 

(En  francs) 

Aller  et  retour   470.474  40  119.118  60  357.355  80 

1"  classe   348.989    »  139.595  60  209.393  40 

2'  classe   1.208.562    »  402.854   »  805.708  » 

Billets  collectifs   64  60  »  64  60 

Perceptions  supplé- 
mentaires  12.076  55  6.461  10  5. 015  45 

Totaux   2.046.166  55   668.029  30   1.378.137  2~5 

Le  nombre  des  voyageurs  transportés  a  été  de 
11.886.700,  se  décomposant  ainsi  : 

Nombre  de  voyageurs 

Nature  des  Ligne 

billots  distribués  Ligne  n°  2  S  Ligne  Ligne 

n°  1     embranch.  n°  2  N  m  3 

Aller  et  retour....  855.610  1C0. 736  991.659  434.367 

1"  classe   713.143  49.499  364.098  269.216 

2"  classe   3.482.189  232.796   2.636.843  1.705.252 

Billets  collectifs  ..  £09          55  728  >> 

Totaux   5.051.451   383.086   3.^93.328  2.408.835 

Voici  maintenant  la  comparaison  à  faire  avec  le 
mois  de  juin  1904  : 

Prélèvement  au 
Nombre  de  profit  de  la 

Nature  des  billets  distribués       Ville  de  Paris 

1904  1905  1904  1905 

(En  francs) 

Aller  et  retour           1.804.145  2.382.372  €0.207  119.118 

1"  classe                  1.168.675  1. 395.956  116.868  139.596 

2'  classe                   6.122.461  8.057.080  306.123  402.854 

Billets  collectifs  ...         1.517  1.292 

Perceptions  suppl.            »  »  6.355  6.461 

Totaux   9.096.798   11.836.700   519.553  668.029 

Observons  que  chaque  billet  d'aller  et  retour  n'est 
compté  que  pour  un  voyageur,  et  que  depuis  le  25  jan- 
vier la  longueur  exploitée  est  de  31  kil.  818  mètres. 

Si  maintenant  nous  examinons  la  situation  à  la  fin 
du  second  trimestre  de  l'année  en  cours,  nous  trouvons 
qu'elle  se  résume  de  la  manière  suivante  : 

Recettes  du  2«  trimestre  1905 

Prélèvement 

Nature  Nombre  au  profit  Beste 

des  billets       de  billets      Produit    de  la  Ville      à  la 
distribués       distribués        brut       de  Paris  Compag'0 

(En  francs) 

Aller  et  retour.  7. 509.791  1.501.958  375.490  1.126.468 

1"  classe   4.669.510  1.167.378  466.951  700.426 

2'  classe   26.181.496  3.927.224  1.309.075  2.618.150 

Billets  collectifs  3.701  183  »  185 
Perceptions 

supplément"»  .»  36.280  19.309  16.971 

totaux....  38.364.498  6.633.025  2.170.825  4.462.200 

La  comparaison  ci-dessous  est  à  faire  avec  le  se- 
cond trimestre  de  1904  : 

Nombre  Bedevance 
de  voyageurs  à  la  Ville  de  Paris 

des  billets  2'trimest.  2e  trimest.  2etrimest.  S'trimest. 
distribués  1904  1905  1904  1905 

(En  francs) 

Aller  et  retour     5.377.154  7.509.791  268.858  375.490 

1"  classe            3.727.438  4.669.510  372.744  466.951 

2"  classe            19.621.487  26.181.496  981.074  1.309.075 

Billets  collect.          2.428  3.701  »  » 
Perceptions 

supplément.  n,  ..  19.386  19.309 

Totaux ....    28.728.507  38.304.498  1.642.062  2.170.825 


Rappelons  de  nouveau  que  chaque  billet  d'aller  et  re- 
tour n'est  compté  que  pour  un  voyageur,  et  que  la  lon- 
gueur exploitée  est,  depuis  le  25  janvier  dernier,  de 
31  kil.  818  m.  Ajoutons  encore  que  la  redevance  à  la 
Ville  de  Paris  se  décompose  ainsi  :  Première  classe 
(10  centimes),  406.951  f'r.  ;  seconde  classe  aller  et  re- 
tour (cinq  centimes),  1.703.874  fr.  Ensemble,  somme 
égale,  2.170.825  fr. 

Land  Bank  of  Egypt.  —  Les  obligations  de  la 
Land  Bank  vf  Egypt,  introduites  depuis  le  12  courant 
sur  notre  marché  officiel,  donnent  lieu  à  des  transac- 
tions suivies. 

Aux  considérations  que  nous  avons  émises  la  semaine 
dernière,  nous  pouvons  ajouter  que  le  capital-actions 
de  la  Land  Bank,  sans  compter  la  réserve,  constitue 
une  garantie  subsidiaire  de  20  0  Odu  montant  des  "obli- 
gations, dont  la  garantie  principale  réside  dans  les 
prêts  hypothécaires  réalisés  et  justifiés. 

Le  capital-actions  peut  être  employé  non  seulement 
en  prêts  hypothécaires,  mais  en  prêts  aux  fellahs  et 
aux  propriétaires  ruraux,  sans  affectations  hypothé- 
caires, mais  avec  garanties  sur  nantissement  de 
récoltes.  Il  peut  servir  aussi  à  l'escompte  des  billets  à 
ordre  de  ces  emprunteurs  dans  la  limite  des  revenus 
de  leurs  terres,  pour  les  besoins  annuels  de  leurs  cul- 
tures ,  ces  billets  étant  généralement  avalisés  par 
d'autres  cultivateurs  ayant  déjà  emprunté  sur  hypo- 
thèque à  la  Land  Bank  of  Egypl. 

Par  ces  dernières  opérations,  la  Land  Bank  est  à 
même  de  faire  une  concurrence  très  active  aux  Banques 
privées  qui,  jusqu'ici,  avaient  le  monopole  de  ces 
sortes  d'affaires,  et  s'est  attirée  la  faveur  du  Gouver- 
nement, qui  voit  dans  ces  nonvelles  facilités  données- 
aux  fellahs,  pour  le  développement  de  leurs  cultures, 
un  encouragement  précieux  pour  l'industrie  agricole, 
principale  richesse  du  pays. 

A  cet  égard,  il  confient  de  remarquer  que  les  prin- 
cipaux membres  du  Conseil  d'administration  ont  une 
grande  compétence  en  matière  d'attaires  hypothécaires 
en  Egypte,  pour  les  avoir  pratiquées  depuis  plus  de 
trente  ans  dans  ce  pays,  sous  leurs  propres  noms  et 
pour  avoir  ensuite  participé  avec  succès  à  la  fondation 
des  principaux  établissements  de  Crédit  foncier  du 
pays.  Ils  ont  pu  ainsi  apporter  à  la  iMnd  Bank  of 
Etjypt  un  noyau  de  clientèle  de  tout  premier  ordre 
qui  comprend,  dans  les  centres  agricoles  .les  plus 
riches,  les  agriculteurs  les  mieux  considérés. 

Le  capital-actions  constitue  donc,  par  la  nature  de 
ses  emplois,  une  marge  de  garantie  très  sérieuse  pour 
les  obligations  en  plus  de  la  garantie  principale  des 
prêts  hypothécaires.   

Société  des  Etablissements  Orosdi-Back.  — 

Cotte  Société  avait  distribué  un  dividende  de  10  francs 
pour  l'exercice  1903-1904,  mais  les  bénéfices  réalisés 
pendant  l'année  sociale  1901-1905  lui  ont  permis  d'aug- 
menter son  dividende  de  2  francs  par  action.  Voici, 
au  reste,  les  comptes  de  profits  et  pertes  comparés  des 
deux  derniers  exercices  : 

Exercices 

19oTÔT~^"  Î9ÔT05 
Produits  (En  francs) 
Bénéfices  bruts  sur  marchan- 
dises                                      4.547.801  78   5.653.813  76 

Sous-locations   30.000    »        43.882  65 

1      Total  des  produits   4.577.801  78  5.697.691  41 

v  Chargés 

Traitements  et  jetons  de  présence  102.600   »  102.250  » 

Amortissements  divers    303.480  59  311.555  21 

Personnel    1.410.030  35  1.521.775  86 

Loyers   201.527  47  222.468  07 

Assurances  et  impôts  divers   106.677  42  98.765  10 

Agios,  ebange,  escomptes  et  in- 
térêts  505.624  44  648.480  04 

Frais  généraux   271.826  09  281.677  15 

Solde  bénéficiaire,   1.676.035  42  2.510.718  98 

Tnlal  des  ebarges   4  577.801  78  5.697.096  41 
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Les  reports  à  nouveau  avant  été  de  4.939  fr.  (>9  pour 

1903-  1904  et  de  10.913  fr.  47  pour  19041905,  les  mon- 
tants disponibles  pour  ces  deux  exercices  se  sont  éta- 
blis respectivement  à  1.680.971  t'r.  50 pour  1903-1904  et 
à  2.521.632  fr.  4-")  pour  1904-1905.  Ces  montants  ont 
reçu  l'affectation  suivante  : 

Exercices 

1908-1904  1804-1808 
En  francs) 

Réserve  légale                              71.147  38  -314.326  00 

Dividende:  lOfr.  par  action  en 
1903-10O'»  et  12  fr.  en  1804- 

1806  sur  100.000  actions            1.000.000    »  1.200.000  » 

Amortissement  maison  Yoko- 
hama                                      253.083  43  »  » 

Réserve  extraordinaire                    »       «  363.182  09 

Parts  de  fondateur                       3  0.721  76  481.283  95 

Tantièmes.                                  45.108  26  72.192  (iû 

Report  à  nouveau                          10.913  47  60.646  82 

Totaux  égaux  aux  soldes  dis- 
ponibles  1.680.974  51     2.521.632  15 

L'exercice  1904-1905  complète  les  dix  premières 
années  sociales  de  la  Société  des  Etablissements  Orosdi- 
Back,  et  correspond  au  cinquantenaire  de  l'ancienne 
maison  Orosdi-Back  et  Cic  dont  elle  a  pris  la  suite  en 
189Ô.  Rappelons,  ù  ce  propos,  que  la  Société  des  Etablis- 
sements Orosdi-Back  a  pour  objet  :  l'exploitatiou  et  la 
création,  en-  tous  pays,  de  comptoirs  et  agences  pour 
l'achat,  la  vente,  l'importation  et  l'exportation  de 
toutes  marchandises,  la  fabrication,  le  dépôt  et  le 
commerce  à  commission  de  tous  articles  ;  elle  peut 
s'adonner  aux  affaires  de  banque,  aux  entreprises 
immobilières  et  de  travaux  publics,  aux  transports 
par  terre  et  par  mer  ;  bref,  en  général,  à  toutes  les 
opérations  financières,  industrielles  et  commerciales. 

La  Société  a  des  succursales  —  qui  sont  des  maisons 
de  gros  —  dans  les  villes  ci-après  :  Constantinople 
(Turquie  d'Europe  ,  Salonique  (Turquie  d'Europe  , 
Smyrne  (Turquie  d'Asie  .  Beyrouth  Syrie  ,  Philippo- 
poli  Bulgarie  ,  Alexandrie  (Egypte  ,  Le  Caire  'Egypte  , 
Tantah  Egypte),  Zagazip  Egypte  ,  Tunis  Tunisie  , 
Bizerte  Tunisie),  La  Chaux-cie -Fonds  Suisse;,  Bir- 
mingham Angleterre  ,  Bradford  Angleterre  ,  Man- 
chester Angleterre  ,  Vienne  Autriche'.  En  outre,  elle 
a  établi  à  Lyon  et  dans  les  principales  villes  d'Angle- 
terre et  d'Autriche  des  comptoirs  d'achats  pour  suivre 
la  fabrication  des  articles  qui  lui  sont  nécessaires,  afin 
de  les  obtenir  dans  les  meilleures  conditions  possibles. 
Par  contre,  la  succursale  de  Yokohama  a  été  sup- 
primée au  cours  de  l'exercice  1903-1904,  et  la  perte 
laissée  par  sa  liquidât!  m  a  été  amortie  sur  les  profits 
de  ce  même  exercice. 

On  remarquera  que  le  prélèvement  en  faveur  de  la 
réserve  légale  a  été  considérable  en  1904-1905,  la 
Société  avant  voulu  établir  ce  chapitre  au  chiffre  rond 
de  1.000.000  de  francs. 

Disons  encore  que,  depuis  sa  constitution,  cette 
Société  a  réparti  H  fr.  par  an  pour  les  exercices  1895- 
1896,  1896-1897  et  1H97-1898  ;  9  fr.  pour  1898-1899; 
10  fr.  pour  1899-1960  à  1903-1904  inclus,  et  12  fr.  pour 

1904-  1905.  _ 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  12  juillet,  les  50.000  obligations  3  1/2  0/0,  n"  1 
à  50000.  de  The  Land  Bank  of  Egypt  sont  admises  aux  négo- 
ciations de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  admis  à  la  lr;  partie  du  Bulletin  de  la  Cote. 

50.000  obligations  de  500  fr.  3  1/2  0/0.  émises  à  470  fr.. 
libérées  et  au  porteur,  faisant  partie  d'une  création  de 
125.000  Obligations  remboursables  à  E05  francs,  par  tirages 
au  sort  en  décembre,  au  plus  tard  en  7.7  années,  de  1907  à 
1981  : 

Intérêt  annuel  :  17  fr.  .70  net  d'impôts  payables  par  moitié 
les  1"  janvier  et  1«-  juillet  : 
Jouissance  courante  :  1"  juillet  190.7. 

Service  dea  titres  et  des  coupons  à  Paris,  à  la  Société  Mar- 
seillaise de  Crédit  Industriel  et  Commercial  et  de  Dépôts,  rue 
Auber.  4. 


Depuis  lo  IN  juillet,  les  65.000  actions  n-  150001  â  219000, 
delà  Banque  de  Londres  et  de  Mexico  seront  admises  jux 
négociations  de  la  Bourse.  au  comptant  cl  -.<  terme. 

Ces  titres  seront  inscrits  a  la  première  partie  du  Bulletin 
de  la  Cote. 

6.7.01)0  actions  de  100  piastres,  entièrement  libérées  et  au 
porteur,  faisant  partie  dès  215.000  actions  dont  se  compose  le 
capital  social  de  21  ..700. (XX)  piastres  ; 

Lesditcs  actions  sont  représentées  actuellement  par  des 
certificats  provisoires  munis  d'un  coupon  spécial  de  4  p.  80 
à  l'échéance  du  1**  janvier  1906. 

Siège  social  à  Mexico. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  au  Crédit  Lyon- 
nais et  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas. 


Depuis  le  19  juillet,  les  4.202  Obligations  nom  elles  de 
500  fr.  4  0/0,  de  ta  Compagnie  L'Union  des  Gaz,  n-  56790  à 
OloOo.  sont  adr/.ises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"!  partie  du  Bulletin  de  la  Cote 
sous  la  même  rubrique  que  las  Obligations  4  0/0  1900vJ903, 
n-  11001  à  56798. 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE  DE  FRANCE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


20  juillet 
2  923.21X.S26 
1.109.675  596 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
13  juillet 

Or    2. 902. 750  598 

Argent.    11C8  606-513 

4.011  357.112  4.032.89*  422 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 
Portefeuille  Paris  {  ggji  gg^-j 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  suceurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Rpoprvp,  l  Loi  du  il  mai  1834   

mobilières  Ex-banques  déparlement, 
mobilières  (  Loj  du  g  jum  ,g57  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  au  dernier  semestre  

Divers  


Total  


13  juillet 


4.011.357  112 


43  193 
209.995  402 


345-659  012 
198-000 

167  64S  670 
315  193.043 
180-000-000 
10.000-000 
2-980-750 
99-627.300 
100.000-000 
4-000-000 
25.512  054 

822  438 
8.407-444 
92  070. 464 


514-886 


182.500-000 
8  002.313 
10.000-000 
2.980.750 
9.123.000 
4.000-000 
8.407-444 
.393-891.425 
27.685  808 
9.296.159 
198-528  812 
525  666  339 
74.075.739 
o  08s. 529 
1-897-549 
1.110.000 
111. 859.  OU 


5.573.514.SS6 


20  juillet 


4.032.894  422 


4.119 

IS9  531.906 


360.516-915 
198  000 

166.782-677 
313.752-112 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99- 611  551 
100-000-000 
4. 000- 090 
25-570  801 

935- 249 
8.407.444 
89  399.469 


5-594  615.450 


182.500-000 

8-  002.313 
10.000.000 

2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.373  175.930 
27- 092. 72 i 

9-  723- 621 
202  749-921 
5 15.705- 642 

78  910-060 
4.352-644 
2-104-290 
1.110. 000 
124.675.052 


5-594  615.450 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


25  juillet 
1901 

21  juillet 
1902 

23  juillet 
1903 

21  juillet 
1904 

20  juillet 
1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3  S66  6 

4  005  2 

4.230.4 

4  197.2 

4. 373. 2 

Encaisse  or  

2.457.1 

2.588.4 

2.563  7 

2.730  S 

2  923.2 

—     argent .... 

1.118.2 

1.121  7 

1123  2 

î. 186.1 

1.109.7 

Portefeuille  

4  75  -  5 

419.2 

748  3 

537  S 

560. 1 

Avances  aux  par'ic. 

474.5 

429.8 

540.  û 

494.2 

480.5 

—     à  l'Etat.... 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

180-0 

Compt.  cour.  Trésor 

188.4 

190.5 

182- 3 

174-8 

202.7 

—  partie. 

315  6 

506.3 

757  8 

6S7-9 

624.6 

Taux  d'escompte. . . 

3  0/0 

3  0/0 

3  0,0 

3  0/0 

3  0  0 

pair 

pair 

pair 

pair 

pair 

Bén.nets (milliers  fr) 

4.158.7 

1.3SS.8 

1669. 7 

1.209.5 

1.169.0- 

*2 
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Union  postale  Universelle  (Les  résultats  financiers  du 
service  postal  en  19Q'l).  —  Le  tableau  suivant  résume,  au 
point  de  vue  financier,  la  statistique  générale  publiée  par 
le  Bureau  international  de  Berne  : 

Excédent 


des 

des 

rays 

neeeltes 

Dépenses 

recettes  dépenses 

(E 

n  milliers  de  francs) 

Allemagne  (  1903-04). . . 

657.762 

580.949 

76.812 

» 

Amér.iEt.-U.  d')  (02-3) 

695.463 

717.572 

»  22.108 

Argentine  (Eépubl.  |. . 

30.521 

33.993 

» 

3.471 

126 . 987 

122  220 

4.766 

28.78! 

15.171 

13.612 

» 

Bolivie  

•  467 

372 

94 

» 

Bosnie-Herzégovine  . . 

1.020 

1.578 

42 

» 

3.452 

3.139 

313 

Chili   

2.486 

2.177 

308 

» 

Congo  (Etat  indép.  du) 

253 

(1) 

» 

Crète  (1902-03)  

118 

147 

» 

28 

2.356 

2.573 

» 

217 

14.870 

13.491 

1.378 

» 

Egypte  

4.408 

3.214 

1 .103 

Espagifè  

23.977 

7.716 

16.260 

296.405 

222.542 

73.863 

Gr. -Bretagne  (1903-04). 

398.774 

5181.738 

117.036 

» 

4.011 

4.170 

441 

1 1 1 ind i! ims  i Répiubl. du) 

52 

137 

84 

53.255 

37.904 

1 5*350 

» 

Inde  britann.  (1902-03) 

34.744 

32.280 

2.457 

» 

Italie  (1902-03'  

73.520 

69.478 

4.041 

» 

Japon  (1903-04 ... . .... 

62  479 

49.697 

12.781 

» 

1.456 

1.472 

» 

10. 

Mexique  (1903-04)  , 

15.188. 

16.478 

» 

1.290 

8.081 

7.631 

449 

» 

Tj."i  ire    1-ïi  t; 

93  lis  ! 
.  . 'S-  > 

18.921 

5.061 

TVirllie-rit 

S.  (Ml 

5.699 

2.352 

» 

Roumanie  (  1603-04) 

10.690 

7 . 128 

O    Ki'  1 
,  O.OOl 

» 

Russie 

239  574 

101.518 

i  0 .  UlIO 

Serbie  

2.138 

1 .  fUU 

437 

Suède 

32.0-jO 

20.017 

2.633 

Suisse 

40  707 

37.211 

3.556 

» 

Tunisie 

X  .  1  OO 

1.428 

360 

» 

Turquie  (1902-03) 

7.735 

2.805 

4 . 930 

2.240 

1.638 

602 

» 

Colonies  britann.  : 

Australasie  : 

Nouvelle-Zélande . . . 

8.648 

6.826 

1.822 

» 

16.092 

15.228 

863 

124 

70 

53 

» 

2.031 

2.226 

» 

194 

Sarawak  

20 

19 

2 

» 

•  20 

19 

» 

Iles  Turques  

9 

13 

.4 

Colonies  danoises  : 

Antilles  : 

68 

54 

13 

» 

Colon,  françaises  : 

5.932 

7.076 

1 .144 

Dahomey  

29 

261 

(2) 

Inde  (Etabl.fr.  del').. 

11 

9 

1 

)> 

Indo-Chine  

1.054 

4  766 

» 

3.711 

Nouv.-Calédonie  

141 

483 

» 

341 

St-Pierre  et  Miquelon 

19 

125 

» 

105 

334 

438 

103 

Colon,  nêerland.  : 

-Curaçao  

53 

68 

» 

15 

Indes  orientales  

3.054 

4.728 

1.674 

74 

35 

38 

» 

Colon,  portugaises  : 

Angola  (1902)  

75 

1(5 

» 

30 

Iles  du  Cap  Vert  

38 

24 

13 

» 

13 

» 

12 

Inde  

98 

96 

2 

» 

61 

22 

39 

191 

148 

43 

» 

7 

2 

4 

Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de 
revient  du  pain  de  2  kiiogr.  pour  la  2°  quinzaine  de  juillet 


(1)  Les  dépenses  «lu  service  des  postes  étant  confondues 
avec  d'autres  dépenses,  le  chiffre  exact  n'eu  peut  être  donné. 

(2/  L'excédent  ae  peut  être  indiqué,  attendu  que  les  •chiffres 
des  recettes  no  s'appliquent  qu'ai  x  recettes  postales,  alors 
que  les  dépenses  sont  communes  aux  services  de  la  poste,  du 
télégraphe  el  des  téléphones. 


1905,  calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quin- 
zaine précédente,  et  les  frais  de  panification  : 

Francs 

Prix  du  quintal   33  294 

Frais  de  panification   13  179 

Total   46  473 

Le  rentiemeat  étant  de  128  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  à 
Ofr.  3G30,  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  7260  ;  soit  à  0  fr.  73. 


Octroi  de  Paris.  —  Les  droits  d'octroi  perçus  par  la 
Ville  de  Paris  ont  produit,  pendant  le  mois  de  juin  1905, 
une  somme  de  8.251.760  fr.,  inférieure  de  332.762  fr.  aux 
encaissements  du  mois  de  juin  1904,  et  de  366.890  francs  aux 
évaluations  budgétaires. 

Depuis  le  1e'  janvier  dernier,  les  recettes  de  l'octroi 
se  sont  «'levées  au  chiffre  de  51.243.919  fr.,  ce  qui  représente 
une  moins-value  de  610.706  fr.  par  rapport  aux  recettes  de 
1904,  et  de  814.881  fr.  comparativement  aux  évaluations  bud- 
gétaires correspondantes. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché  Financier  de  Paris 


Après  trois  jours  de  vacances,  la  Bourse  a  repris  ses 
séances  pour  procéder  à  sa  liquidation  du  15  juillet, 
qui  s'est  effectuée  dans  de  bonnes  conditions,  avec  des 
reports  toujours  peu  élevés,  bien  que  l'argent  se  soit 
montré  légèrement  plus  exigeant.  Toutefois,  et  malgré 
L'état  des  esprits,  on  s'est  contenté,  au  premier  uni- 
ment, de  se  montrer  soutenu,  avec  des  échanges  plutôt 
calmes.  Dès  mercredi,  cependant,  la  situation  se  mo- 
difiait ;  on  se  montrait  beaucoup  plus  actif,  et  la  plu- 
part des  compartiments  de  la  Cote  accusaient  des  • 
avances  parfois  importantes.  La  tendance  s'est  main- 
tenue jeudi  dans  son  ensemble,  malgré  des  réalisations 
de  bénéfices,  de  sorte  que  les  dispositions,  au  dernier 
moment,  restent  favorables. 

i(  -fr  Les  Renies  Françaises  sont  fermes. 

La  Rente  3  0/0  Perpétuelle  gagne  20  centimes  à 
terme  à  99  fr.  42  1/2  ;  au  comptant,  on  reste  à 
99  fr.  40,  contre  99  fr.  25  ;  Rente  3  0/0  Amortissable, 
99  fr.  au  comptant  et  99  fr.  17  1/2  à  terme. 

Les  Obligations  Tunisiennes  restent  à  leur  même  cours 
de  479  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de 
l'Annam  el  du  Tonkin,  81  fr.,  également  sans  chan- 
gement ;  Emprunt  de  Madagascar  2  1/2  0/0,  82  fr.  25, 
gagnant  35  centimes  ;  Emprunt  3  0/0  1903,  93  fr.,  au 
lieu  de  93  fr.  40  ;  3  1/2  0/0  de  V Indo-Chine  1899, 
délaissé;  Obligations  3  0/0  de  l'Emprunt  1902,  424 
francs,  sans  variation  ;  Emprunt  3  0/0  1902  du  Gou- 
vernement Général  de  l'Algérie,  448  fr.,  ex-coupon 
semestriel,  contre  457  fr.  75  avec  coupon  ;  Emprunt 
de  l'Afrique  Occidentale  3  0/0,  467  fr.,  perdant  en- 
core 1  fr.  50  sur  jeudi  dernier;  Gouvernement  Tunisien 
3  0/0  1902,  451  fr.  50,  en  avance  de  1  fr.  50. 

ir  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont  été  de 
nouveau  actives. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  sont  à  550  fr.  25  ;  Obliga- 
tions 3  0/0  1869,  474  fr.  50,  en  avance  de  2  Er.  50  ; 
Obligations  3  0/0  1811,  409  fr.,  son-  changement; 
Obligations  4  0/0  fg7S,S68  fr.  :  Obligations  4  0/0  1816, 
509  fr.,  en  bénéfice  de  1  fr.  75. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  sont  passées  de  383 
francs  à  386  fr.  25  :  Obligations  2  1/2  0<0  1894-1896, 
380  fr.  75.  comme  jeudi  dernier  ;  Obligations  2  0/0 
1898,  434  fr.,  également  sans  variations. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  [Emprunt  du  Métropo- 
litain) sont  aux  environs  de  420  fr.  ;  Obligation  de 
VEmprunl2  1/2  0/0  190'i,  130  fr.  ;  Obligation  2  3  10/0 
1905,  tout  payé,  aux  environs  de  377  fr. 

M  -k  L'action  de  la  Banque  de  France,  qui  restail 
à  3.720  fr:  au  comptant,  perd  5  fr.  h  3.715  fr. 

l 'ou  r  li  s  1 1  n  atre  premières  semaines  du  second  semestre 
de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des  escomptes 
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et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablissement  de 
Crédit  s'établissent  à  1. 109.041  fr.  11. 

-fr  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
se  retrouvent  à  705  fr.  au  comptant. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  ont,  tout 
comme  précédemment,  donné  lieu  à  des  échanges 
suivis. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  s'échan- 
gent à  490  fr.  :  Obligations  Foncières  3  0/0  1879  ,  500 
Francs,  contre  505  fr.  50  ;  Obligations  Communales 
1880,  506  fr.,  gahnant  1  fr.;  Obligations  Foncières  1 883, 
450  francs ,  sans  changement  ;  Obligations  Foncières 
2  60  0/0  1885,  48:5  fr.,  comme  il  v  a  huit  jours. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  cotent 
402  fr.  25  au  lieu  de  402  fr.  ;  Obligations  Communales 
2  60  0/0  1892,  472  fr..  en  avance  de  3  fr.  ;  Obligations 
Foncières  2  8  0  0/0  1895,  487  fr.,  sans  variation  ap- 
iable;  Obligations  Communales  2  60  0/0  1899, 
I8d  fr.  50;  Obliaations  Foncières  3  0/0  1903  avec  lots, 
493  fr.  50,  au  lieu  de  494  fr. 

•H  fr  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  été  très  demandées. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  que  nous  lais- 
sions à  1.378  fr.  au  comptant  et  à  1.375  fr.  à  terme 
clôture,  sur  ces  deux  marchés,  à  1.415  fr. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  est  passé  de  604  fr. 
au  comptant  à  605  fr.  ;  à  terme,  il  cote  000  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais,  à  1.010  fr.  à  terme,  est  en  plus- 
value  de  20  fr.  ;  au  comptant.,  il  gagne  21  fr.  à  1.112 
francs. 

La  Société  Générale  finit  à  642  au  comptant,  contre 
641  fr.  ;  à  ternie,  elle  est  à  643  fr. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  est  soutenu  à 
676  francs. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie 
s'est  avancée  à  244  francs  ;  Banque  Internationale  de 
Paris  (en  liquidation),  203  francs,  au  lieu  de  200  francs 
environ  la  semaine  dernière. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique 
du  Sud  clôture  à  85'  fr.  à  terme,  au  lieu  de  86  fr.  ; 
au  comptant,  elle  s'inscrit  également  à  87  fr.,  en 
avance  d'un  franc. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise,  que  nous  laissions  à 
330  francs,  cote  331  francs  au  comptant  et  330  francs  à 
terme. 

La  Banque  de  l'Algérie  est  revenue  de  1.304  francs 
à  1  359  francs. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  est  en  bénéfice 
de  1  fr.  50  à  324  fr.  50. 

Le?  actions  de  la  Banque  de  V Indo-Chine,  qui  finis- 
saient à  1.238  francs,  s'échangent  à  1.237  francs. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  est  monté  de  132  francs 
à  138  francs.  On  dit  de  nouveau  que  les  résultats 
de  l'exercice  social,  finissant  le  30  juin,  permettront  la 
distribution  d'un  dividende  de  6  fr.  25  à  6  fr.  50,  contre 
5  francs  pour  le  précédent  exercice. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  a  progressé  de 
835  francs  à  terme  à  859  francs,  pour  finir  à  851  francs. 
Au  comptant,  elle  est  à  854  francs. 

L«i  Société  Marseillaise  se  traite  à  894  francs  à  terme 
et  à  895  francs  au  comptant. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  sont  aux  environs  de  135  francs  ; 
Obligations  de  475  francs  aux  environs  de  161  francs. 

La  Benle  Foncière  a  été  de  nouveau  délaissée.  On 
l'a  compensée,  en  liquidation  de  quinzaine,  à  102  fr. 

Le  Crédit  Algérien  est  sans  affaires  pour  le  moment. 

La  Compagnie  Algérienne  se  traite,  au  comptant,  à 
800  francs. 

•fr  fr  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  été  recherchées. 

L'action  Lyon  finit  à  1.375  fr.  au  comptant,  gagnant 
15  fr.,  et  ii  1.308  fr.  à  terme,  au  lieu  de  1.360  fr.  ;  Nord, 
1.7&9  fr.,  à  terme,  et  1.782  fr.  au  comptant,  contre 
1.780  fr.  et  1.755  fr.  la  semaine  dernière. 

L'action  Midi  est  à  1.195  fr.  au  comptant,  en  bénéfice 
d'un  franc;  £s/,.909  fr.  au  comptant,  en  plus-value 
de  15  fr.;  Ouest,  917  fr.  au  comptant,  gagnant  12  fr.  ; 


Orléans,  1.480  fr.  an  comptant,  en  bénéfice  'le  8  fr. 
A  terme,  on  est  a  1.485  fr.,  en  plus-value  de  lu  fr. 

Pour  la  vingt-sixicino  semaine  de  l'année  1905, 
les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  <le  1904:  Augmentations: 
Est,  183.000  fr.;  Nord,  148.000 fr.;  Orléans,  294.000  fr.  ; 
Ouest,  00.C00  fr.  ;  Lyon,  170.0U0  fr.  ;  Midi,  19.400  tf. 

jf  -fr  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commercialet 
ont  eu  des  échanges  très  suivis. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris 
sont  aux  environs  de  050  fr.  ;  Compagnie  Parisienne 
du  Gaz  870  fr.  à  terme,  en  bénéfice  de  lu  fr.  ;  au  comp- 
tant, on  est  au  même  cours  de  870  fr. 

L'action  de  la  Société  d'Eclairage,  Chauffage  cl  ' Force 
Motrice  s'inscrit  à  310  fr.  50,  contre  311  fr.  50. 

L'action  Suez  est  en  plus-value  de  4  fr.  à  4.Ï3G  fr. , 
après  4.450  fr.  au  plus  haut;  Parts  de  Fondateurs, 
1.970  fr.  au  comptant,  sans  changement  ;  Parts  Civiles, 
3.225  fr.  au  comptant,  en  plus-value  de  4  francs. 

Les  Omnibus  de  Paris  gagnent  15  fr.  à  825  fr.  Les 
recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  27e  semaine  de 
1905,  ont  été  de  908.112  fr.  05,  contre  909.039  fr.  55  pour 
la  même  semaine  de  1904.  Du  i«r  janvier  au  8  juillet 
1905,  les  recettes  se  chiffrent  par  23.573.229  fr.  65, 
contre  24.382.399  fr.  50  pour  la  période  correspondante 
de  1904,  soit  une  différence  de  809.169  fr.  85  en  faveur 
de  l'exercice  précédent. 

Les  Voitures  à  Paris,  de  nouveau  demandées,  s'avan- 
cent à  277  fr.  à  terme  et  à  280  fr.  au  comptant.  Les 
recettes  de  cette  Compagnie,  du  Ier  au  15  juillet  1905, 
ont  été  de  809.593  fr.  75,  contre  692.614  fr.  05  pour  la 
même  semaine  de  1904.  Du  le1'  janvier  au  15  juillet 
1905,  les  recettes  ont  été  de  9.347.898  fr.  75,  contre 
9.202.005  fr.  25  pour  la  période  correspondante  de  1904, 
soit  une  différence  de  85.893  fr.  50  en  faveur  de  l'exer- 
cice en  cours.  Cette  plus-value  justifie  les  prévisions 
que  nous  formulions  il  y  a  huit  jours. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
finit  à  572  fr.  au  comptant,  contre'  570  fr.  ;  Compagnie 
Générale  Parisienne  de  Tramways,  237  fr.  au  comptant 
et  240  fr.  à  terme,  contre  235  fr.  et  238  fr.  jeudi  dernier; 
Est-Parisien,  aux  environs  de  47  fr.  au  comptant  ; 
Tramways  de  Paris  et  du  Déparlement  de  la  Seine, 
548  fr.  au  comptant,  en  moins-value  de  2  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramivays  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  sont  aux  environs  de 
200  francs. 

Les  Chemins  de  fer  Nogentais  se  retrouvent  à  450  fr., 
comme  jeudi  dernier. 

L'action  de  la  Compaqnie  Française  des  Métaux 
est  passée  de  544  fr.  à  503  fr.  ;  Electro-Métallurgie  de 
Dives,  359  fr.  à  terme,  en  plus-value  de  23  francs. 

L'Omnium  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  177  fr.  au 
comptant,  et  à  178  fr.  à  terme,  progresse,  snr  ces  deux 
marchés,  à  184  francs. 

Le  Métropolitain  de  Paris  reste  soutenu  à  57G  fr. 
au  lieu  de  575  francs. 

Les  actions  du  Nord-Sud  de  Paris  a  repris  de  304  fr. 
à  terme  à  309  francs. 

La  Société  Industrielle  des  Téléphones  clôture  à 
335  fr.,  contre  330  francs. 

La  Malfidano  est  restée  sans  affaires. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action  or- 
dinaire, gagne  8  fr.  à  188  fr.;  Messageries  Maritimes, 
aux  environs  de  281  fr.  à  terme. 

Les  Chargeurs  Béunis  se  traitent  à  640  fr.,  en  moius- 
value  de  8  francs. 

La  Dynamite  Centrale,  qui  clôturait  à  5.52  fr.  au 
comptant  et  à  550  fr.  à  terme  se  retrouve,  sur  ce  der- 
nier marché,  à  565  francs. 

Les  Phosphates  du  Dyr  sont  à  leur  même  cours  de 
120  francs. 

Les  actions  Urbaine -Voilures  sont  à  110  fr.  50, 
sans  variation;  Obligations  4  0/0,  209  fr.,  comme 
précédemment. 

Les  actions  des  Raffinerie  et  Sucreries  C.  Say 
reperdent  5  fr.  au  comptant,  à  1.000  fr.  et  11  fr.  à 
terme  à  1.003  fr. 
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La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson- Houston  reste  à  797  IV.  à  terme,  ex- 
coupon de  25  fr.  brut  ;  elle  finissait  jeudi  dernier  à  814 
francs  avec  coupon. 

Les  Obligations  5  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Santa-Fé  ont  repris  de  8  fr.  à  613  fr.; 
Obligations  4  '1/2  0/0,  510  fr.,  sans  changement. 

Les  Obligations  5  0/0  du  Port  du  Rosario  gagnent 
2  fr.  à  488  fr. 

L 'Association  Minière,  qui  restait  à  247  fr.  à  ternie, 
revient  à  240  fr. 

if  ir  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  ont,  pour  la 
plupart,  une  très  bonne  tenue. 

La  Rente  Argentine  4  0/0  1896  (Rescision)  est  à 
92  fr.  75,  contre  92  fr.  80  ;  Rente  4  0/0  1900,  94  fr.  au 
comptant,  contre  94  fr.  25. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  a  progressé  de  87  fr.  05  à 
88  fr.  60;  Brésilien  1898  5  0/0  (Funding),  105  fr., 
contre  104  fr.  87  1/2;  Obligations  5  0/0  de  l'Etal  de 
Minas  Geraès,  491  fr.  50,  ex-coupon  semestriel,  au  lieu 
de  501  fr.  avec  coupon. 

L'Obligation  5  010  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie finit  à  460  fr.,  ex  coupon  ;  Obligations  de 
l'Emprunt  5  0/0  1902,  498  fr.  au  comptant,  gagnant 
;i  fr.  ;  Emprunt  5  0/d  or  1904,  467  fr.  à  terme  et 
468  fr.  au  comptant,  contre  467  fr.  jeudi  dernier. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  l'État  Indépendant  du 
Congo  se  retrouvent  à  77  fr.  75  au  comptant,  contre 
77  fr.  50  la  semaine  dernière. 

L'Italien  5  0/0,  qui  s'était  avancé  à  105  fr.  15,  clô- 
ture à  105  fr. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  est  passée  de  90  fr.  40 
à  91  fr.  20,  gagnant  80  centimes  pour  la  semaine. 

L'Emprunt  du  Maroc  S  0/0  1904  est  à  514  francs  à 
terme  et  au  comptant,  au  lieu  de  513  fr.  et  517  fr.  50 
la  semaine  dernière. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lre  série,  gagne  32  1/2 
centimes  à  67  fr.  62  1/2  à  terme  ;  2e  série,  68  fr.  20  au 
comptant,  en  avance  de  40  centimes  ;  3e  série,  68  fr.  50, 
au  lieu  de  68  fr.  35. 

Le  Roumain  4  0/0  amortissable  I89ï  est  à  92  fr.  25, 
contre  92  fr.  50  :  Rente  4  0/0  1896  Amortissable,  aux 
environs  de  93  fr.  30. 

Les  Fonds  Busses  n'ont  pas  sensiblement  varié. 

La  Rente  Russe  3  0/0  1891-1894  clôture  à  72  fr.  au 
comptant,  sans  variation,  et  à  72  fr.  40  à  terme  ; 
Rente  3  0/0  1896,  71  fr.  au  comptant,  comme  il  y  a 
huit  jours,  et  71  fr.  25  à  terme;  Russe  4  O/0  Consolidé 
1901,  86 fr.  20  à  terme  et  8b'  fr.  05  au  comptant,  contre 
8(i  fr.  et  85  fr.  90  jeudi  dernier;  Consolidés  /re  et  2"  sé- 
ries, 85  fr.  60  à  terme  et  85  fr.  95  au  comptant. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  finissent  à  499  fr. 
à  terme  et  au  comptant,  comme  la  semaine  dernière. 

La  Rente  Serbe  0/0  Unifiée  est  en  avance  de  65  cen- 
times à  80  francs;  Renie  5  0/0  or  des  Monopoles,  480  fr. 
au  comptant,  au  lieu  de  482  fr. 

Les  Valeurs  Ottomanes  ont  été  de  nouveau  recher- 
chées. La  Dette  Ottomane  Convertie  Unifiée  4  0/0  est 
à  90  fr.  15,  en  plus-value  de  75  centimes  ;  Prioi-ités 
4  0/0.  510  fr.  au  comptant,  gagnant  6  francs;  Conso- 
lidation 4  0/0,  470  fr.,  en  bénéfice  de  7  francs  ;  Obli- 
gations 4  0/0  de  l'Emprunt  des  Douanes  de  1902,  473 
francs  50,  ex-coupon  au  comptant 

Les  nouvelles  Ottomane  4  0/0  1901-1903  clôturent 
à  445  fr.  à  terme  et  à  444  fr.  75  au  comptant. 

-k  1c  La  Bangue  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens 
s'ééhange  à  47?  fr.  ;  Banque  Nationale  du  Mexique, 
915  fr.  à  terme,  reperdant  5  francs  ;  Banque  Impériale 
Ottomane,  597  fr.  à  terme  et  597  fr.  50  au  comptant,  au 
lieu  de  594  fr.  et  596  fr. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Lanà  Bank  of  Egypt 
(Banque  Foncière  d'Egypte)  sont  formes  à  470  fr.  25; 
quant  aux  actions,  elles  se  traitent  à  235  fr.  à  terme. 

Le  Rio-Tinlo  s'est  avancé  de  1.591  fr.  à  1.648  fr., 
pour  finir  à  1.635  fr. 

La  Sosnowice  se  traite  à  1.380  fr.,  regagnant  5  fr.  à 
451  fr.,  en  bénéfice  de  1  franc. 


Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  finissenl  à 
340  fr.  à  terme,  contre  338  fr.  ;  actions  privilégiées, 
.">.">;!  fr.  au  comptant. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont 
soutenues.  Les  Andalous  sont  passés  de  160  fr.  à  109 
francs;  Nord  de  l'Espagne,  158  fr.,  en  avance  de  2 
francs  ;  Saragosse,  280  fr.,  en  reprise  de  ■>  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Thessalie  ont 
progressé  de  147  fr.  à  terme  à  153  fr. 

Les  Obligations  3  O/0  Jonclion-Salonique-Conslan- 
tinople  sont  à  326  fr.  au  comptant;  Obligations  an- 
ciennes Smyrne-Cassaba  et  prolongement  (Série  1894), 
497  fr.  75  au  comptant,  en  plus-value  de  3  fr.  75  ;  Obli- 
gations nouvelles  4  0/0  {Série  1895),  en  avance  ;ï  458 
francs  les  grosses  coupures. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  sont  à  302  fr.  au 
comptant  et  à  terme,  au  lieu  de  298  fr.  75  el  299  fr.  la 
semaine  dernière. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Les  araires  sont  restées  assez  actives,  ces  derniers  jours, 
et  le  Marché  accuse  une  tendance  satisfaisante. 

Le  Brésil  .5  0/0  1895  est  monté  de  100  fr.  47  1/2  à  101  fr.  ; 
Brésil  5  0/0  1903,  100  fr.  10,  gagnant! >5  centimes;  Brésil 
4  0/0  1901-1902,  87  fr.  27  1/2,  en  plus-value  de  62  1/2  cen- 
times; Mexicain  3  0/0,  35  fr.  42  1/2,  en  bénéfice  de  47  1/2 
centimes;  Mexicain  S  0/0,  53  francs,  contre  52  fr.  82  1/2; 
Argentin  4  O/O  Mixte,  91  fr.  62  1/2,  en  avance  de  40  centimes. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  5  o/o  de  Pernambuco  sont 
recherchées  à  455  francs.  Ces  obligations,  au  nominal  de  500 
francs,  sont  munies  de  coupons  semestriels  aux  échéances  de 
janvier  et  juillet,  de  10  shillings,  soit  12  fr.  00  chaque,  paya- 
bles à  la  Société  Marseillaise  de  Crédit,  à  Paris,  Bruxelles 
et  Anvers. 

La  Central  Mining  and  Investmenl  Corporation  reste 
active  à  509  francs. 

Le  Laurium  Grec  finit  à  57  francs  l'action  estampillée, 
contre  54  fr.  25;  Chemins  Ottomans,  133  francs,  au  lieu  de 
132  fr.  75. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Nord  du  Brésil  ont  progressé  de  432  francs  à  435  francs. 

Le  Cape  Copper  est  en  plus-value  de  2  francs  à  117  francs; 
Tltarsis,  153  francs,  gagnant  1  franc. 

La  Harp.ener,  que  nous  laissions  à  1.649  francs,  est  montée 
à  1.680  francs. 

L'action  Kertch  a  repris  de  40  fr.  à  43  fr.  75. 

La  lluancltaca,  est  en  bénéfice  do  8  fr.  50  pour  la  semaine, 
à  91  francs. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  est  passée  de 
465  francs  à  466  francs. 

Les  Aciéries  du  Donetz  sont  en  plus-value  de  18  francs  à 
l.Oilo  francs;  Doubowaïa-Balka,  1.215  francs.cn  recul  de 
17  fr.;  Dniéprovienne,  1.876  francs  au  lieu  de  1.840  francs. 

Les  Mines  de  fer  de  Rakhmanovka- Krivoï-Rog ,  qui  res- 
taient à  154  francs,  se  retrouvent  à  153  fr.  50. 

L'action  Banque  d'Athènes  est  passée  do  121  fr.  50  à 
129  francs. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  s'est  avancée  de  480  fr. 
à  489  francs. 

Les  actions  de  la  Société  Ottomane  Industrielle  et  Commer- 
ciale de  Salonique  sont  fermes  à  162  francs. 

La  Vieille-Montagne ,  qui  restait  à  820  francs,  gagne  10  fr. 
à  830  francs. 

L'action  ancienne  des  Galeries  Lafayette  se  traite  de  nou- 
veau à  162  francs,  comme  il  y  a  huit  jours. 

La  Part  de  Monaco  a  progressé  de  1.832  fr.  à  4.928  francs. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  1904  sont  en 
plus-value  de  11  francs  à  317  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  sont  à  72  lï.  50, 
sans  changement. 

L'action  Caoutchouc  artificiel 'est  recherchée  à  145  francs. 
Le  Marché  se  montre  toujours  favorable  à  celle  valeur,  en 
raison  des  perspectives  d'avenir  de  l'entreprise. 


Voir  les  Tableaux  des  Cours  sur  la  Couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 


20  juillet  1905. 

Etat  des  Récoltes.  —  Le  Ministère  de  l'Agriculture  vient 
de  publier,  dans  le  Journal  Officiel,  des  renseignements 
complémentaires  sur  les  récoltes.  Cette  nouvelle  enquête  a 
été  close  le  15  juin,  c'est-à-dire  il  y  a  plus  d'un  mois.  Or, 
durant  les  dernières  semaines,  les  conditions  atmosphériques 
ont  été  excessivement  variables  et  ont  profondément  modifie 
la  situation  des  diverses  cultures  ;  les  indications  du  Minis- 
tère n'ont  donc  plus  qu'une  valeur  1res  relative. 

Pommes  de  terre.  —  43  départements,  comprenant  791.572 
hectares,  ont  obtenu  la  note  bon  ;  38  départements,  compre- 
nant 580.148  hectares,  la  note  assez  bon;  5  départements 
comprenant  104.750  hectares,  la  note  passable  :  1  département 
n'a  pas  fourni  de  note. 

Betteraves  à  sucre.  —  15  départements,  comprenant  86.456 
hectares,  ont  obtenu  la  note  bon;  19  départements,  compre- 
nant 159.740  hectares,  la  note  assez  bon:  1  département,  com- 
prenant 110  hectares,  la  note  passable;  1  département,  com- 
prenant 20  hectares,  la  note  médiocre  ;  51  départements  n'ont 
pas  de  betteraves  à  sucre  ou  n'ont  pas  fourni  de  notes. 

Betteraves  de  distillerie.  —  11  départements,  comprenant 
15.381  hectares,  ont  obtenu  la  note  bon  :  12  départements, 
comprenant  29.192  hectares,  la  note  assez  bon  :  64  départe- 
ments n'ont  pas  de  betteraves  de  distillerie  ou  n'ont  pas  fourni 
de  notes. 

Betteraves  fourragères.  —  27  départements,  comprenant 
218.191  hectares,  ont  obtenu  la  note  bon;  48  départements, 
comprenant  £01.159  hectares,  la  note  assez  bon  ;  3  départe- 
ments, comprenant  25.200  hectares,  la  note  passable  ;  1  dé- 
partement, comprenant  8.000  hectares,  la  note  médiocre  ;  4 
départements,  comprenant  24.412  hectares,  n'ont  pas  fourni 
de  notes,  le  repiquage  n'étant  pas  terminé  ;  4  départements 
n'ont  pas  de  betteraves  fourragères  on  n'ont  pas  fourni  de 
notes. 

Vignes.  —  1  département,  comprenant  22.870  hectares,  a 
obtenu  la  note  très  bon  ;  42  départements,  comprenant  1  mil- 
lion 120.999  hectares,  la  note  bon  ;  27  départements,  compre- 
nant 516.605  hectares,  la  note  assez  bon;  5 "départements, 
comprenant  19.440  hectares,  la  note  passable  ;  12  départe- 
ments n'ont  pas  de  vignes  ou  n'ont  pas  fourni  de  notes. 

Pommes  et  poires  à  cidre.  —  4  départements  ont  obtenu 
la  note  bon  :  10,  la  note  assez  bon  ;  7,  la  note  passable  ;  19, 
la  note  médiocre  :  5,  la  note  mauvais  ;  42  départements 
n'ont  pas  de  pommes  et  poires  à  cidre  ou  n'ont  pas  fourni 
de  notes. 


Blé.  —  La  moisson  est  à  peu  près  terminée  dans  le  Midi; 
elle  bat  son  plein  dans  le  Centre  et  l'Ouest;  elle  débutera 
incessamment  dans  le  grand  rayon  de  Paris  et  quelques  jours 
plus  tard  dans  les  régions  de  l'Est  et  du  Nord.  Les  travaux 
seront  longs  et  difficiles,  cardans  beaucoup  de  champs  versés 
l'emploi  de  la  moissonneuse  sera  impossible  et  le  sciage  au 
moyen  de  la  faux  sera  lui  même  très  pénible;  d'ores  et  déjà, 
on  prévoit  un  relard  d'au  moins  deux  semaines.  Les  nou- 
veaux blés  ne  paraîtront  donc  pas  aussitôt  qu'on  l'espérait. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

22  juin 
1905 

29  juin 
1905 

6  juil. 
1905 

12  juil. 
1905 

20  juil. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

23  62 

23  62 

24  37 

24  62 

24  87 

19  01 

19  09 

19  21 

19  03 

18  75 

18  75 

18  75 

18  62 

18  62 

18  .. 

21  58 

21  62 

21  53 

21  68 

21  34 

10  21 

16  59 

16  61 

16  17 

16  33 

17  02 

17  25 

17  78 

17  14 

16  2G 

18  02 

18  37 

18  85 

18  25 

17  52 

Occupée  à  ses -nombreux  travaux,  la  culture  ne  fréquente 
plus  assidûment  ses  marchés  respectifs  ;  par  suite,  les  apports 
sont  excessivements  restreints,  mais  ils  suffisent,  à  satisfaire 
les  demandes  de  la  meunerie  qui  limite  ses  achats  au  strict 
nécessaire.  Les  prix  ne  sont  soumis  qu'à  de  légères  variations. 

A  Paris,  à  notre  réunion  hebdomadaire  d'hier,  les  affaires 
ont  été  très  calmes.  Les  détenteurs  demandaient  une  plus- 
value  de  25  centimes  qu'ils  ont  rarement  obtenue.  On  a  pra- 


tiqué, aux  100  kilos,  net,  gares  de  Paris  ou  usines  environ» 
nantos  :  blés  de  choix,  24  75;  belle  qualité-,  24  50  à  24  75: 
qualité  moyenne,  24  25  à  24  50;  blancs,  24  10  à  24  "5. 

Le  stock  du  marché  réglementé  n'csl  plus  que  de 
10.250  quintaux;  les  haussiers  sont  donc  maîtres  de  la 
situation.  On  a  coté  en  clôture  : 

(>  juillet     12  juillet  20  juillet 

Courant                    24  37         24  62  24  87 

Août                        23  37         23  62  23  37 

Septembre- octob.      22  62         22  62  22  50 

4  derniers                 22  62         22  02  22  62 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 
à  l'hectolitre. 

Farines-fleur.  —  Le  marché  des  farines  de  commerce  est 
dépourvu  d'activité  et  les  cours  ll'échissenl. 

0  juillet    12  juillet  20  juillet 

Courant                   31  . .         31  62  31  12 

Août                        30  87         31  12  30  62 

Septembre- octob.      30  12        30  25  30.. 

4  derniers                 1:9  87         29  87  29  87 

Les  100  kilos,  net,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Farines  de  consommation.—  La  boulangerie  est  toujours 
très  réservée  dans  ses  achats  ;  néanmoins,  la  meunerie  main- 
tient, ses  prix.  On  cote  les  principales  marques  en  dispo- 
nible : 

t  157  lui.,  net  100kil.,net 

Marques  de  choix   54  25  34  55 

Premières  marques   54  . .  34  39 

Bonnes  marques   52  75  33  60 

Marques  ordinaires   51  50  32  80 

Conditions  :  le  sac  de  153  kil.  ou  101  kil.,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant, 
avec  1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sang  escompte. 

Avoine.  —  Les  nouvelles  de  la  récolte  sont  contradic- 
toires. Il  semble  cependant  que  les  orages  aient  été  moins 
préjudiciables  aux  avoines  qu'aux  blés. 

Les  offres  sont  excessivement  rares  en  province  et  les 
cours  no  cessent  de  progresser. 

A  Paris,  à  notre  réunion  hebdomadaire  d'hier,  les  ven- 
deurs, d'ailleurs  peu  nombreux,  ont  facilement  obtenu  les 
prix  qu'ils  demandaient. 

On  a  pratiqué  :  noires  de  choix,  21  50  à  22  . .  ;  belle  qualité, 
20  75  à  21  25:  qualité  ordinaire,  20  25  à  20  50:  grises,  20  à 
20  25;  rouges,  19  75;  blanches  ou  jaunes,  17  25  à  18  50. 

La  plus  grande  fermeté  règne  sur  le  marché  réglementé. 
Voici  les  derniers  cours  : 

5  juillet    12  juillet     20  juillet 

Courant   19  62         19  87         20  25 

Août   18  62         18  87         18  62 

Septemb.-octob.  .       17  37         17  25         17  25 

4  derniers   17  37         17  12         17  37 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  45  à  47  kil.  à 
l'hectolitre. 

Seigle.  —  La  moisson  de  cette  céréale  est  terminée  dans 
le  Midi  ;  elle  s'achève  dans  le  Centre  et  se  poursuit  dans  le 
grand  rayon  de  Paris.' Les  cultivateurs  sont  généralement 
satisfaits. 

La  situation  commerciale  ne  s'est  pas  encore  modifiée  ;  les 
affaires  sont  excessivement  rares  et  les  prix  ne  varient  pas. 
L'article  ne  deviendra  intéressant  qu'après  l'apparition  des 
nouveaux  grains. 

Voici  les  cours  du  marché  réglementé  : 

6  juillet     12  juillet     20  juillet 

Courant   15  50         15  50         15  50 

Août   15  25         15  25         15  25 

Septemb.-octob..       15  25         15  25         15  25 

4  derniers. ......       15  25         15  50         15  37 

LeslOO'.dlos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  67  à  69  kil.  à 
l'hectolitre. 

Alcool.  —  Les  nouvelles  favorables  de  la  récolte  des  bet- 
teraves do  distillerie  ont  décidé  certains  porteurs  à  réaliser 
et  leurs  ventes  ont  abaissé  sensiblement  le  niveau  des  prix. 

(i  juillet    12  juillet     20  juillet 

-Courant   53  87         51  62         50  50 

Août   52  62         49  50         48  37 

Septembre   49  75         47  12         46  25 

4  derniers   44  37         43  12         42  50 

3  d'octobre   42  50         41  75         41  37 

4  premiers   40  37        39  75        39  62 
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L'hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 
Le  stock  est  de  seulement  4.100  pipes  de  0  hect.  20,  contre 
11.425  à  la  même  époque  de  1904. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


22  juin 
1905 

juin 
1905 

6  juil. 
1905 

12  juil. 
1905 

20  juil. 
1905 

~ Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

30  25 

29  75 

28  .. 

25  87 

30  62 

99  38 

28  55 

27  65 

24  43 

26  13 

29  50 

28  75 

27  25 

25  12 

26  .. 

30  1G 

30  12 

27  80 

20  12 

26  52 

28  35 

27  30 

25  83 

23  62 

23  10 

29  68 

29  37 

27  93 

25  .. 

26  50 

41  39 

41  33 

41  39 

39-97 

33  54 

Paris  (roux  88"). 

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 

Le  Journal  Officiel  a  publié  le  résumé  de  la  situation  des 
sucres  pendant  les  dix  premiers  mois  dé  la  campagne  1904-05 
(1"  septembre  au  30  juin)  d'après  les  constatations  du 
service  des  douanes  et  celui  des  contributions  indirectes.  ■ 

En  voici  les  chiffres  principaux,  comparés  à  ceux  de  la 
période  correspondante  de  la  campagne  précédente  : 

1903-04  1904-05 


Reprises  

Production  

Importations  

Entrées  de  sucres  libérés  d'impôt 

Total  des  ressources  

Consommation  

Fabrication  des  bières  

Alimentation  du  bétail  

Sucres  des  mélasses  

Exportations   

Expéditions  de  sucres  libères  d'im 

pôt  .•  

Préparations  sucrées  exportées  . . , 
Pertes  matérielles  et  autres  dé 

charges   

Total  du  mouvement  

Stock  au  30  juin  

contre,  au  31  mai  


Tonnes  exprimée 
564.736 
725.919 
70.593 


1.861.248 
594.418 


11.646 
181.935 


s  en  raffiné 
453.437 
561.713 

68.042 
4.752 

..087.944 
455.216 
48 
4 

8.897 
187.-;  58 


Différence  au  30  juin  . 


» 

96 

2.226 

2.587 

43 

1 

790.268 

654.607 

570.980 

433.337 

635.533 

477.738 

—  64.553 

—  44.401 

Durant  le  mois  dernier,  la  consommation,  y  compris  les 
acquittements  des  obligations  d'admission  temporaire,  a  été 
de  40.782  tonnes,  au  lieu  de  58.777  en  juin  J.904;  le  total  du 
mouvement  n'a  atteint  que  57.457  tonnes  contre  79.422.  Le 
stock  a  diminué  d3  seulement  44.401  tonnes  au  lien  de 
64.553. 

Cette  statistiqu  est  cependant  plus  favorable  qu'on  ne 
l'escomptait;  on  s'attendait,  en  effet,  à  une  diminution  beau 
coup  moins  importante  du  stock. 

C'est  à  ce  fait  qu'il  faut  attribuer  la  reprise  qui  s'est  pro- 
duite ces  jours-ci  sur  notre  marché  -  des  sucres  blancs  B°  3, 
où  If  livrable  courant  du  mois,  tombé  à  29  50  à  la  veille  des 
fêtes,  est  remonté  à  30  75. 

Il  est  vrai  que  ce  relèvement  a  été  facilité  par  les  meilleurs 
avis  des  marchés  étrangers,  sur  lesquels  notre  Bourse  a  ré- 
glé, tous  ces  derniers  temps,  son  attitude. 

Cet  arrêt  du  mouvement  rétrograde  est-il  définitif?  Beau- 
coup de  personnes  en  doi'tont  et  les  sceptiques  prétendent  que 
la  baisse  reprendra  bien  tôt  ses  droits.  Ceux-ci  sont  convaincus 
que  la  chute  des  prix,  provoquée  par  la  diminution  de  la  con- 
sommation et  les  perspectives  satisfaisantes  de  la  future  ré- 
colte des  betli'ravos  en  Europe,  sera  beaucoup  plus  rapide  et 
peut-être  aussi  exagérée  (pue  la  hausse  déterminée  par  le  défi- 
cit de  la  dernière  production. 

On  a  coté  en  clôture  : 


Blanc  n°  3  : 
Courant . . . 

Août  

4  d'octobre 


i  premiers 


6  juillet 

12  juil. 

20  juil 

32  37 

29  62 

30  02 

32  50 

29  87 

30  87 

29  87 

29  .. 

29  50 

30 

2!)  37 

30  .. 

28  .. 

25  87 

26  75 

Roux  88"  disponible  

Los  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 
Les  prix  des  raffinés  n'ont  pas  varié  :  pains  65  fr. 
66  fr.,  les  100  kilos,  suivant  marqués,  aux  usines. 


50  à 


Vins.  —  Les  renseignements  recueillis  par  le  Ministère  de 
l'Agriculture  sur  la  situation  des  vignobles,  au  15  juin,  sug- 
gèrent au  Moniteur  vinicole  les  réflexions  suivantes  : 

«  D'après  les  calculs  que  nous  avons  établis  sur  les  plus 
fortes  récoltes  obtenues  dans  chaque  département  depuis  dix 
ans.  le  rendement  maximum  du  vignoble  pourrait  atteindre 
77  millions  d'hectolitres.  Si  nous  considérons  que  ce  rende- 
mont  correspond  à  la  note  100,  nous  en  déduisons  que,  le 
15  juin  dernier,  les  professeurs  d'agriculture  estimaient  que 
le  vignoble  permettait  d'espérer  une  vendange  représentant 
environ  60  millions  d'hectolitres  ;  la  moyenne  de  leurs  cotes 
ressort,  en  effet,  à  80. 

Ce  chiffre  nous  parait  trop  élevé,  il  dépasse  assez  sensible- 
ment l'évaluation  que  nous  donnions  nous-mêmes  aussitôt 
après  la  floraison,  le  11  de  ce  mois.  A  cette  dernière  date, 
nous  avions  pu  tenir  compte  des  dommages  causés  dans  les 
départements  méridionaux  par  le  mildew,  depuis  un  mois. 
Nous  sommes  d'ailleurs  surpris  de  voir  le  processeur 
d'agriculture  de  l'Hérault  accorder  à  son.  département,  pour 
1905,  une  note  supérieure,  de  10  points  à  celle  qu'il  lui  avait 
attribuée  l'année  dernière,  soit  80  au  lieu  de  70.  » 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 


Villes 


Le   Havre  ÇBuenos- 
AyresensuiutTOOk. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (   d°    )  le  kil. 


22  juin 
1905 


Fr. 
177  50 

5  52 
5  17 


29  juin 
1905 


Fr. 

182  .  .- 


5  47 
5  17 


6  juil. 
1905 


Fr. 
185  . 


5  47 
5  17 


t::  juil. 
1905 


Fr. 
183  50 


5  40 
5  15 


20  juil. 
1905 


Fr. 
190  . 


5  50 
5  15 


A  Londres,  la  quatrième  série  d'enchères  de  laines  colo- 
niales de  l'année  1905,  qui  s'était  ouverte  le  4  courant,  a  été 
clôturée  le  14. 

Sur  le  total  de  119.000  balles  disponibles  pour  ces  ventes, 
108.000  ont  changé  de  mains  ;  l'Angleterre  en  a  prélevé 
02.000;  le  Continent  39.000  et  les  Etats-Unis  7.000.  Il  est 
i*esté  11.000  balles  qui  seront  représentées  aux  prochaines 
enchères,  lesquelles  commenceront  le  19  septembre. 

La  compétition  entre  les  divers  acheteurs  a  été'  très  vive. 
Toutefois,  durant  les  derniers  jours,  la  demande  de  l'Amé- 
rique en  laines  croisées  a  fléchi  et,  de  ce  fait,  les  prix  de  ces 
sortes  ont  reperdu  tout  ou  partie  de  leur  avance. 

Comparés  à  ceux  de  la  série  précédente,  le  prix  des  laines 
mérinos  accusent  des  plus-values  variant  de  6  à  7  1/2  0/0. 
Les  belles  croisées  ont  conservé  leur  gain  initial  de  5  0/0  ; 
les  sortes  grossières  se  sont  inscrites  finalement  en  hausse 
de  10  0/0:  quant  aux  qualités  moyennes,  elles  se  retrouvent 
au  même  niveau. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne  de  1.016  kil.  048) 


Metau* 


Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois  — 
Plomb  anglais  :  ilisp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible.  •  ■ 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 


22  juin 
1905 

29  juin 
1905 

6  juil. 

mi 

13  iuii. 

1905 

20  juil. 
1905 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

t  sh.  a 

i  sh. 

d  ' 

£  sh.  d. 

65  17  6 

65  W 

3 

66    ■  • 

C6  2 

6 

66  17  6 

65  n  6 

65  17 

ti 

66  1  3 

66  6 

3 

67  a  6 

139  g  . 

139  13 

m  5  . 

1 13  l-1 

6 

145  10  . 

13"!  15 

138  10 

139  6  . 

142  12 

6 

144  15  • 

13  6  3 

13  15 

13  15  ■ 

14  . 

14    .  . 

13   -  - 

13  8 

9 

13  10  7 

13  15 

13  16  3 

23  13 

6 

21   .  • 

24  2 

è 

2V  1  3 

45  6 

45 

6 

45  6 

45 

4 

45  3 

Cours  officiels  des  Métaux  à  Paris 

(Les  100  kilos  à  l'acquitté)      8  juil.  15  ju 

Fr.  Fr. 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires                  171  ..  171 

—  Chili,  1'"  marques                         178  178 

—  en  i'ingots  et  plaques  de  laminage      177  75  L78 

—  en  lingots  propres  au  laiton              180    .  lsii 

—  en  cathodes                                    183  ..  168 

Étain  Bunka                                             3S1  25  3-'0 

Plomb,  marques  ordinaires                          89  50  40 

Zinc  de  Silésie    .  ,,  ■                                65  75  65 

Xavier  Gikakdot. 


il. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Allemagne 


H'i 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  le  10  juillet  1905. 

La  hausse  des  valeurs  industrielles.  —  Le  marché  monétaire.  — 
L'emprunt  japonais.  —  Les  grandes  banques  et  les  grandes  indus- 
tries. 

Gomme  le  constatait  un  de  nos  confrères,  nous 
avons,  en  ce  mois  de  juillet,  la  répétition  exacte  de  ce 
qui  s'était  passé  en  juillet  de  l'année  dernière  :  une 
Bourse  désertée  à  cause  de  la  chaleur,  et,  malgré  cela, 
un  boom  sur  les  valeurs  métallurgiques  et  charbon- 
nières, où  la  Harpencr  semblait  mener  cette  fois  le 
mouvement.  Certaines  actions  de  ce  compartiment  ont 
bénéficié,  en  une  quinzaine,  d'une  hausse  de  20  à  25  0/0. 
La  spéculation  a  certainement  la  plus  grande  part  dans 
ce  mouvement.  Fusion  de  grandes  entreprises  et  rachat 
par  l'Etat  !  Elle  abuse  de  ces  nouvelles  qu'elle-même  a 
lancées.  Elle  trouve  le  terrain  d'autant  mieux  préparé 
et  plus  propice  à  son  travail  de  hausse,  que  la  situation 
des  métallurgies,  ainsi  que  des  charbonnages,  apparaît 
en  général  comme  satisfaisante.  Les  usines  sont  toutes 
bien  occupées  et,  dans  la  dernière  quinzaine,  ont  reçu 
des  commandes  assez  importantes  de  l'étranger. 

Mais,  au  fond  de  ce  mouvement,  on  trouve  toujours 
l'espérance  du  rachat  de  quelques  grandes  entreprises 
par  lEtai.  On  sait  que,  malgré  son  premier  échec  dans 
l'affaire  de  la  Hibernia,  le  Gouvernement  poursuit  avec 
plus  de  ténacité  que  jamais  sa  politique  de  participa- 
tion directe  aux  grandes  entreprises  industrielles  du 
pays,  ou,  pour  parler  plus  exactement,  de  la  nationali- 
sation de  la  grande  industrie  ;  c'est  le  Gouvernement 
lui-même  qui  a  lancé  dans  la  presse  la  question  du 
rachat  de  toutes  les  lignes  ferrées  de  l'Empire  et  de 
leur  fusion  avec  les  si  prospères  chemins  de  fer  prus- 
siens. Les  Etats  particuliers  vont  certainement  résister 
contre  ce  projet  où  ils  voient  une  dernière  atteinte  à 
leur  indépendance  et  une  nouvelle  intrusion  du  Gou- 
vernement impérial  dans  la  gestion  de  leurs  affaires 
particulières  ;  mais  l'Empire  viendra  à  bout  de  ces 
résistances  partielles.  Le  Gouvernement,  dans  un  ave- 
nir plus  ou  moins  rapproché,  sera  le  propriétaire  de 
toutes  les  voies  ferrées  de  l'Empire  ainsi  que  des 
grandes  extractions  de  houille...  et  peut-être  des  mé- 
tallurgies. 

Vous  connaissez  déjà  le  grand  succès  qu'a  eu,  en 
Allemagne,  le  dernier  emprunt  japonais.  Toute  la  haute 
banque  y  a  participé,  même  les  établissements  de  cré- 
dit qui  avaient  figuré  dans  le  consortium  du  dernier 
emprunt  russe;  on  n'est  pas  plus  éclectique.  Quant  au 
public;  il  a  souscrit  en  masse.  Il  est  déjà  établi  que  les 
souscriptions  du  public  allemand  dépassent  de  beau- 
coup les  souscriptions  anglaises  et  américaines.  Il  est 
à  prévoir  encore  que  les  marchés  anglais  et  américain 
ont  maintenant  une  telle  abondance  de  papier  japonais 
qu'ils  vont  en  faire  refluer  beaucoup  chez  nous. 

La  presse  russe  a  marqué  du  dépit  du  succès  de  cet 
emprunt  japonais.  Certains  grands  journaux  russes 
reprochent  au  Gouvernement  allemand  de  n'avoir  rien 
fait  pour  arrêter  cette  manifestation  japonophile. 
D'autres  vont  plus  loin  et  affirment  que  le  Gouverne- 
ment impérial  a  encouragé  cette  opération,  le  prince 
Arisugawa,  à  son  passage  à  Berlin,  ayant  réussi  a 
rendre  tout  le  monde  favorable  à  l'emprunt. 

Comme  il  fallait  s'y  attendre,  après  cette  opération, 
les  disponibilités  monétaires  apparaissent  un  peu 
moins  abondantes.  On  ne  saurait  encore  parler  d'un 
resserrement  monétaire,  mais  la  grande  réserve  des 
donneurs  permet  déjà  d'entrevoir,  dans  un  avenir  pro- 
chain, une  légère  élévation  du  taux  de  l'escompte.  La 
Seekandlunif,  bien  qu'elle  compte  sur  d'importantes 
rentrées,  vers  la  fin  du  mois,  met  une  grande  prudence 
dans  ses  avances. 

L'escompte  libre  s'est  élevé,  au  commencement  de  la 


semaine,  jusqu'à  2  3/8  0/0.  L'argent  au  jour  le  jour  a 
été  de  2  1/8  0/0  à  3  0/0.  La  Seehandlung  a  donné  de 
l'argent,  au  20  septembre,  à  2  1/4  0/0. 

L'activité  du  travail  des  banque-,  esj  satisfaisant. 
On  signale,  cette  semaine',  plusieurs  fusions  «l'impor- 
tantes banques  provinciales.  On  signale  surtout  la 
participai  ion  toujours  plus  étroite  des  grandes  ban- 
ques berlinoises  aux  grandes  industrie-.  [es 
cours  des  actions  de  nos  instituts  de  crédit  ont-ils 
monté,  à  la  Bourse,  parallèlement  aux  cours  des  ac- 
tions des  industries. 

Je  vous  ai  déjà  parlé  des  efforts  faits  par  tous  les 
Etats  de  l'Empire  pour  arriver  à  une  réforme  commune 
des  finances.  On  en  vient  peu  à  peu  à  des  résultats. 
C'est  ainsi  que  les  Etats  se  sont  déjà  mis  d'accord  sur 
la  refonte  de  l'impôt  sur  la  bière;  mais  rien  n'a  encore 
été  décidé  quant  à  la  création  d'un  impôt  d'empire  sur 
les  successions.  Toutefois,  on  espère  pouvoir  soumettre 
au  Conseil  fédéral  un  projet  de  réformes  complet  et 
approuvé  par  les  ministres  des  finances  des  divers 
Etats.  On  croit  aussi  pouvoir  présenter  au  Reichstag 
avant  Noël,  ou  dès  la  nouvelle  année,  le  projet  de  loi 
sur  la  flotte. 


«  et  Financières 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  ,  

PASSIF  (milliers  de  mai  lis) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue . . 
Divers  


1905 


1904 


15  juill. 

Dif.7  juill. 

15  juill. 

Dir.7  juill. 

914.030 

+  27.969 

912  031 

+  37.205 

27.155 

+  1.442 

26.163 

+  1.283 

26.079 

+  7.830 

30  363 

-1-  9.365 

920.942 

—100-371 

785.491 

-  83- 794 

62.978 

-  28.520 

66.092 

-  22.733 

53.572 

+  8.886 

104-725 

-  34.204 

77.969 

-  4.992 

102  058 

-  5.372 

180. 000 

non  mod. 

150.000 

non  mod. 

64.814 

non  mod. 

51.614 

non  mod. 

1.348. 879 

-  89.354 

1.296.147 

-  93.138 

527.777 

+  1.051 

505.242 

-  5-383 

21. 275 

+  547 

23.920:+  272 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille  | 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 

de 
l'esc. 

0/0 

1.123 

1.228 

723 

825 

59 

+  428 

3 

31  »   

1.073 

1.273 

622 

890 

70 

+  311 

7  juin...   

1.077 

1.251 

607 

852 

65 

+  341 

» 

15  »  

1.093 

1.228 

660 

849 

73 

+  390 

23  »   

1.087 

1258 

663 

881 

68 

+  357 

30  »   

951 

1-555 

519 

1.135 

183 

—  99 

946 

1.438 

527 

1-021 

92 

+•  22 

15  »   

974 

1-349 

528 

921 

63 

+  148 

» 

Le  Produit  des  Droits  sur  le  Sel  de  1893  à  1902 

Produit  des  droits 


Années  fiscales 
commençant  le  1"  avril  intérieurs 


de  douane 


Total 
des  droits 
perçue 


Milliers  de  marks) 

1893   44.366.5  2.149.6  46.510.1 

1894   45.414.9  2.095.7  47.51U.G 

1895   46.585.9  2.231.0  48.817.5 

1896    47.400.8  2.057.9  49.458.7 

1897.....   48.009.7  2.079.6  50.089.3 

1898   48.348.6  2.0(10.1  50.408.7 

1899   49.988.5  2.074.4  52.062.9 

1900   49.695.3  2.156.6  51.851.9 

1901   49.662.4  2.349.0  52.011.4 

1902   51.463.4  2.361.1  53.824.5 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Angleterre 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  20  juillet  1905. 

Séance  de  fermeté.  Malgré  quelques  réalisations  qui  se 
sont  produites  vers  le  milieu,  ou  a  fini  eu  tendances  soutenues. 

Les  fonds  allemands  et  étrangers  sont  restés  fermes. 

Les  valeurs  financières  et  industrielles  et  les  actions  des 
Chemins  de  fer  sont  très  soutenues. 

On  a  enregistré  une  nouvelle  hausse  sur  les  actions  des 
métaliurgies  et  des  charbonnages. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  90  30;  Extérieure  91  25  ;  Lom- 
bards 18  20.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  19  juillet  1905. 

Le  marché.  —  La  situation  du  Trésor.  —  Les  finances  nationales.  — 
Mines  de  charbon  achetées  par  un  syndicat  allemand.  —  Retrait 
du  projet  de  loi  sur  la  réforme  électorale. 

Les  disponibilités  sont  restées  abondantes,  aussi  le 
taux  du  loyer  a-l-il  sensiblement  baissé  pour  les  prêts 
à  échéance  relativement  rapprochée  ;  ces  taux  sont  dus 
d'abord  aux  demandes  d'or  qui  continuent  à  venir  de 
France;  à  la  probabilité  que  le  Trésor  devra  pro- 
céder à  une  émission  de  Bons,  au  t'ait  que  la  Banque 
d'Angleterre  devra  accumuler  pas  mal  de  capitaux 
en  vue  du  remboursement  de  14.000.000  de  livres  ster- 
ling de  Bons  de  l'Ecbiquier  et  enfin  au  fait  que  New- 
York  va  prendre  de  l'or  en  quantité  assez  appréciable. 

Dans  les  conditions  actuelles  il  n'est  pas  possible  de 
faire  de  prévisions  certaines  sur  l'état  du  marché  pen- 
dant deux  ou  trois  mois.  Cependant,  selon  les  appa- 
rences, il  y  a  lieu  de  croire  à  la  possibilité  du  maintien 
de  l'aisance  monétaire. 

Depuis  le  1er  avril," début  de  l'année  fiscale  1905-1906, 
les  recettes  du  Trésor  se  sont  élevées  à  33.292.000 
Livres  sterling  et  les  dépenses  à  40.296.000  liv.  st.,  lais- 
sant ainsi  un  déficit  de  7.004.000  liv.  st.  Cette  diffé- 
rence a  été  comblée,  en  majeure  partie,  par  l'émission 
de  6.400.000  liv.  st.  de  Bons  du  Trésor. 

Malgré  cela,  on  estime  que  les  disponibilités  actuel- 
les, qui  sont  de  4  millions  de  livres  sterling  environ, 
seront  suffisantes  pour  faire  face  au  service  de  Tréso- 
rerie sans  créer  de  nouveaux  emprunts  jusqu'à  fin 
septembre  prochain,  époque  à  laquelle,  toutefois,  il  est 
probable  que  le  Trésor  devra  faire  plusieurs  émissions 
pour  couvrir  les  dépenses  importantes  qu'il  aura  à 
effectuer,  ainsi  que  pour  rembourser  les  traites  arri- 
vant à  échéance  au  mois  de  décembre. 

Une  Commission  parlementaire,  comprenant  des 
membres  des  deux  Chambres,  vient  d'être  nommée 
pour  étudier  les  mesures  propres  à  rendre  le  fonds 
d'amortissement  effectif  et  pour  rechercher  jusqu'à 
quel  point  la  suspension  de  ce  service  a  agi  sur  les 
cours  des  Consolidés. 

L'amortissement  de  la  Dette  publique  est  fait  au 
moyen  des  sommes  inscrites  au  budget  et,  s'il  y  a  lieu, 
avec  les  sommes  provenant  des  excédents  budgétaires. 

Il  ressort  des  chiffres  qui  ont  été  maintes  fois  pu- 
bliés que,  pendant  la  période  de  quatre  ans  qui  a  pré- 
cédé la  guerre,  28  millions  de  livres  sterling  avaient 
été  consacrés  aux  amortissements  dans  les  divers  bud- 
gets ordinaires  ;  que  pendant  la  guerre  161  millions  de 
livres  sterling  ont  été  dépensées  sur  des  emprunts 
(dont  22  millions  pour  les  constructions  navales  et  ies 
travaux  militaires  et  139  millions  pour  la  guerre)  et 
que,  depuis  trois  ans  que  la  guerre  a  cessé,  aucun 
amortissement  n'a  été  effectué  ;  bien  au  contraire, 
1.693.000 livres  sterling  de  dépenses  ont  été  couvertes 
par  des  augmentations  de  la  Dette  publique. 

On  sait  que  cette  situation  peu  favorable  a  affecté  le 
prix  des  Consolidés.  En  1896,  les  achats  faits  au  moyen 
des  fonds  consacrés  aux  amortissements  avaient  été 
très  importants  et  avaient,  grâce  aux  demandes  des 


caisses  d'épargne  postales,  fait  monter  les  coursa 
113  7/8;  dès  1899,  le  ralentissement  de  ces  rachats  a 
provoqué  une  baisse  des  cours  qui  a  ramené  les  prix 
des  Consolidés  successivement  à  91  et  85  et,  actuelle- 
ment, ces  cours  ne  peuvent  dépasser  90,  malgré  les 
conditions  monétaires  favorables  et  quoique  le  faux  de 
la  Banque  d'Angleterre  soit  de  21  2  0/0  seulement. 
Mais  le  Parlement,  dit  le  Slatist,  ne  s'est  pas  encore 
rendu  compte  combien  la  situation  était  grave,  ni  jus- 
qu'à quel  point  le  préjudice  porté  à  la  nation  par  la 
mauvaise  administration  des  finances  est  considérable  ; 
s'il  l'eût  compris,  il  eiït  sans  doute  protesté  beaucoup 
plus  énergiquemènt,  lors  de  la  discussion  du  budget, 
contre  les  débours  couverts  par  les  fonds  d'amortisse- 
ment. Le  budget  en  cours  prévoit  que  la  totalité  des 
sommes  affectées  aux  amortissements  atteindront  10 
millions  de  livres  sterling,  alors  que  les  dépenses  de 
capital  sont  évaluées  à 9  millions;  dans  ces  conditions, 
si  les  dépenses  étaient  supérieures  aux  recettes,  ce  qui 
est  possible,  le  solde  de  1  million  ne  serait  plus  dispo- 
nible pour  le  remboursement  de  la  dette. 

En  résumé,  conclut  notre  confrère,  il  ressort  de  ce 
qui  précède  que  le  Gouvernement  n'a  rien  fait  pour 
accroître  le  capital  de  la  nation  et  qu'il  ne  pourra  rien 
faire  dans  ce  sens  avant  trois  ans  d'ici. 

Une  affaire  qui  passionne  en  ce  moment  toute  l'An- 
gleterre et  qui  préoccupe  le  Parlement  est  la  vente  à 
un  syndicat  allemand  de  mines  de  charbon  situées 
dans  le  pays  de  Calles,  cette  mine  d'une  superficie  de 
6.000  acres  a  été  payée  6.2Û0.L00  fr.  On  conçoit  facile- 
ment l'émoi  causé  par  cette  nouvelle,  car  les  charbons 
du  pays  de  Galles  sont  la  source  de  la  mobilité  navale 
du  Royaume-Uni  et  l'un  des  avantages  naturels  lui  as- 
surant la  suprématie  sur  mer. 

Nous  avons  annoncé  la  semaine  dernière  que  M.  Bal- 
four  avait  déposé,  sur  les  bureaux  de  la  Chambre  des 
communes,  un  projet  relatif  au  remaniement  des  cir- 
conscriptions électorales;  il  vient  de  le  retirer.  On  ne 
connaît  pas  bien  les  motifs  qui  ont  déterminé  le  chef 
du  Cabinet  à  prendre  cette  détermination,  mais  on 
croit  qu'il  craignait  que  l'opposition  ne  fut  trop  vive, 
surtout  de  la  part  des  Irlandais  auxquels  on  enlevait 
22  sièges.  On  dit  que  M.  Balfour  compte  présenter  son 
projet  à  la  saison  prochaine. 


Billets  créés 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

20  juillet  1905 

Département  des  opérations  d'émission 
passif        Liv.  st. 
....    34  931.000 


Total   54  937.000 


ACTIF  Liv.  st. 

Dette  fixe  de  i'Etaf...  11. 013. 1C0 

Rentes  immobilisées.  7.434-900 

Or  monnayé  et  lingots  36-487.000 

Total   54.937.0C0 


Département  des  opérations  de  banque 


passif  Liv.  st. 

Capital  social   14.553-000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3- 377  000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   10-737. 000 

Comptes  particuliers.  44.339.000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  103.000 


Total. 


73.137  000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   16  752  000 

Porte  feui  Ile  e  t  avances  29 . 643  -  000 

Billets  en  réserve   2i.94S.000 

Or  et  argent  monnayés  1.7ns. 000 


Total   73.131-000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitras  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 
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L'Amortissement  de  la  Dette  publique.  —  Voici  les 
sommes  consacrées  a  l'amortissement  de  la  Dette  publique 
pendant  les  onze  dernières  années  : 


Amor-  Excédent    Total  affecté 
tissemeut  desdépenses     au  rem- 
Années            prévu  ou  des  boursement 
au  budget  recettes       de  la  Dette 

(Eu  milliers  de  livres  sterling) 

1905-1906                  8.428  -f      422      +  8.8.r>0 

1904-11)05                   7.445  +    1.414      4-  8.859 

190M904                  6.510  —   5.415  36  +  1.005 

1902-H03                  5.750  —  32.932      —  "27.182 

1901-1902                  1.102  —  52.524  —"51.422 

1900-1901                   1.149  —  53.207  —'52.058 

1899-1000                   5.802  —  13.882      — *  8.080 

1898-189^                  7.577  +      186      +  7.763 

1897  1898                  7.260  4-   3.678      +  11.038 

1896-1897  -..        7.221  +   2.473      +  9.694 

18ÎI5-1896                  7.139  +   4.209      +  11.348 


(*)  Ces  déficits  ont  été  couverts  par  des  emprunts. 

A  ces  chiffres,  il  faut  opposer  ceux  relatifs  aux  sommes 
•dépensées  pour  la  défense  nationale  figurant  au  compte 
-capital  : 

Amortisse- 
Dépenses         ments  Dépenses 
Années  de       prélevés  sur  les  nettes 

capital         recettes       de  capital 


(En  milliers  do  livres  sterling] 


1903-1906 

9.UU0 

1.570 

7. 430 

8.069 

1.310 

6.769 

1903-lS.Oi 

7.305 

1.007 

6.298 

190M903 

6.876 

768 

6.108 

1901-1902 

7.548 

548 

7.000 

190(1-1901   

4.914 

414 

4.500 

4.847 

336 

4.511 

1>î98-1899 

6.103 

273 

5.823 

1897-18S8 

2.  r.51 

370 

2.381 

1896-1897  

1.824 

2  il 

1.6  3 

1895-U96 

2.090 

172 

1.918 

De  sorte  que  les  sommes  réellement  amorties  ont  été  les 
-suivantes  :  , 
Budget     Accroissement  Sommes 
ordinaire,    net  de  la  Dette,  totales 


Années  sommes  budget  consacrées  à 

amorties  extraordinaire  l'amortiss1 

(En  milliers  de  livres  sterling) 

1903-  1906   +   8.850  —   7.430  +  1.420 

1904-  1905   +   3.859  —   6.7b9  +  2.090 

1903-1904   +   1.095  —   6.298  —  5.203 

1902-1903   —  27.182  —   6.iô8  —  33.290 

1901- 19o2   —51.422  —   7.000  —  58.422 

1901-1901    —  52.058  —    4.500  —  56  558 

1899-ly00   —   8.080  —   4.511  —  12.591 

1898-1899   +   7.763  -   5.828  +  1.935 

1897-1898.....  +  11.038  -   2.381  +  8.657 

189S-1897    -+-   9.694  —    1.603  +  8.091 

1895-1896   +  11.348  —    1.918  +  9.430 


Constructions  navales.  —  Le  rapport  trimestriel  du 
Lloi/J,  fait  ressortir  les  progrès  accomplis  par  les  chantiers 
-<le  construction  du  Royaume-Uni  pendant  le  21  semestre.  11 
y  avait  en  construction,  fin  juin,  en  dehors  des  vais- 
seaux de  guerre,  472  navires  d'un  tonnage  total  de  1.301.457 
tonnes  ou  308.360  tonnes  de  plus  qu'au  30juiu  1904. 

Voici  le  détail  par  catégories  des  navires  en  construction 
fin  juin  1004  et  1905  : 

 Navires  en  construction  

31  juin  1905  31  juin  1904 

Nombre   Tonnage    Nombre  Tonnage 


Navires  à  vapeur: 

(Tonnes 

.  (Tonnes 

anglaises) 

anglaises) 

440 

1.296.066 

355 

982.644 

1 

3x0 

4 

704 

Bois  et  composés  . . . 

1 

220 

o 

310 

Total  

442 

1.296.606 

361 

983.658 

Navires  à  voiles  : 

18 

3.591 

15 

7.730 

Fer  .  

Bois  et  composés  . . . 

12 

1.260 

16 

1 .  7d0 

Total  

30 

4.851 

31 

9.430 

472 

1.301.457 

392 

993.088 

L'augmentation  des  constructions  en  coure  est  de  50.000 
tonnes  comparativement  au  .11  mars  1905.  A  Glasgow,  le 
tonnage  en  cours  de  construction  est  de  269.656  tonnes;  ;ï 
Oreenock,de  109.161  t.;  à  Newcastle,  de  250.018  t.  et  à  Belfast, 
de  208.525  t.;  à  Barrow,  Maryport  etWorkington,  il  n'y  avail 
en  construction  que  2.580  tonnes,  contre  18.650  fin  mars  1905. 

Ci-dessous,  nous  donnons  le  tonnage  en  construction  au 
31  juin  1905,  1904  et  1903  des  trois  nations  suivantes  : 

Tonnage  en  construction 
  au  80  juin  

lTîôri    "~~loo4        1903  ~ 

(En  tonnes) 

Etats-Unie   35.682     122.389  191.431 

Allemagne   227  216     124.574  133.223 

France   60.005      83.280  115.737 

En  France  et  aux  Etats-Unis,  la  diminution,  comparative- 
ment à  1904  est  très  sensible,  tandis  qu'en  Allemagne  on 
constate,  au  contraire,  un  renouveau  d'activité.  Les  travaux 
en  cours,  dans  ces  trois  pays,  ne  représentent  que  le  quart 
du  tonnage  en  construction  au  Royaume- (Tni  au  lieu  d'un 
tiers  il  y  a  un  an. 


Courriel"  «le  la  Bourse  de  Londres 


,  Londres,  20  juillet  1905. 

I  c  Stock-Exchangc  est  irrégulier  depuis  quelques  jours  ; 
on  parait  être  inquiet  au  sujet  de  la  paix  en  Extrême-Orient  : 
on  craint  que  la  cessation  des  hostilités  soit  reculée  indéfini- 
ment ;  on  ne  sait  d'ailleurs  rien  de  précis  au  sujet  des  pour- 
parlers. 

Les  Consolidés  finissent  à  90  1/8  contre  90  7/16. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  bien  tenus.  L'Italien 
i  0/0  est  à  104  1/4;  l'Extérieure  Espagnole  finit  à  10  1/4,  et 
le  Turc  unifié  4  0/0  est  calme  à  è8  1/2. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  calmes,  et  les  cours  res- 
tent bien  tenus.  L'Argentin  S  O/O  1886  est  à  101  1/4,  et  le 
Funding  à  101  5/8.  Le  Brésil  5  0/0  est  ferme  à  100  3/4. 

Les  Chemins  anglais  sont  plus  faibles. 

Les  Chemins  américains  ont  été  assez  bien  tenus  mais 
sans  rien  d'excessif. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est.  à  156  1/8;  VErie  à  48  ./.,  et  le 
Louisville  à  153  1/4  ;  VAtchison  à  88  5/8,  et  le  Norfolk 
à  89  1,8. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  19  juillet  1905. 

La  situation  politique  de  la  Hongrie.  —  Le  rachat  des  chemins  de 
fer.  —  Le  marché  monétaire  el  financier.  —  Les  industries  du  fer. 
—  Les  émissions  et  fondations  de  Sociétés  dans  le  Ie*  semestre. 

Il  n'y  a  rien  de  changé  dans  la  situation  intérieure 
de  la  Hongrie.  Le  ministère  Fejervary  essaye  toujours 
de  trouver  son  équilibre  entre  la  volonté  de  l'Empereur 
qui  le  maintient  au  pouvoir  et  la  majorité  du  Parle- 
ment qui  lui  est  hostile.  Et  la  tension  croit  toujours 
entre  l'Autriche  et  la  Hongrie.  En  Hongrie  même,  la 
coalition  d'opposition  a  l'air  de  vouloir  renoncer  aux 
procédés  parlementaires  pour  prendre  une  attitude 
révolutionnaire  :  le  Comité  directeur  de  la  coalition 
vient  de  publier  un  manifeste  contre  le  Gouvernement. 
Ce  manifeste  conseille  au  peuple  de  refuser  de  payer 
l'impôt  tant  que  le  Gouvernement  du  comte  Fejervary 
continuera  à  usurper  le  pouvoir  malgré  le  voté  de  dé- 
fiance émis  par  la  Chambre. 

Le  Gouvernement  ayant  menacé,  à  son  tour,  de 
mesures  d'extrême  rigueur  ceux  qui  s'opposeraient  à 
la  rentrée  régulière  des  impôts,  on  voit  que  l'ère  des 
désordres  et  des  agitations  n'est  pas  sur  le  point  d'être 
close. 

Depuis  ma  dernière  lettre,  la  Chambre  autrichienne 
a  utilement  travaillé:  elle  a  voté  le  budget  provisoire 
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du  second  semestre  de  l'année.  Au  cours  de  la  discus- 
sion, le  Ministre  des  Finances  a  l'ait  savoir  que  l'exer- 
cice 1904  s'était  terminé  en  laissant  nn  excédent  de 
recettes  de  2'i  millions  de  couronnes,  circonstance  qsui 
avait  l'ait  renoncer  le  Gouvernement  à  négocier  de 
nouvelles  rentes,  comme  il  y  avait  été  autorisé  par  un 
vole  antérieur. 

L'on  s'est  occupé  aussi  du  rachat  des  chemins  ds 
fer  privés  par  l'Etat.  La  question  prend  corps  puisque, 
pour  certaines  lignes,  le  Gouvernement  a  déjà  t'ait  des 
offres  termes.  C'est  ainsi  qu'on  assure  qu'il  offrirait  au 
chemin  de  1er  du  Nord  une  rente  exempte  d'impôt  de 
35  millions  de  couronnes  pour  ses  lignes  et  ses  char- 
bonnages, mais  sans  les  charbonnages,  de  :!2  à  33  mil- 
Jions  1/2.  La  différence  entre  l'offre  et  la  demande  est 
de  2  millions.  Le  chemin  de  fer  du  Nord-Ouest  rece- 
vrait une  rente  de  9. 150.000  couronnes  exempte  d'im- 
pôt. 

Les  adversaires  de  tout  rachat  n'ont  trouvé  à  lui 
objecter  que  la  gestion  plutôt  médiocre  des  chemins  de 
fer  de  l'Etat.  M.  Oautsch  n'a  pas  défendu  celte  gestion  : 
il  en  a  reconnu  les  défauts,  mais  a  ajouté  qu'on  étu- 
diait précisément  d'importantes  améliorations  et  ré- ' 
formes. 

Cette  éventualité  du  rachat  des  chemins  de  fer 
jointe  aux  bonnes  nouvelles  des  récoltes  ont  donné,  en 
Bourse,  une  fermeté  inaccoutumée  aux  valeurs  de 
traction.  La  bonne  situation  des  industries  du  fer  a 
donné  une  égale  fermeté  aux  actions  métallurgiques, 
de  sorte  que  tout  notre  compartiment  des  valeurs  in- 
dustrielles a,  actuellement,  une  bonne  tenue.  Sur  le 
marché  monétaire,  la  situation  est  facile,  parce  que  les 
demandes  sont  peu  abondantes.  Néanmoins  les  dispo- 
nibilités monétaires  sont  en  quantité  sérieuse.  Sur  le 
marché,  l'escompte  libre  se  maintient  partout  un  peu 
au-dessus  de  3  0/0. 

Nous  avons  parlé  de  l'activité  qui  régne  dans  les 
métallurgies  :  le  début  du  troisième  trimestre  a  été 
très  favorable.  Les  affaires  s'annoncent  comme  devant 
être  actives,  surtout  pour 'lés  fers  bruts.  Dans  le 
deuxième  trimestre  déjà,  la  production  avait  été  supé- 
rieure de  10  0  0  à  celle  du  deuxième  trimestre  de  1904. 

Les  aciéries  sont  bien  occupées,  aussi,  autant  pour 
l'intérieur  que  pour  l'étranger  :  la  guerre  d'Extrême- 
Orient  leur  a  donné  du  travail  en  abondance. 

Le  Ministre  des  Travaux  publics  autrichiens  favorise 
ces  industries  de  son  mieux.  Il  vient  de  commander, 
pour  être  livrés  dans  l'année,  37  locomotives  et  25  ten- 
ders  d'un  prix  total  de  3  millions  de  couronnes. 

La  situation  des  charbonnages  n'apparait  pas  moins 
favorable  et  les  troublés  jiolitiques  de  la  Hongrie  ne 
semblent  pas  avoir  eu,  jusqu'à  "'présent,  de  consé- 
quences importantes  sur  les  grandes  exploitations  de 
ce  pays. 

Depuis  que  je  vous  ai  annoncé  quelles  espérances  de 
très  bonne  récolte  donnait  la  Hongrie,  est  survenue 
dans  plusieurs  districts  une  sécheresse  qui  a  causé  des 
dégâts  assez  sérieux  et  qui  va  diminuer  le  rendement 
de  façon  notable.  L'ensemble  restera  néanmoins  satis- 
faisant. 

On  vient  de  publier  la  statistique  des  émissions  et 
fondations  de  Sociétés,  en  Autriche-Hongrie,  pendant 
le  premier  semestre  de  l'année. 

Les  fondations  de  Sociétés  nouvelles  accusent  un 
capital  social  total  de  92  millions  do  couronnes,  ce  qui 
ne  dénote  pas  une  bien  grande  activité.  Les  émissions 
totales  du  premier  semestre  ne  dépassent  guère 
130  millions  de  couronnes. 

Ces  chiffres  ne  donnent  guère  l'espoir  de  voir  cesser 
bientôt  le  marasme  économique  qui  pèse  sur  le  pays. 


Les  Chemins  de  fer  de  l'Etat   austro-hongrois  en 

1904.  —  Le  Ministère  des  Chemins  de  tel  vient  ds  publier 
la  Btatistiquè  commerciale  et  financière  des  Chemins  de  fer 
de  l'Etal  austro-hongrois  en  1404. 

Les  ligues  qui  avaient,  à  la  lin  de  1908,  une  longueur  de 
12.170  kilomètres,  ont  gagné  18.")  kilomètres  en  1!H)4,  soil 
12.855  kilomètres. 


Il  a  circulé,  en  1904,  1.504.457  convois  représentant  70  mil- 
lions 9Q1.9Q5  kilomètres. 

Les  recettes  d'exploitation  se  sont  élevées  à  289.221.000 
couronnes,  soit  une  augmentation  de  3.2  0/0  sur  l'année  pré- 
cédente. Le  transport  des  marchandises  proprement  dites 
ligure  dans  ce  total  pour  174.804.24:1  couronnes. 

L'excédent  des  recettes  d'exploitation  sur  les  dépenses 
d'exploitation  a  été  de  80.176:000  couronnes,  contre  78.873.000 
couronnes  dans  l'année  1903. 

Les  bénéfices  de  1904  représentent  un  intérêt  de  2.48  0/0  du 
capital  engage. 

Les  Recettes  publiques  de  la  Hongrie  dans  le  pre- 
mier trimeptre.  —  Les  recettes  publiques  du  premier  tri- 
mestre de  l'année  1905  accusent  une  sensible  diminution  en 
comparaison  de  celles  du  même  trimestre  de  l'année  pré- 
cédente. 

Les  recettes,  qui  ont  été  de  267  millions  de  couronnes,  ont 
baissé  de  prés  de  5  1/2  millions  Les  dépenses  publiques,  ijui 
se  sont  élevées  dans  la  même  période  à  307  millions  de  cou- 
ronnes, accusent,  au  contraire,  une  augmentation  de  2  1/2 
millions;. 

Le  premier  trimestre  de  l'exercice  hongrois  clôture  donc 
avec  un  déficit  de  42  millions  de  couronnes;  dans  la  même 
période  de  1904,  le  déficit  n'avait  été  que  de  34  millions  de 
couronnes. 

Il  convient  d'ajouter  que  les  premiers  trimestres  des  exer- 
cices hongrois  sont  presque  toujours  déficitaires.  En  au- 
tomne, avec  le  secours  du  produit  des  récoltes,  l'équilibre  se 
rétablit  presque  toujours. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  19  juillet  1905. 

Bourse  assez  mal  disdosce.  surtout  sur  les  nouvelles  de 
Hongrie  :  les  actions  des  chemins  de  fer  de  l'Etat  et  de  l'Al- 
pine sont  particulièrement  déprimés. 

La  faiblesse  a  persisté  dans  tous  les  compartiments  jus- 
qu'à la  lin  de  la  séance. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  057  . .  ;  les  Lombards, 
80  . .  ;  la  Laenderbauk,  448  50;  les  Chemin."  de  fer  autri- 
chiens, 668  50  ;  l'Alpine,  523  . .  ;  Clôture  lourde. 


BELGIQUE 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Belgique.  —  Pensant  les 

six  premiers  mois  de  l'année  1905,  les  importations  totales 
en  Belgique  se  sont  élevées  à  1.39/ .6)9.000  fr.,  représentant 
un  poids  de  8. 893. 817  tonnes,  contre  8.522.28!  tonnes,  d'une 
valeur  de  1.327.652.000  fr.  en  1904;  il  y  a  donc  augmentation, 
comparativement  à  l'année  précédente,  de  70. 0.7. 000  fr.  ou 
5.3  0/0,  tandis  que  le  poids  a  augmenté  de  4.4  0/0.  Les  expor- 
tations ont  atteint,  pendant  les  mêmes  mois  de  l'année,  1  mil- 
liard 14.'<!87.000  fr.,  représentant  7.40.S.226  tonnes,  contre 
7.353.&80  tonnes,  d'une  valeur  de  i77.212.000  francs,  soit 
une  augmentation  de  37.075.000  fr.  ou  3.8  0/0,  tandis  que 
le  poids  montre  une  plus-value  de  0.7  0/0. 

Les  importations  ont  donc  dépassé,  pendant  les  six  pre- 
miers mois  de  l'année  1905.  les  exportations  de  383.412.000  fr., 
contre 350.440.000  fr.  en  1904,  soil  une  plus-value  pour  1905 
de  32.972.000  fr.  Quant  au  poids,  nous  remarquons,  en  1905, 
que  les  importations  ont  dépassé  les  exportations  de  1  mil- 
lion 495.621  tonnes,  contre  1.168.903  tonnes  en  1904. 

Dans  ces  clhll'res  figurent  les  quatre  pays  principaux:  l'Al- 
lemagne, l'Angleterre,  la  France  et  les  Pays-Bas,  pour  les 
sommes  suivantes,  en  milliers  de  francs  : 


Importations 

.1905 

1904 

1903 

Allemagne  

Pays-Bas  

E>  2.290 
1 18.0H4 
191 1.9  '.7 
112.922 

132.679 
111.780 
187.S.-.0 
110  6i3 

180.208 
107.486 
170  862 
113.795 

Exportations 

1905 

1904 

1903 

Allemagne  

Erance  

l'a  v  s- lias  

227. 4n7 
170".  463 
182.  MO 
119.45) 

204.884 
184.89g 
175.430 
118.202 

181.643 
181.178 
195.867 
103.959 
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Les  droits  de  douanes  perçus  pendant  les  six  premiers 
mois  de  l'année  1905  se  sont  élevés  à  27.243.797  fr.,  contre 
24.U35.o67  te.  pendant  la  même  période  de  L'année  précé- 
dente; il  y  a  donc  augmentation  de  3.208.430  fr.  on  13.3  0/0. 


Le  Mouvement  maritime  belge.  —  Pendant  Le  premier 
semestre  de  cette  année,  4.455  navires,  jaugeant  5.533.163 
tonneaux  sont  entrés  dans  les  porls  belge»,  contre  4.436  na- 
vires, jaugeant  5.490.177  tonneaux  en  1904.  Il  y  a  donc  aug- 
mentation de  0.4  0/0  sur  le  nombre  des  entrées  et  de  42. 889 
tonneaux  on  0t8  0/0  sur  le  tonnage  net.  Le  tableau  des  sorties 
correspond  à  peu  prés  entièrement  à  celui  des  entrées:  nous 
ne  relevons  une  différence  que  pour  le  tonnage,  qui  est  de 
75.032  tonneaux  ou  1.4  0/0,  supérieur  donc  de  0.6  0/0  a  celui 
des  entrées. 

Sur  ces  chiffres,  en  1905,  nous  relevons  pour  Anvers  2.950 
entrées  d'un  tonnage  total  de  4.697.478  tonneaux,  contre 
2.840  entrées  jaugeant  4.606.129  tonneaux  en  1904;  Ostende 
suit  avec  855  navires,  Ï54 . 463  tonneaux  ensemble  ;  puis  Gand  : 
461  navires  et  329.172  tonneaux,  en  légère  décroissance  sur 
1904;  Bruxelles,  05  navires  de  13.636  tonneaux;  Bruges,  62 
navires  et  20.863  tonneaux:  puis  Sel/aete  et  Louvain  avec 
28  navires  et  g. 080  tonneaux  et  Zeebrugge.  qui  commence 
humblement  avec  6  navires,  contre  38  en  1904  et  4.908  ton- 
neaux, contre  32.451,  le  mouvement  prestigieux  qu'escomptent 
ses  fondateurs. 


Caisse  d'Epargne  belge.  —  Pendant  le  mois  de  dé- 
cembre, le  nombre  des  versements  s'est  élevé  au  chiffre  de 
309.655  ayant  porté  slir  une  somme  totale  de  25.700.822  fr.  60. 
Les  remboursements  se  sont  élevés  à  142.911  d'une  valeur  de 
28.411.325  fr.  49. 

Le  nombre  des  livrets  ouverts,  toujours  pendant  le  même 
mois,  s'élève  à  53.563  ;  celui  des  livrets  soldés,  à  43  344,  il 
reste  donc  13.219  livrets  ouverts. 

Le  solde  resté  au  30  novembre  1904  étant  de  746.281.154 
francs  36.  le  chiffre  total  du  solde  au  31  décembre  1904  s'élève 
à  74S.630.65i  fr.  47,  se  répartissant  sur  un  nombre  de  livrets 
ouverts  de  2.205.052. 

Le  montant  total  des  versements  effectués  depuis  le  1"  jan- 
vier jusqu'au  31  décembre  1904  s'élève  à  25.760.822  fr.  60,  se 
répartissant  sur  309.655  versements.  Le  nombre  de  rem- 
boursements faits  pendant  la  même  période  s'élève  à  142.911 
représentant  la  somme  de  28.411.325  fr.  'i9. 


ESPAGNE 


LÀ  SITUATION 


Madrid,  le  17  juillet  1905. 

La  mort  de  M.  Villaverde.  —  La  .situation.  —  La  Bourse.  — 
La  Banque  d'Espagne. 

La  disparition  de  M.  "Villaverde  a  causé  une  réelle 
émotion.  Il  n'y  a  pas  de  doute  que  les  déboires  de  toute 
sorte  qu'il  a  endurés  pendant  son  dernier  passage  aux 
affaires  ont  contribué  puissamment,  à  altérer  sa  santé, 
déjà  compromise. 

Sa  mort,  suivant  de  si  prés  celle  de  M.  Silvela,  a' 
causé  un  grand  désarroi  dans  les  rangs  des  conserva- 
teurs qui  ne  se  sont  pas  enrôlés  encore  sous  le  drapeau 
de  M.  Maura,  car  M.  Gonzalez  Bésacla,  que  tout  dési- 
gnait pour  être  le  lieutenant  de  M.  Villaverde,  n'a 
peut-être  pas  acquis  encore  l'autorité  requise  pour 
s'ériger  en  chef  du  groupe.  C'est  une  question  à  suivre 
de  prés 

Je  crois  inutile  de  rappeler  la  carrière  de  M.  Villa- 
verde et  le  rôle  important  qu'il  a  joué  au  bénéfice  de 
son"pays  pendant  ces  dernières  années.  Grâce  à  l'éner- 
gie qu'il  apporta  au  travail  de  reconstitution  budgé- 
taire, qui  était  devenu  tout  à  fait  urgent  après  la 
guerre  coloniale,  il  a  remis  sur  pied  les  finances  de 
l'Espagne  et  lui  aévité  la  honte  d'une  faillite,  que  beau- 
coup de  ses  concitoyens  trouvaient  naturelle,  préférant  j 


porter  un  nouveau  coup  au  crédit  «le  leur  pays,  au  lieu 
de  s'imposer  un  effort  pour  le  relever. 

Malgré  les  négociations  entreprises  pour  amener  une 
entente  entre  M.  (Jrzaiz  et  le  comte  de  Romanonèa 
sur  la  question  des  crédits  extraordinaires  qui  doivent 
porter  remède  à  la  crise  agricole  en  Andalousie.  M.  L'r- 
zaiz,  qui  ne  croit  pas  à  l'urgence  d'une  telle  mesure, 
s'est  vu  amener  à  donner  sa  démission.  11  a  été  rem- 
placé, sans  retard,  par  M.  Kehegarav,  très  connu  pour 
sa  compétence  en  matière  de  finances;  il  a  déjà  occupé 
le  Ministère  en  1874;  c'est  lui  qui,  pour  faire  face  aux 
multiples  besoins  d'argent  qui  assaillaient  le  Trésor  à 
cette  époque,  créa  la  Banque  unique  d'émission,  et 
c'est  de  là  également  que  vient  le  privilège  de  la  Ban- 
que d'Esp&gme. 

Il  est  encore  trop  tôt  pour  pouvoir  dire  quelles  sont 
les  intentions  du  nouveau  Ministre  des  Finances  :^ lui- 
même  a  déclaré  que.  depuis  trente  et  un  ans  qu'il  a 
exercé  ces  fonctions,  il  a  perdu  un  peu  de  vue  les  pro- 
blèmes qui  s'y  rattachent,  d'autant  plus  que  les  tra- 
vaux littéraires  auxquels  il  s'est  adonné  exclusivement 
ne  lui  ont  pas  laissé  le  temps  de  s'occuper  d'autre 
chose. 

La  Bourse  est  presque  déserte,  et  vendredi  à  trois 
heures  et  demie,  il  n'avait  pas  été  enregistré  encore 
une  seule  opération  au  comptant  ni  à  terme  :  aussi,  les 
cours  des  valeurs  d'Etat  se  traînent-ils  dans  un  ma- 
rasme des  plus  profonds  ;  mais  on  a  pu  remarquer, 
dans  les  dernières  séances,  que  la  spéculation  semble 
se  préparer  pour  tenter  un  mouvement  de  hausse.  Sa- 
medi, il  y  a  eu  des  achats  suivis  et,  quoique  la  Dette 
perpétuelle  se  soit  tenue  au  cours  de  78  10  0,  0,  comme 
presque  toute  la  semaine,  une  partie  des  titres  flot- 
tants a  été  absorbée  et  les  prix  sont  très  fermes  ;  il  en 
est  de  même  de  la  Belle  amortissable,  qui  a  atteint  le 
cours  de  99  0/0. 

L'idée  de  mettre  à  profit  le  moment  des  vacances 
pour  entreprendre  une  campagne  de  hausse  n'est 
peut-être  pas  mal  imaginée;  ses  auteurs  tablent  sur 
l'absence  des  éléments  qui  contrôlent  le  marché  et  qui 
sont  essaimes  sur  toute  la  côte  nord  de  l'Espagne  et 
dans  les  établissements  balnéaires.  Nous  n'avons  qu'à 
attendre  les  événements. 

Aujourd'hui,  la  séance  s'est  distinguée  par  une 
grande  fermeté  ;  l'argent  a  été  abondant: 

Le  marché  des  actions  de  la  Banque  d'Espagne  se 
tenait  toujours  entre  408  et  409  0/0,  mais  la  nouvelle 
de  l'entrée  de  M.  Echegaray  aux  Finances  leur  a  fait 
faire  samedi  un  bond  de  7  Ô/0  ;  cette  hausse  s'explique 
par  la  croyance  que  les  rapports  du  nouveau  Ministre 
avec  la  Banque  seraient  plus  cordiaux  que  ceux  de  ses 
prédécesseurs.  Il  faudra  sans  doute  qu'il  modifie  la  loi 
de  1902,  car  on  lui  demandera  de  l'appliquer,  ce  qui  ne 
fera  pas  l'affaire  de  la  Banque  et  il  serait  d'un  mauvais 
effet  de  laisser  tomber  dans  l'oubli  une  loi  qui  fixe 
d'une  façon  si  impérative  les  délais  de  remboursement 
des  pagarès  et  de  diminution  de  la  quotité  de  garantie 
du  portefeuille.  Aujourd'hui,  nouvelle  hausse;  à  l'ou- 
verture on  a  fait  425  0/0  et  elles  restent  très  deman- 
dées. 

Les  actions  des  Tabacs  sont  en  hausse  aux  environs 
de  390  0/0  ;  Hypothécaire  d'Espagne  à  203  0/0,  Eispano 
Amer  ir  a  nu  à  114  0/0,  Explosifs  281  0/0. 

Peu  ou  point  d'opérations  en  actions  des  chemins  de 
fer  :  une  seule,  le  Nord-Espagne  à  42  80  0/0. 

Les  valeurs  de  la  Compagnie  Sucrière  sont  tout  à 
fait  délaissées  ;  pendant  la  semaine,  il  n'y  a  eu  aucune 
opération  en  actions  de  préférence  et  quelques-unes  en 
actions  ordinaires,  qui  finissent  à  37  0/0. 

Madrilèna  de  Eleclricidad  à  89  25,  Chamberi  à 
79  50  0/0. 

Le  cours  du  change  s'est  livré  cette  semaine  à  quel- 
ques écarts.  De  32.40  0/0  il  était  revenu  à  33  20  0/0, 
mais  sur  quelques  demandes,  qu'il  fut  possible  de 
satisfaire  entièrement,  il  revient  à  32  50  et,  samedi, 
il  est  resté  à  32  65  0/0  avec  tendance  indécise. 

Aujourd'hui,  le  prix  s'est  tendu  de  nouveau. 

Voici  la  comparaison  des  cours   des  principales 
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pendant  les  quatre  dernières 


valeurs  de  notre  place, 
semaines  : 

4  0/0  Intérieur  

5  0/0  Amortissable  

Banque  d'Espagne  

—  Hypothécaire... 
Gomp.  Ferm.  des  Tabacs 

Chèque  sur  Paris  

—  Londres . . . 
Gédules  hypothéc.  4  0/0. 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  relevons 
les  différences  suivantes  :  +  argent,  1,8  millions;  — 
pagarès  du  Trésor,  5  ;  ■ —  escomptes  commerciaux,  0,6; 
—  avances  et  crédits,  5  ;  -f-  circulation,  2,5  ;  -f-  comptes 
courants,  3.   

Recettes    des   Chemins   de   fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  30  juin  (26  semaines) 


36  juin 

3  juillet 

10  juill. 

17  juill. 

78  20 

78  20 

78  10 

78  20 

97  90 

98  65 

98  95 

S9  .. 

415  .. 

408  50 

437  .. 

207  .. 

205  .. 

203  .. 

405  .. 

405  !! 

390  .. 

32  35 

31  85 

32  25 

32  90 

33  25 

33  14 

33  25 

33  35 

102  20 

102  30 

102  35 

102  30 

LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  del'Espagne: 
Ancien  réseau.. . 
Asluries,  Galice. 
Valence  à  Uliel . 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

AlmansaValence 

Total  Nord  de  l'Esp.. 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France. 
Sud  de  l'Espagne. 

2.070 
784 
88 
104 

112 

499 

Pesetas 

30.929-912 
9.348.477 
378.651 
663 . 762 

1.226.224 
7.133.429 

Pesetas 

31.472.353 

9  827.683 
400.873 
684.140 

1  305.401 
7.486.610 

Pesetas 

31.822.146 
9.930  272 
543.860 
715-103 

1.210.682 
7  619.385 

Pesetas 

30.093.158 
9.712.384 
461.403 
765  319 

1.254  393 
7.043.824 

3.657 

49. «> 0.4 55 

51  183. 094 

51.901.419 

49.330.4l9 

1.067 

3.650 
296 

10.732-390 

48.827.562 
1.796  387 

10.525.251 

49. 689  957 
2.131.566 

10.513.268 

50.429.312 
2.136.230 

10.313.303 

49.389.566 
2-322.606 

(  oui  rier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  19  juillet  1905. 
Le  marché  à  été  assez  actif  et  les  cours  sont  formes.  L'In- 
térieure clôture  à  78  45.  Le  change  sur  Paris  se  traite  à 
32  25. 


RUSSIE 


Evaluation  du  Revenu  national.  —  Le  Viestnik  finansof 
a  reproduit  un  mémoire  relatif  à  l'évaluation  du  revenu 
national  en  Russie  d'après  ses  diverses  sources  et  rédigé  par 
l'Administration  des  contributions  directes  pour  servir  aux 
travaux  de  la  Commission  instituée  en  vue  de  l'établissement 
de  l'impôt  sur  le  revenu  dans  l'Empire.  Voici  les  données 
essentielles  de  ce  document  : 

Les  revenus  sont  classés  en  cinq  catégories  :  revenus  de  la 
terre,  des  immeubles  urbains,  des  capitaux  mobiliers,  des 
entreprises  industrielles  et  commerciales,  du  travail  per- 
sonnel. 

Pour  déterminer  le  revenu  des  terres,  on  s'est  servi  des 
éléments  suivants  : 

1°  Quantité  de  terre  productive  de  revenu  ; 

2°  Valeur  de  cette  terre  ; 

3°  Taux  normal  de  productivité. 

En  ce  qui  concerne  la  quantité  de  terre  productive  de 
revenu,  on  a  cru  devoir  négliger  toute  la  catégorie,  d'une 
étendue  considérable  (plus  de  100  millions  de  déciatincs),  des 
terres  qui  constituent  les  luis  (Sadiéli)  des  serfs  émancipés; 
en  effet,  ces  terres  sont  trop  divisées,  trop  peu  productives  et 
déjà  trop  lourdement  imposées  pour  qu'on  puisse  les  assu- 
jettir encore  à  L'impôt  sur  le  revenu. 

Celle  déduction  faite,  l'étendue  des  propriétés  particulières, 
dans  les  45  gouvernements  de  la  Russie  d'Europe  pourrait, 
d'après  des  travaux  statistiques  remontant  à  1877-1878,  se 
chiffrer  comme  suit  : 


Terres  appartenant  à  des  particuliers  .... 
Terres  appartenant  à  des  Sociétés  ou  Com 
pagnies  privées  

Total  

La  valeur  de  ces  terres,  teU< 


I  léciatinoB 
87:808.985 

1 .778.781 


  89.577.768 

qu'elle  résulte  des  prix  de 


vente  relevés  en  1900-02  dans  les  divers  gouvernements,  res- 
sortirait à  (i. 957. 779. 000  roubles. 

Reste  à  déterminer  le  taux  normal  de  productivité.  Pour 
asseoir  les  taxes  des  zemtsvos,  on  adopte  des  taux  variant 
de  8  à  6  0/0  et  l'on  déduit  les  charges  qui  grèvent  ces  revenus 
fonciers,  on  arrive  ainsi  à  é  valuer  à  475.8  millions  de  roubles 
le  revenu  total  des  terres  possédées  à  titre  particulier. 

En  ce  qui  concerne  le  revenu  des  propriétés  immobilières 
urbaines,  la  valeur  de  ces  propriétés  est  lixée  à  4.653,6  mil- 
lions de  roubles.  Le  revenu  calculé  à  6  0/0  ressort  à  S39.608 
milliers  de  roubles  ;  déduction  faite  des  dettes  hypothécaires, 
il  resterait  un  revenu  total  de  260  millions  de  roubles. 

Voici  un  tableau  du  revenu  des  capitaux  mobiliers  : 

Millions 
de  roubles 

A.  Titres  émis  ou  garantis  par  l'Etat   125 

B.  Titres  émis  par  des  Sociétés  particulières..  85.1 

C.  Dépôls  et  comptes  courants   63.3 

D.  Dépôts  dans  les  caisses  d'épargne  et  insti- 

tutions analogues   22.1 

E.  Créances  hypothécaires   37.6 

Total   333.1 

Parmi  les  entreprises  industrielles  et  commerciales,  les 
unes  sont  tenues  de  publier  leurs  comptes,  les  autres  n'y 
sont  pas  tenues;  toutes  payent  l'impôt  complémentaire  de 
patent  e. 

En  19<i'j.  le  nombre  des  Sociétés  de  la  seconde  catégorie 
était  de  460.569,  le  montant  de  leurs  opérations  s'élevait  à 
8.811.912.1(00  roubles  et  le  chiffre  de  leurs  bénéfices  à 
590.320.000  roubles. 

Le  montant  des  bénéfices  des  Sociétés  publiant  leurs 
comptes  était  de  210.631.259  roubles  el  le  montant  des  divi- 
dendes distribués  aux  actionnaires  de  80.892.684  roubles. 

De  la  sorte,  le  total  des  revenus  des  entreprises  indus- 
trielles et  commerciales  se  chiffrait  par  809.951.259  roubles, 
si  l'on  entend  comme  revenu  le  bénéfice  soamis  à  l'impôt 
pour  les  Sociétés  qui  publient  des  comptes  et  par  671.212.684 
roubles,  si  l'on  ne  considère  comme  revenu  que  le  dividende 
distribué  aux  actionnaires. 

Quant  au  revenu  du  travail  personnel,  voici  un  tableau 
résumant  les  observations  faites  : 

Professions 
commerc. 
Service  et 
Classe  Service     des      indus-  Pro- 

de  de     zemstvo"  triell"  fessions  Total 

revenus         l'Empire     de     publiant  libé- 
ville       des  raies 
comptes 

(Roubles)  (En  milliers  de  roubles) 

2.000  à  4.000.    45.338     5.023      6.072   19.176  75.598 

4.001  7.000.  16.760  740  7.653  16.053  41.206 
7.001     15.000.     7.638       114     12.523     7.765  28.040 

15.001  30.000.  1.412  30  7.522  761  9.725 
30.001     50.i00.        424          »      2.817  »  3.242 

au  dess.de  50.000.   881   »      3.413  »  4.294 

72.444     5  907     40.000    43.755  162.105 

En  réunissant  ces  données,  le  total  des  revenus  d'après 
leur  source  s'établit  comme  suit  ; 

Millions 
de  roubles 

Revenus  de  la  terre   475.8 

—  des  immeubles  urbains   259.9 

—  des  capitaux  mobiliers   333.1 

—  des  entreprises  industrielles  et 
commerciales   671 . 2 

Revenus  du  travail  personnel   162.1 

"1.902.1 

En  co  qui  concerne  La  répartition  des  revenus  entre  leurs 
divers  possesseurs,  on  n'a  pas  de  données  suffisantes.  11 
parait  vraisemblable  cependant  d'admettre  que  les  revenus 
inférieurs  à  1.000  roubles,  si  l'on  prend  ce  chiffre  comme 
minimum  d'existence,  représentent  800  0  du  revenu  national 
(en  dehors  des  revenus  provenant  du  travail  personne]  et  qui 
n'ont  été  envisagés  qu'à  partir  de  2.000  roubles).  Ces  20  0/0 
correspondent  à  une  somme  de  317.6  millions  de  roubles. 
Les  1.554.8  millions  restants  (1.902.1  —  847.8)  ou,  eu  chiffres 

ronds,  un  milliard  Sl  demi  de  roubles,  pourraient  ainsi  être 
Considérés  comme  Le  moulant  du  revenu  national  susceptible 

d'être  imposé. 
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AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

Les  Dettes  du  Brésil.  —  Nous  avons  reproduit  dernière- 
ment les  statistiques  publiées  par  le  Brazilian  Reriew  sur 
la  dette  de  l'Union  et  des  Etats.  Notre  confrère  le  Brésil 
analyse  ces  chiffres  et  les  fait  suivre  des  considérations  sui- 
vantes : 

Il  convient  de  dire  qu'à  ces  dettes  se  sont  ajoutées  tout 
récemment  8.000.000  de  liv.  st.  de  l'emprunt  fédéral  du  port 
de  Rio  de  Janeiro,  4.000.000  de  liv.  st.  de  l'emprunt  contracté 
par  l'Etat  de  Sao  Paulo  pour  l'achat  du  chemin  de  fer  Soro- 
cabana,  1.000. 000  de  liv.  st.  du  dernier  emprunt  de  lîahia, 
1.000.000  de  liv.  st.  de  l'emprunt  de  Pernambuco,  4.0OO.000 
de  liv.  st.  de  l'emprunt  de  la  ville  de  Rio  de  Janeiro,  3.000.000 
de  liv.  st.  de  bons  de  rescision  pour  le  rachat  du  Brazil  Great 
Southern  Railway,  etc. 

Dans  la  dette  totale  du  Brésil  devraient  être  comprises 
aussi  les  obligations  des  municipalités  ;  étant  donnée  la  dif- 
ficulté rencontrée  pour  se  procurer  un  relevé  exact  dos  obli- 
gations municipales,  les  seuls  emprunts  de  la  ville  de  Rio  de 
Janeiro,  qui  constitue  en  quelque  sorte  un  Etat  sous  le  nom 
d?  District  fédéral,  ont  pu  être  compris. 

Il  convient  de  remarquer  que  depuis  1902  la  dette  a  beau- 
coup augmenté  du  fait  de  l'emprunt  rescission.  Il  a  été  émis 
jusqu'à  la  fin  190:!  pour  14.6S5.0J0  liv.  st.,  chiffre  qui  vient 
d'être  augmenté  de  2  millions  de  liv.  st.  par  le  rachat  du 
Great  Southern  Railway.  11  est  à  remarquer  cependant  que 
ces  bons  auraient  fort  bien  pu  ne  pas  figurer  clans  la  dette 
extérieure,  parce  qu'ils  n'ont  en  rien  augmenté  les  obligations 
de  l'Etat;  ils  sont  la  seule  représentation  des  garanties  an- 
ciennes accordées  aux  chemins  de  fer.  Pour  comparer  la 
dette  extérieure  antérieurement  et  postérieurement  à  1902,  il 
faudrait  ne  pas  comprendre  les  chiffres  relatifs  à  l'emprunt 
rescission. 

Sur  la  totalité  des  dettes  de  la  République,  voici  comment 
se  répartissent  les  quantités  payables  en  papier-monnaie  et 
celles  payables  en  or  : 

0/ 

/a 

Contos    du  total 


Dette  consolidée  payable  en  papier   692.351  27.7 

Dette  flottante..            —    257.80ii  10.3 

Totaux   950:157  38.0 

Dette  consolidée  pavable  en  or  : 

Emprunt  extérieure   74.500.685à  12d.  1.490.014 

—       intérieur. .     3.066.622  —  61.332 

Totaux                 7'*.  567. 307    —  1.551.34c  62.0 

Totaux  généraux   2.501.503  100.0 


Au  change  de  12  d.,  la  dette  totale  du  Brésil,  consolidée 
et  flottante,  équivalait  à  125.075.163  liv.  st.  ou  2.501.503 
contos-papier.  11  est  bien  évident  que  lu  valeur,  soit  en  livres 
sterling,  soit  en  contos,  se  modifie  assez  sensiblement  avec 
les  variations  du  taux  du  change. 

C'est  ainsi  que  le  change  étant  passé  de  12  à  16  pence,  la 
dette  en  or  est  passée  de  125.075.163  liv.  st.  à  140.911.007 
livres  sterling,  tandis  que  son  équivalent  en  papier-monnaie 
se  trouverait  réduit  de  2.501.503  contos  à  2.113.674  contos. 

Au  change  pair  de  27  pence,  le  montant  do  la  dette  en 
livres  sterling  serait  porté  à  184.459.645  liv.  st.;  mais  en 
papier,  il  serait  réduit  à  1.639.730  contos  et  la  charge  réelle 
du  service  en  papier-monnaie  va  toujours  en  s'allégeant  avec 
la  hausse  du  change  pour  le  contribuable. 


ÉTATS-UNIS 

Production  Sidérurgique.  —  Le  Moniteur  des  Intérêts 
matériels  publie  le  tableau  suivant  de  la  production  totale 
de  minerais  de  fer,  de  coke,  de  fonte  et  d'acier  pendant  les 
trois  dernières  années  aux  Etats-Unis,  ainsi  que  la  part  prise 
par  la  corporation  de  l'acier  et  qui  a  représenté  :  pour  les 
minerais  de  fer  plus  de  la  moitié,  pour  le  coke  plus  du  tiers, 
pour  la  fonte  plus  de  40  0/0  et,  pour  l'acier,  de  55  à  70  0, 0  de 
la  production  totale  des  Etats-Unis. 

Le  total  pour  le  minerai  est  définitif  pour  la  corporation 


de  l'acier,  mais  approximatif  seulement  pour  la  production 
totale. 

*  Propor- 
Gorporatiou     Autres  lion  de  la 

de  pro-  Corpo- 

l'acier      ducteurs      Totaux  ration 


Expédit.  de  mine-  % 
rais  du  Lac  supé- 
rieur GTE.  11.746.409  10.076.430  21.822.83J  53.8 

Extraction   10.503.087  17.090.913   27.WJ.000  38.0 

Product.  de  coke 

net  tonnes   8.652.293  14.969.327   23.621.520  36.6 

Foutes  Ressemer, 
basique, al'tinag", 

mouîage.etc.GT.  7.213.933  9.062.708  16.276.641  44.3 
Fontes  mangané- 

sifères   155.488  64  904       220.392  70.5 


Totaux génér.GT.  7.369.421  9.127.012  16.497.033  44.6 

Lingots  et  moula- 
ges Ressemer. . .  5.427.979  2. 431. ici  7.859.140  69.0 
Id.  sursoie   2.978.399  2.929.767  5.908.166  50.4 


Totaux  acier  G. T.  8.406.378  5.360.928  13.767.306  61.0 

Rails  Besscmer. .  1.223.884  914.07  3  2.137.957  57.2 

Poutrelles   523.854  405.292  949.146  55.1 

Tôles   1.406.397  1.015.001  2.421.398  58.0 

Machines   1.212.012  487.010  1.699.028  71.3 

Barres  et  profilés 

de  tout  genre...  1.378.651  3.427.201  4.805.852  28.6 


Totaux  aciers 

finis  G.  T.  5.744.798  0.268.583   12.013.381  47.8 

Pointes  :  boiss.  de 

100  lbs   7.998.912  3.927.749   11.926  661  07.0 


La  proportion  de  la  production  a  plutôt  diminué  en  1904 
pour  la  corporation  de  l'acier  depuis  1902  pour  tous  les  pro- 
duits finis,  mais  il  y  a  lieu  de  tenir  compte  du  fait  que  1904 
était  une  année  de  crise,  et  il  sera  intéressant  de  voir  ce  que 
donnera  1905,  parce  que,  pendant  tout  le  premier  semestre 
tout  au  moins,  la  corporation  de  l'acier  a  marché  à  plein  train 
dans  toutes  ses  divisions. 


La  Situation  économique  des  Etats-Unis  et  les 
récoltes.  —  D'après  les  rapports  officiels  et  les  évaluations 
des  gens  du  métier,  les  récolles  s'annoncent  comme  devant 
être  exceptionnellement  bonnes,  sauf  toutefois  celle  du  coton, 
que  l'on  estime  ne  devoir  être  que  de  10  millions  et  demi 
de  balles. 

Le  tableau  suivant  nous  indique  les  progrès  faits  pendant 
les  six  dernières  années  par  la  production  agricole  : 

Maïs  Blé        Coton      Foin  Avoine 

En  milliers  de 


Bushels  Bushels  Balles  Tonnes  Bushels 

1900...  2.105.102  522.229  9.436  50.110  809.126 

1901...  1.522.519  748.460  10.383  50.590  736.809 

1902...  2.523.648  670.063  10.680  59.857  987.842 

1903...  2.244.176  637.821  10.727  61.305  784.094 

1904...  2.467.480  552.399  14.000  60.696  894.595 

1905...  2.651.000  705.000  10.500  60.000  950. 0CO 


On  ne  peut,  bien  entendu,  que  se  faire  une  idée  approxi- 
mative de  la  valeur  globale  de  ces  récoltes,  mais  elles  peuvent 
être  évaluées  à  22  milliards  de  francs. 

Le  tableau  suivant  nous  renseigne  sur'  les  superficies 
cultivées  et  sur  la  valeur  approximative  ^des  principales 
récoltes  aux  Etats-Unis  en  1905  : 

Production  Valeur 
Acres       en  bushels       en  dollars 


Mais   94.011.000  2.651.110.000  1.325.555.000 

Blé   47.330.000  705  526.000  634.973.400 

Avoine....  27.688.000  949.698.000  294.406. 000 

Orge   4.974.000  141.262.00C  63.480. 0C0 

Seigle   1.724.000  27.500.000  17.875.000 

Livres  Balles 

Coton   28.120.000  11.000.000  005.000.000 


Les  Etats  qui  produisent  les  plus  grandes  quantités  de 
maïs  sont,  par  ordre  d'importance,  les  suivants  :  Illinois, 
Iowa,  Nebraska,  Kansas,  Texas,  Missouri  et  Indiana;  à  eux 
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seuls,  ces  sept  Elats  produisent  plus  de  la  moitié  de  la  ré- 
colte entière.  Les  Etals  qui  cultivent  surtout  le  blé  d'hiver 
sont  :  Kansas,  Missouri.  Ncbraska,  Californie,  Illinois,  Ohio, 
Pensylvanie,  Indiana  et  Texas. 

Il  est  permis  de  dire  que  la  plupart  des  voies  ferrées  au- 
ront de  «rosses  quantités  de  grain  à  transporter  do  l'intérieur 
vers  les  ports  d'embarquement;  de  telle  sorte  que  l'industrie 
des  transports  profitera  largement  des  excédents  que  la  pro- 
duction agricole  promet  cette  aniiéc. 


Le  Marché  Financier  de  New- York 


New- York,  12  juillet  19C5. 

A  la  suite  des  scandales  qui  ont  éclate  au  sujet  de  la  sta- 
tistique cotonniére,  M.  Hyde,  statisticien  en  chef  du  dépar- 
tement de  l'agriculture,  vient  de  donner  sa  démission  qui  a 
été  acceptée.  C'est  sous  les  ordres  de  ce  statisticien  que  se 
préparaient  les  rapports  relatifs  aux  cotons. 

Le  marché  est  très  calme,  les  transactions  sont  rares  par 
suite  de  la  chaleur  excessive  qui  éloigne  la  plupart  des  spé- 
culateurs. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  104  ./.. 

Les  Chemins  américains  sont  assez  bien  soutenus. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison.  80  1/4;  Milwaukee,  181  1/2;  Erie,  46  1/4; 
Reading,  104  5/8;  Canadian  Pacific,  151  5/8;  Illinois  Cen 
tral,  169  1/8  ;  Louisville,  149  1/2  ;  Central,  199  ./.  ;  Union 
Pacific,  129  1/2. 


MEXIQUE 

La  Situation  des  Banques  du  Mexique.  —  Le  bilan 
mensuel  des  Banques  de  la  République  présente,  au  31  mai 
dernier,  la  situation  suivante  : 

Existences 

en       Porte-    Capital  Circula- 
Banques        caisse     feuille     social      tion  Dépôts 
(En  milliers  de  piastres) 
Nationa"  Mexico  29.311.3  34.S80.3  26.000.0  23.691.1  16968.8 
Londres- Mexico  15.602.5  39.852.5  15.000.0  18.604.8  5.310.1 


Centrale   1.257.9  6.142.1  10.000.0  »  6.556.0 

Internationale..  196.1  487.5  5.000.0  »  676.1 

Agric.  et  Hypot.  32.2  »  2  000.0 

Yucalèque(Yuc)  2.539.7  11.101.1  8.000.0  4.713.7  29.9 

Orientale  (Mexic)  2.185.9  4.773.9  6.000.0  3.548.1  17.9 

Miniè'MChihua.)  1.851.2  4.475.1  5.000.0  3.369.9  119.7 

Mercantile(Yuc)  1.813.9  5.343.5  4.000.0  3.161.3  0.3 

Jalisco        ....  1.324.6  5.880.2  3.000.0  2.212.3  27.6 

Mercantile(Mont.)    741.1  2.604.6  2.500.0  1.322.9  23.1 

Durango   572.1  2.945.2  2.000.0  1.007.2  86.2- 

MercantilefVer.)  2.770.7  4.411.1  2.000.0  4.228.4  17.1 

Nuevo  Léon  . . . .  906.3  3.104.9  2.000.0  2.352.4  13.2 

Coahuila   691.2  2.738.1  1.600.0  1.146.4  80.9 

Etat  de  Mexico.  1.100.9  3.578.7  1.500.0  1.860.4  56.1 

Occidentale....  860.5  1.113.1  1.500.0  1.381.3  7.0 

San  Luis  Potosi.  1.040.0  4.585.4  1.100.0  2.019.9  4.8 

Campèche   332.5  837.6  1.000.0  615.9  2.0 

Guanajuato  ....  797.5  2.434.5  1.000.0  1.533.1  3.8 

Morelos   605.5  1.218.7  1.000.0  1.027.6  2.8 

Ooxaco    507.1  2.222.8  1.000.0  496.6  30.1 

Sonora   1.536.4  1.174.2  1.000.0  2.738.6  66.5 

Tamaulipas  . . . .  671.9  2.138.1  1.000.0  1.232.0  5.3 

Tabasco   483.9  1.459.6  1.000.0  884.7  1.8 

Oueretaro   530.5  1.331.6  1.000,0  867.0  » 

Zacatccas   590.4  2.367.2  1.000.0  859.7  53.8 

Aguascalientes .  424.5  1.359.0  600.0  589.0  0.1 

Michoacan   272.4  1.044.3  600.0  499.0  361.8 

Hi.lah'o   567.7  539.8  500.0  878.5  1.5 

Chiapas   120.8  310.5  500.0  210.3  1.0 

Comm1»  (Chili.).  13.0  172.2  200.0  »  16.9 


Totaux   72259.6  156398.7  109600.0  87054.1  30543.6 

Tôt.  GOavr.  1905  83435.2  153121.5  109600.0  87213.0  13018.9 

—  31  mai  1904  62419.8  130987.6  109350.0  82273.8  15042.8 

—  31  —  1903  54308.9  125281.0   98150.0  88622.9  13816.0 

—  31  —  1902  G00G7.8  108333.8   83300.0  76996.9  14570.3 

—  31  —  1897  46179.0   38678.0   41050.0  43484.0 


La  Banque  Centrale.  —  L'assemblée  générale  des  action- 
naires do  la  Banque  Centrale  a  voté,  le  24  niai,  l'augmenta- 


tion du  capital,  qui  sera  porté  de  10  millions  de  piastres  à 
21  millions  par  la  création  de  110.000  actions  nouvelles. 

L'assemblée  était  présidée  par  M.  Joaquin  Casasus,  vice- 
président,  en  l'absence  de  M.  Crcel. 

L'augmentation  du  capital  est  amplement  justifiée  par  le 
développement  des  affaires  de  la  Banque.  Le  mouvement  de 
fonds,  pendant  l'année  dernière,  aété  de  1.375.930.244  piastres, 
et  l'on  peut  prévoir,  par  les  chiffres  des  quatre  premiers  mois 
de  l'année  courante,  qu'il  atteindra  2  milliards  en  1903. 

Les  bénéfices  bruts,  en  1904,  se  sont  élevés  à  2.042.739 
piastres;  les  bénéfices  nets  à  1.596.179  piastres,  plus  les 
31.000  piastres  du  reliquat  de  l'exercice  antérieur. 

L'assemblée  a  voté  la  distribution  proposée  par  le  Conseil.: 

Piastres 


Au  fonds  de  réserve   136.881 

En  dividende  aux  actionnaires   1.000.000 

Au  Conseil   63.193 

Aux  porteurs  de  parts  de  fondateur   142.000 

A  la  Direction  cl  employés   42.442 

Aux  commissaires   500 

En  reliquat   15.000 


Deux  nouveaux  membres  du  Conseil  ont  été  élus  :  M.  Joseph 
Signoret  et  M.  Alfred  Block. 

Le  Conseil  d'administration  de  la  Banque  Centrale  se  com- 
pose maintenant  de: 

M.  Henry  Crcel,  président  ; 

M.  Joaquin  Casasus,  vice-président; 

MM.  Fernando  Pimcntel,  Ramon  Alcazar,  Manuel  Araoz, 
Antonio  Ilernandcz,  Miguel  Iturbc,  Emile  Meyran,  Donato 
de  Chapcaurougo,  Alfred  Block,  Joseph  Signoret. 

Les  employés  supérieurs  sont  MM.  Fernando  Pimcntel, 
directeur  ;  Frederick  Kladt,  sous-directeur. 

Le  commissaire  des  comptes  est  M.  John  Brittingham. 

Le  commissaire  du  Gouvernement,  M.  Francisco  Cortina. 

Les  deux  nouveaux  membres  du  Conseil  sont  français. 
M.  Alfred  Block  fait  partie  de  la  maison  de  joaillerie  La 
Esmcralda,  et  M.  Joseph  Signoret,  des  Fabriques  Univer- 
selles. 


URUGUAY 

La  Situation  financière.  —  Nous  lisons  dans  le  Brésil  : 
D'après  les  documents  officiels  publiés  récemment,  la  Dette 
publique  de  l'Uruguay  au  31  décembre  1904  s'élevait  à 
122.726.197  piastres  ou  26.111.957  liv.  st.,  contre  123.724.455 
piastres  à  la  même  date  de  1903.  Malgré  la  guerre  civile  qui 
a  sévi  pendant  presque  toute  l'année  dernière,  la  Dette 
publique  a  donc  pu  être  réduite  de  1.028.258  piastres  ou 
218.778  liv.  st.  Le  Gouvernement  n'a  émis  en  190.4,  pour  faire 
face  aux  dépenses  de  la  guerre,  qu'un  emprunt  intérieur 
d'un  million  de  piastres.  Mais  il  va  cependant  devoir  pro- 
céder à  une  nouvelle  émission  pour  payer  les  indemnités 
dues  aux  habitants-  qui  ont  subi  des  dommages  au  cours  de 
la  guerre. 

La  charge  imposée  au  Trésor  en  1904  par  le  service  de  la 
Dette  publique,  y  compris  096.902  piastres  de  garanties  de 
chemins  de  fer,  s'élève  à  6.696.513  piastres  ou  1.424.790  liv.  st., 
soit  une  diminution  de  383.337  piastres  comparativement  au 
chiffre  de  1903. 

Les  recettes  douanières,  si  déprimées  en  1904,  se  sont  vi- 
vement relevées  depuis  le  commencement  de  l'année.  Pour 
les  trois  premiers  mois,  elles  s'élèvent  à  3.036.070  piastres, 
contre  1.986.868  piastres  encaissées  pendant  la  même  période 
de  1904.  Tout  porte  à  croire  que  le  rendement  total  des  doua- 
nes en  1905  dépassera  largement  la  moyenne  des  années 
précédentes. 

Les  portes  occasionnées  par  la  dernière  guerre  civile  au 
Gouvernement  sont  estimées  à  5  millions  1/2  de  piastres, 
dont  2  millions  correspondant  à  itno  diminution  de  revenus 
et  3  millions  1/2  à  des  frais  extraordinaires  pour  mobilisation 
de  troupes,  etc. 

Le  Gouvernement  a  pu  faire  face  à  toutes  ces  dépenses 
avec  ses  ressources  ordinaires  et  le  produit  de  son  emprunt 
d'un  million  dont  il  est  parlé  plus  haut.  On  croit  que  les 
indemnités  que  J'Etat  aura  à  payer  ne  dépasseront  pas  quatre 
millions  de  piastres. 
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MINES  D'OR 


Johannesburg  Consolidated  Investment 

Le  secrétaire  de  celte  Compagnie,  à  Londres,  vient  d'adres- 
ser aux  actionnaires  la  circulaire  suivante: 

«  L'arrangement  provisoire  passé  par  notre  Compagnie 
pour  reprendre  L'actif  et  le  passif  de  la  Bmrvtaâo  OonsoUêaUd 
Minet,  Limited,  dont  vous  avez  été  déjà  avisé,  ayant  été  l'ob- 
jet de  critiques  nombreuses  et  hostiles,  le  Conseil  m'a  chargé 
de  porter  les  faits  suivants  à  votre  connaissance. 

a  La  principale  critique  formulée  contre  le  projet  consiste 
dans  la  supposition  : 

«  1°  Que  l'actif  de  la  Dantalo  Consolidated  Mines  n'a  pra- 
tiquement aucune  valeur  : 

«  2°  Que  le  projet  sera  voté  subrepticement  et  à  la  hâte  à 
.Johannesburg*  sans  que  les  actionnaires  aient  le  moyen 
d'exprimer  leur  opinion. 

«  En  ce  qui  concerne  la  première  critique,  j'ai  l'honneur  de 
vous  présenter  ci-dessous  un  relevé  de  l'actif  de  la  Barnato 
Consolidated  Mines,  pris  dans  son  dernier  bilan  : 

1 .421  claims  miniers  sur  la  ferme  Cyferfontein  et  le  frcchold 

de  cette  ferme; 
93.6i4  actions  Angelo  South  Mines  (récemment  échangées 
contre  '24.298  actions  Angelo  Deep  dont  le  cours 
est  2  fit.  st.)  ; 
10.000  actions  B.  L.  K.  Syndicale; 
7.604     —      Delagoa  Bay  Lands  Syndicale; 
■251.100    —      Ferreira  Deep  (cours  actuel,  5  liv.  st.  3/4)  ; 
19.304     —      Jumpers  Deep  (cours  actuel,  3  liv.  st.  3/4)  ; 
309.501     —      Kleinfontein  Deep  (un  gros  paquet  d'actions 
de  cette  Compagnie  vient  de  changer  de  mains 
à  22,6  ; 

6.2(37  actions  Leeunpoort  Gold  Mining  Company  ; 
52.778     —      Main  Recf  West  (cours  actuel,  17/6); 
100.090    —      Orkney  Gold  Mining  Company  ; 
48.668    —      Randfontein  Deep  (sours  actuel,  25  sh.)  ; 
124. 5G0    —      Rand  Central  Mines  (ces  actions  ont  coté 
récemment  2  liv.  st.)  ; 
250  actions  Sub-Nigel  ;  • 
6.489    —      Transvaal  Estâtes  'cours  actuel,  1  livre  ster- 
ling 7  sh.  6  d.  : 

864.419  actions  l  an  Ryn  Deep  (un  gros  paquet  d'actions 
vient  de  changer  de  mains  à  22/6). 

«  On  voit  par  ce  qui  précède  que  l'actif  qui  doit  être  acquis 
a  réellement  une  valeur  substantielle,  et,  malgré  la  période 
de  dépression  comme  celle  qui  existe  en  ce  moment,  le  por- 
tefeuille-actions ne  peut  certainement  être  évalué  à  moins  de 
2.500. 000  liv.  st.  à  3.000.000  de  liv.  st. 

«  Relativement  au  revenu,  on  estime  que  les  actions  Fer 
reira  Deep  rapporteront,  à  elles  seules,  pour  l'année  courante 
environ  85.000  liv.  st.,  somme  équivalente  à  un  dividende  de 
7  0  0  pour  les  1.200.000  actions  qui  doivent  être  créées.  Le 
passif  de  la  Barnato  Consolidated  Mines  est  comparative 
ment  insignifiant  ;  pratiquement,  il  se  compose  des  sommes 
peu  élevées  qui  restent  à  verser  sur  des  actions  non  libérées. 

«  Passant  maintenant  à  la  deuxième  critique,  je  suis 
chargé  de  vous  assurer  que  les  facilités  les  plus  grandes  vous 
seront  données  d'exprimer  votre  opinion.  On  n'a  nullement 
l'intention  de  précipiter  les  choses.  L'assemblée  ne  sera  pas 
tenue  avant  plusieurs  mois  d'ici,  et  dans  l'intervalle,  les  deuS 
Compagnies  intéressées  publieront  leurs  bilans  et  donneront 
aux  actionnaires  toutes  les  informations  nécessaires  pour  que 
ceux-ci  puissent  se  former  un  jugement  correct  du  projet  de 
fusion. 

«  En  temps  voulu,  des  pouvoirs,  Pour  ou  Contre,  seront 
adressés  aux  actionnaires.  Ils  seront  reçus  par  le  Bureau  de 
Londres  pour  être  utilisés  conformément  aux  instructions 
des  actionnaires.  » 

Il  est  inutile  d'ajouter,  dit  sous  forme  de  conclusion  la  cir- 
culaire que  nous  venons  de  reproduire,  que  le  Conseil  de  la 
Johannesburg  Comolklated  Inceslment  ne  recommande  le 
projet  de  fusion  qu'après  l'avoir  mûrement  et  soigneusement 
étudié. 


VILLAGE  MAIN  REEF 


L'assemblée  générale  annuelle  de  la  Village  Maîn  liée/  a 
u  lieu  le  5  courant  à  Londres. 
Le  président  du  conseil  d'administration,  M.  Lionel  Pbi- 
ipps  a  annoncé  qu'il  avait  profilé:  de  sou  récent  voyage  à 
Johannesburg  pour  assurer  un  contrôle  plus  efficace  de  l'ex- 
ploitation, ce  qui  permettra  do  comparer  les  dépenses  de  la 
Compagnie  avec  celles  des  autres  Compagnies,  et  de  travailler 
à  obtenir  une  diminution  des  frais  d'exploitation.  Examinant 
ensuite  les  résultats  de  l'exercice  1904,  il  fait  remarquer  que, 
si  la  recette  par  tonne  a  été  inférieure  de  2  sh.  4  d.  37  à  celle 
de  1903,  par  contre  les  frais  d'exploitation  ont  présenté  une 
diminution  de  2sh.ld.  21.  Lu  définitive,  La  Compagnie  a  broyé 
plus  de  minerai  de  basse  teneur,  et,  néanmoins,  le  profit  par 
tonne  a  été  sensiblement  le  même.  Quant  aux  bénéfices,  ils 
sont  en  augmentation  de  23.733  liv.  st.  Pendant  les  cinq  pre- 
miers mois  de  l'année  en  cours,  les  frais  ont  subi  une  nou- 
velle réduction  de  1  sh.  4  d.  par  tonne  et  le  profit  moyen  a 
été  de  12shil.,  en  augmentation  de  10  pence  sur  la  moyenne 
de  1904.  D'autre  part,  des  progrès  sérieux  ont  été  apportés  au 
traitement,  et  d'une  année  à  l'autre  l'extraction  a  passé  de 
87.95  0/0  à  90.52  0/0.  Parlant  ensuite  de  l'exploitation,  M.  Lio- 
nel Philipps  a  fait  remarquer  qu'en  1904,  il  n'avait  été  broyé 
que  44.93  0/0  de  «  South  Reef  »,  contre  650/0  en  1903,  ce  qui 
n'a  pas  empêché  la  Compagnie  do  réaliser  un  profit  satisfai- 
sant. Il  a  ajouté  que  dans  son  rapport,  le  Directeur  déclarait 
qu'au-dessus  du  neuvième  niveau  il  avait  mis  à  jour  754.000 
tonnes  de  «  Main  Reef  »,  d'une  teneur  moyenne  de  4  1/2 
pcnnyweiglits,  qui  pourront  être  exploitées  en  même  temps 
que  le  «  Leader  »,  attendu  que  la  roche  stérile  qui  sépare  les 
deux  filons  n'a,  en  moyenne,  que  2  1/2  pieds  d'épaisseur. 
Mais  en  dessous  du  neuvième  niveau,  le  stérile  intermédiaire 
augmente  sensiblement  de  largeur  et  il  est  douteux  qu'à 
moins  d'une  augmentation  toujours  possible  de  teneur,  le 
•<  Main  Reef  »  puisse  être  exploité  en  profondeur. 

Le  président  a  dit  ensuite  que  le  Conseil  d'administration 
avait  décidé  d'adjoindre  des  tube-mills  au  matériel,  ce  qui 
entraînera  une  dépense  d'environ  65.000  liv.  st.  ;  par  contre, 
la  capacité  de  broyage  sera  équivalente  à  celle  d'un  moulin 
de  200  pilons.  Les  dépenses  d'achat  et  d'installation  de  ce 
no  a  veau  matériel  seront  prises  sur  les  bénéfices  et  non  sur  le 
capital  ;  on  estime  que  les  profits  supplémentaires  dus  aux 
tube-mills  permettront  d'amortir  en  deux  ans  ces  dépenses  ; 
en  somme  donc,  les  dividendes  ne  subiront  aucune  diminu- 
tion de  ce  fait.  Quant  à  la  durée  de  la  mine,  elle  est  évaluée  à 
douze  ou  treize  ans,  sans  tenir  compte  de  la  découverte  possible 
de  «  Main  Reef  »  pajrant  en  profondeur.  En  tout  cas,  il  n'est 
pas  douteux  que  les  dividendes  se  maintiendront  au  taux  ac- 
tuel pendant  toute  la  durée  de  la  mine  et  qu'ils  ont  même  des 
chances  d'être  augmentés  du  fait  des  perfectionnements  ap- 
portés au  matériel  et  aux  diverses  méthodes  de  traitement. 

Enfin,  M.  Lionel  Philipps  a  affirmé  que  l'arrivée  des  coolies 
avait  été  un  bienfait  pour  l'industrie  minière  du  Rand.  A  son 
avis,  la  main-d'œuvre  chinoise  ne  coûte  pas  plus  cher  que  la 
main  d'oeuvre  cafre.  L'expérience  est  encore  trop  courte  pour 
qu'on  puisse  se  prononcer  définitivement,  mais  il  ne  faut  pas 
oublier  que  si,  au  début,  la  main-d'œuvre  chinoise  coûte  plus 
cher,  c'est  parce  que  les  Asiatiques  sont  tout  à  fait  inexpéri- 
mentés et  qu'ils  ont  à  apprendre  leur  métier.  En  tout  cas,  les 
directeurs  des  mines  qui  emploient  des  ouvriers  jaunes  dé- 
clarent que  si,  pour  le  travail  grossier,  qui  exige  simplement 
de  la  force,  comme,  par  exemple,  pour  pousser  des  wagon- 
nets, le  Cafre  est  supérieur  au  coolie,  par  contre,  là  où  il  faut 
de  l'intelligence,  le  coolie  l'emporte  sur  le  Cafre. 

Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 

Londres,  le  20  juillet  1905. 

Pendant  les  premiers  jours  de  la  semaine,  le  Marché  mi- 
nier a  été  très  ferme,  grâce  aux  rachats  des  vendeurs.  11 
s'est  montré  plus  calme  ensuite,  et  les  hauts  cours  reconquis 
n'ont  pas  été  conservés  en  raisou  de  nouvelles  ventes  venues 
de  Paris,  et  d'allégements  pour  compte  local. 

Le  Stock-Exchange  chômera  samedi. 

#**  Valeurs  de  Terrains  et  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  1  7/8,  clôture  à  ce  cours. 
f  .    Sir  Lewis  Michel,  qui  vient  de  passer  six  mois  en  Rhodésie 
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où  il  a  procédé  à  une  réforme  complète  de  l'administration, 
a  déclaré  récemment,  dans  une  interview,  qu'au  point  de 
vue  financier  la  situation  de  la  Cliartered  est  meilleure 
qu'elle  ne  l'a  jamais  été.  Le  moment  n'est  pas  éloigné  où  les 
recettes  et  les  dépenses  se  balanceront  ;  c'est  une  situation 
qu'envieraient  bien  des  colonies  anglaises. 

La  Transvaal  Goldftelds  clôture  à  2  3/16.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  2  3/16,  contre  3  1/8. 
Consolidated  Goldftelds,  6  1/4,  au  lieu  de  6  1/4. 

La  Rand  Mines  est  à  9  1/4  ;  elle  restait  à  9  3/8  jeudi 
dernier. 

Le  Coronation  Syndicate,  qui  finissait  à  2  1/2,  se  retrouve 
à  ce  cours. 

La  Witwatersrand  Townshipest  à61/2;  African  andEuro- 
pean  Investment  Company,  recherchée  à  1  5/8.  Swazieland 
Corporation,  15/16.  Vereeniging  Estâtes,  17/10. 

District  du  Witwatersrand.  —L'East  Rand,  qui  clô- 
turait à  7  5/8,  reste  au  dernier  moment  à  7  1/16;  Angelo, 
5  5,8  ;  New  Cornet,  2  1/4  ;  Van  Ryn,  3  1/2. 

La  City  and  Suburban  reste  à  5  3/8  ;  Jubilee,  3  7/8. 

La  Langloagte  Estate  clôture  à  3  3/16.  Driefontein,  4  ./., 
au  lieu  de  4  1/8;  Village,  5  1/8;  nous  la  laissions  à  5  1/8. 
Jumpers,  1  7/8;  les  profits  qui  étaient  de  3.553  liv.  st.  en  mai, 
sont  revenus  en  juin  à  1  163  liv.  st.,  par  suite  d'un  affaisse- 
ment dans  la  section  «  Est  »,  qui  a  rendu,  pendant  un  certain 
temps,  les  chantiers  les  plus  riches  inaccessibles  ;  à  l'heure 
actuelle,  quelques-uns  sont  de  nouveau  en  exploitation.  Mod- 
derfontain,  8  15/16. 

La  Ferreira  est  à  19  3/4,  contre  20  liv.  st.  La  Meyer  and 
Charlton  cote  5  ./.;  Rietfontcin,  1  15/16;  Treasury,  31/8; 
l'affaissement  signalé  dans  la  Jumpers  s'est  prolongé  dans  la 
mine  de  cette  Compagnie  occasionnant,  dans  la  production 
de  juin,  une  diminution  de  1.138  onces. 

La  New  Primrose  est  à  2  5/8.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  4  1/8.  La  Ginsberg  est  à  1  7/8.  La  May  Consoli- 
dated  cote  3  9/16. 

La  Glencairn  reste  à  1  1/16.  Crown  Reef,  13  1/4,  au  lieu 
de  13  1/4;  Randfontein,  2  7/16;  Worcester,  5,8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  9  1/4. 

li'East  Rand  Mining  Estâtes  est  demandée  à  3  7/8  au  lieu 
de  4  liv.  st. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  4  7/8  contre  4  3/4. 
La  New  Heriot  est  à  4  1/8;  le  profit  par  tonne,  en  juin, 
ressort  à  6  shillings  11  pence,  contre  5  sh.  8  d.  en  mai  ; 
Wolhuter,  2  7/8. 

La  Henry  Nourse  reste  à  7  1/4.  La  Wemmer  est  à  6  1/4. 
La  Robinson  Randfontein  est  à  1  5/16. 

Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  15  ./.,  s'échange  à  ce  cours. 
La  Ronanza  est  à  1  ./.. 
La  Cinderella  Deep  clôture  à  2  1/2. 
La  Nigel  Deep  est  à  11/10. 

"L  Angelo  Deep  finit  à  1  7/8  ;  Glen  Deep,  4  ./.  ;  Ferreira 
Deep,  5  5/8  ;  Robinson  Deep,  5  3/8  ;  Langlaagte  Deep, 
2  5/8;  Brakpan,  2  1/8. 

La  Nourse  Deep  reste  à  4  1/4.  Roodepoort  Central  Deep, 

1  1/2;  Rose  Deep,  6  7/8. 

La  Village  Deep  est  à  4  3/4. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  9/16.  jumpers 
Deep,  3  5/8;  Rand  Victoria,  à  2  1/8. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  5  1/16.  South  Gel- 
denhuis Deep,  2  11/10;  à  cette  mine  le  fonçage  est  entravé 
par  de  fortes  venues  d'eau. 

La  Simmer  and  Jack  East  est  à  2  ./...  Cette  Compagnie 
a  mis  en  marche  50  pilons  à  la  date  du  10  juillet. 

***  Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 
land  Agency  clôture  à  3/4;  Rhodesia  Goldftelds,  2. 

La  Van  Dyk  Proprictary,  qui  finissait  à  2  5/16,  s'inscrit 
à  ce  cours.  Rand  Collieries,  2  7/16. 

La  Transvaal  and  Delagoa  Bay  Investment  s'échange  à 

2  3.8.  Transvaal  Proprictary,  13/16. 

La  Premier  Diamond  reste  à  13  3/8,  au  lieu  de  13  1/8. 
Une  dépêche  nous  a  appris  que  par  suite  de  la  rupture 
d'un  barrage  de  cette  Compagnie,  la  Pretoria  District  Mines 
a  été:  complètement  inondée.  Les  dommages  causés  sont  con- 
sidérables. 

La   Gréai   Ea$tern  Collieries  finit  à  1/2.  South  African 
Breweries,  S  9/io,  ex-coupon. 


Londres,  20  juillet  1905,  5  h.  38  soir. 
.   ,     ,.  (Par  téléphone.) 

res  la  clôture,  tendance  ternie. 


Revue  hebdomadaire  du  Marche-  des  Mines  d'Or  de  Paris 

Paris,  le  20  juillet  1905. 
Ln  rentrant  des  vacances  du  14  juillet,  Le  marché  sud-afri- 
cain de  Pans  a  constaté,  avec  satisfaction  que,  pendant  les 
journées  de  vendredi  et  de  samedi,  le  Stock-Exchangc  de 
Londres  avait  témoigné  de  dispositions  favorables.  Malheu- 
reusement, de  nouvelles  réalisations  ont  eu  lieu  depuis 
accompagné. -s  d'offres  d-  spéculateurs  à  la  baisse,  de  sorte 
que  nous  ne  restons  pas,  au  dernier  moment,  aux  plus  hauts 
cours. 

La  Consolidated  Goldftelds  est  à  154  fr.  50,  contre  162  ... 
East  Rand  clôture  à  185  fr.  50,  au  lieu  de  192  50;  Cliartered 
47  fr.  50.  Rand  Mines,  229  fr.  50;  elle  clôturait,  la  semaine' 
dernière,  à  236  50.  f 

Le  Champ  d'Or  est  à  18  fr.  75.  La  Buffelsdoom  Estate 
s'inscrit  à  14  fr.  25. 

L Angelo,  que  nous  laissions  à  142  fr.  50,  reste  à  145  fr.  . .  ; 
et  la  Driefontein  cote  105  fr.  . .,  au  lieu  de  104  fr. 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  509  ..,  finit  à  501 
La  Geduld  se  retrouve  à  154  fr.  50.  L'action  Goerz  et  C"  finit 
à  71  fr.  75.  French  Rand,  55  fr.  25. 

La  Crown  Deep,  que  nous  laissions  à  377  fr.  . . ,  se  re- 
trouve à  372  fr.  . . . 

La  Geldenhuis  Estate  finit  à  122  fr.  50,  au  lieu  de  121  fr. 

La  General  Mining  se  retrouve  à  78  fr.  . .,  demandée  ainsi. 

La  Geldenhuis  Deep  clôture  à  241  fr.  . .,  au  lieu  de  245  fr. 

La  May  Consolidated  est  à  92  fr.  ...  Nous  la  laissions  à 
92  fr.  50.  La  Klein/ onlein  cote  48  fr.  50.  Production  en  juin: 
9.201  onces,  du  broyage  de  26  332  tonnes,  contre  9.457  onces 
avec  28.001  tonnes  en  mai.  La  valeur  de  la  production  est 
estimée  à  39.083  liv.  st.,  de  sorte  que  la  valeur  par  tonne 
ressort  à  28  sh.  8  d. 

La  Lancaster  se  retrouve  à  38  fr.  . . .  Les  frais  par  tonne, 
qui  s'étaient  élevés  à  29  sh.  0  d.,  à  la  suite  d'un  nouveau 
contingent  de  Chinois,  ont  pu  être  abaissés,  en  juin,  à 
27  sh.  6  d.  Langlaagte  Estate,  82  fr.  ..,  sans  changement. 

La  Mossamëdès  s'inscrit  à  14  fr.  ...  La  Mozambique 
s'échangea  27  fr.  75.  New  Primrose,  66  fr.  50;  le  profit  par 
tonne  a  été  do  16  sh.  10  d.  en  juin,  contre  17  sh.  2  d.  en  mai. 

La  New  Goch  est  à  01  fr.  50. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  232  fr.  . . ,  finit  à  232  fr.  50. 
Robinson  Deep,  133  fr.  . . ,  au  lieu  de  136  fr.  . .  ;  Robinson 
Randfontein,  32  fr. . .  ;  Randfontein  Estâtes,  60  fr.  50. 

La  Rose  Deep  s'échange  à  172  fr.  50;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  176  fr.  50.  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à 
35  fr.  ... 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  131  fr.  . .  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  133  fr.  50. 

La  Wemmer  est  à  154  fr.  . . .  La. New  Steyn  Estate  s'échange 
à  70  fr.  75,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  41  fr.  . .  ; 
Transvaal  Consolidated  Land,  79  fr.  50.  Transvaal  Gold- 
ftelds, 55  fr.  25. 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  113  fr.  ..,  au  lieu 
de  123  fr.  . . . 

La  Van  Dyk  se  traite  à  56  fr.  75. 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knight's)  s'échangent  à  113  fr.  . .,  au  lieu  de  169  fr. 
Le  profit  par  tonne,  qui  était  de  3  shillings  11  d.  en  mai,  est 
passé  à  6  sh.  1  d.  en  juin.  Le  moulin  a  marché,  le  mois 
dernier,  avec  180  pilons,  contre  160  en  mai.  Actuellement  les 
200  pilons  de  la  Compagnie  sont  tous  en  marche. 

La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se  traite  à 
51  fr.  . . . 

La  De  Beers,  qui  restait  à  416  fr.  . .  l'action  ordinaire,  et  à 
450  fr.  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  416  fr.  . .  et  à  456  fr.  . . . 

La  Jagersfontein  se  traite  à  190  ..,  contre  190  fr.  ... 

La  Central  Mining  and  Investment  Corporation  est  à  509 
francs. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bouroarel. 


Pa»is.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rae  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


PRINCIP.  CHAPITRES 


3  S.= 
Z  ■  '- 

o  -3  '— 


5T  = 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1904  28  juillet....!  2. 719 


1905  20  juillet.. 
1905  27  juillet. 


2.923 
2.933 


1.127; 
1.103 
1.110 
1.110 


4 

191 

759 

665 

502 

3 

4 

394 

599 

356 

483 

3 

4 

373 

625 

560 

481 

3 

4 

311 

693 

593 

472 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1904 
1905 
1905 


23  juillet. 
7  juillet. 
15  juillet. 
22  juillet. 


«63 
875 
901 
930 


335 
308 
317 
326 


1.569  I 
1.798 
1.686 
1.623  || 


674 
658 
660 
715 


945 
1.277 
1-151 
1.102 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


30  juin  . . . 

30  avril.. 

31  mai  . . , 
30  juin . . . 


53 
55 
57 


21 
19 
21 
20 


138 
174 
173 
189 


119 
115 
110 


119 
176 
177 
184 


67 
114 

79 
68 


59 
66 
64 
71 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


19G4 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


28  iuiliet. 
13  juillet. 
20  juillet 
27  juillet. 


953 
957 
9ii 


725 
757 
750 
750 


1.063 
1.111 
1.108 
1.090 


730 
725 
741 
72$ 


3 

2  % 

2  y, 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


9  avril  

11  février  — 
1 1  mars  — 

8  avril.. . . . 


120 
124 
118 
116 


20 
18 
18 
20 


ANGLETERRE  — 

9  avril  I    75    i  ',0 

11  février..  .  6X  1! 
11  mars  ...      68  il 

8  avril.  .  ..I    66    I  12 


178 
172 
170 

175 

Banques  d'Irlande 

168 
158 
158 
161 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


S  a 
g -g 
o  ~ 


PRINCIP.  C1IAPITRP.S 


O'o) 
O  S 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


 I 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 

23  juillet.-. 
7  juillet... 
15  juillet... 
22  juillet... 


BELGIQUE 

20  iuiliet... 
6  juillet. . . 
13  juillet.  . . 
20  juillet... 


Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1905  27 


1904 
1905 
1905 
1905 


19Û4 
1905 
1905 
1905 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 

30  juin  . 

30  avril.. 

31  mai  . . 
30  juin.. 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


23  juillet. . 

8  iuiliet. 

15  juillet.. 

22  juillet.. 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  --  Banque  des  Pays-Bas 


1904 
1905 
1905 
1905 


23  juillet 
8  juillet 
15  juillet 
22  juillet. 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1904 
1905 
1905 
1905 


30  juin. 
10  juin. 
20  juin. 
30  juin. 


41 

2 

61 

37 

44 

3 

42 

2 

66 

37 

45 

3 

42 

2 

70 

37 

50 

4 

42 

2 

72 

37 

48 

4 

NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


PORTUGAL  —  Banque  de  Poitugal 


1904 
1905 
1905 
1905 


28  juin. 
14  juin. 
21  juin. 
28  juin. 


1  27 

35 

380 

1  10 

102 

"0 

27 

37 

363 

li 

104 

21 

27 

37 

367 

11 

104 

21 

1  27 

37 

368 

ll  11 

104 

21 

7 

40  | 

71 

0) 

18  II 

juin.  ..  . 

13 

12 

42 

69 

2i 

14 

13 

12 

41 

70 

24 

13 

juin  

13 

13 

41  1 

70 

24 

119 

» 

|  157 

5 

48 

111 

152 

5 

45 

ll  1 

115 

» 

154 

5 

48 

123 

»  | 

166 

7 

48 

II 

36S  | 

510  | 

1 

640  1 

658 

856 

107 

371 

556  1 

1 

579 

£73 

707 

107 

558 

1 

581 

579 

701 

102 

372  1 

560  1 

1 

517  li 

57Î 

700 

97 

2 

1 

128 

86 

31 

14 

1905   31  mars  .  . . 

1 

1 

126 

96 

31 

17 

1905    30  avril       . . 

1 

1 

123 

93 

31 

15 

1905   31  mai  ■ 

1 

1 

122 

98 

32 

15 

138 

184 

f  500 

15 

136 

89 

161 

156 

558 

15 

144 

117 

161 

156 

551 

10 

139 

114 

161 

158 

545 

9 

134 

113 

1904 

30  juin  ... 

1  469 

110 

853 

i"/7 

309 

33 

1905 

1C  juin. .  . 

.  476 

97 

855 

162 

299 

36 

1905 

20  juin.  .. 

.  487 

93 

874 

176 

314 

34 

1905 

30  juin.... 

.  1  520 

89 

941 

144 

353 

52 

190  4   30  juin   

35 

» 

95 

11 

61 

2 

190  5   30  avril  

35 

92 

15 

58 

1 

1905   31  mai  

34 

91 

13 

57 

1 

1905    30  juin  

34 

» 

108 

12 

64 

1 

I1 

217  1 

321  1 

1677  1 

1  162 

317  | 

M 

181 

328 

1  6  73 

16) 

191 

48 

1 

183 

326 

1.653 

156 

304 

46 

11 

190  1 

327  1 

1.621  1 

172 

354  1 

45  II 

90 

24 

625 

E6 

535 

32 

100 

22 

657 

67 

582 

29 

98 

21 

f63 

£8 

566 

30 

98 

22 

660  " 

53 

563 

29 

■sa 

al 
Si 

E-..-U 


VA 

3  V, 

3S6 


4 
4 
4 


4  y, 


654 

6  H 

6% 


3 
2 

2  y, 


19  0  4   30  juin   

102 

15 

283 

79 

119 

23 

5 

1905    10  juin  

114 

15 

285 

79 

122 

20 

5 

1905    20  juin  

116 

15 

293 

SI) 

133 

20 

5 

190  5   30  juin  

116 

15 

304 

81 

145 

21 

5 

D 

4M 


5X 

s  y* 

5?4 


Os 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  -  Statistique  générale 


DATES 


o  <? 


l'IUNCIP.  CHAPITRES 


3  3  O 


i  — 

ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


<  - 


1904 

9  juillet  

68 

4 

169 

,  71 

9 

1905 

21  juin. .  

!  46 

5 

16? 

hO 

22 

1905 

1  juillcl. 

1  46 

4 

167 

» 

61 

h 

1905 

8  juillet, . . . 

1  49 

4 

171 

61 

24 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1904   14  juillet. .. . 

2.237 

226 

1 

838 

375 

527 

3S7 

2.450 

164 

■1 

m 

39:i 

411 

421 

1905     6  juillet  

2.439 

161 

2 

47:! 

360 

413 

426 

1905    y  juillet.... 

2.450 

158 

■j 

464 

402 

469 

42:i 

S  0 


5  y, 

5  y* 

5  % 

5)4 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1904 
1905 
1905 
1905 


30  juin.... 

31  mai  ... 
15  juin. . . . 
30  juin... 


21 

2 

75 

22 

36 

20 

» 

23  l 

2 

72 

23 

37 

21 

23 

2 

72 

22 

37 

21 

23  1 

2 

71 

24 

36 

21 

» 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1904 

31 

12 

9 

38 

3 

7 

10 

6 

1905 

31 

11 

9 

34 

1 

6 

8 

6 

1905 

30 

avril  

11 

9 

3i 

1 

6 

8 

6 

1905 

31 

mai  

10 

9 

32 

2 

6 

8 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


190  4   30  juin  

82 

1 

229 

57 

126 

17 

190  5   30  avril  

92 

7 

217 

79 

138 

15 

1905  31  mai  

92 

7 

215 

60 

133 

15 

190  5    30  juin  

90 

7 

240 

73 

156 

20 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


190  4   23  juillet.... 

113 

9 

225 

1 

287 

214 

47 

1905     8  juillet  ... 

106 

9 

237 

1 

362 

222 

54 

1905    15  juillet.... 

106 

10 

236 

i 

362 

222 

54 

1905    22  juillet.... 

106 

10 

235 

1 

364 

235 

53 

4  % 

4  y, 


v:, 
•iV% 

3  % 


TOTAUX 


1904 
1905 
1905 
1905 


28  juillet.. . 

13  juillet... 

20  juillet... 

27  juillet.. . 


9.845 

2.959 

15.982 

5.693 

6.014 

1.5271 

10.353 

2. 887 

17.106 

5. 631 

6  182 

1.627 

10.396 

2-894 

17-005 

5  606 

5.979 

1.5881 

10  478 

2.9621 

16.947 

5.744 

6.0/9 

1.586i 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899   31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

» 

1900   31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15.906 

9.505 

8.514 

4.171 

» 

1901    31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8.172 

4.827 

» 

1902   31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6-939 

4.178 

» 

1903   31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

» 

1904  31  décembre . 

9.811 

2.753 

17.349 

9.524 

7.466 

4  144 

3 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS:  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


Amsterdam   . 

Anvers  

Athènes  

Barcelone   

Berlin  

Bruxelles  

Bucharest  

Constantinople. . . . 

Francfort  

Gènes  

Genève   

Lisbonne  

Londres   

Madrid  

Rome  

Balnt-Péternbourg 
Vienne  (li  vue) 

(à  3  mois). . . 


21  juin 

28  juin 

5  juill. 

12juill. 

19juill. 

26juill. 

47  98 

48  03 

48  .. 

48  02 

48  01 

47  98 

100  27 

100  25 

100  26 

100  23 

100  25 

!00  23 

124  50 

124  75 

124  75 

124  50 

120  50 

120 

32  30 

32  30 

32  15 

32  35 

32  60 

32  40 

81  25 

81  40 

8!  35 

81  35 

81  35 

81  35 

100  23 

100  22 

lùù  22 

Lût)  19 

100  21 

100  18 

100  52 

100  37 

100  37 

100  33 

100  36 

100  31 

22  82 

22  80 

22  83 

22  85 

22  83 

22  S3 

81  28 

81  3S 

81  38 

M  38 

81  37 

81  35 

99  N<. 

99  84 

99  96 

99  98 

100  .. 

100  .. 

100  15 

100  20 

100  16 

100  19 

100  13 

100  10 

533  .. 

585  .  • 

584  .. 

581  .. 

581  .. 

5S0  .. 

25  30 

25  30 

25  30 

25  28 

2.5  27 

25  27 

32  23 

22  22 

31  97 

32  27 

32  25 

32  32 

99  82 

99  85 

99  S.') 

100  .. 

100  . . 

99  97 

37  45 

37  45 

37  15 

37  45 

37  45 1 

37 

95  48 

95  67 

95  65 

95  62 

95  57[ 

95  55 

95  53 

95  72 1 

95  70 

95  67 

95  1 

95  60 

CHANGE  DE  PARIS  :  Cours  moyens  du.lnuli  de  Paria  sur 


Valàn  à  trois 


mois 


Amsterdam.,  pipier  cou/l 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  . .  — 

Espagne   — 

—  versent.  — 
Lisb. -Porto  . .  — 
St-Pétersb.  . .  — 

\  a  leurs  à  vue 

Londres    — 

—    Chèque 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York   — 

Matières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.) . . 
Argent  id.   (le  kil.) . . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916")  . 

—  —  (nouv.  titre  :  900 
Couronnes  de  Suéde  


Plus 


4  % 

4  % 

4  % 

4  % 


2  'A  % 

3  % 
5  % 

3  Vi  % 

4  % 

au  pair 
3437  » 
218  89 


29  juin 

6  juill. 

l.tjuill. 

idjuill. 

27;uill. 

205  87 
121  62 
103  50 

206  . . 
121  50 
103  37 

205  87 
121  50 
103  37 

205  S7 
121  56 
103  50 

206  .. 
121  56 
103  50 

378  50 
5l)7  .. 
262  . . 

378  50 
507  .. 
262  . 

378  50 
508  .. 
262  .. 

378  50 
510  .. 
262  . . 

377  50 
510  .. 
262  .. 

25  145 
25  165 
0  25p 
0  12pr 
0  25p 
515  50 

25  115 

25  135 
0  28p 
0  06p 
0  25p 
515  50 

25  125 
25  145 
0  25p. 
pair 
0  23p 
515  50 

25  12 
25  li 
0  29p 
pair 
0  22p 
516  .. 

25  115 
25  135 
0  22p 
0  Otipi 
0  12p 
515  25 

3437  .. 

99  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
99  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

3437  .. 

100  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

3437  .. 
99  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  5li 

3437  .. 
99  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Aut. -Hongrie  cour,  or) 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.). 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira)  

Portugal  imilreis  pap.) 
Roumanie  (leu  or). . . 

Russie  (rouble  or)  

Suisse  (franc  or)  

Turquie  (liv.  turq.). .. 
Pays 

Extra-Européens 
États-Unis  (doll.  or).. 
Mexique  1  piastre  arg.) 
Répuf).Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  imilreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 

Japon  (yen  or)  

Ciiine(Sli"anjbJi)(taëlarg.) 


Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeurs  en  francs  au 

change  du  jour 

29  juin 

6  juill. 

13juill. 

20juill. 

27juill. 

1  234 

1  228 

1  227 

1  223 

1  227 

1  227 

25  22 

25  145 

25  125 

25  Ï25 

25  125 

25  115 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .- 

1  » 

0  75 

0  75 

0  75 

0  75 

0  75 

1  » 

0  SO 

0  80 

0  80 

0  83 

0  83 

2  083 

2  07 

2  08 

2  08 

2  08 

2  08 

1  » 

1  -. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

5  60 

5  12 

5  12 

5  13 

5  15 

5  15 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

2  67 

2  64 

2  64 

2  61 

2  64 

2  64 

1  r, 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  -. 

22  78 

22  80 

22  83 

22  85 

22  83 

22  83 

5  18 

5  15 

5  15 

5  15 

5  16 

5  15 

2  58 

2  41 

2  41 

2  44 

2  43 

2  43 

5  » 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

1  89 

1  68 

1  68 

1  71 

1  60 

1  66 

2  84 

1  72 

1  72 

1  76 

1  77 

1  78 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

2  58 

2  55 

2  55 

2  55 

2  55 

2  55 

7  47 

3  33 

3  34 

3  34 

3  33 

3  33 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  27  juillet  1905 

100  francs 
en  billets  Je  banque  étrangers 
valent  en  France  : 


iOO  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  55 

En  Angleterre              ..  100  31 

En  Autriche-Hongrie  . ..  100  45 

En  Belgique   100  22 

En  Espagne   132  45 

En  Grèce   120  .. 

En  Hollande   100  13 

En  Italie   99  94 

En  Portugal   108  32 

En  Roumanie   100  31 

En  Russie   100  77 

En  Suisse   100  12 

Eh  Turquie   99  79 

Aux  Etats-Unis   100  53 

Au  Mexique   106  17 

En  Républ.  Argentine  . .  227  25 

An  Chili   113  97 

Au  Brésil   159  54 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   101  17 

En  Chine   224  3  2 


Billets  Allemands   99  45 

—  Anglais   99  66 

Austro-Hongrois .  99  55 

—  Belges   99  7S 

—  Espagnols   75  50 

—  Grecs   83  33 

—  Hollandais   99  87 

—  Italiens   100  06 

—  Portugais   91  PS 

—  Roumains   99  69 

—  Russes   99  23 

—  Suisses   99  88 

—  Turcs   100  21 

Pièces  des  Etats-Unis ...  99  47 

—  du  Mexique  ,   94  18 

Billets  de  la  Re'p.  Argent.  44  .. 

—  du  Chili   87  m 

—  du  Brésil   62  67 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   98  83 

—  de  la  Chine   44  57 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  27  juillet  1905. 

Les  mouvements  de  la  cole  des  changes  manquent  encore 
d'importance,  la  plupart  des  devises  étrangères  reproduisent 
6  peu  do  choses  près  les  cours  cotés  il  y  a  huit  joui  s. 

Le  papier  à  trois  mois,  sur  la  Hollande,  a  regagné  les 
13  centimes  qu'il  avait  perdus  il  y  a  quinze  juins:  le  change 
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allemand  se  maintient  à  121  56;  par  contre,  le  versement  sur 
Madrid  a  perdu  1  point  à  377  50  tandis  que  le  milrcis  portu- 
gais -e  retrouve  à  510.  la  devise  austro-hongroise,  à  103  50  el 
le  rouble  à  202. 

Le  chèque  sur  Londres  que  nous  laissions  la  semaine  der- 
nière à  25  14  a.  de  nouveau,  perdu  un  demi-point  à  25  13  1/2. 

Le  change  italien  fait  1  10  de  prime  :  la  perte  sur  le  change 
belge  diminue  de  7  cent.,  celle  sur  le  change  suisse,  de 
10  cent. 

La  New- York  qui  avait  moulé,  il  y  a  Luit  jours,  d'un 
demi-point  à  516  est  revenue  à  515  25. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 

Yokohama... ... 

Siogapoure   

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghaï  

Rio- Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  "l'or.. 
Or  en  barres. . . . 
Argent  en  barres 


28  juin 


2/0 
1/11 
1/4 
1/4 
1/10 
2/7 
16 
16 


5/16 
3/4 
1  32 
1  32 
1/16 
3/4 
3/8 
•/• 


127  27 

77/9  1/2 
27  ./. 


5  juillet 


2/0  5/16 
1/11  13/16 
1/4  -•/.. 
1/4  ../•■ 
1/10  9/16 
2/7  7/8 
16  15/32 
16  ./.. 

127  27 

77/9  1/8 
27  ./., 


12  juillet 


2/0  5/16 
1/11  13/16 
1/4  1/32 
1/4  1/32 
1/10  11/16 
2/7  7/8 
16  3/4 
16  " 


127 

77/9 
27 


5/16 

27 

5/8 
5/16 


19  juillet 


2/0  5/16 
1/11  7/8 

1/4  ../.. 

1/4  ../.. 

1/10  9/16 

2/7  3/4 
16  29/32 
15  7/8 

127  27 

77/9  1/2 
27  1/4 


26  juillet 


2/0  5/16 
1/11  15/10 
1/4  1/32 
1/4  ./. 
1/10  5/8 
2/7  3/4 
16  15/16 
15  7/8 

127  27 

77/9   7/ S 
27  3/16 


Les  devises  d'Extrême-Orient  se  sont  légèrement  raffer- 
mies au  cours  de  cette  semaine.  A  Hong-Kong,  la  piastre 
a  haussé  de  1/16.  A  Shanghaï,  le  taux  du  taël  n'a  pas  varié  ; 
le.  Singapoure  gagne  1/16.  Le  yen  japonais  reste  figé  au 
cours  de  2/0  5/16. 

Le  change  indien  est  remont!-  de  1,32  à  Bombay;  à  Cal 
cutta,  il  est  resté  au  cours  de  1/4. 

Le  26  juillet,  la  Banque  d'Angleterre  a  reçu  les  soumisskns 
pour  l'adjudication  des  traites  et  transferts  télégraphiques 
sur  l'Inde;  ont  été  adjugées  en  traites  :  25.00.000  Rs.  sur 
Calcutta:  2.40.000  Rs.  sur  Bombay  et  1.300.000  Rs.  sur 
Madras  à  1  sh.  4,031  et  en  transferts  télégraphiques  :  2.80.000 
Rs.  -,ur  Calcutta  et  2.40.000  Rs.  sur  Bombay  à  1  sh.  4,062. 

Les  souscripteurs  ont  reçu  40  0/0  dans  les  deux  caté- 
gories. 

Le  peso  chilien  est  resté  à  15  7/8  comme  la  semaine  der- 
nière ;  le  milreis  brésilien  a  gagné  1/32. 

A  Buenos-Ayres,  la  prime  sur  l'or  reste  immobile. 

L'or  est  toujours  recherché  à  Londres,  et  le  cours  s'est 
relevé  de  77/9  1/2  à  77/9  7/8.  Les  monnaies  étrangères  sont 
cotées  uniformément  76/4  1/4,  sauf  le  dollar  américain,  qui 
cote  76/4  1/2. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  14  au  20  juillet,  ont  été  les  suivants  : 

Entrées  Sorties 

Le  Cap  î.  389 . 000  G  ibraltar  i  20 . 000 

Bombay   70.000  Bombav   61.000 

Australie   149.000  Calcutta   17.000 


Total   608.000  Total   98.0C0 

Le  cours  dëTâxgent-métâl  a  fléchi  de  1/16  et  finit  à  27  3/16. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  ont  été,  du 
14  au  20  juillet,  de  4.200  liv.  st.7  ce  qui  porte  le  total, 
depuis  le  lrf  janvier,  à  4.568.711  liv.  st.,  contre  5.908.730 
livres  sterling  pour  la  période  correspondante  de  l'année  der- 
nière. -  .  • 

Escompte  hors  banque  : 

Places         29juin     6  juill.    13  juill.  20  juill.  27  juill. 


Paris  

Londres. . . . 

Berlin  

New  -  York 
(time  moneyj 


2  5/8 
2  1/8 

2  1/2 

3  1/2 


1  3/4 

1  13/16 

2  ./. 

3  1/4 


1  3/4 

1  7/8 

2  1/4 


1  3/4      1  3/4 

1  3/4      1  3/4 

2  1/8      2  1/8 


3  1/2      3  1/2      3  ./. 


Situation  générale  des  Banques  d  émission 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  France  a  encore  grossi, 
cette-semaine,  de  10.141.000  francs. 

La  circulation  a  rendu  à  Paris  670.000  francs  et  2.814.000 
francs  dans  les  succursales  :  il  a  été  acheté  pour  9.523.000  fr. 
de  matières  premières  et  vendu  pour  3.016.000  francs  ;  enfin, 
il  est  venu  150.000  francs  de  Suisse.  L'encaisse  or  de  notre 


grand  Elablissemnil  d'émissj<m  atteint  donc  le  chiffre  formi- 
dable de  2.988  million-  de  francs. 

L'argent  a  augmenté  de  448.000  francs.  La  circulation  a 
rendu  LO.Vi.000  francs  à  Paris  et  487.000  francs  dan-  les 
succursales.  Il  a  été' expédié  250X00  francs  en  Suis»  et 

1  million  en  Belgique:  il  esl  entré  lOO.Ouo  fraie  ,  de  Belgi- 
que, 70.000  francs  du  Sénégal  et  32.000  francs  du  Maroc. 

La  circulation  fiduciaire  s'est  abaissée  de  4.373  millions  à 
4.311  millions;  les  comptes  courants  sont  en  augmentation 
de  68  millions  ,-\  le  porlefeuille  de  3:;  millions  ;  par  contn  , 
le  chilfre  des  avances  a  faibli  do  9  millions. 

L'encaisse  métallique  de  la  Banque  Impériale  d'Allemagne 
a  augmenté  de  38  millions,  pendant  que  la  circulation  d<  - 
billets  diminuait  de  62  millions.  Les  comptes  courants  onl 
grossi  de  55  millions,  mais  le  portefeuille-escompte  a  fléchi 
de  49  million-  el  les  avances  de  11  millions. 

La  réserve  des  billets  est  passée  de  185  millions  à  296  mil- 
lions. 

Il  n'y  a  pas  eu  d'entrées  d'or,  cette  semaine,  à  la  Banque 
d'Angleterre.  Le  montant  des  sorties  s'élève  à  270.000  liv.  st.. 
dont  50.000  liv.  st.  pour  Buenos-Ayres  et  22O.0OO  liv.  st. 
pour  l'Amérique  du  Sud. 

Les  sorties  d'or  pour  l'étranger  s'élèvent  à  6.750.000  fr., 
mais  la  circulation  intérieure  ayant  rendu  750.000  fr.,  la 
diminution  du  stock  d'or  ne  s  élève  qu'à  6  millions  de  francs; 
la  circulation  fiduciaire  n'a  pas  varié;  les  comptes  courants 
ont  faibli  de  18  millions  et  le  portefeuille  de  13  millions. 

La  Banque  d 'Autriche-Hongrie  a  fait  rentrer  7  millions 
de  métal  jaune  et  1  million  d'argent;  les  billets  eu  circula- 
tion ont  diminué'  de  32  millions;  les  comptes  courants  parti- 
culiers ont  augmenté  de  16  millions  et  le  portefeuille  de 
50  millions. 

A-  la  Banque  de  Belgique,  les  variations  sont  minimes:  les 
billets  ont  diminué  de  3  millions  ;  les  comptes  courants  de 
5  millions  et  le  portefeuille  de  3  millions. 

La  Banque  d'Espagne  a  reçu  2  millions  d'argent  et  a  fait 
rentrer  4  millions  de  billets.  Les  avances  ont  subi  une 
réduction  de  5  millions. 

Relevons  à  la  Banque  de  Hollande  nue  augmentation  de 

2  millions  dans  l'encaisse-argent  et  une  diminution  de  6  mil- 
lions dans  la  circulation  fiduciaire  et  de  5  millions  dans  le 
portefeuille  escompte. 

La  Banque  d'Italie  continue  à  accumuler  l'or  dans  ses 
caisses  ;  pendant  la  dernière  décade  de  juin,  l'augmcntatiùn 
du  métal  jaune  a  atteint  33  millions  et  l'argent  a  diminué  de 
4  millions  ;  par  contre,  la  circulation  fiduciaire  a  grossi  do 
57  millions  et  le  portefeuille  de  39  millions;  les  comptes 
courants  ont  faibli  de  32  millions  et  les  avances  ont  augmenté 
de  18  millions. 

A  la  Banque  de  Xaples  la  circulation  des  billets  a  grossi 
de  11  millions  et  le  portefeuille  de  12  millions. 

ha.  Banque  de  Xorvcge  a  mis  11  millions  de  billets  en  cir- 
culation et  son  portefeuille  s'est  gonflé  do  7  millions. 

La  Banque  Impériale  de  Bussie  a  reçu  11  millions  d'or  et 
donné  3  millions  d'argent  :  elle  a  l'ait  rentrer  pour  9  millions 
de  billets  ;  les  comptes  courants  ont  grossi  de  42  millions. 

L'encaisse  de  la  Banque  de  Suéde  a  peu  varié  en  juin, 
mais  la  circulation  fiduciaire  est  passée  de  215  à  210  millions 
de  francs,  en  même  temps  que  les  comptes  courants  aug- 
mentaient de  33  millions,  le  portefeuille  de  20  millions  et  les 
avances  de  5  millions. 

Les  autres  banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  observation. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 

Mouvement  des  Métaux  précieux  à  Nevc-York 
(En  dollars) 


EXPORTATIONS 


IMPORTATIONS 


Du  L»f     Depuis        Du  1"  Depuis 
or  au  8  juillet  lel"  janv.  au 8  juillet  lele:janv. 

Grande-Bretagne  »             1.500          »  330  922 

France   1.004.099  25.236.526          »  4.266. 180 

Allemagne   »              »              »  » 

Autres  pays....  25.000  12.441.076  145.019  1.467.911 


Total  1905.. 

—  1904., 

—  1903. 


1.029.099  37.679.102 
500  64.448.066 
7.1&.318  32.462.551 


145.019  6.064.969 
45.059  6.334.197 
21.351  3.605.251 
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ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays. . . . 


052.499  15.403.9iO 
538.335 
12.892 
15.555  801.833 


47.236  1 


29 
20 

7E0.444 


Total  1905. 

—  1904. 

-  1903. 


668. 054  11  1.756. 470 
730.915  22.177.177 
779.315  17.708.442 

Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


47.236  1.780.493 
20.678  482.074 
42.046  935.4<i5 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904  23  juill. 

1905  8  juill. 
1905  15  'juill. 
1905  23  juill. 

266.0 
211.0 
220.2 
220.2 

85.0 
86.6 
89.1 
80.1 

39.1 
48.9 
49.2 
48.9 

121. 4 
1158.3 
1159.0 
1177.4 

1099.8 
1116.5 
1107.8 
1126.4 

-I-  50.6 
+  8.0 
+  19.5 
+  14.9 

L'encaisse  des  Banques  Asssciées  n'a  pas  varié:  le  chiffre 
des  dépôts  s'est  élevé  de  18.400.000  dollars  el  le  portefeuille 
a  grossi  de  19.100.000  dollars.  Le  surplus-réserve  s'est 
abaissé  de  4.600.000  dollars. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Question  monétaire  en  Argentine 

(Suite  et  fin)  (1) 

En  résumé,  je  pense  qu'à  cause  des  raisons  exposées, 
la  conversion  doit  se  réaliser  au  type  actuel. 

Est-il  urgent  de  la  mener  à  bout? 

A  mon  avis,  la  situation  indéfinie  où  nous  nous 
trouvons  doit  se  terminer,  car  si  elle  prolongeait  indé- 
finiment, le  commerce,  à  cause  de  l'incertitude  où  il 
se  trouverait,  ne  pourrait  se  livrer  sans  crainte  à  son 
essor. 

Dans  l'état  actuel,  à  cause  des  idées  qui  se  font  jour 
constamment  sur  les  baisses  du  rapport  entre  le  papier 
et  de  l'or  (une  qui  indique  200  0/0,  d'autres  qui  pré- 
tendent que  par  des  baisses  successives  on  doit  arriver 
au  pair,  etc.),  il  règne  très  peu  de  confiance,  et  les 
deux  monnaies,  or  et  papier,  ne  prennent  pas  une  cir- 
culation régulière. 

La  plus  grande  partie  des  Banques  opèrent  avec  le 
papier,  étant  toujours  retenues  par  cette  crainte  et,  en 
plus,  les  obligations  en  napier  ne  peuvent  pas  s'effec- 
tuer en  or  et  vice  versa,  quand  il  n'y  a  pas  d'accord 
spontané.  • 

Toutes  ces  raisons  font  qu'il  est  urgent  de  trancher 
la  question. 

La  solution,  dans  la  forme  qu'indiquent  les  projets, 
est  très  appropriée  et  diminue  les  préjudices  immédiats, 
mais  des  mesures  qui  touchent  à  la  monnaie,  à  la 
règle  de  toutes  les  valeurs,  doivent  se  compléter  de 
façon  que  la  solution  soit  aussi  durable  que  possible. 

Une  mesure  isolée,  comme  celle  dont  il  s'agit,  si  elle 
doit  faire  du  bien,  ne  donnera  cependant  pas  tous  les 
résultats  en  rapport  avec  les  progrès  de  notre  pays,  si 
elle  n'est  pas  accompagnée  par  d'autre  de  transcendante 
im|,ortance. 

En  premier  lieu,  on  doit  rétablir  le  fond  de  conver- 
sion et  cela,  M.  le  Ministre  l'a  déjà  commencé  en  desti- 
nant à  sa  formation  diverses  sommes  qui  le  font  actuel- 
lement monter  à  6  millions.  Cette  somme,  petite  encore, 
indique  une  bonne  intention,  mais  elle  ne  doit  pas  se 
limiter  avant  d'arriver  à  30  millions,  pour  répondre  à 
la  conversion  des  billets  qui  n'ont  pas  de  garantie 
effective  en  or,  mais  on  doit  prendre  les  sommes  desti- 
nées à  ce  fond  des  budgets  équilibrés,  et  non  en  aug- 
mentant les  déficits  avec  ces  extractions. 

Bien  que  pour  le  moment  la  conversion  soit  parfai- 
tement garantie  par  La  situai  ion  de  la  balança  commer- 
ciale et  le  bilan  de  paiements  et  par  l'or  existant  à  la 
Caisse  de  Conversion  el  à  la  Manque  de  la  Nation,  il 
est  nécessaire  d'assurer,  dans  la  mesure  du  possible,  la 
Stabilité  de  la  monnaie  dans  l'avenir. 


(1;  Voir  l' Economiste  Européen,  n°*  704  à  706. 


Chez  tous  les  peuples  bien  organisés  el  prévoyants, 
on  accumule  des  éléments  dans  les  temps  d'abondance 
et  de  prospérité,  pour  faire  face  au  déficit  pendant  les 
temps  mauvais,  quand  les  nécessités  obligent  et  que 
les  ressources  manquent  pour  y  faire  face  ;  niais,  chez 
nous  le  peuple,  aussi  bien  que  le  Gouvernement,  jamais 
ne  s'est  occupé  de  prendre  ces  mesures  de  prévoyance 
élémentaire,  et  quand  l'abondance  règne,  on  oublie  les 
disettes  passées  pour  ne  penser  qu'à  dissiper  la  for- 
tune, sans  qu'il  n'y  ait  rien  qui  retienne  les  dépenses  : 
on  croirait  que  l'argent  les  gêne,  et  des  songes  de  gran- 
deur leur  font  dépenser  les  ressources  qu'il  serait  pré- 
cieux de  conserver. 

Aujourd'hui  l'optimisme  domine  et  on  ne  pense  qu'à 
de  grands  travaux,  au  luxe,  et  à  s'entourer  des  plus 
grandes  commodités,  même  les  plus  superflues.  Les 
affaires  se  développent  sans  mesure  ;  le  crédit  se  répand 
partout,  et  il  se  commet  de  grandes  erreurs  et  de  grands 
désordres. 

Monsieur  le  Ministre,  versé  comme  il  est  dans  les  ques- 
tions économiques  et  financières,  se  rendra  compte 
qu'important  sur  la  place  un  plus  grand  nombre  de  mar- 
chandises que  celles  qu'elle  peut  absorber,  et  présentant 
à  l'escompte  des  sommes  énormes  avec  des  intérêts  très 
bas,  sans  garder  aucune  proportion  entre  la  nèeessih 
des  affaires  ordinaires  et  la  capacité  économique  des 
preneurs,  on  encourage  les  spéculations  en  stimulant 
des  appétits  de  gain  facile  et  immédiat,  dont  les  excès 
vont  en  augmentant  à  mesure  qu'augmentent  les  faci- 
lités de  crédit. 

Dans  l'étude  approfondie  qui  s'est  faite  aux  Etats- 
Unis  sur  les  émissions  des  billets,  on  arrive  à  la  con- 
clusion que  l'élasticité  dans  les  émissions  convertibles 
peut  arriver  au  point  de  remplir  les  nécessités  légiti- 
mes de  la  circulation,  et  on  doit  les  restreindre  quand 
elles  commencent  à  provoquer  des  spéculations  désor- 
données. 

Les  détails  sur  ces  investigations  peuvent  se  voir 
dans  la  collection  de  «  The  American  Banker  », 
de  New-York. 

Aujourd'hui,  nous  nous  trouvons  dans  une  période 
d'optimisme,  dans  laquelle  on  voit  tout  en  rose,  sans 
menaces  ni  tempêtes,  et  la  spéculation  touche  à  toutes 
les  branches,  encouragée  par  la  baisse  de  l'intérêt. 

Nous  avons  de  très  abondantes  récoltes,  d'excellents 
prix,  et  c'est  une  croyance  générale  que  cette  vie  au 
pa  \  s  de  Cocagne  continuera  pour  un  temps  indéterminé, 
mais,  à  mon  avis,  une  situation  si  facile  et  si  prospère 
entraine  de  sérieux  dangers  pour  l'avenir.  Je  me  base, 
pour  croire  ainsi,  sur  ce  fait  que  lorsque  la  fièvre  des 
affaires  sort  de  sa  voie  naturelle,  cela  présage  des  per- 
turbations qui  nuisent  à  tout,  et  qui  peuvent  très  bien 
n'être  que  le  commencement  de  perturbations  plus 
grandes. 

Le  Gouvernement,  comme  un  pouvoir  modérateur, 
doit  se  précautionner  contre  ces  dangers,  et  avoir  soin 
de  prendre  des  mesures  pour  arrêter  leurs  effets. 

De  là  la  nécessité  d'un  fonds  de  Conversion  et 
de  créer  un  organisme  régulateur,  qui  ait  la  faculté  ci 
qui  sache  diriger  les  opérations  de  changes  extérieurs 
avec  le  jugement  scientifique,  comme  le  fait,  en  Grande- 
Bretagne,  la  Banque  d'Angleterre,  qui,  par  ses  sages 
mesures,  sauva  une  situation  très  difficile  lors  de 
la 'guerre  anglû-Boër  ;  la  Banque  de  France,  d'Alle- 
magne, etc.,  qui  ont  su  faire  intervenir  efficacement, 
quand  les  changes  baissèrent,  des  «  gold-poinls  »  pro- 
voquant une  exportation  de  métal. 

Aux  Etats-Unis,  le  mécanisme  régulateur  est  dans  le 
Trésor,  et  le  Gouvernement  a  contribué  à  sauver  la 
place  dans  des  situations  très  graves. 

Chez  nous,  le  rôle  que  jouent  ces  organismes  pourrait, 
être  rempli  par  la  Caisse  de  Conversion  et  la  Banque 
de  la  Nation,  pourvu  qu'elles  soient  administrées  dis- 
crètement et  suivant  les  principes  scientifiques. 

La  condition  essentielle  pour  maintenir  la  converti- 
bilité du  billet,  c'est  L'équilibre  du  budget  et  le  souci, 
pour  les  administrations  publiques,  de  ne  pas  se 
laisser  surprendre  par  «les  faits  anormaux,  car  c'est  le 
propre  des  financiers  de  prévoir  l'avenir  et  les  événe- 
ments qui  peuvent  troubler  la  situation  présente. 
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Espérant,  monsieur  le  Ministre,  avoir  répondu  à 
votre  demande,  j'ai  l'honneur  de  me  déclarer  votre  très 
empressé  serviteur. 

(Fin)  Sixto  J.  OtjiîSADA. 


Les  monnaies  d'argent  des  Etats-Unis  au  Canada 

Pour  restreindre  la  forte  circulation  de  monnaies  d'argent 
des  Etats-Unis  le  Ministre  des  Finances  du  Canada  vient  de 
conclure  un  arrangement  avec  les  Banques  canadiennes, 
d'après  lequel  ces  dernières  s'engagent  à  retenir  tout  l'argent 
américain  qu  elles  recevront  et  à  ne  plus  le  remettre  en  cir- 
culation. Cet  argent  sera  réexpédié  aux  Etats  Unis  en  quan- 
tités d'une  certaine  importance.  Le  Gouvernement  canadien 
s'engage  de  son  coté  à  payer  aux  Banques  une  commission  de 
3/8  0/0,  ainsi  que  les  frais  de  transport.  Ces  débours  seront 
plus  que  compensés  par  la  circulation  croissante  des  mon- 
naies canadiennes,  dont  la  frappe  constituera  pour  le  Canada 
une  source  importante  de  revenus. 


La  Frappe  et  la  Circulation  des  Monnaies 
aux  Etats-Unis 

Voici  le  détail  mensuel  de  la  frappe  en  or  et  en  argent 
aux  Monnaies  des  Etats-Unis,  pendant  l'année  1904  et  les 
quatre  premiers  mois  de  1905  : 

 1904  ^  1905  ^ 

Or  Argent  Or  Argent 

En  dollars 

Janvier   2.765.000   4.657.000      7.819.050  681.012 

Février  ....     35.603.500   1.475.000      4.306.580  559.000 

Mars   63.605.790   1.491.509      5.025.321  500.276 

Avril   26.177.600   1.158.000      1.860.000  394.000 

Mai   44.109.000      380.000  » 

Juin   14.884.400  342.143 

Juillet   »  455.519 

Août   1.385.000  1.591.000 

Septembre..     14.585.705  1.452.082  ..  » 

Octobre....     29.705.375      843.000  » 
Novembre..         528.780  878.871 
Décembre . .  51.278  471.487 

Total...    233.402.428  15.095.610     19.010.951  2.134.288 

En  avril  1905,  les  Monnaies  ont  frappé  1.860.001)  dollars 
d'or,  394.000  dollars  d'argent  et  232.933  dollars  de  monnaie 
divisionnaire. 

Voici,  d'autre  part,  le  tableau  des  monnaies  d'or  et  d'argent 
en  circulation  au  1"  mai  1905  : 

l"janv.  1905  1er  mai  1905    1"  juin  1905 
En  dollars 

Monnaies  d'or   649.548.528  644.423.211  650.979.108 

Dollars  d'argent . .  80.039.395  73.641.755  73.617.644 

Monnaies  division- 
naires d'argent..  102.891.327  100.067.645  100.473.489 

Certificats-or   466.739.689  487.142.219     482.910  999 

—       argent.  468.017.227  462.846.513  460.462.103 

Billets  du  Trésor 
(loi  du  14  juillet 

.  1890)   10.940.054  9.822.134  9.583.291 

Billets  des  Etats- 
Unis   342.287.027  331.672.662  332.284.693 

Billets  des  Banque* 

Nationales   449.157.278  468.390.547  474.359.389 

Total          2.569.621.125  2.578.006.686  2.584.670.716 

La  population  des  Etats-Unis  était  évaluée,  au  1"  jan- 
vier 1900,  à  76.977.000  habitants  et  la  proportion  par  tête 
.  ressortait  à  25  doll.  73.  Au  1"  janvier  1901,  la  population 
était  évaluée  à  77.080.000  habitants  et  la  proportion  ressor- 
tait à  28  doll.  19.  Au  1"  janvier  1902,  la  population  était  de 
78.437.000  habitants  et  la  proportion  de  28  doll.  69.  Au 
1"  janvier  1903,  la  population  était  évaluée  à  79.799.000  ha- 
bitants et  la  proportion  était  de  29  doll.  43.  Au  1"  janvier 
1904,  la  population  était  évaluée  à  81.177.000  habitants  et  la 
proportion  était  de  30  doll.  38.  Au  1"  janvier  1905,  la  popu- 
lation était  évaluée  à  82.562.000  habitants  et  la  proportion 
était  de  31  doll.  12,  et  au  1"  juin  1906  la  population  était 
évaluée  à  83.143.000  habitants  et  la  proportion  était  de 
31  doll.  09. 
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Europe.  -  Franco.  La  Bourse  a  encore  témoigné 
cette  semaine  de  dispositions  plutôt  satisfaisante-,  et 
elle  ne  s'est  laissée  impressionner  ni  par  l'attentat 
contre  le  Sultan,  à  Constantinople,  ni  par  l'entrevue 
du  Tsar  et  de  l'Empereur  d'Allemagne.  Toutefois,  les 
échanges  sont  restés  assez  calmes  en  général,  vu  L'ap- 
proche de  la  liquidation  de  fin  juillet,  etaussien  raison 
des  congés  que  le  public  ordinaire  de  la  Bourse  prend 
en  ce  moment.  11  semble  que  ce  soit  cette  raréfaction 
des  transactions  qui,  au  dernier  moment,  ait  occa- 
sionné une  certaine  hésitation  dans  la  Cote. 

Par  suite  de  l'abondance  toujours  croissante  des 
capitaux,  la  liquidation  paraît  devoir  s'effectuer  très 
facilement. 

Allemagne.  —  Toutes  les  curiosités  sont  concentrées 
sur  l'entrevue  des  deux  Empereurs,  dont  la  presse  alle- 
mande cherche  à  exagérer  la  portée.'  Selon  le  Berliner 
Tageblatt,  on  y  a  traité  de  l'ouverture  du  marché  finan- 
cier allemand  aux  emprunts  russes. 

La  hausse  des  valeurs  métallurgiques  a  persisté  et 
s'est  même  accentuée. 

Le  dernier  trimestre  a  été  favorable  à  toutes  les  in- 
dustries. 

On  a  constaté  des  symptômes  de  resserrement  mo- 
nétaire :  les  importations  d'or  en  Allemagne  dimi- 
nuent. 

Angleterre.  —  Le  marché  monétaire  est  resté  abon- 
damment pourvu. 

Le  Ministère  Balfour,  mis  un  instant  en  minorité,  a 
décidé  de  rester  cependant  aux  affaires.  Depuis,  sa 
majorité  s'est  reconstituée. 

D'après  le  Board  of  7 rade,  il  n'y  a  eu  que  peu  de 
changement,  en  juin,  dans  la  situation  et  la  réparti- 
tion de  la  main-d'o-uvre.  Comparativement  à  l'année 
dernière,  il  y  a  amélioration  •  dans  un  grand  nombre 
d'industries. 

Belgique.  ■  -  Les  opérations  de  la  Banque  Nationale, 
dans  le  premier  semestre  1905,  ont  produit  10.457.485 
francs,  dont  8.398.893  fr.  provenant  de  l'escompte. 

Fin  juin,  le  nombre  des  valeurs  cotées  à  la  Bourse 
de  Bruxelles  était  de  991  représentant,  aux  cours  du 
jour,  10.228.004  fr.,  contre  9. 774.064  fr.  à  fin  décembre 
1904. 

Espagne.  —  Le  nouveau  Cabinet  est  absorbé  par  la 
préparation  des  élections. 

Le  prix  des  denrées  est  toujours  trop  élevé  et  menace 
de  provoquer  une  crise. 

La  Bourse  de  Madrid  est  peu  active,  mais  les  cours 
y  sont  toujours  fermement  tenus. 

En  1904,  les  recettes  douanières  de  l'Espagne  se  sont 
élevées  à  178.140.305  pesetas,  en  augmentation  de 
7.059.597  sur  les  prévisions. 

Italie.  —  La  Chambre  est  convoquée  pour  approuver 
les  conventions  et  liquidations  qu'entraine  le  nouveau 
régime  des  Chemins  de  fer  ;  on  prévoit  que  cette  dis- 
cussion tournera  en  lutte  politique. 

L'exercice  1904-1905  a  clôturé  avec  un  excédent  de 
recettes  de  31  millions  de  francs. 

Au  30  juin  dernier,  le  Trésor  possédait  une  réserve 
de  44.316.340  lire  ;  à  la  fin  de  l'exercice  1905-1904,  il 
accusait,  au  contraire,  un  déficit  de  4i  millions  ;  l'amé- 
lioration a  donc  été  de  85  millions. 

Amérique.  —  Bolivie.  Nous  publions,  page  125,  des 
renseignements  sur  le  commerce  de  la  Bolivie  empruntés 
au  rapport  du  Consul  britannique  à  La  Paz. 

Etals-Unis.  —  Les  résultats  financiers  du  Trust  de 
l'Océan,  en  1904,  ont  été  plus  défavorables  qu'en  1908. 
Les  recettes  nettes  sont  en  décroissance  de  452.000 
livres  sterling  et  ont  été  inférieures  aux  charges 
d'intérêt  de  424.000  liv.  st. 

A  la  Bourse  de  New-York,  les  affaires  sont  rares  et 
le  marché  reste  calme. 
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Mexique.  —  D'après  le  Mexigiie,  les  recettes  des 
Douanes  dépasseront  de  beaucoup  les  évaluations  bud- 
gétaires. 

Asie.  —  Perse.  Le  commerce  général  de  la  Perse, 
dans  l'année  qui  va  du  31  mars  1968  au  ■>()  mars  1904, 
s'est  élevé  à  689.810.tiG2  krans  42  centimes  .  L'expor- 
tation s'est  élevée  à  254.774. 504  krans.  Dans  le  com- 
merce généra],  il  y  a  eu  augmentation  de  39  0  0  sur  le 
chitïre  de  la  même  période  précédente. 

i  '  l 
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La  Politique.  —  La  Conférence  marocaine.  —  La  séparation 
des  Eglises  et  de  l'Etat.  —  Le  Budget  de  19C6. 

Au  cours  de  la  réception  de  mercredi,  20  juillet, 
M.  Rouvier,,  ministre  des  Affaires  étrangères  a  reçu  le 
prince  Radolin,  ambassadeur  d'Allemagne  et  s'est 
entretenu  avec  lui  des  affaires  marocaines.  On  sait 
que  M.  Rouvier  avait  remis  précédemment  à  l'am- 
bassadeur d'Allemagne  une  note  qui  précisait  les  vues 
de  la  France  sur  la  conférence  internationale  acceptée 
en  principe  au  début  de  ce  mois.  (Test  à  ce  sujet  que 
le  prince  Radolin  est  venu  s'entendre  avec  le  Ministre 
des  Affaires  étrangères. 

Les  négociations  qui  se  poursuivent  entre  les  deux 
Gouvernements  paraissent  être  décidément  en  bonne 
voie  et  ne  devoir  plus  soulever  de  grosses  difficultés. 
Chose  certaine,  les  indications  remises  par  écrit  au 
prim  e  Radolin  par  M.  Rouvier  n'ont  fait  jusqu'ici  l'ob- 
jet d'aucune  liésitation  de  la  part  de  la  chancellerie 
allemande.  C'est  d'excellent  augure  pour  l'avenir. 

La  Russie,  do  son  côté,  a  fait  connaître  son  désir  de 
régler  son  attitude  sur  la  notre.  C'est  en  pleine  con- 
naissanoe  de  cause  que  le  comte  Lamsdorff  a  pris  cette 
résolution.  Il  a  été  mis,  en  ell'et,  au  courant  par 
M.  Rompant,  notre  ambassadeur  à  Saint-l'élersbourg, 
îles  conditions  dans  lesquelles  la  France  a  accepté  de 
participer  B  cette  conférence,  et  ce  n'est  que  lorsque 
M.  Rouvier  a,  de  son  côté,  confirmé  C6Û  renseignements 


à  M.  de  Nélidoff,  que  la  Russie  a  envoyé  son  accepta- 
tion au  Maghzen. 

Toutefois,  le  choix  du  représentant  de  la  Russie  n'est 
pas  encore  arrêté.  Tout  dépendra  du  lieu  où  se  réunira 
la  conférence.  Si  elle  se  tenait  à  Tanger,  c'esl  probable- 
ment M.  de  Racheracht,  ministre  de  Russie,  qui  serait 
désigné.  Si,  .au  contraire,  Madrid  était  choisi,  ce  serait 
sans  doute  le  comte  Gassini,  de  retour  de  Washington. 
En  tout  cas,  le  représentant  de  la  Russie  recevra  l'ins- 
truction d'agir  en  complet  accord  avec  ses  collègues 
français. 

On  peut  donc  être  certain  que  l'alliance  franco-russe 
n'est  nullemcnt.compromisc,et  vu  l'état  des  négociations 
avec  l'Allemagne,  on  peut  assurer  que  l'horizon  de 
notre  politique  extérieure  s'éclaircit. 


Le  20  juillet  la  Commission  du  Budget  s'est  réunie 
sous  la  présidence  de  M.  Georges  Cochery. 

Elle  a  adopté  le  budget  de  l'Agriculture,  rapporteur  M.  Hu- 
bert ;  le  budget  des  Chemins  de  1er  de  l'Etat,  rapporteur 
M.  Bcauregard  ;  le  budget  de  la  Légion  d'honneur,  rapporteur 
M.  Cachet  ;  le  budget  des  Postes  et  Télégraphes,  rapporteur 
M.  Sembat. 

Sur  ce  dernier  budget,  des  observations  ont  été  échangées 
en  ce  qui  concerne  les  irais  de  séjour  dans  les  villes,  le  ser- 
vice téléphonique,  la  télégraphie  sans  11),  l'emploi  de  la  bi- 
cyclette. Ce  budget  a  été  adopté  conformément  aux  proposi- 
tions du  Gouvernement  avec  une  augmentation  de  plus  de  10 
millions  sur  l'exercice  précédent.  Celle  augmentation  permet 
-  de  réaliser  des  améliorations  considérables  tant  au  point  de- 
vue  de  la  situation  du  personnel  que  du  fonctionnement  du 
service.  Parmi  les  premières  améliorations,  il  faut  citer  l'élé- 
vation à  3.300  fr.  du  traitement  maximum  des  commis,  le 
congé  gratuit  à  tous  les  -receveurs  de  bureaux  simples  et 
facteurs  receveurs  et  une  notable  augmentation  dans  les  frais 
d'aides.  Parmi  les  secondes,  des  renforts  considérables  de 
psrsonnel  pour  le  service  téléphonique  laut  à  Paris  que  dans 
les  départements,  et  la  création  d'un  grand  nombre  d'éta- 
blissements postaux. 

~w  La  Commission  sénatoriale  chargée  de  l'examen  du 
projet  de  loi  relatif  à  la  séparation  des  Eglises  et  de  l'Etat 
s'est  réunie  sous  la  présidence  île  M.  Yallé. 

Elle  a  décidé  d'interdire  la  reconstruction  des  calvaires 
abandonnés,  mais  d'autoriser  leur  réparation. 

-w%  Le  21  juillet,  la  Commission  de  la  séparation  des  Egli- 
ses et  de  l'Etat  a  tenu  sa  cincpiième  et  dernière  séance  sous 
la  présidence  de  M.  Yallé. 

Elle  a  terminé'  l'examen  du  projet  de  loi  et  ne  se  réunira 
de  nouveau  qu'à  la  reutrée  d'octobre,  pour  entendre  le  rap- 
port de  M.  Maxime  Lecomte. 

■v-w  Dans  la  séance  tenue  par  la  Commission  du  budget, 
M.  Pierre  Baudin,  rapporteur  général,  a  fait  un  exposé  de 
l'équilibre  général  du  budget.  11  a,  notamment,  indiqué  les 
principales  augmentations  de  dépenses  s'élevaut  au  total  de 
.  67  millions  et  provenant  pour  la  plus  grande  j^artie  de  lois 
votées  ou  d'engagements  pris. 

M.  Pierre  Baudin  a  fait  remarquer  que  dans  ces  augmen- 
tations de  dépenses,  on  n'avait  pu  tenir  compte  de  la  loi  sur 
l'assistance  dont  le  vote  n'était  pas  acquis  lors  du  dépôt  du 
projet  de  budget;  mais  qu'il  appartiendrait  à  la  Commission 
d'incorporer  la  dépense  correspondante. 

Le  rapporteur  général  a  ensuite  examiné  les  recettes  pro- 
posées par  le  Gouvernement. 

D'une  façon  générale,  la  Commission  les  a  acceptées  en 
donnant  toutefois  au  rapporteur  général  l'autorisation  de 
rectifier  les  évaluations  des  douanes  si  les  circonstances  le 
permettaient. 

M.  Pierre  Baudin  a  tout  particulièrement  appelé  l'attention 
de  la  Commission  sur  les  deux  ressources  exceptionnelles 
proposées  par  le  Gouvernement  :  aliénations  de  rentes  prove- 
nant de  donations  et  legs,  solde  du  compte  «  produit  de 
l'émission  de  rente  3  0/0  1901  (expédition  de  Chine)  ». 

Il  a  monté  combien  il  était  fâcheux  que  le  Gouvernement 
ail  été  obligé  de  recourir  à  ces  artifices  financiers  qui  se  tra- 
duisent par  un  retard  dans  l'amortissement  de  la  dette.  Le 
produit  des  rentes  léguées  à  l'Etat  devrait  en  effet  ètro 
porté  au  compte  de  réduction,  ouaut  à  la  seconde  opération, 
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le  rapporteur  général  a  montré  qu'elle  se  traduisait  par  rem- 
ploi, à  clf.s  dépenses  normales,  du  solde  d'un  compte  qui, 
alimente  par  fiemprunt,  devait  servir  seulement  à  pourvoir  â 
dépenses  extraordinaires  et  dont  le  suide  aurait  dû  servir  à 
diminuer  tes  conséquences  de  cet  emprunt. 

La  Commission  en  a  cependant  admis  le  principe,  mais  a 
décidé  en  même  temps,  sur  la  proposition  de  M.  Pierre  Baû- 
din,  de  reporter  les  disponibilités  pouvant  provenir  soil  d'é- 
conomies sur  les  dépenses,  soit  d'augmentations  sur  les  pré- 
visions de  recettes  au  crédit  relatif  à  l'amortissement. 

Sur  la  proposition  du  M.  Sembat,  elle  a  décidé  d'insérer 
dans  la  loi  de  finances  un  article  spécial  reproduisant  le 
texte  déjà  viiié  par,  la  Chambre  et  destiné  à  appliquer  .la 
réforme  postale  "du  timbre  à  deux  sous  à  partir  du  1(1  janvier 
19<>0. 

La  Commission  a  donné  mission  à  son  président  de  se 
mettre  en  rapport  avec  le  Ministre  des  Finances,  afin  de  le 
prier  de  présenter  les  voies  et  moyens  proposés  par  le  Gou- 
vernement pour  faire  faee  aux  diminutions  de  recettes  pou- 
vant en  résulter. 

•vw  Le  23  juillet,  M.  Coehery  s'est  acquitté  de  la  mission 
que  lui  avait  confié  la  veille  la  Commission  du  Budget  d'entrer 
en  rapport  avec  le  Ministre  des  Finances  pour  le  prier  d'in- 
diquer 1er.  voies  et  moyens  (pic  le  Gouvernement  entendait 
présenter  pour  l'aire  face  aux  insuffisances  de  recettes  pouvant 
résulter  des  décisions  prises  par  la  Commission. 

M.  Meriou  a  promis  au  député  du  Loiret  de  donner  satis- 
faction, ilaus  le  plus  bref  délai  possible,  au  vœu  exprimé  par 
la  Commission  du  Budget; 

-wv  Le  22  juillet.  M.  Wittc,  plénipotentiaire  russe,  étant  de 
passage  à  Paris,  a  conféré  avec  M.  Bouvier,  président  du 
Conseil. 

Nous  croyons  savoir  que,  dans  leur  entretien,  les  deux 
nommes  d'Etat  se  sont  surtout  occupés  de  la  question  de  la 
paix.  Le  Gouvernement  russe  a  considéré  que  l'intimité  de 
l'alliance  franco  russe  lui  imposait  l'obligation  de  mcltrc  le 
Gouvernement  français  au  courant  des  dispositions  qu'il 
apporte  aux  négociations  qui  vont  s'engager  et  qui  ont  pour 
objet,  de  la  part  de  la  Russie,  la  recherche  d'une  paix  durable 
ru-  compromettant  ni  son  honneur  ni  ses  intérêts  essentiels. 

Les  aspects  financiers,  tant  prochains  qu'ultérieurs  do  la 
question,  ont  été  également  envisagés.  Pour  le  reste,  on  a 
constaté. l'accord  des  deux  Gouvernements  en  vue  du  main- 
tien intégral  de  l'alliance,  ce  maintien,  reconnu  aussi  dési- 
rable que  jamais,  devant  assurer  la  concordance  de  la  politique 
russe  et  du  la  politique  française  sur  Tes  différents  terrains 
où'  dl'  s  peuvent  réciproquemment  se  prêter  assistance  diplo- 
matiqu  '. 

Le  24  juillet,  la  Commission  du  Budget  de  la  Chambre 
u  es  aminé  el  réglé  les  budgets  des  affaires  étrangères,  rapr 
porteur  M.  Gervais  ;  de  la  justice,  rapporteur  M.  Cruppi;  des 
beaux-arts,  rapporteur  M.  Henry  Maret  ;  des  monnaies  et 
médailles  et  de  la  caisse  des  invalides  do  la  marine,  rappor- 
teur M.  Rouland. 

-vw  On  ne  signale  aucun  changement  dans  les  négociations 
entamées  avec  l'Allemagne.  La  dernière  entrevue  de  M.  Bou- 
vier el  du  prince  de  Radoiin  remonte  au  27  juillet. 

On  sait  que  la  Russie  a  donné  son  adhésion  à  la  Conférence. 
Le  représentant  de  la  Russie  à  la  Conférence  recevra  l'in- 
struction d'agir  en  complet  accord  avec  son  collègue  français. 

A  l'heure  actuelle,  dix  des  puissances  signataires  du  traité 
de  Madrid,  à  savoir  :  la  Grande-Bretagne,  l'Allemagne,  la 
France,  l'Autriebe-lïongjrie,  l'Italie,  l'Espagne,  la  Russie,  la 
Belgique,  la  Hollande  et  le  Danemark  ont  officiellement 
annoncé  qu'elles  accepteraient  l'invitation  du  Sultan  à  une 
conférence .  Les  autres  puissances  signataires,  les  Elals-Cnis, 
Ja  Suéde  el  la  Norvège  et  le  Portugal  n'ont  pas  encore  répondu. 

~v  Le  25  juillet,  après  avoir  entendu  M.  Clémentel  au  sujet 
du  transfert  du  Ministère  des  Colonies,  la  Commission  du 
budget  a  adopté  le  rapport  de  M.  Le  Hérissé  sur  le  budget 
des  Colonie^,  l 'uis  elle  s'est  ajournée  aux  16,  17,  18  et  19  août 
pBur  examiner  les  budgets  de  la  guerre  et  de  la  marine,  dont 
les  rapporteurs  sont  :  MM.  Klou  et  Charles  Bos. 
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IV 

Los  recettes  publiques  autres  que  celles 
des  eveu  us  concédé;  aux  porteurs 
de  la  dette,  et  la  Situation  budgétaire 
de  l'Etat. 

La  situation  budgétaire  de  l'Etat  grec  s'était  sé- 
rieusement améliorée  après  ia  grande  liquidation 
de  1898,  car,  en  1809,  1900  et  1001,  les  recettes 
ordinaires  du  Trésor  dépassèrent  les  dépenses 
budgétaires  et  laissèrent,  pour  les  trois  exercices, 
un  excédent  net  de  9.515.000  drachmes.  Mais,  de- 
puis 1902,  sous  la  double  influencé  d'une  aug- 
mentation de  dépenses  et  d'un  arrêt  dans  la  pro- 
gression des  recettes' directement  encaissées  par 
l'Etat,  le  déficit  est  revenu.  Les  rendements  des 
exercices  T902  et  1903  ont  été  inférieurs  de  6  mil- 
lions 770.000  drachmes  aux  prévisions  votées  par 
la  Chambre  des  députés,  et  il  est  à  craindre  que, 
pour  l'exercice  190-i,  dont  les  comptes  ne  sont 
pas  encore  complètement  liquidés,  les  dépenses 
soient  très  sensiblement  supérieures  aux  re- 
cettes, eu  égard  à  la  crise  agricole  qui  sévit  ac- 
tuellement en  Grèce. 

Il  en  sera  vraisemblablement  de  même  pour 
l'exercice  1905,  dont  le  premier  trimestre  se  pré- 
sente en  diminution,  par  rapport  à  l'année  der- 
nière, non  seulement  pour  les  recettes  directe- 
ment encaissées  par  l'Etat,  maïs  aussi  pour  les 
revenus  affectés  au  service  de  la  dette  adminis- 
trés par  la  C.  P.  I. 

Le  tableau  suivant  va  nous  donner  une  pre- 
mière idée  de  la  situation  budgétaire  de  l'Etat  : 

Recettes  et  dépenses  budgétaires  réelles  de  la  Grèce 
de  1896  à  1903  inclusivement 
(Milliers  île  drachmes) 

Dépense 
budgé-  Excédents 
taires  ou 
réellement  délicits 
efféctuéi 


Recettes  budgétaires 

réellement 

Exer- 

encaissées 

cices 

Par  l'Etal 

Par 
la  G.  F.  I. 

Totales 

1896.. 
1897.. 
1898.. 
1899.. 
1900. . 
1901.. 
1902.. 
1903. . 

98.932 
92.486 
67.949 
62.235 
59.827 
60.698 
60.546 
59.132 

36.824 
48.995 
51.769 
54.048 
53  898 
55.632 

96.932 
92.486 
104.773 
111.230 
111. 596 
114.746 
114.444 
114.834 

90.891 
137.044 
312.057 
104.608 
H9.318 
114.131 
125.628 
116  231 


6.041 

44.558 
207.284 
6.622 
2.278 
615 
10.184 
1.397 


Les  recettes  provenant  de  la  C.  P.  I.  diffèrent 
un  peu  des  chiffres  publiés  dans  les  rapports  an- 
nuels de  cette  institution,  parce  que,  le  gouverne- 
ment hellénique  ne  recevant  les  reliquats  dispo 
nibles  qu'après  la  liquidation  des  exercices,  ces 


(1)  Voir  V économiste  Européen,  n"  702  à  705. 
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laines  sommes  se  trouvent  reportées  d'un  exer 
cice  à  l'autre. 

Ainsi  que  le  tableau  ci-dessus  rétablit,  l'exer- 
cice 1896,  ayant  immédiatement  précédé  la 
guerre,  enregistra  un  excédent  de  recettes  sur  les 
dépenses  de  6.041.000  drachmes  ;  mais  il  faut  ob- 
server qu'à  cette  époque  la  Grèce  avait  totalement 
suspendu  l'amortissement  de  la  dette  publique  et 
ramené  l'intérêt  des  emprunts-or  au  taux  uni- 
forme de  30  %  de  leur  intérêt  originel  :  ce  qui  lui 
constituait,  d'après  les  chiffres  de  la  Commis- 
sion préparatoire  de  1898,  une  différence  en 
moins  de  20.865.263  francs,  par  rapport  à  ce 
qu'elle  aurait  dû  payer. 

Les  exercices  1897  et  1898  supportèrent  les  con- 
séquences désastreuses  de  la  guerre,  et  leur  dé- 
ficit global  atteignit  la  somme  de  251.842.000 
drachmes. 

La  C.  F.  I.  commença  à  fonctionner  le  10  mai 
1898.  Les  recettes  encaissées  par  elle  pour  l'exer- 
cice 1898  ne  portent  donc  que  sur  huit  mois 
moins  neuf  jours. 

L'Emprunt  2.50  %  or,  garanti  par  l'Angleterre, 
la  France  et  la  Russie,  en  1898,  fut  liquidé  de  la 
manière  suivante  : 

Liquidation  de  l'Emprunt-or  2.50  0/0  garanti 

Francs 

RECETTES  — 

Emission  de   49.800  titres  de  2.500  fr   124.500.ooo 

9.615  —    24.037.500 

—  822  —   _  2. 055. 000 

(  api'al  nominal:  60.237  titres  de  2.500  fr   150. 592.510 

Bonification  et  intérêts  nets   1.672.699 

Produit  total   1^2.26?».  199 

dépenses 

Indemnité  à  la  Turquie   93.936.421 

Remboursement  de  la  dette  llotlaute-or   31  860.003 

Règlement  d'anciens  titres  amortis  et  coupons 
prévus  par  les  lois  du  Protocole  et  du  Règle- 
ment de  la  Dette   2.327.215 

Frais  d'émission   2.026.125 

Perte  du  change   85.771 

Solde  remis  au  Gouvernement  hellénique  pour 

couvrir  le  déficit  de  1897    22.529.614 

Dépenses  égales  aux  recettes   152.265.199 

Comme  nous  l'avons  déjà  dit,  le  budget  de 
l'Etat  se  trouva  parfaitement  équilibré  à  la  suite 
de  cette  liquidation,  et  les  trois  exercices  1899, 
1900  et  1901  se  soldèrent  en  excédent  de  recettes. 
Mais  les  déficits  sont  revenus  en  1902  et  1903  et 
les  comptes  provisoires  de  l'exercice  1904,  qui 
m'ont  été  remis  par  l'honorable  M.  Gounarakis, 
ministre  des  finances,  laissent  prévoir  pour  cette 
année  un  déficit  plus  important  encore  que  celui 
de  1902,  à  cause  de  la  crise  du  raisin  sec  et  de  la 
Iransformation  que  la  taxe  de  sortie  sur  ce  pro- 
duit a  subie. 

•** 

Pour  avoir  une  idée  à  peu  près  juste  de  la  puis- 
sance contributive  actuelle  de  la  Grèce,  il  faut 
comparer  les  recettes  budgétaires  de  l'année 
I89i),  qui  lut  une  année  absolument  normale, 
avec  les  recettes  de  l'année  1903,  dernier  exer- 
cice dont  les  résultats  soient  définitifs  : 


Recettes  budgétaires  de  la  Grèce  pour  les  Exercices 
1896  et  1903 
{Milliers  de  drachmes) 


Recettes  réelles 


Impôts  directs  

Impôts  indirects  de  consom- 
mation   

Timbre  en  général  

Postes,  télégraphes  et  télé- 
phones   

Droits  d'avérage  cl  phares. 

Monopoles  el  Naxos  

Revenus  domaniaux  

Aliénations  domaniales  

Receltes  en  atténuation  de 
dépenses   

Recouvrements  sur  arriérés 

Diverses  autres  recettes  


Totaux. 


1896 


18.546.1 

34.432.5 
12.618.7 

3.733.7 
776.1 
12.094.6 
4.146.6 
1.012.1 

1.489.4 
3.756.5 
4.295.4 


96.931.7 


1903 


19.322.5 

45.206.9 
13.744.0 

4.494.9 
919.8 
15.279.3 

5.992.0 
888.6 

2.284.0 
2.647.5 
4'.  054. 7 


114.834.3 


Différences 

pour  1903 

+ 

776.4 

+ 

10.774.4 

+ 

1.125.3 

+■ 

761.2 

+ 

143.7 

+ 

3.184.7 

+ 

1.845.4 

153.5 

+ 

794.6 

1.109.0 

240.7 

-f-  17.902.6 

Ce  tableau  démontre  que  sur  l'augmentation 
de  17.902.600  drachmes  de  recettes  budgétaires, 
constatée  entre  1896  et  1903,  les  impôts  indirects 
de  consommation  (comprenant  le  timbre  et  les 
monopoles,  c'est-à-dire  la  catégorie  des  revenus 
affectés  au  service  de  la  dette  publique)  figurent 
pour  plus  de  15  millions  de  drachmes,  tandis  que 
les  impôts  directs  n'ont,  pour  leur  compte,  enre- 
gistré qu'une  simple  plus-value  de  776.400 
drachmes. 

C'est  là  le  point  faible  des  finances  helléniques, 
et  si,  entre  1896  et  1903,  la  douane  du  Pirée,  qui 
participe  au  service  de  la  dette,  sans  être  soumise 
au  partage  des  plus-values,  n'avait  pas  donné  une 
augmentation  effective  de  7  millions  de  drach- 
mes :  le  budget  de  l'Etat  serait  aujourd'hui  en 
assez  mauvaise  posture. 

Voici  les  recettes  douanières  des  six  princi- 
paux ports  de  la  Grèce  et  de  l'ensemble  des  32 
autres  ports  pour  l'année  1896  et  1903  : 

Recettes  douanières  effectuées  dans  les  ports  grecs 
en  1896  et  1903 


( Milliers  de  drachmes) 


Ports 


paris 


1896 

1903 

Différences 
en  1903 

12.083.1 

19.198.3 

-h  7.115.2 

2.569.5 
1.642.4 
1.7P8.0 
1.837.6 

3.596.9 
1.635.3 
1.892.6 
989.5 

-t-  1.027.4 

-  7.1 
+  94.6 

-  848.1 

7.847.5 

8.114.3 

+  266.8 

2.678.6 
5.252.8 

2.352.6 
4.712.0 

-  326.0 

—  540.8 

27.862.0 

34.377.2 

+  6.515.2 

Pirée  

Patras  

Corl'ou  

Volo  

Laurium ... 

Total  des  - 

Syra  

Los  32  autres  ports. 

Total  général. . . 

Ainsi  donc,  les  douanes  du  Pirée,  directement 
affectées  au  service  de  la  dette,  et  les  douanes  de 
Patras,  Corfou,  Volo  et  Laurium,  réservées  en 
cas  d'insuffisance  des  revenus  affectés,  ont  donné 
une  augmentation  de  7.382.000  drachmes,  alors 
que  les  33  autres  ports,  dont  les  recettes  appar- 
tiennent en  propre  au  gouvernement  hellénique, 
ont  subi  une  diminution  de  806.800  drachmes. 

La  grande  augmentation  du  porl  du  Pirée  doit 
être  surtout  attribuée  à  l'accroissement  de  la  po- 
pulation des  villes  d'Athènes  et  du  Pirée,  qui 
n'avaienl  respectivemenl  que  111.486  el  12.169 
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habitants  en  1896  et  qui  en  comptaient  certaine- 
ment plus  de  150.000  et  60.000  à  la  fin  de  1903. 

C'est  également  le  développement  de  la  fortune 
immobilière  et  du  commerce  local  d'Athènes  et 
du  Pirée  qui  a  provoqué  l'augmentation  du  re- 
venu des  patentes,  des  édifices  (propriétés  bâties) 
et  de  l'impôt  sur  le  revenu  des  Sociétés  anony- 
mes sans  laquelle  les  impôts  directs,  en  1903,  au- 
raient présenté  une  sérieuse  diminution  par  rap- 
port à  l'exercice  1896. 

Il  est  d'ailleurs  intéressant  de  connaître  les  élé- 
ments de  l'impôt  direct  en  Grèce  et  la  manière 
dont  il  est  perçu  : 

L  Impôt  direct  en  Grèce  :  Produit  des  années  1896  et 
(Milliers  de  drachmes) 

Désignation 


190:3 


Animaux  de  labour 

Potagers  

Pâturages  

Vignes  (ou  vin)  — 

Huile  

Bestiaux  


Total. 


Patentes  

Propriétés  bâties  

Sociétés  anonymes  .. 

Total........ 


Raisins  secs  

Figues  

Produits  divers  perçus 

par  les  douanes 
Iles  Ioniennes  


Total  .... 
Total  général. 


1896 

1903 

Différences 
en  1903 

2.045.7 

l  62.5 

1.610.0 
2.361.6 
2.273.1 

2.259.1 
38.1  J 
172.7 
1.019.2 
2.006.5 
2.108.4 

+  213.4 
-h  148.3 

—  590.8 

—  355.1 

—  104.7 

.  8.352.9 

7.604.0 

—  748.9 

1.975.5 
2.316.1 
260.4 

2.914.0 
3.145.3 
147.2 

+-  938.5 
+  829.2 
+  186.8 

â. 552.0 

6.506.5 

+  1.954.5 

3.490.5 
477.6 

3.079.4 
582.4 

—  411.1 

-+-  101.8 

150.9 
1.522.2 

182.7 
1.367.5 

+  31.8 
—  154.7 

5.641.2 

5.V12.0 

—  429.2 

18.546.1 

19.322.5 

+  776.4 

L'absence  de  tout  cadastre  rendant  très  difficile 
l'établissement  d'un  impôt  foncier  agricole,  les 
six  premières  rubriques  de  ce  tableau  sont  desti- 
nées à  le  remplacer. 

Le  peuple  grec  —  dit  M.  Andréadès,  professeur 
de  sciences  financières  à  l'Université  d'Athènes  (1) 
—  a,  pour  les  impôts  directs,  une  antipathie  irré- 
ductible. Dans  un  pays  agricole  comme  le  nôtre,  et 
sur  un  budget  de  120  millions  de  drachmes,  les  im- 
pôts directs  ne  figurent  que  pour  20  millions.  En- 
core faut-il  avoir  bien  soin  de  noter  que  sur  ces  20 
millions,  6.695.000  sont  perçus  sous  forme  de  taxes 
à  l'exportation,  et,  par  conséquent,  ne  constituent 
pas  des  impôts  directs  au  sens  rigoureux  du  mot. 

«  La  répugnance  à  ce  genre  d'impositions  est  un 
travers  assez  commun.  Presque  tous  les  peuples  lui 
préfèrent  les  taxes  à  l'importation  et  à  l'exporta- 
tion, qui  donnent,  aux  contribuables,  l'illusion  que 
les  étrangers  paient  leurs  impôts  pour  eux  ;  ou  bien 
les  impôts  indirects,  qu'avec  un  peu  d'imagination, 
ils  peuvent  s'imaginer  ne  point  payer  du  tout.  Le 
peuple  grec,  qui  aime  se  bercer  d'illusions,  partage 
■cette  façon  de  voir,  mais  ses  sentiments  d'hostilité 
contre  les  taxes  directes  s'expliquent  ainsi  par.  des 
raisons  historiques.  » 

Le  tableau  précédent  prouve  la  justesse  de  l'ob- 
servation de  M.  Andréadès.  Avant  leur  émanci- 
pation, l'impôt  principal  que  les  Grecs  payaient 
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aux  Turcs  était  la  dîme  perçue  en  nature  par  les 
spahis,  sur  toutes  les  récoltes,  sauf  pour  les  vi- 
gnes, qui  acquittaient  un  impôt  spécial  de  10  pa- 
ras par  stremme  (5  fr.  50  par  hectare).  En  dehors 
de  la  dîme,  les  spahis  prélevaient  encore  la 
spenza,  impôt  de  capilation  de  20  paras  pour  les 
hommes  et  de  10  paras  pour  les  enfants  mâles 
adultes.  Quant  au  sultan,  il  percevait  le  haradi, 
ou  impôt  du  sang,  qui  était  de  î  piastres  (0  fr.88) 
pour  les  ouvriers  et  les  agriculteurs  ;  de  8  pias- 
tres pour  les  commerçants  et  les  petits  proprié- 
taires et  de  12  piastres  pour  les  notables  et  les 
grands  propriétaires. 

Ce  régime  fiscal  n'aurait  pas  été  trop  lourd  si 
les  conquérants,  au  lieu  de  ruiner  systématique- 
ment le  pays,  avaient  fait  le  plus  petit  effort  pour 
y  développer  les  moyens  de  production  et  si  la 
population,  en  outre  des  impôts  lérjaux,  n'avait 
eu  à  subir  les  exigences  personnelles  et  arbi- 
traires des  pachas  et  fonctionnaires  turcs  de  tout 
ordre. 

Mais  après  la  proclamation  de  l'indépendance, 
le  gouvernement  grec,  en  raison  de  l'épuisement 
du  pays,  de  l'absence  de  tout  cadastre  et  de  l'ex- 
trême défectuosité  des  voies  de  communication, 
se  trouva  fort  embarrassé  pour  remplacer  les  im- 
pôts turcs  par  un  régime  fiscal  plus  équitable  et 
mieux  en  harmonie  avec  les  nouveaux  besoins 
financiers  que  la  reconstitution  de  la  nationalité 
hellénique  allait  désormais  imposer  aux  conlri- 
buables  grecs. 

La  spenza  et  le  haradi  furent  immédiatement 
abolis,  mais  la  dime  dut,  par  la  force  des  choses, 
être  maintenue  jusqu'à  l'annexion  de  la  Thessa- 
lie.  Pour  combler  le  vide  que  sa  suppression  al- 
lait provoquer  dans  le  budget  grec,  on  improvisa 
l'impôt  sur  les  animaux  de  labour,  qui  figure  en 
tête  du  tableau  précédent  et  qui  fut  remanié  par 
la  suite,  ainsi  que  l'impôt  sur  les  bestiaux, 
l'huile,  le  vin  et  les  raisins  de  Corinthe. 

Malheureusement,  toutes  les  réformes  qui  ont 
été  tentées  pour  relever  le  rendement  des  impôts 
directs  n'ont  donné  que  des  résultats  négatifs. 

Ce  phénomène  a  deux  causes  : 

1°  La  nature  même  du  pays  qui,  n'ayant  qu'une 
industrie  et  une  production  agricole  insuffisantes 
pour  les  besoins  de  la  population  indigène,  tire 
le  plus  clair  de  ses  revenus  de  son  commerce,  de 
sa  marine  marchande  et  des  bénéfices  que  les 
Grecs  réalisent  à  l'étranger  et  dont  une  partie 
plus  ou  moins  grande  est  importée  chaque  année 
en  Grèce  ; 

2°  Du  fait  que  la  population  rurale  grecque  a, 
pendant  plusieurs  siècles,  payé  ses  impôts  di- 
rects sous  la  forme  de  dîme  en  nature,  c'est-à- 
dire  par  le  prélèvement  de  la  dixième  partie  de 
ses  récoltes,  et  qu'elle  ne  peut  s'accoutumer  au- 
jourd'hui à  régler  ses  contributions  directes  en 
espèces  et  sur  une  base  fixe,  surtout  quand  ses 
récoltes  sont  mauvaises  ou  difficiles  à  réaliser. 

La  Commission  préparatoire  de  1898  avait  évi- 
demment compris  cette  situation,  car  elle  a  de- 
mandé, pour  le  nouveau  service  de  la  dette  pu- 
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blique,  les  recettes  les  plus  susceptibles  d'aug- 
mentation... et  les  résultats  obtenus  prouvent 
qu'elle  les  a  bien  choisies. 

(A  suivre.)  Edmond  Théry. 


LES  EMISSIONS  DE  VALEURS  MOBILIÈRES 

de    1895    à  1904 

La  statistique  des  émissions  de  valeurs  mobilières 
est  dressée  tous  les  ans  par  le  Moniteur  des  Intérêts 
matériels.  Le  tableau  ainsi  établi  par  notre  confrère 
belge  tire  un  intérêt  particulier  de  ce  que  la  réparti- 
tion géographique  des  appels  au  crédit  y  est  faite,  non 
pas  d'après  le  lieu  d'émission,  mais  d'après  les  pays 
auxquels  sont  destinés,  en  définitive,  les  capitaux  de- 
mandés aux  souscripteurs.  Il  n'est  pas  sans  utilité  de 
jeter  un  coup  d'œil  rétrospectif  sur  la  série  de  ces  do- 
cuments. 

La  période  décennale  qui  s'étend  de  1895  à  1904 
forme,  à  ce  point  de  vue,  un  cycle  particulièrement  in- 
téressant. Deux  sortes  de  placements  y  ont,  en  effet, 
tour  à  tour  sollicité  puissamment  les  capitaux  :  d'une 
part,  et  surtout  pendant  les  cinq  premières  années,  le 
développement  de  l'exploitation  des  gites  aurifères  au 
Transvaal,  l'expansion  de  l'industrie,  principalement 
en  Allemagne  et  aux  Etats-Unis,  la  mise  en  valeur  des 
pays  non  encore  acquis  à  la  civilisation  européenne, 
leur  ont  offert  dévastes  débouchés;  d'un  autre  côté, 
les  événements  politiques  ont  contraint  un  certain 
nombre  d'Etats  a  recourir  à  l'emprunt  :  outre  ceux 
qui  ont  ainsi,  par  une  voie  plus  ou  moins  détournée, 
comblé  leurs  déficits  budgétaires,  d'autres  ont  dû  ré- 
parer les  brèches  faites  à  la  fortune  publique  par  les 
guerres  qui  n'ont  pour  ainsi  pas  cessé  d'ensanglanter 
le  monde  pendant  ces  dix  années  :  le  Japon  et  la  Chine, 
la  Turquie  et  la  Grèce,  les  Etats-Unis  et  l'Espagne, 
l'Angleterre  et  les  Etats  boers,  la  Russie  et  le  Japon 
sont  tour  à  tour  entrés  en  conflit  armé  et  ont  du  se  pro- 
curer des  sommes  considérables,  soit  pour  soutenir  la 
lutte,  soit  pour  réparer  après  la  conclusion  de  la  paix 
les  dommages  subis. 

Le  tableau  suivant  donne  le  montant  des  valeurs 
émises  de  1895  à  1904,  suivant  la  classification  adoptée 
par  le  Moniteur  des  Intérêts  matériels: 

(En  millions  de  francs) 


France  et  colon. 

Allemagne  

Aulriche-IIongr. 

Belgique  

Espagne  et  col.. 
Hollande,  colon, 
et  Luxembourg 

Italie  

Roy. -Uni  cl  col. 

Russie  

Etals  scandinav. 

Suisse  

Turquie  

Aiil.])ayseurop. 

'J  nia]  p1  l'Europe 
el  ses  colonies. . 


Chine  

Japon   

Egypte  

Eluts-I  'nis  

Amérique  latine. 
Autres  pays.'. . . 

Total  pr  les  payé 
extra-européen 

Total  général... 


Etats, 
Pro- 
vinces 

et 
Villes 

Etablis- 
sements 
de  crédit 

Chemin* 
de  fer 
et 

Sociétés 
indusl1" 

Total 
des 
émis- 
sions 

Con- 
versions 

1.755.3 
6.181.0 
078.5 
1.178.!.» 
1.892.1 

1.446.8 
5.619.3 
426.2 
230.5 
100.0 

5.845.4 
8.412.7 

927.9 
1.236.1 

518.5 

8.837.5 
20.213.0 
2.032.6 
2.640.5 
2.510.0 

8.476.7 
6.273.5 
5.359.8 
127.0 
90.0 

411.0 
236.4 
10.367.8 

1.488.0 

423.0 
884.9 
875.  K 

138.4 
173.9 
1.009.1 
877.7 
145.1 
205.3 
6.0 
66.6 

1.068.0 
391.0 
18.248.1 
2.459.2 
32.9 
540.  H 
13">.7 
21)5.5 

1.617.4 
801.3 
29.625  0 
6.937  0 
1.666.6 
1.178.1 
506.0 
1.147.9 

795.0 
2.727.8 
82  2 
1.814.2 
233.8 
231.5 
1.506.5 
1.902.8 

39.441.1 

10.444. 9 

39.827.8 

79.714.1 

29.620.8 

1.4!)!).:) 

1.86.').  7 
80.7 
2. 2- 8  5 
2.40'».-/ 
4%.  4 

33.0 

849.9 
45.0 
62.3 
9.6 

114.8 
1  1  .2 

834.6 
B.497.5 

758.2 
1.460.4 

1.652.1 
1.874.9 
065.2 
8.831.0 
3.225.2 
1.9P0.4 

57.2 
555.0 
680.2 
7.5 

8.6WJ3 

401.8 

9.176.7 

18.214.8 

1.299.9 

38.074.7 

10.849.7 

19.004.5 

97.928.9130.920.7 

Près  de  cent  milliards  ont  donc  été  demandés  à 
l'épargne  au  cours  des  dix  dernières  années,  et  ce  chiffre 
est  un  minimum,  car  an  certain  nombre  d'appels  au 
crédit  échappent,  h  toute  statistique,  depuis  que  la  cou- 
tume s'est  établie  d' «  introduire  »  directement  sur  les 
marchés  certaines  valeurs,  sans  passer  par  la  formalité 
de  la  souscription  publique. 

Il  serait  intéressant  de  comparer  ce  résultat  avec 
celui  des  périodes  précédentes,  mais  la  statistique  dont 
nous  l'avons  extrait  ne  fait  pas,  antérieurement  à  189U, 
la  distinction  entre  les  émissions  proprement  dites  et 
les  conversions  d'emprunts  anciens.  Afin  de  rendre  les 
données  comparables,  nous  avons  dû  réunir,  pour  les 
dernières  années,  les  conversions  aux  emprunts  d'Etats, 
provinces  et  villes,  qui  font  l'objet  de  la  grande  ma  joritè 
de  ces  opérations  : 

Etats     Etablisse-  Ch.  de  fer  Total 
provinces    monts         et  (émissions 
et  de        Sociétés      et  con- 

Périodes  villes        crédit  industrielles  versions) 

1875-1879    18.318.2  3.468.4  5.446.3  27.227.9 

1880-1884    9.895.0  3.962.5  12.687.2  36,544.7 

1885-1889   12.774.1  2.197.8  20.593.7  35. 565. 0 

1890-1894    27.885.3  2.905.7  10.T86.3  41.777.3 

1895-1899    25.292.9  5.282.0  25.094.1  55.069.O 

1900-1904    43.702.8  5.507.7  28.913.8  73.183.8 

On  voit  que  le  total  des  émissions  et  conversions  de 
valeurs  mobilières  n'a  cessé  de  croître  depuis  1880  ; 
mais  le  groupement  par  périodes  quinquennales  permet 
de  constater  un  autre  fait  :  c'est  la  prépondérance  que 
prennent  alternativement,  dans  le  total,  les  emprunts 
d'Etats  et  de  villes,  d'une  part,  et,  de  l'autre,  les  valeurs 
industrielles. 

En  calculant,  en  effet,  pour  chaque  période,  la  part 
qui  revient  à  chacune  des  trois  catégories  de  valeurs 
sur  100  francs  de  titres  émis,  nous  obtenons  le  résultat 
suivant  : 

Etals,    Etablisse-  Ofa.defei: 
provinces    monts    et  Sociétés 
Périodes  el  villes    de  crédit  induste1"  Total 

1875-1879    67  13  20  100 

1880  1884   37  15  48  100 

1885-1889   36  6  58  100 

1890-1894    67  7  26  100 

1895-1899    45  10  45  100 

1900-1904   00  8  32  100 

La  tendance  dont  nous  parlions  tout  à  l'heure  est 
manifeste,  et  s'explique  d'ailleurs  facilement  :  les  Etats 
et  les  villes  choisissent  de  préférence,  pour  emprunter 
et  surtout  pour  convertir  leurs  dettes,  les  époques  où. 
le  ralentissement  de  l'activité  économique  laisse  dispo- 
nible une  plus  grande  masse  de  capitaux,  et  où  ceux-ci 
peuvent,  par  suite,  être  obtenus  à  des  taux  plus 
réduits.  Les  périodes  1875-79,  1890-94,  1900-1904,  pen- 
dant lesquelles  les  emprunts  publics  ont  absorbé  plus 
de  capitaux  que  les  valeurs  industrielles,  correspon- 
dent, en  effet,  aux  années  de  dépression  qui  ont  suivi 
les  grandes  crises  du  dernier  qu^rt  de  siècle  (crise  de 
1873,  crise  Baring  en  1891,  crise  allemande  de  1899). 
Au  contraire,  pendant  les  années  qui  précèdent  immé- 
diatement ces  crises,  une  poussée  d'activité  industrielle 
et  de  spéculation  se  manifeste  et  donne  la  prépondé- 
rance, dans  les  émissions,  aux  valeurs  destinées  au 
développement  des  entreprises  privées. 

Les  valeurs  émises  par  les  Etablissements  de  crédit 
no  donnent  pas  lieu  à  la  même  remarque  ;  cela  tient  à 
ce  qu'elles  comprennent  des  litres  de  natures  diverses: 
d'un  coté,  des  actions  de  banques,  dont  rémission 
acquiert  plus  d'intensité  au  moment  de  réclusion  des 
affaires  industrielles,  que  ces  Etablissements  sont 
appelés  à  subventionner  ;  de  l'autre,  des  obligations  et, 
en  particulier,  des  obligations  de  crédit  hypothécaire» 
pour  le  placement  desquelles  on  recherche,  autanl  que 
possible,  les  époques  où  les  capitaux  s'obtiennent  à  bon 
compte;  ces  deux  causes  opposées  se  compensent  par- 
tiellement dans  la  formation  du  total  des  émissions. 
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Relativement  à  leur  distribution  géographique,  les 
98  milliards  de  titres  émis  dans  les  dix  dernières  années 
se  sont  répartis  pour  lès  deux  tiers  environ,  soit  67.506 
millions,  entre  les  quatre  grandes  puissances  indus- 
trielles du  monde  :  l'Angleterre,  l'Allemagne,  la  France 
et  les  Etats-Unis  ;  le  chiffre  fourni  pour  ce  dernier 
pays  est  d'ailleurs  très  probablement  inférieur  à  la 
vérité  ;  cela  tient  à  ce  que  la  coutume  de  l'introduction 
directe  des  valeurs  sur  le  marché  y  est  particulière- 
ment répandue,  de  sorte  qu'une  masse  considérable 
d'appels  de  capitaux  échappe  à  tout  contrôle  statis- 
tique. 

L'Empire  britannique  vient  en  tête  avec  prés  de  80 
milliards  d'émissions  ;  il  est  juste  d'ajouter  qu'une 
grande  partie  des  10  milliards  absorbés  par  les  em- 
prunts de  l'Etat  et  des  villes  n'a  servi  qu'a  couvrir  les 
frais  de  la  coûteuse  expédition  du  Transvaal  ;  mais 
plus  de  18  milliards  ont  contribué  à  alimenter  l'indus- 
trie de  l'Angleterre,  des  Indes,  du  Canada,  de  l'Austra- 
lie, etc.  L'Allemagne  tient  le  second  rang  avec  20 
milliards  ;  ses  établissements  de  crédit  ont  prélevé  à 
eux  seuls  plus  de  la  moitié  des  capitaux  placés  dans 
les  entreprises  de  même  nature  du  monde  entier.  La 
France  et  les  Etats-Unis  viennent  ensuite  avec  près  de 
9  milliards  ;  puis  nous  trouvons  au  cinquième  rang  la 
Russie,  avec  7  milliards,  dont  plus  de  la  moitié  ont  été 
absorbés  par  les  emprunts  publics. 

Et  maintenant,  la  question  qui  se  pose  est  celle-ci  : 
sur  ces  98  milliards  demandés  à  l'épargne,  à  l'excédent 
de  la  production  sur  la  consommation,  quelle  somme 
a  réellement  servi  à  vivifier  de  nouvelles  entreprises,  à 
ouvrir  des  débouchés  à  l'activité  humaine,  à  accroître 
le  bien-être  universel?  Evidemment,  la  statistique  reste 
muette  devant  ce  problème  aux  données  trop  com- 
plexes. Pourtant,  une  première  réflexion  montre  que 
le  total  fourni  par  notre  tableau  ne  représente  pas 
un  accroissement  net  des  capitaux  mis  à  la  disposition 
des  Gouvernements,  des  banques  et  des  industries.  Il 
faut  d'abord  en  déduire  les  sommes  employées  à  amor- 
tir les  dettes  ;  faible,  en  général,  pour  les  Etats,  ce 
facteur  devient  plus  important  quand  il  s'agit  d'em- 
prunts provinciaux  ou  municipaux,  et  plus  encore 
quand  on  envisage  les  obligations  des  Compagnies  de 
chemins  de  fer  ou  des  Sociétés  de  crédit  ;  dans  certains 
cas,  pour  les  obligations  de  chemins  de  fer  français, 
par  exemple,  l'amortissement  arrive  même  à  dépasser 
le  montant  des  nouveaux  emprunts,  de  sorte  que  la 
dette  diminue  au  lieu  de  s'accroître.  Il  y  aurait  donc, 
de  ce  chef,  une  défalcation  considérable  à  opérer  sur  lu 
montant  des  émissions.  En  second  lieu,  une  partie  des 
sommes  empruntées  par  les  Etats  est  loin  d'être  pro- 
ductive, sans  parler  des  dépenses  occasionnées  direc- 
tement par  les  guerres  ;  le  montant  des  emprunts  ne 
sert  que  trop  souvent  à  rendre  l'équilibre  à  des  bud- 
gets qui  l'ont  perdu,  soit  par  suite  d'une  gestion  mal- 
adroit:, soit  par  des  dépenses  sans  compensation,  comme 
les  dépenses  militaires;  peu  nombreux  sont  les  em- 
prunts d'Etats  dont  on  retrouve  ensuite  l'équivalent 
sous  une  forme  productive,  comme,  par  exemple,  de 
grands  travaux  publics.  Enfin,  même  parmi  les  capi- 
taux destinés  aux  Sociétés  industrielles,  il  ne  faut  pas 
oublier  qu'une  partie  s'en  trouve  absorbée  par  des  en- 
treprises malheureuses,  qui  ne  peuvent  les  restituer  sous 
aucune  forme;  sans  doute,  ces  capitaux  ne  sont  pas 
entièrement  anéantis  :  une  partie  s'en  est  simplement 
émiettée  pour  passer  en  d'autres  mains,  qui  pourront, 
à  leur  tour,  réunir  ces  fonds  et  les  employer  à  sub- 
ventionner de  nouvelles  industries;  mais  il  "en  résulte, 
au  point  de  vue  de  notre  statistique,  que  plusieurs 
émissions  successives  peuvent  ne  représenter  qu'un 
seul  apport  réel  de  capitaux  à  la  masse  ;  c'est  là  une 
source  de  doubles  emplois  qu'il  est  impossible  d'éli- 
miner. 

G.  Roulleau. 


SELS  GEMMES  ET  HOUILLES 

De  la  Russie  Méridionale 


Les  résultats  de  l'exercice  social  clos  le  31  décembre 
dernier  de  cette  Société  n'ont  pas  répondu  aux  espé- 
rances que  les  déclarations  faites  à  l'assemblée  générale 
du  13  juin  1904  avaient  laissé  concevoir.  En  effet,  ainsi 
que  l'Économiste  Européen  l'a  déjà  fait  remarquer  dans 
ses  »  Informations  Economiques  el  Financières  »  du 
23  juin  dernier,  les  bénéfices  nets  de  l'année  1904  ne  se 
sont  élevés  qu'à  419.896  fr.  15,  contre  629.719  IV.  75 
en  1903,  ainsi  qu'en  témoignent  les  chiffres  ci-dessous 
que  nous  rappelons  : 

Exercices 


1903 


1)04 


Produits  (En  francs, 
Bénéfices  industriels  et  commer- 
ciaux                                    1.417.155  60   1.2S3.526  76 

Quote  -  part  de  la  prime  sur 
l'émission  do  10.000  actions 
nouvelles  (absorption  des  houil- 
lères de  Nikitovka)   »        t        82.195  30 

Revenus  des  terres   6.109  33         5.941  33 

Intérêts  en  banque   7.117  18        6.006  01 

Péremption  des  coupons   2.110  45          »  » 

Total  des  produits          1  432  402  56  1.378.260  40 

Charges 

Service  des  obligations   643.430  88  680.906  23 

Intérêts    et    commissions  sur 

avances   153.121   »  179.412  65 

Agios  et  changes   3.220  93  8.256  82 

Frais  d'augmentation  du  capital.  »  »  71.692  55 
Jetons  de  présence  d'assemblées 

extraordinaires   »        »  18.105  » 

Bénéfices  nets   629.719  75  419.896  15 

Sommes  égales   1.432.492  56   1.378.269  40 

Alix  bénéfices  nets  que  nous  venons  de  mentionner, 
il  convient  d'ajouter  les  reports  des  exercices  précé- 
dents, et  nous  obtenons  alors  les  soldes  ci-après  : 

Exercices 

1904  :  ■  ~ 

(En  francs' 

Bénéfices  nets   629.719  75      419.896  15 

Report  de  l'exercice  précédent...      312.390  61      340.624  37 

Soldes  disponibles   942.110  36      760.520  52 


Ces  montants  ont  reçu  l'affectation  suivante  : 

Exercices 
"^9ÔT    ^  1904~ 

(En  francs 

Réserve  légale   1.485  99 

Amortissement  des  immobilisations  000.000  »  419.8S'6  15 
Report  à  nouveau   340.624  37     340.634  37 

Sommes  égales   942.110  36     7(;o..720  52 


Comme  nous  l'avons  dit  à  la  date  du  23  juin,  aucun 
dividende  n'a  donc  été  proposé  pour  l'exercice  1904, 
et  il  n'est  pas  sans  intérêt  de  rappeler  les  répartitions 
auxquelles  la  Société  a  procédé  depuis  sa  constitution. 
Observons  de  suite  que  ce  n'est  que  depuis  l'année 
1889  que  les  actions  de  la  Société  des  Sels  Gemmes  el 
Houilles  de  la  Russie  Méridionale  figurent  à  la  Cote 
officielle  de  la  Bourse  de  Paris,  et  que  de  18S4,  date  de 
la  constitution  de  l'affaire,  jusqu'en  1888  inclus,  aucune 
répartition  de  dividende  n'avait  eu  lieu  : 
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Cours 

Cours 

Divi- 

moyeu des 

Divi- 

moyen di 

Exercices 

dendes 

actions 

lu  XK.  1  CILL  b 

dendes 

actions 

(Eu  francs) 

(En  francs) 

1889  ... 

25  » 

533  75 

1897...  , 

12  50 

589  97 

3890 

10  » 

513  13 

1898 

néanl 

508  37 

1891 

£J 

383  33 

1899  , 

25  » 

594  36 

1892  , 

Pô  ., 

418  28 

1900 

35  » 

873  83 

25  » 

450  26 

1901  . 

25  » 

681  99 

1894 

25  » 

4  13  90 

1902 

néanl 

530  23 

25  » 

699  15 

1903  , 

néant 

465  24 

189G, 

25  <> 

615  11 

1904. 

néant 

481  95 

Cours  actuel. 


390  » 


A  l'assemblée  générale  du  13  juin  1904,  le  président 
de  la  Société  des  Sels  Gemmes  cl  Houilles  de  la  Russie 
Méridionale  avait  dit  que  l'entreprise  paraissait  être 
en  lin  sortie  des  périodes  difficiles,  et  qu'elle  était  toute 
prête  à  prendre  son  essor  que  retardaient  seuls  les 
événements  défavorables  qui  venaient  de  se  produire. 
Ces  événements  n'ont  malheureusement  pas  pris  fin  et, 
ainsi  que  le  mentionne  le  rapport  présenté  par  le 
Conseil  d'administration  à  l'assemblée  générale  annuelle 
du  28  juin  dernier,  l'état  de  guerre  a  eu  comme  consé- 
quence, d'une  part,  de  limiter  la  production  des  char- 
bonnages de  la  Société  au  recrutement  de  la  main- 
d'œuvre  qui  est  devenue  rare  au  moment  des  mobilisa- 
tions, et,  d'autre  part,  de  rendre  très  irrégulières  les 
expéditions  mensuelles,  les  moyens  de  transport  ayant 
été  réquisitionnés  pour  l'envoi  des  troupes  et  du  maté- 
riel de  guerre  en  Extrême-Orient.  Il  convient  de  dire 
cependant  que  de  grands  efforts  ont  été  faits  par  les 
Administrations  de  chemins  de  fer  russes  pour  entraver 
le  moins  possible  les  opérations  des  Sociétés  indus- 
trielles et  que,  d'un  autre  coté,  la  Société  des  Sels  Gem- 
mes el  Houilles  de  la  Russie  Méridionale  n'a  pas  hésité 
à  s'imposer  de  lourds  sacrifices  pour  assurer  le  fonc- 
tionnement industriel  de  ses  mines. 

L'exploitation  de  l'entreprise  a  été  irréguliire,  ainsi 
qu'en  témoignent  les  chiffres  ci-après  : 


Exercices 


1903 


1904 


Différence 
en  1904 


(En  francs) 

Bénéfices  bruts  : 

sur  sels   1.031.200  05  1.145.282  37   +  114.082  27 

sur  charbons..  607.378  56  252.833  95   —  355.144  61 
sur  sous -pro- 
duits   

Perte  sur  cokes.. 


154.184  90  177.197  20  +  23.012  30 
32.431  36    —    4.077  57    +   28.353  79 


Total.... 


1.760.332  15   1.570.635  90    -  189.696  25 


Ainsi,  pendant  que  le  commerce  des  sels  donnait 
des  résultats  satisfaisants,  bien  que  la  production  des 
mines  de  sel  n'ait  été  que  de  237.435  tonnes,  en  dimi- 
nution de  24.838  tonnes  sur  celle  de  1903,  et  que  la 
vente  n'ait  perte  que  sur  236.0?8  tonnes,  au  lieu  de 
262.708  tonnes  l'année  précédente,  celui  des  charbons 
laissait  à  désirer,  mais  uniquement  par  suite  de  la 
baisse  des  prix  de  vente,  baisse  aggravée  encore  par 
l'augmentation  des  prix  de  revient  dans  les  houillères. 
En  effet,  en  1904,  la  production  des  charbonnages  a  été 
de  542.931  tonnes,  en  diminution  de  1.166  tonnes  seu- 
lement sur  1903,  et  le  tonnage  du  charbon  vendu  s'est 
établi  à  457.237  tonnes,  dépassant  de  36.912  tonnes  le 
chiffre  de  1903.  Quant  aux  cokes,  il  en  a  été  vendu  à  la 
clientèle  53.760  tonnes,  contre  22.703  tonnes  en  1903, 
mais  on  a  vu  plus  haut  que  ce  commerce  a  encore 
laissé  de  la  perle  par  suite  de  la  diminution  des  prix. 
Observons  maintenant  que  les  stocks  de  charbons  et  de 
cokes  sont  tombés,  d'une  année  à  l'autre,  de  32.681  ton- 
nes de  charbon  à  8. 157  tonnes  —  les  travaux  d'exploi- 
tation dans  les  charbonnages  ayant  été  ralentis  pen- 
dant les  deux  derniers  mois  de  l'année  par  le  départ 
d'ouvriers  appelés  sous  1rs  drapeaux  —  et  de  15.300  ton- 
Di  g  de  cokes  à  h  .900  tonnes. 

A  ce  propos,  rappelons  que  ne  pouvant,  avec  ses 
propres  charbons,  fabriquer  des  cokes  pour  la  métal-  j 


lurgie,  la  Société  des  Sels  Gemmes  el  Houilles  de  la 
Russie  Méridionale  s'était  décidée  à  prendre  un  intérêt 
dans  la  Société  des  Charbonnages  de  Nihitovka.  C'est 
dans  ce  but  qu'au  cours  de  l'exercice  elle  a  porté  son 
capital  de  20  à  25  millions  de  francs,  au  moyen  de  la 
création  de  10.000  actions  nouvelles  de  500  fi1.,  opéra- 
tion qui  lui  avait  permis  de  devenir  propriétaire  de 
'19.108  actions  de  la  susdite  Société,  pour  la  somme 
totale  de  5.044.512  fr.  Depuis,  elle  a  encore  acquis  172 
de  ces  mêmes  titres,  ce  qui  l'a  mise  en  possession  de  la 
plus  grande  partie  —  soit  96  40  0/0  —  du  capital  de  la 
Société  de  IVikitovka.  Quant  aux  conventions  inter- 
venues entre  les  deux  Sociétés,  elles  sont  entrées  en 
vigueur  depuis  le  1"'  juillet  1904,  mais  elles  n'ont  pu 
avoir  leur  effet  que  depuis  le  1er  janvier  de  cette 
année.  Disons  encore  que  le  mélange  des  charbons 
de  Xikitovka  avec  ceux  de  la  Société  des  Sels  Gem- 
mes n'a  pas  donné  les  cokes  que  l'on  espérait.  Ils 
sont  cependant  parfaitement  vendables,  et  la  preuve 
qu'il  n'y  a  pas  eu  de  refus  dans  la  clientèle,  c'est  que 
les  ventes  ont  passé  de  22.000  tonnes  à  50.C00.  Toute- 
fois, et  étant  donné  que  les  charbons  de  Nikitovka  ne 
remplissent  pas  parfaitement  les  'qualités  exigées,  la 
Société  a  intérêt  pour  améliorer  encore  ses  cokes  et 
toucher  des  primes  de  production,  à  acheter  des  char- 
bons étrangers,  mais  pour  une  faible  proportion,  10  à 
15  0/0  au  plus. 

Les  circonstances  n'ont  pas  permis  à  la  Société  des 
Sels  Gemmes  et  Houilles  de  la  Russie  Méridionale 
d'émettre,  au  cours  de  l'année  1904,  les  7.791  obliga- 
tions qui  lui  restent  encore  en  portefeuille,  et  sur 
lesquelles  209  ont  été  amorties  par  tirage.  Aussi  le 
Conseil  d'administration  s'est-il  assuré,  pour  une  nou- 
velle année,  le  renouvellement  des  avances  de  banque 
qui  lui  avaient  été  consenties  précédemment. 

En  ce  qui  regarde  l'exercice  en  cours,  le  rapport 
mentionne  que,  dans  les  premiers  mois,  les  qualités 
spéciales  de  charbons  lavés  et  criblés  se  sont  traités  à 
des  prix  légèrement  en  hausse,  mais  cette  fermeté  n'a 
pas  encore  affecté  les  charbons  de  qualité  courante. 
Quant  à  la  fabrication  des  cokes,  elle  a  été  sensible- 
ment plus  active,  et  la  qualité  obtenue  par  les  mélanges 
a  donné  satisfaction  à  la  clientèle.  Enfin  le  Conseil 
d'administration  espère  que  malgré  la  mise  à  feu  de  nou- 
velles batteries  de  coke  à  récupération  dans  le  bassin 
du  Donetz,  il  pourra  maintenir  une  situation  commer- 
ciale favorable  sur  le  marché  de  ces  produits  spéciaux-, 
si  l'entente  dont  il  poursuit  l'organisation  peut  aboutir 
entre  les  producteurs.  Il  faut  se  rappeler,  en  effet,  que 
des  négociations  avaient  été  entamées  entre  les  diverses 
Sociétés  houillères  du  bassin  du  Donetz,  en  vue  d'une 
entente  entre  les  producteurs  de  charbon  et  de  coke. 
Toutefois,  malgré  l'accueil  favorable  que  ce  projet  a 
reçu  de  la  part  d'un  grand  nombre  de  Sociétés  houil- 
lières,  l'accord  n'a  pu  encore  se  faire  aux  conditions 
qui'  avaient  été  élaborées.  La  constitution  de  la  nou- 
velle Société  commerciale,  dont  les  statuts  ont  été 
approuvés  par  le  Ministre  des  Finances  en  Russie, 
reste  donc  à  l'étude,  mais  les  négociations  se  poursui- 
vent encore. 

A.  Leghenet. 


LA  GUERRE  RUSSO-JAPONAISE 


On  ne  signale  de  Mandchourie  ni  engagements,  ni 
mouvements  des  armées  en  présence.  Par  contre,  les 
Japonais  sont  plus  actifs  aux  environs  de  Vladivostok 
et  dans  l'île  de  Saghalien.  On  annonce,  en  effet,  qu'ils 
viennent  de  débarquer  au  nord  de  Vladivostok  el  se 
sont  emparés  du  phare  de  Kastri. 

Les  plénipotentiaires  russes  et  japonais  désignés 
pour  discuter  les  conditions  de  la  paix,  à  Washington, 
vont  se  reunir  dans  cette  ville  dès  les  premiers  jours 
du  mois  d'août. 

M.  Witte,  le  délégué  russe,  a  quitté  Cherbourg  le 
2(i  juillel  à  destination  des  Etats-Unis. 

M.  Salo,  l'un  des  plénipotentiaires  japonais,  a  fait, 
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au  cours  d'un  interview,  les  déclarations  suivantes  au 
nom  du  baron  Komoura  : 

«  J'ai  confiance  dans  les  négociations  de  paix.  Les 
Japonais  feront  preuve  de  modération  et  ne  présente- 
ront pas  de  demandes  excessives.  Au  Japon,  comme  en 
Russie,  l'opinion  demande  la  paix,  et  il  faut,  dans 
l'intérêt  de  l'humanité,  que  la  paix  se  fasse. 

Les  perles  additionnées  des  deux  nations  donnent 
un  total  de  570.000  hommes,  dont  370.000  pour  les 
Russes. 

Les  frais  de  la  guerre  s'élèvent,  pour  le  Japon,  à  un 
million  de  dollars  par  jour  et  on  est  d'avis  qu'une 
indemnité  lui  est  due.  » 

M.  Sato  a  ajouté  que  le  premier  soin  des  négocia- 
teurs sera  probablement  de  conclure  un  armistice. 

Sur  l'avenir  de  la  Chine,  il  pense  que,  si  le  Gouver- 
nement central  peut  agir  en  harmonie  avec  les  Gou- 
vernements provinciaux,  la  Chine  deviendra  une 
grande  puissance  ;  mais  cela  semble  impossible  quant 
à  pré  sent.  » 

M.  Sato  a  encore  ajouté  : 

«  Tan  .lis  que  le  Japon  a  des  rapports  amicaux  avec 
la  Chine  comme  puissance  orientale,  ses  plus  grands 
a  nis  sont  la  Grande-Bretagne  et  les  États-Unis. 

«  En  Mandchourie,  ce  que  désire  le  Japon,  c'est  la 
«  porte  ouverte.  » 

On  a  beaucoup  parlé,  ces  jours  derniers,  du  motif 
de  l'entrevue  des  deux  souverains  russe  et  allemand; 
on  suppose  qu'ils  ont  dû  s'entretenir  de  la  situation 
actuelle  intérieure  et  extérieure  de  la  Russie,  mais  on 
ne  sait  rien  de  précis  à  ce  sujet,  l'entretien  ayant  été 
tenu  secret. 

Voici,  au  sujet  cle  cette  rencontre,  l'opinion  d'un 
journal  officieux  d'Allemagne  : 

«  On  fera  bien  de  n'attacher  pas  trop  d'importance 
à  la  rencontre  de  Bjœrko.  Des  résolutions  importantes 
et  dénature  à  renverser  formellement  la  politique  d'un 
pays  ne  se  prennent  pas  dans  des  rendez-vous  ainsi 
improvisés,  surtout  quand  les  ministres  des  affaires 
étrangères  eux-mêmes  ne  sont  pas  présents.  Dans  de 
telles  conditions,  il  eût  mieux  valu,  nous  le  répétons, 
que  la  rencontre  de  Bjœrko  n'eût  pas  lieu,  car  elle 
pourrait  susciter  des  malentendus  et  de  fausses  in- 
terprétations de  la  politique  allemande,  sans  nous  rap- 
porter un  avantage  palpable.  » 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANCE 

PENDANT  LES  ;  XX  PREMIERS  MOIS  DE  1905 


L'Imprimerie  Nationale  vient  de  publier  le  volume 
des  documents  statistiques  publiés  par  l'Administra- 
tion des  douanes  sur  le  commerce  de  la  France  pen- 
dant les  six  premiers  mois  de  1905. 

Les  importations  se  sont  élevées,  du  1er  janvier  au 
80  juin,  à  2. 382. 797. 000  fr.  et  les  exportations  à 
2.273.073.000  fr. 

Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suit  : 

_      SIX  PREMIERS  MOIS 

importations  1905  1904  Différence 

—  —  —  pour  1905 
(Milliers  cle  francs) 

Objets  d'alimentation.  379.754  394.190  —  14.436 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   1.578.147  1.518.06Ï  +  60.083 

Objets  fabriqués   424.836  429.212  +  1.684 

Totaux   2.382.797     2.335.466      +  47.331 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation.  338.369  318.429  -f  19.94G 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   601.542  593.594  +  7.948 

Objets  fabriqués   1.163.215  1.070.685  -f  92.530 

Colis  postaux  (1)   169. 917  158.593  +  11.355 

Totaux   2.273.073     2.141.294      +  131.779 

(1)  Dont  16.677.000  fr.  pour  les  colis  postaux  contenant  des 
tissus  de  soie  ou  de  bourre  de  soie. 


Voici  la  comparaison  du  commerce  pendant  le  mois 
de  juin  dos  deux  années  1905  el  1904  : 

MOIS  DE  JUIN 

importations  1905  1904  Diffëreneei 

—  —  —  en  1905 

(Milliers  de  francs) 

Objets  d'alimentation.  Ci. 618  70.716  —  6.098 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   198.457  236.771  —  38.314 

Objets  fabriqués   70.172  70.930  —  794 

Totaux   333.247       378.453      -  45.206 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation.  64.786  57.179  +  7.607 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   93.109  94.439  +  3.670 

Objets  fabriqués   191.847  169.743  +  25.104 

Colis  postaux   23.452  22.712  +  740 

Totaux   381.194       344.073      +  37.121 

Le  mois  de  juin  n'a  pas  été  favorable  pour  notre 
commerce,  qui  s'est  élevé  à  714  millions  et  demi  contre 
722  millions  et  demi  en  1904,  soit  une  diminution  de 
8  millions  ;  celle-ci  est  due  au  ralentissement  dans  les 
importations.  Mais  si  l'on  compare  ce  mois  au  mois 
de  mai  précédent,  on  constate  une  diminution  de 
143  millions  clans  le  mouvement  commercial.  C'est  une 
différence  qui  est  élevée,  car  elle  porte  sur  toutes  le3 
natures  d'opérations. 

Dans  le  dernier  mois,  toutes  les  branches  d'impor- 
tation accusent  de  la  diminution  par  rapport  au  mois 
de  juin  1904,  tandis  que  toutes  celles  d'exportation 
sont  en  majoration. 

On  peut  constater,  en  outre,  que  la  valeur  des  expor- 
tations dépasse  d'une  cinquantaine  de  millions  celle  des 
importations.  C'est  un  fait  que  l'on  enregistre  rare- 
ment. 

Pour  le  premier  semestre  l'ensemble  du  mouvement 
commercial  (importations  et  exportations  réunies) 
s'élève  à  4.056  millions,  au  lieu  de  4  477  pendant  le 
premier  semestre  de  l'année  1904.  La  différence  en 
plus  est  de  179  millions  ;  or,  elle  atteignait  187  mil- 
lions à  la  fin  du  mois  de  mai. 

Les  exportations  sont  en  augmentation  pour  toutes 
les  catégories  de  marchandises,  principalement  pour 
les  objets  fabriqués;  les  denrées  d'alimentation  se 
placent,  à  cet  égard,  en  deuxième  ligne. 

Quant  aux  matières  premières  nécessaires  pour 
l'industrie,  l'excédent  des  importations  atteint  encore 
00  millions;  mais  il  était  de  98  millions  à  la  fin  de 
mai.  Il  y  a  là  un  fait  qui  montre  un  ralentissement 
dans  le  travail. 


et  F 


Le  Budget  de  Paris  pour  1906.  —  Avant  la 
séparation  du  Conseil  municipal,  M.  le  Préfet  de  la 
Seine  a  déposé,  en  manuscrit  seulement,  le  projet  de 
budget  de  la  Ville  de  Paris  pour  1900. 

En  voici  le  résumé  en  recettes  et  en  dépenses,  et  la 
comparaison  avec  1905  : 

Budget  Projet 
approuvé  cle      de  buffet  de 
1905  1906 

(En  francs) 

Service  ordinaire  sur  fonds 

généraux   330.910.268  73   341.858.30J  4« 

Service    extraordinaire  sur 

fonds  généraux   1.523.580   »      1. 549.300  » 

Fonds  spéciaux   55.567.435    »     40.034.462  • 

Total   388.001.283  73   383.442.062  48 


Nous  reviendrons  avec  plus  de  détails  sur  ce  projet 
de  budget  qui  soulève  plusieurs  questions  intéres- 
santes. 
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La  Central  Mining.  —  Nous  apprenons  que  les 
actions  de  cette  Société  seront  admises  le  2  août,  aux 
négociations  de  la  Bourse  de  Londres  et  le  3  août,  aux 
négociations  du  marché  ofûciel  de  Paris,  au  comptant 
et  à  terme. 

La  première  assemblée  générale  des  actionnaires  a 
eu  lieu  à  Londres,  le  25  courant. 


Banque  Centrale  Mexicaine.  —  Notre  place  va 
être  incessamment  appelée  à  s'occuper  des  actions  de 
la  Banque  Centrale  Mexicaine,  qui  seront  introduites 
par  les  soins  de  la  Banque  de  l'Union  Parisienne  sur 
le  marché  officiel. 

Ces  titres  offrent  aux  capitaux  un  emploi  des  plus 
intéressants  autant  par  leur  revenu  rémunérateur  que 
par  leurs  chances  sérieuses  de  plus-value. 

On  sait  que  le  règlement  de  la  Valuta,  opéré  avec  un 
si  grand  succès  par  le  Gouvernement  mexicain,  a 
considérablement  amélioré  la  situation  particulière  des 
Banques  locales  mexicaines  d'émission.  En  effet,  grâce 
à  la  nouvelle  loi,  les  35  millions  d'espèces  métalliques 
qu'elles  avaient  en  caisse  au  31  décembre  1904  sont 
devenues  indistinctement  des  espèces  d'or,  les  piastres 
d'argent  qui  servent  de  couverture  à  leur  circulation 
respective  ayant,  sur  toute  l'étendue  du  territoire,  la 
même  puissance  libératoire  que  les  monnaies  d'or  dans 
le  rapport  légal  de  2.585  d'or  pour  1  piastre  d'argent. 

Au  31  décembre  1904,  la  circulation  fiduciaire  des 
Banques  d'émission  existant  au  Mexique  s'élevait  à 
82.5-J5.900  piastres,  dont  41.390.100  piastres  pour  la 
Banque  Nationale  et  la  Banque  de  Londres  y  Mexico, 
et  42.525.800  piastres  pour  les  30  autres  établissements. 

Si  I  on  compare  ces  chiffres  à  ceux  relevés  à  la  fin  de 
décembre  1901,  on  constate  qu'à  trois  années  d'inter- 
valle, la  circulation  fiduciaire  du  Mexique  a  augmenté 
de  1  0/0  à  peine.  Gela  tient  aux  heureuses  dispositions 
de  la  loi  du  19-mars  1897,  qui  donne  au  Gouvernement 
le  droit  d'exercer  une  surveillance  étroite  sur  la  gestion 
des  banques  d'émission. 

Cette  loi  autorisait  la  création  de  banques  d'émission 
et  d'escompte  dans  tous  les  Etats  et  territoires .  du 
Mexique,  à  l'exception  du  District  Fédéral,  où  les  droits 
acquis  étaient  respectés. 

Le  rôle  des  banques  locales  est  très  important  :  elles 
ont  puissamment  contribué  au  développement  écono- 
mique et  financier  du  pays,  en  procurant  des  facilités 
qui  lui  faisaient  défaut.  ' 

Mais  il  leur  fallait  un  Clearing  House  dans  la  capi- 
tale. C'est  précisément  le  rôle  qui  a  été  assumé  par  la 
Banque  Centrale  du  Mexique,  dont  les  banques  locales 
des  Etats  constituent  la  grosse  clientèle. 

La  Banque  Centrale  du  Mexique  a  été  créée,  à  Mexico, 
par  un  acte  en  date  du  6  février  1899,  avec  le  concours 
du  groupe  allemand  (Deutsche  Bank  et  Bleichroeder) 
et  de  la  maison  J.-P.  Morgan  et  C°,  de  New- York.  Son 
capital  a  été  porté  successivement  de  5  à  7,  puis  à 
10  millions  de  piastres  en  1903  (soit  100.000  actions  de 
100  piastres  chacune);  il  existait,  en  outre,  depuis  la 
fondation,  5.000  parts  de  fondateurs. 

A  chacune  des  assemblées  générales  des  actionnaires 
on  a  constaté  la  progression  des  affaires  et  le  dévelop- 
pement des  relations  avec  les  banques  locales  dont  la 
situation  a  grandi  en  raison  directe  de  la  prospérité  du 
pays. 

Les  relations  entre  ces  Etablissements  et  la  Banque 
Centrait'  du  Mexique,  leur  correspondant  dans  le  Dis- 
trict Fédéral,  se  sont  développées  d'année  en  année, 
ainsi  que  cela  ressort  du  tableau  suivant  : 

Mouvement  des  comptes  en  millions  de  piastres 


I  Msignation 

il  cp  eu  in  |>  1  c  s 

1889 

1900 

1901 

1902 

Y.w] 

l'.IO'l 

Italiques  di '.s  Klals.. 
Comptes  courants  . . 

84 

159 

320 

318 

426 

868 

47 

65 

94 

201 

id'.i 

174 

hrvisi's  étrangères. . 

38 

50 

00 

201 

305 

218 

Comptes  chèques  et 

créditeurs  

B7 

m 

881 

4/3 

/i7.'> 

870 

Monvem.  de  caisse. . 

232 

'(17 

710 

955 

1  138 

1.376 

lions  de  caisse  

l, 

')  8, 

G  7.; 

>     13.3  ; 

J  lividendeS  distrib. . 

-»% 

»  % 

7  % 

9  % 

10  % 

10  % 

Comme  on  le  voit,  les  transactions  avec  les  banques 
des  Etats  ont  passé  de  84  millions  en  1899  à  468  mil- 
lions de  piastres. 

L'augmentation  du  capital,  réalisée  en  1903,  a  per- 
mis à  la  Banque  d'accroître  ses  réserves,  tout  en  répar- 
tissant  10  0/0  du  capital  entre  les  actionnaires  :  si  on 
tient  compte  en  outre  des  134.750  piastres  données  aux 
parts  de  fondateurs,  le  dividende  pour  l'exercice  1903 
dépasse  11  1/2  0/0  du  capital  moyen. 

En  raison  de  l'extension  des  affaires,  l'assemblée 
générale,  convoquée  le  24  mai  dernier,  a  eu  à  se  pronon- 
cer sur  le  projet  d'une  nouvelle  augmentation  de  capi- 
tal, qui,  depuis,  a  été  porté  à  21  millions  de  piastres,  par 
l'émission  de  110. 00U  actions  nouvelles,  d'une  valeur 
nominale  de  100  piastres.  —  (Une  partie  de  l'augmenta- 
tion du  capital  a  été  affectée  au  rachat  de  toutes  les 
parts  de  fondateur,  qui  ont  maintenant  disparut.  Ces 
actions  nouvelles  jouissent  des  mêmes  droits  que  les 
anciennes,  notamment  pour  le  dividende  de  1005,  à 
partir  du  1"  juillet,  date  de  leur  entière  libération. 

L'augmentation  du  capital  a  reçu  l'approbation  du 
Gouvernement. 

La  Banque  Centrale  du  Mexique  a  pris  une  place  pré- 
pondérante en  justifiant  les  espérances  de  ses  fonda- 
teurs dans  ce  sens  qu'elle  est  devenue  la  correspon- 
dante à  Mexico  et  dans  le  district  fédéral  des  Banques 
d'émission  des  diversEtats  et  le  complément  nécessaire 
du  régime  de  la  pluralité  des  banques  créé  par  la  loi 
.de  1897. 

Ajoutons  que  la  situation  économique  du  pays  jus- 
tifie l'augmentation  du  capital.  Une  ère  de  prospérité 
s'est  ouverte  au  Mexique  depuis  1895,  c'est-à-dire  de- 
puis l'application  des  mesures  énergiques  votées  par 
le  Congrès,  mesures  qui  ont  eu  pour  effet  de  relever  les 
revenus  de  l'Etat. 

La  Banque  Centrale  du  Mexique  a  eu  sa  large  part 
dans  ce  mouvement  ;  elle  est  en  relations  constantes 
avec  le  Département  des  Finances,  où  ses  services  sont 
très  appréciés. 

Les  Compagnies  de  Tramways  Français.  — 

Le  Ministre  des  Travaux  publics  a  publié  récem- 
ment dans  le  Journal  officiel,  les  résultats  comparatifs 
(chiffres  provisoires)  de  l'exploitation  des  Compagnies 
de  Tramways  français  pour  les  années  1903  et  1904. 

Il  y  a  là  quatre  groupes.  Dans  le  premier,  on  trouve 
les  «  Entreprises  de  Tramways  pour  voyageurs  et  mar- 
chandises ayant  une  garantie  de  l'Etat  »,  et  voici  les 
comparaisons  que  nous  relevons  : 

Tramways  ayant  une  garantie  de  l'Etat  dans  les  conditions 
de  l'article  36  de  la  loi  du  11  juin  1880 

Exercices 

190;:  1904 

Longueur  réellement  construite  au 

31  décembre  KÛ.  3.310  3.750 

Moyenne  exploitée,  y  compris  les 

parcours  communs  Kil.  3.178  3.623 

Dépenses   d  établissement   au  31 

décembre  Fr.  175.060.905  186.463.655 

Recettes  d'exploitation  du  l«r  jan- 
vier au  31  décembre  Fr.  9.704.347  10.948.389 

Dépenses  d'exploitation  Fr.  8.821.580  9.966.528 

Produit  net  Fr.  882.767  981.861 

Recettes  par  kilomètre  Fr.  3.051  3.022 

Dépenses  par  kilomètre  Fr.  2.776  2.751 

Produit  net  par  kilomètre  Fr.  278  271 

Le  mode  de  traction  employé  par  ces  Compagnies 
est  la  vapeur,  sauf  la  Compagnie  des  Voies  ferrées  du 
Daupkine  el  la  Société  Grenobloise  de  Tramways  élec- 
triques i [ ii î  usent  aussi  de  l'électricité  fil  aérien).  En 
outre,  une  Compagnie,  la  Société  des  Tramways  de  la 
Vienne,  emploie  encore,  comme  précédemment,  la 
traction  animale,  mais  pour  une  partie  de  son  réseau 
seulement.  * 
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Nous  passons,  maintenant,  au  second  groupe  : 

Tramways  pour  voyageurs  et  marchandises  n'ayant  pas 
la  garantie  de  l'Etat 

Exercices   

1908  11964 

Longueur  réellement  construite  au 

&  décembre                          Kil.             520  543 

Moyenne  exploitée,  y  compris  les 

parcours  communs  Kil.             521  523 

Dépenses   d'établissement  au  31 

décembre                               Fr.   47.702.517  49.863.301 

Recettes  d'exploitation  du  1"  janvier 

an  31  décembre   Fr.     5.097.799  4.998.599 

Dépenses  d'exploitation  Fr.     3.606.203  3.564.727 

Produit  net...  Fr.     1.491.596  1.433.867 

Recettes  par  kilomètre  Fr.           9.785  '.1.521 

Dépenses  par  kilomètre  Fr.          6.922  6.790 

Produit  net  par  kilomètre  Fr,           2.863  2.731 

Ici,  on  n'emploie  plus  que  la  vapeur  ou  l'électricité 
par  lil  aérien,  sauf  la  Société  du  Tramway  funiculaire 
de  Rices  à  Thonon  "229  mètres)  qui  est  à  crémaillère, 
la  Compagnie  du  Chemin  de  fer  sur  route  de  Paris  à 
Arpajon,  qui  emploie  aussi  l'air  comprimé,  et  enfin  la 
Compagnie  des  Tramways  de  Laboutarié  à  Réalmonl, 
■qui  use  toujours  de  la  traction  animale. 

Nous  arrivons  au  troisième  groupe,  c'est-à-dire  aux 
Tramways  pour  voyageurs,  bagages  et  messageries  »  : 
Ti  araicays  pour  voyageurs,  bagages  et  messageries 

Exercices 
1903  1904 

Longueur  réellement  construite  au 

31  décembre  Kil.  243  253 

Moyenne  exploitée,  y   compris  les 

parcours  communs  Kil.  250  26G 

Dépenses  d'établissement    au  31 

décembre...;  Fr.    39.180.844  40.305.449 

Piécettes  d'exploitation  du  1"  jan- 
vier au  31  décembre  Fr.     4.431.473  4.783.608 

Dépenses  d'exploitation  Fr.     3.391.335  3.433.383 

Produit  net  Fr.     1.040.138  1.350.275 

Recettes  par  kilomètre  Fr.         17.726  17.983 

Dépenses  par  kilomètre  Fr.         13.565  12.907 

Produit  net  par  kilomètre  Fr.  4.161  5.076 

\a Société  du  Tramway  d'Epernay-Ay-Mareuil  a  en- 
core utilisé  la  traction  animale.  Quant  aux  autres  Com- 
pagnies, elles  ont  continué  à  se  servir  de  la  vapeur,  de 
l'air  comprimé  et  de  l'électricité  par  fil  aérien. 

Le  quatrième  groupe,  qui  comprend  les  ((Tramways 
pour  voyageurs  seulement  »,  se  divise  en  deux  parties  : 
les  Tramways  du  Département  de  la  Seine  et  les  Tram- 
ways de  province  : 

Tramways  pour  voyageurs  du,  Département  de  la  Seine 

Exercices 

19Ô3  îTiïii- 

Longueur  réellement  construite  au 

31  décembre  Kil.  '    489  491 

Moyenne  exploitée,  y  compris  les 

parcours  communs  Kil.  (578  680 

Dépenses    d'établissement  au  31 

décembre.  Fr.  221.754. 403  221 .579.715 

Recettes  d'exploitation  du  1"  jan- 
vier au  31  décembre  Fr.  47  .353.127  48.293.182 

Dépenses  d'exploitation  Fr.  40.349.990  40.146.445 

Produit  net  Fr.  7.003.137  8.146.737 

Recettes  par  kilomètre  Fr.  69.812  71.019 

Dépenses  par  kilomètre  Fr.  59.513  59.039 

Produit  net  par  kilomètre.. ..  Fr.  10.329  11.980 

La  Compagnie  Générale  des  Omnibus  et  la  Compa- 
gnie Générale  Parisienne  de  l'ramways  ont  utilisé  en- 
core largement  la  traction  animale.  Quant  aux  autres 
modes  de  traction  ils  comprennent  :  l'air  comprimé, 
la  vapeur,  les  locomotives  sans  foyer,  ou  l'électricité 
par  accumulateurs,  par  contact  superficiel,  par  (ils  ou 
conducteurs  aériens  ou  souterrains.  Ce  compartiment 
comprend  le  Funiculaire  de  la  Place  de  la  République 
à  l'église  de  I'.elleville. 

Nous  terminons  par  la  seconde  partie  du  quatrième 


groupe,  c'est-à-dire  par  les  «  Tramways  pour  voyageur» 
des  départements  »  : 

Tramways  pour  voyageurs  des  départements 

Exercices 

1903  1904 

Longueur  réellement  construite  au 

31  décembre  Kil.  1.365  1.413 

Moyenne  exploitée  y  compris  les 

parcours  communs  Kil.  1.416  I .  j24 

Dépenses  d'établissement  au  31 

décembre                             Fr.  344.330.052  oj3.905.G31 

Recettes  d'exploitation  du  1er  jan- 
vier au  31  décembre             Fr.  46. 804. 276  49.880.938 

Dépenses  d'exploitation   32.107.794  3Ï.544.398 

Produit  net   14.090.482  16.340.545 

Recettes  par  kilomètre   33.H54  35.029 

Dépenses  par  kilomètre   22.675  23.536 

Produit  net  par  kilomètre   10.379  11.473 

Tous  les  modes  de  traction  sont  employés  ici  :  trac- 
tion animale,  vapeur,  air  comprimé,  électricité  par  lils 
aériens,  etc. 

Voici,  maintenant,  la  récapitulation  des  tableaux 
qui  précèdent  : 

Exercices 
'      TyûrT^^      1904  ~ 

Longueur  réellement  construite  au 

31  décembre  Kil.  5.937  6.450 

Moyenne  exploitée  y  compris  les 

parcours  communs   Kil.  6.043  6.518 

Dépenses   d'établissement   au  31 

décembre  Fr.    823.034.721  1.252  117.751 

Recettes  d'exploitation  du  1"  jan- 
vier au  31  décembre  Fr.    113.391.022  118.904.711 

Dépenses  d'exploitation   88.276.902  90.655.426 

Produit  net   25 . 114 . 120     28 . 249 . 285 

Recettes  par  kilomètre    18.7<;4  18.243 

Dépenses  par  kilomètre   14.608  13.908 

Produit  net  par  kilomètre   4.156  4.335 

(  tbservons  que,  pas  plus  que  précédemment,  le  rap- 
port des  dépenses  aux  recettes  n'est  indiqué,  à  cause 
des  erreurs  d'appréciation  auxquelles  pouvait  donner 
lieu  cette  indication  prise  en  bloc.  Quant  à  l'exploi- 
tation proprement  dite,  elle  accuse  de  nouveau,  dans 
l'ensemble,  une  certaine  amélioration,  au  moins  en  ce 
qui  regarde  les  dépenses  d'exploitation  ;  autrement, 
les  recettes  ont  subi  une  petite  diminution  plus  que 
compensée,  il  est  vrai,  puisque  le  produit  net  par  kilo- 
mètre est  en  plus-value  de  179  francs. 


La  Réorganisation  des  Tramways!  de  la  Seine 
et  des  Oumibus  de  Paris.  —  L'avortement  des  tra- 
vaux de  la  sous-Commission  du  Ministère  des  travaux 
publics,  que  nous  faisions  prévoir,  s'est  réalisé.  La 
réunion  des  membres  de  cette  sous-Commission  devait 
être  la  dernière,  et  les  résolutions  arrêtées  devaient 
être  présentées,  pour  simple  bomologation,  à  la  Com- 
mission plénière.  Mais  l'accord  n'a  pu  se  faire  sur  ies 
nouvelles  propositions  de  M.  Hctier,  l'honorable  ingé- 
nieur en  chef  de  la  Seine,  et  la  réorganisation  des 
entreprises  de  transport  en  commun  des  environs  de 
J  "ans  et  de  Paris  ne  sera  abordée  à  nouveau  qu'à  la 
lin  du  mois  de  septembre  par  l'Administration'  des 
travaux  publics. 

Espérons  qu'on  emploiera  les  vacances  à  jeter  les 
bases  d'un  projet  réalisable,  tenant  un  compte  équi- 
table des  intérêts  des  Sociétés,  des  besoins  réels  de  la 
circulation  et  des  besoins  fiscaux  de  Paris. 


Chemins  de  fer  Départementaux.  --  Les  résul- 
tats de  l'exercice  1904  de  cette  Compagnie,  dont  il  a 
été  rendu  compte  à  la  dernière  assemblée  générale, 
accusent  peu  de  différence  sur  ceux  de  l'exercice  19Ù3. 

Voici  le  bilan  arrêté  au  31  décembre  dernier,  date  de 
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la  clôture  dudit  exercice,  que  nous  rapprochons  de  celui 
au  .'il  décembre  1903  : 

Bilan  au  31  décembre 


1903 


190i 


Actif  (En  francs) 

Fonds  social,  versements  non 

appelés   15.000.000   »     15.000.000  » 

Service  financier  : 

Caisse  de  la  Compagnie...  115.355  29         228.772  47 

Banquiers   1.704.277  14      1.552.449  65 

Dépôts,  cautionnements  et 

portefeuille   1.239.232  22      3.353.680  03 

Premier  établissement  : 

Lignes  en  exploitation. . . .  104.836.099  36   105.351.890  39 

Lignes  en  construction .. .  »                 261.152  35 

Etudes  préparatoires   50.464  03          39.252  90 

Matériel  d'exploitation.,  Corse  2.370.(31  35      2.370.215  70 

Approvisionnements,  Corse.  371.948  24         325.853  06 

Approvisionnements  des 
lignes  en  exploitation,  Con- 
tinent  943.82180  917.93156 

Domaine  de  la  Compagnie. .  700.000   »         700.000  » 

Mobilier,  administration  cen- 
trale   12.000    »           12.000  » 

Acompte  payé  sur  dividende 

de  l'exercice   420. C00   »         420.000  » 

Débiteurs  divers   2.522.250  17      2.392.282  02 

130.345.529  60    132.925.480  13 


Passif 

Capital  : 
Actions  :  G0. 000  de  500  fr. 
Obligations  en  circulation  : 
167.867  

Annuités  des  lignes  de  la 
Corse  

Réserve  statutaire  

Réserve  spéciale  

Compte  d'attente,  exploita- 
tion du  réseau  Vivarais... 

Fonds  de  réfection  et  de  pré- 
voyance   

Dotation  de  la  caisse  de  se- 
cours  

Amortissement  

Coupons  à  payer  

Prorata  échu  sur  échéance 
avril  prochain  

Créditeurs  divers  

Profits  et  pertes  


30.000 

000 

30.000 

000 

62.653 

339 

34 

64.855 

758 

40 

25.250 

ooo 

25.250 

000 

1.492 

359 

55 

1.578 

220 

99 

3.230 

000 

3.380 

000 

3C0 

482 

32 

360 

482 

32 

462 

247 

80 

522 

975 

04 

49 

934 

82 

49 

914 

82 

2.869 

415 

03 

3.838 

133 

31 

137 

258 

34 

138 

133 

73 

629 

502 

25 

648 

532 

50 

1.490 

953 

91 

608 

600 

99 

1.720 

036 

24 

1.694 

728 

03 

130.345.529  60    132.925.480  13 


Ci-dessous,  le  «  compte  de  Profits  et  Pertes  »  établi 
à  la  susdite  date  du  31  décembre,  comparé  à  celui  de 
l'exercice  précédent  : 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES 

 Exercices  

1903      ~        1904  ~ 

Crédit  (En  francs) 

Solde  créditeur   2.807  44  2.528  08 

Intérêts  sur  cautionnements  et 

placements  do  fonds   142.120  48  178.492  93 

Intérêts  sur  capitaux  de  con- 
struction  256.736  67  1.621  73 

Intérêts  sur  capital  garanti  des 

lignes  en  exploitation   4.164.457  80  4.446.219  89 

E  scettes  diverses   120.554  39  18.263  12 

4.686.670  78   4.617.126  35 

Débit 

Intérêt  des  obligations   2.800.791  29   2.898.707  79 

Commissions  et  agios   5.856  63        5.872  76 

Droits  de  garde  sur  cautionne- 
ments   60  69           412  92 

Virement   au   compte  d'attente 

Vivarais   106.317  77 

Amortissement    sur  matériel 

corse   47.014  16       47.404  85 

Solde  créditeur   1.720.030  24    1.094.728  03 

4.686.676  78   4.647.126  35 


Le  dividende  a  donc  pu  être  lixé,  comme  pour  Les 
exercices  antérieurs,  à  20  francs  par  action  de  500  francs 
libérée  de  250  francs. 

Banque  de  Londres  y  Mexico.  —  Les  actions  de 
la  Banque  de  Londres  y  Mexico,  introduites  récemment 
au  cours  de  550,  se  maintiennent  fermes  aux  environs 
de  GO0  francs  La  faveur  dont  ces  titres  ont  immédiate- 
ment joui  s'explique  par  l'excellente  situation  de  cette 
Société.  Cette  situation  ressort  du  bilan  arrêté  au 
31  décembre  1901  : 

Actif 

Piastres 

Existence  en  caisse  à  Mexico  et  dans  les  suc- 
cursales  15.280.059  21 

Fonds  chez  les  agences   386.829  ir> 

Portefeuille  à  Mexico  et  dans  les  succursales.   35.210.153  13- 

Prêts  sur  nantissements   11.319.888  32 

Prêts  avec  garantie  subsidiaire  de  biens  fon- 
ciers  2.939.070  92 

Comptes  courants  débiteurs  à  Mexico  et  dans 
les  succursales   7.636.413  95 

Immeubles,  propriétés  de  la  banque   622.981  89 

Acompte  de  dividende  pavé  en  août,  5  0/0 
s.  piastres  15.000.000....*   750.000  .. 

74.181.396  87 

Passif 

Capital  actions   15.000.000.  » 

Fonds  de  réserve   7.000.000  » 

Dépôts  fixes  à  Mexico  et  dans  les  succursales.  4.743.577  56 
Comptes  courants  à  Mexico  et  dans  les  suc- 
cursales  23.964.372  24 

Effets  à  payer  et  autres  engagements   2.663.820  60 

Billets  en  circulation  à  Mexico  et  dans  les  suc- 
cursales  17.800.778  » 

Réescompte  du  portefeuille   862.514  17 

Dividende  de  12  0/0  s.  piastres  15.000.WO. . . .  1.800.000  » 

Report  à  nouveau   340.331  33 

74.181.390  87 


Voici,  d'autre  part,  à  la  même  époque,  le  compte  de 
profits  et  pertes  : 

Débit  Piastres 

Frais  généraux  à  Mexico  et  dans  les  succur- 
sales  517.466  67 

Gratifications  aux  employés   58.062  60 

Tantième  du  Conseil  d'administration  et  des 

commissaires  des  comptes   108.500  » 

Réescompte  du  portefeuille   802.517  14 

Bénéfice  net  : 

Au  fonds  de  réserve   500.000  » 

Acompte  de  dividende  5  0/0  payé  en  août...  750.000  » 

Dividende  supplémentaire  7  0/0   1.050.000  » 

Report  à  nouveau   340.331  33 

"4.190.877  74 

Crédit  ~~~ 

Solde  de  l'exercice  1903   309.776  62 

Bénéfice  brut  à  Mexico  et  dans  les  succursales, 
déduction  faite  des  amortissements  sur  créan- 
ces douteuses   3.881.101  12 

4.190.877  74 


Ce  bilan  fait  ressrtir  à  la  fois  l'abondance  des  dispo- 
nibilités en  caisse  et  des  réserves. 


Land  Bank  of  Egypt.  —  Les  obligations  3  1/2  0  0 
de  la  Land  Bank  of  Egypt  (Banque  foncière  d'Egypte) 
ont  eu  un  courant  de  demandes  très  suivies  aux  envi- 
rons de  471  50.  A  ce  cours,  ces  titres  constituent  un  pla- 
cement hypothécaire  au  taux  de  3  70  0/0  environ 
sans  qu'il  soit  fait  état  de  la  prime  d'amortissement 
à  505  francs. 

Ces  titres  jouissent  de  garanties  intéressantes. 

Tout  d'abord  leur  montant  total  ne  peut  être  supè* 
rieur  à  cinq  fois  le  capital  effectivement  versé  sur  les 
actions  de  la  Société,  qui  constitue  ainsi,  pour  les  obli- 
gations, une  garantie  subsidiaire  de  20  0/0  de  leur 
montant. 

Puis  -  et  c'est  là  leur  garantie  principal©  —  il  existe 
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toujours  une  marge  tris  grande  entre  la  valeur  réelle 
du  gage  et  le  prêt  consenti  à  l'aide  du  capital  des  obli- 
gations. L'estimation  des  terres  proposées  en  hypothè- 
ques est  faite  par  une  Commission  d'experts  qui  tien- 
nent compte,  pour  leur  évaluation,  de  la  valeur  locative 
des  terrains. 

Enfin,  d'une  manière  générale,  la  solidité  du  gage 
hypothécaire  résulte  de  la  richesse  de  la  terre  d'Egypte 
et  du  labeur  du  fellah,  qui  se  rapproche  du  paysan 
français  par  ses  qualités  d'économie,  d'endurance  au 
travail  et  d'attachement  au  bien  acquis.  Le  fellah  con- 
tribue, en  augmentant  son  crédit  personnel,  à  accroître 
la  valeur  générale  des  terres  cultivables  et,  par  consé- 
quent, le  gage  hypothécaire. 

A  côté  de  ces  garanties  matérielles  il  en  est  une 
d'ordre  moral  qui  n'est  pas  moins  intéressante  que  les 
premières,  c'est  la  composition  du  Conseil  d'adminis- 
tration. Car  tant  valent  les  hommes,  tant  valent  les 
choses. 

Voici  la  liste  des  membres  de  ce  Conseil  : 

Président  :  M.  Ambroise  Zervudachi,  chef  de  la  mai- 
son C.  Z.Zervudachi  et  fils  d'Alexandrie,  administrateur 
de  la  «  National  Bank  of  Egypt  ». 

Administrateur  délégué  :  M.  Joseph  Aghion,  chef  de 
la  maison  J.  Aghion  et  figlio,  d'Alexandrie,  administra- 
teur de  la  «  National  Bank  of  Egypt  ». 

Administrateurs  :  MM.  J.  E.  Cornisch,  administra- 
teur-directeur de  «  l'Alexandria  "Water  Company 
Limited  »  ; 

Michel  Salvago,  de  la  maison  C.  M.  Salvago  et  C% 
d'Alexandrie,  administrateur  de  la  «  National  Bank  of 
Egypt  »  ; 

Georges  Zervudachi.  négociant,  de  la  maison  Zervu- 
dachi et  fils,  d'Alexandrie; 

Richard  C.  Ab<ly,  ancien  sous- gouverneur  de  la 
«  National  Bank  of  Egypt  »  ; 

Augustin  Feraud,  président  honoraire  de  la  Chambre 
de  Commerce  de  Marseille,  président  de  la  Société 
marseillaise,  administrateur  de  la  Compagnie  des 
Chemins  de  fer  Paris-Lyon-Méditerranée; 

Jules  Charles-Boux,  vice-président  de  la  Compagnie 
universelle  du  Canal  maritime  de  Suez,  président  de  la 
Compagnie  générale  Transatlantique; 

Périclès  Zarifi,  administrateur  de  la  Saciété  Mar- 
seillaise ; 

Ajoutons  que  les  censeurs  sont  :  MM.  Gorra,  ancien 
directeur  de  la  Banque  Ottomane  Egypte);  Oswald 
Fourrière,  directeur  delà  Société  Marseillaise  (Paris). 


Crédit  Foncier  Egyptien.  —  La  souscription  aux 
263.819  obligations  30  0  du  Crédit  Foncier  Egyptien  a 
été  couverte  7  fois  environ. 

La  Société  (Générale  a  recueilli  des  souscriptions  à 
1.100.000  obligations. 

Il  est  remboursé,  dès  à  présent,  90  0/0  des  verse- 
ments aux  souscriptions  de  100  obligations  et  au- 
dessus. 


Bons  de  la  Presse.  —  Les  souscripteurs  de  Bons 
sont  invités  à  retirer  d'ici  au  31  juillet,  dernier  délai, 
leurs  billets  souscrits  au  Crédit  Lyonnais,  le  1er  tirage 
ayant  lieu  le  1er  août. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  19  juillet,  les  500  Obligations  nouvelles  de  500  fr. 
4  0/0,  pouvant  être  numérotées  de  13449  à  15964,  de  la  Com- 
pagnie des  Port  de  Tunis,  Sousse  et  Sfax  sont  admises  aux 
négociations  de  la  Bourse  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  lrc  partie  du  Bulletin  de  la  Cote 
sous  la  mémo  rubrique  que  les  Obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  Obligations  de  ladite  Société, 
négociables  sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  15.448  à 
15.948  (n-  1  à  159G'i  . 


Depuis  le  2)  juillet,  les  9.000  actions  nouvelles,  n°s  26001  à 


: 55000,  de  la  Compagnie:  centrale  d'Eclairage  par  le  Gaz  (Eug. 
Lebon  et  C")  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la 
Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  actions  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négocia- 
bles sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  26.000  à  85.000. 


Le  4  août  prochain,  et  conformément  à  l'annonce  ci-dessoua 
transcrit)',  il  sera  détaché  un  coupon  de  5  fr.  nets  sur  les 
obligations  3  0/0  2"  série  de  la  Compagnie  des  Chemins  de 
fer  Andalous. 

Le  modo  de  paiement  indiqué,  qui  s'applique  également  aux 
obligations  2°  série,  est  en  vigueur  depuis  le  1"  février  der- 
nier pour  les  coupons  payés  à  partir  de  cette  date. 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER  ANDALOUS 

Obligations  3  010  2  série  —  Coupon  du  1"  août  1905 

Les  formalités  pour  l'approbation  du  Convenio  proposé  par 
la  Compagnie  à  ses  obligataires  n'étant  pas  encore  terminées, 
le  coupon  venant  à  échéance  le  l"  août  prochain,  sur  les 
obligations  3  0/0  2*  série,  sera  payé  dans  les  conditions  tran- 
sitoires prévues  à  l'article  1er  S  B.  du  Convenio,  ainsi  conçu  : 

B.  —  Coupons  échus  postérieurement  au  1"  février  11*05 
inclus  jusqu'à  l'homologation  définitive  du  Convenio. 

«  Dans  le  cas  où  le  Convenio  ne  serait  pas  homologué  le 
«  1er  février  1905,  les  coupons  à  échoir  à  partir  de  cette  date 
«  jusqu'à  l'homologation  définitive  seront  payés  en  francs 
«  pour  les  2/3  de  leur  valeur  nominale,  impots  déduits  ;  le 
o  surplus  au  delà  de  ces  2/3,  s'il  en  existe,  calculé  suivant 
«  les  résultats  du  dernier  exercice  clos  et  en  conformité  des 
«  dispositions  du  Convenio,  sera  réglé,  au  choix  de  la  Com- 
«  pagnie,  soit  en  espèces,  soit  en  obligations  de  nouvelle 
«  création,  acceptées  au  prix  moyen  des  obligations  Andalous 
«  1"  série  à  revenu  fixe  pendant  le  trimestre  précédent,  ou  à 
«  la  parité  de  ce  cours  si  les  obligations  créées  sont  d'un  type 
«  autre  que  le  type  500  fr.  3  0/0.  Ce  règlement  s'opérera  en 
«  même  temps  que  l'échange  des  titres  et  dans  un  délai  qui 
-«  ne  devra  pas  excéder  six  mois  à  partir  de  la  date  de  l'ho- 
«  mologation  définitive.  » 

Il  demeure  entendu  que  le  coupon  étant  détaché  bien  qu'il 
n'ait  été  payé  que  les  2/3  de  sa  valeur  nominale,  chaque  titre 
d'obligation  3  0/0  2"  série  aura  droit  au  règlement  du  surplus 
après  déduction  de  la  totalité  des  impôts  français  et  espagnol, 
dans  les  conditions  prévues  au  paragraphe  B  du  Convenio 
reproduit  ci-dessus. 


Nomination  d'Agent  de  change.  —  Par  décret  en  date 
du  20  juillet,  M.  Perreau  (Alexandre-Henri-Marie)  est 
nommé  agent  do  change  près  la  Bourse  de  Paris,  en  rempla- 
cement de  M.  Couturier  (Hilarion -Biaise- Marie-Henri), 
décédé. 


Les  Marines  de  commerce  du  Monde.  —  Le  total  du 
tounage  des  marines  commerciales  du  monde  était,  à  la  fin 
de  1904,  de  23.5  millions  de  tonnes,  dont  15.5  pour  les  navi- 
res à  vapeur. 

Voici  la  répartition  de  ces  marines  par  pays,  d'après  le 
dernier  annuaire  du  Llogds  Register  : 

1903  1904 


(En  tonnes)  • 

Angleterre   14.889.571  15.391.350  -(-  501.779 

Allemagne   3.283.247  3.369.807  +  86.560 

Etats-Unis   3.611.956  3.849.400  +  237.444 

Norvège   1.653.740  1.717.654  +  63:914 

France   1.622.016  1.693.366  -+-  71.3é0 

Italie   1.180.335  1.187.566  +  7.231 

Bussie   809.648  840.515  •+■  30.876 

Espagne   764.447  754.855  +  9.592 

Suéde   721.116  751.533  -I-  30.417 

Hollande   658.845  687.529  -l-  28.684 

Japon   726.818  671.417  —  55.401 

Danemark   581.247  597.984  +  16.737 

Autriche-Hongrie.  578.697  585.156  -+-  6.459 


L'augmentation  de  86.560  tonnes  pour  l'Allemage  est  infé- 
rieure aux  prévisions.  Elle  avait  été,  de  1902  à  1903,  de  144.000 
tonnes. 
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La  diminution  de  la  marine  marchande  japonaise  s'expli- 
que par  la  vente  de  navires  de  commerce  à  l'Etat  en  vue  de 
la  guerre. 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE   DE  FRANCE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
20  juillet 

Or   2.A23.218.826 

Argent.    1 .101).  675.596 

4.Ô32.89i  422  ' 
Effets  échus  hier  à 
Portefeuille  Paris 


27  juillet 
2  933.oli0  166 
1.110.118.478 


4.043  478.645 
recevoir  à  ce  jour 

j  Effets  Paris  

\  Effets  Etranger.. 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  lessuccurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  ■.  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers  


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  l  Loi  du  17  mai  1834 
mobilières    Ex-b;,nques  déparlement, 
momneies  (  Loj  du  9  juin  lg57  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


20  juillet 


4.032.894  422 


4.119 

199  531.966 


3ti0.5iG.94j 
198  000 

166.782.677 
313.ÎS2.112 
180.00U.00U 
10.000.000 
2.980.750 
99.611  551 
100.000.000 
4.000.000 
25.570  801 

935.249 
8.407.444 
89.390.469 


5. 591. 615. 450 


182.500.000 
8.002.313 
10-000.000 
2.980.750 
9.123.000 
4.000-000 
8-407.444 
.373.173.930 
27.092.721 
9.723.621 
202  749.921 
513.7u3.642 
78  910-060 
4. 352. 644 
2-104.290 
1.110.000 
124.673.052 


5.594  613.450 


27  juillet 


4.013.478  645 


22.339 
247.520.867 


345.367.125 
198.000 

162.364  3S5 
309  020.431 
180.000.000 
10. 000. 000 
2.980.750 
99.610.076 
100.000.000 
4.000.000 
25.475.914 

1.186.190 
8.407.444 
92.909.768 


5.632  542.337 


182.500.000 
8. 002. 313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.311.063  595 
23-018  763 
9.699.638 
248.631  370 
611  348  739 
81. 44s. 945 
3  632.808 
2.424.196 
1.110.000 
115.148.772 


5.632.542.337 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  or  

—  argent .... 

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—  à  l'Etat — 
Compt.  cour.  Trésor 

—  partie. 
Taux  d'escompte. . . 

Prime  de  l'or  

Bén.nets (milliers  fr) 


1"  août 

3i  juillet  J  30  juillet 

28  juillet 

27  juillet 

1901 

1902 

1903 

1904 

1903 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

4  050  0 

4  215.4 

4.2S3.9 

4  190.9 

4.311-1 

2.452.4 

2.590.8 

2.561  7 

2.719.2 

2.933-4 

1.119.1 

1.122  0 

1.125. 4 

1.127.1 

1.110-1 

599.1 

634.7 

735  4 

664. 8 

592  9 

475.5 

426.5 

4  76.2 

•497.5 

471.4 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

180-0 

168.5 

200.1 

196.7 

208.3 

248.6 

552.9 

518.5 

580.2 

758-9 

692.8 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 

pair 

pair 

pair 

pair 

880.8 

■1.028.7 

1.587.2 

958.4 

1.23S.0 

RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  C" 
du  25  juin  au  1"  juillet  1905  (26e  semaine) 
^        (En  milliers  de  francs) 


Désignation 
lignes 


des 


Etat  

Paris-Lyon-Méditer. . . 
—  Chemins  Algériens 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Est  

Midi  

Est-Algérien  

Bdne-Guelma  

Ouest-Algérien  

Lignes  Algériennes  .  . 
Médoc  


Kilomètre; 
exploités 

Rec.  br.  de 
la  semaine 

Recettes  brutes 
des  années 

Différence 
p'  1905 

1905 

1904 

1905 

1904 

961 

944 

24-318 

23.641 

+ 

677 

9.362 

8-350 

8.180 

22U.8S0 

217.780 

+ 

3-100 

513 

211 

210 

4  916 

4.527 

+ 

389 

3.765 

4.630 

4-502 

113.370 

110.367 

+ 

3-0O1 

5.843 

3.744 

:;  «7s 

S7.979 

87.221 

+ 

758 

7.181 

4.695 

i.'.ui 

111.111 

107.314 

-h 

3. 797 

4.922 

3. 693 

3-508 

92  750 

89  996 

-f 

2.755 

3.830 

2.021 

2-002 

53.387 

51.775 

+ 

1612 

m 

152 

192 

4-350 

4.164 

+ 

186 

1.209 

226 

250 

5.169 

5-361 

192 

296 

67 

66 

1-837 

1.663 

+ 

174 

874 

117 

148 

2-60(1 

2-001 

+ 

59!) 

103 

26 

24 

059 

656 

+ 

3 

Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  avec  la  Caisse  des  Dépôts  et 
Consignations,  du  1"  au  10  juillet  1905  : 

Dépôts  de  fonds  '   2.721.(530  07 

Retraits  de  fonds   7.8:25.892  49 


5.104.261  82 
m  10  juillet 


1905, 
au  10 


Excédent  de  retraits  

Excédent  de   dépôts,  du  1"  janvier 
32.493.691  fr.  84. 

Capitaux   employés  en  achats   de  rentes,  du  1e 
juillet  1905  : 

1"  Pour  le  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  458.994  fr.  12; 

2°  Pour  placement  des  excédents  de  dépôts  et,  en  outre,  des 
arrérages  et  des  capitaux  encaissés  sur  les  valeurs  compo- 
sant le  portefeuille  provenant  des  caisses  d'épargne  ordi- 
naires :  5.550.194  fr.  44. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  do  Paris 


La  tendance  du  Marché  est  restée  plutôt  bonne  cette 
semaine,  et  on  n'a  prêté  attention  ni  à  l'attentat  contre 
le  Sultan,  à  Constantinople,  ni  à  l'entrevue  du  Tsar  et 
de  l'Empereur  d'Allemagne.  Au  dernier  moment, 
cependant,  on  se  montre  un  peu  hésitant.  Il  est  vrai 
que  les  échanges  sont  sans  grande  ampleur,  en  raison 
de  l'approche  de  la  liquidation  de  fin  de  mois  qui 
commence  demain  samedi  par  la  réponse  des  primes, 
et  aussi  à  cause  des  vides  de  plus  en  plus  nombreux 
que  l'on  signale  dans  les  rangs  du  public  ordinaire  de 
la  Bourse. 

fr  fr  Les  Rentes  Françaises  n'ont  que  peu  varié. 

La  Rente  3  0/0  Perpétuelle,  à  99  fr.  40  à  terme, 
est  à  2  1/2  centimes  prés  comme  il  y  a  huit  jours  ;  au 
comptant,  on  reste  à  99  fr.  40,  sans  changement  ; 
Rente  3  0/0  Amortissable,  99  fr.  40  au  comptant  et 
99  fr.  42  1/2  à  terme. 

Les  Obligations  Tunisiennes  finissent  à  leur  même 
cours  de  479  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  O/O  du  Protec- 
torat de  l'Annam  et  du  Tonkin,  81  fr.  40,  regagnant 
'jO  centimes  ;  Emprunt  de  Madayascur  2  1/2  0/0,  82 
francs  45,  gagnant  20  centimes  ;  Emprunt  3  0/0  1903, 
93  fr.,  comme  jeudi  dernier;  3  4/2  0/0  de  V Indo- 
Chine  1899,  490  fr.  ;  Obligations  3  0/0  de  l'Emprunt 
1902,  sans  affaires;  Emprunt  3  0/0  1902  du  Gouver- 
nement Général  de  V Algérie,  450  fr.,  en  avance  de 
2  fr.  ;  Emprunt  de  l'Afrique  Occidentale  3  0/0  ,  469 
francs,  également  en  reprise  de  2  fr.  :  Gouvernement 
Tunisien  3  0/0  1902,  452  fr.,  contre  451  fr.  50 

fr  fr  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  sont  res- 
tées constamment  animées. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  sont  passées  do  556  fr.  25 
à  558  fr.  75;  Obligations  3  0/0  1869,  5=73  fr.,  au  lieu 
de  474  fr.  50;  Obligations  3  0/0  1S7I,  109  fr.,  sans 
changement  ;  Obligations  4  0/0  1875,  570  fr.,  en  plus- 
value  de  2  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1876,  comme  jeudi 
dernier. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  sont  à  385  fr.  50,  en 
moins-value  insignifiante;  Obligations  2  1  /2  O'O  1894- 
1896,  385  fr.  50,  en  recul  de  1  fr.  25;  Obligations  2  0/0 
1898,  i34  fr.,  sans  changement. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  {emprunt  du  Métropo- 
litain) ont  progressé  à  426  fr.  ;  Obligation  de  l'Em- 
prunt 2  1/2  0/0  1904,  430  fr.,  comme  la  semaine  der- 
nière; Obligation  2  3/4  0/  O  1905,  tout  payé,  aux  envi- 
rons de  377  fr. 

-K  fr  L'action  de  la  Banque  de  France  se  retrouve, 
au  comptant,  à  son  même  cours  de  3.715  fr. 

l'ourles  cinq  premières  semaines  du  second  semestre 
de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des  escomptes 
et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablissement  de 
Crédit  s'établissent  à  1.238.005  fr.  93. 

fr  fr  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
soni  aux  environs  de  705  fr..  Pendant  lé  mois  de  juin, 
les  prêts  hypothécaires  et  communaux  ont  augmenté 
di  5. \->'i ,34 'i  francs. 
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Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879,  avec  un 
tirage  le  5  août,  se  traitent  à  491  t'r.,  gagnant  1  fr.  ; 
Obliijalions  Foncières  3  0/0  1879,  507  fr.,  en  même 
plus-value  d'un  franc;  Obligations  Communales  1880, 
505  fr.,  contre  506  francs  ;  Obligations  Foncières  1 883, 
449  francs,  reperdant  1  franc  ;  Obligations  Foncières 
2  60  0/0  1885,  485  fr.,  en  bénéfice  de  3  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  cotent 
403  fr.  50,  au  lieu  de  403  fr.  25;  Obligations  Commu- 
nales 2  60  0/0  1892,  476  fr..  en  avance  de  4  fr.  ;  Obli- 
qations  Foncières  2  80  0/0  1895,  488  fr.,  contre  487 
francs;  Obligations  Communales  2600/0  / 699,481  !'r.50, 
sans  changement;  Obligations  Foncières  3  0/0  1903 
avec  lois,  494  fr.  50,  au  iieu  de  493  fr.  50. 

-K  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  été  actives.  Elles  ne  clôturenf  cependant  pas  toutes 
à  leurs  plus  hauts  cours. 

La  Banque,  de  Paris  et  des  Pays-Bas  a  progressé  de 
1.415  fr  ,  à  terme,  à  1.439  fr.,  pour  finir  à  l.i30  fr.  au 
comptant  et  à  terme. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte,  que  nous  laissions 
à  005  francs  au  comptant,  s'échange  au  dernier  mo- 
ment à  673  francs. 

Le  Crédit- Lyonnais  gagne  10  francs  au  comptant  et 
8  francs  à  terme,  à  1.130  francs,  après  1.134  francs  au 
plus  haut. 

La  Société  Générale  finit  à  643  francs  au  comptant, 
contre  642  fr.  ;  à  terme,  elle  est  à  647  fr.,  en  bénéfice  de 
4  francs. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  est  passé  de 
676  francs  à  679  francs. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie 
finit  à  345  francs,  contre  244  francs  ;  Banque  Interna- 
tionale de  Paris  (en  liquidation),  205  francs,  en  avance 
de  3  francs. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique 
du  Sud  clôture  à  84  fr.  50  à  terme,  au  lieu  de  85  fr.  ; 
au  comptant,' elle  cote  85  francs. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  finit  à  332  francs  au 
comptant,  contre  331  francs. 

La  Banque  de  V Algérie,  qui  était  revenue  à  1.359  fr., 
remonte  à  1.384  francs. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  est  soutenu  à 
325  fr.,  au  lieu  de  324  fr.  50. 

Les  actions  de  la  Jianque  de  V Indo-Chine  reperd  8  fr. 
à  1.230  francs. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  a  progressé  de  138  fr.  à 
143  francs. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  a  continué  son 
mouvement  en  avant  en  passant  de  851  fr.  à  terme  et  à 
854  au  comptant,  à  880  fr.  et  à  885  francs. 

Li  Société  Marseillaise  se  traite  à  899  francs  à  terme 
et  à  900  fr.  au  comptant,  contre  89i  et  895  fr. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  sont  en  bénéfice  de  2  fr.  à  137  fr.  ; 
Obligations  de  473  francs  aux  environs  de  161  francs. 

La  Rente  Foncière  se  traite  à  161  fr.  à  terme  et  à  162 
francs  au  comptant. 

Le  Crédit  Algérien  finit  à  1.152  fr. 

La  Compagnie  A  Igérienne  se  traite,  au  comptant,  aux 
environs  de  800  francs. 

>  ir  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  un  peu  plus  indécises. 

L'action  Lyon  perd  3  fr.  à  terme  à  1.365  fr.  ;  Nord, 
1.775 fr.  au  comptant,  contre  1.782  fr. 

L'action  Midi  s'avance  de  1.195  fr.  au  comptant  à 
1.199  fr.  ;  Est,  965  fr.  au  comptant,  reperdant  4  fr.  ; 
Ouest,  920  fr.  au  comptant,  gagnant  3  fr.  ;  Orléans, 
délaissé  pour  le  moment. 

Pour  la  vingt-septième  semaine  de  l'année  1905, 
les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904:  Augmentations: 
Est,  50.000  fr.;  Nord,  41.000  fr.  ;  Orléans,  128.000  fr.  ; 
Ouest,  142.000  fr.  ;  Lyon,  340.000  fr.  Diminution  :  Midi', 
27  000  francs. 

ir  Les   Valeurs  Industrielles  et  Commerciale!) 
ont  été  irréguliéres  par  suite  de  réalisations. 


Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris 
progressent  de  lo  francs,  à  ooo  francs;  Compagnie 
Parisienne  du  Gat  847  francs  à  terme  el  850  francs  au 
comptant,  reperdant  respectivement  !'■>  francs  et  2u 
francs.  Los  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  le  mois 
de  juin,  ont  été  de  7.139.998  t'r.  :i'i  contre  6.764.405 
francs  13  en  juin  1904.  La  plus-value  totale  depuis  le 
commencement  de  l'année  se  trouve  ainsi  portée  à 
L.874.577  fr.  33. 

L'action  de  la  Société d' Eclairage ,  Chauffage  ci  Force 
Motrice  est  calme  à  310  francs,  sans  variation  appré- 
ciable. 

L'action  Suez  reperd  3  francs,  1.333  francs  ;  Part» 
de  Fondateurs,  aux  environs  de  1.970  francs  ;  Parts 
Civiles,  3.232  francs  à  terme. 

Les  Omnibus  de  Paris  reperdent  16  fr.  à  terme  à 
800  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  38*  se- 
maine de  1905,  ont  été  de  854.791  fr.60,  contre  828  mille 
780  fr.  -'i0  pour  la  même  semaine  de  1901.  Du  1er  jan- 
vier au  15  juillet  1905,  les  recettes  se  chiffrent  par 
24,428.021  fr.  25,  contre  25.211.179  fr.  90  pour  la  période 
correspondante  de  1904,  soit  une  différence  de  783  mille 
158  fr.  65  en  faveur  de  l'exercice  précèdent. 

Les  Voitures  à  Paris,  toujours  très  fermes,  se  sont 
avancées  de  277  fr.  à  terme  à  284  francs. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramivays 
finit  à  594  fr..au  comptant,  contre  572  fr.  ;  Compagnie 
Générale  Parisienne  de  Tramivays,  238  fr.  au  comptant 
et  235  fr.  à  terme,  contre  237  fr.  et  240  fr.  jeudi  dernier; 
Est-Parisien,  aux  environs  do  47  fr".  ;  Tramways  de 
Paris  et  du  Département  rte  la  Seine,  559  fr.  au  comp- 
tant, en  reprise  de  11  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramways  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  restent  aux  environs  de 
200  francs. 

Les  Chemins  de  fer  Nogenlais  se  traitent  à  449  fr., 
au  lieu  de  450  francs. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux  est 
en  plus-value  de  6  fr.  à  terme  à  509  fr.  ;  Electro-Métal- 
lurgie de  Dives,  365  fr.  à  terme,  en  plus-value  de  6  fr. 

L'Omnium  Lyonnais  s'est  de  nouveau  amélioré  à 
190  fr.,  au  lieu  de  184  francs. 

Le  Métropolitain  de  Paris  perd  6  fr.  h  570  fr. 

Les  actions  du  Nord-Sud  de  Paris  ont  donné  lieu 
à  des  échanges  suivis  à  302  fr.  C'est  un  cours  très 
avantageux  étant  donné  les  brillantes  perspectives  de 
cette  entreprise. 

La  Mal/idano  s'échange  à  644  fr.  au  comptant. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action  or- 
dinaire, gagne  2  fr.  à  190  fr.;  Messageries  Maritimes, 
un  peu  plus  lourdes  à  277  fr. 

Les  Chargeurs  Réunis  ont  monté  de  640  fr.  à  675  fr. 
Un  accord  vient  d'intervenir  entre  cette  Compagnie  et 
les  Messageries  Maritimes  pour  assurer  les  nouveaux 
services  de  la  Chine  et  du  Japon.  Cet  accord  aura  pour 
résultat  d'éviter  les  conséquences  souvent  désastreuses 
de  la  concurrence. 

La  Dynamite  Centrale,  qui  clôturait  à  565  fr.  à 
terme,  se  retrouve  encore  ainsi.  Au  comptant,  elle  est 
à  568  francs. 

Les  Phosphates  du  Dyr  reperdent  4  fr.  à  116  fr. 

Los  actions  Urbaine- Voitures  sont  montées  de  110  fr. 
àbîOfr.;  Obligations  4  0/0,  215  fr.,  en  plus-value  de 
6  francs. 

Les  actions  des  Raffinerie  el  Sucreries  C.  Say 
sont  revenues  de  1.000  fr.  au  comptant  et  de  1.003  ff. 
à  terme,  à  990  fr.  et  991  fr. 

La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson-Housloh  a  fléchi  de  797  fr.  à  terme  à 
784  francs. 

Les  Obligations  5  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Santa-Fé  sont  revenues  de  013  fr.  à 
610  fr.;  Obligations  4  1/2  0/0,  513  fr.  50,  contre  515 
francs. 

Les  Obligations  5  0/0  du  Port  du  Rosario  sont 
fermes  à  489  fr.,  stimulées  par  les  nouvelles  très  favo- 
rables qui  arrivent  de  l'Argentine.  La  direction  de  la 
statistique  a  calculé  que  l'exportation  atteindrait,  en 
1905,  au  moins  800  millions  de  francs.  D'autre  part, 
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l'immigration  toujours  croissante  favorise  l'extension 
des  cultures  et  le  fermage  des  terres  augmente  tous  les 
jours. 

L'Association  Minière,  qui  était  revenue  à  240  fr.,  a 
repris  à  245  francs. 

if  if  Les  Fonds  d'Elal  Etrangers  ont  eu,  de  nou- 
veau, une  bonne  allure. 

La  Rente  Argentine  4  0/0  1896  (Rescision)  a  pro- 
gressé de  92  fr.  75  à  93  fr.  60  ;  Renie  4  0/0  1900,  96  fr. 
au  comptant,  contre  94  fr. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  est  monté  de  88  fr.  60  à 
89  fr.  50;  Brésilien  1898  5  0/0  (Funding),  aux  en- 
virons de  105  fr.  80;  Obligations  5  0/0  de  l'Etal  de 
Minas-Geraès,  492  fr.,  en  légère  avancé-  sur  jeudi 
dernier. 

L'Obligation  5  0/0  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie, que  nous  laissions  à  460  fr.,  est  à  467  fr.  ;  Obli- 
gations de  l'Emprunt  5  0/0  1902,  498  fr.  50  au  comp- 
tant, contre  498  fr.  ;  Emprunt  5  0/0  or  1904,  471  fr. 
à  terme  et  469  fr.  au  comptant,  contre  467  fr.  et  468 
francs  la  semaine  dernière. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  l'Etat  Indépendant  du 
Congo  s'échangent  à  78  francs  à  terme. 

L'Italien  5  0/0  est  calme  à  son  même  cours  de 
105  francs. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  qui  était  montée  la 
semaine  dernière  à  91  fr.  20,  gagne  encore  7  1/2  cen- 
times à  91  fr.  27  1/2. 

L'Emprunt  dutfaroc  S  0/0  1901  est  à  514  francs  à 
terme,  sans  variations. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  1"  série,  s'est  avancé 
de  67  fr.  62  1/2  à  terme  à  67  fr.  95  ;  2e  série,  68  fr.  50, 
au  comptant,  en  avan'ee  de  30  centimes  ;  3e  série, 
68  fr.  50,  sans  changement. 

Le  Roumain  4  0/O  amortissable  1894  est  à  92  fr.  75, 
contre  92  fr.  25;  Rente  4  0/0  1896  Amortissable, 
93  fr.  55,  gagnant  25  centimes. 

Les  Fonds  Russes  ont  été  très  fermes. 

La  Rente  Russe  3  0/0  1891-1894  clôture  à  74  fr.  25 
au  comptant  et  à  terme,  contre  72  fr.  et  72  fr.  40  ; 
Rente  3  0/0  1  896,  73  fr.  40  à  terme  et  73  fr.  75  au 
comptant,  au  lieu  de  71  fr.  25  et  71  fr.  la  semaine  der- 
nière; Russe  4  O/0  Consolidé  1901,  88  fr.  45  à  terme  et 
88  fr.  25  au  comptant,  gagnant  2  fr.  25  et  2  fr.  20; 
Consolidés  1™  et  2e  séries,  87  fr.  85  à  terme  et  87  fr.  70 
au  comptant,  contre  85  fr.  60  et  85  fr.  95  jeudi  dernier. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  sont  montés  de 
499  fr.  au  comptant  et  à  terme,  à  500  f.  50  et  502  fr. 

La  Rente  Serbe  0/0  Unifiée  finit  à  81  fr.  25,  au  lieu 
de  80  francs  ;  Rente  5  0/0  or  des  Monopoles,  488  fr.  au 
comptant,  au  lieu  de  480  fr. 

Les  Valeurs  Ottomanes  restent  soutenues.  La  Dette 
Ottomane  Convertie  Unifiée  4  0/O  est  à  90  fr.  10,  à 
5  centimes  près  comme  il  y  a  huit  jours  ;  Priorités 
4  0/0.  519  fr.  au  comptant  les  petites  coupures  ;  Conso- 
lidation 4  0/0,  471  fr.,  gagnant  1  franc;  Obligations 
4  0/0  de  l'Emprunt  des  Douanes  de  1902,  475  francs, 
contre  473  fr.  50. 

Les  nouvelles  Ottomane  4  0/0  1901-1903  sont  en 
avance  d'un  franc  à  terme  à  446  francs. 

if  if  La  Bangue  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens 
est  passée  de  477  fr.  à  481  fr.  ;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  902  fr.  à  terme,  en  recul  de  13  francs  ;  Banque 
Impériale  Ottomane,  597  fr.  à  terme,  sans  changement  . 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypt 
(Banque Foncière  d'Egypte)  gagnent  1  fr.25  à  471  fr.  50; 
quant  aux  actions,  elles  se  sont  avancées,  à  terme,  de 
235  fr.  à  239  fr.  ;  au  comptant,  elles  cotent  243  francs 
les  unités. 

Le  Rio-Tinto  est  passé  de  1.635  fr.  à  1.658  fr.,  après 
1.064  fr.  au  plus  haut. 

La  Sosnoivice  est  en  bénéfice  de  30  fr.  à  1.410  francs. 

Les   Wagons-Lits,  actions   ordinaires,  clôturent  à 

18  fr.  ;  actions  privilégiées,  350  frrà  terme.  Les  recttes 
de  cette  Compagnie,  'lu  1er  au  10  juillet  1905,  ont  été 
d  474.298  fr.,  contre  399.568  fr.  pour  la  même  décade 
de  L90i.  )>u  l,r  janvier  au  10  juillet  1005,  les  recettes 
■  Chiffrent  par' 9.04 1.930  fr.,  contre  8.160.586  fr.  pour 


la  période  correspondante  de  1904,  soit  une  différence 
de  881.350  fr.  en  faveur  de  l'année  en  cours. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont 
hésitantes.  Les  Andalous  sont  revenus  de  169  fr.  à  168 
francs;  Nord  de  l'Espagne,  158  fr.,  sans  changement; 
Saragosse,  283  fr.,  gagnant  3  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Thessalie  Unis- 
sent à  153  fr.,  comme  la  semaine  dernière. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique-Constan- 
tinople  sont  aux  environs  de  326  fr.  au  comptant;  Obli- 
gations anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement 
(Série  1894),  494  francs  à  terme  ;  Obligations  nouvelles 
4  0/0  {Série  1895),  464  fr.,  également  à  terme. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  sont  à  298  fr.  à 
terme  et  299  fr.  au  coaaptant. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Les  échanges  ont  été  peu  animés  cette  semaine  sur  le 
Marché  en  Banque,  dont  la  tenue  reste  satisfaisante  dans 
l'ensemble. 

Le  Brésil  .5  0/0  1895  gagne  45  centimes  à  101  fr.  45;  Brésil 
5  0/0  1903,  100  fr.  30,  en  avance  de  20  centimes;  Brésil  i  0/0 
1901-1 90 S,  88  fr.  97  1/2,  en  plus-value  de  70  centimes; 
Mexicain  3  0/0,  35  fr.  60,  en  bénéfice  de  17  1/2  centimes  ; 
Mexicain  o  0/0,  52  fr.  97  1/2  contre  53  francs;  Argentin 
4  O/O  Mixte,  91  fr.  67  1/2  au  lieu  de  91  fr.  02  1/2. 

Les  obligations  do  l'Emprunt  ~>  0/0  de  l'ern/nnbuco  res- 
tent fermes  à  455  francs.  Rappelons  que  ces  obligations,  au 
capital  nominal  de  500  francs,  sont  munies  de  coupons  se- 
mestriels aux  échéances  de  janvier  et  juillet,  do  10  shillings, 
soit  12  fr.  60  chaque,  payables  à  Paris,  Bruxelles  et  Anvers. 

La  Central  Mining  and  Inoestment  Corporation  s'est 
avancée  de  509  francs  à  5i2  francs. 

Le  Laurium  Grec  finit  à  55  fr.  50,  contre  57  francs  ;  Che- 
mins Ottomans,  132  fr.  50,  au  lieu  de  133  francs. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Nord  du  Brésil  se  sont  avancées  de  435  francs  à  437  fr.  50. 

Le  Cape  Copper  gagne  5  fr.  50,  à  122  fr.  50;  Tharsis, 
154  francs,  gagnant  1  franc. 

La  Harpener  a  progressé  de  1.680  fr.  à  1.718  francs,  après 
même  1.724  francs  Le  dividende  de  l'exercice  écoulé  est  lixé 
à  9  0/0  contre  11  0/0  pour  l'exercice  1903-190i,  mais  il  s'agit 
cette  fois  do  rémunérer  un  capital  de  70  millions  de  marks 
au  lieu  de  60  millions  l'année  dernière. 

L'action  Kertch  est  calme  à  43  fr.  25. 

La  Huanchaca,  qui  restait  à  91  francs,  gagne  1  fr.  75  à 
92  fr.  75. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  finit  à  466  fr., 
contre  465  francs. 

Les  Aciéries  du  Donetz  gagnent  10  francs  à  1.110  francs  ; 
Doubowdia-Balka,  1.215  francs,  «sans  changement  ;  Dniépro- 
vienne,  1.875  francs,  à  1  franc  près  comme  jeudi  dernier. 

Les  Mines  de  fer  de  Bakhmanovka-Krivoï-Rog,  qui  res- 
taient à  153  fr.  50,  se  retrouvent  à  151  francs. 

L'action  Banque  d'Athènes  gagne  2  francs  à  131  francs.  Le 
dividende  du  premier  semestre  1905,  de  5  drachmes,  est 
payable  dès  maintenant,  contre  remise  du  coupon  n°  23,  par 
4  francs. 

'L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  est  en  plus-value  de 
3  francs  à  492  francs. 

Les  actions  de  la  Société  Ottomane  Industrielle  et  Commer- 
ciale de  Salonique  sont  demandées  à  162  francs. 

La  Vieille-Montagne  se  maintient  facilement  à  son  cours 
précédent  de  830  francs. 

L'action  ancienne  des  Galeries  Lafayctte  est  soutenue  à 
101  francs. 

La  Part  de  Monaco  s'est  avancée  de  4.928  fr.  a  i.988  francs. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  1904  s'échan- 
gent à  314  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  sont  à  73  francs, 
sans  variation  appréciable. 

L'action  Caoutchouc  artificiel  est  en  plus-value  de  5  francs 
à  150  francs,  en  bonnes  dispositions. 


Voir  ta  Tableaux  des  Cours  sur  la  Couverture. 
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Grève  des  Moissonneurs.  —  Les  cultivateurs  du  grand 
rayon  de  Paris,  principalement  ceux  du  département  do 
Seine-et-Oise,  éprouvent  les  plus  grandes  difficultés  à  se 
procurer  la  main-d'œuvre  nécessaire  pour  la  réalisation  de 
leurs  récoltes. 

Depuis  longtemps  déjà,  l'exode  de  la  population  des  cam- 
pagnes vers  les  grands  centres  a  contraint  la  plupart  d'entre 
eux  à  recourir  à  l'emploi  d'ouvriers  belges. 

Pour  s'assurer  leur  concours,  ils  correspondent  avec  eux 
plusieurs  semaines  à  l'avance,  et  quand  l'accord  sur  les  con- 
ditions d'engagement  est  intervenu,  un  contrat  en  bonne  et 
due  forme  est  passé. 

C'est  de  cette  façon  qu'ils  ont  encore  opéré  cette  année. 
Mais,  à  leur  arrivée,  beaucoup  d'ouvriers  ont  refusé  de  tra- 
vailler, prétendant  pour  leur  excuse  que  les  prix  n'étaient 
pas  suffisamment  rémunérateurs.  Leurs  réclamations  étaient 
en  partie  fondées,  puisque  nombre  de  champs  sont  complète- 
ment couchés. 

Les  fermiers  eu  ont  convenu  et  se  sont  montrés  disposés  à 
augmenter  les  salaires,  mais  les  ouvriers  ont  eu  de  telles  exi- 
gences que  toute  entente  est  devenue  impossible. 

Dans  des  circonstances  ordinaires,  l'exploitant  donne  de 
35  à  40  fr.  par  hectare  moissonné,  sans  tenir  compte  du  bouil- 
lon deux  fois  par  jour  et  de  la  boisson  traditionnelle. 

Or,  aujourd'hui,  on  lui  réclame  75  et  même  80  fr.  Ces  pré- 
tentions exagérées  ont  été  dictées  aux  Belges  par  des  meneurs 
qui  leur  ont  laissé  entendre  qu'ils  étaient  maîtres  de  la  situa- 
tion. «  Vous  obtiendrez,  leur  ont-ils  dit,  ce  que  vous  deman- 
derez :  la  main-d'œuvre  française  n'existe  plus  et  les  agricul- 
teurs no  peuvent  se  servir  cette  année  de  leurs  machines 
moissonneuses-lieuses  ». 

Ce  raisonnement  n'a  cependant  pas  plu  aux  producteurs 
qui  se  sont  refusés  à  se  soumettre  à  de  pareilles  exigences. 
L'administration  leur  a  d'ailleurs  donné  raison  et  les  assurés 
de  son  appui. 

Nous  apprenons,  en  effet,  que  le  préfet  de  Seine-et-Oise, 
d'accord  avec  l'autorité  militaire,  a  pris  les  mesures  néces- 
saires pour  remédier  au  manque  de  bras  dont  se  plaignent 
les  cultivateurs. 

Tous  les  réservistes  appelés  pendant  la  moisson  n'ont  qu'à 
présenter,  dès  à  présent,  une  demande  de  sursis,  qui  leur 
sera  de  suite  accordée. 

Les  régiments  stationnant  en  Seine-et-Oise  fourniront  jus- 
qu'à 20  0/0  de  leur  effectif  pour  mettre  des  hommes  à  la  dis- 
position des  cultivateurs. 

En  outre,  le  préfet  demandera  le  surplus  des  hommes  né- 
cessaires à  la  garnison  de  Paris  et  les  répartira  entre  les  cul- 
tivateurs au  fur  et  à  mesure  des  demandes. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Liverpool. . 

Anvers  

Berlin  

Budapest. . 
Chicago . . . 
New- York 


29  juin 
1905 

6  juil. 
1905 

12  juil. 
1905 

20  juil. 
1905 

27  juil 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

23  62 

24  37 

24  62 

24  87 

25  12 

19  09 

19  21 

19  09 

18  75 

18  75 

18  75 

18  62 

18  62 

18  .. 

18  .. 

21  62 

21  53 

21  68 

21  34 

21  56 

16  59 

16  61 

16  17 

16  33 

16  80 

17  25 

17  78 

17  14 

16  26 

16  70 

18  37 

18  85 

18  25 

17  52 

18  .. 

Les  marchés  de  province  sont  totalement  dépourvus  d'in- 
térêt ;  on  n'y  enregistre  que  de  rares  affaires  à  des  prix 
inchangés. 

La  tendance  de  notre  marché  réglementé  a  été  variable 
cette  semaine  en  raison  des  informations  contradictoire 5  con- 
cernant la  récolte.  On  a  coté  eu  clôture  : 

12  juillet  20  juillet  27  juillet 

Courant                    24  62         24  87  25  12 

Août                        23  62         23  37  23  12 

Septembre- octob.      22  62         22  50  22  68 

4  derniers                 22  62         22  62  22  62 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 
à  1  hectolitre. 


Farines-fleur.  —  Les  transactions  sont  peu  actives  el  la 
tendance  indécise. 

12  juillet   20  juillet     27  juillet 

Courant   31  62        31  12        31  12 

Août   31  12         30  62         30  87 

Septembre- octob.      30  25         30..         30  12 

4  derniers   29  87         29  87         30  12 

Les  100  kilos,  net,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Farines  de  consommation.  —  Il  ne  se  traite  touji 
peu  d'affaires  à  des  prix  sans  variation.  On  cote  les  princi- 
pales marques  en  disponible  : 

157kil.,net  100kil.,net 

Marques  de  choix   54  25  34  55 

Premières  marques   54  . .  34  39 

Bonnes  marques   52  75  33  60 

Marques  ordinaires   51  50  32  80 

Conditions:  le  sac  de  153  kil.  ou  101  kil.,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant, 
avec  1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


29  juin 
1905 

6  juil. 
1905 

12  juil. 
1905 

20  juil. 
1905 

27  juil. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

29  75 

28  .. 

25  87 

26  75 

25  37 

28  55 

27  65 

24  43 

26  13 

97  14 

28  75 

27  25 

25  12 

26  .. 

26  87 

30  12 

27  80 

26  12 

26  52 

27  04 

27  30 

25  83 

23  62 

23  10 

25  20 

29  37 

27  93 

25  .. 

26  50 

27  37 

41  39 

41  39 

39  97 

38  54 

38  54 

Paris  (roux  88")  

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 

Les  nouvelles  de  la  récolte  européenne  des  betteraves  sont 
assez  optimistes.  Néanmoins,  on  signale  le  fait  que  la  racine 
est  généralement  courte  et  que  son  poids  est  loin  d'être  en 
rapport  normal  avec  celui  des  feuilles  de  la  plante. 

Sur  notre  marché  des  sucres  blancs  n°  3,  le  mouvement  de 
reprise  qui  s'était  manifesté  immédiatement  après  l'appari- 
tion de  la  dernière  statistique  mensuelle,  n'a  pas  été  de 
longue  durée;  la  tendance  est  redevenue  faible  et  lescours  ont 
reperdu  le  terrain  gagné. 

On  a  coté  en  clôture  : 


Blanc  n°  3  : 

Courant  

Août  

4  d'octobre  

4  premiers  

Roux  88°  disponible. 


12  juil. 

20  juil. 

27  juil 

29  62 

30  62 

29  37 

29  87 

30  87 

29  62 

29  .. 

29  50 

29  .. 

29  37 

30  .. 

29  50 

25  87 

26  75 

25  37 

Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 
Les  prix  des  raffinés  sont  en  baisse  de  un  franc  :  pains 
64  fr.  50  à  C5  fr.,  les  100  kilos,  suivant  marques,  aux  usines. 


Alcool.  —  Le  Journal  Officiel  du  21  courant  a  publié  le 
relevé  de  la  production  et  du  mouvement  des  alcools  pendant 
les  neuf  premiers  mois  de  la  campagne  1904-1905,  soit  du 
1"  octobre  au  30  juin  : 

Neuf  premiers  mois       1903-1904    1904-1905  Différence 

(Hectolitres) 

Stock  au  début  de  la  cam- 
pagne  685.530  538.947  —  146.583 

Production   1.926.446  2.085.795  +  159.349 

Importations..   82.150  115.315  +  33  165 

Total  des  ressources.  2.694.126  2.740.057  4-  45.931 
A  déduire  : 

Exportations    208.306  226.288  +  17.982 

Livraisons   1.724.549  1.910.610  +  186.061 

Total   1.932  855   2.136.898   -+-  204.043 

Stock  au  30  juin. .. .  761.271  603.159  —158.112 
Contre,  au  31  mai  ...       8 )8. 175      632.754   —  175.421 

Différence  au  30  juin  . . .    —  46.904   —  29.595   —  17.i09 

Ces  chiffres  comprennent  ceux  relatifs  aux  bouilleurs  de  cru 
qui,  au  30  septembre  1904,  possédaient  un  stock  approximatif 
de  113.435  hectolitres  (184.127  à  la  même  date  de  1903)  et 
dont  la  production  pendant  les  neuf  premiers  mois  de  la  cam- 


us 
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pagne  est  évaluée  à 84,650  hectolitres,  supérieure  de  53. 4:25  hec- 
tolitres, ou  170,1  0/0  à  celle  de  la  période  correspondante  de 
la  saison  précédente  (81.405). 

La  production  des  distillateurs  et  bouilleurs  dont  la  fabri- 
cation est  contrôlée,  3.001.145  (1.895.041)  accuse  une  augmen- 
tation do  106.104  hectolitres,  ou  5,6  0/0.  On  constate  un 
accroissement  de  159.349  hectolitres,  ou  8,2  0/0  dans  la  pro- 
duction totale. 

Durant  lé  mois  dernier,  les  ressources  se  sont  augmentées 
de  144.155  hectolitres,  contre  118.073  en  juin  1904,  soit  en  plus 
36.082  hectolitres.  Les  livraisons  au  commerce  intérieur,  y 
compris  la  consommation  personnelle  des  bouilleurs  de  cru, 
ont  été  de  150.383  hectolitres,  supérieures  de  21.086  hectolitres 
à  celles  de  l'année  précédente  (129.302 Le  stock  n'a  pour- 
tant diminué  que  de  29.595  hectolitres,  au  lieu  de  46.904 
en  1904. 

Cette  statistique,  moins  favorable  qu'on  l'escomptait,  a  eu 
cependant  pour  effet  d'arrêter  le  courant  des  réalisations  dé- 
terminé par  les  perspectives  satisfaisantes  de  la  récolte  des 
betteraves  de  distillerie,  dont  les  haussiers  n'avaient  pas 
tenu  compte  jusqu'à  présent.  On  a  clôturé  aux  cours  sui- 
vants : 

12  juillet     20  juillet    27  juillet 

Courant   51  62        50  50        51  87 

Août   49  50         48  37         49  62 

Septembre   47  12         46  25         46  87 

4  derniers   43  12         42  50         42  37 

3  d'octobre   41  7ô        41  37         41  . . 

4  premiers   39  75         39  62         39  37 

L'hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 


Vins.  —  Le  Moniteur  Yinicole  vient  de  publier  un  nouvel 
article  sur  les  apparences  de  la  future  récolte.  Pour  détermi- 
ner le  rendement  probable  des  futures  vendanges,  notre  con- 
frère s'est  servi  des  renseignements  fournis  par  le  Ministère 
de  l'Agriculture,  dans  son  évaluation  des  récoltes  en  terre  à 
la  date  du  15  juin.  Il  a  basé  ses  calculs  sur  les  cotes  données 
pour  chaque  département,  lesquelles  varient  de  0  à  100.  Dans 
ce  travail,  il  a  considéré  la  cote  1Q0  comme  correspondant  à 
la  production  la  plus  forte  obtenue  par  chaque  déparlement 
depuis  la  reconstitution  complète  des  vignobles,  c'est-à-dire 
depuis  1893. 

La  place  nous  fait  défaut  pour  reproduire  le  tableau  dressé 
par  notre  confrère.  Disons  seulement  que,  le  maximum  de  la 
production  totale  ressortant  à  77.440.619 hectolitres,  la  récolte 
de  1905  pourrait  atteindre  58.064.501  hectolitres,  contre 
06.019.567  en  1904. 

Notre  confrère  termine  son  travail  par  les  observations  sui- 
vantes : 

«  En  général,  les  résultats  indiqués  par  les  professeurs 
d'agriculture  correspondent,  pour  le  plus  grand  nombre  des 
départements,  avec  ceux  que  nous  donnions  nous-mêmes  après 
la  floraison.  Cependant,  nos  évaluations  sont  inférieures  dans 
leur  ensemble.  Cela  provient  de  ce  que  les  cotes  ont  été  four- 
nies au  15  juin,  à  uncépoqueoù.  les  maladies  cryptogamiques 
n'avaient  pas  encore  sévi,  principalement  dans  les  vignobles 
méridionaux,  de  même  que  les  cyclones  détruisant  les  récoltes 
en  Maine-et-Loire,  etc.  Un  mois  plus  tard  à  peu  près,  le  11 
juillet,  nous  avons  pu  tenir  compte  des  dommages  causés. 
De  là,  la  différence  entre  le  total  représenté  parles  apprécia- 
tions des  professeurs  et  celui  que  nous  avons  établi  nous- 
mêmes.  Le  premier  est,  comme  on  vient  do  le  voir,  de  58mil- 
lions  d'hectolitres,  tandis  que  le  nôtre  se  rapprochait  beau- 
co  rp  plus  de  la  moyenne  des  cinq  dernières  années,  qui  est 
de  54  millions  d'hectolitres  environ.  » 

D'après  la  statistique  mensuelle,  publiée  par  la  Direction 
des  Contributions  indirectes,  les  quantités  des  vins  sortis  des 
ch;iis  des  récoltants  (droits  garantis  ou  acquittés)  se  sont 
élevées,  pendant  les  dix  premiers  mois  de  la  campagne,  à 
36.726/579  hectolitres.  Le  stock  commercial  à  fin  juin,  repré- 
senté par  la  différence  entre  les  entrées  et  les  sorties  inscrites 
au  compte  des  marchands  en  gros  était  de  15.175.141  hecto- 
litres, contre  15.321.519  au  :!1  mai  dernier  et  13.810.713  au 
30  juin  191)4.  11  y  a  donc  diminution  de  146.378  hectolitres 
par  rappori  à  mai  1905,  et  de  1.304.428  hectolitres  par  rapport 
ii  juin  L904.   

Soies.  —  A  Lyon,  comme  d'ailleurs  sur  les  autres  mar- 
chés, les  transactions  ont  été  peu  nombreuses  durant  la  der- 


nière quinzaine.  Nous  sommes  entrés  dans  la  mort:;-saison  ; 
en  outre,  l'avenir  parait  Liés  incertain,  aussi  bien  aux  déten- 
teurs qu'aux  employeurs,  il  est  à  présumer  que  cette  hésita- 
tion persistera  jusqu'à  la  lin  des  vacances,  ou  même  jus- 
qu'au moment  où  les  producteurs  et  consommateurs  auront 
acquis  une  notion  plus  nette  de  l'allure  f  jture  du  marché  des 
produits  fabriqués.  D'ici  là,  les  hauts  prix  de  revient  des 
soies  nouvelles  constitueront  un  facteur  de  fermeté  dont  l'ef- 
ficacité restera  subordonnée  par  la  suite  à  l'activité  plus  ou 
moins  grande  de  la  vente  des  étoiles  ainsi  qu'aux  préférences 
de  la  mode. 
En  soies  d'Europe  et  du  Levant,  on  a  payé  : 
Grèges  Cévennes,  extra,  13/15,  48-49  fr.  le  kilo;  2e  ordre, 
11/13,  45  fr.  ;  Piémont,  extra,  10/12,  11/13,  48  49  fr.  ;  1"  or- 
dre, 12/14,  18/20,  47-48  fr.  ;  2°  ordre,  16/18,  46  fr.  ;  Italie, 
1-  ordre,  9/11,  47  fr.  :  2»  ordre,  9/11,  45  fr.  ;  Syrie.  D'ordre, 
9/11,  43  50-44  fr.  ;  2'  ordre,  9/11,  42-43  fr.;  Brousse.  1"  ordre, 
13/15,  43-43  fr.50  ;  2e  ordre,  13-15,  41  fr.  ;  Organsins  Céven- 
nes, 1"  ordre,  19/21,  51-52  fi.;  2°  ordre,  20/22,  50  fr.  :  Italie, 
1"  ordre,  24/20,  50  fr.  50;  Syrie,  1"  ordre,  19/21,  47-48  fr. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

29  juin 
1905 

G  juil. 
1905 

13  juil. 
1905 

20  juil. 
1905 

27  juil. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

64  75 

70  .. 

71  .. 

70  25 

70  50 

59  60 

67  01 

68  74 

(57  36 

68  63 

New-York  

52  93 

01  67 

62  23 

01  72 

61  26 

Comme  nous  l'avons  dit,  la  révélation  des  agissements 
déloyaux  de  certains  fonctionnaires  du  Bureau  de  l'Agricul- 
ture de  Washington  n'a  pas  provoqué  une  très  grande  sur- 
prise. Il  n'en  est  pas  moins  certain  que  l'autorité  morale  de 
cette  institution  est  maintenant  fort  compromise. 

Déjà  on  prétend  que  les  rapports  officiels,  tout  au  moins 
les  deux  derniers,  ont  été  faussés  à  dessein.  Naturellement, 
ce  sont  les  haussiers  qui  crient  le  plus  fort.  Ils  prétendent 
que  les  divulgations  des  employés  infidèles  ont  été  faites  au 
profit  de  leurs  adversaires;  ils  se  disent  en  mesure  de  prou- 
ver que  l'évaluation  do  la  superficie  cultivée  a  été  exagérée 
et  que  la  condition  de  la  plante  à  fin  juin  était  loin  d'attein- 
dre le  chiffre  de  77  0/0  donné  par  le  Ministère. 

Mais  ils  n'ont  encore  rien  démontré;  aussi,  jusqu'à  preuve 
du  contraire,  nous  demeurerons  convaincus  que  les  bénéfi- 
ciaires des  indiscrétions  commises  sont  justement  ceux  qui 
accusent. 

On  dit  (pie  le  Bureau  donnera,  en  même  temps  que  les  ré- 
sultats de  l'enquête  à  fin  juillet,  des  rectifications  concernant 
les  estimations  de  mai  et  juin.  Cette  publication  sera  faite 
au  commencement  du  mois  prochain.  Nous  attendrons  jus- 
qu'à ce  moment  pour  modifier  ou  maintenir  notre  opinion, 
mais  nous  appréhendons  que  les  changements  ne  soient  opé- 
rés dans  un  sens  favorable  aux  haussiers. 

Leurs  intérêts  se  confondent,  en  effet,  avec  ceux  des  pro- 
ducteurs, lesquels  sont  syndiqués  et  se  vantent  d'avoir  pro- 
voqué les  derniers  incidents.  Si  même  nous  en  croyons  les 
récontes  informations,  le  Comité  de  l'Association  des  planteurs 
se  fait  fort  d'imposer  ses  volontés  au  Ministère  de  l'Agricul- 
ture. D'ores  et  déjà,  il  aurait  obtenu,  paraît-il,  que  son  secré- 
taire fut  présent  au  Bureau  des  statistiques  quand  sera  éla- 
boré le  prochain  rapport. 

Nous  doutons  que  le  Gouvernement  américain  se  soit  laissé 
intimider  et  qu'il  ait  consenti  à  subir  l'influence  de  cette 
Association.  Toutefois  il  u'a  pas  cru  devoir  démentir  cette 
nouvelle  et  son  silence  peut  donner  lieu  à  diverses  supposi- 
tions. En  tout  cas,  sou  insouciance  n'est  pas  faite  pour  relever 
le  prestige  du  département  de  la  statistique  au  Ministère  de 
l'Agriculture.  _______________ 

Cours  officiels  des  Métaux  à  Paris 

(Les  100  kilos  à  l'acquitté)      15  juil.    22  juil. 

Fr.  Fr. 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires   171  •< 

—     Chili,  1'"  marques   173 


176  50 
L80  . . 


—  en  lingots  et  plaques  de  laminage      178  50 

—  en  lingots  propres  au  laiton   180  75      182  50 

—  en  cathodes   ]  185  50 


Etain  Banka  

Plomb,  marques  ordinaires  

Zinc  de  Silésio   ■ 


S86  ..  391  50 
40  . .  40  25 
65  75       66  50 


Xavier  Gikakuot. 


L'SCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  le  2S  juillet  190."). 

Entrevue  des  empereurs  d'Allemagne  et  de  Russie.  —  La  hausse  des 
valeurs  métallurgiques.  —  Lès  Chemins  de  fer  Prussiens.  —  La 
situation  des  industries.  —  Le  marché  monétaire. 

Toutes  les  curiosités  sont  concentrées  sur  l'entrevue 
des  deux  Empereurs  d'Allemagne  et  de  Russie.  La 
presse  allemande,  comme  obéissant  à  un  mot  d'ordre, 
a  soutenu  d'abord  que  l'initiative  de  la  rencontre  avait 
été  prise  par  l'Empereur  Nicolas  II.  Depuis,  elle  est 
moins  affirmative  et  donne  à  entendre  que  cette  en- 
trevue aurait  bien  pu  être  désirée  d'abord  par  Guil- 
laume II. 

Ouant  aux  commentaires,  ils  ne  nous  apprennent 
rien  de  précis.  La  presse  allemande  n'a  pas  encore 
reçu  de  communiqué  ou  d'inspiration  de  la  Wil- 
helmstrasse  :  abandonnée  à  elle-même,  elle  ne  sait 
que  penser.  Mais  on  démêle  dans  ses  articles  des  assu- 
rances rassurantes  pour  la  France  et  menaçantes  pour 
l'Angleterre. 

Le  Berliner  Tageblatl,  qui  a  été  le  plus  expansif  au 
sujet  d'un  événement  encore  entouré  de  mystère,  croit 
que  l'entrevue  des  deux  Empereurs  aura  surtout  des 
résultats  financiers  :  le  marché  allemand  ouvert  aux 
emprunts  russes.  En  effet,  on  a  vu  le  chef  de  la  mai- 
son Mendelsohn  conférer  longuement  avec  M.  de  Witte 
à  son  passage  à  Berlin  et  puis  s'en  aller  retrouver 
M.  de  Liûlow'à  Nordeney.  L'entrevue  des  deux  Empe- 
reurs ayant  suivi  cet  entretien,  notre  confrère  en  con- 
clut qu'il  y  a  dû  être  parlé  de  mesures  surtout  finan- 
cières. 

Mais  la  plupart  des  autres  journaux  voient  dans  la 
dernière  démarche  de  Guillaume  II  un  pendant  au 
voyage  du  Maroc  :  il  aurait  combattu  une  fois  de  plus 
les'  tentatives  d'isolement  de  l'Allemagne. 

Quoi  qu'il  en  soit,  la  presse  allemande  travaille  à 
exagérer  encore  la  portée  de  cet  événement. 

Depuis  ma  dernière  lettre,  la  hausse  sur  notre  mar- 
ché des  valeurs  métallurgiques  s  est  encore  accentuée 
et  dans  des  proportions  vraiment  inattendues.  LaHar- 
pener  a  haussé  de  I  0/0  ;  la  Gelsenkirchen  de  4  0/0;  la 
Bochumer  de  80  0:  les  Usines  luxembourgeoises  de 
plus  de  30  0/0  !  Ce  ne  sont  là,  je  le  répète,  que  les  ré- 
sultats d'une  seule  semaine. 

Nous  avons  déjà  donné  les  causes  de  ce  mouvement. 
Il  va  de  soi  qu'aux  véritables  causes  s'ajoutent  une 
bonne  part  d'engouement  et  de  spéculation.  Quant  au 
public,  il  est  entièrement  repris  par  son  ancien  goût 
pour  les  valeurs  à  dividendes;  on  s'en  aperçoit  à  la  faci- 
lité de  placement  de  toutes  les  émissions  industrielles. 

Cette  activité  des  capitaux  et  ce  mouvement  à  la 
hausse  sont  tous  deux  favorisés  par  un  regain  de  pros- 
périté de  toutes  les  grandes  entreprises. 

A  la  tète  se  trouvent  les  Chemins  de  fer  prussiens 
qui  ont  encaissé,  en  juin  dernier,  7À  0/0  de  plus  qu'en 
juin  1905.  Depuis  le  1er  avril,  début  de  l'exercice,  jus- 
qu'au 30  juin,  soit  dans  le  premier  trimestre,  les  Che- 
mins de  fer  prussiens  ont  encaissé  un  total  de  403  mil- 
lions 341.000  marks,  ce  qui  constitue  une  augmentation 
de  24.795.000  mark*  ou  d'environ  5  0/0  sur  les  recettes 
de  la  même  période  de  1904. 

Cette  situation  prospère  est  encore  confirmée  par  les 
chiffres  des  quelques  grandes  entreprises  qui  publient 
des  bilans  trimestriels.  La  Hibernia,  dont  le  premier 
trimestre  avait  été  médiocre  à  cause  de  la  grève  des 
mineurs,  a  encaissé,  dans  le  deuxième  trimestre,  2  mil- 
lions 950.356  marks,  ce  qui  constitue  une  augmentation 
de  005.301  mark.-,  sur  les  recettes  du  même  trimes- 
tre 1904. 

Ce  n'est  pas  là  une  exception  :  le  trimestre,  avril- 
mai- juin  de  la  Harpener  accuse  les  mêmes  progrès. 
Dans  ce  trimestre,  la  Harpener  a  encaissé  4.128.000 
marks  contre  3.085.100  marks  dans  le  trimestre  corres- 
pondant de  1901. 


Quant  à  l'impôt  du  Timbre  il  a  donné,  dans  le  pre- 
mier semestre  de  1905,  l'i  0  0  de  plus  que  dan.--  le  pre- 
mier semestre  lOU'i. 

La  prochaine  liquidation  paraîl  devoir  se  passer  «ans 
aucun  incident.  Sur  le  marché  monétaire,  l'argent  est 
de  nouveau  assez  abondant  et,  sur  le  marché  libre,  le 
taux  de  l'escompte  a  des  tendances  à  diminuer.  Cepen- 
dant, les  donneurs  se  tiennent  toujours  iiir  une  grands 
réserve  et  surveillent  le  marché  avec  prudence.  La 
Seehandlung  pourvoit  toujours  le  marché  de  disponi- 
bilités nombreuses.  Mais  combien  de  temps  pourra 
encore  durer  cette  situation  ?  Dans  le  Conseil  de  direc- 
tion de  la  Reichsbank,  qui  a  été  tenu  le  2'i  juillet,  on  a 
reconnu  que  la  situation  do  la  Banque  de  l'Empire  était 
moins  bonne  que  l'année  dernière  à  pareille  époque. 
Le  cours  des  devises  est  peu  favorable,  la  circulation 
des  billets  plus  importante.  Le  stock  métallique  est 
plus  considérable  qu'en  juillet  1904,  mais,  par  contre, 
les  importations  d'or  ont  diminué  et  ont  une  tendance 
à  diminuer  encore. 

Pour  ie  moment,  l'argent  au  jour  le  jour  va  de 
2  1/2  0/0  à  2  0/0;  l'escompte  libre  est  monté  jus- 
qu'à 2  3/8  0/0.  L'argent  pour  la  liquidation  est  à  3  0  0. 

Je  vous  ai  annoncé  l'élaboration  d'un  nouveau 
régime  des  chemins  de  fer  de  l'Allemagne;  les  travaux 
préparatoirës  sont  terminés.  Mais  on  est  au  point  le 
plus  délicat  :  la  répartition  des  recettes  entre  les  divers 
Etats.  Cette  question  rend  nécessaires  certaines  conces- 
sions de  la  part  des  divers  intéressés. 

Pour  le  moment,  les  négociations  se  trouvent  inter- 
rompues pour  trois  mois,  car  la  prochaine  Conférence 
est  tixée  seulement  au  14  octobre. 

La  Prusse  qui  n'est  pas,  d'après  le  pourcentage,  in- 
téressée à  l'unification  du  régime  des  chemins  de  fer 
au  même  degré  que  les  autres  Etats,  n'a  aucune  raison 
de  hâter  la  fin  des  négociations. 


Informations  Eitaips  et  Mmm 


BILAN   DE  LA   BANQUE  DE  L'EMPIRE 


1905 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue  . , 
Divers  


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


1904 


15  juin. 

Dir.7  juill. 

15  juill. 

Ki.7  juill. 

1.005.363 

+  31.315 

958.672 

+  46.641 

.21197 

+  42 

26-373 

4  210 

32.035 

•f  5.956 

39.189 

+  8.826 

881-198 

-  39-7  «4 

7L5-881 

-  29.610 

51-471 

—   S. 507 

53-585 

-  12.1 '.07 

53 -559 

—  13 

90.534 

-  14-191 

82.571 

+  4.602 

96.521 

—  5.531 

ISO- 030 

non  mod. 

150.000 

non  mod. 

fil. 814 

non  mod. 

51.614 

non  mod. 

1. 298X68 

-  50.811 

1.255.493 

—  40.634 

571.762 

+  43.985 

539.076 

+  33.834 

21.132 

+  477 

2i  578 

+  658 

DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuillej 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 

de 
l'esc. 

0/0 

31  mai  

1.073 

1.273 

622 

890 

70 

+  311 

3 

1.0  77 

1.251 

607 

852 

65 

+  341 

15  »   

1.095 

1.228 

0b0 

849 

+  390 

» 

1.087 

1  2'o8 

6S3 

881 

68 

+  337 

30  

951 

1.555 

579 

1.135 

183 

-  89 

7  juillet   

946 

1.438 

£27 

1.021 

92 

4-  22 

15   

974 

1.349 

528 

921 

63 

+  148 

22  »   

1.005 

1.298 

572 

881 

54 

+  237 

» 

La  Production  du  fer  brut  pendant  le  prejnier  se- 
mestre 1905.  —  Daus  les  six  premiers  mois  de  1905,  la 
production  du  fer  brut  de  l'Allemagne  s'est  élevée  à  4.999.413 
tonnes,  contre  4.098.588,  4.934.532  et  4.013.776  dans  le  même 
semestre  des  trois  années  précédentes. 

L'augmentation,  par  rapport  au  premier  semestre  de 
l'année  dernière,  représente  donc  à  peu  près  2  0/0. 
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La  Production  du  Charbon  du  premier  semestre  1905. 

—  On  vient  de  publier  la  statistique  suivante  de  la  produc- 
tion du  charbon,  en  Allemagne,  pendant  les  six  premiers 
mois  de  190">,  avec  comparaison  de  la  même  époque  de  1904: 

Production       Importation  Exportation 

1905      1904      lioT^lîtoT  1905~^UK)4" 
(Millions  de  tonnes) 

Houille   56.t5      5*.5       4.8      3.1       8.2  8.5 

Coke   6.5       6.0       0.3      0.2        1.2  1.3 

Lignite   24.9      23.2       3.9      3.8       0.01  0.01 

Briquettes...      6.0       5.4       0.1      0.05      0.4  0.4 

On  voit  par  là  que  le  déficit  de  production  causé  par  la 
dernière  grève  n'a  pas  encore  été  rattrapé.  On  voit  aussi 
qu'elle  a  favorisé  l'importation,  qui  est  en  assez  sensible 
augmentation.   

Courrier  de  la  Course  de  Berlin 


Berlin,  27  juillet  1905. 

Au  début,  la  tendance  avait  été  très  ferme  et  les  valeurs 
métallurgiques  avaient  continué  leur  mouvement  de  hausse. 
Mais,  vers  le  milieu,  des  réalisations  sont  venues  peser  sur 
les  cours  et  l'on  a  fini  assez  faible. 

Les  Fonds  allemands  n'ont  pas  beaucoup  souffert  de  ce 
recul;  la  plupart  des  Fonds  étraugers  sont  restés  assez 
fermes.  Mais  toutes  les  valeurs  industrielles  et  financières 
ont  fini  un  peu  au  dessous  du  niveau  précédent. 

L'allure  de  l'ensemble  du  marché  est  restée  faible. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  90  30;  Extérieure  91  G0  ;  Lom- 
bards 18  40.  Clôture  calme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  26  juillet  1905. 
Le  marché  monétaire.  —  La  situation  politique.  —  Les  voles  au  Stock- 
Exchange.  —  La  main-d'œuvre. 

Le  marché  monétaire  est  resté  abondamment  pourvu 
pendant  toute  la  semaine.  Cette  aisance  continuera 
probablement  sur  notre  place  pendant  toute  la  période 
des  vacances,  à  moins  que  l'activité  du  commerce  sud- 
américain  ne  provoque  des  demandes  d'or.  Mais  il 
convient  de  faire  remarquer  que  ces  expéditions  éven- 
tuelles, dont  il  ne  faut  pas  exagérer  l'imporiance,  seront 
plus  que  compensées  par  les  arrivages  de  souverains 
provenant  des  Indes,  dont  on  évalue  la  valeur,  pour  la 
première  expédition,  à  1  million  de  livres  sterling. 
D'autres  envois  auront  en  outre  lieu  d'ici  peu. 

Un  des  traits  qui  caractérisent  la  gestion  des  finan- 
ces du  Royaume-Uni  est  l'énormité  des  dépenses  faites 
sur  des  emprunts  pour  des  travaux  militaires  et  na- 
vals. De  1895  à  1903,  les  dépenses  autorisées  pour  ce 
chapitre  se  chiffrent  par  21.517.000  liv.  st.  et  pour 
l'exercice  courant  une  dépense  de  7. 704. 000  liv.  st.  est 
prévue.  D'après  M.  Lee,  ce  compte  va  être  clos  et  les 
dépenses  à  faire  figureront  au  budget  ordinaire. 

Le  20  juillet  au  soir,  le  Ministère  Balfour  avait  été 
mis  en  minorité  de  3  voix  par  la  Chambre  des  Com- 
munes, sur  une  motion  du  leader  irlandais  M.  Red- 
mond, relative  au  budget  de  l'Irlande.  L'opposition 
s'était  empressée  de  déclarer  que  le  Cabinet  allait  dé- 
missionner, mais  M.  Balfour  s'était  contenté  de  ré- 
server sa  décision. 

Le  lendemain  soir,  M.  Balfour  était  reçu  par  le  Roi. 
Le  surlendemain,  le  parti  conservateur  s'était  ressaisi 
et,  considérant  le  vote  de  la  veille  comme  un  vote  de 
surprise,  décidait  de  soutenir  le  Ministère. 

Dès  lundi,  le  premier  Ministre  a  déclaré  à  la  Cham- 
bre des  Communes  ne  pas  tenir  compte  du  vote  et  con- 
server le  pouvoir. 

L'opposition  qui,  évidemment  ne  se  sentait  pas  mai- 
tresse  de  la  situation,  n'a  pas  voulu  affronter  un  nou- 
veau scrutin. 

Le  chef  du  Cabinet  a  ensuite  fait  proposer  l'ajour- 
nement de  la  Chambre  ;  l'opposition  ayant  quitté  la 
salle,  la  proposition  a  été  votée,  sans  discussion,  à 
mains  levées. 


Le  Ministère  reste  donc  ;  il  a  triomphé,  mais  sans 
rétablir,  avec  tout  l'éclat  désirable,  son  prestige  atteint 
par  le  vote  du  20. 

Actuellement,  c'est  la  question  des  élections  qui 
préoccupe  les  milieux  parlementaires.  On  n'en  connaît 
pas  la  date  encore,  même  approximativement.  Toute- 
fois certains  indices  permettent  de  dire  que  déjà  le 
parti  conservateur  va  commencer  la  campagne  élec- 
torale. 

Dernièrement,  un  certain  nombre  de  membres  du 
Stock-Exchanèe  se  sont  réunis  (120  sur  5.000)  pour 
entendre  les  détails  d'un  nouveau  projet  destiné  à  rec- 
tifier  les  anomalies  existant  au  sujet  du  vote. 

D'après  Le  règlement  du  Comité  de  novembre  dernier, 
tous  les  nouveaux  candidats  au  titre  de  membre  du 
Stock-Exchange,  sauf  quelques-uns,  doivent  être  pos- 
sesseurs d'une  ou  de  trois  actions  de  l'entreprise  et  quel 
que  soit  le  nombre  qu'ils  possèdent,  ils  n'ont  droit 
qu'aune  seule  voix.  Ils  ne  peuvent,  en  outre,  pas  se 
dessaisir  de  cette  ou  de  ces  actions  tant  qu'ils  sont 
membres  du  Stock-Exchange,  ce  qui  fait  que  le  prix 
de  ces  actions  leur  importe  peu,  quoique  le  divi- 
dende de  10  livres  par  action  soit  assez  considérable. 
Mais  on  voudrait  rembourser  les  petits  détenteurs 
d'actions  auxquels  cela  ne  ferait  rien  de  sacrifier 
le  dividende  et  une  partie  du  prix  de  l'action  si  la 
souscription  annuelle  était  réduite  à  20  guinées  par  an 
ou  à  moins.  Les  gros  porteurs  de  titres  qui  avaient 
acheté  les  actions  dans  un  but  spéculatif  ou  comme 
valeur  de  placement  éprouveraient  seuls  un  certain 
préjudice. 

Avec  le  système  actuel,  le  porteur  de  200  titres  à 
droit  à  3  voix  tandis  que  2.0  actionnaires  ayant  chacun 
1  action  ont  droit  à  200  voix. 

Les  gros  actionnaires  sont  anxieux  de  savoir  ce  qui 
va  arriver  avec  le  nouveau  règlement  du  Comité;  d'où 
le  mouvement  en  faveur  du  rétablissement  de  l'égalité 
du  vote.  On  fera  quelque  chose,  c'est  certain.  Il  s'agit 
de  trouver  un  terrain  d'entente  qui  permette  aux  inté- 
ressés de  tomber  d'accord  sur  le  nombre  de  voix  à 
accorder  aux  gros  détenteurs  d'actions  du  Stock- 
Exchange. 

D'après  les  constatations  du  Board' of  Tracle,  il  n'y 
a  eu  que  très  peu  de  changements  en  juin  dans  la  si- 
tuation et  la  répartition  de  la  main-d'œuvre.  Compara- 
tivement à  l'année  dernière,  il  y  a  amélioration  dans 
les  industries  des  métaux,  des  machines,  des  construc- 
tions navales,  du  cuir  et  des  textiles. 

Parmi  les  271  trade-unions  comprenant  576.346 
membres,  il  y  avait,  fin  juin,  29.99o  employés  sans 
travail,  soit  5.2  0/0,  contre  5.1  0/0  lin  mai  1905  et 
5.9  0/0  fin  juin  190i. 

Les  changements  intervenus  dans  la  quotité  des 
salaires  ont  affecté  12.700  ouvriers,  dont  7.350  ont  ob- 
tenu des  augmentations  et  5.350  ont  subi  des  diminu- 
tions de  salaire. 


Informations  temps  et  Einanciëres 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

27  juillet  1905 

Département  des  opérations  d'émission 


Billets  créés.. 


Liv.  st. 
i  686-000 


actif  Liv.  St. 

Dette  fixe  de  i'Etaf...  11 .015. 1C0 

Rentes  immobilisées.  7.434-900 

Or  monnayé  et  lingots  36  '236.000 

Total   54  686.000 


Total   54.6S6.000 

Département  des  opérations  de  banque 

passif  Liv.  st. 

Capital  social   14-553-000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3. 381!. 000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   10.731-000 

Comptes  particuliers.  13.598-000 

Billets  ù  sept  jours,  etc.  82.000 

Total   72-347  000 


ACTIF  LiV.  St. 

Rentes  disponibles  (à 

la  llanuue)   16. 752. 000 

Pditefeuilleetavances  29. 109.000 

Billets  en  réserve   21. 7(10. 000 

Or  et  argent  monnayés  1 .  7MJ.000 


Total   72.347  000 
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STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitras  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


• 

D  A  1  Cé 

Or  monnayé 
et 
lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  a  7  jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

38.274 

29.397 

54.149 

44.624 

27.327 

51  30 

15  »   

38. 118 

28.96J 

54.102 

44  290 

27-606 

50  91 

22   

38.861 

28.923 

55  504 

44.890 

28-388 

51  05 

29  » 

39.049 

30-132 

59  154 

49-567 

27.367 

46  19 

6  juillet  

38.462 

30-711 

61.317 

53.127 

26.200 

42  62 

13  »   

38  204 

30  270 

S4  120 

45-744 

26.384 

48  66 

20  »   

38.275 

29. 989 

55. 096 

46  395 

26.736 

48  i3 

27  »   

48.022 

29.986 

54. 329 

45.861 

26.486 

48  67 

rau-i 

de 
l'esc 


2  !  '2 


Le  Commerce  extérieur  de  1  Australasie  en  1904.  — 

Daus  notre  numéro  697  du  19  niai  dernier,  nous  avions  donné 
les  chiffres  provisoires  du  commerce  extérieur  de  l'Austra- 
lasie  ;  voici  les  chiffres  définitifs  ainsi  que  ceux  relatifs  aux 
marchandises  et  espèces  qui  ont  fait  l'objet  des  transactions: 

1904  1903 

(En  livres  sterling! 
Exportations  (outre-mer).       57.489.216  48.170.164 
Importations   37.020.842  37.811.471 

20.463.374  10.358.693 
Voici  les  chiffres  relatifs  aux  marchandises  sorties  : 

1904  1903 

(En  livres  sterling! 

Or  indigène   15.692.273  17.124.233 

Or  réexporté   1.193.330  1.272.337 

Laines   17.122.270  14.001.599 

Blé  et  farines   6.090.266  319.555 

Beurre   2.461.450  1.267.411 

Métaux  bruts   4.780.738  4.426.658 

Produits  : 

Indigènes  divers   8.956.471  8.439.489 

Divers  réexportés   1.192.418  1.318.892 

Totaux   57.489.216  48.170.164 

Les  importations  se  composent  des  catégories  de  marchan  - 
dises suivantes  : 

1904  19C3 

(En  livres  sterling) 

Or  et  monnaies                       1.217.730  1.273.637 

Toxiques  et  narcotiques  ..  1.828.311  1.920.827 

Céréales                                    520.178  3.528.195 

Denrées  alimentaires   2.683.967  3.585.948 

Objets  manufacturés   29.350.713  là.  106. 592 

Matières  premières   1.414.943  1.396.272 

Totaux   37.020.842  37.811.471 


Courrier  de  la  Dourse  de  Londres 


Londres,  27  juillet  1905. 

Les  transactions  font  complètement  défaut,  le  Stock- 
Exchange  est  tout  à  la  liquidation  qui  a  commence  hier; 
les  opérations  s'en  poursuivent  aussi  régulièrement  que 
d'ordinaire  et  les  reports  sont  très  bon  marché. 

Le  Stcck-Exchange  fermera  ses  portes  les  5  et  7  août,  ce 
dernier  jour  considéré  comme  férié 

Les  Consolidés  finissent  à  90  5/16  contre  90  1/16. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  bien  tenus.  L'Italien 
4  0/0  est  à  104  1/4;  l'Extérieure  Espagnole  finit  àSO  3/4,  et 
le  Turc  unifié  4  0/0  est  calme  à  88  3/4. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  calmes,  et  les  cours  res- 
tent bien  tenus.  L Argentin  5  O/O  1886  est  à  101  1/4,  et  le 
Funding  à  101  7/8.  Le  Brésil  5  0/0  est  ferme  à  101  ./.. 

Les  Chemins  anglais  sont  faibles  par  suite  des  recettes 
médiocres. 

Les  Chemins  américains   sont  un  peu  plus  fermes  en 
clôture. 
Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  157  ./.  ;  VErie  à  48  3/8,  et  le 
Louisiille  à  151  ./.  ;  YAtchison  à  87  5/8,  et  le  Norfolk 
à  88  3  4 


BELGIQUE 


La  Banque  Nationale  de  Belgique.  —  l.r  -  opération:-  d'- 
la  Banque  Nationale  pendant  le  premier  semestre  de  1905  ont 
produit  10.454.485  fr.  La  principale  source  de  ces  recettes  est 
l'escompte,  qui  a  donné.  8. 398. 89;;  fr.,  chiffre  dont  il  faut  ce- 
pendant défalquer,  pour  établir  ce  qui  revient  au  semestre, 
1.345.422  fr.,  correspondant  au  réescompte'  sur  le  second  se- 
mestre de  1906, 

La  Banque  a  retiré  comme  intérêts  de  ses  fonds  publics 
1.324.235  ir.,  comme  produit  des  prêts  sur  titres  511.907  fr., 
moins  92.794  fr.  réescomptés  sur  le  second  semestre.  Le  droit 
de  garde  sur  les  dépôts  volontaires  a  rapporté'  175.361  fr. 

Du  solde  restant  après  déduction  des  sommes  correspon- 
dant au  réescompte,  1.720.185  fr.  ont  été  absorbés  par  les 
frais  généraux,  3.850.000  fr.  sont  répartis  entre  tes  actionnaires 
à  raison  de  77  fr.  par  action,  275.037  fr.  sont  consacrés  à 
l'amortissement  d'effets  en  souffrance,  527.000  fr.  sont  versés 
à  la  réserve  et  2.535.800  fr.  sont  attribués  à  l'Etat. 

Cette  part  du  Trésor  public  se  décompose  comme  suit  : 
1°  intervention  de  la  Banque  daus  les  frais  de  la  Trésorerie, 
115.000  fr.;  2°  droit  tic  timbre  sur  la  circulation  moyenne  du 
semestre,  160.805  fr.  ;  3"  1/4  0/0  sur  la  circulation  moyenne 
du  semestre  excédant  275  millions,  et  4"  part  de  l'Etat  dans 
les  bénéfices  du  semestre. 


La  Fortune  mobilière  en  Be'g'que.  —  Le  Moniteur  des 
Intérêts  matériels  vient  de  publier  son  évaluation  trimes- 
trielle des  valeurs  mobilières  en  Belgique. 

Le  nombre  des  valeurs  cotées  était  de  991  en  janvier  1903, 
974  en  janvier  1904,  1.028  en  janvier  1905,  1.054  en  avril  et 
1.059  à  la  fin  de  juin.  Voici  les  résultats  totaux  constatés 
par  notre  confrère  : 

Valeur  totale  au  cours  de 
Janv.  1904  JanvTï9Ô5  Juill.  1905 

(Milliers  de  francs) 

Fonds  d'Etat,  provinces  et 
villes   4.457.419   4.769.786  4.814.352 

Obligations,  actions  privilé- 
giées, actions  à  revenu  fixe    1.212.172   1.270.813  1.293.808 

Obligations  à  revenu  va- 
riable  i   23. C61       32.326  34.871 

Banques,  assurances  et  en- 
treprises immobilières. . .      626.666      667.099  726.057 

Chemins  de  fer  et  canaux. .      218.27b      250.291  258.306 

Tramways  et  chemins  de  fer 
économiques  

Aciéries,  ateliers  de  cons 
traction,  fabriques  de  fer 
et  hauts  fourneaux  

Charbonnages  

Zinc,  plombs  et  mines  

Glaceries  et  industries  ver- 
rières  45.519       51.327  56.051 

Distributions  d'eau    33.580       36.719  40.376 

Entreprises  de  gaz  et  d'éclai- 
rage  95.627      106.419      119. 005 

Industries  textiles   36.519       39.194  40.926 

—  delaconstruction       52.271        56.379  53.151 

—  diverses   237.171      312.950  410.022 

Affaires  étrangères   321.622      357.655  345.299 


381.125      576.806  675.702 


351.709  414.230  455.316 
591.974  567.698  626.451 
233.166      264.372  273.361 


Totaux   9.028.816   9.774.O04  10.228.064 

Ce  tableau  porte  sur  h;  deuxième  trimestre  de  l'année  : 
Fin  mars  1905,  .les  1.054  litres  relevés  donnaient  une 

valeur  totale  de   10.221  millions 

Au  L'  juillet  1905,  1.059  valeurs  montent  à    10.223  — 

D'où  une  différence  de  

Mais  il  y  a  lieu  de  compter  les  introduc- 
ions  et  augmentations  de  capital  faites  pen- 
dant le  trimestre,  ainsi  que  les  radiations 
opérées,  ce  qui  fait,  au  profit  de  ces  der- 
nières, un  montant  de  


millions 


50 


Il  nous  reste  ainsi  une  moins-valuo  nette 


43  millions 


de.  

L'essor  pris  par  les  affaires  à  la  Bourse  de  Bruxelles  s'est 
surtout  manifesté  pendant  les  trente  dernières  années.  11  a 
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ou  pour  stimulant,  outre  l'accroissement  de  la  richesse  pu- 
blique, le  régime  de  liberté  du  courtage  instauré  en  1867  et 
la  législation  libérale  de  1873  sur  les  Sociétés- commerciales, 
régime  de  grande  liberté,  dont,  tout  on  reconnaissant  les 
.abus  auxquels  il  a  donné  lieu,  on  ne  peut  méconnaître  les 
effets  bienfaisants. 

Il  est  intéressant  de  mesurer  le  chemin  parcouru  pendant 
ces  trente  années  de  progrès,  d'activité  féconde.  Pour  bien 
mettre  en  évidence  le  développement  remarquable  du  marché 
tinaucier,  notre  confrère  a  dressé  le  tableau  suivant,  qui 
donne,  à  quatre  dates  différentes,  de  dix  en  dix  ans,  Le  mon- 
tant de  la  fortune  mobilière  on  Belgique  : 

Capital  Proportion 

1875  1885  1895  1905  1875    1885  1895  1905 

(Millions  de  francs)  %      %  %  % 

Fonds  d'Etat, 

etc                 1081  2632  «278  4814  36.1    57.3  54.8  47.1 

Obligat.  et  act. 
privilég.  à  re- 
venu fixe....    658  578   734  1394  21.9   10.5  13.9  12.6 

Obligat.  et  act. 
privilég.  à  re- 
venu variable      ■>     49    21  35  »     1.2  0.4  0.3 
Actions  de  : 

Banques.  ...   540  394  315  726  17.9     8.0  5.2  7.1 

Chemins  de  fer  222   104  241  258  7.3    2.3  3.9  2  5 

Tramways...      »     26   145  676  »     0.6  2.8  6.6 

Fer,  fouie,  ac.    109     78   130  455  3.6     1.8  2.4  4.5 

Charbonnages    222   225   258  627  7.3     5.0  4.9  6.2 

Zinc,  plomb..     52     52   131  273  1.7     1.2  2.2  2.6 

Linières              23     29     20  41  0.7     0.6  0.4  0.4 

Glaccries             78     30     29  56  2.5     0.6  0.4  0.5 

Divers                      115   201  6kS  »     2.5  3.9  6.2 

Etrangères ...   33  79   252  345  1.0     1.8  4.8  3.4 

Totaux....  f 021  4597  5775  10228    100.0  300.0  100.0  100. 0 


De  1875  à  1905,  cette  statistique  renseigne  donc  que  la  for- 
tune publique,  représentée  par  la  masse  des  titres  circulant 
en  Bourse,  a  passé  de  3.021  millions  à  10.228  millions;  elle  a 
plus  que  triplé,  progressant  à  raison  de  230  millions  par  an 
en  moyenne. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


•  Madrid,  le  2'i  juillet  1905. 
ha  situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 

Rien  do  nouveau  sous  le  soleil.  Le  Cabinet  est  occupé 
aux  préparatifs  des  élections  qui  s'annoncent  comme 
devant  être  laborieuses,  vu  la  difficulté  de  contenter 
tous  les  aspirants;  peut-être  faudra-t-il  reculer  la  date, 
mais  cela  n'aura  lieu  qu'à  la  dernière  extrémité. 

Le  nouveau  Ministre  des  Finances  est  assailli  de 
demandes  pour  qu'il  dévoile  sa  pensée.  Cela  lui  est 
sans  doute  difficile,  car  il  a  été  trop  éloigné  de  la  poli- 
tique pour  qu'il  lui  soit  possible  de  se  remettre  au 
courant  en  moins  d'une  semaine.  Pour  la  question 
si  importante  de  la  dépréciation  de  la  monnaie  espa- 
gnole, il  est  permis  de  croire  qu'il  sera  partisan  de  la 
remettre  au  pair  avec  l'or;  en  ce  qui  concerne  le  régime 
douanier,  je  crois  me  rappeler  que  M.  Ecbegaray  a  été 
partisan  de  l'école  île  Manchester,  et  même  en  admet- 
tant qu'il  ait  mis  de  l'eau  dans  son  vin,  on  peut 
penser  qu'il  sera  disposé  à  apporter  quelques  adou- 
cissements au  régime  instauré  pour  faire  nailre  l'in- 
dustrie espagnole,  mais  qui  a  été  loin  de  répondre  aux 
espérances  qu'il  lit  éclore.  De  toutes  façons  les  négo- 
ciations continuent  pour  maintenir  le  statu  gao  pen- 
dant quelques  mois. 

La  question  des  subsistances  passionne  toujours 
les  esprits;  il  va  de  quoi,  car  les  prix  des  denrées  sont 
trop  élevés  pour  pouvoir  être  à  la  portée  des  peliles 
bourses. 

Les  impressions  communiquées  d'Andalousie  sem- 


blent confirmer,  quasi  officiellement,  les  réserves  avec 
lesquelles  M.  l'rzaiz  avait  accueilli  les  demandes  de 
crédits  pour  faire  face  à  la  crise. 

La  spéculation  est  parvenue  à  pousser  les  cours  des 
deux  valeurs  d'Etat  :  le  4  0,  0  était  lundi  à  78  20  0/0, 
vendredi  à  7845  0/<0;  quelques  réalisations  l'ont  fait 
reculer  à  78  35,  il  clôture  aujourd'hui  à  ce  cours.  Le 
.')  0  0a  gagné  I.".  centimes  el  il  semble  difficile  de  Le 
taire  monter  davantage,  car  il  est  presque  au  pair. 

Je  ne  crois  pas  que  la  hausse  puisse  aller  beau- 
coup plus  loin,  surtout  quand  on  ne  sait  pas  encore 
quelles  sont  les  idées  du  Ministre  des  Finances,  qui  a 
annoncé  l'intention  de  travailler,  mais  à  la  campagne, 
ce  qui  lui  rend  la  discrétion  plus  facile.  D'autre  part, 
la  Bourse  est  à  peu  près  déserte  et  les  affaires  traitées 
sont  réduites  à  leur  minimum,  puisqu'il  est  difficile  de 
pouvoir  exécuter  des  ordres  de  très  peu  d'importance. 

La  Bourse  de  samedi,  car  aujourd'hui  il  n'y  en  a  pas 
à  cause  de  la  fête  de  la  Reine  mère,  a  été  aussi  morne 
qu'à  l'ordinaire  :  les  cours  des  Dettes  n'ont  pas  changé. 

Après  la  hausse  exagérée  des  actions  de  la  Banque 
d'Espagne,  le  public  est  revenu  à  une  appréciation 
plus  saine  de  la  situation  et  elles  ont  reculé  de  25  0/O. 
Il  faut  dire  que  la  hausse  a  été  faite  avec  un  très  petit 
nombre  d'opérations  et  que  la  valeur  des  titres  dépla- 
cés a  été  également  très  petit. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Fermière  des  Tabacs 
sont  lourdes;  le  motif  en  est  dù  à  la  baisse  des  récoltes 
qui  ne  s'améliorent  pas  ;  elles  ont  regagné  une  partie 
du  dividende  détaché  au  commencement  de- juillet, 
mais  la  tendance  n'est  pas  tout  à  fait  satisfaisante. 
Hypothécaire  d'Espagne  205,  Hispano  Americano  114, 
Explosifs  281,  Espagnole  de  Crédit  97  0/0,  CaatiUa 
06  0/0,  Altos  Homos  de  Bilbao  103  0  0,  Eteclrica  de 
Chamberi  05  0/0,  dito  de  Mediedia  00  0/0,  Conslrue- 
ciones  Metalieas  91  0/0,  Duro  Felguera  85. 

Les  valeurs  de  chemins  de  fer  ont  eu  un  marché  nul. 
Les  titres  de  la  Compagnie  S  arrière  se  traînent  aux 
mêmes  prix  que  la  semaine  précédente  :  préférence 
aux  environs  de  80  0/0  ;  ordinaires  aux  envii  ons  de 
36  0/0. 

Le  cours  du  change  a  baissé  un  peu  :  de  32  90  0  0 
qu'il  cotait  il  y  a  huit  jours,  il  a  rétrogradé  à  82  15 
pour  revenir  aujourd'hui  à  32  30  0/0;  tendance  in- 
décise. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

3  juillet  10  juill.  17  juill.  34juil. 

4  0/0  Intérieur  78  20      78  10      78  20      78  35 

5  0/0  Amortissable   98  65      68  75      S9  . .      99  10 

Banaue  d'Espagne     408  50     437  ..     415  .. 

—     Hypothécaire   204    201  50 

Comp.  Ferm.  des  Tabacs     405  .  _    390    396  . . 

Chèque  sur  Paris   31  35      32  25      32  90      32  30 

—  Londres ...  33  14  33  25  33  35  33  25 
Cédules  hvpothôc.  4  0/0.     102  20     102  35     102  3J     102  40 


el 


S'SS 


Recettes    des   Chemins   de   fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  8  juillet  {-.'7  semaines) 
1902 


LIGNES 


Nord  del'Espagne: 
Ancien  réseau... 
Asturies,  Galice. 
Valence  à  Utiel  ■ 

Lérida-Iteus  

San  Juan  de  Las 

Abadesas  .. 
AlmansaYalence 

Total  Non!  de  l'Esp 

Andalous  

Madrid  -Saragosse 
Barcel  .-France. 
Sud  de  l'Espagne. 


Kilom! 
expl.  ' 


2-070  32. 
784  9. 
88 
104 


112 

499 


Pesetas 


391.319 
085  443 


1.28)  380 
7  3i.5.373 

3.057  SI .840  291 


2:10 


1.067  11  081.543 
3.650  50.600.576 


1.856  166 


1903 

1904 

1905 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

32.  91).  281 

33  254.112 

31.579.277 

10  253.  »6 

10.374  859 

10.135.985 

428.024 

56li.022 

479.316 

102.634 

735. 767 

7 '.'4  187 

1  351 .147 

1.288. Oit 

1.304  092 

7.717.81! 

7  888.710 

7 •206.266 

53  861 .3*6 

54  112  088 

M  559  124 

10.861.595 

11.272  785 

11.110.727 

51. 411. 708 

52.11';.  718 

51  222.577 

2.219.627 

2.215.770 

2.419.275 
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Les  Recettes  douanières  de  l'Espagne  en  1904.  — 

Voici  k-s  cliillïes  relatifs  aux  évaluations  et  aux  encaisse 
monts  effectifs  des  recettes  douanières  eu  1904: 


Douanes 


Droits  d'importations. 

—  d'exportations  . 
Impôts    de  transport 

par  mer  et  à  la  sor- 
tie des  frontières  . . . 
Droits  mineurs.  

—  de  quarantaine 
et  de  lazaret  

Droits  de  douane  pour 
matériel  de  travaux 
publics  


Recettes 

effectives 


Différences 


Evaluations 


117.500.000 
3. 500. 000 


19.500.000 
1.000.000 

150.000 


518.708 


144. 168. 708    144.410.897  +2.242.189 


(En  pesetas) 
1W.Q7S.Û68  +1. 57<».063 
3.277.096  —  222.304 


20.287.458  +  787.458 
1.122.435  +  122.435 


128.537 


518.708 


21.4G3 


Impôts  spéciaux  : 

Sucre  

Alcool  

-  Chicorée   

Ports  francs  des  Ca- 
naries  


21.700.000 
6.000.000 
210.000 


22.658.398  +    958. 39S 
9.786.520  +3.786.520 
276. 1Q5  +  06.105 


1.002. 000      1.0C8.385  +  6.385 


28.912.000     33.729.408  +4.817.408 


Totaux   171.080.708   178.140.305  +7.059.597 


Il  résulte  donc  de  ces  chiffres  que  les  recettes  out  dépassé 
les  prévisions  de  7.069.197  pesetas;  cette  plus-value  est  due 
à  tous  les  chapitres,  sauf  ceux  des  droits  d'exportation 
ceux  de  quarantaine. 


C'ouirier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  26  juillet  1805. 
Le  marché  reste  soutenu.  Le  change  sur  Paris  se  traite  à 
32  32.  L'Intérieure  clôture  à  78  35. 


ITALIE 


LA  SITUA  TION 


Rome,  26  juillet  1905. 

Le  Gouvernement  et  le  nouveau  régime  des  chemins  de  fer.  — 
Le  marché  financier.  —  La  situation  du  Trésor. 

Vous  savez  que  la  Chambre  des  députés  est  convo- 
quée pour  le  27  courant,  alin  de  discuter  et  approuver 
les  conventions  et  liquidations  qu'entraîne  le  nouveau 
régime  des  Chemins  de  fer.  Il  s'agit  de  résoudre  la 
question  de  l'exploitation  de  ces  lignes  méridionales, 
dont  on  n'a  pas  \oulu  effectuer  le  rachat,  et  à  régler 
les  comptes  avec  les  trois  Compagnies  de  chemins  de 
fer  qui,  en  plus  des  sommes  avancées  à  l'Etat  en  1885, 
au  début  des  Conventions,  ont  d'autres  créances  sur  lui. 

Ces  comptes  oui  déjà  été  apurés  par  une  Commission 
parlementaire  présidée  par  M.  de  Cupis.  Le  Président 
du  Conseil  voudrait  hâter  cette  liquidation.  Mais  toute 
l'opposition  coalisée  voudrait  renvoyer  la  délibéra- 
tion à  novembre,  sous  le  prétexte  d'études  plus  éten- 
dues. 

On  croit  certain  que  la  majorité  de  la  Chambre 
répondra  à  l'appel  du  Gouvernement  et  qu'ainsi  ne 
seront  pas  compromis  plus  longtemps,  au  détriment  de 
l'Etat,  de  grands  et  légitimes  intérêts. 

Mais  la  sous-commission  du  budget  s 'étant  ralliée  à 
la  motion  de  l'opposition,  la  majorité  de  la  presse 
parait  regretter  qu'on  veuille  transformer  une  question 
essentiellement  hnanciére  en  question  politique. 

L'autre  part,  on  a  pu  lire  dans  le  Giornale  d  llalia  : 
If.  Eortis  a  maintes  fois  déclaré  que  le  ministère 
actuel  s'était  trouvé,  en  prenant  le  pouvoir,  devant 
une  situation  qui  l'obligeait  à  continuer  et  à  achever  la 
politique  suivie  par  le  ministère  précédent  dans  la 
question  des  chemins  de  fer  ;  M.  Fortis  a  fait,  à  cette 
occasion,  ressortir  quelques  avantages  ainsi  obtenus. 


«  Xous  savons,  au  contraire,  que  M.  Giolitti  a  for- 
mellement chargé  M.  Luzzatti,  ancien  ministre  du 
Trésor, de  prendre  la  parole  ù  la  Chambre  puni-  démon- 
trer que  la  politique  (i  fsrroviara  »  du  ministère  actuel 
est  bien  différente  de  celle  suivie  par  le  précédenl 
ministère.  » 

On  voit  ainsi  que  la  lutte  qui  s'engagera  jeudi  à  la 
réouverture  do  la  Chambre,  sera  vive  el  dépassera  de 
beaucoup  un  simple  règlement  de  comptes. 

Le  marché  nuancier  de  Home,  quoique  peu  actif  en 
cette  saison,  marque  une  certaine  fermeté.  La  rente 
s'y  maintient  à  des  cours  généralement  supérieurs  à. 
ceux  des  marchés  étrangers,  parce  que,  chez  nous,  on 
ne  craint  pas  que  le  nouveau  régime  des  chemins  de 
fer  pèse  trop  lourdement  sur  nos  finances.  On  signale 
aussi,  depuis  quelques  semaines,  une  activité  de  bon 
augure  dans  la  création  de  nouvelles  Sociétés  indus- 
trielles. 

Pour  ce  qui  est  des  chemins  de  fer,  la  direction  gé- 
nérale des  lignes  d'Etat  vient,  de  faire  un  premier 
versement  qui,  pour  les  trois  premières  semaines  de 
l'exploitation,  a  atteint  3  millions. 

On  croit  que  ces  recettes  de  1  million  par  semaine 
seront  supérieures,  par  la  suite,  de  telle  façon  que  l'on 
obtiendra  à  la  tin  de  la  première  année  d'exercice,  les 
00  millions  prévus. 

On  connaît  aujourd'hui  les  résultats  définitifs  de 
l'exercice  financier  1904-1905.  lia  clôturé  avec  un  ex- 
cédent de  recettes  de  31  millions  auquel  ont  contribué 
tous  lês  chapitres  de  nos  revenus. 

En  retranchant  même  les  recettes  des  entrées  de  blé, 
qui  ont  dépassé  les  prévisions  de  11  millions  de  lire, 
on  arrive  à  un  excédent  de  19  millions,  qui  est  un  in- 
dicé de  la  prospérité  générale  du  pays. 

Cette  situation  incontestablement  bonne  de  nos 
finances  a  eu  pour  conséquence  une  amélioration  vrai- 
ment remarquable  de  la  situation  du  Trésor. 

Au  30  juin  dernier,  le  compte  du  Trésor  s'établissait 
ainsi  : 

Lire 

Fonds  de  caisse   429.601.908 

Crédits  de  Trésorerie   359.069.240 

Soit  un  solde  actif  de. ..... .  788.701.148 

Contre  un  débit  de  Trésorerie  de   744.386.808 

Soit  une  réserve  de   44.316.340 


Or,  à  la  fin  de  l'exercice  1903-1904,  la  situation  du 
Trésor  accusait  un  déficit  de  40.585.932  lire. 

Aujourd'hui,  il  y  a  un  excédent  de  44  millions  ; 
l'amélioration  a  donc  été  de  85  millions. 

Ce  résultat  dont  le  pays  a  lieu  de  se  réjouir  apparaît 
encore  infiniment  meilleur  quand  on  retourne  aux 
années  1899-1900  qui  avaient  laissé  un  déficit  de 
395.453.000  lire. 

Si  l'on  compare  l'exercice  1904-1905  à  l'exercice  1903- 
1904,  on  trouve  encore  les  augmentations  suivantes  : 


Fonds  de  caisse  

Crédit  de  Trésorerie  . 


Augmentation  de  l'actif  

Augmentation   du   passif,   soit  des 
dettes  de  Trésorerie  


Lire 
78.107.639 
77 .Ô12.6QQ 

155.045.239 
70.742.970 


Différence  à  l'actif   -f  84.902.270 


A  ajouter  encore  que  l'émission  des  bons  du  Trésor 
a  diminué  de  20  millions  de  lire.  Au  1er  juillet  dernier, 
la  circulation  des  bons  du  Trésor  était  descendue  à 
173.957.500  lire,  minimum  des  20  dernières  années. 


La  Récolte  du  blé  en  Italie. —  Le  dernier  Bulletin  officiel 
du  Ministère  de  l'agriculture  de  Rome  contient  d'intéressantes 
indications  sûr  la  récolte  du  freinent  en  Italie  pendant  les" 
trente  dernières  années. 

Il  en  ressort  que  la  production  est  montée  de  50.898.000  hec- 
tolitres pendant  la  période  quinquennale  1870-1874,  avec  une 
moyenne  de  rendement  de  10  hect.  75  à  l'hectare,  à 
53.093.800  hectolitres  en  1904,   avec  rendement  moyen  de 
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13  hect.  30  à  l'hectare,  la  superficie  cultivée  ayant  passé  pen- 
dant la  même  période  de  4. 737. 000  hectares  à  5.  153.578. 

La  culture  du  froment  est  en  continuel  progrès  depuis 
quelques  années.  Cette  augmentation  est  due  à  l'extension  que 
prennent  les  terres  cultivables  daais  toute  l'Italie  par  l'etlét 
ôe  bonification  des  terrains,  de  défrichement  de  prés  et  pâtu- 
rages communaux  ou  appartenant  à  des  collectivités,  enfin 
par  la  transformation  en  terres  à  céréales  de  quantité  de 
vignobles  détruits  par  le  phylloxéra,  particulièrement  en  Sicile. 

Mais  la  production  du  blé  no  s'est  pas  seulement  étendue, 
le  rendement  en  qualité  s'en  est  sensiblement  améliorée.  Le 
fait  est  dû  à  l'emp'oi  croissant  d'instruments  aratoires  ration- 
nels et  de  bonnes  semences,  à  l'usage  d'assolements  plus 
perfectionnés,  enfin  à  une  meilleure  utilisation  des  engrais 
chimiques.  La  moyenne  par  hectare  de  la  production  des 
céréales  est,  de  fait,  plus  élevée  et  plus  constan'c  dans  les 
provinces  septentrionales,  en  particulier  dans  la  vallée  du 
Pô,  où  l'usage  des  engrais  minéraux  est  précisément  plus 
répandu  et  où  les  terres  sont  plus  propres  à  la  culture  du 
froment;  au  contraire,  dans  l'Italie  centrale  et  méridionale 
(moins  une  partie  de  l'Emilie,  de  la  Toscane,  du  Latium,  des 
Pouilles  et  de  la  plaine  de  Catanc),  l'arboriculture  a  une  plus 
grande  importance.  Beaucoup  du  terrain  utilisable  pour  les 
ensemencemenls  de  céréales  demeure  inoccupé  parce  que  les 
racines  des  arbres  et  l'ombre  projetée  nuisent  aux  récoltes. 

Toutefois,  la  faible  production  du  froment  dans  ces  parties 
de  l'Italie  est  duo  principalement  au  travail  insuffisant  de  la 
terre  et  à  l'emploi,  soit  restreint,  soit  nul,  des  engrais 
chimiques. 

Quoi  qu'il  en  soit,  nous  résumons  dans  le  tableau  ci-après 
les  principales  variations  de  la  culture  du  froment  en  Italie 
dans  les  trente  dernières  années  : 

Prod.  moyenne 


1870-1874. 
1879-1883 . 

1890  

1891  

1895  

1901  

1902  

1903  

1904  


Surf,  cultivée 
(Hectares) 
4.737.000 
4.434.000 
4. 407.000 
4.502.000 
4.593.274 
4.820.000 
4.750.000 
4.850.000 
5.153.578 


Produit  total     à  l'hectare 
(Hectolitres) 


50.898.000 
46.562.000 
46.320.000 
49.852.000 
41.498.972 
58.000.0CO 
48.000.000 
65.000.000 
53.093.000 


10.77 
10.50 
10.51 
11.07 
9.03 
12.03 
10.11 
13.40 
13.30 


Ainsi  que  nous  l'avons  vu  plus  haut,  la  production  moyenne 
par  hectare  de  froment  est,  en  1904,  de  13  hectol.  30  ;  elle  est 
légèrement  inférieure  à  celle  de  1903,  qui  s'élevait  à  13  hect.  40, 
la  récolte  de  1903  ayant-été  exceptionnelle  et  la  plus  considé- 
rable de  toute  la  période  trenlenaire  examinée. 


Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
pendant  les  six  Ie™  mois  de  1905 

(Les  sommes  s'entendent  en  milliers  de  lire) 

IMPORTATIONS  EXPORTATIONS 


CATÉGORIES 


Spiritueux,  Boissons  et 
Huiles  

Denrées  coloniales,  Dro- 
gues et  Tabacs  

Produits  chimiques,  Arti- 
cles médicinaux,  résines 
et  Parfumeries  

Couleurs  et  articles  pour 
Teinturerie  et  Tannerie. 

Chanvre,  Lin,  Jute,  etc.. 

Coton  

Laine,  Crins,  Poils  

Soie  

Bois  et  Paille  

Papier  et  Livres  

Peaux  

M  inéraux,  Métaux  et  leurs 
dérivés  

Pierres,  Terres,  Poteries, 
Verres  et  Cristaux  

Céréales,  Farine,  Pâ  tes,e  te 

Animaux,  Produits  et  dé 
pouilles  d'animaux  

Objets  divers  

Totaux  


Six 

Diffé- 

Six 

Diffé- 

l"5 mois 

rence 

l"s  mois 

rence 

1905 

sur  1904 

1905 

sur  1904 

28.975 

+  6 

659 

44.685 

—14.976 

17.442 

+ 

804 

5.624 

■f  1.220 

47.835 

193 

30.097 

+  796 

16.<)59 

+ 

261 

3.666 

+  73 

19.548 

611 

32.333 

—  7.551 

166.615 

-+-  4 

793 

49.345 

+  1.748 

47.286 

—  5 

254 

13.671 

+  3.052 

92.92't 

+15 

528 

280.848 

+56.853 

44.951 

138 

28.693 

+  1.249 

15.505 

-h 

719 

8.004 

+  52 

37.555 

+ 

667 

16.752 

-  1.327 

144.385 

4- 

937 

22.702 

+  1.810 

111.596 

+11 

248 

45.441 

-  4.965 

131.301 

+  15 

008 

86.394 

+10.858 

63.445 

-  4 

.bî-2 

95.215 

+-11.841 

18.800 

+  1 

541 

18.18'i 

+  2.078 

1004.229 

l  47.368 

W.701 

+  62.:  J20 

La  Nouvelle  organisation  des  Chemins  de  fer  en 
Italie.  —  Voici  la  traduction  du  décret  royal  qui  institue  le 
fonctionnement  de  l'exploitation  des  chemins  de  fer  par  l'Etat  : 

Art.  1.  —  L'Administration  des  chemins  de  fer  d'Etat  placée 
sous  la  dépendance  du  directeur- général  secondé  par  le  Con- 
seil d'administration,  prévoit  à  l'exploitation  des  chemins  de 
fer  de  l'Etat,  à  la  navigation  à  travers  le  détroit  de  Messine 
et  à  la  construction  de  nouvelles  lignes  ferrées  pour  le  compte 
de  l'Etat. 

Art.  2.  —  L'Administration  des  chemins  de  fer  d'Etat 
comprend  : 

a ,)  Direction  générale  ;  b)  direction  divisionnaire  d'exploi- 
tation ;  fi  directions  spéciales. 

Art.  3.  —  La  direction  générale  a  son  siège  à  Rome  et 
comprend  l'inspection  centrale  et  le  service  central. 

Art.  4.  —  L'inspection  centrale  comprend  deux  sections 
avec  les  distributions  distinctes  suivantes  : 

1"  section.  —  Inspection  technique  et  sanitaire  (examen 
des  projets,  inspection  et  réception  des  travaux  de  grande 
importance  et  la  construction  de  nouvelles  lignes,  examen  îles 
nouveaux  types  de  matériel  roulant  fixe  et  auxiliaire  de  l'cx- 
ploitation,  examen  de  l'organisation  sanitaire)  ; 

%'  section.  —  Inspection  administrative  et  disciplinaire 
(inspection  de  la  comptabilité,  de  la  caisse,  contrôle  des  pro- 
duits, des  bureaux  qui  traitent  les  différends  commerciaux 
avec  le  public,  enquêtes  administratives  importantes  concer- 
nant l'exploitation). 

Art.  5.  —  Les  services  centraux  sont  répartis  de  la  manière 
suivante  : 

1°  Secrétariat,  études  générales,  contrats,  statistiques; 
2"  Comptabilité,  préparation  du  budget,  caisse;  3°  Conten- 
tieux; 4"  Personnel,  institut  de  prévoyance;  5°  Service 
sanitaire;  6"  Approvisionnements,  magasins  ;  7°  Exploitation 
'mouvement,  horaires,  répartition  des  véhicules);  8°  Exploi- 
tation commerciale  ;  9°  Contrôle  des  produits  cl  de  la  gestion 
des  stations;  10°  Traction  et  matériel  roulant;  11°  Surveil- 
lance et  entretien  des  voies  et  du  matériel  fixe  ;  12°  Construc- 
tion (travaux  importants  sur  les  lignes  existantes,  études,  di- 
rection et  surveillance  des  travaux  de  construction  de  lignes 
nouvelles)  ;  13°  Examen  demandé  par  le  Ministère  des 
demandes  de  concessions  et  des  propositions  de  rachat  des 
lignes  exploitées  par  l'industrie  privée  ;  annulation  do  la  ges- 
tion dépendant  des  contrats  approuvés  par  la  loi  du 
27  avril  1885,  n.  3048  ;  remise  à  l'État  des  lignes  et  du  maté- 
riel des  Sociétés  exploitant  les  réseaux  Adriatica,  Mediter- 
ranea  et  Sicula. 

Art.  0.  —  Le  service  central  (11°  surveillance  et  entretien 
des  voies  et  du  matériel  fixe)  a  son  siège  à  Bologne.  Sont 
conservés  les  bureaux  de  contrôle  des  produits  existants  : 
Turin.  Florence,  Messine,  et  ceux  pour  l'approvisionnement 
et  magasins  existants  de  Turin,  Milan  et  Florence. 

Art.  7.  —  Les  Directions  divisionnaires  de  l'exploitation  et 
les  Directions  spéciales  se  répartissent  de  la  manière  suivante  : 

1°  Huit  Directions  divisionnaires  avec  siège  à  Turin,  Milan, 
Gènes,  Venise,  Florence,  Borne,  Naples  et  Païenne. 

2J  Une  Direction  spéciale  à  Messine  pour  l'exploitation  du 
service  de  navigation  du  détroit,  sous  la  dépendance  de 
la  Direction  de  Païenne.  En  outre,  d'autres  Directions  spé- 
ciales peuvent  être  instituées  pour  l'exploitation  des  lignes 
détachées  du  réseau  d'Etat. 

Art.  8.  —  Des  bureaux  locaux  de  direction  et  d'inspection 
des  travaux  peuvent  être  institués  pour  les  besoins  des 
constructions. 

Art.  9.  —  Chaque  Direction  divisionnaire  d'exploitation 
comprend  les  services  suivants  : 

1°  Secrétariat  ;  2"  Comptabilité;  3°  Mouvement  et  trafic; 
4"  Traction  et  matériel:  5"  Surveillance  et  entretien  des  lignes. 

Art.  11.  —  Le  Directeur  général,  après  avoir  entendu 
le  Conseil  d'administration,  établira  les  attributions  des 
divers  services.   


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 

Rome,  27  juillet  1905. 
Les  affaires  sont  complètement  nulles,  les  cours  cotés  sont 
en  quelque  sorte  nominaux. 
Voici  la  dernière  clôture  : 

La  Rente  est  à  105  . .  ;  Méridionaux,  762  . .  ;  les  Méditer- 

:-«inée  à  482  . .  ;  Banouc  Nationale,  1.207. 
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AMÉRIQUE 

BOLIVIE 

Le  Commerce  de  la  Bolivie.  —  Voici  d'intéressants  ren- 
seignements sur  le  commerce  de  la  Bolivie,  empruntés  au 
rapport  du  Consul  britannique  à  La  Paz  :  Ce  sont  le  Pérou. 
l'Allemagne  et  les  Ktats-Uuis  qui  détiennent  la  part  la  plus 
importante  du  commerce  d'importation  en  Bolivie  ;  le  Pérou 
par  suite  de  certains  privilèges  commerciaux  qu'il  possède, 
tels  que  la  franchise  de  droits  pour  tous  ses  produits  ma- 
nufacturés, l'Allemagne  à  cause  du  bon  marché  et  de  la 
belle  apparence  de  ses  articles  et  aussi  parce  que  la  plupart 
des  négociants  du  pays  sont  Allemands. 

Le  commerce  pendant  l'année  1904,  dans  son  ensemble,  a 
été  satisfaisant,  grâce,  en  partie,  au  change  plus  favorable 
pour  les  importateurs  ;  pendant  la  dernière  partie  de  l'année, 
il  s'est  élevé  de  1  sh.  6  d.  à  près  de  1  sh.  9  d.  permettant 
ainsi  aux  importateurs  de  payer  leurs  marchandises  de  pro- 
venance européenne  à  un  taux  moins  élevé. 

Gomme  le  Gouvernement  a  la  ferme  intention  de  développer 
les  ressources  du  pays  en  construisant  des  chemins  de  fer, 
auquel  cas  on  aura  besoin  du  matériel  nécessaire,  ce  sera  là 
une  opportunité  pour  activer  les  affaires  et  on  peut  recom- 
mander à  ce  sujet  à  tous  les  intéressés  de  porter  une  attention 
soutenue  aux  événements. 

En  vue  de  faciliter  les  importations  et  les  exportations  des 
marchandises,  on  a  terminé  en  1903  une  ligne  de  chemin  de 
fer  d'environ  54  milles-,  allant  de  Guaqui  (port  sur  le  Titi- 
caca'  à  La  Paz  ;  mais  les  frais  de  transport  sont  si  élevés 
qu'il  n'y  a  aucun  avantage  à  utiliser  cette  ligne;  par  contre, 
cependant,  elle  procure  une  grande  économie  de  temps,  tant 
pour  les  voyageurs  que  pour  les  marchandises.  Autrefois,  il 
fallait  de  2  à  3  jours  aux  marchandises  pour  venir  de  Chililaya 
l'ancien  port  sur  le  lac)  à  La  Paz,  mais  actuellement  il  ne 
faut  plus  que  trois  heures. 

En  dehors  des  industries  minières,  du  caoutchouc  et  du 
quinquina,  la  seule  qui  mérite  une  mention  spéciale  en  Boli- 
vie est  celle  de  la  bière.  A  La  Paz,  il  existe  quatre  brasse- 
ries, à  Ornro  une,  à  Gochabamba  deux,  à  Potosi  deux  et  à 
Sucre  une  ;  elles  sont  presque  toutes  entre  les  mains  d'Alle- 
mands et  font  des  affaires  lucratives.  Les  bières  étrangères 
sont  rarement  importées,  les  droits  étant  presque  prohibitifs. 

Une  partie  seulement  des  mines  est  exploitée  actuellement 
par  suite  des  difficultés  de  transport  et  de  communication 
avec  la  côte.  La  Bolivie  occupe,  dit-on,  le  troisième  rang 
dans  la  proportion  d'étain  du  monde,  mais  si  son  rendement 
continue  dans  les  mêmes  proportions  que  ces  dernières  an- 
nées, elle  pourra  bientôt  passer  au  premier  rang. 

L'exploitation  des  mines  d'argent,  qui  était  autrefois  la 
principale  industrie,  a  beaucoup  diminué  en  ces  derniers 
temps  à  cause  de  la  baisse  de  la  valeur  de  l'argent  sur  les 
marchés  européens  et  de  l'épuisement  plus  ou  moins  avancé 
des  mines.  Cependant,  la  «  Huanchaca  Company  »  continue 
dans  des  conditions  très  Uorissantes  et,  selon  toute  apparence, 
elle,  augmentera  probablement  sa  production  à  l'aide  du  nou- 
veau et  très  puissant  matériel  qu'elle  a  acheté  récemment. 

L'exploitation  du  caoutchouc  est  également  une  industrie 
importante  qui  se  développe  d'année  en  année.  Les  proprié- 
taires des  plantations  sont  piincipalement  des  étrangers. 

Par  suite  des  bas  prix  payés  actuellement  pour  la  quinine 
sur  les  marchés  européens,  la  production  de  cet  article  baisse 
d'année  en  année. 

Le  prix  de  transport  des  plantations  au  chemin  de  fer  et  de 
là  à  la  côte  absorbent  seuls  la  valeur  du  produit. 

Le  café  est  un  produit  pour  lequel  la  Bolivie  ne  peut  entrer 
en  compétition  avec  les  autres  pays  pour  les  raisons  indi- 
quées ci-dessus. 

Les  feuilles  de  coca  sont  presque  entièrement  consommées 
dans  le  pays  même  ;  seulement  une  très  légère  partie  de  la 
récolte  est  expédiée  en  Europe. 

Le  cuivre  est  presque  exclusivement  extrait  des  fameuses 
mines  de  Corocoro. 

On  trouve  également  de  l'or  en  quantité  non  négligeable  eli 
Bolivie,  mais  à  l'exception  des  exploitations  de  «  San  Juan  del 
)  )ro  »  et  de  «  Chuquiaguillo  »  il  n'y  a  aucun  autre  établisse- 
ment digne  d'être  mentionné.  L'exploitation  de  Chuquiaguillo 
est  à  3  milles  de  La  Paz. 


Le  tabac  est  un  produit  de  peu  d'importance,  la  plus  grande 
partie  sert  à  la  consommation  locale;  de  très  petites  quanti- 
tés seulement  sont  expédiées  au  Chili.  Le  meilleur  tabac  vient 
du  district  de  «  Oran  »  ;  il  est  réputé  comme  étant  d'excel- 
lente qualité.   

ÉTATS -UNIS 
Le  Trust  de  l'Océan  en  1904.  —  Les  résultats  finan- 
ciers du  Trust  de  l'Océan  pour  l'année  190'»  oui  été  plus 
mauvais  encore  qu'en  1£03.  On  annonce,  on  effet,  de  New- 
York  que  les  recettes  nettes  sont  en  décroissance  de  452. 0C0 
livres  sterling  et  ont  été  inférieures  aux  charges  d'intérêts  de 
424.800  liv.  st.  Il  était  évident  que  le  Trust  devait  souffrir  de 
la  guerre  de  tarifs.  En  1903,  après  que  l'intérêt  eût  [été  payé 
aux  obligataires,  le  solde  à  reporter  était  de  71.059  liv.  st  , 
mais  i  as  un  centime  n'avait  été  consacré  aux  amortisse- 
ments. Si  ces  derniers  avaient  été  pratiqués  normalement,  les 
bénéfices  eussent  été  entièrement  absorbés. 


Le  Marché  Financier  de  IVew-York 


New- York,  19  juillet  1905. 

On  assure  que  13  Compagnies  de  navigation  à  vapeur,  fai- 
sant le  service  de  la  Méditerranée  à  New-York,  se  sont  mises 
d'accord  pour  fixer  à  un  minimum  de  26  dollars  le  prix  de 
passage  de  New- York  à  la  Méditerranée. 

Les  affaires  sont  peu  nombreuses  et  le  marché  reste  très 
calme  avec  des  tendances  à  la  faiblesse. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  104  ./.. 

Les  Chemins  américains  ont  fortement  faibli,  impressionnés 
parle  mauvais  bilan  des  Banques  associées;  ils  reprennent 
en  clôture. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison.  85  1/8;  Milwaukee,  178  5/x  ;  Erie,  47  1/8; 
Reading,  102  7/8;  Canadian  Pacific,  152  1/8;  Illinois  Cen- 
tral, 169  ./.  ;  Louisville,  143  1/8  ;  Central,  198  ./.  ;  Union 
Pacific,  128  1/2.   


MEXIQUE 

Les  Recettes  des  douanes  en  1904-1905.  —  Dans  son 
numéro  du  20  juin,  le  dernier  qui  nous  soit  parvenu,  notre 
confrère  le  Mexique  publie  les  prévisions  suivantes  sur  les 
recettes  douanières  de  l'exercice  1904-1905  : 

L'exercice  fiscal  1904-1905  touche  à  sa  fin.  Comme  nous 
l'avons  prévu  plusieurs  fois,  ses  résultats,  au  point  de  vue 
des  recettes,  dépasseront  de  beaucoup  les  évaluations  budgé- 
taires. C'est  ainsi  que  les  droits  sur  le  commerce  extérieur 
excéderont,  sans  doute,  40.000.000  de  piastres,  chiffre  absolu- 
ment sans  précédent.  Jusqu'au  31  mai,  le  montant  de  ces 
recettes  s'est  élevé  à  37.000.000  de  piastres.  Or,  il  est  certain 
que  les  recettes  pesçues  en  juin,  pour  ce  chapitre,  dépasse- 
ront trois  millions. 

Au  minimum,  l'excédent  sur  l'année  dernière  sera  de 
4  millions  de  piastres. 

Les  neuf  premiers  mois  de  l'exercice  fiscal.  —  Nous 
avons  reproduit  dans  le  n»  705  de  l'Economiste  Européen  le 
tableau  des  exportations  et  importations  du  Mexique  pendant 
les  neuf  premiers  mois  de  l'exercice  fiscal  courant.  Notre 
confrère  le  Mexique  commente  comme  suit  ces  chiffres  : 

Comparé  au  tableau  de  l'époque  correspondante  anté- 
rieure, la  diminution  des  exportations  est  de  9.194.613 
piastres.  Elle  est  due  à  la  suppression  d'un  des  principaux 
articles  d'exportation  du  Mexique,  la  piastre.  Passer  d'une 
année  à  l'autre,  en  un  seul  chapitre,  de  15.308.275  piastres 
à  650.880  piastres,  c'est  dur.  En  même  temps,  les  exporta- 
tions de  café,  de  henoquen,  de  bois  fins  et  de  bétail  fléchis- 
saient quelque  peu.  Heureusement,  les  exportations  d'or  ont 
passé  de  8.089.343  piastres  à  10.184.581  piastres  et  celles  de 
cuivre  do  16.955.758  piastres  à  31.388.434  piastres. 

Evidemment  les  mines  d'or  et  de  cuivre  sont  appelées  à 
combler  le  vide  que  causera,  sans  doute,  dans  l'économie  du 
pays,  le  ralentissement  de  la  production  de  l'argent. 

Malgré  tout,  la  balance  du  commerce  a  été  encore  en  faveur 
du  Mexique  : 

Piastres 

Importations  pendant  les  9  premiers  mois   131. 73'». 992 

Exportations  pendant  les  9  premiers  mois   149.211.897 
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L'excédent  des  exportations  sur  les  importations  a  été .  de 
de  17.486.904  piastres,  au  lieu  des  27.800.918  p.  pendant  la 
période  correspondante  antérieure.  En  gomme,  c'est  se  tirer 
à  bon  compte  du  passage  d'un  régime  à  l'autre. 

Au  tableau  des  importations,  les  augmentations  à  noter 
sont  en  faveur  des  pays  suivants  : 

Piastres 

Etats-Unis,  augmentation  do   3.792.465 

France,  augmentation  de   •  •    1. (»•>•>. 514 

Espagne,  augmentation  de   4G4 . 109 

Allemagne,  augmentation  de..'    270.279 

Angleterre,  augmentation  de   202.632 

Les  importations  de  Belgique  ont  diminué  de  706. C71 
piastres. 

Les  importations  an  "Mexique  se  fout  de  plus  en  plus  par 
les  ports.  Pendant  1rs  deux  périodes  comparées,  elles  se  sont 
ainsi  distribuées  : 

Î90MS05  1903-1904 
(Piastres) 

Ports  du  Golfe  du  Mexique   39.888.052  34.706.116 

Ports  du  Pacifique   3.016.756  2.825.076 

Frontière  du  nord   20 . 1 1 4 . 038    10.870.1  KW 

Frontière  du  sud   101.030  107.367 


ASIE 


PERSE 

Le  Commerce  extérieur.  —  M.  Saugon,  vice-consul  de 
France  à  Téhéran,  vient  de  publier  un  rapport  très  complet 
sur  le  commerce  extérieur  de  la  Perse. 

«  Le  commerce  général  de  l'Empire  persan  pendant  l'année 
Tavichqan-U,  qui  correspond  à  l'année  1321  de  l'hégire,  et  va 
du  31  mars  1903  au  20  mars  1904,  y  lisons-nous,  s'est  élevé  à 
un  total  de  039.810.662  krans.  Ce  chiffre  se  décompose  en 
importations,  385.036.158  krans  (le  kran  vaut  environ 42  cen- 
times et  le  batman  équivaut  à  2  kilog.  940),  et  en  exporta- 
tions 254.774.504  krans. 

Le  commerce  général  de  l'année  précédente  Bars-Il  avait 
été  de  452.718.658  krans,  d'où  une  augmentation,  pour  la  pé- 
riode dont  nous  nous  occupons,  de  180.092.004  krans,  soit 
de39  1/2  0/0.  '  •     r  ■ 

Les  importations  pour  l'année  Bars-Il  n  avaient  ete  que  de 
273  384  934  krans,  d'où  une  différence  en  plus  pour  l'année 
Tavichqan-U  de  111.651.224  krans,  soit  de  20  1/2  0/0,  et  les 
exportations  que  de  186.333.724  krans,  d'où  une  augmentation 
de  19  0/0,  soit  68.440.  /80  pour  l'année  Tavichqan-Il. 

Bien  que  lo  commerce  général  de  l'année  Tavichqan-Il  pré- 
sente une  notable  augmentation  sur  celui  de  l'année  Bars-Il, 
cela  ne  veut  pas  dire  que  la  situation  économique  de  la  Perse 
aille  en  s'améliorant,  bien  au  contraire.  Depuis  de  longues 
années  déjà,  le  chiffre  des  exportations  est  de  beaucoup  infé- 
rieur" à  celui  des  importations,  et  encore,  cette  fois-ci,  nous 
constatons  que  la  Perse  a  importé  pour  130.261.654  krans  de 
plus  qu'elle  n'a  exporté.  _ 

L<  \dministration  des  Douanes,  cependant,  u  a  pas  1  air  de 
s'en  préoccuper.  Dans  ses  statistiques  douanières,  elle  fait  un 
grand  éloge  de  sa  gestion  en  faisant  ressortir  le  chiffre  élevé 
du  commerce  de  l'année  Tavichqan-U,  et  elle  semble  croire 
que  c'est  aux  nouvelles  taxes  douanières  qu'est  dû  le  relève- 
ment du  trafic.  U  y  a  là  une  erreur  assez  grave  :  la  nouvelle 
législation  douanière  n'est  entrée  en  vigueur  que  le  14  fé- 
vrier 1903,  c'est-à-dire  une  vingtaine  de  jours  seulement  avant 
le  début  de  l'année  Tavichqan-Il.  Les  négociants  importa- 
teurs n'ont  été  prévenus  qu'à  la  dernière  minute  de  ce  nouvel 
état  de  choses;  mais  déjà,  depuis  quelque  temps,  ils  se  dou- 
taient de  ce  qui  allait  arriver  ;  ils  prévoyaient,  comme  cela  a 
eu  lieu,  des  taxes  plus  onéreuses  qu'auparavant,  et  beaucoup 
d'entre  eux  avaient  fait  des  commandes  plus  fortes  que  les 
années  pfécédéûtes,  espérant  les  recevoir  avant  l'entrée  en 
vigueur  du  nouveau  régime,  éviter  ainsi  l'élévation  de  prix  de 
leurs  marchandises  et  réaliser  un  bénéfice  considérable.  Mais 
presque  tous  ont  été  déçus  ;  les  transports  sont  très  lents  dans 
ce  paye;  aucun  délai  ne  leur  fut  donné  pour  les  laisser  se 
retourner  ;  du  jour  au  lendemain  la  douane  perçut  les  nou- 
veaux droits. 


A  l'heure  actuelle  (décembre  1904),  la  situation  commer- 
ciale est  très  pénible,  les  affaires  vont  ma)  et  la  douane  est  en 
déficit  d'une  grosso  somme,  comparativement  aux  encaisse- 
ments de  l'année  Tavichqan-Il.  Les  négociants,  qui  ont  vu  ce 
que  valait  le  nouveau  régime,  s'abstiennent  et  font  venir  le 
strict  nécessaire  à  la  consommation. 

Voici  un  tableau  des  importations  par  pays  : 

Importations  générales 
Année  Année 
Noms  1902-03         1903-04  Différence 

des  pays  Bars-Il     Tavichqan-Il      en  190309 

(En  krans) 

Allemagne   2.903. 580  5.944.810  +  3.041.230 

Autriche   10.806.978  12.075.765  +  1.268.587 

Empire  Britannique.  101.350.695  128.401.253  +27.050.558 

Belgique   492.747  1.402.981  +  910.174 

France   17.775.347  21.956.156  +  4.180.809 

Italie   186.629  2.747.279  +  2.560.650 

Afghanistan   5.122.344  6.426.058  +  1.303.714 

Etats-Unis   281.641  6.401.071  +  6.119.430 

Turquie   8.873.115  10.440.113  +  1.566.998 

Russie   119.929.274  184.732.373  +64.603.099 

Chine   2.076.262  1.966.891  —  109.371 

Japon   42.675  209.611  +  166.936 

Egypte   3.238  97.882  +      94  644 

Suisse   303.898  46.135  —  267.763 

Suède   244.855  241.250  —  3.605 

Pays-Bas..'.            j  2  U0  025  589.435)  iqi  .ox 

Indes  Néerland...  \  1.356.4051  19l>18° 

Grèce  et  divers   855.631  750  —  854.381 

Total   273.384.934   385.036.158  +111.651-. 224 

La  différence  en  faveur  de  l'année  Tavichqan-U  dont  nous 
nous  occupons  est  donc,  comme  nous  l'avons  dit  plus  haut, 
de  111.651.224  krans.  Tous  les  pays  importateurs,  sauf  la 
Chine,  la  Suisse,  la  Suède  et  les  Pays-Bas,  ont  vu  leurs  ventes 
en  Perse  s'accroître. 

Les  exportations  ont  été  les  suivantes  : 

Année  Année 
Noms  1902-03         1903-04  Différencia 

des  pays  Bars-Il     Tavichqan-U     en  1903-04 

(En  krans) 

Russie   121.382.895  155.512.359  +34.129.464 

Empire  Britannique.  18.395.061  21.113.178  +  2.718.117 

Turquie   19.831  386  35.754.187  +15.922.801 

Chine   9.080.155  10.709.350  +  1.629.195 

Japon   420  »  —  420 

France   9.201.655  19.080.430  +  9.878.775 

EfflVPte...   1.283.498  2.174.325  +  890.827 

Afghanistan   2.586.548  3.805.782  +  1.219.234 

Etats-Unis   1.070.939  620.906  —  450.033 

Allemagne   124.128  178.680  +  54.552 

Italie..!.....   3.363.448  5.267.471  +  1.904.023 

Belgique  et  divers.  13  591  557.836  +  544.245 

Totaux  .........    186 . 333 . 724   254.774.504  +68.440.783 

En  comparant  les  tableaux  des  importations  et  des  expor- 
tations pour  l'année  Tavichqan-II,  on  remarque  que,  durant 
cette  période,  les  transactions  commerciales  de  la  Perse  avec 
les  pays  étrangers  ont  dépassé,  dans  les  deux  sens  et  dans 
des  proportions  très  élevées,  celles  do  l'année  précédente. 
Les  importations  ont  augmenté  de  41  0/0  et  les  exportations 
de  37  0/0. 

L'Autriche,  qui  importe  pour  plus  de  12.000.000  de  krans 
de  marchandises  en  Perse,  n'a  pas  acheté  le  moindre  article 
à  ce  dernier  pays. 

La  Russie  n'a  qu'une  différence  de  29.000.000  de  krans  entre 
ses  importations  et  ses  exportations  et  cela  en  faveur  des 
ventes  qu'elle  fait  à  la  Perse. 

L'Empire  britannique  est  la  puissance  qui  a  le  plus  grand 
écart  entre  ses  ventes  et  ses  achats  à  la  Perse  :  il  lui  fournit 
pour  plus  de  128.o00.0tX3  de  krans  de  marchandises  et  ne  lui 
en  achète  que  pour  21.000.000  environ. 

L'Italie  et  la  Turquie  sont  les  seuls  pays  qui  achètent  plus 
à  la  Perse  qu'ils  ne  lui  vendent.  Pour  les  autres  fournisseurs 
de  la  Perse,  les  importations  et  les  exportations  se  balancent 
à  peu  près  avec,  en  général,  une  légère  dilférence  en  faveur 
des  importations. 
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Les  Mines  de  Diamants  dans  la  Rhodesia 


Notre  confrère  de  Bulawayo,  le  IMlawaijo  Chroniclc,  dans 
son  numéro  du  10  juin  dernier,  parlant  de  la  couche  de 
«  banket  »  aurifère  découverte  récemment  à  Bulawayo  et  qui 
avait  produit  dans  Le  pays  une  grande  sensation,  dit  qu'il 
s'agit  simplement  d'un  filon  de  quartz  même  assez  pauvre. 
Par  contre,  il  s'exprime  ainsi  sur  les  découvertes  de  diamants 
dans  le  district  de  Gwelo,  dont  on  s'est  entretenu  il  y  a  quel- 
ques semaines  : 

•<  Une  aire  diamantifère  de  près  de  45  milles  carrés  a  été 
reconnue  dans  la  forêt  de  Somabula,  à  14  milles  au  sud  de 
Gwelo  et  sur  le  chemin  de  fer.  Un  grand  nombre  de  puits 
d'exploration  ont  été  creusés  dans  cette  aire,  qui  contient  un 
dépôt  d'alluvion  dont  l'épaisseur  atteint  jusqu'à  25  pieds  ;  de 
tous  les  puits  dont  le  dépôt  de  gravier  a  été  lavé,  on  a,  sans 
exception,  retiré  des  diamants.  On  procède  maintenant  à  des 
recherches  méthodiques  pour  arriver  à  la  cheminée,  autre- 
ment dit  à  la  source.  Tout  indique  que  l'on  n'en  est  plus  éloi- 
gné. Les  dernières  trouvailles  ont  été  faites  à  environ  1.000 
yards  de  la  ligne  du  partage  des  eaux,  et  comme  il  n'y  a  au- 
cune indication  diamantifère  sur  le  versant  du  Limpopo,  les 
recherches  se  trouvent  ainsi  concentrées  dans  le  rayon  des 
dernières  trouvailles,  où  l'on  a  certainement  les  plus  grandes 
chances  de  découvrir  la  source  des  diamants.  On  croit  que 
toute  l'aire  est  diamantifère,  mais  on  ne  sera  fixé  sur  ce 
point  que  lorsqu'elle  aura  été  prospectée  sur  une  plus  grande 
étendue.  Jusqu'ici  on  a  a  trouvé  un  grand  nombre  de  dia- 
mants, dont  plusieurs  de  belle  qualité  et  de  belles  dimen- 
sions ;  on  a  trouvé'  aussi  bon  nombre  de  saphirs,  d'alexau- 
drites,  de  chrysobéryls,  d'améthystes  orientales,  d'améthys- 
tes, sans  compter  des  grenats  de  toutes  sortes  et  de  toutes 
couleurs.  On  a  aussi  rencontré  le  carbone  naturel  connu  sous 
le  nom  d'ilménite  de  Kimberley.  Enfin,  les  concentrés  con- 
tiennent une  forte  proportion  d'enstatite  !  silicate  de  magné- 
sie) qui,  dans  l'opinion  des  experts,  est  une  variété  de  l'oli- 
vine  [ehrysolite)  de  Kimberley.  En  résumé,  tout  prouve  que 
la  source  des  diamants  ne  peut  être  loin,  et  l'on  continue  avec 
activité  les  travaux  de  prospection.  » 


Jumpers  Gold  Mine 


La  Jumpers  Gold  Mine  a  déclaré  le  19  courant,  pour  la 
première  fois  depuis  1899,  un  dividende  de  20  0/0  (n°.15), 
soit  4  shillings  par  action,  qui  sera  payé  à  tous  les  action- 
naires enregistrés  à  la  date  du  31  juillet.  Les  dividendes 
répartis  par  cette  Compagnie  depuis  sa  création  s'établissent 
ainsi  : 


Avant  la  guerre 


Dates 

/o 

Montant 

Liv.  st. 

1887.... 

2.100 

1889 

20 

9,'iOO 

1893.... 

25 

25.000 

1894.... 

55 

55.000 

Isa-, 

25 

25.000 

1896.... 

30 

30.000 

189; .... 

25 

25.000 

1898.... 

115 

115.000 

1899. . . . 

25 

25.000 

325 

311.500 

Apn' 
Dates 

1905.... 


la  guerre 

%  Montant 

Liv.  st. 
20  20.000 


20 


20.CO0 


Depuis  sa  fondation,  la  Jumpers  Gold  a  donc  réparti  à 
ses  actionnaires  331.500  liv.  st.,  qui  représentent  345  0/0  de 
son  capital,  qui  était  de  42.000  liv.  st.  en  1887,  et  qui  a  été 
porté  successivement  à  47.000  liv.  st.  en  1889,  et  à  100.000 
livres  sterling  en  1890. 


RAND  MINES 


Ainsi  que  l'avait  laissé  entendre  le  président  de  cette  Com- 
pagnie, M.  Reyersbach,  à  l'assemblée  générale  des  action- 
naires.' du  22  mai'-;  dernier,  la  Qlen  Deep  el  la  Sonna  l)aaL>, 
qui  comptent  parmi  les  filiales  de  la  Rand  Mines,  vienneni 
de  déclarer,  la  première  un  dividende  (n°  2  de  10  0  0  on 
2  sh.  par  action,  et  la  seconde  un  dividende  (n°  2  de  15  0/0 
ou  3  sh.  Depuis  leur  création,  ces  deux  Compagnies  ont 
réparti  les  sommes  suivantes  : 

Gîen  Deep:  En  1899,  10  0/0,  soit  00.000  liv.  st.:  en  1905* 
10  O/0,  soit  60.000  liv.  st.  Au  total  120.000  livres  sterling. 

Nourse  Deep:  En  1899,  10  0/0,  soit  45.000  liv.  st.  ;  en  1905, 
15  0/0,  soit  67.500  liv.  st.  ;  ensemble  112.500  livres  sterling. 

En  tenant  compte  de  ces  deux  déclaration»,  on  peut  établir 
comme  suit  les  sommes  encaissées  ou  à  encaisser  par  la 
Rand  Mines  depuis  l'assemblée  générale  du  22  mars  : 

Sommes 
Nombre  encaissées 
Noms  d'actions  ou 

des  Compagnies        Dividende     possédées    à  encaisser 

par  la         par  la 
Rand  Mines  Rand  Mines 
—  —  —      (Livres  sterl.) 

Crown  Deep   30  0/0         202.860  60.858 

Ferreira  Deep   12  1/2  0/0   454.283  58.785 

Geldenhuis  Deep   30  0/0         122.588  36.776 

Glen  Deep   10  0/0         251.520  25.152 

Nourse  Deep   15  0/0         287.413  43.111 

Rose  Deep   15  0/0         154.232  23.134 

Robinson  Centr.  Deep      15  0/0  69.464  10.419 

Village  Main  Reef. .. .       20  0/0  52.199  10.439 

Le  montant  des  dividendes  ci-dessus  détaillés  atteint  le 
total  de  266.674  livres  sterling. 


Les  filiales  de  la  Consolidated  Goldfields 


Dans  sa  «  Revue  Hebdomadaire  du  Marché  des  Mines 
d'or  de  Londres  »,  du  20  juillet,  l'Economiste  Européen  a 
annoncé  que  la  Simmer  and  Jack  East  venait  de  mettre  en 
marche  50  pilons.  A  celte  occasion,  le  Stalist,  do  Londres, 
se  fait  écrire  de  Johannesburg  que  des  remaniements  de 
terrains  sont  à  prévoir  parmi  les  filiales  de  la  Goldfields.  La 
South  Geldenhuis  Deep  pourrait  fusionner  avec  la  Rand 
Victoria  Mines,  et  en  même  temps  la  Rand  Victoria  East, 
la  South  Rose  Deep  et  la  Simmer  East  seraient  réunies  en 
une  seule  Compagnie.  Ces  détails  n'ont,  il  est  vrai,  rien 
d'officiel,  mais  le  correspondant  du  Statist  estime  qu'en 
raison  des  nouvelles  théories  sur  l'exploitation  en  commun 
des  mines  de  deep-lcvel  et  sur  la  mise  en  service  de  puis- 
santes batteries,  ce  qui  se  dit  rentre  dans  la  catégorie  des 
choses  probables. 


IVTin.es  d'Or»  Australiennes 


Production  d'or  dans  la  Colonie  de  Victoria.  —  La 

production  s'est  élevée,  pour  le  premier  semestre  1905,  à 
364.719  onces. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  27  juillet  1905. 
En  raison  des  allégements  auxquels  il  avail  été  procédé  à 
l'avance,  la  liquidation  de  fin  juillet  s'est  effectuée  mardi 
facilement.  Comme  reports,  on  a  fait  4  à  5  0,0  sur  la  Gold- 
fields, la  Rand  Mines,  VEast  Rand;  4  1/2  à  5  1/2  sur  la 
Randfontein,  la  Modderfontcin.  la  Transvaal  Land  ;  3  à  5  0/0 
sur  la  Barnato  et  la  Johannesburg  Dtvcslment  :  5  1  2 
à  6  1/2  0/0  sur  les  autres  valeurs  transvaaliennes.  Sur  les 
valeurs  rhodésiennes  et  à  part  la  Chartercd,  qui  a  coté  3/4 
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à  11/2  denier,  on  a  l'ait  entre  5  1/2  et  6  1/2  0/0.  De 
Beers,  2  1/2  à  3  1/2  0/0. 

Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  1  7/8,  clôture  à  1  13/10.  La  production 
d'or  de  juin  de  la  Rhodésic,  qui  s'est  élevée  à  35.250  onces, 
est  la  plus  élevée  obtenue  jusqu'à  ce  jour.  Cependant,  les 
rapports  des  Compagnies  lionsoi;  Norlh  Bonsor,  Surprise, 
Dunraven,  qui  viennent  d'être  publiés,  ne  sont  pas  très  satis- 
faisants. 

La  Transvaal  Goldfields  clôture  à  2  3/10.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  3  1/)G,  contre  2  3/10. 
Consolidated  Goldfields,  G  5/10,  au  lieu  de  6  1/4. 

La  Rand  Mines  est  à  9  1/4;  elle  restait  à  9  1/4  jeudi 
dernier. 

Le  Coronalion  Syndicate,  qui  finissait  à  2  1/2,  se  retrouve 
à  2  3/8.  Ce  syndicat  a  étendu  le  cercle  de  ses  opérations. 
Il  est  intéressé  maintenant  dans  des  affaires  d'étain  du  dis- 
trict do  Busbveld,  d'huile  minérale  dans  la  Colonie  du  Cap, 
et  dans  des  entreprises  pour  la  recherche  de  gisements  auri- 
fères à  Madagascar. 

La  Witwatersrand  Township  est  à 6 1/2;  African  andEuro- 
pean  Investment  Company,  recherchée  à  1  9/10.  Swazieland 
Corporation,  1 1/4.  Vereeniging  Estâtes,  1  7/16. 

District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand,  qui  clô- 
turait à  7  1/16,  reste  au  dernier  moment  à  7  1/2;  Angelo, 
5  3/4  ;  New  Cornet,  2  1/4  ;  Van  Rgn,  3  1/2. 

La  City  and  Suburban  reste  à  5  3/8  ;  Jubilee,  2  7/8. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  3  3/10.  Driefontein,  4  ./., 
au  lieu  de  4  ./.  ;  Village,  5  1/8;  nous  la  laissions  à  5  1/8. 
Jumpers,l  3/4;  cette  Compagnie  vient  de  déclarer  un  divi- 
dende de  20  0/0,  soit  4  shillings  par  action;  Modderfontein, 
9  1/16. 

La  Ferreira  est  à  20  . /.,  contre  19  3/4.  La  Meyer  and 
Charlton  cote  5  ./.;  Riet/ontein,  1  15/16;  Treasury,  3  1/4. 

La  New  Primrose  est  à  2  5/8.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  4  1/8.  La  Ginsberg  est  à  1  7/8.  La  May  Consoli- 
dated cote  3  5/8. 

La  Glencaim 'reste  à  1  ./...Crown  Reef,  13  1/4,  au  lieu 
de  13  1/4;  Randfontein,  2  7/16;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  9  1/4. 

h'East  Rand  Mining  Estâtes  est  demandée  à  3  7/8  au  lieu 
de  3  7/8. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  4  7/8  contre  4  7/8. 
La  Xew  Heriot  est  à  4  ./.  ;  Wolhuter,  2  13/16. 

La  Henry  Nourse  reste  à  7  1/4.  La  Wemmer  est  à  6  1/8. 
La  Robinson  Randfontein  est  à  1  5/16. 

#**  Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  14  3/4,  s'échange  à  ce  cours. 
La  Bonanza  est  à  15/16. 
La  Cinderella  Deep  clôture  à  2  1/2. 
La  Nigel  Deep  est  à  11/16. 

~L'Angeio  Deep  finit  à  1  13/10;  Glen  Deep,  3  15/10;  Ferreira 
Deep,  5  5/8  ;   Robinson   Deep,  5  3/8  ;  Langlaagte  Deep, 

2  5/8;  Brakpan.  2  1/8. 

La  Nourse  Deep  reste  à  4  1/8.  Roodepoort  Central  Deep, 
1  7/16;  Rose  Deep,  6  3/4. 
La  Village  Deep  est  à  4  3/4. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  9/10.  Jumpers 
Deep,  3  5/8;  Rand  Victoria,  à  2  1/8. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  5  ./...  South  Gel- 
denhuis Deep,  2  1/2. 

La  Simmer  and  Jack  East  est  à  2  .  / . . . 

#*#  Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 
land  Agency  clôture  à  3/4;  Rhodesia  Goldfields,  2. 

La  Van  Dyk  Proprie  tary,  qui  finissait  à  2  5/10,  s'inscrit 
à  ce  cours.  Rand  Collieries,  2  3/8. 

La  Transvaal  and  Delagoa  Bay  Investment  s'échange  à 

3  1/4.  Transvaal  Proprictary,  S  ï 

La  l'remier  Diamond  reste  à  13  3/4,  au  lieu  de  13  3/8. 
On  ne  parait  pas  se  préoccuper  des  conséquences  financières 
que  peut  entraîner  la  rupture  du  barrage  annoncée  la  semaine 
dernière. 

La   Great   Easlern  Collieries  finit  à  1/2.  South  African 
lireweries,  2  9/10. 

Londres,  27  juillet  1905,  5  h.  30  soir. 

(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  tendance  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 

Paris,  le  27  juillet  1905. 

Le  marché  sud-africain  a  été  calme  ci  lle  semaine,  tout  en 
affichant  de  meilleures  dispositions  que  précédemment.  Il  est 
à  croire  que  rien  de  bien  nouveau  ne  se  passera  d'ici  notre 
liquidation  de  lin  juillet,  qui  commence  demain  par  la  réponse 
des  primes.  On  laisse  entendre  que  la  production  de  juillet 
sera  supérieure  à  celle  de  mai,  qui  a  été  la  plus  importante 
obtenue  jusqu'ici. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  158  fr.  ..,  contre  154  50. 
D'après  le  Statist  de  Londres,  des  remaniements  de  terrains 
sont  à  prévoir  dans  les  filiales  de  cette  Société.  East  Rand 
clôture  à  187  fr.  50,  au  lieu  de  185  50  ;  Chartered,  47  fr.  50. 
Rand  Mines,  231  fr.  50;  elle  clôturait,  la  semaine  dernière, 
à  229  fr.  50. 

Le  Champ  d'Or  est  à  l<s  fr.  25.  La  Ruffelsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  14  fr.  . . . 

h' Angelo,  que  nous  laissions  à  145  fr.  . .,  reste  à  ce  cours  ; 
et  la  Driefontein  cote  103  fr.  50,  au  lieu  de  105  fr. 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  501  ..,  finit  à  505  ... 
Le  dividende  de  125  0/0,  soit  de  25  shillings,  déclaré  le 
21  juin,  sera  payé  à  partir  du  4  août.  La  Geduld  se  retrouve 
à  156  fr.  50.  L'action  Goerz  et  C"  clôture  à  71  fr.  . . .  French 
Rand,  52  fr.  75. 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  372  fr.  . . ,  se  retrouve  à 
ce  cours.  Cette  Compagnie  met  en  paiement,  à  partir  du 
4  août,  le  dividende  n°  8  de  30  0/0  ou  6  shillings,  déclaré  le 
2:!  juin  dernier. 

La  Geldenhuis  Estate  finit  à  122  fr.  . . ,  au  lieu  de  122  fr.  50. 
Un  avis  de  cette  Compagnie  informe  les  propriétaires  d'ac- 
tions au  porteur  que  le  dividende  de  35  0/0  (7  shillings  par 
action)  déclaré  le  14  juin,  pourra  être  encaissé  à  partir  du 
1er  août,  contre  remise  du  coupon  n°  22. 

La  General  Mining  se  retrouve  à  76  fr.  75,  recherchée  ainsi. 

La  Geldenhuis  Deep  clôture  â  241  fr.  ..,  sans  changement. 

La  May  Consolidated  est  à  90  fr.  25.  Nous  la  laissions  à 
92  fr.  ...  La  Kleinfontein  cote  49  fr.  . .. 

La  Lancaster  se  retrouve  à  30  fr.  75.  Les  frais  par  tonne, 
qui  s'étaient  élevés  à  29  sh.  6  d.,  à  la  suite  d'un  nouveau 
contingent  de  Chinois,  ont  pu  être  abaissés,  en  juin,  à 
27  sh.  6  d.  Langlaagte  Estate,  81  fr.  . .,  contre  82  fr.  ... 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  13  fr.  75.  La  Mozambique 
s'échange  à  27  fr.  75.  New  Primrose,  66  fr.  . .  ;  le  profit  par 
tonne  a  été  de  16  sh.  10  d.  en  juin,  contre  17  sh.  2  d.  en  mai. 

La  New  Goch  est  à  59  fr.  50. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  232  fr.  50,  finit  à  233  fr.  . . . 
Robinson  Deep,  133  fr.  ..,  sans  changement;  le  divi- 
dende de  15  0/0,  déclaré  le  14  juin,  est  mis  en  paiement  de- 
puis le  24  juin  courant,  à  raison  de  3  fr.  58  par  unité.  Robin- 
son Randfontein,  33  fr. . .  ;  Randfontein  Estâtes,  00  fr.  50. 

La  Rose  Deep  s'échange  à  170  fr.  50;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  172  fr.  50.  Cette  Compagnie  met  en  paiement,  à 
partir  du  4  aoiit,  le  dividende  de  15  0/0  ou  3  shillings,  déclaré 
le  23  juin,  contre  remise  du  coupon  n°  8.  La  Roodepoort 
Central  Deep  est  à  35  fr.  . . . 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  131  fr.  50;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  131  fr.  . .. 

La  Wemmer  est  à  150  fr.  50.  La  New  Sleyn  Estate  s'échange 
à  70  fr.  25,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  40  fr.  76  ; 
Transvaal  Consolidated  Land,  79  fr.  25.  Transvaal  Gold- 
fields, 54  fr.  . . . 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  115  fr.  ..,  au  lieu 
de  113  fr.  . . . 

La  l'an  Dyk  se  traite  à  57  fr.  . . . 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knight's)  s'échangent  à  114  fr.  ..,  au  lieu  de  113  fr. 

La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se  traite  à 
50  fr.  . . . 

La  De  Beers,  qui  reslait  à  410  fr.  ..  l'action  ordinaire,  et  à 
456  fr.  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  416  fr.  ..  et  à  455  fr.  50. 

La  Jagersfontein  se  traite  à  190  ..,  comme  jeudi  dernier. 

La  Central  Mining  and  Investment  Corporation  est  à  512 
francs. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bouroarel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presae,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simart,  imp. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


PRINCIP.  CHAPITRES 


3B.9 

o-S  g 

Oï  3 


-  3  B 
z  -  z 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1904 
1905 
1905 


août 


:!1 


2.702 


20  juillet....  2.923 
27  juillet....  2.933 
3  août  I  2.93-î 


1.126! 
1.110 
1.110 
1.110 


4.328 
4.373 
4.311 
4.428 


020 
625 
693 
611 


706 
360 
£93 
(67 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


30  juillet.... 

15  juillet  

22  juillet.... 

31  juillet.... 


833 
901 

9;«i 


32  i 
31" 
326 
312 


1.587  II  606 

1.686  060 

1.623  I  715 

1.650  II  648 


985 
1-151 
1.102 
1.131 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


30  juin. 

30  avril. 

31  mai  . 
30  juin. 


55 


21 

19 
21 
20 


138 
174 
173 
189 


86 
119 
115 
110 


119 
176 
177 
184 


!;ns 
4SI 
472 
479 


75 
79 
68 
86 


59 
66 
64 
71 


72  Û. 

5  o 


19C4 
1905 
1905 
1905 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


4  août 
20  juillet. 
27  juillet 

3  août . . 


853 
957 
951 
922 


732 
750 
75(> 


.  043 

LION 
1.09J 
1.084 


672 
741 
728 
730 


3 

2X 
254 
254 


1904 
1905 
1905 
1905 

1904 
1905 
1905 
1905 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


9  avril. 
11  février., 
li  mars  . . . 

8  ayril  


120 
124 
118 
116 


20 
18 
18 
20 


178 
172 
170 
175 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


9  avril  I  75 

11  février..  .  68 

il  mars  ...  08 

8  avril.  ...  I  60 


'iO 
11 
11 
12 


168 
158 
158 
161 


DATES 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


PRINCIP.  CHAPITRES 


'5%  S 

Z  v  o 


ni 


- 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 

190  4  23  juillet. 
1905  7  juillet. 
1905  15  juillet. 
1905   22  juillet. 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


Î9Û4 
1905 
1905 
1905 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


5  juillet... 
27  juin.  . 

6  juillet  . . . 
13  juillet  


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


30  juillet  . 

15  juillet. 

22  juillet.. 

29  juillet.. 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


30  juillet.... 
15  juillet  . . . 
22  juillet  . . . 
29  juillet  


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


10  juillet. 
20  juin. . 
30  juin.  . 
10  juillet. 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


30  juin 
10  juin 
20  juin. 
30  juin. 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


30  juin. . 
10  juin. . 
20  juin. . 
30  juin.. 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


30  juin. 

30  avril. 

31  mai  . 
30  juin. 


1904 
1905 
1905 
1905 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 

6  juillet. 


28  juin  . 
5  juillet. 


1  21 

34 

379 

99  , 

27 

31 

367 

1  i 

104 

27 

37 

368 

1  '5 

104 

27 

3S 

369 

104  1 

2Ï 
I 


M 

217 

321 

M 

677  1 

162 

317 

42 

M 

181 

328 

673 

i9l 

48 

M 

183 

326 

II 

156 

304 

46 

1 1 

190 

327  I 

621  1 

172 

354 

45 

7 

39 

70 

22 

17 

13 

13 

41 

70 

24 

13 

13 

14 

41 

70 

24 

13 

li 

14 

42 

70 

24 

14 

368 

512  | 

1 

639 

653 

856 

118 

372 

558  1 

1 

581 

579 

701 

102 

372 

560 

1 

577 

577 

700 

97 

372 

562  | 

1 

574 

576 

689 

96 

138 

163 

501 

12 

129 

88 

161 

156 

551 

10 

139 

114 

161 

158 

543 

9 

134 

113 

162 

157 

547 

9 

137 

113 

-3  a. 

«  S 


354 
3J4 
3'/, 
354 


1904   28  juillet.... 

90 

24 

635 

61 

538 

31 

1905    13  juillet.... 

98 

21 

663 

58 

566 

30 

190  5   20  juillet.  . . 

98 

22 

6o0 

53 

563 

9Q 

1905   27  juillet.... 

96 

21 

667 

61 

568 

29 

190  4   30  juin  . 

119 

157 

5 

48 

13  1 

190  5   30  avril 

111 

152 

5 

45 

8  1 

1905   31  mai  

115 

» 

154 

48 

190  5   30  juin  

123 

» 

166 

7 

48 

II 

35 

» 

95 

11 

61 

2 

35 

92 

15 

58 

1 

34 

i 

91 

13 

57 

1 

34 

108 

12 

64 

1 

190  4   30  juin  

2 

1 

129 

90 

32 

14 

654 

190  5   30  avril  

1 

1 

125 

93 

31 

15 

654 

1905   31  mai  

1 

1 

122 

98 

32 

15 

654 

190  5   30  juin  • 

1 

1 

121 

98 

31 

15 

654 

3 

*54 


1  469 

108 

873 

185 

301 

28 

5 

487 

93 

874 

176 

314 

F  4 

5 

520 

89 

9  il 

154 

353 

52 

5 

530 

84 

962 

2C2 

328 

39 

5 

102 

15 

283 

79 

i  119 

23 

5 

114 

15 

285 

79 

1  122 

20 

5 

116 

15 

293 

80 

133 

20 

5 

116 

15 

304 

81 

1  145 

21 

5 

41 

2 

61 

37 

44 

3 

1  5 

42 

2 

66 

37 

45 

3 

1  5 

42 

2 

70 

37 

50 

4 

42 

2 

72 

37 

48 

4 

1  5 

5 

454 
414 
i'Â 


554 

is 

5?4 


IbO 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1904 

9  juillet... 

1  68 

4 

i69 

» 

71 

9 
22 

5 

1905 

1  46 

5 

162 

ni) 

5 

1905 

i  juillet. .. 

1  46 

4 

1  fi  7 

61 

23 

S 

1905 

8  juillet  . . 

1  49 

4 

171 

61 

24 

5 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1904   21  juillet.... 

2. 269 

238 

1.7S9 

463 

513 

372 

1905     6  juillet  ... 

2.439 

161 

2.  il:: 

360 

413 

4'26 

1905    14  juillet.... 

2.430 

158 

2.46S 

402 

409 

429 

1905   21  juillet..  ■  , 

2.456 

|3fi 

2.  ni 

432 

412 

418 

5/, 

5  2 
s  % 
5X 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1904    15  juillet  

22  1 

2 

74 

21 

35 

20 

» 

1905    15  juin  

23  1 

2 

72 

22 

37  ' 

21 

1905    30  iuin  

23 

2 

71 

24 

36 

21 

■ 

1905   15  juillet.  .. 

23  1 

2 

7u 

23 

35 

19 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1904  30  juin  

12 

7 

38 

2 

7 

10 

6 

190  5   30  avril  

11 

9 

3! 

1 

6 

8 

6 

1905   31  mai  

10 

9 

32 

2 

6 

8 

6 

190  5    30  juin   

10 

9 

32 

2 

6 

9 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


190  4   30  juin  

82 

1 

|  229 

57 

126 

17 

190  5   30  avril  

92 

7 

217 

79 

138 

15 

1905   31  mai  

92 

7 

215 

60 

133 

15 

190  5    30  juin  

90 

7 

240 

73 

155 

20 

1904 
1905 
1905 
1905 


30  juillet. 
15  juillet  . 
22  juillet.. 
29  juillet.. 


SUISSE  —  Banques  d'Émission 


lli 

9 

226 

1 

287 

214 

47 

106 

10 

236 

1 

362 

222 

54 

106 

10 

233 

1 

361 

235 

53 

107 

9 

235 

1 

364 

235 

53 

4'/, 
4'/, 

4  y, 


3', 

■s  y* 

3  y, 

3)4 


TOTAUX 


1904  4  août  . 

1905  20  juillet. 
1905  27  juillet. 
1905  3  août  .. 


9. 815,2. 955 
10.396  2.894 
10. 47812.902 


16.124 

5.538 

6.014 

1 

528i 

17-005 

o  606 

5.979 

1 

5X8 

16.947 

5.744 

6.0Î9 

1 

3sh| 

17.147 

5.682 

6  137 

1 

587i 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899   31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

1900   31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15.906 

9.505 

8.514 

4.171 

» 

1901    31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10. 580 

8.172 

4.827 

1902   31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.178 

» 

1903   31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

» 

1904  31  décembre . 

9.811 

2-753 

17. 3 49 

9.524 

7.466 

4  144 

:> 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


28  juin 

5  juill. 

12juill. 

19juill. 

26juill. 

2  août 

48 

03 

48 

48 

U2 

48 

01 

47 

98 

47  99 

Anvers  

100 

25 

100 

26 

100 

25 

100 

25 

100 

23 

100  18 

124 

75 

124 

75 

124 

50 

120 

50 

120 

120  50 

32 

30 

32 

15 

32 

35 

32 

60 

32 

40 

32  50 

81 

40 

81 

35 

81 

35 

81 

35 

81 

35 

81  35 

100 

22 

100 

22 

100 

19 

100 

21 

100 

18 

100  15 

100 

37 

100 

37 

100 

33 

100 

36 

100 

31 

100  36 

22 

80 

22 

83 

22 

85 

22 

83 

22 

83 

22  XI 

81 

38 

y,\ 

38 

81 

35 

81 

37 

81 

35 

81  38 

99 

81 

99 

96 

99 

98 

100 

100 

lui!  .. 

100 

20 

100 

16 

100 

19 

KO 

13 

100 

iô 

100  .. 

585 

584 
25 

381 

:,5 

581 

580 

577  .. 

25 

30 

30 

28 

25 

27 

25 

27 

25  27 

32 

22 

31 

97 

32 

27 

32 

23 

32 

32 

32  17 

99 

85 

99 

83 

100 

100 

99 

97 

100  .. 

Saint-Péternbouro  . 

37 

45 

37 

45 

37 

43 

37 

i5 

37 

(5 

37  43 

Vienne  (a  vue)  .... 

95 

67 

95 

63 

95 

62 

95 

57j 

95 

55 

95  51 

(à  3  mois). . . . 

95 

72 

95 

in 

95 

6î 

95 

95 

61 

95  56 

CHANGE  DE  PARIS:  Cours  moyens  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  Irois  mois 


Amsterdam. . 
Allemagne. . . 
Vienne-Tr.  . . 

Espagne  

—  verseni. 
Lisb. -Porto  . . 
St-Pétersb.  . . 


papier  coo.-l 


Valeurs 

Londres  . . . 


a  vue 


Chèque 


Belgique  . 

Italie   — 

Suisse   — 

New- York. . . .  — 

Matières  d'or  el  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.) . . . 
Argent  id.   (le  kil.) . . . 


Couronnes  de  Suéde 


Plus 


6  juill. 

ISjuill. 

20  juill: 

27juill. 

3  ao  .'it 

4  % 

200 

205  8" 

205  87 

■ 

Oflf.  1  •> 

11  '  \i 

4  % 

121  30 

lJl  30 

121  36 

121  56 

4  % 

103  37 

103  37 

103  50 

103  "50 

1UJ  ou 

4  % 

373  50 

378  50 

3:8  50 

377  50 

378 

4  % 

507  . 

508  .. 

510  .. 

510  .. 

512  .. 

4  "A 

£X>£.  • 

• . 

262  . 

262  . 

moins 

2  %  % 

25  115 

25  123 

25  12 

25  115 

25  13 

3  % 

25  135 

25  io 

25  U 

25  135 

25  15 

0  2Kp 

0  25p. 

0  29p 

0  22p 

0  19p 

5  % 

0  06p 

pair 

pair 

0  C6pr 

pair 

3  Vi  % 

0  25p 

0  2op 

0  22p 

0  12p 

0  03p 

*  96 

513  50 

515  50 

516  .. 

515  25 

51ti  .. 

au  pair 

3437  » 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

218  89 

99  . 

100  .. 

\99  50 

99  . 

100  .. 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

16-)  ... 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

e  :  900"') 

40  . 

40  . 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeurs 

en  francs  au 

change  du  jour 

6  juill. 

13juill. 

20juill. 

27juill. 

3  aoit 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1  227 

1  227 

1  227 

1  227 

1  227 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25  22 

25  125 

25  125 

25  125 

25  115 

25  125 

Aut. -Hongrie  cour,  or) 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

Belgique  (franc  or)... 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .- 

Espagne  (peset.  pap.). 

1  » 

0  75 

0  75 

0  75 

0  75 

0  75 

Grèce  (drachme  pap.j. 

1  » 

0  80 

0  80 

0  83 

0  83 

0  83 

Hollande  (fl.  or)  

2  083 

2  08 

2  08 

2  08 

2  08 

2  08 

Italie  (lira)  

1  » 

1  ... 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

Portugal  unilreis  pap.) 

5  60 

5  12 

5  13 

5  15 

5  15 

5  17 

Roumanie  (leu  or)... 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Russie  (rouble  or)  

2  67 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

Suisse  (franc  or)  

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  -. 

1 

Turquie  (liv.  turq.)... 

22  78 

22  83 

22  85 

22  83 

22  83 

22  83 

Pays 

Extra-Européens 

États-Unis  (doll.  or).. 

5  18 

5  15 

5  15 

5  16 

5  15 

5  16 

Mexique  piastre  arg.i 

2  58 

2  41 

2  44 

2  43 

2  43 

2  43 

Répuo.Arg.(peso  pap.) 

5  » 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

Chili  (peso  or)  

1  89 

1  68 

1  71 

1  66 

1  66 

1  66 

Brésil  milreis  papier) 

2  84 

1  72 

1  76 

1  77 

1  78 

1  80 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

2  58 

2  55 

2  55 

2  55 

2  55 

2  55 

ChineiShanjhaiKtaëlarg.) 

7  47 

3  i$4 

3  3». 

3  33 

3  33 

3  33 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  3  août  1905 

ÎOO  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 


ÎOO  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 

en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  55 

En  Angleterre   100  2* 

En  Aul riche-Hongrie  ...  100  43 

En  Belgique   100  19 

En  Espagne   132  27 

En  Grèce   120  50 

En  Hollande   100  06 

En  Italie   100  .. 

En  Portugal   108  32 

En  Roumanie   100  36 

En  Russie   100  77 

En  Suisse   100  03 

En  Turquie   99  79 

Aux  Etals-Unis   100  29 

Au  Mexique   106  17 

En  RêpuU.  Argentine  ..  227  25 

Au  Chili   113  97 

Au  Brésil   157  77 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   101  17 

En  Chine   224  32 


Billets  Allemands   99  45 

—  Anglais   99  72 

Austro-Hongrois.  99  55 

—  Belges   99  81 

—  Espagnols   75  60 

—  Grecs   82  98 

—  Hollandais   99  94 


Italiens 


100 


Portugais   92  34 

Roumains   99  64 

Russes   99  23 

Suisses   99  97 


—    Turcs...   100  21 


Pièces  des  Etats-Unis . 


•  99  71 


du  Mexique   94  *8 

Billets  de  la  Be'p.  Argent.  44  .. 

—  du  Chili   87  83 

—  du  Brésil   63  38 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japo?i   98  83 

—  de  la  Chine   41  57 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  3  août  1905. 
La  cote  des  changes  s'est  un  peu  rafle  ri  nie  cette  semaine, 
et  la  plupart  des  devises  étrangères  ont  subi   une  légère 
haussé. 

Le  papier  sur  la  Hollande  gagne  18  centimes;  le  change 
allemand,  après  une  hausse  do  C  centimes,  revient  en  clôture 
à  son  cours  de  jeudi  dernier. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


Ml 


La  couronne  autrichienne  reste  stationnaire  ;  le  versement 
sur  Madrid  s'affermit  à  37K,  sans  subir  de  grandes  variations 
depuis  quelques  semaines.  Le  Lisbonne  s'améliore  un  peu 
à  512. 

Le  rouble  à  trois  mois  est  immobile  ;  le  versement  fait 
•203  25,  cours  de  jeudi  dernier. 

Le  chèque  sur  Londres  se  relève  d'un  point  et  demi  ;  au 
cours  actuel,  le  bénéfice  des  importateurs  d'or  est  des  pltts 
minimes;  cependant,  tout  le  métal  disponible  sur  le  marché 
anglais  continue  à  passer  de  ce  côté  du  détroit. 

Le  change  italien  perd  6  centimes  et  revient  au  pair  ;  les 
autres  devises  de  l'Union  latine  progressent  :  le  papier  sur  la 
Belgique  de  3  centimes  et  le  papier  sur  la  Suisse  de  9  centi- 
mes. Le  New-York  linit  en  hausse  de  8/4  de  point. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 


5  juillet 


2/0  5/16 
1/11  13/16 
14..  .. 
1/4  ../•• 
1/10  9/16 
2/7  1/8 
16  15/32 
16  ./• 

121  27 

11/9  178 
21  ./. 


12  juillet   19  juillet  26  juillet 


2/0  5/16 
1/11  13/16 
1/4-  1/32 
1  4  1/32 
1/10  11/16 
2/1  1/8 
16  3/4 
16  5/16 

121  21 
11/9  5/8 
27  5/16 


2/0  5/16 
1/11  1/8 
1/4  •/.. 
1/1  ../.. 
MO  9/16 
2/1  3/4 
16  29/32 
15  7/8 

121  27 

Ï1  9   1  2 
27  1/4 


2/0  5/16 
1/11  15/16 
1/4  1,32 

i/4  ./- 

1/10  5/8 
2/7  3/4 
16  15/16 
15  7/8 

127  27 
77/9  7/8 
27  3/16 


2  août 


2/0  5/16 

2/0  5/16 

1/4  1/32 

1/4  1/32 
1/10  5/8 

2/7  3/4 

17  3/16 

15  25/32 

127  27 

77/9  1/2 
27  1/4 


Yokohama  

Sîngapoure  

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghai  

Rio- Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres — 
Argent  en  barres 

Parmi  les  devises  d'Extrême-Orient,  le  Hong-Kong  et  le 
Shanghaï  sont  restés  immobiles  toute  la  semaine,  ainsi  que' 
le  Yokohama.  Le  Singapoure  seul  marque  un  progrès  de  3/8 
et  dépasse  le  cours  de  2  sh. 

La  roupie,  à  Calcutta,  gagne  1/32;  cette  hausse  avait  déjà 
été  acquise  la  semaine  dernière  à  Bombay.  Le  27  juillet,  la 
Banque  de  Bombay  a  abaissé  le  taux  de  l'escompte  à  3  0/0. 

Le  2  août,  la  Banque  d'Angleterre  a  procédé  à  l'adjudica- 
tion de  70  lakhs  de  roupies  de  traites  et  transferts  du  Con- 
seil de  l'Inde.  Ont  été  adjugées  en  traites  :  4.150.000  Rs.  sur 
Calcutta:  927.000  Es.  sur  Bombay  et  I.I50.000  Es.  sur 
Madras  àl  sh. 4  1/32 et  en  transferts  télégraphiques:  455.000 
Rs.  sur  Calcutta  et  318.000  Rs.  sur  Bombay  à  1  sh.  4  1/16. 

Les  souscripteurs  ont  reçu  22  0/0  dans  les  deux  caté- 
gories. 

Le  change  brésilien  continue  son  mouvement  ascendant  et 
dépasse  le  cours  de  17  pence,  par  une  hausse  de  1/4;  le  Val- 
paraiso, au  contraire,  rétrograde  de  3/32.  La  prime  sur  l'or 
à  Buenos- Ayres  est  figée  à  127  27. 

A  Londres,  le  cours  de  l'or  s'est  abaissé  graduellement 
jusqu'à  77  9  1/2:  ce  sont  toujours  les  exportations  à  desti- 
nation de  la  France  qui  absorbent  tout  le  métal  jaune  dispo- 
nible sur  le  marché.  Les  monnaies  américaines  sont  cotées 
76  4  7/8  l'once,  en  hausse  de  3/8;  les  monnaies  françaises, 
allemandes  et  japonaises,  76/4  1/4. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  20  au  27  juillet,  ont  été  les  suivants  : 

Sorties 


Entrées 
Afrique  du  Sud. .  * 

Australie  

Indes  occidentales. 

La  Plata  

Afrique  occidentale 

Total  


018.000 
112.000 
79.000 
12.000 
7.000 

528.000 


Bombay. 
Madras . 


51.200 
5.500 


Total. 


5(5. 7C0 


Le  marché  de  l'argent-métal  reste  calme,  et  en  clôture  le 
Cours  s'établit  en  hausse  de  1/16. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  ont  été,  du 
20  au  27  juillet,  de  119.824  liv.  st.,  ce  qui  porte  le  total, 
depuis  le  1er  janvier,  à  4.688.535  liv.  st.,  contre  6.450.463 
livres  sterling  pour  la  période  correspondante  de  l'année  der- 
nière. 

Escompte  hors  banque  : 
Places         6  jnffl.    13  juill.  20  juill.  27  juill.   3  août 


Paris  

Londres .... 

Berlin  

New  -  York  I 
(time  money)  \ 


1  3/4 

1  13/16 

2  ./. 


1  3/4 

1  7/8 

2  1/4 


1  3/4 

1  3/4 

2  1/8 


3  1/4      3  1/2      3  1/2 


1  3/4 

1  3/4 

2  1/8 

3  ./.      2  3/4 


1  5/8 

1  13  16 

2  1,8 


Situation  générale  des  Banques  d  émission 

L'encaisse  or  do  la  Banque  île  France  •<  subi  celte  sema  ne 
une  augmentation  de  3. 023.000  francs;  il  est  sorti  par  les 
guichets  6.170.000  fr.  à  Paris  et  2.057.000  fr.  dans  les  suc- 
cursales :  les  achats  de  matières  B'élèvent  à  ll.55o.0O0  fr.; 
il  est  sorti  300.000  fr.  pour  la  Suisse. 

L'argent  diminue  de  fr.;  la  circulation  a  prélevé 

950. 00o  fr.  à  Paris  et  versé  1. 818.000  fr.  dans  les  succursales; 
il  a  été  expédié  en  Suisse  1.090.000  francs. 

Parmi  les  autres  chapitres,  la  circulation  fiduciaire  aug- 
mente de  117  millions,  le  portefeuille  de  74  millions  et  les 
avances  de  ?  millions  ;  le  solde  des  comptes  courants  diminue 
de  82  millions. 

L'échéance  de  fin  de  mois  n'a  exercé,  celte  fois,  qu'une 
faible  influence  sur  la  situation  de  la  Banque  d' Allemagne  ; 
l'encaisse  a  diminué  de  55  millions  et  les  comptes  courants 
de  67  millions;  la  circulation  s'est  accrue  de  27  millions,  le 
portefeuille  de  29  millions  et  les  avances  de  18  millions.  La 
réserve  de  billets  est  de  183  millions. 

Il  n'y  a  pas  eu  d'entrées  d'or,  cette  semaine,  à  la  Banque 
d'Angleterre;  les  mouvements  du  métal  avec  l'étranger  se 
bornent  à  une  sortie  de  80X00  liv.  st.  à  destination  de  l'Amé- 
rique du  Sud. 

En  outre,  la  circulation  intérieure  a  prélevé  27  millions,  ce 
qui  porte  à  29  millions  la  diminution  totale  de  l'encaisse.  La 
circulation  fiduciaire  augmente  de  2  millions  et  le  portefeuille 
de  pareille  somme  ;  il  a  été  remboursé  0  millions  aux  comp- 
tes courants.  La  proportion  de  la  réserve  aux  engagements  di- 
minue légèrement  et  passe  de  48  07  à  47  45  0/0. 

La  Banque  de  Belgique  a  mis  en  circulation  7  millions  de 
billets  et  reçu  8  millions  de  ses  comptes  courants  :  son  por- 
tefeuille augmente  de  5  millions  et  son  encaisse  diminue  de 
3  millions. 

La  Banque  d'Espagne  reconstitue  lentement  son  encaisse- 
or,  entamée  vers  le  mois  d'avril  afin  d'atténuer  la  hausse  du 
change.  Son  portefeuille  diminue  de  11  millions,  grâce  au 
remboursement  de  9  millions  de  pagarès;  il  reste  encore 
65  millions  de  ces  derniers  effets  à  retirer  pour  réduire  à 
400  millions  la  dette  du  Trésor,  ainsi  que  cela  a  été  décidé. 

La  Banque  d'Italie  a  reçu  10  millions  d'or,  ce  qui  porte  à 
54  millions  l'accroissement  de  son  encaisse  de  métal  jaune 
depuis  un  mois  ;  c'est  la  conséquence  de  l'étal  de  la  balance 
des  paiements,  très  favorable  à  l'Italie  durant  cette  période. 
L'encaisse  argent  diminue  de  5  millions,  par  suite  de  la  mise 
en  circulation  de  monnaie  divisionnaire  et  de  billon.  Les 
billets  augmentent  de  21  millions  ;  les  comptes  courants  par- 
ticuliers de  28  millions  ;  le  portefeuille  est  en  moins-value  de 
25  millions  et  les  avances  de  13  millions.  Le  compte  courant 
du  Trésor  tombe  de  212  millions  à  95  millions,  l'échéance 
du  coupon  de  la  rente  italienne  ayant  nécessité  des  prélève- 
ments. 

La  Banque  de  Russie  a  reçu  6  millions  d'or  et  donné  2  mil- 
lions d'aigent;  elle  a  émis  27  millions  de  billets  et  reçu 
30  millions  de  ses  comptes  courants  privés  ;  les  avances  dimi- 
nuent de  9  millions  et  le  portefeuille  s'accroit  de  3  millions. 
Le  solde  du  compte  courant  du  Trésor  passe  de  267  millions 
à  195  millions. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  Neic-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


Du  8      Depuis  Du  8  Depuis 

au  15  juill.  lel"  janv.  aul5juill.  lel"janv. 


Grande-Bretagne 

Franco  

■Allemagne  

Autres  pays  

Total  i905... 
—  1904... 
|       —     1903. . . 


1.500 
25.236.526 

12.441.076 


330.922 
»  4.266.136 

14*912  1.483.82:'. 


37.679.102 
7.000  64.455.066 
JiJO. 833  32.793.384 


14.912  6.079.881 
10.215  6.344.412 
26.691  3.631.942 
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ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

-  1903... 


773.389  10.177.299 

538.335  5.7f0  5.819 

12.892  »  20 

725      802.058  34.447  1.814.891 


774.114  17.530.584 
872.020  23.049.197 
470.540  18.184.988 


40.237  1.820.730 
2.407  484.481 
1.930  937.335 


Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


En- 

Légal 

Circu- 

Dé- 

Porte- 

caisse 

tenders 

lation 

pôts 

feuille 

271.2 

86.0 

39.0 

125.0 

1097.3 

220.2 

89.1 

49.2 

1159.0 

1107.3 

220.2 

89.1 

48.9 

1177.4 

1120.4 

224.8 

90.4 

48.8 

1193.7 

1144.8 

1904  30  juill.  271.2  86.0  30.0  12'5.0  1097.3  +  56.0 

1905  15  juill.  220.2  89.1  49.2  1159.0  1107.3  4-19.5 
1905  22  juill.  220.2  80.1  48.9  1177.4  112(1.4  -+•  14.9 
1905  29  juill.  224.8  90.4  48.8  1199.7  1144.8  +15.3 

La  situation  des  Banques  Associées  de  New-York  s'amé- 
liore légèrement;  l'accroissement  do  l'encaisse  compense 
l'augmentation  des  dépôts  dans  le  calcul  de  la  réserve. 


Surplus 
réserve 


Banque  du  Japon 
(Eu  millions  et  centaines  de  mille  yens) 

Circula- 
tion 


Encaisse 


1904  25  juin...  E4.Û 

1905  27  mai ...  130.1 
1905  3  juin...  125.4 
1905  24  juin  .. .  116.2 

L'augmentation  des 
passif  dans  celle  des  dé 
lions  à  223  millions  de 
résultent  probablement 
réalisées  sur  le  marché 
porté  de  7  30  à  8  03  0/0 


Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

15.0 

37.2 

39.4 

20.7 

59.5 

92.4 

10.5 

58.2 

89.6 

16.1 

60.5 

224.3 

224.9 
255.0 
244.2 
252.5 

avances  trouve  sa  contrepartie  au 
pôts  de  l'Etat,  qui  passent  de  91  mil- 
yens:  ces  mouvements  considérables 
des  opérations  d'emprunt  intérieur 
de  Tokio.  Le  taux  de  l'escompte  a  été 
et  celui  des  avances  de  7  60  à  8  39  0/0. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Le  Change  persan  en  1904 

D'un  rapport  très  documenté  de  M.  Saugon,  vice-consul  de 
France  à  Téhéran  nous  détachons  le  chapitre  suivant  sur  le 
change  en  Perse  : 

Pendant  l'année  1904  le  change  n'a  cessé  de  baisser.  Les 
renseignements  suivants  fournis  par  la  Banque  Impériale  de 
Perse  en  donneront  une  preuve  évidente;  ces  chiffres  indi- 
quent les  cours  entre  Téhéran,  Londres  et  Paris.  Les  cours 
de  Londres  sont  en  krans  par  livre  sterling  et  ceux  de  Paris 
sont  en  krans  pour  100  fr.:  dans  les  deux  cas,  le  change 
représente  le  prix  d'achat  de  la  Banque  pour  des  traites  à 
vue. 

Londres  Paris 
1904         Maximum  Minimum  Maximum  Minimum 

Janvier   55  54  218  216 

Février   55  3/4  55  221  219 

Mars   56  55  1/4  222  221 

Avril   56  3  4  56  225  22> 

Mai   57  1/4  56  1/2  228  225 

Juin   58  57  1/4  233  228 

Juillet   58  1/4  58  233  230 

Août   58  1/4  58  232  230 

Septembre...  58  1/2  58  232  230 

Octobre   58  1/2  58  231  230 

Novembre...  59  58  1/4  231  231 

Décembre...  00  1/2  59  238  236 

Ce  tableau  peut  se  compléter  par  celui  que  noué  a  fourni 
la  Banque  Busse  d'Escompte  et  qui  donne  les  cours  suivants 
pour  100  fr.  : 

Janvier  :  220;  221;  222;  224  50. 

Février  :  224  50. 

Mars  :  225  ;  227. 

Avril  :  230. 

Mai  :  230  ;  232:  233. 


Juin  :  233. 

Juillet  :  233;  232  50;  233. 

Août  :  233;  232  75;  235. 

Septembre  :  232  50  :  232  ;  231;  233;  234. 

Octobre  :  235  ;  234;  233;  238;  237. 

Novembre  :  238;  240;  242;  245. 

Décembre  :  240;  243:  244;  243;  245;  246;  250;  255. 

Le  tableau  de  la  Banque  russe  accuse  une  baisse  encore 
plus  sensible  du  cours  du  kran.  Il  n'y  a  qu'au  mois  de  sep- 
tembre que  le  kran  hanssc  un  peu  de  valeur,  à  cause,  proba- 
blement, des  offres  du  change  faites  à  Becht  parles  exporta- 
teurs de  soie  en  cocons. 

Entre  les  cours  du  commencement  de  l'année  et  ceux  de  la 
fin,  il  y  a  uur  différence  de  plus  de  16  0/0. 

Quant  aux  causes  de  ces  modifications,  il  semble  en  exister 
deyx  :  l'une,  pour  ainsi  dire  occasionnelle  et  temporaire; 
l'autre,  plus  profonde,  provenant  de  la  position  financière  et 
commerciale  de  la  Perse. 

La  première  cause  a  comme  sources  :  le  choléra,  qui  a  sévi 
dans  toute  la  Perse  depuis  le  commencement  du  printemps 
1901  jusqu'à  la  fin  de  l'année  et  qui  a  arrêté  toutes  les  trans- 
actions commerciales  ;  la  mauvaise  réalisation  des  produits 
exportés  par  les  Persans  en  Russie  ;  la  mauvaise  récolte  des 
cocons  dans  le  Ghilan,  dont  le  chiffre  n'a  pas  atteint  la  moi- 
tié do  celui  de  l'année  précédente  ;  la  guerre  |russo-japonaise 
n'a  pas  été  non  plus  sans  influencer  le  marché,  les  ventes  à  la 
Russie  en  1904  ont  diminué  et  le  commerce  est  resté  stagnant. 

L'autre  cause  provient  de  la  position  commerciale  de  la 
Perse,  qui  se  montre  chaque  année  de  plus  en  plus  passive. 

La  comparaison  des  données  statistiques  de  la  douane  per- 
sane pour  les  quatre  dernières  années  peut,  à  ce  propos,  être 
intéressante  : 

Années 


Silchqan-Il.  Oud-Il. 
1900-01  1901-02 


Bars-Il.  Tavichqan-Il  Totaux 
1902-03     1903  04  pour 


Import .  . 
Export.  . 

Différ.  en 
fav.  des 
import.. 


255.380 
147.323 


(Milliers  de  krans) 
298.577     273.384  385.036 
150.597     186.333  254.774 


les  4  ans 

1.212.378 
739.029 


108.656     147.979      87.051     13). 261 


473.349 

Chaque  année,  la  Perse  doit  donc  payer,  pour  les  marchan- 
dises qu'elle  importe,  une  somme  beaucoup  plus  considérable 
que  celle  qu'elle  reçoit  pour  les  marchandises  exportées  par 
elle-même,  et  le  solde  passif  pour  les  quatre  dernières  années 
donne  une  somme  énorme  pour  un  pays  tel  que  la  Perse, 
47. Soi. 021  tomans,  soit  environ  200.000.000  de  francs.  Un  tel 
passif  ne  peut  exister  sans  influencer  le  cours  du  change  qui' 
doit  progressivement  faire  diminuer  la  valeur  comparative 
du  kran. 

De  plus,  toutes  les  transactions  commerciales  de  la  Perse 
se  font  avec  des  pays  possédant  l'étalon  d'or,  tandis  que  la 
Perse  n'a  que  1  étalon  d'argent.  L'or  parvenant  dans  le  pays 
en  quantités  trop  insuffisantes  pour  couvrir  les  achats  des 
Persans  en  Europe  devient  une  chose  rare  et,  parce  seul  fait, 
très  chère. 

Le  solde  passif  de  la  Perse  de  47.334.921  tomans  susmen- 
tionné a  été  payé,  ou  par  les  ressources  du  pays  même  (or 
caché  dans  le  sol  ;  or  apporté  par  les  ouvriers  persans  qui 
vont  en  Bussie  chercher  du  travail  ;  or  que  les  Européens 
dépensent  en  Perse),  ou  par  les  banques  qui,  à  présent, 
doivent  non  seulement  répondre  aux  demandes  d'or  pour  les 
exigences  des  opérations  commerciales,  mais  doivent  encore 
chercher  couverture  pour  leurs  ventes  antérieures,  ce  qui,  for- 
cément, ne  fait  qu'augmenter  le  prix  de  l'or. 

On  assiste  actuellement,  cependant,  à  un  phénomène  assez 
curieux  parce  que  cette  baisse  du  prix  du  kran  s'effectue 
parallèlement  avec  la  hausse  du  prix  do  l'argent  sur  le 
marché  de  Londres,  c'est-à-dire  que  la  valeur  intrinsèque  du 
kran  devrait  augmenter. 

Cette  particularité  prouve  seulement  que  l'on  est  en  pré- 
sence non  pas  de- la  baisse  du  kran,  mais  de  la  hausse  du 
change.  Dans  la  pratique,  et  pour  le  commerce,  les  résultats 
sont  les  mêmes  parce  que  la  Perse  dépend  trop  des  payB  à 
étalon  d'or;  mais  il  n'en  était  pas  moins  intéressant  do 
signaler  cet  étal  de  choses  bizarre. 
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Voici,  du  reste,  pour  l'année  1904,  les  cours  de  l'argent 
Otalon  anglais,  sur  le  marché  de  Londres,  c'est-à-dire  32  fin 
sur  40  : 

Maximum  Minimum 

(Pence  par  once) 

Janvier   25  5/10  25  9/Ki 

Février   27   1/2  25  5/8 

Mars   25  11/16  25  7/1G 

Avril   25   7/16  24  9/16 

Mai   25   7/8  25  1/4 

Juin   26   1/8  25  3/8 

Juillet   26  15/16  26  3/8 

Août   26  13/16  28  1/4 

Septembre   26   7/8  26  ./. 

Octobre   26   7/8  26  11/16 

Novembre   27   3,8  26  7/8 

Décembre   28  1/2  27  5/8 

Maximum  de  l'année  :  28  1/2  en  décembre. 
Minimum  de  l'année  :  24  9/10  en  avril. 

Dans  de  telles  conditions  on  peut  prévoir  une  hausse  du 
change  jusqu'au  moment  où  les  cours  atteindront  ce  qu'on 
■appelle  le  «  silver  point  »,  c'est-à-dire  quand  il  sera  plus  profi- 
table d'envoyer  en  Europe  l'argent  comme  marchandise;  ce 
moment  n'est  pas  éloigné,  mais  il  sera  très  critique  pour  la 
Perse  qui  par  ce  fait  sera  privé  non  seulement  de  l'or,  mais 
aussi  de  l'argent,  son  seul  moyen  d'achat  et.  dans  ces  condi- 
tions, elle  se  verra  forcée  de  réduire  fortement  ses  com- 
mandes en  Europe. 

Cette  diminution  de  valeur  du  kran  pourrait  encore  avoir 
un  autre  effet  au  point  de  vue  des  droits  de  douane,  effet 
que  redoutent  déjà  depuis  quelque  temps  tous  les  négociants 
du  pays  :  ce  serait  de  surélever  encore  les  droits  de  douane 
actuellement  perçus. 

Le  «  Règlement  Légal  »  établi  comme  complément  du  tarif 
douanier  stipule  en  effet,  dans  son  article  VIII,  «  que  dans 
le  cas  où  le  change  du  kran  par  rapport  au  franc  français  ou 
■au  rouble  russe  viendrait  à  baisser  de  plus  de  10  0/5  et  se 
maintiendrait  tel  plus  d'un  mois,  le  Gouvernement  persan 
aurait  la  faculté,  après  constatation  du  fait  par  les  principales 
banques,  de  hausser  propoitionnellement  les  taux  des  droits 
spécifiques  fixés  conformément  aux  tarifs  en  vigueur  ». 

Il  est  vrai  que  ledit  règlement  ne  fixe  aucune  base  première 
sur  laquelle  il  s'appuiera  ultérieurement  pour  prouver  la 
hausse  du  change.  Cette  base  sera-t-elle  le  cours  du  change 
au  moment  de  l'entrée  en  vigueur. du  tarif  (14  février  1903)? 
Sera-t-elle  le  cours  du  change  à  une  époque  autre  ?  C'est  ce 
•qu'on  ne  sait.  Il  serait  long,  d'ailleurs,  de  relever  toutes  les 
incohérences  dont  est  pleine  cettte  nouvelle  législation  doua- 
nière, établie  un  peu  au  hasard  des  événements  et  rédigée  par 
des  personnages  qui  ne  semblent  pas  posséder  toute  la  compé- 
tence voulue. 

Enfin,  quoi  qu'il  en  soit,  il  est  à  souhaiter  que  cet  ar- 
ticle VIII  reste  lettre  morte.  Sinon,  ce  sera  la  ruine  du 
commerce. 

Les  négociants  persans  achètent  en  Europe  en  francs  ou  en 
roubles;  ils  doivent  revendre  dans  leur  pays  en  ki-ans.  Ils  ont 
à  s'occuper,  pour  établir  leurs  prix  définitifs,  du  prix  de 
revient  de  l'objet  dans  le  pays  d'où  il  est  originaire  ;  des  frais 
considérables  de  transport  :  des  avaries  nombreuses  pendant 
les  mois  de  voyage  des  produits  jusqu'à  leur  lieu  d'arrivée; 
de  la  hausse  du  change  :  des  nouveaux  droits  de  douane.  Ils 
sont  donc  obligés  de  vendre  très  cher.  Que  sera-ce  le  jour  où 
l'application  de  l'article  VIII  du  Règlement  Légal  les  mettra 
dans  la  nécessité  de  majorer  encore  leurs  prix  de  vente  ?  Ce 
sera  l'impossibilité  d'écouler  leurs  marchandises  ;  ce  sera  la 
faillite  à  brève  échéance  ;  mieux  vaudra  pour  eux  fermer  leurs 
magasins.  Il  est  malheureux  de  voir  tout  le  négoce  d'un  grand 
pays  exposé  à  pareil  péril  par  la  faute  et  l'incompétence  de 
gens  qui  devraient  être  les  premiers  à  développer  cl  à  forti- 
-fier  les  débouchés  commerciaux  de  la  Perse. 


Le  Mouvement  des  Métaux  précieux  en  Chine 

Le  montant  des  métaux  précieux  (lingots  et  monnaies)  en 
Chine,  pour  1904,  est  représenté  par  34. 119. «04  taëls  d'im- 
portations, contre  38. 672.9-/2  taéls  d'exportations,  ce  qui 
laisse  un  excédent  d'exportations  de  4.553.171  taëls  Le  dé- 
lail  de  ces  mouvements  est  donné  dans  le  tableau  suivant  ■ 


Mouvement, 
d 

Pays  d'origine 
ou  de 
destination 


des  importations  et  exportations 
'or  et  d'aryent  en  I'.iqïi 


IMPORTATIONS 


Or 


Cuivre  Total 
Argent     monnayé  général 

(En  taèls  de  la  douane 


Europe   2.500       539.000        »  541.500 

Amérique   187     1.135. 704        »  1.135.891 

Afrique   »                »            »  i 

Australie   » 

Asie  : 

Perse   » 

Inde  (y  compris 

la  Birmanie). . .  » 

Établissent,  des 

détroits   » 

Siam   » 

Saigon  et  Tonkin  » 

Hongkong  et 

Macao   192.999   10.704.221   513.247  17.470.467 

Manille   »' 

Japon  (y  com- 
pris Formosè).  9.678.434 

Corée   56.730  24.398 

Autres  pays. ...  » 

Tôt.  des  import.  9.930.850   23.518.638   670.313  34.119.801 


KO. 305 


1.765.000 

391.490 
7.372 
1.370.0J8 


138.747 


80.305 


1.765.000 

391.490 
7.372 
1.370.098 


139.747 


1.292.703  157. 0CG  11.128.203 
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Europe  

Amérique  

Afrique  

Australie  

Asie  : 

Perse  

Inde  (y  compris 
la  Birmanie). . . 

Etablissent,  des 
détroits  

Siam  

Saigon  et  Tonkin 

Hongkong  et 
Macao   1 

Manille  

Japon  (y  com- 
pris Formose). 

Corée   

Autres  pays  

Total  des  export.  1 


EXPORTATIONS 

»  395.619 
»  100.171 

»  32.0:0 

983.438 

27.567 

»  36.733 

286.056  22.750.458 
10.833 

107.779  12.707.514 
82.033 
2.000 


395.019 
15  15 
100.171 


32. COU 

983.438 

»  27.507 

36.735 

4.330  24.041.444 
»  10.833 

55.824  12.961.117 

»  82.033 
2.000 


484.435   37.128.308     60.169  38.672.9V2 


La  Circulation  aux  Etats-Unis 

Voici  le  tableau  des  monnaies  d'or  et  d'argent  en  circula- 
tion au  1er  juillet  1905  : 

l"janv.  1905  1er  mai  1905  l"juill.l905 
En  dollars 

Monnaies  d'or ... .  649.548.528  044.423.211  055.976.787 

Dollars  d'argent . .  80.039.395  73.641.755  73.680.659 

Monnaies  division- 
naires d'argent. .  102.891.327  100.067.645  100.748.873 

Certificats-or   466.739.689  487.142.219  487.661.449 

—       argent.  468.017.227  462.846.513  456.142.715 

Billets  du  Trésor 
(loi  du  14  juillet 

1890)   10.940.054  9.822.134  9.342.311 

Billets  des  Etats- 
Unis   342.287.627  331.672.602  332.691.311 

Billets  des  Banque' 

Nationales   449.157.278  468.390.547  480.472.336 

Total          2.569.621.125  2.578.006.686  2.596.710. 471 

La  population  des  Etats-Unis  était  évaluée,  ait  1er  jan- 
vier 1900,  à  70.977.000  habitants  et  la  proportion  par  tète 
ressortait  à  25  doll.  73.  Au  1"  janvier  1901,  la  population 
était  évaluée  à  77.080.000  habitants  et  la  proportion  ressor- 
tait à  28  doll.  19.  Au  1er  janvier  1902,  la  population  était  de 
78.437.000  habitants  et  la  proportion  de  28  doll.  09.  Au 
1"  janvier  1903,  la  population  était  évaluée  à  79.799.000  ha- 
bitants et  la  proportion  était  de  29  doll.  43.  Au  1er  janvier 
1904,  la  population  était  évaluée  à  81.177.000  habitants  et  la 
proportion  était  de  30  doll.  38.  Au  1er  janvier  1905,  la  popu- 
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la  (ion  était  évaluée  à  83.562.000  habitants  et  la  proportion 
était  do  31  doll.  12,  et  au  1*  juillet  1005  la  population  était 
évaluée  à  83.259.000  habitants  et  la  proportion  était  de 
31  doll.  L9. 


FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  oc  EXTRA-EUROPEENS 

à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 
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Situation  Financière  (Maie 


Europe.  —  France.  Les  reports,  en  liquidation  de 
fin  juillet,  se  sont  effectués  dans  des  conditions  peu 
onéreuses  pour  les  acheteurs,  mais  la  Bourse  n'a  pas 
beaucoup  mis  à  profit  cette  circonstance,  et  les  affaires 
sont  restées  très  calmes.  La  cause  en  est  presque  uni- 
quement aux  absences  qui  se  font  de  plus  en  plus 
nombreuses  dans  le  public  ordinaire  de  la  Bourse. 

Hier  on  . a  introduit,  sur  le  Marché  officiel,  les  actions 
de  la  (.entrai  Mining  and  Inveslment  Corporation  qui, 
jusqu'ici,  ne  s'étaient  traitées  que  sur  le  Marché  en 
Banque. 

Allemagne.  — -  La  valeur  des  exportations  du  pre- 
mier semestre  1905  s'est  élevée  à  2.604  millions  de 
marks  contre  2.533  millions  dans  la  même  période  de 
1904.  Métaux  précieux  :  55  millions  contre  49.  La  va- 
leur des  importations  s'est  élevée  à  3.373  millions  de 
marks  contre  3.223  millions.  Métaux  précieux  :  107 
millions  contre  72. 

Dans  ce  premier  semestre,  l'exportation  du  fer  s'est 
élevée  à  309  millions  de  marks,  contre  293  millions  en 
1904 . 

Le  marché  monétaire  de  Berlin  est  toujours  bien 
pourvu  de  disponibilités. 

Angleterre .  —  Le  Slock-Exchangc  est  animé. 

M.  liai  loi  i  r,  malgré  un  vote  de  défiance,  est  resté  au 
pouvoir,  estimant  sa  majorité  encore  suffisante.  On 
sait  qu'au  cas  où  les  libéraux  auraient  le  pouvoir,  il  n'y 
auraîi  rien  de  changé  dans  La  question  de  la  main- 
d'œuvre  chinoise  au  Transvaal. 

En  4904,  le  nombre  des  faillites  et  liquidations  a  été 
de  8.631,  cintre  7.908  en  1003. 


Jïspagne.  —  Le  Gouvernement  n'a  pas  encore  publié 
Le  décret  de  clôture  des  Cortès  :  les  élections  générales 
ne  pourront  donc  avoir  lieu  avant  le  mois  d'octobre, 
ce  qui  laissera  à  peine  un  mois  pour  préparer  le  bud- 
get de  190G. 

Le  nouveau  Ministre  des  Finances  travaille  avec  ar- 
deur à  résoudre  les  questions  les  plus  urgentes  de  son 
ressort. 

Dans  le  premier  semestre  de  1905,  les  recettes  du 
Trésor  se  sont  élevées  à  485.2SO.024  pesetas  contre 
477 .533.870  dans  le  même  semestre  de  l'année  précé- 
dente. 

Italie.  —  La  Chambre  était  convoquée  poux  le 
juillet,  afin  de  discuter  les  conventions  et  liquidations 
qu'entraînait  le  nouveau  régime  des  chemins  de  fer. 
Elle  a  renvoyé  la  majeure  partie  de  celte  discussion  à 
la  rentrée. 

A  la  Bourse  de  Borne,  les  tendances  sont  fermes.  On 
dément  absolument  le  bruit  qui  avait  couru  que  la 
conversion  delà  rente  était  imminente. 

Les  recettes  publiques  sont  toujours  on  augmenta- 
tion. 

Suisse.  —  Les  résultats  de  l'exercice  budgétaire  1904 
ont  été  :  aux  recettes,  115.364. 0Û0  fr.  ;  aux  dépenses, 
115.293.234  fr.  Excédent  de  recettes,  70.700. 

La  fortune  de  la  Confédération  s'élevait  au  31  dé- 
cembre 1904,  à  200.168.000  fr.,  non  compris  61  1  2  mil- 
lions de  fonde  spéciaux. 

La  dette  fédérale  s'élevait  à  95  millions  et  celle  des 
chemins  de  fer  à  1  milliard. 

Amérique.  —  Chili.  En  1904,  la  production  du  ni- 
trate a  été  de  33.893.292  quintaux  espagnols,  contre 
32.288.678  en  1903. 

L'emploi  du  nitrate  est  en  progression  partout, 

Colombie .  —  L'assemblée  des  porteurs  de  la  dette 
extérieure  a  accepté  le  projet  d'arrangement  auquel  le 
le  (  iouvernement  a  donné  son  approbation.  Voir- 
page  156;. 

Etals-Unis.  —  Les  exercices  financiers  sont  en  dé- 
ficit depuis  six  ans.  L'exercice  clos  au  30  juin  dernier 
accuse  un  nouveau  déficit  de  23.987.752  dollars. 

Le  marché  financier  de  New-York  est  animé  et 
ferme. 

Mexique,  —  Le  Ministre  des  Finances  vient  d'appor- 
ter d'importantes  réformes  au  tarif  des  douanes.  Nous 
les  publions,  page  157. 

Asiie.  —  Chine.  La  guerre  n'a  eu  que  peu  d'influence 
sur  le  commerce  de  la  Chine.  La  situation  de  la  Chine 
a  été  prospère  pendant  l'année  dernière.  Elle  développe 
régulièrement  son  réseau  de  voies  ferrées. 

Indes  anglaises.  — La  prospérité  du  port  de  Bombay 
s'est  accrue  en  1903-1904.  Les  importations  de  mar- 
chandises se  sont  élevées  à  508.589.000  fr.  et  les  expor- 
tations à  829  millions. 


FRANCE 


la  Politique.  —  La  Conférence  marocaine. 

Les  négociations  entre  la  France  et  l'Allemagne  au 
sujet  de  la  réunion  de  la  Conférence  marocaine  -e 
poursuivent,  et  un  acte  des  plus  importants  a  été  accom- 
pli mercredi  dernier  :  le  (iouvernement  français  a 
communiqué  au  prince  Radolin  la  note  complémen- 
taire ou  il  précise  ses  vues  sur  les  réformes  marocaines. 

La  première  note  remise  à.  l'ambassadeur,  le  20  juil- 
let, était  fort  courte  :  elle  ne  contenait,  à  vrai  dire,  que 
des  en-têtes  de  chapitres  et  se  référait  à  La  fois  à  la 
réorganisation  de  la  police  et  de  l'armée  et  à  la  réor- 
ganisation des  finances  dans  l'Empire  du  maghzen, 
elle  ne  comprenait  guère  qu'une  page.  La  note  qui  a 
été  apportée  hier  à  l'ambassade  d'Allemagne  est  beau- 
coup plus  développée,  puisqu'elle  comporte  douze 
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pages.  Elle  constitue  une  consultation  sur  la  méthode 
que  la  civilisation  peut  adopter  pour  soustraire  le 
Maroc  à  la  barbarie  et  au  désordre  où  il  se  débat  pré- 
sentement; elle  fournit  dos  explications  circonstan- 
ciées sur  les  moyens  qui,  à  notre  avis,  doivent  être  em- 
ployés pour  assurer  dans  ce  pays  la  sécurité  et  l'expan- 
sion commerciale. 

On  avait  pensé  un  moment  que  la  chancellerie  de 
Berlin  formulerait  une  brève  réponse  au  rudiment  île 
programme  du  20  juillet.  Mais  le  Gouvernement  impé- 
rial avait  laissé  entendre  qu'il  préférait  connaître  le 
programme  détaillé  avant  d'exprimer  son  avis.  11  a  reçu 
ce  programme.  Désormais,  la  France  n'a  plus  qu'à 
attendre  les  observations  de  son  partenaire,  et  lorsque 
l'accord  sera  établi,  les  deux  ministres  qui  représentent 
les  deux  Etat«  à  Fez,  M.  Saint-René  Taillandier  et 
M.  de  Tattenbach  remettront  au  sultan,  en  une  dé- 
marebe  conjointe,  le  texte  des  propositions  sur  les- 
quelles statuera  la  Conférence  internationale. 

-»~v  C'est  à  midi  exactement  que  le  prince  Radolia  a  reçuj 
le  2  août,  de  M.  Rouvier,  le  «  mémorandum  »  exposant  les 
vues  françaises  sui  le  Maroc. 

Ce  document  a  été  transmis  immédiatement  à  Berlin  par 
courrier  spécial.  Ku  conséquence,  on  s'est  montré,  à.  l'am- 
bassade, d'une  discrétion  absolue  relativement  à  son  contenu. 

Dans  l'entourage  de  l'ambassadeur,  on  ne  dissimulait  ce- 
pendant pas  l'excellente  impression  causée  par  la  simple  lec- 
ture du  «  mémorandum  »,  et  l'on  déclarait  que  le  moment  ne 
pouvait  être  éloigné  où  les  Gouvernements  français  et  alle- 
•  mand  inviteraient  le  sultan  à  convoquer  les  puissances  à  la 
conférence. 

On  tixait  au  début  de  septembre  cette  convocation,  en 
tenant  compte  des  tergiversations .  probables  auxquelles  le 
maglizen  ne  manquera  pas  d'avoir  recours.  La  demande  de 
Convocation  sera  le  dernier  acte  diplomatique  de  MM.  Saint- 
René  Taillandier  et  de  Tattenbach  auprès  de  la  Cour  de  Fez. 

Ces  envoyés  extraordinaires  seront  ensuite  rappelés,  con- 
„  fbrmément  à  l'accord  franco-allemand  du  8  juillet  dernier. 

Le  document  français,  dit-on.  contient  essentiellement  une 
«numération  de  réformes  considérées  comme  possibles  au 
Maroc.  Mais  il  est  muet  en  ce  qui  concerne  la  question  de 
savoir  à  qui  écherra  la  mission  de  veiller  à  l'accomplisse- 
ment de  ces  réformes  On  ne  doute  pas,  au  quai  d'Orsay, 
que  cette  délicate  réserve  ne  soit  très  appréciée  à  Berlin. 

Le  document  ne  fait  pas  mention  des  droits  reconnus  à  la 
France  en  vertu  de  son  voisinage  algérien  avec  le  Maroc.  Ces 
droits  ne  sauoaieul  donner  lieu  à  discussion. 

Les  réformes  qualifiées  d'urgentes  dans  le  «  mémorandum  » 
sont  l'organisation  d'une  police  dans  les  régions  marocaines 
déjà  ouvertes  au  commerce  européen  et  la  réorganisation  des 
finances,  sans  laquelle  rien  n'est  possible. 

Conformément  à  l'accord  du  8  juillet,  il  sera  proposé  à  la 
Conférence  de  fixer  au  sultan  du  Maroc  un  délai  pour  le  dé- 
but de  l'accomplissement  des  réformes.  C'est  au  cas  où  ce 
délai  ne  serait  pas  respecté,  au  cas  où  le  sultan  ne  tiendrait 
aucun  compte  de  cette  décision  principale  de  la  conférence 
que  la  France  aurait,  avec  l'assentiment  de  tous,  à  prendre 
le  rôle  de  nation  prépondérante  auprès  du  Gouvernement 
chériûen,  et  à  aviser  "aux  moyens  pacifiques  de  faire  cesser' 
au  Maroc  1ère  de  la  barbarie. 

Une  élection  législative  a  eu  lieu  le  30  juillet  clans 
l'arrondissement  de  Bonneville  (Haute-Savoie  |.  M.  Favre, 
radical-socialiste,  a  été  élu  en  remplacement  de  M.  Cliau- 
temps,  élu  sénateur. 

•vwv  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  1er  août,  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Ministre  ds  l'Intérieur  a  rendu  compte  de  l'état  de  la 
grève  de  Longwy  et  a  fait  connaître  les  mesures  prises  de- 
puis le  début  de  la  crise,  tant  pour  assurer  la  protection  du 
travail  et  des  propriétés  que  pour  observer"  la  plus  scrupu- 
leuse impartialité'  entre  les  ouvriers  et  les  patrons. 

Le  Ministre  de  1  Instruction  publique  a  fait  signer  le 
projet  de  décret  réformant  la  licence  en  droit,  dont  nous 
avons  donné  précédemment  le  texte. 

Au  cours  de  la  réunion  du  Conseil  des  Ministres,  M".  Ber- 
teanx,  ministre  de  la  Guerre,  a  annoncé  à  ses  collègues  qu'il 
mettait  la  derifière  main  à  un  mouvement  assez  important 
dans  les  cadres  de  l'armée. 


QUESTIONS    DU  JOUR 


LA  GRÈCE  ACTUELLE 

AU  POINT  DE  VUK 

ÉCONOMIQUE  ET  FINANCIER 

{Suiie)  (lj 


Un  des  produits  budgétaires  qui  ne  donne  cer- 
tainement pas,  en  Grèce,  ce  qu'il  devrait  donner, 
eu  égard  à  la  nature  montagneuse  du  pays,  c'est 
le  produit  des  forêts,  qui  est  seulement  passé  de 
1.819.000  drachmes  en  1896,  à  1.887.600  drach- 
mes en  1903. 

Contrairement  aux  affirmations  d'Edmond 
About,  la  Grèce  possède  d'importantes  forets  : 
les  forêts  de  la  Thessalie,  parmi  lesquelles  cel- 
les du  Pelion  et  de  l'Ossa,  les  régions  boisées  du 
Péloponèse  :  Gorinthie,  Gortynie,  Elide,  Parnoz, 
j.aygète  ;  et  surtout,  les  belles  forêts  des  pro- 
vinces occidentales,  dans  les  chaînes  du  Pinde 
et  du  Panelolique. 

Toutes  ces  forêts  appartiennent  au  domaine  de 
l'Etat,  sauf  en  Thessalie,  où  quelques-unes  sont 
la  propriété  des  communes,  et  nous  sommes 
dans  l'obligation  de  constater  que  le  Trésor  ne 
tire  pas  de  ses  richesses  sylvestres  la  part  qu'il 
pourrait  en  tirer. 

D'après  une  récente  étude  de  M.  Samios,  di- 
recteur de  la  section  forestière  au  ministère  des 
finances,  qui  a  été  —  croyons-nous  —  élève  à 
notre  école  forestière  de  Nancy,  les  forêts  grec- 
ques ont  donné,  en  1903,  10.108.243  drachmes  de 
produits  sur  lesquels  les  revenus  nets  du  fisc  et 
"du  domaine  n'ont  été  que  de  1.082.300  drachmes, 
déduction  faite  d'environ  2'i0.000  drachmes  de 
frais  d'administration  forestière. 

Cependant,  en  1903,  la  Grèce  a  importé  de- l'é- 
tranger pour  9.219.731  drachmes  de  bois  et  pro- 
duits forestiers  divers,  non  compris  les  bois  ou- 
vrés. Malgré  ses  richesses  sylvestres,  la  Grèce 
reste  donc,  à  ce  point  de  vue  particulier,  tribu- 
taire de  l'étranger. 

Selon  M.  Samios,  ce  phénomène  s'explique, 
en  partie,  par  le  manque  de  grands  cours  d'eau, 
qui  rend  à  la  fois  difficile  et  coûteux,  le  trans- 
port des  bois  coupés,  et  par  l'absence  d'un  régi- 
me rationnel  pour  l'exploitation  des  forêts. 

A  ce  point  de  vue,  —  dit  M.  Samios  —  les  abus 
ont  longtemps  été  très  grands.  Les  coupes  des  bois 
avaient  lieu  au  hasard  ;  les  règlements  législatifs, 
limitant  la  coupe  des  bois  à  brûler  aux  arbres 
morts  et  à  ceux  impropres  à  la  construction, 
n'étaient  pas  respectés.  L'état  nomade,  dans  lequel 
vit  la  plus  grande  partie  du  bétail,  rendait  la  régé- 
nération des  forêts  fort  difficile,  les  animaux,  sur- 
tout les  chèvres,  détruisant  les  jeunes  pousses.  En- 
fin de  continuels  incendies  diminuaient  constam- 
ment la  superficie  boisée  du  pays.  Ces  incendies 
étaient  dûs  souvent  aux  conducteurs  de  troupeaux, 

(1)  Voir  l'Economiste  Européen,  n°-  702  à  705  et  707. 
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si  nombreux  en  Grèce,  qui  brûlent  les  forêts  en  été 
pour  retrouver  des  pâturages  abondants  au  prin- 
temps. Ce  danger  est  le  plus  redoutable  de  tous, 
car,  on  l'a  éprouvé  en  Algérie  et  ailleurs,  rien  n'est 
plus  difficile  que  d'établir  la  culpabilité  des  incen- 
diaires. D'autant  mieux,  que  dans  des  forêts  a  ar- 
bres résineux  et  par  des  chaleurs  qui  durent  plu- 
sieurs mois,  la  moindre  étincelle  suffit  pour  allu- 
mer l'incendie  (1). 

Mais  de  grands  efforts  ont  été  faits  depuis  quel- 
ques années  pour  enrayer  ces  abus,  pour  pro- 
voquer le  reboisement  et  pour  former  une  admi- 
nistration forestière  rationnelle. 

L'Administration  centrale  des  forêts  a  été  or- 
ganisée en  1893  ;  depuis  1898,  une  école  fores- 
tière, qui  fournit  25  gardes  par  an,  a  été  fondée 
à  Vytini  dans  le  Péloponèse,  et  une  loi  récente 
vient  de  décider  la  création  d'une  seconde  ; 
enfin,  le  recrutement  du  personnel  supérieur  se 
fait  maintenant  parmi  de  jeunes  ingénieurs  que 
l'Etat  envoie,  après  concours,  compléter  leurs 
études  dans  les  écoles  forestières  de  la  France, 
de  l'Allemagne  ou  de  l'Autriche. 

Le  gouvernement  hellénique  a  donc  compris 
l'importance  capitale  de  cette  question  des  forêts 
pour  un  pays  qui  a  tant  à  souffrir  de  la  séche- 
resse ;  mais  il  lui  reste  encore  beaucoup  à  faire, 
et  s'il  nous  était  permis  de  lui  donner  un  conseil 
désintéressé,  nous  l'engagerions  vivement  à  de- 
mander au  gouvernement  français  —  dont  la 
bienveillance  ne  lui  fait  jamais  défaut  —  de  lui 
envoyer  en  mission  M.  Lucien  Daubrée,  notre 
actif  et  savant  directeur  général  des  Eaux  et  Fo- 
rêts, qui,  en  un  ou  deux  mois  de  séjour  en  Grèce, 
aiderait  puissamment  la  jeune  Administration 
forestière  hellénique  à  élaborer  son  programme 
définitif. 

* 

*  * 

Les  recettes  budgétaires  totales  de  la  Grèce 
s'étaient,  en  1896,  élevées  à  96.931.700  francs 
(chiffres  du  gouvernement);  mais  la  Commis- 
sion ayant  pris  pour  base  d'évaluation  la  moyen- 
ne des  recettes  des  cinq  dernières  années,  cor- 
rigea (après  une  étude  attentive  de  tous  les  élé- 
ments du  budget  ordinaire)  cette  moyenne  et  la 
fixa  au  chiffre  de  93.931.600  drachmes. 

Le  petit  tableau  suivant  va  nous  montrer  com- 
ment les  choses  se  sont  ensuite  passées  : 

Recettes  du  budget  hellénique  divisées  en  trois  grandes 
catégories 
(Milliers  de  drachmes) 


Receltes 

Moyenne 
corrigea 
par  la 
Commission 

Piécettes 
effectuées 
en  1903 

Différence 
entre  la 
moyenne  corrigée 
el  1'.  u:: 

Piovenns  concé- 
dés à  la  Dette. 
Impôts  directs. . 
Autres  recettes 

Totaux . . . 

39. 600.0 

20  965.0 
83.866.6 

03.829.7 
19.323.5 
41.682.1 

+  14.229.7 
-  1.612.5 
+  8.315.5 

0/ 

+  36 
—  8 
+  25 

93.931.6 

114.834.3 

-h  21.902.7 

+  23 

La  comparaison  serait  encore  plus  saisissante 


(1)  L'étude  de  M.  Samios  a  été  récemment,  analysée 
flans  le  Bullelin  d'Orient,  dont  M.  Andréadès  est  le 
directeur. 


si  elle  était  faite  par  rapport  à  l'année  1904,  parce 
que,  pour  cette  année-là,  les  revenus  concédés 
sont  en  nouvelle  augmentation  de  850.000  drach- 
mes, tandis  que  le  rendement  des  autres  recettes 
budgétaires  présentera  probablement,  sur  1903, 
une  diminution  de  plus  de  10  millions  de  drach- 
mes, dont  la  majeure  partie  du  compte  des  im- 
pôts directs. 

Le  gouvernement  hellénique  ne  pourra  donc 
sortir  des  difficultés  budgétaires  qui  le  menacent 
qu'en  réduisant  très  fortement  ses  dépenses  pu- 
bliques, ou  en  relevant  le  produit  de  ses  impôts 
indirects  ou  de  consommation.  Mais,  pour  cette 
dernière  hypothèse,  il  est  paralysé  par  l'arrange* 
ment  financier  de  1898,  et,  en  ce  qui  concerne  les 
dépenses  budgétaires,  il  est  douteux  qu'il  puisse 
les  diminuer  dans  une  notable  proportion. 

Dépenses  budgétaires  de  la  Grèce  en  1896  et  1903 

{Milliers  de  drachmes) 

1  dépenses  nettes 


Detlo  publique  

Liste  civile  

Corps  législatif  

Pensions  et  subventions 

Affaires  étrangères  

Justice  

Intérieur  

Instruction  publique  

Guerre  

Marine  

Finances  

Frais  d'administration. . 
Restitution  


Totaux . 


1896 

1903 

Différence 
pour  1903 

53. 216. 4 

36.233.3 

+13.016.9 

1.325.0 

1.325.0 

812.8 

1.051.7 

-+-  238.9 

5.425.1 

6.636.3 

-+-  1.211.2 

2.195.6 

2.993.5 

+  797.9 

5.144.0 

5.962.0 

-+-  818.0 

12.390.1 

15.955.4 

-+-  3.565.3 

3.774.5 

5.170.1 

-+-  1.395.6 

16.662.9 

18.677.1 

-+-  2.014.2 

6.683.6 

6.432.5 

—  251.1 

1.377.1 

1.808.3 

-t-  431.2 

8.025.8 

9.396.9 

4-  1.371.1 

3.857.6 

4.58  ».2 

H-  731.6 

20.890  C 

116.231.4 

+25.340.8 

Plus  de  la  moitié  des  nouvelles  dépenses  bud- 
gétaires helléniques,  survenues  entre  1896  et 
1903,  a  pour  objet  le  service  de  la  dette  publique. 
Abstraction  faite  de  ce  service,  les  autres  dé- 
penses du  budget  sont  passées  de  67.674.200 
drachmes  en  1896  à  79.998.100  drachmes  en  1903, 
soit  une  augmentation  de  12.323.900  drachmes, 
représentant  une  progression  annuelle  de 
2.60  %.  C'est  évidemment  beaucoup  plus  que  ne 
l'avait  supposé  la  Commission  préparatoire  de 
1898,  qui  n'admettait,  pour  la  période  1898-1903, 
comme  augmentation  normale,  que  0,50  %  par 
année.  Si  le  gouvernement  hellénique  avait  pu 
suivre  exactement  cette  dernière  progression, 
ses  dépenses  de  1903  n'auraient  guère  été  supé- 
rieures à  70  millions  de  drachmes,  déduction 
faite  de  la  dette. 

Le  ministère  Delyannis,  qui  a  mis  la  question 
des  économies  en  tête  de  son  programme,  pour- 
ra-t-il  ramener  les  dépenses  jusqu'à  ce  chiffre  ? 

C'est  fort  douteux,  car  il  faudrait  commencer 
par  pratiquer  sur  les  appointements  de  tous  les 
fonctionnaires  une  réduction  de  10  %...  ce  qui  est 
bien  difficile  dans  un  pays,  comme  la  Grèce,  où 
les  salariés  de  l'Etat  sont  déjà  si  peu  payés. 

Les  grosses  augmentations  de  dépenses  sur- 
venues entre  1896  et  1903,  visent  :  1°  le  minis- 
tère de  l'Intérieur,  qui  comprend  également  les 
postes,  télégraphes,  téléphones  et  le  service  des 
travaux  publics  ;  2°  la  Guerre  ;  3°  l'Instruction 
publique, 
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En  ce  qui  concerne  les  travaux  publics,  la  Com- 
mission préparatoire  de  1898  reconnaissait  que 
les  chiffres  qu'elle  indiquait  comme  budget  éven- 
tuel ne  comportaient  aucune  somme  pour  dé- 
penses extraordinaires.  Peut-on  conseiller  à  la 
Grèce,  qui  a  encore  tant  à  faire  pour  ses  routes 
et  pour  ses  ports,  une  réduction  importante  sur 
cette  partie  de  son  budget  ?  Nous  ne  le  pensons 
pas. 

* 

*  * 

La  Guerre  et  la  Marine  militaire  réunies  repré- 
sentent, dans  le  budget  de  1903,  une  dépense- 
totale  de  25.109.600  drachmes,  contre  23.346.500 
drachmes  en  1896,  soit  une  augmentation  de 

I.  763.100  drachmes.  A  la  fin  de  1898,  la  Commis- 
sion préparatoire  constatait  elle-même  «  que  sur 
les  21.000  officiers,  sous-officiers  et  soldats  qui 
composent  l'effectif  moyen   sous   les  armes, 

II.  200,  c'est-à-dire  près  de  la  moitié,  sont  em- 
ployés à  des  services  de  police  intérieure  :  gen- 
darmes, renfort  à  la  gendarmerie,  gardes  des  pri- 
sons, etc.  » 

La  solde  et  la  dépense  d'entretien  de  ces  11.200 
hommes  s'élevaient  alors  à  6  millions  de  drach- 
mes, et  il  est  probable  que  cette  somme  a  plutôt 
augmenté  que  diminué. 

Quoi  qu'il  en  soit,  les  dépenses  d'ordre  mili- 
taire de  la  Grèce  ont  effectivement  atteint  25  mil- 
lions 109.600  drachmes  en  1903.  Mais  nous  de- 
vons constater  qu'en  1904  le  gouvernement  hel- 
lénique a  présenté  à  la  Chambre  un  projet  de  ré- 
formes militaires  et  navales  et  que  des  lois  ont 
été  votées  pour  la  réorganisation  de  l'armée.  La 
conséquence  de  ces  lois  serait  une  augmentation 
de  dépenses  permanentes  de  2.358.500  drachmes 
pour  la  Guerre  et  de  1.275.300  drachmes  pour  la 
Marine. 

Or,  indépendamment  de  ces  dépenses  ordi- 
naires, le  gouvernement  a  fait  voter  par  la  Cham- 
bre la  création  d'une  Caisse  de  la  Défense  natio- 
nale, analogue  à  la  Caisse  de  la  Marine,  qui  fonc- 
tionne déjà  depuis  deux  ou  trois  ans.  La  nou- 
velle Caisse,  administrée  par  une  Commission 
composée  du  Président  du  conseil,  des  minis- 
tres des  Finances  et  de  la  Guerre,  du  comman- 
dant en  chef  de  l'armée  et  du  chef  de  l'état- 
major,  servira,  lorsqu'elle  aura  des  fonds  dispo- 
nibles, à  l'acquisition  de  matériel  de  guerre  :  fu- 
sils, canons  et  munitions,  et  à  la  construction  de 
travaux  et  de  bâtiments  nécessaires  aux  besoins 
de  la  défense. 

Le  gouvernement  voulait  doter  la  Caisse  de  la 
Défense  nationale  d'une  annuité  de  4.500.000  dr., 
à  constituer  à  l'aide  d'une  taxe  additionnelle 
d'importation  sur  le  blé,  d'une  taxe  additionnelle 
de  consommation  sur  la  bière  et  de  diverses  nou- 
velles receltes.  Mais  tous  les  éléments  de  cette 
annuité  —  qui,  dans  la  pensée  du  gouvernement, 
devait  gager  un  emprunt  de  40  millions  de  drach- 
mes amortissable  à  courte  échéance,  destiné  à 
acheter  du  matériel  de  guerre  à  l'étranger  — 
n'ont  pas  été  votés  par  la  Chambre,  et  les  voies  et 


moyens  financiers  de  la  réforme  militaire  proje- 
tée restent  encore  incertains. 

D'ailleurs,  les  dépenses  d'ordre  militaire  effec- 
tivement réalisées  sont  presque  toujours  infé- 
rieures à  celles  votées  par  la  Chambre  dans  les 
budgets  de  prévision.  Le  tableau  suivant,  se  rap- 
portant aux  cinq  dernières  années,  le  prouve  : 

Dépenses  d'ordre  militaire  de  la  Grèce  de  1900  à  1904, 
Dépenses  votées  et  dépenses  réellement  effectuées  : 
( Milliers  de  drachmes) 


Exercices 

Guerre 

.Marine 

Totales 

volées 

effec- 
tuées 

votées 

dire- 

tuées 

VOl  él  S 

effec 
tuées 

1900   

18.268 

17.715 

7.958 

7.028 

26.226 

24.733 

1901  

19.038 

17.434 

7  .'859 

7  029 

26.397 

24.46:; 

1902   

17.859 

18.991 

7.358 

7  22  i 

25.217 

23.218 

1903   

19.60-2 

18.677 

7.367 

6!  482 

26.969 

25.109 

20.755 

15.349 

8.650 

4.992 

29.405 

20.241 

Certes,  ce  serait  rendre  un  mauvais  service  à 
la  Grèce  que  de  l'encourager  à  augmenter  ses  dé- 
penses d'ordre  militaire  dans  des  proportions  par 
trop  supérieures  à  ses  ressources  normales  ; 
mais  il  faut  se  rendre  compte  de  l'état  d'âme  du 
peuple  hellénique  et  des  impressions  que  les  nou- 
veaux armements  de  ses  voisins  balkaniques 
exercent  fatalement  sur  lui. 

Voici,  en  effet,  ce  que  sont  devenues,  à  trois 
ans  de  distance,  les  dépenses  ordinaires  de  la 
Guerre  inscrites  aux  budgets  de  prévision  de  la 
Serbie  et  de  la  Bulgarie  : 

Dépenses  ordinaires  de  la  Guerre  en  Serbie  et  en  Bulgarie 
prévues  clans  les  budgets  de  1901  et  1904 


Exercices 

Serbie 

Bulgarie 

Dinars 

Leï 

1901  

17. 602.700 

20.127.000 

1904  

22  810.(300 

26.336.500 

Et  ces  nouvelles  dépenses  ordinaires,  corres- 
pondant à  une  augmentation  des  effectifs  sous 
les  armes,  sont  indépendantes  des  achats  extra- 
ordinaires de  matériel  et  de  munitions  de  guerre 
que  ces  deux  pays  ont  déjà  effectués  ou  sont  sur 
le  point  de  faire  à  l'aide  d'emprunts  spéciaux. 

On  s'explique  ainsi,  sans  qu'il  soit  nécessaire 
d'entrer  dans  le  dédale  de  la  politique  balkani- 
que, les  préoccupations  du  peuple  hellénique  et 
son  désir  naturel  de  se  mettre  en  état  de  dé- 
fense. 


* 

*  * 


Enfin,  peut-on  reprocher  à  la  Grèce  son  budget 
de  5.170.100  drachmes  pour  l'instruction  publi- 
que en  1903,  contre  3.774.500  drachmes  en  1898, 
c'est-à-dire  l'augmentation  de  1.395.600  drach- 
mes que  la  loi  de  1895  sur  la  réorganisation  de 
l'enseignement  primaire  a,  en  quelque  sorte,  ren- 
due nécessaire  ? 

Avant  cette  réforme,  la  Grèce  ne  comptait  que 
2.278  écoles  primaires,  1.700  instituteurs  ou  ins- 
titutrices, et  moins  de  100.000  écoliers,  dont 
80.000  garçons  et  20.000  filles.  En  1902,  nous 
trouvons,  au  contraire,  3.263  écoles  primaires  ou- 
vertes, dirigées  par  4.316  instituteurs  ou  instilu- 

(1)  Dépenses  effectuées  du  1er  janvier  1904  au  31  janvier  1905. 
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trices  et  fréquentées  par  210.570  enfants,  dont 
163.000  garçons  et  47.570  filles.  C'est  évidemment 
un  grand  progrès,  mais  il  n'est  peut-être  pas  en- 
core suffisant  pour  les  besoins  du  pays  et  on  ne 
saurait  guère  prévoir  d'économies  sur  ce  cliapilre 
du  budget  grec. 

* 

*  * 

En  résumé,  nous  estimons  qu'avec  beaucoup 
d'énergie  le  ministère  actuel  pourra  peut-être  réa- 
liser sur  les  dépenses  publiques  —  non  pas  sur 
le  papier,  ce  qui  est  toujours  facile,  mais  effecti- 
vement —  une  réduction  de  4  à  5  millions  de 
dracbmes  au  maximum...  Et  ce  ne  sera  pas  suf- 
fisant pour  l'équilibre  budgétaire. 

Pour  rendre  aux  finances  de  l'Etat  une  situa- 
tion absolument  normale,  il  lui  faudrait  un  relè- 
vement de  recettes  publiques  de  8  à  10  millions  : 
mais  les  seuls  revenus  grecs  susceptibles  d'im- 
portantes plus-values  sont  les  revenus  indirects 
de  consommation  :  pétrole,  tabac,  timbre,  sel. 
papier  à  cigarette,  etc.,  qui  sont  déjà  affectés  au 
service  de  la  dette  publique. 

Si  l'on 's'en  rapporle  aux  observations  de  la 
C.  F.  I.,  il  serait  assez  facile  de  relever  sérieuse- 
ment ces  revenus  par  l'adoption  de  certaines 
améliorations  de  service  et  par  une  répression 
plus  énergique  des  fraudes  et  de  la  contrebande. 
Mais,  en  vertu  de  la  loi  du  Contrôle,  le  gouverne- 
ment n'encaisse  que  40  %  des  augmentations  réa- 
lisées sur  les  revenus  concédés  :  60  %  allant  aux 
créanciers  étrangers,  et  ce  fait  rend  tellement 
impopulaires  toutes  les  nouvelles  mesures  desti- 
nées à  relever  leur  rendement  que  le  gouverne- 
ment échoue  régulièrement  devant  les  Commis- 
sions parlementaires  quand,  par  déférence  en- 
vers la.  C.  P.  I.,  il  veut  en  proposer. 

C'est  certainement  là  le  point  faible  de  l'arran- 
gement financier  de  1898.  La  loi  du  Contrôle  a 
donné  jusqu'ici  d'excellents  résultats  pour  les 
porteurs  étrangers  des  emprunts  helléniques  et 
pour  la  Grèce  elle-même,  mais  ces  résultats  ne 
seront  vraisemblablement  pas  dépassés  dans 
l'avenir  si  le  principe  du  partage  des  excédents 
et  des  profils  du  change,  tel  qu'il  est  établi  par 
la  loi  du  Conlrôle  et  le  Règlement  de  la  dette 
n'est  pas  modifié. 

Celte  modification  peut  se  faire  autan!  d:ms 
l'intérêt  des  porteurs  étrangers  que  dans  l'inté- 
rêt des  finances  helléniques  elles-mêmes  :  c'est 
ce  que  nous  démontrerons  dans  les  Conclusions 
de  ce  Rapport. 

{A  suivre.)  Edmond  Théry. 


Caisse  Nationale  (les  Retraites  pour  la  Vieillesse 


La  Commission  supérieure  do  la  Caisse  iKitiinmk  des 
re.lrnilrx  /jour  lu  vieillesse  vient  de  publier  son  rapport 
sur  les  opérations  de  l'année  1904*. 

Co  document  nous  permet  de  constater  que.  pendant 
cette  dernière  année,  les  versements  se  sont  élevés  au 
nombre  de  3.775.296  pour  un  montant  de85.440.189 
francs  33  :  ils  comprennent  0.561  versements  effectués 


en  vertu  de  ia  loi  du  9  avril  L898  sur  1rs  accidents  du 
travail  pour  un  montant  de  28.526.358  fe.  4L 

l,cs  Huîtres  correspondants  étaient,  en  1903,  de 
3.309.570  versements  pour  57.099.690  fr..  02  reçus  on 
vertu  de  la  loi  du  20  juillet  1S86  et  de  6.355  versements 
pour  23.624.875  l'r.  93  effectués  par  application  de  la  loi 
du  9  avril  1898. 

Il  y  a  donc  eu,  en  1904,  une  augmentation  de  399.165 
versements  et  de  4.814i-ME>  i'r.  80  sur  les  opérations 
faites  en  vertu  de  la  loi  de  1880  ;  quant  aux  opérations 
faites  en  vertu  de  la  loi  du  9  août  1898,  elles  ont  aug- 
menté de  206  en  nombre,  mais  diminué  de  98.522  fr.  54 
en  ce  qui  concerne  le  montant  des  sommes  versées. 

La  comparaison  des  deux  dernières  années  l'ait  res- 
sortir,  eu  faveur  de  1904,  une  augmentation  de  385.238 
dans  le  nombre  des  versements  pour  le  compte  des 
collectivités  et  de  4.834,906  l'r.  34  dans  leur  montant. 

Si,  pour  la  comparaison  des  résultats,  l'on  fait  abs- 
traction, d'une  part,  des  majorations  de  rentes  viagères 
et  des  boniiications  spéciales  de  l'année  1902  figurant 
dans  les  écritures  de  1903  pour  5.238  versements  et 
953.048  fr.  de  capital,  et  de  celles  allouées  avec  le  crédit 
affecté  à  l'année  1903,  qui  apparaissent  dans  les  écri- 
tures de  1904  pour  3.54  4  versements  s 'élevant  ensemble 
à  038.803  fr.  18  de  capital,  et,  d'autre  part,  des  subven- 
tions accordées  pour  la  première  fois  en  1904  aux 
Sociétés  de  Secours  mutuels  constituant  des  retraites 
à  l'aide  du  livret  individuel,  soit  248.000  versements 
pour  un  capital  de  496.188  fr.,  l'augmentation  nette  de 
1904  provenant  des  versements  des  collectivités  s'élève, 
en  réalité,  à  148.932  versements  pour  une  somme  de 
4.653.503  fr,  10. 

Quant  aux  versements  individuels  ils  présentent,  en 
1904,  une  augmentation  de  3.927  sur  le  nombre,  mais 
leur  montant  présente  une  diminution  de  20.700  lr.  54. 

La  comparaison  entre  les  résultats  des  deux  années 
confirme  la  remarque,  faite  en  1903,  que  les  déposants 
qui  s'adressent  à  la  Caisse  nationale  des  retraites  pour 
faire  un  placement  en  versant  des  sommes  élevées 
deviennent  moins  nombreux  et  sont  remplacés  par 
ceux  qui  confient  à  la  Caisse  le  fruit  de  leur  épargne 
par  versements  successifs. 

Cette  remarque  est,  d'ailleurs,  confirmée  par  los 
résultats  de  la  statistique  des  versements  individuels. 
La  moyenne,  qui  était  déjà  en  diminution  l'année  der- 
nière, s'est  encore  légèrement  abaissée  en  1904  ;  suc- 
cessivement, de  186  fr.  en  1898,  de  160  fr.  en  1899,  de 
145  fr.  en  1900,  de  155  fr.  en  1901,  de  159  fr.  en  1902,  de 
152  fr.  en  1903,  elle  est  descendue  à  141  fr,  en  1904. 

Du  11  mai  1851  au  31  décembre  1904,  la  Caisse  Na- 
tionale des  Retraites  a  reçu,  en  vertu  des  lois  des 
18  juin  1850  et  20  juillet  1896,  de  2.628:252  déposants, 
43.^50.630  versements  s'élevant  à  1.300.259.297  fr.  44. 

Elle  a  reçu,  en  outre,  en  vertu  de  la  loi  du  9  avril 
1898,  21. 793 Versements,  représentant  80.488.917  fr.  58, 
pour  constituer  27.141  pensions  à  des  ouvriers  vic- 
times d'accidents  ou  à  leurs  ayants  droit. 

Elle  a  encaissé  pour  arrérages  et  intérêts  sur  rentes 
et  valeurs  diverses,  intérêts  bonifiés  sur  le  compte 
courant  avec  le  Trésor  public,  bénéfices  sur  rembour- 
sements de  rentes  et  valeurs,  versements  mensuels  des 
exploitants  de  mines  et  autres  recettes  diverses,  y 
compris  une  somme  de  2.545  fr.  versée  sur  promesses 
de  livrets  non  encore  converties,  815.180.014  fr.  66, 
soit,  au  total,  2.255.928.229  fr.  08. 

De  ce  total,  il  faut  déduire  la  somme  de  554.071  fr.  50, 
s'appliquant  à  des  versements  reçus  par  les  percep- 
teurs, les  receveurs  des  postes  et  les  trésoriers-payeurs 
coloniaux,  à  encaisser  en  1905  seulement. 

Le  total  net  des  recettes  est  donc  de  2.255  mil- 
lions 374.158  fr.  18. 

Comme,  d'autre  part,  il  a  été  dépensé,  1.019  mil- 
lions 743.789  fr.  21,  il  est  resté  1.215.430.308  iï.97. 

Lj@  reliquat  non  employé  en  achat  de  renies  et  valeurs, 
au  31  décembre  1904,  est  représente  par  le  solde  crédi- 
teur du  compte  courant  avec  le  Trésor  public,  s'élevant 
à  'i.S.072.039  fr.  25. 
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Voici,  d'ailleurs,  un  tableau  des  versements  encaissés 
depuis  L'origine  de  la  Caisse  <!<■*  Retraites  : 

Versements 

Années 

d  opéra-   Premiers  - — —  — —  

déposants    Nombre  Sommes 


Verse- 

lois  de  1850  et  L88&)    méats  Total  des 
loiOavr.  far- 


tions 


1896) 

Milliers  de  francs) 


sements 


1851  à  93 

987.696 

H  i.  559. 680 

846.352 

846.352 

1894. . . . 

44.829 

1 .041 .720 

31.045 

31.045 

1895. . . . 

157.072 

1.338.858 

82.638 

32.638 

1890.... 

100. 66 \ 

1.8U.685 

87.M8 

37.913 

1897.... 

94.49:3 

2.079.890 

48.680 

Î3.680 

1898.... 

91.604 

2.284.224 

44.544 

» 

44.544 

1899  ... 

140.915 

2.482.901 

46.685 

229 

46.914 

1900.... 

211.984 

2.795.688 

50.525 

5.220 

55.145 

1901.... 

395.891 

3.071.872 

53.148 

13.150 

60.304 

1902. . . . 

203.857 

3.245.806 

54.716 

14.732 

69.448 

1903.... 

178.720 

3.369.570 

5(5.024 

28. 025 

80.249 

1901.... 

181.027 

3.768.735 

61.835 

23.520 

85.362 

Totaux  2 

628.252 

43.850.635  1.359.705 

80.189 

1.440.194 

Si  l'on  fait  abstraction  des  bénéfices  de  pensions 
constituées  en  vertu  de  la  loi  du  9  avril  1893  sur  les 
accidents  du  travail,  qu'il  convient  de  ne  pas  confon- 
dre avec  les  rentiers  ordinaires  de  la  Caisse  nationale 
des  retraites,  le  nombre  des  déposants  nouveaux  s'est 
élevé,  en  1904,  à  180.527. 

La  proportion  des  déposants  collectifs  était  de  90.35 
pour  cent  en  1895,  94.01  0  0  en  1896,  93.38  0/0  en  1897, 
91 .09  0/0  en  1898,  92.08  0/0  en  1899,  95.09  0/0  en  1900, 

96.47  0/0  en  1901,  96.64  0/0  en  1902  et  en  1903,  soit 
une  moyenne  pour  les  dix  dernières  années  do  95.32 
pour  cent. 

La  proportion,  pour  1904,  des  comptes  nouveaux  des 
déposants  collectifs,  sur  l'ensemble,  est  à  fteu  près  le 
même  qu'en  1903. 

Comme  précédemment,  les  hommes  sont,  parmi  les 
nouveaux  déposants  collectifs,  en  plus  grand  nom- 
bre que  les  femmes  i58.52  0/0  pour  les  hommes  et 

41.48  0  0  pour  les  femmes  i. 

Parmi  les  déposants  directs,  les  femmes  sont  égale- 
ment en  minorité,  mais  dans  une  proportion  moindre 
(49.15  0/0  contre  50.85  0  0  pour  les  hommes). 

Plus  de  la  moitié  des  déposants  collectifs  sont  céli- 
bataires (71.02  0/0);  viennent  ensuite  les  gens  mariés 
27.51  0/0  ,  puis  les  veufs  ou  divorcés  (1.47  0/0).  Cet 
ordre  de  classement  est  resté  le  même  qu'en  1903;  tou- 
fois,  l'on  constate  comme  l'année  précédente,  sur  les 
célibataires,  une  légère  diminution  et  une  légère  aug- 
mentation sur  les  deux  autres  catégories. 

Parmi  les  déposants  directs,  le  premier  rang  appar  - 
tient également  aux  célibataires  (00.37  0/0);  on  doit 
classer  ensuite  les  gens  mariés  (33.70  0/0),  puis  les 
veufs  et  les  divorcés  5.93  0/0). 

Comparées  aux  résultats  de  1903,  les  proportions  ci- 
dessus  présentent  quelques  différences  ;  on  remarquera, 
en  eilet,  que  la  proportion  des  célibataires  est  on  aug- 
mentation 1 00.37  0/0,  au  lieu  de  59.47  0/0),  celle  des 
gens  mariés  est  aussi  en  augmentation,  légère  il  est 
vrai  33.70  0  0,  au  lieu  de  33.69  0/0)  ;  par  contre,  la 
proportion  des  veufs  et  divorcés  a  diminué  (5.93  0/0, 
au  lieu  de  6.84  0/0). 

Dans  la  catégorie  des  veufs  ou  divorcés  versant  au 
titre  individuel,  les  femmes  sont  beaucoup  plus  nom- 
breuses que  les  hommes  '303  femmes  au  lieu  de  89 
hommes,  soit  77. .'50  0/0). 

Les  nouveaux  déposants,  en  1904,  peuvent  être 
classés,  d'après  lotir  âge  au  jour  du  versement,  dans 
Tordre  ci-après  : 


Déposants 
collectifs 


Déposants 
directs 


Pour  cent    Pour  cent 


De  3  à  19  ans  

20  à  29  —   

30  à  39  —   

40  a  49  —   

50  à  65  —  

Au-dessus  de  65  ans. . 


62.19 
18.56 
10.73 
3.26 
3.22 
2.04 


30.00 
26.37 
19.29 
10.92 
10.68 
1.84 


et  pour  les  déposants  individuels  est  le  mémo  que 
l'année  dernière. 

Toutefois,  le  mouvement  ascensionnel  observé  pon- 
dant quelques  années  dans  la  catégorie  de.-,  déposants 
do  trois  à  dix-neuf  ans  est  arrêté  ;  cette  catégorie  pré- 
sente même,  aussi  bien  parmi  les  déposants  collectifs 
([ne  parmi  les  directs,  une  diminution  sur  les  résultats 
constatés  en  1903. 

Jusqu'en  1893,  la  catégorie  de  cinquante  à  soixante- 
cinq  ans  .tenait  le  premier  rang  ;  depuis  cette  époque, 
celle  de  trois  à  dix-neuf  ans  a  pris  la  tète,  et,  &ier 
qu'en  diminution,  elle  représente  encore,  en.  1901, 
presque  le  tiers  des  déposants  directs  nouveaux. 

En  ce  qui  concerne  la  situation  financière  de  la 
Caisse  nationale  de  Retraites  pour  la  vieillesse,  le 
revenu  des  rentes  et  valeurs  achetées  par  cette  institu- 
tion, ou  qui  lui  ont  été  attribuées  depuis  l'origine, 
s'élève  à  67.299.563  fr.  91,  mais  il  faut  tenir  compte  de.^ 
diverses  annulations,  des  conversions,  des  rembour- 
sements, qui  s'élèvent  à  20.876.960  fr.  55  :  le  revenu 
des  valeurs  existant  dans  le  portefeuille  de  la  Caisse 
au  31  décembre  1904  est  donc  de  40.422.603  fr.  36. 

La  capitalisation  à  4  0/0  de  ce  revenu  faite  en  tenant 
compte  des  primes  à  réaliser  sur  les  valeurs  amortis- 
sables et  de  la  portion  de  coupon  acquise  depuis  la 
dernière  jouissance,  s'élève  à  la  somme  de  1  mil- 
liard 71.046.579  fr.  13. 

En  y  ajoutant  le  solde  du  compte  courant  avec  le 
Trésor  public  au  31  décembre  1904,  le  montant  des 
versements  reçus  par  les  trésoriers-payeurs  coloniaux, 
les  percepteurs  et  les  receveurs  des  postes  non  centra- 
lisés et  la  valeur  des  timbres-poste  encaissés  en  1905, 
soit  49.226.710  fr.  85,  on  obtient  une  somme  de  1  mil- 
liard 120.273.289  fr.  98,  qui  formait,  au  31  décembre 
1904,  l'actif  de  la  Caisse  nationale  des  Retraites. 

Le  total  du  passif  étant  de  1.128.883.452  fr.  17, 
l'excédent  de  ce  dernier  sur  l'actif  atteignait  8  mil- 
lions 610.162  fr.  19,  soit  9.140.460  fr.  58  de  plus  que 
l'excédent  constaté  au  31  décembre  1903. 

Ce  résultat  provient,  pour  la  plus  grosse  part,  des 
pertes  subies  du  fait  de  la  loi  de  1898  sur  les  accidents 
du  travail  et  de  la  difficulté  que  rencontre  la  Caisse 
nationale  des  Retraites  pour  la  vieillesse  à  trouver 
pour  ses  capitaux  des  emplois  avantageux. 

Mais  il  convient  de  remarquer  que  l'excédent  de 
passif  signalé  est  dû  à  la  méthode  prudente  adoptée 
pour  l'évaluation  de  l'actif. 

Georges  Bourgarel. 


L'ordre  de  classement  pour  les  déposants  collectifs 


Banque  Nationale  du  Mexique 

Le  rapport  sur  l'exercice  1904,  clos  le  31  décembre 
dernier,  présenté  à  l'assemblée  générale  des  actionnai- 
res de  la  Banque  Nationale  du  Mexique  tenue  le  2/  mai 
dernier,  vient  de  parvenir  en  Europe.  Voici  le  bilan 
qui  a  été  soumis  aux  intéressés,  et  que  nous  compa- 
rons au  précédent  : 

Bilan  an  31  décembre 
1903    ~~~    "      1904  ~ 

Actif  (En  piastres) 

Immeubles 'propriétés  de  ha  •  •• 

Banque!..   739.368  15         793.570  56 

Encaisse  (à  Mexico  et  dans 

les  succursales)   25.862.893  71     40.377.028  07 

Portefeuille  (à  Mexico  et  dans 

les  succursales   31.414.947  92     32.195.790  73 

Prêts  sur  nantissements  (à 

Mexico  et  dans  les  suceur 

sales)    31.591.080  73    34.769.764  53 

Frais  d'installation  non  amor- 
tis (dans  les  succursales)..  32.946  50  47.872  46 

Mobilier  (dans  les  succur- 
sales)  42.994  42  63.177  7/ 

Autres  comptes  débiteurs  à 
Mexico  et  dans  les  succur- 
sales)   47.947.620  26     59.356.837  35 

Actions  à  émettre  en  porte- 
feuille; 3.071.250    »      2.957.4U9  ; 

Total   140.703.101  69   170.565.436  47 
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Bilan  au  31  décembre 
1003  1904 

Passif  (En  piastres) 

Capital -actions   26.000.000    »     26.000.000  » 

Billets  en  circulation   23.826.228    »     23.595.281  » 

Fonds  de  réserve  des  exerci- 
ces antérieure   4.687.451  64      5.271.063  77 

Fonds  de  prévision  des  exer- 
cices antérieurs   2,000.000   »      2-.000.000  » 

Second  fonds  de  prévision  des 
exercices  antérieurs. ..... .       1.030.000    »      l.ODO.000  » 

Dépôts  judiciaires  (à  Mexico 
et  dans  les  succursales). . .         553.326  46         725.102  60 

Effets  à  payer  (à  Mexico  et 
dans  les  succursales)   571.495  88         595.939  93 

Réescompte  (à  Mexico  et  dans 
les  succursales)   666.097  58         737.328  » 

Retenue  sur  créances  dou- 
teuses (a  Mexico)   869.743  74      1.000  327  58 

Coupons  impayés  des  exer- 
cices antérieurs   31.043  52  17.779  77 

Fonds  de  secours  pour  les 
employés  (En  1903,  114.879 
piastres  37,  moins  93.728 
piastres  employées  en 
achats  do  valeur  et,  en 
1904,  193.400  piastres  33, 
moins  146.072-  piastres  25 

employées)   21.151  37  47.328  08 

Profits  et  pertes  :  bénéfices 
nets,  sur  lesquels  300.000 
piastres  restaient  à  liqui- 
der en  1903  et  250.000  pias- 
tres en  1904    6 . 136 . 121  32      5 . 749 . 161  76 

Autres  comptes  créditeurs  (à 
Mexico  et  dans  les  succur- 
sales)  74.340.442  18   103.826.143  98 

Total   140.703.101  69   170. 565. 450  47 


A  première  vue  le  solde  bénéficiaire  de  l'exercice  1904 
est  inférieur  à  celui  de  1903,  mais  il  faut  se  rappeler 
que  ce  dernier  avait  profité  d'une  circonstance  parti- 
culière. Profitant  de  la  baisse  des  cours,  la  Banque 
Nationale  du  Mexique  avait  acquis,  peu  à  peu,  une 
certaine  quantité  de  ses  propres  parts  de  fondateurs. 
Ces  parts,  dont  la  valeur  avait  été,  pour  ainsi  dire, 
complètement  amortie  dans  les  bilans  précédents,  ont 
été  aliénées,  en  vertu  des  résolutions  votées  par  l'as- 
semblée générale  extraordinaire  du  27  juin  1903,  et 
cette  aliénation  a  laissé  un  bénéfice  important  qui  a 
été  réparti  à  l'ancien  capital-actions  de  20  millions  de 
piastres  porté  au  cours  de  l'exercice  à  26  millions  de 
piastres. 

En  tenant  compte  de  ce  fait,  on  ne  peut  que  se 
montrer  satisfait  des  profits  réalisés  en  1904,  profits 
qui  ressortent  du  «  Compte  de  Profits  et  Pertes»  ci-des- 
sous que  nous  rapprochons  de  celui  de  1903  : 

 Exercices  

Î9oT^"  1904 

Avoir  (En  piastres) 

Solde  de  l'exercice  précé dent ....  320 . 792  16  76 . 884  1 9 

Intérêts,  réescompte  déduit   2.050.379  58  1.872.163  05 

Changes   703.005  94  127.228  98 

Commissions   650.684  56  616.332  82 

Succursales,  bénéfices  nets   2.540.789  27  3.375.480  12 

Reliquat  de  tantième  du  Conseil.  111.726  53  81.261  39 

Bénéfices  divers   204.033  10  236.082  18 

Total   6.581.411  84   6.385.432  73 

Doit 

Réescompte  de  change  (situation 
des  fonds  chez  les  agents  de  la 

Banque)   6.425  72         7.060  21 

Fonds  de  secours  aux  employés 

(pour  l'exercice  en  cours)   20.000   »        25.000  » 

[mmeuMes  (amortissement)   1.417  23        4.246  60 

»  i  ratifications  aux  employés  (siège 

central  et  succursales)   100.000    »      120.000  » 

Retenues  sur  créances  douteuses 

(pour  l'exercice  en  cours)   31.987  60     143.013  8'. 

Impôt  du  timbre  et  contribution? 


Exercices 
190  i~  TJ04 

(En  piastres) 

(à  Mexico  et  à  Paris)   64.131  53       98.171  51 

Courtages  payés  et  à  payer   16.074  09       31.038  88 

Frais  généraux  (à  Mexico  et  à 

Paris)   205. 954  35      2o7.733  93 

Solde  créditeur  pour  1903  :  Béné- 

fices  nets  réalisés,  5.836.121 

piastres  32,  plus  bénéfices  à 

liquider,  300.000  piastres  pour 

1904  ;  bénéfices  nets  réalisés, 

5.499.161  piastres  76plus250.000 

piastres  à  liquider   6.136.121  32   5.749.161  76 

Total   6.581.411  84   6.385.432  73 

Déduisons  des  soldes  bénéficiaires  les  profits  à  réa- 
liser encore,  et  nous  obtenons,  comme  montants  dispo- 
nibles :  5.836.121  piastres  32  pour  1903,  et  5.499.161 
piastres  76  pour  1904.  Ces  montants  ont  été  répartis 
comme  suit  : 

 __  Exercices 

1903      "  Ï9Û4 

(En  piastres) 

Dividende  total  aux  actions,  soit 
21  piastres  pour  1903  et  17  pias- 
tres pour  1904    4.436.250    »  4.235.839  » 

Fonds  de  réserve  ordinaire. .....  583.612  13  549.916  18 

Parts  de  fondateur,  21  piastres  12 

en  1903,  et  13  piastres  en  1904.  316.875   »  187.772  >. 

Tantièmes  du  Conseil   422.500    »  325.401  » 

Report  à  nouveau   76.884  19  200.233  58 

Sommes  égales   5.836.121  32   5.499.161  76 

La  part  de  chaque  action  s'est  donc  trouvée  réduite  ; 
toutefois  il  ne  faut  pas  perdre  de  vue  que  le  capital  à 
rémunérer  était,  cette  fois,  de  26  millions. 

On  remarquera  l'augmentation  des  bénéfices  des  suc- 
cursales dont  le  nombre  augmente  chaque  année,  et 
qui  figurent  en  1904,  dans  les  résultats  de  l'exercice, 
pour  un  pourcentage  considérable.  Ces  succursales 
sont  maintenant  au  nombre  de  25,  la  Banque  Nationale 
du  Mexique  ayant,  en  1904  et  dans  les  premiers  mois 
de  l'année  en  cours,  ouvert  celles  de  Aguascalientes, 
G-uaymas,  Toluca,  Chilpaneingo,  Léon  et  Celaya. 
Quant  à  l'agence  d'Orizaba,  elle  a  été  érigée  en  succur- 
sale. En  outre,  cette  institution  possède  dix  agences 
indirectes,  cinquante  agents  et  correspondants  au 
Mexique  et  un  nombre  important  d'agents  et  de  cor- 
respondants en  Amérique  et  en  Europe. 

Nous  avons  parlé  plus  haut  de  l'augmentation  de  ca- 
pital à  laquelle  il  avait  été  procédé  en  1903.  Cette  aug- 
mentation portait  sur  60.000  actions  nouvelles,  sur 
lesquelles  22.560  furent  réservées  pour  être  échangées 
contre  les  30.000  parts  de  fondateur  encore  en  circu- 
lation. Cette  opération,  d'abord  facultative,  porta,  en 
1903,  sur  15.000  parts  qui  furent  échangées  contre 
11.250  actions.  En  1904,  556  parts  seulement  furent 
présentées,  qui  reçurent  417  actions.  Enfin,  pour  ré- 
pondre aux  desiderata  formulés,  cet  échange  a  pu  se 
faire  encore  jusqu'au  30  juin  dernier. 

Le  rapport  du  Conseil  d'administration  fait  remar- 
quer l'augmentation  de  l'encaisse  d'une  année  à  l'au- 
tre, tandis  que  la  circulation  a  fléchi  un  peu.  11 
aborde  aussi  la  question  de  la  réforme  monétaire,  dont 
le  Gouvernement  mexicain  a  pris  l'initiative  à  la  fin  de 
l'année  1904,  et  qui  suit  son  cours  avec  l'appui  des  lois 
et  des  dispositions  qu'elle  nécessite.  Cette  réforme  sera 
pour  le  pays  et  pour  la  Banque  Nationale  du  Mexique 
en  particulier,  une  source  de  vigueur  et  de  progrès 
dont  il  est  difficile  encore  de  déterminer  et  d'apprécier 
la  portée,  mais  qui  n'en  profitera  pas  moins  considé- 
rablement à  cette  institution,  la  premièreen  date  el  en 
importance,  et  qui,  après  avoir  eu  confiance  dans 
l'avenir  de  la  République  mexicaine,  peut  s'enorgueillir 
d'avoir  développé,  sinon  implanté,  au  Mexique,  un  pru- 
dent usage  du  crédit  par  des  moyens  sages  et  de  saines 
méthodes  dont  on  peut  maintenant  apprécier  les  heu- 
reux résultat  s. 

A.  Leghbsbt. 
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Banque  Centrale  Mexicaine.  —  L'admission  des 
actions  do  la  Banque  Centrale  Mexicaine  aux  opéra- 
tions à  terme  et  au  eoraptanl  de  notre  marché  officiel 
est  imminente.  Ces  titres,  présentés  par  la  Banque 
de  l'Union  Parisienne,  offrent  aux  capitaux  un  emploi 
des  plus  intéressants,  autant  par  leur  revenu  rému- 
nérateur que  par  leurs  chances  sérieuses  de  plus-value. 

L'Etat  au  Mexique  s'est  placé  à  la  tète  des  grands 
Etats  du  nouveau  monde.  Le  général  Porfirio  Diaz,  qui 
prit  pour  la  première  fois  possession  de  la  présidence 
de  la  République  en  1877  et  occupa  ces  hautes  fonctions 
jusqu'à  la  fin  de  1880,  a  été  réélu  en  1885.  et  est  resté, 
à  partir  de  cette  date,  à  la  tête  du  Gouvernement.  Les 
méthodes  sévères  d'administration  qu'il  a  appliquées 
ont  assuré  à  ce  riche  pays  une  longue  période  de  paix 
et  d'ordre;  avec  la  collaboration  de  son  ministre  des 
Finances,  M.  José  Yves  Limantour,  il  a  donné  le  pre- 
mier rang  à  l'œuvre  de  restauration  financière  et  fondé 
définitivement  le  crédit  de  la  République. 

Les  mesures  votées  par  le  Congrès,  en  1894,  relatives 
à  l'assiette  de  l'impôt,  en  contribuant  au  relèvement 
de-  revenus  de  l'Etat,  ont  amélioré  d'une  manière 
constante  et  régulière  la  situation  économique  du 
Mexique  et  développé  le  champ  d'affaires  des  banques 
mexicaines. 

Le  Gouvernement  vient  d'effectuer  avec  succès  la  sta- 
bilisation de  la  piastre  qui,  en  assurant  la  sécurité  des 
transactions  commerciales  et  financières,  favorise  l'im- 
portation des  capitaux  étrangers  pour  l'exploitation 
des  richesses  du  pays. 

La  Ranque  Centrale  Mexicaine  a  pris  sa  large  part 
dans  le  mouvement  d'affaires  qui  se  produit,  ainsi 
qu'en  témoignent  les  résultats  sans  cesse  croissants  de 
ses  bilans. 

Finances  serbes.  —  Les  recettes  brutes  de  l'Admi- 
nistration Autonome  des  Monopoles  du  Royaume  de 
Serbie  se  sont  élevées,  pendant  le  mois  de  juin  1905, 
aux  chiffres  suivants  : 

Francs 

Monopole  du  tabac   1.209.000 

—  du  sel   404.000 

—  du  pétrole   113.000 

Douanes   314  000 

Impôt  de  l'Obrt   163.000 

Timbre   450.000 

Monopole  du  papier  à  cigarettes   93.000 

—  des  allumettes   54.000 

Total  des  recettes  brutes  du  mois  de  juin  1905. .  2. 800. 000 
Moins  : 

Débours  pour  achat  de  matières,  frais  géné- 
raux, agio  et  commissions  qui  se  sont  élevés  à  . . .  404.000 

Recettes  nettes  de  juin  1905   2.342.000 

Les  recettes  nettes  des  cinq  premiers  mois  de  1905 
avant  été  de  10.667.000  fr..  le  total  pour  le  premier  se- 
mestre de  1905  s'élève  à  13.009.000  fr. 

Si  l'on  ajoute  à  ces  recettes  nettes  les  remises  faites 
antérieurement  par  l'Administration  Autonome  des 
Monopoles  pour  le  service  de  la  Dette  et  par  anticipa- 
tion, soit  G. 398. 000  fr.,  on  obtient  le  total  de  19.407.000 
francs,  comme  montant  disponible,  à  fin  juin,  pour  je 
service  de  la  Dette  en  1905. 

Mais  ce  service  n'exige  pour  six  mois  (de  janvier  à 
juin,,  que  10.110.000  fr.,  d'où  une  anticipation  dans 
les  remises  de  9.297.000  fr. 

Il  est  à  remarquer  que  c'est  dès  le  mois  d'avril  1905 
que  des  remises  ont  été  adressées  aux  Etablissements 
chargés  du  service  de  la  Dette  en  vue  du  coupon  à 
échoir  en  janvier  1906,  c'est-à-dire'9  mois  à  l'avance. 


Compagnie  pour  la  fabrication  des  Compteurs 
et  Matériel  d  Usines  à  gaz.  —  Les  actionnaires  de 


cette  Compagnie  étaient  convoqués  le  29  juillet,  en 
assemblée  générale  ordinaire,  pour  recevoir  commu- 
nication des  comptes  de  L'exercice  1904-1903,  arrêté 
au  30  avril  dernier.  Voici  comment  s'établit  le  compte 
de  Profits  et  Pertes  qui  a  été  soumis  aux  intéressés,  et 
que  nous  rapprochons  du  précédent  : 

COMPTE  IjE  PROFITS  ET  PERTES 

Exercices 


Produits 

Loyers  : 

Lille  

Bruxelles  

Barcelone  

Dordrccht  

Milan  

Yaugirard  

Revenus  des  litres  du  porte- 
feuille, participations,  intérêts 
divers  

Bénéfices,  Paris  et  succursales. .  3 


1903-04  1901-05 
(En  francs) 


7.000  » 
13.00)  .. 

6.100  » 
11.(00  » 
25.000  •  » 
Mj.293  46 


517.996  45 
133. Olti  71 


7.000 
13.000 

6.000 
11.0  0 
25.000 
É8.897 


16 


561.070  41 
3.278.527  06 


Total  des  produits....    3.804,306  62  8.990.501  23 


Dépendes 

Frais  généraux:  Maisons  de  Paris  325.625  57 
Ecritures  d'ordre,    intérêts  et 

amortissements  divers;   26.224  45 

Accidents  du  travail  (dépenses)..  1.719  90 
Bénéfice  net   3.4Î0.736  70 

Sommes  égales  


334.450  73 

23.970  05 
4.722  60 
3.627.357  85 


..    3.804.306  62   3.990.501  23 

Les  bénéfices  nets  de  l'exercice  1904-1905  sont  en 
augmentation  de  186.204  fr.  (il  sur  1903-1904.  Il  con- 
vient d'ajouter  aux  bénéfices  nets  les  reports  des  exer- 
cices précédents,  soit  266.029  fr.  66  pour  1903-190i  et 
270.726  fr.  58  pour  1904-1905,  ce  qui  donne  alors 
comme  soldes  disponibles  3.716.766  fr.  36  pour  1903- 
1904  et  3.898.084  fr.  43  pour  1904-1905.  Mais  le  Conseil 
d'administration  s'est  borné  à  proposer  la  même  ré- 
partition que  pour  1903-1904,  soit  80  fr.  par  action. 

Rappelons  les  répartitions  effectuées  par  la  Société 
depuis  le  dédoublement  de  ses  actions  de  500  francs 
en  actions  de  250  francs  : 

Dividende  Cours  moyen 

Exercices       par  action        Années        des  actions 


1896-  1897  

1897-  1898  

1898-  1899  

1899-  1900  

1900-  1901   

1901-  1902  

1902-  1803  

1933-  1904  

1934-  1905  

Cours  actuel 


Francs 

55  » 

1890 

60  » 

1897 

70  » 

1898 

75  » 

1899 

75  » 

1900 

75 

1901 

75 

1902 

80  » 

80  » 

1904 

Francs 
1.233  56 
1.496  91 
1.709  25 
1.711  09 
1.045  67 
1.459  94 
1.475  F6 
1.509  88 
1.505  04 


1.880  » 


Au  cours  de  l'exercice  social,  le  portefeuille-titres  est 
passé  de  3.666.376  fr.  88  à  4.691.738  fr.  18,  la  Société 
ayant  de  nouveau  acquis  des  titres  de  Sociétés  ga- 
zières.  Ce  sont  là  des  participations  prises  dans  un  but 
industriel  et  qui,  comme  on  l'a  déjà  fait  observer  pré- 
cédemment, n'en  sont  pas  moins  heureuses  au  point  de 
vue  financier,  car  leur  revenu  est  très  satisfaisant  ;  de 
plus,  leur  valeur  de  capital  représente  une  plus-value 
appréciable  dont  il  n'est  pas  tenu  compte  dans  le  bilan. 

Observons  que  la  situation  financière  de  la  Compa- 
gnie pour  la  fabrication  des  Compteurs  et  Matériel 
d'Usines  à  Gaz  reste  toujours  très  solide,  et  que  les  ré- 
serves diverses  dépassent,  au  30  avril  1905,  de  3  mil- 
lions 655.770  fr.  10  le  capital-actions,  qui  ne  s'élève 
qu'à  7  millions  de  francs.  Dans  ce  chiffre  ne  sont  na- 
turellement pas  compris  les  prélèvements  que  le  Con- 
seil d'administration  croira  devoir  faire  sur  les  béné- 
fices de  l'exercice  écoulé. 


Société  Métallurgique   de   Montbard.   —  Les 

résultats  de  cette  Société,  pour  l'exercice  190i,  sont  en 
légère  amélioration  sur  ceux  de  l'année  précédente. 
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Voici,  arrêté  au  31  décembre  dernier,  le  compte  de 
Profits  et  Pertes  qui  a  été  soumis  aux  actionnaires  à 
rassemblée  générale  du  15  juin  dernier.  Nous  le  rap- 
prochons du  précédent  : 

Exei'cices  

1903  1904 

Produits  (En  francsj 

Résultat  brut  de  l'exercice   35i.347  72   384.847  78 

Loyers  de  la  cité  ouvrière   5.400  25      5.354  47 

Total  des  produits   "359.756  97  390.202  25 

Charges 

Frais  généraux  "   102.894  40  111.273  10 

Intérêts  et  changes   67.801  04  60.554  22 

Provision,  impôts  et  droits  à  la  charge 

des  titres   6.351  80  5.266  20 

Bénéfices  nets   182.709  73  207.103  73 

Sommes  égales   359.756  97   390.202  25 

Aucun  dividende  n'a  encore  été  proposé  pour  1901 
par  le  Conseil  d'administration,  et  les  soldes  bénéfi- 
ciaires des  deux  derniers  exercices  se  sont  trouvés  ré- 
partis comme  suit  : 

Exercices 
1903  Ï9U4 
(En  francs) 

Réserve  légale   9.135  48     10.355  40 

Amortissement  des  immobilisations.  173.574  25  189.483  65 
Report  à  nouveau   ■       •»  7.269  68 

Totaux  égaux  aux  soldes  disponibles   182.703  73   207.108  73 

Au  cours  de  1904,  le  chiffre  des  commandes  s'est 
accru,  en  dépassant  3. 200.000  francs,  au  lieu  de  2  mil- 
lions en  1902  et  1903,  et  les  fabrications  militaires, 
dont  les  événements  d'Orient  ont  considérablement 
développé  l'activité  dans  tous  les  pays,  apporteront 
sans  doute  de  nouveaux  éléments  de  travaux  auxquels 
\&  Société  Métallurgique  de  Monlbard  s'est,  du  reste, 
particulièrement  préparée. 


Société  Ottomane  du  Chemic  de  fer  de  Smyrne- 
Cassaba  et  prolongements.  —  En  raison  des  bonnes 
récoltes,  l'exercice  1904  de  cette  Société  s'est  poursuivi 
dans  des  conditions  satisfaisantes,  ainsi  qu'en  témoi- 
gnent les  comptes  soumis  à  l'assemblée  générale  des 
actionnaires  qui  a  eu  lieu  le  15  juin.  Voici  comment 
se  présente  l'ensemble  des  produits  du  trafic  de  l'exer- 
cice 1904,  comparé  à  celui  de  l'exercice  1903,  et  com- 
ment ont  été  obtenues  les  recettes  nettes  de  cette  So- 
ciété : 

Exercices 

ir03  1904 

Recettes  brutes  de  Vexploi-  —  — 

talion  :  (En  francs) 

Ancien  résean   4.471:443  16  4.674.148  75 

Prolongements   1.161.488  55  1.171.695  43 

Garanties    (anciens   réseaux  et 

prolongemen ts )   3.636.257  04  3.525.261  65 

total  des  recettes   5.269.189  35   9.371.105  83 

Par  contre,  les  dépenses  d'exploitation  s'établissent 
ainsi  : 

Exercices 
1M03      "  î$04 

Dépenses  de  l'escpUtifaction  :  En  francs) 

Frais  d'exploitation  (services  gé- 
néraux,  matériel   et  traction, 

roïes  et  bâtiments)   1.830.613  92   1.864.556  09 

Charges  contractuelles  de  fen- 

ploitation   799.100  40      833.093  56 

Excédent  des  receltes  ou  recettes 

nettes    6.639.469  03   6. 673. 456  18 

Sommes  égales   9.269.189  35   9.371.105  83 

Kn  déduisant  des  excédents  ci-dessus  les  frais  géné- 


raux, le  service  des  obligations  cl  les  frais  divers,  on 
arrive,  au  31  décembre  190  i,  à  un  suide  disponible  de 
1.252.591  fr.  09,  y  compris  le  report  de  1903,  suit  17.954 
francs  20,  contre  1.147.676  fr.  8ô  au  31  décembre  1903. 
Dans  cette  dernière  somme  ligure  le  report  de  1902, 
qui  s'élevait  à  50.502  fr.  80.  Ces  sommes  "ont  reçu  l'at- 
inbution  suivante  : 

Exercices 
1903~  190 4 

(En  francs) 

Réserve  spéciale   125.000   »      100.000  » 

Provision  pour  amortissement. .      200.000   »      230.000  » 

Réserve  statutaire   40.000    ><        44.000  » 

Dividende  de  25  fr.  en  1904,  contre 

22  fr.  50  en  1903   720.000   v>      800.000  » 

Conseil  d'administration   14.117  65       28.2:;.".  30 

Report  à  nouveau   47.959  20       50.355  79 

Sommes  égales   t.  I47.076lfo   1.252.5;)!  09 

Nous  avons  dit  plus  haut  que  l'exercice  1904  s'était 
poursuivi  dans  des  conditions  satisfaisantes.  C'est  sur- 
tout pendant  le  premier  semestre  que  le  trafic  de  l'an- 
cien réseau  a  présenté  des  plus-values  considérables, 
et  il  s'ensuit  que,  pour  la  première  fois,  les  50  0/0  des 
recettes  représentant  la  part  du  Gouvernement  Impé- 
rial Ottoman  ont,  non  seulement  largement  couvert 
l'annuité  due  par  lui  pour  le  service  des  obligations 
P*  série  4  0/0  1894  de  la  Société,  mais  ont  encore  laissé 
au  même  Gouvernement  Impérial  un  excédent  de 
45.008  fr.  50.  En  résumé  les  actionnaires  n'ont  qu'à  se 
féliciter  de  la  situation  delà  Société,  puisqu'ils  ont  vu, 
pour  1904,  leur  dividende  augmenté  de  2  fr.  50  par 
action. 


Société  Russe  de  Construction  de  Locomotives 
et  Mécaniques.  —  Ci-dessous,  un  aperçu  de  la  situa- 
tion de  cette  Société  au  31  mai  dernier  : 

En  mai  1905,  la  Société  a  achevé  les  constructions 
suivantes  : 

Roubles 

10  locomotives  pour  trains  de  marchandises 

n°  1190/9  à  33.285  roubles,  soit   332.850  » 

Machines-outils,  ponts,  chaudières,  etc   30.609  07 

363.519  07 


Elle  a  reçu  les  commandes  nouvelles  ci-après  : 

Roubles 


11  locomotives  avec  fonder  à  4  roues. 
Articles  divers  


383.338  50 
17.973  90 

401.312  'm 


Le  solde  des  commandes  non  facturées  au  1er  juin 
dernier  s'établit  ainsi  : 

Roubles 

115  locomotives  de  prix  divers   4.161.008  50 

Pièces  do  rechange   16.245  90 

Chaudières  :   7.300  » 

Articles  divers   33.350  60 

4.217.905  » 

Voici  maintenant  les  résultats  d'exploitation  pour  la 
période  comprise  entre  le  P'  juillet  1904  et  le  2  juin 
1905  : 

Chiffres  Prévisions 

définitifs       selon  devis  Différence 

Production  :  En  roubles) 

lté  la  section  de 
construction  de 

locomotives....    4  819.020  50   4.515.550*88    +  303.469  58 
De  la  section  mé- 
canique   302.892  33      113.666  63   h-  189.225  70 

5.121.912  83   4.629.217  55       492.695  28 
Les  chill'res  définitifs  dépassent  les  prévisions  selon 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


devis  :  de  308.469  rouilles  58  pour  la  production  de  la 
section  de  construction  de  locomotives,  et  de  189. 22'» 
roubles  70  pour  la  production  de  là  section  mécanique; 
soit  une  augmentation  totale  de  492.695  roubles  28. 


Compagnie  Madrilène  d'Eclairage  et  de  Chauf- 
fage par  le  Gaz.  —  A  l'assemblée  générale  annuelle 
qui  s'est  tenue  lo  7  juin  dernier,  les  actionnaires  de 
cette  Compagnie  ont  eu  à  examiner  les  comptes  arrêtés 
au  31  décembre  1904.  Voici  le  bilan  établi  à  cette  date 
et  que  nous  comparons  au  précédent  : 

Bilan  au  31  décembre 
1903  1904 

Actif  (En  pesetas) 

Usines  et  dépendances   29.735.654  55  29.789.081  26 

Approvisionnements   2.362.117  51  2.663.(108  82 

Caisses  et  banques   1.242.607  86  629.678  24 

Factures  restant  à  encaisser..  106.447  50  121.779  77 

Débiteurs  divers   2.638.785  99  2.534.211  42 

Actions  privilégiées  en  porte- 
feuille ...  3.300.000    »  3.300.000  » 

Effets  et  valeurs  en  portefeuille  821.594  05  2.691.705  40 

Participation  électrique   6.111.900  03  6.111.900  03 

Primes  de  remboursement  et 

taris  d'émission   3.287.500  02  3.287.500  02 

Solde  du  compte  de  Profits  et 

Pertes   803.009  11  1.339.793  30 

50.499.616  63  52.469.257  76 
Passif 

Capital-actions   17.000.000   »  17.000.000  » 

Emprunt  4  0/0  (68.894  obliga- 
tions)   29.447.000    »  29.447.000  » 

Obligations  amorties  694  obli- 
gations  347.000    >.  347.000  » 

Késerves  statutaires  : 

Ancienne   623.686  94  623.086  94 

Nouvelle   63.149  18  63.149  18 

Réserve  spéciale   201.089  20  201.089  20 

Reliquat  des  exercices  clos. . . .  364.917  47  364.917  47 

Créances  diverses    844.967  54  1.231.538  06 

Obligataires   1.607.806  30  3.190.870  91 

50.499.610  63   52.469.257  76 


Les  résultats  des  deux  exercices  ci-dessus  ressortent 
des  Comptes  de  Prolits  et  Pertes  ci-aprés  : 

Exercices 


1903 


1904 


Produits  (En  pesetas) 

Recettes  des  usines   3.207.840  53     3.201. 305  16 

Vente   de   coke   et  produits 

divers   1.870.799  84 

Total  du  crédit,    . .  5.078.640  37 
Charyes 

Frais  d'administration   141.148  44 

Impôts,  frais  généraux,  loyers 

et  assurances   369.851  15 

Charges  et  divers   433. 0u2  43 

Droits  de  timbre  et  de  trans- 
mission     57.887  58 

Intérêts  des  obligations   1.177.880  » 

Fabrication  et  matières  pre- 
mières  2.973.655  37  2.808.22141 

Service  extérieur  et  entretien.  548.420  52       552.453  04 


1.965.897  16 
5.227.202  32 


155.271  04 

406.557  99 
532.423  34 

41.179  08 
1.177.880  » 


5.701.845  49     5  673.986  50 

Les  insuffisance  de  ces  deux  exercices  se  chiffrent 
par  623.20Ô  fr.  12  pour  l'année  1903  et  par  446.784  fr.  18 
pour  l'année  1904.  lies  soldes  débiteurs  reportés  pré- 
cédemment étant,  pour  ces  exercices,  respectivement 
de  269.804  fr.  et  de  893.009  fr.  12,  le  déficit  total  s'éta- 
blit à  893.009  fr.  12  pour  1903  et  à  1.339.793  fr.  30  pour 
1904,  comme  l'indiquent  les  bilans  reproduits  plus 
haut.  Notons,  cependant,  que  les  résultats  de  1904  ac- 
cusent une.  certaine  amélioration  due  à  La  plus  grande 
consommation  du  gaz,  les  ventes,  dans  les  six  usines 


de  la  Compagnie,  ayanl  porté  sur  13.384*967  mètres 
cubes,  suit  uni' augmentai  ion  de  204.884  mètres  cube-, 
sur  1903. 

La  pari  icipation  dans  la  Compagnie  Madrilène  <ïli- 
lectricité  n'a  donné  aucun  résultat  depuis  trois  ans, 
mais  les  comptes  de  cette  Société,  pour  1904,  accusent 
une  petite  augmentation  sur  ceux  de  1!J()3. 

Le  service  des  obligations  de  la  Compagnie,  suspendu 
provisoirement,  a  amélioré  naturellement  !..  situation 
financière;  quant  à  l'actif  réalisable,  il  est  actuelle- 
ment supérieur  au  passif  exigible  de  7  millions  de 
pesetas. 

L'assemblée  générale  ordinaire  du  7  juin  a  été  suivie 
d'une  assemblée  générale  extraordinaire  qui  a  approuvé 
le  projet  de  «  modus  vivendi  »  substitué  pour  trois  ans 
au  moins  au  «  convenio  »  voté  l'année  dernière  et  qui 
n'avait  pas  pu  être  mis  en  vigueur  jusqu'ici,  vu  les 
lacunes  de  la  législation  espagnole.  Le  Conseil  d'admi- 
nistration poursuit  actuellement  la  réalisation  de  ce 
«  modus  vivendi  »  déjà. approuvé  par  les  obligataires 
le  18  avril  dernier. 


Compagnie  nouvelle  des  Ciments  Portland  du 
Boulonnais.  —  Cette  Compagnie  a  réuni  ses  action- 
naires en  assemblée  générale  le  14  juin  dernier.  Voici 
le  bilan  au  31  décembre  dernier  qui  a  été  présenté  par 
le  Conseil  d'administration  ;  nous  le  comparons  au  pré- 
cédent : 

Bilan  au  31  décembre 
1903       '  1904 

Actif  (En  francs) 

Espèces  en  caisse   5.842  32  11.644  44 

Effets  en  portefeuille   197.775  88  174.963  99 

Comptes  débiteurs.  .*. . .  654.564  66  622.400  75 

Cautionnements   26.833  34  34.633  34 

Marchandises  et  approvisionne- 
ments  462.020  75  404.354  15 

Immeubles  et  constructions  in- 
dustrielles  3.936.192  46  3.936.192  46 

Matériel   961.153  70  980.421  65 

Avances  à  recouvrer   10.939  31  10.473  82 

Total  de  l'actif. 6.255.327  42  li. 215.089  69 
Passif 

Capital  social   5.O00.000    »  5.000.000  » 

Effets  à  paver   ■    51,912  82  37.439  72 

Comptes  créditeurs  :   81 .410  40  65 . 786  36 

Coupons  restant  à  payer   8.056  81  9.984  80 

Réserve  statutaire   217.646  08  228.539  45 

Amortissements  divers   350.000   »  360.'000  > 

Fonds  de  prévoyance   125.000    •>  125.000  » 

Prolits  et  perles  : 

Report  de  l'exercice  précédent .  193.433  89  200.407  93 

Bénéfices  de  l'exercice   227.867  42  187.951  34 

Sommes  égales   6.255.327  42   6.215.089  60 

Le  solde  disponible  de  l'exercice  1904  a  donc  été  de 
388.359  fr.  27  contre  421.301  fr.  31  en  1903.  Voici  com- 
ment ont  été  réparties  ces  sommes  : 

Exercices 

1903  1904 

Répartition        —  — 

(En  francs) 

Amortissements                                 10.000   »  10.000  » 

Réserve  légale                                   10.893  38  8.897  55 

Dividende                                       200.000    »  200.000  » 

Report  à  nouveau                             200.407  93  169.461  92 

421.301  31     388.359  27 


Le  dividende  csf  resté  fixé  à  20  francs  comme  pour 
les  deux  années  antérieures,  quoique,  comme  on  l'ait 
vu  plus  haut,  les  bénéfices  aient  été  mi  peu  inférieurs 
à  ceux  de  l'exercice  précédent.  Cette  diminution  pro- 
vient de  ce  qu'en  1903  la  Compagnie  avait  eu  à  livrer 
10.000  tonnes  au  Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Paris, 
pour  sa  ligne  n°  3.  Il  est  à  remarquer  que  si,  d'autre 
part,  la  concurrence  est  devenue  très  vive  pour  les 
fournitures  nécessaires  aux  grandes  entreprises  sou  ter- 
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raines  de  Paris,  par  contre  la  clientèle  de  Paris  et  de 
province  continue  à  se  développer.  C'est  la  perspective 
que  laisse  entrevoir  ce  développement  qui  a  amené  le 
Conseil  d'administration  à  maintenir  le  dividende  de 
1904  au  montant  de  20  francs  par  action. 


Compagnie  Générale  de  Navigation  (Havre- 
Paris-Lyoh-Marseille).  —  L'exercice  1903-4.904  de 
cette  Compagnie  a  été  un  peu  moins  bon  que  le  précé- 
dent, ainsi  qu'en  témoigne  le  bilan  arrêté  au  30  juin 
dernier  que  nous  comparons  au  précédent  : 

Bilan  au  30  juin 
1903  1904 

Actif  (En  francs) 

Matériel   16. 759.784  05  16.9n0.385  65 

Magasins  généraux  et  gare 

d'eau  de  Vaise   1.000.000   »  1.000.000  » 

Immeubles   849.611  36  849.611  36 

Valeurs  industrielles  et  com- 
merciales  1. 600.000    «  1.500.000  » 

Portefeuille   -2.149.499  95  2.746.693  90 

Caisses  et  Banques   2.27£.6l6  Cl  2.191.574  55 

Effets  à  recevoir   55.508  40  62.757  90 

Approvisionnements   1.223.963  78  1.149.979  31 

Constructions  en  cours   69.97o  98  25.708  49 

Comptes  d'ordre   181.056  34  163.093  72 

Lettres  de  voiture   351.241  34  302.448  80 

Débiteurs  divers   686.250  23  470.097  76 

"27.203.502  74  27.422.956  44 
Passif 

Capital  social   16.400.000    »  16.400.000  » 

Obligations   3.826.000   »  3.709.500  » 

Obligations  amorties   340.500    »  457.000  » 

Réserve  statutaire   408.307  15  457.774  10 

Fonds  d'amortissement   1.520.725  60  1.752.130  05 

—  d'assurances   1.536.724  80  1.612.999  69 

—  de  chaudières   320.637  26  324.450  91 

—  de    renouvellement  de 

câbles  de  touage   457.315  85  401.106  20 

Effets  à  payer   21.657  90  26.687  40 

Coupons  d'actions   restant  à 

payer   261.795   »  303.953  75 

Coupons  d'obligations   43.200   »  41.775  » 

Obligations  à  rembourser   4.000   »  5.000  » 

Créditeurs  divers   481.471  01  453.270  04 

Comptes  d'ordre   489.930  29  386.270  21 

Produits  et  portes  : 

Bénéfices  de  l'exercice   989.339  11  903.168  16 

Report  de  l'exercice  précé- 
dent  101.998  7  7  187.870  93 

27.203.502  74   27.422.956  44 
•  —  — 

En  tenant  compte  du  rapport  de  l'exercice  précédent, 
les  bénéfices  disponibles  s'établissent,  pour  1903-1904, 
à  1.091.039  fr.  09  au  lieu  de  1.091.337  fr.  88  pour  1902- 
1903,  c'est-à-dire  sans  variation  appréciable  d'une 
année  à  l'autre.  Le  dividende  proposé  par  le  Conseil 
d'administration  à  l'assemblée  générale  annuelle  est 
donc  resté  fixé  à  17  fr.  50,  comme  l'année  dernière, 
suivant  la  répartition  ci-dessous  que  nous  rapprochons 
de  la  précédente  : 

Exercices 
1902-1903  1903-1904 
(En  francs) 

Réserve  légale   49.466  95  '       45.158  40 

Fonds  d'amortissement   180.000    »      180.000  » 

Amortissement  sur    le  compte 

valeurs  industrielles   100.000    -       100.000  » 

Dividende  de  17  fr.  50  par  action.  574.000  »  574.000  »> 
Report  à  nouveau   187.870  93      191.880  69 

Total  égal  au  solde  disponible..    1.091.337  88   1.091.039  69 


Rappelons  que  cette  Compagnie,  constituée  en  juin 
1893  sous  la  dénomination  de  Compagnie  Lyonnais*'  de 
Navigation,  a  absorbé  en  novembre  1893,  par  voie  de 
fusion,  la  (Unnpnynie  de  JSaviyalion  Havre-Paris-Lyon, 
et  que,  depuis  sa  création,  elle  a  distribué  les  dividen- 


des suivants,  observons  ici  que  ses  actions  ne  figurent 
à  La  Cote  ofûciôlle  de  la  Bourse  de  Paris,  au  comptant, 
que  depuis  te  1er  avril  189U 

Exercices 


1893 
1893 
1894 
189; 
1896 
1897 
1898 
189.) 
1900 
1901 
1902 
1903 


1893  . 

1894  . 
-1895. 
-1896 . 
1897. 
1X08. 
1899. 

-1900 . 
10(11  . 
1902. 
-1003 . 
1904. 


Cours 

Dividende 

moyan  dos 

par  action 

Années 

actions 

(Francs) 

(Francs) 

5  % 

„ 

» 

5  % 

15  » 

» 

20  » 

413  » 

15  » 

1807  

453  » 

20  » 

1898  

441  » 

22  50 

1899  

449  » 

22  50 

1900  

450  » 

12  50 

436  » 

15  » 

1902  

.     335  » 

17  50 

1903   

306  » 

17  50 

Cours  actuel.. 

.     340  » 

En  somme,  l'année  1903-1904  a  été  un  peu  moins 
satisfaisante  par  suite  de  deux  faits  principaux.  D'un 
côté,  les  grèves  que  la  Société  a  dû  subir  et,  de  l'autre, 
les  conditions  défectueuses  de  la  navigation  du  Rliône 
en  190'i  :  grosses  eaux  en  février  et  basses  eaux  en  été. 
Cet  état  de  choses  a  influé  tout  particulièrement  sur 
les  résultats. des  lignes  dont  l'exploitation  a  été  grave- 
ment troublée,  et  si  les  autres  lignes  n'étaient  pas  ve- 
nues apporter  un  contingent  de  bénéfices  sensible- 
ment supérieur  à  celui  de  l'exercice  précédent,  la  diffé- 
rence entre  les  exercices  1902-1093  et  L903-1904  aurait 
été  bian  plus  considérable,  et  le  dernier  aurait  pu  être 
considéré,  dans  ses  résultats,  comme  mauvais. 


Crédit  Foncier  Egyptien.  —  Voici  l'avis  de  répar- 
tition de  la  souscription  aux  obligations  3  0/0  du 
Crédit  Foncier  Egyptien  : 

Les  obligations  souscrites  par  les  porteurs,  d'obliga- 
tions Daïra-Sanieh  4  0/0  3890  du  Gouvernement  égyp- 
tien qui  ont  exercé  le  droit  de  privilège  qui  leur  était 
réservé  sont  attribuées. 

Les  obligations  3  0/0  du  Crédit  Foncier  Egyptien 
disponibles  après  l'exercice  de  ce  droit  sont  réparties 
sur  les  bases  suivantes  : 

Les  souscriptions  de  1  à  49  obligations  en  reçoivent  1  ; 
de  50  à  83  en  reçoivent  2  ;  de  84  à  110  en  reçoivent  3  ;  de 
117  à  149  en  reçoivent  4,  et  ainsi  de  suite  à  raison  de 
3  0/0  des  demandes,  la  fraction  de  0  50  et  au-dessus 
donnant  droit  à  1  titre  complémentaire. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  27  juillet  dernier,  les  10.208  obligations  nou- 
velles de  500  fr.  3  1/2  0/0,  n°»  160727  à  170934,  de  la  Société 
de  Crédit  Foncier  du  Royaume  de  Hongrie  sont  admises  aux 
négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la  Cote 
sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société,  né- 
gociables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  160.720  à 
170.934.   

Depuis  le  3  août  com*ant,  les  actions  de  The  Central  Mi- 
ning and  fnvestment  Corporation,  limilod,  sont  admises  aux 
négociations  de  la  Bourse,  au  comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits"  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

300.000  actions  de  20  liv.  st.,  émises  à  20  liv.  st.  5  sh.,  en- 
tièrement libérées  et  représentées  provisoirement  par  des 
délégations  au  porteur  créées  par  la  Compagnie  Française 
do  Mines  d'or  et  de  l'Afrique  du  Sud,  de  1,5  et  25  actions. 

Siège  social  à  Londres. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  à  la  flbnvpagnie 
française  de  Mines  d'or  et  de  l'Afrique  du  Sud,  rue  Tait- 
bout,"»).   

A  partir  du  5  août  prochain,  les  obligations  entièrement 
libérées  (unités  et  quarts)  de  1  Emprunt  1905  de  la  Ville  de 
Paris  ne  se  négocieront  plus  qu'en  litres  définitifs. 
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Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE  DE  FRANGE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


3  août 
2.936.383  151 
1.109.890  217 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
27  Juillet 

Or   2  933.360. 166 

Argent.  1.110.118-478 

4.043  4"8-645  '  4  046. 273  369 

Effets  échus  hier  a  recevoir  à  ce  jour 

Portefeuil,e  Pari.  |  -g*  g*^; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  lessuccurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  


PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  \  Loi  du  11  mai  1834 
mobilières    Ex-banques  département, 
mobilières  (  Loi  du  9  juin  lg57  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total  


27  juillet 
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Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  or  

—  argent .... 

Portefeuille  

Avances  aux  par'ic. 

—  à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 

—  partie. 
Taux  d'escompte. . . 

Prime  de  l'or  

Bén.nets  (milliers  fr) 


8  adùt 

7  août 

6  août 

4  août 

3  août 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.933.2 

4.064-5 

4.240.6 

4. 328. 2 

4.427.7 

2.452.2 

2  616. 6 

2.557  5 
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pair 
894  1 
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RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  G'") 
du  2  au  8  juillet  1905  (27'  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 
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Association  Amicale  de  la  Presse  économique  et 
financière.  —  Par  décision  do  M.  le  ministre  de  L'Intérieur; 
en  date  du  17  juillet  1905,  les  statuts  de  l'Association  Amicale 
de  la  Presse  économique  et  financière  ont  été  approuvée  et 
celte  Association  est  maintenant  inscrite  bous  le  Q°  H>;il  ;ni 
répertoire  des  Sociétés  de  secours  mutuels  du  département 
de  la  Seine. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


La  liquidation  de  lin  juillet  s'est  passée  dans  di  - 
conditions  très  satisfaisantes  avec  l'argent ,  bon 
marché,  mais  le  Marché  n'a  pas  beaucoup  profité  de 
cette  circonstance.  On  s'est,  il  est  vrai,  occupé  un  peu 
des  questions  de  politique  extérieure,  mais  la  véritable 
raison  du  calme  que  l'on  a  à  enregistrer  actuellement 
dans  les  transactions  réside  surtout  dans  les  vides,  qui 
se  font  de  plus  en  plus  nombreux  dans  le  public  ordi- 
naire de  la  Bourse. 

-fr  fr  Les  Rentes  Françaises  sont  restées  pou  sou- 
tenues. 

La  Renie  3  0/0  Perpétuelle  est  passée  de  99  fr.  40 
à  terme  à  99  fr.  45  ;  au  comptant,  on  reste  à  99  fr.  50, 
en  avance  de  10  centimes;  Rente  3  0/0  Amortissable, 
99  fr.  30  au  comptant,  contre  99  fr.  40. 

Les  Obligations  Tunisiennes  restent  aux  environs  de 
479  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de 
l'Annam  et  du  Tonkin,  81  fr.  75,  au  lieu  de  81  fr.  40  ; 
Emprunt  de  Madagascar  2  1/2  0/0,  délaissé  ;  Em- 
prunt 3  0/0  1903,  93  fr.  45,  gagnant  45  centimes  ; 
3  1/2  0/0  de  U  Indo-Chine  1899,  491  fr.,  en  plus- 
value  d'un  franc  ;  Obligations  3  0/0  de  l'Emprunt 
1902,  de  nouveau  sans  affaires  ;  Emprunt  3  0/0  1902 
du  Gouvernement  Général  de  l'Algérie,  448  fr.,  re- 
perdant 2  fr.  ;  Emprunt  de  l'Afrique  Occidentale  3  0/0, 
469  fr.  75  ;  Gouvernement  Tunisien  3  0/0  1902,  452  fr., 
sans  changement. 

-fr  -fr  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont  con- 
servé un  bon  mouvement  d'échanges. 

Les  Obligations  4  0/0  1S65  gagnent  1  fr.  25  à  560  fr.  ; 
Obligations  3  0/0  1869,  474  fr.,  au  lieu  de  473  fr.  ; 
Obligations  3  0/0  1811,  409  fr.,  sans  changement  ; 
Obligations  4  0/0  1875,  574  fr.,  en  bénéfice  cïe  4  fr. ; 
Obligations  4  0/0  1876,  572  fr.  50. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892,  386  fr.  25,  contre 
385  fr.  50;  Obligations  2  1/2  0*0  1894-1896,  388  fr.,  en 
plus-value  de  2  fr.  50;  Obligations  2  0/0  1898,  437  fr., 
contre  434  fr. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  {Emprunt  du  Métropo- 
litain) reperdent  2  fr.  à  424  fr.  ;  Obligation  de  l'Em- 
prunt 2  1/2  0/0   1904,   sans   affaires;  Obligation 

2  3/4  0/0  1905,  372  fr. 

-K  "fr  L'action  de  la  Banque  de  France,  peu  traitée, 
se  tient  aux  environs  de  3.715  fr. 

Pour  les  six  premières  semaines  du  second  semestre 
de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des  escomptes 
et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablissement  de 
Crédit  s'établissent  à  906.908  fr.  53. 

fr  -fr  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
ont  repris  de  705  fr.  à  712  fr. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont  à 
leur  même  cours  de  491  fr.;  Obligations  Foncières 

3  0/0  1879,  508  fr.,  en  avance  d'un  franc;  Obliga- 
tions Communales  1880,  506  fr.,  contre  505  franc-  ; 
Obligations  Foncières  1883,  452  francs,  en  reprise  de 
3  fr.  ;  Obligations  Foncières  2  60  0/0  188S,  comme 
jeudi  dernier. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  cotent 
403  fr.  50,  sans  changement  ;  Obligations  Communa- 
les 2  60  0/0  1892,  479  fr.,  en  bénéfice  de  3  fr.  :  Obli- 
gations Foncières  2  8  0  0/0  1895,  488  fr.,  comme  la 
semaine  dernière;  Obligations  Communales  2  60  0/0 
1899,  482  fr.,  au  lieu  de  481  fr.  50;  Obligations  Fon- 
cières 3  0/0  1903  avec  lots,  494  fr.  50,  se  maintenant 
à  leur  cours  précédent. 
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M  ~k  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  enregistré  quelques  variations  de  cours  peu  im- 
portantes. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  que  nous 
laissions  ;'i  l.  'i.'Xi  fr.  au  comptant  et  à  terme,  se  re- 
trouve à  1.420  fr.  et  à  1.428  fr. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  est  passe  de  673  fr» 
à  685  fr.  à  terme. 

Le  Crédit  Lyonnais,  qui  restait  à  1.120  francs,  re- 
vient à  1.112  fr.  à  terme;  au  comptant  on  cote  1.115 
francs. 

LaïSOEi^fé  Générnle'&tàt  k'&ih  francs  au  comptant, 
contre  643  fr.  ;  à  terme,  elle  est  à  645  francs. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  clôture  à  072  fr., 
au  lieu  de  079  francs. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie 
est  aux  environs  île  246  francs  ;  Banque  Internationale 
de  Paris  (en  liquidation),  délaissée  pour  le  moment. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique 
du  Sud  clôture  à  80  francs  à  terme. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  est  sans  échanges 
suivis  ;  on  Ta  compensée  à  331  francs. 

La  Banque  de  l'Algérie  finit  à  1.380  francs,  en  moins- 
value  de  4  francs. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  reperd  4  francs 
à  321  francs. 

Le?  actions  de  la  Banque  de  V Indo-Chine,  que  nous 
laissions  à  1.230  francs,  se  retrouvent  à  1.220  francs. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  est  en  recul  de  3  francs 
à  140  francs. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  a  de  nouveau 
accentué  son  mouvement  de  hausse  en  s'avançant  de 
880  francs  au  comptant  et  de  885  francs  à  terme  à 
020  francs  et  à  918  francs. 

La  Société  Marseillaise  s'avance,  au  comptant,  de 
900  francs  à  914  francs. 

Les  Obligations  de  A00  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  sont  calmes  à  137  francs;  Obliga- 
tions de  475  francs  de  nouveau  aux  environs  de  161  IV. 

La  Rente  Foncière  s'échange  à  100  francs  au  comp- 
tant. 

Le  Crédit  Algérien  est  sans  changement  à  1.152  fr. 
La  Compagnie  Algérienne  finit  aux  environs  de  805 
francs. 

fr  -fr  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 

Chemins  de  fer  restent  irrégulières. 

L'action  Lyon  regagne  7  fr.  à  terme  à  1.372  fr.;  Nord, 
1 . 7< j8  fr.  au  comptant,  contre  1.775  fr. 

L'action  Midi  cote  1.200  fr.  au  comptant,  au  lieu  de 
1.199  fr.  ;  Est,  950  fr.  au  comptant,  perdant  9  fr.  ;  Ouest, 
925  fr.  au  comptant,  gagnant  5  fr.  ;  Orléans,  1.488  fr. 
au  comptant. 

Pour  la  vingt-huitième  semaine  de  l'année  1905, 
les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904  :  Augmentations  : 
Est,  00.000  fr.;  Nord,  269.000  fr.  ;  Orléans,  300.000  fr.  ; 
Ouest,  199.000  fr.  ;  Lyon,  495.000  fr.  ;  Midi,  35  000  fr. 

fr  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales 
ont  été  peu  mouvementées  pour  la  plupart. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris 
restent  à  leur  même  cours  de  060  francs  ;  Compagnie 
Parisienne  du  Gaz  858  fr.  à  terme,  regagnant  il  fr., 
et  855  fr.  au  comptant,  contre  850  fr. 

L'action  de  la  Société  d' Eclairage,  Chauffage  ci  Force 
Motrice  se  retrouve  comme  précédemment,  à  310  fr. 

L'action  Suez,  qui  restait  à  4.333  fr.,  se  traite  à 
'i  .-'!.'!<)  !  r.  :  Parts  de  Fondateurs,  1.948  fr.  au  coin)  il  an  I  ; 
Parts  Civiles,  3.220  fr.  au  comptant  et  3.225  fr.  à 
terme. 

Les  Omnibus  de  Paris  sont  revenus,  à  terme,  de 
809  fr.  à  705  fr.  Les  receltes  de  cette  Compagnie,  pour 
la  89e  semaine  de  1905,  ont  été  de  819.31.,  fr.  75  contre 
828.4  e'.  fr.  55  pour  la  même  semaine  de  190Î ,  I  >u  1^  jan- 
vier au  22  juillet  1905,  les  recettes  se  chiffrent  par 
25.247.SS5  fr.,  contre  26.039.053  fr.  45  pour  la  période 
correspondante  de  1904, Suit  une  différence  de  792  mille 
'ils  fr.  45  en  faveur  de  l'exercice  précédent. 


Les  Voitures  à  Paris  gagnent  encore  3  fr.  à  terme 
à  28/  francs. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramivays 

perd  4  francs  au  comptant,  à  590*  francs;  Compagnie 
Générale  Parisienne  de  Tramivays,  237  fr.  au  comptant 
e1  236  l'r.  à  terme,  contre  238  fr.  el  235  fr.  jeudi  dernier,; 
Est-Parisien  mieux  à  53  francs  ;  Tramways  de  Paris 
et  du  Département  de  la  Seine,  559  fr.  au  comptant, 
sans  changement. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramways  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  restent  aux  environs  de 
«60  francs. 

Les  Chemins  de  fer  Nogenlais  s'échangent  aux  envi- 
rons de  5É49  francs. 

L'action  de  la  Compaqnie  Française  des  Métaux 
reperd  1  fr.  à  terme  à  568  fr.  ;  au  comptant,  elle  cote 
570  fr.  ;  Electro-Métallurgie  de  Dives,  366  fr.  à  terme, 
gag&lKal  1  franc. 

L'Omnium  Lyonnais  reperd  k  fr.  à  terme  à  180  fr. 

Le  Métropolitain  de  Paris  revient  de  570  fr.  à  566 
francs. 

Les  actions  du  Nord-Sud  de  Paris  sont  actives  à  290 
francs.  Cette  Société,  au  capital  de  2  millions,  fondée 
en  1902  par  l'Omnium  Lyonnais,  avec  le  concours 
financier  d'importants  établissements  de  banque,  vient, 
pour  entreprendre  ses  travaux,  de  porter  son  capital  à 
36  millions,  représenté  par  120.000  actions  de  250  fr., 
entièrement  libérées  depuis  le  1er  de  ce  mois  et  ayant 
droit  à  un  intérêt  intercalaire  de  3  0/0  pendant  toute 
la  durée  de  la  construction,  estimée  à  trois  ans  à  partir 
du  commencement  des  travaux.  La  ligne  traverse  Paris 
du  nord  au  sud  et  desservira,  sans  concurrence  possi- 
ble et  sans  nuire  en  aucune  façon  au  Métropolitain  en 
exploitation,  des  centres  très  importants. 

La  concession  prendra  fin  à  la  même  date  que  celle 
du  troisième  réseau  du  Métropolitain  actuel,  qui  est 
de  trente-cinq  ans  à  partir  de  la  réception  de  la  dernière 
fraction  de  ce  réseau. 

La  redevance  due  à  la  Ville  sera  d'un  centime  par 
billet  sur  les  trente  premiers  millions  de  billets,  et  de 
deux  centimes  en  deuxième  classe  et  de  deux  centimes 
et  demi  en  première  classe  par  billet  délivré  au  delà 
de  trente  millions. 

La  Malfldano  a  progressé  de  044  fr.  au  comptant  à 
060  francs. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action  or- 
dinaire, reperd  5  fr.  à  185  fr.  ;  par  contre,  Messageries 
Maritimes,  en  avance  de  2fr.  à  279  fr. 

Les  Chargeurs  Réunis,  qui  restaient  à  675  fr.,  sont 
passés  à  679  fr. 

La  Dynamite  Centrale  est  sans  échanges  suivis. 
Derniers  cours  cotés  :  561  fr.  à  terme  et  568  fr.  au 
comptant. 

Les  Phosphates  duDyr  reviennent  de  116  fr.  à  114  fr. 

Les  actions  Urbaine-  Voitures  conservent  leur  même 
cours  de  130  fr.;  Obligations  A  0/0,  220  fr.,  en  plus- 
value  de  5  francs. 

Les  actions  des  Raffinerie  et  Sucreries  C.  Say 
perdent  20  fr.  à  terme  à  971  fr.,  et  13  fr.  au  comptant 
à  977  francs. 

La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson-Houston  regagne  2  fr.  à  terme  à  780  fr.  ; 
au  comptant,  elle  est  à  792  francs. 

Les  Obligations  5  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
C\emins  de  fer  de  Santa-Fé  sont  revenues  de  610  fr.  à 
596  fr.;  Obligations  A  1/2  0/0,  510  fr.  50,  en  moins- 
valuc  de  3  francs. 

Les  Obligations  5  0/0  du  Port  du  Rosario  sont 
demandées  à  489  fr.  50.  Le  développement  commer- 
cial toujours  croissant  de  l'Argentine  est  mis  en  évi- 
dence par  la  progression  des  recettes  des  chemins  de 
1er.  Pour  quatre  Compagnies  dont  l'exercice  se  clôture 
au  30  juin,  la  plus-vaine  dos  recettes  en  faveur  de 
P.lO'i  L9UO  atteint  21.220,000  fr.,  soit  plus  de  14  0  0.  I  .es 
marchandises  d'exporlal ion  constituant  la  majeure 
partie  des  transports,  on  voil  ipie  le  port  du  P.osario 
est  assuré  d'un  abondant  trafic. 

L'Association  Minière  s'est  avancée  de  245  fr.  à 
terme  à  251  francs. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


if  if  Les  Fonds  d'Elal  Etrangers  on1  été  diverse- 
ment traités. 

La  Rente  Argentine  4  0/0  1896  (Rescision)  est  re- 
venue de93fr.  60  à  03  fr.  20;  Rente  4  0/0  1900,  95 
francs  50  au  comptant,  contre  96  IV. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  gagne  10  centimes  à  89 
francs  6C;  Brésilien  1898  5  0/0  (Funding),  105  fr.  25; 
Obligations  S  0/0  de  l'Etat  de  Minas-Geraès,  aux  en- 
virons de  494  fr. 

L'Obligation  S  0/0  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie, que  nous  laissions  à  467  fr.,  finit  ainsi;  Obli- 
gations de  l'Emprunt  S  0/0  1902,  500  fr.  50  au  comp- 
tant, gagnant  2  fr.  ;  Emprunt  5  0/0  or  1904,  471  fr. 
à  terme  et  470  fr.  au  comptant,  contre  471  fr.  et  4G9 
francs  la  semaine  dernière. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  l'Etat  Indépendant  du 
Congo  sont  aux  cnvirsns  de  78  fr.  50  au  comptant. 

L'Italien  S  0/0  clôture  à  105  05,  au  lieu  de  105  fr., 
sans  beaucoup  d'affaires. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  a  rétrogradé  de  91 
francs  27  1/2  à  91  fr.  02  1/2. 

L'Emprunt  du  Maroc  5  0/0  1904  est  revenu,  à  terme, 
de  51  i  fr.  à  509  francs. 

Le  Portugais  3  0/ONouveau,  lre  série,  a  progressé  de 
67  fr.  95  à  08  fr.  30  ;  2e  série,  68  fr.  40,  au  comptant,  en 
moins-value  de  10  centimes  ;  3e  série,  68  fr.  60,  au  lieu 
de  68  fr.  50. 

Le  Roumain  4  0/0  amortissable  IS9i  est  à  93  fr.  50 
les  petites  coupures  ;  Rente  4  0/0  1896  Amortissable, 
93  fr.  45,  reperdant  10  centimes. 

La  Rente  Russe  3  0/0  1891-1894  finit  à  73  fr.  au 
comptant  et  à  73  fr.  Ï5  à  terme;  Rente  3  0/0  1896, 
12  fr.  40  au  comptant  et  72  fr.  70  à  terme;  Russe 
4  0/0  Consolidé  1901,  87  fr.  45  à  terme  et  87  80  au  comp- 
tant ;  Consolidés  1re  et  2e  séries,  86  fr.  50  au  comptant 
et  86  fr.  75  à  terme. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  S  0/0  s'échangent  Ù501  fr. 
■à  terme  et  502  fr.  au  comptant. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  clôture  à  81  fr.  30  au 
lieu  de  81  fr.  25;  Rente  5  0/0  or  des  Monopoles,  485  fr. 
au  comptant  et  à  terme. 

Les  Valeurs  Ottomanes  restent  irrégulières.  La  Bette 
Ottomane  Convertie  Unifiée  4  0/0  gagne  20  centimes 
à  90  fr.  30;  Priorités  4  0/0.  514  fr.,  au  comptant, 
reperdant  5  fr.  ;  Consolidation  4  0/0,  171  fr.,  sans 
changement  ;  Obligations  4  0/0  .  de  l'Emprunt  des 
Douanes  de  1902,  471  fr.,  en  petite  moins-value  d'un 
franc. 

Les  nouvelles  Ottomanes  4  0/0  1901-190,'j  gagnent 
1  franc  à  terme  à  447  fr. 

-fc  -fr  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens 
est  ferme  à  485  fr.,  gagnant  4  fr.  ;  Banque  Nationale 
du  Mexique,  931  fr.  à  terme,  en  avance  de  29  fr.  ; 
Banque  Impériale  Ottomane,  596  fr.  à  terme,  contre 
597  francs. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypl 
(Banque  Foncière  d'Egypte)  ont  eu,  cette  semaine,  des 
négociations  suivies  ;  elles  clôturent  à  470  fr.  75.  Disons 
de  nouveau  qu'à  ce  cours  elles  constituent  un  place- 
ment hypothécaire  de  3  70  0/0,  sans  compter  la  prime 
de  remboursement  à  505  fr.  La  terre  d'Egypte  est  le 
gage  hypothécaire  par  excellence.  Aussi  s'est-il  formé 
dans  cè  pays  un  noyau- d'hommes  spécialisés  dans  la 
pratique  des  opérations  de  prêts  sur  hypothèques 
rurales.  Or,  on  sait  qu'un  certain  nombre  de  ces  spécia- 
listes expérimentés  font  partie  du  Conseil  d'adminis- 
tration de  la  Land  Bank  ofEgypt  et  lui  apportent  ainsi 
le  coin-ours  de  leur  compétence  et  de  leur  esprit  de  pru- 
dence. 

Les  actions  de  la  Banque  de  Londres  et  de  Mexico 
sont  fermes  à  587  fr.  à  terme  et  à  590  fr.  au  comptant, 
avec  des  demandes  très  suivies. 

On  a  introduit  hier,  sur  le  Marché  officiel,  ainsi  qu'il 
avait  été  annoncé  précédemment,  les  actions  de  la 
Central  Mining  <md  Inveslmcnt  Corporation;  elles  fi- 
nissent à  516  fr.  à  terme  et  à  521  fr.  au  comptant. 

Le  Rio-Tinlo  est  monté  de  1.664  fr.  à  1.694  fr.,  pour 
clôturer  à  1.674  fr. 

La  Sosnui'ùce  est  revenue  de  1.410  fr.  à  1.400  francs. 


Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  clôturent  à 
365  fr.,  contre  3 88  fr.  ;  actions  privilégiées,  380  fr.  à 
terme,  en  plus-value  4e  30  fr.  Les  recttes  de  cette 
Compagnie,  du  11  au  20  juillet  1905,  ont  été  de 
498.023  fr.,  contre  443.233  fr.  pour  la  même  décade 
île  1904.  Du  1er  janvier  au  20  juillet  11)05,  les  rée  lles 
se  cliill'rent  par  0.53!). 959  fr.,  contre  8."603.819  fr.  pour 
la  période  correspondante  de  1904,  soit  une  différence 
de  936.140  fr.  eu  laveur  de  l'année  en  cours. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont 
calmes.  Les  Andalous  sont  aux  environs  île  167  fr.  ; 
Nord  de  l'Espagne,  157  fr.,  perdant  1  fr.  ;  Saragossf, 
.'.s:!  fr.,  sans  changement. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Thessaiie  finis- 
sent à  148  fr.  à  terme,  mais  à  151  fr.  au  comptant. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonclion-Salonique-Constan- 
tinople  sont  à  336  fr.  au  comptant  et  à  terme;  Obli- 
gations anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement 
(Série  1894),  493  fr.  75  au  comptant  les  unités;  Obli- 
gations nouvelles  4  0/0  {Série  1895),  'i5'i  fr.  5  terme. 

Les  actions  de  la  Compugnii'  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  clôturent  à  298  fr.  5 
terme  et  297  fr.  au  comptant. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Le  Marché,  en  Banque  s'est  montré  calme  cette  semaine 
comme  affaires,  mais  soutenu  dans  son  ensemble* 

Le  Brésil  5  0/0  1895  s'est  avancé  de  101  fr.  45  à  101  fr.  70; 
Brésil  5  0/0  1903,  100  fr.  25,  sans  changement  appréciable; 
Brésil  4  0/0  1901-1902,  88  fr.  75,  en  recul  de  22  1/2  centimes; 
Mexicain  3  0/0  ,  35  l'r.  72  1/2,  gagnant  12  1/2  centimes; 
Mexicain  o  0/0,  53  fr.  10  contre  52  fr.  97  1/2;  Argentin 
4  O/O  Mixte,  91  fr.  80  au  lieu  de  91  fr.  67  1/2. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  5  0/0  de  l'ernonibuco  res- 
tent demandées  à  455  francs. 

Le  Laurium  Grec  finit  à  54  fr.  50,  contre  55  fr.  50  :  Che- 
mins Ottomans,  132  fr.  50,  sans  changement. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Xord  du  Brésil  sont  actives  à  437  fr.  50. 

Le  Cape  Copper  s'est  avancé  de  122  fr.  50  à  126  fr.  50; 
Tharsis,  159  francs,  gagnant  5  francs. 

La  Harpener,  que  nous  laissions  à  1.718  francs,  revient  à 
1.704  francs. 

L'action  Kertch  est  en  bénéfice  de  2  fr.  75 .à  '16  francs. 

La  Huanchaca  est  montée  de  92  fr.  75  à  107  francs,  après 
même  109  francs.  Les  résultats  donnés  par  les  pompes  élec- 
triques dans  l'entreprise  de  l'assèchement  des  galeries  infé- 
rieures seraient,  dit-on,  des  plus  satisfaisants. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  finit  à  465  fr., 
contre  466  francs. 

Les  Aciéries  du  Donetz  perdent  10  francs  à  1.100  francs  ; 
Doubowdia-Ralka,  1.215  francs,  sans  changement  ;  Dniépro- 
vienne,  1.945  francs,  en  plus-value  de  70  francs. 

Les  Mines  de  fer  de  Rakhmanovka-krivoï-Rog.  fui  étaient 
revenues  à  151  francs,  reprennent  à  153  francs. 

L'action  Banque  d'Athènes  reste  à  129  l'r.  50.  Ainsi  que 
nous  l'avons  déjà  dit,  le  div;dende  du  premier  semestre  de  1905 
a  été  de  5  drachmes  par  action,  soit  4  francs  net.  On  croit 
que  le  dividende  total  de  l'exercice  en  cours  pourra  être 
porté  de  11  drachmes  à  12  drachmes,  soit  8  fr.  80  en  tout. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  gagne  3  francs  à  495  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Ottomane  Industrielle  et  Commer- 
ciale de  Salonic/ue  finissent  à  163  francs,  gagnant  1  franc. 

La  Vieille-Montagne  s'est  avancée  de  830  fr.  à  840  l'r. 

L'action  ancienne  des  Galeries  Lafayette  se  retrouve  à 
160  francs. 

La  Part  de  Monaco  est  à  i.996  fr..  en  bénéfice  de  8  francs. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  190  ',  s'échan- 
gent  à  318  fr.  50,  en  plus-value  de  4  fr.  50. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  sont  à  71  francs, 
contre  T2  francs. 

L'action  Caoutchouc  artificiel  clôture  à  144  francs.  On  dit 
que  des  pourparlers  sont  engagés  par  la  Société  avec  les 
principales  Compagnies  de  voitures  de  place  de  Paris. 


Voir  /es  Tableaux  des  Cours  siv  la  Couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 


3  août  1905. 

Situation  agricole.  —  Lo  Ministère  de  l'agriculture  a 
publié,  dans  le  Journal  Officiel  d'hier,  son  évaluation  des 
récoltes  en  terre  au  1"  juillet,  d'après  les  rapports  des  pro- 
fesseurs départementaux  d'agriculture. 

Cette  enquête  ne  comporte  aucune  rectification  concernant 
les  superficies  cultivées;  elle  porte  exclusivement  sur  la  condi- 
tion des  plantations.  En  voici  le  résumé  : 

Blé  d'hiver.  —  Ont  obtenu  la  note  bon,  48  départements 
contre  40  au  15  mai);  la  note  assez  bon,  38  (40);  la  note  pas- 
sable, 4  (1);  2  départements  n'ont  pas  fourni  de  cotes. 

Blé  de  printemps.  —  Ont  obtenu  la  note  bon,  10  départe- 
ments (contre  26  au  15  mai);  la  note  assez  bon,  28  (22);  la 
note  passable,  3  (»);  n'ont  pas  de  blé  de  printemps  ou  n'ont 
pas  fourni  de  cotes,  37  départements  (39). 

Méteil.  —  Ont  obtenu  la  note  bon,  38  départements  (37  au 
15  mai);  la  note  assez  bon,  22  (29);  la  note  passable,  1(1); 
n'ont  pas  de  méteil  ou  n'ont  pas  fourûi  de  cotes,  36  départe-' 
ments  20). 

Seigle.  —  Aucun  département  n'a  obtenu  la  note  très  bon 
(1  au  15  mai)  ;  ont  obtenu  la  note  bon,  59  départements  (511; 
la  note  assez  bon,  20  (35);  la  note  passable,  1  (»);  n'ont  pas 
de  seigle  ou  n'ont  pas  fourni  de  cotes,  7  déparlements  (»). 

Avoine  d'Iùcer.  —  Ont  obtenu  la  note  bon,  20  départe- 
ments (24  au  15  mai);  la  note  assez  bon,  38  (40);  la  note  pas- 
sable, 8  (4)  ;  la  note  médiocre,  2  (2)  ;  n'ont  pas  d'avoine 
d'hiver  ou  n'ont  pas  fourni  de  cotes,  19  départements  (17). 

Avoine  de  printemps. —  Ont  obtenu  la  note  bon,  22  dépar- 
tements (47  au  15  mai);  la  note  assez  bon,  44  (35);  la  note 
passable,  8  (1);  la  note  médiocre,  4  (»);  n'ont  pas  d'avoine  de 
printemps  ou  n'ont  pas  fourni  de  cotes,  9  département-  i), 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

6  juil. 
1905 

12  juil. 
1905 

20  juil. 
1905 

27  juil. 
1905 

3  août 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

2  4  37 

24  62 

2i  87 

25  12 

23  12 

19  21 

19  09 

18  75 

18  75 

18  54 

1«  Ci 

18  62 

18  .. 

18  .. 

18  .. 

21  53 

21  68 

21  34 

21  56 

21  59 

10  Kl 

16  17 

16  33 

16  80 

16  90 

1/  78 

17  14 

16  26 

16  70 

le  09 

18  Sj 

18  25 

17  52 

18  .. 

17  11 

Les  marchés  de  province  sont  toujours  dépourvus  d'intérêt  ; 
les  quelques  affaires  conclues  n'occasionnent  aucune  variation 
sérieuse  de  prix. 

A  Paris,  à  notre  réunion  hebdomadaire  d'hier,  les  ache- 
teurs n'ont  consenti  à  traiter  que  moyennant  des  conces- 
sions importantes.  On  a  coté  aux  100  kilos,  net,  gares  de 
Paris  ou  usines  environnantes  :  vieu*  blés  de  choix,  £3  75  ; 
belle  qualité,  23  50  ;  qualité  moyenne,  23  25  ;  blancs,  23  75 
à  24  francs.  . 

Sur  le  marché  réglementé,  la  liquidation  de  juillet  s'est 
effectuée  au  cours  de  26  10.  Actuellement,  la  tendance  est 
très  calme. 

20  juillet   27  juillet 

Courant   24  87        25  12 

Septembre   .... 

Septembre- octob.      22  50         22  68 

4  derniers   22  62         22  62 

4  de  novembre   .... 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 
à  l'hectolitre. 


3  août 
23  12 
22  62 
22  62 
22  62 
22  87 


Farines-fleur.  —  La  liquidation  du  mois  dernier  s'est  faite 
i  n  baisse,  aux  cours  de  29  90  et  30  05.  Depuis  le  marché  est 
demeuré  lourd. 

20  juillet     27  juillet 
  31  12         31  12 


Courant  

Septembre   ....  .... 

Septembre- octob.      30  . .         30  12 

i  derniers   29  87         30  12 

4  de  novembre  . .       ....  .... 

Les  100  kilos,  net,  toile  perdue,  sans  escompte 


:;  août 
30  12 
30  12 
30  12 
30  12 
3(1  25 


Farines  de  consommation.  —  Lundi  dernier,  la  meunerie 
de  la  région  de  Paris  a  baissé  ses  prix  de  1  franc  par  157 
kilos,  soit  64  centimes  environ  par  100  kilos.  On  cote  mainte- 
nant les  principales  marques  en  disponible  : 

157kil.,net  100  kil.,  net 

Marques  de  choix   53  25  33  91 

Premières  marques   53  . .  33  75 

Bonnes  marques   51  75  32  96 

Marques  ordinaires   50  C0  32  16 

Conditions:  le  sac  de  159  kil.  ou  101  kil.,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant, 
avec  1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

6  j  uil. 

12  juil. 

20  juil. 

27  juil. 

3  août 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

28  .. 

25  87 

26  75 

25  37 

23  50 

27  65 

24  43 

23  13 

27  14 

24  68 

27  25 

25  12 

26  .. 

26  87 

25  25 

27  80 

26  12 

26  52 

27  04 

25  48 

25  83 

23  62 

23  10 

25  20 

23  83 

27  93 

25  .. 

26  50 

27  37 

25  .. 

New-York(moscovad) 

41  39 

39  97 

33  54 

38  54 

39  25 

Lundi,  fin  de  mois,  on  a  appris,  dès  l'ouverture  de  la 
Bourse  de  Commerce,  qu'un  gros  spéculateur,  qui  occupe  une 
situation  très  en  vue  dans  le  monde  politique  et  dans  le 
monde  des  affaires,  avait  suspendu  ses  payements  et  que 
d'autres  défaillances  s'étaient  produites. 

Cette  nouvelle  a  provoqué  une  telle  panique  dans  les  mi- 
lieux commerciaux,  que  le  Syndicat  général  a  cru  devoir 
suspendre,  momentanément,  l'enregistrement  des  transac- 
tions sur  les  sucres. 

Pour  expliquer  cette  déconfiture,  il  convient  de  faire  un 
retour  dans  le  passé. 

La  Convention  internationale  de  Bruxelles  du  5  mars  1902, 
abolissant  les  primes  de  sortie,  a  été  ratifiée,  en  France,  par 
un  décret  paru  le  29  janvier  1903.  Le  même  jour,  un  autre 
décret  a  promulgué  une  loi  nouvelle  applicable  au  régime  des 
sucres  à  partir  du  1er  septembre  1903.  A  cette  date,  l'impôt 
de  consommation  a  été. ramené  de  64  à  27  francs. 

Cette  heureuse  réforme  a  eu  pour  résultat  un  accroisse- 
ment de  94  0/0  de  la  consommation  française  durant  la  cam- 
pagne 1903-1904  (699.030  tonnes,  contre  360.078  en  1902-1903), 
augmentation  qui  s'est  d'autant  plus  facilement  produite  qu'à 
cette  époque,  les  prix  du  sucre  étaient  peu  élevés. 

Mais,  plusieurs  semaines  avant  le  commencement  de  la 
saison  1904-1905,  un  mouvement  de  hausse  se  produisit  qui 
était  justifié  par  un  déficit  de  20  0/0  dans  la  récolte  euro- 
péenne de  betteraves. 

C'est  sans  doute  à  ce  moment  que  le  financier  en  question 
commença  ses  opérations,  lesquelles  devinrent  de  jour  en 
jour  plus  considérables  et,  jointes  à  colles  de  quelques  au- 
tres personnes,  eurent  pour  résultat  de  porter  le  prix  du  su- 
cre blanc  n°  3,  type  adopté  pourles  transactions  sur  le  marché 
de  Paris,  de  29  fr.  à  46  fr.  50,  cours  atteint  par  le  livrable 
sur  les  4  do  mai  le  12  janvier. 

La  hausse  avait  été  trop  rapide  et  surtout  trop  forte.  Elle 
eut  pour  effet  d'arrêter  le  magnifique  développement  delà con- 
sommation et  même  de  la  restreindre. 

En  effet,  pendant  les  dix  premiers  mois  de  la  saison  (1er  sep- 
tembre au  30  juin),  les  prélèvements  uni  été,  de  seulement 
453.437  tonnes,  au  lieu  de  564.736  durant  la  période  corres- 
pondante de  1903-1904,  soit  une  diminution  de  19./  0/0. 

Dès  lors,  les  prix  déclinèrent  d'une  manière  lente,  mais 
continue  :  lundi,  le  sucre  blanc  ne  valait  plus  que  27  fr.  75. 

Pour  être  exact,  disons  que  l'accroissement  de  17  0/0  de  la 
superficie  cultivée  eu  Europe  et  les  brillantes  perspectives  de 
la  future"  récolte  ^de  betteraves  ont  contribué  à  provoquer  le 
mouvement  rétrograde. 

Cette  baissa  de  18  fr.  75  sur  un  article  dont  le  cours  moyen 
a  été  de  22  fr.  10  les  100  kilos  eu  1902,  de  29  fr.  47  eu  1903 
et  de  29  fr.  48  eu  1904,  montre  combien  importantes  ont  été 
les  pertes  des  spéculateurs  imprudents  qui  se  sont  engagés  à 
fond  de  train. 

Le  bruit  a  couru  que  les  différences  à  payer  par  celui  qui 
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a  entraîné  dans  sa  chute  quatre  maisons  honorables  (le  la 
place  de  Paris,  s'élevaient  à  15  ou  16  millions.  Mais,  clans 
une  interview  il  a  lui-même  déclaré  qu'il  ne  devait  que  10 
millions.  C'est  déjà  un  chiffre  respectable. 

Des  pourparlers  ont  lieu  en  ce  moment  entre  lui  et  ses 
créanciers  ;  il  est  probable  qu'un  arrangement  ne  lardera 
pas  à  intervenir. 

On  a  coté  en  dernier  lieu  : 

20  juil.    27  juil.     8  août 
Blanc  n°  3  :  —  —  — 

Courant   30  62      29  37      £6  75 

Septembre   30  87      29  62      27  12 

4  d'octobre   29  50      29  . .      27  75 

4  premiers   30  . .       29  50      28  12 

Roux  88"  disponible   26  75      25  37      23  50 

Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 
Les  prix  des  raffinés  sont  en  nouvelle  baisse  de  1  franc  : 
pains  64  fr.  50  à  64  fr.    les  100  kilos,  suivant  marques,  aux 
usines. 


Vins.  —  On  lit  dans  le  Moniteur  Vinicole  : 

«  La  véraison,  qui  est  déjà  assez  avancée  en  Algérie  et  qui 
se  poursuit  normalement  dans  les  régions  françaises  du 
littoral  méditerranéen,  débute  aussi  dans  les  vignobles  du 
sud-ouest  et  du  sud-est  et  ne  tardera  pas  à  se  généraliser 
sur  tout  notre  territoire  vinicole."  C'est  une  nouvelle  phase  de 
l'évolution  annuelle  du  vignoble  et  la  plus  importante, 
puisque  la  maturation  du  fruit  est  au  bout.  » 

Comme  nous  l'avons  déjà  indiqué,  rares  sont  les  régions 
où  les  maladies  cryptogamiques  ne  se  sont  pas  manifestées 
cette  année  ;  mais,  fort  heureusement,  les  attaques  de  mildew, 
de  black-rot  ou  d'oïdium  ne  revêtent  aucun  caractère  de 
gravité.  D'ailleurs,  dans  les  contrées  les  plus  atteintes,  il 
convient  de  faire  une  distinction  entre  les  cépages.  C'est  ainsi 
que  sur  le  littoral  méditerranéen  les  carignans  et  autres 
plants  durs  sont  beaucoup  plus  éprouvés  que  les  aramons. 

Au  point  de  vue  commercial,  nous  n'avons  encore  aucun 
fait  important  à  signaler.  Le  même  courant  d'achats  au  jour 
le  jour  se  maintient  et  les  cours  ne  s'écartent  pas  de  leurs 
limites  antérieures. 

A  Bercy,  on  peut  se  procurer  des  vins  du  Midi  à  partir  de 
10  fr.  pour  les  qualités  légères  jusqu'à  22  fr.  pour  de  très 
beaux  Minervois  ;  des  Roussillons  entre  10  et  20  fr.  et  des 
Algérie  entre  10  et  16  fr.,  le  tout  à  l'hectolitre,  nu,  en 
entrepôt.  ^^^^^^^^^^^^ 

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


6  juil. 
1905 

13  juil. 
1905 

20  juil. 
1905 

27  juil. 
1905 

3  août 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

70  .. 

71  .. 

70  25 

70  50 

69  50 

67  01 

68  74 

67  36 

68  63 

67  12 

61  67 

62  23 

61  72 

61  26 

59  72 

Le  Havre  

Liverpool  

New- York . .  

On  croyait  que  le  Bureau  de  l'Af/riculture  de  Washington 
ne  publierait  aucune  rectification  concernant,  les  enquêtes 
précédentes  avant  son  rapport  donnant  la  condition  de  la 
récolte  américaine  à  lin  juillet.  Le  Secrétaire  a  changé  d'avis, 
sans  doute  pour  montrer  que  le  Ministère  n'entendait  pas 
être  plus  longtemps  soupçonné  de  soutenir  les  haussiers. 

La  rectification  est  cependant  faite  dans  un  sens  favorable 
à  leurs  intérêts. 

La  superficie  cultivée  a  été  ramenée  à  26.999.000  acres, 
chiffre  qui  représente  une  diminution  de  14.9  0/0  par  rapport 
à  190'i,  au  lieu  de  11.4  0/0,  proportion  donnée  le  3  juin. 

Voici  le  pourcentage  de  la  réduction  par  états  :  Virginie 
18  0/0;  Caroline  du  Nord  16  0/0;  Caroline  du  Sud  14  0/0; 
Géorgie  14  0/0;  Floride  12  0/0;  Alabama  11  0/0;  Mississipi 
16  0/0;  Louisiane  17  0/0;  Texas  16  0/0;  Arkansas  19  0/0; 
Tennessee  13  0/0;  Missouri  15  0/0;  Oklahama  15  0/0;  Terri- 
toire Indien  110/0. 

Quant  à  l'état  de  culture  à  fin  juin,  il  n'en  est  pas  question. 
C'est  précisément  ce  qui  a  déconcerté  les  haussiers  qui  pré- 
tendent, d'ailleurs,  que  la  nouvelle  évaluation  de  l'acréage 
est  encore  trop  élevée. 

Quoi  qu'il  en  soit,  les  manipulateurs  n'ont  tiré  aucun  avan- 
tage de  ces  nouveaux  renseignements;  tout  ce  qu'ils  ont  pu 
faire  a  été  de  maintenir  les  cours. 


11  est  vrai  que  les  consommateurs  paraissent  déterminés  à 
lutter  avec  la  dernière  énergie  pour  faire  échouer  les  ma- 
nœuvres do  la  clique  de  New- York  et  New-Orléans. 
C'est  du  moins  ce  qui  ressort  du  communiqué  suivant  : 
«  La  Commission  internationale  delà  Fédération  de»  Fila* 
tcuvs  et  Fabricants  de  cotonnades  a  tenu,  le  :;i  juillet,  à 
Londres,  une  séance  dans  laquelle  on  a  décide;  d'envoyer  à 
tous  les  filateurs  d'Europe  et  d'Amérique  une  circulaire  les 
invitant  à  no  pas  acheter  de  cotons  américains  pendant  les 
trois  mois  prochains,  afin  d'empêcher  que  la  saison  future 
ne  débute  aux  cours  si  élevés  pratiqués  actuellement.  Les 
délégués  des  principaux  Etats  du  Continent  étaient  présents.  >• 


Soies.  —  Le  Bulletin  des  Soies  et  Soieries  s'exprime 
ainsi  au  sujet  de  la  situation  de  la  place  de  Lyon  : 

«  Ainsi  qu'il  arrive  généralement  au  lendemain  des  récoltes 
qui  comportent,  par  les  prix  de  revient  des  soies  nouvelles, 
des  cours  plus  élevés  que  ceux  des  soies  anciennes,  les  fa- 
bricants s'ingénient  à  rechercher  les  provenances  qui,  tout 
en  restant  dans  leurs  emplois,  sont  relativement  meilleur 
marché.  Les  fabricants  lyonnais  sont  particulièrement  experts 
dans  cet  ordre  d'idées  et  s'entendent  à  merveille  à  tirer  parti 
des  écarts  de  prix  résultant  d'une  orientation  encore'  indécise 
de  la  cote.  Aussi  les  demandes,  toujours  très  calmes,  con- 
vergent-elles presque  exclusivement  sur  les  sortes  les  plus 
avantageuses,  c'est-à-dire  les  Syrie  et  Brousse  qui  donnent 
lieu  à  des  affaires  d'une  assez  grande  importance,  les  filatures 
de  Canton  et  enfin,  à  un  moindre  degré,  les  filatures  de 
Sanghaï,  de  qualité  moyenne  et  inférieure. 

Les  soies  d'Italie,  de  France  et  du  Japon  restent,  au  con- 
traire, très  délaissées,  les  acheteurs  hésitant  encore  à  abor- 
der les  prix  demandés,  nous  devrions  dire  imposés  aux  flla- 
teurs européens  par  les  coûts  de  revient  et  aux  importateurs 
du  Japon  par  les  cotes  des  marchés  d'origine. 

La  fermeté  des  prix,  même  dans  ces  dernières  sortes,  reste 
d'ailleurs  inébranlable  en  présence  de  l'exiguïté  des  stocks 
légués  par  la  récolte  de  1904.  » 

On  a  payé  : 

Grèges  Cévennes,  extra,  14/16,  48  fr.  50-49  fr.  le  kilo  ; 
1"  ordre,  10/12,  47  fr.;  blanches,  2°  ordre,  9/10,  45  fr.  ;  Pié- 
mont, 11/13,  48-49  fr.  ;  28  ordre,  11/13,  46-47  fr.  ;  3-  ordre, 
12/14,  44  fr.  ;  Italie,  1«=  ordre,  10/12,  11/13,  47  fr.  ;  2°  ordre, 
12/14,  45  fr.  ;  Syrie,  1"  ordre,  9/11,  43  fr.  50-44  fr.  ;  2e  ordre, 
9/11,  42-43  fr.;  Brousse,  1"  ordre,  13/15,  14/16,  42  fr.  50-43  fr.: 
2e  ordre,  13-15,  14/16,  41  fr.  50. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne  de  1.016  kil.  048) 


Métaux 

6  juil. 
1905 

13  juil. 
1905 

20  juil. 
1905 

27  juil. 
1905 

3  août 
1905 

Cuivre  en  barres  : 

£  sh.  d 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

66   .  • 

66  2  6 

66  17  6 

67  15  • 

68  13  9 

66  1  3 

66  6  3 

67  2  6 

68   .  . 

68  17  6 

Etain  :  disponible. . 

140  S  . 

143  12  6 

145  10  . 

149  10  • 

15o  10  . 

—      à  3  mois — 

139  6  . 

142  12  6 

144  15  ■ 

148  10  . 

149  ..  . 

Plomb  anglais  :disp. 

13  15  - 

14    .  . 

14   .  . 

14  7  6 

14  5  . 

—     espagnol  :  — 

13  10  7 

13  15  . 

13  16  3 

1»    •  • 

14   .  . 

Zinc  :  disponible. . . 

24   .  . 

24  2  6 

24   1  3 

23  17  6 

24  ..  . 

Glascow 

Fonte  :  disponible.. 

45  6 

45  4 

45  3 

46  9 

46  6 

Cours  officiels  des  Métaux  à  Paris 

(Les  100  kilos  à  l'acquitté)      22  juil.  29  juil. 

Fr.  Fr. 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires                  174  50  175  50 

—  Chili,  1'"  marques                           176  50  177  5q 

—  en  lingots  et  plaques  de  laminage      180  ..  182  50 

—  en  lingots  propres  au  laiton               182  50  185  . . 

—  en  cathodes                                    185  59  187  25 

Étain  Banka  391  50  400  50 

Plomb,  marques  ordinaires                          40  25  40  50 

Zinc  de  Silcsie    .  . .  ;                                66  50  66  50 

Xavier  Gikakuot. 
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LA  S1TUATI0.X 


Berlin,  le  2  août  1905. 

La  question  de  la  Baltique.  —  Fermeture  de  la  Bourse  de  Berlin.  — 
Activité  des  industries.  —  Le  marché  monétaire. 

On  s'occupe  toujours  de  la  question  du  Maroc,  mais 
elle  semble  un  peu  reléguée  dans  l'ombre,  au  second 
plan,  par  la  question  de  la  Baltique.  Car  nous  avons 
maintenant  une  question  de  la  Baltique.  L'annonce  que 
la  Hotte  anglaise  va  faire  à  l'automne  de^  exercices 
dans  la  mer  Baltique  pour  protester  contre  la  préten- 
tion de  L'Allemagne  d'en  faire  une  espèce  de  lac  germa- 
nique a  jeté  la  majeure  partie  de  la  presse  allemande, 
surtout  la  presse  conservatrice,  dans  une  véritable  fré- 
nésie. Certains  journaux  qui  passent  pour  officieux 
ont  été  jusqu'à  parler  de  la  nécessité  d'une  guerre  im- 
médiate avec  ia  Grande-Brelagne.  Depuis,  les  esprits 
se  sont  un  peu  calmés  :  on  s'habitue  à  l'idée  de  cette 
démonstration  et  ta  Gazette  de  Vous  va  même  jusqu'à 
railler  les  journaux  qui  déclarent  inévitable  et  même 
imminente  une  guerre  avec  l'Angleterre.  Il  n'y  a,  vrai- 
ment, aucun  motif  sérieux,  pour  les  deux  peuples, 
d'entrer  en  conflit,  et  le  fameux  plan  qui  consisterait  à 
faire  de  la  Baltique  une  mer  fermée  est  sorti  de  l'ima- 
gination du  Standard. 

Le  Berliner  Tayeblalt  conseille  la  prudence  et  le 
calme  : 

«  Si.  la  Hotte  anglaise  est  envoyée  dans  une  intention 
hostile  à  l'Allemagne,  un  incident  ou  un  accident  ren- 
dant plus  mauvaises  encore  les  relations  anglo-alle- 
mandes entre  les  deux  pays,  une  extrême  tension  ne  se 
produira  que  trop  facilement.  » 

Et  comme  font  maintenant  presque  tous  les  journaux 
sérieux,  il  conseille  une  attitude  irréprochable  qui  évi- 
tera toute  cause  de  nouveau  conflit. 

Le  Nouvelliste  de  Hambourg,  généralement  officieux, 
ne  croit  pas  que  l'Allemagne  ait  songé  à  fermer  la  Bal- 
tique, car  il  lui  faudrait  i'abord  le  consentement  de 
tous  les  Etats  riverains  qui,  sans  doute  le  refuseraient. 

La  fermeté  et  l'activité  qu'a  montrées  la  Bourse  de 
Berlin,  dans  ces  dernières  semaines  n'a  pu  résister  plus 
longtemps  à  l'influence  des  vacances  et  à  la  raréfaction 
des  affaires.  Cependant  on  a  conservé  les  cours  de 
hausse  que  je  vous  avais  signalés  dans  les  valeurs  mé- 
tallurgiques et  ce  sont  toujours  les  valeurs  de  la 
Deutsch-Luxembitiyische  qui  soutiennent  le  mouve- 
ment. 

En  dehors  des  efforts  de  la  spéculation  je  vous 
confirme  que  ce  mouvement  répond  à  une  réalité,  car 
la  situation  économique  apparaît  comme  étant  favo- 
rable. Les  chiffres  de  la  statistique  du  travail  allemand, 
pour  le  premier  semestre,  accusent  un  état  satisfaisant 
et,  dans  nos  différents  centres  industriels,  se  manifes- 
tent de  très  réels  progrès.  Beaucoup  d'usines  métallur- 
giques ont  de  la  peine  à  répondre  aux  commandes. 

Je  vous  ai  envoyé,  par  ce  même  courrier,  les  chiffres 
de  notre  commerce  extérieur  dans  le  premier  semestre 
de  l'année  et  le  chiffre  de  nos  transactions  du  fer  avec 
l'étranger.  Au  commerce  extérieur,  la  valeur  des  impor- 
tations et  des  exportations  est  en  progrès  sérieux  et 
nos  exportations  eussent  été  bien  plus  importantes 
encore,  sans  la  grève  des  mineurs  du  début  de  l'année 
qui  a  arrêté  la  production,  ainsi  que  l'expédition  des 
charbons. 

Pour  les  fers,  l'excédent  de  l'exportation  sur  l'impor- 
tation qui  avait  été  de  262  1/2  millions  de  marks  dans 
le  premier  semestre  de  1804,  a  passé  dans  la  même  pé- 
riode de  H)l>.~)  ;i  l'iT)  millions. 

On  signale  enfin  des  procrée  très  sérieux  dans  les 
affaires  des  Compagnies  d'électricité  et  surtout  de  na- 
vigation. <>s  dernières  ont  beaucoup  profité  de  la 
guerre  en  Kxlrêuie-* )ricnl,  d'abord  a  cause  d'une 
augmentation  du  trot,  ensuite  parce  que  la  guerre  a 
permis,  tant  à  la  «  Hamburg  America  »  qu'au  «  Nord- 


deutscher  Lloyd  »,  de  se  défaire  à  des  prix  très  rému- 
nérateurs de  leur  ancien  matériel  et  de  rajeunir  de 
cette  façon  leur  Hotte. 

Sur  le  marché  monétaire  l'argent  est  toujours  suffi- 
sant, même  abondant.  Nous  avons  traversé  la  liquida- 
tion sans  renchérissement  du  taux  de  l'escompte.  Après 
la  liquidation,  le  taux  a  même  fléchi  et  lescompte 
libre  est  retombé  à  2  0/0.  La  Seehandlung  a  de  grandes 
disponibilités  sans  emploi  et  a  offert  pour  fin  septembre 
à  2  7  8  0/0  sans  trouver*  de  preneur.  On  croit  qu'au  cas 
même  où  la  Russie  retirerait  ses  disponibilités  de  la 
place,  le  Japon  y  laisserait  celles  que  lui  a  procurées 
le  dernier  emprunt. 


et 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  ,  


PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue  . . . 
Divers  


1905 


1904 


30  juill. 

Dif.22juil. 

31  juill. 

Dil.23juil. 

960  857 

-  44  508 

926  037 

-  32. 635 

26  869 

-  328 

25.736 

-  f37 

8.941 

—  23.094 

5.605 

—  33  584 

901. 8UÛ 

+  23.602 

1S7.973 

+  32.092 

69  239 

+  14.168 

59.846 

+    6  261 

51.863 

-  1696 

80.498 

-  10-036 

83.186 

+  615 

95  432 

—  1045 

180.000 

non  mod. 

130.000 

non  mod. 

64.814 

non  nu  m  L 

51.614 

non  mod. 

1.320,021 

+  21.953 

1.269.975 

+  14.482 

5iS.59i 

-  53.  ni 

484.756 

-  34.320 

22.329 

+  m 

24832i+  254 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  delà 

Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 
de 

l'esc. 

0/0 

1.017 

1.251 

607 

852 

65 

+  341 

3 

1.093 

1.228 

C60 

849 

73 

+  390 

S 

23  »   

1.087 

1.2b8 

6H3 

881 

68 

+  337 

» 

30  >■   

951 

1555 

579 

1.133 

183 

-  99 

946 

1.438 

527 

1.021 

92 

+  22 

15   

974 

1.349 

528 

921 

63 

+  148 

1.005 

1.298 

572 

881 

54 

4-  237 

30  »   

961 

1.320 

519 

9Ù3 

69 

+  147 

» 

Le  Commerce  extérieur  des  six  premiers  mois.  — 

Dans  le  premier  semestre  de  1905,  l'importation,  en  Allema- 
gne, s'est  élevée  à  25.271.(115  tonnes,  contre  22.304.081  et 
21.723.916  dans  la  même  période  des  deux  années  précéden- 
tes. Les  métaux  précieux  comptent  pour  015  tonnes,  contre 
631  et  580. 

Calculée  en  valeur,  cette  importation  s'est  élevée  à  3.373 
millions  de  marks,  contre  3.223  et  3.077  dans  les  premiers 
semestres  des  deux  années  précédentes.  Métaux  précieux  : 
107  millions  de  marte,  contre  72  et  67  millions.  Les  articles 
qui  ont  contribué  à  l'augmentation  de  l'importation  sont:  le 
charbon,  les  céréales,  les  déchets,  les  pierres,  les  huiles,  etc. 
Le  colon  a  «Hé,  au  contraire,  en  grande  diminution. 

L'e.rportiition  s'est  élevéo  à  18.546.979  tonnes,  contre 
18.604.li:'.  cl  18.303.199  dans  les  mêmes  périodes  de  1904  et 
1903.  Mélaux  précieux  :  250  tonnes,  contre  213  et  199. 

La  valeur  de  l'exportation  a  été  de  2.644  millions  de  marks, 
contre  2.533  millions.  Métaux  précieux:  55  millions,  contre 
49  millions  et  50  millions. 

L'exportation  des  minéraux,  pierres  et  produits  chimiques 
a  augmenté  ;  celle  du  charbon  et  des  céréales  a  été  en  dimi- 
nution.   

Les  Recettes  du  Timbre.  -  Dans  les  trois  premiers  mois 
de  l'année  fiscale,  les  recettes  du  Timbre  sur  les  transactions 
de  Bourse  se  sont  élevées  à  1.9  millions  de  marks,  dépassant 
de  1.8  millions  les  recettes  de  la  même  période  de  1904. 

Les  recettes  du  Timbre  sur  les  effets  se  sont  élevées  a 
7 .  s  millions,  en  augmentation  de  1.058.716  marks. 
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Importation  et  Exportation  du  fer  dans  le  premier 
semestre.  —  Voici  les  chiffres  de  l'exportation  et  de  l'im- 
portation du  fer,  pour  l'Allemagne,  dans  le  premier  semestre 
de  190ô  et  dans  les  premiers  semestres  des  cinq  années  pré- 


cédentes : 

Excédent 

1"  semestre      Exportation  Importation  d'exportation 
Mille  tonnes) 

1905   1.486  147  1.339 

1904   1.415  181  1.284 

1903   1.830  133  1.697 

1902   1.503  132  1.371 

1901   994  235  761 

1900   ;    744  5(13  242 

Eu  calculant  ers  transactions  selon  la  valeur,  on  a  obtenu 
les  évaluations  suivantes  : 

Excédent 

1"  semestre     Exportation  Importation  d'exportation 

(Millions  de  marks) 

1905    308.8  30.7  275.1 

1904    293.8  31.1  262.7 

19u3   318.1  27.4  290.7 

1902   283.1  25.3  257.7 

1901   240.1  37.2  202.9 

1030   237.6  72.4  165.2 


Courrier  de  la  Course  de  Berlin 

BerliD,  3  août  1905. 

La  physionomie  du  marché  est  moins  brillante  que  les 
jours  précédents  et  les  tendances  sont  plutôt  faibles. 

Les  fonds  d'État  allemands  et  étrangers  arrivent  cepen- 
dant à  conserver  le  niveau  précédent,  mais  les  valeurs  à  divi- 
dendes sont  eu  réaction. 

Les  actions  métallurgiques  et  charbonnières  qui  avaient 
conduit  la  hausse,  font  maintenant  rétrograder  toute  la  cote 
qui  termine  sur  des  moins-values  générales. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  90  30;  Extérieure  91  iO  ;  Lom- 
bards 18  30.  Clôture  calme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  2  août  1905. 

Le  marché  monétaire.  —  La  situation  politique.  —  Les  chemins  de 
fer.  —  Les  faillites  en  l'Mji. 

Aussitôt  après  la  deuxième  liquidation  de  juillet,  le 
Stock-Kxchange  a  été  animé.  Cette  recrudescence  d'ac- 
tivité est  due  en  grande  partie  aux  vues  optimistes  que 
l'on  a  ici  au  sujet  de  la  prochaine  conclusion  de  la 
paix. 

Il  faut  cependant  observer  que  l'approche  d'une 
période  de  vacances  a  l'ait  restreindre  aujourd'hui  les 
transactions. 

Les  conditions  du  marché  monétaire  sont  restées  les 
mêmes  que  pendant  la  première  quinzaine  de  juillet, 
c'est-à-dire  faciles,  quoique  l'on  ait  eu  à  enregistrer 
une  légère  tension  des  taux  d'escompte  due  aux  de- 
mandes d'avances  de  lin  de  mois. 

Le^  perspectives  restent  favorables,  quoique  l'on 
doive  prévoir  pour  ce  mois-ci  des  demandes  d'or  des 
Etats-Unis  et  de  l'Amérique  du  Sud,  où  les  récoltes 
sont  excellentes,  l'expédition  desdites  récoltes  nécessi- 
tant, bien  entendu,  un  mouvement  de  fonds  impor- 
tant. 

Après  les  incidents  qui  s  étaient  passés  à  la  Chambre 
ttes  Communes  la  semaine  dernière,  où  le  Gouverne- 
ment avait  été  mis  en  minorité,  M.  Ualfour  a  conservé 
le  pouvoir. 

La  majorité,  qui  est  en  faveur  du  Gouvernement, 
est  encore  suffisante  pour  lui  permettre  de  faire  voter 
certaines  lois;  sa  décision  de  conserver  la  direction 
des  affaires  publiques  n'avait  d'ailleurs  pas  d'autre  but. 


On  sait  aujourd'hui  que'  les  prochaine;» élections  légis- 
latives auront  lieu  en  novembre,  La  victoire  des  libé- 
raux, que  l'on  considère  comme  certaine,  apportera 
une  certaine  indécision  dans  les  affaires,  mai-.,  par 
conlre,  elle  libérera  noire  place  de  certains  éléments 
d'inactivité  ! 

Les  débats  ont  contribué  à  tirer  au  clair  la  question 
sud-africaine,  c'est-à-dire  de  la  main-d'œuvre  chinoise 
dà»S  l'Afrique  du  Sud  si  les  libéraux,  que  l'on  disait 
opposés  à  l'importation  de  cette  main-d  œuvre,  pren- 
nent le  pouvoir. 

Ils  essaieront  de  persuader  à  la  population  que  la 
réduction  de  l'immigration  est  nécessaire  pour  reve- 
nir à  des  conditions  plus  saines  et  plus  naturelles, 
mais  ils  ne  feront  rien  pour  imposer  cette  manière  de 
voir;  ils  donneront  des  conseils  et  des  avis,  ce  sera 
tout. 

Il  n'y  aura  donc  pas  de  changement  radical  dans  le 
régime  de  la  main-d'o'uvrc  sud-africaine  ;  cela  est 
rassurant  pour  ceux  qui  craignaient  qu'un  Gouverne- 
ment libéral  ne  bouleversât  l'industrie  minière  sud- 
africaine. 

M.  Chamberlain  a  parlé,  au  cours  des  débats,  de  ses 
vues  au  sujet  de  la  question  du  Gouvernement  auto- 
nome des  nouvelles  colonies  de  l'Afrique  du  Sud.  Le 
parti  libéral  partage  l'opinion  de  l'ancien  Ministre  îles 
Colonies  à  ce  sujet  :  la  ligne  de  conduite  à  suivre  serait 
de  doter  la  colonie  de  l'Orange  d'un  Gouvernement 
indépendant  et  d'étendre  cette  réforme  au  Transvaal 
aussitôt  que  possible. 

Des  rapports  publiés  sur  la  situation  des  Compagnies 
de  chemins  de  fer  et  des  résultats  d'exploitation  relatifs 
au  premier  semestre  de  1905,  il  ressort  que  les  Compa- 
gnies dont  les  recettes  brutes  ont  baissé  ont  vu  leurs 
bénélices  également  rétrograder,  les  frais  d'exploitation 
étant  restés  les  mêmes.  Le  Great  Western  et  le  Midland 
font  exception  car  ils  pourront  maintenir  leurs  divi- 
dendes de  l'an  dernier  ;  quant  au  Lanrashire  and  York- 
shire,  il  est  probable  qu'il  pourra  distribuer  3  1/4  0/0 
au  lieu  de  3  0  0  l'an  dernier.  Le  Great  Central  égale- 
ment est  dans  une  situation  meilleure,  quoique  les 
actions  ordinaires  ne  puissent  recevoir  de  dividende 
cette  année. 

L'Inspecteur  général  des  faillites  vient  de  publier 
son  rapport  pour  1904.  D'après  ce  document,  le  nombre 
total  des  faillites  et  liquidations  est  de  8. 031,  contre 
7.908  en  19u3.  Le  passif  total  est  évalué  à  lg.Q86.357 
livres  sterling,  contre  9.075.282  et  l'actif  à  5.770.337 
livres  sterling,  contre  5.041.101.  De  cette  façon,  les 
pertes  des  créanciers  s'élèvent  donc  à  9.371.780  livres 
sterling  au  lieu  de  7.326.737  en  1903.  Les  branches 
commerciales  qui  ont  le  plus  souffert  de  ces  pertes  sont 
les  suivantes  :  la  lianque  avec  une  augmentation  de 
028.391  livres  sterling;  les  négociants  avec  220.798 
livres  sterling  ;  le  commerce  des  métaux  avec  une 
progression  de  204.995  livres  sterling  ;  les  entrepreneurs 
et  les  marchands  de  bois  avec  respectivement  129. 060 
et  lu6. 109  livres  sterling  d'augmentation. 

Le  nombre  des  grosses  faillites,  qui  avait  été  moins 
élevé  en  1903,  a  eu,  au  contraire,  une  tendance  à  pro- 
gresser en  1904.  La  spéculation  et  ia  prodigalité  ont 
causé  plus  de  la  moitié  des  faillites.  Enfin,  d'après  une 
enquête  faite  par  l'Inspecteur,  48  0/0  des  faillites  sont 
relatives  à  des  entreprises  spéculatives  et  de  jeu  à  la 
Bourse  des  valeurs,  de  commerce  ou  autres  opérations 
hazardeuses. 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

27  juillet  1905 

Département  des  opérations  d'émission 

passif         Liv.  st.                         actif  Liv.  st. 

Billets  créés                D.'i  609.000  Dette  fixe  de  i'Etaf...  11. 015. 1C0 

Rentes  immobilisées .  7.434-900 

Or  monnayé  et  lingots  3a  159.000 

Total                  53  6t 9  000           Total   53  bXi'J.OOO 
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Département  des  opérations  de  banque 


passif  Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3- 414  000 

Trésor  et  administra- 
lion  publique   9.  790. 000 

Comptes  particuliers.  43.358.000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  85.000 


Total   71.200  000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   16. 752. 000 

Portefeuille  et  avances  29  18t>.  000 

Billets  en  réserve   2:1.536.000 

Or  et  argent  monnayés  1 .  ï 26 . 000 


Total   71.200.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

|  Or  monnayé 
et 
lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  a  7  jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc 

% 

15  juin  

38.118 

28.962 

54.102 

44.290 

27  606 

50  91 

2  i.'2 

22  »   

38- 861 

28.923 

55.504 

44.890 

28-388 

51  05 

» 

29  »   

39.049 

30.132 

59- 154 

49.567 

27-367 

46  19 

38.462 

30.711 

61.317 

53.127 

26.200 

42  62 

» 

13  »   

38  204 

30.270 

54.120 

45.744 

26.384 

48  66 

20  »   

38.275 

29-989 

55.096 

46  395 

26.736 

48  43 

I 

27  »   

38  022 

29  986 

54.329 

45  861 

20.486 

48  67 

■ 

36.885 

3G  073 

53.148 

45.93S 

25.262 

47  45 

» 

Le  Blé  dans  le  Royaume-Uni.  —  Le  rapport  du  Board 
of  Agriculture  nous  apprend  que  la  production  agricole  du 
Royaume-Uni  a  beaucoup  diminué  et  que  les  Indes  sont 
devenues  son  principal  fournisseur  de  céréales. 

De  1874  à  1884  les  surfaces  cultivées  ont  diminué  de 
914.000  acres,  de  1884  à  1894,  d'un  million  d'acres  et,  de  1894 
à  1904,  de  945.000  acres. 

Le  tableau  suivant  nous  permet  de  constater  le  déclin  de 
la  production  des  céréales  :  . 

1902  19(3  190! 

(En  milliers  de  quarters) 

Blé   7.285         0.102  4.740 

Orge...-,   9. 305        8.164  7.807 

Avoine   23.023       21.618  22.094 

Les  prix  moyens  par  quarter  des  céréales  britanniques 
ont  été,  en  1904,  les  suivants  :  blé,  1  lLv.  st.  8  sh.  4  d,  (16  fr. 
les  100  kil.)  ;  orge,  1  liv.  st.  2  sh.  4  d.  et  l'avoine  16  sh.  4 
pence  ;  le  prix  du  blé  a  été  de  1  sh.  7  d.  au-dessus  de  la 
moyenne  de  l'année  précédente  et  a  été  le  plus  élevé  que  l'on 
ait  constaté  depuis  1898. 

Les  principales  importations  sont  des  provenances  sui- 
vantes : 

Indes   25.500.000  centweights 

Bussie   23.700.000  — 

Argentine   21.800.000  — 

Etats-Unis  >  18.500.000  — 

Total   89 . 500 . 000  centweights 

ou  1.761.000  tonnes  métriques  environ. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  3  août  1905. 

Le  Stock-Exchange  est  en  pleine  période  de  vacances,  on 
s'en  aperçoit  aisément  au  chillredes  transactions  qui  diminue 
de  plus  en  plus.  A  la  veille  de  la  fermeture  du  marché  pour 
trois  jours  on  a  constaté  un  certain  nombre  de  réalisations 
qui  ont  fait  reculer  la  cote. 

Les  Consolidés  finissent  à  90  3/8  contre  90  5/10. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  toujours  bien  tenus. 
^Italien  '<  0/0  est  a  104  1/2;  l'Extérieure  Espagnole  Huit  à 
80  5/8,  et  le  Turc  unifié  A  0/0  est  calme  à  89  1/8. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  calmes,  et  les  cours  res- 
tent soutenus.  L 'Argentin  5  O/O  1886  est  à  101  1/î,  et  le 
Funding  â  102  ./..  Le  Brésil  5  0/0  est  ferme  à  101  ./.. 

Lee  Chemins  anglais  ont  été  fort  indécis  et  la  lourdeur  a 
prévalu. 


Les  Chemins  américains  sont  calmes. 
Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  159  3/8  ;  VErie  à  48  ./.,  et  le 
Louisville  à  151  ./.  ;  VAtchison  à  89  3/8,  et  le  Norfolk 
à  88  12. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  le  31  juillet  1905. 

La  clôture  des  Cortis.  —  Les  élections.  —  La  crise  industrielle 
et  agricole.  —  Les  receltes  du  Trésor. 

A  ce  moment  de  l'année  où  l'on  est  généralement  en 
vacances,  où  les  préoccupations  financières  et  politi- 
ques sont  oubliées,  la  politique  bat  son  plein  et  le 
monde  politique  est  en  pleine  effervescence.  On  pré- 
pare les  élections. 

On  ne  sait  encore  quand  elles  auront  lieu  puisque  le 
décret  de  clôture  des  Cortès  actuels  n'est  pas  encore 
signé.  La  lutte  électorale  promet  d'être  tellement  labo- 
rieuse pour  le  Gouvernement  —  du  fait  de  ses  propres 
amis  qui  exigent  tous  son  estampille  et  sa  protection 
—  qu'il  fait  tout  pour  la  reculer.  Au  point  ou  l'on  en 
est  arrivé,  la  clôture  du  Parlement  ne  peut  être  fixée 
qu'aux  derniers  jours  d'août.  De  ce  fait,  les  élections 
ne  pourront  se  faire  que  dans  les  premiers  jours  d'oc- 
tobre. C'est-à-dire  qu'il  restera  à  peine  un  mois  aux 
futures  Cortès  pour  préparer  le  budget  de  190G.  Il  est 
très  douteux  qu'on  puisse  y  arriver.  En  attendant,  on 
assiste  à  ce  spectacle  assez  piquant  d'un  ministère 
qui,  pouvant  le  renvoyer  met,  au  contraire,  tout  en 
œuvre  pour  le  conserver. 

M.  Echegaray,  le  nouveau  ministre  des  finances, 
inspire  une  confiance  de  plus  en  plus  grande  et  l'on 
sait  qu'il  travaille  avec  ardeur  à  résoudre  les  ques- 
tions les  plus  urgentes  de  son  ressort.  Ses  nom- 
breuses présences  à  Saint-Sébastien  et  ses  conférences 
avec  le  roi  et  les  autres  ministres  présents  attestent 
de  son  zèle  et  de  son  activité.  Il  en  est,  pour  le  moment, 
à  la  questiou  des  futurs  traités  de  commerce.  La  nou- 
velle loi  sur  les  alcools  a  été  déjà  promulguée  par  ses 
soins. 

La  question  de  notre  futur  régime  douanier  est  une 
des  plus  importantes  pour  notre  pays.  On  l'étudié,  avec 
celle  du  change,  qui  est  non  moins  importante.  Leur 
solution  serait  le  meilleur  remède  à  la  grande  crise 
économique  qui  sévit  actuellement  sur  toute  la  Pénin- 
sule :  crise  agricole  et  crise  ouvrière  à  la  fois  et  qui 
désole  plusieurs  provinces.  M.  Urzaiz,  le  prédécesseur 
du  Ministre  des  Finances  actuel  est  tombé  pour  n'a- 
voir pas  su  trouver  de  palliatif  à  cette  crise.  Le  Minis- 
tre au  pouvoir  sera-t-il  plus  heureux?  On  l'espère  et 
pour  cela  on  compte  beaucoup  sur  l'habileté  de  M.  Eche- 
garay. 

A  la  Bourse  de  Madrid,  malgré  les  vides  produits 
par  la  chaleur,  la  fermeté  a  continué  à  dominer.  Le 
volume  des  transactions  est  certes  très  restreint,  mais 
on  n'a  constaté  aucun  lléchissemcnt  dans  les  cours. 

La  souscription  aux  Bons  du  Trésor  continue  lente- 
ment et  s'élève  à  135.290.500  pesetas. 

Les  Pagarès  du  Trésor  endossés  à  la  Manque  d'Fs pa- 
gne ont  été  réduits  à  465  1/2  millions,  mais  la  dette 
flottante  est  toujours  do  000  millions. 

La  circulai  ion  des  billets  de  banque  s'élève  îi  1.574  1/2 
millions,  et  le  stock  d'argent  monnayé  à  la  Banque  est 
de  502  millions. 

Le  Ministre  des  Finances  vienl  de  publier  l'ensemble 
des  recettes  du  Trésor  pendant  le  premier  semestre  de 
l'année  en  cours.  Elles  s'élèvent  au  total  de  185  mil- 
lions 280.084  pesetas. 

Voici  un  tableau  qui  permettra  de  faire  la  compa- 
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raison  avec  les  recettes  correspondantes  des  années 
précédentes  : 

1"  Semestre  Pesetas 

1901   468.084.226  » 

1902   462.184.295  -> 

1903   472.202.718  » 

1904    477-583.878  50 

1905    485.280.084  50 

L'augmentation  de  recettes  du  premier  semestre  1905 
sur  celles  du  premier  semestre  1904  est  donc  de  7  mil- 
lions 746.208  pesetas. 

Malgré  les  difficultés  de  la  situation  intérieure,  l'ère 
des  augmentations  de  recettes  est  donc  loin  d'être  close. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

lOjuill.  17 juill.  34juil.  31  juil. 

4  0/0  Intérieur   78  10      78  20      78  35      78  50 

5  0/0  Amortissable   98  75      S9  . .       99  10  .... 

Banque  d'Espagne   408  50     437..     415..  421.. 

—     Hypothécaire...     204    201  50  203.. 

Gomp.  Ferm.  des  Tabacs    390    396  . .     395  . . 

Chèque  sur  Paris   32  25      32  90      32  30      32  20 

—  Londres...  33  25  33  35  33  25  33  23 
Cédules  hvpothéc.  4  0/0.     102  35     102  3)     102  40     102  45 


Mutions  Écompes  et  Fiuancières 


Recettes    des   Chemins   de   fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  15  Juillet  {-17  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  del'Espagne: 

Pesetas 

Pesetas 

Pesé 

as 

Pesetas 

Ancien  réseau..  ■ 

2.070 

33. 815. 652 

34.3S4.985 

34.728 

924 

33.011.105 

Asturies,  Galice. 

784 

10.183  630 

10  690.659 

10.805 

673 

10-549- 190 

Valence  à  L'tiel . 

88 

40 '..455 

437.655 

575 

773 

495. OiS 

104 

107. 456 

7*0.733 

737 

565 

819.229 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

112 

1.311  935 

1-407.948 

1.346 

419 

1.366. as 

A  Imansa  Valence 

499 

7  599  327 

7-947.090 

8.125 

437 

7-500.115 

Total  Nord  de  l'Esp.. 

3.657 

51-118  4D5 

55.589-075 

50.339 

7e>3 

53.711.1:5 

1.067 

H  446.120 

11-233.636 

11.272 

785 

11-110.727 

Madrid-Saragosse 

Barcel  .-France . 

3. 650 

52.498  035 

53  517.396 

54. COI 

277 

Sud  de  l'Espagne. 

296 

1  922  C16 

2.293.938 

2-299 

733 

Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  2  août  1905. 
Le  marché  reste  ferme  mais  les  transactions  sont  peu 
animées.  L'Intérieure  clôture  à  78  45.  Le  change  sur  Paris 
est  à  32  17. 


ITALIE 


LA  SITUA  TION 


Rome,  2  août  1905. 

La  liquidation  de  l'ancien  régime  des  chemins  de  frr.  —  La  situation 
ministérielle.  —  Optimisme  à  la  Bourse  de  Rome.  —  La  conversion 
de  la  Renie  démentie. 

La  Chambre  était  convoquée  pour  le  27  juillet,  afin 
de  discuter  et  approuver  les  conventions  et  liquidations 
qu'entraînait  forcément  la  mise  en  vigueur  du  nouveau 
régime  des  chemins  de  fer.  Les  partis  qui  composent 
la  Chambre  avaient,  depuis  longtemps,  pris  telles  posi- 
tions qu'on  sentait  que  ce  débat  économique  allait 
tourner  en  violente  discussion  politique.  L'opposition 
coalisée  avait  décidé  de  demander  le  renvoi  de  toute  la 
discussion  à  novembre. 


Les  débats  avaient  pris,  dés  la  première  minute,  une 
tournure  violente,  si  bien  que  tous  les  chefs  de  groupe 
se  sont  trouvés  tout  de  suite  d'accord  pour  adopter  une 
voie  moyenne.  C'est  pourquoi,  hier,  le  président  du 
Conseil  a  déclaré  que,  obéissant  à  des  sollicitations  qui 
lui  étaient  venues  de  tous  les  cotés  de  la  Chambre,  le 
Gouvernement  avait  décidé  de  demander  au  Parle- 
ment l'autorisation  de  procéder  à  la  liquidation  des 
seuls  crédits  des  Sociétés  de  chemins  de  fer  sur  les- 
quels il  n'y  avait  pas  de  contestations,  et  de  remettre  à 
plus  tard  la  liquidation  de  toutes  les  autres. 

Cette  motion  a  semblé  avoir  l'approbation  de  toute 
la  Chambre.  Aussitôt,  M.  Gianturco  a  proposé  à  l'As- 
semblée l'ordre  du  jour  suivant  : 

«  La  Chambre,  confiante  dans  le  Ministère,  l'invite  à 
prendre  en  considération  dans  les  liquidai  ions  avec  les 
Sociétés  des  chemins  de  fer  de  la  Méditerranée,  de 
l'Adriatique  et  de  la  Compagnie  sicilienne,  la  discus- 
sion du  Parlement,  à  pourvoir  au  payement  des  sommes 
non  contestées,  et  passe  à  l'ordre  du  jour  ». 

M.  Fortis  a  accepté  cet  ordre  du  jour,  adopté  par 
268  voix  contre  112. 

Après  ce  vote,  la  Chambre  s'est  séparée. 

Malgré  le  vote  de  confiance,  les  journaux  ministériels; 
sont  peu  satisfaits,  et  ceux  de  l'opposition  sont  triom- 
phants. Ils  considèrent  le  renvoi,  même  partiel  de  la 
discussion,  comme  une  victoire. 

La  l'ribuna,  elle,  dit  que  ce  fut  une  erreur  de  ren- 
voyer la  discussion  à  novembre  ;  que  le  Gouvernement 
a  battu  en  retraite  ;  que  le  vote  fut  platonique  et  quela 
position  du  Ministère  est  ébranlée. 

C'est  ainsi  que,  malgré  la  forte  majorité  obtenue  par 
le  Ministère,  on  n'est  nullement  satisfait,  dans  les 
sphères  gouvernementales,  de  la  solution  intervenue 
dans  la  question  des  chemins  de  fer. 

Mais  il  n'en  reste  pas  moins  établi  que  les  projets  de 
liquidation  des  chemins  de  fer  ont  trouvé  la  plus  effi- 
cace et  la  plus  persuasive  des  démonstrations  dans  le 
discours  de  M.  Ferrari.  Le  Ministre  des  Travaux 
publics  a  expliqué  et  justifié  complètement  les  diffé- 
rents points  contestés. 

A  la  Bourse  de  Rome,  les  tendances  sont  restées  très 
fermes,  dans  ces  derniers  jours,  malgré  la  rareté  des 
affaires.  Etant  donné  cette  rareté,  la  solidité  de  notre 
marché  est  même  une  chose  assez  remarquable.  La 
rente,  comme  toutes  les  valeurs  industrielles  et  finan- 
cières, sont  très  solides. 

Le  bruit  avait  couru,  chez  nous  comme  à  l'étranger, 
qu'on  allait  procéder  incessamment  à  la  conversion 
tant  annoncée  de  notre  rente  5  0/0.  En  réponse  à  ces 
bruits,  on  a  assisté  à  une  hausse  de  notre  50/0  et,  en 
même  temps,  des  actions  de  la  Banque  d'Italie.  C'est 
assez  dire  que  ce  bruit  était  controuvé,  ne  reposant 
sur  aucun  fondement  sérieux.  «  Ces  rumeurs,  dit  notre 
confrère  Y  Italie,  sont  nées  pendant  la  discussion  préli- 
minaire des  liquidations  du  rachat  des  chemins  de  fer; 
on  a  dit,  en  effet,  que  le  Gouvernement  voulait  tran- 
cher cette  question  de  la  liquidation  parce  qu'il  donne 
en  paiement  aux  Compagnies  les  titres  à  3.65  0/0,  ce 
qui  prouverait  que  l'Etat  estime  qu'il  ne  doit  plus 
payer  d'intérêt  plus  onéreux.  » 

Or,  rien  de  vrai  dans  toutes  ces  nouvelles.  Le  mo- 
ment serait  mal  choisi,  tant  que  la  paix  n'est  pas  défi- 
nitivement conclue  en  Extrême-Orient  et  qu'on  ignore 
les  demandes  de  capitaux  qui  suivront  la  fin  des 
hostilités. 

Ainsi,  nous  avons  eu,  sous  tous  les  rapports,  une 
bonne  semaine  de  Bourse  et  rien  ne  parait  devoir  trans- 
former cet  optimisme. 

Les  recettes  publiques  s'annoncent,  dès  maintenant, 
comme  devant  laisser  de  sérieux  excédents  à  la  fin  de 
l'exercice.  Je  vous  ai  parlé,  dans  ma  dernière  lettre, 
des  importantes  plus-values  de  la  dernière  année  fi- 
nancière. Voici  un  élément  qui  permettra  de  préjuger 
l'avenir  : 

Dans  la  seconde  décade  du  mois  de  juillet,  les  droits 
de  douanes  et  maritimes  ont  produit  6.800.000  lire, 
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contre  5.600.000  pour  l'époque  correspondante  dé  l'exer- 
cice précédent.  Depuis  le  commencement  du  nouvel 
exercice,  les  recettes  se  sont  montées  à  15  millions  de 
lires,  contre  12  millions,  soit  une  différence  en  plus, 
de  2.900.000'  lire. 

Ajoutons  que,  dans  les  campagnes,  les  récoltes  pa- 
raissent partout  très  satisfaisantes. 


Mor 


iques  et  Fi 


Statistique  Industrielle.  —  La  Direction  Générale  de  la 
Statistique  du  Royaume  d'Italie,  vient  de  publier  la  seconde 
partie  du  résumé  des  nouvelles  sur  les  conditions  industrielles 
de  la  Péninsule.  Ce  volume  contient  le  résumé  par  provinces. 
La  première  partie  :  Introduction,  et  la  troisième  contenant 
le  résume  pur  groupe  d'industrie*  paraîtront  plus  tard. 

La  seconde  partie  donne,  par  province,  le  nombre  des  éta- 
blissements, des  ouvriers,  de  la  qualité  et  de  la  puissance  des 
forces  motrices  employées  dans  les  principales  industries 
jusqu'à  l'année  1900. 

Le  Bulletin  mensuel  de  la  Chambre  de  Commerce  française 
de  Milan  en  publie  l'analyse  suivante: 

Les  différentes  indications  contenues  dans  ce  volume  ont  été 
soigneusement  contrôlées  par  la  Direction  de  la  Statistique 
avec  le  concours  des  préfectures,  Chambres  do  commerce, 
bureaux  techniques  des  finances,  Corps  royal  des  mines  et 
Ministères  compétents.  Malgré  ce  contrôle,  il  est  certain  que 
les  chiffres  indiqués  ne  doivent  pas  être  considérés  comme 
absolus;  ils  servent  néanmoins  à  établir,  d'une  faeon  approxi- 
mativement exac  te,  l'importance  des  différentes  industries  dans 
le  Royaume  en  suivant  la  répartition  par  province. 

Nous  n'avons  pas  l'intention  d'analyser  tout  .ce  volume, 
mais  seulement  d'en  extraire  quelques  données  qui  nous  pa- 
raissent instructives. 

Le  troisième  volume,  donnant  la  statistique  par  groupe 
d'industries,  nous  permettra  de  compléter  d'une  manière  plus 
intéressante  les  chiffres  que  nous  publions  aujourd'hui. 

Les  différentes  industries  sont  classées  en  :  a)  industries 
mécaniques,  minières,  métallurgiques  et  chimiques;  b)  indus- 
tries alimentaires;  c)  industries  textiles;  d)  industries  di- 
verses, ou  moins  importantes.  Chaque  tableau  indique,  par 
province  et  par  groupe  d'industries,  le  nombre  d'établisse- 
ments, de  chaudières  à  vapeur,  de  moteurs  à  vapeur, 
hydrauliques,  à  gaz,  électriques,  leur  puissance,  le  nombre 
des  ouvriers  hommes,  femmes  et  enfants  au-dessus  de  quinze 
ans. 

Le  tableau  suivant  donne  le  nombre  total  des  établissements 
dans  les  seize  anciennes  provinces  du  Royaume  : 


Lombanlie 

Sicile  

Toscane . . . 
Campanie  . 
Piémont. . . 
Vénétie  . . . 

Emilie  

Calabres.. . 
Rouilles . . . 


17.124 
16.227 
13.077 
10.520 
9.601 
8.033 
6.838 
6.749 
6  307 


Abruzes-Molisc  . 

Marches  

Latium  (Rome). 

Ligurie  

Ombrie   

Sarclai  gne  

Basilicate  


5.794 
4.089 
4.052 
2.934 
2.080 

2.ob:> 

1.917 


Total . 


117. 407 


La  province  de  Milan  a  elle  seule  compte  5.2S7  établisse- 
ments, dont  2.147  pour  les  industries  alimentaires. 

Si  nous  prenons  le  nombre  des  ouvriers,  l'ordre  par  im- 
portance  est  sensiblement  modifié  : 


Lombardio   351.807 

Toscane   207.295 

Piémont  ........  162.394 

Vénétie   126.022 

( lampante  ......  115. [,99 

Sicile    111.949 

Emilie   70.915 

Ligurie   55.686 

Pouillos   35. 4SI 


Marches  

Calabres  

Latium  (Rome) . 

Sardaigne  

Abruzes  Molise . 

Ombrie  

Basilicate  


34.81'j 
31 .043 
30.341 
22.292 
20  857 
18.278 
4.834 


Total   1.100.157 


Dans  les  provinces  septentrionales,  les  ouvriers  sont  em- 
ployés en  nombre  considérable  dans  les  grands  établisse- 
ments. En  Toscane,  et  plus  spécialement  dans  la  province  de 
Florence,  l'industrie  de  la  paille  dans  les  établissements  et  it 

ta  maison  occupe  à  elle  seule  presque  85.000  ouvriers,  dont 
75.000  femmes. 


Le  nombro  des  chaudières  était  de  10.358  dans  tout  le 
royaume  et  on  comptait  : 


8. 150  moteurs 
49.0i)9  — 
2.129  — 
3.621  — 


à  vapeur; 

hydrauliques  ; 

à.  gaz,  à  pétrole,  à  vent: 

électriques. 


Total. 


63.599 


La  Lombardie  a  2.387  chaudières  de  92.024  ch.  dyn.  et  vient 
en  tête.  Le  Piémont  en  a  1.608  do  57.771  ch.  dyn. 

La  Lombardie  vient  encore  en  tête  pour  les  moteurs  de 
toutes  sortes  : 

Moteurs  à  vapeur:  La  Lombardie  1.847 de  64.527  ch.  dyn., 
dont  1.000  et  plus  employés  dans  les  industries  textiles  ;  le 
Piémont  997  de  33.950  ch.,  la  Ligurie  560  moteurs  de  38.542 
ch.  dyn.,  dont  200.000  et  plus  employés  dans  les  industries 
mécaniques  et  métallurgiques,  etc. 

Moteurs  hydrauliques:  l>a  Lombardie  10.174  de  100.000 
ch.  dyn.  et  plus;  le  Piémont  6.917,  dont  5.342  employés  dans 
les  industries  alimentaires,  avec  83.960  ch.  de  force  ;  la  Véné- 
tie 5.865  moteurs,  35.607  ch.;  l'Emilie  5.405  de  19.928  ch.  ; 
la  Toscane  5.197  de  25.621  ch.  La  Ombrie  a  seulement  1.962 
moteurs,  dont  la  puissance  atteint  cependant  te  chiffre  de 
54.218  ch.  dyn.  Les  plus  puissants  sont  employés  dans  les 
industries  mécaniques  et  métallurgiques:  119  ont  une  force 
totale  de  41.460  ch.  dyn. 

Moteurs  à  gaz,  pétrole,  etc.  Leur  nombre  est  limité:  Lom- 
bardie 323,  Ligurie  286,  Piémont  222. 

Le  nombre  des  moteurs  de  cette  catégorie  ne  pourra  aug- 
menter cpie  si  les  taxes  qui  grèvent  les  matières  premières 
étaient  énormément  réduites.  Le  pétrole  doit  acquitter  48  1. 
par  quintal  de  droits  de  douane;  1  alcool,  malgré  la  nouvelle 
loi  qui  le  rend  accessible,  est  encore  cher. 

Moteurs  électi-iques  :  Leur  nombre  augmente  rapidement; 
leur  emploi  tend  à  se  généraliser  surtout  dans  les  centres  in- 
dustriels où  se  trouvent  de  grandes  installations  hydro-élec- 
triques: Lombardie  1.286  de  7.828  ch.  dyn.,  Ligurie  1.175  de 
13.856,  Piémont  372  de  4.683  ch.  dvn.,  Vénétie  213  de 
5.942,  etc. 

Dans  l'Italie  méridionale,  remploi  des  moteurs  électriques 
n'est  pas  encore  en  usage.  Les  Calabres  n'en  ont  que  deux 
de  20  chevaux  de  force. 


Mouvement  général  de  l'Emigration  pendant  les 
années  de  1876  à  1904.  —  Le  tableau  suivant  indique 
le  mouvement  de  l'émigration  italienne  depuis  1876  : 


Années 

1876  

1877  

1878  

1879  

1880  

1881  

1882  

1883  

1884  

1885  

1886  

1887  

1888  

1889  

1890  

1891  

1892. .  

1893  

1894  

1895  

1896  

1897  

1898  

1899  

19(H)  

1901  

1902  

1903  

1904  


Pour  Poul- 
ies pays  l'Europe 

trans-  et  la 

atlantiques  Méditerranée 


19 
21 
21 
37 
33 
41 
59 
64 
56 
73 
82 
130 
204 
123 
114 
187 
114 
138 
tll 
184 
194 
172 
185 
140 
166 
279 
284 
2-12 
252 


.848 
.385 
.203 
.286 
.258 
.034 
.826 
.283 
.319 
4SI 
.877 
.302 
.700 
.589 
.949 
.575 
.216 
.982 
.898 
.518 
.247 
.078 
.912 
.767 
.503 
.674 
.654 
.435 
.288 


88.923 
77.828 
75.065 
82.545 
86.643 
94.768 
101.736 
104.818 
98.698 
83.712 
84.952 
85.363 
E6  036 
94.823 
102.295 
106.0".0 
109.421 
107.7(59 
113.425 
L08.668 
113.235 
127.777 
147.808 
167.572 
186.279 
2:3.571 
246.855 
225.541 
254.345 


Total 

108.771 
99.213 
96.268 
119.831 
119.901 
135.832 
161:562 
169.101 
147.017 
157.193 
167.829 
215.665 
2P0.736 
218.412 
217.214 
293.631 
223.667 
246.751 
225.323 
293.181 
307.482 
299.855 
283.715 
308  339 
352.782 
533  245 
531.5(9 
507.976 
506.638 
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Les  Dettes  des  Communes  et  des  Provinces.  —  La 
Direction  générale  do  la  slatistique  prés  le  Ministère  de 
l'agriculture,  de  l'industrie  et  du  commerce  vient  de  publier 
les  résultats  d'une  enquête  intéressante,  celle  relative  à  la 
statistique  des  dettes  communales  et  provinciales  au  31  dé- 
cembre des  années  18'.Hi,  1899  et  l'.'OO. 

Il  l'ésulte  de  ce  travail  que  les  dettes  des  5.535  communes 
du  royaume  (2.727  communes  n'ont  p_oint  de  dette)  se  mon- 
taient* fin  1896  à  1.214  millions,  fin  1.899  à  1.240  millions  et 
lin  19C<>  à  1.837  millions. 

Aux  mêmes  dates,  les  dettes  des  provinces  étaient  respec- 
tivement de  i74  millions.  170  millions  et  172  millions. 

L'ensemble  de  ces  dettes  exige  une  annuité  d'environ 
Î<|  millions,  soit  un  peu  plus  de  quarante  lire  de  capital  et 
2  lire  de  dépense  annuelle  par  habitant. 

Les  chiffres  les  plue  élevés  des  dettes  communales  sont 
consignés  au  tableau  suivant  : 

Population  Quote-part 
légale  au  par 
Dette        28févr.  1901  habitanl 

Lire  Habitants 

Rome   210.330.419  424.943  509.08 

Naples....   190.701.678  547.503  348.31 

Milan   105.406.161  490.084  215.08 

Gènes   71.442.204  219.507  325.47 

Florence   38.512.904  198.408  194.11 

Turin   22.653.241  329.691  68.71 

Livournc            ..  18.961.760  96.528  196.44 

Païenne   18.391.161  305.716  60.16 

Pise   16.492.547  60.255  273.71 

Bologne   16.329.136  147.898  110.41 

Bari   12.958.397  78.341  165.41 

Spczia   8.156.199  66.263  123.09 

Gatane   7.881.807  146.504  53.80 

Venise   7.566.008  148.471  50.96 

Vérone   7.020.960  73.917  94.98 

Lucques   6.047.978  73.465  82.32 

Ancône   5.639.981  55.480  101.66 

Trapani   4.919.119  61.448  80.05 

Corne   4.373.701  38.174  114.57 

Caltanissetta   4.341.620  43.023  100.91 

Gagliari   4.305  427  53.057  81.15 

Padoue   4.242.831  81.242  52.22 

Barletta   4.2S9.884  41.969  101.02 

Torre-Annunziata .  4.214.500  28.084  150.07 

Savone   4.068.711  38.648  105.28 

Bergame   3.884.547  46.861  82.90 

Sassari   3.506.409  38.053  92.15 

Messine   3.334.821  147.106  22.67 

69  communes  chefs-lieux  de  province  et  d'arrondissement 
avaient,  au  31  décembre  1900,  808  millions  de  dette  directe. 
Les  autres  créanciers  sont  la  Caisse  de  Dépôts  et  de  Prêts, 
la  section  de  Crédit  communal  près  la  Caisse  précitée,  la 
Caisse  pour  les  œuvrer  publiques  do  la  Sicile,  la  Caisse 
d'épargne,  le  Trésor  de  l'Etat,  les  instituts  de  crédit  ordi- 
naire et  foncier  et  divers  instituts  privés. 


Les  Successions  et  Donations  en  1902-03  et  1903-04 

—  Nous  extrayons  du  rapport  de  l'administration  des  Do- 
maines et  les  taxes  sur  les  affaires  en  Italie  pour  l'exercice 
1903-1  >4,  le  tableau  suivant  des  valeurs  comprises  dans  les 
successions  et  donations  pendant  les  deux  dernières  années 
fiscales  : 

1903-04  190203  Différences 

Valeur  brute  : 
Biens  immobiliers. 
—    mobiliers  . . . 


774.903.266  762.195.4^6  +12.807.840 
430.522.887     419.595.429  +10.927.458 


Valeur  brute  totale  1.205.426.153  1.181.790.855  +23.689.298 


A  déduire  : 
Dettes  et  charges. 


116.329.931     114.580.515  +  1.740.414 


Vale  ur  nette  totale.  1.089.096.224  LfX57.201.340  +21.804.884 
Dons    manuels  et 
assimilés   6.417.505       6.319.815  +  97.790 


Valeur  nette  totale 
!t  laquelle  les 
droits  ont  été  ap- 

Pl'-D'^s   1.095.513.729  1.073.521.155  +21.992.571 


Courrier  de  la  Bourse  «le  Rome 

Rome,  3  août  1905. 

Le  marché  est  très  animé  et  les  affaires  sont  nombreuses. 
Les  valeurs  de  banque  et  de  sidérurgie  sont  en  grande  pro- 
gression et  entraînent  à  leur  suite  les  autres  valeurs. 

Voici  la  dernière  clôture  : 

La  Rente  est  à  105  30  ;  Méridionaux,  7<;7  . .  ;  les  Méditer- 
ranée à  47!>  . .  :  Banane  Nationale,  1.233. 


SUISSE 


Le  Budget  de  1904.  —  Voici  les  résulta  lux  du 

compte  d'Etat  de  la  Confédération  pour  1904  : 

Francs 

Recettes   '   115.364.000 

Dépenses. .'.   115.2!):;. 234 

Excédent  des  recettes. .  70.766 

Le  tableau  qui  suit  indique  les  recettes  et  les  dépenses  par 
rubriques  : 

Recettes  Francs 

Revenu  des  immeubles  et  des  capitaux: 

Immeubles   1.050.611 

Capitaux   2.852.814 

Administration  générale  : 

Chancellerie  fédérale   29.489 

Tribunal  fédéral   40.210 

Départements  : 

Département  politique   17.240 

—  de  l'intérieur   49.898 

—  de  justice  et  police   599.363 

—  militaire   5.431.172 

—  des  finances  et  des  douanes   54.084.943 

—  du  commerce,  de  l'industrie  et  de 

l'agriculture   560.461 

—  des  postes  et  des  chemins  de  fer  50  588.661 
Imprévu   53.133 

Total  des  recettes   li:>.:-i64.00Ô 

Dépenses 

Service  do  la  dette   5.729.436 

Administration  générale: 

Conseil  national    215.044 

—  des  Etats   35.755 

—  fédéral   107. 000 

Chancellerie  fédérale   374  877 

Tribunal  fédéral   387.959 

Départements  : 

Département  politique   791 .904 

—  de  l'intérieur   15. 807. 215 

—  de  justice  et  police   019.209 

—  militaire   29.142.536 

—  des  finances  et  des  douanes   6.296.807 

—  du  commerce,  do  l'industrie  et  do 

l'agriculture   5.513.206 

—  des  postes  et  des  chemins  de  fer  50.ii26.764 
Imprévu   44.922 

Total  des  dépenses    115.293.234 

La  Fortune  et  la  Dette  de  la  Suisse.  —  La  fortune  de 
la  Confédération  s'élevait,  nu  31  décembre  1904,  à  : 

Immeubles  productifs   85.551.000 

—        improductifs   27.832  0C0 

Capitaux  placés   35.036.000 

d'exploitation   37.422.000 

Provisions  et  avances   21.221  000 

Créances  diverses..   1.065.000 

Compte  d  inventaire   38.723.000 

Administration  des  alcools   214.000 

Caisse  d'Etat   3.104.Q]Q 

200.168.000 

non  compris  60  millions  et  demi  de  fonds  spéciaux. 

La  dette  fédérale  s'élève  à  95  millions  et  celle  des  chemins 
de  fer  à  un  milliard.  L'Administration  des  alcools,  comme 
celle  des  chemins  de  fer,- ne  figure  pas  dans  le  compte  d'Etat 
fédéral. 
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AMÉRIQUE 


CHILI 

L'Industrie  du  Nitrate  en  1904.  —  La  production  du 
nitrate  eu  1904  a  été  do  33.80:1292  quintaux  espagnols,  contre 
32  288.678  en  1903.  Les  exportations  ont  passé  de  31.694.854  en 
1903  à  38.609,756  quintaux  en  1904. 

L'emploi  du  nitrate  n'a  pas  été  en  progression  partout. 

En  Europe,  il  y  a  eu  une  diminution  de  consommation  se 
chiffrant  par  022. (Un  quintaux  comparativement  à  celle  de 
1903  ;  par  contre,  pour  Les  Etats-Unis,  il  y  a  eu  une  augmen- 
tation de  554.489  quintaux.  (>n  constate  également  pour  les 
autres  pays  une  augmentation  de  2(13.739  quintaux  :  de  cette 
façon,  la  réduction  de  la  demande  en  Europe  est  grandement 
contre-balancée. 

La  colonie  du  Gap  et  le  Natal,  jusqu'ici  réfractaires  à  ce 
mode  d'engrais,  ont  commencé  à  l'employer. 

En  Europe,  quatre  pays  accusent  une  augmentation  de 
consommation.  Ce  sont:  l'Ecosse  251.020  quintaux,  l'Allema- 
gne 680.340,  les  Pays-Bas  454.710,  l'Autriche-Hongrie  146.010. 
D'un  autre  côté,  les  1rois  pays  sont  en  diminution.  Ce  sont  : 
la  France  912.410  quintaux,'  la  Belgique  500.000  et  l'Italie 
622.150  quintaux. 

Les  producteurs  de  nitrate  ont  décidé  que  depuis  le  mois 
d'avril  jusqu'au  mois  de  décembre  inclusivement  on  n'expor- 
terait que  80  0/0  des  quotités.  Suivant  cette  convention,  la 
quantité  exportable  s'est  élevée  à  31  058.533  quintaux,  mais 
l'exportation  actuelle  pendant  les  neuf  mois  ne  s'est  élevée 
qu'à  25.754.131  quintaux,  soit  5.304.402  quintaux  de  moins  que 
la  quantité  exportable.  Celle-ci  est  pour  l'année  nitratière 
(d'avril  1001  à  mars  1905)  de  38.823.106  quintaux  ;  la  quotité 
exportée  ne  représente  donc  que  66.337  0/0  du  total  ou,  si 
l'on  prend  un  total  de  36  millions  de  quintaux,  chiffre  désigné 
comme  exportation  maximum  de  l'année,  pour  les  neuf  mois, 
l'exportation  entière  représente  71.539  0/0  de  cette  quotité'. 

Dans  l'année  nitratière  1994-1905,  sur  le  chiffre  de  36  mil- 
lions de  quintaux,  on  en  a  exporté  28.568.979  jusqu'au  31  jan- 
vier 1905,  laissant  7.131.021  quintaux  à  exporter  en  février 
et  en  mars. 

On  prévoit  que.  bien  que  les  usines  soient  probablement  en 
mesure  de  produire  cette  quantité,  il  ne  sera  pas  possible  de 
l'expédier,  parce  qu'il  faut  attendre  un  mois  ou  un  mois  et 
demi  après  la  production  avant  d'effectuer  l'envoi. 

Il  y  a  eu  des  difficultés  à  cause  du  manque  de  bras  et  l'on 
s'en  ressentira  davantage  cette  année,  plusieurs  nouveaux 
établissements  devant  être  mis  en  activité. 

Dans  la  zone  du  nitrate,  il  y  a  treize  nouvelles  usines  en 
construction  et  on  en  projette  huit  autres. 

Le  travail  de  propagande  est  activement  mené  et  on  pro- 
pose de  dépenser  dans  ce  but  une  somme  de  35.500  liv.  st. 
dans  les  différentes  parties  du  monde.  La  plus  grande  somme, 
10.000  liv.  st.,  est  destinée  aux  Etats-Unis  et  la  plus  petite, 
500  liv.  st.,  à  la  Russie. 


COLOMBIE 

Règlement  de  la  dette  extérieure.  — L'assemblée  gêné1 
raie  des  porteurs  de  dette  extérieure  colombienne  vient 
d'accepter  définitivement  le  projet  d'arrangement  que  nous 
avons  déjà  analysé  et  auquel  le  Gouvernement  colombien  n'a 
apporté  que  quelques  modifications,  dont  une  seule  présente 
une  certaine  importance. 

L'article  3  du  projet  primitif  stipulait  la  reprise  du  service 
de  l'amortis.-f iiH'iii  à  partir  du  1er  juillet  1905.  Or,  le  Gou- 
vernement de  la  Colombie  a  demandé  qu'il  lui  fût  loisible  de 
maintenir  l'amortissement  suspendu  encore  pendant  quatre 
années.  Les  bondholders,  tout  en  regrettant  cette  modifica- 
tion, n'ont  pas  cru  devoir  rejeter  cette  demande  et  l'arrange- 
ment est  donc  devenu  définitif. 

Les  mots  Banque  île  Bogota  sont  remplacés  par  les  mots 
Banque  Centrale. 

Le  Gouvernement  colombien,  voulant  montrer  son  désir  de 
remplir  ses  engagements,  vient  de  remettre  au  Banco  central 
de  Bogota  88.750  liv.  st.,  somme  correspondant  aux  intérêts 
de  six  mois  de  la  dette  consolidée.  Le  paiement  du  coupon  du 
1"  janvier  1900  est  donc  ainsi  assuré. 


ÉTATS-UNIS 

Les  Finances  des  Etats-Unis.  —  Aux  Etals-Unis,  on  se 
désintéresse  quelque  peu  des  finances  publiques  en  temps 
normal  et  on  n'y  l'ait  attention  que  lorsqu'il  y  a  des  déficits  ; 
cela  tient  surtout  à  l'absence  d'impôts  personnels. 

Pendant  six  ans,  de  1893-94  à  1898-99,  les  déficits  ont  été 
continuels  et  ont  été  dus  aux  crises  commerciales,  à  la  loi 
Sherman  sur  les  achats  d'argent  et  aux  frais  de  la  guerre 
avec  l'Espagne.  De  1899  à  1903,  les  choses  changèrent  et  le 
déficit  se  transforma  en  surplus,  de  sorte  qu'eu  1903  les 
impôts  de  guerre  purent  être  abolis  à  partir  du  1"  janvier 
1903.  Cependant,  dès  l'année  suivante,  le  déficit  fit  sa  réap- 
parition, mais  il  était  du  à  des  causes  exceptionnelles  telles 
que  rachat  dos  intérêts  français  dans  le  Canal  de  Panama 
payés  iO. 000. 000  de  dollars,  paiement  de  9  millions  de 
dollars  à  la  République  de  Panama  et  de  5.000.000  dollars 
avancés  par  le  Trésor  pour  l'Exposition  de  Saint-Louis.  En 
déduisant  ces  dépenses  extraordinaires  du  montant  total  des 
dépenses,  on  constate  que  l'excédent  dos  recettes  était,  eu 
réalité,  de  12  millions  de  dollars. 

L'exercice  financier  qui  vient  d'être  clos  le  30  juin  1905  fait 
ressortir  un  nouveau  déficit.  Les  recettes  avaient  été  de 
543.423.859  dollars  en  y  comprenant  les  5.600.000  dollars 
remboursés  par  la  Ville  de  Saint-Louis.  Les  dépenses  se 
sont  élevées  à  567.411.611  dollars,  dépassant  donc  les  recettes 
de  23.987.752  dollars  ;  celte  différence  eût  été  de  29.587.752 
dollars  sans  le  remboursement  mentionné  ci-dessus.  La  faute 
n'est  pas  dans  les  recettes  qui  se  sont  maintenues  quoi- 
qu'elles n'aient  pas  augmenté  proportionnellement  à  la  popu- 
lation. 

1932-1903       1903-1904  1904-1905 

(En  dollars) 

Becettes  douanières..'  284.479.582   261.274.565  202.060.528 


intérieures..  230.810.124  232.904.119  233. 461.201 
diverses ....     45.106.969     45.621.493  47.899.130 

Recettes  totales..  560.396.675  539.800.177  543.423.859 
Dépenses   506.099.007   527.802.321  567.411.611 

Différence   +54.297.668  -4-1 1  .SW.856  —23.987.752 


Les  paiements  relatifs  au  Canal  de  Panama  tigurent  parmi 
les  dépenses  de  1903-04,  de  même  que  l'emprunt  de  Saint- 
Louis. 

A  côté  de  cet  exposé,  il  est  intéressant  de  citer  les  princi- 
paux chapitres  de  dépenses  : 

1902-1903       1903-1904  1904-1905 


(En  dollars) 

Pensions   138.425.646  142.559.266  141.770.956 

Services  civils   124.944.290  132.166.703  146.970.765 

Armée   118.619.520  115.035.410  122.498.295 

Marine   82.618.035  102.956.102  117  334  003 

Dette   23.5f6.349  24.d6.490  24.591.024 

Indiennes   12.935.167  10.438.350  14.246.568 


506. 099. 007   527.802.321  567.411.611 


On  voit  d'après  ces  chiffres,  tous  les  chapitres,  sauf 
celui  de  la  Dette,  sont  en  progrès,  tandis  que  la  progression 
la  plus  sensible  est  dans  les  dépenses  pour  la  marine.  Les* 
dépenses  civiles  et  diverses  tendent  également  à  s'accroître 
et  ont  fini  par  dépasser  le  chiffre  des  pensions. 

On  a  évidemment  beaucoup  discuté  sur  les  déficits  dans 
les  milieux  parlementaires,  et  il  n'y  a  que  deux  solutions 
pour  les  l'aire  disparaître  :  réduire  les  dépenses  ou  augmen- 
ter les  recettes,  c'est-à-dire  les  impôts  ;  jusqu'ici,  la  tendance 
qui  prévaut  est  plutôt  on  faveur  d'une  réduction  des  dépenses. 

Pour  cela,  il  faudrait  que  le  budget  estimatif  des  dépenses 
fût  en  harmonie  avec  les  recettes  probables  ;  or,  les  Pouvoirs 
exécutifs  n'ont  pas  qualité  pour  prendre  l'initiative  en  ma- 
tière de  dépenses,  ni  pour  les  contrôler,  ce  qui  serait  pour- 
tant nécessaire  pour  avoir  un  système  budgétaire  bien 
compris. 

Lns  tendances  impérialistes,  au  point  de  vue  financier,  sont 
tempérées  par  les  Etats  de  l'Union  et  par  la  décision  qui 
déclare  tout  impôt  sur  le  revenu  comme  inconstitutionnel. 

Il  est  probable  que  le  Congrès  trouvera  le  moyen  de  res- 
treindre les  dépenses,  car  la  richesse  et  le  rôle  mondial  des 
Etats-Unis  ne  sont  pas  des  motifs  suffisants  pour  justifier 
l'extravagance  des  dépenses. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Asie 
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Le  Marché  Financier  de  Xew-York 


New-York,  2  aoùl  19(5. 

Pendant  Le  mois  dernier,  la  dette  publique  a  augmenté  «le 
I3.18S.S39  dollars.  Le  montant  dé  l'encaisse  du  Trésorpublic 
B'élève  à  1.864.449.019  dollars. 

Le  marché  est  très  animé  et  très  ferme,  malgré  les  efforts 
du  parti  à  la  baisse  qui  essaie  d'attaquer  les  valeurs  les  plus 
en  vin'. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  104  ./.. 

Les  Chemins  américains  sont  fort  bien  tenus  mais  ne  res- 
tent pas  au  plus  haut. 
Voici  les  derniers  cours  : 

Atcliison.  86  1/8;  Milwaukee,  179  5/8;  Erie,  46  1/2; 
Reading,  104  1/8;  Canadian  Pacific,  154  1/2;  Illinois  Ccn 
tral,  170  3/4  ;  Louisville,  115  1/2  ;  Central,  285  ./.  ;  Union 
Pacific,  129  5/8. 


MEXIQU  E 

Réforme  du  tarif  des  Douanes.  —  Comme  conséquence 
de  la  loi  monétaire,  le  Ministre  des  Finances  vient  d'apporter 
d'importantes  réformes  au  tarif  des  Douanes. 

Ces  réformes  sont  inspirées  par  deux  puissants  motifs  : 
d'une  part  le  souci  de  protéger  d'une  façon  plus  efficace  cer- 
taines industries  nationales  auxquelles  la  hausse  du  change 
fait  du  tort,  de  l'autre  l'opportunité  de  réduire  quelques 
droits  qui  avaient  un  caractère  en  quelque  sorte  prohibitif. 

Ces  modifications  ne  sont  pas  si  onéreuses  aux  importa- 
teurs qu'elles  le  paraissent  à  première  vue. 

Les  droits  extraordinaires  d'importation  et  surtaxes  seront 
abolis,  sauf  un  léger  impôt  municipal.  Ces  modifications 
comportent  la  suppression  du  système  de  surtaxe  proportion- 
nelle au  change,  lorsque  le  cours  de  220  0/0  fut  fixé  comme 
base  du  change  sur  New-York  pour  la  liquidation  des  droits 
d'importation.  Les  20  0/0  de  change  au-dessus  de  200  repré- 
sentaient le  7  0  0  de  droits  de  timbre  et  le  2  0/0  de  droits  de 
port  calculés  sur  le  montant  des  droits  ordinaires  d'impor- 
tation qui  avaient  été  supprimés  et  refondus  dans  le  système 
d'échelle  mobile,  créé  le  2-">  novembre  1902. 

Le  texte,  pour  l'application  du  tarif  réformé,  dit  expressé- 
ment : 

«  Les  marchandises  étrangères,  à  leur  entrée  au  Mexique, 
seront  sujettes  seulement  aux  droits  spécifiés  par  le  nouveau 
tableau,  outre  la  taxe  de  1  1/2  ou  2  0/0  en  faveur  des  muni- 
cipalités, prévue  par  l'article  7  de  l'Ordonnance  générale  des 
douanes  et,  en  certains  cas,  les  droits  pour  chargement  et 
déchargement  fixés  par  le  décret  du  1"  juin  1898. 

«  En  conséquence,  sont  abolis  :  le  décret  du  25  novembre 
1902  ;  l'article  100  de  la  loi  du  25  avril  1893  et  l'article  4  de 
la  loi  du  4  mai  1895.  qui  avaient  créé  un  impôt  du  timbre  sur 
les  cartes  à  jouer  et  les  boissons  alcooliques  et  fermentées 
étrangères.  » 

Le  nouveau  tarif  sera  appliqué  à  partir  du  1er  septembre 
prochain. 

Le  Commerce  extérieur.  —  Le  Service  de  statistique  du 
Ministère  des  finances  du  Mexique  nous  communique  les 
résultats  provisoires  des  importations  et  des  exportations 
pendant  les  dix  premiers  mois  de  l'année  fiscale  1904-1905 
(juillet  1904-avril  1905)  : 

Importations  (Valeur  de  facture) 

Dix  Ie"  mois 

Différ.  en 
1904-05       1903-0  4  1904-05 

(En  piastres) 

Matières  animales   5.699.294  4.622.291  +1.077.002 

—  végétales....  12.334.535  11.689.796  +  -701.739 

—  numérales....  20.  807. 980  18.798.221  +2.009.758 

Textiles   9.130.423  8.214.053  +  916.370 

Produits  chimiques....  2.652.561  2.545.291  +  107.270 

Boissons,  Spiritueux...  2.771.728  2.659.009  ■+■  112.719 

Papiers  et  applications  2.136.945  1.890.037  +  246.908 

Machines  et  accessoires  8.859.091  8.355.595  +  503.495 

Véhicules   1.602.743  1.785.949  —   183. 20G 

Armes  et  explosifs   2.333.  257  1.782.927  +  550.330 

Divers   2.086.447  2.044.967  +  41.479 

Totaux  "TÔT 475. 010*  01.388.142  +6.086.80* 


Exportation  (Valeur  déclarée) 

Produits  minéraux....  28.977.171  23.538.596 

—  végétaux   47.379.157  '.«.647.346 

—  animaux  ....  8. 397. 402  9.260.851 

—  manufacturés  6.628.843  4.852.016 

Divers  '   599.499  424.654 

Métaux  précieux   61.420. 805  77.330.153 

Total    153.402.877  164.053.621 

Voici  comment  se  résume  la  situation  pour  le 
et  les  dix  premiers  mois  de  l'exercice  1904-1905 

Résumé  comparatif 

Importation 

En  or      En  argent 

Avril  (En  piastres) 

1905   6.878.973  15.^05.142 

1904    7.189.411  14.529.801 

Différence  en  1905.  +  310.437  —1.375.340 

Dix  Ie"  mois 

1904-05   64.388.142  146.450.740 

1903-04   70.475.010  146.589.501 

Différ.  pour  1904-05.  +6.080.868  +  1C8.7G0 


+5.438.57S 
-1.268.189 
-  863.452 
+1.776.827 
+  174.845 
-15909.351 

-K'GôO.744 

mois  d'avril 


Exporta- 
tion 
eu  argent 


17.037.986 
15.974.263 

—  1.003.723 


175.444.497 
165.186.160 

-10.258.337 


ASIE 


CHINE 

Le  Commerce  extérieur  de  la  Chine.  —  Nous  avons 
publié  dans  l'Economiste  Européen  du  20  mai  les  tableaux 
relatifs  au  commerce  extérieur  de  la  Chine  en  1904.  Voici  les 
observations  que  les  résultats  obtenus  suggèrent  à  l'Inspec- 
tion Générale  de  douanes  chinoises  dans  son  rapport  annuel  : 

La  guerre  ne  semble  avoir  eu  qu'une  influence  relative  sur 
les  conditions  générales  du  commerce  pendant  l'année  der- 
nière. Une  zone  importante  de  production  et  de  consomma- 
tion a  disparu  et  le  commerce  a  été  contrarié  jusqu'à  un 
certain  point  par  les  mesures  prises  par  les  autorités  chi- 
noises à  l'égard  des  personnes  qui  auraient  voulu  faire  des 
ports  chinois  des  bases  de  ravitaillement  pour  l'un  ou  pour 
l'autre  des  belligérants,  mais  à  part  cela  et  à  une  certaine 
distance  du  théâtre  des  hostilités,  l'effet  direct  de  la  guerre 
ne  se  faisait  pas  sentir.  Indirectement,  elle  a  produit  évi- 
demment certains  effets.  Le  resserrement  monétaire  qui  existe 
depuis  1900  et  qui  a  été  très  marqué  à  la  fin  de  1903,  s'est 
encore  accentué  au  moment  de  la  déclaration  de  guerre  et  il 
faut  sans  doute  lui  attribuer  une  partie  au  moins  de  la  sta- 
gnation pendant  l'année  1904.  Il  est  probable  que  la  guerre 
a  beaucoup  contribué  à  la  diminution  de  l'exportation  des 
produits  chinois  et  à  rendre  ainsi  ce  qu'on  appelle  la  «  balance 
commerciale  »  encore  plus  défavorable.  Parmi  les  importa- 
tions, on  remarquera  que  les  tissus,  qui  en  représentent  le 
tiers,  sont  les  seuls  articles  qui  ne  soient  pas  en  augmenta- 
tion, ce  qui  est  dû  directement  à  l'élévation  des  prix  des  ma- 
tières premières.  Ces  diverses  causes  ont  certainement  exercé, 
toutes,  une  part  d'influence  sur  la  dépression  qui  a  caracté- 
risé les  neuf  premiers  mois  de  l'année  ;  mais,  en  dehors  de 
toutes  ces  causes,  il  ne  faut  pas  perdre  de  vue  le  rôle  joué 
par  les  fluctuations  du  change. 

Le  commerce  peut  s'accommoder  d'un  change  bas  ou  à\\n 
change  élevé  ou  même  d'un  change  variable  si  les  mouve- 
ments de  ce  change  peuvent  être  prévus,  mais  un  état  de 
choses  qui  introduit  un  élément  de  jeu  dans  les  affaires  do 
chaque  jour  et  qui  empêche  absolument  le  négociant  d'éva- 
luer le  montant  de  ses  béséfices  dans  une  monnaie  qui  n'est 
pas  celle  dans  laquelle  il  l'a  calculé  et  qui  ne  lui  permet  pas 
de  savoir  si  un  bénéfice  réalisé  dons  l'une  de  ces  monnaies 
lui  en  donnera  un  dans  l'autre,  tout  cela  augmente  les  frais 
des  commerçants  en  les  obligeant  à  étendre  par  prudence  la 
marge  de  leurs  bénéfices  et  agit,  absolument  comme  une 
mesure  restrictive,  sur  le  développement  des  affaires. 
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Maigri''  lévtdende  stagnation  du  commerce,  il  est  certain 
que.  dans  l'ensemble,  la  situation  de  la  Chine  a  été  prospère 
pendant  Tannée  dernière.  Dans  le  Nord,  les  récoltes  ont  été 
abondantes,  et  les  pluies  sans  précédent  qui  ont  arrosé  la 
Mandchourie  purent  contrarier  les  mouvenienls  des  belligé- 
rants, mais  causèrent  aux  agriculteurs  une  joie  qui  n'était 
mitigée  que  par  la  difficulté  qu'ils  éprouvaient  à  trouver  un 
marché  au  comptent  pour  leurs  abondantes  récoltes.  Le 
Tché-Li  et  le  Ghan-Tong  ont  été  également  favorisés,  leur 
coefficient  de  rendement  agricole  ayant  été  de  9/10  des  meil- 
leures années,  et  rien,  sauf  peut-être  le  resserrement  de 
l'argent  qui  fut  plus  sensiLle  à  Tienn-tsiun  qu'ailleurs,  ne 
peut  empêcher  de  dire  que  l'année  1904  a.  été  une  bonne 
année  pour  le  commerce.  Il  est  probable  d'ailleurs  que  les 
banquiers  du  Chan-Si,  qui  avaient  repris  leurs  capitaux 
considérables  il  y  a  quatre  ans,  recommenceront  leurs  opéra- 
tions à  Tien-tsin  au  printemps  de  1905.  D'ailleurs,  le 
maintien  et  même  l'augmentation  des  importations  et  des 
exportations  sont  des  indications  de  prospérité  pour  1905, 
pourvu  que  des  circonstances  fâcheuses  n'amènent  pas  de 
causes  de  détresse  pour  l'Empire. 

En  ISOâ,  on  a  ouvert  à  la  circulation,  dans  le  Clian-Tong, 
412  kilomètres  sur  la,  ligne  de  Tsiug-Tao  à  Tché-Nan,  et  sur 
la  ligne  de  Ilan-Kéou,  au  nord  de  la  Chine,  43i  kilomètres 
jusqu'à  Siu-tchéou.  L'infrastructure  est  terminée  jusqu'au 
fleuve  Jaune  ;  enfin,  un  traité  de  commerce  a  été  signé  avec 
le  Portugal,  mais  il  n'est  pas  encore  ratifié. 

Commerce  extérieur.  —  Pour  la  première  fois,  les  valeurs 
des  articles  faisant  l'objet  des  transactions  internationales 
ont  été  fixées  uniformément  d'après  leurs  prix  au  moment 
où  ils  viennent  à  figurer  clans  le  commerce  chinois,  c'est-à-dire 
leur  valeur  c.  i.  f.  (cost,  insurance,  freight)  pour  les  impor- 
tations, et  à  leur  valeur  /.  o.  b.  (frec  on  board)  pour  les  ex- 
portations. 

L'adoption  de  cette  nouvelle  méthode  brise  la  continuité 
des  tables  des  valeurs,  mais  l'on  a  jugé  qu'il  était  préférable 
de  la  briser  et  de  n'avoir  plus  qu'un  seul  genre  de  valeurs 
pour  tous  les  divers  buts  que  poursuit  la  statistique. 

Exprimée  en  monnaie  nationale,  la  valeur  totale  du 
commerce  extérieur  de  la  Chine,  en  1904,  représente 
583.547.291  taéls,  soit  8  0/0  de  plus  qu'en  1903,  par  rapport 
aux  tables  des  valeurs,  ou  7  0/0  par  rapport  aux  chiffres 
donnés  par  le  Rapport,  cette  différence  de  1  0/0  étant  expli- 
quée par  ce  fait  qu'en  1903  les  valeurs  des  importations 
étaient  déjà  calculées  dans  plusieurs  ports  en  prenant  pour 
base  :  /'.  o.  b. 

Importation*.  —  Les  importations  se  sont  élevées  à 
344.060.608  taèls,  ce  qui  représente  une  augmentation  appa- 
rente de  5  0/0  par  rapport  à  1903,  mais,  en  tenant  compte  des 
observations  faites  précédemment  an  sujet  de  la  modification 
des  bases  adoptées  pour  la  fixation  des  valeurs  (adoption  de 
la  base  c.  i.  /•)  l'augmentation  réelle  est  de  11  0/0,  car  le 
chiffre  correspondant  pour  1903 est  exactement  310.453.428  taèls. 

L'opium  importé  est  en  baisse  :  54.766  piculs  en  1904, 
contre  58.478  piculs  en  1903. 

Les  cotons  manufacturés  ont  été,  d'une  manière  générale, 
importés  en  quantités  toujours  moindres:  12.949.964  pièces 
en  1904,  au  lieu  de  13.835.506  pièces  en  1903  et  19.015.300 
pièces  en  1902. 

Les  importations  de  riz  sont  en  augmentation  de  20  0/0 
sur  celles  de  1903  et  représentent,  pour  1904;  un  total  de 
3.356.830  piculs. 

Les  pétroles  poursuivent  leur  marche  ascendante,  les  im- 
portations ayant  passé  de  84.998.335  gallons  en  1903,  156 
millions  89L 235  gallons  en  1904,  soit  84  0/0  en  plus.  Les 
importations  de  pétroles  américains  en  1903  et  1904  représen- 
tait 87  et  43 0/0  du  total;  celles  de  pétroles  russes,  16  et  21  0/0; 
celles  de  Sumatra  47  et  35  0/0;  par  contre,  les  pétroles  de 
Bornéo  sont  beaucoup  moins  importés.  D'autre  part,  les  pé- 
troles de  Californie  paraissent  pour  la  première  fois  parmi 
les  importations. 

Exportation1}.  —  Les  exportations  représentent  une  valeur 
de  289.486.683  taèls,  en  augmentation  apparente  de  110/0, 
mais  la  valeur  prise  pour  base  en  190i  étant  la  valeur  /'.  o.  b. 
alors  que  la  valeur  admise  en  1903  était  déterminée  d'après 
les  pris  sur  le  marché,  il  faut  en  réalité  comparer  le  chiffre 
donné,  non  pas  avec  £14.852. 107  taèls,  chiffre  admis  l'année 
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dernière*  mais  avec  Le  chiffre  présenté  à  la  fin  du  rapporl  de 
1903,  c'est-à-dire  avec  236.205.162.  Il  n'y  a  donc  pas,  en 
définitive,  d'augmentation  importante  dans  les  exportations. 


INDES  ANGLAISES 

Mouvement  commercial  et  économique  du  port  de 
Bombay  pour  l'année  fiscale  1903-1904.  —  La  prospé- 
rité du  port  de  Bombay,  que  ni  la  famine,  ni  les  épidémies' 
n'avaient  pu  atteindre,  écrit  M.  Vossion,  consul  de  France  à 
Bombay,  n'a  fait  que  s'accroître  clans  l'année  fiscale  1903- 
19o'i.  Cette  prospérité  est  duc,  non  seulement  à  sa  position 
géographique  unique  qui  en  fait  la  véritable  porte  d'entrée,  à 
l'ouest  de  cette  immense  colonie  de  trois  cents  millions  d'à  mes, 
mais  aussi  à  l'énergie,  à  l'esprit  d'entreprise  de  ses  marchands 
européens,  comme  indigènes,  et  à  l'administration  éclairée 
qui  préside  aux  destinées  du  port. 

Les  importations  de  marchandises,  seules,  se  sont  élevées 
à  508.589.000  fr.,  au  taux  moyen  de  la  roupie  à  1  fr.  70,  et 
les  exportations  à  829  millions,  ce  qui  donne  un  total  de 
1  milliard  337  millions  en  nombre  ronds.  Si  l'on  pense  que 
le  mouvement  commercial  du  Japon  pour  l'année  1904,  dont 
les  chiffres  viennent  d'être  publiés,  ne  donne  qa'un  chiffre 
total  de  1  milliard  633  millions,  le  simple  rapprochement  des 
deux  totaux  donne  une  idée  claire  de  l'amplitude  des  opéra- 
tions du  grand  port  indien. 

Pendant  cette  seule  année  fiscale  1903-190i,  ces  opérations 
se  sont  augmentées  de  216  millions  de  francs,  117  au  titre  des 
exportations,  c'est-à-dire  des  ventes  de  l'excédent  de  ses  pro- 
duits et  39  millions  seulement  au  titre  des  importations, 
ainsi  qu'il  ressort  du  tableau  suivant  : 

Année  fiscale 
1902-1903      1903-1904  tation 


(Milliers  de  francs) 

Importations   469.276         508.589  39.313 

Exportations   652.120         829.008  176.888 

Total   1.121.396      1.337.597  216.201 


Il  importe  de  ne  pas  mélanger  les  chiffres  concernant  les 
marchandises  seules,  et  ceux  concernant  le  mouvement  des 
monnaies  et  métaux  précieux  ;  sinon,  l'on  arrive  à  des  totaux 
qui  ne  disent  rien  à  l'esprit  et  sont  même  susceptibles  de 
l'égarer.  Ce  mouvement  des  monnaies  et  métaux  précieux, 
pris  dans  son  ensemble  (c'est-à-dire  Gouvernement  et  parti- 
culiers), a  été  le  suivant,  évalué  en  milliers  de  francs  : 

G  ouver-  Parti- 
nements      culiers  Total 


(Milliers  de  francs; 

Importations   177.653         300.934  478.587 

Exportations   174.416  88.539  262.955 


Mouvement  total.         352. C69         389.473   +  215.632 


Il  est  donc  resté  dans  le  pays  pour  une  valeur  de  215 
millions  1/2  de  francs,  partie  en  or,  pour  la  réserve  statu- 
taire du  Trésor,  mais  surtout  en  métal  argent,  en  lingots, 
que  le  Gouvernement  fait  frapper  dans  ses  Monnaies,  soit 
en  roupies  (qui  lui  reviennent,  net,  à  11  deniers,  plus  les 
frais  de  frappe),  et  qu'il  met  en  circulation  au  cours  forcé 
et  fixe  de  1  sh.  4  d.  (15  roupies  à  la  livre  sterling  soit  en 
brilish  dollars  pour  la  Chine  et  les  établissements  des  dé- 
troits, fait  qui  aide  à  expliquer  les  excédents  des  budgets, 
plus  apparents  que  réels,  comme  l'ont  appris  à  leur  dépens 
les  exportateurs,  les  fabricants  de  cotonnades  et  les  planteurs 
de  thé. 

Quoi  qu'il  en  soit,  on  ne  saurait  nier  qu'un  mouvement  do 
marchandises  qui  passe,  clans  une  seule  année,  de  1.121  mil- 
lions à  1.337  millions,  indique,  évidemment,  une  activité  co- 
lossale et  une  indéniable  prospérité,  surtout  si  l'on  réfléchit 
que  les  exportations  représentent  62  0/0  du  total  des  transac- 
tions et  les  importations  seulement  38  0/0,  la  balance  étant 
en  faveur  des  ventes  du  port  contre  ses  achats. 
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MINES  D'OR 

Les  Mines  Transvaaliennes 


Voici  la  liste  des  nouvelles  Compagnies  enregistrées  à  Pre- 
toria en  juillet  dernier  : 

kimberleij  Spijtfonicin  Diamonds,  capital  12.500  liv.  st.  ; 
New  Bwrbon  Syndicale,  capital  12.000  liv.  st.;  King's  Mara- 
bastad  Gold  Syndicale,  capital  3.000  liv.  st.;  Rustenburg 
Tin.  Copper,  Gold  and  Diamonds  Exploration  Company, 
capital  1.000  liv.  st.;  Selborne  Tin  Syndicate,  capital  25.000 
liv.  st.;  South  African  Estâtes  and  Finance  Corporation, 
capital  70.020  liv.  st.;  Rooiberg  Cooper  Company,  capital 
10.000  liv.  st.;  Lloyd  Malagasy  Syndicale,  capital  0.500  liv.  st.; 
Bushland  Tin  Proxpecting  and  Proprietary  Company, 
capital  15.000  liv.  st.;  Rietfontein  Extension  Syndicate, 
capital  5.000  liv.  st.;  Pretoria  Copper  and  Tin  Fields, 
capital  115.000  liv.  st.:  Doornpoort  Diamond  Mines  and 
Estale  Company,  capital  9.000  liv.  st.;  Kimbcrley  West  Dia- 
mond Mining  Company,  capital  350.000  liv.  st.;  Lancastcr 
Diamonds,  capital  5.000  liv.  st.:  Selborne  Prospecling  Syn- 
dicale, capital  1.400  liv.  st.;  IV.  and  B.  Syndicale  of  Mada- 
gascar, capital  50.000  liv.  st.;  Mabel  Gold  Mining  Syndicate, 
capital  15.000  liv.  st. 

Pendant  le  même  mois,  les  Compagnies  suivantes  ont  aug- 
menté leur  capital  :  Phœnix  Gold  Mines,  capital  porté  de 
75.000  à  77.500  liv.  st.;  Transvaal  Banket,  capital  porté  de 
500  à  2.250  liv.  st.;  New  Kleinfontein  Company,  capital 
porté  de  800.000  à  900.000  liv.  st.;  Xcw  Luipaard's  Vlei 
Gold  Mining  Investment  and  Amalgamation  Syndicate,  ca- 
pital réduit  d'abord  de  129.333  à  1.294  liv.  st.,  puis  porté  de 
1.294  à  6.000  liv.  st.  :  Brakpan  Mines,  capital  porté  de  660.000 
à  750.000  liv.  st. 


The  African  and  European  Investment  Company  Ld 


L'assemblée  statutaire  de  Y  African  and  European  Invest- 
ment Company,  limited,  s'est  tenue  le  22  juillet  à  Johannes- 
burg. 

M.  Isaac  Lewis,  président,  a  déclaré  que  les  formalités 
préliminaires  pour  l'obtention  du  transfert  et  des  titres  de 
propriétés  étaient  à  peu  près  terminées.  Les  vastes  posses- 
sions territoriales  de  la  Compagnie  sont  bien  situées.  Sur 
quelques-unes  d'entre  elles,  l'existence  de  métaux  et  de  miné- 
raux précieux  a  été  reconnue  et  des  travaux  de  développe- 
ment et  dé  prospection  y  ont  été  entrepris.  La  Compagnie  a, 
entre  les  mains,  une  grande  somme  d'argent.  Les  dividendes 
sur  les  placements  effectués  et  les  intérêts  sur  les  fonds  dis- 
ponibles accusent  un  important  excédent  après  règlement  de 
toutes  les  dépenses  courantes. 

Faisant  allusion  au  terrain  aurifère,  le  président  a  dit  que 
le  rapide  développement  de  la  contrée  dépendait  surtout  de 
la  décision  que  prendrait  le  pouvoir  législatif  au  sujet  de  l'é- 
tendue et  de  la  délimitation  des  mynpachlen  ou  droits  des 
propriétaires  sur  les  fermes  proclamées.  M.  Lewis  a  déclaré 
que  de  grandes  sommes  d'argent  seraient  immédiatement 
consacrées  au  développement  des  mines  si  le  Gouvernement 
prenait  une  rapide  décision  sur  cette  importante  question  et 
témoignait  d'un  esprit  libéral  dans  l'examen  du  problème. 

Quoique  la  Compagnie  traverse  actuellement  des  moments 
difficiles,  le  président  a  ajouté  qu'il  entrevoyait  l'avenir  avec 
une  entière  confiance.  Les  mines  déjà  productrices  du  Trans- 
vaal  réalisent  actuellement  7.000.000  de  liv.  st.  de  bénéfices 
par  an,  et,  d'autre  part,  il  se  découvre  constamment  de  nou- 
veaux gisements  miniers.  De  grands  efforts  sont  faits  sur 
toute  l'étendue  du  pays  pour  favoriser  l'agriculture  et  d'autres 
industries,  efforts  qui  indiquent  qu'un  progrès  continu  est 
accompli  de  tous  cotés. 


Buiïclsdoorn  Consolidated 

L'assemblée  générale  annuelle  de  cette  Compagnie  s'est 
tenue  à  Johannesburg  le  30  juin  dernier.  Dans  son  discours, 
le  président  a  rappelé  que  les  principales  propriétés  de  la 
Compagnie  sont  situées  sur  la  ferme  Palmietfonteiu  697,  dis- 
trict de  Potchefstroom,  et  consistent  en  3  mynpachtcn,  249 


claims  avec  un  titre  de  propriété  imprescriptible,  plus  un 
grand  «  walerright  ».  Eu  outre,  dans  le  même  district,  la 
Compagnie  possède  les  droits  miniers  .sur  la  moitié  de  lu 
ferme  Witpoort  n"  620.  Il  n'a  pas  été  exécuté  de  travaux 
pendant  le  damier  exercice,  le  Conseil  jugeant  plus  avanta- 
geux d'attendre  le  résultat  des  développements  en  cours  sur 
les  propriétés  voisines  dont  tous  les  claims  ont  été  jalonnés 
et  où  l'on  a  même  entrepris  des  sondages.  Grâce  aux  données 
fournies  par  ces  développements,  le  Conseil  se  tiouvera  en 
mesure  de  décider  quanti  et  comment  les  opérations  actives 
devront  être  reprises. 


Salisbury  Gold  Mining 


L'assemblée  générale  annuelle  des  actionne  ires  de  cette 
Compagnie  a  eu  lieu  le  26  juin  dernier  à  Johannesburg. 

Il  ressort  des  courtes  explications  données  par  le  Président 
du  Conseil  d'administration,  que  l'usine  de  «  slimes  »  ouverte 
l'année  dernière  a  donné  des  résultats  si  satisfaisants  qu'on 
a  décidé  de  construire,  en  compte  à  demi  avec  la  Jubile e, 
une  nouvelle  usine  de  cyanuration  pour  le  traitement  des 
vieux  slimes  dont  il  existe  573.490  tonnes,  pouvant  donner 
un  demi-dwt  d'or  par  tonne  traitée.  Les  devis  ne  dépassent 
pas  6.500  liv.  st.,  et  comme  les  frais  d'extraction  seront  très 
\  modiques,  on  peut  compter  que  le  traitement  de  ces  vieux  «  sli- 
mes »  laissera  un  joli  bénéfice.  Après  avoir  annoncé  que  la 
Compagnie  «  avait  réalisé  pour  la  somme  de  22.553  liv.  st., 
tous  les  stands  situés  dans  Marshall's  Township  »  et  fait 
ressortir  la  diminution  constante  des  frais  d'exploitation  qui 
ont  été  ramenés  à  20  shillings  1  penny  par  tonne,  le  Prési- 
dent a  fait  allusion  à  la  durée  de  la  mine  dans  les  termes 
suivants  : 

<<  On  nous  écrit  à  diverses  reprises  d'Angleterre  au  sujet 
«  de  la  vie  de  la  mine.  Il  m'est  impossible  de  faire  une  ré- 
«  ponse  positive  sur  ce  point  ;  mais  je  puis  dire  en  toute  sû- 
«  reté  que  jusqu'à  présent  nous  n'avons  exploité  que  le  Main 
«  Reef  Leader  et  le  South  Reef.  Vous  remarquerez  cepen- 
«  dant  que,  dans  son  rapport,  le  directeur  déclare  qu'il  trouve 
«  du  minerai  payant  dans  le  Main  Reef.  Or,  nous  avons  des 
«  centaines  de  mille  tonnes  de  Main  Reef  qui  n'ont  pas  en- 
«  core  été  développées,  et  si  une  partie  de  ce  Main  Reef  est 
<i  d'une  teneur  conforme  aux  prévisions  du  Directeur  de  la 
«  mine,  viras  vous  rendrez  facilement  compte  que  la  durée  de 
«  l'exploitation  dépassera  de  beaucoup  les  quelques  années 
«  qu'on  lui  assigne  actuellement.  » 


South    Village  Deep 


Une  assemblée  générale  extraordinaire  des  actionnaires  de 
cette  Compagnie  s'est  tenue  le  28  juin.  Elle  a  voté  l'arrange- 
ment passé  avec  la  Générât  Mining  and  Finance  Corporation 
pour  la  reconstitution  de  la  Compagnie.  Voici  les  conditions 
de  cet  arrangement  : 

1°  La  nouvelle  Compagnie  sera  constituée  au  capital  de 
335.556  liv.  st.  en  actions  de  1  liv.  st.  chacune,  dont  167.778 
seront  attribuées  aux  actionnaires  de  la  Compagnie  actuelle, 
qiii  recevront  ainsi  1  action  nouvelle  pour  3  anciennes  ; 

2°  167.778  actions  seront  émises  au  pair,  de  façon  à  consti- 
tuer un  fonds  de  roulement  de  167.778  liv.  st.,  ladite  émis- 
sion étant  garantie  par  la  General  Mining  and  Finance 
Corporation  ; 

3°  En  considération  de  ladite  garantie,  la  Corporation 
aura,  pendant  deux  ans,  le  droit  de  prendre  au  pair  167.778 
actions  de  la  nouvelle  Compagnie  et,  à  cet  effet,  les  admi- 
nistrateurs de  celle-ci  seront  autorisés  à  porter  son  capital  à 
503.334  livres  sterling. 


Informations  diverses 


Great  Eastern  Collieries.  Limited.  —  L'Agence  de  Paris 
de  The  African  and  European  Investment  Company,  Limi- 
ted, 15,  rue  du  Helder,  représentant  sur  le  Continent  The 
Great  Eastern  Collieries,  Limited,  communique  le  cablo- 
gramme  suivant  reçu  de  Johannesburg  en  date  du  2  août  : 

c  Production  de  charbon  en  juillet  :  17.500  tonnes. 


ICI' 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  — 


Mines  d'or 


La  Production  minière  du  Transvaal.  —  D'un  rapport 
des  ingénieurs  du  Gouvernement,  il  résulte  que  pendant  le 
mois  do  juin  dernier,  18.230  blancs  ont  été  employés  dans 
l'ensemble  de  l'industrie  minière,  soit  4.027  de  plus  que  pen- 
dant le  mois  de  juin  1904.  La  valeur  de  la  production  miné- 
rale du  Transvaal,  pendant  le  mois  dernier,  a  été  estimée  à 
1.911.162  livres  sterling.  La  valeur  de  l'or  produit  pendant 
cette  période  est  en  augmentation  de  450.278  liv.  st.  Pendant 
1  année  qui  a  pris  fin  le. GO  juin,  il  a  été  extrait  pour  20  mil- 
lions 490.478  liv.  st.  d'or,  d'argent,  de  diamants  et  do  char- 
bon, soit  pour  4.110.532  liv.  st.  de  plus  que  pendant  la  précé- 
dente période  de  douze  mois. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  3  août  1905. 
Le  Marché  sud-africain  a  été  sensiblement  plus  actif  que 
précédemment,  malgré  les  vides  becasionués  par  les  vacances, 
et  sa  tendance  est  aussi  beaucoup  plus  satisfaisante. 

Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  1  13/10,  clôture  à  ce  cours. 

La  Transvaal  Goldfields  clôture  à  2  1/8.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  2  5/8,  contre  3  1/10. 
Consolidated  Goldfields,  G  7/10,  au  Lieu  de  0  5/16. 

La  Rand  Mines  est  à  9  1/2;  elle  restait  à  9  1/4  jeudi 
dernier. 

Le  Coronation  Syndicale,  qui  finissait  à  2  3/8,  se  retrouve 
à  2  1/4. 

La  Witwatersrand  Township  est  à6 1/2;  African  and  Euro- 
pean  Investmcnt  Company,  recherchée  à  1  5/8.  Swazieland 
Corporation,  1 1/ 4.  Vereeniging  Estâtes,  17/16. 

District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand,  qui  clô- 
l  lirait  à  7  1/2,  reste  au  dernier  moment  à  7  5/8;  Angelo, 
5  13/16  ;  New  Cornet,  2  5/16  ;  Van  Ryn,  3  1/2. 

La  City  and  Suburban  reste  à  5  1/2  ;  Jubilee,  2  3/4. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  3  3/16.  Driefontein,  4  1/10, 
au  lieu  de  4  ./.  ;  Village,  5  1/8  ;  nous  la  laissions  à  ce  cours. 
Jutnpers,  1  3/4;  Modderfontein,  9  1/10. 

La  Ferreira  est  à  20  1/2,  contre  20  ./..  La  Meyer  and 
Charlton  cote  4  3/4;  Rietfontein,  2  liv.:  Treasury,  3  1/4. 

La  New  Primrose  est  à  2  3/4.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  4  1/8.  La  Ginsberg  est  à  1  7/8.  La  May  Consoli- 
dated cote  3  5/8. 

La  Glencairn  reste  à  1  1/16.  Crown  Reef,  13  1/4,  sans 
changement;  Randfontein,  2  1/2;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  9  3/8. 

L'East  Rand  Mining  Estâtes  est  demandée  à  4  liv.  au  lieu 

de  3  7/8. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  4  7/8  sans  change- 
ment. La  New  Heriot  est  à  4  1/8;  Wolkuter,  2  15/16. 

La  Henry  Nourse  reste  à  7  3/8.  La  Wemmcr  est  à  6  1/8. 
La  Robinson  Randfontein  est  à  1  3/8. 

Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  14  3/4,  s'échange  à  ce  cours. 
La  Bonanza  est  à  15/16. 
La  Cinderclla  Dec;)  clôture  à  2  1/2. 
La  Nigel  Deep  est  à  3/4. 

~L' Angelo  Deep  finit  à  1  13/16;  depuis  la  fin  de  juin,  YEast 
Rand  remplit  les  fonctions  de  secrétaire  de  cette  Compagnie. 
G.len  Deep,  4  liv.;  Ferreira  Deep,  5  3/4;  Robinson  Deep, 
5  3/8;  Langlaagte  Deep,  2  5/8;  Brakpan,  2  1/8. 

La  Bourse  Deep  reste  à  4  1/8.  Roodepoort  Central  Deep, 
1  7/10;  Rose  Deep,  6  7/8. 

La  Village  Deep  est  à  4  5/8. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  11/16.  Jumpers 
Deep,  3  3/4;  Rand  Victoria,  à  2  1/8. 

I  ,a  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  5  1/16.  South  Gel- 
denhuis Deep,  2-5/8. 

La  Simmer  and  Jack  East  est  à  2  .  / . . . 

Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 

land  Agency  clôture  à  3/4;  Rhodcsia  Goldfields,  2/0. 

La  Van  Dyk  Propriclary,  qui  finissait  à  2  5/10,  s'inscrit 
a  ce  cours.  Rand  Coliieries,  2  1/2. 

La  Transvaal  and  Delagoa  liay  Inveslment  s'échange  & 
3  3/16.  Transvaal  Proprietary, 


La  Premier  Diamond  reste  à  13  5/8,  an  lieu  de  13  3/4. 
La   Great   Eastern  Coliieries  finit  à  1/2.  South  African 

Bretveries,  2  9/ le. 

Londres,  3  août  1905,  5  h.  15  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  tendance  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  3  août  1905. 

La  liquidation  de  fin  juillet  a  été  facile.  Voici  les  reports 
qui  ont  été  cotés  sur  les  principales  valeurs:  Rand  Mines, 
su  et  E6  centrales  ;  Consolidated  Goldfields,  54  et  68  centimes , 
East  Rand,  64  et  80  centimes  :  Iiritish  South  Africa  (Char- 
lercd),  16  et  20  centimes  ;  Crown  Deep,  1  fr.  40  et  1  fr.  60; 
Driefontein  Consolidated,  49  centimes  ;  Ferreira  Gold, 
1  fr.  70  et  2  fr.  10;  Ceduld,  60  centimes;  Geldenhuis  Deep, 
92  centimes;  Geldenhuis  Estate,  i6  centimes  :  New  Kleinfon- 
tein,  20  centimes  ;  May  Consolidated,  34  centimes;  Robinson 
Gold,  80  ef  96  centimes  ;  Robinson  Deep,  50  centimes  ;  Rose 
Deep,  65  centimes  ;  Transvaal  Consolidated  Land,  S0  et  34 
centimes:  Van  Dyck,  22  centimes,  etc. 

Les  affaires  sont  restées  plutôt  calmes  dans  le  groupe  minier 
qui  reste,  cependant,  bien  disposé  : 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  102  fr.  ..,  contre  158  ... 
East  Rand  clôture  à  193  fr.  50,  au  lieu  de  187  50;  Chartered, 
i8  fr.  25.  Rand  Mines,  237  fr.  . .  ;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  231  fr.  50. 

Le  Champ  d'Or  est  à  18  fr.  25.  La  Buffelsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  14  fr.  25. 

L Angelo,  que  nous  laissions  à  145  fr.  . .,  reste  à  ce  cours  ; 
et  la  Driefontein  cote  105  fr.  . .,  au  lieu  de  103  fr.  50. 

La  Ferreira,  que  nous  laissions 'à  505  fr.,  finit  à  514  ... 
La  Geduld  se  retrouve  à  101  fr.  ...  L'action  Goerz  et  Q*  clô- 
ture à  72  fr.  . . .  French  Rand,  54  fr.  25. 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  372  fr.  ..,  se  retrouve  à 
374  fr. 

La  Geldenhuis  Estate  finit  à  122 fr.  50, au  lieu  de  122  fr.  ... 

La  General  Mining  se  retrouve  à  77  fr.  50,  recherchée  ainsi. 

La  Geldenliuis  Deep  clôture  à  248  fr.  . .,  au  lieu  de  241  fr. 

La  May  Consolidated  est  à  91  fr.  75.  Nous  la  laissions  à 
90  fr.  25.  La  Kleinfontein  cote  50  fr.  50. 

La  Lancaster  se  retrouve  à  37  fr.  25.  Langlaagte  Estate, 
82  fr.  . . ,  contre  81  fr.  ... 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  14  fr.  ...  La  Mozambique 
s'échange  à  28  fr.  50.  New  Primrose,  68  fr.  . .. 

La  New  Goch  est  à  61  fr.  . . . 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  233  fr.  . .,  finit  à  239  fr.  . .. 
Robinson  Deep,  137  fr.  ..,  contre  133  fr.  ..;  Robinson  Rand- 
fontein, 36  fr.  75  ;  Randfontein  Estâtes,  62  fr.  25. 

La  Rose  Deep. s'échange  à  175  fr.  ..;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  170  fr.  50.  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à 
36  fr.  50. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  1-34  fr.  . .  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  131  fr.  50. 

La  Wemmer  est  à  162  fr.  . . .  La  New  Steyn  Estate  s'échange 
à  70  fr.  . . ,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  41  fr.  . .  ; 
Transvaal  Consolidated  Land,  82  fr.  25.  Transvaal  Gold- 
fields, 55  fr.  . . . 

La  Sheba  est  active  et  demandée  à  16  fr.  . .. 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  115  fr.  ..,  au  lieu 
de  120  fr.  . . . 

La  Van  Dyk  se  traite  à  58  fr.  25. 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knight's)  s'échangent  à  122  fr.  ..,  au  lieu  de  114  fr. 

La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se  traite  à 
51  fr.  ... 

La  De  Becrs,  qui  restait  à  416  fr.  . .  l'action  ordinaire,  et  à 
455  fr.  50  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  434  fr.  50  et  à  459  fr.  ... 

La  Jagcrsfontein  se  traite  à  194  50,  contre  190  fr. 

La  Central  Mining  and  Inveslment  Corporation  est  à  516 
francs. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bjurqarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rae  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


PRINCIP.  CHAPITRES 


s  §.£ 

O-O)  o 


r  73  S 


73  O. 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1904 

11  août  

.1  2.698 

1 

4 

162 

618 

515 

503 

3 

1905 

27  juillet... 

.  2.933 

1 

110 

4 

311 

693 

593 

472 

3 

1905 

3  août .... 

.  2.916 

1 

110 

4 

128 

611 

667 

479 

3 

1905 

10  août  

.1  2.9i6 

1 

no! 

4 

306 

594 

477 

471 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1904 
1905 
1905 
1905 


6  août   

22  juillet.... 
31  juillet.... 

7  août   


829 
9.10 
889 
878 


322 
326 
312 
309 


1-5S-J  II 
1.623 

1.650  ' 

1.618  || 


681 
715 
648 
605 


939 
1.102 
1.131 
1.076 


68 

68 
86 
76 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


1904 

31  juillet.... 

58 

23 

158 

106 

144 

66 

» 

1904 

31  mai  

57 

21 

173 

115 

177 

64 

1905 

30  juin  

57 

20 

189 

110 

184 

71 

1905 

31  juillet. .  . 

60 

21 

173 

108 

177 

61 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

1904 

874 

725 

'..(■34 

674 

3 

1905 

27  juillet.... 

931 

750 

1.09J 

728 

254 

1905 

3  août  

922 

» 

752 

'..084 

730 

» 

m 

1905 

10  août  .... 

907 

748 

1.010 

730 

2  y, 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 

1904 

2  juillet... . 

120 

39 

191 

» 

1905 

118 

18 

170 

* 

1905 

8  aT.  il  

116 

20 

175 

» 

1905 

1  juillet  ... 

134 

20 

189 

% 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

1904 

2  juillet  

75 

161 

» 

n 

1905 

11  mars  ..." 

68 

11 

158 

» 

» 

1905 

8  avril.  .  . 

66 

12 

161 

1) 

■ 

1905 

1  juillet  .. 

1  65 

1  12 

154 

» 

» 

DATES 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


PRINCIP.  CHAPITRES 


3  5,3 

O  -u  s* 


5£§ 


1904 
1905 
1905 
1905 


AUTRICHE  —  Banque  d' Autriche-Hongrie 

31  juillet. 
15  juillet. 
22  juillet. 
31  juillet. 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


104 

144 

3 

45 

115 

154 

5 

48 

'è  1 

123 

» 

166 

7 

48 

113 

» 

155 

5 

46 

l\ 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 

31  juillet. 
31  mai  . . , 

30  juin.. . 

31  juillet 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 

6  août  . . . 
22  juillet. 
29  juillet.. 

5  août  . . . 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


6  a> Mit  . . 
22  juillet 
29  juillet 

5  août  . . 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


2C  juiliet  . . 
30  juin..  .. 
10  juillet.. 
20  juillet... 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


10  juillet.. .. 

20  juin  , 

30  juin  

10  juillet-... 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


10  juillet. 
20  juin. . 
30  juin.. 
10  juillet 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


30  juin. .. 

30  avril.. . 

31  mai  . . . 
30  juin... 

PORTUGAL  —  Banque  de  Poitugal 

13  juillet. 


5  juillet  .. 
12  juillet... 


1  27 

34 

378 

99  i 

27 

37 

368 

1  8 

104 

27 

38 

369 

!  ! 

104 

27 

38 

371 

104  ! 

33 


21 


|1.2I1 

319  1 

1.772 

139 

381 

43 

1.183 

326 

1.653 

156 

304 

46 

1.190 

327 

1.621 

172 

334 

45 

11. 180 

324  1 

1.718  1 

145 

429 

44 

si 


3  54 
3  54 
354 
354 


1904     4  août  . 

93 

25 

626 

59 

545 

35 

190  5   20  juillet. ... 

98 

22 

660 

53 

563 

O') 

1905   27  juillet.  .. 

96 

21 

667 

61 

568 

29 

1905     3  août  

101 

22 

661 

58 

582 

34 

369 

506  | 

1.647 

649 

836 

108 

372 

560  | 

1.577 

573 

700 

97 

372 

562 

1.574 

576 

689 

96 

372 

557  1 

1.583 

572 

688 

106 

138 

162 

494 

15 

130 

87 

161 

158 

545 

9 

134 

113 

162 

157 

517 

9 

137 

i  13 

164 

156 

541 

12 

131 

110 

35 

» 

95 

11 

61 

2 

35 

92 

15 

58 

1 

34 

» 

91 

13 

57 

1 

34 

» 

108 

12 

64 

1 

1904    5  juillet. .. . 

7 

39 

U  70 

22 

17 

8 

190  5   27  juin  

13 

13 

41 

70 

24 

13 

8 

1905     6  juillet  ... 

13 

14 

41 

1  70 

24 

13 

OOOO 

1905   13  juillet. ... 

14 

14 

42 

.1  70 

24 

14 

454 
4 
4 
4 


454 
454 
454 
434 


1904   30  juin  

2 

1 

129 

90 

32 

14 

654 

190  5   30  avril  

1 

1 

125 

95 

31 

654 

1905   31  mai  

1 

1 

122 

98 

32 

15 

654 

1905   30  juin  ■ 

1 

1 

121 

98 

31 

15 

654 

469 

107 

860 

197 

292 

27 

5 

520 

89 

9  H 

144 

353 

52 

5 

530 

84 

962 

2C2 

328 

39 

5 

531 

89 

953 

188 

315 

31 

5 

102 

14 

277 

75 

i  121 

23 

5 

116 

15 

293 

80 

133 

20 

5 

116 

15 

304 

81 

145 

21 

5 

116 

15 

305 

75 

1  132 

20 

5 

41 

2 

58 

38 

43 

3 

1  5 

42 

2 

70 

37 

50 

4 

1  5 

42 

2 

72 

37 

48 

4 

42 

2 

71 

37 

48 

3 

1  5 

5 

454 
« 
454 


,  534 

21  554 

22  5)4 

91     ?  SiZ 


554 


162 
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ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1904 

30  juillet... 

1  G1 

4 

m 

> 

68 

8 

1905 

S  juillet... 

1  49 

i 

l'A 

fil 

24 

1905 

22  juillet... 

4 

■180 

61 

21 

1905 

29  juillet... 

1  55 

4 

183 

62 

24 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1904 

29 

juillet  

2.269 

238 

1 

"ÎS9 

4SI 

513 

3"  2 

1905 

14 

juillet  

2.450 

158 

2 

46! 

402 

4(9 

429 

1905 

21 

juillet  

2.456 

135 

■> 

m 

432 

412 

418 

1905 

29 

juillet  

2. 460 

157 

ï 

482 

407 

409 

408 

5X 
5V4 
5K, 
5X 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1904    15  juillet  

22 

0 

74 

21 

35 

20 

n 

1905    15  juin  

23 

2 

72 

2' 

37 

21 

190  5    30  juin  

23 

2 

71 

24 

36 

21 

1905    15  juillet.  .. 

23 

2 

70 

23 

35 

19 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1904 

m 

12 

7 

38 

0 

7 

10 

6 

1905 

30 

11 

9 

33 

1 

6 

8 

6 

1905 

31 

mai  

10 

9 

32 

2 

6 

8 

6 

1905 

30 

juin  

10 

9 

32 

2 

6 

9 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1904   30  juin.  . . . 

82 

i 

229 

57 

126 

17 

1905   30  avril  

92 

1 

217 

79 

138 

15 

1905   31  mai  .  . 

92 

7 

215 

60 

133 

15 

190  5    30  juin  

90 

7 

240 

73 

156 

20 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1904     6  août  .  .  . 

112 

9 

225 

1-287 

214 

47 

1905   22  juillet  ... 

106 

10 

235 

1.364 

235 

53 

1905  29  juillet.... 

107 

9 

235 

1.361 

235 

53 

107 

9 

236 

1.364 

235 

53 

H 

4  y, 


3', 

3  y, 

3'/, 

VA 


TOTAUX 


1904 
1905 
1905 
1905 


11  août   

27  juillet.... 
3  août 


9.819,2.959 
10.478  2.902 
.  1(1  428|2.882  . 
10  août          10  .  440)2.878  I 


16.006 

5.623 

5.862 

1.5141 

a 

16.947 

5  744 

6.079 
6  157 

1-586 

17.147 

5.682 

1.5871 

» 

17.060 

5. 467 

5.957 

1.518i 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

» 

1900  31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15.906 

9.505 

8.514 

4.171 

n 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8.172 

4.827 

» 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.178 

» 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

» 

1904  31  décembre . 

9.811 

2-753 

17.349 

9.524 

7.466 

4  144 

9 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


5  juin. 

tSjufll. 

!9jttilL 

86jaiH. 

2  août 

9  août 

48 

48  02 

48 

M 

47  98 

47 

99 

47 

97 

Anvers  

100 

26 

100  23 

100 

25 

100  23 

100 

18 

100 

13 

124 

75 

124  50 

120 

50 

120  .. 

120 

50 

121 

50 

32 

15 

32  35 

32 

60 

32  40 

32 

50 

32 

55 

8i 

35 

81  35 

81 

35 

81  35 

81 

3S 

81 

35 

loo 

22 

100  19 

100 

21 

100  18 

100 

15 

100 

10 

100 

37 

100  33 

100 

36 

100  31 

100 

36 

100 

31 

22 

83 

22  85 

22 

83 

22  83 

22 

83 

22 

85 

81 

38 

81  35 

81 

37 

SI  35 

81 

38 

81 

35 

99 

96 

99  98 

100 

100  .. 

100 

99 

97 

100 

16 

100  19 

li  0 

13 

100  10 

100 

100 

Lisbonne  

584 

581  .. 

581 

580  .. 

577 

572 

25 

30 

25  28 

23 

27 

25  27 

25 

27 

25 

27 

Madrid  

31 

91 

32  'il 

32 

25 

32  32 

32 

11 

32 

30 

99 

85 

100  . 

100 

99  97 

100 

100 

Saint-Pétersbourg  . 

37 

15 

37  43 

37 

15 

37  45 

37 

à 

37 

45 

Vienne  (h  vue)  .... 

95 

63 

95  62 

95 

57, 

95  55 

95 

51 

95 

48 

(a-3  mois) — 

93 

70 

95  67 

95 

95  60 

95 

5'. 

95 

53 

CHANGE  DE  PARIS  :  Cours  moyens  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  Irois  mois 

Amsterdam.,  papier roart 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  . .  — 

Espagne   — 

—  versem.  — 
Lisb. -Porto  . .  — 
St-Pétersb.  . .  — 

Valeurs  à  vue 

Londres    — 

—   Chèque 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New- York   — 

Matières  d'or  el  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.) . . 
Argent  id.    (le  kil.) . . , 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916»)  .. 

—  —  (nouv.  titre  :  900m 
Couronnes  de  Suéde   


4  % 


H  % 

3  % 

5  % 

a  % 
*  % 

au  pair 
3437  » 
218  89 


Kijuill. 

20juill. 

27juill. 

3  ao.it 

10  a..ù| 

205  87 
121  50 
103  37 

205  S7 
121  56 
103  50 

206  - 
121  56 
103  50 

206  12 
121  56 
103  50 

206  12 
121  56 
103  50 

378  50 

508  ., 
262  .. 

378  50 
510  .. 
262  .. 

377  50 
510  .. 
262  .. 

378  .. 
312  .. 
262  .. 

378  .. 
516  .. 
262  .. 

25  125 
25  H5 
0  25p. 
pair 
0  25p 
515  50 

23  12 
25  li 
0  29p 

pair 
0  22p 
516  .. 

25  115 
25  135 
0  22p 
0  C6pr 
0  12p 
515  25 

25  13 
25  15 
0  19p 

pair 
0  03p 
516  .. 

25  145 
25  165 
0  19p 

pair 
0  03p 
516  30 

3437  .. 

100  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .  . 
27  50 

3437  .. 
99  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

3437  .. 
99  . 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
100  -. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

3437  .. 
100  75 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Aut. -Hongrie  cour,  or) 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap.). 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira)  

Portugal  'niilreis  pap.) 
Roumanie  (leu  or)... 

Russie  (rouble  or)  

Suisse  (franc  or)  

Turquie  1  liv.  turq.)... 
Pays 
Extra -Européens 
États-Unis  (doll.  or). . 
Mexique  piastre  arg.) 
Répufi.Ai'g.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  imilreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 

Japon  (yen  or)  

Chinei  Shanghai)!  taél  arg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


es; 

13juill. 

20juill. 

27juiïl. 

3  août 

10  août 

1  234 

1  227 

1  227 

1  227 

1  227 

1  227 

25  22 

25  125 

25  125 

25  115 

25  125 

25  145 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  -. 

1  -. 

1  » 

0  75 

0  75 

0  75 

0  75 

0  75 

1  » 

0  80 

0  83 

0  83 

0  83 

0  82 

2  083 

2  08 

2  08 

2  08 

2  08 

2  08 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

5  60 

5  13 

0  la 

5  15 

5  17 

5  21 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

2  67 

2  61 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  -. 

1  .. 

1  .. 

22  78 

22  85 

22  83 

22  83 

22  83 

22  83 

5  18 

5  15 

5  16 

5  15. 

5  16 

5  16 

2  58 

2  44 

2  43 

2  43 

2  43 

2  43 

5  » 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

1  89 

1  71 

1  66 

1  66 

1  66 

1  64 

2  84 

1  76 

1  77 

1  78 

1  80 

1  82 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

2  58 

2  55 

2  55 

2  55 

2  55 

2  55 

7  47 

3  34 

3  33 

3  33 

3  33 

3  34 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  10  août  1905 

100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  55 

En  Angleterre   100  22 

En  Autriche-Hongrie  ...  100  45 

En  Belgique   100  19 

En  Espagne   132  27 

En  Grèce   121  50 

En  Hollande   100  06 

En  Italie   100  . . 

En  Portugal   107  45 

En  Roumanie   100  31 

En  Russie   100  77 

En  Suisse   100  03 

En  Turquie   99  70 

Aux  Etats-Unis   100  29 

Au  Mexique   106  17 

En  Républ.  Argentine  . .  227  25 

Au  Chili   HE  24 

Au  Brésil   136  04 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   101  17 


Billets  A  Uemands   99  43 

—  Anglais   99  "S 

Austro-Hongrois.  99  55 

—  Belges   99  81 

—  Espagnols   75  60 

—  Grecs   82  30 

—  Hollandais   99  94 

—  Italiens   100  .. 

—  Portugais   93  06 

—  Roumains. 


99  69 

—    Russes   99  23 

99  97 
100  30 


Suisses. 
Turcs. 


En  Chine. 


223  60 


Pièces  des  Etat  s- Unis..-  99  71 

—  du  Mexique   94  18 

Billets  de  la  Rëp.  Argent.  44  .. 

—  du  Chili   86  77 

—  du  Brésil   64  08 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   98  83 

—  de  la  Chine   44  71 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  10  août  1905. 

L'activité  commerciale  et  financière  est  réduite  à  son  mini- 
mum en  cotte  période  de  vacances  ;  le  ralentissement  dos 
allaites  se  répercute  sur  ht  cote  dos  changes,  dont  les  varia- 
tions sont  presque  nulles. 

Nous  retrouvons  au  mémo  point  que  jeudi  dernier  le  papier 
BUV  l'AUciuagua,  la  llullaude  et  l'Autriche.  Le  versement  sur 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


tes 


Madrid,  après  quelques  petites  oscillations,  revient  également 
au  cours  de  378. 

Le  mîlreis  portugais  progresse  de  4  points;  le  rouble  à 
trois  mois  reste  stationnaire,  mais  le  versement  s'avance  de 
37  centimes  a  *2oô  62. 

Lo  chèque  sur  Londres  finit  ù  25  10  1/2,  en  hausse  d'un 
centime  et  demi,  et  reste  toujours  aux  environs  du  gold 
point  d'entrée.  Les  devises  de  l'Union  latine  n'ont  pas  varié. 
Le  New-York  se  relève  un  peu  et  clôture  à  r>10  50. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure  — 

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghaï  

Rio- Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres 
prime  de  l'or. 
Or  en  barres. . . 
Argent  en  barres 


12  juillet 


2/0  5/16 
1/11  13/16 
1/4  1/32 
1/4  1/3-2 
1/10  11/16 
2/7  7/8 
16  3/4 
16  5/16 

127  27 

77/9  5/8 
27  5/16 


19  juillet 


2/0  5/16 
111  7/8 
!/4  .../.. 
1/4  ../•■ 
1  10  9  16 
2/7  3/4 
16  29,32 
15  7/8 

127  27 

77  9  1/2 
27  1,4 


26  juillet 


2/0  5/16 
1/11  15/16 
1/4  1/32 
1/4  ./ 
1/10  5/8 
2/7  3/4 
16  15, 16 
15  7/8 

a:  27 
77/9  7/8 
27  3/16 


2  août 


2/0  5/16 
2/0  5/16 
1/4  1/32 
1/4  1/32 
1/10  5/8 
2/7  3/4 
17  3/16 
15  25/32 

127  27 

77/9  1/2 
27  1/4 


9  août 


2/0 
2/0 
1/4 
1/4 
1/10 
2/7 
17 


5/16 
9/16 
1,32 
1/32 
3/4 
7/8 
3/8 


15  11/16 

127  27 

77/9  1/4 
27  3/8 


La  hausse  des  cours  de  l'argent  a  entraîné  celle  des  devises 
chinoises  :  le  Shanghaï  et  le  Hong-Kong  sont  tous  deux  en 
progrès  de  1/8.  Ouant  à  la  piastre  à  Singapoure,  elle  profite 
d'une  avance  plus  accentuée  et  clôture  à  2/0  9/16.  Le  yen 
japonais  reste  figé  au  cours  de  2/0  5/16. 

La  valoir  de  la  roupie  n'a  varié,  nu  cours  de  la  semaine, 
ni  à  Bombay,  ni  à  Calcutta. 

Le  change  brésilien  est  de  nouveau  en  progrès  de  3/8  ;  cette 
amélioration  constante  de  la  valeur  du  mîlreis,  due  en  grande 
partie  aux  ressources  que  certains  Etats  brésiliens  se  sont 
créées  en  Europe  par  voie  d'emprunts,  ne  se  maintiendra  cer- 
tainement pas  intégralement  lorsque  ces  ressources  seront 
épuisées  et  qu'il  faudra  aviser  au  paiement  des  coupons  de 
ces  emprunts. 

Le  peso  chilien  rétrograde  lentement  et  perd  3/32.  pour  la 
semaine. 

Le  cours  de  l'or  à  Londres  est  tombé  à  77/9  1/4  ;  le  métal 
qui  arrive  de  l'Afrique  du  Sud  sur  le  marché  anglais  ne  fait 
qu'y  passer,  pour  être  réexpédié  sur  Paris.  Le  cours  des 
monnaies  américaines  a  été  abaissé  à  76/4  1/2  ;  celui  des 
autres  monnaies  d'or  étrangères  n'a  pas  varié. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  27  juillet  au  3  août,  ont  été  les  suivants  : 


Entrées 

Bomba v  l  1.000.000  Bombav. 

Le  Cap"   727.000  Calcutta. 


Sorties 


12.000 
31.000 


.£  65.500 
. .  15.994 


Afrique  occidentale 
Australie  

Total   1.800.000  Total   81.494 

Le  cours  de  l'argent-métal  s'élève  en  fin  do  semaine  à  27  3/8, 
à  la  suite  de  quelques  ordres  d'achat  de  l'Inde. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  ont  été,  du 
27  juillet  au  3  août,  de  122.300  liv.  st.,  ce  qui  porte  le  total, 
depuis  le  l°r  janvier,  à  4.810.935  liv.  st.,  contre  6.727 .963 
livres  sterling  pour  la  période  correspondante  de  l'année  der- 
nière. 

Escompte  hors  banque  : 
Places         13  juill.  20  juill.  27  juill.   3  août    10  août 


Paris  

Londres. . . . 

Berlin  

New  -  York  i 
(tirne  money) 1 


1  3/4 

1  7/8 

a  i  ; 


1  3/4 

1  3/4 

2  1/8 


3  1/2      3  1/2 


1  3/4 

1  3/4 

2  1/8 

3  ./. 


1  5/8  1  1/4 

1  13  16  1  15/16 

2  1/8  2  ./. 

2  3/4  2  1/2 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  voit  son  encaisse-or  s'accroître  sans 
interruption  ;  l'augmentation  est,  pour  cette  semaine,  de 
19.690.000  fr.,  dont  19.350.000  fr.  proviennent  d'achats  de 
matières.  La  circulation  a  pris  1.477.000  fr.  à  Paris  et  rendu 
1.917.000  fr.  en  province;  il  est  sorti  100.000  fr.  pour  la 
Suisse. 

L'encaisse -argent  augmente  de  239.000  fr.  :  il  est -entré  pai- 
es guichets  258.000  fr.  à  Paris  et  151.000  fr.  dans  les  succur- 


sales ;  il  a  été  reçu  de  l'.athurst  70.000  fr.,  et  envoyé  100.000 
francs  eu  Algérie  et  140.000  IV.  eu  Suisse. 

Tous  les  autres  chapitres  sont  en  diminution  :  la  circula- 
tion des  billets  de  122  millions,  les  comptes  courants  de  17 
millions,  le  portefeuille  de  190  millions  et  les  avances  de  3 
millions. 

A  la  Banque  d'Allemaf/ne,  le  ralentissement  d'activité  ha- 
bituel à  cette  époque  de  l'année  se  manifeste  égalemeBt  par 
une  réduction  de  32  millions  dans  la  circulation,  de  43  mil- 
lions dans  les  comptes  courants,  de  55  millions  dans  le  por- 
tefeuille et  de  10  millions  dans  les  avances  ;  l'encaisse  perd  14 
millions. 

Voici  les  mouvements  d'or  de  la  semaine  à  la  Banque 
d'Angleterre  : 

Entrées  Sorties 

Egvpte  4   100.000   Amérique  du  Sud.  £    150  000 

Malte   60.000   Excédent  des  entrées  10.000 


Total  des  entrées.    160.000  Total  égal   1 6O.000 

L'encaisse  diminue  de  15  millions  et  la  circulation  fidu- 
ciaire de  4  millions  ;  les  comptes  courants  ont  retiré  74  mil- 
lions, et  la  proportion  de  la  réserve  aux  engagements  s'abaisse 
de  47  45  à  46  73  0, 0.  Le  portefeuille  n'a  pas  varié  sensible- 
ment. 

L'échéance  de  fin  juillet  a  fait  sortir  des  caisses  de  la 
Banque  d'Aulriche-llow/rie  10  millions  d'or  et  3  millions 
d'argent;  il  a  été  mis  en  circulation  97  millions  de  billets, 
et  les  comptes  courants  ont  retiré  27  millions;  il  est  entré 
dans  ls  portefeuille  pour  75  millions  d'effets. 

La  Banque  de  Belr/ique  a  reçu  6  millions  d'espèces  et  rem- 
boursé 6  millions  de  billets  ;  son  portefeuille  augmente  de 
14  millions. 

La  Banque  Nationale  de  Danemark  a  livré  à  la  circulation 
10  millions  d'or  et  retiré  11  millions  de  billets. 

A  la  Banque  d'Espagne,  l'encaissô-argent  diminue  de 
5  millions,  la  circulation  augmente  de  9  millions  et  les  avances 
de  10  millions. 

Les  entrées  d'or  se  ralentissent  à  la  Banque  d'Italie;  la 
circulation  fiduciaire  diminue  de  9  millions,  les  comptes  cou- 
rants de  14  millions,  le  portefeuille  de  13  millions  et 
les  avances  de  8  millions. 

La  Banque  de  Russie  continue  à  renforcer  son  encaisse  de 
métal  jaune;  elle  a  remboursé  celte  semaine  9  millions  aux 
porteurs  de  billets  et  25  millions  à  ses  comptes  courants.  Les 
disponibilités  à  l'étranger  s'accroissent  également  et  attei- 
gnent 554  millions.  L'ensemble  du  compte  courant  du  Trésor 
et  des  comptes  des  Trésoreries  avec  les  succursales  présente 
un  solde  créditeur  'de  67  millions. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 

Du  15      Depuis         Du  15  Depuis 
or  au  22  juill.  lel,r  janv.  au 22 juill.  lel"janv. 

Grande-Bretagne  1.500  »  330.922 


France . 

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903. . . 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903... 


»  25.236.526 

2.845  12.443.921 

2.845  37.681.947 
14.840  64.469.906 
10.617  32.804.001 


589.273  16.766.572 
538.335 
12.892 
9.079  811.137 


4.266.136 
143.632  1.626.455 


143.632  6.223.513 
16.575  6.360.987 
7.556  3.639.498 


5.819 
20 

224.231  2.039.122 


B93.85S  18.128.936 
917.765  23.966.962 
7&.190  18.907.178 


224.231  2. 04i. C01 
5.464  489.945 
1.299  838.684 


La  situation  des  Banques  associées  reste  faible;  elle  préoc- 
cupe d'autant  plus  la  place  de  New-York  que  nous  appro- 
chons de  la  rentrée  des  récoltes,  qui  amènent  toujours  un 
resserrement  de  l'argent,  et  que,  cette  année,  le  marché  ne 
présente  qu'une  élasticité  très  diminuée  par  la  réduction  du 
surplus  réserve. 
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Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904  6  aoûl. 

1905  22  juill. 
1905  29  juill. 
1905  5  août. 

273.2 
220.2 
224.8 
222.1 

84.2 
89.1 
90.4 
89.3 

38.6 
48.9 
48.8 
49.5 

1204.2 
1177.4 
119.9.7 
1197.1 

1095.5 
112(5.4 
1144.8 
1146.2 

-+-  56.3 
+  14.9 
+  15.3 
+  12.2 

Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 

Dépôts 

Por- 

Avances 

tion 

privés 

tefeuille 

Ki8.1 

231.7 

13.3 

34.2 

40.3 

125.4 

244.2 

10.5 

58  2 

89.6 

116.2 

252.5 

16.1 

60.5 

224.3 

112.3 

265.8 

11.8 

73.7 

220.2 

1904  27  mai . . . 

1905  à  juin  .. . 
1905  24  juin  .. . 
1905  1"  juillet. 

La  situation  de  la  Banque  du  Japon  a  peu  varié  au  cours 
de  la  dernière  semaine  ;  le  portefeuille  continue  à  augmenter 
entraînant  avec  lui  la  circulation  fiduciaire  ;  le  chiffre  des 
avances  reste  anormal,  ce  dont  nous  avons  indiqué  la  cause 
il  y  a  huit  jours. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Une  complication  nouvelle  de  la  question  monétaire 
en  Chine 

Le  problème  monétaire  chinois,  déjà  si  complexe  et 
même  si  inquiétant,  vient  de  se  compliquer  encore  d'un 
nouvel  élément. 

On  connaît  les  engagements  récemment  contractés 
par  le  Gouvernement  chinois  envers  différentes  puis- 
sances, au  sujet  de  réformes  à  effectuer  dans  son  sys- 
tème monétaire.  Il  semblait  que  l'on  pût  voir  une 
preuve  de  sa  sincérité  dans  l'activité  qu'il  déployait 
pour  organiser  «  à  l'européenne  »  des  Hôtels  des  Mon- 
naies dans  la  plupart  de  ses  provinces.  Cette  innovation 
faisait  espérer  une  production  plus  régulière  des  mon- 
naies, une  certaine  uniformité  des  pièces,  en  même 
temps  qu'un  contrôle  efficace  du  pouvoir  central. 
S'est-on  trop  hâté  en  concevant  de  telles  espérances?  Il 
est  permia  de  se  le  demander  si  l'on  se  rapporte  au  fait 
suivant  que  signalent  les  journaux  d'Extrême-Orient. 

Le  premier  objectif  du  Gouvernement  chinois  était 
l'amélioration  matérielle  des  monnaies.  C'est  dans  cet 
esprit  qu'il  avait  décidé  la  frappe  de  pièces  en  cuivre 
de  dix  sapèques  :  il  n'existait  en  effet  jusqu'alors  (sauf 
les  grosses  sapèques  exclusivement  en  usage  à  Pékin) 
que  des  pièces  d'une  seule  sapèque,  à  valeur  infime,  et 
qui,  composées  d'un  alliage  de  cuivre  et  de  zinc,  étaient, 
la  plupart  du  temps,  simplement  fondues.  Le  nombre 
de  ces  pièces,  qui  ne  sont  cependant  frappées  que 
depuis  un  an,  est  tout  à  coup  devenu  tel  qu'il  consti- 
tuera, à  bref  délai,  un  véritable  danger.  Devant  cette 
augmentation  énorme,  qui  tend  sans  cesse  à  se  dévelop- 
per, la  Chambre  générale  de  Commerce  de  Sanghaï 
s'est  alarmée  et  son  président,  M.  William  D.  Little,  a 
attiré  sur  ce  fait  l'attention  du  corps  diplomatique  de 
Pékin  dans  une  lettre  en  date  du  2  juin  dernier,  où  il 
expose,  avec  une  très  grande  netteté,  les  dangers  de 
cette  frappe  illimitée  en  même  temps  que  ses  causes. 

Des  quinze  Hôtels  des  Monnaies  dont  le  Gouverne- 
ment chinois  a  projeté  l'établissement,  la  plupart  sont, 
à  l'heure  actuelle,  déjà  installés  et  leur  matériel  com- 
prendra un  ensemble  de  840  machines  :  plus  de  la 
moitié  est  en  pleine  activité  et  l'autre  ne  tardera  pas  à 
fonctionner  également.  M,  Little  estime  que  ces  846 
machines  absorberont  environ  108.700  tonnes  de  cuivre 
par  an.  Chaque  tonne  fournissant  à  peu  près  151. 0ÔÛ 
pièces  de  dix  sapèques,  ces  divers  Etablissements  se 
trouveront  donc  avoir  frappé  en  une  année  10.41!}  mil- 
lions de  pièces,  soi'.  40  pièces  par  habitant,  en  estimant 
la  population  de  l'Empire  à  400  millions  d'individus. 
Cette  production  sera  atteinte  dès  cinq  ou  six  mois, 


époque  à  laquelle  toutes  les  machines  seront  parvenues 
a  leur  plein  fonctionnement.  D'un  autre  côté,  si  l'on 
considère  que  le  prix  du  cuivre  est  actuellement  de 
1.800  fr.  la  tonne,  on  calcule  que  ces  Hôtels  des  Mon- 
naies arriveront  à  réaliser  des  bénéfices  de  35  à  40  0/0 
sur  la  frappe.  Un  tiers  en  serait  retenu  par  les  fonc- 
tionnaires provinciaux  et  les  deux  autres  tiers  par  les 
vice-rois. 

Dans  de  telles  conditions,  il  est  plus  que  probable 
que  les  intéressés  vont  pousser  à  la  surproduction  d'une 
monnaie  sur  laquelle  ils  prélèvent  des  bénéfices  si  énor- 
mes et  si  faciles.  Une  véritable  lutte  est  déjà  engagée 
entre  les  divers  Hôtels  des  Monnaies  pour  «  faire  les 
foins  pendant  que  le  soleil  luit  ».  Ces  pièces  sont  donc 
appelées  à  perdre  sous  peu  de  leur  valeur  et  il  peut  ré- 
sulter de  leur  dépréciation  une  véritable  crise  pour  le 
commerce  intérieur  principalement,  mais  qui  ne  serait 
pas  sans  atteindre  le  trafic  international.  Les  vice-rois 
résisteront-ils  également  à  la  tentation  d'abaisser  le 
titre  de  l'alliage?  Il  serait  insensé  de  l'espérer,  la  cou- 
tume du  faux  monnayage  étant  aussi  vieille  que  le  man- 
darinat. Les  nouvelles  pièces  auraient  ainsi  des  valeurs 
absolument  fictives  sans  doute  très  différentes  suivant 
leur  origine.  Le  seul  résultat  obtenu  par  l'installation 
des  nouveaux  Hôtels  des  Monnaies  serait  donc  d'aug- 
menter encore  la  confusion  monétaire  qui  règne  en 
Chine,  précisément  à  l'époque  où  le  Gouvernement  Im- 
périal vient  de  prendre  l'engagement  d'instituer  une 
monnaie  nationale  uniforme.  Chercherait-il  à  se  sous- 
traire aux  obligations  des  traités  ? 

M.  Little  prie,  en  conséquence,  le  corps  diplomati- 
que d'insister  auprès  du  Gouvernement  chinois  afin 
d'obtenir  qu'il  règle  la  production  des  pièces  de  dix  sa- 
pèques suivant  la  demande  qui  en  est  faite,  et  qu'il 
exerce  un  contrôle  sévère  pour  maintenir  le  titre  de 
l'alliage  à  son  étalon  exact. 

Il  faut  espérer  que  cette  requête  sera  prise  en  consi- 
dération et  amènera  les  résultats  que  l'on  est  eu  droit 
d'en  attendre.  Cette  question  des  pièces  de  dix  sapèques 
ne  constitue,  en  effet,  qu'un  épisode  du  vaste  problème 
monétaire  chinois,  mais  en  face  d'une  situation  aussi 
compliquée  que  celle  où  se  trouve  actuellement  l'Em- 
pire, chaque  détail  a  son  importance,  et  qui  n'est  pas 
à  négligér. 

  R.  R. 

Les  Monnaies  belges 

A  l'occasion  de  l'Exposition  de  Liège,  l'Administration  des 
Monnaies  de  Belgique  vient  de  faire  paraître,  sur  l'histoire 
des  monnaies  dans  ce  pays,  un  opuscule  que  résume  Y  An- 
vers-Bourse : 

«  Antérieurement  à  1830,  lisons-nous  dans  ce  document,  la 
Belgique,  possédée  tour  à  tour  par  diverses  puissances,  a  eu 
une  circulation  monétaire  à  l'image  de  sa  situation  politique. 
Constituant  les  Pays-Bas  autrichiens,  elle  se  servit  des  sou- 
verains et  ducats  d'or,  des  ducatons,  couronnes,  escalins  et 
plaquettes  d'argent.  L'évêché  de  Liège  et  le  Luxembourg 
avaient  des  monnaies  provinciales.  Incorporée  à  la  France 
en  1792-1793,  la  Belgique  fut  soumise  au  système  monétaire 
enfanté  pendant  la  période  révolutionnaire.  Réunie  à  la  Hol- 
lande en  1815,  la  Belgique  eut  des  florins  d'argent  et  des 
florins  d'or. 

Constituée  en  royaume  indépendant,  la  Belgique  revint  au 
système  français.  En  ce  qui  concerne  les  monnaies  de  billon 
destinées  à  la  circulation  intérieure,  la  loi  les  voulut  pure- 
ment nationales.  Elles  furent  en  cuivre  pur,  d'une  valeur  de 
1,  2.  5  et  10  centimes  et  à  pouvoir  libératoire  très  limité.  Les 
pièces  de  1  et  2  centimes  sont  encore  frappées  aujourd'hui 
telles  qu'elles  furent  cnéées.  Leur  type, œuvre  de  M.  Braemt, 
qui  fut  le  premier  graveur  de  la  Monnaie  belge,  est  resté 
invariable.  La  loi  monétaire  de  1832  maintenait,  en  outre, 
l'ancienne  circulation  métallique,  héritage  de  notre  passé 
historique.  C'est  ainsi  que  les  anciennes  monnaies  des  Pays- 
Bas  autrichiens  et  des  Pays-Bas  hollandais  conservèrent 
Le  C  'S  Légal  sur  Le  pied  de  tarifs  déterminés  jusqu'en  IH'iO. 

De  1832  à  1847,  La  Belgique  n'eut  guère  de  monnaies  aatio- 
nales  de  paiement.  Les  écus  de  5  fr.  étaient  à  l'effigie  fran- 
çaise ;  les  napoléons  d'or,  qui  faisaient  prime,  ne  franchis- 
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saient  pas  la  frontière,  mais,  par  contre,  1rs  florins  d'or  des 
Pays-Bas,  frappés  dans  un  i  apport  de  valeur  avec  l'argent 
supérieur  au  pair  français  (15  87  1/2  au  lieu  de  lû  1/2;, 
étaient  abondants.  La  pièce  de  10  florins  était  tarifée  à  21 
francs  10,  alors  que  sa  valeur  au  pair  français  était  de  20 
francs  80.  Le  billet  de  banque  était  peu  employé.  Le  système 
français  est  partiellement  abandonné  en  1847.  Les  types  de 
monnaies  d'or  de  20  fr.  et  de  40  fr.  sont  remplacés  par  ceux 
de  10  fr.  et  de  25  fr.  » 

La  loi  de  1347  créa  une  nouvelle  pièce  d'argent,  celle  de 
2  fr.  50. 

De  l'ensemble  des  lois  en  vigueur,  il  résulta  que  quatre 
monnaies  d'or,  frappées  dans  des  pays  différents,  eurent 
cours  légal  en  Belgique  :  pièces  belges,  françaises,  hollan- 
daises et  anglaises.  Ce  qu'il  y  a  de  plus  curieux,  c'est  que 
ces  quatre  monnaies  étaient  tarifiées,  quant  à  leur  valeur 
comparéeà  celle  de  l'argent,  d'après  un  rapport  légal  différent 
pour  chacune  d'elles  (15.50  —  15.80  -  15.87  -  15.67). 

Lf-s  monnaies  françaises  sont  réadmises  au  cours  légal  en 
1861.  La  fabrication  de  pièces  belges  en  or  est  autorisée.  Vers 
la  même  époque,  la  Belgique  réalisait  un  progrès,  en  ce  qui 
concerne  les  monnaies  d'appoint  de  billon.  Les  pièces  de 
cuivre  pur  de  5  à  10  centimes  étaient  lourdes  et  incommodes. 
Une  loi  du  20  décembre  1860  supprime  ces  monnaies  et  les 
remplace  par  des  pièces  de  5,  10  et  20  centimes  d'un  modèle 
nouveau. 

L'union  monétaire  dite  «  Union  latine  »  fut  consacrée  par 
la  Convention  internationale  du  23  décembre  1805.  Les  pièces 
de  2  francs,  de  1  franc  et  de  50  centimes  sont  au  titre  de  835. 
La  valeur  nominale  des  monnaies  divisionnaires  devenant 
supérieure  à  leur  valeur  intrinsèque,  par  suife  de  l'abaisse- 
ment du  titre,  la  fabrication  en  est  réservée  à  l'Etat  et  limi- 
tée à  raison  de  6  fr.  par  habitant.  Les  monnaies  d'or  et 
d'argent  des  Etats  alliés  deviennent,  en  principe,  communes. 
En  conformité  avec  la  convention,  toutes  les  pièces  division- 
naires belges,  qui  étaient  au  titre  de  900,  furent  démonétisées 
et  refondues. 

De  1867  à  fin  1870,  l'Hôtel  des  Monnaies  de  Bruxelles 
frappa  pour  167  millions  decus  et  pour  220  millions  de  mon- 
naies d'or,  Par  la  convention  monétaire  du  5  novembre  1878, 
toute  frappe  d'argent  fut  suspendue,  puis,  par  la  convention 
monétaire  du  6  novembre  1885,  l'Union  fut  renouvelée  pour 
une  période  de  cinq  ans,  mais  avec  l'introduction  d'une  clause 
portant  qu'en  cas  de  dissolution,  chaque  Etat  serait  tenu  de 
reprendre  les  écus  de  5  francs  frappés  à  son  effigie.  Depuis, 
l'Union  latine  se  renouvelle  d'année  en  année.  Une  conven- 
tion du  29  octobre  1897  a  porté  de  6  fr.  à  7  fr.  par  habitant 
les  quantités  de  monnaies  divisionnaires  que  chacun  des  pays 
contractants  était  autorisé  à  émettre.  Le  contingent  de  la 
Belgique  a  été,  par  suite,  fixé  à  46.800.000  francs. 


Les  travaux  de  la  Commission  des  Changes 
et  Monnaies  au  Mexique 

Le  Diario  Oficial  de  Mexico  publie  la  réponse  de  la  Corn- 
mission  des  Changes  et  Monnaies  au  questionnaire  du  Mi- 
nistre des  Finances.  Il  s'agissait  de  trouver  la  formule  pour 
exprimer  d'une  manière  uniforme  le  taux  du  change  sur  les 
diverses  places.  Jusqu'à  présent  on  avait  pris  pour  base, 
tantôt  la  monnaie  mexicaine  et  tantôt  la  monnaie  étrangère. 

Il  s'agissait  aussi  de  la  réforme  des  chiffres  et  signes, 
pour  le  dollar  et  la  piastre,  si  souvent  confondus  l'un  avec 
l'autre. 

La  Commission  des  Changes  et  Monnaies  est  d'avis  que  le 
système  anglais  doit  être  adopté  pour  les  changes,  et  la 
monnaie  nationale  prise  uniformément  pour  les  cotes,  avec 
application  de  l'échelle  décimale. 

Quant  au  siëne  abréviatif,  la  Commission  propose  de 
maintenir  â  la  piastre  le  signe  g  et  de  donner  au  dollar  le 
signe  Dis. 


Situation  Financière  Générale 


Europe.  —  France.  On  s'est  peu  occupé  à  terme 
cette  semaine,  mais  il  n'en  a  pas  été  de  même  au  comp- 


tant, qui  s'est  montré  particulièrement  actif,  et  n'a 
pas  peu  contribué  â  la  hausse  de  certaines  valeurs. 

En  somme,  les  dispositions  du  Marché  sont  très 
bonnes.  Il  faut  dire,  du  reste,  que  l'on  a  confiance  dans 
les  pourparlers  qui  viennent  de  s'engager  aux  fttats- 
Unis,  à  Portsmouth,  entre  les  plénipotentiaires  russes 
et  japonais. 

L'argent,  sur  la  place,  est  toujours  très  abondant. 

Allemagne.  —  Les  (  iouvernemerits  français  et  alle- 
mand sont  :i  la  veille  de  régler  à  la  satisfaction  com- 
mune l'incident  marocain. 

Il  y  a  temps  d  arrêt  dans  la  hausse  des  cours  à  la 
Bourse  de  Berlin,  mais  la  fermeté  domine.  Sur  le 
marché  monétaire  les  disponibilités  sont  abondantes. 
L'argent  sur  le  marché  libre  est  a  2  1/8  0/0. 

Les  industries  du  fer,  du  charbon  et  de  l'électricité 
sont  florissantes.  Les  grandes  Compagnies  de  naviga- 
tion maritime  sont  en  progrès. 

Angleterre.  —  Londres  est  tout  aux  fêtes  qui  célè- 
brent l'arrivée  des  marins  français.  Le  toast  du  Roi, 
insistant  sur  l'amitié  des  deux  peuples  a  fait  grande 
impression. 

A  la  Bourse  de  Londres,  les  affaires  languissent. 

Une  émission  de  Bons  du  Trésor  de  2.000.000  de 
livres  sterling,  a  eu  un  gros  succès. 

Dans  les  six  premiers  mois  de  l'année,  les  importa- 
tions se  sont  élevées  à  273  132  liv.  st.  contre  271.954 
dans  la  même  période  de  1904;  les  exportations  se  sont 
élevées  à  195.761,  contre  181.180. 

Autriche-Hongrie .  —  Dans  les  six  premiers  mois  de 
l'année,  les  importations  se  sont  élevées  à  1.076  mil- 
lions de  couronnes,  en  augmentation  de  72  millions 
sur  celles  de  la  même  période  de  1904;  les  exportations 
se  sont  élevées  à  908  1/2  millions  en  diminution  de 
80  millions.  Il  en  résulte  un  solde  passif  de  108  mil- 
lions de  couronnes,  contre  un  sole  actif  de  44  millions, 
dans  le  1er  semestre  1904. 

Le  Gouvernement  a  décidé  de  procéder  prochaine- 
ment à  l'achat  de  plusieurs  grandes  lignes  ferrées 
particulières. 

Espagne.  —  Le  pays  continue  à  faire  le  meilleur  ac- 
cueil au  nouveau  ministre  des  Finances,  M.  Echega- 
ray. 

Dans  les  six  premiers  mois  de  l'année,  la  balance 
du  commerce  extérieur  est  redevenue  déficitaire,  les 
importations  dépassant  les  exportations  de  84.596.219 
pesetas  :  le  fait  est  d'autant  plus  fâcheux  que  les  ex- 
portations sont  en  progrès.  La  forte  augmentation  des 
importations  est  due  à  la  crise  agricole. 

A  la  Bourse  de  Madrid,  les  cours  sont  fermes  et  sou- 
tenus. 

Roumanie.  —  Le  Conseil  d'administration  de  la 
Banque  nationale  de  Boumanie  a  approuvé  les  comp- 
tes du  premier  semestre  1905.  Le  bénéfice  net  a  été  de 
1.560.783  francs. 

Amérique.  —  Canada.  On  estime  que  d'ici  à  dix  ans, 
les  Compagnies  de  chemins  de  fer  canadiens  dépense- 
ront 40.)  millions  de  dollars  pour  le  prolongement  ou 
l'amélioration  de  leurs  lignes. 

Etats-Unis.  —  Dans  les  onze  premiers  mois  de  l'an- 
née fiscale,  l'exportation  s'est  élevée  à  1.397.557.400 
dollars  contre  1.367.602.405  dans  la  même  période  de 
l'exercice  précédent;  l'importation  s'est  élevée  à  1.027 
millions  768.839  dollars,  contre  909.930.136. 

Dans  l'année  fiscale,  les  recettes  publiques  ont  at- 
teint 543.423.859  dollars  et  les  dépenses  567.411.611 
dollars. 

Mexique.  —  Nous  publions,  page  189,  des  renseigne- 
ments sur  l'Association  internationale  financière  créée 
pour  fournir  des  renseignements  sur  les  placements  au 
Mexique. 

Asie.  —  Chine.  Dans  le  premier  trimestre  1905,  les 
recettes  douanières  de  la  Chine  se  sont  élevées  à  6  mil- 
lions 865.018  haikwan-taéls,  contre  6.060.409  dans  la 
même  période  de  1904. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


Corn-.  —  Nous  publions,  pâgê  190,  un  tableau  dfâ 
mouvement  du  commerce  de  la  Corée  avec  la  Chine. 


FONÎJS  D'ÉTAT  EUROPÉENS  &c  EXTRA  EUROPÉENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ÉTAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  angla  is (ch.  f .  25 fr. 20) 
Autriche  or  4  %  (ch.  f  2  fr.  50).. 

Belgique  3  %  

Bulgarie  G  %  1896  

Danemark  3  %  1891  , 

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. 
Hellénique  4  %  1887  (net  9  fr.  40) 

Hollande  3  %  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). , 

Italie  4  %  net  , 

Norvège  3  %  1S88  

Portugal  3  %  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin 

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suède  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  unifiée  4  %  ■ 
—       Priorité  4  %  1890  

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York) . . 

Haïti  5  %  1875   »  

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  
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FRANCE 


La  Politique. 


L'entente  cordiale.  —  Fiance  et  Angleterre.  — 
La  conférence  marocaine. 


Nos  marins  reçoivent,  en  ce  moment,  à  Portsmouth, 
un  accueil  particulièrement  cbaleureux.  Les  Anglais  ne 
sont  pas  prodigues  de  leur  enthousiasme  ;  l'exception 
qu'ils  font  en  notre  faveur  n'en  est  que  plus  digne  de 
remarque.  Ils  se  sont  évertués  à  imaginer,  pour  notre 
flotte,  des  distractions,  des  prévenances,  des  honneurs 
de  toute  nature.  A  cet  accueil,  toutes  les  parties  de  la 
nation  se  trouvent  associées.  Le  roi  Edouard  paie  de  sa 
personne  avec  une  infinie  bonne  grâce  ;  le  Parlement 
prend  contact  avec  nos  officiers  ;  les  municipalités  et 
des  associations  diverses  rivalisent  d'entrain  pour 
rehausser  l'éclat  de  ces  fêtes.  Il  est  manifeste  que, 
cou  une  on  dit,  le  coeur  y  est.  L'amitié  française  est 
très  populaire  de  l'autre  côté  de  la  Manche. 

Chez  nous,  il  semble  bien  que  quelques  sons  dis- 
cordants se  font  entendre.  Quelques-uns  craignent  que 
la  sympathie  qui  nous  est  témoignée  soit  dirigée  contre 
quelqu'un.  Ces  craintes  nous  paraissent  peu  justifiées. 

La  France  est  assez  maîtresse  d'elle  même  pour  avoir 
une  politique  et  savoir  régler,  selon  son  intérêt,  ses  re- 
lalioiif  ejstérieures.  Quand  on  est  libre  d'en gagemej.it s 
écrits,  quand  l'indépendance  des  deux  parties  est 
entière,  comme  c'est  le  cas  pour  l'Angleterre  et  la 
France,  il  faut  vraiment  avoir  bien  peu  de  confiance  en 
soi-même  pour  craindre  de  se  laisser  conduire,  par 
pure  s\  mpathie,  plus  loin  qu'il  ne  faudrait.  Le  rappro- 
chement anglo-français  a  eu  pour  origine  l'opinion, 
mûrement  rélléehic,  que  les  deux  nations,  si  longtemps 
divisées,  n'avaient  plus  de  motifs  de  querellé  et,  au 
contraire,  avaient  des  intérêts  communs.  Nous  en 
avons  eu  des  preuves  et  nous  en  aurons  d'autres. 


Cambon,  et  aux  amiraux 
M.  Cambon  a  répondu  daus 


Votre  Majesté  des  paroles 
la  remercier  également  au 


-w»,  La  Hotte  française  rendant  la  visite  que  la  Hotte  an- 
glaise a  faite  récemment  à  Brest,  est  arrivée  en  rade  de 
Portsmouth  le7  août  oùellea  été  reçue  par  S.  M.  Edouard  VII. 

Le  soir,  un  dîner  a  été  offert  par  le  Roi  à  bord  de  sou  yacht 
à  l'ambassadeur  de  France,  M. 
français. 

Au  toast  prononcé  par  le  Roi, 
les  termes  suivants  : 

«  Sire, 

«  Permettez-moi  do  remercier 
qu'elle  vient  de  prononcer  et  de 
nom  <ir  ta  République  française. 

«  Ces  paroles  toucheront  profondément  le  Président  el  tous 
les  Français;  mais  elles  ne  provoqueront  aucune  surprise, 
car,  depuis  longtemps,  nous  sommes  au  courant  des  senti- 
ments que  votre  Majesté  éprouve  envers  notre  pays.  Nous 
savons  tous  que  si,  à  une  certaine  divergence  de  vues  entre 
les  deux  peuples,  a  succédé  une  ère  d'amitié  et  d'entente, 
Votre  Majesté  a  exercé  une  influence  prépondérante  en  ame- 
nant ce  rapprochement  que  nous  n'oublierons  jamais. 

i'  Je  bois  à  la  santé  de  Votre  Majesté  et  je  me  permets 
d'associer  à  mon  toast  la  Reine  et  la  famille  royale,  et  je 
souhaite  du  fond  de  mon  cœur  à  Votre  Majesté  et  à  la  famille 
royale  bonheur  et  prospérité.  » 

L'amiral  Gaillard  a  pris  ensuite  la  parole  : 

«  Au  nom  de  la  marine  française,  je  remercie  Votre 
Majesté  pour  les  bons  souhaits  qu'elle  a  exprimés  à.  son 
intention.  Je  remercie  Votre  Majesté  de  l'aimable  accueil 
qu'elle  a  daigné  faire  à  l'escadre  du  Nord  et  je  la  prie  d'ac- 
cepter l'expression  de  notre  profonde  reconnaissance.  Les 
officiers  et  les  équipages  de  l'escadre  du  Nord  n'ont  pas 
encore  oublié  les  relations  cordiales  qui  furent  établies  à 
l'occasion  de  la  visite  de  la  Hotte  britannique  de  l'Atlantique 
à  Brest.  Les  mêmes  attaches  et  les  mêmes  chaleureuses 
sympathies  les  uniront  à  la  flotte  anglaise  de  la  Manche,  el 
de  ces  deux  rencontres  ils  garderont  toujours  un  souvenir 
précieux,  et  ien  n'efl'accra  de  leur  mémoire  la  bienveillance 
que  Votre  Majesté  a  si  gracieusement  exprimée  à  leur  égard.  » 

-»~v  Le  9  août.  S.  M.  Edouard  VII  a  déjeuné  à  bord  du 
vaisseau  amiral  le  Masscna. 

Le  Roi  s'est  montré  d'une  affabilité  charmante. 

L'amiral  Caillard  a  porté  le  toast  suivant  : 

«  Sire,  le  grand  honneur  que  Votre  Majesté  a  daigné  nous 
faire  en  venant  s'asseoir  à  cotte  table  nous  a  profondément 
émus.  Dans  ce  moment,  à  bord  de  l'escadre  du  Nord,  tous 
les  cœurs  battent  à  l'unisson  du  mien  ;  tous  se  réjouissent  de 
voir  l'Angleterre  et  la  France  unies  par  les  liens  d'une  cor- 
diale amitié.  Tous  font  les  vœux  les  plus  ardents  pour  votre 
bonheur,  pour  celui  ds  Sa  Majesté  la  Reine  et  de  la  famille 
royale. 

n  Je  lève  mon  verre  en  l'honneur  de  Sa  Majesté  le  Roi.  » 
Le  Roi  a  répondu  : 

«  Je  vous  remercie  de  votre  aimable  hospitalité  à  bord  du 
Masscna  et  de  celle  que  j'ai  reçue  à  bord  du  Jauréguiberry'. 

«  Ce  n'est  pas  la  première  fois  que  j'ai  le  plaisir  de  déjeu- 
ner à  bord  d'un  navire  français,  mai?  je  suis  particulièrement 
heureux  d'être  l'hôte  du  chef  de  l'escadre  du  Nord. 

«  J'espère  que  les  officiers  et  marins  français  seront  satis- 
faits de  l'accueil  de  leurs  camarades  de  la  flotte  anglaise.  J'ai 
le  vif  désir  de  leur  rendre  leur  séjour  ici  aussi  agréable  que 
possible  et  de  marquer  ainsi  notre  benne  amitié. 

«  Je  bois  à  la  santé  de  M.  le  Président  de  la  République.  » 

-vw  La  réponse  de  l'Allemagne  au  mémorandum  français 
du  2  août  semble  devoir  se  faire  attendre,  ou,  du  moins,  on 
ne  suppose  pas  qu'elle  intervienne  avant  une  douzaine  ou 
tme  quinzaine  de  jours.  C'est  même  parce  qu'on  escompte 
des  lenteurs  que  M.  Révoil,  après  M.  Rouvier,  se  propose  de 
prendre  des  vacances.  L'ancien  Gouverneur  général  de  l'Al- 
gérie, qui  a  été  le  plus  précieux  collaborateur  du  président 
du  Conseil,  au  cours  des  négociations  délicates  des  deux  der- 
niers mois,  avait  vraiment  gagné  son  repos. 

Par  ailleurs,  il  parait  certain  maintenant  que  le  Cabinet  de 
Berlin  a  fait  transmettre  au  sultan  du  Maroc  Le  texte  des 
propositions  françaises.  Gomme  il  faut  du  temps  pour  que 
cette  pièce  parvienne  à  Fez  et  qu'elle  en  revienne,  il  serait 
puéril  de  croire  à  une  prompte  solution. 
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Situation   économique   «le   la  Grèce 
en  1896  et  1904 

A  —  Superficie  territoriale  et  Population 

Au  dernier  recensement  officiel  (1897),  le 
royaume  de  Grèce  avait  une  superficie  territo- 
riale de  64.679  kilomètres  carrés,  représentant 
un  peu  plus  de  la  huitième  partie  de  la  France 
continentale,-  et  une  population  résk'enle  totale 
de  2.433.806  habitants. 

La  Grèce  était  alors  divisée  administrativemenl 
en  16  départements  (nomes)  subdivisés  en  72  ar- 
rondissements éparchies)  et  443  communes 
(dèmes).  La  loi  du  5  juillet  1899  a  modifié  celte 
division  en  créant  26  nomes,  69  éparchies  et  450 
dèmes  :  mais  comme  la  superficie  et  la  popula- 
tion des  nouvelles  unités  administratives  ne  sont 
pas  encore  connues,  je  suis  obligé  de  m'en  tenir 
aux  chiffres  du  recensement  de  1897. 

Superficie  et  Population  de  la  Grèce  en  1897 


Superficie 

Populat" 

Densité 

Grèce  Continentale  : 

Kil.  c.) 

de  fait 

Uilomélr. 

6  â06 

313.009 

50 

Plithiotide  et  Photi.de..  .. 

0.084 

.147.297 

24 

7.489 

■170.565 

23 

1.196 

&9.144 

31 

6.3*0 

181.543 

23 

5.590 

176.773 

30 

Péloponèse  : 

83.2H8 

LQ28.S90 

:(1 

5. 075 

286.2  jl 

46 

Argolide  et  Cormlhie  

5.244 

157.578 

29 

4.801 

167.092 

sa 

4. --'40 

135.462 

32 

3.341 

205.798 

01  . 

Les  Ile»  : 

-22.201 

VJII2.1M 

41 

4.199 

115.515 

27 

815 

83.363 

102 

1  092 

124.  TÙ8 

114 

2.695 

134.747 

50 

438 

45.032 

103 

9. -^39 

503.2  5 

5i 

04.679 

.2.433.81.0 

37 

Nous  avons  en  France  deux  départements  qui, 
d'après  L©  recensement  de  1901,  ont  une  densité 
inférieure  :  Hautes-Alpes.  19  habitants  par  kil. 
carié,  et  Basses-Alpes,  16  habitants. 

En  tSOi,  la  densité  moyenne  de  la  France  était 
de  74  habitants  ;  pour  la  même  année,  la  densité 
moyenne  de  la  Grèce,  en  ajoutanl  l'augmenta- 
tion dé  population  qui  a  dû  se  produire  depuis 
le  recensement  de  1897,  devait  être  de  :59,8. 

Le  tableau  suivant  donne  le  chiffre  de  la  po- 
pulation grecque  aux  divers  recensements  offi- 
ciels effectués  depuis  1838.  Les  chiffres  sont  ap- 
proximatifs pour  les  années  postérieures  à  1897  : 


La  densité  la  plus  élevée  est  celle  des  îles 
Ioniennes,  qui  atteignait  en  1897  :  Corfou, 
114  habitants  par  kil.  carié  ;  Zante,  103  hab.  et 
Céphalonie,  102  hab.  Puis  viennent  la  Messénie, 
61  hab.  ;  l'Attique-Béotie  et  le  groupe  des  îles  des 
Cyclades,  avec  la  môme  densité  de  50  habitants  ; 
puis  l'Achaïe  et  l'Elide,  avec  46  habitants.  La 
densité  la  plus  faible  est  celle  de  l'Arcanie  et  de 
l'Elolie,  qui  atteint  à  peine  23  habitants  par  kil. 
carré. 

[1]  Voir  l'Economiste  Européen,  n0-  702  à  705,  707  et  708. 


Population  de  la  Grèce  aux  dates  suivantes 


Amie' 


1838. 

1842. 

1816. 

18.9. 

1854. 

18'.6. 

1862 

1864. 

1877 . 

1880. 

1882. 


Population 


7  2 
J-53 
960 
9-S0 

1  ;042 

1.062 
1.096 
1.S~1 
1.457 
1.679 
Î.0S4 


ObO 
.005 
.23i 

;73i 

.527 
.267 
.810 

.  S  5 .5 

894 
.470 

.541 


Année 


1885.... 
1890. . . , 
1X96..., 
1897.... 
189S.... 
1S9:)..  .. 
1900. . . . 
1901... 
1902..  . 
1903.. . , 
1904.... 


Population 


2.G91 
2.187 
2.398 
1.483 
2.419 
2.504 
2.539 
2.574 
2.i  0  ) 
2.645 
2.680 


.791 
.21/8 
.577 
.806 
.034 
262 
.4^0 
.719 
.947 
.175 
.403 


En  mare  1863,  le  prince  Guillaume  de  Schles- 
wig-Holstein,  second  fils  du  roi  de  Danemark,  fut 
proclamé  roi  de  Grèce  sous  le  nom  de  Georges  Ier 
et,  à  cette  occasion,  l'Angleterre  céda  gracieuse- 
ment les  îles  Ioniennes  à  la  Grèce.  La  superficie 
du  royaume  s'augmenta,  de  ce  chef,  de  2.343  kil. 
carrés  et  sa  population  de  270.000  habitants  . 
environ. 

A  la  suite  des  décisions  du  Congrès  de  Berlin, 
la  Turquie  céda  à  la  Grèce  (1881)  la  Thessalie  et 
une  partie  de  l'Epire.  Ce  fut,  pour  le  royaume, 
une  nouvelle  augmentation  de  13.395  kil.  carrés 
et  d'environ  335.000  habitants. 

Entre  le  recensement  de  1890  et  celui  de  1897. 
la  population  grecque  a  augmenté  en  moyenne 
de  35.228  habitants  par  année.  En  ajoutant  ce 
chiffre  à  chacune  des  années  suivantes,  on  ar- 
rive au  total  de  2.680.403  habitants,  qui  devait 
être,  approximativement,  le  chiffre  de  la  popu- 
lation du  royaume  de  Grèce  en  1904. 

Nous  disons  approximativement,  parce  que, 
depuis  quelques  années,  l'émigration  grecque  a 
pris  un  développement  qui  peut  devenir  inquié- 
tant pour  l'avenir  de  ce  pays. 

A  toutes  les  époques,  les  Grecs  ont  volontiers 
quitté  leur  patrie  pour  aller  trafiquer  à  l'étran- 
ger et,  d'après  une  évaluation  très  sérieuse, 
on  admet  que  les  familles  grecques  d'ori- 
gine installées  à  demeure  dans  les  provinces 
ottomanes,  dans  les  ports  de  la  mer  Xoire,  dans 
les  Echelles  du  Levant,  en  Egypte,  dans  toutes 
les  villes  du  littoral  méditerranéen  et  même  dans 
les  principales  villes  de  l'Europe  :  représentent 
aujourd'hui  une  population  d'environ  5  millions 
d'individus. 

Ces  familles,  dont  un  grand  nombre  occupe 
une  situation  très  élevée  dans  le  commerce,  Fin- 
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dustrie  et  la  banque,  gardent  toujours  des  rela- 
tions avec  la  mère  patrie  ;  et  nous  verrons,  dans 
le  chapitre  consacré  à  la  question  du  change, 
que  les  progrès  financiers  réalisés  par  la  Grèce 
dans  ces  dernières  années  proviennent  surtout 
des  fonds  que  celle  population  grecque  exté- 
rieure (que  l'on  peut  désigner  sous  le  nom  de 
l'Hellade  errante  et  qui  est  en  réalité  la  Grande 
Hellade),  introduit,  sous  diverses  formes,  dans 
le  royaume. 

C'est  évidemment,  par  certains  côtés,  avanta- 
geux pour  la  Grèce  d'avoir  de  riches  colonies 
disséminées  sur  tous  les  points  du  globe  ;  mais 
ces  colonies  exercent  une  puissance  attractive 
sur  la  population  sédentaire  et  provoquent  ainsi 
une  émigration  permanente  dont  les  centres  ru- 
raux ressentent  certainement  les  effets. 

A  l'émigration  habituelle  est  venue  s'ajouter, 
depuis  quelques  années,  une  émigration  extra- 
européenne, qui  tend  à  prendre  des  proportions 
fâcheuses.  La  Grèce  ne  tient  pas  de  statistique  de 
son  émigration,  mais  on  sait,  grâce  aux  envois 
de  fonds  qui  s'effectuent  par  l'intermédiaire  des 
banques  athéniennes,  qu'il  y  a  aujourd'hui  des 
Grecs  établis  dans  l'Afrique  du  Sud,  dans  l'Ex- 
trême-Orient, dans  les  Philippines,  à  Cuba,  etc., 
et  la  statistique  officielle  américaine  sur  l'im- 
migration aux  Etats-Unis  nous  révèle  qu'entre 
1900  et  1904  inclusivement,  41.107  sujets  hellé- 
niques, dont  39.570  hommes  et  1.537  femmes, 
sont  venus  s'installer  dans  les  divers  Etats  de  la 
Confédération. 

Immigration  hellénique  aux  Etats-Unis 
(Statistique  officielle) 


Années 

Hommes 

Femmes 

Total 

1880   

19 

4 

23 

18*5  

154 

18 

172 

1890  

464 

60 

524 

189')  

575 

31 

605 

19  0  

3.634 

137 

3.771 

1901  

5.742 

168 

5.910 

1902  

7.8o7 

237 

8.104 

13.178 

525 

13.703 

9.149 

470 

9.619 

1SO0-19O4 

39.570 

1.537 

41.107 

La  moyenne  des  cinq  dernières  années  repré- 
sente presque  le  quart  de  l'augmentation  an- 
nuelle présumée  de  la  population  sédentaire. 
C'est  énorme,  car  il  ne  s'agit  ici  que  des  Etats- 
Unis,  c'est-à-dire  d'une  partie  seulement  de 
l'exode  grec. 

Certes,  la  Grèce  tire  certains  profits  de  son 
émigration,  puisque,  d'après  les  calculs  de  M. 
ValaorUy,  sous-gouverneur  de  la  Banque  natio- 
nale de  Grèce  —  dont  les  travaux  statistiques  sur 
le  change  sont  universellement  connus  — ,  pen- 
dant la  seule  année  1903  le  pays  a  reçu  près  de  20 
millions  de  francs  du  seul  chef  de  ses  émigrants  : 
Mais  la  contre-partie  de  cet  avantage  se  trouve 
dans  l'extrême  lenteur  avec  laquelle  les  pro- 
vinces ruinées  par  la  domination  ottomane  se 
repeuplent  et  dans  la  rareté  relative  de  la  main- 
d'œuvre  dans  les  régions  agricoles  de  la  Grèce 
continentale  et  de  la  Thessolie. 


Cependant,  le  recensement  de  1897  démontre 
que  la  Grèce  est  le  pays  de  l'Europe  où  il  y  a  le 
moins  de  femmes  par  rapport  à  la  population 
masculine. 

Dans  toutes  les  nations  de  l'Europe  occiden- 
tale, sans  exception,  les  derniers  recensements 
officiels  connus  indiquent  que  sur  l'ensemble  de 
la,  population  présente,  la  population  féminine 
représente  :  52  %  en  Portugal  ;  51  %  en  Alle- 
magne, en  Espagne,  en  France,  dans  la  Grande- 
Bretagne,  dans  la  Russie  d'Europe,  en  Suède  et 
en  Suisse  ;  et  50  %  en  Autriche-Hongrie,  en  Bel- 
gique et  en  Italie. 

Au  contraire,  dans  les  pays  balkaniques,  la 
population  masculine  excède  celle  des  femmes, 
et  nous  trouvons  celle-ci  ramenée  à  la  propor- 
tion de  49,4  %  dans  la  Roumélie  orientale  ; 
49,2  %  en  Roumanie  ;  48,5  %  en  Serbie  et  en  Bul- 
garie et  à  peine  à  47,9  %  en  Grèce,  dont  la  po- 
pulation en  1897  était  en  effet  de  1.266.816  hom- 
mes et  de  1.166.990  femmes  seulement. 

Si  ce  curieux  phénomène  a  pour  cause, 
comme  on  serait  tenté  de  le  supposer,  l'ancienne 
domination  musulmane  :  on  peut  en  conclure 
que  les  effets  de  cette  domination  ont  plus  long- 
temps persisté  en  Grèce  que  dans  les  autres 
pays  des  Balkans. 

Tout  au  début  de  son  très  intéressant  volume 
La  Grèce  d'aïqourdliui  (1901),  M.  Gaston  Des- 
champs a  dit  : 

«  Le  royaume  de  Grèce  se  compose  d'une  pe- 
tite ville  et  d'un  assez  grand  nombre  de  villages. 
Mais  cette  petite  ville  possède  un  trésor  pour 
lequel  beaucoup  de  personnes  donneraient 
toutes  les  bâtisses  des  capitales  de  l'Occident  : 
l'Acropole.  Et  ces  villages  sont  habités  par  une 
race  ingénieuse  et  patiente,  qui  a  vaincu,  par  sa 
ténacité,  les  plus  violentes  tempêtes  ;  qui  est 
sortie,  plus  allègre  que  jamais,  d'un  naufrage  de 
plusieurs  siècles,  qui  est  encore  endolorie  par 
les  dures  années  de  servage  et  de  mioère,  mais 
qui  possède  les  deux  qualités  par  où  les  nations 
malheureuses  réussissent  à  lasser  la  mauvaise 
fortune  :  le  don  de  se  souvenir  quand  même,  et 
la  capacité  d'espérer  malgré  tout,  » 

Ces  observations  sont  absolument  justes  !  Si 
les  Grecs  ont  quelques-uns  des  défauts  des  peu- 
ples d'Orient  —  et  quel  est  le  peuple  qui  n'a  pas 
de  défauts  —  ils  ont,  en  tous  les  cas,  des  qua- 
lités que  les  Turcs,  leurs  anciens  maîtres,  ne 
possèdent  point  au  même  degré.  Ils  sont,  en 
effet,  actifs,  intelligents,  laborieux  et  entrepre- 
nants. Ce  qui  le  prouve,  d'une  façon  indubitable, 
c'est  la  facilité  avec  laquelle  ils  s'expatrient  pour 
aller  chercher  fortune  au  loin  et  les  résultats 
qu'ils  obtiennent.  Mais  ils  ont  le  sens  vrai  du  pa- 
triotisme et,  quelle  que  soit  la  haute  situation  à 
laquelle  ils  arrivent,  ils  n'oublient  jamais  leur 
pays  d'origine  et  restent  toujours,  avec  lui,  en  re- 
lations de  sentiment  et  d'intérêts. 

C'est  un  fait  économique  de  la  plus  haute  im- 
portance, que  nous  examinerons  plus  en  détail 
dans  notre  chapitre  du  change,  mais  qu'un  seul 
exemple  peut  mettre  en  relief  : 
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Athènes,  qui  n'était  qu'un  misérable  village 
quand  Chateaubriand  la  visita  et  qui  n'était  en- 
core qu'une  petite  bourgade  à  l'époque  d'Ed- 
mond About,  est  devenue  aujourd'hui  une  véri- 
table capitale.  Or,  la  transformation  vraiment  ex- 
traordinaire dont  elle  a  bénéficié  depuis  une 
quinzaine  d'années,  est  surtout  l'œuvre  des 
Grecs  établis  à  l'étranger. 


B  —  Commerce  extérieur 

En  dehors  des  rapports  annuels  de  la  C.  F.  I. 
et  des  documents  budgétaires  distribués  aux 
députés,  la  statistique  du  commerce  extérieur 
est  la  seule  statistique  officielle  régulièremen 
publiée  en  Grèce.  Elle  est  assez  bien  faite,  malgré 
qu'on  lui  reproche,  au  Pirée  et  à  Athènes,  de 
donner  généralement  des  chiffres  inférieurs  à  la 
réalité  à  cause  des  droits  élevés  de  douanes  qui 
frappent  les  marchandises  à  l'entrée  comme  a. 
la  sortie  :  ce  qui  incite  les  expéditeurs  à  déclarer 
des  valeurs  moindres  que  la  valeur  réelle. 

C'est,  d'ailleurs,  la  critique  qu'on  adresse  à 
presque  toutes  les  statistiques  douanières.  Voici, 
sous  le  bénéfice  de  cette  réserve,  les  chiffres  d'en- 
semble du  commerce  extérieur  hellénique  de 
1896  à  1904  inclusivement  : 

Commerce  extérieur  de  la  (  aèco  de  1896  à  1904 
Cli i flïes  d'ensemble 
(Millions  de  fr-ancs) 


Années 

Impor- 
tation 

Expor- 
tation 

Com- 
merce 
total 

Déficit 
com- 
mercial 

Receltes 

des 
douanes 

1896  

116.3 

72.5 

188.8 

43.8 

27.4 

1897  

116.4 

81.7 

198.1 

34.7 

26.6 

1898  

138.3 

88.2 

226.5 

r>0.l 

34.4 

1899  

131.3 

93.8 

225.1 

37.5 

32.9 

1900  

131.4 

102.7 

234.  L 

28.7 

30.7 

1901  

140.5 

94.0 

234.5 

46.5 

85.6 

1902  

137.2 

79.7 

216.9 

57.5 

33.6 

1903  prov.. 

136.5 

84.4 

220.9 

52.1 

34.4 

1904  prov.. 

137.7 

91.3 

229.0 

46.4 

34.7 

Les  chiffres  de  1903  et  1904  sont  provisoires, 
car  le  gouvernement  hellénique  n'a  pas  même 
publié  le  volume  définitif  de  1903.  Les  résultats 
de  celte  année,  de  même  que  ceux  de  l'année 
190i,  ont  été  groupés  d'après  les  tableaux  tri- 
mestriels qui  paraissent  régulièrement  en  lan- 
gue grecque  et  en  langue  française. 

Le  commerce  extérieur  hellénique  est  évalué 
en  francs  d'or  :  En  ce  qui  concerne  les  quantités 
on  emploie  encore  Yocque  (i  kil.  280)  pour  le 
plus  grand  nombre  des  marchandises  et  la  livre 
vénitienne  (0  kil.  480  gr.)  pour  les  raisins  secs 
dits  raisins  de  Corinthe. 

Ainsi  que  le  tableau  précédent  l'indique,  l'en- 
semble de  ce  commerce  a  progressé  de  40  mil- 
lions 200.000  francs  entre  189G  et  1901,  soit  un 
peu  plus  de  21  %.Mais  les  exportations  ont  moins 
gagné  que  les  importations  et  le  déficit  commer- 
cial, qui  n'était  que  de  43.800.000  francs  en  189G, 
s'est  élevé  à  46.400.000  francs  en  1904. 

Les  droits  de  douanes  ont  suivi  une  progres- 
sion-un peu  plus  forte  que  celle  de  l'ensemble 
du  commerce,  car  ils  sont  passés  de  27.400.000 
francs  à  34.700.000  francs,  soit  une  augmenta- 


tion de  7.300.000  francs  ou  20  0  %.  Nous  avons 
déjà  vu  que  c'est  le  port  du  Pirée  qui  a  surtout 
bénéficié  de  celte  plus-value. 


Commerce  extérieur  de  la  Grèce  CD  1896  et  1904  : 
principaux  articles 
(M  il  Huns  <l  a  francs) 


1  ni]  porta  t. 

Exportai. 

DifféP. 

en  (.904 

Articles 

L896 

L90* 

1896 

1904 

1  inpor. 

Kxpor. 

Animaux  vivants  . . . 

2.9 

6.9 

0.1 

•  0.3 

-f-  4.0 

4-  0.2 

Produits  animaux  . . 

4.5 

5.9 

2.9 

-f-  1.4 

-+-  0.5 

—     de  pêche. . . 

5.7 

5.4 

1.3 

0.2 

-  0.3 

-  1.1 

—     agricoles  . . 

36.7 

35.4 

31.1 

43. 1 

-  1.3 

■+-  12.4 

Huiles  et  graines  . . . 

0.6 

2.7 

4.2 

7.0 

•+-  2.1 

-f-  2.8 

Produits  des  forêts. 

4.5 

12.4 

3.7 

1.& 

+  7.9 

-  1.8 

M  hier,  et  mat.  bruis . 

13.2 

12.3 

17.4 

19.2 

-  0.9 

4-  1.8 

Chimiq.  et  pharmac. 

8.0 

6.8 

0.8 

0.3 

-  1.2 

-  0.5 

0.3 

o.:', 

6.2 

11.4 

» 

-f-  5.2 

22.8 

22.7 

0.2 

0.V 

-  0.1 

3  6 

7.8 

4.1 

2.5 

-4-  4.2 

-  1.6 

13.5 

19.1 

0.5 

1.4 

4-   5  6 

-  0.9 

*  Totaux  

116.3 

137.7 

72.5 

9i.;- 

-+  21.4 

-+-  18.8 

L'importation  a  augmenté  de  7.900.000  fr.pour 
les  bois  de  construction  et  protluits  divers  des 
forêts  ;  de  4.200.000  francs  pour  les  minerais  et 
métaux  ouvrés  ;  de  4  millions  pour  les  animaux 
vivants  ;  de  2.100.000  francs  pour  les  huiles  et 
graisses  oléagineuses,  etc..  Les  principales  aug- 
mentations à  l'exportation  ont  porté  sur  les  pro- 
duits agricoles  :  12.400.000  francs  —  et  nous 
verrons  dans  le  chapitre  Agriculture  qu'il  s'agit 
uniquement  des  raisins  secs  et  du  tabac  —  ;  sur 
les  vins  et  boissons  :  5.200.000  francs  ;  sur  les 
huiles  et  graines  oléagineuses  :  2.800.000  francs 
et  sur  les  minerais  et  métaux  bruis  :  1.800.000 
francs. 

Voici,  maintenant,  le  commerce  extérieur  de 
la  Grèce  par  pays  de  provenance  et  de  destina- 
tion pour  les  années  1896  et  1902,  le  relevé 
des  tableaux  trimestriels  de  1903  et  1904  ne  per- 
mettant pas  de  dresser  l'état  par  pays  pour  ces 
deux  années. 

Commerce  Extérieur  de  la  Grèce  par  pays  d'origine  et 
de  destination  pour  les  années  1896  et  1902 


1896 

1902 

Différ.enl902 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

Imp. 

Exp. 

29.4 

18.2 

28.7 

20.0 

-  0.7 

4-4.8 

24.1 

7.6 

30.8 

1.9 

+  6.7 

—  5.7 

14.4 

7.9 

11.9 

6.4 

—  2.5 

—  1.5 

Autriche-Hongrie. 

11.8 

6.9 

21.2 

9.3 

-f  9.4 

+  2.4 

10.2 

3.3 

11  0 

7.3 

+  0.8 

-f  4.0 

8.5 

6.5 

11.3 

7.9 

+  2.8 

+  1.4 

Etals-Tnis  

4.5 

2.7 

3.2 

4.1 

-  13 

+  1-4 

Italie   

2.9 

3.9 

5.5 

4.7 

+  2.6 

+  0.8 

10.5 

15.5 

13.6 

18.1 

+  3.1 

4-  2.6 

116.3 

72.5 

137.2 

79.7 

+20.9 

+  7.2 

Entre  ces  deux  années,  c'est  la  Russie  et  l' Au- 
triche-Hongrie qui  ont  le  plus  augmenté  leurs 
envois  en  Grèce  et  ce  sont  exclusivement  des 
céréales  que  ce  pays  leur  a  demandées.  Après 
elles,  viennent  la  France  avec  2.800.000  francs  de 
plus-value  et  l'Italie  avec  2.600.000  francs.  Quant 
aux  exportations  grecques  tous  les  pays,  sauf  la 
Russie  et  la  Turquie,  ont  contribué  à  leur  aug- 
mentation. 

Mais  les  résultats  d'ensemble  de  1904  sont  sen- 
siblement meilleurs  que  ceux  de  1902  qui  ont 
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élé,  pour  la  Grèce,  les  plus  mauvais  de  la  pé- 
riode observée.  En  effet, pendant  ce  dernier  exer- 
cice, année  de  mauvaise  récolte  en  céréales,  le 
déficit  commercial  hellénique  s'est  élevé  à  57 
millions  500.000  francs,  contre  46.400.000  francs 
en  1894  et  seulement  28.700.000  francs  en  1900, 
année  d'excellente  récolle. 

En  résumé,  les  produits  agricoles,  parmi  les- 
quels les  céréales  aux  entrées,  et  les  raisins  secs 
aux  sorties,  représentent  environ  les  trois  quarts 
du  commerce  extérieur  grec.  C'est  une  anoma- 
lie, car  un  pays  qui  a  une  exportation  d'ordre 
agricole  importante  se  suffit  généralement  à  lui- 
môme  pour  son  alimentation  :  Nous  verrons  plus 
loin  pour  quelles  raisons  il  n'en  est  pas  ainsi  en 
Grèce. 

{A  suivre.)  Edmond  ïhéry. 


LES  CHEMINS  DE  FEE  ITALIENS 

On  sait  que  le  vieux  problème  du  rachat  des  Che- 
mins de  fer  italiens  par  l'Etat  a  reçu  sa  solution  et 
que,  depuis  le  1er  juillet  dernier,  l'exploitation  du 
réseau  a  cessé  d'appartenir  aux  trois  grandes  Compa- 
gnies privées.  Le  régime  jusqu'ici  en  vigueur  avait 
été  déterminé  par  la  loi  du  27  avril  1885.  En  conformité 
de  cette  loi,  des  conventions  particulières  avaient 
réparti  les  lignes  ferrées  italiennes  en  trois  réseaux  : 
le  réseau  méditerranéen,  qui  comprenait  4.006  kilo- 
mètres et  pour  lequel  on  prévoyait  une  recette  initiale 
de  112  millions;  le  réseau  de  l'Adriatique,  long  de 
3.980  kilomètres  et  devant  donner  100  millions  de 
recettes  ;  le  réseau  sicilien,  mesurant  606  kilomètres  et 
dont  on  attendait  une  recette  de  8.50!). 000  lire. 

Ces  conventions  conclues  pour  60  années,  avec 
faculté  réciproque  de  résiliation  à  la  vingtième  année, 
sous  réserve  d'un  préavis  de  deux  ans,  ont  obligé  les 
Compagnies  à  acquérir  de  l'Etat  le  matériel  roulant  et 
les  approvisionnements  existants  sur  les  lignes  con- 
cédées. Elles  ont  versé,  de  ce  chef,  au  Trésor,  des 
sommes  importantes,  qui  ont  été  affectées  à  la  réfec- 
tion de  voies  et  matériel  ou  construction  de  lignes 
nouvelles.  De  plus,  les  Sociétés  se  sont  obligées  à  cons- 
truire, pour  le  compte  de  l'Etat,  en  régie  ou  à  forfait, 
les  lignes  déjà  votées  et  l'Etat  s'est  attribué  le  droit 
d'exieer  des  Compagnies  une  contribution  destinée  aux 
constructions  nouvelles,  contribution  s'élevant  à  50 
millions  pour  la  Compagnie  de  la  Méditerranée,  à 
40  millions  pour  celle  de  l'Adriatique. 

Afin  de  leur  procurer  les  ressources  nécessaires  au 
paiement  de  cette  contribution,  la  loi  a  autorisé  les 
Compagnies  à  émettre  des  obligations  remboursables 
en  90  ans,  garanties  par  l'Etat,  et  celui-ci,  pour  rému- 
nérer les  frais  de  l'exploitation  des  lignes  nouvelles,  a 
consenti  une  redevance  kilométrique  de  3.000  francs 
par  kilomètre,  jusqu'à  ce  que  cette  recette  atteigne 
15.000  francs. 

Telle  était,  dans  ses  grandes  lignes,  le  régime  des 
chemins  de  fer  italiens.  Il  avait  pour  base  une  aug- 
mentation constante  du  rendement  financier,  mais  cette 
augmentation  ne  s'est  pas  toujours  produite. 

Le*  renseignements  fournis  par  le  rapport  do  la 
Commission  d'enquête  et  qui  embrassent  la  période  de 
1885  à  b902  nous  permettent  de  nous  rendre  compte  de 
la  situation.  * 

Nous  y  voyons  d'abord  que  la  première  année  d ex- 
ploitation par  les  Compagnies  fut  loin  de  fournir  les 
recettes  prévues  :  elles  n'atteignirent,  en  effet,  que  104 
millions  5011.000  lire  pour  le  réseau  méditerranéen,  90 
millions  100.000  pour  l'Adriatique  et  7. 460.000  pour  le 
réseau  de  la  Sicile:  c'était  une  moins-value  respective 
de  7.500.000,9.600.000  et  1.Q40.000  lire,  et  un  déficit 
total  de  Î8  initiions  SOT  les  prévisions  qui  avaient  servi 
de  bftsefi  aux  conventions. 


Seize  ans  après,  en  1901-1902,  la  situation  s'était 
certainement  améliorée.  Voici,  en  effet,  les  résultats 
obtenus  pendant  cet  exercice  : 

.Recettes  Recettes  Plus- 
Kilomèt.  Travaux  brutes         de     value  en 
Réseaux      exploités   neufs   enl901-02    1885-86  1901-02 


Kilora.  (Milliers  de  lire) 

Méditerranée.     4.760      754  150.100    101.500  45.600 

Adriatique....     4.309       329  126.400      90.400  36.000 

Sicile                    616         16  9.623       7.460  2.163 


Totaux...     9.685     1.099      283.123     202.360  83.763 


L'amélioration,  à  première  vue,  paraît  être  sensible, 
mais,  en  dépit  de  ce  développement,  la  progression 
annuelle  des  recettes,  prévue  aux  conventions  était  loin 
d'être  atteinte  ;  elle  avait  été  évaluée  à  3  50  0/0  pour  les 
réseaux  de  la  Méditerranée  et  de  l'Adriatique  et  à 
2  50  0/0  pour  celui  de  la  Sicile.  Mais  les  recettes  effec- 
tives restèrent  de  beaucoup  au-dessous  des  prévisions, 
comme  le  montre  le  tableau  ci-dessous  : 


Recettes  Différences 
Roseaux          Prévisions       effectives       en  moins 

(En  lire) 

Méditerranée..     186.900.000     150.100.000  36.800.000 

Adriatique   160.500.000     126.400.000  40.100.000 

Sicile   12.032.000       9.623.000  2.409.000 

Totaux...     365.432.000     286.123.000  79.309.000 


La  progression  annuelle  avait  donc  été  de  2  85  0/0 
seulement  pour  le  réseau  de  la  Méditerranée,  2  25  0/0 
pour  celui  de  l'Adriatique  et  1  35  0/0  pour  celui  de  la 
Sicile. 

Quant  à  la  recette  kilométrique,  elle  a  été  la  suivante 
aux  deux  époques  prises  connue  termes  de  compa- 


raison : 

Différences 

1901-1902  entre 

 -   1885-1880 

Prévi-      Recettes  et 

Réseaux        1885-1886      sions      effectives  1901-1902 

En  lire 

Méditerranée...     26.0GU       39.264       31.534  5.474 

Adriatique             22.714       38.638       29.334  6.620 

Sicile...                 12.310       10.532        15.621  3.311 

Moyenne                23.522       37.739     ~~25.348  5.786 


•  Par  rapport  au  rendement  kilométrique,  la  plus-value 
la  plus  importante  est  celle  de  l'Adriatique,  suivie  de 
la  Méditerranée,  puis  de  la  Sicile.  Mais,  si  l'on  s'en 
tient  à  l'accroissement  relatif  des  recettes,  c'est  ce  der- 
nier réseau  qui  vient  en  tête  avec  26.9  0/0,  celui  de 
l'Adriatique  n'étant  que  de  25.6  0/0  et  celui  de  la  Mé- 
diterranée moindre  encore  :  21.1  0/0.  Globalement,  ces 
chiffres  font  ressortir,  pour  les  seize  années  comprises 
entre  1885  et  1902,  une  plus-value  annuelle  moyenne 
de  1.21  0,0  pour  le  réseau  méditerranéen,  1.60  0/0 
pour  celui  de  l'Adriatique  et  1.90  0/0  pour  le  sicilien. 
Il  faut  tenir  compte  également  que  la  recette  kilomé- 
trique initiale  du  réseau  de  la  Méditerranée  avait  été 
fixée,  en  1885,  à  22.060  lire,  et  celle  des  deux  autres 
réseaux  à  87  0/0  de  cette  somme  pour  l'Adriatique  et 
à  47  0/0  pour  la  Sicile. 

Ces  résultats  sont  indépendants  des  recettes  provenant 
des  réseaux  secondaires.  Le  tableau  suivant,  emprunté 
au  rapport  officiel,  nous  montre  les  modifications  su- 
bies entre  les  exercices  1898-1899  et  1901-1902.  Toute 
autre  comparaison  serait  impossible  en  raison  des 
fortes  modifications  subies  depuis  1885  : 

1898-1899  1901-1902 

Déve-  Recette  Recette    Déve-  Recette  Recette 
Réseaux      loppe-    glo-    kiloin'     loppe-    glo-  kilom* 
secondaires    meut     baie   moyenne    nient    baie  moyenne 

(lui.)  (Milliers  de  lire)  (Kit.)  (Milliers  de  lire) 
Méditerranée    1.022     5.3(53     5.8        1.018     5.792  5.6 
Adriatique-  ..    1.444     8.721     6.0        1.493    10.383  6.9 

Sicile...   481     2.247     4.7  481     2.618  5.4 

Totaux..    2.H50    10.331     5.1        2.995    18.793  6.2 
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La  plus-value  annuelle  moyenne  ressort  ù  1.80  0/0 
pour  Le  réseau  de  la  Méditerranée,  5  0/0  pour  celui  de 
l'Adriatique  et  î. 70  0/0  pour  celui  de  la  Sicile.  Dans 
l'ensemble,  les  recettes  ont  augmenté  de  479.000  lire 
sur  le  premier  de  ces  réseaux,  de  li.659.OQ0  lire  sur  le 
deuxième  et  de  321.000  lire  sur  le  troisième,  soit,  au 
total,  de  2.40:2.000  lire  ou  de  15  0/0  environ. 

Cet  aperçu  de  la  situation  nous  permet  de  résumer 
ainsi  les  résultats  financiers  de  l'exploitation  des  che- 
mins de  fer.  Les  trois  réseaux  avaient  eu,  dans  le  pre- 
mier exercice  1885-86,  un  produit  brut  de  202  millions 
pour  une  longueur  de  0.021  kilomètres,  soit  21.000  fr. 
au  kilomètre  ;  ils  ont  obtenu,  en  1001-02,  305  millions 
(280  millions  pour  les  réseaux  principaux  et  19  millions 
pour  les  réseaux  secondaires:  pour  une  longueur  de 
12.718  kilomètres,  soit  24.000  lire  au  kilomètre.  Pour 
cette  période  de  seize  années,  la  quote  part  revenant 
à  l'Etat  aurait  dû  être  de  1.059  millions,  mais  la 
perte  laissée  par  le  réseau  complémentaire  l'a  réduite 
à  989  millions  et  les  diverses  charges  qu'il  y  a  eu  à 
subir  l'ont  encore  ramenée  à  903  millions.  Au  point  de 
vue  budgétaire,  l'exploitation  des  chemins  de  ter  a  donc 
donné  des  déboires,  et  cela  pour  deux  raisons  :  parce  que 
lescrises  traversées  parl'Italie  et  les  embarras  financiers 
éprouvés  ont  empêché  l'Etat  de  mettre  les  voies  ferrées 
dans  des  conditions  assurant  tout  le  développement 
désiré  ;  parce  que  les  calculs  du  produit  des  réseaux 
avaient  été  trop  optimistes,  et  que  les  travaux  d'amé- 
lioration des  lignes,  le  fonds  de  réserve  et  la  caisse  des 
accroissements  patrimoniaux  ont  eu  une  dotation  in- 
suffisante. 

11  eût  été  très  simple  de  modifier  ces  conventions, 
dont  on  avait  reconnu  les  vices  mais  dont  on  pouvait 
constater  en  même  temps  les  avantages  ;  une  opposi- 
tion très  vive  s'est  cependant  manifestée  contre  un 
renouvellement  du  régime  et  les  partisans  de  l'exploi- 
tation par  l'Etat  ont  vu,  pour  des  raisons  politiques, 
grossir  rapidement  leurs  rangs.  M.  Tedesco,  ministre 
des  Travaux  publics,  élabora,  le  premier,  un  projet 
quit  paru  acceptable,  que  modifièrent  ensuite  tour  à 
tour  MM.  Giolitti  et  Ferrari  et,  enfin,  M.  Fortis.  Entre 
temps,  le  personnel  des  chemins  de  fer,  par  l'obstruc- 
tionnisme et  la  grève,  contribua  à  faire  hâter  la  déci- 
sion du  Parlement  et  une  loi  votée  le  25  juin  a 
autorisé  le  Gouvernement  du  Roi  à  se  procurer,  par 
diverses  opérations  de  trésorerie,  les  moyens  nécessai- 
res pour  effectuer  le  rachat. 

Un  point  délicat  restait  à  résoudre  :  la  fixation  de 
l'indemnité  à  verser  aux  Compagnies.  Après  de  longs 
pourparlers,  un  projet  de  loi  présenté  à  la  Chambre  en 
avait  fixé  à  500  millions  le  montant  global  :  soit  301 
millions  de  lire  pour  la  Société  Méditerranée,  170  mil- 
lions pour  l'Adriatique,  23  millions  pour  la  Société  de 
Sicile.  Ce  forfait  avait  été  adopté  pour  simplifier  la 
question  et  éviter  les  lenteurs  d'un?  vérification  de 
comptes  multiples. 

La  Chambre  avait  été  convoquée  pour  le  27  juillet, 
afin  de  ratifier  cette  transaction,  mais  la  politique 
s'empara  immédiatement  du  débat.  L'opposition  cons- 
titutionnelle, d'accord  sur  ce  point  avec  la  sous  Com- 
mission du  budget,  proposa  de  réduire  à  420  millions 
la  somme  immédiatement  exigible  et  de  surseoir  au 
paiement  des  80  millions  restant  jusqu'à  examen  sup- 
plémentaire du  bien-fondé  de  la  créance.  Les  socia- 
liste:,, avec  M.  Ferri,  prétendirent  refuser  aux  Compa- 
gnies toutes  espèces  d'indemnité.  M.  Barzilaï,  de  l'ex- 
trême-gauche,  demanda  l'ajournement.  Quant  à  la 
Commission  du  budget,  elle  fut  divisée  en  deux  camps  : 
la  majorité  adoptait  les  propositions  du  Ministère  ;  la 
minorité,  au  contraire,  réduisait  à  300  millions  la  dette 
de  l'Etat. 

En  présence  de  ces  divergences  de  vue,  M.  Fortis  voulut 
accomplir  une  œuvre  de  conciliation  et  demanda  seu- 
lement l'autorisation  de  payer  aux  Compagnies  420  mil- 
lions, remettant  à  plus  tard,  s^lon  le  vœu  de  l'opposi- 
tion constitutionnelle,  le  vote  sur  les  80  millions,  objet 
de  la  contestation.  Cette  attitude  nouvelle  arrangea 
ton*,  au  moins  en  séance.  Par  208  voix  contre  112^  la 
Chambre  vota  l'ordre  du  jour  de  confiance  et  permit  le 
paiement  des  420  millions. 


npagnie.s  n'ont  pas  accepté  cet  arrangement, 
la  Chambre  n'a  pas  ratifié  le  rouirai  p;i:-,é 


Les  Coin 
Puisque  I;. 

avec  le  Gouvernement,  elles  ont  décidé  de  soumettre 
le  litige  à  l'appréciation  des  tribunaux  et  l'affaire  30TS 
portée  ainsi  du  domaine  politique  dan-,  le  domaine 
judiciaire. 

Cette  première  conséquence  du  rachat  des  chemins 
de  fer  par  l'Etat  donne  un  avanl-goùt  den  difficurtéf 
que  créera  à  nos  voisins  l'expérience  dan-  laquelle  ils 
se  sont  lancés.  Xous  souhaitons  qu'au  point  de  vue' 
financier,  ils  n'éprouvent  pas  d'autres  et  plu  -  îérii  U 
déboires. 

Georges  Bourgarel. 


COMPAGNIE 

POUH  LA. 

Fabrication  des  Compteurs  et  Matériel  d'Usines  à  Gaz 


Le  dernier  exercice  social  de  cette  Société,  exercice 
qui  a  pris  fin  le  30  avril  dernier,  a  été,  sinon  très  favo- 
rable, au  moins  très  satisfaisant,  ainsi  qu'en  témoi- 
gnent les  résultats  que  ï Economiste  Européen  a  publias 
il  y  a  huit  jours  dans  ses  «  Informations  Economiques 
et  Financières  ».  Ces  résultats  ressortent  du  bilan  ar- 
rêté à,  la  susdite  date  du  30  avril,  et  que  nous  rappro- 
chons du  précédent  : 

Bilan  au  30  avril 


1904 


1905 


Actif  (En  francs) 

Fonds  de  commerce  : 
Valeur  industrielle  des  treize 
établissements  de  France 

et  de  l'étranger   3.532.153  54     3.532.153  54 

Terrains,  immeubles  et  cons- 
tructions : 

Rues  Claude  -  Vellefaux  et 

Vicq-d'Azir   925.752  40       925.752  40 

Rue  Grange-aux-Belles,  20, 

28  et  30    488.049  90       488  649  !)0 

Impasse  du  Maine,  9   20G.487  40       206  487  40 

—  i)  bis....        252.762  02       252  762  0* 

-  11  494.330  55       494.330  55 
Boulevard  de  ^  augirard,  16 

et  18    772.219  87       773.187  87 

Succursales    :   province  et 

étranger   2. 426. 081  10     2.553  485  92 

Installation,  outillage,  brevets 

nouveaux,  essais   56.833  79         80.980  28 

Frais  de  constitution   24.930  95         10  000  » 

Matériel  industriel  : 

Maison  de  Paris   842.109  09       858  9->8  49 

Succursales  de  Paris,  pro- 
vince et  étranger   2.017.740  04     2.135  863  74 

Mobilier  industriel   1    »  '    1  » 

Marchandises  en  magasins  : 

Maison  de  Paris    1.134.511  HO     1.244  392  64 

Succursales  de  Paris,  pro- 
vince et  étranger   3.805.391  37    4.267  50°  94 

Caisse,  effets  à  recevoir,  ban- 
quiers : 

Maison  de  Paris   521.329  34     1  20°  318  86 

Succursales  de  Paris,  pro- 
vince et  étranger   1.023.518  35     1.264.945  57 

Débiteurs  divers  : 

Maison  de  Paris   1.267.727  82     1.463  939  10 

Succursales  de  Paris,  pro- 
vince et  étranger   5.512.266  46     5  576  359  63 

Travaux  en  cours,  maisons  de 
Paris   »  710  <;i8  74 

Titres  en  portefeuille   3.666.376  83     4.091  738  18 

Impôts  sur  actions  et  obliga- 
tions   »  88  259  31 

Amortissement  obligations  1884        135.500    »  » 

Frais  d'émission  et  primes  de 
remboursement  sur  obliga- 
tions 4  0/0   221.485   »       S3Î.270  » 

Coupons  divers  :  obligations 

amorties   334. 751  19       351. M 7  27 

Totaux   29.662.909  85   33.511.545  35 
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Passif  (En  francs) 

Capital-actions   7.000.000   »     7.000.000  >» 

Obligations  1884  5  0/0   190.000   »        190.000  » 

Différence  entre  les  obligations 
1884  5  0/0  amorties  .et  rem- 
boursées  »                   1.500  » 

Obligations  : 

1899  4  0/0  à  amortir   4.837.000   »     7.778.500  - 

L899  4  0/0  amorties   163.000   »       221.500  » 

1884  5  ,'0  amorties   137.000   »  » 

Fonds  de  réserve  statutaire. . .  700.587  19       700.863  31 

Réserve  immobilière   1.921.051  73     1.921.051  73 

Fonds  de  prévoyance   1.400.000    »     1.400.000  » 

Réserve  extraordinaire   1. 450.000  »     1.450.000  » 

Réserve  participation   250.000   »        250.000  » 

Réserve  de  change   350.000   »       350.(00  » 

Réserve  pour  augmentation  des 

métaux   200.000   »        200.000  » 

Réserve  pour  accidents  de  tra- 
vail  200.000  »       200.000  » 

Réserve  immobilière,  amortis- 
sement des  constructions  .. .  600.000   »        700.000  » 
Réserve  mobilière  pour  amor- 
tissement du  fonds  de  com- 
merce  580.36176  780.36176 

Réserve  pour  amortissement 

matériel  et  mobilier   2.603.493  30     2.703.493  30 

Immeuble  Bruxelles  :  annuités 

à  payer    19.715  60         15.215  96 

Effets  à  paver   76.079  75       213.550  80 

Créditeurs  divers   3.073.251  63     2.909.813  76 

Avances  sur  travaux  en  cours.  »               425.875  65 
Caisse   de    prévoyance  pour 
secours,  maladies,  pensions, 

etc.,  otc   166.624  60        178.553  30 

Coupons  échus  à  payer   27.377  93        26.175  35 

Reliquat  des  bénéfices  de  l'exer- 
cice précédent   266.029  66       270.726  58 

Profits  et  pertes   3.450.736  70     3.637.357  85 

Totaux   29.662.909  85   33.514.545  35 

Le  montant  de  bénéfices  accusé  par  le  bilan  ressort 
des  «  Comptes  de  Profits  et  Pertes  »  ci-dessous,  et  que 
nous  rappelons  : 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES 

Exercices 

1903-04  190i-05 
Produits    ■      (En  francs) 

Loyers  : 

Lille                                              7.000    »  7.000  » 

Bruxelles                                     13.00D   »»  13.0Û0  » 

Barcelone                                      6.CÛ0    »  6.000  » 

Dordrecht....                               11.CO0    »  11.0  0  » 

Milan                                           25.000   »  25.000  s 

Vaugirard                                  85. 293  46  68 .897  16 

Revenus  des  titres  du  porte- 
feuille, participations,  intérêts 

divers......  /                            517.996  45  561.076  41 

Bénéfices,  Paris  et  succursales.  ■    3.139.016  71  3.278.527  66 

Total  des  produits. . ..  3.804.306  62  3.990.501  23 
Dépenses 

Frais  généraux:  Maisons  de  Paris  325.625  57  334.450  73 
Ecritures  d'ordre,    intérêts  et 

amortissements  divers.   26.224  45  23.970  05 

Accidents  du  travail  (dépenses)..  1.719  90  4.722  60 

Bénéfice  net   3.450.736  70  3.627.357  85 

Sommes  égales   3 .804.306  62   3.990.501  23 

A  L'assemblée  générale  ordinaire  du  29  juillet,  le 
Conseil  d'administration  a  proposé  la  distribution  d'un 
dividende  de  <S0  (ï.,  égal  ù  celui  réparti  pour  l'exercice 
précédent,  e1  la  répartition,  rapprochée  de  celle  à  la- 
quelle il  avait  été  procède  pour  l'exercice  1908-1904, 
s'est  effectuée  ainsi.  Observons  qu'avec  les  reports  des 
exercices  précédents  les  soldes  disponibles  se  sont 
élevés  a  •"-  716. 706  fr.  36  pour  1903*1904  cl  à  3  millions 
898.084  fr.  43  pour  1904-1905  : 


Exercices 


1903-1!  toi 


1904-190." 


(En  francs) 

Amortissement  de  21  obligations 

5  0/0   10.500    »        10.500  » 

Intérêts 'sur  obligations  5  0.0. ..  3.150  »  2.625  » 
Amortissement  de  117  obligations 

'i  o/0  en  1903-1904  et  de  122  en 

1904-1905    58.500   »       61.000  » 

Intérêts  sur  obligations  4  0/0 .. .  192.900  »  220.540  » 
Intérêt  5  0/0  aux  actions  pavé  le 

15  avril   350.000   »      350.000  » 

Amortissements  : 

Matériel  Genève   445   »            440  » 

—  Nice   1.485  86 

—  Milan   32.017  83       26.908  86 

—  Leipzig   28.117  09       28.801  19 

—  Marquise   35.397  32       50.513  75 

—  Barcelone   6.511  98         6.136  85 

—  Lille                       .  10.852  28 

—  Vaugirard   86.098  03        85.121  13 

Installation,  outillage  et  brevets 

nouveaux..,   36.833  79       80.980  28 

Frais  de   constitution  Paris  et 

Milan  (solde  pour  1904-1905)...  14.930  95  10.000  » 
Tantièmes  au  Conseil  d'adminis- 

tration   258.299  65      269.379  07 

Dividende  de  07  fr.  50  par  action 

formant,  avec  l'intérêt  à  5  0/0, 

un  total  de  80  fr.  par  titre   1.890.000    »    1.890.0C0  » 

Caisse  de  prévoyance   30.000   »        30.000  » 

Réserve  pour  amortissement  du 

fonds  de  commerce   200.000   »      200.000  » 

Réserve  pour  amortissement  du 

matéiiel   100. 000   »      100.000  » 

Réserve  pour  amortissement  des 

constructions   100.000   »      250.000  » 

Solde  à  reporter  à  nouveau   270.726  58      225.138  30 

Sommes  égales   3.716.766  36  3.898.084  43 


«  En  somme,  les  résultats  obtenus  en  1904-1905  ont 
permis  de  doter  les  amortissements  de  montants  en- 
core plus  importants  que  précédemment,  et  ils  ne 
sont  que  la  conséquence  d'une  plus  grande  activité 
commerciale.  Les  ventes  des  divers  appareils  fabriqués 
par  la  Société  ont,  en  effet,  suivi  une  marche  ascen- 
dante due  à  la  supériorité  de  ces  produits  et  au  déve- 
loppement continu  des  distributions  d'électricité  et  de 
gaz,  tant  en  France  qu'à  l'étranger.  D'autre  part,  le 
renouvellement  des  concessions  de  nombre  de  Com- 
pagnies de  gaz  et  d'électricité  continue,  et  l'abaisse- 
ment des  prix  de  consommation  que  ce  renouvelle- 
ment impose,  de  même  que  les  facilités  d'installation 
que  comportent  les  cahiers  des  charges  des  Compa- 
gnies d'éclairage,  ont  amené  un  accroissement  consi- 
dérable du  nombre  des  consommateurs.  Quant  au  rè- 
glement de  la  question  du  gaz  dans  Paris  et  de  celle 
de  l'électricité,  qui  est  prochaine  aussi,  il  vaudra  aux 
consommateurs  des  conditions  nouvelles  qu'ils  utilise- 
ront de  diverses  façons.  Enfin,  la  distribution  d'eau  de 
bonne  qualité  a  exigé,  de  la  part  des  villes,  des  travaux 
onéreux.  Ces  travaux  ont  été  couverts  par  des  em- 
prunts qui,  en  nécessitant  la  création  de  ressources 
correspondantes,  ont  amené  des  modifications  dans  le 
mode  de  perception  de  la  livraison  de  l'eau.  Partout  le 
compteur  se  substitue  maintenant  au  robinet  libre  qui 
facilitait  le  gaspillage,  et  c'est  le  compteur  à  disque, 
propriété  de  la  Compaijnie  puni'  la  fabrication  des 
Compteurs  et  Matériel  d'Usines  à  Gaz  qui,  en  la  cir- 
constance, affirme  de  plus  en  plus  sa  supériorité.  Son 
succès  est  maintenant  établi  à  ce  point  que  le  nombre 
d'appareils  de  ce  système  placés  dans  la  clientèle  de  la 
Société,  qui  était  de  20.300  au  30  avril  l'.to'i,  s'est  aug- 
menté de  5'i.000  au  cours  du  dernier  exercice,  ce  qui 
porte  à  74.300  le  nombre  de  ces  appareils  placés  au 
30  avril  1905.  En  outre,  les  plus  importants  construc- 
teurs de  compteurs  à  gaz  de  France,  de  Belgique  et 
d'Italie  ont.  demandé  des  licences  de  fabrication  pour 
ce  système,  avec  paiement  de  redevances,  et  l'accord 
intervenu  contribuera  encore  à  la  généralisation  de 
l'emploi  de  ces  appareils. 
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A  la  précédente  assemblée  générale,  le  Conseil  d'ad- 
ministration avait  signalé  les  commandes  reçues  de  la 
Société  d'Eclairage,  Chauffage  et  Force  motrice.  La 
livraison  n'en  sera  complétée  i[iic  pendant  le  cours  du 
nouvel  exercice,  mais  elle  se  fera  en  temps  utile,  et 
même  avant  l'expiration  des  délais  prévus.  Par  contre, 
la  livraison  à  la  même  Compagnie  de  compteurs 
payables  par  annuités  a  déjà  commencé. 

L'entreprise  dont  la  Compagnie  pour  la  fabrication 
des  Compteurs  et  Matériel  d'Usines  à  gaz  avail  été 
chargée  l'année  dernière  |  >ar  la  Société1  des  Mines  de  Lens 
a  été  achevée  à  la  tin  de  l'exercice  1904-1905,  et  la  Com- 
pagnie a  encore  reçu  de  la  même  Société  la  commando 
d'une  nouvelle  usine  de  récupération  qui  sera  vraisem- 
blablement terminée  avec  1  exercice  1905-1906.  Enfin, 
en  Hollande,  en  Belgique,  en  Suéde  et  en  Norvège,  la 
Compagnie  a  aussi,  en  cours,  d'importants  travaux 
qui  témoignent  de  sa  réputation  à  l'étranger,  réputation 
consacrée  du  reste  par  les  deux  grands  prix  qui  lui 
ont  été  décornés  à  l'Exposition  Universelle  de  Saint- 
Louis. 

Au  cours  de  l'exercice  écoulé,  la  Compagnie,  en  rai- 
son de  l'activité  de  ses  affaires,  des  immobilisations 
considérables  exigées  par  les  travaux  en  cours  d'exé- 
cution, des  agrandissements  qu'il  lui  a  fallu  faire, 
notamment  à  Bruxelles,  à  Lille,  à  Dordrecht,  et  mémo 
des  constructions  nouvelles  qu'elle  a  dû  édifier,  à  Stras- 
bourg par  exemple,  a  émis  pour  3  millions  de  francs 
d'obligations.  Quant  au  portefeuille-titres  il  s'est  un 
peu  augmenté  par  suite  de  nouveaux  achats  d'actions 
de  Sociétés  gazières,  achats  qui  ont  paru  désirables  à 
la  Société,  car  ils  ont  pour  effet  de  resserrer  les  liens 
qui  l'unissent  aux  entreprises  d'éclairage.  Au  reste, 
fait  observer  le  rapport,  ces  opérations,  au  point  de 
vue  purement  financier,  ont  été  heureuses,  les  titres 
acquis  étant,  actuellement,  en  plus-value  "sur  les  prix 
payés. 

Èn  résumé,  la  situation  de  la  Compagnie  pour  la 
fabrication  des  Compteurs  et  Matériel  à  Gaz  est  tou- 
jours très  bonne.  Son  exploitation  reste  florissante,  et 
ses  réserves  diverses  s'inscrivent  maintenant  à  11  mil- 
lions 430.908  fr.  40,  dépassant  de  4.430.908  fr.  40  le 
capital-actions  qui  ne  s'élève  qu'à  7  millions  de  francs. 

A.  Lechenet. 


LA  GUERRE  RUSSO-JAPONAISE 


Le  samedi  5  courant  a  eu  lieu,  au  large  d'Oyster- 
Bay,  l'entrevue  historique  dans  laquelle  le  Président 
des  Etats-Unis,  menant  à  bonne  fin  son  intervention 
pacificatrice  entre  la  Russie  et  le  Japon,  a  mis  en 
contact  les  plénipotentiaires  des  deux  puissances  belli- 
gérantes qui  vont  discuter  les  bases  de  la  paix  à  Ports- 
mouth. 

Voici  le  toast  porté  par  M.  Roosevelt,  à  la  suite  du 
lunch  servi  aux  envoyés  de  la  Russie  et  du  Japon  : 

Messieurs,  je  propose  un  toast  que  je  vous  demande  de 
porter  avec  moi  debout  et  en  silence.  Il  ne  sera  pas  répondu 
à  ce  toast.  Je  bois  au  bien-être  et  à  la  prospérité  des  souve- 
rains et  des  populations  des  deux  grandes  nations  dont  les 
représentants  se  rencontrent  aujourd'hui  à  ce  bord. 

C'est  mon  désir  le  plus  vif,  ma  prière  la  plus  fervente  que 
dans  l'intérêt  non  seulement  de  ces  doux  grandes  puissances, 
mais  encore  do  l'humanité  tout  entière,  une  paix  juste  et  du- 
rable puisse  se  conclure  rapidement. 

La  Conférence  s'est  ouverte  le  mercredi  9  courant. 

Outre  l'échange  de  lettres  de  créance,  on  a  traité  du 
programme  et  des  dispositions  pour  les  séances  ulté- 
rieures. Il  a  été  convenu  que  les  minutes  officielles  des 
débats  seraient  écrites  en  français  et  en  anglais.  Ces 
deux  langues  seront  employées  conjointement  pendant 
toutes  les  négociations.  En'cas  de  contestation,  le  texte 
français  seul  fera  foi. 

Les  séances  de  la  matinée  commenceront  à  9  h.  1/2 


pour  finir  a*  midi  et  demi.  Les  séances  de  L'après-midi 
commenceront  à  3  heures  et  cesseront  à  5  h.  1/2  ou  0 
heures.  Ces  heures  pourront  être  modifiées  ultérieure- 
ment. 

Après  que  M.  Witte  eut  présenté  ses  lettres  de  créance, 
qui  furent  jugées  satisfaisantes,  le  baron  Komura  ex- 
posa verbalement  le  contenu  des  siennes  qu'il  n'avait 
pas  apportées  et  offrit  de  les  envoyer  aussitôt  chercher. 

M.  Witte  déclara  que  cela  était  inutile  cl  qu'il  suffi- 
rait au  baron  Komura  de  les  apporter  le  lendemain. 

*— é^-b— — — — a 

Informations  Economiques  et  Financières 

Les  Contributions  directes  des  Parisiens.  — 

Les  rôles  primitifs  des  quatre  contributions  directes 
que  les  Parisiens  devront  acquitter  en  1905  montrent 
que  cette  année  le  Trésor,  la  Caisse  du  Département  ou 
la  Ville  de  Paris  recevront  de  ce  chef  : 

Francs 


L'Etat   95.193.172  71 

Le  Département   27.302.299  28 

La  Ville    35.607.107  95 

Soit,  au  total,  ensemble   158.107.039  9i 


Dans  l'ordre  de  leurs  produits,  les  contributions  doi- 
vent se  ranger  de  la  façon  suivante,  en  principal  et 
centimes  additionnels  : 

Francs 

1°  Les  patentes,  avec  un  total  de   57.500.225  79 

£°  La  contribution  foncière   49.461.083  63 

3°  La  contribution  personnelle  mobilière.  35.885.582  57 
4°  I^a  contribution  des  portes  et  fenêtres.    15.314.147  95 

Le  partage  de  ces  produits  entre  le  Trésor  et  les  deux 
budgets  du  Département  et  de  la  Ville  est  fort  inégal. 
Pour  les  patentes,  l'Etat,  sur  57  millions  1/2  en  garde 
40.333.125  fr.  43,  tandis  que  sur  la  contribution  fon- 
cière, qui  produira  49  millions  1/2  environ,  il  ne  gar- 
dera que  25  millions. 

Dans  cette  dernière  catégorie,  la  propriété  bâtie 
fournit  presque  la  totalité  de  la  contribution  totale  : 
49.433.574  fr.  50,  contre  28.109  fr.  13  fournis  par  la 
propriété  non  bâtie. 

Voilà,  pour  les  quatre  contributions  dans  les  fonds 
tirés  de  Paris,  les  parts  respectives  de  l'Etat,  du  Dépar- 
tement de  la  Seine  et  de  la  Ville  de  Paris  : 

Etat        Département  Ville 
(En  francs) 

Contribution  foncière  : 


Bâtie   25.041.814  47  10.066.595  33  14.325.104  70 

Non  bâtie   13.594  23         5.990  37         8.524  53 

Gontribut.  person- 
nelle mobilière.  20.069.671  99   7.768.704  39   8. 047. 206  19 
Portes  et  fenêtres.    9.739  966  59    1.976.73S  96   3.597.442  40 
Patentes   40.333.125  43   7.484.270  23   9.688.830  13 


Ce  n'est  là  qu'un  minimum  de  produits,  les  rôles 
supplémentaires  et  les  frais  d'avertissement  y  ajoute- 
ront encore  quelques  sommes  assez  importantes  payées 
par  les  Parisiens. 


Grands  Magasins  du  Printemps.  —  Dans  sa 
«  Revue  Commerciale  »,  Y  Economiste  Européen  a  an- 
noncé, le  4  courant,  qu'un  gros  spéculateur  en  sucres 
avait  suspendu  ses  paiements.  Il  s'agissait  de  M.  Jules 
Jaluzot,  gérant  de  la  Société  des  Grands  Magasins  du 
Printemps. 

Par  suite  des  opérations  engagées  par  elle  avec  son 
gérant,  cette  Société  s'est  trouvée  dans  l'impossibilité  de 
faire  face  aux  réclamations  des  déposants  à  son  «  rayon 
d'épargne  »,  et  elle  a  dû  cesser  ses  paiements.  Un  admi- 
nistrateur provisoire,  M.  Rourgeois,  fut  nommé  par  le 
Tribunal  de  Commerce  de  la  Seine  pour  examiner  la 
situation  de  la  Société  des  Grands  Magasins  du  Prin- 
temps et  voir  dans  quelles  conditions  nos  grands  Eta- 
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blissements  de  crédit,  pressentis  au  préalable,  pour- 
raient lui  venir  en  aide.  M.  Bourgeois  aurait  terminé 
son  examen,  et  voici,  résumée,  la  situation  qu'il  pro- 
duirai! aujourd'hui  devant  les  représentants  de  nos 
grands  Etablissements  de  crédit. 

Pour  faire  face  aux  nécessités,  le  capital-actions  de 
35  millions  de  francs  de  la  Société  des  Grands  Maga- 
sins du  Printemps  serait  réduit  à  10  12  millions  de 
francs,  et  les  actions  actuelles  de  500  francs  nominal 
seraient  ramenées  au  nominal  de  150  francs.  Urne  fois 
cette  réduction  opérée,  il  serait  créé  pour  12  millions  de 
francs  d'actions  de  priorité  qui  auraient  droit,  après 
les  prélèvements  pour  l'amortissement  et  la  réserve 
légale,  à  un  5  0/0  d'intérêt,  et  à  25  0/0  dans  les  béné- 
fices. Les  actionnaires  actuels  auraient  un  droit  de  pré- 
férence dans  l'émission  nouvelle,  et  les  titres  non  sous- 
crits seraient  pris  par  nos  grands  établissements  de 
crédit. 

Nous  reviendrons  sur  cet  arrangement  lorsque  des 
communications  officielles  auront  été  faites  et  que  les 
chiffres  précis  de  l'actif  et  du  passif  seront  connus. 
Pour  aujourd'hui,  contentons-nous  de  rappeler  qu'à 
plusieurs  reprises,  et  le  28  décembre  1900  encore,  nous 
formulions  des  réserves  sur  les  opérations  diverses, 
surtout  celles  de  banque,  auxquelles  se  livrait  cette 
entreprise,  et  que  nous  disions,  en  parlant  des  dépôts, 
des  reports  et  des  avances  sur  titres,  que  ces  deux  der- 
niers chapitres,  reports  et  avances,  se  chiffraient  par 
12.831.940  francs,  mais  qu'il  restait  à  savoir  par  quels 
titres  ils  étaient  représentés. 


Canal  Maritime  de  Suez.  —  Pour  les  sepl  pre- 
miers mois  de  1905,  les  recettes  de  transit  par  le  Canal 
se  sont  élevées  à  08 . 550 . 483  fr. ,  contre  65. 574. 715  fr. 
et  ;i9.351.846  fr.  pendant  les  périodes  correspondantes 
de  1904  et  de  1903. 

Du  1e'  janvier  1905  au  31  juillet  dernier,  il  est  passé 
par  le  Canal  2. 547  navires,  contre  2.384  et  2.197  na- 
vires pendant  les  sept  premiers  mois  des  deux  années 
précédentes. 

Pour  le  premier  semestre  des  exercices  1905,  1904  et 
1903,  le  mouvement  maritime  et  les  recettes  du  Canal 
s'établissent  de  la  façon  suivante  : 

Premier  semestre 
Mouvement  maritime         1903  1904  1905 

Nombre  de  navires   1.881  2.0Ô1  2.220 

Tonnage  des  navires, 

brut.  Tonnes  8.118.904  8.993.654  9. 506. 210 

Tonnage  des  navires, 

net                          T.  5.817.220  6.434.403  6.879.248 

Nombre  des  barques   1.410  1.795  1.503 

Tonnage  des  barques  T.  15.856  20.940  19.100 
Recette* 

Service  du  transit  (En  francs) 
1'» ocelles  des  navires  : 

Tonnage   5S.308.455  54.545.111  57.683.156 

Passagers   1. OIS. 397  1.224.510  1.445.042 

Recettes  des  barques... .  46.841  59.240  57.190 

Leeations .4  Port-Saïd...  112.(100  114.991  114.188 

Recettes  diverses   168.718  209.946  216.908 

Service  du  domaine  : 

Vente  de  terrains   292.173  335.957  269.331 

Locations  de  terrains .. .  0.580  8  276  5.105 

Vente  de  bâtiments   »  10.369  » 

Location  de  .bâtiments..  47.680  41.499  47.623 

Recettes  accessoires 

Service  des  eaux   287.401  231.889  257.406 

Service  des  Ira  vaux   &.2DÎ  5.507  5.379 

T-.lu.nx   51.24c.539   56.787.385   Ou.  loi  W& 


Notons  goe  les  locations  à  Port-Saïd  l'ont  parlie  de 
l'exploitation  de  la  zone  franche,  el  que  les  ventes  el 
locations  de  terrains  dépendent  de  l'exploitation  du 
domaine  commun. 

Banque  d'Athènes.  —  Cette  Société,  —  dont  les 
actions  oui  été  introduites  sur  notre  Marché  en  Banque 
le  2  août  1994  au  cours  de  100  francs  et  qui  eoteol 


maintenant  130  francs,  —  vient  de  publier  son  bilan 
au  30  juin  dernier.  Nous  te  reproduisons  ci-dessous  : 

BILAN  AU  30  JUIN  1904 


Actif 

Caisse  et  chez  la  Banque  Na- 
tionale de  Grèce   7.689.945  90 

Disponibles  en  or  à  l'étranger.     1.721.996  23 

Or  ea  caisse  et  traites  sur 
l'étranger   2. COL 849  90 

Portefeuille  

Comptes  courants  nantis  en  or  et  en  drachmes  : 

Par  titres   32.315.610  21 

Par  marchandises  et  autres 

garanties...   20.265.835  29 

Par  premières  hypothèques 

en  comptes  courants   5.089.333  90 

  57.670.779  40 

Avances  sur  titres  (reports  avec  marges)   1.594.565  56 


Drachmes 


11.413.792  03 
7.520,048  04 


<  Comptes  en  sus]» mis. 

Comptes  courants  provisoires  en  or  et  drach- 
mes  

Hotels  et  immeubles  de  la  Banque  

Valeurs  diverses  et  coupons  

Frais  d'installation  (Central  et 
Succursales)    475.519  87 

dont  amorti  jusqu'ici   81.160  74 

Prêts  hypothécaires  à  la  caisse  du  port  de 
Kyparissia  

banque  Nationale  de  Grèce:  non  participation 
à  l'emprunt  à  la  «  Staphidiki  »  

Bons  du  Trésor  du  Gouvernement  Hellénique 

Passif 

Capital  social  

Réserve  statutaire  

Obligations  francs  or  2  millions  1/2  rembour- 
sables en  1924  

Dépôts  en  or  et  en  drachmes. .  40.128.800  92 
Laisse  d'épargne   2.447  669  44 

Caisse  d'assurance  et  de  retraite  du  personnel 

de  la  Banque   

Ellcts  à  payer  ;  

Ellets  à  rencaissement  en  or  et  en  drachmes 

Comptes  à  l'étranger  en  or  

Dividendes  non  réclamés  

1  hvidende  provisoire  du  premier  semestre  1905 
Service  des  obligations  de  la  Banque:  Solde  dù 
Profits  et  Pertes  :  Solde  à  nouveau  


942.812  34 

1.060.662  18 
1.508.907  10 
7.691.610  37 


394.359  13 

151.208 

651.862  55 
500.000  » 

91.300.607  30 

20.000.000  .. 
1.000.C00  » 

3.250.000  » 

48.576.470  36 

177.004  70 
1.028.369  12 
409.309  25 
15.498.779  97 
15.376  .. 
1.000.000  » 
108.154  » 
237.083  90 

91.300.(07  30 

Cette  situation  fait  ressortir  les  importants  progrès 
réalisés  par  la  Banque  d'Athènes  depuis  le  30  juin 
1904.  A  cette  dernière  date,  en  effet,  les  espèces  en 
caisse  et  chez  la  Banque  Xntinnalr  de  Grèce,  les  dis- 
positions en  or  à  l'étranger,  l'or  en  caisse  et  les  traites 
sur  l'étranger  ne  représentaient  qu'un  montant  global 
de  9. 445. 00Ù  drachmes  en  chiffres  ronds.  Il  y  a  donc 
une  augmentation  de  près  de  2  millions  de  drachmes. 
D'un  autre  côté,  les  comptes  courants  nantis  se  sont 
avancés  de  30. 685. 072  drachmes  à  57.070.779  drachmes, 
tandis  que  les  dépots  en  or  et  la  Caisse  d'épar- 
gne passaient  de  39. 549-489  drachmes  à  48.576,470 
drachmes.  Enfin,  le  chiffre  global  du  bilan,  qui  s'éta- 
blissait à  66.370.000  drachmes,  est  en  augmentation  de 
24.930 .000  drachmes.  Observons  de  plus  que  la  valeur 
effective  des  titres  et  marchandises  en  nantissement, 
évalués  au  prix  du  17/30  juin  dernier,  atteint  71  mil- 
lions £52.282  drachmes  50,  e1  la  valeur  définitive  des 
titres  en  dépé.ts  simples  évalués,  à  la  même  date, 
•34.580.410  drachmes  95,  soit,  ensemble,  106.033.693 
drachmes  45,  au  lieu  «le  75. 230.31O drachmes  au  30  juin 
L9@â. 

Pour  le  premier  semestre  de  1905,  le  «  Compte  -le 
Profits  -  I  Pertes  i)  s'élablil  ainsi  : 


Crédit. 

Solde  du  semestre  précédent  

Bénéfice  sur  change,  commissions.  Dourbaoea, 

etc..  el  solde  net  des  intérêts,  après  déduc- 
tion dos  intérêts  dus  à  nos  obligataires  


Drachmes 
47.780  05 

1.731.477  70 
1.779.257  75 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


175 


Débit 

Frais  généraux.  Siège  central  et  succursales.  495.024  'i" 

Amortissement  des  créances  insolvables   47.149  40 

Dividende  provisoire  du  1"  semestre   l.OOO.flOO  » 

Solde  à  nouveau  ".   237 . 08:3  90 

1.779,257  75 


Le  dividende  du  premier  semestre  de  1905  a  donc 
été  fixé  à  5  drachmes. 

Disons  encore  que  la  Banque  d'Athènes  a  présenté 
au  Gouvernement  hellénique  un  projet  de  création  d'une 
Société  privilégiée  grecque  ayant  pour  objet  la  protec- 
tion et  la  régularisation  du  commerce  du  raisin  de 
Corinthe,  l'un  des  principaux  produits  d'exportation 
de  la  (irèce. 

Ce  projet,  accepté  par  le  Gouvernement  hellénique, 
vient  d'être  ratifié  par  le  Parlement.  Cette  opération  va 
étendre  considérablement  le  champ  d'action  de  la 
Banque  d'Athènes. 


Banque  Centrale  Mexicaine.  —  Les  actions  de 
cette  Société  ont  été  introduites,  samedi  dernier,  sur  le 
marché  officiel  sous  les  auspices  de  la  Banque  de 
l'Union  Parisienne.  Encouragées  par  l'excellente  situa- 
tion de  la  Banque  Centrale  Mexicaine,  situation  que 
nous  avons  fait  connaître,  et  par  la  faveur  dont  ces 
titres  jouissent  au  Mexique  où  ils  cotent  le  cours  de 
18:2  piastres,  c'est-à-dire  472  fr.  environ,  les  demandes 
ont  été  considérables  et  le  prix  d'introduction  a  été  de 
470  fr.  A  ce  niveau,  l'action  de  la  Banque  Centrale  du 
Mexicaine  représente,  d'après  le  dernier  dividende 
distribué,  un  placement  de  5  1/2  0/0  environ,  cela 
sans  parler  de  ses  brillantes  perspectives  d'avenir  et 
de  ses  sérieuses  chances  de  plus-value,  conséquence  du 
développement  constant  des  opérations  de  cette  Société. 

Dans,  les  études  que  nous  avons  publiées  antérieure- 
ment sur  elle,  nous  avons  dit  que  la  Banque  Centrale 
Mexicaine  est  autorisée  parla  loi  à  déliverdes  Bons  de 
Caisse  contre  dépôts  d'espèces  et  cela  dans  la  propor- 
tion de  son  encaisse  métallique. 

En  autorisant  ce  genre  d'opération,  la  loi  mexicaine 
a  voulu  donner  aux  Banques  provinciales  dont  la 
Banque  Centrale  est  le  clearing,  les  moyens  de  se  fournir 
de  fonds  appartenant  au  public,  qu'elles  pourraient 
utiliser  et  employer  dans  leurs  propres  transactions  de 
prêt,  en  dehors  de  leur  capital.  Ces  Bons  de  Caisse  peu- 
vent être  émis  jusqu'à  cinq  fois  le  capital  entièrement 
versé,  mais  ne  peuvent  jamais  dépasser  le  montant 
crue  la  Banque  possède  en  caisse,  ajouté  au  montant 
des  valeurs  négociables.  L'avantage  que  la  Banque 
retire  de  ces  transactions  consiste  dans  la  différence 
entre  l'emploi  du  produit  des  Bons  de  Caisse  et  l'intérêt 
qu'elle  alloue  sur  ces  derniers. 

Les  valeurs  négociables  dans  lesquelles  la  Banque 
est  autorisée  à  placer  le  produit  des  «  Bons  de  Caisse  » 
sont  les  suivantes  : 

A.  Bons  commerciaux  à  terme  fixe,  et  pas  au  delà 
des  délais  de  l'émission  des  certificats  de  caisse; 

B.  Obligations  hypothécaires  émises  par  des  Banques 
ou  par  des  Corporations  commerciales  ;' 

C.  Obligations  du  Gouvernement  mexicain  ; 

D.  Obligations  ou  autres  valeurs,  pourvu  qu'elles 
soient  cotées  sur  l'un  quelconque  des  marchés  de  la 
République  ou  à  l'une  des  Bourses  de  Londres,  Berlin, 
Paris,  New- York,  etc.,  et  qui  ont  régulièrement  pavé 
des  dividendes  pendant  les  deux  années  précédant  leur 
acquisition  par  la  Banque. 

La  loi  mexicaine  a  tenu  à  protéger  ces  certificats 
d'une  façon  spéciale  :  c'est  ainsi  que  par  l'acte  de  con- 
cession de  la  Banque  Centrale  Mexicaine,  elle  donne 
comme  garantie  la  même  préférence  établie  pour  les 
bank-notes  par  la  loi  générale  sur  les  «  Institutions  de 
Crédit  du  10  mars  1897.  »  Cette  dernière  loi,  aussi  bien 
que  la  concession  spéciale  octrovée  à  la  Banque  Cen- 
trale Mexicaine  favorisent  l'existence  de  ces  documents 
a  terme  fixe,  car  il  était  absolument  inconnu  sur  le 
.marché  mexicain  d'allouer  un  intérêt  sur  les  dépùts, 


et  les  banques  s'y  refusaient  complètement  jusqu'à  ces 
dernières  années. 

En  résumé,  la  catégorie  de  transactions  représentée* 
par  ces  certificats  est  pour  la  Banque  Centrait-  Mexi- 
caine une  source  nouvelle  d'activité  et  de  profils. 


Central  Mining  and  Investment  Corporation.  — 

Les  actions  de  cette  Société  sont,  depuis  le  3  août, 
admises  aux  négociations  de  notre  Marché  officiel. 

A  l'assemblée  constitutive,  tenue  à  Londres  le 
25  juillet,  sir  Julius  Wcrnher,  qui  présidait,  a  l'ait 
avec  sa  grande  compétence  d'intéressantes  déclara- 
tions sur  la  situation  de  l'industrie  minière  en  général 
et  sur  les  opérations  de  la  Compagnie. 

Nous  nous  occuperons  seulement  de  ces  dernières 
déclarations  : 

Quoique  nous  déplorions  beaucoup  les  grosses  pertes  subies 
par  beaucoup  de  personnes  intéressées  dans  les  titres  sud- 
africains,  a  dit  sir  Julius  Wernhcr,  au  point  rte  vue  de  notre 
Compagnie,  nous  n'avons  pas  à  nous  plaindre,  car  nous 
avons  pu  effectuer  des  placements  à  rtes  cours  raisonnables. 

Le  Conseil  a  pourtant  la  volonté  d'agir  avec  précaution  et 
de  toujours  conserver  liquides  des  disponibilités  suffisantes 
pour  leur  permettre  de  s'intéresser  dans  toute  nouvelle  en- 
treprise offrant  une  bonne  chance,  qui  pourra  se  présenter. 
Bien  que  nous  soyons  très  désireux  de  secourir  le  marché 
dans  des  moments  de  dépression,  notre  premier  devoir  est 
vis-à-vis  de  nos  actionnaires.  Je  fais  cette  déclaration,  parce 
que  beaucoup  semblent  s'imaginer  que  la  Compagnie  doit 
être  une  sorte  de  «  champ  d  epàndage  »,  mais  si  «  champ 
d epandage  »  il  y  a,  ce  n'est  que  pour  de  bonnes  valeurs  et  à 
des  prix  raisonnables. 

Un  rte  mes  associés,  M.  Lionel  Phillips,  revenu  récemment 
d'une  visite  dans  l'Afrique  du  Sud,  a  l'intention  d'y  aller  à 
nouveau  prochainement  afin  d'y  faire  un  long  séjour  et  je 
pense  que  ses  conseils  seront  d'un  grand  profit  pour  la  Com- 
pagnie. Je  sais  que  lors  rte  sa  dernière  visite.  M.  Phillips 
ainsi  que  moi-même,  avons  été  profondément  impressionnés 
par  le  progrès  constaté  de  divers  cotés  et  par  l'esprit  d'ému- 
lation existant  entre  les  différents  groupes  et  les  diverses 
directions. 

Tous  ceux  qui  placent  de  l'argent  dans  les  entreprises  mi- 
nières savent  qu'à  côté  de  grandes  chances  favorables,  il  y  a 
certains  risques  ;  ce  dont  ils  veulent  surtout  être  persuadés, 
c'est  que  tout  ce  qu'il  est  possible  de  faire  pour  sauvegarder 
leurs  intérêts  est  fait  ;  et,  à  ce  point  de  vue,  je  pense  qu'il 
n'y  a  pas  dans  le  monde  un  autre  centre  minier  où  l'on  con- 
duise avec  plus  d'attention  le  travail  réel  et  sérieux  que  dans 
l'Afrique  du  Sud. 

Ces  déclarations  ont  été  très  favorablement  accueil- 
lies par  l'assemblée. 


Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  Thessalie. 

—  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  le  mois  de 
juin  1905,  se  sont  élevées  à  187.507  dr.  95,  contre 
202.230  dr.  95  pendant  le  mois  correspondant  de  1904, 
d'où  une  différence  en  moins  de  14.72-3  drachmes. 

Les  recettes  effectuées  depuis  le  1er  janvier  1905 
atteignent  1.049. 183  dr.  10  contre  987.154  dr.  75  pen- 
dant la  même  période  de  1904,  soit  une  plus-value  de 
02.028  dr.  35  pour  1905. 

Rappelons  que  la  longueur  des  lignes  exploitées  par 
la  Compagnie  est  de  233  kilomètres. 


Société  de  Constructions  Mécaniques  du  Midi 
de  la  Russie.  —  Les  actionnaires  de  cette  Société 
étaient  convoqués  le  5  courant  en  assemblée  générale 
extraordinaire.  Sur  la  liste  de  présence  on  relevait 
seulement  le  chiffre  de  1.700  actions  présentes  ou  re- 
présentées, chiffre  qui  aurait  pu  être  porté  à  2.000  en 
tenant  compte  d'un  certain  nombre  de  pouvoirs  dé- 
tenus par  le  Conseil  d'administration.  Mais,  (■•mime 
il  aurait  fallu  8.000  actions  pour  que  rassemblée  pût 
valablement  délibérer,  et  que  l'écart  était  trop  grand 
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pour  que  l'on  pût  espérer  arriver  à  obtenir  le  «  quo- 
rum »  nécessaire,  le  président  du  Conseil  s'est  borné 
à  donner  connaissance  aux  intéressés  d'un  rapport  in- 
térimaire sur  la  situation  actuelle  de  l'entreprise. 

L'assemblée  avait  pour  but  de  renseigner  les  action- 
naires de  la  Société  sur  la  situation  qui  lui  était  faite 
par  les  événements  actuels  et  sur  la  marche  de  ses 
affaires.  En  conséquence,  le  Conseil  s'est  borné  à  rap- 
peler qu'en  conformité  des  communications  faites  à  la 
précédente  assemblée  générale,  on  s'occupait  de  la  re- 
construction, sur  un  plan  moderne,  du  bâtiment  de  la 
mécanique,  incendié  au  mois  d'août  1904,  et  de  l'a 
transformation  de  l'outillage  des  ateliers  de  schrapnels, 
qui  ne  répondaient  pas  aux  besoins  nouveaux  ni  aux 
nécessités  créées  par  la  concurrence.  Les  études  faites 
pour  réaliser  cette  dernière  partie  du  programme  que 
s'était  tracé  la  Société  ont  amené  le  Conseil  à  com- 
mander un  ensemble  de  machines  pour  une  somme  de 
198.000  fr.,  une  installation  de  presses  pour  les  vases 
de  schrapnels  s'élevant  à  62.500  fr.,  et  un  ensemble 
d'outillage  nécessitant  une  dépense  de  47.500  fr.,  non 
compris  le  transport  et  1rs  frais  de  douanes  s'appli- 
quant  à  ces  diverses  machines. 

La  Société  a  encore  à  payer  132.800  fr.  sur  ces  nou- 
velles installations  qui  donnent  les  meilleures  espé- 
rances, tant  au  point  de  vue  de  la  production  que  des 
prix  de  revient,  et  dont  la  mise  en  train  était  prévue 
pour  la  fin  d'août.  Malheureusement  un  incident  très 
grave  s'est  produit  entre  temps.  Le  9  juin,  vieux  style, 
les  ouvriers  de  l'atelier  des  schrapnels  ont  cessé  le 
travail,  arrêté  les  moteurs,  et  ils  se  sont  livrés  à  des 
actes  de  violence  à  l'égard  de  plusieurs  de  leurs  chefs. 
Les  désordres  s' accentuant,  le  secrétaire  général,  délé- 
gué du  Conseil  d'administration,  a  dû  prendre  immé- 
diatement la  seule  mesure  que  comportait  la  situation, 
c'est-à-dire  fermer  complètement  l'usine  et  licencier 
tous  les  ouvriers. 

L'usine  fermée,  et  tout  en  s'occupant  de  préparer 
l'évaluation  des  dommages  subis,  ainsi  qu'en  travail- 
lant à  éviter  à  l'entreprise  les  pénalités  de  retard  dans 
ses  livraisons,  pénalités  dont  elle  ne  peut  être  respon- 
sable, le  Conseil  d'administration  a  cru  de  bonne  poli- 
tique de  profiter  du  moment  pour  liquider  un  personnel 
administratif  coûteux,  et  dont  les  attributions  ne  cor- 
respondaient plus  au  programme  adopté,  programme 
qui  limitait  la  production  aux  projectiles  de  tous  types, 
aux  changements  de  voies,  aux  chaudières  marines  de 
tous  types  et  au  matériel  d'artillerie.  Se  spécialisant 
dans  ces  genres  de  fabrication,  la  Société  a  donc  pu 
diminuer  sensiblement  ses  frais  généraux  en  marchant 
avec  un  personnel  réduit,  quoique  suffisant  pour 
assurer  le  bon  fonctionnement  de  ses  services.  Une 
réduction  de  chefs  do  services  a  également  amené  une 
réduction  du  personnel  secondaire  dans  des  proportions 
assez  sensibles,  ramenant  les  frais  généraux  au  strict 
minimum. 

Ces  opérations  faites,  la  Société  a  envisagé  la  reprise 
possible  des  travaux  à  partir  du  15  juillet  russe,  et  elle 
a  pris  les  mesures  pour  que  cette  réouverture  puisse 
s'effectuer  dans  des  conditions  permettant  de  marcher 
tout  d'abord  avec  un  personnel  réduit,  et  en  suspen- 
dant momentanément  quelques  travaux  de  reproduc- 
tion qui  seraient  repris  dès  que  les  circonstances  le 
permettraient. 

Quant  à  la  question  de  trésorerie,  le  rapport  la 
traite  en  rappelant  que,  dans  les  deux  dernières  assem- 
blées, le  Conseil  d'administration  avait  signalé  l'insuf- 
fisance des  fonds  de  roulement  de  l'entreprise,  et  les 
négociations  qu'elle  avait  entamées  pour  se  procurer 
des  ouvertures  de  crédit.  Ce  crédit  devait  porter,  tout 
d'abord,  sur  une  somme  de  3  millions  de  francs  ;  mais 
en  raison  des  événements  qui  se  sont  .produits,  les 
prêteurs  ont  consenti  à.  ce  que  L'hypothèque  fût  portée 
a  3.500.000  francs  sur  l'établissement  industriel  de 
Nicolaïeff- (terrain  et  bâtiments).  Cet  accord,  faute  du- 
quel la  marche  des  affaires  de  la  Société  n'a  va  il  pas 
cessé  d'être  difficile  el  précaire  pendant  les  dernières 
années,  le  Conseil  d'administration  a  cru  devoir  le  si- 
gnaler  particulièrement  aux   actionnaires,  d'autant 


plus  qu'au  cours  des  pourparlers,  la  motion  suivante  a 

été  évoquée  : 

«  Si,  dans  un  certain  délai  à  débattre  avec  les  crédi- 
teurs, les  actionnaires  ou  les  obligataires  manifestaient 
le  désir  de  participer  à  l'opération,  il  pourrait  être  en- 
tendu qu'il  leur  sera  réservé  la  famlté  de  se  substituer 
aux  établissements  créditeurs  dans  une  mesure  pro- 
portionnée à  la  part  d'intérêts  possédée  par  chacun 
d'eux,  soit  à  titre  d'actionnaire,  soit  à  titre  d'obliga- 
taire. Il  sera  donc  intéressant  pour  le  Conseil  de  con- 
naître l'opinion  des  susdits  actionnaires,  à  l'égard  de 
cette  mesure;  il  y  puisera  plus  d'autorité  pour  se 
maintenir,  lors  des  pourparlers  finaux,  sur  un  terrain 
favorable  aux  intérêts  de  ceux  qu'il  représente.  » 

1! appelons  que  l'exercice  1903-1904  de  cette  Société, 
clos  le  30  juin  1904,  s'était  soldé  en  perte,  comme  les 
trois  exercices  précédents.  L'insuffisance  avait  été  de 
M4.962  fr.  Ajoutons  encore  que,  pour  ses  deux  pre- 
miers exercices,  1895-1890  et  189(3-1897,  la  Société  de 
Constructions  Mécaniques  du  Midi  de  la  Russie  n'avait 
rien  distribué  à  ses  actionnaires.  Pour  1897-1898,  elle 
put  répartir  30  fr.  et  35  francs  pour  chacun  des  deux 
exercices  suivants,  1898-1899  et  1899-1900.  Depuis, 
aucun  dividende  n'a  été  déclaré. 


Compagnie  des  Tabacs  de  Portugal.  —  Pour 

l'exercice  1904-1905  clos  le  31  mars  dernier,  cette  Com- 
pagnie a  obtenu  des  résultats  qui  ne  diffèrent  pas  sen- 
siblement de  ceux  de  l'exercice  précédent.  Voici,  en 
effet,  les  «  Comptes  de  Profits  et  Pertes  »  comparés  des 
deux  dernières  années  sociales  : 

Exercices 

1903-1104  1904-1905 
(En  rcis) 

Produits  purement  industriels: 

Recettes  brûles  des  ventes          9.797:5798740  9.997:2078630 

A  déduire  : 

Dépenses  de  fabrication   1.767  873  960   1.899  058  426 

Produits  nets  des  ventes. .  8.029  705  780  8.098  149  204 
A  ajouter  : 

Droits  d'importation  directe. ..  216  497  533  233  230  157 

Total  des  produits. .  8 .2*6:2038313  8 .331:3798361 

Dépenses 

Commissions  sur  ventes   1.479:0268610  1 .511 :015$li24 

Escompte  pour  paiements  anti- 
cipés  149  165  658  153  060  219 

Frais  généraux   308  752  605  289  792  505 

Fiscalité  privée   174  5^5  965  129  450  105 

Bénéfices  industriels  nets   6.134  662  475  6.248  061  308 

Sommes  égales   8.246:2028313  8.331:3798361 

La  redevance  à  l'Etat  portugais  étant  de  4.500  contos, 
il  est  resté,  pour  les  deux  derniers  exercices,  les  excé- 
dents suivants  : 

 Exercices 

~~  1903-1904    '  Î9ÔS-1905 

(En  reis) 

Excédent   1.634:662$475  1.748:061$3Q8 

A  ajouter  : 
Produit  de  l'actif  propre  de  la 
Compagnie   341  484  446      192  959  854 

Ensemble   1.976:1468921  1.941:0218162- 

De  ces  montants  il  faut  défalquer  : 

Exercices 

"  1S03-19Û4        Î9ÔTÔt905  ~" 

(En  reis) 

Réserves   89:1548053  90:3568062 

Amortissements   259  280  568      215  744  650 

Part  de  l'Etat  portugais   481  435  131      487  927  596 

Part  du  personnel   68  492  792       69  214  177 

898  369  144      863  243  385 

Reste  comme  part  de  la  Com- 
pagnie ;   1.077  777  777    1.077  777  777 

Sommes  égales   1.976:1468921  1.941:0218162 
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Le  montant  disponible  étant  le  même  que  précédem- 
ment, le  dividende  pour  l'exercice  1904-1905  est  iden- 
tique à  celui  de  1903-1904,  c'est-à-dire  qu'il  reste  fixé 
à  20  0.0  du  capital  versé.  L'action,  au  nominal  de 
90  milreis  ou  500  francs,  n'étant  libérée  que  de  moitié, 
le  dividende  est,  par  suite,  de  9  milreis.  Au  reste,  voici 
le  détail  de  la  répartition  : 

Exercices 
71103-1904"  190U905 


Eu  reis 


Dividende  des  actions  

—    îles  parts  de  fondateur 
Tantièmes  du  Conseil  d'admi- 
nistration   

Tantièmes  du  Conseil  fiscal. . . 

Sommes  égales  


9: O:OO0SD00 
107  777  777 

56  000  000 
14  000  000 


900:000$000 
107  777  777 

5G  000  000 
14  000  000 


1.077:7778777   1 .077: 777*777 


L'intérêt  statutaire  de  G0/O,  soit  2  milreis  700  reis, 
a  été  payé  en  février  à  raie-on  de  13  fr.  30  ;  l'agio  de  l'or 
était  alors,  à  Lisbonne,  de  12  0/0  au  lieu  de 23  0/0  l'an- 
née précédente,  à  la  même  époque.  Depuis,  cet  agio  est 
revenu  à  7  1/2  0/0,  son  cours  actuel,  au  lieu  de  10  0/0 
en  août  1904,  de  sorte  que  le  solde  de  dividende  de 
0  d.  300  reis  qui  va  être  mis  en  paiement  représentera 
une  somme  de  33  fr.  environ.  En  conséquence,  tout  en 
étant  de  9  milreis,  comme  en  1903-1904,  le  dividende 
total  de  l'exercice  1904-1905  s'établira  aux  alentours  de 
40  francs,  contre  41  fr.  90  pour  1903-1904.  L'améliora- 
tion du  change  qui  a  influé  défavorablement  sur  l'en- 
semble des  produits  du  dernier  exercice  de  la  Compa- 
gnie, profite  donc  quand  même  aux  actionnaires. 

C'est  le  10  courant  que  les  Cortès  portugaises  vont  se 
réunir.  Elles  auront  à  examiner' et  à  se  prononcer  sur 
la  nouvelle  convention  intervenue  entre  le  Gouverne- 
ment portugais  et  la  Compagnie  des  Tabacs  du  Por- 
tugal. Ajoutons  que  la  répartition  faite  aux  action- 
naires pour  1904-1905  est  la  plus  importante,  en  francs, 
à  laquelle  la  Société  ait  procédé  depuis  sa  constitu- 
tion, qui  remonte  à  1891. 


Land  Bank  of  Egypt.  —  Les  actions  de  la  Land 
Bank  of  Egypt  (Banque  foncière  d'Egypte)  sont  à  230. 
Ses  obligations  3  12  0/0  ont  eu  des  transactions  sui- 
vies aux  environs  de  470. 

Comme  nous  l'avons  déjà  dit,  le  montant  des  obliga- 
tions hypothécaires  de  cette  banque  est  limité  à  une 
certaine  proportion,  par  rapport  au  capital  actions. 
Cette  proportion  est  fixée  à  cinq  fois  ce  capital,  qui  est 
affecté  à  la  garantie  subsidiaire  des  obligations  dont  le 
g^ge  principal  est  la  terre  sur  lequel  les  emprunts  ont 
été  demandés.  Cette  garantie  subsidiaire  de  20  0/0  est 
des  plus  intéressantes  par  suite  des  placements  effectués 
par  la  banque  dans  une  clientèle  de  cultivateurs  riches 
et  honorablement  connus. 

Quant  à  la  garantie  principale  des  obligations,  il 
convient  d  expliquer  qu'elle  est  toujours  préexistante  à 
leur  création.  C'est,  en  effet,  tou  jours  sur  des  emprunts 
réalisés  que  sont  gagées  les  obligations  émises  par  la 
Banque.  Les  stipulations  rigoureuses  du  décret  khédi- 
vial  qui  ont  donné  naissance  à  l'article  10  des  statuts 
snr  ce  point,  loin  d'être  un  obstacle  au  développement 
du  crédit  de  la  banque,  concourent  au  contraire  à  le 
fortifier  et  à  constituer  en  quelque  sorte  un  privilège 
à  la  Land  Bank  of  Egypt,  vis-à-vis  de  sa  clientèle  de 
prêteurs  sous  forme  d'obligations. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  2  août  courant,  les  actions  et  les  parts  bénéfi- 
ciaires de  la  Compagnie  Immobilière  et  de  Régie  de  Terrains 
à  Salonirjue  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  2'  partie  du  Bulletin  de  la  Cote. 
20.000  actions  de  100  francs,  libérées  et  au  porteur,  n°-  1  à 
2-TOoo,  coupon  n°  1  attaché. 
50.000  parts  bénéficiaires,  n°'  1  à  50000,  coupon  n°  1  attaché. 


Siège  social,  à  Paris,  rue  Lafayette,  7. 
Service  des  titres  et  des  coupons,  à  la  Banque  Impériale 
Ottomane,  rue  Meyerboer,  7. 


Depuis  le  5  août,  les  1HU.0U0  actions  série  A  de  la  Banque 
Centrale  Mexicaine  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse,  au  comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 

180. 000  actions  de  100  piaslres,  libérées  el  au  porteur,  nu- 
méros 30001  à  210000,  formant  avec  les  30.000  actions  série  B 
le  capital  social  de  21  millions  de  piastres. 

Jouissance  courante  :  1"  juillet  1905,  ex  coupon  n°  11. 

Les  actions  numéros  80001  à  100000,  qui  sont  représentées 
par  des  titres  définitifs  do  1,  10  et  25  actions,  doivent  être 
munies  de  l'estampille  suivante  :  «  Capital  porté  à-  21  mil- 
lions de  piastres.  Assemblée  générale  du  24  mai  1905.  » 

Les  actions  numéros  100001  à  210000  sont  actuellement 
représentées  par  des  certificats  provisoires  de  1,  5,  10  et  25 
actions  à  échanger  ultérieurement  contre  des  titres  définitifs 
unitaires. 

Siège  social  à  Mexico. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  à  la  Banque  de 
l'Union  Parisienne,  rue  Chauchat,  7. 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE   DE  FRANCE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


10  août 
2.936.073.992 
1.110.1^8-967 


Portefeuille  Paris 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
3  août 

Or   2.936.383151 

Argent.    1-109.890  217 

4.046.273  369  4.006- 

Effets  échus  hier  à  recevoir  â  ce  jour 

'  Effets  Paris  

Effets  Etranger.. 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  lessuccurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale 
Divers   


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  Loi  du  11  mai  1834 
rnbbilières    Ex-banques  département, 
monineies  (  Loj  du  9  jujn  lg57  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total 


3  août 


4.040  273.369 


64-931 
1  as. 723. 072 


408.312  734 
198  000 

168.572.463 
310- 23S  380 
180-000-000 
10-000-000 
2-980-750 
99-627  310 
100-000.000 
4- 000. 000 
25.476-005 

1  933  516 
8.407.444 
89-420.-/73 


5.714.228.250 


182.500-000 
8-002-313 
10-000-000 
2-980.750 
9.125-000 
4.000-000 

8-  407-444 
4.427  635.115 

23.456  576 

9-  314-706 
225  137-105 
5! 4- 837- 930 

96-093-284 
3  254  746 
2-840-454 
1.110  000 
185.482  (32 


5.714.228.250 


10  août 


.066.202.959 


7.956 
174.193.6o9 


302.584.124 
248.000 

160-994.952 
310.299  855 
180-000.000 
10-000-000 
2-980-750 
99.627.310 
100-000-000 
4.000-000 
55.518-176 

1.967.230 
8. 407. 444 
89.152.008 


5.536.184  426 


182.500-000 
8. 002. 313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 

8-  407-444 
.306  390.855 

21  480.471 

9-  544.704 
259. 411. 960 
514. 182. 146 

79.669.135 
2.983  016 
3.165.932 
1-110.000 
113.230.697 


5.536.184.426 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  or  

—  argent.... 

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—  à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 

—  partie. 
Taux  d'escompte. . . 

Prime  de  l'or  

Bén.nets(milliers  fr) 


16  août 

14  août 

13  août 

11  août 

10  août 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3  938-1 

4.032.1 

4.17o.7 

4-161.6 

4  306.4 

2.452.8 

2  619.9 

2.553  6 

2  698. 2 

2.956.1 

1.119-4 

1.122.2 

1.124-3 

1.133.7 

1.110  1 

425- 1 

423  0 

502.3 

514- S 

476.8 

475-6 

421.4 

452.2 

498  5 

471. 3- 

180.0 
1796 

180.0 

180  0 

180-0 

180-0 

219  2 

167.3 

212  8 

259-4 

539-1 

502.2 

553  2 

317-7 

593-9 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0.0 

pair 
1.481.6 

pair 

pair 

pair 

pair 

1.3893 

1.816.7 

1  253.0 

1-198.7 

\ 
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Le  Rendement  des  impôts.  —  L'Administration  des 
Finances  publie  le  relevé  (les  recettes  effectuées  pendant  le 
mois  de  juillet  1905. 

Le  rendement  des  impôts,  revenus  et  monopoles  s'élève  pour 
le  mois  dernier  à  la  somme  de  263.005.100  francs. 

Ce  chiffre  représente,  par  rapport  aux  recouvrements  du 
mois  de  juillet  1904,  un  excédent  de  457.000  francs  et  accuse, 
par  rapport  aux  évaluations  budgétaires,  une  plus-value  de 
5.2G2  100  francs. 

Par  rapport  aux  évaluations  budgétaires,  il  y  a  plus-value 
sur  : 

L'enregistrement,  2.609.000  fr.;  le  timbre,  577.500  fr.:  l'im- 
pôt sur  les  opérations  de  Bourse,  85.000  fr.;  l'impôt  de  4  0/0 
sur  les  valeurs  mobilières,  1.089.500  fr.;  les  contributions 
indirectes,  1.871.000  fr.;  les  contributions  indirectes  (mono- 
poles), 274.000  fr.;  les  postes,  2.623.900  fr.:  les  téléphones, 
540.900  fr.;  les  contributions  et  avances  pour  travaux  télé- 
graphiques el  téléphoniques,  i^S.000  fr.). 

Il  y  a  moins-valuo  sur  : 

Les  douanes,  2.573.000  fr.;  les  huiles  minérales,  136.000  fr.; 
les  sels,  206.000  fr.;  les  sucres,  1.207.O0U  fr.;  les  télégraphes, 
402.200  fr.. 

Par  rapport  aux  recettes  opérées  en  juillet  1904,  il  y  a  plus- 
value  sur  : 

L'enregistrement,  612.000  fr.;  l'impôt  de  4  0/0  sur  les  va- 
leurs mobilières,  430.500  fr. ;  les  douanes,  2.179.000  fr.;  les 
sels,  60.000  fr.;  les  contributions  indirectes  (monopoles); 
107.000  fr.;les  postes,  1.002.100  fr.;  les  téléphones,  687. 000  fr. 

Il  y  a  moins-value  sur: 

Le  timbre,  375.000  fr.;  l'impôt  sur  les  opérations  de  Bourse, 
18.500  fr.  ;  les  contributions  indirectes,  2.491.000  fr.;  les 
huiles  minérales,  93.000  fr.;  les  sucres,  1.450.009  fr.;  les  télé- 
graphes, 763.900  fr.;  les  contributions  et  avances  pour  tra- 
vaux télégraphiques  et  téléphoniques,  29.000  fr. 


Production  Houillère  du  Pas-de-Calais  et  du  Nord 
pendant  le  premier  semestre  1905  et  1904 

1"  semestre 

1905  1904 
Chiffres      Chiffres  Différence 
approxim.   définitifs  1905 

(En  tonnes) 
Bassin  du  Pas-de-Calais  : 


Dourges   552.990  511.610  +  41.380 

Commères   1.191.865  1.117.333  +  74.532 

Lens   1.588.915  1. 477. 4*4  +  111.431 

Bétknne   857.586  769.301  -f  88.262 

Nœux   740.725  751.439  —  10.714 

Bruay   1.160.521  1.097.596  +  62.925 

Maries   695.536  682.737  -H  13.799 

Ferfav-Cauchy..  89.010  79.492  h-  9.518 

Ligny-lez-Aire..  73.710  64.545  +  9.165 

Liévi'n   770.502.  721.241  +  49.261 

Meurchin   197.959  198.410  —  951 

Carvin   121.108  116.560  +  4.548 

Ostricourt   225.500  213.500  ■+-  12.000 

Drocom-t   272.200  261.740  ■+-  10.460 

La  Claronce  . . . .  19.993  21.143  —  1.150 


Totaux....    8.558.097     8.084.031  -t-  473.406 


Bassin  du  Nord  : 

Anzin   1 . 601 . 585  1 . 543 . 362  4-  58 .223 

Ani.-he   799.851  728.172  +  71.679 

Douchy   186.928  183.857  +  3.071 

Vicoigne   59.348  63.213  —  3.865 

ûreSTOD   38.356  38.375  —  19 

Mailv  H   »  1.099  —  1.099 

Azincourt   58.832  57.463  +  1.369 

ThivenoeHes....  66.601  68.572—  1.971 

Escarpelle   405.440  387.907  +  17.533 

Plines4ffl-ŒladïM  60.485  66.514  —  6.029 


Totaux....    3.277.426     3.1:{8.5S'<  +  138.892 


Pour  les  fleux 
bassins  ......  11.835.523   11.223.165  -  612.358 


(')  Les  travaux  de  la  mine  de  Marly  sont  suspendus  depuis 
le  18  janvier  1904. 


Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris. 

—  Mouvement  général  des  opérations  du  mois  de  juillet 
1905  :  1.333. 114. 477  fr.  08. 


Compagnie  des  Agents  de  Change  de  Marseille.  — 

Un  décret  du  Président  de  la  République,  en  date  du 
30  juillet  dernier,  publié  au  Journal  Officiel  du  8  août,  porte 
de  10  à  18  le  nombre  des  agents  de  change  près  la  Bourse  de 
Marseille. 

Les  titulaires  des  deux  nouvelles  charges  seront  nommés 
comme  de  coutume  par  des  décrets  rendus  sur  la  proposition 
du  Ministre  des  Finances  ;  ils  seront  choisis  sur  une  liste 
triple  de  candidats  établie  par  la  Chambre  syndicale  des 
Agents  de  change. 

Par  ordonnance  du  10  mars  1846,  le  nombre  des  agents  de 
change  près  la  Bourse  de  Marseille  avait  été  fixé  à  20  ;  un 
décret  en  date  du  81  janvier  1891  l'avait  réduit  à  19,  un  autre 
en  date  du  8  mai  1899  l'avait  encore  diminué  d'une  unité  ; 
enfin,  il  était  ramené  à  16  depuis  le  14  mai  1901. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  C") 

du  9  au  15  juillet  1905  (28e  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Rec. 

)i\  de 

Recette 

s  brutes 

Désignation  des 

snèl 

la  semaine 

des  années 

Différence 

lignes 

P' 

1905 

1905 

1904 

1905 

1904 

Etat  

2.916 

1.013 

969 

26.279 

25.586 

+ 

693 

Paris-Lyon-Méditer . . . 

9.362 

8.980 

8.740 

229. 860 

226. 52C 

+ 

3.340 

—   Chemins  Algériens 

513 

215 

235 

3.131 

4.762 

+ 

369 

3.765 

4.863 

4.59J 

122.666 

119.353 

+ 

3.313 

5.843 

4.005 

3.886 

95.966 

94  86" 

+ 

1.099 

7.181 

4.507 

4-141 

119.888 

LIS. 597 

+ 

4. 291 

Est  

4.922 

4.146 

4.086 

100.757 

97.892 

+ 

2.865 

Midi  

3-830 

2.053 

2.018 

57.i>26 

56.001 

+ 

1.619 

898 

160 

175 

4-670 

4.508 

+ 

162 

1.209 

214 

g22 

5  591 

5-8i4 

223 

296 

62 

ÎOl" 

1.900 

1.843 

+ 

118 

Lignes  Algériennes  .  . 

874 

92 

12'' 

2.  SOI) 

2213 

+ 

596 

103 

25 

26 

712 

708 

+ 

4 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


Bien  que  les  échanges  soient  demeurés  restreints,  la 
cote  s'est  très  bien  tenue.  On  envisage,  en  effet,  de  tous 
côtés,  la  bonne  fin  des  pourparlers  qui  viennent  de 
s'engager  aux  Etats-Unis,  à  Portsmouth,  entre  les  plé- 
nipotentiaires russes  et  japonais.  D'autre  part,  si  la 
spéculation,  dont  les  rangs  sont  de  plus  en  plus  clair- 
semés, du  reste,  se  montre  réservée,  il  n'en  est  pas  de 
même  du  comptant,  qui  demeure  actif  sur  presque 
toute  la  ligne. 

■j(  ir  Les  Renies  Françaises  clôturent  très  fermes. 

La  Rente  3  0/0  Perpétuelle  gagne  85  centimes  à 
terme  à  99  fr.  75  ;  au  comptant,  on  reste  également  à 
!>0  fr.  75,  au  lieu  de  99  fr.  50  ;  Rente  3  0/0  Amortissa- 
ble, 99  fr.  50  au  comptant,  contre  99  fr.  30. 

Les  Obligations  Tunisiennes  conservent  leur  même 
cours  de  479  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/O  du  Protectorat 
de  VAnnam  el  du  Tonkin,  aux  environs  de  81  fr.  50  ; 
Emprunt  de  Madagascar  2  1/2  0/0,  de  nouveau  dé- 
laissé ;  Emprunt  3  0/0  1903,  93  fr.  'l5,  sans  variation  ; 
3  1/2  0/0  de  l'Indo-Chine  1899,  494  fr.,  gagnant  3  fr.  ; 
Obligations  3  0/0  de  l'Emprunt  1902,  une  fois  de  plus 
sans  affaires  ;  Emprunt  3  0/0  1902  du  Gouvernement 
Général  de  l'Algérie,  450  fr.,  en  bénéfice  de  2  fr.  ;  Em- 
prunt de  l'A  frique  Occidentale  3  0/0,  472  fr.,  en  béné- 
fice de  2  fr.  -.'5  ;  Gouvernement  Tunisien  3  0/0  1902, 
sans  échanges  suivis. 

•fr  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  on1  SU, 
comme  précédemment,  quelques  séries  au  moins,  des 
échanges  suivis. 

Los  (Hilit/alions  i  0/0  186,'i  sonl  à  555  fr.  ex-coupon, 
contre  560  fr.  avec  coupon;  Obligations  3  0/0  IS69, 
aux  environs  de   175  fr.;  Obligations  3  0/0  i871, 
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410  fr.  50,  gagnant  1  fr.  50;  Obligations  4  0/0  1S78, 
574  fr.  environ;  Obligations  4  0/0  1876,  câlines. 
Les  Obligations  2  1/2  010  1892  sont  passées  do 

386  fr.  25  à  388  fr.  ;  Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896, 

387  fr.  ;  Obligations  2  0/0  1898,  aux  environs  de  437 
francs,  leur  cours  précédent. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropo- 
litain) finissent  à  425  fr.,  en  plus-value  d'un  franc. 
Obligation  de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  1904,  435  fr.  50] 
Obligation  2  3/4  0;0  1905,  375  fr.,  en  bénéfice  de 
3  francs. 

-te  ir  L'action  de  la  Banque  de  France  est  montée  à 
3.749  fr.  au  comptant. 

Pour  les  sept  premières  semaines  du  second  semestre 
de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des  escomptes 
et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablissement  de 
Crédit  s'établissent  à  1.188.702  fr.  19. 

£  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
sont  soutenues  à  700  fr.  au  comptant  et  à  terme. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  clôturent 
demandées. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont 
passées  de  491  fr.  à  494  fr.;  Obligations  Foncières  3  0/0 
1879,  515  fr.,  en  plus-value  de  7  francs  ;  Obligations 
Communales  1880,  507  fr.  50,  contre  506  fr.,  ;  Obliga- 
tions Foncières  1883,  452  francs,  sans  changement  ; 
Obligations  Foncières  2  60  0/0  1885,  490  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  ont  pro- 
gressé de  403  fr.  50  à  400  fr.;  Obligations  Communales 
2  60  0/0  1892,  481  fr.,  en  bénéfice  de  2  fr.  ;  Obliga- 
tions Foncières  2  80  0/0  1895,  490  fr.,  contre  488  fr.; 
Obligations  Communales  2  60  0/0  1899  ,  483  fr.,  con- 
tre 482  fr.;  Obligations  Foncières  3  0/0  1903  avec 
lots,  495  fr.  50,  gagnant  1  franc. 

ir  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  été  peu  mouvementées. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  restait  à 
1.426  fr.  au  comptant  et  à  1.428  fr.  à  terme,  se  re- 
trouve, sur  ces  deux  marchés,  à  1.435  fr. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  finit  à  660  fr.  au 
comptant  et  à  terme. 

Le  Crédit  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  1.112  fr.  h 
terme,  remonte  à  1.130  fr.  ;  au  comptant,  il  gagne 
6  fr.  25  à  1.121  fr.  50. 

La  Société  Générale  se  retrouve  à  044  fr.  au  comp- 
tant, comme  jeudi  dernier. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  est  passé,  au 
comptant,  de  672  fr.  à  O/o  fr. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie 
se  traite  à  245  fr.  à  ferme  ;  Banque  Internationale  de 
Paris  (en  liquidation),  185  fr.  au  comptant  et  à  terme. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique 
du  Sud  se  retrouve  sans  changement  à  86  fr.  à  terme. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  accuse,  à  333  fr.,  une 
plus-value  de  2  fr.  pour  la  semaine. 

La  Banque  de  l'Algérie  perd  5  fr.  à  1.375  francs. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  a  progressé  de 
321  fr.  à  328  fr.  50. 

L'action  de  la  Banque  de  V Indo-Chine  s'est  avancée 
de  1.920  fr.  à  1.225  francs. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  est  en  bénéfice  de  1  fr.  50 
à  141  fr.  50. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne,  par  suite  de 
réalisations  de  bénéfices,  est  revenue  de  920  fr.  au 
comptant  et  de  918  fr.  à  terme,  à  890  fr.  et  à  891  fr. 

La  Société  Marseillaise  s'est  avancée  de  914  fr.  à 
919  francs. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  reperdent  5  fr.  à  132  fr.  ;  Obliga- 
tions de  475  francs,  161  francs. 

La  Rente  Foncière,  que  nous  laissions  à  160  fr.  au 
comptant,  cote  162  fr.  ;ï  terme. 

Le  Crédit  Algérien  finit  à  son  même  cours  de  1.152 
francs. 

La  Compagnie  Algérienne  a  progressé  de  805  fr.  à 
820  francs. 

k  ir  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  fermes. 


L'action  Lyon  est  en  avance  de  3  fr.  à  terme  à  1.375 
francs;  Nord,  1.795  fr.  au  comptant,  contre  L.768  fr., 
et  1.800  fr.  à  terme. 

L'action  Midi  revient,  au  comptant,  de  1.200  fr.  :ï 
1.195  fr.  ;  Est,  970  fr.  au  comptant,  gagnanl  14  fr.  ;  à 
terme,  on  est  ù  975  fr.  ;  Ouest,  aux  environs  de  U'iO  fr.  ; 
Orléans,  1.490  fr.  au  comptant,  en  bénéfice  de  2  fr. 

Pour  la  vingt-neuvième  semaine  de  l'année  1905, 
les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904:  Augmentations: 
Est,  i  75.000  fr.;  Nord,  156.000  fr.  ;  Orléans,  510.000  ir.  ; 
Ouest,  152.000  fr.  ;  Lyon,  325.000  Fr.  ;  Midi,  85.000  fr. 

jf  i(  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales 
ont,  en  général,  des  transactions  assez  suivies. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris 
se  retrouvent  aux  environs  de  leur  cours  précédent  de 
660  fr.  ;  Compagnie  Parisienne  du  Gaz  854  fr.  à  terme, 
reperdant  4  fr. 

L'action  de  la  Société  d'Eclairage,  Chauffage  cl  Force 
Motrice  finit  à  390  fr.  50,  sans  variation  appréciable. 

L'action  Suez,  s'échange  à  4.425  fr.,  ;ï  terme  et  4.430 
francs  au  comptant,  contre  4.433  fr.  et  4.430  fr.  ;  Parts 
de  Fondateurs,  aux  environs  de  1.940  fr.  ;  Parts  Civi- 
les, 3.235  fr.  au  comptant,  contre  3.225  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris  ont  repris  de  795  fr.  à  820  fr. 
Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  30e  semaine 
de  1905,  ont  été  de  780.341  fr.  55  contre  778.814  fr.  45 
pour  la  même  semaine  de  1904.  Du  ler  janvier  au  29 
juillet  1905,  les  recettes  se  chiffrent  par  20.033.675  55, 
contre  26.818.467  fr.  90  pour  la  période  correspondante 
de  1904,  soit  une  différence  de  784.791  fr.  35  en  faveur 
de  l'exercice  précédent. 

Les  Voilures  à  Paris  gagnent  de  nouveau  3  fr.  à 
terme  à  290  francs.  Les  recettes  de  cette  Compagnie  du 
16  au  31  juillet  1905,  ont  été  de  730.735  fr.  90,  contre 
656.028  fr.  75  pour  la  même  quinzaine  de  1904.  Du  l°r 
janvier  au  31  juillet  1905.  les  recettes  se  chiffrent  par 
10.078. 634  fr.  65,  contre  9.918.634  fr.  pour  la  période 
correspondante  de  1904,  soit  une  différence  de  160.000 
francs  65  en  faveur  de  l'exercice  en  cours. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
monte  de  7  francs  au  comptant,  à  597  fr.  ;  à  terme  on 
est  à  600  fr.  ;  Compagnid  Générale  Parisienne  de  Tram- 
ways, 238  fr.  au  comptant  et  239  fr.  à  terme,  contre  237 
et  236  fr.  jeudi  dernier;  Est-Parisien,  53  fr.  à  terme  ; 
Tramways  de  Paris  et  du  Département  de  la  Seine, 
557  fr.  au  comptant,  perdant  2  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramways  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux,  qui  clôturaient  la  se- 
maine dernière  aux  environs  de  260  francs,  se  retrouvent 
à  263  francs. 

Les  Chemins  de  fer  Nogentais  gagnent  1  franc 
à  450  francs. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
est  passée,  à  ternie  de  508  fr.  à  570  fr.  ;  Electro-Métal- 
lurgie de  Dives,  375  fr.  à  terme,  gagnant  9  francs. 

L'Omnium  Lyonnais  a  repris  de  180  fr.  à  185  francs. 

Le  Métropolitain  de  Paris  est  en  plus-value  de 
13  francs  pour  la  semaine,  à  579  francs. 

Les  actions  du  Nord-Sud  de  Paris,  qui  s'étaient  un 
peu  alourdies,  reprennent  à  293  francs.  On  sait  que  la 
concession  de  cette  Compagnie  prendra  fin  à  la  même 
date  que  celle  du  troisième  réseau  du  Métropolitain 
actuel,  qui  est  de  trente-cinq  ans  à  partir  de  la  récep- 
tion de  la  dernière  fraction  de  ce  réseau. 

La  Malfidano  conserve  son  même  cours  de  660  francs. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action  or- 
dinaire, remonte  de  185  fr.  à  192  fr.  ;  Messageries  Mari- 
times 285  francs,  en  bénéfice  de  6  francs. 

Les  Chargeurs  Réunis  sont  montés  de  679  francs 
à  715  francs. 

La  Dynamite  Centrale  s'inscrit  à  567  francs  au  comp- 
tant. 

Les  Phosphates  du  Dyr,  à  116  fr.,  regagnent  les  2  fr. 
perdus  la  semaine  précédente. 

Les  actions  Urbaine- Voitures  sont  revenues  de  130  fr. 
à  117  fr.  ;  Obligations  4  0/0,  220  fr.,  sans  changement. 
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Les  actions  des  Raffinerie  et  Sucreries  C.  Say 
regagnent  4  fr.  à  terme  à  975  fr.,  et  1  fr.  au  comptant 
à  978  francs. 

La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés T-homson- Houston  a  accentué  vivement  sa  reprise 
en  passant  de  786  fr.  à  terme  à  833  fr.  et  de  792  fr.  au 
comptant  à  829  fr. 

Les  Obligations  5  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Sanla-Fé  sont  remontées  de  596  fr. 
à  001  fr.  ;  Obligations  4  1/2  0/0,  514  fr.  en  bénéfice 
de  3  fr.  50. 

Les  Obligations  S  0/0  du  Port  du  Rosario  sont 
recherchées  à  491  fr.  Si  on  les  compare  avec  certains 
titres  similaires,  tels  que  les  obligations  4  1/2  0/0  des 
Chemins  de  fer  de  Santa-Fé,  on  voit  qu'elles  ont  une 
certaine  marge  de  hausse  devant  elles. 

L' 'Association  Minière,  que  nous  laissions  à  .251  fr., 
finit  à  250  fr.  à  terme  et  à  255  fr.  au  comptant. 

if  ir  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  sont  bien  tenus. 

La  Rente  Argentine  4  0/O  1896  (Rescision)  finit  à 
son  même  cours  de  93  fr.  20;  Rente  4  O/O  1900,  96 
francs  au  comptant,  regagnant  50  centimes. 

Le  4  0/O  Brésilien  1889  est  passé  de  89  fr.  60  à 
terme  à  89  fr.  85;  Brésilien  1898  5  0/0  (Funding), 
105  fr.  45  au  comptant;  Obligations  5  0/0  de  l'Etal  de 
Minas-Geraès,  494  francs  au  comptant. 

'L'Obligation  5  0/0  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie gagne  1  franc,  à  468  francs;  Obligations  de  l'Em- 
prunt 5  0/0  1902.  503  francs  au  comptant;  Emprunt 
S  0/0  or  1904,  474  francs  à  terme  et  473  francs  au 
comptant,  contre  471  fr.  et  470  fr.  la  semaine  dernière. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  l'Etal  Indépendant  du 
Congo  n'ont  eu  que  de  rares  transactions  ;  elles  restent 
aux  environs  de  78  fr.  50. 

h' Italien  5  0/0,  très  peu  actif,  est  à  105  fr.  10,  sans 
changement  sur  jeudi  dernier. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  à  91  fr.  32  1/2, 
gagne,  pour  la  semaine,  30  centimes. 

L'Emprunt  du  Maroc  5  0/0  1904  remonte,  à  terme, 
de  509  francs  à  512  francs. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lrc  série,  est  passé  de 
68  fr.  30  à  68  fr.  82  1/2»;  2e  série,  68  fr.  90  au  comp- 
tant, en  plus-value  de  50  centimes  ;  3e  série,  69  fr.  20, 
au  lieu  de  68  fr.  60. 

Le  Roumain  4  0/0  amortissable  1894  est  resté  dé- 
laissé ;  il  en  a  été  de  même  de  la  Rente  4  0/0  1896 
Amortissable  ;  Rente  4  0/0  Amortissable  1898,  93 
francs  25. 

La  Rente  Russe  3  0/0  1891-1894  gagne  1  fr.  au 
comptant,  à  74  fr.,  et  85  centimes  à  terme,  à  74  fr.  20; 
Rente  3  O/0  1896,  72  fr.  50  au  comptant  et  72  fr.  85 
à  terme,  contre  72  fr.  40  et  72  fr.  85  ;  Russe  4  O/0  Con- 
solidé 1901,  88  fr.  20  à  terme  et  88  fr.  55  au  comptant; 
Consolidés  1T"  et  2e  séries,  87  fr.  75  au  comptant  et 
87  fr.  90  à  terme,  au  lieu  de  86  fr.  50  et  86  fr.  75  la 
semaine  dernière. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  s'échangent  Ù502  fr. 
à  terme  et  au  comptant. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  clôture  à  81  fr.  95  au 
lieu  de  81  fr.  30;  Rente  5  0/0  or  des  Monopoles,  aux 
environs  de  489  fr.  50  au  comptant. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  demandées.  La  Dette 
Ottomane  Convertie  Unifiée  4  0/0  progresse  de  90  fr.  30 
à  90  fr.  87  1/2  ;  Priorités  4  0/0,  511  fr.  au  comptant  ; 
Consolidation  4  0/0,  en  hausse  à  475  fr.  à  terme  et  à 
476  fr.  au  comptant;  Obligations  4  0/0  de  l'Emprunt 
des  Douanes  de  1902,  476  fr.,  en  avance  de  2  francs. 

Les  nouvelles  Ottomanes  4  0/0  1901-1905  finissent 
à  449  fr.  à  terme,  au  lieu  de  447  francs. 

ir  +  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens 
s'avance  de  485  fr.  à  491  fr.  ;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  935  fr.  à  terme,  en  bénéfice  de  4  fr.  ;  Banque 
Impériale  Ottomane,  596  fr.  à  terme,  sans  changement. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypt 
(Banque  Foncière  d'Egypte)  restent  demandées  à 
470  fr.  75. 

Les  actions  de  la  /tangue  de  Londres  et  de  Mexico 
ont  passé  de  587  fr.  ù  terme  à  588  francs. 


L'action  Central  Mining  and  Invcslmcnt  Corporation 
se  retrouve  à  511  fr.  à  terme. 

Le  Rio-Tinto  a  fait  de  nouveaux  progrès  en  s'avan- 
çant  de  1.671  fr.  à  1.703  fr.,  pour  finir  à  1.697  fr. 

La  Sosnomce  a  repris  de  1.400  fr.  à  1.429  fr. 

Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  gagnent  encore 
10  fr.  à  375  fr.  ;  actions  privilégiées.  385  fr.  au  comp- 
tant ;  nous  les  laissions  à  380  fr.  à  terme. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espaqnols  restent 
hésitantes.  Les  Andalous  clôturent  à  165  fr.  ;  Nord  de 
l'Espagne,  156  fr.,  perdant  encore  1  fr.  ;  Saragosse, 
283  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours, 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Thessalie  se 
retrouvent  à  li">  fr.  à  terme. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique-Constan- 
tinople  sont  aux  environs  de  330  fr.  ;  Obligations 
anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement  (Série  1894), 
485  fr.  au  comptant,  ex-coupon  semestriel  ;  Obliga- 
tions nouvelles  4  0/0  {Série  1895),  442  fr.  à  terme, 
également  ex-coupon. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  clôturent  à  298  fr.  à 
terme  et  au  comptant. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Au  point  de  Mie  des  cours,  le -Marche  en  Banque  a  eu  une 
allure  satisfaisante  ;  malheureusement,  on  n'a  que  peu  tra« 
vaille. 

Le  Brésil  5  0/0  1895  est  à  99  fr.  55  ex- coupon,  contre 
101  fr.  70  avec  coupon;  Brésil  5  0/0  1903,  100  fr.  70,  gagnant 
45  centimes  ;  Brésil  4  0/0  1901-190Î,  89  fr.  20,  en  avance  de 
45  centimes  ;  Mexicain  3  0/0,  35  fr.  95  contre  35  fr.  72  1/2; 
Mexicain  5  0/0,  53  fr.  171/2  au  lieu  do  53  fr.  10;  Argentin 
4  O/O  Mixte,  91  fr.  80,  sans  changement. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  .5  0/0  de  Pernambuco  sont 
recherchées  à  455  francs. 

Le  Laurium  Grec  est  passé  de  55  fr.  50  à  58  francs  ;  Che- 
mins Ottomans,  132  fr.  50,  comme  jeudi  dernier. 

Los  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Nord  du  Brésil  donnent  lieu  à  de  bons  échanges  à  437  fr.  50. 

Le  Cape  Copper  gagne  3  francs  à  129  fr.  50  ;  Tharsis, 
159  fr.  50  contre  159  francs.  On  assure  que  le  Conseil  d'ad- 
ministration songerait  à  lever  l'option  qu'il  s'est  assurée  sur 
la  concession  canadienne  dont  il  a  été  parlé  précédemment. 

La  Ilarpener  a  progressé  de  1.704  francs  à  1.728  francs. 

L'action  Kertch,  qui  clôturait  à  46  francs,  se  retrouve  à 
49  francs. 

La  Huanchaca  a  fait  de  nouveaux  progrès  à  124  francs, 
soit  une  plus-value  de  17  francs  depuis  huit  jours. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  reste  demandée 
à  465  francs. 

Les  Aciéries  du  Donetz  reperdent  10  francs  à  1.090  francs  ; 
Doubowaïa-Balka,  1.245  francs,  en  bénéfice  de  30  francs  ; 
Dniéprovienne,  1.958  francs,  en  avance  de  13  francs. 

Les  Mines  de  fer  de  Rakhmanovka-Krivoï-Rog  ont  reperdu 
3  francs  à  155  francs. 

L'action  Banque  d'Athènes  clôture  à  130  francs.  A  propos 
de  cette  Société,  nous  nous  reportons  à  1'  «  Information  »  que 
nous  publions  plus  haut. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  s'est  avancée  à  509  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Ottomane  Industrielle  et  Commer- 
ciale de  Salonique  gagnent  7  francs  pour  la  semaine  à  170  fr. 

La  Vieille-Montagne,  qui  restait  à  840  francs,  monte  à 
860  francs. 

L'action  ancienne  des  Galeries  Lafayettc  est  ferme  à  163  fr. 

La  Part  de  Monaco  est  calme  à  4.992  francs,  contre  4.996 
francs  jeudi  dernier. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  190A,  à  325 
francs,  accuse,  pour  la  semaine,  une  avance  de  6  fr  50. 

Los  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  sont  à  72  francs, 
contre  71  francs. 

L'action  Caoutchouc  artificiel  vient  de  s'avancer  à  155  fr. 
Les  résultats  obtenus  par  les  premières  livraisons  de  l'usine 
semblent  probants  et  confirment  les  perspectives  d'avenir  de 
l'affaire. 


Voir  tes  Tableaux  des  Cours  sur  la  Couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 


10  août  1905. 

Blé.  —  Grâce  à  l'intervention  des  pouvoirs  publics  et  à  la 
rapidité  des  décisions  énergiques  prises  par  les  Ministères 
de  l'Intérieur  et  de  la  Guerre,  la  grève  des  moissonneurs  a 
été  de  courte  durée. 

Menacés  d'être  immédiatement  remplacés  par  les  soldats 
que  l'autorité  mettait  à  la  disposition  des  agriculteurs,  les 
ouvriers  sont  venus  à  composition.  L'entente  avec  les  patrons 
était  d'ailleurs  facile. 

En  effet,  ceux-ci  ont  toujours  reconnu  que  les  travaux  se- 
raient beaucoup  plus  pénibles  que  de  coutume  en  raison  de 
la  verse  ;  ils  étaient  donc  disposés  à  proportionner  les  sa- 
laires aux  difficultés  de  la  tâche.  Mais  les  ouvriers  ont  émis 
des  prétentions  inacceptables  et.  les  fermiers  se  sont  refusés 
à  passer  sous  leurs  Fourches  Caudines. 

Forts  de  leur  droit,  les  producteurs  se  sont  adressés  à 
l'Administration,  qui  leur  a  fourni  un  appui  spontané.  Grande 
a  été  la  déception  des  grévistes  qui  croyaient  que  le  vieil 
adage  «  mieux  vaut  douceur  que  violence  »  ne  trouvait  plus 
son  application  à  notre  époque. 

Convaincus  de  leur  erreur,  les  récalcitrants  sont  retournés 
vers  les  fermiers  auprès  desquels  ils  ont  trouvé  le  meilleur 
accueil.  La  discussion  n'a  pas  été  longue  et  l'accord  s'est  fait 
sur  des  bases  équitables. 

La  moisson  n'a  donc  subi,  dans  le  grand  rayon  de  Paris, 
qu'un  léger  retard,  qui  est  déjà  en  partie  regagné  ;  encore 
quelques  jours  et  les  opérations  seront  terminées. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


12  juil. 
1905 

20  juil. 
1905 

27  juil. 
1905 

3  août 
1905 

10  août 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

24  62 

24  87 

25  12 

23  12 

22  87 

19  09 

18  75 

18  75 

18  54 

18  63 

18  62 

18  .. 

18  .. 

18  .. 

18  .. 

21  68 

21  34 

21  56 

21  59 

21  25 

16  17 

16  33 

16  80 

16  90 

16  96 

17  14 

16  26 

16  70 

16  09 

15  80 

18  25 

17  52 

18  .. 

17  11 

16  70 

Paris  

Liverpool  

Anvers  

Berlin  

Budapest  

Chicago  

New- York  , 

La  situation  commerciale  reste  la  même.  Partout,  l'on 
constate  une  absence  presque  complète  des  vendeurs  et  une 
abstention  générale  des  acheteurs.  Cette  inactivité  est  d'ail- 
leurs de  règle  à  cette  époque  pendant  laquelle  s'opère  la  sou- 
dure de  deux  campagnes.  Les  affaires  ne  prendront  plus 
d'extension  que  lors  de  l'apparition  définitive  des  nouveaux 
grains  sur  les  marchés. 

A  la  Bourse  de  Commerce  de  Paris,  des  ventes  à  découvert 
ont  été  effectuées  cette  semaine  et  il  en  est  résulté  un  fléchis- 
sement des  prix.  On  cote  en  clôture  : 
27  juillet 
25  12 


Courant  

Septembre..* 
Septembre-  octob. 

4  derniers  

4  de  novembre  . . 


22  68 
22  62 


3  août 
23  12 
22  62 
22  62 
22  62 
22  87 


10  août 
22  87 
22  75 
22  50 
22  62 
22  87 


Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 
à  l'hectolitre. 


Farines-fleur.  —  La  tendance  est  faible  sans  transactions 
importantës.  Voici  les  derniers  cours  : 

27  juillet     3  août 
3112 


Courant  

Septembre  

Septembre- octob.      30  12 

4  derniers   30  12 

4  de  novembre  

Les  100  kilos,  net,  toile  perdue, 


30  12 
30  12 
30  12 
30  12 

30  25 


10  août 
29  87 
29  75 
29  75 

29  87 

30  12 


sans  escompte. 

La  vente  reste  inactive. 


Farines  de  consommation. 

Les  prix  sont  inchangés.  On  cote  maintenant  les  principales 
marques  en  disponible  : 

157kil.,net  100kil.,net 

53  25  33  91 

53  . .  33  75 

51  75  32  96 

50  C0  32  16 


Marques  de  choix.. . 
Premières  marques. 
Bonnes  marques 
Marques  ordinaires. 


Conditions:  le  sac  do  159  kil.  ou  101  kil.,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant, 
avec  1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Avoine.  —  On  ne  possède  encore  aucun  renseignement 
tant  soit  peu  précis  sur  l'importance  et  la  qualité  de  la  ré« 
coite  de  l'avoine.  Dans  les  régions  où  la  moisson  est  termi- 
née, les  premiers  battages  auxquels  on  a  procédé  ne  sont  pas 
assez  nombreux  pour  que  leurs  résultats  puissent  êlre  inter- 
prétés dans  un  sens  général;  ils  sont  d'ailleurs  très  varia- 
bles. D'un  autre  coté,  les  indications  qui  parviennent  des 
contrées  où  la  récolte  n'est  pas  encore  à  l'abri  n'ont  pas 
grande  valeur  puisqu'elles  sont  basées  sur  les  constatations 
souvent  trompeuses  faites  avant'  l'engrangement  ou  la  mise 
en  meule.  Pour  se  former  une  opinion,  il  convient  donc 
d'attendre  que  la  réalisation  de  la  production  soit  plus  avan- 
cée. 

Il  n'en  est  pas  moins  indéniable  que  le  rendement  sera  do 
beaucoup  inférieur,  pour  le  moins  au  point  de  vue  de  la 
qualité,  à  celui  que  promettait  l'état  des  cultures  au  prin- 
temps. Depuis  cette  époque,  les  intempéries  ont  sévi  avec 
plus  ou  moins  de  rigueur  suivant  les  endroits,  mais  partout 
elles  ont  nui  à  la  végétation.  On  trouve  la  preuve  de  cette 
dépréciation  dans  les  renseignements  fournis  par  le  Mi- 
nistère de  l'Agriculture  que  nous  avons  déjà  reproduits. 

Tous  les  facteurs  défavorables  ont  été  mis  à  profit  par  les 
haussiers  qui,  au  moment  de  la  liquidation  des  engagements 
sur  juillet,  sont  parvenus  à  étrangler  le  découvert.  Les  règle- 
ments se  j;ont  effectués  au  cours  le  plus  élevé  autorisé  par  le 
règlement  de  notre  marché  officiel  ;  lo  découvert  a  dû  payer 
jusqu'à  22  francs. 

Actuellement,  la  tendance  est  beaucoup  plus  calme,  mais 
nous  nous  sommes  laissé  dire  que  le  mois  d'août  réservait  de 
nouvelles  et  désagréables  surprises  aux  vendeurs.  On  a  clô- 
turé aux  cours  suivants  : 

27  juillet      3  août      10  août 

Courant   20  87         18  37         18  50 

Septembre   17  50         17  25 

Septemb.-octob.  .       17  37         17  37         17  37 

4  derniers   17  37         17  37         17  37 

4  de  novembre   17  37         17  37 

Les  100 kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  45  à 47  kil.  à 
l'heûtolitre. 

Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


12  juil. 
1905 

20  juil. 
1905 

27  juil. 
1905 

3  août 
1905 

10  août 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr.  ' 

Fr. 

Fr. 

25  87 

26  75 

25  37 

23  50 

24  .. 

24  43 

26  13 

27  14 

24  68 

25  46 

25  12 

26  .. 

26  87 

25  25 

24  62 

26  12 

26  52 

27  04 

25  48 

24  96 

23  62 

23  10 

25  20 

23  83 

23  52 

25  .. 

26  50 

27  37 

25  .. 

25  50 

39  97 

33  54 

38  54 

39  25 

44  96 

Paris  (roux  88')  

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 

Contrairement  à  ce  que  l'on  espérait,  les  pourparlers  enga- 
gés entre  le  spéculateur  défaillant,  dont  nous  avons  parlé, 
et  ses  créanciers  n'ont  pas  abouti.  La  faute  n'en  est  pas  au 
Syndicat  de  la  Bourse  du  Commerce,  qui  a  l'ait  de  louables 
efforts  pour  arriver  à  une  entente  et  sauvegarder  ainsi  les 
intérêts  généraux  ;  mais  la  situation  financière  de  celui  qui, 
en  ne  faisant  pas  face  à  ses  engagements,  a  provoqué  la  crise, 
est  beaucoup  plus  embrouillée  qu'on  ne  l'avait  pensé.  Nous 
ne  nous  étendrons  pas  plus  longuement  sur  cette  question, 
qui  est  sortie  du  domaine  purement  commercial  et  sur 
laquelle  de  nombreux  renseignements  ont  été  publiés  par  les 
grands  journaux  quotidiens. 

Le  calme  renaît  peu  à  peu  sur  le  marché.  Voici  les  der- 
niers cours  pratiqués  : 

Blanc  n°  3  : 

Courant  

Septembre  

4  d'octobre  

4  premiers  

Boux  88°  disponible. 
Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 
Les  prix  des  raffinés  sont  en  nouvelle  baisse  de  50  centi- 
mes :  pains  03  fr.  à  113  fr.  50  les  100  kilos,  suivant  marques, 
aux  usines. 


27  juil. 

"S  août 

10  août 

29  37 

26  75 

27  37 

29  62 

27  12 

27  75 

29  .. 

27  75 

28  12 

29  50 

28  12 

28  50 

25  37 

23  50 

24  .. 
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Vins.  —  Si  l'on  s'en  rapporte  aux  informations  des  feuilles 
spéciales,  la  situation  do  nos  vignobles  est  toujours  satisfai- 
sante. Néanmoins,  les  avis  sur  l'importance  de  la  future 
production  sont  contradictoires  ;  il  n'y  a  doue  pas  lieu  d'en 
tenir  compte. 

Rappelons  cependant  que  le  Moniteur  Vi.nicole,  qui,  jus- 
qu'à présent,  a  été  très  heureux  dans  ses  prévisions,  indique 
comme  probable  le  chiffre  de  54  millions  d'hectolitres,  lequel 
se  rapproche  de  la  moyenne  des  cinq  dernières  années. 

A  titre  documentaire,  reproduisons  cette  appréciation  de  la 
Société  des  Viticulteurs  de  France  : 

«  Rien  n'est  plus  difficile,  à  l'époque  où  nous  sommes,  que 
de  déterminer  ce  rendement,  même  quand  on  possède  les 
renseignements  les  plus  précis  sur  l'état  actuel  du  vignoble. 
Tout  ce  qu'on  peut  dire,  c'est  qu'il  y  aura  une  récolte  nota- 
blement inférieure  à  celle  de  1904.  Mais  dans  quelle  mesure 
cette  récolte  sera-tellc  réduite  vraiment  par  rapport  à  la  pré- 
cédente, c'est  le  secret  du  temps  encore  à  courir  d'ici  aux 
vendanges.  Que  la  véraison  soit  contrariée  ou  favorisée  par 
la  température,  qu'un  excès  ou  un  défaut  d'humidité  sévisse 
au  moment  de  la  cueillette  et  le  rendement  peut  aisément  di- 
minuer ou  augmenter  d'une  dizaine  de  millions  d'hectoiltres.  » 

La  vente  est  toujours  très  lente  et  rien  ne  permet  d'envi- 
sager une  amélioration  de  la  situation  commerciale.  Los 
affaires  ne  pourront  prendre  une  plus  grande  ampleur  que 
dans  quelques  semaines,  c'est-à-dire  au  moment  où  l'on  sera 
mieux  renseigne  au  sujet  des  vendanges. 

Le  commerce  de  gros  êt  la  capitale  continue  à  rester  hési- 
tant et  borne  ses  opérations  à  ses  seuls  besoins  immédiats. 

En  entrepôt,  on  cote  les  vins  de  1904  :  Bas-Bourgogne,  28  à 
32  francs  ;  Cher,  23  à  28  ;  Touraine,  20  à  25  :  Algérie  ,'ll  à  16  ; 
Aramon  10  à  15  :  Montagne,  12  à  17  ;  Minervois,  17  à  22  ; 
Roussillon,  10  à  20  ;  Aiicante,  27  à  35  ;  Valence,  2ti  à  31  ; 
Aragon,  32  à  37;  Huelva,  30  à  35;  Barletta,  36  à  42;  Sicile, 
35  à  40  ;  Grèce,  36  à  41  ;  Turquie,  36  à  42  ;  le  tout  à  l'hecto- 
litre, nu,  suivant  choix. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (  Santos  good 

ave  rage)  

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  ...  "  

New- York  (Rio  n°  7). 

Voici  quelles  étaient,  à  la  date  du  1° 
sources  visibles  du  café,  d'après  la  circulaire  de  M.  G. 
Duuring  : 


13  juil. 
1905 

20  juil. 
1905 

27  juil. 
1905 

3  août 
1905 

10  août 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

45  75 

45  25 

47  25 

47  25 

47  75 

45  09 

45  09 

46  80 

46  02 

45  75 

46  25 

46  25 

47  75 

48  25 

49  .. 

45  93 

45  88 

47  81 

48  44 

48  44 

37  40 

38  54 

40  25 

39  97 

40  25 

août,  les  res- 


1903 


Stocks 

Sur  les  neuf  principaux  mar- 
chés européens  

Aux  Etats-Unis  

A  Rio  

A  Santos  

A  Bahia  

Total  des  stocks  


434.600 
141.180 
35.060 
51.530 
2.530 


1"  août 
1904 

(En  tonnes) 

444.430 
176.940 
27.650 
b0~00 
2.180 


1905 


325.720 
238.300 
12.180 
61.060 
1.590 


664.90)     701.900  638.850 


En  mer  ou  en  cours  d'embarquement 
Pour  l'Europe  : 

Du  Brésil  

De  l'Orient  

Des  Etats-Unis  


Total  pour  l'Europe  

Pour  les  Etats-Unis  : 

Du  Brésil  

De  l'Orient  

De  l'Europe  

Total  pour  les  Etats-Unis 

Total  général  

Omtro  au  1"'  juillet  précédent. 


36.06H 

13.270 

20.876 

i.im 

1.290 

2.550 

180 

GÔÛ 

120 

38.880 

15.210 

23.540 

34.000 

30.880 

18.880 

1.290 

2.UO0 

35.290 

32.880 

18.880 

739.070 

740.900 

681.270 

707.700 

734.459 

(169.350 

+31.370 

+15.540 

+11.920 

La  comparaison  avec  les  années  antérieures  fait  ressortir 
les  différences  suivantes  à  la  date  du  1"  août  :  un  déficit  de 
68.720  tonnes  ou  9.1  0/0  sur  1904  ;  un  déficit  de  57.800  tonnes 
ou  7  80/0  sur  1903  ;  un  déficit  de  3.730  tonnes  ou  0.5  0/0  sur 
1902  et  une  augmentation  de  226.910  tonnes  ou  49.9  0/0sur  1901. 

On  était  lsin  <te  s'attendre  a  un  accroissement  aussi 
accentué  de  l'approvisionnement  universel  parce  que,  en  rai- 
son du  retard  de  la  récolte  du  Brésil,  les  recettes  de  Rio  et 
Santos  ont  été  très  modérées  durant  les  dernières  semaines. 
Néanmoins,  comme  nous  venons  de  le  voir,  les  stocks  de  Rio, 
Santos  et  Bahia  ont  progressé  de  62.120  à  74.830  tonnes. 

Cette  statistique  a  donc  été  considérée  comme  défavorable, 
mais  l'influence  déprimante  qu'elle  aurait  pu  exercer  sur  les 
marchés  a  été  annihilée  par  les  dépèches  annonçant  que  la 
réalisation  de  la  production  de  l'État  de  Santos  s'opérait  dans 
des  conditions  défectueuses. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

13  juil. 
1905 

20  jnil. 
p.  «  15 

27  juil. 
1905 

3  août 
1905 

10  août 

im 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

71  .. 

70  25 

70  50 

69  50 

63  62 

68  74 

07  36 

68  63 

67  12 

67  50 

62  23 

61  72 

61  26 

;>!>  TÉ 

60  29 

Le  Bureau  de  l'Agriculture  de  Washington  donne  comme 
condition  de  la  récolte  américaine  à  fin  juillet  le  chiffre  de 
74.9  0/0,  contre  77  le  mois  précédent  et  91.6  l'an  dernier  ;  il 
y  a  donc  diminution  de  2.1  0/0  par  rapport  à  juin  1905  et  de 
16.7  0/0  par  rapport  à  juillet  1904. 

La  publication  de  ce  rapport  n'a  exercé  aucune  influence 
sur  le  marché.  Il  est  cependant  favorable  aux  haussiers,  mais 
ces  derniers  n'ont  pas  jugé  à  propos  de  contracter  de  nou- 
veaux engagements.  Certains  d'entre  eux  ont  même  procédé  à 
des  allégements. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux,  marchés 
Villes 


Le   Havre  (Buenos- 
Ayre»s  en  suint  look. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (   d°    )  le  lui. 


13  juil. 
lliiiô 


Fr. 
183  50 

5  40 
5  15 


20  juil. 
1905 


Fr. 
190  .. 

5  50 
5  15 


27  juil 
1905 


Fr. 
185  .. 

5  37 
5  15 


3  août 
1905 


Fr. 

186  50 

5  42 
5  15 


10  août 
1905 


Fr. 
188  . 


5  42 
5  15 


A  Dijon,  aux  enchères  du  27  juillet,  il  a  été  présenté 
55.000  toisons,  dont  50.000  ont  été  vendues. 

Concours  habituel  d'acheteurs.  Enchères  assez  animées. 
Prix  de  la  vente  précédente  faiblement  maintenus  : 

Laines  lavées  à  dos  :  supérieures  fines,  aucun  lot  présenté  ; 
courantes  fines,  bon  lavage,  3.40  à  3.50;  courantes  fines,  lavage 
médiocre,  3.20  à  3.30  ;  croisées  premières,  bon  lavage,  3.30 
à  3.40;  croisées  premières,  lavage  médiocre,  3.10  à  3.20  ;  croi- 
sées deuxièmes,  bon  lavage,  3.05  à  3. 15  ;  croisées  deuxièmes, 
lavage  médiocre,  2.85  à  2.95;  communes,  2.80  à  2.90;  très  mal 
lavées,  défectueuses,  feutrées,  2.75  à  2.85  le  kilo. 

Agneaux  lavés  vendus  aux  mêmes  prix  que  les  toisons. 

Laines  en  suints  :  supérieures  fines,  aucun  lot  présenté  ; 
courantes  fines,  aucun  lot  présenté  ;  croisées  premières  demi- 
lourdes,  1.65  à  1.75;  croisées  premières  lourdes,  1.50  à  1.60; 
croisées  deuxièmes  légères,  1.50  à  1.55;  croisées  deuxièmes 
lourdes,  1.40  à  1.45:  communes  légères  et  demi-lourdes,  1.35 
à  1.45;  laines  du  Midi  demi-lourdes,  1.20  à  1.30;  dito  lourdes; 
1.10  à  1.15  le  kilo. 

Agneaux  suints,  légers  fins  et  croisés,  2.025;  dito  1/2  lourds 
croisés  et  communs,  1.775  le  kilo. 

La  sixième  et  dernière  vente  de  la  saison  aura  lieu  le 
24  août. 

Les  quantités  offertes  aux  cinq  premières  ventes  ont  été 
beaucoup  plus  importantes  que  les  années  précédentes; 
45.000  toisons  de  plus  qu'en  1904  ont  été  vendues  à  ce  jour. 

Xavier  Gikakdot. 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  le  9  août  1905. 

L'incident  franco-allemand.  —  Le  marclié  monétaire.  —  iiuiine  situa- 
tion des  industries  métallurgiques  et  minières.  —  Prospérité  des 
Compagnies  de  navigation. 

Encore  un  sujet  d'inquiétude  qui  disparaît  de  l'ho- 
rizon  :  il  parait  que  les  gouvernements  français  et 
allemand  sont  à  la  veille  de  régler,  ;'i  la  satisfaction 
commune,  la  question  du  Maroc.  En  tous  cas,  les 
grandes  marques  d'amitié  que  se  témoignent  publique- 
ment, à  Fez  même,  M.  Saint-René  Taillandier  et  le 
comte  de  Tattenbach  marquent  le  commencement 
d'une  ère  nouvelle  des  choses.  Les  tendances  sont,  des 
deux  côtés,  ii  la  conciliation. 

S'il  faut  en  croire  la  presse  officieuse  allemande,  le 
Gouvernement  impérial  répondra  de  la  façon  la  plus 
amicale  au  mémorandum  remis  par  ML  Rouvier  au 
prince  de  Radolin.  En  attendant,  le  représentant  de 
l'Allemagne  au  Maroc  aurait  reçu  l'ordre  de  respecter 
l'accord  du  8  juillet  et  de  ne  réclamer  du  Sultan  aucun 
avantage  financier,  commercial  ou  politique  pour 
l'Allemagne.  Il  en  est  résulté,  assure-t-on,  que  les 
Marocains  manifestent  maintenant  une  haine  com- 
mune pour  les  Français  et  les  Allemands,  ce  qui  serait 
on  ne  peut  pius  favorable  à  une  prompte  solution  de 
l'incident  marocain. 

Le  ton  de  la  presse  officieuse  s'est  aussi  radouci 
envers  l'Angleterre.  On  feint  de  ne  plus  considérer 
comme  une  provocation,  ou  même  comme  une  mani- 
festation, les  prochaines  manœuvres  de  l'escadre 
anglaise  dans  la  Baltique.  La  presse  «  vieille-alle- 
mande »  qui  avait  jeté  feu  et  flamme  à  l'annonce  de 
ces  manœuvres,  les  voit  aujourd  nui  d'un  œil  plus 
calme,  ce  qui  signifie  simplement  qu'on  se  résoud  à 
subir  ce  qu  on  n'a  pu  empêcher. 

La  Bourse  de  Berlin  semble  s'être  un  peu  calmée 
dans  sa  course  à  la  hausse.  Il  y  a  temps  d'arrêt.  11  est 
dû  aux  réalisations  qui  se  produisent  forcément  après 
un  pareil  mouvement  en  avant  et  puis  à  la  constatation 
qu'on  a  un  peu  exagéré  les  cours  de  la  plupart  des  va- 
leurs industrielles.  Pour  ne  parler  que  d'une,  on  a  été 
quelque  peu  désillusionné  par  l'annonce  d'un  dividende 
de 120/0  pour  la.  Boc hum  alors  que,  depuis  des  semaines, 
on  avait  fait  prévoir  14  0/0.  Et  cependant,  ce  dividende 
de  12  u/0  est  en  augmentation  de  2  0/0  sur  le  précé- 
dent. Pourtant,  il  faut  noter  qu'en  dépit  de  ce  temps 
d'arrêt,  les  cours  sont  encore  en  général  très  soutenus. 
Le  marché  des  rentes  a  surtout  profité  de  l'abondance 
de  numéraire  sur  notre  place. 

La  situation  du  marché  monétaire  est  toujours  satis- 
faisante ;  les  disponibilités  sont  abondantes,  plus  nom- 
breuse» certainement  que  les  demandes.  Les  offres  sont 
abondantes  à  2  0, 0.  La  Seehandlung  n'a  pas  pu  placer 
tout  ce  qu'elle  a  proposé.  L'escompte  libre  ne  peut  dé- 
passer 2  1/8  0  0.  Les  demandes  adressées  à  la  Ruichs- 
oank,  à  la  fin  du  mois,  ont  été  très  réduites. 

En  dépit  du  ralentissement  dans  les  transactions  des 
valeurs  du  fer  et  du  charbon,  la  situation  de  ces  deux 
industries  reste  également  llorissante.  On  constate  la 
continuité  du  mouvement  de  concentration  entre  les 
usines  du  fer  qui  s'était  esquissé  il  y  a  plusieurs  mois 
déjà.  Ce  ne  sont  pas  seulement  diverses  entreprises 
isolées  qui  ont  des  tendances  à  fusionner,  mais  même 
des  syndicats. 

Deux  autres  branches  de  notre  activité  nationale,  un 
peu  languissantes  dans  ces  derniers  temps,  se  trouvent 
actuellement  dans  une  situation  très  favorable  :  les 
industries  électriques  et  les  entreprises  de  transport 
maritime.  Les  premières,  tout  à  fait  remises  de  la  lon- 
gue cri.-,e  qui  a  commencé  en  1901,  ont  retrouvé  quelque 
prospérité. 

Quant  au  Xorrldeustcher-Lloyd  et  à  la  Compagnie 
Ilamburg-America,  leurs  affaires  sont  en  excellente 


posture.  Four  te  premier  semestre  de  l'année  1905,  les 
bénéfices  de  la  première  dépassent  de  plusieurs  mil- 
lions de  marks  —  plus  de  5  millions,  dit-on  —  le.s  béné- 
fices de  la  même  période  de  1904.  Et  le  reste  «le  l'année 
parait  devoir  être  encore  meilleur. 


u  et 


BILAN   DE  LA   BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

1905 

1904 

7  août 

Bif.:j0juii. 

6  août 

-  11-600 

920.679 

-  0-338 

2(1  SOS 

-  367 

25.642 

+  2*6 

I  fi  203 

+  7.322 

17.381 

-1-  11.776 

-  43.84! 

751.115 

—  36  558 

Prêts  sur  titres  

61.220 

-  8.019 

54  125 

-  5. 721 

48-724 

-  3.139 

81.487 

+  989 

82.685 

-  501 

87.015 

—  8.467 

PASSIF  (milliers  de  marks) 

1 80.000 

non  rnod. 

150.000 

non  mod. 

61.814 

non  inod. 

51.614 

non  rnod. 

Circulation  de  billets  

1.291.354 

-  25.067 

1.240. 127 

-  23-848 

Autres  engagements  à  vue . . . 

4&4.09G 

-  34.496 

464.910 

-  19.84* 

22  346 

+  n 

23.393i+  561 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépots 

c 

3 

o 
o 

eu 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 

de 
l'esc. 

0/0 

1.095 

1.228 

660 

849 

73 

+  390 

3 

23  «   

1.087 

1.238 

6b3 

881 

68 

+  357 

S 

30  >  

951 

1  555 

579 

1.135 

183 

—  99 

» 

946 

1.438 

527 

1.021 

92 

+  22 

15  »   

974 

1.349 

528 

921 

63 

+  !48 

1.005 

1  298 

572 

881 

54 

+  237 

30  »   

961 

1-320 

519 

905 

69 

+  147 

949 

1.294 

484 

861 

61 

+  168 

» 

La  Population  de  l'Allemagne.  —  L'Annuaire  de  Sta- 
tistique allemand  publie  les  renseignements  suivants  sur  la 
population  de  l'Empire  : 

En  1895,  les  540.742,6  kilomètres  carrés  du  territoire  de 
l'Empire  allemand  étaient  habités,  vers  le  milieu  de  l'année, 
par  52  millions  d'âmes.  La  population  actuelle,  fin  juin  1905, 
a  été  de  60, G  millions,  soit,  en  10  ans,  une  augmentation  do 
8  millions.  Si  l'accroissement  se  poursuit  dans  les  mêmes 
proportions  d'ici  1940,  l'Allemagne  aura  100  millions.  En 
1895.  18  millions  d'habitants  appartenaient  à  l'agriculture,  20 
millions  1/4  à  l'industrie,  6  millions  au  commerce,  2  mil- 
lions aux  carrières  militaires,  civiles  ou  libérales,  1  million 
au  service  domestique  et  3  millions  1/3  étaient  sans  état.  Ces 
chiffres  ont  assurément  été  modifiés  depuis,  mais  comme  le 
prochain  recensement  des  professions  ne  se  fera  qu'en  1907. 
il  n'y  a  pas  moyen  de  préciser.  Toutefois,  il  est  plus  que 
probable  que  la  presque  totalité  de  l'accroissement  de  la  po- 
pulation revient  à  l'industrie  et  au  commerce.  Déjà  le  l"  dé- 
cembre 1900,  la  population  des  communes  rurales  (inférieu- 
res à  2.000  âmes]  n'était  plus  que  de  25  millions  3/4,  et  celle 
des  villes  de  30  millions  2/3. 

L'émigration  d'outro-mer  n'a  pas  été  excessive  :  28.000  <-n 
1894  et  38  OOO  on  1895.  En  1903  il  a  été  enregistré,  pour  1.000 
habitants  :  7,9  mariages,  34,9  naissances,  21,1  décès;  excé- 
dent des  naissances  :  13,9. 

Au  point  de  vue  agricole,  on  peut  constater  qu'alors  qu'en 
1894  on  n'avait  récolté  que  8  millions  1,  3  de  tonnes  de  seigle 
et  3  millions  1/2  de  tonnes  de  froment,  on  en  a  récolté,  en 
1904,  10  et  3,8  millions.  La  valeur  du  bétail  a  monté  de  6,4  à 
7.7  milliards  de  marks.  La  culture  du  raisin  a  produit,  dans 
ces  deux  années,  2,8  et  4,2  millions  d'hectolitres,  valant  67.142 
millions  de  marks.  L'essor  qu'ont  pris  l'industrie  et  le  com- 
merce est  encore  plus  considérable  :  427.000  mineurs  ont  ex- 
trait, en  1891,  115  millions  de  tonnes  de  produits  divers  repré- 
sentant 075  mdlions  de  marks  ;  les  chiffres  respectifs  de  1903 
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ont  été  do  628.000  ouvriers,  100  millions  do  tonnes  et  1.311 
millions  de  marks. 

Quant  aux  postes,  le  nombre  des  lettres  expédiées  a  doublé 
pendant  les  dix.  années  dernières,  et  la  somme  totale  des 
mandats-poste  a  monté  de  5, G  à  10  milliards  de  marks. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  3  aoiit  1905. 

Les  affaires  sont  plus  rares  et  l'élan  moins  grand  que  les 
jours  précédents,  mais  la  cote  reste  néanmoins  ferme  et  les 
cours  soutenus. 

Les  Consolidés  sont  stationnaires  mais  fermes. 

Les  valeurs  des  charbonnages,  des  métallurgies  et  des  ban- 
ques se  bornent  à  conserver  leurs  positions. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  90  25;  Extérieure  91  . .  ;  Lom- 
bards 18  70.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 

Londres,  9  août  1905. 

Les  fêtes  françaises.  —  Réception  des  marins.  —  Le  toast  du  roi 
Edouard.  —  Le  marché  monétaire.  -    Nouvelles  Compagnies 

La  Cité  est  en  fête  :  elle  a  sorti  son  pavoi  des  grands 
jours  et  c'est  pour  saluer  l'arrivée  des  marins  français. 

Je  n'ai  pas  à  vous  donner  ici  le  compte  rendu  de  la 
grandiose  réception  réservée  à  l'escadre  du  Nord  :  les 
dépêches  vous  ont  tenu  au  courant  des  menus  détails  ; 
je  crois,  cependant,  devoir  reproduire  le  texte  du 
toast  porté  dès  le  premier  jour  par  le  roi  Edouard  à 
l'ambassadeur  de  France,  c'est  désormais  un  document 
historique  : 

Avant  de  porter  un  toast  à  la  santé  de  M.  le  Président  de 
la  République,  je  tiens  à  dire  à  Votre  Excellence,  le  repré- 
sentant de  votre  grand  pays,  le  grand  plaisir  que  j'ai  à  re- 
cevoir l'amiral  Gaillard  et  la  belle  escadre  française  du  Nord. 

Je  n'ai  pas  oublié  l'accueil  que  vous  avez  fait  à  Brest  à  la 
flotte  anglaise  de  l'Atlantique.  Tous  les  marins  ont  été  char- 
més de  cet  accueil  et  j'espère  que  votre  visite  dans  les  eaux 
anglaises  resserrera  encore  l'amitié  qui  nous  unit. 

Je  suis  persuadé  que  l'entente  cordiale  entre  les  deux  pays 
aura  pour  principal  avantage  de  maintenir  la  paix. 

Etant  si  proches  voisins,  j'espère  que  nos  bonnes  relations 
continueront  et  se  fortifieront.  • 

Je  porte  la  santé  de  M.  le  Président  de  la  République,  en 
même  temps  que  je  fais  des  vœux  pour  la  prospérité  de  la 
marine  française. 

Dans  sa  réponse,  l'ambassadeur  de  France  a  su  re- 
porter au  roi  Edouard  le  mérite  de  l'entente  entre  les 
deux  peuples. 

«  Nous  savons  tous,  a-t-il  dit,  que  si,  à  une  certaine 
indécision  de  sentiments  entre  les  deux  peuples,  a  suc- 
cédé une  ère  d'entente  et  de  bon  accord,  Votre  Majesté 
a  exercé  une  influence  prépondérante  dans  ce  rappro- 
chement. Nous  ne  l'oublierons  jamais.  » 

Ces  paroles  ont  produit  dans  le  pays  une  forte  im- 
pression et  la  presse  entière  cherche  à  démontrer  que 
couronnée  par  la  présence  du  Roi,  la  réception  de  la 
Hotte  française  a  une  importance  plus  haute,  peut-être, 
que  les  rencontres  amicales  qui  ont  eu  lieu  derniè- 
rement. 

On  parle  maintenant  d'une  prochaine  entrevue  entre 
Edouard  VII  et  l'Empereur  allemand. 

11  faut  espérer  que  les  deux  souverains  sauront  réu- 
nir leurs  efforts  pour  faire  cesser  La  tension  qui  se 
manifeste  actuellement  dans  les  rapports  entre  les 
deux  grandes  nations.  Et  ainsi  la  question  do  la  paix 
aura  l'ait  an  grand  pas. 

Au  Stock -Exchange,  les  affaires  languissent  plus  que 
jamais  :  une  période  de  fêles  succédant  à  plusieurs 


journées  de  chômage  en  pleine  saison  de  vacances  est, 
on  en  conviendra,  peu  propice  aux  transactions.  Nom- 
breux sont  les  habitués  du  marché  qui  sont  partis  à 
l'étranger  ou  en  villégiature;  nombreux  sont  ceux  qui, 
étant  rentrés,  songent  déjà  à  prendre  de  nouveaux 
congés  ;  il  en  sera  ainsi  jusqu'à  la  fin  du  mois  d'août 
et  le  mieux  que  l'on  puisse  souhaiter,  c'est  qu'en  pré- 
sence de  la  rareté  des  affaires,  les  cours  conservent 
leur  fermeté.  Un  seul  fait  serait  de  nature  à  tirer  la 
spéculation  de  son  apathie:  la  signature  de  la  paix 
entre  la  Russie  et  le  Japon.  Il  est  inutile  de  vous  dire 
que  les  négociations  engagées  à  Portsmouth  sont  sui- 
vies ici  avec  une  particulière  attention. 

Une  émission  de  bons  du  Trésor  s'est  faite  hier  avec 
un  gros  succès  ;  on  offrait  2.000.000  de  livres  sterling, 
il  en  a  été  demandé  8.761.000.  On  n'avait  pas  besoin 
de  ce  fait  pour  démontrer  l'abondance  des  disponibi- 
lités du  marché  monétaire. 

Le  nombre  total  des  nouvelles  Compagnies  enregis- 
trées en  1904  a  été  de  3.478.  C'est  presque  le  chiffre 
le  plus  bas  relevé  pendant  les  dix  dernières  années  : 
en  1901,  il  y  a  eu  seulement  3.132 "Compagnies;  mais 
en  1897  on  en  a  compté  4.750.  Quant  au  montant  global 
du  capital  émis,  il  n'a  pas  cessé  de  décroître  :  il  était 
de  209.391.715  liv.  st.  en  1897;  il  n'a  plus  été,  en  1904,  que 
de  83.914.688  liv.  st.  On  pense  que  cette  diminution 
est  due  principalement  aux  grosses  émissions  de  fonds 
publics  effectuées  en  1900,  1901  et  1902  et  au  fait  que, 
pendant  les  20  dernières  années,  un  grand  nombre  de 
firmes  privées  ont  été  converties  en  Sociétés.  Ces  trans- 
formations subissent  depuis  quelques  temps  un  ins- 
tant d'arrêt.  Il  faut  tenir  compte  aussi  de  la  rareté  du 
capital  résultant  des  pertes  subies  pendant  la  guerre, 
des  fortes  dépenses  nationales  autorisées  par  cette 
campagne,  de  la  suspension  du  fonds  d'amortissement. 

La  Chambre  des  Communes  a  commencé  de  discuter 
l'accord  intervenu  entre  le  Post  Office  et  la  National 
Téléphone  Cy.  Par  les  termes  de  cet  accord,  qui  ne 
deviendra  définitif  qu'après  ratification  du  Parlement, 
le  contrat  de  1901  par  lequel  le  Post  Office  achetait  le 
réseau  de  la  Compagnie  sur  toute  la  surface  de  Lon- 
dres à  la  date  d'expiration  de  la  licence,  soit  1911,  est 
étendu  à  tout  le  pays. 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

10  août  1905 

Département  des  opérations  d'émission 
Liv.  st. 


PASSIF 

Billets  créés..,   53.043.000 


Total... 


53.043.000 


ACTIF 

Dette  fixe  de  l'Etat, . . 
Rentes  immobilisées. 
Or  monnayé  et  lingots 

Total  


Département  des  opérations  de  banque 
Liv.  st 


PASSIF 

Capital  social   14-553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.428-000 

Trésor  et  administra- 
tion publique    9.900.000 

Comptes  particuliers.  43.09ij.000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  90.000 


Total   71.073  000 


ACTIF 

Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)  

Portefeuille  et  avances 

Billets  en  réserve  

Or  et  argent  monnayés 


Liv.  st. 
11. 015- 1C0 
7-434-900 
34-393.000 

53.043.000 


Liv.  st. 

17.070. 000 
29.195.000 
23.104.000 
1.704.000 


Total   71. 073.100 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 

Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 
lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  à  7  jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc 

% 

22  juin  

38-861 

28.923 

55  504 

44.890 

28.388 

51  05 

2  i'2 

29   

39  049 

30.132 

59  131 

49.561 

27.:îri7 

46  19 

» 

0  juillet  

38.402 

30.711 

61  317 

53.127 

20.200 

42  02 

13  »   

38  204 

30  270 

54  120 

45  714 

20  3X4 

48  00 

20  »   

38-273 

29.989 

53.090 

40  393 

26.73B 

18  13 

27  »   

38  1122 

29  986 

54.329 

45  801 

26. 186 

48  01 

D 

3  août  

:n,  s?o, 

30  (173 

53  •  1 48 

!  :  ÎS8 

23.262 

47  45 

io  »  ........ 

30.297 

29  939 

53.002 

16  205 

24.808 

40  71 

»  . 
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Le  Commerce  extérieur.  —  Voici,  d'après  La  nouvelle 
classification  du  Board  of  Trade,  les  résultats  du  commerce 
extérieur  anglais  pour  le  mois  de  juillet  1905  : 

Importations  Exportations 

Diff.  sur  Diff.  sur 

Valeur  juillet 04   Valeur    juillet  04 

(En  milliers  de  livres  sterling) 

1.  Produits  alimentaires, 

boissons  et  tabacs  .. .    19.398   +  1.284      1.677   4-  233 

2.  Matières  premières  et 
articles  non  manufac- 
tures   13.603   -f-  1.634      3.011    +  105 

3.  Articles  manufacturés 

ou  mi-mauufacturés..    11.532   -t-    830     22.751   +  2.681 

4.  Divers  (y  compris  les 

colis  postaux)   203  37         382   +  19 

Total   44.742   +  3.785     27  821   +  3.033 

Le  tableau  suivant  compare  les  résultats  totaux  des  sept 
premiers  mois  de  1905  avec*  ceux  des  sept  premiers  mois  de 

1904  et  1903  : 

Marchandises  Met.  précieux 

Export.  Réex-   Expor-  Ex- 
Impor-  britan-    por-    tations  Impor-  porta- 
tations  niques  tations  totales  tations  tions 

(Milliers  de  livres  sterling) 

Juillet  1905. .    44.742   27.821     5.773   33.595   3.508  4.380 

—  1904..    40.957   24.781     5.294   30.077   2.698  2.433 

—  1903..    45.653   25.876     5.666   31.541   3.028  3.416 

Diff.  en  juillet 

1905  par  rap- 
port à  : 

1904   +3.785  +3.037  +   480  +3.517  +  810  +1947 

1903  —   911  +1.946  +   103  <-2.053  +  480  +  965 

7  1"*  mois  : 

1905    817.847  183.527  45.828  229.355  29.620  22.624 

1904    312.893  168.900  42.357  211.257  26.755  23.942 

1903   306.087  168.398  41.713  210.112  21.474  16.114 

Différence  pour 
les  7  1""  mois 
par  rapport  à: 

1904  +4.954  +14627  +3.471  +18098  +2864—1.318 

1903   +11760  +15129  +  4.114  +19243  +-8145  +6.510 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  10  août  1905. 

Les  affaires  sont  fort  restreintes  au  Stock-Exchange  :  on  se 
ressent  des  fêtes  de  l'Entente  cordiale;  cependant  le  marché 
reste  très  ferme.  La  liquidation  commencera  demain,  on  est 
à  peu  près  assuré  qu'elle  sera  aussi  facile  que  les  précédentes. 

Les  Consolidés  finissent  à  90  1/4  contre  90  3/8. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  toujours  bien  tenus. 
Tultalien  4  0/0  est  à  104  1/2;  l'Extérieure  Espagnole  finit  à 
80  7/8,  et  le  Turc  unifié  4  0/0  est  calme  à  89  3/8. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  calmes,  et  les  cours  res- 
tent soutenus.  U  Argentin  5  O/O  1886  est  à  101  ./.,  et  le 
Funding  à  102  .  / . .  Le  Brésil  5  0/0  est  ferme  à  98  3/i. 

Les  Chemins  anglais  sont  en  reprise  généi"ale. 

Les  Chemins  américains  sont  très  fermes  sur  des  rachats 
de  New-York. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  160  1/2;  VErie  à  49  ./.,  et  le 
Louisville  à  151  1/2  ;  VAtchison  à  90  5/8,  et  le  Norfolk 
à  88  ./.. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  9  août  1905. 
La  crise  hongroise.  —  Le  rachat  îles  chemins  de  fer  par  l'Etat.  — 

Le  budget  de  1906.  —  Les  réédites.  —  Le  commerce  extérieur. 
En  Hongrie,  la  crise  continue  et  s'accentue.  La  tran- 
quillité matérielle  est  parfaite  clans  ce  grand  pays  en 
pleine  crise  révolutionnaire,   mais  d'ardentes  luttes 


politiques  se  préparent  pendant  celte  période  de  va- 
cances :  l'agitation  politique  s'annonce  grande  pour  la 
rentrée.  Si  la  crise  hongroise  est  restée  jusqu'à  ce  jour 
pacifique,  le  mérite  en  revient  entièrement  à  l'empe- 
reur h  raneois-Josepli.  La  prudence  et  le  calme  du  vieil 
empereur  ont,  Jusqu'à  présent,  empêché  la  crise  de 
porter  atteinte  au  pays  et  à  la  monarchie,  à  la  .situation 
comme  grande  puissance  de  l'Autriche-Hongrie  et  au 
crédit  dont  elle  jouit.  Mais  l'empereur  est  bien  vieux, 
et  son  successeur  désigné  est  bien  loin  de  jouir  de  sa 
popularité  et  de  son  autorité  sur  les  masses.  Ht  verra- 
t-il  encore  de  son  vivant  la  paix  rétablie  entre  les  deux 
moitiés  hostiles  de  la  monarchie  ? 

S'il  faut  en  croire  la  statistique  des  échanges  com- 
merciaux entre  l'Autriche  et  la  Hongrie,  que  je  vous 
envoie  par  ce  courrier,  l'Autriche  aurait  à  se  plaindre 
moins  que  la  Hongrie  de  la  situation  que  cette  dernière 
a  créée.  L'exportation  hongroise  en  Autriche  est,  en 
forte  baisse,  tandis  que  l'exportation  autrichienne  en 
Hongrie  est  plutôt  en  progrès.  Mais  si  nous  considérons 
une  autre  statistique,  celle  du  commerce  extérieur  de 
l'Aulriche-Hongrie,  dans  les  six  premiers  mois  de 
l'année,  on  voit  que  cette  situation  afaitun  tort  impor- 
tant à  tout  l'Empire.  Dans  ce  semestre,  le  commerce 
extérieur  a  laissé  un  solde  passif  pour  l'Empire  de 
108  millions  de  couronnes,  alors  que,  pour  la  même 
période  de  1904,  il  avait  encore  laissé  un  solde  actif  de 
44  millions. 

En  dépit  de  ces  statistiques,  le  marché  financier  de 
Vienne  a  montré,  depuis  plusieurs  jours,  une  assez 
bonne  tenue.  Les  cours  des  principales  valeurs  sont  en 
progrès.  Sur  le  marché  monétaire,  les  demandes  sont 
assez  peu  abondantes,  ce  quifait  que  les  disponibilités 
paraissent  nombreuses.  Sur  le  marché  libre,  l'escompte 
reste  toujours  sans  changement  à  3  1/2  0/0. 

Le  marché  a  été  fort  surpris  par  une  initiative  bien 
inattendue  du  Gouvernement  dans  l'affaire  du  rachat 
des  chemins  de  fer.  Le  Ministre  a  brusquement  notifié 
aux  Directions  des  chemins  de  fer  :  Nordbahn,  Staasei- 
senbahn  ,  Nordwesbahn ,  Suednordeutsche ,  Verbin- 
dungsbahn  et  Wien-Aspang.  d'avoir  à  nommer  des 
délégués  pour  des  négociations  qui  commenceront  à 
l'automne. 

Le  résultat  de  ces  négociations  décidera  si  le  Gou- 
vernement terminera  l'affaire  à  l'amiable  ou  s'il 
recourra  à  la  voie  judiciaire. 

L'édit  gouvernemental,  tout  en  informant  ces  Com- 
pagnies que  le  Gouvernement  va  se  mettre  en  rapport 
avec  elles  pour  déterminer  les  conditions  du  rachat, 
ne  fixe  pas  la  date  précise  à  laquelle  ces  négociations 
commenceront.  A  Vienne,  on  estime  qu'elles  auront 
lieu  en  octobre  ou  novembre  prochain,  de  manière  que, 
dès  le  1er  janvier  1906,  l'Etat  puisse  entrer  en  posses- 
sion des  lignes  qu'il  a  l'intention  d'acheter.  Au  sur- 
plus, ces  Compagnies  savent  dès  maintenant  à  quoi 
s'en  tenir,  puisque  le  Gouvernement  a  déjà  pris  soin 
de  publier  dans  les  journaux  officieux  que  pour  le  cas 
où  une  entente  n'interviendrait  pas  entre  lui  et  les 
Compagnies,  il  était  résolu  de  prendre  toutes  les  me- 
sures et  toutes  les  voies  de  droit  que  la  loi  met  à  sa 
disposition  pour  aboutir  à  une  solution. 

Dans  une  quinzaine  de  jours  on  connaîtra  les  chif- 
fres définitifs  du  projet  de  budget  pour  1906.  Disons 
tout  de  suite  qu'ils  ne  différeront  guère  des  chiffres  du 
budget  de  1905  ;  on  y  prévoit  une  même  somme  pour 
les  amortissements  de  la  Dette.  La  participation  de 
l'Autriche  et  de  la  Hongrie  aux  dépenses  communes 
reste  fixée  comme  pour  1905. 

Pour  l'instant,  on  n'est  pas  sans  craindre  une  sé- 
rieuse moins-value  dans  certains  chapitres  importants 
de  l'exercice  1905.  Dans  le  premier  semestre  de  l'an- 
née, les  impôts  directs  sont  rentrés  facilement,  mais 
on  signale  un  déficit  sérieux  dans  le  rendement  des 
impôts  indirects  ;  ce  déficit  serait  de  plus  de  3  mil- 
lions de  couronnes,  dans  lequel  l'impôt  sur  Je  sucre 
figurerait  à  lui  seul  pour  2  millions,  et  l'impôt  sur  la 
bière  pour  un  million.  Dans  les  hautes  sphères  finan- 
cières, on  espère  compenser  cette  moins-value  des 
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impôts  indirects  par  une  égale  plus-value  des  impôts 
directs. 

Les  récoltes  approchant  à  leur  fin,  on  peut  aujour- 
d'hui donner  sur  elles  une  estimation  d'ensemble  à  peu 
près  définitive.  Le  froment  a  été  assez  abondant  et, 
sauf  de  rares  exceptions,  la  qualité  est  bonne.  Le  seigle 
est  très  abondant,  mais  la  qualité  reste  inférieure  à 
celle  de  l'année  dernière.  La  qualité  des  orges  est,  elle 
aussi,  plutôt  passable.  Le  Nord  de  la  Hongrie  a  pour- 
tant produit  certaines  orges  assez  bonnes  pour  l'expor- 
tation. Au  surplus,  l'étranger  a  demandé,  cette  année, 
beaucoup  d'orges  hongroises. 

L'avoine  a  bonne  apparence  :  elle  est  abondante  et 
de  bonne  qualité  ;  la  couleur,  seule,  laisse  à  désirer. 
On  ne  peut  encore  rien  dire  du  maïs,  qui  paraît  devoir 
être  peu  abondant. 

Somme  toute,  les  récoltes  sont  satisfaisantes  dans 
leur  ensemble. 
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Le  Commerce  extérieur  de  l'Autriche-Hongrie  dans 
le  premier  semestre.  —  Les  importations  du  premier  se- 
mestre de  l'année  1905  se  sont  élevées  à  1.070.6  millions  de 
couronnes,  en  augmentation  de  72. 1  millions  sur  celles  de  la 
même  période  de  1904;  les  e.rpurtaiions  se  sont  élevées  à 
9L8.7  millions,  en  diminution  de  80  millions.  Le  solde  passif 
est  donc  de  108  millions  de  couronnes,  contre  un  solde  actif 
de  44  millions  dans  la  même  période  de  1904. 

L'augmentation  des  importations,  comme  la  diminution  des 
exportations,  proviennent  surtout  de  matières  premières. 

L'importation  des  produits  du  sol  et  matières  alimentaires 
a  augmenté  de  60.8  millions  de  couronnes  et  l'exportation  a 
diminué  de  50.8  millions.  Pour  les  céréales  proprement  dites, 
Importation  a  passé  de  43. 3  millions  de  couronnes  à  65.7 
erTexportation  a  passé  de  11.4  millions  à  1 4.2. 

L'exportation  du  sucre  a  baissé  de  14.5  radiions  de  cou- 
ronnes. 


Les  Echanges  commerciaux  entre  l'Autriche  et  la 
Hongrie.  —  Dans  le  premier  semestre  de  1905,  l'exportation 
de  l'Autriche  en  Hongrie  s'est  élevée  à  446.3  millions  de  cou- 
ronnes et  l'exportation  de,  la  Hongrie  en  Autiiche,  à  415.2 
millions. 

Il  en  résulte  un  solde  actif  en  faveur  de  l'Autriche  de  31.1 
millions  de  couronnes.  C'est  la  première  fois  que  la  balance 
des  échanges  entre  les  deux  pays  est  en  faveur  de  l'Au- 
triche. 

C'est  dans  l'échange  des  matières  premières  qu'il  faut  trou- 
ver  la  cause  de  cette  situation  nouvelle. 


Les  Chemins  de  fer  de  l'Etat  austro-hongrois.  —  Dans 
les  six  premiers  mois  de  1905,  les  recettes  des  chemins  de 
fer  de  l'Etat  austro-hongrois  se  sont  élevées  à  32.006.900  cou- 
ronnes pour  le  transport  des  voyageurs  et  à  89.327.703  cou- 
ronnes pour  le  transport  des  marchandises  ;  en  tout  121.334.600 
couronnes,  en  augmentation  de  2.497.520  couronnes  sur  celles 
du  premier  semestre  1904. 

L'augmentation  vient  en  partie  égale  du  transport  des  voya- 
geurs et  de  celui  des  marchandises. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  10  août  1905. 

Bourse  sans  affaires,  mais  aussi  sans  faiblesse.  On  avait 
débuté  en  hausse,'  mais  ou  Irait  aux  cours  de  la  veille. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  671  . .  ;  les  Lombards, 
89  ..;  la  Laraderbank,  458  20 ;  les  Chemins  de  fer  autri- 
chiens, 674  50  ;  l'Alpine,  533  50  ;  Clôture  calme. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  le  ;  août  1905. 

M.  Echegaray.  —  Les  traités  de  commerce.  —  Le  commerce  extérieur. 
—  Le  câble  des  Canaries.  —  Le  marché. 

Je  vous  parlais,  la  semaine  dernière,  de  la  grande 
confiance  que  le  monde  des  affaires  témoigne  au  nou- 
veau Ministre  des  Finances.  L'apothéose  que  l'Espagne 
a  faite  récemment  à  l'illustre  écrivain  Echegaray  a  fait 
quelque  peu  oublier  le  remarquable  ingénieur,  l'émi- 
nent  professeur,  le  publiciste  qui,  en  1873,  occupait  le 
Ministère  des  Finances  et  qui,  pour  faire  face  aux  dé- 
penses de  la  guerre,  trouva  de  nombreuses  ressources 
et,  en  supprimant  les  Banques  Provinciales,  créa  à  la 
Unnijoe  a  Espagne,  le  puissant  instrument  de  crédit, 
qui  rendit  possible  le  paiement  des  dépenses  considé- 
rables exigées  par  la  dernière  campagne. 

Tous  ceux  qui  étudient  avec  soin  les  questions  espa- 
gnoles ont  la  certitude  que  l'intelligence  et  la  compé- 
tence de  M.  Echegaray  lui  feront  rapidement  com- 
prendre que,  dans  la  situation  actuelle  des  finances,  la 
dépréciation  du  change  sur  l'étranger  est  la  principale 
et  la  plus  grave  difficulté  contre  laquelle  le  pays  ait  i\ 
lutter.  Si  le  nouveau  Ministre  des  Finances,  répondant 
à  son  passé,  réussit  à  donner  au  règlement  de  cette 
question  une  forme  pratique  et  h  résoudre  le  problème, 
l'Espagne  lui  devra  son  salut  économique  et  les  capi- 
taux étrangers,  employés  aujourd'hui  dans  la  pénin- 
sule, trouveront  les  compensations  auxquelles  ils  ont 
droit  et  dont  ils  sont  privés  depuis  tant  d'années. 

C'est  avec  pleine  confiance  que  l'on  attend  les  actes 
cle  M".  Echegaray  :  son  passé  est  garant  de  l'avenir. 

La  Commission  chargée  de  l'étude  des  traités  de 
commerce  examine  actuellement,  après  avoir  terminé 
les  travaux  du  régime  conventuel  qui  régit  les  rapports 
commerciaux  avec  la  Suisse,  les  traités  à  conclure 
avec  l'Italie  et  l'Allemagne.  Le  traité  avec  l'Italie 
expire  le  2,1  novembre,  mais  le  Gouvernement  désire 
régler  cette  affaire  dès  maintenant,  afin  d'empêcher 
que  d'irréparables  dommages  ne  soient  causés  par  des 
retards  imprévus.  Quant  au  traité  avec  l'Allemagne, 
c'est  une  question  dont  la  solution  n'est  pas  absolu- 
ment urgente.  Néanmoins,  on  croit  utile  de  terminer 
cette  affaire  le  plus  tôt  possible,  afin  que  la  question 
des  rapports  commerciaux  soit  chose  réglée  avec  tous 
les  pays  en  temps  opportun. 

La  Direction  générale  des  Douanes  vient  de  publier 
les  résultats  du  commerce  extérieur  pour  le  premier 
semestre  de  1905.  Je  vous  envoie  ces  chiffres,  vous 
constaterez  que  la  balance  commerciale  qui,  il  v  a  un 
an,  se  soldait  en  faveur  de  l'Espagne  est  redevenue 
déficitaire,  les  importations  de  marchandises  dépassant 
pour  ces  six  mois  de  84.596.219  pesetas  les  exportations. 
C'est  aux  entrées  de  produits  alimentaires  passées  de 
56.480.2-28  p.  en  1903;  à  76.687.036  p.  en  190'i  et  à 
145.552.308  p.  en  1905  qu'il  faut  attribuer  ce  change- 
ment et  nous  nous  trouvons  par  conséquent  en  présence 
d'une  conséquence  de  la  crise  agricole. 

Ce  fait  est  d'autant  plus  regrettable  que  la  situation 
des  exportai  ions  est  en  voie  d'amélioration  sérieuse  : 
les  sorties  de  matières  premières  ont  augmenté  de  11 
millions  de  pesetas;  celles  des  produits  manufacturés, 
de  9  millions;  celles  des  prwmts  alimentaires  mit 
diminué,  par  contre,  de  32  millions,  ce  qui  ne  saurait 
nous  surprendre. 

L'interruption  à  laquelle  se  trouve  condamné  le  câble 
des  Canaries,  par  suite  de  la  négligence  des  autorités, 
est.  vivement  critiquée  par  certains  de  nus  confrères  de 

la  presse  espagnole.  La  faute  n'en  esl  pas  au  (i.mver- 
nemenl  qui  a  préparé,  dans  les  délais  voulus,  la  de- 
mande de  crédits  nécessaires  à  La  réparai  ion  de  l'avarie, 
mais  elle  incombe  au  Conseil  d'Etal  qui,  une  l'ois  en 
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possession  du  dossier,  l'a  laissé  dormir  dans  ses 
archives. 

Cette  situation  est  extrêmement  préjudiciable  au 
commerce  de  l'archipel.  Les  Canaries  sont,  en  effet, 
obligées  d'avoir  recours  au  câble  du  Sénégal,  au  tarif 
de  2  pesetas  le  mot.  Il  est  donc  naturel  que,  dans  ces 
conditions,  on  fasse  moins  fréquemment  usage  du  télé- 
graphe qu'il  ne  conviendrait. 

On  fait  remarquer,  d'autre  part,  que  le  procédé  ac- 
tuellement en  usage  pour  la  réparation  des  avaries  des 
câbles  sous-marins  espagnols  est  très  défectueux  et  très 
coûteux.  Ce  système  consiste  ù  faire  un  marché  avec 
une  entreprise  privée  pour  chaque  avarie  qui  se  pro- 
duit. Or,  étant  donné  que  les  avaries  sont  très  fré- 
quentes, il  serait  plus  simple  et  moins  coûteux  que 
1  Etat  possédât  un  navire  qui  demeurerait  constamment 
chargé  de  ce  service  spécial. 

Le  marché  linancier  est  absolument  inactif,  ce  qui 
ne  peut  guère  surprendre  étant  donné  la  chaleur  ac- 
tuelle. 


Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 


17  juin. 

24juil. 

31  juil. 

7  août 

78  20 

78  35 

78  50 

78  65 

99  .. 

99  10 

69  10 

437  .. 

415  .. 

421 

420  .. 

—  Hypothécaire... 

201  50 

203  .. 

204 

Comp.  Ferm.  des  Tabacs 

396  .. 

395  .. 

395  .. 

32  90 

32  30 

32  20 

32  35 

—        Londres . . . 

33  35 

33  25 

33  23 

33  26 

Cédules  hypothéc.  4  0/0. 

102  3  3 

102  40 

102  45 

103  .. 

Informations  Économips  et  Financières 


Recettes    des    Chemins   de   fer  Espagnols 

Du  V  janvier  au  %2  juillet  [%9  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  del'Espagne: 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Ancien  réseau..  ■ 

2.010 

35.365.760 

35.848.820 

36.186.985 

34 

466.263 

Asturies,  Galice. 

784 

10.604.853 

11.098.504 

11.224.566 

10 

959.795 

Xalence  à  Utiel  . 

83 

418.573 

454.514 

591.875 

510. 981 

104 

725.490 

740.782 

180. 322 

851.783 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

112 

1-359.581 

1. 404. 043 

1.399.401 

1 

424.203 

AlmansaValence 

499 

7.827.934 

8.166.615 

8.355.046 

1 

144.034 

Total  Nord  de  l'Esp.. 

3.657 

58.J42.191 

57.773.278 

58.538  196 

55 

951.059 

Andalous  

1.061 

îl. 830-398 

11.605.636 

11.683.285 

U 

516.322 

Madrid-Saragosse 

Barcel. -France. 

3.650 

54.402.632 

55.275.884 

55.792.047 

54 

981.445 

Sud  de  l'Espagne. 

296 

1. 985 -177 

2.377.747 

2.392.038 

2, 

622.251 

Le  Commerce  extérieur.  —  Yoici  comment  se  décompose 
le  commerce  extérieur  pendant  le  premier  semestre  des 
années  1903,  1904  et  1905  : 

Importations 

1903             1904  1905 

(En  pesetas) 

Matières  premières. . .  220.734.552   212.631.495  217.838.165 

Articles  fabriqués  ... .  129.542.663   116.334.915  110.565.220 

Produits  alimentaires.    56.480.228    76.687.036  145.552.308 

406.757.443   405.653.446  473.955.693 

Or                                   138.225         102.960  188.800 

Argent                             5.061.715      7.346.009  5.107.965 

411.957.3S3   413.102.415  479.252.458 


Exportations 

1903  190i  1905 


(En  pesetas) 

Matières  premières...  163.854.357  161.778.363  173.604.271 

Articles  fabriqués  ... .    76.555.282  80.160.483  83.360.584 

Prod  aits  alimentaires .  150 . 777 . 048  16 4 . 185 . 984  132 . 290 . 625 

391.186.687  406.124.830  389.255.480 

Or....                             85.760  33.360  72.160 

Argent                        11.258.104  17.250.350  7. 025 .«81 


402.510.551   423.408.540  096.363.621 


Couiriei*  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  9  août  1905. 
Le  marché  est  ferme  et  soutenu  mais  les  affaires  sont  pou 
animées.   L'Intérieure  clôture  à  78  60.  Le  change  sur  Paris 
est  à  32  30. 


ROUMANIE 


Banque  Nationale  de  Roumanie.  —  Le  Conseil  d'admi- 
nistration de  la  Banque  Nationale  de  Roumanie,  réuni  en 
séance  plénière  le  27  juillet,  a  examiné  et  approuvé  entière- 
ment le  bilan  général  de  la  Banque,  arrêté  à  la  fin  du  pre- 
mier semestre  de  l'année  1905. 

Il  ressort  des  données  que  nous  publions  plus  bas  que  le 
bilan  du  30  juin  1905  a  été  clôturé  à  l'aetif  avec  la  somme  de 
397.313.256  fr.  22,  et  au  passif  avec  395.152.473  fr. ,  d'où  il 
résulte  un  bénéfice  net  de  1.560.783  fr.  20. 

Les  gains  bruts  réalisés  dans  les  six  premiers  mois  de  ges- 
tion de  la  Banque  se  sont  élevés  au  chiffre  de  2.499.684  fr.  01, 
dont  : 

1.922.598  fr.  16  bénéfices  aux  intérêts; 
232.876  fr.  72  »         traites  remises 

344.209  fr.  13  revenu  des  effets  publics; 

et  les  dépenses  pour  le  personnel  el  le  matériel  sont  montées 
au  chiffre  de  939.531  fr.  18,  dont  52.000  fr.  ont  été  réservés 
pour  des  amortissements  d'immeubles,  mobilier  et  machines 
d'imprimerie. 

En  comparaison  du  bilan  arrêté  le  30  juin  1904,  l'actif  delà 
Banque  Nationale,  au  30  juin  1905,  lui  est  de  31.365.571  fr.  22 
supérieur,  et  les  bénéfices  bruts  de  101.515  fr.  35  ;  pour  ce 
motif  aussi,  le  bénéfice  net  reporté  sur  le  deuxième  semestre 
est  de  99.717  fr.  93  supérieur  à  celui  reporté  à  la  fin  du  pre- 
mier semestre  de  l'année  1904. 

Voici  comment  se  présentent  les  principaux  comptes  an 
30  juin  1905  et  au  30  juin  1904  : 

30juinl905  30 juin  1904  Différences 


Actif  (Francs) 

Stock  métallique  en  or  48.559.216  67.591.086  —19.031.810 

—          argent  4.059.226  4.296.003  -  236.777 

Traites  or   20 . 352 . 049  28 . 059 . 257  —  7 . 707 . 208 

Portefeuille  roumain  et 

étranger  Centrale....  26.542.053  30.925.526  —  4.383.472 
Portefeuille  roumain 

succursales  et  agences  14.514.074  12.079.180  +  2.434.893 
Emprunts  sur  effets 

publics   6.114.600  6.933.100  —     818. 5C0 

D°  en  compte  courant.  17.483.477  2.472.877  +15.010.600 

Passif 

Fonds  de  réserve   19.878.642  18.523.634  +  1.355.008 

—   d'amortissements  3.016.596  2.832.428  +  181.167 

Réescompte  du  pro- 
chain semestre   201.541  185.363  +  16.178 


Le  Fonds  communal.  —  La  loi  de  1902  créant  le  fonds 
communal  et  supprimant  les  octrois  (portant  sur  un  nombre 
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•do  184  articles)  lisons-nous  clans  le  Curierul  Financiar,  a 
introduit  la  réforme  de  Ja  perception  des  taxes  au  lieu  de 
production  et  aux  douanes  frontières,  supprimant  ainsi  les 
barrières  entre  les  communes,  qui  constituaient  autant  de 
douanes  que  de  communes.  En  même  temps,  les  articles  sou- 
mis à  la  taxe  au  profit  des  communes  ont  été  réduits  à  38. 
Le  revenu  obtenu  est  réparti  entre  les  communes  rurales 
d'après  leur  puissance  contributive,  c'est-à  dire  proportion- 
nellement à  la  somme  payée  par  les  habitants  à  l'Etat  sous 
forme  d'impôts  directs  ;  quant  à  ce  qui  concerne  les  commu- 
nes urbaines,  la  répartition  se  fait,  pour  le  moment,  d'après 
la  moyenne  des  encaissements  des  derniers  cinq  ans,  avec 
quelques  exceptions  pour  certaines  communes  où  la  diffé- 
rence en  plus,  par  rapport  aux  encaissements  du  passé  et  la 
puissance  contributive,  est  trop  grande. 

Catte  réforme,  à  côté  de  certains  avantages  spéciaux  éco- 
nomiques et  fiscaux,  a  encore  celui  d'avoir  donné  aux  com- 
munes rurales  un  revenu  plus  sûr  et  plus  élevé  que  celui 
qu'elles  encaissaient  des  octrois. 

Le  compte  définitif  de  l'exercice  1903-1904,  premier  exercice 
de  la  mise  en  application  du  fonds  communal,  constate  les 
résultats  suivants  : 

En  ce  qui  concerne  les  revenus  : 

Francs 


Evaluations  budgétaires   30.035.000  » 

Droits  constatés   32.658.597  13 

Encaissements   32. 511. "590  24 

Arriérés   146.803  89 


Il  en  résulte  que  les  revenus  budgétaires  ont  été  dépassés 
de  2.623.597  fr.  par  les  constatations;  les  encaissements  ont 
été  supérieurs  de  2.476.790  fr.  24  aux  prévisions  et  il  reste 
146.806  fr.  89  à  encaisser. 

L'augmentation  des  encaissements  sur  les  prévisions  bud- 
gétaires s'explique  comme  suit  : 

Francs 


Des  taxes  de  consommation   1.371.560  33 

Des  décimes  de  perception,  surtout  parce 
que  ce  revenu  avait  été  calculé  sans  les  déci- 
mes sur  les  voies  de  communications  qui 
devaient  être  supprimés,  ce  qui  n'a  pas  eu 

lieu   1.076.565  69 

Revenus  extraordinaires,  non  prévus  au 
budget,  spécialement  des  amendes  de  contra- 
ventions v   24.364  22 

Total   2.476.490  24 


En  ce  qui  concerne  les  dépenses,  les  droits  constatés  s'éle- 
vant  à  30.035.000  fr.  sont  les  mêmes  que  le  crédit  accordé, 
par  le  fait  qu'il  reste  encore  à  acquitter  certains  entrepre- 
neurs d'octrois  communaux  et  à  alimenter  le  fonds  de 
réserve  ;  c'est  pourquoi  toute  la  différence  entre  les  droits 
constatés  et  les  paiements,  s'élevant  à  2. 075. 397  fr.  34  a  été 
reportée  conformément  aux  art.  117  et  118  de  la  loi  de  la 
comptabilité  publique. 

Les  paiements  effectués  se  répartissent  comme  suit  : 


Francs 

Frais  de  perception  et  d'administration   1.501.744  95 

Quote-part  revenant  aux  communes,  confor- 
mément à  la  répartition   26.457.857  71 

Total   27.959  602  66 


Il  résulte  de  ce  qui  précède  la  situation  suivante,  qui  a 
clôturé  l'exercice  1903-1904  : 

Francs 

Droits  constatés  aux  revenus   32.658.597  13 

—  dépenses   30.035.000  » 

Excédent  budgétaire   2.623.597  13 

Encaissements   32.511.790  24 

Paiements   27.959.602  66 

Excédent  en  numéraire   4.552.187  58 


Est  comprise  aussi  dans  ce  chiffre  la  réserve  du  fonds 
communal  conformément  à  l'art.  22  de  la  loi. 


AMÉRIQUE 


CANADA 

Les  Chemins  de  fer  et  la  mise  en  valeur  du  Canada. 

—  Nous  lisons  dans  le  Bulletin  de  la  Chambre  de  Commerce 
/ram  aise,  de  Montréal  :  L'avenir  parait  brillant,  au  point 
de  vue  de  la  construction  des  chemins  de  fer,  au  Canada  ;  on 
estime,  en  effet,  que  d'ici  à  dix  ans  les  sommes  suivantes  se- 
ront dépensées  par  les  Compagnies  canadiennes  pour  l'éta- 
blissement do  nouvelles  voies,  le  prolongement  ou  l'amélio- 
ration de  celles  existant  maintenant  : 


Dollars 

Grand- Tronc- Tac  ifique   200.t00.000 

Pacifique  Canadien   120.000.000 

Ganadian  Northern   80.000.000 

Total   400.000.000 


Soit  deux  milliards  de  francs. 

Il  faut  se  rappeler  que,  durant  les  trente  dernières  années, 
les  contributions  du  Gouvernement  fédéral,  à  la  construction 
des  chemins  de  fer  au  Canada,  se  sont  élevées  à  plus  de 
240. 000.  OttO  de  dollars,  soit  un  milliard  deux  cents  millions 
de  francs. 

La  construction  du  Transcontinental  commence  déjà  à 
remplir  les  espérances  qu'on  avait  fondées  sur  elle,  au  point 
de  vue  du  développement  de  la  région  qu'elle  traverse. 

On  apprend,  en  effet,  que  des  ingénieurs  occupés  au  tracé 
de  la  voie,  dans  le  nord  de  la  province  de  Québec,  viennent 
de  découvrir  un  puits  de  pétrole  naturel  dont  ils  estiment  la 
production  à  700  barils  par  jour. 

Bien  plus  ce  puits,  qui  coule  depuis  une  époque  impossible 
à  préciser,  a  formé  un  lac  considérable  de  pétrole  d'une 
exploitation  facile  et  d'une  richesse  inépuisable,  au  nord  du 
lac  Témiscamingue. 

La  présence  du  pétrole  dans  cette  région  font  croire  qu'on 
y  découvrira  également  sous  peu  des  gisements  importants 
de  charbon  de  terre.  Cette  découverte  est  très  importante  et 
sera  une  source  de  revenus  considérable  pour  l'industrie  de 
ce  pays. 


Douanes  Canadiennes.  —  Les  rapports  officiels  pour  le 
port  de  Montréal  accusent  une  recette  totale  de  11.591.656 
dollars  70,  pour  l'année  fiscale  expirée  le  30  juin  dernier. 
Comparée  à  celle  de  l'année  précédente,  qui  avait  été  de 
12.437.927  dol.  23,  cette  recette  accuse  un  déficit  de  840.271 
dollars  25,  soit  4.231.356  fr.  25. 

Cette  diminution  est  attribuée  à  trois  causes:  revenu  moins 
grand  sur  l'importation  du  sucre,  amoindrissement  de  celle 
des  locomotives,  et  enfin  l'action  de  la  Ligne  Transatlantique 
du  Pacifiqus  Canadien,  dirigeant  directement  les  marchan- 
dises importées  par  elle  vers  leurs  destinations  de  l'Ouest,  où 
les  droits  sont  perçus. 

Le  tableau  suivant  indique  les  montants  des  droits  perçus 
durant  chacun  des  mois  des  années  fiscales  1903-1904  et 
1904-1905  : 

1903-1804  1904-1905 


(En  dollars) 

Juillet   1.305.460  87  1.033.54  26 

Août   1.186.775  13  1.137.706  35 

Septembre   1.188.291  42  926.893  75 

Octobre   1.068.792  11  972.851  10 

Novembr  e   1 . 040 . 103  34  976 . 749  59 

Décembre   989.844  63  952.556  84 

Janvier   927.120  96  862.069  50 

Février   865.749  66  879.171  76 

Mars   1.120.754  10  938.016  65 

Avril   808.861  16  791.664  70 

Mai   968.793  67  1.066.883  17 

Juin   1.037.380  88  1.053.737  94 


12.437.927  93        11.591.756  70 
Diminution  pour  1904-1905   846.271  25 


ÉTATS-UNIS 


Le  Commerce  Extérieur  des  Etats-Unis.  —  Voici 
les  résultats  du  Commerce  extérieur  des  Etats-Unis  pour  le 
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mois  de  niai  et  pour  les  onze  mois  des  six  derniers  exer- 
cices : 

Marchandises 
Mai  Exportation     Importation  Balance 

(En  dollars) 

1899   113.427.8i9  71  653.525  +  41.774.324 

1900   124.567.911  78.642.703  4-  45.925.208 

1901   102.321.531  75.689.087  4-  26.632.444 

1902   100.929.591  79.035.137  -f  21.894.454 

1903    89.886.925  80.698.161  4-  9.188.764 

1904   123.942.789  92.828.437  +  81.114.352 

Onze  mois 

1899-  1900            1.285.831.125  788.939.817  +  496.891.308 

1900-  01              1 . 384 . 99 J .  728  754 . 767 . 508  +  630 . 223 . 220 

1901-  02               1.292.478.918  830.205.894  +  462.273.024 

1902-  03               1  324.918.833  943.719.460  +  381.199.373 

1903-  04              1.367.602.405  909.930.136  +  457.672.269 

1904-  05              ] .  397 . 557 . 400  1 . 027 . 768 . 839  +  369 . 788 . 561 

Métaux  précieux 
Balance  des  entrées  et  sorties 
Mai  Or  Argent 

(En  dollars) 

1899   +  8.525.962  +  3.605.105 

1900   +  8.328.343  +  1.640.754 

1901   +  471.354  +  1.838.494 

1902   +  13.025.423  +  535.831 

1903....   +  32.596.471  +  3.114.653 

1904   —  2.175.233  +  1.659.421 

Onze  mois 

1899-  1900   —  671.117  +  21.167.628 

1900-  01   —  14.950.111  +  25.264.111 

1901-  02 ........  +  242.628  +  20.052.923 

1902-  03   —  7.631.467  +  20.581.163 

190304   —  14.231.693  +  20.045.655  ■ 

1904-05   +  37.063.572  +  18.950.344 


Recettes  et  Dépenses  publiques.  —  Pour  les  douze 
mois  de  l'année  fiscale  du  1"  juillet  1904  ai*  30  juin  1905, 
les  recettes  ont  atteint  543.423.859  dollars  et  les  dépenses 
567.411.611  dollars,  soit  un  excédent  de  dépenses  de  23  mil- 
lions 987.752  dollars.  Voici  le  détail  : 
Recettes 

Année  fiscale 
^1904-1905~^-WÔ34904" 
(En  dollars) 

Douanes   262.560.528  262.013.079 

Revenus  intérieurs   233.464.201  232.873.721 

Divers   47.899.130  46.628.844 

Total   543.423.859  541.515.644 

Dépenses 

Civiles  et  diverses   146.970.765  186.830.349 

Guerre   122.498.295  115.338.695 

Marine   117.334.003  102.757.704 

Indiennes   14.246.568  10.437.43Î 

Pensions   141.770.956  142.558.508 

Intérêts   24.591.024  24.646.494 

Total   567.411.611  582.569.086 


Le  Marché  Financier  de  New- York 


New-York,  9  août  1905. 

On  annonce  qu'au  cours  de  sa  visite  au  Président  Roose- 
vels,  M.  Pierpont  Morgan  a  offert  de  conserver  la  concession 
du  Chemin  de  fer  Canton-Hankeou  si  les  intérêts  américains 
en  Chine  devaient  en  bénéficier.  Dans  tous  les  cas,  la  vente 
du  Chemin  de  fer  sera  ajournée  jusqu'à  ce  que  le  résultat 
des  négociations  de  paix  soit  connu.  On  croit  savoir  que  la 
Chine  oflre  sept  millions  de  dollars  pour  ce  Chemin  de  fer. 

Le  marché  reste  irrégulier. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  104  ./.. 

Les  Chemins  américains  ont  montré  plus  de  fermeté. 

Les  recettes  brutes  de  l'Union  Pacific,  pour  l'exercice  clos 
le  30  juin  1905,  s'élèvent  à  59.325.000  dollars,  et  les  recettes 


nettes  à  27.462.00)  dollars.  Cela  repré.s<mt<  ,  en  comparaison 
de  l'exercice  précédent,  une  augmentation  de  4.046.000  dollars 
pour  les  recottes  brutes  et  de  2.680.000  dollars  pour  les  re 
celtes  nettes. 
Voici  les  derniers  cours  : 

Atcldson,  87  7/8;  Milwaukee,  181  5/8;  Erie,  47  7/8; 
Reading,  107  1/4;  Canadian  Pacific,  156  ./.;  Illinois  Cen- 
tral, 174  3/8  ;  Louisville,  147  1/2  ;  Central,  209  ./.  ;  Union 
Pacific,  131  5/8. 


MEXIQUE 


L'Association  Internationale  Financière.  — Le  Bureau 
International  de  Finance,  dont  nous  avons  annoncé  la  forma- 
tion, est  définitivement  constitué;  il  a  été  créé  pour  fournir 
aux  capitalistes,  dans  toutes  les  parties  du  monde,  des  infor- 
mations sûres  pour  les  placements  au  Mexique. 

Les  vastes  ressources  du  Mexique,  non  encore  développées, 
ont  attiré,  en  ces  dernières  années,  l'attention  universelle,  et 
l'alllux  des  capitaux  étrangers,  dans  des  proportions  jus- 
qu'alors inconnues,  a  contribué  largement  à  inaugurer  1ère 
de  prospérité  générale  qui  règne  maintenant  sur  toute  l'éten- 
due de  la  République. 

Le  Gouvernement  mexicain,  à  la  suite  de  recherches  et 
d'études  attentives,  a  conclu  au  besoin  immédiat  de  la  créa- 
tion de  l'Association  Financière  Internationale,  dans  le  but 
de  protéger  et  de  guider  les  étrangers  dans  les  placements 
de  capitaux  au  Mexique. 

Les  services  suivants  sont  faits  aux  membres  de  l'Associa- 
tion : 

Liste  des  propriétés  et  entreprises  dans  le  Grand  Begistre  de 
Mexico  ; 

Rapports  sur  les  conditions  générales,  placements,  occa- 
sions et  entreprises  nouvelles,  au  Mexique  ; 

Renseignements  spéciaux  au  sujet  des  importations  et  des 
exportations  du  Mexique; 

Réponses  à  toutes  les  demandes  de  renseignements  sur  les 
entreprises  commerciales  et  financières  au  Mexique  ; 

Avis  sur  l'établissement  d'agences  et  assistance  pour  le 
choix  d'agents  sûrs  ; 

Promptes  enquêtes  pour  répondre  aux  demandes  des  étran- 
gers désireux  de  placer  des  capitaux  au  Mexique  ; 

Traduction  de  correspondances; 

Distribution  d'un  Bulletin  financier  ; 

Rapports  spéciaux  aux  manufacturiers  qui  veulent  aborder 
le  marché  mexicain  avec  tous  les  détails  nécessaires  sur  les 
localités  et  les  meilleurs  modes  d'action,  pour  assurer  la 
vente  prompte  et  sûre  de  leurs  produits. 

Un  bureau  de  renseignements  est  ouvert  à  tous  les  membres. 

L'Association  prépare  le  registre,  où  seront  mises  en  évi- 
dence les  affaires  de  choix  qui  s'offrent,  à  présent,  au 
Mexique.  Par  son  contrat  avec  le  Gouvernement  mexicain, 
l'Association  est  obligée  de  développer  ce  registre  et,  pour  fa- 
ciliter ce  travail,  le  privilège  lui  a  été  accordé  de  se  servir  des 
canaux  ofliciels,  dans  la  recherche  des  faits  concernant  les 
mines,  entreprises  minières,  terrains,  cultures,  forces  hydrau- 
liques, entreprises  industrielles  et  commerciales  en  tous  gen- 
res, sur  toute  l'étendue  du  pays.  Ces  données,  recueillies  par 
ses  agents  ou  représentants,  sont  inscrites  dans  le  Grand  Re- 
gistre, dûment  classées,  et  soumises,  dans  un  rapport  concis 
et  pratique,  à  ses  membres  et  à  ses  correspondants  étrangers, 
afin  de  déterminer  des  placements  au  Mexique. 

Les  membres  du  Conseil  d'administration  désignés  par 
l'Association  sont  les  suivants  : 

MM.  Sébastian  Camacho,  sénateur,  président  de  la  Banque 
Nationale  du  Mexique  et  de  la  Compagnie  des  Télégraphes 
Mexicains  ;  P.  Martinez  del  Rio,  membre  du  Congrès,  repré- 
sentant de  la  Banque  de  Londres  et  Mexico,  du  Cliemin  de 
fer  Central,  etc.;  Manuel  Pereda,  directeur  de  la  Banque 
Nationale  du  Mexique;  J.  L.  Requena,  administrateur  de  la 
Banque  Américaine;  A.  V.  Hcrnandez.  sénateur,  adminis- 
trateur de  la  Banque  Centrale  Mexicaine;  D.  de  Chapeau- 
rouge,  directeur  de  la  Banque  Agricole  et  Hypothécaire  de 
Mexico,  administrateur  de  la  Banque  Centrale  Mexicaine. 

Les  membres  désignés  par  le  Gouvernement  sont  les  sui- 
vants : 

MM.  P.  Macedo,  membre  du  Cougrès,  administrateur  de  la 
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Banque  Sationulc  du  Mexique;  J.  D.  Casasus,  membre  du 
Congrès,  vice-président  de  la  Banque  Centrale  Mexicaine, 
représentant  de  la  Compagnie  des  Tramways  Electriques 
Mexicains,  ambassadeur  du  Mexique  aux  Etats-Unis;  A. 
Pliego  y  Pérez,  membre  du  Congrès;  Max  Von  Duriug. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

La  Dette  intérieure.  —  Le  représentant  de  la  République 
Argentine  à  Londres  a  reçu  de  son  Gouvernement  la  commu- 
nication suivante  : 

«  M.  Terry,  ministre  des  finances,  a  adressé  au  président 
Ouintana  le  rapport  suivant,  indiquant  les  moyens  dont  dis- 
pose le  Gouvernement  pour  réaliser  la  conversion  de  la  dette 
nationale  intérieure  : 

Buenos-Ayres,  31  juillet  190o. 

Monsieur, 

A  la  veille  de  la  date  fixée  pour  l'acceptation  par  les  por- 
teurs de  dette  intérieure  6  0/0  de  la  conversion  en  5  0/0. 
i'ai  l'honneur  d'adresser  à  Votre  Excellence  un  résumé  de  la 
situation  actuelle. 

D'après  l'exposé  soumis  au  Congrès,  le  montant  des  obliga- 
tions 6  0/0  en  circulation  et  dont  l'émission  était  autorisée 
s'élevait  à  81  001.000  pesos,  déduction  faite  de  l'amortisse- 
ment à  effectuer  en  septembre,  octobre  et  novembre  190"), 
soit  2.900.900  pesos,  ce  qui  donnerait  un  total  global  de 
84.001.900  pesos.  Il  faut  retirer  de  cette  somme  les  obligations 
non  émises,  soit  : 

Pesos-papier 


Pour  les  travaux  sanitaires  

Pour  les  constructions  d'écoles. 
Pour  la  Banque  nationale  


11.790.000 
0.171.400 
5.800.000 

33.767.400 


Le  montant  net  de  la  valeur  nominale  des  obligations  6  0/0 
de  la  dette  intérieure  en  circulation  est  donc  de  60.234.500 
pesos.  Ce  sont  ces  obligations  que  les  porteurs  peuvent  con- 
vertir en  5  0/0  ou  se  faire  rembourser.  Le  retrait  de  ces  obli- 
gations se  fera  aux  dates  fixées  par  le  décret  du  10  juillet  : 

Pesos-papier 

En  septembre  1905   14 . 721 . 300 

En  octobre  1905    42.611.400 

Eu  novembre  1905   2. C01 .800 

60.234.500 


Pour  le  cas  peu  probable  où  les  porteurs  demanderaient 
le  remboursement,  le  Trésor  a  les  ressources  suivantes  : 

Balance  en  caisse,  21.887.530  pesos;  crédit  à  la  Banque  de 
la  Sation,  conformément  à  la  loi  nu  4507,  10.000.000  de 
pesos  ;  obligations  de  travaux  publics  que  le  Gouvernement 
peut  négocier,  15.636.000  pesos  ;  obligations  de  la  dette  exté- 
rieure détenues  par  la  Légation  argentine  à  Londres,  7.055.000 
pesos  :  somme  offerte  par  M.  E.  Tornquist  et  plusieurs  ban- 
quiers, 10.000.000  de  pesos. 

Ces  disponibilités,  facilement  recouvrables,  ne  supposent 
le  placement  d'aucune  partie  de  l'emprunt  5  0/0,  qui,  dans 
le  cas  de  l'exigence  de  tous  les  porteurs  du  0  0/0  à  être  rem- 
boursés, resterait  entièrement  disponible. 

Je  suis,  etc.. 

J.  II.  Terhy.  ■> 


ASIE 


CHINE 

Les  Recettes  douanières  de  la  Chine.  —  Voici,  d'après 
les  statistiques  des  Douanes  Maritimes  chinoises,  à  Shan- 
gli:ii.  lu  t;ihli  ;iu  des  receltes  des  douanes  et  de  la  navigation, 
pendant  le  premier  trimestre  de  1905  : 


Navigation  

Ports  Recettes      Entrées  Sorties 

(Haikwnn  taêls)  (Tonneaux). 

Nioutchouang   »  22,962  3  848 

Chinwangtao   122,449  91,882  88^340 

Tieiitsin    '  380,814  91,594  80.984 

Cbefbu   154,373  270,933  268,846 

Kiaotchaou   122,328  981666  93,594 

Chungking   155.652  13,319  207,030 

Ichang   229,875  56,064  55,100 

Sluisi   1,985  65,656  65,656 

Changska   7.659  19,242  19,163 

Vochou   3,763  87,369  87,369 

Haukéou   .1)1.888  381,373  375,571 

Kiukiang   105,288  576,882  577,023 

Wnàu   ;;ol,222  701,804  706,241 

Nankin   56,786  447,942  447,918 

CMnkiang   245,609  899,165  899.222 

Shanghai   2.239,954  1,630,373  1,613,197 

Soochow   14,833  »  » 

Hangtchéou   125,3:33  >>  ■> 

Ningpo   114,365  134,111  133,828 

Wenchow   8.161  4,855  4,855 

Santuao   813  656  656 

Fou-Tchcou   203,659  59,610  59,379 

Amoy   189,820  204,707  207,145 

Swatow   382,042  301,446  295,314 

Canton   721.184  759,372  761,305 

Kongmoon   26,459  127,720  127,720 

Samshui   34,265  96,480  96,480 

Wuchow   148,163  49,921  49,331 

Kmngchow   58.063  68,960  68,788 

Pakhoi   30,043  17,227  17,350 

Kowloon   90,839  »  ». 

Lappa   94,422  »  » 

Lungchow   2,114  260  172 

Mengtzu   53,950  3,447  3,669 

Szemao   2,657  »  » 

Tengyueh   14,172  »  » 

Total   0.865.018     7,284,004  7,207.064 

Total  en  1904 . . .     H.060,409     6,230,116  6,308,718 

La  totalité  des  recettes  pour  les  36  ports  s'élève  donc  à 
0.SO5.018  h* Vf.  taéls,  contre  6.060.409  hkw.  taéls  pendant  le 
1"  trimestre  de  1905.  Les  ports  qui  ont  des  plus-values  à 
enregistrer  sont  :  Tientsin,  Chef  oh,  Chungking,  Ichang, 
Wiihu,  Canton,  Fou-Tchéou,  Amoy,  Kongmoon  et  Kowloon. 
Par  contre,  les  ports  qui  ont  des  moins-values  à  signaler 
sont  :  Hankéou,  Kiukiang,  Chinkiang,  Ningpo,  Mengtzu, 
Lappa,  Lungchow  et  Tengyueh.  Parmi  les  articles  importés 
qui  sont  en  progrès,  il  faut  citer  :  l'opium  et  le  pétrole  amé- 
ricain ;  l'importation  des  pétroles  russes  et  des  Indes  hollan- 
daises a,  par  contre,  baissé  ;  les  fils  de  coton  de  provenance 
japonaise  et  indienne  sont  en  diminution.  L'exportation  a 
été  moins  active,  si  on  s'en  rapporte  aux  chiffres  des  sorties 
de  thé  et  de  soie  qui  sont  inférieurs  à  ceux  de  la  période 
correspondante  de  1905. 

La  navigation  a  été  assez  active  avec  14.491.068  tonneaux 
d'entrées  et  de  sorties,  contre  12.538.834  tonneaux  en  1904 
(pour  la  période  correspondante). 


COREE 

Mouvement  du  Commerce  avec  la  Corée.  —  Voici  un 
tableau  du  mouvement  du  commerce  entre  la  Corée  et  la 
Chine  de  1880  à  1904  : 


Années 


Importations 


1886   29.643 

1887   18.350 

1888    92.143 

1889   120.440 

1890    52.993 

1891   100.993 

1892   132.425 

1893   126.532 

1894   439.358 

1895    55.741 

1890    461.592 

1897...   612.103 

1898    952.307 

1899   807.440 

19(10   1.188.538 

1901  ;   513.516 

I90S   1.260.999 

1903   1.416.496 

1904   879.320 


Exportations 
(Taëls) 
102.093 
182.063 
244.735 
200.096 
473.054 
479.987 
464.984 
399.367 
892.868 
618.063 
478.446 
782.471 
1.086.748 
729.418 
804.060 
1.178.608 
1.013.428 
1.2(58.453 
1.390.695 


Total 

131.736 
200.413 
316.878 
520.536 
526.347 
780.980 
597.409 
525.899 
1.332.226 
693.804 
940.038 
1.394.574 
2.089.055 
1.536.864 
1.992.598 
1.692.124 
2.304.427 
2.084.949 
2.270.015 
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La  Production  des  Mines  d'or  Transvaaliennes 

On  sait  que  l'année  l'.'05.  au  point  de  vue  de  la  production, 
s'annonce  comme  tiès  favorable  pour  les  mines  d'or  Irans- 
vaaliennes. 

Depuis  le  1"  janvier,  elle  est  en  avance  appréciable  sur 
1899  qui,  jusqu'au  mois  d'août,  était  l'année  la  plus  favo- 
rable que  les  susdites  mines  aient  connue  depuis  leur  début. 

En  elïet,  la  -valeur  de  la  production  totale  des  entreprises 
aurifères  des  divers  districts  du  Transvaal  s'était  établie 
ainsi  pendant  les  six  premiers  mois  de  1899  :  janvier,  1  mil- 
lion 534.583  liv.  st.  .38.364.575  nv  :  février.  1.512.860  liv.  st. 
(37.821.500  fr.  i  ;  mars,  1.654.258  liv.  st.  (41. 356. 450  francs)  ; 
avril,  1.039.340  liv.  st.  i40.983.5C0  fr.);  mai,  1.658.268  livres 
sterling  (41. 456. 700 -fr.l  ;  juin,  1.605.715  liv.  st  (41.642.875 
francs's  Au  total,  9.665.024  liv.  st.  ou  241.625.600  fr.  Or,  en 
1905,  nous  trouvons  les  chiffres  suivants  :  janvier,  1.568.508 
livres  sterling  39.212.700  fr.'  :  février,  1.545.371  liv.  st.  (38 
millions  634.275  fr.)  :  mars,  1 .698.340  liv.  st,  (42.458.500  fr.)  ; 
avril.  1.695.550  liv.  st.  (42.388.750  fr.)  ;  mai,  1.768.734  livres 
sterling  (44.218.350  fr.)  ;  juin,  1.751.412  liv.  st.  (43.785.300 
francs).  En  tout,  10.027.915  liv.  st.,  soit  250.097.875  fr.  ! 

Pour  le  mois  de  juillet  dernier,  le  chiffre  de  la  production 
s'est  établi  à  401.121  onces  d'or  fin  pour  le  Witwatersrand, 
et  à  18.384  onces  pour  les  autres  districts  ;  ensemble.  419.505 
onces  d'or  fin,  d'une  valeur  de  1.781.944  livres  sterling 
14.548.600  francs). 


LINDUSTRIE    AURIFÈRE    EN  RHODESIE 


A  la  dernière  assemblée  générale  de  la  Chambre  des  Mines 
de  Bulawayo,  le  président  du  Comité  exécutif,  M.  George 
Mitchell,  a  appelé  l'attention  de  ses  collègues  sur  les  entraves 
apportées  à  l'industrie  minière  rhodésienne,  entraves  dont  se 
plaignent  surtout  les  exploitations  à  minerai  de  basse  teneur, 
qui  sont  si  nombreuses  en  Rhodésie. 

Le  premier  obstacle  est  le  droit  de  30  0/0  prélevé  par  la 
British  Suuth  Africa  Company  (Chartered)  sur  la  part  des 
apporteurs.  Une  Compagnie,  pour  mettre  ses  claims  en  va- 
leur, doit,  tout  d'abord,  dépenser  des  sommes  considérables. 
Si  elle  échoue,  tous  ces  frais  sont  perdus.  Si,  au  contraire, 
elle  réussit,  la  Chartered  touche  30  0/0  de  la  part  des  ven- 
deurs, en  sus  des  taxes  foncières.  11  est  vrai  que,  par  une 
innovation  récente,  la  Chartered  a  autorisé  l'exploitation, 
moyennant  une  redevance  ;roijalty)  variant  entre  2  1/2  0/0 
çt  7  1/2  0/0,  sur  la  valeur  de  l'or  brut  produit,  en  remplace- 
ment du  prélèvement  de  30  0/0  sur  l'apport  des  vendeurs. 
Mais  cette  décision  constituerait  un  progrès  dont  il  y  aurait 
lieu  de  se  féliciter,  n'était  la  progression  suivant  laquelle  la 
redevance  est  perçue. 

La  redevance,  qui  n'est,  en  effet,  que  de  2  1/2  0/0  jusqu'à 
750  onces,  passe  à  3  1/2  0/0  de  751  à  850  onces  ;  à  4  1/2  0/0  de 
851  à  950  onces  ;  à  5  1/2  0/0  de  951  à  1.050  onces  ;  à  G  1/2  0/0 
de  1.051  à  1.150  onces;  et  à  7  1/2  0/0  de  1.151  à  1.500 
onces. 

On  voit  par  où  pèche  cet  impôt  progressif,  qui  consiste  à 
frapper  d'autant  plus  une  entreprise  qu'elle  produit  davan- 
tage et  qui,  par  ce'.a  même,  ne  tend  à  rien  moins  qu'à  réduire 
la  production  individuelle  à  750  onces  ;  car  il  est  bien  évident 
qu'on  ne  peut,  sérieusement,  demander  à  une  mine  qui  ex- 
ploite du  minerai  de  basse  teneur,  do  payer  une  taxe  de 
7  1/2  0/0  sur  le  montant  brut  de  l'or  produit.  C'est  pour  elle 
la  ruine. 

Il  est  incontestable  que  la  réduction  de  la  taxe  à  2  1/2  0/0 
a  eu  sur  les  petites  exploitations  un^heureux  effet.  Leur- 
situation,  en  effet,  s'est  immédiatement  améliorée.  Mais  il  ne 
conviendrait  pas  de  limiter  à  elles  seules  l'intérêt  que  l'on 
porte  â  l'industrie  aurifère.  Il  faudrait,  en  effet,  généraliser- 
la  réforme  et  l'appliquer  aux  grandes  entreprises,  dont  les 
frais  sont  beaucoup  plus  considérables  et  dont  l'essor  est  lié 
à  la  prospérité  du  pays  tout  entier.  La  taxe  de  10  0/0,  perçue, 
au  Transvaal,  sur  les  bénéfices  des  Compagnies,  est  logique. 
On  no  peut  en  dire  autant  de  cette  sorte  d'impôt  progressif  qui 


pèse  sur  une  industrie  dont  Les  charges  sonl  déjà  plus  Lourde! 
en  Rhodésie  que  dans  les  colonies  limitrophes. 

Ajoutons  à  ce  qui  précède  qu'il  n'existé  pas  en  Rhodésio, 
comme  au  Transvaal, de Slate  Mining  Knf/inei'f.i  lu'jiii.i  lnicid. 
En  outre,  les  Compagnies,  dans  les  rapports  qu  i  lles  adres- 
sent à  la  Chambre  des  Mines  de  Bulaway*;.  ne  mentionnent 
pas  le  chiffre  de  leurs  frais  d'exploitation.  On  ne  peut  donc 
être  renseigné  que  par  une  enquête  personnelle.  C'est  cette 
enquête  que  M.  (ieorge  Mitchell  a  faite.  11  a  choisi,  dans 
chaque  district,  une  «■  mine-type  »  et,  ayant  obtenu  des  di- 
recteurs les  documents  nécessaires,  il  a  fixé  à  15  sh.  46  par- 
tonne  (amortissement  non  compris)  la  moyenne  des  frais 
d'exploitation  de  neuf  Compagnies  représentant  un  broyage 
de  512.230  tonnes.  Les  frais  de  ces  neuf  Compagnies  —  parmi 
lesquelles  figurent  la  Wanderer  et  la  Penkalonga  —  sont 
exceptionnellement  bas  ;  mais  en  considérant  l'ensemble  des 
mines,  on  peut  les  évaluer  à  une  moyenne  de  1  liv.  st.  9  pence 
par  tonne.  Or,  le  chiffre  de  1903-1904  était  1  liv.  st.  2  sh. 
6  pence.  On  a  donc  récupéré,  d'un  exercice  à  l'autre, 
1  sh.  9  pence.  Si  l'on  ajoute  qu'une  amélioration  identique 
s'est  fait  sentir  à  la  cyanuration,  dont  les  frais  ont  baissé 
de,  4  sh.  6  pence  à  3  sh.  2  pence,  on  voit  que,  en  dernière 
analyse,  le  total  définitif  est  de  1  liv.  st.  3  sh.  11  pence,  se 
décomposant  comme  suit  :  Abatage  et  extraction,  10  sh.  2  d.  ; 
broyage,  4  sh.  10  d.  ;  hissage,  concassage,  triage  et  chevale- 
ment, 2  sh.  9  d.  ;  frais  généraux,  3  sh.  ;  cyanuration.  3  sh.  2  d. 
Ensemble  :  1  liv.  st.  3  sh.  11  pence  pour  frais  par  tonne, 
comme  il  a  été  dit  plus  haut. 


Treasury  Gold  Mining-,  Limited 


On  écrit  de  Johannesburg  qu'en  raison  du  dommage  causé 
au  puits  incliné  par  l'allaissement  de  terrain  qui  s'est  produit 
en  mai  dans  la  partie  Ouest  de  la  mine,  la  production  du 
mois  de  juillet  ne  dépassera  sans  doute  pas  celle  de  jirin. 
Cette  dernière  était  déjà  inférieure  de  1.138  onces  à  la  précé- 
dente. L'avis  ajoute  que  le  puits  incliné  doit  être  complète- 
ment réparé  au  commencement  d'août  et  qu'à  partir  de  ce 
moment  le  moulin  sera  en  état  de  travailler  avec  son  effectif 
de  broyage  au  complet.  La  production  du  mois  courant  re- 
monterait donc  à  la  moyenne  normale.  On  évalue  à  2.000  li- 
vres sterling  le  montant  des  frais  occasionnés  par  cet  accident. 


Les  gisements  d'or  à  Madagascar 


Toutes  les  dépèches  de  Johannesburg  sont  unanimes  à 
déclarer  que,  dans  cette  ville,  on  suit  avec  la  plus  grande 
attention  les  nouvelles  relatives  aux  découvertes  de  gisements 
d'or  à  Madagascar.  Deux  Syndicats  se  sont  déjà  formés  pour 
acheter  les  propriétés  de  MM.  Julius  Weil  et  Cie.  Une  Com- 
mission d'ingénié .irs,  composée  de  sir  Aubrey  Wells,  M.  Simp- 
son et  M.  Samuel  Wells,  s'est  embarquée,  à  Durban,  pour- 
Madagascar,  le  20  juillet,  avec  l'intention  de  commencer  les 
premières  opérations  de  sondage  sur  les  propriétés  de 
M.  Weil.  Le  23  juillet,  un  groupe  de  Syndicats  du  Rand 
s'est  embarqué  sur  le  vapeur  «  Comrie  Castle  »,  spécialement 
affrété,  à  destination  do  Madagascar.  Cette  expédition,  pré- 
parée dans  le  plus  grand  secret,  serait  destinée  à  effectuer 
des  prospections  sur  une  grande  échelle. 


JVIines  d'Or  Australiennes 


Production  d'or  dans  la  Nouvelle-Zélande.  —  La  pro- 
duction de  l'or  dans  la  Nouvelle-Zélande,  en  juillet  1905, 
s'est  élevée  à  42.955  onces,  contre  48.013  onces  en  juillet  1904. 


Production  d'or  dans  l'Australie  Occidentale.  —  La 

production  de  l'or  dans  l'Auttralie  Occidentale  s'est  élevée, 
en  juillet  1905,  à  166.001  onces,  contre  160.718  en  juillet  1904. 


Informations  diverses 


South  African  Land  and  Exploration.  —  Une  assem- 
blée extraordinaire  des  actionnaires  a  eu  lieu  à  Johannes- 
burg, le  24  juillet,  à  l'effet  d'examiner  une  proposition  tendant 
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à  porter  le  capital  de  la  Compagnie  à  400  000  liv.  st.,  par  la 
création  de  00.000  actions  de  1  liv.  st.;  d'autoriser  l'achat  d'un 
intérêt  de  10  0/O  dans  les  bénéfices  des  fermes  Vlaklaagtc  et 
Hartebeestfontein,  moyennant  25.030  actions  entièrement 
libérées  et,  si  celte  dernière  proposition  est  adoptée,  d'auto- 
riser l'émission  de  34.000  actions  nouvelles  à  offrir  aux 
actionnaires  à  raison  de  55  sh.  par  action.  On  ne  connaît  pas 
encore  les  résultats  de  Rassemblée. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  10  août  1905. 
Après  trois  jours  de  vacances,  le  Stock-Exchange  a  repris 
ses  séances,  mais  sans  beaucoup  d'entrain.  Au  reste,  la  liqui- 
dation de  quinzaine  approchait.  Cette  liquidation,  qui  a  com- 
mencé aujourd'hui  par  la  réponse  des  primes,  s'annonce 
comme  devant  être  très  calme,  mais  il  n'y  aurait  pas  lieu  de 
s'étonner  si,  aussitôt  après,  un  certain  mouvement  de  reprise 
se  produisait. 

#**  Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  1  13/16,  clôture  à  ce  cours. 

La  Transvaal  Goldfields  clôture  à  2  1/8.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  3  1/16,  contre  2  5/8. 
Consolidated  Goldfields,  6  1/2,  au  lieu  de  6  7/16. 

La  Rand  Mines  est  à  9  7/16;  elle  restait  à  9  1/2  jeudi 
dernier. 

Le  Coronation  Syndicate,  qui  finissait  à  2  1/4,  se  retrouve 
à  2  1/8. 

La  Witwatersrand  Township  est  à6 1/2;  African  and  Euro- 
pean  Investment  Company,  recherchée  à  1  5/8.  Swazieland 
Corporation,  1 1/4.  Vereeniging  Estâtes,  1  7/16. 

District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand,  qui  clô- 
turait à  7  5/8,  reste  au  dernier  moment  à  ce  cours;  Angelo, 
5  3/4  ;  New  Cornet,  2  3/16  ;  Van  Ryn,  3  1/2. 

La  City  and  Suburban  reste  à  5  1/2  ;  Jubilee,  2  3/4. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  3  3/16.  Driefontein,  4  1/10, 
au  lieu  de  4  ./.  ;  Village,  5  1/16  ;  nous  la  laissions  à  5  1/8. 
Jumpers,  1  3/4;  Modderfontein,  9  1/16. 

La  Ferreira  est  à  20  ./.,  contre  20  1/2.  La  Meyer  and 
Clcarlton  cote  4  3/4;  Rietfontein,  1  15/16;  Treasury,  3  5/16. 

La  New  Primrose  est  à  2  11/16.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  4  1/8.  La  Ginsberg  est  à  1  7/8.  La  May  Consoli- 
dated cote  3  11/16. 

La  Glencairn  reste  à  1  1/16.  Crown  Reef,  13  1/4,  sans  chan- 
gement; Randfontein,  2  1/2;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  9  3/8. 

ISEast  Rand  Mining  Estâtes  est  demandée  à  3  15/16  au  lieu 
de  4  liv.  st. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  4  15/16,  contre  4  7/8. 
La  New  Heriot  est  à  4  1/8;  Wolhuter,  2  15/16. 

La  Henry  Nourse  reste  à  7  1/2.  La  Wemmcr  est  à  6  1/8. 
La  Robinson  Randfontein  est  à  1  3/8. 

Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  14  3/4,  s'échange  à  14  1/2. 

La  Bonanza  est  à  15/16.  Cette  Compagnie  a  broyé,  en 
juillet,  8.750  tonnes  qui  ont  donné  4.467  onces,  d'une  valeur 
de  18.784  liv.  st;  bénéfices  :  8.512  liv.  st.  Ea  juin  :  produc- 
tion, 4.327  onces;  profits.  9.057  liv.  st. 

La  Cinderella  Deep  clôture  à  2  3/8. 

La  Nigel  Deep  est  à  11/16. 

L 'Angelo  Deep  finit  à  1  13/16;  Glen  Deep,  3  15/16;  Ferreira 
Deep,  5  3/4;  Robinson  Deep,  5  1/2;  Langlaagte  Deep,  2  5/8; 
Rrakpan,  2  1/8. 

La  Nourse  Deep  reste  à  4  1/8.  Roodepoort  Central  Deep, 
1  7/10;  Rose  Deep,  6  7/8. 

La  Village  Deep  est  à  4  11/10. 

,La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  5/8.  Jumpers 
Deep,3d/4;  Rand  Victoria,  à  2  1/16. 

Lu  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  5  1/10.  South  Gel- 
denhuis Deep,  2  5/8. 

La  Simmer  and  Jack  East  est  à  2  ./... 

il-**  Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 
lihni  Agency  clôture  à  3/4;  Rhodesia  Goldfields,  2/0. 

La  Van  Dyk  Proprietary,  qui  finissait  à  2  5/10,  s'inscrit 
à  ce  cours.  Rand  Collicries,  2  7/10. 


La  Transvaal  and  Delagoa  Bay  Investment  s'échange  à 
3  1/4.  Transvaal  Proprietary,  13/10. 

La  Premier  Diamond  reste  à  13  1/8,  au  lieu  de  13  5/8. 

L;i  Great  Easlem  Collieries  finit  à  1/2.  South  African 
Jiirivcrics,  2  9/16. 


Londres,  10  août  1905,  5  h.  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  tendance  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  10  août  1905. 

Privé  des  avis  de  Londres  pendant  les  journées  do  samedi 
et  de  lundi,  le  marché  des  Mines  d'or  de  Paris  s'est  simplc- 
ment  montré  soutenu.  Il  faut  dire  aussi  que  les  absences  sont 
de  plus  en  plus  nombreuses.  Cependant,  on  peut  vouloir 
mett're  à  profit  les  indications  diverses  que  commencent  â 
fournir  les  rendements  de  juillet. 

A  la  date  du  5  courant,  quelques  coupons  ont  été  détachés, 
dont  il  sera  fait  mention  ci-après  : 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  162  fr.,  sans  changement. 
East  Rand  clôture  à  102  fr.  . .,  au  lieu  de  193  50;  Chartered, 

47  fr.  75.  Rand  Mines,  230  fr.  50  ;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  237  fr.  . . . 

Le  Champ  d'Or  est  à  18  fr.  ...  La  Buffelsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  14  fr.  . . . 

L Angelo,  que  nous  laissions  à  145  fr.  . . ,  reste  à  146  fr.  50  ; 
et  la  Driefontein  cote  105  fr.  50,  au  lieu  de  105  fr.  . .. 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  514  fr.,  finit  à  469  .., 
ex-coupon  de29fr.  78  nets.  La  Geduld  se  retrouve  à  159  fr.  ... 
L'action  Goerz  et  C*  clôture  à  71  fr.  75.  French  Rand, 
52  fr.  50. 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  374  fr.  . . ,  se  retrouve  à 
305  fr.  50,  ex-coupon  de  7  fr.  13  nets. 

La  Geldenhuis  Estate  finit  à  116  fr.  50,  ex-coupon  de 
8  fr.  42  nets,  au  lieu  de  122  fr.  . .  avec  coupon. 

La  General  Mining  se  retrouve  à  76  fr.  50,  demandée  ainsi. 

La  Geldenhuis  Deep  clôture  à  239  fr.  50,  ex-coupon  de 
7  fr.  13  nets,  au  lieu  de  248  fr.  avec  coupon. 

La  May  Consolidated  est  à  88  fr.  25,  ex-coupon  de  4  fr.  82 
nets.  Nous  la  laissions  à  91  fr.  75.  La  Kleinfontein  cote 

48  fr.  75. 

La  Lancaster  se  retrouve  à  37  fr.  25.  Langlaagte  Estate, 
80  fr.  . . ,  ex-coupon  de  2  fr.  50,  contre  82  fr.  . .  avec  coupon. 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  13  fr.  75.  La.  Mozambique 
s'échangea  28  fr.  50.  New  Primrose,  70  fr.  ... 

La  New  Goch  est  à  60  fr.  50. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  239  fr.  . . ,  finit  à  229  fr.  50, 
ex-coupon  de  10  fr.  02  nets.  Robinson  Deep,  137  fr.  . .,  comme 
jeudi  dernier  ;  Robinson  Randfontein,  33  fr.  25;  Randfon- 
tein Estâtes,  63  fr.  . . . 

La  Rose  Deep  s'échange  à  170  fr.  . .,  ox-coupon  de  3  fr.  57 
nets;  elle  finissait  jeudi  dernier  à  170  fr.  50,  avec  coupon. 
La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  30  fr.  . . . 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  127  fr.  50,  ex-coupon  de 
5  fr.  01  nets;  elle  clôturait, il  y  a  huit  jours,  à  134  fr.  . .. 

La  Wemmer  est  à  162  fr.  . ..  LaiVeui  Steyn  Estate  s'échange 
à  69  fr.  75,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  41  fr.  . .  ; 
cette  dernière  Compagnie  vient  de  détacher  un  coupon  de 
0  fr.  59  nets  ;  Transvaal  Consolidated  Land,  81  fr.  25.  Trans- 
vaal Goldfields,  54  fr.  75. 

La  Sheba  est  recherchée  à  16  fr.  ... 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  122  fr.  ..,  au  lieu 
de  115  fr.  . . . 
La  Van  Dyk  se  traite  à  58  fr.  50. 

Les  actions  do  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knight's)  s'échangent  à  121  fr.  50,  au  lieu  de  122  fr. 

La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se  traite  à 
51  fr.  25. 

La  De  Beers,  qui  restait  à  434  fr.  50  l'action  ordinaire,  et  à 
459  fr.  ..  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  434  fr.  . .  et  à  459  fr.  . . . 

La  Jagersfontein  se  traite  à  195  50,  contre  194  fr.  50. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bûuroarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rae  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


Encaisse 
métallique 


DATES 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1904 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


18  août  I  2.697 

3  août   2.916 

10  août   2.9Î6 

17  août  I  2.961 


1.110 
1-110 
1.108 


4.147 
4.428 
4.306 
4-283 


626 
611 
594 
573 


534 
667 
477 

4S2 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


6  août 

22  juillet... 
31  juillet... 

7  août . . . . 


S29 
9:t(l 
889 
878 


322 
326 
312 
309 


L.55!f  II  681 
1.62.!  713 
1.650  '  648 


1.618  ||  605  1.076 


939 
1.102 
1.131 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


31  juillet. 
31  mai  . . . 

30  juin... 

31  juillet. 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


57 
60 


21 
20 
21 


158 
173 
189 
173 


105 
115 
110 
108 


14'. 
177 
18  i 
177 


497 
479 
471 
467 


68 

68 
86 
76 


66 
64 
71 
61 


18  août  . 
3  août  . 
10  août . 
17  août , 


89  i 
922 
907 
914 


715 

752 
748 
737 


1.006 
1.084 
1.010 
1  099 


626 
730 
730 
738 


3 

2^ 
VA 
2  X 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


2  juillet., 
li  mars... 
8  arril ... 
i  juillet  . . 


120 
118 
llii 
134 


39 
18 
20 
20 


191 
170 
175 
189 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


2  juillet....]  75 

11  mars  ....  68 

8  avril.  >  .  I  66 

1  juillet.  . .  1  65 


H 
12 
12 


16Î 
158 
161 
134 


DATES 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


Encaisse 
métallique 


PH1NCIP.  CUAVITRKS 


-  a.  — 

C  -a, 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1904 

7  août  . . . 

215 

317  1 

1 

739 

156 

378 

44 

1905 

22  juillet . . 

:!! 

190 

327 

1 

02  J 

172 

331 

45 

1905 

31  juillet.. 

:lî 

180 

324 

1 

71 S 

145 

429 

44 

1905 

7  août . . . 

179 

321  1 

1 

688 

142 

408 

44 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1904     5  juillet.... 

7 

39 

70 

22 

17 

190  5   27  juin.  ..  . 

13 

13 

41 

70 

2i 

13 

1905     6  juillet  ... 

13 

n 

41 

70 

24 

13 

1905    13  juillet.... 

14 

14 

42 

70 

24 

14 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1904   31  juillet.... 

104 

144 

45 

1905   31  mai  

115 

154 

5 

48 

"1 

1905    30  juin  

123 

» 

166 

7 

48 

il 

1905    31  juillet.... 

113 

» 

153 

5 

46 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


Î904 

13  août 

i  369 

507  | 

1 

S43 

651 

855 

106 

1905 

29  juillet.  . 

562  I 

1 

574 

576 

689 

96 

1905 

.  372 

557 

1 

^83 

572 

688 

1(16 

1905 

1  372 

358  1 

1 

37S 

575 

690 

101 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1904    30  juin  

2 

1 

129 

90 

32 

14 

1905   30  avril  

1 

1 

123 

95 

31 

15 

1905    31  mai  

1 

1 

122 

98 

32 

1 5 

190  5   30  juin  ' 

1 

1 

121 

98 

31 

15 

HOLLANDE  --  Banque  des  Pays-Bas 


13  août   

29  juillet... 
5  août 
12  août  — 


138 

182 

491 

15 

121 

87 

162 

157 

547 

9 

137 

113 

164 

156 

541 

12 

131 

110 

164 

156 

537 

12 

130 

108 

ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


20  juillet  

30  juin  

10  luillet..  . 
20  juillet.... 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


20  juillet. 
30  juin.. 
10  juillet 
20  juillet. 


30  juin. 

30  avril. 

31  mai  . 
30  juin. 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


35 

» 

95 

11 

61 

9 

35 

92 

13 

38 

ï 

34 

n 

91 

13 

57 

i 

34 

108 

12 

64 

1 

PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


13  juillet.... 

28  juin  

5  juillet  ... 
12  juillet  


1  27 

34 

378 

10 

99 

27 

37 

368 

! 

11 

104 

27 

3S 

369 

8 

104 

l  27 

38 

371 

7 

104 

21 

i  I 


3'/, 
VA 
3'/, 
3/, 


1904  11  acût  

89 

25 

635 

50 

527 

34 

3 

1905   2~  juillet.... 

96 

21 

667 

61 

568 

29 

3 

1905     3  août 

101 

22 

661 

58 

582 

34 

3 

1905    10  août  

97 

21 

606 

56 

570 

3 

4X 
4 
4 
4 


4X 
41/, 
454 


3 

2% 
234 
■2% 


1904  2C  juillet.... 

469 

107 

860 

197 

292 

27 

5 

1905    30  juin  

520 

89 

941 

144 

353 

52 

5 

1905    10  juillet..  . 

530 

84 

962 

202 

328 

39 

5 

1905   20  juillet.. .. 

531 

89 

933 

188 

315 

31 

5 

102 

14 

276 

80 

l  121 

22 

5 

116 

15 

304 

81 

145 

21 

5 

116 

13 

305 

75 

1S2 

20 

5 

116 

15 

297 

80 

1  133 

20 

5 

41 

2 

36 

38 

43 

3 

1  5 

42 

2 

72 

37 

48 

4 

1  5 

42 

2 

71 

37 

48 

3 

42 

2 

69 

38 

47 

3 

1  5 

5 

*x 

4  S 
4* 


5g 
3;/, 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


Or 


Ar- 
gent 


PRINCIP.  CHAPITRES 


o-S  » 


O  3  o 


H.<D 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1904 

6  août  

1  67 

4 

187 

64 

8 

5 

1905 

22  juillet.... 

1  52 

4 

180 

64 

24 

5 

1905 

29  juillet... . 

1  53 

4 

183 

62 

24 

5 

1905 

1  G3 

3 

190 

62 

24 

5 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1904 
1905 
1905 
1905 


6  août  . . 
21  juillet. 
29  juillet. 

S  août . . 


2.256 

230 

1.835 

506 

379 

2.45(i 

156 

2.491 

432 

412 

418 

2.460 

157 

2.482 

407 

409 

408 

2.452 

153 

2.511 

394 

407 

410 

5« 
5!4 

s  S 

5/, 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 

1904  15  juillet  

1905  15  juin  

1905  30  juin  

1905  15  juillet.  .. 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


22 

2 

74 

21 

35 

20 

23 

2 

72 

22 

37 

21 

23 

2 

71 

24 

36 

21 

■ 

23 

2 

70 

25 

35 

19 

190  4   30  juin.  .     .  . 

12 

7 

38 

2 

7 

10 

6 

1905   30  avril,. .. 

11 

9 

33 

1 

6 

.8 
8 

6 

1905   31  mai  

10 

9 

32 

2 

6 

6 

1905    30  juin  

10 

9 

32 

2 

6 

9 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1904   30  juin  

82 

1 

229 

57 

12G 

17 

1905   30  avril  

92 

7 

217 

79 

138 

15 

1905   31  mai  

92 

7 

215 

60 

133 

15 

90 

7 

240 

73 

156 

20 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


111 

9 

225 

4.281 

2)4 

47 

190  5   29  juillet  ... 

107 

9 

235 

1.364 

235 

53 

1905     5  août  ...  . 

107 

9 

236 

1.364 

235 

53 

107 

10 

235 

1.364 

235 

53 

4V, 

VA 
i% 
VA 


354 

3  y, 

3/5 


TOTAUX 


1904   18  août  

9.819 

2.947 

16.002 

5.539 

5.797 
6.157 

1.5121 

1905    3  août  

10.428 

2-882 

17.147 

5  682 

1.587 

1905   10  août  .... 

10  440 

2.878 

17-060 

5.467 

5-957 

1.5481 

1905   17  août  

10.447 

2.869 

17.017 

5.526 

5.9/6 

1.537i 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4 

037 

» 

1900  31  décembre  . 

8-211 

2.607 

15.906 

9.505 

8-514 

4 

171 

» 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10  580 

8.172 

4 

827 

» 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4 

17t. 

» 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4 

129 

» 

1904  31  décembre . 

9. 811 

2.753 

17  349 

9.524 

7.466 

4 

144 

a 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  eu  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


12juill. 

Kjufll. 

20juill. 

2  août 

9  août 

16  août 

48 

02 

48 

ni 

47 

98 

47 

99 

47 

97 

47 

96 

Anvers  

100 

25 

100 

25 

100 

23 

100 

18 

100 

13 

100 

11 

124 

50 

120 

50 

120 

120 

50 

121 

50 

120 

75 

32 

35 

32 

1,0 

32 

40 

32 

50 

32 

53 

32 

40 

81 

35 

81 

35 

81 

35 

81 

35 

81 

35 

81 

30 

100 

1!) 

100 

21 

100 

18 

100 

IS 

100 

10 

100 

06 

100 

33 

100 

36 

100 

31 

100 

36 

100 

31 

100 

33 

22 

85 

22 

83 

22 

83 

22 

83 

22 

85 

22 

85 

81 

35 

81 

37 

81 

35 

81 

38 

81 

35 

81 

32 

99 

98 

100 

100 

100 

99 

97 

99 

95 

100 

19 

110 

13 

100 

iô 

100 

100 

99 

92 

Lisbonne  

581 

581 

580 

577 

572 

564 

Londres   

25 

28 

25 

27 

25 

27 

25 

27 

25 

27 

25 

i\ 

32 

ZI 

32 

25 

32 

32 

32 

n 

32 

30 

32 

17 

100 

100 

99 

97 

160 

100 

100 

Saint-Péter:<boura  . 

37 

is 

37 

45 

37 

18 

37 

37 

Ï5 

37 

45 

Vienne  (ii  vue)  ... 

95 

62 

95 

57j 

-  95 

55 

95 

M 

95 

S  .s 

95 

10 

(à  3  icuin). . . . 

95 

61 

P5 

95 

66 

95 

66 

95 

53 

95 

45 

CHANGE  DE  PARIS  :  Cours  moyens  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 


Amsterdam. . 
Allemagne. . . 
Vienne-Tr.  . . 

Espagne  

—  versent'. 
Lisb. -Porto  . . 
St-Pétersb.  . . 


papier  coa;l 


Valeurs  à  vue 


Londres 


Chèque 


Belgique 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York   — 

Matières  d'or  el  d'argent 

Or  en  barre  fie  kil.l . . . 
Argent  id.   (le  kil.) . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916»)  . 

—  —  (nouv.  titre  :  900 
Couronnes  de  Suéde  


Plus 


4  % 

4  % 

4  % 

4  % 

4  % 

4  % 


Vi  % 

3  % 
5  % 
Vi  % 

4  % 


au  pair 

3437  » 
218  89 


20juill. 


205  87 
121  56 
103  50 

378  50 
510 
262 


27juill 


25  12 
25  14 
0  23p 
pa  ir 
0  22p 
516  .. 


3437 
99  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


206 
121  56 
103  50 

377  50 
510 
262 


25  115 
25  135 
0  22j> 
0  Ofipr 
0  12p 
515  25 


3437  .. 
99  . 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


3  ao.1t 


206  12 
121  56 
103  50 

378 
512 
262 


25  13 
25  15 
0  19p 
pair 
0  03p 
516  .. 


3437 
100 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 


10  août 


206  12 
121  5( 
103  50 

378  '. 
516  . 

262  . 


25  145 
25  165 
0  19p 

pair 
0  03  p 

516  si 


3437  .. 
100  75 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 


7  août 


206  25 
121  69 
103  62 

378 
526 
262 


25  155 
25  175 
0  12p. 

pair 
pair 
516  50 


1137  .. 

101  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .  . 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  >mark  or) 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Aut. -Hongrie  cour,  or) 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap.). 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (Q.  or)  

Italie  (lira)  

Portugal  iinilréis  pap.) 
Roumanie  (leu  or). . . 

Russie  (rouble  or)  

Suisse  (franc  or)  

Turquie  ( liv.  turq.)... 
Pays 
Extra-Européens 
États-Unis  (doll.  on.. 
Mexique  piastre  arg.) 
Répub. Arg. (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  [milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 

Japon  (yen  or)  

Chine(SbangbiïXtaëlarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


1  234 
25  22 
1  05 
1  » 
1  » 

1  » 

2  083 
1  » 
5  60 

1  » 

2  67 
1  n 

22  7s 


5  18 
2  58 
5  » 

1  89 

2  84 

1  67 

2  58 
7  47 


1  227 
25  12! 
1  04 

1  .. 
0  75 

0  83 

2  08 

1  .. 
5  15 

0  99 

2  64 

1  .. 
22  83 


5  16 
2  43 
2  20 
1  66 
1  77 

1  68 

2  55 

3  33 


1  227 
25  111 
1  04 

1  .. 
0  75 

0  83 

2  08 

1  .. 
5  15 

0  99 

2  64 

1  -. 
22  83 


5  15 
2  43 
2  20 
1  60 
1  78 

1  68 

2  55 

3  33 


3  août 

10  août 

17  août 

1  227 

1  227 

1  229 

25  125 

25  145 

25  155 

1  04 

1  04 

1  04 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

0  75 

0  75 

0  75 

0  83 

0  82 

0  82 

2  03 

2  08 

2  08 

1  .. 

1  . 

1  .. 

5  17 

5  21 

5  31 

0  99 

0  99 

■0  99 

2  64 

2  64 

2  6i 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

22  83 

22  85 

22  85 

5  16 

5  16 

5  16 

2  43 

2  43 

2  47 

2  20 

2  20 

2  20 

1  66 

1  64 

1  63 

1  80 

1  32 

1  82 

1  68 

1  68 

1  68 

2  55 

2  55 

2  55 

3  33 

3  34 

3  38 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  17  août  1905 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  40 

En  Angleterre   100  18 

En  Autriche-Hongrie  ...   100  29 

En  Belgique   100  12 

En  Espagne   132  27 

En  Grèce   121  50 

En  Hollande   100  .. 

En  Italie   100  .. 

En  Portugal   105  96 

En  Roumanie   100  33 

En  Bussie   100  77 

En  Suisse   100  • . 

En  Turquie   99  70 

Aux  Etals-Unis   100  29 

Au  Mexique   104  45 

En  Répuol.  Argentine  . .  227  25 

Au  Chili   115  95 

Au  Brésil   156  04 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   101  17 

En  Chine   221  . . 


100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  Allemands   99  60 

—  Anglais   99  82 

Austro-Hongrois .    99  71 

—  Belges   99  88 

—  Espagnols   75  60 

—  Grecs   82  30 

—  Hollandais   100  . . 

—  Italiens   100  . . 

—  Portugais   94  86 

—  Roumains   99  67 

—  Russes   99  23 

—  Suisses   100  . . 

—  Turcs   100  30 

Pièces  des  Etals-Unis...     99  71 

—  du  Mexique   95  73 

Billets  de  la  Bép.  Argent.  44  .. 

—  du  Chili   86  24 

—  du  Brésil   64  08 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   98  83 

—  de  la  Chine   45  38 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  17  août  1905. 
Les  capitaux  continuent  à  surabonder  sur  lotis  les  marchés 
européens,  où  l'escompte  hors  banque  reste  très  bas.  Toute- 
fois, depuis  une  dizaine  de  jours,  cette  baisse  s'est  accentuée 
plus  particulièrement  sur  la  place  de  Paris,  y  provoquant 
des  sorties  de  capitaux  et  une  hausse  des  changes  sur 
l'étranger. 
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'  Le  papier  sur  la  Hollande  est  en  progrès  do  13  centimes, 
ainsi  que  la  devise  allemande,  qui  reste  encore  sensiblement 
au-dessous  du  pair.  La  couronne  autrichienne  s'améliore 
également  à  103  02. 

Le  versement  sur  Madrid  est  stationnairc  ;  la  traite  à  trois 
mois  sur  Lisbonne  s'avance  de  10  points  vers  le  pair,  dont 
elle  n'est  plus  séparée  que  par  25  points  environ.  Le  rouble 
à  vue  finit  à  205  75,  en  hausse  de  13  centimes. 

Le  chèque  sur  Londres  s'élève  nettement  au-dessus  du 
gold-point  d'entrée  ;  aussi,  les  mouvements  d'or  à  travers  le 
détroit  ont-ils  complètement  cessé. 

Le  papier  sur  la  Belgique  gagne  3  centimes,  ainsi  que  le 
change  suisse,  qui  atteint  le  pair:  cette  dernière  hausse  a 
évidemment  été  facilitée  par  ral'fluencc  des  touristes,  dont 
les  dépenses,  surtout  à  cette  époque  de  l'année,  constituent  un 
sérieux  élément  de  la  balance  des  paiements  de  la  Suisse. 
La  devise  italienne  se  tient  également  au  pair. 

La  New- York  reste  immobile  à  510  50. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure  

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghaï  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

"  Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres.  . . 
Argent  en  barres 


19  juillet 


2/0  5/16 
1  11  7/S 
1/4  ./-• 
1/4  ../■• 
i  10  9  16 
2/1  3/4 
16  29  32 
15  1/8 

127  21 

n  9  i  2 

2"    1  4 


26  juillet 


2  0   5  16 
1, 11  15/16 
14    1  32 

m  •/■ 

1/10  5/8 
2  7  3,1 
16  15/16 
15  1/8 


27 

1/8 

3:16 


71/9 
27 


2  août 


2/0  5/16 
2/0  5/16 
1/4  1/32 
1/4  1/32 
1/10  5/8 
2/7  3/4 
17  3/16 
15  25/32 

127  27 

71/9  1/2 
27  1/4 


9  août 


2/0 
2/0 
1/4 
1/4 
1/10 
2/7 
11 


5/16 
9/16 
1,32 
1/32 
3/ 
1/8 
3/8 


15  11/16 

127  27 

11/9  1/4 
21  3/8 


16  août 


2/0 
2/0 
1/4 
1/4 
1/11 
2/8 
1" 


5/16 
7/8 
1/32 
1/16 
■  /■ 
1/4 
13/32 


15  11/32 
127  21 

n/9  ./. 

21  3/4 


La  hausse  des  devises  d'Extrême-Orient  s'accentue  :  'le 
dollar  gagne  cette  semaine  1/4  à  Singapoure  et  à  Hong-Kong  ; 
le  taèl  Shangaï  progresse  de  7/8.  Aucun  changement  sur  le 
Yokohama. 

La  roupie  est  en  hausse  de  1/32  à  Bombay  et  à  Calcutta. 
L'argent  se  resserre  légèrement  dans  l'Inde,  et  la  Banque  de 
Bombay  a  élevé,  le  10  août,  le  taux  de  son  escompte  de  3  à 
4  0/0. 

Le  milreis  brésilien  finit  en  progrès  de  5/16  et  dépasse  le 
cours  de  17  1/2;  le  change  chilien  fléchit  jusqu'à  15  5/8.  La 
prime  de  l'or  à  Buenos-Ayres  est  stéréotypée  à  127  27. 

Le  cours  de  l'or  en  barres  est  retombée  au  pair  sur  le 
marché  de  Londres  ;  la  cessation  .des  exportations  vers  Paris 
a  permis  à  la  Banque  d'Angleterre  d'absorber  presque  entiè- 
rement les  arrivages  de  cette  semaine,  à  l'exception  d'une 
petite  somme  destinée  à  l'Inde.  Le  cours  de  toutes  les  mon- 
naies d'or  étrangères  est  revenu  à  7G  1/4. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  3  au  10  août,  ont  été  les  suivants  : 

Sorties 

G71.400   Bombav  £  07.000 

221.500   Madras"   7.50O 

29.800   Calcutta   1.500 

6.000 


Entrées 

Le  Cap  £ 

Australie  

Indes  occidentales. 
Malte  


Total. 


928.700 


Total. 


70.000 


D'après  les  évaluations  de  la  douane  anglaise,  voici  quelles 
ont  été.  pour  le  mois  de  juillet,  les  entrées  et  les  sorties  d'or 
sur  le  marché  anglais  : 

Entrées  Sorties 

Le  Cap                £  1.330.300  France  £  2.214.700 

Allemagne   315. 7C0  Mexique   420.400 

Indos  et  détroits. . .  208. 000  Indes  et  détroits. . .  320.400 

Australie   119. 200  Brésil   45  100 

Mexique   81.100  Gibraltar   38  0U0 

Belgique   30.800 

Brésil   30.500 

Afrique  occident.  . .  23.400 


Total. 


2.345.000 


Total. 


3.044.000 


L'argent-métal  est  de  nouveau  en  hausse  de  3, 8,  à  la  suite 
des  ordres  d'achat  de  l'Inde  et  du  Continent. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  ont  été,  du 
3  au  10  août,  de  90.947  liv.  st.,  ce  qui  porte  le  total,  depu 


le  1er  janvier,  à  4.901.782  liv.  st.,  cuire  7.008.668  liv.  st. 
pour  la  période  correspondante  de  L'année  dernière. 

Escompte  hors  banque  : 

Places         20  juill.  27  juill.   3  août    10  août    17  août 


Paris  

Londres. . . . 

Berlin  

New  -  York  j 
(time  money)  ( 


1  3/4  1  3/4 
13/4   1  3/4 

2  1/8   2  1/8 


1/2 


15  8  1  1/4  1  1/4 

1  13  16  1  15/16  1  15/10 

2  1/8  2  ./.  2  1/4 

2  3/4  2  1/2  3  1/4 


Situation  générale  des  Banques  d  émission 

L'cncaisse-or  de  la  Banque  de  France  s'est  accrue,  cette 
semaine,  de  5.317.000  fr.  La  circulation  a  versé  441.000  fr.  à 
Paris  et  prélevé  03.000  fr.  dans  les  succursales.  Les  entrées 
de  matières  s'élèvent  à  7.807.000  fr.,  et  les  sorties  à 
2.738.000  fr.  Il  a  été  envoyé  130.000  fr.  en  Suisse. 

L'argent  diminue  de  1.812.000  fr.  ;  la  circulation  a  pris 
1.130.000  fr.  en  province  et  restitué  133.000  fr.  à  Paris;  il  est 
sorti  245.000  fr.  pour  la  Côte  d'Ivoire,  400.000  fr.  pour  le 
Congo  et  170.000  fr.  pour  la  Suisse. 

Il  a  été  remboursé  23  millions  de  billets  et  les  comptes 
courants  ont  retiré  21  millions.  Le  portefeuille  commercial 
est  en  augmentation  de  5  millions,  et  les  avances  en  diminu- 
tion de  4  millions.  La  situation  de  la  Banque  rcilète  la  sta- 
gnation des  affaires,  habituelle  à  cette  époque  de  morte- 
saison. 

Au  moment  de  mettre  sous  presse,  le  bilan  de  la  Banque 
d'Allemagne  ne  nous  est  pas  encore  parvenu. 

Voici  les  mouvements  d'or  de  la  semaine  à  la  Banque 
d'Angleterre  : 

Entrées  Sorties 

Achat  en  barres. ..  £  320.000   Amérique  du  Sud.  £  385.000 

Allemagne   10.000 

Paris   5.000 

Excédent  des  sorties  44.000 


Total  des  entrées.    385.000  Total  égal   385.000 

Grâce  à  la  rentrée  des  sommes  versées  par  la  circulation, 
l'encaisse  augmente  do  7  millions  et  la  circulation  fiduciaire 
diminue  de  11  millions.  Les  comptes  courants  ont  accru  leurs 
soldes  de  89  millions  et  le  portefeuille  est  en  plus-value  de 
8  millions.  La  proportion  de  la  réserve  aux  engagements 
continue  à  s'abaisser  ;  elle  n'est  plus  que  de  45  84  0/0. 

A  la  Banque  d' Autriche-Hongrie,  la  circulation,  une  fois 
la  lin  de  mois  passée,  diminue  de  30  millions;  les  autres 
chapitres  n'ont  subi  que  des  variations  peu  importantes. 

La  Banque  de  Belgique  a  livré  à  la  circulation  5  millions 
d'espèces  et  une  somme  égale  en  billets  :  son  portefeuille  est 
en  diminulion  de  12  millions. 

La  circulation  de  la  Banque  d'Espagne  diminue  de  5  mil- 
lions et  les  avances  de  pareille  somme;  depuis  quelques  se- 
maines, le  portefeuille  de  pagarès  du  Trésor  reste  station- 
nairc à  4G5  millions  :  on  se  rappelle  que  l'émission  de  bons 
du  Trésor,  lancée  il  y  a  quelques  mois,  doit  permettre  de 
le  ramener  à  400  millions  par  des  remboursements  suc- 
cessifs. 

La  Banque  des  Pays-Bas  continue  à  recevoir  un  peu  d'or, 
qui  entre  dans  le  pays  par  la  frontière  allemande;  elle  a  rem- 
boursé cette  semaine  4  millions  de  billets. 

La  Banque  de  Bussic  a  donné  8  millions  d'or  et  4  millions 
d'argent,  et  mis  en  circulation  29  millions  de  billets  ;  les 
comptes  courants  ont  retiré  13  millions.  Le  chiffre  du  porte- 
feuille est  très  inférieur  à  celui  de  l'année  dernière,  alors  que 
les  avances  tendent  à  augmenter;  c'est  l'indice  d'un  malaise 
qu'une  guerre  soutenue  pendant  glus  de  dix-huit  mois  no 
pouvait  manquer  de  faire  peser  sur  le  pays.  La  situation  de 
la  Banque,  au  point  de  vue  de  la  Trésorerie,  reste  d'ailleurs 
excellente,  puisque  les  2.511  millions  du  billets  en  circulation 
sont  gagés  par  2.452  millions  d'or  et  552  millions  de  disponi- 
bilités à  l'étranger,  soit  au  total  3.004  millions. 
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LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 

Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903... 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903... 


Du  33  Depuis  Du  22  Depuis 
au  27  juill.  Ici"  janv.  au27juill.  lel"janv. 


1.500 

»  25.236.526 

5.000  12.448.921 

5.000  37.686.947 
3.000  04.472.906 
2.300  32.806.301 


44S.894  17.216.466 
538.335 
12.892 
»  811.137 


330  922 
4,266.136 
5  5 
51.211  1.677.666 


.',1.216  6.274.729 
30.692  6.391.379 
20.797  3.660.295 


6.747  12.566 
20 

99.955  2.139.077 


449.894  18.578.830 
797.915  24. 764. 877 
428.355  19.335.533 


106.702  2.151.663 
88.053  577.998 
61.254  1.002.888 


Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904  13  août. 

1905  29  juill. 
1905   5  août. 
1905  12  août. 

276.3 
224.8 
222.1 
221 . 1 

82.7 
90.4 
89.3 
88.1 

38.3 
48.8 
49.5 
50.5 

1207.1 
119.1. 7 
1197.1 
1186.7 

1096.5 
1144.8 
1146.2 
1139.9 

-t-  57.7 
4-  15.3 
+  12.2 
+  12.8 

La  situation  dc-s  Banques  Associées  de  New-York  reste  à 
peu  près  stalionnairc  ;  le  chilTre  de  l'encaisse  reste  très  infé- 
rieur à  celui  de  l'année  dernière;  la  circulation,  au  contraire, 
est  en  augmentation. 


Trésor  des  Etats-Unis 

30  juin  31  juil. 

1905  1905 
Encaisse  :                                      Millions  de  dollars 

Or  !                                          704.3  717.8 

Argent  Barres                                             3.3  3.3 

—     Monnaies                                      508.9  508.5 

Total  de  l'encaisse   1.216.5  1.229.6 

Circulation  : 

Greenbacks  et  autres  billets   339.6  338.5 

Certificats  d'or   487.7  493.4 

—       d'argent  et  billets  du  Trésor 

de  1890   405. 5  467.6 

Total  de  la  circulation   1.292.8      ^  1.299,5 

Réserve  d'or   150.000.000  de  dollars 

L'encaisse  or  du  Trésor  des  Etats-Unis  est  revenue  aux 
environs  du  maximum  de  l'année  dernière  ;  l'argent  reste  à 
peu  près  stationnaire  et  la  circulation  est  en  augmentation 
de  près  de  8  millions. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1904  lti  juillet. 

1905  1e'  juillet. 
1905   8  juillet. 
1905  15  juillet. 

lo5.2 
112.3 
107.9 
136.3 

228.7 
£65.8 
253.4 
252.5 

26.9 
11.8 
14.2 
14.1 

27  2 
73!  7 
62.4 
57  9 

38.2 
220.2 
240.8 
201.5 

L'encaisse  de  la  Han<iiie  du  Japon  s'accroît  fortement, 
grâce  au  produit  des  emprunts  contractés  à  l'étranger;  le 
porlefcuille  se  maintient  à  un  nivean  très  supérieur  à  celui 
de  L'année  dernière. 
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Le  Manque  de  Monnaie  d'appoint  en  Turquie 

La  Refîue  Commerciale  du  Levant,  bulletin  mensuel  de  la 
Chambre  de  Commerce  française  do  Constantinople,  publie 
l'article  suivant  : 

Une  des  difficultés  de  l'existence,  à  Constantinople,  c'est  là 
rareté  de  la  monnaie  d'appoint. 

Cette  monnaie  divisionnaire  se  compose  de  pièces  de  2,  1,  et 
1/2  piastres  en  argent,  de  10  et  5  paras  (ou  1/4  et  1/8  de 
piastre)  en  nickel  et  de  quelques  pièces  en  alliage,  dites  mé- 
talliques, de  piastres  2  et  1/2,  1  et  1/4,  1/2, 1/4.  Ces  dernières 
deviennent  très  rares. 

Nous  ne  comptons  pas  comme  monnaie  d'appoint  les 
pièces  de  10  et  5  piastres  assez  abondantes  mais  dont  la  plu- 
part sont  totalement  usées;  on  dirait  qu'on  les  a  frottées  sur 
une  pierre. 

La  monnaie  divisionnaire  est  en  partie  accaparée  par  les 
sana/s  (changeurs),  qui  sont  légion  à  Constantinople;  le 
reste  est  absorbé  par  les  provinces.  De  temps  en  temps,  le 
Gouvernement  Impérial  fait  frapper  de  petites  pièces  d'ar- 
gent ou  de  nickel;  ces  émissions  trop  restreintes  sont  immé- 
diatement englouties. 

Par  conséquent,  si  on  a  un  besoin  immédiat  de  monnaie 
d'appoint,  il  faut  s'adresser  au  changeur  et  payer  un  agio. 
Pour  changer  une  livre  turque  on  perd  20  paras  ;  si  l'on  veut 
changer  un  des  medjidiés  reçus,  il  faut  perdre  autres  30  paras 
pour  réduire  un  des  quarts  provenant  de  ce  medjidié  en 
monnaie"  d'appoint,  une  perle  de  10  paras  est  encore  imposée. 
Les  pièces  do  10  paras,  spécialement  ramassées  par  les  men- 
diants, font  s  à  9  0/0  de  prime  sur  le  medjidié,  c'est-à-dire 
sur  la  monnaie  d'argent. 

Les  magasins  de  détail  doivent  se  procurer  à  grand  frais  la 
monnaie  divisionnaire  nécessaire  pour  rendre  l'appoint  aux 
clients,  qui  tous  profitent  de  leurs  achats  pour  se  procurer 
de  la  petite  monnaie.  Lorsqu'un  objet  n'atteint  pas  un  certain 
chiffre,  les  marchands  trouvent  plus  avantageux  d'en  refuser 
la  vente  plutôt  que  de  changer  un  medjidié. 

Et  l'on  peut,  avec  les  poches  pleines  de  pièces  d'or  et  de 
medjidiés,  se  trouver  dans  l'impossibilité  absolue  d'acheter 
de  petits  objets  de  valeur  très  réduite,  de  se  faire  cirer  les 
chaussures,  de  faire  une  course  en  tramways,  de  passer  les 
ponts. 

Pour  les  ménagères,  la  rareté  de  la  monnaie  d'appoint  est 
particulièrement  pénible. 

A  Constantinople,  on  achète  tout  à  la  porte.  Des  marchands 
ambulants  viennent  ofirir  les  légumes,  le  poisson,  les  fruits, 
de  la  viande,  du  fromage,  tous  les  aliments  et  jusqu'à-  des 
tissus  et  de  la  mercerie.  On  peut  se  procurer  la  totalité  des 
objets  nécessaires  à  l'existence  sans  sortir  de  la  maison. 

Tous  ces  ambulants  ne  veulent  pas  avoir  recours  au  sarraf 
et.  subir  des  pertes  de  change  ;  ils  refusent  donc  généralement 
de  changer  une  pièce  de  monnaie  quelconque.  S'ils  n'a- 
gissaient pas  ainsi,  la  totalité  de  leurs  ventes  serait  absorbée 
par  l'agio. 

Il  faut  donc  absolument  trouver  de  la  petite  monnaie,  les 
ménagères  n'y  arrivent  pas.  Acheter  à  crédit  est  très  dange- 
reux, car  le  marchand  se  trompe  souvent,  et  toujours  à  son 
profit.  Certains  ambulants  ont  même  trouvé  là  une  source  do 
bénéfices  faciles  :  ils  viennent  réclamer  2  ou  3  piastres,  assu- 
rant qu'on  ne  les  leur  a  pas  payées  tel  jour.  C'est  inexact^ar 
ce  jour-là  on  ne  leur  a  rien  acheté,  ou  bien  cet  achat  leur  a 
été  réglé.  Mais  ils  insistent,  ils  hurlent,  ils  se  pendent 
à  la  sonnette,  ils  profèrent  des  injures,  la  foule  s'amasse,  ils 
la  prennent  à  témoin  qu'on  frustre  un  pauvre  marchand  de 
ce  qui  lui  est  dû.  Comme  la  scène  recommence  tous  les  jours 
—  et  toujours  à  l'heure  oû  il  n'y  a  pas  d'hommes  dans  la 
maison  —  de  guerre  lasse,  la  ménagère  se  résigne  à  payer  ce 
qu'elle  ne  doit  pas.  Parfois,  elle  doit  renoncer  à  acheter  un 
objet  nécessaire  et  s'en  priver  faute  de  monnaie1  d'appoint. 

Ces  mêmes  difficultés  so  renouvellent  pour  chacun,  dix. 
vingt  fois  par  jour;  elles  deviennent  horripilantes  et  consti- 
tuent une  des  plaies  de  cette  capitale. 

Pourquoi  le  Gouvernement  Impérial  ne  frappe-t-il  pas  de 
la  monnaie  divisionnaire,  en  argent  et  en  nickel,  en  quantités 
importantes  ?  Ces  opérations,  très  fiuclueuses  pour  l'Etat, 
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rendraient  de  grands  services  à  la  population.  Si  les  sarrafs 
ramassent  les  pièces  émises,  en  frapper  d'autres  jusqu'à  ce 
que  ces  changeurs  soient  boudés.  Ce  ne  sont  pas  des  pièces 
d'appoint  qui  entraîneront  le  cours  de  la  monnaie  d'argent. 

Nous  appelons  sur  cette  situation  vraiment  très  pénible  et 
à  laquelle  il  est  pourtant  si  facile  de  porter  remède,  l'atten- 
tion bienveillante  de  l'autorité  supérieure. 

Quant  aux  quarts  de  medjidié  effacés,  il  faut  ou  les  retirer 
de  la  circulation  ou  leur  donner  cours  force.  Peu  m'importe 
que  cette  rondelle  blanche  ait  des  dessins  et  des  inscriptions 
et  je  m'inquiète  fort  .peu  de  sa  valeur  intrinsèque.  Tout  ce 
que  je  demande  c'est  d'être  fixe  sur  son  cours,  Si  on  l'accepte 
pour  cinq  piastres,  je  la  reçois  avec  plaisir  à  ce  taux.  En 
l'état  actuel,  certains  marchands  acceptent  ces  quarts  usés, 
d'autres  les  refusent,  tous  en  rendent. 

Mais  il  faut  voir  l'ahurissement  des  touristes  étrangers  qui 
ne  comprennent  rien  à  ce  change,  protestent,  se  croient  tou- 
jours volés.  Ils  emportent  une  mauvaise  impression  du  sys- 
tème monétaire  de  ce  pays  et  c'est  regrettable. 

Une  classe  peu  intéressante  —  mais  combien  nombreuse  ! 
—  de  la  population,  les  mendiants  qui  emplissent  nos  rues, 
se  plaint  aussi  vivement  de  la  rareté  de  la  monnaie  d'appoint. 
Aux  prières  agaçantes  de  ces  miséreux,  on  répond  très  sou- 
vent oufak  yoli  ou  dénéki  psillà,  ce  qui  signifie  :  je  n'ai  pas 
de  monnaie.  »  Généralement,  c'est  exact  et  voilà  comment 
l'habitant  de  Constantinople  est  parfois  empêché  d'être  cha- 
ritable. 


Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Sauerbeck  vient  de  publier  son  index-number, 
•calculé  sur  45  catégories  de  marchandises,  pour  juillet  1905. 

La  moyenne  des  onze  années  de  1867  à  1877  étant  100, 
voici  les  chill'res  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 


1878-87   79  1899. 

1885-1894   69  1900. 

1890-1899   66  1901. 

1895-1904    67  1902. 

1884    76  1903. 

1896    61  1904. 


68 
75 
70 
69 

69 
70 


Nombres  mensuels 


1889  Décembre . .    73.7         1905  Février   71.4 

1895  Février  ... .    60.0  —    Mars   71.8 

1896  Juillet   59.2  —    Avril   72.0 

1900     —    76.2  —   Mai   71.7 

1904  —    69.9  —   Juin   72.0 

—   Décembre..    70.9  —    Juillet   72.5 

1905  Janvier   71.2 

L'accroissement  pendant  le  mois|  écoulé  estt  dù  principa- 
lement au  coton  et  à  quelques  métaux.  Les  grains  restent  in- 
variables dans  l'ensemble  ;  la  viande  de  bœuf  est  un  peu 
meilleur  marché,  mais  le  beurre  et  le  café  ont  atteint  des 
prix  plus  élevés.  Le  sucre  de  betterave  a  passé  de  11  s.  1  d^ 
par  cwt  fob  à  10  s.  3  d..  et  la  nouvelle  récolte  pour  livraison 
décembre  à  9  s.  2  d.  Le  fer  s'est  maintenu  aux  cours  précé- 
dents ;  le  cuivre  s'est  élevé  de  liv.  st.  65  3/4  par  tonne  à  liv. 
sterling  681/4,  l'étain  de  liv.  st.  139  1/2  par  tonne  à  liv.  st.  149. 
Parmi  les  textiles,  le  coton  américain  «  middling  »  s'est 
avancé  de  5.31  d.  par  livre  à  6.09  d.:  la  laine  «  fine  »  a  été  un 
peu  plus  chère,  pendant  que  la  laine  anglaise  s'est  montrée, 
plutôt  plus  facile  qu'au  commencement  du  mois.  Le  jute  à 
livrer  est  resté  invariable,  mais  les  «  futurs  »  ont  été  sensi- 
blement plus  '  bas.  Dans  le  groupe  des  marchandises  di- 
verses, il  y  a  eu  un  {changement  très  faible. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  premiè- 
res, les  indcx-nùmbers  se  présentent  comme  suit  (la  moyenne 
de  1867-77  étant  100)  : 

1878-871885-941895-04  1896    1900   1904   1905  1905 
Moy«   Moy   Moy    Juil.  Fév.  Déc.  Juin  Juill. 


Prod. ali- 
mentaires 

Mat.  pre- 
mières. . .  76 


84 


72 
67 


66 

68 


60.0  65.8  69.1 
58.6  81.9  72.3 


69.9  69.6 
73.5  74.7 


Les  produits  alimentaires  accusent  maintenant  une  hausse 
peu  sensible  sur  les  prix  de  ,1a  fin  de  l'année  dernière,  pen- 
dant que  les  matières  premières  montrent  une  au»mentation 
de  plus  de  3  0/0. 

Les  prix  et  index-numbers  de  Y  argent  ont  été  comme  suit 


(60  d.  84  l'once  représentant  la  parité  de  1  d'or  pour  15  1/2 
d'argent  =  100;  : 

Prix  (ndexnumbers 


Moyenne  1885-1894  

—  1895-1904  

—  1896   

Fin  Décembre  1900  

—  Novembre  1902  cours 

le  plus  bas)  

—  Décembre  1904  

—  Janvier  1905  

—  Mars  1905  

—  Juin  1905  

—  Juillet  1905  


42d.1/4 


27 
30 
29 


1/4 
9  S 
9/16 


21  11/16 

28  3/8 
27  15/16 

25  13/16 

26  13/16 

27  5/16 


69.4 
44.8 
60.5 
48.6 

35.6 
46.6 
45.9 
42.4 
44.1 
44.9 


FONDS  D'ÉTAT  EUROPÉENS  &  EXTRA-EUROPÉENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ÉTAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  angla is  (ch .  f .  25  f  r.  20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f  2  fr.  50).. 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  1896  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. 
Hellénique  4  %  1887  (net  9  fr.  40) . 

Hollande  3  %  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1&88  

Portugal  3  %  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) 

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suéde  3  K  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  unifiée  l  %  •■ 
—       Priorité  4  %  1890  


EXTRA-EUROPEENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York)... 

Haïti  5  %  1875   

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Ouébec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


10  août 

17  aoùl 
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99  75 

33  25 

3  .. 

99 

77 

33  25 

90  50 

36  20 

2  76 

3  93 

90 

50 

36  20 

101  75 

25  43 

101 

75 

25  43 

100  35 

33  45 

2  98 

100 

50 

33  50 

468  .. 

18  72 

5  34 

i75 

19  .. 

93  50 

31  16 

3  20 

94 

31  33 

91  32 

22  83 

4  38 

91 

50 

22  87 

276  .. 

29  36 

3  40 

276 

29  36 

96  40 

32  13 

3  11 

96 

37 

32  12 

97  50 

24  37 

4  10 

98 

30 

24  57 

105  20 

26  30 

3  80 

105 

25 

26  31 

87 

29  .. 

3  44 

85 

75 

28  58 

68  82 

22  94 

4  35 

69 

65 

23  21 

90  25 

30  08 

3  32 

90 

10 

30  03 

93  25 

23  31 

4  28 

93 

23  25 

74  20 

21  73 

4  04 

74 

95 

24  98 

81  95 

20  48 

4  S8 

82 

20 

20  55 

lût  75 

29  07 

3  43 

99 

50 

28  42 

100  75 

33  58 

2  97 

101 

25 

33  75 

90  87 

22  71 

4  40 

91 

35 

22  33 

511 

25  50 

3  91 

511 

25  50 

96  .. 

24  .. 

4  16 

96 

50 

24  12 

89  95 

22  48 

4  44 

90  15 

22  53 

512  .. 

20  48 

4  88 

512 

20  48 

106  92 

26  73 

3  74 

107 

40 

26  05 

104  .. 

26  .. 

3  84 

104 

26  .. 

242  .. 

16  13 

6  19 

242 

16  13 

100  50 

20  40 

4  97 

101  25 

53  25 

20  25 

53  17 

21  26 

4  77 

21  30 

93  50 

31  16 

3  20 

93  50 

31  1S 

72 

20  57 

4  86 

7i 

10 

20  40 

O)  o 


3  .. 

2  76 

3  93 

2  98 
5  26 

3  19 

4  37 
3  40 
3  11 

06 


3 

3  49 

4  30 

3  32 

4  30 
4  .. 
4  86 

3  51 

2  96 

4  37 

3  91 


14 
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Situation  Financière  Générale 


Europe.  —  France.  La  liquidation  du  15  août  n'a 
rien  présenté  de  bien  particulier,  si  ce  n'est  que  les 
reports  ont  été  très  bon  marché  grâce  à  la  grande  abon- 
dance des  capitaux.  Quant  aux  échanges,  ils  sont  restés 
très  calmes. 

Au  point  de  vue  de  la  tendance,  la  Bourse  de  Paris 
est  très  satisfaisante.  Un  seul  compartiment  se  montre 
un  peu  réfractaire  :  c'est  celui  des  Mines  d'or  sud-afri- 
caines. Il  reste  à  savoir  maintenant  ce  qui  va  sortir  de 
la  Conférence  de.  Portsmouth.  En  dépit  de  certaines 
dépèches  à  allure  tendantieuse  on  croit,  ici.  qu'un 
accord  interviendra  entre  les  plénipotentiaires  russes 
et  japonais,  et  que  les  pourparlers  engagés  aboutiront 
à  la  cessation  complète  des  hostilités  en  Extrême-Orient 
dans  un  délai  peu  éloigné  ! 

Allemagne.  —  Le  marché  reste  très  bien  impres- 
sionné et  cette  constante  fermeté  paraît  avoir  les  causes 
suivantes  :  abondance  des  récoltes  :  bonne  situation 
des  grandes  industries  qui  sont  toutes  bien  occupées 
et  qui  ont  maintenant  une  nouvelle  tendance  à  se 
grouper  pour  une  utilisation  plus  intensive  de  leurs 
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forces  de  production  :  enfin,  abondance  toujours  consi- 
dérable des  disponibilités  monétaires. 

Angleterre.  —  Le  Parlement  s'est  prorogé  le  11  août. 
La  réception  des  marins  français  s'est  terminée  le  14 
au  milieu  d'un  enthousiasme  sans  précédent.  Le  Stock- 
Exchange  est  inactif;  il  faut  cependant  reconnaître 
que  les  nouvelles  relatives  aux  négociations  entre  la 
Russie  et  le  Japon  ont  encouragé  la  spéculation  et  les 
demandes  deviennent  plus  actives. 

La  situation  du  commerce  extérieur  s'améliore. 

Espagne.  —  Toute  l'attention  du  monde  politique  est 
attirée  par  les  prochaines  élections  générales. 

Pendant  le  1er  semestre,  les  recettes  budgétaires  se 
sont  élevées  à  4S5.2S0.000  pesetas,  en  augmentation  de 
7. 750.000  pesetas  sur  l'exercice  antérieur. 

Italie.  —  Le  danger  d'une  crise  ministérielle  paraît 
être  écarté. 

D'une  statistique  sur  la  situation  de  la  dette  publique 
italienne,  il  ressort  que  de  1S97-9S  à  1903-04, 1  milliard 
374.2W.9S2  lire  ont  été  rapatriées  et  519. 9/9. 006  lire 
ont  été  remboursées.  Pour  le  rachat  de  sa  dette,  l'épar- 
gne nationale  a  donné  en  moyenne  270  millions  pal- 
an, indépendamment  des  sommes  versées  aux  Caisses 
d'épargne,  qui  forment  en  chiffres  ronds  une  centaine 
de  millions. 

Portugal.  —  Le  Parlement  portugais  s'est  rouvert 
hier. 

Le  Ministère  a  donné  à  la  Chambre  des  explications 
touchant  la  dernière  crise  ministérielle  et  l'ajourne- 
ment des  Cortès  qui  furent  closes  le  11  mai.. 

Turquie.  —  Nous  reproduisons,  page  219,  un  extrait 
du  rapport  du  Conseil  d'administration  de  la  Dette 
publique  ottomane  sur  la  gestion  des  dîmes,  aghnams 
et  revenus  divers  en  1903-04. 

Amérique.  —  Brésil.  La  longueur  du  réseau  brési- 
lien était  à  la  fin  de  1903  de  10.760  kilomètres,  ainsi 
répartis  entre  95  Compagnies  : 

21  Compagnies  appartiennent  à  l'Union  ;  13  Compa- 
gnies jouissent,  de  la  part  du  Gouvernement  fédéral, 
d'une  garantie  d'intérêt  ;  12  Compagnies  ont  des  con- 
cessions sans  garantie  d'intérêt.  Enfin,  il  y  a  49  Com- 
pagnies de  chemins  de  fer  dont  la  concession  a  été 
donnée  par  un  des  Etats  de  l'Union. 

Etals- Unis.  —  Les  comptes  rendus  des  séances  de  la 
conférence  de  la  paix  sont  attentivement  suivis  et 
l'opinion  à  Wall  Street  est  que  la  paix  est  prochaine; 
aussi  le  marché  est-il  des  plus  fermes,  d'autant  plus 
que  les  affaires  sont  considérables.  Cependant,  devant 
les  cours  atteints,  un  certain  nombre  de  réalisations  se 

S réduisent  qui  calment  quelque  peu  l'effervescence  du 
ôbut. 

Uruguay.  —  Les  statistiques  officielles  relatives 
au  commerce  extérieur  de  l'Uruguay  constatent  qu'en 
1904  il  y  a  eu  une  diminution  de  3.887.277  pesos  dans 
les  importations  et  que  les  exportations  ont  progressé 
de  1.138.25S  pesos  comparativement  à  1903,  qui  avait 
été  une  année  très  favorable. 

Asie.  —  Japon.  Pour  le  premier  semestre  1905,  l'ex- 
cédent des  importations  de  marchandises  a  été  de 
143.708.625  yens,  au  lieu  de  45.169.169  pendant  la  pé- 
riode correspondante  de  1904. 


FRANCE 


La  Politique.  —  Un  discours  de  M.  I.oubet.  —  La  réorganisation 
do  rindo-Cliine.  —  L'entente  cordiale.  —  La  rentrée  des  Chambres. 

—  Le  budget  de  1906. 

Le  Président  de  la  République  s'est  rendu,  le  diman- 
che 13  août,  du  château  de  la  Pégude-de-Mazenc,  dans 
la  Drome,  —  où  il  passe  ses  vacances,  —  à  Valence 
pour  présider  aux  l'êtes  d'une  triple  inauguration  d'un 
nouveau  collège  de  garçons,  d'un  nouveau  parc  (le  parc 
Jouvel  et  d'un  nouveau  pont  sur  le  Rhône. 


Parmi  les  nombreuses  allocutions  familières  pronon- 
cées par  le  chef  de  l'Etat,  il  faut  signaler  particu- 
lièrement la  réplique  au  préfet  du  département,  qui 
avait  exprimé  le  regret  de  voir  expirer  prochainement 
les  pouvoirs  de  M.  Loubet.  Le  Président  s'est  écrié 
avec  vivacité  qu'il  éprouvait  une  joie  indicible  à  la 
pensée  de  quitter  l'Elysée  dans  six 'mois  pour  redeve- 
nir un  simple  citoyen,  il  a  ajouté  qu'il  croyait  donnez 
ainsi  «un  exemple  unique  et  salutaire  pour  son  pays  ». 

On  savait  déjà  que  M.  Loubet  était  résolu  à  né  pas 
demander  à  l'Assemblée  nationale  le  renouvellement 
de  son  mandat  présidentiel.  Mais  c'est  la  première  fois, 
croyons-nous,  qu'il  fait  connaître  publiquement  ses  in- 
tentions. Tous  les  républicains  partageront  les  regrets 
du  préfet  de  la  Drome,  parce  qu'ils  rendent  pleinement 
hommage  à  l'irréprochable  correction  et  à  la  parfaite 
dignité  que  M.  Loubet  a  montrées  dans  l'exercice  de 
ses  hautes  fonctions.  D'autre  part,  ils  n'hésiteront  pas 
à  approuver  sa  retraite  volontaire.  Les  motifs  qu'il 
a  lent  d'invoquer  à  l'appui  de  cette  décision  révèlent, 
une  fois  de  plus,  la  profonde  compréhension  que  pos- 
sède M.  Loubet  des  véritables  conditions  d'un  Gouver- 
nement démocratique. 


-vw  Les  Ministres  présents  à  Paris,  MM.  Etienne,  Gb.au- 
mié,  Thomson,  Glémcntel  et  Merlou  ont  eu  le  10  août,  au 
Ministère  de  l'Intérieur,  une  conférence  dans  laquelle  ils  ont 
arrêté  la  date  de  leurs  congés  respectifs. 

Un  roulement  a  été  établi  de  façon  à  ce  que  le  Gouverne- 
ment soit  toujours  représenté  à  Paris,  pendant  les  vacances, 
par  plusieurs  de  ses  membres. 

wv  A  la  suite  des  entretiens  qui  ont  eu  lieu  entre  M.  Glé- 
mentel, ministre  des  colonies,  M.  Beau,  gouverneur  général 
de  l'Indo-Chine,  et  les  fonctionnaires  du  Ministère,  l'accord 
s'est  définitivement  établi  sur  un  certain  nombre  de  disposi- 
tions à  prendre  concernant  l'administration  de  notre  colonie 
d'Extrême-Orient  et  plus  particulièrement  la  politique  in- 
digène. 

Le  fonctionnement  des  règles  financières  de  l'Indo-Chine  a 
fait  l'objet  d'une  étude  des  plus  attentives,  et  il  a  été  décidé 
qu'un  résident  supérieur,  probablement  M.  Morel,  serait 
placé  en  mission  pour  être  temporairement  chargé  de  la  di- 
rection des  douanes  et  régies,  en  vue  d'assurer  une  coopéra- 
tion plus  active  des  services  administratifs  et  fiscaux  de  la 
colonie. 

Le  directeur  actuel  des  douanes  et  régies,  M.  Grayssac, 
sera  appelé  à  remplir  intérimairement  les  fonctions  de  direc- 
teur du  contrôle  financier,  laissées  vacantes  par  suite  du  dé- 
part en  congé  de  convalescence  de  l'inspecteur  général  des 
colonies,  titulaire  du  poste. 

En  ce  qui  concerne  spécialement  le  régime  de  l'alcool  en 
Cochinchine,  les  renseignements  fournis  par  le  Gouverneur 
général  ont  permis  de  constater  qu'il  ne  s'agissait  pas  de 
l'établissement  d'un  monopole  de  fabrication,  et  l'accord  s'est 
fait  sur  les  diverses  mesures  qui  devront  êtres  prises  pour 
régler  cette  question  au  mieux  des  intérêts  de  la  colonie. 

M.  Beau  partira  en  octobre  pour  exécuter  les  diverses  déci- 
sions arrêtées  de  concert  avec  le  ministre  des  colonies. 

<vw  On  a  commencé  à  parler  ces  jours  derniers  de  la  ren- 
trée des  Chambres  et  plusieurs  journaux  ont  même  donné  la 
date  du  mardi  24  octobre  comme  étant  celle  arrêtée  dès  à 
présent  par  le  Gouvernement  pour  la  rentrée  des  Chambres. 

Nous  croyons  savoir  que  le  Conseil  des  Ministres  n'a  pas 
encore  délibéré  officiellement  à  ce  sujet.  La  date  indiquée  ne 
sera,  d'ailleurs,  certainement  pas  choisie.  Le  Président  de  la 
République  doit,  en  effet,  partir  le  23  octobre  pour  l'Espagne, 
où  il  doit  rendre  sa  visite  à  Alphonse  XIII  et  son  absenco 
sera  de  cinq  jours  ;  il  sera  accompagné  dans  son  déplacement 
par  M.  Bouvier,  président  du  Conseil,  ministre  des  Afi'aires 
étrangères,  et  Ton  comprend,  sans  qu'il  soit  besoin  de  les  sou- 
ligner, les  nombreux  inconvénients  qu'il  y  aurait  a  convoquer 
les  Chambres  avant  le  voyage  du  chef  de  l'Etal. 

Ajoutons  que,  si  le  Conseil  n'a  pas  discuté  la  question  do 
la  convocation,  les  Ministres  ont  eu,  cependant,  dans  des 
conversations  privées,  l'occasion  d'agiter  les  différentes  dates 
auxquelles  on  pourrait  ultérieurement.  A  l'heure  actuelle, 
c'est,  paraît-il,  la  date  du  mardi  7  novembre  qui  aurait  les 

préférences  du  Gouvernement. 
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-»~s.  Au  moment  du  départ  de  Portsmouth,  de  l'escadre 
française,  M.  Loubet,  président  de  la  République,  a  adressé 
le  télégramme  suivant  à  S.  M.  le  roi  d'Angleterre: 

.4  Sa  Majesté  Edouard  VII,  roi  du  Rogaume-Uni 
de  Grande-Bretagne  et  d'Irlande  et  des  Terri- 
toires Britanniques  au  delà  des  mers,  empereur 
des  Indes.  Londres. 
«  Les  témoignages  de  réciproque  et  cordiale  sympathie 
auxquels  a  donné  lieu  entre  la  marine  britannique  et  la 
marine  française,  le  séjour  de  notre  escadre  du  Nord  dans 
les  eaux  anglaises  ont  été,  comme  l'a  si  justement  affirmé 
Votre  Majesté,  une  nouvelle  expression  de  l'amitié  qui  existe 
si  heureusement  enlre  les  deux  pays. 

«  J'ai  à  cœur,  au  moment  où  preunenl  fui  ces  fêtes,  dont 
le  souvenir  restera  gravé  dans  les  cœurs  de  nos  ofliciers  et 
équipages,  d'exprimer  à  Votre  Majesté  les  remerciements  du 
Gouvernement  de  la  République. 

«  Emile  Loubet.  » 

S.  M.  Edouard  VII  a  répondu  au  Président  de  la  Répu- 
blique par  la  dépêche  suivante  : 

Port-Victoria,  14  août. 
Le  Président  de  la  République. 
La  Bégude-de-Mazenc,  France, 
a  Je  vous  prie  d'agréer  mes  remerciements  les  plus  sin- 
cères pour  Totre  charmante  dépèche  que  je  viens  de  recevoir. 

«  Mon  pays  et  moi  avons  été  enchantés  de  recevoir  la  belle 
escadre  du  Nord  française  et  d'exprimer  nos  sentiments 
d'amitié  pour  votre  marine  et  votre  pays. 

«  Edouard,  R.  et  I.  » 

D'autre  part,  M.  Rouvier,  président  du  Conseil,  a  fait  par- 
venir au  marquis  de  Lansdowne  un  télégramme  ainsi  conçu  : 

Le  Président  du  Conseil,  ministre  des  Affaires 
étragères  à  S.  Exc.  le  marquis  de  Lansdowne, 
ministre  des  Affaires  étrangères  de  Sa  Majesté 
britannique.  Londres. 
«  Au  moment  où  l'escadre  française  du  Nord  quitte  les 
eaux  anglaises,  emportant  un  impérissable  souvenir  des 
marques  si  nombreuses  de  cordiale  sympathie  qu'elle  a  reçues 
de  S.  M.  le  roi  Edouard  VII  et  du  Gouvernement  royal,  j'ai 
à  cœur  d'exprimer  à  V.  Exc.  les  sentiments  de  sincère  gra- 
titude du  Gouvernement  de  la  République. 

«  Rowier.  >> 

Le  marquis  de  Lansdowne  a  répondu  en  ces  termes  au 
télégramme  de  M.  Rouvier  : 

Le  marquis  de  Lansdowne,  ministre  des  Affaires 
étrangères  de  Sa  Majesté  britannique,  à  M.  Rou- 
tier, président  du  Conseil  et  Ministre  des  Affaires 
étrangères  de  la  République  française. 
«  Je  suis  cordialement  reconnaissant  pour  votre  message 
que  j'ai  soumis  au  Roi.  Il  sera  très  apprécié  par  mes  collè- 
gues. La  réception  faite  à  la  flotte  française  a  été  l'expression 
spontanée  d'un  sentiment  qui  est  profond  dans  le  cœur  de  la 
nation,  et_le  souvenir  de  cette  visite  vivra  longtemps. 

«  Lansdowne.  » 

•w^  La  Commission  du  budget  de  1906  a  repris,  le 
16  août,  ses  séances,  sous  la  présidence  de  M.  G.  Cochery. 
Quinze  membres  étaient  présents. 

La  Commission  a,  sur  le  rapport  de  M.  Charles  Bos, 
examiné  le  budget  de  la  Marine,  qui  a  été  approuvé  sans 
modifications. 

Un  échange  d'observations  a  ensuite  eu  lieu  entre  plusieurs 
membres  de  la  Commission,  sur  le  nouveau  programme 
naval  annoncé  par  le  Ministre  de  la  Marine. 

Rappelant  les  enseignements  de  la  guerre  russo-japonaise, 
M.  Lockroy  a  insisté  particulièrement  sur  la  nécessité  qui 
s'impose,  selon  lui,  d'un  type  unique  de  navire  de  combat. 

Après  une  intéressante  discussion,  le  rapporteur  a  reçu 
mission  de  demander  au  Ministre  de  la  Marine  de  saisir  le 
Conseil  supérieur  de  la  Marine  de  cette  question,  en  vue 
d'arriver  à  l'unification  du  type  et  de  l'armement  de  nos 
navires  de  combat. 


QUESTIONS   DU  JOUR 


STATISTIQUE  SEMESTRIELLE 

DES 

Grandes  Sociétés  Françaises  de  Crédit 


CRÉDIT  FONCIER 

(Millions  de  francs) 


Slianv. 

1905 

SBfévr. 
1905 

31  mars 
l«or> 

£0  avril 
1905 

31  mai 

1905 

30  juin 
1905 

Espèces  eu  caisse  et 

6.  G 

4.2 

S 

4 

6.4 

3.9 

3.3 

Effets  et  val.  diverses 

166.4 

160.4 

183 

8 

178.0 

176.4 

187.8 

25.5 

24.2 

23 

7 

23.3 

22.8 

23.3 

Prêts  fonciers  

2004.5 

20117.1 

2010 

8 

-007.7 

2003.3 

2006.9 

Prêts  communaux.. 

1549.7 

1555.6 

1559 

6 

1563.2 

1565.3 

1567.8 

Prêts  réalisés  avec 

le  capital  et  les  ré- 

57.1 

57.1 

57 

0 

57.1 

57.1 

57.0 

Coiuptes  courants  et 

bons  il  terme  

70.0 

67.7 

70 

7 

73.5 

70.5 

73.6 

Oblig.  en  circulation: 

Foncières  

L858.1 

1858.0 

1884 

9 

1886.9 

1882.0 

1906.2 

1487.5 

1487.4 

1481 

8 

1480.9 

1480.8 

1479.7 

31.4 

31.5 

31 

5 

31.5 

31.6 

31.7 

Le  portefeuille  de  prêts  hypothécaires  du  Cré- 
dit Foncier  est  resté  à  peu  près  stationnaire  au 
cours  de  ce  semestre;  les  prêts  communaux,  au 
contraire,  s'accroissent  régulièrement  de  2  à  3  mil- 
lions par  mois;  l'augmentation  constante  de  leurs 
charges  force  les  communes  à  s'endetter  ainsi  de 
plus  en  plus  ;  c'est  un  symptôme  fâcheux  au  point 
de  vue  de  l'état  général  des  finances  de  la  France. 

Au  passif,  le  montant  des  obligations  foncières 
en  circulation  s'est  accru  de  près  de  50  millions, 
ce  qui  est  dû  à  l'appel  de  versements  sur  la  der- 
nière émission  de  1903.  Pour  les  obligations  com- 
munales, au  contraire,  l'amortissement  agit  seul 
et  le  montant  de  la  dette  se  trouve  légèrement 
atténué. 

Dans  le  département  des  opérations  de  banque, 
les  effets  et  valeurs  diverses  augmentent  de  21  mil- 
lions. Au  31  décembre  dernier,  le  portefeuille 
commercial  s'élevait  à  67  millions,  sur  un  total  de 
153  millions  pour  l'ensemble  de  ce  chapitre. 


CRÉDIT  LYONNAIS 

(Millions  de  francs) 


31janv. 

28  fév. 

31mar> 

30  avril 

31  mai  30  juin 

1905 

1905 

1905 

1905 

1902 

1905 

Espèces  en  caisse  et 

137.9 

137.1 

142.4 

147.9 

139.7 

135.6 

Portefeuille  commer- 

1081.0 

1077.0 

1004.4 

1028.8 

1027.7 

1078.4 

Avances  et  reports  . 

523.2 

527.9 

550.2 

528.3 

477.8 

469.4 

Portefeuille  valeurs 

et  participations. . 

7.3 

7.7 

6.9 

7.1 

8.0 

7.7 

Dépôts  et  comptes  à 

1696.4 

1691.1 

1675.7 

1687.8 

1595.7 

1598.9 

42.2 

42.2 

41.5 

39.7 

39.5 

38.9 

99.3 

101.7 

103.5 

96.9 

101.4 

119.6 

Les  dépôts  et  comptes  courants  à  vue  du  Crédit 
Lyonnais  ont  subi,  dans  le  courant  du  mois  de 
mai,  un  abaissement  brusque  de  pins  de  90  mil- 
lions. Cette  diminution  est  le  résultat  des  opéra- 
tions relatives  au  rachat  du  canal  de  Panama  par 
les  Etats-Unis.  L'an  dernier,  à  pareille  époque,  le 
versement  parle  Gouvernement  américain  des 200 
millions  représentant  le  prix  d'acquisition  du  ca- 
nal, avait  provoqué  l'augmentation  du  même 
compte,  les  fonds  ayant  été  déposés  au  Crédit 
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Lyonnais  :  aujourd'hui,  la  restitution  de  ces  capi- 
aux  aux  ayants-droit  provoque  un  mouvement  en 
sens  inverse. 

Par  suite  de  cette  réduction  des  disponibilités, 
les  emplois  à  court  terme  ont  également  subi  une 
diminution  ;  elle  porte  presque  exclusivement  sur 
les  avances  et  les  reports  ;  le  portefeuille  commer- 
cial se  retrouve,  en  (in  do  semestre,  presque  égal 
au  chiffre  du  mois  de  janvier.  Signalons  égale- 
ment une  légère  moins-value  dans  les  dépôts  à 
terme,  qui  restent  cependant  sensiblement  supé- 
rieurs à  ce  qu'ils  étaient  il  y  a  un  an. 

COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

(Millions  de  francs) 


Espèces  en  caisse  et 
en  Banque  

Portefeuille  commer- 
cial  

Reports  

Prêts  et  avances  

Portefeuille  valeurs 
et  participations.. . 

Dépôts  et  comptes  à 
vue  

Dépôts  à  terme  

Effets  à  payer  


31janv. 

28Îivr.|31mars 

30  avril 

31  mai 

30  juin 

i;  m;. 

ivnr. 

1905 

1905 

1905 

1905 

64.3 

04.9 

60.6 

74.4 

70.2 

58  5 

487.2 

537.7 

539.4 

518.9 

515.4 

538.9 

102.0 

103.6 

116.4 

125.5 

123.2 

121.0 

100.4 

104.1 

106.8 

111.5 

113.4 

113.9 

30.5 

25.8 

24.8 

21.0 

24.3 

24.0 

789.9 

828.0 

827.6 

830.9 

829.1 

831.2 

60.0 

59.9 

01.7 

63.2 

03.0 

62.8 

107.0 

104. li  106  5 

110.4 

112.2 

119.2 

Le  Comptoir  d'Escompte,  au  contraire,  a  large- 
ment développé  ses  dépôts  à  vue,  qui  étaient,  au 
31  décembre  1904,  de  746  millions  et  qui  atteignent 
831  millions  à  la  fin  de  juin  1905.-  Tous  les  cha- 
pitres de  l'actif  réalisable  ont  profité  de  cette 
augmentation  :  le  portefeuille  commercial  passe  de 
504  millions  à  539  millions,  les  avances  sur  titres 
de  97  millions  à  114  millions,  et  les  reports  de 
100  millions  à  121  millions.  Le  Comptoir  d'Es- 
compte a  su  développer  son  activité  dans  toutes 
les  directions,  tout  en  maintenant  un  juste  équi- 
libre entre  les  diverses  transactions  auxquelles  il 
se  livre. 

Les  dépôts  à  terme  profitent  également  d'une 
légère  plus-value,  qui  compense  la  diminution 
subie  au  cours  du  deuxième  semestre  de  l'année 
dernière. 

SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

(Millions  de  francs) 


3]janv. 

28  févr. 

31  mars 

30  avril 

31  mai 

30  juin 

190  S 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Espèces  en  caisse  et 

72.1 

78.0 

71.6 

81.9 

72.0 

74.4 

Portefeuille  commer- 

498.7 

502.1 

496.8 

545.9 

559.3 

524.5 

Reports   

52.8 

04.6 

82.0 

70.4 

08.7 

92.9 

Prêts  et  avances  .... 

127.3 

130.3 

131.0 

128.0 

139.0 

130.1 

Portefeuille  valeurs 

et  participations.. . 

104.0 

102.3 

101.9 

102.9 

100.3 

113.1 

Dépôts  etcoinpt'à  vue 

357.3 

362.7 

300.9 

372.2 

364.4 

349.0 

124.4 

124.7 

124.9 

125.1 

124.7 

125.2 

77.8 

81.3 

78.0 

81.1 

80.3 

75.7 

Les  dépôts  à  vue  de  la  Société  Générale  sont 
sensiblement  supérieurs  à  ceux  du  semestre  pré- 
cédent; leur  sécurité  est  d'ailleurs  parfaitement 
assurée,  puisqu'en  face  de  349  millions  décomptes 
à  vue,  et  de  70  millions  d'effets  à  payer  exigibles  à 
bref  délai,  soit  425  millions,  nous  trouvons  74  mil- 
lions d'encaisse  et  524  millions  de  portefeuille, 
c'est-à-dire  598  millions,  sans  même  tenir  compte 
des  reports  et  des  avances  sur  titres  qui  viennent 
encore  fournir  un  supplément  de  garantie. 

Les  dépôts  à  terme  ne  varient  que  lentement, 
par  suite  de  la  longueur  de  leur  échéance  moyenne, 
et  le  portefeuille  de  valeurs  et  de  participations 
augmente  de  !)  millions. 


CRÉDIT   INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 

(Millions  de  francs) 


Espèces  en  caisse  et 
en  Banque  

Portefeuille  commer- 
cial   

Reports  

Prêts  et  avances  

Portefeuille  valeurs  et 
participations   

Dépôts  et  comptes  à 
vue  

Dépôts  à  terme. . . . 

Effets  à  payer  .... 


1  jnnv. 
1905 

2*  févr. 

1905 

31  mars 
19P5 

30  avril 
1905 

31  mai 
1905 

30  juin 

1905 

8.9 

14.0 

8.0 

9.3 

8.8 

14.9 

86.2 
36.1 
48.4 

93.6 
39.5 
49.1 

87.1 
41.9 
46.3 

89.5 
40  7 
47.7 

93.2 
37.6 
52.6 

96.5 
40.2 

53.6 

8.0 

7.9 

7.8 

7.8 

7.6 

7.6 

154.1 
16.9 
12.9 

160.0 

22.7 

io!2 

148.8 
27.9 
14.1 

149.9 
28.9 
13.0 

152.8 
30.2 
12.7 

166.0 
31.6 
14.0 

Les  opérations  productives  du  Crédit  Industriel 
et  Commercial  se  développent  normalement  ;  l'ef- 
fort de  cette  Société  s'est  porté  principalement 
vers  les  avances  sur  garanties,  qui  étaient,  il  y  a 
un  an,  de36millionset  s'élèvent  actuellement  à  54 
millions  ;  les  reports  passent  aussi  de  29  à  40  mil- 
lions, alors  que  le  portefeuille  commercial  est 
resté  à  peu  près  stationnaire,  Les  dépôts  à  vue  ont 
suivi  la  même  marche  ascendante  et  se  sont  élevés 
de  138  à  166  millions.  Le  Crédit  Industriel  s'est 
attaché  également  à  développer  ses  dépôts  à  terme, 
qui  ont  grossi  très  rapidement  au  cours  de  ce  se- 
mestre. 

SOCIÉTÉ  MARSEILLAISE 

(Millions  de  francs) 


31janv. 

1905 

28  fivr. 

1905 

31  mars 
190", 

30  avril 
1905 

31  mai 
1905 

30  juin 
1005 

Espèces  en  caisse  et 

1.6 

4.1 

2.3 

3.6 

3.7 

2.8 

Portefeuille  commer- 

35.0 

36.7 

52.3 

42.8 

44.6 

40.8 

9.3 

7.7 

7.5 

12.3 

11.4 

12.0 

Prèls  et  avances .... 

47.7 

49.3 

46.8 

45.9 

46.6 

49.8 

Portefeuille  valeurs 

et  participations.. . 

8.6 

8.5 

9.6 

9.9 

9.6 

9.8 

Dépôts  et  comptes  à 

55.8 

58.9 

63.3 

62.7 

05.5 

66.5 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

Ell'ets  à  payer  

24.8 

25.1 

23.6 

22.6 

22.5 

22.3 

L'accroissement  des  dépôts,  dont  la  Société 
Marseillaise  a  profité  dans  la  même  proportion  que 
ses  concurrents,  lui  a  permis  de  donner  un  peu 
plus  d'étendue  à  ses  opérations  de  reports  et  de 
grossir  son  portefeuille  commercial.  Les  crédits 
accordés  sous  forme  de  prêts,  d'escomptes,  d'avan- 
ces et  de  reports  sont  ainsi  passés  de  98  millions, 
au  31  décembre  1904,  à  103  millions  au  30  juin 
1905,  en  même  temps  que  les  dépôts  s'élevaient  de 
56  à  66  millions. 

RECAPITULATION 
(non  compris  le  Crédit  Foncier) 
(Millions  de  francs) 


Espèces  en  caisse  et 
en  Banque  

Portefeuille  commer- 
cial  

Avances  el  reports. . 

Portefeuille  valeurs 
et  participations.. . 

Dépôts  et  comptes  à 
vue  

Dépôts  à  tenue  

Effets  à  payer  

La  situation  d'ensemble  de  nos  cinq 
Sociétés  de  crédit  montre  une  tendance 


31janv. 

190.5 

28  févr. 
1905 

31mars 

1905 

30  avril 
1905 

31  nui 

1905 

30  juin 
1905 

284.8 

298.7 

284.9 

317.1 

294.2 

286.2 

2188.1 
1047.2 

2217.1 
1076.1 

2180.0 
1128.9 

2225.9 
1110.9 

2240.2 
1070.9 

2279.1 
1088.9 

158.4 

152.2 

151.0 

149.3 

155.8 

162.2 

3053.5 
243.5 
322.4 

3101.3 

249.5 
828.4 

3076.8 
250.0 
825.7 

3103.5 
256.9 
324.0 

3007.5 
257.4 
310.2 

3011.6 

258.5 
350.8 

principales 
continuelle 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


201 


à  l'accroissement  des  dépôts,  tendance  qui  n'a  été 
enrayée,  vers  la  fin  du  semestre,  que  par  les 
retraits  survenus  au  Crédit  Lyorinctis  pour  la 
cause  que  nous  avons  exposée  plus  haut.  Malgré 
cette  baisse  momentanée,  les  dépôts  et  comptes 
courants  à  vue  s'élevaient,  à  fin  juin,  à  3  milliards 
12  millions,  soit  85  millions  de  plus  qu'à  la  fin  de 
1904.  Cet  afflux  continuel  de  capitaux,  dont  la  plu- 
part proviennent  de  l'étranger,  grâce  à  la  situation 
de  la  balance  des  paiements,  presque  toujours 
favorable  à  la  France,  n'est  pas  sans  créer  certains 
embarras  par  la  difficulté  qu'éprouvent  les  banques 
à  trouver  des  emplois  rémunérateurs.  Néanmoins, 
celles-ci  savent  se  conformer  aux  principes  d'une 
sage  gestion  ;  elles  n'engagent  les  fonds  dont  le 
remboursement  peut  leur  être  demandé  à  tout 
instant  que  dans  des  emplois  leur  permettant  de  se 
procurer,  en  tout  temps  et  sans  délai,  les  sommes 
nécessaires  à  ce  remboursement.  Leur  passif  exi- 
gible se  décompose  actuellement  de  la  façon  sui- 
vante : 

Millions  de  fr. 

Dépôts  et  comptes  à  vue   3.011.6 

Effets  à  payer   3.">0.8 

Total   3.362.4 

L'ensemble  de  leurs  bilans  présente,  en  face  de 
cette  somme,  l'actif  suivant,  dont  la  réalisation 
peut  s'effectuer  sans  retard  : 

Millions  de  fr. 


Espèces  en  caisse  et  en  banque   286.2 

Portefeuille  commercial   2.279.1 

Avances  et  reports   1.088.9 


Total   3.654.2 


C'est  un  excédent  de  ressources  de  300  millions 
environ,  derrière  lequel  il  existe  encore,  comme 
garantie  complémentaire,  le  capital  et  les  réserves 
s 'élevant  actuellement  à  plus  de  850  millions,  pour 
les  cinq  Sociétés  dont  nous  venons  d'analyser  la 
situation. 

Edmond  Théry. 


Suède  et  fio^vège 


Dans  l'Economiste  Européen  du  9  juin  dernier,  notre 
rédacteur  *en  chef,  M.  Edmond  Thery,  a  exposé  à  la 
suite  de  quels  incidents  le  Parlement  norvégien,  rom- 
pant les  liens  qui  unissaient  les  deux  Etats  scandiva- 
ves,  avait  proclamé  l'indépendance  de  son  pays. 

«  Le  vote  du  Storthing,  concluait  M.  Edmond  Théry 
place  le  roi  Oscar  et  son  Gouvernement  dans  une  situa- 
tion grave.  Il  est  difficile  de  croire  qu'il  y  répondra  en 
donnant  à  la  question  des  consulats  une  sanction  qu'il 
lui  refusait  quinze  jours  auparavant.  Acceptera-t-il  la 
dissolution  de  l'union  et  désignera-t-il  un  de  ses  fils 
pour  le  trône  de  Norvège  ?  Un  avenir  prochain  nous  le 
fera  savoir  ;  mais  ce  qu'il  faut  surtout  appréhender, 
c'est  que,  s'obstinant  dans  son  opposition,  il  repousse 
tous  les  moyens  de  conciliation  et  essaie  d'imposer  le 
maintien  de  l'union  par  la  force.  » 

Cette  éventualité,  la  pire  de  toutes,  ne  s'est  pas  pro- 
duite. Et  il  faut  en  savoir  gré  à  la  sagesse  du  roi  Oscar 
et  du  ministre  Ramstedt.  Le  Parlement  suédois  avait 
proposé,  en  effet,  de  mettre  100  millions  à  la  disposi- 
tion du  Gouvernement,  ce  qui  indiquait  la  possibilité 
de  représailles  par  la  force  ;  mais  le  chef  du  Minis- 
tère avait  adopté  une  attitude  plus  conciliante  et 
fait  cette  déclaration  à  la  première  Chambre  :  «  Le  parti 
le  plus  conforme  à  la  dignité  de  la  Suède  serait  de 
contribuer  volontairement  à  la  dissolution  de  l'union 


et  de  faire  ses  efforts  pour  maintenir  dans  l'avenir  la 
paix  et  Le  calme  dans  la  péninsule.  » 

Bien  que  la  Commission  spéciafe  nommée  par  le 
Biksdag  n'eût  pas  adopté  cette  manière  de  voir,  elle 
avait  accepté  néanmoins  que  des  négociations  fussent 
entamées  concernant  La  dissolution  de  l'union,  à  condi- 
tion qu'un  nouveau  Storthing  demandât  l'annulation 
de  l'acte  de  1815  ou  qu'une  proposition  en  ce  sens 
émanât  de  la  Norvège  après  un  plébiscite. 

Cette  condition  fut  acceptée  par  le  Gouvernement 
norvégien  et,  le  13  août,  le  peuple  entier  a  été  appelé  use 
prononcer  :  970.000  voix  ont  demandé  la  dissolution; 
200  voix  à  peine  ont  voté  contre. 

Ces  simples  chiffres  permettraient  de  donner  à  ce 
scrutin  toute  sa  signification,  mais  il  faut  encore  tenir 
compte  de  l'empressement  avec  lequel  tous  les  élec- 
teurs ont  voté  ;  le  nombre  des  abstentions  est  infime, 
celui  des  opposants  dérisoire,  et  lesflépèches  nous  font 
part  de  l'enthousiasme  populaire  avec  lequel  la  Nor- 
vège a  répondu  au  référendum. 

Cette  éclatante  manifestation  de  la  volonté  d'un 
peuple  était,  d'ailleurs,  prévue,  et  si  les  Suédois  ont 
longtemps  méconnu  l'importance  du  mouvement  sépa- 
ratiste, il  est  diflicile  du  moins  qu'ils  aient  conçu  le 
moindre  doute  sur  le  résultat  du  plébiscite.  Mais  le 
Gouvernement  constitué  le  S  juin  dernier  était  dépourvu 
de  tout  pouvoir;  la  volonté  populaire,  en  ratifiant  le 
fait  accompli,  vient  de  donner  à  ce  Gouvernement  une 
sorte  d'investiture  et  de  l'autoriser  à  parler  au  nom  du 
peuple  norvégien.  Il  sera  donc  désormais  possible  de 
régulariser  la  situation  du  nouvel  Etat  et  de  résoudre 
les  nombreuses  questions  que  pose  la  rupture  de  l'Acte 
de  1815. 

Deux  nations  ne  peuvent,  en  effet,  se  séparer  après 
90  ans  d'association  sans  avoir  à  faire  un  règlement  de 
comptes  et  il  reste  à  déterminer  les  rapports  futurs 
entre  les  deux  pays.  Le  Parlement  suédois  a  déjà  décidé 
que  que  ces  négociations  seraient  subordonnées  à  des 
conditions  préalablement  établies.  La  Norvège  devrait 
tout  d'abord  accepter  un  traité  de  commerce,  régler  les 
droits  de  pâture  dans  le  nord,  établir  une  zone  fron- 
tière neutre  et  désarmée. 

Ce  sont  là  de  sages  mesures  susceptibles  de  garantir 
le  maintien  des  rapports  amicaux  entre  les  deux  pays 
après  le  divorce,  mais  il  n'est  pas  prouvé  que  la  Nor- 
vège les  accepte  sans  débat. 

Une  autre  question  très  délicate  se  pose  encore  :  celle 
du  trône  norvégien.  On  sait,  en  effet,  que  pour  atténuer 
ce  que  le  coup  avait  de  particulièrement  blessant 
pour  le  roi  Oscar,  le  Parlement  de  ce  pays  l'avait 
prié  de  désigner  un  de  ses  descendants  comme  roi. 
Le  souverain  a  refusé  cette  proposition  et  comme  il 
est  peu  probable  qu'il  revienne  sur  cette  décision,  on 
a  songé  à  offrir  la  couronne  à  un  autre  prince.  Il  est 
difficile  d'émettre  dès  aujourd'hui,  à  ce  sujet,  des  pré- 
visions quelconques,  mais  on  comprendra  que  l'Eu- 
rope s'en  préoccupe  en  raison  des  inlluences  étrangères 
qui  pourraient  pénétrer  dans  le  nouvel  Etat  Scandinave. 

Quoi  qu'il  en  soit  et  bien  que  de  nombreux  pro- 
blèmes se  trouvent  posés  par  cette  rupture,  on  estime 
qu'un  accord  ne  tardera  pas  à  se  faire,  à  la  suite  du 
plébiscite  du  14  août.  L'éventualité  d'une  guerre  parait 
définivement  écartée  et  l'on  doit  s'en  féliciter  non  seu- 
lement pour  le  bien-être  de  l'Europe,  mais  pour  l'avenir 
des  deux  pays  qui  vont,  chacun  de  leur  côté,  pour- 
suivre leur  destinée. 

Georges  Bourgarel. 


.A.TT  MEXIQUE 


Le  Marché  français,  qui  était  resté  si  longtemps 
fermé  aux  affaires  mexicaines,  leur  témoigne  aujour- 
d'hui le  plus  vif  intérêt.  Les  fonds  de  ce  pays,  autant 
que  les  actions  de  ses  banques  sont  recherchés  par  nos 
capitalistes  et  nous  n'avons  pas  besoin  de  rappeler  à  nos 
lecteurs  le  gros  succès  remporté  récemment  par  l'ad- 
mission aux  négociations  de  notre  Marché  officiel  des 
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actions  «le  la  Banque  de  Londres  et  Mexico  et  de  la 
Banque  <  'wrttrabe  Mexicaine. 

Ayant  été  les  premiers  à  attirer  l'attention  <ln  public 
sur  le  merveilleux  développement  économique  et 
financier  du  Mexique  et  à  signaler  les  grandes  pers- 
pectives d'avenir  qu'il  offrait,  nous  ne  pouvons  nous 
montrer  surpris  de  l'empressement  témoigné  par  le 
public  français.  Nous  n'aurions,  pour  justifier  cet 
empressement,  qu'à  reproduire  les  statistiques  si  sou- 
vent citées  dans  Y  Economiste  Européen  et  les  commen- 
taires qui  les  ont  accompagnées. 

t'ait  remarquable  à  signaler:  ces  llatteuses  constata- 
tions de  la  prospérité  d'un  pays  sont  bien  accueillies 
par  ce  pays  lui-même,  et  le  Mexique  connait  cette  rare 
fortune  qu'aucun  parti  d'opposition  ne  cberche  à  dimi- 
nuer la  signification  des  résultats- acquis  ;  que  toute  la 
nation  sait  en  faire  revenir  le  mérite  à  ceux  qui  ont 
créé  cette  prospérité  et  que  là,  au  moins,  le  proverbe  a 
tort  qui  veut  que  nul  ne  soit  prophète  en  son  pays  ! 

Les  journaux  de  Mexico  nous  l'ont  part,  en  effet, 
d'une  manifestation  exceptionnelle  dont  vient  d'être 
l'objet  M.  J.-Y.  Limantour,  ministre  des  Finances.  Le 
29  juillet  dernier,  les  représentants  de  la  Banque,  du 
commerce,  de  l'industrie  et  de  l'agriculture  de  Mexico 
ont  tenu  à  lui  offrir  un  banquet  qui  «  fournit  aux 
nombre\ix  admirateurs  du  Ministre  l'occasion  de  faire 
une  démonstration  imposante  en  son  honneur  ». 

Le  discours  prononcé  en  cette  circonstance  par 
M.  Manuel  Calero  y  Sierra  a  parfaitement  indiqué 
cette  signification. 

«  Nous  venons,  a-t-il  dit,  vous  payer  une  vieille 
dette  d'admiration  enthousiaste  et  de  profonde  grati- 
tude-. » 

L'orateur  a  fait  alors  l'éloge  -du  profond  dévouement 
patriotique  dont  M.  Limantour  a  fait  preuve  en  con- 
sacrant son  existence,  en  sacrifiant  sa  santé  au  service 
des  intérêts  publics.  Il  a  rappelé  les  triompbes  admi- 
nistratifs du  Ministre  :  nivellement  des  budgets,  abo- 
lition des  octrois,  règlement  de  la  dette  intérieure, 
consolidation  de  la  dette  extérieure,  organisation  des 
banques,  réforme  monétaire.  M.  Calero  a  spécialement 
insisté  sur  tous  ces  points  et  rappelé  cette  phrase  de 
M.  Pablo  Macedo  : 

Le  mérite  de  son  administration  est  d'avoir  canalisé  les 
forces  vives  du  pays  dans  une  voie  tracée,  d'un  côté  par  la 
science  économique,  de  l'autre  par  une  habileté  consommée, 
on  même  temps  que  la  plus  stricte  intégrité  était  apportée 
dans  le  maniement,  des  deniers  publics. 

En  terminant,  l'orateur  s'est  exprimé  ainsi  : 

Dans  votre  carrière  publique,  déjà  longue,  vous  avez  re- 
cueilli d'enlhousiastes  applaudissements  et,  aussi,  d'acerbes 
censures.  Yotie  œuvre,  encore  discutée  par  quelques-uns, 
n'a  pu  s'effectuer,  comme  toutes  les  œuvres  vraiment  trans- 
cendentales,  qu'en  surmontant  des  obstacles  sans  nombre. 
Mais  nous,  qui  croyons  en  elle,  qui  sommes  convaincus  de 
sa  sincérité  patriotique  et  de  sa  solidité  .scientifique,  nous 
ne  craignons  pas,  pour  elle,  le  verdict  de  l'histoire.  Nous  vous 
présentons  donc  cet  affectueux  hommage  et  nous  vous  invi- 
tons à  lever,  avec  nous,  votre  verre  à  la  prospérité  croissante 
de  ce  pays  aimé  auquel  vous  avez  consacré  toute  votre 
science,  toute  votre  âme,  toute  votre  vie. 

La  réponse  de  M.  Limantour  a  été  d'une  éloquence 
discrète,  d'une  grande  élévation  d'idées,  d'une  forme 
parfaite. 

En  termes  clair:-,  en  une  langue  éloquente,  a-t-il  dit,  on  vous 
a  rappelé  les  angoisses  ressenties  il  y  a  dix  ans.  La  nation 
Muifl'rait  de  la  (aminé,  'les  épidémies,  delà  destruction  d'une 
grande  partie  de  ses  richesses.  On  vous  a  dit  quelles  étapes 
économiques  et  financière  s  nous  avons  franchies  el  l'un  vous 
a  l'ail,  en  vives  couleurs,  le  tableau  des  résultats  atteints,  de 
];i  prospérité  chaque  jour  croissante  et  —  nous  en  avons 
l'espérance  —  assurée  maintenant  pour  de  longues  années. 

Tout  ce];i  i -I  ypsà  et,  si  l'orateur  n'avait  pas  associé  mon 
nom  d'une  façon  si  directe  à  la  merveilleuse  transformation  du 
pays;  aucun  <'e  ceux  qui  sont  réunis  ici  n'aurait  de  réserve  à  S 


faire.  Permettez-moi  «l'en  faire  une  et  de  tenu-  1rs  éloges 
qu'on  m'a  prodigués  pour  le  simple  témoignage  de  la  cour- 
toisie d'un  hôte  et  d'un  ancien  ami. 

C'est  au  patriotisme,  au  sentiment  d'étroite  solidarité,  $ 
l'abnégation  du  peuple  mexicain  qu'est  dû,  tout  d'abord,  le 
succès  obtenu.  Grâce  à  ces  qualités  de  notre  peuple,  les  sa- 
crifices sans  nombre  qui  lui  ont  été  demandés,  augmentation 
des  impôts,  réduction  des  appointements,  privations  de  (nus 
geni'cs,  ont  permis,  en  deux  ans,  d'équilibrer  les  budgets,  et, 
peu  après,  d'équilibrer  aussi  les  conditions  du  travail  na- 
tional par  la  suppression  des  douanes  intérieures. 

Mais  il  faut  reconnaître  qu'on  n'eût  pas  obtenu  do  tous  les 
éléments  sociaux  qui  composent  la  nation  mexicaine,  la  disci- 
pline et  l'effort  collectif  indispensables  aux  grandes  œuvres, 
sans  la  main  vigoureuse,  la  direction  sûre  et  tant  d'autres 
qualités  incomparables  de  l'homme  extraordinaire  chargé, 
depuis  un  quart  do  siècle,  des  destinées  du  pays;  de  l'homme 
qui,  après  avoir  supprimé  pour  toujours  les  tentatives  de 
désordres,  a  sn  créer  une  administration  publique  inspirée 
des  idées  de  moralité,  de  justice  et  de  progrès.  Ne  vous 
étonnez  pas,  messieurs,  qu'en  faisant  allusion  à  l'illustre 
homme  d'Etat,  près  duquel  j'ai  eu  l'honneur  de  travailler 
pendant  quatorze  ans,  je  ne  perde  pas  l'occasion  de  lui 
apporter,  devant  cette  réunion  nombreuse  et  choisie,- le  tribut 
de  mou  admiration  profonde  pour  ses  hautes  qualités  et  de 
ma  reconnaissance  pour  sa  bienveillance  affectueuse,  pour  la 
confiance  sans  limites  qu'il  m'a  toujours  accordée. 

Ces  déclarations  faites  devant  tout  ce  qui  porte  un 
nom  dans  le  commerce,  l'industrie  et  les  finances 
mexicaines  méritaient  d'être  reproduites.  Elles  seront 
aussi  favorablement  accueillies  ici  par  tous  ceux  qui 
s'intéressent  aux  progrès  du  Mexique. 

G.  B. 


Compagnie  du  Chemin  de  fer  du  Nord 


A  l'assemblée  générale  des  actionnaires  du  23  avril 
1904,  le  Conseil  d'administration  de  la  Compagnie  du 
Clicmin  de  fer  du  Xord,  en  rendant  compte  des  ré- 
sultats de  1903,  disait  que  l'accord  entre  la  France  et 
l'Angleterre,  en  resserrant  les  liens  unissant  les  deux 
pays,  pouvait  avoir  une  grande  inlluence  sur  l'avenir 
de  l'entreprise  qui,  en  outre,  s'occupait  plus  que  ja- 
mais de  restreindre  les  dépenses  autant  qu'il  était  pos- 
sible de  le  faire.  Cependant,  l'année  1904,  tout  en  ayant 
donné  des  résultais  qui  paraissent  plus  satisfaisants 
que  ceux  de  1903,  n'a  pas  été  aussi  favorable  qu'on 
pouvait  l'espérer,  attendu  (pue  les  réductions  de  dé- 
penses réalisées  n'ont  qu'un  caractère  accidentel, 
qu'elles  ne  sont  pas  de  nature  à  se  reproduire,  et  que, 
de  plus,  l'allure  du  trafic  inspire,  pour  l'avenir,  plus 
de  préoccupations  qu'auparavant. 

lùi  effet,  les  transports  de  houille  et  de  coke  qui  nul- 
pris,  sur  le  réseau  du  Nord,  une  importance  capitale, 
puisqu'ils  figurent  pour  près  d'un  tiers  dans  la.  recetté 
totale  de  la  petite  vitesse,  ont  présenté,  pour  la  pre- 
mière fois  depuis  plusieurs  années,  une  diminution 
importante.  Et  si,  dans  les  premiers  mois  de  1905,  la 
recette  de  ces  transports  s'est  un  moment  relevée,  c'est 
par  suite  d'une  cause  qui  avait  déjà  pris  lin  au  mo- 
ment de  l'assemblée  générale  du  29  avril  dernier,  à  sa- 
voir :  la  grève  des  charbonnages  de  la  Westpbalie  et 
de  la  plus  grande  partie  des  charbonnages  de  la  Bel- 
gique.  En  même  temps,  la  Compagnie  voyaiJ  se  res- 
treindre la  progression  —  considérée  jusqu'alors  comme 
normale  et  durable,  —  des  recettes  des  services  des 
voyageurs  et  des  marchandises  en  grande  vitesse,  tan- 
dis que  le  service  des  marchandises  en  petite  vitesse  se 
tenait  lui-même  moins  bieu/inlluencée  par  l'étal  gé- 
néral des  affaires  commerciales.  Au  reste,  voici,  en 
résumé,  les  résultats  généraux  de  l'exploitai  ion  en 
1901,  comparés  à  ceux  de  1903: 

Le  nombre  des  kilomètres  exploités  au  31  décembre 
dernier  a  été  le  même  qu'au  31  décembre  4j903,  soi1  de 
3.765  kilomètres,  mais  les  parcours  de  trains  (voya- 
geurs et  marchandises)  ne  se  sont  élevés  qu'à  53  mil- 
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lions  8'i8.'k>2  kilomètres,  soit  une  diminution  de  i  mil- 
lion 15.284  kilomètres  sur  l'exercioe  précédent.  Celle 
diminution  se  décompose  ainsi  :  Trains  de  voyageurs, 
8.358  kilomètres  ;  trains  do  messageries  ou  marchan- 
dises à  grande  vitesse,  00.973  kilomètres;  trains  de 
marchandises  à  petite  vitesse,  945.953  kilomètres. 
Quant  aux  produits,  ils  s'établissent  ainsi  : 

Exercices  

L903  1904 

Produits  (En  francs) 

Recettes  des  lignes  An  réseau 

■du  Nord...    2:53.587.094  52   233.247.931  28 

Dépenses   126.943.996  35    124.368.163  98 

Produits  nets   116.643. 088  17  108.879.767  30 

A  ajouter  : 
Deux  tiers  .des  produits  nets 
de  la   ligne   d'Amiens  à 

Bonen....   1.927.242  89      1.984.152  1  8 

Ensemble   108.57n.341  06  110.863.919  48 

Charges 

Charges  d'intérêt  et  d'amor- 
tissement des  emprunts  ; 
.amortissement  et  intérêt 
des  actions  intérêt  :  16  fr. 
par  titre),  et  redevances 

diverses   85 . 845 . 327  40     86 . 411 . 366  :96 

Perte  sur  l'exploitation  des 
deux  Ceintures  de  Paris  . .         486.427  79         435.916  08 

Perte  à  prévoir  dans  les  par- 
ticipations de  diverses  en- 
treprises de  chemins  de  fer         140.305  36  » 

Perte  résultant  de  l'exploita- 
tion du  service  maritime 
postal  entre  Calais  et  Dou- 

  195.079  83    5.733  42 

86  667.140  38     86.853.016  46 
Rappel  des  produits  nets  . . .    108  570.341  06   110.863.919  4  8 

Reste  comme  bénéfice  des 
lignes  françaises   21. 903.100  68     2 i. 010. 903  02 

Moins  :  Prélèvement  au  pro- 
fit de  la  réserve  extraordi- 
naire  1.800 ,000   »      4.700.000  » 

Totaux                        20.103.200  68  19.310.903  02 

A  ajouter  :  Bénéfices  des  li- 
gnes Xord-Belge                     5 . 941 . 300  07  6 . 1 13 . 397  23 

Report  de  l'exercice  précé- 

cédent   ■>  319.500  75 

Soldes  disponibles..     26.044.500  75     25.743.801  » 


Ces  soldes  ont  reçu  l'affectation  suivante  : 

Exercices 
19(13  1904 
(En  francs) 

Dividende  de  49  francs  par  ac- 
tion qui,  joint  aux  16  francs 
d'intérêt,  donne  un  revenu 

de  65  francs  par  titre   25.725.000    »  25.725.000 

A  reporter  à  nouveau.  ^. .        319.500  75  18>01 


Sommes  égales   26.044.500  75  25.743.801 


La  répartition  totale  a  donc  été  de  65  francs  par 
action,  comme  en  1903  et  1902.  Rappelons  les  divi- 
dendes distribués  par  la  Compagnie  du  Chemin  de  fer 
du  Nord  depuis  la  mise  en  application  des  Conventions 
de  1883,  en  observant  que  cette  entreprise  est  la  seule 
de  nos  six  grandes  Compagnies  de  chemins  de  fer  qui 
n'ait  jamais  eu  recours  à  la  garantie  de  l'Etat  : 


!  xertrees  Dividendes 


Exercices  Dividendes 


1883. .. 
1884... 
1885... 
1886... 
1837 . . . 


Francs 

Francs 

73  » 

1894  

62  .. 

64  » 

1895  

62  » 

62  » 

1896  

62  » 

59  » 

1897  

64  »• 

61 

1898  

67  » 

Francs 

Francs 

1888  

64  » 

1889  

70  » 

1900  

74  » 

1890  

70  » 

roi  

1801  

70  » 

K0B  

1892  

66  » 

1903  

. . .      65  *> 

1904  

En  somme,  et  tous  comptes  lui I s,  les  recettes  sur 
l'ensemble  des  lignes  exploitées  par  la  Compagnie  du 
Chemin  de  fer  du  Nord  qui,  en  1903,  accusaient  un 
excédent  d'augmentations  de  i. 770. 752  fr.  27  sur  L903, 
sont,  en  1904,  inférieures  de  75.'995  fr.  64  à  celles  'le 
l'exercice  précédent.  Voici',  à  ce  propos,  un  état  com- 
paratif pour  les  deux  dernières  années  sociales  : 

Exercice  1904 

Augmen-  Diminu- 
tations  tions 
sur  1903     sur  £908 


Exercice  1903 

Augmen-  Diiuinu- 
tations  rions 
sur  1902    sur  1902 


Vovagcurs   1.422.976 


Grande  vitesse  . . . 

Petite  vitesse, -bes- 
tiaux et  voitures 

Produits  divers  en 
dehors  du  trafic. 

Recettes  diverses. . 


23.426 
2.931.020 
505.503 


(En  francs) 
»  1.021.415 
695.516 


112.17.3 


1.678.750 

81.420 

32.757 


4.882.925   112.173   1.716.931  1.792.927 

La  différence  sur  la  petite  vitesse  proprement  dite 
(1.690.856  fr.  64)  est  peu  importante,  mais  appréciable 
quand  même,  et  elle  s'explique  par  l'état  ci-après  : 

Transports  en  Petite  Vitesse 

Exercice      Exercice  Dilï'érences 
1903         ■  1904         pour  1904 

Houille  et  coke,  (tonnes)  14.199.970  13.956.565  —  243.405 

—  francs)  '52  063.796  49.886.545  —2.177.251 
Autres  march. .  (tonnes)  18.285.469  18.083.468  —  201.971 

—  (francs;  79.293.510  79.779.904  -+-  486.394 

Disons  encore  que  les  transports  de  houille  et  de 
coke  se  répartissent  ainsi  : 

Exercices  Différ. 


1903  % 


Bass.duNord 
et  du  Pas-de- 
Calais   12.321.855 

Charbons  : 

belges   1.684.805  11.86 

anglais   156.925  1.10 

allemands..       36.3S5  0.26 


1904 

(En  tonnes: 


86.78  12.024.835 


1.796.105 
122.415 
13.210 


en 
1904 


86.16  —297.020 

12.87  +111.300 
0.88  —  34.510 
0.09  —  23.175 


14.199.970  100. 


13.956.565  100. 


-243.405 


Le  rapport  du  Conseil  d'administration  appuie  sur 
la  diminution  des  bénéfices  au  cours  de  la  période  de 
1898  à  1904;  et  comme  les  perspectives  actuelles  ne  sont 
pas  plus  favorables,  il  n'est  plus  permis  à  la  Compa- 
gnie de  s'exposer  à  des  aléas  nouveaux  en  consentant 
à  des  dépenses  nouvelles  pour  lesquelles  il  n'existe 
aucune  marge.  Et  cependant  un  projet  de  loi  existe 
qui,  s'il  est  accepté,  imposera  aux  Compagnies  de  che- 
mins de  fer,  soit  pour  les  pensions  de  retraite  des 
agents,  soit  pour  la  fixation  de  la  durée  du  travail,  des 
charges  telles  qu'elles  n'y  pourront  suffire.  Enfin  d'au- 
tres projets  de  loi  et  d'autres  projets  de  règlements 
administratifs  menacent  ces  entreprises  de  nouv  elles 
aggravations. 

A  l'assemblée  générale  du  29  avril,  le  distingué  pré- 
sident du  Conseil  d'administration,  M.  le  baron  Al- 
phonse de  Rothschild,  décédé  depuis,  avait  vivement 
appuyé,  lui  aussi,  sur  la  situation  faite  aux  entreprises 
de  chemins  de  fer  français,  et  il  avait  dénoncé,  en 
même  temps,  l'état  d'alanguissement,  d'inertie,  de 
notre  commerce  et  de  notre  industrie  qui,  pour  leur 
développement,  ne  trouvent  pas  les  capitaux  dont  ils 
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auraient  besoin.  C'est  là  disait-il,  «  une  question  de  la 
«  plus  haute  gravité  et  qui  mériterait,  beaucoup  plus 
«  que  d'autres,  d'attirer  l'attention  des  personnes  qui 
«  ont  véritablemeni  à  cœur  la  prospérité  du  pays  ». 
Ces  paroles  ont  trouvé  de  l'écho  ;  aussi  est-il  permis 
d'espérer  qu'après  le  rétablissement  de  la  paix  en  Ex- 
trême-Orient la  situation  qui  pèse  tant  sur  nos  affaires 
intérieures  se  modifiera,  à  la  satisfaction  générale  et 
pour  le  plus  grand  bien  du  monde  travailleur. 

A.  Leghenet. 


Les  C1 


Françaises  d'Assurances  sur  la  Vie 

EN  1904 


Le  Moniteur  des  Assurances  vient  de  publier,  sous  la 
signature  de  son  directeur,  M.  Ed.  Olivreau,  une  ana- 
lyse complète  des  opérations  des  Compagnies  fran- 
çaises d'assurances  sur  la  vie  pendant  l'exercice  1904  : 
I.  —  Assurances 

Opérations  en  cours.  —  Le  montant  total  des  capitaux  en 
cours  pour  les  seize  Compagnies  d'assurances  à  primes  fixes 
comprises  dans  nos  tableaux,  s'élevait,  au  31  décembre  1904, 
réassurances  déduites,  à  la  somme  de...  Fr.  3.607.585.254 

Au  31  décembre  1903,  il  était  de   3.593.075.122 

Il  y  a  donc  une  augmentation  de   Fr.  14.510.132 


pour  les  capitaux  en  cours,  nets  de  réassurance. 

Opérations  de  l'année.  —  La  production  totale  de  l'année 
1904  a  été  de  :   Fr .       378 . 654 . 247 

Le  chiffre  des  capitaux  disparus  ayant  été 
de   364.144.115 


La  différence  de   Fr. 


14.510.132 


représente  l'augmentation  que  nous  avons  constatée  plus  haut. 

Sinistres.  —  Les  sinistres  de  l'année  1904  se  sont  élevés  à 

la  somme  de   Fr.  54.463.100 

Ceux  de  l'année  1903  s'élevaient  à   55  846.081 

Soit  une  augmentation  de   Fr.  1.382.981 

Les  capitaux  exposés  au  risque  de  décès,  pendant  l'année 
1004,  présentaient  une  moyenne  de   Fr.    3. £65.775. 536 

Los  sinistres  de  l'année  1904  étant  de  54.463.120  francs,  le 
rapport  dos  sinistres  aux  capitaux  en  cours  a  été  d'environ 
1.62  0/0. 

Voici  les  taux  des  sinistres  observés  de  1895  à  KOî  : 

Rapport 
des  sinistres 

Années        aux  capitaux       Années        aux  capitaux 


1895. 
1396. 
1897. 
1898. 
1899. 


Rapport 
des  sinistres 
aux  capitaux 
en  cours 

1.58  % 

1.38  » 

1.48  » 

1.60  » 

1.73  » 

II. 


1900. 
1901. 
1902. 
1903. 
1904. 


en  cours 
1.70  % 
1.70  » 
1.62  » 
1.69  » 
1.62  » 


Rentes  viagères 

Rentes  en  cours.  —  Les  rentes  viagères  immédiates,  en 

cours  au  31  décembre  1904,  s'élevaient  à  . . . .  Fr.  88.204.016 

Leur  chiffre,  au  31  décembre  1902,  était  de  . ... .  35.741.726 

Il  y  a  donc  une  augmentation  de   2.462.290 

Les  rentes  différées,  de  survie,  etc.,  se  mon- 
taient, au  31  décembre  1904,  à   4.765.819 

et  au  31  décembre  1903,  à   4.660.556 

  96.263 


Augmentation  de 


Constitutions  de  mîtes.  —  Les  rentes  viagères  immédiates, 

constituées  en  1901,  donnent  un  chiffre  de   6.865.260 

ce  chiffre  était,  en  1903,  de   7.124.203 

La  diminution  s'élève  à   258.943 


Extinctions  de  rentes  viagères.  —  Les  rentes  viagères  im- 
médiates éteintes,  en  1904,  s'élèvent  à   5.102.870 

chiffre  supérieur  de   777.912 

■À  celai  des  extinctions  de  1903,  qui  était  de   4.324.958 

Le  chiffre  moyen  des  rentes  immédiates  en  cours,  pendant 
I  année  1904,  a  été  do  86.922.860  fr.;  le  rapport  des  extinctions 


aux  rentes  en  cours  est  donc  de  5  86  0/0.  Ce  rapport  avait 
été,  en  1903,  de  5,13  0/0;  en  1902,  de  4  96  0/0;  en  1901,  de 
4  89  0/0;  en  1900,  de  4  92  0/0  ;  en  1899,  de  4  47  O/0;  en  189S, 
de  4  69  0/0;  en  1897,  de  4  55  0/0;  en  1896,  de  4  81  0/0;  en 
1895,  de  5  50  0/0. 

III.  —  Comptes  généraux  de  Profits  et  Pertes 

Voici  les  principaux  éléments  des  comptes  généraux  de 
Profits  et  Pertes  pour  l'exercice  1904  : 

NATURK  DU  CRÉDIT 

Soldes  au  début  de  l'exercice                      Fr.  1.844.835 

Bénéfices  sur  Assurances  avec  participation   11.890.558 

—  sur  Assurances  sans  participation   18.504.012 

—  sur  Rentes  de  toute  nature   7.920.329 

—  sur  Nues  Propriétés  et  Usufruits   2.118.660 

Intérêts  produits  par  les  Fonds  placés   88.034.497 

Portion  :des  Frais  généraux  et  Commissions  por- 
tée aux  Comptes  d'assurances   2.166.833 

Recettes  diverses   S. 627. 081 

Solde  au  31  décembre  1904  (Compte  à  amortir)..  181.544 

Total  du  crédit   Fr.  141.288.349 


NATURE  DU  DÉBIT 

Soldes  au  début  de  l'exercice  

Pertes  sur  Assurances  avec  participation  . .  Fr, 

—  sur  Assurances  sans  participation  

—  sur  Rentes  de  toute  nature  

—  sur  Nues-Propriétés  et  Usufruits  

Intérêts  bonifiés  aux  Comptes  d'assurances.... 

Frais  généraux   Fr.  12.623.180 

Commissions   13.215.775 


Participation  des  assurés  aux  bénéfices  

Dépenses  diverses  

Accroissement  de  réserve  mathématique  (1) . . . . 

Total  du  débit   Fr. 

Soldes  créditeurs  


46.569 
53.783 
399.115 
110.166 
25.508 
81.395.947 


25.838.955 
6.310.796 
6.244.460 
166.321 

120.591.620 
20.696.729 


Total  égal  au  crédit   Fr.  141.288.349 


RÉPARTITION  DES  SOLDES  DISPONIBLES 

La  répartition  des  soldes  créditeurs,  au  31  décembre  der- 
nier, a  été  faite  comme  suit  : 

Dividendes,  intérêts  et  impôts                      Fr.  12.297.949 

Réserves  statutaires  et  facultatives   6.404.845 

Allocations  et  gratifications   360.336 

Divers  amortissements   35.704 


Soldes  reportés  à  nouveau. 


Fr.  19.098.834 
  1.597.895 

Total   Fr.  20.696.729 


IV.  —  Frais  généraux  et  Commissions 

Les  frais  généraux  se  sont  élevés  à  Fr.  12.623.180 

Us  étaient,  l'année  dernière,  de   12. 601. 409 

21.771 


'      Augmentation  en  1904  ..... .Fr. 

Les  commissions  atteignent  le  chiffre  de  . .  .Fr. 
Elles  s'élevaient,  pour  l'exercice  précédent,  à.. 

Augmentation  en  1904  Fr. 

V.  —  Situation  Active  et  Passive 

Le  total  de  l'actif  et  du  passif  compris  dans  les  bilans 

s'élève,  au  31  décembre  dernier,  à  Fr.  2.576.303.035 

Il  était,  au  31  décembre  1903,  de   2.531.198.364 


13.215.775 
12.721.097 

494.078 


Augmentation  Fr , 


45.1C4.671 


Nous  indiquons  ci-dessous  le  détail  des  variations  pour 
chaque  Compagnie  et  les  modifications  survenues,  en  1904, 
dans  la  composition  de  l'Actif  et  du  Passif  ; 


COMPAGNIES  EN  AUGMENTATION 

Francs 


Francs 


Assurances  génér.  3.330.577 

Union    2.957.019 

Nationale   13.338.664 

Phénix   10.133.073 

Urbaine   6.118.571 

Soleil   2.391.678 

Aigle   805.890 

Confiance   911.553 


Patrimoine   101.659 

Abeille   1.901.277 


fiance  . 

Nord  

Caisse  Paternelle. 

Monde  

Providence  


2.504.974 
700.692 
360.068 
271.379 
17.042 


(1)  Nationale-Vie. 
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COMPAGNIE  EN  DIMINUTION  : 

Foncière  Fr.  80«i.."ii5 

Le  passif,  au  31  décembre  dernier,  s  établit  comme  suit  : 

Capital  social  Fr.  181.500.100 

Réserves  diverses   2 . 330 . 98 1 . 7 1 1 

Dû  pour  sinistres,  arrérages   18.166.2^2 

Loyers  reçus  d'avance   4.485.476 

Dû."  aux  assurés  participants  (exercice  courant)  6.185.276 

Créditeurs  divers   23.308.771 

Dividendes  dus  aux  actionnaires   11.725.41!> 

Total   Fr.  2.576.303.035 

RÉSERVES  POUR  RISQUES  EN  COUPS 

Le  montant  des  réserves  mathématiques  pour  risques  en 

cours  s  élève,  au  31  décembre  1904,  à  Fr.  2.202.415.245 

Il  était,  au  31  décembre  1903,  de   2. 166 .939 .956 

L'augmentation  des  réserves  est  de  Fr.  35.475.289 

Les  réserves  affectées  aux  assurances  de  toute  nature  sont 
comprises  dans  ce  total  pour  1.27J.  185.191  fr.,  ce  qui  donne 
un  taux  moven  de  35  45  0/0.  Cette  proportion  était,  en  1903, 
de  35  32  0/6;  en  1902,  de  34  94  0/0;  en  1901,  de  34  01  0/0; 
en  1900,  de  33  38  0/0;  en  1899,  de  33  27  0/0;  en  1898,  de 
32  62  0/0;  en  1897,  de  31  67  0/0  ;  en  1896,  de  30  87  0/0  ;  en  1895, 
de  29  72  0/0;  en  1894,  de  27  57  0/0. 

•  Les  réserves  des  rentes  viagères  se  montent  à  923.229.651 
francs. 

Voici  le  tableau  des  opérations  réalisées  par  les  Compa- 
gnies d'assurances  sur  la  vie  pendant  les  dix  dernières  années  : 

Années  Capitaux  Rentes 

(En  francs) 

Pendant  l'aimée  1895    282.378.000  6.440.000 

—  1896   315.923.000  6.673.0C0 

—  1897    338.584.0r0  7.715.000 

—  1898   349.060.000  7.800.000 

—  1899    353.480.000  6.900.000 

—  KO)   365.403.000  6.900.000 

—  1901   357.000.000  7.090.000 

—  1902    359.030.000  7. 400.000 

—  1903   370.000.000  7.101.000 

—  1904    378.054.247  6.800.000 

Totaux  généraux ....    3.470.482.247  70.918TÔÔÔ 
Reste  en  vigueur  au  31  déc  1904..    3.607.585.254  92.609.835 

VI.  —  Résumé 

Nos  Compagnies  d'assurances  sur  la  vie  continuent  de  se 
développer  et  de  pénétrer  dans  les  masses  profondes  de  la 
prévoyance.  Les  difficultés  sont  cependant  nombreuses,  et  les 
obstacles  qui  s'opposent  au  développement  de  notre  Institu- 
tion ne  manquent  pas. 

Voici  la  production  globale  de  chacun  des  trois  derniers 
exercices  : 

Affaires  réalisées  : 

Francs 

1901   356.786.934 

1902    358.490.270 

1903   369.822.760 

1904   378.654.247 

Cela  prouve  bien  l'effort  persévérant  des  Directions  et  l'ac- 
tivité inlassable  du  personnel  producteur. 

Les  sinistres  sont  en  diminution  sur  ceux  de  l'exercice  pré- 
cédent ;  ils  accusent  en  effet  un  chiffre  de  54.463.100  francs, 
contre  55.846.081  francs  en  1903,  soit  en  moins  1.382.981  fr. 

Les  frais  généraux  sont  les  mêmes,  à  20.000  francs  près, 
que  ceux  de  l'année  1903. 

Les  rentes  viagères  en  cours  présentent  une  augmentation 
de  près  de  deux  millions  et  demi  de  francs,  et  la  production 
de  l'année  dernière  est  restée  à  peu  près  la  même  que  celle 
de  l'année  précédente. 

Cependant,  comme  nous  le  disions  l'année  dernière,  il  n'en 
est  pas  moins  vrai  que  l'orientation  —  assez  accentuée  en  ces 
dix  dernières  années  —  du  public  rentable  vers  nos  Compa- 
gnies prouve  le  haut  crédit  dont  elles  jouissent. 

On  les  sait  prudemment  administrées,  et  c'est  en  toute 
quiétude  qu'on  leur  confie  la  réserve  destinée  à  fournir  le 
«  pain  des  vieux  jours.  » 


Cette  conliance  a  toujours  été:  justiliée  par  l'exactitude  et 
la  rapidité  avec  laquelle  nos  Compagnies  tiennent  leurs  enga- 
gements. 

L'ensemble  des  garanties  fournies  par  nos  institutions 
s'accroît  donc  d'année  en  année;  les  intéressés  ont  lieu  d'être 
satisfaits,  les  fonds  étant  employés  eu  immeubles  et  eu  va- 
leurs de  premier  ordre. 

Les  placements  des  fonds,  tels  qu'ils  résultent  des  tableaux 
l'aurais  chaque  aanée  par  les  Compagnies,  sont  effectués  avec 
prudence  et  habileté,  de  telle  sorte  qu'ils  ne  laissent  pour 
ainsi  dire  place  à  aucun  aléa.  Nous  constatons,  en  effet,  une 
plus-value  de  plus  do  160  millions  pour  l'ensemble  des  valeur 
mobilières  et  immobilières  figurant  à  l'actif  des  Compagnies 

Les  réserves  mathématiques  s'accroissent  dans  une  pro- 
portion qui  augmente  régulièrement. 

Tels  sont  les  points  principaux  sur  lesquels  notre  atten- 
tion a  été  attirée  à  la  lecture  des  comptes  rendus  envisagés 
sous  leurs  divers  aspects.  Si  nous  considérons  la  marche 
générale  des  affaires  et  la  situation  acquise  par  nos  Compa- 
gnies, nous  constaterons  une  fois  de  plus  leur  excellent 
fonctionnement  et  l'incomparable  sécurité  que  présentent 
leurs  opérations. 


LA  GUERRE  RUSSO-JAPONAISE 


Le  baron  Komura  a  remis  le  11  août,  à  M.  Witte,  les 
conditions  que  le  Japon  pose  à  la  conclusion  de  la 
paix.  Elles  sont,  certainement,  très  dures;  néanmoins, 
nous  croyons  qu'elles  offrent  aux  négociations  une 
base  assez  favorable  pour  qu'il  soit  permis  d'espérer  la 
signature  de  la  paix. 

Les  négociations  se  sont  poursuivies  à  Portsmouth 
entre  les  représentants  de  la  Russie  et  du  Japon  et, 
bien  qu'à  plusieurs  reprises  on  ait  annoncé  la  rupture 
des  pourparlers,  sept  articles  ont  été  déjà  adoptés.  En 
voici  le  résumé  : 

Article  premier.  Reconnaissance  de  l'influence  pré- 
pondérante du  Japon  en  Corée. 

Art.  2.  Obligation  mutuelle  d'évacuer  la  Mandchou- 
rie,  et  pour  la  Russie  obligation  de  rétrocéder  à  la 
Chine  tous  les  privilèges  spéciaux  possédés  par  elle. 

Art.  3.  Obligation  pour  le  Japon  de  rétablir  la  sou- 
veraineté et  l'adminis.tration  chinoise  en  Mandchourie. 

Art.  4.  Obligation  mutuelle  de  respecter  l'intégrité 
territoriale  et  administrative  de  la  Chine  et  le  principe 
de  la  porte  ouverte. 

Art.  6.  Cession  des  baux  de  la  péninsule  du  Liao- 
Tuung,  y  compris  Port- Arthur  et  Dalnv  et  les  îles 
Blonde  et  Elliott. 

Art.  7.  Cession  à  la  Chine  des  chemins  de  fer  orien- 
taux chinois. 

Art.  8.  Relatif  à  la  partie  de  la  ligne  principale  des 
chemins  de  fer  sibériens  passant  à  travers  la  Mand- 
chourie septentrionale. 

Il  a  été  décidé  de  renvoyer  à  la  fin  du  débat  la  dis- 
cussion des  articles  sur  lesquels  les  divergences  de  vues 
sont  plus  profondes. 

Les  articles  qui  restent  à  discuter  sont  les  suivants, 
si  l'on  ne  tient  pas  compte  de  leur  ordre  numérique  : 

Remboursement  au  Japon  des  frais  de  guerre  ; 

Article  contenant  une  clause  substituant  pour  le 
chemin  de  fer  la  protection  de  la  Chine  à  celle  de  la 
Russie; 

Droit  de  pèche  sur  la  côte  sibérienne  au  nord  de 
Vladivostok,  dans  la  direction  de  la  mer  de  Behring; 

Enfin,  un  article  concernant  la  puissance  navale 
russe  en  Extrême-Orient  et  la  cession  des  navires  de 
guerre  russe  internés. 


et 


Le  Rendement  des  Impôts.  —  Le  Journal  Officiel 
a  publié,  le  12  courant,  le  rendement  des  impôts  indi- 
rects et  monopoles  de  l'Etat  pour  le  mois  de  juillet 
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1903.  Ce  rendement  s'est  élevé  à  la  somme  de  263  mil- 
lions 107.400  fi-.,  soit  une  moins-value  de  5.238.000  fr 
sur  les  évaluations  budgétaires,  et  de  467.600  fr. 
sur  les  recettes  du  mois  de  juillet  1904,  ainsi  qu'il  res- 
sort du  tableau  ci-dessous  : 

Différences 

Par  rapport  Sur 

aux  le  mois 

évaluations      de  juillet 
budgétaires  1004 

(En  francs) 

-+-   2.699.000  +  612.000 

+      577.500  — 


375.000 
18.500 
430.500 


+  85.500  — 

+  1.089.500  4 

—  2.573.000  +  2.179.000 

-l-  1.871.000  —  2.491.000 


136.000 
206.000 
1.207.000 


93.000 
60.000 
1.450.000 


Enregistrement  

Produits  du  timbre  

Impôt  sur  les  opérations  de 
Bourse  

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs 
mobilières  

Douanes  (sucres,  sels  et  huiles 
minérales  non  compris)  .... 

Contribut  ions  indirectes  (sucres 
et  sels  non  compris) . .  

Taxe  de  fabrication  sur  les 
huiles  minérales  brutes  

Sels  

Sucres  

Produits  de  monopoles  allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphes, etc.)  

Différence  pour  1905....    -f    5.238.000   +  467.600 

Voici,  maintenant,  la  situation  pour  les  sept  pre- 
miers mois  de  1905  par  rapport  aux  évaluations  bud- 
gétaires et  aux  produits  des  mois  correspondants  de 
1904  : 

 Différences 

Par  rapport        Sur  les 
aux  7  Ie"  mois 

évaluations     de  l'année 
budgétaires  1904 
(En  francs) 


+   3.037.500    +  1.613.600 


Enregistrement. ,  

Produits  du  timbre  

Impôts  sur  les  opérations  de 
Bourse  

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs 
mobilières  

Douanes  (sucres  et  sels  non 
compris)  

Contributions  indirectes  (sucres 
et  sels  non  compris)  

Taxe  de  fabrication  sur  les 
huiles  minérales  brutes  

Sels  

Sucres  

Produits  de  monopoles  (allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé-" 
graphes,  etc.)  


1.053.500 


1. 172.000 


—  1.2S6.500  —  4.585.500 
1+  59.500  -f  423.000 
+   4.681.000  +  1.301.506 

—  11.035.000  +  10.916.000 
-f-      262.000  —  9.272.000 

—  506.000  —  128.000 

—  405.000  —  697.000 

—  8.162.000  —  9.425.000 

+  25.557.400  +  13.979.300 


Différence  pour  1904. ...    +  10.230.900 


1.340.300 


Dans  ce  tableau  ne  sont  pas  compris  les  «  produits 
et  revenus  du  domaine  de  l'Etat,  produits  divers,  re- 
cettes exceptionnelles  et  recettes  d'ordre  »  qui  ont  été, 
pour  le  mois  de  juillet,  de  7.811.200  fr.,  en  diminu- 
tion de  173.300  fr.  sur  les  prévisions  et  de  391.500 
francs  sur  les  recettes  de  juillet  1904. 

Pour  les  sept  premiers  mois  de  1905,  ces  «  produits 
et  revenus  du  domaine  de  l'Etat,  produits  "divers,  etc.  », 
ont  donné  225.000  francs  de  moins  qu'il  avait  été 
prévu,  et  2.327.200  francs  de  plus  que  ceux  de  la  même 
période  de '1904.  Ajoutons  qu'en  ce  qui  concerne  ces 
chapitres,  la  comparaison  des  recouvrements  avec 
les  évaluations  n'est  donnée  que  pour  ordre  et  à  titre 
d'indication,  sans  qu'on  en  puisse  tirer  des  conclusions 
rigoureuses;  il  existe,  en  elt'et,  des  variations  considé- 
rables dans  les  époques  de  recouvrement  d'un  grand 
nombre  de  ces  produits,  et  les  évaluations  mensuelles 
ne  peuvent,  dés  lors,  s'établir  avec  quelque  précision. 

En  ce  qui  regarde  les  contributions  directes  et  taxes 
assimilées,  disons  qu'à  la  date  du  1er  août  1905,  les 
rôles  émis,  y  compris  les  centimes  additionnels,  s'éle- 
•  aient  à  1.007.135.900  fr.  Les  douzièmes  échus  se  chif- 
frent par  5»  13. 5<  17. 900  fr.  d  les  recoin  rcnn-nts  effectués 


se  sont  élevés  à  504. 50 J  .201.1  fr.,  soit,  une  différence  en 
plus  de  60.933.300  fr.  La  comparaison  des  recouvre- 
ments de  1905  avec  les  recouvrements  île  Î905  accuse 
une  diminution  de  11) . ( '>5:5 . ( HH)  fr.  nuanl  aux  Irais  de 
poursuites, 41s  ont  atteint  662.100  fr.,  soit  1.11  0/00,. 
contre  007.200  fr.  en  1904,  ou  1.01  O/Oo. 


Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Paris.  —  Les 

recettes  du  Cliemin  de  fer  Métropolitain  de  Paris,  pour 
le  mois  de  juillet  dernier,  s'établissent  comme  suit  : 

Redevance 

Nature  des  Produit  à  la  Reste  à  la 

billets  distribués  brut      Tille  do  Paris  Compagnie 


Aller  et  retour   439.469  60 

1-  élusse   251.002  » 

2"  classe   1.037.923  50 

Billets  collectifs. . . .  77  20 
Perceptions  supplé- 
mentaires   8.880  25 

Totaux   1.737.352  5") 


(En  francs) 
109.867  40 

m. m  m 

345.974  50 


4.810  80 


329.602  20 
150.601  20 
691.949  » 
77  20 

4.069  45 


561.053  50   1.176.299  05 


Le  nombre  des  voyageurs  transportés  a  été  de 
10.122.390,  se  décomposant  ainsi,  et  comparé  à  celui 
du  nombre  de  voyageurs  du  même  mois  de  1904  : 

Prélèvement  au 
Nombre  de  profit  de  la 

billets  distribués        Ville  de  Paris 


Nature  des 
billets  distribués 


Aller  et  retour  

1"  classe  

2°  classe  

Billets  collectifs  . . . 
Perceptions  suppl. 

Totaux...... 


1904 

1.656.115 
872.998 
5.478.382 
1.351 


1905 

2.197.348 
1.004.008 
6.919.490 
1.544 


1904  1905 

(En  francs) 
82.806  109.867 


87.300 
273.919 


100.401 

345.974 


.314  4.811 


8.008.846   10.122.390   449.339  561.053 


Observons  que  chaque  billet  d'aller  et  retour  n'est 
compté  que  pour  un  voyageur,  et  que  depuis  le  25  jan- 
vier la  longueur  exploitée  est  de  31  kil.  818  mètres. 

Rappelons  que  le  mois  de  juin  dernier  avait  donné, 
comme  produit  brut,  2.046.166  fr.  55,  et  comme  rede- 
vance à  la  Ville  de  Paris,  668.029  fr.  30.  Il  était  donc 
resté  1.378.137  fr.  25  à  la  Compagnie.  Pendant  le 
même  mois,  le  nombre  de  voyageurs  transportés  avait 
été  de  11 .836 . 700.   

Bancrue  Centrale  Mexicaine.  —  Les  transactions 

n'ont  pas  cessé  d'être  actives  sur  le  marché  des  actions 
de  cette  Banque  :  ce  sont  surtout,  et  avec  raison,  les 
capitaux  de  placement  qui  les  recherchent.  Nous 
avons  déjà  dit  qu'une  partie  de  la  dernière  augmenta- 
tion de  capital  de  la  Banque  Centrale  Mexicaine  a  été 
affectée  au  rachat  de  toutes  les  parts  de  fondateurs  de 
cet  établissement.  Ces  titres,  dont  les  droits  étaient 
plus  étendus  que  ceux  accordés  aux  parts  de  fonda- 
teurs d'institution  de  même  nature,  pouvaient  devenir 
une  gêne  pour  les  actionnaires  avec  l'augmentation  du 
capital  et  le  développement  consécutif  de  la  Banque; 
ils  auraient  fini  par  toucher  des  dividendes  si  élevés 
que  l'on  n'aurait  pu  trouver  des  conditions  raisonna- 
bles pour  les  racheter.  Il  est  donc  très  heureux  que  la 
Banque  ait  pu  reprendre  en  totalité  ces  parts  de  fon- 
dateurs :  elle  a  pu  y  parvenir  parce  que  ces  titres  so 
trouvaient  encore-  dans  les  mains  de  leurs  premiers 
bénéliciaires,  avec  lesquels  il  a  été  relativement  facile 
d'obtenir  un  arrangement. 

Les  actionnaires  sont  donc  aujourd'hui  seuls  maîtres 
de  leur  entreprise  et  seuls  appelés  à  partager  les  impor- 
tants bénéfices  que  le  développement  des  affaires  de  la 
Banque  permet  d'entrevoir. 


Compagnie  des  Mines  d'Anzin.  —  Les  associés 
de  cette  Compagnie  viennent  de  recevoir  en  commu- 
nication une  note  leur  donnant  des  détails  sur  les  ré- 
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sultats  obtenus  pendant  l'exercice  1904.  Le  nombre  des 
fosses  en  exploitation  a  été,  pendant  cet  exercise, 
de  19,  dont  7  établies  sur  le  faisceau  gras,  7  sur  le 
faisceau  demi-gras,  et  5  sur  le  faisceau  maigre. 

Voici  la  désignation  des  fosses,  et  le  nombre  de 
tonnes  extraites  au  cours  des  deux  derniers  exercices  : 

Exercices 

.    5998  1084 


Charbons  gras  :  (En  tonnes) 

Herin   157.178  151.613 

Enclos   118.406  121.389 

Renard   212.540  181.230 

Rœulx   127.368  134.226 

CuTinot   183.205  184.900 

BUgnières   107.247  111.022 

Dutemple   137.925  140.110 

Charbons  demi-gras  : 

Thiers   203.417  210.353 

Bleux-Bornc-Saint-Louis   165.048     .  167.193 

Haweluy-   126.729  123.951 

Lambrecht   193.915  176.568 

D'Àudiffret-Pasquier   178.885  167.531 

Saint-Mark   226.095  235.052 

C&simir-Périer   107.753  105.120 

'  harbons  quart-gras 
et  maigres  : 

Lagrange  ..'   261.749  252.105 

Vicux-Condé   173.337  169.941 

Général  de  < Ihabaud-Latour. ....  308.467  262.553 

Amaui-v   106.993  93.2t2 

D'Aren'berg   38.222  153.557 


3.138.488  3.141.635 


La  production  de  1904,  qui  a  été  supérieure  de 
5.147  tonnes  à  celle  de  Tannée  précédente,  s  3  décompose, 
ainsi  :  1.024.499 tonnes  de  charbons  gras;  1.185.708  ton- 
nes de  charbons  demi-gras;  931.368  tonnes  de  quart- 
gras  et  maigres. 

Les  ateliers  de  lavage  ont  lavé  925.055  tonnes. 
D'autre  part,  les  usines  à  agglomérer  les  charbons,  de 
Saint-YVaast,  de  Saint-Louis  et  des  fosses  d'Audiffret- 
Pasquier  et  Lagrange,  ont  fabriqué  247.456  tonnes  de 
briquettes  et  de  boulets  ovoïdes.  Enfin,  les  ateliers  de 
carbonisation  placés  à  Sainl.-Waast,  Turenne  et  BU- 
gnières, ont  produit  236.514  tonnes  de  coke. 

Voici  un  tableau  qui  permet  de  comparer  l'exploita- 
tion de  la  Compagnie  pendant  les  dix  dernières  années  : 

Fabrication 


Années  Extraction  de  coke  d'agglomérés 

1895    2.978.752  195.044  200.100 

1896    3.032.130  256.747  177.708 

1897    3.132.747  289.793  191.959 

1898   3.168.907  299.319  162.093 

1899   3.154.092  299.693  180.349. 

1000   '  3.105.501  290.025  183.883 

1901   2.881.759  204.663  221.585 

1902   2.710.015  213.361  218.048 

19,3   3.136.488  234.850  245.275 

1904   3.141.635  236.514  247.456 


En  1904,  le  chemin  de  fer  a  transporté  .1.527.017 
voyageurs  et  4.117.131  tonnes  de  marchandises,  dont 
3.5<;.'1.7i6  tonnes  pour  le  compte  de  la  Compagnie, 
contre  1.432.736  voyageurs  et  3.960.511  tonnes  de  mar- 
chandises, dont  3.471.102  tonnes  pour  le  compte  de  la 
Compagnie,  pendant  l'année  1903. 

Au  1er  janvier  1904,  le  stock  de  charbon  était  de 
75.421  tonnes.  L'extraction,  en  1904,  a  été  de  3.141.635 
tonnes,  d'où  un  total  de  3.217.0Ô6  tonnes,  sur  lesquel- 
les 1.596.345  tonnes  ont  été  vendues  en  nature  ;  1  mil- 
lion 178.664  tonnes  ont  été  livrées  aux  lavoirs  etusines 
de  carbonisation  et  d'agglomération  ;  enfin,  322.534 
tonnes  ont  été  consommées  par  les  services  ou  distri- 
buées gratuitement  aux  employés  et  ouvriers  de  la 
Compagnie;  ensemble  3.097.543  tonnes  vendues  ou 
employées.  Il  reste  donc  119.513  tonnes  en  stock  en  fin 
d'exercice. 

Les  bénéfices  de  l'exploitation  des  mines,  usines  et 


du  chemin  de  fer,  ainsi  que  les  revenus  (tes  valeurs 
mobilières  et  immobilières  permettent  de  distribuer, 
pour  l'année  1904,  un  dividende  de  25.008  fr.  par  de* 
nier,  sur  lesquels  bî.OOO  fr.  par  denier  on!  élé  déjà  ré- 
partis pour  le  premier  semestre  de  l'exercice  dont  il 
s'agit  ;  il  reste  donc  comme  reliquat  12.U0D  fr.  par  de- 
nier, applicable  au  second  semestre.  Ce  dividende, 
comme  ceux  distribués  précédemmeul,  est  nel  'le-  l'im- 
pôt sur  les  râleurs  mobilières,  impôt  qui  a'élève  à 
1 .041  fr.  65  par  denier  et  que  la  Compagnie  prend  ù  sa 
charge. 

Les  dépenses  laites  en  1904  pour  continuer  les  ins- 
tallations de  «l'Arenberg  et  de  Charles  Ledoux,  se  sont 
élevées  à  §tOS6v458  l'r.  45;  elles  ont  été  prélevées,  partie 
sur  les  bénéfices  de  l'année,  partie  sur  les  sommes 
'mises  antérieurement  en  réserve  pour  laj création  de 
nouveaux  sièges  d'extraction. 

Disons  encore  qu'il  a  été  prélevé  sur  les  bénéfices 
une  somme  de  1.581.401  fr.  24  pour  solder  les  travaux 
extraordinaires  effectués  en  cours  d'exercice. 


Grands  Magasins  du  Printemps.  —  A  ta  suite  de 
la  réunion  tenue  vendredi  dernier  au  Comptoir  Na- 
tional d Escompte  de  Paris  par  les  représentants  de  nos 
grandes  Sociétés  de  crédit,  la  note  suivante  a  été 
publiée  : 

Répondant  au  désir  1res  vif  qui  â'était  manifesté,  d'une 
façon  générale,  d'assurer  le  remboursement  des  déposants 
du  rayon  d'épargne  du  Printemps  et  des  créanciers  de  cette 
Société  ;  d'éviter,  en  outre,  l'arrêt  de  cotte  importante  maison 
et  la  dispersion  de  son  personnel,  les  Etablissements  de  cré- 
dit, réunis  ce  joua"  au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Pa- 
ris, ont  décidé  que,  sur  la  demande  formelle  qui  en  serait 
faite  par  l'es  intéressés,  ils  interviendraient  pour  assurer  la 
souscription  de  12  millions  d'actions  privilégiées  sous  la 
condition  expresse  que  diverses  situations  seront  préalable- 
ment réglées. 

Le  lendemain,  c'est-à-dire  samedi,  les  Petites  Af- 
fiches contenaient  l'avis  suivant  signé  de  M.  Jules 
Jaluzot,  gérant,  et  des  deux  membres  du  Conseil  de 
surveillance,  MM.  C.  Fleurquin  et  Fougeay  : 

MM.  les  actionnaires  des  Grands  Magasins  du  Prin- 
temps sont  convoqués  en  assemblée  générale  extra- 
ordinaire, à  Taris,  à  la  salle  de  la  Société  des  Ingé- 
nieurs civils  de  France,  19,  rue  Blanche,  pour  le  28  août 
1905,  à  deux  heures  de  l'après-midi  : 

Ordre  du  jour  :  Communication  de  l'administrateur  pro- 
visoire ; 

Rapports  du  gérant  et  du  Conseil  de  surveillance  : 

Proposition  de  réduction  du  capital,  soit  par  annulation, 
soit  par  réduction  du  taux  des  actions: 

Renonciation  du  gérant  à  ses  pouvoirs  statutaires  et  aux 
avantages  qui  sont  alloués  à  la  gérance  ; 

Acceptation  des  abandons  du  gérant  contre  quitus  à,  lui 
donner  ; 

Nomination  d'un  ou  de  nouveaux  gérants  ;  fixation  de  leurs 
émoluments  et  tantièmes; 

Nomination  de  membres  du  Conseil  de  surveillance  : 

Proposition  éventuelle  d'augmentation  du  capital-actions 
par  l'émission  au  pair  de  douze  millions  de  francs  divisés  en 
actions  privilégiées,  réservées  par  préférence  et  proportion- 
nellement aux  actions  anciennes  ; 

Détermination  des  avantages  attribués  auxdites  actions; 

Création  et  attribution  de  parts  bénéficiaires; 

Vote  sur  toutes  autres  propositions  pouvant  modifier  les 
précédentes  ; 

Approbation  de  diverses  modifications  statutaires,  résultant 
des  propositions  précédentes  et  autres  modifications  statutai- 
res, notamment  en  ce  qui  concerne  les  pouvoirs  de  la  gérance 
et  la  répartition  des  bénéfices; 

.  Pouvoirs  à  donner  pour  la  constatation  légale  de  la  irrita- 
tion et  de  l'augmentation  du  capital. 

Il  n'y  a  plus,  pour  le  moment,  qu'à  attendre  le  vote 
de  l'assemblée  générale  du  28  août. 
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Chemins  de  fer  du  Sud  de  l'Autriche  Lom- 
bards.— En  1901,  les  résultats  de  l'exploitation  de  cette 
Compagnie  s'étaient  traduits  par  une  moins-value  de 
2.051.920  couronnes  ;  en  1902,  il  y  avait  encore  un  déficit, 
mais  considérablement  atténué,  puisqu'il  ne  s'éleva 
qu'à  201.383  couronnes,  soit,  en  deux  années,  2  millions 
s:.::. 303  couronnes  ou  2.995.968  fr.  En  1903,  la  situation 
se  modifia,  la  Compagnie  ayant  réalisé  un  montant  de 
bénéfices  de  102.03  couronnes  55.  Ce  chiffre  n'était  pas 
encore  important,  mais  comme  nous  le  faisions  re- 
marquer à  la  date  du  1er  juillet  1904,  il  avait  une  signi- 
fication. Et  de  fait,  l'exercice  1904  a  justifié  les  prévi- 
sions, puisqu'il  se  solde  par  un  montant  de  bénéfices 
nets  de  945.725  couronnes  27  qui  ressort  du  compte  de 
liquidation  ci-après  : 

Produits  Couronnes 

Produit  net  de  l'exploitation,  y  compris  les 
chemins  de  fer  d'intérêt  local  et  les  chemins 
de  fer  exploités  pour  le  compte  de  tiers, 
ainsi  que  l'annuité  servie  par  l'Etat  pour  la 
cession  du  sixième  de  participation  au  che- 
min de  fer  de  ceinture  do  Vienne   43.620.475  59 

A  ajouter  :  Produit  des  hôtels  de  Semnering 
et  d'Abbazia,  et  du  laminoir  de  Gaz   1.016.975  72 

Total  des  produits  nets   44 .687.451  21 

Charges 

Charges  de  l'exercice,  pour  intérêts  et  amor- 
tissements dos  emprunts,  déduction  faite  des 
annuités  autrichienne,  italienne  et  hongroise   29.804.381  74 

Plus  :  Solde  débiteur  des  intérêts  en  compte 
courant,  profits  et  pertes,  etc   2.023-160  97 

Economies  réalisées  en  vertu  de  la  convention 
du  16  septembre  1903,  sur  l'amortissement 
dos  obligations  3  0/0   11. «64.183  23 

Bénéfice  net   '.145.735  27 

Somme  égale   44.637.451  21 

Ce  solde  de  945.725  couronnes  27  a  été  affecté  à  la 
réserve  destinée  à  garantir  le  service  des  obliga- 
tions 3  0/0. 

Les  recettes  brutes  des  lignes  d'intérêt  général  se 
sont  élevées,  en  1904,  à  116.188.793  couronnes  49, 
contre  111.724.952  couronnes  68  en  1903,  soit  une 
augmentation,  en  1904,  de  4.463.840  couronnes  81  ou 
4  0/0  environ.  Ces  recettes,  pour  les  deux  derniers 
exercices,  se  répartissent  ainsi: 


Réseau 
autrichien 


Réseau 
hongrois 


Ensemble 


(En  couronnes) 

1904   98.708.375  55     17.480.417  94     116.188.793  49 

1903   94.493.103  60     17.226.849  08     111.724.952  68 

Différences 

pour  1904.    +4.210.271  95     +  253.568  86   +  4.463.840  81 


En  regard  de  ces  montants  de  recettes,  il  convient  de 
mettre  les  dépenses  d'exploitation  qui  ont  atteint 
57.187.516  cour.  99,  au  lieu  de  55.119.592  cour.  44  en 
1903,  soit  une  augmentation,  d'une  année  à  l'autre,  de 
2.067.564  cour.  55,  ou  3.75  0/0.  La  répartition  de  ces 
dépenses  s'établit  de  la  manière  suivante  : 

Réseau  Réseau 
autrichien  hongrois 


En  1904. 
En  1  !)<):;. 


(En  couronnes) 
47.598.471  26      9.589.045  73 
45.691.984  49      9.427.967  95 


Différ.  en  1904. . .   +  1.906.486  77    +  161.077  78 


En  somme,  en  1904,  les  recettes  d'exploitation,  pour 
l'ensemble  des  réseaux,  se  sont  élevées  à  lie». 188. 793 
couronnes  49  et  les  dépenses  à  57.187.516  couronnes  99, 
d'où  un  excédent  d'exploitation  de  59.001.27(1  cou- 
ronnes 50,  alors  qu'en  1903,  l'excédent  n'était  que  de 
56.605.000  couronnes  34  ;  d'où,  pour  190'i,  une  augmen- 
tation de  2.396.276  couronnes  26. 

De  l'excédent  de  recettes  de  59.001 .27»;  couronnes 50, 
dont  il  vient  d'être  parlé,  il  y  a  à  déduire,  pour  dépenses 


spéciales,  versements  aux  institutions  de  prévoyance, 
rémunération  du  Conseil  d'administration,  droits  et 
impôts  pour  les  actions  et  les  obligations,  etc.,  15  mil- 
lions 664.992  couronnes  30.  Le  produit  net  des  lignes 
concédées  ressort  ainsi  à  43.336.284  couronnes  20,  en 
augmentation  de  2.086.475  couronnes  62  sur  le  pro- 
duit net  de  l'exercice  précédent. 

Observons,  qu'en  1904,  le  trafic  de  la  Compagnie 
avec  les  deux  ports  de  Trieste  et  Fiume  a  augmenté  de 
84  .741  tonnes,  soit  4.5  0/0,  et  que  le  produit  des  voya- 
geurs transportés  a  atteint  32.787.389  couronnes  55, 
contre  31.254.381  couronnes  92  en  1903.  Quant  aux 
expéditions  de  bagages,  elles  ont  produit  1.609.911 
couronnes  74,  contre  1.545.111  couronnes  07  Tannée 
précédente.  Terminons  en  disant  que  l'assemblée  géné- 
rale annuelle,  après  avoir  approuvé  les  comptes  de 
1904,  a  autorisé  le  Conseil  à  conclure  le  traité  d'exploi- 
tation du  chemin  de  fer  d'intérêt  local  Mori-Arco-Riva 
(Lac  de  Garde). 

Land  Bank  of  Egypt.  —  La  Land  Bank  of  Egypt 
est  à  236.  Ses  obligations  font  l'objet  de  demandes 
suivies  à  470  50. 

La  Land  Bank  n'étant  par  ses  statuts  astreinte  à 
aucune  limite  pour  le  montant  des  prêts  hypothécaires, 
s'adresse  également  à  la  clientèle  des  gros  et  des  petits 
emprunteurs  en  consentant  aux  fellahs  les  plus  petites 
avances  comme  les  plus  grosses. 

Il  y  a  lien  d'attirer  l'attention  sur  ce  fait  que  la 
Land  Bank  par  son  objet  est  appelée  à  faire  des 
affaires  très  importantes  dans  les  villages  de  l'intérieur 
de  l'Egypte  parce  que,  tout  en  traitant  les  mêmes  opé- 
rations que  les  autres  banques  hypothécaires,  elle  s'est 
créé  un  champ  d'action  nouveau  en  se  réservant  dans 
ses  statuts  la  faculté  de  consentir  aux  fellahs,  proprié- 
taires ruraux,  des  prêts  sans  affectation  hypothécaire, 
mais  garantis  par  des  nantissements  de  récoltes.  Elle 
leur  consent  également  l'escompte  de  leurs  billets  à 
ordre  dans  les  limites  des  revenus  de  leurs  terres,  pour 
les  besoins  annuels  de  leurs  cultures,  ces  billets  étant 
avalisés  généralement  par  d'autres  cultivateurs  ayant 
déjà  une  hypothèque  à  la  Land  Bank. 

Par  ces  dernières  opérations,  la  Land  Bank  est  à 
même  de  faire  une  concurrence  très  active  aux  ban- 
ques privées  qui  jusqu'ici  avaient  le  monopole  de  ces 
sortes  d'affaires  et  s'est  attirée  la  faveur  du  Gouverne- 
ment qui  voit,  dans  ces  nouvelles  facilités  données 
aux  fellahs  pour  le  développement  de  leurs  cultures,  un 
encouragement  précieux  pour  l'industrie  agricole  qui 
est  lajn-incipale  richesse  du  pays. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Par  suite  de  l'émission  à  810  francs  (soit  435  fr.  à  vom  i 
par  action  libérée  de  125  fr.)  de  200.000  actions  nouvelles  de 
500  francs  du  Crédit  Foncier  Egyptien,  dont  la  souscription, 
ouverte  du  21  au  31  août  présent  mois,  est  réservée  de  pré- 
férence pour  moitié  aux  anciens  actionnaires,  à  raison  d'un 
titre  nouveau  pour  2  titres  anciens, 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  que  jusqu'au  24  août  in- 
clus, les  actions  du  Crédit  Foncier  Egyptien  se  négocieront, 
au  comptant,  sous  deux  rubriques  distinctes,  affectées  : 

L'une,  aux  actions  estampillées  du  droit  à  la  souscription, 

Et  l'autre,  aux  actions  non  estampillées. 

A  terme,  en  liquidation  du  15  août,  les  livraisons  s'effec- 
tueront en  titres  non  estampillés. 

En  liquidation  du  31  août,  les  négociations  se  feront  exclu- 
sivement en  titres  estampillés. 


Depuis  le  10  août  présont  mois,  les  obligations  de  l'Em- 
prunt hypothécaire  5  0/0  or  1895  de  95.597.500  francs  de 
Sao-Paulo  (Etats-Unis  du  Brésil)  sont  admises  aux  négo- 
ciations de  la  Bourse,  au  comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  Eont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  do 
la  Cote. 

191.195  obligations  de  500  fr.  5  0/0,  émises  à  490  francs, 
libérées  et  au  porteur,  remboursables  au  pair,  par  tirages  au 
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sort  en  35  années  île  1910  à  1944,  sous  réserve  de  rembour- 
sement anticipé,  total  ou  partiel,  ;'i  partir  de  1920; 

Intérêt  annuel  :  25  fr.,  payables  par  moitié  les  2  janvier  et 
1"  juillet  ; 

Jouissance  courante  :  1"  juillet  1905. 

Lesdites  obligations  seront  représentées  par  des  certificats 
provisoires  comportant  des  coupures  de  1  et  5  obligations  et 
munis  d'un  coupon  à  l'échéance  du  2  janvier  190G. 

Les  certificats  provisoires  français  sont  seuls  négociables. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  à  la  Banque  de 
Paris  et  des  Pays  Bas. 

Depuis  le  18  août,  les  obligations  de  l'Emprunt  Chinois 
5  0/0 m-  1VK>3  de  25  millions  de  francs  de  capital  nominal 
sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant  et 
à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1'°  partie  du  Bulletin  de  la  Cote. 

50.000  ovations  de  500  fr.,  émises  à  482  fr.  50,  entière- 
ment libérées  et  au  porteur,  remboursables  au  pair  en 
20  ans,  par  voie  de  tirages  au  sort,  à  partir  de  1915  ; 

Intérêt  annuel  :  25  fr.,  payables  par  moitié  les  2  janvier 
et  1er  juillet  ; 

Jouissance  courante  :  lBr  juillet  1905. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  à  la  Banque  de 
Paris  et  des  Pays-Bas,  rue  d'Antin,  3,  et  chez  MM.  Bénard 
et  Jarislowski,  rue  Scribe,  19. 


Caisse  Nationale  d'Epargne.  —  Tableau  des  opérations 
effectuées  pendant  le  mois  de  juin  1905  : 

Versements  reçus  de  2G3.588  déposants,  dont  32.605  nou- 
veaux  35.135.258  » 

Remboursements  à  165.878  déposants,  dont 
23  320  pour  solde   36. 578.431  05 

Rentes  achetées  à  641  dépo- 
sants, pour  un  capital  de   684.269  20 

  37.262.703  25 


Excédent  de  dépenses   2.127.445  25 

Nombre  de  comptes  existant  ou  30  juin  1905  :  4.467.322. 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE  DE  FRANCE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
10  août 

Or   2.936.073.992 

Argent.  1.110-128-967 

4.966.202.939  ' 
Effets  échus  hier  à 
Portefeuille  Paris 


17  août 
2-961-390.317 
1.108.316  785 


10  août 


069.707.102 

recevoir  à  ce  jour 

I  Effets  Paris  

(  Effets  Etranger.. 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  suceurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  litres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  delà  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Réserves 
mobilières  \ 


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Loi  du  17  mai  1834  

Ex-banques  département. 

Loi  du  9  juin  1857  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  au  dernier  semestre  

Divers  


4.066.202.959 


7.956 
193.659 


302.584.124 
248-000 

160.994.952 
310.299  855 
180.000.000 
10.000.000 
2-980-750 
99.627.310 
100.000.000 
4.000.000 
25.518.176 

1.967.230 
8.407.444 
89.152.008 


5-536.184.426 


Total. 


182.500-000 
8. 002. 313 
10.000-000 
2.980.730 
9.123-000 
4.000.000 
8.407.444 
.306. 390. 855 
21  480-471 
9.544.704 
259.411.960 
514.182-146 
79.669-133 
2. 983. 016 
3.165-932 
1-110.000 
113-230.697 


17  août 


4.069.707.102 


1-726  631 
158  624.290 


323-519.732 
248. 000 

159.828.736 
306.892.015 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99-627.310 
100.000.000 
4.000-000 
25.521.076 

1.980.760 
8.407.444 
86.419.350 


5.539.513.221 


5-536.184.426 


182.500.000 
8.002-313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125-000 
4.000.000 
8-407.444 

-282-714-270 
20-947.768 
9.632.796 

297.358-922 

486.887  281 
85.967.505 
2-800  959 
3.409. 172 
1  110-000 

123.669.036 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


5.539.513.321 


Circulation  

Encaisse  or  

—  argent .... 

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—  à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 

—  partie. 
Taux  d'escompte... 

Prime  de  loi  

Bén.nets  (milliers  fr) 


22  août 

21  août 

20  août 

18  août 

17  août 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.884.7 

3.991  2 

4.141.1 

4. 146. 8 

4.282.7 

2.451.1 

2.625-4 

2.557. 5 

1  690  •) 

2.961.4 

1.121  3 

1.122  4 

1.124.2 

1.121.6 

1.108.3 

407  8 

393  1 

458  1 

533.6 

4X2.1 

473  8 

419.1 

448.4 

492.3 

466.7 

180-0 

180.0 

180. 0 

180.0 

180  0 

193  8 

236  0 

180-2 

212.7 

297.4 

563-6 

514.4 

446.8 

626-0 

572.9 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 

pair 

pair 

pair 
1.460.7 

pair 

1.668.7 

1.540- 9 

2.056  0 

1.428  4 

RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  G1») 
du  16  au  22  juillet  190  5  (29"  semaine) 

(En  milliers  de  francs) 


<S  m 

Rec. 

br.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des 

la  semaine 

des  années 

Di 

ïérence 

lignes 

S -3 
■§  S" 

pr 1903 

1905 

1904 

1905 

1904 

Etat  

2.916 

970 

956 

27.250 

26.542 

+ 

708 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.421 

9-125 

8-800 

248.610 

244-450 

+ 

4.160 

—   Chemins  Algériens 

513 

224 

249 

5-550 

5.228 

+ 

322 

3.765 

4.583 

4.429 

127.730 

123. 782 

+ 

3-948 

5.843 

4-118 

3.996 

100.471 

98-863 

+ 

1.608 

7-181 

4.728 

4.218 

124.616 

119.815 

+ 

4-801 

Est  

4.922 

3.746 

3  571 

104.503 

101.4ti3 

+ 

3. 040 

Midi  

3.830 

2.266 

2.181 

59.892 

53.188 

+ 

1.704 

898 

173 

184 

4.852 

4.691 

+ 

151 

Bône-Guelma  

1-209 

277 

251 

5  868 

6-085 

217 

296 

99 

82 

2.058 

1.924 

+ 

134 

Lignes  Algériennes  .  . 

874 

93 

125 

2.902 

2.338 

+ 

564 

103 

31 

30 

744 

738 

6 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


La  Bourse  de  Paris  est  rentrée  de  vacances  mer- 
credi matin  pour  procéder  à  sa  liquidation  de  quin- 
zaine, qui  n'a,  du  reste,  rien  offert  de  bien  particulier. 
Notons,  toutefois,  que  grâce  à  l'abondance  persistante 
des  capitaux,  les  reports  ont  été  très  peu  élevés. 

En  dépit  de  certaines  dépêches  mises  en  circulation, 
il  semble  que  la  Conférence  de  Portsmouth  doive 
aboutir  favorablement,  les  plénipotentiaires  russes  et 
japonais  paraissant  avoir  l'intention  bien  arrêtée  de 
faire,  de  part  et  d'autre,  tout  leur  possible  pour  éla- 
borer un  règlement  honorable. 

■jç  if  Les  Rentes  Françaises  ont  été,  de  nouveau, 
très  bien  tenues. 

La  Rente  3  0/0  Perpétuelle  cote  99  fr.  77  1/2, 
contre  99  fr.  75  ;  au  comptant,  on  reste  à  99  fr.  80, 
gagnant  5  centimes  ;  Rente  3  0/0  Amortissable,  99 
francs  20  au  comptant,  reperdant  30  centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes  sont  à  479  fr.  75,  contre 
479  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de  l'An- 
nam  et  du  Tonkin,  aux  environs  de  81  fr.  75  ;  Em- 
prunt de  Madagascar  2  1/2  0/0,  82  fr.  environ,  mais 
sans  échanges  suivis  ;  Emprunt  3  0/0  1903,  93  fr.  80, 
gagnant  35  centimes  ;  3  1/2  0/0  de  l' Indo-Chine  1899, 
494  fr.,  sans  changement  ;  Obligations  3  0/0  de  l  Em- 
prunt 1902,  428  fr.  ;  Emprunt  3  0/0  1902  du  Gouver- 
nement Général  de  l'Algérie,  451  fr.,  en  avance  d'un 
franc  ;  Emprunt  de  l'Afrique  Occidentale  3  0/0,  473  fr., 
contre  472  fr.  ;  Gouvernement  Tunisien  3  0/0  1902, 
454  francs. 

ir  -fr  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont  donnô, 
tout  comme  précédemment,  lieu  à  de  bons  échanges. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  sont  à  558  fr.  ;  Obli- 
gations 3  0/0  1869,  aux  environs  de  474  fr.  ;  Obliga- 
tions 3  0/0  1871,  412  fr.,  en  nouvelle  avance  de  1  fr.  50; 
Obligations  4  0/0  1875,  575  fr.  au  lieu  de  571  fr.  ; 
Obligations  4  O/O  1876,  574  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0  0  1892  se  sont  avancées 
de  388  fr.  à  390  fr.  ;  Obligations  2  1/2  0  0  1S94-1S96, 
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392  fr.,  gagnant  5  fr.;  Obligations  2  0/0  1  898,  440  fit. 

environ. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropo- 
litain) ont  passé  de  495  fr.  à  430  fr.  ;  Obligation  de 
l'Emprunt  S  12  ff/0  fW,  435  Er.;  Obligation 
2  3/4  0/0  1905,  379  fr.  75,  contre  :i75  fr. 

i(  L'action  de  la  Banguc  de  France,  que  nous 
laissions  à  3.749  fr.  au  comptant,  se  retrouve,  sur  ce 
marché,  à  3.7 15  fr. 

Pour  les  huit  premières  semaines  du  second  semestre 
de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des  escomptes 
et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablissement  de 
Crédit  s'établissent  à  1.428.512  fr.  21'. 

■fc  ir  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
se  sont  avancées  de  700  fr.  au  comptant  et  à  terme, 
respectivement  à  701  fr.  et  à  705  fr. 

Les  Obligations  Foncières  el  Communales  donnent 
toujours  lieu  à  des  demandes  suivies. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont 
à  493  fr.  75,  sans  variation  appréciable  ;  Obligations 
Foncières  3  0/0  1879,  508  fr.,  25;  Obligations  Commu- 
nales 1880,  508  fr.  contre  507  fr.  50  ;  Obligations  Fon- 
cières 1883,  450  fr.,  reperdant  2  fr.  ;  Obligations  Fon- 
cières 2  6  0  0/0  1885  ,  488  fr.,  contre  490  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  restent  à 
403  fr.  25,  presque  sans  changement;  Obligations  Com- 
munales 2  60  0/0  1892,  481  fr.,  comme  jeudi  dernier; 
Obligations  Foncières  2  8  0  0/0  1895  ,  489  fr.,  contre 
490  fr.  :  Obligations  Communales  2  60  0/0  i899,  482  fr., 
reperdant  1  franc  ;  Obligations  Foncières  3  0/0  1903 
avec  lots,  493  fr.  50. 

-K  i(  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
se  sont  maintenues  fermes. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  clôturait  à 
1.435 fr.  à  terme  et  au  comptant  se  retrouve,  sur  ces 
deux  marchés,  respectivement  à  1.431  fr.  et  à  1.435 
francs. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  qui  finissait  à  G66 
francs  au  comptant  et  à  terme,  clôture  à  G65  fr.  et  à 
670  francs. 

Le  Crédit  Lyonnais  gagne  7  fr.  à  terme,  à  1.127  fr.  » 
au  comptant,  il  cote  également  1.127,  contrel.121  fr.  50. 

La  Société  Générale  se  retrouve  à  644  fr.  au  comp- 
tant, comme  la  semaine  dernière. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  s'est  avancé,  au 
comptant,  de  675  fr.  à  080  fr. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie 
est  à  246  fr.  à  ternie  contre  245  fr.  ;  Banque  Interna- 
tionale de  Paris  (en  liquidation),  délaissée  pour  l'ins- 
tant. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  est  revenue  de  333  fr. 
à  330  fr.  50. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique 
du  Sud  finit  à  82  fr.  ;'  nous  la  laissions,  il  y  a  huit 
jours,  à  86  fr. 

La  Banque  de  l'Algérie  s'échange  à  1.372  fr.  en  petite 
moins-value  de  3  fr. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  finit  à  328  fr., 
au  lieu  de  328  fr.  50. 

L'action  de  la  Banque  de  l'Indo-Chine,  qui  s'était 
avancée  à  1.225  fr.la  semaine  précédente,  se  maintient 
facilement  à  ce  cours. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  est  soutenu  à  140  fr.  à 
terme  et  à  141  fr.  au  comptant. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne,  qui  clôturait 
jeudi  dernier  à  890  fr.  au  comptant,  se  retrouve  ainsi; 
à  terme,  elle  gagne  4  fr.  à  895  fr. 

La  Société  Marseillaise  s'échange  à  920  fr.  à  terme 
les  actions  libérées. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  ont  progressé  de  132  francs  à 
l3B  fr.  75;  Obligations  de  475  francs,  161  francs,  sans 
changement. 

La  Benle  Foncière  est  calme  à  161  fr.  à  terme,  con- 
tre 162  fr.  jeudi  dernier. 

Le  Crédit  Algérien  s'inscrit  à  son  cours  précédent 
de  1 .152  francs. 

La  Compagnie  A  Igèrienne  reperd  5  fr.  à  815  fr. 


■Je  ic  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 

Chemins  de  fer  sont  généralement  recherchées. 

L'action  Lyon  monte  de  1.375  fr.  à  terme  à  1.398  fr.  ; 
au  comptant,  on  cote  1.400  fr.  ;  Nord,  1.820  francs  au 
comptant, contre  1.795  fr.,  et  1.827  fr.  à  terme,  gagnant 
27  francs. 

L'action  Midi  a  progressé  de  1.195  fr.  au  comptant 
à  1.220  fr.  à  terme;  Est,  980  fr.  à  terme,  contre  975  fin  ; 
Ouest,  945  fr.  à  terme  et  966*  fr.  au  comptant  ;  Orléans, 
1.517  fr.  à  terme  ;  il  restait,  il  y  a  huit  jours,  à  1.490 
francs  au  comptant. 

Pour  la  trentième  semaine  de  l'année  1905,  les 
recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904:  Augmentations: 
Est,  105.000  fr.;  Nord, 89.000  fr.;  Orléans,  360.000  fr.  ; 
Ouest,  :!1.000fr.  ;  Lyon,  380.0U0  lï.  Diminution  :  Midi, 
40.000  francs. 

>4-  -fr  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales 
ont  eu,  à  part  quelques  rares  exceptions,  un  marché 
plutôt  calme. 

Les  Entrepôts  el  Magasins  Généraux  de  Paris 
se  retrouvent  aux  environs  de  leur  cours  précédant  de 
660  lr.  ;  Compagnie  Parisienne  du  Gaz  853  fr.  à  terme, 
contre  854  francs. 

L'action  de  la  Société d' Eclairage,  Chauffage  cl  Force 
Motrice  est  mieux  à  313  ff . 

L'action  Suez  gagne  30  fr.  à  terme  à  4.455  fr.  ;  Parts 
de  Fondateurs,  1.960  fr.,  en  plus-value  de  20  fr.;  Parts 
Civiles,  3.245fr.  au  comptant,  contre  3.235  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris  ont  perdu  4  fr,  à  816  francs. 

Les  Voitures  à  Paris  se  retrouvent  à  29 'i  I ï  à  terme 
au  lieu  de  290  fr.  ;  au  comptant,  on  est  à  297  francs. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
s'est  avancée  de  597  fr.  au  comptant  et  de  600  fr.  à 
terme,  à  615  fr.;  Compagnie  Générale  Parisienne  de 
Tramways,  237  fr.  axa  comptant,  contre  238  fr.  ;  Est- 
Parisien,  53  fr.  à  terme,  comme  jeudi  dernier  ;  Tram- 
irags  de  Paris  et  du  Département  de  la  Seine,  557  fr. 
au  comptant,  sans  changement. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramways  Electri- 
ques el  Omnibus  de  Bordeaux  finissent  à  262  fr.  au 
comptant  et  à  264  fr.  à  terme.  Jeudi  dernier  ils  cotaient 
263  francs. 

Les  Chemins  de  fer  Nogenlais  se  sont  avancés  de 
450  fr.  à  452  francs. 

L'action  de  la  Compaqnie  Française  des  Métaux 
gagne  7  fr.  à  terme  à  577  fr.  ;  au  comptant,  elle]  se 
traite  à  578  fr.  ;  Electro-Métallurgie  de  Dives,  391  fr.  à 
terme,  en  plus-value  de  16  fr.  ;  au  comptant  on  est  à 
394  francs. 

L'Omnium  Lyonnais  reperd  3  fr.  à  182  francs. 

Le  Métropolitain  de  Paris,  qui  clôturait  à  579  fr., 
finit  à  582  francs. 

L'action  du  Nord-Sud  de  Paris,  que  nous  laissions 
à  293  fr.,  est  en  bénéfice  de  2  francs  à  295  fr. 

La Malfidano  clôture  à  665  fr.,  en  avance  de  5  fr. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action  or- 
dinaire, passe  de  192  fr.  à  194  fr.  ;  Messageries  Mari- 
times, 287  fr.,  en  bénéfice  de  2  francs.  Au  comptant, 
on  cote  290  francs. 

Les  Chargeurs  Réunis  ont  fait  de  nouveaux  pro- 
grès en  s'inscrivant  à  750  fr.,  contre  715  francs. 

La  Dynamite  Centrale  est  calme  à  567  fr.  50  au 
comptant. 

Les  Phosphates  du  Dyr,  à.  113  fr.,  reperdent  :;  francs. 

Les  actions  Urbaine-  Voilures  finissent  à  114  fr., 
contre  117  fr.  ;  Obligations  4  0/0,  220  fr.,  comme  jeudi 
dernier. 

Les  actions  des  Raffinerie  et  Sucreries  C.  Say 
perdent  3  francs  à  terme  et  au  comptant,  à  972  fr.  et  a 
975  francs. 

La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson- Houston  est  plus  calme.  Elle  finit  à 
8.Î2  fr.  à  terme  au  lieu  de  833  francs. 

Les  Obligations  5  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
C\emins  de  fer  de  Sanla-Fé  conservent  leur  même 
cours  de  liOl  fr.  ;  Obligations  4  1/2  0/0,  514  fr.,  éga- 
lement sans  changement, 
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Les  Obligations  S  0/0  du  Port  du  Bosario  gagnenl 
1  franc  à  49:2  fr.,  toujours  recherchées  par  les  capitaux 
de  placement. 

L'Association  Minier?,  un  peu  impressionnée  par  le 
recul  du  Marché  sud-africain,  s'est  alourdie  momen- 
tanément à  230  francs. 

•k  if  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  conservé  une 
très  bonne  allure. 

La  Rente  Argentine  4  0/0  1896  (Rescision),  qne 
nous  laissions  à  93  fr.  20,  passe  à  94  fr.  20  ;  Rente 
4  0/0  t90l>,  96  fr.  50  au  comptant,  en  nouvelle  avance 
de  50  centimes. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  accuse  une  plus-value  de 
30  centimes  à  90  fr.  15;  Brésilien  1898  5  0/0  (Fun- 
ding),  106  fr.  50  au  comptant;  Obligations  S  0/0  de 
l'Etal  de  Minas- Geraès,  492  fr,  50  au  comptant,  contre 
494  francs. 

L'Obligation  5  0/0  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie a  progressé  de  408  fr.  à  175  fr.  ;  Obligations  de 
l'Emprunt  o  0/0  1902,  503  fr.  75  au  comptant,  au  lieu 
de  503  fr.  :  Emprunt  5  0/0  or  1904,  480  fr.  à  terme, 
en  plus-value  de  6  francs. 

Les  Obliga!w)(S  1888  à  lots  de  l'Etat  Indépendant  du 
Congo  n'ont  encore  eu  que  de  rares  transactions  ;  elles 
restent  aux  environs  de  79  francs. 

L'Italien  5  0/0,  sans  échanges  suivis  à  terme,  gagne 
cependant  15  centimes  à  105  fr.  25. 

La  Bente  Extérieure  Espagnole,  qui  restait  à  91  fr.  32 
et  demi,  finit  à  91  fr.  50. 

L'Emprunt  du  Maroc  3  0/0  1904  est  ferme  à  510  fr. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lre  série,  a  progressé 
de  68  fr.  82  1/2  à  69  fr.  65;  2e  série,  69  fr.  75  au  comp- 
tant, en  plus-value  de  85  centimes  ;  3e  série,  69  fr.  50, 
gagnant  30  centimes. 

Le  Boumain  4  0/0  amortissable  1891  est  resté  une 
fois  de  plus  délaissé;  Bente  4  0/0  1896  Amortissable, 
93  fr.;  Bente  4  0/0  Amortissable  1898,  92  fr.  80. 

La  Bente  Busse  3  0/O  1891-1894  est  montée  de  74  fr. 
au  comptant  à  74  fr.  55,  et  de  74  fr.  20  à  terme  à 
74  fr.  95  ;  Bente  3  0/0  1  896,  73  fr.  75  au  comptant  et 
73  fr.  60  à  terme,  contre  72  fr.  50  et  72  fr.  85  ;  Busse 
4  0/0  Consolidé  1901,  88  fr.  62  1  2  à  terme,  en  avance 
de  42  1/2  centimes  ;  Consolidés  {"  et  2e  séries,  88  fr.  10 
au  comptant  et  88  fr.  20  à  terme,  au  lieu  de  87  fr.  75 
et  87  fr.  90  la  semaine  dernière. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  sont  passés  de  502 
francs  à  505  francs. 

La  Bente  Serbe  4  0/0  Unifiée  clôture  à  82  fr.  20  au 
lieu  de  81  fr.  95;  Bente  5  0/0  or  des  Monopoles,  486 
francs  au  comptant  et  488  francs  à  terme. 

Les  Valeurs  Ottomanes  restent  actives.  La  Dette  Otto- 
mane Convertie  Unifiée  4  0/0  a  pris  une  nouvelle 
avance  en  passant  de  90  fr.  87  1/2  à  91  fr.  35;  Priorités 
4  0/0.  511  fr.  à  terme  ;  Consolidation  4  0/0,  473  fr.  au 
comptant  ;  Obligations  4  0/0  de  l'Emprunt  des  Douanes 
de  1902,  476  fr.  50,  contre  476  fr. 

Les  nouvelles  Ottomanes  4  0/0  I90I-I90H  sont  mon- 
tées de  449  fr.  à  terme,  à  451  francs. 

La  Banque  I.  B.  P.  des  Pays-Autrichiens 
est  à  493  fr.,  contre  491  fr.  Pour  le  premier  semestre 
de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  de  cette  Société  se- 
raient en  augmentation  de  900.000  couronnes  sur  le  se- 
mestre correspondant  de  1904  ;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  930  fr.  à  terme  ;  Banque  Impériale  Ottomane, 
594  fr.  à  terme,  reperdant  2  fr. 

Les- Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypl 
(Banque  Foncière  d'Egypte)  sont  recherchées  à  470  50. 

Les  actions  de  la  Banque  de  Londres  et  de  Mexico 
clôturent  à  587  fr.  à  terme  et  à  589  fr.  au  comptant,  on 
peut  juger  des  progrès  de  cet  Etablissement  par  la  série 
des  dividendes  distribués,  depuis  quelques  années. 
Après  avoir  réparti  un  dividende  de  9  piastres  en  1897 
et  1898,  de  10  piastres  en  1899,  de  11  piastres  en  1900, 
il  a  donné,  depuis  1901,  12  piastres  par  an.  Le  chiffre 
dos  réserves,  au  prochain  bilan,  atteindra  13.700.000 
piastres,  soit  630,0  du  capital  social. 

Le  Bio-Tinto  cote  1.700  fr.,  contre  1.697  fr.  après 
1.704  fr.  au  plus  haut.  La  circulaire  Merton  évalue  les 


stocks  visibles  au  15  août  s'i  18.053  tonnes,  contre  17.441 
tonnes  au  31  juillet,  soit  une  augmentation  de  612 
tonnes  pour  la  quinzaine. 

La  Sosnowice  est  soutenue  à  1.430  fr.,  contre  1.439 
francs. 

Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  conservent  fa- 
cilement leur  cours  de  375  fr.  ;  actions  privilégiées,  381 
francs  au  comptant.  Les  recettes  de  cette  Compagnie, 
dn  21  au  31  juillet  1905,  se  sont  élevées  à  525.729  fr., 
contre  459.557  fr.  pour  la  période  correspondante  de 
1904.  Dn  1er  janvier  1905  au  31  juillet  dernier,  les  re- 
cettes se  chiffrent  par  10.065.088  fr.,  contre  9.403.370 
francs»  pour  la  période  correspondante  de  1904,  soit 
une  différence  de  1.002.312  fr.  en  faveur  de  l'exercice 
en  cours. 

-  Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  restent 
calmes.  Les  Andalous  clôturent  aux  environs  de  103 
francs  ;  Nord  de  l'Espagne,  155  fr.,  contre  156  fr.  ; 
Saragosse,  283  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Thessalie  se 
retrouvent  à  148  fr.  à  terme,  gagnant  3  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique-Constan- 
tinople  sont  à  329  fr.  ;  Obligations  anciennes  Smyrne- 
Cassaba  et  prolongement  (Série  1 894),  'j«S7  fr.  au  comp- 
tant, les  unités;  Obligations  nouvelles  4  0/0  (Série 
1895),  449  fr.  au  comptant  également  les  unités. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  clôturent  à  300  fr.  à 
terme  et  au  comptant,  en  avance  de  2  fr. 

La  Banque  Centrale  Mexicaine  clôture  à  452  fr.  à 
à  terme  et  à  454  fr.  au  comptant. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Le  Marché  en  Banque  est  resté  bien  tenu  dans  son  ensem 
ble,  mais  avec  des  échanges  quelque  peu  restreints  eu  raison 
des  vacances. 

Le  Brésil  .5  0/0  4895  est  à  99  'fr.  62  1/2,  contre  99  fr.  75; 
Brésil  5  0/0  19&3,  100  fr.  75,  au  lieu  de  100  fr.  70  ;  Brésil 
4  0/0  1901-1902,  89  t'r.  57  1/2,  en  avance  de  37  1/2 centimes; 
Mexicain  3  0/0  ,  38  fr.  07  1/2,  gagnant  12  1/2  centimes; 
Mexicain  5  0/0,  53  fr.  25,  au  lieu  de  53  fr.  171/2;  Argentin 
4  O/O  Mixte,  93  fr.  55,  en  harasse  do  1  fr.  70. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  ô  0/0  de  Pernambuco  sont 
fermes  à  455  francs. 

Le  Laurium  Grec  conserve  son  même  cours  de  58  francs  ; 
Chemins  Ottomans,  131  fr.  75  contre  132  fr.  50, 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Nofd  du  Brésil  sont  passées  de  437  fr.  50  à  439  fr.  50. 

Le  Cape  Copver  reperd  1  franc  à  128  fr.  50  ;  Tharsis,  159 
francs,  sans  changement  appréciable. 

La  Harpener  reperd  8  francs  à  1.720  francs. 

L'action  Kertch,  qui  clôturait  à  49  francs,  finit  à  48  fr. 

La  Huanchaca,  que  nous  laissions  à  124  francs,  passe  à 
130  francs. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  est  en  plus-value 
de  3  francs  à  468  francs. 

Les  Aciéries  du  Donetz  progressent  de  1.090  francs  à  1.100 
francs  ;  Doubowaïa- Balka,  1.275  francs,  en  nouveau  bénéfice 
de  30  francs  ;  Dniéprovienne,  1.955  francs,  reperdant  3  francs. 

Les  Mines  de  fer  de  Rakhmanovka-Krivoï-Rog  finissent  à 
151  francs,  en  moins-value  de  4  francs. 

L'action  Banque  d'Athènes  clôture  à  129  francs,  cours 
demandé. 

L'action  privilégiée  du  Haut- Volga  est  recherchée  à  509  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Ottomane  Industrielle  et  Commer- 
ciale de  Salonique  clôturent  à  109  francs,  demandées  ainsi. 

La  Vieille-Montagne,  qui  restait  à  860  francs,  monte  à 
871  francs. 

L'action  ancienne  des  Galeries  Lafayette  s'est  avancée  de 
163  fr.  à  168  francs. 

La  Part  de  Monaco  finit  à  4.996  fr.,  en  bénéfice  do  4  fr. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  190 A  sont 
fermes  à  leur  même  cours  de  325  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  sont  à  72  francs, 
sans  changement  sur  la  semaine  dernière, 
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17  août  1905. 

La  moisson.  —  Il  y  a  huit  jours,  les  agriculteurs  du 
grand  rayon  de  Paris  étaient  convaincus  que  l'entente  inter- 
venue entre  eux  et  leurs  ouyricrs  était  définitive  et  que,  tous 
les  concours  leur  étant  acquis,  ils  pourraient  achever  rapide- 
ment la  moisson.  Leur  espoir  a  été  déçu. 

Une  fois  encore,  les  travailleurs  belges  se  sont  mis  en 
grève  ;  ce  faisant,  ils  ont  mis  certains  fermiers  dans  le  plus 
grand  embarras,  car  il  est  maintenant  trop  tard  pour  recourir 
à  la  main-d'œuvre  militaire.  - 

En  effet,  pour  l'obtenir  il  faudrait  accomplir  des  démar- 
ches auprès  de  l'administration  civile,  laquelle  transmettrait 
les  demandes  à  l'autorité  militaire.  Or,  malgré  toute  la  dili- 
gence dont  témoigneraient  les  maires,  sous-préfets  et  préfets, 
et  le  bon  vouloir  dont  feraient  preuve  les  généraux  et  chefs 
de  corps,  les  cultivateurs  ne  pourraient  plus  avoir  satisfac- 
tion. Voici  pourquoi  : 

Persuadée  que  l'accord  entre  patrons  et  ouvriers  était  sin- 
cère, l'administration  a  prévenu  les  colonels  des  régiments 
stationnés  dans  la  région  que  les  dispositions  précédemment 
prises  n'avaieni  plus  raison  d'être.  En  conséquence,  l'ins- 
truction des  troupes  a  repris  son  cours  normal  et  il  serait 
maintenant  dillicile  de  l'interrompre. 

Comme  on  le  voit,  les  grévistes  ont  fort  bien  opéré  ;  ils 
sont  aujourd'hui  les  maîtres  et  veulent  imposer  aux  agricul- 
teurs des  conditions  exorbitantes. 

Fort  heureusement,  dans  beaucoup  de  communes,  des  ha- 
bitants qui  ne  font  jamais  la  moisson  ont  trouvé  les  salaires 
accordés  tellement  vémunéraleurs  qu'ils 'ont  quitté  momenta- 
nément leurs  occupations  liabituelles  pour  s'embaucher  dans 
les  fermes.  Avec  leur  aide  et  l'emploi  parfois  possible  des 
machines,  on  parviendra  peut-être  à  finir  la  fauchaison  avant 
que  les  récoltes  encore'  sur  pied  soient  irrémédiablement 
perdues.  Il  n'en  est  pas  moins  vrai  que  le  retard  des  travaux 
a  déjà  occasionné  des  dommages  considérables  aux  produc- 
teurs des  environs  de  Paris. 

Ceux  des  régions  du  n>rd,  nord -est,  nord  ouest  sont 
moins  éprouvés  ;  jusqu'à  présent,  ils  ont  trouve  une  main- 
d'œuvre  suffisante.  Toutefois,  dans  ces  contrées,  la  moisson 
ne  sera  pas  terminée  avant  la  lin  du  mois. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Liverpool.. 

Anvers  

Berlin  

Budapest. . 
Chicago. . . 
New-York 


20  juil. 

27  juil. 

3  août 

10  août 

17  août 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

24  87 

25  12 

23  12 

22  87 

22  87 

18  75- 

18  75 

18  54 

18  63 

18  28 

18  .. 

18  .. 

18  .. 

18  .. 

18  .. 

21  34 

21  56 

21  59 

21  25 

21  31 

16  33 

16  80 

16  90 

16  93 

10  83 

16  26 

16  70 

16  09 

15  80 

15  65 

17  52 

18  .. 

17  11 

16  70 

16  61 

Les  apports  de  blés  nouveaux  prennent,  de  jour  en  jour, 
plus  d'importance  sur  les  marchés  de  province,  mais  les 
échantillons  présentés  sont  à  ce  point  dissemblables  qu'on  ne 
peut  juger  de  la  qualité  moyenne  de  la  récolte,  même  dans 
un  seul  rayon. 

Les  prix  sont  partout  stationnaires,  mais  plus  ou  moins 
bien  défendus  par  les  détenteurs  qui  sont  déconcertés  par  la 
réserve  que  la  meunerie  observe  dans  ses  achats. 

A  la  Bourse  de  Commerce,  les  affaires  sont  limitées  et  la 
tendance  indécise.  On  a  coté  en  clôture  : 

3  août      10  août       17  août 
23  12         22  87         22  87 
22  62        22  75        22  62 

22  62  22  50  22  62 
2Î  62         22  62         22  87 

23  87        22  87        23  25 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 
à  l'hectolitre. 


Courant  

Septembre  

Septembre- octob. 

4  derniers  

4  de  novembre  . , 


Farines-fleur.  —  Les  transactions  ne  sont  pas  plus  actives 
sur  le  marché  des  farines  de  commerce  que  sur  celui  du  blé; 
la  tendance  est  hésitante.  Voici  les  derniers  cours  : 


3  août  1-0  août  17  août 

Courant                   30  12  29  87  29  87 

Septembre             .    30  12  29  75  29  87 

Septembre- octob.      30  12  29  75  29  87 

4  derniers                 30  12  29  87  30  12 

4  de  novembre  . .      30  25  30  12  30  50 

Les  100  kilos,  net,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Farines  de  consommation.  —  Les  demandes  de  la  bou- 
langerie sont  toujours  très  restreintes.  Les  prix  ne  varient 
pas.  On  cote  les  principales  marques  en  disponible  : 

157kil.,net  100kil.,net 

Marques  de  choix   53  25  33  91 

Premières  marques   53  . .  33  75 

Bonnes  marques   51  75  32  96 

Marques  ordinaires   50  fO  32  16 

Conditions  :  le  sac  de  159  kil.  ou  101  kil.,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant, 
avec  1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Seigle.  —  Nous  ne  possédons  encore  aucune  indication 
sérieuse  sur  l'importance  et  la  qualité  de  la  récolte  du  seigle. 

Occupée  à  ses  travaux  de  la  saison,  la  culture  n'a  procédé 
jusqu'ici  qu'à  quelques  battages,  effectués  le  plus  souvent 
dans  le  but  d'obtenir  la  paille  nécessaire  à  la  confection  des 
liens  pour  les  gerbes  de  blé  et  d'avoine  ;  les  échantillons  pré- 
sentés sur  les  marchés  ne  sont  donc  pas  assez  nombreux 
pour  que  l'on  puisse  faire  des  appréciations  générales. 

Il  n'est  pas  non  plus  possible  de  prévoir  l'avenir  des  prix 
qui  dépendent  non  seulement  de  la  réussite  de  la  récolte, 
mais  aussi  des  besoins  de  la  consommation,  lesquels  varient 
sensiblement  d'une  année  à  l'autre. 

Les  quantités  employées  pour  la  nourriture  des  animaux 
sont  plus  ou  moins  considérables,  suivant  que  le  maïs  ou 
l'avoine  sont  chers  ou  bon  marché.  Les  prélèvements  de  la 
distillerie  sont,  eux  aussi,  soumis  aux  cours  de  l'alcool. 
Bien  avisé  serait  donc  celui  qui,  d'ores  et  déjà,  se  ferait  fort 
d'indiquer  l'orientation  future  des  prix  de  l'article. 

Pour  l'instant,  on  peut  obtenir  quelques  petits  lots  de 
seigle  nouveau  à  14  75  et  15  francs  dans  les  centres  de  pro- 
duction. 

A  Paris,  à  notre  réunion  hebdomadaire  d'hier,  les  ven- 
deurs ne  voulaient  rien  céder  en  disponible  au-dessous  de 
15  90  et  16  francs,  et  en  livrable  sur  les  cinq  mois  d'août,  à 
moins  de  15  75.  Dans  ces  conditions,  il  ne  s'est  traité  que  de 
rares  affaires. 

Sur  le  marché  réglementé,  les  transactions  sont  à  peu  près 
nulles  et  les  cours  s'inscrivent  nominalement  : 

3  août       10  août      17  août 

Courant   15  25  15  25  15  25 

Septembre   15  . .  15  . .  15  25 

Septemb. -octob..  15  25  15  25  15  25 

4  derniers   15  37  15  25  15  25 

4  de  novembre.. .  15  50  15  50  15  50 
Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  67  à  69  kil.  à 
l'hectolitre. 


Vins.  —  Les  nouvelles  qui  parviennent  des  différents  vi- 
gnobles sont  satisfaisantes. 

Le  Moniteur  Yinicole  apprécie  la  situation  générale  de 
la  manière  suivante  : 

<■  Les  pluies  de  cctlr  première  quinzaine  d'août,  succédant 
aux  chaleurs  torrides  de  juillet  et  à  la  sécheresse  qui  com- 
mençait à  se  faire  sentir  principalement  sur  les  coteaux,  ont 
l'ait  généralement  grand  bien.  Si  les  ardeurs  du  soleil  de 
juillet  ont  grillé  quelques  raisins  et  même  éprouvé  certaines 
vignes,  trop  exposées  sur  les  hauteurs  ou  dans  les  terrains 
maigres  du  littoral  méditerranéen,  en  revanche  elles  ont  eu 
pour  résultat  d'enrayer  à  peu  près  partout  la  marche  des 
maladies  cryptogamiqu.es  Cependant  un  retour  offensif  de 
ces  divers  lléaux  est  encore  possible  et  les  viticulteurs  fe- 
ront bien  de  ne  pas  désarmer  devant  l'ennemi  ». 

Le  commerce  parait  de  plus  en  plus  décide'1  à  attendre  les 
événements  et  âne  se  remettre  sérieusement  aux  achats  que 
lorsque  la  situation  sera  nettement  érlaircio.  En  attendant, 
il  continue  à  limiter  ses  opérations  aux  besoins  du  moment. 

Les  cours  sont  à  peu  près  statiounaires,  ne  dénotant  do 
la  fermeté  que  dans  les  régions  ayant  eu  particulièrement  à 
souffrir  des  maladies  cryptogamiques. 
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Dans  le  Midi  notamment,  il  n'est  guère  possible  d'acheter 
de  bons  vins  ordinaires  à  moins  de  5  à  7  fr.  l'hectolitre.  Les 
beaux  vins  sont  tenus  de  0  fr.  80  à  1  fr.  le  degré. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


20  juil. 
1905 

27  juil. 
1905 

3  août 
1905 

10  août 
1905 

17  août 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

26  75 

25  37 

23  50 

24  .. 

23  2') 

26  13 

27  14 

24  68 

25  46 

24  50 

26  .. 

26  87 

25  -2."> 

24  62 

24  50 

26  52 

27  04 

25  48 

24  96 

25  48 

23  10 

25  20 

23  83 

23  52 

22  57 

20  50 

27  37 

25  .. 

25  50 

24  81 

38  54 

38  54 

39  25 

44  96 

V3  89 

Paris  (roux  88')  

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 

Le  Journal  Officiel  a  publié  le  résumé  de  la  situation  des 
sucres  pendant  les  onze  premiers  mois  de  la  campagne  1904-05 
(1"  septembre  au  31  juillet)  d'après  les  constatations  du 
service  des  douanes  et  celui  des  contributions  indirectes. 

En  voici  les  chiffres  principaux,  comparés  à  ceux  de  la 
période  correspondante  de  la  campagne  précédente  : 

1903-04  1904-05 


Reprises  

Production  

Importations  

Entrées  de  sucres  libérés  d'impôt. 

Total  des  ressources  

Consommation  

Fabrication  des  bières  

Alimentation  du  bétail  

Sucres  des  mélasses  

Exportations  

Expéditions  de  sucres  libérés  d'im- 
pôt  

Préparations  sucrées  exportées  . . . 

Pertes  matérielles  et  autres  dé- 
charges   

Total  du  mouvement  

Stock  au  31  juillet  

contre,  au  30  juin  


Tonnes  exprimées  en  raffiné 


Différence  au  31  juillet  ...  — 


564.736 

453.437 

726.751 

562.075 

82.110 

79.868 

5.038 

1.373  597 

1.100.418 

641.802 

495.771 

» 

67 

4 

12.072 

9.186 

201.998 

204.927 

97 

2.414 

2.762 

44 

1 

858.330 

712.815 

515.267 

887.603 

570.980 

433.337 

—  55.713 

—  45.734 

Durant  le  mois  dernier,  la  consommation,  y  compris  les 
acquittements  des  obligations  d'admission  temporaire,  a  été 
de  40.555  tonnes,  au  lieu  de  47.384  en  juillet  1904;  les  expor- 
tations se  sont  élevées  à  17.169  tonnes,  contre  20.063  ;  le  total 
du  mouvement  n'a  atteint  que  58.208  tonnes,  au  lieu  deG8.062. 
Le  stock  a  diminué  de  seulement  45.734  tonnes,  contre  55.723. 

Cette  statistique,  qui  n'est  d'ailleurs  ni  favorable  ni  défa- 
vorable, n'a  exercé  aucune  influence  sur  notre  marché  des 
sucres  blancs  n°  3,  où  le  trouble  causé  par  les  incidents  dont 
nous  avons  parlé,  n'a  pas  encore  pris  fin.  On  espère  cepen- 
dant que  le  calme  sera  bientôt  rétabli  définitivemont.  Voici 
les  derniers  cours  : 

Blanc  n°  3  : 

Courant  

Septembre  

4  d'octobre  

4  premiers  

Roux  88'  disponible  

Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 
Les  prix  des  raffinés  se  retrouvent  sans  changement  : 
pains  03  fr.  à  (-3  fr.  50  les  100  kilos,  suivant  marques,  aux 
usines. 


3  août 

10  août 

17  août 

£6  75 

27  37 

26  75 

27  12 

27  75 

27 

27  75 

28  12 

27  25 

28  12 

28  50 

27  75 

23  50 

24  .. 

23  25 

Soies.  —  Le  calme  continue  à  régner  sur  les  divers  mar- 
chés de  la  matière  première. 

Les  producteurs  et  détenteurs,  assez  confiants  dans  l'avenir, 
semblent  décidés  à  laisser  passer  sans  s'émouvoir  la  période 
d'inaction  que  comportent  habituellement  les  deux  mois  de 
morte-saison  et  de  vacances,  dans  la  conviction  assez  fondée 
que  les  affaires  prendront  un  nouvel  essor  en  automne. 

Quant  aux  acheteurs,  bien  que  peu  pourvus,  ils  ne  déro- 
gent pas  à  leur  tactique  d'achats  au  jour  le  jour  nécessités 
pour  leurs  besoins  présents  et  attendent  pour  faire  des  ap- 


provisionnements un  peu  sérieux  de  savoir  quels  seront  les 
articles  préférés  do  la  saison  prochaine. 

En  un  mot,  la  matière  première  tant  ici  que  sur  les  places 
étrangères  est  à  la  fois  peu  offerte  et  peu  demandée,  et  le 
manque  d'ampleur  des  transactions  contraste  avec  la  fermeté 
des  cours. 

A  Lyon,  on  a  coté,  ces  jours-ci  : 

Grèges:  Cévennes,  extra,  14/16,  49  fr.  le  kilo;  Italie 
1"  ordre,  13/15,  47  fr.  50,  48  fr.  ;  Piémont,  1  '  ordre,  14/10; 
48  fr.;  Brousse,  2"  ordre,  13/15,  42 fr.  ;  Syrie,  1"  ordre,  9/11, 
44-45  fr.  ;  Syrie,  2»  ordre,  9/11,  43  fr.  50;  Chine,  filatures  à' 
l'européenne,  9/11,  extra  49  49  fr.  50;  9/11,  2"ordr<\  47-47  50; 
Japon,  filatures  à  l'européenne,  10/12,  1  1/2,  46-45  fr. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

20  juil. 

27  juil. 

3  août 

10  août 

17  août 

1905 

1905 

1905 

1905 

19u-, 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

70  25 

70  50 

69  50 

68  62 

66  .. 

67  36 

68  63 

67  12 

67  59 

64  81 

61  72 

61  26 

59  72 

60  29 

58  47 

Vendredi,  11  août,  le  total  en  vue  de  la  récolte  américaine 
a  atteint  13.301.000  balles,  contre  seulement  9.975.000  û  la 
même  date  de  l'an  dernier  et  10.638.000  en  1903. 

Certaines  personnalités  de  l'industrie  cotonnière  ont  calculé 
que  la  saison  1904-1905  se  terminerait  en  laissant  un  stock 
disponible  d'environ  5  millions  de  balles.  Il  nous  est  impos- 
sible de  contrôler  ce  chiffre,  qui  comprend  les  ressources  in- 
visibles; il  est  probablement  quelque  peu  exagéré.  Néan- 
moins, tout  le  monde  est  d'accord  pour  reconnaître  que, 
malgré  un  sérieux  déficit  de  la  récolte  américaine  de  1905, 
les  besoins  de»-la  consommation  pendant  la  campagne  1905- 
1906  sont  largement  assurés. 

Mais  les  opinions  ne  sont  plus  les  mêmes  quand  on  cher- 
che à  déterminer  l'orientation  probable  des  prix. 

Les  haussiers  affirment  que  si  l'appui  des  planteurs  des 
Etats-Unis  ne  leur  fait  pas  défaut,  ils  resteront  les  maîtres 
de  la  situation  et  imposeront  aux  consommateurs  les  condi- 
tions qu'ils  jugeront  convenables.  Inversement,  les  baissiers 
sont  persuadés  que  si  les  dateurs  de  l'ancien  et  du  nou- 
veau continents  observent  encore  quelque  temps  la  tactique 
qui  consiste  à  limiter  leurs  achats  au  strict  minimum,  ils 
finiront  par  triompher. 

L'avenir  nous  montrera  où  est  la  vérité.  Dès  maintenant, 
cependant,  nous  inclinons  à  croire  que  le  mouvement  ascen- 
sionnel no  pourra  prendre  de  grandes  proportions  si  l'en- 
tente entre  filateurs  et  tisseurs  devient  parfaite. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne  de  1.016  kil.  048) 


Métaux 

20  juil. 

27  juil. 

3  août 

10  août 

17  août 

1903 

1905 

1905 

1903 

1905 

Cuivre  en  barres  : 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

£  sh.  d. 

66  17  6 

67  15  . 

68  13  9 

69  2  6 

69  10  . 

A  3  mois  

67  2  6 

68   .  . 

6S  17  6 

68  16  3 

69  12  6 

Etain  :  disponible. . 

143  10  . 

149  10  . 

150  10  . 

149  12  6 

149  15  . 

—      à  3  mois  

144  15  . 

148  10  . 

149  ..  . 

148  5  . 

149  5  . 

Plomb  anglais  :disp. 

14   .  • 

14   1  6 

14  5  ■ 

14  ..  . 

14  5 

—    espagnol  :  — 

13  16  3 

14    .  . 

14    .  . 

13  15  . 

13  17  6 

Zinc  :  disponible. . . 

24  1  3 

23  17  6 

24  ..  . 

24  7  3 

24  15  . 

Glascow 

Fonte  :  disponible.. 

43  3 

46  9 

46  6 

46  10 

47  4 

Cours  officiels  des  Métaux  à  Paris 

(Les  100  kilos  à  l'acquitté)     5  août  12  août 

Fr.  Fr. 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires   177  50  178  75 

—  Chili,  lr"  marques   179  50  180  75 

—  en  lingots  et  plaques  de  laminage      185  ..  185  50 

—  en  lingots  propres  au  laiton   187  25  188  50 

.  —    en  cathodes   190  ..  193  . . 

Etain  Banka   ,   405  . .  403  50 

Plomb,  marques  ordinaires   41  . .        41  . . 

Zinc  de  Silésie    .  . . ,   66  50       67  . . 

Xavier  Gikardot. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 

LA  SITUATION 

Berlin,  le  16  août  1905. 

La  politique.  —  Le  mawjhé  monétaire.  —  Essor  des  valeurs  iudus- 
Iriefl*  s  à  la  Bourse  de  Berlin.  —  Bonne  siluaMon  des  grandes 
industries. 

Je  ne  vous  dirai  rien  de  tout  ce  que  publie  notre 
presse  au  sujet  de  la  conférence  île  Portsmouth  :  vous 
connaissez  déjà  ces  nouvelles  et,  au  surplus,  vos  jour- 
naux en  publient  autant.  Sachez  tout  de  suite  que  cet 
événement,  ni  aucun  autre,  n'a  pu  ébranler  la  fermeté 
—  la  déjà  vieille  fermeté  —  de  notre  marché. 

On  a  bien  observé,  la  semaine  passée,  un  peu  plus 
de  réserve  à  la  Bourse.  Mais  le  courant  général  était, 
néanmoins,  à  l'optimisme  :  un  optimisme  invincible, 
puisque  la  fermeté  a  résisté  à  bien  des  choses  qui,  en 
d'autres  temps,  l'auraient  transformée  en  faiblesse, 
comme  la  réception  faite  par  l'Angleterre  à  l'escadre 
française,  l'affirmation  toujours  plus  nette  de  la  com- 
munauté des  intérêts  politiques  et  économiques  de  la 
France  et  de  la  Grande-Bretagne,  et  la  confirmation 
des  prochaines  manœuvres  anglaises  dans  la  Baltique. 

Cette  inébranlable  solidité  de  notre  Bourse  a  des 
causes  positives  :  l'abondance  de  nos  récoltes  ;  la 
bonne  situation  de  nos  grandes  industries  qui  sont 
toutes  bien  occupées  et  qui  ont  maintenant  une  nou- 
velle tendance  à  se  grouper  pour  une  utilisation  plus 
intensive  de  leurs  forces  de  production  ;  enfin,  l'abon- 
dance toujours  considérable  des  disponibilités  moné- 
taires. 

Cette  abondance  persistante  est  vraiment  étonnante 
et  à  peine  explicable.  Certes,  la  Russie  a  encore,  sur  la 

filace  de  Berlin,  des  disponibilités  très  importantes  et 
e  Japon  lui-même  n'a  retiré  qu'une  petite  partie  des 
sommes  que  lui  avait  procurées  le  dernier  emprunt. 
Cependant,  l'excellente  situation  de  nos  industries  et  le 
grand  développement  de  notre  commerce  auraient  fait 
supposer  qu'il  viendrait  de  ces  deux  côtés  de  grandes 
demandes.  Il  n'en  a  rien  été  et  l'on  sait  de  source  très 
autorisée  que  ni  le  commerce  ni  l'industrie  n'ont  mis 
notre  marché  monétaire  à  contribution.  La  situation 
est  si  inexplicable  qu'on  ne  peut  en  tirer  aucun  pro- 
nostic probable  pour  l'avenir.  Pour  le  moment,  l'ar- 
gent sur  le  marché  libre  est  à  2  0/0  et  encore  ne 
trouve-t-on  guère  preneur.  L'argent  au  jour  le  jour 
est  à  1 1/2  0/u  et,  pour  de  grosses  sommes,  il  est  donné 
encore  plus  bas. 

Chose  remarquable,  cette  abondance  de  numéraire 
n'a  absolument  aucune  influence  sur  la  tenue  et  les 
transactions  de  nos  fonds  d'Etat  qui  sont,  pour  le  mo- 
ment, assez  abandonnés. 

L'intérêt  qui  s'était  porté,  depuis  pas  mal  de  temps, 
sur  les  fonds  étrangers  diminue  aussi,  sans  doute 
parce  qu'on  les  trouve  à  des  cours  déjà  assez  élevés. 
De  sorte  que  l'activité  de  la  hausse  n'a  pour  champ 
d'opérations  que  nos  valeurs  financières  et  indus- 
trielles. 

Cela  est  un  indice  non  négligeable.  Le  grand  essor 
industriel  et  commercial  de  l'Allemagne,  en  1899  et 
19U0,  avait  été  précédé  d'un  semblable  mouvement  de 
hausse  des  grandes  valeurs  industrielles.  Ainsi  qu'au- 
jourd'hui il  avait  commencé  alors  par  une  reprise  des 
valeurs  de  chemins  de  fer,  comme  si  l'on  escomptait 
d'avance  les  bénéfices  de  nombreux  transports.  En  ce 
moment,  les  valeurs  de  chemins  de  fer  allemands  sont 
très  recherchées  ici  :  Les  chemins  de  fer  autrichiens  ne 
l'étaient  pas  moins,  il  y  a  quolques  semaines,  mais  de 
•ce  côté  Le  calme  est,  revenu,  parce  que  les  opérations 
du  rachat  par  l'Ktat  paraissent  devoir  être  extrême- 
ment longues. 

Les  banques  ont  très  bien  travaillé  dans  le  premier 
semestre  el  surtout  très  fructueusement,  malgré  l'abon- 
dance et  le  bon  marché  de  l'argent  qui  ne  leur  sont, 
en  général,  guère  propices.  Néanmoins,  leurs  affaires 


ont  été  prospères,  sans  doute  parce  qu'elles  ont.  gardé 
leurs  relations  étroites  avec  les  grandes  industries, 
prospères  aussi.  On  ne  connaît  pas  encore  tous  les 
bilans  semestriels,  maison  affirme  unanimement  qu'ils 
sont  tous  bons.  Comme  vous  pouvez  penser,  cette  as- 
surance n'a  pas  peu  contribué  à  la  solidité  des  actions 
des  grandes  banques. 

Autre  essor  inespéré  à  la  Bourse  :  c'est  celui  des 
cours  des  actions  des  Sociétés  de  navigation  mariti- 
mes. Il  parait  que  les  grandes  Sociétés  de  Brème  et  de 
Hambourg  sont  en  grand  progrès  et  auront  à  enregis- 
trer, cette  année,  des  bénéfices  importants.  Les  statis- 
tiques déjà  connues  confirment  bien  cette  opinion.  Au 
surplus,  je  vous  ai  déjà  donné  des  informations  à  ce 
sujet  dans  une  précédente  lettre.  Depuis,  la  spécula- 
tion s'en  étant  mêlée,  il  arrive  de  Hambourg  et  de 
Brème  des  ordres  d'achats  considérables. 

J'aurai  achevé  cette  revue  rapide  de  la  bonne  situa- 
tion de  nos  grandes  industries  quand  j'aurai  dit  que 
les  usines  métallurgiques  et  nos  entreprises  charbon- 
nières, très  satisfaites  de  leur  premier  semestre,  en  au- 
gurent un  second  encore  meilleur.  Ce  pronostic  ne 
parait  pas  trop  hasardeux.  Les  commandes  qu'elles 
ont,  dès  maintenant,  leur  permet  d'envisager  1  avenir 
avec  sérénité  —  même  avec  satisfaction. 


s  et 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prèls  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue . . 
Divers  


1905 


1904 


7  août 

Dil.30juil. 

6  août 

■K.31  jail- 

949.257 

-  11.600 

920.679 

—  5.358 

20  502 

-  367 

25.642 

+  206 

16  203 

+  7- 322 

17.381 

+  11-776 

860.939 

-  43.841 

751.415 

-  36  558 

61. 220 

-  8.019 

54  125 

-  5  721 

48.724 

—  3.139 

81.487 

+  989 

82.085 

-  501 

87.015 

-  8.467 

180.000 

non  mod. 

150.000 

non  mod. 

64814 

non  mod. 

51.614 

non  mod. 

1.294.354 

25-007 

1.246. 421 

-  23.848 

484.695 

-  34.490 

404.910 

—  19.846 

22. 346 

+  H 

23.393i+  561 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 

Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 

de 
l'esc 

0/0 

1.095 

1.228 

660 

849 

73 

+  390 

3 

23  »   

1-087 

1258 

6b3 

881 

68 

+  337 

i 

30  >•   

951 

1  555 

579 

1.135 

183 

-  99 

» 

946 

1.438 

527 

1.021 

92 

+  22 

15   

974 

1.349 

528 

921 

63 

+  !48 

22  »   

1.005 

1  298 

572 

881 

54 

+  237 

30  »   

961 

1320 

519 

905 

69 

+  147 

949 

1.294 

484 

861 

61 

+  168 

» 

La  Marine  marchande.  —  La  Gazette  de  Cologne  nous 
dorme  les  renseignements  suivants  sur  la  marine  marchande 
de  l'Allemagne  : 

D'après  le  compte  rendu  administratif  de  l'Association 
maritime,  188  entreprises  maritimes  ont  cessé  leurs  affaires 
en  1984,  tandis  que  232  entreprises  nouvelles  se  sont  fait 
inscrire.  Le  nombre  des  entreprises  maritimes  a  ainsi  aug- 
menté de  38  par  rapporta  1903,  mais  a  diminué  de  415  pat- 
rapport  à  188».  Au  31  décembre  1904,  étaient  inscrits  sur  1rs 
registres  de  l'Association  maritime  2.880  navires  marchands 
(dont  1.015  voiliers  en  bois,  -460  voiliers  en  1er  el  1406  va- 
peurs), 308  bateaux  de  pèche  a  vapeur,  soit  ensemble  3.188 
bâtiments.  La  flotte  marchande  a  diminué,  depuis  1888,  de 
50  48  0/0  pour  les  voiliers  en  bois  et  augmenté  de  104  37  O./0 
pour  les  voiliers  en  fer  et  de  105  71  0/0  pour  les  vapeurs." 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Angleterre 


Le  tonnage  brut  pour  le  s  vapeurs,  depuis  18S8,  a  diminué 
de  87  0,0  on  ce  qui  concerne  les  voiliers  en  bois,  et  augmenté 
de  190  et  3"28  0, 0  en  ce  qui  concerne  respectivement  les  voi- 
liers en  fer  et  les  sapeurs. 

En  1904  ont  été  usures  en  tout  55.724  personnes,  dont 
83*2  armateurs  astreints  à  l'assurance. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  17  août  1905. 

Le  marché  est  très  optimiste  au  sujet  de  la  paix,  aussi  est- 
elle  beaucoup  plus  calme.  Les  affaires  sont,  d'ailleurs,  peu 
importantes. 

Les  Consolidés  restent  sans  grandes  variations. 

Les  valeurs  de  traction  et  de  banque  restent  irrégulières. 

Escompte  privé  2  14  0/0. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  89  90;  Extérieure  91  09  ;  Lom- 
bards 18  20.  Clôtuie  famé. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 

Londres,  16  août  1905. 

Clôture  du  Parlement.  —  L'ent-nte  cordiale.  —  Le  commerce 
extérieur. 

Le  Parlement  s'est  prorogé  vendredi  dernier.  Le  dis- 
cours du  Trône  prononcé  à  la  clôture  a  fait  allusion  à 
tou-?  les  événements  politiques  qui  se  sont  déroulés  en 
ces  derniers  temps  :  négociations  entre  la  Russie  et  le 
Japon  en  faveur  de  la  paix,  Conférence  marocaine, 
dissolution  de  l'union  entre  la  Suéde  et  la  Norvège. 
Les  remerciements  d'usage  ont  été  adressés  aux  mem- 
bres de  la  Chambre  des  Communes  pour  le  vote  des 
lois  qui  leur  ont  été  soumises. 

La  réception  des  marins  français  s'est  terminée 
hier  au  milieu  d'un  enthousiasma  sans  précédent. 
Tous  connai-sez  déjà  les  détails  de  ces  journées 
de  fête  :  je  m'abstiendrai  donc  d'y  revenir;  je  me  con- 
tenterai d'insister  sur  un  point  :  les  manifestations  qui 
se  sont  produites  étaient  trop  caractéristiques,  au  len- 
demain des  incidents  que  l'on  connaît,  pour  ne  pas 
éveiller  certaines  susceptibilités  et  faire  dire  à  quel- 
ques-uns que  l'entente  entre  les  deux  pays  était  une 
menace  contre  l'Allemagne.  La  Westminster  Gazelle 
publie,  à  ce  sujet,  les  remarques  suivantes  qui  font 
justice  de  cette  opinion  : 

Voua  ne  désirons  pas,  écrit'  notre  confrère,  détacher  la 
France  de  la  Russie,  encore  moins  envenimer  aucun  diffé- 
rend que  la  France  peut  avoir  avec  l'Allemagne.  Nous  avons 
de  nombreuses  raisons  —  qui  suffiraient  seules  pour  justifier 
l'entente  —  pour  désirer  améliorer  nos  relations  avec  la 
France  et  pour  en  finir  avec  toutes  les  causes  possibles  de 
querelles  qui,  tant  qu  elles  subsistaient,  étaient  une  cause  de 
faiblesse  pour  les  deux  nations.  Quant  au  reste,  nous  ne  vou- 
lons que  la  paix  et  la  stabilité  des  relations  en  Europe.  Cette 
paix  et  cette  T  tabilîto.  à  notre  avis,  eussent  pu  être  mises  en 
grand  danger  ?i,  après  les  désastres  subis  par  la  Russie  en 
Extrême-Orient,  la  France  eût  été  laissée  dans  une  situation 
d "isolement,  et  n'eût  pu  réclamer  aide  ni  de  l'Angleterre  ni  de 
la  Russie,  au  cas  où  un  Etat  hostile  aurait  exercé  sur  elle 
une  pression  diplomatique  ou  l'aurait  menacée.  Il  a  été  suf- 
fisamment prouvé,  dans  le  récent  incident  marocain,  que  la 
nouvelle  combinaison  n'avait  aucun  caractère  agressif,  car 
nous  nous  sommes  rigoureusement  abstenus  de  pousser  la 
France  à  aller  plus  de  l'avant  qu'elle  ne  l'estimait  prudent, 
et  nous  avons,  sans  hésiter,  sacrifié  nos  propres  intérêts 
plutôt  que  de  la  mettre  en  situation  périlleuse. 

Et  notre  confrère  conclut  : 

L'entente  ne  vise  qu'à  maintenir  le  statu  quo  et  l'indépen- 
dance politique  des  denx  pays;  et  certes,  l'Angleterre  et  la 


France  doivent  être  considérées  sous  cet  aspect  comme  étroi- 
tement unies,  mais  elles  ne  nourrissent  absolument  aucun 
dessein  contre  l'Allemagne  et  n'ont  nal  désir  de  contrecarrer 
ses  ambitions  légitimes. 

Ces  considérations  sont  intéressantes  â  reproduire 
car  elles  tendent  à  établir  que  les  récentes  manifesta- 
tions n'avaient  d'autre  but  que  de  consolider  la  paix. 

Le  Stock- Exchange  est  fort  inaciif.  et  l<  contraire 
surprendrait  en  cette  semaine  «le  ron e|  .|.  t,  les;  il 
faut  cependant  reconnaître  que  les  nouvelles  relatives 
aux  négociations  entre  la  Russie  et  le  Japon  ont  envou- 
ragé  la  spéculation  et  les  demandes  deviennent  un  peu 
plus  actives. 

Le  marché  monétaire  reste,  d'ailleurs,  très  abondam- 
ment pourvu. 

Je  constatais,  la  semaine  dernière,  le  succès  <]*  la 
récente  émission  de  bons  du  Trésor.  Cette  émission  a 
porté  à  9t. 433 .400  livres  sterling  le  montant  les 
Ixms  en  circulation  :  leur-  échéances  M'èchelonie-ni 
de  mois  en  mois  jusqu'au  24  juin  1906.  La  situation 
actuelle  du  Trésor  ne  permet  pas  de  prévoir  de  nou- 
velle émission  avant  la  fin  septembre.  Pour  le  cas, 
cependant,  où  il  serait  nécessaire  de  se  préparer  au 
rachat  des  14.000.000  de  liv.  st.  de  bons  de  l'Echiquier 
venant  à  échéance  au  commencement  de  décembre, 
il  est  possible  que  plusieurs  nouvelles  émissions 
puissent  être  faites  par  anticipation,  et  que  la  balance 
de  caisse  du, Gouvernement  soit  maintenue  à  un  niveau 
très  élevé,  anormal  pour  cette  époque  de  l'année. 

Le  commerce  extérieur  continue  à  montrer  une 
grande  fermeté  et  il  sera  certainement  représenté  par 
un  chiffre  très  élevé  p  )ur  l'année  19UÔ. 

Trois  circonstances  influent  sur  son  améliora- 
tion : 

1°  Prospérité  plus  grande  en  général  dans  le  monde 
et  écoulement  plus  considérable  des  produits  anglais 
dans  les  autres  contrées. 

2°  Plus  grande  puissance  d'achat  de  1  Angleterre; 

3°  Prêts  consentis  par  l'Angleterre  à  d'autres  na- 
tions, dont  le  pouvoir  d'achat  se  trouve  par  cela  même 
augmenté. 

11  y  a  quelques  années,  le  commerce  était  en  baisse 
d'une  façon  générale  dans  tous  les  pays  du  monde,  à 
l'exception  de  l'Angleterre,  et  le  pouvoir  d'achat  mon- 
dial très  bas. 

Cette  condition  des  affaires  a  changé  complètement. 
La  richesse  très  sensiblement  accrue  des  contrées 
étrangères  et  des  colonies  anglaises,  par  suite  d'une' 
longue  période  d'économies,  a  augmenté  la  puissance 
d'achat  de  tous  les  pays  du  monde.  Partout,  c'est  une 
prospérité  recouvrée  ou  renaissante.  Le  commerce  sur 
le  continent  a  crû  sensiblement,  'et  les  peuples  de  ces 
pavs  consomment  aujourd'hui  plus  qu'ils  ne  l'avaient 
fait  depuis  très  longtemps. 

Aux  Etats-Unis,  l'activité  commerciale  est  très 
grande  et  la  consommation  sans  précédent.  Le  Canada 
se  trouve  dans  une  situation  analogue  ;  mais  ici,  le 
pouvoir  de  consommation  a  été  augmenté  par  l'afflux 
ae  capitaux  étrangers.  Tout  le  continent  sud-amé- 
ricain est  plus  prospère  qu'il  ne  l'avait  été  depuis 
longtemps,  et  son  pouvoir  de  consommation  s'est 
trouvé  accru,  non  seulement  par  l'augmentation  de  ses 
revenus,  mats  encore  par  l'afflux  des  capitaux  d'Eu- 
rope. Le  commerce  de  l'Inde  est  très  bon,  et  la  puis- 
sance de  consommation  de  ce  pays,  relativement  à  la 
population,  n'a  jamais  été  si  grande  que  maintenant, 
bans  l'Extrême-Orient,  la  Chine  et  le  Japon  ont  retiré 
un  avantagcappréciable  de  l'augmentation  de  capital 
provenant,  soit  de  ces  mêmes  pays,  soit  des  Etats- 
Unis  et  du  Continent,  et  destiné  à  la  guerre  on  à  d'au- 
tres emplois.  L'Australie,  après  une  période  d'affaisse- 
ment,  se  relève  maintenant,  et  vend  sa  laine  à  des 
prix  qui  amèneront  dans  le  pays  une  grande  prospé- 
rité. Dans  l'Afrique  du  Sud,  la  dépression  trouvera 
également  bientôt  un  terme.  Cette  contrée  parait  devoir 
recouvrer  sa  puissance  de  consommation,  grâce  à 
l'augmentation  de  sa  production  en  or  et  au  dévelop- 
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pemcnt  des  raines  et  la  mise  en  valeur  des  autres 
ressources  du  pays. 

D'une  façon  générale,  les  événements  sont  favorables 
à  une  augmentation  sensible  du  commerce  extérieur  : 
les  importations  anglaises  au  31  juillet  dernier  s'éle- 
vaient à  482.523.000  liv.  st.  au  lieu  de  i79. 190.000 
livres  sterling  au  31  juillet  1904,  soit  une  augmentation 
de  3.333.000  liv.  st.  ou  7  0/0;  d'autre  part,  les  ventes 
des  produits  anglais  ont  considérablement  augmenté  : 
elles  ont  atteint  315.145.000  liv.  st.  au  31  juillet  1905, 
alors  qu'elles  étaient  seulement  de  291.302.000  liv.  st. 
au  31  juillet  1904,  soit  une  augmentation  de  24.143.000 
livres  sterling,  c'est-à-dire  plus  de  8,3  0/0. 


Les  Joint  Stock  Banks  Métropolitaines.  —  h'Econo- 
mist  vient  de  publier  su  statistique  sur  les  Joint  stock  Banks 
Métropolitaines  pour  le  premier  semestre  de  1905. 

Ce  travail  comprend  15  Etablissements,  dont  5  fonctionnent 
exclusivement  à  Londres  et  10  ont  des  succursales  en  pro- 
vince. 

Voici  la  situation  de  ces  Banques  au  30  juin  1905  : 
situation  au  30  juin  1905 
Dépôts  Capi- 

à  int.      tal  Es-  En- 

et  en    versé  comptes  caisse 

compte     et     Accep-     et  et 
cour,  réserve  tations  avances  titres 


Banques  purement 
métropolitaines  : 

London  and  Westm., 
London  Joint  Stock... 
Glyn,  Mills,  Cuçrie. . . 
London  and  South- \V. 
Martin's  

Totaux  

Banques 
avec  succursales  : 

Lloyds  

National  Provincial. . . 
London  and  County  . . 
LondQn  City  and  Midi 

Barclay  and  C°  

Union  and  Smiths  

Parr's  and  Alliance... 
Capital  and  Counties  . 
Williams  1  (eacon's  . . . 
London  and  Provincial 


(En  milliers  de  liv.  st.) 


28.513 
21.194 
13.866 
13.852 
3.040 


4.200 
2.940 
1.500 

2.000 
630 


1.058 
1.073 
1.360 
1 

306 


15.599 
in  l:;8 
5.342 
8.391 
2.046 


10.. '153 
13.540 
9.654 
6.941 
1.514 


80.465  11.270 

3.798 

41 

516 

48.002 

56.215 

6.148 

1.711 

35 

446 

25.358 

52.345 

5.300 

411 

31 

427 

26.629 

45.117 

3.400 

2.332 

26 

900 

20.800 

47.302 

6.000 

2.889 

30 

213 

21.811 

37.293 

4.047 

163 

20 

965 

19.053 

35.238 

4.705 

2.514 

19 

195 

19.516 

28.3S4 

3.417 

2.029 

17 

750 

13.211 

30.517 

2.425 

854 

17 

870 

14.540 

11.649 

1.625 

280 

7 

473 

5.429 

13.452 

2.190 

8 

719 

6.715 

Totaux   357.512  39.257  13.173  215.958  172.662 


La  situation  de  ces  divers  postes,  au  30  juin  1904,  était  la 
suivante  : 

SITUATION  AU  30  JUIN  1904 

Dépôts  Capi- 

à  int.      tal                Es-  En- 

et  en    versé            complcs  caisse 

compte     et     Accep-     et  et 

cour,  réserv  talion*  avanc"  litres 


Banques  purement 
métropolitaines  : 

London  and  Westm.. 
London  .Joint  Stock  . . 
Glyn,  Mills,  Cùrrie, . . 
London  and  South-W. 
Martin's   


(En  milliers  de  liv.  st.) 


25.157 
17.128 
12.658 
13.414 
2.925 


4.200 
2.940 
1.500 
1.775 
625 


275 
976 
1.037 

508 


15.591 
9.262 
6.193 
8.222 
1.798 


13.047 
10.410 
7.844 
6.467 
1.515 


Banques 
avec  succursales  : 
National  Provincial. . . 
London  and  County . . 

LloydS  

London  and  City  Midi.. 

Barclay  and  Çj°  

Union  and  Sinilhs. . . . 
Parr'S  and  Alliance.. . 
Capital  and  Omit  ies. . 
Williams  Deacon's  . . . 
London  and  Provincial 


71.280  11.040 

2.796 

41.065 

39 

283 

55.226 

0.148 

1.378 

35.235 

24 

592 

50.511 

5.300 

387 

30.950 

25 

248 

43.816 

3.300 

1.521 

26.612 

19 

726 

44.779 

6.000 

1.879 

28.237 

21 

283 

35.392 

4.047 

132 

21.580 

16 

509 

32.952 

4.705 

1.783 

20.245 

16 

215 

27.781 

3.417 

2.839 

16.420 

13 

940 

28.30! 

2.400 

474 

L6.933 

12 

895 

11.607 

1  .00(1 

942 

7.873 

4 

077 

13.032 

2.180 

» 

3.727 

6 

286 

343.397  39.097  10.835  212.112 

161 

0.77 

Voici  comment  se  résume  la  situation  pour  toutes  les  Ban- 
ques métropolitaines  : 

30  juin 

1004  1905 
Passif      —  — 
(En  liv.  st.) 

Capital  et  réserve   50.137.000  50.527.000 

Dépôts   414.677.000      437. 077.000 

Total   464. 814. 000  488.504.000 

Actif 

Encaisse   66.405.000  70.285.000 

Papier  à  vue   50.386.000  63.799.000 

Placements   84.169.000  86.580.000 

Escompte  et  avance   253.178.ooo  257.474.000 

Propriétés   10.676.000  10.366.000 

404.814.000  488.504.000 

Les  proportions  de  l'actif  de  banque  par  100  liv.  st.  de 
dépôts  est  le  suivant  : 

30  juin  

.1904  1905 

0/  0/ 

/a  /o 

L.  s.  cl.  L.  s.  d. 

Encaisse                                     16   0   3  16   0  11 

Papier  à  vue                               12   3   0  14  11  4 

Placements                                 20   5  11  19  15  3 

Escompte  et  avances                    61    1    l  58  15  9 

Propriétés                                    2  11   6  2   7  6 

112    1    9     111  10  9 

Les  bénéfices  semestriels  nets  ont  été  les  suivants  : 

30  juin     31  déc.     30  juin    31  déc. 
1905        1904        1904  1903 

(En  livres  sterling) 

London  and  Westminster.  200.700  186.800  191.600  204.900 

London  Joint  Stock           104.3(10  101.300  105.200  101  000 

London  and  South- West..    88.500  91.000     87.30(1  84.500 

Martin's                            23.500  20.600     20.300  25.200 

National  Provincial  (annu)      »  549.300       »  » 

London  and  County           264.100  277. 5C0  265.300  293.400 

Llovds  (annuels)                    »  705.400       »  » 

London  City  and  Midland  294.600  291.900  284.500  306.000 

Parr's  and  Alliance           194.700  197.000  189.700  192.700 

CapitalandGountiesfann.)  297.700  »  273.400  244.300 

Williams  Deacon's. .(  —  )      »  170. 000        »  » 

London  and  Provincial.. .    90.900  94.000     87.800  95.200 

Voici  un  tableau  des  dividendes  distribués.  Le  pourcentagi 
est  calculé  par  an  : 

Banques  purement     30  juin    31  déc.    30  juin     31  déc. 
métropolitaines:        1905       1904        1904  1903 

0/  0/  0/  0/ 

Yo  Yo  Yo  Yo 

London  and  "Westminster.     13  13  14  14 

London  Joint  Stock              11  11  12  12 

London  and  South-West.     16  16  16  16 

Martin's                              8  8  8  8 

Banques  avec  succursales  : 

Llovds   17  %  18%  17^  20 

National  Provincial   16  18  16  "  18 

London  and  County   20  20  20  20 

London  City  and  Midland  18  18  18  19 

Barclav  and  C°   15  15  15  15 

Union  and  Smith    10  10  10  10 

Parr's   19  19  '19  19 

Capital  and  Counties   18  18  18  18 

Williams  Deacon's   18#  12^  12'£  12',' 

London  and  Provincial  .  .  18"  18"  18  "  18" 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

17  août  1905 


Billets  crées. 


Département  des  opérations  d'émission 

Uv.  st. 
33  2X5.000 


PASSIF 


Total   53  233.000 


Dette  fixe  de  i'Etaf... 
Rentes  Immobilisées . 
Or  monnayé  et  lingots 


Liv.  st. 

11. 015. 1C0 
7.434.900 
^l.7S:i.0C0 


Total   53  233  000 
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Département  des  opérations  de  banque 

PASSIF         Liv.  st 


Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3-459.000 

Trésor  et  administra- 

tion  publique  

Comptes  particuliers. 
Billetsàsept  jours, etc, 

Total  


11.68S-000 
43.934.000 
72.000 


73.726  000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (4 

la  Banque)   18.676.000 

Portefeuille  et  avances  29.3C8.000 

Billets  en  réserve   23. 746.000 

Or  et  argent  monnayés  1.796.000 


Total   ...    73.726  000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
*  Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 
lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  à  7  jours) 

Dépôt» 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc 

% 

29  juin  

39.049 

30.132 

59- 154 

49.367 

27.367 

46  19 

2  1/2 

6  juillet  

38.462 

30.711 

61  317 

53.127 

26.200 

42  62 

» 

13  »   

33  204 

30. 270 

54  120 

45  ■  7  4  4 

26.384 

48  66 

a 

20  »   

38.275 

29.989 

55.096 

46  393 

26.736 

48  43 

■ 

27  »   

38  022 

29  986 

54.329 

45  861 

26.486 

48  67 

3  août  

36-885 

3C  073 

53.148 

45  93S 

23.262 

47  45 

i 

10  -   

36  297 

29  939 

53.002 

46  265 

24.808 

46  71 

17   

36-579 

29.487 

55.642 

48.184 

25. 542 

45  84 

» 

Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  17  août  1905. 

Le  Stock-Exchange  est  plus  ferme.  L'ojMnion  que  la  paix 
sera  bientôt  un  fait  acquis  se  généralise  ;  malheureusement 
le  chiffre  des  affaires  est  peu  considérable. 

Les  Consolidés  finissent  à  90  1/2  contre  90  1/4. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  toujours  bien  tenus. 
L'Italien  4  0/0  est  à  104  1/2;  l'Extérieure  Espagnole  finit  à 
90  3/4,  et  le  Turc  unifié  4  0/0  est  calme  à  90  1/8. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  calmes,  et  les  cours  res- 
tent soutenus.  'L'Argentin  5  O/O  1886  est  à  101  1/4,  et  le 
Funding  à  102  ./..  Le  Brésil  5  0/0  est  ferme  à  94  ./.. 

Les  Chemins  anglais  sont  fort  bien  tenus,  mais  ce  sont  les 
lignes  irlandaises  qui  sont  les  plus  recherchées. 

Les  Chemins  américains  sont  très  -fermes  et  montrent  une 
progression  marquée,  mais,  en  clôture,  ils  reviennent  un  peu 
en  arrière. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  164  1/4  ;  YErie  à  49  15/1*6,  et  le 
Louisiille  à  155  1/2  ;   l 'Atchison  à  93  '3/8,  et  le  Norfolk 
89  1  8. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  le  14  août  1905. 

Les  élections.  —  Les  projets  du  Ministère.  —  La  crise  agricole.  — 
Les  recettes  budgétaires.  —  La  Bourse. 

Tandis  que  chacun  profite  peu  ou  prou  de  cette  pé- 
riode de  vacances,  que  le  Roi  voyage,  que  la  Cour 
déserte  la  ville,  que  les  affaires  chôment,  le  monde  po- 
litique s'agite  et  porte  son  attention  —  et  une  attention 
nerveuse  et  inquiète  —  sur  les  prochaines  élections  géné- 
rales. Un  mois  à  peine  nous  sépare  de  la  date  de  cette 
consultation  nationale  qui  sera  probablement  fixée  au 
10  septembre  pour  les  députés,  au  24  pour  !a  moitié 
élective  du  Sénat.  Et  ce  n'est  pas  pour  le  renouvelle- 
ment partiel  de  la  dernière  de  ces  assemblées,  que  la 
tâche  du  Gouvernement  sera  la  plus  facile  :  les  conser- 
vateurs disposent,  en  effet,  des  deux  tiers  de  la  moitié 
inamovible;  il  faudra  une  majorité  considérable  pour 
rendre  la  situation  du  Cabinet  durable. 

En  même  temps,  que  M.  MonteroRios  et  ses  minis- 
tres ont  à  s'occuper  de  cette  grave  question,  ils  doivent 
s'inquiéter  du  renouvellement  des  traités  de  commerce 


et  de  la  fixation  du  programme  des  fêtes  qui  auront 
lieu  à  l'occasion  du  voyàge  du  Président  de  la  Répu- 
blique française,  Mais  cette  partie  de  leur  tâche  esl 
aisée.  Quant  aux  projets  du  Ministre  des  Finances,  je 
n'ai  rien  à  ajouter  à  ce  que  j'en  disais  la  semaine  der- 
nière. Tout  ce  que  l'on  sait,  c'est  que  M.  F.dicgaray 
travaille  d'arrache-pied  a  étudier  la  situation  et  à 
donner  à  cette  étude  dc3  conclusions  pratiques.  Son 
passé  est  pour  nous  un  garant  de  l'avenir  et  nous 
pouvons  avoir  confiance  dans  la  sagesse  de  ses  déci- 
sions. La  crise  agricole  qui  prend,  dans  le  Sud,  des 
proportions  vraiment  inquiétantes  n'est  pas  laite  pour 
simplifier  ses  travaux.  La  situation  est  même  tellement 
critique  dans  certaines  localités,  que  des  désordres  iné- 
vitables se  sont  produits. 

Je  vous  signalais,  la  semaine  dernière,  l'influence 
fâcheuse  que  cette  crise  a  eue  sur  le  commerce  du  pre- 
mier semestre  de  l'année  et  constatais  que  les  entrées 
de  produits  agricoles  ont  transformé  en  balance  défici- 
taire le  solde  précédemment  créditeur.  Les  chiffres 
suivants  nous  feront  mieux  comprendre  encore  la 
situation. 

L'importation  de  blés  en  Espagne  qui,  dans  les  pre- 
miers six  mois  de  1903,  avait  été  de  43. 200.000  kilo- 
grammes, a  passé,  pendant  la  même  période  de  19U4, 
à  198.iG0.0CO  kilogrammes,  et  a  atteint,  cette  année, 
au  30  juin  dernier,  369  millions  de  kilogrammes.  Ces 
importations  représentent,  pour  les  six  premiers  mois 
de  1903,  10.160.000  pesetas,  pour  la  même  période 
de  1904,  23.060.000  pesetas  et  pour  le  premier  semestre 
de  1905,  85.720.000  pesetas. 

Les  entrées  de  blé  qui  avaient  doublé  en  1904  ont 
donc  augmenté  de  750  U/0  en  1905  ! 

En  dépit  de  ce  fait,  et  peut-être  un  peu  à  cause  de  ce 
fait,  la  situation  budgétaire  n'en  est  pas  moins  favorable. 

Pendant  le  premier  semestre  de  l'exercice  actuel,  le 
Trésor  a  encaissé  du  fait  des  contributions  et  impôts 
de  toute  nature  la  somme  de  485  280.000  pesetas  qui 
représentent  sur  l'exercice  antérieur  une  plus-value  de 
près  de  7.750.000  pesetas. 

C'est  au  mois  de  juin  que  l'on  a  constaté  les  plus 
fortes  recettes.  La  plus-value  principale  a  été  fournie 
par  les  douanes  (environ  14  millions  de  pesetas  par 
suite  des  entrées  de  blés  et  farines). 

Les  chapitres  en  augmentation  sont  :  la  contribution 
foncière,  les  patentes,  les  alcools,  l'impôt  sur  le  re- 
venu, le  timbre.  Il  y  a  diminution  pour  les  octrois,  les 
tabacs,  les  sucres. 

Le  marché  financier  est  absolument  inactif. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

24juil.    31  juil.     7  août  14. août 

4  0/0  Intérieur   78  35      78  50      78  65      78  65 

5  0/0  Amortissable   99  10       ....       99  10      S9  10 

Banque  d'Espagne   415  ..     421  . .     420  ..     420  . . 

—  Hypothécaire...  201  r>0  203..  204..  204  . . 
Comp.  Ferm.  des  Tabacs     396  . .     395  . .     395  . .     395  . . 

Chèque  sur  Paris   32  30      32  20      32  35      32  17 

—  Londres ...  33  25  33  23  33  26  33  25 
Cédules  hypothéc.  4  0/0.     102  40     102  45  103   


Recettes    des   Chemins  de 

Du  1"  janvier  au  -29  juillet 


fer  Espagnols 

(30  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  del'Espagne: 
Ancien  réseau... 
Asturies,  Galice. 
Valence  à  Utiel . 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

A  Imansa  Valence 

Total  Nord  de  l'Esp.. 

2.070 
784 
88 
104 

112 

499 

Pesetas 

36.728.185 
11.007.271 
435.461 
747-404 

1-458.931 
8-077.668 

Pesetas 

37.169-469 
14-489.427 
472.911 
762.679 

1. 523. 455 
8-417.668 

Pesetas 

37.312.772 
11  615.888 
613-312 
805-641 

1-436.739 
8.610.935 

Pesetas 

35.824.101 
11.347.263 
531.804 
890.022 

1.479.103 
8.013.825 

3.1;:.; 

58-454.970 

59.833.609 

60.615.287 

S8.086.H6 

1.067 

3.650 
296 

12-223.812 

56.126-038 
2  055-474 

11.948  06S 

57  012.761 

2.450-626 

11. 996. 287 

57.461.900 
2.475.517 

2.709.531 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France. 
Sud  de  l'Espagne. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Italie 


Couirier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  IG  août  1905. 
Le  marche  est  toujours  sans  affaires,  mais  la  tendance  reste 
ferme.  L'Intérieure  clôture  à  78  C5.  Le  change  sur  Paris  est 
à  32  22. 


ITALIE 


LA  SITUA  TION 


Rome,  14  août  1905. 

Le  Ministère.  —  Le  marché  financier.  —  Le  commerce  extérieur.— 
La  dette  publique.  —  Les  recettes  budgétaires.  —  La  situation  du 
Trésor. 

Il  n'y  aura  pas  de  crise  ministérielle,  mais  il  a  suffi 
du  retour  à  Rome  de  M.  Fortis  pour  en  faire  courir  de 
nouveau  le  bruit  et  cela  montre  combien  l'opinion  pu- 
blique juge  la  situation  du  Cabinet  instable.  Il  est  cer- 
tain que  le  succès  remporté  dans  la  dernière  discussion 
du  régime  des  chemins  de  fer  est  une  victoire  à  la 
Pyrrhus.  Si  nous  laissons  de  côté  le  point  de  Arue  poli- 
tique, nous  constatons  que  les  Compagnies,  qui  ont 
toutes  raisons  de  se  montrer  peu  satisfaites  de  l'aban- 
don du  Ministère,  ont  décidé  de  s'en  rapporter  aux 
tribunaux.  L'ère  des  difficultés  commence. 

Le  marché  financier  est  absolument  inactif,  ce  qui 
n'a  rien  de  surprenant  pendant  cette  période  de  va- 
cances et  je  me  trouverais  dans  un  grand  embarras 
pour  écrire  cette  correspondance,  si  je  n'avais  une 
abondance  exceptionnelle  de  statistiques  et  documents 
officiels . 

C'est  d'abord  la  statistique  du  commerce  extérieur  du 
premier  semestre  de  1905.  Nous  y  voyons  que  le  déve- 
loppement des  échanges  avec  les  pays  étrangers  s'est 
considérablement  accentué:  les  importations,  par  rap- 
port au  premier  semestre  de  1904  se  sont  accrues  de 
47.368.677  lire;  les  exportations  de  62.320.024  et  la 
balance  déficitaire,  qui  était  de  231.479.914  en  1904, 
n'est  plus  que  de  216.538.567  lire  en  1905.  L'augmen- 
tation des  importations  est  due  principalement  aux 
deux  grandes  entrées  de  matières  premières  nécessaires 
à  l'industrie  (23  millions). 

Aux  exportations,  si  nous  trouvons  une  diminution 
de  11.672.000  lire  pour  les  sorties  de  matières  pre- 
mières, nous  constatons,  par  contre,  une  augmentation 
de  53.401.000  pour  les  sorties  de  demi-fabriqués.  Celles 
d'articles  manufacturés  se  sont  accrus  de  10.634.000 
lire  et  celles  de  produits  alimentaires  de  9.896.000  lire. 

Les  statistiques  relatives  à  la  Dette  publique  ita- 
lienne au  30  juin  dernier,  clôture  de  l'exercice  1904-05, 
montraient  que  le  montant  des  dettes  publiques  de 
l'Etat,  Consolidés  et  Amortissable  s'élevait  à  12  mil- 
liards 705.422.379  lire  de  capital  à  566.690.717  lire  de 
rente.  Ces  chiffres  montrent  par  rapport  a  l'exercice 
précédent  une  diminution  de  25.910.743  lire  de  capital 
et  de  905.565  lire  de  rente.  Le  fait  le  plus  intéressant  à 
analyser  est  le  rapatriement  de  la  rente  consolidée. 

En  1897-98,  le  Consolidé  italien  placé  à  l'étranger 
se  montait  à  la  somme  de  1.592.000.000  de  lire,  qui 
entraînait  pour  le  service  des  intérêts  une  dépense 
annuelle  de  70.300.000  lire. 

En  1903-1904,  —  la  dernière  dont  nous  ayons  les  don- 
nées complètes,  —  le  Consolidé  placé  à  l'étranger  cor- 
respondait à  un  capital  nominal  de  744.047.616  lire, 
entraînant  un  service  de  36.500.0CX)  lire. 

En  sept  ans,  le  Consolidé  rentré  en  Italie  représente 
donc  une  valeur  nominale  de  847.958.384  lire,  d'où 
une  diminution  dans  l'émigration  de  l'argent  italien 
pour  le  service  dos  intérêts  de  34.800.000  lire. 

Le  rapport  entre  le  Consolidé  placé  à  l'étranger  et 
celui  placé  à  l'intérieur  est  descendu  dans  la  raison  de 
18.90  ii  8.5G. 


Voici  maintenant  les  conditions  de  la  dette  amortis- 
sable en  1897  98  : 

Capital  Service 

nominal       des  intérêts  Rapport 


A  l'intérieur. . , 
A  l'extérieur  . 

Total.... 


437.147.834 
1.322.829.283 


(En  lire) 
15.200.000 
40.400.000 


24.83 
75.17 


1.759.977.117      61.000.000  100. 


Pour  1903-1904  nous  avons  la  répartition  suivante  : 

Rapport 


Capital 
nominal 


Service 
des  intérêts 


A  l'intérieur. 
A  l'extérieur 

Total.. 


835.283.428 
405.714.283 

1.239.9U7.711 


(En  lire) 
29.200.000 
14.200.000 

43.400.000 


67.12 
32.18 

100.  » 


La  somme  rapatriée  est  représentée  approximative- 
ment par  la  valeur  nominale  de  520  millions.  L'épargne 
nationale,  conclut  la  Correspondance  d'Italie,  a,  dans 
l'espace  de  six  ans,  remboursé  1/2  milliard  de  sa  dette 
amortissable  et  en  a  retiré  autant  de  l'étranger. 

En  résumé,  ce  sont  1.374.223.982  lire  rentrées  au 
pays  et  519.979.606  lire  remboursées  en  six  années, 
ainsi  réparties  : 

Rapa-  Rem- 
Dette  patriement      boursement  Total 


Consolidée  

Amortissable. . 

Total  


847. 952.381 
526.271.598 


(En  lire) 
519.979.606 


847.952.384 
1.046.251.204 


1.374.223.982     519.97'J.606  1.894.203.588 


Pour  le  rachat  de  sa  dette,  l'épargne  nationale  a 
donné  en  moyenne  environ  270  millions  par  an,  indé- 
pendamment des  sommes  versées  aux  Caisses  d'épar- 
gne qui  forment,  en  chiffres  ronds,  une  centaine  de 
millions. 

Les  résultats  budgétaires  de  l'exercice  1904-1905  ont 
été  les  suivants  :  les  recettes  ordinaires  effectives  se 
sont  élevées  à  1.847  312.567  lire  ;  elles  dépassent  de 
58.630.463  lire  les  recettes  de  1903-1904  et  dépassent  les 
prévisions  de  69.730.827  lire. 

A  la  fin  de  l'exercice  1904-1905,  les  crédits  de  Tréso- 
rerie se  montaient  à  788.701.147  lire,  contre  744.384.803 
lire  de  débits,  d'où  un  excédent  à  Factif  de  44.316.339 
lire. 

Par  rapport  à  l'exercice  précédent  de  1903-1904,  qui 
s'était  clos  avec  un  excédent  passif  de  40.585.931  lire, 
la  situation  du  Trésor  à  la  fin  de  l'exercice  clos  au 
30  juin  dernier  présentait  une  amélioration  de  84  rail- 
lions 902.270  lire. 


La  Valeur  en  Bourse  des  actions  des  principales 
Banques  et  Sociétés  italiennes.  —  D'après  YEconomista 
d'Italia,  la  valeur  de  Bourse  des  actions  de  Banques  et 
Sociétés  italiennes,  résultant  des  prix  de  compensation  de  fin 
juillet  1905,  s'élevait  à  un  total  de  3.130.008.030  lire  et  pré- 
sentait une  augmentation  de  40.037.000  lire  comparative- 
ment aux  prix  de  tin  juin  1905. 

En  groupant  les  différentes  espèces  de  titres  selon  leur 
nature,  on  a  la  répartition  suivante  : 

Valeur  Différence 
fin  juillet  1905  avec  juin  1905 

En  lire 

Etablissements  de  crédit  714.403.836  +  18.458.000 

Sociétés  de  transports...  817.770.000  —  5.530.000 

Industries  du  sucre   189.295.000  +  4.710.000 

Mines  el  métallurgie   410.932.700  +  12.981.000 

Gaz  et  électricité   148.158.000  -f  3.258.000 

Tissages  et  filatures   215.613.000  +  651.000 

Compagnies  des  Eaux...  81.464.000  -f-  504.000 

Moulins   64.280.000  -f    1.104. 000 

Produits  chimi.pies   loi.  190.000  —  496.000 

Industries  diverses   320.055.000  +  3.297.000 


3.130.008.036   +  40.037.000 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Portugal  et  Turquie 


Courrier  de  la  Bourse  de  Home 

Rome,  17  août  1905. 
L'animation  est  toujours  grande  sur  le  marché  et  on  traite 
de  nombreuses  affaires.  Lu  tendance  est  terme  dans  tous  les 
roupes  en  général. 
Voici  la  dernière  clôture  : 

La  Rente  esta  105  45  ;  Méridionaux,  704  ..  ;  les  Méditer- 
ranée à  ^73  . .  ;  Banque  Nationale,  1.238. 


PORTUGAL 


La  Session  Parlementaire.  —  Les  Chambres  portugaises 
ont  repris  leurs  travaux  le  10  courant. 

L'idée  de  la  dissolution  parait  entièrement  mise  de  côté,  la 
session  devant  suivre  son  cours  normalement. 

Dans  le  cas  de  la  dissolution,  elle  devait  être  décrétée  im- 
médiatement, à  cause  du  délai  dans  lequel  doit  être  voté  le 
contrat  des  tabacs,  prorogé  jusqu'à  décembre  prochain. 

En  dehors  do  la  proposition  de  la  loi  concernant  l'emprunt 
et  le  monopole  des  tabacs  avec  les  nouvelles  modifications 
qui  ont  été  combinées,  lisons-nous  dans  ÏEconomista,  d'autres 
propositions  seront  présentées  aux  Chambres  par  le  Minisire 
des  Finances.  Parmi  ces  dernières,  il  y  en  a  qui  apportent 
quelques  changements  au  système  tributaire  existant. 

On  cite  les  suivantes  :  réorganisation  de  certains  services 
des  finances,  dont  le  besoin  est  le  plus  urgent  ;  réduction  de 
l'octroi  (impos'o  de  consumo)  ;  distribution  de  l'impôt  sur  le 
revenu  des  fonctionnaires  sur  des  bases  plus  raisonnables 
[imposto  de  rendimento)  ;  réduction  ou  cessation  temporaire 
des  droits  que  l'Etat  perçoit  sur  les  appointements  des  petits 
fonctionnaires,  etc. 

M.  Espregueira.  ministre  des  Finances,  soumettra  au  Par- 
lement des  proposions  encore  plus  importantes,  qui  ont  trait  : 
à  la  conversion  de  la  Dette  intérieure  l'ondée  ;  réforme  des 
contrats  entre  le  Gouvernement  et  la  Banque  Sationale  ; 
remplacement  de  la  monnaie  de  nickel  :  quelques  change- 
ments à  la  zone  de  l'octroi  ;  concessions  par  l'Etat  pour 
l'établissement  de  grands  et  luxueux  hôtels  dans  les  villes 
principales  du  pays  et  les  endroits  qui  attirent  le  plus  de 
touristes. 

Dans  les  autres  départements  de  l'Administration,  on  an- 
nonce aussi  quantité  de  propositions  de  loi,  à  savoir  : 

Marine  et  Colonies  :  régime  économique  et  financier  de 
Macao  :  navigation  pour  les  colonies  :  protection  à  la  marine 
marchande  :  pèche  par  les  bateaux  étrangers  ;  réorganisation 
de  la  flotte  ;  règlement  pour  les  forêts  de  l'Inde. 

Guerre:  augmentation  des  traitements  des  officiers  de  l'ar- 
mée; modifications  à  apporter  dans  le  choix  des  candidats 
aux  postes  d'officier  d'état-major  ;  suppression  de  deux  divi- 
sions dans  l'armée  ;  règles  pour  l'avancement  des  officiers 
d'artillerie  depuis  longtemps  stationnaires  dans  leurs  grades  ; 
camp  retranché,  etc. 

Intérieur  :  emprunt  spécialement  affecté  à  la  construction 
d'immeubles  pour  les  écoles  ;  augmentation  des  honoraires 
des  professeurs  de  l'enseignement  primaire  ;  réforme  de 
l'enseignement  secondaire. 

Travaux  publics  :  construction  de  maisons  d'habitation 
pour  les  pauvres  sous  le  patronage  de  l'Etat  ou  des  munici- 
palités, au  moyen  soit  de  concessions  de  terrains,  soit  de 
subsides  on  exemptions  d'impôts  quelconques;  exploitation 
du  port  de  Lisbonne. 


Le  Commerce  extérieur.  —  La  statistique  du  commerce 
extérieur  pour  le  premier  trimestre  1905  vient  d'être  publiée. 

La  totalité  du  commerce  général,  sauf  les  métaux  précieux, 
s'est  élevée  à  32.126  contos  de  rois  contre  33.285  contos  pen- 
dant les  3  premiers  mois  de  1904.  L'importation  a  pris  20.500 
contos  et  l'exportation  11.5GG. 

L'importation  pour  la  consommation  et  l'exportation  natio- 
nale et  nationalisée  réunis  sont  représentées  par  22.106  contos 
de  reis,  15.580  pour  l'importation  et  6.ôï6  pour  l'exportation. 

Pendant  le  premier  trimestre  de  1904,  la  somme  totale  du 
commerce  spécial  avait  été  de  22.679  contos,  qui  se  parta- 
geaient en  15.352  d'importations  et  7.327  d'exportations. 

En  divisant  le  commerce  spécial  suivant  les  classes  du 


tarif  des  douanes,  nous  obtenons  les  valeurs  ci-après  expri- 
mées en  milreis  : 

1905  1604  Ditl>nie05 

Importations  En  milreis; 

Animaux  vivants   503.255      901.367  —  398.112 

Matières  premières  pour  les 

arts  et  l'industrie   G. 3*40. 520-  7.012.073  —  695.553 

Fils,  tissus,  feutres,  etc....  1.034.437   1.925.681  _  291.244 

Substances  alimentaires  .. .  5.016.296   3.393.017  +1038.979 

Appareils,  instruments,  ma- 
chines et  ustensiles  em- 
ployés dans  les  sciences, 
les  arts,  l'industrie  et 
l'agriculture;  armes,  em- 
barcations, véhicules   832.801      873.236  —  40.435 

Objets  fabriqués,  divers  ...  1.221.080   1.192.274  4-  28.806 

Tares   25.978       23.854  —  2.124 

Totaux   15.580.307  15.351 .51)2  —  228.865 

Exportations 

Animaux  vivants   718.217   1.343.281  —  625.064 

Matières  premières  pour  les 
arts  et  l'industrie   1.278.456   1.294.926  —  16.470 

Fils,  tissus,  feutres,  etc....       407.168      564.925  —  157.757 

Substances  alimentaires  .. .    3.709.581   3.589.314  -1-  120.267 

Appareils,  instruments,  ma- 
chines et  ustensiles  em- 
ployés dans  les  sciences, 
les  arts,  l'industrie  et 
l'agriculture;  armes,  em- 
barcations et  véhicules. . .        16.123       26.216  —  10.093 

Objets  fabriqués,  divers....      456.954      508.814  —  51.860 

Totaux   6.586.499   7.327.476  -  740.977 

Le  rendement  de  toutes  les  douanes  du  pays  pour  les 
3  premiers  mois  de  1905  a  été  de  5.949:501§797  reis.  contre 
5. 293:901 j}440  reis  pour  la  période  correspondante  de  1904. 


Le  Budget  colonial.  —  Le  Diario  do  Governo  a  publié  le 
décret  approuvant  le  budget  des  colonies  pour  l'exercice 
1905-1906. 

Les  recettes,  évaluées  10.346  contos  734.000  milreis,  se 
partagent  comme  suit  : 

Milreis 

Impôts  directs   3.387:836S400 

—     indirects   3.413  535  000 

Rendements  divers   2.538  959  000 

Compensation  de  dépenses   52  392  600 

Sommes  à  recouvrer  dans  la  métropole  pour 
compte  des  colonies   100  001  000 

A  ces  chiffres,  il  y  a  lieu  d'ajouter  894  contos  de  reis  do 
recettes  extraordinaires. 1 

Les  dépenses  prévues  pour  une  somme  de  9.193  contos 
756.732  milreis,  se  décomposent  ainsi  : 

Milreis 

Administration  générale   2  430:1808662 

—  des  Finances   737  849  600 

Justice   210  263  000 

Culte   296  787  796 

Armée  de  terre   3.400  100  390 

Marine   574  707  425 

Charges  générales   403  610  189 

Dépenses  diverses   496  064  660 

Exercices  écoulés   22  500  000 

Garantie  d'intérêts  au  Chemin  de  fer  de  Mor- 

mugaeo   240  000  000 

Administration  dans  la  métropole  et  dépenses 

diverses  pour  compte  des  colonies   381  683  000 

A  ces  dépenses,  il  faut  ajouter  1 .513  contos  202.000  milreis 
de  dépenses  inscrites  à  titre  extraordinaire. 


TURQUIE 


Le  Service  des  Dîmes  et  des  Impôts.  —  Le  Conseil 
d'administration  de  la  Dette  publique  ottomane  vient  de  faire 
paraître  son  rapport  général  sur  la  gestion  des  dîmes  agh- 
nams  et  revenus  divers  dont  la  Dette  publique  est  chargée. 
Nous  reproduisons  in  extenso  le  préambule,  car  il  donne  une 
idée  complète  des  opérations  de  l'Administration  : 

Le  rapport  visant  les  opérations  de  l'exercice  dimier  1319 
(1"/14  septembre  1903  aa  31  aoùt/13  septembre  1904)  que  le 
Conseil  d'administration  de  la  Dette  publique  ottomane  a 
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l'honneur  de  présenter  aux  intéressés  comprend  seulement 
les  années  dïmières  1318  (1902-1903)  et  1319  (1908-1904). 

A  la  suite  de  l'accord  intervenu  entre  le  Ministère  des  Fi- 
nances et  le  Conseil  d'administration  de  la  Dette  publique 
ottomane  de  restituer  à  ce  département  ministériel  tous  les 
bons  des  (limiers  restant  entre  les  mains  de  l'Administiation 
depuis  l'origine  jusqu'à  fin  1317  (1901-1902),  bous  reconnus, 
sinon  insolvables,  du  moins  excessivement  difficiles  à  réa- 
lise)', il  a  été  jugé  superflu  de  reproduire,  comme  dans  les 
rapports  précédents,  tous  les  chiffras  afférents  à  ces  bons 
arriérés. 

Aussi,  le  présent  rapport  indique  seulement  Ja  comparai- 
son du  mouvement  des  opérations  entre  les  deux  années  1318 
(1902-1903)  et  1319  (1903-1904  ,  do  laquelle  il  résulte  que  le 
rendement  de  l'exercice  dîmier  1319,  représenté  par  des  bons 
de  dimiers,  a  été  supérieur  à  celui  de  1318  de  155.149  liv.  t., 
non  compris  les  aghnams.  Les  encaissements  dans  les  pro- 
vinces, y  compris  les  dîmes  en  régie,  se  sont  élevés,  en  1319, 
à  2. 091." 002  liv.  t.,  contre,  en  1318,  1.780.89(1  liv.  turq.,  soit 
une  différence  en  plus,  pour  1319  de  310. 1G5  liv.  t. 

Toutefois,  il  y  a  lieu  de  noter  que  dans  cette  plus-value 
sont  comprises  193.405  liv.  t.  d'encaissements  afférents  au 
chemin  de  fer  de  Bagdad,  première  série.  La  différence  exacte 
en  plus  résultant  de  la  comparaison  des  mêmes  facteurs  se 
réduit  ainsi  à  131.033  liv.  t. 

D'autre  part,  le  montant  des  garanties  kilométriques  payées 
aux  chemins  de  fer  en  1319  a  été  de  793.638  liv.  t.,  contre 
G78.769  liv.  t.  en  1318.  L'excédent  des  recettes  nettes  à  l'admi- 
nistration centrale  dans  l'année  dîmière  sur  les  exigibilités 
de  tous  les  services  (garanties  kilométriques  et  annuités  de 
divers  emprunts)  s'est  élevé  en  1319  à  209.789  liv.  t.,  contre 
293. 021  liv.  t.  en  1318. 

L'exercice  1319  (1903-190'i)  aurait  certainement  laissé  un 
excédent  sensiblement  supérieur  à  celui  de  1318  si  les  garan- 
ties payées  aux  chemins  de  fer  d'Analolic  et  de  Rayak  Ilama 
n'avaient  exigé  en  plus  pour  1318  pour  l'Anatolie  88.824 
livres  turques  et  pour  le  Rayak-Hama  53.087  liv.  t.,  soit 
ensemble  141.911  liv.  t. 

Les  recettes  parvenues  à  l'Administration  centrale  ont 
permis  de  payer  le  dernier  solde  sur  les  garanties  à  la  date 
du  26  février/ 10  mars,  exactement  à  la  même  époque  qu'en 
1318.  Ceci  donne  la  preuve  que  la  plus-value  du  rendement 
de  1319  a  compense  le  surplus  payé  à  titre  de  garantie. 

Les  encaissements  sur  les  arriérés  enregistrés  à  l'Adminis- 
tration centrale  dans  l'année  dîmière  se  sont  élevés  en  1319 
à  75.044  liv.  t.,  contre  75.841  liv.  t.  en  1318. 

Les  arriérés  encaissés  en  1319  comprennent  en  plus  grande 
partie  ceux  afférents  à  l'année  1318,  tandis  que  dans  cette 
dernière  année  les  arriérés  encaissés  se  réfèrent  à  toutes  les 
années  antérieures. 

C'est  en  l'année  1319  qu'a  commencé  le  service  des  encais- 
sements sur  les  gages  affectés  au  chemin  de  fer  de  Bagdad, 
première  série. 

A  partir  de  l'année  1319  (1903-1904),  l'Administration  de  la 
Dette  aura  comme  nouveau  service  celui  de  l'emprunt  4  0/0 
1905  (Tcdjhizat-Askériéj,  dont  les  gages  sont  les  suivants  : 

Liv.  t. 

Sur  la  surtaxe  de  6  0/0  applicable  aux  revenus  gérés 
par  la  Del  te  publique  ottomane  pour  le  service  des 
garanties  kilométriques  des  divers  emprunts   90.000 

Par  année,  sur  le  droit  de  2  0/0  que  l'Administration 
des  douanes  de  l'Empire  perçoit  pour  le  compte 
du  département  des  armements  militaires(  Tedj- 
hizat-Askérié)  en  vertu  d'un  iradé  impérial  en  date 
du  18  décembre  1310   30.000 

Total   120.000 


Quant  à  l'emprunt  19J1-1905,  contracté  presque  en  même 
temps  que  le  précédent,  l'Administration  de  la  Dette  n'aura 
pas  à  encaisser  d'autres  revenus  que  ceux  déjà  affectés  à  l'an- 
nuité de  120.000  liv.  t.  pour  l'emprunt  1901.  Pour  le  surplus 
de  l'annuité,  soit  118.800  liv.  t.,  le  Gouvernement  impérial 
a  affecté  à  la  Banque  Impériale  Ottomane,  qui  a  émis  l'em- 
prunt, l'excédent  jusqu'à  concurrence  de  122. 000  liv.  t.  des 
revenus  di  s  douanes  de  Salonique,  Smyrne,  Andrihople, 
Brousse  et  Beyrouth,  versés  aux  agences  de  cet  Etablisse- 
ment et  affectés  au  service  de  l'emprunt  Douanes  4  0/0  1902, 
après  prélèvement  de  880.000  liv.  t.  exigibles  pour  l'annuité 
de  cet  emprunt. 


AMÉRIQUE 

BRÉSIL. 

Les  Chemins  de  fer  Brésiliens.  —  Nous  trouvons  dans 
le  Brésil  l'intéressante  étude  suivante  sur  les  chemins  de  fer 
brésiliens  : 

La  longueur  du  réseau  brésilien  était  à  la  fin  de  1903  do 
16.700  kilomètres,  ainsi  répartis  entre  oj  Compagnies  : 

21  Compagnies  appartiennent  à  l'Union,  G  de  ces  Compa- 
gnies étant  directement  administrées  par  le  Gouvernement 
fédéral  et  ayant  3.66'i  kilomètres  d'extension,  tandis  que  15 
sont  affermées. 

13  Compagnies,  ayant  ensemble  2.205  kilomètre  de  lignes 
jouissent,  de  la  part  du  Gouvernement  fédéral,  d'une  garantie 
d'intérêt,  et  12  Compagnies,  couvrant  1.286  kilomètres,  ont 
des  concessions  sans  garantie  d'intérêt, 

Enfin,  il  y  a  49  Compagnies  de  chemins  de  fer  ayant  un 
réseau  de  6.3i4  kilomètres  et  dont  la  concession  a  été  donnée 
par  un  des  Etats  de  l'Union. 

Le  chemin  de  fer  Central,  administré  par  le  Gouvernement 
fédéral,  a  une  extension  de  1.464  kilomètres,  desservis  par 
303  locomotives,  pour  la  plupart  américaines,  et  3.150  wagons 
de  Imite  sorte.  11  a  été  transporté'  par  cette  Compagnie,  en 
1903,  15.781.601  passagers  et  1.022.607  tonnes  de  marchan- 
dises. 

Contos 

Les  recettes  de  l'exercice  1903  ont  été  de   30.519 

Les  dépenses  de   24.896 

Laissant  un  bénéfice  net  do   5.628 

Qui  correspond  à  un  coefficient  d'exploitation  de  81.5  0/0.  ■ 

Parmi  les  autres  lignes  importantes,  il  faut  mentionner  : 
Le  chemin  de  fer  du  Parana,  avec  41G  kilomètres  d'exten- 
sion, desservi  par  20  locomotives  et  397  wagons.  Il  a  trans- 
porté 82.967  passagers  et  174.598  tonnes  de  marchandises. 

Contos 

Les  recettes  se  sont  élevées  à   3.317 

Les  dépenses  à   1.710 

Laissant  un  bénéfice  net  de   1.607 

Soit  un  coefficient  d'exploitation  de  51.65  0/0. 

Cette  ligne,  rachetée  à  la  Compagnie  Générale  de  Chemins 
de  fer  brésiliens  (entreprise  française)  par  le  Gouvernement 
fédéral,  devait  être  affermée  au  plus  offrant.  On  sait  que  c'est 
l'Etat  de  Pai-ana  qui  a  repris  récemment  cet  affermage. 

Le  chemin  de  fer  Central  de  Bahia  et  celui  de  Bahia  au 
San  Francisco,  affermés  depuis  1901  à  MM.  Joronymo  Teixeira 
de  Alencar  Lima  et  Austricliano  Honorio  de  Carvalho.  Ces 
différentes  lignes,  qui  jouissaient  jusqu'en  1900  d'une  ga- 
rantie d'intérêt  et  étaient  exploitées  par  des  Compagnies  par- 
ticulières, avaient,  en  1900,  donné  une  recette  globale  (en 
conlos  de  reis)  de   2.250 

Contre  une  dépense  de   3.141 

Laissant  un  déficit  de   891 

Tandis  qu'en  1903,  les  recettes  sont  de   2.286 

Les  dépenses  de   1 .765 

Laissant  un  bénéfice  de   531 

dont  une  partie  revient  au  Gouvernement  fédéral,  par  suite 
du  contrat  d'affermage. 

Le  chemin  de  fer  Minas  e  Rio,  avec  170  kilomètres  de  voie, 
23  locomotives  et  184  wagons.  La  recette  a  été  (en  contos  de 
reis)  en  1903  de   1.934 

La  dépense  de   1.304 

Laissant  un  bénéfice  de   630 

En  1900,  sous  la  gérance  de  la  Minas  e  Rio  Raihvay  i  !om- 
pauy,  limitée!,  qui  jouissait  d'une  garantie  d'intérêt  do  ~<  n  o. 
il  n'avait  laissé  que  244  contos  de  bénéfice. 

La  San  Paulo  Raihvay  Company,  limited,  avec  139  kilomè- 
tres de  voie  double  eu  exploitation,  desservie  par  77  locomo- 
tives et  2.684  wagons  de  toute  sorte,  a  transporté,  en  1908,  à 
Santos,  "  .875.177  sacs  de  café  et  a  eu  une  recette  totale  (en 

contos  de  reis)  de   21.915 

Contre  une  dépense  de   1 1  ■  032 

Laissant  un  bénéfice  net  de   10.888 
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C'est  la  Compagnie  la  plus  prospère  de  toutes  celles  qui 
fonctionnent  au  Brésil. 

La  Sorocabana,  mise  en  liquidation  et  dont  la  fàchcuso 
situation  semble  devoir  cesser  maintenant  par  un  nouvel 
affermage,  à  la  suite  de  son  rachat  par  l'Union,  puis  par 
l'Etat  de  San  Paulo. 

La  Paulista,  possédant  439  ..kilomètres  desservis  par  63 
locomotives  et  996  wagons,  a  fait  en  1903  une  recette  totale 

en  contos  de  reis)  de   7;451 

"Contre  une  dépense  de   3.001 

Laissaut  un  bénéfice  net  de   3.793 

La  Mogyana,  avec  552  kilomètres  de  voie,  11  locomotives 
et  96  wagons,  a  donné  un  bénéfice  net  de  425  contos  do  reis 
pour  une  recette  de  2.007  contos  do  reis. 

La  San  Paulo  Bio  Grande,  dans  laquelle  de  grands  intérêts 
français  sont  engagés,  a  aujourd'hui  (en  fin  de  1903)  289  kilo- 
mètres en  exploitation,  avec  8  locomotives  américaines  et 
122  wagons,  pour  la  plupart  construits  au  Brésil.  Le  déficit 
de  cette  ligne  en  construction  n'était  déjà  plus,  en  1903,  que 
de  131  contos  de  reis,  après  avoir  été  de  556  contos  en  1900, 
première  année  d'exploitation  effective. 

La  Leopoldina,  enfin,  qui,  en  1903,  a  laissé  un  déficit  de 
625  contos  pour  une  recette  totale  de  4.425  contos  de  reis. 

En  résumé,  on  a,  en  mètres  : 

Chemins  de  fer  administrés  par  lTnion   3.664.359 

—  affermés  par  l'Union   3 . 259 . 191 

—  concédés  avec  garantie   2.2(15.001 

—  concédés  sans  garantie  •   J  .286.183 

—  appartenant  aux  Etats   6.344.040 

Total   10. 7  00. 034 

L'extension  des  lignes  concédées,  dont  quelques  unes  en 
voie  de  construction,  dépasse  20.000  kilomètres. 

Un  certain  nombre  de  concessions  ont  été  accordées  dans 
le  district  fédéral,  telles  que  le  chemin  de  fer  du  Corcovado, 
la  Tijuka,  do  Bio  à  Petropolis  à  traction  électrique,  du  Cor- 
covado à  la  ïijuca,  de  Bio  à  Niotheroy  sous  la  baie  et  dont 
la  réalisation  semble,  pour  le  moment  assez  problématique. 

On  sait  que,  dans  ces  dernières  années,  l'Union  a  racheté 
une  grande  partie  des  chemins  de  fer  garantis  et  les  a  affer- 
més à  des  entreprises  privées,  ainsi  que  d'autres  chemins  de 
fer  appartenant  à  l'Etat.  Ce  rachat,  qui  a  produit  une-sérieuse 
économie  au  Trésor,  a,  d'autre  part,  assuré  une  exploitation 
beaucoup  plus  favorable  des  chemins  de  fer.  C'est  ainsi  que 
des  voies  ferrées  qui,  dans  les  mains  de  l'Etat  ou  de  Compa- 
gnies garanties,  ne  donnaient  que  des  déficits,  produisent 
aujourd'hui  des  dividendes  et  rapportent  à  l'Cnion  au  lieu  de 
lui  coûter  des  sacrifices. 


ÉTATS-UNIS 

Mouvement  commercial  du  port   de   New-York.  — 

L'année  fiscale  a  été  close  hier, -écrit,  de  New- York,  M.  Souf- 
tlot  de  Magny  à  la  date  du  5  juillet,  et  dès  aujourd'hui  le 
Directeur  des  Douanes  du  port  de  New- York  a  fait  donner 
les  indications  générales  fournies  par  ses  résultats  fiscaux. 
New- York  a  expédié'  à  l'étranger,  au  ccurs  des  douze  derniers 
mois,  pour  environ  2.532.242.000  fr.  de  produits  américains 
et  a  reçu  pour  3.422.485.000  fr.  d'envois  de  l'étranger.  Au 
cours  de  l'année  fisca'e  close  le  30  juin  1904,  les  exportations 
s'étaient  élevées  à  2.408.461.000  fr.,  ce  qui  représente  un  gain 
de  64  millions.  Quant  aux  importations,  elles  avaient  été  de 
3.000.850.000  fr.,  soit  une  augmentation  de  422  millions. 

Le  chiffre  des  droits  perçus  n'a  pas  été  ce  que  l'on  pouvait 
attendre  de  cette  augmentation  des  entrées-  Il  s'est  élevé  à 
la  somme  respectable  cependant  de  802  millions,  contre 
854  millions  l'an  dernier  et  913  millions  en  1903.  Ce  fléchis- 
sement relatif  dos  droits  perçus  en  dépit  d'un  mouvement 
plus  grand  dans  le  chiffre  des  importations  est  expliqué  par 
le  fait  de  la  diminution  des  droits  accordés  sur  les  envois  de 
Cuba.  D'autre  part,  ce  port  a  expédié  pour  510.745.000  fr. 
d'or  et  d'argent  en  lingols  et  numéraire,  contre  516  millions 
en  1904.  11  a  reçu,  d'autre  part,  pour  77  millions  des  mêmes 
métaux  précieux,  contre  149  millions  pour  le  précédent 
exercice  financier. 


La  Production  sidérurgique  des  Etats-Unis  en  1904. 

—  La  American  Iron  et  Steel  Association  publie  les  chiffres 


suivants  sur  la  production  de  fouir',  rie  1er,  d'acier  et  de  rails 
en  1904  : 

Production  de  joule  d'après  la  '/i/ti/ili: 

1902           1903  1904 

Fonte  :  (G.  T. 

Beesemer                   10.393.168    9.989.908  9.098.659 

basique                         2.038.590     2. 04.). 720  2.48:;  loi 

de  puddlago                      833.093       783.016  550.886 

démoulage                    3. 851. 2Î0     4.409.023  3  827.229 

malléable  ISc.>senier.. .        311  458        473.781  263.529 

blanche,  truitée,  etc.. .        172.085       120.137  53.284 

spiegel                            168.408       156.700  162.870 

Ferro-manganèse                  44.573        35.961  58.022 

Moulages  de  1"  fusion. .         «.656           »  » 

Totaux                    17.821.307    18.009.252  16.497.033 

Pendant  les  mêmes  années,  la  consommation  de  fonte  a 
été  la  suivante  : 

Consommation  de  joute 

1902            1903  1904 

(G.  T  ) 

Production                       J7.821.307   18.009.252  16.407.033 

Importations                        619.354       599.574  79.500 

Stocks  au  1-  janvier....         73.647         49.951  598.489 

Totaux                    18.514.308   18.058.777  17.175.022 

A  déduire  : 

Stocks  au  31  décembre. .         49.951       598.489  446.442 

Exportations                          27.487         20.379  49.025 

Consommation....    18.436.870   18.(39.909  16.679.555 


En  1904,  la  consommalion  n'a  baissé,  par  rapport  à  lî>03, 
que  de  1.360.000  G.  T.,  alors  qu'il  y  a  perte  de  1  million 
500.000  G.  T.  pour  la  production. 


La  Construction  des  Chemins  de  fer  aux  États-Unis. 

—  Pendant  le  premier  semestre  de  1905,  la  longueur  des 
voies  ferrées  construites  n'a  été  que  de  1.284  milles,  contre 
1.937  en  1904,5.221  en  1903  et  2.314  en  1904  (périodes  corres- 
pondantes). La  plus  grande  partie  du  premier  semestre  a  été 
employée  à  l'achèvement  des  travaux  d'infrastructure,  tra- 
vaux qui  avaient  été  retardés  par  ce  mauvais  temps. 

L'incertitude  où  l'on  se  trouvait,  à  cause  des  changements 
que  le  Gouvernement  a  l'intention  d'apporter  dans  le  régime 
d'exploitation  a  disparu;  les  capitaux  disposés  à  s'employer 
clans  des  entreprises  d'avenir  et  de  bon  aloi  sont  abondants, 
car  les  perspectives  économiques  sont  favorables,  ainsi  que  le 
prix  du  matériel.  Plus  de  la  moitié  des  voies  construites 
cette  année  se  trouve  dans  les  Etats  du  Sud  et  du  Sud- 
Ouest,  où  les  voies  nouvelles  forment  une  longueur  totale  de 
792  milles. 

Le  Marché  Financier  de  Ncw-lork 


New- York,  16  août  1905. 
Les  comptes  rendus  des  séances  de  la  conférence  de  la  paix 
sont  attentivement  suivis  et  l'opinion  à  "VYall  Street  est  que 
la  paixest  prochaine,  aussi  le  marché  est-il  des  plus  fermes, 
d'autant  plus  que  les  affaires  sont  considérables.  Cependant, 
devant  les  cours  atteints,  un  certain  nombre  de  réalisations 
se  produisent  qui  calment  quelque  peu  l'effervescence  du 
début. 

Le  4  OjO  ancien  finit  à  104  ./.. 

Les  valeurs  de  Chemins  de  fer  sont  très  fermes  et  la  ten- 
dance reste  à  la  hausse. 
Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison,  90  5/8;  Milwaukee,  185  3/4;  Erie,  48  3,8; 
Reading,  112  3/4  ;  Canadian  Pacific,  160  ./.;  Mlinois  Cen- 
tral, 178  1/4  ;  Louisville,  150  1/4  ;  Central,  217  ./.  ;  Union 
Pacific,  136  1/4. 


MEXIQUE 

Le  Henequen.  —  Du  1"  janvier  au  30  novembre  1904  les 
exportations  de  henequen,  par  le  port  de  Progreso,  se  sont 
élevées  à  55?.674  balles,  pesant  ensemble  89.585.592  kilogr. 
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Depuis  cinq  ans,  les  exportations  de  celte  fibre  ne  cessent 
d'augmenter,  ainsi  que  le  démontre  le  tableau  suivant,  qui 
se  rapporte  aux  périodes  1"  janvier-30  novembre  : 
11  mois  Balles  Kilogr. 


1900. 
1901. 
1902. 
1903. 
1904. 


448.798 
482.774 

486.759 
528. 567 
558.674 


78.833.408 
77.662.501 
77.304.077 
83. 3:18.510 
89.585.592 


Les  planteurs  assurent  que  la  production  et  l'exportation 
du  henequen  continueront  d'augmenter  dans  une  même  pro- 
portion. 

URUGUAY 

Le  Commerce  extérieur  de  1  Uruguay  en  1904.  —  Les 

statistiques  officielles  relatives  au  commerce  extérieur  de 
l'Uruguay  constatent  qu'en  1904  il  y  a  eu  une  diminution  de 
3.887.277  pesos  dans  les  importations  et  que  les  exportations 
ont  progressé  de  1.138.258  pesos  comparativement  à  1903,  qui 
avait  été  une  année  très  favorable.  Le  commerce  extérieur 
présente  donc  une  diminution  de  2.749  019  pesos  comparati- 
vement à  1903,  mais  son  chiffre  global  est  encore  supérieur 
à  la  moyenne  des  dernières  années. 
De  1891  à  1904,  les  chiffres  du  commerce  extérieur  ont  été 

les  suivants:  . 

Importations     Exportations  Total 

(En  pesos) 

18.978.420  26.998.270  45.976.690 

18.404.296  25.951.819  44.356.115 

19.671.610  27.681.373  37.353.013 

23.800.370  33.479.511  57.279.881 

25.386.106  32.543.644  57.920.750 

25.530.185  30.403.084  55.933.269 

19.512.216  29.319.753  48.831.789 

24.784.360  30.276.916  55.061.276 

25.652.788  36.574.164  62.226.952 

23.978.203  20.410.862  53.389.068 

23 . 691 . 932  27 . 731 .126  51 . 423 . 058 

23  417.347  33.602.512  57.119.859 

25103.966  37.317.909  62.421.875 

21.216.689  38.456.167  59.672.856 


1891.. 
1892... 
1893. . 
1894. . 
1895... 
1896... 
1897.. 
1898.., 
1899.. 
1900... 
1901.. 
1902. . 
1903. . 
1904. . 


Parmi  les  diminutions  constatées  à  l'importation  les  li- 
quides figurent  pour  409.082  pesos,  tandis  que  les  comes- 
tibles, céréales  et  les  épices  sont  en  progrès  de  282.862.  Les 
tissus  et  les  matières  premières  sont  en  recul  de  1.498.872 
pesos,  ce  qui  est  dû  surtout  à  la  guerre  civile.  Les  vêtements 
confectionnés  également  sont  en  diminution  de  461.548  pour 
la  même  raison. 

Le  recul  de  1.000.009  pesos  concernant  les  matières  pre- 
mières et  les  machines  ne  doit  pas  étonner;  les  articles 
divers  ont  subi  une  dépression  de  778.856  pesos.  La  valeur  du 
bétail  importé  n'a  fléchi  que  de  21.467  pesos,  alors  que  les 
entrées  de  tabac  et  de  cigares  sont  en  progrès  de  14.975  pesos. 

Voici  comment  les  importations  se  répartissent  par  caté- 
gories : 

Importations 


Boissons   305.717 

Céréales,  épices  et  comesti- 
bles....  1.934.738 

Tabacs   93.887 

Tissus  et  matériaux   940.836 

Confections   141.024 

Matières  premières  et  ma- 
chines.!...  1.548.761 

Divers   511.360 

Bétail   1^0.838 


1904 

4« 

Année 

trimestre 

entière 

(Eh  pesos) 

411.413 

1.367.994 

1.198.511 

5.116.380 

60.337 

267.204 

1.066.217 

3.579.490 

198.350 

718.235 

2.156.103 

7.156.082 

629.302 

2.006.528 

511.763 

944.776 

Totaux. 


5.627.161    6.231.896  21.216.089 


L'augmentation  de  1.138.258  pesos  aux  exportations  est 
due  presque  entièrement  à  l'accroissement  de  1.015.920  pesos 
dans  ['exportation  des  produits  de  boucherie  ainsi  qu'à  la 
bonne  recolle  rit-  laine  et  aux  prix  élevés  de  ce  textile. 

<;,,ini  m  le  verra  d'après  le  tableau  suivant,  les  produits 

de  boucherie'  forment  la  presque  totalité  des  exportations  : 


Exportations 


1904 


trimestre  trimestre 


Année 
entière 


Bétail  

Produits  des  abattoirs  

Produits  agricoles  

Autres  produits  

Articles  divers  

Fournitures  aux  navires.. 

Totaux  

Etant  donné  la  situation 
chiffres  comme  satisfaisants 
on  est  obligé  de  reronnailre 
la  situation  économique  de  1' 
progrès. 


121.148 
. 128.437 
352.558 
198.625 
1.135 
57.094 


[En  dollars) 
102.663 
7.852.131 
510.623 
191.472 
920 
56.023 


995.216 
34.848.300 
1.906.166 
711.586 
11.!  109 
197.430 

0.159.987   8.714.432  38.456.167 

générale,  on  doit  considérer  ces 
;  en  effet,  après  les  avoir  étudiés, 
que  sous  un  gouvernement  stable 
Uruguay  pourrait  faire  de  rapides 


ASIE 


JAPON 

Le  Commerce  extérieur.  —  Voici  les  chiffres  du  com- 
merce extérieur  du  Japon  pendant  le  mois  de  juin  1905 
comparé  à  celui  de  juin  1904  : 

Juin  1905       Juin  1904 


Exportations   23.052.391 

Importations   48.219.794 

Total   71.572.185 


Excédent  des  importations  24.807.403 

Premier  semestre 
~l9ÔT"^  "Î9ÔT 


22.716.811 
23.371.327 

46.088.138 

654.516 


Différence 


Exportations   142.739.251    137.465.703  +  5.273.548 

importations   286.447.876   182.634.872  +103813.004 

Total   429 . 187 . 127   320 . 100 . 57  5  +109086 . 552 

Excéd.  des  importât.  143.708.625  ~  45.169.169 


Formose 

Juin  1905 

Exportations   1.656.927 

Importations   1.073.703 


Total. 


2.730.630 


Premier  semestre 
^1905~'  1904 


Juin  1904 

1.444.947 
830.259 

2.275.206 


Différence 


Exportations  , 
Importations  , 


Total 


3 . 793 . 927      4 . 246 . 400  -     452 . 473 
...       6.427.627      6.303.243  -f-  124.384 

. . .     10.221.554     10.549.643  —  328.089 

Voici  le  mouvement  des  espèces  et  métaux  précieux  au 
Japon  : 

Espèces  et  métaux  précieux 


Juin  1905 

Juin  1904 

Exportations 

:  Or  

Argent  

944.398 
12.101 

8.876.508 
296.531 

Importations 

:  Or  

Argent  

611.700 
1. 388. 599 

301.430 
3.178.206 

Excédent  des 

exportations 
importations 

1.003.800 

5.693.403 

» 

Premier  semestre 


Exportations  :  Or  

—  Argent 

Importations  :  Or  

—  Argent 

Excédent  des  export. 

—  import. 


1306 

6.367.229 
441.531 

16.761.038 
0.202.287 

16,184  563 


I90i 


Différence 


.761.411  —74.394.182 
710.351  —  268.820 


2.051.628  +14.709. 410 
9.576.820  -  3.314.539 


09.843.308 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Minea  d'or 


MINES  D'OR 


LA  PRODUCTION  DU  WITWATERSRAND 

Le  rendement  total  du  mois  de  juillet  s'est  élevé  à  401.121 
onces  d'or  fin  pour  les  mines  du  Wilwatorsrand,  et  à  18.384 
onces  d'or  tin  pour  les  mines  des  autres  districts,  soit,  au 
total:  419.505 onces  d'or  fin  13.047  kilos  864),  d'une  valeur 
de  1.781.04'.  liv.  st.  <4i. 548.603  fr.).  contre  412.317  onces 
(12.824  kilos  295),  d'une  valeur  de  1.751.412  livres  sterling 
(43.786.300  fr.  :  pour  le  mois  de  juin,  qui  se  décomposaient 
ainsi  :  396.188  onces  d'or  fin  pour  les  mines  dn  Witwaters- 
rand,  et  16.129  onces  pour  celles  des  autres  districts. 

Voici  le  tableau  des  résultats  mensuels  des  mines  du  Wit- 
watersrand  depuis  1901.  Nous  ne  consacrons  pas  de  colonne 
spéciale  à  l'année  19UO  qui  n'a  donné  en  tout  que  251.767 
onces,  à  savoir  :  90.797  en  janvier  ;  75.136  en  février,  et  85.834 
en  mars  : 

1901         1902       1903        1904  1905 
(En  onces) 

Janvier  ...        »  70.340     192.934     278.867  357.214 

Février....       »  81.405     187.977     282.436  351.052 

Mars   »         104.127     208.456     299.625  385.575 

Avril   »         119.588     218.900     297.470  385.394 

Mai   7.478     138.602     224.409     306.586  400.14'.) 

Juin    19.779     142.780     228.167     299.913  396.188 

Juillet   25.959     149.179     242.070     298.825  401.121 

Août   28.474     162.750     262.569  301.113 

Septembre  .    31.936     170.802     267.513     301.131  » 
Octobre....    33.393     179.660     275.664  313.928 
Novembre...    39.075     182.749     272.107  324.011 
Décembre..    52.897     189.537     278.111  349.889 

Total          238.991  1. 591.519  2. 858.867  3 .653.794  2.676.693 

Pour  les  autres  districts,  la  production  mensuelle  s'établit 
ainsi  depuis  1898.  Notons  de  suite  qu'en  1900  et  1901,  aucune 
exploitation  n'avait  eu  lieu,  et  qu'en  1902,  on  n'avait  tra- 
vaillé que  pendant  les  trois  derniers  mois  de  l'année  qui  ont 
donné  :  octobre.  1.779  onces;  novembre,  4.626  onces;  dé- 
cembre, 6.486  onces,  soit,  en  tout,  12.891  onces.  En  consé- 
quence, nous  ne  faisons  pas  figurer  ces  trois  années  dans  le 
tableau  ci-dessous  : 

Mois  1898       1899       1903       1904  1905 

(En  onces) 

Janvier   22.751  20.865  6.3't5  9.957  12.044 

Février   23.263  20.831  8.536  7.066  12.759 

Mars   21.736  22.458  9.009  8.617  14.248 

Avril   18.118  21.238  8.971  8.476  13.772 

Mai   20.856  21.519  9.716  7.894  16.246 

Juin   20.420  21.508  10.153  8.306  10.129 

Juillet   22.663  22.019  9.573  9.015  18.384 

Août   21.374  22.399  9.349  11.164 

SepU-mbre   24.422  14.794  8.654  11.155 

Octobre   23.427         »  8.880  11.697 

Novembre   20.2)8         »  7.706  12.156 

Décembre   21.170  7.351  12.375 

200.408   187.631    115.243   117.878  103.582 


Observons  que  depuis  l'année  1901,  la  production  est 
donnée  en  onces  d'orfin,  qui  valent  4  liv.  st.  4  sh.  11  1/2 
pence,  alors  qu'auparavant  le  prix  des  onces  provenant  de 
l'amalgamation  était  de  3  liv.  st.  10  sh.  et  celui  des  onces 
produites  par  la  cyanuration  de  3  liv.  st. 

Rappelons  de  nouveau  qu'en  1899  la  valeur  du  rendement 
du  mois  d'août,  mois  le  plus  élevé  depuis  l'exploitation  des 
mines  d'or  du  Transvaal,  avait  atteint  1.720.907  liv.  st. 


La  Main  d'oeuvre  au  Transvaal 


Voici  la  statistique  officielle  de  la  main-d'œuvre  noire  dans 
le  Rand  à  la  fin  du  mois  de  juillet  : 

Indigènes  répartis  pendant  le  mois   0.023 

—  libérés  pendant  le  mois   8.338 

—  employés  à  la  tin  de  juillet   91.673 

Diminution  sur  le  mois  de  juin   2.315 

Indigènes  arrivés,  mais  non  encore  répartis  en  juillet  386 


Ajoutons  qu'au  31  juillet,  Le  nombre  des  Chinois  au  Trans- 
vaal  s'élevait  à  43.141.  Au  30  juin  on  en  comptait  41.299. 
On  in  attend  encore  1.827  qui  soûl  en  cours  de  route. 


SHEBA  (,OM> 


Les  administrateurs  de  la  S.ieba  vienuml  d'adresser  une 
circulaire  aux  actionnaires  pour  les  informer  qu'au  cours  des 
développement  des  travaux  en  carrière  dans  la  mine  Sbeba, 
on  a  découvert  un  nouveau  filon  portant  du  minerai  payant; 
Il  a  reçu  le  nom  do  North  and  South  Reef.  Comme,  selon 
toutes  probabilités,  il  doit  se  prolonger  en  dehors  de  la  pro- 
priété, les  administrateurs  ont  obtenu  une  option  sur  62 
claims  contigus  ;  puis,  eu  présence  des  données  fournies  par 
les  premiers  travaux,  ils  ont  décidé  d'exercer  la  susdite 
option  et  les  62  claims  précités  ont  été  achetés  au  prix  de  150 
livres  sterling  par  claim.  Le  développement  du  nouveau  reef 
est  poussé  avec  vigueur  et  donne  des  résultats  encourageants. 
Tous  les  détails  relatifs  à  ces  travaux  seront  communiqués 
aux  actionnaires  dans  le  rapport  annuel  qui  sera  publié  vers 
la  lin  du  mois  de  septembre. 


JVlixaes  d'Or  Australien  nés 


La  Production  d'or  de  l'Australasie  en  1904.  —  Cette 
production  s'est  établie  ainsi  eu  1904  : 

Onces  Valeur 
d'or  fin      en  liv.  sterl. 

Australie  occidentale   1.983.230  8.424.220 

Colonie  de  Victoria   765.600  3.252.045 

Colonie  de  Queensland   639.151  2.714.934 

Nouvelle-Zélande   467.899  1.987.501 

Nouvelle-Galles  du  Sud   269.817  1.146.109 

Tasmanie   65.921  280.015 

Australie  méridionale.   29.108  123.648 

Totaux   4.220.726  17.9^8.478 

Depuis  l'année  1851,  —  date  de  la  découverte  de  l'or  dans 
l'Australasie,  — jusqu'à  la  fin  de  l'année  1904,  la  production 
totale  s'est  établie  ainsi  : 

Onces  Valeur 
d'or  fin      en  liv.  sterl. 

Colonie  de  Victoria   67.557.353  270.062.756 

Nouvelle-Zélande   16.626.141  65.136.648 

Colonie  de  Queensland   18.385.854  61.027.061 

Australie  occidentale   14.783.794  54.865.257 

Nouvelle-Galles  du  Sud   14.2^7.663  52.572.923 

Tasmanie   1.331.758  5.185.721 

Australie- méridionale   708.671  2.437.083 

Totaux   133.601.234"  511.287.349 

En  1904,  les  mines  australasiennes  ont  distribué  023.397 
livres  sterling  de  dividendes,  soit  une  augmentation  de 
22.245  livres  sterling.  C'est  le  montant  le  plus  important 
réparti  depuis  1885. 


Informations  diverses 


Mines  d'Or  de  Madagascar.  —  Une  dépêche  de  Johan- 
nesburg mentionne  que  de  mauvais  bruits  circulent  concer- 
nant certains  terrains  aurifères  de  Madagascar;  une  grosse 
maison  aurait  reçu  un  rapport  défavorable.  Voici  les  faits 
qui  ont  donné  naissance  à  ces  bruits  :  MM.  Julius  Weil 
and  C"  informent  le  Financial  Times  de  Londres,  qu'ils  ont 
reçu  une  dépêche  disant  que  Sir  A.  Wolff  Sampson  et  les 
ingénieurs  annoncent  que  l'examen  de  certains  terrains  du 
W.  and  D.  Syndicale  de  Madagascar  ne  permet  pas  de  con- 
firmer l'estimation  première. 


Van  Dyk  Proprietary  Mines,  Limited.  —  Suivant  càbJe 
reçu  de  Johannesburg,  les  puits  numéros  1  et  2  ont  été 
foncés  en  juillet  de  40  et  20  pieds  respectivement,  et  leur 
profondeur,  à  la  fin  de  ce  mois,  était  de  70  et  45  pieds  res- 
pectivement. Pendant  le  mois  de  fuin,  le  poils  n°  1  avait  été 
foncé  de  30  pieds  et  le  puits  n°  2  de  25  pieds. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  — 


Mines  d'or 


Tudor  Gold  Mining  Company,  Limited.  —  Suivant 
câble  reçu  dé  Johannesburg,  les  puits  numéros  1  et  2  ont  été 
foncés,  en  juillet,  de  100  et  89  pieds  respectivement,  et  leur 
profondeur,  à  la  (in  de  ce  mois,  était  de  707  et  549  pieds  res- 
pectivement. Pendant  le  mois  de  juin,  le  puits  numéro  1 
avait  été  tancé  de  100  pieds  et  le  puits  numéro  2  de  93. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  17  août  1905. 
La  liquidation  bi-mcnsuellc  des  Mines  d'or  Sud-Africaines, 
qui  a  eu  lieu  vendredi,  a  été  facile.  Le  taux  des  reports  a  été 
sensiblement  plus  modéré  qu'à  la  liquidation  précédente.  On 
a  fait  3  1/2  à  4  1/2  0/0  sur  la  Rand  Mines,  YEast  Rand,  la 
Barnato  et  la  Johannesburg  Investment  :  4  1/2  et  5  1/2  0/0 
sur  la  Transvaal  Land,  et  5  1/2  0/0  en  moyenne  sur  le  reste. 
Pourtant  la  tenue  du  marché  a  été  lourde  par  suite  des  dé- 
faillances causées  à  Johannesburg  par  les  excès  de  spécula- 
tion sur  les  valeurs  d'étain,  et  aussi  par  les  nouvelles  venues 
de  Madagascar,  où  les  prospections  faites  sur  des  terrains 
aurifères  pour  le  compte  de  maisons  de  Johannesburg,  n'au- 
raient pas  donné  les  résultats  espérés  et  auraient  surpris  la 
spéculation  qui  avait  déjà  pris  position  sur  ces  nouveaux 
champs  d'or. 

Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  1  13/16,  clôture  à  ce  cours. 

La  Transvaal  Goldfields  clôture  à  2  1/8.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  2  15/16,  contre  3  1/16. 
Consolidated  Goldfields,  6  1/8,  au  lieu  de  6  1/2. 

La  Rand  Mines  est  à  8  7/8  ;  elle  restait  à  9  7/16  jeudi 
dernier. 

Le  Coronation  Syndicale,  qui  finissait  à  ,'2  1/8,  se  retrouve 
à  1  13/16. 

La  Witwatersrand  Township  est  à6 1/4;  African  and  Euro- 
pean  Investmcnt  Company,  recherchée  à  1  5/8.  Swazieland 
Corporation,  11/ 4.  Yereeniging  Estâtes,  17/16. 

District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand,  qui  clô- 
turait à  7  5/8,  reste  au  dernier  moment  à  7  3/8;  Angelo, 
5  9/16  ;  New  Cornet,  2  3/16  ;  Van  Ryn,  3  5/16. 

La  City  and  Suburban  reste  à  5  1/2  ;  Jubilee,  2  3/4. 

La Langlaagte  Estate  clôture  à  3  1/16.  Driefontein,  4  ./., 
au  lieu  de  4  1/16  ;  Village,  5  ./.  ;  nous  la  laissions  à  5  1/16. 
Jumpers,  1  13/16;  Modderfontein,  8  3/8. 

La  Ferreira  est  à  19  ./.,  contre  20  ./..  La  Meyer  and 
Charlton  cote  4  3/4;  Rietfontein,  2  3/8;  Treaswy,  3  1/4. 

La  New  Primrose  est  à  2  3/4.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  4  liv.  La  Ginsberg  -est  à  1  13/16.  La  May  Consoli- 
dated cote  3  1/2. 

La  Glencaim  reste  à  1  13/16.  Crown  Reef,  13  1/4,  sans 
changement  ;  Randfontein,  2  3/8;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  8  7/8. 

L'East  Rand  Mining  Estâtes  est  demandée  à  4  liv.  st.  au  lieu 
de  3  13/16. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  4  7/16,  contre  4  15/16. 
La  New  Heriot  est  à  4  liv.;  Wolliuter,  2  15/16. 

La  Henry  Nourse  reste  à  7  liv.  La  Wemmcr  est  à  5  3/4. 
Le  Conseil  d'administration  de  cette  Compagnie  a  décidé  de 
no  pas  distribuer  de  dividende  pour  le  semestre.  La  Robimon 
Randfontein  est  à  1  1/4. 

•le**  Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  14  1/2,  s'échange  à  14  1/4. 

La  Donanza  est  à  5/8. 

La  Cinderella  Deep  clôture  à  2  1/4. 

La  Nigel  Deep  est  à  3/4. 

L'Angeio  Deep  finit  à  1  11/16;  Glen  Deep,  3  3/4;  Ferreira 
Deep,  5  5/8;  Robinson  Deep,  5  1/2;  Langlaagte  Deep,  2  5/8; 
Brakpan,  2  liv. 

L;i  Nourse  Deep  reste  à  4  liv.  Roodepoort  Central  Deep, 
1  3/8  ;  Rose  Deep,  6  5/8. 

La  Village  Deep  est  à  4  1/2. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  3/8.  Le  Con- 
seil d'administration  de  cette  Compagnie  se  propose  de  porter 
le  capital  social  à  450.000  liv.  st.  par  la  création  de  100. 000 
actions  nouvelles  sur  lesquelles  90.000  seraient  offertes  aux 
actionnaires  à  2  liv.  st.  Jumpers  Deep,  3  5/8;  Rand  Victoria, 
à  2  liv. 


La  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  4  13/16.  South  Gel- 
denhuis Deep,  2  5/8. 
La  Simmer  and  Jack  East  est  à  1  7(  8. 

***  Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 

land  Ageney  clôture  à  3/4;  Rhodesia  Goldfields,  2/0. 

La  Van  Dyk  Proprietary,  qui  finissait  à  2  1/4,  s'inscrit 
à  ce  cours.  Rand  Collieries,  2  3/8. 

La  Transvaal  and  Delagoa  Bay  Investmcnt  s'échange  à 
3  1/4.  Transvaal  Proprietary,  7/8. 

La  Premier  Diamond  reste  à  13  1/8. 

La  Great  Eastem  Collieries  finit  à  1/2.  South  African 
Brêweries,  2  9/16. 

Londres,  17  août  1905,  5  h.  40  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  tendance  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  17  août  1905. 

En  raison  des  vacances  qui  viennent  d'avoir  lieu,  la  semaine 
n'aura  compris  que  peu  de  séances,  et  plus  que  jamais  on 
s'est  contenté  de  suivre  les  indications  fournies  par  Londres. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  153  50  fr.,  contre  162  fr.  ; 
East  Rand  clôture  à  187  fr.  . .,  au  lieu  de  192  . .  ;  Chartered, 
46  fr.  50.  Rand  Mines,  823  fr.  50,  ex-coupon  de  5  fr.  94;  elle 
clôturait,  la  semaine  dernière,  à  237  fr.  ... 

Le  Champ  d'Or  est  à  17  fr.  50.  La  Ruffelsdoom  Estate 
s'inscrit  à  14  fr.  . . . 

L Angelo,  que  nous  laissions  à  146  fr.  50,  reste  à  146  fr.  50  ; 
les  bénéfices  réalisés  pendant  le  premier  semestre  de  l'année 
1905  se  sont  élevés  à  74.610  liv.  st.,  avec  90  pilons  seulement 
en  marche,  sur  les  220  que  comptera  la  batterie  entière  ;  la 
Driefontein  cote  105  fr.  50,  sans  changement. 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  469  fr.,  finit  à  477  ... 
La  Geduld  se  retrouve  à  153  fr.  50.  L'action  Goerz  et  C*  clô- 
ture à  70  fr.  . . .  French  Rand,  49  fr.  50. 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  365  fr.  50,  se  retrouve  à 
360  fr.  ... 

La  Geldenhuis  Estate  finit  à  115  fr.  . .,  au  lieu  de  116  fr.  50. 
La  General  Mining  se  retrouve  à  76  fr.  . .,  recherchée  ainsi. 
La  Geldenhuis  Deep  clôture  à  234  fr.   ..,   au  lieu  de 
239  fr.  50. 

La  May  Consolidated  est  à  87  fr.  50;  nous  la  laissions  à 
91  fr.  75.  La  Kleinfontein  cote  47  fr.  50. 

La  Laiicaster  se  retrouve  à  36  fr.  50.  Langlaagte  Eitate, 
78  fr.  75,  contre  80  fr.  . . . 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  13  fr.  75.  La  Mozambique 
s'échange  à  28  fr.  50.  New  Primrose,  69  fr.  ... 

La  New  Goch  est  à  57  fr.  25. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  229  fr.  50,  finit  à  224  fr.  . .. 

Robinson  Deep,  138  fr.  ..,  au  lieu  de  137  fr  Robinson 

Randfontein,  32  fr.  50;  Randfontein  Estâtes,  59  fr.  ... 

La  Rose  Deep  s'échange  à  168  fr.  . .  ;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  170  fr.  ...  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  36  fr. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  127  fr.  . .  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  127  fr.  50. 

La  Wemmer  est  à  149  fr.  . . .  La  New  Sleyn  Estate  s'échange 
à  67  fr.  25,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  40  fr.  . .  ; 
Transvaal  Consolidated  Land,  78  fr.  75.  Transvaal  Gold- 
fields, 55  fr. 

La  Sheba  est  recherchée  à  15  fr.  75. 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  117  fr.  50,  au  lieu 
de  122  fr.  . . . 
La  Van  Dyk  se  traite  à  56  fr.  . .. 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knight's)  s'échangent  à  116  •"»<»,  au  lieu  de  122  fr.50. 

La  Johannesburg  Consolidated  Diveslment  se  traite  à 
50  fr.  50. 

La  De  Beers,  qui  restait  i\  434  fr.  • .  l'action  ordinaire,  et  à 
459  fr.  . .  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  483  fr.  . .  et  à  458  fr.  50. 

La  Jagersfonlein  se  traite  à  193  50,  contre  lc-r>  fr.  50. 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bouroarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


ABONNEMENTS 

a  partir  du  1"  de  chaque  mois 
France  &  Algérie  :  Un  an . . .    25  fr. 

—  —  Sir  mois.  14  fr. 
Étranger  (U.-P.)  :  Un  an   32  fr. 

—  —      Six  mois..    18  tr. 


l'araissaut  le  Vendredi 
Rédacteur  en  chef  :  Edmond  THÉRY 


Adresse  télégraphiai:' 


Prix  de  chaque  Numéro  : 
France  :  O  fr.  50  ;  Étranger  :  0  fr.  60 
ÉconopéenParia 


INSERTIONS 

Ligne  anglaise  de  6  centimètree 

Annonces  en  7  points   2-50 

Réclames  en  8  points   4  • 

Ce  tarif  ne  s'appliqun  pas  aux  annonces 
et  réclames  d'émission. 

TÉLÉPHONE  N»  246-61 


N°  711.  —  28e  volume.  («> 


Bureaux  :  il ,  Rue  Monsiqny,  Paris  (î'Arr1) 


Vendredi  25  Août  1905 


SOMMAIRE   DU   N»  711 

STATISTIQUE  GÉNÉRALE  :  Situation  de  toutes  les  Banques 
d'émission.  —  Cours  et  Revue  des  Changes,  Numéraire  et  Métaux 
précieux.  —  Pages  225  à  228. 

CHRONIQUE  MONÉTAIRE.  —  La  Reprise  des  Incinérations  de 
Papier  au  Brésil.  —  La  Circulation  aux  Etats-Unis.  —  Le  Mouve- 
ment des  Monnaies  au  Siam.  —  Pages  238  et  2-29. 

SITUATION  FINANCIÈRE  GÉNÉRALE.  —  Pages  229  et  23U. 

FRANCE.  —  La  Politique.  —  QUESTIONS  DU  JOUR.  —  La  Grèce 
acluelle.  —  Compagnie  Royale  des  Chemins  de  fer  Portugais.  —  Le 
Parlement  Russe.  —  La  Production  et  la  Consommation  de  1  Alcool 
en  1904.  —  Le  Commerce  ext 'rieur  de  la  France.  —  La  Guerre 
russo-japonaise.  —  Pages  230  à  237. 

INFORMATIONS  ÉCONOMIQUES  ET  FINANCIÈRES.  —  Société 
Privilégiée  pour  la  Protection  et  le  Commerce  des  Raisins  de 
Corinthe-  —  La  Banque  d'Athènes.  —  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  l'Indo  Chine  et  du  Yuunan.  —  Banque  Centrale 
Mexicaine,  etc.  —  Pages  238  à  241. 

REVUE  HEBDOMADAIRE  DU  MARCHÉ  FINANCIER  DE  PARIS, 

REVUE  COMMERCIALE  :  Blé,  Farine,  Seigle,  Avoine,  Alcool, 
Vin,  Sucre,  etc.  —  Pages  241  à  245. 

CORRESPONDANCES  HEBDOMADAIRES  ET  DOCUMENTS  SUR  : 

ALLEMAGNE  :  Pages  2*3  et  247.  —  ANGLETERRE  :  Pages  257  et  218. 
—  AUTRICHE-HONGRIE  :  Pages  248  et  219.  —  BELGIQUE  :  Pages 
249  et  25).  —  DANEMARK  :  Page  250.  —  ESPAGNE  :  Pages  250  et 
251.  —  GRECE  :  Page  251.  —  ROUMANIE  :  Pages  251  et  552.  — 
AMERIQUE  :  Pages  252  et  253.  —  ASIE  :  Page  254. 

MINES  D'OR  :  La  Main-d'œuvre  chinoise  au  Transvaal.  —  Le 

Traitement  îles  résidus  aurifères.  —  Wemr.-.er  Gold  Mining  C.  pany, 

Limited.  —  Wolhuler  Goid  Min  ug  Company,  Limited.  —  Mines  d'or 
Australiennes.  —  Marchés  de  Londres  et  de  Paris.  —  Pages  255  et  250. 


SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1004 

25  août  1 

2  689 

1.122 

4.106 

049 

52) 

493 

3 

1905 

lit  août  

2.9Î6 

1.110 

4.306 

594 

471 

471 

3 

1905 

17  août   

2.961 

1.108 

4.283 

573 

482 

467 

3 

1905 

24  août  1 

2.9.19 

1.110 

4.240 

619 

472 

466 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 

1904 

15  août  .... 

843 

323 

1.529  | 

681 

937 

74 

4 

1905 

31  juillet.... 

889 

312 

1.650 

648 

1.131 

86 

3 

1905 

7  août   

878 

309 

1.018 

603 

1 .076 

76 

3 

1905 

891 

313 

1.582  | 

704 

1.068 

85 

3 

ALLEMAGNE  — 

Banques  locales 

1904 

31  juillet... 

38 

23 

158 

105 

14'. 

66 

» 

1904 

31  mai  

57 

21 

173 

115 

177 

64 

1905 

30  juin  

57 

20 

189 

110 

184 

71 

1905 

31  juillet..  . 

60 

21 

173 

108 

177 

61 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

1904 

25  août  

91 3 

708 

1.027 

628 

» 

3 

1905 

907 

748 

1.010 

730 

254 

1905 

9i4 

» 

737 

'..099 

"38 

VA 

1905 

24  août  ...  . 

921 

728 

1.093 

730 

2/, 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 

1904 

2  juillet. 

120 

39 

191 

» 

1905 

li  mars  

118 

18 

1:0 

> 

1905 

8  avril  

Un 

20 

175 

1905 

1  juillet.... 

131 

20 

139 

» 

m 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

1904 

2  juillet  

161 

» 

» 

» 

1905 

11  mars  ...  . 

08 

1  À 

158 

n 

a 

1905 

8  avril.  .  . 

OH 

\  8 

101 

» 

1905 

1  juillet  .. 

1  65 

154 

» 

» 

» 

DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


5« 


PRINCIP.  CHAPITBM 


U-OÏ3 


O  3  5 


AUTRICHE  —  Banque  d' Autriche-Hongrie 


1904 

la  août  . . . 

"  1 

210 

310  1 

1 

738 

163 

385 

44 

1905 

31  juillet.. 

H 

180 

324 

1 

71S 

1 15 

429 

44 

1905 

7  août  . . . 

M 

179 

321 

1 

688 

142 

408 

44 

1905 

15  août . . . 

.ii 

180 

320  1 

1 

668 

130 

380 

41 

35i 
354 
V/% 
354 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1904 

18  a<  ùt  

91 

25 

622 

50 

526 

39 

3 

1905 

3  août   

101 

22 

661 

58 

582 

34 

3 

1905 

10  août  . . 

97 

21 

606 

56 

570 

32 

3 

1905 

98 

22 

655 

52 

562 

33 

3 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


5  juillet... 
27  juin.  . . 

6  juillet  .. 
13  juillet. . . 


7 

39 

70 

22 

17 

8 

13 

13 

41 

70 

2k 

13 

8 

13 

ii 

41 

70 

24 

13 

8 

14 

14 

42 

70 

24 

14 

8 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


31  juillet.. 
31  mai  . . . 

30  juin,... 

31  juillet. . 


101 

144 

3 

45 

11  | 

115 

154 

5 

48 

8  1 

123 

» 

166 

7 

48 

9  I 

113 

» 

153 

5 

46 

3  I 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


190  4    20  août  .  .  . 

369 

510  1 

1 

632 

665 

856 

104 

1905     5  août  .... 

372 

557  1 

1 

583 

572 

68S 

106 

372 

358 

1 

578 

575 

690 

101 

1905   19  août  ..... 

373 

561  1 

1 

558 

577 

680 

96 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1904 
1905 
1905 
1905 


30  juin. .. . 

30  avril.  . . 

31  mai  

30  juin.... 


2 

1 

129 

90 

-  32 

14  1 

1 

1 

123 

93 

31 

15  | 

1 

1 

122 

98 

32 

1 

1 

121 

98 

31 

11  S 

HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1904 
1905 
1905 
1905 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 

31  juillet... 
10  juillet  .. 
20  juillet.. 
31  juillet.. 

ITALIE  —  Banque  de  Naples 


1904  31  juillet.. .- 

1905  10  juillet.  .. 
1905  20  millet..  . 
1905  31  juillet.... 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


31  juillet. . . 
10  juillet  .. 
20  juillet  . . 
31  juillet  . . 


454 
4 
4 
4 


454 
4'/, 
454 
454 


1904  20  août  

138 

182 

4S7 

18 

128 

86 

3 

1905     5  août  ...  . 

164 

156 

541 

12 

131 

110 

254 

1905  12  août  

164 

136 

537 

12 

130 

10S 

254 

1905    19  août  .... 

166 

156 

531 

11 

126 

107 

254 

1  469 

109 

873 

à  93 

291 

28 

5 

530 

81 

962 

202 

323 

39 

5 

531 

89 

933 

188 

315 

31 

5 

1  531 

82 

975 

187 

322 

31 

5 

103 

14 

273 

80 

119 

22 

5 

116 

15 

305 

75 

132 

20 

5 

116 

15 

297 

80 

133 

2i 

S 

116 

15 

301 

82 

135 

21 

5 

41 

2 

56 

41 

42 

3 

1  5 

42 

2 

71 

37 

48 

3 

1  5 

42 

2 

69 

38 

47 

3 

42 

2 

68 

39 

45 

3 

1  5 

NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


1904 
1905 
1905 
1905 


30  juin 

30  avril. 

31  mai  . 
30  juin. 

PORTUGAL 

22  juillet. . 
5  juillet. . 
juillet 


35 

» 

95 

11 

61 

2 

35 

92 

15 

58 

1 

34 

n 

91 

13 

57 

1 

34 

108 

12 

64 

1 

—  Banque  de  Poitugal 


1 

19  juillet. 


1  27 

34 

377 

1  11 

99  t 

27 

38 

369 

104 

1  27 
l  27 

38 

371 

1  ! 

101 

38 

37  i 

101  > 

.-2 


21 


D 

454 
454 

4>4 


!  554 
s  54 

M  U  354 
>  i    V  tu 


554 


I 


226 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


PRINCIP.  CHAPITRES 


o  — ! 

o-v  2 
— i  s 


S 

O  3  O 

^«2  S 


3  ° 

«  S 

H. eu 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1904 

13  août . , , , 

67 

3 

190 

67 

8 

S 

1905 

29  juillet... 

1  55 

4 

183 

62 

24 

5 

1905 

]  63 

3 

190 

62 

24 

5 

1905 

1  66 

3 

198 

59 

25 

5 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


2.302 

230 

1  .Soi  1 

383 

493 

373 

190  5   29  juillet.... 

2.460 

137 

2.482 

407 

409 

408 

1905     5  août  .  . 

2.452 

153 

2.511 

394 

407 

410 

1905  H  août  

2.417 

155 

2.564  1 

386 

406 

411 

5  g 
5% 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1904  13  juillet  

22 

0 

74 

21 

35 

20 

1905    15  juin 

23 

2 

72 

22 

37 

21 

190  5   30  juin  

23 

2 

71 

24 

36 

21 

1905  13  juillet.  .. 

23 

2 

7u 

23 

35 

19 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1904   30  juin  

12 

7 

38 

9 

7 

10 

6 

1905    30  avril  

11 

9 

33 

1 

6 

8 

6 

1905   31  mai  

10 

9 

32 

2 

6 

8 

6 

190  5   30  juin   

10 

9 

32 

2 

6 

9 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1904 
1905 
1905 
1905 


30  juin. 

30  avril. 

31  mai  . 
30  juin. 


82 

-f 

229 

57 

126 

17 

92 

7 

217 

79 

138 

15 

92 

7 

215 

60 

133 

15 

90 

7 

240 

73 

156 

20 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1904  20  août  .... 

110 

10 

224 

1.287 

214 

47 

1905     5  août  .  ... 

107 

9 

236 

1.364 

235 

53 

107 

10 

235 

1.364 

235 

53 

108 

10 

235 

1.373 

226 

50 

4'/, 


3  y, 

3  y, 

3% 


TOTAUX 


1904   23  août  . . 

9.895 

2.958 

15-932 

5.613 

5.780 

1.5101 

1905   10  août   . . 

10  440 

2.878 

17.060 

5.467 

5.957 

1.548 

1905   17  août 

10.447 

2.869 

17.017 

3  526 

5.936 

1.5371 

190  5   24  août  .... 

10.479 

2.8731 

16.971 

S.675 

5  854 

1.563i 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

» 

1900  31  décembre  . 

8-211 

2.607 

15.906 

9.505 

8.514 

4.171 

» 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8.172 

4.827 

M 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.178 

» 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

» 

1904  31  décembre . 

9.811 

2.753 

17  319 

9.524 

7.466 

4  144 

» 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


19juill. 

26juill. 

2  août 

9  août 

16  août 

23  août 

48  01 

47  98 

47 

99 

47  97 

47 

95 

47  96 

Anvers  ....   

100  25 

100  23 

100 

18 

100  13 

100 

11 

100  11 

120  50 

120  .. 

120 

50 

121  50 

120 

75 

121  50 

32  60 

32  40 

32 

50 

32  55 

32 

40 

32  15 

81  35 

81  35 

81 

35 

81  35 

81 

30 

81  23 

100  21 

100  18 

100 

15 

100  10 

100 

06 

100  07 

Bucharest  .   

100  36 

100  31 

100 

36 

100  31 

100 

33 

100  22 

Constantinople  

22  83 

22  83 

22 

83 

22  85 

22 

85 

22  83 

81  37 

31  35 

XI 

38 

81  35 

81 

32 

81  23 

100  .. 

100  .. 

100 

99  07 

99 

95 

99  92 

KO  13 

100  10 

100 

100  .. 

99 

92 

'.19  91 

581  .. 

580  .. 

577 

572  .. 

564 

556  . . 

25  27 

25  27 

25 

27 

25  27 

25 

2j 

25  21 

32  25 

32  32 

32 

17 

32  30 

32 

17 

31  92 

Rome  

100  . . 

99  97 

100 

100  .. 

100 

99  '.m 

Salnt-Péter:ibourg  . 
vienne  (a  vue)   

37  45 

37  45 

37 

13 

37  45 

37 

i:; 

37  45 

95  57 

95  55 

95 

51 

95  48 

95 

10 

95  37 

(à  3  icois).. . . 

P5 

85  66 

95 

56 

95  53 

95 

15 

95  42 

CHANGE  DE  PARIS  :  Cours  moyens  du.Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  papier coo/l 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  . .  — 

Espagne   — 

—    versem.  — 

Lisb. -Porto  . .  — 

St-Pétersb.  . .  — 

Valeurs  à  vue 


Londres    — 

—    Chèque 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New- York   — 

Matières  d'or  et  d'argeut 

Or  en  barre  (le  kil.) . . , 
Argent  id.  (le  kil.) ... 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916m) 

—  —  (nouv.  titre  :  900"' 
Ccuronnes  de  Suéde  , 


Plus 


4  56 

4  % 

4  % 

4  % 

4  56 
4  % 

moins 

2  Vi  % 


3  % 
5  % 

3  M  % 

4  % 

au  pair 
3437 
218  89 


27juill. 

3  aoàt 

10  août 

17  août 

24  août 

206  .. 
121  56 
103  50 

206  12 
121  56 
103  50 

206  12 
121  56 
103  50 

206  25 
121  69 
103  62 

206  12 
121  75 
103  69 

377  50 
.5  lu  .. 
262  .. 

378  .. 
512  .. 
262  .. 

378  .. 
516  .. 
262  .. 

378  .. 

526  .. 
262  . . 

378  .. 
533  .. 
262  .. 

25  115 
25  155 
0  22p 
0  OOpr 
0  12p 
515  25 

2513 

25  15 
0  19p 
pair 
0  03p 
516  .. 

25  145 
25  165 
0  19p 
pair 
0  03p 
516  50 

25  155 
25  175 

0  12p. 

pair 
pair 

516  50 

25  15 

25  17 
0  12p 
û  C6pr 
0  03*  r 
516  50 

3437  .. 
99  . 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
100  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

3437  .. 
100  75 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

3437  .. 
101  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . . 
27  50 

3437  .. 
ICI  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

îïjuîll. 

3  août 

10  août 

17  août 

24  août 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1  234 

1  227 

1  227 

1  227 

1  229 

1  229 

Angleterre  (tiv.  st.  or). 

25  22 

25  115 

25  125 

25  145 

25  155 

25  115 

Aut. -Hongrie  cour.orj 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

Belgique  (franc  or). . . 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  . 

1  .. 

Espagne  (peset.  pap.). 

1  >. 

0  75 

0  75 

0  75 

0  75 

0  75 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0  83 

0  83 

0  82 

0  82 

0  82 

Hollande  (fl.  or)  

2  083 

2  08 

2  08 

2  08 

2  08 

2  08 

Italie  (lira)  

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  . 

1  .. 

1  .. 

Portugal  imilreis  pap.) 

5  60 

5  15 

5  17 

5  21 

5  31 

5  38 

Roumanie  (leu  or). . . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Russie  (rouble  or)  

2  67 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

2  64 

1  » 

1  -. 

1  ■• 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

Turquie  (liv.  turq.)... 

22  78 

22  83 

22  83 

22  83 

22  85 

22  83 

Pays 

Extra-Européens 

États-Unis  (doll.  or).. 

5  18 

5  15 

5  16 

5  16 

5  16 

5  16 

Mexique  piastre  arg.) 

2  58 

2  43 

2  43 

2  43 

2  47 

2  54 

Répub. Arg. (peso  pap.) 

5  » 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

Chili  (peso  or)  

1  89 

1  66 

1  66 

1  64 

1  63 

1  58 

Brésil  imilreis  papier) 

2  84 

1  78 

1  80 

1  32 

1  82 

1  88 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

2  58 

2  55 

2  55 

2  55 

2  55 

2  55 

Chine(8liangtiaï)(taël  arg.) 

7  47 

3  33 

3  33 

3  34 

3  38 

3  40 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  24  août  1905 


100  francs 

en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  40 

En  Angleterre   100  20 

En  Autriche-Hongrie  ...  100  26 

En  Belgique   100  12 

En  Espagne   132  27 

En  Grèce   121  30 

En  Hollande   100  06 

En  Italie   99  94 

En  Portugal   104  02 

En  Roumanie   100  22 

En  Russie   100  77 

En  Suisse   99  97 

En  Turquie   99  78 

Aux  Etats-Unis   100*  29 

Au  Mexique   101  57 

En  Républ.  Argentine  ..  227  25 

Au  Chili   119  62 

Au  Brésil   151  06 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   101  17 

En  Chine   219  70 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  Allemands   99  60 

—  Anglais   99  80 

Austro-Hongrois .    99  74 

—  Belges   99  88 

—  Espagnols   75  60 

—  Grecs   82  30 

—  Hollandais   99  94 

—  Italiens   100  06 

—  Portugais   96  13 

—  Roumains   99  78 

—  Russes   99  23 

—  Suisses   100  03 

—  Turcs   100  22 

Pièces  des  Etats-Unis..-     99  71 

—  du  Mexique   98  45 

Billets  de  la  Re'p.  Argent.  44  .. 

—  du  Chili   83  59 

—  du  Brésil   66  19 

Pièces  des  In  des   100  59 

—  du  Japon   98  83 

—  de  la  Chine   45  51 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  24  août  1905. 

La  situation  no  se  modifie  pas  :  l'extrême  abondance  de 
l'argent  qui,  sur  la  place  de  Paris,  a  laissé  l'escompte  hors 
banque  à  dos  taux  très  bas,  provoque  des  sorties  de  capitaux 
cl  une  hausse  des  changes  sur  plusieurs  places  de  L'étranger. 

Le  papier  sur  la  Hollande  est  revenu  à  2CC  12,  mais  la 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


devise  allemande  est  en  nouveau  progrès  de  6  cent,  à  131,75; 
et  la  couronne  autrichienne  passe  de  103  62  à  103  69.  , 

Le  versement  sur  Madrid  est  stationnairc  ;  la  traite  à  trois 
mois  sur  Lisbonne  s'est  encore  rapprochée  du  pair  de  7 
points.  Le  rouble  à  vue  finit  à  205  75. 

Lo  chèque  sur  Londres  se  maintient  au  même  niveau  que 
la  semaine  dernière. 

Le  papier  sur  la  Belgique  conserve  sa  prime  de  12  cent.,  et 
le  papier  suisse,  qui  avait  regagné  le  pair,  le  dépasse  do 
3  cent.  La  devise  italienne  fait  G  cent,  de  prime. 

Le  New- York  reste  immobile  à  516  50. 
CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure  

Bombay  

Calcatta  

Hong-Kong  

Shanghaï  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres.  . . 
Argent  en  barres 


26  juillet 


2/0  5/16 
l/ll  15/16 
1/4  1/32 
1/4  ./. 
1/10  5/8 
2/7  3/4 
16  15/16 
15  7/8 

m  27 

77/9  7/8 
27  3/16 


2  août 


2/0  5/16 
2/0  5/16 
1/4  1/32 
1/4  1/32 
1/10  5/8 
2/7  3/4 
17  3/16 
15  25/32 

127  27 
77/9  1/2 
27  1/4 


9  août 


2  0 
2/0 
1/4 
1/4 
1/10 
2/7 
17 


5/16 
9/16 
1  32 
1/32 
3/4 
7/8 
3/8 


15  11/16 

127  27 

77/9  1/4 
27  3/8 


16  août 


2/0 
2/0 
1/4 
1/4 
1/11 
2/8 


5/16 
7/8 
1/32 
1/16 
•  /■ 
1/4 
17  13/32 
15  17/32 


127  27 
77/9  ./. 
27  3/4 


23  août 


2/0  5/16 

2/1  5/16 

1/4  1/32 

1/4  1/32 
1/11  1/16 

2/8  3/8 
17  29/32 

15  1/16 

127  27 

77/9  ./. 
28  3/8 


Nous  avons  à  signaler,  cette  semaine,  une  nouvelle  et  im- 
portante hausse  dans  les  devises  d'Extrême-Orient.  Le  dollar 
gagne  1/16  à  Hong-Kong  et  7/16  à  Singapoure.  Le  taël  Shan- 
ghaï est  en  progrès  de  1/8.  Le  Yokohama  reste  invariable 
à  2/0  5/16. 

La  roupie  est  un  peu  plus  faible,  sans  changement  à 
Bombay,  elle  perd  1/32  à  Calcutta. 

La  Banque  d'Angleterre  a  reçu,  le  23  août,  les  soumis- 
sions pour  l'adjudication  des  traites  et  transferts  télégraphi- 
ques sur  l'Inde.  Ont  été  adjugées  en  traites  :  4.018.000  Rs. 
sur  Calcutta,  2.078.000  Rs.  sur  Bombay  et  839.000  Rs.  sur 
Madras  àl  sh.  4  1/32  d.  Ont  été  adjugées  en  transferts  télé- 
graphiques :  865.000  Rs.  sur  Calcutta  et  200.000  Rs.  sut- 
Bombay  à  1  sh.  4  1/16  d. 

Les  souscripteurs  ont  reçu  9  0/0  dans  les  deux  caté- 
gories. 

Le  milreis  brésilien  marche  à  pas  de  géant.  Son  avance  de 
la  semaine  est  de  1/2  point.  Au  début  de  l'année,  il  valait 
13  31/32  et  le  voici  à  17  29/32,  c'est-à-dire  en  avance  de  près 
de  4  points.  Par  contre,  le  peso  chilien  s'avilit  de  nouveau  ; 
la  perte,  pour  la  semaine,  est  de  15/32.  La  prime  sur  l'or  à 
Buenos-Ayres  n'a  pas  changé. 

Le  cours  de  l'or  en  barres  est  resté  à  77/9.  La  fermeté  du 
chèque  sur  Paris  retient  le  métal  jaune  et  la  Banque  d'An- 
gleterre achète  tout  ce  qui  arrive.  Le  cours  des  monnaies 
étrangères  reste  fixe  à  76/4. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  11  au  17  août,  ont  été  les  suivants  : 

Entrées  Sorties 

Le  Cap  £     416.000  Bombay  

Australie   215.000  Calcutta  

Ouest  -Africain   6 . 000 


t  68.000 
.  28.010 


Total. 


637.000 


Total. 


96.010 


L'argent-métal  est  en  hausse  nouvelle  de  5/8,  à  la  suite  de 
la  continuation  des  demandes  du  Continent  et  de  l'Inde. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  ont  été,  du 
10  au  17  août,  de  23.230  liv.  st.,  ce  qui  porte  le  total,  depuis 
le  1"  janvier,  à  4.925.012  liv.  st.,  contre  7.261.913  liv.  st. 
pour  la  période  correspondante  de  l'année  dernière. 

Escompte  hors  banque  : 
Places         27  juill.    3  août  10  août    17  août   24  août 


Paris   1  3/4  1  5'8  1  1/4  11/4  11/4 

Londres....  13/4  113/16  115/16  115,16  17/8 

Berlin   2  1/8  2  ./.  2  1  4  2  1/8  2  3/8 

{ffmemoneky)|  3  •/•  2  W  2  */»  »  V*  3  1/4 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  France  s'est  accrue,  cotte 
semaine,  de  7.778.000  francs.  A  Paris,  la  circulation  a  pré- 
levé 2.077.000  francs,  et  il  a  été  vendu  pour  559.000  francs 


de  matières  ;  par  contre,  les  achats  de  métal  jaune  se  sont 
élevés  à  5.285.0110  francs.  Dans  les  succursales,  la  circulation 
a  rendu  5.670.000  francs,  et  il  a  été  reçu  50.000  francs 
du  Maroc. 

L'argent  a  augmenté  de  1.350.000  francs.  La  circulation  a 
rendu  481.000  francs  à  Paris  et  827.000  francs  'huis  les  suc- 
cursales. La  Tunisie  a  envoyé  172.000  francs;  le  Sénégal 
100. 000  et  le  Maroc  70.000.  Enfin,  la  Suisse  a  rapatrié 
300.000  francs  d'écus. 

Les  billets  on  circulation  ont  été  réduits  de  i3  millions  ;  le 
portefeuille  escompte  a  faibli  de  10  millions  etles  avances  de 

6  millions;  par  contre,  les  comptes  courants  particuliers  ont 
grossi  de  46  millions. 

A  la  Banque  d'Allemagne,  l'encaisse  métallique  a  grossi  de 
18  millions  do  francs  ;  la  circulation  a  faibli  de  36  millions; 
les  comptes  courants  ont  augmenté  de  près  de  100  millions, 
et  le  portefeuille  a  perdu  8  millions.  Les  billets  en  réserve 
sont  passés  de  210  millions  à  274  millions. 

Voici  les  mouvements  d'or  de  la  semaine  à  la  Banque 
d'Angleterre  : 

Entrées  Sorties 

Achat  en  barres. ..  £    181.000    Egypte   £  100.000 

Excédent  des  sorties   277.000   Batavia   18.000 

Amérique  du  Sud...  345.000 

Total  égal   'i 58. 000      Total  des  sorties..  458.000 

L'excédent  des  sorties  atteint  277.000  liv.  st.  ou  O.925.0CO 
francs;  mais  la  circulation  intérieure  ayant  rendu  14  mil- 
lions, l'encaisse  métallique  se  présente  en  augmentation  de 

7  millions.  La  circulation  des  billets  a  été  réduite  de  9  mil- 
lisns  et  le  portefenille  de  8  millions.  Le  rapport  de  la  résorve 
aux  engagements  est  remonté  do  45.84  à  46.71  0/0. 

A  la  Banque  d' Autriche-Hongrie  l'encaisse  métallique  n'a 
guère  varié,  mais  on  a  fait  rentrer  pour  20  millions  de  billets 
et  le  portefeuille-escompte  a  faibli  do  28  millions.  Les  comp- 
tes courants  sont  en  augmentation  de  8  millions. 

La  Banque  de  Belgique  a  vu  sa  circulation  fiduciaire  di- 
minuer de  11  millions  ;  les  comptes  courants  de  4  millions 
et  le  portefeuille  de  10  millions. 

L'encaisse  de  la  Banque  d'Espagne  a  grossi  de  1  million 
pour  l'or  et  de  3  millions  pour  l'argent.  Les  billets  en  circu- 
lation ont  diminué  de  10  millions  ;  le  portefeuille-escompte 
s'est  gonflé  de  10  millions  et  les  avances  ont  été  réduites  de 
5  millions. 

A  la  Banque  d'Italie  nous  relevons  une  diminution  de  7 
millions  dans  rencaisse-argent;  la  circulation  fiduciaire  a 
grossi  do  22  millions  et  le  portefeuille  do  7  millions. 

La  Banque  de  Roumanie  a  grossi  son  encaisse-or  de  3 
millions  et  la  circulation  des  billets  a  augmenté  de  8  mil- 
lions ;  le  portefeuille-escompte  a  faibli  de  3  millions. 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  Russie  a  faibli  de  5  mil-, 
lions  et  la  circulation  fiduciaire  s'est  accrue  de  53  millions  ;" 
les  comptes  courants  ont  diminué  de  8  millions. 

Les  autres  banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  observation; 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 

Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS 


Du 29 juill.  Depuis 
or  au  5  août  lel"r  janv. 

»  1.500 

»  25.236.526 

»  » 

7.000  12.455.961 

7.000  37.693.987 
8.510  64.479. «10 
2.100  32.808.401 

570.199  17.786.665 
538.335 
12.892 
830  811.970 


Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays .... 

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903... 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

France   

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904. . . 

—  1903... 


IMPORTATIONS 

Du  29  juill.  Depuis 
au  5  août  le  1"'  janv. 

330.922 
4.266.136 
»  5 
97.110  1.774.776 


97.110 

29.835 
23.580 


43.806 


6.371.839 
6.421.214 
3.683.875 


12.566 
20 

2.182.883 


571.038  19.149.868 
802.657  25.567.534 
408.350  19.743.883 


43.806  2.195.469 
26.25tJ  604.254 
20.074  1.022.962 
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Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904  25  août. 

1905  5  août. 
1905  12  août. 
1905  19  août. 

277.2 
222.1 
221.4 
221.2 

81.8 

89.3 
88.1 
85.3 

37.6 
49.5 
50.5 
51.6 

1209.6 
1197.1 
1186.7 
1183.6 

1099.2 
1146.2 
1139.9 
1146.1 

-+-  58.6 
4-  12.2 
+  12.8 
+  9.3 

Le  bilan  hebdomadaire  des  Banques  Associées  de  New- 
York  accuse  une  augmentation  d'environ  6  millions  de  dol- 
lars dans  le  chiffre  des  prêts  et  d'environ  2  millions  de 
dollars  dans  celui  des  dépôts.  Le  chiffre  du  surplus  et  celui 
de  l'encaisse  diminuent  d'environ  5  millions  de  dollars. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 

La  Reprise  des  incinérations  de  papier  au  Brésil 

On  lit  dans  le  Brésil  : 

Au  projet  de  réorganisation  de  la  Banque  de  la  République, 
le  Gouvernement  songe  à  rattacher  un  plan  de  réforme  mo- 
nétaire par  lequel  la  Banque  pourrait  émettre  des  billets 
métalliques  sur  une  garantie  en  or. 

En  attendant,  tout  le  papier-monnaie  au  crédit  du  fonds 
de  rachat  serait  retiré  et  brûlé.  Le  ministre  des  Finances, 
M.  de  Bulhôes,  se  propose  de  retirer  d'abord  de  10  à  15.000 
contos  et  d'incinérer  graduellement  du  papier,  de  manière  à 
réduire  la  circulation  fiduciaire  qui  «  ''levait,  au  30  juin  der- 
nier, à  072.952  contos,  à  600.000  contos. 

Lors  de  la  convention  du  funding,  la  circulation  s'élevait  à 
788.365  contos,  31  août  1893.  11  a  donc  été  retire,  jusqu'à  ce 
jour,  115.413  contos  de  papier.  En  retirant  encore  environ 
73.000  contos,  il  ne  resterait  bien  en  circulation  que  600.000 
contos,  soit  35  milrcis  ou  environ  60  fr.  par  tète,  proportion 
que  l'on  juge  devoir  assurer  la  stabilité  du  change  à  un  taux 
se  rapprochant  du  pair. 

En  vertu  de  cette  décision,  il  a  été  incinéré  le  20  juillet,  par 
la  Caisse  d'amortissement,  mille  contos,  et  il  allait  en  être 
brûlé  autant  à  bref  délai,  et  c'est  ce  qui  explique  que  le 
change  monte  et  tend  à  se  rapprocher  du  taux  de  20  pence, 
ce  que  certains  économistes,  les  planteurs  et  les  exportateurs 
considèrent  comme  un  danger  de  ruine,  à  cause  do  la  baisse 
de  valeur  des  produits  qui  va  en  résulter. 

Quoi  qu'il  en  soit,  le  Gouvernement  paraît  n'avoir  en  vue 
que  de  réhabiliter  sa  monnaie  coûte  que  coûte.  Depuis  1898, 
date  où  les  788.305  contos-papier  en  circulation  valaient 
115. 000  contos-or,  le  Trésor,  tout  en  retirant  115.000  contos- 
papier,  a  réussi  à  élever  la  valeur  des  673.000  contos-papier 
restant  aujourd'hui  en  circulation  à  plus  de  400.000  contos-or, 
puisque  l'agio  de  l'or  a  baissé  de  200  0/0  à  70  0/0.  La  valeur 
du  papier  que  chacun  a  en  poche  a  donc  augmenté  de  150  0/0. 
La  quantité  nominale  de  monnaie  fiduciaire  est  réduite  de 
15  0/0,  mais  la  valeur  réelle  s'est  accrue  d'une  fois  et  demie 
ce  qu'elle  était.  Les  producteurs  ont  pu  y  perdre,  mais  le 
commerce  et  la  grande  masse  des  consommateurs  a  gagné, 
ainsi  que  le  Trésor,  à  cette  augmentation  du  pouvoir  libéra- 
toire de  la  monnaie  dix  fois  supérieure,  proportionnellement, 
à  la  diminution  de  la  somme  nominale  en  circulation. 

En  somme,  s'il  est  fâcheux  que  l'exportateur  gagne  moins, 
parce  qu'il  tire  moins  de  milreis  tlo  l'or  qu'il  reçoit  de  son 
produit,  d'un  autre  côté  la  généralité  de  la  nation  n'est  pas 
fâchée  de  voir  le  prix  des  choses  diminuer  et  de  n'avoir  plus 
à  payer  une  paire  de  chaussures  10  milreis,  un  chapeau  35 
milreis  et  le  reste  à  l'avenant. 

La  continuation  des  retraits  de  papier  révèle  de  la  part  du 
Gouvernement  une  volonté  ferme  et  persévérante,  un  esprit 
de  suite  qui  ne  peut  que  fortifier  son  crédit  intérieur  et  exté- 
rieur, d'autant  plus  que  le  Trésor  n'est  plus  tenu  par  les 
engagements  du  funding  et  n'est  pas  impérieusement  obligé 
de  retirer  du  papier.  Il  le  fait  parce  qu'il  en  a  constaté  les 
excellents résultats . 

Cependant,  la  Qazcta  de  Noticias  conteste  l'opportunité  do 
ces  n  traits  de  papier  quand  le  budget  papier,  qui  est  proposé 
pour  1906,  s'annonce  en  déficit.  Ces  retraits  ne  devraient  se 
faire  qu'avec  des  excédents  budgétaires;  D'autre  part,  ce 
journal  observe  que  le  change  s'est  relevé  de  12  à  17  pence 


sans  l'aide  d'aucune  incinération.  On  peut  répondre  â  cela 
que  cette  hausse  est  duo  à  des  causes  passagères,  telles  que 
l'importation  d'or  provenant  de  récents  emprunts,  mais  que 
pour  assurer  le  maintien  de  la  hausse,  il  faut  une  cause 
durable  agissant  intrinsèquement  sur  la  valeur  du  papier. 

La  Gazetu  observe  que  la  plus-value  du  papier  n'a  pas 
abaissé  la  généralité  des  prix  ;  qu'avec  le  change  à  16  pence 
et  la  livre  sterling  à  15  milreis, le  loyer  des  maisons,  les  prix 
des  services,  les  tarifs  de  transport  et  les  mercuriales  de 
beaucoup  d'articles  de  consommation  sont  les  même  à  peu 
près  que  quand  le  change  était  à  12  pence  et  même  à  8  pence. 
Le  pouvoir  d'achat  de  la  monnaie  nationale  inconvertible, 
s'il  s'est  élevé  nominalement  par  rapporta  la  monnaie  univer- 
selle convertible,  l'or,  n'a  cependant  pas  sensiblement  monté 
relativement  à  la  valeur  des  choses,  lesquelles  maintiennent 
leurs  prix. 

Eulin.  la  dazela  fait  remarquer  qu'il  vaudrait  mieux 
attendre  la  réorganisation  définitive  de  la  République,  qui  est 
proche,  pour  appliquer  un  plan  complet  et  décisif  de  rachat 
et  de  conversion.  De  plus,  elle  pense  que  dans  l'état  actuel  de 
rétraction  du  crédit  qui  paralyse  l'industrie  et  le  commerce, 
il  vaudrait  peut-être  mieux,  au  lieu  de  brûler  du  papier, 
laisser  ces  ressources  à  la  disposition  de  la  place. 

Ce  n'est  pourtant  pas  l'argent  qui  manque.  Nous  avons  vu 
plus  haut  que  la  Banque  de  la  République  accuse  à  son  bi- 
lan une  encaisse  de  95.000  contos,  alors  que  ses  escomptes 
n'arrivent  pas  à  7.C00  contos.  Les  principales  banques  de 
Rio,  la  Banque  de  la  République,  les  quatre  banques  étran- 
gères, avaient  ainsi  au  30  juin,  une  encaisse  de  L  16.251  con- 
tos représentant  autant  de  numéraire  éloigné  de  la  circula- 
tion, alors  que  tant  d'activités  sont  paralysées.  Nous  avons 
dit  pour  quelles  raisons  la  Banque  de  la  République  se  trou- 
vait dans  la  nécessité  d'immobiliser  son  encaisse.  Sa  réorga- 
nisation doit  lui  permettre  de  mobiliser  ces  ressmrces  et 
d'aider  à  la  réalisation  du  programme  des  deux  principaux 
candidats  à  la  présidence,  MM.  Campos  Salles  et  Bernardino 
de  Campos,  qui  se  proposent  la  conversion  du  papier  et  l'ex- 
pansion du  crédit. 

La  liquidation  du  portefeuille  ancien  de  la  Banque  devra 
fournir  un  fonds  en  or  qui,  joint  au  fonds  de  garantie  du  Tré- 
sor, constituerait  une  excellente  base  de  conversion  future, 
en  permettant  de  former  une  caisse  de  conversion  comme 
dans  l'Argentine  et  d'émettre  des  billets  métalliques,  à  moins 
qu'on  ne  recoure  à  une  opération  de  crédit  pour  se  procurer 
l'or  nécessaire  au  rachat  du  papier  à  un  change  déterminé. 

Tous  ces  projets  sont  dans  l'air,  et  la  reconstitution  de  la 
Banque  doit  en  être  le  pivot.  La  création  des  comptes  cou- 
rants or  et  pour  le  paiement  des  droits  de  douane,  le  privi- 
lège de  l'émission  de  chèques  en  or  pourraient  être  le  point 
de  départ  de  la  future  circulation  convertible.  Ce  serait  le 
premier  pas  vers  le  retour  à  la  circulation  métallique  gra- 
duelle sans  altérer  l'étalon  monétaire,  comme  l'ont  fait  les 
Argentins,  ce  qui  répugne  au  Brésil.  Mais  il  faudrait  pour 
cela  que  les  banques  ne  refusassent  pas,  ainsi  qu'elles  le  font, 
le  paiement  en  or  des  traites  tirées  en  cette  espèce.  Elles 
exigent,  en  effet,  la  conversion  de  l'or  en  papier  au  change  du 
jour,  ce  qui  est  le  meilleur  moyen  de  repousser  d'un  pays  la 
monnaie  métallique  et  de  le  condamner  à  l'éternel  régime  du 
papier  inconvertible. 

On  se  plaît  à  croire  que  la  réforme  de  la  Banque  de  la  Ré- 
publique est  l'acheminement  vers  une  réforme  monétaire  de- 
venue opportune  autant  que  nécessaire,  et  profitera  à  tous  les 
intérêts. 

Pour  la  réorganisation  de  la  Banque,  le  Gouvernement  de- 
mande aux  actionnaires  de  nommer  une  Commission  chargée 
de  s'entendre  avec  le  Ministre  des  Finances. 


La  Circulation  aux  Etats-Unis 

Voici  le  tableau  des  monnaies  d'or  et  d'argent  en  circula- 
lion  au  1"  août  1905  : 

1"  janv.  1905   1"  juill.  1905    1"  août  1905- 


Monnaics  d'or....  649.548.528 
Dollars  d'argent . .  80.089-895 
M onnaies  division- 
naires d'argent..  102.891.327 

Certificats-or   488.789  B89 

—       argent.  468.017.227 


Ell  dollars 
655.976.787 
73.ISJ.659 


650.(116.580 
73.586.898 


100.748.873  101.437.759 
487.661.449  493.437.879 
456.142.715  458.518.951 
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(En  dollars) 

Billets  du  Trésor 
(loi  du  14  juillet 

1890)                      10.940.054       9. 342.  ail  9.12:3.575 

Billets  des  Etats- 
Unis                    312.287.027     332.091.311  331.431.775 

Billets  des  Banque* 

Nationales              449.157.278     480.472.336  486.784.881 

Total          2.569.621.125  2.596.710.171  2.004.902.301 


La  population  des  Etats-Unis  était  évaluée,  au  1er  jan- 
vier 1900,  à  76.977.0(30  habitants  et  la  proportion  par  tête 
ressortait  à  25  doll.  73.  Au  1"  janvier  1901,  la  population 
•était  évaluée  à  77.080.000  habitants  et  la  proportion  ressor- 
tait à  28  doll.  19.  Au  1"  janvier  1902,  la  population  était  de 
78.437.000  habitants  et  la  proportion  de  28  doll.  69.  Au 
1"  janvier  1903,  la  population  était  évaluée  à  79.799.000  ha- 
bitants et  la  proportion  était  de  29  doll.  43.  Au  1er  janvier 
1904,  la  population  était  évaluée  à  81.177.000  habitants  et  la 
proportion  était  de  30  doll.  38.  Au  1er  janvier  1905,  la  popu- 
lation était  évaluée  à  82.562.000  habitants  et  la  proportion 
était  de  31  doll.  12,  et  au  1er  août  1905  la  population  était 
évaluée  à  83.259.000  habitants  et  la  proportion  était  de 
-31  doll.  29. 


Le  Mouvement  des  Monnaies  au  Siam 

Les  deux  tableaux  ci-dessous  montrent  les  pays  d'origine 
et  de  destination  et  la  valeur  des  importations  et  des  expor- 
tations de  monnaies  en  1902  et  en  1903  : 

Importation  de  monnaies 

Argent  et  bronze  Or 


Pays  d'origine  1908  1903  1902  1903 

(En  francs) 

Singapnre   13.682.751  2.658.884  » 

Hong-Kong   5.773.541  4.948.406  2.133.250 

Chine   »  »  24.791 

Cochinchine   »  27.204  >>  » 

Inde   589.896  17.830  » 

Etats-Unis   »  »  260  » 

Angleterre.   »  4.787.682  »  » 


Totaux   20.045.564   12.439.616  2.158.301 


Pays  de  destinât.  Exportation 

Singapore   1.570.059     1.538.918  62  » 

Hong-Kong  ....  1.879         11.748  »  10.507 

Cochinchine   »  588  »  » 

Penang   1.438  599 


Totaux....     1.573.975     1.551.852  02  10.507 


Le  succès  des  mesures  financières  prises  l'an  dernier  par  le 
Gouvernement  siamois  lui  a  permis  de  réduire  de  9.704.249  fr. 
l'importation  des  monnaies  d'or  et  d'argent. 


Situation  Financière  Générale. 


Europe.  —  France.  Pendant  les  premières  séances 
de  la  semaine,  les  affaires  sont  demeurées  calmes,  en 
raison  de  l'incertitude  où  l'on  est  resté  touchant  les 
négociations  engagées  à  Portsmouth  pour  le  rétablisse- 
ment de  la  paix  en  Extrême-Orient.  Hier,  toutefois, 
l'impression  générale  était  que  la  Conférence,  ajournée 
à  samedi,  allait  enfin  aboutir  favorablement,  grâce  à 
des  concessions  réciproques;  aussi,  la  tendance  géné- 
rale a-t-elle  été  très  bonne,  avec  plus  d'échanges  que 
précédemment.  Quant  aux  disponibilités,  elles  sont 
toujours  des  plus  abondantes  sur  la  place. 

Allemagne.  —  Les  nouvelles  relatives  à  la  Conférence 
de  Portsmouth  retiennent  toute  l'attention. 

L'opinion  qui  domine  en  Allemagne  et  qui  détermine 
les  transactions  est  que  les  négociations  aboutiront 
au  rétablissement  de  la  paix.  Aussi  les  tendances  de  la 
Bourse  restent-elles,  en  général,  très  fermes. 

Le  Syndi  at  du  Ter  brut  annonce  que  les  livraisons 
-ont  singulièrement  augmenté  en  juillet,  à  te  lpoint  que 


le  travail  des  usines  est  très  actif  et  que  les  stocks  sont 
en  sérieuse  diminution. 

•luillet  a  été  marqué  aussi  par  une  augmentai  ion  de 
recettes  des  chemins  do  fer  et  une  augmentation  <lu 
rendement  de  l'impôt  du  Timbre. 

Angleterre.  —  L'événement  politique  de  la  semaine 
est  la  démission  du  vice-roi  des  Indes.  Depuis  plusieurs 
mois,  la  position  de  lord  Curzon,  en  conflit  constant 
entre  lord  Kitchcner  et  M.  Brodrick  était  devenue  diffi- 
cile ;  on  ne  prévoyait  pas,  cependant,  qu'il  renonçât  à 
son  poste  en  pleine  période  de  vacances. 

Grâce  à  l'initiative  du  lord-maire  de  Manchester, 
M.  T. -T.  Shann,  une  conférence  mixte  de  patrons  et 
ouvriers  a  eu  lieu  la  semaine  dernière  pour  prévenir  la 
grève  qui  devait  éclater  le  19  courant  si  l'augmenta- 
tion do  5  0/0  des  salaires,  demandée  par  les  ouvriers, 
n'était  pas  accordée. 

Autriche.  —  Le  marché  reste  calme,  dans  l'attente 
dos  décisions  de  la  Conférence  de  Portsmouth. 

Les  nouvelles  des  récoltes  et  de  la  situation  des 
industries  sont  bonnes. 

Belgique.  —  Pour  les  sept  premiers  mois  de  1905,  les 
importations  ont  atteint  1. 635.033.000  fr.,  contre  1  mil- 
liard 539.950.000  en  1904  ;  la  valeur  de';  exportations  a 
été  de  1.185.141.000  fr.,  contre  1.147.827.000  fr. 

Danemark. —  Le  budget  de  1905-1906  prévoit  79  mil- 
lions 441.460  couronnes  aux  recettes  et  81.334.264  cou- 
ronnes aux  dépenses,  soit  un  déficit  de  1.89.'. 797  cou- 
ronnes. 

Espagne.  —  La  feuille  officielle  a  publié  le  décret 
royal  de  dissolution  des  Cortès.  La  nouvelle  Assemblée 
se  réunira  le  11  octobre  et  les  élections  des  députés 
auront  lieu  le  10  septembre,  celle  des  sénateurs  le  24. 

Le  programme  du  Gouvernement  est  très  vaste  ;  le 
parti  libéral  veut  réaliser  les  promesses  qu'il  a  faites. 
Il  réorganisera  la  magistrature,  l'armée,  la  marine, 
développera  l'industrie,  protégera  le  commerce  et 
l'agriculture,  mais  ce  n'est  pas  cette  année  que  ces 
projets  seront  soumis  au  Parlement.  On  pense  que  ces 
réformes  ne  prendront  place  qu'au  budget  de  1906. 

Grèce.  —  Les  recettes  budgétaires  de  1905  sont 
évaluées  à  126.472.580  fr.  et  les  dépenses  à  118.699.766 
francs,  soit  un  excédent  de  7.772.580  fr. 

Boumanie.  —  La  valeur  totale  du  commerce  de  la 
Roumanie  avec  les  pavs  étrangers  s'est  élevée,  on  1904, 
au  chiffre  de  573.243.052  fr.,  dont  311.371.613  fr.  de 
marchandises  importées  (525.294  tonnes)  et  261.872.339 
francs  de  marchandises  exportées  (2.269.108  tonnes  .  La 
différence  passive  est  donc  de  49.499.274  fr. 

Amérique.  —  BrésH.  Les  recettes  de  1906  ont  été 
évaluées  à  61.645  contos-or  et  258.394  contos-papier  ; 
les  dépenses  à  47.680  contos-or  et  273.688  contos- 
papier." 

En  comparant  les  recettes  et  les  dépenses  totales 
prévues,  on  a  un  excédent  de  13.780  contos-or  et  un 
déficit  de  15.094  contos-papier;  mais,  grâce  à  certaines 
mesures  décidées,  le  déficit  papier  disparaîtra  et,  en 
définitive,  le  projet  de  budget  se  solderait  par  un  ex- 
cédent de  4.780  contos-or. 

Chili.  —  D'après  le  Message  du  Président  Riesco,  le 
commerce  de  la  République  avec  l'extérieur  s'est  élevé 
en  1904  â  un  total  de  372.804.502  pesos-or  ;  soit  à 
115.652.422  pesos  de  produits  nationaux  exportés  et  à 
257.152.080  de  marchandises  étrangères  importées. 

Si  l'on  compare  ces  chiffres  avec  ceux  de  1903,  on 
csnstate  une  augmentation  de  36.054.261  pesos,  qui  se 
décomposent  en  21.472.750  pesos  pour  l'exportation  et 
en  16.681.511  pesos  pour  l'exportation. 

Etats-Unis.  —  En  1904-05,  les  importations  ont  at- 
teint 1.117.507.500  dollars  et  les  exportations  !  milliard 
518.462.633,  soit  un  excédent  d'exportation  de  400  mil- 
lions 955.833  dollars. 
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FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  &  EXTRA  EUROPEENS 

à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ÉTAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f .  25  fr.  20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f  2  fr.  50). . 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  1896  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. 
Hellénique  4  %  1887  (net  9  fr.  40) . 

Hollande  .3  %  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1888   

Portugal  3  %  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) 

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  aniort.  1893  

Suéde  3  S  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  unifiée  4  %  ■■ 
—       Priorité  4  %  1890  


EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  , 

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York) . . , 

Haïti  5  %  1875   

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  3  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  
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La  Politique.  —  Les  Conseils  généraux.  —  La  Conférence 
marocaine.  —  Le  Budget  de  1906. 

La  session  des  Conseils  généraux,  qui  s'est  ouverte 
le  21  août,  parait  devoir  être  très  calme.  Les  élus  de 
nos  cantons  ne  semblent  pas  disposés  à  sortir  cette  fois 
de  leurs  attributions,  et  sauf  quelques  vœux  pour  ou 
contre  la  séparation,  vœux,  du  reste,  absolument  pla- 
toniques, ne  s'occuperont  exclusivement  que  desaïïaires 
départementales . 

Le  renouvellement  de  leurs  bureaux  n'a  donné  lieu 
à  aucun  incident.  Les  présidents,  vice-présidents  sor- 
tants ont  presque  partout  été  réélus  sans  que  leurs 
adversaires  aient  même  essayé  d'engager  la  lutte.  Est-ce 
découragement,  lassitude,  ou  désir  d'apaisement  et  de 
concorde  ?  les  deux  certainement. 

Une  fois  réélus,  les  présidents  ont  prononcé  le  dis- 
cours traditionnel.  Peu  de  choses  à  relever  dans  ces 
harangues.  M.  Charles  Dupuy  a  insisté  sur  la  néces- 
sité de  faire  triompher  les  idées  de  concorde  et  d'union. 
M.  Milliard,  dans  l'Eure,  a  flétri  les  internationalistes 
qui  prêchent  la  guerre  civile  et  la  grève  des  réservistes, 
enfin  M.  Méline  a  invité  le  Gouvernement  à  avoir  le 
«  courage  de  couper  court  à  cette  abominable  campagne 
antimilitariste  qui  nous  déshonore  et  qui  nous  a  fait 
tant  de  mal.  »  D'autre  part,  M.  Magnin  s'est  félicité  du 
vote  de  la  loi  de  deux  ans,  M.  Trouillot  a  célébré  la 
séparation  de  l'Eglise  et  de  l'Etat,  M.  Vallé  a  déclaré 
que  La  chose  la  plus  pressante  était  la  revision  de  L'en» 
geignement  primaire"  dans  le  sens  laïque.  » 

Un  certain  nombre  de  Conseils  généraux:  ceux  des 
Alpes-Maritimes,  de  la  Corse,  du  (lard,  des  Bouches- 
du-Jthone  et  de  I^ot-ct  Garonne  n'ont  pas  ouvert  leur 
session  :i  cause  des  grandes  chaleurs.  Celui  du  Tarn 
ç'esl  ajourné  au  15  octobre  pour  le  même  motif,  et 
edui  'les  Mantes-Pyrénées  a  renvoyé  l'ouverture  de  la 
session  au  ih  septembre, en  raison  des  fêles  de  la  Coupe 
des  Pyrénées. 


~~  La  Commission  du  budget,  réunie  sous  la  présidence 
de  M.  Georges  Cochery,  a  abordé  le  17  août  l'examen  du 
budget  de  la  guerre. 

M.  Klotz,  rapporteur,  a  fait  un  exposé  général  et  entretenu 
particulièrement  la  Commission  des  prévisions  à  apporter 
dans  la  comptabilité  de  la  réserve  de  guerre  et  des  moyens 
de  contrôle  du  Parlement. 

Il  a  montré  que  le  projet  de  budget  contenait  un  certain 
nombre  d'insuffisances  de  prévisions.  Ensuite  il  a  indiqué  la 
situation  des  effectifs  pour  1906  et  établi  les  conséquences 
financières  de  la  loi  de  deux  ans. 

Sur  sa  proposition,  la  Commission  a  décidé  de  demander 
au  Ministre  d3  la  Guerre  l'application  stricte  de  l'article  96 
'de  la  loi  du  22  mars  1005,  qui  lixe  au  1"  octobre  la  date  de 
l'incorporation  de  la  classe  et  a  relevé,  en  conséquence,  de 
deux  millions  les  crédits. 

Elle  a,  en  outre,  décidé'  d'appliquer  aux  réservistes  et  terri- 
toriaux nécessiteux  le  bénéfice  de  l'article  22  de  la  même  loi. 

Au  début  de  sa  séance,  la  Commission  avait  adopté  la 
motion  suivante  présentée  par  MM.  Lucien  Hubert,  rapporteur 
du  budget  de  l'agriculture,  Salis  et  La fl erre  : 

<i  La  Commission  du  budget  préoccupée  de  la  situation 
lamantable  créée  dans  certaines  régions  et  notamment  dans 
l'Est  et  le  Midi,  par  les  récents  cyclones,  charge  son  prési- 
dent et  les  rapporteurs  des  budgets  de  l'agriculture  et  de 
l'intérieur,  d'insister  pour  que  les  premiers  secours  soient 
distribués  au  plus  vite  et  pour  que  le  Gouvernement  dépose 
dès  que  possible,  une  demande  de  crédits  supplémentaires 
destinés  à  atténuer,  dans  la  plus  large  mesure,  la  misère  des 
sinistrés.  » 

■wv  Le  18  août,  la  Commission  du  budget  s'est  réunie  au 
Palais-Bourbon,  sous  la  présidence  de  M.  Cochery,  président. 

Le  Ministre  do  la  Guerre  a  été  entendu  par  la  Commission 
sur  les  diverses  questions  soulevées  par  le  rapporteur  en  ce 
qui  concerne  le  contrôle  du  Parlement  et  la  présentation  du 
programme  pi'évu  par  la  loi  du  9  décembre  1902.  Sur  cas 
deux  points,  le  Ministre  déclare  être  prêt  à  donner  satisfac- 
tion à  la  Commission. 

Un  article  additionnel  à  la  loi  de  finances  est  ensuite 
adopté  à  l'unanimité. 

Le  Ministre  donne  des  explications  sur  le  mode  d'applica- 
tion de  la  loi  de  deux  ans  et  sur  les  mesures  transitoires 
conformément  au  désir  de  la  Commission. 

Après  le  départ  du  Ministre,  la  Commission  a  repris  la 
discussion  des  diverses  causes  d'augmentation  du  budget  de 
la  guerre  et  abordé  le  chapitre  des  dépenses. 

Une  élection  sénatoriale  a  eu  lieu  le  20  août  dans  le 
département  de  la  Marne.  M.  Bourgeois,  député  radical,  a  été 
élu.  Il  s'agissait  de  remplacer  le  dûc  d'Audiffrot-Pasquier, 
sénateur  inamovible,  récemment  décédé,  et  dont  le  siège  a  été 
attribué  au  département  de  la  Marne. 

-wk.  L'incident  provoqué  par  l'arrestation  d'un  sujet  algé- 
rien au  Maroc,  et  par  le  refus  du  Sultan  d'ordonner  sa  mise 
en  liberté,  vient  d'entrer  dans  une  phase  décisive.  Le  Minis- 
tère des  Affaires  étrangères  a  communiqué,  par  l'entremise 
de  l'agence  Havas,  la  note  suivante  à  la  presse  : 

«  Dès  qu'il  a  été  informé  de  l'arrestation  d'un  de  nos  sujets 
algériens  par  le  Gouvernement  marocain,  le  président  du 
Conseil  a  donné  son  entière  approbation  aux  demandes  de 
satisfaction  formulées  par  notre  Ministre  à  Fez  auprès  du 
Magh/.en. 

«  M.  Bouvier  vient  de  prescrire  à  nos  agents  à  l'étranger 
de  faire  connaître  l'incident  aux  puissances  signataires  de 
la  Convention  de  Madrid,  en  même  temps  que  l'intention  du 
Gouvernement  français  d'en  exiger  réparation.  La  question 
affecte,  d'ailleurs,  l'intérêt  solidaire  qu'ont  toutes  les  nations 
en  relations  avec  le  Maroc  de  faire  respecter  les  traités  et 
Usagés  qui  règlent  la  situation  de  leurs  sujets  ou  ressortis- 
sants dans  l'empire  chérifien.  » 

-vw  Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  2'i  août,  en  conseil  do 
cabinet,  au  Ministère  des  Affaires  étrangères,  sous  la  prési- 
dence df  M.  Bouvier, 

Tous  les  Ministres  étaient  présents,  à  l'exception  de 
MM.  Chaumié  et  Buau. 

Commencée  à  10  h.  1/2,  la  délibération  s'est  prolongée 
jusqu'à  une  heure. 

Le  président  du  Conseil  a  tout  d'abord  rendu  compte  de 
l'élut  des  négociations  au  sujet  de  la  conférence  marocaine. 
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Le  Gouvcrnenent  allemand  a  fait  annoncer  l'envoi  très  f 
prochain  de  sa  réponse  au  projet  de  programme  proposé  par 
la  Franco. 

M.  Rouvier  a  également  entretenu  le  Conseil  de  l'incident 
soulevé  au  Maroc  par  l'arrestation  d'un  de  nos  sujets  algé- 
riens. 

Le  Conseil  a  été  unanime  à  approuver  les  instructions  déjà 
données  à  notre  Ministre  à  Fez  cl  les  mesures  qu'on  aurait 
éventuellement  à  prendre  en  vue  d'obtenir  une  prompte  et 
complète  satisfactisn. 

Sur  la  proposition  de  M-  Béravd,  sous-secrétaire  d'Etat,  et 
sur  la  demande  de  M.  Dubief,  ministre  du  commerce,  le 
Conseil  a  autorisé  le  Sous-secrétaire  des  postes  à  préparer  un 
projet  de  loi  tendant  à  l'augmentation  du  matériel  et  du  per- 
sonnel des  postes,  augmentation  que  justifie  le  développe- 
ment du  trafic  et  qui  ne  peut  se  faire  que  par  mesure  légis- 
lative. 

Enfin,  M.  Etienne,  ministre  de  l'intérieur,  a  fait  connaître 
au  Conseil  que  la  session  des  Conseils  généraux  s'est  ouverte 
dans  le  calme  le  plus  absolu,  l'n  certain  nombre  d'assem- 
blées départementales  ont  déjà  terminé  leurs  travaux. 

M.  Etienne  a  également  rendu  compte  de  l'état  des  grèves 
dans  le  bassin  de  Longwy,  à  Etival  (Vosges),  à  Combréc 
Maine-et-Loire  .  à  Saint-Etienne,  à  Roanne  et  à  Modane. 

Le  travail  a  repris  dans  la  plupart  de  ces  régions.  Là  où 
la  grève  existe  encore,  des  pourparlers  sont  engagés  qui  font 
prévoir  la  fin  de  ces  conflits  à  bref  délai. 


QUESTIONS   DU  JOUR 


LA  GRÈGE  ACTUELLE 

AU  POINT  DE  VUE 

ÉCONOMIQUE  ET  FINANCIER 

[Suite)  (!) 


V 

Situation   économique  de   la  Grèce 
en    1896    et  1904 

C  —  Chemins  de  fer 

En  1896,  la  Grèce  continentale  et  le  Péloponèse 
avaient  949  kilomètres  de  voies  ferrées  en  exploi- 
tation, ainsi  répartis  : 

1°  AlhènesPirée  :  10  kilomètres.  Cette  ligne, 
qui  relie  le  port  du  Pirée  à  Athènes,  subit  au- 
jourd'hui la  concurrence  d'un  tramway-électri- 
que fonctionnant  à  peu  près  comme  le  Métropo- 
litain de  Paris  ; 

2°  Le  Péloponèse  :  57i  kilomètres.  Le  réseau 
du  Péloponèse  a  pour  point  de  départ  le  Pirée 
et  Athènes  et  pour  terminus  Patras.  Il  dessert 
la  baie  de  Salamine,  le  golfe  de  Saronique  et  tra- 
verse l'isthme  et  le  canal  de  Corinthe,  à  quel- 
ques kilomètres  de  celte  ville.  La  ligne  princi- 
pale suit  ensuite  la  côte  sud  du  golfe  de  Lépante 
jusqu'à  Patras  et,  de  Corinthe,  se  détache  une 
seconde  ligne  qui  traverse  l'Angolide,  TArcadie, 
la  Messénie  en  desservant  Argos,  Xauplie,  Tri- 
poli et  Kalamata.  La  voie  longe  ensuite  la  côte 
maritime  pour  aboutir  à  Patras  en  passant  par 
Pyrgos,  avec  un  embranchement  sur  Olym- 
pie  ; 

3°  Les  Chemins  de  fer  de  Thessalie  :  267  kilo 
mètres.  Cette  ligne  part  de  Volo  et  dessert  les 

(1)  Voir  l'Economiste  Européen,  nM  702  à  705,  *,07  à  709. 


principales  villes  de  la  Thessalie  :  Larissa,  Pliai  - 
sale,  Tricala  et  Kalabaka.  Son  tronçon  méridio- 
nal sera  coupé,  aux  environs  de  Pharsale,  par 
la  grande  ligne  Pirée-Larissa.  qui  est  actuelle- 
ment en  construction  et  qui  doit  relier  la  Grèce 
au  réseau  européen  par  les  chemins  de  fer  otto- 
mans ; 

4°  Le  Chemin  de  fer  de  VAttique  :  74  kilomè- 
tres, dont  le  capital  appartient  à  la  Société  du 
Laurium  grec  et  qui  met  en  relation  Athènes 
avec  le  riche  centre  minier  du  Laurium  ; 

5°  Pyrgos-Kalakolo  :  13  kilomètres.  Toute  pe- 
tite ligne  locale  qui  met  en  communication  la 
ville  agricole  de  Pyrgos  avec  le  port  de  Katakolo, 
situé  en  face  de  l'île  de  Zante  ; 

6°  Le  Nord-Ouest  :  61  kilomètres.  Petite  ligne 
située  à  l'ouest  du  nome  d'Arcanie  et  Etolie, met- 
tant en  relation  Missolonghi  avec  Agrinion  et 
Kryoneri. 

Le  tableau  suivant  montre  comment  le  réseau 
et  l'exploitation  de  ces  six  Compagnies  se  sont 
développés  entre  1896  et  1904  : 


Réseau  hellénique  :  Longueur  kilométrique  en  exploitation. 
Recettes  et  Dépenses  en  189G  et  1904 
[Milliers  de  drachmes) 


1896 

1904 

Compa- 

II! 

ttesi 

m 
i  o 

tn 

a  ** 

°  o 

/. 

gnies 

d  "S- 

— 

-  CD 

ai 
0 
0 

a  g 

b  fi 

5  a 

PS 

:2  ~ 

ce 

A.thènes- 

/o 

/a 

Pirée  . 

10 

1.411.7 

522.  f 

37.C 

10 

1 

764.3 

748.6 

42.4 

Pélopo- 

nèse . . 

574 

3.841.1 

2.426.7 

62. 9 

7:0 

3 

938.3 

3.735.7 

62.9 

Thessa- 

lie 

217 

1.752.3 

1.062.2 

60.6 

239 

2 

473.5 

897.3 

36.3 

Attique . 

74 

736.4 

419.6 

57. ( 

74 

792.2 

543  4 

68.6 

Pyrgos - 

Kaiak  . 

13 

142.6 

68.7 

48.2 

13 

128.5 

81.4 

63.3 

Nord-O. 

61 

206.9 

163  9 

79.2 

61 

328.5 

217.5 

•16.2 

Totaux  . 

949 

8.091.0 

4  663. 6 

>7.€ 

1 .147 

1 1 

425.3 

6.223.9 

54.5 

Pirée- 

Larissa 

» 

» 

203 

1 

046.3 

Au  point  de  vue  kilométrique,  il  n'y  a  que  la 
Compagnie  du  Péloponèse  et  les  Chemins  de 
fer  de  Thessalie  qui  aient  augmenté  leur  réseau  : 
la  première,  de  176  kilomètres  et  la  dernière  de 
22  kilomètres. 

En  ce  qui  concerne  les  recettes,  elles  sont  tou- 
tes en  progression,  sauf  la  ligne  de  Pyrgos 
Katakolo  qui,  desservant  un  centre  essentielle* 
ment  viticole,  a  subi  plus  directement  les  effets 
de  la  crise  des  raisins  secs. 

En  1891,  année  de  grande  récolle  et  année  de 
record  pour  l'exploitation  des  raisins  de  Corinthe 
et  pendant  laquelle  la  Grèce  en  a  envoyé  378  mit- 
lions  de  livres  vénitiennes  à  l'étranger  • —  contre 
225  millions  en  1904  — ,  la  ligne  de  Pyrgos- 
Katakolo  a  réalisé  234.251  drachmes  de  recettes 
avec  86.021  drachmes  de  dépenses,  soit  une  re- 
cette kilométrique  de  18.000  drachmes  et  un 
coefficient  d'exploitation  de  36  %.  Au  contraire, 
en  1900,  qui  a  été  la  plus  mauvaise  année  de 
récolte  et  d'exportation  de  raisins  secs,  depuis 
un  quart  de  siècle  (148  millions  de  liv.  vén.),  les 
recettes  de  la  ligne  ont  ù  peine  atteint  93.618 
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drachmes  —  chiffre  le  plus  bas  depuis  son  ou- 
verture — ,  avec  76.941  drachmes  de  dépenses, 
«abaissant  la  moyenne  kilométrique  à  7.200 
drachmes  et  poussant  le  coefficient  d'exploita- 
tion à  82  %. 

La  crise  viticole  s'est  continuée  après  1900 
par  suite  de  la  baisse  des  prix,  et  les  recettes  de 
la  petite  Compagnie  se  sont  péniblement  rele- 
vées à  107.037  drachmes  en  1901  ;  à  108.505 
drachmes  en  1902  ;  à  110.440  drachmes  en  1903 
et  à  128.533  drachmes  en  1904. 

Les  autres  Compagnies  ont  traversé  la  cri:e 
avec  moins  de  pertes,  mais  il  n'est  pas  douteux 
que  le  réseau  du  Péloponèse,  qui  dessert  parti- 
culièrement les  régions  produisant  le  raisin  de 
Corinthe,  en  a  également  beaucoup  souffert, 

La  Compagnie  qui  a  donné  les  meilleurs  ré- 
sultats entre  1896  et  1904,  c'est  incontestable- 
ment celle  des  Chemins  de  fer  de  Thessalie, 
dont  les  recettes  kilométriques  ont  progressé 
de  8.075  drachmes  à  10.350  drachmes  et  dont  le 
coefflcient  d'exploitation, grâce  à  une  diminution 
des  dépenses,  a  baissé  de  60  6  %  à  36  3  %. 

Voici  les  résultats  d'ensemble  pour  la  période 
observée  : 

Recettes  et  Dépenses  des  Chemins  de  fer  de  la  Grèce 
de  1896  a  lÇO'i  inclusivement 


Années 

Kilom. 

en 
exploit. 

au 
31  déc" 

1896. . 

949 

1897.. 

91 0 

1898.. 

1.003 

1899.. 

1.018 

1G00.. 

1  033 

1901.. 

1.033 

1902. . 

1.062 

1903. . 

1.147 

1904. . 

1.147 

Recettes 


Dépen8 


Milliers  drach. 


8.091.0 
8.744.7 
9. 530. 8 
9.451  / 
9.324.1 
9. £69.0 
10.386.3 
11.263.9 
11.425.3 


4.663.b 
4.745. r, 
5.273.Ô 
5.321.5= 
5.724.1 
5.736.V 
5.851.Ï 
6.242.1 
6.223.9 


Coeffi- 
cient 
d'exploi 
tation 


/o 
57.6 
54.3 
55.3 
56.3 
61.4 
57.6 
56.3 
55.4 
54.5 


Moyennes 
kilométriques 

Recettes  Dépen" 


{Drachmes) 

8.526 

4.914 

9.015 

4.892 

9.502 

5.25/ 

9.285 

5.228 

9.026 

5.541 

9.651 

5.553 

9.780 

5.510 

9.820 

5.442 

9.961 

5.426 

Entre  les  deux  années  extrêmes,  la  recette 
moyenne  kilométrique  de  l'ensemble  du  réseau 
hellénique  a  augmenté  de  16,83  %  et  l'augmenta- 
tion des  dépenses  n'a  pas  dépassé  10,42  %  ;  c'est 
ce  qui  a  ramené  le  coefficient  général  d'exploita^ 
tion  de  57,6  %  à  54,5  %. 

L'événement  le  plus  important,  qui  se  soit  pro  - 
duit pendant  la  période,  en* matière  de  chemins 
de  fer,  c'est  la  reconstitution  de  la  Société  des 
Chemins  de  1er  helléniques,  dont  nous  avons 
déjà  parlé  en  examinant  la  situation  budgétaire 
de  l'Etat. 

En  1890,  le  gouvernement  hellénique  ayant  dé- 
cidé la  construction  d'une  ligne  à  grande  sec- 
tion, allant  du  Pirée  à  la  frontière  ottomane  et 
devant  relier  la  Grèce  au  réseau  européen,  avait 
émis  en  deux  fois  un  emprunt  de  60  millions  de 
francs  5  %  en  or,  le  fameux  Emprunt  du  Pirée- 
Larissa,  sur  lequel  il  ne  loucha  en  réalité  que 
52.500.000  francs. 

Mais,  sur  cette  somme,  22  millions  à  peine 
furent  consacrés  aux  travaux  de  la  ligne  ;  le 
reste  passa  —  ainsi  que  nous  l'avons  expliqué  — 
à  combler  les  déficits  du  Trésor. 


En  1899,  M.  Théotoky,  président  du  Conseil 
des  ministres,  voulant  assurer  l'exécution  défi- 
nitive de  la  ligne,  dont  les  travaux  étaient  aban- 
donnés depuis  cinq  années,  entra  en  pourpar- 
lers avec  un  puissant  groupe  de  financiers  et 
constructeurs  franco-anglais  et,  après  cinq'  ou 
six  mois  de  négociations,  signa  avec  lui  la  Con- 
vention du  22  mars  1900,  que  nous  avons  ana- 
lysée d'autre  part. 

En  exécution  de  cette  Convention,  le  gouver- 
nement grec  a  créé  des  obligations-or  4  %  dont 
la  C.  P.  1.  a  accepté  de  faire  le  service  de  l'inté- 
rêt et  de  l'amortissement  au  pair  en  98  ans,  avec 
les  excédents  disponibles  des  revenus  concédés 
revenant  au  Trésor.  A  la  date  du  31  décembre 
1904,  il  y  avait  en  circulation  98.850  de  ces  obli- 
gations représentant  un  capital  nominal  de 
49.425.000  francs. 

La  Compagnie  concessionnaire,  qui  n'est  en 
réalité  qu'une  Société  d'exploitation,  a  un  capi- 
tal social  de  10  millions  de  drachmes  sur  lequel 
3  millions  et  demi  sont  actuellement  versés.  La 
libération  du  surplus  s"effectuera  au  fur  et  à. 
mesure  de  la  mise  en  exploitation  des  diverses, 
sections  de  la  ligne. 

L'article  32  de  la  convention  déterminant  la 
manière  dont  les  recettes  nettes  et  les  excédents 
revenant  à  l'Etat  seront  établis,  mérite  d'être 
reproduit  : 

Art.  32.  —  Pour  établir  les  recettes  nettes  du  chemin 
de  fer,  on  déduira  des  recettes  brutes  : 

1°  Les  sommes  allouées  à  forfait  pour  les  frais  d'ex- 
ploitation d'après  l'art.  29  ; 

2°  Les  déficits  éventuels  des  années  précédentes,  dont 
il  est  parlé  au  paragraphe  2  de  l'art.  29  ; 

3°  Une  somme  suffisante  pour  produire  un  revenu  de 
six  pour  cent  (6  %)  à  la  partie  libérée  du  capital-actions, 
à  laquelle  ce  revenu  est  acquis  en  vertu  des  disposi- 
tions de  l'art.  6,  soit  une  somme  de  six  cent  mille  drach- 
mes (600.000  dr.)  lorsque,  lors  de  l'ouverture  du  chemin 
de  fer  jusqu'à  Démirly,  le  capital  de  10.000.000  de  dr. 
aura  été  intégralement  versé,  ainsi  que  les  déficits 
éventuels  du  même  revenu  reportés  des  années  précé- 
dentes, comme  il  est  dit  à  l'art.  6. 

L'excédent  constitue  la  recette  nette.  La  Société  con- 
cessionnaire prélèvera  7  1/2  %  sur  cette  recette  nette  et 
le  surplus,  c'est-à-dire  92  1/2  %.  appartiendra  à  l'Etat 
jusqu'à  concurrence  du  montant  garanti  pour  le  paie- 
ment de  l'intérêt  et  de  l'amortissement  de  toutes  les 
obligations  qui  pourront  être  émises  en  vertu  de  la  pré- 
sente convention,  plus  les  frais  de  commission  au  profit 
des  banques  chargées  du  paiement  des  coupons.  La 
part  revenant  à  l'Etat  à  ce  titre  sera  remise  à  la  Banque 
Nationale  de  Grèce  au  crédit  du  compte  de  la  Commis- 
sion Financière  Internationale,  dans  les  mêmes  délais 
que  ceux  stipulés  à  l'art.  28  pour  les  versements  à  faire 
dans  les  caisses  de  l'Etat.  Toutefois,  il  pourra  être  pré- 
levé préalablement,  sur  cette  recette  nette,  l'annuité 
éventuelle  relative  aux  agrandissements  et  augmenta- 
tions visés  à  l'art.  30. 

Si,  après  ces  versements,  il  y  a  d'autres  excédents, 
ils  seront  attribués  à  raison  de  70  %  au  gouvernement 
et  de  30  %  à  la  Société  concessionnaire.  Cette  part  de 
70  %  sera  versée  à  la  Caisse  de  l'Etat,  lequel  pourra  en 
disposer  à  son  gré. 

Les  comptes  seront  vérifiés  par  le  gouvernement, 
ainsi  qu'il  est  dit  à  l'art.  28. 

Cette  ligne,  d'une  longueur  éventuelle  de  348 
kilomètres,  et  dont  le  tracé  va  du  Pirée  à  la  fron- 
tière ottomane,  en  passant  par  Athènes,  Thèbes 
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de  Béotie,  Livadia,  Lianocladi  et  Démiriy  —  avec 
un  embranchement  sur  Chalcis  et  un  autre  sur 
Stylis  —  aura  pour  la  Grèce  une  très  grande  im- 
portance économique  et  financière  : 

1°  Parce  qu'elle  la  reliera  directement  au  ré- 
seau européen  :  ce  qui  facilitera  considérable- 
ment sou  accès  aux  visiteurs  étrangers  et  per- 
mettra à  la  MaUe  des  Indes,  c'est-à-dire  aux  re- 
lations rapides  entre  l'Europe  et  l'Extrême- 
Orient,  de  s'effectuer  par  Suez-Athènes  au  lieu 
de  la  route  actuelle  Suez-Brindisi  ; 

2°  Parce  que  cette  ligne,  qui  constituera  l'ar- 
tère maîtresse  de  la  Grèce  continentale,  traverse- 
ra les  provinces  les  plus  fertiles  de  l'Attique,  de 
la  Béotie  et  de  la  Thessalie  ;  et  que  vers  elle  vien- 
dront converger  des  lignes  secondaires,  qui  pro- 
voqueront une  extension  de  la  production  agri- 
cole et  industrielle,  extension  absolument  im- 
possible sans  moyens  de  transport  rapides  et  à 
bon  marché. 

La  Société  des  Chemins  de  fer  helléniques  a 
pour  directeur-administrateur  délégué  un  ingé- 
nieur français  de  haute  valeur,  M.  Bicherolle, 
qui  a  su  donner  une  impulsion  vigoureuse  aux 
travaux  de  construction  et  organiser  l'exploita- 
tion dans  des  conditions  excellentes. 

Cette  exploitation  est  aujourd'hui  ouverte 
d'Athènes  à  Dadi,  par  Thèbes  et  Livadia,  avec 
l'embranchement  de  Chalcis,  ce  qui  représente 
une  longueur  exploitée  de  203  kilomètres.  La 
ligne  que  j'ai  parcourue  d'Athènes  à  Livadia 
est  bien  construite,  dispose  d'un  bon  matériel 
roulant,  et  les  trains  internationaux  pourront  y 
circuler  avec  une  vitesse  moyenne  de  50  kilo- 
mètres à  l'heure. 

Pendant  les  douze  mois  allant  du  1er  mars  1904 
à  la  fin  février  1905,  la  nouvelle  Compagnie  a 
transporté  176.100  voyageurs  et  encaissé  1  mil- 
lion 46.336  drachmes  de  recettes  brutes.  Il  est 
vraisemblable  qu'elle  atteindra  une  recette  kilo- 
métrique beaucoup  plus  importante  que  celles 
des  autres  Compagnies  helléniques,  lorsqu'elle 
aura  complètement  achevé  sa  ligne  principale, 
c'est-à-dire  dans  deux  années  environ. 


En  1896,  le  capital  nominal  engagé  dans  les 
chemins  de  fer  des  six  Compagnies  helléniques 
énumérées  dans  le  premier  tableau  de  ce  cha- 
pitre, était  exactement  de  76.775.700  drachmes 
en  actions  et  de  22.188.150  drachmes  d'obliga- 
tions, soit  au  total  98.963.850  dr.,  ne  comprenant 
ni  YEmprunt  de  Pirée-Larissa  5  %  1890  (60  mil- 
lions de  francs),  ni  les  subventions  spéciales  que 
l'Etat  a  allouées  à  diverses  Compagnies. 

D'après  les.  cours  de  la  Bourse  dAthènes  du 
31  décembre  1896,  ce  capital  nominal  représen- 
tait seulement  47.589.325  dr.  Et,  converti  en 
francs  au  change  de  ce  même  jour  (1  fr.  =  l,70 
drachmes),  sa  valeur  réelle  se  trouvait  ramenée 
à  27.993.720  fr. 

Au  31  décembre  190'i,  le  capital  nominal  des 
mêmes  Sociétés  s'élevait  à  57.695.800  dr.  en  ac- 
tions et  22.977.300  dr.  en  obligations,  formant 


un  total  de  80.672.800  dr.,  la  diminution  du  ca- 
pital-actions provenant  en  majeure  partie  d'uno 
décision  prise  par  l'assemblée  générale  de  la 
Compagnie  du  Péloponèse,  qui  décida  (mai  1809) 
de  réduire  la  valeur  nominale  des  92.000  actions 
de  la  Société  de  275  dr.  à  100  dr.,  et  de  créer 
28.000  actions  nouvelles  de  100  dr.  également. 

Malgré  cette  diminution  du  capital-actions  et 
obligations  des  six  Compagnies,  et  grâce  à  la 
hausse  dont  presque  toutes  les  valeurs  mobi- 
lières helléniques  ont  bénéficié  entre  la  fin  de 
1896  et  la  fin  de  1904,  la  valeur  de  ce  capital,  cal- 
culée d'après  les  cours  de  la  Bourse  du  31  dé- 
cembre dernier,  s'élevait  à  66.526.400  dr.,  en 
augmentation  de  18.937.075  dr.  sur  la  valeur  au 
31  décembre  1896,  et  la  conversion  en  or  de  cette 
valeur  donnait,  au  cours  du  change  du  jour 
(1  fr.  =  l,34  dr.),  49.646.570  fr.,  c'est-à-dire  une 
plus-value  de  21.652.850  fr.  d'or  par  rapport  à  la 
valeur  au  31  décembre  1896. 

Ajoutons  que  le  capital  observé  ne  comprend 
ni  l'emprunt  de  50  millions  de  francs  destiné  à 
l'achèvement  de  la  ligne  du  Pirée  à  la  frontière 
ottomane,  ni  le  capital  versé  de  la  Société  "des 
Chemins  de  1er  helléniques,  ni  enfin  l'emprunt 
de  11.750.000  dr.  contracté  par  l'Etat  en  1901 
pour  la  ligne  de  Pyrgos-Méligala,  qui  a  complété 
le  réseau  du  Péloponèse. 

Sur  ces  deux  emprunts,  dont  la  C.  P.  I.  assure 
le  service,  il  restait  respectivement  à  rembour- 
ser au  31  décembre  1904  :  49.425.000  francs  et 
11.700.000  drachmes. 

(A  suivre.)  Edmond  Thèry. 


COMPAGNIE  ROYALE 

DES  CHEMINS  DE  FER  PORTUGAIS 

A  la  date  du  23  septembre  1904,  nous  disions  que  les 
progrès  réalisés  par  la  Compagnie  Royale  des  Chemins 
de  fer  Portugais  étaient  de  plus  en  plus  sensibles  : 
et  il  nous  faut  maintenant  constater,  avec  le  Comité 
de  Paris  des  obligataires  de  cette  entreprise,  que 
l'exercice  1904  clos  le  31  décembre  dernier  a  été  parti- 
culièrement fructueux  et  qu'il  a  valu,  aux  porteurs 
d'obligations,  un  nouvel  et  important  supplément  de 
revenu.  Ce  revenu,  nous  le  comparons  à  celui  des 
quatre  années  précédentes  : 

  Exercices 

1900     1901     1902     1903  1904 


(En  francs) 

Obligations  : 

3  0/0  de  second  rang..     1.50     2.E0     4    »     5.  »     7  DO 

4  0/0  de  second  rang. .  2.»  3.:  3  5.33  6. 66  10.» 
4  1/2 0,0  de  second  rang     2.25     3.75     6.  »     7.50  11.25 

Cette  progression  dans  la  répartition  aux  obliga- 
taires est  due  non  seulement  à  une  nouvelle  augmen- 
tation des  recettes  brutes  et  à  la  diminution  des  frais 
d'exploitation,  mais  encore  à  un  troisième  élément  qui 
ne  relève  pas  de  l'action  de  la  Compagnie:  nous  vou- 
lons parler  du  change,  qui  s'est  amélioré  de  '2.30  0  0 
pendant  le  dernier  exercice,  alors  qu'en  1903  une  amé- 
lioration de  2  3/4  0/0  sur  1902  avait  déjà  été  à  signaler. 
Disons  de  suite  que  le  rôle  du  change  n'sst  pas  ter- 
miné, puisque  ses  cours  actuels  marquent  un  nouveau 
progrès. 

Pour  ce  qui  est  des  recettes,  rappelons  leur  marche 
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depuis  le  convenio  intervenu,  en  1894,  entre  la  Compa- 
gnie et  les  Obligataires,  en  faisant  remarquer  que  la 
transformation  des  reis  en  francs  est  calculée  au 
change  théorique  de  1  franc  par  180  reis,  soit  5  fr.  55 
par  milreis  : 

Recettes  du  trafic  [garanties  non  comprises) 

Recettes  Difl.  eu  francs 

sur  l'année 
précédente 


+  1.113.712 

+  855  842 
+  1.397.040 
+  1.721.429 
+  1.5H2.633 
+1.429  564 
-f-  1.313.067 
•f  658.296 
-f  1.357.813 
+  1.221.154 


Exercices 

Eu  reis 

En  francs 

1894.... 

3.206:213$287 

17.812.296 

1895..,. 

3.400  P81  492 

18.926.008 

1896..,'. 

3.560  733  089 

19.781.S50 

1897.... s 

3.812  201  340 

81.178.896 

1898....  ' 

4.122  058  664 

22.900.325 

1899...'. 

4.406  914  450 

24.482.858 

1900.... 

4.0(34  236  111 

25.912.422 

1901.-... 

4.900  588  001 

27.225.489 

19D2.... 

5.01!)  081  381 

27.883.785 

1903.... 

5.263  487  761 

29.241.598 

1904 ... 

5.483  295  576 

30.462.753 

+12.050.456 

Observons  que  l'augmentation  de  1904,  comparée  aux 
résultats  de  189'*,  ressort  à  71  0/0. 

De  cet  état  de  choses  il  est  résulté  une  nouvelle  ré- 
duction du  montant  des  garanties  que  le  Trésor  Por- 
tugais verse  à  la  Compagnie.  On  se  rendra  compte,  par 
le  tableau  ci-dessous,  de  l'importance  de  cette  réâucl  ion 
depuis  le  convenio  qne  nous  avons  rappelé  plus  haut  : 

Lignes 


Années 


Torres  Figueira 
ALfarellos 


Reira-Baïxa 


Totaux 


(En  reis) 

1894   100:5658088  309:9418570  410:5068058 

1895   100  565  088  395  135  788  495  700  876 

1896   100  565  0S8  401  111  860  501  676  948 

1897    96  940  633  401  111  860  498  058  493 

1898   88  991  195  401  111  860  490  O03  0S5 

1899   103  416  565  388  300  050  491  722  615 

1900   62  723  415  403  205  459  405  928  874 

1901   48  260  457  394  770  810  443  031  207 

1902   37  3 U  780  366  690  661  404  032  447 

1903   16  2'i4  571  350  164  836  366  409  407 

1904   6  409  024  354  183  764  360  592  788 

La  diminution  de  plus  en  plus  importante  de  la 
garantie  accordée  à  la  ligne  de  Torres- Figueira-Alfa- 
rellos  permet  d'entrevoir,  à  bref  délai,  le  moment  où 
non  seulement  la  Compagnie  ne  fera  plus  appel  à  la 
garantie  pour  cette  ligne,  mais  encore  où  elle  pourra 
commencer  à  rembourser  à  l'Etat  les  sommes  dont  elle 
est  sa  débitrice  de  ce  chef. 

En  somme,  et  toutes  compensations  faiteSj  les  re- 
cettes de  l'exercice  1904  ont  atteint,  au  total,  5.858:207 
milreis  14  reis  ou  32.545.594  fr.  53,  contre  5.643  :  611 
milreis  177  reis  ou  31.353.395  fr  43  l'année  précé- 
dente, soit  en  augmentation  de  214  :  595  milreis  837 
reis  ou  1.  '92.199  fr.  10,  mais  il  convient  de  remarquer 
que  ce  résultat,  obtenu  dans  une  année  de  récoltes 
médiocres,  est  du,  pour  une  notable  partie,  à  l'appoint 
fourni  par  la  ligne  de  Vendais  Novas  mise  en  exploita- 
tion le  15  janvier  1904.  <  Hiant  aux  dépenses,  elles  se 
sont  chiffrés  par  2.291  :  300  milreis  253  reis,  suit  12 
millions  729.445  fr.  85,  en  diminution  de  14  :  989  mil- 
reis 149  reis  ou  83.273  fr.  05,  sur  1903,  malgré  un  ac- 
croissement de  trafic  qui  s'est  traduit,  par  une  augmen- 
tation de  parcours  de  51.238  kilomètres-train.  Ce  ré- 
sultat, tout  à  fait  exceptionnel,  tient  tout  d'abord  à  la 
politique  d'économie  suivie  par  la  Compagnie  et  qui 
va  se  perfectionner  progressivement  ;  ensuite  à  la  mise 
en  exploitation  de  la  ligne  Vendas-Novas,  dont  il  vient 
d'être  parlé  et  qui  a  eu  pour  conséquence  de  répartir 
sur  70  kilomètres  de  plus  les  dépenses  générales  de  la 
Compagnie.  Enfin,  l  amélioration  du  change,  dont  le 
prix  moyen  s'est  établi  à  653  reis  1/2  pour  3  fr.  au  lieu 
de  669  reis  en  1903  a  réduit,  d'une  façon  notable,  La 
surcharge  que  la  Compagnie  a  dû  supporter  pour  ses 
achats  ae  matières  premières  à  l'étranger.  Bref,  le 
coefficient  d'exploitation  de  l'ensemble  du  réseau  n'a 


atteint,  en  1904,  que  41  68  0/0,  contre  43  70  en  190:;, 
44  28  0/0  en  1902,  44  02  0/0  en  1901,  47  29  0/0  en 
1900. 

En  passant  à  la  liquidation  des  comptes  de  l'exer- 
cice, nous  pouvons  établir,  avec  1903,  le  rapprochement 
suivant.  Les  chiffres  sonl  donnés  en  francs  au  change 
théorique  au  pair  (180  reis  par  franc)  : 

Exercices 

"~      1903~~    "~  1904 

(En  francs) 

Recettes  du  trafic   29.241.598  07   30  462.753  20 

Garantie  de  l'Etat   2.035.607  82     2.003.293  27 

Recettes  en  dehors  du  trafic.,.        76.188  94        79.548  05 


Total  général  des  recettes. 
Moins  :  dépenses  

Produit  net  del 'exploitation 

A  ajouter  : 
Intérêts    de  titres  de  Rente 

Intérieure  

Coupons  périmés  

Solde    créditeur    du  compte 

«  Intérêts,  commissions,  etc.  » 

et  du  compte  «  Construction 

de  la  ligue  Vendas-Novas  ».. 


31.353.3  5  4i 
12.812.718  9  i 

18.540.676  53   19.816. 148  67 


,545.ii94  52 
.729.445  85 


1.855  » 
8.106  01 


1.855  ». 
5.719  13 


17.475  97 


18.550.037  54    19.841.198  77 


De  ces  montants  ii  convient  de  déduire  : 

Exercices 

1903  1904 
(En  francs) 

Empôts  en  Portugal                      393.276  42  398.396  75 

Dé  p  e  n  s  e  s  complémentaires 

d'exploitation                          2.494.376  97  2.165.486  90 

Renouvellement  de  la  voie                82.503  04  56.175  44 

Provision  pour  acquisition  de 

wagons                                   333.333  33  333.333  33 

Provision  pour  l'établissement 

de  la  seconde  voie,  ligne  Nord            »  833.333  33 

Solde  débiteur  du  compte  «  Dif- 
férences de  change  »                     53.826  70  40.161  50 

Règlement  des  comptes  liti- 
gieux, exercice  1904                         »  222.801  82 

Réfection  de  tabliers  métalliq.         53.799  50  64.050  77 

Perte  résultant  de  la  démoli- 
tion de  matériel  roulant                91.804  44  40.046  46 

Dépenses  diverses                           9.876  18  » 

3.51-4.796  58  ™4. 153.792  36 
Reste  solde  disponible   15. 0*7.840  90    15.^87.406  41 

Sommes  égal  s   18.5fiQ.637  54    I9.841.1V8  77 

Ces  soldes  disponibles  ont  tout  d'abord  reçu  les  em- 
plois suivants  : 

Exercices  

"     1903      ~  ïonï 

(En  francs) 


1°  Intérêts  des  obligations  pri- 
vilégiées de  premier  rang, 
charges  du  change  comprises 

2"  Amortissement  des  obliga- 
tions privilégiées  de  premier 
rang  

3"  A  la  réserve  spéciale  com- 
plétée maintenant  

4°  Amortissement  des  obliga- 
tions privilégiées  de  deuxième 

rang  -,  

5»  Amortissement  supplémen- 
taire des  obligations  privi- 
légiées de  deuxième  rang 
'184.452  fr.  00  effectifs  eu 
1903  et  181.054  fr.  57  en  1904) 


9.935.464  70     9.670.741  64 


.023.550  84 
315.292  12 

441.881  06 

230.436  23 


1.011.076  03 


464.504  £0 


213.572  29 


Total   ll.946.6S0  95   11.359.h94  10 


Après  ces  affectations  il  reste,  pour  1904,  un  solde 
disponible  de  i.327.512  fr.  26,  auquel  il  Faui  ajouter  le 
solde  reporté  de  l'exercice  précédent,  soil  Hf$.5SMLfr.  59. 
On  obtient  alors  un  total  de  4.446.103  fr.  84.  En  1903, 
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le  solde  disponible  de  8.091.210  fr.  01,  joint  au  solde 
reporté,  avait  donné,  comme  total,  3.162.005  fr.  G0. 
Sur  cette  dernière  somme,.«i5.043.414  fr.  01  avaient  été 
employés  pour  la  répartition  aux  obligations  do  second 
rang,  et  il  avait  été  reporté  à  nouveau  118.591  fr.  59. 
Cette  année,  Ja  répartition  faite  et  qui  est,  a*mme  on 
l'a  vu  plus  haut,  très  sensiblement  supérieure  à  la 
précédente,  a  exigé,  pour  3.645.597  fr.  50  clfectifs,  un 
débours  de  4.251.066  fr.  20  (change  réel  de  629  reis 
pour  3  francs)  laissant  à  reporter  à  nouveau  un  solde 
de  195.037  fr.  64. 

Nous  passons  maintenant  aux  amortissements  aux- 
quels il  a  été  procédé  en  1904  : 


Nature 

Nombre 

Capital 

Prix  total 

des 

des  titres 

Cours 

nominal 

des 

obligations 

amortis 

d'achat 

amorti 

achats 

(En  francs) 

Obligations  Privilégiées 

de  premier  rang 

3  0,0  

1.730 

363  75 

805.000 

629.286  55 

30/0Beira-Baixa 

410 

373  25 

205  000 

153.031  80 

4  0/0  

90 

482  07 

45. 000 

43.386  50 

4  1/2  0/0  

35 

490  50 

17.500 

17.167  30 

Ensemble  . . . 

2.265 

1.132.500 

842.872  15 

Obligations  Privilégiées  de  second  rang 

3  0/0  

1.610 

200  88 

805.000 

323.417  45 

4  0/0  

180 

251  40 

90.000 

45.252  40 

4  1/2  0/0  

71 

262  90 

35.500 

18.666  44 

Ensemble  . . . 

1.861 

990.500 

387.336  29 

Totaux  .... 

4  126 

2.063.000 

1.230.208  44 

En  1903,  l'amortissement  avait  porté  sur  2.182  obli- 
gations privilégiées  de  premier  rang  et  sur  1.817  obli- 
gations privilégiées  de  second  rang,  ensemble  3.999 
obligations,  représentant  un  capital  nominal  de  1  mil- 
lion 999.500  fr.  et  un  prix  total  des  achats  de  1.179.870 
francs. 

En  dehors  de  ce  qui  précède,  il  a  été  procédé  à  un 
amortissement  supplémentaire  des  obligations  privilé- 
giées de  second  rang  avec  les  184.452  fr.  50  laissés  par 
le  règlement  des  comptes  de  1903.  Cet  amortissement  a 
porte  sur  844  Obligations  3  O/0,  65  Obligations  4  0/0  et 
22  Obligations  4  1/2  0/0,  ensemble  931  titres  représen- 
tant un  capital  nominal  de  465.500  francs,  et  qui  ont 
absorbé  effectivement  184.385  fr.  En fin,  pour  1904,  con- 
formément à  l'article  41  des  statuts  et  à  l'accord  inter- 
venu il  y  a  deux  ans  avec  le  Comité  de  Paris,  l'accélé- 
ration d'amortissement  des  mêmes  obligations  de  se- 
cond rang  a  continué.  Le  remboursement  à  500  francs 
des  1.861  obligations  à  amortir  en  1904  aurait  exigé 
930.500  francs,  et  le  rachat  en  Bourse  de  ces  titres 
n'ayant  coûté  que  387.336  fr.  29,  ainsi  qu'il  a  été  éta- 
bli plus  haut,  il  est  resté  une  somme  disponible  de 
543.163  fr.  71  dont  le  tiers,  soit  181.054  fr.  57  a  été  em- 
ployé à  un  amortissement  supplémentaire  d'obligations 
de  même  nature.  Cet  amortissement  a  porté  sur  745 
Obligations  30/0,  51  Obligations  i  0/0  et  20  Obligations 
S  1/2  0/0,  ensemble  816  obligations  représentant  un 
capital  nominal  de  408.0' )0  francs,  et  pour  le  rachat 
desquelles  il  a  été  déboursé  181.189  fr.  30.  Quant  à 
l'amortissement  des  obligations  de  premier  rang,  il  n'a 
pas  été  accéléré,  le  Conseil  d'administration,  ayant  jugé 
plus  conforme  aux  intérêts  communs  de  donner  la  pré- 
férence aux  augmentations  de  matériel  roulant. 

Disons  en  terminant  que  l'exercice  1905  s'annonce 
favorablement  pour  la  Compagnie  Royale  des  Chemins 
de  fer  Portugais.  Les  recettes  se  maintiennent,  puis- 
qu'elles s'établissent,  du  1er  janvier  au  5  août  à  14  mil- 
lions 779.800  fr.  07  pour  le  réseau  non  garanti,  contre 
14.772.605  fr.  05  pendant  la  période  correspondante  de 
1904,  et  à  2.081.O55  fr.  55  pour  le  réseau  garanti,  contre 
2.105.861  fr.  60  l'année  dernière.  Quant  au  change,  il 
est  de  nouveau  en  sensible  amélioration,  ainsi  que  nous 
le  disions  au  début. 

A.  Leghenet. 


Le  ^Parlement  Tousse 


Le  manifeste  impérial  promulguant,  en  Russie,  la  loi 
relative  à  la  représentation  nationale  a  paru  le 
6/19  août.  Cette  réforme,  accueillie  avec  réserve  par 
les  partis  avancés  transforme  radicalement  la  situation 
politique  de  L'Empire  russe. 

Comme  l'indique  ce  document  :  «  Cet  Empire  s'est 
formé  et  affermi  parla  solidarité  inébranlable  du  Tsar 
avec  le  peuple  et  du  peuple  avec  le  Tsar.  » 

Ce  principe  séculaire  avait  servi  de  point  de  départ 
au  mouvement  de  rénovation  politique  commencé  le 
3  mars  dernier  par  la  promulgation  du  rescrit  adressé 
à  M.  lîouliguine  ;  il  sert  encore  de  base  à  la  loi  nou- 
velle qui  nous  montre  l'autorité  impériale  se  confir- 
mant et  se  régénérant  elle-même  par  les  rapports  nou- 
veaux institués  entre  le  Tsar  et  ses  sujets. 

La  Russie  était  jusqu'à  ce  jour  un  pavs  autocra- 
tique :  le  fait  d'instituer  une  Assemblée  nationale  élue, 
capable  d'élaborer  la  loi,  de  la  discuter,  de  la  renvoyer 
au  ministre  compétent  constitue  une  réforme  dont  on 
ne  saurait  nier  l'importance. 

Voici  une  analyse  de  cette  loi  : 

Il  est  crée  une  institution  de  l'Etat  nommée  Gosoudarts- 
vennaïa  Douma  pour  coopérer  à  la  discussion  préalable  des 
lois  qui,  conformément  aux  lois  fondamentales,  passent  par 
le  Conseil  Impérial  et  sont  soumises  à  la  sanction  suprême 
du  Tsar. 

La  Douma  sera  composée  des  membres  élus  par  la  popu- 
lation de  l'Empire  pour  une  durée  de  cinq  ans,  d'après  les 
dispositions  établies  au  règlement  spécial  des  élections  pour 
la  Douma.  Cette  assemblée  travaille  en  session  plénière  et  en 
sections.  Le  Président  de  la  Douma  présente  à  l'Empereur 
des  rapports  sur  les  travaux. 

Les  membres  de  la  Douma  jouissent  de  l'entière  liberté  de 
leurs  opinions  dans  les  discussions  soumises  à  leurs  délibé- 
rations. Ils  ne  peuvent  être  privés  de  cette  liberté  que  sur 
l'ordre  de  la  puissance  judiciaire  et  ne  peuvent  pas  être  ar- 
rêtés. Ils  reçoivent  du  Trésor,  pendant  la  durée  de  la  session, 
dix  roubles  par  jour.  Les  Ministres  ne  peuvent  être  membres 
de  la  Douma,  mais  il-  ont  le  droit  d'assister  à  ses  séances  et 
de  donner  les  explications  nécessaires  qui  leur  sont  deman- 
dées. Personnellement  ou  par  l'intermédiaire  de  leurs  fonc- 
tionnaires, ils  sont  obligés  de  mettre  à  la  disposition  de  la 
Douma  tous  les  détails  qu'elle  demandera.  La  Douma  a  la 
compétence  de  discuter  : 

1)  Toutes  les  questions  relatives  à  la  publication  des  nou- 
velles lois,  à  la  modification  ou  à  la  suspension  temporaire 
ou  à  l'abrogation  des  lois  existantes  et  des  budgets  ; 

2)  Les  budgets  des  Ministères  et  le  budget  de  l'Empire, 
ainsi  que  toutes  les  questions  se  rapportant  au  budget  ; 

3)  De  contrôler  l'application  du  budget  de  l'Empire; 

4)  Les  questions  relatives  à  l'aliénation  de  tous  les  biens 
de  l'Etat; 

5)  Les  questions  qui  concernent  les  chemins  de  fer  de  l'Etat; 

6)  Les  demandes  pour  fondation  de  Sociétés  par  actions  en 
vue  desquelles  des  concessions  seraient  demandées  à  l'Etat  ; 

7)  Toutes  les  questions  soumises  à  ses  délibérations  par 
des  ukases  spéciaux. 

En  dehors  de  ceci,  la  Douma  a  le  droit  de  présenter  et 
d'adopter  des  projets  de  loi  pour  l'abrogation  ou  la  modifica- 
tion de  toutes  les  lois  existantes.  Toutefois,  ces  projets  ne 
peuvent  être  contraires  aux  lois  fondamentales  de  l'Etat.  La 
Douma  a  le  droit  de  demander  aux  ministres  des  détails  et 
explications  sur  les  actes  accomplis  par  les  fonctionnaires 
accusés  d'avoir  violé  les  lois  en  vigueur. 

Les  affaires  dont  s'occupera  la  Douma  seront  d'abord  dis- 
cutées en  sections  et  ensuite  en  séance  publique.  Dans  le 
cas  où  un  membre  de  la  Douma  troublerait  l'ordre  des  dé- 
bats, il  pourra  être  exclu  temporairement  de  l'Assemblée.  Le 
public  ne  peut  assister  aux  séances  des  sections.  Le  président 
a  le  droit  d'autoriser  le  public  a  assister  aux  débats  des 
séances  plénières,  excepté  à  celles  qui  sei'ont  secrètes.  Un 
seul  représentant  do  chaque  journal  sera  admis  aux  débats 
publics.  Les  discussions  de  la  Douma  seront  sténographiées 
par  des  sténographes  qui  prêteront  serment,  et  les  comptes 
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rendus  seront  publiés  dans  les  journaux  après  avoir  été 
approuvés  par  le  président  de  l'Assemblée. 

Les  projets  discutés  par  la  Douma  seront  soumis  à  l'ap- 
probation du  Conseil  impérial,  qui,  après  les  avoir  étudies, 
en  référera  au  Tsar.  Les  projets  rejetés  parla  Douma  avec  les 
deux  tiers  des  voix  seront  renvoyés  aux  ministres  compé 
tents,  qui  les  étudieront  à  nouveau  ;  si  le  Tsar  admet  ces  pro- 
jets, ils  seront  présentés  une  seconde  fois  à  la  discussion  de 
la  Douma. 

Les  projets  de  modification  des  lois  en  vigueur  ainsi  que  les 
projets  de  loi  nouvelles  devront  être  présentés  par  écrit  au 
président.  Si  la  proposition  est  signée  de  trente  membres,  le 
président  la  communique  aux  sections,  en  présentant,  en 
même  temps,  un  exemplaire  au  ministre  respectif. 

Dans  le  cas  où  les  sections  sont  en  désaccord  avec  les  mi- 
nistres sur  un  projet  de  loi  qui  est  cependant  admis  par  la 
Douma,  en  séance  plénière,  le  projet  en  question  sera  pré- 
senté au  Conseil  d'État  qui,  à  son  tour,  le  présentera  au  Tsar. 

Si  le  Tsar  admet  que  la  discussion  de  ce  projet  continue,  le 
ministre  compétent  est  chargé  d'élaborer  un  autre  projet 
définitif. 

La  Douma  a  une  base  censitaire  :  elle  est  élue  à  deux 
degrés  et  pour  certaines  catégories  même  à  trois, 
puisque  les  délégués  des  groupes  de  paysans  seront 
appelés  à  élire  l'Assemblée  électorale  provinciale.  Les 
décisions  de  ce  Parlement  n'auront  pas  force  de  loi  : 
elles  devront  être  examinées  par  le  Conseil  de  l'empire 
et  soumises,  en  dernier  ressort,  à  la  sanction  du  Tsar. 
Il  s'agit  donc,  en  réalité,  d'une  Assemblée  consultative. 

Mais  cette  Assemblée  aura  le  droit  d'exprimer  son 
opinion  sur  toutes  les  lois  établies  ou  projetées.  Le 
budget  lui  sera  soumis.  Elle  aura  la  faculté  d'interpel- 
ler les  ministres  sur  les  actes  des  fonctionnaires,  c'est- 
ji-dire  de  saper  la  puissance  de  la  bureaucratie.  En 
outre,  le  Tsar  lui  reconnaît  le  droit  de  renvoyer  au 
ministre  compétent  les  projets  législatifs  rejetés  par 
les  deux  tiers  de  l'Assemblée. 

Son  rôle,  purement  consultatif,  se  trouvera  ainsi 
dépassé.  Et  l'on  doit  reconnaître  que  la  nouvelle 
réforme  est  le  commencement  d'une  évolution  complète 
du  Gouvernement  russe. 

G.  B. 


La  Production  et  la  Consommation  do  l'Alcool  en  1901 


La  Direction  générale  des  Contributions  indirectes 
vient  de  publier,  dans  le  Bulletin  de  Statistique  et  de 
Législation  comparée,  les  résultats  de  la  production  et 
de  la  consommation  de  l'alcool  pendant  l'année  1904. 

Le  nombre  des  bouilleurs  et  distillateurs  de  profes- 
sion qui  ont  travaillé  pendant  la  dernière  année  a  été 
de  13.791  et  celui  des  bouilleurs  de  cru  dont  la  produc- 
tion est  contrôlée  de  470.466.  En  outre,  le  nombre  des 
bouilleurs  de  cru  proprement  dits,  dont  la  production 
n'est  pas  contrôlée  mais  qui  ont  fait  des  déclarations 
de  fabrication,  a  été  de  514.463. 

Parmi  les  distillateurs  de  profession  et  assimilés  : 
157  ont  mis  en  œuvre  des  substances  farineuses; 
1,  des  pommes  de  terre;  304,  des  mélasses  et  des  bet- 
teraves; 3,  des  glucoses  et  autres  produits  sacchari- 
fèj  -  ;  61.404,  des  vins;  108.433,  des  cidres  et  poirés; 
232.667, dès  marcs  et  lies;  82.086,  des  fruits;  265,  des 
substances  diverses. 

Dans  les  chiffres  qui  précèdent,  les  bouilleurs  se 
trouvent  compris,  non  pour  leur  nombre  effectif,  mais 
d'après  la  nature  des  substances  qu'ils  ont  employées. 
I)e  plus,  les  distillateurs  dont,  les  opérations  sont  tout 
à  fait  accidentelles,  comme  les  bouilleurs  de  marcs,  de 
lies  et  de  fruits,  et  dont  la  fabrication  n'a  souvent 
qu'une  faible  importance,  y  figurent  également. 

Les  plus  fortes  distilleries,  celles  dont,  pendant  la 
campagne,  La  production  ;i  été  supérieure,  ù  10. ()()()  hec- 
tolitres, smit  au  Domire  de  47  (45 en  1903).  Ces  distil- 
leries sont  réparties  comme  suit  entre  les  principaux 
départements:  Nord,  L6;  Pas-de-Calais,  6;  Aisne,  4; 


Oise,  4;  Somme,  4;  Seine-et-Oise,  4;  9  autres  départe- 
ments possèdent  ç^hacun  une  usine  importante. 

Quant  aux-  bouilleurs  de  cru  proprement  dits,  l'Ad- 
ministration ne  peut  fournir  sur  eux  des  renseigne- 
ments aussi  complets. 

Le  tableau  suivant  donne  depuis  1850  les  chiffres  de 
la  production,  tant  chez  les  distillateurs  el  bouilleurs 
de  profession  que  chez  les  bouilleurs  de  cru  non  con- 
trôles, les  quantités  imposées  et  la  quotité  de  la 
consommation  moyenne  par  habitant  : 
Quantités  fabriquées 
cbez 


distillateurs  cbez  les 

Consom- 

et bouilleurs  bouil- 

Total  Quantités 

mation 

Moyennes  de 

leurs 

de  la 

im- 

par 

décennales  profession  de  cru 

fabrication 

posées 

habitant 

(Milliers  d'bectolitres) 

(Litres) 

1850-53.. 

710.1 

14(5.1 

865.2 

707.8 

1.95 

1860-69.. 

.  1.000.2 

222.3 

1.222.5 

904.0 

2.40 

1870-79. . 

.  1.283.3 

262.4 

1  545.7 

986.7 

2.70 

1880-89  . 

.  1.894.2 

50.3 

1.944.5 

1.446.8 

3.84 

1890-99.. 

.  2.183.0 

107.0 

2.290.0 

1.657.7 

4.3i 

Années 

1900. . . . 

.    2. 452. 0 

204.0 

2.656.0 

1.782.8 

4.66 

1901  

.  2.152.0 

236.0 

2.438.0 

1.346.6 

3.52 

1902  

.  1.751.0 

136.0 

1.887.0 

1.258.9 

3.26 

1903 

.  2.001.0 

46.0 

2.047.0 

1.368.9 

3.54 

1904  

.  2.181.0 

76.0 

2.257.0 

1.514.3 

3.89 

En  1904,  les  quantités  d'alcool  obtenues  par  les  bouil- 
leurs et  distillateurs  de  profession  et  par  les  bouilleurs 
de^cru  dont  les  opérations  sont  contrôlées  ont  été  exac- 
tement de  2.181.362  hectolitres,  contre  2.001.143  l'année 
précédente,  soit  une  augmentation  de  180.219  hecto- 
litres par  rapport  à  1903  et  de  47.162  hectolitres  par 
rapport  à  la  moyenne  des  dix  années  antérieures, 
2.134.200  hectolitres.  La  production  des  bouilleurs  de 
cru  proprement  dits  a  été  évaluée  à  75.886  hecto- 
litres, en  augmentation  de  29.989  hectolitres  sur  celles 
de  1903,  45.897  hectolitres. 

Voici  la  répartition,  par  nature  de  liquide,  des  1  mil- 
lion 514.308  hectolitres  qui  ont  été  soumis  au  droit 
général  de  consommation  en  1904  : 

Esprits,  57.438  hectolitres;  eaux-de-vie,  935.512; 
kirsch,  rhum,  etc.,  135.213;  bitter  sucré,  98.665;  bitter 
non  sucré,  14.073;  absinthes,  179.439;  similaires  d'ab- 
sinthes, 28.491  ;  genièvre,  63.587;  vins  artificiels,  5; 
liqueurs,  75.974;  fruits  à  l'eau-de-vie,  9.696;  eaux  de 
senteur,  parfumeries  diverses,  5.015. 

Si  Ton  s'en  rapporte  aux  calculs  administratifs,  les 
départements  dont  la  population  consomme  le  plus 
d'alcool  sont:  la  Seine-Inférieure  (12  lit.  51  par  habi- 
tant en  1904)  ;  le  Calvados  (11.05);  l'Eure  (10.23)  ;  la 
Somme  (9.63);  la  Manche  (8. 61);  l'Oise  (8.37);  l'Orne 
(8.27);  le  Pas-de-Calais  (7.59);  la  Mayenne  (7.59); 
l'Eure-et-Loir  (7.  'il  <  ;  l'Aisne  (7.23),  etc.. 

* 

*  * 

Voici  maintenant  quel  a  été,  depuis  1840,  le  dévelop- 
pement de  la  production  par  nature  de  substances 
mises  en  œuvre  : 


Moyennes 

Subs- 
tances 
fari- 
neuses 
et 

diverses 

Mé- 
lasses 

Bette- 
raves 

Vins, 
cidres, 
marcs, 
lies 
et 
fruits 

Total 

Prix  moyen 
de 

l'hectolitre 

iHectol 

itres  d'aï 

cool  pur 

francs 

1840-50 . 

36.000 

40.000 

500 

815.000 

891.5'0 

1853-57 . 

69. (Il  10 

137.000 

300.000 

L65.0I  m 

671.000 

141 

186?  69. 

144.142 

846.640 

300.449 

558.883 

1.344.614 

60 

1870-79 . 

164.000 

621.700 

30',).  000 

451.000 

1.545.700 

60 

1880  89 . 

017.847 

639.891 

604.901 

81.885 

1 .944.524 

52 

L890-Ô9. 

501.354 

795.817 

816. 80S 

175.917 

2.289.896 

42 

Années 

L900. . . . 

568.33 1 

796.675 

973.225 

323.057 

2.666.968 

86 

1901.... 

269.  W< 

1006.938 

578.628 

582  686 

2.4li7.96'i 

28 

1902.... 

219.017 

914.898 

520.707 

231.532 

1  886.764 

31 

L908. . . . 

853.186 

670.909 

926.159 

96.777 

2. 047  OU) 

43 

1904.... 

880.886 

626  722 

992.149 

267.489 

2.257.248 

44 
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Les  alcools  provenant  do  la  distillation  des  substan- 
ces farineuses  et  des  betteraves,  qui  accusaient  déjà  en 
1903  une  augmentation  importante,  progressent  encore 
respectivement  de  27.782  bcctolitres  et  05.978  hect  li- 
tres; la  production  totale  des  alcools  de  vins,  cidres, 
marcs,  lies  et  fruits  s'élève  à  181.606  hectolitres  chiffre 
supérieur  de  130.72(5  à  celui  de  la  période  correspon- 
dante (50.800  hect.).  Il  y  a,  au  contraire,  un  nouveau 
recul  des  mélasses  indigènes.  Après  avoir  atteint  le 
chiffre  de  1.006.933  hectolitres  en  1901,  la  fabrication 
est  tombée,  en  effet,  à  914.898  hectolitres  en  1902,  à 
670.969  hectolitres  en  1903  et  à  020.722  hectolitres 
en  1904. 

L'accroissement  de  la  production  totale,  et  spé- 
cialement des  eaux-de-vie  de  vins,  cidres,  marcs,  lies 
et  fruits,  doit  être  attribué,  d'une  part,  à  la  hausse  des 
cours  des  trois-six  d'industrie,  et,  d'autre  part,  à  l'im- 
portance exceptionnelle  de  la  récolte  des  vins,  des  ci- 
dres et  des  fruits  en  général,  qui  a  eu  pour  conséquence 
de  mettre  à  la  disposition  des  bouilleurs  et  distillateurs 
des  quantités  considérables  de  matières  premières  à 
des  prix  peu  élevés. 

Le  prix  moyen  de  l'hectolitre  d'alcool  de  Bourse,  qui 
était  tombé,  de  48  fr.  19  en  avril  1903  à  41  fr.  65  fin 
juin  1904,  s'est  ensuite  relevé  pour  atteindre  50  fr.  09  à 
fin  décembre  1904. 

Comme  l'année  précédente  et  pour  les  mêmes  motifs, 
cette  nouvelle  hausse  a  déterminé  l'ouverture  d'un  cer- 
tain nombre  de  distilleries  de  betteraves  et  même  la 
transformation  de  quelques  sucreries  en  distilleries. 
D'un  autre  côté,  la  diminution  des  emblavements  de 
betteraves  à  sucre  s'est  encore  accentuée  au  cours  de  la 
période  envisagée,  et  de  plus  la  sécheresse  de  l'été  a 
entravé  le  développement  de  la  plante.  La  production 
des  mélasses  ayant  été,  par  suite,  exceptionnellement 
réduite,  les  fabricants  ont  substitué  à  ces  matières  les 
substances  farineuses,  principalement  l'orge,  le  seigle 
et  le  maïs. 

X.  G. 


LA  GUERRE  RUSSO-JAPONAISE 


A  la  date  du  16  août,  les  plénipotentiaires  russes  et 
japonais  avaient  adopté  huit  articles,  dont  nous  avons 
donné  le  détail  dans  le  numéro  précédent. 

Le  17,  ils  abordèrent  l'article  9,  concernant  le  rem- 
boursement des  frais  de  guerre.  Après  une  longue  dis- 
cussion, De  pouvant  aboutir  à  une  décision  unanime, 
ils  décidèrent  de  noter  au  procès-verbal  les  diver- 
gences de  vue  et  passèrent  à  la  discussion  de  l'article 
suivant. 

L'article  10  est  relatif  aux  navires  de  guerre  russes 
désarmés  et  internés  dans  des  ports  neutres.  Cette 
clause  n'ayant  pu  être  approuvée  d'un  commun  ac- 
cord, on  rédigea  un  communiqué  analogue  à  celui 
auquel  la  clause  9  avait  donné  lieu  et  on  passa  à  l'ar- 
ticle 11,  qui  fut  discuté  les  17  et  18  août. 

L'article  11  concerne  la  limitation  de  l'escadre  russe 
dans  le  Pacifique.  Les  plénipotentiaires  ne  purent  se 
mettre  d'accord  sur  cet  article  et  ils  passèrent  au  sui- 
vant, qui  est  relatif  aux  prétentions  des  Japonais  sur 
les  pêcheries  russes  de  la  mer  d'Okhobok;  il  fut  adopté 
à  l'unanimité. 

D'un  commun  accord,  les  négociations  furent  sus- 
pendues jusqu'au  23. 

Les  nouvelles  qui  nous  arrivent  de  Portsmouth  nous 
apprennent  que  les  protocoles  relatifs  aux  articles  déjà 
acceptés  ont  été  signés. 

La  Conférence  a  été  de  nouveau  ajournée  jusqu'au 
26  pour  examiner  les  points  restant  en  litige. 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANCE 

PENDANT  LES  SEPT  PREMIERS  MOIS  DE  1905 


L'Imprimerie  Nationale  vient  de  publier  le  volume 
des  documents  statistiques  publiés  par  l'Administra- 


tion des  douanes  sur  le  (Commerce  de  la  Fr?nce  pen- 
dant les  sept  premiers  mois  do  1905. 

Les  importations  se  sont  élevées,  du  1er  janvier  au 
31  juillet,  à  2.731.171.000  fr.  et  les  exportations  a 
2.634.673.000  fr. 

Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suit  : 

SEPT  PREMIKRS  MOIS 

importations  1900  1904  Différence 

—  —  —         pour  1905 

(Milliers  fie  francs) 
Objets  d'alimentation.       446.357       457.711      —  11.J64 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   1.798.437     1.715.701      -f-   82.  736 

Objets  fabriqués   486.377       486.410      —  33 

Totaux   2.731.171     2.059.822'     +  71.349 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation.  391.384  369.610  -f  21.774 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   706.131  681.862  +  24.269 

Objets  fabriqués   1.345.718  1.261.703  +  81.015 

Colis  postaux  (1)   191.440  179.964  +  11.476 

Totaux   2.634.673     2.496.139      +  138.534 

Voici  la  comparaison  du  commerce  pendant  le  mois 
de  juillet  des  deux  années  1905  et  1904  : 

MOIS  DE  JUILLET 

importations  1905  1904  Différences 

—  —  —  en  1905 

(Milliers  de  francs) 
Objets  d'alimentation.        63.603         63.521      +  3.032 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   220.290        197.637      -f  22.653 

Objets  fabriqués   61.481         63.193      —  1.717 

Totaux   318.374  321.350  +  24.018 

exportations 

Objets  d'alimentation.  53.015  51.187  -f  1.828 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   104.589  88.268  +  16.321 

Objets  fabriqués   182.503  194.018  —  11.515 

Colis  postaux   21.493  21.372  +  121 

Totaux   361.600       351.845      -f  6.755 

Si  l'ensemble  des  échanges  (710  millions  en  juillet 
1905,  contre  679.2  en  juillet  1904)  accuse  un  accroisse- 
ment de  près  de  31  millions,  c'est  surtout  à  un  mou- 
vement plus  prononcé  dans  les  importations  qu'on 
doit  attribuer  ce  résultat.  Néanmoins,  dans  le  mois 
précédent,  l'ensemble  des  exportations  dépasse  assez 
sensiblement  les  importations. 

Le  fait  principal  à  relever  est  une  réduction  dans  les 
exportations  de  produits  fabriqués,  atteignant  11  mil- 
lions et  demi.  C'est  une  proportion  sensible,  et,  par 
conséquent,  qu'on  doit  regretter.  La  reprise  sur  les 
importations  de  matières  premières  pour  l'industrie, 
signalée  précédemment,  continue  à  s'accentuer. 

Pour  les  sept  premiers  mois,  le  total  des  échanges 
avec  les  pays  étrangers  et  les  colonies  (importations  et 
exportations  réunies)  s'élève  à  5.366  millions,  au  lieu 
de  5.156  pendant  les  sept  premiers  mois  de  l'année 
1904.  L'excédent  de  210  millions  se  partage  à  peu  près 
entre  un  tiers  pour  les  importations  et  deux  tiers  pour 
les  exportations;  il  n'était  que  de  179  millions  à  la  fin 
de  juin,  et  il  était  alors  plus  faible  qu'à  la  fin  de  mai. 

La  plupart  des  branches  du  commerce  ont  participé 
à  cette  augmentation,  quoique  dans  des  proportions 
inégales.  Pour  les  importations,  c'est  du  côté  des 
matières  premières  pour  l'industrie  que  l'accroisse- 
ment se  manifeste  surtout.  Dans  les  exportations,  on 
constate  des  accroissements  pour  toutes  les  catégories 
de  marchandises.  Les  objets  fabriqués  viennent  tou- 
jours en  première  ligne  :  toutefois  on  doit  signaler,  de 
ce  côté,  un  ralentissement  assez  notable  par  rapport 
aux  résultats  constatés  à  la  fin  du  mois  précédent. 


(1)  Dont  18.664.000  fr.  pour  les  colis  postaux  contenant  des 
tissus  de  soie  ou  de  bourre  de  soie. 
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Société  Privilégiée  pour  la  protection  et  le  ] 
commerce  des  raisins  de  Corinthe.  —  Cette  So- 
ciété, dont  le  capital  social  est  do  20  millions  de  francs 
représenté  par  80.000  actions  de  250  fr.,  a  été  créée  par 
la  Banque  d'Athènes,  avec  le  concours  et  sous  le  pa- 
tronage du  Gouvernement  hellénique,  en  vue  de  com- 
battre la  crise  économique  dont  souffre  actuellement 
la  Grèce  par  suite  de  l'avilissement  des  prix  du  raisin 
de  Corinthe,  l'un  de  ses  principaux  produits  d'expor- 
tation. 

Les  droits  et  privilèges  attribués  à  cette  Société,  les 
obligations  qui  lui  incombent,  les  bases  sur  lesquelles 
elle  est  constituée  ont  été  déterminés  par  une  conven- 
tion intervenue  le  8/24  juillet  1905  entre  le  Gouverne- 
ment hellénique,  la  Banque  Vitiûole  de  Grèce  et  la 
Banque  dAthènes,  convention  ratifiée  par  le  Parlement 
hellénique. 

Pour  permettre  à  la  Société  d'atteindre  le  but  en  vue 
duquel  elle  a  été  créée,  il  fallait  tout  d'abord  enrayer 
la  surproduction,  cause  principale  de  l'avilissement 
des  prix.  Le  Gouvernement  s'est  donc  engagé  à  main- 
tenir en  vigueur  pendant  toute  la  durée  de  la  Société 
les  mesures  édictées  par  les  articles  8,  9  et  10  de  la  loi 
du  21  juin  1904,  en  vue  d'empêcher  l'extension  des 
plantations  de  vignes  de  raisin  de  Corinthe. 

De  son  côté,  la  Société  doit  acheter  chaque  année,  à 
des  prix  minima  déterminés  par  la  convention,  l'excé- 
dent non  exporté  de  la  récolte  de  raisins  de  CorintTte, 
excédent  qu'elle  devra  utiliser  industriellement,  c'est-à- 
dire  transformer  en  alcools,  mistels  et  autres  produits 
vinicoles. 

Elle  doit  en  outre  créer,  dans  les  principaux  centres 
de  production,  des  entrepôts  spéciaux  où  les  raisins  de 
Corinthe  pourront  être  emmagasinés  gratuitement  et 
consentir,  sur  les  raisins  ainsi  entreposés  et  jusqu'à 
concurrence  des  quatre  cinquièmes  de  leur  valeur,  des 
avances  dont  le  taux  annuel  ne  devra  pas  dépasser 
6  0/0. 

Enfin  elle  s'est  chargée  de  procéder  à  la  liquidation 
de  la  Banque  Viticole  de  Grèce  et  de  percevoir  l'impôt 
foncier  et  le  droit  d'exportation  dû  au  Gouvernement 
par  les  inducteurs  et  exportateurs  de  raisin  de  Co- 
rinthe. 

En  compensation  des  charges  assumées  par  la  So- 
ciété, le  Gouvernement  hellénique  lui  a  concédé,  pour 
une  durée  de  vingt  ans  et  à  titre  exclusif,  divers  droits 
et  privilèges  dont  le  principal  consiste  dans  l'établisse- 
ment, au  profit  de  la  Société,  d'une  taxe  de  7  drachmes 
par  1.000  livres  vénitiennes  frappant  la  production 
totale  de  raisin  de  Corinthe  et  d'une  redevance  en 
nature  de  20  0/0  perçue  sur  l'exportation  des  mêmes 
produits. 

En  outre,  il  lui  est  concédé  pour  trente  ans  le  droit 
exclusif  d'établir  et  exploiter  des  Magasins  généraux 
en  Grèce,  droit  qu'elle  rétrocédera  à  une  Société  spé- 
ciale qu'elle  formera  ultérieurement. 

La  durée  de  la  Société,  limitée  par  celle  de  son  pri- 
vilège, sera  de  vingt  ans.  Toutefois,  le  Gouvernement 
s'est  réservé  le  droit  de  racheter  au  bout  de  dix  ans 
les  droits  et  privilèges  concédés  à  la  Société. 


La  Banque  d'Athènes.  — -  Nous  pavions  plus  haut 
de  la  formation  de  la  Société  Privilégiée  pour  la  pro- 
tection et  le  commerce  du  raisin  de  Corinthe.  La  consti- 
tution de  cette  Société,  dont  les  titres  seront  introduits 
sur  notre  marché  à  une  date  qu'il  serait  prématuré  de 
vouloir  fixer  aujourd'hui,  élargit  considérablement  le 
champ  d'opérations  de  la  Banque  d'Athènes  et  doit 
donner  à  ses  alfaires  un  développement  nouveau.  . 


Compagnie  Française  des  Chemins  de  fer  de 
l'Indo-Chine  et  du  Yunnan.  —  L'exercice  1904  de 
cette  Compagnie,  clos  le  31  décembre  dernier,  est  son 
troisième  exercice  social,  le  premier  ayant  commencé 
le  5  juillet  1901  pour  prendre  lin  le  81  décembre  1902. 

Les  recettes  totales  de  1904,  comparées  à  celles  de 
l'année  1903,  s'établissent  ainsi  : 


Exercices 
190;!  1904 
(En  francs) 

Recettes  de  la  grande  vitesse  el  de 

la  petite  vitesse   593.0:!8  52   1.645.519  94 

Recettes  hors  U-alic   1.298  81         5.447  >. 

Ensemble   594.387  33    1.650.996  94 


Conformément  à  l'article  12  de  la  Convention  datée 
du  15  juin  1901,  la  Compagnie  a  présenté  le  14  mars 
1905,  au  Gouverneur  général  de  l'Indo  Chine,  les 
comptes  provisoires  des  recettes  et  des  prélèvements 
calculés  d'après  ledit  article,  et  qui  devraient  faire  face 
aux  dépenses  de  l'exploitation.  Mais  les  conditions 
d'exploitation,  en  vue  desquelles  ont  été  faites  ces 
stipulations,  ne  se  sont  pas  réalisées  au  cours  de 
l'exercice.  En  effet,  non  seulement  le  trafic  de  la  sec- 
tion Hanoï-Yenbay  a  été  entrepris  sous  un  régime 
provisoire,  mais  il  a  eu,  en  outre,  à  compter,  surtout 
du  fait  d'inondations,  avec  des  charges  extraordinaires 
et  imprévues  dont  la  responsabilité  incombe  non  pas 
à  l'entreprise  exploitante,  mais  bien  au  constructeur. 
Il  s'ensuit  que  la  Compagnie  a  dû  décliner  l'application 
de  la  formule  contractuelle  et  réclamer  l'attribution, 
pendant  une  période  à  déterminer,  de  la  totalité  des 
recettes  encaissées.  Rappelons,  à  ce  propos,  que  la 
totalité  des  recettes  n'est  pas  attribuée  à  la  Compagnie, 
et  que  le  quantum  du  prélèvement  à  effectuer  sur  les 
recettes  pour  faire  face  aux  frais  d'exploitation  a  été 
fixé  par  l'acte  de  concession.  Or,  le  montairl  de  ce  pré- 
lèvement eut  été,  pour  1904,  de  1.447.903  fr.  14,  les 
dépenses  réelles  d'exploitation  ayant  pu  être  main- 
tenues dans  cette  limite,  et  l'excédent  des  recettes  à 
porter  au  fonds  de  réserve  spécial  aurait  été  de 
198.541]  fr.  80. 

Le  rapport  présenté  par  le  Conseil  d'administration 
à  la  dernière  assemblée  générale  des  actionnaires 
observe  que  le  matériel  fixe  et  roulant  est  soumis,  sous 
le  climat  du  Tonkin,  à  des  causes  de  détérioration  et 
d'usure  plus  nombreuses  et  plus  rapides  qu'en  France. 
Aussi  le  Conseil  a-t  il,  dès  maintenant,  décidé  l'ouver- 
ture de  comptes  d'amortissement  et  de  renouvellement 
de  ce  matériel,  qui  devront  être,  chaque  année,  dotés 
aussi  largement  que  possible.  En  conséquence,  une 
première  somme  totale  de  350.000  fr.  pour  l'ensemble 
de  ce  matériel  a  été  inscrite  dans  les  comptes. 

Le  bilan  de  la  Société  au  31  décembre  1904  s'établit 
ainsi  : 

En  francs 
Actif  — 

Capital  social  non  appelé   G.250.C00  » 

Crédit  Foncier  de  France   C9. 410. 136  01 

Etablissements  de  crédit  à  Paris   12.595  95 

—  au  Tonkin   37.421  08 

Caisse  centrale  à  Hanoï   20.836  68 

—  à  Mongtze   ^  7.816  » 

Compte  d'ordre  et  débiteurs  divers   1.730  398  39 

Immeubles  sociaux  en  Extrême-Orient   466.476  79 

Comptes  de  premier  établissement  Yunnan..     25. 33^.830  50 
_  —  Tonkin..         854.661  04 

Matériel  de  voie  Viétry-Laokay   4.256.791  77 

—     roulant  Haïpnone-Laokay   3.4:>î.383  64 

Outillage  des  ateliers,  mobilier  dés  gares  et 

stations     534.072  38 

Matériel  roulant  Chine   80 

Magasins  et  approvisionnements   165.927  61 

Intérêts  et  amortissement  des  obligations —  8.776.552  » 
Société  de  construction,  son  compte  courant.  305.320  98 

111.  488.2(10  62 

Passif 

Capital  social   12.500.000  » 

Obligations  :  . 

Titres  en  circulation  (170.000  tilres;   7o.l;>2.000  » 

—    amortis  (2.000  litres)   854.000  » 

Subventions  de  la  Colonie: 

en  capital   4.444.123  5G 

pour  intérêts  et  amortissement  des  obliga- 

1  lions   8.776.552  » 

pour  matériel  de  voie,  Viétry-Laokay.....  4.256.791  77 
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(En  francs ) 


pour  matériel  roulant  Ilaïphong-Laokay  . .  3.7O0.417  59 
pour  outillage  et  mobilier  clos  gares,  2. nui 

francs  par  kilomètre   497.135  86 

Provision  pour  intérêts  intercalaires   233.805  50 

Compte  général  d'exploitation   02.178  SI) 

Comptes  d'ordre  et  créditeurs  divers   966.788  64 

Provision  pour  amortissement  et  renouvelle- 
ment du  matériel  fixe  et  roulant   S5Q.00O  » 

Fonds  d'assurance  contre'  l'incendie   30.000  » 

Fonds  de  réserve  spécial  (art.  11,  §  i,  de  la 

convention  de  concession)   280. 'i!2  49 


1 11.488.200  02 


Le  susdit  bilan  fait  ressortir  à  305.320  fr.  98  le  solde 
débiteur  de  la  Société  de  Construction  de  Chemins  de 
fer  Indo-Chinois  chargée  des  dépenses  d'établissement 
des  lignes.  Cette  somme  est  à  valoir  sur  un  crédit  de 
5.700.000  t'r.,  ouvert  à  la  Banque  de  C  Indu-Chine,  et  au 
31  mai  dernier,  ce  crédit  était  absorbé  jusqu'à  concur- 
rence de  4.417.800  fr.  50,  dont  le  remboursement  pro- 
gressif est  assuré  par  des  prélèvements  sur  les  situa- 
tions mensuelles  de  travaux  proportionnels  h  l'impor- 
tance de  ces  situations. 

La  ligne  du  Tonkin  doit  être  remise  à  la  Compagnie 
par  la  Colonie  en  état  de  réception;  aussi  le  matériel 
de  voie  de  la  section  Yiétry-Laokay,  le  matériel  rou- 
lant, l'outillage  des  ateliers,  etc.,  constituent-ils  en 
réalité  des  fournitures  faites  à  la  Colonie,  conformé- 
ment à  des  marchés  spéciaux.  Observons  que  la  partie 
de  cette  ligne  de  Viétry  à  Yenbay,  d'une  longueur  de 
83  kilomètres  n'a  été  remise  par  la  Colonie  que  le 
lcf  mai  1904,  bien  qu'elle  ne  fut  pas  encore  en  «  état 
«  de  réception  et  pourvue  de  toutes  les  installations  et 
«  de  tous  les  outillages  nécessaires  ».  Elle  a  été 
d'abord  ouverte  au  service  des  voyageurs,  des  bagages 
et  de  la  grande  vitesse  et,  à  partir  du  iOT  juillet  sui- 
vant, au  service  de  la  petite  vitesse.  Elle  est  exploitée 
sous  un  régime  spécial  et  provisoire,  et  la  longueur  de 
la  ligne  en  exploitation  a  été  ainsi  portée  à  254  kilo- 
mètres. Ajoutons  qu'en  juillet  et  août  1904  de  grandes 
pluies  amenèrent  une  crue  considérable  du  fleuve 
Rouge  et  des  affluents,  et  que  la  circulation  des  trains 
entre  Hanoi  et  Yenbay  fut  complètement  interrompue 
ou  gênée  par  des  transbordements  du  11  août  au  20  no- 
vembre. Quant  au  dernier  tronçon  de  la  ligne  sur  ter- 
ritoire tonkinois,  de  Yenbay  à  Laokay,  il  devait  être 
remis  par  la  Colonie  complètement  achevé  avant  le 
le  1er  avril  1905,  mais  il  est  vraisemblable  qu'il  ne 
pourra  être  livré  à  l'exploitation  avant  plusieurs  mois. 
Ce  retard,  auquel  a  contribué  la  difficulté  de  se  pro- 
curer de  la  main-d'œuvre,  occasionne  un  grave  pré- 
judice pour  la  construction  des  sections  yunnanaises 
dont  le  tracé,  pour  la  section  de  Mongtze  à"  Yunnansen 
proposé  au  Gouverneur  général  de  l'Indo-Chine  en 
novembre  1902,  n'a  été  définitivement  approuvé  que  le 
15  janvier  1904.  Au  cours  de  l'année  écoulée,  les  études 
se  sont  poursuivies  sur  toute  l'étendue  de  la  ligne  dont 
la  longueur  totale  est  de  408  kilomètres,  et  elles  ont 
été  terminées  en  mai  dernier.  Enfin  le  règlement  franco- 
chinois  pour  l'exécution  des  travaux  et  l'exploitation 
du  chemin  de  fer  du  Yunnan,  signé  à  Pékin  le  29  octo- 
bre 1903,  est  entré  en  application.  Les  terrains  néces- 
saires à  la  ligne  et  à  ses  dépendances  ont  été  remis 
par  les  autorités  chinoises,  et  les  tâtonnements,  ainsi 
que  les  incidents  inévitables  du  début  ont  pu  être 
aisément  résolus,  grâce  à  l'entremise  active  et  éclairée 
du  consul  de  France  au  Yunnan,  et  à  la  bonne  volonté 
croissante  des  mandarins. 


Banque  Centrale  Mexicaine.  —  On  sait  que 
M.  Casasus,  vice-président  du  Conseil  d  administration 
de  cet  établissement  a  été  nommé  ambassadeur  du 
Mexique,  à  Washington.  Il  sera  remplacé  dans  ses 
fonctions  à  la  Banque  par  M.  F.  Pimentel  y  Fagoaga, 
sous  la  direction  duquel  cette  institution  a  pu  atteindre 
son  degré  actuel  de  développement.  Les  brillants  résul- 
tats obtenus  par  M.  Pimentel  dans  le  passé  étant  un 
garant  pour  l'avenir,  le  Conseil  d'administration,  qui 


s'est  adjoint  récemment  deux  représentant»  des  plus 
importantes  maisons  françaises  de  Mexico,  n'a  pas 
juge  nécessaire  d'augmenter  l'état-rnajor  de  la  Manque. 

Quelques  chiffres  feront  comprendre  tonte  l'impor- 
tance du  développement  d'affaires  dont  nous  venons 
déparier  :  Les  transactions  avec  les  Banques  des  Etats 
dont  la  Banque  Centrale  Mexicaine  est  le  «'h'aring 
bouse  ont  passé  de  84  millions  de  piastres  en  1899  à 
468  millions  en  1904,  soit  une  augmentation  de  384 
millions  ou  457  0/0;  les  comptes  courants  créditeurs 
de  57  millions  à  870,  soit  une  augmentation  de  819 
millions  ou  1.437  0/0  ! 

L'augmentation  du  capital,  réalisée  en  1903,  a  per- 
mis à  la  Banque  d'accroître  ses  réserves,  tout  en  répar- 
tissant  10  U/0  du  capital  entre  les  actionnaires  :  si  on 
tient  compte,  en  outre,  des  121.750  piastres  données 
aux  parts  de  fondateurs  toutes  rachetées  au  jourd'hui), 
le  dividende  pour  l'exercice  1903  dépasse  H  1/2  0/0  du 
capital  moyen. 

L'importance  du  rendement,  qui  au  cours  actuel 
reorésente  un  placement  do  5  1/2  0/0,  et  l'énorme  pro- 
gression observée  dans  les  affaires  de  la  Banque  depuis 
sa  fondation,  expliquent  la  faveur  dont  ces  titres  jouis- 
sent sur  notre  marché.  Les  demandes  du  comptant  ne 
cessent  d'être  actives  et  font  prévoir  des  cours  meil- 
leurs. 


L'Union  et  le  Phénix  espagnol.  —  Constituée 
en  1804,  la  Société  Le  Phénix  Espagnol  a  pris,  en  1879, 
la  dénomination  de  L'Union  et  le  Phénix  espagnol, 
compagnie  d'assurances  réunies.  Son  objet  est  l'exploi- 
tation des  assurances  dans  ses  diverses  applications  à 
prime  fixe  et  en  mutualité. 

Lors  de  la  transformation  de  la  Société,  le  capital 
social  qui  était  de  9  millions  de  piécettes  ou  francs, 
divisés  en  30.000  actions  de  250  piécettes  ou  francs  a 
été  divisé  en  45.000  actions  de  200  piécettes.  En  1881, 
il  fut  porté  à  12  millions  de  piécettes  au  moyen  de  la 
création  de  15.000  actions  nouvelles  de  200  piécettes.  • 

Les  actions  de  cette  entreprise  ont  été  admises  à  la 
Cote  officielle  du  Marché  de  Paris,  à  terme  et  au 
comptant,  en  avril  1894.  De  l'année  1830  jusqu'à 
l'année  1893,  les  dividendes  se  sont  maintenus  entre 
35  et  30  francs.  Depuis  cette  dernière  date,  ils  ont  été 
fixés  comme  suit  : 


Dividendes 

Cours 

Exercices 

par 

moyen  des 

action 

actions 

(En  francs) 

1894  

30  » 

478  46 

1895  

30  » 

500  01 

1896  

30  » 

483  52 

1897  

20  » 

476  63 

1898  

20  » 

429  63 

1899  

20  » 

436  19 

1900  

22  »» 

440  28 

1901  

21  » 

427  49 

22  50 

440  48 

20  »» 

451  37 

1904  

20  » 

418  10 

Cours  actuel   412  » 


Le  dividende  est  resté  fixé,  pour  1904.  à  20  francs, 
comme  pour  1903,  bien  que  les  bénéfices  aient  accusé 
une  certaine  augmentation,  conformément  à  l'état 
ci-dessous  : 

Exercices 
'  1903"^~"  Ï9ÔT" 


Bénéfices  (En  francs) 

Assurance-Incendie   1.196.320  1.111.097 

Assurance-Vie   55.154  » 

Assurance-Accidents   »  167.166 

Produits  des  fouds  placés   755.840  089.229 

Total   2.027.320   1.967. 493 


Charges 

Pertes  branche-vie   »  25.337 

Pertes  branche-accidents   93.864  >» 

Impôts   65.403  57.840 
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(En  francs) 

Répartition  aux  assurés-vie   4.881  » 

Tantièmes   124.544  135.136 

Change   531.101      427  318 

Soldes  bénéficiaires   1.207.527  1.321.861 

Sommes  égales   2.027.320  1.967.492 


Aux  soldes  ci-dessus,  il  convient  d'ajouter  les  re- 
ports des  exercices  antérieurs,  soit  14.682  francs  pour 
1903,  et  22.210  fr.  pour  1904.  Les  bénéfices  disponibles 
s'établissent  donc,  par  suite,  à  1.222.209  francs  pour 
1903,  et  à  1.344.071  fr.  pour  1904.  La  répartition  d'un 
dividende  de  20  francs  n'absorbant  qu'une  somme  de 
1.200.000  fr.,  il  est  resté,  pour  1903,  en  reliquat  de 
22.209  fr.  qui  a  été  reporté  à  nouveau,  et  pour  1904,  un 
solde  de  144.071  fr.,  sur  lequel  il  a  été  prélevé  100.000 
francs  pour  porter  au  compte  des  bénéfices  réservés  ; 
il  est  alors  resté  4i.07i  fr.,  qui  ont  été  reportés  à  l'exer- 
cice 1905. 

Depuis  l'année  1900,  la  Société  V  Union  el  le  Phénix- 
Espagnol  a  ajouté,  à  ses  deux  branches  d'assurances 
sur  l'incendie  et  sur  la  vie,  l'assurance  sur  les  acci- 
dents de  travail.  Cette  dernière  branche  n'a  pas,  tout 
d'abord,  répondu  aux  espérances  que  l'on  fondait  à 
son  sujet,  puisque  pour  les  exercices  1901,  1902  et 
1903,  elle  a  laissé  des  pertes  qui  se  sont  respectivement 
chiffrées  par  202.937  fr.,  141.500  fr.  et  93.864  fr.  Pour- 
tant, en  1904,  la  situation  s'est  modifiée,  cette  branche 
ayant  laissé  un  profit  de  167.160  fr. 

Pour  1903  et  1904,  les  bénéfices  des  assurances  sur 
l'incendie  ont  sensiblement  diminué.  Ils  se  chiffraient, 
en  1902,  par  1.512.240  fr.  Cette  diminution  est  la  con- 
séquence d'une  aggravation  des  sinistres  dus  à  la  sé- 
cheresse, et  on  ne  peut  guère  espérer,  pour  l'exercice 
en  cours,  une  amélioration,  car  la  sécheresse  a  per- 
sisté. Quant  aux  assurances  sur  les  accidents,  on  peut 
croire  qu'elles  donneront  maintenant  des  résultats  qui 
iront  en  progressant,  la  Société  ayant  procédé  à  un 
relèvement  des  primes  afin  de  les  proportionner  aux 
risques. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  19  août,  les  10.000  obligations  nouveUes  de  500 
francs  3.40  0/0,  n°'  70001  à  80000,  du  Crédit  Foncier  Franco- 
Canadien  sont  admises'  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la  Cote 
sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société,  né- 
gociables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  70.000  à  80.000. 


Nominations  d'Agents  de  change  honoraires  près  la 
Bourse  de  Paris.  —  Par  décret  du  Président  de  la  Répu- 
blique en  date  du  30  juillet  1905,  rendu  sur  la  proposition  du 
ministre  des  finances,  M.  Ceillier  (Marie-Eugène),  ancien 
agent  de  change  près  la  Bourse  de  Paris,  a  été  nommé  agent 
de  change  honoraire. 

—  Par  décret  du  Président  de  la  République  en  date  du 
30  juillet  1905,  rendu  sur  la  proposition  du  ministre  des 
finances,  M.  Fessart  (Emile-Auguste),  ancien  agent  de  change 
près  la  Bourse  de  Paris,  a  été  .nommé  agent  de  change  hono- 
raire. 

Nomination  d'un  Agent  de  change  honoraire  près  la 
Bourse  de  Bordeaux.  —  Par  décret  du  Président  de  la 
République  en  date  du  20  juillet  1905.  rendu  sur  la  propo- 
sition du  Ministre  des  Finances,  M.  Sens  (Paul-Louis),  an- 
cien agent  de  change  près  la  Bourse  de  Bordeaux,  a  été 
nommé  agent  de  change  honoraire. 


Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  avec  la  Caisse  des  Dépôts  et 
Consignations,  du  21  au  31  juillet  1905  : 

Dépôts  de  fonds   5.747.303  77 

Retraits  de  fonds   h  .422.119  23 


Excédent  de   dépôts,  du  1"  janvier  au  31  juillet  1905 

30.902.969  fr.  24. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes,  du  21  au  31 
juillet  1905  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  345.908  fr.  15; 

2°  Pour  placement  des  excédents  de  dépôts  et,  en  outre,  des 
arrérages  et  des  capitaux  encaissés  sur  les  valeurs  compo- 
sant le  portefeuille  provenant  des  caisses  d'épargne  ordi- 
naires :  6.2G2.190  fr.  84. 

Le  montant  des  capitaux  employés  en  achats  de  rentes 
pendant  le  mois  de  juillet  1905  a  été  de  21.516.684  fr.  07, 
dont  voici  la  répartition  : 


Caisses  d'épargne  ordinaires   10.674.558  62 

Caisse  nationale  d'épargne   4.764.159  75 

Caisse  d'assurance  en  cas  d'accidents  \  66.968  5G 

Caisse  d'assurance  en  cas  de  décès   10.997  44 

Total  égal   21. 516.684  37 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de 
revient  du  pain  de  2  kiiogr.  pour  la  P«  quinzaine  d'août 
1905,  calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la  quin- 
zaine précédente,  et  les  frais  de  panification  : 


Francs 

Prix  du  quintal   33  458 

Frais  de  panification   13  fî9 

Total   46  637 


Le  rendement  étant  de  128  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  lre  qualité  revient  à 
0  fr.  3643,  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  7286  ;  soit  à  0  fr.  73. 


Caisse  Nationale  des  Retraites  pour  la  Vieillesse 

Opérations  du  1er  au  30  juin  1905 


Reçu  des  déposants  : 

Paris          265. 855 vers. (dont   5.0511"'vers.)  8.528.274  13 

Départent'  260.352   —  (—    14.258     —  3.077.509  42 

Ensemble.  520. 207-               19.309  11.605.843  55 

Payé  aux  déposants.  —  Arrérages  de  rentes 

viagères   6.975.387  34 

Payé  à  leurs  héritiers.  —  Remboursements  de 

capitaux  réservés   1 . 182 . 383  33 


Ensemble   8.157.770  67 


Les  nouvelles  rentes  inscrites  s'élèvent  à   253.728  * 

aux  noms  de  2.221  parties. 

Le  total  des  rentes  viagères  est  de   43.791.159  » 

réparties  entre  315.026  titres. 

La  Caisse  a  perçu  pour  arrérages  ou  rembour- 
sements de  rentes  et  valeurs   1.510.958  03 

Elle  a  placé  : 

En  obligations  départementales  et  communales  2.594.87  9  55 
En  bons  du  Trésor   10.000.000  » 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  ©•») 
du  23  au  29  juillet  1905  (30e  semaine) 


(En  milliers  de  francs) 


Rec.  br.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des 

|  ° 

la  semaine 

des  années 

Di 

fférence 

lignes 

P'  1905 

s» 

1905 

1904 

1905 

1904 

2.916 

992 

955 

28.242 

27.497 

+ 

745 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.421 

9. 530 

9.150 

258. 140 

253.610 

+ 

4. 540 

—  Chemins»Algéi'iens 

513 

259 

266 

5  809 

5.494 

+ 

315 

3.760 

4.523 

4.434 

132.253 

128  216 

+ 

4.037 

R.843 

4.125 

4.094 

1 04. 591; 

102  957 

+ 

1.639 

7.181 

5.043 

4  683 

129.659 

124.498 

+ 

5.161 

Est  

4.922 

3.782 

3. 677 

MIS  285 

105.140 

+ 

3. 145 

Midi  

3.831) 

2.296 

2.337 

62  189 

60.525 

+ 

1664 

898 

184 

212 

5  027 

4.903 

+ 

124 

1.209 

254 

239 

6  123 

6.327 

204 

296 

68 

78 

2.117 

2.1)02 

+ 

115 

Lignes  Algériennes .  . 

874 

128 

126 

3.030 

2.464 

+ 

566 

103 

35 

32 

744 

738 

+ 

6 

Excédent  de  dépôts 
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Octroi  de  Paris.  —  Les  droits  d'octroi  perçus  par  la 
Ville  de  Pari*  ont  produit,  pendant  le  mois  de  juillet  1905, 
une  somme  de  7.33'i.000  fr.,  contre  7.405.000  fr.  en  juillet 
1904,  soit  une  différence  en  moins  de  71.1)00  fr.  ;  les  évalua- 
tions budgétaires  pour  juillet  1005  étant  do  7.434.000  fr.,  Le 
rendement  effectif  est  inférieur  de  100.000  fr. 

Depuis  le  l"  janvier  dernier,  les  recettes  do  l'octroi 
se  sont  élevées  au  chiffre  de  58.578.000  fr.,  ce  qui  représente 
une  moins-value  de  682.000  fr.  par  rapport  aux  recettes  de 
1904,  et  de  914.000  fr.  comparativement  aux  évaluations  bud- 
gétaires correspondantes. 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE  DE  FRANCE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 

ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

17  août         24  août 

Or   2.961.390.317  2  969.168  266 

Argent.    1.108.316  785   1  109. 667-418 

4  069.707.102  4.078-835.684 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 

Portefeuille  Paris  j  §j££ 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  suceurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers  

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserve,  (  Loi  du  17  mai  1834 
mobilières    Ex-banques  département, 
mobilières  f  Loi  du  9  juin  lg57  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  . . 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées   

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  

Total  


17  li'HÏI 


4.069.707-102 


1.726  631 
158  624.290 


323-519.732 
248  000 

159-828.736 
306.892-015 
•180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99-627  310 
100.000.000 
4.000.000 
25.521.076 

1.980.760 
8.407.444 
86449350 


5-539.513.221 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4-000.000 

8-  407-444 
4-282.714.270 

20.947-768 

9-  632.796 
297-358-922 
486.887  281 

85  967.505 
2.800  959 
3.41.9  172 
1.110. 000 
123.669  036 


5.539.513.321 


24  août 


.078. 835. 684 


17-854 
172  070-005 


300.276.944 
298.000 

158.44S.646 
307.253.766 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627.310 
100.000.000 
4.000.000 
25-522.936 

1.996  335 
8-407-444 
86.364.828 


3. 536. 100. 506 


182.500.000 
8. 002. 313 
10.000.000 
2.980.750 
9.123.000 
4.000.000 
8.407-444 
.239-779.060 
19.997.127 
9-370. 459 
315.525  427 
539.595.248 
79.197.853 
2.672.976 
3-619.303 
1.110.000 
100- 017. 541 


5.536.100-506 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


29  août 

28  août 

27  août 

23  août 

24  août 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.907-1 

4.004.8 

4  120.6 

4.105.6 

4-239.8 

Encaisse  or  

2.439  0 

2.624.9 

2.556  2 

2-689  3 

2.969.2 

—     argent  — 

1-121.6 

1.122  5 

1.121  5 

1.121.9 

1.109.7 

Portefeuille  

508. 4 

514. 3 

592  7 

520-0 

472.3 

Avances  aux  par'ic. 

472.4 

416  0 

443.0 

493  0 

465.7 

—     à  l'Etat. . . . 

180-0 

180.0 

180.0 

180-0 

180  0 

Compt.  cour.  Trésor 

203. 7 

237  7 

261.1 

227-3 

315  5 

—  partie. 

624  8 

598.6 

500- 6 

648  6 

618  o 

Taux  d'escompte. . . 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

Prime  de  l'or  

1/2  0/00 

pair 

pair 

pair 

pair 

Bén.nets  (milliers  fr) 

1.490.1 

1.369  7 

2.289.7 

1-661.4 

1  623. 0 

REV 

UE  H 

EBDOMADA 

IRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


En  raison  de  l'incertitude  qui  n'a  cessé  de  régner 
touchant  les  négociations  engagées  à  Portsmouth  pour 
le  rétablissement  de  la  paix,  le  Marché  de  Paris  s'est 
tout  d'abord  montré  calme  au  point  de  vue  des  affai- 


res. Toutefois,  il  n'a  rien  perdu  de  ses  bonnes  disposi- 
tions, l'impression  générale  étant  que  l'on  finira  par 
trouver  un  terrain  d'entente.  C'est  cette  impression,  de 
plus  en  plus  vivace,  qui  a  fait,  du  reste,  qu'hier,  la 
Cote  s'est  très  bien  tenue,  et  que  l'on  a  clôturé  ferme 
sur  toute  la  ligne,  avec  des  échanges  plus  suivis. 

if  if  Les  Rentes  Françaises,  tout  d'abord  indécises, 
se  sont  raffermies. 

La  Rente  3  O/O  Perpétuelle  cote  9!)  fr.  75  à  terme, 
contre  99  fr.  77  1/2;  au  comptant,  on  reste  également 
à  99  fr.  75,  contre  99  fr.  80. 

Rente  3  0/0  Amortissable,  que  nous  laissions  a 
99  fr.  20  au  comptant,  gagne  10  centimes  à  99  fr.  30. 

Les  Obligations  Tunisiennes  sont  à  483  fr.,  en  avance 
de  3  fr.  75  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de  l'An- 
nam  et  du  Tonkin  aux  environs  de  81  fr.  50,  mais  sans 
échanges  suivis  ;  Emprunt  de  Madagascar  2  1/2  0/0 
délaissé  pour  le  moment;  Emprunt  3  0/0  1903,  94  fr., 
en  plus-value  de  20  centimes;  3  1/2  O/O  de  l 'Indo- 
Chine  1899,  aux  environs  de  493  fr.  ;  Obligations  3  0/0 
de  i Emprunt  1902,  431  fr.,  gagnant  3  francs  ;  Emprunt 
3  0/0  1902  du  Gouvernement  Général  de  l'Algérie,  451 
francs,  sans  changement  ;  Emprunt  de  l'Afrique  Occi- 
dentale 3  0/0,  473  fr.,  également  comme  jeudi  dernier  ; 
Gouvernement  Tunisien  3  0/0  1902,  455  fr.,  en  avance 
d'un  franc. 

if  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont  eu,  de 
nouveau,  à  enregistrer  de  bonnes  demandes. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  sont  passées  de  558  fr. 
à  563  fr.,  avec  un  tirage  le  15  septembre;  Obligations 
3  0/0  1869,  en  avance  de  9  fr.  à  483  fr.  ;  Obligations 

3  0/0  1811,  411  fr.  75,  contre  412  fr.  ;  Obligations 

4  0/0  187S,  576  fr.,  au  lieu  de  575  fr.  ;  Obligations 
4  O/O  1876,  572  fr.,  en  moins-value  de  2  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  sont  à  390  fr.  50, 
contre  390  fr.  ;  Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896  ,  390 
francs,  au  lieu  de  392  fr.  ;  Obligations  2  0/0  1898, 
450  fr.,  gagnant  10  fr.  ;  prochain  tirage,  5  septembre. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropo- 
litain) ont  progressé  de  2  fr.  à  432  fr.  ;  prochain 
tirage,  25  septembre  ;  Obligation  de  l'Emprunt  2  1/20/0 
1904,  434  fr.,  contre  435  fr.,  avec  un  tirage  aujour- 
d'hui ;  Obligation  2  3/4  0/  0  1905,  tout  payé,  381  fr.  50, 
en  avance  de  1  fr.  75. 

ic  L'action  de  la  Banque  de  France,  qui  finissait 
jeudi  dernier  à  3.745  fr.  au  comptant,  se  retrouve  à 
ce  même  cours  a  terme. 

Pour  les  neuf  premières  semaines  du  second  semestre 
de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des  escomptes 
et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablissement  de 
Crédit  s'établissent  à  1.622.968  francs. 

if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
qui  restaient  à  705  francs  à  terme,  finissent,  sur  ce 
marché,  à  706  francs. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  qui  sont, 
comme  on  le  sait,  la  représentation  de  créances  de 
premier  rang,  ont  donné  lieu  à  des  échanges  suivis. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont 
à  495  fr.,  gagnant  1  fr.  25  ;  Obligations  Foncières 
3  0/0  1879  ,  509  fr.  50,  contre  508  fr.  25,  avec  un  tirage 
le  5  septembre  ;  Obligations  Communales  1880,  510  fr., 
en  bénéfice  de  10  francs  ;  Obligations  Foncières  1 883, 
452  fr. ,  regagnant  les  2  francs  perdus  la  semaine  pré- 
cédente; Obligations  Foncières  2  60  0/0  1885,idL  fr.  50, 
avec  un  tirage  le  5  septembre. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  restent  à 
405  fr.  50,  contre  403  fr.  25  ;  Obligations  Communales 
2  60  0/0  1892,  480  fr..  reperdant  1  franc;  prochain 
tirage,  25 septembre;  Obligations  Foncières  280  0/0  1895, 
490  fr.,  contre  489  fr.  ;  prochain  tirage,  22  septembre; 
Obligations  Communales  2  60  0/0  1899,  483  fr.,  rega- 
gnant 1  franc  ;  Obligations  Foncières  3  0/0  1903  avec 
lots,  495  fr.  50,  en  plus-value  de  2  francs. 

M  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  un  marché  soutenu,  mais  calme. 
La  Banque  de  Paris  et  des  Pags-Bas,  que  nous  lais- 
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sions  ù  1.431  fr,  à  terme  et  à  1.435  fr.  au  comptant, 
clôture  h  1.435  fr.  à  terme. 

Le  Comptoir  National  d' Escompte  s'échange  à  OiO  i'r. 
au  comptant  et  à  terme. 

Le  Créd  it  Lyonnais  s'avance  de5fr.  à  terme  à  1.132  fr., 
et  de  3  fr.  au  comptant  à  1.130  francs. 

La  Société  Générale  se  maintient  facilement  à  son 
cours  de  644  fr.  au  comptant,  comme  la  semaine  der- 
nière. Le  bilan  de  cette  Société  accuse,  au  31  juillet 
dernier,  une  augmentation  de  50  millions,  en  chiffres 
ronds,  dans  le  montant  des  opérations  sociales.  A 
l'actif,  le  portefeuille  est  en  augmentation  de  14  mil- 
lions, les  comptes  courants  débiteurs  de  35  millions. 
Par  contre,  les  reports  sont  en  diminution  dte  U6  mil- 
lions. C'est,  d'ailleurs,  La  seule  diminution  que  l'on 
puisse  constater  à  l'actif.  Quant  au  passif,  les  comptes 
de  chèques  se  sont  accrus  de  35  millions  et  les  comptes 
courants  de  9  millions.  Les  résultats  bénéficiaires  du 
mois  de  juillet  se  chiffrent,  déduction  faite  des  frais 
généraux,  par  099.482  francs. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  est  monté  de 
080  fr.  à  684  fr.  au  comptant. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie 
gagne  5  fr.  à  terme  à  251  fr.  ;  au  comptant,  elle  cote 
225  fr.  ;  Banque  Internationale  de  Paris  (en  liquida- 
tion), 180  fr.  à  terme.. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  a  repris  de  330  fr.  50 
à  333  fr. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique 
du  Sud  se  traite  à  82  fr.  à  terme  et  h  83  fr.  50  au  comp- 
tant. 

La  Banque  de  l'Algérie  conserve  son  même  cours  de 
1.372  fr. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  clôture  à  329 
francs,  en  avance  d'un  franc. 

L'action  de  la  Banque  de  V Indo-Chine  est  en  plus- 
value  de  5  fr.  à  1.230  fr. 

Le  Crédit  Mobilier  Français,  qui  clôturait  à  140  fr.  à 
terme  et  à  141  fr.  au  comptant,  s'échange,  sur  ces  deux 
marchés,  respectivement  à  143  fr.  et  à  142  fr.  50. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne,  toujours  très 
ferme  et  très  active,  se  retrouve  à  890  fr.  au  comptant 
et  à  893  fr.  à  terme. 

Lîi  Société  Marseillaise  s'échange  à  920  fr.  à  terme 
les  actions  libérées,  comme  il  y  a  huit  jours. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  sont  revenues  de  136  fr.  75  au 
comptant  à  134  fr.;  Obligations  de  475  francs,  158  fr., 
reperdant  3  fr. 

La  Bente  Foncière,  sans  échanges  suivis,  se  tient 
aux  environs  de  160  fr. 

Le  Crédit  Algérien  conserve  son  cours  précédent  de 
1.152  francs. 

La  Compagnie  Algérienne  finit  aux  environs  de 
815  francs. 

if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 

Chemins  de  fer  n'ont  pas  conservé  toute  leur  avance 
précédente. 

L'action  Lyon  est  revenue  de  1.398  fr.  à  1.390  fr.  à 
terme;  au  comptant  on  est  à  1.387  fr.  contre  1.400  fr.; 
Nord,  1.815  francs  au  comptant,  contre  1.820  fr.,  et 
1.814  fr.  à  terme,  reperdant  13  francs. 

L'action  Midi  est  à  1.210  fr.  au  comptant,  en  moins- 
value  de  10  francs  ;  Est,  960  fr.  à  terme,  contre  980  fr.; 
au  comptant  on  cote  970  fr.;  Ouest,  950  fr.  au  comp- 
tant, au  lieu  de  960  fr.;  Orléans,  1.513  fr.  à  terme  ;  il 
restait,  il  y  a  huit  jours,  à  1.517  fr.;  avt  comptant, 
il  est  à  1.515  francs. 

Pour  la  trente-unième  semaine  de  l'année  1905,  les 
recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904  :  Augmentations: 
95.000  fr.  ;  Nord,  202.000  fr.  ;  Orléans,  :!5'i.000  fr.  ; 
Ouest,  52.000  fr.;  Lyon,  390.000  fr.;  Midi,  :i0.;>80  francs. 

>+   ic  Les   Valeurs  Industrielles  et  Commerciale* 
ont  eu,  en  général,  une  allure  très  .satisfaisante. 
Les  Entrepôts  et   Magasins   Généraux   de  Paris, 


quelque  peu  délaissés,  sont  dans  les  environs  de  600 
francs  ;  Compagnie  Parisienne  du  Gaz  845  fr.  à  terme, 
reperdant  8  francs. 

L'action  de  la  Société  d' Eclairage,  Chauffage  et  Force 
Motrice  a  progressé  de  313  fr.  à  360  fr.  pour  rester  à 
355  fr.  La  véritable  période  d'exploitation  de  cette  So- 
ciété commencera  le  l»r  janvier  prochain,  et  on  laisse 
entendre  que  son  champ  d'action,  déjà  vaste,  peut  lar- 
gement encore  se  développer. 

L'action  Suez  est  sans  changement  à  4.455  fr.  ;  Parts 
de  Fondateurs,  1.990  fr.  au  comptant,  en  plus-value  de 
30  fr.;  Parts  Civiles,  3.250  fr.  au  comptant,  contre 
3.245  francs. 

Les  Omnibus  de  Paris  regagnent  4  fr.  à  820  fr.  Les 
recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  trente-deuxième 
semaine  de  1905,  ont  été  de  730.248  fr.  55,  contre 
735.905  fr.  pour  la  semaine  correspondante  de  1904. 
Du  1er  janvier  au  12  août  1905,  les  recettes  totales  se 
chiffrent  par  27.543.543  fr.  30,  contre  28  360.228  fr.  30 
pour  la  période  correspondante  de  1904,  soit  une 
différence  de  816.685  fr.  en  faveur  de  l'exercice  pré- 
cédent. 

Les  Voilures  à  Paris  ont  monté  de  294  fr.  à  terme  à 
324  fr.,  et  de  297  fr.  au  comptant  à  325  fr.  Les  recettes 
de  cette  Compagnie,  du  1er  au  15  août  1905,  ont  été  de 
586.805  fr.  75,  contre  513.938  fr.  55  pour  la  même  quin- 
zaine de  1904.  Du  1"'  janvier  au  15  août  1905,  les  recet- 
tes totales,  se  chiffrent  par  10.605.440  fr.  40,  contre 
10.432.572  fr.  55  pour  la  période  correspondante  de 
1904,  soit  une  différence  de  232.867  fr.  85  en  faveur  de 
l'exercice  en  cours. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
gagne  7  fr.  à  terme,  à  622  fr.;  Compagnie  Générale  Pa- 
risienne de  Tramways,  237  fr.  au  comptant,  sans  chan- 
gement, et  238  fr.  à  terme  ;  Est-Parisien,  50  fr.  à  terme, 
reperdant  3  fr.  ;  Tramways  de  Paris  et  du  Département 
de  la  Seine,  557  fr.  au  comptant,  sans  changement. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  T'ramways  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  clôturent  à  263  fr.  50  au 
comptant  et  à  264  fr.  à  terme.  Jeudi  dernier  ils  cotaient 
respectivement  262  fr.  et  264  francs. 

Les  Chemins  de  fer  Nogenlais  sont  revenus  de  452 
francs  à  445  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
gagne  4  fr.  à  terme  à  581  fr.  ;  au  comptant,  elle  se 
traite  également  à  581  fr.,  au  lieu  de  578  fr.  ;  Electro- 
Métallurgie  de  Dives,  394  fr.  à  terme,  en  plus-value  de 
3  fr.,  et  395  fr.  au  comptant  contre  394  fr. 

L'Omnium  Lyonnais  est  monté  de  182  fr.  à  194  fr., 
en  avance  de  12  fr.  pour  la  semaine. 

Le  Métropolitain  de  Paris  reperd  4  fr.  à  terme  à 
578  francs. 

L'action  du  Nord-Sud  de  Paris  conserve  son  cours 
précédent  de  295  fr.  à  terme. 

La  Malfidano  est  à  665  au  comptant,  sans  changement 
sur  jeudi  dernier. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action  or- 
dinaire, clôture  à  192  fr.  au  lieu  de  194  fr.  ;  Messageries 
Maritimes,  290  fr.,  en  avance  de  3  fr. 

Les  Chargeurs  Béunis  ont  reperdu  une  partie  de  leur 
avance  de  la  semaine  dernière,  en  restant  à  732  fr., 
contre  750  francs. 

La  Dynamite  Centrale  finit  à  565  fr.  au  comptant  et 
à  terme,  contre  567  fr.  50  il  y  a  huit  jours. 

Les  Phosphates  duDyr,  qui  clôturaient  à  113  fr.,  sont 
à  111  francs. 

Les  actions  Urbaine- Voitures  ont  repris  de  114  fr.,  à 
119  fr.  75;  Obligations  4  0/0,  220  fr.,  comme  jeudi 
dernier. 

Les  actions  des  Baffinerie   et  Sucreries  C.  Say 

se  retrouvent  à  970  fr.  à  terme  et  au  comptant,  contre 
972  fr.  et  975  fr.  il  y  a  huit  jours. 

La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson- Houston  n  'a  pas  beaucoup  varié  à  83  I  !  r, 
au  lieu  de  832  fr. 

Les  Obligations  S  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Sanla-Fé  se  retrouvent  à  602  fr. 
au  lieu  de  601  fr.  ;  Obligations  4  1/20/0,  512  fr.  50, 
en  petil  recul  de  1  i'r.  50. 
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Les  Obligations  S  0/0  du  Port  du  Rosario  gagnent 
de  nouveau  1  fr.  à493fr.,  avec  des  demandes  conti- 
nuelles de  la  part  des  portefeuilles. 

L'Association  Minière,  qui  restait  à230fr.,  s'échange, 
au  dernier  moment  à  225  fr. 

ir  ir  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  un  peu 
irréguliers,  certains  parmi  eux  ayant  donné  lieu  à  des 
réalisations  de  bénéfices. 

La  Rente  Argentine  4  0/0  1896  (Rescision)  est 
revenue  de  94  fr.  20  à  93  fr.  35  ;  Rente  4  0/0  1900, 
95  fr.  50  au  comptant,  au  lieu  de  90  fr.  50. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  clôture  à  90  fr.  10,  contre 
90  fr.  15;  Brésilien  1898  5  0/0  (Funding),  £05  fr.  45. 
au  comptant,  contre  105  fr.  50;  Obligations  5  0/0  de 
l'Etat  de  Minas-Geraès,  494  fr.  au  comptant,  gagnant 
1  fr.  50. 

L'Obligation  5  0/0  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie est  passée  de  475  fr.  à  482  fr.  ;  Obligations  de 
l'Emprunt  5  0/0  1902,  503  fr.  au  comptant,  au  lieu  de 
503  fr.  75  ;  Emprunt  5  0/O  or  1904,  483  fr.  à  terme, 
en  plus-value  de  3  francs. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  l'Etat  Indépendant  du 
Congo  se  retrouvent  à78fr.  50  au  comptant  et  à  ternie. 

L'Italien  S  0/0,  qui  clôturait  à  105  fr.  25,  reste  à 
105  fr.  30. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  gagne  12  1/2  centi- 
mes à  91  fr.  62  1  2. 

L'Emprunt  du  Maroc  5  0/0  1904  est  ferme  à  510  fr. 
au  comptant  et  à  terme. 

Le  Portugais  3  O/O  Nouveau,  lre  série,  s'inscrit  à 
69  fr.  80,  contre  69  fr.  65;  2e  série,  aux  environs  de 
69  fr.  50  au  comptant  ;  3e  série,  70  fr.,  gagnant  50  cen- 
times. 

Le  Roumain  4  0/0  amortissable  1891  est  demandé 
à  92  50  ;  Rente  4  0/0  1896  Amortissable  délaissée  pour 
le  moment  ;  Rente  4  0/0  Amortissable  1898,  92  fr.  85 
contre  92  fr.  80. 

La  Rente  Russe  3  0/0  1891-1894,  très  ferme,  s'ins- 
crit à  75  fr.  05  à  terme  et  à  75  fr.  25  au  comptant, 
contre  74  fr.  95  et  74  fr.  55  ;  Rente  3  0/0  1896,  73  fr.  75 
au  comptant  et  74  fr.  à  terme,  contre  73  fr.  75  et 
73  fr.  60  jeudi  dernier  ;  Russe  4  0/0  Consolidé  1901, 
89  fr.  25  à  tenue,  en  avance  de  62  1/2  centimes  ;  Conso- 
lidés 1"  et  2e  séries,  88  fr.  40  au  comptant  et  88  fr.  50 
à  terme,  au  lieu  de  88  fr.  10  et  88  fr.  20  la  semaine 
dernière. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  gagnent  2  francs 
pour  la  semaine,  à  507  francs. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  clôture  à  82  fr.  22  1/2 
au  lieu  de  82  fr.  20;  Rente  'ô  0/0  or  des  Monoooles, 
483  francs  au  comptant  et  à  terme. 

Les  Valeurs  Ottomanes  conservent  une  bonne  allure. 
La  Dette  Ottomane  Convertie  Unifiée  4  0/0  s'est  avancée 
de  91  fr.  85  à  91  fr.  70;  Priorités  4  0/0.  aux  environs 
de  510  fr.  au  comptant  ;  Consolidation  4  0/O,  475  fr.  au 
comptant,  gagnant  2  fr.  ;  Obligations  4  0/0  de  l'Em- 
prunt des  Douanes  de  1902,  477  fr. 

Les  nouvelles  Ottomanes  4  0/0  1901-1903  finissent 
à  452  fr.  à  terme,  contre  451  fr. 

ir  ir  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens 
est  à  491  fr.  à  terme  et  à  492  fr.  au  comptant  ;  Banque 
Nationale  du  Mexique,  9'i0  fr.  à  terme,  en  avance  de  10 
francs  ;  Banque  Impériale  Ottomane,  595  fr.  à  terme, 
en  bénéfice  d'un  franc. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypt 
(Banque  Foncière  d'Egypte)  donnent  lieu,  à  470  fr.  25 
au  comptant,  à  de  bonnes  demandes. 

Les  actions  de  la  Banque  de  Londres  et  de  Mexico 
sont  en  plus-value  de  3  fr.  a  terme  à  590  fr.,  et  de  5  fr. 
au  comptant  à  594  fr.  Ainsi  que  nous  l'avons  déjà  fait 
observer,  le  champ  d'action  de  cette  Banque  se  déve- 
loppe avec  une  remarquable  régularité. 

La  Bangue  Centrale  Mexicaine  est  à  456  francs  au 
comptant  et  à  457  fr.  à  terme.  Cette  valeur  représente, 
d'après  le  dernier  dividende  distribué,  un  placement  à 
5  1/2  0/0  environ,  sans  tenir  compte  de  belles  perspec- 
tives d'avenir  de  cette  institution. 


Le  Rio-Tinto,  qui  avait  reperdu  le  cours  rond  de 
1.700  fr.,  est  remonté  à  1.712  fr.  à  terme,  pour  clôturai 
h  1.709  franca. 

La  Sosnuvnce,  plutôt  calme,  finit  à  1.435  fr.,  contre 
1.430  fr.  Briarttk  mieux  à  490  francs. 

Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  conservent  leur 
même  cours  de  375  fr.  ;  actions  privilégiées,  880  fr.  â 
terme.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  I  au  10 
août  1905,  se  sont  élevées  à  516.207  fr.,  contre  475.452 
francs  pour  la  période  correspondante  de  1904.  Du 
1er  janvier  1905  au  10  août  dernier,  les  recettes  -e  chif- 
frent par  10.581.895  fr.,  contre  9.538.828  fr.  pour  la 
période  correspondante  de  1904,  soit  une  différence  de 
1.0  (3.067  fr.  en  faveur  de  l'exercice  en  cours. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  restent 
soutenues.  Les  Andalous  gagnent  2  fr.  à  165  fr.  ;  Nord 
de  t' Espagne,  157  fr.,  en  même  avance  ;  Saragosse,  285 
francs,  contre  283  francs. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Thessalie  sont 
bien  tenues  à  147  fr.  à  terme  et  à  148  fr.  au  comptant. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique-Constan- 
tinople  sont  à  331  fr.  au  comptant  ;  Obligations 
anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement  ( Série  1894), 
488  fr.  au  comptant  et  à  terme  ;  Obligations  nouvelles 
4  0/0  (Série  1895),  448  fr.  au  comptant  les  unités. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  passent  de  300  fr.  au 
comptant  et  à  terme,  à  301  fr. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Une  fois  de  plus  les  échanges  sont  restés  plutôt  calmes, 
mais  la  tendance  de  l'ensemble  est,  quand  même,  satisfai- 
sante. 

Le  Brésil  ■',  0/0  1895  finit  à  99  fr.  GO  contre  99  fr.  G2  1/2'; 
Brésil  5  0/0  1903,  aux  environs  de  100  fr.  80;  Brésil  4  0/0 
1901-1902,  89  fr.  47  1/2,  reperdant  10  centimes;  Mexicain 
3  0/0,  3fi  fr.  05,  à  2  1/2  centimes  prés  comme  jeudi  dernier; 
Mexicain  b  0/0,  53  fr.  42  1/2,  gagnant  17  1/2  centimes; 
Argentin  4  0/0  Mixte,  93  fr.  42  1/2,  reperdant  12  1/2  centimes. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  5  0/0  de  Perwmbuco  sont 
demandées  à  455  francs. 

Le  Laurium  Grec  clôture  à  58  fr.  50,  contre  59  francs  ; 
Chemins  Ottomans,  131  fr.  50,  sans  changement  appréciable. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Nord  du  Brésil  s'inscrivent  à  440  francs,  au  lieu  de  439  fr.  50. 

Le  Cape  Copver  est  calme  à  129  francs  ;  Tharsis,  159  fr.  50, 
contre  159  francs. 

La  Harpener  se  retrouve  à  son  même  cours  de  1.720  francs. 

L'action  Kertch,  qui  clôturait  à  49  francs,  reste  à  47  fr.  50. 

La  Huanchaca  gagne  19  fr.  50  pour  la  semaine  à  149  fr.  50, 
après  150  francs  au  plus  haut. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte,  que  nous  lais- 
sions à  4G8  francs,  s'avance  à  472  francs. 

Les  Aciéries  du  Donetz  sont  sans  êhangement  à  1.100 
francs;  Douboicaia-Balka,  1.280  francs,  en  plus-value  de 
5  francs  ;  Dniéprovienne,  1.954  francs,  contre  1 .955  francs. 

Les  Mines  de  fer  de  Rakhmanovka-Krivoï-Rog  ont  pro- 
gressé de  151  francs  à  159  fr.  50. 

L'action  Banque  d'Athènes,  très  active,  reste  demandée  à 
129  francs  au  comptant  et  à  terme. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  s'est  avancée  de  5i)9  fr. 
à  518  francs. 

Les  actions  de  la  Société  Ottomane  Industrielle  et  Commer- 
ciale de  Salonique  clôturent  à  169  francs,  sans  changement. 

La  Vieille-Montagne,  demandée,  gagne  40  francs  à  900  fr., 
sur  la  fermeté  des  cours  du  zinc. 

L'action  ancienne  des  Galeries  La/ayette  finit  demandée 
à  167  francs. 

La  Part  de  Monaco,  qui  clôturait  à  4.99G  francs,  reste  à 
4.992  francs. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  1904  sont 
revenues  de  325  francs  à  318  fr.  50. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  zimmer  sont  souténues 
à  71  fr.  50 


Voir  lc<  Tableaux  des  Cours  siv  la  Couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 

24  août  1905. 

La  Moisson.  —  Aux  environs  de  Paris,  la  moisson  est 
enfin  terminée.  Dans  quelques  endroits,  on  voit  encore  des 
gerbes  de  blé  et  d'avoine  au  milieu  des  champs,  mais  deux 
ou  trois  jours  suffiront  pour  achever  l'engrangement  ou  la 
mise  en  meule. 

Les  travaux  qui.  en  raison  de  la  seconde  grève des  ouvriers 
belges,  menaçaient  de  se  prolonger  indéfiniment,  ont  pu  être 
poussés  très  activement  grâce  à  la  parfaite  union  qui  règne 
entre  nos  agriculteurs. 

Les  privilégiés,  c'est-à-dire  ceux  qui  sont  parvenus  à  effec- 
tuer leurs  opérations  en  temps  normal,  se  sont  empressés  d'en- 
voyer auprès  de  leurs  collègues  privés  de  main-d'œuvre  leurs 
employés  les  plus  fidèles.  Ce  renfort  a  permis  aux  fermiers 
qui  désespéraient  de  réaliser  complètement  leurs  récoltes,  d'y 
parvenir  en  l'espace  d'une  seule  semaine. 

Il  convient  de  féliciter  les  cultivateurs  de  s'être  ainsi  grou- 
pés pour  la  défens"e  de  leurs  intôrêls  communs  et  d'avoir  dé- 
joué de  la  manière  la  plus  simple  les  plans  de  quelques  me- 
nenrs  qui  avaient  imposé  la  grève  aux  travailleurs  belges, 
d'ordinaire  si  courageux  et  si  paisibles. 

La  leçon  a  été  rude,  mais  bonne.  Dorénavant,  les  patrons 
se  montreront  moins  confiants  et  les  ouvriers  plus  conciliants. 

Dans  les  régions  du  Nord,  Nord  Ouest  et  Nord-Est,  la 
fauchaison  est  très  avancée  et  la  rentrée  s'effectue  dans  d-±s 
conditions  à  peu  près  régulières.  Encore  une  huitaine  et,  sur 
l'ensemble  du  territoire,  tout  sera  fini. 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


27  juil. 
1905 

3  août 
1905 

10  août 
1905 

17  août 
1905 

24  août 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

25  12 

23  12 

22  87 

22  87 

22  87 

18  75 

18  54 

18  63 

18  28 

18  63 

18  .. 

18  .. 

18  .. 

18  .. 

17  7.", 

21  56 

21  59 

21  25 

21  81 

21  37 

16  80 

16  90 

16  98 

16  Ko 

16  71 

16  70 

16  09 

15  80 

15  65 

15  42 

18  .. 

17  11 

16  70 

16  61 

16  64 

Paris  

Liverpool  

Anvers  

Berlin  

Budapest  

Chicago  

New- York  

Les  renseignements  concernant  la  production  de  1905  sont 
maintenant  plus  nombreux  et  vont  bientôt  devenir  précis. 

Déjà,  deux  réunions  commerciales  ont  eu  lieu  :  celle  de 
Tours  et  celle  d'Orléans. 

La  première,  qui  a  été  tenue  le  10  août,  n'a  fourni  que  des 
indications  sans  importance.  La  seconde  a  été  plus  intéres- 
sante. 

Dimanche  dernier,  l'assistance  était,  en  effet,  très  nombreu- 
ses à  Orléans.  Des  affaires  importantes  ont  été  conclues,  mais 
l'on  a  surtout  beaucoup  causé. 

Des  opinions  qui  ont  été  échangées,  il  résulte  que  la  qua- 
lité des  nouveaux  grains  est  très  diverse  aussi  bien  dans  le 
Centre  que  dans  la  Beauce.  Les  représentants  de  la  Champa- 
gne et  du  Nord  se  sont  laissés  aller  à  des  appréciations  pessi- 
mistes sur  la  qualité  et  l'importance  du  rendement  de  ces  ré- 
gions, mais  aucun  d'eux  n'a  été  en  mesure  de  faire  une  com- 
paraison avec  les  récoltes  antérieures. 

D'autres  assemblées  vont  suivre,  qui  permettront  de  juger 
en  connaissance  de  cause  :  à  Laval,  le  26  août  ;  à  Dijon,  le 
28  août  ;  à  Moulins,  le  1"  septembre  ;  à  Nancy,  le  4  sep- 
tembre ;  à  Lyon,  les  25  et  26  septembre. 

A  Paris,  au  marché  libre  d'hier,  des  transactions  assez  con 
sidérables  ont  été  faites  en  blés  nouveaux.  On  a  coté  :  blés  de 
choix,  22  75  à  23  ;  belle  qualité,  22  50  à  22  75  ;  qualité 
moyenne,  22  25  à  22  50.  Les  100  kilos,  net,  gares  de  Paris 
ou  usines  environnantes. 

A  la  Bourse  de  commerce,  les  dispositions  sont  lourdes  et 
inactives.  On  a  clôtun'  aux  cours  suivants  : 

10  août  17  août  24  août 

Courant   22  87  22  87        22  37 

Septembre  . .      22  75  22  62         22  37 

Septembre- octob.      22  50  22  62         22  37 

4  derniers   22  62  22  87         2  2  50 

4  de  novembre  . .      22  87  23  25        22  87 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 
à  l'hectolitre. 


Farines-fleur.  —  Le  marché  des  farines  de  commerce  est 
dépourvu  d'activité  et  sa  tendance  reste  hésitante.  Voici  les 
derniers  cours  : 

10  août      17  août     24  août 

Courant   29  87        29  87        29  50 

Septembre   29  75         29  87         29  50 

Septembre- octob.      29  75        29  87        29  62 

4  derniers   29  87        30  12        29  62 

4  de  novembre  . .      30  12        30  50        30  12 
Les  100  kilos,  net,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Farines  de  consommation.  —  La  boulangerie  de  la  capi- 
tale continue  à  s'approvisionner  au  fur  et  à  mesure  de  ses 
besoins  qui  sont  d'ailleurs  peu  importants  en  cette  période 
de  vacances.  La  meunerie  maintient  ses  prix.  On  cote  les 
principales  marques  en  disponible  : 

157kil.,net  100kil.,net 

Marques  de  choix   53  25  33  91 

Premières  marques   53  . .  33  75 

Bonnes  marques   51  75  32  96 

Marques  ordinaires   50  Î  0  32  16 

Conditions  :  le  sac  de  153  kil.  ou  101  kil.,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant, 
avec  1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte.  ■ 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


27  mil. 
1905 

.3  août 
1005 

10  août 
1905 

17  août 
1905 

24  août 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

25  37 

23  50 

24  .. 

23  2  ) 

22  .. 

97  14 

24  68 

25  46 

24  50 

22  82 

26  87 

25  25 

24  62 

24  50 

23  12 

27  04 

25  48 

24  96 

25  48 

23  64 

25  20 

23  83 

23  52 

22  57 

21  31 

27  37 

25  .. 

25  50 

24  81 

22  68 

38  54 

39  25 

44  96 

43  89 

39  25 

Paris  (roux  88*). 

Londres  

Anvers   

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 

Exception  faite  pour  quelques  contrées  dans  lesquelles  des 
orages  ont  éclaté,  il  n'est  tombé  que  peu  de  pluie  cette 
semaine  :  aussi  commence-t-on  à  se  plaindre  de  la  sécheresse. 
Néanmoins,  la  récolte  des  betteraves  est  en  légère  avance 
comparativement  à  celle  de  l'an  dernier. 

Les  affaires  ont  été  encore  très  limitées  sur  notre  marche 
des  sucres  blancs  n°  3.  Elles  ont  principalement  consisté  en 
réalisations  qui  ont  amené  une  nouvelle  dépréciation  des  prix. 
On  a  coté  en  clôture  : 

10  août 

Blanc  n-  3  :  — 

Courant   27  37 

Septembre   27  75 

4  d'octobre   28  12 

4  premiers   28  50 

Boux  88°  disponible   24  . . 


17  août  24  août 


26  75 

27  .. 
27  25 
27  75 
23  25 


26  .. 
26  12 

26  75 

27  25 
22  .. 


Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 

Les  prix  des  raffinés  se  retrouvent  en  baisse  de  3  francs  ; 
les  pains  valent  de  60  fr.  à  C0  fr.  50  les  100  kilos,  suivant 
marques,  aux  usines. 

Par  arrêté  en  date  du  18  août,  inséré-  dans  le  Journal 
Officiel  du  19,  le  Ministre  du  Commerce  a  institué  une  Com- 
mission extraparlementaire  chargée  d'améliorer  le  fonction- 
nement des  Bourses  de  Commerce  et  d'assurer  la  régularité 
des  opérations  qui  s'y  effectuent.  Cette  Commission  a  pour 
président  M.  A.  Millerand,  député,  ancien  ministre,  et  pour 
vice-présidents  M.  Viger,  sénateur,  ancien  ministre,  et 
M.  Bard,  président  de  la  Chambre  criminelle  de  la  Cour  de 
cassation. 


Vins.  —  Tout  récemment,  de  violents  orages,  le  plus  sou- 
vent accompagnés  de  chutes  de  grêle,  se  sont  abattus  dans 
certaines  régions,  occasionnant  parfois  des  dégâts  assez  im- 
portants. Ces  intempéries  ont  sévi  plus  particulièrement  dans 
1<  ~  départements  de  l'Hérault,  de  Saône-et-Loirc  et  de  la 
Côtc-d'Or.  Mais,  même  dans  ces  régions  les  plus  éprouvées, 
les  dommages  qu'ils  ont  causés  sont  locaux  et  partiels  et  les 
perles  qui  en  seront  la  conséquence  ne  diminueront  pas  sen- 
siblement le  futur  rendement. 

Sur  tout  le  littoral  méditerranéen,  la  véraison  se  poursuit 
rapidement  ;  les  raisins  noircissent  et  grossissent  à  vue 
d'œil.  Les  vendanges  seront  donc  précoces  dans  ces  contrées  ; 
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on  croit  que  les  premiers  vins  apparaîtront  vers  la  fin  du 
mois. 

Le  vignoble  Bordelais  continue  à  prospérer  ;  les  attaques 
de  mildew  et  d'oidîum  sont  peu  nombreuses. 

Dans  les  Charentes,  on  so  plaint  de  ne  pouvoir  enrayer  les 
maladies  cryptogamiques  qui  peuvent  encore  sévir  avec  in- 
tensité. 

L'évolution  de  la  végétation  s'opère  normalement  dans  la 
Vendée  et  le  Poitou. 

Dans  le  Nantais,  les  traitements  préventifs  ont  été  effica- 
ces ;  ou  compte  maintenant  sur  une  bonne  récolte. 

Les  nouvelles  de  l'Anjou  sont  meilleures. 

Exception  faite  pour  quelques  localités,  du  Loir-et-Cher 
notamment,  l'état  de  la  récolte  est  favorable  dans  le  Centre- 
Nord. 

Les  informations  concernant  la  Champagne  et  la  Basse- 
Bourgogne  sont  plutôt  optimistes. 

Quelques  vignobles  de  la  Bourgogne  ont  eu  à  souffrir  des 
derniers  orages,  mais  l'ensemble  continue  à  donner  satisfaction. 

Le  Beaujolais  promet  une  belle  récolte  que  l'on  pourra 
commencer  à  cueillir  à  partir  du  10  septembre. 

La  maturation  se  poursuit  en  Algérie,  où  quelques  parties 
de  raisins  ont  été  achetées  à  des  prix  variant  de  4  fr.  50  à 
6  fr.  les  100  kilos. 

D'après  la  statistique  mensuelle,  publiée  par  la  Direction 
des  Contributions  indirectes,  les  quantités  des  vins  sortis  des 
chais  des  récoltants  (droits  garantis  ou  acquittés)  se  sont 
élevées,  pendant  les  onze  premiers  mois  de  la  campagne,  à 
40.253.475  hectolitres.  Le  stock  commercial  à  fin  juillet,  repré- 
senté par  la  différence  entre  les  entrées  et  les  sorties  inscrites 
au  compte  des  marchands  en  gros,  était  de  14.(304.142  hecto- 
litres, contre  15.175.141  au  30  juin  dernier  et  12.291.514  au 
31  juillet  1904.  Il  y  a  donc  diminution  de  570.999  hectolitres 
par  rapport  à  juin  1905,  et  augmentation  de  2.312.628  hectoli- 
tres par  rapport  à  juillet  1904. 


Alcool.  —  Le  Journal  Officiel  du  19  courant  a  publié  le 
relevé  de  la  production  et  du  mouvement  des  alcools  pendant 
les  dix  premiers  mois  de  la  campagne  1904-1905,  soit  du 
1"  octobre  au  31  juillet  : 

Dix  premiers  mois        1903  1904    1904-1905  Différence 

(Hectolitres) 

Stock  au  début  de  la  cam- 
pagne  C85.530      538.947   —  146.583 

Production   2.030.180   2.208.036    +  177.856 

Importations   93.147      136.192   +  43.045 

Total  des  ressources.  2.808.857  2.883.175  +  74.318 
A  déduire  : 

Exportations   230.426  244.266  +  13.840 

Livraisons   1.889.156  2.074.218  +  185.062 

Total   2.119.582   2.318.484   +  198.902 

Stock  au  31  juillet . .  689.275  564.691  —  124.584 
Contre,  au  30  juin. .        761.271      603.159   —  158.112 

Différence  au  31  juillet. .    —  71.996   —  38.468   —  33.528 

Ces  chiffres  comprennent  ceux  relatifs  aux  bouilleurs  de  cru 
qui,  au  30  septembre  1904,  possédaient  un  stock  approximatif 
de  113.435  hectolitres  (184.127  à  la  même  date  de  1903)  et 
dont  la  production  pendant  les  dix  premiers  mois  de  la  cam- 
pagne est  évaluée  à 85.050  hectolitres,  supérieure  de  53.237  hec- 
tolitres ou  167,3  0/0  à  celle  de  la  période  correspondante  de 
la  saison  précédente  ',31.813). 

La  production  des  distillateurs  et  bouilleurs  dont  la  fabri- 
cation est  contrôlée,  2.122.986  (1.998.367,  accuse  une  augmen- 
tation de  124.619  hectolitres,  ou  6,2  0/0.  On  constate  un 
accroissement  de  177.856  hectolitres,  ou  8,7  0/0  clans  la  pro- 
duction totale. 

Durant  le  mois  dernier,  les  ressources  se  sont  augmentées 
de  143.118  hectolitres,  contre  114.731  en  juillet  1904,  soit  en  plus 
28.387  hectolitres.  Les  livraisons  au  commerce  intérieur,  y 
compris  la  consommation  personnelle  des  bouilleurs  de  cru, 
ont  été  de  163.008  hectolitres,  inférieures  de  999  hectolitres 
à  celle  de  l'année  précédente  (164.007).  Le  stock  n'a  diminué 
que  de  38.468  hectolitres,  au  lieu  de  71.996  en  1904. 

Tous  ces  chiffres  montrent  que,  contrairement  aux  prévi- 


sions des  haussiers,  l'amélioration  de  la  position  de  l'article 
constatée  antérieurement  n'avait  pas  un  caractère  permanent. 

Comme  nous  l'avons  déjà  indiqué,  les  brillantes  perspecti- 
ves de  la  future  récolte  des  betteraves  de  distillerie  ont  pesé 
sur  les  cours  du  livrable  éloigné  ;  par  suite  du  déport  exis- 
tant entre  les  prix  de  la  campagne  1904-1905  et  ceux  de  la 
saison  1905-1901;,  la  consommation  a  restreint  le  plus  possible 
ses  achats,  et  de  ce  ralentissement  de  la  demande  est  résultée 
une  statistique  moins  favorable. 

Les  haussiers  continuent  pourtant  à  défendre  leurs  posi- 
tions avec  la  dernière  énergie;  les  offres  qui  se  présentent 
sur  le  marché  de  Paris  n'ont  pas  provoque:  jusqu'à  présent 
l'effondrement  sur  lequel  certains  avaient  tablé  : 

10  août      17  août      24  août 

Courant   47  37         49  75         47  . . 

Septembre   44  87         46  87         43  87 

4  derniers   39  62         41  37         38  75 

3  d'octobre   38  12        39  37        36  75 

4  premiers   37  50         38  . .         35  75 

L'hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


27  juil. 
1905 

3  août 
1905 

10  août 
1905 

17  août 
1905 

24  août 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

47  25 

47  25 

47  75 

48  50 

49  .. 

46  80 

46  02 

45  75 

48  50 

48  50 

47  75 

48  25 

49  .. 

50  25 

50  50 

47  81 

48  44 

48  44 

49  37 

50  .. 

40  25 

39  97 

40  25 

40  82 

41  39 

LftHavre  (Santos  good 

average)  

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  (Rio  n°  7). 

Sous  l'influence  exercée  par  nombre  de  dépèches  annon- 
çant que  des  gelées  s'étaient  produites  au  Brésil  et  avaient 
occasionnés  des  dommages  importants  à  la  future  récolte,  un 
mouvement  de  hausse  s'est  manifesté  sur  les  divers  marchés. 

Les  recettes  de  Rio  et  Santos  s'effectuent  maintenant  plus 
régulièrement;  elles  sont  cependant  toujours  inférieures  à 
celles  des  années  antérieures. 

Depuis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est  à-dire  du 
1"  juillet  au  18  août,  les  arrivages  dans  ces  deux  ports  ont 
été  de  seulement  1.688.000  sacs  de  60  kilos,  contre  2.063.000 
pendant  la  période  correspondante  de  la  saison  1904-190», 
2.539.000  en  1903-1904,  2.332.000  en  1902-1903  et  2.801.000 
en  1901-1902. 


Soies.  —  Malgré  l'inactivité  persistante  des  transactions, 
une  grande  fermelé  règne  sur  les  marchés  de  la  matière  pre- 
mière et  les  cours  sont  orientés  vers  la  hausse. 

Ce  mouvement  ne  laisse  pas  de  surprendre  et  même  d'in- 
quiéter les  esprits  réfléchis  qui  se  demandent  si  cette  pro- 
gression des  prix  n'aura  pas  pour  fâcheuse  conséquence  une 
diminution  de  la  consommation  pendant  l'hiver  prochain. 

Le  Bulletin  des  Soies  fait,  à  ce  sujet,  les  réflexions  sui- 
vantes : 

«  On  a  pu  remarquer  que  le  véritable  régulateur  des  prix 
dans  notre  industrie,  nous  entendons  celui  dont  l'influence 
est  le  plus  durable,  résidait  moins  dans  l'abondance  plus  ou 
moins  grande  de  la  production  de  la  matière  première  que 
dans  l'ampleur  de  la  consommation  de  cette  même  matière 
première.  Or,  il  est  encore  impossible  de  se  faire  une  opinion 
motivée  sur  l'importance  de  cette  consommation  pendant 
l'hiver  prochain.  Cette  saison  semble  s'annoncer  sous  un 
jour  satisfaisant  à  en  juger  par  les  commissions  d'étoffes 
qui  arrivent  à  notre  fabrique  en  avance  sur  l'époque  accou- 
tumée ;  mais  les  prix  sont  toujours  mauvais  et  l'attitude  des 
marchés  de  la  matière  première  n'a-t-elle  pas  contribué  à 
hâter  la  remise  de  ces  ordres  d'avant-garde  ?  Le  gros  des 
commissions  de  printemps  suivra-t-il  ?  » 

A  Lyon,  on  a  pratiqué,  ces  jours-ci  : 

Grèges  :  Cévennes,  12/16,  1"  ordre,  47  fr.  le  kilo  ;  Piémont 
et  Messine  11/13,  1"  ordre,  48-49  fr.  ;  autres  provenances 
d'Italie-  11/13,  extra,  50  fr.  ;  12/16,  1"  ordre,  48  fr.  ;  Brousse 
13/15,  14/16,  1"  ordre,  43-44  fr.  ;  Syrie  8/10,  9/11,  1"  ordre, 
45  fr.  ;  Chine,  filatures  à  l'européenne  10/12,  n°  2,  45  45  fr.  50  ; 
Japon,  filatures  à  l'européenne  10/12,11/13,  11/2,  47  50-48  fr. 

Xavier  Gikaruot. 
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Berlin,  le  23  août  1905. 
La  Bourse  de  Berlin.  —  Le  marché  monétaire.  —  Les  besoins  finan- 
ciers du  Uouvernement.  —  Les  industries.  —  Les  brasseries  par 
actions,  en  1904. 

Le  public  de  la  Bourse  n'a  d'yeux  et  d'oreilles  que 
pour  les  nouvelles  qui  arrivent  de  la  conférence  de 
Portsmouth.  L'opinion  qui  domine  ici  et  qui  détermine 
les  transactions  est  que  les  négociations  aboutiront  au 
rétablissement  de  la  paix.  Aussi  les  tendances  de  la 
Bourse  restent-elles,  en  général,  très  fermes.  Je  dis  : 
en  général  car  il  faut  faire  une  exception  pour  nos 
fonds  d'Etat.  Mais  partout  ailleurs  c'est  la  fermeté. 

Nous  n'avons  pas  assisté  à  cet  essor  subit  des  trans- 
actions que  beaucoup  attendaient  pour  le  retour  des 
vacances.  Au  contraire,  sauf  dans  les  deux  ou  trois 
valeurs  qui  servent,  depuis  des  semaines,  d'entraîneurs 
au  marché  et  où  les  affaires  sont  toujours  nombreuses, 
les  transactions  ont  été  plutôt  ralenties.  Mais  la  ten- 
dance, je  le  répète,  reste  toujours  ferme. 

Sur  le  marché  monétaire,  l'abondance  de  numéraire 
persiste  bien  que  les  donneurs  se  montrent  un  peu 
réservés;  l'escompte  libre  a  même  quelques  disposi- 
tions à  hausser.  A  la  fin  de  la  semaine  dernière,  a  eu 
lieu  le  paiement  de  l'emprunt  japonais  :  1  événement 
n'a  eu  aucune  influence  sur  le  marché.  On  6'est  de- 
mandé où  avaient  passé  les  60  à  70  millions  de  marks 
ainsi  versés  :  la  majeure  partie  est  allée  dans  les 
caisses  de  la  Reichsbank,  qui  a  émis  en  retour  des  Bons 
du  Trésor;  le  reste  est  allé  à  la  Seeliandlung  et  à 
d'autres  grandes  banques.  Il  se  confirme  que  le  Japon 
laissera  ces  fonds  en  Allemagne  et  qu'il  recevra,  pour 
ce  dépôt,  un  intérêt  d'environ  1  1/2  0/0. 

Actuellement  l'escompte  libre  est  à  2  3/8  0/0  au 
maximum.  L'argent  au  jour  le  jour  est  de  1/4  à  1/2  0/0. 
les  demandes  sont  peu  nombreuses. 

Je  viens  de  vous  dire  que  la  Reichsbank  avait  émis 
de  nouveaux  bons  du  Trésor.  L'effet  n'en  a  pas  été  fa- 
vorable au  marché  financier;  quand  on  a  su,  par 
surcroit,  que  l'Empire  serait  forcé  à  faire  un  nouvel 
emprunt,  on  a  vu  brusquement  nos  fonds  d'Etat  re- 
culer. Le  18  août,  notre  3  0/0  a  perdu  0.4<>  0/0  de  son 
cours  et  les  autres  fonds  ont  baissé  en  proportion.  Les 
plus  optimistes  déclarent  seulement  que  l'emprunt  ne 
se  fera  pas  cette  année.  Mais  comme  on  sait  que  le 
Gouvernement  est  à  la  veille  d'avoir  épuisé  ses  crédits 
réguliers,  on  est  "certain  qu'il  lui  faudra,  d'une  façon 
ou  l'autre,  faire  appel  au  marché  monétaire. 

A  cette  époque  de  l'année,  les  nouvelles  industrielles 
sont  assez  rares.  Celles  qui  nous  arrivent  sont  entière- 
ment favorables.  Le  Syndicat  du  fer  brut  annonce  que 
les  livraisons  ont  singulièrement  augmenté  en  juillet 
à  tel  point  que  le  travail  des  usines  est  très  actif  et  que 
les  stocks  sont  en  sérieuse  diminution. 

Juillet  a  été  marqué  aussi  par  une  augmentation  de 
recettes  des  chemins  de  fer  et  une  augmentation  du 
rendement  de  l'impôt  du  Timbre. 

Les  chemins  de  fer  allemands  ont  encaissé,  en  juillet, 
pour  le  t  ransport  des  voyageurs  69.702.077  marks,  soit 
3.729.510  marks  de  plus  que  dans  le  mois  correspon- 
dant de  1904  ;  ils  ont  encaissé  pour  le  transport  des 
marchandises  109.463.895  marks,  soit  4.453.291  marks 
de  plus  qu'en  juillet  1904. 

L'impôt  du  Timbre  a  donné,  en  juillet,  139.000 
marks  do  plus  qu'en  juin,  ce  qui  est  un  signe  manifeste 
de  l'augmentation  des  transactions.  Enfin,  depuis  le 
commencement  de  l'année  fiscale,  c'est-à-dire  depuis 
le  19  avril,  l'Administration  des  Postes  a  encaissé 
4.364.568  marks,  soit  517.261  marks  déplus  que  dans 
la  même  période  de  1904. 

Mais  ou  les  progrès  sont  manifestement  les  plus  vi- 
sible^, c'est  dans  les  entreprises  de  transport  mariti- 
mes. Ni  le  llnnibury-A me nka,  ni  le  Novêdeutscher 
Lloyd  n'uni  encore  publié  leurs  bilans  semestriels. 
Mais  des  indiscrétions  venues  de  source  autorisée  nous 


les  donnent  déjà  comme  favorables.  La  spéculation 
exagère  même  un  peu  la  portée  de  cette  recrudescence 
d'activité,  car  nous  voyons,  à  la  Bourse,  les  actions  de 
ces  deux  Sociétés  vivement  poussées  à  des  cours 
élevés. 

Je  crois  intéressant  d'ajouter  à  cette  mention  de  nos 
industries  des  renseignements  détaillés  qu'on  vient  de 
publier  sur  une  des  branches  les  plus  considérables  de 
notre  industrie  nationale  :  les  fabriques  de  bière.  Il 
existait,  à  la  fin  de  1904,  483  brasseries  par  actions, 
soil  une  de  moins  qu'en  190:!.  Le  débit  général  a  été 
de  28.3  millions  d'hectolitres,  soit  une  augmentation 
d'un  peu  plus  d'un  million  d'hectolitres  sur  le  débit  de 
1903.  Le  bénéfice  brut  par  hectolitre,  qui  avait  été,  en 
1903,  de  3  marks  54,  n'a  été,  en  1904,  que  de  3  marks  52. 
Le  bénéfice  net  est  en  augmentation.  Pour  1904,  on  l'a 
estimé  à  une  moyenne  de  10.4  0/0,  alors  qu'en  1903,  il 
n'avait  été  que  de  J0.2  0/(1  (552  millions  de  marks, 
contre  548  millions).  La  moyenne  des  dividendes  dis- 
tribués par  les  brasseries  par  actions  a  été  de  7.6  0/0. 


BILAN    DE   LA    BANQUE   DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  ^  

Divers   . ,  


PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue  . . . 
Divers  


1905 


15  août 


963 
27 
23 

854. 
67 
72, 


180. ono 

64.814 
.265  603 
563.619 

23  124 


Bit.  7  août  15  août 


1904 


+  14.223 
+  1-107 
+  7.680 
-  6.138 
4-  6  711 
+  24.075 
+  4.492 


non  mod. 
non  mod. 
-  28.751 
+  79.524 
+  0-778 


937  292 
26.568 
26-304 

749.802 
39  437 

115.518 
83. 291 


150.000 
51.614 

1.223.335 
547.047 


Dif.  6  août 


16.613 
626 
8.923 
1  613 
5  312 

34.031 
3.724 


non  mod. 
non  mod. 
-  22.792 
+  82  137 
26.216!+  823 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 

Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


23  juin 
30  » 

7  juillet 
15  » 
22  » 
30  » 

7  août 
15  » 


Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 

de 
l'esc 

0/0 

1.087 

1.258 

663 

881 

68 

+  357 

3 

951 

1  555 

579 

1.135 

183 

+  99 

» 

946 

1.438 

527 

1.021 

92 

-  22 

» 

974 

1.349 

528 

921 

63 

+  !48 

1.005 

1  298 

572 

881 

54 

+  237 

961 

1.320 

519 

905 

69 

+  147 

949 

1-294 

484 

861 

61 

+  16S 

963 

1.266 

564 

835 

68 

+  219 

1) 

Les  Banques  hypothécaires  allemandes.  —  Au  30  juin 

1905,  il  existait  dans  l'Empire  allemand  37  banques  hypothé- 
caires. Leurs  prêts  hypothécaires  s'élevaient  à  cette  date  à 
8.414  millions  de  marks,  contre  8.122  millions  au  31  dé- 
cembre 1904,  soit  une  augmentation  de  291  millions  dans  le 
premier  semestre  de  l'année. 

La  circulation  des  obligations  hypothécaires  s'élevait  au 
30  juin  à  8.380,4  millions  de  marks,  contre  7.871,8  millions 
de  marks  au  31  décembre  1904,  soit  une  augmentation  de 
358,C  millions.  _ 

Les  Dépenses  pour  l'Afrique  sud-occidentale.  —  La 

Gazette  de  Voss  expose  les  dépenses  qui  ont  déjà  été  faites 
pour  venir  à  bout  de  la  révolte  dans  l'Afrique  sud-occiden- 
tale allemande  : 

Exercices  Marks 

1903    3.223.000 

1904  .    '   102.857.450 

1905..".."..'   79.860.500 

Soit  en  tout   185.940.950 

D'après  les  livres,  qui  vont  jusqu'à  la  lin  de  juillet,  il  n'a 

été  dépensé,  sur  ce  total,  que  137  millions  de  marks,  ce  qui 

laisse  W  millions  de  marks  disponibles. 
Le  nombre  des  hommes  envoyés  là-bas  est  actuellement  de 

L4.004. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Angleterre 


Courrier  de  la  Bourse  de  Itcrliu 


Berlin,  2î  août  1905. 

Le  marche,  très  ferme  au  début  de  la  semaine,  s'est  alourdi 
ensuite  sur  les  indications  du  marché  de  Londres.  Les  va- 
leurs de  charbonnages  sont  faibles,  mais  les  actions  de 
transport  ont  un  bon  courant  dp  demandes. 

Les  fonds  nationaux  et  les  valeurs  de  banque  sont,  en 
général,  fermes. 

L'escompte  privé  s'est  quelque  peu  resserré  à  2  1/2  0/0. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  89  80;  Extérieure  91  75  ;  Lom- 
bards 19  40.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  23  août  1905. 

La  démission  de  lord  Curzon.  —  Le  marché.  —  La  crise  cotonnière. 
—  Les  téléphones.  —  Les  banques  métropolitaines. 

L'événement  politique  de  la  semaine  est  la  démis- 
sion du  vice-roi  des  Indes.  Depuis  plusieurs  mois,  la 
position  de  lord  Curzon,  en  conflit  constant  entre  lord 
Kitchener  et  M.  Brodrick,  secrétaire  pour  l'Inde  dans 
le  Cabinet  actuel,  était  devenue  difficile;  on  ne  pré- 
voyait pas,  cependant,  qu'il  renonçât  à  son  poste  en 
pleine  période  de  vacances,  mais  le  Gouvernement 
s'étant  refusé  à  le  suivre  dans  ses  propositions  rela- 
tives à  l'administration  et  au  commandement  de  l'ar- 
mée des  Indes,  il  a  abandonné  la  vice-royauté  qu'il- 
détenait  depuis  le  6  janvier  1899. 

La  Weslmi'-strr  Gazelle  déplore  «  cette  victoire  ou- 
verte et  manifeste  du  pouvoir  militaire  sur  le  pouvoir 
civil,»  et  exprime  ainsi  sa  conception  du  pouvoir  vice- 
royal  aux  Indes  :  «  Nous  voulons  un  vice-roi  chef  su- 
prême d'une  armée  efficace  et  administrée  sagement  et 
non  un  vice-roi  dont  la  suprématie  est  assurée  en  di- 
visant l'administration  de  l'armée  et  en  allant  à  ren- 
contre des  vues  du  commandant  en  chef.  L'ancien 
système  appliqué  aux  Indes  avait  quelque  peu  ce  ré- 
sultat, et  lord  Kitchener  eut  raison  d'en  demander 
l'abandon.  Mais  le  danger  que  prévoyait  Jord  Curzon, 
que  le  Gouvernement  des  Indes,  avec  un  vice  roi  à 
1  autorité  affaiblie  ou  moyenne,  pût  passer  aux  mains 
du  commandant  en  chef,  pour  peu  que  celui-ci  fût  un 
homme  fort,  existe  bien  maintenant;  et  le  fait  que  le 
commandant  en  chef  peut  rendre  intenable  la  position 
du  vice  roi  doit  encore  l'accentuer.  » 

En  concluant,  la  Westminster  Gazelle,  tout  en  rap- 
pelant les  points  faibles  de  l'administration  de  lord 
Curzon,  paye  un  tribut  de  gratitude  à  l'ex-vice-roi 
dont  l'ardeur  au  travail,  l'esprit  de  réforme  et  l'huma- 
nité ne  sont  contestés  par  personne. 

Quoi  qu'il  en  soit  la  situation  se  présente  sous  un  jour 
difficile  à  lord  Minto,  ancien  gouverneur  du  Canada, 
qui  prend  la  succession  de  lord  Curzon. 

Le  Stock-Exchange  fait  toujours  preuve  de  bonnes 
tendances  dans  l'attente  d'une  solution  prochaine  de 
la  question  de  la  paix;  les  disponibilités  du  marché 
monétaire  restent,  d'ailleurs,  aussi  abondantes  et  con- 
tribuent à  soutenir  les  cours. 

Grâce  à  1  initiative  du  lord-maire  de  Manchester, 
M.  T. -T.  Shann,  une  conférence  mixte  de  patrons  et 
ouvriers  a  eu  lieu  la  semaine  dernière  pour  prévenir  la 
grève  qui  devait  éclater  le  19  courant  si  l'augmentation 
de  5  0/t)  des  salaires,  demandée  paries  ouvriers,  n'était 
pas  accordée. 

Après  une  longue  discussion  et  un  échange  de  con- 
cessions mutuelles,  on  s'est  mis  d'accord  sur  le  règle- 
ment du  différend,  dans  les  termes  ci-après  : 

«  La  Fédération  des  patrons  retire  la  proposition 
d'une  réduction  de  5  0/0  dans  le  district  de  Bolton.  Les 
ouvriers  retirent  leur  proposition  d'augmentation  de 
ô  0  0  ;  la  Fédération  s'engage  à  accorder  une  gratilica- 
tiqn  de  f>  0/0  pendant  douze  semaines  à  partir  du  pre- 
mier jour  de  paye  en  septembre,  gratification  qui  sera 


IV, 


payée  mensuellement  dans  toutes  les  usines  de  la 
Fédération,  celles  du  district  de  Bolton  exceptées.  A 
la  lin  des  douze  semaines,  la  gratification  cessera,  et 
les  salaires  actuels  resteront  en  vigueur  jusqu'au 
Pr  mars  19'  0,  époque  à  laquelle  chacune  des  deux 
parties  reprendra  sa  liberté  d'action,  en  ce  qui  concerne 
l'augmentation  ou  la  réduction  des  salaires.  « 

En  somme,  la  crise  est  virtuellement  terminée,  et  il 
faut  espérer  maintenant  qu'un  règlement  définitif  sera 
bientôt  obtenu.  Il  faut,  d'ailleurs,  reconnaître  que 
cette  entente  fait  honneur  à  tous  les  intéressés,  car  une 
grève  eût  été  désastreuse  pour  le  Lancashire,  sans 
compter  le  contre-coup  déplorable  qu'elle  eût  apporté 
au  commerce  en  général. 

La  Chambre  des  Communes  a  discuté,  avant  de  se 
séparer,  le  rapport  de  la  Commission  chargée  d'étudier 
l'accord  conclu  le  2  février  dernier  entre  le  Directeur 
Général  des  Postes  et  la  Compagnie  Nationale  des 
Téléphones  ;  par  187  voix  contre  110,  elle  a  approuvé 
cet  accord,  après  que  le  Directeur  Général  des  Postes 
eut  annoncé  qu'il  acceptait  certaines  des  conclusions 
présentées  par  la  Commission.  Celles-ci  n'affectent  pas 
la  question  générale  de  rachat  de  l'entreprise  de  la 
Compagnie  Nationale  des  Téléphones,  mais  ont  trait 
spécialement  à  la  question  du  traitement  des  employés 
de  la  Compagnie.  On  s'est  étendu  beaucoup  sur  le  rè- 
glement de  la  question  du  téléphone,  et  l'on  peut  dire, 
dès  maintenant,  que  si  l'Etat  obtient  la  cession  du  ré- 
seau téléphonique  entier,  un  service  très  efficace  peut 
être  assuré  II  est  certainement  inutile  de  faire  remar- 
quer que  l'industrie  privée  a  trouvé  quelque  embarras 
dans  ses  efforts  pour  assurer  un  service  parfaitement 
régulier.  Le  Chancelier  de  l'Echiquier  a  dit  que  ce  qui 
est  arrivé  jusqu'ici  montrait  que  la  concurrence  n'as- 
sure pas  un  service  bon  marché  et  efficace,  et  que, 
parmi  beaucoup  d'autres,  le  service  téléphonique  du 
pays  est  peut-être  l'un  des  moins  propres  à  la  concur- 
rence ;  c'est  à  cette  même  conclusion  que  sont  arrivés, 
à  la  longue  les  gens  d'affaires  connaissant  la  question. 
L'accord  assure  la  continuité  absolue  du  service  télé- 
phonique, ce  qui  est  la  chose  importante.  En  ce  qui 
concerne  le  système  du  téléphone  municipal,  le  fait  que 
5  municipalités  seulement  sur  1.300  l'ont  adopté  est 
une  réponse  suffisante  aux  réclamations  qui  avaient 
été  formulées  par  plusieurs  d'entre  elles  qui  désiraient 
réserver  leurs  droits  à  ce  sujet. 

L'analyse  des  dernières  balances  semestrielles  des 
Joint  Stock  et  Privatc  Banks  de  Londres  fait  ressortir 
les  chiffres  moyens  suivants,  pour  cent  : 
Encaisse  venant  des  garanties  des 

engagements   14.68 

Encaisse  disponible   16.48 

Placements.....   23.26 

Soit  un  total  de   54.42  0/0 

résultat  qui  doit  être  regardé  comme  satisfaisant.  Le 
capital  versé,  pour  dix- des  principales  banques,  s'élève 
à  19  millions  do  livres  sterling,  et  le  capital  non  encore 
appelé  à  74  millions  de  livres  sterling,  pendant  que 
l'ensemble  des  fonds  de  réserve  atteint  13  millions 
de  livres  sterling.  Les  ressources  totales  de  ces  dix 
banques  se  montent  à  la  somme  énorme  de  291  mil- 
lions de  livres  sterling.  En  ce  qui  concerne  le  revenu 
que  pourraient  avoir  les  acheteurs  d'actions  de  ces 
banques  aux  cours  actuels,  le  rendement  calculé  sur 
le  taux  pour  cent  des  dividendes  pour  les  deux  der- 
niers semestres,  varie  de  6  liv.  st.  2  sh.  6  d.  pour  les 
London  and  County  à  4  livres  sterling  16  sb.  4  d.  pour 
les  London  and  Westminster. 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

24  août  1905 
Département  des  opérations  d'émission 

passif        Liv.  st.                        AijriF  Liv.  st. 

Billets  créés                53  503.000  Dette  fixe  de  l'Etat...  11. 015. ICO 

Rentes  immobilisées .  7-434-900 

Or  monnayé  et  lingots  33  053.000 

Total                  33.503.000           Total   53  305.000 


218 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Autriche-Hongrie 


Département  des  opérations  de  banque 
Liv.  st. 
14.553-000 


PASSIF 

Capital  social  

Réserve  et  profits  et 
pertes   3.416-000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   12.153.000 

Comptes  particuliers.    43. 786. 000 

Billetsàsept  jours, etc.  81-000 


Total. 


-049  000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   18.616.000 

Portefeuille  et  avances  29. 203. 000 

Billets  en  réserve   24.403.000 

Or  et  argent  monnayés  1.  Î67.000 


Total   74.049.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 

Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 
lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  a  7  jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc 

% 

6  juillet  

38.462 

30.711 

61  317 

53.127 

26.200 

42  62 

2  i.'S 

13  »   

38  204 

30.270 

54  120 

45.744 

26  384 

48  66 

» 

20  »   

38.275 

29.989 

55.096 

46  395 

26.736 

48  43 

27  »   

38  022 

29  986 

54.329 

45. 861 

26.486 

48  67 

3  août  

36-885 

30  073 

53.148 

45  938 

25.262 

47  45 

10  >  

36  297 

29  939 

53.002 

46  265 

24  808 

46  71 

17  »   

36  579 

29.487 

55.642 

48.184 

25-542 

43  84 

36.822 

29.102 

45.939 

47.879 

26.170 

43  71 

» 

Opérations  financières  du  «  Post  Office  ».  —  Le  rap- 
port annuel  du  Directeur  Général  des  Postes  montre  que  les 
dépôts  effectues  dans  les  Caisses  d'épargne  postales  pendant 
l'année  1904  se  sont  élevés  à  40.612.967  liv.  st.,  au  lieu  de 
40.857.205  liv.  st.  en  1903,  et  les  retraits  à  41.906  393  liv.  st., 
au  lieu  de  42.786.025  liv.  st.  Il  y  a  donc,  une  fois  encore, 
diminution  des  dépôts,  mais  l'excès  des  retraits  est  toutefois 
inférieur  de  plus  de  600.000  liv.  st.  à  celui  de  l'année  passée. 
Les  intérêts  crédités  aux  déposants  pour  1904  se  sont  élevés 
à  3.495.633  liv.  st.,  et,  à  la  fin  de  l'année,  le  montant  total 
porté  au  crédit  des  déposants  était,  intérêts  compris,  de 
148.339.354  liv.  st.,  au  lieu  de  146.135.147  liv.  st.  au  31  dé- 
cembre 1903.  La  somme  moyenne  figurant  au  crédit  de  chaque 
compte  était  de  15  liv.  st.  6  sh.  8  d.,  soit  une  diminution  de 
4sh.  2  d. 

Une  diminution  se  montre  également  pour  l'année  dans  les 
placements  des  déposants  en  fonds  d'Etat,  malgré  les  cours 
peu  élevés  qui  ont  prévalu:  2.507.546  liv.  st.,  au  lieu  de 
3.131.172  liv.  st.  en  1903,  pendant  que  les  ventes  atteignaient 
1.131.543  liv.  st.,  contre  1.085.578  liv.  st.  Au  31  décembre, 
le  total  figurant  au  crédit  des  porteurs  de  rentes  d'Etat  était 
de  17.367.950  liv.  st.,  soit  une  augmentation  de  1.192.402 
livres  sterling.  Le  nombre  des  rentiers,  138.582,  se  trouvait 
augmenté  de  7.239.  Par  suite  du  taux  réduit  de  l'intérêt  sur 
les  Consolidés,  les  dépenses  des  Caisses  d'épai'gne  durant 
l'année,  y  compris  les  intérêts  payés  aux  déposants,  excé- 
daient les  recettes  de  112.090  liv.  st.  En  1903,  le  déficit  était 
de  107.403  liv.  st.,  et  il  est  souhaitable  de  voir  se  terminer  un 
état  de  choses  qui  est  un  piéjudice  pour  la  masse  des  con- 
tribuables. Les  bons  de  poste  intérieurs,  émis  dans  l'exercice 
annuel  se  terminant  au  SI  mars  1905,  ont  atteint  le  nombre 
de  10.697.020,  contre  11.261.745,  mais  il  faut  néanmoins  noter 
une  augmentation  de  la  valeur  totale  représentée  :  35.644.916 
livres  sterling,  au  lieu  de  85.430.349  liv.  st. 

La  diminution  dans  le  nombre  des  bons  de  poste  paraît 
être  due  à  l'extension  de  la  somme  maximum,  portée  de  10 
livres  sterling  à  'i0  liv.  st.,  pour  laquelle  un  bon  peut  être 
obtenu.  91.249.000  mandats-postes  ont  été  émis  pendant  l'an- 
née, pour  une  valeur  de  '36.663.000  liv.  st.,  accusant  une 
augmentation  de  0.7  0/0  en  nombre  et  de  6.9  en  somme.  Le 
produit  des  commissions  sur  ces  mandats  a  atteint  404.759 
livres  sterling. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  24  août  1905. 
L'incertitude  qui  règne  au  sujet  de  la  paix  a  indisposé 
mardi  dernier  le  Stock-Exchangc,  mais  la  confiance  a  repris 
dès  te  lendemain,  et  hi  tendance  générale  reste  ferme.  On 
espère  'i'"'  la  liquidation,  qui  commencera  lundi  prochain, 
sera  aussi  facile  que  les  précédentes,  car  les  disponibilités 
sont  grandes. 


Les  Consolidés  finissent  à  90  3/4  contre  90  1/2. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  toujours  bien  tenus. 
L'Italien  4  0/0  est  à  104  3/4  ;  l'Extérieure  Espagnole  finit  à 
91  1/4,  et  le  Turc  unifié  4  0/0  est  calme  à  90  1/4. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  calmes,  et  les  cours  res- 
tent soutenus.  L'Argentin  5  O/O  1886  est  à  101  1/2,  et  le 
Funding  à  102  1/8.  Le  Brésil  5  0/0  est  ferme  à  59  1/4. 

Les  Chemins  anglais  sont  plus  faibles,  à  la  suite  de  réali- 
sations ducs  à  la  faiblesse  du  dividende  du  Greal  North 
Scolland  Deferred. 

Les  Chemins  américains  sont  irréguliers  et  offerts. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  165  3/4  ;  YErie  à  52  7/8,  et  le 
Louisville  à  155  1/4  ;   1  Atchison  à  93  1/4,  et  le  Norfolk 

à  88  1/4. 


AUTRICHE-HONGRIE 

LA  SITUATION 

Vienne,  23  août  1905. 

>es  méiallurgies.  —  La  situation  économique.  — 
La  Bour.-e  de  Vienne  en  1904. 


Le  marché.  — 


Jamais  la  Bourse  de  Vienne,  même  aux  jours  d'été 
n'avait  encore  connu  un  pareil  marasme.  Naturelle- 
ment, le  mécontentement  est  général  et  l'on  a  essayé  de 
réagir  contre  cette  inertie,  mais  sans  aucun  succès  ap- 
parent. Si  les  cours  sont  restés  soutenus,  c'est  que  les 
industries  continuent  —  surtout  celles  du  fer  et  du 
charbon  —  à  se  maintenir  dans  une  situation  floris- 
sante  et  que  les  récoltes  ont  donné  décidément  des 
résultats  très  satisfaisants.  Aux  divers  renseigne- 
ments que  je  vous  ai  déjà  donnés  à  ce  dernier  sujet, 
il  faut  ajouter  que  la  récolte  du  houblon  se  présente 
fort  bien,  principalement  en  Bohême  ;  tous  les  pays 
de  l'Empire  auront  une  récolte  de  houblon  supérieure 
à  celle  de  1904. 

Pour  ce  qui  est  des  métallurgies,  le  cartel  des  fers 
vient  de  publier  sa  statistique  pour  juillet  dernier,  les 
données  sont  bonnes.  La  production  des  rails  a  aug- 
menté dans  ce  seul  mois,  de  28  835  quintaux  et,  depuis 
le  1er  janvier,  de  120.616  quintaux  ;  cette  augmentation 
Qst  due,  en  majeure  partie  aux  commandes  du  nouveau 
chemin  de  fer  des  Alpes.  On  constate,  aussi,  un  redou- 
blement d'activité  dans  les  fabriques  de  machines,  par- 
ticulièrement dans  celles  qui  travaillent  pour  les  raffi- 
neries de  sucre  et  les  brasseries.  Quant  aux  fabriques 
de  locomotives,  elles  ont  des  commandes  pour  plus  de 
six  mois. 

Les  usines  de  fer  brut  se  déclarent,  aussi,  très  satis- 
faites ;  la  production  a  augmenté  et  les  prix  sont  bien 
tenus. 

Peu  de  changement,  par  contre,  dans  les  industries 
du  charbon,  bien  que  les  commandes  des  fabriques  île 
sucre  aient  fait  hausser  le  débit,  en  plusieurs  districts. 
Le  développement  de  nos  industries  du  fer  a,  naturelle- 
ment, une  heureuse  influence  sur  les  charbonnages.  <  >n 
se  prépare,  dans  ce  domaine,  à  une  excellente  campa- 
gne d'automne  et  d'hiver. 

Ces  nouvelles  étant  satisfaisantes  auprès  de  celles 
qu'oïl  est  habitué  à  publier  sur  la  situation  économique 
de  l'Autriche,  on  comprend  que,  malgré  le  marasme  îles 
transactions  financières,  il  se  maintienne  une  certaine 
fermeté  dans  les  cours  de  la  Bourse; 

Celte  amélioration  dans  les  conditions  économiques 
de  l'Autriche  a  commencé,  d'ailleurs,  dès  1904.  Nous 
en  trouvons  la  preuve  dans  le  rapport  que  vient  de 
publier  le  <  iomité  «le  la  Bourse  de  Vienne  sur  le  travail 
de  l'année  1904.  Cette  amélioration  des  conditions  g  i 
nérales  eul  alors  déjà  cfuelque  contre-coup  sur  la  Bourse 
et  sur  le  marché  monétaire.  Et  ce  contre-coup,  ajoute 
le  rapport,  aurait  été  plus  considérable  s'il  n'avait  été 
atténué  par  la  mauvaise  récolte  île  l'année  dernière. 
Mais,  dif  toujours  ce  rapport,  si  le  travail  des  indus- 
tries, comme  celui  de  la  Bourse,  accuse  certain 8  pro- 
grès en  190'i,  il  ne  faudrait  cependant  pas  les  exagérer; 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Belgique 


surtout  que  diverses  circonstances  fâcheuses  sont  ve- 
nues les  enrayer,  telles  que  la  guerre  en  Extrême- 
Orient,  les  troubles  politiques  en  Hongrie  et  les  krachs 
des  filatures. 

Mais  la  chose  qui  a  le  plus  enrayé  et  qui,  maintenant 
encore,  enraye  le  plus  le  développement  des  affaires 
de  Bourse  est  l'extension  toujours  plus  considérable 
que  prennent  les  transactions  dans  les  banques  mê- 
mes ;  les  banques,  si  cela  continue,  Uniront  par  sup- 
primer tout  contact  direct  entre  la  Bourse  et  le  capital 
privé. 

La  grande  abondance  de  numéraire  qui  a  régné  sur 
le  marché  monétaire  pendant  toute  l'année  1904  a 
beaucoup  contribué  à  soutenir  les  cours  des  valeurs, 
surtout  des  valeurs  à  dividendes.  Néanmoins,  la 
moyenne  du  taux  de  l'escompte  a  été  plus  élevée  en 
1904  qu'en  1903. 

Le  rapport  annuel  du  Comité  de  la  Bourse  de 
Vienne  sur  le  mouvement  général  des  affaires  et  le 
marché  monétaire  pendant  l'année  1901  montre  que, 
en  dépit  de  la  bonne  tenue  progressive  constatée  l'an- 
née dernière  à  la  Bourse  de  Vienne,  le  bilan  des  affaires 
accuse  une  situation  plus  mauvaise  :  le  nombre  des 
marchés  conclus  a  diminué,  relativement  à  1903;  de 
près  de  100.000,  soit  8.6  0/0.  Pour  retrouver  une 
diminution  aussi  sensible,  qui,  en  août  1904  a  réduit 
jusqu'à  44.6  0  le  nombre  des  affaires  traitées,  il  faut 
remonter  jusqu'à  1880.  Cette  diminution  laisse  même 
quelque  inquiétude  si  on  se  rappelle  que  ce  nombre 
atteignait,  en  novembre  1896,  1.137.000  Cette  dimi- 
nution correspond  à  la  progression  descendante  du 
nombre  des  spéculateurs  ;  pendant  que  ceux-ci  étaient 
encore  1.100  en  1882,  ils  n'étaient  déjà  plus  que  801  en 
1895,  418  en  1903,  et  seulement  387  en  1904.  Ce  fait 
montre  l'influence  que  je  signalai  plus  haut  du  déve- 
loppement des  transactions  effectuées  directement  par 
les  Banques.  Le  nombre  de  cartes  d'entrée  à  la  Bourse 
distribuées  en  1904,  dans  la  section  des  valeurs  se 
répartit  comme  suit  : 

808  cartes  annuelles,  en  diminution  de  37  sur  1903. 

135  places  réservées,  —  2  — 

69  cartes  mensuelles,  —  9  — 

82  cartes  h  bdomre*,  en  augmentation  de  21  — 

761  cartes  d'invités,  —  165  — 

117  cartes  de  service,  en  diminution  de  3  — 
11  pupitres,  sans  changement. 

L'ensemble  du  mouvement  des  valeurs  s'est  élevé  en 
1904  à  3.849.209.786  couronnes,  dont  1.818.593.264  pour 
les  opérations  à  terme  et  2.030.670.522  pour  les  opéra- 
tions au  comptant.  Ces  chiffres  accusent  une  diminu- 
tion de  près  de  85  millions  de  couronnes  sur  l'année 
1903.  Depuis  25  ans,  ce  n'est  qu'en  1900  et  1901  qu'on  a 
pu  constater  une  diminution  aussi  grande. 

Il  faut  remarquer  une  augmentation  de  plus  de 
350.000  dans  le  chiffre  des  actions,  pendant  que  les 
valeurs  à  intérêt  fixe  accusaient  une  diminution  de 
plus  de  500  millions  de  couronnes.  Cette  augmentation 
des  actions,  qui  sont  soumises  à  un  impôt  plus  consi- 
dérable que  les  obligations,  apportait,  malgré  une 
diminution  de  la  valeur  totale  (actions  et  obligations) 
une  augmentation  du  montant  brut  des  impôts  sur  les 
valeurs,  montant  qui  s'est  élevé  à  1.190.714  couronnes, 
soit  56.479  de  plus  qu'en  1903.  Une  élévation  du  taux, 
quoique  très  peu  sensible,  a  contribué  beaucoup  au 
maintien  des  cours  des  obligations  ;  en  ce  qui  concerne 
les  actions,  le  mouvement  accuse  une  élévation  géné- 
rale, parfois  même  très  sensible  pour  certaines  va- 
leurs. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  24  août  1905. 
Le  marché  est  resté  calme  dans  l'attente  des  décisions  de 
la  conférence  Portsmouth.  On  s'attend  d'un  moment  à  l'autre 
à  quelque  chose  de  définitif.  La  spéculation  s'est  surtout 


OCCUpée  des  Chemins  Lombards,  et  de  forts  ;n:li:ils  d'une 
maison  de  commission  ont  fait  vivement  avancer  cette  valeur. 

L'escompte  est  tenu  do  3  3/4  à  3  7/8  0/0. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  669  50  ;  les  Lombardfe, 
92  70;  la  Lxndcrbank,  458;  les  Chemins  de.  fer  autrichiens, 
674  50  ;  l'Alpine,  53!)  . .  ;  Clôture  ferme. 


BELGIQUE 

Les  Impôts  en  Belgique.  —  Le  Moniteur  officiel  vient 
de  publier  le  relevé  comparatif  des  impôts  directs  et  des 
impôts  indirects  pendant  le  premier  semestre  des  années 
1905  et  1904  : 

I.  —  Impôts  directs 
Montant  des  rôles      Recouvrement'  effectués 

Nature 


des  impôts 
Contribution  : 


1905 


1904  1905 
(En  francs) 


foncière...  27.351.244  27.041.943  7.309.663 
personnelle  «2.830.710  22.249.331  6.341.322 
Droit  de  pa- 
tente  5.165.211  5.770.115  1.687.125 

Redevance  sr 

les  mines..  »  11.553  » 


1904 

7.3=8.904 
6. 279. '01 

1.790.998 

5.005 


Totaux  ..    55. 317.165   55.072.942   15.338.110  15.464.608 
II.  —  Impôts  indirects  et  autres  produits 

Evaluations  Recouvrements 

1905            1904            1905  1904 
(En  francs) 

Douanes  et 

accises...  63.731.778  04.865.970  75.673.878  55.995.330 
Enregistre  - 

ment             31.808.500   30.806.500   31.152.523  31.625.320 

Péages          132.576.785  126.100.635  129.069.440  123.b29.8f2 

Capitaux  et 

revenus...  10.165.900  9.788.400  9.776.632  9.460.268 
Rembourse  - 

ments             2.834.250     2.704.750     2.834.250  2.704.750 

Totaux  ..  241.115.213  234.266.255  248.506.723  223.115.566 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Belgique.  —  Pendant  les 
sept  premiers  mois  de  1905,  le  commerce  général  d'im- 
portations s'est  élevé  à  10.394.021  tonnes,  d'une  valeur  de 
1.635.032.000  fr.,  contre  9.8r6.084  tonnes,  valant  1  milliard 
539.950.000  fr.  pendant  la  même  période  de  1904. 

En  exportation,  celte  même  période  comporte  un  chiffre 
de  8.656.873  tonnes,  coûtant  1.185.141.000  francs,  contre 
8.647.897  tonnes,  coûtant  1.147.827.000  francs,  en  1904.  Do 
ces  chiffres  ressortent  un  accroissement  de  497.938  tonnes  ou 
5  0/0  et  de  96.082.000  francs  ou  6.2  0/0  pour  les  importations 
et  un  accroissement  de  8.976  tonnes  ou  1  0/0  et  de 
37.313.000  fr.  ou  3.3  0/0  pour  les  exportations. 

Dans  ces  chiffres  figurent  les  quatre  pays  principaux  :  l'Al- 
lemagne, l'Angleterre,  la  France  et  les  Pays-Ras,  pour  les 
sommes  suivantes,  eu  milliers  de  francs  : 

Importations  1905  1904  1903 

Allemagne   171.934  150.331  149.039 

Angleterre   133.820  124.463  122.140 

France   230.377  219.485  197.545 

Pays-Ras   130.256  137.732  128.576 

Exportations  1905  1904  1903 

Allemagne   368.097  246.356  221.128 

Angleterre   196.874  215.081  206.940 

France   209.162  200.762  223.8T.1 

Pays-Ras   141. C51  140.789  124.427 

Le  total  des  droits  de  douane  perçus  de  ces  deux  chefs 
s'élève  à  31.527.320  francs,  contre  27.903.378  francs  en  1904. 
ce  qui  établit  une  différence  en  plus  de  13  0/0,  exactement 
3.633.942  francs. 
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Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Au  mois  de  mars  der- 
nier, les  recettes  des  chemins  de  fer  de  l'Etat  et  des  Sociétés 
concessionnaires  se  sont  élevées  à  10.182.394  fr.  62,  contre 
18.G17.766  fr.  82  en  1904  ;  ces  chiffres  donnent  donc  un  sur- 
plus de  564.627  fr.  80  pour  cette  année.  La  recette  définitive 
du  Trésor  pendant  les  trois  premiers  mois  de  l'année  a  été 
de  54.608.810  fr.  85  en  1005  et  de  52. 583.'; 08 fr.  19  pour  1004  ; 
le  surplus  était  donc  de  2.010.602  fr.  68. 

Les  recettes  comparatives  des  chemins  de  fer  concédés, 
pendant  le  mois  de  mars,  ont  donc  été  : 


Année 

1905  1904  on  1005* 

Flandre  occident.        345.371    »  316.520  42  4-  28.850  5S 

Nord  belge               1.605.109  59  1.566.283  88  -j-  38.825  71 

Chimay.                    61.639  80  62.619  45  —      979  65 

Malines-Terneuz.        151.856  63  143.573  87  4-   8.282  76 

Term.-St-Nicolas        25.611  68  24.265  84  +   1.346  34 


Caisse  d'Epargne  belge.  —  Pour  le  mois  d'avril,  le  nom- 


bre des  versements  directs  s'est  élevé  à  270.001,  représentant 
une  somme  de  31.082.042  fr.  96,  et  celui  des  versements  indi- 
rects à  1.172,  d'une  valeur  de  3.266.117  fr.  75.  Les  rembour- 
sements directs  pendant  la  même  période  ont  été  de  115.601, 
d'une  valeur  de  28. loti. 861  fr.  25,  et  les  remboursements 
pour  acquisition  de  rentes  belges  de  3.265,  d'une  valeur- de 
5.845.990  fr.  41. 

L'excédent  des  versements  directs  sur  les  remboursements 
directs  a  été  de  2.070.081  fr.  44  et  celui  des  remboursements 
indirects  sur  les  versements  indirects  de  2.570.702  fr.  66.  En 
comparant  ces  chiffres  aux  chiffres  des  mois  précédents, 
nous  trouvons  que  le  solde  au  30  avril  était  de  780.208.825 
francs  51,  pour  2.243.803  livrets  restant  ouverts. 


DANEMARK 


Le  Budget  de  1905-1906.  —  Voici  les  chiffres  du 
budget  pour  1005-1906  : 

Couronnes 

Recettes  — 

Domaines   714.215  94 

Chemins  de  fer   4.920.625  25 

Impôts  directs   13.805.800  » 

—     indirects   56.240.248  >• 

Postes  (revenu  net)   634.673  » 

Télégraphes  (revenu  net)   17.481  » 

Loterie   1.540.000  » 

Diverses   1.568.431  56 

Total  des  recettes   79.441 .466  75 

Dépenses 

Liste  civile  et  apanages   1.203.200  » 

Diète  et  Conseil  d'Etat   729.152  » 

Dette  publique   7.977.647  51 

Pensions   3.819.775  » 

Affaires  étrangères   784.200  » 

Agriculture    4.250.131  53 

Intérieur   8.251.707  42 

Travaux  publics   2.231.990  01 

Justice   5.718.918  22 

Cultes....   10.235.206  17 

Guerre   11.035.690  02 

Marine   7.401.171  06 

Finances   5.862.891  93 

Dette  et  amortissement   11.832.583  65 

Total   81.334.264  52 

Déficit   1.892.797  77 


Société  Commerciale  asiatique.  —  Une  dizaine  de  fi- 
nanciers et  de  négociants  de  Copenhague  viennent,  écrit 
M.  Crozior,  ministre  de  France  à  Copenhague,  de  fonder, 
sous  le  titre  de  Société  commerciale  asiatique  {Asiatik  Uwn- 
delt  8el8kab),  une  association  dont  le  but  est  d'affranchir  le 
commerce  Scandinave  de  la  nécessité  où  il  est,  aujourd'hui, 
de  recourir  à  l'entremise  forcément  coûteuse  des  commis- 
sionnaires anglais  ou  allemands,  pour  le  commerce  d'Ex- 
trême-Orient. 

Jusqu'ici,  la  presque  totalité  des  produits  indiens,  japo- 


nais ou  chinois  n'arrivent  dans  la  Baltique  qu'après  avoir 
transité  par  Hambourg  ou  par  Londres.  Les  exportations 
Scandinaves  à  destination  de  l'Extrême-Orient  se  font,  égale- 
ment, par  l'entremise  des  courtiers  étrangers.  C'est  ainsi, 
pour  no  citer  qu'un  exemple,  que  presque  tout  le  papier  â 
pâte  de  bois  expédié  en  Chine  par  la  Suède  est,  p?raït  il, 
vendu  pour  le  compte,  et  bien  entendu  avec  bénéfice,  de 
maisons  de  Londres. 

C'est  en  vue  de  remédier  à  cette  situation  que  la  Société 
asiatique  s'est  créée.  Les  capitalistes  qui  la  composent  ont 
choisi  comme  directeur  un  jeune  Danois,  récemment  revenu 
d'un  voyage  d'études  en  Extrême-Orient,  M.  Rasmussen, 
Celui-ci  a  reconnu,  paraît-il, 'qu'il  serait  prématuré  d'envoyer 
dès  maintenant  sur  les  lieux,  ainsi  qu'on  y  avait  songé  tout 
d'abord,  des  agents  recrutés  en  Scandinavie  Mais,  durant 
son  récent  voyage,  il  s'est  mis  en  relations  avec  de  grandes 
maisons  indigènes  auxquelles  la  Compagnie  pourra  expédier 
directement  et  de  qai  elle  pourra  également  recevoir  directe- 
ment, sans  avoir  à  subir  les  exigences  des  commissionnaires 
anglais  ou  allemands,  toutes  les  marchandises.  Plus  tard, 
quand  on  aura  eu  le  temps  de  former  le  personnel  néces- 
saire, on  enverra  sur  les  lieux  déjeunes  Scandinaves  sachant 
l'allemand,  l'anglais,  un  pou  de  français  et  soit  le  chinois, 
soit  le  japonais,  soit  un  des  idiomes  de  l'Inde. 

La  «  Société  commerciale  asiatique  »  a  été  formée  par  les 
apports  de  diverses  personnalités  appartenant  au  monde  des 
affaires  de  Copenhague.  Il  n'a  pas  été  procédé  à  l'émission 
d'actions  et  le  montant  même  du  capital  social  parait  n'avoir, 
quant  à  présent,  rien  de  bien  fixe.  La  Compagnie  a  son  siège 
dans  le  port  franc.  Le  président  est  M.  Henningscn,  qui  a 
séjourné  longtemps  au  Japon,  pays  où  il  a  conservé  des  re- 
lations et  qu'il  représente  à  Copenhague  comme  consul  gé- 
néral. Parmi  les  autres  membres  du  Comité,  on  cite  M:  An- 
dersen,  directeur  de  VOstasiastisk  (la  nouvelle  Compagnie  a 
été  constituée  et  doit  fonctionner  eu  étroite  union  avec  l'an- 
cienne «  Société  Est  asiatique  »:  M.  Glùckstadt,  directeur  de 
la  Landmansbank  et  M.  Damtzer,  ancien  président  du 
Conseil. 


ESPAGNE 


LÀ  SITUATION 


Madrid,  le  21  août  1905. 
Les  élections.  —  Le  programme  du  Gouvernement.  —  La  Bourse. 

La  feuille  officielle  a  publié  le  décret  royal  de  disso- 
lution des  Cortc-s.  La  nouvelle  Assemblée  se  réunira  le 
11  octobre  et,  comme  je  vous  le  faisais  prévoir,  les 
élections  des  députés  auront  lieu  le  10  septembre,  celle 
des  sénateurs  le  24.  Etant  donné  le  peu  de  temps  qui 
nous  sépare  de  cette  consultation  nationale,  on  com- 
prend que  la  préparation  des  élections  soit  devenue  la 
grande  préoccupation  du  monde  politique. 

Dans  le  programme  qu'il  vient  de  publier  en  même 
temps  que  le  décret  royal,  le  &ouvernemen1  a  tenu 
cependant  à  déclarer  qu'il  ferait  tous  ses  efforts  pour 
maintenir  la  séparation  des  pouvoirs  et  qu'il  s'op- 
poserait, de  toute  son  énergie,  à  l'ingérence  des  fonc- 
tionnaires publics  dans  les  élections. 

Ce  programme,  développé  dans  une  circulaire  accom- 
pagnant le  décret  et  adressée  aux  gouverneurs  civile 
des  provinces,  aborde  tous  les  faits  intérieurs  ou 
extérieurs  qui  intéressent,  le  pays.  La  simple  ènnmé- 
ration  des  résolutions  du  Gouvernement  en  ce  qui 
concerne  la  question  sociale  et  religieuse  nous  montre 
que  le  Ministère  est  rempli  de  bonnes  intentions. 

«  Il  abordera  les  questions  sociales  dont  la  solution  est 
impérieusement  nécessaire  ;  il  adoptera  les  mesures  de 
prévoyance  et  de  législation  pour  le  bien-être  du  prolé- 
tariat! Il  étudiera  les  réformes  économiques  qui  pour- 
ront améliorer  L'existence  des  travailleurs  et  réduire  le 
prix  des  articles  de  première  nécessite;  il  multipliera 
les  moyens  d'instruction  publique  en  créanl  «les  écoles 
d'arls  et  métiers  avec  le  concours  des  provinces  et.  des 
municipalités.  » 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  — 


Grèce  et  Roumanie 


351 


«  Il  réglera  définitivement  le  droit  d'association  au 
point  de  vue  social  et  religieux,  afin  <pie  les  institu- 
tions constitutionnelles  restent  intangibles  ;  il  respec- 
tera la  liberté  de  conscience  et  les  pactes  existant  avec 
l'Eglise,  spécialement  le  Concordat  de  1895,  mais  il 
défendra  le  pouvoir  civil  et  empêchera  l'immixtion  du 
pouvoir  spirituel  dans  le  pouvoir  temporel,  estimant 
crue  le  commerce  et  l'industrie  ne  sont  pas  du  domaine 
des  congrégations  qui  doivent  se  consacrer  exclusive- 
ment à  la  religion.  » 

«  L'enseignement  des  congrégations  devra  être  con- 
trôlé par  l'Etat,  afin  que  l'enfance  ne  soit  pas  détournée 
des  lois  fondamentales  de  la  société  humaine.  » 

«  En  politique  internationale  le  Gouvernement  re- 
cherchera des  relations  amicales  avec  tous  les  pays, 
sans  abandonner  les  intérêts  de  la  nation  dans  le  nord 
de  l'Afrique.  >» 

Au  point  de  vue  financier,  les  promesses  contenues 
dans  le  programme  gouvernemental  prouvent  que  l'on 
a  eu  raison  d'avoir  confiance  en  M.  Echegaray  :  toute 
sa  politique  sera  subordonnée  au  maintien  de  l'équili- 
bre si  heureusement  rétabli  depuis  cinq  années.  Sur 
cette  base  et  dans  ces  infranchissables  limites,  il  s'effor- 
cera d'unir  et  même  de  fondre  si  possible,  les  intérêts 
des  finances  espagnoles  avec  ceux  du  premier  établis- 
sement de  crédit  de  we  pays,  où  il  pourra  trouver  un 
appui  pour  la  réalisation  de  ses  projets  économiques. 

Le  Gouvernement  se  propose  <>  de  soumettre  au  vote 
des  Cortés,  au  moment  opportun,  le  problème  moné- 
taire et  celui  du  change,  celui-ci  dépendant  surtout  de 
celui-là,  et  si  l'on  ne  peut  les  résoudre  complètement 
tous  deux,  les  solutions  définitives  pourront  se  prépa- 
rer en  un  délai  déterminé.  » 

Le  Gouvernement  se  propose  encore  de  supprimer 
progressivement  l'impôt  de  consommation  ;  s'il  peut  y 
arriver  en  maintenant  l'équilibre  budgétaire,  d'amé- 
liorer l'état  de  l'agriculture,  de  développer  les  travaux 
publics,  de  transformer  le  service  des  voies  ferrées. 

En  résumé,  le. parti  libéral  veut  réaliser  loyalement 
les  promesses  qu'il  a  faites.  II  réorganisera  la  magis- 
trature, l'armée,  la  marine,  développera  l'industrie, 
protégera  le  commerce  et  l'agriculture,  mais  ce  n'est 
pas  cette  année  que  ces  projets  seront  soumis  au  Par- 
lement. On  pense  que  ces  réformes  ne  prendront  place 
qu'au  budget  de  1906. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

31juiL    7  août    l'iaoùt  21  août 

4  0/0  Intérieur   78  50      78  65      78  65      78  75 

5  0/0  Amortissable   99  10      69  10      98  50 

Banque  d'Espagne.   421  ..     420  . .     420  ..     422  .. 

—  Hypothécaire...  203  ..  204  ..  204  . .  204  .  . 
Comp.  Ferin.  des  Tabacs     395  ..     395  ..     395  . .     394  .. 

Chèque  sur  Paris   32  20      32  35      32  17      31  90 

—  Londres ...  33  23  33  26  33  25  33  20 
Cédules  hypothéc.  4  0/0.     102  45     103    103  25 

Au  bilan  de  la  Banque  iV Espagne,  nous  relevons 
les  différences  suivantes  :  -+-  argent,  3,2  millions; 
correspondants  étrangers,  +  9,6  millions  ;  escomptes, 
—  10,8  millions;  circulation,  —  10,8  millions. 


Recettes    des   Chemins   de   fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  S  août  (.?/  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  del'Espagne: 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Ancien  réseau.. . 

2.070 

38. 199. 029 

38  608.781 

38  993.750 

37. 293. 525 

Asturies,  Galice. 

784 

11  47.1  487 

11.931  627 

12  066.122 

11.779.4W 

Valence  à  Utiel . 

88 

440.488 

487-403 

630.392 

546.871 

104 

169  394 

787  458 

832  845 

937-337 

San  Juan  de  Las 

Abcuiesas  

112 

1-Ô20.636 

1-582.484 

1. 514. 376 

1.540.418 

Almansa  Valence 

499 

8,307.014 

8.645.219 

8.815.879 

8-258  846 

Total  Nord  de  l'Esp.. 

3.651 

M. 716  G4X 

62  012  972 

62  883  364 

60.356  495 

1.067 

12.730  320 

12.394.759 

12.507.698 

12.263  316 

Madrid-Saragos3e 

Barcel.  -France. 

3.650 

58.102.121 

59  042-979 

59.446.998 

58-600  991 

Sud  de  l'Espagne. 

302 

2  127.438 

2.527.416 

2.556-757 

2.801-575 

Couirier  de  la  Bourse  de  Madrid 

Madrid,  23  août  1905. 
Le  marché  est  tou  jours  sans  affaire»,  mai.-  la  tendance  reste 
ferme.  L'Intérieure  clôture  à  78  90.  Lo  change  sur  Paru  est 
a  31  92. 


GRÈCE 


Le  Budget  de  1905.  —  Voici,  d'après  la  loi  de  finances 
promulguée  à  l'Officiel,  comment  s'établissent  los  réc'exCes 
et  los  dépenses  de  l'Etat  en  1905. 

Les  recettes  sont  évaluées  à  196.472.580  dr.  10,  dont  voici 
le  décompte  : 

Drachmes 

Contributions  directes   28.882.200  » 

—              sur  la  consommai  ion  .  47.631.000  » 

Timbre   14.395.000  -> 

Postes,  télégraphes,  téléphones   i. 70<.9O0  » 

Droits  d'arriérés   706.000  » 

Droils  de  phare  et  d'ancrage   930.000  » 

Droits  et  taxes  judiciaires   1.392.000  » 

Droits  d'échange   1.490.000  » 

Autres  droits   212.700  » 

Monopoles   14.743.600  » 

Revenus  d'établissements  publics   157  200  » 

Droits  de  pacage   3.353.780  » 

Pievenus  de  biens  ecclésiastiques  et  autres 

bien  publics   1.017.785  » 

Recettes  de  capitaux  et  travaux   2.024.352  50 

Vente  d'immeubles  publics   928.373  » 

Vente  de  biens  meubles  publics   122.000  •> 

Annulation  de  crédits   2.604,482  60 

Recettes  d'exercices  clos   7.831.497  » 

Autres  revenus   940.000  •> 

Revenus  d'emprunts  nationaux   112.800  •> 

Total   120.472  580  10 

Les  dépenses  ont  été  évaluées  à  118.699.761  dr.  25,  se 
répartissant  ainsi  : 

Drachmes 

Obligations  de  l'Etat   8.948.240  » 

Dette  publique   34.464.805  78 

Services  de  l'Etat   56.8  5.215  92 

Administration  et  perceptions  d'impôts   10. 176.201  55 

Paiements  divers  |   8 .305.298  » 

Total   llS.ii99.70l  25 

Excédent  des  recettes  sur  les  dépenses  . . .      7.772.580  10 

C'est  donc  un  excédent  de  près  de  8.000.000  de  drachmes. 
Nous  lisons  à  ce  sujet  dans  le  Messager  d'Athènes  : 
«  Une  légère  surtaxe  sur  les  blés  étrangers,  la  ratification 
de  la  convention  sur  le  raisin  de  Corinthe  et  quelques  légères 
modifications  au  tarif  général  qui  auront  pour  efi'et  de  res- 
treindre la  contrebande  sur  certaines  marchandises  ont 
permis  au  Gouvernement  d'établir  un  budget  en  équilibre 
stable. 

«  Cette  fois,  l'équilibre  budgétaire  n'est  pas  obtenu  avec  des 
artifices  de  comptabilité.  Le  rendement  de  la  taxe  sur  le  rai- 
sin de  Corinthe  a  cessé  d'être  aléatoire  et  la  surtaxe  des  blés 
étrangers  est  un  revenu  que  l'on  peut  calculer  à  quelques 
milliers  de  drachmes  près. 

«  Il  n'a  donc  pas  été  nécessaire  de  recourir  au  crédit  pour 
équilibrer  le  budget.  » 


ROUMANIE 


Le  Commerce  extérieur.  —  La  statistique  du  commerce 
extérieur  de  la  Roumanie,  pour  1904,  sera  imprimée  et  dis- 
tribuée prochainement.  En  attendant  ce  volume  qui  donnera, 
dans  tous  ses  détails,  le  mouvunent  des  échanges  avec 
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l'étranger  au  cours  de  l'année  expirée,  le  Curierul  Financier 
est  en  mesure  de  présenter,  dès  maintenant,  quelques  don- 
nées principales  : 

La  valeur  totale  du  commerce  de  la  Roumanie  avec  les 
pays  étrangers  s'est  élevée,  en  1904,  au  chiffre  de  573.243.052 
francs,  dont  Hll.371.Glo  fr.  de  marchandises  importées 
(525.294  tonnes)  et  261.872.339  fr.  de  marchandises  exportées 
(2.209.108  tonnes.  La  différence  passive  est  donc  de  49  mil- 
lions 499.274  francs. 

En  1903,  la  valeur  de  l'importation  était  de  2G9.923.710  fr. 
(470.075  tonnes)  et  celle  de  l'exportation  de  355.630.307  fr. 
(3.238.186  tonnes).  lien  résulte  donc  qu'en  1904  l'importation 
s'est  accrue  de  41.447.893  fr.  (55.219  tonnes)  alors  que  I  m- 
portation a  diminué  de  95.757.968  fr.  (869.078  tonnes). 

On  sait  que  l'année  dernière,  à  cause  de  la  sécheresse  qui 
a  régné,  l'exportation  du  maïfe  et  des  plantes  fourragères  a 
été  interdite,  de  sorte  que  la  diminution  constatée  au  chiffre 
des  marchandises  vendues  à  l'étranger  n'est  que  le  résultat 
de  cette  mesure. 

La  valeur  globale  do  l'importation  et  de  l'exportation,  par 
pays,  se  présente  ainsi  : 

Importation  Exportation 
(En  francs) 


Autriche-Hongrie   92.945.721  52.763.946 

Belgique   7.180.646  ",0.499.311 

Bulgarie   3.872.977  5.554.163 

Suisse   6.455.877  79.261 

Angleterre   45.064.101  25.619.454 

France   67.809.755  8. 658. 530 

Allemagne   95.784.928  19.605.268 

Grèce   2. 837. "29  1.456.565 

Italie   16.203.946  21.615.339 

Hollande   6.651.247  34.818.379 

Russie   8.139.423  6.035.985 

Turquie   9.218.600  1.003.735 


Comme  on  le  voit,  le  premier  rang  est  occupé  à  l'importa- 
tion par  l'Autriche-Hongrie  et  l'Allemagne,  avec  une  valeur 
à  peu  près  égale  de  marchandises  et  à  l'exportation  les  pays 
qui  offrent  un  débouché  important  pour  les  céréales  rou- 
maines  sont  la  Belgique  et  la  Hollande. 

Le  mouvement  de  l'or  entré  et  sorti  au  cours  de  l'année 
1904  donne  12.276.908  fr.  or  entré  dans  le  pays  et  17.892.175 
francs  or  sorti.  A  l'entrée  on  trouve  :  Autriche-Hongrie 
9.487.477?  fr.,  France  1.594.390  fr.,  Allemagne  418.542  fr. 
et  à  la  sortie  :  Autriche-Hongrie  G. 759. 195  fr.,  Allemagne 
4.826.722  fr.,  Bulgarie  2.247.228  fr.,  Angleterre  2.640.799  fr. 
et  Turquie  690.555  fr. 


La  Production  et  l'Exportation  du  Blé.  —  Voici,  pour 
les  dix  dernières  années,  un  tableau  de  la  production  et  de 
l'exportation  du  blé  en  Roumanie  : 


Superficie 

Années    cultivée         Production  Exportation 


Milliers 

Milliers 

Milliers 

Milliers 

Milliers 

d'hect. 

de  kilos 

de  fr. 

de  kilos 

de  fr. 

1895... 

1.438 

1.881.484 

244.593 

971.238 

126.261 

1896... 

1.505 

1.956.224 

254.309 

1 .224.786 

159.222 

1897... 

1.595 

1.001.839 

130.239 

433.953 

56.413 

1898... 

1.453 

1.606.807 

208.861 

589.260 

75.433 

1899... 

.  1.661 

716.5C0 

93.145 

181.330 

23.573 

1900... 

.  1.590 

1.557.480 

202.472 

721.676 

93.817 

1901... 

.  1.636 

1.989.702 

258.661 

568.522 

73.907 

1902... 

.     1 . 486 

2. 09 i. 072 

272.359 

918.541 

119.410 

1903... 

.  1.605 

2.0:25.784 

263.352 

833.120 

108.305 

1904... 

.  1.721 

1.477.097 

192.022 

710.520 

92.3G7 

Voici  la  même  statistique  pour  le  maïs 

1895. . . 

.  1.845 

1.910.184 

171.916 

330.835 

29.775 

1896. . . 

.  1.939 

1.752.309 

157.707 

443.910 

39.951 

1897. . . 

.  1.855 

2.136.572 

192.291 

781.758 

"0.358 

1898... 

.  2.120 

2.729.312 

245.638 

1.119.253 

100.732 

1899... 

.  2.017 

742.428 

66.818 

595.477 

53.592 

1903... 

.  2.035 

2.277.550 

204.979 

434.090 

39.068 

1901... 

.  2.128 

3.132.074 

281.886 

1.161.444 

104.529 

1902. . . 

.  2.181 

1.833.173 

164.985 

1.092.580 

98.332 

1903... 

.  2.072 

2.149.872 

193.488 

789.472 

71.052 

1904... 

.  2.093 

524.877 

47.239 

458.296 

41.246 

AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

Le  Budget  de  1906.  —  D'après  le  journal  Le  Brésil,  la 

recette  du  Budget  brésilien  de  1906  est  évaluée  à  61.645  contos- 
or  et  258.594  contos-papier.  En  raison  de  la  hausse  du 
change,  le  Gouvernement  demande  que  la  fraction  des  droits 
de  douanes  payables  en  or  soit  élevée  de  25  à  30  0/0,  dont 
5  0/0  seront  convertis  en  papier  pour  être  affectés  aux  dépen- 
ses en  cette  espèce  et  5  0/0  seront  affectés  au  fonds  de  ga- 
rantie. La  taxe  de.  2  0/0  or  avec  adectation  spéciale  aux  tra- 
vaux des  ports  reste  maintenue  à  ce  tantième,  et  pour  activer 
l'exécution  de  ces  travaux,  le  Pouvoir  exécutif  demande  l'au- 
torisation d'accepter  les  contributions  et  concours  à  titre 
onéreux  offerts  parles  Etats,  les  municipalités  ou  les  Asso- 
ciations intéressées  à  ces  améliorations  pourvu  que  les 
charges  résultant  de  ce  concours  ne  dépassent  pas  le  produit 
de  la  taxe  indiquée. 

La  dépense  générale  est  évaluée  à  34.294  contos-or  et 
257.820  contos-papier,  et  la  dépense  avec  affectation  spéciale, 
à  13.5*0  contos-or  et  13.868  contos-papier,  soit,  au  total  47.680 
contos-or  et  273.688  contos-papier.  La  dépense  générale  est 
ainsi  répartie  entre  les  Ministères,  en  coutos  : 

Or  Papier 


Intérieur  et  Justice   9  24.001 

Affaires  étrangères   1.188  727 

Marine   667  31.110 

Guerre   100  48.119 

Industrie  et  Travaux  publics.  3.924  75.476 

Finances   20.406  78.384 


En  comparant  les  recettes  et  les  dépenses  totales  prévues, 
on  a  un  excédent  de  13.780  contos-or  et  un  déficit  de  15.094 
contos-papier;  mais,  grâce  à  la  fraction  de  5  0/0  or  des  droits 
d'importation,  qui  sera  convertie  en  papier  pour  être  affectée 
aux  dépenses  en  cette  espèce,  et  qui  rendra  environ  9.000 
contos-or,  le  déficit  papier  disparaîtra  et,  en  définitive,  le 
projet  de  budget  se  solderait  par  un  excédent  de  4.780 
contos-or. 

Le  Gouvernement  demande  l'autorisation  :  de  liquider  les 
dettes  des  banques  pour  secours  à  l'agriculture,  d'accorder 
des  primes  aux  navires  construits  dans  la  République  et 
d'ouvrir  des  crédits  destinés  à  poursuivre  l'unification  du 
type  des  apolices. 

CHILI 

La  Situation  économique  et  financière.  —  D'après  le 
Message  du  président  Riesco,  le  commerce  de  la  République 
avec  l'extérieur  s'est  élevé  en  1904  à  un  total  de  372.804.502 
pesos  or;  soit  à  215.652.422  pesos  de  produits  nationaux  ex- 
portés et  à  157.152.080  de  marchandises  étrangères  importées. 

Si  l'on  compare  ces  chiffres  avec  ceux  de  1903,  on  constate 
une  augmentation  de  36.054.261  pesos  qui  se  décomposent  en 
21.472.750  pesos  pour  l'exportation  et  en  14.681.511  pesos  pour 
l'importation. 

Ce  fait,  écrit  le  Brésil,  révèle  l'activité  des  forces  produc- 
tives du  pays  ;  mais  il  ne  faut  pas  oublier  que  cette  prospé- 
rité commerciale  est  due  presque  exclusivement  à  l'industrie 
du  nitrate  ;  pour  la  rendre  générale  et  permanente,  il  est  né- 
cessaire d'appliquer  de  gros  capitaux  au  relèvement  de  l'in- 
dustrie minière,  du  cuivre,  de  l'argent  et  de  l'or,  qui  fut  dans 
le  passé  la  base  de  la  richesse  nationale.  Il  faut  aussi  encou- 
rager et  développer  l'agriculture,  l'élevage  et  l'industrie  en 
général. 

Le  nitrate  et  l'iode  figurent  pour  19.557.254  pesos  dans 
l'augmentation  des  exportations  de  1904  et  les  machines  et  le 
matériel  introduits  au  Chili  pour  l'exploitation  du  nitrate 
figurent  dans  les  importations  pour  plus  de  11.200.000  pesos. 

Les  autres  industries  nationales  n'ont  exercé  qu'une  très 
petite  influence  sur  le  progrès  du  commerce  extérieur  ;  1  ex- 
portation a  seule  augmenté  d'un  million  cent  mille  pesos,  par 
suite  du  prix  élevé  auquel  le  cuivre  s'est  maintenu  et  do 
l'abondance  de  minéraux  pouvant  être  utilisés.  L'exportation 
des  céréales,  blés  et  farines  s'est  élevée  à  2.823.000  pesos,  co 
qui  porte  le  total  de  ces  produits  à  10.367.000  pesos  seule- 
ment. 

Les  impôts  douaniers  de  l'exportation  ont  produit  en  1904 
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un  revenu  liquide  de  50.812.210  pesos,  chiffre  supérieur  de 
1.209.194  pesos  à  celui  de  1903;  ceux  de  l'importation  ont 
produit  une  somme  do  81.644. 673  pesos,  soit  1.429.745  pesos 
de  plus  que  l'année  antérieure.  L'impôt  sur  les  alcools  est 
appliqué  régulièrement,  les  difficulté?  qui,  au  début,  empê- 
chaient la  bonne  exécution  de  la  loi  ayant  été  en  partie  réso- 
lues au  moyen  de  dispositions  réglémentaires  ;  mais  il  est  né- 
cessaire d'introduire  dans  cette  loi  quelques  réformes  suffi- 
sainment,étudiées. 

Eu  1904,  les  primes  d'exportation  s'élevèrent  à  63.455  pe- 
sos 00,  dont  53.420  pesos  45  pour  les  alcools  et  12.030  pe- 
sos 15  pour  les  vins. 

Les  entrées  ordinaires  et  extraordinaires  de  1  Etat  s'élevè- 
rent, en  1904,  à  137.507.818  pesos  50. 

Dans  cette  somme  on  comprend  les  17.608.370  pesos  49,  pro- 
duit liquide  de  la  vente  des  croiseurs  Constitution  et  Libertwl 
et  4.250.000  pesos  qui,  celte  année,  entrèrent  dans  les  caisses 
du  Trésor,  et  qui  provenaient  de  la  nouvelle  émission  de  10 
millions  de  pesos  destinés  aux  revenus  généraux  par  suite  de 
la  loi  d'ajournement  de -la  conversion. 

Ces  entrées,  unies  au  solde  de  16.6S5.S90  pesos  07  en  faveur 
de  1903,  forment  un  total  de  ressources  disponibles  en  1904 
qui  s'élève  à  la  somme  de  153.54o.808  pesos  57. 

Dans  cette  même  année  les  dépenses  de  ia  nation  s'élevè- 
*  rent  à  138.425.117  pesos  21,  de  sorte  qu'il  en  résulta,  le  31  dé- 
cembre, un  solde  disponible  de  15.118.031  pesos  30.  Mais, 
comme  la  loi  n"  1721,  du  29  décembre  dernier,  a  élevé  les 
fonds  de  conversion  à  16.346.553  pesos,  pris  sur  les  ressources 
de  l'année,  il  en  est  résulté,  en  réalité,  un  déficit  do  1.222.921 
pesos  04. 

Le  budget  de  1905  s'élève  à  137.500.600  pesos.  Uni  au 
déficit  de  1904  et  en  calculant  avec  prudence  à  li9.000.000  de 
pèses  les  entrées  de  l'année  actuelle,  cette  année  se  termine- 
rait par  un  déficit  si  on  faisait  toutes  les  dépenses  prévues. 
Pour  éviter  ce  déficit,  le  Gouvernement  se  livre  à  une  étude 
a  vaut  pour  but  d'éviter  quelques  dépense^  dans  la  mesure  du 
possible. 

Les  entrées  de  1900  sont  estimées  à  123.000.000  de  pesos  et 
le  budget  qui  sera  présenté  prochainement  n'excédera  pas 
cette  somme. 

La  conversion  métallique  ayant  été  ajournée  par  la  loi  du 
29  décembre  dernier  jusqu'au  1"  janvier  1910  et  d'autre  part 
l'émission  fiscale  ayant  été  augmentée  de  30.000.000  de  pesos, 
les  fonds  de  cette  conversion  se  constituent  régulièrement, 
conformément  à  la  même  loi. 

Les  sommes  suivantes  des  fonds  de  conversion  sont  placées 
en  Europe,  dans  les  premières  maisons  de  banque,  à  un 
intérêt  de  3  1/2  0/0:  22.9)7.513  pesos  qui  existaient,  en  or,  à 
la  Maison  de  la  Monnaie  ;  14.930.040  pesos,  montant  du  prix 
de  vente  des  croiseurs  et  2.500.000  pesos  accumulés  pendant 
les  mois  écoulés  de  l'année  en  cours,  à  raison  de  500.000  pesos 
par  mois. 

Lesdits  fonds  de  conversion  se  compléteront  par  l'accumu- 
lation mensuelle  de  500.000 pesos  des  fonds  généraux  produits 
par  le  prix  de  vente  des  gisements  de  nitrate  dans  les  terres 
du  détroit  de  Magellan  et  par  les  intérêts  du  dépôt. 


ÉTATS-UNIS 

La  Commerce  Extérieur  des  Etats-Unis.  —  Voici 
les  résultats  du  Commerce  extérieur  des  Etats-Unis  pour  le 
mois  de  juin  et  pour  les  douze  mois  des  six  derniers  exer- 
cices : 

Marchandises 


Juin 

Exportation 

Importation 

Balance 

(En  dollars) 

1899  

108.651.957 

61.001.367 

+ 

47.050.590 

1900  

102.774.263 

68.404.657 

+ 

34.309.600 

1901  

89.240.483 

73.115.054 

+ 

10.125.429 

1902  

95. 222. 8 16 

81.999.777 

+ 

13.223.069 

1903  

91.224.800 

81.157.235 

12.067.031 

1904  

121.095.274 

90.435.674 

+ 

30.059.000 

Exercice* 

1899-1900  

.  1 

394.483.082 

849.911.184 

+ 

544.541.898 

1900-01   

.  1 

487.704.931 

823.172.165 

+ 

604.592.826 

1901-02   

.  1 

381.719.401 

903.320.948 

+ 

478.398.453 

1902-03  

1 

42  1. 141. 079  1 

.025.719.237 

+ 

394.422.442 

1903-04  

.  1 

.400.827.271 

991.087.371 

+ 

409.739.900 

1904-05   

.  1 

.518.468.883  1.117.507.500 

+ 

400.955.333 

Métaux  précieux 
Balance  des  entrées  et  sorties 


.1  u  in 

Or 

Argent 

(En  dollars) 

+ 

304.092 

+  288.345 

1  ( iAA 

+ 

084 . 101 

■+■  2.634.548 

1  on  i 

3 

094.932 

4-  1.447.213 

i(i/i.t 

+ 

9 

740.035 

—      494.:;:  i5 

1903  

3 

303.089 

+  1.658.233 

1904  

+ 

1 

892.9E0 

+  2.443.029 

Exercices 

1899-1900  

+ 

3 

693.575 

+  21.455.973 

1900-01   . 

12 

800.010 

+  27.898.659 

1901-02  

3 

452.304 

+  21.500.136 

19H2-03  

+ 

2 

108.508 

-f  20.0W.768 

1903  04  

17 

595.382 

4-  21  703.888 

1904-05  

+ 

38 

950.162 

-f  21.418.429 

Le  Marché  Financier  de  New-York 


New-York,  23  août  1905. 

Le  marché  a  été  assez  irrégulier,  malgré  la  grande  ani- 
mation qui  ne  cosse  de  régner;  de  nombreuses  affaires  ont 
été  traitées,  et  en  clôture,  les  dispositions  sont  un  peu  plus 
plus  favorables. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  104  5/8. 

Les  Chemins  américains  sont  irréguliers  ;  on  remarque 
cependant  la  fermeté  des  Reading  et  du  Erie,  qui  sont  sensi- 
blement en  hausse. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison.  90  3/4;  Milwaukee,  183  3/4;  Erie,  51  1/2; 
Reading,  119  ./.;  Canadien  Pacific,  161  1/8;  Illinois  Cen- 
tral,  177  ./.*  Louisville,  150  1/4  ;  Central,  217  ./.  ;  Union 
Pacific,  137  1/4. 


ME  XI  Q  O  E 

Suppression  de  la  zone  libre.  — '  Le  Mexique  analyse 
un  décret  qui  abolit  la  zone  libre. 

La  zone  libre  avait  été  créée  en  faveur  des  villes  de  la  fron- 
tière, quand  elles  étaient  isolées  du  reste  du  Mexique.  Elles 
sont  maintenant  reliées,  pour  la  plupart,  au  grand  réseau 
ferré,  ou  voisines  d'une  station.  Une  des  dernières  villes  de 
quelque  importance  qui  n'étaient  pas  en  communication 
directe  avec  la  capitale,  Matamoros,  l'est  depuis  un  mois. 

Le  Ministre  des  Finances  explique  que  les  produits  étran- 
gers, vendus  dans  la  zone  libre,  y  sont  vendus  à  des  prix 
aussi  élevés  que  dans  le  reste  du  pays,  en  sorte  que  la  fran- 
chise accordée  n'était  pas  utile  aux  consommateurs  locaux 
et  "n'atteignait  pas  le  but  qu'on  s'était  proposé  en  la  créant, 
à  savoir  d'attirer  des  habitants  dans  la  zone  et  d'y  créer  des 
centres  importants. 

Les  produits  qu'on  y  manufacturait  ne  pénétraient  dans 
l'intérieur  du  pays  qu'après  avoir  subi  des  formalités  doua- 
nières compliquées,  car  l'Administration  craignait  qu'ils  ne 
servissent  de  couverture  à'ia  contrebande.  Ce  régime  d'excep- 
tion avait  donc  été  stérile,  et  les  habitants  du  ruban,  large 
de  cinq  lieues,  qui  longe  la  frontière,  industriels,  cultiva- 
teurs, éleveurs,  en  demandaient  la  suppression. 

Pour  qu'aucun  intérêt  créé  par  le  régime  ne  souffre  du 
retour  au  droit  commun,  le  décret  accorde  que  les  marchan- 
dises qui  s'y  trouvent  actuellement  pourront  être  internées 
dans  l'intérieur  du  pays,  sans  droits  additionnels,  même 
si  elles  n'ont  payé  que  le  10  0/0  du  tarif. 

Le  décret  s'applique  depuis  le  1"  juillet  1905. 

Par  mesure  transitoire,  les  douanes  de  la  frontière  conti- 
nueront à  percevoir  10  0/0  seulement  des  droits  sur  les  mar- 
chandises importées  pour  être  consommées  dans  l'ancienne 
zone  libre,  dans  les  cas  suivants  : 

Si  ces  marchandises  \>nt  été  achetées  ou  commandées  à 
l'étranger  avant  l'abolition  de  la  zone  ; 

Si  l'ordre  ne  peut  è.rc  contremandé; 

Si  leur  espèce  ou  leur  quantité  n'ont  rien  d'anormal  ni 
d'excessif. 
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ASIE 


JAPON 

Les  Japonais  dans  les  marchés  du  monde.  —  L'esprit 
entreprenant  des  Japonais  dans  les  différentes  industries 
manufacturières  est  actuellement  ressenti  sur  les  marchés 
japonais  par  les  commerçants  anglais  et  allemands. 

L'agent  commercial  allemand  à  Eibenstock  (Allemagne), 
écrit  à  ce  sujet  : 

«  Les  produits  de  l'industrie  japonaise  pénétrent  graduel- 
lement dans  tous  les  marchés  du  monde  et  leur  concurrence 
atteint  vivement  les  commerçants  anglais  et  allemands.  Le 
caractère  ingénieux  et  industrieux  des  Japonais  commence  à 
exercer  une  telle  influence  que  leurs  exportations  augmen- 
tent, tandis  qu'en  même  temps  les  marchés  japonais  passent 
de  plus  en  plus  aux  mains  des  fabricants  indigènes,  ce  qui 
est  la  cause  d'une  diminution  des  importations.  Il  y  a  long- 
temps que  l'on  sait  que  les  Japonais  sont  maîtres  en  l'art 
d'imiter,  mais  il  est  actuellement  généralement  admis,  dans 
le  monde  entier,  qu'ils  possèdent  également  une  grande  puis- 
sance d'initiative.  » 

Un  récent  rapport  du  Consul  d'Angleterre  à  Kobé  signale 
le  fait  que  l'importation  des  lilés  de  coton  présente  une 
importante  diminution,  due  au  développement  croissant  de 
l'industrie  japonaise,  qui  évince  graduellement,  mais  sûre- 
ment, du  marché  japonais  les  cotons  communs  du  Lan- 
cashire  D'autre  part,  la  fabrication  des  flanelles  à  Osaka  a 
fait  de  tels  progrés  que  les  importations  de  cet  article  ont 
baissé  considérablement. 

Les  manufacturiers  japonais  produisent  aujourd'hui  les 
sortes  les  meilleur  marché  de  vêtements  de  dessous  en  coton, 
de  chaussettes,  de  savons  de  toilette  et  de  lampes.  Le  com- 
merce de  l'indigo  et  du  tabac  passe  également  rapidement 
entre  les  mains  des  Japonais. 


SIAM 

Le  Commerce  extérieur  du  Siam  en  1903.  —  La 

valeur  des  importations  et  des  exportations  à  Bangkok,  en 
1903,  écrit  M.  Dauphinot,  agent  du  Gouvernement  de  l'Indo- 
Chine  en  mission  à  Bangkok,  a  été  de  186.043.219  fr.  (1:, 
qui  se  décomposent  comme  suit  : 

Francs  (2) 

Importations  des  pays  étrangers   87.005  544 

Exportations  vers  les  pays  étrangers. . . .  99.037.675 

Le  total  est  un  peu  inférieur  à  celui  de  l'an  dernier.  Voici 
le  tableau  comparatif  : 

1902  1903  Différences 

lEn  francs) 

Importations....  81.774.289  '87.0t;5.544  +  5.231.255 
Exportations ....     109.252.361      99.0*7.070   -  10.214.686 

Totaux   191.026.650  186.043.219 


La  diminution  est  donc  de  4.983.431  fr. 
Le  commerce  de  Bangkok  avec  les  côtes  du  Siam  se  pré- 
sente de  la  façon  suivante  : 

1902  1903       En  plus 

(En  francs) 

Expéditions  sur  Bangkok. .      730.721    1.701.421  970.70O 
—        de  Bangkok. . . .    3.579.716   7.025.117  3.445.401 

Totaux   4  310.4H7   8.726.538  4.416.101 

La  plus-value  considérable  constatée  l'an  dernier  à  l'im- 
portation :  16.264.734  fr.,  provenait  en  grande  partie  des 
sommes  d'or,  d'argent  et  de  bronze  monnayés,  qui  s'élevaient 
à  20. 045. 5(53  fr.  et  dont  l'importance  était  due  aux  diverses 
mesures  financières  prises  par  le  Gouvernement  siamois. 
En  1903,  ces  sommes  et  les  lingots  d'or  et  d'argent  ne  repré- 
sentent que  12.971.882  fr.  ;  l'importation  en  marchandises  a 
donc  augmenté  en  réalité  de  12.304.936  fr.  qui  portent  princi- 


(1)  Le  commerce  avec  les  cotes  du  Siam  n'est  pas  compris 
dans  ce  chiffre. 

(2)  On  compte  le  tical  à  1  fr.  33,  valeur  moyenne  pour 
1  année  1908. 


paiement  sur  le  sucre,  le  pétrole,  l'opium,  les  tissus  de  soie 
et  la  coutellerie. 

Le  principal  facteur  de  la  diminution  à  l'exportation  de 
10.214.686  fr.,  a  été  te  riz,  dont  les  expéditions  ont  baissé  de 
11.933.4:38  fr.  et  de  3.497.122  piculs.  On  s'attendait,  étant 
donnée  la  saison  des  pluies  très  défavorable  que  l'on  avait 
traversée,  à  une  réduction  beaucoup  plus  forte;  aussi  les 
chifl  res  ci-dessus  sont-ils  la  meilleure  preuve  que  la  super- 
ficie cultivée  en  paddy  s'est  notablement  accrue  en  1003.  Les 
exportations  de  teck  se  sont  élevées  à  un  chiffre  qui  n'avait 
jamais  été  atteint  :  58.146  tonnes  et  11.007.619  fr.,  soit 
■.'.071  tonnes  et  2.630.078  fr.  de  plus  qu'en  190'?. 

Les  importations  venant  de  France  paraissent,  au  premier 
abord,  avoir  baissé  de  70.056  fr.  ;  mais  comme  celles  venant 
de  Cochinchine  ont  augmenté  do  225.730  fr.  et  qu'elles  sont 
en  majeure  partie  constituées  par  des  produits  de  la  métro- 
pole, on  peut  affirmer  que  les  importations  françaises  sont 
en  progrès. 

Il  en  est  de  même  pour  les  exportations  vers  la  France,  qui 
ont  baissé  de  52.429  fr.  ;  mais  en  même  temps,  celles  vers  la 
Cochinchine  croissaient  de  163.417  fr.  et  l'on  a  Constaté  que 
bien  des  expéditions  poux  la  France  passaient  par  Saigon; 
nos  exportations  du  Siam  suivent  donc  une  marche  ascen- 
dante. 

«  Nous  répétons  d'ailleurs  une  fois  de  plus,  dit  M.  Dau- 
phinot, que  les  chiffres  de  la  douane  non  seulement  sont 
incomplets,  puisqu'ils  ne  s'appliquent  qu'au  port  de  Bangkok, 
mais  aussi  très  inexacts,  quand  ils  se  rapportent  à  nos  pro- 
duits. La  plupart  de  nos  parfums,  de  nos  comestibles,  de 
nos  vins,  de  nos  liqueurs,  sont  expédiés  ici  par  des  maisons 
anglaises  ou  allemandes  et  perdent  en  route  leur  nationalité, 
pour  la  douane  tout  au  moins.  Les  produits  de  Luang-Prabang, 
du  moyen  et  du  bas  Laos,  qui  s'écoulent  surtout  sur  Bang- 
kok; les  riz  des  provinces  de  Sisophan,  de  Siem-Reap  et 
de  Battambang,  les  poissons  salés  du  Toulé-Sap,  qui  descen- 
dent vers  Priompenh  et  Saigon  ne  figurent  nulle  part  dans 
les  statistiques.  Aussi,  au  chiffre  de  la  douane  :  1.578.881  fr., 
devons-nous  opposer  celui  qui  résulte  de  nos  recherches, 
d'après  lesquelles  nos  transactions,  à  l'entrée  et  à  la  sortie, 
sur  les  différentes  frontières  du  Siam,  se  montent  au  moins 
à  16  millions  de  francs.  » 

«  Ce  n'est  pas  tout.  Il  faut  rappeler  les  50.000.000  de 
francs  d'affaires  de  la  succursale  de  la  Banque  de  l'Indo- 
Ghine  à  Bangkok  et  les  transactions  opérées  dans  cette  ville 
et  à  l'intérieur  par  les  Chinois  protégés  Français.  Deux  d'en- 
tre eux,  concessionnaires  de  forêts  de  teck,  se  livrent  au 
commerce  de  ce  bois  ;  d'autres  ont  de  grands  magasins  de 
gros  et  de  détail  ;  d'autres  encore,  ceux-là  nombreux,  tiennent 
des  boutiques  plus  ou  moins  importantes.  D'après  les  ren- 
seignements que  nous  avons  recueillis,  le  chiffre  d'affaires 
de  ce  groupe  de  protégés  peut  atteindre  dix  millions  de 
francs.  » 

«  Enfin,  il  ne  faut  pas  oublier  le  côté  industriel.  Il  y  a  à 
Bangkok  et  dans  les  provinces  situées  à  l'est  de  la  capitale, 
une  dizaine  de  rizeries  et  deux  scieries  qui  appartiennent  à 
des  Français  ou  à  des  Chinois  protégés  Français.  Le  capital 
engagé  dans  ces  diverses  usines  se  monte  à  une  quinzaine 
de  millions  et  les  affaires  traitées  par  leurs  propriétaires 
peuvent  facilement  être  évaluées  à  une  somme  deux  fois  su- 
périeure. » 

«  Nos  intérêts  commerciaux  et  industriels  au  Siam  ont  donc 
une  importance  réelle.  Il  était  utile  de  le  dire  et  de  le  prou- 
ver ;  car  nos  concurrents  ne  cessent  de  répéter  le  contraire 
et  dernièrement  encore  on  pouvait  lire,  dans  un  article  sen- 
sationnel du  Morning  Post,  au  sujet  de  la  dernière  conven> 
tion,  que  le  commerce  français  au  Siam  était  insignifiant  et 
n'alieiguait  pas  1  0/0  du  commerce  anglais.  Les  chiffres  ci- 
dessus  montrent  le  cas  qu'il  y  a  lieu  de  faire  d'une  pareille 
assertion.  » 

«  Grâce  aux  nouvelles  voies  de  communication  routières  cl 
ferrées  que  le  Gouvernement  général  de  llndo- Chine  se  dis- 
pose à  construire  sur  les  deux  rives  du  Mékong,  grâce  aux 
progrès  réalisés  dans  la  navigation  de  ce  fleuve,  grâce  aux 
efforts  que  commencent  à  faire  nos  négociants  pour  vendre 
directement  leurs  produits,  grâce  â  la  création  toute  récente 
d'une  agence  de  la  Banque  de  l'Indo-Chine  à  Battambang, 
nous  pouvons  espérer  que  les  relations  commerciales  de  la 
France  et  de  ses  colonies  avec  le  Siam  prendront  chaque 
année  un  plus  grand  essor.  » 
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MINES  D'OR 


La  Main-d'œuvre  Chinoise  au  Transvaal 


Les  nouvelles  qui  parviennent  de  Johannesburg  mention- 
nent que  les  groupes  miniers  s'occupent,  en  ce  moment, 
d'obtenir  une  modification  de  l'Ordonnance  qui  a  réglementé 
l'introduction  de  la  main-d'œuvre  chinoise  au  Transvaal. 
Aux  termes  de  cette  Ordonnance,  les  Compagnies  doivent  à 
l'ouvrier  chinois  un  salaire  minimum  de  1  shilling,  soit 
1  fr.  25  par  jour,  mais  le  Chinois  ne  s'engage  pas,  par  contre, 
à  fournir  un  minimum  de  travail.  En  outre,  l'ouvrier  chinois 
est  nourri  et  logé  gratuitement  par  les  mines,  dans  des  con- 
ditions de  confort  qu'il  n'a  jamais  connues  dans  son  pays.  11 
en  résulte  tout  naturellement  que  nombre  de  coolies  travail- 
lent le  moins  possible. 

Le  projet  dont  il  est  question  comporterait  do  ne  plus 
nourrir  les  Chinois  ;  on  suppose  que  lorsqu'ils  auront  à  se 
fournir,  à  leurs  frais,  la  nourriture  et  les  suppléments  dont 
ils  sont  friands,  ils  seront  amenés  à  s'occuper  «  aux  pièces  » 
et,  pour  gagner  davantage,  à  donner  une  plus  grande  somme 
de  travail. 

A  propos  des  désordres  auxquels  se  livrent  de  temps  à 
autre  les  Chinois  employés  dans  les  mines  transvaaliennes, 
la  Gazette  de  Cologne  dit  qu'ils  ont  surtout  pour  cause  l'in- 
fluence exercée  par  les  interprètes  de  race  blanche,  qui  sont 
mieux  payés  que  les  ouvriers  blancs  ordinaires,  et  qui  sont 
trop  disposés  à  prendre  parti  pour  les  Chinois;  d'où  une  ag- 
gravation des  conflits  entre  coolies  et  blancs.  Au  fond,  le 
mécontentement  qui  règne  parmi  les  ouvriers  jaunes  du 
Rand  serait  purement  fictif.  Les  Chinois  savent  que  l'intro- 
duction de  la  main-d'œuvre  asiatique  est  devenue,  en  Angle- 
terre, une  question  de  parti  politique,  et  ils  profitent  de  la 
situation  pour  arracher  à  l'industrie  minière  le  plus  de  con- 
cessions possible,  bien  que  leur  sort  soit  autrement  enviable 
que  celui  de  leurs  compatriotes  employés  clans  les  mines 
d'étain  de  Malacca,  qui  travaillent  douze  heures  sous  un  so- 
leil de  plomb  et  qui  sont  moitié  moins  payés  qu'eux.  Et  s'il 
fallait  chercher  une  cause  générale  des  désordres  qui  se  sont 
produits,  on  la  trouverait  plutôt,  ajoute  notre  confrère,  dans 
l'application  des  mesures  législatives  restreignant  le  commerce 
et  le  jeu  parmi  les  Célestes. 

L«e  Traitement  des  résidus  aurifères 


Il  y  a  bientôt  deux  ans  que  M.  Stark,  directeur  de  la  Crown 
Reef,  a  découvert  le  moyen  d'extraire  l'or  des  résidus  (dumps; 
provenant  de  la  cyanuration.  Plus  tard,  le  «  Procédé  Stark  » 
a  été  expérimenté  aussi  à  la  Wemmer  et  à  la  Ferreira,  où  il 
a  donné  de  bons  résultats.  Enfin,  le  mois  dernier,  la  Henry 
Sourse  et  la  Geldenlmis  Estate  ont  également  installé  le 
nouveau  matériel.  Il  est  trop  tôt  pour  juger,  en  réelle  con- 
naissance de  cause,  les  résultats  obtenus  dans  ces  deux  der- 
nières mines.  On  sait,  en  effet,  qu'une  certaine  quantité  d'or 
reste  en  circulation  et  n'est  absorbée  que  peu  à  peu  par  les 
nouveaux  appareils,  batteries  ou  plaques  neuves.  D'autre 
part,  YEast  Rand  Proprietary  Mines  se  propose  aussi  de 
traiter  les  résidus  de  la  cyanuration  (dumps)  à  ÏAnf/elo  et  à 
la  Driefontein.  Ce  ne  sera  pas,  semble-t-il,  tout  à  fait  le  pro- 
cédé Stark  qui  sera  en  usage,  mais  le  procédé  modilié.  Il  y 
a  quelques  temps,  en  effet,  M.  Benjamin  Waites,  de  YEast 
Rand  Proprietary,  a  réussi  à  obtenir  une  extraction  satis- 
faisante au  moyen  de  la  simple  concentration  de  la  pulpe 
dans  un  laveur  en  forme  de  «  V  ».  Quoi  qu'il  en  soit,  le  trai- 
tement des  «  dumps  «  accroît,  dans  des  proportions  sensibles, 
les  bénéfices  des  vieilles  mines  du  Rand.  Au  reste,  l'état  ci- 
dessous  montre,  d'une  façon  saisissante,  l'importance  de  ces 
chiffres. 

Une  mine  en  exploitation  en  1895  présentait  les  résultats 
suivants  :  valeur  du  minerai  broyé,  80  shillings  par  tonne  ; 
extraction  obtenue,  75  0/0  ;  valeur  de  l'or  récupéré,  60 
shillings  par  tonne,  valeur  de  l'or,  non  récupéré,  20  shil- 
lings par  tonne,  soit  1/4  de  la  production  totale  ou  25  0/0. 
Quant  aux  mines  d'origine  récente,  dont  la  valeur  moyenne 
n'est  pas  supérieure  à  50  shillings  la  tonne,  la  quantité  d'or 
perdu  ne  représente  que  4  shillings  ou  environ  10  0/0,  grâce 
à  tous  les  perfectionnements  apportés  à  la  diminution  des  frais 
d'exploitation.  Néanmoins,  cette  somme,  si  elle  était  récupé- 


rée,  viendrait  fort  heureusement  grossir  les  bénéfices,  qui 
80nt pour  la  plupart  insuffisants. 

En  somme,  les  résidus  accumulés  dans  le  Witwatersrand 
représentent  40  à  50  millions  détonnes  d'une  valeur  moyenne 
d'un  pennyweight  ou  '\  shillings  par  tonne,  soit  une  valeur 
totale  de  '.)  millions  de  livres  sterling.  En  évaluant  lu  propor- 
tion d'or  à  80  0/0,  on  obtient  les  chiffres  suivants: 

Moyenne  de  45  millions  de  tonnes  :ï  4  shillings  par  tonne  : 
U  mil i ions  de  livres  sterling;  or  récupéré,  80  0/0,7.203.006 
livres  sterling;  bénéfices  probables,  50  0/0,  soit  3.*>0O.0O0 
livres  sterling. 

En  prenant  en  considération  ce  fait  que  les  dépenses  de 
premier  établissement  sont  modérées  £t  facilement  amortis- 
sables, on  arrive  à  se  rendre  compte  que  la  vulgarisation  du 
«  Procédé  Stark  »  procurera,  dans  le  Witwatersrand,  des 
avantages  précieux.  

Wemmer  Gold  Mining  Cy  Ld 

Les  bénéfices  mensuels  de  cette  Compagnie  qui  s'établis- 
saient encore,  au  mois  de  septembre  1004,  à  8.842  liv.  st.,  ont 
considérablement  fléchi  depuis,  puisqu'ils  ne  se  sont  plus 
élevés  qu'à  3.565  liv.  st.  au  mois  de  mai  dernier,  à  3.278 
livres  sterling  en  juin,  et  à  3.819  liv.  st.  en  juillet.  A  ce 
propos,  le  secrétaire  du  bureau  de  Londres  de  cette  Compa- 
gnie a  communiqué  la  note  suivante  : 

«  La  diminution  des  bénéfices  est  entièrement  due  à  la 
«  teneur  plus  faible  du  minerai  envoyé  à  la  batterie.  Ainsi, 
«  la  valeur  moyenne  des  cinq  derniers  mois  ressort  à  41  sh.  9  d. 
«  par  tonne,  contre  56  sh.  1  d.  pour  l'exercice  précédent.  C'est  ce 
«  qui  ressort  clairement  du  rapport  annuel  au  31  décembre 
«  1904  et  des  rapports  mensuels  postérieurs.  Il  est  impos- 
«  sible  de  dire  si  la  diminution  de  la  teneur  est  ou  n'est  pas 
«  définitive.  Les  administrateurs  ont  envisagé  avec  la  plus 
«  grande  attention  la  question  de  la  répartition  d'un  divi- 
«  dende  pour  le  premier  semestre  de  1905,  mais  après  avoir 
«  examiné  la  question  des  disponibilités,  et  étant  donnée  la 
«  nécessité  de  conserver  des  ressources  liquides,  ils  ont  dé- 
«  cidé  de  ne  pas  déclarer  de  dividende.  » 


Wolhuter  Gold  Mining  Cy  Ld 

Une  dépêche  de  Johannesburg,  datée  du  17  août,  annonce 
qu'un  incendie  d'une  extrême  violence  s'est  déclaré,  à  cette 
date,  dans  cette  mine.  Les  ouvrages  de  surface,  y  compris 
la  batterie  et  la  machinerie,  ont  été  détruits.  Les  avis  reçus 
mentionnent  qu'il  faudra  un  an  avant  que  les  broyages  ne 
puissent  reprendre.  Les  dégâts  s'élèveraient  à  70.000  liv.  st., 
mais  ils  sont  couverts  par  des  assurances. 


JVEines  ci 'Or-  Australiennes 


Production  d'or  de  la  colonie  du  Gtueensland.  —  Le 

rendement  d'or  de  juillet  1905  de  cette  colonie  s'est  établi 
ainsi  : 

Tonnes  Rendement 


Districts 

broyées 

en  onces 

20.100 

18.900 

2.600 

17.900 

8.400 

33.200 

11.500 

3.401 

3.400 

600 

Total 

85.700 

48.800 

Pendant  le  mois  de  juillet,  les  appels  de  versements  et  les 
dividendes  distribués  ont  été  les  suivants  : 

District  de  Charters  Towers:  appels  de  fonds,  5.000  liv.  st.; 
dividendes,  18.300  liv.  st.;  Croydon  :  appels,  500  liv.  st.;  divi- 
dendes, 4.200  liv.  st.;  Gympie  :  appels,  5.800  liv.  st.;  divi- 
dendes, 9.700  liv.  st.;  Mount  Morgan  :  dividendes.  12.500 
liv.  st.  et  pas  d'appels  de  versements  :  Ravensvcood  :  appels, 
1.000  liv.  st.;  dividendes,  1.500  liv.  st. 


Informations  diverses 


Les  Impôts  fonciers  à  Johannesburg.  —  D'après  une 
dépêche  de  Johannesburg  datée  du  17  août,  l'augmentation 
des  impôts  fonciers,  prévue  par  le  budget  de  1900.  cause  une 
très  vive  émotion.  L'impôt  principal  sur  les  terrains  non 
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bâtis  est  évalue'',  pour  l'année  prochaine,  à  33  millions  de 
liv.  st.,  et  la  taxe  sur  les  immeubles  à  14  millions  1/2  de 
liv.  st.  contre  27  millions  de  liv.  st.  et  12  millions  1/2  de  liv. 
sterling,  respectivement  pour  l'année  1905.  C'est  une  majo- 
ration do  près  de  8  millions  de  liv.  st..  d'autant  plus  fâcheuse 
qu'elle  coïncide  avec  une  époque  de  dépression.  Les  gros 
propriétaires  déclarent,  paraît-il,  qu'ils  préféreraient  vendre 
leurs  immeubles  avec  uu  rabais  de  10  0/0  que  payer  ce  sur- 
croît d'impôt  qu'ils  considèrent  comme  illégitime. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 

Londres,  le  24  août  1905. 

On  a  encore  peu  travaillé  cette  semaine  en  mines  sud-afri- 
caines, et  l'approche  de  notre  liquidation  de  fin  août,  qui 
commencera  samedi  par  la  réponse  des  primes  n'a,  jusqu'ici 
au  moins,  exercé  aucune  influence. 

Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  1  13/1(5,  s'inscrit  à  ce  cours. 

La  Transvaal  Goldftelds  clôture  à  2  1/8.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  3  livres,  contre  2  15/16. 
Consolidated  Goldftelds,  G  3/8,  au  lieu  de  6  1/8. 

La  Rand  Mines  est  à  8  15/16;  elle  restait  à  8  7, 8  jeudi 
dernier. 

Le  Coronation  Syndicale,  qui  finissait  à  1  13/16,  se  retrouve 

k  2  livres. 

La  Witwalersrand  Townshipest  à6  3/8;  African  andEûro- 
pean  Invcstment  Company,  demandée  à  1  5/8.  Sivazieland 
Corporation,  1  3/16.  Vereeniging  Estâtes,  13/8. 

District  du  Witwatersrand.  —  h'East  Rand,  qui  clô- 
turait à  7  3/8,  reste  au  dernier  moment  à  7  9/16;  Angelg, 
5  5/8  ;  New  Cornet,  2  3/16  ;  Van  Rgn,  3  5/16. 

La  City  and  Suburban  reste  à  5  7/16  ;  Jubilee,  2  3/4. 

La  Langl-uigte  Estate  clôture  à  3  1/8.  Driefontein,  4  1/8, 
au  lieu  de  4  liv.  ;  Village,  5  ;  nous  la  laissions  à  ce  cours 
Juniper  s,  2  livres;  Modderfontein,  8  7/8. 

La  Ferreira  est  à  18  3/4,  contre  19  liv.  La  Meyer  and 
Charlton  cote  4  7/8;  Riet/ontein,  1  7/8;  Treasury,  3  7/8. 

La  New  Primrose  est  à  2  3/4.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  4  liv.  La  Ginsberg  est  à  1  13/16.  La  May  Consoli- 
dated cote  3  1/2. 

La  Glencaim  reste  à  1  livre.  Crown  Reef,  13  1/2,  au  lieu 
de  13  1/4  ;  Randfontein,  2  7/16;  Worcester,  5,  8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  8  7/8. 

ISEast  Rand  Mining  Estâtes  est  recherchée  à  3  13/16. 

La  Geldenkuis  Estate  se  retrouve  à  4  7/16,  sans  change- 
ment. La  New  Heriot  est  à  4  liv.;  Wolhuter,  2  9/16. 

La  Henry  Nourse  reste  à  6  3/4.  La  Wemmer  est  à  5  1/2. 
La  Robinson  Randfontein  est  à  1  5/16. 

Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  14  1/4,  s'échange  à  ce  cours. 

La  Bonanza  est  à  5/8. 

La  Cindcrclla  Deep  clôture  à  2  1/4. 

La  Nigel  Deep  est  à  3/4. 

h'Angeio  Deep  finit  à  l  3/4;  Glen  Deep,  3  3/4;  son  divi- 
dende de  2  shillings,  déclaré  le  13  juillet,  sera  mis  en  paie- 
ment le  3  septembre  ;  Ferreira  Deep,  5  5/8;  Robinson  Deep, 
5  7/16;  Langlaagte  Deep,  2  5/8;  Brakpàn,  2  liv. 

La  Nourse  Deep  reste  à  4  1/8  Son  dividende  de  3  shil- 
lings, déclaré  le  13  juillet,  sera  mis  en  paiement  le  4  sep- 
tembre. Roodepoort  Central  Deep,  1  3/8;  Rose  Deep,  6  1/2. 

La  Village  Deep  est  à  4  5/8.  On  a  commencé  le  fonçage 
du  puits. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  5/16.  L'aug- 
mentation de  capital  projetée  par  cette  Compagnie  a  pour  but 
de  liquider  ses  engagements  courants,  sauf  les  obligations, 
et  de  porter  la  batterie  à  100  pilons.  Jumpers  Deep,  3  5/8; 
Rand  Victoria,  à  2  liv. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  4  15/16.  South  Gel- 
denkuis Deep,  2  1/2. 

La  Simmer  and  Jack  East  est  à  1  15/16. 

Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 
land  Agency  clôture  à  Ll/16;  Rhodesia  Goldftelds,  2/0. 

La  Van  Dyk  Proprictary,  qui  finissait  à  2  1/4,  s'inscrit 
à  ce  cours.  Rand  Collierics,  2  3/8. 

La  Transvaal  and  Delagoa  liaij  Investment  s'échange  à 
3  1,8.  Transvaal  I>roprictary,  7/8. 


La  Premier  Diamond  reste  à  14  1/2. 

La   Great   Eastem  Collierics  finit  à  1/2.  South  A/rican 

Breweries,  2  9/16. 


Londres,  24  août  1905,  5  h.  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  tendance  ferme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  24  août  1905. 

Une  fois  de  plus  le  groupe  sud-africain  a  conformé  ses 
tendances  à  celles  qui  lui  étaient  signalées  du  Stock-Exchange. 
C'est  dire  qu'il  s'est  montré  calme  et  parfois  lourd.  Au  der- 
nier moment,  cependant,  on  est  plus  soutenu. 

La  Consolidated  Goldftelds  est  à  157  fr.,  contre  153  fr.  50; 
East  Rand  clôture  à  187  fr.  ..,  sans  changement;  Chartered, 
46  fr.  75.  Rand  Mines,  224  fr.  . .  ;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  223  fr.  50. 

Le  Champ  d'Or  est  à  17  fr.  50.  La  Buff'elsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  14  fr.  . . . 

h'Angeio,  que  nous  laissions  à  146  fr.  50,  reste  à  141  fr.  50; 
la  Driefontein  cote  105  fr.  50,  comme  jeudi  dernier. 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  477  fr.,  finit  à  477  50. 
La  Geduld  se  retrouve  à  152  fr.  . ..  L'action  Goerz  et  G"  clô- 
ture à  71  fr.  . . .  French  Rand,  49  fr.  75. 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  36>  fr.  ..,  se  retrouve  à 
358  fr.  ... 

La  Geldenhuis  Estate  finit  à  115  fr.  . .,  sans  changement. 
La  General  Mining  se  retrouve  à  75  fr.  75,  demandée  ainsi. 
La  Geldenhuis  Deep  clôture  à  234  fr.  50,   au  lieu  de 
234  fr.  . . . 

La  May  Consolidated  est  à  87  fr.  . .  ;  nous  la  laissions  à 
87  fr.  50.  La  Kleinfonlein  cote  50  fr.  ...  En  juillet,  28.033 
tonnes  de  minerai,  contre  26.332  en  juin,  ont  été  traitées  et 
ont  produit  9. C02  onces  fin.  Malgré  une  légère  diminution 
dans  la  teneur  (6.83  contre  6.98),  les  bénéfices  ont  été  en  aug- 
mentation de  2.576  liv.  st.,  grâce  à  une  économie  de  2,5  par 
tonne  dans  les  frais  d'exploitation. 

La  Lancaster  se  retrouve  à  37  fr.  ...  Langlaagte  Estate, 
78  fr.  75,  comme  la  semaine  dernière. 

La  Mossamëdès  s'inscrit  à  13  fr.  75.  La  Mozambique 
s'échange  à  28  fr.  50.  New  Primrose,  66  25,  ex-coupon  de  3  fr.  57. 

La  New  Gocli  est  à  57  fr.  50. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  224  fr.  . . ,  finit  à  225  fr.  50. 

Robinson  Deep,  137  fr.  ..,  au  lieu  de  138  fr   Robinson 

Randfontein,  33  fr.  . .  ;  Randfontein  Estâtes,  60  fr.  50. 

La  Rose  Deep  s'échange  à  162  fr.  . .  ;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  168  fr.  ...  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  34  50. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  127  fr.  . .  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  ce  cours. 

La  Wemmer  est  à  134  fr.  . . .  La  New  Steyn  Estate  s'échange 
à  67  fr.  25,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  39  fr.  50  ; 
Transvaal  Consolidated  Land,  81  fr.  . . .  Transvaal  Gold- 
fields, 55  fr.  50. 

La  Sheba' est  active  à  15  fr.  50. 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  116  fr.  50,  au  lieu 
de  117  fr.  50. 
La  Van  Dyk  se  traite  à  55  fr.  50. 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knights)  s'échangent  à  114  fr.,  au  lieu  de  116  fr.  50. 

La  Johannesburg  Consolidated  Invcstment  se  traite  à 
48  fr.  25. 

La  De  Beers,  qui  restait  à  433  fr.  . .  l'action  ordinaire,  et  à 
458  fr.  50  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  Ytl  fr.  50  et  à  455  fr.  50,  les  deux  ex-coupon  de  11  fr.  93.  ■ 
Le  dividende  déclaré  le  30  juin  sur  ces  deux  catégories  de 
titres  a  été  mis  en  paiement  aujourd'hui.  D'après  un  avis  reçu 
de  Oapetown  par  le  Times, h\  Cour  suprême  aurait  sanctionné 
la  thèse  du  commissaire  de  l'incomc-lax,  d'après  laquelle  la 
Compagnie  esl  sujette  à  payer  l'inconie-tax  sur  les  bénéfices 
faits  par  le  Syndicat  de  diamants  de  Londres. 

La  Jagcrs/ontein  se  traite  à  192  fr.  50,  contre  193  fr.  50. 


L' Administrateur-Gérant  :  Gkorqks  Bjurgarkl. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  me  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


5 -a 
5° 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1904 

I  septemb.. 
17  août  

1  2.677 

1 

119; 

103 

4 

231 

557 

585 

49s 

3 

1905 

■i.m 

1 

4 

2S3 

573 

482 

467 

3 

19C5 

24  août  

2.939 

1 

110 

4 

240 

619 

472 

466 

3 

1905 

1  2.971 

1 

108 

4 

429 

619 

674 

465 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1904 
1905 
1905 
1905 


23  août  , 
1  août . 
15  août . 
23  août 


878 
891 
915 


343 
309 
31:3 
3'2 


1.503 
1.618 
1.532 
1 .557 


726 
60o 
704 
750 


92S 
1.076 
1.068 
1.057 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


1904 
1904 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 

1904 
1905 
1905 
1905 


38 


31  juillet.. 
31  mai  

30  juin  

31  juillet.. 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


57 
60 


23 
21 
20 
21 


158 
173 
189 
173 


106 
115 
110 

W8 


144 
177 
184 
177 


65 
76 
85 
71 


66 
64 
71 
61 


1  septemb.. 

17  août   

24  août  

31  août . . .  . 


919 
914 
921 
916 


ANGLETERRE  — 

2  juillet....     120  39 

11  mars   118  18 

8  avril   116  20 

1  juillet. ...     134  20 

ANGLETERRE  — 

2  juillet....!  75  i  7 
11  mars ...  .     68  11 

8  avril.  .  .  66  12 
1  juillet.  ..I    65    I  12 


718  1.084  683 

737  1.099  733 

728  1.095  730 

742  1  062  722 

Banques  d'Écosse 

191 
170 
175 
189 

Banques  d'Irlande 

161 
158 
161 

154 


3 

254 
2)4 
2/, 


DATES 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


5'- 


PRINCII\  CHAP 


ITRES 


4> 

A.27J. 
^  ?  ° 


4>  S  5j 

pi 


AUTRICHE  —  Banque  d' Autriche-Hongrie 


23  août  . 

..11.217 

316  1 

1.733 

188 

406 

7  août  . . . 

..1.179 

321 

1.688 

112 

408 

15  août  . . . 

..1.180 

320 

1.668 

150 

38(1 

..11. 180 

320 

1.661 

140 

386 

44 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


31  juillet.... 
31  mai   

30  juin  

31  juillet.... 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


NORVÈGE  — 


30  juin. 

30  avril. 

31  mai  . 
30  juin. 


35 
35 
34 
34 


PORTUGAL 

3  août  I  27 

19  juillet....  27 

26  juillet  ...I  27 

2  août  1  27 


Banque  de  Norvège 

95 
92 
91 
108 

Banque  de  Portugal 

ICI  i 
104 
101 


3)4 
354 


1904  25  août  . . 

91 

23 

629 

55 

524 

33 

3 

1905   10  août 

97 

21 

666 

56 

570 

32 

3 

1905   17  août .... 

98 

99 

655 

52 

562 

33 

3 

98 

21 

659 

62 

570 

30 

3 

1904     9  août  . 

7 

41 

70 

9) 

18 

1905   20  juillet. .  . 

13 

13 

42 

72 

24 

13 

1905    29  juillet  ... 

14 

14 

42 

71 

24 

13 

1905     4  août  .  .  , 

13 

13 

42 

72 

24 

13 

104 

» 

144 

3 

45 

11  1 

115 

154 

5 

48 

8  1 

123 

» 

166 

7 

48 

9  1 

113 

» 

135 

5 

46 

8  1 

190  4   27  août  .    , . 

369 

513  | 

1.627 

668 

855 

104 

1905    12  août  .... 

372 

558  1 

1.578 

575 

690 

101 

1905   19  août 

373 

561 

1.568 

680 

96 

190  5  26  août  

373 

565  1 

1.561 

581 

681 

93 

190  4   30  juin  

2 

1 

129 

90 

32 

14  I 

190  5    30  avril  

1 

1 

125 

95 

31 

15 

1905    31  mai  

1 

1 

122 

98 

32 

15 

190  5   30  juin  • 

1 

1 

121 

98 

31 

15  i 

1904  27  août 

138 

162 

19 

126 

86 

1905   12  août  

164 

156 

537 

12 

130 

103 

1905    19  août  

166 

136 

534 

11 

126 

107 

166 

156 

533 

13 

126 

108 

375 
371 
369 
309 


[3 
7 

I  § 


108  i 


454 
4 
4 
4 


454 
454 
454 
454 


3 

2)4 
254 
254 


1904 

468 

108 

868 

i93 

281 

27 

5 

1905 

20  juillet  ... 

531 

89 

933 

183 

315 

31 

5 

1905 

31  juillet..  . 

531 

82 

975 

187 

322 

34 

5 

1905 

10  août  ...  . 

532 

88 

958 

179 

310 

30 

5 

ITALIE 

—  Banque  de  Naples 

1904 

103 

14 

275 

81 

115 

22 

5 

1905 

20  juillet.  .. 

116 

15 

297 

80 

133 

20 

S 

1905 

31  juillet..  . 

116 

15 

301 

82 

135 

21 

5 

1905 

10  août   

117 

15 

303 

77 

131 

21 

5 

1904   10  août  .... 

41 

2 

56 

40 

44 

3 

190  5   20  juillet  ... 

42 

2 

69 

38 

47 

3 

II 

1905   31  juillet  ... 

42 

2 

68 

39 

45 

3 

1905   10  août  

42 

2 

66 

39 

47 

3 

1  5 

11 

61 

2 

5 

15 

58 

1 

4)4 

13 

57 

1 

4K 

12 

64 

1 

4X 

554 
5* 


21 

20  5  S 
20  S 


358 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


-  - 


l'IUNCIP.  CHAIMTHBS 


u -g 


su 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1904 

20  août 

.1  67 

3 

193 

7L 

8 

1905 

.1  03 

190 

62 

21 

1905 

M  mM  ... 

.1  60 

:i 

198 

59 

1905 

18  am'it  .  . 

.1  70 

3 

205 

58 

25  l 

RUSSIE  —  Bauque  Impériale 


1904 

2.301 

233 

r.866 

353 

497 

m 

1905 

2.452 

153 

a. su 

3f)4 

407 

410 

1905 

1  i  ao  û  t . 

2-117 

155 

2.561 

51e 

41)6 

411 

1905 

2t  août  

S.  «8 

152 

2. 60  7 

3^3 

403 

420 

51/, 

5/4 

5X 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1904   31  juillet.... 

22 

0 

73 

21 

34 

19 

1905   30  juin 

23 

2 

71 

24 

36 

21 

1905    15  juillet.... 

23 

2 

7u 

25 

35 

19 

1905   31  juillet.  . . 

23 

2 

70 

23 

31 

19 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


190  4  30  juin  

12 

7 

38 

2 

7 

10 

6 

1905    30  avril,.  .. 

11 

9 

31 

1 

6 

8 

6 

1905   31  mai  ..  . 

10 

9 

32 

2 

6 

8 

6 

10 

9 

32 

2 

6 

9 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1904 

31  ju  llet  

82 

j  229 

57 

125 

18 

4  H 

1905 

31  mai  

92 

7 

215 

60 

133 

15 

V. 

1905 

90 

7 

240 

73 

155 

20 

4'/. 

1905 

31  juillet.  .. 

90 

6 

216 

07 

137 

17 

4  y, 

SUISSE  - 

Banques  d'Émission 

1904 

110 

9 

222 

1.281 

214 

47 

3'.. 

19C5 

12  août  .  ... 

107 

10 

235 

1,364 

235 

53 

•m 

1905 

19  août   

108 

to 

235 

1.373 

226 

50 

3  % 

1905 

111 

10 

234 

1.373 

226 

50 

2% 

TOTAUX 


1904 
1905 
1905 
1905 


1  septemb 

17  août   

24  août  ... 
31  août 


9.931,2.973 
10  417  2.869 
10. 47912.873 
10  509:2.884 


16.018 

5.624 

5.901 

1.505, 

* 

17.017 

5  ~ît 

5.916 

1.537 

16.971 

5-675 

5  854 

1.5631 

17.146 

5.681 

6-017 

1  523. 

a 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

» 

1900  31  décembre  . 

8-211 

2.607 

15.906 

9.505 

8.514 

4.171 

» 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.70S 

10.580 

8.172 

4.827 

» 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.178 

» 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

» 

1904  31  décembre  . 

9.811 

2-753 

17. 319 

9-524 

7-466 

4  114 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


26juill. 

2  août 

9  août 

16  août 

23  août 

30  août 

47 

98 

47 

99 

47 

97 

47 

96 

47 

96 

48 

Anvers  

100 

23 

100 

18 

100 

13 

100 

11 

100 

11 

100 

11 

120 

121) 

50 

121 

50 

120 

121 

50 

120 

50 

32 

40 

32 

50 

32 

55 

32 

40 

32 

15 

32 

15 

81 

35 

81 

33 

81 

35 

81 

30 

81 

25 

81 

20 

100 

18 

100 

15 

100 

Kl 

lùd 

06 

100 

07 

100 

06 

Bucharest  

100 

31 

100 

36 

100 

31 

100 

33 

100 

22 

100 

22 

22 

83 

22 

83 

22 

s;, 

22 

85 

22 

83 

22 

85 

NI 

35 

81 

38 

81 

35 

81 

32 

M 

23 

8Ï 

23 

luù 

100 

99 

97 

99 

95 

99 

92 

99 

N  7 

100 

iô 

100 

100 

99 

92 

99 

91 

99 

89 

Lisbonne  

580 

577 

572 

564 

556 

561 

25 

27 

25 

27 

25 

27 

25 

2i 

25 

il 

25 

28 

Madrid  

32 

32 

32 

17 

32 

30 

32 

17 

31 

92 

31 

95 

99 

97 

100 

100 

100 

99 

90 

99 

S7 

Salnt-Péterribourg  . 

37 

45 

37 

45 

37 

45 

37 

15 

37 

45 

37 

45 

Vienne  (à  vue)   

95 

55 

95 

51 

95 

48 

95 

10 

95 

3Î 

95 

50 

—     (à  3  mois) — 

95 

1,0 

95 

te 

95 

53 

95 

45 

95 

12 

?5 

36 

CHANGE  DE  PARIS:  Cours  moyens  du -Jeudi  de  Paria  sur 


Valeurs  à  trois  mois 


Amsterdam 
Allemagne. . 
Vienne-Tr.  . . 

Espagne  

—  versem. 
Lisb. -Porto  . . 
St-Pétersb.  . . 

Valeurs  à  me 


papier cou/1 


Londres   —      2  %  % 

—    Chèque 

Belgique   —  3 

Italie   —        5  % 

Suisse   —      3  %  % 

New- York   —         4  % 

Matières  d'or  el  d'argent  au  pa;t 

Or  en  barre  (le  kil.) . . .  3437 
Argent  id.   (1(3  kil.)...  218  89 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916"")  ... 

—  —  (nouv.  titre  :  900"') 
Couronnes  de  Suéde  


Plus 


4  % 
4  % 

moins 


206  12 
121  56 
103  50 


378  .. 
512  .. 
262  .. 


25  13 
25  *5 
0  19p 
pair 
0  03p 
516  .. 


3437  .. 
100  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 


10  août  L7  août 


206  12 
121  50 
103  50 


378 
516 
262 


25  145 
25  165 
0  19p 
pair 
0  03  p 
510  50 


3437  .. 
100  75 
80  50 
25  80 
20  60 
40  - 
27  50 


206  25 
121  09 
103  62 


378 
526 
262 


II 


25  175 
0  12p. 
pair 
pair 
516  50 


3437  .. 
101  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . . 
27  50 


2 1  aoùl 


206  12 
121  75 
103  69 


378 

533 
262 


25  15 

25  17 
0  12p 
G  C6pr 
0  03fr 
516  50 


3437  .. 
101  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Il  aoul 


206  .. 
121  75 
103  09 


379 
526 
262 


25  13 

25  15 
0  12p 
0  12pr 
0  OOpr 
516  50 


3437  .. 
102  . 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or) 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Aut. -Hongrie  cour.orj 
Belgique  (franc  orj... 
Espagne  (peset.  pap.). 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (Q.  or)  

Italie  (lira)  

Portugal  1  milreis  pap.) 
Roumanie  (leu  or)... 

Russie  (rouble  or)  

Suisse  (franc  or)  

Turquie  (liv.  turq  )... 
Pays 
Extra-Européens 
États-Unis  (doll.  or).. 
Mexique  piastre  arg.) 
Répub.Arg.fpeso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 

Japon  (yen  or)  

ChinefShaujiuiXtaëlarg.) 


>  3 

^    M  1 


1  234 
25  22 
1  05 
1  » 
1  » 

1  » 

2  083 
1  >> 
5  60 

1  » 

2  67 
1  » 

22  78 


5  18 
2  58 
5  » 

1  89 

2  84 

1  67 

2  58 
7  47 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


1  227 
25  125 
1  04 

1  .. 
0  75 

0  83 

2  08 

1  .. 
5  17 

0  99 

2  64 

1  •• 
22  83 


5  16 
2  43 
2  20 
1  66 

1  80 

1  68 

2  55 

3  33 


1  227 
25  145 
1  04 

1  .. 
0  75 
0  82 

2  08 
1 

5  21 

0  99 
2  64 

1  .. 

22  85 


5  16 
2  43 
2  20 
1  01 
1  32 

1  68 

2  55 

3  34 


17  août 

24  août 

31  août 

1  229 

1  229 

1  229 

25  155 

25  115 

25  125 

1  04 

1  04 

1  04 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

0  75 

0  75 

0  75 

0  82 

0  82 

0  83 

2  08 

2  08 

2  OS 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

5  31 

5  38 

5  31 

0  99 

0  99 

0  99 

2  64 

2  64 

2  64 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

22  85 

22  83 

22  85 

5  16 

5  16 

5  16 

2  47 

2  54 

2  47 

2  20 

2  20 

2  20 

1  63 

1  58 

1  60 

1  82 

1  88 

1  88 

1  68 

1  68 

1  68 

2  55 

2  55 

2  55 

3  38 

3  40 

3  44 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  31  août  1905 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  40 

Eu  Angleterre   100  28 

En  Autriche- Hongrie  ...  100  26 

En  Belgique   100  12 

En  Espagne   131  92 

En  Grèce   120  50 

En  Hollande   100  13 

En  Italie   99  88 

En  Portugal   105  96 

En  Roumanie   100  22 

En  Russie   100  77 

En  Suisse   99  94 

En  Turquie   99  70 

Aux  Etats-Unis   100  29 

Au  Mexique   104  45 

En  Hé  pub  l.  Argentine  ..  227  25 

Au  Chili   118  12 

Au  Brésil   fS3  06 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   101  17 

En  Chine   217  15 


100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  A  llemands   99  60 

—  Anglais   99  72 

Austro-Hongrois .  99  74 

—  Belges   99  88 

—  Espagnols   75  80 

—  Grecs   82  98 

—  Hollandais   99  87 

—  Italiens   100  12 

—  Portugais   94  86 

—  Roumains   99  78 

—  Russes   99  23 

—  Suisses   100  06 

—  Turcs   100  30 

Pièces  des  Etals-Unis..-  99  71 

—  du  Mexique   95  73 

Billets  de  laRép.  Argent.  44  .. 

—  du  Chili  '   84  65 

—  du  Brésil   66  19 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  Au  Japon   98  8fi 

—  de  la  Chine   46  05 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  :J1  août  1905. 

La  situation  du  marché  des  changes  n'a  pas  subi  de  înodi- 
flc&tions  sensibles. 

Le  papier  sur  la  Hollande,  qui  était  déjà  revenu  la  semaine 
dernière  de  206  2b  à  :200  13,  n'est  plus  qu'à  206.  La  devise 
allemande  a,  par  contre,  conservé  sa  î-  cente  hausse  el  s'est 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


maintenue  à  121  7.">.  La  couronne  autrichienne  est  également 
restée  sans  changement  à  108  69. 

I^e  versement  sur  Madrid  a  bénéficié  d'une  amélioration 
d'un  point  à  379.  La  Banque  d'Espagne  renforce  si  s  dispo- 
nibilités à  l'étranger.  C'est  d'accord  et  avec  l'aide  de  cet  Eta- 
blissement que  le  Gouvernement  a  l'intention  d'entreprendre 
l'assainissement  de  la  monnaie. 

La  traite  à  trois  mois  sur  Lisbonne  a  perdu  son  avance  de 
la  semaine  dernière  :  elle  s'éloigne  de  7  points  du  pair.  Le 
rouble  à  vue  finit  à  265  87. 

Le  choque  sur  Londres  a  baissé  de  2  cent,  à  25  15. 

Le  papier  sur  la  Belgique  perd  toujours  12  cent.,  et  le 
papier  suisse  dépasse  le  pair  de  6  cent.  La  devise  italienne 
fait  12  cent,  de  prime. 

Le  New-York  reste  immobile  à  510  50. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


2  août 

9  août 

16 

août 

23  août 

30  août 

2/0  5/16 
2/0  5/16 
1/4  1/32 
1/4  1/32 
1/10  5/8 
2/7  3/4 
17  3/16 
15  25,  32 

2/0  5/16 
2/0  9/16 
1/4  1,32 
1/4  1/32 
1/10  3/4 
2/7  7/8 
17  3/8 
15  11/16 

2/0  5/16 
2/0  7/8 
1/4  1/32 
1/4  1/16 
1/11  •/• 
2/8  1/4 
17  13/32 
15  17/32 

2/0  5/16 
2/1  5/16 
!  i  1/32 
1  i  1732 
1,11  1/16 
2'X  3/8 
17  29/32 
15  1/16 

2/0  5/16 
2  1  7/i6 
1/4  1/32 

1  4  1/16 
1/11  5/8 

2  8  3/4 
17  31,  32 
15  1/4 

127  27 
77/9  1/2 
27  1/4 

127  27 
77/9  1/4 
27  3/8 

127  27 

77/9  ./. 
27  3/4 

127  27 
77  9    •  . 

28   3  8 

127  27 
77/9  ./. 
27  3/4 

Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure  

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong .... 

Shanghaï  

Rio-Janeiro. . . . 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres 
prime  de  l'or. 
Or  en  barres. . . 
Argent  en  barres 

Les  devises  d'Extrême-Orient  tout  toujours  très  fermes  et 
enregistrent  encore  une  nouvelle  hausse.  Le  dollar  gagne  1/8 
à  Singapoure  et  9/ 10  à  Hong-Kong.  Le  taél  Shanghaï  s'élève 
de  3/8.  Seul  le  Yokohama  reste  sans  variation  à  2/0  5/16. 

La  roupie  n'a  pas  varié  à  Bombay  et  a  monté  de  1/32  à 
Calcutta. 

La  Banque  d'Angleterre  a  reçu,  le  30  août,  les  soumis- 
sions pour  l'adjudication  des  traites  et  transferts  télégraphi- 
ques sur  l'Inde.  Ont  été  adjugées  : 

Traites  sur  l'Inde  :  5.269.000  Rs.  sur  Calcutta,  668.000  Bs. 
sur  Bombay,  883.000  Bs.  sur  Madras  à  1  sh.  4  1/32  d.  (sans 
changement  sur  l'adjudication  précédente);  les  souscripteurs 
ont  reçu  9  0/0. 

Transferts  télégraphiques  :  680.000  Bs.  sur  Calcutta  et 
500.000  Rs.  sur  Bombay  à  1  sh.  4  1/16  d.  (pas  de  change- 
ment non  plus  quant  au  taux  d'adjudication);  les  souscrip- 
teurs ont  reçu  également  9  0/0. 

Le  milrcis  brésilien  continue  à  monter  graduellement:  le 
gain  de  la  semaine  a  été  de  1,16.  Le  change  chilien  s'est  un 
peu  relevé  à  15  1/4,  contre  16  1, 16.  Quant  à  la  prime  sur  l'or 
à  BueHos-Ayres,  elle  n'a  pas  varié. 

Le  cours  de  l'or  en  barres  n'a  pas  varié  cette  semaine, 
mais  les  demandes  de  Paris  ont  recommencé.  Le  cours  de 
toutes  les  monnaies  étrangères  est  resté  fixé  à  76/4. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  18  au  25  août,  ont  été  les  suivants  : 


Entrées 

Le  Cap  4 

Australie  

Indes  occidentales. 
Ouest -Africain  .... 


Total. 


246J)i)0 
79.000 
59.000 
37.000 

421.000 


Sorties 

Bombay  t  56.650 


Madras . 
Calcutta. 


500 
1.400 


Total. 


58.640 


L'argent-métal,  qui  valait  28  3/8,  a  monté  à  la  suite  d'achats 
pour  le  compte  des  Indes  et  de  la  Bussic  à  28  3/4,  cours  qui 
n'avait  pas  été  atteint  depuis  longtemps,  mais  nous  le  retrou- 
vons en  clôture  à  27  3/4  ;  cette  baisse  a  été  causée  par  la 
conclusion  de  la  paix  en  Extrême-Orient. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  ont  été,  du 
10  au  17  août,  de  48.230  liv.  st.,  ce  qui  porte  le  total,  depuis 
le  1er  janvier,  à  4.950.012  liv.  st.,  contre  7. 400.413  liv.  st. 
pour  la  période  correspondante  de  l'année  dernière. 

Escompte  hors  banque  : 
8  août    10  août    17  août   24  août  31  août 


Places 

Paris  

Londres.... 

Berlin  

New  -  York  j 
(time  money)  \ 


1  5  8 
13/16 

2  ./. 

o 


1  1/4 

i  mm 

2  1.4 


3/4      2  1/2 


1  1/4 
15/ 10 

2  1/8 

3  1/4 


1  1/4 

1  7/8 

2  3/8 

3  m 


1  3/8 

1  15/16 

2  1/2 

3  1/4 


Situatiomgénérale  des  Banques  d  émission 

L'encaisse-or  de  la  Manque  de  Fi  ance  a  augmenté,  cette 
semaine,  de  1. 962.600  francs.  A  Paris,  il  a  été  acheté  pour 
13.348. (KM)  francs  de  matières,  mais  la  circulation  a  prélevé 
Ht. 712.000  franc»  Dans  les  succursales,  la  circulation  a  pria 
264.000  francs  et  il  est  sorti  350.000  francs  pour  la  Suisse  '-t 
60.600  francs  pour  la  Camée; 

L'argenl  a  diminué  de  1. 364. 000  francs.  La  circulation  a 
prélevé-  ooo.OOO  francs  à  Paris  et  164.000  francs  dan-  Les 
succursales  et  il  a  été  expédié  540.000  francs  en  Suisse 

La  circulation  des  billets  s'est  oonflée  de  18!)  millions, 
conséquence  de  la  fin  de  mois,  et  le  portefeuille  escompte  > 
grossi  de  202  millions. 

L'encaisse  métallique  de  la  Banque  d' Allemagne  a  gagné 
33  millions  et  les  billets  en  circulation  ont  diminué  de  25  mil- 
lions ;  les  comptes  courants  ont  augmenté  de  ÏO  millions:  lie 
portefeuille  a  été  réduit  de  11  millions  et  les  avances  do 
14  million.- 

II  n'y  a  pas  eu  cette  semaine  d'entrées  d'or  à  la  Banque 
d'Angleterre  :  les  sorties  se  sont  élevées  à  389.000  liv.  st., 
toutes  pour  l'Amérique  du  Sud,  soil  9.725.0C0  francs  mais  la 
circulation  intérieure  ayant  rendu  4  millions  et  demi,  la 
diminution  de  l'or  en  caisse  ne  s'élève  qu'à  5  millions  de 
francs:  la  circulation  du  billet  a  grossi  de  14  millions;  les 
comptes  courants  ont  diminué  de  33  millions  et  le  portefeuille 
de  8  millions.  Le  rapport  do  la  réserve  aux  engagements,  qui 
était  de  46  0/0,  s'est  abaissé  à  46  £2  0/0. 

A  la  Banque  d' Autriche-Hongrie,  les  comptes  ont  peu 
varié  ;  on  ne  relève  guère  qu'une  augmentation  de  (5  millions 
en  portefeuille  et  une  diminution  de  4  millions  dans  les 
comptes  courants  ;  la  circulation  fiduciaire  a  diminué  de 
7  millions. 

La  circulation  de  la  Banque  de  Belgique  a  été  réduite  de 
4  millions  et  les  avances  de  3  millions:  le  portefeuille  a 
grossi  de  8  millions  et  les  comptes  courants  de  16  millions. 

La  Banque  d'Espagne  a  reçu  4  millions  d'argent.  Les 
billets  en  circulation  ont  diminué  de  7  millions  et  les  comptes 
courants  ont  progressé  de  4  millions. 

A  la  Banque  d'Italie,  l'encaisse  argent,  qui  'Hait  descendue 
à  82  millions,  est  remontée  à  88  millions.  La  circulation  fidu- 
ciaire a  faibli  de  27  millions,  les  comptes  courants  de  8  mil- 
lions, le  portefeuille  de  12  millions  et  les  avances  de  4  mil- 
lions. 

La  Banque  de  Roumanie  continue  à  augmenter  son  en- 
caisse-or. L'entrée  nette  de  la  dernière  semaine  s'est  élevée  à 
4  millions,  mais  la  circulation  fiduciaire  a  augmenté  de 
7  millions. 

L'encaisse  métallique  de  la  Banque  Impériale  de  Bussie 
n'a  pas  varié  sensiblement:  mais  les  billets  en  circulation 
ont  augmenté  de  43  millions;  les  comptes  courants  de  9  mil- 
lions et  les  avances  de  9  million.";. 

La  Banque  Rogale  de  Suède  a  fait  rentrer  pour  24  mil- 
lions de  billets:  les  comptes  courants  ont  diminué  de  G  mil- 
lions, le  portefeuille  escompte  de  19  millions  et  les  avances 
mobilières  de  3  millions. 

Les  autres  Banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  observation. 

LA  SITUATION  MONÉTAIBE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  Nevc-York 
(En  dollars) 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903... 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  190.')... 

—  1904... 

—  1903... 


EXPORTATIONS 

Du  5  au  Depuis 
12  août  lel"  janv. 

1.500 

»  25.236.526 
7.000  12.462.961 

7.000  37.700.987 
3.008.377  67.487.793 
1.200  32.809.631 

570.199  18.356.864 

538.335 
12.892 
839  812.815 


IMPORTATIONS 

Du  5  au  Depuis 
12  août  lel" janv. 

330.922 
4.266.136 
s    »  5 
19.371  1.791.147 


19.371  6.391.210 
8.550  6.429.764 
10.842  3.694.717 


»  12.5(i.! 

20 

21.072  2.203.955 


571.038  19.720.006 
74.'). 245  26.312.779 
514.676  20.258.558 


21.072  2.216.541 
3.324  607.578 
23.056  1.051.018 


200 
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Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
tende  rs 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904  27  août. 

1905  12  août. 
1905  19  août. 
1905  26  août. 

278.0 
221.4 
221.2 
219.0 

82.0 
88.1 
80.3 
85.0 

38.0 
50.5 
52.6 
52.0 

1207.0 
1187.7 
1189.6 
1181.0 

1099.0 
1140.9 
1146.1 
1145.0 

-H  57.0 
+  13.8 
+  9.3 
+  9.0 

A  bilan  des  Banques  associées  de  New-York,  les  prêts 
accusent  une  diminution  do  1  1/2  million  de  dollars  et  les 
dépôts  7  3/4  millions.  Le  chiffre  du  surplus  augmente  d'en- 
viron 1  million  et  l'encaisse  perd  400.000  dollars. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Le  mouvement  de  l  or  aux  Etats-Unis  en  1905 

Les  importations  et  les  exportations  d'or  pendant  l'année 
liscale  se  terminant  au  30  juin  1005  sont  résumées  dans  le 
tableau  suivant,  où  elles  sont  en  même  temps  comparées  à 
celles  qui  correspondent  à  l'année  précédente.  Les  importa- 
tions venant  de  France  transitent  toutes  par  Cuba,  et  sont 
comprises  dans  les  exportations  vers  les  Indes  Occidentales. 

L'importance  de  ces  dernières  exportations  est  une  consé- 
quence de  l'Emprunt  cubain,  qui  a  été  souscrit  par  Spever 
et  O. 

Importations  ;  Année  fiscale) 


Pays  1903           1904  Différence 
(En  dollars) 

France   7.128.701     1.921.921  +  5.206.780 

Allemagne   190         11.111  —  10.921 

Eovaume-Uni   346.529  22.031.784  —21.685.255 

Doin.  du  Canada  .....  17.823.324  21.245.170  —  3.421.846 

Amérique  Centrale  .. .  990. 48G     1.093.320  —  93.840 

Mexique   11.141.970  10.402.495  -f  739.475 

Indes  Occidentales.. . .  1.042.897     1.625.386  —  582.489 

Amérique  du  Sud  ....  1.198.233       897.060  +  301.173 

Japon   7.907.561  32.417.584  —24.510.023 

Australie   5.650.212     7.230.750  —  1.640.538 

Autres  contrées   409.858       109.817  +  300.041 


Total   53. 648. 96  L    93.055.368  —45.400.407 

Minerai  et  lingots.. 29.790.417  47.586.324 
Or  monnayé   23.858.544  51.469.044 


Exportations 

France   39.807.528  68.094.921  -28.287.393 

Allemagne   2.628.962  378.049  +  2.251.913 

iiovaumc-Uni   7.020  3.030  -f  3.990 

Dom.  du  Canada   6.850.380  6.500.119  +  350.261 

Indes  Occidentales  .. .  24.793.717  2.128.310  +22.663.407 
Autres  pays  de  l'Amé- 
rique du  Nord   496.137  G00.004  —  103.867 

Amérique  du  Sud   11.642.190  3.048.880  +  8.593.310 

Hongkong   64.634  124.544  —  59.910 

.lapon   5.798.789  574.060  +  5.229.729 

Autres  contrées   504.667  8.069  +  496.598 

Total   92.594.024  81.459.986  +11.134.038 

Minerai  et  lingots  ....  31.740.179  63.517.383 

Or  monnayé   60.853.845  17.942.603 


Différences  on  faveur  : 

des  exportations   38.945.063 

des  importations.. . .  »  17.595.382 


La  Situation  monétaire  en  Uruguay 

M.  Edmond  Bruvvaert,  ministre  de  France  à  Montevideo, 
écrit,  de  cette  ville,  à  la  date  du  6  juillet  dernier. 

La  République  Orientale  de  l'Uruguay,  qui  compte  environ 
un  million  d'habitants,  a  exporté,  en  moyenne,  de  1898  à  1902, 
pour  170  millions  de  francs  de  produits,  soit  1"0  fr.  par  tête, 
el  n'a  acheté,  au  dehors,  que  pour  environ  131  millions  de 
francs  par  an.  Il  en  résulte  une  soulte  assez  élevée,  dont  le 
pays  est  créancier,  et  qui,  déduction  faite  des  coupons  payés 
à  Londres  pour  Lo  compte  do  la  Dette  nationale,  permet  de 


recevoir  ici  des  envois  d'or.  En  1903  et  en  1904,  la  balance 
commerciale  s'est  trouvée  plus  favorable  encore  à  ce  pays  et 
on  n'évalue  pas  à  moins  de  300  millions  les  sommes  ducs  à 
ce  marché  par  l'étranger.  Il  n'est  donc  pas  étonnant  que  le 
métal  abonde  dans  les  Banques  locales.  On  estime  à  environ 
150  millions  de  francs  les  espèces  jaunes  anglaises,  fran- 
çaises, américaine^  que  ces  Etablissements  tiennent  en  cave, 
à  titre  de  capital,  de  réserve  statutaire  ou  de  dépôts.  Les 
choses  en  sont  à  ce  point,  que,  dans  ce  pays,  où  l'argent 
s'emprunte  à  10  et  12  0/0,  les  Banques  ne  consentent  qu'à 
grand'peine  à  accorder  1  0/0  d'intérêt  aux  dépôts  à  très 
Longue  échéance. 

Le  législateur  a  noté  cette  situation  et,  au  mois  d'avril,  les 
Chambres  étaient  saisies  d'un  projet  de  loi  tendant  à  réduire 
le  taux  légal  de  l'intérêt  de  9  0/0,  qu'il  était,  à  6  0/0.  La 
Chambre  des  députés  a  sanctionné  cette  réforme  le  24  juin  et 
le  Sénat,  de  son  côté,  a  ratifié,  hier,  le  vote  de  la  Chambre. 
Dès  que  le  Président  aura  signé  cette  loi,  l'intérêt  légal  sera 
désormais  de  6  0/0. 

L'Étalon  d'or  en  Corée 

Pour  se  conformer  aux  avis  de  plusieurs  de  ses  conseillers 
européens,  le  Gouvernement  impérial  de  la  Corée  avait 
adopté  l'étalon  d'or  à  la  date  du  12  février  1901.  Cependant, 
écrit  L'Européen,  il  se  contenta  purement  d'annoncer  cette 
réforme  sans  la  réaliser  effectivement.  Depuis  une  ordonnance 
a  été  publiée  pour  la  mise  en  vigueur  de  cette  décision  an- 
cienne à  partir  du  7  juin  de  l'année  courante.  Cette  fois, 
l'initiative  fut  prise  par  les  Japonais,  agissant  pour  le 
compte  du  Gouvernement  Coréen.  L'ordonnance  qui  suit  est 
celle  qui  promulgua  l'étalon  d'or;  elle  a  pour  effet  aussi  de 
faire  rentrer  la  monnaie  courante. 

Ordonnance  II.  —  Article  premier.  —  L'or  sera  l'unité  du 
système  monétaire  en  Corée. 

Art.  2.  —  L'ordonnance  monétaire  n°  4  de  la  cinquième 
année  de  Kobu  (1901)  sera  mise  en  vigueur  à  la  date  du 
7 juin  de  l'année  courante. 

Ordonnance  III.  —  Article  premier.  —  L'argent  monnayé 
ayant  la  qualité,  le  poids  et  les  formes  similaires  à  ceux 
exigés  par  l'ordonnance  impériale  n°  4  du  22  février  de  la 
cinquième  année  de  Kobu  (1901)  sera  mis  en  circulation  et 
servira  sans  cendition  dans  les  transactions  privées  et  gou- 
vernementales. 

Art.  2.  —  Cette  reconnaissance  sera  valable  à  partir  de  la 
date  où  ladite  ordonnance  sera  mise  en  vigueur. 

L'échange  des  pièces  de  monnaie  ayant  perdu  cours  est. 
réglé  par  l'ordonnance  suivante  : 

Article  premier.  —  Comme  l'or  est  adopté  par  l'ordonnance 
impériale  n°  4  de  la  cinquième  année  de  Kobu  (1901)  pour 
être  la  base  du  système  monétaire,  les  vieilles  pièces  en. 
cours  jusqu'à  présent  seront  échangées  contre  les  nouvelles 
ou  retirées  de  la  circulation,  conformément  aux  articles 
suivants  : 

Art.  2.  — Les  vieilles  pièces  seront  graduellement  échangées 
contre  de  nouvelles  ou  retirées  de  la  circulation,  selon  la 
convenance  du  Gouvernement,  au  taux  de  10  ryo  d'argent 
(de  même  pour  2  yen  d'argent),  contre  1  yen  en  or. 

Art.  3.  —  L'échange  des  vieilles  pièces  de  monnaie  en 
nickel  sera  effectué  le  1"  juillet  de  la  neuvième  année  de 
Kobu  (1905). 

Art.  4.  —  La  période  finale  pour  l'échange  des  vieilles  pièces 
de  nickel  sera  fixée  par  le  ministre  d'Etat  pour  les  Finances 
en  laissant  un  délai  de  plus  d'une  année. 

Art.  5.  —  Les  anciennes  pièces  de  nickel  seront  privées  de- 
circulation  après  l'expiration  de  cette  période  d'échange,  mais 
pourront  servir  pour  le  paiement  des  taxes  six  mois  encore 
après  cette  défense. 

Art.  6.  —  La  méthode  d'échange  et  des  recouvrements  des 
vieilles  pièces  de  monnaie  et  aussi  le  lieu  où  pourront 
s'effectuer  les  échanges  seront  indiqués  par  le  ministre  d'Etat 
pour  les  Finances. 

La  Question  de  la  Réforme  monétaire  en  Chine 

Le  Times  a  publié'  une  série  d'intéressantes  études  sur 
réforme  monétaire  et  le  remaniement  du  système  des  poids  et 
mesures  chinois.  En  voici  la  traduction  : 

«  Pour  se  faire  une  idée  de  ce  qu'est  en  Chine,  les  chaos 
des  monnaies,  des  mesures  el  des  poids,  il  faudrait  imaginer 


I 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Situation  financière  générale 


261 


une  Europe  sans  barrières  politiques  où  l'on  se  servirait  li- 
brement de  toutes  les  monnaies  telles  que  francs,  livres  ster- 
ling, marks,  roubles,  florins,  etc.,  et  de  toutes  les  mesures 
telles  que  livres,  pouds,  kilogs,  etc.,  etc. 

Le  traité  de  commerce  conclu  en  190*2,  entre  l'Angleterre  et 
la  Chine  stipulait  que  la  Chine  ferait  les  démarches  pour  éta- 
blir un  système  monétaire  national,  dont  les  monnaies  auraient 
pouvoir  libératoire  légal. 

Le  traité  américain  de  1903  comprenait  la  même  stipulation 
en  termes  généraux.  Les  Japonais  allèrent  plus  loin  et  stipu- 
lèrent dans  leur  contrat  de  1903  que  l'uniformité  obligatoire 
pour  la  monnaie  s'étendrait  aux  poids  et  aux  mesures  égale- 
ment. 

Il  est  intéressant,  à  ce  sujet,  de  citer  les  deux  articles  du 
traité  sino-japonais  relatif  à  cette  question  d'unification  des 
monnaies,  poids  et  mesures. 

Art.  VI.  —  La  Chine  s'engage  à  établir  aussitôt  que  pos- 
sible un  sj'stème  monétaire  uniforme  avec  une  unité  moné- 
taire nationale  qui  aura  pouvoir  libératoire  et  pourra  être 
•employée  comme  telle  pour  le  paiement  de  tous  les  impôts, 
taxes  et  autres  obligations  par  les  sujets  japonais  comme  par 
,  les  Chinois  dans  l'Empire  de  Chine.  Mais  il  reste  entendu  que 
tous  les  droits  de  douane  continueront  à  être  décomptés  et 
payés  sur  la  base  du  haîkwan  taël. 

Art.  VII.  —  Comme  les  poids  et  mesures  varient  d'une 
province  à  l'autre  en  Chine  et  qu'ils  ne  sont  pas  d'accord  avec 
les  poids  et  mesures  étalons  fixés  par  les  autorités,  ce  qui  ne 
peut  que  porter  préjudice  aux  commerçants  chinois  et  étran- 
gers, les  gouverneurs  de  toutes  les  provinces,  après  avoir  fait 
une  enquête  approfondie  sur  la  situation  actuelle,  tiendront 
•conseil  et  fixeront  des  types  uniformes  de  poids  et  de  mesu- 
res qui,  après  avoir  reçu  l'approbation  de  l'Empereur,  seront 
adoptés  dans  tout  l'Empire  parle  public  et  les  autorités. 

Ces  nouveaux  types  seront  d'abord  mis  en  service  dans  les 
ports  à  traité  et  leur  usage  sera  ensuite  graduellement 
étendu  à  toutes  les  localités  de  l'Empire.  Toutes  les  contesta- 
tions pouvant  s'élever  au  sujet  de  la  conversion  des  anciens 
types  de  monnaie,  poids  ou  mesures  en  nouveaux  seront 
réglés  à  l'amiable  d'une  façon  équitable.  » 

On  ne  peut  pas  dire  qu'il  n'y  ait  pas  eu  de  défaillance  dans 
l'exécution  de  la  convention  avec  la  Grande-Bretagne;  cepen- 
dant les  démarches  ont  commencé.  Le  Gouvernement  de 
Pékin,  après  avoir  demandé  le  concours  des  Etats-Unis  pour 
établir  la  fixité  du  change,  ces  derniers  ont  nommé  une  Com- 
mission ad  hoc  dont  l'un  des  membres,  le  professeur  J.-W. 
Jenks,  de  Cornill  University,  est  allé  en  Chine  pour  étudier 
la  question  de  la  réforme  monétaire. 

La  Commission  a  fait  son  rapport  et  dans  ce  rapport  le 
professeur  Jenks  a  exposé  ses  vues  sur  l'adoption  d'une 
monnaie  à  valeur  fixe  comparativement  aux  monnaies 
étrangères. 

Il  n'a  cependant  pas  touché  la  question  de  la  monnaie  in- 
térieure de  l'Empire  et  l'on  peut  dire  qu'aucune  réforme  ne 
saurait  être  effective  qui  n'embrasserait  pas  la  monnaie  chi- 
noise dans  son  ensemble  ;  considérer  la  monnaie  intérieure  et 
la  monnaie  des  ports  à  traité  comme  deux  entités  différentes 
c'est  tout  simplement  déplacer  la  question  du  change. 

Un  des  effnts  de  ce  déplacement  serait  de  faire  passer  les 
bénéfices  du  change  de  l'or  contre  de  l'argent,  dans  la  poche 
•des  Chinois. 

Pour  remplir  les  conditions  du  traité  japonais  le  Gouver- 
nement devra  agir  d'une  façon  plus  déterminée  encore;  les 
autorités  de  Pékin  ont  devant  elles  le  choix  de  deux  alterna- 
tives :  d'attendre  que  le  Japon  leur  vienne  en  aide  ou  d'aller 
de  l'avant  sans  hésitation. 

Le  problème  consiste  à  trouver  et  à  adopter  des  types  nou- 
veaux de  monnaies  et  de  mesures,  ces  dernières  comprenant 
les  mesures  de  longueur,  de  superficie,  de  capacité  et  les 
poids. 

Le  moment  opportun  est  venu  de  faire  adopter  à  la  Chine 
une  unité  de  mesure  qui  la  mettra  en  rapports  commerciaux 
faciles  avec  le  reste  du  monde. 

Si  la  Chine  était  moins  vaste,  sa  population  moins  variée, 
les  idiomes  qu'on  y  parle  moins  divers  et  si  sa  vieille  civili- 
sation n'était  pas  si  rebelle  aux  progrès  de  l'Occident,  on 
pourrait  décréter  et  imposer  des  mesures  nouvelles  avec 
une  facilité  relative.  Mais  le  Chinois  pense  en  ><  pieds  >> 
et  on  ne  saurait  lui  imposer  le  mètre.  Cependant,  les  mesu- 
res de  longueur  sont  assez  abondantes  pour  qu'on  puisse  en  \ 


trouver  une  qui  soit  une  subdivision  exacte  du  mètre,  c'est- 
à-dire  dont  les  multiples  ne  comporteraient  pas  de  trop 
petites  fractions  en  mètres.  Les  pieds  chinois  varient  entre 
0  m.  254  et  0  m.  544,  en  passant  par  0  m.  380  et  0  m.  -'M. 

Si  on  employait  comme  pied  «  impérial  ■>  un  pied  d'exac- 
tement 1/3  (un  tiers)  de  mètre,  on  aurait  38  types  anciens 
au-dessous  et  04  au-dessus  de  ce  type  nouveau. 

Un  pied  d'un  tiers  de  mètre  serait  d'autant  plus  recom- 
mandablc  qu'il  se  rapprocherait  très  sensiblement  du  pied 
en  usage  à  Shanghaï,  pied  dont  la  longueur  est  de  0  m.  385. 
De  cette  façon,  la  Chine  aura  une  unité  de  mesure  qu'il  suf- 
fira de  multiplier  par  3  pour  avoir  le  mètre. 

L'unité  de  mesure  chinoise  actuelle  pour  les  grandes  dis 
tance  est  le  U,  dont  la  longueur  est  de  1.800  pieds  de  terre; 
on  no  s'en  sert  cependant  pas  comme  d'une  mesure  très 
exacte;  eu  général,  le  li  représente  la  distance  parcourue  en 
un  dixième  d'heure.  On  devrait  laisser  cette  unité  telle  quelle 
et  en  adopter,  en  outre,  une  autre  de  3.000  pieds  «  impériaux  », 
autrement  dit  un  kilomètre. 

L'unité  actuelle  de  superficie  est  le  màôu,  de  0.000  pieds 
carrés.  Réformer  cette  unité  de  mesure  semble  peu  utile, 
car  elle  ne  sert  que  pour  l'évaluation  de  terres  cultivées  ayant 
des  impôts  à  payer;  toutes  les  denrées,  liquides,  etc.,  étant 
vendus  au  poids.  L'unité  de  mesure  est  le  taôu  ;  dans  la  pro- 
vince de  Kiang-Si,  le  taôu  est  de  10  litres  31.  Dans  ces  con- 
ditions, le  taôu  du  nouveau  système,  ou  taâu  impérial,  de- 
vrait être  de  10  litres  exactement.  La  dixième  partie  du  taôu 
est  le  chenp,  qui  est  d'un  litre  exactement  s'il  représente  un 
cube  de  3  pouces  impériaux. 

Les  mesures  de  capacité  seront  donc  les  suivantes  : 
10  cheng  =  1  taôu; 
10  taôu  =,  1  cli  i h  : 

10  chih  =  l  tonne  d'eau  de  1.010  litres. 

Cette  dernière  unité  n'existe  pas  encore  en  Chine. 

La  réforme  des  poids  sera  moins  facile  que  celle  des  me- 
sures de  capacité,  qui  vont  être  établies  d'après  le  système 
décimal. 

En  poids,  toutes  les  parties  du  tari  et  les  multiples  du 
catty  sont  décimales,  mais  16  taéls  font  un  catty,  de  sorte 
que  la  simplicité  du  système  décimal  disparait.  Mais  c'est 
l'uniformité  surtout  qu'il  faut  rechercher  pour  le  nouveau 
système  de  poids  de  la  Chine  et  les  Chinois  n'abandonneront 
pas  volontiers  la  relation  existant  antre  le  catty  et  le  taël. 

Si  les  mesures  de  capacité  étaient  d'un  usage  plus  courant, 
on  pourrait  en  adapter  les  unités  à  celles  de  poids  et  le  cheng 
deviendrait  ainsi  le  kilogramme  :  mais  cela  n'est  pas  possible. 
Tout  ce  que  l'on  peut  faire  est  de  fixer  le  type  des  unités 
existantes. 

Le  catty,  d'après  le  traité  franco-chinois  de  1858,  est  de 
604,5  grammes.  Si  on  adoptait  comme  unité  type  un  catty  de 
600  grammes,  on  aurait  une  relation  exacte  avec  les  poids 
des  pays  occidentaux.  De  cette  façon,  le  taël  impérial  serait 
de  37,5  grammes  (1/16  de  catty). 

Nous  examinerons  prochainement  les  suggestions  relatives 
à  l'étalon  monétaire  à  adopter. 

{A  suivre.) 
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Europe.  —  France.  La  nouvelle  qu'une  entente  était 
enfin  intervenue  à  Portsmouth  entre  les  plénipoten- 
tiaires russes  et  japonais  en  vue  du  rétablissement  de 
la  paix  en  Extrême-Orient  a,  tout  naturellement,  satis- 
fait la  Bourse.  Toutefois,  l'événement  était  escompté, 
pour  ainsi  dire;  c'est  pourquoi  quelques  compartiments 
seulement  de  la  Cote,  —  notamment,  le  grov.pe  des 
Fonds  et  Valeurs  Russes,  —  ont  progressé  d'une  façon 
sensible.  En  clôture,  et  malgré  une  liquidation  de  lin 
de  mois  facile,  les  plus  hauts  cours  de  la  semaine  ne 
sont  pas  maintenus,  d'assez  nombreuses  réalisations 
avant  été  signalées. 

Lundi,  un  autre  fait  s'était  produit,  dont  il  est  parlé 
plus  loin.  Ce  fait,  comme  on  le  verra,  n'a  impressionné 
que  les  valeurs  sucrières. 
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Alkmaunc.  —  La  visite  de  la  Hotte  anglaise  aux 
ports  allemands  se  passe  sans  incident,  au  milieu  d'une 
froide  courtoisie. 

A  la  Bourse  de  Berlin  dominent  toujours  l'activité  et 
la  fermclé. 

Les  industries  sont  Lien  occupées  :  la  production  du 
farterai  est  en  augmentation  ;  sont  en  augmaatûrttton 
aussi,  les  recettes  des  chemins  de  fer  et  le  rendement 
de  l'impôt  du  Timbre  et  sur  les  transactions  de  Bourse. 

L'argent  est  abondant  sur  le  marché  monétaire.  On 
prévoit  cependant  une  élévation  du  taux  de  l'escompte 
officiel  pour  la  lin  du  troisième  trimestre. 

Angleterre .  —  La  nouvelle  de  la  paix  a  été  accueillie, 
à  Londres,  avec  un  vif  enthousiasme.  On  se  féiicdte 
aussi  de  voir  que  la  croisière  de  la  flotte  anglaise  dans 
la  Baltique  ne  nuira  pas  aux  bons  rapports  avec  l'Al- 
lemagne. 

Les  disponibilités  du  marché  monétaire  sont  nom- 
breuses. 

Au  StockdOxcliange  on  est  ferme.  La  liquidation 
a  été  facile,  avec  des  reports  modérés. 

Belf/ii/ue.  —  Au  marché  à  terme  de  Bruxelles,  les 
transactions  sur  le  Rio  sont  très  importantes. 

On  escompte  une  grande  campagne  sidérurgique 
pour  l'automne. 

En  charbonnages,  les  affaires  ne  sont  pas  très  actives, 
mais  la  fermeté  domine. 

Espagne.  —  La  question  du  renouvellement  des 
traités  de  commerce  préoccupe  le  monde  des  affaires  : 
les  discussions  se  poursuivent  àprement. 

La  crise  agraire  continue  en  Andalousie,  où  les  récol- 
tes sont  mauvaises. 

A  'a  Bourse  de  Madrid,  c'est  la  fermeté  qui  a  dominé 
toute  cette  semaine. 

Dans  les  7  premiers  mois,  les  recettes  du  Trésor 
espagnol  se  sont  élevées  à  555. 172. 250  pesetas,  contre 
545 . U36 . 92 1  dans  la  même  période  de  1904. 

Italie.  —  Le  marché  financier  de  Rome  fait  montre 
de  fermeté.  On  a  constaté,  dans  ces  derniers  temps,  un 
grand  développement  des  créations  industrielles. 

Dans  les  7  premiers  mois,  les  importations  se  sont 
élevées  à  1.100.036.097  lire,  en  augmentation  de 
67.802.314  lire  sur  celles  de  la  même  période  de  1904  ; 
les  exportations  se  sont  élevées  à  919*911. 103  lire,  en 
augmentation  de  47.025.083  lire. 

Au  31  mars  dernier,  l'épargne  aux  Caisses  d'épargne 
postales  s'élevait  à  1 . 000 . 625 . 161  lire. 

Russie.  —  Dans  les  4  premiers  mois  de  1965,  les  dé- 
penses du  Trésor  russe  se  sont  élevées  à  10O.237.UO0 
roubles,  contre  104. 103.000  roubles  dans  la  même  pé- 
riode de  1904. 

Suisse.  —  Nous  publions  page  283,  une  étude  sur  la 
situation  financière  des  cantons  suisses  :  elle  s'est 
beaucoup  améliorée  depuis  plusieurs  années,  sans  être 
cependant  excellente. 

Amérique.  —  Brésil.  Nous  donnons,  page  28Ô,  les 
détails  du  projet  de  budget,  pour  1900  dont  nous  avons 
publié  l'ensemble  la  semaine  dernière. 

Etats-Unis.  —  Dans  le  premier  mois  de  l'année 
fiscale,  les  recettes  publiques  ont  atteint  49.273.133 
dollars  e1  les  dépenses  (i-5.128.790  dollars,  soit  un  excé- 
dent de  dépenses  de  t.'LNÔÔ.  <',(;:!  dollars. 

Le  marché  financier  de  New-York  est  très  ferme. 

Mexique.  —  On  compte,  au  Mexique,  une  cinquan- 
taine de  plantations  de  caslilloa,  l'arbre  à  caoutchouc. 
Mais  la  question  de  la  main-d'uuvro  n'csl  pas  èfleore 
résolue. 

Asie.  Chine,  l'nc  lutte  est  engagée  entre  les  prin- 
cipaux Nvndirals  de  pétrole  pour  accaparer  les  mar- 
chés (!«•  vente  de  l'Asie. 

Indes  anglaise*.  —  Le  secrétaire  d'Etal  a  sanrl  humé 
la  création  de  plusieurs  nouvelles  lignes  de  chemins  de 
fer. 

Japon.  —  La  production  de  pétrole  au  .lapon  qui 


avait  été  de  10.933  tonnes  en  1892,  a  été  de  297.000 

tonnes  en  l'903. 

Siam.  —  Pour  la  première  fois  depuis  longtemps,  le 
mouvement  de  la  navigation  du  port  de  Bangkok  a  été 
moindre  en  1903,  que  l'année  précédente.  Il  n'est  entré 
que  613  vapeurs  contre  722. 


FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  &  EXTRA  EUROPEENS 

à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  ,• 


FONDS  D'ÉTAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  ■ 

Consolidés  BBgf&isfcfo.i  25  fr.  20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f  2  fr.  50).. 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  1896  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. 
Hellénique  4  %  1887  (net  9  fr.  40) . 

Hollande  3  %  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1888   

Portugal  3  %  

ConsoUdé  prussien  3  %  (à  Berlin) 

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1893  

Suède  3  >;  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  unifiée  4  %  •  . 
—       Priorité  4  %  1890  


EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York) . . 

Haïti  5  %  1875   

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  
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FRANCE 


La  Politique.  —  L'incident  marocain. 

Orient. 


La  paix  en  Exuéme- 


Le  Ministre,  des  Affaires  étrangères  a  communiqué 
la  réponse  de  l'Allemagne  au  mémorandum  du  Gou- 
vernement français  relatif  aux  affaires  du  Maroc. 

En  dépit  de  l'extrême  discrétion  gardée  au  quai 
d'Orsay,  on  sait  que  la  réponse  allemande  est  fort 
développée. 

Son  ton  serait  des  plus  conciliants  et  la  note  débu- 
terait, dit-on,  par  des  protestations  d'amitié.  Le  Gou- 
vernement allemand  reconnaîtrait  la  nécessité  d'opérer 
au  Maroc  des  changements  importants,  soit  dans  la 
police,  soit  dans  les  iinances,  et  le  maghzen  sera  peut- 
être  surpris  de  l'accord  que  le  Cabinet  de  Berlin 
marque  à  cet  égard  avec  le  quai  d'Orsay. 

Cependant,  si  l'Allemagne  admet  qu'il  y  a  lieu  do 
doter  le  Maroc  d'un'  organe  central  pour  encaisser  les 
recettes  et  pourvoir  aux  dépenses,  si,  en  un  mot,  elle 
estime  qu'il  faut  munir  cet  Etat  d'une  administration 
financière  moderne,  elle  n'adoplerail  pas  totalement 
nos  vues  en  matière  de  réorganisation  militaire,  et  c'est 
là-dessus  (pie  les  pourparlers  vont  continuer. 


~w  Le  27  août,  une  élection  sénatoriale  a  eu  lieu  dans  la 
Loire.  Le  docteur  K.  Lymond.  progressiste,  a  été  élu  eu 
remplacement  de  M.  Francisque  lteymond,  son  père,  décédé. 

■wv  Le  89  aofil,  te  ministre  des  A  flaires  étrangères  a  com- 
muniqué la  noie  suivante  : 

>■  Vax  raison  du  temps  assez  long  qu'exigent  les  commuai- 
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cations,  ce  n'est  que  deinaiu  ou  après-demain  que  M.  Saint- 
René  Taillandier  sera  en  mesure  d'adresser  ses  dernières 
sommations  au  maghzen.  Notre  ministre  doit  simultanément 
informer  le  Gouvernement  marocain  de  son  intention  de 
quitter  Fez  si,  dans  le  délai  strictement  nécessaire  6  ses  di- 
vers préparatifs  de  départ,  il  n'a  pas  reçn  complète  satis- 
faction. 

«  De  Fez,  M.  Saint-René  taillandier  a  ordre  de  rejoindre 
l'anger  parla  voie  la  jjIiis  r-ûre. 

«  Les  moyens  de  coercition  que  le  Gouvernement  se  propose 
d'employer  au  cas  de  refus  persistant  du  maglizen  ne  pour- 
raient être  appliqués  qu'après  le  retour  de  notre  mission  à 
Tanger. 

«  Le  Gouvernement  déterminera  ces  mesures  dans  la  plé- 
nitude de  sa  liberté  d'action  en  s'inspirant  des  nombreux 
précédents  que  des  incidents  analogues  lui  fournissent  et  en 
se  conformant,  vis-à-vis  îles  puissances,  à  une  procédure  au- 
jourd  hui  traditionnelle.  ■< 

w«.  D'après  un  télégramme  de  M.  Saint-Rem''  Taillandier, 
parvenu  le  :J1  août  au  quai  d'Orsay,  le  Maghzen  a  relâche 
Si-Bouzian  et  l'a  remis  à  notre  vice-consulat.  Mais  le  Gou- 
vernement marocain  a  accompagné  la  remise  de  Si  Bouzian 
d'une  lettre  dont  ni  les  termes  ni  les  réserves  ne  sauraient 
être  accepté's. 

Cette  mesure  ne  nous  donne  donc  qu'une  satisfaction  appa- 
rente et  cette  affaire  ne  saurait  être  considérée  comme  réglée 
définitivement. 

->~v  Dés  que  la  nouvelle  de  la  paix  entre  la  Russie  et  le 
•lapon  a  été  connue,  M.  Loubet  a  adressé  le  télégramme  sui- 
vant au  président  Roosevelt  : 

«  Le  Président  de  la  République  française  au  Président  de 
la  République  des  Etats-Unis,  à  Oyster -Bay  : 

«  Votre  Excellence  vient  de  rendre  à  l'humanité  un  service 
éminent  dont  j'ai  à  cœur  de  la  féliciter.  La  République  fran- 
çaise est  heureuse  du  rôle  que  sa  sœur  américaine  a  joué 
dans  cet  événement  historique. 

«  Signé  :  KM  ILE  LOFBET.  » 
Le  Président  Roosevelt  a  répondu  par  la  dépèche  suivante  : 
«  Président  Emile  Loubet, 

Paris.  —  France. 
«  Je  vous  remercie  cordialement- pour  votre  télégramme  et 
suis  reconnaissant  pour  l'attitude  que  la  France  a  constam- 
ment tenue  eu  vue  de  la  paix. 

<•  Signé  :  THÉODORE  ROOSEVELT.  » 

L'Empereur  de  Russie  a  reçu  de  M.  Loubet  le  télégramme 
suivant  : 

«  Le  Président  de  la  République  française, 

à  Sa  Majesté  l'Empereur  de  Russie 
Tsarkoié-Sélo. 

«  .l'adresse  à  Votre  Majesté  mes  vives  félicitations  pour  le 
grand  événement  que  sa  haute  sagesse  a  permis  d'accomplir. 

«  La  France,  alliée  de  la  Russie,  est  heureuse  de  voir  ter- 
miner par  une  paix  si  honorable  une  guerre  illustrée  par  tant 
d'actions  héroïques.  » 
Le  Tsar  a  répondu  : 

Pétersbourg,  palais  Àlexandra,  ?>1  août, 
10  h.  31)  matin. 
A  Son  Excellence  M.  Emile  Loubet, 

président  de  la  République  française, 
Paris. 

«  Très  sensible  aux  sentiments  exprimés  dans  votre  télé- 
gramme d'hier,  je  vous  en  remercie  sincèrement.  » 

NICOLAS. 

Enfin,  le  Président  de  la  République  a  adressé  à  l'Empe- 
reur du  Japon  le  télégramme  suivant  : 
«  Le  Président  de  la  République 

à  Sa  Majesté  l'Empereur  du  Japon, 
Tokio. 

»  Je  félicite  Votre  Majesté  pour  le  grand  acte  de  sagesse 
et  d'humanité  qu'Eile  vient  d'accomplir.  » 
Voici  la  réponse  du  mikado  : 

Tokio.  31  août,  2  heures  du  soir. 
A  Monsieur  Loubet,  président  de  la  République  française, 

Paris. 

«  Je  suis  tien  sensible  à  votre  obligeant  télégramme  et  je 
vous  en  remercie  sincèrement.  » 

MUTSIMIITO. 


QUESTIONS  bU  JOUR 


LA  PAIX 


La  paix  entre  la  Russie  et  le  Japon  est  faite. 
Après  vingt  jours  de  négociations,  les  plénipoten- 
tiaires des  deux  puissances  se  sont  mis  d'accord 
et  ont  confié  aux  jurisconsultes  la  rédaction  du 
traite. 

Cet  événement,  souhaité  par  le  monde  entier, 
mais  que  les  dernières  dépêches  de  Portsmouth  ne 
permettaient  guère  de  prévoir  aussi  tôt,  a  provoqué 
un  enthousiasme  unanime  et  c'est  avec  un  senti- 
ment de  joyeux  soulagement  que  l'on  a  appris  la 
fin  d'un  conflit  qui  avait  coûté  tant  de  sang,  causé 
tant  de  ruines,  compromis  tant  d'intérêts,  et  dont 
la  prolongation  pouvait  engendrer  des  maux  plus 
grands  encore. 


La  lutte  a  duré  un  au  et  sept  mois.  Elle  fut 
voulue  par  le  Japon  qui,  dès  le  lendemain  de  la 
signature  du  traité  de  Simonosaki,  avait  concentré 
toute  sa  politique  vers  son  expansion  en  Chine, 
au  triple  point  de  vue  industriel,  commercial  et 
financier,  et  c'est  parce  que  la  Russie,  par  son 
occupation  de  la  Mandchourie,  contrecarrait  cette 
politique,  qu'après  lui  avoir  vainement  demandé 
l'évacuation  de  la  province  chinoise,  l'Empire  du 
Soleil  levant  prit,  le  7  février  1904,  l'initiative 
d'une  rupture.  Sans  qu'une  déclaration  de  guerre 
eût  été  signifiée,  sa  flotte,  dans  la  nuit  du  8  au 
9  février,  attaquait  Port-Arthur  et  torpillait  deux 
cuirassés.  Les  hostilités  étaient  commencées:  on 
put  se  convaincre  immédiatement  que  si  le  Japon 
avait  consacré  tous  ses  efforts  et  employé  toutes 
ses  ressources  à  préparer  la  guerre,  la  Russie, 
n'ayant  aucune  idée  d'agression  et  ne  se  soupçon- 
nant pas  d'ennemi  immédiat,  n'était  pas  prête  à 
soutenir  la  lutte  :  il  lui  fallut  à  la  hâte  organiser 
sa  défense  et  envoyer  ses  armées  par  la  longue 
voie  du  Transsihérien. 

Mettant  à  profit  sou  avance,  la  flotte  japo- 
naise concentra  aussitôt  ses  efforts  sur  Port- 
Arthur  afin  de  détruire  les  navires  russes  et 
conquérir  ainsi  la  maîtrise  de  la  mer.  Les  tenta- 
tives de  fermeture  de  la  passe  se  multiplient:  les 
attaques  se  précipitent;  le  11  août,  le  Petropavlos.li, 
le  plus  puissant  des  cuirassés  de  la  marine  russe, 
battant  pavillon  de  l'amiral  Makaroff,  heurte  une 
torpille  et  sombre;  le  3  mai  les  Japonais  réussis- 
sent à  obstruer  complètement  la  passe  en  sacri- 
fiant huit  vapeurs-brûlots;  ils  ont  ainsi  accompli 
la  première  partie  de  leur  programme. 

Pendant  ce  temps,  les  troupes  japonaises,  après 
avoir  effectué  sans  peine  un  débarquement  sur  la 
côte  orientale  de  Corée,  et  avoir  installé  leurs  bases 
d'opération  aux  bouches  même  du  Yalou.  derrière 
lequel  lesRusses  étaient  massés  avaient,  le  30  avril, 
livré  combat  à  l'armée  du  général  Zassoulitch.  qui 
formait  l'avant-garde  de  Kouropatkine  Après  trois 
journées  de  batâiLle,  Zassoulitch  fut  vaincu  et  l'ar- 
mée de  Kuroki  passa  le  Yalou  pour  aller  occuper 
Eeng-IIoang-Tcheng. 

Au  lieu  île  se  diriger  immédiatement  contre 
Kouropatkine,  dont  les  forces  étaient  insuffisantes. 
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les  Japonais,  hypnotisés  par  Port-Arthur,  ne 
laissèrent  en  Mandchourie  que  cinq  divisions  et 
portèrent  tous  leurs  efforts  vers  la  forteresse:  le 
27  mai,  après  un  combat  sanglant,  et  grâce  à 
l'appui  de  la  flotte,  le  général  Oku  s'emparait  de 
l'isthme  de  Kintchéou  et  préparait  ainsi  le  siège  de 
Port-Arthur. 

La  longueur  de  ce  siège  dérouta  les  Japonais, 
dont  le  plan  de  campagne  avait  été  basé  sur  la 
prise  rapide  de  cette  forteresse.  L'insuffisance  des 
moyens  dont  disposait  Kouropatkine  leur  comman- 
dait de  se  porter  rapidement  audevant  de  lui  ; 
c'est  avec  une  extrême  lenteur,  au  contraire, 
qu'ils  rejoignirent  l'armée  russe  ;  l'occupation  de 
Kaïping  (9  juillet),  et  celle  de  Niuchwang  (25  juil- 
let), marquèrent  les  étapes  de  cette  marche,  et  ce 
fut  seulement  à  Liao-Yang  que,  le  25  septembre, 
Kouropatkine  accepta  le  combat.  Cette  bataille,  on 
le  sait,  faillit  être  une  victoire  russe  :  l'erreur  de 
la  division  Orloff  transforma  én  défaite  un  combat 
qui  avait  bien  commencé,  mais  Kouropatkine  put, 
du  moins,  quitter  le  champ  de  batail'e  en  ne 
laissant  à  l'ennemi  ni  un  homme  ni  un  canon,  et, 
le  9  octobre,  il  tenta  un  retour  offensif.  Une  série 
de  combats  acharnés  s'engagea  sur  la  ligne  du 
Cha-Ho  :  ils  durèrent  dix  jours  et  furent  tellement 
meurtriers  pour  les  deux  armées  que  vainqueurs 
et  vaincus  restèrent  en  contact  immédiat  sur  le 
champ  de  bataille  et  ne  cherchèrent  plus  à  s'in- 
quiéter de  l'hiver. 

Ils  profitèrent  de  cette  trêve  pour  se  fortifier  et 
combler  les  vides  causés  par  les  récents  combats. 
Un  événement  vint  malheureusement  modifier  la 
situation  de  l'armée  russe:  Port- Arthur  après  une 
résistance  de  huit  mois,  dut  capituler  le  1er  jan- 
vier 1905  ;  le  général  Grippenberg,  commandant  de 
l'aile  droite  russe  prévoyant  que  le  corps  de  siège 
commandé  par  Nogi  allait  apporter  un  puissant 
renfort  aux  Japonais,  reprit  l'offensive  et  attaqua 
Sandepou.  Il  fut  battu  par  les  Japonais:  le  23  fé- 
vrier, ceux-ci  prirent  à  leur  tour  l'offensive  et 
commencèrent  une  série  de  batailles  qui  se  termi 
nèrent  le  10  mars  par  la  prise  de  Moukden. 

Battus  sur  terre,  les  Russes  reportèrent  leur  es- 
poir sur  la  flotte  de  la  Baltique  qui,  partie  de  Grons- 
tadt  le  10  octobre,  sous  les  ordres  de  l'amiral  Rod- 
jestvensky,  arrivait  le  10  avril  à  Kamranh  après 
un  voyage  fertile  en  incidents,  mais  nous  n'avons 
pas  besoin  de  rappeler  le  triste  sort  qui  l'attendait 
le  25  mai  dans  la  mer  du  Japon  :  le  désastre  de 
Tsouhima  est  encore  présent  à  toutes  les  mé- 
moires. 

•\ 

Malgré  ce  désastre,  la  Russie  ne  s'était  pas 
avouée  vaincue  :  le  général  Liniévitch  remplaçant 
Kouropatkine  s'employait  sousKharbine,à  recons- 
tituer une  nouvelle  armée,  mais  cette  lutte  effroya- 
ble qui  avait  coûté  tant  de  vies,  qui  avait  failli 
provoquer  une  conllagration  générale,  qui  avait 
amené  les  pires  désordres  en  Russie,  avait  trop 
duré  et  toutes  les  nations  désiraient  voir  mettre  fin 
a  ces  hécatombes  monstrueuses. 

Ce  fut  le  président  lîoosevclt  qui  prit  l'initiative 
d'une  démarche  auprès  des  deux  puissances.  Le  S 
juin  dernier,  il  présenta  aux  Gouvernements  japo- 
nais et  l  usse  uncnotft  les  invitant  à  entrer  en  pour- 
parlers pour  conclure  la  paix.  On  ne  crut  guère  d'a- 
bord au  sueeés  de  cette  tentative,  mais  le  Prési- 
dent des  Etats-Unis  avec  une  énergie  qu'aucun 


obstacle  nè  put  briser,  sut  se  faire  écouter  à  Saint- 
Pétersbourg  comme  à  Tokio  et,  le  5  août,  il  rece- 
vait à  Oyster  bay  M.  Witte  et  le  baron  Komura 
représentants  des  deux  pays  qui,  munis  de  pleins 
pouvoirs,  venaient  discuter  les  bases  de  la  paix. 

Dès  les  premières  entrevues,  les  Japonais  firent 
connaître  leurs  conditions  :  elles  étaient  au  nom- 
bre de  12  : 

Artiîle  premier.  —  Reconnaissance  de  l'influence  prépon- 
dérante du  Japon  en  Corée; 

Arl.  2.  —  Obligation  mutuelle  d'évacuer  la  Mandchourie 
et,  pour  la  Russie,  obligation  de  rétrocéder  ;'i  la  Chine  tous 
les  privilèges  spéciaux  possédés  par  elle: 

Art.  3.  —  Obligation  pour  le  Japon  de  rétablir  ta  souve- 
raineté et  l'administration  chinoise  en  Mandchourie  ; 

Art.  4.  —  Obligation  mutuelle  de  respecter  l'intégrité  terri- 
toriale et  administrative  de  la  (.hine  et  le  principe  de  la 
porte  ouverte; 

Art.  5.  —  Cession  de  l'île  de  Sakhaline; 

Art.  6.  —  Cession  des  baux  de  la  presqu'île  du  Liao-Toung, 
y  compris  Port- Arthur,  Dalny  et  les  îles  Blonde  et  Elliott; 

Art.  7.  —  Cession  à  la  Chine  des  chemins  de  fer  orientaux 
chinois  ; 

Art.  8.  —  Régime  à  établir  sur  la  partie  de  la  ligne  prin- 
cipale des  chemins  de  fer  sibériens  passant  à  travers  la 
Mandchourie  septentrionale  ; 

Art.  9.  —  Remboursement  au  Japon  des  frais  de  guerre; 

Art.  10.  —  Droit  de  pèche  sur  la  côte  sibérienne  au  nord 
de  Vladivostok,  dans  la  direction  de  la  mer  de  Behring; 

Art.  11.  —  Limitation  de  la  puissance  navale  russe  en 
Extrême-Orient  ; 

Art.  12.  —  Cession  des  navires  de  guerre  russes  internés 
dans  les  ports  neutres. 

La  connaissance  de  ces  conditions  fit  éprouver 
de  vives  'craintes  aux  amis  de  la  paix  :  ils  crurent 
que  les  prétentions  excessives  du  Japon  ne  per- 
mettraient pas  de  trouver  un  terrain  d'entente  : 
la  discussion  s'engagea  cependant  ;  les  quatre 
premiers  articles  furent  rapidement  adoptés  et 
l'on  décida  d'ajourner  à  la  fin  des  négociations 
l'examen  des  clauses  sur  lesquelles  il  semblait  im- 
possible de  s'entendre.  Ce  fut  le  cas  des  articles  5, 
9,  11  et  12. 

La  situation  paraissait  de  nouveau  sans  issue  : 
les  Japonais  demandaient  Sakhaline  et  trois  mil- 
liards de  francs  ;  les  Russes  déclaraient  qu'ils  ne 
céderaient  pas  un  pouce  de  territoire  et  ne  donne- 
raient pas  un  kopeck.  C'est  alors  qu'intervint  le 
président  Roosevelt  :  il  obtint  la  renonciation  im- 
médiate des  Japonais  aux  deux  derniers  articles 
et  proposa  une  transaction  :  la  Russie  céderait 
Sakhaline  et  les  Japonais  leur  en  revendraient  la 
moitié,  mais  la  Russie  n'accepta  comme  dernière 
concession  que  de  céder  la  moitié  de  Sakhaline  et 
de  rembourser  les  dépenses  occasionnées  pour 
l'entretien  des  prisonniers.  Ce  sont  ces  dernières 
conditions  qui  ont  été  acceptées  le  29  août  par  les 
représentants  du  Japon. 

Les  dépêches  de  Portsmouth,  en  nous  faisant  part 
de  l'enthousiasme  que  cet  événement  a  provoqué, 
insistent  sur  la  grandeur  du  rôle  joué  par  le  Prési- 
dent Roosevelt  et  sur  la  remarquable  habileté  dé- 
ployée par  M.  Witte.  Selon  l'expression  de  ce 
dernier,  «  l'histoire,  en  effet,  attribuera  à  M.  Roo- 
sevelt la  gloire  de  la  paix  de  Portsmouth  :  elle 
attribuera  aussi  au  représentant  de  la  Hussiele 
grand  honneur  d'avoir  pu,  par  sa  fermeté,  rem- 
porter une  superbe  victoire  diplomatique. 

Dans  une  interview  avec  un  de  nos  confrères, 
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M.  Witte  n'a  pas  dissimulé  sa  joie  profonde  et  a 
expose  dans  les  termes  suivants  l'importance  des 
résultats  obtenus  ; 

La  Russie  n'a  rien  cédé  de  contraire  à  l'honneur  et  aux  in- 
térêts russes. 

Les  Japonais  avaient  demandé  le  chemin  de  fer  de  l'Est 
chinois  jusqu'à  Kharbine,  mais  j'ai  insisté  pour  que  la  con- 
cession s'arrêtât  à  Koiian-Tchcn-Tsé,  point  très  an  sud  de 
Kharbine.  J'ai  obtenu  gain  de  cause. 

Les  Japonais  ont  demandé  la  limitation  de  nos  forces  na- 
vales en  Extrême-Orient.  J'ai  refusé.  Us  ont  cédé. 

Ils  ont  aussi  cédé  sur  la  question  de  nos  navires  internés 
dans  les  ports  neutres. 

Ils  ont  réclamé  la  cession  de  Sakhaline.  J'ai  consenti  à  en 
abandonner  la  moitié,  moitié  peu  importante  pour  nous.  Sur 
ce  point  encore  mes  idées  ont  triomphé. 

Enfin,  les  Japonais  ont  réclamé  une  indemnité,  que  j'ai  re- 
fusée. Ils  ont  alors  demandé  le  remboursement  des  frais  de 
guerre.  Et  en  présence  d'un  nouveau  refus,  ils  ont  offert  de 
nous  revendre,  fort  cher,  uue  partie  de  Sakhaline.  A  toutes 
ces  réclamations,  j'ai  répondu  que  la  Russie  ne  payerait  rien. 
"Et  la  Russie  a  encore  gain  de  cause.  Tout  le  monde  m'avait 
conseillé  de  donner  de  l'argent  aux  Japonais,  M .  Roosevelt, 
la  France,  l'Angleterre,  l'Amérique,  même  en  Russie,  beau- 
coup de  mes  compatriotes,  mais  j'ai  tenu  ferme. 

Je  sais  qu'il  y  aura  beaucoup  de  gens  en  Russie  qui  me 
garderont  rancune  d'avoir  conclu  la  paix  de  cette  façon,  mais 
je  crois  pourtant,  sans  vanité,  que  personne  n'aurait  pu  faire 
mieux. 

Samedi  soir  encore,  quand  M.  Takahira  est  venu  me  voir 
ici,  il  m'a  demandé  d'offrir  une  somme  d'argent.  Je  lui  ai 
dit  :  «  Quand  j'étais  ministre  des  finances,  il  a  été  fait 
réserve  d'un  milliard  de  roubles  en  or,  auquel  nous  n'avons 
pas  encore  touché.  Nous  avons  assez  d'argent  actuellement  et 
nous  pouvons  en  obtenir  partout.  On  nous  en  a  offert  et  en 
France,  et  à  Berlin,  et  à  New- York.  La  Russie  a  tout  ce 
qu'il  faut  pour  continuer  la  lutte.  »  M.  Takahira  est  parti 
avec  ces  paroles,  qu'il  a  câblées  à  Tokio,  et  le  Conseil  privé 
lui  a  cédé. 

Ces  considérations  financières  ont  pu,  en  effet, 
contribuer  beaucoup  à  décider  le  Japon.  Si  la 
Russie,  n'ayant  aucune  idée  de  conquête,  n'était 
pas  prête  au  point  de  vue  militaire  au  début  de 
la  guerre,  elle  avait  su  du  moins  se  tenir  à  l'abri 
de  toute  éventualité  au  point  de  vue  financier. 

Le  Japon,  au  contraire,  ayant  eu  l'idée  bien  ar- 
rêtée d'une  revanche  à  prendre  contre  un  seul 
ennemi,  avait  eu  l'unique  préoccupation  de  cons- 
tituer une  armée  et  une  marine  assez  fortes,  pour 
pouvoir  entrer  le  plus  tôt  possible  en  lutte  contre 
cet  adversaire.  Au  lieu  d'accepter  les  dépenses 
militaires  comme  une  sorte  de  prime  d'assurance 
contre  les  agressions,  il  les  avait  considérées 
comme  les  dépenses  principales  et  sa  situation  fi- 
nancière avait  dû  forcément  souffrir  de  cette  con- 
ception. 

Il  avait  commencé  la  campagne  avec  des  res- 
sources financières  insuffisantes;  les  dix-neuf  mois 
de  cette  lutte  ont  augmenté  de  3.290  millions  de 
francs  sa  dette  qui  atteignait  à  peine  1.500  millions 
à  la  fin  de  1903.  Sur  cette  augmentation,  1.3Û0 
millions  sont  représentés  par  des  emprunts  con- 
clus à  l'étranger  sur  des  gages  spéciaux,  à  des 
cours  inférieurs  au  pair,  et  à  un  taux  d'intérêt 
élevé.  Pour  continuer  la  guerre,  il  eût  fallu  s'eriga- 
ger  plus  avant  dans  cette  voie  et  aggraver  encore 
des  charges  qui  commençaient  à  être  fort  lourdes. 

N'était-il  pas  plus  sage  de  signer  une  paix  qui 
le  laisse  maître  de  la  Corée,  vaste  contrée  au  sous- 
sol  riche  et  inexploité,  objet  de  ses  constantes 
convoitises  ;  qui  lui  abandonne  Port-Arthur,  le 
Liao-Toung,  la  moitié  méridionale  de  Sakhaline 
avec  ses  pêcheries;  qui  lui  permet  d'accroître  son 


influence  en  Chine  ;  qui  lui  donne  la  moitié  méri- 
dionale du  chemin  de  fer  TransmandchoUrien  ; 
qui  l'élève  au  rang  de  grande  puissance? 

Quant  aux  Pusses,  la  paix  qu'ils  signent  est 
une  paix  honorable.  Comme  l'écrit  très  justement 
le  Journal  des  Débats,  ils  ne  perdent  que  !<■  luxe  : 
Port-Arthur  et  la  plus  grande  partie  du  Trans- 
mandchourien  Nord-Sud  ;  ils  gardent  l'essentiel, 
ce  a.  quoi  les  sages,  ayant  à  leur  tête  M.  Witte, 
auraient  toujours  voulu  leur  voir  borner  leur  poli- 
tique en  Mandchourie  :  le  chemin  de  fer  d'Ouest  en 
Est,  au  bout  duquel  Vladivostok  s'ouvre  sur  le 
Pacifique.  De  leur  territoire  propre,  ils  n'abandon- 
nent que  la  moitié  de  Sakhaline.  Une  telle  liqui- 
dation n'aurait  pas  été  mauvaise,  même  au  prix 
d'une  certaine  indemnité.  Dans  ces  conditions,  la 
paix  qu'ils  font  est  une  conclusion  aussi  heureuse 
que  possible  pour  la  Russie  comme  pour  le  .lapon. 
Les  Russes  doivent  rendre  hommage  ;i  M.  Witte 
pour  la  manière  inespérée  dont  il  a  réussi  à  sau- 
vegarder leurs  intérêts  ». 


La  joie  éprouvée  par  l'univers  entier  à  la  nou- 
velle de  l'accord  a  été  plus  particulièrement  res- 
sentie par  les  marchés  financiers,  qui  ont  considéré 
avec  raison  cet  événement  comme  une  délivrance. 
La  guerre  avait  éclaté  au  lendemain  de  la  campa- 
gne du  Transvaal,  au  moment  où  une  reprise  des 
affaires  s'esquissait  en  Europe  et  où  la  crise  amé- 
ricaine commençait  à  entrer  dans  la  phase  de 
liquidation  et,  de  récupération.  Elle  arrêta  immé- 
diatement cet  essor  et  provoqua, sur  les  diverses 
places,  sur  la  nôtre  particulièrement,  un  véritable 
désarroi.  La  confiance  revint  lorsqu'on  fut  assuré 
que  les  puissances  non  belligérantes  conservaient 
une  stricte  neutralité  et  que  le  conflit  sur  terre 
serait  localisé  en  Mandchourie  et  en  Corée,  mais 
il  ne  faudrait  pas  se  méprendre  sur  la  significa- 
tion de  la  reprise  qui  suivit.  L'amélioration  des 
cours  qui  s'est  produite  après  la  panique  du  20  fé- 
vrier n'a  été  que  la  conséquence  du  remploi  des 
capitaux  que  l'industrie,  paralysée  par  la  guerre, 
laissait  inactifs.  (Test  à  cette  diminution  des 
transactions  générales  qu'il  a  fallu  attribuer  ce  fait 
en  apparence  inexplicable  :  tandis  qu'à  l'autre 
extrémité  du  monde  il  se  faisait  une  effroyable 
consommation  de  vies  humaines  et  de  capitaux, 
le  niveau  du  loyer  de  l'argent  s'abaissait  en  Europe 
et  les  marchés  financiers  bénéficiaient  d'une 
hausse. 

Nous  devons  faire  cependant  une  réserve  :  ce 
mouvement  de  reprise  avait  surtout  profité  aux 
grandes  valeurs  de  placement,  à  celles  qui  servent 
de  refuge  aux  capitalistes  timides  ;  il  avait  subi 
de  nombreux  arrêts  et  avait  été  fréquemment  gêné 
par  la  crainte  de  complications  politiques.  Les 
événements  intérieurs  de  Russie,  l'incident  de 
Hull,  la  tension  des  rapports  entre  diverses  puis- 
sances européennes,  la  question  de  la  neutralité, 
sont  autant  de  faits  dont  l'influence  fut  d'autant 
plus  grande  sur  les  places  financières  que  l'état  de 
guerre  était  une  menace  constante  de  conflagration 
générale. 

Cet  état  entretenait  un  autre  danger  auquel 
nous  n'avons  jamais  cru,  mais  que  les  marchés 
étrangers,  moins  bien  renseignés  sur  l'état  d'es- 
prit de  nos  capitalistes,  appréhendaient  fort  :  nous 
voulons  parler  de  la  baisse  des  fonds  russes. 

On  sait  quelle  aide  puissante  les  capitaux  fran- 
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ç.ais  ont  prêtée  à  la  Russie  et  l'on  connaît  l'impor- 
tance  des  placements  français  en  valeurs  russes. 
N'y  avait-il  pas  à  craindre  que  notre  public,  im- 
pressionné par  les  événements  dLxtrême-Orient 
et  par  les  troubles  intérieurs  de  l'empire,  ne  prît 
peur  et  ne  voulût  se  débarrasser  de  ses  titres 
coule  que  coûte.  Dès  le  début  de  la  guerre,  je 
déclarais  que  cette  éventualité  n'était  pas  à  pré- 
voir : 

«  Notre  pays,  écrivions-nous  le  7  février  l'JO'i,  se 
rend  bien  compte  de  ce  fait  :  quels  que  soient  les 
événements  qui  peuvent  se  produire,  ils  ne  sau- 
raient être  pour  la  Russie  la  cause  d'embarras 
financiers  tels  que  le  service  de  sa  dette  s'en  trouve 
menacé. 

«  Sans  avoir  besoin  de  faire  appel  au  passé  poiïï 
montrer  que  ce  grand  pays  a  traversé  sans  défail- 
lance des  épreuves  autrement  redoutables;  sans 
avoir  besoin  de  rappeler  les  bases  solides  du 
budget  russe,  ses  sources  de  recettes,  les  causes 
productives  de  son  augmentation,  nous  trouvons 
dans  la  situation  monétaire  de  la  Russie,  au  début 
d'une  campagne  où  l'argent  est  appelé  à  jouer  un 
rôle  prépondérant,  le  meilleur  clément  capable  de 
ramener  la  confiance. 

«  En  admettant  que  la  guerre  contre  le  .lapon  se 
prolonge  et  que  la  Russie  soit  obligée  de  recourir 
à  l'emprunt,  l'exemple  du  passé  prouve  que  ce 
pays  a  toujours  fait  honneur  à  sa  signature  dans 
les  années  les  plus  difficiles  des  guerres  napo- 
léonniennes,  de  l'insurrection  de  Pologne,  des 
campagnes  de  Crimée  et  d'Orient;  qu'il  suffit 
d'une  douzaine  d'années  de  paix  et  de  finances  pru- 
demment conduites  pour  qu'il  puisse  convertir 
ses  emprunts  de  guerre  et  alléger  le  fardeau  de  sa 
dette.  » 

Et  je  concluais  : 

«  Si  In  Russie  a  besoin  d'emprunter  plus  tard, 
c'est  uniquement  une  question  à  débattre  entre 
elle  et  les  prêteurs.  Le  crédit  d'un  Etat,  au  moment 
d'une  guerre  ou  lors  de  la  liquidation  des  dépenses 
de  cette  guerre,  souffre  surtout  de  la  concurrence 
invisible  des  emprunts  à  venir.  » 

La  Russie  a  effectivement  emprunté,  mais  à  des 
conditions  très  normales  :  ses  emprunts  ont  été 
couverts  avec  empressement  et  l'épargne  française 
ne  s'est  pas  départie  du  calme  que  nous  avions 
prévu.  Elle  trouve  aujourd'hui,  dans  la  reprise 
des  cours,  la  récompense  de  sa  confiance  :  les 
fonds  russes,  qui  avaient  baissé  pendant  la  durée 
des  hostilités,  ont  regagné  leur  perte  et  se  retrou- 
vent presque  au  même  niveau  qu'à  la  veille  de  la 
rupture. 

En  se  rachetant  brusquement,  les  vendeurs  de 
ces  titres  ont  montré  qu'ils  ne  se  méprenaient  pas 
sur  l'importance  que  le  rétablissement  de  la  paix 
doit  avoir  pour  le  développement  de  la  Russie. 
C'est  également  en  prévision  du  grand  essor  qui 
va  être  donné  au  commerce,  à  L'industrie  et  au 
marché  des  capitaux,  que  les  acheteurs  ont  es- 
compté, ces  jours -ci,  l'effet  que  pouvait  avoir,  sur 
bien  des  vaieui'3,  la  signature  du  traité  de  Ports- 
mouth. 

Si  l'on  veut  examiner  les  choses  de  plus  haut,  on 
trouve,  dans  la  conclusion  de  la  paix,  une  source 
de  bienfaits  plus  généraux,  universels, pourrait-on 
dire  :  c'est  la  disparition  de  cet  état  de  malaise 
gui  pesait  d'un  bout  ;i  l'autre  de  la  terre,  du 
rail  de  l'existence  de  ce  foyer  d'hostilité».  Du  bra- 


sier s'échappaient  sans  cesse  de  dangereuses  étin- 
celles :  elles  n'ont  provoqué,  heureusement,  aucun 
incendie.  Mais  l'avenir  restait  incertain  et  une 
vague  inquiétude  oppressait  le  monde.  Aujour- 
d'hui il  respire  plus  à  l'aise,  délivré  du  poids  de 
cette  éternelle  crainte.  Il  est  revenu  à  la  tranquil- 
lité et  à  la  sécurité,  qui  sont  les  conditions  inéluc- 
tables de  tout  travail  actif  et  rémunérateur.  Il 
n'est  pas  exagéré  de  prétendre  que  la  paix  en 
Extrême-Orient  a  rendu  la  paix  au  monde  entier. 

(.'.'est  au  président  Roosevelt  qu'on  est  surtout 
redevable  de  ce  bienfait.  Le  monde  le  saitet  lui  en 
a  généreusement  témoigné  sa  reconnaissance. 

Edmond  Théry. 


Le  Marché  des  Sucres 


Au  moment  où  la  crise  provoquée  par  la  déconfiture 
de  M.  Jaluzot  touchait  à  sa  tin,  le  jour  même  où  l'as- 
semblée des  actionnaires  de  la  Société  du  Printemps 
sanctionnait  les  accords  intervenus  entre  les  divers 
créanciers  de  leur  ancien  gérant,  la  nouvelle  du  suicide 
de  M.  Cronier.  président  du  Conseil  d'administration 
de  la  Raffinerie  Say,  s'est  répandue  dans  le  monde  des 
affaires. 

A  la  Bourse  de  Commerce,  on  a  craint  pendant  de 
courts  instants  que  la  disparition  volontaire  de  ce 
représentant  de  la  grande  raffinerie,  qui  de  tout  temps 
et  dans  toutes  les  circonstances  s'est  livré  à  des  mani- 
pulations considérables  tant  sur  les  valeurs  mobilières 
que  sur  les  marchandises  de  première  nécessité,  n'en- 
traînât L'effondrement  complet  de  notre  marché  des 
sucres. 

Mais,  les  brefs  pourparlers  engagés  entre  les  divers 
courtiers  ont  immédiatement  fait  ressortir  que,  cette 
fois,  le  marché  de  Paris  n'était  pas  atteint  directe- 
ment. 

Le  président  du  Conseil  d'administration  de  la  Raffi- 
nerie Say  a  effectué  la  presque  totalité  de  ses  opéra- 
tions sur  le  marché  de  Hambourg,  envers  lequel  il 
serait  débiteur  de  la  somme  colossale  de  40  millions  de 
francs. 

Il  faut  se  féliciter  que  ce  spéculateur  n'ait  pas  jugé  à 
propos  de  tenter  la  fortune  sur  notre  place  ;  notre 
Bourse  de  Commerce  subira  certainement  le  contre- 
coup des  malheureux  événements  qui  vont  se  dérouler 
à  Hambourg,  mais,  jusqu'à  présent,  tout  semble  indi- 
quer qu'elle  n'aura  pas  plus  à  souffrir  que  les  autres 
bourses  européennes,  c'est-à-dire  celles  de  Londres, 
Anvers,  Amsterdam  et  Prague. 


Il  nous  parait  intéressant  de  reproduire  les  rensei- 
gnements que  nous  avons  recueillis  auprès  d'une 
personnalité  de  l'industrie  sucrière,  que  nous  regret- 
tons de  ne  pouvoir  citer. 

Bien  que  le  marché  de  Hambourg,  nous  a-t-elle  dit, 
soit  le  plus  compromis,  c'est  pourtant  à  Paris  qu'est 
née  la  crise  actuelle  à  la  suite  du  krach  Jaluzot. 

Ce  qui  vient  de  se  produire,  était  inévitable,  car 
depuis  plusieurs  années  notre  marché  était  faussé 
et  ne  répondait  plus  à  son  but,  c'est-à-dire  qu'il  ne 
permettait  plus  aux  producteurs  de  betteraves,  ni 
aux  fabricants  de  sûcre,  ces  derniers  représentant 
en  quelque  sorte  les  intérêts  dos  consommateurs,  de 
s'assurer  centre  les  risques  inhérents  à  l'industrie 
particulière  à  chacun  d'eux. 

Les  gros  raftineurs  avaient  pris  l'habitude  de  ne 
s'adresser  qu'à  certains  courtiers  dont  le  nombre  était 
fort  restreint  'l'ont  d'abord,  ceux-ci,  tiers  de  La  con- 
fiance on  eux  placée,  se  sont  contentés  d'exécuter  stric- 
tement Les  ordres  qui  leur  étaient  transmis,  mais  ils 
uni  été  les  premiers  à  s'apercevoir  que  les  représen- 
tants des  grandes  usines  s'adonnaient  au  jeu  et  que, 
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grâce  à  leur  force,  ils  en  tiraient  d'importants  béné- 
tices  au  détriment  de  ceux  qu'ils  avaient  su  placer 
sous  leur  dépendance.  Dès  loi»,  ils  sn  sont  avisés,  eux 
qui  étaient  dans  le  secret  des  dieux,  d'imiter  leurs  puis- 
sants clients  :  souvent  même  l'appât  <ln  gain  les  a  in- 
cités à  sortir  de  leur  rôle  d'intermédiaires  conscien- 
cieux et  à  faire  la  contre-partie  des  achats  et  des  ventes 
qui  leur  étaient  ordonnés. 

De  là  ces  spéculations  effrennées,  qui  ont  abouti 
à  la  désorganisation  de  notre  marché. 

Comme  nous  faisions  observer  à  notre  interlocuteur 
que  le  commerce  honnête,  qui  était  au*  courant,  de  ces 
pratiques,  aurait  du  intervenir,  il  nous  a  expliqué  que 
toute  tentative  dans  ce  sens  aurait  piteusement  échoué 
parce  qu'il  était  impossible  de  lutter  contre  des  gens 
aussi  puissants. 

Actuellement,  il  n'en  est  plus  de  même  ;  les  forces 
de  ceux  qui  imposaient  leur  volonté  sur  le  marché 
sont  anéanties.  L'agriculture,  l'industrie  et  le  com- 
merce vont  pouvoir  travailler  à  l'établissement  d'un 
règlement  de  Bourse  susceptible  d'éviter  le  retour  de 
pareils  abus. 

* 

En  effet,  disons-nous,  le  Gouvernement  s'est  déjà  in- 
quiété de  cette  question  et,  sans  s'occuper  de  l'initia- 
tive prise  par  les  intéressés,  le  Ministre  du  Commerce 
a  institué  une  Commission  extraparlementaire  chargée 
d'améliorer  le  fonctionnement  des  Bourses  de  com- 
merce et  d'assurer  la  régularité  des  opérations  qui  s'y 
effectuent. 

Comme  toutes  les  Commissions  anciennes  ou  futures, 
nous  a  répondu  notre  interlocuteur,  celle-ci  ne  travail- 
lera pas  très  activement,  et  rien  n'est  moins  certain 
qu'elle  aboutisse  à  une  solution.  Mieux  vaut  donc  ne 
pas  compter  sur  son  aide. 

D'ailleurs,  la  législation  actuelle  des  Bourses  de  com- 
merce laisse  les  intéressés  maîtres  de  s'imposer  tel  ou 
tel  règlement.  C'est  pourquoi  nous  n'avons  pas  attendu. 

Déjà,  dans  une  réunion  tenue  lundi,  28  courant,  les 
fabricants  de  sucres  ont  voté,  à  l'unanimité,  la  créa- 
tion d'une  caisse  de  liquidation  analogue  à  celles  qui 
existent  au  Havre  et  à  Boubaix,  pour  le  coton,  la  laine 
et  le  café.  Nombre  de  courtiers  ont  également  adhéré 
à  ce  principe  :  les  autres  suivront  et  cette  caisse  de 
liquidation  pourra  vraisemblablement  fonctionner  le 
1er  janvier  prochain,  c'est-à-dire  au  moment  où  com- 
menceront à  être  enregistrées  les  transactions  à  terme 
sur  la  campagne  190(5-1907.  A  cette  date,  les  Anglais 
cesseront  de  dénommer  notre  marché  «  le  Monaco  des 
sucres  ». 

Les  travaux  de  la  Commission  extraparlementaire 
seront  ainsi  beaucoup  simplifiés.  Elle  ratifiera  certai- 
nement les  décisions  prises  et  les  appliquera  très  pro- 
bablement au  commerce  des  alcools,  des  huiles  et  des 
céréales. 


Voilà  pour  l'avenir.  Muant  à  la  situation  présente  du 
marché,  tout  en  espérant  qu'une  catastrophe  sera 
évitée,  il  est  difficile  de  croire  à  une  reprise  immédiate 
des  cours  du  sucre;  une  accentuation  de  la  baisse  est 
même  possible. 

Qu'on  songe,  en  elïet,  à  la  fâcheuse  situation  de  cer- 
taines sucreries.  Elles  ont  passé  des  contrats  de  bette- 
raves ;'i  25  et  27  fr.  la  tonne;  le  sucre  ne  valant  plus 
que  25  fr.,  elles  devront  travailler  à  perte  ou,  ce  qui 
est  plus  probable,  entrer  en  liquidation. 

Dans  ce  cas,  le  stock  de  la  matière  première,  dont 
elles  ne  pourront  prendre  livraison,  pèsera  lourdement 
sur  le  prix  du  produit  fabriqué.  En  d'autres  termes,  la 
sucrerie  ne  peut  espérer  une  amélioration  de  sa  posi- 
tion qu'après  la  solution  de  la  crise  actuelle,  et  seule- 
ment si  les  cultivateurs  se  décident  à  réduire,  dans  une 
forte  proportion,  leurs  futurs  ensemencements  de  bet 
teraves. 

Xavier  Gibardot. 


Compagnie  Française  des  Câble»  MégraïMpw 

Jusqu'à  l'exercice  1908,  et  pendant  dix  ans,  les  re- 
cel les  générales  de  cette  entreprise  avaient  accust  une 
augmentation  constante.  Il  n'en  a  pas  été  de  même  en 
1904,  ainsi  qu'en  témoigne  le  «  Compte  de  Profita  el 
Pertes  ..  ci-dessous  que  nous  rapprochons  du  précé- 
dent : 

Exercices 


Prodwits 


100:3 


1904 


(En  francs: 


280.824  CG      694.611  £0 


Recettes  <in  trafic   5.039.210  62   4.479.937  39 

Subventions,  garanties  de  trafic 
Antilles  el  intérêts  dans  les 
participations  financières  

Garanties  de  produits  câble  Aus- 
tralie. Nouvelle-Calédonie  ....       298.506  24      234.786  10 

Recettes  diverses   22.9-:5  36      109.629  05 

Total  des  produits  ....  5.6'il  .482  28  5.518,Hi'i  04 
Charges 

Frais  généraux   263.983  61  350.801  39 

Abonnement  au  timbre  obliga- 
tions)   15.659  11  23.300  35 

Impôt  de  transmission  sur  ac- 
tions  1.684  48  7.054  12 

Frais  d'exploitation   1.665JÎ8Ô  48  1.700.420  93 

Correspondants  financiers   16.792  11  10.110  82 

Changes,  redevances,  agents  de 

trafic   S30.560  55  397.297  49 

Entretien  et  réparations  des  ré- 
seaux et  vapeurs   1.317.702  77  1.770.296  03 

Amortissement  du  matériel   6.647  65  14.869  63 

Réserve  pour  la  constitution  d'un 

fonds  de  prévision   140.912  90 

Divers   31.812  64  24.481  98 

Service  des  obligations   2. 550.^45  98  2.546.103  34 


Total  des  charges   6.441.482  28   6.850.736  08 

L'insuffisanee,  en  1903,  était  de  800.000  fr.,  chiffre 
en  augmentation  de  232.535  fr.  52  sur  celui  de  1902, 
mais  égal  à  celui  accusé  en  fin  d'exercice  1901.  Cette 
insuffisance  avait  été  comblée  au  moyen  de  la  subven- 
tion de  l'Etat,  subvention  de  même  montant.  Or,  pour 
1904,  l'excédent  des  charges  sur  les  recettes  étant  de 
1.331.772  fr.  04,  le  déficit  net,  étant  tenu  compte  de  la 
subvention  de  l'Etat  de  800.000  fr.,  s'établit  à  531.7 72 
francs  04.  Observons  qu'en  réalité,  cette  subvention  de 
800.000  fr.  se  trouve  ramenée  à  240.023  fr  14  effec- 
tifs, par  suite  des  recouvrements  qu'effectue  l'Etat  sous 
forme  de  taxe  terminale  et  de  transit,  d'impôts  et  droits 
sur  titres,  contributions,  franchise  des  dépêches  offi- 
cielles, etc. 

D'après  le  rapport,  la  diminution  des  recettes  du 
trafic  doit  être  uniquement  attribuée  à  des  interrup- 
tions nombreuses  des  câbles  qui,  tout  en  nécessitant, 
à  diverses  reprises,  le  recours  à  des  navires  étrangers 
pour  les  réparations  des  lignes,  ont  sensiblement 
affecté  les  produits  de  l'exploitation.  Les  grands  con- 
ducteurs transatlantiques,  qui  constituent  les  princi- 
pales sources  de  produits,  ont  été  particulièrement 
éprouvés,  n'ayant  pas,  au  total,  subi  moins  de  cinq 
mois  d'interruption,  dont  deux  mois  pour  le  câble  de 
Brest  au  Cap  Cod,  et  trois  mois  pour  celui  de  Brest  à 
Saint-l'ierrc-Miquelon. 

Ces  accidents  et  leurs  conséquences  auraient  été 
évités,  au  moins  en  grande  partie,  par  la  réalisation 
des  projets  reconnus  indispensables  au  fonctionnement 
régulier  de  la  Compagnie  et  par  le  législateur  de  1901 
et  par  les  ministres  du  commerce  et  des  finances  à 
fin  1903.  Mais  ces  projets  qui  comportent,  en  effet,  la 
réfection  totale  des  points  défectueux  des  réseaux  et 
l'acquisition  de  nouveaux  bateaux-câbliers,  sont  tou- 
jours â  l'étude. 

En  tout  cas,  le  Conseil,  dans  son  rapport,  affirme 
que  les  conséquences  très  onéreuses  de  cette  situation 
d'exploitation  précaire  par  suite  d'insuffisance  de 
1  movens,  se  sont  trouvées  fortement  atténuées,  dès  1904, 
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par  les  efforts  constants  faits  pour  maintenir  et 
augmenter  la  clientèle,  en  assurant,  dans  des  condi- 
tions aussi  difficiles,  un  service  irréprochable.  Et  ces 
mêmes  efforts,  continués  pendant  la  période  écoulée 
de  1905,  ont  eu  pour  résultat,  au  30  juin,  une  augmen- 
tation de  près  de  COO.000  fr,  de  recettes  transatlantiques 
par  rapport  à  1904  et  de  200.000  fr.  par  rapport  à  1903. 
Ces  chiffres  sont  dépassés  à  l'heure  actuelle.  «  N'avions- 
nous  pas  raison  de  dire  L'an  dernier,  à  pareille  époque, 
ajoute  le  document  auquel  nous  nous  reportons,  et  ne 
sommes-nous  pas  autorisés  à  le  confirmer  aujourd'hui, 
que  l'enlrcprisc  nationale  dont  les  actionnaires  de  la 
Société  ont  la  charge,  fait  preuve  d'une  remarquable 
vitalité  qui  ne  demande,  pour  porter  tous  ses  fruits,  et 
cela  au  grand  avantage  des  intérêts  économiques,  in- 
dustriels et  financiers  du  pays  tout  entier,  que  la  réa- 
lisation du  programme  de  réorganisation  soumis  depuis 
longtemps  déjà  aux  pouvoirs  publics?  » 

Les  produits  du  réseau  des  Antilles  ont  subi  égale- 
ment une  importante  diminution  due  à  des  causes 
diverses  de  force  majeure  impossibles  à  écarter.  Parmi 
les  principales  on  peut  citer  :  la  continuation,  pendant 
toute  l'année,  de  l'interruption  des  câbles,  dont  la 
réfection  entraînera  une  dépense  que  la  réorganisation 
financière  projetée  pourra  seule  permettre  d'engager  ; 
l'interruption,  pendant  les  quatre  premiers  mois  de 
1904,  du  câble  Cap-Haïtien-New- York,  de  la  United 
Slales  and  Hat/li  Telegraph  C  qui  sert,  dans  une  cer- 
taine mesure,  de  collecteur  de  trafic  au  réseau  des  An- 
tilles ;  les  ruptures  prolongées  des  câbles  d'Haïti,  des 
Guyanes,  du  Venezuela;  enfin  les  difficultés  survenues 
avec  ce  dernier  pays.  Quant  aux  recettes  du  réseau 
dominicain,  elles  accusent,  d'une  année  à  l'autre,  une 
diminution  de  73.019  fr.  40,  qui  provient  de  la  conti- 
nuation des  troubles  révolutionnaires  pendant  une 
grande  partie  de  l'année  et  du  développement  du  ré- 
seau téléphonique  national  dominicain  qui  s'étend 
maintenant  de  Saint-Domingue  jusqu'à  Puerto-Plata . 
La  question  de  l'indemnité  réclamée  par  la  Compa- 
gnie au  Gouvernement  dominicain  pour  les  dommages 
causés  sur  le  réseau  terrestre  par  les  révolutions  suc- 
cessives qui  se  sont  produites  depuis  1900  n'a  pas  en- 
core été  solutionnée,  et  la  Compagnie  espérait,  avec 
l'appui  du  Gouvernement  français,  recevoir  satisfac- 
tion au  cours  de  cet  exercice  ;  mais  de  nouveaux  trou- 
bles sont  survenus,  occasionnant  de  nouveaux  dégâts 
et  de  nouvelles  interruptions,  et  ils  n'ont  cessé  que  par 
l'intervention  des  Etats-Unis  qui  ne  s'est  point  fait 
attendre.  A  la  suite  de  cette  intervention,  une  conven- 
tion a  été  passée  le  20  janvier  1905  entre  ce  Gouverne- 
ment et  la  République  Dominicaine,  mais  elle  doit  en- 
core être  ratifiée  par  le  Sénat  américain  et  par  le  Con- 
grès dominicain  ;  elle  confère  aux  Etats-Unis  le  contrôle 
des  finances  dominicaines  et  des  douanes  jusqu'au 
paiement  intégral  des  créances  américaines. 

Enfin,  aux  termes  de  cette  même  convention,  des 
garanties  seraient  données  pour  le  paiement  de  la 
Dette  extérieure  et  des  créances  ou  réclamations  des 
autres  pays.  Il  s'ensuit  que  la  Compagnie  a,  de  ce 
chef,  un  nouvel  espoir  dans  le  règlement  de  son  indem- 
nité. Le  Gouvernement  français,  qui  connaît  le  bien 
fondé  de  sa  réclamation,  lui  continuera  du  reste,  sans 
doute,  dans  des  conditions  rendues  ainsi  plus  faciles, 
un  appui  qu'il  lui  a  jusqu'ici  prêté  sans  succès.  Quant 
à  ce  qui  regarde  le  câble  Australie-Nouvelle-Calédonie, 
il  a  subi  une  rupture  de  deux  mois,  ce  qui  a  ramené 
les  recettes  de  trafic  à  45.962  fr.  11,  en  diminution  de 
10.786  fr.  44  sur  1903.  Les  dépenses  de  réparations 
effectuées  par  le  navire  de  la  Pacific  Cable  Cy  se  sont 
.'-].•  v  irs  à  164.300  fr.  95,  tant  pour  la  location  du  bateau 
qu'en  câble  fourni. 

Nous  avons  parlé  des  difficultés  survenues  avec  le 
Venezuela.  Nous  allons  les  résumer: 

A  l'occasion  des  interruptions  qui  se  sont  produites 
sur  les  lignes  dominicaines,  provenant  toutes,  comme 
il  a  été  dit  plus  haut,  de  causes  de  force  majeure,  le 
Gouvernement  vénézuélien  prétextant,  tout  à  coup 
après  Ireize  ans,  que  d'après  les  contrats,  la  coimmi- 
oicatiau  entre  le  Venezuela  et  les  Etats-Unis  devait 


être  établie  entièrement  par  câble  sous-marin,  a  fait 
intenter  un  procès  à  la  Compagnie  en  annulation  de 
sa  concession  pour  inexécution  des  engagements  qu'elle 
comporte. 

La  Compagnie  a  été  condamnée  en  première  instance, 
et  cette  première  décision  de  justice,  rendue  conformé- 
ment aux  vues  du  Gouvernement,  a  été  confirmée  en 
appel  et  en  dernier  ressort.  Toutefois  la  Compagnie 
avait  tenu  au  jour  le  jour  le  Gouvernement  français  au 
courant  de  toutes  les  phases  de  cette  affaire,  dont  la 
gravité  et  la  portée  dépassent  la  sphère  de  ses  seuls 
intérêts.  Si  on  laissait  porter,  en  effet,  une  telle  atteinte 
à  des  droits  français  dont  le  maintien  se  lie  au  main- 
tien même  de  l'influence  française  dans  les  Antilles  et 
dans  l'Amérique  du  Sud,  aucun  intérêt  français  à 
l'étranger  ne  pourrait  se  considérer  en  sécurité.  Aussi 
est-ce  en  complet  accord  avec  le  Gouvernement  que 
toutes  les  négociations  ont  été  suivies  et  toutes  les  pro- 
testations produites.  En  résumé  si,  à  la  vérité,  la 
Compagnie  a,  à  Caracas,  un  avocat  dont  tous  les  efforts 
joints  à  ceux  de  son  représentant  ont  été  impuissants 
à  empêcher  un  déni  de  justice,  c'est  à  Paris,  au  quai 
d'Orsay,  qu'est  son  véritable  défenseur. 

C'est  donc  sous  les  auspices  de  notre  Gouvernement 
que  des  négociations  sont  maintenant  engagées,  et  la 
Compagnie  est  d'ores  et  déjà  disposée,  bien  que  la  jus- 
tesse de  sa  cause  ne  le  comporte  pas,  à  faire,  à  sa  de- 
mande, les  concessions  nécessaires  pour  arriver  à 
l'arrangement  qui  lui  paraîtrait  nécessaire.  Ajoutons 
que  le  Gouvernement  Vénézuélien  a  intenté  un  deuxième 
procès  à  la  Compagnie  en  alléguant  que  ses  agents 
auraient  prêté  leur  concours  à  la  dernière  révolution. 
Il  va  sans  dire  que  la  Compagnie  proteste  énergique- 
ment  contre  cette  action  nouvelle  et  qu'elle  se  montre 
assurée  de  rencontrer  une  fois  encore,  dans  cette  cir- 
constance, l'appui  bienveillant  du  Gouvernement  Fran- 
çais. 

A  l'issue  de  l'assemblée  générale,  le  Conseil  d'admi- 
nistration a  annoncé  aux  actionnaires  que  la  situation 
actuelle  de  la  Société  nécessitait  des  mesures  spéciales. 
Une  combinaison  très  vaste,  qui  a  été  élaborée  par  les 
administrations  intéressées,  comporterait  les  grandes 
lignes  suivantes  : 

1.  Garantie  complète  de  l'Etat  donnée  aux  obligations  4  0/0 
actuelles,  qui  seraient  converties  ou  remboursées  au  moyen 
d'une  émission  de  titres  3  1/2  0/0,  ainsi  qu'aux  obligations 
nouvelles  à  émettre  pour  une  somme  effective  de  15  millions  ; 

2.  Garantie  partielle  des  intérêts  et  totale  du  capital,  à 
rembourser  au  pair  par  tirage,  des  obligations  3  1/2  0/0  pré- 
sentement en  circulation  ; 

3.  Réduction  dans  une  certaine  proportion  du  capital- 
actions  ; 

4.  Exploitation  du  réseau  par  la  Compagnie,  moyennant 
une  primo  de  gestion  dont  les  tantièmes  pour  cent  sur  les 
produits  restent  à  déterminer  ; 

5.  Retour  du  réseau  à  l'Etat  dans  un  certain  délai  et  dans 
de  certaines  conditions. 

Aucune  combinaison  définitive  n'a  encore  été  toute- 
fois soumise  à  la  Compagnie,  et  ce  n'est  que  quand  les 
Chambres  auront  repris  leurs  travaux,  que  le  projet  de 
loi  ayant  trait  à  la  régularisation  de  la  situation  de 
l'entreprise,  pourra  être  présenté  au  Parlement. 

A.  Lechenet. 


Moiiatioiis  ÉcouomiQiies  et  Financières 


Finances  Serbes.  —  U  Administration  Autonome 
des  Monopoles  du  Royaume  de  Serbie  vient  de  publier 
le  bilan  et  le  compte  de  Profits  et  Pertes  de  l'Exercice 
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liscal  1904.  Ce  bilan,  comparé  à  celui  de  1903,  se  pré- 
sente de  la  manière  suivante  : 

 Exercices  

L903  1904 

liccetlt's  nettes  destinées  a 
V amortissement  de  la  Dette 

publique  :  (Dinars  ou  francs) 
Monopoles  et  revenus 

Monopole  des  Tabacs   8.847.232  46     9.693.986  92 

—  du  Sel    3.694.255  97     3. 673. 014  91 

—  du  Pétrole   2.161.928  80     2.539.835  69 

—  des  Allumettes ... .  451.788  55       529.705  31 

—  du  Pop.  à  cigarettes  757.033  99       769.008  40 

—  du  Timbre  de  taxe 

et  imprimés   4.609.484  40     5.123.592  65 

Ensemble   20.522.324  17   22.329.743  94 

Recettes  nettes  remises  à  la 
Caisse  de  l'Administration 
des  Monopoles  par  les  diffé- 
rentes Administra/ions  de 
l'Etat  : 

Droit  de  douane   5.397.257  49     6.139.327  01 

Impôt  de  l'Obrt   3.074.784  82     3.355.979  98 

Recettes  diverses: 

Impôts  sur  fonds  disponibles.  223.114  74       179.407  62 

—  de  l'Obrt  sur  fournitures.  »        »          3.881  08 

Divers   29.880  56        53.115  48 

Total   29.247.301  78   32.061.456  31 

Exercices 
1903  1904 

Emploi  dfs  recettes  nettes  (Dinars  ou  francs) 
Pour  le  service  de  la  Dette 
publique  : 

Rente  Serbe  4  0/0  unifiée   15.0c9.000   »   15.081.000  » 

Lots  Serbes  2  0/0  1881   1.379.750   »     1.368.950  » 

Êots  Tabacs  1883   267.750    »        267.750  » 

Emprunt  Russe  de  1876   187.500   »       187.500  » 

Emprunt  5  0/0  de  1902    3.300.000    »     3.300.000  » 

Total  des  annuités....  20.224.000    »    20.205.200  » 

Agio  s.  achats  d'or  et  d'argent  239.058  03           »  » 

Frais  sur  remises  de  fonds  à 

l'étranger   3.489  17          7.879  71 

Commission  et  frais  d'encais- 
sement de  coupons   67.178  31         69.784  26 

Frais  de  la  direction  de  la 

Dette  publique   45.947  38           »  » 

Tantièmes  du  Conseil  d'admi- 
nistration  28.401  56         29.636  08 

Rémunération  des  Commis- 
saires des  comptes   6.000   »          6.000  » 

Excédents  versés  au  Trésor  de 

l'Etat.....   8.633.287  33   11.742.906  26 

Sommes  égales   29.247.361  78   32.061.456  31 


Voici,  maintenant,  en  milliers  de  dinars  ou  francs, 
l'état  général  des  recettes  et  des  dépenses  de  l'Admi- 
nistration Autonome  des  Monopoles  depuis  le  1er  jan- 
vier 1896,  date  de  son  entrée  en  fonctions,  jusqu'au 
31  décembre  1902.  Pour  les  deux  exercices  suivants, 
nous  nous  reportons  aux  tableaux  ci-dessous  : 

Recettes  des  Monopoles  Timbre 

Papier  taxe 
Ail u-  à  ciga-  et 
Années    Tabacs      Sels     Pétrole  mettes  rettes  imprimés 


1896... 

5.784 

2.390 

1.591 

2.840 

1897... 

5.718 

2.415 

1.756 

» 

» 

3.434 

1898... 

5.891 

2.280 

1.694 

» 

» 

3.444 

1899. . . 

6.479 

3.043 

1.779 

298 

425 

4.717 

1900... 

8.186 

3.155 

1.908 

263 

579 

5.456 

1901 . . . 

7.597 

3.431 

1.893 

284 

606 

4.543 

1902... 

7.903 

3.539 

1.995 

S92 

650 

4.528 

Recettes  nettes  remises  à  la  Caisse  de  l'Administration  de* 
Monopoles  par  les  différentes  administrations  de  l'Etat 


1  >roil 

J  Jj'ol t 

de  1 

de 

de  1er 

Années 

douane 

l'Obrt 

de  FEtat 

1896  

3.332 

1.759 

1.181 

1897  

3.522 

2.041 

390 

1898  

4.030 

2.264 

396 

1899  

4.799 

2.742 

» 

1900  

3.970 

2.392 

1901  

3.798 

2.307 

4.661 

2.064 

Recettes  diverses 


Ver- 

Report 

Impôt 

Intérêt 

sements 

des 

de 

sur 

du 

recettes 

l'Obrt 

fonds 

Ministère 

de 

sur 

dispo- 

des 

l'exercice 

fourni- 

Années 

nibles 

Finances 

1895 

ture 

Dive 

1980.,      ,  . 

47 

722 

368 

» 

1897  

59 

» 

» 

1898  

25 

» 

» 

29 

» 

i960  

33 

» 

» 

» 

1901  

30 

» 

» 

1 

1902  

37 

» 

9 

6 

En  somme,  les  recettes  nettes  depuis  1896  se  tota- 
lisent de  la  manière  suivante  : 


Exercices 


Dinars 
ou  francs 


Exercices 


Dinars 
ou  francs 


1896   19.993  191  54 

1897   19. 350.614  20 

1898   20.0'». 576  02 

1899   24.912.808  94 

1900    25.898.378  88 


1901   24.490.388  19 

1902   26.3J-4.165  53 

1903    29.247.36  1  78 

1904   32  061.456  31 


Quant  aux  dépenses,  elles  se  sont  établies  de  la  ma- 
nière suivante  pendant' la  même  époque,  c'est-à-dire 
du  1er  juillet  1896  au  30  juin  1902  : 


Exercices 


Service 
de  la 
Dette  publique 
et  divers 


Excédents 

versés 
au  Trésor 
de  l'Etat 


1898. 
1897. 
1898. 
1899. 
1900. 
1901. 
1902. 
1903. 
1904. 


(En  dinars  ou  francs) 


17.687.047  96 
17.793.145  15 
18.483.784  01 
18.201.787  3î 
18  262.770  04 
17.858.719  15 
19.C06.759  78 
20.014.074  45 
20.318.550  05 


1.556.143  58 
1.547.469  05 
1.539.791  41 
6.651.021  59 
7.635.608  24 
6.631.669  04 
7.317.405  75 
8.033  287  33 
11.742.900  2(i 


Observons  que  sur  les  excédents  de  1896,  il  avait  été 
prélevé  750.000  francs  à  titre  de  réserve,  suivant  l'ar- 
ticle de  la  loi  du  20  juillet  1895. 


Valeurs  Sucrières.  —  On  a  vu  plus  haut  que  la 
question  des  sucres  s'était  rouverte  cette  semaine,  mais 
elle  n'a  pas  eu,  heureusement,  sur  le  Marché  des  va- 
leurs, la  répercussion  que  l'on  avait  redoutée  un  mo- 
ment. Les  valeurs  sucrières  ont  seules  été  affectées. 

Sur  la  nouvelle  du  suicide  de  M.  Cronier,  président 
du  Conseil  d'administration  de  la  Société  des  Raffine- 
rie et  Sucreries  Say  et  de  la  Société  Générale  des  Sucre- 
ries et  Raffinerie  d'Egypte,  les  actions  de  ces  deux 
Sociétés  ont  fléchi,  lundi,  respectivement  à  580  fr.  et  à 
105  francs.  Leurs  cours  de  clôture  de  samedi  étaient 
950  fr.  et  152  fr.  Depuis,  la  baisse  de  ces  valeurs  s'est 
encore  accentuée  et  l'on  reste,  sur  l'action  des  Raffine- 
rie et  Sucreries  Say,  à  495  fr.  après  490  fr.  au  plus  bas, 
et  sur  l'action  des  Sucreries  et  Raffineries  d'Egypte,  à 
53  fr.,  après  44  fr. 

On  ne  sait  encore  exactement  quelle  est,  à  1  heure 
actuelle,  la  situation  faite  à  ces  deux  entreprises  par 
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les  agissements  de  M.  Gronier.  Toutefois,  le  Conseil 
d'administration  de  la  Société  des  Raffinerie  cl  Sucre- 
ries Say  a  communiqué  la  note  suivante  que  nous  re- 
produisons textuellement  : 

Le  Conseil  d'administration  tient  à  déclarer  que  ce  grand 
établissement  n'est  nullement  engagé  pour  son  compte  dans 
les  spéculations  qui  ont  amené  la  ruine  et  la  mort  do  son 
président. 

La  liquidation  Henri  Say  et  C'%  dont  M.  Cronier  était  le 
liquidateur  avec  les  pouvoirs  les  plus  étendus,  a  emprunté  à 
la  Raffinerie  des  sommes  très  importantes.  En  outre,  la  même 
liquidation  Henri  Say  a  mis  en  circulation,  pour  une  somme 
considérable,  des  traites  sur  la  Société  des  Raffineries  d'Egypte, 
dont  M.  Cronier  était  le  président.  Il  est  à  noter  que  ces 
effets  de  commerce,  qui  ont  pu  être  facilement  escomptés  à 
Paris,  ne  se  trouvent  dans  aucun  des  grands  établissements 
de  crédit  de  la  place. 

Dans  quelle  mesure  la  liquidation  Henri  Say  pourra-t-elle 
faire  face  à  ses  engagements  ?  11  est  impossible  de  le  dire  à 
l'heure  actuelle.  On  a  la  certitude  qu'il  y  aura  un  -'rus  déficit, 
mais  la  Raffinerie  Say  est,  dès  aujourd'hui,  en  état  de  faire 
face  à  ses  échéances,  et  le  nombreux  personnel  ouvrier 
qu'elle  occupe  peut  être  assure  que  le  travail  ne  sera  pas 
interrompu. 

Cette  note  répond  aux  objections  principales  que  l'on 
avait  formulées  tout  d'abord,  et  il  ne  reste  plus  qu'à 
attendre  les  communications  que  feront  sûrement, 
(L'un  moment  ;'i  l'autre,  les  Conseils  d'administration  de 
ces  deux  Sociétés. 

La  Situation  Economique  en  Russie. —  On  nous 
communique  les  renseignements  suivants  : 

«  Au  moment  où  la  paix  est  conclue,  il  vaut  la  peine 
de  montrer  la  situation  de  la  Banque  de  Russie  au 
point  de  vue  de  son  avoir  en  or.  Cet  avoir,  au  15  août 

1903,  fut  de  3.002  millions  de  francs,  supérieur  de  C00 
millions  de  francs  environ  au  chiffre  du  1er  janvier 

1904.  Ainsi  la  Russie  sort  de  la  guerre  avec  une  en- 
caisse métallique  intacte.  La  circulation  fiduciaire  a 
grandi  pour  faire  face  aux  dépenses  de  l'armée  de 
Mandchourie  et  aux  frais  de  mobilisation,  mais  elle  ne 
peut  pas  être  jugée  excessive  après  dix-huit  mois  d'une 
guerre  coûteuse  et,  ce  qui  est  important,  elle  reste  sen- 
siblement inférieure  à  la  limite  tracée  par  la  loi  moné- 
taire. 

Ainsi,  la  guerre  finit  sans  cours  forcé  ni  suspension 
de  l'échange  des  billets  contre  du  métal.  Elle  aurait 
continué,  que  tous  les  sacrifices  nécessaires  eussent  été 
faits  pour  sauvegarder  le  régime  monétaire.  - 

Ainsi  apparaît  tangible  la  solidité  des  assises  finan- 
cières et  la  sagesse  extrême  avec  laquelle  les  hommes 
d'Etat  responsables  de  la  gestion  financière  ont  pro- 
cédé. 

En  dehors  de  l'encaisse  de  la  Banque,  il  y  a  des 
sommes  disponibles  que  le  Trésor  possède  à  l'étranger 
qui  ne  figurent  pas  dans  le  bilan  ;  ces  sommes  s'élè- 
vent à  plusieurs  centaines  de  millions  et  sont  supé- 
rieures au  chiffre  de  janvier  1904. 

La  conclusion  de  la  paix  permettra  de  rendre  une 
partie  du  matériel  de  chemin  de  fer  absorbé  par  les 
envois  de  troupes  et  de  matériel.  Son  emploi  commer- 
cial facilitera  le  transport  des  céréales  vers  les  régions 
où  la  récolte  a  été  défectueuse  ainsi  que  la  descente 
vers  les  ports  d'exportation. 


Société  des  Grands  Magasins  du  Printemps. 

—  Ainsi  que  nous  l'avions  annoncé  il  y  a  quinze  jours 
dans  ['Economiste  Européen,  les  actionnaires  de  la 
Société  des  Grands  Magasins  du  Printemps  se  sont 
réunis  en  assemblée  générale  extraordinaire  le  28  août 
pour  recevoir,  de  la  part  de  l'administrateur  provisoire 
de  la  Société,  communication  du  bilan  arrêté  au  81 
juillet  dernier  qui  est,  du  reste,  la  date  île  la  clôture 
de  l'exercice  social,  et  prendre  les  résolutions  nécessi- 
tées par  les  circonstances.  Celle  assemblée  a  été  prési- 
dée par  M.  Tiné,  ancien  président  de  la  Chambre  de 
Commerce  d'Alger,  qui  a  été  désigné  pour  remplir  cette 


fonction  par  les  actionnaires  eux-mêmes.  Voici  la  si- 
tuation telle  qu'elle  a  été  présentée  aux  intéressés  ; 
étaient  présentes  ou  représentées,  41.797  actions: 

Bilan  m  31  Juillet  1905  : 

Francs. 

Aclif  — 

Marchandises  générales   6.294.803  95 

Espèces  en  caisse  et  en  banques   2.486.830  93 

lions  de  poste,  mandats-poste,  timbres-poste, 

feuilles  postales   27.841  27 

Chèques,  mandats,  reçus,   monnaies  étran- 
gères  3.391  » 

Coupons  à  encaisser   53.496  59 

Débiteurs  divers  (France  et  étranger)   1 .309.463  (>0 

Effets  à  recevoir  en  portefeuille   37.229  40 

Factures  d'employés   1.502  30 

Comptes  de  dépots   50.322  95 

Impôt  sur  le  revenu   26.693  97 

Avances  diverses   766.557  39 

Valeurs  eu  portefeuille   647.465  15 

Economat,  fournitures  de  bureaux,  cuisines..  14.782  10 

Contentieux   187.447  46 

Apports  statutaires,  fonds  de  commerce   5.000.000  » 

Immeubles   3.6SO.O0O  » 

Immeubles  de  la  Société  l'îlot  du  Printemps),  » 

immeubles  acquis   4.9f0.000  » 

Constructions   9.983.000  » 

[mmeublesen  dehors  de  1" i lot  du  Printemps..  9.291.010  09 

Etablissements  sucriers   1.968.500  » 

Matériel  et  installations   208.125  55 

Valeurs  do  la  caisse  de  retraite  des  employés..  404.776  35 
Société  agricole  d'exploitation  des  établisse- 
ments Jutes  JaluzQt  et  Cie   1.649.093  28 

Compagnie  l'Urbaine- Vie,  assurance  sur  la 

vie  du  gérant.   91.836  05 

Divers.   313.651  » 

Compte  de  M.  Jules  Jaluzot  : 

Avances  sur  titres   7.238.425  90 

Reports  sur  titres   1.717.548  20 

2.437.31!  )  - 
700.000  » 
520.307  90 
5.180  56 
323.810  80 
3.087.117  55 


Reports  sur  warants. .... 

Escomptes  

Compte  particulier  

Cordonnerie  nivernaise  

Comptes  divers  

Liquidation  campagne  1905.. 
Comptes  warrants   1.048.081  10 

Exploitation  des  immeuhli  s,  espèces  en  caisses 
et  quittances  à  encaisser  

Acompte  sur  intérêts  de  l'exercice  1904-liKF» 
payé  le  30  mai  


l'as  sif 


Capital  

Fournisseurs 


Effets  à  payer. . 
Créanciers  divers 


1.425.105  15 
649.  GKi  05 


Bons  de  caisse  de  1905  à  1911  

Coupons  bons  de  caisse  échus  non  présentés. 

Rayon  d'épargne  

Comptes  courants  : 

Dépùts  de  fonds   6. 02'.;.  050  » 

Société  commerciale  de  publi- 
cité  22.329  84 

Société  des  journaux  français      386.166  30 

Caisse  de  secours  i  mémoire 
1049  Printemps!   24.123  f 5 

Duvctte,  banquier  à  Anvers..        '.i4.93l  41 

Cn 'dit  Foncier  

Créances  hypothécaires    

Cautionnements  divers  

Loyers  perçus  d'avance  

Intérêts  et  dividendes  sur  actions  Printemps 

restant  à  payer  au  31  juillet  190")  

Appointements  restant  à  payer  au  31  juillet 

1905  

:  mémoires  divers  

à  l'enregistrement  pour  juillet 


17.077.841  01 

4.871  70 

876.512  50 
67.137.045  59 

35.0É0.500  » 


2.074.721  20 
;.::81.900  « 
33.534  26 
3.255.287  06 


Entrepreneurs 
Transferts  dus 


Il 


Provisions  spéciales  pour  débiteurs  Paris,  pro- 

viuce  et  étranger  

Réservés  :  Incendie  '      665.000  » 

—        Spéciale   2.C0O.O0O  » 


6.484.201  50 
3.H28.948  65 
1.357.000  » 
50.991  50 
50.917  60 

107.960  50 

11.550  70 
1.314  35 

862  «10 

90.855  50 


2.665.000  » 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


Francs 

Prélèvements  : 
Article  57  des  statuts,  5  0/0. .      573.510  74 
Caisse  de   retraite  dos  em- 
ployés, 8  1/8  0/0   430.178  70 

Assurance  sur  la  vie  du  gérant      280.758  20 

1.390.453  64 

Assurances  maritimes   36.324  84 

Compte  de  provisions   911). 606  61 

Profits  et  pertes   2.935. 108  73 

67>  137.045  59 


Ainsi  que  l'a  fait  observer  l'Administrateur  provi- 
soire. M.  Bourgeois,  ce  bilan  a  été  dressé  avec  les  élé- 
ments qui  résultent  de  la  comptabilité  dont  les  écritures 
ont  été  arrêtées  à  la  même  date,  mais  l'actif  est  loin 
de  répondre  comme  valeur  au  chiffre  indiqué  plus 
haut.  En  effet,  cet  actif  supportera  une  perte  considé- 
rable, mais  cette  perte  ne  provient  pas  de  l'existence 
des  Grands  Magasins  du  Printemps  qui  ont,  au  con- 
traire, tout  ce  qu'il  faut  pour  prospérer.  C'est  pour  celte 
raison,  observe  M.  Bourgeois  dans  son  rapport,  qu'il 
était  juste  de  faire  ressortir  les  bénéfices  résultant  des 
opérations  de  l'exercice  qui  vient  de  s'écouler.  Quant  à 
donner  une  valeur  spéciale  aux  divers  éléments  qui 
composent  l'actif,  c'était  là  une  appréciation  des  plus 
délicates,  en  ce  qui  touche,  par  exemple,  les  immeu- 
bles de  la  Société,  notamment  l'ilôt  du  Printemps.  En 
tous  cas,  la  perte  à  subir  est  importante,  puisque  du 
chef  seulement  de  M.  Jaluzot,  cette  perte  peut  atteindre 
12  millions. 

Quoi  qu'il  en  soit,  la  crise  que  traversait  la  Société 
était  grave,  et  c'est  pourquoi  il  a  fallu  procéder  à  des 
modifications  importantes  dans  l'organisation  de  l'en- 
treprise. En  premier  lieu,  M.  Jules  Jaluzot,  jusqu'ici 
seul  gérant  statutaire  a,  moyennant  «  quitus  »  de  sa 
gestion  et  renoncement  de  ia  part  de  la  Société  à  au- 
cun recours  direct  ou  indirect,  renoncé  aux  droits  et  à 
la  part  de  40  0  0  dans  les  bénéfices  que  lui  allouaient 
les  statuts.  lia,  de  plus,  laissé  subsister  au  profit  de  la 
Société,  les  gages  ou  garanties  qu'il  lui  a  données,  spé- 
cialement sur  :  1°  Toutes  les  actions  Grands  Maga- 
sins du  Printemps  qu'il  possède  à  un  titre  quelconque  ; 
2°  les  actions  des  journaux  La  Presse  et  La  Pairie, 
ainsi  que  toutes  autres  actions;  3°  les  actions  de  la 
Société  Bivière  ;  4°  les  excédents  sur  les  «  warrants  » 
de  graines  de  betteraves.  Enfin,  M.  Jaluzot  a  concédé  à 
la  Société  du  Printemps,  pour  elle  et  ses  cessionnaires, 
pendant  un  délai  de  deux  ans,  le  droit  de  prendre  tout 
ou  partie  des  actions  Printemps  données  en  gage  par 
M.  Jaluzot,  au  prix  de  150  francs. 

En  dehors  de  ce  qui  précède,  et  également  moyennant 
quitus,  les  membres  du  Conseil  de  surveillance  de  la 
Société  ont  déclaré  garantir  à  celle-ci  que  la  réalisation 
des  valeurs  laissées  en  gage  par  M.  Jules  Jaluzot,  pro- 
duira au  profit  de  la  Société  une  somme  nette  de  5  mil- 
lions de  francs,  et  ils  se  sont  en  conséquence  engagés 
solidairement  au  paiement  de  la  différence,  sans  s'im- 
miscer dans  la  réalisation  desdits  gages  et  sans  sou- 
lever aucune  exception  pour  quelque  cause  que  ce  soit. 

Nous  n'allons  pas  analyser  la  discussion  qui  a  suivi 
le  rapport  de  l'administrateur  provisoire,  ainsi  que  la 
lecture  du  désistement  de  M.  Jules  Jaluzot.  Disons 
simplement  que  le  président  de  l'assemblée  a  ensuite 
donné  connaissance  de  la  lettre  suivante  qui  avait  été 
adressée  aux  membres  du  Conseil  de  surveillance,  et 
signée  par  les  établissements  de  crédit  suivants  :  Cré- 
dit lyonnais,  Comptoir  National  d'Escompte,  Société 
Générale,  Banque  française  pour  le  Commerce  et  l'In- 
dustrie, Société  Marseillaise,  Crédit  Algérien,  Banque 
de  Paris  et  dfs  Poi/s-Bas. 

«  Messieurs, 

«  Nous  avons  l'honneur  de  vous  accuser  réception  de  votre 
lettre  du  28  courant,  ainsi  connue  : 

«  Agrès  un  examen  approfondi  de  la  situation  de  l&  Société 
"  du  Printemps,  nous  nous  sommes  arrêtés  aux  mesures 
«  suivantes  : 

«  Réduction  du  capital  actuel  à  10.518.750  francs  ; 


«  Réduction  de  la  valeur  nominale  de  chaque  action  à 
«  150  francs  ; 

«  Emission  de  80.000  actions  de  150  fr.,  ''n  réservant  une 
«  préférence  proportionnelle  aux  actionnaires  actuels. 

«  Mais  pour  assurer  le  succès  de  cette  réor^anUalion.  il 
«  est  nécessaire  que  nous  ayons  la  certitude  cl»;  la  souscrip- 
«  tion  intégrale  de  ces  80.000  actions.  C'est  dans  ces  condi- 
«  tiens  que  nous  vous  demandons  de  vous  engager,  avec 
«  d'autres  Etablissements,  à  souscrire  les  actions  qui  ne 
«  seraient  pas  réclamées  par  les  actionnaires.  Nous  vous 
«  proposons  la  nomination  d'un  nouveau  gérant  et  l'adoption 
«  de  la  convention  passée  avec  les  créanciers  de  M.  Jaluzot . 

«  Nous  vous  serions  reconnaissants  de  vouloir  bien  con- 
«  firmer  les  engagements  que  nous  vous  exposons. 

ii  Signé  :  Les  Commissaires  de  surveillance.  » 

«  Nous  avons  pris  acte  de  votre  proposition. 

«  Nous  n'avons  pas  à  intervenir  dans  les  arrangements  que 
le  Printemps  a  pris,  et  la  seule  chose  que  vous  sollicitez  de 
nous,  pour  laquelle  nous  plussions  intervenir,  est  que  nous 
assurions  la  souscription,  par  notre  groupe,  de  80.000  actions 
qui  ne  seraient  pas  achetées  en  vertu  de  l'offre  proportion- 
nelle qui  serait  faite  aux  actionnaires  actuels. 

«  Le  présent  engagement  n'est  valable  que  pendant  un 
mois,  à  dater  du  2<s  août. 

«  Nous  sommes  heureux  de  pouvoir  ainsi  répondre  au 
désir  qui  a  été  exprimé  et  nous  espérons  que  celte  interven- 
tion permettra  à  la  Société  du  Printemps  de  satisfaire  à  ses 
engagements  et  de  reprendre  son  activité.  » 

Après  cette  lecture  et  diverses  observations  présen- 
tées par  les  actionnaires,  on  a  procédé  au  vote  des 
résolutions  soumises  aux  actionnaires,  et  que  nous 
résumons  ci-dessous  : 

1"  Le  capital  social  est  réduit  par  suite  de  pertes  â  10  mil- 
lions 518.150  francs  représentant  la  valeur  réelle  de  l'actif 
social,  et  reste  divisé  en  7  0.1"21  actions  de  150  francs  seule- 
ment chacune.  Les  litres  actuels  seront  frappés  d'une  estam- 
pille indiquant  que  le  taux  desdites  actions  est  réduit  à  ce 
chiffre  de  150  francs. 

Les  41.797  actions  représentées  comportaient  1X04 
voix  à  exprimer  par  707  votants.  Sur  ces  1.504  voix, 
1.399  ont  voté  pour  la  première  résolution  ;  il  y  a  eu 
52  voix  contre,  et  8  nulles.  Les  autres  résolutions  se 
résumaient  ainsi  : 

2°  Acceptation  moyennant  quitus  de  la  renonciation  de 
M.  Jaluzot  à  ses  droits  de  gérant  statutaire  et  à  la  part  de 
40  0/0  des  bénéfices  que  lui  allouaient  les  statuts  ; 

3"  Nomination  d'un  gérant  unique,  M.  Laguiouie.  qui, 
seul,  aura  la  signature  sociale.  L'assemblée  fixe  son  traite- 
ment à  40.000  fr.  par  an.  Et  pour  lui  permettre  de  posséder 
les  2.000  actions  exigées  du  gérant  par  les  statuts,  l'assem- 
blée, usant  du  droit  de  préemption  qu'a  accordé  M.  Jaluzot 
à  la  Société  du  Printemps  sur  les  actions  de  ladite  Société 
par  lui  données  en  gage  à  celle-ci,  cède  à  M.  Laguionic  ces 
2.000  actions  anciennes  à  prendre  sur  celles  de  M.  Jaluzot. 
au  prix  minimum  de  150  fr,  par  action,  pouvant  varier  seu- 
lement en  plus,  de  l'excédent  entre  ce  prix  de  150  fr.  et  celui 
supérieur  pouvant  résulter  du  cours  moyen  de  ces  actions  en 
Bourse,  du  1"  janvier  au  31  décembre  1906  : 

4°  Acceptation  de  ia  démission  de  MM.  Fleurquiu.  Fnuge- 
ray  et  Eugène,  membres  du  Conseil  de  surveillance,  et  qui- 
tus sous  la  condition  que  la  réalisation  des  gages  donnés  par 
M.  Jaluzot  produira,  au  profit  de  la  Société,  une  somme  nette 
de  5  millions.  Nomination  de  MM.  Dcforgcs,  Bachelot  et  Du- 
pinct,  tous  trois  anciens  intéressés  du  Printemps  comme 
membres  du  Conseil  de  surveillance  : 

5°  Reconstitution  du  capital  de  la  Caisse  de  retraite  des 
employés  ; 

6°  Création  d'une  annuité  maxima  de  112.500  fr.  abandon- 
née aux  courtiers.  MM.  Lacaussade  et  consorts  ; 

7°  Augmentation  de  capital  :  L'assemblée  décide  que  te 
capital  réduit  à  10.518.150  fr.,  comme  il  a  été  dit  ci-dessus, 
sera  augmenté  de  12  millions  de  francs  par  l'émission  de 
80.000  actions  nouvelles  de  150  fr.  chacune,  dites  actions  pri- 
vilégiées de  premier  rang. 

Ces  actions  recevront,  avant  toute  répartition  des  bénéfices 
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nets  aux  autres  actions,  l'intérêt  à  5  0  0  de  leur  montant, 
plus  25  0/0  de  l'excédent  desdits  bénéfices. 

L'assemblée  décide  de  donner  toute  préférence  aux  action- 
naires actuels,  proportionnellement  au  nombre  de  leurs  ac- 
tions, pour  la  so.-.scription  aux  actions  nouvelles  au  pair  et 
moyennant  libération  intégrale  : 

8°  Modifications  statutaires  et  nouveau  numérotage  d'arti- 
cle des  statuts  ; 

9u  Autorisation  d'aliéner  15  immeubles  inutiles  à  l'objet 
social  :  7  maisons  sises  1,  3,  5,  7,  9,  11  et  13,  rue  du  Prin- 
temps ;  G  maisons  sises  à  Paris  :  rue  de  Saint-Pétersbourg, 
34  ;  rue  de  la  Chaussée-d'Antin,  38  et  40  :  cité  d'Antin,  10  et 
1§  ;  nie  d'Amsterdam,  89  :  rue  du  Faubourg  Saint- Antoine, 
2G5  et  267  et  rue  de  Montreuil.  44  et  4î  bis  ;  uu  immeuble  à 
Ilendaye  ;  les  immeubles,  agencements,  matériels  composant 
les  Distillerie  et  Sucrerie  centrale  d'Origny-Sainte-Benoite  et 
la  Raffinerie  do  la  Biette  ; 

10°  L'assemblée  autorise  le  gérant  à  céder,  à  telle  personne 
qu'il  avisera,  la  créance  du  Printemps,  contre  la  Société 
Agricole,  sous  la  forme  exposée  à  l'assemblée.  \ 

Le  quitus  a  été  accordé  à  M.  Jules  .Taluzot  par  1.814 
voix  contre  17,  et  celui  accordé  au  Conseil  de  surveil- 
lance par  1.345  voix. 

M.  Laguionie  a  été  nommé  drrecteur-gérant  des 
Grands  Magasi>ts  du  Printemps  par  1.354  voix  contre  3 
et  les  trois  membres  du  Conseil  de  surveillance  pro- 
posés, par  1.305,  1.308  et  1.207  voix.  Enfin,  l'augmen- 
tation du  capital,  par  la  création  d'actions  de  priorité, 
ainsi  que  les  arrangements  aveG  la  Société  agricole, 
les  modifications  aux  statuts  et  les  autres  résolutions 
proposées,  ont  été  approuvés  à  l'unanimité  ou  à  la 
presque  unanimité. 

Ajoutons  que  M.  Laguionie  avait  été  invité  à  poser 
sa  candicature  comme  gérant,  par  une  lettre  collective 
signée  de  tous  les  chefs  de  rayon,  chefs  de  service  et 
intéressés  des  Magasins  du  Printemps. 

Terminons  en  disant  que  M.  Laguionie  a  déclaré  à 
un  de  nos  confrères  qu'il  s'était  entretenu  avec  l'admi- 
nistrateur judiciaire  de  la  situation  actuelle  de  la  So- 
ciété. Une  de  ses  premières  préoccupations  est  l'achè- 
vement des  paiements  aux  guichets  du  rayon  d'épar- 
gne, et  la  liquidation  définitive  de  tout  ce  qui  faisait 
ressembler  cette  maison  à  un  établissement  de  crédit. 
La  Société  des  Grands  Magasins  du  Printemps,  a-t-il 
ajouté,  ne  doit  plus  être,  désormais,  qu'une  maison  de 
nouveautés. 

Chemin  de  fer  de  Sorocabana.  —  On  sait  que 
l'emprunt  de  Sao-Paulo  récemment  émis  sur  notre 
marché  a  pour  garanties  les  recettes  totales  du  Chemin 
de  fer  de  Sorocabana  ;  en  1904,  les  recettes  de  cette 
Compagnie  se  sont  élevées  à  9.855  contos,  laissant,  par 
suite,  un  excédent  de  2.445  contos,  qui,  au  change  de 
17  francs,  représente  en  francs  une  somme  de  G. 164.232. 
Pendant  la  même  année  1904,  le  coefficient  d'exploita- 
tion a  été  ramené  à  65  38  0/0,  tandis  qu'en  1903  il  avait 
été  de  66  22  0  '0. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

L'Avis  n°  6469  du  18  août  doit  être  rectifié  comme  suit  : 
A  partir  du  28  août  présent  mois  et  jusqu'à  nouvel  ordre, 
les  10.000  obligations  3  40  0/0,  n»  70031  à  80000,  du  Crédit 
Foncier  Franco-Canadien  se  négocieront  sous  une  rubrique 
spéciale. 

Sur  ces  titres,  le  premier  coupon  à  l'échéance  du  1"  octobre 
porte  l'estampille  suivante  :    Coupon  intercalaire,  4  fr.  25  ». 


A  partir  du  6  septembre  courant,  les  obligations  de  la  So- 
ciété Générale  des  Chemine  ck-  fer  Fconomiques  ne  seront 
plus  négociables  qu'en  litres  munis  de  coupons. 


Les  obligations  de  la  Compagnie  Générale  Française  et 
Continentale  d'Eclairage,  étant  appelées  au  remboursement 
anticipé  le  l"  septembre,  cesseront  d'être  négociables  à  la 
Bourse  à  partir  de  cette  date. 


Un  versement  est  appelé  du  l"au  15  septembre  courant  sur 
les  obligations  non  libérées  de  l'Emprunt  de  la  Ville  de  Paris 
2  3/4  0/0  1905.  à  raison  de  150  francs  (net  148  fr.  71)  par 
obligation  et  de  37  fr  50  (net  37  fr.  18)  par  quart  d'obligation. 

En  conséquence,  la  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  par- 
tir du  9  septembre,  les  obligations  non  libérées  dudit  em- 
prunt ne  seront  plus  négociables  qu'en  titres  libérés  de 
250  francs  l'unité  et  de  G2  fr.  501e  quart. 

En  liquidation  du  30  septembre,  les  livraisons  devront 
s'effectuer  en  titres  libérés  dudit  versement. 


Par  suite  de  l'émission  au  pair  de  80.000  actions  privilé- 
giées de  150  francs  de  la  Société  des  Grands  Magasins  du 
Printemps,  dont  la  souscription,  ouverte  d'ici  au  11  septembre 
prochain,  est  réservée  par  préférence  aux  anciens  action- 
naires, à  raison  de  8  actions  nouvelles  pour  7  actions  an- 
ciennes, 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  que  jusqu'au  1er  septembre 
inclus,  les  actions  anciennes  de  ladite  Société  se  négocieront 
au  comptant  sous  deux  rubriques  distinctes,  affectées  : 

L'une,  aux  actions  estampillées  du  droit  à  la  souscription, 

Et  l'autre,  aux  actions  non  estampillées. 

A  terme,  en  liquidation  du  81  août,  les  livraisons  s'effec- 
tueront exclusivement  en  titres  non  estampillés. 

En  liquidation  du  15  septembre,  les  négociations  n'auront 
lieu  qu'en  titres  estampilles. 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE  DE  FRANCE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
24  août 

Or   2.969.168.266 

Argent.    1 .109.667-418 


31  août 
2.971  129.747 
1.108. 303- 669 


Portefeuille  Paris 


4.078.833.684  4  019.433.417 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 

'  Effets  Paris  

Effets  Etranger.. 

Bons  du  Trésor  ....  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  suceurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Tota!  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

RpSPrvp,  l  Loi  du  17  mai  1834 

1„L  \  Ex-banques  département, 
mobilières  {  Loi  ^  ^m^Sil  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total  


24 

août 

4.078 

835.684 

17.854 

172 

070.005 

300 

276.944 

293.000 

158 

44S.646 

307 

253.766 

180 

000.000 

10 

000. 000 

2 

980.750 

99 

627.310 

100 

000.000 

4 

000.000 

25 

522.936 

1 

996  335 

8 

407.444 

86 

364.828 

3.536.100.506 

182.500.000 

8 

002.313 

10.000.000 

2.980.750 

9.123.000 

4 

000.000 

8 

407.444 

4.239-779.060 

19.997. J27 

9 

570.  459 

315.525  427 

539.595.248 

79.197.853 

2. 672. 976 

3-619.303 

1 

110.000 

100. OH. 541 

5.536.100.506 

31  août 


4. 079. 433. 417 


55.283 
308.097.248 


355-675  247 
298.000 

159.951.187 
304.343.045 
■180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627.310 
100-800.000 
4. 000. 000 
25.556-436 

2. 452. 366 
8.407.444 

98.845.764 


5-749.723.502 


182.500.000 
8.002.313 
10.000-000 
2.980-750 
9.125-000 
4-000.000 
8.407-444 
-429.122.265 
19.196.013 
10.023.363 
299.937.795 
495.050  44Î 
123  860. 051 
2.529  962 
4-049.159 
1. 110-000 
139.828  939 


5.749.723.502 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  or  

—  argent 

Portefeuille  

Avances  aux  par'ic. 

—  à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 

—  partie. 
Taux  d'escompte. . . 

Prime  de  l'or  

Bén.ncts(millicrs  fr) 


5  sept. 

4  sept. 

3  sept. 

1"  sept. 

31  août 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.992.4 

4  071.4 

4  239-9 

4.230-8 

4.429.1 

2.418.6 

2.615-5 

2.544.0 

2-677  5 

2.971.1 

1.120.4 

1.122  9 

1.123. 2 

1.119.5 

1.108.3 

397.3 

419.9 

677.0 

583.5 

673.8 

484.4 

427  5 

457.8 

495.3 

464.3 

180.0 

180.0 

180.0 

180-0 

180  0 

139.7 

221  8 

198.4 

216-1 

299.9 

516.4 

473.2 

447.6 

557  4 

618.9 

3  0/0 

3  0  0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

1/2  0/00 

pair 

pair 

pair 

pair 
1.596.» 

1.570.2 

1. 2231 

1.613.6 

1.022.4 
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Caisse  Nationale  des  Retraites  pour  la  Vieillesse 

Opérations  du  1"  au  30  juillet  1905 

Reçu  des  déposants  : 

Paris   12. 840  vers,  (dont   1.9021""  vers.)     1.658.370  21 

Départem"  325.494   —  (  —   13.792     —  g.487.958  53 

Ensemble.  238.340  15.694 

Payé  aux  déposants.  —  Arrérages  de  rentes 

viagères  

Payé  à  leur»  héritiers.  —  Remboursements  de 

capitaux  réservés  

Ensemble  


Les  nouvelles  rentes  inscrites  s*élèvent  à  

aux  noms  de  1.400  parties. 

Le  total  des  rentes  viagères  est  de  

réparties  entre  310. 895  titres. 

La  Caisse  a  perçu  pour  arrérages  ou  rembour- 
sements de  rentes  et  valeurs  

Elle  a  placé  : 

En  obligations  départementales  et  communales 


4.140.32:1  74 

1.595.092  11 

1.500.182  34 
3.101.274  45 
155.91!)  » 

43.285.720  » 

6.543.344  00 
1.152.401  49 


Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  avec  la  Caisse  des  Dépôts  et 
Consignations,  du  11  au  20  août  1905  : 

Dépôts  de  fonds   5.324.200  54 

Retraits  de  fonds   3 . 01 1 . 934  CM  i 

Excédent  de  dépôts   1.712.332  48 

Excédent  de   dépôts,  du  1"  janvier   au  2n  août  1905, 

34.843.732  fr.  09. 
Capitaux   employés  en  achats   de  rentes,  du   11  au  20 

août  1905  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  191.894  fr.  75; 

2"  Pour  placement  des  excédents  de  dépôts  et,  en  outre,  des 
arrérages  et  des  capitaux  encaissés  sur  les  valeurs  compo- 
sant le  portefeuille  provenant  des  caisses  d'épargne  ordi- 
naires :  4.187.977  fr.  42. 


Les  Comptes  abandonnés  des  Caisses  d'épargne .  — 

Le  Journal  officiel  du  1er  juillet  a  publié  les  comptes  des 
Caisses  d'épargne  pour  lesquels  la  dernière  opération  a  été 
effectuée  dans  le  courant  de  l'année  1875  et  qui,  depuis  cette 
époque,  sont  abandonnés. 

Cette  publication  comprend  9.449  comptes  abandonnés 
dans  358  Caisses  d'épargne  :  leur  montant  s'élève  à  322.298 
francs  90,  ce  qui  représente  une  moyenne  par  compte  de 
34  fr.  10.  8.002  autres  comptes,  soit  43.35  0/0  du  nombre  to- 
tal des  comptes  abandonnés,  étant  au-dessous«dc  5  francs, 
sont  exceptés  de  la  publication.  Le  montant  de  ces  derniers 
est  de  17.579  fr.  40  et  représente  une  moyenne  par  compte 
de  2  fr.  19.  Le  nombre  total  des  comptes  abandonnés  dans 
358  Caisses  d'épargne  est  de  17.451  et  leur  montant  s'élève  à 
339.878  fr.  30.  Enfin,  70  inscriptions,  représentant  1.095  fr.  de 
rentes  de  divers  types,  laissées  en  dépôt  aux  Caisses,  appar- 
tenaient aux  titulaires  de  plusieurs  de  ces  comptes. 

Au  31  décembre  de  l'année  1875,  pendant  laquelle  a  eu  lieu 
la  dernière  opération  qui  a  fait  courir  le  délai  de  trente  ans 
pour  les  comptes  abandonnés,  il  existait  2.365.567  livrets  en 
circulation  avec  un  solde  dû  aux  déposants  de  000.413.908  fr. 
Il  en  ressort  que,  par  rapport  à  ces  chiffres,  il  a  été  aban- 
donné plus  de  7  livrets  sur  1 .000  et  51  centimes  par  1.000  fr. 

En  1904,  il  avait  été  publié  pour  358  Caisses  d'épargne 
12.571  comptes  abandonnés  qui  atteignaient  454.452  fr.  97 
dont  4.123,  d'une  valeur  totale  de  8.794  fr.  48,  étaient  au-des- 
sous de  5  francs.  La  moyenne  des  premiers  était  de  30  fr.  15 
et  celle  des  seconds  de  2  fr.  13. 

Par  rapport  aux  2.170.006  livrets  en  circulation  au  31  dé- 
cembre 1873  et  aux  573.498.907  fr.  85  de  solde  dû  aux  dépo- 
sants à  la  même  date,  les  comptes  abandonnés  représen- 
taient près  de  0  livrets  sur  1.000  et  0  fr.  79  par  1.000  francs. 

En  1905,  il  s'est  produit  une  augmentation  de  4.880  comp- 
tes abandonnés  et  une  diminution  de  114.574  fr.  07  au  point 
de  vue  des  sommes  y  afférentes. 

Les  comptes  au-dessous  de  5  francs  présentent  une  aug- 
mentation de  3.879  unités  et  de  8.784  fr.  92. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  C"; 
du  30  juillet  au  5  août.  1905  (.'11*  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


CD  'fj 

Rec. 

n.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des 

a  o 

la  semaine 

des  années 

Différence 

lignes 

G  — 

I& 

P'  1905 

1905 

1904 

1905 

1904 

Etat  

2.9Hi 

1.472 

1.106 

29.414 

28.604 

+ 

810 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.421 

40100 

9.710 

268. 240 

263.310 

+ 

4. 930 

—   Chemins  Algériens 

513 

241 

257 

6.050 

5.751 

4 

299 

Nord  

3 . 70:j 

5  1166 

4.804 

137.319 

133.  OiO 

+ 

4-299 

Ouest  

5.843 

4.149 

4-097 

108.745 

107.054 

+ 

1.691 

7.197 

5. 082 

4.728 

134.741 

129.226 

+ 

5.515 

Est  

4.922 

4.128 

4.033 

112.413 

109. 173 

+ 

3.210 

Midi  

3.831) 

2-496 

2.465 

(Il  6S 4 

62.990 

+ 

1694 

898 

301 

221 

5. 228 

5.124 

+ 

104 

1-209 

243 

251 

6  3(16 

6.578 

212 

296 

59 

75 

2.K0 

2- 078 

+ 

98 

Lignes  Algériennes  .  . 

874 

114 

113 

3.144 

2.577 

+ 

567 

103 

34 

34 

820 

807 

1? 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


L'événement  de  la  semaine  a  été  l'entente  intervenue 
enfin  à  Portsmouth  entre  les  plénipotentiaires  russes 
et  japonais,  pour  le  rétablissement  de  la  paix  entre  la 
Russie  et  le  Japon.  En  dépit  des  nouvelles  contradic- 
toires parvenues  au  cours  des  journées  précédentes,  la 
Bourse  avait  toujours  escompté  une  heureuse  issue  des 
négociations  entamées,  et  c'est  pourquoi  les  dépêches 
reçues  mercredi  n'ont  pas  provoqué  un  mouvement 
général  de  hausse.  Certains  compartiments  ont  été 
cependant  favorisés,  notamment  celui  des  Fonds  russes, 
qui  est  en  grande  reprise. 

Un  autre  fait  s'est  produit  lundi,  dont  il  est  parlé 
d'autre  part.  Ce  fait,  toutefois,  n'a  impressionné  que 
les  valeurs  sucrières. 

La  liquidation  de  fin  de  mois  vient  de  s'effectuer 
d'une  façon  satisfaisante,  avec  des  reports  bon  marché. 
Elle  s'est  signalée  par  des  réalisations  qui  n'ont  pas 
permis  de  conserveries  plus  hauts  cours  delà  semaine. 

ic  ir  Les  Rentes  Françaises  sont  fermes.  Les 
quelques  appréhensions  que  l'on  pouvait  concevoir  au 
sujet  du  Maroc  sont  évanouies. 

La  Rente  3  0/0  Perpétuelle  cote  100  fr.  fin  sep- 
tembre, avec  un  report  de  4  et  6  centimes  ;  contre 
99  fr.  75  ;  au  comptant,  on  reste  également  à  100  fr., 
en  avance  de  25  centimes. 

Rente  3  0/0  Amortissable,  que  nous  laissions  à 
99  fr.  30  au  comptant,  finit  à  99  fr.  25.  On  cote  99  fr.  75 
fin  septembre.  Report,  sur  ce  fonds,  10  centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes  sont  à  482  fr.  50,  contre 
483  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de  l'Annam 
et  du  Tonkin,  plus  lourd  à  80  fr.  50  ;  Emprunt  de  Ma- 
dagascar 2  1/2  0/0  toujours  délaissé;  Emprunt  3  0/0 
1903,  à  son  même  cours  de  94  fr.  ;  3  i 1/2  0/O  de  V Indo- 
Chine  1899,  494  fr.,  gagnant  1  franc  ;  Obligations 3  0/0 
de  l'Emprunt  1902, 431  fr.  comme  la  semaine  dernière; 
Emprunt  3  0/0  1902  du  Gouvernement  Général  de 
l'Algérie,  452  fr.,  contre  451  fr.  ;  Emprunt  de  l'Afrique 
Occidentale  3  0/0,  477  fr.,  en  plus-value  de  4  fr.  ;  Gou- 
vernement l'unisien  3  0/0  1902,  aux  environs  de  454  fr. 

ir  ir  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont,  tout 
comme  précédemment,  été  favorisées  d'échanges  sui- 
vis. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  se  sont  avancées  de  563 
francs  à  505  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1869  ,  481  fr.,  reper- 
dant 2  fr.;  Obligations  3  0/0  1871,  412  francs,  contre 
411  fr.  75;  Obligations  4  0/0  1875,  575  fr.,  au  lieu  de 
570  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1876,  également  à  575  fr.,  en 
recul  de  3  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  restent  à  391  francs, 
presque  sans  changement  ;  Obligations  2  1/2  0  0  1S94- 
1896,  390  fr.,  comme  jeudi  dernier;  Obligations  2  0/0 
1898,  aux  environs  de  450  francs. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  [Emprunt  du  Métropo- 
litain) se  maintiennent  à  432  fr.  environ:  Obligation  de 
l'Emprunt  2  1/2  0/0  1904,  432  fr.,  contre  4&4  francs  ; 
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ObëgaLim  2  3/4  0/0  1905,  tout  payé,  381  fr.  50,  sans 

changement. 

M  ^  L'action  de  la  Banque  de  France,  qui  finissait 
jeudi  dernier  à  3.745  fr.  au  comptant,  gagne  10  fr. 
sur  ce  même  marché,  à  3.755  fr. 

Pour  les  dix  premières  semaines  du  second  semestre 
de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des  escomptes 
et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablissement  de 
Crédit  s'établissent  à  1.596.793  fr.  65. 

if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
ont  monté  de  705  fr.  :'i  terme  à  711  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  toujours 
recherchées  par  l'épargne,  ont  été  actives. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  clô- 
turent à  leur  même  cours  de  495  fr.  ;  mais  demandées 
ainsi;  Obligations  Foncières  3  0/0  1879,  également  sans 
changement  à  509  fr.  50  ;  Obligations  Communales  1880, 
508  fr.  ;  Obligations  Foncières  1883,  450  fr.  50,  au  lieu 
de  452  fr.  ;  Obligations  Foncières  2  60  0/0  188S,  491  fr., 
sans  variation  appréciable. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  restent  à 
405  fr.,  contre  405  fr.  50  ;  Obligations  Communales 
2  60  0/0  1892,  481  fr..  regagnant  1  franc;  Obliga- 
tions Foncières  2  80  0/0  1895,  490  fr.,  comme  il  y  a 
huit  jours  ;  Obligations  Communales  2  60  0/0  1899, 
483  fr.  50,  contre  483  fr.  ;  Obliaalions  Foncières  3  0/0 
1903  avec  lots,  494  fr.. 

■4<  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  attiré  l'attention.  Quelques-unes  sont  en  plus- 
value  appréciable. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  qui  restait  à 
1.465  fr.  à  terme,  passe  à  1.440  fr.  ;  report  sur  ce  titre  : 
1  fr.  60. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  clôture  à  658  fr.  à 
terme  et  au  comptant.  Nous  le  laissions,  il  y  a  huit 
jours,  à  640  francs. 

Le  Crédit  Lyonnais  a  progressé  de  1.130  fr.  au  comp- 
tant et  de  1.132  fr.  à  terme,  à  1.160  francs,  cours  de 
clôture  sur  ces  deux  marchés.  On  a  fait,  comme  re- 
ports, le  pair  et  90  centimes. 

La  Société  Générale  est  ti'ès  ferme  à  643  fr.  au  comp- 
tant et  u  645  fr.  à  terme. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  huit  à  685  fr. 
au  comptant,  gagnant  1  franc. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l' Industrie 
est  revenue  de  251  fr.  à  terme  à  236  fr.  ;  Banque  Inter- 
nationale de  Pai'is  (en  liquidation),  196  fr.  à  terme,  en 
bénéfice  de  16  francs. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  est  soutenue  à  332  fr 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique, 
du  Sud  est  calme  à  80*  fr. 

La  Banque  de  l'Algérie  s'échange  à  1.370  fr.,  en 
moins-value  de  2  francs. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  clôture  à  329 
francs,  sans  variation  sur  la  semaine  dernière. 

L'action  de  la  Banque  de  l' Indo-Chine  s'est  avancée 
de  1.230  fr.  à  1.239  fr. 

Le  Crédit  Mobilier  Français,  que  nous  laissions  à 
143  fr.  à  terme  et  à  142  fr.  50  au  comptant,  hnil  sur 
ces  deux  marchés,  à  143  fr. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  s'échange,  au 
dernier  moment,  à  870  fr.  au  comptant  et  à  872  fr.  à 
terme. 

La  Société  Marseillaise,  actions  libérées,  conserve 
son  même  cours  de  920  fr. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  finissent  à  134  fr.  comme  précé- 
demment; Obligations  de  475  francs,  160  fr.,  en  reprise 
de  2  francs. 

La  Rente  Foncière  est  montée  de  160  fr.  à  165  fr.  à 
terme;  au  comptant  elle  cote  168  fr. 

Le  Crédit  Algérien  ne  s'écarte  pas  de  son  cours  de 
jeudi  dernier  ;  on  le  retrouve  donc  à  1.152  francs. 

La  Compagnie  Algérienne  clôture  aux  environs  de 
820  francs. 

•fr  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  été  actives  et  fermes. 
L'action  Lyon  moule  de  1.390  fr.  à  terme  à  1.405  fr.  ; 


Nord,  1.840  fr.  au  comptant,  en  plus-value  de  15  fr., 
et  1.824  fr.  à  terme,  au  lieu  de  1.814  francs. 

L'action  Midi  est  à  1.215  fr.,  en  bénéfice  de  5  fr.  ; 
Est,  978  fr.  à  terme,  contre  900  fr.  ;  Ouest,  950  fr.  au 
comptant;  Orléans,  1.520  fr.  au  comptant,  gagnant 
8  francs. 

Pour  la  trente-deuxième  semaine  de  l'année  1905,  les 
recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  1er  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
,  la  période  correspondante  de  1904  :  Augmentations  : 
Nord,  347.000  fr.  ;  Orléans,  840.000  fr.  ;  Ouest,  81 .000 
francs.;  Lyon,  580.000  fr.  ;  Midi,  35.000  fr.  Les  recettes 
de  l'Est  ne  sont  pas  encore  parvenues. 

if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales 
ont  été,  quelques-unes  au  moins,  mouvementées. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris, 
sont  soutenus  à  661  fr.  ;  Compagnie  Parisienne  du  Gaz 
885  fr.  à  terme,  reperdant  10  francs.  Les  recettes  de 
cette  Compagnie,  pour  le  mois  de  juillet  1905,  ont  été  de 
6.255.113  fr.  55,  contre  5.863.573  fr.  58  en  juillet  1904. 
Les  recettes  des  sept  premiers  mois  do  1905  se  chif- 
frent par  59.105.524  fr.  18,  contre  56.889.406  fr.  29  pour 
la  période  correspondante  de  1904,  soit  une  dilïérenée 
de  2.206.112  fr.  19  en  faveur  de  l'exercice  en  cours. 

L'action  de  la  Société  d'Eclairage,  Chauffage  ci  Force 
Motrice  reperd  2  francs  à  853  fr. 

L'action  Suez,  qui  clôturait  à  4.455  fr.,  finit  à  4  .  Ï50 
francs;  Parts  de,  Fondateurs,  aux  environs  de  1.990  fr.; 
Parts  Civiles,  3.280  fr.  au  comptant,  contre  3.250  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris  sont  revenus  de820fr.  à  811  fr. 
Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  trente-troi- 
sième semaine  de  1905,  ont  été  de  692.762  fr.  90,  contre 
723.260  fr.  15  pour  la  semaine  correspondante  de  1904. 
Du  1er  janvier  au  12  août  1905,  les  recettes  totales  se 
chiffrent  par  28.236.306  fr.  20,  contre  29  803.429  fr.  45 
pour  la  période  correspondante  de  1904,  soit  une 
différence  de  847.123  fr.  25  en  faveur  de  l'exercice  pré- 
cédent. 

Les  Voilures  à  Paris  gagnent  encore  6  fr.  à  terme  à 
330  francs. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
finit  à  620  fr.,  en  moins-value  de  2  fr.  ;  Compagnie  Gé- 
nérale Parisienne  de  Tramivays,  aux  environs  de  236 
francs  ;  Est-Parisien,  50  fr.  ;  Tramways  de  Paris  et  du 
Département  de  la  Seine,  555  fr.  au  comptant,  en  recul 
de  2  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramivays  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  clôturent  à  264  fr.  50  au 
comptant,  en  avance  d'un  franc. 

Les  Chemins  de  fer  Nogenlais  sont  en  reprise  de 
5  fr.  à  450  francs. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
finit  à  579  fr.  au  lieu  de  581  fr.  ;  Électro-Métallurgie 
de  Dives,  388  fr.  à  terme,  en  recul  de  6  fr.,  et  890  fr. 
au  comptant,  contre  395  fr. 

L'Omnium  Lyonnais  est  revenu  de  194  fr.  à  185  fr., 
reperdant  une  partie  de  son  avance  précédente. 

Le  Métropolitain  de  Paris  a  regagné  3  fr.  à  578  fr. 

L'action  du  Nord-Sud  de  Paris  finit  à  293  fr.,  contre 
295  francs. 

La  Malfidano  a  progressé,  au  comptant,  de  665  fr.  à 
673  francs. 

La.  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action  or- 
dinaire, clôture  à  188  fr.  au  lieu  de  192  fr.;  Messageries 
Maritimes,  290  fr.  au  comptant,  sans  changement. 

Les  Chargeurs  Réunis  se  retrouvent  à  780  fr.,  à  2  fr. 
près  comme  il  y  a  huit  jours. 

La  Dynamite  Centrale,  que  nous  laissions  à  565  fr. 
au  comptant,  clôture  à  568  fr.  à  terme. 

Les  Phosphates  du  Dyr  conservent  leur  même  cours 
de  111  francs. 

Les  actions  Urbaine- Voilures  gagnent  encore  1  fr.  25 
à  121  fr.;  Obligations  4  0/0,  22.">  fr.,  en  plus-value  do 
5  francs. 

Les  actions  des  Raffinerie  et  Sucreries  C.  Say 
s'inscrivent  en  énorme  baisse  ù  495  fr.  à  terme,  per- 
dant, pour  la  semaine,  475  fr.  Au  sujet  de  cette  valeur, 
nous  nous  reportons  à  V  <■  Information  -  que  nous  pu- 
blions plus  haut  à  propos  des  valeurs  sucrières. 
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La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson- Houston  recule  de  13  t'r.  à  820  fr. 

Les  Obligations  5  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
CSemins  de  fer  de  Santa-Fé  se  retrouvent  à  604  fr. 
au  lieu  de  002  fr.;  Obligations  4  1/2  0/0,  50-">  francs, 
en  moins- value  de  7  fr.  .r>0. 

Les  Obligations  5  0/0  du  Port  du  Rosario  gagnent 
encore  1  fr.  à  49'i  fr.,  toujours  très  recherchées. 

L'Association  Minière  a  repris.de  4  fr.  à  229  fr. 

it  ir  Les  Fonds  d' Etat  Etrangers  ont  été  très  fermes. 

La  Rerite  Argentine  4  0/0  1896  (Rescision)  finit 
à  terme  à  93  fr.  40,  au  lieu  de  93  fr.  35  ;  Rente  4  0/0 
1900,  aux  environs  de  90  fr.  25. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  clôture  à  90  fr.  35,  gagnant 
25  centimes;  Brésilien  1898  5  0/0  (Funding),  105  fr.  90 
au  comptant,  contre  105  fr.  15;  Obligations  5  0/0  de 
l'Etal  de  Minas  G erac s,  492  fr. 

L'Obligation  5  010  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie est  à  478  fr.  ;  Obligations  de  l'Emprunt  5  0/0 
1902,  505  fr.  à  terme,  contre  503  fr.  au  comptant;  Em- 
prunt 5  0/0  or  1904,  483  fr.  à  terme,  sans  change- 
ment. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  l'Etal  Indépendant  du 
Congo  se  tiennent  aux  environs  de  78  francs. 

L'Italien  5  0/0  s'est  avancé  de  105  fr.  30  à  105  fr.  50. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  est  en  bénéfice  de 
25  centimes  pour  la  semaine,  à  91  fr.  87  1<2. 

L'Emprunt  du  Maroc  5  0/0  1904  se  tient  à  511  fr., 
au  lieu  de  510  francs. 

Le  Portugais  3  0/0  JVouveau,  1"  série,  est  revenu 
de  69  fr.  80  à  09  fr.  55  ;  2e  série,  aux  environs  de 
09  fr.  25  au  comptant  ;  3e  série,  69  fr.  80. 

Le  Roumain  'i  0/0  amortissable  1894  clôture  aux 
environs  de  93  fr.  ;  Rente  4  0/0  1896  Amortissable 
92  fr.  80;  Rente  4  0/0  Amortissable  1898,  92  fr.  75, 
contre  92  fr.  85. 

Les  Fonds  Russes  sont  en  forte  plus-value. 

La  Renie  Russe  3  0/0  1891-1894  est  montée  de 
75  fr.  05  à  terme  à  81  fr.,  et  de  75  fr.  25  au  comptant, 
à  80  fr.  30  ;  Rente  3  0/0  1896,  80  fr.  30  au  comptant  et 
80  fr.  00  à  terme,  contre  73  fr.  75  et  73  fr.  60  jeudi 
dernier;  Russe  4  0/0  Consolidé  1901,  94  fr.  50,  en 
avance  de  5  fr.  25  ;  Consolidés  1™  et  2e  séries,  94  fr.  10 
au  comptant  et  Ui  fr.  à  terme,  au  lieu  de  88  fr.  40  et 
88  fr.  50  la  semaine  dernière. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0,  que  nous  laissions 
à  507  fr.,  passent  à  520  fr. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  est  montée  de  82  fr.  22 1/2 
h  83  fr.  30;  Rente  5  0/0  or  des  Monopoles,  432  fr. 
au  comptant. 

Les  Valeurs  Ottomanes  restent  demandées.  La  Dette 
Ottomane  Convertie  Unifiée  4  0/0  s'est  avancée  de 
91  fr.  70  à  92  fr.  07  1/2;  Priorités  4  0/0,  507  francs  au 
comptant;  Consolidation  4  0/0,  475  fr.  au  comptant, 
sans  changement  ;  Obligations  4  0/0  de  l'Emprunt  des 
Douanes  de  1902,  478  fr.  50,  en  bénéfice  de  1  fr.  50. 

Les  nouvelle?  Ottomanes  4  0/0  1901-1905  finissent 
à  452  fr.  à  terme,  sans  variation,  et  à  454  fr.  au  comp- 
tant. 

ir  ir  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens 
reperd  6  fr.  à  terme  à  485  fr.  ;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  950  fr.  à  terme,  en  nouvelle  avance  de  10  fr.  ; 
Banque  Impériale  Ottomane,  595  fr.  ù  terme,  comme 
la  semaine  dernière. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypt 
(Banque  Foncière  d'Egypte)  sont  recherchées  à  470  fr. 
Ces  titres,  en  plus  de  la  garantie  spéciale  hypothécaire 
dont  ils  jouissent,  empruntent  une  solidité  générale  à 
la  continuelle  plus-value  des  terres  en  Egypte,  plus- 
value  qui  ne  parait  pas  avoir  atteint  son' maximum. 
C'est  au  fellah  qu'est  due  cette  augmentation  de 
valeur  de  la  propriété  rurale,  qu'il  recherche  à  cause 
de  sa  grande  fertilité,  entretenue  par  les  grands  tra- 
vaux d'irrigation  qu'a  entrepris  le  Gouvernement 
égyptien. 

Les  actions  de  la  Banque  de  Londres  et  de  Mexico 
sont  recherchées  à  589  fr.  à  terme  et  à  590  fr.  au  comp- 
tant. 


La  Banque  Centrai'.  Mexicaine  est  à  459  francs  au 
comptant  et  ;ï  terme,  contre  456  fr.  et  457  fr.  Le  taux 
de  son  rendement  et  le  développement  constant  de  968 
affaires  expliquent  les  demandes  qui  se  portent  sur 
cette  valeur. 

Le  Rio-Tinto,  qui  finissait  à  1.712  fr.,  a  coté  un  mo- 
ment 1.714  fr.,  mais  il  recule  à  1.670  fr.  pour  rester  à 
1.073  fr.  sur  un  fort  recul  des  cours  du  cuivre-métal. 

La  Sosnoivice  a  bondi  de  1.435  fr.  à  1.507  fr.  ;  clô- 
ture, 1.503  francs. 

Les  Wagons-Lils,  actions  ordinaires,  passent  de  375 
francs,  à  370  fr.  ;  actions  privilégiées.  379  francs. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  restent 
calmes.  Les  Andalous  reperdent  1  fr.  à  164  fr.  ;  Nord 
de  l'Espagne,  159  fr.,  en  avance  de  2fr.  ;  Saragosse,  286 
francs,  contre  285  francs. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Thessalic  s'échan- 
gent à  145  fr.  à  terme. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonclion-Salonique-Constan- 
tinople  sont  à  333  fr.  50  au  comptant  ;  Obligations 
anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement  ( Série  1 894 ), 
590  fr.  au  comptant  ;  Obligations  nouvelles  4  0/0  [Série 
1895)  aux  environs  de  445  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  conservent  leur 
même  cours  de  301  fr.  à  terme  et  au  comptant,  mais 
sont  demandés  ainsi. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


L'allure  du  Marché  en  Banque  a  été  très  satisfaisante,  quoi- 
que un  peu  irrégulière  ;  le  groupe  des  Valeurs  russes  a 
attiré,  tout  particulièrement,  l'attention. 

Le  Brésil  5  0/0  1895  est  revenu  à  99  fr.  00;  Brésil  5  0/0 
1903,  100  fr.  40,  eu  recul  do  40  centimes;  Brésil  4  0/0  1901- 
190Î,  89  fr.  05,  reperdant  42  1/2  centimes;  Mexicain  3  0/0, 
36  francs  au  lieu  do  30  t'r.  05  ;  Mexicain  5  0/0,  58  fr.  05,  en 
bénéfice  de  17  1/2  centimes;  Argentin  4  O/O  Mixte,  93  fr.  25 
au  lieu  de  93  fr.  42  1/2. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  •>  0/0  de  Pernambuco  res- 
tent demandées  à  455  francs. 

Le  Laurium  Grec  fléchit  de  1  fr.  50  à  57  francs  ;  Chemins 
Ottomans,  132  fr.  50,  gagnant  1  franc. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Nord  du  Brésil  sont  passées  de  440  francs  à  440  francs. 

Le  Cape  Copper  est  revenu  de  129  francs  à  124  fr.  50; 
Tharsis,  157  fr.  50  contre  159  fr.  50. 
[     La  Harpener  gagne,  pour  la  semaine,  12  fr.  à  1.732  fr. 

L'action  Kertch  s'est  ressentie  un  peu,  elle  aussi,  du  mou- 
vement en  avant  des  valeurs  industrielles  russes,  en  montant 
de  47  fr.  50  à  51  fr.  25. 

La  Huanchaca,  après  avoir  un  moment  dépassé  le  cours 
rond  de  150  francs,  rétrograde  ;ï  13G  fr.  50. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte,  reste  à  472  fr. 

Les  Aciéries  du  Donetz  gagnent  140  francs  à  1.240  francs  ; 
Doubotraïa-Halka,  1.320  francs,  en  bénéfice  de  40  francs; 
Dniéprovienne,  2.260  francs,  au  lieu  de  1.954  francs. 

Les  Mines  de  fer  de  Iiakhmanovka-Krivoï-Rog  restent  à 
170  francs,  en  avance  de  10  fr.  50. 

L'action  Banque  d'Athènes,  à  128  fr.  50  attire  de  plus  en 
plus  l'attention,  en  raison  de  la  part  qu'elle  a  prise  à  la 
constitution  de  la  Société  Privilégiée  pour  la  protection  et  le 
commerce  du  raisin  de  Corinthe. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  est  montée  de  518  fr. 
ii  539  francs. 

Les  actions  de  la  Société  Ottomane  Industrielle  et  Commer- 
ciale de  Salonique  clôturent  à  107  francs. 

La  Vieille- Montagne  est  calme  à  893  fr.,  reperdant  2  fr. 

L'action  ancienne  des  Galeries  Lafayetle  clôture  à  107  fr. 

La  Part  de  Monaco,  qui  clôturait  à  4.992  francs,  reste  à 
5.000  francs. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  1904  sont 
soutenues  à  317  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  cotent  72  francs 
au  lieu  de  71  fr.  50. 


Vaèr  les  Tableaux  des  Cours  siv  la  Couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 

31  août  1905. 

Blé.  —  Deux  grandes  réunions  commerciales  ont  eu  lieu 
cette  semaine  :  à  Laval,  samedi,  et  à  Dijon,  lundi.  Des  con- 
versations échangées  durant  ces  assemblées  sont  sorties  de 
précieuses  indications  sur  la  récolte  du  blé  dans  les  départe- 
ments voisins  des  deux  villes. 

Dans  la  première  région,  la  production  de  l'année  dernière 
avait  été  faible,  mais  la  qualité  avait  compensé  dans  une 
large  mesure  le  déficit  du  rendement.  Cette  année,  dans  la 
Sarthe,  la  gerbe  a  été  assez  fournie  et  un  temps  favorable 
a  aidé  à  la  bonne  rentrée  des  grains  ;  dans  la  Mayenne,  la 
verse  a  modifié  les  espérances  de  la  première  heure,  mais 
enfin  là  satisfaction,  sans  être  parfaite,  est  la  note  dominante  ; 
dans  l'Ille-et- Vilaine,  la  gerbe  est  généralement  lourde;  dans 
le  Morbihan,  le  Finistère,  il  en  est  de  même;  on  pourrait, 
parait-il,  en  dire  autant  de  l'Orne,  mais  il  faudrait  êlre  plus 
réservé  pour  le  Calvados,  bien  que  certaines  parties  soient 
loin  d'être  au-dessous  d'une  assez  bonne  moyenne. 

Il  semble  que  dans  toute  la  seconde  région  la  récolte  soit 
bonne  tant  au  point  do  vue  de  la  quantité  qu'à  celui  de  la 
qualité.  Jamais  depuis  ingt  ans  un  négociant  de  la  Bresse  n'a 
vu  pareil  fait  ;  les  blés  pèsent  82  et  83  kilos  ;  le  Dauphiné  est 
bien  partagé  ;  la  Drôme  a  déliassé  de  20  à  30  0/0  ses  rende- 
ments de  l'année  dernière  ;  dans  l'Allier,  la  production  est 
moyenne  ;  dans  la  Côte-d'Or,  la  Haute-Saône  et  les  départe- 
ments voisins  on  se  déclare  satisfait. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Liverpool. . 

Anvers  

Berlin  

Budapest. . 
Chicago. . . 
New- York 


3  août 

10  août 

17  août 

24  août 

31  août. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

23  12 

22  87 

22  87 

22  37 

22  15 

18  54 

18  63 

18  28 

18  63 

18  46 

18  .. 

18  .. 

18  .. 

17  75 

17  75 

21  59 

21  25 

21  31 

21  37 

21  .. 

16  90 

16  96 

16  8d 

16  71 

16  56 

16  09 

15  80 

15  65 

15  42 

15  01 

17  11 

16  70 

16  61 

16  64 

16  26 

Les  affaires  conclues  à  Laval  n'ont  pas  été  très  importantes. 
Les  blés  de  choix  du  rayon  ont  trouvé  preneurs  à  21  fr.  75, 
départ  ;  les  blés  ordinaires  se  sont  traités  de  21  fr.  à  21  fr.  50 
les  100  kilos,  suivant  qualité. 

Les  transactions  ont  été  plus  considérables  à  Dijon.  Les 
prix  ont  varié  de  21  fr.  50  à  22  fr.,  départ,  suivant  les  prove- 
nances, le  poids  et  la  qualité  du  grain. 

A  la  Bourse  de  commerce  de  Paris,  la  tendance  est  restée 
lourde.  Les  vendeurs  sont,  en  effet,  assez  nombreux,  alors 
que  les  affréteurs  se  montrent  très  réservés  en .  raison  de 
l'augmentation  du  stock  qui,  depuis  le  commencement  du 
mois,  est  passé  de  16.500  à  49.000  quintaux.  On  a  coté  en 
clôture  : 

17  août      24  août      31  août 

Courant   22  87         22  37         22  15 

Septembre..   22  62         22  37         22  25 

Septembre- octob.      22  62         22  37         22  37 

4  derniers   22  87         22  50         22  37 

4  de  novembre  . .      23  25        22  87         22  87 
Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 
à  l'hectolitre. 

Farines-fleur.  —  Des  offres  importantes  ont  eu  lieu  pen- 
dant les  dernières  séances  et  les  cours  se  sont  davantage 
affaiblis. 


17  août 

2i  août 

31  août 

29  50 

29  87 

29  .. 

29  50 

29  75 

2!)  25 

Septembre- octob. 

29  62 

29  75 

29  37 

29  62 

29  87 

29  50 

4  de  novembre  . . 

30  12 

30  12 

29  87 

Les  100  kilos,  net,  toile  perdue,  sans  escompte. 

Farines  de  consommation.  —  Toujours  peu  d'affaires  ; 
la  boulangerie  espérant  des  prix  plus  avantageux  ne  s'appro- 
visionne qu'au  jour  le  jour.  La  meunerie  a  cependant  baissé 
ses  prix  de  1  frauc  par  157  kilos,  soit  environ  64  centimes 


par  100  kilos,  On  cote  maintenant  les  principales  marques  en 
disponible  : 

157kil.,net  100kil.,net 

Marques  de  choix   52  25  33  28 

Premières  marques   52  . .  33  12 

Bonnes  marques   50  75  32  32 

Marques  ordinaires   49  10  31  52 

Conditions  :  le  sac  de  159  kil.  ou  101  kil.,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant, 
avec  1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


3  août 
1905 

10  août 
1905 

17  août 
1905 

24  août 
1905 

31  août 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

23  50 

24  .. 

2:i  25 

22  .. 

21  .. 

24  68 

25  46 

24  50 

22  8  i 

21  38 

25  25 

24  62 

24  50 

23  12 

21  87 

25  48 

24  96 

25  48 

23  64 

22  66 

23  83 

23  52 

22  57 

21  31 

19  95 

25  .. 

25  50 

24  81 

22  68 

21  37 

39  25 

44  96 

43  89 

39  25 

:;7  (15 

Paris  (roux  88*).. 

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 

Lundi  dernier,  la  nouvelle  du  suicide  de  M.  Gronier,  pré- 
sident du  Conseil  d'administration  delà  raffinerie  Say,  a  pro- 
duit une  profonde  impression  sur  notre  marché  des  sucres. 
Toutefois,  les  affaires  n'ont  été  suspendues  que  pendant  quel- 
ques instants.  On  s'est  vite  rendu  compte  que  ce  spéculateur 
avait  contracté  le  plus  grand  nombre  de  ses  engagements  à 
l'étranger,  à  Hambourg  principalement  ;  dès  lors,  les  consé- 
quences de  sa  disparition  ne  seront  pas  aussi  désastreuses 
pour  notre  place  que  certains  l'avaient  supposé  avant  le  com- 
mencement de  la  réunion  de  lundi. 

Durant  les  séances  suivantes,  le  plus  grand  calme  n'a 
cessé  de  régner  et  rares  ont  été  les  transactions.  La  baisse 
constatée  dans  les  cours  a  été  déterminée  beaucoup  plus  par 
les  avis  de  l'extérieur  que  par  les  olfres  locales,  lesquelles 
ont  été  des  plus  réduites.  On  a  coté  en  clôture  ; 


Blanc  n°  3  : 

Courant  

Septembre  

4  d'octobre  

4  premiers  

ftoux  88°  disponible. 


17  août   24  août  31  août 


26  75 

27  .. 
27  25 
27  75 
23  25 


£6  .. 
26  12 

26  75 

27  25 
22  .. 


24  87 

25  .. 

26  25 

27  .. 
21  .. 


Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 

Les  prix  des  raffinés  n'ont  pas  varié;  les  pains  valent  de 
60  fr.  à  60  fr.  50  les  100  kilos,  suivant  marques,  aux  usines. 

Nous  publions,  d'autre  part,  un  article  sur  les  événements 
qui  viennent  de  se  produire. 


Alcools.  —  Comme  il  fallait  s'y  attendre,  la  liquidation  des 
engagements  sur  le  mois  d'août  a  déterminé  une  baisse  accen- 
tuée. 

17  août      24  août       31  août 

Courant   49  75         47  . .         44  37 

Septembre   46  87         43  87         'd  50 

4  derniers   41  37         38  75         37  87 

3  d'octobre   39  37         36  75         36  25 

4  premiers   38  . .         35  75         35  25 

L'hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 


Vins.  —  Les  pluies  qui  sont  tombées  cette  semaine  ont 
été  bien  accueillies  par  nos  vignerons.  Par  suite  de  la  séche- 
resse, beaucoup  de  grains  restaient  durs  ;  grâce  à  l'humidité, 
la  véraison  se  poursuit  maintenant  dans  de  meilleures  con- 
ditions. Malheureusement,  dans  certains  endroits,  les  mala- 
dies cryptogamiques  ont  occasionné  de  nouveaux  dommages. 

Nous  lisons  dans  le  Moniteur  Yinicole  : 

«  En  Provence,  le  mildcw  a  fait  bien  des  dégâts,  surtoul 
sur  les  Carignans,  taudis  que  l'Aramon  se  montrait  plus 
résistant.  Certains  vignobles,  même  bien  sulfatés,  mais 
voisins  d'autres  plus  négligés,  ont  été  fortement  atteints. 

Dans  le  Midi,  le  rcudcnicnt  ne  sera  pas  très  régulier;  tou- 
i(  EoiS  l'ensemble  est  assez  satisfaisant.  La  plante  profite  bien 
des  pluies  qui  sont  tombées.  La  maturation  avance  rapide* 
ment.  Les  affaires  sont  calmes,  difficiles;  la  marchandise 
courante  S'offre  de  5  à  7  fr.,  suivant  qualité.  Le  commerce 
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n'a  l'intention  de  se  mettre  sérieusement  aux  achats  que 
lorsqu'il  sera  fixé  sur  la  qualité  et  la  quantité'  de  la  future 
récolte.  Néanmoins  on  signale  la  vente  sur  souche  de  quatre 
ou  cinq  caves,  l'une  payée  à  raison  de  0  fr.  80  le  degré,  l'autre 
à  6  fr.  l'hecto,  les  autres  enfin  à  prix  secret.  Généralement, 
la  propriété  résiste  aux  offres  de  0  fr.  70  à  0  fr.  80  le  degré. 
Mais  quelques  détenteurs  ont  cédé  des  vins  de  1904  au  prix 
de  3  à  5  fr.  l'hecto. 

En  Roussillon,  la  végétation  est  inégale  ;  la  propriété  veut 
vendre  ses  vins  de  10  à  11"  de  7  à  10  fr.  et  ceux  de  12  à  13° 
à  12  et  15  francs. 

On  se  plaint  de  la  pourriture  grise  en  Armagnac.  On 
compte  cependant  sur  une  récolte  assez  abondante  si  une 
chaleur  sèche  vient  arrêter  les  progrès  du  bolrytis.  Le  cham- 
pignon se  montre  également  dans  les  Landes,  où  les  autres 
maladies  font  heureusement  défaut.  Les  affaires  sont  fort 
peu  nombreuses. 

En  Gascogne,  la  maturation  se  fait  bien,  favorisée  par  les 
dernières  pluies.  Les  maladies  cryptogamiques,  qui  ont  fait 
souffrir  quelques  vignobles,  n'ont  pas  progressé.  Les  retirai- 
sons  sont  actives,  mais  les  transactions  nouvelles  fort  rares. 

Dans  le  Bordelais,  l'oïdium  se  fait  seDtir  sur  quelques 
points  ;  par  contre  le  mildew  est  arrêté  ;  il  y  a  un  peu  de 
pourriture  :  on  signale  également  de  la  cochylis.  Peu  d'af- 
faires. . 

La  Dordogne  a  eu  une  température  chaude  et  orageuse 
qui  a  favorisé  le  développement  du  grain.  Le  rendement  sera 
satisfaisant  car  le  vignoble  est  à  peu  près  exempt  de  ma- 
ladies. 

Dans  les  Charentes,  il  y  a  peu  de  mildew,  mais  l'oïdium 
sévit  sur  bien  des  points  et,  à  la  suite  des  pluies,  il  y  a  de  la 
pourriture  grise. 

En  Poitou  et  en  Vendée  le  vignoble  évolue  normalement. 
Dans  le  Nantais  on  compte  sur  une  belle  récolte.  En  Anjou 
la  vigne  ne  souffre  plus  autant  du  mildew  et  on  aura  encore 
une  année  assez  bonne.  On  fait  les  rougets  de  20  à  25  fr.  la 
barrique,  le  Chenin  blanc  de  40  à  50  fr.  ;  le  vin  rouge  de 
Cabernet  est  vendu  de  50  à  60  francs. 

Le  Centre-Nord,  l'Ile-de-France  ont  du  mildew  et  de  l'oï- 
dium ;  les  raisins  commencent  à  vérer.  La  grê!e  a  occasionné 
quelques  dommages,  notamment  en  Touraine  et  dans  l'Allier. 

En  Champagne,  le  mildew  a  aussi  atteint  les  vignobles, 
même  les  mieux  soignés,  mais  la  récolte  est  loin  d'être  gra- 
vement compromise. 

En  Bourgogne,  la  véraison  se  poursuit  d'une  façon  satis- 
faisante, et  la  situation  est  bonne. 

Dans  le  Beaujolais-Màconnais,  on  espère  vendanger  vers  le 
10  septembre.  Les  viticulteurs  désirent  du  soleil  pour  achever 
la  maturation. 

Les  apparences  sont  satisfaisantes  dans  le  Dauphiné  et  la 
Savoie.  » 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


3  août 

10  août 

17  août 

24  août 

31  août 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

47  25 

47  75 

48  50 

49  .. 

49  .. 

46  02 

45  75 

48  50 

48  50 

48  03 

48  25 

49  .. 

50  25 

50  50 

50  25 

48  44 

48  44 

49  37 

50  .. 

49  37 

S9  97 

40  25 

40  82 

41  39 

40  54 

Le  Havre  (  Santos  good 

average)  

Londres  (   d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  (Rio  n°  7). 

Les  recettes  quotidiennes  de  Rio  et  Santos  deviennent  plus 
importantes  et  paraissent  devoir  égaler  bientôt  celles  de  l'an 
dernier. 

Depuis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est  à-dire  du 
1"  juillet  au  25  août,  les  arrivages  dans  ces  deux  jîorts  ont 
été  de  2.108.000  sacs  de  60  kilos,  contre  2.464.000  sacs 
pendant  la  période  correspondante  de  la  saison  1904-1905 
3.005.000  en  1903-1904,  2.74G.000  en  1902-1903  et  3.283  000 
en  1901-1902. 


Soies.  —  A  l'inaction  que  l'on  constate  généralement  au 
lendemain  de  la  nouvelle  récolte  et  pendant  toute  la  période 
des  vacances,  a  succédé,  ces  jours- ci,  une  activité  anormale 
qui  s'est  traduite  par  un  brusque  relèvement  des  prix  des 
diverses  catégories. 


Cette  poussée  des  affaires  et  des  prix  eut  déterminée  par 
l'appauvrissement  excessif  des  stocks  de  soies  anciennes  et 
par  la  lenteur  des  arrivages;  des  soies  nouvelles.  Hcaucoiip 
d'employeurs  n'avaient  pas  cru  à  une  diminution  aussi  im- 
portante des  réserves;  ils  sont  maintenant  pris  au  dépourvu 
et  contraints  de  faire  des  achats  qui  font  pencher  la  balance 
au  profit  des  vendeurs. 

En  outre,  les  plus-values  déjà  enregistrées  incitent  les  pro- 
ducteurs à  relarder  la  réalisation  de  leur  récolle  dont  ils 
espèrenl  pouvoir  se  défaire  dans  des  conditions  encore  plus 
avantageuses  que  celles  à  eux  offertes  actuellement.  D'où  une 
rareté  de  la  marchandise  qui  contribue  dans  une  large  part 
à  provoquer  1b  mouvement  ascensionnel  des  cours. 

Comme  nous  l'avons  déjà  indiqué,  cette  situation  anormale 
n'est  pas  sans  inspirer  des  craintes  sérieuses  pour  l'avenir. 
Il  faut  considérer,  en  effet,  que  nous  sommes  au  début  d'une 
campagne  qui  pourrait  être  irrémédiablement  compromise 
par  une  liauspe  exagérée. 

A  Lyon,  on  a  pratiqué,  en  dernier  lieu  :  Grèges  Cévennes 
11/13,1"  ordre,  48  fr.  le  kilo;  Piémont  et  Messine  11/13, 
1er  ordre,  49  fr.  ;  Brousse  9/11,  2«  ordre,  45  fr.  ;  13/15,  1"  or- 
dre, 44  fr.  ;  Syrie  9/11,  1"  ordre,  45-46  fr.  ;  Chine,  filatures  à 
l'européenne, 9/11,  n"  1,  49  fr.  50;  Japon,  filatures  à  l'euro- 
péenne, 11/13,  1  1/2,  47  fr.  50-48  francs. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 

Villes 


Le  Havre.. 
Liverpool.. 
New- York. 


3  août 

10  août 

17  août 

24  août 

31  août 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

69  50 

68  62 

66  .. 

70  25 

69  87 

67  12 

67  59 

64  81 

07  87 

67  24 

59  72 

60  29 

58  47 

61  15 

61  38 

En  Amérique,  on  continue  à  faire  grand  bruit  sur  ce  que 
l'on  appelle  «les  scandales  de  la  récolte  du  coton».  Deux 
arrestations  ont  été  opérées  ;  d'autres  vont  suivre,  paraît-il. 

Certaines  personnes  se  disant  bien  informées  prétendent 
que  le  Bureau  de  l'agriculture  de  Washington  est  complète- 
ment sous  la  domination  de  l'Association  des  planteurs  et 
que  ses  statistiques,  telles  qu'elles  sont  dressées  maintenant, 
sont  beaucoup  plus  le  résultat  des  données  fournies  par  les 
membres  de  cette  association  que  celui  dos  investigations 
particulières  du  Bureau. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne  de  1.016  kil.  048) 


Métaux 

3  août 
1905 

10  août 
1905 

17  août 
1905 

24  août 
1905 

31  août 
1905 

Cuivre  en  barres  : 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

£  sh. 

d. 

£ 

sh.  d. 

£  sh.  d. 

68  13  9 

69  2  6 

69  10 

72 

5  . 

70  12  6 

68  17  6 

68  16  3 

63  12 

6 

72 

70  7  6 

Etain  :  disponible. . 

15o  10  . 

149  12  6 

149  15 

Kd 

5  . 

149  10  . 

—      à  3  mois  

149  ..  . 

148   5  . 

149  5 

151 

15  . 

148  15  . 

Plomb  anglais  :  disp. 

14  5  . 

14  ..  . 

14  5 

14 

7  6 

14  13  9 

—    espagnol  :  — 

14   .  . 

13  15  . 

13  17 

è 

14 

2  6 

1*   8  1 

Zinc  :  disponible. . . 

24  ..  . 

24  7  3 

24  15 

25 

25  15  . 

Glascow 

Fonte  :  disponible.. 

46  61      46  10 

47 

4 

47  7 

48  7 

Cours  officiels  des  Métaux  à  Paris 

(Les  100  kilos  à  l'acquitté)     19  août  26  août 

Fr.  Fr. 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires                  180  ..  In;  50 

—  Chili,  1'"  marques                           182  . .'  189  50 

—  en  lingots  et  plaques  de  laminage      186  50  195  r>0 

—  en  lingots  propres  au  laiton               189  50  199  .. 

.  —     en  cathodes                                    194  ..  203  . . 

Etain  Banka  ,             403  ..  409  .. 

Plomb,  marques  ordinaires                          41  . .  41  25 

Zinc  de  Silésie  .   ;  - .       68  . .  68  . . 

Xavier  Girakl>ot. 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  le  30  août  1905. 

Fermeté  et  animation  de  la  Bourse  de  Berlin.  —  lionne  situation  des 
grandes  industries.  —  La  production  du  fer.  —  Les  receltes  du 
Timbre  —  Le  marché  monétaire.  —  L'escompte  à  la  «  Heichsbank  ... 

La  visite  do  l'escadre  anglaise  aux  ports  allemands 
de  la  Baltique,  qui  avait  soulevé  tant  de  discussions 
passionnées  au  moment,  où  on  l'annonçait,  laisse  à  peu 
près  indifférent,  maintenant  qu'elle  est  en  train  de 
s'accomplir.  La  presse,  comme  les  autorités,  accueil- 
lent les  visiteurs  avec  une  froide  courtoisie.  On  peut 
dire,  selon  le  cliché,  que  l'incident  n'aura  pas  de  suite. 
Il  aura  simplement  servi  à  mieux  faire  éclater  au 
grand  jour  la  tension  qui  existe  entre  les  deux  Gou- 
vernements et  les  deux  nations. 

A  la  Bourse  de  Berlin  dominent  toujours  l'entrain 
et  la  fermeté.  La  Bourse  a  continuellement  des  actions 
qui  lui  servent  d'entraîneurs  :  hier,  c'étaient  les  va- 
leurs des  charbonnages  ;  aujourd'hui,  ce  sont  les  va- 
leurs des  entreprises  de  navigation  maritime.  Inutile 
de  vous  dire  tous  les  bruits  vrais  ou  taux,  fondés  ou 
fantaisistes  que  l'on  met  en  circulation  pour  expliquer 
ou  provoquer  ce  mouvement  :  constatons  simplement 
qu'il  existe  et  qu'il  met  une  animation  fort  grande 
dans  les  transactions  de  toutes  les  valeurs.  Il  faut  con- 
venir que  les  bonnes  nouvelles  qui  continuent  à  arriver 
des  centres  industriels  n'aident  pas  peu  à  cette  fermeté. 

Comme  premier  indice  de  la  prospérité  économique, 
nous  avons  l'augmentation  générale  des  recettes  des 
Chemins  de  fer  de  l'Empire,  en  juillet,  recettes  dont  je 
vous  envoie  la  statistique  avec  cette  lettre. 

La  production  du  fer  brut,  qui  a  bénéficié  en  juillet 
d'une  notable  augmentation,  montre  en  quelle  bonne 
situation  se  trouvent  nos  métallurgies.  En  juillet, 
l'Allemagne  entière  en  a  produit  942.905  tonnes,  contre 
847.327  tonnes  en  juillet  1904  et  805.343  tonnes  en  juil- 
let 1903.  Dans  les  sept  premiers  mois  de  l'année,  la 
production  du  fer  brut  de  l'Allemagne  s'est  élevée  à 
0.04 1.493  tonnes,  contre  5.846.750  dans  la  même  pé- 
riode de  1904,  ce  qui  confirme  bien  tout  ce  que  nous 
avons  dit  depuis  plusieurs  mois  concernant  l'activité 
de  nos  métallurgies. 

Rien  ne  montrera  d'ailleurs  mieux  la  recrudescence 
de  nos  transactions  hnancières  et  industrielles  que 
l'augmentation  progressive  des  recettes  de  l'impôt  du 
Timbre  et  sur  les  transactions.  En  juillet,  l'impôt  sur 
les  transactions  de  Bourse  a  donné  1.705.203  marks, 
contre  1.121.ci89  marks  en  juillet  1904  et  en  augmen- 
tation, aussi,  sur  le  rendement  de  tous  les  mois  précé- 
dents de  l'exercice  financier.  L'impôt  du  Timbre  a 
donné  3  937.932  marks,  contre  3.074.248  en  juillet  1904 
et  en  augmentation,  aussi,  sur  tous  les  mois  précé- 
dents de  l'exercice. 

Les  besoins  croissants  du  commerce  et  de  l'industrie 
n'empêchent  pas  que  sur  le  marché  monétaire  les  dis- 
ponibilités ne  soient  toujours  importantes.  Aussi  pré- 
voit-on que  la  liquidation  s'opérera  avec  une  facilité 
extrême.  Sur  le  marché  libre  le  taux  de  l'escompte  a 
continue. lement  évolué  autour  de  î  1/2  0/0  ;  l'argent 
au  jour  le  jour  est  à  1  1/2  0/0  et  l'argent  pour  la  liqui- 
dation vers  2  7/8  0/0.  La  Seehandlimy  a  offert  de  l'ar- 
genl  au  25  septembre  àl  5/8  0/0. 

Il  a  été  fort  question,  ces  jours  derniers,  de  l'éléva- 
tion probable  du  taux  de  l'escompte  de  la  Rcirhsbank. 
Dans  les  milieux  financiers,  l'opinion  qui  domine  est 
que  celte  élévation  du  taux  de  l'escompte  ne  sera 
accomplie  que  vers  lin  septembre  ou  commencement 
d'octobre.  La  situation  de  la  Banque  d'Empire  est 
depuis  longtemps  déjà  caractérisée  par  deux  faits  : 
l'importance  des  affaires  d'escompte  qui,  l'année  der- 
nière,  ;i  dépassé  toute  prévision,  et  qui  est  due  surtout 
:'i  l'essor  de  l'industrie  et  du  commerce,  e1  par  les  exi- 
(.'cni-fs  de  l'Ktal,  qui  négocie  continuellement  des  bons 


du  Trésor.  Ces  deux  faits  paraissent  devoir  gagner  en 
intensité  vers  l'automne.  C'est  pourquoi,  il  se  pourrait 
qu'il  y  eut  une  élévation  du  taux  d'escompte  à  la  fin 
du  troisième  trimestre.  Le  taux  de  la  Banque  d'Empire 
est  actuellement  de  3  0/0,  alors  qu'il  était  de  4  0/0  à  la 
même  époque  de  l'année  dernière. 


et 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  


PASSIF  (milliers  de  marks) 
Capital  social  


Réserve. 

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue . 
Divers  


1905 


23  août 


989 
27 
29 

845. 
57 
69. 
94 


180.030 

64.811 
1.245-443 
599.839 


23  ICI  + 


Bii.loaoùt 

+  25.891 

-  112 
+  6.211 

-  9.554 

-  10.866 

-  2.819 
+  7.692 


non  mod. 
non  mod. 
-  20-160 
+  36. :2) 
1*3 


1904 


23  août 

du.  15  août 

970  206 

-1  32.914 

20.736 

+  168 

31.207 

+    7  903 

742.355 

-   7  447 

31  631 

-  7  -803 

108-526 

-  6.992 

81  890 

-  1.401 

150.000 
51.614 
1.206  432 

580.702 
20-806 


non  mod. 

non  mod. 
-  16.903 
+  33.655 
+  590 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

1 

Portefeuille  j 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 
de 

l'esc 

0/0 

30  juin   

951 

1  555 

579 

1.133 

183 

+  99 

3 

940 

1.438 

527 

1.021 

92 

  21 

» 

15   

974 

1.349 

528 

921 

63 

+  !48 

» 

22  »  

1.005 

1  298 

572 

881 

54 

+  237 

m 

30  »   

961 

1.320 

519 

905 

69 

+  147 

949 

1.294 

484 

861 

61 

4-  168 

15    »  .  

963 

1.266 

564 

835 

68 

+  219 

23  »   

989 

1  2iï 

600 

845 

57 

+  271 

» 

Recettes  des  Chemins  do  fer  allemands.  —  Les  li- 
gnes dont  l'exercice  commence  au  1er  avril,  au  nombre 
de  58,  y  compris  l'ensemble  des  voies  prusso-hessoises,  ont 
fait  comme  recette,  pour  les  4  mois  écoulés,  623.7fc0.000  M., 
c'est-à-dire  377.990.000  M.,  ou  G. 49  0/0  (4.&0  0/0  par  kilo- 
mètre) de  plus  que  dans  le  même  temps  de  l'année  passée. 
Le  transport  des  marchandises  a  produit  384.860.000  M., 
soit  une  augmentation  de  21.940.000  M.,  ou  6.0'i  0/0  (4.09 
pour  cent  par  kilom.).  Le  transport  des  voyageurs  s'est  tra- 
duit par  une  recette  de  204.060.000  M.,~ou  13.860.000  M. 
d'augmentation,  soit  7.28  0/0  (5.25  0/0  par  kilom.). 

Les  15  lignes,  dont  l'exercice  d'exploitation  commence  le 
1er  janvier,  ont  donné  comme  recette  pour  les  7  mois  écoulés 
144.800.000  M.,  c'est-à-dire  4.150.000  M.,  ou  2.95  0/0  (2.28  0/0 
par  kilom.)  de  plus  que  pendant  le  temps  correspondant  de 
l'année  passée. 

Sur  cette  somme,  la  part  revenant  au  transport  des  mar- 
chandises est  de  82.670.000  M.,  ou  2.140.000  M.  de  plus,  soit 
2.65  0/0  (2  0/0  par  kiom.),  et  lapait  qui  revient  du  trans- 
port des  voyageurs  est  de  47.670.000  M.,. en  augmentation 
de  1.420.000  M.,  soit  3.06  0/0  (2.39  0/0  par  kilom.). 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  31  août  1905. 

La  nouvelle  de  la  certitude  de  la  paix  a,  comme  on  pouvait 
s'y  attendre,  heureusement  influencé  le  Marché.  Les  Fonds 
allemands,  comme  les  Fonds  étrangers,  ont  bénéficié  de 
hausses  sensibles. 

Les  Fonds  russes,  espagnols  et  les  valeurs  ottomanes  sont 
les  mieux  tenus. 

L'excellente  allure  des  valeurs  industrielles,  surtout  des 
valeurs  métallurgiques  et  charbonnières,  s'est  encore  accen- 
tuée :  toutes  ces  valeurs  ont  fini  sur  une  nouvelle  avance. 

On  a  coté  le  80/0  Consolidé  89  i'11;  Extérieure  91  75;  Lom- 
bards 20  40,  (  llôture  forme, 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Angleterre 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  £()  août  190"). 

La  paix.  —  La  Hotte  anglaise  dans  la  Baltique.  —  Les  bons  du  Trésor. 
—  Le  budget  de  l'Ausiralasie. 

La  nouvelle  de  l'accord  des  plénipotentiaires  au  su- 
jet de  la  paix  a  reçu  ici  un  accueil  enthousiaste.  On 
commente  partout  le  procès-verbal  venant  de  Ports  - 
mouth,  qui  relate  cet  accord,  et  en  même  temps  les 
nombreuses  dépêches  qui  apportent  sur  cet  événement 
des  détails  complémentaires.  Cette  nouvelle  a  été  par- 
ticulièrement bien  accueillie  dans  les  milieux  finan- 
ciers, qui,  depuis  l'ouverture  des  négociations,  n'ont 
cessé  de  l'aire  preuve  d'une  grande  continuée  dans  la 
bonne  issue  de  la  Conférence. 

Mais  si  la  conclusion  de  la  paix  passionne  actuelle- 
ment tous  les  esprits,  il  est,  cependant,  un  autre  évé- 
nement que  nous  ne  saurions  passer  sous  silence  : 
nous  voulons  parler  de  la  croisière  de  la  flotte  anglaise 
dans  la  Baltique.  La  réception  de  Swinemunde  parait 
devoir  effacer  l'appréhension  que  l'annonce  de  cette 
croisière  avait  suscitée. 

En  somme,  on  ne  peut  que  se  féliciter  de  la  voie  pa- 
cifique dans  laquelle  parait  vouloir  maintenant  se  di- 
riger la  politique  internationale,  ce  qui  se  traduira, 
sans  doute,  par  une  reprise  sérieuse  des  affaires.  Il 
faut  reconnaître,  d'ailleurs,  que,  grâce  à  l'optimisme 
constant  des  financiers  anglais,  le  Stock-Exchange  n'a 
cessé  de  faire  preuve  de  bonnes  tendances.  Les  dispo- 
nibilités du  Marché  ont  également  contribué  à  soutenir 
les  cours.  Nous  avons  annoncé  précédemment  l'émis- 
sion de  bons  du  Trésor  à  six  mois  pour  la  somme  de 
2.500.000  liv.  st.,  dont  2  millions  de  livres  sterling  en 
remplacement  des  bons  échéant  le  27  courant,  et 
500.000  liv.  st.  en  remplacement  des  bons  payés  le 
13  mai  dernier.  La  nouvelle  émission  a  porté  à  20  mil- 
lions (533.000  liv.  st.  le  montant  des  bons  du  Trésor 
actuellement  délivrés. 

La  réception  de  1.145.000  liv.  st.  provenant  du  re- 
nouvellement des  bons  de  l'Echiquier  et  la  réémission 
de  200.000  liv.  st.  de  bons  du  Trésor  ont  apporté  dans 
la  balance  de  l'Echiquier  une  augmentation  apprécia- 
ble; le  12  août,  cette  balance  s'élevait  à  6.638.000  liv.  st., 
au  lieu  de  5.663.000  liv.  st.  la  semaine  précédente,  et 
seulement  2.870.000  liv.  st.  à  la  même  époque  de  Tan- 
née passée. 

Les  recettes  pour  la  semaine  étaient  de  2.228.000  li- 
vres sterling,  tandis  que  les  dépenses  comprenaient  : 
1.910.000  liv.  st.  pour  intérêts  et  provision,  720.000  li- 
vres sterling  sous  lechapitre  des  constructions  navales, 
et  26.000  liv.  st.  pour  la  convention  Cunard.  Il  y  a  eu 
apparemment  depuis  une  autre  augmentation  de  la  ba- 
lance du  Gouvernement,  car  les  dépôts  publics  mon- 
trent un  accroissement  de  1.782.000  liv.  st.  dans  la  se 
maine  se  terminant  le  16  courant.  Les  balances  des 
Ministères  autres  que  celui  des  Finances  oscillent  d'or- 
dinaire autour  de  6  000.000  de  liv.  st.,  alors  que  les 
balances  de  l'Echiquier  se  montaient  mercredi  à  envi- 
ron ~i. 600. 000  liv.  st.,  somme  qui  sera  certainement  suf- 
fisante pour  permettre  à  l'Echiquier  défaire  face  aux 
dépenses  jusqu'aux  nouvelles  rentrées  de  fonds  au 
commencement  d'octobre. 

L'Echiquier  cherche  cependant  à  profiter  de  cette 
période  où  l'argent  est  à  bon  marché  peur  augmenter 
sa  balance,  et  il  a,  dans  ce  but,  annoncé  la  réémission 
de  500.000  liv.  st.  de  bons  du  Trésor  anciens.  De  plus, 
il  peut  chercher  à  paver  de  nouveaux  bons  du  Trésor 
pour  réduire  les  emprunts  qui  seront,  nécessaires  en 
novembre  et  au  commencement  de  décembre,  par  anti- 
cipation au  rachat  des  bons  de  l'Echiquier.  Le  marché 
peut  considérer  avec  tranquillité  l'accumulation  ac- 
tuelle de  numéraire  à  la  Panque  d'Angleterre,  étant 
donnée  la  provision  relativement  importante  qui  se 


trouve  entre  les  mains  des  banquiers  et  appartenant 
au  Gouvernement!  japonais,  qui  tire  actuellement proât 
des  besoins  du  marché. 

Au  moment  où  s'ouvrait  la  souscription  pour  les 
bons  du  Trésor,  le  taux  le  plus  bas  pour  le  papier  à 
six  mois  atteignait  en  banque  ,1  à  16  0/0.  On  voii  que 
le  marché  ne  pouvait  accepter  les  bons  au  taux  de 
1  13/16  0/0,  auquel  ils  furent  placés.  C'est  le  Japon, 
croit-on,  qui  a  été  preneur;  pour  la  troisième  fois, 
d'une  façon  consécutive,  le  <  iouvernement  a  pu  ainsi 
augmenter  la  delte  flottante  à  des  conditions  très  satis- 
faisantes, grâce  à  la  concurrence  de  l'argent  japonais. 

Pour  résumer  la  situation,  2.000.000 de  liv.  st.  de  bons 
du  Trésor  anciens  ont  été  rachetés  le  13  mai  dernier, 
et,  sur  cette  somme,  il  a  été  émis  jusqu'ici  pour  1  mil- 
lion 500.000  liv.  st.  de  nouveaux  bons  :  300.000  liv.  st. 
le  1"  juillet,  500.000  liv., st.  le 29  juillet,  2i;0.0001iv.  st. 
le  12  août  et  500. 000  liv.  st.  le  26  août. 

Le  mouvement  qui  s'est  fait  sentir  dans  la  situation 
économique  de  l'Australie  ne  se  traduit  pas  dans  le 
budget  soumis  cette  semaine  par  Sir  John  Forrest,  le 
ministre  des  finances  du  «  Commonwealth  ».  Le  re- 
venu total  de  la  dernière  année  financière  s'est  élevé 
à  11.460.000  liv.  st.,  soit  109.000  liv.  st.  en  moins  de 
ce  qui  avait  été  prévu.  Les  recettes  provenant  des 
accises  et  des  droits  dédouane  étaient  de  100. 01)0  liv.  st. 
inférieures  au  chiffre  prévu  au  budget  précédent, 
tandis  que,  par  contre,  les  recettes  des  Postes  et  Télé- 
graphes surpassaient  de  70.000  liv.  st.  l'estimation 
prévue. 

Le  revenu  total  du  «  Commonv\"ealth  »  pour  l'année 
courante  est  estimé  devoir  être  de  73.000  liv.  st.  infé- 
rieur au  montant  reçu  pour  la  période  précédente,  une 
augmentation  des  recettes  des  Postes,  estimée  51.000 
livres  sterling,  étant  plus  que  compensée  par  une  di- 
minution des  recettes  provenant  des  droits  de  douane 
et  des  accises. 

Le  montant  total  des  dépenses  a  atteint  l'année  der- 
nière 4.318.000  liv.  st.,  en  dehors  des  sommes  trans- 
mises à  plusieurs  Etats  do  la  Fédération,  et  se  montant 
ensemble  à  7.141.000  liv.  st.  Pour  l'année  courante,  la 
dépense  est  estimée  à  4  006.000  liv.  st.,  soit  une  aug- 
mentation de  288.000  liv.  st.,  et  les  sommes  prévues 
pour  les  p]tats  à  6.734.000  liv.  st.,  en  diminution  de 
357.000  liv.  st.  Les  principales  augmentations  dans  les 
dépenses  fédérales  se  décomposent  comme  suit  :  51.000 
livres  sterling  pour  contribution  navale,  25.000  liv.  st. 
pour  la  défense,  25.000  liv.  st.  de  primes  addition- 
nelles pour  le  sucre  indigène,  88.000  liv.  st.  pour  le 
services  des  postes  et  télégraphes  et  118.000  liv.  st. 
pour  travaux  publics. 

Il  n'est  pas  surprenant,  étant  donnés  les  chiffres  ci- 
dessus,  que  l'avenir  des  finances  du  «  Commonwealth  » 
ait  fait  naître  quelque  anxiété  en  Australie. 


iiies  et  Fi 
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BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

31  août  1905 
Département  des  opérations  d'émission 


passif        Liv.  st. 
Billets  créés   33  320.000 


Total. 


53.320.000 


ACTIF 

Dette  fixe  de  i'Etaf . . . 
Rentes  immobilisées 


Liv.  st. 
il. 015. ICO 
7  434.900 


Or  monnayé  et  lingots  34  isTQ.OCO 
Total   53  32U.0C0 


Département  des  opérations  de  banque 

Liv.  st. 
14.553.000 


PASSIF 

Capital  social  

Réserve  et  profits  et 

•  pertes   3.406.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique    12.493.000 

Comptes  particuliers.  42.471.000 
Billets  à  sept  jours,  etc.         6S  000 


Total   72  0al  000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   18  67ti.0O0 

Portefeuille  et  avances  2iS.877.000 

Billets  en  réserve   23.657  000 

Or  et  argent  monnayés  1. 781-0OO 


Total. 


. yai . ooo 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Belgique 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

■g 

>> 

a  — 

S-l 

ation 
té  les 
7  jours) 

DQ 

dudép. 
rations 
nque 

Réserve 

ion  de 
ve  aux 
ments 

Taux 

de 

o  v  tic 

S  .5 
^*  "~** 

ircul 

xcepi 
etsa 

P. 

pon. 

opé 
e  Ba 

oport 
réser 
igage 

l'esc 

o 

S 

m  ai -a 

Q-o 

<-  M 

a.  rt  « 

% 

13  juillet  

38  204 

3S.27o 

30.270 
29.989 

54  120 
55-096 

45.744 
46  393 

26.384 
26.736 

48  66 
48  43 

2  i  /2 

20  »   

» 

27  »   

38.022 

36-885 

29  986 

30  073 

54.329 
53.148 

45. 861 
45. 938 

26.486 
25.262 

48  67 
47  45 

3  août  

» 

10  »   

36  297 
36.579 

29.939 
29.487 

53.002 
55.642 

46  265 
48.184 

24. 808 
25-542 

46  71 

45  84 

11  »   

s 

24  »   

36.822 

29.102 
29.663 

45.939 

47.879 

26.170 

46  71 

31  >>   

36.651 

54.964 

47.553 

23.438 

46  22 

» 

Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  31  août  1905. 
Aussitôt  la  nouvelle  de  la  conclusion  de  la  paix  connue,  le 
Stock-Exchangc  est  devenu  très  ferme.  La  liquidation  a  été 
très  facile  et  les  reports  ont  été  à  peu  prés  analogues  aux 
précédents. 

Les  Consolidés  finissent  à  91  1  /4  contre  90  3/4. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  toujours  bien  tenus. 
"L'Italien  A  0/0  est  à  105  ./.  ;  Y  Extérieure  Espagnole  finit  à 
91  1/8,  et  le  Turc  unifié  4  0/0  est  ferme  à  91  ./.. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  calmes,  et  les  cours  res- 
tent soutenus.  "L'Argentin  5  O/O  1886  est  à  101  1/2,  et  le 
Funding  à  103  ./..  Le  Brésil  5  0/0  est  ferme  à  99  1/4. 

Les  Chemins  anglais  sont  très  fermes  et  eu  avance  géné- 
rale. 

Les  Chemins  américains  ont  donné  lieu  à  un  chiffre  d'allai- 
res  considérable  surtout  en  Canada  Pacific. 
Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  170  ./.  ;  VErie  à  53  3/4,  et  le 
Louisville  à  156  1/2;  VAtchison  à  93  1/8,  et  le  Norfolk 
à  94  1,2. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 

Bruxelles,  29  août  1905. 

La  paix.  —  Les  valeurs  sidérurgiques.  —  Les  valeurs  de  charbon- 
nages. 

Les  négociations  de  paix  qui  se  poursuivent  actuel- 
lement entre  Russes  et  Japonais  font  l'objet  de  nom- 
breuses discussions  dans  les  cercles  financiers,  mais 
dès  le  premier  jour  on  a  été  persuadé  qu'elles  devaient 
forcément  aboutir  à  un  arrangement  et  les  nouvelles, 
quelquefois  très  pessimistes,  n'ont  pu  changer  cette 
confiance  dans  l'avenir.  Aujourd'hui  nous  nous  trou- 
vons probablement  à  la  veille  de  la  solution  et  per- 
sonne ne  peut  dire  ce  que  nous  apportera  demain.  Cela 
n'a  pas  empêché  les  Bourses,  qui  ont  été  faibles  hier, 
à  cause  de  la  crise  sucrière,  de  reprendre  au  jourd'hui 
leur  mouvement  de  hausse,  commencée  presqu'au  len- 
demain de  la  déclaration  de  guerre. 

Notre  marché  :'i  terme  s'est  occupé  de  préférence  des 
actions  Rio  Tinlo  et  les  transactions  sur  la  valeur 
atteignent  journellement  un  chiffre  très  important.  Ici 
on  est  franchement  orienté  à  la  hausse  et  la  position 
de  la  place  a  certainement  dépassé  la  normale.  Notre 
spéculation,  toujours  friande  des  valeurs  industrielles, 
dont  elle  a  l'habitude  de  s'occuper,  a  marché  de  l'avant 
sur  l'excellente  situation  du  marché  du  cuivre.  Mais  la 
hausse  exagérée  qui  s'est  faite  depuis  huit  jours  sur 
les  cours  du  cuivre  livrable,  avec  un  important  déport 
sur  le  terme,  donné  à  réfléchir,  et  on  craint  des  sur- 
prises. 

lies  valeurs  de  tractions  qui  continuent  à  entretenir 
un  marché  actif.  Là  Parisienne  Electrique  (  Industrie) 
avec  son  acolyte,  les  Jiails  Electriques,  sont  en  hausse 


sur  les  bruits  de  nouvelles  affaires  en  préparation.  Le 

Métropolitain  de  Paris  reste  soutenu. 

En  actions  de  banques  sur  le  marché  du  comptant, 
les  affaires  ont  une  certaine  ampleur  dont  profitenl 
principalement  la  Banque  Internationale  qui  monte 
à  570,  la  Banque  de  Reports  et  Fonds  Publies  i\  694  et 
\%>Crédit  Général  Liégois  à  770. 

La,  Caisse  rie  Reports  et  de  Dépôts  varie  peu,  à  1.1 'i0. 
Les  dépôts  en  compte  de  quinzaine  se  sont  maintenus 
depuis  notre  dernier  relevé  pour  la  première  quinzaine 
de  juillet,  à  leur  niveau  élevé.  Il  ont  été  pour  la  deuxième 
quinzaine  de  juillet  de  158  millions  auxquels  on  a 
bonifié  un  intérêt  net  de  2  91  0/0.  Pour  la  première 
quinzaine  d'août  les  intérêts  pour  un  dépôt- de  154  mil- 
lions ont  été  de  2  84  0/0  qui  a  pu  être  augmenté  pour 
la  deuxième  quinzaine  d'août  à  2  88  0/0.  En  liquida- 
tion de  fin  août  le  taux  de  l'argent  a  montré  une  ten- 
dance à  renchérir,  dont  profiteront  les  déposants  pour 
la  première  quinzaine  de  septembre. 

Sur  les  marchés  internationaux  des  produits  de  l'in- 
dustrie sidérurgique,  ou  escompte  une  grande  cam- 
pagne pour  l'automne  prochain ,  campagne  qui,  au 
moins  chez  nous,  ne  sera  pas  basée  exclusivement  sur 
les  commandes  des  belligérants  actuels,  après  la  con- 
clusion de  la  paix.  Mais  une  hausse  des  articles  finis 
sera  une  chose  assez  difficile,  si  on  tient  compte  de  la 
capacité  énorme  de  produire  des  grandes  usines  qui 
ne  connaît  presque  pas  de  limite,  et  qui,  certainement, 
dépasse  encore  de  beaucoup  la  consommation.  Si  une 
hausse  de  quelque  importance  nous  est  tout  de  même 
imposée,  elle  ne  pourra  être  que  de  très  courte  durée, 
et  ne  sera  que  le  précurseur  d'une  chute  beaucoup  plus 
importante.  Il  est  effrayant  de  voir  avec  quelle  rapi- 
dité  se  forme  maintenant  les  stocks,  et  si  on  passe  ou- 
tre sur  ces  signes  annonçant  la  fin  pendant  la  période 
de  la  grande  activité,  au  moindre  arrêt  des  acheteurs, 
ils  pèseront  lourdement  sur  le  marché  et  'bouleverse- 
ront tous  les  calculs  des  industriels.  Il  n'y  a  pas  si 
longtemps  que  nous  sommes  sortis  d'une  crise  causée 
par  les  .prix  exagérés,  qui,  en  effrayant  et  en  chassant 
les  acheteurs,  d'un  côté,  ont  incité,  par  contre,  les  fa- 
bricants à  pousser  leur  production,  de  manière  qu'on 
s'est  vu  presque  du  jour  au  lendemain  en  face  de 
stocks  dont  l'écoulement  a  duré  plusieurs  années  et 
qui,  pendant  toute  cette  période,  ont  déprécié  les  prix. 

Jusqu'à  maintenant,  les  marchés  industriels  se  sont 
tenus  dans  des  limites  très  sages,  et  les  prix,  tout  en 
étant  rémunérateurs,  sont  restés  abordables  pour  la 
consommation.  Mais  on  ne  peut  pas  dire  la  même 
chose  de  la  Bourse  des  valeurs.  Les  cours  de  tous  les 
titres  de  ce  groupe  ont  monté  dans  une  proportion  ex- 
traordinaire, non  seulement  chez  nous,  mais  égale- 
ment à  Berlin  et  à  New- York,  et  on  fera  peut-être  bien 
de  se  rappeler  la  phrase  du  directeur  Ballin,  du  Nord- 
deutscher  Lloyd  :  .<  La  Bourse  ressemble  à  une  chau- 
dière surchauffée.  » 

Voici  les  mouvements  les  plus  intéressants  depuis 
le  premier  juillet.  Allias  monte  de  1.365  à  1.480,  Awnetz 
de  525  à  025,  Cockerill  de  1.690  à  1.900,  Espérance 
Longdoz  de  372  à  425,  Halanzy  de  870  à  1.025,  Marci- 
nelle  et  Couillet  de  350  à  415,  Baume  >  t  Marpent  de 
1.000  à  1.180,  Ougrée  de  1.610  à  1.630,  Providence  de 
2.260  à  2.680,  Sambre-et-Moselle  ie  305  à  380.  Nous 
avons  pris  comme  point  de  départ  le  premier  juillet  ; 
mais  si  nous  allons  un  an  en  arrière,  moment  où  nous 
étions  absolument  partisans  de  l'achat  de  ces  titres, 
beaucoup  ont  doublé  de  valeur  pendant  celle  période. 
On  nous  permettra  d'être  moins  optimiste  maintenant 
et  de  préférer  attendre  pour  voir  si  l'avenir  donnera  ft 
ces  entreprises  des  bénéfices  justifiant  ces  cours. 

En  Charbonnages,  les  affaires  ne  sont  pas  très  acti- 
ves par  suite  du  manque  de  titres.  La  hausse  se  fait 
ici  automatiquement  pour  ramener  La  capitalisation 
des  bonnes  valeurs  aux  environs  de  'i  1/2  0/0.  L'exer- 
cice 1905  se  soldera  probablement  dans  des  conditions 
plus  favorables  que  190'i  et  quelques  légères  augmen- 
tations de  dividendes  sont  à  prévoir.  En  cela  nous  ne 
tenons  aucun  compte  de  la  possibilité  d'une  hausse 
des  prix  de  combustibles  à  la  proohaine  adjudication. 
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Elle  ne  pourra  pas  être  bien  importante,  parce  que 
depuis  quatre  ans  nos  voisins  français  et  allemands 
ont  tellement  augmenté  leur  capacité  d'extraction  qu'ils 
pourront  toujours  venir  nous  faire  la  concurrence  sur 
notre  marché,  si  nous  mettons  les  prix  à  un  niveau  fa- 
cilitant l'importation.  En  outre,  une  hausse  des  prix 
remettra  sur  le  tapis  la  question  de  la  main-d'œuvre, 
ce  que  ne  souhaitent  pas  beaucoup  les  directeurs  de 
Charbonnages.  Du  reste,  la  situation  est  assez  bonne, 
l'extraction  se  vend  facilement,  les  prix  actuels  lais- 
sent de  beaux  bénéfices,  et  il  est  à  prévoir  que  le  mar- 
ché de  la  houille  restera  encore  longtemps  dans  les 
dispositions  actuelles. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  le  -28  août  1905. 
La  situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 

Les  élections  continuent  à  préoccuper  les  candidats, 
mais  comme  on  peut  prévoir  à  peu  près  leur  résultat, 
puisque  les  districts  ruraux  ont  l'habitude  de  voter  les 
estampilles  du  Gouvernement,  il  n'est  pas  indispensa- 
ble de  s'arrêter  beaucoup  en  pensant  à  ce  qui  peut  ar- 
river. 

Une  question  plus  importante,  occupe  tous  les  esprits 
des  commerçants  et  des  industriels  :  c'est  celle  du  re- 
nouvellement des  traités  de  commerce.  Partisans  et 
adversaires  de  la  modification  du  régime  douanier  en 
vigueur  commencent  à  se  quereller.  Le  premier  coup  a 
été  porté  par  la  Union  Mercantil  de  Madrid,  dont  une 
Commission  est  allée  voir  M.  Echegaray.  Celui-ci,  qui 
a  toujours  été  partisan  d'une  politique  expansive,  a 
trèsbien  accueilli  les  délégués  et  a  manifesté  son  vif  dé- 
sir d'arriver  à  une  entente  detous  les  éléments  économi- 
ques du  pays  à  fin  d'élaborer  une  œuvre  durable.  Mais 
les  intransigeants  ont  pris  ombrage  de  cette  attitude, 
qui  n'a  rien  que  de  très  logique,  et  ont  commencé  à 
s  agiter.  Il  faut  dire,  que  M.  Yillaverde,  qui  trouvait 
que  les  bases  élaborées,  par  la  Commission  des  valeurs 
en  douanes  étaient  trop  exagérées,  modifia  dans  une 
certaine  mesure  le  projet  de  celle-ci  et  M.  Echegaray 
qui  est  au  courant  de  tout  cela  a  résolu  de  suivre  les 
indications  de  son  prédécesseur.  Aussi,  tout  fait  croire 
que  les  discussions  pour  établir  le  nouveau  régime 
commercial  de  l'Espagne  pourront  avoir  une  base  plus 
acceptable  que  ce  qu'on  croyait.  En  attendant,  les  né- 
gociations avec  la  Suisse  ont  abouti  et  l'accord  entre 
le*,  deux  Gouvernements  n'a  pas  offert  autant  de  diffi- 
cultés que  le  faisaient  craindre  les  exigences  de  der- 
nière heure. 

La  crise  agraire  continue  en  Andalousie;  le  Gouver- 
nement a  décidé  de  favoriser  la  création  des  Associa- 
tions de  petits  propriétaires  qui,  moyennant  leur 
garantie  solidaire  pourront  obtenir  de  la  Banque  d'Es- 
pagne des  avances  à  un  taux  plus  réduit  que  celui 
pratiqué  dans  la  localité. 

Les  travaux  de  la  récolte  sont  à  pev.  près  terminés  : 
dans  les  deux  Castilles,  le  rendement  de  blé  a  été  excel- 
lent; en  échange,  la  province  de  Hueva,  une  grande 
partie  de  celle  de  Sara^osse  et  l'Estramadurc  n'ont  rien 
obtenu,  mais  enfin,  autant  qu'il  est  permis  d'en  juger, 
en  ce  moment,  les  compensations  sont  suffisantes  et  il 
n'y  aura  pas  lieu  de  craindre  des  importations  énor- 
mes. Le  bétail  est  très  maltraité,  par  suite  du  manque 
de  pâturages;  les  éleveurs  andalous  ont  été  obligés 
d'alier  chercher  de  la  paille  jusqu'à  Marseille  ;  mais  ce 
ne  sera  qu'en  1900,  qu'on  pourra  apprécier  la  répercus- 
sion de  la  crise  actuelle  plus  dure  qu'il  ne  semble. 

La  semaine  n'a  pas  été  mauvaise  pour  les  amateurs 
de  hausse.  Malgré  la  difficulté  qui  résulte  du  manque 
d'acheteurs,  ils  sont  parvenus  à  pousser  les  cours  de 
la  belle  Intérieure  de  78  75  à  79  10  0/0  et  disent  qu'ils 
ne  vont  pas  s'en  tenir  là.  Le  6'  0/0  Amortissable  ne 


bouge  pas  des  environs  de  98  50  0/0,  mais  il  faut  tenir 
compte  qu'il  y  a  quelques  gros  porteurs  qui  liquident 
tranquillement  leur  portefeuille,  ce  qui  empêche  de 
regagner  le  coupon  aussi  vite  qu'on  voudrait  ;  il  faut 
tenir  compte  qu'elle  est  presque  au  pair  et  qu'il  semble 
difficile  de  la  pousser.  Les  capitalistes  sont,  très  divi- 
sés au  sujet  de  la  hausse  de  ces  valeurs.  D'un  côté 
l'amour-propre  national  les  porte  à  se  réjouir  de  l'amé- 
lioration de  cours  des  fonds  d'Ktat;.(ie  l'autre,  leur 
revenu  écorné  leur  rappelle  qu'il  y  a  quelques  année 
pas  bien  éloignées,  le  taux  de  l'intérêt  était  de  6  0/0. 

La  séance  d'au  jourd'hui  a  été  aussi  morne  que  les 
précédentes  :  le  chiffre  d'affaires,  en  général,  s'est 
trouvé  des  plus  réduits,  h1  Intérieure  a  été  très  ferme 
au  comptant  et  offerte  fin  septembre  à  79  25  0/0; 
il  semble  qu'il  y  aura  de  la  peine  à  aller  beaucoup 
plus  loin.  L'Amortissable  soutenu. 

Le  marché  des  autres  valeurs  a  été  bien  délaissé  et  ;'i 
peine  a-t-on  pu  enregistrer  quelques  opérations  sans 
importance.  Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne  sont 
toujours  bien  tenues,  ce  qui  s'explique  par  le  fait  que 
le  Ministre  des  Finances  a  l'intention  de  s'entendre 
avec  elle.  En  attendant  le  résultat  des  négociations  en 
cours,  ce  qui  tardera  encore  puisque  la  loi  ne  1902  ne 
peut  être  modifiée  que  par  les  Chambres,  la  Banque  a 
renforcé  de  10  millions  en  un  mois  ses  disponibilités  à 
l'étranger.  C'est  une  politique  des  plus  sages  et  qui 
s'impose  puisque  c'est  d'accord  et  avec  l'aide  de  la 
Banque  que  le  Gouvernement  entreprendra  sans  doute 
l'assainissement  de  la  monnaie. 

Telle  est  l'hypothèse  que  je  me  permets  de  ha- 
sarder. 

Les  actions  des  l'abacs  sont  fermes  à  leur  cours 
habituel  de  394. 

Peu  d'affaires  en  titres  de  la  Compagnie  Sucrière  : 
les  actions  de  préférence  restent  à  80  0/0;  ordinaires 
à  36  0/0  ;  les  obligations  à  100  30  0/0. 

Banque  Hypothécaire  d'Espagne  à  207  0/0  ;  Explosifs 
à  l<81  0/0. 

Les  oscillations  du  change  ont  chaque  fois  moins 
d'ampleur  ;  pendant  toute  la  semaine  le  cours  s'est 
maintenu  entre  31.85  et  32  0/0. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

7  août    14  août    21  août  28  août 

4  0/0  Intérieur   78  65      78  65      ',8  75      79  15 

5  0/0  Amortissable   99  10      69  10      98  50      98  55 

Banque  d'Espagne.'. ....     420..     420..     422..  424.. 

—  Hypothécaire...  204..  2U  . .  204..  206.. 
Gomp.  Ferai,  des  Tabacs    394  . .     395  . .     394  . .     394  . . 

Chèque  sur  Paris   32  35      32  17      31  90      31  95 

—  Londres ...  33  26  33  25  33  20  33  21 
Cédules  hypothéc.  4  0/0.     103    103  25     103  20 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  remarquons 
les  changements  suivants:  +  argent,  3,5  millions; 
-f-  escomptes  commerciaux,  6  ;  —  circulation,  6  ;  -f- 
comptes  courants,  4  ;  —  avances,  2  millions. 


Informations  Économiques  et  Financières 


Recettes 
Du  V 
LIGNES 


des   Chemins   de   fer  Espagnols 

janvier  au  12  août  [Si  semaines) 


Nord  del'Espagne: 
Ancien  réseau. 
Asturies,  Galice. 
Valence  à  Utiel  ■ 

Lérida-Reus  

San  Juan  de  Las 

Abadesas 
£  Imansa  Valence 

Total  Nord  de  l'Esp 


Andalous  

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France. 
Sud  de  l'Espagne. 


Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

2.070 
784 
88 
104 

112 

499 

Pesetas 

39. 636. 076 
11-919  932 
460  917 
793.343 

1.377.904 
8-534.570 

Pesetas 

40.037.747 
12.381  151 
501.839 
811.736 

1  636-880 
8-873.643 

Pesetas 

40.442  634 
12  531.802 
647.156 

856-778 

1-567-967 
9. 077- 905 

Pesetas 

38.758-5S8 
11.194.771 
563.853 
980-766 

1.600  104 

S. 502  098 

3.637 

62.922. 742 

64  2'.2  996 

65  124  243 

62.600  179 

1.067 

3.650 
302| 

13.136  822 

59.9S0.020 
2  207.299 

12.777  667 

60  881.794 
2.607.964 

12.919  009 

61.335.943 
2.644.409 

12.632  868 

60  443.897 
2. 890. 005 
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Recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  sept  pre- 
miers mois  des  années  1904  et  1905.  —  La  Gaceta 
vient  de  publier  l'état  des  iceettes  du  Trésor  pendant  les 
sept  premiers  mois  de  1905.  Voici  ces  chiffres,  comparés  â 
ceux  obtenus  pendant  la  période  correspondante  de  l'année 
1904  : 

RECETTES 

Nature  des  recettes  1904  1905 

Recettes  ordinaires  :  (En  pesetas) 

Contributions  immob   95.702.843..  97.959.313.. 

Contributions  industr....  23.076.720  ..  23.038.067  .. 
Impôt  : 

sur  la  richesse  mobil..  51.723.109  ..  52. 52 L 580  . . 

des  droits  royaux   30.10(3. 242  . .  30.485.038.. 

domines   5.377.997..  5.318.588.. 

des cédulcs personnelles  5.867.702  ..  5.755.771  .. 

sur  paiements  de  l'Etat  2.010.022  ..  2.071.300  .. 

sur  voitures  de  luxe...  458.323  ..  486.251  .. 
Contributions  des  provin- 
ces basques  et  de  la 

Navarre   3.345.078  ..  3. 199. 159  .. 

Droits  de  Douane   82.413.058  ..  98.5G9.7S9.. 

Impôt  : 

sur  le  sucre   15.550.202..  13.729.235.. 

sur  les  alcools   5.309.558..  8.319.214.. 

Droits  des  Consulats....  1.083.141..  873.824  .. 
Impôt  : 

surlesel   47.673.145..  40.111.643.. 

de  transit   13.199.394..  11.197.559.. 

Timbres   33.577.416  ..  39.570.862  .. 

Impôt  spécial  sur  les  pé- 
troles, gaz  et  électricité  3.641.379..  3.630.701.. 

Tabacs   77.639.598  ..  75.633.60(1  .. 

Allumettes   3.147.515..  3.182.980.. 

Loteries   11.584.654  ..  12.501.205  .. 

Impôt  spécial  sur  la  vente 
de  la  poudre  et  matières 

explosives   1.914.887  ..  1.906.499  .. 

Mines  d'Almaden.   3.503.571..  2.877.657.. 

—    de  Linarès   000.788..  459.890.. 

Produit  des  canaux   1.135.703..  1.146.813.. 

Divers   2.675.116  ..  2.670.000  .. 

Rachat  du  service  milit..  2.439.500..  127.500.. 

Autres  ressources   15.130.237..  17.825.201.. 

Total   545.036.921  ..  5-" 5. 172.256  . . 


Coui  rier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  30  août  1905. 
Le  marché  est  bien  soutenu,  h' Intérieure  Unit  à  79  30.  Le 
change  sur  Paris  est  à  31  95. 


ITALIE 


LA  SITUA  TION 


Rome,  28  août  1905. 

La  situation  politique.  —  Bonne  tenue  de  la  Bourse  de  Home.  — 
La  situation  du  Trésor.  —  Le  commerce  extérieur. 

Les  séditions  de  (Jranmichele  et  d'Artena,  en  dehors 
des  malheureuses  effusions  de  sang  dont  elles  ont  été 
la  cause,  n'ont  eu  d'autre  effet  que  montrer,  une  fois 
déplus,  la  grande  misère  qui  règne  dans  les  campa- 
gnes. Le  Gouvernement  a  déclaré,  une  fois  de  plus, 
qu'il  allait  travailler  à  y  porter  remède.  Mais  il  a  fait 
tant  de  fois  cette  promesse  depuis  douze  ans  ! 

Le  marché  financier  de  Rome  fait  preuve  d'une 
grande  fermeté  qu'il  puise  en  lui-même,  d'abord,  dans 
le  sentiment  assez  net  que  la  Conférence  de  Porls- 
mouth  aboutira  quand  même  au  rétablissement  delà 
paix  en  Extrême  Orient  et,  surtout,  dans  un  répit 
des  luttes  politiques.  Ces  dernières  reprendront  certai- 
nement, et  avec  intensité,  dès  la  rentrée  du  Parlement, 
maie  néanmoins  on  goûte,  pour  le  moment,  le  loisir 
qu'elles  nous  laissent. 

r.Ysi  vous  dire  que  l'optimisme  domine  à  notre 
Bonne,  aussi  bien  dans  les  fonds  d'Etat  que  sur  les 


valeurs  industrielles.  Naturellement,  comme  chaque 
fois  que  la  fermeté  est  la  caractéristique  de  notre  mar- 
ché financier,  on  a  reparlé  de  La  conversion  de  la  rente. 
Inutile  de  vous  dire  que  la  nouvelle  a  été  démentie 
aussitôt  donnée,  mais  pour  être  maintenue,  cependant, 
par  ceux  qui  l'avaient  lancée. 

Un  des  éléments  qui  montrent  le  mieux  la  bonne 
disposition  de  notre  place  est  l'éclosion  d'affaires 
industrielles  qu'on  y  â  vue:  les  émissions  de  cette 
catégorie  ont  été  assez  nombreuses  et  le  public  leur  a 
fait,  en  général,  assez  bon  accueil. 

Il  est  dommage  seulement  que  le  marché  ait  eu  à 
subir  le  poids  de  la  baisse  des  principales  valeurs  de 
chemins  de  fer,  baisse  prévue,  il  est  vrai,  après  le  ren- 
voi de  la  question  des  liquidations,  avec  la  probabilité 
que  beaucoup  des  divergences  plus  graves  entre  l'Etat 
et  les  Compagnies  auront  à  subir  les  longueurs  et  les 
aléas  de  l'arbitrage: 

On  vient  de  publier  le  compte  du  Trésor  pour  le 
premier  mois  de  l'exercice  financier  1905-1906.  Il  pré- 
sente, par  rapport  au  30  juin  dernier,  un  fléchissement 
de  3. 681.090  lire. 

Cette  diminution  d'actif  est  la  conséquence  des  diffé- 
rences suivantes  dans  les  catégories  qui  composent  le 
compte  du  Trésor  : 

En  lire 

Diminution  du  fonds  de  Caisse   —  148.412.224 

Augmentation  dettes  Trésorerie,  d'où  di- 
minution d'actif   —  20.201.242 

168.6li.4B6 

Augmentation  crédits  Trésorerie   +  164.931.506 

Diminution   —  3.68L.960 


Par  suite  des  variations  sus-indiquées,  dans  les 
débits  et  crédits  de  Trésorerie,  l'excédent  des  premiers 
sur  les  seconds  a  diminué  de  144.730.024  lire,  compa- 
rativement h  ce  qu'il  était  au  30  juin  dernier. 

Par  suite  de  l'excédent  susdit,  la  dette  effective  de 
Trésorerie  au  31  juillet  1903  se  trouvait  réduite  à  la 
somme  de  243.5.-KL170  lire. 

Autre  statistique  assez  peu  favorable  celle-là  :  c'est 
celle  de  notre  commerce  extérieur. 

Pendant  les  sept  premiers  mois  de  l'année  1905,  la 
valeur  des  marchandises  importées  en  Italie  s'est  éle- 
vée à  1.109.030.097  lire  ;  la  valeur  des  marchandises 
exportées  par  l'Italie  représente  919.911.403  lire. 

A  l'entrée,  c'est  une  augmentation  de  67.80i.314  lire 
et  à  la  sortie  de  47.025.083  lire  sur  la  période  corres- 
pondante de  l'année  précédente. 

Pour  le  mois  de  juillet  pris  séparément,  nous  avons 
sur  juillet  de  l'année  dernière  une  augmentation  de 
20.433.637  lire  pour  les  importations  et  une  diminution 
de  15.291.941  lire  dans  les  exportations. 

Les  chiffres  précédents  ne  comprennent  pas  l'or  et 
les  monnaies  importées  pour  70.233.600  lire  et  expor- 
tées pour  3.732.500,  avec  une  augmentation  sur  juillet 
1904  de  39.887.300  lire  à  l'entrée  et  une  diminution  de 
i. 036. 500  lire  à  la  sortie. 

D'après  la  Correspondance  d'Italie,  les  variations 
viennent  des  causes  suivantes:  à  l'importation,  l'aug- 
mentation du  blé  compte  pour  34.6  millions;  les 
matières  séricicoles  pour  17.6  millions,,  dont  7.3  pour 
la  soie  grège,  (i  pour  les  cocons,  2.3  pour  la  soie  torte, 
2  pour  les  déchets  ;  diminution  de  2  1/2  pour  la  soie 
asiatique.  Le  colon  brut  présente  une  augmentation  de 
12.5  millions.  Viennent  ensuite  les  pierres  précieuses 
pour  5.3  millions;  les  machines  4.3,  l'huile  de  colon 
4.'i,  le  charbon  de  terre,  4.6,  l'huile  d'olive  3  millions. 

Les  diminutions  principales  viennent  du  mais,  des 
laines  et  déchets  de  laines,  etc. 

Aux  exportations,  la  catégorie  de  la  soie  continue  à 
donner  l'augmentation  la  plus  importante:  66.5  mil- 
lions, dont  31.5  pour  la  soie  grège,  23.  ï  pour  la  soie 
teinte,  1.7  la  soie  torte,  2.5  les  déchets  et  4  les  tissus. 
Pour  les  œufs  de  poule,  l'augmentation  est  de  8.7  mil- 
lions. Viennent  ensuite  le  riz  3.2  millions,  les  amandes 
2,9.  les  fruits  frais  2.6,  les  porcs  2.6,  les  filés  de  coton 
2.2  millions. 
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En  diminution,  les  navires  pour  31.8  millions  ; 
l'huile  d'olive  pour  13.5,  le  chanvre  8.1,  le  soufre  5.0, 
les  agrvmi  3.1.  les  peaux  de  bœuf  :'>.2,  le  vin  en  fûts 
2.3  million». 


s  et 


îte 


Les  Recettes  du  Trésor.  —  Les  recouvrements  p&C  re- 
cettes ordinaires  eflectives  du  budget,  dans  le  premier  mois 
'du  nouvel  exercice  linancier,  ont  donné  des  résultats  très 
favorables:  ils  se  sont  élevés  à  £8  1.249.235  lisré,  présentant 
ainsi  une  augmentation  de  G. 024. 12:!  lire  sur  ceux  du  mois 
correspondant  de  1905. 

Les  différents  chapitres  ont  contribué  aux  chiffres  d'en- 
semble ci-dessus  dans  la  mesure  suivante  : 


Recouvrements 
juillet  1984 


1  Uffér. 
sur  1904 


Béates  patrimoniales  de  l'Etat-....  15.572.304 

Impôt  foncier   375.763 

Richesse  mobilière   2.417.414 

Droits  sur  les  affaires   24.4(15.440 

Droits  sur  le  trafic  des  ch.  de  fer.  2.319.313 

Taxe  de  fabrication   9.611.311 

Douanes  et  droits  maritimes   20.777.721 

Droits  d'octroi   2.727.98C 

Octroi  de  Rome   1.173.359 

Tabacs   17.72'4.641 

Sels   5.841.871 

Produit  vente  d   la  quinine  '. .  166.299 

Loterie  et  taxe  sur  les  loteries   4.484.055 

Postes  '. .  6.297.984 

Télégraphes  '..  1.118.300 

Services  divers  .'.  1.609.429 

Remboursements  et  concours. ....  2.141 .109 

Recettes  diverses  '..  2 . 424 .894 


+  5.372.305 
+  170.128 
-f-  144.224 
+  2.936.362 
+  127.549 
289.376 
084. 91 5 
314.784 
71.829 
230.516 
60.354 
57.623 
863.847 
110.252 
139.864 
232.034 
—  1.818.140 
1.934.892 


—  3 

+  3. 

+ 
+ 
+ 
+ 

+ 
+ 


121.249.285  +6.624.123 


Ainsi  qu'il  ressort  de  ce  tableau,  l'augmentation  des  re- 
couvrements s'étend  à  presque  toutes  les  branches  des 
recettes  ordinaires.  N_,us  devons  mémo  l'aire  "observer  que  la 
diminution  de  plus  de  3  millions  dans  l'encaissement  des 
taxes  de  fabrication  est  seulement  apparente,  parce  qu'elle 
dépend  de  la  nouvelle  méthode  de  taxation.  Spécialement 
remarquables  l'augmentation  de  rendement  des  droits  de 
douane  et  celle  des  taxes  sur  les  -affaires. 


L'Épargne  aux  Caisses  postales.  —  Les  versements 
faits  en  dépôt  aux  Caisses  d'épargne  postales  durant  les  cinq 
premiers  mois  de  l'année  courante  se  sont  élevés  à  225.589.466 
lire.  Après  déduction  des  remboursements  effectifs  et  dos 
sommes  employées  pour  le  compte  des  déposants,  on  avait 
un  excédent  de  23.004. 624  lire. 

Ainsi,  au  31  mai  1905.  le  montant  total  âe  l'épargne  près 
les  Caisses  postales  s'élevait  à  1.003.625.161  lire,  sur  5  mil- 
lions 402.497  livrets,  soit  une  moyenne  de  186  lire  33  par 
livret. 


Courrier  de  la  Bour.se  de  Rome 

Rome,  31  août  1905. 

La  liquidation  s'est  passée  de  façon  normale  et  le  marché 
est  ferme.  Le-  fonds  d'Etat  et  les  valeurs  de  banque  sont  en 
hausse. 

Voici  la  dernière  clôture  : 

La  Rente  est  à  105  60  ;  Méridionaux,  705  . .  ;  les  Méditer- 
ranée, 470  . . . 


RUSSIE 


Les  Recettes  et  les  Dépenses  du  Trésor  russe  pen- 
dant les  quatre  premiers  mois  de  1905.  —  Des  étals  pro- 
visoire.^que  le  Ministère  des  finances  de  Russie  a  reçus  des 
caisses  de  son  ressort  et  de  ses  correspondants  étrangers, 
il  résulte  que,  pendant  les  quatre  premiers  mois  de  1905,  les 


recettes  et  les  dépenses  publiques  ont  atteint  les  chiffres 
ci-après  : 

BCDOET  ORDINAIRE 

Roubles 

Recouvrements  effectués   636.490.000 

Dépenses  payées   640.189.000 

BUDGET  IÎXTRAOIÎIUXAII'.IJ 

Recouvrements  effectués   391.074.000 

Dépenses  pavées,  à  imputer  sur  les  crédits 
de  1905....   355.537.000 

Les  résultats  respectifs  des  deux  années  1905  et  190'»,  pour 
les  quatre  premiers  mois,  se  présentent  comme  suit  : 

Ê  —  BuAget  ordinaire 

Roubles 

Recouvrements  de  1905   626.490.000 

—  de  1904   630. 851. 000 

Soit,  pour  les  quatre  premiers  mois  de  1905, 
une  différence  en  moins  de  "      Ï.3S1 .090 

Dépenses  effectuées  en  1905   W).  189.000 

—  en  1904   656.0  32.000 

Soit,  pour  les  quatre  premiers  mois  de  1905, 
une  différence  en  moins  de   15.873.000 

II.  —  Budget  extraordinaire 

En  1905,  les  recouvrements  des  quatre  premiers  Roubles 

mois  se  sont  élevés  à   291.074.000 

En  1904,  ils  avaient  été  de   1.093.000 

Soit,  pour  1905,  une  augmentation  de   289.981 .000 

Le  montant  de  291.074.000  r.  se  décompose  comme  suit  : 

Roubles 

Dépôts  perpétuels   989.000 

Produit  do  la  réalisation  do  l'Emprunt  4  1/2  0/0 
de  1905  .-   117.468.0C0 

Produit  de  la  vente  dé  Bons  3  60  0/0  de  1904.  1.184.000 

Produit  de  la  réalisation  de  l'Emprunt  inté- 
rieur 5  0/0  de  1905   169. 376. 000 

Capitaux  spéciaux  rattachés  aux  fonds  du 
Trésor   2.040.000 

Divers   43.000 

Les  dépenses  effectuées  pendant  les  quatre  premiers  mois 
présentent  : 

Roubles 

Pour  1905,  un  total  de   355.537.000 

—   1904,      —    8.">.  415. 000 

Soit,  pour  1905,  une  augmentation  de   i:"/ 0.122  .000 

En  outre,  pendant  les  quatre  premiers  mois,  il  a  été  acquitté 
des  dépenses  imputables  sur  les  budgets  de  1904  et  des  années 
précédentes  ;  il  a  été  fait  face  à  ces  paiements  sur  les  crédits 
non  consommés  des  exercices  respectifs.  Les  chiffres  ci-après 
représentent, pour  les  années  1905  et  1904,1e  total  des  dépenses 
des  quatre  premiers  mois  qui,  au  moment  de  leur  acquittement, 
ont  été  imputées  sur  d'autres  hudgels  que  celui  de  l'exercice 
en  cours  (c'est-à-dire,  pour -les  quatre  premiers  mois  de  1905, 
sur  les  exercices  1904,  1903,  etc.,  et,  pour  les  quatre  premiers 
mois  de  1904,  sur  les  exercices  1903,  1902,  etc.)  : 

1905  1904  Diff.  en  1905 

Dépenses  :  (En  milliers  de  roubles) 

ordinaires   73.720         78.086     —  4.866 

extraordinaires.       32.517         26.017     -+-  6.500 

106.237        1O4.103  ~  2.134 


SUISSE 


La  Situation  financière  des  cantons  suisses.  —  L'An- 
nuaire financier  de  M.  le  Dr  Steiger  vient  de  donner  une 
statistique  exacte  de  la  situation  financière  des  cantons  suis- 
ses. Notre  confrère,  le  Journal  de  Génère,  donne  les  indica- 
tions suivantes  à  ce  sujet  : 

«  Si  I  on  examine  les  résultats  d'ensemble,  on  peut  consta- 
ter que  la  situation  financière  des  cantons,  qui  était  sérieuse 
il  y  a  quelques  années,  s'est  beaucoup  améliorée  depuis  un 
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an  ou  deux.  Nous  parlons  ici  des  résultats  d'ensemble  et 
nous  reviendrons  tout  à  l'heure  sur  quelques  exceptions  dont 
l'une  malheureusement  nous  touche  de  très  près.  Tandis  que 
le  total  des  dépenses  et  des  recettes  des  cantons  donnait  en 

1901  un  déficit  de  3.629.020  fr.,  ce  déficit  était  déjà  réduit  en 

1902  à  2.338.111  fr.,  et  en  1903  à  2.180.938  fr.  En  1904  —  nou- 
veau progrès  —  il  n'est  plus  que  de  346.478  fr.  Voici  le  résul- 
tat détaillé  par  cantons  de  l'exercice  1904  : 


Recettes      Dépenses  Boni 
En  francs 


Déficit 


20 

692 

996 

■10 

Aon 
08 

710 

603 

286 

àl 

565 

000 
<Jb!i 

àl 

06b 

4.4/ 

2o 

8d:> 

» 

2 

872 

706 

2 

O-  A 

o/O 

706 

2 

000 

» 

TTvi 

UVJtJ 

441 

456 

0 

449 

Schwytz  

563 

882 

562 

624 

758 

Obwald  

393 

664 

411 

490 

17.823 

Nidwald  (1) 

» 

©lavis  

1 

007 

963 

1 

006 

482 

1 

481 

» 

580 

571 

535 

888 

44 

683 

M 

4 

400 

729 

4 

345 

969 

5i 

760 

2 

645 

730 

2 

716 

844 

71.114 

Bâle-Ville  (2).... 

13 

043 

635 

13 

040 

146 

3 

489 

Bâle-Campagne. 

1 

431 

399 

1 

423 

964 

7 

435 

Schaffhouse  

2 

090 

292 

2 

052 

995 

37 

297 

Appcnzell,  R.  E. 

801 

281 

866 

815 

65.534 

Appenzell,  R.  !.. 

403 

061 

377 

066 

25 

995 

Saint-GaU 

5 

116 

181 

5 

132 

726 

» 

16.545 

2 

242 

708 

2 

227 

588 

15 

120 

» 

3 

821 

794 

3 

817 

844 

3 

950 

» 

Thurgovie  

2 

445 

873 

2 

306 

496 

139 

377 

Tessin  

4 

123 

127 

4 

473 

923 

350.796 

Vaud  

12 

536 

140 

11 

670 

888 

865 

252 

Valais  

1 

90i 

526 

1 

884 

005 

20 

521 

4 

453 

310 

5 

071 

672 

» 

618.362 

9 

010 

314 

10 

076 

303 

1.065.989 

Totaux          134.593.549  134.940.027  1.859.688  2.206.166 

Déficit  total  :  346.478  francs. 

«  11  y  aurait  bien  des  réflexions  à  faire  à  propos  de  ces  chif- 
fres. Nous  ne  voulons  pas  en  abuser,  désirant  plutôt  laisser 
parler  les  faits.  Bornons-nous  à  constater  d'abord  que  le 
canton  de  Genève  est  celui  qui  a  de  beaucoup  le  plus  gros  dé- 
ficit :  à  lui  seul  l'excédent  do  ses  dépenses  atteint  presque  le 
même  chiffre  que  le  total  des  déficits  des  autres  budgets  qui 
présentent  un  découvert,  ceux  de  Neuchâtel,  Tessin,  Saint- 
Gall,  Appenzelle  (Rh.  Ext.),  Soleure  et  Obwald.  Notons,  en 
outre,  que  Genève  est  de  beaucoup  le  canton  qui  dépense  le 
plus  par  tête  de  population,  surtout  si  l'on  tient  compte  du 
fait  que  la  ville  de  Genève  a  eu  de  son  côté,  en  1904,  un  bud- 
get de  dépenses  de  9.159.283  francs,  ce  qui  fait  pour  le  canton 
et  la  ville  un  total  de  bien  près  de  20  millions,  tandis  que 
Bâle  se  contentait  la  même  année  de  13  millions  pour  les 
mêmes  services  cantonaux  et  municipaux.  Et  l'année  1904 
n'est  pas  exceptionnelle.  Si  l'on  prenait  un  autre  exercice,  on 
arriverait  à  un  résultat  tout  à  fait  semblable. 

«  L'examen  des  dettes  des  différents  cantons  nous  inspirera 
des  conclusions  analogue?.  Voici  le  tableau  des  emprunts 
consolidés  au  31  décembre  1904  : 


Francs 

Zurich   35.000.C00 

Berne   66.891.000 

Lucerne   10.753.000 

Uri   680.000 

Schwytz   2.920.000 

Obwald   135.000 

Nidwald   » 

Glaris   1.000. 000 

Zoug   850.000 

Fribourg   40.445.145 

Soleure   9.285.000 

Bâle-Ville   56.455.000 

Biile-Campagne  (8)  2.400.100 


Schaffhouse....  (4) 

Appenzell  : 
(Rh.  Ext.).. .  (3) 
(Rh.-Int.)  

Saint-GaU  

Grisons  

Argovie  

Thurgovie  

Tessin  

Vaud  

Valais  

Neuchâtel  

Genève  


Francs 


2.000.000 
875. 5«9 
34.400.000 
38.800.000 

2.065.000 

2.650.000 
15.113.652 
18.487.000 

6.248.000 
28.304.828 
41.412.600 


(1)  Le  résultat  de  Nidwald  manque. 

(2/  Il  n'existe  qu'une  administration  et,  par  conséquent, 
qu'un  budget  pour  le  demi-canton  et  pour  la  ville  de  Bâle. 

3  Sans  compter  le  capital  de  dotation  de  la  Banque  can- 
tonale. 

(4)  Le  canton  de  Schaffhouse  a  émis  au  commencement  de 
1  année  1005  un  emprunt  de  700.000  francs. 


«  Là  aussi,  Genève  se  trouve  à  la  tête  des  cantons  endettés, 
surtout  si  l'on  tient  compte  de  la  dette  flottante,  qu'il  faudra 
consolider  sans  trop  tarder,  et  du  fait  que  la  Ville  de  Genève 
avait  de  son  côté,  le  31  décembre  1904,  une  dette  de  41.805.000 
francs,  qui  a  été  portée  à  53.805.000  francs  par  l'emprunt  de 
1905.  Le  canton  et  la  Ville  ont  donc  aujourd'hui  une  dette 
consolidée  de  '.»5  millions  (en  chiffres  ronds),  alors  que  Bâle 
—  que  nous  prenons  volontiers  comme  point  de  comparaison, 
parce  que  c'est  la  ville  dont  les  conditions  politiques  et  éco- 
nomiques se  rapprochent  le  plus  de  la  nôtre  —  se  contente 
d'une  dette  de  56  millions. 

«  Pour  ne  pas  laisser  nos  lecteurs  sur  une  note  trop  pessi- 
miste, il  nous  faut  leur  citer  encore  un  autre  tableau  de  l'An- 
nuaire financier,  qui  corrige  un  peu  l'impression  fâcheuse 
produite  par  les  deux  premiers  et  qui  explique  dans  une 
certaine  mesure  la  grosseur  démesurée  de  notre  budget.  C'est 
le  tableau  du  capital  imposable  de  chaque  canton,  soit  pour 
le  total  de  la  population,  soit  par  tête  d'habitant.  Bien  qu'il 
date  de  1900,  il  doit  être  encore  exact  dans  ses  grandes  lignes 
aujourd'hui,  sauf  en  ce  qui  concerne  quelques  cantons  dont 
nous  parlerons  tout  à  l'heure. 

Capital  imposable  des  cantons  en  1900 
(Fortune  mobilière  et  propriété  immobilière) 

Par  tête 
de 

Fortune  totale  population 

Francs  Francs 

Genève   1.250.100.000  9.427 

Bâle-Ville   868.500.000  7.739 

Vaud   1.458.100.000  5.182 

Schaffhouse   202.108.000  3.869 

Glaris   141.400.000  4.371 

Neuchâtel   499.400.000  3.955 

Argovie   810.000.000  3.923 

Fribourg  (environ)   400.000.000  3.126 

Zurich   1.313.000.000  3.047 

Berne   1.795.400  000  3.046 

Zoug   73.500.000  2.930 

Obwald   40.500.000  2.657 

Soleure   215.500.000  2.635 

Nidwald   33.700.000  2.582 

Grisons   259.100.000  2.480 

Lucerne   356.700.000  2.435 

Thurgovie   271.600.000  2.400 

Bâle-Campagne   154.900.000  2.262 

Uri   43.700.000  2.221 

Appenzell  (R.  I.)   26.100.000  1.937 

Valais   211.8CO.000  1.851 

Appenzell  (R.  E.)   99.200.000  1.796 

Schwvtz   94.000.000  1.697 

Saint-GaU   351.800.000  1.406 

Tessin   193.500.000  1.396 

Total  pour  la  Suisse.  11.213.600.000 

«  Comme  nous  l'avons  dit  plus  haut,  ce  tableau  est  celui 
non  pas  de  la  fortune  réelle  mais  de  la  fortune  imposée  dans 
chaque  canton.  C'est  ce  qui  fait  que  certains  cantons,  dont  les 
taux  d'impôt  sont  très  élevés  et  où  les  contribuables  sont 
connus  pour  dissimuler  une  partie  de  leur  fortune,  n'occu- 
pent pas  le  rang  qu'ils  devraient.  Au  premier  rang  de  ceux-ci 
figurent  Zurich  et  Saint-Gall.  A  Zurich,  le  chiffre  de  3.047  fr. 
par  tète  de  population  ne  correspond  certainement  pas  à  la 
réalité.  A  Saint-Gall,  une  taxation  toute  récente  (1905),  à  la  suite 
do  laquelle  l'Etat  a  pu  abaisser  le  taux  de  l'impôt,  a  révélé 
un  capital  imposable  de  690  millions,  soit  près  du  double  des 
351  millions  qui  figurent  au  tableau  de  1900.  A  Renie,  la  re- 
vision des  valeurs  cadastrales,  dont  les  résultats  ne  sont  pas 
encore  connus,  augmentera  aussi  dans  de  notables  propor- 
tions la  valeur  de  la  fortune  imposée  du  canton. 

«  Si  les  cantons  de  Genève  et  de  Bâle  ont  une  forte  avance 
su#les  autres,  cela  ne  provient  donc  pas  seulement  du  l'ait 
que  la  prospérité  est  plus  grande  dans  ces  deux  villes,  mais 
très  certainement  aussi  de  l'honnêteté  avec  laquelle  là  majo- 
rité des  contribuables  paient  leurs  impôts  mobiliers.  Nous 
pouvons  nous  en  réjouir,  et,  comme  on  l'a  dit  à  plusieurs 
reprises  ces  dernières  années  au  Grand  Conseil,  ce  fait  doit 
engager  nos  autorités  cantonales  à  ne  pas  provoquer  des 
fraudes  par  des  taux  exorbilants.  » 
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AMÉRIQUE 


BRÉSIL. 

Le  Projet  de  budget  pour  1906.  —  Nous  avons  publié, 
la  semaine  dernière,  une  analyse  du  projet  de  budget  pour 
1906.  En  voici  le  détail. 

Les  prévisions  de  recettes  sont  les  suivantes  : 

Contos-or        t  iontos-papier 

'r906~^Î9oÈT      1900  1905 

Importations   46.000   34.250    13-2.890  132.870 

Recettes  intérieures   Ir46<>     1  401     07.380  70.819 

Droits  de  consommation. .  »           »     35.450  34.010 

Recettes  diverses   614       514      7.006  6.826 

Recettes  affectées   à  des 
.  buts  spéciaux,  y  com- 
pris les  droits  d'exporta- 
tion du  territoire  de  l'Acre  13.570   12.130     15 .868  18.788 

Total   61.644   48.295  258.594  263.343 


Si  l'on  convertit  les'  contos-or  en  papier,  en  prenant  le 
change  à  16  pence,  les  recettes  prévues  pour  1906  s'élèvent  à 
36g. 618  contos,  dépassant  de  17.778  contos,  ou  5,15  0/0,  le 
revenu  prévu  pour  1905. 

Les  dépenses  sont  les  suivantes  : 

Contos-or  Contos-papier 


1906  1905 


Justice  et  Intérieur   Si 

Affaires  étrangères   1.188 

Marine   667 

Guerre  -. .  100 

Travaux  publics   3.924 

Finances..    28.406 

Totaux   34.294 

Racbat  du  papier-monnaie 

et  fonds  de  garantie   9.410 

Amortissement  de  la  dette 

intérieure   » 

Amortissem.  des  rescisions  160 

Emprunts  (travaux  du  port  4.000 

Totaux   47.864 


12 
I.0o7 
651 
50 
4.963 
28.821 


1906 

24.002 
729 
31.110 
48.119 
75.476 
78.384 


1905 

24.557 
332 
31.397 
48.119 
75.472 
77.544 


35.564  257.820  257.421 
8.520      8.950  8.950 


2.230 
160  1.658 
3.000  3.030 


5.150 
1.658 

3.030 


47.244   273.688  276  209 


En  convertissant  les  contos-or  en  contos-papier,  au  change 
de  16  pence,  le  total  des  dépenses  prévues  pour  1906  se  chiffre 
par  354.461  contos-papiev,  contre  355.934  contos  pour  1905. 


ÉTATS-UNIS 

Recettes  et  Dépenses  publiques.  —  Pour  le  premier 
mois  de  l'année  fiscale  1905-1906  (juillet  1905),  les  recettes 
ont  atteint  49.273.133  dollars  et  les  dépenses  03.128.796 
dollars,  soit  un  excédent  de  dépenses  de  13.855.663  dollars. 
Voici  le  détail  : 

Recettes 

1"  mois 
1905-1906  1904-1905 
(En  dollars) 

Douanes   21.590.149  19.483.750 

Revenus  intérieurs   21.088.635  20.234.005 

Divers   6.594.349  7.068.632 

Total   49.273.133  46.786.387 

Dépenses 

Civiles  et  diverses   15.658.645  16.564.168 

Guerre   12.685.555  18.484.285 

Marine   10.755.124  12.163.654 

Indiennes   1.64S.206  957.260 

Pensions   12.100.987  12.054.3S0 

Travaux,  publics   lj.251  032  » 

Intérêts   4.029.047  3.970.368 

Total   63.128.796  64.194.115 


Le  Marché  Financier  de  New- York 


New-York,  30  août  1CK5. 

La  conclusion  de  la  paix  a  produit  sur  le  marché  financier 
la  forte  impression  attendue. 

A  la  suite  d'une  conférence  entre  M.  Roosevelt  et  M.  Pier- 
pont  Morgan,  la  «  Chinese  développement  Company»  a  ra- 
tifié: la  rétrocession  à  la  Chine  du  chemin  de  fer  de  Canton 
à  Ilankéoii.  Le  prix  de  rachat  du  chemin  de  fer  et  la  con- 
cession qui  permet  de  construire  une  ligne  de  M00  milles  à 
l'intérieur  delà  Chine  est  de  6.750  000  dollars.  M.  Morgan  8 
été  obligé  d'accepter  cet  arrangement  à  cause  de  l'attitude  oe 
la  Chine.  Aucune  autre  solution  n'était  possible  dans  l'inté- 
rêt bien  entendu  des.  actionnaires,  le  président  Roosevelt  lui- 
même  a  été  obligé  de  le  reconnaître. 

Le  marché  est  très  ferme. 

Le  A  0/0  ancien  finit  à  104  5/8. 

Les  Chemins  américains  sont  très  fermes,  on  remarque 
surtout  la  bonne  tenue  du  Northern  Securitics  et  du  groupe 
Eric. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison,  90  1/8;  Milwaukee,  180  3/4;  Erie,  52  1/4; 
Readinq,  118  3/8;  Canadian  Pacific,  164  1/2;  Illinois  Cen 
tral,  178  1/4  ;  Louisville,  150  3/8  ;  Central,  210  ./.  ;  Union 
Pacific,  134  1/8. 


MEXIQUE 

L 'ex-zone  libre.  —  Les  habitants  de  la  frontière  mexicaine 
trouvent  à  la  suppression  de  la  zone  libre  certains  avantages 
qui  compenseront  le  renchérisssement  de  leur  vie.  Leurs  pro- 
duits, dit  le  Mexique,  n'étant  plus  soumis  aux  tarifs  de 
douane,  à  leur  entrée  au  Mexique,  des  industries  vont  se  dé- 
velopper :  charbonnages  à  Colombia,  en  amont  de  Nuevo 
Laredo;  moulins  pour  traiter  les  blés  américains  et  expédier 
des  farines  au  Mexique  central  ;  cultures  de  coton  au-des 
sous  d'El  Paso  et  sur  tous  les  points  où  le  rio  Bravo  peut 
être  dérivé.  En  général,  les  terrains  de  la  rive  droite  du 
lleuve  sont  de  6  à  8  mètres  plus  bas  que  ceux  de  la  rive 
gauche.  L'avenir  agricole,  dans  la  région  limitrophe,  est 
donc  plus  sûr  au  Mexique  qu'aux  Etats-Unis. 


La  Culture  du  caoutchouc  au  Mexique.  —  On  compte, 
dans  les  Terres  Chaudes,  une  cinquantaine  de  plantations  de 
castilloa.  On  sait  que  le  castilloa  est  l'arbre  à  caoutchouc 
des  forêts  mexicaines,  comme  Yhevea  est  celui  des  forêts 
brésiliennes.  Les  planteurs  ont  choisi,  tout  naturellement, 
l'arbre  qui  poussait  spontanément  dans  le  pays.  Dans  l'ha- 
bitat même  du  castilloa,  il  semblait  qu'en  défrichant  des 
coins  de  forêt,  et  en  y  replantant  les  jeune*s  arbres  les  mieux 
venus,  on  aurait,  après  quelques  années  d'allente,  des  récoltes 
régulières  et  assurées.  De  nombreux  actionnaires,  aux  Etats- 
Unis,  ont  été  séduits  par  le  raisonnement  suivant  : 

Huit  ans  après  la  plantation,  chaque  arbre  fournira,  au 
moins,  une  livre  de  caoutchouc,  valant  0.15  dollar  (or).  Un 
million  d'arbres  foui'niront  un  produit  de  150  mille  dollars. 

Oui,  mais  comment  récolter  ce  million  de  livres  ? 

M.  Oison  Seffer,  professeur  de  botanique  à  l'Université 
Stanford  (Californie),  a  visité  récemment  les  principales 
plantations  mexicaines.  Il  écrit  de  la  Zacualpa  (Chiapas)  : 
«  On  ne  peut  pas  exploiter  un  million  d'arbres.  A  Ceylan,  où 
la  main-d'œuvre  est  moins  rare  que  dans  les  Terres  Chau- 
des mexicaines,  j'ai  vu  de  grandes  plantations  abandonnées, 
faute  de  bras  pour  la  récolte.  En  admettant  même  qu'un 
homme  puisse  recueillir  25  livres  de  caoutchouc  par  jour  — 
et  ce  chiffre  est  excessif  —  il  faudrait,  au  planteur,  400  ou- 
vriers, travaillant  pendant  quatre  mois,  huit  mois,  même,  si 
l'on  fait  deux  récoltes,  et  deux  récoltes  sont  nécessaires  pour 
la  production  d'une  livre  par  arbre.  Qui  pourra  disposer  de 
400  hulcros,  sachant  assez  leur  métier  pour  ne  pas  tuer  les 
arbres  ?  Personne,  évidemment.  » 

Cette  question  de  la  main-d'œuvre  est  la  plus  grave  qu'on 
ait  à  résoudre  en  Terre  Chaude.  Peut-être,  un  jour,  aura- 
t-on  des  Chinois  ou  des  Japonais,  acclimatés  et  expérimentés. 
Dans  l'état  actuel  des  choses,  mieux  vaut  s'occuper  des 
plantes  à  caoutchouc  du  plateau  central,  où  la  main-d'œuvre 
locale  abonde,  où  le  premier  péon  venu  peut  être  employé, 
sans  apprentissage.  Pas  de  défrichement,  pas  d'attente,  et  si 
l'on  replante,  quand  on  aura  exploité  les  plantes  spontanées, 
ce  sera  clans  des  conditions  infiniment  plus  faciles  et  moins 
coûteuses  que  dans  la  forêt  vierge. 


286 


L'ECONOxMISTE  EUROPEEN.  —  Asie 


ASIE 


CHINE 

Le  marché  du  pétrole  en  Asie.  —  La  Roumanie  écono- 
mique et  pétrofifère  publie  les  renseignements  suivants  sur  la 
lutte  engagée  entre  les  principaux  syndicats  de  pétrole  pour 
accaparer  les  marchés  de  vente  de  l'Asie. 

Les  firmes  Shell  Cy,  Standard  OU  C,  d'une  part,  et  les 
sociétés  russes  d'autre  part,  voici  les  parties  entre  lesquelles 
s'est  engagée  la  lutte  pour  la  concurrence  sur  le  marché  au 
pétrole  d'Asie.  Actuellement,  les  sociétés  russes  ont  été  relé- 
guées au  second  plan,  car  les  raisons  sociales  Nobel  etlioths- 
child  vont  la  main  dans  la  main  avec  la  Standard  OU,  tandis 
que  la  Matashe/f  et  les  autres  grandes  firmes  exportatrices  de 
pétrole  russe  restent  en  bons  rapports  avec  la  Shell  Cy.  En 
tant  que  les  sociétés  russes  exportent  d'une  façon  indépen- 
dante le  pétrole  en  Asie,  elles  ne  sont  pas  organisées  d'une 
manière  uniforme  pour  pouvoir  concourir  avec  la  Stanckird 
OU  et  la  Shell  Cy.  Il  ne  reste  donc  sur  le  marché  asiatique 
que  deux  adversaires  en  présence  :  la  Standard  Oil  et 
la  Shell  Cy. 

Ces  deux  grandes  entreprises  luttent  pour  conquérir  les 
marchés  d'écoulement  en  Chine,  au  Japon  et  dans  l'Inde. 

En  Chine,  la  Shell  Cy  a  la  prépondérance,  et  l'on  se 
demande  si  la  Standard  Oil  pourra  regagner  l'avarce  prise 
là-bas  par  la  première. 

Au  Japon,  le  commerce  n'est  pas  encore  organisé  d'une 
façon  durable,  mais  en  tant  qu'il  peut  être  question  d'un 
règlement  de  la  vente  du  pétrole  au  Japon,  la  Standard  OU, 
de  concert  avec  les  sociétés  nationales  nippones,  domine  la 
place.  L'International  Cy,  qui  représente  la  Standard  OU, 
cherche  à  entrer  directement  en  relations  avec  le  gouverne- 
ment japonais  lui-même.  La  Sliell  Cy  a  eu  là-lxis  beaucoup  à 
lutter,  et  elle  n'a  eu  à  enregistrer,  jusqu'à  présent,  aucun 
succès  appréciable. 

Dans  l'Inde  enfin,  les  deux  adversaires,  la  Sliell  Cy  et  la 
Standard  OU  souffrent  à  cause  de  l'opposition  que  leur  fait 
le  gouvernement  britannique  de  l'Inde.  La  Standard  OU  est 
mal  accueillie  dans  toutes  les  provinces,  et  il  semble  qu'elle 
ne  puisse  facilement  y  obtenir  son  accès;  mais  la  Shell  Cy, 
qui  avait  déjà  obtenu  certains  avantages  et  qui  s'était  établie 
sur  plusieurs  marchés,  n'en  est  pas  moins,  elle  aussi,  expo- 
sée aux  mêmes  souffrances  que  sa  rivale. 

Telle  est,  actuellement,  la  situation  sur  le  marché  au 
pétrole  d'Asie.  La  position  n'est  pas  du  tout  clarifiée  et  l'on 
ne  peut  prévoir  le  développement  que  prendra  cette  lutte 
pour  la  concurrence  sur  le  marché  au  pétrole  asiatique.  On 
ne  peut  qu'énoncer  des  tendances  générales  qui  sont  :  le 
combat  que  se  livre  entre  elles  la  Shell  Cy  et  la  Standard  Oil 
pour  accaparer  les  marchés  de  vente  de  la  Chine,  du  Japon 
et  de  l'Inde,  le  fait  de  forcer  la  production  du  pétrole  brut  et 
le  raffinage  dans  les  îles  néerlandaises  de  Bornéo,  Sumatra 
et  Java,  le  développement  de  l'industrie  pétrolifère  du  Japon 
et  les  essais  faits  en  vue  de  créer  une  industrie  de  pétrole 
dans  l'Inde. 


INDES  ANGLAISES 


Les  Chemins  de  fer  de  l'Inde.  —  D'après  une  notifica- 
tion parue  au  Journal  O/ficiel  de  l'Inde,  le  Secrétaire  d'Etat 
a  sanctionné  la  construction,  aux  frais  du  Durbar  de  Baroda 
(présidence  de  Bombay)  d'un  chemin  de  fer  entre  Manaud 
Eoad  et  Bechraji,  via  Chausama,  avec  embranchement  de 
Chausama  à  Harij.  Ces  nouvelles  voies  ferrées  sont  à 
l'écartement  d'un  mètre  et  auront  ensemble  une  longueur 
d'environ  62  kilomètres  trois  quarts. 

Le  Secrétaire  d'Etat  a  sanctionné,  de  plus,  la  construction 
des  deux  ligues  suivantes  :  1°  IIooghly-Katwa,  dans  le  Ben- 
gale (longueur  :  1)5  kilomètres  ;  voie  do  1  m.  fi"))  ;  2°  Man- 
dapam-Ramcswaram,  dans  la  présidence  de  Madras  (lon- 
gueur :  1!)  kilomètres  ;  écartement  d'un  mètre). 

Lesdites  ligues  feront  partie  intégrante  des  réseaux  res- 
pectifs de  l'East  Indiau  Railway  Company  et  de  la  South 
Iiidian  Ilailway  Company. 

D'autre  part,  le  Gouvernement  du  vice-Boi  vienl  d'autoriser 
la  Direction  du  Norlh  Western  Iiailway,  à  Lahore,  à  mettre 


à  l'étude  une  ligue  de  chemin  de  fer  entre  les  stations  de 
Lodhran  et  do  Khanewal.  soif  une  distance  de  88  kilomètres 
et  demi.  Il  y  a  quelque*  semaines,  il  avait  permis  à  l'agence 
du  Bengal  Nagpur  Bailway,  à  Calcutta,  de  dresser  les  plans 
d'une  voie  ferrée  à  écartement  de  75  centimètres  destinée  à 
relier  Gwemasaini,  dans  l'Etat  de  Mmirbhanj,  à  la  ligne 
principale,  via  Chaibassa,  et  s  étendant  sur  8:1  kilomètres  et 
demi. 

JAPON 

L'Industrie  du  pétrole  au  Japon.  —  Le  lapon  I  le  3 
paya  producteur  de  pétrole  en  Asie.  L'industri'\japonaise  du 
pétrole  date  de  très  peu  de  temps  mais,  en  ces  dernières 
années,  elle  a  beaucoup  fait  parler  d'elle.  Les  sources  de 
pétrole  du  Japon  sont  situées  eu  première  ligne  dans  la  pro- 
vince d'Echigo,  oii  se  trouvent  les  terrains  pétrolifères  de 
Nthigata.  Ces  terrains  s'étendent  du  centre  dos  districts 
d'Asama  et  de  Tatedjama  jusqu'à  la  province  de  Mustu  et  se 
prolongent  jusque  dans  l'île  de  Uokkaido.  Cette  zone  mesure 
une  longueur  totale  d'environ  1.100  milles,  et  une  largeur  de 
13  milles  environ.  L'exploitation  des  terrains  pétrolifères  y  a 
été  déjà  commencée  en  18G7,  mais  ce  n'est  (pue  depuis  fort 
peu  de  temps  que  cette  industrie  a  pris  quelque  essor. 
Le  Japon  complc  environ  50  Sociétés  qui  s'occupent  de 
l'exploitation  et  du  raffinage  du  pétrole  et  disposent  d'un 
capital  de  20  millions  de  yen  =  53  millions  de  francs.  Le 
Gouvernement  japonais  a  beaucoup  de  sollicitude' pour  l'in- 
dustrie du  pétrole  et  il  a  même  l'intention  de  construire  un 
pipe-line  allant  des  sources  de  pétrole  à  Tokio,  c'est-à-dire 
sur  une  distance  d'environ  2o0  milles.  Les  principales 
Sociétés  de  pétrole  sont  Hoden  OU  Cy  et  Nippon  OU  Cy,  qui 
sont  purement  japonaises.  En  face  d'elles  se  tient  la  Société 
concurrencière  International  Oil  Cy,  entreprise  fondée  par 
la  Standard  OU  Cy. 

Voici  quelle  a  été  la  production  du  Japon  depuis  1802  jus- 
qu'à 1903  : 

1892   10.933  tonnes        1898   42.111  tonnes 

1893   14.121     —  1899   71.202  — 

1894   22.797     —  1900   11.',.  063  — 

1895   22.424     —  1S01   lïï.m  — 

18S0   31.260     —  1902   159.000  — 

1897   35.683     —  1903   297.000  — 


SIAM 

Mouvement  de  la  navigation.  —  Pour  la  première  fois 
depuis  longtemps,  le  mouvement  de  la  navigation  du  port  de 
Bangkok  a  été  moindre  en  1903  que  celui  de  l'exercice  précé- 
dent. [1  n'est  entré  que  G13  vapeurs  au  lieu  de  722  et  leur 
tonnage  a  été  de  112.705  tonnes,  inférieur  à  celui  de  1902. 
Nous  trouvons  à  la  sortie  616  vapeurs  au  lieu  de  725  et  une 
diminution  de  109.238  tonnes. 

Le  chiffre  total  du  commerce  extérieur  des  deux  années 
étant  assez  sensiblement  le  même,  il  faut  en  conclure  que  les 
marchandises  ont  eu  en  1903  une  valeur  à  peu  près  égale  à 
celle  de  1902  sous  un  volume  beaucoup  moindre. 

Le  pavillon  allemand  occupe  toujours  le  premier  rang  avec 
305  vapeurs  et  323.400  tonnes  à  l'entrée  contre  321  vapeurs  el 
343.712  tonnes  en  1902  et  avec  310  vapeurs  et  328  373  tonnes  à 
la  sortie,  contre  318  vapeurs  et  334.391  tonnes  l'année  précé- 
dente. C'est  lui  qui  a  le  moins  souffert  de  la  décroissance  du 
mouvement. 

Les  Norvégiens  gardent  le  second  rang  avec  122  vapeurs  et 
et  87.262  tonnes  à  l'entrée,  contre  206  vapeurs  et  149.971  tonnes, 
et,  à  la  sortie,  avec  121  vapeurs  et  8(5.810  tonnes,  contre 
204  vapeurs  et  149.457  tonnes. 

Puis  vient  la  Grande-Bretagne  avec  88  vapeurs  et 
60.654  tonnes  à  l'entrée,  contre  103  vapeurs  et  82.471  tonnes, 
et,  à  la  sortie,  avec  87  vapeurs  et  59.661  tonnes,  contre 
111  vapeurs  et  91.803  tonnes. 

Seuls,  les  Siamois  sont  en  progrès  avec  49  vapeurs  et 
16.430  tonnes  à  l'entrée,  contre  34  vapeurs  et  11.392  tonnes, 
et,  à  la  sortie,  avec  49  vapeurs  el  17.172  tonnes,  contre  33  va- 
peurs el  11.010  tonnes;  mais  il  ne  faut  pas  oublier  qu'un 
certain  nombre  de  ces  navires,  quoique  naviguant  sous  pavil- 
lon siamois,  appartiennent,  soit  à  la  Société  danoise  The 
East  Asialic  C",  soit  à  des  Chinois,  protégés  Français  ou 
Anglais, 
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La  Main-d'œuvre  Chinoise  au  Transvaal 


Le  steamer  «  Katherine  Park  »  est  arrivé  à  Durban  avec 
1 .827  coolies,  ce  qui  porte  le  nombre  do  Chinois  au  Transvaal 
à  44 .968.  On  attend  lu  dépari  d'un  autri  steamer  de  Chc-Fou. 


Wolhuter  Gold  Mining  Company,  Limited 


Noue  avons  annoncé,  il  y  a  liait  jours,  qu'un  incendie 
venait  de  détruire  les  ouvrages  de  surface  de  cette  Compagnie. 
Un  dépèche  parvenue  depuis,  a  confirmé  l'anéantissement 
complet  du  moulin,  de  la  chambre  des  machines  et  des  chau- 
dières. Le  chevalement,  toutefois,  est  sauf.  Cent  pilons  fonc- 
tionnaient au  moment  de  l'incendie.  Il  faudra  un  an,  dit-on, 
pour  en  installer  de  nouveaux.  La  direction  avait  songé,  tout 
d'abord,  à  utiliser  cens  de  la  Spes  Bona,  mais  on  a  reconnu 
qu'ils  étaient  d'an  modèle  trop  ancien  et  l'on  a  décidé  de  re- 
construire entièrement  la  machinerie  d'après  les  données 
modernes  les  plus  perfectionnées.  Les  plans  sont  déjà  établis. 
Bien  que  les  dégâts,  pour  la  plus  grande  partie,  soient  cou- 
verts par  les  assurances,  le  désastre  n'en  aura  pas  moins  des 
conséquences,  les  actionnaires  devant  renoncer  à  toucher  un 
dividende  d'ici  une  date  indéterminée.  Rappelons  qr.e  la  der- 
nière répartition  qui  leur  a  été-  faite  (2  shillings ),  remonte  à 
décembre  1898,  niais  bien  que  le  dernier  exercice  clos  le 
31  octobre  1S04  ait  laissé  un  solde  débiteur  de  14.006  liv.  st., 
on  pouvait  espérer  qu'un  dividende  serait  bientôt  distribué, 
les  bénéfices,  depuis  le  dernier  arrêté  des  comptes,  c'est-à- 
dire  pour  les  neuf  mois  écoulés  du  1er  novembre  1904  au 
31  juillet  dernier,  ayant  atteint  le  montant  de  40.599  liv.  st. 


New  Modderfontein 


Du  rapport  du  conseil  d'administration  de  cette  Compagnie 
communiqué  à  l'assemblée  générale  des  actionnaires  qui  a 
eu  lieu  le  26  juillet  dernier,  il  ressort  que  les  comptes  de 
l'exercice  clos  le  31  mai  dernier  accussent  un  bénéfice  d'ex- 
ploitation de  41.087  liv.  st.,  somme  à  laquelle  il  y  a  lieu 
d'ajouter  10.075  liv.  st.  pour  intérêts,  licences  de  claims,  etc. 
Le  solde  disponible  s'est  donc  élevé  à  51.165  liv.  st.  Ce  mon- 
tant a  été  appliqué  d'abord  jusqu'à  concurrence,  à  l'extinction 
du  solde  débiteur  reporté  de  l'exercice  précédent  :  soit 
45.994  liv.  st.  7  sh.  6  d.  :  les  tantièmes  ont  absorbé  210  liv. 
stcrl.,  la  taxe  de  10  0/0  sur  les  bénéfices  414  liv.  st.,  les  inté- 
rêts et  commissions  43  liv.  st.  0  sh.  1  d.,  il  a  été  reporté  à 
nouveau  3.900  liv.  st.  9  sh. 

Les  dépenses  et  revenus  d'exploitation  s'établissent  ainsi  : 

Par  tonne 
Total  broyée 

(Livres  sterling) 

Revenu  de  l'or   183.954  1G  2        1  12  10 

Dépenses  totales  d'exploitation    142.807   8  8        1   5  6 

Bénéfices  d'exploitation.     41.087   7  6       0   7  4 


Le  bénéfice  par  tonne  broyée  est  supérieur  de  4  sh.  4905  d. 
à  celui  de  l'année  précédente.  Le  dircteur  de  la  mine  observe, 
à  ce  propos,  que  sur  119.067  tonnes  abattues,  90  63  0/0  pro- 
venaient du  Main  Recf  et  3  37  0/0  du  South  Leader.  Les  opé- 
rations de  développement  ont  porté  sur  un  total  de  6.892 
pieds. 

Les  réserves  de  minerai,  au  31  mai  dernier,  pour  les  quan- 
tités évaluées  à  6  dwts  et  au-dessus,  étaient  de  594.683  ton- 
nes, calculées  sur  une  largeur  d'abatage  moyenne  de  50  14. 
Pour  le  minerai  évalué  au-dessous  de  6  dwts,  on  en  avait  en 
vue  332.450  tonnes,  la  largeur  moyenne  d'abatage  étant  cal- 
culée à  49  88.  Le  total  des  réserves  atteint  donc  927.118  ton- 
nes, et  la  largeur  moyenne  d'abatage  s'établit  à  50  05.  Le 
conseil  estime  que  le  minerai  dont  la  teneur  est  moindre  de 
6  dwts,  peut  désormais  être  traité  avantageusement. 


Rappelons  qu'au  31  mai  1904,  on  estimait  qu'il  y  av;iit  à  la 

mise  301.926  tomes  de  minerai  payant  développé  et  VU. 587 
tonnes  qui  ne  pouvaient  pas  être  coni  idérées  comme  minerai 
payant,  Leur  teneur  ('tant  inférieure  à  7  dwts.  On  estimait 
cependant  qu'une  grande  partie  pourrait  devenir  payante 
lorsque  les  conditions  s'amélioreraient.  Depuis  cette  date  les 

choses  se  sont  modifiées  avantagease  ni  et  on  peut  espérer 

avec  confiance  de  nouveaux  progrès. 

Bien  que  D  mine  ait  travaillé,  pondant  lexeivir,  I'.m'i-19'ô, 
avec  le  mémo  nombre  de  pilons  que  pendant  l'exercice  1903- 
1904,  il  a  été  possible,  en  raison  du  chiffre  de  la  main- 
d'o  uvré,  d'augmenter  la  proportion  du  triage  et,  de  cette 
façon,  d'extraire  avec  profit  du  minerai  d'une  teneur  pins 
faible.  Les  frais  d'exploitation,  en  même  tempe,  avant  été 
réduits,  la  Compagnie  peut  considérer  désormais  comme 
payant  tout  minerai  d'une  teneur  supérieure  à  6  dwts. 


ROBINSON  RANDFONTEIN 


Cette  Compagnie  vient  de  publier  un  rapport  intérimaire 
dans  lequel  il  est  dit  que  pendant  le  semestre  qui  a  pris  lin 
le  30  juin,  100  pilons  ont  broyé  87.7G9  tonnes  de  minerai  ; 
produiletion  33.354  onces.  Le  bénéfice  s'est  élevé  à  30.O90 1.  st. 
1  sh.  7  d.  Par  tonne,  le  bénéfice  ressort  à 6  sh.  4  d.  095  pen- 
dant le  premier  trimestre  et  à  7  sh.  0  d.  4  pendant  le  second. 
Les  dépenses  au  compte  capital  ont  été,  d'autre  part,  de 
3.886  liv.  si.  12  sh.  1  d. 

En  ce  qui  regarde  le  développement  de  la  mine,  le  fonçage, 
les  remontées  et  les  galeries  atteignent  2.911  pieds. 

Les  réserves  de  minerai  se  décomposent  ainsi  :  d'une  teneur 
dé  7  dwts  et  au-dessus  :  filon  principal,  80.374  tonnes,  teneur 
1.08  dwts  ;  filon  ouest,  159.249  tonnes,  teneur  9.7  dwts. 
En  dessous  de  7  dwts  :  les  deux  filons,  90.548  tonnes,  teneur 
5,3  dwts  ;  total  :  342.171  tonnes. 

Le  total  du  minerai  abattu  pendant  le  semestre  se  chiffre 
par  101.552  tonnes  ;  total  rejeté  au  triage  (13.6  0/0,  13.783 
tonnes  ;  total  du  minerai  broyé  pendant  le  semestre,  87.769 
tonnes.  


Informations  diverses 


La  Production  d'or  des  Mines  indiennes.  —  Pour  le 
mois  de  juillet,  la  production  d'or  des  mines  indiennes  s'est 
élevée  à,  52.191  onces,  en  diminution  de  526  onces  sur  la 
production  du  mois  précédent.  Voici,  le  tableau  du  rendement 
de  ces  mines  pour  les  cinq  dernières  années  : 


Janvier  

Février  

Mars  

Avril  

Mai  

Juin  

Juillet  

Août  

Septembre  

Octobre  

Novembre  .... 
Décembre  

Total. . . .    504.732   513.111   601.  411   616.838  365.961 

Pour  les  sept  premiers  mois  de  1905,  la  production  accuse 
une  augmentation  de  7.898  onces  sur  celle  de  la  période  cor- 
respondante de  1904. 


Glen  Deep,  Langlaagte  Deep,  Nourse  Deep.  —  Les 

actionnaires  de  ces  trois  Compagnies  sont  convoqués  à 
Johannesburg  en  assemblée  ordinaire  pour  le  18  octobre  pro- 
chain, alin  d'approuver  les  comptes  de  l'exercice  qui  a  pris 
fin  le  31  juillet. 


Durban  Roodepoort.  —  Le  dividende  intérimaire  de 
3  shillings  net  d'impôts,  soit  15  0/0,  sur  l'exercice  qui  pren- 
dra fin  le  31  décembre  prochain,  sera  payable  à  partir  du 
30  septembre,  aux  actionnaires  enregistrés  le  14  du  mémo 
mois,  ainsi  qu'aux  porteurs  du  coupon  n°  50.  Les  livres  de 
transfert  seront  fermés  du  14  au  20  septembre  inclus. 


1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

(En  onces') 

42.829 

41.612 

48.080 

51.588 

52.157 

40.764 

40.053 

46.268 

50.151 

50.600 

42.727 

41.575 

48.434 

51.634 

52.688 

42.038 

38.329 

48.573 

50.609 

53.374 

42.155 

28.093 

48.971 

51.242 

52.174 

41.962 

37.466 

40.368 

51.606 

52.717 

42.071 

43.847 

50.989 

51.233 

52.191 

42.048 

48.448 

50.717 

51.517 

41.730 

49.420 

51.714 

51.666 

» 

41.670 

47.858 

51.824 

51.238 

a 

41.669 

48.332 

52.016 

51.664 

» 

43.069 

48.078 

54.457 

52.690 
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Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  31  août  1905. 

La  liquidation  de  fin  août,  qui  a  eu  lieu  lundi,  n'avait  pas 
occasionné  de  réel  mouvement  sur  le  marché.  Elle  s'était 
signalée  par  un  petit  resserrrement  des  capitaux,  l'argent, 
pour  les  reports,  s'étant  tenu  entre  5  et  7  0/0  l'an; binais  on 
S'était  contenté,  tout  comme  précédemment,  de'  se  tenir  sur 
l'expectative.  Mercredi,  cependant,  les  nouvelles  venues  de 
Portsmouth  faisaient  sortir  le  public  de  sa  torpeur,  et  des 
avances  appréciables  étaient  prises.  Ces  avances  se  sont 
à  peu  près  maintenues  aujourd'hui  encore. 

su**  Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  1  13/ 10,  s'inscrit  à  1  7/8. 

La  Transvaal  Gold/ields  clôture  à  2  1/8.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  3  1/10,  contre  3  livres. 
Consolidated  Gold/ields,  6  3/8,  sans  changement. 

La  Rand  Mines  est  à  9  1/16;  elle  restait  à  8  15/16  jeudi 

dernier.   

Le  Coronation  Syndicate,  qui  Unissait  a  2  livres,  se  retrouve 

à  ce  cours. 

La  Witwatersrand  Townshipest  à6o/8;  Afrtcan  and Euro- 
pean  Investment  Company,  demandée  à  1  5/8.  Swazieland 
Corporation,  1  3/16.  Vereeniging  Estâtes,  13/8. 

District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand,  qui  clô- 
turait à 7  9/16,  reste  au  dernier  moment  à  ce  cours;  Angelo, 
5  11/16  ;  New  Cornet,  2  5/16  ;  Van  Ryn,  3  1/2. 

La  Cily  and  Suburban  reste  à  5  1/4  ex-c.  ;  Jubilee,  2  7/8. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  3  3/16.  Driefontein,  4  3/16, 
au  lieu  de  4  1/8  ;  Village,  5  1/8  ;  nous  la  laissions  à  5  liv.  ; 
Jumpers,  2  1/8;  Modderfontein,  8  13/16. 

La  Fcrreira  est  à  18  3/4,  sans  changement.  La  Meyer  and 
Charlton  cote  4  7/8;  Rietfontein,  1 15/16  ;  Treasury,  3  7/16.  Les 
dégâts  occasionnés  par  l'affaissement  de  terrain  signalé  dans 
le  précédent  rapport  ayant  été  réparés,  on  a  pu  continuer  le 
boisage  du  puits  incliné  principal.  La  direction  compte 
reprendre,  vers  la  fin  août,  l'exploitation  de  la  section  Ouest 
de  la  mine  et  mettre  en  marche  la  totalité  des  pilons. 

La  New  Primrose  est  à  2  13/16.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  4  liv.  La  Ginsberg  est  à  1  13/10.  La  May  Consoli- 
dated cote  3  1/2. 

La  Glencairn  reste  à  1  livre.  Crown  Reef,  13  3/4,  au  lieu 
de  13  1/2;  Randfontein,  2  1/2;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  8  3/4. 

ISEast  Rand  Mining  Estâtes  est  recherchée  à  3  7/8,  en 
hausse  de  1/16. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  4  1/2,  au  lieu  de 
4  7/16.  La  New  Heriot  est  à  4  1/8;  Wolhuter,  3  liv. 

La  Henry  Nourse  reste  à  6  3/4.  La  Wemmer  est  à  5  1/4. 
La  Robinson  Rand/ontein  est  à  1  5/16. 

Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  14  1/4.  s'échange  à  ce  cours. 

La  Bonanza  est  à  11/16. 

La  Cinderella  Deep  clôture  à  2  1/4. 

La  Nigel  Deep  est  à  3/4. 

L 'Angelo  Dee»finità  1  13/16;  Glen  Deep,  3  ia/16 ; Ferreira 
Deep,   5  3/4;   Robinson  Deep,  5  1/2;  Langlaagte  Deep, 

2  5/8;  Brakpan,  2  1/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  4  1/4.  Roodepoort  Central  Deep, 
1  3/8;  Rose  Deep,  6  1/2. 
La  Village  Deep  est  à  4  1/2. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  5/16.  Jum- 
pers Deep,  3  5/8;  Rand  Victoria,  à  2  1/16. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  4  15/16.  South  Gel- 
denhuis Deep,  2  5/8. 

La  Simmer  and  Jack  East  est  à  2  liv. 

Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 
land  Agency  clôture  à  3/4;  Rhodcsia  Gold/ields,  2/0. 

La  Van  Dyk  Proprietary,  qui  finissait  à  2  1/4,  s'inscrit 
à  ce  cours.  Rand  Collieries,  2  7/16. 

La  Transvaal  and  Delagoa  Bay  Investment  s'échange  à 

3  3/8.  Transvaal  Proprietary,  13/16. 

La  Premier  Diamond  reste  à  15  1/4.  On  annonce  que  cette 
Société  vient  de  commander  un  concentrateur  à  huile  lour.de 
du  BVBtème Elttore,  qui  sera  employé  pour  le  traitement  des 

mines  diainatifi'-ros.  i -es  expériences  auxquelles  il  rient  d'être 
procédé-  ont  été  concluantes. 


La   Great  Easlern  Collieries  finit  à  1/2.  South  A/rican 

Breiveries,  2  5/8,  en  gain  de  1/16. 


Londres,  31  août  1903,  5  h.  45  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  tendance  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  31  août  1905. 

La'  réponse  des  primes  sur  les  Mines  d'or  qui  a  eu  lieu 
hier  s'est  trouvée  favorisée  par  les  dépêches  annonçant  l'en- 
tente entre  les  plénipotentiaires  russes  et  japonais  en  vue  du 
rétablissement  de  la  paix  en  Extrême-Orient.  Elle  a  donc 
profité  de  rachats.  Aujourd'hui,  grâce  à  une  liquidation  facile 
et  à  îles  reports  peu  ('levés,  le  Marché  sud-africain  s'est 
montré  de  nouveau  ferme,  avec  des  échanges  sensiblement 
plus  actifs  que  précédemment. 

La  Consolidated  Gold/ields  est  à  158  50,  contre  157  fr.  . .  ; 
East  Rand  clôture  à  188  fr.  . . ,  au  lieu  de  187  fr.  ;  Chartered, 
46  fr.  50.  Le  rapport  de  cette  Compagnie  est  attendu  vers  la 
fin  du  mois  de  septembre.  Rand  Mines,  225  fr.  ..  ;  elle  clô- 
turait, la  semaine  dernière,  à  224  fr. 

Le  Champ  d'Or  est  à  18  fr.  ...  La  Ruffelsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  13  fr.  25. 

L Angelo,  que  nous  laissions  à  141  fr.  50,  reste  à  143  fr.  . .  ; 
la  Driefontein  cote  109  fr.  ..,  au  lieu  de  105  fr.  50. 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  477  50,  finit  à  482  fr. 
La  Geduld  se  retrouve  à  15<*  fr.  . . .  L'action  Goerz  et  C"  clô- 
ture à  70  fr.  75.  French~  Rand,  51  fr.  50. 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  358  fr.  ..,  se  retrouve  à 
360  fr.  ... 

La  Geldenliuis  Estate  finit  à  113  fr.  . .,  contre  115  fr. 
La  General  Mining  se  retrouve  à  77  fr.  50,  demandée  ainsi. 
La  GeldenJiuis  Deep  clôture  à  239  fr.   ..,   au  lieu  de 
234  fr.  5'.». 

La  May  Consolidated  est  à  87  fr.  75  ;  nous  la  laissions  à 
87  fr.  ...  La  Kleinfontein  cote  51  fr.  . . . 

La  Lancaster  se  retrouve  à  36  fr.  25.  Langlaagte  Estate, 
80  fr.  50,  contre  78  fr.  75. 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  13  fr.  50.  La  Mozambique 
s'échange  à  28  fr.  50.  Neiv  Primrose,  66  fr.  . . . 

La  New  Goch  est  à  60  fr.  . .. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  225  fr.  50,  finit  à  222  fr.  50. 
Robinson  Deep,  138  fr.  50,  au  lieu  de  137  fr.  . . .  Pendant  le 
trimestre  qui  a  pris  fin  le  30  juin,  il  a  été  exécuté  dans  cette 
mine  2.517  pieds  de  galeries,  développé  129.1  i0  tonnes. 
Comme  le  tonnage  broyé  s'est  élevé  à  82.255  tonnes,  le  mine- 
rai développé  est  donc  en  excédent  de  46.885  tonnes  sur  le 
minerai  broyé.  Le  nombre  des  pilons  en  marche  a  été  de  200. 
Robinson  Randfontein ,  33  fr.  . .  ;  Randfontein  Estâtes, 
01  fr.  50. 

La  Rose  Deep  s'échange  à  162  fr.  50;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  162  fr.  ...  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  34  25. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  129  fr.  . .  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  127  francs. 

La  Wemmer  est  à  127  fr.  50.  LaJVew  Steyn  Estate  s'échange 
à  09  fr.  50,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  40  fr.  "i'<  ; 
Transvaal  Consolidated  Land,  78  fr.  ...  Transvaal  Gold- 
fields,  54  fr.  . . . 

La  Sheba  est  active  à  15  fr.  50. 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  124  fr.  ..,  au  lieu 
de  116  fr.  50. 
La  Fan  Dyk  se  traite  à  54  fr.  50. 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knighfs)  s'échangent  à  117  fr.  ..,  au  lieu  de  114  fr. 

La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se  traite  à 
49  fr.  50. 

La  De  Beers,  qui  restait  â  422  fr.  50  l'action  ordinaire,  et  à 
455  fr.  50  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  427  fr.  50  et  à  448  fr.  . . . 

La  Jagers/ontein  se  traite  à  192  fr.  . .,  contre  19?  fr.  50. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


u"2 


PRINCIP.  CHAPITRES 


-  p.  S 


-  ci 

<  ri 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1904 
1005 
1005 
1005 


1004 
1005 
1005 
1905 


1904 
1904 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1005 


1904 
1905 
1905 
1905 


8  septemb..!  2.66» 

24  août   2.939 

31  août   2.971 

7  septemb..  I  2.974 


1-118. 

î-iio! 

1.108 
i.101 


4.181 
4.240 
4.429 
4-356 


572 
619 

619 
597 


483 
472 
674 

4SÛ 


31  août .. 
15  août . . 
23  août . 
31  août . 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


833 
891 
915 
862 


323 
313 
322 
303 


1.56 
1.5S2 
1-557 
1.635  II 


644 
704 

750 
660 


980 
1.068 
1.057 
1.13" 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


31  juillet  I  58 

31  mai   57 

30  juin   57 

31  juillet...  -I  60 


103 
115 
110 
108 


144 
177 
184 
177 


500 
466 
465 
479 


72 

85 
71 
83 


66 
64 
71 
61 


-  o 
E-1  Œ 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


8  septemb.. 

24  août   

31  août  

7  septemb.. 


940 
921 
916 

897 


713 

728 
742 
736 


.  064 
1.095 
1.062 
1  089 


616 
730 
722 
745 


3 

254 

2J4 
3 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 

2  juillet....     120      39  191 

11  mars             118      18  170 

8  anil            116      20  175 

1  juillet. ...     134      20  189 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

2  juillet....!  75  I  7  161 
11  mars ...  .     68   1    11  158 

8  avril.  .  .      66    I    12  161 

1  juillet    ..I   65   I   12  154 


Encaisse 
métallique 

ation 
iaire 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduc 

'  1 

PRINCIP.  CHAPITRES 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1904 

31  août  . . . 

216 

314  1 

1 

806 

179 

468 

46 

1905 

■F 

180 

320 

1 

668 

150 

380 

44 

1905 

23  août  , 

::lî 

180 

320 

1 

661 

140 

386 

44 

1905 

31  août . . . 

169 

318  1 

1 

751 

140 

476 

46 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1904 
1905 
1905 
1905 


Î9Û4 
1905 
1905 
1905 


31  août , 

30  mai 

31  juin. 
31  août 


102 

139 

6 

43 

12  I 

123 

166 

7 

48 

9  1 

113 

» 

155 

5 

46 

106 

» 

153 

5 

44 

7  1 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


3  septemb. 
19  août 
26  août  

2  septemb.. 


370 

511  | 

1 

630 

647 

856 

110 

373 

561  1 

1 

568 

577 

680 

96 

373 

565 

1 

561 

581 

68) 

93 

373 

566  1 

1 

561 

567 

675 

107 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1904   30  juin  

2 

1 

129 

90 

32 

14  1 

190  5   30  avril  

1 

1 

125 

95 

31 

15 

1905    31  mai  

1 

1 

122 

98 

32 

15 

190  5   30  juin  ■ 

1 

1 

121 

98 

31 

15 

HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1904    3  septemb.. 

138 

158 

502 

17 

137 

89 

1905    19  août  

166 

156 

534 

11 

126 

107 

1905   26  août  

166 

156 

535 

13 

126 

108 

1905    2  septemb.. 

166 

155 

546 

13 

139 

110 

ITALIE  —  Banque  d'Italie 


1904 
1905 
1905 
1905 


10  août 
20  juillet  .. 
31  juillet.. 
10  août  . . . 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


1904 
1905 
1905 
1905 


10  août  . . 
20  juillet. 
31  juillet. 
10  août  . . 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


354 
3K 


1904     1  septemb.. 

95 

25 

640 

52 

540 

35 

3 

1905    17  août 

98 

22 

655 

52 

562 

33 

3 

1905   24  août  ..  .. 

98 

21 

659 

62 

570 

30 

3 

1905   31  août  ,  . . 

99 

21 

688 

59 

590 

30 

3 

1904   20  août  . 

5 

6 

45 

60 

23 

18 

8 

1905     4  août  .... 

13 

13 

42 

72 

24 

13 

8 

1905    13  août 

13 

14 

42 

71 

24 

13 

8 

1905   20  août  .... 

13 

14 

43 

71 

24 

10 

8 

4X 
4 
4 
4 


4X 
4X 


6% 
6% 

» 


3 

» 


468 

108 

868 

i93 

281 

27 

5 

531 

89 

953 

188 

315 

31 

5 

531 

82 

975 

187 

322 

34 

5 

532 

88 

958 

179 

310 

30 

5 

103 

14 

275 

81 

115 

22 

5 

116 

15 

297 

80 

133 

20 

5 

116 

15 

301 

82 

135 

21 

5 

117 

15 

303 

77 

131 

21 

5 

1904  10  août  — 

41 

2 

56 

40 

44 

3 

1  5 

1905   20  juillet  ... 

42 

2 

69 

38 

47 

3 

1  5 

1905    31  juillet  ... 

42 

2 

68 

39 

45 

3 

1905   10  août  

42 

2 

66 

39 

47 

3 

1  5 

NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


1904 
1905 
1905 
1905 


31  juillet.. 
31  mai  

30  juin.... 

31  juillet  . 


35 

n 

95 

12 

63 

1 

34 

91 

13 

57 

1 

34 

n 

108 

12 

64 

i 

30 

» 

101 

14 

32 

1 

PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


1904 
1905 
1905 
1005 


17  août . 
2  août  . 
9  août 


1  27 

33 

37  i 

1  13 

1C2  i 

27 

38 

369 

7 

108 

27 

38 

367 

8 

107 

1  27 

38 

368 

1  8 

109  ! 

5 

4J4 
4)4 


|  SX 

20  5* 

22  5S 
22  S 


5X 


:290 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Je 
Sa 


PKINCIP.  CHAPITRES 


=  3.3 


O  3  O 

^•2  ë 


i«  ^  ^ 
Ci:- 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1904 

27  août .... 

.1  fit; 

3 

200 

75  1 

9 

1905 

12  aoùl  

.1  G6 

198 

r.9 

25 

1905 

18  SEOÔt  ... 

.]  10 

3 

203 

38 

25 

1905 

28  aoùl   

.1  73 

2 

21G 

bl 

23 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1904   29  août  

2.296 

229 

1.903 

348 

488 

1905    1  1  août  

2.4*7 

ISS 

2.564 

3.S6 

4116 

1905    2»  m>ùt  

2.418 

132 

2.6117 

393 

403 

1905   29  août  

2.iii 

148 

2.856 

374 

4C0 

3S6 


■Sa. 


5/. 

5^ 
SX 
5X 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1904    13  aoul  

22 

o 

72 

22 

32 

19 

1905    13  juillet  

23 

2 

7u 

23 

33 

1!) 

1905   31  juillet.  . . 

23 

2 

70 

23 

34 

19 

1905   15  août,  

23 

2 

71 

25 

34 

18 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1904    30  juin  

12 

7 

38 

0 

7 

10 

6 

190  5    30  avril,.  . 

11 

9 

33 

ï 

6 

8 

6 

1905   31  niai  

10 

9 

32 

2 

6 

8 

6 

190  5   30  juin  

10 

9 

32 

2 

6 

9 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1904  31  ju  llet.... 

82 

2°9 

57 

123 

lx 

1905   31  mai  

92 

7 

2Ï5 

60 

133 

13 

1905    30  juin  

90 

7 

240 

73 

156 

20 

1905   31  juillet.  ... 

90 

6 

216 

67 

137 

17 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1904    3  septemb.. 

109 

9 

223 

1 

287 

214 

47 

19C5  19  août    ,  , 

10S 

10 

235 

1 

373 

226 

50 

1905   26  août  . .  , , 

111 

10 

234 

1 

373 

226 

51) 

1905     2  sejitemb.. 

111 

9 

235 

1 

373 

226 

50 

4  V, 

4  y» 


3  % 
3  '/i 

3  % 


TOTAUX 


1904 
1905 
1905 
1905 


8  septemb. . 

24  août   

31  août . 

7  septemb.. 


9.879,2.939 
10  479  2.873 
10.509  2.881 
10  41812.857 


16.192 

5.494 

5.868 

1 

538i 

16.971 

o,675 

5  854 

1 

563 

17.146 

5  681 

6.017 

1 

523| 

17.328 

5.565 

6.034 

1 

572, 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

1900  31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15.906 

9.505 

8.514 

4.171 

» 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8.172 

4.827 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4*78 

» 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

1904  31  décembre- 

9.811 

2.753 

17  319 

9.524 

7.466 

4  144 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


CHANGE  DE  PARIS  :  Cours  moyens  duSeudi  Ée  Paris  sur 


Valeurs  à  trois 


mois 


Amsterdam.,  pspier rou.-i 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  . .  — 

Espagne   — 

—     versem.  — 

Lisb. -Porto  . .  — 

St-Pétersb.  . .  — 

Valeurs  à  vue 


Londres    — 

—    Chèque 

Belgique   —  3 

Italie   —  5% 

Suisse   —      3  %  % 

New-York   —        4  % 

Matières  d'or  et  d'argent  au  pail 

Or  en  barre  fie  kil.) . . .  3437 
Argent  id.   (le  kil.)...  218  89 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916")  ... 

—  —  (nouv.  titre  :  900»') 
Couronnes  de  Suéde  


Plus  10  août  17  aoûti24  août  31  aoùtnj  s»4pt. 


4  % 

4  % 

4  % 

4  % 

4  % 

4  % 


3  % 


206  12  206  25 
121  56  121  1,9 
103  30  103  62 


378 
316 
262 


25  145 
25  185 
0  19p 

pair 
('  03p 
316  50 


3437  .. 
100  75 
80  50 
23  80 
20  60 
40  . 
27  50 


378  .. 
526  .. 
262  . . 


155 
25  175 
0  12p 

pair 
parte 
516  30 


3537  .. 
101  30 
80  50 
25  80 
*0  60 
40  .  . 

27  50; 


206  12 
121 
103  6? 

378 
533 
262 


25  15 

25  17 
0  12p 
0  (,6pr 
0  03  ir 
516  10 


3437 

101  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 


206 
121  75 
103  69 

379 
526 
262 


13 
25  15 
0  12p 
0  12pi 
0  OOpr 
516  50 


3437 
102 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


205  73 
121  87 
103  75 

380 
528  .. 
262  .. 


25  15 

25  17 
0  19p 
pair 
0  12p 
517  .. 


3437  .. 
105  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Aut. -Hongrie  cour,  or) 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.). 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fi.  or)  

Italie  (lira)  

Portugal  imilreis  pap., 
Roumanie  (leu  or). .. 

Russie  (rouble  or)  

Suisse  (franc  or)  

Turquie  (liv.  turq.y. . . 

Pays 
Extra-Européens 
États-Unis  (doit.  or).. 
Mexique  piastre  arg.) 
Répub. Arg. (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  imilreis  papien 
Indes  (roupie  argent). 

Japon  (yen  or)  

Chine(sbanglui)(taëlarg.) 


Valeur 
au  pair 
en  franc: 

Valeur 

i  en  francs  au  change  du  jour 

10  août 

17  août 

24  août 

31  août 

7  sept. 

1  234 

1  227 

1  229 

1  90fl 

1  239 

1230 

25  22 

25  145 

25  155 

25  115 

25  125 

25  145 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  » 

0  75 

0  75 

0  75 

0  75 

0  76 

1  » 

0  x-2 

0  83 

0  82 

0  83 

0  82 

2  083 

2  08 

2  08 

2  08 

2  06 

2  07 

1  » 

1  ... 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

5  60 

5  21 

5  31 

5  38 

5  31 

5  33 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

2  67 

2  64 

2  61 

2  64 

2  64 

2  64 

1  » 

1  -. 

1  .. 

1  .. 

1  -. 

i  ■■ 

22  78 

22  85 

22  85 

22  83 

22  83 

22  85 

0  18 

5  16 

5  16 

5  16 

5  16 

5  16 

2  58 

2  43 

2  47 

2  54 

2  47 

2  53 

5  » 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

1  89 

1  64 

1  63 

1  58 

1  60 

1  60 

2  84 

1  32 

1  82 

1  88 

1  88 

1  87 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

2  58 

2  55 

2  55 

2  55 

2  55 

2  56 

7  47 

3  34 

3  38 

3  40 

3  44 

3  38 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  7  septembre  190Ô 

IOO  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 


2  août 

9  août 

16  août 

23  août 

30  a 

,ût 

0  sept. 

47 

99 

47 

97 

47  96 

47  !)G 

48 

48 

03 

Anvers  

100 

18 

100 

13 

100  11 

100  11 

100 

ii 

100 

16 

120 

50 

121 

50 

120  75 

121  50 

120 

30 

120 

73 

32 

50 

32 

53 

32  40 

32  15 

32 

15 

31 

85 

81 

35 

81 

35 

81  30 

81  23 

SI 

211 

81 

20 

100 

18 

100 

10 

100  06 

100  07 

100 

06 

100 

13 

Bucharest  

100 

36 

100 

31 

100  33 

100  22 

100 

22 

100 

22 

22 

83 

92 

85 

22  85 

22  83 

22 

m 

22 

85 

Francfort  

81 

38 

81 

35 

81  32 

81  2:i 

81 

23 

SI 

15 

100 

99 

97 

99  95 

99  92 

99 

87 

99 

91 

Genève  

100 

100 

99  92 

99  91 

99 

S!) 

100 

03 

577 

572 

561 

559 

Londres   

25 

27 

23 

in 

25  21 

23  27 

25 

28 

25 

27 

Madrid  | 

32 

17 

32 

30 

32  17 

31  92 

31 

95 

31 

00 

10(1 

100 

100  .. 

99  90 

99 

87 

99 

95 

Saint-Péter:ibourg  . 

37 

15 

37 

15 

37  45 

37  45 

37 

45 

37 

40 

Vienne  (5  vue)   

95 

:  1 

95 

'"1 

95  40 

'i',  31 

95 

:;o 

95 

11 

(à  3  mois).. . . 

95 

56 

95 

95  45 

95  42 

95 

35 

95 

46  1 

IOO  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100 

En  Angleterre   100 

En  Aul riche-Hongrie  .. .  100 

En  Belgique   100 

En  Espagne   131 

En  Grèce   120 

En  Hollande   100 

En  Italie   100 

En  Portugal   105 

En  Roumanie   100 

En  Russie   100 

En  Suisse   100 

En  Turquie   99 


Billets  Allemands  

—  Anglais  

A uslro-Ho nyro :S  ■ 

—  Belges  

—  Espagnols  

—  Grecs  

—  Hollandais  

—  Italiens  

—  Portugais  

—  Roumains  

—  Russes  

—  Suisses  

—  Turcs  


99  70 
99  80 
99  88 
99  81 

76  .. 
82  81 
99  73 

100  . 
95  22 
99  78 
99  23 
99  75 

100  3J 


Aux  Et /ils- fuis   100  29 

Au  Mexique   101  17 

En  /tépubl.  Argentine  ..  227  25 

Au  Chili   118  12 

Au  Brésil   151  87 

Aux  Indes   99  41 

Au  ./<i/ion   101  17 

En  Chine   221  .. 


Pièces  des  Etals-Unis..-  99  71 

—  du  Mexique   98  83 

Billets  de  la  Hep.  Argent.  44.. 

—  du  Chili   84  65 

—  du  Rre'sil   65  Si 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Jajion   98  83 

—  de  la  Chine   45  24 


NUMÉRAIRE.  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  7  septembre  1005. 
J.a  cote  des  changes  s'est  généralement  relevée  cette  semaine 
et  L'attention  du  public  s'est  portée  plue  spécialement  sur  le 
marché  monétaire  en  raison  dSB  mouvements  qui  peuvent 
s'y  produire  à  la  suite  de  la  signature  de  la  paix.  Ou  croit 
à  une  tension  des  taux  {t'escompte  à  cause  des  besoins  de 
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capitaux  qui  se  feront  sentir  à  une  époque  où  les  disponi- 
bilités se  restreignent  à  l'ordinaire,  et  cette  tension,  qui  s'est 
déjà  traduite  par  une  élévation  du  taux  de  la  Rnnqu<>  d'An- 
gleterre, doit  avoir  son  influence  sur  les  changes. 

Le  papier  sur  la  Hollande  a  perdu  1/4  à  205  75.  La  devise 
allemande  s'est  avancée  de  121  75  à  121  67;  la  couronne 
autrichienne,  de  108  69  à  103  75. 

Le  versement  sur  Madrid  a  bénéficié  d'une  nouvelle  amé- 
lioration d'un  point  à  380. 

La  traite  à  trois  mois  sur  Lisbonne  est  à  5  points  du  pair. 
Le  rouble  à  vue  finit  à  266  3/8. 

Le  chèque  sur  Londres  s'est  avancé  do  2  cent,  à  25  17. 

Le  papier  sur  la  Belgique  perd  19  cent.,  le  papier  italien 
revient  au  pair  et  la  devis-:  suisse  fait  12  cent,  de  perte  au 
lieu  de  6  cent,  de  prime. 

Le  New-York  avance  à  517. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 

Yokohama  

■Singapoure  

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghai  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres 
prime  de  l'or. 
Or  en  barres. . . 
Argent  en  barres 


9  août 


2/0 
2/0 
1  i 
1/4 
1/10 
2/7 

r. 


5/16 
9/16 
L32 
1/32 
3/4 
1/8 
3/8 


15  11/16 

127  27 

7/9  1/4 
27  3  8 


16  août 


2/0 
■2  0 

1  4 

1/4 
1/11 

2/8 


5/16 

7/8 
1/32 
1/16 
•  /•  ' 
1/4 
17  13/3: 
15  17/32 


127  27 

77/9  ./■ 
27  3/4 


23  août 


2/0  5/16 

2 1  nm 

1/4  1/32 
1/4  1/32 
1/11  1/16 
2/8  3/8 
17  29/32 
15  1/16 

127  21 

57/9  ./. 
28  3,8 


30  août 


2/0  S  16 

2/1  7/16 

1  4  1  32 

1/4  1/16 
1/11  5/8 

2/8  3/4 

17  31/32 

15  1/4 

127  27 
77/9  ■/• 
27  3/4 


6  sept. 


2/0  5/16 

2/1  1/2 

1/4  1/16 

1/4  1/32 
1/11  1/4 

2/8  1/4 

17  13/16 

15  3/1Ô 

127  27 

77/9  1A4, 
28  11/16 


La  cote  des  devises  en  Extrême-Orient  a  été  fort  irréguliere 
cette  semaine  ;  à  Singapoure,  le  dollar  a  monté  de  1/16  et  à 
Hong-Kong,  il  a  faibli  de  3/8.  A  Shanghai,  le  taël  a  perdu 
1  '2  point  ;  le  Yokohama  reste  sans  l'ombre  d'une  variation 
à  2/0  5/16. 

La  roupie,  faible  à  Calcutta,  s'est  raffermie  à  Bombay  ;  à 
Calcutta,  elle  baisse  de  1/32;  à  Bombay,  elle  monte  d'une 
pareille  fraction. 

La  Banque  d'Angleterre  a  reçu,  le  6  septembre,  les  sou- 
missions pour  l'adjudication  des  traites  et  transferts  télégra- 
phiques sur  l'Inde.  Ont  été  adjugées  : 

Traites  sur  l'Inde  :  4.565.000  JEU;,  sur  Calcutta,  1.573.000  Bs. 
-sur  Bombay,  988.00')  Bs.  sur  Madras  à  1  sh.  4  1/32  d.  (sans 
changement). 

Transferts  télégraphiques  :  736.000  Bs.  sur  Calcutta  et 
138.000  Bs.  sur  Bombay  à  1  sh.  4  1/16  d.  (sans  change- 
ment). 

Dans  les  deux  cas,  les  souscripteurs  ont  reçu  6  0/0. 

Le  milreis  brésilien  a  légèrement  rétrogradé,  il  baisse  de 
5  32  et  le  peso  chilien  perd  1/16..  A  Buenos-Ayres,  la  prime 
sur  L'or  reste  sans  changement. 

Le  cours  de  l'or  a  monté  de  1/4  et  s'établit  à  77/9  1/4.  Les 
arrivages  du  Cap  sont  tous  pris  par  la  Banque.  Le  cours  des 
monnaies  étrangères  est  resté  fixe  â  76/4. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  25  au  31  août,  ont  été  les  suivants  : 

Entrées  Sorties 

Le  Cap  i 

Australie  


753 .  '  M 10   Bombay  £     55 . 500 

25.000   Calcutta   25.000 


Total. 


778.000 


Total. 


80.500 


L'argent  métal  a  remonté  à  28  d.  11/16  l'once  standard,  à 
la  suite  de  fortes  demandes  du  Continent  et  des  achats  du 
découvert.  Cette  hausse  est  surtout  favorable  au  Mexique, 
dont  l'unité  monétaire  se  rapproche  beaucoup  du  pair  qui 
sera  atteint  lorsque  l'once  standard  cotera  29  1/32. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  ont  été,  du 
25  au  31  août,  de  50.000  liv.  st.,  ce  qui  porte  le  total,  depuis 
le  l*  janvier,  à  5.000.012  liv.  st.,  contre  1. 600.413  liv.  st. 
-pour  la  période  correspondante  de  1904. 

\jb  7  septembre,  la  Banque  d'Angleterre  a  porté  le  taux 
de  son  escomi  te  de  2  1/2  à  8  0/0.  Le  taux  de  2  1/2  était  pra- 
tiqué depuis  le  9  mars. 

L'escompte  hors  ban  [ue,  calme  à  Paris,  se  tend  sur  les 
places  étrangères. 


Escompte  hors  banque  : 


Places 

Paris  

Londres. . . . 

Berlin  

New  -  York  I 
i  Urne  money)  \ 


10  août 

17  août 

24  août 

31  août 

7  sept. 

1  1/4 
15 '16 

2  14 

1  1/4 
1  15  16 

2  1/8 

1  1/4 

1  7/8 

2  3/8 

1  8  8 
1  15/16 

2  1,2 

1  3/8 

2  1/4 
2  3/4 

2  1/2 

3  1/4 

3  1/4 

3  1/4 

3  3/4 

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  France  a  augmenté  cette 
semaine  de  3.311.000  fr.  Les  achats  de  matières  se  -ont  éle- 
vés à  17.498.000  fr.  et  les  ventes  à  491.000  fr.  :  la  eircttJation 
a  prélevé  4  935.000  fr.  à  Paris  et  8.658.000  fr.  dans  les  suceur- 
saies  ;  il  a  été  expédié  100. 000  fr.  en  Suisse. 

L'argent  a  diminue;  de  999.000  fr.  La  circulation  a  reeu 
98.000  fr.  à  Paris  et  631.000  fr.  dans  les  succursales.  Il  a  été 
expédié  290.000  fr.  en  Suisse  et  on  a  reçu  20.000  francs  du 
Sénégal'. 

Les  billets  on  circulation  ont  diminué  de  173  millions  i  t  les 
effets  en  portefeuille  de  194  millions;  les  comptes  courants 
ont  iléchi  de  22  millions  et  les  avances  ont  grossi  de  14  mil- 
lions. 

L'encaisse  métallique  de  la  Banque  d'Allemagne  ;\  subi 
une  réduction  de  72  millions  de  francs,  pendant  que  la  cir- 
culation fiduciaire  s'enflait  de  78  millions  et  le  portefeuille  de 
80  millions  ;  les  comptes  courants  particuliers  ont  diminué 
de  90  millions  et  les  avances  ont  grossi  de  12  millions. 

Voici  les  mouvements  d'or  de  la  semaine  à  la  Banque 
d'Angleterre  : 

Entrées  Sorties 

Allemagne  t      5.000   Portugal  £  ",.000 

Excédent  des  sorties   383.000  Amérique  du  Sud. . .  381.000 

Total  égal   388.000      Total  des  sorties..    388. C00 

Les  sorties  d'or  pour  l'extérieur  se  chiffrent  donc  par 
383.000  liv.  st.  ou  9.575.000  francs,  mais  la  circulation  inté- 
rieure ayant  prélové  nne  somme  à  peu  près  égale,  l'encaisse- 
or  a  diminué  de  19  millions.  Cette  diminution,  après  beau- 
coup d'autres,  a  obligé  le  grand  établissement  anglais  à 
élever  le  taux  de  son  escompte  de  2  1/2  à  3  0/0,  d'autant  plus 
que  le  rapport  de  la  réserve  aux  engagements  s'est  abaissé 
de  46.22  à  44.95  0/0.  La  circulation  fiduciaire  a  faibli  de 
6  millions  ;  les  comptes  courants  particuliers  se  sont  élevés 
de  27  millions  et  les  avances  ont  progressé  de  23  millions. 

La  Banque  d' Autriche-Hongrie  a  donné  11  millions  d'or 
et  2  millions  d'argent  ;  la  circulation  fiduciaire  a  grossi  de 
90  millions,  et  le  portefeuille-escompte  s'est  gonllé  de  pareille 
somme.  Les  comptes  courants  ont  diminué  de  6  millions. 

La  Banque  de  Belgique  a  vu  augmenter  la  circulation  des 
billets  de  29  millions  ;  le  portefeuille-escompte  a  grossi  de 
20  millions. 

A  la  Banque  de  Danemark,  signalons  une  sortie  de  7  mil- 
lions d'or  ;  les  autres  comptes  no  varient  guère. 

A  la  Banque  d'Espagne,  peu  de  changements  dans  les  en- 
caisses et  la  circulation  des  billets  ;  les  comptes  courants 
faiblissent  de  14  millions  et  le  portefeuille  de  6  millions  ;  les 
avances  sont  en  progrès  de  14  millions. 

La  Banque  des  Pays-Bas  a  augmenté  la  circulation  des 
billets  de  11  millions,  et  lesell'ets  en  portefeuille  ont  grossi  de 
13  millions. 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  Norvège  a  diminué  de  4  mil- 
lions et  les  billets  en  circulation  de  7  millions  :  les  effets  en 
portefeuille  ont  subi  une  réduction  de  12  millions. 

La  Banque  de  Roumanie  a  augmenté  son  encaisse  de  métal 
jaune  de  3  millions;  mais  la  circulation  fiduciaire,  de  son 
côté,  a  grossi  de  11  millions,  pendant  que  les  effets  en  porte- 
feuille augmentaient  de  6  millions. 

La  Banque  Impériale  de  Russie  a  mis  en  circulation  4  mil- 
lions d'or  et  pareille  somme  d'argent;  les  billets  en  circula- 
tion ont  augmenté  de  'i9  millions  ;  les  comptes  courants  ont 
faibli  de  19  millions  et  les  avances  ont  progressé  de  8  millions. 

Les  autres  Banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  observation. 
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LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


Tin    IV    on  Tlciniiic" 

un  ta  au  uepuis 

dm  14  au 

Depuis^ 

OR 

19  août  lel"  janv. 

19  août 

le  1"  janv. 

Grande-Bretagne 

1.500 

» 

330  922 

France  

»  25.336.566 

» 

4.266.136 

e 
O 

Autres  pays. . . . 

12. 40-2  "921 

55.244 

1.349.891 

Total  1905... 

37.700.987 

55.244 

6.446.454 

—  1904... 

3.054.000  70.541.793 

74.052 

6.503.816 

—  1903... 

11.050  32.820.031 

15.371 

3.710.088 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

850.608  19.207.4)2 

M 

France  

538.335 

» 

12.566 

12.892 

20 

Autres  pays  

»  812.815 

45.961 

2.249.916 

Total  1905... 

850.608  20.571.514 

45.901 

2.262.502 

—  1904... 

672.953  26.985.732 

10.895 

618.473 

-  1903... 

351.122  20.609.681 

8.661 

1.059.679 

Banques  Associées  de  New- York 
(En  millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904   3  sept. 

271.3 

80.5 

39.0 

1217.1 

1117.2 

-t-  47.5 

1905  19  août. 

221.2 

85.3 

52.6 

1189.6 

1146.1 

4-  9.3 

1905  26  août. 

219.0 

85.0 

52.0 

1181.0 

1145.0 

4-  9.0 

1905  2  sept. 

213.8 

83.4 

53.1 

1166.8 

1136.9 

+  5.5 

Le  bilan  des  Banques  Associées  de  New-York  est  consi- 
déra comme  fa\ orable,  bien  que  le  chiffre  du  Surplus  diminue 
d'environ  3  millions  1/2  de  dollars  ét  l'encaisse  d'environ 
7  millions.  Les  dépôts  perdent  li  millions  1/2  de  dollars  et 
les  prêts  7  millions  3/4. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1904  6  août  . . 

1905  15  juillet. 
1905  29  juillet. 
1905   5  août  . . 

108. 6 
136.3 
116.4 
114.9 

233.9 
252.5 
270.1 
255.5 

11.1 
14.1 
7.8 
7.5 

37.6 
57  9 
88.3 
77.8 

41.0 
201.5 
217.7 
261.4 

Les  dépôts  privés  continuent  à  fléchir  à  la  Banque  du  Ja- 
pon mais  les  avances  sont  en  très  forte  augmentation. 
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Le  cours  légal  des  Monnaies  en  Indo-Chine 

Par  décret  du  Président  de  la  République,  les  pièces  de 
bronze  de  un  centième  de  piastre  et  de  une  sapèque  .(1/500' 
de  piastre)  auront  cours  légal  jusqu'à  concurrence  de  deux 
piastre  pour  chaque  payement. 

La  pièce  de  zinc  de  un  six-centièmes  de  piastre  aura  pou- 
voir libératoire  pour  l'appoint  de  la  piastre. 


La  Question  de  la  Sapèque 

Nous  lisons  dans  l'Indépendance  Tonkinoise  du  11  juillet  : 
On  sait  qu'un  décret  du  29  décembre  1904  a  autorisé  la 
fabrication,  pour  le  Protectorat  du  Tonkin,  d'une  nouvelle 
monnaie  destinée  à  remplacer  l'ancienne  sapèque  tonkinoise, 
qui  tend  à  disparaître  de  la  circulation.  Cette  monnaie  sera 
eu  zinc  pur,  aura  un  diamètre  de  25  millimètres  et  un  poids 
de  2  gr.  500.  Elle  sera  percée  d'un  trou  central  et  portera  une 
inscription  en  caractères  indiquant  la  fraction  de  piastre 
qu'elle  représente,  à  savoir  1/600. 

Les  deux  considérations  qui  ont  amené  l'adoption  du  rap- 
port dr  six  cents  sapèques  nouvelles  pour  une  piastre  sont 
les  suivantes  :  l4  l'observation  de  la  plus  faible  unité  courante 


d'achat;  2"  rapport  naturel  simple  avec  le  système  actuel  de 
la  sapèque  et  de  la  ligature.  La  pièce  nouvelle,  frappée  sur 
la  base  de  600  à  la  piastre,  tout  en  n'ayant  «  aucun  rapporl 
légal  »  avec  l'ancienne  sapèque  et.  s'en  distinguant  par  le 
fonds,  le  diamètre,  la  forme  si  possible  et  surtout  par  sa 
puissance  libératoire,  constituerait  une  sorte  de  sapèque 
française  pouvant  former  la  ligature  de  600,  chère  aux  tradi- 
tions indigènes.  Il  a  semblé  qu'il  y  avait  là,  dans  ce  respect 
d'habitudes  mentales  de  décompte  invétérées,  une  chance  de 
plus  d'adoption  de  la  iiomvcUj  monnaie. 

Cependant,  le  Bulletin  Economique  de  VIniO  Chine  publie 
une  longue  note  de  M.  Brenier,  sous-directeur  du  commerce, 
de  l'agriculture  et  de  l'industrie,  où  l'auteur  propose  de 
désavouer  absolument  la  pièce  nouvelle  de  l'ancienne  sapèque 
et  de  sa  ligature,  et  de  la  rattacher  directement  à  la  piastre 

«  On  parle,  dit-il,  de  la  «  stabilisation  »  de  la  piastre;  que 
l'on  commence  donc  par  «  stabiliser  »  la  sapèque,  et  puisque 
la  chose  est  impossible  sans  une  perte  de  153  0/0  pour  l'Etat, 
qu'on  s'attache  seulement  à  trouver  un  instrument  d'échange 
dans  un  rapport  stable  avec  la  piastre,  dont  il  représentera 
une  fraction  légale  aussi  petite  que  possible,  correspondant 
à  la  voleur  minime  des  transactions  indigènes  journalières. 

«  La  colonie  a  cette  chance  (à  quelque  chose  malheur 
est  bon),  que  les  habitudes  monétaires  indigènes  admettent 
le  zinc,  c'est-à-dire  le  meilleur  marché,  semble-t-il,  des  mé- 
taux susceptibles  de  frappe  monétaire.  Que  l'on  lasse  donc 
des  coupures  de  la  piastre  en  zinc,  et  qu'on  les  multiplie 
îl/500  à  3  gr.,  ou  1/600  à  2  gr.  5),  et  qu'on  ne  se  préoccupe 
plus  du  1/500  en  bronze,  dont  le  prix  de  revient  dépasse  de 
139  0/0  la  valeur  légale,  alors  que  l'écart  ne  cera  que 
de  16.0  0/0  pour  les  coupures  en  zinc. 

A  la  vérité,  les  raisons  exposées  dans  ce  rapport  n'ont  pas 
convaincu  tout  le  monde  au  Tonkin.  La  plupart  des  colonisa- 
teurs persistent  à  penser  qu'une  monnaie  plus  divisée  que  la 
sapèque  nouvelle  est  et  sera  pendant  longtemps  encore 
nécessaire  à  une  population  dont  les  besoins  sont  restreints 
et  les  ressources  extrêmement  limitées.  Cette  monnaie, 
d'après  eux,  ne  saurait  être  autre  que  la  sapèque  ancienne,  au 
change  de  6  ligatures,  soit  3.600  pièces  par  piastre.  Ils  font 
remarquer  que  la  sapèque  joue  le  principal  rôle  dans  les  re- 
lations pécuniaires  entre  indigènes  pour  les  petits  échanges, 
et  que,  notamment,  on  ne  se  sert  pas  d'autre  monnaie  dans 
les  marchés  qui  se  tiennent  tous  les  cinq  à  six  jours  dans  la 
plupart  des  villages. 

Quant  à  l'objection  tirée  du  prix  de  revient  trop  élevé  d'une 
nouvelle  émission  de  sapèques  conformes  au  type  ancien,  ils 
y  répondent  en  faisant  observer  que  l'Administration  trouve- 
rait, dans  la  reprise  de  l'exploitation  dos  mines  de  zinc  du 
pays  et  dans  l'emploi  de  la  main-d'œuvre  pénale,  le  moyen  de 
faire  cette  fabrication  sans  qu'il  en  résultât  aucune  perte  poul- 
ie Trésor. 

Le  Marché  du  rouble  pendant  la  guerre 

On  a  fort  bien  opéré  en  Extrême-Orient,  pendant  toute  la 
durée  de  la  guerre,  pour  assurer  la  stabilité  du  rouble.  Il  a 
été  organisé  des  bureaux  d'échange  contre  de  l'argent  métal 
que  les  Chinois  recherchaient.  Cola  a  amené  des  achats  d'ar- 
gent à  Londres  qui  ont  soutenu  les  cours  du  métal.  Comme 
ce  sont  de  petits  lingots  à  la  -chinoise,  ils  ne  peuvent  refluer 
en  Russie,  mais  ils  ont  augmenté  le  stock-argent  en  Extrême- 
Orient. 


Le  Change  Portugais 

Nous  trouvons  dans  le  rapport  présenté  le  20  août  aux 
Cortès  par  le  Ministre  des  finances  le  passage  suivant  relatif 
au  change  : 

C'est  en  1891,  que  la  dépression  commença  à  se  mani- 
fester :  le  change  sur  Londres  tomba  de  52  9/82  en  juin,  à 
43  3/4  en  juillet,  pour  atteindre  41  1/16  fin  décembre.  11  se 
maintint  entre  42  5410  et  40  jusqu'en  octobre  1896,  on  com- 
mença une  nouvelle  Baisse  ;  lé  minimum,  soit  28,  fut  enre- 
gistré en  mai  1898.  La  situation  s'améliora  peu  à  peu  et  l'on 
revint  à  3/  3/4,  en  décembre,  chiffre  maximum.  De  cette  date 
jusqu'à  juillet  1900,  il  y  eut  de  simples  oscillations  entre  3(> 
et  :»!>  1/8  au  maximum.  Il  survint  ensuite  une  petite  dépres- 
sion. Du  commencement  de  1901  à  décembre  1903,  les  cours 

se  maintiennent  entre  40  et  42.  Enfin,  à  partii  de  septembre 
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1904,  une  amélioration  constante  s'est  produite,  et  cela  sans 
secousses,  ce  qui  prouve  que  cette  amélioration  n'est  pas  due 
à  des  spéculations  d'agiotage. 

De  38  5/8  en  juillet  1900,  le  change  s'est  élevé  à  50  1/1G  en 
juillet  1905- 

Le  problème  général  des  changes  est  trop  complexe  pour 
que  nous  tentions  de  l'étudier  ici. 

Nous  devons  seulement  mentionner,  parmi  les  causes  d'amé- 
lioration du  change  portugais,  celle  du  change  brésilien  et  le 
progrés  économique  de  nos  colonies. 

Notre  circulation  fiduciaire  se  compose  exclusivement  de 
billets  delà  Banque  de  Portugal,  qui  ont  cours  forcé  depuis 
1892.  Le  maximum  de  la  circulation  a  été  de  70.297  contos  en 
novembre  1890,  avec  une  encaisse  de  4.8:>")  contos  or  et  8.420 
contos  argent,  le  change,  sur  Londres  étant  à  35  3/4.  La 
circulation  fiduciaire,  au  moment  où  le  change  atteint  le  mi- 
nimum, était  de  G6.235  contos,  avec  une  réserve  de  4.818  contos 
or  et  dt  8.038  contos  argent.  Depuis  lors  le  papier-monnaie  a 
été  partiellement  remplacé  par  des  monnaies  d'argent,  mais 
la  baisse  de  ce  métal  permet  de  considérer  les  espèces  de  ce 
.gi  nre  comme  une  sorte  de  monnaie  fiduciaire. 

On  remarquera  que,  à  rencontre  de  ce  qui  s'est  passé 
ailleurs,  le  cours  forcé  et  l'absence  de  la  monnaie  d'or  ne  pa- 
raissent pas  avoir  eu  une  influence  directe  et  constante  sur 
le  cours  des  changes.  On  ne  peut  toutefois  omettre  que  la 
circulation  fiduciaire,  est  aujourd'hui  mieux  garantie  :  si  la 
réserve  métallique  n'a  pas  diminué,  le  portefeuille  commer- 
cial s'est  accru,  remplaçant  même  une  partie  de  la  Dette  du 
Trésor.  Y  a  t-il  lieu  de  considérer  la  situation  actuelle  comme 
si  bonne  qu'il  n'y  ait  qu'à  »  laisser  passer  et  laisser  faire?  » 
Le  Gouvernement  ne  pense  pas  ainsi,  car  il  a  souci  de  l'avenir. 

Au  point  de  vue  monétaire,  on  conservera  le  titre  actuel 
des  espèces  :  la  réduction  dans  la  circulation  de  l'argent  se 
fera  automatiquement,  les  colonies  absorbant,  chaque  année, 
une  somme  considérable  de  cette  monnaie.  En  temps  oppor- 
tun, la  monnaie  de  nickel  sera  améliorée. 

Grâce  à  des  conventions  commerciales  pour  lesquelles  des 
échanges  de  vues  ont  eu  lieu  avec  divers  pays,  grâce  aussi 
aux  propositions  de  lois  tendant  à  attirer  et  à  retenir  les 
voyageurs  en  Portugal,  l'amélioration  du  change  et  son 
-maintien  aux  environs  du  pair  pourront  être  réalisés. 


La  Question  de  la  Réforme  monétaire  en  Chine 

(Suite)  (1) 

Quand  on  envisage  la  question  d'un  système  monétaire  en 
Chine,  on  se  heurte  aux  plus  grandes  difficultés,  et  le  Gou- 
vernement chinois  devra  faire  appel  à  sa  sagesse  et  à  son 
courage  pour  les  surmonter,  et  triompher  de  la  pression  qui 
peut  être  exercée  par  les  puissances  étrangères.  Il  y  a 
cent  douze  ans,  la  jeune  République  américaine  établit  un 
système  uniforme,  mais  il  devait  encore  s'écouler  de  nom- 
breuses années  avant  que  sa  pauvreté  put  pourvoir  au  mon- 
nayage du  nouveau  système. 

Il  y  a  trente-deux  ans,  le  jeune  Empire  germanique  réfor- 
mait son  système  monétaire,  mais  il  le  faisait  à  un  moment 
où  il  avait  entre  les  mains  l'indemnité  payée  par  la  France. 
Le  Japon  a  transformé  son  système,  et,  jetant  par-dessus 
bord  ses  «  obangs  et  kobangs  »,  ses  «  boos  et  tempos  »,  a 
adopté  une  monnaie  étrangère,  qu'il  a  appelée  le  yen,  et  qui 
lui  permit  d'entrer  dans  le  concert  commercial  des  nations  : 
l'établissement  de  l'étalon  d'or  ne  fut  effectué  cependant 
qu'en  1897,  quand  le  Japon  eut  reçu  l'indemnité  chinoise. 

En  Chine,  on  trouve  actuellement  des  unités  toutes  diffé- 
râtes :  les  unes  sont  représentées  purement  et  simplement 
par  un  poids  déterminé  de  métal  :  d'autres,  par  un  poids  éga- 
lement, mais  sous  l'aspect  d'une  pièce  de  monnaie;  enfin, °on 
trouve  encore  d'autnes  unités  qui  n'ont  aucune  espèce  de 
relation  avec  les  unités  précédentes.  En  somme,  trois  séries 
distinctes.  Dans  la  première  on  trouve  le  taêl,  que  l'on  uti- 
lise comme  de  l'argent  en  barres,  c'est-à-dire  d'après  le  poids. 
Dans  la  deuxième  série,  il  faut  mentionner  le  dollar,  ou 
mieux,  une  pièce  qui  est  dénommée  72  centièmes  de  taêl,  et 
non  dollar  ou  yuen,  comme  on  le  croit  quelquefois.  Ainsi 
détermines,  les  dollars  paraissent  donc  avoir  un  certain  rap- 
port avec  les  taèls  d'argent  ;  malheureusement,  ils  sont  cotés 
à  des  cours  qui  varient  journellement  suivant  l'oflre  et  la  dé- 
fi) Voir  Economiste  Européen,  n»  712. 


mande,  avec  des  fluctuations  pouvant  atteindre  et  même  dépas- 
ser (i  0/0.  Viennent  alors  les  pièces  d'argent  divisionnaires, 
fractions  de  dollar,  mais  sujettes  à  un  change  variable,  et  tel 
que  le  dollar  peut  être  échangé  une  année  contre  110  cents  et 
l'année  suivante  contre  90  cents  de  petite  monnaie.  Vient 
ensuite  le  cent  de  cuivre,  portant,  dans  certaines  provinces, 
la  valeur  île  «  un  centième  de  dollar  »,  et  dans  d'autres 
«  10  sapèques  »,  mais  jamais  considéré  comme  ayant  une 
relation  avec  le  dollar,  qu'on  le  compare  soit  au  dollar,  soit  à 
la  sapèque;  c'est  une  pièce  dont  la  valeur  intrinsèque  ne  vaut 
pas  la  moitié  de  sa  valeur  nominale. 

Enfin,  vient  la  sapèque  de  cuivre,  monnaie  du  peuple.  — 
Dans  cette  série  de  monnaies  n'ayant  entre  elles  aucune  re- 
lation, chaque  unité,  est  dans  un  état  d'équilibre  instable,  et 
n'est  pas  plus  fixe  en  elle-même  que  relativement  aux  autres 
unités.  La  Chine  se  voit  maintenant  obligée  d'introduire  un 
système  uniforme  et  de  donner  un  caractère  légal  à  toute 
pièce  de  monnaie  qu'elle  peut  adopter,  alors  que  le  peuple 
est  porté  à  considérer  toute  pièce,  excepté  l'humble  sapèque, 
comme  un  lingot  sur  lequel  il  pourra  prélever  un  profit  de 
change. 

Par  où  la  Chine  commencera-t-elle  ?  Prendra-t-elle  la  pièce 
fondamentale,  la  sapèque,  avec  sa  valeur  présente  de  un  dix- 
millième  de  la  livre  sterling,  pour  échafauder  sur  cette  base 
son  système  ?  Cela  semble  être  le  moyen  naturel  à  ceux  qui 
envisagent  avant  tout  le  bien-être  de  ce  peuple  patient  et  in- 
dustrieux, dont  les  chefs  de  famille  arrivent  à  assurer  aux 
leurs  une  vie  confortable  pour  6  pence  par  jour.  Mais  la 
Chine  ne  devra-t-elle  pas  prendre  en  considération,  tout 
d'abord,  les  intérêts  du  change  de  son  trafic  international  et 
l'ensemble  puissant  des  banquiers  et  des  négociants,  qui  dis- 
tribuent les  denrées  dans  l'Empire  ? 

[A  suivre.) 


FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  &  EXTRA-EUROPEENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


7  septembre 


FONDS  D'ÉTAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  , 

Consolidés  anglais  (ch.  f .  25  fr.  20) 
Autriche  or  4  %  (ch.  f  2  fr.  SO).. 

Belgique  3  %  

Bulgarie  S  %  1896  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. 
Hellénique  4  %  1887  (net  9  fr.  40). 

Hollande  3  %  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50).. 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1888   

Portugal  3  %  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin 

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suède  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  unifiée  4  %  . . 
—       Priorité  4  %  1890  

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York) . . . 

Haïti  5  %  1875   

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


Situation  Financière  Générale 


Europe.  —  France.  La  paix  est  définitivement  si- 
gnée entre  la  Russie  et  le  Japon,  et  la  question  du 
Maroc  vient  de  recevoir  la  solution  qu'elle  comportait  : 
la  France  a  reçu  toutes  les  satisfactions  qu'elle  exi- 
geait du  Sultan  du  Maroc.  Cependant  la  Bourse  se 
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montre,  dans  son  ensemble,  plus  réservée.  Il  est  vrai 
qu'à  New  -York  une  grosse  lutte  est  engagée  sur  le 
cuivre  et  les  valeurs  cuprifères  américaines,  et  que 
cette  lutte  a  forcément  une  répercussion  sur  les  mar- 
chés ,1e  Londres  et  de  Paris.  D'autre  part,  la  Banque 
rf' Angleterre  vient  de  relever  de  1/2  0/0  le  taux  de  son 
escompte  en  le  portant  à  3  0/0,  et  bien  que  cette  me- 
sure n'ait  pas  lieu  d'étonner  h  cette  époque  de  l'année, 
elle  est  à  prendre  quand  même  en  considération.  En 
résumé,  au  dernier  moment,  on  est  généralement  plus 
calme  à  terme,  malgré  un  très  bon  courant  d'échanges 
au  comptant. 

Allemagne.  —  La  visite  de  la  Hotte  anglaise  aux 
ports  allemands  est  accueillie  peu  à  pou  avec  moins  de 
froideur. 

La  signature  de  la  paix  a  été  le  point  de  départ  d'une 
grande  hausse  et  d'une  grande  activité  sur  le  marché 
de  Berlin. 

Sur  le  marché  monétaire,  bien  que  les  disponibilités 
soient  abondantes,  on  commence  à  voir  les  premiers 
symptômes  d'un  resserrement  monétaire. 
'  Les  nouvelles  des  grandes  industries,  surtout  des 
mèlallurgies,  sont  toujours  très  satisfaisantes. 

Anglele nv .  —  On  s'attend  à  ce  que  la  conclusion  de 
la  paix  soit  suivie  d'un  mouvement  général  d'affaires. 

Selon  Y  Economiste  la  guerre  a  coûté  6  milliards  1/4' 
de  francs  à  la  Russie  et  4  milliards  1/2  au  Japon. 

La  situation  agricole  de  l'Inde  est  mauvaise  à  cause 
de  la  sécheresse. 

Au  Stock-Exchange,  les  tendances  sont  à  la  fermeté 
et  la  majori  té  des  valeurs  a  enregistré  une  avance  assez 
forte. 

Belgique.  —  La  conclusion  de  la  paix  a  été  saluée 
par  une  hausse  générale  de  toute  la  cote. 

Les  nouvelles  des  entreprises  sidérurgiques  conti- 
nuent à  être  favorables.  A  la  Bourse  de  Bruxelles,  ou 
est  très  ferme  sur  les  titres  de  ces  entreprises. 

On  hausse,  aussi,  sur  les  titres  de  charbonnages. 

Autriche.  —  La  situation  politique  pourrait  bien 
s'aggraver  en  Hongrie,  la  majorité  du  Parlement  ayant 
(ïéfiilé  de  faire  une  guerre  irréductible  au  Ministère  qui 
est  décidé  à  rester. 

La  conclusion  de  la  paix  a  eu  une  heureuse  influence 
sur  la  Bourse  de  Vienne. 

Les  Banques  viennoises  ont  transformé,  dans  ces 
derniers  temps,  un  grand  nombre  d'entreprises  indus- 
trielles en  Sociétés  par  actions,  ce  qui  a  rendu  plus 
intimes  leurs  rapports  avec  le  monde  industriel. 

Sur  le  marché  monétaire,  on  s'attend  à  une  raréfac- 
tion de  l'argent  et  à  une  augmentation  du  taux  de  l'es- 
compte officiel. 

Espagne.  —  Une  semaine  à  peine  nous  sépare  des 
élections. 

Le  traité  de  commerce  avec  la  Suisse  est  conclu  :  on 
s'occupe  d'en  élaborer  un  avec  l'Italie. 

La  fermeté  domine  à  la  Bourse  de  Madrid,  bien  que 
les  affaires  y  soient  encore  rares. 

En  juillet  dernier,  les  importations  se  sont  élevées  à 
80  millions  de  plus  qu'en  juillet  1904;  les  exportations 
i>  i;:t  millions  de  moins.  Ce  sont  les  produits  alimen- 
taires qui  ont  déséquilibré  l'importation. 

Portugal*  —  Le  Parlement  s'est  réuni  et,  entre  autres 
rél ormes  en  discussion,  va  étudier  celle  des  finances 
que  lui  a  proposée  le  ministre. 

\oiis  publions,  pa^e  315,  l'exposé  des  motifs  du  pro- 
jet de  loi  relatif  à  la  Banque  de  Portugal. 

Le  budget  1 90 1- 1905,  sauf  revision  de  quelques 
ahfffres,  sa  présente  dans  les  conditions  suivantes  : 
aux  recettes,  64.405:201  milreis  09;  aux  dépenses, 
61.054:252  milreis  488. 

Amérique.  -  Brésil.  Pour  la  première  fois  depuis 
1800,  la  Manque  de  la  liépublique  a  réuni  ses  action- 
naires en  assemblée  générait!.  Les  actionnaires  ont 
adopté  les  propositions  de  réorganisation  formulées 
par  le  Ministre. 

Cuba.  —  En  llJO'i,  les  importations  se  sont  élevées  à 


15.405,663  liv.  st.,  contre  12.602.886  en  1903,  et  les 
exportations  se  sont  élevées  à  17.802.551,  contre  15 
millions  405.663. 

Etals-Unis.  —  Nous  avons  publié  les  chiffres  du 
commerce  extérieur  des  Etats-Unis  pour  1904-1905'. 
L'augmentation  de  l'exportation  a  été  produite  en  dépit 
d'une  forte  baisse  de  1  exportation  des  céréales. 

Le  marché  financier  de  New  York,  quoique  agité, 
reste  ferme. 

Mexique,  —  Nous  publions,  page  318,  la  situation 
des  banques  au  Mexique,  le  30  juin  dernier. 

En  1904-1905,  les  recettes  des  douanes  se  sont  éle- 
vées à  40.736.356  piastres,  en  augmentation  de  4  mil- 
lions 300.001)  piastres  sur  les  prévisions. 
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La  Politique.  —  La  rentrée  des  Chambres.  —  Le  programme  de  la 
prochaine  session.  —  La  reforme  judiciaire  en  Indo-Chine.  —  La 
question  marocaine.  —  Les  Chemins  de  fer  Algériens. 

C'est  probablement  au  Conseil  des  Ministres  qui  se 
tiendra  demain,  9  septembre,  que  sera  lixée  la  date  de 
la  rentrée  des  Chambres;  on  ignore  quelles  sont  les 
intentions  du  (Gouvernement  au  sujet  de  cette  date, 
mais  on  pense  généralement  que  le  Parlement  no  sera 
pas  convoque  avant  la  première  semaine  de  no- 
vembre, en  raison  du  voyage  de  M-  Loubet  en  Espagne 
où  il  sera  accompagné  par  le  président,  du  Conseil. 

Cette  date  est  certainement  un  peu  éloignée  quand 
on  songe  qu'il  y  a  le  budget  de  1906  à-  voter  avant  la 
fin  de  l'année;  ce  budget  étant  peu  différent  du  précé- 
dent tiendra  certainement  un  nombre  restreint  de 
séances,  mais  il  faut  compter  avec  les  lois  sur  les 
retraites  ouvrières  qui,  elles,. prendront  beaucoup  plus 
de  temps.  Au  Sénat,  de  plus,  il  y  a  la  question  de  la- 
séparation  des  Eglises  et  de  l'Etat. 

Tel  est  le  labeur  en  perspective,  pour  une  période 
très  courte,  car,  cette  année,  on  oubliera  d'autant 
moins  la  trêve  des  confiseurs  que  les  élections  sénato- 
riales prochaines  rappelleront  dans  leurs  départements 
ceux  des  membres  du  Sénat  dont  le  mandat  vient  à 
expiration. 

■wv  M.  Clémentel,  ministre  des  colonies  vient,  d'accord 
avec  le  Garde  des  sceaux,  de  soumettre  à  la  signature  du 
Président  de  la  République  un  décret  relatif  à  l'organisation 
judiciaire  de  1  Indo-Chine. 

Aux  termes  de  ce  décret,  il  est  créé  à  Hanoï  une  quatrième 
Chambre  de  la  Cour  d'appel  qui  aura  à  commit re  de  l'appel 
des  jugements  rendus  en  matière  indigène.  Elle  sera  con> 
posée  d'un  vice-président,  de  deux  conseillers  à  la  Cour  et  de 
deux  mandarins  annamites. 

Il  en  résultera,  tant  au  point  de  vue  des  procéduros  que 
par  suite  de  l'adjonction  des  deux  juges  indigènes,  un  accrois- 
sement notable  des  garanties  que  le  Gouvernement  français 
n!a  oessé  d'assurer  aux  justiciables  de  notre  colonie  d'Ex- 
trème-Orient. 

D'autre  part,  le  nouveau  décret  atténue  d'une  façon  très 
sensible  les  peines  appliquées  au  Toiiliin  en  matière-  indigène  : 
la  mort  lente,  la  strangulation,  sont  remplacées  par  la  déca- 
pitation :  toutes  les  autres  peines  corporelles  sont  abolies  et 
remplacées  par  des  peines  privatives  de  lit  liberté. 

•ww  M.  Rouvier,  président  du  Conseil,  a  reçu  le  G  sep- 
tembre, le  prince  Radolin,  ambassudenr'd'Allemagne. 

L'entretien  a  porté  sur  différents  délai!  de  la  Conférence. 

•w*.  l  u  télégramme  de  M.  Saint-René  Taillandier,  parvenu 
hier,  7  septembre,  au  Ministère  des  ail'aires  étrangères,  an- 
nonce (pie  le  Gouvernement  marocain  vient  de  donner  com 
pl.  le  satisfaction  aux  réclamations  de  la  Fiance  dans  l'af- 
faire de  l'Algérien  Si  Bou/.iau. 

Sur  l'ordre  du  Sultan,  le  grand-vizir  Si  l'eddoul  Garnit 
s'est  rendu  lui-même  à  La  Légation  de  France,  où,  en  pré- 
sence du  personnel  de  la  mission,  de  Si  liouziun  et  d'un 
groupe  de  membres  de  la  colonie  européenne,  il  a  présenté 
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à  aotre  Ministre  les  excuses  de  son  Gouvernement  dans  les 
tfennes  suivants  : 

«  Le  (iuuverneiiient  ebrûriûon  m'a  chargé  de  vous  présenter 
ses  excuses  pour  l'arrestation,  et  i'emprisonnemenl  de  L'AlgÙ- 
riedSi  Bouziau  El  Miliani.  sujet  français.  Le  maghzen  a  ré- 
voqué le  caïd  coupable  et  je  vous  remets  pour  la  victime 
l'indemnité  conrenue.  Lo  Gouvernement  ehériflcn  se  l <•  ra  un 
devoir  de  veiller  à  co  que  de  pareilles  infractions  aux  traités 
et  aux  coutumes  ne  se  renouvellent  pas  à  l'avenir.  « 

La  grand- vizir  a  remis,  en  outre,  à  M.  Sainl-René  Taillan- 
dier deux  lettres  du  Ministre  des  Affaires*  étrangères  chéri- 
ik-n.  renouvelant  par  écrit  les  excuses  du  Gouvernement  et 
continuant,  la  révocation  du  caïd. 

L'indemnité  demandée  pour  Si  Bou/iau  lui  a  été  immédia- 
teinent  versée. 

M.  Saint-René  Taillandier  a  répondu  au  grand-vizir  qu'il 
acceptait,  au  nom  du  Gouvernement  de  la  République,  les 
excuses  du  Maglizen  et  les  actes  de  réparation  qui  les  sanc- 
tionnent. Il  a  pris  acte,  en  outre,  des  assurances  données 
pour  l'avenir  par  le  Gouvernement  chorifien. 

Notre  Ministre  a  immédiatement  arrêté  ses  préparatifs  de 
départ. 

La  France  reçoit  ainsi  satisfaction  sur  tous  les  points  et 
sans  aucunes  réserves. 

■ww  Le  Ministre  d-s  Travaux  publics  quittera  Paris 
le  "20  septembre  pour  eafcrep remise  un  assez  long  voyage  en 
Tunisie  et  en  Algérie.  M.  Gauthier  a  l'intention  de  visiter  les 
lignes  du  réseau  algérien.  11  tient  à  se  rendre  compte  de  leurs 
défectuosités  afin  de  rechercher  les  améliorations  qu'elles 
exigent  pour  répondre  aux  besoins  des  populations.  Après 
entente  avec  M.  Jonnart,  gouverneur  général,  le  réseau 
entier  des  chemins  de  fer  algériens  a  été,  en  effet,  par  de 
récents  décrets,  rattaché  d.'linitivemenl  au  Ministère  des 
Travaux  publics. 
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V 

Situation  économique   de   la  Grèce 
en    1896    et  1904 

D  —  La  Marine  marchande  hellénique 

L'industrie  qui  a  le  plus  progressé  en  Grèce 
depuis  1896,  c'est  incontestablement  celle  des 
Bransporta  maritimes  à  vapeur.  Le  tableau  sui- 
vant, tiré  des  statistiques  du  Bureau  Veritas,  va 
nous  le  prouver  : 

Effectif  de  la  Marine  marchande  grecque  à  la  lin  des 
années  180b'  et  1904  : 


Marine  à  voile 

Marine  à  vapeur 

Années 

N'ombre 

Nombre 

Tonna aa 

de 

Tonnage 

de 

brut 

navires 

navires 

net 

Tonnes 

Tonnes 

Tonnes 

1896  ' 

1.058 

246.196 

107 

144.975 

88.968 

1897  ' 

'  1.165 

246.429 

109 

151.557 

92.492 

1898.  

1.147 

23k. 003 

100 

130.431 

86.946 

■mm 

9-/2 

196.658 

108 

138.987 

91.071 

1900  

927 

183.877 

122 

183.524 

11 ''.'.84 

1901  

ses 

181.473 

137 

219.287 

138.644 

910 

175.999 

158 

278.412 

183.579 

911 

173.936 

180 

321.330 

1991.917 

im  

I  839 

170.147 

I  201 

347.160 

214. 8 ïl 

(1)  V.  PB 

:onomiste  Européen.  n°"  702 

à  705,  -,07 

à  709,711. 

En  ce  qui  CCfflUîenie  la  marine  à  voile,  là  statis- 
tique du  Bureau  Veritas  esl  sufftsammenl  exacte 
à  partir  de  l'année  f899;  parce  que1,  depuis  cette 
époque,  le  gouvernement  hellénique  adresse  ré- 
gulièrement des  renseignements  détaillés  à  celte 
administrai  ion. 

De  £809  à  1904,  la  marine  à  voile  grecque 
a  donc  diminué  de  8:;  navires  et  de  20.51 l  tonnes 
de  jauge  ;  mais  ce  phénomène  est  particulier  à 
toutes  les  nations  maritimes  où  la  vapeur  rem- 
place progressivement  la  navigalinn  à  voile. 

(Test  surtout  à  partir  de  1900  que  le  nombre 
et  le  tonnage  des  navires  à  vapeur  grecs  a  brus- 
quement augmenté.  En  ne  tenant  compte  que 
du  tonnage  net,  le  tableau  précédent  établit  en 
effet  qu'entre  1896  et  1899,  ce  tonnage  n'avait 
progressé  qme  de  2.103  tonneaux  :  mais  entre 
1899  et  1900  l'augmentation  a  été  de  23.413  ton- 
neaux et  nous  la  trouvons  successivement  à 
24.100  tonneaux  en  1901,  à  -44.935  tonneaux  en 
1902,  à  16.338  tonneaux  en  1903  et  à  14.924  ton- 
neaux en  1904  :  soit  une  augmentation  totale  de 
123.770  tonneaux  entre  1899  et  1904,  et  de  125.873 
tonneaux  entre  1896  et  1904. 

La  configuration  géographique  de  la  Grèce 
avec  ses  îles  et  ses  38  ports  pouvant  recevoir  des 
vapeurs,  et  surtout  les  merveilleuses  aptitudes 
de  la  nation  hellénique  pour  tout  ce  qui  touche  à 
la  navigation  et  au  commerce  maritime,  expli- 
quent ces  résultats. 

Les  nouveaux  navires  à  /apeur  ont  été,  en 
général,  achetés  en  Angleterre,  par  des  maisons 
d'armement  du  Pirée,  de  Syra  et  d'Andros  (ces 
deux  derniers,  ports  appartenant  aux  îles  Cycla- 
des)  qui  n'avaient,  jusqu'à  ces  temps  derniers, 
que  des  bateaux  à  voile,  et  les  capitaux  nécessai- 
res à  ces  achats  ont  été  fournis  par  les  ressour- 
ces particulières  de  ces  maisons  et  de  leurs  as- 
sociés, ou  par  des  avances  consenties  par  la  Ban- 
que d'Athènes . 

Ce  prodigieux  développement  de  la  marine  à 
vapeur  grecque  ne  semble  d'ailleurs  pas  avoir 
beaucoup  profité  aux  deux  Sociétés  anonymes 
de  navigation  qui  existaient  déjà  en  Grèce  avant 
1896  :  La  Compagnie  de  navigation  Panhelléni- 
que  et  la  Société  nouvelle  de  navigation. 

La  première  dispose  d'un  capital  social  de  3 
millions  de  drachmes,  divisé  en  15.000  actions 
de  200  drachmes  et  ces  actions,  qui  ne  valaient 
que  132  drachmes  à  la  Bourse  d'Athènes  à  la 
fin  de  1896,  n'étaient  encore  qu'à  166  drachmes, 
c'est-à-dire  au-dessous  du  pair,  à  la  fin  de  1904. 
La  seconde  n'a  qu'un  capital  de  1.400.000  drach- 
mes, divisé  en  2.800  actions  de  500  drachmes  qui 
n'ont  pas  de  marché. 

Les.. affaires  des  deux  Sociétés  ne  sont  pas  très 
brillantes  alors  qu'il  est  de  notoriété  publique 
que  les  maisons  d'armement  privées,  dont  nous 
parlions  plus  haut,  ont  réalisé  des  bénéfices 
très  considérables  en  1900,  1901,  1902  et  1903. 

Cette  différence  s'explique  par  ce  fait  que  les 
deux  Sociétés  anonymes,  qui  ne. s'occupent  d'ail- 
leurs que  du  cabotage,  se  font,  entre  elles,  une 
concurrence  désastreuse  et  qu'elles  n'ont  pu, 
en  conséquence,  réaliser  les  capitaux  nécessai- 
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res  au  remplacement  de  leurs  vieux  navires,  ni 
sur  leurs  bénéfices,  ni  par  voie  d'emprunt. 

Au  contraire',  les  armateurs  privés  ont  acheté 
des  steamers  neufs,  d'un  tonnage  relativement 
important,  et  ces  navires  bien  commandés  et 
parfaitement  équipés,  ont  immédiatement,  donné 
de  grands  profits  à  leurs  propriétaires. 

Dans  son  rapport  de  1904,  la  C.  P.  I.  attribuait, 
en  partie,  la  baisse  du  change  grec  constatée  en 
1902  et  1903  aux  nouveaux  revenus  de  ces  entre- 
prises de  navigation  et  à  «  l'heureuse  concur- 
rence qu'elles  font  aux  Sociétés  étrangères,  non 
seulement  dans  les  mers  d'Orient,  mais  dans 
toute  la  Méditerranée  et  môme  l'Océan  Atlanti- 
que. ». 

Ajoutons,  cependant,  que  leurs  bénéfices  de 
1904  et  de  1905  seront  certainement  moins  impor- 
tants que  ceux  des  quatre  années  précédentes. 

Le  tableau  suivant  donne  la  décomposition  de 
la  marine  à  vapeur  grecque  en  1892,  1898  et  1904, 
par  port  d'attache  : 

Marine  marchande  à  vapeur  hellénique  au  commencement 
des  années  1892,  189*  H  1904 


Ports  d'attache 


1892 

1898 

1904 

?  -r. 

2S  * 

Ton- 
nage 

Nombre 

de 
navires  | 

Ton- 
nage 

Nombre 
de  1 
navires  ( 

Ton- 
nage 

34 
26 

5 
17 
16 

5 

11.171 

13.333 
5.826 
14.367 
14.476 
1.245 

67 
33 

8 
18 
13 

6 

39.048 
19.082 
9.391 
15.865 
9.389 
2.119 

98 
56 
21 
14 
11 
6 

79.971 

48.564 
31.908 
17.155 
16.154 
4.929 

103 

60.418 

145 

94.894 

206 

198.681 

Pirée  

Syra  

Andros  

Argostoli  

Ithaque  

Autres  ports.. , 

Totaux . . 

Ces  chiffres,  qui  sont  tirés  de  la  statistique 
grecque,  diffèrent  sensiblement  de  ceux  du  Bu- 
reau Veritas  parce  qu'ils  ne  sont  établis,  ni  par 
les  mêmes  procédés  d'appréciation,  ni  aux  mê- 
mes dates. 

Ils  permettent,  cependant,  de  constater  l'im- 
portance de  la  transformation  qui  s'est  opérée 
depuis  quelques  années  dans  la  marine  mar- 
chande hellénique,  et  de  connaître  les  ports  qui 

en  ont  surtout  bénéficié. 

* 

*  * 

La  statistique  officielle  grecque  est  très  incom- 
plète en  ce  qui  concerne  le  mouvement  général 
de  la  navigation  et  il  faut  se  contenter  du  ta- 
bleau suivant,  qui  résume  ce  mouvement  pour 
les  années  1896  et  1904  : 

Mouvement  général  de  la  navigation  dans  les  ports 
de  la  Grèce  en  1896  "et  1904 


1896 

1904 

Mouvement 
général 

En- 
trées 

Sorties 

Entr.el 
sorties 
réunies 

Kn- 

i  rées 

Sorties 

EnTr.et 
sorties 
réunies 

Navires 
Nombre  de  : 

Voiliers  

2.863 
3.381 

2.946 
2.820 

5.809 
6.201 

4.096 
3.094 

4.298 
2.605 

8.394 
5.699 

Total  

6.244 

5.766 

12.010 

7.190 

6.903 

14.093 

Tonnage 
f  1.000  tonn.) 
Vapeurs   

2.664.4 
273.5 

2.772.6 
211.9 

5.437.0 
485.4 

4.647.8 
145.1 

4.789.6 
144.8 

9.437.4 
289.9 

Total  

■i.'.rsi 

2.984.5 

5.9^2./i 

4. 792.!) 

4.934.4 

9.727.3 

En  groupant  les  entrées  et  les  sorties,  on  voit 
que  le  mouvement  général  de  la  navigation  dans 
les  ports  helléniques  a  augmenté,  entre  1896  et 
1904,  de  2.083  navires  ou  17  %  et  de  3.804.900  ton- 
neaux ou  64  %.  C'est  assurément  un  très  beau 
résultat. 

Nous  aurions  voulu  pouvoir  donner  la  décom- 
position de  ce  nlouvement  général,  —  qui  com- 
prend, à  la  fois,  la  marine  à.  voile  et  la  marine 
à  vapeur  —  par  pavillon  et  pour  chacune  des 
années  1896  et  1904  :  mais  l'état  actuel  de  la  sta- 
tistique grecque  rend  impossible  cette  com- 
paraison, qui  nous  aurait  permis  d'établir  dans 
quelle  mesure  le  pavillon  hellénique  a  bénéficié 
de  l'augmentation  de  tonnage  constatée. 

Voici,  cependant,  un  tableau  nous  donnant 
la  part  de  la  marine  grecque  dans  le  mouvement 
des  navires  à  vapeur,  en  1904, pour  les  deux  ports 
du  Pirée  et  d3  Syra  : 

Entrées  et  Sorties  réunies  en  1904 


Le  Pirée 

 Sy 

ra 

Pavillons 

Nombre 

1.000 

Nombre 

1.000 

de  navires 

tonneaux 

de  navires 

tonneaux 

1.504 

1.405.4 

541 

595.8 

211 

466.3 

4 

5.1 

340 

461.1 

296 

466.6 

Français  

237 

416.2 

37 

60.5 

226 

352  2 

147 

214.0 

365 

601.9 

46 

65.4 

534 

454.8 

96 

104.3 

Totaux  .... 

3.417 

4.157.9 

1.167 

1.511.7 

Proport,  du  pa- 

villon helléniqe 

44  % 

34  % 

46  % 

39  % 

Mais  les  chiffres  ci-dessus,  qui  ne  se  rappor- 
tent qu'aux  deux  grands  ports  gre.c0  touchés  par 
tous  les  steamers  étrangers  des  lignes  de  Cons- 
tantinople  et  du  Levant,  ne  fournissent  qu'une 
indication  incomplète  de  l'activité  de  la  marine 
marchande  grecque  hellénique.  Cette  activité 
s'exerce,  non  seulement  dans  l'Archipel,  qui  est 
son  domaine  immédiat,  mais  encore  sur  toutes 
les  côtes  de  la  Turquie,  de  la  mer  Noire,  de 
l'Asie  Mineure,  de  l'Egypte,  de  l'Adriatique.  Et 
nous  pouvons  môme  ajouter,  avec  la  C.  P.  L, 
qu'elle  dépasse  maintenant  les  limites  de  la  Mé- 
diterranée que  les  anciens  marins  grecs  avaient 
déjà  franchies. 


E  —  Industrie 

Nous  avons  en  France  des  statistiques  parfai- 
tement dressées  par  te  ministère  des  Travaux 
publics  (Direction  des  Mines),  qui  permettent 
non  seulement  de  suivre,  année  par  année,  5a 
production  et  la  consommation  minière  et  mé- 
tallurgique française,  —  houille  et  minerais  de 
toute  sorte  — ,  mais  qui  facilitent  également 
t'étude  du  développement  de  notre  production 
industrielle  et  manufacturière. 

En  effet,  notre  statistique  des  appareils  à  va- 
peur, résultant  de  la  vérification  annuelle  que  le 
service  des  Mines  doit  faire  subir  a  tous  ces  ap- 
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pareils  sans  exception,  ne  se  contente  pas  de  ¥ 
donner  le  nombre  global  des  machines  à  va- 
peur en  service  sur  le  "territoire  /le  la  Républi- 
que ;  elle  les  classe,  en  outre,  par  catégorie  d'in- 
dustries et  fournit,  pour  chacune  d'elles,  le 
nombre  d'usines  a  vapeur,  leur  force  motrice 
exprimée  en  chevaux-vapeur,  et  le  nombre  des 
ouvriers  et  ouvrières  qu'elles  emploient. 

Il  est  inutile  de  faire  ressortir  l'importance  de 
•ces  diverses  statistiques  et  l'excellent  parti  que 
l'on  peut  en  tirer  pour  mesurer  le  chemin  par- 
couru par  notre  industrie  nationale  à  quelques 
années  d'intervalle. 

Or,  en  Grèce,  il  n'existe  de  statistique,  offi- 
cielle ou  privée,  ni  sur  la  production  et  la  con- 
sommation minière  et  métallurgique,  ni  sur  les 
appareils  à  vapeur,  ni  sur  aucune  espèce  de  ma- 
tière concernant  l'industrie. 

M.  Gounarakis,  le  nouveau  ministre  des  Finan- 
ces de  Grèce,  qui  m'a  fourni  très  aimablement 
tous  les  renseignements  dont  il  pouvait  dispo- 
ser, a  reconnu  que  cette  lacune  était  vraiment 
préjudiciable  aux  intérêts  généraux  du  pays  — 
car  lorsqu'il  s'agit  de  prendre  une  décision 
d'ordre  industriel  ou  agricole,  le  Parlement  hel- 
lénique légifère  positivement  au  hasard  —  et  il 
m'a  déclaré  qu'il  allait  immédiatement  organi- 
ser la  statistique  officielle  grecque  d'après  le 
système  en  vigueur  en  France,  en  Italie  et  en  Al- 
lemagne. 

Souhaitons  qu'il  en  soit  ainsi,  mais,  en  atten- 
dant, ce  présent  chapitre  sera  forcément  incom- 
plet. 

Production  minière.  La  Grèce  pourrait  facile- 
ment devenir  un  pays  de  grande  production  mi- 
nière si  le  gouvernement  se  préoccupait  un  peu 
de  la  question.  En  effet,  le  sous-sol  grec  recèle 
des  richesses  minérales  considérables,  parmi 
lesquelles  les  minerais  de  plomb  argentifère  de 
la  région  du  .L-aurium  ;  des  minerais  de  zinc,  de 
cuivre  et  de  fer  magnésifère  ;  l'émeri,  le  soufre, 
le  lignite,  etc.,  et  des  marbres  de  toutes  les  va- 
riétés. 

De  1861  à  1875,  le  gouvernement  hellénique 
accorda  environ  400  concessions  de  mines  de 
plomb,  de  zinc,  de  cuivre,  etc.,  d'une  superficie 
totale  de  190.000  hectares.  30  Sociétés  anonymes 
se  constituèrent  pour  les  exploiter,  mais,  de 
toutes  ces  entreprises  il  n'en  restait  guère  qut 
quatre  en  1896  :  La  Compagnie  du  Laurium 
Français,  la  Société  Hellénique  du  Laurium,  dite 
Laurium  Grec  et  les  Sociétés  des  mines  de  Bar 
deza  et  de  Sériphos. 

Au  31  décembre  1904,  le  nombre  des  Sociétés 
minières  helléniques  constituées  sous  la  forme 
anonyme  s'était  augmenté  de  quatre  :  La  Société 
Hellénique  des  Mines,  et  les  Sociétés  des  mines 
de  Locride,  d'Atalanli  et  de  Capsalo. 

Le  tableau  suivant  va  nous  indiquer  le  capitil 
engagé  c'ans  ces  entreprises  ei  sa  valeur,  d'après 
les  derniers  cours  connus  à  lu  fin  des  années 
1896  et  1904  : 


Liste  et  Capital  des  Sociétés  minières  on  Grèce 
Milliers  de  drwkrnes 


1904 

T~ —  ! 

 ■  - 

 1 — - 

Sociétés  helléniques 

Capital 

Valeur 
en 

Capital 

Valeur 
en 

nominal 

Bourse 

nominal 

Bourse 

14.000 

13.090 

14.000 

10.5O0 

2.017 

1.459 

2.580 

1.290 

700 

700 

700 

700 

Société  Hellén.  du  Mines. 

» 

2.000 

2.000 

804 

804 

—  d'Àtalanti  

» 

» 

750 

750 

» 

» 

2*5 

225 

17.617 

15.249 

21.059 

16.20:f 

16.300 

20. 4";  3 

16.300 

10.451 

La  baisse  survenue  entre  180*5  et  1904  sur  les 
actions  des  plus  importantes  Sociétés  :  le  Lau- 
rium Grec  et  le  Laurium  Français,  est  un  in- 
dice de  la  crise  très  grave  que  traverse  actuelle- 
ment la  production  minière  grecque. 

A  la  fin  de  1896,  les  100.000  actions  de  140 
drachmes  du  Laurium  Grec  valaient  chacune 
93  dr.  50  ;  elles  étaient  tombées  à  75  drachmes  à 
la  fin  de  1904.  En  1896,  la  Société  avait  ci=tribué 
8  drachmes  de  dividende  ;  en  1904,  aucune  dis- 
tribution n'a  été  faite. 

Les  32.600  actions  de  500  francs  du  Laurium 
Français  ont  eu  un  cours  moyen  de  628  francs 
en  1896,  et  seulement  de  320  fr.  58  en  1904.  En 
1896  les  actionnaires  avaient  reçu  40  francs  de 
dividende  par  action  :  mais  le  dividende  touché 
en  1904,  pour  l'exercice  1903,  n'a  été  que  de  20 
francs  et  nous  ignorons  encore  ce  que  la  Société 
pourra  distribuer  en  1905  pour  1904. 

Les  deux  entreprises  exploitent  surtout  le 
minerai  de  plomb  argentifère  de  la  région  du 
Laurium  ;  la  première,  la  Société  Hellénique, 
traite  plus  particulièrement  les  scories  et  ecvola- 
dès,  provenant  des  rejets  des  antiques  exploita- 
tions grecques  et  romaines.  Ces  rejets  se  trou- 
vent dispersés  sur  toute  la  surface  du  Laurium  ; 
ils  ne  contiennent  pas  plus  de  3,50%  de  plomb  ar- 
gentifère, mais  grâce  aux  procédés  perfection- 
nés du  traitement  et  aux  additions  de  minerai 
neuf,  extrait  des  concessions  sociales,  ou  acheté 
aux  mines  voisines,  la  Société  arrive  à  une  pro- 
duction annuelle  d'environ  7.000  tonnes  de 
plomb  d'œuvre  représentent  une  valeur  de  plus 
de  3.500.000  francs  aux  cours  actuels  du  plomb 
et  du  métal-argent. 

Ce  plomb  est  ensuite  envoyé  à  Marseille,  aux 
usines  de  désargcnlalion  Elie  Rodrigues,  où  son 
traitement  est  achevé. 

La  Compagnie  du  Laurium  Français  extrait 
directement  le  minerai  de  ses  diverses  conces- 
sions et  en  1903  sa  production  s'est  élevée  à 
213.788  tonnes  ainsi  décomposées  :  Minerais  de 
plomb,  72.594  tonnes  ;  minerais  de  fer  manga- 
nésifères,  60.071  tonnes  ;  minerais  mixtes  sulfu- 
reux, 42.380  tonnes  ;  minerais  mixtes  sulfureux, 
42.380  tonnes  ;  minerais  de  zinc,  28.292  tonnes  ; 
minerais,  divers,  10.451  tonnes.  Tous  ces  mine- 
rais sont  traités  sur  place  et  exportés  après  pre- 
mier traitement. 

Le  Laurium  <jrcc  possède  la  presque  totalité 
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des  actions  de  la  Compagnie  du  chemin  de  fer 
de  l'Altique,  qui  est  une  bonne  petite  affaire  in- 
dustrielle ;  le  Laurium  français  est  intéressé 
dans  les  mines  de  Dardeza,  de  Capsalo,  du  Bou- 
Thalcb  et  de  Siphnos,  lesquelles  donnent,  dans 
leur  ensemble,  des  résultats  assez  favorables. 

Quelle  est  la  principale  cause  de  la  diminulion 
des  bénéfices  des  deux  Sociétés,  qui  sont,  d'ail- 
leurs, parfaitement  dirigées  et  administrées  ?  La 
baisse  du  change  grec, commencée  en  1903  et  de- 
venue particulièrement  importante  en  190i  et 
pendant  le  premier  trimestre  1905. 

Le  rapport  du  Conseil  du  Laurium  français  à 
l'assemblée  des  actionnaires  du  14  juin  1905  le 
constate  en  ces  termes  : 

«  En  résumé,  Tannée  1904  se  présenterait, 
pour  notre  Compagnie,  sous  des  auspices  assez 
favorables,si  nous  n'avions  eu  à  enregistrer  une 
baisse  sur  les  cours  du  change,  baisse  qui  s'est 
encore  aggravée  dans  ces  derniers  mois  ;  nous 
ferons  tous  nos  efforts  pour  en  atténuer  les  ef- 
fets dans  la  plus  large  mesure.  » 

Or.  le  cours  du  change  grec,  qui  avait  été  en 
moyenne  de  1  drachme  62  en  1902  et  de  1  drach- 
me 56  en  1903,  est  tombé  à  1  drachme  38  en  1904 
pour  se  maintenir  actuellement  aux  environs  de 
1  dr.  25  par  franc. 

On  s'explique  ainsi  la  diminution  des  béné- 
fices des  Sociétés  minières  helléniques  qui  ven- 
dent leurs  produits  en  or  et  paient  les  salaires  de 
leurs  ouvriers  et  toutes  leurs  dépenses  d'ordre 
intérieur  en  drachmes. 

En  1902,  avec  1.000  francs  d'or,  ces  Sociétés 
pouvaient  régler  1.620  drachmes  de  dépenses  de 
cette  nature  ;  en  1905,  la  puissance  de  paiement 
de  1.000  francs  d'or,  ayant  été  ramenée  à  1.250 
drachmes,  les  Sociétés  ont  dû,  o<u  réduire  leurs 
dépenses  locales,  et  notamment  le  salaire  de 
leurs  ouvriers,  ou  perdre  la  majeure  partie  de 
leurs  bénéfices. 

En  résumé,  Tindustrie  minière  hellénique,  qui 
a  exporté  pour  19.200.000  francs  de  minerais  ou 
métaux  bruts  en  1904,  contre  17.400.000  francs 
en  1896,  ne  serait  pas  dans  une  mauvaise  si- 
tuation si  le  change  grec  n'avait  pas  baissé  de 
plus  de  23  %  en  moins  de  deux  années. 

Nous  reviendrons  plus  particulièrement  sur 
cette  question,  dans  notre  chapitre  du  change. 


(A  suivre.) 


Edmond  Théry. 
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M.  Arthur  Raffalovich  vient  de  l'aire  paraître  le 
quatorzième  volume  du  Marché  Financier.  Ce  grand 
travail,  qui  se  poursuit  sans  interruption  depuis  IS'.tl 
et  dont  nous  avons  eu  souvent  l'occasion  d'entretenir 
les  lecteurs  de  Y  Economiste  Européenne  présente  sous 
un  titre  trop  modeste,  car  ce  n'est  ni  plus  ni  moins 
qTre  l'histoire  politique,  économique  et  financière  dos 
principaux  pays  du  monde,  présentée  avec  la  plus  par- 
faite mét  huile  et.  la  plus  grande  clarté. 

Aidé  d'un  petit  nombre  de  collaborateurs  de  choix 
(MM  \  iallatte,  Pïbyes,  Deutsch,  Apostol,  Racoa, 
Schubler),  M.  Baffalovich  a  entrepris,  pour  les  diffé- 


rents pays,  de  résumer  les  budgets  (finances  publiques), 
les  modifications  fiscales,  les  opérations  du  Trésor,  les 
lois  et  projets  de  loi,  d'analyser  le  mouvement  com- 
mercial, d'indiquer  la  situation  des  principales  bran- 
ches d'industrie,  la  condition  ouvrière,  le  mouvement 
des  bourses,  les  principaux  phénomènes  généraux,  tels 
que  les  trusts,  la  concentration  des  capitaux.  En  même 
temps,  là  politique  générale  intérieure  et  extérieure  est 
étudiée.  C'est  donc  un  tableau  raisonné  aussi  complet 
que  possible  et  il  est  impossible  d'analyser  un  ouvrage 
de  cette  importance  ;  nous  croyons  cependant  devoir 
examiner,  d'après  lui,  les  traits  principaux  qui  ont 
marqué,  au  point  de  vue  économique  et  financier, 
l'année  1904. 

«  Les  quatre  premières  années  du  XXe  siècle,  constate 
M.  A.  Raffalovich,  présentent  un  tableau  assez  bizarre, 
avec  des  aspects  discordants;  tandis  qu'en  Europe  on 
expiait  déjà  les  erreurs  et  les  exagérations  commises, 
qu'on  était  gêné  par  les  immobilisations  et  les  déper- 
ditions de  capitaux,  la  folie  a  continué  aux  Etats-Unis 
pour  aboutir  au  même  résultat,  alors  que,  de  ce  côté-ci 
de  l'Atlantique,  la  convalescence  s'accentuait  et  s'ap- 
prochait de  la  guérison.  Les  effets  de  la  guerre  du 
Transvaal  ont  laissé  une  blessure  cuisante  dans  l'or- 
ganisation financière  de  l'Angleterre,  dont  la  consoli- 
dation est  gênée  par  l'immensité  de  la  dette  llottante 
du  Gouvernement;  mais  cependant,  en  1904,  des  symp- 
tômes d'améliorations  purent  être  recueillis  à  Londres, 
ne  serait-ce  que  dans  le  maintien,  pendant  plus  de  huit 
mois,  du  taux  de  3  0/0.  » 

C'est  dans  ce  temps,  où  la  reprise  des  affaires 
s'annonçait  en  Europe,  où  la  crise  américaine  com-. 
mençait  à  entrer  dans  la  phase  de  liquidation  et  de 
récupération,  que  la  guerre  de  la  Russie  et  du  Japon 
a  fait  explosion.  Cette  guerre  a  été  l'événement  capital 
de  l'année  1904.  Son  effet  immédiat  et  direct  sur  les 
marchés  financiers  n'a  pas  été  celui  que  beaucoup  de 
gens  auraient  attendu.  Après  une  panique,  ces  marchés 
ont  généralement  repris  et  l'année  a  été  assez  bonne 
pour  eux  à  cause  de  l'étendue  des  disponibilités. 

Ce  qui  a  caractérisé,  en  effet,  l'année  1904,  c'est 
l'abondance  extrême  de  l'argent  à  Paris. 

La  guerre  y  a  contribué  de  plusieurs  manières  :  les 
affaires  ont  été  moins  actives  en  général  ;  Londres  et 
New- York  ont  remboursé  une  partie  des  avances  qui 
leur  avaient  été  f  aites  par  les  banques  et  les  banquiers 
français  ;  les  Etats-Unis  ont  payé  2u0  millions  de  francs 
pour  le  canal  de  Panama,  qui  sont  restés  en  grande 
partie  en  dépôt  à  la  Caisse  des  dépôts  et  consignations. 
La  Russie  a  contracté  sur  la  place  de  Paris,  au  mois  de 
mai,  un  emprunt  de  800  millions  de  francs  en  bons  du 
Trésor,  qui  a  été  placé,  sans  souscription  publique, 
aux  environs  du  pair  ;  le  produit  de  cet  emprunt,  des- 
tiné à  renforcer  les  ressources  du  Trésor  et  à  protéger 
le  change,  est  demeuré  pendant  de  longs  mois  entre  les 
mains  des  émetteurs  et  a  contribué  à  entretenir  la 
facilité  de  l'escompte. 

En  Allemagne  aussi,  les  effets  directs  et  visibles  de  la 
guerre  n'ont  pas  été  trop  marqués.  Le  marché  des  capi- 
taux a  été  moins  abondamment  pourvu  que  celui  de 
Paris  ;  en  présence  des  besoins  considérables  du  com- 
merce, de  l'industrie  et  des  Caisses  de  l'Empire  et  de  la 
Prusse,  la  Reichsbank  a  cherché  ii  avoir  davantage  la 
haute  main  sur  le  marché,  d'abord  en  plaçant,  — 
comme  le  fait  la  Banque  d'Angleterre  Buvee  ses  Conso- 
lides —  des  lions  du  Trésor,  puis  .m  re'levanl  en  au- 
tomne l'escompte  à  5  0/0.  Ce  relèvement  a  eu  l'effet 
attendu  :  l'encaisse  a  grossi  par  des  arrivages  d'or.  Le 
mouvement  de  concentration  des  banques  a  continué; 
les  grandes  institutions  comme  la  Deutsche  Bank,  la 
Dîiskontogeselîsohaft,  la  Dresdner  Baûli  n'onl  cessé 
d'absorber  <  n  pr<>\  mec  suit  des  apaisons  particulière», 
soit  des  établissements  de  petite  envergure;  eRes  ont 
aussi  constitué  des  groupements  par  des  procédés 
moins  formels  que  la  fusion,  par  l'échange  d'actions 
un  même  seulement  d'administrateurs.  Dans  l'indus- 
trie, la  tendance  à  l'entente  entre  les  concurrents  ou 
entre  les  fabricants  de  produits  servant  à  des  opéra- 
lions  successives  s'est  accentuée;  il  s'est  produit  des 
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communautés  d'intérêt,  pour  employer  le  terme  cou- 
rant, dans  l'industrie  chimique,  bans  la  sidérurgie,  il 
y  a  eu  la  création  du  Syndicat  des  aciéries,  qui  jouit 
de  toutes  les  sympathies  du  Syndicat  des  houilles. 

Dans  quelle  mesure  l'année  1904  marque-t-clle,  pour 
le  marché  de  Londres,  le  début  d'une  ère  meilleure  ? 
La  question  ne  recevra  de  réponse  que  plus  tard  et 
certainement,  à  en  croire  les  impérialistes  et  les  néo- 
protectionnistes, cette  réponse  sera  négative.  Car, 
d'après  eux,  les  affaires  vont  mal,  si  mal  qu'il  faut 
bouleverser  le  système  économique  et  donner  raison  à 
ceux  qui  voient  dans  l'évolution  à  laquelle  M.  Cham- 
barlain  et  ses  amis  veulent  condamner  l'Angleterre,  la 
preuve  de  la  décadence  britannique  et  le  commence - 
.  ment  d'une  ère  de  politique  commerciale  agressive  et 
militante.  Le  Times,  dans  sa  revue  annuelle,  constate 
que  l'amélioration  des  affaires  a  commencé  à  se  faire 
sentir,  en  1904,  surtout  dans  le  dernier  trimestre  :  les 
recettes  du  timbre,  les  mouvements  du  clearing  house, 
du  commerce  extérieur  accusent  des  plus-values  sérieu- 
ses durant  les  trois  derniers  mois  de  l'année.  Le  Times 
est  également  d'avis  que  le  maintien  du  taux  de  3  0/0,  h 
partir  du  21  avril  1904,  prouve  que  le  marché  financier 
se  retrouve  dans  des  conditions  plus  normales  ;  les 
économies  qui  avaient  été  absorbées  par  les  surtaxes 
fiscales,  par  les  émissions  d'emprunt,  commencent  à 
se  reconstituer  et  à  revenir  au  Moue  g  Market.  Celui-ci 
a  remboursé  une  grande  partie  des  capitaux  que  le 
Continent  lui  avait  prêtés  depuis  1900,  notamment  la 
France.  La  France  a  toujours  des  sommes  considéra- 
bles à  Londres  pour  les  paiements  internationaux. 

L'histoire  financière  des  Etats-Unis  a  perdu  de  son 
intérêt  en  1904,  il  n'y  a  plus  eu  d'épisodes  passion- 
nants comme  les  années  antérieures.  On  retrouve  à 
New-York  la  même  facilité  au  point  de  vue  du  loyer 
des  capitaux  ;  la  détente  monétaire  est  due,  pour  une 
bonne  part,  à  ce  que  l'on  traverse  une  période  de 
réaction  salutaire,  après  les  exagérations  antérieures. 

Quant  à  la  Russie,  les  événements  d'Extrême-Orient 
ont  du  moins  permis  à  ce  pays  de  montrer  que  son 
équipement  répondait  aux  exigences  de  la  situation,  et 
que  les  sacrifices  faits  pour  la  réforme  monétaire,  pour 
la  constitution  d'importantes  réserves  de  Trésorerie 
n'ont  pas  été  faits  en  vain.  Il  eût  certainement  mieux 
valu  les  consacrer  à  des  usages  pacifiques,  mais  leur 
objet  primordial  a  été  de  mettre  la  Russie  à  l'abri  des 
surprises.  La  guerre  du  Japon  a  fourni  la  preuve 
tangible  et  matérielle  que  les  disponibilités  du  Trésor 
russe  existaient,  puisque,  de  février  à  mai,  la  Russie  a 
pu  pourvoir  aux  dépenses  de  la  campagne  par  ses 
propres  ressources,  en  dehors  frle  toute  opération  de 
crédit.  C'est  en  employant  les  disponibilités  d'environ 
15' '■  millions  de  roubles,  en  procédant  à  des  réductions 
sur  le  budget  ordinaire  et  extraordinaire  pour  148  mil- 
lions, et,  enfin,  en  émettant  pour  432  millions  de 
roubles  de  Bons  du  Trésor,  que  la  Russie  a  pu  faire 
face  aux  dépenses  militaires  de  la  première  année. 
Une  partie  des  sommes  demandées  à  l'étranger  s'y 
trouve  encore.  On  s'est  bien  gardé  de  porter  atteinte  à 
la  solidité  et  à  la  stabilité  du  régime  monétaire.  La 
base  financière  est  plus  large  en  Russie  qu'au  Japon  ; 
celui-ci  a  eu  recours  à  des  augmentations  d'impôts,  à 
la  création  de  nouvelles  taxes,  à  toute  une  série  d'em- 
prunts intérieurs,  et  à  deux  emprunts  étrangers, 
conclus  à  de3  conditions  fort  onéreuses. . . . 

Comme  le  constatait  la  semaine  dernière  notre  rédac- 
teur en  chef,  M.  Edmond  Théry,  la  guerre  russo- 
japonaise  en  effrayant  les  capitaux  et  en  diminuant 
les  transactions  générales,  a  donc  eu  cette  conséquence 
d'accroître  considérablement  les  disponibilités  moné- 
taires des  diverses  places  et  l'on  a  pu  observer  ce  fait 
en  apparence  inexplicable  :  tandis  qu'à  l'autre  extré- 
mité du  monde  il  se  faisait  une  effroyable  consomma- 
tion de  vies  humaines  et  de  capitaux,  le  niveau  du 
loyer  de  l'argent  s'abaissait  en  Europe  et  les  marchés 
financiers  bénéficiaient  d'une  hausse. 

Nous  avons  montré  ce  que  ce  mouvement  avait  de 
précaire  et  d'instable  :  malgré  la  fermeté  apparente  des 
cours,  la  guerre  était  une  menace  constante  pour  la 


tranquillité  du  monde  et  pour  la  prospérité  de  tous  ; 
aussi  conçoit-on  la  joie  éprouvée  par  l'univers  entier 
à  la  nouvelle  de  la  paix  et  comprend-on  parfaitement 
que  les  marchés  financiers  aient  considère  l'événement 
comme  une  délivance. 

Le  prochain  volume  do  M.  Raffalovich  aura  à  en- 
registrer les  effets  bienfaisants  de  lu  paix  sur  Les 
transactions  générales  de  l'année  1005. 

Georges  Bourgarel. 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DE  PARIS  A  LYON  ET  A  LA  MÉDITERRANÉE 


Bien  que  pour  l'exercice  1904  cette  Compagnie  ait 
limité  à  55  fr.  le  dividende  de  ses  actionnaires,  mon- 
tant égal  au  minimum  garanti  par  les  Conventions  de 
1883,  elle  n'en  a  pas  moins,  pendant  l'année  sociale 
qui  a  pris  fin  le  31  décembre  dernier,  réalisé  d'impor- 
tants progrès. 

On  se  souvient  qu'en  vertu  de  la  Convention  passée 
à  la  date  du  17  mai  1897  entre  le  Ministre  des  Finances 
et.  le  Conseil  d'administration  de  la  Compagnie  des 
Chemins  de  fer  de  Paris  /)  Lyon  et  à  la  Méditerranée 
et  qui  fut  approuvée  par  la  loi  du  24  janvier  1898,  cette 
Compagnie,  qui  était  entrée  dans  la  période  du  rem- 
boursement des  avances  reçues  par  elle  de  l'Etat,  fut 
mise  à  même  de  se  libérer  par  anticipation  de  sa  dette 
envers  le  Trésor  et  de  faire  participer  de  suite  ses  ac- 
tionnaires aux  augmentations  de  bénéfices  que  lui  va- 
lait son  exploitation.  En  conséquence,  au  lieu  du  di- 
vidende de  55  france  distribué  depuis  1883,  les  action- 
naires touchèrent  50  fr.  pour  l'exercice  1897,  57  francs 
pour  1898  et  58  fr.  pour  1899  et  1900.  Cependant,  en 
1901,  l'état  de  choses  se  modifia.  11  y  eut  à  compter 
avec  la  réaction  qui  suit  inévitablement  les  années 
d'Exposition  universelle,  avec  des  travaux  de  répara- 
tion du  matériel  roulant  ajournés  en  1899  et  1900,  avec 
la  hausse  du  prix  du  combustible,  enfin,  avec  les  dé- 
penses de  la  voie.  "En  un  mot,  l'exercice  se  clôtura 
avec  un  déficit  qui  força  la  Compagnie  à  avoir,  de  nou- 
veau, recours  à  la  garantie  de  l'Etat  pour  une  somme 
de  10.560. 631  fr.  82  et  de  ramener  son  dividende  au 
minimum  de  55  fr.  Pour  l'exercice  1902,  le  déficit  re- 
venait brusquement  à  787.670  fr.  94  seulement,  somme 
que  la  Compagnie  s'abstint  de  demander  en  avance  de 
garantie  à  l'Etat  et  qu'elle  préleva,  —  ainsi  qu'un  mon- 
tant de  1  million  de  francs  destiné  à  amortir  l'insuffi- 
sance non  garantie  de  1901  et  une  autre  somme  de 
349.902  fr.  23,  représentant  le  déficit  de  la  section 
suisse  de  la  plaine  à  Genève,  —  sur  les  produits  parti- 
culiers appartenant  aux  actionnaires  et  les  rectifications- 
relatives  à  des  exercices  clos.  L'exercice  suivant,  1903, 
accentua  la  reprise  et  fit  entrer  la  Compagnie  dans  la 
période  des  excédents,  qui  progressèrent  considérable- 
ment au  cours  de  1904.  Au  reste,  voici  comment  s'éta- 
blit la  liquidation  de  ce  dernier  exercice,  comparée  à 
celle  de  1903., Observons  de  suite  qu'en  1904,  la  Com- 
pagnie des  Chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Mé- 
diterranée a  compté  9.312  kilomètres  en  exploitation, 
au  lieu  de  9.297  en  1903  : 

Exercices 


1903 


1904 


i  En  francs) 

Produit  net  de  l'exploitation 
du  réseau  principal  (9.229 
kilomètres  en  1903  et  9.262 

kilomètres  on  1904)   235 . 163 . 803  39   2 12 . 365 . 372  70 

Déficit  des  exploitations  an- 
nexes     521.768  £9         3'0.nL>  40 

Reste  produit  net  total..    234. 642.034  40  241.975.S57  30 
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Exercices 
1903  1904 
(En  franc-*) 

Décompte  du  disponible 
Pour  le  rachat  et  la  con- 
struction dos  lignes  exploi- 
tées de  l'ancien  réseau  et 
du  réseau  de  1883  (y  com- 
pris les  charges  de  l'appro- 
visionnement dans  la  limite 
d'un  maximum  de  40  mil- 

lions)   136.010.481  94   135.339.886  81 

Pour  coul  ribntion  de  la  Com- 
pagnie à  la  construction  du 

réseau  de  1  «83 [   3 . 309 . 616  90      3 . 370 . 81 1  88 

Pour  les  travaux  complé- 
mentaires exécutés  depuis 

le  1»  janvier  188'.   7.738.133  90      8.218.644  20 

Suivant  la  convention  du  17 
mai  1897  :  Annuité  de  con- 
tribution  de  la  Compagnie 
aux  dépenses  de  construc- 
tion des  lignes  du  réseau 

de  1883...  .   6.000.000    »      6.000.000  » 

Charges  effectives  du  reliquat 
des  insuffisances  non  ga- 

ranties  de  1901  et  1902  ....  »        »         398.291  2G 

Intérêt  de  la  somme  de  4  mil- 
lions 500.000  fr.  (solde  non 
réglé  par  l'Etat  de  la  ga- 
rantie du  nouveau  réseau 
pour  les  années  antérieures 
à  1890,  arrêté  par  la  con- 
vention de  1897  au  chiffre 

susdit)    156.980  37         161.908  47 

Somme  réservée  aux  actions     44.000.000    «     44.000.000  i> 

Prélèvements  totaux..    197.215.213  11    198.489.542  62 

Excédent  restant   37.426.821  29     43.485.814  68 

à  déduire  en  atténuation 
des  charges  du  nouveau 
réseau  garanties  par  l'Etat 
et  qui,  pour  l'exercice,  s'élè- 

vent  à.   31.097.272  73     31.140.900  34 

D'où  : 

Excédent  disponible   6.329.548  53    12.344.914  34 

Moins  : 
P„eliquat  du  découvert  créé 
par  les  comptes  de  garantie 

de  1901  et  1902   »        »      5.492.327  o7 

Reste  comme  excédent .      6 . 329 . 548  56      6 . 852 . 586  77 


Ainsi  donc,  grâce  à  l'augmentation  de  ses  produits, 
augmentation  obtenue  en  dépit  des  grèves  de  Marseille, 
la  ^Compagnie  Paris- Lyon -Méditerranée  a  pu,  en  fin 
d'exercice,  se  libérer  complètement  du  côté  de  la  ga- 
rantie. 

Nous  passons  maintenant  au  décompte  du  dividende  : 

Exercices 
1903  1904 


Ci  édit 


(En  francs) 


Somme  réservée  aux  actions.. 

A  ajouter  : 
Somme    disponible  indiquée 

plus  haut  

Produits  particuliers  apparle- 

rianl  aux  actionnaires  

Moulant  de  la  somme  avancée 

par  le  compte  de  dividende 

en  1902  pour  différer  l'appel 

à  la  garantie  

Solde  de  diverses  rectifications 

relatives  à  des  exercices  clos 
Solde  disponible  de  l'exercice 

précédent   

Total  


44.000.000 


1.525.170  57 


63.748  67 
31.756  60 


Exercices 
1903  L904 


Débit 

Déficit  de  la  section  suisse  de 
la  Plaine  à  Genève  

Amortissement  sur  la  valeur 
en  compte  des  immeubles  du 
domaine  de  la  Compagnie., . 

Solde  de  diverses  rectifications 
'     à  des  exercices  clos  

Amortissement  de  l'insuffisance 
non  garantie  de  1901  

Allocation  spéciale  à  la  Caisso 
des  retraites  

Dividende  de  55  fr.  par  action. 

Report  à  l'exercice  suivant.... 


44.000.000  » 

6.852.586  77 
1.798.352  17 

787.670  94 

» 

21.157  85 


45.630.875  84   53.459.767  23 


(En  francs 


299.518  49 


300.000 


1.000.000 


44.000.000  » 
21.157  35 


259.682  81 

887.000  .. 
114.674  33 


8.000.000  » 
44.000.000  » 
198.410  09 


Sommes  égales   45.020.675  84   53.459.767  23 

Les  recettes  et  dépenses  de  la  Compagnie,  pour  les 
sept  derniers  exercices,  se  comparent  de  la  manière 
suivante  : 

Longueur 

Années      exploitée       Recettes  Dépenses 


1898. 
1899. 
1900. 
1901. 
1902. 
1903. 
1904. 


Kilomètres) 
9.016 
9.053 
9.097 
9.183 
9.230 
9.297 
9.312 


(En  francs) 


424.607.000 
•436.859.000 
460.998.000 
446.152.K1G 
450.258.450 
458.235.652 
460.960.438 


195  085. 0C0 
207.737.000 
230.836.000 
237.49u.719 
228.968.913 
222.485.872 
217.927.790 


En  somme,  le  produit  net,  cru 
francs  en  1898,  s'est  établi  à  229. 
280.162.000  fr.  en  1900,  à  208. 
221.289.537  fr.  en  1902,  à  235.7 
243.032.648  fr.  en  1904. 

En  1904,  les  recettes  réalisées, 
de  1903,  comprennent  : 


Grande  vitesse  

Petite  vitesse  

Divers  (domaines,  etc. 


i  était  de  228.922.000 
.122.000  fr.  en  1899,  à 
.655.447  fr.  en  1901,  à 
49.780  fr.  en  1903  et  à 

rapprochées  de  celles 

 Exercices 

Ï9Ôa    ^  1904 
(En  francs) 
202.370  434  208.59G.04ii 
249.857.994  246.272.323 
6.007.224  6.091.569 


45K.235.652   400.900. 438 


Quant  au  trafic  des  deux  derniers  exercices,  en  voici 
le  détail  : 

Exercices 


1903 
72.523.000 
15.676.674 
572.000 
103.391 
2.561.978 


1904 
74.348.000 
15.897.783 
642.000 
95.723 
2.573.000 


Voyageurs  (Nombre) . 

Colis  postaux  (francs). 

Messageries  (Tonnes) . 

Chevaux  transportés  (Nombre). 

Bestiaux  transportés  (Nombre  . 

Petite  vitesse  : 
Marchandises  transportées  pour  le 

commerce,  en  dehors  des  matériaux 

destinés  à  la  Compagnie  (3.247.000 

tonnes  en  1903  et  2.924.000  tonnes 

en  1904   24.038.000  24.240.000 

La  Compagnie  s'est  préoccupée  de  donner  satisfac- 
tion aux  réclamations  des  horticulteurs  du  Midi  qui  lui 
demandaient,  depuis  longtemps,  l'abaissement  du  prix 
de  transport  des  raisins  de  table.  Malheureusement 
l'effet  des  importantes  réductions  qu'elle  a  consenties 
et  qui  sont  actuellement  en  instance  devant  les  Pou- 
voirs Publics,  sera  paralysé  à  Paris,  c'est-à-dire  dans 
le  plus  grand  centre  de  consommation,  par  le  maintien 
de  la  taxe  d'octroi  de  57  fr.  60 par  tonne.  Elle  a  égale- 
ment présenté  des  barèmes  généraux  réduits  pour  le 
transport  des  fruits  et  légumes  de  toute  nature,  et  elle 
songe  même  à  aller  plus  loin  et  à  proposer  encore 
d'abaisser  annuellement  ces  taxes  à  partir  du  moment 
où,  la  saison  s'avançant,  les  prix  de  vente,  à  Paris, 
diminuent  en  mémo  temps  que  la  production  sur  place 

augmente  e1  ne  trouve  plus  d'écoulement  facile.  A  ce 
propos,  remarquons  que  la  Compagnie  Paris- Lgon- 
Méditerranée,  dont  le  réseau  dessert  aussi  l'Algérie  et 
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la  Tunisie,  où  certains  produits  fournissent  deux 
récoltes  par  an,  s'applique  chaque  jour  à  fournir,  pour 
le  transport  des  fruits  et  légumes  frais,  le  plus  de  com- 
modités possible.  En  vue  de  préserver  les  primeurs 
contre  les  effets  de  la  chaleur,  elle  a  fait  construire  des 
wagons  spéciaux  à  grande  vitesse,  largement  aérés  ; 
elle  met  en  marche  chaque  jour,  du  Sud  de  son  réseau 
sur  Paris,  indépendamment  des  trains  de  messageries, 
de  0  à  10  trains  spéciaux  de  denrées  dont  la  vitesse  de 
marche  atteint  05  kilomètres  à  l'heure  sur  la  grande 
ligne:  d'accord  avec  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer 
du  Nord  elle  a  organisé,  pour  l'exportation  en  Angle- 
terre des  produits  d'alimentation,  des  trains  de  bout  en 
bout,  transitant  sans  transbordement  par  le  Chemin  de 
fer  de  Ceinture,  et  grâce  auxquels  la  durée  du  trajet  de 
Marseille  et  d'Avignon  à  Londres  a  pu  être  réduite  res- 
pectivement à  42  et  à  37  heures,  etc. 

Si,  maintenant,  nous  revenons  sur  les  comptes, 
fournie-  plus  haut,  nous  trouvons  que,  dans  le  dé- 
compte du  dividende,  il  a  été  appliqué  une  somme  de 
8  millions  de  francs  à  la  Caisse  des  Retraites  des 
employés.  En  effet,  d'après  le  travail  de  revision  auquel 
la  Compagnie  a  procédé,  le  capital  de  101.878.000  fr., 
qui  figurait  encore  au  bilan  de  1903  comme  réserve  de 
la  susdite  Caisse,  ne  permet  pas  de  remplir  les 
engagements  contractés  que  jusqu'aux  environs  de 
l'année  1920  car,  en  dehors  de  l'abaissement  du  taux 
de  l'intérêt,  il  y  a  à  tenir  compte,  dans  un  avenir  peu 
éloigné,  de  l'augmentation  annuelle  des  pensions, 
représentant  un  capital  supérieur  à  l'accroissement 
normal  du  fonds  de  rései-ve  de  la  Caisse.  Certes,  la 
Compagnie  n'est  pas  dans  l'obligation  légale  de  cons- 
tituer d'avance  le  capital  représentatif  des  pensions  à 
venir,  mais  bien  qu'il  ne  s'agisse  que  de  besoins  futurs, 
elle  a  considéré  que  l'équilibre  des  charges  entre  les 
exercices  est  une  règle  de  bonne  administration,  et  que 
si  elle  voulait  répartir  aussi  régulièrement  que  pos- 
sible entre  ses  futurs  exercices  les  charges  des  pen- 
sions, il  lui  fallait  pourvoir,  dès  à  présent,  à  l'insuffi- 
sance de  la  dotation  de  ladite  Caisse.  En  conséquence, 
elle  a  affecté  au  service  de  cette  Caisse  les  39.393.000 
francs  qui  constituaient  jusqu'ici  une  réserve  spéciale 
—  comme  l'a  fait,  du  reste  la  Compagnie  des  Chemins 
de  fer  du  Xord  dans  des  circonstances  identiques  —  et 
elle  portera  désormais  à  la  réserve  de  la  Caisse  des 
Retraites  des  sommes  dont  l'importance  pourra  varier 
selon  les  résultats  généraux  de  l'entreprise.  Cette 
somme,  pour  1904,  a  été  fixée,  comme  on  l'a  vu,  à 
8  millions  de  francs.  En  ce  faisant,  elle  donne  la 
mesure  des  efforts  auxquels  elle  se  soumet  spontané- 
ment pour  constituer  à  ses  agents  une  situation  singu- 
lièrement privilégiée  et  dépassant  tout  ce  que  fait  l'Etat 
pour  ses  fonctionnaires  et  employés,  efforts  qui  repré- 
sentent une  limite  des  sacrifices  que  l'on  peut  raison- 
nablement espérer  et  de  son  énergie  sociale  et  de  son 
équité. 

En  résumé  la  Compagnie  Paris-Lyon-Méditerranée 
a  pu  constater,  en  1S04,  que  toutes  ses  initiatives  com- 
mençaient à  porter  leurs  fruits,  et  jusqu'à  présent  au 
moins,  l'année  1905  s'annonce  comme  devant  accen- 
tuer encore  les  progrès  réalisés,  puisque  pour  les  trente- 
quatre  premières  semaines  de  l'exercice  en  cours,  les 
recettes  brutes  de  cette  entreprise  accusent,  sur  celles 
de  la  période  correspondante  de  1905,  une  augmenta- 
tion de  5  millions  do  francs  en  chiffres  ronds. 

A.  Lechenet. 


LA  GUERRE  RUSSO-JAPONAISE 


Le  traité  de  paix  a  été  signé  parles  plénipotentiaires 
le  mardi  5  septembre.  Les  seules  personnes  présentes 
à  la  cérémonie  de  la  signature,  en  dehors  des  plénipo- 
tentiaires et  de  leurs  secrétaires,  étaient  :  M.  Pierce,  re- 
présentant le  président  Roosevelt;  le  gouverneur  Mac 
Lane,  gouverneur  du  Xcyv-Hanrpshire  ;  le  maire  de 
Portsmouth;  le  commandant  des  chantiers  maritimes 
et  le  commandant  du  yacht  May~Flower. 


Voici  l'analyse  du  traité  : 

Le  traité  de  paix  débute  par  un  préambule  exposan'i 
que  Sa  Majesté  l'autocrate  de  toutes  les  Russies  et. 
Sa  Majesté  l'empereur  du  Japon,  désirant  mettre  fin  à 
la  guerre  qui  existe  actuellement  entre  eux,  et  ayant 
nommé  leurs  plénipotentiaires  respectifs,  auxquels  ils 
ont  donné  pleins  pouvoirs,  lesquels  ont  été  reconnus 
en  due  forme,  en  sont  arrivés  à  un  accord  sur  un  traité 
de  paix,  et  ont  pris  les  arrangements  suivants  : 

Article  premier.  Cet  article  stipule  le  rétablissement  do  la. 
paix  et  de  l'amitié  entre  les  souverains  des  deux  empires  et 
entre  les  sujets  do  la  Russie  et  du  Japon  respectivement. 

Art.  2.  Sa  Majesté  l'Empereur  do  Russie  reconnaît  au 
Japon,  clans  l'empire  de  Corée,  un  intérêt  prépondérant  aux 
points  de  vue  politique,  militaire  et  économique,  et  stipule 
que  la  Russie  ne  fera  pas  d'opposition  aux  mesures  que  le 
Japon  jugera  nécessaire  de  prendre  en  Corée,  conjointement 
avec  le  Couvcrnemcnt  coréen,  pour  le  gouvernement,  la  pro- 
tection ou  le  contrôle  de  l'empire  de  Corée;  mais  les  sujets 
russes  et  les  entreprises  russes  jouiront  du  même  statut  que 
les  sujets  et  les  entreprises  d'autres  pays. 

Art.  3.  Il  est  convenu  mutuellement  que  le  territoire  de  la 
Mandchourie  sera  évacué  simultanément  par  les  troupes 
russes  et  japonaises,  les  deux  pays  étant  impliqués  dans  cette 
évacuation,  et  leur  situation  étant  absolument  identique. 
Tous  les  droits  acquis  par  des  personnes  et  des  Compagnies 
privées  resteront  intacts. 

Art.  4.  Les  droits  possédés  par  la  Russie  eu  conformité  du 
bail  fait  à  la  Russie  do  Port-Arthur  et  de  Dalny,  ainsi  que 
les  territoires  et  les  eaux  adjacentes,  seront  entièrement 
transmis  au  Japon,  mais  les  biens  et  les  droits  des  sujets 
russes  seront  sauvegardés  et  respectés. 

Art.  5.  Les  Gouvernements  russe  et  japonais  s'engagent 
réciproquement  à  ne  pas  mettre  obstacle  aux  mesures  géné- 
rales, qui  seront  les  mêmes  pour  toutes  les  nations,  que  la 
Chine  peut  prendre  pour  le  développement  du  commerce  et 
de  l'industrie  en  Mandchourie. 

Art.  G.  Le  chemin  de  fer  mandchourien  sera  exploité 
conjointement  par  les  Russes  et  les  Japonais  à  Kouang- 
Tcheng-Tsé.  Los  portions  respectives  de  la  ligne  ne  seront 
employées  que  pour  des  objets  commerciaux  et  industriels, 
étant  donné  que  la  Russie  conserve  sa  voie  ferrée  avec  tous 
les  droits  que  lui  confère  sa  convention  avec  la  Chine  pour  la 
construction  du  chemin  de  fer.  Le  Japon  devient  propriétaire 
des  mines  afférentes  à  la  section  de  la  voie  ferrée  qui  lui 
échoit;  les  droits  des  personnes  privées  et  des  entreprises 
privées  devront  toutefois  être  respectés.  Les  deux  parties 
contractantes  restent  absolument  libres  d'entreprendre  ce  que 
bon  leur  semblera  sur  le  territoire  exproprié. 

Art.  7.  Les  Russes  et  les  Japonais  s'engagent  à  faire  à 
Kouang-Tcheng-Tsô  la  jonction  des  voies  ferrées  leur  appar- 
tenant. 

Art.  8.  Il  est  convenu  que  les  voies  ferrées  du  chemin  de 
fer  mandchourien  seront  exploitées  dans  le  but  d'assurer  en- 
tre elles  les  transports  commerciaux,  sans  qu'il  y  ait  obs- 
truction. 

Art.  9.  La  Russie  cède  au  Japon  la  partie  méridionale  de 
l'île  de  Sakhaline,  jusqu'au  cinquantième  degré  de  latitude 
nord  ;  avec  cette  partie,  elle  cède  les  îles  qui  en  dépendent. 
La  liberté  do  la  navigation  est  assurée  dans  les  détroits  de 
La  Pérouse  et  de  Tartarie. 

Art.  10.  Les  hautes  parties  contractantes  s'engagent  à  ne 
pas  ériger  de  fortifications,  à  ne  pas  tenir  de  troupes,  à  ne 
pas  avoir  d'armements  dans  les  parties  de  Sakhaline  qui  leur 
sont  attribuées  ou  dans  les  îles  qui  leur  appartiennent. 
Cet  article  traite,  en  outre,  do  la  situation  des  sujets 
russes  dans  la  partie  sud  de  Sakhaline.  Il  stipule  que  les 
colons  russes  seront  libres,  et  qu'ils  auront  le  droit  de  res- 
ter, sans  avoir  à  changer  do  nationalité.  D'un  autre  côté,  le 
Japon  aura  lo  droit  de  contraindre  les  forçats  russes  à  aban- 
donner le  territoire  qui  lui  a  été  cédé. 

Art.  11.  La  Russie  conciliera  avec  le  Japon  un  accord 
donnant  aux  sujets  japonais  le  droit  de  pêcher  dans  les  eaux 
territoriales  russes  des  mers  du  Japon,  d'Okhotsk  et  de 
Rehring. 

Art.  12.  Les  deux  hautes  parties  contractantes  s'engagent  à 
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renouveler  dans  tonte  sa  vigueur,  avec  de  légères  modifica- 
tions de  détail,  et  la  clause  de  la  nation  Japlus  favorisée,  le 
traité  do  eommerce  qui  existait  entre  les  deux  Gouverne- 
ments avant  la  guerre. 

Art.  13.  Les  liasses  et  les  Japonais  s'engagent  réciproque- 
ment à  échanger  les  prisonniers  de  guerre,  en  payant  le  coût 
réel  de  leur  entretien,  ce  coût  devant  être  établi  par  des 
pièces. 

Art.  14.  Le  traité  sera  rédigé  en  deux  langues,  la  française 
et  l'anglaise  ;  le  texte  français  faisant  foi  pour  les  Russes,  et 
l'anglais  pour  les  Japonais.  En  cas  de  conflit  d'interprétation, 
le  texte  français  fera  seul  autorité. 

Art.  15.  La  ratification  de  ce  traité  sera  signée  par  les  sou- 
verains des  deux  Etats  dans  un  (Hélai  n'excédant  pas  cinquante 
jours,  à  dater  de  la  signature  du  traité.  Les  ambassades 
tram-aise  et  américaine  serviront  d'intermédiaire  entre  les 
Gouvernements  japonais  et  russe,  et  annonceront  par  télé- 
graphe la  ratification  du  traité. 

Les  deux  articles  additionnels  suivants  ont  été 
adoptés  : 

Article  premier.  L'évacuation  de  la  Mandchourio  par  les 
deux  armées  sera  complète  dans  un  délai  n'excédant  pas  dix- 
huit  mois,  à  dater  de  la  signature  du  traité,  et  elle  commen- 
cera par  le  retrait  des  troupes  de  la  première  ligne.  A  l'expi- 
ration des  dix-huit  mois,  les  deux  païUes  ne  pourront  laisser 
comme  gardes  de  la  voie  ferrée  que  quinze  soldats  pour 
r]i;ejue  kilomètre  de  la  ligne. 

Art.  2.  Une  Commission  spéciale  de  délimitation  marquera 
définitivement  sur  les  lieux  la  lrontière  qui  séparera  les  par- 
ties de  l'île  de  Saldialiue  appartenant  respectivement  à  la 
liussie  et  au  Japon. 

Ce  qui  précède  peut  être  accepté  comme  l'analyse 
authentique  du  traité. 


Wonatw  Écoiieiiiips  et  Financières 


La  Situation  Economique  de  la  Russie  au 
lendemain  de  la  guerre.  —  Nous  avons  publié,  la 
semaine  dernière,  une  information  résumant  succincte- 
ment la  situation  économique  de  la  Russie  au  moment 
où  se  termine  la  guerre  d'Extrême-Orient.  Il  importe  de 
préciser  ces  renseignements,  car  ceux  qui,  comme 
nous,  ont  défendu  les  intérêts  de  la  Paissic  et  empêché 
que  les  adversaires  systématiques  de  ce  pays  jetassent 
le  trouble  sur  le  marché,  ont  une  satisfaction  très 
grande  :  l'armature  financière  et  monétaire  de  la  Russie 
a  été  de  taille  à  résister  à  la  pression  intense  de  dix- 
huit  mois  de  guerre. 

Elle  en  sort  avec  une  circulation  fiduciaire  qui  a 
augmenté  (car  il  a  bien  fallu  payer  avec  quelque  chose 
les  dépenses  à  l'intérieur  et  en  Mandchourie ,,,  mais 
cette  circulation  reste  inférieure  au  maximum  prescrit 
par  la  loi  monétaire  fondamentale  de  l'Empire.  Le 
cadre  n'a  pas  été  brisé;  il  n'y  a  pas  eu  de  cours  forcé, 
et  c'est  un  grand  résultat  dû  à  la  solidité  de  l'œuvre 
de  M.  Witte  et  à  la  prudence  extrême  de  M.  Kokowtzeff. 
La  guerre  finit  en  laissant  une  encaisse  (or  en  Russie, 
avoir  à  l'étranger  dépassant  de  000  millions  de  francs 
le  chiffre  du  1"'  janvier  190i.  Il  est  vrai  qu'il  est  rentré 
de  l'or  de  la  circulation  intérieure  et  que,  d'autre  part, 
Lavoir  de  la  Banque  a  augmenté,  grâce  aux  achats 
considérables  de  traites  faits  dans  la  période  très  ani- 
mée d'exportation  automne  1904).  De  plus,  l'avoir 
propre  du  Trésor,  constitué  avec  les  produits  de  l'em- 
prunt à  l'étranger*  dépasse  de  40  millions  de  roubles  le 
chiffre  de  janvier  1904  el  représente  plusieurs  centaines 
de  millions  de  francs. 

l'.n  ee  qui  concerne  le  commerce  extérieur  de  la 
Russie,  l'excédent  dos  exportations  sur  les  importa- 
tions n'a  cessé  de  s'accentuer  pendant  les  neuf  dernières 
années.  Le  tableau  suivant  est  intéressant  à  consuller  :  ' 


Excèdent  des  exportations 

Dul"janv.  Du  1°' août 


Années  au  1"  août  au  31  déc.  Total 

(En  milliers  do  roubles) 

189G                          36.578  95.736  132.314 

1897                          4G.887  148.864  195.751 

l*i»8                          86.443  60.439  146.882 

1899                          35.618  42.838  7.220 

1900                          12.050  104.321  116.371 

1901                           70.607  126.264  196.831 

1902   110.279  186.086  296.3(i5 

1903   173.20-i  173.855  347.057 

1904   115.485  255.875  371.330 

1905   277.302  »  » 


On  voit  que  dans  1rs  sept  premiers  mois  de  l'année, 
l'écart  le  plus  fort  en  faveur  de  l'exportation  a  été  celui 
de  1905,  qui  dépasse  de  100  millions  le  chitïre  antérieur 
le  plus  considérable  M73  millions  en  1903).  De  1890 
à  1905,  l'année  entière  a  été  seulement  supérieure  en 
1902,  1903  et  190 i  au  résultat  des  sept  premiers  mois 
de  1905.  On  voit  que  malgré  la  guerre  'et  malgré  l'en- 
combrement des  voies  ferrées,  les  exportations  n'ont 
pas  cessé  de  se  développer. 

La  conclusion  de  la  paix  va  permettre  d'utiliser 
immédiatement  une  grande  partie  du  matériel  roulant 
des  chomins  de  fer  à  des  objets  commerciaux  :  trans- 
port des  céréales  vers  les  régions  de  récolte  défec- 
tueuse, ©u  vers  les  ports  d'exportation,  transport  du 
charbon,  etc.  Il  y  a  déjà  une  reprise  marquée  dans  les 
commandes  données  à  l'industrie  textile,  à  Lodz  par 
exemple.  Bit  la  reprise  s'accentuera  d'autant  plus  que 
les  disponibilités  monétaires  vont  refluer  à  l'intérieur. 
Rien  qu'une  partie  considérable  des  dépenses  imposées 
par  la  guerre  ait  été  dépensées  en  Russie  et  en  Sibérie,  il 
a  fallu  acheter  à  l'étranger  des  munitions,  des  armes, 
des  bateaux,  élu  charbon  et  pour  le  reste  on  s'est  fourni 
en  Mandchourie. 

[1  y  aura  certainement  un  reflux  d'une  partie  de  cet 
argent  vers  le  centre  de  la  Russie. 


Compagnie  Universelle  du  Canal  Maritime  de 
Suez.  —  Conformément  aux  indications  que  fournis- 
sait le  rapport  présenté  le  6  juin  dernier  à  l'assemblée 
générale  des  actionnaires  de  la  Compagnie  Universelle 
du  Canal  Maritime  de  Suez,  le  Conseil  d'administra- 
tion de  cette  Compagnie  a  décidé,  dans  sa  séance  du 
1er  septembre  : 

1°  Qu'à  partir  du  1er  janvier  1906,  le  droit  de  transit 
par  le  canal  sera  diminué  de  soixante-quinze  centimes 
par  tonne,  et  se  trouvera  ainsi  réduit  à  7  fr.  75  par 
tonne  ; 

2°  Qu'à  partir  de  la  même  date,  le  tirant  d'eau  maxi- 
mum autorisé  par  les  navires  transiteurs,  qui  est  ac- 
tuellement de  8  mètres  (20  pieds  3  pouces  anglais), 
sera  porté  à  8  mètres  23  27  pieds  anglais). 

Dans  la  même  séance  du  Conseil  d'administration, 
M.  Casimir-Périer  a  été  nommé  vice-président  du  Con- 
seil en  remplacement  de  M.  Henri  Roucard,  décédé. 
MM.  le  vice-amiral  Humann  et  Stéphane  Derville  ont 
été  nommés  administrateurs. 

A  propos  de  cette  réduction  de  droit  de  transit,  rap- 
pelons que  la  Compagnie  Universelle  du  Canal  Mari- 
lime  de  Suez  avait  réalisé,  en  1904,  un  total  de  produits 
de  119.170.398  fr.  45,  contre  106.875.805  fr.  95  en  1903. 
Les  charges  diverses,  y  compris  les  intérêts  et  l'amor- 
tissement du  capital  social  ayant  absorbé  87.088.470 
francs  34,  au  lieu  de  87.29(5.518  fr.  05  l'année  précé- 
dente, les  bénéfices  nets  s'étaient  chiffrés  par  82  mil- 
lions 137. 928  fr.  11,  au  lieu  de  09.579.347  fr.  30  en 
190:!. 

En  raison  de  la  plus-value  de  profits  obtenue,  le 
Conseil  d'administration  avait  fixé  le  dividende  de 
l'exercice  1904  à  141  francs  nets,  en  augmentation  de 
1 1  francs  sur  celui  de  190-'!,  et  ce  dividende  aurait  même 
pu  être  plus  élevé,  si  le  Conseil  d'administration  n'a- 
vail  pas  cru  devoir  prélever  sur  le  solde  disponible  une 
réserve  extraordinaire  de  5  millions  de  francs,  et  ce, 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


808 


en  vue  de  rester  .fidèle  à  la  li^no  de  conduite'  exposée 
par  lui  i'i  diverses  reprises,  et  qui  consiste  à  concilier 
les  intérêts  présente  des  actionnaires  avec  leurs  inté- 
rêts futurs.  A  ce  sujet,  le  rapport  du  Conseil  d'admi- 
nistration s'exprimait  ainsi  : 

«  La  fixation  du  dividende  de  1904  impliquait,  d'ailleurs, 
une  question  particulièrement  importante.  Ce  dividende  attei- 
gnait nécessairement  le  chiffre  où  l'application  des  règles  que 
nous  avons  adoptées  devait  nous  amener  à  consentir  une 
nouvelle  détaxe. 

«  Si  nous  avions  proposé  la  distribution  de  la  totalité  des 
bénéfices  réalisés  en  1904,  nue  double  détaxe  de  50  centimes 
en  eût  été  la  conséquence.  Le  caractère,  en  partie  exception- 
nel, des  résultats  obtenus  au  cours  du  dernier  exercice, 
n'était  pas  de  nature  à  justifier  une  détaxe  aussi  élevée.  Il 
nous  a  semblé,  par  contre,  que  portant  votre  dividende  au- 
dessus  du  chiffre  de  135  francs,  qui  eût  correspondu  à  une 
simple  détaxe  de  50  centimes,  nous  ne  pouvions  limiter 
à  cette  quotité  la  réduction  du  tarif. 

h  Les  considérations  qui  nous  ont  fait  adopter  en  principe 
la  base  de  50  centimes  ne  pouvaient  s'appliquer  au  cas  où  la 
progression  du  revenu  était  telle  qu'elle  permettait  de  faire 
une  détaxe  supérieure. 

«  Ce  que  nous  avons  voulu,  en  effet,  c'est  éviter  des  réduc- 
tions de  tarif  de  faible  importance  qui  constitueraient  une 
perte  pour  la  Compagnie  sans  la  compensation  nécessaire 
d'un  encouragement  donné  au  développement  des  transports. 
La  plus-value  que  représente  un  revenu  net  de  Ml  francs 
assurant  exactement  une  détaxe  de  75  centimes,  c'est  ce 
quantum  que  nous  comptons  appliquer  à  partir  du  1"  jan- 
vier prochain. 

«  Il  est  intéressant,  d'ailleurs,  de  vous  faire  remarquer  que 
l'extrême  prudence  avec  laquelle  nous  vous  proposons  de 
régler  l'emploi  des  bénéfices  de  190i  nous  permettra  de  parer 
complètement,  en  1906,  aux  conséquences  de  la  détaxe,  au 
cas  où  la  perte  devant  en  résulter  ne  serait  compensée  par 
aucun  accroissement  de  trafic.  En  raison  de  l'ampleur  de  la 
réserve  statutaire  et  grâce  à  la  faculté  de  réduire,  s'il  était 
nécessaire,  la  dotation  du  fonds  d'amortissement,  la  stabilité 
de  votre  revenu  ne  serait  même  pas  compromise,  si  une 
légère  diminution  venait  à  se  produire  dans  le  transit  du 
canal.  » 

Tout  laisse  croire,  jusqu'à  présent,  que  la  détaxe 
applicable  à  partir  du  1er  janvier  prochain  sera  com- 
pensée, au  moins  en  partie,  par  une  augmentation  des 
recettes,  celles-ci,  pour  l'année  1905,  accusant  déjà  une 
avance  appréciable  sur  1904.  En  eïet,  pour  les  sept 
premiers  mois  de  l'exercice  en  cours,  les  recettes  des 
navires  s'établissent  à  78.131.384  francs,  contre  74  mil- 
lions 522.099  francs  et  67.750.299  francs  pendant  les 
périodes  correspondantes  de  1904  et  de  191)3.  Ajoutons 
que,  du  1er  janvier  au  31  août  1905,  2.900  navires  ont 
passé  par  le  canal,  contre  2.701  et  2.494  pendant  les 
sept  premiers  mois  des  deux  années  précédentes. 


Compagnie  Française  des  Câbles  Télégraphi- 
ques. —  Dans  la  dépêche  de  New- York  que  nous 
publions  plus  loin  'page  318),  il  est  parlé  de  l'ordre 
que  le  Gouvernement  vénézuélien  avait  donné  à  cette 
Société  d'avoir  à  fermer,  le  4  septembre,  toutes  ses 
stations  des  côtes.  Depuis,  c'est-à-dire  le  G  courant,  le 
Ministre  des  Affaires  étrangères  des  Etals-Unis  a  été 
informé,  par  un  télégramme  du  Ministre  américain  au 
Venezuela,  que  le  Gouvernement  vénézuélien  avait 
fermé  le  même  jour  tous  les  bureaux  de  la  Compagnie 
Française  des  Cables  Télég  raph  iques  à  Caracas  et  dans 
d'autres  parties  du  territoire  vénézuélien. 

Dans  un  article  spécial  consacré  à  cette  Compagnie 
dans  son  numéro  du  1er  septembre,  Y  Economiste  Euro- 
péen avait  parlé  du  conflit  soulevé  par  le  Gouverne- 
ment vénézuélien.  Rappelons  que  la  Compagnie  Fran- 
çaise des  Câbles  Télégraphiques  a  tenu  au  jour  le  jour 
notre  Ministre  des  Affaires  étrangères  au  courant  de 
toutes  les  phases  de  cette  affaire,  et  qu'elle  se  montre 
assurée  de  rencontrer,  une  fois  encore,  dans  cette  cir- 
constance, l'appui  bienveillant  de  notre  Gouvernement. 


Société  d'Eclairage  et  de  Force  par  l'Electri- 
cité à  Paris.  —  Malgré  une  légère  augmentation  de* 
bénéfices,  celle  Société  n'a  pas  augmenté,  pour  l'exer- 
cice 1904  clos  le  31  décembre  dernier,  son  dividende 
qui  est  resté  fixé  à  26  francs,  comme  pour  l'année  pré- 
cédente. 

Voici  comment  se  comparent  les  Comptes  de  Profits 
et  Pertes  de  ces  deux  exercices  : 

 Exercices  

"     1903      '  1904 
lïn  francs] 

Produit  net  de  l'exploitation,  frais 

généraux  déduits   2.231 .496  93  8.406.484  W 

Moins  : 

Dépréciation  d'anciennes  créan- 
ces et  diverses  installations 
chez  les   abonnés,   moins  le 

solde  du  compte  d'intérêt   454.851)  45      52  4. '.'85  28 

Bénéfices  nets   1.770.137  48   t. 981.449  63 

A  déduire  : 

Amortissement  avant  inventaire.   1.840.138  18   1.31?  .497  48 
Bénéfices  figurant  au  bilan.      536. 4 '  8  75      OMH  952  15 

Ajoutons  aux  soldes  bénéficiaires  ci-dessus  les  re- 
ports des  deux  exercices  précédents,  soit  08.480  fr.  10 
pour  1903  et  78.153  fr.  90  pour  1904;  nous  obtenons 
alors,  respectivement,  des  soldes  disponibles  de  004.978 
francs  91  et  de  012.100  fr.  11. 

Ces  soldes  ont  été  répartis  de  la  manière  suivante  : 

Exercices 

wm  ^  "rîôT~ 

(En  francs) 

Réserve  légale   26.824  95     26.697  00 

Dividende  de  25  fr.  par  action   500.000    »    500.000  » 

Report  à  nouveau   78.153  96     85.408  51 

Total  égal  au  solde  disponible..    604.97s  91   612. 1  Ob'  11 

Au  31  décembre  1903  et  1904,  la  situation  financière 
de  la  Société  s'établissait  ainsi  : 

Bilan  au  31  décembre 
1903  1904 

Actif  En  francs 

Usines  de  Saint-Ouen   4.157.302  94     4.202.568  49 

—  de  Paris   6.842.825  39     6.640.290  01 

—  de  Saint-Ouen   355.450  24       365.644  94 

Canalisation  Paris   4.232.429  38     4  237.054  57 

—         banlieue  ....  424.784  62  481.300  08 

Branchements  et  compteurs  : 

Paris   588  812  50  579.679  33 

Banlieue   36.355  51  39.581  86 

Installations  et  matériel  d'éclai- 
rage public  à  Paris   1 . 1 43 . 226  36  726 . 403  72 

Installations  de  banlieue   101.197  99  58.122  23 

Cautionnements  à  la  Ville  de 

Paris  -   326.085  25  326.085  25 

Mobilier   1    »  1  » 

Magasins   275.209  95  257.781  20 

Compte  courant  chez  les  ban- 
quiers  26.977  05  140.426  69 

Compte  courant  des  abonnés 

de  Paris    695.313  93  666.305  53 

Compte  courant  des  abonnés 

de  banlieue   100.305  38  86.271  83 

Débiteurs  divers   108.082  89  191.943  47 

Caisse   118.940  79  6.943  01 

Portefeuille   1.696.263  50  3.496.913  50 

Total   21.227.564  57  22.503.316  76 

Passif 

Capital   10.000.000    »  10.000.000  » 

Ordonnances  de  paiement   295.285  57  187.903  53 

Créditeurs  divers   147.499  47  121.503  70 

Cautionnements  des  abonnés 

de  Paris   336 . 996  96  351 . 822  07 

Cautionnements   des  abonnés 

de  banlieue   24.375  83  28.G77  2T 

Compte  d'amortissement   9.552.745  33  10.Eon.242  81 

Coupons  échus   7.446  80  1AM&  a 

Réserve  statutaire   235.030  05  311.<>8  2o 

Profits  et  pertes  :  ^ 

Report  de  l'exercice  précédent  68.480  16  iK.lad  Jo 

Bénéfices  distribuables   509.673  80  507  .254  55 

Total   21.227.564  57    22.503.316  76 
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Au  cours  de  l'exercice  1904,  la  clientèle  de  la  Société 
s'est  encore  développée,  puisque  le  nombre  de  lampes 
employées  est  passé,  d'une  année  à  l'autre,  de  1(51.943 
ii  170.834  et  que  la  puissance  des  engins  actionnés,  qui 
était  de  2.524  chevaux  en  1903  s'est  avancée,  l'année 
dernière,  à  2.707  chevaux.  Aussi,  et  bien  qu'il  faille 
tenir  compte  de  ce  fait  que  la  concession  dont  l'entre- 
prise jouit  à  Paris  expire  le  8  avril  1907,  la  situation 
de  la  Société  n'en  reste-t  elle  pas  moins  bonne.  Elle  a 
su,  en  effet,  procéder  jusqu'ici  à  de  gros  amortisse- 
ments et,  d'autre  part,  lorsqu'expirera  sa  concession, 
ses  actionnaires  demeureront  propriétaires  de  ses  trois 
usines  qui  représentent,  en  tout  état  de  choses,  un 
actif  important.  De  plus,  il  ne  faut  pas  oublier  que  la 
Société  d'Eclairage  cl  de  Force  par  V Electricité  à  Paris 
est  concessionnaire,  jusqu'en  1933,  de  la  fourniture  de 
l'électricité  à  Saint-Denis. 


Les  Fonds  Dominicains.  —  Depuis  l'arrangement 
conclu,  en  juin  1901,  entre  les  Comités  des  porteurs 
français  et  belges  et  le  Gouvernement  Dominicain,  les 
seuls"  titres  de  la  Dette  Extérieure  Dominicaine  figu- 
rant sur  les  diverses  cotes  du  marché  en  banque  de 
Paris  avaient  été  ceux  de  l'emprunt  4  0/0  «  French 
American  Réclamation  Consols  »  portant  l'estampille 
de  cet  arrangement. 

Le  Syndicat  des  Banquiers  en  Valeurs  au  comptant 
ayant  récemment  inscrit  à  sa  cote,  sous  une  rubrique 
spéciale,  les  obligations  «  French  American  Réclama- 
tion Consols  »  non  estampillées,  l'Association  nationale 
des  porteurs  français  de  valeurs  étrangères  croit  devoir 
donner  aux  porteurs  les  éclaircissements  suivants  sur 
la  situation  de  cet  emprunt,  au  point  de  vue  des  titres 
en  circulation  : 

Titres  estampilles.  —  Lors  de  l'arrangement  de  1901,  une 
très  grande  incertitude  existait  au  sujet  du  montant  respectif 
des  emprunts  «  Unifled  Debt  4  0/0  et  s  French  American  Ré- 
clamation Consols  4  0/0  »  en  circulation  et  le  montant  global 
de  ces  deux  emprunts  avait  été  fixé  par  une  clause  spéciale 
au  maximum  éventuel  de  1.150.000  liv.  st. 

Pour  arriver  à  déterminer  ces  chiffres,  il  fui  décidé  par  le 
Gouvernement  Dominicain,  d'accord  avec  les  Comités  de  Paris 
et  d'Anvers,  que  les  porteurs  devraient  l'aire  constater  leur 
adhésion  à  l'arrangement  au  moyen  d'une  estampille  spéciale 
apposée  sur  les  titres,  à  Paris,  par  le  Crédit  Lyonnais,  à  An- 
vers, par  la  Banque  d'Anvers,  sous  le  contrôle  de  l'Agent 
financier  dominicain  en  Europe. 

La  sentence  arbitrale  rendue  le  15  juillet  1904  entre  le  Gou- 
vernement Dominicain  et  la  banque  américaine  1'  «  Improve- 
ment  Cy  »,  qui  détenait  un  stock  important  de  la  Dette  Exté- 
rieure, a  apporté  de  nouvelles  indications  sur  la  question. 

Les  Comités  français  et  belge,  estimant  que  l'exécution  de 
cette  sentence  aurait  pour  effet  certain  de  réduire  considéra- 
blement les  chiffres  admis  antérieurement  dans  l'arrange- 
ment, ont  alors  demandé  (15  août  1904)  que  l'estampillage  des 
litres  retardataires  fût  suspendu,  jusqu'à  ce  que  l'apurement 
des  comptes  de  1'  «  Improvement  Cy  »  avec  le  Gouvernement 
Dominicain  permit  de  fixer  exactement  le  montant  en  circu- 
lation des  divers  emprunts  compris  dans  l'arrangement 
de  1901. 

Les  recherches  auxquelles  se  sont  livrés  sur  ce  point  les 
agents  des  porteurs  à  Saint-Domingue,  et  dont  les  résultats 
ont  été  confirmés  par  M.  le  Chargé:  d'affaires  de  Belgique, 
détaché  en  mission  spéciale  à  Saint-Domingue,  permettent 
d'évaluer  à  environ  232.000  liv.  st.  en  capital  nominal  le 
solde  des  titres  «  French  American  Réclamation  Consols  » 
émis  en  France  en  109G,  non  compris  ceux  échangés  en  1897 
contre  des  scrips  de  1'  <■  Unifieb  Debt  4  0/0  ». 

Sur  ce  chiffre,  il  a  été  estampillé  228.000  hv.  st.  " 

11  resterait  donc,  sur  l'émission  française  de  189G,  environ 
4.000  liv.  st.,  qui  circuleraient  sous  la  forme  de  titres  «  French 
American  Réclamation  Consols  »  non  estampillés. 

Titres  non  estampillés.  —  Eu  1902,  au  cours  des  opérations 
d'estampillage,  un  certain  nombre  de  titres  «  French  Ame- 
rican Réclamation  Consols  »,  dont  la  forme  paraissait  irré- 
gulièra  à  l'Agent  financier  dominicain,  furent  présentés  au 
guichet  du  Crédit  Lyonnais. 

A  la  suite  do  constats  d'huissiers,  l'Agent  financier  domini- 


cain donna  pour  instruction  de  refuser  à  l'avenir  l'estampille 
aux  titres  «  French  American  Bcclamalion  Consols  »  qui  ne 
porteraient  pas  au  verso  la  traduction  en  français  et  en  an- 
glais du  texte  espagnol,  ou  qui  renfermeraient  certaines  fau- 
tes typographiques.  Cette  mesure  fut  approuvée  par  le- 
Gouverncment  dominicain. 

Mention  de  cette  situation  a  été  faite  à  l'époque  sur  la  cote 
du  Syndicat  des  banquiers  dans  les  termes  suivants  :  Les 
titres  doivent  porter  au  verso  toutes  les  traductions  qui  le 
remplissent  complètement. 

Les  titres  «  French  American  Réclamation  Consols  »  non 
estampillés,  qui  peuvent  actuellement  se  trouver  en  circula- 
tion, sont  donc  compris  dans  trois  catégories  :  lules  titres  régu- 
liers de  l'émission  française  de  1890  (environ  4.000  liv.  st.) 
qui  ne  se  sont  pas  encore  présentés  à  l'estampillage  ou  qui 
se  sont  présentés  après  la  date  de  suspension  ;  2°  les  titres 
d'origine  non  déterminée  auxquelles  l'estampille  a  été  refusée, 
parce  qu'ils  ont  été  considérés  comme  irréguliers  par  le  re- 
présentant du  Gouvernement  dominicain,  clans  les  conditions 
exposées  ci-dessus  ;  3°  les  titres  qui  appartiennent  au  groupe  de 
la  Société  américaine  l'Improvemcnt  Cy. 

En  résumé,  si  la  cotation  des  titres  non  estampillés 
va  permettre  de  négocier  quelques  titres  retardataires, 
elle  présente,  par  contre,  le  sérieux  inconvénient  de 
créer  une  confusion  entre  les  titres  non  estampillés  ré- 
guliers et  une  catégorie  do  titres  également  non  estam- 
pilles, mais  considérés  jusqu'à  présent  comme  ir régu- 
liers par  le  Gouvernement  Dominicain.  On  peut  ajou- 
ter que  l'inscription  à  la  cote  en^banque  doit  favoriser, 
l'introduction  sur  le  marché  français  d'un  stock  nou- 
veau de  titres  qui  ont  fait  l'objet  d'un  arrangement 
spécial  avec  le  Gouvernement  Dominicain. 

A  l'heure  actuelle,  le  montant  en  circulation  des 
obligations  émises  en  France  et  représentées  par  le 
Comité  des  porteurs  français  a  pu  être  précisé  ;  les 
droits  et  les  garanties  résultant  pour  ces  titres  de  l'ar- 
rangement de  1901  ont  été  expressément  reconnus  par 
le  I  eiuvernement  des  Etats-Unis,  sous  le  contrôle  du- 
quel on  peut  prévoir  que  la  réorganisation  des  finances 
dominicaines  va  prochainement  être  entreprise. 

D'autre  part,  en  vertu  d'un  décret,  en  date  du  31 
mars  1905,  rendu  par  le  Gouvernement  Dominicain 
d'accord  avec  les  Etats-Unis,  la  solution  des  questions 
litigieuses  qui  peuvent  intéresser  les  porteurs  de  la 
Dette  Extérieure  Dominicaine  se  trouve  réservée,  jus- 
qu'à l'approbation  par  le  Sénat  américain  de  la  con- 
vention financière  passée  le  7  février  dernier  entre  les 
deux  Gouvernements.  Toutes  ces  questions,  y  compris 
celle  des  titres  irréguliers,  seront  alors  très  probable- 
ment soumises  aux  décisions  d'une  Commission  spé- 
ciale dont  Y  Association  Nationale  a  demandé  la  cons- 
titution. 


Le  Rendement  des  impôts.  —  Le  chiffre  total  du  rende- 
ment dos  impôts  indirects  et  monopoles  de  l'Etat,  pour  le 
mois  d'août  1905,  s'élève  à  la  somme  de  222.357.200  francs,, 
accusant  ainsi  une  plus-value  de  5.642.700  fr.  par  rapport 
aux  évaluations  budgétaires,  et  line  augmentation  de  G  mil- 
lions 695.900  fr.  par  rapport  au  mois  correspondant  de  l'an- 
née précédente. 

Par  rapport  aux  évaluations  budgétaires,  il  y  a  plus-value 
sur  : 

L'enregistrement,  159.000  fr.;  le  timbre,  1.640.000  fr.;  l'im- 
pôt sur  les  opérations  de  Bourse,  3.500  fr.;  les  douanes, 
663.000  fr.;  les  contributions  indirectes  (monopoles),  2.580.000 
francs  ;  les  postes,  2.684.400  fr.,  et  les  télégraphes,  498.700  fr. 

Il  y  a  moins-value  sur  : 

L'impôt  de  4  0/0  sur  les  valeurs  mobilières,  132.000  fr.; 
les  contributions  indirectes,  218.000  fr.;  les  huiles  minérales,. 
230.000  fr.;  les  sels,  90.000  fr.;  les  sucres,  1.871.000  fr.:  les 
téléphones,  16.900  fr.,  et  les  contributions  et  avances  pour 
travaux  télégraphiques  et  téléphoniques,  34.000  fr. 

Par  rapport  aux  recettes  opérées  en  août  1904,  il  y  a  aug- 
mentation sur  : 

L'enregistrement,  4.329.500  fr.;  le  timbre,  455.000  fr.;  l'im- 
pôt sur  les  opérations  do  Bourse,  129.000  fr.;  les  douanes, 
6*469.000  fr.;  les  sels,  199.000  fr.;  les  contributions  indi- 
rectes (monopoles),  1.145.000  fr.;  les  postes,  1.331.100  fr.;  le» 
télégraphes,  781.200  fr.;  les  téléphones,  100  fr.,  et  les  contri- 
butions cl  avances  pour  travaux  télégraphiques  et  télépho- 
niques, 542.000  fr. 
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II  y  a  diminution  sur: 

L'impôt  de  4  0/0  sur  les  valeurs  mobilières,  135.000  fr.: 
les  contributions  indirectes,  2.916.000  fr.:  les  huiles  miné- 
rales, 101.000  fr.,  et  les  sucres,  2.164.009  fr. 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE   DE  FRANGE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 
Encaisse  de  la  Banque  : 
31  août 

Or   2.971  1:29.747 

Argent.    1.108.303  669 


7  septembre 
2.971.441  971 
1.107-303. 176 


4  079.433.417  4.081-745.147 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 

Portefeuille  Paris  j  «g 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  suceurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers  


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  — 

Rp«,prv„  l  Loi  du  17  mai  1834   

mobilières  Ex-banques  département, 
mobilières  (  Loi  du  9  jujn  lg57  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  . . 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  au  dernier  semestre  

Divers  


Total. 


4. 079. 433. 417 


55.285 
308.097.248 


365.675  247 
298.000 

159.951.187 
304.313-045 
180.000.000 

10.000.000 
2.980.750 

99.627.310 

ioo.eoo.ooo 

4-000.000 

25-556.436 

2-452-366 
8-407-444 
98.815.764 


5.749.723.502 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000-000 
8.407-444 
4-429-122-265 
19.196-013 
10-023-363 
299.937-795 
495-050  443 
123  860-051 
2-529  962 
4-049.159 
1.110.000 
139.828  939 


5.749.723.502 


7  septemfcr< 


4.081.745  147 


64.489 
185.341.432 


295.177.842 
248.000 

163.293-0S3 
315.741-555 
180.000.000 
10.000.000 
2.980-750 
99.627.310 
100.000.000 
4.000-000 
25-565  514 

3-131  263 
8-407-444 

98.287-556 


5.562.611-419 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
4-355-708-890 
21-430.358 
10-439.392 
242  584  585 
510. 846. 293 
86.697.706 
2.432.122 
4.464.489 
1.110.000 
101.882  072 


5-562-611-419 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


12  sept. 

11  sept. 

10  sept. 

8  sept. 

7  sept. 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3.952.6 

4.059.9 

4  170.4 

4. 180-8 

4.355.7 

Encaisse  or  

2.405.2 

2.602.5 

2.530  4 

2-664.0 

2.974.4 

—     argent .... 

1.114.4 

1-117  2 

1.120  2 

1-118  1 

1.107.3 

Portefeuille  

416.4 

406.9 

487.5 

483.1 

480.5 

Avances  aux  partie. 

479.3 

422  1 

456.6 

500.1 

479.0 

—     à  l'Etat.... 

180.0 

1S0.0 

180  0 

180-0 

180  0 

Compt.  cour.  Trésor 

136  8 

213  0 

180.2 

166.8 

242.6 

—  partie. 

508.8 

433.2 

399. 8 

572  3 

597.5 

Taux  d'escompte... 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

Prime  de  l  oi  

1/2  0/00 

pair 

pair 

pair 

pair 

Bén.nets  (milliers  fr) 

1.725.5 

1.439.9 

2.Û1S.4 

1.364-1 

1.333-2 

RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  CiBS) 
du  6  au  12  août  190  5  (32e  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


&-  -tu 

Rec. 

sr.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des 

II 

la  semaine 

des  années 

Di 

fférence 

lignes 

s  S- 

P'  1905 

fl« 

1905 

1904 

1905 

1904 

Etat  

2.916 

1.162 

1.058 

30  575 

29.661 

+ 

914 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.421 

10100 

9.710 

268.240 

263.310 

+ 

4- 930 

—  Chemins  Algériens 

513 

241 

257 

6.050 

5.751 

+ 

299 

Nord  

3.765 

5. 159 

4.812 

142.478 

137.832 

+ 

4-646 

5.843 

4.239 

1.158 

112.984 

111. 212 

+ 

1.772 

7.199 

5.134 

4.794 

139.875 

134.020 

+ 

5-855 

4.922 

4.198 

3.958 

116.611 

113-131 

+ 

3-480 

Midi  

3.830 

2.501 

2.466 

67.185 

65 ■ 456 

+ 

1-729 

898 

217 

2j2 

5.445 

5.336 

+ 

109 

1.209 

232 

261 

6  598 

6.839 

241 

296 

66 

82 

2.242 

2-159 

+ 

83 

Lignes  Algériennes  .  . 

874 

103 

113 

3.247 

2-690 

+ 

557 

103 

48 

45 

868 

852 

+ 

16 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  d«  Paris 


Ltî  Bourse  a  été  très  active  celte  semaine,  et  les 
échanges  ont  été  tellement  suivis  que,  contrairement 
aux  dispositions  prises  au  début  de  la  saison  d'été, 
toutes  les  séances  de  septembre,  en  vertu  d'un  nouvel 
arrêté  préfectoral,  prennent  fin,  depuis  lundi,  ù  trois 
heures. 

C'est  le  comptant  surtout  qui  s'est  montré  animé. 
Cependant,  au  dernier  moment,  malgré  la  signature 
délinitive  de  la  paix  entre  la  Russie  et  le  Japon,  en  dé- 
pit de  la  soumission  du  Sultan  du  Maroc  aux  revendi- 
cations du  (  iouvernement  français,  on  se  montre  un 
peu  plus  calme  de  divers  côtés,  il  est  vrai  qu'à  New- 
York  une  grande  lutte  est  engagée  en  ce  moment  sur 
le  cuivre  et  sur  les  valeurs  cuprifères  américaines. 
D'autre  part  la  Banque  d'Angleterre  a  relevé,  hier,  de 
1/2  0/0  le  taux  de  son  escompte,  qui  se  trouve  porté 
ainsi  ;'i  3  0/0,  et  bien  que  cette  mesure  n'ait  rien  d"ex- 
traordinairc  à  cette  époque  de  l'année,  elle  n'a  pas 
moins  amené  le  Marché  h  témoigner  d'un  peu  plus  de 
réserve  que  les  jours  précédents. 

-fc-  1t  Les  Bénies  Françaises  ont  eu  une  très  bonne 
tenue.  Le  chiffre  du  rendement  des  impôts  en  août  à 
produit  bon  effet. 

La  Bente  3  0/0  Perpétuelle  gagne  3:2  centimes  J  2  à 
terme  à  100  fr.  32  1/2;  au  comptant,  on  reste  à  100 
francs  20,  au  lieu  de  100  fr. 

La  Bente  3  O/O  Amortissable,  que  nous  laissions  à 
99  fr.  25  au  comptant,  finit  à  99  fr.  85.  A  terme,  elle 
s'inscrit  à  100  fr.  05. 

Les  Obligations  Tunisiennes  sont  passées  de  482  fr.  50 
à  490  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  O/O  du  Protectorat  de  l'An- 
nam  et  du  Tonkin,  sans  changement  à  80  fr.  50  ;  Em- 
prunt de  Madagascar  21  / 2  0/0,  83  fr.  ;  Emprunt  3  0/0 
1903,  93  fr.  50  ;  3  1/2  0/0  de  l 'Indo-Chine  1899,  490  fr., 
gagnant  2  fr.  ;  Obligations  3  0/0  de  l'Emprunt  1902, 
435  fr.,  en  plus-value  de  4  fr.  ;  Emprunt  3  0/0  1902  du 
Gouvernement  Général  de  l'Algérie,  455  fr.,  gagnant  3 
francs  ;  Emprunt  de  l'Afrique  Occidentale  3  0/0,  477 
francs;  Gouvernement  Tunisien  3  0/0  1902,  entre  455 
francs  et  450  fr. 

ir  i(  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris,  malgré 
un  courant  très  suivi  d'échanges,  ne  s'écartent  que  peu 
de  leurs  cours  précédents. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  se  maintiennent  facile- 
ment à  leur  cours  précédent  de  465  fr.  ;  Obligations 
3  0/0  1869,  479  fr.  au  lieu  de  481  fr.  ;  Obligations 
3  0/0  1811,  412  francs,  comme  jeudi  dernier  ;  Obliga- 
tions 4  0/0  1875,  575  fr.  25,  au  lieu  do  575  fr.  ;  Obli- 
gations 4  O/O  1816,  576  fr.,  au  lieu  de  575  francs. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  sont  revenues  de 
391  fr.  à  389  francs;  Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896, 
391  fr.,  gagnant  1  franc;  Obligations  2  0/0  1898, 
441  francs. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  {Emprunt  du  Métropo- 
litain) sont  à  432  fr.  ex-coupon;  Obligation  de  l'Em- 
prunt 2  1/2  0/0  1904  ,  432  fr.,  sans  variation;  Obli- 
gation 2  3/4  0/0  1905,  tout  payé,  380  fr.  50  ex--coupon. 

ic  L'action  de  la  Banque  de  France  s'est  avancée 
de  3.755  fr.  à  3.850  francs  au  comptant. 

£  ^  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
que  nous  laissions  à  terme  à  711  fr.,  passe  à  717  fr. 
Dans  la  dernière  quinzaine,  le  montant  des  prêts  hypo- 
thécaires et  communaux  autorisés,  a  atteint  11.200.000- 
francs. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  ont,  tout 
comme  antérieurement,  donné  lieu  à  de  bonnes  deman- 
des de  l'épargne. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1819  sont 
;ï  489  fr.  ex-coupon  au  lieu  de  495  fr.  avec  coupon  ; 
Obligations  Foncières  3  0/0  1819,  510  fr.  25,  en  petite 
avance;  Obligations  Communales  18S0,  503  fr.  25,  ex- 
coupon, contre  508  fr.  avec  coupon  :  Obligations  Fon- 
cières 1883,  452  fr.,  gagnant  1  fr.  50;  Obligations  Fon- 
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cières  2  60  0/0  1885,  490  fr.  50,  sans  changement 
appréciable. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891 ,  qui  restaient 
à  405  fr.,  sont  à  405  fr.  25;  Obligations  Communales 
2  60  0/0  1892,  483  fr.,  en  avance  de  2  francs  ;  Obliga- 
tions Foncières  2  8  0  0/0  1895,  494  fr.  50,  gagnant  4  fr.  50  ; 
Obligations  Communales  2  60  0/0  IS99,  4X5  fr.,  contre 
483  fr.  50;  Obliaations  Foncières  3  0/0  1903  avec  lots, 
494  fr.  50. 

-K  i(  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  été  très  fermes. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  monte,  d"une 
semaine  à  l'autre,  de  1.440  fr.  à  1 . 4.77  f r. 

Le.  Comptoir  National  d'Escompte  clôture  à  058  fr.  au 
comptant,  comme  la  semaine  dernière. 

Le  Crédit  Lyonnais  est  monté  de  1.1G0  fr.  à  terme  et 
au  comptant  à  1.108  fr.  et  à  1.170  fr. 

ha  Société  Générale,  qui  restait  à  643fi\  au  comptant 
et  à  045  fr.  à  terme,  cote,  sur  ces  deux  marchés,  à 
043  fr.et  à  846  francs. 

Le  Crédit  Industriel  cl  Commercial  gagne  5  fr.  au 
comptant,  à  590  fr. 

La  Bangue  Française  pour  le  Commerce  cl  l'Industrie 
a  repris  de  236  fr.  à  240  fr.  à  terme  ;  Bangue  Interna- 
tionale de  Paris  (en  liquidation),  189  fr.  au  comptant. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  a  repris  de  332  fr.  à 
335  fr.  50. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique 
du  Sud  est  de  nouveau  calme  à  80  fr. 

La  Banque  de  l'Algérie  a  progressé  de  1.370  fr.,  à 
1.380  francs. 

Le  Sous-Comploir  des  Entrepreneurs   s'échange  à 
327  fr.,  reperdant  2  fr. 

L'action  de  la  Banque  de  V Indo-Chine,  qui  finissait 
à  1.239  fr..  liasse  à  1.260  fr. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  est  monté  à  143  fr.  au 
comptant  et  à  terme  à  150  tr.  et  157  fr. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  se  traite  à  890  fr. 
au  comptant  et  à  894  fr.  à  terme,  regagnant  respecti- 
vement, d'une  semaine  à  l'autre,  20  et  22  francs. 

L>i  Société  Marseillaise,   actions  libérées,  reste  à 
901  fr.,  en  avance  d'un  franc. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  sont  aux  environs  de  134  fr.,  dé- 
laissées; Obligations  de  475  francs,  160  fr.,  également 
environ,  mais  aussi  sans  affaires  suivies. 

La  Rente  Foncière  passe  à  terme  de  165  fr.  à  166  fr.; 
au  comptant,  toutefois,  elle  ne  cote  que  102  fr. 

Le  Crédit  Algérien  se  retrouve  à  son  cours  précé- 
dent  de  152  francs. 

La  Compagnie  Algérienne  gagne  5  francs  pour  la 
semaine,  à  825  francs. 

ir  ir  i-^es  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
''hemins  de  fer  ont  été  une  fois  de  plus  recherchées  ;  ; 
elles  ne  clôturent  toutefois  pas  à  leurs  plus  hauts 
cours. 

L'action  Lyon  s'est  avancée  de  1.405  fr.  à  terme  à 
1.425  fr.  ;  au  comptant,  on  est  aussi  à  ce  cours  ;  Nord, 
1.840  fr.  au  comptant,  sans  changement,  et  1.850  fr. 
à  terme,  en  plus-value  de  26  fr. 

L'action  midi,  qui  cotait  1.315  fr.,  s'échange  à  1.220 
francs  au  comptant,  et  à  1.235  fr.  à  terme  ;  Est,  985  ir. 
à  terme,  contre  978  fr.  ;  Ouest,  940  fr.  au  comptant, 
reperdant  4  fr ..;  Orléans,  1.532  fr.  au  comptant,  ga-  \ 
gnant  12  fr.  ;  ù  terme,  on  est  à  1.538  fr. 

Pour  la  trente-troisième  semaine  de  l'année  1905,  les  j 
recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins  ' 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904  :  Augmentations.:  . 
Nord,  258.000  fr.  ;  Orléans,  245.000  fr.  ;  Midi,  9.50O 
francs  ;  Lyon,  7Û.0D0  fr.  ;  Est,  50.000  fr.  Diminutions  :  ■ 
Ouest,  64.000  fr. 

i+   ir  Les   Valeurs  Industrielles  et  Commerciales 
ont  ou,  en  général,  un  marché  très  suivi. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris, 
sont,  toutefois,  calmes  ail  S  environs  de  665  francs; 
Compagnie  Parisienne  du  Gaz  849  fr.  à  terme,  en  re- 
prise de  14  francs. 

L'action  de  la  Société  d'Eclairage,  Chauffage  et  Force 


Motrice,  action  libérée,  monte  à  395  francs.  C'est  à 
partir  du  L**  janvier  prochain  que  cette  Compagnie 
commencera  réellement  son  exploitation. 

L'action  Suez  est  en  bénéfice  do  00  francs  a  4.510  fr .' 
Parts  de  Fondateurs,  aux  environs  de  1.990  fr.  ;  Parts 
Civiles,  3.280  fr.  environ. 

Les  Omnibus  de  Paris  regagnent  15  fr.  à  826  francs. 
Les  recettes  do  cette  Compagnie,  pour  la  trente-qua- 
trième semaine  de  1905,  ont  été  de  071.300  fr.  35,  contre 
080.002  fr.  75  pour  la  semaine  correspondante  de  1904. 
Du  1M  janvier  au  26  août  1905,  les  reoettes  totales  se 
chiffrent  par  28.907.612  fr.  55,  contre  29.763.432  fr.  20 
pour  la  période  correspondante  de  1904,  soit  une 
différence  de  855.819  fr.  65  en  faveur  de  l'exercice  pré- 
cédent. 

Les  Voilures  à  Paris  ont  progressé  de  330  fr.  à  344 
francs.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  16  au 
31  août  1905,  se  sont  élevées  à  578.220  fr.  25  en  aug- 
mentation de  69.891  fr.  05  sur  celles  de  la  période 
correspondante  de  1904.  L'augmentation  des  recettes, 
du  lei  janvier  au  31  août,  est  de  302.758  fr.  90  pour 
l'excrcioe  en  cours. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramivays 
cote  619  fr.,  contre  6.20  fr.  ;  Compagnie  Générale  Pari- 
sienne de  Tramways,  238  fr.,  gagnant  2  fr.  ;  Est-Pari- 
sien, 45  fr.  ;  Tramivays  de  Paris  et  du  Déparlement  de 
la  Seine,  560  fr.  au  comptant,  en  bénélice  de  5  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramways  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  clôturent  à  265  francs  au 
comptant,  presque  sans  changement. 

Les  Chemins  de  fer  Nogcnlais  reperdent  4  francs  à 
446  francs. 

L'action  de  la  Compaqnie  Française  des  Métaux 
reviont  de  579  fr.  à  575  fr.  ;  Electro-Métallurgie  de 
Dives,  390  fr.  à  terme,  en  bénéfice  de  2  francs. 

L'Omnium  Lyonnais  a  repris  de  185  fr.  à  188  fr. 

Le  Métropolitain  de  Paris  reste  à  580  francs,  contre 
578  francs. 

L'action  du  Nord-Sud  de  Paris  finit  à  295  fr.,  contre 
293  francs. 

La  Malfidano  est  ferme  à  678  fr.,  en  plus-value  de 

5  francs. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action  or- 
dinaire, est  passée  de  192  fr.  à  197  fr.  ;  Messageries 
Maritimes,  318  fr.  au  comptant,  contre  290  fr.  A  terme, 
on  cote  317  fr. 

Les  Chargeurs  Réunis  ont  repris  de  730  fr.  à  795  fr. 

La  Dynamite  Centrale  reperd  2  fr.  à  566  fr.  à  terme. 

Les  Phosphates  du  Dyr,  que  nous  laissions  à  111  fr., 
sont  à  112  francs. 

Les  actions  Urbaine- Voitures  sont  passées  de  121  fr. 
à  425  fr.  50;  Obligations  4  0/0,  228  fr.  50,  gagnant 
3  fr.  50. 

Les  actions  des  Raffinerie  et  Sucreries  C.  Say 
sont  remontées  de  495  fr.  à  575  fr.,  après  avoir  même 
un  moment  dépassé  le  cours' rond  de  600  fr.  M.  Malle, 
président  des  syndics  de  faillite,  a  été  chargé  par  le 
président  du  Tribunal  de  commerce  de  procéder  à  un 
examen  de  la  comptabilité  de  cette  Société. 

La  Compagnie  française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson-Houston  est  remontée  de  820  francs  à 
847  francs,  regagnant  27  francs. 

Les  Obligations  5  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Santa- F é  se  rotrouvent  à' 610  fr. 
au  lieu  de  oO'i  fr.  ;  < 'ilûigalions  4  1/2  0/0,  510  francs, 
on  bénéfice  de  5  francs. 

Les  Obligations  5  0/0  du  Port  du  Rosario,  toujours 
demandéos,  passent  à  494  fr.  50.  La  construction  pro- 
jetée par  l'Ktat  d'un  canal  traversant  la  province  et 
aboutissant  au  Rosario  va  encore  favoriser  le  dévelop- 
pement et  la  prospérité  de  ce  port,  qui  est  destiné  à  de- 
venir un  centre  d'exportation  important  de  la  Répu- 
blique Argentine. 

L'Association  Minière,  qui  avait  reculé  à  229  fr., 
finit  à  235  francs. 

if  ir  Les  Fonds  d'Elal  Etrangers  ont  donné  lieu  à 
d'Importantes  transactions.  Des  réalisations  de  bé- 
néfices ne  leur  permettent  pas  de  rester  tout  ù  fait  aux 
plus  hauts  cours. 
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La  Rente  Argentine  4  0/0  1896  (Rescision)  finit 
au  comptant  à  93  fr.  00,  au  lieu  do  98  fr.  iO  à  terme; 
Rente  4  O/O  1900,  95  i'r.  75  au  comptant. 

Le  i  0/0  Brésilien  1889  gagne  75  centimes 
à  91  fr.  10;  Brésilien  1898  S  0/0  (Funding),  t©5  fr.  60 
au  comptant,  contre  105  fr.  90;  Obligations  5  0/0  de 
l'Etat  de  Minas-Geraès,  493  fr. 

L'Obligation  S  010  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie monte  de  478  fr.  à  483  fr.  ;  Obligations  de  l'Em- 
prunt 5  0/0  1902,  ")0'i  fr.  au  comptant,  contre  503  fr. 
ù  terme:  Emprunt  5  0/0  or  1904,  488  l'r.  au  comptant. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  l'Etal  Indépendant  du 
Congo  se  tiennent  toujours  aux  environs  de  78  fr.,  6ans 
échanges  suivis. 

L'Italien  5  0/0  a  reperdu  10  centimes  à  105  fr.  40. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  gagne,  pour  la  se- 
maine, 1  fr.  17  1/2  h  93  fr.  05. 

L'Empninl  du  Maroc  5  0/0  1904  se  tient  à  510  fr., 
au  lieu  de  511  francs. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lre  série,  s'est  avancé 
de  69  fr.  55  à  70  fr.  25 :  2e  série,  aux  environs  de  (39 
francs  30;  3e  série,  70  fr.  25,  en  plus-value  de  45  cen- 
times. 

Le  Roumain  4  0/0  amortissable  1894  clôture  aux 
environs  de  93  fr.  ;  Rente  4  0/0  1896  Amortissable 
93  fr.  50,  en  bénéfice  de  70  centimes  ;  Rente  4  0/0 
Amortissable  1898,  93  fr.  25,  gagnant  50  centimes. 

Les  Fonds  Russes  sont  de  nouveau  très  fermes. 

La  Rente  Russe  3  0/0  1891-1894  a  progressé  à  terme 
de  81  fr.  à  82  fr.  30,  et  au  comptant,  de  80  fr.  30  à 
81  fr.  90  ;  Rente  3  0/0  1896,  81  francs  au  comptant  et 
80  fr.  80  à  terme,  contre  80  fr.  30  et  80  fr.  00  jeudi  der- 
nier :  Russe  4  O/0  Consolidé  1901,  95  fr.,  gagnant  50 
centimes  ;  Consolidés  1T'et  2e  séries,  94  fr.  45  au  comp- 
tant et  94  fr.  75  à  terme,  au  lieu  de  94  fr.  10  et  94  fr. 
la  semaine  dernière. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  sont  recherchés  à 
518  fr.  au  comptant  et  à  519  fr.  à  terme. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  clôture  à  83  fr.  37  1/2, 
contre  83  fr.  30;  Rente  5  0/0  or  des  Monopoles,  487  fr. 
au  comptant,  en  avance  de  5  fr. 

Les  Valeurs  Ottomanes  ont  été  très  actives.  La  Dette 
Ottomane  Convertie  Unifiée  4  0/0  est  passée  de 
92  fr.  07  1/2  à  92  fr.  87  1/2;  Priorités  4  0/0,  512  fr.  au 
comptant  au  lieu  de  507  fr.  ;  Consolidation  4  0/0,  476 
francs  au  comptant,  contre  475  fr.  ;  Obligations  4  0/0 
de  l'Emprunt  des  Douanes  de  1902,  484  fr.,  en  bénéfice 
de  5  fr.  50. 

Les  nouvelles-  Ottomanes  4  0/0  1901-1903  finissent 
à  456  fr.  50  au  comptant,  contre  454  fr. 

t  t  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens 
reste  à  481  fr.  ;  Banque  Nationale  du  Mexique,  991  fr. 
à  terme,  gagnant  41  fr.  ;  Banque  Impériale  Ottomane, 
608  fr.  à  terme,  au  lieu  de  595  fr.  il  y  a  huit  jours. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypt 
(Banque  Foncière  d' Egypte )  sont  demandées  à  470  fr. 
Comme  nous  l'avons  dit  déjà,  ces  titres,  en  plus  de  la 
garantie  spéciale  hypothécaire  dont  ils  jouissent,  em- 
pruntent une  solidité  générale  à  la  continuelle  plus- 
value  des  terres  en  Egypte,  plus-value  qui  ne  parait 
pas  avoir  atteint  son  maximum. 

Les  actions  de  la  Banque  de  Londres  et  de  Mexico 
ont  progressé  de  589  fr.  à  terme  ;'i  617  fr.,  et  de  590  fr. 
au  comptant  à  618  fr. 

La  Banque  Centrale  Mexicaine  passe  de  459  fr.  au 
comptant  et  à  terme  à  475  fr.  et  à  472  fr.  La  hausse 
de  l'argent  métal  ne  peut  qu'être  très  profitable  aux 
valeurs  mexicaines,  étant  donné  le  taux  de  stabilisa- 
tion de  la  piastre,  qui  a  été  fixé  à  2  fr.  583.  La  piastre 
contenant  34  gr.  439  d'argent  fin  sera  au  pair  lorsque 
le  prix  de  l'once  standard  atteindra  29  d.  1/32.  Or,  il 
est  en  ce  moment  de  28  d.  11/16.  On  voit  que  la  diffé- 
rence est  peu  sensible. 

Le  Rio-Tinlo,  encore  agité,  finit  à  1.667  fr.,  contre 
1.673  francs. 

Les  actions  des  Sucreries  et  Raffineries  d'Egypte 
sont  plus  calmes  à  o9  fr.  Les  administrateurs  et  por- 
teurs d'acceptations  de  celte  Société  ont  consacré  leurs 
trois  dernières  entrevues,  et  consacreront  encore  une 


ou  deux  réunions,  à  l'examen  des  documents  qui 
arrivent  journellement  du  Caire. 

La  Sosnoivice  gagne  encore  8  fr.  à  1.515  fr. 

Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  conservent 
facilement  \e«X  même  cours  de  376  francs;  actions 
privilégiés,  380  fraaaes. 

Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  11  au  20  août 
IU05,  ont  été  de  532.929  francs  Domfare  156-848  francs 
pour  la  même  décade  de  1904.  Ou  1"'  janvier  au 
20  août  1905,  les  recettes  se  chiffrent  par  ll.J  L4.824  fr. 
contre  9.995.676  francs  pour  la  période  eorreepondant» 
de  1904,  soit  une  différence  de  1.119.148  franej  n 
faveur  de  1905. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  restant 
fermes.  Les  Andalnus  sont  à  166  fr.  au  lieu  de  164  fr.  ; 
Nord  de  l'Espagne,  J <  14  fr.,  en  avance  de  5  fr.;  Sara- 
gosse,  205  fr.,  contre  286  francs. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Thrssalic  se  sont 
avancées,  à  terme,  de  145  fr.  à  151  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique-Constan- 
linople  sont  à  335  fr.  à  terme  ;  Obligations  anciennes 
Smyrne-Cassaba  cl  prolongement  (Série  1894).  aux  en- 
virons de  490  fr.  ;  Obligations  nouvelles  4  0/0  {Série 
I89H),  447  fr.  à  terme. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  clôturent  à  299  fr. 
à  terme  et  à  300  fr.  an  comptant. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


On  s'est  encore  beaucoup  occupé,  cette  semaine,  sur  le 
Marché  en  Banque  qui  reste,  en  général,  bien  disposé.  J/al- 
tention  s'est  de  nouveau  particulièrement  portée  sur  les  Va- 
leurs Industrielles  Russes. 

Le  Brésil  .5  0/0  U95  a  repris  de  99  fr.  00  à  99  fr.  75: 
Brésil  5  0/0  1903,  101  fr.  10,  gagnant  70  centimes;  Brésil 
h  0/0  1901-1902,  90  fr.  iO  contre  89  fr.  05  :  Mexicain  3  0/0, 
30  fr.  37  1/2  au  lieu  de  36  francs;  Mexicain  j  0/0,  53  G7  1/2, 
en  bénéfice  de  2  1/2  centimes  ;  Argentin  4  0/0  Mixte,  93  fr.90 
au  lieu  de  93  fr.  25. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  ■>  0/0  de  Pernambuco  sont 
bien  tenues  ;i  4Ô5  francs. 

Le  Laurium  Grec  perd  3  ù-.  50  à  57  fr.  50  :  Chemins  Otto- 
mans, 135  fr.  50,  gagnant  3  francs. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Xord  du  Brésil  sont  demandées  à  44G  francs. 

Le  Cape  Copper  de  124  fr.  50  à  137  fr.;  Tharsis,  1G3  fr.  50, 
contre  157  fr.  50. 

La  Harpener  est  calme  à  1.725  francs,  au  lieu  de  1.732  l'r. 

L'action  Kerlch  est  plus  hésitante  à  49  fr.  75,  contre  51  fr.  25. 

La  Huanchaca  est  remontée  de  136  fr.  50  à  145  fr.  50. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte,  reste  à  471  fr. 

Les  Aciéries  du  Donetz  se  sont  élevées  de  1.240  francs  à 
t. '315  francs  ;  Doubouaïa- Balka,  1.400  francs,  en  bénéfice 
de  80  francs  ;  Dniéprovienne,  2.270  francs,  au  lieu  de  2.266  fr. 

Les  Mines  de  fer  de  Rakhmanorka-Krivoï-Rog  restent  à 
175  francs,  en  avance  de  5  francs. 

L'action  Banque  d'Athènes  gagne  2  francs  à  130  francs. 
Chaque  jour  qui  passe  nous  rapproche  du  moment  ou  le 
Marche''  aura  à  s'occuper  des  actions  delà  Société  Privilégiée 
pour  la  protection  et  le  commerce  du  raisin  de  Cvrintlie, 
à  la  constitution  de  laquelle  la  Banque  d'Athènes  a  pris  une 
si  grande  part. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  est  encore  montée  de 
539  francs  à  563  francs. 

Les  actions  de  la  Société  Ottomane  Industrielle  et  Commer- 
ciale de  Saloniquc  se  retrouvent  à  165  francs. 

La  Vieille-Montagne,  que  nous  laissions  à  893  fr..  passe  à 
905  fr. 

L'action  ancienne  des  Galeries  Lafayette  reste  ferme  à 
167  fr. 

La  Part  de  Monaco  gagne  5  fr.  à  5.005  fr. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  1904  sont 
revenues  de  317  fr.  à  311  fr. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  cotent  72  fr., 
comme  jeudi  dernier. 


Voir  tes  Tableaux  des  Cours  sur  la  Couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 

7  septembre  1905. 

Blé.  —  Les  appréciations  concernant  noire  récolte  de  blé 
sont  toujours  contradictoires  ;  les  gens  les  plus  avisés  ne 
peuvent  donc  formuler  la  moindre  opinion  sur  l'importance 
et  la  valeur  de  cette  production.  C'est  pourquoi  nous  ne 
prenons  pas  en  considération  les  évaluations  que  certains  de 
nos  confrères  de  la  presse  française  et  étrangère  ont  cru 
devoir  faire  en  se  basant  sur  des  données  insuffisantes. 

Pour  l'instant,  la  meunerie  et  le  commerce  n'ont  d'autres 
renseignements  que  ceux  recueillis  dans  les  grandes  assem- 
blées. 

Deux  nouvelles  réunions  ont  eu  lieu  cette  huitaine  :  celle 
de  Moulins,  le  1"  septembre,  et  celle  de  Nancy,  le  4. 

Voici  le  résumé  des  indications  obtenues  à  Moulins  : 

Le  déparlement  de  l'Allier  a  des  communes  où  la  produc- 
tion est  qualifiée  de  bonne  et  parfois  de  très  bonne,  alors  que, 
sur  d'autres  points,  la  récolte  serait  simplement  ordinaire. 
La  même  note  peut  s'appliquer  à  la  Vienne  ;  néanmoins, 
dans  l'ensemble,  le  rendement  parait  moins  satisfaisant  que 
dans  l'Allier.  La  partie  du  département  de  l'Yonne  qui  touche 
à  la  Côte-d'Or  est  bonne,  mais  on  est  pou  satisfait  dans  la 
partie  ouest.  La  Haule-Marne  réunit  à  la  fois  uno  bonne 
production  et  une  bonne  qualité  ;  par  contre,  la  Marne  est 
franchement  mauvaise. 

A  Nancy,  on  a  acquis  la  conviction  que  la  récolte  do  la 
Meurthe-et-Moselle,  de  la  Meuse  et  de  l'Aube  a  gravement 
souffert  des  orages  et  que,  de  ce  fait,  la  qualité  des  grains  est 
très  jalouse.  Le  poids  spécifique  varie,  en  effet,  de  70  à 
"(8  kilos  ;  il  ne  faut  donc  tabler  que  sur  une  bonne  moyenne. 
Un  déficit  est  certain  dans  l'Aisne,  les  Ardenncs,  le  Pas-de- 
Calais  et  la  Marne. 

Comme  on  le  voit,  il  est  impossible  de  tirer  aucune  déduc 
tion  de  ces  observations,  même  quand  il  ne  s'agit  que  d'une 
seule  région.  De  même,  il  est  inutile  de  citer  les  prix  qui 
furent  pratiqués  à  ces  doux  dernières  réunions,  attendu  qu'ils 
ont  été  excessivement  variables  en  raison  de  la  diversité  des 
échantillons  présentés  à  la  vente. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

10  août 
1905 

17  août 
1905 

24  août 
1905 

31  août 
1905 

7  sept. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

22  87 

22  87 

22  37 

22  15 

22  62 

18  63 

18  28 

18  03 

18  46 

18  69 

18  .. 

18  .. 

17  75 

17  7.". 

17  75 

21  25 

21  31 

21  37 

21  .. 

21  06 

10  96 

16  S6 

16  71 

16  56 

16  59 

15  80 

15  65 

15  42 

15  01 

15  23 

16  70 

16  61 

16  64 

16  26 

16  'i2 

A  Paris,  sur  le  marché  libre  tenu  hier,  grande  a  été  l'indé- 
cision. Les  affaires  conclues  ont  fait  ressortir  les  prix  sui- 
vants :  blés  de  choix,  22  50  à  22  75;  belle  qualité,  22  50:  qua- 
lité moyenne,  22  à  22  25  ;  blés  blancs,  22  25  à  22  75.  Les 
100  kilos,  net,  gares  de  Paris  ou  usines  des  environs. 

A  la  Bourse  de  commerce,  la  tendance  est  également  hési- 
tante et  même  lourde.  On  a  coté  en  clôture  : 

24  août     31  août       7  sept. 

Courant   22  37         22  15         22  62 

Octobre   ....         22  87 

Novembre- déc   ....         22  87 

4  de  novembre  . .      22  87        22  87         23  12 

4  premiers   ....         23  37 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 
à  l'hectolitre. 

Farines-fleur.  —  Depuis  le  commencement  du  mois  le 
marché  des  farines  de  commerce  accuse  de  meilleures  dis- 
positions ;  toutefois,  les  transactions  ne  sont  pas  encore  très 
importantes. 

21  août       31  août      7  sept. 

Courant   29  87         29  . .         29  75 

<  >ctobre   ....         29  87 

Novembre- déc   ....         30  12 

4  de  novembre  . .      30  12        29  87        80  37 

4  premiers   ....         23  37 

Les  100  kilos,  net,  toile  perdue,  sans  escompte. 


Farines  de  consommation.  —  La  vente  est  toujours  très 

calme.  Les  prix  se  retrouvent  sans  changement.  On  cote 

les  principales  marques  en  disponible  : 

157kil.,net  100kil.,net 

Marques  de  choix   52  25  33  28 

Premières  marques   52  . .  33  12 

Bonnes  marques   50  75  32  32 

Marques  ordinaires   49  f0  81  52 

Conditions:  le  sac  de  159  kil.  ou  101  kil.,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant, 
avec  1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Seigle.  —  Les  vendeurs  sont  toujours  peu  nombreux  sur 
les  différents  marchés  de  l'intérieur;  aussi,  malgré  le  peu 
d'importance  des  demandes,  les  prix  demeurent-ils  très  sou- 
tenus. 

Un  fait  contribue  d'ailleurs  à  entretenir  cette  fermeté. 
Contrairement  aux  premières  prévisions,  la  récolte  n'a  pas 
été  bonne  dans  toutes  les  régions.  Si  le  rendement  est  satis- 
faisant dans  l'Ouest,  le  Cher,  la  Sologne  et  la  Beauce,  il  n'en 
est  pas  de  même  dans  la  Brie  tl  la  Champagne,  où  les  dé- 
ceptions deviennent  plus  grandes  à  mesure  que  les  battages 
avancent.  Il  ne  faut  donc  plus  compter  sur  une  forte  produc- 
tion, d'autant  que  la  superficie  cultivée  a  subi  cette  année  une 
nouvelle  diminution. 

Ainsi  s'explique  le  maintien  des  prix  à  un  niveau  relative- 
ment élevé  eu  dépit  de  la  réserve  extrême  observée  dans 
leurs  achats  par  la  meunerie  et  la  distillerie.  • 

Cette  dernière  doute  maintenant  que  la  prochaine  campagne 
soit  pour  elle  aussi  favorable  que  celle  qui  va  bientôt 
prendre  lin. 

Voici  quels  sonl  les  prix  moyens  actuellement  pratiqués 
dans  les  diverses  régions  :  Nord-Ouest,  15  50;  Nord,  14  50; 
Nord-Est,  14  50;  Centre,  14  50;   Est,   15  25;  Sud-Ouest, 

16  50  :  Sud,  16  ;  Sud-Est,  15  75. 

A  Paris,  à  notre  réunion  hebdomadaire  d'hier,  il  y  avait 
acheteurs  à  15  francs  les  100  kilos,  gares  d'arrivée  Paris  ou 
usines  environnantes  ;  les  vendeurs  demandaient  15  25  et  15  50. 

Sur  le  marché  officiel,  les  cours  des  différentes  époques  de 
livraison  sont  sensiblement  les  mêmes,  ce  qui  laisse  supposer 
qu'on  ne  s'attend  pas  à  de  sérieuses  variations  durant  cette 
campagne. 

24  août      31  août      7  sept. 

Courant  .'      15  50         15  75         15  50 

Octobre   ....         15  50 

Novemb.-décemb   ....         15  50 

4  de  novembre.. .       15  50         15  50         15  75 

4  premiers   ....         16  . . 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  67  à  69  kil.  à 
l'hectolitre. 

Avoine.  —  Il  n'est  pas  encore  possible  de  se  prononcer 
sur  l'importance  de  la  dernière  production.  Alors  que  cer- 
taines contrées  ont  une  bonne  récolte,  d'autres  n'ont  obtenu 
que  de  médiocres  résultats. 

Sur  les  marchés  de  l'intérieur,  les  offres  sont  toujours  des 
plus  restreintes,  malgré  les  prix  relativement  élevés  accordés 
par  les  acheteurs,  surtout  quand  il  s'agit  de  la  marchandise 
immédiatement  disponible. 

A  Paris,  une  baisse  sensible  survenue  sur  le  marché  régle- 
menté a  amené  les  détenteurs  à  faire  des  concessions  impor- 
tantes. 

Voici  les  prix  qui  ont  été  pratiqués  hier  pour  les  vieilles 
avoines  :  noires  de  choix,  19  50  a  20  ;  belle  qualité,  18  75  à. 
19  25  ;  qualité  ordinaire,  18  25  à  18  50  ;  grises,  18  . .  ;  rouges, 

17  75  ;  blanches  ou  jaunes,  17  50  à  17  75. 

Les  nouveaux  produits  ont  valu  :  noires  de  choix,  18  25 
à  18  50;  belle  qualité,  17  75  à  18  ;  qualité  ordinaire,  17  25 
à  17  50  ;  grises,  17  à  17  25  ;  rouges,  16  75  à  17  ;  blanches  ou 
jaunes,  16  75.  Les  100  kilos,  gares  d'arrivée  ou  sur  bateau, 
Paris. 

Le  brusque  revirement  des  tendances  du  marché  officiel 
a  provoqué  une  grande  surprise.  On  croyait,  en  effet,  que 
les  haussiers  feraient  de  grands  efforts  pour  maintenir  les 
cours  et  parviendraient  encore  une  fois  à  imposer  de  dures 
conditions  de  rachat  aux  vendeurs.  Mais  ces  derniers  se  sont 
mieux  défendus  que  le  mois  dernier;  quelques  sacrifices  leur 
ont  permis  de  relever  Le  stock  de  14.750  a  18.750  quintaux, 
et  ce  léger  accroissement  des  disponibilités  a  déterminé  la 
baisse.  La  liquidation  des  engagements  sur  août  s'est  olTec- 
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tuée  à  1G  50  et  10  75;  à  la  fin  de  juillet,  le  découvert  avait 
dù  payer  jusqu'à  22  francs. 
Actuellement  on  cote  : 

94  août     31  août  7  septembre 

Courant   18  12         16  62         17  25 

Octobre   ....         17  25 

Xovemb.-Déc   ....         17  25 

4  de  novembre  . .       17  37         17  37         17  37 

4  premiers   ....  ....         17  62 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  45  à 47  kil.  à 
l'hectolitre. 

Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


10  août 
1905 

17  août 
1905 

24  août 
1905 

31  août 
1905 

7  sept 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

24  .. 

23  25 

22  .. 

?1  .. 

21  .. 

25  46 

24  50 

22  82 

21  38 

21  69 

24  62 

24  50 

23  12 

21  87 

21  50 

24  96 

25  48 

23  64 

22  66 

22  08 

23  52 

22  57 

21  31 

19  95 

21  21 

25  50 

24  81 

22  68 

21  37 

21  50 

44  96 

43  89 

39  25 

38  54 

38  54 

Paris  (roux  88'). 

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 

Les  pluies  abondantes  qui  sont  tombées  récemment  ont  eu 
pour  résultat  une  augmentation  notable  du  poids  des  bette- 
raves, mais  une  diminution  plus  ou  moins  sensible  suivant 
les  régions  de  la  richesse  saccharine.  Cet  abaissement  de  la 
teneur  en  sucre  pourra  s'atténuer  d'ici  l'arrachage  ;  néan- 
moins, on  ne  compte  pas  sur  un  rendement  manufacturier 
aussi  favorable  que  celui  de  1904-1905.  Par  contre,  le  ren- 
dement cultural  parait  devoir  être  important. 

Ainsi  qu'on  l'avait  prévu,  les  conséquences  du  suicide  de 
M.  Cronier  n'ont  pas  été  très  gi'aves  pour  le  marché  de  Paris. 

On  sait  que  l'article  14  du  règlement  porte  que  les  enga- 
gements qui  se  compensent  doivent  être  réglés  le  5  du  mois 
suivant  par  échange  de  factures  pour  les  marchés  sur  le  mois 
en  cours,  le  droit  de  livraison  restant  réservé  aux  parties 
jusqu'à  ladite  date.  Or,  les  compensations  du  mois  d'août  se 
sont  faites,  mardi,  sans  aucune  dificulté  apparente. 

Actuellement  la  tendance  est  calme.  Voici  les  derniers 
prix  : 

Blanc  n°  3  : 

Courant  

Octobre  

4  d'octobre  

4  premiers  

Eoux  88°  disponible. 
Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 

La  raffinerie  a  diminué  ses  prix  de  50  centimes  :  les  pains 
valent  maintenant  de  59  fr.  50  à  60  fr.  les  100  kilos,  suivant 
marques,  aux  usines. 


24  août 

31  août 

7  sept. 

£6  .. 

24  87 

25  12 

25  87 

26  75 

26  25 

26  12 

27  25 

27  .. 

26  87 

22  .. 

21  .. 

21  .. 

Alcool.  —  La  consommation  continue  à  vivre  au  jour  le 
jour  ;  elle  ne  fait  que  de  rares  achats  en  disponible  et  se 
refuse  de  contracter  des  engagements  de  quelque  importance 
sur  la  nouvelle  campagne.  Cette  abstention  est  d'ailleurs 
compréhensible. 

Il  est  probable,  en  effet,  que  la  production  dépassera  sen- 
siblement ies  anciennes  prévisions  car,  en  raison  des  bas  prix 
du  sucre,  une  grande  quantité  de  betteraves  destinées  primi- 
tivement aux  sucreries,  entrera  dans  les  distilleries. 

Dans  ces  conditions,  la  faiblesse  du  marché  s'est  accentuée. 
On  a  coté  en  clôtare  : 

24  août      31  août      7  sept. 

Courant   47  . .         44  37        40  37 

Octobre   ....         36  75 

Novembre-déc   ....         33  50 

3  d'octobre   36  75         36  25  36.. 

4  premiers   35  75         35  25         35  37 

4  de  mai   ....         35  87 

L'hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 


Vins.  —  Nous  lisons  dans  le  Moniteur  Vinicolc  : 
«  L'évolution  du  vignoble  se  fait  normalement  sur  le  litto- 
ral méditerranéen,  oû  la  température  reste  favorable.  Mais, 
dans  diverses  régions  de  l'Ouest,  du  Centre  et  de  l'Est,  la 
véraison  se  poursuit  avec  plus  de  lenteur  qu'au  début  ;  une 


certaine  irrégularité  se  manifeste  dans  le  développement  ries 
grappes.  En  outre,  les  temps  humides  ont  provoqué  çà  el  là 
l'apparition  du  botrytia  cinerea,  principalement  dans  l'Ouest, 
et  une  recrudescence  du  mildew,  notamment  dans  cerlaines 
parties  di!  l'Ile-de-France,  de  la  Champagne  et  du  Marron. 
Généralement  la  viticulture  désire  un  retour  de  chaleur 
pour  cette  fin  d'été  qui  ressemble  par  trop  à  un  automne 
ultra-précoce,  car  les  conditions  climatériques  actuelles,  en 
se  prolongeant  risqueraient  de  compromettre  partiellement  la 
récolte  tant  au  point  de  vue  de  la  qualité  qu'à  celui  de  la 
quantité. 

«  A  partir  de  cette  semaine  les  vendanges  vont  se  généra- 
liser peu  à  peu  du  Var  aux  Pyrénées-Orientales.  Dans  1rs 
expositions  les  plus  favorables  à  la  maturité,  les  Aramons 
commencent,  en  effet,  à  être  bons  à  cueillir.  Au  sujet  du  ren- 
dement, il  parait  se  confirmer  que  l'on  fera  à  peu  près  un 
quart  en  moins  que  l'an  dernier.  » 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

10  août 
1905 

17  août 
1905 

24  août 
1905 

31  août 
1905 

7  sept. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

GS  62 

66  .. 

70  25 

69  87 

67  12 

67  59 

64  81 

G7  87 

67  2ï 

04  81 

60  29 

58  47 

61  15 

61  38 

59  55 

Le  rapport  du  Bureau  de  l'Agriculture  de  Washington, 
publié  hier,  donne  comme  condition  de  la  récolte  américaine 
à  fin  août  le  chiffre  de  72,1  0/0,  contre  74,9  le  mois  précé- 
dent et  84,1  au  1"  septembre  1904. 

A  New-York,  la  séance  de  l'après  midi  à  la  Bourse  du 
coton  a  été  très  mouvementée.  Une  foule  énorme  se  pressait 
pour  entendre  la  lecture  du  rapport,  car  la  curiosité  résultant 
des  récents  scandales  avait  amené  beaucoup  de  gens  qu'on 
voit  rarement  à  la  Bourse. 

Moins  de  cinq  minutes  après  qu'on  eût  annoncé  que  la  con- 
dition de  la  récolte  était  de  72.1,  la  cote  a  baissé  de  50  points. 
Dans  la  matinée,  une  hausse  s'était  produite  ;  les  courtiers 
croyaient  à  une  condition  de  68  à  70. 

Pendant  une  heure,  le  marché  a  été  désordonné  et  les  prix 
ont  reculé  si  rapidement  que  les  intermédiaires  avaient  de  la 
peine  à  exécuter  les  ordres.  Plus  tard  la  cote  s'est  faite 
plus  soutenue  et  on  a  clôturé  avec  une  baisse  de  25  à  27 
points.   

Soies.  —  Le  mouvement  de  hausse  qui  s'est  manifesté 
simultanément  sur  tous  les  marchés  de  la  matière  première 
à  une  époque  oû  d'ordinaire  règne  le  plus  grand  calme,  a 
fait  de  nouveau  progrès  ces  jours  derniers. 

La  conclusion  de  la  paix  entre  la  Russie  et  le  Japon,  qui 
laisse  supposer  une  prochaine  reprise  des  affaires  avec  nos 
alliés,  a  certainement  contribué  à  accentuer  la  fermeté  :  mais 
les  nouvelles  plus-values  enregistrées  pour  toutes  les  caté- 
gories ont  été  surtout  occasionnées  par  les  nombreux  achats 
des  Etats-Unis,  tant  en  Europe  que  sur  les  marchés  d'origine 
en  Extrême-Orient. 

Celte  influence  de  la  demande  américaine  devient  évidente 
quand  on  considère  l'importance  des  ordres  exécutés  et  les 
prélèvements  opérés  par  la  fabrication  européenne. 

Les  indications  données  par  les  courtiers  et  les  renseigne- 
ments fournis  par  les  statistiques  montrent  que  depuis  une 
dizaine  de  jours  la  consommation  de  l'ancien  continent 
apporte  beaucoup  plus  de  réserve  dans  ses  achats  et  ne 
s'approvisionne  maintenant  qu'en  vue  de  ses  besoins  immé- 
diats. 

Il  n'est  pas  nécessaire  de  pousser  bien  loin  ces  investiga- 
tions pour  s'apercevoir  que  cette  réduction  est  amplement 
compensée  par  l'accroissement  des  transactions  effectuées 
pour  le  compte  des  Etats-Unis. 

A  Lyon,  on  a  pratiqué,  en  dernier  lieu  : 

Grèges  Cévennes,  11/13.  extra,  50  fr.  le  kilo;  Piémont  et 
Messine  10/12,  11/13,  12/16,  1"  ordre,  49  fr.  :  Brousse  10,  12. 
11/13, 2'  ordre,  44  fr.  ;  Syrie  9/11, 1"  ordre,  45-46  fr.  :  Canton, 
filatures  à  l'européenne,  9/11,  n°  1,  42  fr.  50:  Chine,  filatures 
à  l'européenne,  9/11,  n»  1,  50-51  fr.  ;  Japon,  filatures  à  l'euro- 
péenne, 9/11,  1  1/2,  51  francs. 

Xavier  Gikaklot. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 

LA  SITUATION 


Berlin,  le  (>  septembre  1905. 
Les  finances  impériales.  —  L'incident  marocain.  —  La  hausse  dans 


les  Bourses, 
dustries. 


Le  marché  monétaire.  —  lionne  situation  des  in- 


Le  Reichsraih  allemand  ne  se  réunira  pas  avant  le 
mois  de  novembre,  mais  le  Conseil  fédéral  de  l'Empire 
est  convoqué  pour  le  mois  prochain  afin  de  se  pr<>m  m- 
cer  sur  la  réforme  dos  linances  impériales.  Cette  bâte  à 
réunir  le  Conseil  fédéral,  dans  ce  but,  prouve  que  cette 
réforme  est  décidément  urgente  et  que  les  finances  de 
l'Etat  ne  sont  guère  en  brillante  posture.  On  s'en  dou- 
tait depuis  longtemps  :  on  en  a  aujourd'hui  la  certitude. 

La  visite  de  la  flotte  anglaise  aux  ports  allemands 
éveille  peu  à  peu  quelques  sympathies  en  Allemagne. 
La  froideur  du  premier  accueil  disparaît  insensible- 
ment et  la  presse  allemande  prend  insensiblement  un 
ton  plus  amical.  On  ne  voit  plus,  comme  au  premier 
abord,  une  intention  agressive  dans  la  promenade  de 
l'escadre  britannique.  Presque  tous  nos  journaux  ont 
reproduit,  avec  une  visible  satisfaction,  un  passage  du 
Standard  expliquant  que,  sans  doute,  il  existe  sur  di- 
vers terrains  une  rivalité  entre  l'Allemagne  et  l'Angle- 
terre, mais  qu'il  n'y  a  nulle  raison  de  faire  dégénérer 
cette  rivalité  en  inimitié. 

Les  dispositions  pacifiques  du  Gouvernement  et  de 
la  presse  allemands  se  sont  encore  manifestées  dans  le 
nouvel  incident  marocain.  La  réparation  que  la  France 
entend  obtenir  du  Sultan  à  cause  de  l'agression  contre 
un  sujet  français  n'aura  aucune  influence  sur  les  né- 
gociations actuellement  en  cours  pour  la  solution  de 
l'ancien  conflit.  On  a  trouvé,  en  Allemagne  même,  que 
la  France  a  complètement  raison  dans  cette  nouvelle 
affaire.  Pour  ce  qui  est  de  l'ancienne,  l'envoi,  à  Taris, 
de  M.  de  Rosen,  qui  doit  discuter  verbalement  avec 
M.  Rouvier,  est  la  preuve  manifeste  que  l'Allemagne 
cherche  sérieusement  une  entente  complète.  D'après 
la  Gazette  de  Francfort,  les  deux  Gouvernements  au- 
raient décidé  de  faire  faire  l'organisation  militaire  et 
de  la  police  par  les  Français  dans  les  régions  confinant 
à  la  région  algérienne.  Pour  le  reste  du  pays,  la  police 
serait  internationale  et  serait  confiée  à  plusieurs  Etats 
européens^  L'Administration  des  finances  serait  égale- 
ment internationale,  c'est-à-dire  que  le  capital  à  four- 
nir pour  la  création  de  la  Banque  Marocaine  serait 
avancé  par  plusieurs  Etats. 

Inutile  de  vous  dire  que  la  signature  de  la  paix  en 
Extrême-Orient  a  été  accueillie  par  l'Allemagne  comme 
une  véritable  délivrance.  On  s'attendait  à  l'événement, 
mais  on  ne  le  prévoyait  pas  aussi  rapide  :  cette  heu- 
reuse surprime  a  amené,  comme  vous  pouvez  vous  en 
douter,  une  hausse  dans  tous  les  compartiments  de 
valeurs,  et  principalement  dans  celui  des  fonds  russes. 
L'animation,  dans  toutes  les  Bourses  allemandes,  dé- 
passé ce  qu'on  a  vu  depuis  bien  des  années  :  elle  est 
vertigineuse.  Elle  est  surtout  fort  exagérée.  Telle  a  été 
la  vigueur  du  mouvement  de  hausse  qu'aucune  Bourse 
n'a  été  sérieusement  influencée  par  le  krach  des  sucres, 
à  Paris.  Hambourg  même  y  est  resté  indifférent,  bien 
que  plusieurs  maisons  hambourgeoises  en  aient  grave- 
ment pâti.  Mais  l'annonce  que  la  «  Raffinerie  Say  » 
allait  remplir  tous  ses  engagements  sur  la  place  de 
Hambourg  a  pansé,  par  avance,  toutes  les  plaies. 

Sur  I''  marché  monétaire  de  Berlin,  toujours  bien 
approvisionné  de  disponibilités,  on  commence  cepen- 
dant à  voir  les  premiers  symptômes  d'un  resserrement 
de  l'argent.  Les  personnes  bien  informées  pronosti- 
quent qu'il  iracn  s'accentuant  jusqu'à  latin  de  l'année. 
On  compte  déjà  avec  une  prochaine  élévation  du  taux 
de  l'escompte  officiel,  bien  que  la  Direction  de  la 
Reiefubank  n'en  ait  encore  rien  fait  savoir  ou  prévoir. 
M.iis,  la  semaine  prochaine,  pourraient  se  produiredes 
faits  qùi  changeraient  notre  situation  monétaire  :  on 
s'attend  ;i  d'importants  retraits  d'argent  pour  comptes 


allemand  et  français.  Quant  au  Japon,  il  parait  décidé  à 
retirer  des  fonds  disponibles  à  Londres,  et  l'on  ne  sait 
s'il  laissera  intacts  les  fonds  importants  qu'il  a  encore 
à  Berlin. 

Pour  le  moment,  le  taux  de  l'escompte  libre  va  de 
2  3/8  à  2  1/2  0/0.  L'argent,  au  jour  le  jour,  est  abon- 
dant à  2  3/4  0/0. 

Les  nouvelles  des  grandes  industries  sont  toujours 
satisfaisantes  et  la  conclusion  de  la  paix  va  leur  donner 
certainement  un  regain  d'activité.  Les  demandes  de 
fer  brut  sont  si  nombreuses  que  les  stocks  s'épuisent 
assez  rapidement  et  que  certaines  métallurgies  ont 
augmenté  leur  prix  de  vsnte  dans  des  proportions  sé- 
rieuses. Les  charbonnages  ne  sont  pas  moins  bien 
occultés.  Les  Sociétés  d'électricité  et  les  Compagnies  de 
navigation  maritime  traversent,  aussi,  une  période  de 
prospérité. 

BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  ,  


PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social  

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue . . . 
Divers  


1905 

1904 

$1  août 

lHI.23aoùt 

31  août 

Dit. 23  août 

931.685 
20.265 

n.  as 

909. 487 
66  37û 
69.165 
92.256 

-  57.686 

-  1232 

-  20. 852 
+  0i.22(i 
+  9.245 

-  215 

-  2.613 

925.128 
26.507 
7.436 

783.827 
57  991 

108.509 
86. 110 

-  43.078 

-  229 

-  26  771 
+  4!. 472 
+  6.357 

-  47 
-r  4.250 

180. OÛO 
64.814 
1  307.540 

527.695 
24.481 

aox  mod. 
non  mod. 
+  62.097 
-  72  144 
+  914 

150.000 
51.614 
1.250.956 

515  117 
27.401 

non  mod. 
non  mod. 
+  44.524 
-  65.585 
+  595 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  delà 

Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 

de 
l'esc 

0/0 

7  juillet  

946 

1.438 

527 

1.021 

92 

—  22 

3 

15   

974 

1.349 

528 

921 

63 

+  148 

s 

1.005 

1  298 

572 

881 

54 

+  237 

» 

961 

1.320 

519 

905 

69 

+  147 

949 

1.294 

484 

861 

61 

+  168 

963 

1.266 

564 

835 

68 

-I-  219 

989 

1-215 

600 

845 

57 

+  271 

932 

1-308 

527 

909 

66 

+  129 

» 

Les  Résultats  de  l'Exercice  financier  1904.    —  Le 

Reichmnzeiger  a  publié  quelques  données  sur  l'exercice 
financier  de  1904.  Il  se  distingue  surtout  par  une  plus-value 
des  dépenses.  L'augmentation  des  dépenses,  déduction  faite 
de  certaines  économies  réalisées,  a  été  rte  18.336.943  marks. 
Les  recettes  ordinaires  ayant  bénéficié  d'une  augmentation 
de  9.814.113  marks,  le  déficit  net  a  été  de  8.552.830  marks. 


Les  naissances,  en  Allemagne,  pendant  l'année  1903. 

—  Pour  la  sixième  fois,  en  1903,  le  nombre  des  naissances, 
en  Allemagne  a  dépassé  2  millions.  Il  s'est  élevé  à  2.040.206, 
en  léger  recul,  cependant,  sur  le  chiffre  de  1902. 

Les  naissances,  en  1903,  oui  été  dans  la  proportion  de 
34.9,  par  mille  habitants.  La  proportion  des  naissances  illé- 
gitimes a  été  de  8.3  0/0  sur  le  nombre  total  des  naissances. 
La  proportion  des  morts-nés  a  été  :1e  1  sur  32  naissances. 
Enlin,  dans  13  cas  sur  1.000,  il  est  né  2  jumeaux. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 

Berlin,  7  septembre  1905. 

Le  début  de  la  séance  avait  été  ferme  et  faisait  prévoir 
m,,,  nouvelle  hausse.  mais,  vers  la  fin,  on  a  vu  si'  produire 
un  tassement  provoqué  surtout  par  les  nouvelles  de  l'ex- 
térieur. 

Les  fonds  d'Etat  onl  fini  à  pou  près  comme  la  veille,  mais 
dans  les  autres  compartiments,  on  a  constaté  un  léger  recul. 

Ce  recul  s'est  étendu  aux  valeurs  des  banques,  aux  actions 
des  chemins  de  fer,  des  métallurgies  et  des  charbonnages. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  89  75;  Extérieure  92  75  ;  Lom- 
bards 22  20.  Clôture  faible. 
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ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  ï  septembre  1905. 

La  paix  et  le  marché  financier.  —  Revue  commerciale  du  mois.  — 
La  situation  agricole  de  l'Inde. 

L'opinion  qui  prévaut  ici  est  i[ue  la  conclusion  de  la 
paix  va  être  suivie  d'un  mouvement  général  d'affaires, 
qui  commence,  d'ailleurs,  à  se  dessiner  déjà.  On  a 
bien  constaté  un  léger  moment  d'arrêt,  causé  par  la 
crise  sucriére  en  France  ;  mais  le  mouvement  ne  tar- 
dera guère  à  reprendre  sa  marche  en  avant,  car  on  en- 
visage la  paix  comme  durable. 

L'Economist  du  2  courant  estime  à  tout  au  plus  625 
millions  de  francs  la  somme  que  le  Japon  recevra  de 
la  Russie,  tant  pour  l'entretien  des  prisonniers  russes 
que  comme  représentation  de  la.  valeur  du  chemin  de 
1er  de  Mandcliourie. 

Le  coût  delà  guerre  peut  être  calculé  pour  la  Russie, 
à  environ  6  milliards  1  4  de  francs  et,  pour  le  Japon,  à 
environ  4  milliards  1,4.  Les  emprunts  du  Japon  ont 
été  d'environ  2  milliards  50  millions  à  l'étranger  et  de 
950  millions  à  l'intérieur.  Contre  ces  3  milliards  d'em- 
prunts japonais,  la  Russie  a  emprunté  à  l'extérieur 
environ  1.675.000  et,  à  l'intérieur,  environ  500  millions 
mais  le  Japon  a  vu  sortir  beaucoup  d'or  du  pays.  Il  ne 
parait  pas,  cependant,  que  le  Japon  doive  emprunter 
prochainement.  Néanmoins,  il  aura  à  renforcer  son 
stock  d'or  qui,  de  102  millions  de  yen  (environ  255 
millions  de  francs;  en  1903,  est  tombé  à  38  millions 
(environ  95  millions  de  francs  à  la  fin  de  1904.  Et 
c'est  à  New- York  et  à  Beriin  principalement,  d'où  il 
n'a  pas  encore  retiré  tout  le  produit  de  ses  derniers 
emprunts,  que  le  Japon  semble  devoir  demander  l'or 
dont  il  a  besoin,  Le  marché  de  Londres  n'en  sera 
pas  moins  affecté,  à  son  tour,  par  ces  mouvements  mo- 
nétaires. 

D  autre  part,  la  paix  va  stimuler  le  commerce.  La 
Russie  fera  des  commandes  de  vaisseaux,  le  Japon  et 
la  Russie  auront  à  réparer  leur  matériel  de  guerre  ;  le 
développement  des  ressources  de  la  Corée,  celui  de  la 
Chine  et  celui  de  l'Extrême-Orient  s'offriront  à  l'esprit 
d'entreprise.  L'argent  trouvera  donc  de  nombreuses  oc- 
casions de  s'employer.  La  situati  m  financière  étant 
bonne  dans  les  principaux  centres  monétaires  et  la 
production  de  l'or  suivant  une  progression  constante, 
il  est  possible  que  tous  ces  besoins  ne  créent  pas  im- 
médiatement une  raréfaction  de  la  monnaie  ;  cepen- 
dant, ils  finiront  par  faire  sentir  leurs  conséquences  et 
il  est  probable  que  l'argent  va  avoir  une  tendance  à 
augmenter  de  valeur. 

Les  conséquences  de  l'accord  se  sont  déjà  fait  sentir 
sur  les  changes  étrangers  et  sur  le  marché  des  métaux 
précieux  ;  le  marché  monétaire  lui-même  se  trouvera 
certainement  bientôt  influencé.  On  peut  même  déjà 
constater  que  le  taux  pour  le  papier  à  trois  mois  s'est 
élevé  de  1  7/8  à  2  0/0;  pour  le  papier  à  quatre  mois, 
le  taux  a  atteint  2  1/4,  contre  2  0  0;  le  taux,  pour  le 
papier  à  six  mois,  a  passé  de  2  5/16  à  2  1/2  0/0.  Pen- 
dant les  semaines  précédentes,  le  taux  de  l'argent,  au 
jour  le  jour,  n'atteignait  pas  même  1  0/0,  tandis  que  le 
1"'  septembre,  jour  de  liquidation  au  Stock-Exchange, 
les  emprunteurs  ont  dû  payer  jusqu'à  3  0/0  à  la  Ban- 
que d'Angleterre. 

Si  l'on  considère  maintenant  le  marché  des  marchan- 
dises, on  constate  que  des  fluctuations  nombreuses  ont 
eu  lieu  dans  les  prix  durant  le  mois  d'août,  et  la  plu- 
part se  sont  traduites  par  des  augmentations  ;  la 
moyenne  générale  des  prix  pendant  ce  mois  a  donc  été 
relativement  plus  élevée  que  celle  du  mois  de  juillet. 
Ainsi  1'  «  Economist.  »  indique,  comme  index-number, 
2.212  pour  le  mois  d'août,  contre  2.195  pour  le  mois  de 
juillet. 

Le  coton  et  autres  marchandises  qui  en  dérivent. 


après  des  fluctuations  importantes,  ont  enregistré  un 
prix  inférieur  à  celui  eocrespondanl  de  juillet,  quoi- 
qu'il y  ait  encore  beaucoup  d'incertitude  en  ce  qui 
concerne  la  récolte  prochaine  aux  Etals-Unis.  Le  prix 
élevé  de  la  laine  s'est  maintenu,  malgré  L'augmentation 
importante  de  la  production  australienne. 

Lin,  huiles  et  suif  ont  vu  Leurs  pei» a'élever.  I /autre 
part,  une  chute  de  prix  assez  sensible  s'est  l'ail  .sentir 
sur  le  blé,  par  suite  des  grandes  quantités  fournie*  par 
le  Canada,  les  Etats-Unis,  l'Argentine,  L'Inde  et  L'Aus- 
tralie. Il  faut  signaler  une  reprise  dans  les  prix  de  la 
fonte;  le  cuivre,  le  plomb  et  l'étain  ont  atteinl  des 
prix  très  élevés,  qui  n'ont  pas  été  obtenus  depuis  plu- 
sieurs années,  et  cette  augmentation  de  prix  est  un 
encourageant  symptôme,  car  elle  parait  être  la  consé- 
quence d'une  forte  demande  industrielle  pour  ces  mé- 
taux, plutôt  que  le  résultat  de  la  spéculation. 

De  très  mauvaises  nouvelles  nous  arrivent  sur  la 
situation  agricole  de  l'Inde.  Les  pluies  de  moisson  ne 
se  sont  pas  produites  depuis  près  d'un  mois  sur  la  plus 
grande  partie  de  l'Inde  occidentale.  Les  autorités  envi- 
sagent déjà  avec  anxiété  la  situation,  quoiqu'on  puisse 
encore  avoir  l'espoir  de  pluies  abondantes  pen- 
dant ce  mois.  Ces  pluies  "répareraient,  en  partie,  les 
dommages  déjà  causés  ;  mais,  quoi  qu'il  arrive,  une 
grande  détresse  est  à  craindre  dans  le  Radjpoutona 
septentrional,  une  partie  des  provinces  nord-ouest  et 
dans  le  Pendjab.  Le  télégramme  météorologique  de  la 
semaine  dernière  annonce  que  l'apparence  des  mois- 
sons est  satisfaisante  dans  le  Burma,  l'Assam,  le  Ben- 
gale, L'Oud,  l'Inde  Centrale,  les  provinces  centrales  el 
le  Gujarat;  que  cette  apparence  est  belle  pour  Madras, 
Bombay,  Haïderabad  et  la  Mysore,  m'ais  qu'on  sou- 
haite, en  général,  un  peu  plus  de  pluie.  Dans  le  Radj- 
poutana  septentrional,  le  Pendjab  et  les  alentours  d'A- 
gra,  la  situation  est  très-  critique.  L'Inde  s'est  relevée 
beaucoup  depuis  la  dernière  famine,  quoique  sa  pros- 
périté, durant  les  deux  dernières  années,  ait  été  assez 
précaire.  Il  faut  espérer  que  la  prospérité  continuera 
dans  toute  la  partie  orientale,  mais  il  est  à  craindre 
que  le  nord-ouest  n'ait,  dans  tous  les  cas,  à  souffrir  : 
moins  peut-être  si  les  pluies  sont  abondantes  en  sep- 
tembre ;  beaucoup,  par  contre,  si  elles  font  totalement 
défaut. 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

7  Septembre  1905 
Département  des  opérations  d'émission 


Billets  créés. 


Liv.  st. 
52  3"!  4. 000 


Total   52.374.000 


ACTIF  Liv.  st. 

Dette  fixe  de  l'Etat...  11. 015. ICO 

Rente3  immobilisées .  7  434-900 

Or  monnayé  et  lingots  33-924.000 

Total   52.374.000 


Déparlement  des  opérations  de  banque 


passif  Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.677-000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   11.272.000 

Comptes  particuliers.  43.571-000 

Billets  àsept  jours,  etc.  91.000 


Total. 


. 164  000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   18  667.000 

Portefeuille  et  avances  29.802.000 

Billets  en  réserve   22.925.000 

Or  et  argent  monnayés  1 .770-000 


Total. 


i. 164.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  BiLan  de  la 
%  Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  Liv.  st.) 


DATE 


20  juillet  

27  »   

3  août  
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7  septembre. 
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Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  7  septembre  1905. 

Le  Stock-Exchange  a  été  très  ferme  et  la  majorité  des  va- 
leurs ont  enregistré  une  avance  assez  forte.  Aujourd'hui, 
cependant,  l'élévation  à  3  0/0  du  taux  de  l'escompte  a  déter- 
miné d'assez  importantes  réalisations. 

Les  Consolides  finissent  à  90  1/8  contre  91  1/4. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  toujours  bien  tenus. 
L'Italien  4  0/0  est  à  105  ./.  ;  l'Extérieure  Espagnole  finit  à 
92  1/2,  et  le  Turc  unifié  4  0/0  est  ferme  à  91  1/2. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  recherchés,  et  les  cours 
restent  soutenus,  h' Argentin  5  O/O  1886  est  à  101  3/4,  et  le 
Funding  à  102  1/4.  Le  Brésil  5  0/0  est  ferme  à  99  3/8. 

Les  Chemins  anglais  ont  eu  un  marché  très  irrégulier  ;  les 
Brighton  A  sont  très  demandés. 

Les  Chemins  américains  ont  faibli  mais  se  relèvent  en 
clôture. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  1G7  5/8  ;  l'Erie  à  ~A  3/4,  et  le 
Louisville  à  153  3/4  ;   YAtchison  à  91  3/8,  et  le  Norfolk 

à  86  7,  8. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  6  septembre  1905. 
La  situation  en  Hongrie.  —  Les  industries  et  les  banques.  — 
La  Bourse  de  VienDe.  —  Le  marché  monétaire. 

Si  la  situation  si  troublée  en  Hongrie  n'est  pas  sta- 
tionnaire,  c'est  simplement  parce  que  le  chaos  politi- 
que, au  lieu  de  s'arranger,  semble  vouloir  s'aggraver 
encore. 

La  coalition  d'opposition  vient  de  se  réunir  et  de 
jurer  de  faire  au  Ministère  une  guerre  irréductible; 
on  sait  que  cette  coalition  comprend  la  grande  majorité 
du  Parlement.  On  peut  donc  s'attendre  à  de  nouvelles 
secousses  politiques  pour  la  rentrée,  surtout  si,  comme 
le  bruit  en  court,  le  Ministère  est  décidé  à  rester  au 
pouvoir  quoi  qu'il  arrive. 

Cette  situation  n'a  pas  l'air  de  trop  émouvoir  les 
sphères  officielles  en  Autriche,  car  l'Empereur  et  tout 
ce  qui  joue  un  rôle  quelconque  dans  le  Gouvernement 
est  en  vacances.  Mais  le  baron  Fejervary  veille.  Après 
un  Conseil  des  Ministres  tenu  à  Budapesth,  il  est  allé 
rejoindre  l'Empereur  àlschl. 

Le  fait  que  cette  audience  a  lieu  dans  ce  moment  en 
indique  l'importance. 

On  dit  que  François-Joseph  se  prononcerait  définiti- 
vement sur  le  programme  que  le  baron  Fejervary  pré- 
sentera le  15  septembre  au  Parlement,  programme  qui 
contiendrait  l'introduction,  en  principe,  du  suffrage 
universel,  ainsi  que  sur  les  mesures  que  préconise  le 
Gouvernement  pour  arriver  à  vaincre  la  résistance 
passive  de  la  coalition. 

Il  est  vrai  que  de  cette  entrevue  est  sortie  une  autre 
décision  qui  suffirait  à  l'expliquer.  Les  deux  Gouver- 
nements d'Autriche  et  de  Hongrie  y  ont  dénoncé  pour 
le  I"  mars  J9ÛG  le  traité  provisoire  conclu  le  24  sep- 
tembre 1903  avec  l'Italie.  Il  est  évident  que  ce  traité 
provisoire  n'a  été  dénoncé  que  parce  qu'on  a  la  certi- 
tude que  le  nouveau  traité  de  commerce  paraphé  avec 
l'Italie  et  aussi  le  nouveau  traité  de  commerce  avec 
l'Allemagne  entreront  en  vigueur  le  1er  mars  de  l'année 
prochaine. 

On  conclut  de  cette  dénonciation  que  le  (louverne- 
ment  hongrois  aurait  décidé  de  sanctionner  ces  traités. 
Quoi  qu'il  arrive,  avec  ou  sans  l'assentiment  du  Par- 
lement, la  conférence  douanière  se  réunira  à  Vienne  et 
prendra  ses  dernières  dispositions  en  vue  de  la  conclu- 
si.iu  définitive  de  traités  de  commerce  avec  la  Suisse 
et  la  Bulgarie. 

La  conclusion  de  la  paix  entre  la  Russie  et  le  Japon 
a  eu,  en  Autriche,  les  effets  bienfaisanls  qu'elle  a  eus 
ailleurs.  Elle  a  donné  une  grande  activité  aux  transac- 


tions de  la  Bourse  de  Vienne  et  une  grande  solidité 
aux  cours. 

Une  autre  circonstance  a  considérablement  développé, 
dans  ces  derniers  temps,  l'activité  du  travail  dans  les 
Bourses  et  les  grands  Etablissements  de  crédit  :  c'est 
la  transformation  d'un  grand  nombre  de  grosses 
affaires  industrielles  en  Sociétés  par  actions.  Ces 
transformations  ont  toutes  rencontré  la  faveur  du 
public  :  aussi  fût-ce  une  sorte  d'engouement. 

Cela  a  contribué  à  rendre  plus  étroite  l'union  des 
Banquej  et  des  grandes  industries  ;  ces  Banques,  qui 
sont  le  centre  des  affaires  financières,  pourraient  bien, 
ayant  peu,  devenir  aussi  le  centre  des  affaires  indus- 
trielles. Nos  Instituts  de  crédit  se  modèleraient  ainsi 
sur  les  grandes  Banques  allemandes,  ce  qui  est  depuis 
longtemps  leur  seule  ambition.  Ils  estiment  qu'eux, 
ainsi  que  les  industries,  en  retireraient  de  grands 
avantages. 

Depuis  assez  longtemps,  la  Bourse  de  Vienne  fait 
preuve  d'une  fermeté  qui  ne  s'est  démentie  qu'un 
instant,  au  moment  du  krach  des  sucres  de  Paris,  que 
l'on  croyait  devoir  avoir  chez  nous  une  répercussion 
profonde.  Il  n'en  a  heureusement  rien  été.  Quand  on  a 
vu  le  Marche  de  Hambourg  rester  sans  secousse,  on 
s'est  vite  ressaisi  et  calmé  chez  nous.  Depuis,  le  marché 
des  sucres  s'est  raffermi  encore  et  à  Prague,  notam- 
ment, les  cours  sont  en  hausse  et  les  ventes  n'ont 
jamais  été  aussi  nombreuses,  ni  si  importantes  à  cette 
époque  de  l'année. 

Sur  le  marché  monétaire,  on  a  le  sentiment  d'être  à 
la  veille  d'une  raréfaction  de  l'argent.  Les  donneurs 
sont  d'une  grande  prudence.  Depuis  une  huitaine  de 
jours,  la  Banque  Austro  Hongroise  est  très  sollicitée  et 
escompte  beaucoup  plus  qu'elle  n'encaisse.  Ce  mouve- 
ment ira  encore  grandissant  et  l'on  doit  s'attendre  à 
voir  la  Banque  Austro-Hongroise  élever,  d'ici  peu,  le 
taux  de  son  escompte.  L'escompte  libre  est  aujour- 
d'hui à  3  1/4  0/0;  il  a  pourtant  touché,  un  intant, 
à  3  15/16  0/0.   


Informations  Économips  el  Financières 


Wiener  Giro  et  Kassenverein  ;  Chambre  des  Compen- 
sations). —  Les  chiffres  du  premier  semestre  1905  montrent 
que  pour  ce  laps  de  temps,  à  la  Chambre  de  Compensation 
de  la  Bourse  de  Vienne,  le  travail  a  été  plus  actif  que  l'année 
précédente.  Les  bénéfices  se  chiffrent  à  377.564  couronnes 
au  lieu  de  371.33  .  Le  taux  d'escompte,  évalue  à  2.93  0/0,  a 
dépassé  de  0.04  0/0  celui  de  l'année  dernière;  le  portefeuille, 
en  movenne,  ne  s'est  élevé  toutefois  qu'à  15.780.000  cour., 
contre' 18.470.000. 

La  moyenne  des  reports  a  atteint  9.840. 000  couronnes 
(7.770.000)  l'année  passée),  avec  un  taux  moyen  de  3  55  0/0, 
au  lieu  de  3  64  0/0.  Commissions,  frais,  etc.,  se  sont  élevés  :'i 
248.243  couronnes,  contre  228.326;  la  plus-value  doit  être 
attribuée  suri  eut  à  la  régularisation  des  frais  de  dépôt,  in- 
tervenue le  1"  janvier.  Y  compris  le  report  à  nouveau  de 
l'année  précédente,  7.702  couronnes  (contre  3.833),  le  bénéfice 
brut  s'est  élevé  à  30.014  couronnes  sur  033.509,  pendant  que 
les  débours  sont  montés  à  5.027  couronnes  sur  482.980, 
laissaut  pour  bénéfice  net  150.529  couronnes,  soit  une  aug- 
mentation de  24.987  couronnes.  La  participation  pour  l'année 
courante  du  Comité  de  la  Bourse,  qui  pour  la  première  fois 
intervient  dans  les  frais  de  la  Chambre  de  compensation, 
n'est  d'ailleurs  pas  comprise  dans  les  chiffres  ci-dessus.  Dans 
le  bilan  s'inscrivent  :  les  comptes  créditeurs  pour  21.720.000 
couronnes  (au  lieu  de  18.720.000),  et  les  cautions  pour  5  mil- 
lions 830.000  couronnes  (contre  5.880.000)  ;  notons  cependant 
que  la  moyenne  semestrielle  des  opérations  de  virement  s'est 
abaissée  de  16.510.000  couronnes  à  14  80U.0 10.  Il  a  été  com- 
pensé enfin  d'année  :  16.330.000  couronnes  de  traites,  9  mil- 
lions 46O.00O  de  reports,  8.960.000  du  comptant. 


Les  Recettes  des  Chemins  de  fer  Austro-Hongrois.  — 

Les  recettes  de  iranspori  des  chemins  de  far  .austro-hongrois 
se  sont  élevées  au  mois  de  juin  1905  à  77.513.970  couronnes. 
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contre  70. "208. 319  couronnes  en  juin  ISO'i,  dont  28.fi50.801 
couronnes  pour  les  chemins  de  fer  de  Hongrie.  Le  tableau 
comparatif  des  recettes  pour  les  six  premiers  mois  de  1905, 
respectivement  de  1904,  donne  les  chiffres  suivants  :  chemins 
de  fer  d'Autriche  :  311.3Î2.448  couronnes  contre  307.424.167  en 
1904  ;  de  Hongrie  :  148.450.394  en  1905  contre  138.513.598  en 
1904,  soit  ensemble,  454.772.842  couronnes  contre  445. 94 1.760 
en  1904,  soit,  pour  1905,  une  augmentation  de  8. 881. 082  cou- 
ronnes sur  ISOi. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  7  septembre  1905. 

Bourse  assez  faible,  sur  les  nouvelles  de  Hongrie.  On  s'est 
traîné  dans  un  marasme  presque  complet  jusqu'à  la  lin  où 
l'on  a  constaté,  cependant,  un  léger  relèvement  général  de  la 
cote. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  677  20  ;  les  Lombards, 
106  20  ;  la  Lœnderbank,  444  ;  les  Chemins  de  fer  autrichiens, 
675  20  ;  l'Alpine,  £  42  20  ;  Clôture  lourde. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  5  septembre  1905. 

La  paix.  —  Valeurs  de  Bourse.  -  Le  marché  des  valeurs  sidérurgi 
ques.  —  Les  charbonnages. 

Au  lendemain  de  notre  dernière  lettre,  nous  avons 
été  surpris  par  la  nouvelle  de  la  conclusion  de  la  paix. 
Cet  événement  a  été  salué  par  une  hausse  générale  de 
toute  la  cote,  hausse  provoquée  par  les  achats  du 
public  qui,  auparavant,  s'était  abstenu,  influencé  par 
les  bulletins  pessimistes  des  journaux  politiques.  Il  est 
certain  qu'on  dispose  encore  maintenant  de  grandes 
disponibilités,  et  les  achats  de  titres  se  justifient  sur 
les  fonds  d'Etats  et  autres  valeurs  de  tout  repos.  Il  est 
bien  douteux  que  les  placements  qui  se  font  actuelle- 
ment en  valeurs  industrielles  donneront  un  intérêt  en 
rapport  aux  risques,  et  nous  croyons  devoir  conseiller 
la  plus  grande  prudence  aux  capitalistes. 

La  hausse  des  fonds  russes  ne  pouvait  pas  rester 
sans  iniluence  sur  les  cours  d'autres  fonds  tels  que 
le  Turc  et  Y  Extérieure  espagnole,  qui  gagnent  un 
gros  point  depuis  huit  jours.  Les  Chemins  espagnols 
sont  également  en  vive  reprise.  On  espère  être  à  la 
veille  de  l'exécution  d'un  plan  financier  du  ministre 
espagnol,  qui  permettra  enfin  d'améliorer  le  change. 

Le  Rio-Tinto  est  la  seule  valeur  qui  ait  perdu  du 
terrain  depuis  huit  jours.  D'abord,  nous  avons  eu  de 
grosses  exécutions  à  Paris,  dépendant  de  la  crise 
sucrière,  qui  ont  violemment  ramené  le  cours  en 
arrière.  Depuis,  il  y  a  eu  une  légère  amélioration, 
mais  on  se  méfie  beaucoup  de  la  situation  sur  le 
marché  du  cuivre,  dont  les  cours,  malgré  tout  ce  qu'on 
dit,  ne  semblent  pas  être  l'expression  véritable  de 
l'offre  et  delà  demande.  On  nous  dit  toujours  qu'il  y  a 
pénurie  de  métal,  mais  la  statistique  des  stocks 
visibles  en  Europe  nous  indique  une  augmentation  de 
plus  de  5.000  tonnes  depuis  un  an. 

Les  valeurs  de  traction  ont  également  profité  de  la 
bonne  tendance.  L'attention  continue  à  se  porter  de 
préférence  sur  la  Parisienne  Electrique. 

Au  comptant,  les  actions  de  Banques  sont  fermes 
sans  grandes  variations  de  cours.  La  Banque  de 
Bruxelles  gagne  10  fr.  à  1.040,  la  Banque  de  Reports  et 
des  Fonds  publics  700,  Banque  Nationale,  ex-coupon 
de  77  fr.,  4.490,  Crédit  Général  Liégeois,  en  avance  de 
15  fr.  à  705,  Part  de  Réserve  de  la  Société  Générale 
de  Belgique,  3.780  fr. 

Caisse  Générale  de  Reports  et  de  Dépôts,  1.140.  Les 
opérations  pour  compte  des  déposants  en  compte  de 
quinzaine  pour  la  première  quinzaine  de  septembre. 


ont  eu  une  importance  de  157  millions  de  francs  ;  l'in- 
térêt bonifié  pour  cette  période  est  de  2.87  0/0  net. 

En  actions  de  Chemins  de  fer,  notons  la  hausse  des 
Auxiliaire  Chemins  de  Fer  au  Brésil  à  725  l'action 
privilégiée  et  à  625  la  dividende.  Ordinaire  Xaples 
Nota,  offerte  à  32,  la  privilégiée  recherchée  à  220. 

Les  actions  des  Tramways  sont  calmes  ù  leurs  cours 
antérieurs,  la  grande  activité  dans  les  groupes  des 
valeurs  industrielles  ayant  absorbé  toute  l'attention 
des  capitalistes. 

Les  nouvelles  des  marchés  des  produits  de  l'industrie 
sidérurgique  continuent  à  rester  favorables.  La  conclu- 
sion de  la  paix  a  amené  beaucoup  d'acheteurs  et  la 
demande  semble  suffisante  pour  justifier  une  hausse 
modérée.  L'activité  est  surtout  très  grande  en  Alle- 
magne, où  c'est  réellement  la  consommation  qui  jus- 
qu'à maintenant  occupe  la  production.  Mais  les 
syndicats  dirigeants  ne  sont  nullement  disposés 
à  augmenter  leurs  prix,  pour  ne  pas  effrayer  la  con- 
sommation, et  surtout  pour  éviter  toute  surproduction, 
qui  pourrait  en  être  la  conséquence.  Malgré  la  demande 
très  importante,  il  est  certain  qu'il  est  possible  d'aug- 
menter encore  la  production  au  delà  des  besoins.  En 
Angleterre,  les  stocks  de  fonte  dans  les  magasins 
publics  ont  encore  augmenté  depuis  huit  jours.  Nous 
persistons  à  y  voir  un  danger  au  moindre  ralentisse- 
ment des  affaires. 

Mais  la  grande  question  pour  le  marché  interna- 
tional est  la  situation  en  Amérique.  La  demande  est 
toujours  très  suivie,  et  la  production  augmente  dans  la 
même  proportion  que  la  demande.  Impossible  de 
savoir  si  la  spéculation  n'a  pas  déjà  ramassé  de 
grandes  quantités  dont  l'écoulement  ne  doit  se  faire 
que  plus  tard  à  des  prix  plus  élevés.  lusqu'à  mainte- 
nant les  grands  trusts  semblent  suivre  la  même  poli- 
tique que  les  syndicats  allemands,  c'est-à-dire  de 
s'opposer  à  la  hausse,  en  poussant  constamment  la 
production.  Il  y  a  là-bas  beaucoup  de  facteurs,  qui 
échappent  à  tout  contrôle,  et  il  est  impossible  d'émettre 
un  avis  basé  sur  un  fond  sérieux. 

A  notre  Bourse  on  ne  pouvait  être  que  très  ferme  sur 
les  titres  de  ce  groupe,  et  les  transactions  ont  pris  une 
ampleur  qui  en  grande  partie  n'est  qaie  purement  spé- 
culative. Nous  avons  déjà  dit,  la  semaine  dernière,  que 
les  cours  actuels  dépassent  de  beaucoup  la  situation, 
et  que  nouj  ne  pouvons  que  conseiller  la  plus  grande 
prudence  aux  capitalistes.  Jusqu'à  maintenant  on  ne 
s'est  occupé  que  des  valeurs  sérieuses,  et  aussi  long- 
temps qu'on  restera  sur  ce  terrain,  on  ne  risque  qu'une 
réaction  plus  ou  moins  forte.  Mais  on  commence  déjà 
à  conseiller,  par  circulaires,  l'achat  des  papiers  plus  ou 
moins  douteux,  dont  il  faut  absolument  s'abstenir. 

En  charbonnages,  la  hausse  a  également  fait  d'im- 
portants progrès  depuis  huit  jours.  Ici  aussi  nous 
croyons  qu'on  est  arrivé,  si  on  ne  l'a  pas  déjà  dépassé, 
à  la  limite  du  raisonnable,  et  nous  croyons  qu'il  serait 
à  désirer  qu'un  tassement  salutaire  se  produisit  la 
semaine  prochaine. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  le  4  septembre  1905. 

La  situation.  —  Le  traité  de  commerce  avec  la  Suisse.  —  Les  marques 
de  fabrique.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne.  —  Le  com- 
merce extérieur. 

Une  semaine  nous  sépare  des  élections  et  les  can- 
didats de  toutes  nuances  font  diligence.  Les  combi- 
naisons adoptent,  comme  toujours,  des  formes  cu- 
rieuses, et  plus  d'un  résultat  surprendra  le  public, 
mais  cela  s'est  toujours  passé  et  nous  n'avons  pas  à 
nous  y  arrêter. 

Quelques  journaux  ont  critiqué  le  Ministre  des  fi- 
nances parce  qu'il  a  eu  la  franchise  de  déclarer  qu'il 
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va  se  servir  du  budget  actuel  eu  attendant  qu'il  ail  le 
temps  de  préparer  celui  de  1907.  On  peut  leur  ré- 
pondre i[ue  les  budgets  en  vigueur  depuis  quelques 
années  ne^sont  qu'une  reproduction  de  celui  de  1900, 
qui  a  été  une  bonne  œu\re,  et  qu'il  y  a  quelque  injus- 
tice à  demander  au  Ministre  des  finances  actuel  d'éla- 
borer en  deux  mois  un  ouvrage  parlait,  alors  (pie  ses 
prédécesseurs  ont  eu  toujours  plus  de  temps  à  leur 
disposition. 

Les  pourparlers  avec  la  Suisse  sont  heureusement 
terminés  et  les  vins  espagnols  de  Malaga  et  de  Xérès 
seront  admis  par  la  Confédération  avec  les  mêmes 
droits  que  les  vins  italiens  de  Marsala,  de  Malvoisie, 
de  Moscato  cl  de  Yernaecia.  En  échange,  l'Espagne 
accorde  aux  manufactures  suisses  le  traitement  de  la 
nation  la  plus  favorisée. 

Maintenant  il  fau^  traiter  avec  l'Italie,  avec  laquelle 
les  rapports  commerciaux  espagnols  sont  importants. 

Le  Conseil  d'Etat  a  rendu  un  avis  très  important 
pour  les  industriels  espagnols  et  étrangers.  (Juelqucs 
commerçants  avaient  demandé  la  caducité  de  certaines 
marques  île  fabrique,  mais  le  Ministre,  le  Conseil 
d'Etat  enlendu,  a  décidé  que  si  la  marque  a  été  ac- 
cordée sans  opposition  formulée  dans  te  délai  légal, 
l'Administration  n'a  plus  le  droit  de  l'annuler;  les  ré- 
clamants doivent  avoir  recours  à  la  justice  civile. 

La  bonne  tendance  des  marchés  étrangers  a  été  un 
auxiliaire  précieux  poux  la  spéculation  de  notre  place; 
elle  a  profité  avec  empressement  de  l'occasion  qui  lui 
était  oli'erte  pour  pousser  le  4  0/0  de  79  15  à  79  75  0/0 
et  l'Amortissable  de  98  55  à  98  85  0,0  au  comptant.  A 
terme  le  4  0,0  se  traite  à  79  85  et  il  peut  très  bien  arriver 
qu'il  aille  plus  loin.  Au  train  dont  marchent  ces  Mes- 
sieurs, on  peut  s'attendre  à  tout.  Veuillez  rèiléehir  que 
la  Dette  amortissable  a  détaché  un  coupon  trimestriel 
le  15  août,  et  qu'en  supputant  les  intérêts  à  courir  elle 
revient  à  99  52  0/0  à  la  mi-novembre:  autant  dire  le 
pair.  Aussi  prend-t-on  prétexte  de  ce  fait  pour  établir 
que  l'Intérieure  doit  fatalement  être  à  80  0/0  ou  plus. 
Pour  ma  part  je  n'y  contredis  pas  ;  il  est  même  très 
avantageux  pour  l'Etat  que  la  hausse  atteigne  cette 
hauteur,  car  elle  facilitera  le  placement  de  l'emprunt 
de  consolidation  à  un  taux  plus  élevé  que  ce  qu'on 
croyait.  Maintenant  il  ne  faudra  pas  être  surpris  qu'au 
moment  de  l'émission  les  cours  lléchissent  un  peu  ;  car 
il  faut  accorder  une  certaine  marge  aux  porteurs  d'obli- 
gations. La  vente  de  celles-ci  continue  tout  doucement 
et  peut-être  finira-t-elle  au  moment  de  lancer  l'em- 
prunt. Il  n'y  a  pas  de  doute  qu'une  bonne  partie  des 
achats  de  ces  titres  est  faite  pour  profiter  de  la  marge 
à  laquelle  je  fais  allusion,  qu'on  suppose  devoir  être 
plus  considérable  que  la  différence  qu'il  y  a  avec  le 
pair  si  l'emprunt  a  lieu  en  amortissable'  ou  avec  le 
cours  de  80  0/0,  s'il  a  lieu  en  intérieure'. 

Aussitôt  que  M.  Echegaray  sera  de  retour  à  Madrid, 
on  va  lui  demander  de  supprimer  l'aftidavit,  ce  qui 
permettrait  non  seulement  de  rapatrier  la  Dette  Exté- 
rieure, mais  de  fournir  un  moyen  de  créer  des  fonds  à 
l'étranger  en  cas  de  besoin.  Beaucoup  de  monde  conti- 
nue à  penser  qu'il  est  injuste  de  défendre  aux  sujets 
espagnols  de  posséder  une  dette  de  leur  pays. 

Comme  la  Bourse  est  encore  presque  vide,  les  affaires 
n'ont  aucune  animation  ;  pour  les  valeurs  de  chemins 
de  fer,  les  transactions  sont  nulles  et  les  quelques 
affaires  traitées  se  font  avec  Barcelone. 

Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne  ont  gagné  7  0/0; 
Tabacs  gagnent  11/2  0/0. 

Banoo  Hispana  Aniericano  'x  110  0/0  ;  Espagnole  de 
Crédit  à  90  0/0;  Explosifs  à  281  0/0;  Sucrières  préfé- 
rences ;i  79  et  80  0/0  ;  dilo  ordinaires  à  30  et  36  ~>0  0/0. 

L'état  du  marché,  en  général,  est  plutôt  celui  de 
l'attente;  beaucoup  de  monde  est  encore  absent,  et  la 
wpéculation  a  le  champ  libre  pour  le  moment. 

La  hausse  de  l' Extérieure  à  Paris  devait  amener, 
ei"\ ait-on,  une  baisse  du  change  étranger,  mais  il 
n'en  a  rien  été  ;  la  place  de  Barcelone  el  quelques 
autres,  mais  surune  moins  grandi;  échelle',  ont  absorbé 
tous  les  chèques  ulferls  et  cela  a  contribué  à  soutenir  les 
«ours qui  se  sont  tenus  pendant  cinq  jours  entre  31.90  et 


32  0/0;  ce  n'est  que  samedi  que  la  diminution  des. 
demandes  a  amené  les  cours  à  31.70  0/0  ;  les  transac- 
tions ont  été  importantes.  Quant  à  la  tendance  du 
marché,  il  est  bien  difficile  de  rien  dire,  sauf  qu'elle 
n'est  pas  orientée  vers  la  hausse.  Le  Trésor  a  d  assez 
fortes  disponibilités  en  or,  mais  l'idée  du  Ministre  des 
Einances  semble  être  de  les  conserver. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 

semaines  : 

l'iaoùt  '21  août   28  août    4  sept. 

4  0/0  Intérieur                    78  65  78  75      79  15      79  75 

5  0/0  Amortissable              £9  10  98  50      98  53      98  75 

Banque  d'Espagne              420  ..  422  ..     424  ..  429 

—     Hypothécaire...     2t  4  . .     204    !  20G  

Comp.  Ferai,  des  Tabacs     39i  . .     394  . .  394   

Chèque  sur  Paris               31  17  31  90      31  95      31  75 

—        Londres ...       33  25  33  20      33  21      33  13 

Cédules  hypothéc.  4  0/0   103  25     103  20     103  25 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  remarquons 
les  changements  suivants  :  +  argent,  1  million  ; 
—  comptes  courants,  1,3;  -f-  avances  et  crédits,  1,7. 

Le  mouvement  du  commerce  extérieur  pendant  le 
mois  de  juillet  dernier  a  présenté  la  même  tendance 
que  les  précédents.  Les  importations  s'élèvent  à  85  mil- 
lions, 21  de  plus  qu'en  juillet  1904  ;  les  exportations  à 
63  millions,  3  de  inoins  qu'en  1904.  Les  métaux  pré- 
cieux ne  sont  pas  compris  dans  ces  chiffres. 

Ce  sont  les  produit»  alimentaires  qui  ont  déséqui- 
libré l'importation.  Pour  les  sept  premiers  mois  de 
l'année,  ils  ont  atteint  182  millions  au  lieu  de  89  en 
1904  et  de  06  en  1903.  C'est  le  blé  qui  tient  la  corde, 
'175.20:)  tonnes  au  lieu  de  119.680  en  1904  et  de  51.048 
en  1903;  la  farine  de  blé  a  contribué  aussi  à  aug- 
menter le  déficit,  32.964  tonnes  en  1905  au  lieu  de  747 
en  1904  et  de  318  en  1903.  Encore  peut-on  se  réjouir  de 
ce  que  les  achats  de  céréales  autres  que  le  blé  aient 
diminué  de  18.000  tonnes.  L'importation  de  matières 
premières  et  celles  de  produits  fabriqués  ont  perdu  un 
peu  de  terrain  par  rapport  à  1904. 

L'exportation  de  matières  premières  a  augmenté  de 
15  millions  de  pesetas  par  rapport  à  1904  ;  celle  de 
produits  fabriqués  reste  stationnaire  et  celle  des 
denrées  alimentaires  a  perdu  35  millions  de  pesetas 
par  rapport  à  1904.  Ce  sont  les  oranges  (94.000  tonnes) 
et  l'huile  (9.000  tonnes),  qui  ont  la  plus  forte  part  dans 
cette  diminution. 
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Recettes    des    Chemins    de    fer  Espagnols 

Du  V  -janvier  au  19  août  (33  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

19Û4 

1905 

Nord  del'Espagne: 
Ancien  réseau. . . 
Asturies,  Galice. 
Valence  à  Utiel . 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

A  bnansa  Valence 

Total  Nord  de  l'Esp.. 

Madrid-Saragosse 
Barcel.  -France. 
Sud  de  l'Espagne. 

2.010 
184 
88 
104 

112 

499 

Pesetas 

40.991.257 
12  356  865 
475- 181 
820.692 

1.636.907 
8.767.493 

Pesetas 

41. 421. 112 
12.822  253 
516.838 
837-057 

1. 700. 404 
9.114.619 

Pesetas 

41  801  980 
12  963.321 
664.127 
881.058 

1  626.491 
9. 321. 952 

Pesetas 

40.133.41i 
12  597.741 
583.609 
719.903 

1.663  879 
8.752  004 

3.657 

65-048  395 

66. 112.313 

67  258  929 

61.7*8  303 

1.067 

3.630 
302 

13.570.912 

61.825.948 
2  290.085 

13.173  061 

62  636.839 
2.684.037 

13. 335. 137 

63-091.658 
2.756.736 

13  051.908 

62  258.198 
2.991.028 

Coin  rier  de  la  Bourse  de  Madrid 


1 iS  marché,  quoique,  un 

lionne  tendance.  L'Intérieure  Unit 
Paris  est  à  ::i  on. 


Madrid,  0  septembre  1905. 
peu  moins  tenue,  conserve  une 
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PORTUGAL 


LA  SITUATION 


Lisbonne,  1"'  septembre  1003. 

La  réouverture  du  Parlement.  —  Projets  de  loi.  —  Les  propositions 
du  Ministre  des  finances. 

Les  Chambres  ont  repris  leurs  travaux  Le  lu  août;  il 
suffi!  de  jeter  un  coup  d'uni  sur  le  résumé  de  leur 
programme  pour  se  rendre  compte  de  l'importance  de 
la  session  qui  s'ouvre.  Tous  les  départements  ministé- 
riels ont  voulu  apporter  leurs  projets  de  réformes  et  si 
ce  beau  zèle  ne  se  refroidit  pas,  les  députés  auront  peu 
de  repos.  L'expérience  nous  prouve  malheureusement 
qu'il  y  a  loin  entre  les  projets  de  loi  et  leur  réalisation  ; 
il  sera  donc  sage  d'attendre  pour  féliciter  ministres  et 
représentants  de  leur  zèle. 

Parmi  tous- ces  projets,  il  faut  l'aire  une  place  à  part 
à  ceux  du  Ministre  des  Finances.  Ils  intéressent  plus 
particulièrement  l'étranger,  et  la  question  financière  à 
été  trop  longtemps,  en  Portugal,  la  question  principale 
pour  qu"on  n'attache  pas  aux  réformes  proposées  une 
importance  particulière. 

M.  d'Espegueira  avait,  d'ailleurs,  lors  de  son  pre- 
mier passage  au  Ministère  des  Finances,  laissé  le  sou- 
venir d'un  administrateur  prudent,  et  c'était  avec 
confiance  que  le  public  l'attendait  à  l'oaivre.  Il  avait 
aujourd'hui  le  bonheur  inespéré  de  trouver  une  situa- 
tion économique  considérablement  améliorée  ;  de  voir 
le  crédit  portugais  restauré,  l'agio  sur  l'or  presque 
disparu.  Cette  reprise  lui  imposait  le  devoir  d'appor- 
ter des  projets  qui  permissent  à  l'Administration  finan- 
cière de  réaliser  de  nouveaux  et  durables  progrès. 
L'impression  produite  à  la  suite  de  la  publication  de 
ce  programme  est  généralement  favorable.  Un  avenir 
prochain  nous  dira  ce  que  les  Chambres  laisseront 
subsister  de  ces  projets  de  loi,  dont  les  principaux  sont 
la  réforme  du  contrat  avec  la  Banque  de  Portugal  et  la 
conversion  de  la  dette  extérieure.  Avant  de  présenter 
ses  projets,  M.  d'Espegueira  a  fait  un  exposé  très 
complet  de  la  situation  économique  et  financière  cet 
exposé  l'a  conduit  aux  conclusions  suivantes  : 

m  Le  mouvement  commercial  entre  la  métropole  et 
ses  colonies,  qui  n'atteignait  que  795  contos  en  1843, 
s'élevait  à  19.160  contos  en  1903  :  les  recettes  du  Tré- 
sor, qui  n'étaient  que  de  113.463  contos  en  1852-1853, 
ont  dépassé  59.365  contos  en  1904-19O5  :  le  mouvement 
des  ports,  qui  représentait  en  1850  1.216.815  tonneaux 
de  jauge,  en  représentait  37.841.516  en  1904.  Le  Por- 
tugal n'avait  autrefois  ni  routes,  ni  chemins  de  fer,  ni 
télégraphes  ;  tout  cela  a  été  créé  au  prix  d'une  dette 
énorme.  Mais,  malgré  l'augmentation  considérable  des 
charges  qui  en  sont  résultées,  le  pays  peut  en  suppor- 
ter plus  facilement  le  poids.  » 

On  objectera  peut-être  que  comparer  les  chiffres  de 
1840  à  ceux  de  1903  c'est  s'assurer  un  facile  succès 
oratoire  ;  mais  si  M.  d'Espegueira  s'en  était  tenu  aux 
dernières  années,  ses  conclusions  auraient  été  aussi 
satisfaisantes  et  nous  retiendrons  ses  déclarations  der- 
nières. «  En  conservant  l'équilibre  budgétaire,  en  em- 
ployant les  mesures  proposées  pour  les  amortisse- 
ments spéciaux  de  la  dette  extérieure,  on  peut  espérer 
que  les  charges  de  la  dette  continueront  à  diminuer 
sensiblement.  Les  propositions  de  loi  déposées  tendent 
à  faciliter  la  rentrée  au  Portugal  de  la  dette  exté- 
ricuic  :  ce  mouvement  contribuerait  à  consolider  beau-- 
coup  le  crédit  du  Portugal  à  l'étranger  ». 

Il  ne  me  reste  plus  qu'à  résumer  l'ensemble  des  pro- 
jets et  à  vous  donner  le  texte  des  deux  principaux, 
mais  ma  tâche  a  été  simplifiée  par  notre  confrère 
Y  Economisa  qui,  non  content  de  publier  dans  un  volu- 
mineux supplément  le  long  rapport  du  Ministre  des 
finances,  a  tenu  à  en  faire  paraître  la  traduction  en 
français,  en  anglais  et  en  allemand. 


Informations  Économps  et  Financières 

Banque  de  Portugal.  —  Voici,  d'après  VEôttnomista, 
l'exposé  di  s  motifs  du  projet  de  loi  relatif  à  lu  Banque  de 
Portugal  : 

Le  22  novembre  1901,  un  décret  ayant  force  de  loi  a  auto- 
risé le  Gouvernement  à  réformer,  sur  lus  bases  suivantes,  les 
conventions  do  l'Etat  avec  la  Banque  de  Portugal . 

Le  capital  social  restait  fixé  à  13.500  contos  et  l'on  y  en- 
globait les  avances  faites  par  la  Banque  les  14  décembre  1*91 
et  13  janvier  18'J!]  ;  la  réserve  métallique  on  or  pouvait  êtes 
réduite  à  3.000  contos  et  le  surplus  consacré  à  des  achats  de 
valeurs  ou  titres  payables  en  or  ;  la  Banque  tirerait  annuel- 
lement de  son  actif  100  contos  qu'elle  transformerait  en 
valeurs  ou  titres  payables  en  or  ;  elle  pourrait  émettre  comme 
contre-partie  de  son  actif  pour  li.oou  contos  en  billets  con- 
vertibles :  elle  rembourserait  en  monnaies  d'argent  les  cou- 
pures de  500,  1.000  et  2.500  reis  :  L'Etat  participerait  aux 
bénéfices,  dès  que  les  actions  de  la  Banque  auraient  un  divi- 
dende de  8  O/0.  - 

Le  décret  fut  partiellement  exécuté,  mais  les  actionnaires 
de  la  Banque,  couvoqués  plusieurs  fois  en  assemblée  gênés 
raie,  ne  parvinrent  pas  à  s'enlendrc  pour  l'approbation  du 
projet  de  convention. 

Un  nouveau  contrat  fut  discuté  et  -approuvé  par  les  Cham- 
bres eu  1904 

Le  Gouvernement  était  autorisé  à  effectuer  l'emprunt  du 
4  décembre  1891,  en  cédant  à  la  Banque  un  nombre  suffisant 
d'obligations  3  0/0  série  1  de  la  Compagnie  Loyale  des  Che- 
mins de  fer  Portugais.  L'Etat  a  gardé  la  faculté  de  racheter 
en  or  ces  titres,  dont  il  conserve  les  privilèges  en  ce  qui 
concerne  la  représentation  dans  les  assemblées  île  la  Compa- 
gnie Boyale. 

Nous  ne  donnons  pas  les  autres  conditions  du  contrat, 
parce  que  la  situation  actuelle  permet  d'en  faire  un  meil- 
leur. 

Le  cours  forcé  des  billets  de  la  Banque  date  du  mois  de 
mai  1891.  A  cette  date,  le  débit  du  compte  courant  gratuit  de 
L'Etat  était  de  2.867  :  642  milreis  690  reis  :  en  septembre,  il 
était  de  9.017  contos  et  la  circulation  fiduciaire  atteignait 
20. ISS  contos,  pour  s'élever  à  27.058  contos  en  octobre  1891  ; 
la  limite  fut  fixée  à  54.000  conlos  le  4  avril  1802.  Le  débit  du 
Trésor  continuait  à  monter  :  on  avait  une  augmentation  de 
14.532:345  milreis  915  reis  le  31  décembre  1891,  puis  de 
10.534:345  milreis  915  reis  en  1892. 

La  circulation  fiduciaire  était  représentée  par  les  chiffres 
suivants  : 

En  reis 

Au  31  décembre  1891   34.760.637S750 

Au  31  décembre  1892   50.217  740  250 

Au  31  décembre  1893   52.252  695  250 

Au  31  décembre  1894    53.131  944  750 

tTn  décret  du  9  février  1894  fixa  la  limite  d'émission  à 
63.000  contos  ;  un  décret  du  30  juin  1898  la  porta  à  12.000 
contos  et  le  compte  courant  gratuit  à  27.ÛG0  contos. 

L'Etal  ne  doit  pas  seulement  à  la  Banque  le  solde  de  son 
compte  courant  gratuit  :  sa  dette  supplémentaire  s'établira 


comme  suit  au  31  décembre  prochain  : 

En  reis 

Fonds  pour  les  retraites  —  contrat  de  1891 .  5.580, 873$ 185 

—                   contrat  de  1897.  3.585  720  364 

Divers  contrats   224  012  018 

Emprunt  du  S  décembre  1891   8.000  000  000 

—       du  14  janvier  1893   5.500  000  000 


Dans  ces  sommes,  9.390 : 615  milreis  867  reis  seulement 
portent  intérêt. 

D'autre  part.  l'Etat  a  à  liquider  avec  la  Banque  18:444 
milreis  81  reis  pour  le  compte  de  l'emprunt  3  0/0  de  1880. 
De  plus,  il  restera  à  amortir,  à  la  date  du  31  décembre  pro- 
chain, une  somme  do  388:904  milreis  921  reis  pour  respon- 
sabilité du  Banco  Lusitauo  et  du  Banco  do  Povo. 

En  réunissant  en  un  seul  emprunt  les  diverses  sommes 
dues  et  les  intérêts  à  liquider  de  l'emprunt  de  18îi7.  on  sim- 
plifiera les  relations  de  l'Etat  avec  la  Banque.  Cet  emprunt 
pourra  être  contracté  à  5  1/2  0/0  :  amortissable  en  90  semes- 
tres, il  laisserait  au  budget  une  charge  annuelle  de  593:  498 
milreis  637  reis,  au  lieu  de  1.618:36»  milreis  936  reis  payés 
actuellement. 
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Le  prélèvement  pour  le  Banco  Lusitano  et  Banco  do  Povo 
■devant  cesser  dans  cette  combinaison,  le  montant  en  sera 
affecté  au  renforcement  des  réserves  de  la  Banque  de  Por- 
tugal. 

La  participation  de  l'Etat  dans  les  bénéfices  de  l'Etat  con- 
tinuera à  ne  commencer  que  lorsque  les  actionnaires  auront 
obtenu  un  dividende  de  8  0/0  ;  cette  participation  a  été  de 
327:236  milrcis  374  pour  l'exercice  1904. 

La  garantie  du  dividende  de  8  0/0  et  la  prise  en  charge  par 
TEtat  des  responsabilités  des  Banco  Lusitano  et  du  Banco  do 
Povo,  constituent  une  compensation  légitime  donnée  à  la 
Banque  de  Portugal,  en  échange  du  transport  des  emprunts 
des  4  décembre  1891  et  14  janvier  1893  au  compte  courant 
gratuit  de  l'Etat. 

Les  charges  actuelles  du  Gouvernement  pour  intérêts  et 
amortissements  des  emprunts  faits  à  la  Banque  s'élèvent  an- 
nuellement à  la  somme  de  1.618:368  milreis  936  reis,  non 
compris  l'amortissement,  provisoirement  suspendu,  mais  qui 
n'en  est  pas  moius  exigible  par  la  Banque. 

Les  charges  annuelles  de  l'emprunt  projeté  seront  de 
593:498  milreis  637  reis.  Le  budget  se  trouvera  ainsi  sensi  - 
blement allégé.  Le  Gouvernement  consacrera  500  contos  par 
an  pour  l'amortissement  de  son  compte  courant  gratuit  et, 
par  voie  de  conséquence,  pour  retrait  de  500  contos  de  papier- 
monnaie. 

La  situation  actuelle  a'exige  pas  absolument  une  diminu- 
tion de  la  circulation  fiduciaire,  car,  si  l'encaisse-or  n'a  pas 
augmenté,  l'encaisse-argent  a  été  remplacée  par  des  effets  de 
commerce,  d'où  une  garantie  plus  solide  pour  le  papier-mon- 
naie. Il  serait  néanmoins  souhaitable  que  les  dettes  de  l'Etat 
fussent  amorties  en  or,  mais  ce  serait  un  sacrifice  que  rien 
n'exige  actuellement. 

Dans  le  projet  de  loi  sur  la  Banque,  le  compte  courant 
gratuit  de  l'Etat  est  augmenté,  mais,  comme  on  l'a  vu,  une 
partie  de  ce  que  l'Etal  aura  de  moins  à  payer  sera  consacrée 
à  retirer  de  la  circulation  le  papier-monnaie  émis  comme 
contre-partie  du  débit  de  ce  compte. 

La  circulation  fiduciaire  reste  fixée  au  maximum  actuel, 
mais  le  papier-monnaie  émis  comme  représentation  d'or  ne 
devra  pas  dépasser  le  montant  du  débit  figurant  au  compte 
courant  de  l'Etat,  plus  le  triple  de  l'encaisse- or. 

La  Banque  sera  autorisée  à  réduire  son  encaisse  métallique 
or  jusqu'à  la  somme  de  3.000  contos,  et  à  employer  le  surplus 
en  achat  de  valeurs  internationales,  mais  en  diminuant  d'au- 
tant la  circulation  du  papier  représentatif  d'or. 

Au  31  décembre  1904,  la  circulation  fiduciaire  était  de 
55.012:500  milreis  000  reis  nominalement  en  or,  et  de 
16.987 : 597  milreis  654  reis  nominalement  en  argent.  L'encaisse 
métallique  argent  n'était  que  de  6.529:833  milreis  700  reis. 

L'emprunt  projeté  sera  représenté  par  des  titres  de  la 
Dette  Publique  que  la  Banque  placera  facilement. 

Le  service  des  recettes  particulières  du  Trésor  (recebedo- 
rias)  à  Lisbonne,  à  Porto  et  dans  les  chefs-lieux  de  districts 
administratifs  sera  fait  par  la  Banque,  ce  qui  représentera 
une  économie  et  évitera  certaines  pertes  subies  par  l'Etat . 
Dans  un  avenir  prochain,  le  service  de  toutes  les  autres 
recettes  du  Trésor  pourra  également  être  fait  par  la  Banque. 


Le  Budget  de  1903-1904.  —  Les  comptes  du  budget 
1903-1904  se  liquident  comme  suit  : 

RECETTES 

Budget  pour  1903-04 


Ordinaires  :  — 

(En  reis) 

Impôts  directs   13 . 551 : 754$576 

Timbre  et  enregistrement   6.347  763  233 

Impôts  indirects   26.357  036  556 

—     additionnels   1.068  146  793 

Propriétés  nationales  et  diverses...  4.525  614  463 
Compensation  des  dépenses   5.264  148  631 

Total  t. ...  57.114  464  252 

Extraordinaires  : 

Impôt  de  5  0/0    769  599  699 

Vente  de  terrains  militaires   10  336  156 

Emprunl  pour  les  routes   1.600  000  000 

Vente  de  titres   2.653  424  060 

Reliquat  de  l'emprunt  pour  la  flotte  10  141  108 

Total  des  recettes   62.157  965  065 


DÉPENSES 

Ordinaires  : 

Charges  générales   9.917:119$289 

Dette  publique   22.371  425  741 

Pertes  au  change   260  0C0  000 

Caisse  des  dépôts   56  927  549 

Dépenses  des  Ministères  : 

Finances   3.802  459  323 

Intérieur   3.049  202  879 

Justice   1.117  659  542 

Guerre   7.315  552  336 

Marine   3.451  348  354 

Colonies   1.022  438  205 

Affaires  étrangères   357  864  610 

Travaux  publics   5.150  115  262 

Total   57.872  113  090 

Extraordinaires  : 

Finances   634:215$798 

Intérieur   140  914  325 

Guerre   1.216  949  413 

Marine   188  437  646 

Colonies   454  268  071 

Affaires  étrangères   39  943  130 

Travaux  publics   1.574  037  920 

Total  des  dépenses   62.120  879~393 


A  première  vue,  il  semble  résulter  un  solde  bénéficiaire 
de  37  :  086 . 572  reis  :  mais,  si  l'on  déduit,  jcomme  cela  doit 
être,  les  recettes  extraordinaires,  on  a  un  déficit  de  4  milliards 
226  :  479.286  reis,  qui  atteint  6.312:032.154  reis,  si  l'on 
y  ajoute  les  dépenses  passées  en  compte  et  non  encore  ap- 
prouvées par  les  Chambres.  Dans  ces  dépenses,  on  trouve, 
entre  autres,  119.600  milreis  représentant  les  frais  de  la  vi- 
site du  Boi  d'Espagne. 

Il  est  utile  de  faire  observer  que  le  budget  de  1903-1904  a 
présenté,  par  rapport  aux  prévisions,  une  plus-value  de 
2.943.699  :  752  reis  sur  les  recettes  ordinaires  et  de  2  mil- 
liards 658:501.713  reis  sur  les  recettes  extraordinaires. 
Parmi  les  plus-values,  on  doit  mentionner  :  Impôts  indus- 
triels, 43  contos;  immeubles  non  bâtis,  27  contos;  contribu- 
tion sur  les  immeubles  bâtis,  28  contos ,  droits  de  douane, 
1.098  contos;  droits  sur  les  alcools,  270  contos;  droits  d'ex- 
portation, 27  contos,  non  compris  23  contos  sur  l'exportation 
des  vins  de  Porto  ;  participation  dans  les  bénéfices  de  la 
Compagnie  des  Tabacs,  321  contos;  idem  de  la  Banque  de 
Portugal,  103  contos;  exploitation  du  Port  de  Lisbonne, 
52  contos,  etc.  Les  postes  et  télégraphes  présentent  une 
augmentation  de  212  contos  de  reis. 

Les  trois  exercices  précédents  donnent  à  première  vue, 
après  liquidation,  un  déficit  de  1.944  contos  en  1900-1901  ; 
5.430  contos  en  1901-1902,  et  1.390  contos  en  1902-1903. 

Si  l'on  examine  les  chiffres  de  plus  près,  on  voit  que  le  dé- 
ficit est  notoirement  supérieur.  Voici  le  tableau  rectifié  : 

Recettes 

Reçu   


en  plus  en  moins 

1900-  1901  (En  reis) 

Ordinaires   3.191:057$040  » 

Extraordinaires   559  926  332 

1901-  1902 

Ordinaires   »  202:293*142 

Extraordinaires   72  614  753  » 

1002-1903 

Ordinaires   1.170  442  690  » 

Extraordinaires   »              163  476  163 

Dépenses 

Dépensé' 
en  plus  en  moins 

1900-  1901  (En  reis) 

Ordinaires   867:684*900  » 

Extraordinaires   2.235  409  344  » 

1901-  1902 

Ordinaires   1.808  459  467 

Extraordinaires   1.434  007  884  » 

1902-  1903 

ordinaires   1.932  939  149  » 

Extraordinaires   3.087  542  334  » 


On  constate  ainsi,  pour  ces  trois  exercices,  un  excédent  de 
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dépenses  non  prévues  au  budget,  excédent  qui  dépasse 
11.445  contos  de  reis. 


Le  Budget  de  1904-1905.  —  Ce  budget,  sauf  revision 
de  quelques  chiffres,  se  présente  dans  les  conditions  sui- 
vantes : 

RECETTES 

Budget  pour  1904-C5 


Ordinaires  :  — 

(En  reis- 

I.npùts  directs   18.372:5298558 

Timbre  et  enregistrement   6.244  812  167 

Impots  indirects   27.812  821  143 

-     additionnels   1.064  236  20o 

Biens  propres  nationaux  et  divers. .  4.933  629  055 

Compensations  de  dépenses   5.931  813  55(1 


Total   59.365  841  679 

Extraordinaires  : 

Impôt  additionnel  de  5  0/0    776  897  424 

Contribution  des  municipalités  pour 
le  recensement  général  de  la  popu- 
lation   86  550 

Vente  de  terrains  appartenant  aux 
places  de  guerre   694  176 

Produit  de  la  vente  de  titres   4. 261  771  240 


Total  des  recettes   64.405  291  069 


DÉPENSES 

Ordinaires  : 

Charges  générales   10.231 :488S820 

Dette  publique   22.582  305  002 

Différences  de  change  outre  celles 

de  la  Dette  publique   260  0C0  000 

Services  des  Ministères  : 

Finances   4.007  662  013 

Intérieur   3.076  480  770 

Justice   1.254  543  772 

Guerre   7.330  754  853 

Marine   3.431  849  855 

Colonies   971  343  093 

Affaires  étrangères   388  652  203 

Travaux  publics   5.041  094  713 

Caisse  générale  de  dépots   58  549  387 


Total   58.634  724  481 

Extraordinaires  : 

Finances   92  966  211 

Intérieur   120  279  289 

Guerre   2.052  973  468 

Marine   153  343  234 

Colonies   579  633  353 

Affaires  étrangères   40  054  635 

Travaux  publics   280  277  817 


Total  des  dépenses   61.954  252  488 


Le  déficit  se  réduit  à  1.810  contos  de  reis  environ,  en  ne 
tenant  pas  compte,  dans  les  recettes,  des  emprunts  ni  de  la 
vente  des  titres. 

Il  y  a  lieu,  d'autre  part,  de  signaler  que  les  dépenses  extra- 
ordinaires comprennent  930:841.046  milreis  pour  achats 
d'armes  et  de  munitions,  somme  qui  n'a  pas  de  contre-partie 
dans  les  recettes. 

M.  d'Espregueira  tire  les  conclusions  suivantes  de  l'étude 
du  budget  de  1904-1905  : 

«  Les  résultats  auxquels  conduit  l'examen  sincère  des 
comptés  du  Trésor  démontrent  la  parfaite  exactitude  de  ce 
que  j'ai  dit  dans  le  rapport  qui  précède  le  budget  de  1904-1905; 
ils  prouvent  d'une  façon  péremptoirc  la  nécessité  absolue 
d'en  finir  avec  les  crédits  spéciaux  et,  encore  plus,  de  perdre 
l'habitude  de  voir  certaines  administrations  contracter  des 
obligations  qui,  ne  pouvant  être  soldées  par  les  prévisions 
budgétaires,  doivent  l'être  au  moyen  de  suppléments  ou  bien 
restent  à  l'état  de  dette  jusqu'à  ce  que  tout  soit  légalisé  par 
un  vole  conforme  du  Parlement. 

«  Si  notre  situation  est  relativement  bonne,  cette  heureuse 
circonstance  ne  doit  que  nous  engager  encore  davantage  à 
nous  montrer  sévères  dans  les  procédés  d'administration.  » 


AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

Banque  de  la  République.  —  Pour  la  première  foi» 
depuis  1900,  c'est-à-dire  depuis  la  suspension  de  ses  paiements, 
la  Banque  de  la  République  a  réuni  ses  actionnaires  en  as- 
semblée générale  le  29  juillet  dernier.  Il  s'agissait  de  faire 
connaître  aux  actionnaires,  avant  l'expiration  de  la  conven- 
tion du  20  octobre  1900  conclue  pour  cinq  ans  entre  la  Banque 
et  le  Gouvernement,  les  résultats  de  la  liquidation  dont  l'Etat 
s'est  chargé  et  les  projets  du  Gouvernement.  Celui-ci,  par 
l'organe  du  Ministre  des  Finances,  s'est  déclaré  prêt  à  con- 
clure un  nouvel  arrangement,  tant  pour  liquider  les  engage- 
ments encore  existants  que  pour  réorganiser  l'institution  sur 
des  bases  répendant  aux  intérêts  généraux  et  à  ceux  des 
actionnaires. 

Le  Gouvernement  se  propose  de  réorganiser  la  Banque  en 
lui  assurant  d'abord  un  capital  de  60.000  à  80.C00  contos, 
constitué  par  l'actif  disponible  de  l'ancien  portefeuille,  par  le 
capital  du  nouveau  et  par  le  produit  de  l'émission  des  ac- 
tions. Deux  des  cinq  directeurs  de  la  Banque  seraient  nom- 
més par  le  Gouvernement,  qui  accorderait  à  l'établissement 
le  privilège  d'émettre  des  chèques  remboursables  en  or  pour 
le  paiement  des  droits  de  douane,  continuerait  à  lui  confier 
les  soldes  du  Trésor  et  lui  faciliterait  ses  opérations  générales 
de  banque. 

Cette  réorganisation  comporte  tout  d'abord  la  nomination 
d'une  Commission  d'études  qui  élaborerait  un  plan  complet 
de  réorganisation  et  la  prorogation  du  modus  vivendi  actuel 
jusqu'au  31  décembre  prochain  au  31  janvier  1906. 

Cette  réorganisation  fait  partie  du  programme  financier  du 
Gouvernement.  La  Banque  de  la  République  pourra  jouer  le 
rôle  d'une  banque  centrale,  ayant  à  sa  disposition  des  fonds 
abondants  pour  le  réescompte  du  papier  des  autres  banques 
et  pour  écarter  les  crises  dont  le  marché  pourrait  être  me- 
nacé. 

Les  actionnaires  présents  ont  adopté  à  l'unanimité  les  pro- 
positions du  Ministre. 


CUBA 

Commerce  extérieur  de  Cuba.   —  Le  commerce  exté- 
rieur de  Cuba  s'est  développé,  en  1904,  d'une  façon  remar-- 
quable,  comme  on  peut  en  juger  par  les  chiffres  suivants, 
donnant  le  montant  des  importations  et  des  exportations  des 
deux  dernières  années  : 

Importations  Exportations 

(En  livres  sterling) 

1904   15. 405. 603  17.802.551 

1903   12.692.886  15.405.003 

Augmentation  en  1904.       2.712.777  2.396.888 

Comparativement  au  mouvement  de  1903,  les  importations 
de  1904  ont  augmenté  de  2.712.777  liv.  st.  et  les  exportations 
de  2.390.888  livres  sterling. 

L'accroissement  des  importations  est  dû  surtout  aux  articles 
de  laine  et  aux  produits  alimentaires,  spécialement  le  riz. 

Le  développement  de  la  valeur  des  exportations  provient 
principalement  de  l'augmentation  des  expéditions  de  sucre 
brut  et  do  la  hausse  du  prix  de  ce  produit,  qui  a  passé  de 
42  dollars  776  en  1903  à  56  dollars  en  1904. 

Il  y  a  une  légère  diminution  des  exportations  de  tabac  et 
de  minerais. 

La  main-d'œuvre  est  peu  abondante  à  Cuba,  ce  qui  est  un 
grave  obstacle  au  développement  de  la  production  sucrière, 
dont  l'avenir  semble  dépendre  beaucoup  de  l'immigration. 

Le  système  monétaire  du  pays  laisse  beaucoup  à  désirer. 

Les  recettes  douanières  encaissées  pendant  les  cinq  pre- 
miers mois  de  1905  dépassent  de  27  0  0  le  chiffre  de  la  période 
correspondante  de  1901. 


ÉTATS-UNIS 

Le  Commerce  extérieur.  —  Nous  avons  déjà  publié  les 
résultats  du  Commerce  extérieur  des  Etats-Unis  pour  l'année 
1904-1905.  L'augmentation  des  exportations  qui  s'est  produite 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Amérique 


pendant  cet  exercice  a  été  obtenue  en  dépit  d'une  diminution  r 
importante  des  sorties  de  céréales,  dont  le  chiffre  est  tombé 
de  149  millions  à  107  millions  1/2  3e  dollars.  La  valeur  des  j 
exportations  de  coton  a  augmenté,  par  contre,  de  10  millions 
dfl  dollars,  et  celle  du  pétrolE  d'un  million.  [1  y  a  eu  une  I 
baisse  de  4  millions  pour  les  produits  alimentaires. 

Voici  un  tableau  indiquant  la  part  de  ces  quatre  articles 
dans  les  exportations  des  Etats-Unis  de  chacune  des  dix  der- 
nières années  : 


Années  Produits  Totaux 

unissant                                  ali-  des 

au  86  juin  Céréales  Coton  mentaires  Pétrole  articles 

(En  milliers  de  dollars > 

1896..  141.356  190.050  131.503  63.383  525.800 

1897...  197  857  230.890  137.138  62.635  628.521 

1898...  333.897  230.442  167.340  56.125  787.805 

1899...  273.999  209. 5C4  175.508  56.273  715.346 

1900...  262.741  241.832  184.453  75,01s  761.641 

1901...  275.594  313.673  196.959  71.112  857.340 

1902...  213  134  290.051  199.861  72.302  775.950 

1903  221  242  310.180  179.839  67.253  784.515 

1904  ..  149.050  370.810  176.027  79.000  774.948 
1905..  107.500  380.000  170. £00  80.000  737.800 


Les  exportations  de  ces  quatre  articles  ont  baissé  l'année 
dernière  de  37  millions  de  dollars.  Comme  le  total  général 
des  exportations  présente  une  augmentation  de  58  millions, 
le  progrès  pour  ce  qu'on  appelle  le  chapitre  des  articles  di- 
vers atteint  donc  95  millions  de  dollars. 

Parmi  ces  articles  il  faut  citer  les  produits  sidérurgiques, 
le  cuivre  et  les  cotonnades. 

<  >n  verra  dans  le  tableau  ci-dessous  le  résumé  du  mouve- 
ment commercial  de  chacun  des  dix  derniers  exercices  : 


Total  des 

Années  Excédent  exportations 

finissant  Exporta-  Importa-        des  et  des 

au  30  juin  tions  tions  exportât,  importât. 

(En  milliers  de  dollars) 

1896   882.606  779.724  102.882  J.  002 .331 

1897   1.050.993  764.730  286.263  1.815.723 

1898   1.231.482  016.049  615.432  1.847.531 

1899   1.227.023  607.148  529.874  1.924.171 

1903   1.394  483  «49.911  544.541  2.244.424 

1901    1.487.764  823.172  664.592  2.310.937 

1902'.  ....  1.381.719  903.320  478.398  2.285.040 

1903   1.420.141  1.025.719  394.422  2.445.860 

1904    1.460.827  991. 0S7  469.739  2.451.914 

1905   1.518.402  1.117.507  400.955  2  635.970 


Comparativement  à  1903-190i,  l'excédent  des  exportations  a 
diminué  de  plus  de  78  millions  de  dollars,  ce  qui  provient  de 
l'augmentation  des  importations  ;  mais  il  atteint  encore 
l'énorme  chiffre  de  près  de  401  millions  de  dollars,  auxquels 
il  faut  ajouter  21.400.000  dollars,  représentant  la  somme 
dont  les  sorties  d'argent  dépassent  les  entrées.  L'excédent 
total  s'élève  ainsi  à  422.373.000  dollars, 


Le  Marché  Financier  de  New-York 


New-York,  3  septembre  1905. 

A  la  suite  du  jugement  de  la  Cour  de  cassation  du  4  août 
contre  la  Compagnie  Française  des  Câbles,  le  Gouverne- 
ment vénézuélien  a  ordonné  à  la  Compagnie  de  fermer 
toutes  les  stations  des  cotes.  Les  communications  seront 
seulement  maintenues  entre  New- York  et  la  Guayra.  Le  ser- 
vice avec  l'intérieur  sera  assuré  par  la  Compagnie  Salionale. 
M.  lirun,  représentant  de  Yà  Compagnie  Franraixe,  a  demandé 
sans  succès  l'a  journement  de  la  fermeture  des  stations,  jus- 
qu'à l'arrivée  de  ~S\ .  Bosquet,  administrateur  do  la  Compa- 
gnie, qui  est  attendu  le  27  septembre.  Eu  conséquence, 
M.  Brun  est  entré'  en  communication  avec  le  Gouvernement 
français  par  l'intermédiaire  de  la  Légation. 

Le  marché  quoique  agité  reste  soutenu. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  105  ./.. 

Les  valeurs  de 'Chemins  de  fer  «ont  très  fermes,  on  remar- 
que surtout  la  bonne  tenue  du  Hciuling  et  du  Canada  Pacific 
Voici  les  derniers  cours  : 

Alclnson,  b'->  1/4;  Milwaulcee,  176  1/4;  Erie,  48  7/8; 


Reading,  117  5/8;  Canadian  Pacific,  163  1/8;  Illinois  Cen- 
tral, 175  ./.  ;  Louisville,  147  ./.  ;  Central,  210  ./.  ;  Union 

Pacific,  129  3/4. 


MEXIQUE 

La  Situation  des  Banques  du  Mexique.  —  Le  bilan 

mensuel  des  Banques  de  la  République  présente,  au  30  juin 
dernier,  la  situation  suivante  : 

Existences 


en       Porte-    Capital  Circula- 
Banques        caisse     feuille     social      tion  Dépôts 
(En  milliers  de  piastres) 
Naliona"  Mexico  27.699.3  33.659.6  26.000.0  26.439  9  19522.6 
Londres- Mexico  15.825.9  40.258.2  15.000.0  18.226.1  5. oui.:; 

Centrale   1.477.1   6.574.7  21.000.0         »  6.682.3 

Internationale..       198.7      478.4   5.000.0         ».  621.9 
Agric.  et  Hypot.        32.8         »      2  000.0         »  » 
Yucatèquc  Vue.)    2.653.4  11.081.4   8.000.0   4.384.8  32.3 


Orientale  Mexic)  2.202.7  4.505.6  6.000.0  3.829.3  12.9 
Miniè'-iChihua.)  2.113.3  4.507.4  5.000.0  3.540.4  99. S 
Mercantile' Yuc.)    1.736.2   4.228.3   4.000.0   3.961.5  0.3 


Jalisco....   1.404.1  5.847.0  3.000.0  2.028.7  23.6 

Mercantile  Mont.)    750.4  2.522.9  2.500.0  1.309.4  12.3 

Durango   718.4  2.933.3  2.000.0  1.005.2  88.9 

Mercantile  Ver.)  2.840.6  4.783.3  2.000.0  4.123.6  834.9 

Nuevo  Léon  . . . .  934.6  3.318.6  2.000.0  2.232.5  12.7 

Coahuila   744.7  3.013.5  1.600.0  1.211.8  78.4 

Etat  de  Mexico.  1.205.8  3.716.9  1.500.0  1.914.4  51.7 

Occidentale....  851.8  1.096.7  1.500.0  1.434.2  14.3 

San  Luis  Potosi.  1.085.8  4.592.4  1.100.0  2.031.8  6.0 

Campèche   330.7  825.7  1.000.0  611.3  2.0 

Guanajuato  ....  805.2  2.455.6  1.000.0  1.527.0  9.4 

Morelos   610.3  1.197.6  1.000.0  1.102.1  4.1 

Oaxaca    508.9  2.254.8  1.000.0  563.7  13.6 

Sonora   1.550.6  1.143.3  1.Q0O.O  2.837.2  70.5 

Tamaulipas  . . . .  749.2  2.226.0  1.000.0  1.289.2  5.3 

Tabasco   483.2  1.466.8  1.000.0  871.8  0.3 

Queretaro   566.8  1.334.6  1.000.0  896.5  » 

Zacateca*   664.2  2.438.5  1.000.0  848.8  55.7 

Aguascalientes .  424.1  994.0  600.0  591.7  0.1 

Michoacan   291.1  976.9  600.0  558.6  382.0 

Hidalgo   609.9  532.0  500.0  863.8  251.6 

Chiapas   119.4  287.0  500.0  217.4  1.0 

Comm"  iChih.).  16.2  180.4  200.0  »  12.2 


Totaux   72211.1  155432.5  120600.0  89454.2  34507.8 

Tôt.  31  mai  1905  72259.6  156398.7  109600.0  87054.1  30543.6 

—  30juinl904  63879.6  132888.4  109350.0  82957.4  11983.2 

—  30  —  1903  58015.8  12358s. 9   98150.0  88033.5  14279.6 

—  30  —  1902  62902.9  108322.7  83300.0  77439.9  14870.0 
-.30  —  1897  46694.0   37867.0   41050.0  44792.0 


Les  Recettes  des  douanes  pendant  l'exercice  1904- 
1905.  —  Voici  le  montant  des  sommes  perçues  par  les 
douanes  pendant  le  dernier  exercice  : 

Exercice 
1904-1905 

(Piastres) 

Droits  d'importation   35.261.803  33 

Surtaxe  sur  les  droits  d'importation   3.529.485  30 

Droits  d'exportation   922. 788  37 

'Droits  de  port   665.840  8u 

Arrérages   126.438  34 

Total   40.736.350  14 


D'autre  part,  voici  la  comparaison  de  ces  chiffres  avec  les 
évaluations  faites  par  M.  le  Ministre  des  Finances,  dan6  son 
projet  de  budget  pour  cet  exercice  : 

Recettes  Evaluations 


(En  Piastres) 

Droits  d'importation   35.561.000     31. 350.000 

Droits  d'exportation   '.129.000  862.000 

Droits  de  port   895.000  650.000 

11  ressort  de  ces  chiffres  que  les  recettes  ont  dépassé 
de  4.300.000  piastres,  environ,  les  prévisions  de  M.  Liinau- 
tonr.  Tout  permet  do  croire  que  la  différence  en  laveur  du 
fisc,  sur  les  autres  branches  de  revenus  publics,  sera  propor- 
tionnelle, i  »u  peut  donc  prévoir  que  la  perception  générale, 
au  cours  du  dernier  exercice  fiscal,  dépassera  Le  chiffre,  sans 
précédent,  de  91  millions. 
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MINES  D'OR 


La  Situation  au  Transvaal 


La  Gazette  Officielle  du  Transvaal  vient  dr  publier  un 
projet  d'Ordonnance  qui  sera  soumis  au  Conseil  législatif  el 
qui  modifie  'l'Ordonnance  de  1904  relative  à  l'introduction  de 
la  main-d'œuvre.  D'après  la  nouvelle  réglementation,  en  cas 
de  rixes  ou  de  refus  de  travail,  il  devra  être  immédiatement 
fait  appel  aux  représentants  du  Foreign  Labour  Depart- 
ment. La  police  devra  attendre,  pour  agir,  l'arrivée  de  l'un 
de  ces  agents,  à  moins  que  la  vie  des  personnes  ou  leurs 
biens  ne  soient  en  danger.  Les  représentants  du  Foreign 
Labour  Department  seront,  à  la  venir,  munis  de  pouvoirs 
très  étendus  en  cas  de  désordres  graves,  conspirations,  atta- 
ques à  main  armée,  etc.  11^  pourront  renvoyer  dans  leur  pays 
d'origine  les  coolies  considérés  comme  dangereux.  Le  projet 
vise  également  l'usage  de  l'opium  et  punit  vendeurs  et  con- 
sommateurs d'un  emprisonnement  de  trois  mois. 

En  raison  des  derniers  troubles  qui  ont  éclaté  du  fait  d'un 
certain  nombre  de  Chinois  employés  dans  les  mines,  une 
entente  est  près  d'intervenir  entre  le  Gouvernement  du  Trans- 
vaal. les  fonctionnaires  de  la  police,  les  directeurs  des  mines 
et  le  délégué  chargé  de  la  protection  des  Chinois.  Il  y  a 
quelque  temps,  à  la  demande  des  Compagnies,  deux  esca- 
drons de  police  montée  avaient  été  cantonnés  aux  deux  extré- 
mités du  Kand,  mais  ils  avaient  été  ensuite  concentrés  dans 
la  périphérie  de  Johannesburg.  Ils  seront  désormais  repartis 
le  long  du  Rand  en  de  nombreux  postes  établis  à  cinq  cents 
mètres  les  uns  des  autres,  et  ils  formeront  ainsi  un  cordon 
de  troupes  rendant  les  désertions  impossibles. 

En  outre,  le  Gouvernement  a  décidé  de  distribuer  aux  ma- 
gistrats des  zones  dangereuses,  des  armes  et  des  munitions 
qui  seront  mises  à  la  disposition  des  fermiers  et  dont  ces  der- 
niers pourront  faire  usage  en  cas  de  menaces  ou  de  vio- 
lences. Enfin,  les  Compagnies  vont  redoubler  de  surveillance 
pour  empêcher  les  désertions,  el  les  fermiers,  même  en  l'ab- 
sence de  la  police,  auront  le  droit  d'arrêter  tout  coolie 
échappé. 

Sept  «  tube  mills  »  fonctionnent,  en  ce  moment,  dans  le 
district  du  Witwatersrand.  La  Rob-nson  Deep  en  possède 
deux:  la  Neic  Gocfi,  la  Meyer  and  Charlton,  la  Glen'  Deep, 
YAngelo  et  la  Treasury  chacune  un.  La  New  Gooch  et  la 
Meyer  and  Chariton  en  ont  commandé  deux  autres,  dont 
l'installation  aura  lieu  prochainement. 


Rendements  miniers  d'Aont 


Les  rendements  particuliers  pour  le  mois  d'août  commen- 
cent à  nous  parvenir.  Voici  ceux  déjà  arrivés  : 

Transvaal  Gold  Mining  :  80  pilons,  10.103  tonnes  broyées, 
3.723  onces  d'or  au  total,  d'une  valeur  de  15.813  liv.  st.  En 
juillet,  80  pilons,  4.149  onces;  valeur,  17.624  liv.  st. 

Roodepoort  Central  Deep  :  50  pilons,  en  29  jours,  ont  broyé 
7.703  tonnes,  qui  ont  produit  2.381  onces  d'or  fin;  5.524 
tonnes  de  tailings,  traitées  à  l'usine  de  cyanure,  ont  produit 
927  onces  d'or  fin.  Total  de  la  production  :  3.308  onces  d'or 
fin  d'une  valeur  de  14.051  liv.  st.,  contre  3.250  onces  d'or  lin 
en  juillet  1905  valant  13.805  liv.  st.  Bénéfices,  y  compris 
loyers,  etc.,  3.060  liv.  st.  contre  2.810  liv.  st.  en  juillet  1905. 

<Gynns  Lydenbnrg,  1.503 onces,  d'une  valeur  de  6.384  liv.  st. 
contre  6.000  liv.  st.  en  juillet. 

Geldcnhuis  Estate  and  Gold  Mining,  7.220  onces,  d'une 
valeur  de  30.699  liv.  se.  Bénéfice  net  :  10.030  liv.  st.  contre 
16.094  liv.  st.  en  juillet. 

Juniper*  Gold,  4.418  onces,  d'une  valeur  de  18.770  liv.  st. 

Bénéfice  net  :  4.860  Bv.  st.  contre  3.000  liv.  st.  en  juillet 
dernier. 

Bonanza,  4.503  onces,  valeur  18.936  liv.  st.  Bénéfice  net  : 
8.550  liv.  st.  contre  8.512  liv.  st.  en  juillet. 


M  G  EL  DEEP 


L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  celte  Compagnie' 
a  eu  lieu  le  25  juillet. 

Des  deola rations  qui  ont  été  laites,  il  ressort  que  le  capital 
social  n'a  pas  vai ié.  Il  est  toujours  représenté  par  500.000 
actions  cle  1  livre  sterling,  sur  lesquelles  50.000  restent  à  la 
réserve.  A  la  précédente  assemblée,  il  avait  élé  annoncé  que 
la  dette  de  la  Compagnie  vis  à-vis  du  South  African  Gold 
Trust  s'élevait  à  environ  98.000  liv.  si,,  et  que  des  négocia- 
tions avaient  été  engagées  pour  obtenir  de  nouvelles  avances 
en  vue  de  faire  l'ace  aux  besoins  de  l'entreprise  sur  la  base 
de  9,!0  liv.  st.  j>ar  mois.  Depuis  celte  époque,  des  arrange- 
ments ont  été  conclus  avec  le  Sonlh  African  Gold  Tltcst  el 
la  Gold  Mines  Invesimenl,  nouvelle  filiale  de  la  Qoldfieldi, 
dont  te  capital  a  été  en  grande  partie  souscrit  à  Paris.  La 
première  île  ces  Compagnies  s'est  engagée  à  prêter  ù  la  Xiyet 
Deep  112.000  liv.  st.  moyennant  une  option  de  10  shillings 
sur  les  100. 000  actions  Sub  Sigel  en  portefeuille;  la  seconde 
lui  avance  20.000  1.  st.  contre  une  option  au  pair  sur  25.00o 
des  50.000  actions  de  réserve:  ces  deux  options  expirent  le 
30  juin  1907.  Sur  les  132.000  liv.  st.  mises  ainsi  à  sa  aiapsosi- 
litra,  la  Compagnie  a  déjà  emprunté  120.0(10  liv.  st. 

Les  broyages  ont  commencé  le  19  juin  et,  depuis  cette 
époque,  le  moulin  a  fonctionné'  sans  interruption  avec 
20  pilons.  La  production  de  juillet  s'est  élevée  à  2.160  onces 
et  a  laissé  un  profit  de  1.042  liv.  st.  La  puissance  de  broyage 
va  être  augmentée  de  10  pilons  ;  en  même  temps  des  amélio- 
rations seront  effectuées  dans  les  usines  de  cyanuration  et  de 
slimes;  elles  auront  pour  résultat  d'augmenter  l'extraction  et, 
par  suite,  le  profit.  ïl  n'a  pas  été  exécuté  de  travaux  de  dé- 
veloppement depuis  la  reprise  des  opérations  :  à  cette  époque, 
il  y  avait  70.000  tonnes  développées,  d'une  teneur  de  9  d\vts: 
sans  compter  un  certain  tonnage  de  minerai  de  plus  faible 
teneur.  Toutefois,  le  développement  devait  être  repris  quel- 
ques jours  après  l'assemblée.  Ajoutons,  en  'terminant,  que  le 
bilan  présente  un  solde  débiteur  de  39.475  liv.  st. 


JVXin.es  d'Or  Australiennes 


La  Production  de  l'or  dans  L  Australie  Occidentale. 

—  Pendant  le  mois  d'août  dernier,  55.370  onces  d'or  ont  été 
exportés  de  l'Australie  Occidentale,  et  119.311  onces  ont  été 
envoyées  à  la  monnaie  de  Perth,  donnant,  comme  produc- 
tion, un  total  de  174.681  onces,  contre  168.332  onces  pendant 
le  même  mois  de  l'année  dernière. 


Informations  diverses 


Great  Eastern  Collieries,  Limited.  —  L'Agence  de  Paris 
de  The  African  and  European  Investment  Company,  Limi- 
ted, 15,  rue  du  Hclder,  représentant  sur  le  Continent  The 
Great  Eastern  Collieries,  Limited,  communique  le  càblo- 
gramme  suivant  reçu  de  Johannesburg  en  date  du  1er  sep- 
tembre : 

«  Production  de  charbon  en  août  :  18.900  tonnes  ». 
La  production  de  juillet  avait  été  cle  17.500  tonnes. 


Angelo  Deep.  —  La  cinquième  assemblée  générale  ordi- 
naire sera  tenue,  à  Johannesburg,  le  27  septembre,  afin 
d'examiner  les  comptes  de  l'exercice  social  qui  a  pris  fin  le 
30  juin. 


United  Rhodesia  Goldfields.  —  Le  rapport  intérimaire 
de  cette  Société  constate  que  la  Compagnie  a  fait  tous  ses 
efforts  pour  aider  ses  filiales  et  leur  permettre  d'atteindre  une 
ère  de  production  rémunératrice.  Les  résultats  n'ont  mal- 
heureusement pas  répondu  à  cette  attente.  Elle  prend  les 
dispositions  nécessaires  pour  commencer  les  travaux  sur  son 
propre  domaine,  alin  d'éviter  le  paiement  des  lourdes  taxes 
imposées  par  la  loi  minière  c'e  la  Rhodésic  sur  la  protection 
des  claims. 


Rand  Victoria  East.  —  Le  fonçage  du  puits  a  commencé 
sur  les  terrains  de  celte  Compagnie. 
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Mines  d'or 


Village  Deep.  —  Ou  télégraphie  do  Johannesburg  que 
l'installation  du  80  nouveaux  pilons  a  été  achevée  à  la  Village 
Decji,  ce  qui  porte  le  nombre  des  pilons  à  140. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  7  septembre  1905. 
La  meilleure  tendance  que  nous  signalions  il  y  a  huit 
jouis  s'est  sensiblement  accentuée  cette  semaine.  Certes,  les 
dispositions  ont  encore  été,  à  certoins  moments,  quelque  peu 
irrégulières,  mais  on  n'en  reste  pas  moins  soutenu  dans  l'en- 
semble, avec  des  plus-values  appréciables  sur  la  clôture  de 
jeudi  dernier. 

***  Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  1  7/8,  s'inscrit  à  2  1/8.  On  persiste  à 
croire  que  le  rapport  de  cette  Compagnie  sera  publié  lin 
septembre. 

La  Transvaal  Goldftelds  clôture  à  2  1/4.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  3  1/8,  contre  3  1/10. 
Consolidated  Goldftelds,  6  13/10,  au  lieu  de  6  3/8. 

La  Rand  Mines  est  à  9  1/2;  elle  restait  à  9  1/16  jeudi 
dernier. 

Le  Coronation  Syndicate,  qui  finissait  à  2  livres,  se  retrouve 
cà2  1/4. 

La  Witwatersrand  Township est  à 6  3/4;  Ajrican  andEuro- 
pean  Investment  Company,  demandée  à  1  11/16.  Swazieland 
Corporation,  13/8.  Vereeniging  Estâtes,  19/10. 

***  District  du  Witwatersrand.  — UEast  Rand,  qui  clô- 
turait à  7  9/16,  reste  au  dernier  moment  à  8  livres  ;  Angelo, 
5  13/16;  New  Cornet,  2  3/4  ;  Van  Rgn,  3  9/16. 

La  City  and  Suburban  reste  à  5  3/8.  Dans  ces  derniers 
temps,  l'eau  aurait,  pendant  quelques  jours,  entravé  l'exploi- 
tation dans  le  tréfonds,  à  la  suite  d'un  accident  survenu  aux 
pompes  ;  fort  heureusement,  on  a  trouvé  dans  une  mine  voi- 
sine le  matériel  nécessaire  pour  réparer  les  pompes  qui  fonc- 
tionnent de  nouveau  régulièrement.  Jubilee,  3  liv. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  3  5/16.  Driefontein,  4  3/8, 
au  lieu  de  4  3/10  ;  Village,  5  3/8  ;  nous  la  laissions  à  5  1/8  ; 
Jumpers,  2  1/2;  Modderfontein,  9  3/8. 

La  Ferreira  est  à  18  3/4,  contre  19  1/2.  La  Meyer  and 
Ciiarlton  cote  5  \j9>;Rietfontein,  2  1/8;  Treasury,db/S.  On 
écrit  de  Johannesburg  que  les  mouvements  de  terrain  ont 
définitivement  cessé  dans  cette  mine.  Pendant  le  mois  de 
juillet,  on  a  procédé  au  boisage  du  puits  incliné  principal  et 
on  espérait  pouvoir  reprendre  l'exploitation  dans  la  section 
Ouest  de  la  mine,  de  sorte  qu'en  septembre  le  moulin  fonc- 
tionnera sans  doute  avec  son  effectif  de  broyage  complet. 

La  New  Primrose  est  à  2  7/8.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  4  1/4.  La  Ginsberg  est  à  2  liv.  La  May  Consoli- 
dated cote  3  5/8. 

La  Glencaim  reste  à  1  1/8.  Crown  Reef,  14  livres,  au  lieu 
de  13  3/4  ;  Randfontein,  2  5/8;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  9  1/8. 

L>'East  Rand  Mining  Estâtes  est  recherchée  à  4  1/4,  contre 

3  7/8. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  4  5/8,  au  -lieu  de 

4  1/2.  La  New  Ileriot  est  à  4  1/2;  Wolhuter,  3  1/10. 

La  Henry  Nourse  reste  à  7  liv.;  l'équipement  du  "nouveau 
puits  «  Ouest  »  a  été  achevé.  La  Wemmer  est  à  6  1/8.  La 
Robinson  Randfontein  est  à  1  3/8. 

sic**  Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Croivn  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  14  1/4,  s'échange  à  14  1/2. 

La  Bonanza  est  à  3/4. 

La  Cinderella  Deep  clôture  à  2  1/2. 

La  Nigel  Deep  est  à  7/8. 

IL'Angeio  Deep  finit  à  1  7/8;  Glen  Deep,  4  1/10;  Ferreira 
Deep,  5  15/16;  Robinson  Deep,  5  15/16;  Langlaagte  Deep, 
2  3/4;  Brakpan,  2  5/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  4  3/4.  Roodepoort  Central  Deep, 
11/2;  Rose  Deep,  6  3/4. 

La  Village  Deep  est  à  4  3/4. 

La  Durban  Hoodc]>oorl  Deep  se  retrouve  à  2  1/2.  Jum- 
pers Deep,  3  8/4;  Rand  Victoria,  à  2  1/8. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  â  5  1/8.  South  Gel- 
denhuis Deep,  2  7/8. 

La  Blmmer  and  Jack  East  est  à  2  3/10. 


sic**  Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 

land  Agency  clôture  à  1  liv.  ;  Rhodesia  Goldftelds,  3/10. 

La  Van  Dyk  Proprie tary,  qui  finissait  à  2  1/4,  s'inscrit 
à  5/16.  Rand  Collieries,  2  9/10. 

La  Transvaal  and  Delagoa  Bay  Investment  s'échange  à 
3  1  2.  Transvaal  Proprietary,  1  1/10. 

La  Premier  Diamond  reste  à  15  1/8,  au  lieu  de  15  1/4.  Les 
journaux  de  Johannesburg  annoncent  que,  conformément  à 
un  vote  du  Conseil  législatif,  une  enquête  a  été  ouverte  sur 
les  voies  et  moyens  à  adopter  pour  que  cette  Compagnie  ait 
à  sa  disposition  toute  l'eau  dont  elle  peut  avoir  besoin. 

La  Great  Eastern  Collieries  finit  à  7/16.  South  Ajrican 
Breweries,  2  3/4,  contre  2  5/8. 

Londres,  7  septembre  1905,  5  h.  45  soir. 

(Par  téléphone.) 
Après  la  clôture,  tendance  soutenue. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  7  septembre  1905. 

Sur  les  avis  reçus  de  Londres,  sur  les  rachats  auxquels  il 
a  dû  être  procédé,  le  Marché  sud-africain  de  Paris  s'est  relevé 
ces  derniers  jours,  et  il  s'est  surtout  montré  plus  actif.  On 
ne  sait  encore  rien  de  certain  sur  les  rendements  d'août,  mais, 
de  divers  côtés,  on  laisse  entendre  qu'ils  seront  satisfaisants. 

La  Consolidated  Goldftelds  est  à  170  . . ,  contre  158  fr.  50  ; 
East  Rand  clôture  à  200  fr.  . .,  au  lieu  de  188  fr.  ;  Chartered, 

54  fr.  50.  Rand  Mines,  238  fr.  . .  ;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  225  fr. 

Le  Champ  d'Or  est  à  16  fr.  50.  La  Buffelsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  15  fr.  50. 

L Angelo,  que  nous  laissions  à  143  fr.  . . ,  reste  à  148  fr.  . .  ; 
la  Driefontein  cote  112  fr.  ..,  au  lieu  de  109  fr.  ... 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  482  ..,  finit  à  498  fr. 
La  Geduld  se  retrouve  à  103  fr.  50.  L'action  Goerz  et  C"  clô- 
ture à  72  fr.  25.  French  Rand,  53  fr.  ... 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  300  fr.  . . ,  se  retrouve  à 
363  fr.  50. 

La  Geldenhuis  Estate  finit  à  116  fr.  50,  contre  113  fr. 

La  General  Mining  se  retrouve  à  77  fr.  50,  recherchée  ainsi. 

La  Geldenliuis  Deep  clôture  à  247  fr.   ..,   au  lieu  de 

239  fr  

La  May  Consolidated  est  à  91  fr.  50  ;  nous  la  laissions  â 
87  fr.  75.  La  Kleinfontein  cote  53  fr.  75. 

La  Lancaster  se  retrouve  à  39  fr.  ...  Langlaagte  Estate, 
85  fr.  ..,  contre  80  fr.  50. 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  14  fr.  50.  La  Mozambique 
s'échange  à  30  fr.  50.  New  Primrose,  74  fr.  . . . 

La  New  Goch  est  à  03  fr.  75. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à 222  fr.  50,  finit  à  228  fr.  ... 
Robinson  Deep,  146  fr.  ..,  au  lieu  de  138  fr.  50.  Robinson 
Randfontein,  35  fr.    ..;  Randfontein   Estâtes,   00  fr.  ... 

La  Rose  Deep  s'échange  à  109  fr.  50  ;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  162  fr.  50.  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  38  75. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  135  fr.  50  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  129  francs. 

La  Wemmer  est  à  154  fr.  . . .  LaNew  Steyn  Estate  s'échange 
à  74  fr.  50,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  44  fr.  50  ; 
Transvaal  Consolidated  Land,  80  fr.  25.  Transvaal  Gold- 
ftelds, 55  fr.  35. 

La  Sheba  est  active  à  10  fr.  50. 

La  South  Ajrican  Gold  Trust  finit  à  130  fr.  . . ,  au  lieu 
de  124  fr.  . . . 
La  Van  Dyk  se  traite  à  58  fr.  50. 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knight's)  s'échangent  à  123  fr.  50,  au  lieu  de  117  fr. 
La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se  traite  à 

55  fr.  . . . 

La  De  Beers,  qui  restait  à  427  fr.  50  l'action  ordinaire,  et  à 
448  fr.  . .  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  443  fr.  50  et  à  455  fr.  . . . 

La  Jagersfontein  se  traite  à  200  fr.  50,  contre  192  fr.  50. 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourqarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  me  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


o  g 


PRINCIP.  CHAPITRES 


-  s.  a 


i.2  a. 


3-01 

ci  - 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1904 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 

1904 
1905 
1905 
1905 

1904 
1905 
1905 
1905 


15  septemb..  |  2  6541  1.113  4.208 
31  août   2.971    1.108  4.429 


31 

7  septemb. 
14  septemb. 


.974 
2-9731 


1.107 
1.103 


4.356 
4.349 


537 
619 
597 
589 


509 
674 
480 
510 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


7  septemb. . 

23  août  

31  août   

7  septemb. . 


819 
915 
862 
841 


318 

303 

295 


1.552  ||  650 

1.557  il  750 

1.633  f  660 

1.621  |  709 


849 
1.057 
1.137 
1.184 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


31  août  

30  juin.... 

31  jui'let.. 
31  août  ... 


07 
60 
58 


21 
20 
21 
20 


127 
189 
173 
170 


89 
110 

108 

105 


118 
184 
177 
178 


497 
465 
479 
471 


64 
71 
83 
70 


56 
71 
61 
62 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


15  septemb.. 

31  août   

7  septemb.. 
14  septemb. . 


954 
916 
897 


703 
742 
736 
730 


1.017 
1.062 

1.089 
1  051 


604 
722 
745 
722 


3 

2)4 

3 

3 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


30  juillet. 

8  avril  . . 

1  juillet 
29  juillet. 


132 
116 
134 
134 


19 

20 
20 
20 


189 
175 
189 
186 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


30  juillet.. . 
8  avril.  .., 
1  juillet 

29  juillet.. 


70 

66 
65 
65 


10 
12 
12 
12 


159 
161 
154 
151 


DATES 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


PRINCIP.  CHAPITRES 


3^  = 

O-0J  w 


P. 

eu  &  s 


s  ee'£ 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1904 

7  septemb.. 

M 

222 

311  1 

1 

769 

198 

458  1  45 

1905 

1 

180 

320 

1 

661 

146 

3fi6  44 

1905 

31  août   

1 

169 

318 

1 

751 

llu 

476  46 

1905 

7  septemb. . 

'l 

167 

314  1 

1 

745 

134 

472  1  47 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


10  septemb.. 
26  août  . . 

2  septemb.. 

9  septemb.. 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


30  juin. 

30  avril. 

31  mai  . 
30  juin. 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


10  septemb.. 
26  août  

2  septemb. . 

9  septemb.. 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


20  août  . . 
31  juillet 
10  août  . . 
20  août  . . 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


1904 
1905 
1905 
1905 


27 

33 

371 

16 

102  | 

27 

38 

367 

8 

107 

27 

38 

368 

8 

109 

27 

39 

370 

8 

111  i 

354 
354 
3)4 
3)4 


1904     8  septemb.. 

96 

26 

625 

57 

523 

32 

3 

1905   24  août 

98 

21 

659 

62 

570 

30 

3 

1905   31  août  . . 

99 

21 

688 

59 

590 

30 

3 

1905    7  »eptemb.. 

101 

22 

658 

63 

567 

32 

3 

1904   20  août   

5 

6 

45 

60 

23 

18 

1905     4  août  .... 

13 

13 

42 

72 

2i 

13 

1905    13  août  . . 

13 

14 

42 

71 

24 

13 

1S05   20  août  .... 

13 

14 

43 

71 

24 

10 

1904 

31 

102 

139 

6 

43 

12  I 

1905 

30 

123 

166 

7 

48 

9  « 

1905 

31 

113 

» 

155 

5 

46 

1905 

31 

106 

» 

153 

5 

44 

II 

369 

509  | 

1.634 

644 

858 

109 

373 

565 

1.561 

581 

68) 

93 

373 

566 

1.561 

567 

675 

107 

373 

562  ! 

1.565 

568 

673 

103 

2 

1 

129 

90 

32 

14  1 

1 

1 

125 

95 

31 

15 

1 

1 

122 

98 

32 

15  ! 

1 

1 

121 

98 

31 

15  ', 

138 

157 

498 

23 

141 

89 

166 

156 

535 

13 

126 

108 

166 

155 

546 

13 

139 

110 

166 

154 

54b 

14 

144 

107 

4 
4 
4 


454 

4  y, 

454 
454 


654 
654 
654 
654 


3 

2)4 
2)4 
254 


1904   20  août  .... 

468 

104 

855 

a  99 

281 

28 

5 

1905   31  juillet  ... 

531 

532 

82 

975 

187 

322 

34 

5 

1905   10  août  

88 

958 

179 

310 

30 

5 

1905   20  août  ... 

532 

88 

943 

182 

306 

36 

5 

1904   20  août  

103 

14 

|  268 

83 

1  117 

22 

5 

1905   31  juillet.  .. 

116 

15 

301 

82 

135 

21 

5 

1905    10  août  .... 

117 

15 

303 

77 

131 

21 

5 

190  5   20  août  

117 

15 

1  300 

81 

1  130 

21 

5 

41 

2 

38 

39 

46 

3 

1  5 

42 

2 

68 

39 

45 

3 

1  5 

42 

2 

66 

39 

47 

3 

42 

2 

66 

39 

47 

3 

1  1 

1904  31  juillet. . . . 

35 

95 

12 

63 

1 

1905   31  mai  

34 

91 

13 

57 

1 

1905    30  juin  

34 

» 

108 

12 

64 

1 

1905  31  juillet  ... 

30 

» 

ICI 

14 

52 

1 

4)4 
4H 
*)4 


23  |  5K 

22  5? 

22  554 

21  ï  5)4 


32^ 
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DATES 


S  £ 


PRINCIP.  CHAPITRES 


O  3  O 


«->  »? 

«  s 

H.» 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1904 

.1  GG 

3 

200 

m 

75 

9 

5 

1905 

.1  G6 

198 

59 

25 

5 

1905 

18  août  ... 

.1  10 

3 

205 

» 

58 

25 

5 

1905 

23  août   

.1  13 

2 

216 

t>4 

23 

5 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1904 

5  septemb. . 

2  275 

224  1 

1 

977 

3n 

484 

392  1 

1905 

2  4i8 

152 

(107 

393 

103 

420 

1905 

29  août  

2  444 

148 

t 

6:6 

374 

400 

428 

1905 

5  septemb.. 

2-427 

14V  1 

2 

764 

m 

407 

450  1 

5'/, 

5  y, 
5  % 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1904   15  août  

22 

0 

72 

22 

32 

19 

1905    15  juillet.... 

23 

2 

70 

23 

35 

19 

1905   31  juillet.  . . 

23 

2 

70 

23 

31 

19 

1905    15  aoùi  

23 

2 

71 

25 

34 

18 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1904   31  juillet  ... 

11 

6 

42 

1 

7 

12. 

6 

1905   31  mai   . 

10 

9 

32 

2 

6 

8 

6 

1905    30  juin   

10 

9 

32 

2 

6 

9 

6 

1905   31  juillet  ... 

9 

9 

31 

1 

7 

10 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1904   31  ju  llet  ... 

82 

229 

57 

125 

18 

1905   31  mai  .  .  . 

92 

7 

215 

60 

133 

15 

1905    30  juin  

90 

7 

240 

73 

20 

1905    31  juillet.  ... 

90 

6 

216 

67 

137 

17 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 

1904  10  septemb.. 

1905  2G  août  

1905  2  septemb.. 

1905  9  septemb.. 


109 

8 

223 

1.299 

223 

47 

111 

10 

234 

1.373 

226 

50 

111 

9 

233 

1.373 

226 

Ml 

111 

9 

233 

1.373 

226 

50 

4'/, 

l'A 

VA 


3% 

3  y, 

3  y, 

3ys 


TOTAUX 


1904 
1905 
1905 
1905 


13  septemb.. 
31  août   

7  septemb.. 

14  septemb.. 


9.847,2.894 

16.167 

3 . 456 

5  713 

1 

m 

m 

10.509  2-881 

17.i46 

5-684 

6.017 

1 

10.418  2.857 

17.328 

5.565 

6.034 

1 

572l 

10  36012.833 1 

17.354 

5.577 

6.070 

1 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.332 

4.037 

n 

1900  31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15.906 

9.505 

8.514 

4.171 

» 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8.172 

4.827 

ii 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.178 

» 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

» 

1 904  31  décembre  . 

9. 811 

2.753 

17  349 

9.524 

7.466 

4  144 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compien 
nent  le»  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèver.t 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


9  août 

16  ftoùt 

23  août 

30  août 

6  sept. 

13  sept. 

47 

97 

47 

95 

47 

9G 

48 

03 

48 

07 

100 

13 

100 

11 

100 

11 

100 

11 

!O0 

16 

100 

17 

121 

m 

120 

75 

121 

50 

120 

50 

120 

73 

120 

50 

32 

55 

32 

40 

32 

15 

32 

15 

31 

83 

30 

85 

81 

35 

8' 

30 

81 

23 

81 

20 

81 

20 

81 

20 

100 

10 

100 

(,6 

100 

07 

100 

06 

100 

13 

100 

12 

Bticharest  

100 

31 

100 

33 

100 

22 

100 

22 

100 

22 

100 

22 

85 

2:> 

85 

22 

83 

22 

8', 

22 

s3 

22 

?s 

81 

35 

HÏ 

32 

81 

2.1 

81 

23 

SÏ 

15 

81 

18 

99 

97 

99 

95 

99 

P2 

99 

87 

99 

94 

99 

97 

100 

99 

92 

99 

91 

99 

Ml 

lUu 

02 

100 

07 

572 

564 

550 

504 

559 

557 

Londres   

25 

zî 

25 

21 

25 

27 

25 

28 

25 

27 

25 

30 

Madrid   

32 

30 

32 

17 

31 

81 

95 

31 

00 

30 

57 

100 

100 

99 

90 

99 

87 

96 

95 

99 

97 

Salnt-Péternbourg  . 

37 

45 

37 

45 

37 

45 

37 

45 

37 

.0 

37 

45 

95 

46 

95 

:o 

95 

37 

95 

30 

95 

il 

95 

33 

—     (4  3  mois). . . . 

95 

53 

95 

13 

93 

42 

S>5 

35 

95 

46 

95 

40 

CHANGE  DE  PARIS  :  Cours  moyens  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 


Amsterdam. . 
Allemagne. . . 
Vienne-Tr.  . . 

Espagne  

—  versem. 
Lisb. -Porto  . . 
St-Pétersb.  . . 


papier  cou/1 


Valeurs  à  vue 


Londres 


Belgique  . . 

Italie  

Suisse  , 

New- York. 


Chèque 


Matières  d'or  et  d'argent 


Or  en  barre 
Argent  id. 


le  kil.) 
le  kil. 


Couronnes  de  Suéde 


PlUS 

17  août 

24  août 

31  août 

7  sept. 

1  i  sept. 

4  % 

206  25 

206  12 

206  • 

205  75 

-Ht  iO 

4  % 

121  09 

121  75 

121  75 

121  87 

121  75 

4  % 

103  02 

103  69 

103  69 

103  75 

4  % 

378  .. 

3:8  . 

379  .. 

380  .. 

383  .. 

4  % 

526  .. 

533  .. 

526  .. 

52S  .. 

530  .. 

4  % 

262 

262 

<-  ■ 

OH'i 
JX)Ô  .  . 

moins 

3  % 

25  155 

25  15 

25  13 

25  15 

25  145 

25  175 

25  17 

25  15 

25  17 

25  165 

3  % 

0  12p. 

0  12p 

0  12p 

0  19p 

0  19p 

5  % 

pair 

0  C6pr 

0  12pr 

pair 

Fa,"i 

^    1/  0/ 

■>  A  % 

pair 

0  03  i  r 

0  OOpr 

0  12p 

0  12p 

4  % 

516  50 

516  50 

516  50 

517  .. 

518  .. 

au  pair 

3437  » 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

218  89 

101  50 

ICI  50 

102  . 

105  .. 

103  .. 

3   

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

16")  ... 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

3 :  900-) 

40  . . 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Aut. -Hongrie  cour,  or, 
Belgique  (franc  or). .. 
Espagne  (peset.  pap  ). 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  orj  

Italie  (lira)  

Portusal  imilreis  pap.) 
Roumanie  (leu  or)... 

Russie  (rouble  or)  

Suisse  (franc  or)  

Turquie  (liv.  turq.). .. 
Pays 
Extra-Européens 
États-Unis  (doll.  or).. 
Mexique  piastre  arg.) 
Répub. Arg. (peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  imilreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 

Japon  (yen  or)  

ChineiSkanjluîXtaëîarg.) 


1  234 
25  22 
1  05 
1  » 
1  » 

1  » 

2  083 
1  » 

60 


5 
1 
2 
1 

22  78 


07 


5  18 
2  58 
5  » 

1  89 

2  84 

1  67 

2  58 
7  47 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 
17  août  24  août  31  août  7  sept   14  sept. 


1  229 
25  155 

1  04 
1 

0  75 

0  82 

2  08 

1  .. 
5  31 

0  99 

2  6i 

1  .. 
22  85 


5  16 
2  47 
2  20 
1  63 
1  82 

1  68 

2  55 

3  38 


1  229 
25  145 
1  04 

1  .. 
0  75 

0  82 

2  08 

1  .. 
5  38 

0  99 

2  64 

1  .. 
22  83 


5  16 
2  54 
2  20 
1  38 
1  88 

1  68 

2  55 

3  40 


1  229 
25  125 
1  04 

1  .. 
0  75 

0  83 

2  08 

1  .. 
5  31 

0  99 

2  64 

1  .. 
22  85 


5  16 
2  47 
2  20 
1  60 
1  88 

1  68 

2  55 

3  44 


1  230 
25  145 
1  04 

1  .. 
0  76 

0  82 

2  07 

1  .. 
5  33 

0  99 

2  64 

1  •• 
22  85 


5  16 
2  55 
2  20 
1  60 
1  87 

1  68 

2  55 

3  38 


1  229 
25  135 
1  04 

1  .. 
0  77 

0  83 

2  07 

1  .. 
5  35 

0  99 

2  65 

1  -. 


5  18 
2  55 
2  20 
1  60 
1  85 

1  68 

2  55 

3  38 


AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  14  septembre  1905 

100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
■valent  en  France  : 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  40 

En  Angleterre   100  22 

En  Autriche-Hongrie  .. .  100  12 

En  Belgique   100  19 

En  Espagne   130  54 

En  Grèce   120  30 

En  Hollande   100  27 

En  Italie   100  . 

En  Portugal    101  61 

En  Roumanie   100  22 

En  Russie   100  39 

En  Suisse   100  \i 

En  Turquie   99  57 

Aux  Etats-Unis   100  .. 

Au  Mexique   101  17 

En  liépubl.  Argentine  ..  227  25 

Au  Chili   118  12 

Au  Brésil   153  50 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   101  i7 

En  Chine   221  .. 


Billets  Allemands  

—  Anglais  

Austro-Hongrois. 

—  Belges  

—  Espagnols  

—  Grecs  

—  Hollandais  

—  Italiens  

—  Portugais  

—  Roumains  

—  Russes  

—  Suisses  

—  Turcs  


99  60 
99  78 
99  88 
99  si 
76  60 
82  90 
99  73 

100  .. 
95  58 
99  78 
99  61 
99  8S 

100  43 


Pièces  des  Etats-Unis..-  100  .. 

—  du  Mexique   98  83 

Billets  de  la  Re'p.  Argent.  44  .. 

—  du  Chili   84  65 

—  du  Brésil   65  14 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   98  83 

—  de  la  Chine   45  24 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  1 1  septembre  1905. 
La  cote  des  changes  a  fortement  accentué  les  tendances 
que  nous  signalions  la  semaine  dernière:  pour  les  motifs  que 
nous  indiquions,  les  cours  se  sont  généralement  relevés. 

Le  papier  sur  la  Hollande  reste  benu  A  205  75,  le  papier 
allemand  est  revenu  à  121  76,  la  couronne  autrichienne  s'est 
maintenue  A  ii>;>>  75. 
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Le  versement  sur  Madrid  a  bénéficié  d'une  nouvelle  amé- 
lioration de  trois  points  à  383.  La  diminution  des  achats  de 
céréales,  dont  le  poids  pesait  si  lourdement  sur  le  marché,  a 
été  l'un  des  facteurs  de  cette  reprise. 

La  traite  à  trois  mois  sur  Lisbonne  n'est  plus  qu'à  trois 
points  du  pair. 

Le  rouble  à  vue  finit  à  2(16  1/8  au  lieu  de  266  3/8. 

Le  chèque  sur  Londres  est  revenu  de  25  17  à  25  10. 

Le  papier  sur  la  Belgique  perd  encore  19  cent.  ;  le  papier 
italien  reste  au  pair  et  la  devise  suisse  fait  toujours  12  cent, 
de  perte. 

Le  New-York  poursuit  son  avance  à  518. 
CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure  — 

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong .... 

Shanghaï  

Rio- Janeiro  — 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres 
prime  de  l'or. 
Or  en  barres. . . 
Argent  en  barres 


16  août 


2/0 

a/a 
t  > 

1/4 
1/it 


5/16 
7/8 
1/32 
1/16 
•  /• 
1/4 
17  13/32 
15  11/32 


127  27 

rn/9  ./. 

27  3/4 


23  août 


2/0  5/16 
2/1  5/16 

!  .  \m 

1/4  1/32 
1  11  1  16 

2/X  3/8 
17  29/32 
15  1/16 

127  27 

77/9  ./. 
28  3/8 


30  août 


2/0 
2/1 


5/16 
7/16 
1/4  1/32 
1,4  1/16 
1/11  5/8 

m  3/4 

17  31/32 
15  1/4 

127  27 
77/9  ./. 
27  3/4 


•l't- 


2/G  5/16 

2/1  1/2 

1/4  1/16 

1/4  1/32 
1/11  1/4 

2/8  1/4 
17  13/16 

15  3/16 

127  27 

77/9  l/'t 
28  11/16 


13  sept. 


2/0 
2/1 
1/4 
1/4 
1/11 
2/8 


5/16 
5/16 
1,16 
1/16 
5/S 
1/4 
17  11/16 
15  1/4 


127  27 

77/9  1/4 
28  11/16 


Nous  n'avons  que  peu  de  variations  à  signaler  dans  la 
situation  des  devises  en  Extrême-Orient  ;  à  Singapoure,  le 
dollar  a  reculé  de  3/16,  et  à  Hong-Kong,  il  a  monté  de  3/8. 
A  Shanghai,  le  taël  n'a  pas  varié  et  le  Yokohama  reste  im- 
muable à  2  0  5/16. 

La  roupie  est  restée  ferme  à  Bombay  ;  à  Calcutta,  elle  a 
gagné  1  32. 

Le  milreis  brésilien  a  encore  perdu  1/8  cette  semaine,  et  le 
peso  chilien  a  gagné  1/1(5.  A  Buenos-Ayres,  la  prime  sur  l'or 
ne  varie  pas. 

Le  cours  de  l'or,  à  Londres,  est  resté  fixé  à  77/9  1/4,  mais  les 
demandes  d'Amérique  vont  certainement  faire  renchérir  le 
métal  jaune.  Le  cours  des  monnaies  étrangères  est  resté 
à  76/4. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  1"  au  7  septembre,  ont  été  les  suivants  : 

Sorties 

Bombay'  £ 

Rangoon   

Calcutta  


Entrées 

Le  Cap  £ 

Bombay  

Australie  

Détroits  

Afrique  occidentale 
Indes  occidentales. 


Total. 


333.000 
125.0H0 
32.088 
2.000 
3.000 
22.000 

537.000 


Madras. 


.2.300 
g.  500 
1.000 
3.000 


Total. 


58.850 


L'argent  métal  qui,  au  cours  de  la  semaine,  était  redescendu 
à  38  5/8,  a  regagné  facilement  le  cours  de  28  11/10  à  la  suite 
des  vives  demandes  qui  se  sont  produites. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  ont  été,  du 
1"  au  7  septembre,  de  3G.197  Mv.  st.,  ce  qui  porte  le  total, 
depuis  le  1"  janvier,  à  5.030.209  liv.  st.,  contre  7.785.613 
livres  sterling  pour  la  période  correspondante  de  1904. 

Le  11  septembre,  la  Banque  d'Allemagne  a  élevé  le  taux 
de  l'escompte  de  3  à  4  0/0,  et  le  taux  de  l'intérêt  sur  avances 
de  4  à  5  0/0. 

Le  taux  de  3  0  0  était  en  vigueur  depuis  le  25  février  1905. 

Escompte  hors  banque  : 
Places        17  août   24  août    31  août    7  sept.    14  sept. 


3  1/4      3  1/4      3  1/4      3  3/4      3  3/4 


Paris   1  l'4      11/4      1  3,8      13  8      1  5/8 

Londres....     115  10      1  7/8    1  15/16      2  1/4      2  7  8 

Berlin   2  1/8      2  3/8      2  1,2      2  3/4      2  3;4 

New  -  York 
(time  money' 

Le  taux  de  l'escompte  hors  banque  s'est  légèrement  tendu 
à  Paris  et  beaucoup  plus  i\  Londres  oii  on  craint  une  forte 
tension  monétaire,  étant  donné  les  gros  retraits  d'or  annoncés. 

On  craignait  même  une  nouvelle  élévation  du  taux  de 
l'escompte  qui  ne  s'est  pas  produite. 


Situation  général©  des  Banques  d  émission 

L'oncaisse-or  de  la  Banque  rie  l'rance  a  diminué,  relie 
semaine,  de  1.954.000  francs.  Les  achats  de  matières  se  -ont 
élevés  à  10. 053.000  francs  et  les  ventes  à  2.804.000  liane-::  la 
circulation  a  prélevé  4.329.000  francs  à  Paris  et  4.724.000 
dans  les  succursales.  Il  est  sorti  250.000  francs  pour  Smytne 
et  il  est  venu  100.000  francs  de  Suisse. 

L'argent  a  diminué  de  3.752.000  francs.  La  circulation 
a  rendu  773.000  francs  à  Paris  et  4.415.000  francs  dans  les 
succursales,  et  il  a  été  expédié  110.000  francs  en  Suisse. 

Les  billets  en  circulation  ont  diminué  de  7  millions,  les 
comptes  courants  de  7  millions  et  les  avances  de  9  millions. 
Le  portefeuille  a  grossi  de  30  millions. 

L'encaisse  métallique  de  la  Banque  d'Allemagne  s'est  affai- 
blie de  29  millions  de  francs  ;  la  circulation  dos  billets  a  elle- 
même  diminué  de  13  millions  ;  le  chiffre  des  billets  en  réserve 
est  tombé  à  156  millions.  Le  stock  d'or  atteint  en  ce  moment 
le  niveau  le  plus  bas  de  l'année  et  tend  encore  à  diminuer  ; 
c'est  devant  cette  situation,  considérée  comme  anormale,  que 
le  Conseil  de  la  Banque  a  cru  devoir  élever  le  taux  de  l'es- 
compte de  3  à  4  0/0.  Les  comptes  courants  montrent  une 
augmentation  de  50  millions  et  le  portefeuille  de  47  millions. 
Les  avances  sont  en  diminution  de  12  millions. 

Voici  les  mouvements  d'or  de  la  semaine  à  la  Banque 
d'Angleterre  : 

Entrées  Sorties 

Achat  en  barres...  £     19.000  Amérique  du  Sud.  £  789.000 

Excédent  des  sorties   740. 000  Portugal   6.600 

Total  égal   705.000      Total  des  sorties..  705.000 

L'excédent  des  sorties  s'élève  à  746.000  liv.  st.,  ou  18  mil- 
lions 650.000  francs;  mais  la  circulation  intérieure  ayant 
rendu  2.050.000  francs,  la  diminution  de  l'encaisse  métal- 
lique ne  s'est  élevée  qu'à  10  millions.  Les  billets  en  circula- 
tion ont  été  réduits  de  6  millions  ;  les  comptes  courants  ont 
faibli  de  38  millions  et  le  portefeuille  de  23  millions.  Le  rap- 
port de  la  réserve  aux  engagements  s'est  légèrement  relevé 
de  44  95  à  45  54  0,0,  ce  qui  a  permis  au  grand  Etablissement 
anglais  de  garder  son  taux  d'escompte  à  3  0/0. 

L'encaisse  métallique  de  la  Banque  d' Autriche- Hongrie  a 
diminué  de  2  millions  pour  l'or  et  de  4  millions  pour  l'ar- 
gent ;  la  circulation  des  billets  a  flécha  de  6  millions,  de 
même,  les  comptes  courants  particuliers  ont  diminué  de 

6  millions  et  le  portefeuille  de  4  millions. 

La  Banque  de  Belgique  a  reçu  2  millions  d'or  et  1  million 
d'argent  et  a  retiré  30  millions  de  billets  de  la  circulation  : 
le  portefeuille  a  diminué  de 23  millions;  les  comptes  courants 
ont  grossi  de  i  millions. 

La  Banque  d'Espagne  a  donné  4  millions  d'argent,  mais 
les  billets  en  circulation  ont  augmenté  de  pareille  somme. 

A  la  Banque  d'Italie,  la  circulation  fiduciaire  s'est  abaissée 
de  15  millions  et  le  portefeuille  a  faibli  de  4  millions;  les 
avances  ont  augmenté  de  6  millions  et  les  comptes  courants 
de  /i  millions. 

La  Banque  de  Bussie  a  mis  en  circulation  17  millions  d'or 
et  4  millions  d'argent;  lss  billets  ont  augmenté  de  108  mil- 
lions, les  comptes  courants  de  0  millions,  le  poitcfeuille  de 

7  millions  cl  les  avances  de  22  millions. 

Les  autres  Banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  observation. 


LA  SITUATION  MONÉTAIBE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  Neic-York 
(En  dollars) 


EXPORTATIONS 

Du  19  au  Depuis 
20  août  le  1"  janv. 

1.500 


OR 

Grande-Bretagne 

France   1 10 . 000  25  352 .  5<  >6 

Allemagne 


 o  

Autres  pays . . , 

Total  1905. 

—  1904. 

—  1903. 


12.402.921 


IMPORTATIONS 

Du  19  au  Depuis 
20  août  le  1"  janv. 

330  922 
4.266.186 
9.650  9.655 
175.029  2.024.420 


116. OO'l  37.810.987 
508.0(i0  71.049.793 
950  32. 821. <>•.'! 


184.679  6.631.133 
30.529  6.534.345 
57.65*  3.767.740 
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ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

-  1903... 


895.704  20.103.176 
538.335 
12.892 
720  813.535 


600       13.  Il  il  ; 

20 

60.875  2.316.7!)! 


896.424  21.467.938 
651.935  27.037.C67 
390.360  21.005.981 


(17.475  2.329.977 
24.919  643.422 
18.423  1.078.107 


Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904  19  sept. 

1905  26  août. 
1905   2  sept. 
1905   9  sept. 

265.4 
219.:. 
213.8 
207.5 

78.5 
84.8 
83.4 
78.7 

40.1 
52.3 
53.1 
53.7 

1721.7 
1181.1 

1166.8 
1125.4 

1130.5 
1144.6 
1136.9 
1106.7 

-+-  38.4 
4-  9.0 
-f-  5.5 
+  4.8 

Le  bilan  hebdomadaire  des  Banques  Associées  de  New- 
York,  constate  une  augmentation  de  la  circulation  de  OOO.OOO 
dollars,  mais  une  diminution  du  portefeuille  de  30.240.000 
dollars,  de  l'encaisse  de  6.320.000  dollars,  des  dépôts  de 
41.170.003  dollars  et  du  surplus-réserve  de  670.000  dollars. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 

La  Question  de  la  Réforme  monétaire  en  Chine 

(Suite)  (l) 
Une  réforme  incomplète  est  inutile 
Pour  qu'une  législation  puisse  assurer  à  une  réforme  un 
succès  sérieux,  il  faut  qu'elle  envisage,  d'abord  et  avant  tout, 
le  peuple,  et  seulement  en  second  lieu  les  négociants. 

Le  professeur  Jenks  a  proposé  de  commencer  par  le  som- 
met et  de  prendre,  comme  étalon  d'argent,  soit  le  taël,  soit  le 
dollar,  en  lui  donnant,  dans  le  commerce  international,  un 
pouvoir  fixe  d'échange  contre  les  monnaies  d'or,  ainsi  qu'il  a 
été  fait  pour  la  roupie  dans  l'Inde,  pour  le  dollar  d'argent 
à  Singapour,  le  yen  au  Japon  et  le  peso  au  Mexique  et  aux 
Philippines.  Cette  proposition  est  un  des  remèdes  nécessaires 
dans  toute  œuvre  tendant  à  l'uniformité  et  à  la  régularisation  ; 
mais,  à  moins  qu'elle  ne  soit  accompagnée  d'une  réforme 
complète  de  tout  le  système  chinois,  cela  ne  fera  qu'ajouter 
une  monnaie  nouvelle  aux  monnaies  déjà  existantes  et  suffi- 
samment nombreuses.  Pendant  ce  temps,  les  autorités  chi- 
noises se  sont  vues  dans  la  nécessité  de  créer  une  monnaie 
pour  répondre  aux  désirs  du  peuple  et  à  l'obligation  morale 
d'établir  l'uniformité;  mais,  ainsi  qu'il  arrive  toujours  par 
suite  d'inexpérience  ou  de  connaissances  insuffisantes,  elles 
n'ont  fait  qu'augmenter  la  confusion  déjà  existante.  Nous 
avons  parlé  suffisamment  des  pièces  d'argent  qui  s'échan- 
gent quelquefois  à  90  0/0  et  quelquefois  à  plus  de  100  0/0  de 
leur  valeur,  et  des  cents  de  cuivre,  dont  la  valeur  intrinsèque 
ne  dépasse  guère  40  0/0  de  leur  valeur  nominale;  mais  il  ne 
faut  pas  perdre  de  vue  ce  fait  que  les  profits  énormes  que 
les  autorités  ont  retiré  du  monnayage  ont  servi  à  former  un 
fonds  de  réserve,  et  que,  sans  celte  réserve,  il  y  aurait  à 
craindre  une  crise  financière,  au  cas  où  ces  monnaies  de- 
viendraient dépréciées.  Le  même  danger  n'existe  pas  dans  les 
pays  d'Occident,  parce  que  le  crédit  national  garantit  les 
émissions  des  Hôtels  des  Monnaies  nationaux  ;  mais  en  Chine, 
ces  Hôtels  de  fabrication  sont  provinciaux,  et  le  crédit 
impérial  n'étant  pas  engagé  par  ces  émissions,  ce  sont  les 
provinces  qui  seraient  responsables  en  cas  de  crise. 

Une  monnaie  doit,  cependant,  être  mentionnée  avec  plus  de 
détail  :  c'est  le  nouveau  taël  de  l'Hôtel  des  Monnaies  de 
Outchang  (Han-Kéou).  Le  vice-roi  de  Ilnkwang,  Ghang-Chih- 
Tung,  a  combattu  les  propositions  du  professeur  Jenks,  en 
basant  ses  arguments  sur  la  fausseté  de  conception  des  vérités 
économiques,  conception  qui  a  jeté  le  système  chinois  dans 
les  conditions  présentes. 

En  dehors  de  la  crainte  qu'il  exprimait  de  voir  confier  à  un 
étranger  le  contrôle  des  finances  de  la  Chine,  le  vice-roi  fai- 
sait ressortir  qu'il  était  malhonnête  de  donner  au  poids  d'un 
taël  d'argent  la  valeur  d'un  taël  et  quart  et  qu'il  «Hait  dan 
jj/toux  d  encourager  ainsi  la  spéculation  malhonnête  qui  ne 

(1;  Voir  l 'Economiste  Européen,  n"1  712  et  713. 


'  manquerait  pas  de  suivre,  de  la  part  des  banquiers  ou  autres. 
11  a  eu  le  courage  de  ses  convictions,  et  l'Hôtel  des  Monnaies 
de  la  province  dont  il  a  la  surveillance  fabrique  maintenant 
une  pièce  de  1  taël  qui,  si  elle  obtient  du  succès  à  Hankau,  sera 
introduite  dans  d'autres  provinces.  Nous  n'avons  pas  vu  lapièce 
et  n'avons  aucune  connaissance  de  son  origine  officielle,  mais 
un  banquier  qui  l'a  étudiée  en  donne  ainsi  le  détail  :  poids 
37gr.3,  dont  1.000  parties  d'argent,  80  de  cuivre,  60  d'ëtain; 
en  d'au-  très  termes,  le  titre  d'argent  est  0,8772.  Il  a  été  appelé 
Hupeh  kuping  taël,  et  son  pouvoir  d'échange  a  été  fixé  à 
0,97842  Haïkwan  taël. 

Mais  maintenant  commence  l'obscurité  qui  règne  sur  tout 
ce  qui  concerne  les  questions  monétaires  chinoises.  Après 
plusieurs  années  d'étude,  tout  ce  que  l'on  peut  dire,  au 
sujet  de  l'équivalence  du  nouveau  taël,  c'est  qu'une  pièce 
de  monnaie  contenant  37  gr.  3  d'argent  pur  équivaudrait  à 
0,987  03  Hk.  taël,  et  qu'une  autre  contenant  37  gr.  3  d'argent 
au  titre  de  0,8.772  équivaudrait  à  0,865  84  Hk.  taël. 

Dans  tous  les  cas,  cela  ne  fait  qu'ajouter  une  monnaie  de- 
plus  à  celles  qui  devront  être  abolies. 

Aucun  des  différents  taëls  actuellement  existants  ne  peut 
servir  convenablement  de  base  à  un  système  monétaire  dans 
lequel  la  monnaie  d'argent  devra  avoir  un  rapport  constant 
de  valeui  avec  la  monnaie  d'or  des  nations" étrangères,  et  en 
même  temps  avec  la  monnaie  de  cuivre  du  peuple  chinois;  et 
aucune  monnaie  satisfaisant  ces  deux  obligations  ne  pourra, 
à  la  fois,  donner  satisfaction  à  la  clause  du  traité  imposée 
par  les  puissances  étrangères  et  aux  besoins  monétaires  réels 
du  peuple.  L'habitude  de  considérer  l'argent  comme  objet  de 
trafic  est  tellement  ancrée  qu'il  faut  abandonner  toute  idée 
de  poids;  sinon  la  pièce  de  monnaie  restera  lingot  jusqu'au 
bout.  Les  Chinois  doivent  être  entraînés  à  considérer  la  pièce 
de  monnaie  comme  une  unité  de  valeur,  ce  qu'ils  ne  feront 
jamais  si  leur  unité  monétaire  est  en  mémo  temps  une  unité 
de  poids;  c'est  seulement  lorsque  la  pièce  de  monnaie  aura 
une  dénomination  qui  lui  sera  propre  qu'ils  pourront  l'envi- 
sager sous  le  même  jour  que  nous,  Occidentaux,  le  faisons 
nous-mêmes. 

Proposition  du  dollar  d'argent  comme  base 
Le  dollar  d'argent  est  bien  connu  des  Chinois  ;  il  sont 
accoutumés  à  son  aspect  et  l'acceptent  comme  métal  «  hon- 
nête ->  ;  dans  le  Sud,  du  moins  pour  les  transactions  peu  im- 
portantes, ils  l'utilisent  même  comme  une  pièce  véritable, 
avec  sa  valeur  de  compte  et  non  sa  valeur  de  poids. 

Cette  pièce,  qu'on  l'appelle  dollar  d'argent,  piastre  de  com- 
merce, peso,  yen  ou  yuen,  a  été  adoptée  par  toutes  les  con- 
trées importantes  à  étalon  d'argent,  l'Inde  exceptée;  cou 
adoption  par  la  Chine  est  le  seul  moyen  effectif  d'apporter 
dans  le  système  monétaire  chinois  un  lien  avec  les  autres 
systèmes  du  monde,  moyen  qui  lui  éviterait  de  démonétiser 
les  quelques  millions  de  yuen  (dollars)  pièces  de  20  cents, 
10  cents,  et  cents  de  cuivre  arbitraires  qui  sont  maintenant 
en  circulation;  de  plus,  cela  permettrait  à  tout  le  système  de 
s'établir  solidement  sur  la  base  de  la  sapèque  de  cuivre.  Il 
suffirait  do  donner  alors  [k  toutes  les  pièces  existantes  ua. 
rapport  légal,  en  même  temps  que  l'on  prohiberait,  d'une 
façon  absolue,  d'exprimer  en  une  autre  monnaie  les  obliga- 
tions gouvernementales  ou  commerciales. 

Avec  le  yuen  au  sommet,  pièce  d'argent  au  titre  de  0.900,. 
pesant  412.5  grains  (26.73  gr.,  0.7128  du  nouveau  taël 
«  Impérial  >>),  la  Chine  prendrait  comme  pièces  divisionnaires 
des  fractions  décimales  de  cette  pièce,  qu'elle  a  maintenant, 
en  leur  donnant,  naturellement,  un  rapport  fixe  relativement 
aux  autres  pièces  au-dessus  et  au-dessous  ;  à  la  base  du 
système  se  trouverait  la  commune  sapèque  de  cuivre,  à 
laquelle  on  donnerait  aussi  une  valeur  conventionnelle  de 

■,  »,„,  de  vuon  exactement. 
l.Ooo  J 

Il  ne  faut  pas  se  méprendre  sur  les  difficultés  nombreuses 
qu'il  y  aurait  à  vaincre  pour  en  arriver  là.  Le  professeur 
Jenks  a,  dans  un  mémoire  soigneusement  fait,  montré  com- 
ment la  Chine  peut  maintenir  le  rapport  qui  a  été  fixé  avec- 
l'étalon  d'or  :  et  lui-même,  ou  quelque  autre  économiste,  peut 
guider  la  Chine  sur  le  maintien  des  autres  rapports  fixes 
ce  qu'elle  parait  avoir  totalement  oublié,  si  on  en  juge  par  ses 
derniers  actes.  Depuis  plusieurs  années,  les  conditions  moné- 
taires ont  été  si  mauvaises  (pie,  d'un  commun  accord,  les 
puissances  étrangères  ont  inscrit  dans  leurs  derniers  traités 
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la  clause  de  l'uniformité  :  depuis  la  signature  du  traité  de 
commerce  avec  l'Angleterre,  les  conditions  sont  devenues 
plus  mauvaises  et  moins  susceptibles  encore  d'un  amende- 
ment. Des  puissances  étrangères,  comme  nous  l'avons  vu 
pour  l'Allemagne  et  le  Japon,  ont,  pour  réformer  leur 
système  monétaire,  prolité  de  l'occasion  qui  s'est  présentée 
quand  des  succès  militaires  les  ont  mises  en  possession  de 
sommes  importantes  ;  et  les  conseillers  étrangers  ont  dit  à  la 
Chine,  et  beaucoup  lui  disent  encore,  qu'une  pareille  réforme 
-doit  coûter  beaucoup. 

Les  hommes  d'Etat  chinois  ont  cru  cependant  avoir  trouvé 
le  secret  de  se  tirer  d'atï'aire,  et,  par  leurs  émissions  récentes, 
pour  des  sommes  considérables,  de  monnaies  dépréciées;  ils 
ont  augmenté  considérablement  les  difficultés  financières  de 
l'Empire,  et,  en  même  temps,  utilisé  ce  qui  leur  apparaît 
comme  une  source  de  revenus  indéfinie.  Quand  ils  croient 
avoir  découvert  une  méthode  de  réforme  qui  n'entrainc 
aucuns  frais  pour  le  Gouvernement,  que  doit  être  leur  atti- 
tude envers  une  proposition  saine,  mais  qui  doit  engloutir 
immédiatement  les  grosses  sommes  qui  constituent  actuelle- 
ment les  fonds  de  réserve  ? 

Une  réforme  systématique,  basée  sur  le  yucn,  ou  dollar 
d'argent,  efsur  lui  seul,  est  faisable  ;  mais  nous  avons  pré- 
cédemment montré  que  toute  réforme  comprenant  l'établis- 
sement de  l'uniformité  doit  rencontrer  une  très  vive  opposi- 
tion de  la  part  des  fonctionnaires,  banquisrs  et  négociants 
et  même  des  commerçants  et  des  prolétaires.  On  s'attendait  à 
•ce  que  le  Gouvernement  donnerait  au  moins  son  appui  à  un 
projet  qui  se  limiterait  au  montant  requis  pour  libérer  le 
pays  de  ses  engagements  envers  les  puissances  étrangères  ; 
il  semblerait  maintenant  qu'on  soit  encore  à  désirer  même 
-cet  appui. 

Les  Prix  de  Gros 

Si.  A.  Sauerbeck  vient  de  publier  son  index-number, 
calculé  sur  45  catégories  de  marchandises,  pour  août  1905. 

La  moyenne  des  onze  années  de  186?  à  1877  étant  100, 
voici  les  chiffres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 


1878-87   79  1899. 

1885-1894    69  1900. 

1890-1899   66  1901 . 

1895-1904    67  1902 

1884    76  1903. 

1896   61  1804. 


1889  Décembre . 

1895  Février  . . , 

1896  Juillet  

1900  —   

1904  -   

—    Décembre . 

1905  Janvier  


Nombres  mensuels 


73.7 
60.0 
59.2 
76.2 
69.9 
70.9 
71.2 


..  68 

..  75 

..  70 

..  69 

..  69 

..  70 

71.4 
71.8 
72.0 
71.7 
72.0 

Juillet   72.5 

19,  ?. 


1905  Février 

—  Mars... 

—  Avril... 

—  Mai.... 

—  Juin.... 


—    Août  , 


Le  nombre  correspondant  au  mois  d'août  montre  une  légère 
réduction,  due  principalement  aux  articles  d'alimentation. 
11  y  a  eu  une  baisse  importante  dans  la  moyenne  des  prix 
des  blés  et  avoines  anglais,  tandis  que  la  différence  était  très 
faible  quant  aux  prix  des  blés  étrangers.  La  valeur  des  diffé- 
rentes espèces  de  viandes  est  restée  sensiblement  la  même, 
mais  celle  du  beurre  s'est  élevée.  Le  sucre  de  betterave  est 
tombé  de  10  sh.  3  d.  par  cwt  fob.  à  8  sh.  7  d.;  par  contre,  le 
café  a  monté  un  peu  et  le  thé  s'est  montré  ferme. 

En  ce  qui  concerne  les  métaux,  le  fer  s'est  élevé  modéré- 
ment, le  cuivre  et  l'étain  sont  montés,  mais  les  meilleurs  prix 
ne  se  sont  pas  maintenus.  Parmi  les  textiles,  le  coton  s'est 
abaissé  un  peu  au-dessous  des  prix  de  fin  juillet  ;  le  lin,  le 
chanvre,  la  laine  et  la  soie  anglaises  ont  été,  par  contre,  un 
peu  au-dessus.  Dans  le  groupe  «  Divers  »,  une  avance  du  suif 
et  de  l'huile  de  palme  a  été  balancée  par  un  recul  de  l'huile 
de  lin. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  premiè- 
res, les  index-numbers  se  présentent  comme  suit  (la  movenne 
de  1867-77  étant  100;  : 

1878-871885-941895-04  1896   1900   1904   1905  1905 
Moy   Moy   Moy    Juil.  Fév.  Déc.  Juill.  Août 


Prod. ali- 
mentaires 84 

Mat.  pre- 
mières. . .  76 


Les  articles  d'alimentation  sont  maintenant  un  peu  plus 
bas  qu'à  la  fin  de  l'année  dernière,  pendant  que  les  matières 
premières  accusent  une  élévation  de  près  de  4  0/O. 

La  fin  de  la  guerre  diminuera  probi  blement  les  besoins 
immédiats  des  belligérants,  mais  créera  d'autres  demandes 
plus  durables  pour  les  deux  pays,  et  on  peut  assurer  que 
la  fin  des  hostilités  aura  un  effet  très  favorable  sur  le  com- 
merce en  général. 

La  position  des  Etats-Unis  est  actuellement  excelL-nte  ;  Io 
commerce  en  Allemagne  continue  à  faire  des  progrès,  el  li 
conditions  en  Russie  sont  beaucoup  meilleures  qu'on  le  sup- 
pose fréquemment  ;  si  on  laisse  de  coté'  les  troubles  inté- 
rieurs, plusieurs  branches  importantes  d'industrie  apparais- 
sent comme  devant  se  développer  beaucoup. 

L'argent  a  eu  un  marché  très  ferme  et  a  atteint  29  13/16  d. 
l'once  vers  la  fin  du  mois,  cours  qui  n'a  pas  ('-té  obtenu  de- 
puis le  commencement  de  1901.  Une  baisse  s'est  accusée 
quand  la  paix  a  été  annoncée,  mais  le  prix  est  redevenu  meil- 
leur pendant  cette  semaine.  Les  prix  et  »  index-numbers  » 
suivants  montrent  ce  mouvement  (60  d.  84  l'once  étant  la 
parité  de  1  d'or  pour  15  1/2  d'argent  =  100)  : 

Prix  tndex-numbers 
Moyenne  1885-1894   42d.l/4      =  69.4 

—  1895-1904   27   1/4      =  44.8 

—  1886    30   3/4      =  eo.5 

Fin  Décembre  1900   29  9/16  =48.6 

—  Novembre  1902  (cours 

le  plus  bas)  ..  i   2111/16    =  05.6 

—  Décembre  1904   28   3/8      =  46.6 

—  Janvier  1905   27  15/16     =  45.9 

—  Mars  1905    25  13/16     =  42.4 

—  Juin  1905    26  13/16     =  44.1 

—  Juillet  1905   27   5/16     =  44.9 

—  Août  1905   28    ./..  =46.2 


FONDS  D'ÉTAT  EUROPEENS  &  EXTRA  EUROPÉENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


72  66  60.0  05.8  69.1  69.6  68.3 
67       68      58.6  81.9  72.3   74.7  75.3 


FONDS  D'ÉTAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f.  25fr.20), 
Autriche  or  4  %  (ch.  f  2  fr.  50).. 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  1896  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. 
Hellénique  4  %  1887  (net  9  fr.  40) . 

Hollande  3  %  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1888   

Portugal  3  %  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) 

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suéde  3  K  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  unifiée  i  %  .. 
—       Priorité  4  %  1890  

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New- York) . . . 

Haïti  5  %  1875   

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1?91  


Situation  Financière  Générale 

Europe.  —  France.  Conformant  son  attitude  à  celle 
prise  il  y  a  huit  jours  par  la  Banque  d'Angleterre,  la 
Banque  Impériale  Allemande  a  élevé,  lundi,  le  taux  de 
son  escompte  de  3  0/0  à  4  0,0  l'an.  Cette  mesure  n'a  pas 
produit  d'impression  réelle  sur  notre  marché.  En  effet, 
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si  quelques  valeurs  ont  été  plus  ou  moins  mouvemen- 
tées au  cours  de  ces  derniers  jours,  c'est  uniquement 
eu  raison  de  circonstances  toutes  particulières.  Kn  tous 
cas,  l'ensemble  de  la  Cote  est  resté  ferme. 

On  craignait,  hier,  que  la  Banque  d'Angleterre  ne 
tût  amenée  de  nouveau  à  modifier  ses  conditions.  Il 
n'en  a  rien  été;  aussi  la  réponse  des  primes  de  quin- 
zaine s'est-elle  effectuée  dans  des  conditions  satisfai- 
santes, et  la  liquidation  qui  aura  lieu  aujourd'hui 
semblc-t-elle  devoir  se  signaler  par  des  reports  toujours 
peu  élevés. 

Allemagne. — La  Meieksbàttk  a  él'evé  le  taux  de  son 
sscompte  de  3  0/0  à  h  0/0.  Une  nouvelle  élévation  pour- 
rait encore  bien  se  produire  dans  le  mois  d'octobre. 

Le  mouvement  de  hausse  des  cours  a  continué,  mais 
plus  discrètement  à  la  Bourse  de  Berlin.  Les  Conso- 
lidés allemands  seuls  sont  restés  stationnaires. 

Les  nouvelles  des  grandes  industries  sont  bonnes. 

Le  renchérissement  et  la  disette  de  la  viande  ont 
provoqué  dans  toute  l'Allemagne  une  agitation  pour 
l'abaissement  des  droits  de  douane. 

Angleterre.  —  Les  valeurs  japonaises  sont  en  hausse 
à  Londres. 

La  Banque  d'Angleterre  a  élevé  le  taux  de  son 
escompte  de  2  1/2  0/0  à  3  0/0  un  peu  plus  tôt  qu'on  ne 
croyait.  On  s'attend  à  des  fluctuations  sur  le  marché 
monétaire,  dans  la  prévision  d'un  emprunt  russe  et  de 
retrait  de  fonds  par  le  .lapon. 

Les  transactions  avec  l'extérieur  sont  en  progrès. 
Dans  les  huit  premiers  mois  de  l'année,  les  importa- 
tions se  sont  élevées  à  oO7/. U9-2.0O0  liv.  st.,  contre 
3a5.316.00Q  dans  la  même  période  de  1904  et  les  expor- 
tations à  ;><;5..">01.000  liv.  st.,  contre  242.995.000. 

Belgique.  —  Le  marché  à  terme  de  Bruxelles  reste 
bien  disposé.  Au  comptant,  le  marché  des  valeurs 
industrielles  s'est  alourdi.  Les  actions  métallurgiques 
ont  suivi  ce  mouvement  de  recul  ;  les  actions  de  char- 
bonnages sont  sans  changement. 

Au  30  juin  dernier,  les  versements  aux  Caisses 
d'épargne  belges  s'élevaient  à  780.738.020  fr.,  répartis 
sur  72.452  livrets. 

Espagne.  —  Les  élections  législatives  ont  eu  lieu, 
mais  il  est  encore  impossible  de  connaître  les  résultats 
exacts. 

La  Bourse  de  Madrid  a  été  assez  animée  cette 
semaine  et  a  suivi  les  fluctuations  du  marché  de  Paris. 

Les  cours  du  chèque  sur  Paris  est  en  baisse. 

Le  commerce  maritime  a  donné,  dans  les  sept  pre- 
miers mois,  0.723.483  tonnes  à  l'importation  et  X  mil- 
lions 5.070.048  à  l'exportation  ;  l'augmentation  est  sen- 
sible par  rajaport  à  la  même  période  de  1905. 

Italie.  —  Un  tremblement  de  terre  a  dévasté  toute  la 
Galabre.  Les  victimes  se  comptent  par  milliers  et  les 
dégâts  par  millions;  toute  la  vie  politique  et  économi- 
que est  suspendue  par  l'émotion  de  cette  catastrophe. 

Le  marché  financier  de  Rome  est  toujours  bien  tenu. 

Dans  les  sept  premiers  mois,  l'importation  s'est  éle- 
vée k  1.100. 030.097  lire,  en  augmentation  de  07.802.314 
lire  sur  celle  de  la  même  période  de  1904  ;  l'exportation 
s'est  élevée  à  919.911.403  lire,  en  augmentation  de 
47.025.083  lire. 

Suisse.  —  Dans  le  semestre  de  1905,  les  importa- 
tions de  marchandises  se  sont  élevées  à  010  millions  de 
francs,  contre  583  millions  dans  la  même  période  de 
1904  ;  les  exportations  se  sont  élevées  à  452  1/2  millions, 
contre  i28. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  résultat  financier  de  l'an- 
née 1904,  pour  L'Etat  de  Minas  (icracs  a  été  :  aux  re- 
cel tes,  10.048:083  m ilr.  590;  aux  dépenses  15.833: 182  mil- 
reis  964. 

Mais  cet  excédent  a  été  absorbé  par  les  déOcits 
antérieurs. 

Etats- 1' ni  s.  Les  Banques  nationales  représentaient, 
en  1004,  un  capital  de  770.594.585  dollars  divisé  en 
8.834.484  ad  ions. 

l.a  Dette  publique  des  Etats-Unis  atteignait,  le 


31  août  1905,  L©05.5â4.595   dollars,  le  montanl  de 
Caisse  du  Trésor  non  compris. 
Le  marché  financier  de  New-York  est  très  ferme. 

Asie.  —  Chine.  Un  rapport  de  l'Office  impérial  des 
Douanes  évalue  la  population  de  l'Empire  chinois  à 
432.000.000  d'habitants,  dont  7.012.000  dans  les  ports 
ouverts. 

.lapon.  —  Nous  publions,  page  350,  des  renseigne- 
ments sur  les  mines  d'or  et  d'argent  au  Japon. 
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La  Politique.  —  Les  grandes  manœuvres.  —  La  question  marocaine. 
La  rentrée  du  Parlement. 

Les  grandes  manœuvres  de  l'Est  se  sont  terminées, 
suivant  l'usage,  par  une  revue  et  par  un  banquet  aux- 
quels assistait  M.  le  Président  de  la  République  Nous 
publions  plus  loin  le  beau  discours  prononcé  à  cette 
occasion  par  M.  Loubet.  On  ne  saurait  en  approuver 
trop  hautement  l'inspiration. 

En  effet,  ce  discours  ne  contient  pas  seulement  les 
idées  générales  que  suggérait  totit  naturellement  la 
circonstance,  il  a  abordé  de  front  les  questions  qui 
préoccupent  le  plus  l'opinion  publique. 

Le  Président  a  très  nettement  répudié  ces  théories 
malsaines  qui  présentent  l'armée  et  ses  chefs  prêts  à 
faire  un  coup  d'Etat  ;  c'est,  a-t-il  déclaré,  faire  à  cas 
chefs  une  injure  gratuite.  (Juant  à  ceux  qui  cherchent 
à  fomenter  la  désobéissance  et  la  désertion,  ils  mécon- 
naissent la  nation.  Enfin,  dans  sa  péroraison,  M.  Lou- 
bet a  stigmatisé  ceux  qui,  dédaignant  les  vertus  mili- 
taires, sacrifieraient  d'un  cœttr  léger  une  partie  du 
patrimoine  national. 

Voilà  qui  est  parler  et  parler  en  chef  d'Etat  ;  on 
n'en  attendait  pas  moins  du  Président  de  la  Répu- 
blique, qui  a  toujours  eu  la  plus  vive  sympathie  pour 
l'armée  —  émanation  directe  de  la  nation —  et  qui  n'a 
jamais  manqué  de  la  défendre  contre  les  sceptiques,  les 
utopistes  et  les  rêveurs. 


-wv  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  9  septembre,  à  l'Ely- 
sée, sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Ils  se  sont  entretenus  de  la  fixation  de  l'ouverture  de  la 
session  extraordinaire  du  Parlement  ;  deux  dates  ont  été  pro- 
posées :  le  17  octobre  et  le  30  octobre.  Une  décision  définitive 
sera  prise,  à  ce  sujet,  dans  un  prochain  Conseil  de  Cabinet, 
après  que  le  président  du  Conseil  aura  consulté  les  prési- 
dents du  Sénat  et  de  la  Chambre  des  députés. 

M.  Rouvier,  président  du  Conseil,  a  fait  connaître  l'état  des 
négociations  qui  se  poursuivent  à  Berlin  et  à  Paris  au  sujet 
du  Maroc  On  croit  qu'une  solution  définitive  pourra  inter- 
venir avant  une  dizaine  de  jours. 

M.  Etienne,  ministre  de  l'intérieur,  a  entretenu  le  Conseil 
des  mesures  sanitaires  prises  aux  frontières  et  dans  les  ports 
en  raison  des  craintes  qu'inspirent  les  cas  de  choléra  sur- 
venus en  Allemagne. 

M.  Etienne  a  également  rendu  compte  de  l'état  des  grèves 
dans  le  département  de  Meurthe-et-Moselle. 

Le  Minisire  des  Colonies  a  été  désigné  pour  représenter  le 
Gouvernement  à  l'inauguration  du  monument  de  Camille  Des- 
moulins, le  22  septembre. 

Le  Conseil  a  accepté,  sur  la  demande  du  Ministre  des  Co- 
lonies, les  propositions  de  la  Ville  de  Paris  relativement  à 
l'échange  entre  cette  dernière  et  l'Etal  de  la  caserne  Lobai] 
et  de  l'immeuble  de  la  rue  Oudinot,  dont  kl  propriété  a  été 
attribuée  à  la  Ville  par  un  arrêt  récent  de  la  cour  de  Rouen. 

Le  Ministère  des  Colonies  sera  transféré'  rue  Oudinot.  Une 
Commission  va  être  constituée  peur  prépayée  la  convention 
qUi  sera  soumise  aux  Chambres  dès  la  rentrée. 

Le  Ministre  de  la  Marine  a  entretenu  le  Conseil  des  ré- 
sultats déjà  connus  des  dernières  campagnes  de  pèche  ;  ces 
résultats  s. .ni  loin  d'être  satisfaisants. 

En  dehors  des  mesures  qui  pourraient  être  prises  en  vue 
de  venir  en  aide  immédiatement  aux  intéressés,  une  régie- 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


mentatiôn  moins  sévère  de  la  pêche  «lu  sprat  va  permettre, 
sa  us  doute,  à  un  grand  nombre  de  pécheurs  de  ivaliscr  quel- 
ques gains. 

M.  Gaston  Thomson  va  organiser  en  outre  deux  missions: 
l'une  étudier;!  sur  les  côies  d'Espagne  les  conditions  de  la  pê- 
che à  la  sardine;  l'autre  ira  en  Angleterre  et  en  Norvège, 
d'une  part,  en  Islande  et  à  Terre-Neuve,  d'autre  part,  pour 
rechercher  les  conditions  scientifiques  et  pratiques  les  plus 
favorables  pour  l'organisation  îles  prochaines  campagnes. 

•vw  M.  Roson,  ministre  d'Allemagne  à  Tanger,  a  eu  le 
11  septembre  une  entrevue  au  Ministère  des  Affaires  étran- 
gères avec  M.  Rovoil. 

Dans  les  milieux  officiels,  on  continue  à  se  montrer  opti- 
miste au  sujet  de  l'issue  de  ces  négociations  entre  les  doux 
diplomates. 

Les  délibérations  de  la  Conférence  marocaine  porteraient, 
assure-t-on,  sur  les  points  suivants  : 

1°  Organisation  à  la  frontière  algéro-marocaine  d'une  police 
dont  les  cadres  seraient  exclusivement  formés  d'officiers  et 
de  sous-ofliciers  français; 

2°  Création  d'un  corps  de  police  internationale  ayant  pour 
mission  de  sauvegarder  les  intérêts  des  Européens  résidant  ara 
Maroc:  —  il  serait  tenu  compte  des  droits  reconnus  de  la 
France  dans  la  création  et  le  fonctionnement  de  ce  'corps  de 
police: 

3"  Etablissement  d'une  police  internationale  sur  les  fron- 
tières maritimes  du  Maroc  ; 

4°  Création  d'une  Banque  nationale  marocaine  et  règlement 
de  toutes  les  questions  financières  antérieures  à  l'arrange- 
ment à  intervenir,  notamment,  le  prêt  ou  1'  «  avance  »  de  dix 
millions  de  francs  par  les  banquiers  ; 

5*  Question  des  consulats  et  juridiction  maliométaue. 

•wv  Le  Président  de  la  République,  accompagné  du  géné- 
ral Dubois  et  du  colonel  Lamy,  est  parti  le  11  septembre,  à 
quatre  heures  trente  du  matin,  pour  aller  assister  à  la  phase 
finale  des  grandes  manœuvres  de  l'Est.  Le  train  présidentiel 
est  arrivé  à  sept  heures  à  Brienne-le-Chàteau. 

M.  Loubet  a  été  salué  à  sa  descente  de  wagon  par  MM.  Ber- 
teaux,  ministre  de  la  Guerre  :  le  général  Brugère,  directeur 
des  manœuvres  :  le  général  Brun,  chef  de  l'état-major  géné- 
ral de  l'armée,  etc. 

Aux  Hautes-Charmes,  près  de  Villehardouin,  se  trouvait 
la  mission  américaine,  dont  les  membres  furent  présentés  au 
Président  de  la  République. 

Le  Président  a  rappelé  au  général  Chafïee,  chef  de  la  mis- 
sion, l'accueil  cordial  qui  fut  fait  aux  Etats-Fnis  à  la  mission 
française,  lors  de  l'inauguration  du  monument  du  maréchal 
liochambeau  à  Washington,  et  lui  a  exprimé  sa  satisfaction 
de  pouvoir  à  son  tour  recevoir  en  France  des  représentants 
de  la  grande  nation. 

Le  général  Cbaffee  a  répondu  qu'il  était  particulièrement 
heureux  d'avoir  été  désigné  pour  assister  aux  manoeuvres  de 
la  l>elle  armée  française  et  qu'il  était  profondément  touché  de 
l'accueil  aimable  et  affectueux  fait  à  la  mission  américaine 
et  des  attentions  délicates  dout  elle  a  été  l'objet  de  la  part 
du  Ministre  de  la  Guerre,  du  général  Brugère  et  do  tous  les 
olliciers  français. 

Après  quelques  minutes  de  conversation,  le  Président  re- 
monte en  automobile  et  assiste  à  la  clôture  des  opérations, 
qui  mettent  fin  aux  grandes  manœuvres  de  l'Est. 

M.  Loubet  et  le  cortège  officiel  se  dirigent  vers  Montangon, 
où  ils  sont  reçus  par  le  préfet  et  les  députés  de  l'Aube,  aux- 
quels s'était  joint  M.  Casimir-Perier,  ancien  député  de  l'Aube 
et  ancien  Président  de  la  République.  M.  Loubet  offre  un 
déjeuner  auquel  sont  invités  les  officiers  généraux,  les  chefs 
de  corps  ayant  pris  part  aux  manœuvres,  la  mission  améri- 
caine, les  attachés  militaires  étrangers,  ainsi  que  les  autorités 
civiles,  les  sénateurs  et  les  députés  du  département. 

Au  Champagne,  le  Président  de  la  République  prononce  le 
toast  suivant  que  tous  les  convives  écoutent  debout  : 

Messieurs, 

Au  nom  de  la  République  Française,  j'ai  l'honneur 
de  saluer  les  officiers  étrangers  qui  ont  assisté  aux 
manœuvres.  J*ai  l'espoir  qu'ils  emporteront  un  bon 
souvenir  des  quelques  jours  passés  parmi  nous  et  pour- 
ront affirmer  à  leurs  Gouvernements  qu'ils  ont  trouvé 
ici  les  sentiments  sympathiques  et  cordiaux  de  l'armée 
française. 


Je  lève  mon  verre  et  je  bois  ;i  la  santé  des  Souve- 
rains, Chefs  d'Etat,  (îouvernement9  qui  oui  répondu  à 
notre  invitation  et  je  les  en  remercie. 
Messieurs, 

Depuis  plus  de  trente  ans,  le  Gouvernement  delà 
République  entoure  l'armée  de  sa  sollicitude,  et  malgré 
les  difficultés  passagères,  il  n'a  ménagé  aucun  sacrifice 
pour  assurer  son  instruction,  son  armement,  son  bien- 
être  et  sa  force.  L'armée,  dans  laquelle  passe  toute  La 
jeunesse  de  notre  pays  le  sait  et  montre  par  son  bon 
esprit,  sa  discipline,  sa  confiance  dans  les  chefs,  que  la 
République  peut  compter  sur  elle  pour  la  garde  de  son 
honneur  et  de  son  territoire. 

Officiers,  sous-officiers  et  soldats,  unis  dans  le  devoir 
commun,  respectueux  des  lois,  fidèles  au  drapeau, 
inspirent  à  la  nation  la  plus  légitime  confiance. 

Les  agitations  de  surface  ne  peuvent  les  troubler,  et 
c'est  leur  faire  une  gratuite  injure  de  penser  et  de  dire 
qu'on  peut  trouver  dans  leurs  rangs  des  hommes 
capables  d'oublier  le  premier  des  devoirs  :  la  lidélité  à 
nos  institutions,  comme  c'est  méconnaître  la  nation 
elle-même  de  croire  que  l'appel  au  refus  d'obéissance 
ou  à  la  désertion  peut  être  entendu  par  ceux  qui  sont 
appelés  sous  les  drapeaux. 

Vous  le  savez,  Messieurs,  et  préoccupés  seulement 
de  répondre  comme  il  convient  à  la  confiance  du  pays 
et  du  Gouvernement,"  vous  vous  efforcez  chaque  jour 
de  mieux  remplir  votre  délicate  mission  dans  l'intérêt 
du  pays. 

Votre  tâche  va  être  encore  plus  lourde  et  vos  devoirs 
plus  étroits,  au  moment  où  la  réduction  de  ia  durée  du 
sen  ice  pour  une  partie  du  contingent  nécessitera  une 
instruction  technique  et  une  éducation  morale  plus 
rapide. 

Je  connais  trop  la  valeur  et  le  zèle  des  officiers  fran- 
çais pour  ne  pas  être  assuré  que,  malgré  cette  réduc- 
tion, notre  armée,  plus  homogène,  ne  restera  pas,  ce 
qu'elle  est  déjà,  une  force  imposante  au  service  du  droit 
et  une  garantie  pour  le  maintien  de  la  paix. 

Cette  puissance  de  notre  armée  nationale  est  due, 
sans  doute,  à  sa  valeur  professionnelle,  à  une  disci- 
pline plus  que  jamais  nécessaire,  à  un  entraînement 
continu.  Mais  elle  tient  surtout  à  l'éducation  morale 
de  la  jeunesse  appelée  sous  les  drapeaux  et  à  ces  vertus 
militaires  que  les  sceptiques  peuvent  dédaigner,  mais 
qui  n'en  constituent  pas  moins  une  partie  du  patri- 
moine national  dont  nous  avons  la  garde. 
Messieurs, 

Vos  efforts  persévérants,  le  dévouement  dont  vous 
donnez  chaque  jour  la  preuve  dans  l'accomplissement 
de  vos  devoirs,  le  souci  constant  que  vous  montrez 
pour  le  bien-être  des  trouper,  les  exemples.,  enfin,  que 
vous  leur  donnez,  vous  assurent  le  respect  et  la  con- 
fiance de  l'armée,  ainsi  que  la  reconnaissance  de  la 
nation.  Je  suis  heureux,  au  nom  du  Gouvernement,  de 
vous  en  apporter  aujourd'hui  un  témoignage  public. 

C'est  de  tout  cœur  que  je  lève  mon  verre  en  l'hon- 
neur de  l'armée  française. 

La  musique  joue  la  Marseillaise. 

M.  Berteaux,  ministre  de  la  guerre,  s'exprime  ensuite  en 
ces  termes  : 

«  Monsieur  le  Président, 

«  L'armée  vous  est  reconnaissante  du  nouveau  témoignage, 
de  bienveillant  intérêt  que  vous  venez  de  lui  donner  en  assis- 
tant au  couronnement  des  manœuvres  de  l'Est;  vous  lui  avez 
d'ailleurs,  au  cours  de  votre  haute  magistrature,  prodigué  les 
preuves  de  votre  affectueuse  sollicitude.  Elle  vous  en  remercie 
profondément. 

<•  Vous  avez  pu  admirer,  monsieur  le  Président,  la  savante 
ordonnance  de  ces  manoeuvres.  Elle  est  due  à  l'art  consommé 
de  ceux  qui  avaient  la  haute  mission  de  les  diriger,  à  leur 
science  militaire,  à  leur  connaissance  des  hommes  sous  leurs 
ordres:  elle  est  due  aussi  au  courage,  à  la  vaillance,  à  la 
bonne  humeur  inlassable  des  officiers,  sous-officiers  et  soldats 
de  l'armée  active  et  des  réserves. 

«  La  belle  tenue  des  troupes,  la  facilité  avec  laquelle  elles 
ont  supporté  ces  journées  et  souvent  ces  nuits  de  fatigue  sans 
un  moment  de  lassitude  et  sans  donner  prise  à  la  maladie, 
attestent  assez  haut  que  tout  le  monde  a,  en  France,  le  sen- 
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timent  du  devoir  militaire  et  que  lout  le  monde  l'accomplit 
joyeusement. 

«  Tous  ceux  qui  ont  contemplé  ce  réconfortant  spectacle 
en  conserveront  précieusement  la  mémoire,  car  il  est  do  na- 
ture à  donner  confiance  à  la  France  laborieuse  el  pacifique. 

«  Messieurs  les  officiers  de  la  mission  américaine,  messieurs 
les  officiers  étrangers,  nous  espérons  que  vous  garderez  un 
agréable  souvenir  de  votre  séjour  parmi  nous.  Tout  le  monde 
a  été  heureux  de  vous  accueillir  ici  de  son  mieux  et  de  vous 
témoigner  les  marques  de  la  plus  vive  sympathie. 

«  Messieurs,  je  vous  invite  tous  à  lever  vos  verres  à 
M.  Emile  Loubet,  Président  de  la  République  française  ». 

A  trois  heures,  le  Président  s'est  rendu  à  Piney,  où  il  a 
pris  le  train  pour  rentrer  à  Paris. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  Os) 
du  13  au  19  août  19  05  (33!  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 
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9 
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4 
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4 
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4 
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+ 

3. 536 
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+ 

80 
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+ 
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38 

37 
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+ 
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QUESTIONS   DU  JOUR 


LA  GRÈGE  ACTUELLE 

AU  POINT  DE  VUE 

ÉCONOMIQUE  ET  FINANCIER 

[Suite]  (1; 


Situation  économique  de   la  Grèce  ' 
en  1896  et  1904 

E.  —  Industrie  {Suite) 
Production  manufacturière.  Sur  une  exporta- 
tion totale  de  91.300.000  fr.  en  1904,  les  produits 
de  l'agriculture  grecque  :  raisins  secs,  vins, 
huile,  olives  et  figues,  représentent  62  millions 
et  les  minerais  ou  métaux  bruts  19  millions  : 
c'est  déjà  une  preuve  que  l'industrie  manufac- 
turière hellénique  n'est  qu'une  industrie  locale. 
Mais,  en  1904,  la  Grèce  ayant  acheté  à  l'étranger 
pour  environ  60  millions  de  francs  de  fils  et  tis- 
sus, métaux  ouvrés,  produits  chimiques  et  phar- 
maceutiques et  objets  manufacturés  divers  :  ces 
importations  démontrent  péremptoirement  que 
celte  industrie  locale  ne  suffit  pas  aux  besoins  de 
la  consommation  nationale. 

En  l'absence  de  toute  statistique  officielle  ou 
privée  concernant  la  production  manufacturière 
hellénique,  nous  nous  contenterons  de  donner 
—  comme  nous  l'avons  fait  pour  l'industrie  mi- 
nière —  la  liste  et  le  capital  des  Sociétés  indus- 


trielles grecques  à  la  fin  des  années  1896  et  1904  : 

Liste  et    capital  des  Sociétés   Industrielles  helléniques, 

autres  que  les  entreprises  minières,  à  la  lin  des  années 
189G  et  1904 


[Milliers  de  drachmes) 

1890 

1904 

isonis  des  Sociétés 

Capital 

Valeur 
en 

(..apital 

Valeur 
en 

ïi  fini  mol 
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Gaz  d'Athènes  actions. . 

2.500 

2.050 

2.500 
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2.280 

Comp.  Hellén.  d'Electric. 
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Soc.  Pauhellén.  d'Electr. 

» 

£00 

200 

Soc.  des  Trav.  techniq.. 
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14.000 
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22.258 

Industries  diverses 

Ateliers  Basiliadès  
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750 
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Poudrerie  Hellénique... 
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1.892 
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2.200 

500 

500 

8C0 

800 

Fabrication  de  papier... 

750 
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» 

Cotonnerie  du  Pirée  .  . . 
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1.000 
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3C0 

£00 
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» 

» 

1.000 

1.000 
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» 

2.220 
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4.8U2 

SJKJH 

7.790 

(1)  Voir  Y  Economiste  Européen. 
711  et  718. 


il"  702  à  705,  707  à  709, 


Parmi  les  Sociétés  d'éclairage  et  de  travaux 
publics  qui  ont  le  plus  sérieusement  amélioré 
leur  situation  entre  1896  et  1904,  nous  citerons 
d'abord  la  Compagnie  du  Gaz  d'Athènes,  dont  la 
presque  totalité  des  actions  appartient  à  une  So- 
ciété française  d'éclairage.  Grâce  à  l'impulsion 
que  M.  Dacosta,  ingénieur  français,  membre  de 
la  Chambre  de  commerce  française  d'Athènes- 
Pirée  et  administrateur  des  Chemins  de  fer  de 
Thessalie,  a  su  donner  à  cette  Société  ;  grâce  à 
l'arrangement  qui  est  intervenu  entre  elle  et  la 
Compagnie  hellénique  d'Electricité,  concession- 
naire en  Grèce  des  procédés  Thomson-Houston  ; 
et  grâce  enfin  à  la  prolongation  de  sa  concession 
qui  expirait  en  1907  et  qui  a  été  prorogée  jus- 
qu'en 1937  :  la  Compagnie  du  Gaz  d'Athènes, 
dont  la  situation  était  assez  précaire  en  1896,  fait 
aujourd'hui  d'excellentes  affaires,  donne  de  très 
bons  dividendes,  et  ses  actions  de  500  drachmes, 
qui  n'en  valaient  que  410  à  la  fin  de  1896,  co- 
taient 1.100  drachmes  au  31  décembre  1904. 

La  Société  Générale  d'Entreprise  remonte  à 
1888  :  elle  a  pour  objet  l'entreprise  de  tous  gen- 
res de  travaux  publics  et  l'exploitation  des 
mines  :  c'est  elle  qui  a  achevé  la  construction  du 
Canal  de  Corinthe  et  qui  exploite  actuellement 
les  mines  de  soufre  de  Milo.  Sa  situation  est  h 
peu  près  slationnaire,  et  il  en  est  de  même  de  ca 
concurrente,  la  Société  de  Travaux  publics  et 
com  m  unaux. 

La  Compagnie  hellénique  d'Electricité  a  été 
fondée  en  1899.  Concessionnaire  des  brevets 
Thomson-Houston,  elle  a  pour  objet  l'exploita- 
tion de  toutes  entreprises  relatives  à  l'éclairage 
et  la  traction  électriques  Elle  possède  une  sta- 
tion électrique  à  Athènes  et  une  au  Pirée,  et  elle 
est  concessionnaire  de  l'éclairage  électrique  à 
Palras,  Syra,  Argosloli,  Chalcis,  etc.  Elle  paraît, 
donner  d'assez  bons  résultats,  car  ses  actions  de 
100  drachmes  en  valaient  132  à  la  fin  de  décem- 
bre 190i. 
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Les  autres  Sociétés  industrielles  helléniques 
par  actions  sont  relativement  peu  importantes. 
Je  citerai  cependant  les  Ateliers  de  Construction 
Basiliadès,  dont  la  Banque  d'Athènes  a  récem- 
ment augmenté  le  capital.  Cette  Société  est  la 
principale  des  entreprises  de  constructions  mé- 
caniques de  la  Grèce.  Elle  est  installée  au  Pirée, 
où  elle  construit  des  bateaux  à  vapeur  et  mémo 
des  locomotives.  Mais  elle  fait  venir  ses  fers  de 
l'étranger. 

Je  mentionnerai  également  la  Société  vinicole 
et  d'Industries  agricoles  (anciens  Etablissements 
Zannos,  Roche  et  Cie),  constituée  par  l'intermé- 
diaire de  la  Banque  d'Athènes,  au  capital  de 
4  millions  de  drachmes,  dont  2.220.000  versées. 
Cette  Société,  dont  j'ai  visité  une  distillerie  ins- 
tallée avec  les  appareils  les  plus  perfectionnés, 
à  quelques  kilomètres  d'Athènes,  est  dirigée  par 
MM.  Zannos  et  Roche,  des  anciens  élèves  de 
notre  Ecole  d'agriculture  de  Montpellier,  qui  lui 
ont  fait  apport  des  établissements  fondés  par 
eux  en  Grèce.  Elle  exploite  un  vaste  domaine 
agricole,  où  elle  cultive  surtout  le  tabac  et  la 
vigne,  et  elle  est  industrielle  en  ce  sens  qu'en 
dehors  de  ses  produits  naturels  :  tabacs,  vin  de 
raisins  frais,  etc.,  elle  fabrique  des  cigarettes, 
du  vin  doux,  des  eaux-de-vie  et  des  liqueurs  des- 
tinées à  la  consommation  locale  et  à  l'expor- 
tation. 

C'est  grâce  à  M.  Roche,  qui  est  Français  et 
membre  de  la  Chambre  de  commerce  française 
d'Athènes-Pirée,  que  j'ai  pu  recueillir  quelques 
renseignements  intéressants  sur  l'agriculture 
hellénique. 

En  dehors  des  Sociétés  par  actions  ci-dessus 
mentionnées,  il  existe  en  Grèce  un  certain  nom- 
bre d'usines  à  vapeur  :  fdatures,  tissages  méca- 
niques, produits  chimiques,  etc.,  établies  aux  en- 
virons d'Athènes,  au  Pirée,  à  Syra,  à  Patras,  à 
Corfou,  à  Livadia,  etc.  Dans  cette  dernière  ville, 
on  fde  le  coton  de  médiocre  qualité  récolté  sur 
les  assèchements  du  lac  Copaïs.  Mais  le  tableau 
suivant,  indiquant  les  importations  en  Grèce  du 
coton  en  laine,  des  fils  et  tissus  pour  les  années 
*1896  et  1904,  nous  montrera  que  la  production  de 
ces  usines  est  bien  loin  de  suffire  aux  besoins  du 
pays  : 

Houille,  Cotons  en  Laine  et  principaux  Produits 
manufacturés  importés  en  Grèce  en  1890  et  1904 


Objets 

1896 

1904 

Milliers 

Milliers 

d'oçqurs 

le  francs 

d 'oeques 

de  francs 

758.7 

1.380.8 

1.362.6 

1.989.3 

Fils  simples  écrus. . 

314.5 

786.4 

500.1 

975.2 

62.7 

313.4 

96.9 

256.8 

Tissus  écrus  non  dé- 

474.9 

1.424.6 

472.5 

1.157.7 

Tissus  blanchis  

393.9 

2.164.9 

370.0 

1.685.0 

—    fabriqués  et 

fils  teints   

557.2 

3.805.8 

779.5 

3.897.7 

Tissus  teints  

86.3 

690.2 

169.4 

1.355.7 

—  pour  doublures 

31.1 

140.3 

152.9 

764.3 

Principaux  tissus  en 

604.4 

7.269.6 

653.5 

4.432.0 

Produits  chimiques 

ot  pharmaceutiq. . 

3.084.4 

5.332. G 

6.598.2 

6.800.0 

Métaux  ouvrés  

2.548.0 

3.411.2 

6.617.7 

7.800.0 

» 

13.500.0 

19.000.0 

L'augmentation  des  achats  de  cotons  en  laine 
—  que  la  Grèce  fait  venir  des  Etats-Unis  d'Amé- 
rique, de  l'Egypte  et  des  Indes  anglaises  —  in- 
dique cependant  que  les  filatures  helléniques  fa- 
briquent beaucoup  plus  de  filets  de  coton  qu'au- 
trefois ;  mais  l'importation  des  fils  et  des  coton- 
nades se  maintient  à  un  niveau  élevé,  et  si  la 
valeur  des  principaux  tissus  en  laine  est  en  dimi- 
nution, cela  tient  plutôt  à  la  baisse  des  prix  qu'à 
la  réduction  de  quantité,  puisque  celle-ci  est  pas- 
sée de  604.400  oeques  en  1896  à  653.500  oeques 
en  1904. 

Quant  à  l'importation  des  métaux  ouvrés  et  des 
objets  divers,  qui  sont  presque  tous  des  produits 
manufacturés,  elle  est  en  progression  très  mar- 
quée. 

Rref,  la  situation  de  l'industrie  hellénique  ne 
paraît  pas  s'être  sérieusement  modifiée  entre 
1896  et  1904...  mais  il  est  à  craindre  que  la  baisse 
rapide  du  change,  survenue  depuis  1903,  ne  com- 
promette gravement  ses  intérêts  en  rendant  plus 
facile,  sur  tous  les  points  du  royaume,  la  con- 
currence étrangère. 


F  —  Agriculture 

Le  gouvernement  hellénique  ne  publiant  de 
statistique  régulière  ni  sur  la  production  agri* 
cole,  ni  sur  les  surfaces  cultivées  en  Grèce,  il  est 
assez  difficile  de  se  faire  une  idée  exacte  des 
conditions  actuelles  de  l'agriculture  grecque  et 
des  progrès  qu'elle  a  pu  réaliser  depuis  1896. 

M.  Catsélidi,  directeur  de  la  Grèce  Economi- 
que, dont  les  études  sont  toujours  très  conscien- 
cieuses et  très  documentées,  m'a  cependant 
communiqué  le  tableau  suivant,  qu'il  a  bien 
voulu  dresser  à  mon  intention  : 

Année  agricole  1900-1901 

Surface  des  terres  cullirces  en  Grèce 

Hectares 

Terres  ensemencées  ou  en  jachères   912.000 

Vignes  à  vins   135.000 

Vignes  de  raisins  secs   70.00C 

Tabacs  !   7.000 

Coton   3.000 

Plantations  (oliviers,  figuiers,  etc.)   200. OfO 

Prairies,  pâturages,  etc   2  000 '. 000 

Forêts   '800.000 

Total   4. 192.  (XX) 

Principales  productions 

Céréales   (Juint.  mélr.  4.644.600 

Vins   Hectolitres.  2.200.000 

Raisins  secs  (moyenne  1902-03  .  Quint,  métr.  1.680. 000 

Figues   —  151.200 

Sucre   -  13.000 

Huiles  d'olives   —  256.000 

Tabacs   —  100.000 

Coton   —  36.500 

Ces  chiffres  sont  évidemment  approximatifs  et, 
en  ce  qui  concerne  les  productions,  ils  peuvent 
varier  d'un  tiers  en  plus  ou  en  moins  selon  les 
années  de  bonne  ou  de  mauvaise  récolte. 

En  Grèce,  le  régime  de  l'agriculture  nationale 
est  dominé  par  deux  faits  :  1°  La  question  des 
raisins  secs,  dit  raisins  de  Corinlhc,  dont  la  pro- 
duction, exclusivement  destinée  à  l'exportation, 
dépasse  actuellement  les  besoins  des  marchés 
étrangers  ;  2°  la  question  du  blé,  que  le  sol  hellé- 
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nique  ne  produit  pa^  en  quantité  suffisante  pour 
f  alimentation  nationale,  malgré  la  fertilité  de^ 
certaines  provinces. 

Si  le  gouvernement  hellénique  parvenait  à 
donner  une  solulion  favorable  à  ces  deux  ques- 
tions ■.  capitales,  la  situation  économique  de  la 
Grèce  s'améliorerait  rapidement  et  je  vais  es- 
sayer de  démontrer  que  les  deux  problèmes  peu- 
vent facilement  se  résoudre. 


1°  Raisins  secs. 

En  1830,  les  plantations  de  vignes  produisant 
des  raisins  de  Corinthe  ne  dépassaient  pas  3.800 
hectares  et  leur  rendement  total  atteignait  à 
peine  10  millions  de  livres  vénitiennes,  soit  en- 
viron 2.600  livres  par  hectare.  En  1851,  les  sur- 
faces complantées  s'élevaient  à  27.257  hectares  et 
la  production  à  86  millions  de  livres.  En  1871,  la 
cul I  ure  couvre  3i  631  hectares  et  la  production 
monte  à  150  millions  de  livres,  soit  un  peu  plus 
de  4.300  livres  à  l'hectare. 

Le  phylloxéra  fait  son  apparition  en  France  : 
sous,  l'influence  des  nouvelles  demandes  pour  la 
fabrication  des  vins  artificiels,  les  prix  des  rai- 
sins secs  s'élèvent  rapidement  et  les  cultivateurs 
du  Péloponèse  et  des  îles  voisines  de  Céphalonie 
et  de  Zante  augmentent  leurs  plantations  :  En 
1881,  ïa  surface  des  vignobles  à  raisins  de  Corin- 
Ibe  attemt  50.000  hectares  et  la  production  263 
mêlions  de  livres,  c'est-à-dire  5.250  livres  à  l'hec- 
tare. En  1891,  la  surface  complantée  progresse  à 
67.000  hectares  avec  une  production  de  343  mil- 
lions de  livres.  Enfin,  la  plus  forte'  année  de  pro- 
duction est  atteinte  en  1903  avec  387  millions  de 
livres  pour  environ  75.000  hectares  de  vignes, 
soit  une  production  moyenne  de  5.160  livres  à 
l'hectare. 

Toutes  les  plantations  de  vignes  à  raisin  de  Co1- 
rinthe  sont  situées  dans  le  Péloponèse,  dans  les 
îles  immédiatement  voisines  de  Zante  et  de  Cé- 
phalonie et  dans  quelques  régions  de  l'Eubée. 
Or.  il  est  intéressant  de  rappeler  ici  cette  particu- 
larité que  toutes  les  tentatives  de  plantations 
faites  dans  les  îles  de  l'Archipel,  en  Asie  Mi- 
neure, dans  le  nord  de  l'Afrique,  dans  diverses 
contrées  de  l'Europe  et  même  en  Cafornie  :  ont 
complètement  échoué. 

Les  ceps  pris  en  Grèce,  et  replantés  dans  d'au- 
tres pays,  produisent  du  raisin  qui  n'a  plus  au- 
cune des  qualités  du  raisin  de  Corinthe  et  qui 
viennenl  notamment  avec  des  pépins  —  dont  les 
«rais  raisins  de  Corinthe  sont  dépourvus  —  ce 
qui  les  rend  impropres  à  la.  pâtisserie  et  leur 
enlève  une  grande  partie  de  leur  valeur  mar- 
chande. 

Les  plantations  du  Péloponèse  s'étendent  sur- 
tout vers  la  zone  maritime  et,  dans  la  production 
totale,  chaque  région  viticole  fournit  la  propor- 
tion moyenne,  suivante  :  Elide,  2'i  %;  Messénie, 
M  %  ;  Triphylie,  10  %  ;  Pylie,  8  %  ;  Patras,  Ae- 
^n-KaJavryta  et  Corinthie,  chacune  6  à  7  %; 
Zante  et  Géphakrcîiô,  chacune  5  %.,  etc. 

En  outre  du  raisin  de  Corinthe  proprement  dit, 


les  régions  d'Argos  et  d'Aegion  produisent,  mais 
en  très  petite  quantité,  une  autre  variété  de  rai- 
sin sec,  le  Sultanina,  qui  est  un  raisin  blanc  de 
table,  dont  la  valeur  marchande  est  deux  ou 
trois  fois  supérieure  à  celle  du  Corinthe. 

Le  tableau  suivant  va  nous  indiquer  la  produc- 
tion annuelle  des  raisins  de  Corinthe  et  la  valeur 
de  son  exportation,  de  1890  à  1904  inclus  : 


Production  et  Exportation  annuelles  'li  s  raisins 

do  Coriulhe  de  1890  à  1904 

[Livres  vénitiennes  =  o  /:.  ixo  gr.) 


Produc- 

Valeur 

Prix 

Valeur 

tion  en 

Quantité11 

Valeur 

des 

moyen 

des 

Années 

millions 

exportées 

en  or 

100  1.  v. 

du 

1001.  v. 

de 

1.000  1.  v. 

1.000  l'r. 

en 

change 

en 

1.  V. 

francs 

grec 

drachm. 

1890... 

311 

300.384 

48.124 

100 

123.50 

198 

1891 . . . 

m 

378.(195 

00.49"» 

160 

129.83 

208 

1890, 

237 

252.874 

40.400 

160 

143.38 

230 

1*9:!. . . 

349 

294.713 

47.154 

100 

160.77 

2Ô7 

1894.. . 

315 

322.127 

22.540 

70 

174,92 

122 

189-"'..  . 

375 

310.060 

21.704 

70 

180.21 

126 

1896.. . 

328 

338.279 

23.679 

70 

173.89 

122 

1897... 

273 

222.067 

33.300 

147 

167.57 

246 

1898... 

357 

247.788 

37.168 

150 

147.41 

221 

1899... 

303 

251.783 

37.765 

150 

156.05 

234 

1900. . . 

93 

148.386 

52.553 

354 

164.30 

582 

1901 . . . 

298 

219.055 

40.807 

186 

165.77 

308 

1902... 

335 

239.952 

22.405 

93 

162.56 

151 

l£03pr. 

387 

238.260 

24.788 

104 

156.45 

103 

1904pr. 

317 

224.875 

28.396 

126 

137.93 

174 

En  ce  qui  concerne  la  production-,  comme  il 
n'existe  aucune  statistique  officielle  en  Grèce,  je 
me  suis  servi  d'une  statistique  particulière,  qui 
est  dressée  chaque  année  par  les  soins  d'un 
groupe  important  d'exportateurs  ;  elle  est  consi- 
dérée par  les  négociants  grecs  et  par  M.  Roche, 
qui  me  l'a  fournie,  comme  étant  une  des 
plus  sérieuses  publiée  sur  la  matière,  Pour 
l'exportation  et  la  valeur  annuelle  de  cette  expor- 
tation, j'ai  utilisé  la  Statistique  officielle  du  Com- 
merce extérieur  de  la  Grèce,  qui  donne  les  résul- 
tats de  l'année  financière  commençant  le  1er  jan- 
vier et  finissant  le  31  décembre. 

C'est  depuis  1892  que  les  achats  français  de 
raisins  de  Corinthe  destinés  à  la  fabrication  des 
vins  artificiels  —  qui  avaient  atteint  jusqu'à 
70.000  tonnes  en  1889-90  —  ont  diminué, pour  ces- 
ser presque  complètement  à  partir  de  1897.  Or,  le 
tableau  ci-dessus  démontre  que,  depuis  cette  épo- 
que, la  Grèce  a  conservé  sa  clientèle  d'acheteurs 
étrangers  et  ifest  de  toute  probabilité  que,  dans 
l'avenir,  cette  clientèle  ira  toujours  en  se  déve- 
loppant, parce  que  le  raisin  sec  n'est  plus  au- 
jourd'hui un  produit  de  consommation  acciden- 
telle comme  il  l'était  lorsqu'on  l'employait  en 
grande  partie  pour  la  vinification  artificielle.  11 
est,  en  effet,  devenu  un  condiment  en  quelque 
sorte  indispensable  aux  besoins  des  grandes  na- 
tions de  race  anglo-saxonne,  dont  la  population 
s'accroît  très  rapidement. 

Le  tableau  suivant,  donnant  l'exportation  des 
raisins  de  Corinthe  par  pays  de  destination  pour 
les  années  1897  et  U904,  ne  laisse  aucune  doute  à 
cet  égard  : 
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Exportation  des  Raisins  de  Corinthe  par  pays  do 
destina. lion  : 


Pavs 


Angleterre  

Allemagne  

Amérique  

Australie  

Autriche  

Hollande  

France  

Autres  pays  . . 

Totaux  . . . 


Valeur  des  1 .000 1 .  v. . .  Fr .    147  » 

Change  Dr.    167  57 

Valeur  en  drachmes   243  33 


1897 

1904 

Quantités 

Valeur 

Quantités 

Valeur 

CD 

en 

en 

îi.ooa  t.  v. 

1.000  fr. 

t.OQO  1.  v. 

1.000  fr. 

115  201.8 

17.280.3 

112.972. 7 

11. 265. 6 

2^.006.3 

4.361.0 

33.114.7 

4.181.6 

22.089.2 

3.313.4 

21.118.3 

3.045.5 

4.906.4 

619.5 

11.080.7 

1. 662.1 

9.402.5 

1.187.4 

24.200.5 

3.620.1 

30.570.3 

3.860.3 

9  370.3 

1.395.6 

6.231.5 

786.9 

11.118.2 

1.667  7 

3.558.2 

449.3 

3îja.0S7»5 

33.300.2 

224.874.6 

28.396.1 

126  » 
137  93 
173  79 


Si  la  Grèce  ne  produisait  en  moyenne  que  240 
à  250  millions  de  L.  V.  de  raisins  secs,  la  situa- 
tion des  viticulteurs  serait  aujourd'hui  excel- 
lente, parce  que  la  demande  des  pays  étrangers 
restant  simplement  égale  à  celle  de  l'année  1904, 
la  différence  entre  la  production  et  l'exportation 
serait  facilement  absorbée  par  la  fabrication  lo- 
cale de  l'alcool  et  des  vins,  d'autant  plus  qu'un 
cinquième  environ  de  cette  production  est  de 
qualité  inférieure  et,  par  cela  même,  inexpor- 
table. 

Malheureusement,  la  production  moyenne  an- 
nuelle de  la  période  décennale  1895-1904  a  été  de 
306.600.000  L.  V.,  alors  que  la  moyenne  de  l'ex- 
portation n'a  pas  dépassé  244.100.000  L.  V.,  lais- 
sant ainsi  dans  le  pays  un  stock  moyen  annuel 
de  62.500.000  L.  V. 

11  en  est  résulté  une  violente  crise, uniquement 
due  à  la  surproduction,  et,  pour  y  remédier,  le 
gouvernement  hellénique  fit  voter  par  le  Parle- 
ment une  série  de  lois,  dont  la  première  remonte 
au  14  juillet  1895,  et  en  vertu  desquelles  une  re- 
tenue en  nature  était  imposée  aux  producteurs, 
sur  la  base  de  15  %  d'abord  et  de  20  %  ensuite, 
de  leurs  exportations,  et  créa  enfin  (17  juin  1899) 
une  banque  spéciale,  dite  Banque  des  raisins 
secs,  destinée  à  centraliser  ces  retenues  et  à 
acheter,  en  outre,  le  stock  de  raisins  secs  de  qua- 
lité inférieure  qui  encombrait  le  marché.  Les 
raisins  de  retenue,  comme  ceux  achetés  par  la 
banque,  ne  pouvant  s'exporter,  devaient  être  re- 
vendus à  bas  prix  aux  distilleries  indigènes. 

Pendant  chacune  des.  récoltes  1895,  1896,  1897 
et  1898,  le  coefficient  de  retenue  en  nature  a  été 
de  15  %  de  la  quantité  exportée  et  il  est  entré 
dans  les  magasins  de  l'Etat  142  millions  de  L.  V. 
de  raisins  secs,  sur  lesquels  il  en  fut  vendu  en- 
viron 131  millions  contre  la  somme  de  7.743.410 
drachmes. 

Avec  la  forte  récolte  de  1902,  les  difficultés  .que 
le  stock  invendu  créait  au  marché  —  difficultés 
que  la  mauvaise  récolte  de  1900  avait  momenta- 
nément supprimées  —  recommencèrent  de  plus 
belle,  et,  comme  le  régime  de  la  retenue  en  na- 
ture ne  donnait  plus  les  résultats  qu'on  en  at- 
tendait à  l'origine  —  parce  que  la  Banque  des 
raisins  secs  ne  disposait  ni  de  capitaux,  ni  de 


moyens  d'action  assez  puissants  pour  régulari- 
ser ce  commerce  spécial  —  le  gouvernement 
hellénique,  au  commencement  de  l'année  1903, 
présenta  à  la  Chambre  un  projet  de  Monopole 
pour  la  vente  des  raisins  secs  qu'il  venait  de  si- 
gner avec  un  groupe  de  capitaliste?  anglais. 

[A  suivre.)  Edmond  Tiiéry. 


LES  SUCCESSIONS  DÉCLARÉES  EN  1904 


Le  régime  fiscal  nouveau  appliqué  aux  successions 
par  la  loi  du  26  février  1901  est  maintenant  en  pleine 
activité  et  les  résultats  de  l'année  1904,  que  vient  de 
publier  le  Bulletin  de  Statistique  et  de  Législation  com- 
parées du  Ministère  des  Finances,  permettent  de  se 
faire  une  idée  de  l'importance  et  de  la  consistance  des 
héritages  et  des  conséquences  de  la  déduction  des 
dettes. 

Une  première  constatation  s'impose  immédiatement  : 
c'est  le  nombre  énorme  de  successions  par  rapport  aux 
décès. 

En  1903,  on  a  compté  en  France  792. G80  décès,  y 
compris  les  morts-nés,  et,  en  déduisant  les  morts-nés, 
753.600  décès  ;  la  mortalité  de  1904  a  été  à  peu  près  la 
même  :  supposons-la  de  750.000.  Ces  750.000  décès 
ont  donné  lieu  à  l'ouverture  de  39 i. 787  successions, 
dont  329.467  sans  passif  déductible,  52.134  présentant 
un  actif  taxé  et  pour  J3.186  successions  le  passif  sur- 
passe l'actif.  Laissons  de  côté  cette  dernière  catégorie, 
nous  arrivons  à  381.(  01  successions  possédant  un  actif, 
c'est-à-dire  à  50  0/0  de  l'ensemble.  Mais,  en  réalité, 
il  s'agit  de  bien  autre  chose,  car  on  peut  dire  que  les 
jeunes  gens,  jusqu'à  vingt  et  un  ans,  et  même  on 
pourrait  dire  jusqu'à  leur  mariage,  n'ont  pas  de  biens 
propres  et,  par  conséquent,  ne  laissent  pas  de  succes- 
sion. Nous  ne  voudrions  pas  hasarder  un  chiffre,  mais 
il  est  plus  que  probable  que  les  3/4  des  Français  lais- 
sent quelque  chose  à  leurs  héritiers. 

L'actiï  brut,  du  moins  tel  que  l'entend  l'enregistre- 
ment, a  été  de  5.657  millions  et  le  passif  de  383  mil- 
lions. Ces  chiffres  sont  bien  ceux  qui  résultent  de  l'ap- 
plication de  la  loi,  mais  un  passif  de  7  0/0  seulement 
nous  inspire  quelque  méfiance  et  donne  à  penser  que 
l'Administration  se  montre  peu  portée  à  accepter  les 
dettes,  qu'elle  n'en  tient  compte  que  quand  elle  ne  peut 
absolument  pas  faire  autrement. 

Si  l'on  s'attache  exclusivement  à  la  nature  du  titre 
des  créances,  on  peut  distinguer  entre  les  dettes  résul  - 
tant d'actes  authentiques  et  celles  fondées  sur  des  actes 
privés.  Si,  d'autre  part,  on  tient  compte  du  caractère 
propre  des  dettes,  on  peut  les  classer  en  dettes  civiles 
et. en  dettes  commerciales.  Enfin,  on  est  amené  à  ranger 
dans  deux  catégories  distinctes  les  dettes  hypothé- 
caires et  les  dettes  chirographaires,  en  considération 
de  la  différence  des  garanties  attachées  aux  unes  et 
aux  autres. 

Cette  triple  répartition  donne  les  résultats  suivants  : 

Francs 

1"  Dettes  résultant  d'actes  authentiques.. . .  339.071.209 

_  _  privés   96.260.164 

2"  Dettes  civiles   385.870.750 

—  commerciales  •"■  49.460.623 

3>  Dettes  hypothécaires   312.C0j.8<l 

—  chirographaires   122.425.502 

Quoi  qu'il  en  soit,  l'actif  net  taxé  a  été  de  5.273  mil- 
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lions,  répartis  entre  381.601  successions.  Voici,  du  reste, 
la  division  :  elle  est  particulièrement  instructive  : 

Nombre  Sommes 


Francs 


1  ii 

501  à 

3.001  à 

10.001  à 

50.001  à 

10). 001  à 

250.001  à 

500.001  à 

million  à 


Au-dessus  de  50 


500   119.539 

2.005   102.785 

10.000   103.15  V 

50.000   42.042 

100. 000   6.876 

250. 0C0   4.449 

500.000   1.548 

million   724 

—    311 

—    123 

—    33 

—    11 

millions   3 


30.398 
129.144 
496.912 
887.986 
483.141 
698.891 
553  801 
492.494 
449.948 
350.853 
230.233 
214.539 
250.457 


.636 
.291 
.979 
.395 
.473 
.939 
.753 
.922 
.854 
.423 
.821 
.944 
.970 


381.601  5.273.806.400 


Il  est  curieux  de  constater  la  rapide  décroissance  du 
nombre  des  successions  quand  leur  valeur  s'élève. 
Presque  tous  ceux  qui  laissent  une  succession  sont 
compris  dans  les  quatre  premiers  paliers,  367.523  indi- 
vidus se  partagent  1.544  millions  ;  14.078,  c'est-à-dire 
une  infime  minorité,  ont  le  reste  ou  3.731  millions. 

Ce  sont  les  départements  de  la  Seine,  du  Nord,  de 
Seine-et-Oise  et  du  Rbône  qui  ont  eu  les  plus  fortes 
successions  et  ceux  de  la  Corse  et  des  Hautes-Alpes  les 
plus  faibles  :  on  s'en  rendra  compte  en  consultant  le 
tableau  suivant  : 

Actif  net  successoral  dans  divers  départements 

Noms  des  Montant 
départements     de  l'actif  net 


Noms  des 
départements 


Montant 
de  l'actif  net 


Francs 


Seine  

Nord  


Francs 

Actif  supérieur  à  -100  millions 

1  751.885.054  l  Seine-ct-Oise  . .  155.486.676 

186.451.264  1  Rhône   144.412.788 

Actif  inférieur  à  10  millions 


Basses-Alpes. 

Lot  

Ariègc  


8.7-2.641 
8.461.498 
(i.  439.939 


Lozère  

Hautes- .Alpes. 
Corse  


6.091.263 
4.323.114 
2.177.312 


C'est  dans  le  département  de  la  Seine  qu'ont  été  re- 
cueillies les  trois  successions  dont  le  montant  a  été 
supérieur  à  50  millions;  les  onze  successions  de  10  à 
50  millions  l'ont  été  dans  le  même  département,  jus- 
qu'à concurrence  de  8;  dans  l'Oise,  la  Seine-Inférieure, 
les  Vosges. 

Comme  le  constatait  notre  collaborateur  Pierre  des 
Essars,  ces  chiffres  nous  permettent  de  dire  que  les 
grandes  fortunes  sont  rares  ;  cependant  il  y  en  a,  et 
leur  total  est  imposant,  mais  ces  quelques  grandes  for- 
tunes ne  sont  pas  un  mal  :  loin  de  là,  elles  servent 
d'encouragement  et  d'exemple  à  ceux  qui  veulent  s'é- 
lever et  elles  remplissent  un  rôle  social  d'une  impor- 
tance capitale,  car  c'est  d'elles  que  part,  en  général, 
l'impulsion,  c'est  parmi  elles  que  s'élaborent  les  entre- 
prises sérieuses  et  utiles,  qui  ne  passent  que  plus  tard 
h  la  démocratie  capitaliste,  c'est  là  la  source  du  travail 
et  des  salaires;  on  la  chercherait  vainement  parmi  les 
petits  épargneurs. 

Le  Bulletin  de  Statistique  et  de  Législation  comparées 
a  fait  précéder  ses  tableaux  des  successions,  en  1904, 
d'un  relevé  des  diverses  catégories  négociables  fran- 
çaises et  étrangères  dont  il  a  été  fait  mention  dans  les 
déclarations  de  successions  souscrites  en  1902. 

Cette  étude  présente  un  intérêt  particulier.  Elle  a 
porté  indistinctement  sur  toutes  les  valeurs  qui  ont 
figuré  à  un  titre  quelconque  dans  chaque  déclaration, 
soit  comme  ayant  appartenu  en  propre  au  défunt,  soit 
comme  dépendant  de  la  communauté  conjugale,  dont 
une  partie  seulement  devait  revenir  à  la  succession. 
Les  totaux  obtenus  dépassent  donc  sensiblement  le 
chiffre  «1rs  valeurs  qui  ontété  effectivement  transmises 
par  décès  et  sur  lesquelles  ont  été  perçus  les  droits  de 
succession.  Pour  déterminer  l'importance  réelle  des 
mutations,  il  convient  de  faire  subir  aux  résultats 


accusés  par  l'enquête  dont  il  s'agit  une  réduction  qui 
peut  être  iixée  à  14  0/0  environ,  d'après  les  données 
de  statistiques  précédemment  établies  pour  les  an- 
nées 1898  et  1899. 

Valeurs  mobi'ières  françaises  ci  étrangères  comprises  dans 
les  déclarations  de  succcsêionsjn  1902 

Désignation  Titres  Titres 

des  valeurs       nominatifs    au  porteur  Total 

I.  Valeurs  françaises  :  (En  francs) 

Rentes  sur  l'Etat...  304.045.938  129.9^4.844  433.980.832 

Actions,  parts  d'in- 
térêts et  comman- 
dites                    275.754.300  139.590.928  415.345.228 

Obligations  et  em- 
prunts                  323.676.352  250.728.792  574.405.144 

Total  des  valeurs 
françaises   903.476.640    520.254.564  1.423.731.204 

II.  Valeurs  étrangères  : 

Fonds  d'Etats   22.584.139     236.052.785  258.036.924 

Emprunts  de  pro- 
vinces, villes  et  éta- 
blissements  8.561.174      65.225.199  74.716.373 

Actions  et  obliga- 
tions des  Sociétés.  27.390.401     193.333.221  220. 728. 622 

Total  des  valeurs 
étrangères   58.535.714     495.611.205  554.146.919 

Ensemble   962.012.354  1.015.865.769  1.977.878T23 

Les  62  0/0  des  valeurs  françaises  sont  donc  en  titres 
nominatifs,  tandis  que  la  majorité  des  valeurs  étran- 
gères sont  en  titres  au  porteur. 

Sur  le  total  de  1.423  millions  de  valeurs  françaises, 
523  millions  ont  été  déclarés  dans  le  département  de  la 
Seine  ;  viennent  ensuite  les  départements  du  Nord 
(64  millions),  de  Seine-et-Oise  (64  millions),  de  Seine- 
Inférieure  (59  millions),  du  Rhône  (39  millions). 

Sur  le  total  de  554  millions  de  valeurs  étrangères, 
330  millions  ont  été  déclarés  dans  le  département  de  la 
Seine.  Viennent  ensuite  le  département  du  Rhône  (21 
millions),  de  Seine-Inférieure  (14  millions),  de  Seinc-et- 
Oise  (12  millions),  de  la  Gironde  (12  millions),  du  Nord 
(7  millions). 

Georges  Pourgarel. 


Société  des  Sultanats  du  Haut-Oubanghi 

L'assemblée  générale  annuelle  de  cette  Société  s'est 
tenue  le  9  septembre.  Elle  a  eu  à  examiner  les  comptes 
de  l'exercice  1904.  Voici,  comparé  au  précédent,  le 
bilan  du  dernier  exercice  : 

Bilan  au  31  décembre 


Actif 

Apports ...  :  

Frais  de  constitution  

—   de  premier  établissement. 

Mobilier  Paris  

Lover  d'avance  

Cautionnement  à  l'Etat  français 
en  3.000  fr.  de  rente  3  0/0. .. 

Cautionnement  divers  

Portefeuille-valeurs  (obligations 
de  chemins  de  fer)  

1.580  actions  de  la  Compagnie 
de  Navigation  et  Transports 
Oongo-Oubanghi  

Disponibilités  et  débiteurs  

Produits  de  la  concession  

Approvisionnements  cl  mar- 
chandises  

Armements  et  munitions  

Matériel  Afrique  

—  fluvial  

Immeubles  en  Afrique  

Kspcr.es  eu  Afrique  

Capital  à  appeler  sur  actions... 


1903 

1904 

(En  francs) 

141.600  >. 

81.600  » 

39.770  68 

23.199  57 

115.413  43 

12.682  » 

9.842  78 

4.CO0  » 

4. £00  » 

97.150  » 

97.687  50 

103.887  50 

592.829  50 

770.947  62 

434.500  » 

434.500  » 

113.731  88 

349.255  76 

1.220.081  42 

880.914  62 

451.593  98 

552.806  8] 

7.392  81 

1  .660  35 

17.382  54 

6.021  11 

14.270  80 

13.263  76 

19.533  28 

14.623  55 

2.444  65 

5.239  40 

6.749.625  » 

6. 748.500  » 

10.140.889  47 

9.994.062  33 
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Passif 

Capital   9.000.000  » 

Créditeurs  divers   691.680  19 

Effets  à  payer   48.243  60 

Jetons  de  présence   52.305  75 

Réserve  légale   6.068  4'.» 

Fonds  d'amortissement  des  ac- 
tions  » 

Profits  et  pertes  : 

Bénéfices  de  l'exercice  .......  340.490  30 

Report  de  l'exercice  précédent  2.101  14 

10.140.88!)  47 


9.000 
261 
103 
50 
23 


.ooo 

.498  51 
.851  05 
.882  71 
.092  y 


10.000  » 


535 


.919  58 
.817  41 


9.994.062  8S 


D'autre  part,  le  «  Compte  de  Profits  et  Pertes  »  s'éta- 
blit comme  suit.  Nous  le  rapprochons  de  celui  de 
l'exercice  1903  : 

Exercices 

1903  1904 

Recettes  (En  francs) 
Intérêts  des  comptes  courants, 

fonds  en  reports,  coupons,  etc.  24.409  95       23.919  59 

Bénéfices  d'exploitation   993J980  50   1.320.852  S3 

Total  des  produits   1.023.890  45   1.344.772  47 

Dépenses  ^ 

Frais  g  énéraux  de  Paris   74.632  98  71.922  64 

Administrateurs  et  commissaires.  52.000   »  52.000  » 

Intérêts,  commissions  et  change.  27.445  83  26.156  34 

Redevance  à  l'Etat   50.000   »  50.000  » 

Frais  généraux  d'Afrique   311.333  77  402.780  05 

Moins- value  sur  les  valeurs   9.900  40  » 

Amortissement   157.587  17  206.933  86 

Solde  bénéficiaire  net   340. 490  30  535.919  58 

Sommes  égales   1.023.390  45   1.344.772  47 

Ajoutons  aux  sommes  ci -dessus  les  reports  des 
deux  exercices  précédents,  soit  2.101  f'r.  44  pour  1903 
et  8.817  fr.  U  pour  1904,  et  nous  obtenons  alors  res- 
pectivement comme  soldes  disponibles  544.736  fr.  99 
pour  1901  contre  342.591  fr.  41  en  1903.  La  répartition 
qui  sera  proposée  et  que  nous  comparons  à  la  précé- 
dente sera  la  suivante  : 

Exercices  

1903    ~  îm~~ 

Répartition  (En  francs) 

Intérêts  sur  versements  anticipés .. .  11  25  11  25 

Réserve  légale   17.023  95  26.795  41 

Fonds  d'amortissement  des  actions..  10.000    «  20.000  » 

5  0/0  du  capital  versé   112.500  112.500  » 

15  0/0  à  l'Etat  français   30.143  32  56.491  93 

10  0,0  au  Conseil   20.095  51  37.661  29 

Dividende  supplémentaire  des  act  ions  108 . 000    »  216. 000  » 

—      des  parts  bénéficiaires....  36.000   »  72.000  » 

Solde  à  reporter  à  nouveau   -  8.817  41  3.277  11 

342.591  44   544.736  99 


L'exercice  1904  est  le  quatrième  pendant  lequel  la 
Société  a  poursuivi  régulièrement  son  exploitation. 
Ci-dessous  les  résultats  obtenus  pendant  ces  quatre 
années  : 

Bénéfices  bruts  Dépenses 
d'exploitation  et 
et  recettes  amortisse- 
Années  diverses  ments  Bénéfices 

(En  francs, 

1901                 334.203  56         330.047  21  4.155  35 

1902                 599.764  42         482.322  65  117.441  77 

1903              1.023.390  45         682.900  15  340.490  30 

1904              1.344.772  47         808.852  89  535.919  58 

En  somme,  il  ressort  des  chiffres  publiés  ci-dessus, 
qu'il  a  pu  être  facilement  proposé  aux  actionnaires, 
pour  1904,  un  dividende  de  18  fr.  25  par  action  libérée 
de  125  fr.,  centre  12  fr.  25  pour  l'exercice  1903  et  G  fr.  25 
pour  l'exercice  1902.  Rappelons  qu'aucun  dividende 
n'a  été  distribué  pour  l'exercice  1901.  Quant  aux  parts 
bénéficiaires  qui,  en  1903,  avaient  reçu,  pour  la  pre- 
mière fois,  un  dividende  qui  n'atteignait  (pic  2  fr., 
elles  touchent,  cette  fois,  4  fr. 


Le  rapport  fait  observer  que  les  entreprises  colonia- 
les présentant  toujours  de  grands  aléas,  —  particuliè- 
rement celles  qui,  comme  la  Société  des  Sultanats  du 
Baut-Oubanghi,  ont  leur  exploitation  au  centre  du 
continent  africain,  —  le  Conseil  d'administration  a 
estimé  prudent  de  procéder  cette  année  encore  à  defl 
amortissements  importants  se  montant  ;ï  206.993fr.86, 
ne  laissant  plus  à  amortir,  pour  les  exercices  futurs, 
qu'un  reliquat  de  150.211  fr.  12. 

Pour  l'année  1904,  la  récolte  se  compare  ainsi  à  celle 
de  1903: 

Année       Année  Différences 
1903  1004         en  1904 


Ivoire  ...  

Caoutchouc  . 
Ventes  : 

Ivoire  

(  laoutchouc. 


53.086 
1U7.139 

11.522 
42.005 


(Kilogrammes, 
57.292 
1(12.331 


60.908 
128.398 


+  4.206 
+  55.192 

+  19.380 
+  85.733 


Les  prix  movens  de  vente  ont  été,  en  1904,  pour 
l'ivoire:  de  22  fr.  35G  le  kilo,  au  lieu  de  20  fr.  72  en 
1903,  soit  une  augmentation  en  valeur  réalisée  de 
504.279  fr.  70  ;  pour  le  caoutchouc:  de  10  fr.  294  le 
kilo,  au  lieu  de  9  fr.  80  l'année  précédente,  d'où  une 
augmentation,  en  valeur  réalisée,  de  899.805  fr.  34.  En 
somme,  le  prix  de  vente  accuse  une  hausse  d'environ 
10  0/0  sur  l'année  précédente,  et  quant  au  produit 
total  net  réalisé  (ivoire  et  caoutchouc),  défalcation  faite 
des  frais  de  vente  et  tle  courtages,  il  s'est  élevé  à 
2.521.212  fr.  28,  contre  1.194.795  fr.  90  en  1903.  Enfin 
le  stock  au 31  décembre  1904,  qui  figure  au  bilan  pour 
880.914  fr.  62,  se  décompose  comme  suit  : 

Francs 

Produits  rendus  à  Anvers  au  31  décembre  1904  : 
14.444  kilos  d'ivoire  estimés   146.043  85 

Produits  rendus  à  Matadi  au  31  décembre  1904  : 
7.913  kilos  200  de  caoutchouc  et  12.500  kilos 
d'ivoire  estimés   164.907  43 

Produits  rendus  à  Brazzaville  au  31  décembre 
1904  :  13.599  kil.  000  de  caoutchouc  et  9.684 
kilos  d'ivoire  estimés   113.309  60 

Produits  dans  la  concession  ou  en  cours  de  route, 
entre  la  concession  et  Brazzaville  au  31  dé- 
cembre 1904  : 

147.929  kilos  200  de  caoutchouc  estimés   3?5.0?0  08 

19.543  kilos  d'ivoire  estimés   101.623  60 


Total  égal   880.914  62 


Observons,  à  propos  du  bilan,  que  les  valeurs  qui 
constituent  le  portefeuille  de  la  Société  figurent,  dans 
la  situation  au  31  décembre  1904,  pour  1.2U5.447  fr.  62. 
L'augmentation  de  178.618  fr.  12  qui  ressort  d'une 
année  à  l'autre  provient,  pour  une  minime  partie,  de 
la  variation  des  cours  d'une  année  à  l'autre  (l'évalua- 
tion en  est  faite  aux  cours  cotés  le  31  décembre,  sauf 
pour  1.580  actions  de  la  Compagnie  de  Navigation 
et  Transports  Congo-Oubanghi,  qui  continuent  de  figu- 
rer pour  la  somme  effectivement  versée),  et,  surtout, 
des  achats  de  titres  nouveaux  effectués  au  cours  de 
l'exercice  pour  employer  une  portion  des  disponibilités 
de  la  Société. 

La  concession  dont  jouissent  les  Sultanats  du  Haut 
Oubangki  a  été  exploitée,  en  1904,  par  neuf  factoreries 
avec  un  personnel  de  vingt-quatre  agents  européens  ; 
c'est,  sur  1903,  une  augmentation  de  deux  factoreries 
et  de  quatre  agents.  Par  contre,  la  Société  a  rencontré 
d'assez  grandes  difficultés  dans  les  plantations  aux- 
quelles elle  a  procédé.  Il  s'agit  là  d'une  clause  de  son 
cahier  des  charges  par  laquelle  elle  est  obligée,  à 
l'exception  du  cas  de  force  majeure,  de  planter  et  de 
maintenir  jusqu'à  la  fin  de  la  concession,  en  rempla- 
çant ceux  qui  viendraient  à  disparaître  pour  une  cause 
quelconque,  au  moins  cent  cinquante  nouveaux  pieds 
de  plantes  à  caoutchouc  par  tonne  de  caoutchouc  pro- 
duite par  la  concession. 

Néanmoins,  après  des  essais  d'essences  brésiliennes 
et  d'essences  indigènes,  ce  sont  ces  dernières  qui  ont 
paru  le  plus  susceptibles  de  réussir,  et  sur  plusieurs 
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points,  la  Société  est  parvenue  à  élever  d'assez  beaux 
lots  de  plants. 

Après  la  lecture  du  rapport  du  Conseil  d'adminis- 
tration, le  président  a  été  amené  à  donner  quelques 
expications  au  sujet  d'un  incident  qui  s'est  produit 
antérieurement  avec  une  Société  voisine.  L'adminis- 
trateur-déléguc  de  cette  dernière  Société,  la  Société  de 
Kolo,  aurait  été  invité  par  correspondance  à  l'aire  des 
incursions  sur  le  territoire  de  la  Société  des  Sultanats 
du  Haul-Oubaaahi.  Les  enquêtes  faites  ayant  démon- 
tré qu'il  n'existait  pas  de  moyen  d'établir  d'une  façon 
positive  qu'il  y  ait  eu  un  préjudice  palpable  causé,  et 
qu'il  était  encore  plus  difficile  d'évaluer  ce  préjudice 
s'il  existait,  la  Société  s'est  abstenue  de  demander  des 
dommages-intérêts.  Toutefois,  le  Conseil  d'administra- 
tion de  la  Société  de  Komo  a  désapprouvé  officiellement 
la  manière  de  faire  de  son  administrateur-délégué,  et 
il  a  pris  l'engagement  formel  de  s'opposer  de  toutes  ies 
façons  à  ce  qu'il  y  eût  désormais  des  tentatives  faites 
par  ses  agents  pour  attirer  directement  ou  indirecte- 
ment les  produits  des  concessions  des  Sultanats  du 
Haui-Oubangki,  dans  la  Kolo.  En  conséquence,  si  des 
faits  semblables  se  produisaient  de  nouveau,  ledit  en- 
gagement pourrait  être  invoqué  avec  profit.  Disons 
encore  que  parlant  ensuite  des  résultats  à  prévoir 
pour  cette  année,  le  Président  a  déclaré  que  jusqu'à 
lin  août,  les  récoltes  réalisées  étaient,  à  peu  de  ebose 
près,  égales  aux  quantités  récoltées  pendant  toute 
l'année  1903.  Les  quatre  derniers  mois  de  1905  seraient 
donc  à  considérer  comme  bénéfices  supplémentaires. 

A.  Lechenet. 


LA  GUERRE  RUSSO-JAPONAISE 


La  nouvelle  de  l'heureux  résultat  de  la  conférence 
de  Portsmouth  a  provoqué  des  troubles  assez  graves 
au  Japon.  Depuis  quelque  temps  déjà,  on  pouvait 
remarquer  à  Tokio  les  symptômes  d'une  agitation 
ayant  pour  but  d'empêcher,  ou  tout  au  moins  de 
retarder,  la  ratification  du  traité.  Les  journaux  procla- 
maient que  la  paix  était  la  plus  grande  humiliation 
que  le  pays  ait  eu  jamais  à  subir  ;  et  ils  demandaient 
la  non -ratification  du  document  diplomatique. 

Le  5  septembre,  l'agitation  populaire  se  transforma 
en  émeute.  La  résidence  du  Ministre  de  l'Intérieur  fut 
incendiée,  des  kiosques  de  police  démolis.  Le  0  sep- 
tembre, dix  églises  chrétiennes  furent  détruites.  On 
dut  proclamer  l'état  de  siège  à  Tokio.  Les  nouvelles 
plus  récentes  qui  nous  sont  parvenues  semblent  mon- 
trer que  les  mesures  énergiques  prises  par  le  Gouver- 
nement ont  réussi  à  rétablir  l'ordre  et  que  le  calme 
revient  peu  à  peu.  On  parait  généralement  admettre 
aujourd'hui  qu'il  ne  faut  pas  voir  dans  cette  émeute 
un  mouvement  national,  mais  seulement  l'œuvre  de 
quelques  agitateurs  de  basse  condition. 

La  situation  intérieure  de  la  Russie  traverse  égale- 
ment une  période  de  troubles  dont  la  région  du  Cau- 
case a  particulièrement  à  souffrir.  Des  troupes  ont  été 
envoyées  dans  cette  province,  et  le  Gouvernement  est 
décidé  à  prendre  des  mesures  énergiques  pour  réprimer 
ces  désordres.  Du  fait  de  ces  émeutes,  le  bassin  pétro- 
lière <le  Bakou  a  subi  de  grosses  pertes,  qu'on  évalue 
à  plus  de  170  millions  de  roubles.  Il  faut  constater, 
toutefois,  que  les  dernières  dépêches  qui  nous  arrivent 
de  cette  contrée  sont  plus  rassurantes. 

Le  protocole  de  l'armistice  qui  a  été  conclu  entre  la 
Russie  et  le  Japon  se  compose  des  six  paragraphes 
suivants  :  • 

1°  Une  certaine  distance  (znoo  de  démarcation)  sera  li\ée 
entre  les  fronts  des  armées  des  doux  puissances  en  Maint - 
cliourie,  aussi  bien  que  dans  la  région  du  Toumeu; 

2°  Les  forces  navales  d'un  des  belligérants  no  bombarde- 
rai! pas  le  territoire  appartenant  à  l'autre  ou  occupé  par  lui; 

3  La  prisefl  maritimes  ne  seront  pas  suspendues  par  l'ar- 
mistice ; 

4"  Pendant  la  durée  de  l'armistice,  do  nouveaux  renforce- 


ments de  troupes  ne  devront  pas  être  envoyés  sur  le  théâtre 
de  la  guerre.  Ceux  qui  sont  déjà  en  roule  ne  devront  pas  être 
envoyés  au  nord  de  Moukden  du  côté  du  Japon,  ni  au  sud  de 
Kharbine  du  côté  de  la  Russie  ; 

5°  Los  commandants  des  armées  ét  dos  flottes  des  deux 
puissances  détermineront,  d'un  commun  accord,  les  condi- 
tions de  l'armistice  en  conformité  avec  les  clauses  ci-dessus 
énoncées  ; 

6°  Les  deux  Gouvernements  donneront  des  ordres  à  leurs 
commandante  d'armée  immédiatement  après  la  signature  du 
traité  de  paix,  afin  de  mettre  ce  protocole  en  exécution. 

Le  protocole  est  signé  par  MM.  Witte,  le  baron  de 
Rosen,  le  baron  Koniura  et  M.  Takahira. 


Inforiaatious  Écouomlaues  et  Financières 


Le  Rendement  des  Impôts. —  Le  Journal  Officiel 
a  publié,  le  13  courant,  le  rendement  des  impôts  indi- 
rects et  monopoles  de  l'Etat  pour  le  mois  d'août 
1905.  Ce  rendement  s'est  élevé  à  la  somme  de  222  mil- 
lions 414.500 fr.,  soit  une  plus-value  de  5.632.900  fr. 
sur  les  évaluations  budgétaires,  et  de  6.971.900  fr. 
sur  les  recettes  du  mois  d'août  1904,  ainsi  qu'il  res- 
sort du  tableau  ci-dessous  : 

Différences 

Par  rapport  Sur 

aux  le  mois 

évaluations  d'août 
budgétaires  1904 
(En  francs) 

Enregistrement   •+■      159.000  +  4.329.500 

Produits  du  timbre   -+-   1.64C.000  -+-  455.000 

Impôt  sur  les  opérations  de 

Bourse   +        3.500  -f  129.000 

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs 

mobilières   —      132.000  —  155.500 

Douanes  (sucres,  sels  et  huiles 

minérales  non  compris)  ... .    +      663.000  +  3.469.000 

Contributions  indirectes  ( sucres 

et  sels  non  compris) .   —      218.000  —  2.916.000 

Taxe  de  fabrication  sur  les 

huiles  minérales  brutes   —      230.000  —  161.000 

Sels   —        90.000  -+-  199.000 

Sucres   —   1.871.000  —  2.154.000 

Produits  de  monopoles  (allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphe?, etc.)   +   5.708.400  -f  3.775.'.h.iQ 

Différence  pour  1905 ....    •+   5 . 632 . 900  -f-   6 . 971 . 900 

Voici,  maintenant,  la  situation  pour  les  huit  pre- 
miers mois  de  1905  par  rapport  aux  évaluations  bud- 
gétaires et  aux  produits  des  mois  correspondants  de 
1904  : 

Différence* 

Par  rapport        Sur  les 
aux  8  1"'  mois 

évaluations     de  l'année 
budgétaires  1904 
(En  francs) 

Enregistrement   ■+-   1.222.500  -f  3.157.500 

Produits  du  timbre   +      353.500  —  4.130.000 

Impôts  sur  les  opérations  de 

Bourse   -f-       63.000  +  552.000 

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs 

mobilières   +   4.552.000  +  1.146.500 

Douanes  (sucres  et  sels  non 

compris)   —  10.373.000  +  14.385.000 

Contributions  indirectes  (sucres 

et  sels  non  compris)   -t-       44.000  —  12.188.000 

Taxe  de   fabrication  sur  les 

huiles  minérales  brutes. .. .    —      736.000  —  289.000 

Sels    —      495.000  —  498.000 

Sucres   —  10.033.000  -  11.579.000 

Produits  de  monopoles  (allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphes, etc.)  +  31.265.800  +  17,755.200 

Diflérenc©  pour  1904....   +  15.863.800  +  8.312.200 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


Dans  ce  tableau  ne  sont  pas  compris  les  «  produits 
et  revenus  du  domaine  de  l'Etat,  produits  divers,  re- 
cettes exceptionnelles  et  recettes  d  ordre  »  qui  ont  été, 
pour  le  mois  d'août,  de  8.309.700  fr.,  en  augmenta- 
tion de  427.400  fr.  sur  les  prévisions  et  de  474.000 
francs  sur  les  recettes  d'août  1004. 

Pour  les  huit  premiers  mois  de  1905,  ces  «produits 
et  revenus  du  domaine  de  l'Etal,  produits  divers,  etc.  », 
ont  donné  202.400  lianes  do  plus  qu'il  avait  été 
prévu,  et  2.802. 160  francs  de  plus  que  ceux  de  la  môme 
période  de  1904.  Ajoutons  qu'en  ce  qui  concerne  ces 
chapitres,  la  comparaison  des  recouvrements  avec 
les  évaluations  n'est  donnée  que  pour  ordre  et  à  titre 
d'indication,  sans  qu'on  en  puisse  tirer  des  conclusions 
rigoureuses;  il  existe,  en  effet,  des  variations  considé- 
rables dans  les  époques  de  recouvrement  d'un  grand 
nombre  de  ces  produits,  et  les  évaluations  nionsuolles 
ne  peiwent,  dès  lors,  s'établir  avec  quelque  précision. 

En  ce  qui  regarde  les  contributions  directes  et  taxes 
assimilées,  disons  qu'à  la  date  du  1er  septembre  1905,  les 
rôles  émis,  y  compris  les  centimes  additionnels,  s'éle- 
vaient à  1.011. 028.400  fr.  Les  douzièmes  échus  se  chif- 
frent par  590. 1 13.600  fr.  et  les  recouvrements  effectués 
se  sont  élevés  à  651.325.000  fr.,  soit  une  différence  en 
plus  de  01.212.000  fr.  La  comparaison  des  recouvre- 
ments de  1905  avec  les  recouvrements  de  1904  accuse 
une  augmentation  de  1.902.200  fr.  Quant  aux  frais  de 
poursuites,  ils  ont  atteint  810. S00  fr,,  soit  1.19  0  00, 
contre  772.900  fr.  en  1904,  ou  1.14  0/00. 


Société  des  Raffinerie  et  Sucrerie  Say.  —  Le 

Conseil  d'administration  de  cette  Compagnie  se  réunira 
aujourd'hui  vendredi,  pour  fixer  la  date  de  l'assemblée 
générale  extraordinaire  des  actionnaires.  Cette  date 
sera,  très  probablement,  le  10  octobre. 


Société  Générale  des  Sucreries  et  de  la  Raffi- 
nerie d'Egypte.  —  La  Société  Générale  des  Sucreries 

et  de  la  Raffinerie  d'Egypte,  s'étant  trouvée  en  pré- 
sence d'exigibilités  imprévues,  a  été  amenée  à  deman- 
der, le  7  courant,  aux  tribunaux  égyptiens  le  bénéfice 
du  concordat  préventif,  dans  les  termes  des  articles 
205  et  suivants  du  Code  de  commerce  égyptien,  modi- 
fiés par  le  décret  du  26  mars  1900. 

Le  concordat  préventif,  établi  par  la  législation 
égyptienne,  a  pour  effet  de  suspendre  de  plein  droit 
toutes  actions  exécutoires.  Le  Tribunal  mixte  de  com- 
merce du  Caire,  qui  doit  se  réunir  le  19  courant,  aura 
à  se  prononcer  sur  cette  demande  et  à  nommer  un  de 
ses  membres  pour  procéder  aux  opérations  prévues  par 
la  procédure  du  concordat  préventif,  et  notamment  à 
la  convocation  des  créanciers. 

L' Association  Xationale  des  Porteurs  français  de  Va- 
leurs étrangères,  sollicitée  par  un  grand  nombre  d'obli- 
gataires d'intervenir  pour  la  défense  de  leurs  intérêts, 
a  jugé  qu'il  y  avait  lieu  de  les  grouper  dès  maintenant, 
en  vue  d'assurer  leur  représentation. 

Les  porteurs  sont  donc  invités  à  se  faire  connaître. 
Lorsque  le  nombre  des  adhérents  sera  suffisant,  ils 
seront  convoqués  en  assemblée  générale  pour  prendre 
telles  résolutions  que  comportera  la  situation,  et  dési- 
gner les  membres  du  Comité  de  défense. 

En  attendant,  et  en  raison  des  démarches  prélimi- 
naires qu'il  pourrait  être  urgent  de  faire,  dans  l'intérêt 
des  obligataires,  il  a  été  constitué,  à  la  demande  de 
nombreux  porteurs,  une  Commission  provisoire  com- 
posée de  MM.  Desouchcs,  membre  du  Conseil  général 
de  l'Association  Xalionolc,  ancien  président  de  la  Com- 
pagnie des  avocats  agréés  au  Tribunal  de  commerce 
de  Paris  ;  Chapuis,  adjoint  au  syndic  des  Agents  de 
change  près  la  Bourse  de  Lyon  ;  Louis  Mobilier. 


Compagnie  Française  des  Câbles  Télégraphi- 
ques. —  Une  dépêche  de  Caracas,  datée  du  8  sep- 
tembre, a  annoncé  que  la  Gazelle  officielle  du  Vene- 
zuela venait  de  publier  un  décret  du  président  Castro 


expulsant  M.  Bran,  directeur  au  Venezuela  de  la 
Compagnie  Française  des  Câblai  Vëlégraphiquoi,  parée 
(pic  celui-ci  a  protesté  contre  le  décret  de  fermeture, 
(les  postes  de  la  Compagnie  situés  sur  le  littoral. 


Société  des  Galeries  Lafayette.  —  Les  action- 
naires de  cette  Société  sont  convoqués  en  assemblée 
générale  pour  le  23  septembre  courant.  Voici  la  situa- 
tion qui  leur  sera  soumise,  comparée  ;ï  la  précédente  : 

Bilan  au  'il  juillet 

1904  1905 

Actif  (En  franc-, 

Actionnaires   1. 800.000    »     2.100.000  » 

Caisse -et  banquiers   518.755  50    4.554.972  L5 

Marchandises   4.428.288  90    3.874.258  80 

Effets  à  recevoir   28.060  85         27.055  95 

Débiteurs  divers   679.110  10       991.032  75 

Impôt  sur  le  revenu  dos  actions 

et  des  parts  de  fondateurs. .  28.870  95  41. S8I)  05 
Fonds   de   commerce  (valeur 

initiale  :  1   million  942.258 

francs)  amorti   1    »                1  » 

Frais  de  premier  établissement, 

3,  rue  Lafavette,  amorti   1    »                1  >• 

Matériel  et  agencements   1.190.595  35  1.317.47125 

Loyers  d'avance   128.354  05        113.550  10 

Dépôts  aux  Compagnies  d'éclai- 
rage  2.288  20          2.778  20 

Acompte  de  dividende   201». 772    »        £09.379  » 

Portefeuille-titres   77.040   »         77.010  » 

Frais  de  premier  établissement, 

immeubles  nouveaux   1.309.420  »    2.555.114  45 

Immeubles  divers   10.115.420  30   16.418.310  60 

Droits  de  conversion  et  trans- 
ferts    881  90   » 

20.511.375  10  32.283.951  50 

Passif 

Capital   7.200.000    »  10.000.0C0  »> 

Fournisseurs   1.878.657  20  2.150.193  70 

Créditeurs  divers   3.091.902  15  » 

Emprunts  hvpolhéeaircs   1.041.000   »  » 

Immeubles/.   »  2.190.000  » 

La  Nationale  (annuités)   4.500.000   »  4.469.559  60 

Comptes  courants   »  5.028.046  80 

Loyers  d'avance  des  sous- 
locataires   97.650   »  79.217  50 

Caisse  de  secours  des  employés  41.277  20  35.371  75 

Coupons  restant  à  paver*. 8.179  70  2.398  55 

Réserve  légale  *•   172.395  C0  242.395  60 

Réserve  industrielle   1.034.052  90  1.034.052  90 

Réserve  spéciale   46.260  35  329.250  90 

Obligations   »  5.0CO.00O  » 

Profits  et  pertes  : 

Report  de  l'exercice  antérieur.  »  8.424  » 

Rénofices  de  l'exercice   1. 400.000   »  1. 715.000  » 

20  511.375  K>   32.283.951  30 

Les  profits  ont  progressé,  d'une  année  à  l'autre,  de 
315.000  francs,  mais  entre  temps  le  capital  social  a 
été  porté  de  7.200.000  francs  à  10  millions.  On  ignore 
encore  la  répartition  qui  sera  proposée  par  le  Conseil 
d'administration.  Rappelons  que  le  dividende  de  l'exer- 
cice 1903-190'i  avait  été  fixé  à  9  fr.  50  par  action  an- 
cienne, à  4  fr.  24  par  action  nouvelle  et  à  192  francs 
par  part  de  fondateur. 


Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Paris.  —  Les 

recettes  du  Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Paris,  pour 
le  mois  d'août  dernier,  s'établissent  comme  suit  : 

Redevance 


Nature  des 
billets  distribués 


Produit  à  la  Reste  à  la 

brut      Ville  de  Paris  Compagnie 


Aller  et  retour   423.745  40 

l"  classe   180.168  75 

2*  classe   898.217  85 

Billets  collectifs   122  35 

Perceptions  supplé- 
mentaires  7.467  05 

Totaux   1.5u!).721  40 


(En  francs) 
105.936  35 
72.067  50 
299.405  95 


.096  20 


317.809  05 
108.101  25 
593.811  90 
122  35 

3.370  85 


481.506   »    1.028.215  40 
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Le  nombre  des  voyageurs  transportés  a  été  de 
8.829.9G8,  se  décomposant  ainsi,  et  comparé  à  celui 
du  nombre  de  voyageurs  du  même  mois  de  1904  : 

Prélèvement  au 
Nombre  de  profit,  delà 

billets  distribués       Ville  de  Paris 


Nature  des 
billets  distribue 


1904 


Aller  cl  retour   1. 580. 597 


lrc  classe  

2"  classe  

Billets  collectifs  . . . 
Perceptions  suppl. 

Totaux  


000.194 
4.849.083 
3.691 


1905 

2.118.727 
720.675 
5.888.119 
2.447 


1904  1905 
(Eu  francs) 
79.330  105.936 


60.019 
242.454 


72.068 
293.406 


3.052  4.096 


7.039.565     8.829.968   384.855  481.506 


Observons  que  chaque  billet  d'aller  et  retour  n'est 
compté  que  pour  un  voyageur,  et  que  depuis  le  25  jan- 
vier la  longueur  exploitée  est  de  31  kil.  818  mètres. 

Piappelons  que  le  mois  de  juillet  dernier  avait  donné, 
comme  produit  brut,  1.737.352  fr.  55,  et  comme  rede- 
vance à  la  Ville  de  Paris,  561.053  fr.  50.  Il  était  donc 
resté  1.176.299  fr.  05  à  la  Compagnie.  Pendant  le 
même  mois,  le  nombre  de  voyageurs  transportés  avait 
été  de  10.122.330. 


Société  des  Aciéries  de  Longwy.  —  L'exercice 
1904-1905  de  cette  Société,  clos  le  30  avril  dernier,  a 
été  sensiblement  plus  favorisé  que  le  précédent.  Voici, 
au  reste,  le  «  Compte  de  Profits  et  Pertes  »  qui  a  été 
soumis  aux  actionnaires  réunis  en  assemblée  générale 
le  30  août,  et  que  nous  rapprochons  du  précédent  : 

Exercices 
1903-04  1904-05 


Produits 

Bénéfices  bruts  de  l'exploitation  5.440 


Chargea 

Amortissements  divers   341.665  85 

Frais  généraux   512.184  54 

Changes,  commissions  et  intérêts  202.137  12 

Intérêts  des  obligations   130.493  34 

Bénéfices  nets   4.260.032  13 

Totaux   5.446.512  98 


Land  Bank  of  Egypt.  —  Les  actionnaires  de  cet 
établissement  seront  convoqués  en  assemblée  générale 
extraordinaire  dans  les  premiers  jours  d'octobre,  afin 
de  statuer  sur  le  projet  suivant  : 

Le  capital  de  la  Land  Bank  of  Egypt  sera  porté  de 
500.000  liv.  ég.  à  1  million  de  livres  par  l'émission  de 
100.000  actions  de  5  liv.  ég.,  qui  seront  réservées  aux 
actionnaires  actuels  au  prix  de  7  liv.  ég.  Cette  aug- 
mentation du  capital  que  le  très  grand  développement 
des  affaires  de  cet  établissement  a  rendu  nécessaire, 
améliorera  encore  la  situation  des  50.000  obligations 
de  la  Land  Bank  of  Egypt  ;  elle  accroîtra  les  réserves 
des  200.000  liv.  st,  provenant  de  la  prime  de  souscrip- 
tion ;  ces  dernières  se  trouveront  ainsi  portées  à 
250.000  liv.  ég.,  sans  parler  des  sommes  qui  leur  seront 
affectées  sur  les  bénéfices  très  importants  réalisés  pen- 
dant l'exercice  actuel. 


Les  Tabacs  portugais.  —  Les  Cortès  portugaises 
qui  s'étaient  réunis  le  16  août,  ont  été  ajournées  le 
12  courant  jusqu'au  1er  janvier.  La  discussion  du  con- 
trat pour  le  renouvellement  du  monopole  des  tabacs 
s'est  trouvée  ainsi  brusquement  interrompue  et  l'on 
aurait  pu  croire  que  cette  opération  se  trouvait,  par  le 
fait,  abandonnée,  puisque  le  délai  dans  lequel  devait 
être  voté  le  contrat  expire  en  décembre.  Des  démarches 
ont  été  faites  cependant  pour  obtenir  une  prorogation 
de  délai  et  ces  démarches  sont  en  bonne  voie. 


(En  francs) 
312  98   5.957.983  02 


311.679  49 
567.194  19 
147. 276  81 
120.000  » 
4.811.882  53 

5.957.983  02 


Les  bénéfices  ci-dessus  ont  reçu  l'affectation  sui- 
vante : 

Exercices  * 
1903-1904  1904-1903 

Répartition  (En  francs) 

Réserve  légale   194.884  95  5.140  23" 

Dividende  de  45  fr.  sur  40.000 

actions  anciennes   1.800.000    »  1.800.000  »• 

Intérêt  aux  actions  nouvelles   29.166  65  143.760  » 

Dividende  complémentaire  aux 

actions  nouvelles   93.333  35  160.000  » 

Tantièmes   374.310  60  495.775  10 

Fonds  d'amortissement  des  obli- 
gations.  262.333  33  » 

Fonds  de  réfection  des  usines...  100.000    »  100.000  «• 

Fonds  d'institutions  ouvrières.. .  50.000   »  71.68141 

Fonds  d'amortissement  des  cons- 
tructions nouvelles   1.356.003  25  2.035.475  79 

Sommes  égales  au  montant  des 
bénéfices  disponibles   4.260.022  13   4.811.832  53 

Le  dividende  de  l'exercice  a  donc  été  fixé  à  45  fr. 
par  action,  chiffre  égal  à  celui  de  l'exercice  précédent, 
et  à  37  fr.  97  par  action  nouvelle. 

En  somme,  les  bénéfices  nets  de  l'exercice  1904-1905 
accusent  une  augmentation  de  551.800  fr.  40  sur  ceux 
de  l'exercice  précédent  qui,  il  est  vrai,  avaient  été 
affectés  par  la  continuation  de  l'état  de  crise  oû  se 
trouvait  l'industrie  depuis  plusieurs  années.  Cepen- 
dant, il  faut  observer  que  le  chiffre  d'affaires  en  1904- 
1905  est  passé  à  26.348.745  francs,  soit  en  augmenta- 
tion de  1.186.139  francs  sur  1903-1904,  et  que  cette 
augmentation  n'est  pas  en  rapport  avec  l'accroissement 
de  la  production,  à  cause  de  la  baisse  du  prix  moyen 
des  ventes  des  aciers  et  de  la  diminution  du  produit  de 
la  vente  des  scories. 

Remarquons  que  la  répartition  aux' actionnai!  es  n'a 
absorbé  qu'une  somme  de  2.103.760  francs  sur  4  mil- 
lions 811.832  fr.  53  de  bénéfices  nets,  et  ce,  après  prélè- 
vements divers  pour  amortissements  avant  inventaire. 
Toutefois,  en  présence  des  grèves  actuelles  de  Longwy, 
il  est  difficile  de  prévoir  ce  que  réserve  l'exercice  ên 
cours. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents  : 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Jusqu'à  nouvel  ordre  et  par  exception,  les  obligations  3  0/0, 
4e  hypothèque,  n»!  950487  à  1138938,  de  la  Société  Autri- 
chienne-Hongroise privilégiée  des  Chemins  de  fer  de  l'Etat 
pourront  circuler  en  titres  démunis  de  coupons. 


Depuis  le  11  septembre  présent  mois,  les  25.000  obligations 
nouvelles  de  500  fr.  5  0/0,  n0"  70001  à  95000,  jouissance  avril- 
octobre,  de  la  Compagnie  du  Chemin  de  fer  de  Sao-Paulo  et 
Rio-Grande  sont  admises  aux  négoeiations  de  la  Bourse,  au 
comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes 
avril-octobre. 

Par  suite,  le  nombre  desdites  obligations,  négociables  sur 
notre  marche,  se  trouve  porté  de  20.000  à  45.000  (n0'  50001 
à  95000).   

A  partir  du  15  septembre  présent  mois,  les  actions  n°s  40001 
à  48000  de  la  Société  des  Aciéries  de  Longwy  se  négocieront 
sous  la  même  rubrique  que  les  actions  anciennes  (ex-cou- 
pon n°  21). 

A  partir  du  15  septembre  présent  mois,  les  actions  de  la 
Société  Agricole  d'Exploitation  des  Etablissements  Jules 
Jaluzot  et  Cio  (en  liquidation  judiciaire)  cesseront  d'être  négo- 
ciables à  la  Bourse. 

Nomination  d'un  Agent  de  change  près  la  Bourse  de 
Lyon.  —  Par  décret  du  Présidenl  de  la  République  en  date 
du  1"  septembre  L905,  rendu  sur  la  proposition  du  Ministre 
des  Finances,  M.  de  Y  Maine  (François-Joseph-Marie-Hector> 
a  été  nommé  agent  de  change  près  la  Bourse  do  Lyon,  en 
remplacemenl  de  M.  Waldmanu,  démissionnaire. 
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Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE   DE  FRANGE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


14  septembre 
2.912  487.714 
1.103.351  421 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
7  septembre 

Or   2.974  441  971 

Argent.    1  107.303. 176  _ 

4. 081- 7iï. 147   4  076  039.136 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 

Portefeuil.e  Paris  |  ™*  gj*^;; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  suceurs. . . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs.. . 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  — 

Rp,Prv(>,  l  Loi  du  17  mai  1834   

mobilières  Ex-banques  département. 
moDineres  (  Loi  du  9  juin  lg57  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  . . 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  au  dernier  semestre  

Divers  


7  Beptembn 


4.081.71:,  147 


64.489 
183.341.432 


293.177.842 
248.000 

163.293.0S3 
315.741.353 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627.310 
100.000.000 
4.000.000 
25.565.544 

3.131  263 
8.407.444 
98.287.556 


3.562.611.419 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.730 
9.125.000 
4.000.000 
8-407.444 
.355.708.890 
21.430.358 
10-439.392 
212  584  583 
516  846  293 
86.697.706 
2.432.122 
4.464.489 
1.110.000 
101. 882  072 


1  i  Beptembn 


076. 039  136 


20  753 
188  401 .755 


321.980  834 
154  000 

162.420.089 
307.929.999 
■180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.626.818 
100-000.000 
4.000.000 
25. 633. 132 

3.157.318 
8.407.444 
88.493.180 


5.579.263.216 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980-750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.349.146-015 
20.159.975 
10.407.138 
273.955.732 
303.208  795 
85.401-935 
2.313  982 
4-779  010 
1.110.000 
101.767  062 


Total   5.562.611.419  5-579-265.216 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


19  sept. 

18  sept. 

17  sept. 

15  sept. 

14  sept. 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

3-953-9 

4  067.0 

4.156.4 

4.207.7 

4.349. 1 

Encaisse  or  

2.402  6 

2.602-1 

2.516  6 

2. 653. 6 

2.975.5 

—  argent.... 

1-116-0 

1.115  9 

1.117  5 

1.112  6 

1.103.6 

Portefeuille  

386-9 

436-4 

499  4 

509.1 

510. 5 

Avances  aux  par»ic. 

481  7 

420  7 

451.9 

496. 7 

470.4 

—     à  l'Etat.... 

180-0 

180.0 

180  0 

180.0 

180  0 

Compt.  cour.  Trésor 

99  1 

209  6 

196. 2 

186-1 

276.0 

—  partie. 

538.9 

458-6 

388  8 

536  8 

583.6 

Taux  d'escompte... 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

Prime  de  l'or  

1  1/20 '00 

pair 

pair 

pair 

pair 

Bén.nets(milliers  fr) 

1.975-5 

1-640-5 

2.317.3 

1-649-9 

1  621.7 

Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  deR 
Caisses  d'épargne  ordinaires  avec  la  Caisse  des  Dépôts  et 
Consignations,  du  21  au  31  août  1905  : 

Dépôts  de  fonds   4.406.321  39 

Retraits  de  fonds   2.848.930  24 

Excédent  de  dépôts   1.557  .391  15 

Excédent  de   dépôts,  du  1er  janvier   au  31  août  1905, 

36.401.123  fr.  24. 
Capitaux  employés  en  achats   de  rentes,  du  21  au  31 

août  1905  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  265.454  fr.  01; 

2°  Pour  placement  des  excédents  de  dépôts  et,  en  outre,  des 
arrérages  et  des  capitaux  encaissés  sur  les  valeurs  compo- 
sant le  portefeuille  provenant  des  caisses  d'épargne  ordi- 
naires :  4.989.924  fr.  94. 

Le  montant  des  capitaux  employés  en  achats  de  rentes 
pendant  le  mois  d'août  1905  a  été  de  22.432.768  fr.  34, 
dont  voici  la  répartition  : 

Caisses  d'épargne  ordinaires   15.451.730  89 

Caisse  nationale  d'épargne   4.985.062  45 

Fonds  provenant  des  Sociétés  de  Secours  mu- 
tuels  1.995.975  » 

Total  égal   22.432.768  34 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 


A  la  suite  do  la  Banque  a" Angleterre,  la  Manque  Im- 
périale Allemande  a  élevé,  lundi,  le  taux  de  son  es- 
compte de  3  0/0  à  4  0/0  l'an  ;  cependant  le  marché, 
dans  son  ensemble,  ne  s'est  pas  départi  de  sa  fermeté. 
Quelques  valeurs  spéciales  ont,  néanmoins,  été  mouve- 
mentées, en  raison  de  circonstances  toutes  particu- 
lières ;  mais,  quoi  qu'il  en  soit,  la  réponse  des  primes 
de  quinzaine,  qui  a  eu  lieu  hier,  s'est  effectuée  dans 
des  conditions  très  satisfaisantes.  Quant  aux  reports 
auxquels  on  procédera  aujourd'hui,  ils  semblent  devoir 
être  encore  bon  marché,  d'autant  plus  que,  contraire- 
ment aux  craintes  que  l'on  manifestait  do  divers  côtés, 
la  Banque  d'Angleterre  n'a  pas,  cette  semaine,  modifié 
de  nouveau  ses  conditions  d  escompte. 

fr  fr  Les  Bénies  Françaises  se  sont  maintenues 
fermes,  mais  sans  variations  appréciables. 

La  Bente  3  0/0  Perpétuelle  finit  à  100  fr.  35  à  terme, 
contre  100  fr.  32  1/2  jeudi  dernier  ;  au  comptant,  on 
reste  également  à  100  fr.  35,  en  avance  de  15  centimes. 
C'est  samedi  que  ce  fonds  détachera  son  coupon  semes- 
triel de  75  centimes. 

La  Bente  3  0/0  Amortissable,  que  nous  laissions  à 
99  fr.  85,  se  retrouve  à  99  fr.  05.  A  terme,  elle  cote 
99  fr.  80,  au  lieu  de  100  fr.  05. 

Les  Obligations  Tunisiennes  reperdent  2  fr.  50  à  487 
francs  50;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de  l'An- 
nam  et  du  Tonkin,  81  fr.,  gagnant  50  centimes;  Em- 
prunt de  Madagascar  2  1/2  0/0,  en  même  avance  à 
83  fr.  50  ;  Emprunt  3  0/0  1903,  95  fr.  20  ;  3  1/2  O/O  de 
V Indo-Chine  1899,  aux  environs  de  493  fr.  ;  Obliga- 
tions 3  0/0  de  l'Emprunt  1902,  435  fr.,  sans  change- 
ment; Emprunt  3  0/0  1902  du  Gouvernement  Général 
de  l  Algérie,  454  fr.,  perdant  1  franc;  Emprunt  de 
l'Afrique  Occidentale  3  0/0,  479  fr.  50;  Gouvernement 
Tunisien  3  0/0  1902,  454  fr.  50. 

fr  fr  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont  été 
de  nouveau  actives. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  finissent  à  563  fr.,  au 
lieu  de  565  fr.;  Obligations  3  0/0  1869  ,  478  fr.,  en 
petite  moins-value  d'un  franc  ;  Obligations  3  0/0  1871, 
412  fr.,  comme  jeudi  dernier  ;  Obligations  4  0/0  1875, 
576  fr.  25,  gagnant  1  fr.  ;  Obligations  4  0/01876,  576  fr., 
comme  la  semaine  précédente. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  sont  passées  do 
389  fr.  à  392  fr.  ;  Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896,  393 
francs  50,  en  bénéfice  de  2  fr.  50;  Obligations  2  0/0 
1898,  443  fr.,  au  lieu  de  4U  francs. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropo- 
litain) s'échangent  de  nouveau  à  432  fr.  ;  Obligation 
de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  1904,  233  fr.,  au  lieu  de  432 
francs;  Obligation  2  3/4  0/0  1905  libérées,  378  fr.  50. 

<K  fr  L'action  de  la  Banque  de  France  gagné  5  fr. 
au  comptant  à  3.855  fr.  A  terme,  elle  cote  3.875  fr. 

Pour  les  douze  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des 
escomptes  et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablisse- 
ment de  Crédit  s'établissent  à  1.621.691  fr.  49. 

f:  fr  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
sont  en  nouvelle  plus-value  à  728  fr.,  gagnant,  pour  la 
semaine,  11  francs, 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  ont,  tout 
comme  précédemment,  donné  lieu  à  de  bons  échanges. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  s'échan- 
gent à  490  fr.,  contre  489  fr.  ;  Obligations  Foncières 
3  0/0  1879,  511  fr.,  en  petite  plus-value;  Obligations 
Communales  1880,  503  fr.,  contre  503  fr.  25;  Obliga- 
tions Foncières  1883,  454  fr.,  en  avance  de  2  francs  ; 
Obligations  Foncières  2  60  0/0  1885,  492  fr.,  ga- 
gnant 1  fr.  50. 

"  Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891,  qui  restaient 
à  405  fr.  25,  sont  à  406  fr.;  Obligations  Communales 
2  60  0/0  1892,  483  fr.,  sans  changement;  Obligations 
Foncières  2  80  0/0  1895,  492  fr.  ;  Obligations  Commu- 
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nales  2  60  0/0  IS99,  'i85,  comme  jeudi  dernier;  Obli- 
aations  Foncières  3  0/0  1903  avec  lois,  495  fr.,  contre 
494  fr.  50. 

■K  i(  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  eu  de' nouveau  un  bon  marché. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  que  nous  lais- 
sions à  1-477  fr.,  s'inscrit  à  1.475  fr. 

Le  Comptoir  Nations!  d'Escompte  se  traite  à  057  fr.  à 
terme.  Cette  Institution  a  ouvert,  le  il  courant,  une 
nouvelle  agence  en  banlieue,  au  Parc- Saint- Maur, 
15  lus,  rue  de  la  République.  Cette  création  porte  à  39, 
le  nombre  des  bureaux  du  Comptoir  National  d'Es- 
compte dans  Paris  et  sa  banlieue,  sans  compter  la  suc- 
cursale de  la  place  de  l'Opéra. 

Le  Crédit  Lyonnais  conserve,  au  comptant,  son  même 
cours  de  1.170  fr.  ;  à  terme,  il  finit  à  1.109  fr.,  en  béné- 
fice d'un  franc.  Le  coupon  n°  18,  représentant  le  solde 
du  dividende  de  50  francs  de  l'exercice  1904,  sera  mis 
en  paiement  à  partir  du  25  septembre  courant,  ù  raison 
de  28  fr.  80  au  nominatif  et  de  27  fr.  45  au  porteur. 

La  Société  Générale  passe  de  643  fr.  au  comptant  à 
045  fr.,  et  de  346  fr.  à  terme  à  047  francs. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  se  traite  à  585  fr. 
au  comptant,  reperdant  les  5  francs  gagnés  la  semaine 
précédente. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie 
clôture  à  244  fr.  à  terme,  contre  246  francs  ;  Banque 
Internationale  de  Paris  (en  liquidation),  192  fr.  au 
comptant,  en  avance  de  3  francs. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  s'inscrit  ii  333  fr.  ; 
elle  finissait,  il  y  a  huit  jours,  à  335  fr.  50. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique 
du  Sud  est  montée  de  80  fr.  à  84  fr.  ;  au  comptant  on 
est  à  84  fr.  50. 

La  Banque  de  l'Algérie  se  maintient  facilement  à 
son  même  cours  de  1.380  fr. 

Le  Sous-Comploir  des  Entrepreneurs  a  progressé 
de  327  fr.  à  330  fr. 

L'action  de  la  Banque  de  l'Indo-Chine  a  encore 
accentué  son  avance,  en  passant  de  1.260  fr.  à  1.20N  fr. 

Le  Crédit  Mobilier  Français,  que  nous  laissions  à 
156  fr.  au  comptant  et  à  157  à  terme,  finit,  sur  ces 
deux  marchés,  respectivement  à  159  fr.  50  et  à  160  fr. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  cote  890  fr.  au 
comptant,  contre  884  fr.,  et  890  fr.  à  terme  au  lieu  de 
894  francs. 

L^  Société  Marseillaise,  actions  non  libérées,  reste 
aux  environs  de  920  fr. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  sont  sans  affaires  suivies,  aux 
environs  de  134 fr.;  Obligations  de  475  francs,  160  fr., 
également  environ,  et  délaissées. 

La  Benle  Foncière  est  montée  de  166  fr.  à  terme  à 
178  fr.,  et  de  162  fr.  au  comptant  à  177  fr. 

Le  Crédit  Algérien  se  retrouve  à  1.252  fr.,  san6 
changement,  après  être  revenu  un  moment  à  1.225 
francs. 

La  Compagnie  Algérienne  a  progressé  de  825  fr.  à 
8i0  francs. 

)r  ^fr  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de.  fer  ont  été  un  peu  irrégulières  cotte  se- 
maine. 

L'action  Lyon  s'échange  à  1.422  fr.  à  terme,  contre 
1.425  fr.  ;  au  comptant,  elle  cote  1.42')  fr.  ;  Nord,  1.850 
francs  au  comptant,  en  plus-value  de  10  fr.,  et  1.852 
francs  à  terme,  au  lieu  de  1.850  fr. 

L'action  WÂi recule  de  \  fr.  au  comptant,  à  1.216  fr., 
et  de  18  fr.  à  terme  à  1.217  fr.  ;  Est,  délaissé  pour  le 
moment;  Ouest,  950  fr.  au  comptant,  regagnant  4  fr.  ; 
Orléans,  1.520  fr.  au  comptant,  contre  1.532  fr.,  et  1.515 
francs  à  terme,  au  lieu  de  1.538  fr. 

Pour  la  trente-quatrième  semaine  de  l'année  1905,  les 
recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904:  Augmentations: 
Nord,  105.000  fr.  ;  Orléans,  203.000  fr.  ;  Lyon,  400.000 
francs;  Est,  174.000  lï.  Diminution* ;  Ouest,  113.-000  fr.  ; 
Midi,  88.700  fr. 


ïf   ir  Les   Valeurs  Industrielles  et  Commerciales 

ont  été,  quelques-unes  au  moins,  mouvementées. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris, 
se  retrouvent,  comme  précédement,  à  665  fr.  ;  Com- 
pagnie Parisienne  du  Gaz  853  fr.  à  terme,  en  nouvelle 
reprise  de  4  francs. 

L'action  de  la  Société d' Eclairage,  Chauffage  et  Force 
Motrice,  action  libérée,  est  passée  de  395  fr.  à  402 
francs. 

L'action  Suez  est  revenue  do  4.510 fr.  à  4.485  francs; 
Parts  de  Fondateurs,  2.005  fr.  ;  Parts  Civiles,  sans 
affaires.  Un  navire  a  coulé  dans  le  canal  mais,  con- 
trairement à  ce  qui  avait  été  dit  tout  d'abord,  le  pas- 
sage n'est  pas  obstrué  et  il  ne  sera  pas  nécessaire 
d'interrompre  le  transit  ;  les  travaux  de  dragage  ne  se 
feront  que  quelques  heures  par  jour. 

Les  Omnibus  de  Paris  reviennent  de  826  fr.  à  819  fr. 
Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  trente-cin- 
quième semaine  de  1905, ont  été  de  682.796  fr.  70,  contre 
711.762  fr.  95  pour  la  semaine  correspondante  de  1904. 
Du  1er  janvier  au  2  septembre  1905,  les  recettes  totales 
se  chiffrent  par  29.590. 'i09  fr.  25,  contre  30  475.103  fr.  15 
pour  la  période  correspondante  de  1904,  soit  une 
différence  de  884.783  fr.  90  en  faveur  de  l'exercice  pré- 
cédent. 

Les  Voilures  à  Pam  sont  soutenues  à  339  fr.  à  terme 
et  à  341  fr.  au  comptant. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramioays 
cote  617  fr.,  contre  619  fr.  ;  Compagnie  Générale  Pari- 
sienne de  Tramioays,  239  fr.,  en  avance  d'un  franc  ; 
Est-Parisien,  sans  affaires  ;  Tramways  de  Paris  et  du 
Déparlement  de  la  Seine,  505  fr.  au  comptant,  en  nou- 
veau bénéfice  de  5  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramioays  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  se  tiennent  aux  environs 
de  205  fr.  au  comptant  et  de  264  fr.  à  terme. 

Les  Chemins  de  fer  Nogcnlais,  à  460  fr.,  regagnent 
les  4  fr.  perdus  il  y  a  huit  jours. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
recule  de  575  fr.  à  570  fr.  ;  Electro-Métallurgie  de 
Divcs,  plus  faible  ii  371  fr.  à  terme  et  à  378  fr.  au 
comptant . 

L'Omnium  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  188  fr., 
clôture  encore  à  ce  cours. 

Le  Métropolitain  de  Paris  a  repris  de  580  fr.  à 
592  francs. 

L'action  du  Nord-Sud  de  Paris  clôture  à  288  francs 
à  terme,  mais  à  292  francs  au  comptant. 

La  Malfidano  reste  à  675  fr.  au  comptant,  au  lieu  de 
678  francs. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action  or- 
dinaire, ést  bien  tenue  à  198  fr.  contre  197  fr.  ;  Messa- 
geries Maritimes,  315  fr.  à  terme,  en  recul  de  2  francs. 

Les  Chargeurs  Béunis  ont  accentué  leur  reprise,  en 
montant  de  795  f r.  à  815  francs . 

La  Dynamite  Centrale  qui  restait  à  566  fr.  à  terme, 
s'échange,  au  dernier  moment,  à  570  francs. 

Les  Phosphates  du  Dyr  ont  vivement  monté  do  112 
francs  à  138  francs. 

Les  actions  Urbaine-Voitures  gagnent  encore  4  fr.  50 
à  130  fr.  ;  Obligations  4  0/0,  226  fr.  50,  reperdant  2  fr. 

Les  actions  des  Raffinerie  et  Sucreries  C.  Say 
clôturent  à  588  fr.,  au  lieu  de  575  fr.  Au  sujet  de  cette 
Société,  nous  nous  reportons  à  1'  «  Information  »  que 
nous  publions  plus  haut. 

La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson-Houslôn  gagne  8  fr.  à  855  fr.  Cette 
Compagnie  a  pris  la  décision  de  procéder,  le  1er  avril 
prochain,  au  remboursement  anticipé  de  la  totalité  do 
ses  obligations  5  0/0  restant  en  circulation  à  cette  date. 

Les  Obligations  5  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
C\emins  de  fer  de  Santa-Fé  se  retrouvent  sans  chan- 
gement ;i  010  francs  ;  Obligations  4  1/2  0/0,  511  fr.  50, 
contre  510  francs. 

Les  Obligations  5  0/0  du  Port  du  Bosario  restent 
recherchées  ii  183  fr.  50.  La  prospérité  de  l'entreprise 
est  largement  favorisée  par  le  développement  du  com- 
merce extérieur  argentin,  dont  la  valeur  a  passé  de 
230.027.945  pesos  or,  pour  le  premier  trimestre  do 
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1904.  à  278.348.656  pesos  or  pour  le  premier  trimestre 
de  1905,  soit  une  augmentation  de  plus  de  15  070. 

L'Assoeïcttion  Minière  regagne  14  francs  à  249  francs. 

1c  1c  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  encore  été 
généralement  très  fermes,  malgré  des  réalisations  de 
bénéfices  bien  compréhensibles. 

La  Rente  Argentine  4  0/0  1S96  (Rescision)  reste, 
à  terme,  à  94  fr.  et  à  94  fr.  30  au  comptant,  contre 
93fr.60  au  comptant  jeudi  dernier;  Rente  4  0/0  1900, 
aux  environs  de  96  fr.  25,  mais  sans  échanges  suivis. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  est  en  plus-value  de  40  cen- 
times à  91  fr.  50;  Brésilien  1898  5  0/0  (Funding), 
t§6  fr.  40  au  comptant,  contre  105  fr.  GO;  Obligations 
5  0/0  de  l'Etat  de  Minas-Geraôs,  494  francs,  gagnant 
1  franc. 

L'Obligation  5  0i0  1S96  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie clôture  à  478  fr.  ;  Obligations  de  l'Emprunt  5  0/0 
1902,  509  fr.  au  comptant,  en  avance  de  5  francs  ; 
Emprunt  5  0/0  or  190î,  488  fr.  au  comptant,  sans 
changement,  et  485  fr.  à  terme. 

Les  Obligations  1888  à  lois  de  l'Etat  Indépendant  du 
Congo  sont  bien  tenues  à  79  francs,  au  lieu  de  78  fr. 

L'Italien  5  0/0  reperd  15  centimes  à  terme  à  105 
francs  25. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  très  active  et  très 
ferme,  est  passée  de  93  fr.  05  à  93  fr.  92  1/2,  son  plus 
haut  cours  de  la  semaine. 

L'Emprunt  du  Maroc  5  0/0  1904  s'est  avancé  de 
510  francs  a  513  francs. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  1™  série,  est  revenu 
de  70  fr.  25  à  70  fr.  ;  2e  série,  70  fr.  20  au  comptant  ; 
3e  série,  également  70  fr.  20  contre  70  fr.  25. 

Le  Roumain  4  0/0  amortissable  1894  clôture  à  93  fr.  ; 
Rente  4  0/0  1896  Amortissable  93  fr.  40,  en  moins- 
value  de  10  centimes  ;  Renie  4  0/0  Amortissable  1898, 
9i  francs,  au  lieu  de  93  fr.  25. 

La  Rente  Russe  3  0/0  1891-1894  clôture  à  81  fr.  50 
au  comptant  et  à  81  fr.  62  1  2  à  terme  ;  Rente  3  0/0 
1896,  80  fr.  30  au  comptant  et  80  fr.  50  à  terme  ;  Russe 
4  0/0  Consolidé  1901,  94  fr.  80  à  terme  et  95  fr.  au 
comptant  ;  Consolidés  1"  et  2e  séries,  94  fr.  15  au  comp- 
tant et  £4  fr.  10  à  terme. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  sont  demandés  à 
518  fr.  50  et  519  fr.  au  comptant,  et  à  519  à  terme. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  reperd  7  1/2  centimes  à 
83  fr.  30;  Rente  5  0/0  or  des  Monopoles,  489  fr.  au 
comptant,  gagnant  encore  2  fr. 

Les  Valeurs  Ottomanes  donnent  lieu  à  des  échanges 
suivis.  La  Dette  Ottomane  Convertie  Unifiée  4  0/0  re- 
veent  de  92  fr.  87  12  à  92  fr.  65;  Priorités  4  0/0.  509 
francs  au  comptant  au  lieu  de  512  fr.  :  Consolidation 
4  0/0,  476  fr.  au  comptant,  comme  jeudi  dernier  ;  Obli- 
gations 4  0/0  de  l'Emprunt  des  Douanes  de  1902,  480 
francs,  en  recul  de  4  fr. 

Les  nouvelles-.  Ottomanes  4  0/0  1901-1903  finissent 
à  454  fr.  au  comptant,  contre  456  fr.  50,  et  à  452  fr.  à 
ternie. 

1c  ir  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens 
a  repris  de  481  fr.  à  485  fr.  ;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  999  fr.  à  terme,  gagnant  48  fr.  ;  Banque  Im- 
périale Ottomane,  609  fr.  à  terme,  au  lieu  de  608  fr.  il 
y  a  huit  jours. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypt 
(Banque  Foncière  d'Egypte)  se  sont  avancées  de  470  fr. 
à  473  fr.  Nous  nous  reportons  à  l'  «  Information  »  que 
nous  publions  plus  haut  sur  cette  Société. 

Les  actions  de  la  Banque  de  Londres  et  de  Mexico 
gagnent  5  fr.  à  terme,  à  622  francs. 

La  Banque  Centrale  Mexicaine  finit  à  476  fr.  à  terme 
contre  472  fr.,  et  à  478  fr.  au  comptant,  au  lieu  de  472 
francs.  Cette  Société  a  décidé  de  payer  son  dividende 
en  deux  fois,  à  savoir,  un  acompte  en  janvier  et  le 
solde  en  juillet.  Des  renseignements  parvenus  il.  ressort 
que  les  bénéfices  de  cette  institution,  pour  l'exercice 
on  cours  sont  des  plus  satisfaisants. 

Le  Rio-Tinto,  do  nouveau  agité,  perd  30  francs  a 
l.SSJ  francs.  On  dit  que  la  production  de  cette  mine 
sera,  en  raison  de  la  sécheresse,  inférieure  de  4 
à  6.000  tonnes  à  celle  de  1904. 


Les  actions  des  Sucreries  et  Raffineries  d'Egypte 
perdent  0  fr.  50  à  50  fr.  50. 

La  Sosnovrice  a  rétrogradé,  de  1.515  fr.  à  1.405  fr., 
pour  finir  ;'i  1.421  fr.  Son  dividende,  <lit-on,  ne  sera 
que  fie  28  francs,  au  lieu  de  70  francs  l'année  dernière, 
Briansk,  5">5  francs. 

Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  ont  monté 
de  376  fr.  à  399  fr.  ;  actions  privilégiées,  403  francs, 
gagnant  2:i  francs. 

Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  21  au  31  août 
1905,  ont  été  de  548.169  francs  contre  472.170  francs 
pour  la  même  décade  de  1904.  Du  1er  janvier  au 
31  août  1905,  les  recettes  se  chiffrent  par  ll.002.li!):!  fr. 
contre  10.467.846  francs  pour  la  période  correspondante 
de  1904,  soit  une  différence  de  1.195.147  francs  en 
faveur  de  190.'). 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  ont  été 
actifs  et  très  fermes.  Les  Andalous  sont  passés  de 
100  fr.  à  184  fr.;  NordUe  l'Espagne,  L75  fr.,  en  avance 
de  11  fr.  ;  Saragosse,  308  fr.,  gagnant  13  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Thessalie  gagnent 
6  fr.  à  terme  à  157  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonclion-Salonique-Conslan- 
linople  sont  à  340  fr.  à  terme,  contre  385  fr.  ;  Obliga- 
tions anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement  (Série 
1894),  494  francs  à  terme;  Obligations  nouvelles  4  0/0 
(Série  1895),  445  fr.  à  terme,  contre  447  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  se  retrouvent  à  299 
francs  au  comptant  et  à  terme. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Par  suite  de  réalisations  on  s'est  montré,  sur  ce  Marché, 
un  peu  plus  «régulier  que  précédemment.  Les  dispositions 
générales  restent,  cependant,  toujours  bonnes. 

Le  Brésil  5  0/0  1895  reperd  15  centimes  à  99  fr.  60;  Brésil 
5  0/0  1903,  lOf  fr.  35,;  Brésil  4  0/0  1901-1902,  90  fr.  82  1/2, 
gagnant  G2  1/2  centimes  ;  Mexicain  3  0/0,  36  fr.  47  1/2,  en 
plus-value  de  10  centimes  ;  Mexicain  5  0/0,  53  fr.  70,  en  béné- 
fice de  2  1/2  centimes;  Argentin  4  O/O  Mixte,  93  fr.  45,  au 
lieu  de  93  fr.  90. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  5  0/0  de  Pernambuco  se 
maintiennent  comme  précédemment  à  455  francs. 

Le  Laurium  Grec  fléchit  de  1  fr.  50  à  56  fr.  ;  Chemins 
Ottomans,  135  fr.  75,  contre  135  fr.  50. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  (tes  Chemins  de  fer  du 
Nord  du  Brésil  sont  actives  à  444  fr.  50. 

Le  Cape  Copper  a  progressé  de  137  francs  à  139  fr.  50  ; 
Tharsis,  162  fr.  50,  contre  163  fr  50. 

La  Harpener  est  revenue  de  1.732  francs  à  1.718  francs. 

L'action  Kertch  est  caime  à  49  francs,  au  lieu  de  49  fr.  75. 

La  Huanchaca  a  de  nouveau  repris.  Elle  est  en  bénéfice 
do  9  fr.  50  pour  la  semaine  à  155  francs. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  finit  à  470  fr. 

Les  Aciéries  du  Donetz  sont  revenues  de  1.315  fr.  à  1.260 
francs;  Douboicaïa-Balka,  1.38?  fr.,  en  recul  de  15  francs; 
Dniéprovienne,  2.174  francs,  au  lieu  de  2.270 fr. 

Les  Mines  de  fer  de  Rakhmanovka-Krivoi-Rog  restent  à 
178  francs,  encore  en  avance  de  3  francs. 

L'action  Banque  d'Athènes  est  passée  de  130  fr.  à  131  fr. 
Au  comptant  elle  cote  même  133  fr.  50.  Nous  avons  déjà  dit 
les  grands  avantages  qu'elle  allait  retirer  de  sa  participation 
dans  la  constitution  de  la  Société  Privilégiée  pour  la  protec- 
tion et  le  commerce  du  raisin  de  Corinthc,  dont  les  actions 
vont  être  introduites  à  Paris. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  se  retrouve  à  553 francs. 

Les  actions  de  la  Société  Ottomane  Industrielle  et  Commer- 
ciale de  Saloniquc  finissent  à  164  francs. 

La  Vieille-Montai/itc  reperd  11  francs  à  894  francs. 

L'action  ancienne  des  Oa leries  Lafayctte  clôture  a  H'.Ofr.  50. 

La  Part  de  Monaco  s'est  avancée  de  5.005  fr.  à  5.225  fr. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  10.04  finissent 
à  311  francs.  . 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  SHimmer  cotent  72  fr.  oO, 
en  petite  plus-value.   

Voir  la  Tableaux  des  Cours  sur  la  Couverture. 


340 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


REVUE  COMMERCIALE 


14  septembre  1905. 

Blé.  —  Le  Bulletin  des  Halles  a  publié  hier  les  résultats  de 
sou  enquête  sur  la  récolle.  D'après  les  renseignements  qu'il 
a  recueillis,  notre  confrère  évalue  la  production  de  1905  à 
110.718.200  hectolitres  pour  6.497.490  hectares,  contre  104  mil- 
lions 523.453  hectolitres,  estimation  provisoire  officielle  de  la 
récolte  de  1904.  Il  y  aurait  donc  augmentation  de  12.194.747 
hectolitres  par  rapport  à  l'an  dernier  et  de  1.133.232  hecto- 
litres par  rapport  à  la  moyenne  décennale  1895-1904,  laquelle 
s'établit  à  115.584.968  hectolitres. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


17  août 
1905 

24  août 
1905 

31  août 
1905 

7  sept. 
1905 

14sept. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

22  87 

22  37 

22  15 

22  62 

22  62 

18  28 

18  63 

18  46 

18  69 

18  75 

18  .. 

17  75 

17  75 

17  75 

17  50 

21  31 

21  37 

21  .. 

21  06 

21  .. 

16  8o 

16  71 

16  56 

16  :>'.) 

16  54 

15  65 

15  42 

15  01 

15  23 

15  75 

16  61 

16  64 

16  26 

16  42 

17  02 

Paris  

Liverpool  

Anvers  

Berlin  

Budapest  

Chicago  

New- York  

Les  pluies  abondantes  tombées  durant  la  dernière  quin- 
zaine ont  occasionné  de  nombreuses  interruptions  des  batta- 
ges effectués  au  pied  des  meules  ;  ces  arrêts  ont  eu  pour 
conséquence  une  raréfaction  des  offres  sur  les  marchés  de 
province,  où  les  prix  pratiqués  varient  suivant  la  qualité  des 
grains,  laquelle  est  très  diverse. 

A  Paris,  à  notre  réunion  hebdomadaire  d'hier,  les  ven- 
deurs se  sont  montrés  résr-rvés  ;  quelques  affaires  ont  été 
traitées  aux  cours  suivants  :  blés  roux  de  choix,  22  fr.  50  à 
22  fr.  75;  belle  qualité,  22  fr.  25  à  22  fr.  50;  qualité  moyenne, 
22  fr.  ..  à  22  fr.  25;  blés  blancs,  22  fr.  75  à  23  fr.  ...  Les 
1C0  kilos,  net,  gares  de  Paris  ou  usines  environnantes. 

A  la  Bourse  de  commerce,  une  amélioration  des  disposi- 
tions est  survenue  ces  jours  derniers.  On  cote  actuellement  : 
31  août       7  sept.     14  sept. 
22  15 


Gourant  

Octobre  

Novembre-  déc . . . 
4  de  novembre  . . 
4  premiers  


22  87 


22  02 
22  87 

22  87 

23  12 
23  37 


22  62 

22  75 

23  .. 
23  12 
23  50 


Farines-fleur.  —  Notre  marché  des  farines  de  commerce  a 
été  plus  actif  cette  semaine,  mais  les  offres  ont  été  à  peu  près 
égales  aux  demandes  et  les  transactions  n'ont  pas  occasionné 
de  variations  de  prix  importantes. 

31  août 
29  .. 


Gourant  

Octobre  

Novembre- déc. . , 
4  de  novembre  . . 
4  premiers  


29  87 


7  sept. 
29  75 

29  87 

30  12 
30  37 
30  87 


14  sept. 

29  87 

30  .. 
£0  37 
30  37 
30  87 


Farines  de  consommation.  —  Les  affaires  sont  calmes  et 
les  prix  sans  variations.  On  cote  les  principales  marques  en 
disponible  : 


Marques  de  choix... 
Premières  marques. 

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires. 


157kil.,net 
52  25 
52  .. 
50  75 
49  10 


100kil.,net 

33  28 
33  12 
32  32 
31  52 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


Paris  (roux  88*).. . 

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 


17  août 

24  août 

31  août 

7  sept. 

14  sept. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

23  25 

22  .. 

21  .. 

21  .. 

20  50 

34  50 

22  82 

21  38 

21  69 

21  02 

24  50 

28  12 

21  S7 

21  50 

20  87 

25  48 

23  64 

22  66 

22  OS 

21  04 

22  57 

i\  :;l 

19  95 

21  21 

20  58 

24  81 

22  68 

21  37 

21  50 

21  .. 

43  89 

39  25 

38  54 

38  54 

37  11 

Les  avis  sur  la  situation  de  la  récolte  des  betteraves  sont 
toujours  favorables  ;  néanmoins,  la  culture  verrait  avec  plaisir 
le  retour  du  beau  temps,  qui  hâterait  la  maturation  et  aug- 
menterait la  richesse  saccharine. 

M.  Licht,  de  Magdebourg,  estime  que  la  prochaine  produc- 
tion européenne  pourra  atteindre  6.050.000  tonnes  de  sucre 
brut,  contre  4.700.000  pendant  la  campagne  1904-1905. 
Comme  il  prévoit  que  la  production  de  sucre  de  canne  pourra 
donner  7.350.000  tonnes,  contre  6.510.000  celle  campagne, 
ce  serait  donc  un  total  de  production  mondiale  de  13  mil- 
lions 400.000  tonnes,  contre  11.210.000,  soit  une  augmenta- 
tion de  2.190.000  tonnes. 

Notre  marché  des  sucres  blancs  n°  S  a  été  dépourvu  d'ac- 
tivité cette  semaine  ;  les  cours  ont  encore  fléchi. 

31  août  7  sept.  14  sept. 

Blanc  n°  3  :  —  —  — 

Courant   24  87  25  12  24  25 

Octobre   25  87  24  87 

4  d'octobre   26  25  26  12  25  25 

4  premiers   27  . .  26  87  26  12 

Roux  88°  disponible   21  . .  21  . .  20  50 

Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 

Les  prix  des  ralïinés  ont  subi  une  nouvelle  baisse  de 
50  centimes  ;  les  pains  valent  de  59  fr.  à  59  fr.  50  les  100  kilos, 
suivant  marques,  aux  usines. 


Alcool.  —  Les  dispositions  ont  été  irrégulières  cette  hui- 
taine, mais  finalement  c'est  la  faiblesse  qui  a  prévalu. 
Aujourd'hui,  les  cours  se  sont  effondrés. 

31  août      7  sept.       14  sept. 

Courant   44  37  40  37  36  37 

Octobre   36  75  34  25 

Novembre- déc   33  50  33  75 

3  d'octobre   36  25  36..  33  87 

4  premiers   35  25  35  37  34  37 

4  de  mai   35  87  35  . .  ' 

L'hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 

Quelques  distillateurs  réclament  la  suppression  de  l'ar- 
ticle 26  du  règlement  du  marché  de  Paris.  Cet  article  est 
ainsi  conçu  : 

«  Dans  le  cas  où,  le  dernier  jour  du  mois,  le  vendeur  ne 
serait  pas  en  mesure  de  livrer  à  son  acheteur  les  quantités 
d'alcool  qu'il  lui  a  vendues  sur  ledit  mois,  il  pourra  de- 
mander la  résiliation  pour  les  quantités  non  livrées,  au 
cours  du  mois  suivant  majoré  de  3  francs  par  hectolitre, 
cette  majoration  étant  destinée  à  permettre  à  l'acheteur  de 
se  fournir  en  fabrique  de  la  marchandise  non  livrée  et  à  l'in- 
demniser du  retard  des  livraisons.  » 

Ces  industriels  estiment  que  la  facilité  accordée  à  cer- 
tains vendeurs  de  payer  une  prime  et  de  ne  pas  livrer  les  al- 
cools qu'on  leur  a  achetés,  fausse  les  cours. 

Leur  manière  de  voir  n'est  pas  cependant  celle  de  la  géné- 
ralité des  boursiers,  qui  estiment,  au  contraire,  que  ladite 
clause  doit  être  maintenue. 

Ceux-ci  font  valoir  qu'avant  la  création  de  l'article  26,  le 
vendeur  à  découvert  était,  en  fin  de  mois,  à  la  discrétion  de 
l'acheteur  ;  il  n'était  pas  rare  de  voir  les  cours  monter  de  10 
à  20  francs  durant  les  dernières  séances,  pour  retomber  à 
leur  niveau  rationnel  dès  que  la  liquidation  était  terminée. 

Ajoutons  qu'en  vertu  d'une  décision  précédemment  prise 
par  le  Syndicat,  l'alcool  va  être  porté,  dès  ce  mois,  de  3  k  4 
francs. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (San tos  good 

averago)  

Londres  (    d"  )  

Anvers  

Hambourg  . .   

New-York  (Rio  u  "/ 


17  août 
1905 

24  août 
1905 

31  août 
1905 

7  sept. 

L905 

l  S  sept . 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

48  50 

49  .. 

49  .. 

48  .. 

47  50 

48  50 

48  50 

18  03 

47  41 

46  79 

50  25 

50  50 

50  25 

49  25 

48  50 

49  87 

50  .. 

49  37 

48  12 

\,  81 

40  82 

41  39 

40  54 

39  97 

39  39 
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Voici  quelles  étaient,  à  la  date  du  1"  septembre,  les  res- 
sources visibles  du  café,  d'après  la  circulaire  de  M.  G. 
Duuring  :  « 

1er  septembre  

1903  1904  1905  ~ 

Stocks                       —  —  — 
(En  tonnes) 

Sur  les  neuf  principaux  mar- 
chés européens                       431.550  424.040  312.350 

Aux  Etats-Unis                           149.880  188.180  228.900 

A  Rio                                        44.470  28.060  14.590 

A  Santos                                    64.000  83.710  82.880 

A  Bahia                                      2.290  2.180  1.820 

Total  des  stocks   692.190  "  726.170  _640.COQ 

En  mer  ou  en  cours  d'embarquement 
Pour  l'Europe  : 

Du  Brésil   58.660      31.550  37.98© 

De  l'Orient   2.760       1.410  2.080 

Des  Etats-Unis   410  350  290 

Total  pour  l'Europe   61.830      33.310  40.350 

Pour  les  Etats-Unis  : 

Du  Brésil   25.820  36.640  35.640 

De  l'Orient   60  2.650  » 

De  l'Europe   »  •>  » 

Total  pour  les  Etats-Unis.      25.880      39.290  35.640 

Total  général   779.900     798.770  716.590 

Contre  au  1"  août  précédent. .     739.070     749.990  681.270 

Différence  au  lsr  septembre. . .    +40.830   +48.780  +35.320 

La  comparaison  avec  les  années  antérieures  fait  ressortir 
les  différences  suivantes  à  la  date  du  1er  septembre  :  un  déficit 
de  82.180  tonnes  ou  10.3  0/0  sur  1904  ;  un  déficit  de  63.310 
tonnes  ou  8.1  0/0  sur  1903;  un  déficit  de  7.440  tonnes  ou 
1.0  0/0  sur  1902  ;  une  augmentation  de  210.14Ô  tonnes  ou 
41.4  0/0  sur  1901. 

Bien  que  l'accroissement  du  stock  visible  accusé  par  les 
chiffres  ci-dessus  soit  sensiblement  inférieur  à  celui  qui  avait 
été  enregistré  l'année  dernière  à  pareille  date,  les  haussiers 
ont  été  quelque  peu  désappointés. 

La  faible  importance  des  recettes  à  Rio  et  Santos,  la  réduc- 
tion des  expéditions  sur  l'Europe  et  les  Etats-Unis  durant  les 
deux  premiers  mois  de  la  campagne  laissaient  supposer,  en 
effet,  que  l'approvisionnement  visible  subirait  une  réduction. 
On  a  donc  été  surpris  en  constatant  que  la  circulaire  de 
M.  Duuring  et  celles  des  autres  autorités  faisaient  ressortir 
une  augmentation  notable  des  ressources. 

Toutefois,  les  haussiers,  après  avoir  montré  une  certaine 
indécision,  n'ont  pas  tardé  à  reprendre  leur  belle  assurance, 
lisant  fait  remarquer,  non  sans  raison,  que  cet  accroissement 
était  dû  surtout  à  la  plus  grande  importance  des  quantités 
disponibles  dans  les  ports  du  Brésil.  Dans  ce  fait,  ils  ont  vu 
l'indication  que  les  exportateurs  entendaient  rester  maîtres 
du  marché  et  n'étaient  nullement  disposés  à  se  défaire  de  leur 
marchandise  aux  prix  actuels. 

Ce  raisonnement  n'est  peut-être  pas  très  logique  ;  il  est 
même  permis  de  croire  qu'il  a  été  dicté  parles  circonstances; 
mais,  en  tout  cas,  il  a  servi  les  intérêts  des  haussiers  puisque 
les  cours  se  sont  maintenus  sur  les  divers  marchés,  dans 
les  limites  où  ils  évoluaient  avant  la  publication  des  circulaires 
auxquelles  nous  venons  de  faire  allusion. 


Soies.  —  Comme  nous  l'avons  déjà  signalé,  les  transac- 
tions importantes  effectuées  en  cette  période  de  vacances 
d'ordinaire  si  peu  active,  sont  la  résultante  des  ordres  nom- 
breux transmis  par  l'étranger,  notamment  les  Etats-Unis. 
Les  acheteurs  européens  se  montrent,  au  contraire,  de  plus 
en  plus  parcimonieux  dans  leurs  achats. 

La  situation  actuelle  est  appréciée  de  la  manière  suivante 
par  le  correspondant  du  Temps,  à  Lyon  : 

«  La  grosse  question  que  se  pose  la  fabrique  de  l'ancien 
continent  est  de  savoir  si  les  acheteurs  d'étoffes  ratifieront  la 
hausse  de  la  matière  première,  pour  les  ordres  nouveaux 
attendus  en  vue  de  la  saison  du  printemps  prochain. 

«  La  signature  de  la  paix  entre  la  Russie  et  le  Japon  im- 
primera-t-elle  aux  affaires  une  impulsion  favorable  aux 
soieries  ?  Ce  qui  est  certain,  c'est  que  l'optimisme  des  mar- 
chés de  production  de  l'Europe  et  ceux  de  l'Extrême-Orient, 
dont  la  pauvreté  des  stocks  sur  le  continent  nous  rend  tribu- 


taires, est  entretenu  par  les  achats  suivis  de  New- York.  Le* 
nouvelles  des  Etats-Unis  sont  passablement  contradictoires  ; 
mais,  de  l'autre  côté  de  l'Atlantique,  (apolitique  réagit  encore 
plus  ([n'en  Europe  sur  les  destinées  économiques.  11  se  pour- 
rait donc  que  le  succès  obtenu  auprès  des  belligérants  par  le 
président  Rooscvclt  ajoutât  â  l'entrain  du  marché  général 
américain  et  que  les  fabricants  de  la  Pensylvanie,  toujours 
prêts  à  développer  leur  outillage,  fussent  encore  de  très  gros 
consommateurs  pendant  la  campagne  actuelle.  Leurs  achats 
à  Yokohama  et  à  Milan  sont  réguliers  et  témoignent  de  leur 
part  d'une  confiance  robuste  en  l'avenir.  » 

A  Lyon,  de  môme  que  sur  les  autres  places  européennes, 
le  mouvement  do  hausse  a  fait  de  nouveaux  progrès  cette 
semaine.  On  a  pratiqué  : 

Grèges  Côvennes,  11/13,  2"  ordre,  49  fr.  le  kilo;  12/16, 
extra,  50  fr.  ;  12/16,  1"  ordre,  48  fr.  ;  Piémont  et  Messine 
9/11,  extra,  52  fr.  ;  11/13,  1«  ordre,  59  fr.  ;  12/16,  i«  ordre- 

49-  50  fr.  ;  Brousse  9/11,  1"  ordre,  48  fr.  ;  10/12,  2"  ordre,  i4, 
45  fr.;  13/15,  1"  ordre,  44-45  fr.  ;  Syrie  9/11, 11/13,  1"  ordre, 
46-47 fr.;  Canton,  filatures  à  l'européenne,  9/11,  n°l,  42  fr.  50; 
10/12,  n°.  1,  41  fr.  ;  Chine,  filatures  à  l'européenne,  9/11,  n°  1, 

50-  51  fr.  ;  Japon,  filatures  à  l'européenne,  8/10,  n"  1,  52  fr. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 

24  août  31  août  ?  sept 
1905     1905  1905 


Villes 

17  août 
1905 

Fr. 

66  .. 

64  81 

58  47 

Fr. 

70  25 
67  87 
61  15 


Fr. 
69  87 
67  24 
61  38 


Fr. 
67  12 
64  81 
59  55 


14sept. 
1905 


Fr. 

66  25 
63  54 
59  38 


Déjà,  les  haussiers  sont  revenus  de  l'émotion  par  eux 
éprouvée  au  moment  do  la  publication  du  dernier  rapport  du 
Bureau  de  l'Agriculture  de  Washington. 

Ils  affirment  maintenant  que  les  indications  officielles  sont 
erronées  et  que  la  chute  des  prix  qui  en  a  été  la  conséquence 
est  injustifiée.  Toutefois,  ajoutent-ils,  cette  baisse  a  été  salu- 
taire parce  qu'elle  a  écarté  de  l'article  tous  les  éléments  mal- 
sains et  que  leur  parti,  dégagé  de  la  foule  encombrante  des 
petits  spéculateurs,  se  trouve  maintenant  dans  une  meilleure 
situation  pour  opérer. 

Nous  doutons  qus  ce  raisonnement  soit  la  traduction  exacte 
de  leur  pensée. 

Quoi  qu'il  en  soit,  ils  n'ont  pas  réussi  à  convaincre  les 
consommateurs,  qui  se  tiennent  toujours  à  l'écart  du  mar- 
ché. En  présence  de  cette  force  d'inertie,  les  manipulateurs 
de  New-York  et  New-Orléans  hésitent  à  provoquer  un  mou- 
vement de  reprise;  leurs  efforts  se  bornent  à  retenir  les 
cours  sur  la  pente  glissante. 

Nous  trouvons  dans  un  supplément  du  Bulletin  de  Cor- 
respondance du  Havre  les  renseignements  ci- dessous  concer- 
nant la  campagne  1904-1905,  qui  a  pris  fin  le  31  août,  compa- 
rativement aux  résultats  obtenus  pendant  les  trois  saisons 
précédentes  : 

1901-02  1902-03  1903-04  1904-05 

Superficie  ensemencée  (mil- 
liers d'acres)   27.950   27.870    28.907  31.730 

Condition  moyenne  des  cinq 
mois  (fin  avril  à  fin  août)  %      74.5      76.8      75.4  84.5 

Récolte  commerciale  totale 
(milliers  de  balles)   10.6S1    10.728    10.011  13.567 

Poids  moyen  des  balles  (li- 
vres anglaises)   508.42   508.  »   507.69  515.58 

Exportation  (milliers  déballes)  : 

Angleterre                             3.036  2.852  2.578  4.140 

France                                      746  785  705  858 

Continent,  Japon,  etc               2.659  3.040  2.745  3.747 

  6.441     6.677     6.028  8.745 


Total  

Consommation  américaine 
(milliers  de  balles)   3.994     3.969  3.946 


.446 


Approvisionnement  visible 
en  fin  de  campagne  (mil- 
liers de  balles)   1.056       709       774  1.899 

Au  sujet  de  la  campagne  1905-06,  le  Bulletin  dit  qu'en 
dehors  d'une  forte  réduction  de  la  superficie  cultivée  et  du 
retard  de  la  saison,  les  perspectives  sont  incertaines.  Les 
quelques  estimations  jusqu'à  présent  formulées  varient,  en 
effet,  de  10.000.000  à  11.250.000  balles  pour  la  récolte  com- 
merciale. 

Xavier  Gikakdot. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


L'élévation  du  taux 
—  La  Bourse. 


Berlin,  le  13  septembre  1905. 

de  l'escompte  ol'iiciel.  —  Le  marché  monétaire. 
—  La  disette  de  la  viande  en  Allemagne. 


La  Banque  Impériale  vient  d'élever  le  taux  de  son 
escompte  officiel  de  3  0/0  à  k  0/0.  Je  vous  avais  fait 
prévoir  cette  mesure;  tout  la  justifie,  la  situation  du 
marché  monétaire  autant  que  celle  de  la  Eteic hsbank . 
Sur  le  marché  libre,  le  taux  de  l'escompte  libre  était 
presque  au  niveau  du  taux  de  l'escompte  officiel. 
(Juant  à  la  situation  de  la  Jïeuhsbank,  elle  n'est  pas 
des  plus  brillantes  :  elle  est  bien  moins  satisfaisante 
que  l'année  dernière  à  pareille  époqué.  Il  est  vrai  que, 
pendant  tout  l'été  de  1904,  le  taux  de  l'escompte  de  la 
Retchsbank  avait  été  maintenu  à  4  0/0,  tandis  que  cette 
année,  il  n'a  été  que  de  3  0,0,  depuis  le  25  février  der- 
nier. 

L'abondance  des  disponibilités  du  marché  monétaire 
avait,  permis  de  maintenir  l'escompte  si  bas,  sans  in- 
convénient pour  la  Rcif/ishank.  Mais  depuis  la  fin  du 
mois,  la  Retchsbank  avait  été  fortement  sollicitée,  d'a- 
bord par  les  industries  dont  la  prospérité  exige  de  nou- 
velles disponibilités,  ensuite  par  les  Bourses,  dont  les 
engagements  sont  devenus  très  nombreux.  Au  surplus, 
la  direction  de  la  Reiclisbank  n'a  fait  qu'avancer  de 
quelques  jours  une  mesure  toujours  inévitable  vers  la 
fin  de  septembre.  Sans  doute  qu'en  procédant  à  cette 
élévation  au  commencement  de  septembre,  elle  a  cru 
pouvoir  enrayer  un  peu  les  nombreuses  demandes  qui 
se  produisent  toujours  vers  la  fin  de  ce  mois.  Si  ces 
prévisions  étaient  démenties,  il  faudrait  s'attendre  à 
une  nouvelle  élévation  du  taux  de  l'escompte  pendant 
le  mois  d'octobre. 

On  s'attend,  d'ailleurs,  à  une  tension  sérieuse  sur 
tous  les  marchés  monétaires,  du  fait  du  rétablissement 
de  la  paix  en  Extrême-Orient.  Cette  tension  doit  avoir 
pour  cause  non  seulement  une  recrudescence  de  l'acti- 
vité industrielle  et  commerciale,  mais  l'éventualité 
quasi  certaine  d'importants  emprunts. 

Ce  qui  se  passera  à  la  Seehandluna  influera,  aussi, 
de  manière  importante  sur  la  tenue  du  marché  moné- 
taire. 

Cette  Banque  a  de  grosses  échéances  pour  la  fin  du 
mois  et  l'on  ne  sait  encore  si  elles  seront  payées  ou 
prolongées.  On  peut  toujours  admettre  qu'une  grosse 
partie,  au  moins,  en  sera  prolongée. 

L'effervescence  financière,  qui  avait  salué  la  conclu- 
sion de  la  paix  en  Extrême-Orient,  a  persisté  cette  se- 
maine, bien  qu'on  ait  déjà  constaté  quelques  symptô- 
mes d'apaisement.  Le  mouvement  de  hausse  sur  tous 
les  titres  de  la  Bourse  a  continué,  mais  plus  discrète- 
ment :  certaines  grandes  banques  ont  même  fait  savoir 
par  circulaire,  à  leur  clientèle,  qu'il  semblait  opportun 
de  réaliser  les  bénéfices  acquis.  Il  ne  parait  pas  cepen- 
dant que  ces  avis  aient  encore  été  suivis. 

Tout  a  monté,  ai-je  dit,  sauf  toutefois  le  cours  des 
Consolidés  allemands.  La  chose  est  d'autant  plus  re- 
marquable que  les  ordres  d'achat  sont  considérables. 
Dans  ces  derniers  jours,  il  est  venu  une  grande  quan- 
tité d'ordres  d'achats  de  Paris  et  de  Londres,  de  Paris 
surtout.  On  s'entendait,  avec  vraisemblance  à  une 
hausse  sérieuse  :  elle  n'a  pas  eu  lieu.  Cela  tient  à  ce 
que  les  grandes  banques  ont  encore  des  quantités  con- 
sidérables de  Consolidés  allemands.  Ces  achats  de  Pa- 
ris et  de  Londres  pourraient  signifier  qu'étant  donnée 
la  hausse  des  autres  fonds  d'Etats, les  fonds  allemands 
semblent  aujourd'hui  un  placement  avantageux.  —  Et 
pourtant,  le  tableau  que  nous  trace  la  presse  allemande 
de.s  finances  de  L'Empire  ne  ressemble  pas  à  un  encou- 
ragemenl . 

Les  affaires,  dans  les  banques,  dansles  mél allurgies, 
dans  les  charbonnages  et  toutes  les  principales  indus- 
tries, o.nl imient  à  être  satisfaisantes.  La  grande  acli-  | 


vitè  que  je  vous  avais  signalée  dans  ces  derniers  temps 
persiste.  Seules,  les  Compagnies  de  navigation  mari- 
times voient  leur  trafic  enrayé  et  leurs  bénéfices  dimi- 
nués par  les  entraves  qu'apportent  au  transit  les  précau- 
tions prises  contre  le  choléra. 

Je  ne  puis  terminer  cette  correspondance  sans  vous 
parler  de  la  grande  agitation  née  dans  toute  l'Allema- 
gne à  propos  de  ce  qu'on  appelle  indifféremment  k  la 
disette  de  la  viande  »  ou  «  la  crise  des  abattoirs  ». 
Toute  la  nation  pâtit  d'une  disette  de  viande  et  princi- 
palement de  viande  de  porc  qui  est  l'assaisonnement 
obligatoire  de  la  bière  et  de  la  choucroute.  Dans  les 
centres  ouvriers  on  ne  mange  presque  plus  de  viande, . 
tant  elle  devenue  rare  et  chère.  La  presse  des  capitales 
et  des  provinces  retentit  des  doléances  des  bouchers, 
d'abord,  et  des  populations  ensuite,  qui  ne  voient  d'au- 
tre remède  à  la  situation  qu'une  suspension  des  droits 
de  douane  qui  permettrait  l'importation  de  bétail  et 
surtout  de  porcs  étrangers.  Le  Gouvernement  est  per- 
plexe :  il  voudrait  contenter  les  districts  ouvriers  et 
rester  fidèle  à  sa  politique  protectionniste.  11  finira  par 
trouver  un  compromis.  En  attendant,  on  parle  de  dis- 
sentiments qui  auraient  éclaté  à  ce  sujet  entre  le  chan- 
celier, M.  de  Biilow,  et  le  Ministre  de  l'Agriculture, 
M.  de  Podbielskv. 


s  et 


BILAN   DE  LA   BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  ,  


PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social   

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue . . . 
Divers  


1905 


7  sept. 


908 . 8G4 
25.8:6 
1 7 - 9H1 

917.2111 
56.465 


Ml.Tlaoût 


—  22.821 

-  389 
+  9.259 
+  37.774 

9.905 


1904 


84.950  +  15.185 


92.9U0 


180.000  non  mod.     150.000  non  mod. 
64.814  non  mod.      51.614  non  mod. 
1.297.229  -  10.311  1.241  615  +  9.341 
567.297  +  39  6u2     519  957'-  4.840 
24.937  +      456      28  .652:+  1-251 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  do  Marks) 


+ 


i)4i 


7  sept. 


909.550 
25.657 
17-249 

759.428 
55.059 

135-592 
89.303 


Dîf.31  août 


-  15.318 

-  850 
+  9813 

-  24.399 

-  2.932 
-r  27.083 
+  3.163 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

00 

gj 
o 

a 
a 
► 
< 

Réserve 
de  billets 

Taux 

de 
l'esc 

0/0 

974 

1.349 

528 

921 

63 

+  !48 

3 

22   

1.005 

1  29S 

572 

881 

54 

+  237 

■0c 

30  »   

961 

1320 

519 

905 

69 

+  147 

» 

949 

1.294 

484 

861 

61 

+  m 

15  »   

963 

(.268 

564 

855 

68 

+  m 

23  »   

989 

1  215 

600 

845 

57 

+  271 

31  »   

9S2 

1  308 

527 

909 

66 

+  129 

909 

1.297 

£67 

947 

56 

+  125 

» 

La  Production  et  le  Prix  de  la  Viande  en  Allemagne. 

—  On  sait  qu'il  existe,  maintenant,  en  Allemagne,  une  ques- 
tion du  «  renchérissement  du  prix  de  la  viande  ».  I.a  (iazette 
de  Francfort  public  à  ce  propos  quelques  données  intéres- 
santes. 

Voici  le  BaMeau  du  prix  moyen  des  loO  kilos  de  viande  sur 
le  marché  de  Berlin  : 


Bouifs  Pores 

(En  marks) 

1880   102.8  94.2 

1887  ....      101. 0  87.2 

1888   97.8  85.5 

18»!)   104.1  110. <> 

L890   119.2  IIS  ; 

1891   120.:!  102.2 

1892   117.1  110.0 

L898   Iok.o  LÛ9.9 

1894   lis. 9  lui.  s 

1895.  ...     11'.'. O  90.3 


Bouifs  Porcs 

(En  marks) 

1896             112.2  8(5.2 

1897             113.1  105.0 

1898.....     113.3  111.3 

189!)             115.9  94.4 

1900             119.1  95.5 

IQOi             117.3  112.0 

1902             121.4  118.8 

1908            129.0  99.7 

1904            131.5  98.0 
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Au  1"  décembre  1900  il  existait,  en  Allemagne,  10.878.972 
bœufs;  au  1"  décembre  IOii'i,  il  eu  existait  1 1 .  lôG.  b!3.  L'aug- 
mentation a  été  de  S5.5  0/0;  mais,  dans  La  même  période,  le 
chiffre  de  la  population  a  augmente  de  plus  de  5  0,0. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  H  septembre  1905. 

Bonne  séance,  où  l'on  a  remarqué  à  la  fois  do  l'activité  et 
de  lu  fermeté  sur  toutes  les  valeurs,  sauf  sur  les  Consolidés 
allemands  qui  restent  sans  changement. 
•  Les  fonds  étrangers  sont  bien  tenus. 

Les  actions  des  banques  sont  fermes.  Les  valeurs  métal- 
lurgiques et  charbonnières,  bien  demandées,  finissent  en 
hausse. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  89  70;  Extérieure  93  . .  ;  Lom- 
bards 21  ...  Clôtuie  calme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  14  septembre  1905. 

Les  capitaux  étrangers  au  Japon.  —  L'élévation  du  taux  d'escompte  : 
en  Allemagne,  en  Angleterre.  —  Le  commerce  extérieur.  —  Le 
congrès  des  Trades-Unions. 

L'assurance  donnée  par  la  Légation  du  Japon  à  Lon- 
dres que  la  situation  à  Tokio  était  meilleure,  et  que  ce 
mouvement  était  non  pas  national,  mais  seulement 
local,  a  été  accueillie  ici  avec  une  vive  satisfaction. 
Comme  conséquence,  les  valeurs  japonaises  ont  suscité 
des  demandes  plus  nombreuses.  On  a  pu  se  demander 
pourquoi  les  capitaux  étrangers  se  sont  jusqu'ici  dé- 
tournés des  entreprises  industrielles  au  japon  ;  l'une 
des  causes,  et  non  la  moins  importante,  a  été  l'imper- 
fection des  lois  de  ce  pays,  ce  qui  a  obligé  les  étran- 
gers à  augmenter  leurs  garanties,  pour  le  cas  éventuel 
de  faillite  de  la  part  de  ces  Sociétés.  C'est  pour  cette 
raison  que  beaucoup  d'entreprises,  entreprises  de  che- 
mins de  fer,  par  exemple,  n'ont  pu  obtenir  les  fonds 
dont  elles  avaient  besoin. 

Particulièrement  en  ce  moment,  le  Japon  a  besoin 
de  capitaux  étrangers  pour  développer  ses  propres  res- 
sources et  celles  des  territoires  sur  lesquels  il  a  étendu 
son  influence  ;  et  c'est  pour  remédier,  dans  une  cer- 
taine mesure,  à  ces  lois  imparfaites  que  le  Gouverne- 
ment japonais  a  promulgué  une  série  de  lois  nouvelles, 
entrées  en  vigueur  le  1er  juillet  dernier,  et  relatives 
aux  hypothèques  que  peuvent  prendre  les  bailleurs  de 
fonds  sur  les  chemins  de  fer,  factoreries  et  mines. 

L'avenir  ne  tardera  pas,  sans  doute,  à  nous  appren- 
dre l'effet  de  ces  lois  nouvelles. 

L'élévation,  par  la  Banque  <l\\ny  tel  erre,  du  taux 
d'escompte,  porté  de  2  1/2  à  3  0,  0,  s'est  produite  un  peu 
plus  tôt  qu'on  ne  pensait.  Pendant  ces  dernières  semai- 
nes, la  position  de  la  Banque  s'était  un  peu  affaiblie 
et  contrastait  défavorablement  avec  celle  de  l'année 
dernière  à  la  même  date:'  la  réserve  était,  cette  année, 
inférieure  de  3.000.000  de  livres  sterling,  l'encaisse  mé- 
tallique (monnaies  et  lingots)  inférieure  également 
d'environ  2.000.000  de  livres  sterling,  tandis  que  le 
rapport  de  la  réserve  aux  engagements  n'était  que  de 
m0  0,  contre  571/8  0/0  l'année 'passée.  Et  la  situation 
s'est  affaiblie  encore  par  l'expédition  de  750.000  livres 
sterling  en  or  pour  l'Amérique  du  Sud.  On  s'attend, 
d'ailleurs,  ù  une  demande  prochaine  d'or  pour  l'Egypte, 
qui,  chaque  automne,  en  fait  venir  d'Europe  des  quan- 
tités importantes  avant  la  récolte  du  coton.  Toutes  ces 
conditions  étaient  suffisantes  pour  engager  les  direc- 
teurs à  élever  le  taux  d'escompte.  Mais  il  est  encore 
d'autres  circonstances,  toutes  spéciales,  affectant  le 
marché  monétaire,  et  qui  ont  aussi  leur  importance; 


m 

parmi  elles  viennent  en  premier  lieu  les  transactions 
linancièrcs,  qui  vont  être  les  conséquences  de  latguexre 
russo-japonaise. 

La  Russie  négociera  probablement  l'émission  d'un 
nouvel  emprunt  ;  de  son  côté,  le  .lapon  va  sans  doute 
incessamment  retirer  de  Londres,  Paris,  Berlin  et 
New-York  les  fonds  dont  il  dispose,  occasionnant, 
dans  ces  places,  une  diminution  sensible  du  stoeli 
d'or.  On  doit  donc  très  prochainement  s'attendre  à  cfa  , 
fluctuations  importantes  sur  le  marché  monétaire  ;  et 
c'est  pourquoi  on  peut  considérer  connue  une  sage 
mesure  de  précaution  l'élévation  à  3  0;  0  du  taux  A  es- 
compte. 

La  hausse  à  4  0/0  du  taux  de  la  Banque  d 'Allemaqne 
a  peu  intluencé  le  marché;  elle  a  surtout  affecté  lies 
chemins  américains,  parce  qu'on  considère  la  décision 
'  prise  par  la  Keichsbank  comme  de  nature  à  vouloir 
sauvegarder  la  réserve  de  la  Banque  Impériale  contre 
toutes  demandes  d'or  de  la  part  des  Etats-Unis. 

Les  rapports  sur  le  commerce  extérieur  pendant  le 
mois  d'août  font  ressortir  une  augmentation  impor- 
tante à  la  fois  pour  les  importations  et  les  exportations, 
et  maintiennent  le  caractère  satisfaisant  des  rapports 
des  mois  précédents  pour  l'année  courante.  Les  chiffres 
des  exportations  sont  particulièrement  encourageants, 
parce  que  l'augmentation  ne  porte  pas  seulement  sur 
un  ou  deux  articles,  mais  sur  tous  les  principaux  arti- 
cles figurant  dans  la  catégorie  :  «  articles  entièrement 
ou  partiellement  manufacturés  ».  Il  est  à  remarquer, 
au  sujet  de  l'expansion  du  commerce  extérieur,  le  peu 
d'élasticité  dont  continue  à  faire  preuve  le  trafic  des 
voies  ferrées  anglaises  ;  la  diminution  des  recettes  est 
surtout  sensible  pour  le  transport  des  passagers  ;  mais 
elle  indique,  en  outre,  une  certaine  faiblesse  des  échan- 
ges intérieurs,  qui  contraste  sensiblement  avec  i'éxpan- 
sion  du  commerce  extérieur. 

Le  chiffre  des  importations  a  atteint  pour  le  mois 
d'août  40.862.991  liv.  st.,  contre  42.439.943,  chiffre 
d'août  1904,  soit  une  augmentation  de  4.423.048  Hv.  st. 
ou  10.4  0/0.  Pendant  les  huit  mois  finissant  le  31  août, 
on  a  importé  pour  304.092.457  liv.  st.  de  marchandises, 
au  lieu  de  355.316.302  liv.  st.  dans  la  période  corres- 
pondante de  1904,  soit  une  augmentation  .cle  9.370.155 
livres  sterling,  ou  2.6  0/0. 

Le  chiffre  des  exportations  s'est  élevé  pour  le  mois 
d'août  à  29.517.836  liv.  st.,  contre  26.359.880  liv.  st., 
chiffre  atteint  en  août  1904,  soit  une  augmentation  de 
3.157.956  liv.  st.  ou  11.9  0/0.  Pendant  "les  huit  pre- 
miers mois  de  l'année,  les  exportations  ont  atteint  le 
chiffre  de  213.045.108  liv.  st.  au  lieu  de  195.260.129  li- 
vres sterling  pour  la  même  période  de  l'année  dernière, 
soit  une  augmentation  de  17.784.979  liv.  st.,  ou  9.1  0/0. 

Le  contraste,  qu'on  a  pu  déjà  remarquer  à  maintes 
reprises  entre  le  caractère  imposant  du  Congrès  des 
<■  trade-unions  »  et  la  pauvreté  de  ses  résultats,  a  été  par- 
ticulièrement tangible  pour  l'assemblée  qui  s'est  réu- 
nie à  Honley  cette  année. 

Ce  Congrès  comprenait  458  délégués  représentant  21 5 
«  trade-unions  »  avec  1.561.800  membres.  Deux  Unions 
importantes,  V  Amalgamated  Society  of  Enqincers  et  les 
Durkawi  Mim'rs,  s'étaient  fait  représenter  cette  année 
au  Congrès,  après  plusieurs  années  d'absence.  Jamais, 
en  fait,  on  n'était  parvenu  jusqu'ici  à  une  représenta- 
tion si  complète  du  travail  organisé  du  pays.  Chaque 
Union  est  naturellement  représentée  par  ses  membres 
les  plus  remarquables.  On  pouvait  donc  attendre  beau- 
coup d'une  pareille  assemblée,  pour  traiter  des  ques- 
tions publiques  touchant  spécialement  le  bien-être  des 
classes  laborieuses,  et  particulièrement,  pour  aider  à 
trouver  une  solution  à  certains  problèmes  d'actualité, 
comme  celui  des  ouvriers  sans  travail. 

L'une  des  principales  attributions  de  ces  usines  est 
de  venir  en  aide  à  leurs  membres  sans  travail  ;  cepen- 
dant, beaucoup  d'ouvriers  savent,  par .  expérience, 
qu'en  cas  de  chômage,  ils  peuvent  compter  davantage, 
pour  soutenir  leur  famille,  sur  la  charité  de  leurs  voi- 
sins, que  sur  les  secours  que  théoriquement  l'Union 
dont  ils  sont  membres  doit  leur  fournir. 
On  pouvait  supposer  que  les  délégués  des  trade- 
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unions,  bien  placés  pour  connaître  les  conditions  éco- 
nomiques, administratives  et  sociales,  faisant  partie 
du  problème  du  chômage,  considéreraient  à  la  fois 
comme  de  leur  devoir  et  de  leur  intérêt  de  consacrer 
un  temps  suffisant  à  l'étude  de  cette  grave  question.  Il 
faut  cependant  constater  que  le  sujet  n'a  pas  même 
été  mis  en  discussion.  Sans  doute,  quelques  orateurs  y 
ont  fait  alludion  ;  ainsi,  M.  Sexton,  le  président  de 
cette  année,  qui  a  émis  l'opinion  qu'on  pouvait  voir 
une  solution  du  chômage  dans  l'abolition  du  «  mono- 
pole privé  ».  - 

Une  résolution  fut  adoptée,  apparemment  avec  peu 
pu  point  de  discussion,  demandant  à  la  Commission 
parlementaire  de  vouloir  bien  user  de  son  influence 
sur  les  membres  du  Parlement  pour  donner  aux  pou- 
voirs publics  la  direction  de  toutes  les  industries  dans 
le  but  de  développer  le  commerce  et  d'assurer  à  tous 
ceux  qui  seraient  sans  travail  une  occupation  bien  ré- 
munérée. 

En  somme,  la  vague  attaque  du  Président  dirigée 
contre  ce  qu'il  appelle  le  «  monopole  privé  »  et  la  ré- 
solution tendant  à  la  nationalisation  des  voies  ferrées, 
mines,  etc.,  paraissent  résumer  le  concours  apporté 
par  le  Congrès  de  cette  année  aux  difficultés  écono- 
miques et  sociales  du  temps  présent.  Il  est  à  regretter 
que  le  Congrès  de  Honley,  composé  des  délégués  d'un 
million  et  demi  de  travailleurs  organisés,  n'ait  pas 
laissé  l'impression  qu'il  aurait  pu  produire,  et  n'ait 
pas  su  mettre  mieux  à  profit  une  occasion  excellente 
de  pouvoir  rendre  à  l'humanité  les  services  qu'elle 
était  en  droit  d'attendre  de  lui. 


et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

14  Septembre  1905 
Département  des  opérations  d'émission 


passif        Liv.  st. 
Billets  créés   51.919. 000 


Total   51.919.000 


actif  Liv.  st. 

Dette  fixe  de  l'Etat...  11. 015. 1C0 

Rentes  immobilisées.  7  434-900 

Or  monnayé  et  lingots  33-469.000 

Total   51.919.000 


Département  des  opérations  de  banque 
Liv.  st 


PASSIF 

Capital  social   14-553-000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3-681-000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   11.689-000 

Comptes  particuliers.  42.021.000 

Billetsàsept  jours, etc.  92.000 


Total... 


72.036  000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   18  661.000 

Portefeuille  et  avances  28 .  864-000 

Billets  en  réserve   22.717.000 

Or  et  argent  monnayés  1.788.000 


Total   72.036. 000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 

Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 
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Bons  du  Trésor.  —  C'est  lundi  dernier,  11  septembre, 
qu'a  lté  ouverte,  à  la  Banque  d'Angleterre,  la  souscription 
:mx  lions  du  Trésor  dont  nous  avons  précédemment  annoncé 
l'émission.  On  se  rappelle  que  le  moulant  des  bons  émis 


s'élève  à  ''.500.000  liv.  st.,  dont  :  2  millions  de  livres  sterling 
en  remplacement  des  bons  échéant  le  17  courant  et  5CO.0O0 
livres  sterling  pour  compléter  le  remplacement  des  bons  qui 
oui  été  payés  le  13  mai  dernier.  Les  bons  sont  respectivement 
de  1.000  liv.  st.,  5.000  liv.  st.  et  10.000  liv.  st.  ils  sont  datés 
du  16  courant  et  payables  à  six  mois  de  date,  c'est  à-dire  le 
16  mars  1906. 

Le  Commerce  extérieur.  —  Voici,  d'après  la  nouvelle 
classification  du  lioard  of  Trade,  les  résultats  du  commerce 
extérieur  anglais  pour  le  mois  d'août  1905  : 

Importations  Exportations 

Diff.  sur  Ditr.  sur 

Valeur    août  04  Valeur      août  04 

{En  milliers  de  livres  sterling) 

1. Produits  alimentaires, 
boissons  et  tabacs  .. .   20.715   H-  1.714      1.935   +  212 

3.  Matières  premières  et 
articles  non  manufac- 
turés  13.894  4-  1.929      3.055   +  214 

3.  Articles  manufacturés 

ou  mi-manufacturés..    12.094   ■+-     815     24.098   +  2.697 

4.  Divers  (v  compris  les 

colis  postaux)   159  —      35        430  -f  35 

Total   46.852   -t-  4.423     29.518   +  3.158 

Le  tableau  suivant  compare  les  résultats  totaux  des  huit 
premiers  mois  de  1905  avec  ceux  des  huit  premiers  mois  de 
1904  et  1903  : 

 Marchandises  Mét.  précieux 

Export.  Réex-   Expor-  Ex- 
Impor-  britan-    por-    tations  Impor-  porta- 
tations  niques  tations  totales  tations  tions 

(Milliers  de  livres  sterling) 

Août  1905..    46.863   29.518     6.428   35.945   6.031  4.991 

—  1904..    42.440   26.360     5.378   31.738   3.057  2.214 

—  1903..    42.761   25.665     5.855   31.520   2.409  3.216 

Diff.  en  août 
1905  par  rap- 
port à  : 

1904   -+-4.423  +3.158  +1.049  +4.207  +2974  +2177 

1903  -4-4.102  +3.853  +   572  +-4.426  +3622  +1775 

8  !•"  mois  : 

1905   864.692  213.045   52.255  265.301  35.650  27.616 

1904   355.316  195.260   47.735  242.995  29.812  26.156 

1903    348.849  194.063   47.568  241.631  23.883  19.330 

Différence  pour 
les  8  1ers  mois 
par  rapport  à: 

1904   +9.376  +17785  +4.520  +22306  +5838+1.460 

1903   +15873  +18982  +4.687  +23669+11767+8.285 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  14  septembre  1905. 
Le  Marché  ne  se  préoccupe  plus  guère  do  la  tension  moné- 
taire; il  est  en  ce  moment  tout  à  la  fermeté,  car  l'activité  est 
grande.  On  s'est  aussi  occupé  de  la  liquidation,  qui  s'est 
passée  très  régulièrement  quoique  avec  des  taux  un  peu  plus 
élevés. 

Les  Consolidés  finissent  à  89  15/16  contre  90  1/8. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  toujours  bien  tenus. 
L'Italien  4  0/0  est  à  105  ./.  ;  l'Extérieure  Espagnole  finit  à 
98  1/2,  et  le  Turc  unifié  4  0/0  est  terme  à  89  3/4  ex-coupon. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  recherchés,  et  les  cours 
restent  soutenus.  L'Argentin  5  O/O  1886  est  à  102  ./.,  et  le 
Funding  à  102  1/4.  Le  Brésil  5  0/0  est  demandé,  à  99  1/2. 

Les  Chemins  anglais  sont  un  peu  plus  fermes. 

Les  Chemins  américains,  quoique  irréguliers,  sont,  en 
général,  bien  tenus  et  demandés. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  171  ./.  ;  VErie  à  53  1/4,  et  le 
Louisville  à  153  ./.  ;  VAtcliison  à  95  3/8,  et  le  Norfolk 
à  KO  ./.. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Belgique  et  Espagne 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  5  septembre  1905. 

La  paix.  —  Valeurs  Je  Bourse.  —  Le  marché  des  valeurs  sidérurgi 
rmes.  —  Les  charbonnages. 

Notre  marché  à  terme  a  été  très  bien  disposé  pen- 
dant la  dernière  huitaine.  Les  affaires  ont  été  actives 
et  les  transactions  continuent  à  porter  sur  des  chiffres 
importants. 

La  valeur  la  plus  en  vue  a  été  l'action  des  Chemins 
de  fer  (te  Saragosse.  Notre  spéculation  locale  a  tou- 
jours favorisé  ce  titre,  et  ce  n'est  que  pour  des  cir- 
constances vraiment  défavorables  qu'on  s'est  laissé 
entraîner  à  abandonner  ce  marché.  Depuis  quelques 
jours,  on  parle  d'un  emprunt  espagnol  à  émettre  dans 
l'étranger  et  on  escompte  les  conséquences  qu'il  aurait 
sur  la  tenue  du  change  à  Madrid.  On  connaît  l'impor- 
tance de  la  perte  subie  par  les  actionnaires  des  Che- 
mins espagnols  par  suite  de  la  hausse  de  la  prime  sur 
l'or  en  Espagne.  Il  est  donc  naturel  que  la  spéculation 
salue  par  la  hausse  des  titres  en  question  tout  ce  qui 
pourrait  améliorer  cette  situation.  C'est  une  autre 
question  de  savoir  si  on  ne  va  pas  trop  vite  et  si 
on  ne  prend  pas  le  simple  désir  de  quelques  intéressés 
pour  un  fait  accompli.  L'amélioration  du  change  au 
Brésil  et  en  Portugal  milite  cependant  en  faveur  des 
personnes  qui  croient  que  le  moment  serait  enfin  venu 
de  faire  aussi  quelque  chose  en  Espagne. 

Le  Rio-Tinto  a  fait  exactement  le  mouvement  con- 
traire à  celui  des  Chemins  espagnols.  Le  cours  du  cui- 
vre, aux  environs  de  60  livres  à  Londres,  justifierait 
bien  des  prix  plus  élevés  pour  le  Rio.  Cependant, 
depuis  quelques  jours,  court  le  bruit,  certainement 
fondé,  que  l'exploitation  a  eu  beaucoup  à  souffrir  pen- 
dant l'été  dernier  de  la  grande  sécheresse  en  Espagne 
et  que  la  production  du  métal,  depuis  le  commence- 
ment de  l'année,  a  beaucoup  diminué  contre  l'année 
dernière.  La  plus-value  du  cuivre,  dit-on,  ne  compen- 
serait que  péniblement  la  moindre  production,  et  le 
dividende,  pour  le  premier  semestre,  sera  peut-être 
inférieur  à  celui  de  l'année  dernière.  Pourvu  qu'on 
n'aille  pas  maintenant  dans  le  sens  inverse  et  qu'après 
avoir  trop  exagéré  le  cours  du  Rio  Tinto,  on  ne  le  fasse 
pas  tomber  trop  bas  et  faire  de  cette  manière,  encore 
une  fois,  le  jeu  de  la  spéculation  à  Londres. 

Au  comptant,  les  marchés  des  valeurs  industrielles 
se  sont  sensiblement  alourdis,  mouvement  inévitable 
après  la  hausse  exagérée  qui,  comme  nous  l'avons  dit, 
n'était  qu'un  fait  de  la  spéculation.  La  situation  sur 
les  marchés  des  produits  de  la  sidérurgie  reste  cepen- 
dant favorable  £t  tout  fait  croire  que  nous  sommes 
encore  sur  la  ligne  ascendante.  D'énormes  transactions 
ont  été  faites  en  Amérique  en  matériel  de  chemins  de 
fer,  et  ces  ordres  ont  d'autant  plus  d'importance  qu'il 
s'agit  d'ordres  directs  de  la  consommation.  Dans  les 
autres  articles  les  achats  sont  nourris  et  on  assure  que 
les  provisions  en  secondes  mains  sont  minimes.  Nous 
avons  toujours  attribué  une  très  grande  importance 
pour  l'avenir  dans  la  quantité  de  ces  stocks  invisibles, 
et  si  le  fait  est  exact,  comme  nous  avons  lieu  de  le 
croire,  la  prochaine  campagne  sera  encore  très  favo- 
rable à  l'industrie  métallurgique. 

En  Allemagne,  les  dispositions  sont  bonnes.  Les 
usines  disposent  de  l'ouvrage  jusqu'à  la  fin  de  l'année, 
et  en  partie  pour  le  commencement  de  l'année  pro- 
chaine. La  politique  sage  des  syndicats  pendant  les 
dernières  annàes  a  maintenu  le  marché  sain  et  on 
pourra  tirer  tout  le  profit  de  la  bonne  situation  actuelle. 

Chez  nous  il  n'y  a  aucune  plainte,  ni  au  sujet  de 
l'occupation,  ni  au  sujet  des  prix  de  la  part  des  indus- 
triels. La  hausse  de  la  fonte  fait  bien  du  tort  aux  trans- 
formateurs, mais  l'article  fini  est  également  en  ten- 
dance d'améliorer  ses  prix. 

A  notre  Bourse,  les  titres  de  ce  groupe,  comme  nous 


l'avons  déjà  dit,  ont  été  lourds,  sur  de  nombreuses 
réalisations  de  bénéfices  de  la  part  de  la  spéculation 
locale,  trop  engagée  sur  ces  valeurs.  Avec  les  perspec- 
tives d'avenir,  ce  marché  mérite  d'attirer  l'attention  du 
capitaliste,  et  après  avoir  conseillé  la  semaine  dernière 
la  prudence  à  cause  des  cours  exagérés,  nous  croyons 
qu'il  faut  Burveiller  attentivement  le  mouvement  de 
recul,  pour  s'intéresser  aux  bonnes  valeurs  à  des  prix 
avantageux. 

Alliance  perd  20  fr.  à  920,  Angleur  20  fr.  à  395,  Ni- 
çoise et  Delcuve  12  fr.  à  9'i2  50.  Les  hauts  fourneaux 
restent  à  leur  plus  haut  prix:  Allais  1.600,  Grivegnée 
1.050,  llalunzy  1.155,  Musson  1.524.  Les  actions  des 
grandes  Sociétés  clôturent  faibles.  Cockeritl  perd  10 
francs  à  1.950,  Espérance-Longdoz  autant  ;'i  'i37  •",(), 
Ougrée-Marihaye  7U  fr.  à  1.642,  sur  l'annonce  d'une 
émission  d'obligations.  Providence  soutenu  h  2.825, 
malgré  l'évaluation  du  prochain  dividende  à  00  francs 
seulement. 

Comme  l'adjucation  de  charbon  pour  nos  chemins 
de  fer  n'a  apporté  aucun  changement  dans  les  prix,  le 
marché  des  charbonnages,  qui  escomptait,  du  reste, 
cette  stabilité,  n'y  a  pas  trouvé  matière  pour  faire  un 
mouvement  sur  les  cours  des  titres.  On  reste  ferme 
avec  des  variations  insignifiantes  sur  la  plupart  des 
valeurs.  Les  capitalistes  continuent  à  acheter  douce- 
ment, mais  sans  aucune  disposition  de  laisser  majorer 
les  prix.  La  spéculation,  par  contre,  ne  peut  pas  s'y 
exercer  librement,  car  le  tlottant  est  presque  nul  et 
nous  croyons  pouvoir  affirmer  que  la  plus  grande  par- 
tie des  transactions  se  fait  pour  compte  de  la  France, 
qui,  aujourd'hui,  a  certainement  la  majorité  de  ces 
titres,  placement  dont  elle  n'a  pas  à  se  plaindre. 

En  Chemins  de  fer  et  en  Tramways,  les  variations 
des  cours  sont  peu  importantes.  Il  nous  semble  qui' 
ces  marchés  pourront  devenir  plus  actifs  avec  le  com- 
mencement de  la  saison  d'affaires. 


Caisse  d'Epargne  belge.  —  En  juin  1905,  le  nombre  des 
versements  directs  et  indirects  s'est  élevé  au  chiffre  de  298. 88(3, 
ayant  porté  sur  une  somme  totale  do  25.918.351  fr.  72  ;  le 
chiffre  des  remboursements  directs  et  indirects  est  de  96.292, 
d'une  valeur  de  32.028.845  fr.  01  ;  le  chiffre  des  versements 
directs  et  indirects  de  4.923.004  fr.  89  le  nombre  dos  livrets 
ouverts,  tou  jours  pendant  le  même  mois,  s'élève  à  25.34't  ; 
celui  des  livrets  soldés,  à  10.107  ;  il  reste  donc  15.237. 

Le  solde  resté  au  31  décembre  1904  était  de  785.738.020  fr.  33; 
le  chiffre  total  du  solde,  au  30  juin  1905,  s'élève  à  780  mil- 
lions 815.015  fr.  44,  se  répartissant  sur  un  nombre  de  livrets 
ouverts  de  72.452. 

Le  solde  total  des  versements  directs  et  indirects  effectués 
depuis  le  1er  janvier  jusqu'au  30  juin  1905  s'élève  à  190  mil- 
lions 506.526  fr.  07,  se  répartissant  sur  2.086.507  versements. 
Le  nombre  des  versements  indirects  s'est  élevé  au  chiffre  de 
5.973,  ayant  porté  sur  une  somme  de  14.445.046  fr.  34.  Le 
nombre  do  remboursements  directs  fait  pendant  la  même 
période  s'élève  à  638.196,  représentant  la  somme  de  183  mil- 
lions 844.302  fr.  20.  Les  remboursements  indirects  étaient  de 
14.256.  d'une  valeur  de  26.030.275  fr.  10.  Les  versements 
directs  ont  donc,  pendant  les  six  premiers  mois  de  l'année 
1905,  dépassé  les  remboursements  directs  de  662.223  fr.  87  et 
les  remboursements  indirects  excèdent  les  versements  indi- 
rects de  11.585.228  fr.  26. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  le  11  septembre  1905. 

La  situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne.  — 
Le  commerce  maritime  espagnol. 

Les  élections  de  députés  ont  eu  lieu  hier  et,  à  Ma- 
drid surtout,  elles  ont  été  chaudement  disputées.  Les 
candidats,  libéraux  et  républicains,  ont  fait  preuve  de 
la  plus  grande  activité  et  les  écarts  sont  minimes. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Italie 


Eu  province,  il  y  a  eu  lutte  dans  un  petit  nombre  de 
localités  dont  on  ne  connaît  pas  encore  les  résultats 
définitifs,  mais  il  n'est  pas  indispensable  de  savoir 
quels  ont  été  les  vainqueurs  pour  se  rendre  compte 
que  le  Cabinet  libéral  a  obtenu  une  forte  majorité. 
Dans  quelques  jours,  ou  même  avant,  il  sera  possible 
de  faire  le  relevé  exact  des  différents  groupes  de  la 
Chambre. 

Toute  la  semaine  ayant  été  employée  aux  préparatifs 
électoraux  et  le  Ministre  des  Finances  n'étant  pas 
encore  rentré  à  Madrid,  il  n'y  a  rien  à  signaler  dans 
l'ordre  des  faits  économiques.  Tous  les  efforts  réalisés 
par  la  Liga  de  Produr tores  pour  obtenir  du  Président 
du  Conseil  qu'il  prenne  sur  lui  de  faire  approuver  par 
les  Chambres  le  projet  de  tarif  douanier  qu'elle  a 
élaboré  et  duquel  je  vous  ai  signalé  à  plusieurs  reprises 
la  tendance  nettement  prohibitionniste,  ne  paraissent 
pas  avoir  grand  résultat.  Le  Président  du  Conseil  a 
été  très  correct  :  il  a  reçu  amicalement  la  délégation 
de  la  Ligue,  à  laquelle  il  a  prodigué  l'eau  bénite, 
mais  il  est  permis  de  clouter  qu'il  change  sa  manière 
de  voir. 

La  Bourse  a  été  assez  animée  cette  semaine  et  les 
cours  ont  suivi  les  fluctuations  du  marché  de  Paris. 
L'Intérieure  atteignit,  mardi  dernier,  79  80  0/0  au 
comptant  et  79  90  0/0  à  terme,  mais  l'inlhience  des 
cours  de  Paris  la  firent  reculer  à  79  05  et  79  00  a.u 
comptant.  Samedi,  sous  l'impulsion  de  notre  marché, 
elle  a  repris  et  fermé  à  79  70  et  79  80  au  comptant  et  à 
terme.  Les  affaires  sont  un  peu  plus  actives,  mais  les 
rangs  des  amateurs  sont  encore  clairsemés. 

L 'Amortissable  a  suivi  l'Intérieure  dans  ce  petit 
mouvement  de  recul,  mais  la  reprise  n'a  pas  eu  lieu 
encore  ;  les  ventes  quotidiennes  faites  à  Barcelone  par 
de  gros  porteurs  pèsent  un  peu  sur  le  marché. 

La  séance  d'aujourd'hui  s'est  distinguée  par  une 
grande  fermeté  du  comptant  pendant  les  heures  offi- 
cielles, mais,  après  la  clôture,  la  Dette  4  °/0  a  faibli  un 
peu  par  suite  des  réalisations  de  bénéfices  causés  par 
les  hauts  cours  pratiqués.  La  différence  entre  le  comp- 
tant et  le  terme,  qui  était  de  dix  centimes,  est  revenue 
à  quinze  centimes;  le  fin  courant  reste,  en  clôture,  à 

79  90  0  0,  soutenu  par  la  spéculation. 

Les  petites  coupures  avaient  dépassé  le  cours  de 

80  0/0,  mais  elles  y  sont  revenues. 

Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne  se  relèvent  ; 
dans  cette  semaine,  elles  sont  passées  de  429  à  0  o 
et  se  montrent  très  fermes  à  ce  cours.  Hypothécaires 
à  207  0/0. 

Espagnole  de  Crédit  à  96  0/0;  les  Tabacs  sont  un  peu 
plus  demandés  mais  ils  ne  parviennent  pas  à  dépasser 
le  cours  de  395  50  0/0. 

Le  marché  des  actions  de  la  Compagnie  sucrière  est 
toujours  morne;  les  préférences  cotent  78  0/0;  les  or- 
dinaires 30  50  0/0. 

Altos  Hornos  deBilbao,  sans  affaires  ;  Explosifs  281  ; 
Résineras  (résinières;  à  173  50  0/0. 

Obligations:  Electricité  de  Clmmberi  à  79  10;  dito 
Madrilène  a  89  0/0. 

Ville  de  Madrid  o  0/0  à  102  0/0;  Résultas  %  0  Q  à 
85  0/0. 

Diverses  circonstances  ont  contribué  à  la  baisse  du 
cours  du  change  sur  Paris.  La  diminution,  au  moins 
provisoire,  des  achats  de  céréales  dont  le  poids  était 
accablant  pour  notre  marché,  a  fait  réduire  au  mini- 
mum les  demandes  de  la  place  de  Barcelone,  la  plus 
forte  acheteusc  de  blé.  D'autre  part,  la  différence  exis- 
tante entre  Paris  et  Barcelone  pour  la  cote  des  valeurs 
des  chemins  de  fer  a  donné  lieu  à  des  ventes  sur  notre 
place,  ce  qui  a  créé  des  disponibilités  et  amené  une 
baisse  de  35  centimes  pour  la  semaine  dernière:  au- 
jourd'hui, les  offres  ont  été  encore  plus  abondantes  et 
te  COHFB,  qui  avait  ouvert  à  31.10  0/0,  huit  en  clôture  à 
30.90  0/0,  offert.  La  tendance  est  encore  bonne,  mais  il 
n'y  aura  rien  d'extraordinaire  à  ce  qu'une  fois  l'arbi- 
tra^' terminé  le  prix  remontât  un  peu,  d'autant  plus 
que  la  baisse  a  été  de  1  0/0  en  huit  jours.  Il  faut  comp- 
ter aussi  qu'il  n'est  pas  possible  de  savoir  encore  dans 
quelle  mesure  la  sécheresse  persistante  nuira  aux  tra- 


vaux de  préparation  des  champs  dans  certaines  con- 
trées et  aussi  aux  pâturages.  Les  troupeaux  ont 
éprouvé  un  déchet  assez  considérable  et,  s'il  faut  le 
combler  par  l'importation,  il  pourra  y  avoir  lieu  à  une 
demande  de  métal  jaune. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

21  août   28  août    4  sept.  H  sept. 

4  0/0  Intérieur   ',8  75      79  15      79  75      79  75 

5  0/0  Amortissable   98  50      98  53      98  75 

Banque  d'Espagne   422  ..     424  ..     429  ..  434 

—     Hypothécaire...     204  ..     205  .,     .  .  . 

Gomp.  Ferm.  des  Tabacs     394  . .     394   396 

Chèque  sur  Paris   31  90      31  95      31  75      30  90 

—  Londres...  33  20  33  21  33  13  32  95 
Cédules  hypothéc.  4  0/0.     103  25     103  20     103  25   

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  remarquons 
les  changements  suivants  :  —  argent,  4  millions  ; 
+  escompte,  2,3;  —  avances,  4;  -f-  circulation,  3,5; 
-f-  comptes  courants,  t. 

Le  commerce  maritime  espagnol,  pendant  [es  sepl 
premiers  mois  de  l'année  1905,  a  porté  sur  6.723.483 
tonnes  à  l'importation  et  2.570.048  à  l'exportation  : 
il  y  a  augmentation  notable  pour  ces  deux  chapitres, 
par  comparaison  avec  les  chiffres  correspondants  de 
12904  :  par  rapport  à  1903,  les  importations  ont  aug- 
menté et  les  exportations  ont  diminué  ;  cela  s'explique 
par  la  perte  de  la  récolte  de  blé  (importation)  et  par  la 
perte  de  la  récolte  d'oranges  (exportation).  La  part  du 
pavillon  espagnol  a  augmenté  de  92.000  tonnes  à  l'im- 
portation et  de  5.000  tonnes  à  l'exportation. 


el 


Recettes    des    Chemins    de    fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  25  août  (34  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  del'Espagne: 
Ancien  réseau..  ■ 
Asturies,  Galice- 
Valence  à  Utiel  . 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

AlmansaValence 

Total  Nord  de  l'Esp.. 

2.070 
784 
88 
104 

112 

499 

Pesetas 

42.382.612 
12.817  208 
491  519 
847.759 

1.698  SOI 
8-993.031 

Pesetas 

42.830.603 
13.279.579 
531.831 
863.546 

1. 760. 746 
9.337.831 

Pesetas 

43. 242. 998 
13  435.628 
681.7/4 
905.613 

1.681-436 
9. 550. 092 

Pesetas 

41.632.170 
13  D61.68i 
602.955 
1.046.298 

1.721.130 
9  011.251 

3.637 

67.230  636 

68. 601. 138 

69  497.560 

67.075  488 

1.067 

3.650 
302 

14.010  49ijl3.616.969 

63.703.69L64  484.927 
2  371.933!  2.765-820 

■13. 78 1.249 

64.971.806 
2  S36.i88 

13  474.716 

64.126  320 
3.ê8A.903 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France. 
Sud  de  l'Espagne. 

Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  13  septembre  1905. 
Après  un  début  ferme  des  réalisations  se  sont  produites 
qui  ont    fait  légèrement  baisser  les  cours.  Le  ciiange  sur 
Paris  se  détend  fortement  à  30  57.  L'Intérieure  finit  à  79  60. 


ITALIE 


LA   SITUA  TION 


Rome,  1 1  septembïe  ES)  6. 
Le  tremblement  de  terre  en  Calabre.  —  Les  ruines  et  les  secours.  — 
Le  marché  financier  de  Rome.  —  Le  commerce  extérieur.  —  La 
siloation  du  Trésor. 

De  quoi  parler,  sinon  du  cataclysme  qui  a  dévasté 
une  grande  province  de  l'Italie  et  épouvanté  le  royaume 
entier  ?  Vous  connaisse/  d'ailleurs  le  désastre  et  son 
étendue.  Un  tremblement  de  terre  a  secoué  toute  la 
Calabre,  anéanti  des  villages  et  désolé  toute  la  contrée. 
Les  ruines  s'étendent  sur  des  centaines  de  kilomètres; 
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'es  morts  sont  au  nombre  de  mille,  les  blessés  se  comp- 
tent par  milliers  et  les  dégâts  se  chiltrent  par  millions. 
C'est  une  des  plus  grandes  catastrophes  qui  aient  fondu 
sur  un  pays.  La  répercussion  en  a  été  si  grande  dans 
toute  l'Italie  qu'elle  en  a  comme  suspendu  la  vie  éco- 
nomique et  politique. 

Le  Gouvernement  tout  entier  n'a  plus  qu'une  seule 
préoccupation  :  secourir  les  survivants,  moralement  et 
matériellement.  Dés  la  première  nouvelle  du  désastre, 
le  Roi  s'est  rendu  dans  les  provinces  dévastées  pour 
consoler  et  réconforter  les  victimes  encore  vivantes. 
En  même  temps  le  Conseil  des  Ministres  approuvait  un 
crédit  immédiat  de  250.000  francs,  une  souscription  des 
Ministères  pour  25.000  francs  et  une  souscription  per- 
sonnelle des  Ministres  et  des  sous  Secrétaires  d'Etat 
S3  montant  à  plusieurs  milliers  de  francs. 

Enfin,  Lier,  le  président  du  Conseil,  M.  Fortis,  a 
arrêté  les  projets  de  loi  à  présenter  à  la  Chambre  pour 
les  sinistrés.  Ils  comprendront  la  suspension  de  la  levée 
des  taxes  et  impôts  pendant  un  délai  déterminé  ;  des 
mesures  pour  la  reconstruction  des  villages,  bourgs  et 
fermes,  selon  un  système  à  l'étude  ;  des  secours  pro- 
longés aux  veuves,  orphelins  et  invalides  ;  enfin,  cer- 
taines facilités  aux  communes  éprouvées  de  contracter 
des  emprunts  avec  les  Caisses  des  dépôts  et  des  prêts 
amortissables  en  un  long  laps  de  temps  avec  premières 
annuités  à  la  charge  du  Gouvernement. 

On  espère  ainsi  que  les  dégâts  matériels  seront  bientôt 
réparés  et  oubliés. 

Le  marché  financier  de  Rome  se  ressent  toujours 
favorablement  de  la  conclusion  de  la  paix  en  Extrême- 
Orient.  S'il  n'y  a  pas  eu,  à  la  Bourse  de  Rome,  une 
explosion  de  hausse,  on  a,  toutefois,  bénéficié  d'une 
fermeté  générale  et  durable,  qui  s'est  étendue  à  toutes 
les  valeurs,  sauf,  peut-être,  à  la  Rente  Italienne.  Les 
valeurs  financières  et  industrielles  viennent  de  tra- 
verser une  période  assez  brillante  et  qui  promet  encore 
une  grande  ère  de  prospérité.  Quant  aux  échanges,  ils 
sont  toujours  favorables  à  l'Italie. 

Nous  venons  de  connaître  en  bloc,  les  chiffres  de 
notre  commerce  extérieur  dans  les  sept  premiers  mois 
de  l'année  :  l'importation  s'est  élevée  à  1.169.036.097 
lire,  avec  une  augmentation  de  07.802.314  lire  sur  le 
chiffre  de  la  même  période  de  l'année  précédente  ;  l'ex- 
portation s'est  élevée  à  919.911.403  lire,  avec  une  aug- 
mentation de  47.025.083  lire  seulement.  L'augmentation 
des  importations  vient,  en  premier  lieu,  de  la  soie 
(4-  27  millions);  du  coton  M-  13 1 ;  des  céréales  (+  19); 
des  jiierres,  des  boissons,  des  minerais  et  métaux,  etc. 
L'augmentation  de  l'exportation  vient  surtout  de  la 
soie  —  00  ,  des  produits  animaux  (+  14),  des  produits 
végétaux  -f  12).  Mais,  en  même  temps,  on  a  constaté 
à  l'exportation  une  diminution  de  15  millions  pour  les 
vins,  de  7  millions  pour  le  chanvre,  et  de  31  millions 
pour  toutes  les  industries  du  bois. 

Je  vous  ai  envoyé,  dans  ma  précédente  lettre,  un  ex- 
posé de  la  situation  du  Trésor  au  30  juin  dernier.  Je 
crois  intéressant  de  résumer  quelques  réllexions  que 
cette  situation  a  inspirées  à  notre  confrère  la  Corres- 
pondance d'Italie. 

On  voit,  dit- il,  que  les  dettes  du  Trésor  se  sont 
élevées  à  744  millions,  contre  073  au  commencement 
de  l'exercice  ;  mais  le  fonds  de  caisse  a  également  aug- 
menté de  08  millions,  atteignant  le  gros  chiffre  de 
429.0  millions,  et  les  crédits  de  281  1/2  millions,  ont 
passé  k  359  millions.  De  sorte  que,  en  face  de  744. y 
millions  de  passif,  il  y  a  un  actif  de  788.0  millions, 
d'où  un  excédent  de  44.3  millions. 

Au  commencement  de  l'exercice  il  y  avait,  au  con- 
traire, un  déficit  de  Trésoserie  de  plus'  de  40  millions  ; 
donc,  on  a  comblé  ce  déficit  et  obtenu  un  excédent  de 
44.3  millions  ;  l'amélioration  totale  est  presque  de  85 
millions. 

Nous  pouvons  être  satisfaits  de  ce  résultat,  qui 
atteste  la  continuité  dans  l'amélioration  de  nos 
finances. 

Enfin,  au  30  juin  1905,  le  montant  des  bons  du  Tré- 
sor était  de  174  millions  de  lire,  contre  194  millions 
l'année  précédente. 


Les  Recettes  du  Trésor.  —  Dans  les  deux  premiers  moi- 
do  l'exercice  financier  eu  cours,  c'est-à-dire  'lu  1"  juillet  1905 
au  31  août  1905,  les  principales  recettes  de  l'Etat  ont 
produit  le  chiffre  de  237.767.701  lire,  supérieur  de  6.554.869 
lire  à  celui  do  la  période  correspondante  de  l'exercice  1904-05. 

La  plus  grande  partie  de  cette  augmentation  do  recettes  est 
due  aux  douanes,  mais  y  ont  contribué  également  les  taxes 
sur  ks  affaires  et  le  rendement  di  s  tabacs  : 

Recou  vreme  n  t  s  D  i  11  'é  ronces 
juillet-août  1905    sur  1904-05 


'En 

lire) 

42.944.015 

-+- 

1.434.29'i 

16.443.491 

304.614 

15.415.335 

+ 

138.410 

—    sur  la  richesse  mobil. . 

30.650  556 

+ 

517.550 

20. 743. 3 10 

1.630.465 

Douanes,  droits  maritimes... 

38.684.114 

+ 

4- 

4.973.010 

12.140.005 

221.903 

36.6W.1X3 

+ 

597.101 

Sels  

12. 434. 7  l'i 

+ 

102.904 

Loterie  et  taxe  sur  les  loteries 

11.648.978 

+ 

504. 2C0 

237.767.701 

6.554.353 

Le  Produit  des  Impôts  directs.  —  Le  tableau  suivant 
donne  le  produit  des  impôts  directs  en  Italie  de  1891-lKO^  ù 
1902-1903  : 


Impôt 

sur  les 

Produit 

Impôt  foncier 

revenus 

total 

de  la 

des 

Propriété  Propriété 

richesse 

impôts 

Années 

non  bàtic 

bâtie 

Total 

mobilière 

directs 

(En  milliers  de 

lire) 

1891-92.... 

106.554 

84.271 

190.825 

233.700 

424.520 

106.546 

85.697 

192.24:; 

234. 108 

426.302 

1893-94 

106.457 

86.676 

193.133 

234.370 

427.504 

1894-95 

106.452 

87.766 

194.218 

287.307 

481.526 

1895-96 

106.395 

88.248 

194.644 

289.339 

483.983 

1896  97 

10H.625 

88.405 

105.031 

288.337 

483.368 

1897-98.... 

107.070 

88.343 

195.414 

286.393 

481.807 

1898-99 

106  8i»2 

88.568 

1P5.460 

287.102 

482.563 

1899-1900. . 

106.235 

89.087 

195.322 

289.064 

484.386 

19C0  01 ... . 

104.031 

89.508 

193  540 

291.453 

434.993 

1901-02 

102.200 

90.273 

192.473 

294  730 

487.204 

1902-03 

101.420 

90.965 

192.385 

298.038 

490.424 

La  Valeur  en  Bourse  des  actions  des  principales 
Banques  et  Sociétés  italiennes.  —  D'après  YEconomista 
d'Italiit,  la  valeur  de  Bourse  des  actions  de  Banques  et 
Sociétés  italiennes,  résultant  des  prix  de  compensation  de  fin 
août  1905,  s'élevait  à  un  total  de  3.253.621.510  lire  et  pré- 
sentait une  augmentation  de  123.553.474  lire  comparative- 
ment aux  prix  de  fin  juillet  1905. 

En  groupant  les  différentes  espèces  de  titres  selon  leur 
nature,  on  a  la  répartition  suivante  : 

Valeur  Différence 
fin  août  1905  avec  juillet  1905 


Etablissements  de  crédit  775.821 

Sociétés  de  transports .. .  883.639 

Industries  du  sucre   200.020 

Mines  et  métallurgie   444.872 

Gaz  et  électricité   159.957 

Tissages  et  filatures   220.064 

Compagnies  des  Eaux...  82.260 

Moulins   67.392 

Produits  chimiques   111.053 

Industries  diverses   238.542 


En  lire 

860  +  38. 

000  +  5. 

.000  +  10. 

400  +  33. 

000  +  11. 

250  +  4. 

0U0  + 

000  -+-  3. 

000  +  6. 

000  +  7. 


418.024 
863.000 
725.000 
939.000 
799.000 
450.750 
796.000 
112.000 
863.000 
587.000 


3.253.621.510  +123.553.474 


Courrier  de  la  Bourse  de  Itome 


Borne,  14  septembre  1905. 

La  Bourse  est  fort  agitée  depuis  quelques  jours,  car  de 
fortes  réalisations  ont  été  opérées  sur  presque  toutes  les 
grandes  valeurs.  Aujourd'hui  on  est  un  peu  plus  calme. 

Voici  la  dernière  clôture  : 

La  Bente  est  à  105  35  ;  Méridionaux,  765  ..  ;  les  Méditer- 
ranée, 471  . . . 
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SUISSE 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Suisse.  —  D'après  une 
récapitulation  provisoire  de  la  statistique  du  commerce 
suisse,  les  importations  se  sont  élevées  pendant  le  1"  semes- 
tre de  1905,  non  compris  les  métaux  précieux  non  monnayés, 
à  616  millions  en  chiffres  ronds  contre  583  millions  dans  le 
1er  semestre  de  1904;  les  exportations  à  452  1/2  millions 
contre  428  en  1904. 


Recettes  Douanières  suisses. —  Les  recettes  douanières 
se  sont  élevées  en  août  à  4.735.079  francs.  Elles  dépassent 
de  553.401  francs  celles  d'août  190 S.  Du  1"  janvier  à  lin  août 
1905,  les  recettes  ont  atteint  30.031.105  francs  contre  34  mil- 
lions 118.564  francs  dans  la  période  correspondante  de  l'année 
précédente.  L'augmentation  est  doue  de  1.912.540  francs. 


Le  Développement  du  réseau  Suisse.  —  La  statistique 
des  chemins  de  fer  suisses  pour  l'année  1903,  récemment 
publiée,  contient  une  série  d'observations  et  constatations 
documentaires  qui  doivent  intéresser  nos  lecteurs  et  que  nous 
reproduisons.  Voici  d'abord  un  tableau  qui  démontre  le  rapide 
développement  des  chemins  de  fer  suisses  : 


Voie 

Années  Voie  normale       à  écartem1  réduit 

km.  km. 

1844,46   1  9 

1854   38  5 

1855    210  3 

3857   518  8  »- 

1859   940  2  » 

1860   1.052  8  » 

1870   1.401  6  » 

1881   2.484  9  48  3 

1890   2.784  4  258  7 

1899   3.104  6  439  3 

1903   3.217  7  674  8 


Les  autres  réseaux,  comme  les  lignes  de  montagne,  funi- 
culaires et  tramways,  se  sont  spécialement  développés  dans 
la  dernière  période  décennale,  comme  le  démontre  le  tableau 
suivant  : 


Voie  Voies 
Années             à  engrenages   funiculaires  Tramways 

km.  km.  km. 

1861                       »  »  2  8 

1871                      5  2  »  5  7 

1873                      7  1  5  7 

1877                     23  9  1  9  11  7 

1882                     24  3  2  8  22  4 

1888                     33  4  6  3  32  9 

1891                     60  8  11  2  99  5 

1897                    102  8  19  2  206  8 

19C0                    126  1  24  5  287  0 

1903                    127  6  26  3  353  6 


Le  capital  consacré  à  l'établissement  des  chemins  de  fer  a 
suivi  naturellement  la  même  progression.  En  1895,  le  capital 
monte  à  1.181.0  millions;  en  1900,  à  1.338.29  millions;  eu 
1903,  à  1.626  5  millions,  sur  lesquels  1.075.15  ont  été  dépen- 
sés exclusivement  pour  le  réseau  des  chemins  de  fer  fédéraux. 

Le  nombre  des  voyageurs  par  kilomètre  était  de  12.000  en 
1895,  de  10.272  en  19:0  et  de  17.202  en  1903. 

Le  tableau  suivant  établit  la  proportion  du  pourcentage 
des  voyageurs  pour  les  diverses  classes  de  voitures  : 


Années  lr«  classe  2e  classe  3'  classe 

1895                          8  23  29  31  62  46 

1900                         8  42  31  25  60  33 

1903                         1  01  31  91  07  08 


Les  recettes  de  l'exploitation  par  kilomètre  ont  aussi  aug- 
menté :  elles  étaient  de  31.215  fr.  en  1895  et  de  36.818  fr.  en 
1900  ;  en  1903,  elles  ont  atteint  38.718  fr.  Mais  la  dépense 
d'exploitation  a  été  proportionnellement  plus  forte  encore: 
elle  était  de  18.524  fr.  en  1895,  21.624  fr.  en  1900  et  elle  a 
atteint  24.858  fr.  en  1903. 


Le  Monopole  de  l'Alcool  en  Suisse  en  1904.  —  Le 

rapport  annuel  du  Conseil  fédéral  à  l'assemblée  fédérale  con- 
cernant la  gestion  et  le  compte  de  la  Régie  des  alcools  pour 
l'année  1904  vient  d'être  publié. 

Voici  comment  se  présente  aujourd'hui  la  situation  compa- 
rative des  recettes  et  des  dépenses  annuelles  (chiflres  recti- 
fiés) depuis  l'établissement  du  monopole  qui  a  eu  lieu  en  1887  : 

RÉSULTATS  FINANCIERS  DU  MONOPOLE 


I.  —  Receltes  et  dépenses 

Excédents 

Années  Recettes  Dépenses  des  recettes 

En  francs 

1887-1888   10.764.114  5.790.961  4.973.153 

1889   10.611.295  5.252.429  5.358.866 

1890   13.773  596  6.778.270  6.995.326 

1891   14.388.778  7.740.863  6.647.915 

1893   14.750.240  8.370.423  6.379.817 

1893   13.826.675  7.866.940  5.959.735 

1894   12.344.582  6.839.013  5.505.569 

1895   12  484.359  7.081.983  5.402.376 

1896   13.214.526  6.834.342  6.380.184 

1897   13.767.840  6.787.774  6.980.066 

1898   14.156.854  6.907.072  7.249.782 

1899   13.787.982  7.184.325  6.603.657 

1900   13.036.295  6.680.758  6.355.537 

1901   11.768.171  6.136.225  5.631.946 

1902   12.001.705  6.176.017  5.825.688 

1903   12.837.883  6.485.809  6.352.074 

1904   13.627.290  6.929.286  0.698.634 

Totaux   221.142.814  115.842.489  105.300.325 


Voici  maintenant  la  part  des  excédents  de  recettes  attribuée 
aux  cantons  ou  aux  communes  à  octroi  après  prélèvement 
des  annuités  affectées  aux  divers  amortissements.  On  sait  que 
le  produit  ket- du  monopole,  après  avoir  été  réparti  jusqu'en 

1895  entre  lès  cantons  et  les  communes  à  octroi,  est  depuis 

1896  réparti  entre  les  cantons  proportionnellement  à  leur 
population  : 

II.  —  Emploi  des  excédents  de  recettes 

Amortissement  Répartitions 
sur  emprunts    aux  cantons 
ou  dépenses    ou  communes 
d'établissement      à  octroi 


En  francs 


1887-1888  

15.311 

5.422.316 

1889  

346.301 

4.547.108 

1890  

688.192 

6.306.668 

1891  

635.876 

6.013.335 

1892  

601.249 

5.778.668 

1893  

591.550 

5.368.001 

1894  

592.081 

4.913.334 

1895  

592.011 

4.810.668 

1896  

756.515 

5.602.668 

1897  

681.711 

6.306.668 

1898  

743.843 

6.453.335 

1899  

112.247 

6.453.335 

1900  

5.322 

6.453.335 

5.519.538 

1.138 

5.818.790 

51.705 

6.317.544 

27.724 

G. 483. 795 

Totaux  

6.457.445 

98.569.1C6 

Les  répartitions  et  les  amortissements  s'élèvent  au  total  à 
105.026.561  fr.,  alors  que  les  excédents  de  recettes  sont  de 
105.300.325  fr.  ;  il  reste  donc  à  la  fin  de  1904  une  somme 
disponible  de  273.764  francs. 

Pour  1904,  comme  pour  les  années  précédentes,  les  auteurs 
du  rapport,  dans  un  chapitre  de  considérations  finales,  cùer- 
chent  à  déterminer  la  consommation  moyenne  de  l'alcool,  par 
tête  d'habitant,  telle  qu'elle  résulte  des  conditions  actuelles 
du  commerce  des  spiritueux. 

Le  résultat  obtenu  est  de  4  lit.  30  coutil,  d'alcool  à  50°  par 
tête  (148.939  hectolitres  pour  3.427.027  habitants!.  La  con- 
sommation par  tète  ressortait  en  190;'-  à  4  lit.  20  centil.;  en 
1902,  à  3  lit.  87  centil;  en  1901,  à  3  lit.  80  centil.;  en  1900,  à 

4  lit.    47  centil.;  en  1899,  à   4  lit.  82  centil.  ;  eu  1898,  à 

5  lit.  27  centil.;  en  1S97,  à  5  lit.  19  centil.;  en  1896,  a  \  lit. 
9!)  centil.  ;  en  1895,  à  5  lit.  71  centil.  ;  en  1894,  à  5  lit.  8l  centil.; 
en  1893,  à  6  lit.  37  centil.;  en  1892,  à  6  lit.  39  centil.;  ni  1891, 
à  6  lit.  22  centil.,  ol  en  1890,  à  6  lit.  27  centil. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Amérique 


AMÉRIQUE 

BRÉSIL. 

Situation  de  Minai  Geraes.  —  Le  Messager  de  Sao 
Paulo  tire  du  récent  message  du  Président  de  l'Etat  de  Minas 
Geraes,  quelques  données  statistiques  et  financières  relatives 
à  la  situation  économique  de  cet  Etat. 

Au  temps  du  régime  impérial,  les  recettes  de  la  province 
de  Minas  Geraes  triplaient  de-vingt  en  vingt  ans.  Ku  1840, 
elles  étaient  de  431:806  milreis  108;  en  1860,  elles  s'élevè- 
rent à  1.623.521  milreis  41;  en  1880,  elles  atteignirent 
4.313.092  milreis  686.  L)ix  ans  plus  tard,  en  1800,  elles  mon- 
taient à  5.540  :  02 'i  milreis  340;  ce  résultat  est  celui  qui  est 
fourni  par  le  dernier  budget  du  temps  de  l'Empire. 

Au  commencement  de  la  République,  il  y  eut  un  saut 
énorme,  non  seulement  par  la  création  de  nouvelles  ressources, 
mais  aussi  par  l'accroissement  et  la  valorisation  de  la  pro- 
duction agricole.  Le  tableau  suivant,  organisé  sur  des  don- 
nées officielles,  le  montre  d'une  façon  saisissante  et  inté- 
ressante : 

Recettes  En  reis) 

1891   11.312:504*088        1897   21.101:4228884 

1892   16  186  191  666         1898   19  929  913  670 

1893   14  909  519  695         1899   18  396  333  873 

1894   19  167  096  543         1900   14  541  591  852 

1895   20  612  361  241         1901   16  672  754  597 

1896   19  696  432  971         1902   16  829  052  569 

Comme  on  le  voit  par  ce  tableau,  les  recettes  ordinaires 
ont  atteint  leur  maximum  en  1897.  c'est-à-dire  dans  l'année 
qui  correspond  à  la  hausse  du  café.  A  partir  de  ce  maximum 
les  recettes  ont  diminué,  par  suite  de  la  baisse  du  prix  du 
café  et,  dans  les  dernières  années,  elles  ont  cessé  de  baisser 
pour  remonter  un  peu. 

Parmi  les  divers  éléments  de  la  recette,  le  principal  est 
l'impôt  d'exportation.  En  1893,  cet  impôt,  à  lui  tout  seul,  a 
fourni  10.832  contos  de  reis;  en  1897,  il  a  fourni  16.425  con- 
tos.  Mais,  en  1902,  il  n'a  fourni  que  10.089  contos  et  en  1903 
seulement  9.748  contos. 

D'après  le  bilan  provisoire,  la  recette  ordinaire  réalisée 
dans  l'exercice  de  1904  est  résumée  dans  le  tableau  détaillé 
suivant  : 

Reis 

Impôts  d'exportation   11.031 :853$0OO 

—  de  consommation   1.811  174  459 

—  de  transmission  de  propriétés,  par 

suite  de  décès   932  147  702 

Impôt  territorial   827  224  070 

—  de  transmission  de  propriété  entre  vifs        703  966  604 

—  du  Timbre   636  680  572 

Droits  anciens  et  nouveaux   462  620  498 

Impôt  du  sel   428  452  660 

—  sur  l'or   316  170  184 

Les  impôts  détaillés  dans  ce  tableau  sont  ceux  qui  sont  les 
plus  importants  et  qui  influent  le  plus  sur  la  recette.  Les 
autres  produisent  des  sommes  inférieures  à  300  contos  de  reis. 

A  l'exception  de  l'impôt  territorial  et  de  l'impôt  de  consom- 
mation, tous  les  autres  impôts  ont  excédé  les  prévisions  du 
budget. 

Le  résultat  financier  de  l'année  1904  a  été  le  suivant  : 

Recettes   16.948:032$500 

I  tépenses   15.833  182  954 

Solde   1.114:8491636 

Mais  ce  solde  a  été  absorbé  par  les  déficits  antérieurs. 

La  dette  passive  externe  de  l'Etat  de  Minas  est  représentée 
par  deux  emprunts  contractés  il  y  a  un  certain  temps. 

Le  premier,  de  65  millions  de  francs,  est  constitué  par 
130.000  litres  portant  intérêt  à  5  0/0. 

Le  second,  représentant  la  valeur  de  50.000  livres  sterling, 
est  constitué  par  500  titres  de  100  livres  sterling,  portant 
intérêt  de  G  0/0. 

Avec  les  amortisations  annuelles,  ces  emprunts  se  sont 
trouvés  réduits  à  57.035.500  francs  et  28.600  livres  sterling  : 
en  papier  monnaie,  au  change  de  16  (16  déniera  pour  milreis), 
cela  représente  33.835  722  milreis  et  429:030  milreis  respecti- 
vement. 


La  dette  consolidée  interne  est  dô  32.644:700  milreis.  Elle 
se  subdivise  de  la  manière  suivante  : 

36, 096  apolices  de  1.000  milreis....  26.996:000$000 
2.001  apolices  de  50O.000  milreis  . .     1.000  500  000 
23.241  apolices  de  200. ooo  milreis..     4.648-200  000 


Recettes  des  Douanes.  —  Voici,  d 
officielles  publiées  par  la  Brazilian  Rei 
suelles  des  douanes  du  Brésil,  pendant 
chiffres  correspondants  de  1904  : 

Janvier   18.182:403$0û0 

Février   18.356  168  0n0 

Mars   19.187  90 i  000 

Avril   16.730  425  000 

Mai   18.874  799  000 

Juin   16.437  847  000 

Juillet   18.279  618  000 

Total   126.049:16480(10 


après  les  statistiques 
:iew,  k s  recettes  mon- 
'année  1905,  avec  les 

17.871:5228000 
17.642  960  00O 
17. 5"/ 1  692  000 
17.893  044  000 
17.258  744  000 
15.799  944  OOO 
16.623  083  000 

120.663:9898000 


ETATS -UNIS 

Banques  nationales  des  Etats-Unis.  —  D'après  Li 
port  annuel  publié  par  le  Contrôleur  de  la  circulation,  il  y 
avait  en  1994  318.755  actionnaires  des  Banques  nationales, 
représentant  un  capital  de  770.594.535  dollars,  divisé  en 
8.834.484  actions.  Il  est  à  remarquer  que,  depuis  1897,  le 
chiffre  moyen  d'actions  par  actionnaire  s'est  élevé  sensible- 
ment et  d'une. façon  continue.  Au  contraire,  jusqu'en  1897, 
il  y  a  eu  pendant  une  vingtaine  d'années  une  diminution 
constante  de  ce  chiffre  moyen;  ce  chiffre  a  atteint  son  mini- 
mum entre  1894  et  1893. 

Le  tableau  suivant  donne  les  chiffres  correspondants  à 
8  années  prises  pendant  la  période  1876-1905  :• 

Nombre  moyen 
Nombre  d'actions 
Années  d'actions      par  actionnaire 

1876    6.505.930  31.25 

1886   7.116.804  31.83 

1889   6.097.983  24.16 

1894   7.995.076  27.64 

1897   6.337.114  22.53 

1902   8.001.433  24.24 

1903   8.617.517  27.36 

1904   8.843.404  27.72 

Ainsi,  malgré  l'augmentation  importante  des  banques  na- 
tionales, et  particulièrement  des  banques  à  petit  capital,  on 
voit  que  les  chiffres  moyeDS  d'actions  -par  actionnaire  suivent 
depuis  1897  une  progression  ascendante,  ce  qui  est  un  signe 
de  concentration. 

La  Dette  publique  aux  Etats-Unis.  —  La  statistique 
mensuelle  publiée  par  le  Trésor  montre  que  la  dette  publique 
atteignait,  le  31  août  1905,  1.005.524.595  dollars,  l'encaisse 
du  Trésor  non  compris,  soit  une  augmentation  de  3.475.594 
dollars  sur  le  mois  de  juillet. 

La  dette  se  divise  comme  suit  : 

(En  dollars) 

Dette  portant  intérêt   895.158.700 

Dette  qui.  a  cessé  de  porter  intérêt. . . .  1.256.535 
Dette  ne  portant  pas  intérêt   386.706.704 

Total   1.283.121.939 

Ce  montant,  toutefois,  ne  comprend  pas  1.002.921.969  de 
dollars  représentant  les  bons  du  Trésor  émis,  et  qui  sont 
compensés  par  une  somme  égale  gardée  en  caisse,  comme 
fonds  de  réserve,  pour  leur  rachat.  L'encaisse  du  -Trésor  se 
décompose  ainsi  : 

(En  dollars! 

Réserve  or   150.000.000 

Fonds  de  réserve   1.002.921.969 

Fonds  ordinaires   153. 769. 353 

Dépôts  à  la  Banque  nationale   64.059.171 

Trésor  des  Philippines   4.489.951 

Total   1.375.240.443 

Le  montant  des  engagements  du  Trésor  s'élevant  à  1  mil- 
liard 97.643.099,  il  reste,  comme  balance  de  caisse,  277  nul- 
lions  597.344  dollars. 


350  L'ECONOMISTE 


Le  Marché  Financier  de  New-York 

New-York,  13  septembre  1905. 

Des  arrivages  d'or  assez  importants  sont  attendus  de  Lon- 
dres, malgré  le  taux  actuel  de  la  livre  sterling.  La  maison 
Lazard  frères  va  recevoir  1. 275.000  liv.  ;  la  maison  Pierpont 
Morgan  négocie  un  achat  d'environ  4  millions  de  livres  ster- 
ling et  d'autres  maisons  s'occupent  d'opérations  analogues. 

Le  Marché  est  très  ferme;  les  valeurs  cuprifères  et  sidé- 
rurgiques sont  recherchées. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  105  5/8. 

Le  Marché  des  valeurs  de  Chemins  de  fera  été  fort  brillant, 
par  suite  de  la  grande  fermeté  de  certaines  lignes  à  charbon 
appelées  à  transporter  des  cotons  et  des  céréales. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison.  90  1/8;  Milwaukee,  177  3/4;  Erie,  51  ./.; 
Reacling,  118  1/8;  Canadian  Pacific,  105  5/8;  Illinois  Cen 
tral,  178  1/2;  Louisville,  148  ./.  ;  Central,  212  ./.  ;  Union 
Pacific,  131  1/8.   


MEXIQUE 

La  Récolte  du  tabac.  —  L'an  dernier,  la  récolte  du  tabac 
au  Mexique  a  fourni  près  de  7.000.000  de  kilos,  dont  la  ma- 
jeure partie  a  été  envoyée  en  Europe  ;  l'industrie  locale  a 
absorbé  le  l'esté. 

La  prochaine  récolte,  celle  de  cette  année,  sera  beaucoup 
plus  forte.  On  croit  qu'elle  atteindra  dix  millions  de  kilos. 

A  San  Andrés  Tuxtla,  à  Ojitlan,  dans  le  Vallc  Nacional, 
à  San  Yincente,  à  Cordoba  et  à  Tepic,  le  tabac  est  magni- 
fique. Tout  indique  que  sa  qualité  ne  laissera  rien  à  désirer. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Nouvelle  ligne  de  paquebots.  —  On  télégraphie  de  Lue- 
nos- Ayres,  à  la  date  du  11  septembre  :  «  La  Chambre  a  voté 
le  projet  présenté  par  M.  Luro  autorisant  le  Gouvernement  à 
préparer  les  bases  d'une  licitation  pour  la  création  d'une  ligne 
directe  de  paquebots  rapides  entre  les  ports  européens  et  les 
ports  argentins. 

La  diu-ée  des  voyages  devra  être  de  12  à  14  jours  au  maxi- 
mum, selon  les  ports  entre  lesquels  ils  s'effectueront.  Les 
navires  devront  battre  pavillon  argentin  et  pourront  être 
réquisitionnés  par  la  République  Argentine  en  cas  de  guerre. 

Le  (  louvernement  argentin  accordera  à  ces  paquebots  une 
subvention  de  28.000  piastres  or  pour  chaque  voyage  aller  et 
retour.  » 


ASIE 


CHINE 

La  Population  de  la  Chine.  —  De  nombreuses  évalua- 
tions de  la  population  de  la  Chine  ont  été  déjà  faites,  mais 
beaucoup  sont  fantaisistes  ;  la  plus  récente,  qui  parait  être 
judicieusement  faite,  a  été  publiée  par  l'Office  impérial  des 


douanes,  dans  son  rapport  pour-  1904  : 

Provinces  Population 

Fengtien   16.000.000 

Chili   29.400.000 

Sliantung   37.500.000 

Szechuan   79.500.000 

Hunan   22.000.000 

Hupeh   34.000.000 

Kiangsi   22.000.000 

Anlnvei   35.800.000 

Kiangsu.'  '   21.000.000 

Chekiang   11.800.000 

Fukein   20.00o.000 

Kwantung   32.000.000 

Kwangsi   8.000.000 

Yunnan   8.000.000 

Total  des  autres  provinces  tShansi, 

Sliensi,  Kansu,  llonau,  Kuichani  55.000.000 

Population  totale  de  l'Empire   ,i32.t)0O.ooo 


Copulation  totale  des  ports  ouverts.  7.012.000 


Il  faut  ajouter  toutefois  qu'en  ce  qui  concerne  les  provinces 
encore  peu  connues  des  étrangère  Szechuan,  llonau,  etc.), 
les  chiffres  donnés  sont  incertains. 


EUROPEEN.  —  Asie 


JAPON 

Les  Mines  d  or  et  d'argent  au  Japon.  —  Au  moment 
où  fut  consommée  la  rupture  avec  la  Russie,  le  Gouverne- 
ment japonais  comprit  la  nécessité  d'établir  son  organisation 
financière  sur  une  base  plus  solide,  et  envisagea  l'augmenta- 
tion de  la  production  de  l'or  et  de  l'argent  comme  une  ques- 
tion (l'une  importance  capitale.  Dans  un  mémoire  qui  lui  lut 
adressé,  à  cette  époque,  par  les  principales  personnalités 
compétentes  en  la  matière,  celles-ci  s'efforçaient  de  faire  res- 
sortir que  l'Empire  était  privilégié  sous  le  rapport  des  mines 
d'or  et  d'argent,  mais  que,  toutefois,  par  suite  du  manque  de 
capitaux,  elles  étaient  encore  exploitées  au  moyen  des 
méthodes  les  plus  primitives,  rendant  impossible  le  complet 
développement  de  leurs  richesse;;.  Elles  réclamaient,  on  con- 
séquence, l'adoption  de  mesures  de  nature  à  procurer  une 
aide  pécuniaire  aux  propriétaires  de  mines  qui  s'en  montre- 
raient dignes,  assurant  que,  par  là,  le  rendement  de  l'extrac- 
tion serait  considérablement  augmenté.  Les  auteurs  du 
mémoire  exposaient  également  que.  depuis  un  temps  très 
reculé,  l'industrie  minière  était  regardée  au  Japon  comme  la 
plus  hasardeuse  des  entreprises  ;  les  propriétaires  de  mines 
étaient  généralement  considérés  comme  des  spéculateurs 
dont  les  banquiers  et  autres  capitalistes  se  tenaient  à  l'écart. 
C'esl  pourquoi  la  plupart  des  mines  de  l'Empire  sont  restées 
dans  leur  état  primitif,  et  leurs  propriétaires  se  trouvent 
couverts  de  dettes,  ayant  été  obligés  de  contracter  des  em- 
prunts à  des  taux  très  élevés.  Les  recherches  scientifiques 
des  temps  modernes  ont  prouvé  au  contraire,  ajoutaient-ils, 
que  l'industrie  minière  constitue  un  des  placements  les  plus 
sûrs,  lorsque  l'exploitation  est  bien  organisée,  et  il  n'y  a  pas 
de  doute  qu'au  Japon  cette  industrie  ne  se  dô\eloppe  consi- 
dérablement à  partir  du  moment  où  elle  se  trouvera  aidée 
par  un  capital  bon  marché. 

C'est  à  la  suite  de  ce  rapport  que  le  Gouvernement  japonais 
a  mis  à  l'étude  un  projet  tendant  au  développement  des  ri- 
chesses minières  qu'il  possède.  La  no.ivelle  loi  relative  aux 
mines  est  entrée  en  vigueur  dans  le  courant  du  mois  de  juil- 
let dernier,  et  les  règlements  établis  pour  le  contrôle  du  Cré- 
dit Mobilier  japonais  ont  été  modifiés  de  façon  à  mettre  le 
Gouvernement  en  mesure  de  la  rendre  applicable.  Les  pro- 
priétaires de  mines  ont  désormais  la  possibilité  d'obtenir  des 
capitaux  à  des  taux  très  modérés,  le  Crédit  Mobilier  japonais 
ayant  été  officiellement  invité  à  leur  faciliter  des  avances  de 
fonds.  C'est  dans  ce  but  que  la  Banque  a  procédé  à  l'organi- 
sation d'un  Comité  chargé  de  faire  une  enquête  sur  la  situa- 
tion des  diverses  mines.  Le  rôle  de  ce  Comité  consiste,  lors- 
qu'une demande  est  adressée  en  vue  d'obtenir  l'assistance  de 
la  Banque,  à  examiner  l'organisation  de  la  mine,  la  qualité: 
du  minerai  produit,  etc.,  et  à  consentir,  s'il  le  juge  conve- 
nable, des  avances  de  capitaux  à  un  faible  taux  d'intérêt.  La 
conséquence  de  cette  avance  est  do  faire  tomber  la  mine  sous 
la  surveillance  du  Comité,  surveillance  qui  doit  s'exercer 
jusqu'à  ce  que  la  dette  soit  intégralement  payée.  L'intérêt  ne 
doit  pas  dépasser  le  taux  de  8  0/0  par  an  et  le  capital  doit 
être  remboursé  par  des  versements  annuels  dans  l'espace 
d'une  période  n'excédant  pas  dix  années.  La  Banque  du  Ja- 
pon achètera,  après  examen  de  la  Monnaie  Impériale,  l'or  et 
l'argent  ainsi  produits. 

Plusieurs  propriétaires  démines  d'or  ont  déjà  fait  des  de- 
mandes pour  profiter  du  bénéfice  do  cette  loi,  qui,  lorsqu'elle 
sera  pleinement  appliquée,  augmentera  de  5.000.000  de  yens, 
croit-on,  la  valeur  de  la  production  annuelle  de  l'or  et  de 
l'argent. 

Suivant  un  journal  de  Tokio,  la  production  -de  l'or  au  .la- 
pon est  en  augmentation  marquée  depuis  le  commencement 
de  la  guerre.  Le  rendement  des  mines  a  été',  l'année  dernière, 
d'environ  50  0/0  au-dessus  de  celui  dos  années  moyennes,  et 
durant  la  présente  année,  l'augmentation  a  été  plus  grande 
encore.  Dans  la  préfecture  deKagoshima  seule,  la  production 
pour  ceUe  année  est  estimée  à  10.000.000  de  vous,  soit  le 
double  de  l'année  dernière.  D'un  autre  côté,  la  Monnaie  Im- 
périale d'Osaka  achète  en  Corée  delà  poussière  d'or,  et,  lors- 
que les  procédés  pour  recueillir  cotte  poussière  auront  été 
perfectionnés)  cotte  industrie  peut  devenir  très  lucrative. 
Ajoutons,  enfin,  qu'à  Formose  on  signale  également  une 
augmentation  rapide  de  la  production  de  l'or. 

R.  R. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Mines  d'or 


MINES  D'OR 


LA  PRODUCTION  DU  WITWATERSRAND 


Le  rendement  total  du  mois  d'août  s'est  élevé  à  410.859 
onces  d'or  fin  pour  les  mines  du  Witwatcrsrand,  et  à  17.722 
onces  d'or  fin  pour  les  mines  des  autres  districts,  soit,  au 
total:  428.581  onces  d'or  lin  13.330  kilos  154),  d'une  valeur 
de  1.820.496  liv.  st.  45.512.409  fr.),  contre  419.505  onces 
(13.047  kilos  864),  d'une  valeur  do  1.781.914  livres  sterling 
(44.648.600 fr.]  pour  le  mois  de  juillet,  qui  se  décomposaient 
ainsi:  401.121  onces  d'or  fin  pour  les  mines  du  Wihvaters- 
rand,  et  18.384  onces  pour  celles  des  autres  districts. 

Voici  le  tableau  des  résultats  mensuels  des  mines  du  Wit- 
watersrand  depuis  1901.  Nous  ne  consacrons  pas  de  colonne 
spéciale  à  l'année  1900  qui  n'a  donné  en  tout  que  251.767 
onces,  à  savoir  :  90.797  en  janvier  ;  75.136  en  février,  et  85.834 
en  mars  : 

1901         1902       1903        1904  1905 


(En  onces) 

Janvier....  »  70.340  192.934  278.867  357.214 

Février  ....  »  81.405  187.977  282.436  351.052 

Mars   »  104.127  208.456  299.625  385.575 

Avril   »  119.588  218.900  297.470  385.394 

Mai   7.478  138.602  224.409  306.586  400.149 

Juin    19.779  142.780  228.167  299.913  396.188 

Juillet..  ....  25.959  149.179  242.070  298.825  401.121 

Août    28.474  162.750  262.569  301.113  410. 859 

Septembre  .  31.936  170.802  267.513  301.131  » 

Octobre....  33.393  179.660  275.664  313.928 

Novembre...  39.075  182.749  272.107  324.011 

Décembre..  52.897  189.537  278.111  349.889 


Total          238.991  1.591.519  2.858.867  3.653.794  3.087.552 


Pour  les  autres  districts,  la  production  mensuelle  s'établit 
ainsi  depuis  1898.  Notons  de  suite  qu'en  1900  et  1901,  aucune 
exploitation  n'avait  eu  lieu,  et  qu'en  1902,  on  n'avait  tra- 
vaillé que  pendant  les  trois  derniers  mois  de  l'année  qui  ont 
donné  :  octobre,  1.779  onces;  novembre,  4.626  onces;  dé- 
cembre, 6.486  onces,  soit,  en  tout,  12.891  onces.  En  consé- 
quence, nous  ne  faisons  pas  figurer  ces  trois  années  dans  le 
tableau  ci-dessous  : 


Mois 

1898 

1899 

1903 

1904 

1905 

(En  onces) 

Janvier  

.  22.751 

20.865 

6.345 

9.957 

12.044 

Février  

23.263 

20.831 

8.536 

7.066 

12.759 

Mars  

21.736 

22.458 

9.009 

8.617 

14.248 

Avril  

18.118 

21.238 

8.971 

8.476 

13.772 

Ma!  

20.856 

21.519 

9.716 

7.894 

16.246 

20.420 

21.508 

10.153 

8.306 

16.129 

22.663 

22.019 

9.573 

9.015 

18.384 

Août  

21.374 

22.399 

9.349 

11.164 

17.722 

Septembre. . . 

24.422 

14.794 

8.654 

11.155 

Octobre  

23.427 

8.880 

11.697 

20.208 

» 

7.706 

12.156 

J) 

Décembre .  . . 

.  21.170 

7.351 

12.375 

» 

260.408 

187.631 

115.243  117.878 

121.304 

Observons  que  depuis  l'année  1901,  la  production  est 
donnée  en  onces  d'or  fin,  qui  valent  4  liv.  st.  4  sh.  11  1/2 
pence,  alors  qu'auparavant  le  prix  des  onces  provenant  de 
l'amalgamation  était  de  3  liv.  st.  10  sb.  et  celui  des  onces 
produites  par  la  cyanuration  de  3  liv.  st. 

Rappelons  de  nouveau  qu'en  1899  la  valeur  du  rendement 
total  du  mois  d'août,  mois  le  plus  élevé  alors  depuis  l'exploi- 
tation des  mines  d'or  du  Transvaal,  n'avait  atteint  que  1  mil- 
lion 720.907  liv.  st. 


La  Main-d'œuvre  au  Transvaal 


Voici  la  statistique  officielle  de  la  main-d'œuvre  noire  dans 


le  Rand  à  la  fin  du  mois  d'août  : 

Indigènes  répartis  pendant  le  mois   5.419 

—  libérés  pendant  le  mois   8.263 

—  employés  à  la  fin  d'août   88.829 

Diminution  sur  'le  mois  de  juillet   2.844 

Indigènes  arrivés,  mais  non  encore  répartis  en  août. .  253 


Ajoutons  qu'au  31  août,  le  nombre  des  Chinois  au  Trans- 
vaal s'élevait  à  44.565.  Au  31  juillet  on  en  comptait  43.141. 


West  Raad  Consolidated  Mines 


Cette  Compagnie  vient  d'adresser  à  ses  actionnaires  la  cir- 
culaire suivante,  datée  du  31  aoûl  : 

<■  Une  dépêche  reçue  de  Johannesburg  contient  les  rensei- 
gnements suivants  concernant  les  travaux  en  cours  sur  les 
propriétés  dans  lesquelles  votre  Compagnie  est  intéressée. 

«  Cinq  cents  coolies  chinois  sont  arrivés  le  18  courant  sur 
la  West  Rand  Mines  et  la  Violet  Consolidated,  où  ils  ont 
occupé-  les  compounds  spécialement  construits  pour  les  reo  - 
voir,  La  construction  des  hôpitaux  est  aujourd'hui  achevée 
et  toutes  les  installations  sanitaires  ont  été  faites  conformé- 
ment aux  prescriptions  des  autorités  locales. 

«  Les  travaux  préliminaires  pour  l'exécution  du  programme 
adopté  pour  le  rééquipement  comprenant,  entre  autres,  la 
démolition  des  anciens  chevalements  et  du  matériel  des  puits 
d'affleurement  de  la  West  Rnnd  Mines,  sont  très  avancés;  le 
nouvel  équipement  de  ces  puits  est  tout  prêt  pour  être 
installé. 

«  L'assèchement  des  chantiers  sur  le  «  Battcry  Reef  »  de 
la  Violet  Consolidated  sera  commencé  immédiatement  et  l'on 
va  entreprendre  vigoureusement  et  sans  retard  le  dévelop- 
pement du  «  Main  Reef  «  sur  la  West  Rand  Mines,  ainsi  que 
du  «  Battery  Reef  »  sur  la  Violet  Consolidated. 

«  Le  programme  des  travaux  comprend  le  fonçage  cle  trois 
puits  inclinés  de  développement  et  de  deux  puits  principaux 
d'extraction  pour  l'exploitalion  du  «  Main  Reef  ■>  et  du 
«  South  Reef  »  sur  la  West  Rand  Mines;  il  comporte,  de 
plus,  un  puits  de  développement  et  deux  puits  d'extraction 
sur  la  Violet  pour  l'exploitation  du  «  Battery  Reef  ». 

«  Trois  cents  indigènes  seront  employés  sur  la  propriété  de 
la  West  Rand  Mines  Consolidated  pour  y  exploiter  le  «  Bat- 
tery Reef  «  qui,  après  avoir  quitté  la  Violet  Consolidated,  se 
prolonge  dans  la  West  Rand  Mines  Consolidated  avec  une 
direction  Sud. 

«  Soixante-dix  Européens  sont  actuellement  occupés  sur 
les  différentes  propriétés.  » 


JVEines  d'Or  Australiennes 


La  Production  d'or  de  la  Nouvelle-Galles  du  Sud.  — 

La  quantité  d'or  produite  par  la  Nouvelle-Galles  du  Sud, 
pendant  le  mois  d'août,  s'élève  à  26.473  onces,  évaluées  à 
87.032  liv.  st.  contre  14.271  onces,  évaluées  à  54.520  liv.  st., 
en  août  190i. 

Pour  les  huit  premters  mois  de  l'année  en  cours,  la  quan- 
tité produite  est  de  197.613  onces,  évaluées  à  690.312  liv.  st., 
contre  210.487  onces,  évaluées  à  758.832  liv.  st.  pour  la  pé- 
riode correspondante  de  l'armée  dernière. 


Informations  diverses 


Les  Mines  d'or  à  Madagascar.  —  Le  Ministère  des 
Colonies  a  entièrement  terminé  l'élaboration  du  nouveau 
règlement  minier  qui  doit  être  appliqué  à  Madagascar.  Tou- 
tefois, la  signature  de  ce  règlement  ne  pourra  être  donnée 
que  dans  quelque  temps.  On  a  jugé,  en  effet,  que  le  projet 
de  décret  devait  être  soumis  au  bureau  du  Ministère  de  la 
justice,  qui  aura  à  examiner  certains  points  de  doctrine  et  de 
forme  judiciaire. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  14  septembre  1905. 
La  liquidation  de  quinzaine  s'est  signalée  jiar  un  léger  ren- 
chérissement des  reports  qui  ont  été  traités  entre  5  et  7  0/0. 
Ce  renchérissement  n'avait,  du  reste,  rien  de  surprenant 
après  l'élévation  du  taux  de  l'escompte  à  la  Banque  d'Angle- 
terre. Cette  circonstance,  toutefois,  n'a  pas  produit  d'impres- 
sion sur  les  dispositions  générales  du  marché,  d'autant  plus 
que  la  fermeté  des  valeurs  rhodésiennes  a  été  un  encourage- 
ment. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Mines  d'or 


Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tereâ,  qui  fiuissait  à  2  1/8,  s'inscrit  à  2  1/4.  On  croit  que  le 
nij'pwl  complet  sur  les  propriétés  «  lîanket  »,  établi  par 
l'ingénieur  do  la  Compagnie,  est  arrivé  à  Londres.  On  le  dit 
très  favorable. 

La  Transvaal  Goldfields  clôture  à  2  1/4.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  3  3/l(i,  contre  3  1/8. 
Consolidated  Goldfields,  7  1/16,  au  lieu  de  G  13/16. 

La  Rand  Mines  est  à  9  1/2;  elle  restait  à  ce  cours  jeudi 
dernier. 

Le  Coronalion  Syndicale,  qui  finissait  à  2  1/4,  se  retrouve 
à  2  1/2. 

La  Witwatersrand  Township  est  à  7  3/8;  African  andEuro- 
pean  Investment  Company,  demandée  à  1  11/16.  Swazieland 
Corporation,  11/2.  Vereeniging  Estâtes,  1  5/8. 

District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand,  qui  clô- 
turait à  8  livres,  reste  au  dernier  moment  à  8  1/16;  Angelo, 
5  7,8;  New  Cornet,  2  3/4  ;  Van  Ryn,  3  5/8. 

La  Cily  and  Suburban  reste  à  5  1/4.    Jubilee,  3  liv. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  3  3/8.  Driefontein,  4  3/8, 
inchangée:  Village,  5  1/2;  nous  la  laissions  à  5  3/8; 
rendement  d'août,  9.396  onces,  contre  9.209:  bénélices  du 
mois,  14.510  liv.  st.,  au  lieu  de  14.517  le  mois  précédent. 
Jumpers,  2  1/2;  Modderfontein,  9  9/16. 

La  Ferreira  est  à  19  1/2,  comme  jeudi  dernier.  Une  assem- 
blée générale  extraordinaire  des  actionnaires  aura  lieu  le 
2  novembre,  à  l'effet  d'approuver  une  convention  provisoire, 
conclue  entre  son  Conseil  d'administration  et  la  Central  Rand 
Freehold  Proprietary,  pour  l'achat  à  cette  dernière  de  la 
nue  propriété  du  domaine  de  la  Ferreira.  La  Meyer  and 
Charlton  cote  5  1/8;  rendement  d'août,  4.558  onces  d'or  fin 
cl  bénéfices  8.233  liv.  st.,  contre  4.476  onces  et  8.297  liv.  st. 
le  mois  précédent.  Riet/ontein,  2  1/4;  Treasury,  3  9/16  ;  ren- 
dement d'août,  2.359  onces,  bénéfices,  3.014  liv.  st.,  contre 
2.063  onces  et  2.054  liv.  st.  de  bénéfices  en  juillet. 

La  New  Primrose  est  à  3  liv.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  4  1/8.  La  Ginsberg  est  à  2  liv.  La  May  Consoli- 
dated cote  3  5/8. 

La  Glencairn  reste  à  1  3/16.  Crown  Reef,  13  3/4,  au  lieu 
de  14  liv.  st.;  rendement  d'août,  12.346  onces  d'or  fin,  et 
bénéfices  25.269  liv.  st.,  au  lieu  de  12.369  onces  et  25.256 
liv.  st.  en  juillet  ;  Randfontein,  2  13/16;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  9  liv.  Résultats  pour  le  mois 
d'août  :  19.571  onces  d'or  fin  contre  19.362  en  juillet  ;  béné- 
lices 47.450  liv.  st.,  au  lieu  de  46.591  liv.  st.  le  mois  précédent. 

L'East  Rand  Mining  Estâtes  est  recherchée  à  4  3/8,  contre 
4  1/4. 

La  Geldenltuis  Estate  se  retrouve  à  4  11/16,  au  lieu  de 
4  5/8.  La  New  Heriot  est  à  4  1/2;  Wolhuter,  3  1/16. 

La  Henry  Nourse  reste  à  7  liv.;  d'après  une  dépêche  de 
Johannesburg,  il  serait  question  de  fusionner  cette  mine 
avec  la  Nourse  Deep.  La  Wemmer  est  à  6  1/4.  La  Robinson 
Randfontein  est  à  1  7/16. 

Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  14  1/2,  s'échange  à  ce  cours. 

La  Ronanza  est  à  3/4. 

La  Cinderclla  Deep  clôture  à  2  1/2.  Le  puits,  dans  cette 
mine,  a  été  foncé  de  93  pieds  pendant  le  mois  d'août  :  au  31 
du  mois  dernier,  sa  profondeur  totale  atteignait  3.569  pieds. 

La  Nigel  Deep  est  à  7/8. 

L'Angcio  Deep  finit  à  1  15/16;  Glen  Deep,  4  1/8;  Ferreira 
Deep,  6  livres;  Robinson  Deep,  5  7/8;  Langlaagte  Deep, 
2  3/4  ;  Brakpan,  2  3/8. 

La  y  ourse  Deep  reste  à  4  3/8,  ex-coupon  de  3  shillings. 
Roodepoort  Central  Deep,  1  1/2;  Rose  Deep,  6  3/4. 

La  Village  Deep  est  à  4  11/16. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  9/16.  Jum- 
pers Deep,  3  3/4;  Rand  Victoria,  à  2  3/8. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  a  5  1/4.  South  Gel- 
denltuis Deep,  2  18/16. 

La  Simmer  and  Jack  East  est  à  2  3/16. 

s,.**  Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 

land  Agcncy  clôture  à  1  1/»;  Rhodesia  Gold/ields,  1/4. 

La  l'an  Dylc  Proprietary,  qui  finissait  à  2  5/16,  s'inscrit 
à  >  9/16.  Rand  Collieries,  2  11/16. 

Lu   Transwial  and  Delagoa  Bay  Investment  s'échange  à 

3,  H.  Transvaal  Proprietary,  1  1/16. 

La  Premier  Diamond  reste  à  15  3/8,  au  lieu  de  15  1/8.  La 


production  d'août  s'est  élevée  à  (10.735  carats  pour  un  lavage 
de  118.250  loads,  contre  55.590  carats  provenant  de  118.018 
loads  en  juillet. 

La  Great  Eastern  Collieries  finit  à  9/16.  South  African 
Breweries,  2  13/16,  contre  2  3/4. 

Londres,  14  septembre  1905,  6  heures  soir. 

(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  tendance  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 

Paris,  le  14  septembre  1905. 

Notre  marché  s'est  constamment  conformé,  cette  semaine, 
aux  indications  qui  lui  étaient  fournies  par  Londres.  Les 
échanges  ont  été  actifs  presque  constamment  et  si,  de  temps 
en  temps,  on  a  eu  à  enregistrer  quelques  petits  tassements  de 
cours,  c'est  par  suite  de  réalisations  qui  ont  été  des  plus 
facilement  absorbées. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  180  50,  contre  158  fr.  50; 
East  Rand  clôture  à  204  fr.  . . ,  au  lieu  de  188  fr.  ;  Chartered, 

58  fr.  25.  Rand  Mines,  243  fr.  ..  ;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  225  fr. 

Le  Champ  d'Or  est  à  17  fr.  50.  La  Ruffelsdoom  Estate 
s'inscrit  à  16  fr.  50. 

h'Angelo,  que  nous  laissions  à  148  fr.  . . ,  reste  à  150  fr.  . .  ; 
la  Driefontein  cote  110  fr.  ..,  au  lieu  de  112  fr.  ...  En  août, 
160  pilons  ont  broyé  20.575  tonnes  qui  ont  produit  8.525 
onces,  d'une  valeur  de  36.212  livres  sterling.  Le  mois  de 
juillet  avait  donné  10.235  onces,  d'une  valeur  de  43.475  liv.  st. 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  498  ..,  finit  à  497  50. 
La  Geduld  se  retrouve  à  166  fr.  50.  L'action  Goerz  et  C'*  clô- 
ture à  73  fr.  75.  French  Rand,  55  fr.  75. 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  363  fr.  50,  se  retrouve  à 
369  fr.  . ..  Rendement  d'août  :  12.173  onces,  contre  11.742  en 
juillet;  bénéfices  :  23.150  liv.  st.,  en  augmentation  do  2.300 
livres  sterling  sur  le  mois  précédent. 

La  Geldenltuis  Estate  finit  à  116  fr.  50,  sans  changement. 

La  General  Mining  se  retrouve  à  81  fr.  25,  demandée  ainsi. 

La  Geldenltuis  Deep  clôture  à  244  fr.  ..,  au  lieu  de 
247  fr.  ...  Rendement  d'août  :  10.185  onces;  bénéfices  :  13.350 
livres  sterling,  contre  10.453  onces  et  16.000  liv.  st.cn  juillet. 

La  May  Consolidated  est  à  93  fr.  . .  ;  nous  la  laissions  à 
91  fr.  50.  La  Kleinfontein  cote  56  fr.  ... 

La  Lancaster  se  retrouve  à  38  fr.  ...  Langlaagte  Estate, 
84  fr.  50,  contre  85  fr.  . . . 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  14  fr.  25.  La  Mozambique 
s'échange  à  31  fr.  25.  New  Primrose,  74  fr.  . . . 

La  New  Goch  est  à  67  fr.  25. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  228  fr.  . .,  finit  à  232  fr.  . .. 
Robinson  Deep,  147  fr.  50,  au  lieu  de  146  fr.  . . .  Robinson 
Randfontein,  35  fr.  50;  Randfontein   Estâtes,   71  fr.  50. 

La  Rose  Deep  s'échange  à  168  fr.  ..;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  169  fr.  50.  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  38  ... 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  137  fr.  50  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  135  fr.  50. 

La  Wemmer  est  à  160  fr.  . . .  ha  New  Steyn  Estate  s'échange 
à  78  fr.  50,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  45  fr.  . .  ; 
rendement  d'août  :  19.829  onces,  d'une  valeur  de  54.228  livres 
sterling  contre  19.911  onces  en  juillet;  bénéfices:  30.676  livres 
sterling  contre  30.601  liv.  st.  le  mois  précédent.  Transvaal 
Consolidated  Land,Q0  fr.  ...  Transvaal  Goldfields,  57  fr.  ... 

La  Sheba  est  active  à  17  fr.  . . . 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  145  fr.  . . ,  au  lieu 
de  136  fr.  . . . 
La  Van  Dyk  se  traite  à  62  fr.  75. 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knight's)  s'échangent  à  128  50,  au  lieu  de  123  fr.  50. 
La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se   traite  à 

59  fr.  . . . 

La  De  Beers,  qui  restait  à  443  fr.  50  l'action  ordinaire,  et  à 
455  fr.  . .  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  448  fr.  ..  et  à  461  fr.  ... 

La  Jagcrsfontein  se  traite  à  202  fr.  ..,  contre  200  fr.  50. 

L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Rourgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar 
gent 


PRINCIP.  CHAPITRES 


g.S-3 


S  S  — 
x  5  - 


■73  o. 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1904 
1905 
1905 

1904 
1905 
1905 
1905 

1904 
1905 
1905 
1905 

1904 
1905 
1905 
1905 


FRANCE 

22  septemb.  .  |  2  632| 


Banque  de  France 


7  septemb. . 
14  septemb. .  I 
21  septemb..' 


97! 
2.9731 
2-9701 


1-113. 
1.107 
1.10.1 
1.106 


4  174 

4.336 
4.349 
4.338 


541 
597 

589 
591 


499 
4S0 
510 
512 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


15  septemb. 
31  août  — 
1  septemb. 
15  septemb. 


823 
862 
8U 
810 


320 
303 

293 
293 


1.558 
1.633 
1.621 
1.6H 


762 
660 
709 
849 


963 
1.137 
1.184 
1  313 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


31  août  . . . 

30  juin..., 

31  jui'let. . 
31  août  . . . 


57 
60 

38 


21 
20 
2t 
20 


127 
189 
173 
170 


89 
110 
lii8 
105 


118 
184 
177 
178 


500 
479 
471 

476 


76 
83 
70 
71 


71 
61 
62 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


22  septemb.. 
7  septemb. . 
14  septemb.. 
21  septemb.. 


960 
897 


881 

ANGLETERRE 


607 


30  juillet. . 

8  avril  . . . 

I  juillet  . 
29  juillet.. 


132 
116 
134 
13  i 


19 

20 
20 
20 


1.014 
1.0S9 
1  051 
1.037 

Banques  d'Écosse 

189 


696 
736 
730 
720 


ANGLETERRE 

30  juillet.. 

8  avril.  . 

1  juillet. 
29  juillet. 


175 
1  si 
186 

Banques  d'Irlande 


70 

10 

159 

» 

» 

» 

1904 

.1  27 

33 

371 

66 

12 

m 

» 

> 

1905 

27 

38 

367 

65 

12 

1  4 

n 

» 

1905 

lfi  août  . 

27 

38 

308 

65 

12 

» 

» 

■ 

• 

1905 

2?  août  .. 

1  27 

39 

370 

DATES 


PRINCIP.  CHAPITRES 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1904 

15  septemb.. 

225 

311  1 

1 

738 

203 

445  I 

44 

1905 

31  août   

|î 

169 

318 

1 

751 

14(J 

476  | 

46 

1905 

7  septemb. . 

lj 

167 

314 

1 

745 

13  i 

472 

47 

1905 

15  septemb. . 

108 

313  1 

1 

743 

149 

484  1 

47 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1904  20  août 

1905  4  août  . 
1905  13  atût , 
1905  20  août  . 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


57  septemb..! 

2  septemb. . 

9  septemb.. ] 
16  septemb.. 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1904 
1905 
1905 
1905 


HOLLANDE 

17  septemb. 

2  septemb. 

9  septemb. 
16  septemb. 


Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


20  août . . 
31  juillet 
10  août  . . 
20  août  . . 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


31  juillet. . 
31  mai 

30  juin..., 

31  juillet  . 


35 

» 

95 

12 

63 

1 

34 

» 

91 

13 

57 

1 

34 

108 

12 

64 

1 

30 

» 

ICI 

:4 

32 

1 

PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


16 

8 
8 
8 


1C2 
107 
109 
111 


0 

6 

45 

60 

23 

18 

13 

13 

42 

lï 

24 

13 

13 

li 

42 

71 

24 

13 

13 

14 

43 

71 

24 

10 

138 

157 

496 

20 

140 

90 

166 

155 

546 

13 

139 

110 

166 

154 

548 

14 

144 

107 

166 

154 

518 

12 

144 

108 

1904   15  septemb. 

96 

25 

633 

50 

522 

32 

1905   31  août  . 

99 

21 

688 

59 

590 

30 

1905     7  =eptemb.. 

101 

22 

658 

63 

567 

32 

1905   14  septemb.. 

98 

22 

665 

57 

563 

31 

102 

139 

6 

43 

30  mai   

123 

166 

48 

ï  1 

31  juin.  . , 

113 

» 

153 

5 

46 

31  août  

106 

» 

153 

5 

44 

7*  1 

i  369 

511  | 

1 

632 

636 

836 

109 

373 

366 

1 

561 

567 

675 

107 

373 

562 

1 

565 

568 

673 

103 

1  373 

564  1 

1 

561 

558 

673 

99 

1904   31  juillet.... 

1 

1 

127 

90 

32 

13  | 

1905   31  mai  

1 

1 

122 

98 

32 

15 

190  5   30  juin  

1 

1 

121 

98 

31 

15  .' 

190  5  30  juillet...- 

2 

1 

122 

93 

31 

13  i 

21 


3  y, 

3/, 
3  g 
3/, 


i'A 
i 


1% 


6X 
6X 
6K 
634 


3 

2  % 
2'/, 

2  y, 


1904 

31  août  .... 

468 

103 

836 

i84 

291 

31 

5 

1905 

10  août  .  ... 

532 

88 

958 

179 

310 

30 

5 

1905 

20  août  ,  . . 

532 

88 

943 

182 

306 

36 

5 

1905 

31  août  .... 

536 

87 

959 

173 

319 

42 

5 

ITALIE 

-  Banque  de  Naples 

1904 

20  août   

103 

14 

268 

83 

117 

22 

5 

1905 

31  juillet.  .. 

116 

15 

301 

82 

135 

21 

5 

1905 

10  août ...  . 

117 

13 

303 

77 

131 

21 

5 

1905 

20  août  

117 

15 

300 

81 

130 

21 

5 

41 

2 

58 

39 

46 

3 

1  5 

42 

2 

68 

39 

.  45 

3 

1  5 

42 

2 

66 

39 

47 

3 

42 

2 

66 

39 

47 

3 

1  5 

4H 


5* 
554 


354 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


Or 


Ar 
gent 


frfcft?CIP.  CHAPITRES 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1904 
1905 
1905 
1905 


1  904 

1  905 
1905 
1905 


27  août 
12  août 
18  août 

28  août . 


f.f. 
66 
70 
73 


3 

20(1 

75 

9 

5 

198 

59 

25 

5 

3 

205 

58 

25 

5 

2 

21S 

b4 

25 

5 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


5  septemb. . 

2'  août  

29  août  

5  sept<\,T.L>.. 


2.275 

221 

1.977 

3S1 

484 

392 

2.41S 

132 

2.0:17 

393 

4113 

420 

2. 4SI 

148 

2.656 

374 

41  0 

428 

2.i27 

m 

2.764 

380 

407 

45(1 

5'/, 

5  y. 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1904   31  août  

23 

2 

7' 

23 

33 

18 

1905  31  juillet.... 

23 

2 

70 

23 

3i 

19 

1905    15  août  ..  .. 

23 

2 

71 

25 

34 

18 

1905    31  août  

23 

2 

73 

23 

29 

18 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1904  31  juillet  ... 

11 

6 

42 

1 

7 

12 

10 

9 

32 

2 

6 

8 

190  5    30  juin   

10 

9 

32 

2 

6 

9 

1905    31  juillet  . . . 

9 

9 

31 

1 

J 

10 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1904  31  juillet.... 

82 

1 

2^9 

57 

125 

18 

1905   31  mai  . 

92 

7 

215 

60 

133 

15 

190  5    30  juin  

90 

1 

240 

73 

156 

20 

1905    31  juillet  

90 

6 

216 

07 

137 

17 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1904  10  septemb. 
19C5  26  août  .... 

1905  2  septemb. 
1905  9  septemb. 


109 

X 

223 

1 

219 

223 

47 

111 

10 

2;; 

1 

37.1 

226 

50 

111 

9 

235 

i 

373 

226 

50 

111 

9 

231 

1 

373 

226 

50 

4'/, 

i'A 

4  y, 

VA 


V/, 
3'/, 
3'/, 

3% 


TOTAUX 


1904 
1905 
1905 
1905 


22  septemb. 
7  septemb. 
1 4  septemb. 
21  septemb., 


9. 858 1 2. 895 

16.124 

5.542 

5  814 

1.5361 

* 

10.418  2.857 

17.328 

5-365 

6.034 

1.572 

10.36012.833 

17.354 

5.577 

6.070 

1.5961 

10  359:2.836  1 

17-3  73 

o  693 

6-250 

1.582 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  SI  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

» 

1900  31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15.906 

9.505 

8.514 

4.171 

» 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8.172 

4.827 

» 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.178 

» 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

» 

1 904  31  décembre  . 

9. 811 

2.753 

17  319 

9.524 

7.466 

4  144 

:> 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren 
nent  les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


16  août 

23  août 

30  août 

6  sept. 

13s, 

Pt 

20  sept. 

47 

96 

47 

96 

48 

48 

03 

48 

07 

48 

05 

Anvers  

100 

11 

100 

11 

100 

11 

100 

Kl 

100 

17 

100 

20 

120 

75 

121 

50 

120 

30 

120 

75 

120 

50 

120 

32 

4n 

32 

15 

32 

15 

31 

85 

30 

s:, 

31 

8' 

311 

81 

■s, 

81 

20 

81 

20 

81 

20 

81 

15 

100 

06 

100 

07 

100 

00 

100 

13 

100 

12 

100 

n 

Bucharest  

100 

33 

100 

22 

100 

22 

100 

22 

100 

32 

100 

h 

22 

85 

22 

83 

22 

85 

22 

85 

22 

NX 

22 

90 

RI 

32 

81 

23 

81 

23 

31 

15 

81 

18 

81 

15 

99 

95 

99 

92 

99 

87 

99 

91 

99 

97 

99 

on 

Genève  

99 

92 

99 

91 

99 

NO 

100 

02 

100 

07 

100 

01 

564 

356 

564 

559 

557 

561 

25 

ï\ 

25 

ï, 

28 

25 

27 

25 

30 

25 

28 

32 

11 

31 

Si 

31 

95 

31 

1,0 

30 

57 

30 

72 

150 

99 

90 

99 

87 

99 

95 

9:> 

97 

99 

90 

Saint-Péterabourg  . 

37 

45 

37 

45 

37 

45 

37 

40 

37 

15 

37 

45 

Vienne  Ui  vue)   

95 

10 

95 

i\ 

95 

30 

95 

il 

95 

JK 

95 

35 

(â  3  mois).. . 

95 

45 

95 

li 

95 

35 

95 

10 

95 

m1 

95 

40  I 

CHANGE  DE  PARIS  :  Cours  moyens  duJeudi  de  Paris  sur 


4  % 

4  % 

i  % 

4  % 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  papier  court 
Allemagne...  - 
Vienne-Tr.  .. 
Espagne  

—  versem. 
Lisb. -Porto  . .  - 
St  Pétersb.  . .      —        i  % 

Valeurs  à  vue  moins 

Londres   —  3  % 

—    Chèque 

Belgique   —  3 

Italie   —  5  % 

Suisse...  —  ..  ~  3  %  % 
New- York   —  4 

Matières  d'or  el  d'argent  au  pail 

Or  en  barre  (le  kil.) . . .  3437 
Argent  id.   (le  kil.)...  218  89 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (litre  :  916»)  ... 

—  —  (nouv.  titre  :  900"') 
Couronnes  de  Suéde  .' 


Plus  24 août  34  août  7  sept,  liscpt.  2f  3<«pt 


206  12 
121  75 
103  69 

3:8  ; 

533  . 
262  . 


25  15 

25  17 
0  12p 
0  C6pr 
0  03  ir 
516  50 


3437  . 
ICI  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 


206 
121  75 
103  09 

379  ! 
526  . 
262  . 


25  13 

25  15 
0  12p 
0  12pi 
0  06pr 
516  60 


3437  . 
102  . 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


205  75 
121  87 
103  75 

380 
528 
262 


15 
25  17 
0  r.ip 

pair 
0  12p 
517  .. 


3437  .. 
105  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50i 


205  75 
121  75 
103  75 

383 
530 
263 


25  145 
25  165 
0  19p 
pair 
0  12p 
518  .. 


3437  .. 
105  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


205  75 
121  87 
103  09 

382  50 
523  .. 
263  .. 


25  115 
25  165 

0  25p. 
0  06pr. 

0  )2p. 

517  50 


3437  .. 
105  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .  . 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or] 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Aut. -Hongrie  cour,  or > 
Belgique  (franc  or). . , 
Espagne  (peset.  pap  ) 
Grèce  (drachme  pap.) 

Hollande  ifl.  or)  

Italie  (lira)  

Portugal  imilreis  pap.; 
Roumanie  (leu  or). . . 

Russie  (rouble  or)  

Suisse  (franc  or)  

Turquie  1  liv.  turq  ). . . 
Pays 

Extra-Européens 
États-Unis  (doll.  or). . 
Mexique  piastre  arg.l 
Répub.Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  imilreis  papieri 
Indes  (roupie  argent). 

Japon  (yen  or)  

Chine(Sbanjhai)(taëlarg.) 


>  a  a  24  août  31  août  7 


1  234 
25  22 
1  05 
1  » 
1  » 

1  » 

2  083 
1  » 
5  60 

1  » 

2  67 
1  » 

22  78 


5  18 
2  58 
5  » 

1  89 

2  84 

1  67 

2  58 
7  47 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 
4*i'pt.  21  sept. 


1  229 
25  115 
1  04 

1  .. 
0  75 

0  82 

2  08 

1  .. 
5  38 

0  99 

2  64 

1  . 
22  83 


5  16 
2  54 
2  20 
1  58 
1  88 

1  68 

2  55 

3  40 


1  929 
25  Ï25 
1  04 

1  .. 
0  75 

0  83 

2  08 

1  .. 
5  31 

0  99 

2  64 

1  .. 
22  85 


5  16 
2  47 
2  20 
1  60 
1  88 

1  68 

2  55 

3  44 


1  230 
25  145 
1  04 

1  .. 

0  76 
0  82 

2  07 

r .. 

5  33 

0  99 

2  64 
1 

22  85 


5  16 
2  55 
2  20 
1  60 
1  87 

1  68 

2  55 

3  38 


1  229 
25  135 
1  04 

1  .. 
0  77 

0  83 

2  07 

1  .. 
5  35 

0  99 

2  65 

1  .. 
22  88 


5  18 
2  55 
2  20 
1  GO 
1  85 

1  68 

2  55 

3  38 


1  2:jo 
25  135 
1  04 

1  .. 
0  78 

0  83 

2  07 

1  .. 
5  30 

0  99 

2  65 

1  .. 
22  90 


5  18 

2  53 
2  20 
1  61 
1  83 

1  68 

2  55 

3  40 


AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  31  septembre  1905 


ÎOO  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  30 

En  Angleterre   100  22 

En  A ulriche-Hongrie  ...   100  26 

En  Belgique   100  25 

En  Espagne   130  72 

En  Grèce   120  .. 

En  Hollande   100  27 

En  Italie   99  94 

En  Portugal   103  66 

En  Roumanie   100  11 

En  Russie   100  39 

En  Suisse   100  12 

En  Turquie   99  48 

Aux  Elals-Vnis   100  .. 

Au  Mexique   101  58 

En  Hépubl.  Arqentine  ..  227  25 

Au  Chili  .'   117  39 

Au  Brésil   155  19 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   101  17 

En  Chine   219  70 


ÎOO  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  Allemands   99  70 

—  Anglais   99  78 

Austro-Hongrois .  99  74 

—  Belges   99  75 

—  Espagnols   76  50 

—  Grecs   83  33 

—  Hollandais   99  73 

—  Italiens   100  06 

—  Portugais   94  68 

—  Roumains   99  89 

—  Russes   99  61 

—  Suisses   99  88 

—  Turcs   100  52 

Pièces  des  Etats-Unis..  100  .. 

—  du  Mexique   98  42 

Billets  de  la  Hep.  Argent.  44  .. 

—  du  Chili   85  18 

—  du  Brésil   64  43 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   98  83 

—  de  la  Chine   45  51 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  "21  septembre  1905. 
La  cote  des  changes  n'a  pas  eu,  cette  semaine,  do  tendance 
uniforme. 

Le  papier  sur  la  Hollande  reste  tenu  à  '2(1.3  75  comme  lu 

semaine  dernière,  tandis  que  le  papier  allemand  regagne  1/8 
à  1S1  B7«l  la  couronne  autrichienne  perd  1  lti  û  109  89. 
Le  versement  sur  Madrid,  qui  avait  bénéficié  la  semaine 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


dernière  d'une  amélioration  de  trois  points  à  38:1,  a  perdu  un 
demi-point  à  983  50. 

La  traite  à  trois  mois,  sur  Lisbonne,  s'éloigne  maintenant 
du  pair  de  5  points. 

Le  rouble  à  vue  finit  à  260  1/8,  comme  la  semaine  dernière. 

Le  chèque  sur  Londres  n'a  subi  aucun  changement  à 
25  16. 

La  perte  du  papier  sur  la  Belgique  est  de  35  cent,  au  lieu 
de  19:  le  papier  italien  fait  G  cent,  de  prime  ;  la  devise  suisse 
subit  toujours  une  perte  de  12  cent. 

Le  New-York  est  revenu  de  518  à  517  50. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure  

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghaï  

Rio- Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres 
prime  de  l'or. 
Or  en  barres. . . 
Argent  en  barres 


23  août 


2/0  5/16 
2  1  5/16 

i/i  im 

1/4  1/32 
1  11  1  16 

2/8  3/8 

n  29  .a 

15  1/16 
121  21 

n/9  ./. 

28  3/8 


30  a. pût 


2/0  5/16 

2/1  1/16 

1/4  1/32 

Il  L/16 
1/11  5/8 

2/8  3/4 

17  31  ii 

15  1/4 

127  21 

n/9  ./• 

21  3/4 


6  sept. 


2/û  5/16 

2/1  12 

1/4  1/16 

1/4  1/32 
1/11  1/4 

2/8  1/4 

17  13/16 

15  3/16 

127  21 

11/9  1/4 
28  11/16 


13  sept. 


2,0  5/16 

2/1  5/16 

1/4  1/16 

1/4  1/lti 

1/11  5/8 

2/8  1/4 

11  11/16 

15  1/. 

121  27 

11/9  1/ 
28  11/16 


20  sept. 


2/0 
2/1 
1/4 
1/4 
1/11 
2/8 


5/16 
5/16 
1/16 
1/32 
3/8 
3/8 
11  13/32 
15  13/32 


121  21 

11/9  5/8 
28  3/8 


Les  variations  des  devises  en  Extrême-Orient  ont  été  peu 
élevées  cette  semaine;  à  Singapoure  nous  retrouvons  le 
dollar  sans  changement,  à  Hong-Kong,  il  a  monté  de  5/16. 
A  Shanghaï,  le  taël  a  gagné  1/8  et  le  Yokohama  reste  fige 
au  cours  de  2/0  5/16. 

La  roupie  reste  ferme  à  Bombav  :  à  Calculta,  elle  a  reculé 
de  1/32. 

La  Banque  d'Angleterre  a  reçu,  le  20  septembre,  les  sou- 
missions pour  l'adjudication  des  traites  et  transferts  télégra- 
phiques sur  l'Inde.  Ont  été  adjugées  : 

Traites  sur  (  Inde  :  4.635.000  Rs.  sur  Calcutta,  1.031.000  Rs. 
sur  Bombay,  727.000  Rs.  sur  Madras  à  1  sh.  4  1/32  d.  (sans 
changement). 

Transferts  télégraphiques  :  981.00»)  Rs.  sur  Calcutta  et 
623.000  Rs.  sur  Bombay  à  1  sh.  4  1/16  d.  (sans  change- 
ment). 

Dans  les  deux  cas,  les  souscripteurs  ont  reçu  12  0/0. 

Le  milreis  brésilien  continue  à  perdre  peu  à  peu  la  grande 
avance  acquise  ces  derniers  temps  ;  le  recul  de  la  semaine 
est  de  9/32;  par  contre,  le  peso  chilien  a  regagné  5/32.  La 
prime  sur  l'or,  à  Buenos- A  vies,  est  invariable. 

Le  cours  de  l'or,  à  Londres,  est  passé  de  77/9  1/4  à  77/9  5/8 
à  la  suite  de  la  continuité  des  demandas  de  New- York.  Le 
cours  des  monnaies  étrangères  est  passé  à  76/4  1/4. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  8  au  14  septembre,  ont  été  les  suivants  : 


Entrées 
Le  Cap  i 


Total. 


WG.OOO 


406.000 


Sorties 

Bombay  t  64.500 

Colombo   5.000 

Calcutta   15.000 


Total. 


84.500 


D'après  les  évaluations  de  la  douane  anglaise,  voici  quelles 
ont  été,  pour  le  mois  d'août,  les  entrées  et  les  sorties  d'or 
sur  le  marché  anglais  : 


Entrées 

France'   £ 

Egypte  

Amérique  du  Sud.. . 
Afrique  du  Sud  . . . 
Indes   


31.  Oui) 
104.000 
135.000 
2.437.000 
1.199.000 


Sorties 

France  £  1.806.000 

Egypte   luO.tlOO 

Amérique  du  Sud.  1. 107.000 
Indes   392  000 


Total  3. 896. 000 


Total. 


3.465.000 


L'argent  métal  est  revenu  à  28  3/8,  contre  28  11/1G;  le 
marché,  moins  soutenu,  est  cependant  un  peu  plus  ferme  en 
clôture. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  ont  été,  du 
8  au  11  septembre,  de  89.000  liv.  st.,  ce  qui  porte  le  total, 
depuis  le  1"  janvier,  à  5.0G6.209  liv.  st.,  contre  7.892.913 
livres  sterling  pour  la  période  correspondante  de  1904. 


Escompte  hors  banque  : 
Places        '."i  août    31  août    7  sept.    11  sept.  21  sept. 


Paris  

Londres. . . . 

Berlin  

New  -  York  I 

(time  money)  ( 


1  1/4 

1  7/8 

2  3/8 

3  1/4 


1  3/8 
1  15/16 

2  1,2 


1  3  8 

2  1/4 
2  3/4 


1  5/8 

2  7  8 

2  3/4 


1  3  4 
3  1/8 

3  1/8 


1/4      3  3/4 


L'escompte  hors  banque  se  tend 
places  étrangères. 


3  3/4  i  3,  4 
us  en  plus  sur  li 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  France  a  diminué,  celte 
semaine,  «le  2.822.000  francs.  Il  a  été  acheté  pour  1.113.000 
francs  de  matières  et  vendu  pour  2.958.000  francs.  I.a  rin  n- 
lation  a  prélevé  2.048.O0O  francs  à  Paris  et  rendu  1.671.O0O 
francs  dans  les  succursales  ;  enlin,  il  a  été  expédié  100.006 
francs  en  Suisse  et  800.000  francs  à  Kmyrne. 

L'encaisse  argent  a  augmenté  de  2.159.000  francs  ;  la  circu- 
lation a  rendu  1.043.000  francs  à  Paris  et  1.506.000  francs 
dans  les  succursales.  Il  09t  sorti  50.000  francs  pour  l'Algérie, 
250.000  francs  pour  la  Côte  d'Ivoire  et  150.000  francs  pour 
la  Suisse. 

La  circulation  des  billets  a  été  réd\iito  do  11  millions;  les 
comptes  courants  et  le  portefeuille  ont  augmenté  de  2  mil- 
lions et  les  avances  de  .5  millions. 

L'encaisse  métallique  de  la  Banque  d' Allemagne  n'a  varié 
que  dans  de  faibles  proportions,  mais  les  billets  en  circula- 
tion ont  augmenté-  de  20  millions  ;  les  comptes  courants  ont 
grossi  de  140  millions  et  le  portefeuille  escompte  de  129  mil- 
lions. Le  montant  des  billets  en  réserve  se  trouve  réduit  de 
15G  à  144  millions. 

Voici  les  mouvements  d'or 
d'Angleterre  : 

Entrées 
France  £ 


O.000 

Excédent  des  sorties  334.000 


de  la  semaine  à  la  Banque 
Sorties 

Continent  i  20.000 

Constantinople   100.000 

Egypte   200.000 

Amérique  du  Sud...  20.000 


Total  égal. 


310.000      Total  des  sorties..  310.000 


Les  sorties  pour  l'cxlérieur  atteignent  334.000  livres  sterling 
soit  5.850.000  francs,  mais  les  rentrées  de  la  circulation 
intérieure  ayant  été  à  peu  près  égales,  l'encaisse  métallique 
n'a  pas  varié.  La  circulation  des  billets  a  faibli  de  10  mil- 
lions et  les  comptes  courants  ont  diminué  de  14  millions.  Le 
portefeuille  escompte  s'est  gonflé  de  33  millions.  La  propor- 
tion de  la  réserve  aux  engagements  est  passée  de  45  54  0/0 
à  44  81  0/0. 

La  Banque  d' Autriche-Hongrie  a  reçu  1  million  d'or  et 
donné  1  million  d'argent  ;  la  circulation  a  faibli  de  2  millions  ; 
les  comptes  courants  ont  grossi  de  15  millions  et  le  porte- 
feuille de  12  millions. 

L'encaisse  or  de  la  Banque  de  Belgique  a  diminué  de 
3  millions  et  les  billets  en  circulation  ont  augmenté  de  7  mil 
lions  ;  les  comptes  courants  ont  faibli  de  6  millions  et  le 
portefeuille  de  4  million*. 

A  la  Banque  d'Espagne  nous  relevons  une  augmentation 
de  2  millions  dans  l'encaisse  argent  ;  la  circulation  fiduciaire 
a  faibli  de  4  millions  ;  les  comptes  courants  ont  diminué  do 
10  millions  et  les  avances  de  4  millions. 

La  Banque  d'Italie  a  reçu  4  millions  de  métal  jaune  et 
1  million  d'argent  ;  la  circulation  a  grossi  de  16  millions,  les 
comptes  courants  ont  diminué  de  9  millions  ;  le  portefeuille  a 
augmenté  de  13  millions  et  les  avances  de  6  millions. 

Les  autres  banques  ne  donnent  lieu  à  aucune  observation. 

LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903... 


Du  2G  août  Depuis, 
au  3  sept.  lel"janv. 

1.500 

»  25.352.506 

2.00  12.404.921 

2.".0  37.818.987 
1.606.135  72.655.928 
3.505  32.825.106 


Du  26  août  Depuis 
au  3  sept.  lel"janv. 

»  330  922 

4.266.136 
9.655 

14.695  2.039.115 


14.695 
29.930 
15.192 


6.645.828 
6. 564.275 
3.782.938 


350 
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ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903... 


815.220  20.918.403 
538.335 
12.892 
»  813.535 


»  13.100 

20 

19.459  2.336.250 


815.226  22.283.164 
543.445  28.181.112 
501.125  21.507.106 


19.459  2.349.436 
5.051  648.473 
39.700  1.117.807 


Banques  Associées  de  New-York 
(En^millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
lenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904  17  sep.t. 

1905  2  sept. 
1905   9  sept. 
1905  16  sept. 

257.4 
213.8 
207.5 
202.2 

78.4 
83.4 
78.7 
76.5' 

40.1 
53.1 
53.7 
53.7 

1224  2 
1166^8 
1125.4 

1096.4 

1141.0 
1136.9 
1106.7 
1556.0 

+  29.4 
+  5.5 
+  4.8 
-f  4.6 

Les  prêts  diminuent  de  22  millions  de  dollars  et  les  dépôts 
de  29  millions  de  dollars.  L'encaisse  perd  5  1/2  millions  de 
dollars  et  le  chiffre  du  Surplus  est  sans  grande  variation. 


Trésor  des  Etats-Unis 

31  juil.  31  août 

1905  1905 
Encaisse  :                                      Millions  de  dollars 

Or                                                         717.8  726.8 

Argent  Barres                                             3.3  3.4 

—     Monnaies                                    508.5  504.9 

Total  de  l'encaisse   1.229.c"  1.235.1 

Circulation  : 

Grecnbacks  et  autres  billets   333.5  3  40.4 

Certificats  d'or   493.4  491.3 

—       d'argent  et  billets  du  Trésor 

de  1890   4C7.6  473.3 

Total  de  la  circulation   1.299.5      ^  1.305.0 

Réserve  d'or   150.000.000  de  dollars 

L'encaisse  or  a  augmenté  de  9  millions  de  dollars  et  l'en- 
caisse argent  a  diminué  de  près  de  4  millions.  La  circulation 
a  grossi  de  5  millions  1/2. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1904  13  août  .. 

1905  29  juillet . 
1905   5  août  . . 
1905  12  août  . . 

113.1 
116.4 
114.9 
112.6 

221.9 
270.1 

255  5 
263.8 

6.6 
7.8 
7.5 
5.7 

38.4 
88.3 
77.8 
86.0 

41.2 
217.7 
261.4 
255.7 

La  circulation  de  la  Banque  du  Japon  a  grossi  de  8  mil- 
lions de  yens,  ainsi  que  les  effets  en  portefeuille.  L'encaisse 
a  peu  varié. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Un  trust  de  l'Argent  au  Mexique 

Ou  lit  dans  le  Mexique  : 

Le  Mexique  et  les  Etats-Unis  fournissent  ensemble,  par 
parts  à  peu  prés  égales,  le  70  0/0  de  l'argent  produit  annuel- 
lement dans  le  monde.  Au  Mexique,  l'industrie  des  mines 
d'argent  a  une  vie  indépendante  :  elle  est  distincte  de  toutes 
les  autres  industries,  elle  les  domine,  et  l'on  peut  dire  qu'elle 
est  nationale  par  son  importance  et  par  ses  traditions.  Aux 
Etats-Unis,  au  contraire,  l'argent  n'est  plus,  sauf  dans  quel- 
ques mines  très  riches,  qu'un  sous-produit  des  mines  de 
cuivre  et  d'or. 

Le  Mexique,  lui,  est  voué  à  l'argent  ;  il  est,  par  excellence, 
le  pays  de  l'argent.  Ses  industries  naissantes,  ses  cultures 
réformées,  ses  banques,  son  commerce,  ses  chemins  de  fer 
ne  vivent  et  ne  prospèrent  qu'avec  l'aide  des  mines  d'argent. 

En  1884,  Le  pays  produisait  31  millions  de  piastres  d'argent; 
en  1834  ,  58  millions;  en  1008,  82  millions:  et  celte  augmen- 
tation de  Ki7  0/0  en  vingt  ans  s'est  faite  malgré  la  baisse 


'  constante  du  métal,  alors  que  toutes  les  nations,  l'uncaprès 
l'autre,  adoptaient  l'étalon  d'or.  Aucune  mine  mexicaine  n'a 
été  fermée  par  suite  de  la  crise  et  plusieurs  centaines  de  miues 
ont  été  ouvertes  et  développées  eu  pleine  crise.  C'est  donc  que 
le  Mexique  peut  produire  l'argent  à  meilleur  marché  qu'au- 
cun autre  pays  et  qu'il  supporterait,  sans  fléchir,  une  baisse 
nouvelle,  une  baisse  qui  mettrait  définitivement  hors  de  cause 
la  plupart  de  ses  concurrents.  Pour  des  raisons  analogues  la 
baisse  sur  les  cotonnades,  en  1873,  n'a  pas  arrêté  l'essor  des 
filatures  anglaises,  plus  anciennes  et  mieux  outillées  que  leurs 
rivales. 

Si  le  Mexique  l'emporte,  dès  maintenant,  sur  tous  les  pays 
argentifères,  combien  plus  l'emportera-t-il,  quand  ses  forces 
hydro  électriques  seront  organisées  et  que  des  voies  ferrées 
mettront  eu  pleine  valeur  tous  ses  minérales  !  Les  embran- 
chements de  Guttierrez  à  Durango,  de  Pachuca  à  Tampico, 
du  rio  Balsas,  la  ligne  de  Guaymas  à  Guadalajara  et  celle  de 
Topolcbampoà  Prcsidio  del  Nortc  ouvriront  aux  mineurs  "des 
champs  d'exploration  à  peu  près  neufs. 

D'autre  part,  les  progrès  de  la  mécanique  et  de  la  métal- 
lurgie diminuent,  chaque  année,  les  frais  d'extraction  et  do 
traitement^.  Les  mineurs  qui  se  plaignent,  à  Parral  et 
ailleurs,  des  hauts  prix  exigés  pour  la  fonte,  oublient  que  les 
fonderies  sont  faites  pour  deux  espèces  de  minerais  qu'ils 
n'ont  pas,  les  minerais  plombeux  et  les  minerais  très  riches, 
et  que  des  procédés  plus  pratiques  peuvent  être  appliqués 
aux  types  siliceux,  de  teneurs  moyennes,  qui  sont  ceux  de 
Parral  et  de  la  plupart  des  mines  du  Mexique.  A  Guana- 
juato,  les  Compagnies  nouvelles  n'ont  pas  perdu  leur  temps 
à  récriminer  contre  le  «  trust  »  ;  elles  ont  essayé',  avec  succès, 
sur  des  minerais  aussi  rebelles  à  l'amalgamation  que  le  sont 
ceux  de  Parral,  la  méthode  perfectionnée  de  la  concentration 
et  de  la  cyanuration  combinées  ;  elles  ont  organisé  la  force 
électrique  et  elles  assèchent  leurs  mines,  trois  fois  plus  pro- 
fondes que  celles  de  Parral,  au  coût  de  64  centavos  par  tonne 
de  minerai  extrait.  Il  faut  suivre  l'exemple  des  mineurs  de 
Guanajuato  et  des  filateurs  anglais;  il  faut,  à  mesure  que 
baisse  la  valeur  du  produit,  réduire  les  frais  d'exploitation 
et  les  irais  généraux,  perfectionner  les  procédés  industriels, 
augmenter  la  production.  Toute  baisse  d'une  marchandise  en 
détermine  un  plus  grand  emploi.  Le  Mexique  fournira  au 
monde,  avant  dix  ans,  les  deux  tiers  de  l'argent  dont  le  monde 
a  besoin  et  produira  sa  marchandise  à  si  bon  compte  qu'un 
trust  national  pourra  s'établir,  pour  régler  les  stocks  et  diriger 
les  cours. 

Si,  dans  l'état  actuel,  dans  l'état  de  dispersion  et  de  conflit 
des  intérêts  privés  oû  nous  sommes,  une  Compagnie  améri- 
caine dispose  du  tiers  de  la  produstion  mondiale  de  l'argent, 
c'est  qu'il  est  plus  facile  qu'on  ne  le  croit  de  grouper  les 
intéressés  et  de  les  faire  agir  dans  un  certain  sens.  Le  Gou- 
vernement a  su  acquérir  à  propos  le  contrôle  d'une  partie  du 
réseau  ferré  et,  sans  pousser  trop  loin  son  avantage,  sans  se 
faire  entrepreneur  de  transports,  il  a  réussi  à  empêcher  les 
combinaisons  préparées  à  New- York. 

Une  action  du  même  ordre  peut  s'exercer  sur  une  branche 
plus  importante  encore  de  l'activité  nationale,  sur  l'industrie- 
des  mines  d'argent.  Avant  peu,  quand  le  Mexique  produira 
assez  d'or,  de  cuivre,  de  bas  métaux  et  de  fibres  pour  régler 
les  comptes  de  ses  importations  et  les  intérêts  de  sa  dette 
extérieure,  sans  offrir  de  l'argent  comme  contre-valeur,  un 
trust  de  l'argent  pourra  être  formé,  sous  la  direction,  ou, 
pour  mieux  dire,  sous  le  protectorat  du  Gouvernement 
mexicain. 

Un  tel  projet  serait  chimérique  en  tout  autre  pays.  Ici  seu- 
lement, il  vaut  la  peine  qu'on  l'étudié  et  qu'on  le  discute. 
Réfléchissez  qu'une  coutréc,  quatre  fois  plus  étendue  que  la 
France,  est,  dans  son  ensemble,  un  minéral,  un  terrain 
d'exploitation  minière.  Si  l'on  excepte  la  presqu'île  de  Yuca- 
tan,  Tabasco  et  les  savanes  de  Veracruz  et  du  Tamaulipas,  on 
peut  dire  que  le  prospect  est  possible,  avec  des  chances  de 
succès,  d'une  frontière  à  l'autre,  sur  une  largeur  de  600  kilo- 
mètres. La  linea  metallifera  de  Huinboldt  et  de  Saint-Clair- 
Duporl,  la  ligne  tirée  du  N.-O.  au  S.-E.  en  suivant  la  direc- 
tion de  la  Vola  Madré  de  Guanajuato,  a,  maintenant, 
2.000  kilomètres  de  longueur.  D'un  côté,  vers  le  N.-O.,  elle 
passe  par  Aguasealieutes,  Zacatocas,  Fresnillo,  Sombrerete, 
Durango,  (iuadalupe  y  Calvo,  San  José  de  Gracia,  Choix  et 
Hermosillo  ;  de  l'autre  côté,  vers  le  S.-E.,  elle  traverse  les 
Etats  si  minéralisés  deQueretaro,  Mexico  et  Oaxaca, 
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A  l'ouest  de  celte  ligne  sont  :  Minas  Prietas,  Quintera, 
Guadalupe  de  los  Reyes,  Copala,  El  Iiosario,  San  Dimas, 
Guarisamey,  Bolanos,  les  mines  nouvelles  d'Etzatlan  et 
d'.Vmeca,  la  belle  région  qui  s'étend  entre  Mascota  et  Golima. 
le  long  eje  la  chaîne  de  Cacoma,  Angangueo,  Tlalpujah.ua,  El 
Oro,  Temascalteiiec,  Sultopee,  Zacualpan,  Tasco,  et  le  pelo- 
ton embrouillé  des  veines  de  la  Sierra  Madré  du  sud,  dans  le 
Guerrero  et  l'Oaxaca. 

A  l'est  de  la  ligne  sont  :  Las  Ghispas,  l'ilares  de  Teras, 
Soyopa,  la  Trinidad,  los  Bronces,  El  Promontorio,  Jésus 
Maria,  Pinos  Altos,  Urique,  Batopilas,  Parral,  Santa  Bar- 
bara, Guanacevi.  Inde,  Velardena,  Nieves,  Ca  force,  Matehuala, 
Charcas,  San  Pedro,  Guadalcazar,  El  Doctor,  Zimapan,  El 
Chico,  Pachuca,  Beal  del  Monte. 

Plus  loin  encore,'  à  l'Est,  une  grande  zone  de  minerais 
plombeux  complète  la  zone  de3  minerais  siliceux  :  Cuchillo 
Parado,  Santa  Eulalia,  Almoloya,  Mapimi,  la  Sierra  Mojada, 
la  Sierra  Madré  Orientale. 

M.  de  Launay,  réminent  professeur  de  l'Ecole  des  Mines 
de  Paris,  a  dessiné  ce  panorama  grandiose.  Il  nous  transporte 
sur  le  bord  du  grand  cercle  d'effondrement,  sorte  de  cratère 
démesuré,  qui  constitue  l'Océan  Pacilique.  «  Tout  autour  », 
dit-il,  «  de  cette  immense  dépression  marine,  on  voit,  encore 
aujourd'hui,  une  remarquable  ceinture,  une  couronne  de  vol- 
cans, restes  d'une  activité  éruptive  qui  a  été  plus  intense, 
avant  notre  époque,  dans  la  première  partie  de  la  période 
tertiaire.  Là  se  sont  développées,  avec  une  abondance  incom- 
parable, les  manifestations  hydrolhermales  souterraines  aux- 
quelles on  attribue  la  formation  des  filons  métallifères.  Assu- 
rément, de  tels  phénomènes  avaient  eu  lieu  déjà,  à  bien  des 
reprises,  pendant  les  âges  antérieurs,  et  ont  eu  lieu,  durant 
cette  période  même,  dans  d'autres  régions  du  globe,  mais 
jamais,  ce  semble,  avec  un  développement  pareil;  et,  surtout, 
ces  incrustations  métallifères  récentes  de  la  Couronne  Paci- 
fique jouissent,  par  rapport  à  beaucoup  d'autres,  d'un  privi- 
lège essentiel  ;  elles  semblent  avoir,  en  effet,  subi,  à  un  degré 
particulièrement  favorable,  l'action  des  forces  érosives  super- 
ficielles, qui  ont  pour  résultat  de  raboter  constamment  notre 
planète,  d'en  détruire  les  saillies  produites  par  les  actions 
internes,  de  la  niveler  et,  en  même  temps,  de  mettre  à  nu  les 
parties  de  plus  en  plus  profondes  des  filons  métallifères,  ren- 
fermées dans  ces  saillies.  Or,  dans  la  constitution  première 
des  gîtes,  les  zones  superficielles  présentent  des  veines  émiet- 
tées,  dispersées  d'une  manière  peu  favorable  ;  puis  vient,  en 
profondeur,  la  zone  riche,  aux  filons  les  plus  nombreux  et  les 
plus  réguliers  :  plus  bas  encore,  ceux-ci  disparaissent  et  se 
coincent,  mais  peuvent  faire  place  à  de  grands  amas  intrusifs, 
d'un  type  tout  différent.  Il  faut  donc,  pour  qu'une  région  mé- 
tallifère offre  ses  gisements  dans  les  conditions  les  plus 
avantageuses,  que  l'érosion  l'ait  déjà  entamée  assez  pour  la 
réduire  à  peu  près  à  un  plateau  irrégulier,  sans  atteindre 
cependant  les  liions  jusqu'à  leur  racine  ;  circonstances  réali- 
sées dans  le  cas  du  Mexique  et  de  l'Ouest  Américain. 
( 

«  Nul  pays  n'a  été  aussi  bien  doté  par  la  nature  qae  le 
Mexique,  où  tout  le  territoire,  on  peut  le  dire,  appartient  à  la 
zone  éruptive  récente,  dont  nous  venons  de  signaler  la  ri- 
chesse métallifère.  Quand  on- examine  la  carte  géologique  de 
ce  pays,  on  est  frappé  par  la  façon  dont  y  flamboient,  de 
tous  côtés,  les  couleurs  rouges  ou  orangées,  par  lesquelles 
on  a  l'habitude  de  figurer  Imb  roches  éruptives  tertiaires.  Ce 
flamboiement  semble  limage  des  innombrables  gisements  de 
"métaux  précieux,  qui,  figurés  chacun  avec  une  paillette  du 
métal  constituant,  rendraient  la  carte  minière  du  Mexique 
curieusement  étincelante.  » 

Les  richesses  souterraines  du  Mexique,  si  éloquemment 
décrites  par  M.  de  Launay,  s'offrent  dans  toutes  les  direc- 
tions, à  toutes  les  altitudes,  sous  toutes  les  formes. 

La  direction  la  plus  fréquente  est  celle  de  la  ligne  de 
Humbold,  N.-O.-S.-E.  :  mais,  dans  la  Sierra  orientale,  la 
ligne  inverse  est  fréquente  ;  à  Zacatccas,  le  filon  de  San  Bcr- 
nabé  est  E.-O.  :  à  Real  del  Monte,  se  croisentles  vespertinas 
(X.-S.;  et  les  légitimas  (E.-O.)  ;  à  Zacualpan,  les  veines,  diri- 
gées en  tous  sens,  forment  un  réseau. 

Des  mines  sont  au  sommet  des  sierras  :  Zacatecas,  Guana- 
juato,  Pachuca,  Zacualpan  ;  d'autres  sur  les  plateaux,  au 
pied  des  montagnes  :  Fresnillo,  Ramos,  Charcas.  et,  au  cœur 
même  de  la  Sierra  Madré  :  Batopilas,  Guadalupe  v  Calvo, 
San  Dimas,  Guarisamey,  Punuco,  Bolanos,  Guadalupe  y 


Purisama,  à  Gatorce,  est  à  8.000  mètres  d'altitude  :  El  Tajo, 
au  Iiosario,  est  au  niveau  de  la  mer. 

L'argent  du  Mexique  se  présente  sous  toutes  ses  formes, 
avec  toutes  ses  couleur»,  en  minerais  de  fonte,  de  cazo,  de 
tond,  de  />alio,  de  lixiviation,  de  cyanuration,  Il  s'offre  à 
toutes  les  expériences,  et  défend  ses  profondes  réserves  par 
des  combinaisons  dont  les  générations  de  métallurgistes  et 
de  mineurs  triomphent  chacune  à  son  tour. 

Tel  est  le  champ  d'action  du  trust  futur. 


La  Réforme  monétaire  colombienne 

Voici  les  principales  dispositions  de  la  loi  réorganisant  le 
système  monétaire  colombien  : 

Article  premier.  —  L'unité  monétaire  et  monnaie  courante 
de  la  République  sera  la  piastre-or.  divisée  en  10'J  contavosi 
du  poids  de  1  gr.  672  et  au  titre  de  0,900  lin. 

Art.  2.  —  Les  autres  monnaies  d'or  sont  le  double  condor, 
de  la  valeur  de  20  piastres  ;  le  condor,  de  la  valeur  de  10 
piastres  ;  le  demi-condor,  de  la  valeur  de  5  piastres. 

Art.  3.  —  Les  monnaies  d'argent  sont  la  demi-piastre, 
valant  50  cealavos-or  ;  la  pcse'a,  valant  20  centavos-or;  le 
réal,  valant  10  centavos-or. 

Art.  4.  —  Chacune  des  susdites1  monnaies  sera  au  titre  de 
0,9U0  fin  et  du  poids  correspondant  à  sa  valeur  relativement  à 
l'unité  monétaire-or. 

Art.  5.  —  Pour  le  monnayage  de  l'argent  et  la  fixation  de 
la  valeur  des  monnaies,  1  gramme  d'or  à  0,900  fin  sera  con- 
sidérée comme  équivalent  à  33  grammes  d'argent. 

Art.  6.  —  Pour  100  piaslres-or  mises  en  circulation,  il  ne 
pourra  être  mis  en  circulation  que  10  piastres-argent. 

Art.  7.  —  Le  Gouvernement  peut,  s'il  le  juge  nécessaire 
pour  les  transactions  de  moindre  valeur,  ordonner  la  frappe 
de  monnaies  divisionnaires  de  nickel,  de  cuivre  ou  de  bronze, 
âvec  une  quantité  suffisante  d'aluminium,  de  la  valeur  do  5, 
2  et  1  centavos,  sans  excéder  2  0/0  du  montant  de  l'or  en 
circulation. 

Art.  8.  —  Le  papier-monnaie  légalement  émis  par  l'ancienne 
Banque  Nationale  et  par  les  Gouvernements  départementaux, 
conservera  son  caractère  de  cours  forcé  et  son  pouvoir  indé- 
pendant selon  les  principes  suivants  : 

1.  Toutes  les  catégories  de  contrats  et  transactions,  civils 
et  commerciaux,  officiels  ou  privés,  peuvent  librement  fixer 
quelque  classe  de  monnaie  nationale  ou  d'or  étranger  ;  2.  Dans 
les  parties  de  la  Colombie  où  l'instrument  des  échanges  est 
l'argent,  l'argent  conservera  son  libre  pouvoir  relativement 
au  prix  que  peut  avoir  sur  le  marché  l'étalon  d'or,  et  les 
contrats  peuvent  librement  stipuler  la  susdite  monnaie. 

Art.  10.  —  Les  obligations  contractées  en  monnaie  colom- 
bienne ou  celles  où  aucune  monnaie  n'est  spécialement 
stipulée  seront  censées  contractées  et  seront  acquittées  en  la 
monnaie  d'or  déterminée  par  les  deux  premiers  articles  do  la 
présente  loi  ou  en  son  équivalent  en  papier-monnaie  au  taux 
d'échange  de  100  piastres  papier  pour  1  piastre  or. 

Les  obligations  où  le  papier-monnaie  est  expressément 
stipulé  seront  acquittées  en  cette  monnaie. 

Art.  13.  —  Les  monnaies  nationales  d'argent,  connues  sous 
le  nom  d'ancienne  monnaie,  comme  les  pesos  de  huit  dixièmes 
et  les  espèces  usées,  seront  classées  avec  la  monnaie  à  0,835 
fin  pour  être  échangées  contre  la  nouvelle  monnaie  nationale. 
Le  Gouvernement  est  autorisé  à  retirer,  à  sa  convenance, 
toute  l'ancienne  monnaie  d'argent  circulant  dans  le  pays  pour 
l'échanger  contre  des  espèces  nouvelles  à  proportion  de  sa 
valeur.  Les  monnaies  ainsi  retirées  et  celles  reçues  à  la 
Trésorerie  nationale  subiront  une  nouvelle  frappe. 

Art.  14.  —  L'importation  de  la  monnaie  d'argent  est  inter- 
dite à  tous,  nationaux  ou  étrangers. 

Art.  15.  —  Dans  tout  contrat  où  il  s'agit  de  monnaie,  les 
terme  «  peso  »  ou  «  pesos  »  (piastre)  s'appliqueront  toujours 
à  l'étalon-or  établi  par  la  présente  loi. 

Art.  16.  —  Les  monnaies  nationales  ou  étrangères  qu'on 
introduirait  dans  le  pays  seraient  confiquées. 

Art.  17.  —  Le  Pouvoir  exécutif  est  autorisé  à  fixer  la  date 
où  cessera  la  circulation  des  monnaies  à  0.835  fin. 

Alt.  18.  —  Les  Administrations  publiques  ne  peuvent  rece- 
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voit  «le  Foi'  étranger  qui,  naturellement  ou  artificiellement, 
ne  posséderait  pas  le  poids  légal  ;  elles  ne  peuvent  non  plus 
recevoir  des  espèces  nationales  d'or  ou  d'argent  qui  auraient 
été  percées  ou  rognées. 


Situation  Financière  Générale 


Europe.  —  France.  L'allure  dû  Marché  a  été  tout 
d'abord  irrégulière  cette  semaine.  On  a  reparlé  de  la 
question  du  Maroc,  d'une  nouvelle  élévation  éventuelle 
du  taux  de  l'escompte  à  Londres  ;  enfin,  des  réalisa- 
tions diverses  ont  été  signalées.  Cependant,  au  dernier 
moment,  la  fermeté  l'emporte.  Les  réalisations,  en 
effet,  ont  cessé  ;  d'autre  part,  la  Banque  d'Angleterre 
n'a  pas  modifié  hier  ses  conditions,  et  les  nouvelles 
reçues  de  Berlin  laissent  prévoir  un  accord  complet 
entre  la  France  et  l'Allemagne. 

Les  disponibilités,  ici,  sont  toujours  très  abondantes, 
et  elles  vont  s'augmenter  encore  des  coupons  qui  vont 
être  détachés  au  début  du  mois  prochain. 

Allemagne.  —  L'élévation  du  taux  de  l'escompte  de 
la  Heichsbank  n'a  pas  eu  de  grandes  conséquences  ni 
sur  le  marché  monétaire,  ni  sur  la  situation  de  la 
Rcichsbanh  elle-même,  dont  le  portefeuille  a  augmenté. 
On  prévoit  une  nouvelle  élévation.  Les  nouvelles  des 
grandes  industrie?  sont  toujours  favorables.  Les  mar- 
chés du  fer  et  du  charbon  sont  en  bonne  situation. 
Le  prix  de  la  viande  renchérit  toujours, 
La  population,  fin  juin  1905,  s'élevait  à  GO  1/2  mil- 
lions d'habitants. 

Angleterre.  —  On  s'attend  à  une  nouvelle  élévation 
du  taux  de  l'escompte  officiel;  cependant  les  disponi- 
bilités monétaires  sont  actuellement  assez  importantes. 

En  1903-04,  le  revenu  global  de  la  nation  a  été  évalué 
à  902.758.586  Liv.  st.  et  le  revenu  sur  lequel  il  a  été 
prélevé  l'income-tax  s'est  élevé  à  015.012.273.  L'année 
précédente,  cep.  deux  chiffres  avaient  été  respectivement 
de  879.038.540  liv.  st.  et  008.000.903. 

Autriche.  —  Le  désordre  parlementaire  et  gouverne- 
mental continue  en  Hongrie.  On  ne  croit  pas  que  le 
ministère  Fcjervary  se  représentera  devanl  la  Chambre. 

L'argent  est  assez  abondant  sur  le  marché  moné- 
taire et  l'on  ne  croit  pas  à  une  élévation  du  taux  de 
l'escompte. 

Les  grandes  industries  sont  bien  occupées. 

Du  le*  janvier  à  fin  août,  tes  Chemins  de  fer  autri- 
chiens ont  encaissé  171.120.180  couronnes,  soit  4  mil- 
lions 710.014  couronnes  de  plus  que  dans  la  même  pé- 
riode de  1904. 

Belgique.  —  Le  marché  a  un  peu  perdu  de  sa  belle 
assurance  dans  tous  les  compartiments  de  la  cote, 
aussi  bien  au  terme  qu'au  comptant. 

Cependant,  la  situation  de  l'industrie  sidérurgique 
continue  à  s'améliorer.  Les  ordres  d'achats  affluent. 

Pendant  les  huit  premiers  mois  de  l'année,  l'impor- 
tation s'est  élevée  à  1.870.203.000  fr.,  contre  1.754  mil- 
lions 402.000  fr.  dans  la  même  période  de  1904,  et  l'ex- 
portation s'est  élevée  à  1.354. 185. 000  francs,  contre 
1.317. 094.000  francs. 

Espagne.  —  Les  élections  ont  amené  à  la  Chambre 
299  ministériels,  soit  une  grande  majorité. 

11  y  a  peu  d'apparence  que  le  ( iouvernement  veuille 
émettre  un  emprunt  de  500  millions.  Tout  ce  qu'on 
fera  sera  de  consolider  les  obligations  du  Trésor. 

A  la  Bourse  de  Madrid,  on  est  un  peu  plus  calme  que 
dans  ces  derniers  temps. 

haiis  les  sepl  premiers  mois  de  l'année,  l'importa- 
tion s'est  élevée  à  559.82:Ui(.t2  pesetas,  conliv  'i09./«5.141 
dans  la  même  période  de  1904  ;  l'exportation  s'est 
élevée  à  452.275.715  pesetas,  contre  471.385.089. 

Roumanie.  —  Du  1"'  avril  au  30  juin,  le  Trésor 
roumain  a  encaissé  45.154.348,  contre  52.598.985  dans 
la  même  période  de  1804. 


Nous  publions,  page  380,  la  statistique  officielle  du 
commerce  extérieur  en  1904. 

En  1904-1905,  la  fabrication  du  sucre  en  Roumanie 
s'est  élevée  à  19.410.245  kilog.  et  la  consommation  à 
19.107.455  kilog. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  Ministère  des  Finances 
a  terminé  les  bilans  définitifs  des  exercices  financiers 
jusqu'en  1901;  ceux  de  1902  sont  à  la  veille  d'être 
finis;  ceux  de  1903  sont  à  l'impression. 

La  Dette  extérieure  a  été  réduite  à  61.975.757  liv.  st. 
La  circulation  du  papier-monnaie  n'atteint  plus  que 
072.951  milreis  907. 

Elals-Unis.  —  L'encaisse  des  banques  nationales  de 
New- York  accuse  une  diminution  de  34.421.011  dol- 
lars comparativement  au  0  septembre  1904.  Les  dépôts 
du  (iouvernement  et  des  particuliers  dans  les  banques 
ont,  aussi,  diminué,  ce  qui  est  un  signe  de  la  reprise 
des  affaires. 

Mexique.  —  Pendant  le  premier  semestre  de  1905,  le 
(Iouvernement  mexicain  a  vendu  490.154  hectares  de 
terrains  nationaux  (environ  1.223.300  acres). 


FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  &  EXTRA-EUROPÉENS 

à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ÉTAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f.  '23  fr.  20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f  2  fr.  50).. 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  18%  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. 
Hellénique  4  %  1887  (net  9  fr.  40). 

Hollande  3  %  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Italie  4  %  nat  

Norvège  3  %  1888   

Portugal  3  %  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) 

Roumanie  4  %  189S  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1893  

Suéde  3  %  %  1893  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  unifiée  4  %  ■■ 
—       Priorité  4  %  1890  

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889..  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York) . . . 

Haïti  5  %  1875   

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  3  %  intéiieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


100  35 
90  40 
102  72 

100  50 
478 

94 

93  92 
210  50 

96  35 

98  . 
105  25 

86  .. 
70  .. 
89  75 

94  40 
81  62 
83  30 

99  75 

101  80 
92  63 

511  .. 


93  75 
91  50 
500  . 
107  50 
105  12 
215  .  ■ 

m  25 

51  90 
9.3  50 
73  60 


33 
36  16 

25  68 
33  50 

19  12 

31  33 

23  48 
28  77 

32  11 

24  50 

26  31 

28  66 
23  33 

29  '.>t 
2Î  60 

27  20 

20  82 

28  50 

33  83 
23  16 

25  55 


23  93 
22  87 
20  .. 
26  87 
26  28 
15  06 

20  25 

21  22 
31  16 
21  02 


2  98 

2  76 

3  89 

2  98 

g  2. 

3  19 

4  23 
3  47 

3  1! 

4  08 
3  80 

3  4* 

4  28 

3  34 

4  2 

3  67 

4  81) 

3  50 

2  93 

4  31 

3  91 


4  17 

4  3 

5  . 
3  7: 

3  80 

6  38 

4  93 
4  71 

3  20 

4  75 


21  septembre 


a» 


99  ,o 
9(1  20 
103 
101  60 
481  .. 
94  25 

94  40 
270  .. 

95  80 
99  25 

105  27 
87  50 
70  55 
89  60 
94  90 
81  30 
84  02 
99  75 

101  50 
91  62 

502 


97  30 

92  .. 
503  .. 
107  90 
105  12 
1243  .. 
101  23 

53  97 

93  50 
73  . 


33  % 
36  08 

25  75 
33  86 
19  24 
31  41 

23  60 

28  71 
31  93 

24  81 

26  31 

29  16 
23  51 
29  86 
23  72 

27  10 
i  .. 

28  50 
33  83 
22  H0 

25  10 


2»  32 
23  .. 
20  12 
26  97 
26  28 
lfi  33 

20  25 

21  24 
M  15 
20  83 


3  .. 

2  77 

3  88 

2  95 
5  19 

3  18 

4  23 
3  48 

3  13 

4  03 
3  80 

3  42 

4  25 

3  34 

4  21 

3  69 

4  76 

3  50 

2  95 

4  36 

3  98 


4  11 
4  34 

4  97 
3  68 

3  80 
6  12 

4  93 
4  70 

3  20 

4  79 


FRANCE 


La  Politique.  —  La  question  marocaine.  —  Le  voyage  du  Président 
de  la  République  en  Espagne.  —  La  rentrée  des  Chambres. 

Les  négociations  au  sujet  du  Maroc,  après  avoir  été 
très  actives,  ont  dû  être  arrêtées  pour  attendre  certains 
renseignements  demandés  à  Tanger.  Le  négociateur 
allemand,  M.  Rosen.  a  ainsi  expliqué  la  cause  des  len- 
teurs dont  certains  se  plaignaient  : 

«  Nous  avons,  M.  Révoil  et  moi,  la  mission  délicate 
et  complexe  de  régler  l'affaire  marocaine.  Or,  il  ne  s'agit 
pas  aujourd'hui  de  bâcler  une  solution  hâtive  et  éphé- 
mère ;  il  faut  régler  l'avenir  sans  ambiguïté  possible, 
sans  laisser  place  à  l'éventualité  d'aucun  malentendu. 
Dams  ces  conditions,  on  ne  saurait  trop  réfléchir,  trop 
peser  ses  décisions,  et  mieux  vaul  encore  retarder  de 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


quelques  heures  l'accord  final  que  d'improviser  une 
entente  boiteuse  qui  deviendrait  une  source  de  conllits 
pour  l'avenir  au  lieu  d'être  un  gage  définitif  de  paix. 
Ne  vous  étonne/  pas  que  notre  conversation  se  pro- 
longe; on  n'improvise  pas  les  solutions  quand  il  8  agit 
de  questions  aussi  graves  dans  La  vie  de  deux  grands 
peuples.  » 

Il  importe  de  constater  que  les  dispositions  de  la" 
France  n'ont  cessé  d'être  conciliantes  ;  nous  désirons 
arriver  à  une  entente  et  l'accord  qui  interviendra  devra 
être  dénué  de  tout  équivoque. 

Il  semble  d'ailleurs  que  la  conversation  entre  MM.  Ko- 
sen  et  Revoil  devra  être  reprise  incessamment  et  que 
les  discussions  aboutiront  promptement  à  un  résultat 
qui  sera  porté  immédiatement  à  la  connaissance  du 
public. 

On  ne  sera  plus  en  présence  d'hypothèses  plus  ou 
moins  plausibles,  mais  de  faits  positifs.  11  sera  temps 
de  discuter  alors  les  termes  de  l'accord.  Pour  le  mo- 
ment, il  nous  suffit  de  savoir  que  nous  marchons  vers 
une  solution  vraisemblablement  assez  prompte. 


QUESTIONS    DU  JOUR 


Le  programme  du  voyage  de  M.  Lonbel  en  Espagne  a 
été  définitivement  arrêté.  En  voici  le  détail  officiel: 

99  octobre.  —  Départ  de  Paris.  Le  Président  de  la  Répu- 
blique est  accompagné  par  M.  Rouvier,  président  du  Conseil, 
ministre  (tes  Affaires  étrangères;  MM.  A  bel  Combarieu  et  le 
général  Dubois,  secrétaires  généraux  de  la  présidence  de  la 
République,  et  quelques  officiers  non  encore  désignés. 

93  octobre.  —  Le  Président  arrive  à  une  heure  et  demie  du 
soir  à  PEscurial  ;  il  dépose  une  couronne  sur  la  tombe  de 
S.  M.  Alphonse  XII  et  visite  le  monument. 

A  trois  heures,  arrivée  à  Madrid,  par  la  gare  du  Midi.  Le 
Président  est  reçu  par  le  Roi  et  conduit  au  palais  royal,  où  il 
est  présenté  à  la  reine-mère  et  à  l'infante  Marie-Thérèse. 

Le  Président  demeurera  au  palais  royal.  Après  les  visites 
d'usage  et  la  visite  à  l'infante  Isabelle,  réception  du  corps  di- 
plomatique par  le  Président.  Dîner  do  gala  offert  par  le  Roi 
au  palais  royal,  suivi  d'une  réception  et  d'un  concert. 

94  octobre.  —  Dans  la  matinée,  visite  de  Madrid. 
A  midi  et  demi,  déjeuner  à  l'Hôtel  de  Ville. 

Dans  l'après-midi,  course  de  taureaux,  visite  aux  établisse- 
ments français,  et  garden-party  au  Retiro  offerte  par  la  Mu- 
nicipalité et  à  laquelle  assisteront  les  représentants  du  Con- 
seil municipal  de  Paris  et- tonte  la  colonie  française. 

Dîner  offert  à  l'ambassade  de  France  au  Roi  par  le  Prési- 
dent de  la  République. 

Représentation  au  théâtre  espagnol  offerte  par  la  Munici- 
palité. 

2-ï  octobre  —  La  plus  grande  partie  de  la  journée  est 
consacrée  à  une  chasse  à  laquelle  assisteront  le  Roi  et  le  Pré- 
sident de  la  République. 

Le  soir,  représentation  de  gala  à  l'Opéra. 

2d  octobre.  —  Revue  militaire,  visite  de  la  Casa  del  Campo. 

Entre  six  et  sept  heures  du  soir,  départ  pour  Lisbonne. 

wv  Un  conseil  de  Cabinet  se  réunira  probablement  au- 
jourd'hui. 22  septembre,  sous  la  présidence  de  M.  Rouvier, 
président  du  Conseil.  C'est  au  cours  de  cette  réunion  que  sera 
fixée  la  date  de  la  rentrée  du  Pailement. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  C" 
du  20  au  26  août  190  5  (34«  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation 
lignes 


des 


Etat  

Paris-Lyon-Méditer. . . 
—   Chemins  Algériens 

Nord  

Ouest  

Orléans  

Est  

Midi  

Est-Algérien  

Bône-Guelma  

Ouest-Algérien  .... 
Lignes  Algériennes .  . 
Méduc  


2.916 
9.421 

513 
3. 105 
5.813 
1.199 
i  922 
3  «830 

898 
1209 

296 

103 


1905  190 


Recettes  brutes 
des  années 

Différence 
p'  1905 

1905 

1904 

32.909 

32.003 

+ 

906 

297.230 

291.250 

+ 

5. 980 

6-6Ô7 

0.535 

+ 

132 

152. 6C5 

141.206 

+ 

5.399 

m.m 

119. 934 

+ 

1.913 

150  286 

143.983 

+ 

6.303 

i24.'936 

121. 216 

+ 

3.110 

32.333 

10.633 

+ 

1.650 

5.871 

5.159 

+ 

112 

1  tu 

1  409 

268 

2. 418 

2-338 

80 

3.541 

2.929 

+ 

612 

942 

930  ;  + 
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LA  GRÈCE  ACTUELLE 

AU  POINT  DE  VUE 

ÉCONOMIQUE  ET  FINANCIER 

[Suite]  (Ij 


V 

Situation   éeono inique  de   la  Grèce 
en  «896  et  1904 

F.  —  AGRict;i/n  uK  {Suite) 

La  Société  concessionnaire  du  monopole  de- 
vait se  constituer  à  un  capital  social  d"au  moins 
25  millions  de  francs  ;  elle  aurait  eu  son  siège 
social  à  Londres  avec  une  Commission  de  cinq 
membres  à.  Athènes  ;  le  gouvernement  était  re- 
présenté par  un  commissaire  royal  dans  le  Con- 
seil d'administration  à  Londres  et  dans  la  com- 
mission à  Athènes,  qui  comprenait  également  un 
représentant  de  la  Banque  nationale  de  Grèce. 
La  durée  du  monopole  et  de  la  Société  était  fixée 
à  vingt  années.  La  Société  devait  être  formée  le 
li  juillet  190i  au  plus  tard  et,  ses  statuts  étant 
approuvés  par  le  gouvernement,  elle  pouvait 
commencer  ses  opérations  commerciales  dès  que 
son  capital  de  25  millions  se  trouverait  réalisé  en 
numéraire  or. 

Voici  quelles  étaient  les  principales  disposi- 
tions du  contrat  de  monopole  : 

A  la  Société  seule  appartenait  le  droit  d'expor- 
tation du  raisin  de  Corinthe  sec  ou  frais.  Des  pé- 
nalités étaient  édictées  contre  les  contrevenants. 
La  vente  à  l'intérieur  serait  réglementée  de  ma- 
nière à  ne  laisser  se  produire  le  moindre  abus, 
Les  ports  d'exportation  seraient  désignés  de 
commun  accord. 

L'extension  de  la  culture  en  vignes  était  for- 
mellement interdite.  Le  remplacement  des  cé- 
pages serait  permis  à  des  conditions  détermi- 
nées. Les  contrevenants  devaient  être  punis  de 
l'amende  et  de  l'arrachage  des  nouveaux  plants. 
La  vente  du  vin  et  de  l'alcool  provenant  du  rai- 
sin de  Corinthe  demeuraient  prohibés  dans  l'in- 
térieur du  royaume. 

Pour  les  achats  de  raisins  secs,  après  avoir  ad- 
mis comme  base  de  la  production  moyenne  le 
chiffre  de  320  millions  de  L.  V.  (0  lui.  480  gr.), 
qui  représentait  approximativement  la  récolte 
de  1902,  on  divisait  les  raisins  en  huit  catégo- 
ries qualitatives,  selon  les  régions,  et  à  chaque 
catégorie  on  avait  attribué  un  coefficient  de  prix 
et  de  quantité.  Ainsi,  par  exemple,  la  première 
catégorie  de  qualité  devait  recevoir  300  fr.  par 
1.000  L.  V.  et  les  achats  portaient  sur  5  millions 
de  livres  ;  pour  la  huitième  catégorie,  le  prix 
était  ramené  à  100  fr.  par  1.000  L.  V.  et  le  coef- 
ficient de  quantité  s'élevait  à  65  millions  de 
livres.   

H)  Voir  l'Economiste  Européen.  n°a  702  à  705,  707  à  700, 
711,71:1  et  114. 
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Des  dispositions  spéciales  prévoyaient  pour  les 
coefficients  de  quantité  des  variations  propor- 
tionnelles selon  que  la  récolte  serait  supérieure 
ou  inférieure  à  320  millions  de  L.  V. 

Du  7  septembre,  jusqu'à  la  fin  de  décembre  de 
chaque  année,  la  Société  était  obligée  de  pren- 
dre livraison  des  raisins  qui  lui  seraient  présen- 
tés dans  les  conditions  de  propreté  et  de  conser- 
vation indiquées  dans  la  Convention  qui  réglait, 
également,  la  procédure  à  suivre  en  cas  de  dis- 
sentiment entre  les  producteurs  et  la  Société. 

Le  Gouvernement  avait  deux  sortes  d'avanta- 
ges : 

1°  La  Société  lui  payait  d'avance  tous  les  droits 
et  taxes  dont  les  raisins  secs  étaient  frappés,  et 
sur  les  produits  sociaux  il  devait  être  formé, 
après  un  prélèvement  de  6  %  en  faveur  du  capital 
actions,  une  réserve  spéciale  de  25  millions  de 
francs  par  une  retenu»  annuelle  de  1.500.000  fr., 
et  il  était  décidé  que  la  moitié  de  cette  réserve, 
soit  12.500.000  fr.,  reviendrait  à  l'Etat  grec  au 
moment  de  la  dissolution  de  la  Société  pour 
être  remise  aux  viticulteurs. 

Enfin,  le  contrat  de  monopole  pouvait  être  re- 
nouvelé pour  une  nouvelle  période  de  vingt  an- 
nées, mais  avec  une  revision  des  conditions  pri- 
mitives dans  l'intérêt  des  deux  parties. 

Le  projet  fut  très  vivement  attaqué  par  l'oppo- 
sition, qui  affirmait  que  ce  monopole  mettant  les 
marchés  extérieurs  dans  la  main  de  la  Société 
concessionnaire,  allait  ainsi  lui  procurer  des  bé- 
néfices énormes  sans  profit  immédiat  pour  les 
producteurs,  dont  les  raisins  seraient  payés  à  un 
prix  insuffisant  ;  et  sans  profit  pour  le  Trésor  et 
pour  le  pays  lui-même,  puisque  la  prohibition 
des  plantations  nouvelles  aurait  pour  effet  inévi- 
table de  limiter  la  production  et  de  la  réduire 
progressivement  à  une  moyenne  inférieure  à  la 
moyenne  du  moment. 

Il  fut  non  moins  vivement  attaqué  à  l'étranger, 
et  l'Angleterre,  la  Hollande  et  l'Allemagne,  qui 
sont  les  plus  grands  pays  consommateurs  de  rai- 
sins secs,  protestèrent  officiellement  contre  te 
projet  en  déclarant  que  le  monopole,  sous  une 
forme  quelconque,  ne  pouvait  s'établir  que  par 
dérogation  aux  traités  de  commerce  existant 
entre  elles  et  la  Grèce. 

Les  marchands  de  comestibles  de  Londres  se 
réunirent  même  en  meeting  pour  décider  de 
boycotter  le  raisin  de  Corinthe  dans  le  cas  où  le 
Parlement  voterait  le  projet. 

Cette  menace;  n'était  que  platonique,  car  la 
Grèce  ayant  le  monopole  naturel  de  la  produc- 
tion des  raisins  do  Corinthe  et  ce  produit  étant 
devenu  indispensable  pour  la  fabrication  des  pâ- 
tisseries dont  le  peuple  anglais  est  très  friand  : 
les  marchands  de  comestibles  de  la  Cité  auraient 
continué  à  acheter  du  raisin  de  Corinthe  réclamé 
par  leur  clientèle...  quille  h  le  faire  payer  un  peu 
plus  cher  si  l'influence  du  monopole  grec  en 
avait  relevé  les  prix. 

Quoi  qu'il  en  soit,  devant  colle  vive  opposition 
intérieure  et  extérieure,  M.  Delyannis,  qui  avait 
signé  le  projei  el  qui  l'avait  présenté  à  la 


Chambre,  n'osa  pas  en  réclamer  l'adoption  dé- 
finitive. Mais  il  fut  renversé  du  pouvoir  et  rem- 
placé, à  la  fin  de  juin  1903,  par  M.  Théotoky. 
Celui-ci  retira  le  projet  dans  les  premiers  jouis 
de  juillet,  et  la  question  du  monopole  se  trouva 
définitivement  enterrée,  malgré  l'adhésion  que 
les  producteurs  du  Péloponèse  lui  avaient  don- 
(  née. 

Au  point  de  vue  financier,  le  monopole  pou- 
vait devenir  une  très  brillante  affaire,  car  il  s'ap- 
puyait sur  deux  faits  incontestables  : 

P  Le  raisin  de  Corinthe  est  devenu  un  condi- 
ment de  première  nécessité  —  comme  les  fruits 
glacés  —  pour  l'alimentation  des  pays  anglo- 
saxons,  où  sa  consommation  augmente  de  jour 
en  jour  ;  2°  aucun  autre  pays  du  monde  ne  peut 
faire,  pour  ce  produit  spécial,  concurrence  à  la 
Grèce. 

La  Société  avait  contre  elle  l'hypothèse  d'une 
production  moyenne  constamment  supérieure  à 
320  millions  de  L.  V.  ;  mais,  les  accidents  at- 
mosphériques auxquels  les  vignes  helléniques 
sont  soumises  comme  les  vignes  des  autres  pays 
de  l'Europe,  et  la  prohibition  de  toutes  nouvelles 
plantations  en  Grèce,  réduisaient  considérable- 
ment les  aléas  d'une  surproduction  éventuelle. 


La  question  du  monopole  ayant  été  définitive- 
ment écartée  et,  par  suite  de  l'énorme  récolte  de 
1903  —  la  plus  forte  qui  se  soit  produite  en  Grèce 
—  les  prix  des  raisins  secs  ayant  encore  forte- 
ment baissé  :  la  situation  des- viticulteurs  hellé- 
niques devint  des  plus  critiques  et,  pour  leur  ve- 
nir en  aide,  le  gouvernement  fit  faire  à  laBanque 
des  raisins  secs,  et  sous  sa  propre  responsabi- 
lité, des  avances  par  les  banques  locales,  pour 
augmenter  l'importance  de  ses  achats  et  pour 
dégager  le  marché.  Enfin,  la  Chambre  vota,  l'an- 
née dernière,  une  nouvelle  loi  décidant  que  le 
droit  en  espèces  de  15  %  ad  valorem  que  les  rai- 
sins secs  payaient  à  l'exportation  serait  désor- 
mais acquitté  en  nature  :  ces  15  %  ajoutés  aux 
20  %  de  la  loi  de  retenue,  portant  ainsi  à  35  % 
les  prélèvements  à  opérer  sur  la  production. 

Mais  comme  la  loi  de  retenue  et  le  fonctionne- 
ment de  la  Banque  des  raisins  secs  avaient  été 
impuissants  à  assainir  le  marché  et  à  relever  les 
prix  de  vente,  le  gouvernement  et  la  Chambre 
des  députés  helléniques  finirent  par  reconnaître 
qu'il  était  absurde  et  parfaitement  inutile  d'im- 
poser à  l'Etat  et  aux  contribuables  des  sacrifices 
pour  ramener  les  offres  au  niveau  des  demandes, 
si  on  permettait  l'augmentation  indéfinie  de  la 
production  par  l'extension  des  cultures  en  vi- 
gnes, extension  que  l'amélioration  des  prix  de 
vente  n'aurait  d'ailleurs  pas  manqué  de  provo^ 
quer.  Et,  par  la  même  loi  qui  remplaçait  le  droit 
de  sortie  en  espèces  de  15  %  ad  valorem  par  un 
droit  équivalent  en  nature,  le  Parlemeni  décida 
que  la  plantation  <h'  nouvelles  vignes  était  désor- 
mais interdite  en  Grèce. 

Voilà  donc  la  question  de  surproduction  défi- 
nitivement résolue  pour  l'avenir.  Mais  il  ne. 
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s'agit  là  que  d'une  surproduction  par  rapport  à 
la  production  actuelle,  qui  excède  d'environ  60 
millions  de  L.  V.  les  besoins  réels  de  la  consom- 
mation étrangère  actuelle. 

Tant  que  ce  stock  moyen  pèsera  sur  le  marché, 
les  prix  ne  se  relèveront  pas  et  il  faut  absolu- 
ment que  le  gouvernement  —  pour  enrayer  la 
crise  qui  subsistera  fatalement  jusqu'à  ce  que  la 
consommation  étrangère  ait  atteint  le  niveau  de 
la  production  —  trouve  un  autre  système  que 
celui  de  la  retenue,  du  paiement  des  droits  de 
sortie  en  nature  et  du  fonctionnement  de  la  Ban- 
que des  raisins  secs  (dont  il  est  pécuniaire- 
ment responsable),  car  ce  système,  qui  a  déjà 
créé  un  très  sérieux  déficit  dans  le  budget  de 
l'Etat,  finirait  par  compromettre  irrémédiable- 
ment les  finances  helléniques. 

Il  ne  peut  plus,  aujourd'hui,  se  désintéresser 
de  la  question,  parce  que  si  le  marché  des  rai- 
sins secs  était  purement  et  simplement  aban- 
donné à  lui-même  (comme  certains  théoriciens 
le  demandent)  la  qualité  des  raisins  exportés 
—  aujourd'hui  améliorée  par  le  système  de  rete- 
nue et  droit  de  sortie  en  nature  —  deviendrait 
tellement  inférieure  que  personne  n'en  voudrait 
plus. 

Le  Péloponèse,  déjà  si  gravement  atteint  par 
la  crise  actuelle,  serait  complètement  ruiné,  au 
grand  préjudice  de  la  Grèce  entière. 

Pour  sortir  de  l'impasse  dans  laquelle  il  est 
actuellement  engagé,  le  gouvernement  helléni- 
que doit  s'arrêter  à  une  combinaison  de  régula- 
risation du  marché  des  raisins  secs,  qui  assure 
aux  producteurs  du  Péloponèse  et  au  Trésor  lui- 
même  tous  les  avantages  du  monopole  de  la 
vente,  sans  en  présenter  les  inconvénients. 

La  solution  rationnelle  du  problème  peut  se 
résumer  en  quelques  lignes  : 

i°  Donner  aux  producteurs  de  raisins  secs  la 
possibilité  de  vendre  en  espèces,  et  à  un  prix 
fixé  d'avance,  les  50  ou  60  millions  de  L.  V.  de 
produits  de  qualité  inférieure  dont  ils  encom- 
brent actuellement  le  marché  intérieur  ; 

2°  Laisser  à  ces  producteurs  la  liberté  absolue 
de  vendre,  à  l'extérieur  ou  à  l'intérieur,  le  sur- 
plus de  leur  production  aux  conditions  qu'il  leur 
conviendra  d'accepter  ; 

3°  Dégager  le  Trésor  hellénique  de  toute  res- 
ponsabilité directe  ou  indirecte  relativement  à 
l'achat  de  50  ou  60  millions  de  produits  infé- 
rieurs qui  devront  être  exclusivement  destinés  à 
la  distillation  locale  ou  à  des  emplois  industriels 
locaux. 

Cette  combinaison,  ayant  pour  base  l'interdic- 
tion de  toute  plantation  nouvelle  de  vignes  déjà 
légalement  décidée,  et  pour  objectif  l'améliora- 
tion de  la  qualité  des  produits  exportés,  échappe- 
rait à  toutes  les  critiques  qui  ont  été  adressées  à 
l'ancien  projet  du  monopole  de  la  vente,  et  ré- 
duirait immédiatement  la  crise.  Or,  j'ai  la  certi- 
tude qu'en  appliquant  au  fonctionnement  de 
cette  combinaison  l'équivalence  des  35  %  de  re- 
tenue en  nature  que  les  producteurs  sont  au- 
jourd'hui obligés  de  verser  à  la  Banque  des  rai- 


sins secs,  sans  rien  toucher  :  le  gouvernement 
hellénique  trouverait  facilement  un  groupe  de 
capitalistes  qui  en  prendrait  la  responsabilité. 

Vins.  —  Bien  que  les  plantations  de  vignes  à 
vin  atteignent  en  Grèce  environ  135.000  hectares, 
la  production  annuelle  du  vin  n'y  est  pas  bien 
considérable,  car  elle  varie  entre  1.500.000  et 
2.200.000  hectolitres. 

Les  principaux  centres  de  production  sont  : 
l'île  de  Corfou  ;  Saint-Maure,  ou  île  de  Leucade, 
appartenant  au  nome  de  Céphalonie  ;  l'île  de  Cé- 
phalonie  elle-même  et  les  environs  de  Koumi  en 
Eubée. 

Ce  sont  ces  quatre  régions  qui  fournissent  les 
exportations  de  la  Grèce.  Les  autres  centres  de 
production  ne  servent  guère  qu'à  la  consom- 
maton  hellénique  et  on  n'exporte  leurs  produits 
qu'accidentellement,  lorsqu'il  y  a  disette  de  vin 
en  France  et  en  Italie. 

Voici  le  tableau  des  vins  grecs  exportés  de- 
puis 1896  jusqu'à  1904  inclusivement  : 

Exportation  des  vins  de  Grèce  de  1896  à  1904 
Années    Hectol.       Années    Hectol.        Années  Hectol. 

1896....  232.362  1899....  297.390  1902. . . .  190~477 
1897....  252.U02  1900....  218.380  1903....  449  958 
1898....    204.227      1901....     85.670       1904....  457.259 

L'exportation  des  vins  grecs  a  doublé, en  quan- 
tité ;  mais  la  valeur  du  vin  de  raisins  [rais  n'a 
pas  bénificié  de  cette  augmentation,  car  le  vin 
de  raisins  secs  —  que  la  statistique  douanière 
ne  sépare  pas  "de  l'autre  —  entre  pour  plus  de 
90  %  dans  les  chiffres  ci-dessus. 

Le  petit  tableau  suivant,  qui  m'a  été  commu- 
niqué par  la  Société  Vinicole  et  d'Industries 
agricoles,  est  d'ailleurs  très  significatif  : 

Production  du  Vin  à  Corfou.  Céphalonie,  Saint-Maure 
et  Koumi  en  1896  et  1904 


1896 

1904 

Localités 

Hec- 
tolitres 

Prix 
moyen 
parhèctol 

Hec- 
tolitres 

Prix 
moyen 
parhèctol. 

Corfou  

200.000 
93.18'i 

114.688 
66.560 

draclim. 
17. eo 
20.  » 
25.75 
10.  » 

175.000 
199.680 
139.776 
56.976 

drachm. 
7.50 
12.  » 
8.55 
5.  » 

Céphalonie  

Saint-Maure .... 

Totaux  

474.432 

18(Jr.93 

571.432 

9dr.<JS 

vin  grec  sont  logés  à  la  même  enseigne  que  les 
viticulteurs  français. 

Ajoutons  cependant  que  le  commerce  hellé- 
nique fait  tout  ce  qu'il  peut  pour  vendre  au  de- 
hors les  vins  indigènes  dont  la  qualité  s'est  très 
sérieusement  améliorée  depuis  une  dizaine  d'an- 
nées. 

Nous  aurons  fini  ce  chapitre  quand  nous  au- 
rons dit  que  l'expédition  des  gros  vins  de  cou- 
page s'effectue  par  Corfou.  Saint-Maure  et  Kou- 
mi ;  que  les  vins  blancs  secs  partent  de  Chalcis 
et  d'Aliveri,  du  dème  de  Dystos  en  Eubée,  et  que 
les  vins  doux  ou  de  liqueur  sont  plus  spéciale- 
ment fournis  par  la  Messénie  et  les  îles  de  Cé- 
phalonie, Zante  et  Santorin. 

{A  suivre.)  Edmond  Théry. 
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Cie  du  Chemin  de  fer  de  Paris  à  Orléans 


Les  résultats  de  l'exercice  1904,  clos  le  31  décembre 
dernier,  a  permis  à  la  Compagnie  du  Chemin  de  fer  de 
Paris  à  Orléans  d'effectuer,  au  Trésor  public  de  France, 
pour  la  septième  fois,  des  versements  en  atténuation 
de  sa  dette  en  garantie  d'intérêt.  Ce  versement,  pour 
l'année  écoulée,  a  été  3:231.194  fr.  34,  inférieur  de 
400.729  fr.  08. à  celui  de  1903,  mais  supérieur  de 
2.714.025  fr.  01  à  celui  de  1902.  L'exercice  a  donc  été 
une  fois  encore  favorable,  ainsi  du  reste  que  le  font 
ressortir  les  comptes  ci-dessous  relatifs  à  l'exploitation 

Exercices 

1903  1904 

Recettes  iEn  francs) 

Recettes  du  trafic  et  receltes 

diverses  du  réseau  garanti.  232.525.902  3:!  232.069.393  30 
Lignes  exploitées  au  compte  de 

premier  établissement   1.313.-240  47      1.552.375  63 

Ensemble   233.839.142  80  888.831  .'768  98 

Recettes  sur  exercice  clos. . . .        108.82.')  17         100.927  92 

Total                          233.047.967  97  233.728.696  85 

Dépenses 

Reseau  garanti                       108.988.998  33  108.504.01!!  09 

—  sur  exercice  clos  '157.321  87  164.092  79 
Lignes  exploitées  au  compte 

de  premier  établissement. . .     l.">94.286  33  1.635.707  66 

—  sur  exercice  clos          4.731  00  10  59 

Total   110.955.337  511  110.303.830~13 

En  récapitulant  les  chiffres  ci-dessus,  on  obtient  les 
comptes  suivants  : 

Exercices 

1903  1904 

Réseau  garanti  :  (En  francs) 

Recettes  totales   232.034.727  50  232.174  51)6  64 

Moins  : 

Dépenses  totales   109.446.320  20   108.668.111  88 

Reste. . . .'   123.188.407  30  123.506.484  70 

A  déduire  : 
Solde  déficitaire  des  exploi- 
tations annexes  (Chemins 
de  ceinture,  lignes  affer- 
mées)   558.748  67         513.206  61 

Solde  bénéficiaire. . .    122.629.658  63   122.993.278  15 

Li;/  nés  exploitées  au 
compte  de  premier  établisse- 
ment : 

Recettes  totales   1.313.2498  4?      1.554.100  21 

Moins  : 

Dépenses   1.509. "17  39      1.635.718  25 

Déficit..   7      195.776  92  81.018  04 

Moins  : 

Solde  bénéficiaire  des  exploi- 
tations annexes   13.433  15  9.268  96 

Déficit   182.343  77  72.349  08 


nuant  à  la  liquidation  de  l'exercice,  rapprochée  de 
celle  de  1903,  elle  s'est  opérée  ainsi  : 

•  Exercices 


l£)i  18 


1904 


En  franc 


Produits 
Produit  net  réalisé  sur  le  ré- 
seau exploité  au  compte  de 

la  garantie   122.629.658  63   122  993.278  15 

Annuité  due  à  la  Compagnie 
à  raison  do  l'échange  de  li- 
gne- intervenu  avec  l'État 

(■n  1KS3   2.348.000   »      2.3'i8,000  » 

Ensemble   124.977.658  li'l   125. ?4 1.278  15 


Exercices 


1903 


1.104 


Charges  (En  francs) 

Charges  d'intérêt  et  d'amor- 
tissement du  capital-obli- 
gations, moins  les  annuités 
ducs  par  l'Etat  (9.974.483 
francs  90  pour  1903,  et 

9.936.717  fr,  98  |  our  1904  .     84,229)043  11     85.073.479  02 

Intérêt  et  amortissement  des 
actions   9.639.575   »      9.689.085  » 

Droits  de  timbre  et  frais  du 
service  des  obligations. . . .       1.989.895  44      2.014.872  66 

Intérêts  alloués  an  solde  cré- 
diteur des  Comptes  divers 
pour  ln  partie  de  ce  solde 
employée  à  couvrir  la  dé- 
pense des  approvisionne- 
ments  827.231  06         782.650  13 

Prélèvement,  réservé  au  divi- 
dende proprement  dit   2 'i.  600. 000    »     24.600.000  » 

Excédenta reverserai!  Trésor      3  691  924  02      3.231.191  34 

124.1)77.658  63   125.341.278  15 


On  sait  que  le  dividende  garanti  par  la  Convention 
de  1883  est  de  50  francs  par  action;  mais,  chaque 
année,  il  est  augmenté  d'un  supplément  prélevé  sur  les 
revenus  des  immeubles  et  réserves  dépendant  du  do- 
maine privé.  Tout  comme  l'année  précédente,  et  tout 
comme  en  1902,  ce  supplément  a  atteint  3  francs,  de 
sorte  que  le  dividende  total  s'est  établi  à  59  francs, 
comme  pour  les  deux  exercices  antérieurs.  Observons 
qu'en  1904,  et  en  dehors  de  certains  avantages  non  sus- 
ceptibles d'évaluation  en  argent,  comme  les  facilités 
de  circulation  accordées  avec  une  libéralité  sans  cesse 
croissante  aux  agents  et  à  leur  famille,  les  congés 
réglementaires  avec  solde  entière  qui,  à  eux  seuls,  re- 
présentent une  dépense  de  près  de  trois  millions  de 
francs,  la  Compagnie  a  affecté  aux  institutions  patro- 
nales, en  secours,  à  la  participation  des  employés  dans 
les  bénéfices  de  l'exploitation,  -aux  gratifications  ordi- 
naires, aux  indemnités  de  résidence  dans  les  endroits 
où  la  vie  est  coûteuse,  une  somme  de  11.712.207  francs. 

Pendant  l'année,  la  longueur  moyenne  du  réseau 
exploité  a  été  de  7.098  kilomètres,  contre  7.001  kilo- 
mètres en  1903,  d'où  une  augmentation  de  37  kilo- 
mètres résultant  de  l'exploitation,  pendant  l'année  en- 
tière, de  la  ligne  d'Argenton  à  La  Châtre,  ouverte 
en  1903.  Quant  aux  moyennes  kilométriques,  elles 
s'établissent  ainsi  : 

Exercices 


19C3 


1904 


Moyennes  kilométriques':  ;En  francs) 

Recettes   33.117   »      32.913  75 

Dépenses   15.648  39      15.517  01 

Rapport  de  la  dépense  à  la 

recette   47.25  %       47.14  % 

Il  n'est  pas  inutile  de  rappeler  que  le  rapport  de  la 
dépense  à  la  recette  avait  été  de  48.31  0  0  en  1902,  et 
de  48.91  en  1901. 

Le  capital  réalisé  en  1904  pour  subvenir  aux  tra- 
vaux complémentaires  sur  l'ensemble  du  réseau,  aux 
avances  à  l'Etat,  aux  contributions  de  la  Compagnie 
pour  l'établissement  de  lignes  neuves,  enfin  à  l'augmen- 
tation du  matériel,  a  atteint  le  montant  de  36  millions 
851.093  fr.  89  qui  a  été  obtenu  par  la  négociation  de 
15.193  obligations  2  1/2  0/0'  de  la  série  R,  au  prix 
moyen  de  Î04  fr.  90,  au  lieu  de  U2  fr.  30  en  1903.  e1  de 
68.839  obligations  3  0/0  des  séries  Z  et  Y  au  prix 
moyen  de  44(5  fr.  03,  contre  448  fr.  80  l'année  précé- 
dente. Par  contre,  la  Compagnie,  conformément  à  ses 
tableaux  d'amortissement,  a  remboursé  1.805  actions 
pour  un  capital  nominal  de  2. 102.500  Er.,  el  50.201  obli- 
gations au  capital  nominal  de  25.211.500  fr.  ;  soit, 
ensemble,  27.614;OÔ0  fr. 

En  somme,  l'exercice  1904  a  donné  des  recolles  un 
peu  inférieures  à  celles  de  1903,  par  suite  île  La  dimi- 
nution des  transports  de  vins,  mais  il  s'csl  signalé  par 
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une  réduction  des  dépenses  qui  témoigne  de  l'admi- 
nistration sage  et  prudente  de  la  Comp/u/nie  d'Orléans. 

Nous  avons  dit  plus  haut  que  cette  entreprise  avail 
effectué  au  Trésor,  pour  la  septième  t'ois,  un  versement 
annuel,  en  atténuation  de  sa  dette  de  garantie  d'inlé- 
tôts.  Or,  dans  son  rapport,  le  Conseil  d'administration 
fait  remarquer  que  cette  situation  ne  peut  que  se  con- 
solider et  s'améliorer  au  profit  commun  du  Trésor 
public  et  de  la  Compagnie,  si  aucune  mesure  législative 
ne  vient  imposer  imprudemment  un  supplément  de 
charges  non  justilié.  Il  est  intéressant,  à  ce  sujet,  de 
faire  remarquer  que  l'exploitation  du  réseau  de  la 
Compagnie  a  Orléans  a  procuré  à  l'Etat,  en  1904,  tant 
par  les  impôts  qu'il  a  perçus  que  par  les  économies 
qu'il  a  réalisées  sur  divers  exercices  publics,  une  somme 
de  profits  qui,  évalués  sur  les  bases  fixées  par  l'Admi- 
nistration elle-même,  mais  que  l'on  peut  considérer 
comme  au-dessous  de  la  réalité,  se  décomposent  ainsi  : 

Francs 


Impôts  sur  les  transports   10.106.000 

Impôts  sur  les  titres  '   9.016.000 

Taxes  diverses  sur  les  matières  imposables  créées 

par  les  chemins  de  fer   1.747.000 

Economies  obtenues  sur  le  service  des  postes  et 
télégraphes,  sur  le  transport  des  militaires, 
marins,  agents  des  Contributions  indirectes  et 

douanes,  et  matériel  de  guerre   17.417.000 

Total   43.286.000 


Terminons  en  rappelant  que  les  pourparlers  engagés 
en  vue  d'un  remaniement  des  réseaux  de  YElal  et  des 
Compagnies  d'Orléans  et  de  l'Ouest,  au  moyen  de  recti- 
fication et  d'échanges  de  lignes  n'ont  encore  donné  lieu 
qu'à  un  accord  préliminaire,  sous  la  réserve  de  certains 
chiffres  restant  à  déterminer  sur  des  bases  déjà  conve- 
nues du  reste.  Dès  que  cet  accord  sera  transformé  en 
Convention,  une  assemblée  générale  extraordinaire 
sera  convoquée,  ladite  Convention  ne  pouvant  devenir 
définitive  qu'après  avoir  obtenu  l'approbation  des 
actionnaires.  Notons  encore  que  les  recettes  de  la 
Compagnie,  pour  les  35  premières  semaines  de  1905, 
sont  en  augmentation  de  6.505. 000  francs  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904. 

A.  Lechenet. 


LA  PRODUCTION  DE  LA  SOIE  M  1904 


Le  Syndical  de  l'Union  des  Marchands  de  Soie  de 
Lyon  vient  de  faire  paraître  son  rapport  sur  la  pro- 
duction de  la  soie  en  France  et  à  l'étranger  pendant 
l'année  19U4.  Voici  une  courte  analyse  de  ce  document  : 

La  quantité  de  graines  mises  à  féclosion  en  France, 
en  1904,  s'est  élevée,  d'après  la  statistique  officielle  du 
Ministère  de  l'Agriculture,  à  183-443  onces,  contre 
*8&712  onces  en  1903  et  198.427  en  1902. 

Le  tableau  suivant  indique  la  proportion  des  /diffé- 
rentes races  qui  ont  alimenté  la  production  française 
pendant  la  dernière  période  décennale  : 

Races  du. Japon 
Races  -- — — — >  Races  étr. 
indigènes  Origin.  Reprod.  autres  Totaux 


(Onces  de  25  grammes) 

1894    230.987  1.746  5.473  2.590  240.796 

1895...    203.855  1.308  5.640  1.624  212  427 

1896    212.284  1.168  4.857  3.434  221 '743 

1897   190.834  1.177  3.923  2.949  198.883 

1898   176.988  649  5  022  2.321  184.080 

1899   175. 434  788  4.200  2.523  182.945 

1900   197.070  969  4.807  2.648  205.584 

1901   195.592  505  G.&38  2.739  205.174 

1902   189.040  334  6.722  2.331  198.427 

1903   175.488  207  4.558  2.459  182.712 


Moyenn»décen.  194.757  885  5.163  2.5G1  203.306 
1904   175.077       460     5.770      2.136  183.443 


L'importance  des  semences  mises  <m  incubation  en 
1904  a  donc  été  sensiblement  la  môme  que  celle  de  1908; 
les  chiffres  ci-dessus  l'ont  ressortir  un  excédent  Insi- 
gnifiant de  734  onces,  soit  0,40  0/0;  mais  ils  accusent 
un  déficit  de  19.923  once-,  suit  9,80  0  0,  sur  la  moyenne 
des  dix  années  précédentes,  qui  a  été  de  203.366  onces. 

Si  l'on  scinde  le  tableau  ci-dessus  en  deux  par- 
ties, on  constate  que  la  quantité  de  graines  mises 
à  féclosion  a  été  en  moyenne  de  21 1 . 766  onces  pen- 
dant la  période  1894-1898,  pour  s'abaisser  ensuite  i 
194.908  onces  pendant  la  période  189!)  h;(j.{. 

Ce  simple  arrangement  des  données  statistiques 
prouve,  une  fois  de  plus,  que  la  sériciculture  française 
décline  graduellement.  On  pourrait  objecter  que  depuis 
deux  ans  elle  est  stationnaire,  mais  après  cette  observa- 
tion nous  ferions  remarquer  quclc  chiffre  approximatif 
de  180.000  onces  est  le  plus  bas  enregistre. 

Le  nombre  de  départements  producteurs  de  cocons 
n'est  plus  que  de  20.  Les  principaux  sont  :  le  Gard,  qui 
a  mis  en  incubation  50.212  onces  en  1904;  l'Ardèche, 
43.755;  la  Drôme,  30.843;  le  Vaucluse,  19.923. 

Le  recensement  fixe  à  125.244  le  nombre  de  sérici- 
culteurs qui  ont  opéré  en  19i)4,  contre  120.266  en  1903 
et  137.077  moyenne  de  la  période  1894-1903. 

Grâce  à  la  température  favorable  qui  a  régné  pendant 
le  mois  d'avril,  le  début  de  la  campagne  s'est  caractérisé 
par  un  développement  rapide  de  la  végétation.  Les 
mises  à  l'éclosion  ont  été  anticipées  de  huit  à  dix  jours 
en  moyenne  sur  l'année  précédente  et  ont  eu  lieu,  en 
général,  du  15  au  20  avril  dans  l'ensemble  des  départe- 
ments séricicoles. 

Au  commencement  de  mai,  sauf  dans  quelques  régions 
montagneuses  de  l'Ardèche,  de  la  Drôme  et  des  Hautes- 
Cévennes  et  dans  l'Isère,  où  la  graine  était  encore  à 
l'éclosion,  les  naissances  étaient  effectuées  régulière- 
ment partout.  Dans  les  régions  précoces  :  vallée  du 
Rhône,  Basses-Cévenncs  et  Var,  les  vers  étaient  en 
général  autour  de  la  première  mue  et  les  chambrées  les 
plus  avancées  approchaient  de  la  deuxième.  La  feuille, 
belle  et  abondante  partout,  était  généralement  en 
avance  assez  sensible  sur  les  vers,  et  le  début  favorable 
faisait  bien  présager  de  l'issue  de  la  récolte. 

Pendant  le  mois  de  mai,  la  récolte  poursuivit  sa 
marche  sans  incident  notable  à  signaler,  malgré  une 
température  variable  et  souvent  pluvieuse  à  l'excès, 
qui  n'eut,  toutefois,  d'autre  influence  sur  les  éduca- 
tions que  de  retarder  un  peu  leur  marche.  Grâce  à  la 
pluie  tombée  en  abondance  au  début  du  mois,  la  végé- 
tation de  la  feuille  prit  un  essor  magnifique  et  con- 
serva son  avance  marquée  sur  les  vers  dans  toutes  les 
régions. 

Dès  le  début  de  juin,  les  chambrées  arrivaient  à 
la  bruyère  dans  la  plupart  des  centres  séricicoles;  les 
premiers  cocons  faisaient  leur  apparition  dans  les 
Basses-Cévennes  et  nombre  de  localités  de  la  Vallée  du 
Rhône,  avec  une  avance  de  huit  à  dix  jours  en  moyenne 
sur  l'année  précédente.  Dans  l'Isère  et  les  régions  mon- 
tagneuses et  retardataires  de  la  Drôme  et  de  l'Ardèche, 
les  vers  étaient  entre  la  troisième  et.  la  quatrième  mue. 

Dès  ce  moment,  le  résultat  de  la  récolte  était  consi- 
déré comme  assuré,  les  rares  échecs  signalés  restant 
limités  à  des  localités  isolées  et  pouvant  être  consi- 
dérés, dans  l'ensemble,  comme  sans  importance. 

La  statistique  du  Ministère  de  l'Agriculture  évalue 
la  production  en  cocons  frais  à  7.825.485  kilos,  au  lieu 
de  5.985.481  en  1903.  La  récolte  de  1904  aurait  donc 
été  supérieure  de  1.840.004  kilos  i30,90  0,  0)  à  celle  de 
l'année  précédente,  mais  inférieure  de  350  090  kilos 
(4,28  0/0)  à  la  moyenne  décennale  1894-19J3,  laquelle 
s'établit  comme  suit  : 


Kilogr. 

Kilogr. 

1893 

6.993.339 

1805.... 

...  9.300.727 

1900  . 

9.180.404 

1896  

...  9.318.765 

8.451.839 

1897 

7.760.132 

1902  , . . 

7.287.541 

1898 

6.893.033 

1903..  .. 

..  5.985.481 

Moyenne  décennale   8.175.535 


Le  rendement  moyen  de  l'once  de  graines  s'est  sen- 
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siblcment  relevé  et  a  atteint  42  kil.  05,  contre  3:2  kil.  75 
en  1903.  C'est  un  des  meilleurs  résultats  obtenus  chi- 
rant  les  cinq  dernières  années,  ainsi  qu'en  témoigne 
le  tableau  ci-dessous  : 

1900     1901     1902     1903  1904 


Races  indigènes   44.90 

lîaces  du  Japon:  origin..  29.15 

—           reprod.  41.59 

Races  étrangères  autres..  37.26 


lïn  kilogrammes) 


44.21 
38.83 
40.57 
41.51 


36.78 
39.23 
35.04 
33.77 


32.64 
39.72 

36.36 
33.78 


42.69 
34. 61 1 
43.21 
44.16 


Moyennes   44.65   41.19   36.72   32.75  42.65 

La  quantité  de  graines  mises  à  l'éclosion  ayant  été 
sensiblement  égale  à  relie  de  l'année  précédente, 
l'abondance  relative  de  la  récolte  de  1904  doit  donc 
être  attribuée  à  une  amélioration  du  rendement,  qui, 
elle-même,  a  été  le  résultat  de  circonstances  atmo- 
sphériques essentiellement  propices  à  la  végétation  des 
mûriers  et  à  la  marche  régulière  des  éducations. 

D'après  les  renseignements  puisés  aux  sources  les 
plus  autorisées,  les  rendements  à  la  bassine  auraient 
été  sensiblement  "équivalents  à  ceux  de  l'année  précé- 
dente ;  pour  obtenir  un  kilogramme  de  soie  il  a  fallu 
de  11  kil.  1/2  à  12  kilos  de  cocons  de  race  jaune  et 
de  12  kilos  à  12  kil.  1/2  de  cocons  de  race  verte. 

Le  produit  en  soie  grège  de  la  récolte  de  1904  peut 
donc  être  évalué  à  025.000  kilos,  supérieur  de  151.000 
kilos  (31.85  0/0)  à  celui  de  1903,  mais  inférieur  de  37.000 
kilos  (5.50  0/0)  à  la  moyenne  des  dix  années  antérieures. 

Le  prix  de  vente  pour  le  filage  du  kilogramme  de 
cocons  jaunes  a  varié  de  2fr.  40  à  3  fr.  Ces  cours  indi- 
quent une  moins-value  de  1  fr.  15  à  1  fr.  25  en  moyenne, 
sur  ceux  pratiqués  en  1903,  année  pendant  laquelle,  en 
raison  du  déficit  très  sensible  de  la  récolte,  les  cours 
avaient  été  poussés  à  des  limites  relativement  élevées. 

Au  début,  les  prix  rencontrèrent  beaucoup  de  diffi- 
cultés à  s'établir,  les  vendeurs  résistant  énergiquement 
et  refusant  d'accepter  les  offres  qui  leur  étaient  faites  ; 
de  leur  côté,  les  acheteurs  ne  se  montraient  pas  moins 
fermes  dans  leurs  résolutions  d'être  très  modérés. 

La  récolte  s'est  caractérisée  :  d'une  part,  par  une  pé- 
riode d'achats  très  courte,  par  suite  de  la  marche  régu- 
lière des  éducations  et,  d'autre  part,  par  une  interven- 
tion très  active  de  la  spéculation,  qui  a  poussé  les  prix 
à  un  niveau  que,  dans  bien  des  cas,  la  filature  a  dû  re- 
noncer à  aborder. 

* 

*  * 

Les  chiffres  concernant  l'Italie  sont  extraits  des  sta- 
tistiques publiées  par  YAssociazione  delV  Industriel  et 
del  Commercio  dette  Sete,  de  Milan. 

La  quantité  de  graines  mises  à  Téclosion  dans  la 
Péninsule  en  1901  est  évaluée  à  1.055.000  onces,  contre 
1.241.000  en  1903  et  998.450  moyenne  de  la  période 
189i-1903. 

L'importance  des  éducations  italiennes,  qui  tendait 
à  se  relever,  a  donc  fléchi  en  1904,  sans  doute  sous  l'in- 
fluence des  bas  prix  des  cocons,  que  la  baisse  de  la 
soie,  pendant  la  campagne  1903-1904,  faisait  présager. 

Après  un  bon  début,  les  éducations  progressèrent 
irrégulièrement  dans  la  seconde  quinzaine  de  mai.  A 
ce  moment,  la  température  s'éleva  rapidement  au- 
dessus  de  la  normale,  et  les  vers,  qui  avaient  eu  une 
marche  des  plus  satisfaisantes  depuis  leur  naissance, 
eurent  beaucoup  à  souffrir  pendant  La  dernière  période 
des  éducations  ;  aussi,  à  l'époque  de  la  montée  à  la 
bruyère,  beaucoup  de  feuilles  restèrent  inutilisées  sur 
les  arbres. 

Le  rendement  total  en  soie  grège  est  estime  à  3  mil- 
lions 700.000  kilos,  supérieur  de959.500  kilos  (34.93  0/0) 
g  celui  -le  1903,  2.740.500,  e1  de 537.400 kilos (18.45  0/0) 
à  là  moyenne  1891-1903,  3.128.000. 

En  E'epagne,  la  récolte  des  cocons,  en  1904,  a  été 
évaluée  à  997.000  kilos,  contre  1.1OO.000  en  1903.  Ce 
déficit  de  105.000  kilos  doit  être  attribué  aux  deux 
causes  principales  suivantes  : 

1«  A  la  mauvaise  qualité  des  graines  qui  prove- 
naient de  la  récolte  assez  pauvre  de  France,  en  1908, 


et  qui,  par  ce  fait,  n'ont  pas  été  aussi  saines  et 
robustes  que  les  années  précédentes;  2°  aux  influences 
atmosphériques  peu  favorables  qui  ont  accompagné  la 
récolte.  Le  temps  a  été,  en  effet,  assez  variable  vers  la 
fin  de  mars,  au  moment  où  les  petits  vers  venaient  à 
peine  d'éclore,  et,  en  outre,  vers  la  fin  des  éducations, 
entre  la  quatrième  mue  et  la  montée,  la  flacherie  a 
sévi  très  fortement  dans  les  chambrées,  causant  des 
échecs  sérieux  et  compromettant  définitivement  le 
résultat  de  la  récolte,  qui  était  escompté  comme  assez 
favorable  jusqu'à  ce  moment. 

La  production  ayant  été  estimée  à  995.000  kilos  de 
cocons  frais,  si  l'on  en  déduit  30.000  kilos  réservés  à 
l'industrie  des  fils  à  pêche  dans  la  province  de  Murcic, 
il  reste  905.000  kilos  de  cocons  propres  à  la  filature, 
dont  le  produit  en  soie  grège  représente  environ 
77.000  kilos,  contre  86.000  en  1903  et  78.000  en  1902. 

L'Autriche-Hongrie  a  récolté,  en  1904,  3.704.000  kilos 
de  cocons,  qui  ont  donné  315.000  kilos  de  soie  grège. 

La  production  totale  en  soie  grège  des  pays  du 
Levant  et  de  l'Asie  Centrale  n'a  été  que  de  2  mil- 
lions 2i7.000  kilos,  au  lieu  de  2.530.000  en  1908. 

Les  exportations  de  soie  d'Extrême-Orient  ont  passé 
de  11.244.000  à  12.350.000  kilos. 

*  * 

Voici  la  statistique  générale  de  la  production  uni- 
verselle de  la  soie  pendant  les  cinq  dernières  années  : 

 Production  en  soie  grège 

1900      1901      1902      1903  1904 

(Milliers  do  kilogrammes) 

Europe  Occidentale 

France                           736       654       570  474  625 

Italie                         4.536     4.290    4.477  3.526  4.90O 

Espagne                          84         80         78  86  77 

Autriche-Hongrie...        313       325       312  275  315 

Totaux   5.669     5.349     5.437     4.361  5.917 

Levant  et  Asie  Centrale 

Anatolie  (Brousse)..  380  418  503  526 

Syrie  et  Chypre ... .  450  425  540  510  470 
Salonique,  Andri- 

nople   150  200  190  248  256 

Pavs  Balkaniques . .  76  96  130  136  153 

Grèce  et  Crète   50  60         65  60  65 

Caucase   350  440  465  400  360 

Perse  et  Turkestan  : 

Exportations   310  255  550  650  426 

Totaux   1.7ti6     1.894     2.443     2.530  2.227 

Extrême-Orient  (exportations) 

Chine  :  Shanghaï...     4.626    5.064    3.600  4.244  4.215 

—       Canton             2.006     2.142     2.219  2.147  2. 134 

Japon:  Yokohama..     4.125    4.500    4.770  4.608  5.827 

Inde  :  Calcutta....        280       280       295  245  180 

Totaux   11.03?    11.986   10.884    11.244  12.356 

Totaux  généraux.    18.472    19.229   18.764    18.135  20.500 


Il  résulte  de  ce  tableau  que  la  récolte  de  l'Europe 
occidentale  en  1904  a  été  supérieure  de  1.550.000  kilos, 
ou  35,6  0/0  à  celle  de  1903.  Par  contre,  celle  du  Levant 
et  de  l'Asie  centrale  a  fléchi  de  303.000  kilos,  c'est-à- 
dire  de  11,9  0/0.  Mais  les  exportations  d'Extrême-Orient 
ont  progressé  de  1.112,000  kilos,  soit  de  9,9  0/0.  Le 
déficit  constaté  pour  les  pays  du  Levant  et  de  L'Asie 
centrale  a  donc  été  largement  compensé  par  les  excé- 
dents de  l'Europe  occidentale  et  de  l'Extrême-Orient  : 
la  production  universelle  s'est  élevée,  en  effet,  à 
20.500.000  kilos,  dépassant  de 2.805.000  kilos,  ou  13  0  0, 
celle' de  1903  et  de  1.815.000,  ou  9,7  0  0,1a  moyenne 
quinquennale  de  1899-1908,  qui  ressort  à  18  mil- 
lions 085.000  kilos. 

X.WIKR  GlRARDOT. 
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LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANCE 

PENDANT  LES  HUIT  PREMIERS  MOIS  DE  1905 


L'Imprimerie  Nationale  vient  do  publier  le  volume 
des  documents  statistiques  publiés  par  l'Administra- 
tion des  douanes  sur  le  commerce  de  la  France  pen- 
dant les  huit  premiers  mois  de  1905. 

Les  importations  se  sont  élevées,  du  1er  janvier  au 
31  août,  à  3.083.146.000  fr.  et  les  exportations  à 
3.024.349.000  fr. 

Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suit  : 


111IT  PREMIERS 

MOIS 

IMPORTATIONS 

1905 

1904 

Différence 

pour  1905 

Milliers  de  francs) 

Objets  d'alimentation. 

508.921 

523.550 

14.629 

Matières  nécessaires  à 

2.024.067 

1.901.045 

+  123.022 

550.158 

547.272 

+ 

2.886 

Totaux  

3.083.146 

2.971.867 

+  111.279 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation. 

453.866 

424.398 

+ 

28.968 

Matières  nécessaires  à 

812.489 

780.714 

+ 

31.775 

Objets  fabriqués  

1.541.271 

1.434.747 

+  106.524 

217.223 

202.  V!2 

+ 

14.491 

Totaux  

3.024.349 

2.842.591 

+  181.758 

Voici  la  comparaison  du  commerce  peu 

iaht 

le  mois 

d'août  des  deux  années  1905  et  1904  : 

MOIS  D'AOUT 

IMPORTATIONS 

1905 

1904 

Différences 

en  1905 

(Milliers  de  francs) 

Objets  d'alimentation. 

62.564 

65.839 

3.275 

Matières  nécessaires  à 

225.630 

185.344 

+ 

40.286 

Objets  fabriqués  

63.781 

60.862 

+ 

2.919 

Totaux  

351.975 

312.015 

+ 

39.930 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation. 

61.982 

54.783 

+ 

7.194 

Matières  nécessaires  à 

106.358 

93.852 

+ 

7.506 

Objets  fabriqués  

195.553 

170.044 

+ 

25.509 

Colis  postaux  

25.783 

22w68 

+ 

3.015 

Totaux  

ù89.67G 

316.452 

+ 

43.224 

En  août,  l'augmentation  totale  des  échanges  s'élève 
au  chiffre  énorme  de  83  millions;  en  effet,  le  total  des 
importations  et  des  exportations  s'élève  à  741  millions 
et  demi,  au  lieu  de  058  millions  et  demi  en  août  1904. 
Toutefois,  il  nous  faut  rappeler  que  le  mois  d'août  1904 
a  été  exceptionnellement  mauvais  ;  il  accusait  une  chute 
de  47  millions  par  rapport  au  mois  correspondant  de 
l'année  190'i,  chute  provoquée,  au  moins  pour  la  plus 
grande  part,  par  la  grève  maritime  qui  sévissait  it 
cette  époque  à  Marseille. 

Pour  les  huit  premiers  mois,  l'ensemble  des  échanges 
(importations  et  exportations  réunies)  a  atteint  un  to- 
tal de  6.107  millions,  au  lieu  de  5.814  pendant  la  même 
période  de  l'année  précédente.  L'excédent  s'élève  à 
293  millions,  alors  qu'il  n'était  que  de  210  millions  à  la 
fin  de  juillet.  Il  porte  aussi  bien  sur  les  importations, 
mais  dans  des  proportions  notablement  plus  élevées 
pour  ces  dernières. 

Du  côté  des  exportations,  l'accroissement  se  mani- 
feste sur  toutes  les  catégories  de  marchandises,  princi- 
palement pour  les  objets  fabriqués,  qui  entrent  pour 
plus  de  la  moitié  dans  l'augmentation  totale.  Du  côté 
des  importations,  l'excédent,  en  ce  qui  touche  les 
matières  premières  pour  l'industrie  est  plus  élevé  que 
pour  le  chiffre  total,  celui-ci  ayant  diminué  dans  une 
proportion  assez  importante  pour  une  réduction  dans 
les  introductions  de  denrées  alimentaires. 


(1)  Dont  21.423.000  fr.  pour  les  colis  postaux  contenant  des 
tissus  de  soie  ou  de  bourre  de  soie. 


Le  Percement  de  la  Fau'ille.  —  Nous  avon 
maintes  fois  l'occasion  de  montrer  les  efforts  faits  par 
la  Suisse  et  l'Italie  pour  tirer,  de  la  transformation 
économique  que  le  percement  du  Simplon  va  pro- 
duire, le  maximum  de  bénéfices.  La  France,  avons- 
nous  ajouté,  aurait  un  moyen  d'annuler  les  fâcheuse 
conséquences  que  doit  entraîner  l'ouverture  de  la  ligne 
nouvelle  en  établissant  le  Canal  de  jonction  ds  Marseille 
au  Rhône  :  elle  aurait,  en  attendant,  un  moyen  de  les 
corriger  si,  par  des  raccordements  bien  conçus,  elle 
s'associait  au  mouvement  qui  va  porter  vers  le  nou- 
veau tunnel  le  trafic  de  l'Europe  occidentale. 

Un  pas  vient  d'être  fait  dans  cette  voie  :  nous  appre- 
nons, en  effet,  que  MM.  Pérouse,  directeur  des  chemins 
de  fer  au  Ministère  des  Travaux  publics,  et  Maurice, 
sous-directeur  de  la  Compagnie  Paris-Lyon-Médi- 
terranée, viennent  de  s'accorder  sur  les  termes  de  la 
convention  ;ï  passer  entre  l'Etat  et  la  Compagnie  pour 
le  percement  de  la  Faucille. 

M.  Gauthier,  ministre  des  Travaux  publics,  qui  dé- 
posera, à  la  rentrée,  un  projet  de  loi  pour  l'exécution 
des  travaux,  a  déclaré,  à  ce  sujet,  à  un  de  nos  confrè- 
res du  Temps  : 

C'est  la  ligne  qui  reliera,  clans  l'avenir,  Lons-le-Saunior  à 
Genève  qui  doit  être  pour  nous  la  véritable  voie  d'accès  au 
Simplon.  Il  y  a,  pour  cela,  de  graves  raisons  économiques. 

Le  courant  français  d'Ouest  en  Est  n'obtiendra  son  maximum 
d'intensité  que  s'il  utilise  la  voie  de  la  Faucille.  Cette  ligne 
sera  une  ligne  de  plaine  ;  elle  recevra  le  produit  du  trafic  des 
ports  de  la  Manche  et  de  l'Atlantique,  le  trafic  propre  de  nos 
départements  du  Nord,  du  Nord-Ouest,  de  l'Ouest  et  du 
Centre.  Le  mouvement  commercial  américano-européen  de- 
vient de  jour  en  jour  plus  vaste  et  plus  considérable  ;  le  per- 
cement du  canal  de  Panama,  en  y  adjoignant  le  commerce 
de  la  côte  du  Pacifique,  l'augmentera  encore.  Nous  devons 
faire  en  sorte  que  nos  ports  soient  en  état  d'en  profiter.  De 
plus,  nous  possédons  sur  la  côte  occidentale  de  l'Afrique  des 
intérêts  et  un  empire  qui  choisissent,  à  l'heure  actuelle,  Rot- 
terdam comme  débouché  européen.  La  construction  de  la  ligne 
Lonsdc-Saunier-Genève  mettrait  nos  ports  de  commerce  sur 
un  pied  d'égalité  avec  les  ports  étrangers. 

Les  avantages  du  percement  de  la  Faucille  sont  reconnus 
par  tous.  M.  Noblemaire  lui-même  a  prononcé,  en  faveur  de 
ce  projet,  les  plaidoyers  les  plus  éioquen's.  On  ne  lui  fait  que 
deux  objections  :  la  première  est  celle  du  délai  de  construc- 
tion ;  mais  il  ne  doit  pas  être  plus  considérable  que  celui  du 
la  Joux-Vallorbe  ;  la  seconde  objection  est  relative  à  la 
dépense  qu'il  exige.  On  a  parlé  de  120, 130  et  l'iO  millions.  En 
réalité,  il  résulte  des  études  très  bien  conduites,  faites  par  des 
ingénieurs  de  l'Etat,  dont  la  compétence  n'est  pas  douteuse 
et  qui  connaissent  le  Jura  pour  y  avoir  passé  leur  vie,  que  la 
construction  de  la  voie  que  nous  préconisons  ne  doit  pas  dé- 
passer 115  millions.  Ces  conclusions  ont  été  corroborées  par 
les  rapports  du  professeur  Fournier  et  de  M.  Martel,  dont 
les  travaux  sont  si  appréciés.  Eh  bien  !  je  puis  vous  assurer 
que  sur  ce  total  de  115  millions,  l'Etat  n'aura  pas  à  verser 
une  somme  supérieuie  à  celle  que  coûterait  le  La  Joux-Val- 
lorbe. 

M.  Gauthier  a  ensuite  parlé  en  ces  termes  de  la  si- 
tuation spéciale  de  Marseille  à  la  suite  du  percement 
du  Simplon  : 

Marseille  a  intérêt  aussi  à  ce  qu'un  grand  courant  com- 
mercial détermine  le  transport  do  France  en  Suisse  et  en 
Italie  de  nombreuses  marchandises  et  do  nombreux  voya- 
geurs. Qu'elle  le  veuille  ou  non,  le  Simplon  est  venu  aggra- 
ver la  situation  que  lui  avait  faite  le  Gothard.  Mais  le  perce- 
ment du  canal  de  Marseille  au  Rhône,  dont  je  fais  exécuter 
en  ce  moment  les  premiers  travaux,  diminuera  considérable- 
ment la  longueur  du  parcours  Marseille-Genève.  Or.  Genève 
est  la  porte  d'entrée  en  Suisse  et  en  Allemagne  ;  elle  ne  doit 
pas  être  fermée  au  commerce  français,  et  elle  le  serait  si  la 
Faucille  n'était  pas  percée.  Non  seulement  mon  projet  ne 
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peut  pas  porter  préjudice  à  Marseille,  mais  il  doit  lui  être 
utile  eu  la  rapprochant  des  régions  de  Test  de  la  Franco. 

Plusieurs  projets  de  lignes  avaient  été  primitivement 
établis  : 
1°  Frasne-Vallorbe; 
2°  La  Joux-Vallorbe: 
3°  Lons-le-Saunicr-Bellegarde; 
4°  Saint-Amour-Bellegarde  ; 
5°  Lons-le-Saunier-f ienève. 

Un  sixième  projet  de  ligne  directe  de  Galais-Arc- 
Senans,  au  moyen  de  la  jonction  Labarre-Are-Senans, 
présenté  par  la  Chambre  de  commerce  de  Gray  fut 
également  mis  à  l'étude. 

C'est  le  projet  Lons-le-Saulnier-<  lenève  qui  triomphe. 
IL  constituera  une  prolongation  de  la  ligne  de  Paris  à 
Dijon  par  Saint-Claude  et  le  col  de  la  Faucille. 

En  août  1902,  M.  Trouillot,  ministre  du  Commerce, 
avait  pris  l'initiative  d'une  consultation  des  Chambres 
de  commerce  et  des  Conseils  généraux.  107  Chambres 
de  commerce  et  45  Conseils  généraux  se  prononcèrent 
en  faveur  du  percement  de  la  Faucille,  tandis  que 
7  Chambres  de  commerce  et  6  Conseils  généraux  seu- 
lement donnaient  leur  suffrage  au  raccordement  Frasne- 
Vallorbe. 

Ce  tracé  de  la  Faucille,  qui  doit  unir  Lont-le-Sau- 
nier  à  Genève,  pourra  être  prolongé  sur  la  rive  droite 
ou  sur  la  rive  gauche  du  Léman.  La  longueur  de  cette 
ligne  est  de  80  kilomètres  environ .  Elle  se  raccorde  à 
la  double  voie  de  Dijon  à  Saint  Jean-de-Losne  et  Lons- 
le-Saunier,  qui  sera  inaugurée  prochainement.  Son 
altitude  maximum  est  de  559  mètres,  ses  déclivités 
maxima  de  10  0/0,  enfin  elle  emprunte  trois  tunnels  de 
6,  11  et  15  kilomètres. 


Société  Générale  des  Sucreries  et  de  la  Raffi- 
nerie d'Egypte.  —  Le  Tribunal  de  commerce  siégeant 
au  Caire  a  accordé,  mardi,  le  concordat  préventif  à  la 
Société  Générale  des  Sucreries  et  de  la  Raffinerie 
d'Egypte. 

Le  Tribunal  a  nommé  comme  commissaire,  c'est-à- 
dire  comme  tuteur  de  la  Société,  M.  Tuck,  juge  au 
Tribunal.  M.  Tuck,  en  vertu  de  ses  pouvoirs,  a  nommé, 
par  ordonnance,  commissaires  adjoints  sir  Echvin 
Palmer,  gouverneur  de  la  National  Bank  of  Ei/ypl  ; 
Harrari  pacha,  directeur  de  la  Neiv  Daira-Sanièh  et 
M.  Dubourg,  administrateur  délégué  des  Huileries 
d'Alexandrie.  En  outre,  le  jugement  a  ordonné  le  dépôt 
des  pièces  comptables  sous  le  délai  de  huit  jours. 


Société  des  Raffinerie  et  Sucreries  Say.  —  Cette 
Société  convoque  ses  actionnaires  en  assemblée  géné- 
rale extraordinaire  pour  le  10  octobre  à  quatre  heures, 
dans  l'hôtel  de  la  Société  des  Ingénieurs  civils,  19,  rue 
Blanche. 

Le  Conseil  d'administration  donnera  communication 
de  son  rapport  et  exposera  la  situation  de  Pentreprise. 
Les  actionnaires  auront  ensuite  à  délibérer  et  à  voter 
sur  une  proposition  de  réduction  du  capital  social, 
puis  de  reconstitution  dudit  capital  par  l'émission  d'ac- 
tions privilégiées  dont  la  souscription  sera  réservée 
exclusivement  aux  actionnaires. 

Les  actionnaires  auront  aussi  à  procéder  à  l'élection 
ou  à  la  réélection  d'administrateurs,  le  Conseil  d'ad- 
ministration en  fonctions  résignant  ses  pouvoirs. 

Rappelons  que  pour  faire  partie  de  l'assemblée,  les 
actionnaires  doivent  posséder  au  moins  20  actions, 
mais  que,  conformément  à  l'article  30  des  statuts,  les 
propriétaires  de  moins  de  20  litres  peuvent  se  réunir 
pour  former  le  nombre  nécessaire,  et  donner  mandat  à 
J'un  d'eux.  Ajoutons  que  les  propriétaires  d'actions  au 
porteur  doivent  déposer  leurs  titres,  au  plus  tard  le  5 
octobre,  au  siège  social  delà  Société,  123,  boulevard  de 
la  Gare,  ou  dans  les  sièges,  agences  ou  succursales  des 
divers  établissements  de  crédit. 


Usines  Franco  Russes.  Cette 
principale  exploitation  consiste  en 


Société,  dont  la 
construction  de 


machines  et  chaudières  pour  la  marine,  a  été  favorisée 
au  cours  du  dernier  exercice  par  de  nombreuses  com- 
mandes du  Gouvernement  russe.  Aussi  a-t-elle  pu  réa- 
liser des  bénéfices  en  plus-value  appréciable  sur  ceux 
de  l'année  précédente.  C'est,  ce  que  fait  ressortir  le 
biian  ci-dessous,  arrêté  au  30  avril  dernier,  et  qui  sera 
soumis  aux  actionnaires  convoqués  en  assemblée  géné- 
rale pour  le  2Î  courant.  Nous  le  rapprochons  du  pré- 
cédent : 

Exercices 
1903-1904  îyTêi-l'.ii  Cj 

Actif  (En  francs) 

I  mmobilisalions  : 

Terrains   4.888.854  31     4.838.354  31 

I  '.(instructions  diverses   5.440.713  17     5.673.678  04 

Outillage  fixe  et  mobile   4.969.033  31     5.326.291  87 

Mol  li  lier  des  usines  de  Saint- 
Pétersbourg   44.852  97        44.852  97 

Mobilier  du  siège  social   6.943    >•  6.943  » 

Actif  disponible  ou  réali- 
sable : 

Matières  de  fabrication  et  d'en- 
tretien, outillage  de  rechange.     1.614.494  20     2.685.423  21 

Produits  fabriqués  et  eu  cours 
de  fabrication  :   17.253.872  66   13.352.108  05 

Acheteurs   2.125.415  96    2.845.853  52 

Titres  en  dépôts,  comptes  di- 
vers, cautionnements   1.799.536  68    2.199.731  28 

Caisses   125.671  84       309.807  74 

Banquiers   1.002.969  24     1.6é3.178  50 

Portefeuille   930.538  00       459.287  56 

40.182.395  94  39.345.510  05 

Passif 

Capital  :  25.000  actions  de  500 

francs   12.500.000   »  12.500.000  » 

Obligations  4  0/0  en  circula- 
tion (sûr  4.510.000  fr.  émis} .  3.959.000   »  3.849.500  » 
Créanciers  divers  : 

Fournisseurs   5^6.479  24  1.010.762  89 

Ouvriers.  Main-d  œuvre   199.107  27  107.617  40 

Clientèle   383.195  86  556. f  48  05 

Impots  sur  le  capital   14.656  62  14.656  62 

—  divers   7.284  59  10.059  40 

Avances  sur  litres   1.362.100   »  1.719.850  » 

—  sur  Borodlno   8.024.200  » 

Acomptes  sur'  Oleg   5.962.500   »  6.890.000  ». 

—  sar  Slandart   »  861.250  » 

—  sur  Kainchatka   349.800    »  » 

—  sut  Volga   341.850   »  455.800  » 

—  sur  ApôiKeSt-André  662.500   »  3. 233.000  » 

—  sur  KI< ii linètz   291. 5C0    »  437.250  » 

—  sur  Je<w-zlatoo*t...  800.300   »  1.200  450  » 
Intérêts  dus  sur  obligations...  59.627  33  58.260  39 
Provisions  de  dépenses  sur  tra- 
vaux liquidés   662.174  05  715.174  05 

Amortissements   3.590.435  94  5.234.861  09 

Réserve  statutaire   108.929  97  128.911  08 

—  spéciale   26.696  01  5.968  19 

Profils  et  pertes  : 

Solde  bénéficiaire   290.059  09  355.790  89 

40.182.395  94    39.345.510  05 


La  Société  effectuant  chaque  année,  avant  inventaire, 
d'amples  amortissements  qui  sont  portés  au  bilan,  les 
véritables  produits  ne  sont  pas  ceux  qui  apparaissent 
dans  Ies--coniptes.  C'est  ainsi  qu'avant  l'établissement 
du  «Compte  ,1e  Profits  et  Perte»»  de  1904-1905,  la 
Société  a  affecté  auxdits-  amortissements,  une  somme 
de  1.644.425  fr.  15  contre  710.826  fr.  45 en  f903-l'904. 

Voici  comment  le  Conseil  proposera  à  l'assemblée 
générale  du  27  courant  de  répartir  le  solde  disponible. 

Ici,  encore,  nous  opérons  un  rapprochement  avec 
l'année  précédente  : 

Exercices 


P 103- 1904 


191)4-1905 


Répétition 

Dividende  

Tantièmes  

Réserve  spéciale  


(En  francs) 
250.  UOO    ».      315.500  » 
84.090  '.">       &2.61S  ea 
5.968  in  Wi  96 


200.059  09      855.790  89 
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Comme  on  le  voit,  le  dividende  sera  donc  fixé  à 
1-2  fr.  50  pour  le  dernier  exercice,  soil  2  fr.  ÔU  de  sup- 
plément par  action  sur  les  dividendes  des  trois  années 
précédentes. 

Société  Générale.  —  Lo  Conseil  d*adminislration 
de  cette  Société  a  décidé  la  distribution  de  6  fr.  25  par 
action  à  valoir  sur  les  bénéfices  de  l'exercice  courant 
et  représentant,  pour  le  capital  versé,  l'intérêt  à  5  0/0 
Tan  du  1er  semestre  1905.  Le  payement  s'effectuera  à 
partir  du  1er  octobre  prochain. 


Compagnie  du  Chemin  de  fer  de  Dakar  à 
Saint-Louis.  —  L'exercice  1903  de  cette  Société  avait 
accusé  sur  1902  un  sensible  progrès;  il  n'en  a  pas  été 
de  même  de  l'exercice  190i,  qui  a  donné  des  résultats 
un  peu  inférieurs  à  ceux  du  précédent. 

Les  recettes  de  l'exploitation  des  deux  derniers  exer- 
cices se  décomposent  ainsi  : 

Exercices 


1903 


1901 


Recettes . . 
Dépenses. 

Bénéfices. 


(En  francs) 
3.702.870  89     2. 473. 052  14 
1. 900. 429  22     1.675.923  53 


802.441  67 


797.128  61 

Sur  ces  excédents,  les  prélèvements  suivants  sont  à 
opérer,  en  exécution  de  la  Convention  qui  régit  [e 
barème  d'exploitation  : 

Exercices 


1903 


1904 


(En  francs! 

1"  Pour  le  service  des  actions   304.889  75   304.889  75 

2u  Pour  la  part  d'économie  allouée  à 

la  Compagnie   sur   la  différence 

entre  la  formule  du  barème  et  les 

dépenses   148.365  45   156.273  59 

3"  Pour  la  valeur  de  25*000  traverses 
métalliques  en  1903  et  24.400  tra- 
verses métalliques  en  1904    73.112  20     86.695  84 

4°  Pour  les  dépenses  faites  on  1903 
pour  l'installation  de  l'éclairage  à 
l'acétylène  dans  la  gare  de  Rufisque      2.653  82  » 

5°  Pour  les  dépenses  faites  en  1904 
pour  la  protection  de  la  voie   »  1.531  38 

529.021  22   549.390  56 
Peste  net   273.420  45   247.738  05 

Sommes  égales   802.441  67  797.128  61 


Ces  reliquats  doivent  être  reversés  à  l'Etat,  la  réserve 
atteignant  le  maximum  fixé  par  la  Convention. 

Les  bénéfices  de  la  Compagnie,  pendant  les  deux 
derniers  exercices,  sont  réprésentés  par  les  chapitres 
suivants  : 

Exercices 
LSOâ  1904 
(En  francs) 

Economies  réalisées   148.365  45    156.273  59 

Produit  du  placement  de  fonds   17.183  98     20.114  57 

Total   165.549  43   176.388  16 

Plus: 

Bénéfices  reportés  de  l'exercice  anté- 
rieur  514.868    a    582.435  19 

Bénéfices  disponibles   680.417  43    758.823  35 

Sur  ces  bénéfices,  il  a  été  prélevé,  pour  chacun  des 
deux  exercices,  94.845  fr.  30  qui  ont  été  répartis  ainsi  : 

Francs 

Réserve  légale   4.742  25 

Tantièmes   4.742  25 

Dividende  supplémentaire  de  H  fr.  40  aux  actions.     85.360  80 

94.845  30 

Le  dividende  est  donc  resté  fixé,  pour  1904  comme 


pour  1903,  à  H  fr.  'i0  par  action  de  capital  et.  joui-^ance  > 
ce  dividende  a  été  augmenté;,  pour  les  actions  de  fapi- 
tal,  de  l'intérêt  statutaire  annuel  de  29  fr.  00,  de  telle 
sorte  que  la  répartition  totale  al  teint,  pour  cette  der- 
nière catégorie  de  titres,  38  fr. 

Le  tonnage  total  de  la  petite  vitesse  a  été  de  104.076 
tonnes,  contre  t28.O0O tonnes  en  1903,  105.060  tonnes 
en  1902  et  141.000  en  1901.  Le  produit  moyen  par 
tonne  et  par  kilomètre  s'est  élevé  à  0  fr.  129,  contre 
0  fr.  128  en  1903  et  0  fr.  12  en  1902.  Quant  au  nombre 
des  voyageurs  transportés,  il  a  atteint  310.970,  contre 
34*5.500  en  1903  et  348.0ÛQ  en  1902.  Ces  diminutions  ont 
comme  compensation  approximative  des  économies 
dans  les  dépenses  d'exploitation. 

On  sait  que  la  Compagnie  a  offert  au  Gouvernement 
son  concours  pour  la  construction  et  L'exploitation  des 
140  kilomètres  de  la  ligne  de  pénétration  projetée  de 
Thiés  ii  Kaye,  sur  le  Niger,  mais  le  Ministère  n'a 
encore  pris,  à  ce  sujet,  aucune  décision. 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE   DE  FRANGE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

14  septembre  21  septembre 

Or   2.972.487.714   2.969  665.366 

Argent.    1.103.351  421  M05.710.81o 


4  076  039.136  4.07.3.376.382 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  joui- 
Portefeuille  Paris  {  Effe,s  Paris 
rorteieuuie  fans  j  Effel3  EU.anger._ 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  suceurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

-Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers  


Réserves 
mobilières 


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital.... 

Loi  du  17  mai  1834  

Ex-banques  département. 

Loi  du  9  juin  1857  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  au  dernier  semestre  

Divers  


Total... 


14  septembri 


.076.039-136 


20.753 
188  401.755 


321.980  834 
154.000 

162-420.089 
307.929.999 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.626  818 
100.000-000 
4.000.000 
25.653. 132 

3. 157. 318 
8.407.444 
88.493.186 


5.579.265.216 


182.500.000 
8.002.313 
10-000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000-000 
8-407.444 
349.I46-075 
20.159.975 
10.407.138 
27S.9o5.732 
•-03.20S  795 
85.401.935 
2.313  982 
4-779  010 
1.110  000 
101.767  062 


5.579.265.216 


21  septembre 


4.075.376.382 


603.903 
203-763  497 


308.294- 799 
104. 000 

164-676.72S 
310.823.293 
180. 000. 000 
10. 000. 000 
2. 980. 750 
99.627.310 
100.000.000 
4. 000- 000 
25-653  197 

3.172  524 
8.407.444 
87.712.401 


3.584. 660. 208 


182.500.000 
8. 002. 313 
10. 000. 000 
2.980.750 
9. 125. 000 
4. 000. 000 
8-407.444 
4.338. 145-340 
20.452.957 
10.822.735 
288  665- 393 
511.567.715 
79. 598. 977 
2.217.877 
5.093-922 
1.110.000 
102. 029. 781 


5.SS4.660.20S 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  or  

—  argent .... 

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—  à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 

—  partie. 
Taux  d'escompte. . . 

Prime  de  l'or  

Bén.nets(milliers  fr) 


26  sept. 
1901 

25  sept. 
1902 

24  sept. 
1903 

22  sept. 
1904 

21  sept. 
1903 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

3.956.7 

4  C59.8 

4.137.5 

4. 174. 4 

4.338- 1 

2.387.9 

2.594.9 

2.308  5 

2. 651. 9 

2.969.7 

1.115.3 

1.113  5 

LUS  9 

1.112  0 

1.105.7 

479.6 

429  5 

493  9 

499.0 

512.1 

477.4 

423  1 

456.0 

497  4 

475. 0 

180.0 

180.0 

180  0 

180.0 

1S0  0 

122.6 

231  3 

184.7 

210- 1 

2883 

573  ■  4 

432  5 

419  0 

541  4 

591.2 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0  0 

1  1/20/00 

pair 

pair 

pair 

pair 

2. 207. 7 

1.S52-3 

2.607.0 

LS88.1 

1  9.1.4 

Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris. 

—  Mouvement  général  des  opérations  du  mois  d'août 
190Ô  :  1.007.080.10-")  fr.  04. 
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Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Le  versement  du  deuxième  quart,  soit  125  francs  par  ac- 
tion, étant  appelé  le  30  septembre  présent  mois:  sur  les  actions 
non  libérées  de  la  Société  Énergie  Electrique  du  Littoral 
Méditerranéen, 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir  du  22  septembre, 
lesdites  actions  ne  seront  plus  négociables  qu'en  titres  libérés 
de  250  francs. 

A  partir  du  22  septembre  présent  mois,  les  100.000  actions 
nouvelles,  n°*  225001  à  325000,  de  la  Société  Générale  des 
Sucreries  et  de  la  Raffinerie  d'Egypte  se  négocieront,  au 
comptant  cl  à  terme,  sous  la  même  rubrique  que  les  actions 
anciennes  (coupon  n°  23  attaché). 


A  partir  du  22  septembre  présent  mois,  les  actions  ordi- 
naires de  la  Société  des  Charbonnages  de  Rykovski  ne  se 
négocieront  plus  qu'à  la  2"  partie  du  Bulletin  de  la  Cote. 


Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  avec  la  Caisse  des  Dépôts  et 
Consignations,  du  1er  au  10  septembre  1905  : 

Dépôts  de  fonds   3.965.288  29 

Retraits  de  fonds   3.626.534  G4 

Excédent  de  dépôts   338.748  65 

Excédent  de  dépôts,  du  1er  janvier  au  10  septembre  1905, 
3G. 739. 871  fr.  89. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes,  du  1e»  au  10 
septembre  1905  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  240.640  fr.  53; 

2°  Pour  placement  des  excédents  de  dépôts  et,  en  outre,  des 
arrérages  et  des  capitaux  encaissés  sur  les  valeurs  compo- 
sant le  portefeuille  provenant  des  caisses  d'épargne  ordi- 
naires :  4.006.050  fr.  15. 


Octroi  de  Paris.  —  Les  droits  d'octroi  perçus  par  la 
Ville  de  Paris  ont  produit,  pendant  le  mois  d'août  1905, 
une  somme  de  7.423.942  fr.,  en  diminution  de  406.411  fr. 
sur  celles  d'août  1904,  et  de  437.457  fr.  par  rapport  aux  éva- 
luations budgétaires. 

Depuis  le  1er  janvier  dernier,  les  recettes  de  l'octroi 
se  sont  élevées  au  chiffre  de  06.002.338  fr.,  ce  qui  représente 
une  moins-value  de  1.088.201  fr.  par  rapport  aux  recettes  de 
1904,  et  de  1.352.312  fr.  comparativement  aux  évaluations 
budgétaires  correspondantes. 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de 
revient  du  pain  de  2  kilogr.  pour  la  1"  quinzaine  de  sep- 
tembre 1905,  calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la 
quinzaine  précédente,  et  les  frais  de  panilication  : 

Erancs 

Prix  du  quintal   32  446 

Frais  de  panification   13  179 

Total   45  625 

Le  rendement  étant  de  128  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  à 
0  fr.  3504,  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  7128  ;  soit  à  0  fr.  71. 


La  Navigation  dans  les  colonies.  —  L'Office  Colonial, 
reprenant  une  ancienne  tradition  de  l'Administration  de  la 
Marine,  vient  de  faire"  paraître  les  statistiques  de  la  navigation 
dans  les  colonies,  dont  la  publication  n'avait  plus  lieu  depuis 
1890. 

Le  volume  paru  concerne  l'année  1903  —  pendant  laquelle 
14.678  navires  sont  entrés  dans  nos  ports  coloniaux,  repré- 
sentant 6.773.075  tonnes  —  dont  7.142  navires  français 
(3,648.866  tonnes,,,  et  7.356  navires  étrangers  (8.124.207 
tonnes). 

A  la  sortie,  13.574  navires  pour  6.722.548  tonnes,  dont  7.133 
navires  français  (8.458.182  tonnes),  et 6.481  navires  étrangers 
(8.204.411  tonnes,. 


La  Production  du  Coke  et  des  Agglomérés  du  Pas- 
de-Calais  et  du  Nord  pendant  le  premier  semestre 
1905.  —  Voici  le  tableau  de  la  production  du  coke  des 
usines  appartenant  aux  Compagnies  houillères  du  Pas-de- 
Calais  et  du  Nord  pendant  le  premier  semestre  de  1905, 
comparée  à  la  période  correspondante  de  1904  : 

1"  semestre 


Compagnies 


1905 
Chiffres 
approxim. 


Aniche   114.634 

Anzin   112.835 

Azincourt   23.027 

Béthunc   61.648 

Douchv   65.898 

Dourgès   70.981 

Drocourt   27.080 

Escarpelle   43.951 

Ferfay-Cauchy  10.621 

Lens    276.536 

Nœux   56.744 

Totaux   863.950 


1904 

Chiffres 
définitifs 

(En  tonnes) 
102.244 
118.239 
21.619 
56.099 
62.483 
67.150 
23.310 
ÎK.758 
10.125 
211.144 
51.575 

762.746 


Différence 
en  1905 


-  12.370 

-  5.404 
1.408 

-  5.544 

-  3.415 

-  3.831 

-  3.770 

-  5.193 

496 

-  65.392 

5.169 

-101.204 


Voici  le  tableau  de  la  production  d'agglomérés  des  usines 
appartenant  aux  Compagnies  houillères  du  Nord  et  du  Pas- 
de-Calais,  pendant  le  premier  semestre  de  1905,  comparée  à. 
la  période  correspondante  de  1904  : 

1er  semestre 


1905 

1904 

Chiffres 

Chiffres 

Compagnies 

approxim. 

définitifs 

Différence 

(En  tonnes) 

104.082 

96.740 

-+-  7.342 

118.235 

125.948 

—  7.713 

14.255 

7.642 

'-+-  6.613 

Escarpelle  

17.010 

17.035 

—  25 

Flines-les-R.  . . 

19.244 

21.421 

—  2.177 

45.240 

40.159 

-t-  5.081 

53.636 

54.001 

-  365 

56.392 

56.180 

-+-  612 

Ostricourt  

38.050 

35.050 

■+-  3.000 

3.486 

1.435 

+  2.051 

469.630 

455.611 

+  14.019 

Commerce  de  l'Indo-Chine.  —  UQffice  Colonial  vient 
de  recevoir  les  statistiques  du  commerce  de  l'Indo-Chine 
pour  l'année  1904.  Voici  quels  en  sont  les  résultats  princi- 
paux compares  à  ceux  de  1903  : 

Importations 

1903  190  i  Diff.enl904 

De  France   94.239.477     83.369.114  —10.870.363 

Des  Colonies  franç»'.  3.156.832  3.328.122  +  171.290 
De  l'Etranger   106 . 857 . 563     98 . 288 . 428  —  8.559.135 

Totaux   204.253.872   184.995.6ol  —19.258.208 

Exportations 

de  marchandises  et  produits  du  cru  ou  importés  allant 

1903  1904       Diff.  en  1904 

En  France   19.842.171     38.556.543  +18. 714. 372 

Danlos  Col"-franç"\  111.267      2.652.025  +  2.540.758 

A  l'Etranger  "...    110.495.(167    115.201.278  +14.700.211 

Totaux   120.448.505   156.409.846  +35.961.341 

TOTAUX  GÉNÉRAUX 

1908  1904       Diff.  en  1904 

France   114.081.648   121.925.657  +  7.844.009 

Colonies   4.268.099      5.980.147  +  2.712.048 

Etranger   207.352.630   213. 499  706  +  6.147.076 

324.702.377   341.405.510  +16.708.188 
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Commerce  de  l'Inde.  —  L'Office  Colonial  vient  de  rece- 
voir les  statistiques  de  commerce  des  établissements  français 
de  l'Iude  pour  l'année  1904.  Voici  quels  en  sont  les  résultats 
principaux  comparés  à  ceux  de  L'année  1903  : 

Importations 

1903           1004  Difr.  en  1904 

De  France                     2.270.031       697.062  -1.578.969 

Des  colonies  françaises        30.495        50.071  +  19.586 

De  l'étranger....'            7.013.070     4.990.803  —2.022.267 

Totaux                   9.319.596     5.737.936  —3.581.660 

Exportations 

En  France                    10.538.202   10.326.437  —  211.765 

Dans  les  colonies  fran- 
çaises                        3.712.512     2.864.115  —  848.297 

Al  étranger                   13.808.405   17.343.952  +3.535.547 

Totaux                 28.059.019   30.531.504  +2.475.485 

Totaux  généraux 

France                         12.814.233   11.023.499  —1.790.734 

Colonies                          3.742.907     2.914.186  —  828.721 

Etranger                      20.821.475   22.334.755  +1.513.280 

Totaux                 37.378.615   36.272.440  -1.106.175 


La  Production  mondiale  de  la  Fonte.  —  Nous  donnons 
ci-dessous,  d'après  la  circulaire  de  MM.  James  Wateson  et  G°, 
de  Glasgow,  Middlesbrough,  Liverpool  et  Swansea,  le  ta- 
bleau de  la  production  de  fonte  de  l'Angleterre  et  des  prin- 
cipaux pays  producteurs  du  monde  pendant  les  trois  der- 
nières années  : 

Grande-Bretagne 
Districts  1902  1903  1904 

Ecosse  G.  T.  1.295.074  1.288.073  1.339.740 

Durham   947.744  1.012.361  981.197 

Cleveland   1.914.415  2.065.654  2.234.345 

W.  Cumberland   800.873  796.699  551.341 

Lancasbire   669.643  677.763  522.925 

S.  Wales  et  Monmouth..  756.327  785.684  779  625 

Lincolnshire   309.742  318.758  321.454 

Xorthamptonshire   246  081  240.401  223.932 

Derbyshire   319.774  309.514  292.473 

Notts  et  Leiceslershire..  302.662  289.310  310.838 

Staflbrdshire  S   364.706  400.554  373.196 

Staffordshire  N   229.002  230.674  246.037 

Yorkshire   258.844  277.228  263.413 

Shrospshirc   40.b70  46.802  47.597 

Pays  de  Galles,  etc   61.936  71.729  74.545 

Totaux. . .  G.  T.     8.517.693     8.811.201  8.502.658 

On  remarque  que  le  léger  progrès  qui  s'était  observé  de 
1902  à  1903  a  fait  place  à  une  diminution  en  1904  qui,  sans 
ramener  la  production  au  niveau  de  1902,  fait  ressortir  ce- 
pendant un  déficit  assez  considérable  par  rapport  à  l'année 
précédente. 

Voici  le  tableau  de  la  production  mondiale  : 

Pays  1903  1903  1904 

Etats-Unis  G.  T.  17.821.307  18.009  252  16.497.033 

Allemagne   8.402.660  10.085.634  10.103.941 

Grande-Bretagne   8.517.693  8  811.204  8.562.658 

France   2.427.427  2.827.668  2.999  787 

Russie   2.520.904  2.402.500  2. 855. 032 

Autriche-Hongrie   1.430.509  1.321.695  1.450.058 

Belgique   1.102.910  1.299.211  1.307.399 

Suède   524 . 000  489 . 700  516  900 

Espagne   350.000  380.284  420  000 

Canada   319.557  265.418  270.942 

Italie   30.640  45.000  88.965 

Japon   32.435  35.000  35.000 

Totaux...  G.  T.   43.480.042   45.972.566  45.108.3)5 


le  déficit  de  ces  deux  pays  seul  su  (lit  pour  transformer  un 
progrès  de  près  de  900.000  T.  en  une  perd'  presque  équi- 
valente. La  Belgique  tient  une  place  très  honorable  parmi 
les  producteurs  de  fonte  et  la  production  du  Japon  n'est 
qu'approximative  pour  1903  et  1904.  La  Chine  ne  parait  pas 
encore  non  plus  sur  le  tableau  en  question. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché  Financier  de  Paris 


Ici  aussi  on  remarque  de  1902  à  1904  un  progrès  qui  est 
ramené  à  un  déficit  si  l'on  compare  1904  à  1903.  Il  est  à  no- 
ter que  tous  les  pays  producteurs  sont  en  progrès  pour  1904 
sur  1903,  sauf  les  Etats-Unis  et  la  Grande-Bretagne,  et  que 


Après  quelques  séances  irrégulières  dues  à  des  réa- 
lisations, aux  bruits  mis  de  nouveau  en  circulation  à 
propos  de  la  question  du  Maroc,  et  aux  craintes  que 
l'on  manifestait  à  propos  d'une  nouvelle  élévation 
éventuelle  du  taux  de  l'escompte  à  la  Banque  d'Angle- 
terre, le  Marché  se  montre,  au  dernier  moment,  ferme 
sur  presque  toute  la  ligne.  Il  est  vrai  que  l'escompte, 
à  Londres,  est  resté  fixé  à  3  0/0,  que  les  réalisations 
ont  pris  fin,  et  que  les  bruits  tendancieux  n'ont  pas 
persisté  en  présence  des  nouvelles  reeues  de  Berlin. 

fr  fr   Les  Rentes  Françaises  sont  fermes. 

La  Rente  3  0/0  Perpétuelle,  que  nous  laissions  à 
100  fr.  35  à  terme  et  au  comptant,  a  détaché  son  cou- 
pon trimestriel  de  75  centimes  et  se  retrouve  ex-cou- 
pon, sur  ces  deux  marchés,  à  99  fr.  75  et  à  99  fr.  70. 

La  Rente  3  0/0  Amortissable,  que  nous  laissions  à 
99  fr.  80  au  comptant,  se  retrouve  à  100  fr.,  avec  un 
coupon  trimestriel  de  75  centimes  à  détacher  le  1er  oc- 
tobre. 

Les  Obligations  Tunisiennes  gagnent  2  francs  à  489 
francs  50;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de  l'An- 
nam  et  du  Tonkin,  aux  environs  de  81  fr.  ;  Emprunt  de 
Madagascar  2  1/2  0/0,  85  fr.  environ;  Emprunt  3  0/O 
1903,  93  fr.  90;  3  1/2  0/0  de  l' Indo-Chine  1899,  aux 
environs  de  500  fr.  ;  Obligations  3  0/0  de  l'Emprunt 
1902,  441  fr.,  gagnant  6  francs;  Emprunt  3  0/0  1902 
du  Gouvernement  Général  de  l'Algérie,  454  fr.  ;  Em- 
prunt de  l'Afrique  Occidentale  3  0/0,  480  fr.,  sans  va- 
riation appréciable;  Tunisien  3  0/0  1902,  453  fr., 
contre  454  fr.  50. 

fr  fr  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont  eu, 
comme  précédemment,  un  marché  très  suivi. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  reviennent  de  563  fr.  à 
559  fr.;  Obligations  3  0/0  1869,  479  fr.,  gagnant  1  fr.  ; 
Obligations  3  0/0  1811,  412  fr.,  comme  jeudi  dernier; 
Obligations  4  0/0  1875,516  fr.  25,  également  sans  chan- 
gement ;  Obligations  t  O/0  1876,  576  fr.,  elles  aussi 
comme  la  semaine  précédente. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  se  retrouvent  à  leur 
même  cours  de392fr.;  Obligations  2 1 12  0/0  1894-1896, 
392  fr.,  en  moins-value  de  1  fr.  50;  Obligations  2  0/0 
1898,  440  fr.,  en  recul  de  3  francs. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropo- 
litain) finissent  à  431  fr.  contre  432  fr.  ;  Obligation  de 
l' Emprunt  2  1 1 2  0/0  1904,  433  fr.,  sans  variation  ;  Obli- 
gation 2  3/4  0/0  1905  libérées,  376  francs. 

-K  -fr  L'action  de  la  Banque  de  France,  qui  clôturait 
à  3.855  fr.  au  comptant  et  à  3.875  à  terme,  se  retrouve, 
sur  ce  dernier  marché,  à  3.832  francs. 

Pour  les  treize  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des 
escomptes  et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablisse- 
ment de  Crédit  s'établissent  à  1.921.937  fr.  86. 

fr  fr  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
qui  étaient  passées  h  728  fr.,  s'inscrivent  à  725  fr.  à 
terme.  Les  prêts  hypothécaires  et  communaux  ont 
augmenté,  en  août,  de  4.494.260  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  ont  été 
une  fois  de  plus  favorisées  par  de  bonnes  demandes 
de  l'épargne. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0  0  1879  se  main- 
tiennent facilement  à  leur  même  cours  de  490  fr.;  Obli- 
gations Foncières  3  0/0  1879,  510  fr.,  contre  511  fr.  ; 
Obligations  Communales  1880,  506  fr.,  gagnant  3  fr.  ; 
Obligations  Foncières  1883,  453  fr.  75,  sans  variation 
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appréciable;  Obligations  Foncières  2  60  0/0  1885,  192 
francs,  comme  jeudi  dernier. 
Les  Obligations  Communales  3  0/0   1891  gagnenl 

1  fr.  50  à  lift  fr.  50;  Obligations  Communales  2  60  0/0 
1892,  483  fr,  50,  contre  483  fr.  ;  Obligations  Foncières 

2  80  0/0  1895,  492  fr.,  sans  changement  ;  Obligation* 
Communales  2  60  0/0  1899,  487  fr.,  gagnant  2  francs  ; 
Obligations  Foncières  3  0/0  1903  avec  lots,  495  fr.  50, 
contre  495  fr. 

M  +  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  été  recherchées,  et  quelques-unes  accusent  des 
plus-values  appréciables. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  est  montée  de 
1.475  fr.  à  1  507  fr.  Au  comptant,  elle  reste  même  à 
1.510  francs. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  s'échange  à  050  fr. 
au  comptant  et  à  terme. 

Le  Crédit  Lyonnais  s'avance,  au  comptant,  de  1.170 
francs  à  1.172  fr.  50,  et  de  1.109  fr.  à  terme  à  1.179 
francs. 

La  Société  Générale  gagne  1  fr.  au  comptant,  à  643 
francs,  son  cours  d'il  y  a  huit  jours. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  finît  à  087  fr.  au 
comptant,  en  bénéfice  de  2  fr. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie 
est  en  plus-value  de  5  fr.  à  terme,  à  249  fr.  ;  Banque 
Internationale  de  Paris  (en  liquidation),  190  fr.  au 
comptant,  contre  192  fr. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  s'échange  aux  envi- 
rons de  332  fr.  au  comptant. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'A  frique 
du  Sud  reste  à  83  fr.  à  terme  et  à  84  fr.  au  comptant. 

La  Banque  de  l'Algérie  est  ù  1.375  fr.  ;  elle  restait, 
jeudi  dernier,  à  1.380  fr. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  est  revenu  de 
a36  fr.  à  332  fr. 

L'action  de  la  Banque  de  l' Indo-Chine  a  progressé 
de  4.2458  fr.  à  1.274  fr. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  gagne  10  fr.  au  comp- 
tant et  à  terme  à  100  fr.  et  à  107  fr. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  est  en  plus-value 
•de  12  fr.  à  902  fr.  au  comptant,  et  de  15  fr.  à  terme  à 
905  francs. 

La  Société  Marseillaise,  actions  libérées,  se  retrouve 
à  919  francs. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  restent,  comme  précédemment, 
sans  affaires  suivies,  aux  environs  de  134  fr.;  Obliga- 
tions de  475  francs,  161  fr.,  au  lieu  de  160  fr. 

La  Bente  Foncière  finit  à  190  fr.  à  terme,  gagnant  24 
francs  ;  au  comptant,  on  cote  189  fr.,  contre  177  fr. 

Le  Crédit  A  Igérien  a  beaucoup  profité  ;  il  clôture  à 
1.330  fr.,  en  avance  de  78  fr.  pour  la  semaine. 

La  Compagnie  Algérienne  est  montée  de  840  fr.  à 850 
francs. 

■fr  -fr  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 

Chemins  de  fer,  bien  que  calmes,  ont  eu  une  bonne 
tenue. 

L'action  Lyon  gagne  5  fr.  à  terme  à  1.427  fr.  et  9  fr. 
au  comptant,  à  1.429  fr.  ;  Nord,  1.850  fr.  à  terme,  au 
lieu  de  1.852  fr. 

L'action  Midi  a  progressé,  au  comptant,  de  1.216  fr. 
à  1.222  fr.  ;  Est,  aux  environs  de  979  fr.;  Ouest, 
950  fr.  au  comptant,  sans  variation;  Orléans,  1.520  fr. 
au  comptant  et  à  ferme,  comme  la  semaine  dernière. 

Pour  la  trente-cinquième  semaine  de  l'année  1905,  les 
recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904:  Augmentations: 
Orléans,  202.000  fr.  ;  Lyon,  020.000  f r.  ;  Est,  110.000  fr. 
Diminutions;  Ouest,  31.000  fr.  ;  Midi,  31.500  fr.  ;  Nord, 
101.000  francs. 

jf  -fr  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciale* 
onl  encore  été  actives,  mais  diversement  traitées. 

Los  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris, 
retrouvent  aux  environs  de  005  fr.  ;  Compagnie  Pari- 
sienne du  Gaz  878  fr.  à  terme,  au  lieu  de  853  fr. 

L'action  de  la  Société  d' Eclairage,  Chauffage  et  Force 


Motrice,  action  libérée,  est  revenue  de  402  fr.  à 
391  fr.  50. 

L'action  Suez  a  repris  de  40  fr.  à  4.525  fr.  ;  Parts  de 
Fondateurs,  2.040  fr.,  regagnanl  35  fr.  ;  Parts  Civiles, 
sans  affaires.  Ainsi  qu'on  le  disait  la  semaino  dernière, 
le  navire  coulé  dans  le  canal  n'a  occasionné  que  de 
légers  retards  dans  le  transit. 

Les  Omnibus  de  Paris  sont  calmes,  à  810  fr.  contre 
820  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la 
trente-septième  semaine  de  1905, ont  été  de  756.407 fr.  90, 
contre  754. 190  fr.  pour  la  semaine  correspondante  de 
1904.  Du  l'v  janvier  au  10  septembre  1905,  les  recettes 
totales  se  chiffrent  par  31.088.805  fr.  70,  contre  31  mil- 
lions 981.503  fr.  90  pour  la  période  correspondante 
de  1904,  soit  une  différence  de  892.638  fr.  20  en  faveur 
de  l'exercice  précédent. 

Les  Voitures  à  Paris  s'avancent,  à  terme,  de  339  fr. 
à  :'>j0  francs.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la 
première  quinzaine  de  septembre  1905,  ont  été  de 
644*148  fr.,  contre  535.101  fr.  05  pour  la  même  quin- 
zaine de  l903.  Du  1"'  janvier  au  15  septembre  1905,  les 
recettes  se  chiffrent  par  11.887.808  fr.  65,  contre  11  mil- 
lions 476.002  fr.  .su  pour  la  période  correspondante  de 
1903,  soit  une  différence  de  411.805  fr.  85  en  faveur  de 
l'exercice  en  cours. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramivays 
gagne  4  francs  à  621  fr.  ;  Compagnie  Générale  Pari- 
sienne de  Tramivays,  242  fr.,  en  plus-value  de  3  fr.  ; 
Est-Parisien,  50  fr.  au  comptant  ;  Tramivays  de  Paris 
et  du  Département  de  la  Seine,  557  fr.  au  comptant, 
perdant  8  francy. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramivays  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  se  tiennent  aux  environs 
de  205  francs. 

Les  Clwmins  de  fer  Nogenlais,  que  nous  laissions  à 
460  fr.,  finissent  à  450  francs. 

L'action  de  la  Compaqnie  Française  des  Métaux 
se  tien I  à  567  fr.,  au  lieu  de  570  fr.  Le  Conseil  d'admi- 
nistration de  cette  Compagnie  proposera  à  la  prochaine 
assemblée  de  fixer  le  dividende  de  l'exercice  clos  le 
30  juin  dernier  à  25  francs  bruts  par  action,  égal  à 
celui  de  l'exercice  précédent  ;  Electro-Métallurgie  de 
Dives,  en  reprise  de  5  fr.  à  terme  à  576  fr.,  et  de 
1  fr.  au  comptant  à  379  francs. 

L'Omnium  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  188  fr., 
regagne  3  fr.  à  191  francs. 

Le  Métropolitain  de  Paris  est  revenu  de  592  fr.  à 
579  francs. 

L'action  du  Nord-Sud  de  Paris  clôture  à  282.  fr.  à 
terme,  mais  à  286  fr.  50  au  comptant. 

La  Malfidano  perd  5  fr.  au  comptant  à  070  francs. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action  or- 
dinaire, pagne  2  fr.  à  terme  à  200  fr.  ;  Messageries  Ma- 
ritimes, 318  fr.  à  terme,  en  bénéfice  de  3  francs. 

Les  Chargeurs  Béunis,  qui  finissaient  à  815  fr.,  se 
retrouvent  à  839  fr. 

La  Dynamite  Centrale  est  en  nouvelle  avance  à  585 
francs,  en  bénéfice  de  15  fr. 

Les  Phosphates  du  Dyr  ont  reperdu  une  partie  do 
leur  avance  dernière,  en  revenant  de  138  fr.  à  120  fr. 

Les  actions  Urbaine- Voitures  sont  passées  de  130  fr. 
à  138  fr.  ;  Obligations  4  0/0,  228  fr.,  gagnant  1  fr.  50. 

Les  actions  des  Raffinerie  et  Sucreries  C.  Say 
s'inscrivent  à  577  fr.,  au  lieu  de  588  fr.  Au  sujet  de  cette 
Société,  nous  nous  reportons  à  1'  «  Information  »  que 
nous  publions  plus  haut. 

La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson-Houstôn  clôture  à  851  fr.,  en  moins- 
value  de  4  fr. 

Les  Obligations  5  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
C\emins  de  fer  de  Sanla-Fé  gagnent  2  fr.  à  612  fr. ; 
Obligations  4  1/2  0/0,  515  fr.,  contre  511  fr.  50. 

Les  Obligations  5  0/0  du  Port  du  Bosario  sont  acti- 
ves à  403  fr.  50.  On  sait  que  ces  titres  sont  inconverti- 
bles avant  1013. 

L' Association  Minière,  qui  était  remontée  à  249  fr., 
clôture  à  2U  francs. 

ir  if  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  oui  donné  lieu, 
pour  la.  plupart,  à  des  échanges  importants. 
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La  Rente  Argentine  4  0/0  1896  (Rescision)  finit 
à  94  fr.  50  au  comptant,  gagnant  20  centimes  ;  Renie 
4  0/0  1900,  97  t'r.  30  au  comptant. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  s'est  avancé  de  91  fr.  50  à 

92  fr.;  Brésilien  1898  S  0/0  (Funding),  106  fr.  50  au 
comptant,  contre  106  fr.  40  ;  Obligations  5  0/0  de 
l'Etat  de  Minas-Geraès,  49'i  francs,  au  comptant,  sans 
changement. 

"L'Obligation  S  0/0  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie est  passée  de  478  fr.  à  481  fr.  au  comptant  ;  Obli- 
gations de  l'Emprunt  S  0/0  1902,  i92  fr.  50  ex-eoupon 
semestriel  au  comptant,  au  lieu  de  500  fr.  avec  cou- 
pon ;  Emprunt  5  0/0  or  1904,  484  fr.  au  comptant 
et  à  terme,  contre  488  fr.  et  485  fr.  jeudi  dernier. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  l'État  Indépendant  du 
Congo  sont  montées  de  79  francs  à  81  francs  au  comp- 
tant, et  même  à  82  francs  à  terme. 

L'Italien  S  0/0  est  resté  calme.  On  le  retrouve  à 
.  105  fr.  27  12,  soit  à  2  centimes  1/2  prés  comme  il  y 
a  huit  jours. 

La  Rente   Extérieure   Espagnole   est  montée  de 

93  fr.  92  1/2  à  94  fr.  40,  après  même  94  fr.  60. 

L' Emprunt  du  Maroc  5  0/0  1904  est  en  plus-value 
de  7  francs  au  comptant,  à  520  francs.  A  terme,  il  cote 
même  521  francs. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lre  série,  a  progressé 
de  70  francs  à  70  fr.  55;  2e  série,  70  fr.  50  au  comp- 
tant, en  bénéfice  de  30  centimes  ;  3e  série,  également 
70  fr.  70  contre  70  fr.  20. 

Le  Roumain  4  0/0  amortissable  1894  finit  à  92  fr.  80, 
contre  93  francs  ;  Rente  4  0/0  1896  Amortissable  93  fr.  40, 
sans  changement;  Rente  4  0/0  Amortissable  1898, 

94  fr.  50,  en  bénéfice  de  50  centimes. 

La  Rente  Russe  3  0/0  1891-1894  clôture  à  81  fr.  30 
au  comptant  et  à  terme;  Rente  3  0/0  1896,  80  fr.  25  au 
comptant  et  80  fr.  50  à  terme  ;  Russe  4  O/0  Consolidé 
1901,  95  fr.  05  à  terme,  en'  avance  de  25  centimes  ; 
Consolidés  1"  et  2e  séries,  94  fr.  75  au  comptant  et 
94  fr.  50  à  terme,  contre  94  fr.  15  et  94  fr.  10. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  s'échangent  à 
517  fr.  va  au  comptant  et  518  francs  à  terme. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  a  progressé  de  83  fr.  30 
à  81  fr.  02  1  2.  Rente  5  0/0  or  des  'Monopoles,  489  fr. 
au  comptant,  comme  la  semaine  dernière. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  très  fermes.  La  Dette 
Ottomane  Convertie.  Unifiée  4  0/0  cote  91  fr.  62  1/2, 
ex-coupou  de  2  0/0,  contre  92  fr.  65  avec  coupon; 
Priorités  4  0/0.  502  fr.,  ex-coupon  de  10  francs,  contre 
509  fr.  avec  coupon  ;  Consolidation  4  0/0,  467  fr.,  éga- 
lement ex- coupon  de  10  francs,  contre  476  fr.  avec 
coupon;  Obligations  4  0/0  de  l'Emprunt  des  Douanes 
de  1902,  484  francs,  regagnant  4  fr. 

Les  nouvelle?  Ottomanes  4  0/0  1901-1905  finis- 
sent à  454  fr.  au  comptant,  comme  jeudi  dernier.  A 
terme,  elles  cotent  également  454  fr.,  en  avance  de  2  fr. 

ir  if  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens 
est  bien  tenue  k  486  fr.  au  lieu  de  485  fr.  ;  Banque  Na- 
tionale du  Mexique,  1.002  fr.  a  terme,  contre  999  fr.; 
Banque  Impériale  Ottomane,  608  fr.  à  terme,  au  lieu 
de  609  fr.  il  y  a  huit  jours. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypt 
(Banque  Foncière  d'Egypte)  restent  demandées  à 
473  fr.  50.  Les  affaires  de  cette  Société  suivent  une 
marche  régulière  et  des  plus  satisfaisantes. 

Les  actions  de  la  Banque  de  Londres  et  de  Mexico 
sont  actives  à  620  francs  au  comptant  et  à  terme. 

La  Banque  Centrale  Mexicaine  finit  à  475  fr.  à  terme 
et  à  477  fr.  au  comptant.  Les  résultats  acquis  pendant 
le  premier  semestre  1900  par  cette  institution,  permet- 
tent de  prévoir  pour  l'exercice  en  cours,  un  dividende 
important. 

Le  Rio-Tinto,  encore  mouvementé,  regagne  cepen- 
dant 7  francs  à  1.644  francs.  On  fait  circuler  le  bruit 
qu'il  distribuerait,  comme  acompte  du  dividende  de 
1905,  37  1/2  shillings,  mais  rien  d'officiel  n'est  encore 
venu. 

Les  actions  des  Sucreries  et  Raffineries  d'Egypte 
s'inscrivent  à  53  fr.,  contre  52  fr.  50. 


La  Sosnovnce  a  repris,  de  1.405  fr.  à  1.440  francs; 
Briansk,  581  fr.,  gagnant  20  francs  (Tune  semaine  à 
1  autre. 

Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  reperdent  9  fr. 
à  390  fr.  ;  actions  privilégiées,  ;>9'i  francs  au  lieu  de 
403  francs. 

Les  recettes  de  cette  Compagnie,  du  1er  au  10 septem- 
bre 1905,  ont  été  de  492.106  fr.  contre  434.976  francs 
pour  la  même. décade  de  1904.  Ou  1"  janvier  au  lu 
septembre  1905,  les  recettes  se  chiffrent  par  12.155.099  fr. 
contre  10.902.822  francs  pour  la  période  correspondante 
de  1904,  soit  une  différence  de  1.252.277  francs  en 
faveur  de  1905. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  ont  été 
un  peu  plus  discutés.  Les  Andalous  fléchissent  de  2  fr. 
à  182  fr.  ;  Nord  de  l'Espagne,  171  fr.,  au  lieu  de  175  fr.  ; 
Saragosse,  305  fr.,  en  moins-value  de  3  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Thessalie,  que 
nous  laissions  à  157  fr.,  montent  à  163  fr.  A  terme,  on 
cote  165  francs. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique-Constan- 
tinople  sont  à  339  fr.  à  terme  et  au  comptant  ;  Obliga- 
tions anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement  (Série 
1894),  190  fr.  50  au  comptant  et  492  fr.  à  terme;  Obli- 
gations nouvelles  4  0/0  {Série  1895),  446  fr.  à  terme, 
contre  445  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  finissent  à  295  fr.  à 
terme  et  à  297  fr.  au  comptant. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


On  s'est  montré  plus  calme  cette  semaine  sur  ce  Marché, 
et  l'ensemble  de  la  Cote  est  quelque  peu  irrégulier.  Valeurs 
industrielles  russes,  toujours  fermes. 

Le  Brésil  5  010  1895  gagne  32  1/2  centimes  à  99  fr.  92  1/2; 
Brésil  5  0/0  1903,  loi  fr.  27  1/2,  perdant  7  \ft  centimes  ; 
Brésil  4  0/0  1901-1902,  91  fr.  35,  au  lieu  de  91  fr.  82  1/2; 
Mexicain  3  0/0,  36  fr.  45,  sans  variation  appréciable; 
Mexicain  5  0/0,  53  fr.  97  1/2,  en  bénéfice  de  27  1/2  centimes  ; 
Argentin  4  O/O  Mixte,  93  fr.  75,  au  lieu  de  93  fr.  45. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  5  0/0  de  Pernambuco  sont 
demandées  à  455  francs. 

Le  Laurium  Grec  est  monté  de  56  francs  à  60  fr.  50  ;  Otto- 
mans, 138  fr  75,  en  avance  de  3  francs. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  dt  fer  du 
Nord  du  Brésil  sont  bien  tenues  à  443  fr.  50. 

Le  Cape  Copper  finit  à  139  francs,  au  lieu  de  139  fr.  50  : 
Tharsis,  161  francs,  reperdant  1  fr.  50. 

La  Harpener,  active,  est  montée  de  1.718  fr.  à  1 .747  francs. 

L'action  Kertch,  qui  finissait  à  49  fr.  75,  passe  à  53  francs. 

La  Huanchaca  est  plus  calme  à  150  francs,  contre  155  francs. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  clôture  à  470  fr., 
son  cours  précédent. 

Les  Aciéries  du  Donetz  sont  remontées  de  1.260  fr.  à  1.360 
francs;  Doubowaïa- R  alita,  1.415  fr.,  en  bénéfice  de  31  francs; 
Dniéprovienne,  2.224  fr.,  contre  2.174  francs. 

Les  Mines  de  fer  de  Rakhmanorka-Krivoï-Rog  restent  à 
178  francs,  comme  il  y  a  huit  jours. 

L'action  Banque  d'Athènes  progresse  de  131  fr.  à  133  fr.  50. 
L'activité  que  déploie  cette  institution  laisse  entrevoir,  pour 
elle,  un  brillant  avenir. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  s'est  avancée  de  553  fr. 
à  567  francs. 

Les  actions  de  la  Société  Ottomane  Industrielle  et  Commer- 
ciale de  Salonique  sont  calmes  à  160  francs. 

La  Vieille-Mont 'ag ne  gagne  8  francs  à  902  francs. 

L'action  ancienne  des  Galeries  Lafayette  est  bien  tenue  à 
101  francs. 

La  Part  de  Monaco  se  retrouve  à  son  cours  précédant  ée 
5.225  fr. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  190 'i  clôturent 
en  avance  de  3  francs,  à  314  francs, 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmér  cotent  74  fr.  7>, 
en  bénéfice  de  2  fr.  25. 


Voir  les  Tableaux  des  Cours  sur  la  Couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 

21  septembre  1905. 

Blé.  —  La  première  évaluation  de  notre  récolte  de  blé,  celle 
du  Bulletin  des  Halles,  qui  donne  le  chiffe  de  110.718.200  hec- 
tolitres, conlrr  1Q4.523.453  en  1!K)S.  est  diversement  interpré- 
tée dans  les  milieux  agricoles  et  commerciaux. 

Certains  considèrent  cette  estimation  comme  se  rapprochant 
suffisamment  de  la  réalité,  mais  plus  nombreux  sont  ceux  qui 
affirment  qu'elle  est  trop  élevée  et  que  le  rendement  réel  ne 
dépassera  pas  110  millions  d'hectolitres. 

Ces  derniers  se  basent  sur  le  fait  que  notre  confrère  a  fixé 
le  déficit  de  la  région  du  Nord,  par  rapport  au  résultat  obtenu 
l'an  dernier,  à  3  0/0  seulement.  A  leur  avis,  la  diminution  sera 
beaucoup  plus  forte;  quelques-uns  vont  même  jusqu'à  préten- 
dre qu'elle  pourra  atteindre  25  0/0.  Pour  appuyer  leur  rai- 
sonnement, ils  font  valoir  que  le  Nord  fait  en  ce  moment  de 
nombreux  achats  dans  les  directions  mieux  partagées,  ce  qui 
n'aurait  pas  lieu  si  la  production  de  cette  contrée  était 
normale. 

Les  appréciations  sur  la  qualité  des  nouveaux  grains  sont 
aussi  très  variables,  mais  tout  le  monde  est  d'accord  pour 
reconnaître  que  ces  produits  sont  généralement  défectueux, 
et  que.  par  suite,  il  convient  d'envisager  une  infériorité  du 
rendement  en  farine  et  en  pain. 

Ces  controverses  ne  cesseront  qu'après  l'apparition  de  l'en- 
quête du  Ministère  de  l'Agriculture,  laquelle  est  attendue  poul- 
ie commencement  d'octobre.  Nous  ne  voulons  pas  dire  que' 
l'estimation  officielle  sera  favorablement  accueillie  par  tous 
les  producteurs  et  commerçants,  mais  les  renseignements 
qu'elle  fournira  constitueront  des  termes  de  comparaison  ; 
chacun  pourra  se  former  une  opinion  et  adopter  une  règle  de 
conduite  plus  ou  moins  susceptible  de  servir  ses  intérêts. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


24  août 
1905 

31  août 
1905 

7  sept. 
1905 

14sept. 
1905 

21  sept. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

22  37 

22  15 

22  62 

22  62 

22  87 

18  63 

18  46 

18  69 

18  75 

18  51 

17  75 

17  75 

17  75 

17  50 

17  50 

21  37 

21  .. 

21  06 

21  .. 

21  28 

16  71 

16  56 

16  59 

16  54 

16  65 

15  42 

15  01 

15  23 

15  75 

15  91 

16  64 

16  26 

16  42 

17  02 

16  89 

Paris  

Liverpool. . 

Anvers  

Berlin  

Budapest. . 
Chicago . . . 
New-York 

Les  marchés  de  province  sont  actuellement  peu  fréquentés, 
en  raison  des  nombreuses  occupations  des  cultivateurs.  Les 
offres  sont  donc  limitées  et,  malgré  le  peu  d'importance  des 
demandes,  les  prix  demeurent  très  soutenus  ;  sur  certaines 
places,  on  constate  même  une  plus-value  variant  de  25  à  50 
centimes. 

A  Paris,  à  notre  réunion  hebdomadaire  d'hier,  l'assistance 
n'était  pas  nombreuse.  En  outre,  détenteurs  et  acheteurs  se 
sont  tenus  sur  une  égale  réserve.  Les  rares  affaires  traitées 
ont  fait  ressortir  les  prix  suivants:  blés  roux  de  choix,  23; 
belle  qualité,  22  75  à  23  ;  qualité  moyenne,  22  25  à  22  50  ; 
blés  blancs,  22  75  à  23  25.  Les  100  kilos,  net,  gares  de  Paris 
ou  usines  environnantes. 

A  la  Bourse  de  Commerce,  les  transactions  sont  assez 
actives  et  la  tendance  ferme.  On  a  coté  en  clôture  : 

7  sept.      14  sept.      21  sept. 

Courant   22  62         22  62         22  87 

Octobre   22  87         22  75         £8  12 

Novembre- déc. ..  22  87  23..  23  37 
4  de  novembre..       23  12         23  12         23  62 

4  premiers   23  37         23  50         23  87 

Li  s  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 
à  l'hectolitre. 

Farines-fleur.  —  Les  demandes  sont  régulières  et  notre 
marché  des  farines  de  commerce  où  les  cours  sont  orientés 
vers  la  hausse. 

7  sept. 

Courant   29  75 

Octobre   29  87 

Novembre-  déc. ..  30  12 
4  de  novembre  . .       30  87 


4  premiers   30  87 


14  sept. 

29  87 

30  .. 
!0  37 
30  37 
:!0  87 


Li's  100  kilos,  net,  toile  perdue,  sans  escompte. 


21  sept. 
30  12 
30  37 

30  75 

31  12 
:;|  50 


Farines  de  consommation.  —  Lundi  dernier,  la  meunerie 
a  relevé  ses  prix  de  un  franc  par  sac  de  157  kilos,  soit  64 
centimes  environ  par  100  kilos.  On  cote  maintenant  les  prin- 
cipales marques  en  disponible  : 

157kil.,net  100kil.,net 

Marques  de  choix   53  25  33  91 

Premières  marques   53  . .  33  75 

Bonnes  marques   51  75  32  96 

Marques  ordinaires   50  fO  32  16 

Conditions  :  le  sac  de  153  kil.  ou  101  kil.,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant, 
avec  1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


24  août 
1905 

31  août 
1905 

7  sept. 
1905 

14  sept. 
1905 

21  sept. 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

22  .. 

?1  .. 

21  .. 

20  10 

21  25 

22  82 

21  38 

21  69 

21  02 

21  12 

23  12 

21  87 

21  50 

20  87 

20  50 

23  64 

22  66 

22  08 

21  04 

21  04 

21  31 

19  95 

21  21 

20  f.8 

20  68 

22  68 

21  37 

21  50 

21  .. 

21  25 

39  25 

38  54 

38  54 

37  11 

35  68 

Paris  (roux  88*). 

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 

Dans  une  récente  réunion,  la  Chambre  syndicale  des  Fa- 
bricants de  sucre  a  examiné  la  situation  faite  à  la  sucrerie 
par  la  baisse  excessive  des  prix.  Elle  a  discuté  les  opi- 
nions émises  sur  les  moyens  d'atténuer  les  difficultés  de 
cette  situation  exceptionnellement  critique.  Finalement,  elle 
a  décidé  de  convoquer  une  assemblée  générale  qu'elle  a  fixée 
au  29  septembre  courant. 

L'ordre  du  jour  de  cette  assemblée  extraordinaire  sera  le 
suivant  :  1°  Examen  de  la  situation  ;  2°  Etude  des  moyens 
d'y  faire  face  ;  rapports  à  présenter  ;  3°  Création  d'une  Caisse 
de  liquidation. 

De  leur  côté,  les  agriculteurs  ne  restent  pas  inactifs.  Les 
présidents  de  certaines  sociétés  départementales  ont  convoqué 
leurs  adhérents  dans  le  but  de  rechercher  les  mesures  pro- 
pres à  sauvegarder  les  intérêts  des  producteurs  de  betteraves. 

Jusqu'à  présent,  les  idées  échangées  ont  été  très  diffé- 
rentes, mais  il  est  probable  que  l'accord  finira  par  s'établir 
et  que  la  plupart  des  planteurs  accepteront  une  réfaction  des 
prix  de  base  des  compromis  passés  au  commencement  de 
l'année. 

A  ce  sujet,  il  nous  paraît  intéressant  de  donner  les  rensei- 
gnements suivants  concernant  une  filiale  des  Magasins  du 
Printemps,  qui  a  été  atteinte  par  le  krach  Jaluzot  : 

A  la  suite  des  derniers  événements,  la  dissolution  de  la 
Société  Agricole  des  Etablissements  Jaluzot  fut  prononcée 
par  les  actionnaires  et  un  liquidateur  fut  nommé  par  le 
Tribunal  de  Commerce. 

Cette  Société  exploitait  une  sucrerie-distillerie  dans  l'Aisne, 
à  Origny-Sainte-Benoite  et  une  raffinerie,  à  La  Biette. 

Le  désastre  déterminé  par  sa  mise  en  liquidation  atteint 
1.600  cultivateurs  de  la  région,  avec  lesquels  la  Compagnie 
agricole  avait  traité  pour  130.000  tonnes  de  betterave-  au 
cours  moyen  de  26  fr.  la  tonne  ;  or,  le  cours  actuel  n'est 
plus  que  de  17  à  18  fr. 

Les  betteraviers,  dans  une  réunion  tenue  à  Saint-Quentin 
le  9  septembre,  décidèrent  «  d'obtenir  par  tous  moyens  de 
droit,  à  défaut  de  solution  amiable,  l'exécution  de  leurs 
contrats  ». 

Comme  conséquence  d'une  entente  survenue  entre  M.  La- 
guionie,  le  nouveau  directeur-gérant  du  Printemps,  le  consor- 
tium de  la  Bourse  de  Commerce  et  le  liquidateur,  la  Société 
du  Printemps  offre  la  cession  gratuite  des  usines,  qui  sont 
sa  propriété,  pendant  toute  une  campagne. 

Les  cultivateurs  accorderaient  en  échange,  sur  le  prix  des 
contrats  primitifs,  une  certaine  réduction. 

Les  betteraviers  intéressés  sont  appelés  à  se  prononcer  sur 
cette  combinaison  qui  sauvegarderait,  au  moins  en  partie, 
leurs  intérêts  compromis. 

Voici  les  propositions  qui  leur  sont  faites  par  le  liqui- 
dateur :  . 

Les  betteraves  seraient  livrées  sur  le  prix  de  base  de  22  fr.; 
le  paiement  serait  effectué  au  fur  et  à  mesure  de  la  réalisa- 
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tion  des  produits  fabriqués,  le  sucre  blanc  devant  être  vendu 
à  ûn  mars  au  plus  lard,  et  les  bas  produits  à  lin  août  ;  toutes 
les  autres  conditions  des  contrats  seraient  maintenues. 

Déjà,  un  certain  nombre  de  cultivateurs  ont  donné  leur 
assentiment. 

Le  Journal  Officiel  a  publié  le  résumé  de  la  situation  dos 
sucres  pendant  la  campagne  1904-05  (1"  septembre  au  31  août) 
d'après  les  constatations  du  service  des  douanes  et  celui  des 
contributions  indirectes. 

En  voici  les  chiffres  principaux,  comparés  à  ceux  de  la 
campagne  précédente  : 

11)03-04  1904-05 


Reprises  

Production  

Importations  

Entrées  de  sucres  libérés  d'impôt. 

Total  des  ressources  

Consommation  

Fabrication  des  bières  

Alimentation  du  bétail  

Sucres  des  mélasses  

Exportations  

Expéditions  de  sucres  libérés  d'im- 
pôt  

Préparations  sucrées  exportées  . . . 

Pertes  matérielles  et  autres  dé- 
charges   


Tonnes  exprimées 
585.098 
727.268 
,  92.822 


on  raffiné 
453.437 
562.736 
87.347 
5.243 


Total  du  mouvement 

Stock  au  31  août  

contre,  au  31  juillet . 


1.405.183 

1.108.763 

699.030 

542.314 

» 

92 

5 

12 .280 

9.470 

237.816 

240.312 

99 

2*589 

2.870 

47 

2 

951.762 

795.164 

453.426 

313.599 

515.267 

387.603 

—  61.841 

—  74.004 

On  voit  par  ces  chiffres  que  la  production  de  la  dernière 
campagne  a  été  inférieure  de  164.532  tonnes  ou  22.6  0/0  à 
celle  de  la  saison  1903-1904. 

Les  importations  ont  fléchi  de  92.822  à  87.347  tonnes,  soit 
une  réduction  de  5.8  0/0. 

Notre  consommation  intérieure,  qui  avait  atteint  699.030 
tonnes  en  1903-1904,  est  tombée  à  542.314  tonnes,  soit  une 
diminution  de  156.716  tonnes  ou  22.4  0/0. 

Nos  exportations  ont  été  à  peu  près  égales,  240.312  tonnes 
contre  237.816  en  1903-1904. 

La  campagne  s'est  terminée  en  laissant  un  stock  de"  313.599 
tonnes,  inférieur  de  139.827  tonnes  ou  30.8  0/0  à  celui  du 
31  août  1904. 

Cette  diminution  des  approvisionnements  serait  un  facteur 
favorable  au  relèvement  des  prix  si  la  récolte  des  betteraves, 
tant  en  France  qu'à  l'étranger,  ne  s'annonçait  comme  devant 
être  très  importante. 

M.  Licht,  de  Magdcbourg,  estime  que  la  prochaine  produc- 
tion européenne  pourra  atteindre  6.050.000  tonnes  de  sucre 
brut,  contre  4.700.000  pendant  la  campagne  1904-1905.  Comme 
il  prévoit  que  la  production  de  sucre  de  canne  pourra  donner 
7.350.000  tonnes,  contre  6. 510. 000  cette  campagne,  ce  serait 
donc  un  total  de  production  mondiale  de  13.400.000  tonnes, 
contre  11.210.000,  soit  une  augmentation  de  2.190.000  tonnes. 

Depuis  quelques  jours,  notre  marché  des  sucres  blancs  n°  3 
est  plus  soutenu.  La  légère  reprise  des  cours  a  été  provoquée 
par  des  rachats  du  découvert,  mais  aussi  par  les  informa- 
tions moins  favorables  au  sujet  de  la  récolte  des  betteraves. 
Si,  en  effet,  le  poids  des  racines  est  de  beaucoup  supérieur  à 
la  moyenne,  leur  richesse  en  sucre  est  très  inférieure  à  celle 
constatée  l'année  dernière. 

Blanc  n°  3  : 

Courant  

Octobre  

4  d'octobre  

4  premiers  

Roux  88"  disponible  

Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 
Les  prix  des  raffinés  sont  inchangés  ;  les  pains  valent  de 
59  fr.  à  59  fr.  50  les  100  kilos,  suivant  marques,  aux  usines. 


7  sept. 

14  sept. 

21  sept 

25  12 

24  25 

25  .. 

25  87 

24  87 

25  25 

26  12 

25  25 

25  50 

26  87 

26  12 

26  37 

21  .. 

20  50 

21  25 

Alcool.  —  Le  Journal  Officiel  du  19  courant  a  publié  le 
relevé  de  la  production  et  du  mouvement  des  alcools  pendant 
les  onze  premiers  mois  de  la  campagne  1904-1905,  soit  du 
1er  octobre  au  31  août  : 


Onze  premiers  mois        1903  1904 


Stock  au  début  de  la  cam- 


1904-1905  Différence 
(Hectolitres) 


685.530 
2.124.815 

538.947 
2.317.785 

IOD.590 

+ 

+ 

146.583 
192.970 
52.197 

Total  des  ressources. 

2.918.748 

3.012.327 

+ 

98.58', 

A  déduire  : 

263.432 
2.031.578 

277.345 
2.220.523 

+ 
+ 

13.913 
188.945 

Total  

2  295.010 

2.497.868 

+  202.858 

Stock  au  31  août. . . . 
Contre,  au  31  juillet. 

018. 733 
689.275 

514.459 
£64.691 

104.274 
124  584 

Différence  au  31  août . . . 

-  70.542 

—  50.232 

20.310 

Ces  chiffres  comprennent  ceux  relatifs  aux  bouilleurs  de  cru 
qui,  au  30  septembre  1904,  possédaient  un  stock  approximatif 
de  113.435  hectolitres  (184.127  à  la  même  date  de  1903)  et 
dont  la  production  pendant  les  onze  premiers  mois  de  la  cam- 
pagne est  évaluée  à  85.652  hectolitres,  supérieure  de  52.093  hec- 
tolitres ou  159,8  0/0  à  colle  do  la  période  correspondante  de 
la  saison  précédente  (32.959). 

La  production  des  distillateurs  et  bouilleurs  dont  la  fabri- 
cation est  contrôlée,  2.232.122  (2.091.856;  accuse  une  augmen- 
tation de  140.271  hectolitres,  ou  6,7  0/0.  On  constate  un 
accroissement  do  192.970  hectolitres,  ou  9,8  0/0  dans  la  pro- 
duction totale. 

Durant  le  mois  dernier,  les  ressources  se  sont  augmentées 
de  129.152  hectolitres.  Les  livraisons  au  commerce  intérieur,  y 
compris  la  consommation  personnelle  des  bouilleurs  de  cru, 
ont  été  de  146.305  hectolitres,  dépassant  de  3.883  hectolitres 
celles  de  l'année  précédente  (142.422).  Les  exportations  se 
sont  élevées  à  33.079  hectolitres,  chiffre  à  peu  près  égal  à 
celui  de  1904  (33.006).  Le  stock,  en  raison  d'un  accroisse- 
ment supérieur  des  ressources,  n'a  diminué  que  de  50.232 
hectolitres,  au  lieti  de  70.542  l'an  dernier. 

L'apparition  de  cette  statistique  n'a  exercé  aucune  influence 
sur  le  marché  où,  depuis  le  commencement  de  septembre, 
les  cours  se  sont  affaissés.  Comme  nous  l'avons  déjà  expli- 
qué, ce  mouvement  rétrograde  a  pour  cause  principale  la 
probabilité  d'une  forte  production  durant  la  campagne  1905- 
1906.  On  estime,  en  effet,  qu'en  raison  des  bas  prix  du 
sucre,  une  grande  quantité  de  betteraves,  destinées  primiti- 
vement aux  sucreries,  sera  livrée  aux  distilleries. 

On  a  coté  en  clôture  : 

7  sept.       14  sept.      21  sept. 

Courant   40  37         36  37         38  . . 

Octobre   36  75         34  25         34  87 

Novembre- déc...  '   35  50         33  75         34  50 

3  d'octobre   36..         S3  87         34  50 

4  premiers   35  37         34  37         34  87 

4  de  mai ........       35  87         35  . .         35  75 

L'hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 


Vins.  —  Nous  empruntons  au  Moniteur  Vinicole  les  ren- 
seignements suivants  sur  la  récolte  de  1905  : 

«  Cette  semaine  les  vendanges  vont  se  généraliser  dans  la 
plus  grande  partie  de  la  France.  Tandis  que  la  cueillette  des 
Aramons  et  des  Carignans  se  poursuivra  dans  le  Midi,  le  tra- 
vail, déjà  commencé,  prendra  une  large  extension  dans  le 
Beaujolais-Màconnais  et  les  Côtes  Chàlonnaises.  Beaucoup  de 
propriétaires  suivront  cet  exemple  dans  les  climats  les  plus 
précoces  de  la  Bourgogne,  du  Centre-Nord,  des  Charentes. 
du  Bordelais,  ds  l'Armagnac,  de  la  Gascogne,  du  Languedoc. 
Et  avant  la  fin  du  mois  ce  sera  le  tour  de  l'Auvergne,  de  la 
Basse-Bourgogne,  de  la  Champagne. 

Grâce  au  retour  du  beau  temps,  l'on  remarque,  dans 
diverses  régions,  moins  de  hâte,  de  la  part  des  vignerons,  à 
ramasser  des  raisins  insuffisamment  mûrs.  Il  serait  à 
souhaiter  que  les  circonstances  permissent  jusqu'au  bout 
d'attendre  que  la  maturité  fût  complète.  Nous  ne  voyons  pas 
que  ces  temps  derniers  la  pourriture  grise  ait  pris  dans  cer- 
taines régions  les  développements  que  l'on  redoutait. 

La  récolte  des  Aramons  sur  le  littoral  méditerranéen  donne 
des  résultats  proportionnellement  supérieurs  comme  quantité 
à  celle  des  Bouschets. 

Xavier  Gikakdot. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  le  20  septembre  1905. 

Le  marché  linancier.  —  La  u  Ueichsbank  »  et  le  marché  monétaire.  — 
Les  industries.  —  Le  renchérissement  des  denrées. 

La  situation  de  notre  marché  financier  ne  s'est  guère 
modifiée  depuis  la  semaine  dernière.  On  est  toujours  à 
l'optimisme  et,  un  fait  à  noter,  c'est  qu'en  France  on 
attache  beaucoup  plus  d'importance  qu'en  Allemagne 
aux  fluctuations  de  l'incident  marocain.  C'est  à  peine 
si  L'on  se  préoccupe  ici  des  négociations  en  cours  à 
Paris.  Les  retards  qu'on  apporte,  pour  une  raison  ou 
pour  une  autre  à  la  conclusion  d'un  traité  définitif 
n'ont  jamais  fait  douter  d'un  accord  satisfaisant. 
Aussi,  les  bonnes  dispositions  dominent-elles  toujours. 
Dernièrement,  les  grandes  banques,  inquiètes  du  nom- 
bre et  de  la  précipitation  des  achats,  avaient  envoyé  à 
leurs  clients  des  avis  d'enrayer.  Il  ne  semble  pas  que 
ces  sages  conseils  aient  été  suivis,  car  les  ordres  arri- 
vent constamment  en  quantité  importante. 

Il  ne  semble  pas  non  plus  que  l'élévation  du  taux  de 
l'escompte  de  la  Ueichsbank  ait,  jusqu'à  présent,  mo- 
difié de  façon  sensible  la  situation  du  marché  finan- 
cier, en  général,  et  de  la  Reichsbank  en  particulier. 
Depuis  qu'elle  a  pris  cette  mesure,  la  Banque  de  l'Em- 
pire a  encore  vu  son  portefeuille  augmenter  de  plus  do 
103  millions  de  marks  :  il  s'élève  aujourd'hui  à  1.051 
millions  de  marks,  c'est-à-dire  à  380  millions  de  marks 
de  plus  que  l'année  dernière  à  pareille  époque.  Si  l'élé- 
vation du  taux  de  l'escompte  à  4  0/0  ne  devait  pas 
avoir  de  résultat  plus  appréciable,  la  Reichsbank  pro- 
céderait certainement  à  une  nouvelle  élévation  et  por- 
terait son  escompte  à  5  0/0.  Le  bruit  en  avait  couru 
dès  la  semaine  dernière;  aujourd'hui,  on  l'annonce 
avec  certitude,  de  source  bien  autorisée.  Certains  af- 
firment même  que  cette  mesure  s'imposera  dès  le  com- 
mencement du  mois  d'octobre. 

Le  taux  de  l'escompte  sur  le  marché  libre  se  tient 
cependant  un  peu  au-dessous  de  3  0/0.  L'argent,  au 
jour  le  jour,  esta  2  0/0.  La  Seeliandlumj  a  fait  des 
prolongations  assez  importantes  pour  la  fin  du  mois  à 
2  0/0.  Les  reports  pour  la  liquidation  de  la  fin  du  mois 
sont  à  4  1/2  0/0. 

Les  nouvelles  des  grandes  industries  sont  assez  fa- 
vorables. Le  Syndicat  des  charbons,  qui  avait  décidé, 
depuis  longtemps,  de  réduire,  dans  le  quatrième  tri- 
mestre, la  production  de  23  0/0,  a  résolu,  récemment, 
de  ne  la  réduire  que  de  20  0/0.  Cette  décision  a  été 
prise  en  considération  de  l'activité  des  industries  du 
fer  qui,  dans  ce  moment,  sont  fort  occupées.  Ainsi 
s'effacent  peu  à  peu  les  conséquences  de  la  dernière 
grande  grève  des  mineurs,  qui  laissent  néanmoins  en- 
core quelques  traces  sur  le  marché. 

Sur  le  marché  sidérurgique,  la  situation  est  encore 
plus  favorable.  Notre  marché  du  fer  s'est  rendu  pres- 
que complètement  indépendant  de  celui  des  Etats-Unis. 
Il  a  repris,  si  l'on  peut  dire,  son  autonomie.  Le  tra- 
vail y  est  très  actif  et  les  ventes  sont  nombreuses  et 
importantes.  On  s'attend,  à  la  suite  de  la  conclusion 
de  la  paix  et  de  la  nécessité  où  sont  les  anciens  belli- 
gérants de  refaire  leur  matériel  de  guerre,  à  une  recru- 
descence des  commandes  et  à  une  hausse  des  prix.  On 
peut  dire  que  tout  le  marché  métallurgique  allemand 
vit,  aujourd'hui,  sur  cette  espérance. 

I "tir;  autre  circonstance  qui  donne  de  l'activité  e1  de 
la  fermeté  à  tout  le  marche  industriel,  est  la  certitude 
que  le  Gouvernement  prussien  se  serait  décidé  à  accep- 
ter la  participation  de  10  0/0  gui  lui  ètail  offerte  dans 
la  nouvelle  Société  fondée;  pour  l'exploitation  des  lor- 
rains charbonniers  de  la  Compagnie  Internationale  des 
forages.  En  môme  temps,  il  entrerait  dans  le  Syndicat 
charbonnier  rhénan- westphaïïen. 

Cette  intervention  du  Gouvernement  prussien  dans 


les  industries  est  mal  vue  des  industriels  —  et,  en 
même  temps,  elle  consolide  le  marché  ! 

•le  vous  ai  parlé,  dans  une  dernière  lettre,  du  ren- 
chérissement du  prix  de  la  viande  en  Allemagne  et  de 
la  véritable  disette  qui  en  était  résultée.  Depuis,  les 
prix  ont  renchéri  encore  :  de  6  pfennings  pour  la  viande 
de  bœuf  et  de  10  pfennings  pour  la  viande  de  porc.  De 
prix  du  kilogramme  de  beurre  a  augmenté  encore  de 
S  pfennings.  La  campagne  pour  l'abolition,  au  moins 
momentanée,  des  droits  de,  douane,  redouble  partout. 


lÉnMtions  hwmm  et  Financières 

BILAN   DE  LA   BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  ,  


PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social   

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue  . . . 
Divers  


1905 

1904 

15  ^epl. 

ïi(.7  sept. 

15  sept. 

Dil.7  sept. 

908.101 
20.546 
24.291 
1.050.795 
56.472 
99.848 
97.160 

-  751 
+  670 
+  6.330 
+103.134 
+  7 
+  14.898 
+  4.260 

914.578 
20.512 
26.589 

776.783 
60.518 

196.550 
92.503 

+  5.028 
+-  853 
+  9.340 
+  11353 
+  5.459 
-p  60-958 
+  3.200 

180-000 
64.814 
1  3L2.8S9 

679.13! 
26.435 

non  mod. 
non  mod. 
+  15.610 
+  111.834 
+  1.498 

150.000 
'  51.614 
1.246.570 

609  6So 
30.163 

non  mod. 
non  mod. 
+  4.955 
+  89.729 
+  1-511 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 

Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


22  juillet 

30  >> 

7  août 
15  ■ 

23  » 

31  » 

7  sept. 
15  • 


a 

a 

o 

°  05  W 

'3 

ances 

Taux 

G 
t-.  an 

°S 

ulat 

IIS 

m 

CJ 

bilh 

de 

l'esc 

Cire 

o  b*3 

°? 

u 

Port 

< 

0/0 

1.005 

1  298" 

572 

881 

54 

+  237 

3 

961 

1.320 

519 

905 

69 

+  147 

1 

949 

1-294 

484 

861 

61 

+  168 

M 

963 

1.266 

564 

855 

68 

+  219 

» 

989 

1  215 

600 

845 

57 

+  271 

932 

1  ?08 

527 

909 

66 

+  129 

909 

1.297 

Ï67 

947 

56 

+  125 

908 

1-313 

679 

1-051 

56 

+  115 

4 

La  Population  en  Allemagne.  —  h'Annuaire  de  Btfltis- 
tique  allemand  publie  les  renseignements  suivants  sur  la 
population  de  l'Empire  : 

«  En  1895,  les  540.743  kilomètres  carrés  du  territoire  de 
l'Empire  étaient  habités,  vers  le  milieu  de  l'année,  par  52  mil- 
lions d'âmes.  La  population  actuelle,  tin  juin  1905,  a  été  de 
00.6  millions,  soit,  en  dix  ans,  une  augmentation  de  8  millions. 
Si  l'accroissement  se  poursuit  dans  les  mêmes  proportions 
d'ici  1940,  l'Allemagne  aura  100  millions  d'Ames. 

En  1895,  18  millions  d'habitants  appartenaient  à  l'agricul- 
ture, 20.250.000  à  l'industrie,  G  millions  au  commerce,  2  mil- 
lions aux  carrières  militaires,  civiles  ou  libérales,  1  million 
au  service  domestique  et  3.500.000  étaient  sans  état.  Ces  chif- 
fres ont  été  assurément  modifiés  depuis,  mais  com:v.e  le  pro- 
chain recensement  des  professions  ne  se  fera  qu'en  1907,  il 
n'y  a  pas  moyen  de  nréciser.  Toutefois,  il  est  probable  que  la 
presque  totalité  de  l'accroissement  de  la  population  revient  à 
l'industrie  et  au  commerce.  Déjà,  le  l»r  décembre  1900.  la  po- 
pulation des  communes  rurales  (inférieures  à  2.000  àmesi 
n'était  plus  que  de  25.750.000,  et  celle  des  villes  de  3G.!Ï50.000. 
En  1004,  il  a  été  enregistré  pour  l.OOO  habitants:  7.9  maria- 
ges, 34.9  naissances,  21.1  décès,  excèdent  des  naissances:  13.9. 


L'Émigration  par  Hambourg  et  Brème.  —  L'émigra- 
tion par  Hambourg  et  Brème  est,  celle  année,  en  pleine 
prospérité  :  les  chiffres  dépassent  ceux  de  l'année  1003  qui, 
jusqu'ici,  détenait  le  record. 

Dans  les  7  premiers  mois  de  ItoxtBéS,  il  est  sorti  par  Ham- 
bourg 93.058  émigrants,  et  par, Brème,  181.21$,  soil,  eu  tout, 
224.2H9  personnes,  contra  20Ô.U18  dans  la  mémo  période 
de  48,03.  Eu  majorité,  soil  50  0/0  de  ces  émigrants,  étaient 
dès  liasses,  30  0/0  des  Austro-Hongrois. 


• 


L'SCONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Angleterre 


Le  Commerce  Extérieur  du  Kamerun.  —  Le  Deutsche 
kolonialblatl  publie  la  statistique  officielle  îles  marchandises 
importées  et  exportées  en  1904  par  le  littoral  du  territoire 
de  Kamerun.  La  valeur  des  importations  est  de  9.168.900 
marks;  celle  des  exportations,  de  71002.000  marks;  le  com- 
merce extérieur  général  a  donc  atteint  1(1.770.000  marks. 

Voici  le  tableau  comparatif  des  chiffres  correspondants 
pour  les  trois  derniers  lustres,  c'est-à-dire  depuis  1K91  : 
Importations  Exportations  Total 


(Eu  marks 

1801 

4.547.000 

ft.30S.QC0 

8.853.000 

1892  

4.570.800 

4.202.000 

8.733.000 

4.161.000 

4. 633.  OCii 

8.794.0(10 

1694 

6.497.000 

4.435.060 

10.932.OU0 

5.658.000 

4.089.000 

9.747.000 

ISiHi 

5.459.000 

3.961.000 

9.320.000 

1891  

6.827.000 

3.385.U00 

9.712.00O 

l«i>8 

9.297.000 

4.602-000 

13.899.000 

1899 

11.133  000 

4.841.000 

15.974.000 

1900 

14.245.000 

5. 880. 000 

20.131.000 

1901 

9.251.000 

5.985.000 

15.236.000 

19J2 

13.276.000 

6.264  010 

19.540.000 

1908  

9.426.000 

7.139.000 

16:665.000 

1904  , 

9.168.000 

7.602.C00 

16. 770.0HO 

Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  21  septembre  1905. 

Les  dispositions  sont  toujours  bonnes,  bien  que  l'élan  des 
achats  se  soit  un  peu  ralenti.  La  clôture  s'est  effectuée  sur 
dss  cours  très  fermes. 

Les  Consolidés  allemands  sont,  seuls,  en  léger  recul.  Aux 
Fonds  étrangers,  les  tendances  ont  été  meilleures. 

Les  actions  des  banques,  des  chemins  de  ter,  des  métallur- 
gies  et  des  charbonnages  ont  fini,  toutes,  en  avance  assez 
marquée. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  89  60  ;  Extérieure  94  . .  ;  Lom- 
bards 21  60.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  21  septembre  1905. 

Sur  l'élévation  du  taux  officiel  de  l'escompte.  —  Le  Gouvernement  et 
le  marché  monétaire.  —  Nouvelle  émission  de  Bons  du  Trésor.  — 
Statistique  du  travail  pour  le  1"  semestre  1905.  —  L'industrie  co- 
tonniére  dans  le  Lancashire. 

Le  bruit  a  couru,  cette  semaine,  d  une  élévation  pro- 
bable du  taux  officiel  de  l'escompte  ;  mais  les  directeurs 
de  la  Banque  d'Angleterre  n'ont  pas  jugé  nécessaire  de 
décider  mainlenant  cette  nouvelle  élévation.  Il  faut 
cependant  s'attendre  à  ce  que  le  taux  ne  s'arrête  pas 
à  3  0/0,  par  suite  des  demandes  d'or  qui  ne  tarderont 
pas  sans  doute  à  allluer  de  l'Inde,  de  l'Egypte,  de 
l'Afrique  du  Su  1,  voire  même  de  New- York. 

De  plus,  il  n'est  pas  douteux  que  le  Japon  utilisera, 
dans  un  avenir  très  prochain,  le  solde  créditeur  qu'il 
possède  actuellement  à  Londres.  C'est  dans  cette  expec- 
tative que  le  taux  d'escompte  s'est  élevé  de  nouveau, 
atteignant  2  7  8  0/0  pour  le  papier  à  3  mois,  et  de 
3  à  3  1  1G  pour  le  papier  à  4  et  à  G  mois. 

La  provision  de  numéraire  est  assez  abondante,  et 
les  emprunts  pour  la  journée  ou  pour  la  semaine  sont 
faits  à  1  1/2  ou  1  3/4  0/0. 

Le  Conseil  de  l'Inde  a  renouvelé  une  somme  peu 
importante,  pour  un  mois,  à  2  1  \  0  0. 

L'Echiquier  parait  être  en  retard  dans  ses  paiements 
cette  année,  et  ceci  explique  l'importance  anormale  de 
la  balance  de  caisse,  bans  la  période  du  1er  avril  au 
9  septembre,  les  sorties  ont  été  seulement  de  50.825.000 
livrer  sterling,  tandis  que  le  total  des  dépenses  pour 
l'année  était  estimé  à  142.064.600  liv.  st.  A  l'époque 
correspondante  de  l'année  dernière,  les  sorties  attei- 
gnaient 01.074.000  liv.  st.  sur  un  total  de  dépenses  de 
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l 'i2.0OO.0OU  liv.  si.  pour  l'année.  Si  l  ou  compare  ;'i  celle 
de  l'année  dernière  In  situation  actuelle  du  Trésor,  on 
voit  que  celui-ci  est  près  de  4  000.000  de  liv.  st.  en 
retard  dans  ses  paiements.  Jl  se  peut  que  le  Trésor 
continue  à  retarder  ainsi  les  sorties  jusqu'il  l'arrivée 
des  recettes,  vers  le  mois  de  mars  ;  cela  lui  permettrait 
de  recourir  au  marché  monétaire  beaucoup  moins  qu'il 
ne  l'a  fait  l'année  dernière.  La  semaine  dernière,  les 
recettes  ont  atteint  2.451. COO  liv.  st.,  et  les  dépendes 
2.710.000 liv.  st.  ;  il  faut  ajouter  à  cela  une  recette  addi- 
tionnelle de  30.000  liv.  st.  provenant  de  l'émission  de 
bons  de  l'Echiquier,  mais,  par  contre,  une  avance  de 
20.000  liv.  st.  sur  lingots.  De  ce  chef,  la  balance  de 
caisse  fut  réduite  de 249.000  liv.  st.  Cotte  balance  s'élève 
actuellement  à  8.419.000  liv.  st.,  y  compris 500.000 liv.  st. 
provenant  d'une  récente  émission  de  bons  du  Trésor, 
contre  103.000  liv.  st.  à  la  même  époque  de  l'année  pré- 
cédente . 

Une  nouvelle  émission  de  bons  du  Trésor,  pour  une 
somme  de  1.920.000  liv.  st.  a  eu  lieu  aujourd'hui, 
21  courant,  en  remplacement  d'une  partie  des  bons 
échéant  le  28  courant.  Ces  bons  sont  respectivement  de 

I.  000,  5.000  ou  10.000  liv.  st.,  et  datés  du  28  septembre 
1905.  Ils  sont  pavables  à  six  mois  de  date,  c'est-à-dire 
le  28  mars  1900. 

Le  Bom  d  of  Tradè  vient  de  publier  un  rapport  qui 
met  en  relief  les  variations  survenues  dans  les  taux  des 
salaires  et  les  heures  de  travail  pendant  le  Ie1'  se- 
mestre 1905.  On  constate  une  diminution  constante  des 
salaires  dans  les  houillères,  constructions  de  machines, 
chantiers  de  construction  et  industries  du  bâtiment, 
tandis  que  dans  les  usines  métallurgiques  ;fer  et  acier; 
les  augmentations  et  les  diminutions  se  balancent. 
Dans  l'industrie  de  la  fonte  il  y  a  augmentation, 
tandis  que  s'accuse  une  légère  diminution  dans  l'in- 
dustrie textile.  Dans  l'ensemble,  on  enregistre  des  va- 
riations de  salaires  pour  305.338  ouvriers.  Parmi 
ceux-ci,  31.322  ont  bénéficié  d'une  augmentation  nette 
de  1.571  liv  st.  par  semaine,  et  247.705  ont  subi  une 
diminution  de  11.374  liv.  st.  par  semaine,  tandis-  que 
les  20.311  autres  ont  subi  des  variations  dans  leurs 
salaires,  tantôt  en  plus,  tantôt  en  moins,  qui  ont  fina- 
lement laissé  le  taux  tel  qu'il  était  au  commencement 
de  l'année. 

En  somme,  le  résultat  de  toutes  ces  variations  a 
donc  été  une  diminution  de  9.803  liv.  st.  par  semaine, 
subie  par  305.338  ouvriers,  tandis  que  la  diminution, 
dans  la  période  correspondante  de  1904,  était  de 
13.088  liv.  st.  par  semaine  pour  275.227  ouvriers. 

La  principale  variation  constatée  pendant  le  se- 
mestre a  été  une  diminution  de  5  0/0  du  salaire  «  stan- 
dard »,  affectant  150.000  mineurs  dans  les  districts  de 
South  Wales  et  de  Monmouth;  à  signaler  aussi  la  ré- 
duction actuelle  de  2  1/2  0/0  du  salaire  «  standard» 
supportée  par  les  ouvriers  mineurs  du  Xorthumberland. 
L'augmentation  de  5  0/0  don*  ont  bénéficié,  en  juillet 
dernier,  125.000  ouvriers  de  l'industrie  du  coton,  n'est 
pas  comprise  dans  les  chiffres  précédents. 

En  ce  qui  concerne  les  heures  de  travail,  il  y  a  eu, 
dans   l'ensemble,   une   réduction    hebdomadaire  4e 

II.  082  heures  répartie  sur  5.359  ouvriers;  par  contre, 
pour  52  ouvriers,  il  y  a  eu  une  augmentation  hebdoma- 
daire totale  de  150  heures. 

Un  article  que  le  Stalisl  consacre  à  l'industrie  coton- 
nière  dans  le  Lancashire ,  montre  que  le  total  des 
chargements  des  articles  en  coton  effectués  durant  les 
huit  premiers  mois  de  1905  a  dépassé  sensiblement  les 
chilfres  qui  ont  été  atteints  pendant  les  périodes  cor- 
respondantes des  deux  dernières  années. 

Voici  l'importance  de  ces  chargements  : 

"»  Yards 

1903    3.5S8.314.800 

1904    3. 599. 155  300 

1905    4. 070. 229. 300 

Il  est  intéressant  de  remarquer  que  l'augmentation 
de  cette  année  sur  l'année  précédente  est  due,  pour  une 
bonne  part,  aux  demandes  plus  nombreuses  de  la 
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Chine  ;  l'augmentation  relative  à  cette  contrée  seule 
atteint  ;2:i()  millions  de  yards.  Ensuite  vient  le  Japon 
avec  61.700.000  yards  en  plus;  le  Bengale,  +  47  mil- 
lions de  yards;  les  Indes  hollandaises,  -f- 39  millions 
de  yards;  la  Turquie,  20  millions  de  yards,  etc. 

Il  y  a  peu  de  diminutions  :  la  République  Argentine 
vient  en  premier  lieu,  avec  26  millions  de  yards  en 
moins;  puis  suivent  le  Venezuela,  —  16  millions  de 
yards;  la  Colombie,  —  6.300.000  yards;  le  Canada, 
—  4.600.000  yards,  etc. 

Tandis  qu'on  peut  constater  pour  l'exportation  une 
augmentation  importante  dans  l'ensemble  des  articles 
de  coton,  on  peut  remarquer  que  le  chiffre  des  coton- 
nades imprimées  est  resté  sensiblement  le  même. 
L'augmentation  a  porté  surtout  sur  les  toiles  de  coton 
blanchies  et  les  dessins  en  gris. 

Les  filés  de  coton  accusent  aussi  une  augmentation 
sensible  :  * 

Lbs 

1903   101.918.300 

1904   102.638.100 

1905   132.114.200 

Cette  augmentation  est  répartie  surtout  entra  les 
Etats  suivants  :  Pavs-Bas,  5.600.000  lbs;  Chine, 
4.700.000  lbs;  Turquie,  3.600.000  lbs;  Madras,  2  mil- 
lions 800.000  lbs;  Bombay,  2/iOO.O0O  lbs;  Bengale, 
2.100.000  lbs;  Roumanie,  2.100.000  lbs;  Japon,  1  mil- 
lion 600.000  lbs,  etc. 


et 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

21  Septembre  1905 

Département  des  opérations  d'émission 


«  passif  Liv.  st. 
Billets  créés..    31  848-000 


Total   51.848-000 


ACTIF 

Dette  fixe  de  i'Etaf. 
Rentes  immobilisées. 


Liv.  st. 

11. 015. 1C0 
7- 434-900 


Or  monnayé  et  lingots  33.398  000 
Total   51.848.000 


PASSIF 

Capital  social  

Réserve  et  profits  et 
pertes  

Trésor  et  administra- 
tion, publique  

Comptes  particuliers. 

Billets  à  sept  jours,  etc. 


Département  des  opérations  de  banque 

ACTIF 


Liv.  st. 
14.553-000 

3.693.000 

13.928.000 
41.488-000 
94.000 


Total   73.736  000 


Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   18  667.000 

Portefeuille  et  avances  30 . 212 . 000 

Billets  en  réserve   23.043.000 

Or  et  argent  monnayés  1.834.000 


Total   73.756.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 

Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 
lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  a  7  jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
lesc 

% 

3  août  

30.885 

30  073 

53.148 

45  938 

25 

.262 

47  45 

2  1/2 

10   

36  297 

29  939 

53.002 

46  265 

21 

808 

46  71 

» 

17  »   

36  579 

29.487 

55-642 

48.184 

25 

•  542 

45  84 

24   

36.822 

29  102 

45.939 

47.879 

26.170 

45  71 

31  »   

36.651 

29.663 

54  964 

47  533 

23 

.438 

46  22 

7  septembre. . 

35.694 

29. 449 

54  843 

48. 469 

2. 

.C93 

44  95 

14  »   

35.257 

29.202 

53.710 

47  531 

24 

.503 

45  54 

3 

21   

35.232 

28.805 

35- 416 

48.8/9 

2, 

877 

44  81 

» 

Le  Revenu  de  la  Nation.  —  Le  rapport  annuel  des 
membres  de  la  Commission  du  revenu  intérieur  montre 
l'accroissement  de  la  prospérité  nationale.  Les  chiffrés  pour 
1904-05  ne  sont  pas  encore  établis,  mais  le  tableau  suivant 
montre  l'augmentation  en  1903-0'i  du  revenu  global  qui  passe 
sous  les  yeux  des  membres  de  la  Commission,  ainsi  que  du 


revenu  sur  lequel  l'income-lax  a  été  perçu,  si  on  les  compare 
à  ceux  des  années  précédentes  : 

Revenu  sur  lequel 
Revenu  a  été  perçu 

global  l'income-tax 

(En  livres  sterling) 

1903-04   902.758.586  615.012.273 

1 902-03    879 . 638 . 546  608 . 606 .  !  «  i:  ! 

1901-02   866.993.453  607.550  919 

1893-94   673.711.988  528.840.000 

Du  revenu  global  de  1903-04,  502.402.516  liv.  st.  figuraient 
sous  la  cédule  D,  comprenant  les  profits  d'affaires,  profes- 
sions et  emplois,  accusant  une  augmentation  de  10.756.000 
livres  sterling  sur  1902-1903,  et  de  161.843.000  liv.  st.  sur  les 
chiffres  de  1896-95. 

Les  profits  des  fermiers,  qui  figurent  sous  la  cédule  B, 
accusent  une  augmentation  de  3.000  liv.  st.  sur  l'année  pré- 
cédente, mais,  comparés  à  ceux  de  1894-95,  ils  sont  de  1  mil- 
lion 183.000  liv.  st.  inférieurs.  Les  produits  des  Chemins  de 
fer,  qui  sont  basés  sur  les  bénéfices  de  l'année  qui  précède, 
s'élèvent  à  40. 606.800  liv.  st.  en  1903-04,  au  lieu  de  38.059.563 
livres  sterling  en  1902-03,  pendant  que  le  revenu  des  mines, 
dans  l'ensemble,  basé  sur  la  moyenne  des  bénéfices  des  cinq 
années  précédentes,  est  de  21.194.700  liv.  st.,  au  lieu  de 
20.258.907  liv.  st.  en  1902-03  et  12.675.658  liv.  st.  en  1894-.95. 
D'autre  part,  les  produits  des  établissements  métallurgiques, 
qui  sont  basés  sur  les  profits  de  l'année  précédente,  attei- 
gnent 3.414.896  liv.  st.  en  1903-04,  au  lieu  de  4.030.621 
livres  sterling  en  1902-03  et  6.600.263  liv.  st.  en  1901-02.  Le 
revenu  provenant  île  placements  à  l'étranger  continue  à 
augmenter:  il  se  monte  à  65.865.306  liv.  st ,  au  lieu  de 
63.865.306  liv.  st.  dans  l'année  précédente. 

On  peut  suivre  l'accroissement  de  ce  revenu  dans  le  tableau 
suivant  : 

Fonds  Autres 
coloniaux    valeurs  colo- 
Années        Fonds  ou  niales  ou  Totaux 

indiens       étrangers  étrangères 

(En  livres  sterling) 

1882-3...  7.188.117  12.683.322  12.018.984  31.890.420 

1887-8...  7.972.606  16.757.736  22.248.029  46.978.371 

1892-3...  7.790.642  15.333.817  32.046.043  55.170  502 

1897  8...  8.168.258  17.205.934  31.265.474  56.639.666 

1902-  3...  9.048.777  19.935.643  34.844.295  63.828.715 

1903-  4...  8.695  929  20.263.072  36.906.305  65.865.306 

Il  y  a,  naturellement,  une  part  importante  de  revenu  du 
dehors  qui  no  peut  être  examinée  séparément,  si  bien  que  le 
total  des  profits  drainés  annuellement  de  l'étranger  par  des 
citoyens  du  Royaume-Uni  atteint  un  chiffre  très  élevés 

Le  rapport  des  membres  de  la  Commission  attire  l'attention 
sur  la  diminution  de  la  consommation  de  la  bière  et  des  spi- 
ritueux, diminution  que  M.  Austen  Chamberlain  attribuait  à 
un  changement  clans  les  habitudes  du  peuple. 

Il  ne  faudrait  pas  conclure  de  cela  que  les  idées  d'économie 
font  de  grands  progrès  ;  on  trouverait  la  preuve  du  contraire 
dans  l'augmentation  sensible  des  licences  délivrées  pondant 
l'année  1904-05:  cette  augmentation  a  été  de  3.123  liv.  st. 
pour  les  licences  pour  domestiques  hommes  ;  de  17.130 
pour  celles  des  voitures;  de  1.083  pour  les  automobiles  et  de 
3.485  pour  les  permis  de  chasse. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  21  septembre  1905. 

La  tenue  du  Slock-Exchange  est  ferme,  en  général.  On 
discale  toujours  la  question  marocaine  et  on  craint  que  les  né- 
gociations entre  la  France  el  l'Allemagne  soient  moins  faciles 
qu'on  ne  le  pensait.  D'autre  part,  l'argent  est  toujours  cher, 
les  disponibilités  étanj  moins  fortes  que  d'ordinaire. 

Les  Consolides  finissent  à  89  3/4  contre  89  16/16. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  toujours  bien 
L'italien  ■'<  o/o  est  à  104  1/2;  V Extérieure  Espagnole 
93  7/8,  et  le  Turc  unifié  4  0/0  est  ferme  à  90  5/8. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  recherchés,  et  les  cours 
restent  soutenus.  L'Argentin  5  0/0  1886  est  à  102  ./.,  et  le 
Funding  à  102  1/2.  Le  Brésil  5  0/0  est  ferme  a  S9  3/4. 


tenus, 
finit  à 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN. 


—  Autriche-Hongrie  et  Belgique 


Les  Chemins  anglais  restent  irréguliers  et  offerts. 

Les  valeurs  américaines  sont  fermes  et  assez  bien  tenues. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadien  Pacific  est  à  182  ./.  ;  l'Eric  à  53  1/2,  et  le 
Louisville  à  156  1/2  ;  YAtcliison  à  93  ;j/4,  et  le  Norfolk 
à  8*  1,4. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  G  septembre  1905. 

La  crise  hongroise.  —  I.a  Bourse  de  Vienne.  —  Les  grandes  indus- 
tries. —  Le  marché  monétaire.  —  Les  chemins  de  fer  autrichiens. 

Un  calme  relatif  règne  dans  la  situation  politique  de 
l'Autriche  dont  les  deux  Chambres  sont  convoquées 
pour  le  26  courant. 

Il  en  va  tout  autrement  pour  la  Hongrie,  où  l'anar- 
chie politique  augmente  sans  cesse.  Le  baron  Fejervary, 
ministre  démissionnaire,  gouverne  toujours.  On  assure 
cependant  que  ce  Cabinet  ne  se  représentera  pas,  le 
10  octobre  prochain,  devant  le  Parlement  hongrois  qui 
l'a,  à  tant  de  reprises,  mis  en  échec.  On  parle  aujour- 
d'hui  de  la  constitution  très  prochaine  d'un  Cabinet 
d'affaires.  On  assure  que  ce  serait  le  comte  Jean  Zichy 
qui  prendrait  la  tète  de  ce  Cabinet,  avec  la  tâche  de 
dissoudre  la  Chambre  ei  de  préparer  de  nouvelles  élec- 
tioLS.  Les  journaux  de  l'opposition  protestent  déjà 
contre  cette  combinaison  qui,  disent-ils,  exposerait  la 
Couronne  ù  de  nouvelles  désillusions. 

En  attendant,  le  comte  Fejervary  est  venu  à  Vienne 
où  il  a  été  reçu  en  audience  par  l'Empereur.  Le  mi- 
nistre hongrois  a  présenté  au  souverain  une  liste  de 
personnalités  politique  dont  il  a  proposé  la  convoca- 
tion prochaine  à  la  Hofburg.  Kossuth,  le  comte  Jules 
Andrassy  et  le  comte  Jean  Zichy  seraient,  assure-t-on, 
les  premiers  convoqués. 

La  tâche  d'i  prochain  Cabinet  ne  sera  guère  facile, 
car  la  coalition  des  opposants  a  toujours  son  attitude 
d'intransigeance  et  déclare  qu'il  ne  faut  pas  songer  à 
un  compromis  clans  la  question  du  hongrois  comme 
langue  de  commandement. 

Pour  le  moment,  des  conférences  ont  eu  lieu  entre 
Kossuth,  Bariffy,  Szell'  et  Andréassy,  conférences  se 
rapportant  à  l'attitude  à  prendre  dans  le  cas  d'un 
régime  clérical  avec  le  comte  Zichy. 

Il  ne  sortira  de  ces  conférences  qu'une  recrudes- 
cence d'opposition,  s'il  faut  en  croire  le  Budapest, 
organe  du  parti  de  l'indépendance,  qui  publie  la  clécla- 
raeion  suivante  : 

«  La  presse,  en  général,  et  particulièrement  les 
organes  du  parti  gouvernemental,  discutent  constam- 
ment, avec  un  zèle  extraordinaire,  des  informations 
relatives  à  un  compromis.  On  a  même  mis  en  circula- 
tion des  nouvelles  tendant  à  faire  croire  que  la  coali- 
tion négocie  dans  la  coulisse  avec  la  Couronne,  et  que 
le  compromis  est  déjà  tout  prêt.  Dans  toutes  ces  nou- 
velles, il  n'y  a  pas  un  mot  de  vrai.  La  coalition  n'a 
négocié  avec  personne,  n'a  conclu  de  compromis  avec 
personne  et  n'a  aucune  intention  de  ce  genre  ». 

A  Vienne,  on  est  cependant  sûr  que  la  crise  hon- 
groise recevra  bientôt  une  solution  satisfaisante  et,  sur 
cette  assurance,  le  marché  financier  est  actuellement 
très  ferme.  A  la  Bourse  de  Vienne  les  cours  sont  bien 
tenus  et  les  transactions  sont  redevenues  actives.  Les 
tendances  générales  y  sont  à  la  hausse.  Dans  les  mi- 
lieux financiers,  on  ne  croit  pas  que  la  Banque  Austro- 
Hongroise  suive  l'exemple  de  la  Banque  d  Angleterre 
et  de  la  Banque  d'Allemagne  et  élève  le  taux  de  l'es- 
compte, bien  que  le  taux  privé  soit  déjà  porté  à  3  7/16. 

A  la  fin  de  septembre,  d'importantes  quantités  d'or 
sont  attendues,  ce  qui  fait  croira  que  la  Banque  main- 
tiendra son  taux  actuel. 

Sur  le  marché  libre  l'argent  est  à  3  7/16  0/0. 

On  a  constaté  dans  ces  dernières  semaines,  une  amé- 
lioration notable  dans  la  situation  de  nos  grandes  in- 


dustries. Les  usines  de  fer  surtout,  sont,  bien  occupées 
et  travaillent  à  beaux  bénéfices.  La  conclusion  de  la 
paix,  en  Extrême-Orient,  a  augmenté  l'activité  des 
usines  de  fer  brut.  On  s'attend  à  de  grosses  comman- 
des non  seulement  de  l'extérieur,  mais  aussi  du  mar- 
ché intérieur  et,  en  particulier,  du  Gouvernement. 

On  trouve  un  rellet  de  cette  reprise  générale  des 
transactions  dans  les  recettes  des  chemins  de  fer  au- 
trichiens qui  ont  encaissé,  pendant  le  mois  d'août, 
25.138.500  couronnes,  soit  770.090  couronnes  d''  plus 
qu'en  août  1904  ;  et,  depuis  le  Ie''  janvier,  171.130.180 
couronnes,  soit  4.716  014  couronnes  de  plus  que  dans 
la  même  période  de  1905. 


Informations  Écoiiomips  et  Financières 


Commerce  de  l'alcool  en  Autriche  p?ndant  l'an- 
née 1904.  —  D'après  une  statistique  récemment  publiée, 
le  commerce  de  l'alcool  en  Autriche  aurait  traversé,  pendant 
l'année  1904,  une  période  de  stagnation  causée  taut  par  les 
hésitations  des  spéculateurs  que  par  les  craintes  de  mauvaise 
récolte  des  pommes  de  terre  et  du  maïs. 

La  production  de  l'alcool  a  accusé,  pour  la  campagne  1903- 
1904,  1.510.664  hectolitres,  y  compris  le  stock  de  la  fin  de  dé- 
cembre 1903. 

L'exportation  a  atteint  133.004  hectolitres,  la  consommation 
a  pris  699.744  hectolitres  et  l'industrie  a  demandé  109.277  hec- 
tolitres d'alcool  dénaturé. 

La  diminution  constatée  dans  l'exportation,  la  consomma- 
tion et  la  dénaturation  de  l'alcool  a  eu  pour  conséquence  de 
faire  augmenter  de  50.000  hectolitres  environ  les  dépôts  à  la 
fin  de  1904  et  d'amener  également  une  baisse  des  prix. 

Mais,  au  commencement  de  celte  année,  une  certaine  amé- 
lioration s'est  fait  sentir  et  le  marché  est  devenu  plus  ferme, 
parce  que  la  concurrence  des  alcools  rueses  a  cessé  dans  les 
pays  du  Levant. 


Le  Trésor  Hongrois  dans  le  premier  semestre.  — 

Dans  le  premier  semestre  de  1905,  les  recettes  du  Trésor 
hongrois  se  sont  élevéos  à  507  millions  de  couronnes,  contre 
537  millions  dans  la  même  période  de  1904.  Les  dépenses  se 
sont  élevées  à  601  millions  de  couronnes  contre  584  milllions. 

Le  déficit  qui  avait  été  de  47  millions  de  couronnes  dans  le 
premier  semestre  de  1904  a  passé  à  94  millions  dans  le  pre- 
mier semestre  de  1905. 

Il  est  vrai  que  les  recettes  du  premier  semestre  de  1904 
avaient  passé  pour  exceptionnellement  bonnes. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  "21  septembre  1905. 

Les  dispositions  du  Marché  sont  assez  bonnes  et  l'activité 
assez  soutenue.  On  ne  constate  cependant  aucune  variation 
sensible  dans  les  cours,  sauf  pour  les  valeurs  métallurgiques 
et  charbonnières  qui  finissent  en  hausse. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  088  . .  ;  les  Lombards, 
104  50  ;  la  Lœnderbank,  448  . .  ;  les  Chemins  de.  fer  autri- 
chiens, 678  . .  ;  l'Alpine,  544  . .  ;  Clôture  calme. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  5  septembre  1905. 
Le  marché.  —  Valeurs  sidérurgiques.  —  Les  charbonnages. 
Depuis  le  commencement  de  la  semaine,  notre  Mar- 
ché a  beaucoup  perdu  de  sa  belle  assurance,  et  un  besoin 
d'alléger  les  positions  s'est  fait  sentir  dans  les  valeurs 
qui  intéressent  principalement  notre  spéculation. 

Comme  nous  l'avons  dit,  de  grosses  positions  à  la 
hausse  ont  été  prises  sur  les  actions  des  Chemins  espa- 
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gnols,  et  comme  rien  de  nouveau  n'expliquait  l'impor- 
tante avance  acquise  en  quelques  jours  sur  ces  titres,  le 
moindre  essai  de  réaliser  le  bénéfice  devait  l'aire  dispa- 
raître les  cours  très  élevés  cotés  à  la  fin  de  La  semaine  der- 
nière. L'action  Saragosse  de  312  dernier  cours  de  samedi, 
revient  aujourd'hui  aux  environs  de  H00  et  s'y  main- 
tient seulement  grâce  à  la  fermeté  de  la  Renie  Exté- 
rieure Espngnole.  Lien  qu'il  n'y  a  aucune  relation  entre 
les  cours  de  la  Rente  et  des  actions  de  Chemins  de  i'er, 
Ja  spéculation  chez  nous  espère  toujours  que  l'amélio- 
ration de  la  situation  financière  du  pays  aura  sa  réper- 
cussion sur  le  change. 

Les  valeurs  de  traction  ont  été  également  l'objet  de 
nombreuses  réalisations  qui  se  sont,  portées  principale- 
ment sur  le  Métropolitain  de  Paris,  pendant  que  la 
Parisienne  Electrique  après  une  baisse  passagère  re- 
prend aisément  presque  ses  plus  hauts  cours.  La  Pa- 
risienne, intéressée  clans  de  nombreuses  affaires  de 
traction  et  d'électricité,  n'a  pas  encore  dit  son  dernier 
mot. 

Le  Itio-Tinlo  a  eu  un  marché  très  irrégulier.  De  gros 
mouvements  de  hausse  et  de  baisse  se  suivaient  sans 
raison  apparente.  En  tout  cas,  les  cours  du  cuivre  ont 
sensiblement  rétrogradé  depuis  quelques  semaines,  et 
la  spéculation  est  moins  friande  de  la  valeur. 

La  même  tendance  de  réaction  se  retrouve  sur  notre 
marché  du  comptant.  Toutes  les  valeurs  industrielles, 
et  même  les  charbonnages,  sont  en  baisse  sensible  de- 
puis huit  jours,  baisse  prévue  depuis  longtemps  par 
nous,  et  pleinement  justifiée  par  le  niveau  trop  élevé 
des  cours. 

Cependant, la  siluation  dans  l'industrie  Sidérurgique 
continue  à  s'améliorer  et  il  est  certain  aujourd'hui 
que  nous  sommes  à  la  veille  d'une  grande  campagne 
industrielle.  Les  ordres  d'achats  affluent  de  tous  les 
côtés.  Les  usines  sont  largement  occupées  chez  nous 
avec  l'exécution  d'ordres  à  des  prix  assez  favorables. 
En  Allemagne,  la  consommation  intérieure  augmente 
presque  journellement,  et  les  quantités  disponibles 
pour  l'exportation  diminuent  dans  la  même  propor- 
tion. En  Angleterre,  les  aciéries  ne  peuvent  plus  accep- 
ter d'ordres  que  pour  des  livraisons  à  très  longue 
échéance.  Elles  ont  reçu  encore  dernièrement  d'impor- 
tantes commandes  en  rails  pour  l'Amérique,  qui  les 
occuperont  pendant  plusieurs  mois.  Aux  Etats-Unis 
également,  les  affaires  restent  très  actives,  et  les  usines 
arrivent  dflicilement  à  faire  face  aux  ordres  de  la 
consommation. 

On  peut  donc  dire  que  le  terrain  est  complètement 
déblayé,  et  que  rien  ne  s'oppose  à  une  hausse  du  prix 
des  fers  finis.  Naturellement,  il  faut  éviter  toute  exagé- 
ration pour  ne  pas  effrayer  la  clientèle.  Les  trusts  et 
syndicats  pourront  maintenant  montrer  leur  force  en 
modérant  l'élan,  et  d'après  tout  ce  que  nous  apprenons 
à  ce  sujet,  il  semble  que  les  dirigeants  ont  compris  la 
tâche  qui  leur  incombe. 

La  contradiction llagrante  qu'il  y  a  entre  la  tenue  du 
marché  des  titres  et  des  produits  de  l'industrie  n'est 
nullement  faite  pour  nous  surprendre.  On  avait  trop 
exagéré  les  cours,  et  la  hausse  s'est  faite  en  trop  grande 
partie  par  les  achats  de  la  spéculation.  Maintenant  ap- 
proche le  moment  pour  le  capitaliste  de  choisir  ses 
titres  dans  ce  groupe,  de  surveiller  la  marche  des 
cours  et  de  ne  ios  mettre  en  portefeuille  que  s'il  les 
trouve  ii  des  prix  convenables.  Nos  préférences  seront 
toujours  pour  les  titres  des  grandes  Sociétés  produisant 
leurs  matières  premières  et  leurs  charbonnages.  Nous 
les  avons  citées  assez  souvent  pour  ne  pas  avoir  be- 
soin d'y  revenir.  Ouant  aux  mouvements  des  cours,  le 
marché  est,  pour  le  moment,  peu  stable,  et  lorsque 
paraîtront  ces  lignes,  ils  ne  seront  plus  d'actualité. 

Dans  le  groupe  des  Charbonnages,  les  mouvements 
ont  été  très  irréguliers.  A  enté  des  hausses  excessives 
comme  les  ('  liarbonnaars  Helr/es,  qui  gagtteal  de  nou- 
veau 10  fr.  à  7.14,  nous  trouvons  des  reculs  non  moins 
importants  et  pour  lesquels  nous  ne  pouvons  donnor 
aucune  explication  autre  qu'un  marché  trop  court,  et, 
611  Conséquence,  trop  soumis  à  l'exécution  d'ordres 
bien  souvent  d'une  importance  minime,  il  y  a  là  bien 


souvent  matière  à  arbitrage  pour  le  capitaliste.  La  si- 
tuation du  marché  de  la  houille  reste  aussi  favorable 
qu'auparavant.  Avec  un  hiver  rigoureux  et  la  reprise 
des  qualités  à  l'usage  domestique,  il  deviendrait  même 
très  brillant. 


innés  et  Financiè 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Belgique.  —  Pendant  les 

huit  premiers  mois  de  19013,  le  commerce  général  d'im- 
portations s'est  élevé  à  12.027.044  tonnes,  d'une  valeur  de 
1.8^263.000  fr.,  contre  11.479.650  tonnes,  valant  1  milliard 
754.402.000  fr.  pendant  la  même  période  de  1904. 

Eu  exportation,  cette  même  période  comporte  un  chiffre 
de  9.933.858  tonnes,  coûtant  1.854.183.000  francs,  contre 
9.970.282  tonnes,  coûtant  1.317.0!  4.000  francs,  en  1904.  De- 
ces  chiffres  ressortent  un  accroissement  de  547.994  tonnes  ou 
4.8  0/0  et  de  115.801.000  fr.  ou  6.0  0/0  pour  les  importations 
et  une  diminution  de  30.424  tonnes  ou  0.4  0/0  et  de 
3G. 491. 000  fr.  ou  2.8  0/0  pour  les  exportations. 

Le  total  des  droits  de  douane  perçus  de  ces  deux  chefs 
s'élève  &  30.158.274  francs,  contre  31.994.246  francs  en  1904, 
ce  qui  établit  une  différence  en  plus  de  13  0/0,  exactement 
4.164.028  francs. 

Dans  ces  chiffres  figurent  les  quatre  pays  principaux:  l'Al- 
lemagne, l'Angleterre,  la  France  et  les  Pays-Bas,  pour  les 
sommes  suivantes,  en  milliers  de  francs  : 

Importations  1905  1904  1903 

Allemagne   197.782  172.487  171.141 

Angleterre   143.006  142.523  136.290 

France   2/1.023  206.702  226.212 

Pays-Bas   155.922  157  202  149.818 

Exportations  1905  1904  1903 

Allemagne   307.658  283.661  255.582 

Angleterre   223.099  215. 202  233.584 

France   234.293  226.20.1  250.029 

Pays-Bas   102.1<!9  104.318  143. 789 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  le  18  septembre  1905. 

La  situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagnr.  — 
Les  produits  des  droits  réels. 

La  publication  des  résultats  définitifs  des  élections 
des  députés  donne  les  chiffres  suivants  pour  les  diffé- 
rents groupes  : 

223  ministériels  ; 
100  amis  de  M.  Maura; 
17  villaverdistes; 

7  romeristes  ; 
4  carlistes  ; 

2  ultramontains  ; 

8  régionalistes  ; 
1  indépendants  ; 

30  républicains. 

Parmi  les  229  ministériels,  plus  de  la  moitié  sont  des 
amis  de  M.  Montero  Rios;  70  à  80  sont  des  amis  de 
M.  Moret,  quoique  une  partie  ligure  comme  affiliée  au 
comte  de  llomanones. 

Eu  égard  à  la  nature  de  quelques  questions  que  les 
nouvelles  Chambres  sont  appelées  à  résoudre,  M.  Maura 
deviendra  par  la  force  des  choses  l'arbitre  de  la  situa- 
tion, à  cause  de  l'importance  numérique  du  groupe 
qu'il  dirige. 

Le  Ministre  des  Finances  a  déjà  en  son  pouvoir  quel- 
ques-uns des  budgets  partiels;  il  va  en  commencer 
l'étude  cette  semaine,  mais  ses  autres  collègues  devront 
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se  presser  de  lui  envoyer  les  budgets  qui  manquent 
s'il  veut  pouvoir  finir  l'étude  en  temps  opportun.  Les 
recettes  sont  déjà  établies  et  présentent  peu  de  diffé- 
rences, par  rapport  à  1904.  11  n'en  est  pas  de  mémo 
pour  certaines  dépenses,  notamment,  celles  delà  guerre 
qui  va  demander  un  certain  nombre  de  millions.  Celle 
affaire  des  armements  donnera  du  lil  à  retordre,  à 
cause  de  la  difficulté  de  concilier  l'équilibre  budgé- 
taire, l'emploi  des  excédents  pour  liquider  les  arriérés 
et  l'élévation  des  dépenses  militaires. 

Il  n'y  a  aucune  apparence  que  le  Couvcrnonient 
veuille  émettre  un  emprunt  de  5' 0  millions;  tout  ce 
qu'on  fera,  c'est  consolider  au  moment  voulu  les  obli- 
gations du  Trésor. 

Une  affaire  délicate  est  la  modification  de  la  loi  de 
1902,  que  la  Banque  tl' Espagm'  désire  ardemment.  Si  à 
la  lin  de  l'année  couvante,  elle  n'a  pas  été  abrogée,  la 
Banque  devra  vendre  30.000. 000  de  son  portefeuille  de 
4  0/0,  ci,  1.5  millions  de  revenu  en  moins. 

Peut-être  pourrait-on  trouver  un  terrain  d'entente, 
car  la  Banque  regrette  à  présent,  je  crois,  de  n'avoir 
pas  accepté  la  loi  proposée  par  M-  Ùrzaïs. 

Le  prix  du  blé  ayant  baissé  en  Castille  à  la  suite  de 
la  bonne  récolte,  Le  Ministre  des  finances  a  suspendu 
l'application  de  la  détaxe,  qui  avait  ramené  à  4  et  à 
7  pesetas  par  10J  kilogrammes  les  droits  de  douane 
sur  le  blé  et  sur  la  farine;  les  nouveaux  droits  sont  de 

0  et  de  10  pesetas  respectivement.  Cependant,  il  faut 
dire  que  des  régions  voisines,  moins  favorisées,  conti- 
nuent à  payer  le  pain  cher,  ce  qui  est  un  contresens, 
mais  il  y  a  dans  cette  question  de  la  récolte  et  des  prix 
des  influences  occultes  qui  faussent  souvent  toutes  les 
prévisions. 

Après  la  hausse  violente  de  ces  derniers  temps,  les 
réalisations  ont  commencé  et  les  spéculateurs  ont  été 
obligés  d'absorber  leurs  titres  offerts.  Malgré  leurs  ef- 
forts, ils  n'ont  pas  pu  éviter  que  les  cours  de  la  Dette 

1  0/0  fléchissent  un  peu  :  de  79  75  0  0,  cours  de  clôture 
de  lundi  dernier,  elle  a  reculé  à  79  60  et  finit  vendredi 
à  79  65  au  comptant.  A  terme,  elle  a  été  cotée  à  15,  20 
et  30  centimes  au-dessus.  On  peut  compter  qu'il  sera 
fait  toutes  sortes  d'efforts  pour  soutenir  les  prix,  mais 
il  est  difficile  de  dire  dans  quelle  mesure  la  spécula- 
tion y  réussira.  A  en  juger  par  la  séance  d'aujour- 
d'hui, elle  est  destinéee  à  soutenir  une  lutte  très  dure. 
Beaucoup  de  monde  est  rentré,  qui,  voyant  les  hauts 
cours  pratiqués,  a  vendu  sans  s'arrêter  ;  cela  a  fait  re- 
culer les  prix  du  comptant  à  79  55  en  clôture.  Les,  re- 
ports ont  atteint  35  centimes  lin  octobre  et  il  n'est  pas 
dit  que  la  baisse  ait  dit  son  dernier  mot.  Le  public  est 
d'autant  plus  engagé  à  vendre  qu'il  a  maintenant  la 
ressource  des  obligations  du  Trésor,  qui  lui  permettent 
de  faire  rapporter  son  argent  en  attendant  le  prochain 
emprunt. 

La  Dette  Amortissable  a  été  ferme  comme  d'habitude. 

Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne,  qui  étaient 
arrivées  à  438  50  0/6,  cours  absolument  imprévu  dans 
les  circonstances  actuelles,  ont  subi,  elles  aussi,  l'in- 
fluence des  réalisations  et  quelques  ventes  les  ont  ra- 
menées à  431  O/0  ;  les  Tabacs  ne  bougent  pas  de  leur 
cours  de  325  ou  à  peu  près.  Banque  Hypothécaire  à 
209;  ffispano-Américano  110  0/0;  Espanol  du  Crédita 
96  0  0  ;  Caslilla  06  0/0. 

Explosifs  281  0/0  ;  Duro-Felguera  85  0/0  ;  Altos- 
Hm  nos  de  Bilbao  200  0/0  ;  Consiruccioncs  Métalicas  91 
pour  cent  ;  Electrica  de  Chamberi  65  0/0. 

Les  valeurs  de  la  Compagnie  Sucrière  ont  eu  un 
marché  des  plus  étroits:  actions  de  préférence  à  76  75 
pour  cent;  ordinaires  à 35 0/0;  obligations  à  100  65  0/0. 

La  concurrence  entre  la  Société  et  les  fabriques  in- 
dépendantes est  des  plus  vives.  La  première  ayant  di- 
minué les  prix  dans  de  fortes  proportions,  les  autres 
ont  suivi.  Les  non  syndiquées  sont  très  riches  et  la 
plupart  d'entre  elles  ont  formé,  avec  les  agriculteurs, 
des  Sociétés  mi-coopératives  qui  leur  assurent  la  ma- 
tière première  dans  d'excellentes  conditions.  Nous  ver- 
rons quel  est  le  résultat  de  la  lutte,  dans  laquelle  le 
consommateur  est  désintéressé,  puisque  la  baisse  du 
prix  n'est  pas  encore  arrivée  jusqu'à  lui. 


Quelques  affaires  en  titres  de  la  Ville  de  Madrid  aux. 
coure  précédents. 

Le  cours 'du  change  a  repris,  comme  on  pouvait  le 
prévoir.  De  30  55,  il  est  revenu  à  31  10  0/0  et  reste  de- 
mandé ;  il  est  probable  crue  nous  le  verrons  quelque 
temps  aux  environs  de  Si  50  0/0,  ou  même  moins,  pour 
reprendre  ensuite. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 


28  août 

'i  sept. 

14  sept. 

21  sept. 

79 

LS 

79  75 

79  75 

79 

55 

98 

55 

98  75 

98 

80 

424 

429  .. 

434  .. 

430 

rs> 

—  Hypothécaire... 

200 

209 

Gomp.  Ferm.  des  Tabacs 

394 

396  .. 

31 

95 

31  75 

30  90 

'éi 

iô 

—  Londres... 

33 

21 

33  13 

32  95 

32 

96 

Cédules  hypothéc.  4  0/0. 

103 

20 

103  25 

103 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  remarquons 
les  changements  suivants  >  :  -f-  comptes  étrangers, 
0,6  millions  ;  -f-  argent,  2  millions  ;  +  escompte  com- 
merciaux, 1  ;  circulation  —  3;  comptes  courants  -+-  0; 
avances  —  7  millions. 

Le  montant  de  l'impôt  sur  les  derechos  reaies  droits 
réels)  pour  190i  a  atteint  49.651.070  pesetas.  Bien  qu'il 
y  ait  une  légère  diminution  sur  le  chiffre  de  1903,  qui 
avait  produit  51.812.814  pesetas,  il  n'en  est  pas  moins 
vrai  que  c'est  un  résultat  satisfaisant,  car  il  faut 
mettre  en  compte  le  grand  mouvement  d'affaires  de  ces 
dernières  années  qui  a  étendu  son  influence  jusqu'à 
1903  et  même  1904,  à  cause  des  appels  de  fonds,  etc. 

Le  relèvement  des  tarifs  à  partir  de  1900  a  donné 
d'excellents  résultats,  mais  il  a  eu  en  sa  faveur  la 
grande  reprise  d'affaires  à  partir  de  cette  même  année. 


Informations  Écioiips  et  Fmaiicières 


Recettes    des   Chemins   de   fer  Espagnols 


Du  1"  janvier  au  ■>  septembre  {35  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  del'Espagne: 
Ancien  réseau..  ■ 
Asturies,  Galice. 
Valence  à  Utiel . 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

A  Imansa  Valence 

Total  Nord  del'Esp.. 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France. 
Sud  de  l'Espagne. 

2.070 
784 
88 
104 

112 

499 

Pesetas 

43  919.587 
13  263  700 
ol'S  820 
872- 446 

1.760. 311 

9.226.332 

Pesetas 

41.368.600 
13.719  700 
548.730 
894. S30 

1  823  361 
9.573  010 

Pesetas 

44. 8 14. 726 
13  868.0% 
700.836 
935. 7S4 

1. 741 -963 
9.794-811 

Pesetas 

43-287-431 
13. 536.381 
624.886 
1.072.212 

1.777. 798 
9  292  626 

3  (ï.r, 

63 . 551  396 

70  928  291 

71  856  216 

69  611  335 

1.067 

3.650 
•  302 

14.339  557 

65-745. 154 
2  443.796 

14.135.149 

66  531-514 
2.845-883 

14  282-720 

67- 186.201 
2-950-298 

13  894.627 

66-175  778 
3-177-063 

Le  Commerce  extérieur.  —  Voici  comment  se  décompose 
le  commerce  extérieur  pendant  les  sept  premiers  mois  des 
années  1903,  1904  et  1905  : 

Importations 

1903             1904  1905 

(En  pesetas) 

Matières  premières...  255.147.921   245.064.288  250.702.116 

Articles  fabriqués....  152.124.332   135. 117. 344  127.02ti.469 

Produits  alimentaires.    66.754.636     89.573.509  094 .7 17 

474.026.889   469.785.141  559.823  602 

Or                                  149.325         121.460  196.200 

Argent  .'. . .'. . .". .              6.371.351       7,919.7."  5.712.107 

480. 547.515   477.856.311  565.732.209 
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Exportations 
IÇO'â 


1901 


(En  pesetas) 

Matières  premières...  194.822.361  190.379.724 

Articles  fabriqués           89.588.373  97.534.004 

Produits  alimentaires.  169.061.670  183.471.361 

454.072.410  471.385.089 

Or                                       85.760  33.360 

Argent                        13.090.924  18.791.650 


1905 

205.002.325 
98.667.585 
148.605.805 

452.275.715 
72.160 
9.162.340 


467.249.034   490.210.099  461.510.215 


Coin  rier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  20  septembre  1905. 
La  Bourse  est  faible  par  suite  de  réalisations.  Le  change 
sur  Paris  est  à  30  72.  L'Intérieure  finit  à  79  70. 


ROUMANIE 


Le  Commerce  extérieur.  —  La  Direction  de  la  Statistique 
générale  au  Ministère  des  Finances  a  publié  la  statistique  du 
commerce  extérieur  de  la  Roumanie  et  le  mouvement  des 
ports  en  1904. 

Ce  volume,  travail  consciencieux  du  nouveau  directeur, 
M.  F.  Robin  Darasco,  comprend  plusieurs  additions  et  modi- 
fications, une  introduction  très  développée  sur  les  matières 
se  référant  à  cette  statistique  ainsi  que  deux  tableaux  gra- 
phiques des  valeurs  totales  de  l'exportation  et  de  l'importa- 
tion de  1890  à  1904,  en  moyennes  triennales. 

L'importation  de  la  Roumanie,  en  1904,  a  dépassé  de  41  mil- 
lions le  chiffre  de  l'importation  de  1903.  Depuis  1900  on  n'a 
pas  constaté  d'importation  plus  élevée  L'importation  de  1899 
et  des  années  précédentes  présente,  il  est  vrai,  un  chiffre 
plus  élevé  que  celui  do  1904,  mais  on  sait  que  cette  hausse 
est  due  en  grande  partie  à  l'évaluation  exagérée  des  mar- 
chandises importées. 

Depuis  1899,  l'importation  de  la  Roumanie  est  représentée 
par  les  chiffres  suivants  : 

Tonnes      Francs  Tonnes  Francs 


1899...  789.789  333.267.938 
1900...  412.105  216.985.878 
1901...    484.368  292.435.760 


1902...  462.333  283.344.549 
1903...  470.075  269.923.710 
ItOi...    525. 204  311.371.613 


Dans  le  total  de  l'importation,  pour  1904,  la  première  place 
est  occupée  par  l' Autriche-Hongrie  avec  92.945.721  fr.  ou 
29.86  0/0  de  la  valeur  totale  de  l'importation,  ensuite  vien- 
nent par  ordre  d'importance  :  l'Allemagne  avec  91.784.928  fr. 
ou  29.48  0/0,  l'Angleterre  avec  45.064.101  fr.  ou  14.48  0/0,  la 
France  avec  17.809.755  fr.  ou  5.72  0/0,  l'Italie  avec 
16.203.946  fr.  ou  5.20  0/0,  la  Turquie  avec  9.218.700  fr.  ou 
2.96  0/0,  la  Russie  avec  8.139.423  fr.  ou  2.61  0/0,  la  Belgique 
avec  7.180.616  fr.  ou  2.31  C/0  de  la  valeur  totate  de  l'impor- 
tation, etc.  L'Autriche  a  pris  dans  l'importation  de  1904  la 
place  do  l'Allemagne  qui,  en  1903,  occupait  la  première  place 
parmi  les  pays  de  provenance. 

Voici  l'importation  de  l'Allemagne  et  de  ses  deux  principaux 
concurrents  pour  les  douze  dernières  années  avant  1904  (en 
moyennes  triennales). 

Importations 
d'Angleterre  d'Allemagne  d'Autriche 


(En  francs 

1892-1894 . . . 

.  87.377.689 

116 

118 

101 

104.844.496 

73.675.553 

105 

221 

591 

102.868.571 

1894-1896... 

.  72.126.832 

97 

864 

368 

97  995.290 

1895-1897 . . . 

. .  70.330.385 

91 

808 

74S 

91.932.079 

1896-1898 . . . 

.    76  090.190 

101 

776 

458 

99.519.170 

1897-1899  . 

7 1.648. 334 

90 

872 

429 

100.458.727 

1898-1890 

65.778.745 

85 

764 

921 

91.342.211 

1899  1901  . . . 

.  49.210.654 

77 

026 

620 

78.791.592 

1900-1902 

47.672.155 

73 

:;89 

468 

70.120.278 

1901-1903 

61.656.&17 

80 

880 

248 

71.S21.546 

L'importation  d' Autriche-Hongrie,   d'Allemagne,  d'Angle- 
terre, de  France,  d'Italie,  de  Hollande,  de  Belgique,  a  aug 
monté  en  1904,  par  rapport  à  1903;  l'importation  de  Grèce,  de 
Russie,  de  Turquie  et  de  Serbie  a.  diminué  par  contre  un  peu. 

Par  douanes,  Braîla  a  eu  en  1904  la  plus  grande  part  des 
quantités  totales  importées  avec  22.74  0/0,  tandiu  qu'en  1904, 
c'est  Galatz  qui  en  a  eu  la  majeure  partie;  viennent  ensuite 
par  ordre  d'importance  des  importations  :  Galatz  avec  21.79 
pour  cent:  Gonstantza  avec  12.49  0/0;  Predeal  avec  8.29  0/0; 
Burdujeni  avec  6.96  0/0;  Bucarest-Filaret  avec  6.35  0/0;  Iassy 
avec  3.37  0/0  ;  Yarciorova  avec  3.04  et  ainsi  de  suite.  Par  con- 
séquent près  de  58.02  0/0  en  poids  de  l'importation  s'effectue 
par  eau. 

D'après  la  nature  des  marchandises  importées,  la  plus 
grande  partie  des  importations,  37.96  0/0  de  la  valeur,  est  for- 
mée par  la  16e  catégorie  —  matières  textiles  et  industries  dé- 
rivées: —  viennent  ensuite  les  métaux  et  les  fabriqués  métal- 
liques (,21e  catégorie)  avec  26.64  0/0;  les  matières,  composi- 
tions et  fabrications  diverses  (25e  catégorie)  avec  3.71  0/0,  les 
denn  es  coloniales  et  les  fruits  méridionaux  (5e  catégorie)  avec  • 
3.43  0/0;  les  peaux  et  divers  objets  en  peau  (14e  catégorie) 
avec  3.23  0/0;  les  huiles  grasses,  la  cire  et  leurs  dérivés 
(12e  catégorie)  avec  2.66  0/0,  etc. 

Passant  à  l'exportation,  on  voit  que  l'année  lf 04  représente 
une  diminution  de  plus  de  90  millions  de  francs  par  rapport 
à  l'exportation  de  1903. 

En  1904,  la  Roumanie  a  exporté  pour  261.872.339  fr.  alors 
qu'elle  avait  exporté  pour  355.630.307  fr.  en  1903.  Depuis 
1899,  il  n'y  a  pas  eu  d'exportation  moindre.  La  cause  en  est 
surtout  la  diminution  de  l'exportation  du  maïs.  Depuis  1899 
il  a  été  exporté  : 


Tonnes 


Francs 


1899.  1.300.864  149.119.657 

1900.  2. 047. 223  280.000.431 

1901.  2.984.859  353.830.877 


Tonnes 


Francs 


1902.  3.318.260  374.819.219 

1903.  3.238.186  355.630.307 

1904.  2.269.108  261.872.239 


Dans  le  total  de  l'exportation  pour  1904,  le  premier  rang 
est  occupé,  comme  les  années  précédentes,  toujours  par  la 
Belgique  avec  535.471  tonnes  en  valeur  de  70.499.311  fr.  ou 
23  60  0/0  du  total  des  quantités  et  26  92  0/0  de  la  valeur  to- 
tale de  l'exportation. 

La  grande  part  que  prend  la  Belgique  dans  l'exportation 
de  la  Roumanie  n'indique  pas  un  commerce  effectif  avec  ce 
pays,  car  on  sait  que  les  marchandises  se  rendent  aux  en- 
trepôts de  Belgique,  d'où  elles  sont  distribuées  à  leurs  véri- 
tables consommateurs  qui  sont  :  l'Allemagne,  l'Angleterre,  la 
France  et  la  Hollande. 

L'exportation  en  Hollande  est  spécialement  en  augmenta- 
tion. Alors  qu'en  1894  la  Roumanie  n'exportait  en  Hollande 
que  pour  2.449.587  fr.,  cette  exportation  est  arrivée  au  chiffre 
de  34.818.379  fr.  en  1904. 

Cette  augmentation  des  relations  avec  la  Hollande  est  due 
en  première  ligne  au  service  direct  de  transports  établi  entre 
la  Roumanie  et  la  Hollande  par  le  service  maritime.  Il  est  à 
observer  que  l'importation  de  la  Hollande  en  Roumanie  s'est 
sensiblement  accrue  aussi  pour  la  même  raison. 

De  même,  l'exportation  est  allée  constamment  en  augmen- 
tant en  Egypte,  en  Bulgarie  et  en  Grèce  ;  le  commerce  de  la 
Roumanie  s'est  assez  bien  ancré  dans  l'Orient  de  l'Europe. 

11  résulte  encore  une  chose  des  chiffres  que  nous  avons 
sous  les  yeux,  c'est  que  l'exportation  a  diminué  dans  les 
pays  où  le  commerce  consiste  pour  la  plus  grande  partie  en 
céréales  et  leurs  dérivés  et  qu'il  s'est  maintenu  ou  accru  là 
où  le  commerce  roumain  consiste  en  d'autres  articles  que  les 
eéréales. 


Situation  du  Trésor  public.  —  La  Direction  de  la  comp- 
tabilité de  l'Etat  a  publié  la  situation  du  Trésor  clôturée  le 
30  juin  1905,  montrant  les  résultats  de  la  gestion  pour  les 
3  premiers  mois  de  l'exercice  eu  cours  1905-1906  et  pour 
15  mois  de  l'exercice  1904-1905  qui  expire  le  30  septembre 
prochain. 

On  voit  à  l'examen  des  chiffres  contenus  dans  ce  document 
que  les  sommes  entrées  dans  la  caisse  du  Trésor  du  1"'  avril 
an  80  juin  1905  s'élèvent  à  45.154.348  fr.  58  contre  52.598.985 
francs,  entrés  dans  l'époque  correspondante  de  l'exercice  pré- 
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cèdent,  d'où  une  moins-valuc  de  7.444.636  fr.  42  dans  les  en- 
caissements de  l'année  courante.  Ce  manque  provient  presque 
exclusivement  des  chemins  de  fer,  attendu  que  les  verse- 
ments faits  au  Trésor  par  cette  administration  sont  de  6  mil- 
lions 578.466  fr.  inférieurs  à  ceux  de  l'époque  correspon- 
dante de  l'année  dernière. 

Au  chiffre  des  encaissements  de  45.154.848  fr.  58,  il  faut 
ajouter  7G.2(i7  fr.  65,  encaissements  effectués  les  années  pré- 
cédentes au  compte  de  l'exercice  1905  1006  et  9.994.661  fr.  51, 
revenus  extraordinaires  non  prévus  au  budget.  On  arrive 
ainsi  à  un  total  de  56.225.277  fr.  77. 

Passons  aux  dépenses.  Le  total  des  crédits  accordés  par  le 
budget  pour  les  services  publics,  y  compris  les  dépenses  ex- 
traordinaires et  reportées,  est  de  243.019.402  fr.  pour  l'exer- 
cice entier.  La  part  afférente  à  un  trimestre  est  de  60.754.850 
francs.  Dans  les  trois  premiers  mois  de  l'exercice  en  cours, 
les  paiements  faits  par  le  Trésor  ont  été  de  'iG  532. 'j 7: S  fr.  63, 
contre  65.010.912  fr.  dans  l'époque  correspondante  de  l'exer- 
cice précédent.  Il  a  donc  été  payé  cette  année,  dans  linter- 
valle  dont  nous  nous  occupons,  14.222.374  fr.  de  moins  que 
la  part  afférente  des  crédits  accordés,  et  18.478.438  fr.  40  de 
moins  que  dans  les  trois  premiers  mois  de  l'exercice  anté- 
rieur. 

Le  total  des  encaissements  étant  de  50.225.277  fr.  77, 
comme  il  est  dit  plus  haut,  et  celui  des  paiements  de 
S6.532.473  fr.  63,  il  résulte  un  excédent  d'encai-sements  au 
30  juin  1905  de  8.692.804  fr.  14,  alors  que  le  30  juin  la  situa- 
tion budgétaire  de  l'exercice  1904-1905  se  clôturait  avec  un 
excédent  de  paiements  de  1.424.523  fr.  79. 


Production  et  consommation  du  sucre  en  Roumanie 

—  La  Direction  des  Contributions  indirectes  du  Ministère 
des  Finances  a  remis  les  données  statistiques  relatives 
ù  la  fabrication  et  à  la  consommation  du  sucre  pendant  l'an- 
née 1904-1905. 

L?s  chiffres  de  cette  statistique,  dit  le  Curierul  Finançiar, 
montre  que  la  production  des  fabriques  roumaines  de  sucre 
a  été  limité  à  la'  consommation,  qui  s'élève  à  19.107.455 
kilogrammes,  quantité  très  faible,  puisqu'elle  revient  à  peine 
à  3  kilogr.  174  gr.  par  habitant  et  par  an.  La  cause  de  cet 
emploi  si  restreint  du  sucre,  qui  relègue  la  Roumanie  à  la 
suite  de  toutes  les  nations  productrices,  n'en  est  que  la  cherté 
qui  le  rend  peu  accessible  aux  classes  pauvres.  En  effet, 
on  y  paie  le  sucre  1  fr.  15  le  kilogr.,  alors  que  dans  aucun 
autre  pays,  excepté  l'Italie,  le  prix  de  cet  article  de  première 
nécessité  ne  dépasse  50-70  centimes  le  kilogramme. 

Les  fabriques  ayant  travaillé  en  1904-1905  sont  au  nombre 
de  cinq,  dont  la  production  et  la  consommation  se  répartis- 
sent ainsi,  comparativement  à  1903-1904  : 

Fabrication  Consommation 

Fabriques       1904-05        1903-04        1904-05  190304 

(En  kilogrammes) 

Cliitila             1.991.950     3.556  439     2.921.959  3.059.808 

Marasheshti     4.613.595     7.470.663     5.022.720  5.159.280 

Ripiceni....     4.219.896    3.452.687     3.903.905  2.588.590 

Roman             0.6:33.086     8. 63).  £60     5.482.896  6.479.000 

Sascut             1.951.718     2.027.400     1.770.975  1.480.003 

19.410  245   25.137.449    19.107.455  18.766.678 


Bien  que  la  quantité  fabriquée  en  19O4-1905  soit  inférieure 
de  5.727.204  kilogr.  à  celle  de  1903-1904,  elle  a  toutefois  cou- 
vert et  au  delà  la  consommation  intérieure,  permettant 
même  l'exportation  de  1.033.620  kilogr.  Cette  exportation  a 
été  faite  par  les  fabriques  de  Roman,  pour  765;447  kilogr.,  et 
de  Sascut,  pour  268.173  kilogr. 

La  taxe  de  consommation  encaissée  par  le  fisc  s'est  élevée 
■  5.778.810  fr.  ;  en  en  déduisant  la  prime  de  fabrication  do 
0  fr.  16  par  kilogr.  payée  par  l'Etat,  et  qui  s'élève  à  3.105.039 
francs,  il  résulte  une  différence  de  2.873.177  fr.  au  profit  du 
fisc,  mais  aux  dépens  du  consommateur. 


AMÉRIQUE 

BRÉSIL. 

L'Election  présidentielle.  —  MM.  Campos  Salli  S  et  Ber- 
uardino  Campos,  qui  étaient  candidats  à  la  présidence  de  la 

République  du   Brésil   pour  les  élections  d  ois  île  mars 

prochain,  viennent  do  se  désister  l'un  et  l'autre,  en  vue  d" 
la  concentration  des  voix  qui  leur  étaient  acquises  sur  le  nom 
de  M.  Alfonso  Pena  et  sur  celui  de  M.  Xilo  Poeuuha  pour  \A 
vice-présidence. 

Ce  sera,  toutefois,  à  la  Convention,  qui  se  réunira  en  sep- 
tembre, de  dire  le  dernier  mot. 

M.  Alfonsa  Pena  est  actuellement  vice  président  de  la  Eté- 
publique  brésilienne,  après  avoir  été  sénateur  et  président 
de  la  Banque  de  l'Etat. 

M.  Nilo  Peçanha,  qui  n'a  que  quarante  ans,  a  été  député 
et  sénateur  pour  l'Etat  de  Rio,  dont  il  est  actuellement  pré- 
sident et  dont  il  a  relevé  les  finances  sans  recourir  à  aucun 
emprunt  et  en  obtenant  même  des  excédents  budgétaires  qui 
n'existaient  plus  depuis  onze  ans. 


Le  Rapport  du  Ministre  des  Finances.  —  La  Brazillan 
Reeievo  constate  que  M.  le  Dr  Bulhoes,  tout  en  ne  cherchant 
pas  à  signaler  son  passage  au  Trésor  par  l'élaboration  de 
quelque  plan  nouveau,  n'en  a  pas  moins  fait  de  la  bonne  be- 
sogne. Les  balances  du  Trésor,  qui  étaient  en  retard  depuis 
des  années,  ont  été  publiées  grâce  à  lui  jusqu'en  1901  ;  les 
balances  de  1902  sont  à  la  veille  d'être  distribuées,  et  celles 
de  1903  sont  ù  l'impression. 

La  Dette  extérieure,  qui  s'élevait  à  62.158.377  liv.  st.  sui- 
vant le  rapport  ministériel  de  l'année  dernière,  a  été  réduite 
à  61.975.757  liv.  st.  La  circulation  du  papier-monnaie,  qui 
atteint  maintenant  672.951:907  milreis,  a  subi  une  réduction 
de  115.412:707  milreis  depuis  le  31  août  1898. 

Notre  confrère  le  Brésil  analyse  le  rapport  du  Ministre  : 

o  Au  point  de  vue  économique,  le  Ministre  dit,  avec  raison, 
que  «  si  une  bonne  situation  économique  de  la  société  n'est 
pas  l'œuvre  de  la  volonté,  elle  n'est  pas  non  plus  l'œuvre  du 
hasard  ».  Une  bonne  situation  économique  est  toujours,  dans 
une  certaine  mesure,  la  preuve  que  la  direction  de  l'Etat  a 
été  prudente,  habile  et  profitable.  Bonne  politique,  bonnes 
finances.  C'est  le  cas,  pour  être  juste,  du  Gouvernement  ac- 
tuel. 

«  La  sécurité  de  nos  relations  internationales  étant  rétablie, 
dit  le  Ministre,  toute  possibilité  de  conflits  avec  les  nations 
voisines  étant  écartée,  le  problème  de  l'Acre  étant  résolu  par 
le  traité  de  Pctropolis,  et  la  Bolivie  ayant  reçu  l'indemnité 
de  deux  millions  de  livres  sterling  ;  les  grandes  entreprises  de 
voies  ferrées  Ouest  de  Minas  et  Sorocabana  et  le  Llyod,  débi- 
teurs du  Trésor  et  de  la  Banque  de  la  République  étant 
liquidées  ;  les  onéreux  engagements  de  l'Union  étant  réduits 
par  le  rachat  des  chemins  de  fer  ;  une  somme  appréciable  de 
la  Dette  publique  consolidée  intérieure  et  extérieure  et  flot- 
tante ayant  été  amortie  ;  la  masse  du  papier-monnaie  en 
circulation  étant  réduite  et  les  opérations  de  crédit  nécessaires 
aux  travaux  du  port  et  à  l'assainissement  définitif  de  Rio  de 
Janeiro  étant  réalisées,  la  confiance,  le  rétablissement  du 
crédit  public  ont  surgi  spontanément  comme  résultat  de  ces 
facteurs. 

«  Les  cours  de  nos  titres  sur  le  marché  de  Londres  et  du 
continent  et  à  la  Bourse  de  Rio  l'attestent.  Le  5  0/0  a  atteint 
le  pair,  le  junding  l'a  largement  dépassé  et  les  apolices  de  la 
Dette  intérieure  sont  dans  le  voisinage  du  pair. 

«  Le  taux  du  change  a  aussi  graduellement  monté  de  12 
à  17  pence  par  milreis.  » 

Les  emprunts  extérieurs  effectués  dans  de  bonnes  condi- 
tions par  l'Union,  le  District  fédéral  et  les  Etats,  l'afflux  de 
capitaux  étrangers  pour  la  continuation  du  réseau  ferré,  1  ac- 
quisition et  le  développement  d'importantes  propriétés,  atti- 
rés par  la  résurrection  de  notre  crédit,  sont  venus,  à  leur 
tour,  par  une  juste  et  naturelle  réaction,  accroître  la  vitalité 
régénératrice  de  l'économie  nationale... 

«  De  plus,  dans  la  période  de  1901  1904,  notre  capacité  pro- 
ductrice s'est  accrue  d'une  manière  inespérée,  peut-être  commo 
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conséquence  de  la  surabondance  de  notre  moyen  de  circula- 
tion, grâce  ;ï  l'exportation  do  nouveaux  produits,  à  une  très 
abondante  récolle  de  caoutchouc,  vendue  ù  des  prix  élevés  et 
au  maintien  d'un  prix  régulier  du  café,  malgré  la  légère  di- 
minution des  récoltes.  Il  en  est  résulté  un  solde  de  58.587.133 
livres  sterling  en  faveur  de  l'exportation  (y  compris  l'expor- 
tation métallique),  par  rapport  à  l'importation.  » 

La  situation  financière  des  quatre  exercices  ressort  des 
chiffres  suivants,  en  contos  : 

Recettes  Dépenses 


Or 

Papier 

Or 

l 'apier 

1901  

44*011 

239.285 

40.493 

261.629 

1902 

42.905 

206.585 

34.575 

23P..459 

1903  

4."..  122 

327.370 

48.:  135 

291.199 

1904  , .  . 

50. 560 

342.782 

48.476 

352.292 

Résultats  des 

exercices 

Contos 


1901           Excédent  or   3.548 

—              Déiicit  papier   22.344 

1902           Excédent  or   8.330 

—              Excédent  papier   30.126 

1903           Déficit  or   :!.203 

—             Excédent  papier   36.171 

1904           Excédent  or   2.090 

—             Déficit  papier   9.510 

L'ensemble  des  quatre  exercices  donne  une  recette  de  182.634 
contos-or  et  de  1.176.022  contes  papier  et  une  dépense  de 
171.809  contos-or  et  de  1.141.579  contos-papier.  D'où  il 
résulte,  en  définitive,  pour  la  période  de  1901-1904,  un  excé- 
dent or  de  10.765  contos  et  un  excédent  de  34.443  contos- 
papier. 


ÉTATS-UNIS 

La  Situation  monétaire.  —  L'analyse  de-  bilans  des 
banques  nationales  de  New-York,  au  25  août  dernier,  accu- 
sait une  diminution  de  l'encaisse  de  34.421.911  dollars,  com- 
parativement à  la  situation  au  0  septembre  1904.  Les  retraits 
effectués  par  le  Gouvernement  sur  ses  dépôts  depuis  le 
0  septembre  1904  jusqu'au  25  août  1905  ont  atteint,  en  chif- 
fres ronds,  lô  millions  de  dollars  ;  c'est,  on  le  voit,  une 
quantité  qui  n'est  pas  négligeable  dans  la  diminution  de 
l'encaisse. 

Le  total  des  dépôts  du  Gouvernement  dans  toutes  les  ban- 
ques nationales  a  subi,  du  6  septembre  1904  au  25  août  1905, 
une  réduction  de  48.214.394  dollars;  sur  cette  somme,  on 
compte  environ  33  millions  de  dollars  de  retraits  dans  les 
banques  autres  que  celles  de  New-York.  Une  partie  de  ce 
montant  fut  recouvrée  au  moyen  de  traites  tirées  sur  les  cor- 
respondants à  New-York  de  banques  de  la  province,  mais 
cela  n'a  pas  suffi  pour  contrebalancer  la  diminution  de  l'en- 
caisse. C'est  qu'il  faut,  en  outre,  tenir  compte  d'une  réduction 
dans  les  dépôts  des  autres  banques  et  des  grosses  Sociétés  ; 
ces  dépôts,  qui  s'élevaient  à  042.143.304  dollars  le  G  sep- 
tembre 1904,  n'atteignaient  plus  que  574.007.780  dollars  le 
25  août  1905,  soit  une  réduction  de  68.075.578  dollars. 

Or,  les  dépôts  effectués  dans  les  banques  de  New-York  par 
les  autres  banques  et  les  grosses  Sociétés  augmentent  quand 
les  affaires  sont  calmes,  et,  par  contre,  diminuent  quand  les 
affaires  sont  actives. 

On  peut  donc  conclure  de  ce  qui  précède  que  la  reprise  des 
affaires,  que  l'on  prévoyait,  s'est  déjà  manifestée  d'une  façon 
sensible.   

Le  Marché  Finaucicr  de  New-York 


New- York,  20  septembre  1905. 

Le  marché  de  YVall-Street  s'est  un  peu  alourdi  à  la  suite 
de  crainte  d'uni  nouvelle  tension  monétaire;  déplus  de  gran- 
des réalisations  ont  été  effectuées,  et  de  nombreuses  ventes 
ont  été  opérées  pour  compte  anglais. 

Le  A  0/0  ancien  finit  à  105  1/8.- 

Les  valeurs  de  Chemina  de  fer  quoique  moins  fermes  que 
toc  Jours  précédents  clôturent  en  nouvelle  avance  sur  la  se- 
iiiiiiiie  1 1 .  rniéie. 


Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison.  90  3/4;  Milwaukee,  181  1/4;  Erie,  51  5/8; 
Reading,  182  3/4  ;  Qmadim  Pacific,  175  3/8;  Illinois  Cen 
tral,  180  7/8  ;  Louisville,  149  5/8  ;  Central,  215  ./.  ;  Union 
Pacific,  132  1/2. 


MEXIQUE 

Les  Recettes  des  postes  pendant  l'exercice  1904- 
1905.  —  La  Direction  générale  des  Postes  vient  de  publier 


un  rapport  comparatif  sur  le  mouvement  de  ses  différents 
services  pendant  le  dernier  exercice  fiscal  (!••  juillet  1904  30 


juin  1905).  En  voici  des  extraits: 

Vente  de  timbres  poste 

Piastres 

1904-1905    2.835.944  01 

1903-  1904   2.608.914  64 

Augmentation  on  1904-1905...  227.029  37 

Location  de  casiers-postaux 

1904-  1905    90.133  » 

1903-  1904    80.490  » 

Augmentation  en  1904-1905...  9.037  » 

Amende*,  etc. 

1904-  1905    32.265  23 

1903-  1904    20.440  72 

Augmentation  en  1904-1905...  5.719  51 

Primes  sur  mandats-poste 

Intérieur,  1904-1905   291.910  22 

Intérieur,  19084904   284 . 341  28 

Augmentation  en  1904-1905...  7.574  94 

Etats-Unis,  1904-1905    6.385  08 

Etats-Unis,  1903-1901    4.080  62 

Augmentation  en  1904-1905...  2.304  46 

Grande-Bretagne,  1904-1905    202  83 

Grande-Bretagne,  KW3-1908  

Augmentation  en  1904  1905. . .  203  83 

Primes  sur  mandats  d'éditeurs 

1904-  1905    36.452  43 

1903-1904   21.960  28 

Augmentation  en  1904-1905...  14  492  15 
Résumé 

Recettes  totales  1904-1905   3.293.293  80 

—           1903-1904   3.036.338  54 

Augment.  totale  en  1904-05  . .  256.955  26 


Cette  augmentation  représente  un  8  46  0/0  sur  les  recettes 
de  l'exercice  antérieur. 


Les  Ventes  de  terrains  nationaux  au  Mexique.  —  Pen- 
dant le  premier  semestre  de  1905,  le  Gouvernement  mexicain 
a  vendu  490.154  hectares  de  terrains  nationaux  v  environ 
1.223.300  acres). 

Les  diilérents  contrats  auxquels  ces  transactions  ont  donné 
lieu  se  divisent  en  quatre  catégories  : 

Ont  été:  adjugés  à  des  «  dénonçants  »  aux  termes  do  la  loi 
du  20  juin  1803,  réformée  par  la  loi  du  20  mars  1894,  au  total, 
106.785  hectares,  qui  ont  produit  la  somme  de  43.131  piastres. 

Vendus,  aux  termes  de  l'art.  07  de  la  loi  sur  les  terrains, 
303.300  hectares,  au  prix  de  280.241  piastres  [153  hectares  en 
Basse-Californie  :  145.583  dans  le  Chiapas  ;  184.671,  dans  le 
Chihuahua:  5. 1 45,  dans  le  Durango  ;  24.208,  en  Sonora  ;  1.515 
dans  le  Tabasco ;  1.822,  dans  le  Tamaulipas]. 

Cédés  par  transaction  ou  pour  complément  de  propriété  ri- 
veraine [demasias),  aux  termes  du  mémo  art.  07,  17.866  hec- 
tares, qui  ont  produit  4.030  piastres  (dans  le  Chiapas,  le 
Sinaloa  et  le  territoire  de  Tepiç  . 

Cédés  par  contrat  do  subvention  à  la  Compagnie  des  che- 
mins de  fer  de  Veracruz,  7.808  hectares,  évalués  a  19.810 
piastres. 
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Mine*  d'or 


MINES  D'OR 


LES  RENDEMENTS  DES  MINES  TRANS MALIENNES 


Voici  les  rendements  individuels  de  juillet  cl  août  poul- 
ies principales  Mines  d  ur  transvaaliennes  : 

Production  Bénéfices 

Juillet     Août  .Juillet  Août 

Onces  d'or  fin  Liv.  st. 
Mines  d'affleurement 

\n«clo                         7.308      6.564  2.32') 

City  and  Suburban..     9.065      8.941  16.354  15.558 

Consolidated  Langl..     5.124      5.662  4. 303  5.167 

Consolidated  M.  K...     6.290      6.491  8.327  8.408 

Driefontein                  10.235      8.525  19.698 

Ferreira                      12.049     12.470  26.115  27.065 

Ginsberg                      3.4&:i      3.514  5.217  5.150 

Gleacairn                      4.162      4.231  4.992  5.008 

HenrvNourse               6  101      6.005  11.014  10.029 

Jubilêe                         1.757      1.871  » 

Langlaagte  Estate.  .     8.2o7      8.475  »  9.000 

May  Consolidated  .. .     6.091      6.137  11.724  11.918 

New  Cornet                  6.043      6.046  7.349 

New  Heriot                  3.838      3  937  4.410  4.765 

New  Kleinfontein  . . .     9.002     10.092  11.063 

New  Modderfontein..     3.566      3.519  3.424  3.2G4 

New  Primrose               7.774      7.895  15.043  15.043 

New  Rietfontein  . . . .     4.007      4.306  7.013  7.013 

New  Unified  M.  R. . .     3.324      3.155  2.632  2.317 

Norlh  Randfontein . .     5.950      5.951  »  6.200 

PorgesRandf.(l«br.         .»         5.510  »  8.800 

Robinson  Randfont  .     5.570      5.328  »  4.000 

Salisbury                      1.740      1.840  1.550  2.100 

Simmer  and  Jack....    19.911     19.829  30.664  30.676 

South  Randfontein...     6.076      5.737  »  5.000 

Treasury                      2.068      2.359  2.454  3.014 

Village  Main  Reef...     9.209      9.396  14.517  14.510 

Vogelstruis  Estate. . .     2.081      2.108  »  » 

Wemmer                      3.852      4.039  3.819  4.548 

W-st  Rand  Central..     1.107      1.120  1.200  1.129 

Witwatersrand              9.540      9.194  8.935  7.753 

Wolhuter                      5.845      3.863  7.007  5.921 

Deep  Levcls  (Filiales  de  la  Rand  Mines) 

Crown  Deep                11.742     12.273  20.850  23.150 

Durban-Roodep.Deep     4.335      4.346  4.100  4.100 

Ferreira  Deep               11.901     12.358  29.850  30.300 

Geldenhuis  Deep          10.453     10.185  1G.000  13.350 

Glen  Deep                    6.033      5.968  7.000  7.100 

Jumpers  Deep               5.426      5.473  300  450 

Langlaagte  Deep            6.762      7.013  6.850  6.500 

NourseDeep                 6.922      6.774  8.600  8.550 

Rose  Deep                    8.397      8.873  8.050  9.150 

Autres  Deep  Lci.els 

Bonanza                       4.467      4.503  8.512  8.553 

Knights  Deep               8.239      8.239  7.122  7.921 

Robinson  Deep             15.&51     15.426  34.588  33.750 

Robinson  Centr.  Deep     8.483      9.141  22.532  23.942 

Roodep.  Central  Deep     3.250      3.308  2.810  2.996 

Simmer  East  1"  br.  i        »         2.327  »  » 

Village  Deep                  6.003      5.781  8.587  5.859 

Village  Main  Reef. .       9.-209      9.396  14.517  14.510 

Witwatersrand  Deep     8.978      9.044  12.344  11.334 

Pour  la  première  fois,  la  Langlaagte  Estate  a  fourni  le 
chiffre  de  ses  bénéfices  mensuels,  ce  que  continuent  à  ne  pas 

faire  plusieurs  autres  Compagnies.  Quant  à  la  Porgès  Rand- 
Jontein  et  à  la  Simmer  East,  leur  production  d'août  est  le 
résultat  de  leurs  premiers  broyages. 


Witwatersrand  Township 

Les  agents  de  la  Witwatersrand  Township,  à  Londres, 
ont  publié  la  dépêche  suivante  reçue  do  Johannesburg  le 
13  cOTirant  : 

«La  IV ilwaiersraud  Township  Estate  and  Finance  Cor- 
poration. Limited,  a  l'intention  de  mettre  en  vente  immédia- 
tement les  terrains  de  Kew,  le  dernier  «  township  »  créé  :  il 
parait  devoir  être  un  lieu  de  résidence  suburbaine  très  en 


faveur,  et  les  lois  seront  vendus  «  frcehold  ».  ('■<■  township  est 
situé  juste  eu  dehors  des  limites  de  la  municipalité  et  contre 
le  «  FrankenwoJLd  Estate  "  qui  a  été  donné  au  Gouvernement 
par  M.  Alfred  Beit  dans  un  but  d'utilité  publique:  il  sera, 
sans  doute,  relié  bientôt  à  la  ville  par  un  tramway  électrique. 
La  Mal  rem  Estate  Company,  Limited,  dans  laquelle  la 
Witwatersrand  Township  a  un  intérêt  de  moitié,  \a  sous 
peu  mettre  en  vente  une  partie  de  ses  «  stands  ».  La  pro- 
priété a  été  divisée  en  1.800  stan  Is,  plus  deux  grandes  ré- 
serves ;  elle  n'est  pas  encore  cadastrée.  On  construit  en  ce 
moment,  aux  frais  de  la  Witwnicrsrand  Towtesk/ip,  un  tram- 
way électrique  qui  coupe  la  propriété  en  deux.  De  nom- 
breuses demandes  de  renseignements  nous  sont  adressées 
journellement  sur  ces  stands  et  nous  ne  doutons  pas  du 
succès  de  la  vente.  » 


LES  RENDEMENTS  DE  LA  RHODESIA 


La  production  des  mines  d'or  rhodésiennes  s'est  élevée,  pour 
le  mois  d'août  1905,  à  35.765  onces.  Voici  le  rendement,  mois 
par  mois,  des  entreprises  rhodésiennes  depuis  1900  jusqu'à 
fin  décembre  1904  : 


1900 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

Onces 

Onces 

Onces 

Onces 

Onces 

Onces 

Janvier. 

5.242 

10.787 

15.955 

16.245 

19.359 

32.531 

FéVrier, 

6.233 

12.237 

13.204 

17.090 

18.673 

30.131 

Mars. . . 

6.286 

14.289 

16.891 

19.626 

17.776 

34.927 

Avril. . . 

5.456 

14.998 

17.559 

20.727 

17.862 

33.268 

Mai  

6.554 

14.469 

19.698 

22.137 

19.425 

31.332 

Juin  . . . 

6.185 

14.863 

15.842 

22.166 

20.403 

35.256 

Juillet  . 

5.737 

15.651 

15.226 

23.571 

24.339 

34.693 

'Août . . . 

10.137 

14.734 

15.747 

19.187 

24.669 

35.765 

Sepiem. 

10.600 

13.958 

15.164 

18  741 

26.029 

Octobre 

10.668 

14.503 

16.849 

17.918 

24.919 

» 

Novem . 

9.169 

16.487 

15.923 

15.714 

26.183 

Décem  . 

9.373 

15.174 

16.210 

18  750 

28.100 

91.640  172.060  194.268  231.872  267.737  267.903 
Observons  que  les  mines  rhodésiennes  ont  commencé  leur 
exploitation  en  septembre  1898.  Pour  ce  mois,  elles  avaient 
donné  2.846  onces;  elles  en  produisirent  3.913  en  octobre, 
5.567  en  novembre,  et  6.259  en  décembre.  En  1899,  la  produc- 
tion, pour  les  douze  mois,  s'éleva  à  62.303  onces. 

La  production  totale  des  mines  rhodésiennes  depuis  leur 
mise  en  exploitation,  s'élève  à  1.243.848  onces. 


Informations  diverses 


African  Farms.  —  La  dépèche  suivante,  datée  du  11  sep- 
tembre, a  été  envoyée  par  cette  Compagnie  : 

«  Avons  acquis  à  des  conditions  favorables  l'option  d'ache- 
ter Zwaarikloof  2120,  située  dans  le  district  de  Nylstroom,  et 
sur  laquelle  des  alluvions  considérables  et  des  affleurements 
d'étain  ont  été  découverts  ;  perspectives  très  encourageantes  : 
expédition  de  prospecteurs  va  s'y  rendre  immédiatement.  — 
Sur  Gemboksfonteiu,  qui  est  contiguè  à  Vlaklaagte,  district 
de  Pretoria,  on  a  découvert  un  filon  stannifère  bien  défini, 
d'une  bonne  largeur  ;  premiers  essais  pauvres  ;  perspective 
d'amélioration  ;  filon  tracé  sur  une  longueur  de  400  pieds.  — 
Geitjespan,  district  de  Prieska,  Colonie  du  Cap;  des  offres 
nombreuses  reçues  ;  d'après  rapports  des  ingénieurs,  bien 
minéralisée  ;  étendue,  50.000  acres  ;  a  aussi  une  grande  valeur 
au  point  de  vue  agricole  et  comme  pâturage.  » 


Durban  Roodepoort  Deep.  —  Une  assemblée  générale 
extraordinaire  des  actionnaires  de  la  Dio-ban  Roodepoort 
Deep,  tenue  à  Johannesburg  le  13  septembre  courant,  a  dé- 
cidé de  porter  le  capital  de  la  Compagnie  de  350.000  liv .  st. 
à  450.000  liv.  st.,  par  la  création  de  100.000  actions  nouvelles 
de  la  valeur  nominale  de  1  livre  sterling.  En  outre,  cette  as- 
semblée a  résolu  que  90.000  de  ces  actions  nouvelles,  de  même 
que  les  20.000  actions  de  réserve  de  la  Compagnie,  formant  un 
total  de  110.000  actions,  seront  offertes  aux  actionnaires  au  pro- 
rata des  actions  anciennes  qu'ils  possèdent,  au  prix  de  2  livres 
sterling  par  action.  Les  10.000  actioas  nouvelles  restantes 
seront  mises  en  réserve.  L'émission  est  garantie  par  un  Syn- 
dicat movennant  une  commission  de  5  0/0. 


£8i 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Mines  d'or 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  21  septembre  1905. 

Le  Marché  sud-africain  s'est  montré  irrégulier,  cette  se- 
maine, en  raison  d'assez  nombreuses  offres  venues  du  Conti- 
nent. Ces  offres  ont,  certains  jours,  pesé  d'autant  plus  sur  la 
Cote,  que  nous  approchons  de  la  liquidation  de  lin  septembre 
qui  commencera,  samedi,  par  la  réponse  des  primes.  Au  der- 
nier moment,  la  tendance  est  plutôt  satisfaisante. 

Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  2  1/4,  s'inscrit  à  2  1/8.  Le  rapport  sur 
les  propriétés  «  Banket  »  a  été  publié  lundi.  Tout  en  ayant 
confiance  dans  l'avenir,  son  auteur,  l'ingénieur  Garthwaite, 
ne  se  montre  pas  aussi  optimiste  qu'on  l'espérait.  Il  dit  qu'il 
serait  prématuré  de  tirer  des  conclusions  sur  la  formation 
du  a  Banket  »  eu  général.  Il  est  vrai  que  l'on  fait  remarquer 
que  les  dernières  découvertes  faites  sur  les  claims  Rowdy- 
Boys  sont  postérieures  au  susdit  rapport. 

La  Transvaal  Goldfields  clôture  à  2  1/4.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  3  1/1G,  contre  3  3/1C. 
Consolidated  Goldfields,  G  13/1G,  au  lieu  de  7  1/16. 

La  Rand  Mines  est  à  9  5/16;  elle  restait  à  9  1/2  jeudi 
dernier. 

Le  Coronation  Syndicale,  qui  finissait  à  2  1/2,  se  retrouve 
à  2  1/4. 

La  Witwatersrand  Township  est  à  7  liv.  ;  African  and  Euro- 
pean  Investment  Company,  recherchée  à  1  11/16.  Swazieland 
Corporation,  15/16.  Vereeniging  Estâtes,  1  9/16. 

District  du  Witwatersrand.  —  h'East  Rand,  qui  clô- 
turait à  8  1/16,  reste  au  dernier  moment  à  7  11/16;  Angelo, 
5  11/16;  New  Cornet,  2  5/8;  Van  Ryn,  3  1/2. 

La  City  and  Suburban  reste  à  5  1/4.    Jubilee,  2  7/8. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  3  5/16.  Driefontein,  4  3/16, 
contre  4  3/8;  Village,  5  1/4:  nous  la  laissions  à  5  1/2; 
Jumpers,  21/8;  son  moulin,  en  août,  a  marché  avec  95  pi- 
Tons  au  lieu  de  90.  Modderfontein,  9  3/16. 

La  Ferreira  est  à  19  1/2,  sans  changement.  La  Meyer  and 
Charlton  cote  5  liv"  ;  Rietfontein,  2  1/8;  Treasury,  3  7/16. 

La  New  Primrose  est  à  2  3/4.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  4  1/8.  La  Ginsberg  est  à  1  15/16.  La  May  Conso- 
lidated cote  3  9/16. 

La  Glencairn  reste  à  1  1/16.  Crown  Reef,  14  liv.,  au  lieu 
de  13  3/4;  cette  Compagnie  vient  de  déclarer  un  dividende  de 
110  0/0,  soit  22  shillings,  pour  le  semestre  prenant  fin  le 
30  courant.  Randfontein,  2  5/8  ;  Worcester,  5, 8. 

La  Robinson  Gokl  reste  à  9  liv. 

"L'East  Rand  Mining  Estâtes  est  demandée  à  4  3/8,  contre 
4  3/16. 

La  Geldenliuis  Estate  se  retrouve  à  4  9/16,  au  lieu  de 
4  11/16.  La  New  Ileriot  est  à  4  3/8;  Wolhuter,  3  1/16.  La 
diminution  de  son  rendement,  en  août,  doit  être  attribuée  à 
l'incendie  qui  s'est  déclaré  à  la  mine  le  17  août.  On  dit  de 
nouveau  que  les  broyages  ne  pourront  pas  être  repris  avant 
un  an. 

La  Henry  Nourse  reste  à  7  1/8.  La  Wemmer  est  à  6  liv. 
La  Robinson  Randfontein  est  à  1  5/16. 

Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  14  1/2,  s'échange  à  14  3/8. 

La  Bonanza  est  à  11/16. 

La  Cinderella  Deep  clôture  à  2  1/2.  La  Nigel  Deep  est 
à  3/4. 

h'Angeio  Deep  finit  à  1  3/4;  Glen  Deep,  4  liv.;  Ferreira 
Deep,  5  7/8;  Robinson  Deep,  5  11/16;  Langlaagte  Deep, 
2  3/4;  Brakpan.  2  3/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  4  3/8,  sans  changement;  Roode- 
poort Central  Deep,  1  1/2;  Rose  Deep,  6  1/2. 

La  Village  Deep  est  à  4  1/2.  La  fusion  avec  la  Turf 
Mines  est  confirmée,  au  moins  par  les  agences. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  a  2  3/8.  Jum- 
pers Deep,  3  5/8;  Rand  Victoria,  à  2  1/4. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  5  1/8.  South  Gel- 
denliuis Deep,  2  18/16. 

La  Simmcr  and  Jack  East  est  à  2  liv. 

Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 
land  Agency  clôture  à  1  1/16;  Rliodesia  Goldfields,  8/16. 

La  Van  Dylc  Proprictary,  qui  finissait  à  2  9/16,  s'inscrit 
h  ;  8/8.  Rand  Collicrics,  2  9/16. 


La  Transvaal  and  Delagoa  Bay  Investment  s'échange  â 
3  3  8.  Transvaal  Proprictary,  1  1,  L6. 

La  Premier  Diamond  reste  à  14  1/2,  au  lien  fle  L5  3/8. 

La  Great  Eastern  Collieries  finit  à  11/16.  Somh  African 
U> m  crics,  2  13/16. 


Londres,  21  septembre  1905,  5  h.  40  soir. 

(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  tendance  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  21  septembre  1905. 
Des  réalisations  ont  eu  lieu,  ces  derniers  jours,  qui  nous 
ont  valu  un  certain  tassement  des  cours.  Il  faut  dire,  cepen- 
dant, que  toutes  les  offres  ont  été  absorbées  soit  par  la  place, 
soit  par  les  arbitragistes  qui  travaillent  avec  Londres.  Aussi, 
la  clôture  peut-elle  s'effectuer  en  reprise  sur  les  plus  bas 
cours  faits. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  173  50,  contre  180  fr.  50; 
East  Rand  clôture  à  193  fr.  50,  au  lieu  de  204  fr.  ;  Chartered, 

55  fr.  50.  Rand  Mines,  233  fr.  50;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  243  fr. 

Le  Champ  d'Or  est  à  17  fr.  25.  La  Duffelsdoom  Estate 
s'inscrit  à  14  fr.  75. 

L' Angelo,  que  nous  laissions  à  150  fr.  . . ,  reste  à  145  fr.  50  ; 
la  Driefontein  cote  109  fr.  ..,  au  lieu  de  110  fr.  ... 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  497  50,  finit  à  4!i-">  ... 
La  Gedidd  se  retrouve  à  157  fr.  . . .  L'action  Goerz  et  G''  clô- 
ture à  71  fr.  50.  French  Rand,  52  fr.  ... 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  369  fr.  ..,  se  retrouve  à 
362  fr.  ... 

La  Geldenliuis  Estate  finit  à  114  fr.  ..,  au  lieu  de  116  fr. 50. 
La  General  Mining  se  retrouve  à  77  fr.  50,  recherchée  ainsi. 
La  Geldenliuis  Deep  clôture  à  238  fr.   ..,   au  lieu  de 
24 i  fr.  .... 

La  May  Consolidated  est  à  90  fr.  75  ;  nous  la  laissions  à 
93  fr.  ...  La  Kleinfontein  cote  55  fr.  . . . 

La  Lancaster  se  retrouve  à  35  fr.  50.  Langlaagte  Estate, 
83  fr.  50,  contre  84  fr.  50. 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  14  fr.  25.  La  Mozambique 
s'échange  à  30  fr.  75.  New  Primrose,  74 fr.  ... 

La  New  Goch  est  à  60  fr.  ...  Le  fonctionnement,  dans  cette 
mine,  du  moulin  complet  de  120  pilons  ne  va  plus  dépendre, 
prochainement,  que  de  l'obtention  d'une  main-d'œuvre  suf- 
fisante. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  232  fr.  . . ,  finit  à  227  fr.  50. 
Robinson  Deep,  143  fr.  . . ,  au  lieu  de  147  fr.  50.  Robinson 
Randfontein,  32  fr.   75;   Randfontein   Estâtes,   67  fr.  75. 

La  Rose  Deep  s'échange  à  165  fr.  . .  ;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  168  fr.  ...  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  38  ... 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  131  fr.  . .  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  137  fr.  50. 

La  Wemmer  est  à  149  fr.  50.  LaA'ew  Sleyn  Estate  s'échange 
à  75  fr.  . .,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  42  fr.  50. 
Transvaal  Consolidated  Land,  85  fr.  25.  Transvaal  Goldfields, 

56  fr.  . . . 

La  Slieba  est  active  à  16  fr.  50. 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  136  fr.  50,  au  lieu 
de  145  fr.  . . . 
La  Van  Dyk  se  traite  à  59  fr.  25. 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knighfs)  s'échangent  à  121  . .,  au  lieu  de  128  fr.  50. 
La  diminution  de  la  production,  en  août,  est  attribuée,  par 
le  Conseil,  à  des  difficultés  qui  se  sont  élevées  avec  les  ou- 
vriers blancs,  et  qui,  du  reste,  ont  été  aplanies  depuis. 

La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se  traite  à 
55  fr.  75. 

La  De  Beers,  qui  restait  à  448  fr.  . .  l'action  ordinaire,  et  à 
461  fr.  . .  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  453  fr.  50  et  à  458  fr.  . . . 

La  Jagersfontein  se  traite  à  201  fr.  . .,  contre  202  fr.  . . . 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  B juroarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rae  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1904 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


20  septemb.  .  I  2.6*41 
14  septemb..  2.973| 

21  septemb..  2.910 
28  septemb..!  2.9621 


ï .  lio; 
i  ■  103 
LiOffl 
1.103 


4.266 
4.349 
4.338 
4.317 


564 
589 
391 
629 


641 

510 
512 

G3Û 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


23  septemb. 
7  septemb.. 
15  septemb. 
23  septemb. 


m 

8.1 
810 

829 


321 

295 
295 
292 


1  609  11  748 

1.621  709 

1.6.1  '  849 

1.661  I  792 


983 
1.184 
1.313 
1.294 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


août  . . 
juin . . . 
juillet, 
août  . . 


57 

60 


21 
20 
21 
20 


127 
189 
173 
170 


89 
110 
108 
105 


11S 
181 
177 
178 


471 
476 
464 


72 
70 
71 
61 


56 
71 
61 
62 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


973 


8*1 


112 
730 

720 
132 


1.047 
!.03l 
1  037 
1.129 


636 
122 
155 
882 


septemb.. 
septemb. . 
septemb. . 
septemb. . 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 

juillet...     132      19  189 

avril   116      20  115 

juillet...     134      20  189 
juillet....      13»      20        186  I 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1904 
1905 
1905 
1905 


juillet. . 
avril.  . 
juillet 
juillet. . 


10 

6(1 
65 
65 


10 
12 
12 
12 


159 

m 

154 
151 


Encaisse 

PRINC1P.  CHAPITRES 

• 

métallique 

■2  2 

ri  § 

M  g  W 

DATES 

Or 

Ar- 
gent 

Circul 
fiduc 

C/coui 
et  dépC 
particul 

Porte 
feuill 

escomj 

S  3.Ï 

5  S)  25 

fil 

Tain 
,  l'esco 

1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


3)9 

310  I 

1 

141 

211 

416  1 

44 

11 

161 

314 

1 

145 

131 

412 

41 

168 

313 

1 

113 

149 

484 

47 

161 

312  1 

1 

151 

153 

5o8  1 

41 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 

23  septemb.. 
1  septemb.. 
15  septemb. . 
23  septemb.. 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 

22  septemb. 
1  septemb. . 
14  septemb. . 
21  septemb.. 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1904 
1905 
1905 
1905 


Î9Ù4 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 

31  août . . 

30  mai  .. 

31  juin. . 
31  août  . . 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


24  septemb. , 
9  septemb.. 
16  septemb.. 
23  septemb.. 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


31  juillet. 
31  mai  . . . 
30  juin. . . 
30  juillet. 


HOLLANDE  --  Banque  des  Pays-Bas 


24  septemb. . 
9  septemb. . 
16  septemb. . 
23  septemb.. 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


1904  31  août  . 

1905  10  août 
1905  20  août 
1905  31  août 


468 
532 
532 
536 


103 

88 
88 
87 


856 
958 
943 
959 


î84 
119 
182 
113 


291 
310 
306 
319 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


20  août  . 
31  juillet 
10  août . 
20  août  . 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 

268 


108 
116 
111 
111 


14 
15 
13 
15 


301 

303 
300 


83  i  117 

82  135 

11  131 

81  130 


31 
30 
36 


22 
21 
21 
21 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


20  août   

31  juillet  . . 

10  août 

20  août  


NORVÈGE  — 


31  juillet. 
31  mai  . . . 

30  juin... 

31  juillet 


35 
34 
34 
30 


Banque  de  Norvège 

12 
13 
12 


95 
91 
108 
161 


14 


63 
51 
64 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


31  août . 
16  août  . 
2?  août . 
30  août . 


21 
21 
21 
21 


34 
38 
39 
34 


373 
368 
310 
315 


15 
8 
8 

13 


ICI 
109 
111 
113 


?3 
22 
21 
21 


354 
354 
3V, 
3'/, 


97 

24 

630 

56 

52! 

31 

3 

101 

22 

658 

63 

561 

32 

3 

98 

22 

665 

57 

563 

31 

3 

99 

22 

661 

63 

511 

31 

3 

1904   20  août  

5 

6 

45 

60 

23 

1S 

1905     4  août  .... 

13 

13 

42 

12 

2* 

13 

1905    13  août  . . 

13 

11 

42 

71 

21 

13 

1905    20  août  

13 

14 

43 

71 

24 

10 

102 

139 

6 

43 

'i  1 

123 

166 

7 

48 

113 

» 

155 

5 

46 

M 

106 

» 

153 

5 

44 

370 

512  | 

1 

633 

637 

851 

108 

373 

562 

1 

m 

568 

613 

103 

313 

1 

561 

558 

613 

99 

374 

1 

560 

551 

669 

95 

1 

1 

121 

90 

32 

13  1 

1 

1 

122 

98 

32 

15 

1 

1 

121 

98 

31 

15 

2 

1 

122 

93 

31 

13 

138 

151 

496 

24 

141 

91 

166 

154 

548 

14 

144 

101 

166 

154 

548 

12 

144 

108 

166 

153 

518 

13 

143 

108 

454 
4 


4  y, 

4* 
454 
454 


654 
654 
654 
654 


3 

ï6 

254 


41 

2 

58 

39 

46 

3 

1  5 

42 

2 

68 

39 

45 

3 

1  5 

42 

2 

66 

39 

41 

3 

42 

2 

66 

39 

41 

3 

1  5 

454 
454 
454 


554 
5', 
554 
554 


sec 
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DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar 
gent 


~  -r 
5« 


PP.  INCIP.  CHAPITRES 


-  -  c 

O  3  o 
3»<£  S 


c  — 

S  s  .s 


V 

eu  — 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1904 

17  septemb.. 

66 

3 

200 

39 

9 

S 

1905 

2^  août  

73 

2 

21 S 

i)l 

SB 

5 

1905 

9  sfpteml).. 

73 

2 

230 

79 

25 

3 

1905 

10  septemb.. 

77 

2 

221 

86 

23 

5 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1904    H  septemb.. 

2. 279 

216 

1 .998 

387 

492 

m 

1905  29  août  ■  ... 

2.4H 

14S 

2.830 

37'. 

4C0 

428 

1905     S  septemb.. 

2  427 

m 

2.78Î 

380 

407 

430 

1905    14  septemb.. 

S.  436 

140 

2.Ï68 

351 

439 

483 

598 
554 
554 
554 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1904  31  aoûl  

23 

o 

72 

23 

33 

18 

1905    31  juillet.... 

23 

2 

7u 

23 

31 

19 

1905   45  août  ..  .. 

23 

2 

71 

25 

34 

18 

1905    31  août  

23 

2 

73 

23 

29 

18 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1904   31  août  .  . . 

12 

6 

43 

7 

12 

1905   311  juin   

10 

9 

32 

2 

6 

8 

1905   31  juillet  . . . 

9 

9 

31 

1 

7 

10 

1905    11  août  .... 

9 

9 

40 

6 

12 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1904   31  ju  Met.... 

82 

229 

57 

m 

18 

1905   31  mai  

92 

7 

215 

60 

133 

13 

190  5   30  juin  

90 

7 

240 

73 

150 

20 

1905   31  juillet  

80 

6 

216 

67 

137 

17 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 

1904  24  septemb.. 
19C5  9  septemb.. 

1905  16  septemb.. 
190  5  23  septemb. 


110 

X 

224 

1.302 

226 

47 

111 

9 

23 1 

1.373 

226 

50 

110 

9 

233 

I.3Ï3 

226 

50 

110 

8 

232 

1.390 

241 

53 

4  V, 

i% 
4  54 

4  y, 


4 
4 

454 


TOTAUX 


1904 
1905 
1905 
1905 


29  septemb.. 
14  septemb.. 
2Î  septemb.. 
28  septemb.. 


9.877,2.886 
10.360  2.833 
10.359l2.836 
10  333!2.819 


16.293 

5.633 

6  031 

1.5511 

17.334 

5.377 

6.070 

1.596 

17.373 

5.683 

6.250 

1.582! 

17.488 

5  76s 

6-379 

1.6.2. 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

1900  31  décembre  . 

8-211 

2.607 

15.906 

9.505 

8.514 

4.171 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10. 580 

8-172 

4.827 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.178 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

» 

1 904  31  décembre  . 

9.811 

2.753 

17  319 

9.524 

7.466 

4  144 

:> 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren 
nent  le»  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


23  août 

30  août 

6  sept. 

13  si 

pt. 

20srpt. 

27se.pt. 

47 

96 

48 

48 

03 

48 

0? 

48 

05 

48 

12 

Anvers  

100 

11 

100 

11 

100 

16 

100 

17 

100 

20 

100 

•)■; 

121 

50 

120 

50 

120 

73 

120 

50 

120 

119 

25 

Barcelone   

32 

15 

32 

15 

31 

N5 

30 

85 

31 

30 

70 

81 

25 

81 

20 

81 

20 

SI 

20 

81 

15 

a 

15 

100 

07 

100 

06 

loo 

13 

100 

12 

100 

17 

100 

18 

Bucharest  

100 

22 

100 

22 

100 

22 

100 

100 

11 

100 

II 

22 

83 

22 

85 

22 

83 

22 

88 

22 

90 

22 

8S 

SI 

23 

SI 

23 

31 

15 

81 

18 

81 

15 

fil 

17 

90 

92 

99 

87 

99 

91 

99 

97 

99 

90 

99 

84 

99 

91 

99 

89 

100 

02 

100 

07 

100 

ni 

100 

02 

Llsbonno  

356 

564 

559 

557 

561 

£63 

25 

2; 

25 

28 

23 

t: 

25 

30 

25 

28 

25 

âi 

Madrid   

31 

91 

31 

95 

31 

60 

30 

30 

72 

30 

60 

99 

90 

99 

87 

99 

P3 

99 

97 

99' 

90 

99 

83 

Saint-Péter:ihourg  . 

37 

45 

37 

15 

37 

Ml 

37 

37 

45 

37 

40 

Vienne  (a  vue)   

95 

31 

95 

30 

95 

il 

95 

| 

95 

35 1 

95 

il 

(à  3  mois). . . . 

95 

à 

95 

35 

95 

M 

95 

Kl' 

95 

10 1 

95 

46 

CHANGE  DE  PARIS  :  Cours  moyens  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  Irois  mois 


Amsterdam. . 
Allemagne. . . 
Vienne-Tr.  . . 

Espagne  

—  versem. 
Lisb. -Porto  . . 
St-Pétersb.  . . 


Valeurs  à  vue 

Londres 


papier  cou/1 


Chèque 


Belgique  . 

Italie   — 

Suisse   — 

New- York   — 

Matières  d'or  el  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.l . . 
Argent  id.   (le  kil.) . . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  . . . 

—  —  (nouv.  titre  :  900m) 
Ccuronnes  de  Suède  


Plus  31  août  7  sept,  ii sept.  21  sept.  28s<>pl 


4  % 

4  % 

4  % 

4  % 

4  % 

4  % 


S  % 

3  % 
5  % 
Vz  % 

4  % 


au  pair 
3437  » 
218  89 


200 
121 
103  69 

379  '. 
526  . 
262  . 


25  13 

25  £5 
0  12p 
0  12pi 
0  OOpr 
516  50 


3437  -. 
102  . 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


205  7: 
121  8 
103  7i 

380  '. 
52S  . 
262  . 


25  17 
0  19p 

pair 
0  I2p 
517  .. 


3437  .. 
105  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


205 
121  75 
103 

383 
530 
263 


25  145 
25  lrï5 
0  19p 
pair 
0  l-'p 
51»  . . 


3137  .. 
105 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 


205  71 

121  87 

103  69 

382  50 
525 
2ti:i 


i5  143 
25  1-65 

0  25p. 
0  06pr. 

0  12p. 

517  50 


3137  .. 
105  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . . 
27  50 


203  50 
121  87 
103  62 

383 
527  .. 
263  .. 


25  14 
25  163 
0  25p 

0  06pr 
0  03p 
517  .. 


3437  .. 
104  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


d'après  le  change 

31  août 

7  sept 

14  sept. 

21  sept. 

28  sept. 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  mark  or). 

1  234 

1  229 

1  230 

1  229 

1  230 

1  230 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25  22 

25  125 

25  145 

25  135 

25  135 

25  115 

Aut. -Hongrie  cour,  or 

1  05 

1  04 

1  01 

1  04 

1  04 

1  04 

Belgique  (franc  or.i. . . 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  -- 

Espagne  (peset.  pap  ). 

1  » 

0  75 

0  70 

0  77 

0  76 

0  76 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0  83 

0  82 

0  83 

0  83 

0  83 

Hollande  (fl.  or)  

2  083 

2  08 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

Italie  (lira)  

1  » 

1  ... 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  ,. 

Portugal  '  milreis  pap. 

5  60 

5  31 

5  33 

5  35 

5  30 

5  32 

Roumanie  (leu  or). . . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Russie  (rouble  or)  

2  67 

2  64 

2  64 

2  65 

2  65 

2  65 

Suisse  (franc  or)  

1  » 

1  .. 

1 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

Turquie  i  liv.  turq). . . 

22  78 

22  85 

22  85 

22  88 

22  00 

22  88 

Pays 

Extra -Européens 

États-Unis  (doll.  or).. 

5  18 

5  16 

5  16 

5  18 

5  18 

5  17 

Mexique  piastre  arp.) 

2  58 

2  47 

2  53 

2  55 

2  53 

2  54 

Répub.Arg.(peso  pap.) 

5  » 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

Chili  (peso  or)  

1  89 

1  60 

1  00 

1  60 

1  61 

1  62 

Brésil  (milreig  papien 

2  84 

1  88 

1  87 

1  83 

1  83 

1  79 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

Japon  (ven  or)  

2  58 

2  55 

2  55 

2  55 

2  55 

2  55 

ChinefSbanghaiXtaël  arg.) 

7  47 

3  44 

3  38 

3  38 

3  40 

3  38 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  28  septembre  190ô 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 


En  Allemagne  , 

En  Angleterre  

En  Autriche-Hongrie 

En  Belgique  

En  Espagne. 


100 
100 
100 
100 
130 

En  Grèce   119 

En  Hollande   100 

En  Italie   99 

En  Portugal   103 

'En  Roumanie   100 

En  Russie   100 

En  Suisse   100 

En  Turquie   99 


100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 


Billets  Allemands  

—  Anglais  

Austro-Hongrois . 

—  Belges  

—  Espagnols  

—  Grecs  

—  Hollandais  

—  Italiens  

—  Portugais  

—  Roumains  

—  Russes  

—  Suisses  

—  Turcs  


99  70 
99  78 
99  71 
99  75 
76  60 
83  85 
99  66 

100  06 
95  04 
99  89 
99  61 
99  97 

100  1 1 


Aux  Etats-Unis   100  !9 

Au  Mexique   101  57 

En  Républ.  Argentine  ..  227  25 

Au  Chili   116  66 

Au  Brésil   158  65 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   101  17 

En  Chine   221  . . 


Pièces  des  Etals-Unis...  99  81 

—  du  Mexique   98  43 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  44  .. 

—  du  Chili   85  71 

—  du  Brésil   63  02 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   98  83 

—  de  la  Chine   45  2S 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  38  septeaa&Be  1905. 
Los  hosoius  de  capilatix  continuent  à  augmenter  sur  les 
principaux  marchés  financiers  ;  outre  la  reprise  d'affaires 
que  l'on  constate  toujours  à  cette  époque  de  l'année,  le  réta- 
blissement de  la  paix  en  Extl'âme-t trient  permet  de  prévoir 
do  nouveaux  emplois  pour  les  fonds  disponibles,  les  anciehs 


» 
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belligérants  ayant  à  préparer  de  nouveaux  emprunta  pour 
faire  face  au  règlement  do  leurs  dépenses  do  guerre. 

Le  taux  de  l'escompte  s'étant  élevé  à  Paris  eu  môme  temps 
que  sur  les  autres  places,  les  variations  dos  changes  n'ont 
pas  eu  sur  notre  marché  de  tendance  très  nette  ;  toutefois, 
un  certain  nombre  de  devises  étrangères  Unissent  en  baisso. 

Le  papier  à  trois  mois  sur  Amsterdam  perd  25  centimss, 
et  le  chauge  allemand  reste  statioonaire  à  121  87. 

La  couronne  austro-hongroise  continue  le  mouvement  ré- 
trograde commencé  la  semaine  dernière  et  perd  7  centimes. 

Le  versement  sur  l'Espagne  revient  au  cours  de  383,  qu'il 
avait  perdu  il  y  a  huit  jours.  Le  milreis  portugais  progresse 
<te  2  points  et  finit  à  527. 

Nous  retrouvons  le  rouble  à  trois  mois  à  263,  sans  chan- 
gement; le  versement  est  coté  206,  en  recul  dp  12  centimes. 

Le  chèque  sur  Londres  se  négocie  à  28  16  1/2,  comme 
jeudi  dernier.  Les  devises  de  l'Union  latine  n'ont  pas  varié, 
à  l'exception  du  change  suisse,  qui  progresse  de  9  cen- 
times. 

Le  New- York,  à  517,  perd  50  centimes  :  les  demandes  d'or 
de  l'Amérique  sont  dirigées  vers  Londres  :  notre  Marché  reste 
en  dehors  de  ces  mouvements  de  métal. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Escompte  hors  banque  : 


Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure  

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghaï  

Rio- Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres.  . . 
Argent  en  barres 


30  août 


2/0 
2/1 
1  4 
1  4 
!  11 
•2/» 
17 
15 

Ï27 
T7/9 
27- 


5,16 
7/i6 
1  32 
1  lb 
5/8 
3/4 
31  32 
1/4 

27 
•  /• 
3/4 


6  sept. 


2/0  5/16 

2/1  il 

1/4  1/16 

1/4  1/32 
1/11  1/4 

2/8  1/4 

17  13/16 

15  3/16 

127  27 

77/9  1/4 
28  11/16 


13  sept. 


2/0  5/16 


2  ! 


3/16 


1/4  1/16 
1/4  1/10 
1/11  5/3 
2/8  1/4 
17  11/16 
15  1/4 

127  27 

77/9  1/4 
28  11/16 


20  sept. 


2/0 
2/1 
1/4 
1/4 
1/11 
2/S 


5/16 
5/16 
1/16 
1/32 
3/8 
3/8 
17  13/35 
15  13/32 


127  27 

77/9  5/8 
28  3/8 


27  sept. 


2/0 

m 

1/4 
1/4 
1/11 
2/8 
17 
15 

127 

77/9 
28 


5/16 

3/8 

l/!6 

1/16 

1/4 

1/4 

1/16 

7/16 

27 

3/4 
1,2 


Les  variations  des  devises  d'Extrême-Orient  ont  encore  été, 
•cette  semaine,  de  peu  d'amplitude:  1  a  légère  hausse  de  L'ar- 
gent-métal  n'a  en  de  répercussion  que  sur  le  Singapoure, 
qui  gagne  1/16;  les  changes  chinois  finissent,  au  contraire, 
en  réaction  de  1,8  à  Hong-Kong  et  à  Shanghaï. 

La  roupie  est  stationnaire  à  Bombay  et  regagne  à  Calcutta 
sa  perte  de  la  semaine  dernière.  Le  cours  de  1/4  1/16  est 
voisin  du  gold-point,  et,  en  effet.  l'Inde  achète  en  ce  moment 
<le  l'or  sur  le  Marché  de  Londres  ;  on  prévoit  que  ces  mouve- 
ments de  métal  jaune  vont  se  poursuivre  encore. 

Le  milreis  brésilien  continue  son  mouvement  rétrograde  et 
perd,  cette  semaine,  11/32;  ces  variations  n'ont  rien  de  sur- 
prenant, étant  donné  que  la  forte  hausse  acquise  précédem- 
ment était  due  en  partie  à  la  rentrée  des  sommes  empruntées 
par  divers  Etats  brésiliens;  il  va  falloir  maintenant  commen- 
cer à  payer  les  coupons  de  ces  emprunts,  ce  qui  contribuera  à 
alourdir  le  change. 

Le  peso  chilien  progresse  de  1/32  et  tend  à  regagner  le 
cours  de  16  pence.  A  Bucnos-Ayres,  la  prime  sur  l'or  reste 
invariable. 

L'or  subit  une  nouvelle  hausse  de  1/8,  sous  l'influence  des 
demandes  de  New-York  :  le  marché  américain  absorbe  tout 
le  métal  disponible  à  Londres,  et  attire  de  plus  une  partie  de 
la  production  australienne.  Le  cours  des  monnaies  étrangères 
a  été;  porté  de  76/4  1/4  à  7G/4  5/8. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  8  au  14  septembre,  ont  été  les  suivants  : 

Sorties 


Entrées 

Bombay  « 

Le  Cap  .  

Australie  

Indes  occidentales. 

Total  


683.0(10 
350. 000 
170.000 
22.000 

1.231.000 


Bombay 
Madras. 


29.350 
3.000 


Total. 


.350 


L'argent  métal  progresse  de  1/8  et  finit  à  28  1/2  ;  on  signale 
en  Amérique  des  demandes  de  la  part  du  Japon. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  ont  été,  du 
15  au  21  septembre,  de  39.275  liv.  st.,  ce  qui  porte  le  total, 
depuis  le  1"  janvier,  à  5.105.48'i  liv.  st.,  contre  7.892.913 
livres  sterling  pour  la  période  correspondante  de  1904. 


Places 

Paris  

Londres. . . 

Berlin  

New  -  York 
(time  money) 


31  août 

7  sept. 

14  uept 

21  sept. 

1  3/8 
1  15/16 

2  1,2 

1  3/8 

2  1  S 

2  3/4 

1  5/8 

2  7-8 
2  3/4 

i  m 

3  1/8 

3  1/8 

3  1/4 

3  1/4 

3  3/4 

8  3/4 

28  sept. 

2  ./. 

3  3/18 

3  3/8 

4  1/2 


L'escompte  hors  banque  poursuit  son  mouvement  de  hausse 
sur  tous  les  grands  marchés.  Plusieurs  banques  d'émissiafi 
ont  dû  par  répercussion  modifier  leur  taux  officiel  :  le  22  m-p 
tembre,  la  Banque  royale  â>e  Suéde  a  porté  le  taux  de  ion 
escompte  de  4  1/2  à  5  0/0;  le  même  jour,  les  Banque*  d'émis- 
sion suisses  (mi  élevé  le  leur  de  4  ù  4  1/2  0/0;  enfin,  le 
28  septembre,  La  Banque  d'Angleterre  a  fixé  k  4  0/0  son 
minimum  officiel,  qui  était  de  3  6/0  depuis  le  7  septembre. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse  de  la  Banque  de  France  a  subi,  cette  semaine, 
une  réduction  de  7.593.000  fr.  Les  prélèvements  de  la  circu- 
lation se  sont  élevés  à  6.840.000  fr.  à  Paris  et  1.994.000  fr. 
dans  les  succursales;  il  a  été  acheté  pour  1.881.000  fr.  de 
matières  et  il  en  a  été'  vendu  pour  384.000  fr.  ;  il  a  été  envoyé 
250.000  fr.  en  Suisse. 

L'argent  diminue  de  3.079.000  fr.  :  il  est  sorti  par  les  gui- 
chets 598.000  fr.  à  Paris  et  2.241.000  fr.  en  provinac  ;  les  ex- 
portations vers  la  Suisse  se  sont  élevées  à  240.000  fr. 

Parmi  les  autres  chapitres  du  bilan,  la  circulation  des 
blliets  augmente  de  39  millions,  les  comptes  courants  de  38 
millions  et  le  portefeuille  de  118  millions  ;  les  avances  dimi- 
nuent de  12  millions.  La  hausse  de  l'escompte  hors  banque 
rend  plus  sensible  l'inllucuce  de  l'approche  de  la  fin  du  mois 
sur  le  portefeuille  de  la  Banque. 

A  la  Banque  d'Allemagne,  l'encaisse  diminue  de  14  mil- 
lions et  la  circulation  s'accroît  de  20  millions.  Les  comptes 
courants  ont  prélevé  57  millions  ;  le.  portefeuille  diminue  de 
19  millions,  et  les  avances  do  4  millions.  La  Reichsbank  va 
vraisemblablement  se  trouver  amenée  à  élever  de  nouveau 
le  taux  de  son  escompte,  en  raison  de  la  mesure  analogue 
prise  aujourd'hui  par  le  Banque  d'Angleterre;  l'échéance  de 
fin  septembre  est,  d'ailleurs,  en  général,  particulièrement 
pénible  en  Allemagne,  à  cause  de  l'intérêt  des  prêts  hypothé- 
caires, dom  le  paiement  est  fixé  uniformément  à  cette  date. 

Il  n'y  a  pas  eu  d'entrées  d'or,  cette  semaine,  à  la  Banque 
a" Angleterre.  Voici  le  détail  des  sorties  : 

Sorties 

Egypte   t  350.000 

Continent   95.000 

Buenos-Ayres   80.000 

Portugal   5  000 

Total  des  sorties   t  530.000 

Les  exportation:;  s'élèvent  à  13.200.000  fr.  ;  lu  circulation  a 
prélevé  environ  2  millions,  ce  qui  porte  à  15  millions  la 
réduction  totale  de  l'encaisse  ;  la  circulation  des  billets 
s'accroît  de  12  millions,  les  comptes  courants  privés  do 
92  millions  et  le  portefeuille  de  127  millions  ;  la  proportion  de 
la  réserve  aux  engagements  tombe  de  44.81  à  40.03  0/0. 
Devant  ce  drainage  exercé  sur  ses  ressources,  et  en  raison  de 
la  possibilité  de  nouvelles  demandes  à  cette  époque  do 
l'année,  la  Banque  d'Angleterre  a  décidé  déporter  le  taux 
de  son  escompte  de  3  à  4  0, 0. 

La  Banque  oV Autriche-Ban.gr ie  a  donné  4  millions  d'or  et 
1  million  d'argent,  et  livré  à  la  circulation  14  millions  de 
billets.  Les  comptes  courants  ont  versé  4  millions  et  le  porte- 
feuille commercial  augmente  de  24  millions. 

A  la  Banque  de  Belgique,  l'encaisse  reste  à  peu  près  sla- 
tionnaire,  et  la  circulation  diminue  de  4  millions:  les 
comptes  courants  augmentent  de  G  .aillions  et  le  portefeuil!  • 
de  8  millions. 

L'encaisse  et  la  circulation  de  la  Banque  d'Espagne  n'ont 
que  peu  varié1;  les  comptes  courants  se  sont  fait  rembourser 
7  millions;  le  portefeuille  diminue  de  4  millions  et  les 
avances  de  pareille  somme. 

Le  bilan  de  la  Banque  des  Pags-B"s  ne  présente  que  des 
modifications  insignifiantes. 

La  Banque  de  Russie  a  reçu  9  millions  d'or  et  donné 
4  millions  d'argent;  elle  a  également  livré  4  millions  de 
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billets  à  la  circulation.  Les  comptes  courants  diminuent  de 
29  millions:  le  portefeuille  s'accroit  do  32  millions  et  les 
avances  de  33  millions. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Banques  Associées  de  Neic-York 
(En  millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904  24  sept. 

1905  9  sept. 
1905  16  sept. 
1905  23  sept. 

252.0 
207.5 
202.2 
200.5 

77.8 
78.7 
76.5 
75.6 

40.7 
53.7 
53.7 
53.9 

1214.1 
1125.4 
1.0!  16. 4 
1083.2 

1138.5 
1106.7 
1085.8 
1076.4 

+  26.2 
4-  4.8 
+  4.6 

+  5.2 

L'encaisse  des  Banques  Associées  de  New-York  continue  à 
diminuer,  ainsi  que  les  légal  tenders,  mais  les  dépôts  dé- 
croissent parallèlement,  de  sorte  que  le  surplus  réserve 
s'améliore,  tout  en  restant  encore  très  faible. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Réforme  monétaire  au  Mexique 

A  peine  cinq  mois  se  sont  écoulés  depuis  l'entrée  eu  vigueur 
des  lois  qui  ont  réformé  le  système  monétaire  au  Mexique, 
el  on  peut  déjà  percevoir  les  avantages  qui  en  sont  la  consé- 
quence. Les  principaux,  d'après  le  Mexican  Herald,  sont  les 
suivants  :  1°  Stabilité  du  taux,  du  change  à  l'étranger,  malgré 
les  variations  du  cours  de  l'argent; 2"  diminution  importante 
de  l'exportation  des  piastres  mexicaines;  3°  régularité  du 
marché  monétaire  et  constance  du  taux  normal  de  l'escompte  ; 
4°  introduction  de  capitaux  étrangers  ;  5°  augmentation  de  la 
consommation  des  marchandises  étrangères. 

De  son  côté,  VEconomista  Mexicano  fait  remarquer  .que 
les  craintes,  exprimées  par  certains  groupes,  que  la  réforme 
pourrait  avoir  sur  le  marché  monétaire  des  conséquences 
défavorables  ne  se  sont  pas  justifiées.  Les  affaires  elles- 
mêmes  n'en  ont  eu  nullement  à  souffrir  :  le  taux  de  l'intérêt 
est  à  ce  point  de  vue  un  indice  infaillible,  et  ce  taux  est  resté 
invariable.  D'autre  part,  c'est  un  fait  connu  de  tous  que  de 
nombreux  capitaux  étrangers  sont  venus  chercher  un  place  • 
ment  au  Mexique,  et  l'arrivée  de  nouveaux  capitaux  est  at- 
tendue incessamment.  La  banque  et  l'utilisation  ou  le  dévelop- 
pement des  sources  naturelles  d'énergie  semblent  être  actuel- 
lement les  placements  qui  ont  le  plus  de  faveur.  Il  est  bon 
aussi  d'appeler  l'attention  sur  la  diminution  des  exportations 
de  piastres.  Cette  diminution  a  atteint  le  chiffre  de  16.000.030 
de  piastres  pendant  les  dix  premiers  mois  de  l'année  iiscale 
1904-1905. 


La  Réforme  monétaire  argentine 

On  télégraphie  de  Buenos-Ayres,  le  24  septembre  : 
M.  José  A.  Terry,  ministre  dos  Finances,  a  déposé  à  la 
Chambre  un  projet  de  loi  en  vue  de  l'adoption  du  franc-or  de 
0  gr.  32258,  OOO0Ù  au  titre  de  900/000  comme  unité  monétaire, 
en  remplacement  de  la  piastre-papier  actuelle.  La  nouvelle 
unité  monétaire  s'appellera  «  argentine  ». 

On  frappera  aussi  des  monnaies  d'argent  de  un  et  deux 
«  argentines  »  au  titre  de  835/OCO  et  165/000  d'alliage. 

On  émettra  également  de  la  monnaie  de  nickel  de  50,  25, 10, 
5  et  2  centimes  1/2. 

Ce  système  monétaire  sera  obligatoire  à  partir  de  janvier 
1909,  et  il  faudra  que  dans  le  fonds  de  conversion  il  y  ait  un 
équivalent  de  150  millions  d' «  argentines  ■>. 

L'émission  actuelle  de  papier-monnaie  en  circulation  sera 
remplacée  par  les  billets  de  la  nouvelle  monnaie,  conformé- 
ment à  la  nouvelle  loi.  Ces  billets,  que  la  Caisse  de  conversion 
émettra,  seront  livrés  comme  équivalent  de  la  monnaie  d'or  et 
vice  versa.  L'unique  fonction  de  la  Caisse  de  conversion  sera 
le  change  des  billets. 

La  loi  établira  la  réglementation  du  nouvel  étalon  moné- 
taire, ainsi  que  les  instructions  nécessaires  pour  familiariser 
le  public  avec  la  nouvelle  monnaie. 

Cette  i"i  esl  le  complément  du  plan  économique  financier 
que  te  Gouvernement  du  président  (Juinlaua  a  proposé  au 
pays  quand  il  a  pris  possession  du  pouvoir. 


Les  réformes  de  ce  plan  comprennent  :  des  modifications 
au  tarif  douanier,  la  perception  des  impôts,  la  suppression 
de  diverses  contributions,  la  conversion  des  Dettes  intérieures 
et  extérieures  et  l'adoption  du  système  monétaire  le  plus  ré-  * 
pandu,  peur  faciliter  les  transactions  commerciales  et  indus- 
trielles du  pays. 

La  Question  monétaire  en  Chine 

On  lit  dans  le  Nord-Chvna  Herald: 

On  commence  à  s'élever  aujourd'hui  contre  les  nouvelles 
pièces  de  10  sapèques,  dont  on  se  rappelle,  sans  doute,  le 
développement  rapide.  Les  avantages  qu'on  s'est  plu  à  leur 
reconnaître  au  début,  et  ce  fait  qu'elles  étaient  acceptées  par 
les  changeurs  en  firent  la  monnaie  courante  de  l'Empire.  Il 
n'est  pourtant  pas  douteux  qu'une  bonne  commission  ac- 
cordée aux  changeurs  ne  doit  pas  être  absolument  étrangère 
à  ce  succès  rapide  :  on  a  dit  même,  à  ce  sujet,  que  ces  pièces 
leur  étaient  vendues  en  bloc  à  raison  de  8  sapèques  l'une  ; 
partout,  cependant,  elles  conservaient  leur  valeur  d'échange 
de  10  sapèques.  Il  en  était  du  moins  ainsi  il  y  a  environ  un 
an.  Mais  tout  est  changé  maintenant.  On  a  pu  constater  der- 
nièrement, en  mains  endroits,  qu'on  ne  les  acceptait  plus 
que  pour  9  sapèques,  et  il  est  probable  qu'avant  longtemps, 
leur  pouvoir  d'échange  s'abaissera  encore  jusqu'à  8  sapèques. 

L'établissement  d'un  système  monétaire  fixe  porterait  un 
coup  terrible  aux  changeurs,  qui,  bien  entendu,  font  tout 
leur  possible  pour  le  prévenir.  Us  vivent,  en  effet,  sur  les 
belles  différences  que  leur  laissent  les  affaires  de  change,  ce 
que  les  banques  font  elles-mêmes  sur  une  plus  grande 
échelle. 

11  esl  des  gens  qui  font  collection  do  timbres  ;  d'autres 
collectionnent  des  pièces  de  monnaie  ;  s'il  était  des  per- 
sonnes qui  fassent  collection  de  taux  de  change,  elles  pour- 
raient trouver  en  Chine  de  nombreux  échantillons. 

Us  sont,  d'ailleurs,  particulièrement  favorisés  par  les  va- 
riations très  grandes  des  taux  du  change  ;  ainsi,  dans  beau- 
coup de  places,  un  dollar  mexicain  équivaut  à  105  cents  en 
pièces  de  10  cents  ou  à  760  sapèques  ;  une  pièce  de  10  cents 
équivaut  à  8  pièces  de  10  sapèques,  ou  encore  à  70  sapèques  ; 
une  pièc»  de  10  sapèques  équivaut  à  9  sapèques. 

Par  contre,  il  est  des  endroits  où  la  pièce  de  10  sapèques 
s'échange  contre  10  sapèques.  La  valeur  d'échange  de  la  pièce 
de  10  cents  varie  depuis  70  jusqu'à  108  sapèques.  Quoi  qu'en 
disent  les  rapports  des  douanes  impériales,  la  pièce  de 
10  cents  est  réellement  la  monnaie  populaire  de  la  moitié'de 
la  Chine,  et  c'est  justement  ce  fait  qui  permet  d'expliquer  ces 
grands  mouvements  d'espèces  que  l'on  constate  en  Chine  si 
fréquemment. 


Le  Régime  monétaire  des  Protectorats  allemands 
dans  l'Afrique  orientale 

En  vertu  de  l'article  15  de  la  loi  sur  les  protectorats  et  con- 
formément à  l'autorisation  donnée  par  l'Ordre  impérial  du 
23  décembre  1903  en  ce  qui  concerne  les  protectorats  alle- 
mands africains,  il  est  ordonné  ce  qui  suit  : 

Article  Pr.  —  L'unité  de  compte  du  système  monétaire  de 
l'Afrique  orientale  est  la  roupie. 

La  roupie  sera  divisée  en  ICO  hcllers. 

2.  —  L'époque  à  laquelle  sera  substitué  le  compte  en  rou- 
pies à  100  hellers  au  compte  actuel  en  roupies  de  64  paras 
sera  fixée  par  notification  du  Gouverneur. 

3.  —  Il  sera  fabriqué  pour  les  protectorats  allemands  de 
l'Afrique  orientale  : 

1°  En  monnaies  d'argent  :  des  pièces  de  2  roupies,  des  pièces 
de  1  roupie,  des  pièces  de  1/2  roupie,  des  pièces  de  1  /4  roupie; 

2°  En  monnaies  de  bronze  :  des  pièces  de  1  heller  et  des 
pièces  de  1/2  heller. 

4.  —  Le  poids  fin  des  monnaies  d'argent  énumérées  à  l'ar- 
ticle 3  sera  de  10.6917  grammes  peur  la  roupie;  l'alliage 
contiendra  11  parties  d'argent  et  1  partie  de  cuivre,  de  sorte 
que  la  roupie  correspondra  à  un  poids  brut  de  11.6637 
grammes. 

La  tolérance  en  plus  ou  en  moins  accordée  pour  chaque 
pièce  est  fixée  : 

Pour  les  pièces  de  2  roupies  et  de  1  roupie,  à  2  millièmes 
en  titre  et  3  millièmes  en  poids; 

Pour  les  pièces  de  1/2  roupie  et  de  1/4  roupie,  à  3  millièmes 
eu  litre  et  10  millièmes  en  poids  ; 
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Par  quantités,  cependant,  l'ensemble  des  monnaies  d'argent 
doit  ressortir  au  titre  et  au  poids  légal. 

5.  —  Les  monnaies  d'argent  portent  d'un  côté  l'effigie  de 
l'empereur  d'Allemagne  avec  la  légende  :  Guilelmus  II  lm- 
perator  ;  de  l'autre  côté  l'inscription  Deutach Ostafrika,  l'in- 
dication de  la  valeur,  le  millésime  et  le  différent  de  la  mon- 
naie en  même  temps  qu'une  décoration  formée  de  feuilles  de 
palmier.  Elles  seront  frappées  en  virole  cannelées  et  rece- 
vront des  deux  cotés  une  bordure  saillante  se  composant 
d'un  listel  avec  un  cercle  de  perles. 

Le  diamètre  des  monnaies  d'argent  doit  être  :  pour  la  pièce 
de  2  roupies,  3ô  m/m;  pour  la  pièce  de  1  roupie,  30.5  m/m  ; 
pour  la  pièce  de  1/2  roupie,  24.42  m/m  ;  pour  la  pièce  de  1/4 
roupie,  19.2  m /m. 

G.  -  Les  monnaies  de  bronze  énumérées  à  l'article  8  doi- 
vent être  fabriquées  d'un  alliage  de  95  parties  de  cuivre, 
4  parties  detain  et  1  de  zinc  :  le  kilogramme  c\<t  cet  alliage 
doit  être  monnavé  :  en  250  pièces  d'un  bélier  et  400  pièces 
d'un  1/2  heller. 

7.  —  Les  monnaies  de  bronze  portent  d'un  coté  la  couronne 
impériale,  l'inscription  Deulsch  Ostafrika  et  le  millésime,  et 
de  l'autre  coté  l'indication  de  la  valeur  et  une  décoration  for- 
mée de  branches  de  laurier.  Elles  seront  frappées  en  tranche 
lisse  et  recevront  des  deux  côtés  une  bordure  saillante  com- 
posée d'un  listel  ornementé. 

Le  diamètre  des  monnaies  de  bronze  doit  être  :  pour  la 
pièce  de  1  bélier,  20  m/m  ;  pour  la  pièce  de  1/2  helder,  17.5 
millimètres. 

8.  —  Le  monnayage  des  pièces  d'argent  et  de  cuivre  dési- 
gnées à  l'article  3  aura  lieu  pour  le  compte  des  protectorats 
allemands  de  l'Afrique  orientale  en  proportion  des  besoins. 

9.  —  Les  monnaies  spéciales  des  protectorats  allemands  de 
l'Afrique  orientale,  énumérées  à  l'article  3  sont  reçues  aussi 
bien  dans  les  caisses  publiques  que  par  les  particuliers  pour 
tous  les  paiements  qui,  jusqu'ici,  étaient  effectués  ou  pou- 
vaient être  effectués  en  monnaies  de  la  Compagnie  allemande 
de  l'Afrique  orientale  ou  en  roupies  anglo-indiennes  :  toute- 
fois, les  monnaies  de  bronze  ne  seront  reçues  que  jusqu'à 
concurrence  de  2  roupies. 

10.  —  Le  Gouverneur  désignera  les  caisses  qui  remettron, 
sur  demande  des  monnaies  d'argent  du  système  de  la  roupie 
contre  versement  de  monnaies  de  bronze  en  quantités  de  50 
roupies  au  moins.  Il  réglera  également  les  conditions  de  dé- 
tail de  l'échange, 

H.  —  L'obligation  d'accepter  (art.  9)  et  d'échanger  art.  10) 
ne  sera  pas  applicable  aux  monnaies  trouées,  diminuées  de 
poids  autrement  que  par  la  circulation  naturelle,  non  plus 
qu'aux  espèces  falsifiées. 

Les  monnaies  d'argent  et  de  bronzes  spéciales  aux  Protec- 
torats allemands  de  l'Afrique  orientale  qui  auront  subi  une 
forte  perte  de  poids  tout  en  restant  facilement  reconnaissables 
seront  reçues  aux  caisses  publiques,  mais  seront  retirées  au 
compte  de  la  colonie'. 

12.  —  Jusqu'à  leur  démonétisation,  qui  sera  précédée  d'un 
retrait  effectué  par  les  soins  de  la  colonie,  les  monnaies  d'ar- 
gent émises  par  la  Compagnie  allemande  de  l'Afrique  orien- 
tale devront  être  reçues  dans  tous  les  paiements  à  faire  en 
roupies  concurremment  avec  les  pièces  créées  par  la  présente 
ordonnance. 

13.  —  Les  monnaies  de  bronze  (pesas)  frappées  par  la  Com- 
pagnie allemande  de  l'Afrique  orientale  devront  être  retirées 
proportionnellement  à  l'émission  des  monnaies  de  bronze  pré- 
vues dans  la  présente  ordonnance. 

Aussi  longtemps  que  les  pièces  de  1  pesa  ne  seront  pas  dé- 
monétisées après  l'introduction  de  la  division  en  centièmes  de 
la  roupie,  le  pesa  sera  reçu  en  paiement  pour  une  valeur  de 
19/10  heller,  mais  seulement  jusqu'à  concurrence  de  2  rou- 
pies, limite  qui  a  été  assignée  aux  béliers  comme  moyen  de 
paiement  légal  'art.  9).  Toutefois,  sont  édictées  les  réserves 
suivantes  :  il  n'y  a  pas  lieu  de  tenir  compte  des  fractions  de 
heller  qui  peuvent  se  produire  dans  les  calculs  et  pour  les 
paiements  inférieurs  à  25  béliers,  le  pesa  doit  être  accepté  à 
la  valeur  de  1  heller  1/2. 

1'».  —  A  partir  d'une  époque  à  déterminer  par  notification 
du  Gouverneur,  les  caisses  publiques  du  Protectorat  pourront 
recevoir  les  pièces  d'or  impériales  de  20  marks  au  taux  de 
15  roupies  et  celles  de  10  marks  au  taux  de  7  1/2  roupies. 

15.  —  Le  Gouverneur  est  chargé  : 


1"  De  donner  les  instructions  de  police  nécessaires  pour  le 
maintien  d'une  circulation  monétaire  régulière; 

2°  De  fixer  la  valeur  au-dessus  de  laquelle  les  monnaies 
étrangères  ne  sont  pas  et  ne  peuvent  être  données  en  paiement, 
ainsi  que  d'interdire  entièrement  la  circulation  de  monnaies 
étrangères; 

3°  De  décider,  si  les  monnaies  étrangères  peuvent  être  re- 
çues en  paiement  par  les  caisses  publiques  à  un  cours  à  dé- 
terminer, de  môme  qu'à  fixer  ce  cours  s'il  y  a  lieu. 

(A  suivre) 


FONDS  D'ÉTAT  EUROPÉENS  6c  EXTRA  EUROPÉENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ÉTAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f .  25  fr.  20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f  2  fr.  50).  • 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  1896  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. 
Hellénique  4  %  1887  (net  9  fr.  40) . 

Hollande  3  %  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1888    ... 

Portugal  3  %  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin  | 

Roumanie  4  %  1898    

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suéde  3  K  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  unifiée  4  %  ■  ■ 
—       Priorité  4  %  1890  

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York) 

Haïti  5  %  1875   

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  
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Europe.  —  France.  Le  début  de  la  semaine  s'est  si- 
gnalé par  d'assez  nombreux  allégements  qui,  cepen- 
dant, ont  été  absorbés  facilement  Quant  à  la  solution 
de  la  question  du  Maroc,  elle  a  été,  —  au  point  de  vue 
de  l'effet,  —  un  peu  contrecarrée  par  la  nouvelle  élé- 
vation du  taux  de  l'escompte  à  laquelle  la  Banque 
d'Angleterre  a  procédé  hier,  élévation  que  l'on  attendait 
pourtant  dès  la  semaine  dernière,  et  à  laquelle  on 
n'aurait  guère  prêté  attention,  si  nous  n'avions  pas  eu 
à  compter  avec  la  liquidation  de  lin  septembre,  qui 
commence  aujourd'hui  par  la  réponse  des  primes. 
.  Notons,  à  propos  des  règlements  qui  vont  avoir  lieu, 
que  l'argent  est  toujours  très  abondant  sur  la  place,  et 
que  les  disponibilités  vont  encore  s'accroître  du  fait 
du  détachement  des  coupons  échéant  le  1er  octobre. 

Allemagne.  —  L'accord  est  définitif  entre  la  France 
et  l'Allemagne  au  sujet  du  programme  à  soumettre  à 
la  conférence  marocaine  qui  doit  se  tenir  à  Algésiras. 

On  croit  que  M.  Witte,  en  passant  par  Berlin,  a  jeté 
les  bases  d'un  prochain  emprunt. 

A  la  Bourse  de  Berlin,  la  fermeté  et  l'activité  ont 
persisté.  Sur  le  marché  monétaire,  la  situation  reste 
toujours  un  peu  tendue.  On  croit  à  une  nouvelle  élé- 
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ration  du  taux  de  l'escompte  officiel.  Les  importations 
d'or  diminuent. 

Angleterre.  —  Nous  publions,  page  108,  le  texte  du 
nouveau  traité  d'alliance  anglo-japonais. 

Le  rapport  financier  du  second  trimestre  de  l'année 
laisse  une  impression  plus  favorable  que  celui  du  tri- 
mestre précédent.  Du  1«''  juillet  au  10  septembre,  les 
recettes  publiques  se  sont  élevées  à  63.189.655  liv.  st. 
et  les  dépenses  à  62.154.621  liv.  st. 

11  existe  actuellement  20.833.000  liv.  st.  de  bons  du 
Trésor  en  circulation. 

A  la  Bourse,  les  opérations  sont  calmes  :  la  liquida- 
tion a  été  assez  facile.  La  Banque  d'Angleterre  a  élevé 
à  4  0/0  le  taux  de  son  escompte. 

Autriche.  —  L'acuité  de  la  crise  bongroisc  a  aug- 
menté. Une  espèce  d'ultimatum  posé  par  La  Couronne 
â  l'opposition  bongroisc  n'a  fait  que  l'exaspérer  et  la 
renforcer  dans  ses  prétentions.  La  situation  prend  de 
plus  en  plus  une  tournure  révolutionnaire. 

A  la  Bourse  de  Budapesth  il  y  a  une  véritable  pani- 
que. A  la  Bourse  de  Vienne  on  s'est  montré  plus  résis- 
tant. 

Le  budget  autriebien  pour  1906  prévoit  1.822  millions 
de  couronnes  aux  recettes  et  1.819  aux  dépenses,  la 
quote-part  des  Etats  restant  la  même. 

Le  commerce  extérieur  des  huit  premiers  mois  a 
laissé  un  solde  passif  de  83  millions  de  couronnes, 
alors  que  dans  la  même  période  de  1904,  il  avait  laissé 
un  solde  actif  de  78  millions. 

Belgique.  —  Le  marché  à  terme  est  calme.  La  situa- 
tion des  marchés  des  produits  sidérurgiques  reste 
favorable.  En  charbonnages,  on  assiste  à  un  gros  mou- 
vement de  hausse. 

En  avril  dernier,  les  recettes  des  chemins  de  fer  se 
sont  élevées  à  19.278.789  fr.  contre  18.751.377  fr.  en 
avril  1904»  ■ 

Espagne.  -  Les  élections  sénatoriales  ont  donné 
une  grande  majorité  au  parti  libéral. 

Pour  le  budget  de  1900,  tous  les  ministres  ont  repro- 
duit les  chiffres  de  1905,  mais  augmentés  :  le  Ministre 
de  la  Marine  a  demandé  une  augmentation  de  il  mil- 
lions de  pesetas. 

Pour  les  huit  premiers  mois  de  l'année,  les  recettes 
se  sont  élevées  à  665  millions  de  pesetas  et  les  dépenses 
h  589  millions,  plus  15  millions  encore  non  payés. 

La  Bourse  est  morne. 

Russie.  —  Dans  les  cinq  premiers  mois  de  1905,  les 
recettes  et  dépenses  publiques  ont  été,  au  budget 
ordinaire  :  787.678.000  roubles  de  recouvrement,  et 
786.002.000  de  dépenses  ;  au  budget  extraordinaire, 
445.941.000  roubles  de  recouvrements  et  454. 916.000 rou- 
bles de  dépenses. 

Amérique.  —  Etats-Unis.  En  1903-1904,  le  montant 
des  dépôts  dans  les  Caisses  d'épargne  a  été  de  3  mil- 
liards â  été  de  60.178.611  dollars  et  le  nombre  des  li- 
vrets, de  7.305.443. 

Le  Président  Boosevelt  prépare  son  message  annuel 
au  Congrès. 

La  Bourse  de  New-York  s'est  raffermie. 

Mexique.  —  Dans  les  onze  premiers  mois  de  l'exer- 
cice 1904  1905,  les  importations  des  marchandises  se 
Boni  élevées  à  "<S. 027. 290  piastres  et  les  exportations  à 
174.090.058.  Dans  ce  dernier  chiffre  sont  compris 
7tf.690.'056  de  métaux  précieux. 

Pérou.  —  En  190'j,  les  importations  se  sont  élevées  à 
4.898.000  liv.  st.  et  les  exportations  à  4.000.623. 

Asie.  -  Japon.  Du  1er  janvier  au  31  juillet,  les  ex- 
portai ions  se  sont  élevées  à  5:658.815  yens,  contre 
D.75è.077  dans  la  même  période  de  l'année  précédente; 
les  importations  se  sont  élevées  à  7.021.597  vens,  contre 
7.030.798. 


FRANCE 


La  Politique. 


La  question  marocaine.  —  La  convention 
franco-allemande. 


Les  négociations  entre  la  France  et  l'Allemagne,  au 
sujet  de  la  Conférence  marocaine,  ont  été  longues  et 
délicates,  mais  elles  ont  abouti  à  un  accord  complet. 
C'est  un  très  grand  succès  pour  notre  diplomatie.  En 
effet,  grâce  à  cette  heureuse  entente,  les  représentants 
de  la  France  e1  de  l'Allemagne  se  présenteront  dans  le 
même  esprit  au  Congrès,  ce  qui  permet,  vu  nos  con- 
ventions antérieures  avec  l'Angleterre  et  l'Espagne,  de 
compter  sur  de  faciles  solutions. 

Ces  négociations,  conduites  sur  le  pied  d'une  par- 
faite égalité,  avec  un  désir  commun  d'aboutir,  ont 
montré,  de  part  et  d'autre,  des  sentiments  absolument 
conciliants.  Il  n'y  avait  pas  en  présence  des  hostilités 
en  lutte,  mais  des  aspirations  pareilles  pour  amener 
les  légitimes  satisfactions  dues  aux  intérêts  réci- 
proques. 

Bien  n'a  pu  froisser  un  amour-propre  ni  attenter  à 
une  indépendance.  Chacun  des  deux  pays  peut  se  féli- 
citer d'un  résultat  qui  respecte  sa  dignité  et  s'incline 
devant  la  liberté,  pour  un  peuple,  de  garder  ses  ami- 
tiés et  de  conserver  ses  souvenirs. 

La  France  et  l'Allemagne  viennent  de  se  donner  un 
gage  pour  de  bons  rapports  futurs,  lorsque  d'autres 
questions  pourront  surgir  dans  le  monde. 

il  faut  rendre  hommage  de  ce  résultat  d'abord  à  no- 
tre ministre  des  affaires  étrangères,  M.  Bouvier,  et  à 
son  collaborateur,  M.  Révoil,  ensuite  aux  plénipoten- 
tiaires allemands,  le  prince  Badolin  et  M.Bosen.  Leurs 
pays  respectifs  leur  seront  reconnaissants. 


L'accord  franco-allemand,  au  sujet  du  Maroc,  est 
complet  sur  tous  les  points. 

Il  paraît  que  ce  qui  retardait  cet  accord,  c'était  la  lenteur 
qu'apportait  le  Gouvernement  allemand  dans  ses  réponses 
aux  communications  que  lui  faisait  son  envoyé.  Pour  cette 
raison,  le  président  du  Conseil  a  pris  le  parti  de  charger 
M.  Bihourd,  ambassadeur  de  France  à  Berlin,  de  faire 
connaître  au  Gouvernement  impérial  le  point  de  vue  du  Gou- 
vernement français  sur  l'ensemble  du  programme  de  la 
Conférence  marocaine. 

M.  Rouvier  a  donc  adressé,  le  25  septembre,  à  notre  ambas- 
sadeur, un  télégramme  détaillé,  lui  indiquant  en  détail  la 
marche  des  négociations,  les  résultats  acquis  à  ce  jour  et  les 
points  restant  en  discussion. 

Dès  que  ce  long  télégramme  eut  été  déchiffré,  M.  Bihourd 
fit  demander  au  prince  Bulovç,  chancelier  de  l'Empire,  une 
entrevue.  Bien  que  celui-ci  arrivât  à  peine  de  Baden-Baden 
et  que  sa  journée  fût  très  remplie,  il  donna  rendez-vous  à 
notre  ambassadeur  dans  la  soirée,  au  palais  de  la  Chan- 
cellerie. 

Avant,  de  s'y  rendre,  M.  Bihourd  eut  une  entrevue  avec 
M.  YVitte,  auquel  il  communiqua  les  instructions  qu'il  venait 

de  recevoir  de  M.  Bouvier. 

M.  de  Witte,  qui  est  très  renseigné  sur  la  question  maro- 
caine, ayant  eu,  lors  de  son  passage  à  Paris,  dos  conversa- 
tions à  ce  sujet  avec  M.  Bouvier,  puis  avec  le  prince  Radolin 
et  avec  M.  Rosen,  a  été  reçu  par  l'empereur  Guillaume  II.  Il 
n'est  pas  douteux  qu'il  n'ait  été  question,  au  cours  de  l'au- 
dience, des  relations  franco-allemandes  et  que  M.  de  Witte 
n'ait  profité  do  son  Séjour  à  Berlin  pour  s'efforcer  d'aplanir 
toutes  les  difficultés  qui  peuvent  subsister,  en  faisant  ressor- 
tir la  loyauté  et  la  netteté  dont  le  Gouvernement  français  lit 
toujours  preuve  dans  cette  affaire. 

C'est  à  la  suite  de  ces  négociations  convergentes  à  Paris  et 
à  Berlin  que  l'accord  si  longtemps  attendu  s'est  enfin  établi. 
Voici,  à  ce  sujet,  le  communiqué  de  l'Agence  llavas  : 

«  La  réponse  de  l'Allemagne  a  été  communiquée  hier 
soir,  2(j  septembre,  à  M.  Rouvier,  président  du  Conseil,  par 
le  prince  Badolin. 

«  Le  27,  M.  Bosen  et  M.  Rovoil  se  sont  réunis  au  Minis- 
tère des  Affaires  étrangères  pour  rédiger,  de  concert,  le  pro- 
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tocolc  final  consacrant  l'accord  de  la  France  et  de  l'Allemagne 
dans  la  question  du  Maroc. 

«  Ce  document  capital  sera  signe'-  dans  la  journée  par 
11.  Radolin,  ambassadeur  d'Allemagne  à  Paris,  au  nom  du 
Couvernement  allemand,  et  par  M.  Bouvier,  président  du 
(Conseil,  au  nom  du  Gouvernement  français. 

«  Une  communication  officielle  sera  ensuite  à  la  presse  ». 

■w>.  Le  document  qui  a  élé  public  hier  et  que  l'on  trou- 
vera dans  nos  questions  du  jour  n'est  pas,  à  proprement 
parler,  le  programme  de  la  Conférence.  C'est  une  ncte  à 
laquelle  scia  incorporée  l'analyse  détaillée  de  programme, 
qui  va  être  immédiatement  communiqué  à  Fez. 

Voici,  dans  ses  grandes  lignes,  quelle  est  l'économie  de 
l'accord. 

Sans  anticiper  sur  la  liberté  de  la  Conférence,  qui,  seule, 
aura  qualité  pour  déterminer  les  solutions,  le  programme 
élaboré  enregistre  avec  précision,  sur  les  principes  de  la  po- 
litique de  réformes,  l'entente  des  deux  Gouvernements  en 
spécifiant,  comme  de  juste,  que  cette  politique  et  les  décisions 
de  la  Conférence  elle-même  ne  s'appliquent  pas  aux  districts 
limitrophes  de  l'Algérie,  dans  lesquels,  entre  le  sultan  et 
nous,  il  n'y  a  place  pour  nul  intermédiaire. 

La  note  précise  eusuite  les  conditions  dans  lesquelles  l'af- 
faire du  môle  de  Tanger  et  de  l'emprunt  de  dix  millions  né- 
gociés en  août  dernier  par  le  comte  Tattenbach  rentreront 
dans  l'teuvre  d'ensemble  de  la  Conférence,  ces  deux  affaires 
ne  pouvant  constituer  un  précédent  contre  les  principes  de 
l'accord  du  8  juillet. 

La  Banque  d'Etat  à  créer  absorbera  ces  opérations.  j 

Algésiras  sera  proposé  au  Su'.tan  et  aux  puissances  comme 
siège  de  la  réunion. 

Les  réformes,  de  police  et  de  finances  reconnues  néces- 
saires seront  réglées  par  la  Conférence,  à  l'unanimité  des 
voix. 

Les  mesures,  ([n'arrêtera  la  réunion  internationale,  le  se- 
ront pour  une-  durée  limitée.  Cette  durée  sera  de  trois  ans. 

v>*  Les  Ministres  se  r'  uniroTit  en  Conseil  sous  la  prési- 
dence de  M.  Loubet,  demain  samedi,  SO  septembre,  à  l'Elysée. 
On  s'occupera,  dans  ce  Conseil,  de  la  date  de  la  rentrée  des 
<  Chambres. 

Le  28  septembre,  MM.  Revoil  et  Roseu  ont  eu,  de  onze 
heures  à  midi,  au  Ministère  des  Affaires  étrangères,  une 
nouvelle  et  dernière  entrevue. 

A  l'issue  de  cette  entrevue,  à  midi,  M.  Rouvier,  président 
du  Conseil,  ministre  des  Affaires  étrangères,  et  le  prince 
Radolin.  ambassadeur  d'Allemagne  à  Paris,  ont  procédé  à  la 
signature  de  l'accord  franco-allemand  relatif  au  règlement 
du  programme  de  la  conférence  marocaine. 


QUESTIONS   DU  JOUR 


LA  GRÈGE  ACTUELLE 

AU  POINT  DE  VUE 

ÉCONOMIQUE  ET  FINANCIER 

[Suite)  (lj 


V 

Situation  économique  de   la  Grèce 
en  18î>6  et  1904 

F.  —  Agriculture  {Suite) 

Céréales.  —  Le  gouvernement  hellénique  ne 
publiant  pas  de  statistique  régulière  ni  sur  la 
production  des  céréales  en  Grèce,  ni  sur  les  sur- 
faces ensemencées  :  il  est  absolument  impos- 
sible de  calculer  l'importance  de  cette  produc- 
tion ni,  par  suite,  la  consommation  nationale. 

fl)  Voir  l'Economiste  Européen.  n"  702  à  705,  707  à  700, 
711,  718  à  715. 


Voici  cependant  un  tableau  de  la.  production 
de  l'année  agricole  1900-1901,  d'après  une  statis- 
tique compulsée  au  ministère  de  l'intérieur,  que 
M.  Catsélidi  m'a  communiquée  : 

Production  des  Céréales  en  Grèce  pendant 
l'année  19.0-1901 


Terres 

"Qomtiti 

-  de  blé 

Céréales 

ensemen- 

Knsemeueé 

P  réduction 

cées 

Hectares 

Quintaux  métriques 

Blé  .'. 

250.248 

402.00.1 

1.924.600 

Méteil  (froment  et  orge). 

65.881 

88.000 

402.400 

Orge  

85.659 

152.200 

881.290 

Seigle  

3.983 

5.500 

27.100 

Maïs  

98.007 

56.C00 

1.217.800 

Avoine  

17.325 

H'.  966 

241.500 

381.:- 53 

» 

Totaux  

911.450 

730.100 

4.641.6C0 

Par  Conséquent,  pour  l'année  1900-1901,  qui  a 
été  une  année  de  récolte  très  médiocre,  la  Grèce 
a  produit  4.6iï.600  quintaux  métriques  de  cé- 
réales, dont  2.327.000  quintaux  métriques  de  blé 
et  méteil  (froment  et  orge  mélangés)  et,  sur  cette 
quantité,  la  Tbessalie  on  a  fourni,  à  elle  seule, 
1.246.100  quint,  mét.,  dont  677.600  quint,  mét, 
de  blé  et  méteil. 

Le  blé  grec  pesant  à  peine  72  kilogr.  à  l'hec- 
tolitre, les  1.924.600  quint,  mét,  représentent 
2.673.000  hectolitres  et  le  rendement  moyen  à 
l'hectare,  10  hect.  31.  Quant  au  rendement  par 
rapport  à  la  quantité  ensemencée,  il  a  atteint  à 
peine  4,77  pour  1. 

Mais  il  faut  observer  que  l'année  1900-1901  a 
élé  une  année  inférieure  à  la  moyenne,  car  on 
admet  généralement  qu'avec  une  récolte  ordi- 
naire le  rendement  à  l'hectare  s'élève  à  12  hec- 
tolitres et  le  rendement  par  rapport  à  la  quantité 
ensemencée  à  7,50  pour  1  :  de  qui  donnerait  une 
production  moyenne  annuelle  d'environ  3  mil- 
lions d'hectolitres  pour  toute  la  Grèce. 

D'après  M.  Harvey,  délégué  anglais  à  la 
C.  F.  L,  qui  a  publié,  l'année  dernière,  une 
étude  très  intéressante  sur  l'agriculture  hellé- 
nique, la  Tbessalie  (comprenant  les  provinces 
de  Magnésie,  Larissa,  Karditsa,  Trikala  et  Do- 
moko),  a  une  surface  moyenne  de  terres  ense- 
mencées en  blé  et  méteil  de  80.000  hectares. 

Ls  Thessaliens  laissent  en  jachères  une  sur- 
face au  moins  égale  et  chaque  hectare  cultivé 
reçoit  de  145  à  200  kilogr.  de  semences,  soit  en- 
viron 140.000  quint,  mét.  pour  les  80.000  hec- 
tares. En  Tbessalie,  le  rendement  est  de  5  pour  1 
avec  une  année  de  mauvaise  récolte, -mais  il 
s'élève  jusqu'à  9  pour  1  quand  la  récolte  est  très 
bonne  ;  de  sorte  que  la  production  annuelle  de 
cette  fertile  province  varie  entre  700.000  et  1  mil- 
lion 260.000  quint,  mét,,  soit  un  rendement  à 
l'hectare  de  12  hectolitres  15  à  21  hectolitres  87. 

Ces  résultats  sont  obtenus  avec  des  moyens, 
d'exploitation  très  rudimentaires.  Les  engrais 
et, matières  fertilisantes  y  sont  totalement  incon- 
nus et  la  moitié  des  charrues  employées  sont  en- 
core du  modèle  qu'Hésiode  a  décrit  dans  ses 
poèmes.  Cependant,  quelques  progrès  ont  été 
réalisés  à  ce  point  de  vue  particulier,  car,  sur 
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24.090  charrues  recensées  en  1903,  il  y  en  avait 
12.010  en  1er  contre  seulement  8.480  en  1900,  sui 
un  total  de  23.080  charrues. 

D'après  M.  Harvey,  on  pourrait,  en  Thessalie, 
sans  augmenter  la  surlace  des  terres  ensemen- 
cées, et  simplement  par  de  meilleurs  labours  et 
par  une  utilisation  plus  rationnelle  des  terrains 
marécageux,  relever  la  production  annuelle  de 
2  à  3  millions  de  boisseaux  grecs  (700.000  quin- 
taux métriques  en  moyenne).  L'importation 
moyenne  des  blés  étrangers  en  Grèce  ayant  été 
de  114.500.000  ocques  pour  1903  et  1904,  c'est-à- 
dire  1.465.000  quintaux  métriques,  d'une  valeur 
de  29.900.000  francs  :  on  voit  que  cette  seule 
amélioration  diminuerait,  en  moyenne,  le  défi- 
cit commercial  du  pays  de  plus  de  14  millions  de 
îrancs  par  année. 

Mais  M.  Roche,  co-directeur  de  la  Société  Vi- 
nicole  et  d'Industries  agricoles,  dont  j'ai  déjà 
parlé,  estimant  qu'il  existe  en  Thessalie  environ 
300.900  hectares  d'excellentes  terres  arables  sus- 
ceptibles d'être  cultivées  en  blé,  et  qui  sont  ac- 
tuellement inutilisées,  pense  que,  même  avec 
l'état  précaire  du  mode  de  culture  en  vigueur, 
la  mise  en  exploitation  de  la  moitié  de  cette  sur- 
lace permettrait  d'obtenir  la  totalité  du  blé  né- 
cessaire à  l'alimentation  nationale. 

«  L'augmentation  du  rendement  à  l'hectare 
—  dit  une  note  qu'il  m'a  remise  —  qui 
ne  dépasse  guère  7  pour  1  en  moyenne,  ne 
saurait  être  obtenue  sans  modifications  diverses 
des  conditions  actuelles,  dont  la  réalisation  de- 
manderait un  laps  de  temps  assez  long  :  mise 
en  œuvre  des  travaux  hydrauliques  à  l'étude  de- 
puis de  nombreuses  années  ;  translormation  de 
l'impôt  sur  les  bêtes  de  labour  ;  développement 
des  voies  de  communication  ;  morcellement  des 
domaines  nationaux  ;  encouragement,  par  des 
avantages  spéciaux,  aux  capitaux  nouvellement 
engagés  dans  l'agriculture  ;  suppression  des 
fluctuations  du  change  et  fixation  du  nouvel  éta 
Ion  monétaire  à  une  parité  suffisamment  élevée 
pour  que  son  taux  d'échange  en  or  soit  une  pro- 
tection suffisante  pour  le  blé  indigène. 

«  Cette  dernière  mesure  encouragerait  les  ca- 
pitaux à  se  porter  vers  les  excellentes  terres  en 
friche  de  la  Thessalie,  qui  ne  valent  guère,  en 
ce  moment,  que  300  à  350  fr.  l'hectare,  ou  pous- 
serait les  propriétaires  à  étendre  leurs  surfaces 
emblavées.  En  effet,  le  droit  d'entrée  sur  les  blés 
étrangers  n'est,  en  Grèce,  que  de  4  dr.  50  par 
quintal  métrique,  et  ce  droit  est  manifestement 
insuffisant  pour  lutter  contre  les  pays  à  haute 
production,  tels  que  la  Russie.  Aussi,  dès  que 
le  change  tombe  aûx  environs  de  140  dr.  pour 
100  fr.  (et  il  est  aujourd'hui  à  125  environ),  les 
députés  de  la  Thessalie  réclament-ils  avec  éner- 
gie un  relèvement  du  droit  de  douanes  sur  les 
céréales.  » 

L'étude  de  M.  Harvey  confirme  en  partie  les 
appréciations  de  M.  Roche  relativement  aux  ef- 
fets de  la  baisse  du  change  et  donne  d'autres 
renseignements  intéressants  :  i 


Mais  il  faut  dire  cependant  que  la  qualité  entre 
en  ligne  de  compte  et  que,  jusqu'ici,  la  qualité  du 
blé  grec  laisse  à  désirer.  Les  blés  indigènes  donnent 
une  plus  grande  proportion  de  son  et  une  propor- 
tion moindre  de  farine  que  le  blé  russe,  de  sorte 
que  la  forte  récolte  de  1903  n'a  pu  être  vendue  faci- 
lement. Ainsi,  les  importations  de  blé  et  de  méteil 
dans  le  port  de  Pirée,  de  juillet  1903  à  juin  1904, 
sont  en  diminution  de  1  million  de  boisseaux  (22 
millions  d'ocques  ou  281.000  quintaux  métriques) 
comparativement  au  mois  correspondant  de  l'année 
précédente.  Comme  la  production  du  blé  en  Thessa- 
lie, à  elle  seule  (qui  est  à  peu  près  d'un  tiers  de  la 
totalité  récoltée  en  Grèce),  a  dépassé,  en  1903,  de 
1.700.000  boisseaux  celle  de  1902,  il  semble  que  la 
réduction  des  importations,  par  suite  de  la  bonne 
récolte,  n'a  pas  été  proportionnée  à  l'accroissement 
de  la  production  indigène. 

La  difficulté  de  disposer  d'une  façon  satisfaisante 
de  l'abondante  moisson  de  1903  était  due  non  seu- 
lement au  défaut  de  qualité  du  blé,  mais  encore 
aux  bas  prix  pratiqués  ;  par  suite  de  diverses 
causes,  parmi  lesquelles  la  hausse  marquée  de  la 
valeur  en  or  du  papier -monnaie,  qui  rendait  le 
grain  importé  meilleur  marché,  le  prix  du  blé  tom- 
ba, en  1904,  à  30  %  au-dessous  du  prix  moyen  des 
dernières  années,  chiffre  très  peu  rémunérateur 
pour  le  producteur.  Ce  fait  provoqua,  de  la  part  des 
provinces  qui  cultivent  le  blé,  des  demandes  ten- 
dant à  faire  surélever  les  droits  d'importation  sur 
le  blé  (actuellement  de  6  lepta  par  ocque).  Malgré 
une  première  proposition  faite  dans  ce  sens  au  début 
de  la  session  de  1904,  le  gouvernement  s'abstint  de 
prendre  une  décision  qui  eût  rencontré  de  l'opposi- 
tion par  ailleurs. 

M.  Harvey  admet,  en  s'appuyant  sur  la  statis- 
tique de  1900-  1901,  que  la  consommation 
moyenne  de  blé  par  habitant  est,  en  Grèce,  de 
5  boisseaux  4,  soit  environ  152  kilogs,  le  bois- 
seau grec  pesant  exactement  28  kil.  160.  Si  cette 
consommation  moyenne  s'était  maintenue  pen- 
dant la  période  1896-1904,  la  connaissance  du 
chiffre  annuel  de  la  population  grecque  et  des 
importations  de  blés  étrangers  nous  permettrait 
de  dégager  la  quantité  approximative  de  la  pro- 
duction nationale  et  nous  donnerait  le  tableau 
suivant  : 


Consommation,  Importation  et  Production  du  blé 

et  méteil  en  Grèce  de  18%  à  1904  inclusivement 


Années 

Popu- 
lation 

Consom- 
mation 

Importât: 
de  blés 

Produc- 
tion 

Valeur  de 
l'im- 

totale 

étrangers 

nationale 

portation 

1.000 

Quintaux 

Quintaux 

Quintaux 

Milliers 

habit' 

métriques 

métriques 

métriques 

de  francs 

1896.... 

2.399 

3.646  480 

1.333.760 

2.312.720 

29.000 

1897.... 

2.434 

3.699.6K) 

1  883.680 

2.316.000 

30.700 

1898.. . . 

2.469 

3.752.880 

1.483.520 

2.269.300 

32.900 

1899.... 

2.504 

3. 806. OS" 

1.669.12(1 

2.136.960 

32.600 

1900.... 

2.539 

3  859.280 

1.683.200 

2.176.08m 

32.900 

1901.... 

2.57Ô 

«.914.000 

).  738.240 

2.175.760 

34.000 

1902.... 

2.GI0 

3.967.200 

1.707.520 

2.259.08H 

33. 400 

1903.... 

2.645 

4.020.400 

1.662.720 

2.357.680 

32.500 

1904  — 

2.682 

4. 076. 640 

1.390  480 

2.680.160 

27.300 

Les  chiffres  de  la  consommation  ne  compren- 
nent pas  la  semence  employée  chaque  année. 

Ce  tableau  ne  peut  avoir  qu'une  simple  valeur 
indicative  :  I"  Parce  que  la  consommation  réelle 
par  fêle  d'habitant  a  pu  être  supérieure  ou  infé- 
rieure à  152  kilogs  ;  2°  Parce  (pie  les  importa* 
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lions,  relevées  dans  la  statistique'  officielle  du 
commerce  extérieur  grec,  sont  calculées  sur  les 
années  fiscales  allant  du  1er  janvier  au  31  dé- 
cembre inclus  et  rie  correspondent  pas  exacte- 
ment aux  années  de  bonne  ou  de  mauvaise  ré- 
colte, dont  les  effets  se  font  surtout  sentir  pen- 
dant le  premier  semestre  de  Tannée  suivante  ; 
3°  Parce  que,  pour  les  diverses  causes  que  M. 
Harvey  a  signalées  pour  l'année  1903,  une  très 
forte  récolte  ne  détermine  pas  nécessairement 
une  diminution  proportionnelle  de  l'importa- 
tion. 

Malgré  ces  réserves,  les  chiffres  ci-dessus  dé- 
montrent que  la  Grèce,  entre  1896  et  1904,  a 
acheté  en  moyenne  31.810.000  francs  de  blé  à 
l'étranger...  et  c'est  là  un  fait  vraiment  fâcheux 
pour  un  pays  qui  possède  la  Thessalie  depuis 
bientôt  un  quart  de  siècle  et  qui  pourrait,  grâce 
à  cette  fertile  province,  si  facilement  se  suffire 
à  lui-même  pour  cette  matière. 

Il  est  donc  de  toute  nécessité  que  le  gouverne- 
ment hellénique,  s'il  veut  sérieusement  amélio- 
rer la  situation  économique  du  pays,  s'occupe 
de  la  question  des  céréales  comme  on  s'en  est 
occupé  en  France,  en  Allemagne,  en  Italie,  en 
Espagne,  c'est-à-dire  dans  tous  les  pays  agri- 
coles dont  la  production  indigène  ne  suffit  pas  à 
la  consommation  nationale. 

Si  les  traités  de  commerce  ne  lui  permettent 
pas  de  relever  la  taxe  douanière  de  4  dr.  50  par 
quintal  métrique,  il  doit,  en  tous  les  cas,  encou- 
rager par  tous  les  moyens  en  son  pouvoir  le  dé- 
veloppement de  la  production  thessalienne,  par 
exemple  en  exemptant  d'impôt  toutes  les  terres 
cultivées  en  blé,  mais  surtout  en  étudiant  les  con- 
séquences qu'une  stabilisation  du  change  grec 
—  dans  le  genre  de  celle  qui  a  été  récemment 
adoptée  par  l'Autriche-Hongrie,  la  Russie,  le  Ja- 
pon et  le  Mexique  —  pourrait  avoir  :  non  seule- 
ment pour  la  production  des  céréales,  mais 
aussi,  et  d'une  manière  plus  générale,  pour  tous 
les  autres  produits  de  l'agriculture  hellénique, 
qui  constitue,  bien  plus  encore  que  l'industrie 
minière,  la  véritable  richesse  du  pays. 


Tabacs.  —  La  production  des  tabacs  a  doublé 
en  Grèce  depuis  dix  ans,  et  l'exportation  a  pres- 
que suivi  la  même  progression  : 

Production  et  Exportation  des  tabacs  Jielléniques  en 
feuilles  de  1894  à  1904  • 
(En  milliers  a"  ocques  pesant  I  k.  2/)0  rjv.) 


Années 

Production 

Exportation 

Argos 
et  Xauplie 

Autres 
provinces 

Totale 

1894.... 

3.076 

712 

1.145 

1.857 

3.872 

403 

1.069 

1.472 

1896.... 

4.379 

1.185 

1.098 

2.283 

1897.... 

3.686 

941 

827 

1.768 

1898. . . . 

3.384 

614 

965 

1.579 

1899.,.. 

3.640 

802 

1.488 

2.290 

19C0.... 

5.471 

1.C66 

1.852 

2.918 

1901 .... 

6.122 

1.071 

2.234 

3.305 

1902.... 

4.005 

1.183 

2.374 

3.557 

1808. . . . 

7.230 

1  425 

3.018 

4.443 

1904.... 

7.945 

1 . 448 

1  960 

3.414 

Ce  tableau,  tiré  de  la  statistique  du  commerce 
extérieur  hellénique,  indique  que  la  Grèce  ex- 
porte, à  l'heure  actuelle,  plus  de  40  %  de  sa  pro- 
duction de  tabac. 

La  statistique  des  exportations  sépare  les  ta- 
bacs d'Argos  et  de  Nauplie,  qui  sont  des  produits 
de  plaine  et  de  basse  qualité,  servant  au  bour- 
rage des  cigares.  Ils  sont  surtout  achetés  par  la 
Belgique  et  la  Hollande,  à  des  prix  variant  entre 
0  dr.  30  et  0  dr.  75  l'ocque. 

Ceux  des  autres  régions  :  Lamia,  chef-lieu 
de  la  Phthiolide,  la  Thessalie,  Agrinion  en  Eto- 
lie,  etc.,  ont  une  plus  grande  valeur  ;  ils  se  ven- 
dent de  2  à  4  drachmes  l'ocque,  qualité  courante. 
Et,  pour  quelques  régions  montagneuses  à  ter- 
rains caillouteux,  leur  prix  va  jusqu'à  6  drach- 
mes l'ocque. 

La  statistique  du  commerce  extérieur  hellé- 
nique n'accusant  qu'une  quantité  infinitésimale 
de  tabac  importé  de  l'étranger  (à  peine  10.744 
oçques  en  1904),  il  semblerait,  d'après  les  chif- 
fres ci-dessus,  que  la  consommation  du  tabac 
en  Grèce  est  d'environ  4.531.000  ocques. 

Or,  il  paraît  qu'elle  est  très  sensiblement  su- 
périeure à  ce  chiffre  et  qu'une  grande  quantité 
de  tabac  indigène  est  consommé  en  contre- 
bande :  nous  en  trouvons  l'indication  dans  di- 
vers rapports  de  la  C.  F.  I.,  qui  est  bien  placée 
pour  connaître  la  vérité. 

C'est  sans  doute  pour  cela  que  le  revenu  du 
tabac  concédé  au  service  de  la  dette  publique 
n'est  passé  que  de  G. 537. 400  drachmes  en  1896 
(moyenne  légale  admise  :  6.600.000  dr.)  à  7  mil- 
lions 361.400  drachmes  en  1904,  alors  que  la  con- 
sommation indigène,  d'après  le  tableau  précé- 
dent, semble  avoir  progressé  de  2.096.000  à 
4.531.000  ocques. 


Sucre.  —  En  1904,  la  Grèce  a  consommé  envi- 
ron 88.000  quintaux  métriques  de  sucre,  soit  une 
moyenne  annuelle  d'un  peu  moins  de  3  kilogs 
par  habitant.  Sur  ce  total,  l'importation  étran- 
gère a  fourni  75.000  quintaux,  valant  2.700.000 
francs  sans  les  droits,  et  la  production  indigène 
13.000  quintaux. 

Ces  13.000  quintaux  sont  produits  par  une 
seule  exploitation  :  celle  que  MM.  Zographos 
frères  ont  créée  depuis  une  douzaine  d'années 
en  Thessalie,  sur  les  coteaux  du  Pinde.  La  sur- 
face cultivée  en  betteraves  sujrières  est  de  750 
hectares  et  le  rendement  à  l'hectare  varie  entre 
20.000  et  30.000  kilogs  de  betteraves. 

Une  raffinerie  a  été  installée  dans  l'exploita- 
tion même  et  le  sucre  obtenu  est  d'assez  bonne 
qualité,  quoique  moins  blanc  que  le  sucre  im- 
porté d'Autriche.  Il  se  vend  exclusivement  en 
Grèce  un  peu  moins  élevé  que  le  sucre  d'impor- 
tation, mais  il  est  protégé  par  un  droit  de  douano 
de  1  drachme  par  ocque,  représentant  environ 
deux  fois  la  valeur  du  sucre  elle-même. 

L'entreprise  de  MM.  Zographos  est  intéres- 
sante et  mérite  toute  la  bienveillance  du  gou- 
vernement hellénique,  car  ils  ont  engagé  dans 


391 


L1EC0N0MISTK  EUROPEEN.  —  France 


leur  affaire  un  capital  d'environ  15  millions  de 
drachmes  et  ont  eu  à  lutter  contre  des  difficul- 
tés de  toute  nature,  dont  la  principale  est  d'or- 
dre social. 

En  effet,  les  paysans  thessalicns  n'ont  aucune 
idée  de  la  culture  betteravière,  qui  exige  des  en- 
grais, des  sarclages  répétés  et  toule  une  série 
de  travaux  spéciaux.  MM.  Zographos  n'ayant  pu 
déterminer  les  fermiers  de  la  région  à  changer 
leurs  habitudes  et  à  pratiquer  cette  culture,  ont 
dû,  eux-mêmes  acquérir  de  vastes  espaces  et 
employer  souvent  jusqu'à  15.000  ouvriers. 

En  1904  et  pour  la  première  fois  depuis  le 
commencement  de  l'entreprise,  la  vente  du 
sucre  a  couvert  les  frais  d'exploitation  :  Et  il 
convient  d'observer  que  MM.  Zographos  ne  peu- 
vent guère  utiliser  leurs  sous-produits,  parce 
qu'ils  ont  peu  de  bétail  à  nourrir  et  que  la  loi 
grecque  interdit  l'emploi  de  la  betterave,  ou  de 
ses  déchets,  pour  la  fabrication  de  l'alcool  ;  les 
seules  matières  dont  la  distillation  est  autorisée, 
étant  :  les  raisins  frais  et  secs,  le  vin,  les  figues, 
le  marc,  les  caroubes  et  les  mûres. 


Cultures  diverses.  —  Parmi  les  cultures  di- 
verses, il  faut  citer  les  oliviers,  qui  ont  permis 
à  la  Grèce,  en  190'i,  d'exporter  9.717.95-1  ocques 
d'huiles  ,m  d'olives  en  fruit,  d'une  valeur  de 
6.976.000  fr.,  contre  5.636.593  ocques,  d'une  va- 
leur de  4.144.821  fr.  en  1896. 

Les  figues,  dont  l'exportation  a  été,  en  1904, 
de  298.619  quintaux  grecs  (56  kilogs),  contre 
299.698  quintaux  grecs  en  1896  ;  les  oranges, 
citrons,  cédrats  et  mandarines  :  3.518.087  ocques 
en  1904,  contre  3.618.598  ocques  en  1896,  etc. 

Enfin,  ajoutons  à  cette  liste  la  culture  du  co- 
ton, qui  se  pratique  avec  assez  peu  de  succès 
sur  les  assèchements  du  lac  Copaïs,  et  la  cul- 
ture du  hachich,  qui  a  été  introduite  en  Grèce 
depuis  une  douzaine  d'années. 


Coton.  —  La  région  de  Lcvadia  (Béotie)  et  vil- 
lages environnants  produisent  annuellement  en- 
viron 2  millions  d'ocques  de  coton  brut  (non  dé- 
cortiqué). 

La  région  de  Dadi  et  les  villages  environnants 
(Velilza,  Drachmani,  Soulavon,  Agoriani)  pro- 
duisent annuellement  700.000  ocques  environ  de 
coton  brut. 

La  légion  de  Lamia  et  villages  environnants, 
dont  le  plus  important  est  Imirbey,  produit 
150.000  ocques  environ  par  an. 

Il  fàul  évaluer,  bon  an,  mal  an,  le  rendement 
à  1.000  ocques  par  hectare,  ce  qui  porte  la  super- 
ficie totale  plantée  en  colon  de  2.800  ù  3.000  hec- 
tares. 

Le  prix  moyen  est  d'environ  0  dr.  55  par  ocque 
(non  décortiqué),  mais  il  varie  et  atteint  parfois, 
comme  l'an  dernier,  0  dr.  85,  tandis  que,  cette 
armée,  il  n'élnil  qtifl  de  0  dr.  43.  Ces  fluctuations 
dépendent  naturellement  des  cours  pratiqués  à 


l'étranger,  et  surtout  des  récoltes  d'Egypte, 
d'Amérique  et  d'Asie. 

Celte  culture,  pourvu  que  les  conditions  mé- 
téorologiques soient  favorables  et  que  le  prix  de 
vente  soit  de  0  dr.  55  à  0  dr.  60,  est  avantageuse 
et  en  voie  de  développement. 

Elle  est  la  culture  principale  de  ces  régions. 

Le  coton  résiste  mieux  et  donne  de  plus  forts 
rendements  dans  les  terres  irrigables,  où  le  co- 
ton d'Amérique  réussit  plus  spécialement,  et  la 
qualité  est  bien  supérieure. 

Des  usines  hydrauliques  sont  installées,  sur 
place  pour  le  décorticage  et  la  séparation  des 
graines  du  coton.  Plusieurs  filatures  à  vapeur 
fonctionnent  déjà  à  Livadia,  et  cette  ville  devien- 
dra probablement  le  centre  de  l'industrie  coton- 
nière  grecque  le  jour  prochain  où,  par  la  grande 
artère  des  Chemins  de  fer  helléniques,  elle  sera 
en  communication  avec  le  nord  et  le  sud  de  la 
Grèce. 


llàchïch.  —  Cette  dernière  culture  est  concen- 
trée aux  environs  de  la  ville  de  Tripolitza,  -sur  ]e 
plateau  d'Arcadie,  à  600  mètres  d'altitude.  Elle 
s'accroît  d'année  en  année  et,  pendant  la  der- 
nière période  décennale,  la  quantité  produite  a 
dépassé  700.000  kilogs.  Elle  s'élève  actuellement 
à  90.000  kilogs  par  année,  d'une  valeur  de  1  mil- 
lion 100.000  drachmes. 

L'usage  du  hachich  étant  sévèrement  défendu 
en  Grèce,  toute  la  production  est  exportée  en 
Turquie,  dans  l'Asie  Mineure  et  en  Egypte. 


En  résumé,  l'agriculture  hellénique  n'a  pas 
fait  de  grands  progrès  entre  1896  et  1904  : 

1°  Parce  que  la  production  des  raisins  de  Co- 
rinlhe,  toujours  en  progression  jusqu'en  1903. 
a  fini  par  dépasser  très  sensiblement  les  besoins 
de  la  consommation  étrangère,  à  laquelle  elle 
est  destinée,  et  que  cette  surproduction  a  dimi- 
nué la  qualité  générale  des  raisins  secs  et  avili 
leur  prix  de  vente  à  l'intérieur  du  pays  ; 

2°  Parce  que  les  emblavements  en  Thessalie 
n'ont  pas  sérieusement  augmenté  ;  que  les  pro- 
cédés de  culture  n'y  ont  guère  été  améliorés  et 
que  les  rendements  en  céréales  de  celte  magni- 
fique province  sont  toujours  très  inférieurs  à  ce 
qu'ils  devraient  être  ; 

3°  Parce  que  la  baisse  rapide  du  change  grec, 
survenue  pendant  les  deux  dernières  années,  a- 
encore  accentué  la  crise  des  raisins  secs  en  dimi- 
nuant leur  valeur  en  drachmes,  en  outre  de  la 
diminution  de  cette  valeur  en  or  ;  et  (pie  celle 
même  baisse  du  change  menace  de  ruiner  la 
culture  des  céréales  indigènes  en  rendant  plus 
facile  la  concurrence  des  produits  similaires 
étrangers,  dont  les  prix  en  drachmes  s'abaissent 
à  l'intérieur  de  la  Grèce  en  même  temps  que  le 
taux  du  change  grec  sur  l'étranger. 

{A  suivre.)  Edmond  Thiîry. 
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L'ACCORD  FRANCO-ALLEMAND 


Les  négociations  engagées  entre  la  France  et  l'Alle- 
magne, au  sujet  du  projet  de  programme  de  la  Confé- 
rence sur  les  affaires  marocaines,  viennent  enfin 
d'aboutir. 

Par  l'accord  du  8  juillet  dernier,  les  deux  Gouver- 
nements avaient  adhéré  au  principe  de  la  Conférence 
proposée  parle  Sultan.  Cette  adhésion  avait  été  donnée 
par  la  France  à  la  suite  des  assurances  qu'elle  avait 
reçues  de  l'Allemagne,  qui  lui  reconnaissait  une  situa- 
tion spéciale,  en  sa  qualité  de  puissance  africaine  limi- 
trophe. 

L'Allemagne  s'était  engagée  à  ne  rien  faire  à  la  Con- 
férence qui  put  léser  les  légitimes  intérêts  français  au 
Maroc  ou  qui  fut  en  contradiction  avec  des  arrange- 
ments antérieurs  conclus  par  la  France. 

Il  était  entendu,  d'ailleurs,  que  les  deux  Gouverne- 
ments avaient  des  vues  identiques  au  -sujet  de  l'inté- 
grité de  l'empire  marocain,  de  l'indépendance  du  Sul- 
tan, de  la  liberté  commerciale  égale  pour  tous  et  de  la 
nécessité  des  réformes  financières  ou  de  police,  récla- 
mées par  Abdel-Aziz  lui-même  et  qui  seront  réglées  par 
la  Conférence,  ce  qui  leur  donnera  un  cachet  interna- 
tional. 

C'est  pour  procéder  à  la  définition  de  ce  programme 
que  les  "négociations  se  sont  poursuivies  depuis  le 
10  juillet  pour  aboutir  à  l'accord  dont  les  termes  sont 
enregistrés  dans  la  note  officielle  suivante  : 

I 

L'accord  s'est  fait  sur  un  programme  qui  comprend  :  orga- 
nisation de  la  police  :  règlement  concernant  la  surveillance 
et  la  répression  de  la  contrebande  des  armes  ;  réforme  finan- 
cisre  consistant  principalement  dans  l'institution  d'une  ban- 
que d'Etat  ;  étude  d'un  meilleur  rendement  des  impôts  et  de 
la  création  de  nouveaux  revenus  ;  enûn,  fixation  de  certains 
principes  destinés  à  sauvegarder  la  liberté  économique. 

Quant  à  la  région  frontière,  par  une  réserve  spéciale  insérée 
au  projet  de  programme,  il  est  entendu  que  les  questions  de 
police  continuent  à  y  être  réglées  entre  la  France  et  le  Sultan, 
et  restent  en  dehors  du  programme  de  la  Conférence.  Dans  la 
même  région,  l'application  du  règlement  sur  la  contrebande 
des  armes  restera  l'affaire  exclusive  de  la  France  et  du  Maroc. 

Les  deux  Gouvernements  se  sont  mis  d'accord  pour  de- 
mander à  l'Espagne  si  elle  accepterait  que  la  ville  d'Algésiras 
fût  choisie  comme  lieu  de  réunion  de  la  Conférence. 

II 

Eu  ce  qui  concerne  les  questions  de  l'emprunt  et  du  port, 
elles  ont  été  réglées  de  la  manière  suivante  : 

Pressé  par  sa  situation  financière,  le  maklizen  s'était 
adressé  à  un  intermédiaire  étranger  résidant  au  Maroc  —  qui 
n  eu  lui- môme  recours  à  un  groupe  de  banques  allemandes 
—  pour  obtenir  une  avance  de  courte  durée  remboursable 
„  sur  le  prochain  emprunt  ;  le  Gouvernement  marocain  offrait 
en  gage  ses  biens  immobiliers  dans  les  différentes  villes  de 
la  côte. 

Un  acco  d  s'est  établi  entre  le  groupe  des  banques  alle- 
mandes et  le  consortium  des  banques  françaises,  en  vue  de 
participai  à  cette  opération  qui  gardera  son  caractère  d'avance 
de  courte  durée,  avec  gage  spécial,  et  remboursable  sur  le 
prochain  emprunt  ou  par  les  voies  et  moyens  de  la  banque 
d'Etal  dont  la  création  figure  au  programme  de  la  Conférence. 
L'opération  laisse  intacte  la  question  du  droit  de  préférence 
du  consortium  français. 

Eu  ce  qui  concerne  la  construction  d'un  môle  dans  le  poit 
de  Tanger,  le  Gouvernement  marocain  avait,  par  une  lettre 
adressée  à  la  légation  d'Allemagne  en  date  du  26  mars, 
demandé  à  la  maison  Borgeaud  et  Reuleinann  l'établissement 
de  deux  plans  entre  lesquels  il  choisirait.  Comme  à  la  même 
époque,  une  Compagnie  française  avait  été  autorisée  à  étu- 
dier les  mêmes  travaux,  il  a  été  entendu  qu'on  prendrait  un 
délai  pour  examiner  les  titres  de  cette  Compagnie,  et  que,  à 
moins  que  la  Compagnie  française  ne  présente  des  titres 
identiques  à  ceux  de  la  Compagnie  allemande,  celle-ci  exécu- 
tera les  travaux  commandés  par  le  uiakhzen. 


III 

Le  projet  de  programme  et  la  proposition  concernant  le 
lieu  de  réunion  de  la  Conférence  vont  être  soumis  sans  délai, 
par  les  deux  Gouvernements,  ;ï  l'adhésion  du  Sultan  et  â 
celle  des  Puissances  signataires  de  la  convention  de  Madrid 
ou  y  ayant  adhéré. 

Dès  que  les  propositions  concernant  le  programme  et  le 
lieu  de  la  réunion  de  la  Conférence  auront  été  soumises  au 
Sullan,  les  deux  missions  quitteront  Fez  pour  retourner  S 
Tanger. 

Tel  est  cet  accord,  qui  reconnaît  nos  droits  essentiels 
et  réalise  les  principales  réformes  jugées  par  nous  né- 
cessaires. Au  moment  où  vient  d'être  signé  ce  gage 
nouveau  de  paix  européenne,  on  ne  saurait  trop  féli- 
citer ceux  qui  ont  conduit  les  négociations  avec  tant 
de  patiente  habileté;  on  ne  saurait  surtout  adresser 
assez  d'éloges  au  Ministre  dont  le  sang-froid  et  la  fer- 
meté ont  su  écarter  les  nombreux  obstacles  qui  ont  été 
bien  des  fois  soulevés  devant  lui  et  dont  la  sagesse  a 
su  faire  reconnaître  la  légitimité  de  nos  prétentions. 


LES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS 

et  leurs  Institutions  patronales 


Fondées  vers  le  milieu  du  siècle  dernier,  nos  six 
grandes  Compagnies  de  Chemins  de  fer  français  : 
Èsl,  Midi,  Xovd,  Orléans,  Ouest,  Paris-Lyon-Médi- 
lerranée,  qui  exploitent  aujourd'hui  une  longueur 
totale  de  34.157  kilomètres  de  voies  ferrées,  et  qui  oc- 
cupent un  personnel  de  264.317  employés  et  ouvriers, 
ont  toujours  été  pénétrées  de  l'importance  de  leur  rôle 
patronal,  et  la  part  qu'elles  ont  prises  à  l'Exposition 
Universelle  de  Liège  encore  ouverte  en  ce  moment, 
nous  en  fournit  la  preuve . 

Chacune  de  nos  six  grandes  Compagnies  a  fourni  au 
jury  de  ladite  Exposition,  des  notes  particulières  don- 
nant un  exposé  complet  de  ses  institutions  et  des  ré- 
sultats obtenus.  Les  chiffres  produits  pour  les  dix 
exercices  allant  de  1893  à  1902  inclus  et  qui  sont  don- 
nés pour  l'ensemble  des  six  Compagnies  considérées 
comme  si  elles  ne  constituaient  qu'une  seule  et  même 
entreprise,  nous  permettent  d'établir  les  tableaux  ci- 
dessous.  Nous  considérons,  d'abord,  l'ensemble  du 
personnel  : 

Nombre  Nombre     Rapport  %  de 

Années  total  des        total  des  pensionnaires 

agents       pensionnaires    aux  agents 


1893   240.442  34.784  14.47 

1894    238.414  37.478  15.72 

1895   236.554  39.984  16.90 

1896    235.309  42.650  18.12 

1897   237.663  45.551  19.17 

1898    242.602  48.405  19.95 

1899    249.228  Û1.4S9  20.64 

1900   268.825  54.176  20.15 

1901   268.106  57.061  21.28 

1902   264.377  60.217  22.78 


Pour  le  «  personnel  commissionné  »,  la  situation 
s'établit  ainsi  : 


Moyenne 

Moyenne  des 

Moyeun 

des 

pensions 

générali 

Années 

pensions 

de  veuves  et 

des 

d'agents 

d'orphelins 

pension 

(En  francs) 

1893  

951 

431 

793 

1894  

969 

447 

808 

991 

449 

822 

1896  

993 

451 

822 

1897  

994 

454 

823 

1898  

998 

461 

827 

1899  

1.003 

465 

829 

1900  

1  006 

468 

830 

1901  

1.013 

472 

833 

1902  

1.017 

474 

836 
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Il  faut  observer  que  les  moyennes  des  pensions  en 
cours  au  31  décembre  de  chacune  des  années  ci-dessus, 
bien  qu'allant  toujours  en  croissant,  sont  loin  d'at- 
teindre les  chiffres  des  pensions  qui  se  liquident  ac- 
tuellement. C'est  ainsi,  par  exemple,  que  pour  la  Compa- 
gnie des  Chemins  de  fer  de  V Est,  les  pensions  liquidées 
pendant  l'année  1904  ont  donné  des  moyennes  de  1.294 
francs  pour  les  agents,  de  532  fr.  pour  les  veuves  et 
de  608  fr,  pour  les  orphelins,  avec  une  moyenne  géné- 
rale de  l."148  francs. 

Passons  maintenant  à  rémunération  des  allocations 
patronales  décidées  par  nos  six  grandes  Compagnies 
réunies  : 

Allocations  patronales 


Gratifications  (non  compris  les  pri- 
mes des  agents  de  la  traction  et 
des  trains)   ... 

Allocations  locales  pour  cherté  des 
vivres  

Allocations  périodiques  aux  agents 
chargés  de  famille  

Secours  divers  aux  agents  dans  l'em- 
barras  

Contribution  aux  dépenses  d'habil- 
lement   

Subventions  aux  Caisses  fondées  par 
les  agents,  aux  Sociétés  coopéra- 
tives de  consommation,  aux  éco- 
nomats et  réfectoires,  etc  

Dépenses  scolaires  (écoles,  bourses, 
crèches,  ouvroirs,  etc)  

Traitements  des  médecins  et  autres 
frais  généraux  du  service  médical. 

Médicaments,  appareils,  bains,  etc.. 

Salaires  de  maladie  

Frais  funéraires  

Allocations  spéciales  de  mise  à  la 
retraite   

Versements  aux  Caisses  des  retraites 
des  Compagnies  

Versements  à  la  Caisse  Nationale 
des  retraites  pour  la  vieillesse  

Versements  pour  d'autres  pensious 
(non  compris  les  pensions  pour 
accidents)  

Axitres  dépenses  patronales  diverses. 

Dépenses  non  classées  

Facilités  de  circulation,  logements, 
chauffage  et  éclairage,  prêts  gra- 
tuits, etc  • 


en  1893       en  1902 
(En  francs) 


Totaux. 


r>  299.293 

G 

918 

539 

3.215.796 

4 

489 

021 

690.580 

1 

493 

147 

1.034.748 

1 

326 

594 

657.874 

646 

048 

382.795 

456 

272 

296.397 

533 

966 

784.029 

939 

311 

1.555.452 

1 

526 

997 

4.273.254 

6 

086 

822 

195.705 

288 

213 

783.643 

1 

251 

148 

23.346.370 

31 

801 

426 

4.764.932 

7 

145 

207 

1.362.089 

1 

249 

417 

1.088.873 

1 

314 

770 

1.337.170 

1 

546 

102 

Mémoire 

Mémoire 

51.069.000 

69.013.000 

Ainsi  donc,  de  1893  à  1902,  les  allocations  patronales 
ont  augmenté  de  17.944.000  fr.,  et  le  dernier  chiffre  de 
69.003.000  fr.  qui  figure  pour  1902  représente  17  38  0/0 
des  traitements  et  43  82  0/0  du  revenu  des  actionnai- 
res. Ce  montant  donnerait  même  des  pourcentages  plus 
élevés  encore  si  les  Compagnies,  s'inspirant  de  l'exem- 
ple de  certaines  Administrations,  croyaient  devoir 
comprendre,  dans  le  relevé  de  leurs  dépenses  patro- 
nales, les  pensions  pour  accidents  du  travail  et  la  solde 
des  journées  de  congé  payées  au  personnel. 

Un  état  est  encore  intéressant  à  produire  :  c'est  celui 
donnant  les  résultats  généraux  de  l'exploitation  de  nos 

six  grandes  C  paghies  en  1893  et  en  1902,  pour  les 

actionnaires,  pour  l'Etat  et  pour  le  personnel  : 

Renseignements  généraux  sur  V exploitation  des  réseaux 

 Années  

1893  '  "Î9Ô2 

Longueur  kibinétr.  niovenno 

exploitée                       kil.             31.581  34.157 

Parcours  kilométriques  des 

trains                            kil.      263.242.166  31 4 . 76T> . 083 

Effectif  total  du  personnel....          240.442  264.377 

Total  des  recettes  brutes. .  fr.   1.129.418.253  1.398.030.045 

Montant  des  recettes  kilomé- 
triques                         fr.             35.763  40.929 

Total  des  dépenses  d'exploita- 
tion                             fr.      615.249.377  745.316.391 


Années 
1893  19(12 

Montant  des  dépenses  kilomé- 
triques   fr.  19.482  21.820 

Rapport  des  dépenses  aux  re- 
cettes (coefficient  d'exploi Ci- 
tation)  54.47%  53.31% 

Montant  des  dépenses  du  per- 
sonnel (traitements,  salaires, 
primes  aux  agents  de  la  trac- 
tion et  des  trains,  et  dépenses 

patronales)   fr.       398.796.000  466.114.000 

Profits  de  l'Etat  (impôts  perçus 
et  économies  réalisées) '..  fr.      221.544.500  251.076.000 

Total  du  revenu  distribué  aux 
actionnaires  i  intérêt  et  divi- 
dende)  fr.       157.482.000  158.307.000 

Total  di  s  dépenses  patronales 
(suivant  détail  publié  plus 

haut)   fr.        51.069.000  09.013.000 

Notons  que  le  chiffre  du  personnel  comprend  22.000 
femmes  en  1893  et  24.000  en  1902,  parmi  lesquelles  les 
neuf  dixièmes  environ  sont  chargées  du  gardiennage 
des  barrières  comme  auxiliaires  de  leurs  maris,  et 
augmentent  ainsi  les  ressources  du  ménage  par  une 
allocation  mensuelle  et  par  la  gratuité  du  logement,  du 
chauffage  et  de  l'éclairage. 

En  somme,  l'exposition  collective  des-  institutions 
patronales  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  chemins 
de  fer  prouve  que  chacune  de  ces  entreprises  s'est  in- 
géniée, dès  le  début  de  son  exploitation,  à  faciliter,  par 
les  mesures  les  plus  variées,  les  conditions  d'existence 
de  ses  agents,  et  à  leur  assurer,  sous  des  formes  diver- 
ses, une  protection  efficace  contre  la  maladie,  contre 
les  accidents,  et  contre  la  vieillesse. 

A.  Lechenet. 


Suècte  et  JioPVège 


Au  lendemain  du  plébiscite  du  14  août,  où  970  mille 
Norvégiens  demandaient  la  dissolution  de  l'Union 
Scandinave,  nous  avons  fait  ressortir  combien  restaient 
tendues  les  relations  entre  la  Suède  et  la  Norvège.  Des 
difficultés  aussi  graves  que  nombreuses  ont  été  soule- 
vées de  part  et  d'autre,  et  à  plusieurs  reprises  on  a  pu 
craindre  qu'un  conflit  sanglant  serait  la  conséquence 
de  cette  rupture.  Il  n'en  a  rien  été.  Ua  sagesse  avec 
laquelle  les  délégués  des  deux  pays,  réunis  depuis  un 
mois  à  Carlstad,  ont  su  conduire  les  négociations  a 
permis  d'arriver  à  un  accord  complet.  Voici  une  analyse 
du  protocole  de  cet  accord  signé  le  23  septembre  : 

Les  deux  Etats  s'engagent  à  renvoyer  devant  la  Cour  arbi- 
trale de  La  Haye  les  litiges  qui  ne  concerneront  pas  l'indé- 
pendance, l'intégrité  et  les  intérêts  vitaux  des  deux  pays. 
'  Si  un  différend  entre  les  deux  Etats  affecte  les  intérêts  vi- 
taux d'un  des  pays,  il  sera  soumis  à  la  décision  de  la  Cour 
arbitrale  :  mais  les  différends  relatifs  à  l'interprétation  et  à 
l'application  du  traité  qui  sera  conclu  à  l'occasion  de  la  dis- 
solution de  l'Union  ne  seront  pas  jugés  par  le  Tribunal  de 
La  Haye. 

La  convention  d'arbitrage  aura  une  durée  de  dix  ans  à  par- 
tir du  jour  de  la  signature  et  sera  considérée  comme  renou- 
velée si  aucune  des  deux  parties  ne  notifie  son  désir  de  la 
dénoncer  deux  ans  avant  la  date  de  l'expiration. 

Une  zone  neutre  de  quinze  kilomètres  sera  établie  de 
chaque  côté  de  la  frontière  entre  les  deux  Etats. 

Les  forteresses,  de  même  que  les  approvisionnements  de 
l'armée  et  de  la  marine,  seront  supprimées  dans  la  zone  neu- 
tre. La  construction  de  nouvelles  forteresses,  ainsi  que  l'in- 
troduction de  nouveaux  approvisionnements,  est  également 
interdite  dans  cette  zone. 

Eu  cas  de  litige  au  sujet  de  l'exécution  des  articles  ayant 
trait  aux  zones  neutres  et  aux  fortifications,  si  les  négocia- 
tions diplomatiques  n'aboutissaient  pas,  le  différend  serait 
soumis  à  trois  arbitres,  un  Norvégien,  un  Suédois  et  un  troi- 
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sième  choisi  parles  deux  premiers.  Si  ceux-ci  ne  s'entendaient 
pas  sur  ce  choix,  le  tiers-arbitre  serait  désigné  par  le  ('rési- 
dent de  la  République  suisse  ou,  subsidiairement,  suivant  le 
mode  fixé  par  les  deux  derniers  paragraphes  da  l'article'  32 de 
la  convention  de  La  Haye  du  29  juillet  1899. 

Ces  prescriptions  restent,  néanmoins,  inapplicables  au  cas 
où  les  Etats  se  prêteraient  mutuellement  secours  contre  un 
ennemi  commun.  Elles  demeureront  inapplicables  à  l'un  des 
deux  Etats  en  ce  qui  concerne  sa  zone  neutre,  s'il  se  trouvait 
impliqué  dans  une  guerre  avec  une  tierce  puissance  et  aussi 
à  l'autre  Etat  dans  la  mesure  où  il  s'agirait  pour  lui  de  faire 
respecter  sa  neutralité. 

Le  protocole  traite  ensuite  du  droit  de  pâturage  di  s 
Lapons,  du  commerce  de  transit  entre  les  deux  pays  et  de 
l'utilisation  des  voies  fluviales  communes. 

La  question  des  Lapons  et  des  rennes  est  plus  grave  qu'on 
ne  le  croit  pour  les  intérêts  des  paysans  norvégiens.  Le  pro- 
tocole dit  que  pour  des  raisons  humanitaires  ks  deux  parties 
s'engagent  à  admettre  quelles  Lapons  nomades  continueront 
à  jouir  jusqu'en  1017  des  privilèges  accordés  par  le  codicille 
de  17Ô1  et  par  la  loi  de  1883,  mais  ne  pourront  pas.  sans 
l'autorisation  des  fermiers  norvégiens,  passer  sur  le  territoire 
norvégien  avant  le  15  juin,  sauf  dans  des  circonstances  clima- 
tériques  extraordinaires.  La  Suède  supportera  les  dommages 
qui  seront  soumis  à  un  tribunal  d'arbitrage. 

Cette  première  restriction  a  été  accueillie  favorablement  en 
Norvège. 

Deuxièmement,  les  Lapons  nomades  ne  pourront  pas 
amener  avec  leurs  troupeaux  ceux  de  Sociétés  par  actions  ou 
de  particuliers  faisant  l'exploitation  du  renne.  Les  négocia- 
teurs avaient  en  vue  uniquement  la  préservation  des  rennes, 
dévorés  en  été  par  les  moustiques  sur  le  territoire  suédois,  et 
non  les  intérêts  des  commerçants  dont  les  animaux  causent 
des  déprédations. 

Le  protocole  stipule  le  maintien  sur  les  bases  actuelles, 
pour  trente  ans,  des  conventions  réglant  le  transit  et  le  trafic 
sur  les  lacs  et  les  cours  d'eau  importants. 

Pour  le  flottage  des  bois  sur  les  rivières  traversant  la 
frontière,  la  durée  des  conventions  est  fixée  à  cinquante  ans. 

Les  derniers  articles  du  protocole  stipulent  la  reconnais- 
sance de  l'indépendance  de  la  Norvège  par  la  Suède  et  fixe  la 
manière  dont  l'union  sera  dissoute. 

Les  principales  clauses  de  cette  convention  seront 
soumises  aux  deux  Parlements.  Le  Riksdag  suédois  se 
réunira  le  2  octobre.  LeStorthing  norvégien  est  actuel- 
lement en  session,  mais  discutera  probablement  le 
protocole  le  même  jour.  Aussitôt  les  conventions 
votées  dans  les  deux  pays,  il  sera  proposé  au  Riksdag 
suédois  d'abroger  l'ancien  traité  d'union  et  de  recon- 
naître la  Norvège  comme  Etat  séparé. 

Les  protocoles  ci-dessus  seront  ensuite  signés  sui- 
vant les  règles  internationales,  puis  la  Suède  informera 
les  puissances  étrangères  de  la  reconnaissance  de  la 
Norvège  comme  Etat  séparé. 

Ainsi  s'effectuera  sans  conflit  ce  divorce  de  deux 
puissances  unies  depuis  91  ans. 

G.  B. 


DOCKS  ET  ENTREPOTS  DE  MARSEILLE 


A  la  date  du  5  mai  dernier,  Y  Économiste  Européen, 
dans  ses  «  Informations  Economiques  et  Financières  », 
rendait  brièvement  compte  des  résultats  obtenus,  pen- 
dant son  exerciee  1904,  par  la  Compagnie  des  Docks  et 
Entrepôts  de  Marseille.  Ces  résultats  nous  allons  les 
rappeler  en  les  rapprochant  de  ceux  de  l'exercice  pré- 
cédent : 

Exercices 


1903 


1904 


Produits  (En  francs) 

Recettes  de  l'exploitation   9.294.110  38   7.615.010  67 

Produits  de  placements  de  fonds  60.378  22       86.204  92 

Total  des  produits.   9.354.488  60   7.701.215  59 


Chorr/cs 

Dépenses  d'exploitation   6.348.096  17  0.165.235  28 

Service  des  obligations   902.535    -  902.080  » 

Amortissement  des  actions   100.500   »  105.500  » 

Redevance  à  la  Ville  de  Marseille  100.000  •>  100. 000  » 
Intérêts  des  fonds  de  la  <  baisse 

des  retraites   70.239  11  79.850  13 

Solde  bénéficiaire   L 767. 118  82  1.287.044  18 

Sommes  égales   9 . 354 . 488  00  ~7 .701 . 2 15  59 

La  différence,  d'une  année  à  l'autre,  est  sensible.  Kn 
effet,  si,  en  regard  d'une  diminution  sur  1903  de  1  mil- 
lion 079.099  fr.  71  dans  les  recettes  de  l'exploitation, 
la  Société  a  pu  accuser  une  réduction  de  1.182.800 
francs  89  dans  les  dépenses,  il  ne  s'ensuit  pas  moins 
que  le  solde  bénéficiaire  de  l'année  dernière  est  infé- 
rieur de  479.174  fr.  14  à  celui  de  l'exercice  précédent. 
Ce  résultat  est  surtout  la  conséquence  de  la  grève  qui 
a  duré  du  23  août  au  4  octobre  1904.  Il  y  a  eu  là  une 
interruption  de  42  jours,  précédée  d'une  agitation  in- 
cessante, et  suivie  d'une  reprise,  d'abord  lentement 
progressive,  et  cette  interruption  devait  forcément 
avoir  une  répercussion  sur  les  proiits  de  l'entreprise  et, 
par  suite,  sur  la  part  revenant  aux  actionnaires.  Cette 
part,  en  effet,  n'a  pu  être  fixée  qu'à  17  fr.  50  par  action, 
soit  une  diminution  de  2  fr.  50  sur  le  dividende  de 
19e3.  Voici,  au  reste,  comment  ont  été  établis  les 
comptes  présentés  aux  actionnaires  et  qu'ils  ont  ap- 
prouvés. Ces  comptes,  nous  les  comparons  également  à 
ceux  de  1903  : 

Exercices 
1903  1904 

Bénéfices  (En  francs) 

Produit  net  do  l'exercice   1.767.118  32    1.287.944  18 

Report  de  l'exercice  précédent . .        29.209  94      151.348  26 

Soldes  disponibles   1.796.328  20   1.439.292  44 

Répartition  : 
Dividende  de  17  fr.  50  par  action 

pour  1904,  contre  20  fr.  en  1903   1.491 . 980    »    1 . 304 . 590  » 

Fonds  de  prévoyance   150.000   »  » 

Report  à  nouveau   151.348  26      134.702  44 

1. 796.358  26   1.439.292  44 


En  raison  des  incidents  que  nous  rappelions  plus 
haut,  le  mouvement  général  du  port  de  Marseille  qui, 
en  1903,  et  d'après  les  relevés  de  la  douane,  avait  été  en 
progression  de  496.775  tonnes  sur  l'année  précédente, 
—  soit  342.168  tonnes  de  plus  à  l'importation  et  154.607 
tonnes  de  plus  à  l'exportation,  —  n'a  été,  en  1904,  que 
de  5.883.292  tonnes  de  marchandises  (3.865.164  ton- 
nes à  l'importation  et  2.018.128  tonnes  à  l'exportation), 
en  diminution  de  753.118  tonnes  d'une  année  à  l'autre. 
Quant  au  mouvement  du  dock,  il  ne  s'est  élevé  qu'à 
1.552.098  tonnes,  dont  1.325.322  tonnes  au  débarque- 
ment et  226.776  tonnes  à  l'embarquement,  au  lieu  d'un 
chiffre  total  del.950.503  tonnes  en  1903.  Observons  que  si 
la  réduction  est  proportionnellement  plus  forte  que  celle 
du  port  tout  entier,  ce  mécompte  provient,  en  grande 
partie,  de  ce  que  l'importation  des  céréales,  l'article  le 
plus  important  de  l'industrie  de  la  Société,  a  été  sensi- 
blement inférieure  à  celle  de  l'année  précédente.  De  ce 
seul  chef,  il  a  été  perdu  226.690  tonnes  au  débarque- 
ment et  19.923  tonnes  à  l'embarquement.  Quant  au 
mouvement  des  entrepôts  qui  s'était  amélioré  en  1903, 
il  s'est  mieux  maintenu  relativement,  puisqu'il  a  été  de 
230.376  tonnes,  avec  une  diminution  de  7.627  tonnes 
seulement. 

Pour  les  neuf  derniers  exercices,  l'exploitation  de  la 
Société  peut  se  résumer  ainsi  : 

Produits  bruts    Produits  nets 

de  de  Bénéfices 

l'exploitation     l'exploitation  néts 


1896   8.32fc.516  V, 

1897   8.040.736  44 

1898    9.356.028  47 

1899    8.201.134  91 


(En  francs1 
2.670.387  45 
2.723.631  39 
3.192.835  36 
2.657.829  69 


1.495.148  10 
1.554.130  49 
2.040.305  54 
1.515.973  08 
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1900. .  . .  7.746.307  48 

T.iOI   S. 648. 917  40 

1902    7.905.222  59 

1903    9.294.110  38 

1904   7.615.010  67 


En  francs) 
2.462.429  48 
2.623.102  02 
2  402.811  80 
2.946.014  21 
2.449.775  39 


J  ,336  459  42 
1.458.393  16 
1.251.818  31 
1.867.618  32 
1.393.444  18 


D'autre  part,  voici  les  dividendes  qui  ont  été  répartis 
pendant  cette  même  période  et  les  cours  moyens  des 
actions  de  la  Société  : 

Cours  moyen 
des  actions 


Exercices  Dividendes 


Années 


1896. 
1897. 
1898. 
1899. 
1900. 
1901. 
1902. 
1903. 
190  i. 


Francs 

Francs 

18  » 

1897  

435  53 

18  » 

1898  

455  09 

20  » 

442  87 

20 

1900  

411  27 

20  •> 

1H01  

:«9  85 

20  » 

1902  

364  23 

17  50 

347  51 

20  » 

1904.  

349  7  7 

17  50 

Cours  actuel. 

360  » 

Le  rapport  mentionne  que  les  nouveaux  aménage- 
ments du  quai  sud  du  bassin  d'Arenc,  quai  nord  du 
môle  du  Lazaret,  que  l'on  avait  commencé  à  utiliser  en 
1903,  ont  pleinement  justifié  les  prévisions  que  l'on 
formulait  sur  leur  mise  en  service  ;  aussi  la  Compagnie 
va-t-elle  donner  plus  d'ampleur  à  son  programme,  en 
l'étendant  à  la  rénovation  complète  du  môle  du  Lazaret. 
D'autre  part,  et  vu  les  augmentations  si  considérables 
du  tonnage  et  du  tirant  d'eau  des  navires,  la  Compa- 
gnie se  propose  de  renouveler  la  partie  de  son  outil- 
lage et  de  ses  installations  remontant  au  début  de 
l'exploitation  du  dock.  Toutefois,  comme  l'observe  le 
rapport,  les  actionnaires  peuvent  être  assurés  qu'il 
sera  procédé  à  la  nouvelle  mise  en  valeur  de  leur 
domaine  avec  toute  la  prudence  désirable  et  la  préoccu- 
pation constante  de  ne  point  engager  de  dépense  sans 
avoir  les  raisons  les  plus  sérieuses  de  compter  non 
seulement  sur  l'intérêt  et  l'amortissement  du  capital, 
mais  aussi  sur  un  bénéfice  industriel. 

P.  B. 


Moriattos  ftoiiomips  et  Financières 


Le  Service  du  Gaz  à  Paris  après  1905.  —  On 

s'est  demandé  ce  qui  adviendrait  si  le  Parlement  ne 
pouvait  statuer,  dès  la  rentrée  des  Chambres,  sur  le 
projet  de  loi  réglant  le  futur  régime  du  gaz  à  Paris. 
D'autre  part,  on  s'est  demandé  comment,  si  la  déci- 
sion intervient  dans  les  derniers  jours  de  l'année,  se 
fera  pratiquement  l'exploitation  à  partir  du  1er  jan- 
vier 1906. 

Le  Préfet  de  la  Seine  n'a  pas  été  sans  se  préoccuper 
de  cette  éventualité  et  il  s'est  fait  autoriser  par  le.Con- 
seil  municipal  à  s'entendre  avec  la  Compagnie  Pari- 
sienne pour,  dans  les  limites  des  nécessités  immédia- 
tes :  1e  Passer  les  marchés  nécessaires  pour  assurer 
l'approvisionnement  après  19t.  5  des  houilles  et  la  vente 
des  cokes  ;  2°  passer,  pour  l'exercice  1900,  les  marchés 
concernant  les  approvisionnements  directs  de  matériel 
ou  de  matières  nécessaires  à  la  fabrication  ;  3°  enfin 
assurer,  avec  la  garantie  de  la  Ville,  pour  une  durée  de 
trois  années  les  locations  de  bureaux,  magasins  ou 
boutiques  où  sont  installés  les  divers  services  de  la 
Compagnie  et  nécessaires  à  l'exploitation. 

Cette  dernière  a  prêté  son  entier  concours  à  l'Admi- 
nistration parisienne  et  a  passé,  comme  elle  le  faisait 
d'habitude,  ses  marchés  de  fourniture  de  houille  de 
façon  k  assurer  ;i  l'exploitation  (quelle  qu'elle  soitj  qui 
aura  à  fabriquer  le  gaz  en  1900,  les  approvisionne- 
ments nécessaires  de  charbons  en  temps  convenable  ; 
Cas  opérations  assureront  même  la  distillation  en  par- 
ti- pour  190"/  et  19118. 

La  Compagnie*  dans  les  mêmes  conditions,  d'accord 
avec  la  Ville,  a  passé  ses  marchés  d'achat  de  matières 


premières  et  de  matériel  et  ceux  de  vente  des  cokes, 
tirais,  sulfate  d'ammoniaque  el  autres  sous-prnduits  à 
livrer  au  cours  de  19UG,  de  manière  à  assurer  les  re- 
cettes accessoires. 

Enfin,  la  plupart  des  baux  des  locaux  utilisés  par  la 
Compagnie  ont  été  prorogés  pour  trois  ans,  étant  en- 
tendu <pie  les  locations  seront  reprises  par  la  future 
exploitation  quelle  qu'elle  soit. 

Si  Le  Parlement  statue  avant  la  (in  de  l'année,  les 
conditions  plus  ou  moins  difficiles  quant  à  la  trans- 
mission de  l'entreprise  et  à  l'organisation  de  la  nou- 
velle exploitation  que  rencontrera  le  nouvel  exploitant 
ne  s'aggraveront  pas,  tout  au  moins  des  inconvénients 
insurmontables  qui  auraient  découlé  de  Tabsence  des 
stocks  de  houille  et  de  l'encombrement  par  mévente 
des  sous-produits.  On  le  doit  à  l'esprit  de  conciliation 
de  la  Compagnie  autant  qu'à  la  prévoyance  de  l'Admi- 
nistration. 

Peste,  enfin,  l'éventualité  d'une  impossibilité  de  pro- 
mulgation de  la  loi  si  le  Parlement  vote  le  projet  qui 
lui  est  soumis,  avec  ou  sans  amendements,  ou  d'un 
rejet  définitif  de  ce  projet  de  loi. 

Des  difficultés  multiples  naîtraient,  dont  le  maintien 
à  20  centimes  du  prix  du  gaz  n'est  pas  la  moindre. 

Si  nos  renseignements  continuent  à  être  exacts,  di- 
verses solutions  ont  été  étudiées,  basées  sur  une  pro- 
rogation de  fait  —  sorte  de  continuation  du  contrat 
par  tacite  reconduction  — .  d'une  ou  deux  années,  afin 
de  donner  dans  ce  cas,  à  la  Ville  de  Paris,  le  temps 
matériel  de  dresser  et  de  traiter  une  nouvelle  conven- 
tion qui  pourrait  être  d'une  durée  assez  courte  —  dix 
années,  par  exemple.  —  La  Compagnie  du  Gaz  aurait, 
dans  ce  cas,  par  le  seul  fait  de  son  existence  et  de  son 
expérience,  une  situation  privilégiée,  cela  est  évident. 

Mais,  on  le  voit,  cette  dernière  éventualité  n'est  à 
envisager  que  si  le  Parlement  rejette  le  projet  dont  il 
est  saisi  ou  ne  statue  pas  en  temps  utile. 

Société  des  Raffinerie  et  Sucreries  Say.  —  Le 

bilan  arrêté  au  10  septembre  dernier  vient  d'être 
publié.  Il  se  décompose  ainsi  : 

Francs 

Actif  — 

Caisse  et  banquiers   2.768.191  24 

Portefeuille   893.041  45 

Comptes  d'acheteurs  de  raffinés   2.213.364  18 

Comptes  et  débiteurs  divers   1.955.818  94 

Marchandises  et  approvisionnements   7.345.406  70 

Sucres  bruts  en  entrepôt,  (176.600  sacs)   4.353.053  50 

Immobilisations  et  apports  (amortissements 

déduits)   40.102.172  15 

Acquisitions  nouvelles  (amortissements  dé- 
duits,   18.146.217  19 

Henry  Say  et  C",  en  liquidation   26.178.700  » 

Compte  des  sucreries 

Caisse  (espèces  au  31  août  1905)   112.544  83 

Fonds  publics  (rentes  3  0/0  à  Ardres)   9.286  35 

Débiteurs  divers   760.269  84 

Avances  à  la  culture    1.951.677  97 

Marchandises  diverses,  matériel  de  rechange  1.878.771  05 

108.728.515  39 

Profits  et  Pertes 
Insullisance  des  réserves  pour  couvrir  les 
pertes  et  amortissements  passés  en  écri- 
tures   333.597  37 

109.062.112  76 

Passif 

Capital-actions   38.250.0C0  » 

Capital-obligations   27. 267.000  » 

Warrants  sur  sucre  en  entrepôt   4.688.000  » 

Comptes  (l'avances  banquiers   6.274.209  32 

Connues  et  créanciers  divers   10.013.312  72 

Effets  à  payer  .•  12.451  25 

Institutions  de  nrévovance,  caisse  de  retrai- 
tes '.  .•   1.113.189  65 

Régie  (droits  8  payer   11 .744  140  » 

Intérêts  acquis  aux  obligations   377.775  » 

Prévisions  pour  pertes  sur  sucres,  liqnid&r 

lious  et  betteraves  campagne  prochaine...  4.523.467  » 
Compte  réservé'  pour  diverses  différences  dont 

la  liquidation  Henri  Say  a  été  débitée   2.537.519  60 
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Compte  des  Sucreries 

Banquiers  

Eflets  à  payer  

Créditeurs  divers  


1.014.334  85 
801.975  49 
584.747  88 

109.0152.112  76 


En  attendant  les  explications  complémentaires  qui 
seront  fournies  à  l'assemblée  générale  des  actionnaires 
du  10  octobre,  observons  qu'au  passif,  le  chapitre 
«  Comptes  d'avances  banquiers  »  ne  s'élève  qu'à 
«.274.209  fr.  32. 

Electrique  Lille  -  Roubaix  -  Tourcoing.  —  On 

annonce,  comme  prochaine,  l'apparition,  sur  le  marché 
en  banque  de  Paris,  des  actions  de  l'Electrique  Lillc- 
Roubaix-Tourcoing.  Ces  titres  sont  au  nominal  de 
250  francs. 

Constituée  en  avril  dernier  à  Lille,  l'Electrique  Lille- 
Roubaix-Tourcoing  possède  une  concession  d'un  réseau 
de  tramways  électriques  d'une  longueur  de  60  kilo- 
mètres comprenant  la  ligne,  de  22  kilomètres  environ, 
du  nouveau  et  grand  boulevard  Lille-Roubaix  et  Lille- 
Tourcoing,  un  réseau  suburbain  de  27  kilomètres,  et 
enfin  un  autre  réseau  de  11  kilomètres  à  l'intérieur  des 
villes  de  Roubaix  et  de  Tourcoing.  Son  capital,  de 
12  millions  de  francs,  est  divisé  en  48.000  actions  de 
250  fr.  nominal,  qui  seront  remboursables  par  voie  de 
tirages  au  sort  et  remplacées,  au  moment  de  leur  rem- 
boursement, par  des  actions  de  jouissance.  Jusqu'à 
leur  amortissement,  ces  titres  recevront  un  intérêt  de 
5  0/0  l'an,  prélevé  sur  les  bénéfices  de  chaque  exercice, 
avant  toute  répartition  de  profits. 

Le  Conseil  d'administration  comprend  :  M.  Amédée 
Descubes,  ancien  député,  président.  Administrateurs  : 
MM.  Léon  Francq,  ingénieur,  à  Paris;  Gruyelle- 
Gruyelle,  industriel,  à  Hénin-Liétard  ;  Charles  Dan- 
sette-Th iriez,  industriel,  à  Lille  ;  Maximilien  Rynd- 
zunsky,  administrateur  des  Tramways  de  Khar'kolF, 
de  Tifîis,  de  Catane  ;  Salomon  Schœnbrunn,  adminis- 
trateur des  Tramways  de  La  Haye  et  de  Tiilis.  Les 
commissaires  des  comptes  sont  M.  Jacques  Clialon, 
ingénieur,  à  Paris,  et  M.  Jules  Rycx,  ingénieur,  à 
Rruxelles.  Ajoutons  que  le  réseau  de  tramways  élec- 
triques dont  il  est  parlé  plus  haut  desservira  une  popu- 
lation de  600.000  habitants,  et  une  région  considérée  à 
juste  titre  comme  la  plus  industrielle  de  la  France. 


Société  des  Galeries  Lafayette.  —  Il  y  a  quinze 
jours,  nous  avons  publié  ici-mème  le  bilan  de  cette 
Société,  bilan  qui  a  été  présenté  à  l'assemblée  générale 
des  actionnaires,  le  23  septembre  courant.  Il  nous  reste 
maintenant  à  examiner  le  rapport  du  Conseil  d'Ami- 
nistration.  Les  bénéfices  disponibles  de  l'exercice, 
y  compris  le*  reports  de  l'exercice  1904,  se  sont  élevés, 
comme  on  sait,  à  1.723.424  francs;  ils  ont  reçu  l'at- 
tribution suivante  : 

•  (Francs) 
Répartition  — 

1°  5  0/0  à  porter  à  la  réserve  légale   86.171  20 

2°  7  1/2  0/0  aux  actions  n-  1  à  36.000  sur  le 

capital  de  3.600.000  francs   270.000  » 

3"  7  1/2  0/0  part  proportionnelle,  aux  actions 
n"'  3(5.001  à  72.000  sur  3.600.000  francs  :  1/2 

pendant  un  an  et  1/2  pendant  six  mois   202.500  » 

4°  7  1  '2  0/0  (part  proportionnelle)  aux  actions 
n°  72.001  à  100.000  sur  2.800.000  francs  :  1/4 

pendant  quatre  î^pis   17.500  » 

5"  15  0/0  à  la  Direction   258.513  60 

6°  20  0/0  au  fonds  d'amortissement   34i!68i  80 

7°  10  0/0  sur  le  surplus,  soit  544.054  francs, 

au  Conseil  d'Administration   54.405  40 

8'  Report  à  nouveau   '         1.649  » 

9°  Sur  l'excédent,  soit  '188.OOO  francs: 

1/3  aux  actionnaires   162.666  65 

2/3  aux  parts  de  fondateurs   325.333  35 

Somme  égale   1.723.424  » 

Par  suite  de  cette  répari  ition,  et  malgré  sa  nouvelle 
augmentation  de  capital,  la  Société  des  Galeries  Lu- 


fâyétfe  a  pu  maintenir  le  dividende  à  '■>  fr.  ~>0  par 
action  ancienne.  Voici  comment  s'établissent  les  divi- 
dende.-, échéant  à  chaque  catégorie  de  titres  :  le-  ac- 
tions  n"s  1  à  30900  reçoivent  9  fr.  00;  il  est  attribué 
aux  actions  n"  86004  "à  72000,  7  fr.  60,  et  1  fr.  30  aux 
actions  n°-  72000  à  100000.  Les  parts  de  fondateurs  re- 
çoivent 21(5  francs.  Ces  dividendes,  après  déduction 
des  acomptes  déjà  versés,  seront  mis  en  paiement  à 
partir  du  5  octobre  prochain. 

Les  disponibilités  de  la  Société,  à  la  clôture  de  l'in- 
ventaire, soit  au  31  juillet  190."),  se  répartissent  dans 
les  divers  groupes  suivants  du  bilan  : 

Francs 

Actionnaires   2.100.000  » 

Ce.  chiffre  représente  le  montant  payable, 
dans  un  délai  de  quinzaine  du  jour  de  la  con- 
vocation pat  le  Conseil  d'administration,  des 
appels  restant  à  faire  sur  les  28.000  actions  de 
la  dernière  augmentation  de  capital. 

Caisse   369.422  15 

Banques   4.185.550  » 

Effets  à  recevoir   27.955  95 

Débiteurs  divers   991-632  75 

Ensembl e   7.674.560  85 

A  ce  propos,  le  rapport  du  Conseil  d'Administration 
s'exprime  ainsi  : 

«  En  regard  de  cette  somme  représentant  des  disponibilités 
pécuniaires  instantanées,  nous  n'apercevons  aucun  poste  de 
notre  passif  ayant  un  caractère  d'exigibilité  immédiate.  Au 
contraire,  les  charges  de  ce  passif  se  répartissent  sur  des 
périodes  échelonnées  dans  un  espace  de  temps  très  prolongé 
et  par  des  amortissements  dont  le  paiement,  même  dans  l'état 
actuel  de  notre  exploitation,  constitue  une  obligation  des  plus 
faciles. 

«  En  effet,  notre  compte  «  Immeubles  »  de  2.190.000  fr.  affecte 
une  durée  de  vingt  années  environ  à  compter  de  l'année  actuelle; 
notre  compte  «  Nationale  (annuités)  »  se  répartit  par  amortis- 
sements sur  un  délai  de  cinquante  années  :  le  remboursement 
de  nos  obligations  s'échelonne  sur  une  période  de  trente -cinq 
ans  :  enfin,  nos  comptes  courants  «  Créditeurs  divers»  de  5  mil- 
lions 28.046  fr.  80  sont  absorbés  en  presque  totalité,  soit 
4.500.000  fr.,  par  la  créance  de  MM.  Bader  et  Kihn,  nos 
administrateurs  délégués,  fondateurs  de  notre  maison,  dont 
les  intérêts  sont  trop  indissolublement  liés  aux  vôtres  pour 
que  vous  puissiez  souhaiter  des  soutiens  financiers  plus  fermes 
et  d'un  concours  qui  soit  plus  en  harmonie  avec  nos  forces. 

«  Notre  compte  «  Fournisseurs  »  de  2.150.193  fr.  70  ne 
s'impute  pas  non  plus  sur  nos  disponibilités,  puisque  celles- 
ci,  diminuées,  d'une  part,  par  nos  paiements,  s'accroissent, 
d'autre  part,  du  chiffre  de  nos  ventes  et  qu'il  s'établit  ainsi 
une  compensation  mensuelle.  » 

Le  rapport  ,  du  Conseil  d'Administration  fait  encore 
remarquer  que  la  vitalité  commerciale  de  la  Société 
est  de  plus  en  plus  intense,  comme  l'indique  la  pro- 
gression de  plusieurs  millions  du  chiffre  d'affaires  sur 
celui  de  l'année  précédente.  Quant  aux  résultats  de 
l'exercice  actuellement  en  cours,  ils  laissent  entrevoir 
encore  une  très  forte  progression. 

A  propos  du  programme  d'avenir,  le  Conseil  observe 
qu'après  s'être  assuré,  aussi  rapidement  que  possible, 
la  possession  d'un  domaine  immobilier  tel  que  le  dé- 
veloppement de  l'entreprise  puisse  se  réaliser  facile- 
ment et  successivement  dans  la  proportion  de  ses  be- 
soins commerciaux  et  de  ses  ressources,  la  Société  va 
entrer  dans  la  période  active  et  réelle  de  ses  agrandis- 
sements. Les  travaux  commenceront  incessamment  et 
la  Société  compte  ouvrir  ses  portes  au  public  en  avril 
prochain.  Le  montant  des  projets  et  devis  s'élève  ;'i 
une  somme  d'un  million  de  francs  environ,  qui  sera 
prise  sur  les  disponibilités.  Lorsque  l'exploitation  des 
premiers  locaux  que  l'on  va  ouvrir  aura  donné  des 
résultats  suffisamment  positifs,  la  Société  des  Galeries 
Lafayelle  s'étendra  encore,  graduellement,  par  la  prise 
de  possession  des  autres  immeubles,  et  le  Conseil  d  Ad- 
ministration compte  exclusivement  sur  les  ressources 
de  l'entreprise  pour  poursuivre  les  travaux  d'agran- 
dissement dont  il  assurera  l'entière  exécution,  sans 
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qu'aucune  augmentation  soit  du  capital-actions,  toit 
du  capital-obligations,  doive  se  produire. 

Ajoutons  que  les  compfes,  ainsi  que  les  résolutions 
proposées  par  le  Conseil  d'Administration,  ont  été  ap- 
prouvés à  l'unanimité. 


Land  Bank  of  Egypt.  —  Cette  année,  la  récolte  du 
coton  en  Egypte  a  été  très  bonne  ;  elle  est  supérieure  à 
celle  de  l'année  précédente  et  malgré  cela,  les  prix  de 
l'article  ont  été  plus  élevés.  Cette  double  circonstance 
explique  les  progrès  des  demandes  de  prêts  à  la  Land 
Bank. 

On  évalue  la  récolte  du  coton  de  cette  année  en 
Egypte,  à  7.000.000  ou  7.500.000  balles,  contre  5.500.000 
à  6.000.000  l'année  dernière  et  les  prix  du  coton  cotés 
dernièrement  à  Liverpool  varient  entre  14  et  14  1/2  tal- 
laris,  contre  11  1/2  tallaris,  prix  moyen  auquel  le  fellah 
a  réalisé  sa  récolte  l'an  dernier. 

D'autre  part,  la  production  américaine  du  coton 
étant  en  décroissance  dans  les  mêmes  proportions  que 
celle  de  l'Egypte  est  en  majoration,  on  conçoit  que  le 
cultivateur  égyptien  bénéficie  de  cette  différence  que 
nul  ne  pouvait  prévoir. 

Or,  le  bénéfice  du  fellah  et  son  bien-être  ont  leur 
répercussion  naturelle  dans  la  demande  de  terres  de 
cultures  qui  trouve  dans  le  labeur  de  cet  ouvrier  un 
agent  d'amélioration  et  de  plus-value.  Nous  avons 
expliqué  précédemment  que  le  fellah,  par  tradition, 
place  ses  économies  exclusivement  en  terres,  que  sa 
préoccupation  incessante  est  celle  d'arrondir  son  do- 
maine en  achetant  autour  de  lui  les  portions  de  terrain 
à  vendre,  et  qu'enfin,  si  sa  dette  hypothécaire  aug- 
mente, ce  n'est  pas  par  suite  d'un  commencement  d'in- 
solvabilité, mais  pour  le  développement  de  sa  propriété 
et  de  ses  cultures. 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE  DE  FRANCE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 

ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

21  septembre  28  septembre 

Or   2.969.665.566  2.982.072.172 

Argent.    1 .105 -710. 815  1  102.632.219 

4.075.376.382  4.064-704.391 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 

Portefeuille  Paris  j  ™g*  If™  — 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  suceurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers  

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  — 

•aioawoc     t    L°'   dU   il  ma'  1834 

mobiliLes  Ex-banques  département, 
mobiueies  {  Loi  du  9  juin  lg57  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  

Total  


septembre 


4.075.376  382 


603.903 
203.763.497 


308.294-799 
104.000 

164.676.723 
310.825.293 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627.310 
100.000.000 
4.000.000 
25-653.197 

3.172  524 
8.407.444 
87.712.401 


.584.660.208 


182.500.000 
8.002.313 
10.000-000 
2.980.750 
9.123-000 
4.000.000 
8.407.444 
4.338.145.340 
20.452.937 
10. 822. 735 
288  605  393 
511-567.715 
79.598.977 
2.217.877 
5.0U3.922 
1. MO. 000 
102.029.781 


5.5X4.660.208 


2S  septembre 


4  064.704-391 


13.400 
264.140.701 


366.243.423 
104.000 

156.667.020 
306-989.015 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.621.834 
100.000.000 
4.000.000 
25.653.320 

3.685.359 
8-407.444 
100.541.912 


5.693.752.574 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407-444 
.377.276.400 
19.391.797 
10.897.245 
324.023  557 
532.824.458 
96.031.685 
2.092.392 
5. 396. 317 
1. 110. 000 
99.673.182 


5.693.732.574 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  or  

—  argent .... 

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—  à  l'Etat  

Compt.  cour.  Trésor 

—  partie. 
Taux  d'escompte. . . 

Prime  de  l'or  

Bén.nets(milliers  fr) 


3  oct. 

2  oct. 

lir  oct. 

29  sept. 

28  sept. 

1901 

1902 

1903 

1904 

"  1905 

millions 

millions 

mil  lions 

millions 

1 1  m  1 1  intfn 

1  1  1  1  1  1  1      11  3 

4.113.2 

4  180.4 

4  277  8 

4. 266.0 

4.377.3 

1  ■  Mn>  ■  \ 

2-571.3 

2.471 .8 

2. 643-8 

2.962.1 

1.112.3 

1.111.7 

1.1160 

1.109  6 

1.102.6 

601.4 

600.3 

634. 6 

641.4 

630.4 

497.9 

444.8 

467.4 

496.2 

463.7 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

180  0 

78  5 

165.7 

153.2 

232.0 

324.0 

491.0 

458.3 

397  8 

563  7 

628.9 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

1  1/20 '00 

pair 
1.424.0 

pair 

pair 

pair 
1  711.0 

1.578.6 

2.392.2 

1.761.1 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Les  obligations  de  l'emprunt  3  0/0  1870  du  département  du 
Nord,  dont  le  dernier  tirage  a  lieu  le  2  octobre  prochain,  ont 
cessé  d'être  négociables -à  la  Bourse  depuis  le  26  septembre. 


Depuis  le  27  septembre,  les"  300.000  obligations  foncières 
3  0/0,  n0'  1  à  300000,  du  Crédit  Foncier  Egyptien  sont  admises 
aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  lrL-  partie  du  Bulletin  de  la  Cote. 

300.000  obligations  de  500  fr.  3  0/0,  émises  à  437  fr.  50, 
libérées  et  au  porteur,  faisant  partie  d'une  création  de  500.000 
obligations  remboursables  au  pair  en  73  ans  au  plus,  de  1906 
à  1978,  par  tirages  au  sort  semestriels,  et  inconvertibles 
avant  le  1"  janvier  1917. 

Lesdites  obligations  sont  actuellement  représentées  par  des 
certificats  provisoires;  les  certificats  n0'  263820  à  300000  sont 
munis  de  l'estampille  suivante  :  «  Crédit  Foncier  Egyptien. 
Emission  portée  à  300.000  obligations  ». 

Intérêt  annuel  :  15  francs  nets  d'impôts,  payables  semes- 
triellement les  Ie'  janvier  et  1er  juillet. 

Jouissance  courante  :  1er  janvier  1905. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  à  la  Société 
Générale,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  au  Crédit 
Lyonnais,  au  Comptoir  National  d'Escompte  et  au  Crédit 
Industriel  et  Commercial. 

Nomination  d'un  Agent  de  change.  —  Par  décret  du 
Président  de  la  Bépublique  en  date  du  22  septembre  1905, 
rendu  sur  la  proposition  du  Ministre  des  Finances,  M.  Au- 
pied  (Charles-Emile),  a  été  nommé  agent  de  change  près  la 
Bourse  de  Bordeaux,  en  remplacement  de  M.  Rebsomen, 
démissionnaire. 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de 
revient  du  pain  de  2  kitogr.  pour  la  2'  quinzaine  de  sep- 
tembre 1905,  calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la 
quinzaine  précédente,  et  les  frais  de  panification  : 

Francs 

Prix  du  quintal   32  193 

Frais  de  panification   13  179 

Total    45  372 

Le  rendement  étant  de  128  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  à 
0  fr.  3544,  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  7088  ;  soit  à  0  fr.  71. 


La  Production  de  l'Etain  dans  le  Monde.  —  La  pro- 
duction mondiale  de  l'étais.,  pendant  les  trois  dernières  an- 
nées, 


1902 

1903 

1904 

(En  tomres) 

53.756 

54.797 

58.756 

Banka  et  Billiton. . . 

18.756 

90.060 

14.638 

10.150 

9.500 

9.200 

3.206 

4.991 

5.082 

3.950 

4.150 

4.282 

350 

395 

384 

90.177 

93.893 

92.342 

La  consommation  a  été,  l'année  dernière,  de  94.755  tonnes; 
dans  ce  chiffre,  les  Etats-Unis  entrent  pour  38.500  tonnes, 
l'Angleterre  pour  15.898  lonnes,  l'Allemagne  pour  li.832 
tonnes,  la  Fiance,  la  Russie,  l'Italie  et  l'Espagne  ont  con- 
sommé ensemble  17.920  tonnes.  A  destination  de  l'Ouest  et 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Fiance  401 


de  l'Amérique  du  Sud  ont  Hé  embarquées  4.305  tonnes; 
l'Extrême-Orient  en  a  reçu  3.300; 


Les   Marines  marchandes  du   Monde  en    1904.  — 

L'  »  Office  de  Statistique  universelle  d'Anvers  »  vient  de  pu- 
blier un  tableau  du  tonnage  des  diverses  marines  marchandes 
existant  dans  le  monde  entier. 

Il  en  résulte  que,  d'après  ces  derniers  relevés,  les  puis- 
sances maritimes  les  plus  importantes  possèdent  les  effectifs 
suivants  : 

1.  —  En  ce  qui  concerne  les  vapeurs 


Grande-Bretagne  . . . 

Etats-Unis  

Allemagne  

Japon  

France  

Norvège   

Italie  

Espagne   

Russie  

Suède  

Pays-Bas  

Autriche-Hongrie  . . . 

II.  — -  En  ce  <iu 

Etats-Unis  

Grande-Bretagne.  

Norvège  

Italie   

France  

Japon  

Suède  

Russie  

D'autre  part,  et  toujours  d'après  ce  même  document,  la 
flotte  marchande  se  répartit  entre  les  cinq  parties  du  monde 
delà  manière  suivante  : 

I.  —  Vapeurs 

Nombre 
de  navires  Tonnage 

Europe   17.748  13.942.586 

Asie   1.551  172.981 

Afrique   133  26.399 

Amérique   10.908  3.835.373 

Océanie   1.397  335.776 

II.  —  Voiliers 

Europe   38.277  5.788.751 

Asie   4.559  378.390 

Afrique    866  21.139 

Amérique   21.650  2.480.689 

Océanie   4.78o  494.058 

En  ajoutant  aux  totaux  qui  précèdent  les  chiffres  afférents 
aux  navires  dont  la  nationalité  est  inconnue,  on  obtient  pour 
1904  les  chiffres  de  l'ensemble  de  la  flotte  mondiale,  savoir  : 
31.725  vapeurs  de  18.933.024  tonneaux  et  70.218  voiliers  de 
9.175.507  tonneaux,  soit  en  tout  pour  le  tonnage  :  28.108.591 
tonneaux  .contre  3.416.000  en  1816,  4.046.200  en  1840,  11.476.200 
en  1860,  18.013.200  en  1880,  20.512.847  en  1900. 


Nombre 

de  navires 

Tonnage 

— 
9. 803 

— 

8.104.995 

8.054 

3.418.088 

1.545 

1.622.430 

1.441 

69!  1.951 

755 

639.837 

1.360 

603.625 

485 

448.404 

440 

430.!)9<; 

745 

364.360 

952 

356.510 

268 

338.438 

311 

328.435 

icenie  les 

voiliers 

12.836 

1.965.924 

10.455 

1.950.675 

5.355 

840.279 

5.205 

570.403 

LMQ 

467.253 

3.997 

334.507 

2.035 

279.223 

2.293 

469.459 

RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  C 
du  27  août  au  2  septembre  1905  (35e  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 

Kilomètres  1 
exploités  ! 

Rec.  br.  de 
la  semaine 

Recettes  brutes 
des  années 

Différence 
p'  1905 

1905 

1904 

1905 

1904 

Etat  

2.916 

1.237 

1.145 

34.147 

33.148 

+ 

999 

Paris-Lyon-Méditer . 

0.42Î 

9.430 

8.860 

306.710 

300.110 

+ 

6.600 

—   Chemins  Algériens 

513 

206 

245 

6.873 

6.780 

+ 

93 

Nord  

3.765 

4.850 

4.951 

157.455 

152.157 

+ 

5.298 

Ouest  

5.843 

4.086 

4.117 

125.933 

124.051 

+ 

1.882 

7.199 

5.193 

4.991 

155  479 

148.974 

+ 

6.505 

Est  

4.922 

4.178 

4.068 

129.104 

125.284 

+ 

3. 820 

Midi  

3.831) 

2.820 

2.852 

75.153 

73.535 

+ 

1.618 

898 

228 

197 

6.099 

5-956 

+ 

143 

1.209 

255 

310 

7  396 

7.719 

323 

296 

82 

72 

2.510 

2.409 

+ 

101 

Lignes  Algériennes  . 

874 

115 

126 

3.657 

3.056 

+ 

601 

103 

34 

35 

976 

865 

+ 

11 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 


La  question  du  Maroc  est  enfin  résolue  ;  cependant 
la  Bourse  se  montre  un  peu  irrégulière  dans  son 
ensemble,  bien  qu'au  dernier  moment  le  courant  de 
réalisations  signalé  au  début  de  la  semaine  se  soit 
trouvé  enrayé.  Il  est  vrai  que  la  Banque  d'Angleterre 
vient  d'élever  de  nouveau  son  escompte,  en  le  portant 
de  3  à  h  0/0  l'an.  Toutefois,  cette  mesure  n'a  pas  sur- 
pris, puisqu'on  l'attendait  déjà  dès  la  semaine  der- 
nière, et  elle  serait,  en  quelque  sorte,  passée  inaperçue 
si  nous  n'avions  pas  été  à  la  veille  de  la  liquidation 
de  fin  septembre,  qui  commence  aujourd'hui  par  la 
réponse  des  primes.  Observons,  à  propos  de  cette 
liquidation,  que,  tout  comme  précédemment,  les  reports 
paraissent  devoir  être  peu  élevés.  L'argent,  en  effet, 
reste  abondant  et  les  disponibilités  vont  encore  s'ac- 
croître, dans  quelques  jours,  du  fait  du  détachement 
des  coupons  d'octobre  qui  va  avoir  lieu. 

if  if  Les  Renies  Françaises  sont  calmes,  mais  sou- 
tenues. 

La  Rente  3  0/0  Perpétuelle  cote  99  fr.  70  à  ternie, 
en  recul  de  5  centimes,  qu'elle  gagne  au  comptant  à 
99  fr.  75. 

La  Renie  3  0/0  Amortissable  s'échange,  au  comp- 
tant, à  100  fr.  05,  au  lieu  de  100  fr.  C'est  lundi  que  ce 
fonds  détachera  son  coupon  trimestriel  de  75  centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes  sont  sans  changement 
•à  489  fr.  50;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de 
l'Annam  et  du  Tonkin,  aux  environs  de  80  fr.  30  ; 
Emprunt  de  Madagascar  2  1/2  0/0,  8o  fr.;  Emprunt 
3  0/0  1903,  93  fr.  50,  perdant  40  centimes;  3  1/2  0/0 
de  V Indo-Chine  1899,  510  fr.  ;  Obligations  3  0/0  de 
l'Emprunt  1902,  440  fr.  25,  contre  441  fr.  ;  Emprunt 
3  0/0  1902  du  Gouvernement  Général  de  l'Algérie, 
456  fr.,  gagnant  2  fr.;  Emprunt  de  l'Afrique  Occiden- 
tale 3  0/0,  479  fr.  50;  Tunisien  3  0/0  1902,  452  fr.  50, 
contre  453  fr. 

if  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  se  sont 
signalées,  de  nouveau,  par  un  courant  régulier  d'échan- 
ges. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  sont  sans  changement, 
à  559  fr.;  Obligations  3  0/0  1869,  485  fr.,  en  plus-value 
de  6  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1871,  412  fr.,  comme  jeudi 
dernier  ;  Obligations  4  0/0  1875  ,  578  fr.  50,  gagnant 
2fr.  25;  Obligations  4  0/0  1876,  579  fr.,  en  bénéfice 
de  3  francs. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  finissent  à  391  fr.  25 
contre 392  fr.  ;  Obligations  2 1/2 0/0  1894-1 896, 322îr.  50, 
sans  changement  appréciable  ;  Obligations  2  O'O  1898, 
436  fr.  50,  perdant  3  fr.  50. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropo- 
litain) sont  revenues  de  431  fr.  à  425  fr.  ;  Obligation  de 
l'Emprunt  2  1/2  0/0  1904,  432  fr.  contre  433  fr.  ;  Obli- 
gation 2  3/4  0/0  1905  libérées,  375  francs. 

M  if  L'action  de  la  Banque  de  France,  qui  était  re- 
venue à  3.832  fr.,  s'inscrit  à  3.870  fr.  au  comptant  et  à 
3.900  fr.  à-  terme. 

Pour  les  quatorze  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des 
escomptes  et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablisse- 
ment de  Crédit  s'établissent  à  1.710.988  fr.  41. 

■£  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
qui  clôturaient  à  725  fr.,  gagnent  3  fr.  à  728  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  sont  res- 
tées actives,  en  raison  des  demandes  suivies  du  comp- 
tant. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  se  main- 
tiennent facilement  à  leur  cours  précèdent  de  490  fr.  : 
Obligations  Foncières  3  0/0  1879,  511  francs,  gagnant 
1  franc  ;  Obligations  Communales  1880,  505  fr.  oO,  con- 
tre 506  fr;  Obligations  Foncières  1SS3,  454  fr.,  sans 
changement  appréciable  ;  Obligations  Foncières  2  60  0,0 
1885  ,  489  fr.  75. 
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Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  passées 
de  407  fr.  50  à  409  francs  ;  Obligations  Communales 
2  60  0/0  1892,  482  fr.,  contre  483  fr.  50;  Obligations 
Foncières  2  80  0/0  1895,  490  fr.  ;  Obligations  Commu- 
nales 2  60  0/0  1899,  487  fr.,  comme  jeudi  dernier; 
Obliaations  Foncières  3  0/0  1903  avec  lots,  496  fr.,  au 
lieu  "de  495  fr.  50. 

M  ic  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  été  recherchées,  et  quelques-unes  accusent  des 
plus-values  appréciables. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  a  encore  pro- 
gressé de  11  fr.  à  terme  à  1.518  fr.  Au  comptant,  elle 
reste  à  1.515  francs. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte,  que  nous  laissions 
à  650  fr.,  finit  à  ce  même  cours. 

Le  Crédit  Lyonnais  a  détaché  un  coupon  de  30  fr.  le 
25  septembre.  Il  clôture  à  1.153  fr.  ex-coupon  au  comp- 
tant et  à  terme,  au  lieu  de  1.179  fr.  et  1.172  fr.  50,  avec 
coupon  jeudi  dernier. 

La  Sociélé  Générale  est  passée  de  643  fr.  au  comp- 
tant, à  646  fr.  A  terme,  elle  cote  même  647  francs. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial,  qui  restait  à  687 
francs,  cote  685  fr. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie 
perd  3  fr.  à  terme,  à  246  fr.  ;  au  comptant  elle  cote 
447  fr.  ;  Banque  Internationale  de  Paris  (en  liquidation), 
188  fr.  au  comptant,  contre  190  fr.,  mais  183  francs  à 
terme. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise,  sans  échanges  sui- 
vis, se  tient  aux  environs  de  332  fr.  au  comptant. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique 
du  Sud  reste  à  80  fr.  à  terme  et  à  81  fr.  au  comptant, 
contre  83  fr.  et  84  fr.  il  y  a  huit  jours. 

La  Banque  de  l'Algérie  gagne  3  fr.  à  1.378  fr. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  s'est  avancé 
de  332  fr.  50  à  336  fr.  50. 

L'action  de  la  Jiangue  de  V Indo-Chine  conserve  son 
même  cours  de  1.274  fr. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  perd  6  fr.  au  comptant 
à  160  fr.,  et  5  fr.  à  terme  à  162  fr# 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  est  montée  de  902 
francs  au  comptant  à  912  fr.,  et  de  905  fr.  à  terme  à 
911  francs. 

La  Sociélé  Marseillaise,  actions  libérées,  est  aux  en- 
virons de  920  francs. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  sont  bien  tenues  à  135  fr.  50  ; 
Obligations  de  475  francs,  162  fr.,  gagnant  1  fr. 

La  Rente  Foncière  a  été  mouvementée.  Elle  gagne 
encore  19  francs  à  terme,  à  209  fr.,  après  même 215  fr.  ; 
au  comptant,  elle  clôture  à  215  fr. 

Le  Crédit  Algérien,  qui  avait  tellement  progressé  la 
semaine  dernière,  reperd  une  partie  de  sa  plus-value 
à  1.300  fr.,  au  lieu  de  1.330  fr. 

La  Compagnie  Algérienne  finit  aux  environs  de  840 
francs,  sans  échanges  suivis. 

•fr  ifr  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 

Chemins  de  fer  ont  conservé  une  bonne  allure. 

L'action  Lyon  gagne  5  fr.  à  terme  à  1.432  fr.  ;  Nord, 
1.853  fr.  à  terme,  au  lieu  de  1.850  fr.,  et  1.854  fr.  au 
comptant. 

L'action  Midi  est  passée,  au  comptant,  de  1.216  fr.  à 
1.228  fr.  ;  Est,  988  fr.,  en  plus-value  de  9  fr.  ;  Ouest, 
947  fr.  50,  perdant  2  fr.  50;  Orléans,  1.500  fr.  au  comp- 
tant et  1.510  fr.  à  terme.  Au  sujet  de  cette  Compagnie, 
la  note  suivante  a  été  publiée  : 

«  Le  bruit  d'après  lequel  la  Compagnie  d'Orléans 
aurait  placé  des  fonds  de  son  domaine  privé  en  titres 
de  la  Raffinerie  Say,  des  Sucreries  d'Egypte  et  de  la 
liquidation  Henry  Say  est  dénué  de  tout  fondement. 
Les  réserves  qui  constituent  le  domaine  privé  des  ac- 
tionnaires son I  inlégraleinent  placées  en  immeubles 
et  en  obligations  de  la  Compagnie.  » 

Pour  la  trente-sixième  semaine  de  l'année  1905,  les 
recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivanles  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904  :  Augmentations: 
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Orléans,  193.000  fr.  ;  Lyon,  470.000  fr.  ;  Est,  85.000  fr.  ; 
Nord,  187.000  fr.  Diminutions;  Ouest,  38.000  fr.  ;  Midi, 
378.500  francs. 

>4>  ir  Les   Valeurs  Industrielles  et  Commerciales 

ont  eu  un  marché  suivi,  mais  un  peu  irrôgulicr. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris 
lléchissent  de  665  fr.  ii  661  fr.  ;  Compagnie  Parisienne 
du  Gaz  902  fr.  à  lerme,  contre  878  fr.,  après  939  fr.  au 
plus  haut.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  le 
mois  d'août  1905  ont  été  de  6.588.466  fr.  /S,  contre 
6.0/5.990  fr.  80  en  août  1904.  Les  recettes  des  huit  pre- 
miers mois  de  1905  se 'chiffrent  par  65.698.998  fr.  96, 
contre  62.915.397  fr.  79  pour  la  période  correspondante 
de  1904,  soit  une  différence  de  2.778.593  fr.  17  en  fa- 
veur de  l'exercice  en  cours.  Au  sujet  de  cette  Com- 
pagnie, nous  reportons  à  1'  «  Information  »  que  nous 
publions  plus  haut. 

L'action  de  la  Sociélé  d'Eclairage,  Chauffage  et  Force 
Motrice,  action  libérée,  a  repris  de  391  fr.  50  à  404  fr. 

L'action  Suez  est  à  4.520  fr.,  contre  4.595  fr.  ;  Parts 
de  Fondateurs,  2.075  fr.,  regagnant  35  fr.  ;  Parts 
Civiles,  3.280  à  terme  et  au  comptant.  Pour  rétablir  la 
libre  circulation  dans  le  canal,  la  Compagnie  a  fait 
sauter  hier  matin  le  «  Chatham  »,  le  navire  chargé  de 
dynamite  dont  l'épave  obstruait  en  partie  le  passage. 
Il  semble  que  l'explosion  ait  été  totale.  Des  agents  de 
la  Compagnie  sont  partis,  aussitôt  après  l'explosion, 
pour  en  constater  les  effets. 

Les  Omnibus  de  Paris  perdent  3  francs  à  816  francs. 
Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  trente- 
septième  semaine  de  1905,  ont  été  de  756.407  fr.  90, 
contre  754. 196  fr.  pour  la  semaine  correspondante  de 
1904.  Du  1er  janvier  au  16  septembre  1905,  les  recettes 
totales  se  chiffrent  par  31.088.865  fr.  70,  contre  31  mil- 
lions 981.503  fr.  90  pour  la  période  correspondante 
de  1904,  soit  une  différence  de  892.638  fr.  20  en  faveur 
de  l'exercice  précédent. 

Les  Voitures  à  Paris  sont  revenues  de  350  fr.  à 
345  francs. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
a  reculé  de  5  fr.  50  à  615  fr.  50  ;  Compagnie  Générale 
Parisienne  de  Tramways,  240  fr.,  en  mois-value  de 
2  francs  :  Est-Parisien,  50  fr.  au  comptant  et  à  terme  ; 
Tramways  de  Paris  et  du  Département  de  la  Seine, 
562  fr.  au  comptant,  regagnant  5  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramways  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux,  qui  restaient  à  264  fr., 
se  retrouvent  à  264  fr.  à  terme  et  à  269  fr.  au  comp- 
tant. 

Les  Chemins  de  fer  Nogenlais  sont  à  leur  même  cours 
de  450  francs. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
a  reculé  de  567  fr.,  à  553  fr.  ;  Électro-Métallurgie 
de  Dives,  en  reprise  de  370  fr.  au  comptant  et  à  terme, 
au  lieu  de  379  fr.  et  de  376  fr. 

L'Omnium  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  191  fr., 
perd  2  fr.  à  189  francs. 

Le  Métropolitain  de  Paris  conserve  son  cours  précé- 
dent de  579  fr. 

L'action  du  Nord-Sud  de  Paris  perd  2  fr.  ii  terme  à 
280  fr.  ;  au  comptant,  on  est  à  285  fr. 

La  Malfidano,  qui  restait  à  670  fr.  au  comptant,  se 
retrouve  ainsi. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action  or- 
dinaire, finit  à  199  fr.,  contre  200  fr.  ;  Messageries  Ma- 
ritimes, 308  fr.  à  terme,  en  recul  de  10  fr. 

Les  Chargeurs  Réunis  ont  progressé  de  839  francs  à 
850  francs. 

La  Dynamite  Centrale,  qui  clôturait  à  585  Fr.,  est  â 
575  fr.  au  comptant. 

Les  Phosphates  du  Dyr  sont  en  bénélicc  de  4  fr.  à 
124  francs. 

Les  actions  Uttoame- Vmtwss  perdenl  î  francs  à  128 
francs;  Obligations  4  O/0,  226  fr.,  contre  228  fr. 

Les  actions  des  Raffinerie  et  Sucreries  C.  Say 
s'inscrivent  à  578  fr.,  au  lieu  de  577  fr.  Au  sujet  de  cette 
Société,  nous  nous  reportons  à  1' «  Information  »  que 
nous  publions  plus  haut. 
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La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson-Houstôn  a  reculé  de  851  fr.  à  880  fr. 

Les  Obligations  S  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Santa-Fé  sont  passées  de  012  fr.  à 
615  fr.  50  ;  Obligations  4  1/2  0/0,  .r)17  fr.,  en  avance  de 
2  francs. 

Les  Obligations  S  0/0  du  Port  du  Rosario  se  sonl 
avancées  de  493  fr.  50  à  495  fr.  Le  mouvement  du  port 
progresse  d'une  manière  continue.  Pour  les  huit  pre- 
miers mois  de  l'année  courante,  le  tonnage  a  atteint 
2.099.291  tonnes,  contre  1.928.538  tonnes  pendant  la 
période  correspondante  de  1904,  et  seulement  de  1  mil- 
lion 230.780  tonnes  pour  les  neuf  premiers  mois  de 
1899,  année  d'après  laquelle  ont  été  établies  les  bases 
financières  de  la  Société  du  Port  de  Rosario.  C'est  donc 
un  accroissement  des  garanties  dont  jouissent  ces  obli- 
gations. 

L'Association  Minière  finit  à  235  fr.  à  terme. 

ic  ir  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  eu  à  supporter 
quelques  réalisations. 

La  Rente  Argentine  4  0/0  1896  (Rescision)  reperd 
50  cent,  à  9i  fr.  Renie  4  0/0  1900, 97  fr.  40  au  comptant 
contre  97  fr.  30. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  reste  à  92  fr.  05,  sans  varia- 
tion appréciable;  Brésilien  1898  S  0/0  (Funding), 
106  fr.  25  au  comptant,  contre  106  fr.  50  ;  Obligations 
S  0  0  de  l'Etat  de  Minas- Geraès,  494  francs,  au  comp- 
tant, sans  changement. 

L'Obligation  5  010  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie est  calme  à  480  fr.  50  au  comptant  ;  Obligations 
de  l'Emprunt  5  0/0  1902,  aux  environs  de  493  fr.  ; 
Emprunt  6'  0/0  or  1904,  487  fr.  au  comptant  et  489  fr. 
à  terme,  contre  484  fr.  jeudi  dernier. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  l'Etat  Indépendant  du 
Congo  sont  fermes  à  79  fr.  25  au  comptant. 

L'Italien  S  0/0  a  perdu  17  cent.  1/2  à  105  fr.  10. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  qui  était  montée  à 
94  fr.  40,  est  en  moins-value  de  17  cent.  1/2  à  94  fr. 
22  1  2. 

L' Emprunt  du  Maroc  5  0/0  1904  est  monté  de  520 
francs  au  comptant,  et  de  521  fr.  à  terme,  à  525  fr. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lre  série,  revient  de 
70  fr.  55  à  70  fr.  25  ;  2e  série,  70  fr.  65  au  comptant, 
en  bénéfice  de  15  centimes  ;  3e  série,  70  fr.  55,  au  lieu 
de  70  fr.  70. 

Le  Roumain  4  0/0  amortissable  1894  finit  à  93  fr.  45, 
contre  90  fr.  80;  Rente  4  0/0  1896  Amortissable  94  fr. , 
gagnant  00  centimes  ;  Renie  4  0/0  Amortissable  1898, 
également  94  fr. 

La  Rente  Russe  3  0/0  1891-1 89i  clôture  à  81  fr.  25 
au  comptant  ;  Rente  3  0/0  1896,  79  fr.  75  au  comptant 
et  80  fr.  à  terme;  Russe  4  0/0  Consolidé  1901,  94  fr.  95 
à  terme  et  95  fr.  au  comptant  ;  Consolidés  1™  et  2e  sé- 
ries, 94  fr.  45  au  comptant  et  94  fr.  60  à  terme. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  s'échangent  à 
524  fr.  au  comptant  et  à  terme,  gagnant,  sur  ces  deux 
marchés,  6  fr.  25  et  6  fr. 

La  Renie  Serbe  4  0/0  Unifiée  a  reperdu  un  peu  de  son 
avance  précédente  à  83  fr.  10;  Rente  S  0/0  or  des  Mo- 
nopoles, 489  fr.  au  comptant,  comme  la  semaine  der- 
nière, et  490  fr.  à  terme. 

Les  Valeurs  Ottomanes  ont  été  animées.  La  Dette 
Ottomane  Convertie  Unifiée  4  0/0  cote  91  fr.  15,  au 
lieu  de  91  fr.  62  1/2;  Priorités  4  0/0.  502  fr.,  sans  va- 
riation ;  Consolidation  4  0/0,  400  fr.,  contre  467  fr.  ; 
Obligations  4  0/0  de  l'Emprunt  des  Douanes  de  1902, 
482  fr.,  perdant  2  francs. 

Les  nouvelles  Ottomanes  4  0/0  1901-1906  finis- 
sent ù  402  fr.  au  comptant,  en  bénéfice  de  8  fr.  A  terme, 
elles  gagnent  5  fr.  ;i  459  francs. 

ic  -fr  La  Bangue  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens 
se  retrouve  à  484  fr.  au  lieu  de  486  fr.  ;  Banque  Natio- 
nale du  Mexique,  998  fr.  ;ï  terme,  contre  1.002  fr.; 
Bangue  Impériale  Ottomane,  611  fr.  à  terme,  au  lieu 
de  008  fr.  il  y  a  huit  jours. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypl 
(Bangue  Foncière  d' Egypte)  restent  à  471  fr.  50  avec 
des  demandées  très  suivies. 


Les  actions  do  la  Banque  de  Londres  :l  de  Mexico, 
qui  clôturaient  à  620  fr.  au  comptant  et  h  terme,  finis- 
sent, sur  ces  deux  marchés,  h  625  fr.  et  à  622  francs. 

La  Banque  Centrale,  Mexicaine  clôture  ;'i  464  fr.  au 
comptant  et  à  405  fr.  à  terme.  Cette  institution  est, 
comme  cm  sait,  appelée  à  bénéficier  largement  de  la 
prospérité  croissante  au  Mexique. 

Le  Rio-Tinlo  est  remonté  de  1.644  fr.  à  1.673  fr. 

Les  actions  des  Sucreries  el  Raffineries  d  Egypte 
s'inscrivent  à  52  fr.,  contre  53  fr. 

La  Sosnowice  reperd  2  fr.  à  1.438  fr.  ;  Briansk,  586 
francs,  gagnant  5  fr.  d'une  semaine  à  l'autre. 

Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  sont  à  387  fr.  ; 
actions  privilégiées,  394  fr.,  sans  changement. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  ont  été 
hésitantes.  Les  Andalous  lléchissent  de  nouveau  de  2 
francs  à  180  fr.;  Nord  de  l'Espagne,  170  fr.,  au  lieu  de 
171  fr.  ;  Saragosse,  300  fr.,  gagnant  1  franc. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  ThetsaUe  clô- 
turent à  terme  à  101  fr.,  contre  165  fr.,  et  à  103  fr.  50 
au  comptant,  au  lieu  de  103  francs. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique-Constan- 
tinople  sont  à  342  fr.  au  comptant  ;  Obligations  ancien- 
nes Smyrne-Cassaba  et  prolongement  (Série  1894),  aux 
environs  de  495  fr.  ;  Obligations  nouvelles  4  0/0  (Série 
1893),  447  fr.  à  terme. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  finissent  à  294  fr.  à 
terme  et  à  293  fr.  50  au  comptant. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Eu  raison  rte  l'approche  de  la  liquidation,  les  échanges  ont 
été  plus  actifs  cette  semaine  et  les  valeurs  ont  été  diverse- 
ment traitées. 

Le  Brésil  5  0/0  1895  perd  7  1/2  centimes  à  99  fr.  85  ; 
Brésil  5  0/0  1903,  101  fr.  25,  presque  sans  changement: 
Brésil  4  0/0  -1 901-1902,  91  fr.  30,  au  lieu  de  91  fr.  35;  Mexi- 
cain 3  0/0,  36  fr.  35,  perdant  10  centimes:  Mexicain  5  0/0, 
53  fr.  80,  en  recul  de  17  1/2  centimes;  Argentin  4  O/O  Mine, 
93  fr.  57 1/2,  au  lieu  de  93  fr.  75. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  î  0/0  de  Pernambuco  sont 
demandées  à  455  francs. 

Le  Laurium  Grec  est  revenu  de  60  fr.  50  à  56  francs,  re- 
perdant son  avance  précédente.  Chemins  Ottomans,  135  francs, 
en  moins-value  de  3  fr.  75. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Xord  du  Brésil  sont  passées  de  443  fr.  50  à  446  fr.  50. 

Le  Cape  Copper  gagne  3  fr.  50  à  143  francs  ;  Tharsis,  161 
francs,  sans  changement. 

La  Harpcner  est  en  plus-value  de  6  francs  à  1.153  francs. 

L'action  Kertch  est  calme  à  52  fr.  50,  au  lieu  de  53  francs. 

La  Huanchaca  finit  à  147  francs,  contre  150  francs. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  clôture  à  467  fr., 
demandée  ainsi. 

Les  Aciéries  du  Donetz  sont  à  1.300  francs,  en  recul  de 
60  francs  ;  Doubowaïa-  Balka,  1.390  fr.,  reperdant  25  francs  ; 
Dniéprovienne,  2.234  fr.,  contre  2. 224  francs. 

Les  Mines  de  fer  de  Rakhmanocka-Krivoi-Rog  restent  à 
175  francs,  au  lieu  de  178  francs. 

L'action  Banque  d'Athènes  s'est  avancée  de  133  fr.  50  à 
135  fr.  Le  public  se  rend  chaque  jour  mieux  compte  des 
belles  perspectives  d'avenir  de  cette  Société. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  clôture  calme  à  563  fr. 

Les  actions  de  la  Société  Ottomane  Industrielle  et  Commer- 
ciale de  Salonique  ont  progressé  de  160  fr.  à  à  164  francs. 

La  Vieille-Montagne  gagne  10  francs  à  912  francs. 

L'action  ancienne  des  Galeries  Lafayette  est  forme  à 
165  fr.  50,  au  lieu  de  161  francs. 

La  Part  de  Monaco  s'avance  de  5.225  fr.  à  5.300  francs. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  1904  restent  à 
306  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmcr  cotent  74  'rancs, 
presque  sans  changement. 


Voir  les  Tableaux  des  Cours  sur  la  Couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 

28  septembre  1905. 

Blé.  —  Contrairement  aux  prévisions,  le  Ministère  de 
l'Agriculture  a  conduit  très  rapidement  son  enquête  sur  la 
récolte  du  blé;  les;  résultats  généraux  ont  été  connus  dès 
lundi  soir;  mardi  matin,  tous  les  détails  de  cette  évalua- 
tion ont  été  publiés  dans  le  Journal  Officiel. 

Cette  diligence,  de  la  part  de  l'Administration,  a  profondé- 
ment étonné  le  monde  commercial  qui  était  persuadé,  comme 
nous  d'ailleurs,  que  les  indications  officielles  ne  paraîtraient 
qu'au  commencement  d'octobre. 

On  ne  peut  que  féliciter  les  collaborateurs  de  notre  sympa- 
thique Ministre  do  l'Agriculture  d'avoir  déployé  une  telle 
activité.  Dans  cette  hâte  peut  se  trouver  la  preuve  que 
M.  Ruau  procède  à  une  transformation  du  service  de  la  sta- 
tistique agricole  et  que,  grâce  à  des  concours  dévoués,  il  par- 
viendra avant  peu  à  rendre  beaucoup  plus  intéressants  et 
surtout  moins  discutables  les  renseignements  recueillis  par 
les  professeurs  départementaux  et  les  Commissions  canto- 
nales. 

Nous  réservant  de  revenir  sur  la  question,  nous  nous  bor- 
nerons aujourd'hui  à  reproduire  les  chiffres  essentiels  de 
cette  estimation. 

La  production  de  1905  est  évaluée  à  119.387.159  hectolitres, 
ou  92.078.847  quintaux,  pour  6.468.146  hectares  cultivés.  Le 
rendement  moyen  à  l'hectare  ressort  ainsi  à  18.45  hectolitres, 
et  le  poids  spécifique  de  l'hectolitre  à  77.50  kilos. 

L'an  dernier,  le  Ministère  avait  fixé  provisoirement  le  ren- 
dement en  grains  à  104.523.453  hectolitres,  ou  80.975.095 
quintaux  ;  il  établit  définitivement  la  production  de  1904  à 
105.305.575  hectolitres,  soit  81.549.339  quintaux. 

Ainsi  que  nous  l'avions  présumé,  ces  chiffres  sont  très 
discutés.  Certains  persistent  à  prétendre  que  la  récolte  de  la 
région  du  Nord  est  tout  à  fait  déficitaire  et  se  refusent  à 
admettre  que  celte  contrée  ait  réalisé,  d'après  l'enquête  offi- 
cielle, 27.463.139  hectolitres,  c'est-à-dire  un  peu  plus  que 
l'an  dernier. 

Cette  observation  qui  a  quelque  valeur,  attendu  qu'elle  est 
formulée  par  des  agriculteurs  et  des  industriels  de  la  contrée, 
n'a  pas  jusqu'à  présent  été  prise  en  considération. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


31  août 

7  sept. 

14sept. 

21sept . 

28sept. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

22  15 

22  62 

22  62 

22  87 

23  12 

18  46 

18  69 

18  75 

18  51 

18  80 

17  75 

17  75 

17  50 

17  50 

18  .. 

21  .. 

21  06 

21  .. 

21  28 

21  31 

16  56 

16  59 

16  54 

16  65 

16  59 

15  01 

15  23 

15  75 

15  91 

16  11 

16  26 

16  42 

17  02 

16  89 

17  16 

Paris  

Liverpool  

Anvers  

Berlin  

Budapest  

Chicago  

New-York  

Le  marché  do  Paris  règle  actuellement  son  allure  sur  celle 
des  places  de  l'intérieur  où,  en  raison  de  l'extrême  réserve 
témoignée  par  les  détenteurs,  règne  une  excessive  fermeté. 
C'est  ainsi  que  les  avis  transmis  de  Lyon  où  s'est  tenue, 
lundi  et  mardi,  la  dernière  grande  réunion  commerciale  de 
l'année,  ont  provoqué  des  demandes  suivies.  On  a  coté  en 
clôture  : 

14  sept. 
22  62 

22  75 

23  .. 
23  12 
23  50 


21  sept. 

22  87 

23  12 
23  37 
23  62 
23  87 


28  sept. 
23  12 
23  12 
23  37 
23  62 
23  87 


Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 


Courant  

Octobre  

Novembre- déc. 
4  de  novembre 
4  premiers  .... 
Les  100  kilos,  net,  comptant 
à  l'hectolitre. 

Farines-fleur.  —  Les  cours  ont  bénéficié,  cette  semaine, 
d'une  nouvelle  hausse  qu'ils  n'ont  cependant  conservée  inté- 
gralement. 

14  sept. 

29  87 

30  .. 
Î10  37 
.30  37 
30  87 


Courant  

Octobre  

Novembre- déc. . . 

4  de  novembre  . . 
premiers . 


Les  100  kilos,  net,  toile  perdue 


21  sept 
30  12 
30  37 

30  75 

31  12 
31  50 

sans  escompte 


28  sept. 
30  37 
30  I'.-.' 

30  87 

31  12 
81  37 


Farines  de  consommation.  —  Les  demandes  de  la  bou- 
langerie sont  plus  régulières  depuis  quelques  jours.  Les  prix 
se  retrouvent  en  plus-value  de  un  franc  par  157  kilos,  soit 
64  centimes  environ  par  100  kilos.  On  cote  les  principales 
marques  en  disponible  : 

157  lui.,  net  100kil.,net 

Marques  de  choix   54  25  34  55 

Premières  marques   54  ..  34  39 

Bonnes  marques   52  75  33  59 

Marques  ordinaires   51  C0  32  80 

Conditions  :  le  sac  de  159  kil.  ou  101  kil.,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant, 
avec  1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

31  août 

7  sept. 

14  sept. 

21  sep  t. 

28sept. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Paris  (roux  88")  

21  .. 

21  .. 

20  £0 

21  25 

20  75 

21  38 

21  69 

21  02 

21  12 

21  69 

21  87 

21  50 

20  87 

20  50 

21  .. 

22  66 

22  08 

21  04 

21  04 

21  04 

19  95 

21  21 

20  58 

20  68 

21  10 

21  37 

21  50 

21  .. 

21  25 

21  87 

New-York(moscovad) 

38  54 

38  54 

37  11 

35  68 

34  97 

Durant  la  dernière  huitaine,  la  température  est  restée  in- 
férieure à  la  normale;  les  nuits  ont  été  fraîches  et  même 
froides.  Dans  ces  conditions,  le  poids  des  racines  n'a  pro- 
gressé que  lentement  ;  par  contre,  la  richesse  saccharine 
s'est  accrue  régulièrement. 

Notre  marché  des  sucres  blancs  n»  3  a  été  dépourvu  d'ac- 
tivité. Les  acheteurs  sont  restés  à  l'écart  en  raison  des  avis 
peu  encourageants  des  places  étrangères  ;  de  leurs  côté,  les 
vendeurs  n'ont  fait  que  des  offres  de  peu  d'importance.  Les 
cours  n'ont  donc  été  soumis  qu'à  de  légères  fluctuations.  En 
dernier  lieu,  cependant,  un  fléchissement  de  la  cote  s'est 
produit. 

Blanc  n°  3  : 

Courant  

Octobre  

4  d'octobre  

4  premiers  

Boux  88°  disponible  


14  sept. 

21  sept. 

28  sept 

24  25 

25  .. 

24  37 

24  87 

25  25 

25  .. 

25  25 

25  50 

25  25 

26  12 

26  37 

26  12 

20  50 

21  25 

20  75 

Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 
Les  prix  des  raffinés  sont  inchangés  ;  les  pains  valent  de 
59  fr.  à  59  fr.  50  les  100  kilos,  suivant  marques,  aux  usines. 


Vins.  —  Les  vendanges  seront  bientôt  générales  en  Fraii.ce. 
La  cueillette  des  Aramons  et  des  Garignans  se  poursuit  acti- 
vement sur  le  littoral  méditerranéen.  Dans  le  Beaujolais- 
Màconnais,  le  travail  se  termine  en  plaines  et  arrière-côtes 
et  il  est  commencé  sur  les  coteaux.  La  Bourgogne,  le  Cher,  le 
Loir-et-Cher,  l'Orléanais,  la  Touraine,  les  Charentes,  la  Dor- 
dogne,  le  Bordelais,  les  Landes,  l'Armagnac,  la  Gascogne,  le 
Languedoc,  ont  maintenant  leur  tour.  Môme  des  cépages  pré- 
coces ont  été  vendangés  jusque  dans  le  Nantais  et  la  Vendée. 

Malheureusement,  les  travaux  ont  été  contrariés  cette 
semaine  par  le  mauvais  temps  ;  des  pluies  torrentielles  sont 
tombées  dans  la  plupart  des  régions  ;  le  sol  de  certains 
vignobles  est  fortement  boueux  et  l'excès  d'humidité  favorise 
le  développement  de  la  pourriture  grise.  Les  appréhensions 
de  la  propriété  sont  de  nouveau  très  vives. 

Au  point  de  vue  des  affaires,  nous  n'avons  rien  d'intéressant 
à  signaler.  Les  échantillons  de  vins  nouveaux  parus  jusqu'à 
présent  sont  trop  peu  nombreux  pour  que  l'on  puisse  juger 
de  la  qualité  moyenne  des  produits  des  différentes  régions. 
Dans  ces  conditions,  les  négociants  continuent  à  limiter  leurs 
achats  au  strict  nécessaire. 

Quant  aux  prix,  ils  ne  sont  pas  encore  fixés.  A  Paris, 
cependant,  ou  a  coté  des  Petits-Bouschets  de  17  à  19  francs, 
et  des  Alicantes-Bouschets  de  22  à  25  francs  l'hecto,  nu,  en 
entrepôt.  On  pense  avoir  des  Aramons  8"  de  14  à  16  francs. 

S'appuyant  sur  les  données  fournies  par  le  Service  des 
Contributions  indirectes  et  celui  des  Douanes,  le  Moniteur 
t  in/cote  a  établi  l'importance  de  la  consommation  du  vin 
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pendant  la  dernière  campagne,  soit  du  1"  septembre  1904  au 
81  août  1905. 

Les  sorties  de  la  propriété  ont  été  de  43.956.530  hectoli- 
tres, contre  31.273.986  en  1903-1904;  les  variations  men- 
suelles du  stock  chez  les  marchands  en  gros  se  traduisent 
finalement  par  nue  augmentation  nette  de  2.524.260  hectoli- 
tres, contre  une  diminution  de  910.573  pour  la  campagne 
précédente;  l'écoulement  des  vins  français  a  donc  été  de 
48.956.580  —  2.524.260  =  41.432.270  hectolitres,  au  lieu  de 
31.273.986  +  910.573  =  32.184.559  hectolitres.  D'autre  part, 
l'excédent  des  importations  sur  les  exportations  a  été  de 
3.106.484  hectolitres,  contre  5.827.857;  la  consommation 
pavante  totale  a  donc  atteint  44.538.754  hectolitres  au  lieu  de 
38.012.410  en  1903-1904,  soit  un  accroissement  de  6.520.338 
hectolitres. 

En  estimant  à  10  ou  12  millions  d'hectolitres  les  quantités 
consommées  en  franchise,  notre  confrère  arrive  au  chiffre  de 
55  à  56  millions  d'hectolitres  environ  pour  la  consommation 
totale.  Pour  les  vins  français  seuls,  l'écoulement  a  été  de 
53  millions  d'hectolitres  en  chiffres  ronds,  sur  une  récolte 
estimée  à  66  millions  d'hectolitres. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


31  août 
1905 

7  sept. 
1905 

14  sept. 
1905 

21sept. 
1905 

28sept . 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

49  .. 

48  .. 

47  50 

47  75 

49  25 

48  03 

47  41 

46  79 

46  95 

48  03 

50  25 

49  25 

48  50 

48  75 

51  .. 

49  37 

48  12 

47  81 

48  12 

49  68 

40  54 

39  97 

39  39 

39  39 

41  11 

Le  Havre  (  Santos  good 

average)  

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  ,Rio  n°  7). 

La  situation  du  marché  universel  du  café  est  en  ce  moment 
très  incertaine.  La  consommation  s'abstient  et  à  cette  insuffi- 
sance des  demandes  de  marchandise  disponible  vient  s'ajou- 
ter une  restriction,  que  certains  jugent  excessive,  des  opéra- 
tions à  tenue. 

L'expérience  du  passé  explique,  dans  une  certaine  mesure, 
pourquoi  les  négociants  se  contentent  de  maintenir  leurs  ap- 
provisionnements au  complot,  sans  chercher  à  les  accroître 
au  delà  des  quantités  qu'ils  pensent  pouvoir  écouler. 

L'absence  presque  complète  des  opérations  do  grande  spé- 
culation est  beaucoup  moins  compréhensible.  Les  haussiers 
auraient-ils  perdu  la  belle  assurance  par  eux  montrée  au 
début  du  mois  de  septembre? 

A  ce  moment,  ils  faisaient  remarquer  que  l'accroissement 
des  ressources  visibles  révélé  par  les  diverses  statistiques 
n'avait  rien  que'  de  très  naturel.  La  saison,  disaient-ils,  no 
fait  que  commencer  :  il  convient  donc  de  n'attribuer  aucune 
importance  au  mouvement  de  la  récolte  brésilienne  ;  quant  à 
l'augmentation  des  ressources,  il  faut  considérer  qu'elle  pro- 
vient surtout  de  la  plus  grande  importance  des  quantités  dis- 
ponibles dans  les  ports  du  Brésil  et  que  cette  accumulation 
de  la  marchandise  dans  les  centres  d'exportation  semble  in- 
diquer une  volonté  formelle  de  la  part  des  expéditionnaires 
de  ne  pas  se  défaire  de  leurs  stocks  aux  prix  actuels. 

Leur  manière  de  voir  s'est-ellc  modifiée?  Leur  abstenlion 
permet  de  l'affirmer ,  mais  il  n'est  pas  possible  de  justifier  ce 
revirement  d'opinion,  attendu  que,  durant  la  dernière  quin- 
zaine, il  ne  s'est  produit  aucun  fait  nouveau  de  nature  à  exer- 
cer une  influence  quelconque  ni  sur  la  spéculation,  ni  sur  la 
consommation. 

Les  prochaines  statistiques  mensuelles  nous  éclaireront 
peut-être  à  cet  égard. 


Soies.  —  L'activité  s'est  beaucoup  ralentie  sur  tous  les 
marchés  de  la  matière  première,  mais  cette  réduction  du 
volume  des  affaires  n'a  rien  de  surprenant  après  l'impor- 
tance des  transactions  durant  le  mois  d'août. 

La  cote  n'en  continue  pas  moins  à  faire  preuve  d'une 
excellente  tendance,  et  certains  genres,  tels  que  les  filatures 
à  l'européenne  de  Chine,  et  les  grèges  du  Levant  ont  même 
gagné  encore  un  peu  de  terrain.  Les  marchés  asiatiques  res- 
tent confiants  ot  très  fermes,  en  avance  sur  les  cotations 
européennes 

La  fabrique  de  soieries  obtient  difficilement  pour  l'étoffe 


«les  plus-values  corrélatives  à  celles  qu'elle  doit  payer  pour 
sa  matière  promière  ;  aussi  les  affaires  en  tissus  sont-elles 
très  laborieuses.  Mais  eu  somme  on  travaille  et  l'absorption 
de  la  soie  par  les  métiers  se  poursuit;  ce  qui,  après  une 
période  de  ralentissement  des  affaires  semble  permettre  un 
réveil  plus  ou  moins  prochain  de  la  demande.  Les  stocks  à  la 
vente  ne  se  reconstituent  pas  ostensiblement,  et  bon  nombre 
de  filatures,  en  Italie  surtout,  ont  leur  production  engagée  pur 
des  marchés  de  longue  haleine,  ce  qui  fera  obstacle  à  un 
encombrement  du  marché  en  soies  disponibles. 

A  Lyon,  on  a  pratiqué  :  Grèges  Cévcnnes  et  Piémont, 
extra,,  titres  fermes,  51  fr.;  grèges  Cévcnnes,  2"  ordre,  9/11 
10/12,  48-47  fr.;  grèges  Piémont,  1"  ordre,  10/12,  50-51  fr.  : 
grèges  d'Italie,  1er  ordre,  50  fr.  pour  tous  titres  ;  grèges  Syrie, 
9/11,  extra,  46-47  fr.  ;  2'  ordre,  45-46  fr.  ;  3-  ordre,  43-44  f r.  ; 
grèges  Brousse,  titres  fermes,  1"  ordre,  43-45  fr.  ;  2"  ordre, 
42-43  francs. 

Japon  filature  à  livrer,  1  1/2,  10/12,5150  fr.  :  11/1:;.  49  f r.J; 
1  1/2  à  2  11/13  et  1  1/2  12/14,  49  francs. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

31  août 
1905 

7  sept. 
1905 

14sept  - 
1905 

21sept. 
1905 

28sept. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  

69  87 

67  12 

66  25 

67  50 

68  75 

67  24 

64  81 

63  54 

64  46 

65  a5 

New- York  

61  38 

59  55 

59  38 

59  84 

60  41 

Les  haussiers  qui,  durant  les  derniers  mois  de  la  campa- 
gne 1904-1905  ont  conformé  leur  attitude  à  celle  des  manipu- 
lateurs américains,  sont  maintenant  très  embarrassés.  Ceux 
qu'ils  avaient  reconnus  pour  leurs  chefs  ne  leur  transmettent 
plus  de  ces  avis  sensationnels,  lesquels,  nous  l'avons  dit 
maintes  et  maintes  fois,  n'avaient  d'autre  but  que  de  mainte- 
nir dans  leur  illusion  les  spéculateurs  ou  plutôt  les  joueurs 
imprudents  de  l'ancien  continent. 

On  uous  permettra  de  reproduire  les  appréciations  que 
nous  formulions  à  la  tin  de  juin,  c'est-à-dire  trois  mois  avant  la 
publication  du  dernier  rapport  du  Bureau  de  l'Agriculture  de 
Washington  qui  a  occasionné  un  recùl  accentué  des  prix. 

Nous  disions  à  ce  moment  : 

«  L'article  est  actuellement  sous  le  contrôle  des  manipula- 
teurs américains,  qui  trouvent  un  appui  complaisant  chez 
les  spéculateurs  des  marchés  européens.  Ces  derniers  ne  se 
soucient  guère  de  rechercher  si  les  circonstances  justifient  le 
mouvement  de  hausse  qui  dure  depuis  plusieurs  semaines. 
Ils  sont  convaincus  que  les  gros  financiers  de  New-York  et 
de  New-Orléans  réussiront  à  mener  à  bien  leur  entreprise. 
En  cela,  ils  ont  peut-être  raison,  mais  ils  ne  semblent  pas  se 
douter  que  quand  viendra  pour  eux  le  moment  de  réaliser 
leurs  positions,  ils  ne  trouveront  probablement  pas  les  contre- 
parties nécessaires.  Les  Américains  tireront  peut-être  d'énor- 
mes profits  de  leurs  opérations,  mais  ce  sera  grâce  à  l'aide 
inconsciente  des  spéculateurs  européens  auxquels  ils  feront 
habilement  absorber  leurs  ventes  en  réalisation.  » 

Les  événements  n'ont  pas  complètement  justifié  cette  ma- 
nière de  voir,  mais  leurs  conséquences  ont  été  les  mêmes 
pour  ceux  qui  avaient  la  prétention  d'imposer  leur  volonté 
sur  les  marchés  du  Havre  et  de  Liverpool. 

La  clique  américaine  a  été  prise  au  dépourvu  lors  de  l'ap- 
parition des  derniers  renseignements  officiels  plutôt  défavo- 
rables à  ses  intérêts.  Elle  n'a  donc  pas  eu  le  temps  de  faire 
passer  le  fardeau  qui  lui  pesait  sur  le  dos  de  ses  dévoués 
sorTiteurs  européens.  Le  recul  des  prix  lui  a  occasionné  des 
pertes  importantes  et  sa  seule  consolation  est  de  constater 
que  ses  acolytes  de  France  et  d'Angleterre  restent  lourdement 
chargés"  et  que,  bon  gré  mal  gré,  ils  auront  à  payer,  eux 
aussi,'  de  grosses  différences,  s'ils  ne  l'ont  déjà  fait. 

Rappelons  qu'au  commencement  du  mois,  après  la  baisse 
provoquée  par  le  rapport  du  Bureau,  ces  spéculateurs  pré- 
tendaient que  la  chute  des  prix  était  salutaire  parce  qu'elle 
avait  écarté  du  marché  la  foule  encombrante  des  petits  opé- 
rateurs et  qu'alors,  eux  les  plus  puissants,  étaient  désormais 
libres  de  toute  entrave. 

Ces  fanfaronnades  sont  restées  sans  effet  ;  la  consommation 
et  la  spéculation  honnête  continuent  à  rester  à  l'écart  et  leur 
abstention  gêne  considérablement  les  anciens  meneurs. 

Xavier  Gikakijot. 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  le  27  septembre  1905. 

L'arrangement  marocain.  —  M.  Witle  à  Berlin.  —  Le  marché  moné- 
taire. —  Importations  et  exportations  d'or.  —  Les  grandes  indus- 
tries. 

Je  vous  avais  annoncé,  dans  ma  dernière  lettre,  'que 
les  cercles  bien  informés  de  Berlin  n'attachaient  plus 
qu'une  importance  très  secondaire  aux  négociations 
pour  l'arrangement  marocain,  parce  qu'on  avait  con- 
sidéré de  tout  temps  que  ces  pourparlers  ne  pouvaient 
qu'aboutir  à  une  solution  pacifique  et  satisfaisante. 
L'événement  a  confirmé  ces  prévisions.  Aujourd'hui 
les  négociations  sont  terminées,  en  fait  :  l'accord  est 
conclu  et,  à  l'heure  où  j'écris,  la  réponse  de  la  Chan- 
cellerie allemande  aux  propositions  françaises  doit  être 
arrivée  au  quai  d'Orsay.  C'est  l'acceptation  pure  et 
simple  du  programme  de  la  Conférence  marocaine 
élaborée  à  Paris.  Ainsi  se  trouve  définitivement  écartée 
une  des  plus  grosses  menaces  de  conflit  grave  qui  ait 
pesé  depuis  longtemps  sur  l'horizon  politique. 

Doit-on  croire,  comme  le  bruit  en  court,  que  l'arrivée 
de  M.  de  Witte  à  Berlin  et  ses  entrevues  avec  certains 
personnages  politiques  allemands  aient  hâté  l'accord 
final.  La  chose  est  fort  probable.  M.  Witte  avait,  sans 
aucun  doute,  reçu  de  son  Gouvernement  des  instruc- 
tions dans  ce  sens.  La  Paissie  est  intéressée  au  plus 
haut  degré  à  ce  que  la  tension  politique  qui  existe  entre 
Paris  et  Berlin  et  qui  pourrait,  h  un  certain  moment, 
dégénérer  en  tension  financière  et  monétaire,  dispa- 
raisse au  plus  vite.  Certaines  démarches  faites  par 
M.  Witte,  à  Paris,  ses  longues  entrevues  avec  M.  de 
Mendelsohn,  le  représentant  financier  de  Russie  à 
Berlin,  montrent  assez  que  le  Gouvernement  russe 
projette  un  gros  emprunt;  il  est  tout  naturel  qu'il  se 
soit  évertué,  dans  cette  éventualité,  à  rétablir  au  plus 
vite  le  calme  politique. 

La  semaine  qui  vient  de  s'écouler  a  été,  à  la  Bourse, 
une  semaine  de  fermeté.  Les  affaires  ont  été  plus  ré- 
duites, à  cause  d'une  certaine  inquiétude  née  de  la 
situation  monétaire  et  de  l'approche  de  la  liquidation  ; 
mais  les  bonnes  dispositions  du  public  ne  se  sont  pas 
démenties.  L'engouement  des  acheteurs  est  même  tel, 
que  la  Gazette  de  Francfort  a  cru  devoir  jeter  un  cri 
d'alarme.  Elle  dénonce  le  danger  que  font  courir  au 
marché  ces  excès  intempestifs  des  spéculateurs  à  la 
hausse.  C'est  à  eux,  à  la  surabondance  des  achats  et 
des  engagements  qu'on  doit  déjà  la  tension  monétaire 
actuelle  et  l'élévation  du  taux  d'escompte  de  la  Reichx- 
bank. 

Sur  le  marché  monétaire,  la  situation  reste  toujours 
un  peu  tendue.  Le  taux  de  reports  pour  la  liquidation 
est  tout  près  de  5.  0/0.  Par  contre,  l'argent  au  jour  le 
jour  est  offert  assez  abondamment  à  2  0/0  et  même 
1  3/4  0/0.  Le  taux  de  l'escompte  libre  est  à  3  1/4  0/0. 
On  parle  toujours  d'une  nouvelle  élévation  du  taux  de 
l'escompte  de  la  Reichsbank.  Mais,  s'il  faut  en  croire 
les  cercles-  bien  informés,  la  Beichsbank  ne  fera  que 
mi  ivre,  dans  cette  voie,  la  Banque  d'Angleterre,  si  cette 
dernière  s'y  résolvait. 

Dans  le  mois  d'août  dernier,  nos  échanges  d'or  avec 
l'étranger  ne  nous  ont  pas  été  très  favorables  :  ils  ont 
laissé  ii  notre  profit,  un  solde  actif  de  4  taillions  de 
marks,  alors  qu'en  août  1904  ce  solde  actif  avait  été  de 
49  millions  de  marks.  Dans  ce  mois  les  importations 
d'or  en  barres  et  en  monnaies  n'ont  été  que  de  2.809 
kilogrammes,  alors  qu'en  août  1904  elles  avaient  été 
de  20.5f4  ki'log.  Du  î«r  janvier  au  31  août,  soitdans  les 
huit  premiers  mois  de  l'année,  les  importations  d'or 
se  sont  élevées  à  33.448  kilog.,  les  exportations  à 
19.195  kilog;  ce  qui,  calculé  en  valeur,  a  laissé  à  l'Alle- 
magne an  solde  actif  de  40  millions  de  marks  ;  dans  la 
ne"  m»'  période  de  1904,  le  solde  actif  avait  été  de  90  mil- 


lions de  marks.  Les  mouvements  de  septembre  mon- 
trent que  l'importation  d'or  va  encore  en  diminuant  et 
l'exportation  en  augmentant. 

Les  grandes  industries  montrent  partout  une  activité 
profitable.  Les  charbonnages  sont  bien  occupés  et  les 
métallurgies  mil  de  longues  commandes,  à  des  prix  très 
rémunérateurs.  Cependant  le  bilan  que  vient  de  publier 
la  Laura- Hutte  pour  l'année  1904-1905  n  accuse  crue 
3.089.500  marks  de  bénéfices  nets  contre  3.570.00), 
l'année  précédente  et  n'annonce  qu'un  dividende  de 
10  0/0  au  lieu  de  11  0/0  précédemment.  Mais  la  cause 
de  ce  recul  ne  vient  pas  de  ses  affaires  en  Allemagne, 
mais  de  sa  participation  aux  affaires  des  métallurgies 
russes. 


Informations  taiiips  et  Financières 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  ,  


PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social   

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue . . . 
Divers  


1905 


1904 


23  sept. 

Dil.loeept. 

23  sept. 

Wl.ifisept. 

897.174 

-  10.933 

916.595 

+  2.017 

25.134 

-  1.412 

■2i  776 

-  1.736 

28.9"/7 

+  4.686 

36.088 

+  9.499 

1.035.123 

—  15. 670 

786.1)84 

+  15.301 

53.754 

-  2  718 

57.980 

-  2.538 

100.853 

+  1-005 

196.551 

-r  1 

93.482 

-  3.678 

100.623 

+  8.120 

180.000 

non  mod. 

150.000 

non  mod. 

64.814 

non  mod. 

51.614 

non  mod. 

1  328.974 

+  16.135 

1.287  076 

+  40.505 

633.637 

-  45  494 

599.033 

-  10.653 

27.074 

+  639 

30  974i+  811 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


30  juillet. 
7  août  . 

15     »  . 

23    »  . 

31  »  . 
7  sept.  . 

15    »  . 

23    »  . 


^  m  m 

uille 

DO 

■ve 
lets 

Or 
et  arg 

Circula 

Comp 
courant 
dépô 

Portefe 

Avam 

Réseï 
de  bil 

961 

1.320 

519 

905 

69 

+  147 

949 

1.294 

484 

861 

61 

+  168 

963 

1.2fi6 

564 

855 

68 

+  219 

989 

1.245 

600 

845 

57 

+  271 

932 

1  308 

527 

919 

66 

+  129 

9u9 

1.297 

E67 

947 

56 

+  125 

908 

1.313 

679 

1.051 

56 

+  115 

897 

1  330 

634 

1.035 

51 

+  92 

Taux 

de 

l'esc 

0/0 


Les  Allemands  à  l'étranger.  —  D'après  une  récente  sta- 
tistique, le  nombre  des  Allemands  fixés  à  l'étranger  serait  de 
3.029.514,  sans  compter  450.000  «  sujets  d'Empire  »  nés  hors 
des  frontières.  Sur  ce  nombre,  il  s'en  trouve  2.669.164  aux 
Etats-Unis,  plus  de  300.000  en  Suisse  et  plus  de  90.000  en 
France. 

Ces  chiffres  ne  comprennent  pas,  bien  entendu,  les  Alle- 
mands qui  se  sont  fait  naturaliser  dans  un  pays  étranger  ;  ils 
seront  donc  fous  rappelés  en  cas  de  guerre.  Le  nombre  des 
étrangers  domiciliés  en  Allemagne  est  do  824.000,  dont  90  0/0 
viennent  d'Etats  européens.  33.000  sont  Autrichiens,  10.000 
Hollandais,  62.000  Italiens,  58.000  Suisses,  89.000  Busses  et 
X'O  Américains  du  Nord. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  :.!8  septembre  1905. 
La  Bourse  est  moins  bien  disposée  que  les  jours  précé- 
dents. L'activité  s'est  ralentie  et  la  fermeté  a  cédé.  La  tension 
sur  le  Marché  monétaire  est  la  principale  cause  de  cette 
situation. 

Les  Consolidés  et  les  Fonds  étrangers  ont  été  sans  change- 
ment important. 

Les  valeurs  do  banques  sont,  seules,  restées  soutenues. 

Les  actions  métallurgiques  et  charbonnières  ont  légère- 
ment baissé.  .  . 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  89  60;  Extérieure  93  73  ;  Lom- 
bards 21  10.  Clôtiue  caluie. 
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ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  28  septembre  1905. 

La  politique.  —  Les  linanccs  nationales.  —  Les  lions  du  Trésor.  — 
Le  l.iux  d'escompte.  —  Le  mouvement  du  commerce. 

Cette  semaine  a  été  féconde  en  événements  poli- 
tiques. Notons  d'abord  l'heureuse  issue  de  la  Confé- 
rence de  Carlsbad,  qui  est  parvenue  à  aplanir  les 
graves  difficultés  qui  avaient  surgi  entre  la  Suéde  et  la 
Norvège;  mentionnons  encore  l'accord  qui,  espérons- 
le,  sera,  cette  fois,  définitif  entre  la  France  et  l'Alle- 
magne au  sujet  de  la  question  marocaine.  Voilà  pour 
les  bonnes  nouvelles.  Malheureusement,  il  en  est  une 
autre  qui  nous  est  aussi  parvenue,  très  grave,  et  qui, 
sur  l'avenir  de  tranquillité  qu'on  croyait  pouvoir  envi- 
sager pour  l'Europe,  laisse  une  tache  sombre.  Nous 
voulons  parler  de  la  crise  austro-hongroise.  Il  est  per- 
mis, toutefois,  de  souhaiter  que  les  délégués  hongrois, 
malgré  les  sentiments  du  peuple  qu'ils  représentent, 
n'iront  pas  jusqu'à  la  rupture  avec  l'Autriche. 

La  fâcheuse  impression  que  ces  incidents  ont  pro- 
duite a  eu  pendant  un  ou  deux  jours  quelque  influence 
sur  le  marché  financier,  mais  la  tendance  n'a  pas  tardé 
à  se  relever  quand  on  a  vu  toutes  les  autres  questions 
politiques  recevoir  une  heureuse  solution.  Ajoutons 
que  le  nouvel  accord  anglo-japonais,  dont  on  pourra 
lire  plus  loin  le  texte,  est  venu  en  quelque  sorte,  con- 
solider l'œuvre  de  la  Conférence  de  Portsmouth,  en 
assurant  la  paix  sur  le  continent  asiatique,  et  la  publi- 
cation de  cet  accord  a  vivement  satisfait  l'opinion 
anglaise. 

Mais  laissons  ces  questions  générales  pour  nous 
étendre  un  peu  plus  sur  la  situation  intérieure  du  pays. 

Constatons  tout  d'abord  que  les  rapports  financiers 
concernant-ce  trimestre  laissent  une  impression  plus 
favorable  que  ceux  qui  ont  paru  relativement  au  tri- 
mestre précédent. 

Les  recettes  totales  de  l'Echiquier,  pour  le  trimestre 
de  juin,  ont  accusé,  comparativement  à  la  même  pé- 
riode de  l'année  dernière,  une  diminution  nette  de 
939.000  liv.  st.  ;  mais  dans  le  dernier  rapport,  qui  se 
termine  au  10  courant,  la  diminution  atteint  243.000 
livres  sterling,  ce  qui  prouve  que  la  diminution,  pen- 
dant le  trimestre  finissant  en  juin,  a  été  compensée 
par  une  augmentation  de  096. 000  liv.  st.  dans  la  période 
suivante. 

Une  part  de  l'augmentation  qui  s'est  accusée  depuis 
le  1er  juillet  est  due,  d'ailleurs,  à  des  causes  excep- 
tionnelles. Les  recettes  des  douanes,  pendant  le  tri- 
mestre de  juin,  ont  été  réduites  énormément  par  ce  fait 
qu'on  a  diminué  beaucoup  les  arrivages  de  thé  pour 
pouvoir  bénéficier  de  la  diminution  de  droit  de  2  d. 
par  lb.,  mesure  qui  a  été  appliquée  le  1er  juillet  ;  na- 
turellement, les  importations  de  thé  ont  augmenté 
considérablement  après  cette  date,  et  les  recettes  du 
trimestre  de  septembre  en  ont  bénéficié. 

La  diminution  des  recettes  provenant  de  Yincome- 
lax,  dans  les  trois  premiers  mois  de  cette  année,  est 
due  à  ce  que  la  perception  de  la  taxe  fut  faite  avec  une 
rigueur  exceptionnelle  durant  les  derniers  mois  de 
l'exercice  1904-1905.  Ceci  eut  pour  résultat  d'abaisser 
considérablement  le  montant  perçu  au  commencement 
de  cette  année  fiscale,  et  larécente  augmenlation  qu'on 
a  pu  constater  sous  ce  chapitre  ne  peut  qu'indiquer  le 
retour  aux  conditions  normales  de  perception. 

Les  dépenses  ont  atteint,  jusqu'au  10  courant,  la 
somme  de  58. 494. 000  liv.  ut.',  excédant  les  recettes  de 
5.308.000  liv.  st.;  de  plus,  il  faut  ajouter  de  nouvelles 
charges  pour  une  somme  de  3.300.000  liv.  st.  Par 
contre,  le  Trésor  a  reçu  8.995.000  liv.  st.,  provenant 
de  rémission  de  10.00  (.000  de  livres  sterling  de  bons 
de  l'Echiquier,  émission  faite  en  avril  dernier. 


Le  tableau  suivant  donne  les  recettes  el  les  dépenses 
du  Trésor  depuis  le  lw  juillet  jusqu'au  10  septembre  : 


Liv.  st. 

Recettes  — 

Perception  tics  impôts   03.175.055 

Remboursement  d'avances  pour  achat  do 

lingots   :«iO.(J0O 

Remboursement  décapitai   750.000 

Pons  de  l'Echiquier   8.955  000 

Total   03. 180.655 

Dépenses 

Dépenses  administratives   58.494.61*4 

Avances  pour  achat  de  lincots   340.000 

Intérêts  sur  Bons  de  l'Echiquier   90.000 

Paiements  divers  sous  les  chapitres  :  Marine, 

Guerre  et  Travaux  publics   3.:-23.977 

Total   62.154.621 


On  voit  ainsi  que  le  total  des  recettes  a  dépassé  le 
total  des  dépenses  de  1.020.034  liv.  st.,  et.  cet  excédent 
est  venu  grossir  la  balance  de  caisse  de  l'Echiquier, 
qui  s'élevait  à  7.430.278  liv.  st.  au  début  de  l'année 
fiscale,  et  qui  atteint  maintenant  8.450.312  liv.  st., 
soit  près  de  4  millions  de  livres  sterling  de  plus  qu'à 
la  même  date  de  l'année  dernière.  Or,  le  Trésor  a  dé- 
cidé de  réserver  une  somme  de  2  millions  de  livres 
sterling  pour  achat  de  territoire  irlandais.  Puis  le 
Chancelier  de  l'Echiquier  va  avoir  à  rembourser  pour 
14  millions  de  livres  sterling  de  bons  de  l'Echiquier 
anciens,  au  commencement  de  décembre;  signalons, 
enfin,  que  dans  le  trimestre  de  décembre,  les  dépenses 
ordinaires  excèdent  toujours,  et  de  beaucoup,  les  re- 
cettes. 

^  Nous  avons  remarqué,  déjà,  que  les  balances  de 
l'Echiquier  sont  de  4  millions  de  livres  sterling  supé- 
rieures à  celles  de  la  même  époque  de  l'année  der- 
nière ;  on  peut  compter  même  sur  1  million  de  livres 
sterling,  à  valoir  sur  la  dernière  émission  des  bons  de 
l'Echiquier. 

Mais  5  millions  de  livres  sterling  sont  bien  peu  de 
chose  comparativement  aux  versements  que  le  Trésor 
aura  à  effectuer.  Il  faut  donc  s'attendre  à  ce  que  le 
Trésor  ait  recours  à  l'emprunt,  sous  une  forme  ou  sous 
une  autre,  et  le  marché  monétaire  doit  donc,  dès  main- 
tenant, se  préparer  à  cette  éventualité. 

Les  soumissions  ont  été  reçues  le  jeudi  21  courant  à 
la  Banque  d'Angleterre  pour  des  bons  du  Trésor  à  six 
mois,  se  montant  à  1.920.000  liv.  st.  pour  remplacer 
une  partie  des  2.220.000  liv.  de  bons  échéant  le  28  cou- 
rant. Les  bons  seront  datés  du  28  septembre  1905.  Le 
montant  des  souscriptions  a  atteint  8. 453.000  liv.  st.  ; 
les  soumissionnaires  à  93  liv.  st.  14  s.  |6  d.  ont  reçu 
environ  20  0/0  ;  au-dessus  de  ce  prix,  les  soumission- 
naires se  sont  vu  adjuger  la  totalité  de  leurs  demandes. 
Le  prix  moyen  a  été  de  98  liv.  st.  15  s.  4  d.  05,  corres- 
pondant à  un  taux  d'escompte  de  2  liv.  st.  9  s.  3  d.  9. 

La  crainte  d'une  nouvelle  élévation  du  taux  de  la 
Banque,  et  le  peu  d'empressement  des  banquiers  à 
escompter  !e  papier  au  taux  actuel,  ont  obligé  le  Mar- 
ché à  se  tourner  vers  Threadneedle  Street  pour  faire 
escompter  à  3  0/0  une  quantité  considérable  de  papier. 
Pour  faire  face  à  ses  paiements,  le  Marché  a  été  obligé 
de  retirer  533.00!)  liv.  st.  de  dépots  divers  et  de  recourir 
à  la  Banque  pour  une  somme  importante.  Les  retraits 
de  dépôts  pour  compte  national  seront  sans  doute  con- 
sidérables pendant  la  prochaine  quinzaine.  Ordinaire- 
ment, à  la  fin  de  septembre,  plus  de  2.500.000  liv.  st. 
en  espèces  sont  retirées  pour  l'intérieur  du  pays  ;  et,  si 
la  demande  de  numéraire  est  aussi  forte  pendant  la 
prochaine  quinzaine  que  les  années  précédentes  à  pareille 
époque,  et  si  de  plus  à  cette  demande  viennent  se  joindre, 
comme  il  est  probable,  des  exportations  d'or  pour 
l'Egypte  et  l'Amérique  du  Sud,  la  perte  de  la  réserve 
peut  être  très  grande  et  peut,  en  tenant  compte  delà 
faiblesse  des  changes  étrangers,  conduire  les  directeurs 
de  la  Banque  à  élever  le  taux  d'escompte. 

L' Economisl,  dans  une  étude  qu'il  fit  il  y  a  environ 
six  mois  sur  la  situation  commerciale  de  l'Angleterre, 
arrivait  à  cette  conclusion  que,  malgré  quelques  indi- 
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calions  de  progrès,  une  activité  soutenue  n'était  alors 
qu'une  perspective  bien  plus  qu'un  fait  acquis.  UEco- 
nomist  examine  aujourd'hui  le  commerce  de  l'Angle- 
terre durant  ces  six  derniers  mois  ;  voici,  résumées, 
quelles  sont  les  conclusions  qu'il  tire  de  cet  examen  : 

Le  commerce  extérieur  a  été  très  satisfaisant  ;  les 
exportations  particulièrement  ont  été  importantes  et 
en  progrès  constants. 

Les  recettes  des  voios  ferrées  ont  été  meilleures  que 
celles  de  la  période  correspondante  de  l'année  dernière, 
accusant  une  augmentation  de  109.231  liv.  st.  Il  est 
particulièrement  intéressant  de  signaler  que  dans  cette 
augmentation  une  bonne  part  revient  au  transport  des 
marchandises,  ce  qui  dénote  bien  un  progrès  du  mou- 
vement commercial. 

Les  compensations  faites  entre  banquiers  ont  égale- 
ment progressé  d'une  façon  très  sensible. 

Les  statistiques  publiées  par  le  «  Board  of  Trade  », 
et  dont  les  plus  récentes  ont  trait  au  mois  d'août, 
montrent  que  le  nombre  des  ouvriers  sans  emploi,  qui 
atteignait  6.4  0/0  à  la  lin  du  mois  d'août  190i,  ne  s'éle- 
vait qu'à  S3.4  0/0  à  la  lin  du  mois  dernier.  De  plus,  les 
conditions  du  travail,  sans  être  aussi  bonnes  qu'en 
juillet,  étaient,  en  août  dernier,  meilleures  que  l'année 
précédente. 

En  ce  qui  concerne  les  diverses  industries,  on  ne 
saurait  méconnaître  l'activité  actuelle  de  l'industrie  du 
coton  ;  la  situation  de  l'industrie  de  la  laine  est  un  peu 
moins  favorable,  par  suite  du  prix  élevé  de  la  matière 
première  ;  sans  dire  toutefois  que  cette  dernière  indus- 
trie soit  très  active,  on  peut  cependant  constater  que 
les  ouvriers,  dans  cette  branche,  ont  été  plus  nombreux 
en  août  1905  qu'en  août  1904.  Les  industries  du"  fer  et 
de  l'acier  sont  actives  et  sont  en  progrès  marqués. 
L'industrie  de  la  houille  a  augmenté  déjà  et  elle  pro- 
gressera nécessairement  encore  parallèlement  à  l'exten- 
sion des  industries  dans  lesquelles  la  houille  est  l'un 
des  principaux  facteurs. 

Il  semble  toutefois  que  ce  mouvement  ne  s'est  pas 
encore  manifesté  d'une  façon  aussi  apparente  dans 
l'industrie  du  bâtiment  et  quelques  autres  industries 
secondaires. 

Dans  tous  les  cas,  il  n'est  pas  douteux  qu'un  mouve- 
ment d'activité  générale  s'est  dessiné  déjà  ;  nous 
sommes  à  une  date  encore  trop  rapprochée  de  celle  où 
fut  conclue  la  paix  en  Extième-Orient  pour  que  cette 
activité  puisse  être  rendue  très  apparente  par  les 
statistiques;  mais  les  chiffres  que  nous  possédons 
actuellement  permettent  d'envisager  l'avenir  sous  un 
jour  plus  favorable. 


Informations  Écoiips  et  Financières 


Les  Bons  du  Trésor.  —  Le  tableau  suivant  donne  le 
détail  des  bons  du  Trésor  actuellement  existants  : 


Tempsi 

i 

courir 

Montant 

Date 

Taux 

Echéance 

Montant 

en 

souscrit 

d'émission 

moyen 

mois 

d'émission 

Liv.  st. 

Liv.  st. 

L.  s.  cl. 

5  Oct.  05. 

2.000.0QO 

12 

(1) 

29  Sept.  04 

2  17  4 

1  Janv.06 

1.800.000 

6 

4.208.000 

20  Juin  05 

1  19  11.58 

29Jaav.06 

2.500.C00 

6 

rî.764.000 

24  Juill.  05 

1  18  6.93 

12Févr.06 

2.000.000 

6 

8.701.000 

8  Aon  1  05 

1  18  2.77 

26  Févr.06 

2.500.00) 

6 

7.094.000 

21  Août  05 

1  1G  8.3 

L6  Mars  06 

2.500.0C0 

6 

8  022.000 

11  Sept.  05 

2  10  6 

28  Mars  06 

1. 020.000 

6 

8.453.000 

21  Sept.  05 

2   9  3.9 

27  Mai  06. 

2.000.ÙOO 

12 

8.215.000 

22  Mai  05 

2  11  10.17 

24  Juin  08. 

2.418.000 

12 

0.374.000 

10  Juin  05 

2   9  0 

1.200.000 

Emission  faite 

par  le  (  lonsei 

1  de  l'Inde. 

20.8W.000 

1,  Le  moulant  souscrit  pour  ces  bons  n'a  pas  été  pilblU 


Billets  créés 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

28  Septembre  1905 
Département  des  opérations  d'émission 

PASSIF  Liv.  st. 

....    3Î  339.000 


Total   51  339. 000 


ACTIF  LiV.  8t. 

Dette  fixe  de  i'Etaf...  11.015.100 

Rentes  immobilisées.  7  434-900 

Or  monnayé  et  lingots  32.8.S9.000 

Total   SI.  339. 000 


Département  des  opérations  de  banque 
Liv.  st. 


PASSIF 

Capital  social   14.533-000 

Réserve  et  profits  et 
pertes   3-747-000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   14.203.000 

Comptes  particuliers.    45. 169  000 

Billetsàseptjours.etc.  99.000 


Total   77.771  000 


Liv.  st. 


Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   18  067.000 

Portefeuille  et  avances  35.297.000 

Billets  en  réserve   22.067.000 

Or  et  argent  monnayés  1 .740-000 


Total   77. 771. 000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 

Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 


10  août  
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36  297 

29  939 

53.002 

46  263 

24.80» 

46  71 

2  1/2 

36. 579 

29.487 

55.642 

48-184 

25.542 

45  84 

» 

36.822 

29  102 

45.939 

47-879 

26.170 

43  71 

36.651 

29.663 

54  964 

47  553 

23.438 

46  22 

35.694 

29.449 

54  843 

48-469 

24. £93 
24.505 

4i  95 

» 

35.237 

29.202 

53.710 

47  531 

45  54 

3 

35.232 

28.805 

55. 416 

48.879 

24  877 

44  81 

» 

34.629 

29.272 

59.372 

53.964 

23.807 

40  03 

4 

L'Alliance  anglo-japonaise.  —  Voici  le  texte  de  l'accord 
anglo-japonais  du  12  aoîit  1905,  dont  notre  correspondant 
parle  plus  haut  : 

Préambule.  —  Les  Gouvernements  de  la  Grande-Bretagne 
et  du  Japon  étant  désireux  de  remplacer  l'accord  conclu  entre 
eux  le  30  janvier  1902  par  de  nouvelles  stipulations  se  mirent 
d'accord  sur  les  articles  suivants  ayant  pour  objet  : 

1°  La  consolidation  et  le  maintien  de  la  paix  générale  dans 
les  régions  d'Asie  orientale  et  d'Inde  ; 

2°  La  préservation  des  intérêts  communs  de  toutes  les 
puissances  en  Chine,  en  assurant  l'indépendance  et  l'intégrité 
de  l'Empire  chinois  et  le  principe  de  facilités  égales  pour  le 
commerce  et  l'industrie  ds  toutes  les  puissances  en  Chine  ; 

3°  Le  maintien  des  droits  territoriaux  des  hautes  parties 
contractantes  dans  les  régions  d'Asie  et  d'Inde  et  la  défense 
de  leurs  intérêts  spéciaux  dans  lesdites  régions. 

Article  premier.  —  Il  est  convenu  que,  partout,  où,  dans 
l'opinion,  soit  de  la  Gronde-Bretagne,  soit  du  Japon,  quel- 
ques-uns des  droits  et  intérêts  mentionnés  dans  le  préambule 
seront  menacés,  les  deux  Gouvernements  communiqueront 
l'un  avec  l'autre  pleinement  et  franchement,  considéreront  en 
commun  les  mesures  à  prendre  i  our  sauvegarder  ces  droits 
et  ces  intérêts  menacés. 

Article  —  Si,  par  suite  d'une  attaque  non  provoquée  ou 
d'une  action  agressive,  où  que  ce  soit  qu'elles  se  produisent, 
de  la  part  de  toute  autre  ou  de  toutes  autres  puissances,  une 
des  deux  parties  contractantes  est  impliquée  dans  une  guerre 
pour  la  défense  de  ses  intérêts  territoriaux  ou  de  ses  intérêts 
spéciaux  mentionnés  dans  le  préambule,  l'autre  partie  vien- 
dra immédiatement  au  secours  de  sou  allié,  et  fera  la  guerre 
eu  commun  et  conclura  la  paix  d'un  accord  mutuel  avec  elle. 

Article  S:  —  Le  Japon  possède  des  intérêts  politiques,  mi- 
litaires et  économiques  suprêmes  en  Corée  ;  la  Grande-Bre- 
tagne reconnaît  au  Japon  le  droit  de  prendre  telles  mesures 
de  direction  de  contrôle  et  de  protection  en  Corée  qu'il  croira 
convenables  et  nécessaires  pour  favoriser  ces  intérêts,  pourvu 
toujours  que  ces  mesures  ne  soient  pas  contraires  au  principe 
des  facilités  égales  pour  le  commerce  et  l'industrie  des  autres 
puissances.  , 

Article  4,  —  La  Grande-Bretagne  ayant  un  iritérôl  spécial 
dans  tout  ce  qui  concerne  la  sécurité  delà  frontière  de  l'Inde, 
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lo  Japon  reconnaît  son  droit  de  prendre,  à  proximité  de  cette 
frontière,  telles  mesures  qu'elle  jugera  nécessaires  pour  sau- 
vegarder ses  possessions  de  l'Inde. 

Article  j.  —  Les  hautes  parties  contractantes  conviennent 
qu'aucune  d'elles,  sans  consulter  l'autre,  ne  conclura  d'arran- 
gement séparé  avec  une  autre  puissance  au  préjudice  des 
objets  exposés  au  préambule. 

Article  6.  —  En  ce  qui  concerne  la  guerre  actuelle  entre 
le  Japon  et  la  Russie,  la  Grande-Bretagne  continuera  à 
maintenir  une  stricte  neutralité,  à  moins  que  quelque  autre 
puissance  ou  quelques  autres  puissances  ne  prennent  part 
aux  hostilités  contre  le  .lapon,  auquel  cas  la  Grande-Bretagne 
viendra  au  secours  du  Japon  et  fera  la  guerre  en  commun  et 
fera  la  paix  d'un  accord  mutuel  avec  le  Japon. 

Article  7.  —  Les  conditions  dans  lesquelles  l'assistance 
armée  s.-ra  donnée  par  l'une  des  deux  puissances  à  l'autre 
dans  les  circonstances  mentionnées  dans  le  présent  accord  et 
les  mesures  pour  lesquelles  celte  assistance  sera  rendue  utile 
seront  réglées  par  l?s  autorités  navales  et  militaires  des  par- 
ties contractantes  qui,  de  temps  à  autre,  ss  consulteront  l'une 
et  l'autre,  pleinement  et  librement  sur  toutes  les  questions 
d'intérêt  mutuel. 

Article  8.  —  Le  présent  accord,  sauf  les  clauses  de  l'ar- 
ticle 6,  entreront  en  vigueur  immédiatement  après  la  date  de 
sa  signature  et  restera  en  vigueur  pendant  dix  ans  à  partir  de 
cette  date. 

Dans  le  cas  où  l'une  ou  l'autre  des  deux  parties  noti- 
fierait douze  mois  avant  l'expiration  desdites  dix  années  son 
intention  d'y  mettre  fin,  l'accord  continuera  à  les  lier  jusqu'à 
l'expiration  d'une  année  à  partir  du  jour  où  l'une  ou  l'autre 
des  hautes  parties  contractantes  l'aura  dénoncé.  Mais  si, 
quand  la  date  fixée  pour  son  expiration  arrivera,  l'une  ou 
l'autre  des  alliées  est  engagée  dans  une  guerre,  l'alliance 
devra  continuer  jusqu'à  ce  que  la  paix  soit  signée. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 

Londres,  23  septembre  1905. 

Le  marché  est  resté  très  calme,  les  opérations  de  la  liqui- 
dation sont  terminées  et  malgré  la  cherté  des  reports  l'ar- 
gent a  été  facile  à  trouver  à  3  3/4  0/0  soit  environ  1/2  0/0 
plus  cher  que  lors  de  la  dernière  liquidation. 

La  Banque  d'Angleterre  a  élevé  le  taux  de  son  escompte 
de  3  à  4  0/0. 

Les  Consolides  finissent  à  89  7/16  contre  89  3/4. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  toujours  bien  tenus. 
Ultalien  4  0/0  est  à  104  3/4;  l'Extérieure  Espagnole  finit  à 
93  3/4,  et  le  Turc  unifié  4  0/0  est  ferme  à  90  3/8. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  recherchés,  et  les  cours 
restent  soutenus.  L' Argentin  5  O/O  1886  est  à  102  ./.,  et  le 
Funding  à  102  1/2.  ho  Brésil  5  0/0  est  très  ferme  à  100. 

Les  Chemins  anglais  se  raffermissent  peu  à  peu. 

Les  valeurs  américaines  sont  mieux  tenues. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  179  5/8;  l'Brie  à  51  3/8,  et  le 
Lotiisville  à  159  1/2;  YAtchison  à  92  3/8,  et  le  Norfolk 
à  86  3,4. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  27  septembre  1905. 
I.a  crise  hongroise.  —  Aggravation  île  la  situation.  —  Entente  impos- 
sible. —  La  Bourse  de  Vienne.  —  I.e  budget  autrichien  de  1906. 

Je  vous  avais  parlé  dans  ma  dernière  lettre  de  la 
gravité  de  la  crise  hongroise,  la  majorité  du  Parlement 
hongrois  ayant  créé  une  situation  nettement  révolu- 
tionnaire en  refusant  toute  relation  avec  un  Cabinet 
en  quelque  sorte  imposé  par  l'Empereur.  Les  choses 
sont  arrivées,  depuis  la  semaine  dernière,  à  un  tel 
état  d'acuité,  que  nul,  ni  à  Vienne,  ni  à  Buda-Pesth, 
ne  peut  prévoir  quelle  tournure  elles  prendront.  Des 
deux  cotés  on  s'attend  au  pire. 

Quand  le  baron  Fejervary,  président  du  Conseil  hon- 


grois, fut  allé  k  Vienne  prier  L'Empereur  de  !<•  relever 
•  le  sa  l'onction,  dans  l'impossibilité  absolue  on  il  ètail 
de  l'exercer,  François-Joseph,  avanl  de  prendre  au- 
cunc  résolution,  décida  de  s'aboucher  une  l'ois  encore 
avec  les  cbefs  de  la  coalition  hongroise.  Jl  convoqua 
donc  à  la  llol'burg  tous  les  chefs  de  cette  opposition  : 
Kossuth,  le  comte  Jules  Andrassy,  le  comte  Aladar 
Zichy,  le  baron  Bantfy,  en  une  audience  commune. 

En  se  décidant  pour  cette  convocation  plutôt  que 
pour  l'envoi  d'un  homoregius  à  Buda  Pesth,  l'Empereur 
sembie  avoir  voulu  bien  marquer  qu'il  attendait  les 
nouvelles  propositions  de  la  coalition,  mais  qu'il 
n'avait  pas  à  lui  en  l'aire. 

Les  chefs  de  l'opposition  se  rendirent  avec  empres- 
sement à  la  convocation.  Mais  la  séance  ne  dura  que 
5  minutes  ;  l'accueil  l'ait  par  l'Iimpereur  fut  glacial.  Il 
leur  adressa  la  parole  en  allemand  et  leur  lit  remettre 
par  écrit  les  conditions  pour  la  création  d'un  Ministère 
de  la  coalition.  Dans  une  réunion  qu'ils  ont  tenue 
ensuite,  les  Hongrois  ont  refusé  ces  concessions  faites 
par  le  comte  Goluchowsky  et  ce  dernier  s'est  rendu 
ensuite  au  Palais.  Les  membres  de  la  délégation  se 
sont  montrés  consternés  et  ont  refusé  d'entrer  en  négo- 
tions  par  l'entremise  d'un  Autrichien.  Ils  désirent  que 
l'Empereur  désigne  un  Hongrois  pour  cette  besogne, 
selon  le  droit  public  hongrois. 

A  Buda-Pesth  même,  ce  fut,  quand  on  apprit  la 
chose,  une  explosion  de  révolte. 

Le  Comité-directeur  de  la  coalition  déclara,  dans  une 
communication  à  la  presse,  regretter  très  vivement 
que  les  hommes  d'Etat  représentant  la  majorité  du 
Parlement  et  qui,  par  conséquent,  dirigent  aussi  la 
nation,  n'aient  pas  été  entendus  parle  Souverain. 

Le  Comité  condamna  avec  indignation  les  personnes 
dont  les  conseils  avaient  engagé  le  Souverain  à  agir 
comme  il  l'a  fait.  Il  approuva  la  conduite  des  représen- 
tants de  la  coalition,  qui  avaient  refusé  d'entamer  des 
négociations  avec  le  comte  Goluchowsky  et  qui  avaient 
déclaré  que  le  mémoire  remis  par  le  Souverain  n'était 
pas  de  nature  à  apaiser  le  conflit,  parce  que  ce  docu- 
ment portait  atteinte  à  la  Constitution. 

Depuis,  des  désordres  ont  éclaté  en  Hongrie,  à  Buda- 
Pesth  et  dans  les  principales  villes,  et  la  police  a  dû 
soutenir  de  véritables  batailles  rangées  contre  les 
émeutiers. 

Oùva-t-on?  Nul  ne  le  sait.  On  assure  que  certains 
personnages  hongrois  seront  encore  appelés  par  l'Em- 
pereur à  titre  consultatif,  mais,  dans  les  circonstances 
actuelles  il  sera  difficile  de  trouver  quelqu'un  à  Buda- 
Pesth  pour  la  formation  d'un  Cabinet  d'affaires. 

De  son  côté,  le  baron  Fejervary,  président  du  Con- 
seil démissionnaire,  parait  désireux  d'être  remplacé  le 
plus  tôt  possible.  Cependant,  il  s'est  vu  rappeler  à 
Vienne  par  l'Empereur  qùi  le  recevra,  dit-on,  demain. 

On  s'attend  à  ce  que,  dans  cette  audience,  il  soit  dé- 
cidé si  le  Cabinet  Fejervary  doit  être  réintégré  dans 
ses  fonctions  avec  de  plus  larges  pouvoirs,  pour  mettre 
à  exécution  son  programme  du  suffrage  universel,  ou 
bien  si  ce  Cabinet  doit  définitivement  abandonner  le 
pouvoir. 

En  vue  de  cette  dernière  éventualité,  les  partis  de  la 
coalition  viennent  de  publier  un  manifeste  où  ils  dé- 
clarent, en  réponse  au  programme  proposé  par  la  Cou- 
ronne, que  plusieurs  points  de  ce  programme  ne  sont 
pas  conformes  à  la  Constitution.  Il  y  est  dit,  notam- 
ment, qu'il  ne  saurait  jamais  être  question  de  conces- 
sions sur  la  langue  de  commandement,  que  cela  sup- 
primerait totalement  en  fait  le  droit  de  décision  qui 
appartient  i  la  nation,  ou  lui  imposerait  du  moins  une 
restriction  que  n'autorise  pas  la  loi. 

Gomme  vous  pouvez  penser,  ces  événements  n'ont 
pas  été  vus  d'un  bon  œil  aux  Bourses  de  Vienne  et  de 
Buda-Pesth.  A  Buda-Pesth,  on  a  eu  hier  une  Bourse  de 
panique  :  la  baisse  a  été  particulièrement  forte  sur  les 
actions  des  Sociétés  de  crédit.  A  Vienne,  la  répercus- 
sion a  été  moins  grande  et  la  déroute  à  laquelle  on 
s'était  attendu  a  pu  être  heureusement  con  jurée  —  peut- 
être  parce  qu'on  s'y  était  attendu.  Mais  le  marché 
reste  tout  de  même  désorienté. 
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Sur  le  marché  monétaire,  bien  que  les  demandes 
soient  peu  nombreuses,  on  ressent  cependant  les  pre- 
miers effets  d'un  resserrement  des  disponibilités.  Les 
reports  pour  la  Liquidation  sont  de  4  1/2  0/0  ù  5  0/0,  et 
sur  le  marché  libre,  l'escompte  est  tout  près  de  4  0/0. 

Les  événements  de  Hongrie  ne  doivent  pas  nous  l'aire 
oublier  tout  à  fait  ceux  d'Autriche.  Aujourd'hui  même 
a  eu  lieu,  à  Menue.  I  ouverture  du  Parlement.  Elle  eût 
passé  dans  une  indifférence  absolue  si  le  Gouvernement 
n'y  avait  déposé  le  projet  de  budget  autrichien  pour  1906. 
Le  total  des  recettes  s'élève  à  1.822  millions,  celui  des 
dépenses  à  1.819  millions.  Il  y  a  donc  un  excédent  de 
trois  millions.  La  quote-part  pour  les  dépenses  com- 
munes a  été  introduite  dans  le  budget  avec  le  même 
chiffre  qu'en  1905,  les  délégations  n'ayant  pas,  jus- 
qu'ici, fixé  le  chiffre  des  dépenses  communes. 


et 


Le  Commerce   extérieur   de   l'Autriche-Hongrie.  — 

Dans  les  H  premiers  mois  do  l'armée,  les  importations  se  sont 
élevées  à  1.407.0  millions  do  couronnes  (-f-  114  millions 
par  rapport  à  la  môme  période  de  1904)  et  les  exportations  à 
1 .324.4  millions  ( — 47.7  millions).  Il  en  résulte,  pour  celle 
période  de  1905,  un  solde  passif  de  83.2  millions  de  couron- 
nes, alors  qu'en  1904  elle  avait  encore  iaissé  un  solde  actif 
do  78.3  millions. 

A  l'importation,  on  a  constaté  une  augmentation  impor- 
tante pour  le  tabac,  les  céréales,  le  riz,  le  coton,  les  machi- 
nes et  une  diminution  aux  cuirs,  peaux,  vins  et  lainages. 

A  l'exportation,  le  sucre,  les  céréales  et  le  bétail  sont  en 
diminution. 


Les  Echanges  commerciaux  entre  l'Autriche  et  la 
Hongrie.  —  Dans  tes  huit  premiers  mois  do  l'année  1905 
les  expéditions  de  Hongrie  en  Autriche  se  sont  élevées  à 
574.5  millions  de  couronnes  (—  04.4  millions  par  rapport  à 
la  même  période  de  11,04)  et  les  expéditions  d'Autriche  en 
Hongrie  se  sont  élevées  à  621.1  millions  ( —  8.5  millions).  Il 
en  résulte  un  solde  actif  de  143.4  millions  en  faveur  de  l'Au- 
triche, alors  que  dans  la  même  période  de  l'année  précédente 
l'Autriche  figurait  avec  un  solde  actif  de  9.3  millions. 

Les  exportations  hongroises  de  matières  premières  en  Au- 
triche ont  diminué  seules  de  près  de  50  millions. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  28  septembre  1905. 

Xi  activité,  ni  fermeté  à  la  Bourse  do  Vienne. 

Les  ventes  pour  compte  do  Buda-Post  pèsent  sur  le  Marché. 

Los  valeurs  métallurgiques  sont  restées  assez  soutenues. 
Tout  le  reste  de  la  cote  est  faible. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  076  50  ;  les  Lombards, 
103  20  ;  la  Lœnderbank,  449  20  ;  les  Chemin*  de  fer  autri- 
chiens, 674  . .  ;  l'Alpine,  543  . .  ;  Clôture  calme. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  26  septembre  1905. 
Le  marché  sidérurgique.  —  Les  charbonnages. 

Notre  marché  à  terme  a  été  plus  calme  pendant  la 
dernière  huitaine.  Au  cours  où  elles  sont  arrivées,  la 
plupart  des  valeurs  spéculatives  ne  laissent  plus  (au 
moins  momentanément)  beaucoup  de  marge  à  La  hausse, 
et  le  besoin  de  diminuer  les  positions  s'imposait  d'au- 
tant plus  que  le  marché  monétaire  devient  .plus  difficile 
avec  l'approche  de  la  campagne  d'automne  et  que  le 
taux  du  loyer  de  l'argent  a  déjà  sensiblement  aug- 
menté. 

En  fonds  d'Etats  il  y  a  légère  baisse  depuis  huit 
jours  ;  bien  peu  de  chose  en  comparaison  avec  la 


hausse  du  commencement  du  mois  seulement.  Les 
Chemins  Espagnols  sont  indécis.  Métropoiftcnn  de  Paris 
plus  calmes;  il  y  eu  des  demandes  en  la  Parisienne 
Etectrique  et  Nitrates  Railjvays.  Ce  mouvement  se 
poursuit  déjà  depuis  quelque  temps,  et  pourrait  même 

s'accentuer.   'Rio-Tmto    ferme  sur    les   rachats  p  • 

compte  de  Paris,  où  s'est  formé  un  certain  découvert 
sur  ce  titre.  L'évaluation  de  l'acompte  de  dividende 
donne  en  outre  l'occasion  à  des  mouvements  contraires 
et  toujours  très  amples.  Actuellement  la  spéculation 
s'est  arrêtée  à  40  shillings.  Quand  paraîtront  ces  lignes, 
on  sera  probablement  définitivement  iixé. 

La  situation  des  marches  des  produits  de  l'industrie 
sidérurgique  reste  favorable.  Le  Syndicat  allemand  a 
décrété  une  hausse  de  trois  marks,  £t  le  Syndicat  lor- 
rain-luxembourgeois de  deux  marks  par  tonne.  Cette 
hausse  n'est  nullement  exagérée  et  bien  justifiée  par  la 
marche  des  affaires.  Chez  nous  on  suit  c*-,s  indications 
et  les  nouveaux  prix  sont  acceptés  sans  discussion 
par  la  consommation  et  des  ordres  importants  conti- 
nuent à  nous  parvenir  de  tous  les  côtés. 

En  Allemagne,  la  bonne  situation  s'accentue  encore, 
de  même  qu'en  Angleterre.  Les  avis  des  Etats-Unis 
parlent  d'une  très  grande  activité  de  tous  les  marchés 
sidérurgiques.  Les  prix  ont  une  tendance  à  la  hausse. 

A  notre  Bourse,  les  affaires  sont  moins  actives  clans 
ce  groupe,  l'attention  allant  plutôt  vers  les  charbon- 
nages. La  tenue  des  cours  a  été  irrégulière.  Les  titres 
des  grandes  Sociétés  sont  recherchés  et  en  hausse, 
principalement  Cockcrill  et  Ougrée-MarPkeetfe. 

En  Charbonnages,  nous  assistons  à  un  gros  mouve- 
ment de  hausse  qu'il  était  bien  difficile  de  prévoir  il  y 
a  huit  jours.  D'après  la  dernière  adjudication,  les  prix 
du  charbon  semblaient  être  fixés  pour  tout  l'hiver,  et, 
en  conséquence,  les  cours  des  titres  étaient  bien  à  leur 
niveau.  Mais  dès  le  commencement  de  la  semaine  der- 
nière, on  commençait  de  parler  d'une  hausse  de  un 
franc  pour  le  coke.  Cette  augmentation,  très  combattue 
par  les  industriels  intéressés,  ne  pourrait  être  appli- 
quée que  pour  les  nouveaux  contrats  qui  commence- 
ront à  courir  le  1er  janvier  prochain.  Aujourd'hui,  il 
n'est  plus  douteux  que  la  hausse  aura  lieu,  le  Syndicat 
allemand  s'étant  mis  d'accord  avec  le  Syndicat  belge. 
Mais  le  coup  décisif  a  été  donné  au  marché  sur 
l'annonce  d'une  hausse  de  un  franc  sur  le  tout-venant 
par  les  charbonnages  de  Fontaine-t Evèque  ét  à'Ander- 
lues.  Bien  que  ces  deux  charbonnages  aient  une  situa- 
tion exceptionnelle  par  la  qualité  de  leurs  produits,  les 
autres  Sociétés  charbonnières  du  bassin  de  Charleroi 
suivront  sans  doute.  Il  y  avait  tant  de  raisons  de  ne  pas 
augmenter,  au  moins  officiellement,  les  prix  que,  si  ces 
deux  Sociétés  se  sont  décidées  à  faire  ce  pas.  c'est 
qu'elles  sont  sûres  de  la  réussite.  La  Bourse  n'a  été 
que  logique  en  faisant  la  hausse  des  titres  de  Charleroi. 
Il  est  à  remarquer  qu'on  fait  de  nombreux  arbitrages 
en  achetant  Fontaine-U  Evèque  et  Andc.rlues  contre  la 
vente  des  Charbonnages  belges  et  d'autres  titres  du 
Borinage,  qui  ont  beaucoup  monté  ces  derniers  mois. 
Ce  mouvement  pourrait  encore  s'accentuer,  par  suite 
de  la  capitalisation  plus  avantageuse  des  titres  de 
Charleroi. 


Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Au  mois  d'avril  der- 
nier, les  recettes  des  chemins  de  fer  de  l'Etat  et  des  Sociétés 
concessionnaires  se  sont  élevées  à  19.278.789  fr.  65,  contre 
18.751.377  fr.  04  on  1904  :  ces  chiffres  donnent  donc  un  sur- 
plus de  527.412  fr.  01.  Le  total  des  réductions  accordées  aux 
transports  à  prix  réduits  pendant  le  mois  d'avril  s'élève  à 
289.854  fr.  35  contre  281.043  fr.  19  en  1904,  soit  un  surplus 
de  8.811  fr.  16  pour  l'année  1905. 

Les  recettes  comparatives  des  chemins  de  fer  concédés, 
pendant  le  mois  d'avril,  ont  donc  été  : 

Année 

bîoT*  îï>04  on  1906 

Flandre  occident.  836.376  83  831.595  24  4-   4.781  59 

Nord  belge   1.611 .58(1  82  1 .573.378  06  +  58.202  76 

Chimav   62.379  0  4  64,486  69  —   2.107  05 

Malim's-Torneuz.  138.923  92  150.754  81  —11.830  89 

Torm.-St-Nicolas  23.451  50  24.726  38  —   1.274  88 
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ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  le  25  septembre  1905. 

La  situation.  —  L"  futur  budget.  —  La  liourse.  —  La  lîar.que 
d'Espagne. 

Les  élections  sénatoriales  ont  donné  an  parti  libéral 
une  grande  ma  jorité  et  sa  situation  se  trouve  considé- 
rablement affermie  à  la  Chambre  Haute. 

La  Cour  rentrera  à  Madrid  dans  une  semaine  environ 
et  finira  les  préparatifs  en  l'honneur  de  M.  Loubet. 
Dans  les  premiers  jours  de  novembre  le  roi  d'Espagne 
partira,  probablement,  pour  l'Allemagne  et  pour  l'Au- 
triche. 

Pour  le  moment,  la  question  d'actualité  est  celle  du 
budget  de  190(3.  La  plupart  des  ministres  ont  reproduit 
celui  de  1904,  mais  en  élevant  le  chiffre  des  crédits  dans 
des  proportions  qui  vont  donner  lieu  à  une  sérieuse 
discussion  dans  une  série  de  Conseils  de  Cabinet  qui 
commencera  cette  semaine.  C'est  le  Ministre  de  la  ma- 
rine qui  a  attaché  le  plus  gros  des  grelots  :  11 .000.000  de 
pesetas.  Le  Ministre  de  l'agriculture  a  présenté  un 
petit  excédent  de  1,5  million  à  peine,  mais  le  dévelop- 
pement qu'il  veut  donner  à  certains  services  comporte, 
par  voie  détournée,  un  notable  relèvement  de  crédits. 
Le  Ministre  de  la  guerre  n'a  pas  encore  fait  connaître 
son  compte,  mais  ce  qui  en  a  transpiré  confirme  qu'il 
veut  aussi  des  crédits  plus  considérables  que  ceux 
dont  il  dispose  :  il  est  vrai  qu'il  les  demande  par 
annuités. 

Le  problème  à  résoudre  ne  réside  pas  seulement  dans 
le  fait  des  augmentations  de  dépenses,  mais  dans  la 
difficulté  de  les  mettre  d'accord  avec  le  programme  du 
parti  libéral.  Il  est  avéré  qu'on  est  obligé  de  demander, 
tous  les  ans,  des  crédits  supplémentaires  pour  des 
dépenses  insuffisamment  dotées,  mais  la  transforma- 
tion des  services  changeant  du  tout  au  tout  les  pra- 
tiques actuelles,  peut  appeler  à  bon  droit  une  discus- 
sion sérieuse  qui  peut  se  prolonger  trop  longtemps 
pour  que  le  budget  soit  mis  en  vigueur  le  31  décembre, 
terme  de  rigueur.  Nous  ne  tarderons  pas  à  être  fixés  à 
ce  sujet,  car,  d'ici  au  moment  de  l'ouverture  des 
Chambres,  il  faut  que  la  besogne  soit  mise  au  point. 

Pour  rendre  compte,  dans  la  mesure  du  possible,  des 
conditions  dans  lesquelles  travaille  l'industrie  espa- 
gnole, le  Ministre  des  Finances  a  décrété  une  informa- 
tion afin  de  savoir  le  prix  de  revient  des  produits 
manufacturés. 

Le  relevé  provisoire  des  recettes  budgétaires  des  huit 
premiers  mois  de  l'année  donne  un  total  de  605  mil- 
lions :  les  dépenses  atteignent  529  millions,  mais  il 
faut  remarquer  qu'il  y  a  environ  15  millions  déjà 
liquidés,  mais  non  payés. 

La  souscription  aux  bons  du  Trésor  atteint  169  mil- 
lions 249.500  pesetas. 

La  Bourse  a  été  un  peu  morne,  surtout  au  comptant, 
mais  la  spéculation  a  pu  conserver  une  grande  partie 
des  avantages  acquis.  Le  4  0,  0,  au  comptant,  qui  finit 
lundi  à  79  55,  revint  à  79  70  et  clôtura  samedi  à  79  65  ; 
fin  courant,  l'écart  a  été  tantôt  de  15,  tantôt  de  10  cen- 
times, mais,  fin  octobre,  on  a  coté  79  90,  80  05  et  on 
clôtura  samedi  à  80  0/0,  le  cours  rêvé  par  les  amateurs 
d'une  haute  capitalisation.  En  tenant  compte  du  cou- 
pon k  détacher  le  1er  octobre  et  des  intérêts  à  échoir  le 
31  du  même  mois  le  4  0/0  reviendra  à  79  25  0/0.  Le 
dernier  cours  d'octobre  1904  fut  de  76  80  0  0,  ce  qui 
fera  une  hausse  de  2  45  0/0  en  un  an  :  c'est  joli.  Il 
semble  presque  superflu  de  constater  que  cette  fermeté 
a  été  puissamment  secondée  par  1  impulsion  du  Marché 
de  Paris. 

La  Dette  ">  0/0,  un  peu  lourde  au  début,  a  regagné 
de  l'animation  et  ferme  samedi  à  98  95  0/0. 

La  séance  d'aujourd'hui  a  été  caractérisée  par  d'abon- 
dantes offres  du  comptant,  mais,  malgré  cela,  les  cours 


ont  été  assez  soutenus  ;  ils  n'ont  perdu  que  10  centi- 
mes au  comptant  et  à  terme;  les  deux  fonds  d'Ktat 
clôturent  aux  mêmes  cours  d'il  y  a  huit  jours. 

Parmi  le  marché  des  actions,  il  faut  noter  les  varia- 
tions de  celles  de  la  liangue  d'Espagne,  qui  oui  perdu, 
puis  regagné  3  500/0;  Hypothécaire  d'Espagne,  fermes 
à  208  0/0;  Tabacs,  lourdes  ;ï  cause  de  La  diminution 
des  recettes  de  la  ferme,  qui  ne  sont  compensées  qu'en 
petite  partie  par  la  plus-value  sur  le  timbre.  Hispano- 
Americg.no,  117  0/0;  Espagnole  de  Crédit,  108  0/0; 
Caslilta,  67  0/0. 

Suer ière s  :  préférence,  76;  ordinaires,  35500/6;  obli- 
gations, 100  65.  Explosifs,  281  50  0/0. 

Electricité  del  Mediodia,  62  0/0;  Ville  de  Madrid 
i86i,  102  0/0  ;  1898,  85  25  0  0;  Expropriations  à  l'inté- 
rieur, 95  50  0/0;  Krlanger,  67  0/0. 

Obligations  Madriléna  de  Eleclricidad,  a  88  35  0  0  ; 
Nord-Espagne  nouvelles,  à  88  75  0/0;  Valladolid  " 
Aviza,  106  0/0. 

Le  cours  du  change  a  reculé  de  31  05  à  30  60  0/0 
samedi.  La  tendance  continue  à  être  bonne  pour  le 
moment  et  la  diminution  des  demandes  aidant,  à  cause 
des  arbitrages,  on  peut  estimer  qu'il  n'y  a  aucune  ag- 
gravation à  redouter  pour  le  moment, 

Aujourd'hui,  le  Marché  a  été  soutenu  et  n'a  pas 
bougé. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

4  sept.  14  sept.  21  sept.   28  sept. 

4  0/0  Intérieur...   79  75      79  75      79  55      79  55 

5  0/0  Amortissable   98  75      ....      98  80      98  80 

Banque  d'Espagne   429..     434..     430  50  429.. 

—     Hypothécaire   209   

Gomp.  Ferm.  des  Tabacs    396    392  . . 

Chèque  sur  Paris   31  75      30  90      31  10      30  60 

—  Londres ...  33  13  32  95  32  96  .... 
Gédules  hypothéc.  4  0/0.     103  25    103  . .     103  . . 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  remarquons 
les  changements  suivants  :  -f-  argent,  1.3  millions  ; 
+  escompte  commerciaux,  4.7  ;  —  avances  5  ;  —  cir- 
culation 1.2;  comptes  courants  6.6.  Le  Trésor  dispose 
de  6.3  millions  en  or  monnavé  et  de  21.6  à  l'étranger. 


La  Propriété  espagnole.  —  La  richesse  liquide  impo- 
sable du  pays  a  été  estimée  comme  suit,  pour  1  établissement 
des  taxes  sur  les  immeubles,  l'agriculture  et  les  troupeaux  en 
1906  (cette  estimation  ne  comprend  pas,  bien  entendu,  les 
chiffres  qui  se  rapportent  aux  provinces  de  Alava,  Guipuzcoa, 
Biscaye  et  Navarre)  : 
Richesse  rustique  imposable  en  1905  :  006.445  947  pesetas 
Il  faut  teuir  compte,  sur  ce  chiffre;  d'une  diminution  de 
955.273  pesetas  provenant  des  dommages  subis  dans  diverses 
provinces  par  les  ravages  du  phylloxéra. 

Pesetas 

Richesse  urbaine  imposable  en  1905   281.925.227 

En  1904,  la  richesse  urbaine  imposable  était  de  234.234.C44 

Différence   47.691.183 


Les  chiffres  qui  précèdent  donnent  donc,  pour  la  richesse 
totale  imposable  de  l'Espagne  en  1905  :  838.371.174  pesetas. 
La  province  qui  vient  en  tête  pour  la  richesse  rustique  impo- 
sable est  celle  de  Valence,  avec  34.892.863  pesetas. 
•  La  province  de  Madrid  indique,  pour  le  même  chapitre, 
13.921.459  pesetas.  L'estimation  la  plus  faible  est  fournie  par 
la  province  de  Santander,  avec  5.325.94G  pesetas. 

En  ce  qui  concerne  la  richesse  urbaine  imposable,  la  pro- 
vince de  Madrid  tient  lo  premier  rang  avec  55  037.765  pese- 
tas ;  la  province  qui  vient  en  dernier  lieu  est  celle  de  Sala- 
manque,  avec  6.713  pesetas  :  ce  chiffre  peut  paraître  invrai- 
semblable, mais  il  s'explique  par  ce  fait  que  les  registres 
soumis  an  flse  accusent,  on  outre,  une  valeur  urbaine  impo- 
sable de  2.679.068  pesetas. 

Parmi  les  provinces  qui  tiennent  de  ces  registres  approu- 
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vés  par  le  lise  et  qui  donnent  lieu  ù  une  taxe  nette  et  fixe  de 
17.50  0/0,  c'est  celle  de  Barcelone  qui  vient  en  tète  pour  la 
richesse  urbaine  imposable,  avec  35.621.982;  la  province  de 
Madrid  arrive,  avec  une  différence  notable,  à  1.836.197  pese- 
tas; en  dernier  lieu  vient  la  province  d'Oviedo,  avec  60.139 
pesetas. 

Les  provinces  d'Avila,  Guadalajara,  Lugo,  Tolède  et  les 
Baléares  ne  tiennent  pas  de  semblables  registres. 


Recettes    des   Chemins   de   fer  Espagnols 

Du  1"  jativier  au  9  septembre  {36  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  del'Espagne: 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Ancien  réseau..  ■ 

2.070 

45.538.568 

45 

987. 253 

46.402 

000 

44.906.229 

Asturies,  Galice. 

784 

13.715  314 

14 

172  033 

14.333. 

612 

14.046.294 

Valence  à  Utiel . 

88 

526.732 

569.936 

722. 

843 

648.037 

lérida-Reus  

104 

897.493 

923.716 

964. 

S  23 

1.100.003 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

112 

1.824.287 

1 

887.873 

1801. 

«6 

1.847  623 

A  Imansa  Valence 

499 

9.182.866 

il 

846  073 

10.069 

7(13 

9  570.571 

Total  Nord  de  I'Esp.. 

3.657 

71.984  960 

73 

386  884 

74  296 

321 

72.118  579 

1.067 

15.0C8.i31 

14 

548  818 

14-798 

385 

14- 349. 467 

Madrid-Saragosse 

Barcel.  -France. 

3.650 

67.689.043 

68 

300.939 

69. 135. 

860 

68.120.761 

Sud  de  l'Espagne. 

302 

2  523.172 

2 

926.239 

3. 041. 

583 

3.260.967 

Recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  huit  pre- 
miers mois  des  années  1904  et  1905.  —  La  Gaccfa 
vient  de  publier  létat  des  recettes  du  Trésor  pendant  les 
huit  premiers  mois  de  1905.  Voici  ces  chiffres,  comparés  à 
ceux  obtenus  pendant  la  période  correspondante  de  l'année 
1904  : 

RECETTES 

Nature  des  receltes  1904  1905 

Recettes  ordinaires  :  (En  pesetas) 

Contributions  immob. . . .  123.418.193  46  125.284.785  24 

Contributions  industr....  29.125.171  09  29.318.808  4 'i 
Impôt  : 

sur  la  richesse  mobil..  69.060.547  28  08.983.750  53 

des  droits  royaux   34.294.498  11  34.154.020  03 

démines   5.950.750  83  5.817.163  09 

des  cédulcs  personnelles  7.834.463  40  7.363.621  47 

sur  paiements  de  l'Etat  2.260.167  80  2.332.348  74 

sur  voitures  de  luxe. . .  560.333  36  588. C69  81 
Contributions  des  provin- 
ces basques  et  de  la 

Navarre   3 . 374 . 965  40  3 . 203 . 896  20 

Droits  de  Douane   94.423.021  84  114.113.646  69 

Impôt  : 

sur  le  sucre   16.787.001  83  15.840.330  51 

sur  les  alcools   6.225.561  63  9.283.694  26 

Droits  des  Consulats ....  1.279.793  01  983.659  52 

Impôt  : 

sur  le  sel   56.040.755  82  46.410.303  14 

de  transit   15.428.102  21  13.059.032  07 

Timbres   43.819.581  65  44.479.153  83 

Impôt  spécial  sur  les  pé- 
troles, gaz  et  électricité  4.001.235  16  3.928.779  12 

Tabacs   88 . 559 . 311  92  86.843.775  1 L 

Allumettes   3.564.181  70  3.599.646  69 

Loteries   13.154.474  ..  14.194.316  .. 

Impôt  spécial  sur  la  vente 
de  la  poudre  et  matières 

explosives   2 . 664 . 893  73  2 . 656 . 505  69 

Mines  d'Almaden   3.971.404  63  3.425.461  19 

—    de  Linarès   694.538  79  553.640  61 

Produit  des  canaux   1.305.063  93  1.263.204  90 

Divers   2.675.116  67  2.670.000.. 

Rachat  du  service  milit..  3.420.000..  1.587.214  28 

Autres  ressources   17.319.481  71  19.586.282  21 

Total......   631.212. 610  '36  661  ..34.3.109  37 


Coui  rier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  27  septembre  1905. 

La  Bourse  est  faible  par  suite  de  réalisations.  Le  change 
sur  Paris  est  à  30  60.  L'Intérieure  finit  à  79  55. 


RUSSIE 


Les  Recettes  et  les  Dépenses  du  Trésor  russe  pen- 
dant les  cinq  premiers  mois  de  1905.  —  Des  étals  pro- 
visoires que  le  Ministère  des  finances  de  Russie  a  reçus  des 
caisses  de  son  ressort  et  de  ses  correspondants  étrangers, 
il  résulte  que,  pendant  les  cinq  premiers  mois  de  1905,  les 
recettes  et  les  dépenses  publiques  ont  atteint  les  chiffres 
ci-après  : 

BUDGET  ORDINAIRE 

Roubles 

Recouvrements  effectués   7X7.678.000 

Dépenses  payées   786.002.000 

BUDGET  EXTRAORDINAIRE 

Recouvrements  effectués   445 . 941 . 000 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits 
de  1905     454.910.000 

Les  résultats  respectifs  des  deux  années  1905  et  1904,  pour 
les  cinq  premiers  mois,  se  présentent  comme  suit  : 

I.  —  Budget  ordinaire 

Roubles 

Recouvrements  de  1905    787.678.000 

—  de  1904   785.982.000 

Soit,  pour  les  cinq  premiers  mois  de  1905, 
une  différence  en  plus  de   1.696.000 

Dépenses  effectuées  en  1905   780.002.000 

—  en  1904   805.861.000 

Soit,  pour  les  cinq  premiers  mois  de  1905, 
une  différence  en  moins  de   19.859.000 

IL  —  Budget  extraordinaire 

En  1905,  les  recouvrements  des  cinq  premiers  Roubles 

mois  se  sont  élevés  à   445.941.000 

En  1904,  ils  avaient  été  de   283.309.000 

Soit,  pour  1905,  une  augmentation  de   162.632.000 

Le  montant  de  445.941.000  r.  se  décompose  comme  suit  : 

Roubles 

Dépôts  perpétuels   1.097.000 

Produit  de  la  réalisation  de  l'Emprunt  4  1/2  0/0 

de  1905   109.968.000 

Produit  de  la   réalisation  d'engagements  à 

court  terme  du  Trésor   142.495.000 

Produit  de  la  vente  de  Bons  3  60  0/0  de  1904.  1.184.000 

Produit  de  la  réalisation  de  l'Emprunt  inté- 
rieur 5  0/0  de  1905   189.140.000 

Capitaux  spéciaux  rattachés  aux  fonds  du 

Trésor   2.014.000 

Divers   43.000 

Les  dépenses  effectuées  pendant  les  cinq  premiers  mois 
présentent  : 

Roubles 

Pour  1905,  un  total  de   454.916.000 

—   1904,      —    122.280.000 

Soit,  pour  1905,  une  augmentation  de   332.636.000 

En  outre,  pendant  les  cinq  premiers  mois,  il  a  été  acquitté 
des  dépenses  imputables  sur  les  budgets  de  1904  et  des  années 
précédentes  ;  il  a  été  fait  face  à  ces  paiements  sur  les  crédits 
non  consommés  des  exercices  respectifs.  Les  chiffres  ci-après 
représentent,  pour  les  années  1905  et  1904,1e  total  des  dépenses 
des  cinq  premiers  mois  qui,  au  moment  de  leur  acquittement, 
ont  été  imputées  sur  d'autres  budgets  que  celui  de  l'exercice 
en  cours  (c'est-à-dire,  pour  les  cinq  premiers  mois  de  1905, 
sur  les  exercices  1904,  1903,  etc.,  et,  pour  les  cinq  premiers 
mois  de  1904,  sur  les  exercices  1903,  1902,  etc.)  : 

1905  1904  Diff.cn  1905 

Dépenses  :  (En  milliers  de  roubles) 

ordinaires   85.085         85.725       —  610 

extraordinaires.       33.138        32.200       j-  989 

118.22:!        117.02.3        ■+-  203 
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AMÉRIQUE 


ÉTATS-UNIS 

Les  Caisses  d'épargne.  —  Nous  empruntons  an  rapporl 
annuel  «lu  contrôleur  Je  la  circulation  monétaire  aux  Etats- 
Unis  le  tableau  suivant  qui  indique  l'importance  des  dépôts 
dans  les  (laisses  d'épargne  de  l'Union,  en  1002-03,  cl  en 
100:3-04.  Actuellement,  les  dépôts  des  Caisses  d'épargne  repré- 
sentent plus  des  deux  tiers  du  montant  des  dépôts  indivi- 
duels effectués  dans  les  banques  nationales  des  Etats'-Unis  : 

1902-1903   

Nombre         Montant  Moyenne 
Etats  des  des  par 

déposants         dépôts  tète 

(En  dollars) 

Nouvelle-Angleterre. ...  2 . 753 .336  1 . 048 . 322 . 344  380 . 74 

Etats  de  l'Est   3.162.523  1.385.150.650  437.99 

Etats  du  Sud   22.574  4.118.522  182.41 

Etats  du  Centre   808.694  286.138.317  353.83 

Californie  et  Etats  du 

Pacifique   288.101  211.475.012  734.03 

Total  pour  les  Etats- 
Unis   7.035.228     2.935.2C4.845  417.21 


Nouvelle-Angleterre  . . .  2.827.984 

Etats  de  l'Est   3.266.454 

Etats  du  Sud   27.596 

Etats  du  Centre   857. 8i9 

Californie  et  Etats  du 

Pacilique   325.560 

Total  pour  les  Etats- 
Unis   7.305.443 


1903-1904 
1.074.938.925 
1.450.476.175 
5.259.245 
303.195.348 


380.10 
444.05 
190.58 
359.25 


221.308.918  679.78 


3.060.178.611  418.89 


Voici  quel  a  été  le  mouvement  des  Caisses  d'épargne  pour 
les  dix  dernières  années  : 


Nombre 

des  Nombre 
Années   Caisses  des 

d'épargne  déposants 


Montant 

des 
dépôts 


Moyenne 
Moyenne  par 

par  tèted'ha- 
déposant  bitant 


1895. .. 
1896. . . 
1897. . . 
1898... 
1899... 
1900... 
1901... 
1902... 
1903... 
1904... 


1  017 

988 
980 
979 
987 
1.002 
1.007 
1.036 
1.078 
1.157 


4.875.519 
5.065.494 
5.201.132 
5.385.746 
5.687.818 
6.107.083 
6.353.723 
6.666.672 
7.035.228 
7.305.443 


1.810. 
1.907. 
1.939. 
2.065. 
2.230. 
2.449. 
2.597. 
2.750. 
2.935. 
3.060 


(En  dollars) 
597.023  371.36 


.156.277 
.376.035 
.631.298 
.366.954 
.547.885 
.094.580 
.177.290 
.204.845 
.178.611 


376.50 
372.88 
383.54 
392.13 
401.10 
408.30 
412.53 
417.21 
418.89 


25.88 
26.68 
26.56 
27.67 
29.24 
31.78 
33.45 
34.89 
36.52 
37.52 


Le  Marché  Financier  de  New-York 


New- York,  27  septembre  1905. 

Le  président  Roosevelt  prépare  son  message  annuel  au 
Congrès.  Le  message  parlera  notamment  des  règlements  con- 
cernant la  surveillance  des  Compagnies  d'assurances  sur  la 
vie.  des  tarifs  de  chemins  de  fer,  des  relations  entre  les  Etats- 
Unis  et  le  Venezuela,  de  la  situation  linancière  de  la  Rép'U- 
blique  Dominicaine,  des  scandales  mis  à  jour  dans  les  dé- 
partements de  l'intérieur  et  de  l'agriculture,  de  l'attitude  du 
département  de  la  justice  dans  les  récentes  affaires  relatives 
au  trust  du  bu-uf,  des  travaux  du  canal  de  Panama  et  enfin 
de  la  conclusion  du  traité  russo-japonais.  M.  Roosevelt  revien- 
dra à  Washington  le  30  courant. 

Le  marché  de  Wall-Street  s'est  beaucoup  raffermi  malgré 
les  craintes  de  tension  monétaire. 

Le  4  O/O  ancien  finit  à  105  1/4. 

Les  Chemins  américains  sont  bien  tenus. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Atcldson,  89  7/8;  Milwaulcee,  181  7/8;  Erie,  50  ./.; 
Readinq,  122  1/2;  Canadian  Pacific,  174  5/8;  Illinois  Cen- 
tral, 181  1/2  ;  Louisville,  154  5/8  ;  Central,  216  ./.  ;  Union 
Pacific,  132  5/8. 


MEXIQUE 

La  Situation  des  Banques  du  Mexique.  —  Le  bilan 
mensuel  des  Banques  de  la  République  présente,  au  31  juillet 
dernier,  la  situation  suivante  : 

Existences 

en       Porte-    Capital  Circula- 
Banques        caisse     feuille     social  lion  Dépôts 
(En  milliers  de  piastres) 
Nationa"  Mexico  29.173.0  32.784.1  26.000.0  28.502.2  17239.2 
Londres- Mexico  15.740.6  41.209.6  15.000.0  18.309.3  5.165.0 

Centrale               1.641.8   6.727.4  21.000.0  »  7.250.2 

Internationale..      208.7      455.9   5.000.0  »  766.9 

Agric.  et  Hypol.        34.6         »      2  000.0  »  » 

Yucatèque(Yuc)    2.525.1  11.257.3   8.000.0  4.451.4      35. H 

Orientale  (Mexic)  2.469.6   4.497.9   6.000.0  3.857.1  23.4 

Miniè"(Chihua.)    2.133.4   4.747.4   5.000.0  3.623.1  112.1 

Mercantile  Yuc.)   1.595.2   4.2:30.9  4.000.0  2.849.2  0.3 

Jalisco                 1.509.0   5.634.5   3.000.0  2.226.3  1.425.7 

Mercantile!  Mont.)    758.1   2.511.4   2.500.0  1.368.3  10.4 

Durango..              691.2   2.947.3   2.000.0  1.072.8  85.0 

Mercantile(Ver-)   3.000.8   4.520.5   2.000.0  4.216.1  639.7 

Nuevo  Léon  . . . .      809.9   3.386.7   2.000.0  2.301.0  11.6 

Coahuila                 724.4   2.936.3   1.600.0  1.130.0  112.4 

Etat  de  Mexico.    1.258.5   3.835.3   1.500.0  1.896.7  40.7 

Occidentale....       848.1    1.112.6   1.500.0  1.397.7  13.9 

San  Luis  Potosi.    1.061.2   4.498.3   1.100.0  '  2.023.1  12.4 

Campèche                354.1      843.8   1.000.0  632.0  1.9 

Guanajuato  ....       763.9   2.470.3   1.000.0  1.468.2  5.6 

Morelos                   541.5   1.242.3   1.000.0  1.065.5  3.9 

Oaxaca                    544.0   2.142.8   1.000.0  572.0  5.8 

Sonora                 1.587.1    1.384.2   1.000.0  2.757.6  r.6.1 

Tamaulipas  ....      757 . 4  2 . 200 . 9   1 . 000 . 0  1 . 336 . 9  5.3 

Tabasco                  487.2   1.475.1    1.000.0  875.7  0.3 

Queretaro               642.3   1.365.1    1.000,0  878.9  12.5 

Zacatecas                633.4   2.446.6   1.000.0  863.5  50.5 

Aguascalientes .       389.7      983.3      600.0  633.5  0.1 

Michoacan               263.2   1.092.0      600.0  522.0  373.6 

Hidalgo                  650.7      519.1      500.0  936.0  299.9 

Chiapas                   127.7      286.8      500.0  234.6  1.5 

Connu"  (Chili.).         8.3      187.6      200.0  »  13.8 

Totaux           74035.1  155943.9  120600.0  92002.1  33847.1 

Tôt.  30 juin  1905   72211.1  155432.9  120600.0  89454.2  34507.8 

—  31  juil.1904   66518.2  132664.4  109350.0  81937.2  12461.4 

—  31  —  1903   57402.6  123353.7  105150.0  86439.9  14564.5 

—  31  —  1902   65065.3  108895.3   84050.0  80383.7  16266.7 

—  31  —  1897   47045.0   39137.0   41050.0  45802.0  » 


Le  Commerce  extérieur.  —  Le  Service  de  statistique  du 
Ministère  des  finances  du  Mexique  nous  communique  les 
résultats  provisoires  des  importations  et  des  exportations 
pendant  les  onze  premiers  mois  de  l'année  fiscale  1904-1905 
(juillet  1904-mai  1905)  : 

Importations  (Valeur  de  facture) 

Onze  l"s  mois 


1904  05  1903-04 

(En  piastres 

Matières  animales   6.274.262  5.196.138 

—  végétales...,    13.609.430  12.818.348 

—  minérales....    23.270.267  20.711.774 

Textiles   10.203.852  9.063.316 

Produits  chimiques....  3.093.244  2.874.150 
Boissons,  Spiritueux...  3.132.744  3.002.463 
Papiers  et  applications  2.416.462  2.112.636 
Machines  et  accessoires     9.918.172  9.333.854 

Véhicules   1.820.471  1.944.785 

Armes  et  explosifs   2.482.231  2.016.547 

Divers   2.400.157  2.268.619 

Totaux   78. 627. 290"  "71.342.635 

Exportation  (Valeur  déclarée) 

Produits  minéraux  ... .    32.398.633  26.653.468 

—  végétaux   53.137.033  55.842.493 

—  animaux  ....     9.502.062  10.077.273 

—  manufacturés     7.374.840  5.135.270 

Divers   652.861  458.310 

Métaux  précieux   71.690.056  82.617.971 

Total   174.755.485  180.784.785 


Différ.  en 
1904-05 


+1.078.123 
+  791.032 
+2.558.492 
+1.140.536 


219.094 
130.280 
303.826 
584.317 
124.314 
465.683 
137.538 


-7.284.660 


+5.745.165 
—2.705.460 
—  575.211 
+2.239.570 
+  194.551 
—10927.915 

-6.029.3CO 
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Voici  comment  se  résume  la  situation  pour  le  mois  de  mai 
et  les  onze  premiers  mois  de  l'exercice  1904-11)05  : 
Résumé  comparatif 

Importation 


Mai 


1905   G. 954. 493 


En  or      En  argent 
(En  piastres) 


Exporta- 
tion 
en  argent 


lyni. 


7.735.609 


15.759.105 
15.632.300 


17.789.886 
22  .£65. 578 

Différence  en  1905.  +  781.205  —  126.804  +  5.075.092 
Onze  lcn  mois 

1903-  04   71.342.635  162.209.845  193.234.384 

1904-  05    78.627.296  163.063.413  188.051.73i) 

Diffër.  pour  1901-05.  +7.284.6%  +    853.567  —  5.182.645 


PEROU 

Situation  économique  du  Pérou.  —  Le  Consulat  du 
Pérou,  à  Londres,  a  fourni  a  la  presse  des  détails  sur  les 
receltes  et  les  dépenses  et  aussi  sur  les  importations  et  les 
exportations  du  Pérou  pour  les  années  1903  et  1904.  Les 
chiffres  suivants  montrent  que  le  Pérou  fait  de  sérieux  pro- 
grès. „_ 
Recettes  pour  tannée  finissant  le  .'il  décembre  i9o.>,  : 

(En  Liv.  st.) 

Droits  de  douane  maritime   866.719 

-     Iquitos   120.000 

Taxes   963.290 

Monopole  du  sel   100.000 

Droits  de  quai   4.187 

 :   195.300 

Télégraphe   G.  000 

Postes   57.840 

Magasins  généraux  San  Lorgo   151 

Total   2.223.488 


Dépenses  pour  Cannée  finissant  le  31  décembre  1906  : 

(En  Liv.  st  ) 

Parlement   48.020 

Intérieur   395.188 

Affaires  étrangères   59.217 

Justice   180.815 

Service  civil   588.729 

Guerre  et  marine    460.186 

Travaux  publics   170.108 

Total   1.902.266 


L'année  1904  s'est  donc  terminée  sur  un  excédent  de 
331.931  liv.  st.  Voici,  maintenant,  les  chiffres  du  commerce 
extérieur  : 

Importations 

1903  1904 
(Livres  sterling) 
D'Amérique   855 . 1 46      1 . 163 . 639 

D'Europe  : 

Allemagne  

Autriche.  

Belgique  

Espagne  

France  

Angleterre  

Hollande  

Italie  

Portugal  


D'Asie  et  Océanie  : 

Chine  

Indes  anglaises  . 

Japon  

Siarn  

Hong-Kong  

Ilawaï  


D'Afrique  : 

Egypte  

Australie  .. . 
Via  Iquitos 
Divers   


Total. 


448.315 

701.521 

53 

231.071 

198.149 

24.109 

30.883 

187.219 

264.503 

1.480.438 

1.569.362 

2.640 

147.812 

164.155 

1.817 

28.327 

2.526.843 

2.959.597 

62.753 

11.409 

10.334 

26. ara 

1.078 

2.030 

11.792 

6.062 

65.943 

92 

85.953 

112.149 

4 

17.152 

58.692 

298.284 

» 

3.918 

3.783.380 

4.298.003 

Vers  : 
Amérique  . . 

Europe  

Asie  

Afrique  

Via  Iquitos 

Total . 


Exportations 

1903  1904 

  1.367.1-40  1.324.002 

  2.034.659  2.676.576 

  735  64 

  16.307 

  438.909  » 


3.K57.753 


4.000.633 


ASIE 


JAPON 

Le  Commerce  extérieur.  —  Voici,  en  yen,  les  chiffres 
du  commerce  extérieur  du  Japon  pendant  le  mois  de 
juillet  1905  comparés  à. ceux  de  juillet  1904  : 

Juillet  1905    Juillet  1904 

Exportations   24.248.392  22.373.658 

Importations   35.421.743  23.427.113 


Total   59.670. 1&5 


Excédent  d< 


importations  11.173.351 

1"  janvier/31  juillet 
loôo  1904 


45.800.771 
1.053.455 


Différence 


Exportation*!   167.010.345  159.839.361  +  7.176.984 

Importations   321.884.603  206.061.985  +115822.620 

Total   488. 90;)  .950  365. 901.346  +122990T6Ô4 

Excéd.  des  importai.  154.868.26C  46.222.624 


Formose 

Juillet  1905     Juillet  1904 


Exportations   1.865.392  1.506.277 

Importations   583.402  727.556 

Total   2.448.794"  2.233.833 


Ier  janvier/31  juillet 
1905^  Ï9ÔT" 


Différence 


Exportations . 
Importations  . 

Total  .... 


5.658.815 
7.021.597 


5.752.677  —  93.862 
7.030.798  —  9.201 


12.680.412  12.783.475 


103.063 


Voici  le  mouvement  des  espèces  et  métaux  précieux  au 
Japon  pendant  les  mêmes  périodes  : 

Espèces  et  métaux  précieux 

Juillet  1905    Juillet  1904 

Exportations  :  Or   1.406.153  1.393.417 

—  Argent....        638.330  297.809 


Importations  :  Or  

—  Argent  

Excédent  des  exportations 

—  importations 


455 . 444 

453.434 

1.237.269 

3.801.538 

401.770 

2.563.746 

Ie'  janvier  31  juillet 


1905 


1904 


Différence 


82.154.828  -74.381.440 
1.008.160  -1-  121.701 


2.505.002  +14.711.420 
13.378.364  —  5.908.808 


Exportations  :  Or. . . .  7.773.382 

—  Argent  1.129.861 

Importations:  Or....  17.216.482 

—  Argent  7.469.556 

Excédent  des  export.  "       »  69.279.562 

—  import.     15.782.795  ■>  » 

L'augmentation  des  exportations  se  répartit  sur  tous  les 
principaux  articles,  nrais  les  tissus  de  soie  offrent,  toutefois, 
une  notable  diminution  :  leur  total  n'a  pas  dépassé  2.078.077 
yen,  alors  qu'il  atteignait  2.."i82.516  yen  en  1904.  Dans  les 
importations,  lss  principaux  articles  en  augmentation  sont  : 
le  coton  brut,  la  fonte,  l'acier,  les  machines,  les  chaussures 
et  le  sucre. 

L'excédent  des  importations  sur  les  exportations,  pour  1rs 
sept  premiers  mois  de  l'année,  a  été  de  154.8ti8.200  yen.  La 
guerre  a  été  évidemment  la  cause  principale  de  cette  diffé- 
rence; nul  doute  que  cette  balance  s'atténuera  avec  le  retour 
aux  conditions  normales. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Mines  d'or 


MINES  D'OR 


RHODES1  AX  lïAXKET 


Ainsi  que  nous  l'annoncions  la  semaine  dernière  dans 
notre  <>  Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'or  de 
Londres  »,  le  rapport  de  M.  l'ingénieur  Garllnvaite  sur  le 
gisement  de  conglomérat  découvert  sur  les  claiins  «  Eldo- 
rado •>  appartenant  à  la  lihodesian  Banket,  a  été  publié  à 
Londres. 

Tout  d'abord,  M.  Garthwaitc  se  montre  convaincu  que 
1'  «  Eldorado  Reef  >>  est  bien  un  filon  de  conglomérat  d'ori- 
gine sédimoutaire.  Il  passe  ensuite  en  revue  les  développe- 
ments exécutés  par  la  Compagnie  au  dfssous  des  travaux  des 
anciens,  et  tout  en  se  plaignant  de  la  teneur  erratique  du 
minerai,  il  reconnaît  que  ses  essais,  dont  le  détail  est  donné, 
confirment  absolument  ceux  de  la  Compagnie.  En  ce  qui 
regarde  le  développement,  il  ne  tient  compte  que  du  minerai 
mis  en  vue  au-dessus  dj  l*r  niveau,  et  il  laisse  de  côte  le 
minerai  reconnu  entre  le  l"et  le  2e  niveau,  pour  cette  raison 
qu'aucune  descenderie  n'a  été  foncée  entre  ces  deux  niveaux 
qui  sont  reliés  uniquement  par  le  puits.  Il  estime  qu'au- 
dessus  du  1er  niveau  il  a  été  développé  32.357  tonnes  d'une 
teneur  moyenne  de  16  pennyweights  31  sur  60  pouces  de 
large,  et  conclut  dans  des  termes  dont  voici  le  résumé  : 

Les  résultats  obtenus  jusqu'à  présent  sont  des  plus  satis- 
faisants. Néanmoins,  une  trop  grande  valeur  a  été  donnée  à 
la  propriété  ainsi  qu'aux  autres  appartenant  à  la  Compagnie. 
II  n'est  pas  prouvé  que  la  teneur  du  minerai  se  maintienne 
en  profondeur.  La  Compagnie  se  propose  de  foncer  le  puits 
actuel  jusqu'au  3'  niveau,  à  350  pieds.  C'est  ce  qu'elle  a  de 
mieux  à  faire,  car  si  les  résultats  obtenus  à  ce  niveau  cor- 
roborent ceux  du  2e  niveau,  les  chances  seront  alors  en  faveur 
d'une  exploitation  rémunératrice  de  la  propriété.  Quoique  le 
2'  niveau  présente  une  grande  amélioration  sur  le  1"  au 
point  de  vue  de  la  présence  plus  régulière  de  l'or  et  de  la 
nature  de  la  roche,  il  est  cependant  impossible  de  considérer 
que  la  mine  montre  autre  chose  que  des  perspectives  favora. 
blés.  Enfin,  comme  les  travaux  exécutés  sur  les  claims  Rewdy, 
situés  à  l'Ouest  de  l'Eldorado  n'ont  encore  donné  aucuns 
résultats,  les  résultats  do  l'Eldorado  sont  les  seuls  qui  soient 
réellement  encourageants,  il  est  donc  .trop  tôt  pour  tirer 
aucune  conclusion  de  la  formation  de  banket  en  général. 

Hàtons-nous  d'ajouter  que  l'on  fait  remarquer  à  Londres 
que  le  rapport  de  M.  Garthwaitc  est  daté  du  12  août,  et  que 
depuis  cette  date  des  travaux  ont  été  exécutés  sur  les  reefs 
des  claims  «  Eldorado  ».  Or,  ces  travaux,  ainsi  que  la  décou- 
verte des  mêmes  reefs  dans  les  claims  <•  Rowdy  »  à  l'ouest 
<les  premiers,  ont  confirmé  l'importance  du  conglomérat  du 
district  de  Lomagundi,  et  justifié  en  grande  partie  le  rapport 
rédigé  au  commencement  de  l'année  par  l'ingénieur  de  la 
Compagnie,  M.  Griffiths. 


Ferreira  Gold  Mining  Cy 


Le  secrétaire  de  cette  Compagnie  vient  d'adresser  aux 
actionnaires  la  communication  suivante  : 

«  Me  référant  à  ma  circulaire  du  2  courant,  je  viens  porter 
à  votre  connaissance  des  détails  supplémentaires  qui  me  sont 
parvenus  du  siège  social  à  Johannesburg,  sur  l'achat  projeté 
•des  droits  de  propriété  foncière  (freehold  rights)  sur  le  do- 
maine de  la  Ferreira  Gold  Mining  Company,  Limited. 

«  Selon  l'arrangement  provisoire,  Je  prix  d'achat  est  fixé 
à  80.000  liv.  st.  ;  le  Conseil  recommande  l'acquisition,  car  il 
est  d'avis  que  cette  opération  sera  très  avantageuse  pour 
notre  Compagnie. 

«  Les  propriétaires  de  licences  minières  ne  possèdent  que 
des  droits  limités  et  assez  indéfinis  sur  la  surface  de  leurs 
domaines,  tandis  que  grâce  à  la  possession  des  droits  fon- 
ciers, la  Compagnie  jouira  des  revenus  produits  par  les  par- 
ties de  la  surface  qui  ne  sont  pas  utilisées  pour  les  opérations 
minières,  et  en  même  temps  elle  aura  le  droit  de  réclamer 
la  restitution  de  la  moitié  des  versements  qu'elle  fait  actuel- 
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lement  pour  ses  licences  minières,  et  quand  le-  claims  seront 
épuisés,  elle  pourra  vendre  son  domaine  comme  terrains  à 
bàlir.  La  mine  Ferreira  étant  aliénante  à  la  ville  de  Johan- 
nesburg, il  n'est  pas  douteux  que  les  terrains  ;'i  bâlir  acquer- 
ront  une  valeur  très  appréciable.  L'ingénieur- ccmgeil  de  fa. 
Compagnie  estime  qu'à  l'époque  indiquée,  la  partie  pouvant 
être  vendue  consistera  en  457  stands  (terrains  à  bâtir)  de 
50  X  100  pieds,  dont  le  prix  de  revient  moyen  sera  de 
172  liv.  si.  par  stand,  el  il  est  d'avis  (pi' on  pourra  les  vendre 
avec  des  bénéfices  considérables. 

«  Par  l'achat  des  droits  fonciers  de  son  domaine,  la  Com- 
pagnie aura  droit  à  19  37  0/0  de  toute  somme  revenant  à  la 
Central  Rond  Freehold  Proprielnry,  Limited,  par  suite  de 
la  vente  de  bcwaarplaatsen  sur  les  fermes  «  I  toorfontein  »  et 
«  Turffontein  ».  A  l'époque  actuelle  il  n'est  pas  possible 
d'évaluer  les  revenus  qu'on  retirera  de  cetle  source,  parce 
que  les  autorités  législatives  n'ont  pas  encore  voté  de  loi  ré- 
glant la  question  des  bcwaarplaatsen,  mais  au  cas  où  les 
clauses  du  projet  du  la  Loi  sur  l'or,  relatives  à  l'attribution 
des  bcwaarplaatsen  seraient  adoptées,  la  valeur  de  cet  intérêt 
deviendrait  considérable. 

«  D'une  façon  générale,  la  possession  des  droits  fonciers 
fortifiera  la  situation  de  la  Compagnie,  et  il  est  probable  que 
l'opération  donnera  d'importants  bénéfices.  » 


Les  Tulie-Mills 


D'après  le  Transvaat  Leader  du  18  août,  l'emploi  des 
lube-mills,  à  la  Robinson  Deep,  a  donné  des  résultats  qui 
méritent  d'être  signalés.  En  effet,  grâce  aux  deux  tube- 
mills  en  fonction  depuis  le  mois  de  mars,  la  quantité  de 
minerai  broyé  par  pilon  dans  cette  mine  a  passé  de 
4  tonnes  75  à  4  tonnes  98  par  journée  do  vingt-quatre  heu- 
res ;  en  même  temps,  l'extraction  a  augmenté  de  3  0/0.  11 
s'ensuit  que,  grâce  à  l'augmentation  du  tonnage  broyé,  sans 
que,  pour  cela,  le  nombre  de  pilons  en  marche  ait  été  aug- 
menté, les  bénéfices  mensuels  ont  progressé  de  28.249  livres 
sterling  en  mars  à  34.125  liv.  st.  en  juillet. 


Informations  diverses 


Les  Chinois  dans  le  Rand.  —  De  janvier  à  juin  1905, 
les  Chinois  ont  touché  comme  salaires  316.484  liv.  st.,  sur 
lesquelles  ils  ont  envoyé  seulement  à  leurs  familles,  en 
Chine,  15.744  liv.  st.  Le  reste  a  été  dépensé  par  eux  au 
Transvaal,  au  grand  profit  des  commerçants  du  pays. 


Sheba  Gold.  —  D'après  les  journaux  de  Barberton,  on 
aurait  mis  à  jour  du  minerai  très  riche  dans  le  niveau  infé- 
rieur n°  4  de  la  mine  «  Swarkopje  ».  On  croit  avoir  rencon- 
tré la  continuation  de  la  colonne  riche  dont  l'exploitation, 
dans  les  3e  et  4e  niveaux,  a  donné  des  résultats  très  satisfai- 
sants. 


Anglo-French  Exploration.  —  (Jette  Compagnie  vient  de 
prendre  en  mains  le  contrôle  de  la  mine  Clutha,  dans  le 
district  de  Barberton,  sur  laquelle  elle  a  obtenu  une  option 
d'un  an,  moyennant  une  avance  de  7.000  liv.  st.  à  la  Clutha 
Gold  Mines,  qui  est  ainsi  mise  à  même  d'éteindre  son  passif. 
Si  les  travaux  de  prospection  qui  vont  être  entrepris  sur  la 
propriété  donnent  des  résultats  satisfaisants,  la  Clutha  Gold 
Mines  sera  reconstituée  au  capital  de  120.000  liv.  st.,  dont 
21.250  liv.  st.  de  capital  d'exploitation  souscrites  au  pair  par 
F  Anglo-French  Exploration.  D'autre  part,  on  écrit  de  Johan- 
nesburg que  ÏAnglo  French  fait  inspecter  en  ce  moment  des 
gisements  de  cuivre,  de  plomb  et  de  fer  situés  dans  le 
Natal,  à  36  milles  de  Greytown  et  à  81  milles  de  Picterma- 
ritzburg. 


West  Roodepoort  Deep.  —  Des  déclarations  laites  à 
l'assemblée  de  cette  Compagnie,  tenue  à  Johannesburg  le 
23  août,  il  résulte  que  les  travaux  de  développement  ont  été 
suspendus  au  mois  de  mai  dernier,  ainsi  que  les  actionnaires 
en  ont  été  informés  à  cette  époque  par  une  circulaire  de  la 
Compagnie.  Il  reste  en  caisse  une  somme  de  4.900  liv.  st., 
qui  servira  à  payer  les  dépenses  courantes  jusqu'au  jour  où 
la  Compagnie  pourra  être  reconstituée. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  — 


Mines  d'or 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  28  septembi'G  1905. 

La  liquidation  de  lin  septembre  a  eu  lieu  mardi,  et  elle  ne 
s'est  fait  remarquer  par  rien  d'anormal  au  point  de  vue  des 
reports.  On  a  fait,  sur  la  Randfontein,  la  Rand  Mines,  la 
Johannesburg  InveStment,  VEasi  Rand  et  la  Transvaal 
Land,  4  1/2  à  5  1/2  0,0  ;  sur  la  Goldfields,  la  Bartîato,  4  à 
5  0/0  ;  1  1/2  penny  a  2  pence  sur  la  Churtered  ;  2  1/2  à  3  1/2 
pour  cent  sur  la  De  Beers  ;  3  à  4  0/0  sur  la  Jagersfonteiri  ; 
sur  la  Rhodesia  Banket,  7  à  8  0/0  ;  sur  les  autres  valeurs, 
entre  5  1/2  et  G  1/2  0/0.  Cependant,  la  tenue  du  marché 
a  laissé  à  désirer,  en  raison  des  offres  venues  du  Continent. 

Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
iered,  qui  finissait  à  2  1/8,  s'inscrit  à  2  3/16. 

La  Transvaal  Goldfields  clôture  à  2  1/8.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  3  1  i v . ,  contre  3  1/16. 
Consolidated  Goldfields,  0  9/16,  au  lieu  de  G  13/16. 

La  Rand  Mines  est  à  8  15/16;  elle  restait  à  9  5/16  jeudi 
dernier. 

Le  Coronation  Syndicale,  qui  finissait  à  2  1/4,  se  retrouve 
à  1  7/8. 

La  Witwatersrand  Township  est  à  7  liv.  ;  African  and  Éuro- 
pean  Investmcnt  Company,  recherchée  à  1  11/16.  Swazieland 
Corporation,  15/16.  Vereeniging  Estâtes,  1  9/16. 

District  du  Witwatersrand.  —  UEast  Rand,  qui  clô- 
turait à  7  11/16,  reste  au  dernier  moment  à  7  1/2;  Angelo, 
5  5,8;  New  Cornet,  2  1/2;  Van  Ryn,  3  3/8. 

La  City  and  Suburban  reste  à  5  1/8.  Jubilee,  2  3/4.  Un 
dividende  de  5  shillings  par  action  vient  d'être  déclaré  parle 
Conseil.  Cette  répartition,  ajoutée  à  celle  de  mars  dernier, 
donne  50  0/0  pour  l'année. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  3  1/16.  Driefontein,  4  1/16, 
contre  4  3/16;  Village,  5  liv.  ;  nous  la  laissions  à  5  1/4; 
Jumpers,  2  liv.  ;  Modderfontein,  8  13/16. 

La  Ferreira  esta  191/2,  sans  changement.  La  Meyer  and 
Charlton  cote  4  7/8;  Rietfontein,  2  1/8;  Treasury,  3  7/16. 

La  New  Primrose  est  à  2  3/4.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  3  7/8.  La  Ginsberg  est  à  1  15/16.  La  May  Conso- 
lidated cote  3  9/16. 

La  Nigel  Gold  se  retrouve  à  2  5/8.  D'après  le  rapport 
de  la  Compagnie,  les  bénéfices  du  dernier  exercice  se  sont 
élevés  à  57.155  livres  ;  il  a  été  distribué  25  0/0  de  dividendes. 

La  Glencaim  reste  à  1  liv.  Crown  Reef,  li  liv.,  comme 
jeudi  dernier;  Randfontein,  2  5/8;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  8  7/8. 

L'East  Rand  Mining  Estâtes  est  demandée  à  4  1/8,  contre 
4  3/8. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  4  7/16,  au  lieu  de 
4  9/16.  La  New  Heriot  est  à  4  1/8;  Wolhuter,  3  liv. 

La  Henry  Nourse  reste  à  7  1/8.  La  Wemmer  est  à  5  3/4. 
La  Robinson  Rand/ontein  est  à  1  1/4. 

Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Dec}?, 
qui  s  inscrivait  à  14  3/8,  s'échange  à  14  1/4. 

La  Bonanza  est  à  5/8. 

La  Cinderella  Deep  clôture  à  2  3/8.  La  Nigel  Deep  est 
à  11/16. 

L Angelo  Deep  finit  à  15/8;  Glen  Deep,  3  7/8  ;  Ferreira 
Deep,   5  3/4;    Robinson  Deep,   5  1/2;  Langlaagte  Deep, 

2  5/8;  Brakpan,  2  1/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  4  1/8,  contre  4  3/8;  Roodepoort 
Central  Deep,  1  7/16;  Rose  Deep,  6  1/4. 
La  Village  Deep  est  à  4  5/16. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  3/16.  Jum- 
pers  Deep,  3  5/8;  Rand  Victoria,  à  2  3/16. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  5  liv.  South  Gel- 
denhuis Deep,  2  3/4. 

La  Simmer  and  Jack  East  est  à  1  15/16.  A  l'assemblée  du 
20  septembre,  les  actionnaires  ont  autorisé  le  Conseil  a  em- 
prunter les  sommes  nécessaires  pour  porter  la  puissance  de 
broyage  de  100  a  250  pilons. 

Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 
land  Agency  clôture  à  1  liv.  ;  Rhodesia  Goldfields,  8/  L6. 

La  Rhodeslan  lianket  se  rctrouv.:  à  4  3/4. 

La  Van  Dyk  Proprictarg,  qui  Unissait  à  2  3/8,  s'inscrit 
à     1/4,  Rand  Collieries,  2  8/8. 

La  Transvaal  and  Delagoa  Bag  Investmcnt  s'échange  à 

3  3/8.  Transvaal  Proprielary,  1  1/16. 


La  Premier  Diamond  reste  à  13  7/8,  au  lieu  de  15  3/8.  On 
dit  qu'il  n'y  aura  pas  de  dividende  pour  le  semestre  sur  les 
actions  différées  de  cette  Compagnie,  le  Conseil  d'administra- 
tion ayant  décide  d'employer  les  bénéfices  acquis  à  augmenter 
le  développement  de  la  mine. 

La  Great  Eastern  Collieries  huit  à  11/16.  South  African 
Breweries,  2  13/16. 


Londres,  28  septembre  1905,  5  h.  30  soir. 

(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  tendance  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  28  septembre  1905. 
Le  Marché  sud-africain  est  resté  lourd.  Les  indications  de 
Londres  ont  presque  constamment  manqué  et,  d'autre  part, 
des  allégements  se  sont  produits  ici,  sur  un  Marché  devenu, 
momentanément,  très  étroit.  Ces  allégements  ont  naturelle- 
ment pesé  sur  les  cours;  au  dernier  moment,  on  reste  donc 
lourd. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  166  fr.  50,  contre  173  50  ; 
East  Rand  clôture  à  188  fr.,  au  lieu  de  193  fr.  50 ;  JJhartered, 
57  fr.  25.  Rand  Mines,  526  fr.  50;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  283  fr.  50. 

Le  Champ  d'Or  est  à  17  fr.  ...  La  Buffelsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  14  fr.  . . . 

L 'Angelo,  que  nous  laissions  à  145  fr.  ôi>,  reste  à  ce  cours; 
la  Driefontein  cote  104  fr.  ..,  au  lieu  de  110  fr.  ... 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  495  ..,  finit  à  487  ... 
La  Geduld  se  retrouve  à  151  fr.  50.  L'action  Goerz  et  C''  clô- 
ture à  69  fr.  50.  French  Rand,  48  fr.  ... 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  302  fr.  ..,  se  retrouve  à 
357  fr.  ... 

La  Geldenhuis  Estate  finit  à  108  fr.  50,  au  lieu  de  114  fr.  ... 

La  General  Mining  se  retrouve  à  75  fr.  50,  demandée  ainsi. 

La  Geldenhuis  Deep  clôture  à  2"6  fr.  ..,  au  lieu  de 
244  fr.  ...  • 

La  May  Consolidated  est  à  87  fr.  50;  nous  la  laissions  à 
90  fr.  75.  La  Kle  infonte  in  cote  54  fr.  ... 

La  Lancaster  se  retrouve  à  33  fr.  25.  Langlaagte  Estate, 
79  fr.  . . ,  contre  83  fr.  50. 

La  Mossamcdès  s'inscrit  à  13  fr.  50.  La  Mozambique 
s'échange  à  30  fr.  25.  New  Primrose,  71  fr.  ... 

La  New  Goch  est  à  G3  fr.  75.  Aux  dernières  nouvelles  de 
Johannesburg,  on  comptai!  que  le  moulin  de  cette  Compa- 
gnie pourrait  être  remis  en  marche  dans  la  première  quin- 
zaine de  novembre  avec  son  effectif  complet  de  120  pilons. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  227  fr.  50,  finit  à  224  fr.  . .. 
Robinson  Deep,  136  fr.  50,  au  lieu  de  143  fr.  ...  Robinson 
Randfontein,  32  fr.  25;  Randfontein   Estâtes,   65  fr.  ... 

La  Rose  Deep  s'échange  à  156  fr.  50  ;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  163  fr.  ...  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  35  25. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  126  fr.  . .  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  131  fr. 

La  Wemmer  est  à  142  fr.  . . .  La  New  Steyn  Estate  s'échange 
à  72  fr.  50,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  42  fr.  ... 
Transvaal  Consolidated  Land,  81  fr.  50.  Transvaal  Goldfields, 
53  fr.  . . . 

La  Sheba  est  active  à  15  fr.  50. 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  129  fr.  50,  au  lieu 
de  136  fr.  50. 
La  Van  Dyk  se  traite  à  56  fr.  50. 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knight's)  s'échangent  à  115  fr.  50,  au  lieu  de  121  ... 

La  Johannesburg  Consolidated  Investmcnt  se  traite  à 
52  fr.  . . . 

La  De  Beers,  qui  restait  à  'iô3  fr.  50  faction  ordinaire,  et  à 
458  fr.  . .  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  452  fr.  . .  et  à  454  fr.  . . . 

La  Jagersfontein  se  traite  à  198  fr.  ..,  contre  201  fr.  ... 
Celte  Compagnie  déclare  un  dividende  de  2  1/2  shillings  par 
action  de  préférence,  et  de  6  sliillings  par  action  ordinaire. 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourqarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1904 

6  octobre. . . 

2.623 

l .  106; 

4.326 

520 

603 

529 

3 

1905 

21  septernb.. 

2.970 

1.106 

4.338 

591 

512 

476 

3 

1905 

28  septernb.. 

2.962 

1.103 

4.377 

629 

630 

464 

3 

1905 

5  octobre... 

2.9iû 

1.098 

4.548 

593 

643 

493 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 

1904 

30  septernb. . 

713 

27s 

1 .999  1 

666 

1.299 

216 

4 

1905 

15  septernb.. 

840 

295 

1.6*1 

849 

1.313 

71 

4 

1905 

23  septernb.. 

829 

292 

1.661 

792 

1.294 

67 

4 

1905 

30  septernb.. 

677 

238 

2.103  I 

693 

1.679 

224 

4 

ALLEMAGNE  — 

Banques  locales 

1904 

31  août   

45 

21 

127 

89 

118 

56 

n 

1904 

30  juin  

57 

20 

189 

110 

184 

71 

1905 

31  jui'lei..  . 

60 

21 

173 

108 

177 

61 

1905 

31  août  

58 

20 

170 

105 

178 

62 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

1904 

8  octobre.. . 

958 

711 

1.092 

599 

3 

1905 

21  septernb.. 

m 

» 

720 

!  ■  037 

755 

3 

1905 

28  septernb. . 

806 

» 

732 

1  129 

882 

» 

4 

1905 

5  octobre. . . 

807 

744 

1.056 

809 

4 

ANGLETERRE  —  Banques  d'É 

cosse 

1904 

30  juillet  — 

132 

19 

189 

» 

» 

1905 

8  avril  

116 

20 

175 

i 

1905 

1  juillet... 

134 

20 

189 

» 

1905 

29  juillet  

13i 

20 

186 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

1904 

30  juillet.... 

1  io 

1  10 

159 

1  n 

» 

» 

1905 

8  avril.  .... 

66 

12 

161 

n 

1905 

1  juillet.  . . 

65 

12 

154 

il  * 

n 

1905 

29  juillet. .  . 

1  65 

1  12 

15i 

» 

a 

• 

DATES 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autrlche-Bongne 

1904  30  septernb.. 

1905  15  septernb.. 
1905  ■>•$  septernb.. 
1905  30  septernb.. 


I1 

216 

308  1 

1.853 

199 

526  ( 

47 

1 

168 

313 

1.743 

159 

484  | 

47 

M 

164 

312 

1.757 

153 

3u8 

n 

11 

148 

308  1 

1.S61 

167 

616  1 

51 

BELGIQUE 

1904  29  septernb. 

1905  14  septernb. 
1905  21  septernb. 
1905  28  septernb. 


Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


ESPAGNE 

1  octobre.. . 
16  septernb.. 
23  septernb.. 
30  septernb.. 


Banque  d'Espagne 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


31  août  . . 
30  juin. . . 

30  juillet 

31  août . . 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


138 

155 

518 

14 

149 

101 

166 

154 

548 

12 

144 

108 

166 

153 

548 

13 

143 

108 

166 

152 

565 

10 

151 

114 

1  octobre. . . 
16  septernb. . 
23  septernb.. 
30  septernb.. 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 

10  septernb.. 
20  a.oût . 
31  août  . . 
10  septernb.. 

ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1904 
1905 
1905 
1905 


10  septernb.. 

10  août  

20  août   

10  seplemb.. 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


1904 
1905 
1905 
1905 


PORTUGAL 

7  septernb..!  27 

23  août   27 

30  août  ....  27 

6  septernb..!  27 


Banque  de  Poitugal 


34  1 

1  376 

103 

34 

39 

370 

1  " 

111 

21 

34 

375 

1  11 

118 

21 

39  1 

1  376 

117 

22 

1904  13  septernb.. 

8 

46 

70 

23 

19 

1905   13  août  .... 

13 

14 

42 

71 

24 

13 

1905   20  août  . 

13 

14 

43 

71 

24 

10 

1905  13  septernb.. 

13 

13 

46 

25 

14 

190  4  30  septernb.. 

105 

144 

6 

44 

1905    31  juin  

113 

155 

5 

46 

1  ' 

1905   31  août  .... 

106 

» 

153 

5 

44 

190  5  30  septernb.. 

115 

» 

158 

6 

48 

7  | 

370 

511  | 

1 

636 

625 

862 

111 

373 

564  I 

i 

561 

558 

673 

99 

374 

563 

1 

560 

551 

669 

93 

374 

567  1 

1 

562 

558 

672 

112 

1 

1 

137 

87 

33 

14  1 

1 

1 

121 

98 

31 

15 

2 

1 

122 

98 

31 

13 

2 

1 

128 

99 

32 

U 

35 

» 

87 

12 

49 

2 

1905    30  juin  

34 

108 

12 

64 

1 

1905   31  juillet  ... 

30 

101 

14 

52 

1 

1905   31  août  ...  . 

37 

» 

99 

10 

52 

1 

3  % 
354 


95 

25 

655 

49 

513 

31 

3 

98 

22 

665 

57 

563 

31 

3 

99 

22 

661 

63 

571 

31 

3 

98 

21 

671 

03 

575 

29 

3 

i 
4 
4 


454 


VU 
Si 


3 

254 
254 
254 


468 

97 

867 

480 

285 

34 

5 

532 

88 

943 

182 

3(16 

36 

5 

536 

87 

959 

173 

319 

42 

5 

538 

87 

944 

175 

306 

34 

5 

1904   10  septernb.. 

104 

14 

282 

76 

i  123 

23 

5 

1905   10  août ...  . 

117 

15 

303 

77 

131 

21 

5 

190  5   20  août  .... 

117 

15 

300 

81 

130 

21 

5 

1905  10  seplemb.. 

119 

15 

312 

79 

1  137 

21 

5 

41 

2 

59 

39 

46 

3 

1  s 

42 

2 

66 

39 

47 

3 

1  5 

42 

2 

66 

39 

47 

3 

42 

2 

70 

39 

50 

4 

1  S 

454 
4)4 
454 


554 
554 
554 
554 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  général 


DATES 


CHANGE  DE  PARIS  :  Cours  moyens  duJeudi  de  Paris  sur 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1905  9 
1905  l(i 

1905  23  septemb. 


•ptemb..  i 
■ptemb. .  i 


07 

3 

2(10 

» 

39 

10 

5 

73 

2 

230 

79 

25 

5 

71 

2 

237 

86 

25' 

5 

79 

o 

2*3 

87 

24 

5 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 

1904  2'  septemb.. 

1905  5  septemb.. 
1905  14  septemb.. 
1905  21  septemb.. 

RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


2.282 

206 

2 

056 

400 

498 

413  1 

2.427 

m 

•' 

764 

380 

407 

4. Ml 

2.  i  tfi 

2 

368 

31 1 

439 

483 

2.429 

L29 

2 

855 

379 

460 

480  I 

5/2 
58 
5  % 


1804    15  septemb.. 

23 

0 

"3 

23 

33 

1!) 

1905    15  août  .  . . 

23 

2 

71 

25 

31 

1K 

1905  31  août  

23 

2. 

73 

25 

29 

18 

1905   15  septemb.. 

23 

2 

73 

23 

33 

19 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1904 

31 

août  

12 

6 

•13 

I 

7 

12  1 

1905 

30 

10 

9 

32 

2 

6 

8 

1905 

31 

juillet  . . . 

9 

9 

3i 

1 

7 

10  i 

1905 

31 

août  

9 

9 

40 

6 

12  1 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
19C5 
1905 
1905 


31  août  . . . 

30  juin.  . . 

31  juillet. 
31  août... 


82 

6 

211 

58 

124 

15 

90 

7 

240 

73 

156 

20' 

90 

6 

216 

67 

137 

17 

90 

-I 

221 

64 

134 

11 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1  octobre... 

1£  septemb. . 

23  septemb.. 

30  septemb. 


108 

7 

929 

1.302 

226 

47 

110 

9 

2~3 

1.373 

226 

50 

110 

8 

232 

1.390 

211 

55 

107 

8 

238 

1.390 

241 

53 

4'/, 


4 
4 


TOTAUX 


1904 
1905 
1905 
1905 


6  octobre.  . 
21  septemb.. 
28  septemb. . 

5  octobre. . . 


9.693,2.818 
10  359  2.83o 
10.33ïl2.819 

16.989 

5.523 

6  3S1 

1.7171 

1.5S2 

17.373 

5  693 

6.250 

17.488 

5  7.  8 

6.579 

1  6i2l 

10  0J712.550  1 

18.306 

5-595 

7.052 

1.800. 

» 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4 

037 

n 

1900  31  décembre  . 

8-211 

2.607 

15.906 

9.505 

8.514 

4 

171 

» 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8.172 

4 

827 

» 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4 

178 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4 

129 

» 

1 904  31  décembre  . 

9  811 

2.753 

17  349 

9.524 

7-466 

4 

144 

:> 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren 
nent  les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


30  a 

)Ùt 

C  Se 

>t. 

13  s. 

pt. 

20  s. 

pt- 

27  SÉ 

pt. 

4  oct. 

48 

48 

03 

48 

07 

48 

05 

4N 

12 

48 

11 

Anvers  

100 

ii 

!00 

16 

100 

17 

100 

20 

100 

■j  > 

100 

28 

120 

50 

120 

75 

120 

50 

120 

119 

25 

118 

75 

52 

15 

31 

85 

30 

85 

31 

30 

70 

21) 

Berlin  

Si 

20 

81 

20 

81 

20 

81 

is 

S1 

15 

81 

20 

100 

On 

100 

13 

1110 

12 

100 

17 

100 

18 

100 

23 

Bucharest  .  ....... 

100 

22 

100 

22 

100 

22 

100 

11 

100 

1! 

100 

17 

Constantinople  

22 

85 

22 

85 

22 

!<8 

2° 

90 

•£■> 

88 

22 

86 

81 

23 

SI 

15 

XI 

18 

Bl 

15 

8Ï 

17 

81 

L'Il 

99 

87 

99 

94 

98 

07 

S» 

90 

99 

U 

99 

% 

99 

89 

lOu 

02 

100 

07 

100 

01 

100 

112 

100 

02 

561 

559 

557 

561 

563 

563 

25 

28 

25 

27 

25 

30 

£5 

28 

25 

31 

25 

33 

31 

95 

31 

60 

30 

57 

30 

72 

30 

Ml 

29 

10 

99 

s7 

99 

93 

99 

07 

99 

90 

99 

86 

99 

95 

Saint-Pétersbourg  . 

37 

i:. 

37 

40 

37 

s;; 

37 

(S 

37 

40 

37 

37 

vienne  f.'t  vue)   

"5 

30| 

95 

il 

95 

38 

95 

35 

95 

il 

95 

46 

f5 

35 

95 

40 

95 

in 

95 

10 

95 

46 

93 

51 

Valeurs  à  Irois  mois 


Amsterdam. . 
Allemagne. . . 
Vienne-Tr.  .. 

Espagne  

—  versent. 
Lisb. -Porto  . . 
St  Pétersb.  . . 


Valeurs  à  vue 

Londres 


papier  roo;t 


Chèque 


Belgique 

Italie   — 

Suisse   — 

New- York   — 

Matières  d'or  el  d'argent 
Or  en  barre  fie  kil.] . . . 
Argent  id.   (le  kil.) . . . 


Impér.  Russie  (titre  :  { 
—        —   (nouv.  titr 
Couronnes  de  Suéde 


Plus 

7  sept. 

hisqgft. 

21  sept. 

28  sept. 

5  oct. 

4  96 

205  75 

205  75 

205  75 

205  50 

205  4i 

4  % 

121  87 

121  75 

121  ^7 

121  87 

121  75 

4  % 

103  75 

103  75 

103  69 

103  62 

103  90 

4  % 

380  .. 

383  .. 

382  30 

383  . 

390  .. 

•*  70 

330  . 

527  • . 

527  . . 

530  .. 

4  % 

262  .. 

263 

263  . . 

263  •• 

263  . . 

moins 

'  70 

1  K 

£0  lô 

et"   J  r" 

2o  14o 

2  j  1  i  i 

25  14 

25  12 

•i  70 

là  1  / 

&>  lno 

25  165 

25  165 

25  145 

0  19p 

A     1  On 

u  îyp 

0  25p. 

0  25p 

0  34p 

K  0/ 
0  70 

pair 

pair 

0  06pr. 

0  (6pr 

0  Otipr 

*   /2  AI 

U   I  -V 

517  .. 

0  12p 

U  J Jp. 

0  03p 

0  12p 

4  % 

518  . 

517  50 

517  .. 

517  .. 

au  pair 

3437  » 

3137  .. 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

218  89 

105  .. 

105  .. 

103  .. 

104  ■ 

103  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

fe»)  : .  : 

25  80 

25  80 

23  80 

25  80 

25  80 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

2 :  900"') 

40  .. 

40  . 

40  .  . 

40  .. 

40  .. 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  mark  or) 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Aut. -Hongrie  cour. or; 
Belgique  i  franc  ori. . . 
Espagne  (peset.  pap  ). 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (il.  or;  

Italie  (lira). .-.  

Portugal  milreis  pap. 
Roumanie  (leu  or)... 

Russie  (rouble  or)  

Suisse  (franc  or)  

Turquie  |  liv.  turq). . . 
Pays 

Extra-Européens 
États-Unis  (doll.  or).. 
Mexique  piastre  arg.) 
Képub.Arg.fpeso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  -  milreis  papieri 
Indes  (roupie  argent). 

Japon  (yen  or)  

Chine(Shanghaï)(taë;arg.) 


3  rf  5 
>  Sa 

Valeurs  en  francs  au 

ch.  ange 

du  jour 

7  sept 

Hsept. 

21  sept. 

28  sept. 

5  oct- 

1  234 

1  230 

1  229 

1  230 

1  230 

1  229 

25  22 

25  145 

25  135 

25  135 

25  145 

25  115 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  »» 

1  -. 

1  ■ 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  » 

0  76 

0  77 

0  76 

0  76 

0  78 

1  » 

0  S2 

0  83 

0  83 

0  83 

0  84 

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

1  -. 

1  .. 

1  ... 

1  .. 

1 

5  60 

5  33 

5  35 

5  30 

5  32 

5  35 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

2  67 

2  64 

2  65 

2  65 

2  65 

2  f5 

1  » 

1 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  . 

22  78 

22  85 

22  88 

22  90 

22  88 

22  8fi 

5  18 

5  16 

5  18 

5  18 

5  17 

5  17 

2  58 

2  55 

2  55 

2  53 

2  54 

2  53 

5  » 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

1  89 

1  60 

1  60 

1  61 

1  62 

1  63 

2  84 

1  87 

1  85 

1  83 

1  79 

1  69 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

2  58 

2  55 

2  55 

2  35 

2  55 

2  53 

7  47 

3  38 

3  38 

3  40 

3  38 

3  38 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  5  octobre  1905 

ÎOO  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 


ÎOO  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  '.0 

En  Angleterre   100  3) 

En  Autriche-Hongrie  ...  100  4) 

En  Belgique   100  34 

En  Espagne   12s  20 

En  Grèce   118  75 

En  Hollande   100  39 

En  Italie   99  94 

En  Portugal   104  (U 

En  Roumanie   100  17 

En  Russie   100  39 

En  Suisse   100  12 

En  Turquie   99  63 

Aux  Etats-Unis   100  19 

Au  Mexique   101  97 

En  lîépuol.  Argentine  ..  227  25 

Au  C/uli   116  66 

Au  Brésil   168  04 

Aux  In  il  es   99  41 

Au  Ja/,on   100  78 

En  Chine   221 


Billets  Allemands   99  00 

—  Anglais   99  7u 

Austro-Hongrois .  99  53 

—  Belges   99  06 

—  Esjiagnols   78  .. 

—  Grecs   84  21 

—  Hollandais   99  61 

—  Italiens   100  06 

—  Portugais   95  58 

—  Roumains   99  83 

—  Russes   99  61 

—  Suisses   99  88 

—  Turcs   100  35 

Pièces  des  Etats- Unis . .  ■  99  81 

—  du  Mexique   98  06 

Billets  de  la  Hep.  Argent.  44  .. 

—  du  Chili   85  71 

—  du  Brésil   59  50 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   99  22 

—  de  la  Chine   45  24 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  5  octobre  1905. 

La  tendance  à  la  baisse  qui  avait  commencé  à  so  mani- 
fester [a  semaine  dernière  sur  notre  cote  des  changes  s'est 
nettement  accentuée,  ei,  la  idupart  des  devises  étrangères  sont 
eu  recul,  sans  cependant  faire  prévoir  nom-  le  moment  dé 
grosses  importations  d'or. 
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Le  florin  hollandais,  après  s'être  élevé  jusqu'à  306,  finit  à 
906  i'i,  en  réaction  de  0  centimes  sur  le  cours  de  jeudi  der- 
nier. Le  papier  sur  l'Allemagne  perd  12  centimes,  malgré 
l'élévation  du  taux  de  la  Reicksbank. 

Le  change  sur  Vienne  perd  ('gaiement  12  centimes;  l'Au- 
triche est  en  ce  moment  débitrice  de  l'étranger,  et  règle  au 
moyen  d'envois  d'or  à  Berlin. 

La  peseta  se  relève  notablement  et  progresse  de  7  points; 
le  Gouvernement  espagnol  se  prépare  à  faire  de  nouveaux 
efforts  pour  l'amélioration  du  change;  un  progrès  sensible 
a  déjà  été  réalisé  depuis  un  an,  et,  malgré  la  mauvaise  ré- 
colte, le  cours  du  versement  est  en  hausse  d'une  vingtaine 
de  points. 

Le  Lisbonne  gagne  3  points:  le  papier  à  trois  mois  sur  la 
Russie  reste  stationnaire,  et  le  versement  se  négocie  à 
265  87,  en  baisse  de  18  centimes. 

Le  chèque  sur  Londres,  en  baisse  de  2  centimes,  descend 
au-dessous  du  gold-point,  circonstance  défavorable  au  Marché 
anglais,  déjà  sollicité  par  les  demandes  d'or  de  New-York. 
Le  papier  sur  la  Belgique  perd  9  centimes,  ainsi  que  la  devise 
suisse  ;  le  change  italien  maintient  sa  prime  do  6  centimes. 

Le  dollar  s'est  maintenu  toute  la  semaine  entre  517  et  517  50, 
c'est-à-dire  un  peu  au-dessous  du  pair. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure  

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghai  

Rio-Janeiro  — 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres 
prime  de  l'or. 
Or  en  barres. . . 
Argent  en  barres 


6  sept. 


2/0  5/18 

2/1  1/2 

14  1  16 

1/1  1/32 
1/11  1/4 

2  s  1  4 

17  13/16 

15  3/16 

127  27 

77/9  1/4 
28  11/16 


13  sept. 


2/0 
2/1 
1/4 
1/4 
1/11 
2/8 


5/16 
5/16 
1/16 
1/16 
5/8 
1/4 
17  11/16 
15  1/4 


127  27 
77/9  1/ 
28  11/16 


20  sept. 


2/0 
2/1 
1/4 
1/4 
1/11 
2/8 


5/16 
5/16 
1/16 
1/32 
3/8 
3/8 
17  13/3. 
15  13/32 


127  27 
77/9  5/8 
28  3/8 


sept. 


2/0  5/16 

2/1  3/8 

1/4  l/!6 

1/i  1/16 

1/11  1/4 

2/8  1/4 

17  1/16 

15  7/16 

127  27 

77/9  3/4 
28  1/2 


4  octobre 


2/0  3/8 

2/1  5/16 

1/4  1/16 

1/4  1/16 

1/11  3/16 

2/8  1/4 

16  1/16 

15  7/16 

i27  27 
77/9  3/8 
28  3/8 


Les  devises  d'Extrême-Orient  ont  suivi  le  léger  mouve- 
ment de  recul  du  cours  de  l'argent-métal  :  le  Singapoure  et 
le  Hong-Hong  perdent  chacun  1/16;  seul,  le  Shanghaï  reste 
stationnaire.  Le  ven  japonais,  sortant  de  sa  longue  immobi- 
lité, s'avance  de  ï/16  à  2/0  3/8. 

Le  change  indien  reste  stationnaire  à  Bombay  et  à  Calcutta. 
La  Banque  du  Bengale  a  élevé,  le  39  septembre,  le  taux  de 
son  escompte  de  4  à  5  0/0,  ce  qui  parait  être  simplement  une 
mesure  préventive  due  au  renchérissement  de  l'argent  sur 
le  Marché  de  Londres. 

Le  Rio  fléchit  plus  rapidement  encore  qu'il  ne  s'était  relevé 
et  perd  un  penny  en  huit  jours  ;  nous  voici  revenus  aux 
cours  du  mois  de  mai.  Nous  avons  exposé,  la  semaine  der- 
nière, les  causes  qui  doivent  ramener  le  change  brésilien  à 
un  niveau  plus  en  harmonie  avec  la  balance  économique 
réelle  du  pays  ;  il  est  toutefois  à  souhaiter  que  la  baisse 
subisse  un  ralentissement,  car  rien  n'esl  plus  défavorable  à 
la  prospérité  économique  d'un  pays  que  ces  brusques  oscil- 
lations du  change. 

Le  Valparaiso  reste  à  peu  près  stable  à  15  7/16. 

L'or  à  Londres  est  en  baisse  de  3/8  et  revient  au  cours  de 
77/9  3/8  ;  New-York  continue  à  attirer  le  métal  jaune,  malgré 
l'élévation  du  taux  de  la  Banque  d'Angleterre.  Le  cours  des 
monnaies  étrangères  a  suivi  les  variations  de  celui  des  barres 
et  finit  uniformément  à  76/4  1/2,  en  recul  de  1/8. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  '22  au  28  septembre,  ont  été  les  suivants  : 

Entrées  Sorties 

Afrique  du  Sud..  .£     433.000   Bombay  £  36.000 

Australie   54.000   Calcutta   21.000 

Colombo   2.500 


Total   487.000  Total   59.500 

L'argent  métal  perd  1/8,  inllnencé  surtout  par  l'absence  de 
demandes  de  la  part  de  1  Inde. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  ont  été,  du 
22  au  28  septembre,  de  120.200  liv.  st.,  ce  qui  porte  le  total, 
depuis  le  1"  janvier,  à  5.225.684  liv.  st.,  contre  8.037.823 
livres  sterling  pour  la  période  correspondante  de  l'année  der- 
nière. 


Places 


Escompte  hors  banque  : 
7  sept.   14  sept.  21  sept.  28sej 


28  sept.     4  oc  t. 


1  3  8 

2  1/4 
2  8/4 


1  5/8 

2  7  8 

2  3/4 


3  1/4      3  3/4 


1  3/4  2  ./.  2  1/4 

3  1/8  8  3/16  3  5/8 

3  1/8  3  3/8  3  1,2 

3  3/4  4  1/2  4  1/2 


Paris  

Londres. . . . 

Berlin  

New  -  York 
(time  money) 

Le  3  octobre,  la  lfaùque  Impériale  d'Allemagne  a  élevé  le 
taux  de  l'escompte  de  4  à  5  0/0  et  celui  des  avances  de  5  à 
6  0/0;  la  Banque  Nationale  de  Danemark  a  porté  a  5  ai 
5  1/2  0/0  les  mêmes  taux,  qui  étaient  précédemment  de 
4  et  4  1/2  0/0.   

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

Il  est  sorti,  celte  semaine,  22.106.000  fr.  d'or  de  la  Banque 
de  France;  la  circulation  a  prélevé  11.238.000  fr.  à  Paris  et 
12.145.000  dans  les  succursales  ;  les  achats  de  matières  -  élè- 
vent à  3.789.000  fr.  et  les  ventes  à  2.492.000  fr.;  il  a  été  rem 
20.000  fr.  du  Maroc  et  expédié  100.000  fr.  en  Suisse. 

L'argent  est  en  diminution  de  4.217.000  fr.  ;  il  est  sorti  par 
les  guichets  888.000  fr.  à  Paris  et  3.019  fr.  dans  les  succur- 
sales ;  il  est  venu  40.000  fr.  du  Maroc  et  il  a  été  envoyé 
1.350.000  fr.  en  Suisse. 

La  circulation  des  billets  augmente  do  171  millions,  lo 
portefeuille  de  13  millions  et  les  avances  de  28  millions  ;  le 
solde  des  comptes  courants  diminue  de  36  millions.  Le 
resserrement  de  l'argent  continue  à  exercer  son  inlluence sur 
les  bilans  de  notre  grand  Etablissement  de  crédit. 

L'échéance  de  fin  de  mois,  aggravée  par  les  circonstances 
que  nous  avons  exposées  dans  noire  dernier  numéro,  a  pro- 
voqué, à  la  Banque  d'Allemagne,  des  demandes  de  crédit 
dont  l'intensité  a  rarement  été  dépassée  :  il  a  été  prélevé  206 
millions  sur  l'encaisse  et  442  millions  de  billets  ont  en  outre 
été  mis  en  circulation.  Les  comptes  courants  particuliers  ont 
retiré  97  millions  ;  il  est  entré  dans  le  portefeuille  385  mil- 
lions d'escomptes  et  157  millions  d'avances.  f,e  montant  des 
billets  dépassant  la  limite  légale  d'émission  a  atteint  563 
millions.  Dans  ces  conditions,  la  Banque  d'Allemagne,  ainsi 
qu'on  le  prévoyait,  d'ailleurs,  a  dû  prendre  des  mesures  dé- 
fensives et  a  relevé  de  1  0/0  le  taux  de  son  escompte,  fixé  à 
4  0/0  depuis  le  11  septembre.  Cette  mesure  aura  pour  eflet, 
outre  le  ralentissement  des  demandes  de  crédit  adressées  à 
la  Reichsbank,  un  abaissement  du  cours  des  devises  étran- 
gères, qui  sera  peut-être  suffisant  pour  attirer  de  l'or  en 
Allemagne  et  renforcer  ainsi  l'encaisse  de  l'établissement  cen- 
tral d'émission. 

Voici  les  mouvements  d'or  de  la  semaine  à  la  Banque 
d'Angleterre  : 

Entrées  Sorties 

Inde   £  1.000.000   Egypte   s.  1.250.0*0 

Australie   5.000 

Excédent  des  sorties    245. 000 


Total  égal. 


1.250.000      Total  des  sorties.  1.250.000 


Les  prélèvements  de  la  circulation,  beaucoup  plus  impor- 
tants que  les  sorties  d'or  vers  l'étranger,  portent  à  59  mil- 
lions la  réduction  totale  de  l'encaisse  ;  la  circulation  des 
billets,  d'autre  part,  s'est  accrue  de  12  millions;  la  diminu- 
tion de  la  réserve  est  donc  de  71  millions.  Les  comptes  cou- 
rants ont  retiré  73  millions  et  le  portefeuille  diminue  de 
pareille  somme.  La  proportion  de  la  réserve  aux  engage- 
ments faiblit  encore  et  tombe  à  38  60  0/0  ;  mais  la  Banque 
d'Angleterre  n'a  pas  jugé  nécessaire  de  procéder,  dès  main- 
tenant, à  un  nouveau  relèvement  de  son  minimum  officiel, 
malgré  le  drainage  d'or  dont  elle  est  en  ce  moment  l'objet. 

La  fin  de  mois  a  fait  sentir  également  son  inlluence  à  lu 
Banque  d'Autriche-Hongrie:  la  circulation  gagne  104  mil- 
lions, le  portefeuille  108  millions  et  les  avances  4  millions  ; 
il  est  sorti,  de  plus,  20  millions  d'or,  absorbés  en  grande 
partie  par  l'exportation  dans  la  direction  de  Berlin. 

La  circulation  de  la  Banque  de  Belgique  s'accroît  de  10 
millions  et  le  portefeuille  de  4  millions  ;  peu  de  variations 
sur  les  autres  chapitres. 

La  Banque  d'Espagne  a  reçu  2  millions  d'argent  et  mis 
1  million  de  billets  en  circulation;  son  porte'euille  s'accroit 
de  4  millions,  mais  cette  augmentation  porte  entièrement  sur 
le  portefeuille  commercial;  le  montant  des  pagarès  du  Trésor 
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a  diminué  de  3  millions  et  n'est  plus  actuellement  que  de 
429  millions.  Les  avances  augmentent  de  17  millions  et  les 
disponibilités  à  l'étranger  atteignent  64  millions.  En  somme, 
si  l'on  se  reporte  au  commencement  de  l'année,  la  situation 
de  la  Banque  s'est  notablement  améliorée,  grâce  surtout  au 
remboursement  par  le  Trésor  de  170  millions  de  pagarès. 

La  circulation  do  la  Banque  d'Italie  diminue  de  15  millions 
après  l'échéance  de  fin  août,  le  portefeuille  de  13  millions  et 
les  avances  de  8  millions. 

La  Banque  des  Pays-Bas  a  reçu  8  millions  d'escomptes  et 
G  millions  d'avances  et  mis  17  millions  de  billets  on  circula- 
tion pour  les  besoins  de  fin  de  trimestre. 

La  Banque  de  Russie  a  livré  à  la  circulation  7  millions 
d'or,  11  millions  d'argent  et  87  millions  de  billets  ;  ses  comp- 
tes courants  lui  ont  versé,  par  contre,  28  millions  et  son 
portefeuille  a  gagné  21  millions.  Les  disponibilités  à  l'étran- 
ger atteignent  actuellement  630  millions,  qui,  joints  aux 
2  milliards  429  millions  d'or  en  caisse,  permettraient  légale- 
ment de  gager  une  émission  de  3  milliards  859  millions, 
supérieure  d'un  milliard  à  la  circulation  actuelle. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 

Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905...  ' 

—  1904... 

-  1903... 


Du  9 

au  10  sept. 


Depuis 
lel,rjanv. 

1.500 

25.852.566 


4.603  12.744.531 

4.00'J  38.098.587 
52J.000  73.682.273 
11.000  32.838.850 


Du  9  Depuis 
au  10  sept.  lel"janv. 

330.922 
4.266.136 
9.655 
2.236.595 


ARGENT 

Grande-Bretagne  1.437.248  23.329.892 

France   »  538.335 

Allemagne   »  12.892 

Autres  pays....  2.227  810.722 


108.008 

1U8.0C8 
31.603 

57.695 


027.991 


6.843.308 
6.622.278 
3.840.815 


13.100 

20 

3.008.908 


Total  1905. 

—  1904. 

—  1903. 


1.439.475  24.697.841 
599  350  29.505.182 
316.318  22.305.474 


627.991  3.022.094 
15.943  677.941 
12.037  1.146.472 


Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

244.4 
202.2 
200.5 
201.5 

78.7 
76.5 
75.6 
76.0 

40.6 
53.7 
53.9 
54.1 

1212.8 
1096.4 
1083.2 
1080.5 

1143.0 
1085.8 
1076.4 
1071.6 

-+-  19.9 
4-  4.6 
+  5.2 
+  7.4 

1904  1"  oct. 

1905  16  sept. 
1905  23  sept. 
1905  30  sept. 

Le  surplus  réserve  des  Banques  Associées  de  New-York 
bénéficie  d'une  légère  réduction  des  dépôts  et  de  l'accroisse- 
ment de  l'encaisse. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1904  27  août  .. 

107.3 

233.2 

8.1 

38.6 

42.8 

1905  12  août  .. 

112.6 

263.8 

5.7 

86.0 

255.7 

1905  19  août  . . 

110.8 

264.6 

6.4 

78.2 

275.0 

1905  26  août  . . 

107.5 

252.9 

7.7 

79.9 

275.0 

La  proportion  entre  rencaisse  et  la  circulation  de  la  Ban- 
que du  Japon  reste  suffisante,  mais  les  avances  dépassent 
700  millions  de  francs,  chiffre  beaucoup  trop  élevé  ;  le  mon- 
tant de  ce  chapitre  coïncide  d'ailleurs  depuis  deux  mois,  à 
quelques  millions  près,  avec  celui  des  dépôts  du  Trésor  et 
qui  a,  lui  aussi,  brusquement  augmenté;  il  y  a  évidemment 
corrélation  entre  ces  deux  comptes. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Le  Change  au  Mexique  pendant  le  i,r  semestre 
de  1905 

Du  journal  Le  Mexique  : 

Les  statistiques  du  premier  semestre  de  l'année  courante 
montrent  que  la  réforme  monétaire  n'a  causé  aucune  pertur- 
bation dans  les  aftaires  mexicaines,  qu'au  contraire,  elle  a 
eu  une  heureuse  inlluonce  sur  elles.  La  transition  entre  les 
deux  régimes  a  été  favorisée,  d'ailleurs,  par  la  fermeté  du 
cours  de  l'argent  : 

Prix  de  l'once  d'argent  sur  les  places  de  Londres 
el  de  New-York 

Londres  New- York 

Maxim.      Minim.     Maxim.  Minim. 

Janvier   28  3/8  27  7/16  61  1/2  59  7/8 

Février   28  5/16  27  5/8  011/2  60  1/8 

Mars   27  5/16  25  7/8  60  55  7/8 

Avril   26  1/2  25  5/16  57  3/8  5â  1/8 

Mai   27  5/16  26  1/8  59  1/4  56  5/8 

Juin   27  1/8  26  7/16  58  7/8  57  3/4 

Le  change,  si  variable  avant  la  réforme,  est  maintenant 
virtuellement  fixe,  et  cette  fixité  s'est  établie  dès  la  décla 
ration  de  la  réforme  future,  deux  mois  avant  son  établisse- 
ment officiel  : 

Change  sur  New-York 

Maximum  Minimum 

Janvier   202  1  8  202 

Février   202  1/4  202 

Mars   202  3/8  202 

Avril   202  1/4  202 

Mai   202  1/4  202 

Juin  -   202  1/4  202 

Pendant  le  premier  semestre  de  1904,  au  cours  maximum 
de  l'once,  59  1/2,  correspondait  le  change  de  210  et  au  cours 
minimum,  52  7/8,  le  change  de  233. 


La  Circulation  aux  Etats-Unis 

Voici  le  tableau  des  monnaies  d'or  et  d'argent  en  circula- 
tion au  1er  septembre  1905  : 

l"janv.  1905  1"  août  1905  1"  sept.  1905 
En  dollars 

Monnaies  d'or ... .  649.548.528  650.616.580  653.003.548 

Dollars  d'argent . .  80.039.395  73.586.898  75.581.915 

Monnaies  division- 
naires d'argent..  102.891.327  101.437.759  102.820  021 

Certificats-or   466.739.689  493.437.879  491.335  239 

—       argent.  468.017.227  458.518.951  464.339.041 

Billets  du  Trésor 
(loi'  du  14  juillet 

1890)   10.940.054  9.123.575  8.920.253 

Billets  des  Etats- 
Unis   342.287.627  331.431.775  333.539.111 

Billets  des  Banque* 

Nationales   449.157.278  486.784.884  492.119.926 

Total          2.569.621.125  2.604.902.301  2.021.659.054 

La  population  des  Etats-Unis  était  évaluée,  au  1er  jan- 
vier 1900,  à  76.977.000  habitants  et  la  proportion  par  tète 
ressortait  à  25  doll.  73.  Au  lor  janvier  1901,  la  population 
était  évaluée  à  77.080.000  habitants  et  la  proportion  ressor- 
tait à  28  doll.  19.  Au  1"  janvier  1902,  la  population  êtail  de 
78.437.000  habitants  et  la  proportion  de  28  doll.  69.  Au 
1er  janvier  1903,  la  population  était  évaluée  à  79.799.000  ha- 
bitants et  la  proportion  était  de  29  doll.  43.  Au  1er  janvier 
1904,  la  population  êtail  évaluée  à  81.177.000  habitants  el  la 
proportion  était  de  30  doll.  38.  Au  1"  janvier  L905,  la  popu- 
lation était  évaluée  à  83.562.000  habitants  et  ta  proportion 

était  de  81  doll.  12,  et  au  l,r  sepl  bre  1905  la  population 

était  évaluée  à  83.498.000  habitants  et  la  proportion  était  de 
81  doll.  40. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN. 


—  Situation  financière  générale 


Le  Régime  monétaire  des  Protectorats  allemands 
dans  l'Afrique  orientale 

(Suite  et  fin)  (1) 

Régime  monétaire  tien  Protectorats  allemands  autres  que 
l'Afrique  orientale  allemande  et  Kiao-Tckéou. 

En  vertu  de  l'art.  15  de  la  loi  sur  les  protectorats  et  on  ce 
qui  concerne  ces  Protectorats,  à  l'exception  de  l'Afrique  orien- 
tale allemande  et  de  Kiao-Tchéou,  après  abrogation  de  toutes 
dispositions  prises  jusqu'ici  en  matière  monétaire,  il  est 
ordonné  ce  qui  suit  : 

Art.  1er.  —  L'imité  de  compte  du  système  monétaire  des 
protectorats,  à  l'exception  de  l'Afrique  orientale  allemande  et 
de  Kiao-Tchéou,  est  le  mark  d'Empire  (rcichsmark). 

2.  —  Auront  pouvoir  libératoire  légal  toutes  les  monnaies 
qui  ont  ce  pouvoir  dans  l'Empire  allemand,  avec  cette  diffé- 
rence que,  non  seulement  les  monnaies  d'or  et  les  thaï  ers, 
mais  aussi  les  autres  monnaies  d'argent  devront  être  accep- 
tées en  paiement  pour  toutes  sommes,  et  que  les  monnaies 
de  nickel  et  de  cuivre  devront  être  acceptées  en  paiement  par 
les  particuliers  et  les  caisses  publiques  jusqu'à  concurrence 
de  5  marks  par  paiement. 

3.  —  Les  caisses  désignées  par  les  Gouverneurs  (aux  îles 
Marshall  par  le  Layideshauptmann  devront  échanger  sur 
demande  et  par  quantités  représentant  une  somme  de 
100  marks  au  moins,  les  monnaies  de  nickel  et  de  cuivre 
contre  des  monnaies  d'or  ou  d'argent  à  leur  choix.  Les  Gou- 
verneurs fixeront  les  conditions  de  ces  échanges. 

4.  —  L'obligation  d'accepter  (art.  2)  et  d'échanger  (art.  3) 
ne  sera  pas  applicable  aux  monnaies  trouées  ou  diminuées 
de  poids  autrement  que  par  la  circulation  naturelle,  non  plus 
qu'aux  espèces  falsifiées. 

5.  —  Les  monnaies  d'or  de  l'Empire  dont  le  poids  normal 
(7  grammes  96405  pour  la  double  couronne  et  3  gr.  98248  pour 
la  couronne)  ne  sera  pas  diminué  de  plus  de  5  millièmes, 
c'est-à-dire  ne  pèseront  pas  moins  de  7  gr.  9251  pour  la 
double  couronne  et  3  gr.  9626  pour  la  couronne  (maximum 

-de  tolérance)  et  qui  n'auront  pas  été  diminuées  de  poids 
volontairement  ou  illégalement  seront  considérées  de  poids 
droit  pour  tous  les  paiements. 

Les  monnaies  d'or  de  l'Empire  qui  n'auraient  pas  le 
minimum  du  poids  légal  et  les  monnaies  d'argent,  de  nickel 
et  de  cuivre  de  l'Empire  qui,  par  suite  de  circulation  pro- 
longée ou  d'usure  naturelle  auraient  diminué  de  poids  ou 
dont  les  effigies  seraient  devenues  difficilement  reconnais- 
sablés  seront  acceptées,  à  leur  pleine  valeur,  par  les  caisses 
publiques,  qui  ne  devront  pas  les  remettre  en  circulation, 
niais  les  livrer  au  Gouvernement,  qui  en  opérera  le  retrait. 

G.  —  Les  bons  de  caisse  de  l'Empire  seront,  pour  leur  va- 
leur nominale,  acceptés  en  payement  dans  toutes  les  caisses 
publiques.  Mais  il  n'existe  aucune  obligation  de  les  accepter 
dans  les  payements  de  particulier  à  particulier. 

7.  —  Les  caisses  publiques  sont  autorisées  à  accepter  en 
payement  les  billets  émis  par  la  Banque  de  l'Empire. 

8.  —  Les  Gouverneurs  et  dans  les  îles  Marshall,  le  Lan- 
■deshauptmann)  sont  chargés  : 

1)  De  prendre  les  mesures  de  police  nécessaires  pour  le 
•maintien  d'une  circulation  monétaire  régulière. 

2)  De  fixer  la  valeur  au-dessus  de  laquelle  les  monnaies 
étrangères  ne  sont  pas  et  ne  peuvent  être  données  en  paye- 
ment, ainsi  que  d'interdire  entièrement  la  circulation  des 
monnaies  étrangères. 

3)  De  décider  si  ces  monnaies  étrangères  peuvent  être  ac- 
ceptées en  paiement  par  les  caisses  publiques  à  un  cours 
officiel  à  déterminer,  de  même  qu'à  fixer  ce  cours  s'il  y  a 
lieu. 

4]  De  donner  force  libératoire  légale  à  certaines  monnaies 
étrangères  en  fixant  pour  ces  monnaies  un  rapport  de  cours 
avec  le  mark  d'Empire. 

5  De  fixer  la  date  d'entrée  en  vigueur  de  la  présente  or- 
donnance par  voie  de  promulgation  clans  les  Protectorats  dé- 
pendant de  leur  administration. 


(1)  Voir  Economiste  Européen,  n»  716. 


Situation  Financière  Générale 


Europe.  —  France.  Ainsi  qu'on  le  prévoyait,  l'ar- 
gent, pour  les  besoins  de  notre  liquidation  «le  lin  sep- 
tembre, a  été  abondant,  et  les  reports  uni  été,  par 
suite,  pratiqués  à  des  taux  bon  marché  :  2  0/0  environ, 
en  moyenne,  sur  le  Marché  officiel.  C'est  là  un  indice 
favorable  pour  les  nouvelles  et  grandes  opérations  fi- 
nancières à  l'étude  ou  en  préparation  en  ce  moment. 

Cependant,  en  dépit  do  notre  situation  monétaire  fa- 
vorable, la  Bourse  de  Paris  s'est  montrée  plus  calme. 
Il  est  vrai  qu'à  l'étranger  l'argent  se  resserre  encore  ; 
c'est  ainsi  que  la  Banque  Impériale  d'Allemagne  a, 
mercredi,  suivi  l'exemple  que  lui  avait  donné  la  Barv- 
que  d' 'Angleterre,  jeudi  dernier.  Cependant,  et  en  ad- 
mettant même  qu'à  Londres  le  taux  de  l'escompte  soit 
encore  élevé  sous  peu,  il  y  a  à  considérer  que  tous  les 
ans,  pour  ainsi  dire  à  la  même  époque,  les  besoins  de 
capitaux  se  font  plus  grands.  Ce  qui  se  passe  actuelle- 
ment n'est  donc,  en  aucune  façon,  anormal. 

Allemagne.  —  La  Beichshank  vient  d'élever  le  taux 
de  son  escompte  à  5  0/0;  il  était  à  4  0/0  depuis  le 
11  septembre  dernier. 

L'activité  et  la  fermeté  ont  diminué  à  la  Bourse  de 
Berlin,  même  sur  les  valeurs  industrielles. 

La  Commission  de  la  réforme  des  finances  a  proposé 
d'augmenter  les  impôts  sur  le  tabac  et  la  bière.  L'im- 
pôt sur  la  bière,  qui  rapporte  actuellement  31  millions 
de  marks  par  an,  devra  en  rapporter  100  millions. 

La  Ligue  navale  a  élaboré  un  nouveau  programme 
de  constructions  maritimes. 

Angleterre.  —  La  publication  du  traité  anglo-japo- 
nais a  été  bien  accueillie  en  Angleterre. 

L'élévation  du  taux  de  l'escompte  de  la  Banque  d'An- 
gleterre et  de  la  Banque  d' Allemagne  a  mal  impres- 
sionné le  marché  financier,  qui  reste  faible. 

Les  émissions  publiques  des  trois  premiers  tri- 
mestres se  sont  élevées  à  127.070.800  liv.  st.,  contre 
80.105.800  liv.  st.  dans  la  même  période  de  1904. 

Belgique.  —  La  situation  du  marché  monétaire  a 
défavorablement  impressionné  le  marché  financier,  qui 
est  plus  faible.  Le  marché  sidérurgique  a  conservé  ses 
bonnes  dispositions  :  les  commandes  sont  importantes 
et  les  cours  bien  tenus.  Les  titres  à  la  Bourse  sont 
fermes.  En  valeurs  de  charbonnages,  les  affaires  sont 
actives  sans  grandes  variations  de  cours. 

Espagne.  —  Le  Ministre  des  Finances  travaille  à  la 
mise  au  point  du  budget  :  il  abordera  ensuite  la  ques- 
tion du  change  et  celle  du  régime  de  la  Banque  d'Es- 
pagne. 

En  1904,  la  valeur  totale  des  produits  miniers  éva- 
lués aux  lieux  de  production  a  atteint  170.450.511  pe- 
setas, en  diminution  de  9.501.531  pesetas,  par  rapport 
à  1903.  Le  produit  des  usines,  évalué  au  prix  de 
fabrique,  s'élève  à  228. 842. 649  pesetas,  contre  197  mil- 
lions 430.690  en  1903. 

Halte.  —  On  dément  de  source  officieuse  la  nouvelle 
d'un  replâtrage  ministériel. 

On  ne  sait  encore  rien  de  positif  au  sujet  de  l'entre- 
vue de  M.  Tittoni  avec  le  chancelier  de  Bûlow,  mais 
elle  ne  changera  pas  l'orientation  .le  la  politique  ita- 
lienne. 

Les  principales  recettes  de  l'Etat  effectuées  clans  les 
deux  premiers  mois  de  l'exercice  en  cours  se  sont  éle- 
vées à  237.767.701  lire,  chiffre  supérieur  de  6.554.353 
lire  à  celui  de  la  même  période  de  l'exercice  précédent. 

Amérique.  —  Brésil.  Nous  publions,  page  415,  le 
bilan  de  la  Banque  du  Brésil. 

Etals-  Unis.  —  Dans  les  deux  premiers  mois  de  l'an- 
née fiscale,  les  recettes  ont  atteint  96.763.566  dollars  et 
les  dépenses  115.279.290  dollars. 

Dans  les  sept  premiers  mois  de  1905,  l'exportation 
des  marchandises  s'est  élevée  à  107.934.424  dollars, 
contre  85.223.479  dollars,  dans  la  même  période  de 
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190'i  et  l'importation  s'est  élevée  à  83.85G.71'i  dollars, 
contre  71.193.943. 

Pendant  le  mois  dernier,  le  montant  de  la  Dette  pu- 
blique a  diminué  de  8.946:986  dollars. 

Mexique.  —  Le  14  août,  le  Gouvernement  mexicain 
a  donné  la  plus  importante  concession  de  chemin  de 
fer  signée  depuis  vingt  ans:  le  prolongement  de  la  ligne 
de  Sonora,  le  long  du  Pacifique  jusqu'à Tepic  et  Guada- 
lajara. 

Asie.  —  Chiiu\  La  poste  s'est  rapidement  déve- 
loppée en  Chine  :  le  nombre  des  bureaux  principaux 
est  de  40;  celui  des  bureaux  de  recettes,  de  353  et  celui 
des  agences,  de  927. 

Siam.  —  Le  commerce  du  Siam  a  été  prospère,  en 
1904.  Le  total  des  importations  et  des  exportations 
s'est  élevé  à  10.014.000  liv.  st.,  en  augmentation  de 
2.583.000  liv.  st.  sur  celui  de  19uÛ  Les  exportations  ont 
atteint  5.650.000  liv.  st.,  soit  1.694.000  liv.  st.  plus 
qu'en  1903. 


FONDS  D'ÉTAT  EUROPÉENS  &  EXTRA  EUROPÉENS 

à  la  Bourse  de  Paris 


Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


28  septembre 

5  octobre 
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4 

24 

93 

22 

23  30 

4  29 

Hellénique  4  %  1887  (net  9  fr.  40). 

m 

28 

71 

3 

18 

270 

28  71 

3  48 

Hollande  3  %  

95 

80 

31 

93 

3 

13 

96 

32  . 

3  12 

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

97 

50 

Ji 

37 

4 

10 

97 

80 

24  SS 

4  08 

105 

10 

26 

->- 

3 

80 

105 

26  25 

3  80 

Norvège  3  %  188S  

87 

50 

29 

Ï6 

3 

42 

87 

to 

29  03 

3  44 

70 

25 

2:; 

il 

4 

27 

70 

10 

23  36 

4  27 

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) 

89 

60 

29 

86 

3 

M 

89 

0') 

29  83 

3  35 

Roumanie  4  %  1898  

94 

2i 

50 

4 

23 

93 

75 

23  48 

4  26 

81 

■>7 

3 

70 

80 

50 

26  83 

3  72 

83 

io 

27 

70 

3 

60 

83 

20  75 

4  8i 

Suéde  3  k  %  1895  

100 

50 

28 

71 

3 

48 

101 

28  85 

3  46 

101 

33 

66 

2 

97 

101 

80 

33  '.6 

2  96 

Turquie  convertie  unifiée  4  %  ■■ 

91 

15 

22 

78 

4 

:•>< 

90 

39 

22  73 

4  39 

—       Priorité  4  %  1890  

EXTRA-EUROPÉENS 

504 

25 

20 

3 

96 

502 

50 

25  12 

3  98 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

97 

24 

25 

4 

12 

94 

50 

23  62 

4  23 

92 

05 

23 

01 

4 

:y, 

89 

50 

22  37 

4  46 

Chinois  5  %  or  1898  

503 

2(1 

12 

4 

% 

505 

20  20 

4  95 

108 

27 

3 

70 

108 

2j 

27  06 

3  69 

Etats-Unis  4  %  (à  New-York) . . . 

105 

25 

26 

Ml 

3 

80 

104 

7:, 

26  18 

3  81 

Haïti  5  %  1875  

Japon  5  %  (à  Londres)  

244 

50 

16 

30 

6 

'13 

240 

50 

16  03 

6  23 

101 

20 

20 

4 

tt:. 

100 

73 

20  15 

4  96 

Mexique  5  %  intérieur  

53 

so 

21 

18 

4 

72 

52 

95 

20  76 

4  81 

Québec  3  %  1894  

88 

10 

29 

36 

3 

40 

88 

30 

29  43 

3  39 

Uruguay  3  %  %  11:91  

73 

as 

2Q 

92 

4 

77 

72 

50 

20  71 

4  82 

FRANCE 


La  Politique.  —  La  rentrée  des  Chambres.  —  Nouvelle  conférence 
■  6:  La  liaye.  —  La  question  marocaine.  —  Les  réformes  au  Congo. 

Le  Conseil  des  Ministres,  dans  sa  séance  du  30  sep- 
tembre, a  décidé  de  fixer  la  rentrée  du  Parlement  au 
lundi  30  octobre."  La  date  du  17,  qui  était  demandée 
par  un  !2rand  nombre  de  députés,  n'a  pu  ètXQ  acceptée, 
le  voyage  du  Président  de  la  République,  accompagné 
du  présidenl  du  Conseil,  en  Espagne,  devant  fatale- 
ment interrompre  les  discussions  depuis  le  23  jusqu'au 
29  octobre. 

La  future  session  parlementaire  sera  nécessairement 
oourte,  i"  renouvellement  triennal  du  Sénat,  obligeant 
cette  assemblée  à  se  séparer  plus  tôt  que  d'habitude  ; 
ainsi,  en  1902,  à  la  velue  du  dernier  renouvellement 
triennal,  La  session  avec  été  close  le  ti  décembre,  après 
le  vole  de  ileux  douzièmes  provisoires.  1 


Cette  année,  la  Commission  du  budget  a  terminé  ses 
travaux  et  tous  les  rapports  seront  distribues  dès  la 
rentrée  du  Parlement.  Le  budget  de  1906  étant,  à  peu 
de  chose  près,  la  reproduction  de  celui  de  1905,  la  dis- 
cussion pourra  en  être  fort  écourtée  el  la  loi  de  finances 
adoptée  dans  un  court  délai. 

D'autres  projets  de  lois  sont  sur  le  chantier:  au 
Sénat,  on  devra  s'occuper  de  la  séparation  des  Eglises 
et  de  l'Etal  ;  La  Chambre  a  la  question  des  Retraites 
ouvrières  à  son  ordre  du  jour,  mais  on  ne  saurait  trou 
insister  pour  que  la  discussion  du  budget  soit  terminée 
avant  toute  autre,  atin  que  la  loi  de  finances  soit  régu- 
lièrement promulguée  avant  le  1er  janvier.  Ce  serait, 
en  effet,  une  très  mauvaise  préparation  aux  nombreuses 
consultations  politiques  de  L'an  prochain  que  l'ouver- 
ture de  douzièmes  provisoires. 


Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  30  septembre  à 
l'Elysée  sous  la  présidence  de  M.  Loubet.  Tous  les  ministres 
étaient  présents,  à  l'exception  de  M.  Gauthier,  qui  vient  de 
partir  pour  la  Tunisie  et  l'Algérie. 

Le  Conseil  s'est  d'abord  occupé  de  lixcr  la  date  de  convo- 
cation des  Chambres  pour  la  session  extraordinaire  de 
1  année.  C'est  le  lundi  30  octobre  qui  a  été  choisi. 

On  sait  qu'au  précédent  Conseil  des  Ministres,  la  date  du 
17  octobre  avait  été  proposée  concurremment  avec  celle  du  30. 
Le  Conseil,  après  délibération,  s'est  rallié  au  30,  parce  que 
la  date  du  17  n'avait  en  réalité  aucun  avantage,  étant  donné 
que  deux  on  trois  jours  après  les  Chambres  devaient  se 
séparer  durant  le  voyage  du  Président  de  la  République  en 
Espagne  et  en  Portugal  et  durant  lequel  M.  Rouvier  est 
obligé,  en  qualité  de  ministre  des  affaires  étrangères,  d'ac- 
compagner le  chef  de  l'Etat. 

M.  Rouvier,  en  effet,  a  déclaré  à  ses  collègues  qu'en  aucun 
cas  il  n'accepterait  que  les  Chambres  pussent  continuer  leurs 
délibérations  hors  sa  présence,  parce  qu'il  pouvait  arriver 
qu'au  cours  d'un  débat,  la  responsabilité  du  Cabinet  ou  d'un 
de  ses  membres  fût  engagée  sans  que  le  Président  du  Conseil 
fût  présent. 

C'est  dans  ces  conditions  que  tous  les  ministres  se  sont 
ralliés  à  la  date  du  30  octobre. 

Le  voyage  du  Président  de  la  République  doit  durer  du 
22  au  29.  M.  Loubet  reviendra  du  Portugal  par  mer,  et  il  n'a 
lias  encore  décidé  s'il  débarquerait  dans  un  port  de  l'Atlan- 
tique ou  de  la  Méditerranée.  Suivant  les  cas,  il  débarquera 
en  France  le  30  ou  le  31.  Mais  M.  Rouvier,  à  l'issue  du 
voyage  présidentiel,  .quittera  M.  Loubet  pour  rentrer  par 
chemin  de  fer,  de  façon  à  êlre  de  retour  exactement  le 
30  octobre  au  matin  et  à  être  prêt  à  participer  le  jour  même 
à  la  reprise  des  travaux  parlementaires. 

M.  Rouvier  a  ensuite  fait  connaître  à  ses  collègues  l'en- 
semble des  négociations  entre  la  France  et  l'Allemagne  au 
sujet  de  l'affaire  du  Maroc,  qui  ont  abouti  au  résultat  que 
l'on  sait. 

M.  Rouvier  a,  d'autre  part,  soumis  au  Conseil  l'invitation 
adressée  par  le  Gouvernement  russe  à  une  nouvelle  Confé- 
rence à  La  Haye. 

La  France  accepte  en  principe  cette  invitation. 

M.  Etienne,  ministre  de  l'intérieur,  a  indiqué  l'état  des 
grèves  dans  la  région  de  Longwy.  Le  travail  a  repris  partiel- 
lement dans  les  usines  et  tout  l'ait  espérer  une  reprise  totale 
dans  un  court  délai. 

Sur  la  proposition  du  Ministre  de  la  Guerre,  le  Conseil  a 
décidé  de  maintenir  dans  leur  commandement  actuel  les 
généraux  de  division  liait,  commandant  le  8"  corps  d'armée  ; 
Milhis,  commandant  le  lô"  corps,  et  Michal.  membre  du  Con- 
seil supérieur  de  la  guerre,  commandant  le  20°  corps. 

Le  Conseil  a  autorisé  Je.  Ministre  de  la  Marine  à  prépares 
l'insertion  dans  la  loi  de  finances  d'une  disposition  gui  élend 
le  régime  de  faveur  dont  jouissent,  depuis  ÎN'.U,  les  Sociétés 
de  Crédit  agricole  à  des  Sociétés  de  crédit  maritime. 

Les  services  que  pourront  rendre  ces  Sociétés  en  facilitant 
les  opérations  'des  industries  maritimes  seront  particulière- 
ment importants  pour  les  marins  pécheurs  et  les  ostréi- 
culteurs. 

~v  Une  élection  législative  a  eu  Lieu  le  l"  octobre  à 
Florac  (Lozère).  M.  Louis  Dreyfus,  radical-socialiste,  a  été 
élu  en  remplacement  de  M.Jourdan,  démissionnaire. 
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"w*.  Le  correspondant  du  Tepips  à  Madrid,  télégraphie  le 
texte  inédit  du  projet  do  programme  adressé  par  le  lîuuver- 
nflittftwt  français  aux  puissances  signataires  de  la  convention 
de  Madrid.  Voici  le  texte  à  ce  journal  : 

Les  deux  Gouvernements  se  sont  mis  d'accord  potMJ  pro- 
poser au  sultan  le  projet  de  programme  suivant,  élaboré  en 
conformité  avec  1rs  principes  adoptés  dans  l'échange  de 
lettres  .lu  8  juillet  : 

I.  Police. 

1°  Organisation  par  voie  d'accord  international  de  la  police 
hors  des  régions  frontières. 

2"  Règlement  pour  l'organisation  de  la  surveillance  et  de 
la  répression  de  la  contrebande  des  armes.  Dans  les  régions 
frontières,  l'application  de  ce  règlement  restera  l'affaire  exclu- 
sive de  la  France  au  Maroc. 

II.  Réforme  financière. 

Concours  financier  donné  au  makhzen  par  la  création  d'une 
Banque  d'Etat  avec  privilège  d'émission,  se  chargeant  des 
opérations  de  trésorerie,  s'intermettant  pour  la  frappe  de  la 
monnaie,  dont  les  bénéfices  appartiendraient  au  makhzen. 

La  Banque  d'Etat  procéderait  à  l'assainissement  de  la 
situation  monétaire. 

Les  crédits  ouverts  au  mp.kbzen  seraient  employés  à  l'équi- 
pement cl  à  la  solde  des  troupes  de  police  et  à  certains  tra- 
vaux publics  urgents,  notamment  l'amélioration  des  ports  et 
de  leur  outillage. 

III.  Étude  d'un  meilleur  rendement  et  de  la  création  de 
nouveaux  revenus. 

IV.  Engagement  par  le  makhzen  de  n'aliéner  aucun  des 
services  publics  au  profit  d'intérêts  particuliers. 

Principe  de  l'adjudication  sans  acception  de  nationalité 
pour  les  travaux  publics. 

Paris,  le  28  septembre  1905. 

Routier,  Radui.in. 

•w».  M.  Clémente],  ministre  des  Colonies,  vient  de  cons- 
tituer une  Commission  qui  sera  chargée,  après  avoir  pris 
connaissance  des  divers  rapports  établis  par  la  mission  de 
Brazza.  de  présenter  au  Ministre  un  rapport  d'ensemble  sur 
la  situation  actuelle  du  Congo  français  et  de  lui  proposer 
aussi  bien  le  programme  des  réformes  à  réaliser  que  les 
sanctions  qui  pourraient  être  nécessaires. 

Cette  Commission  sera  composée  de  : 

MM.  de  Lanessan,  député,  ancien  gouverneur  général  de 
l'Indo-Chine,  président  : 

Galliéui,  général  de  division,  gouverneur  général  de  Mada- 
gascar ; 

Roume,  gouverneur  général  do  l'Afrique  occidentale  fran- 
çaise ; 

Beau,  gouverneur  général  de  l'Indo-Ghinc: 

Méray,  inspecteur  général  des  colonies,  secrétaire  général 
du  Ministère  des  Colonies,  chargé  du  service  du  personnel  : 

Binger,  gouverneur  des  colonies,  directeur  des  allaires 
d'Afrique  au  Ministère  des  colonies; 

Picquié,  inspecteur  général  des  colonies,  directeur  du  con- 
trôle. 

M.  Duchène.  chef  de  bureau,  faisant  fonction  de  sous- 
directeur  à  la  Direction  des  affaires  d'Afrique,  cf.  M.  Van 
Vollenhoven,  chef  adjoint  du  Cabinet  du  Ministre,  rempliront 
les  fonctions  de  secrétaire  et  de  secrétaire  adjoint  avec  voix 
consultative. 


QUESTIONS   DU  JOUR 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  C< 
du  3  au  9  septembre  1905  (36*  semaine) 


(En  milliers  de  francs) 

Rec.  br.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des 

11 

la  semaine 

des  années 

Différence 

lignes 

i  * 

P' 1905 

S  " 

1905 

1904 

1905 

1904 

Etat  

2.916 

1 .299 

1.232 

35  446 

34.380 

+ 

1.066 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.421 

10340 

9.870 

317.050 

309.980 

+ 

7.070 

—   Chemins  Algériens 

513 

208 

205 

7  081 

6.985 

+ 

96 

Nord  

3.705 

5.148 

4.961 

162.6H3 

157.118 

+ 

5.485 

Ouest  

5.843 

4.184 

4.222 

130.117 

12S.273 

+ 

£.844 

7.199 

5.232 

5  039 

160  711 

154.013 

+ 

6  693 

Est  

4.922 

4.212 

4.1/7 

133.216 

129. 411 

+ 

3-905 

Midi  

3.&30 

2.897 

2.619 

78  050 

76.153 

+ 

1  897 

Est-Algérien  

898 

219 

183 

6.319 

6- 140 

+ 

179 

1.209 

240 

262 

7  636 

7  981 

345 

Ouest-Algérien  

296 

7i 

74 

2.584 

2-483 

101 

Lignes  Algériennes .  . 

87-t 

85 

120 

1  3.741 

3.176 

X 

565 

103 

1  41 

38 

.  1.017 

1.003 

+ 

14 

LA  GRÈGE  ACTUELLE 

AU  POINT  DE  VUE 

ÉCONOMIQUE  ET  FINANCIER 

(Suite)  (lj 


V 

Situation   économique  de   la  Grèce 
en  18»G  et  1  ÎM>  J 

G  —  Les  Banques  et  les  Valeurs  mobilières 

HELLÉNIQUES 

Au  31  décembre  1896,  il  existait  en  Grèce  trois 
banques  d'émission  :  La  Banque  nationale  de 
Grèce  ;  la  Banque  d'Epiro-Thessalie  et  la  Banque 
Ionienne.  Ce  dernier  établissement  est  une  So- 
ciété anglaise  créée  à  l'époque  où  les  îles  Ionien- 
nes appartenaient  à  la  Grande-Bretagne. Tout  son 
capital  versé  (315.507  liv.  sterling)  se  trouvant  en 
Angleterre  et  ses  actions  n'étant  même  pas  négo- 
ciées à  la  Bourse  d'Athènes,  nous  ne  nous  en  oc- 
cuperons pas. 

A  côté  de  ces  banques  d'émission,  il  y  avait 
aussi  deux  Sociétés  financières  par  actions  :  La 
Banque  d'Athènes  et  le  Crédit  industriel  de 
Grèce,  dont  la  situation  n'était  pas  bien  brillante. 

A  la  fin  de  l'année  1896,  le  capital  engagé  dans 
ces  divers  établissements  atteignait  152.745.000 
drachmes. 

Capital  des  Banques  Helléniques  à  la  fin  de  lsO  i 

Valeur  des  titr. 
à  la  fin  de  1896 


B»  Natu 
act.  . . . 
Empr.  à 

l0'W'j% 

Athènes 
act.  . . . 

E  p  i  r  o  - 
Thcssa 
lie  or  . . 
Toi  aux 


o  .3 

y  o  o 

a 


3  _C  c 

3  ~  E- 


Unités 

20.000 

162.125 

40.000 
100.000 

40.000 


362  125 


Dracc 

l.OOO 

400 f 

100 
100 


125  f 


En  or 

au 
change 
de  170 


1.000 
drach. 


9.040 


174.469 


2.353 
2.882 


5.318 


102.629 


En  1899,  la  Banque  nationale  de  Grèce  absorba 
la  Banque  d'Epiro-Thessalie,  ce  qui  réduisit  à 
deux  Je  nombre  des  banques  d'émission  du 
royaume.  Par  cette  fusion,  le  privilège  d'émis- 
sion de  la  Banque  nationale  fut  porté  de  60  à  66 
millions  de  drachmes. 


La  Banque  nationale  de  Grèce  a  été  créée  en 
vertu  des  lois  helléniques  des  30  mars  et  19  août 
1841.  Elle  fonctionna  d'abord  d'après  des  règle- 


(1)  Voir  XEconomiste  Européen,  n° 
711,  713  à  716. 


702  à  705,  707  à  709, 
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ments  rédigés  par  une  Commission  prépara- 
toire el  approuvés  par  le  gouvernement;  mais 
dès  le  début  des  opérations,  on  sentit  l'insuffi- 
sance de  ces  règlements  et  on  fit  alors  venir  à 
Athènes  M.  Lemaître,  employé  supérieur  du  mi- 
nistère des  Finances  de  France,  pour  aider  l'ad- 
ministration de  la  banque  et  son  assemblée  géné- 
rale à  élaborer  des  statuts  définitifs.  Ces  statuts 
furent  adoptés  par  les  actionnaires  le  22  juin 
1843  et  approuvés  par  le  gouvernement  le  24  juil- 
let suivant  :  Ce  sont  les  mêmes  qui,  avec  quel- 
ques légères  modifications,  régissent  actuelle- 
ment cet  établissement,  qui  parait  modeste  eu 
égard  au  peu  d'importance  de  son  capital  so- 
cial, mais  qui  est  en  réalité  très  puissant  par  la 
valeur  de  ses  réserves,  par  la  manière  vraiment 
supérieure  dont  il  est  dirigé  et  administré  et  par 
le  crédit  dont  il  dispose  aujourd'hui  en  Grèce  et 
dans  tout  l'Orient, 

Les  opérations  de  la  Banque  nationale  de 
Grèce  sont  de  deux  natures  :  1°  L'émission  fidu- 
ciaire avec  une  limite  maximum  de  66  millions 
pendant  toute  la  durée  du  cours  forcé  et  toutes 
les  opérations  ordinaires  des  banques  d'émis- 
sion ;  2°  Les  prêts  et  avances  hypothécaires  réa- 
lisés à  l'aide  de  fonds  spéciaux  provenant  d'em- 
prunts à  lots  émis  d'après  le  système  en  usage 
au  Crédit  Foncier  de  France. 

Les  deux  ordres  d'opérations  sont  absolument 
distincts,  et  le  jour  où  le  cours  forcé  des  billets 
cesserait  en  Grèce,  la  circulation  fiduciaire  de  la 
Banque  nationale  aurait  comme  contre-partie, 
en  outre  de  ses  réserves,  des  espèces  métalliques 
et  des  effets  de  commerce  ou  avances  sur  titres 
réalisables  à  brève  échéance. 

En  1880,  la  Banque  a  émis,  pour  son  service  de 
crédit  foncier,  un  emprunt  à  lots  de  72.716.400 
francs  en  or  4  %,  divisé  en  181.791  obligations  de 
400  francs  amortissables  en  40  années.  Au  31  dé- 
cembre 1896,  il  restait  encore  162.125  obligations 
en  circulation.  Depuis  le  1er  juillet  1899,  l'intérêt 
de  ces  titres  a  été  réduit  à  3  %  et  au  31  décembre 
1904  le  nombre  desdites  obligations  à  amortir 
restait  à  139.500. 

Dans  le  courant  de  l'année  1904,  la  Banque  a 
contracté  un  nouvel  emprunt  à  lots,  mais  cette 
fois  en  drachmes-papier,  de  20.500.000  drach- 
mes à  2  1/2  %  d'intérêt,  divisés  en  205.000  obli- 
gations de  100  drachmes,  amortissables  au  pair 
en  55  années.  Cette  opération  obtint  le  plus 
grand  succès  et  les  obligations  de  100  dr.  cotaient 
117  dr.  50  au  31  décembre  1904  à  la  Bourse 
d'Athènes. 

En  1890,  la  Banque  nationale  distribua,  pour 
les  deux  semestres,  un  dividende  total  de  90 
drachmes  ;  son  dividende  annuel  s'est  successi- 
vement élevé  à  135  dr.  en  1899  ;  à  155  dr.  en 
1900  ;  à  165  dr.  en  1901  ;  à  170  dr.  en  1902  et  1903  ; 
enfin,  à  180  dr.  en  190'j,  ce  qui  représente  18  % 
net  de  son  capital  nominal. 

En  1896,  elle  avait  payé  au  Trésor  56.596  dr. 
pour  l'impôt  de  3  %  sur  le  revenu  brut  de  ses  ac- 
tions et,  en  1904,  le  montant  du  môme  impôt 
s'est  élevé  à  1 12.577  dr.  30. 

Elle  a  pour  gouverneur  .M.  Etienne  Streit,  dont 


j'ai  déjà  eu  l'occasion  de  parier,  et  pour  sous- 
gouverneurs  MM.  Jean  Valaority  et  J.  Eutaxias. 
Elle  possède  des  succursales  dans  les  villes  sui- 
vantes :  Patras,  Syra,  Chalcis,  Calamata,  Nau- 
plie,  Lamia,  Le  Pirée,  Sparte,  Tripoli,  Aigion, 
Pyrgos,  Missolonghi,  Levadia,  Amphissa,  Co- 
rinthe,  Kyparissia,  Agrinion,  Gythion,  Santon n, 
Pylos,  Mégalo-polis,  Calavryla,  Poros,  Dimitsana, 
Naupacfe,  Atalanle,  Volo>,  Larissa,  Triccala,  Car- 
ditza,  Aria,  Thèbes,  Sainte-Maure. 

La  Banque  d'Athènes,  qui,  par  importance  de 
capital  social  et  de  clientèle,  vient  immédiate- 
ment après  la  Banque  nationale,  a  été  fondée  en 
1893,  au  capital  de  2.750.000  dr.,  divisé  en  27.500 
actions  de  100  dr.  Son  capital  fut  successivement 
augmenté  de  1.500.000  dr.  en  1896  ;  de  2  millions 
de  dr.  en  1899  ;  de  4  millions  de  dr.  en  1900  et  de 
10  millions  de  dr.  en  1904.  Soit  20  millions  de 
drachmes  à  la  fin  de  1904,  contre  4  millions  à  la 
fin  de  1896. 

Pour  donner  une  idée  du  développement  de  la 
clientèle  et  des  affaires  sociales  de  la  Banque 
d'Athènes,  qui  est  à  la  Grèce  ce  que  le  Crédit 
Ltjonnais  est  à  la  France,  il  me  suffira  de  donner 
quelques  chiffres,  à  trois  dates  différentes  : 


Chapitres 

1894 

1893 

1904 

(Milliers  de  drachmes) 

Mouvement  de  caisse  

219.202 

525.558 

1.285.785 

Opérations  de  change  

58.735 

241.561 

324.214 

11.356 

60.298 

65.958 

Dépôts  (solde  au  31  déc.) . . . 

3.198 

10.616 

40.798 

La  Banque  d'Athènes  a  des  succursales  en 
Grèce  :  au  Pirée,  à  Patras,  Calamata,  Syra  et 
Volo  ;  en  Crète  :  à  La  Canée  et  Candie  ;  à  Cons- 
lantinople,  Srnyme,  Alexandrie,  Le  Caire  et  Lon- 
dres. Elle  a  pour  correspondante  à  Paris  la  Ban- 
que de  l'Union  parisienne  ;  pour  président  du 
Conseil,  M.  Jean  Pesmazoglu,  et  pour  directeurs 
MM.  Z.  C.  Matsas  et  Jordanopoulo. 

La  Banque  de  Crédit  industriel  de  Grèce  fut 
créée  en  1873,  avec  un  capital  autorisé  de  25  mil- 
lions de  drachmes,  divisé  en  cinq  séries  de 
50.000  actions  chacune  et  deux  des  séries  étaient 
émises  en  1896,  représentant  un  capital  versé  de 
10  millions  de  drachmes.  En  1898  et  1899,  la  Ban- 
que a  racheté  et  annulé  20.000  de  ces  actions.  En 
1903,  par  suite  d'une  réorganisation  complète 
et  du  changement  de  son  Conseil  d'administra- 
tion ainsi  que  de  sa  Direction,  elle  a  réduit  son 
capital  versé  à  5  millions  par  l'échange  de  80.000 
actions  alors  en  circulation  contre  50.000  actions 
nouvelles  représentant  la  première  série  du  ca- 
pital autorisé,  qui  se  trouvait  ainsi  fixé  à  20  mil- 
lions de  drachmes. 

Celte  mesure  radicale,  adoptée  par  la  Direction 
en  vue  d'épurer  des  créances  douteuses  résul- 
tant d'affaires  malheureuses  contractées  pendant 
la  période  1890-1895,  a  pe'rmis  à  la  Banque  de  se 
procurer  de  nouveaux  capitaux  et  à  des  condi- 
tions avantageuses. 

En  1904,  elle  a  porté  son  capital  versé  à  10  mil- 
lions de  drachmes  par  l'émission  de  la  deuxiè- 
me série  de  50.000  actions  au  prix  de  110  dr. 
payables  en  quatre  versements,  dont  le  dernier 
est  exigible  le  1/14  juillel  prochain  :  Au  courant 
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de  l'année  1905,  le  capital  versé  a  été  porté  à  15 
millions  de  drachmes  par  l'émission  à  Paris  et 
à  Londres  de  la  troisième  série  de  50.000  actions, 
qui  ont  été  entièrement  libérées  le  1/14  avril 
1905. 

Au  31  décembre  190'i,  le  Crédit  industriel  de 
Grèce,  complètement  réorganisé,  avait  déjà 
13.289.000  dr.  de  dépôts  et  comptes  courants  cré- 
diteurs, contre  seulement.  5.010.000  dr.  à  la  fin  de 
l'année  précédente. 

La  Société  possède  des  succursales  ou  agences 
au  Pirée,  à  Patras,  à  Volo  et  à  Constanlinople- 
Galata,  avec  une  sous-agence  à  Stamboul.  Elle- 
a  pour  président  du  Conseil  d'administration 
M.  D.  G.  Rhallys,  député,  ancien  président  du 
Conseil  des  ministres  ;  et  pour  administrateur 
délégué  M.  P.  N.  Caridia,  administrateur  de  la 
Compagnie  des  Chemins  de  1er  de  la  Thessalie 
et  de  la  Société  d'assurances  la  Nationale. 

En  1899,  la  Banque  nationale  de  Grèce  et  MM. 
Hambro  et  Eugénidi  ont  fondé  la  Banque  de 
Crète  pour  remplacer  la  succursale  que  la  Banque 
nationale  avait  à  Candie.  Le  capital  de  la  Banque 
de  Crète  est  de  10  millions  de  francs,  divisé  en 
40.000  actions  de  250  fr.,  dont  125  fr.  verses. 
14.000  de  ces  actions  ont  été  émises  par  sous- 
cription publique  en  Grèce  le  29  janvier  1900,  et 
la  souscription  a  été  couverte  cinq  fois.  Les  fon- 
dateurs participants  se  sont  réservés  le  solde  sur 
lequel  la  Banque  nationale  détient  8.000  titres. 

La  Banque  de  Crète  a  le  privilège  exclusif  de 
l'émission  fiduciaire  dans  l'île,  de  Crète,  jusqu'à 
concurrence  ^de  son  capital  versé,  augmenté  de 
ses  réserves.  Ses  statuts,  calqués  sur  ceux  de  la 
Banque  nationale  de  Grèce,  lui  permettent  de 
faire  toutes  les  opérations  que  fait  cet  établisse- 
ment privilégié.  La  Banque  de  Crète  a  même  le 
droit  d'émettre  des  obligations  à  lots  pour  son 
service  de  crédit  foncier.  Elle  a  distribué  un  pre- 
mier dividende  de  1  fr.  75  en  1900  et,  depuis,  ce 
dividende  s'est  légèrement  accru  chaque  année, 
pour  arriver  au  chiffre  de  4  fr.  75  en  1904,  repré- 
sentant 3,80  %  du  capital  versé. 

Voilà  Thistoire  résumée  des  banques  helléni- 
ques pendant  la  période  1896-1904.  Le  tableau 
suivant  va  nous  montrer  quelle  était  la  valeur  de 
leur  capital  au  31  décembre  1904  :  • 

Capital  des  Banques  Helléniques  â  la  lin  do  1904 


3  .- 

Cap 

ital 

Valeur 

des  titr. 

jfl 

.  i.  z. 

nominal 

m 

à  la  lin  de  1904 

c  g  r. 

3 

S  O 
o  .  .'~ 

S  "  — 

En 

En  or 
au 

1  2^ 

En 

En  or 
au 

BQ 

%  ° 

papier 

change 
de  134 

— ■  s  w 

papier 

change 

o 

de  134 

Unités 

Drac" 

1.000 

1.0  0 

Drace- 

1.000 

1.000 

drach. 

drach. 

drach. 

drach. 

B«  Nat1' 

act.  . . . 

20.000 

1.000 

20.000 

14.925 

3.925 

78.500 

58.582 

Eropr.  à 
lo?w3% 

139.500 

4C0f 

74.772 

55.800 

569 

79.376 

59.235 

Empr. 

papier- 

mon2>£ 

205.000 

ICO 

20.500 

15.29'. 

117  % 

24.087 

17.973 

Athènes 

act. .... 

200.000 

100 

20.000 

1  \ .  92"' 

164 

32.800 

2 't.  478 

ob.oc5% 

25.000 

100' 

3.350 

2  500 

168 

4.200 

3.134 

Cr.  lad»1 

50.000 

100 

5.000 

3.731 

130 

6.500 

4.851 

Banq.  do 

■Crète  or 

40.000 

125  f 

6.700 

5.000 

161 

6.440 

4.800 

Totaux 

679.500 

150.322 

112.181 

231.903 

173.002 

Si  nous  comparons  les  chiffres  ci-dessus  à 
ceux  du  31  décembre  1896,  nous  constatons  que 
--  malgré  l'emprunt  à  lots  de  2  1/2  %  contracté 
par  la  Banque  nationale  en  1904,  '.'augmen- 
tation du  capital  do  la  Banque  d'Athènes  et 
son  emprunt-or  de  2.500.000  fr.  et  la  création  de 
la  Banque  de  Crète  —  le  capital  nominal  versé 
des  banques  helléniques  a  diminué  de  2.423.000 
drachmes  entre  fin  1896  et  fin  1904.  Cette  di- 
minution provient  des  amortissements  prati- 
qués sur  l'emprunt-or  3  %  de  la  Banque  natio- 
nale, de  la  suppression  du  capital  de  la  Banque 
cVEpiro-Thessalie  et  de  la  réduction  du  capital 
du  Crédit  industriel. 

Mais,  par  contre,  ce  môme  capital  nominal 
versé  a  augmenté,  dans  sa  valeur  en  or,  de  22 
millions  330.000  dr.  du  chef  de  la  baisse  du 
change  grec  tombe  de  170  fin  1896  à  134  fin  1904. 

D'autre  part,  grâce  au  relèvement  du  crédit 
hellénique  survenu  depuis  l'établissement  du 
Contrôle  et  au  développement  des  affaires  dans 
ces  banques,  les  cours  de  leurs  titres  (sauf  ceux 
des  obligations-or  de  la  Banque  nationale,  qui 
ont  été  converties  en  3  %  pendant  la  période), 
sont  en  hausse  très  accentuée  à  la  fin  de  1904  et 
la  valeur  de  tous  ces  titres,  d'après  leurs  cours 
à  la  Bourse  d'Athènes,  a  progressé,  par  rapport 
au  31  décembre  1896  :  1°  de  57.434.000  drachmes 
en  papier  ;  2°  de  70.433.000  drachmes  dans  leur 
valeur  en  or  au  change  134. 

Cette  comparaison,  venant  après  celle  que 
nous  avons  déjà  faite  pour  toutes  les  autres  So- 
ciétés helléniques  par  actions,  démontre  que  la 
fortune  mobilière  de  la  Grèce  a  très  sérieuse- 
ment augmenté  de  valeur  entre  1896  et  1904. 


Les  deux  tableaux  suivants  en  donnent  une 
preuve  encore  plus  évidente,  car  ils  embrassent 
la  totalité  des  valeurs  mobilières  grecques  aux 
deux  dates  observées  : 

Capital  nominal  des  valeurs  mobilières  grecques 
au  31  décembre  des  années  1890  et  1904 


Valeurs 

Capital  nominal  au  31  déc.  18116  et  1901 

En  drach. -papier 

En  or  au  change 
du  31  décembre 

1890 

1904 

1890 
ch.  170 

1904 
ch.  134 

Banques  

Chemins  de  for  

Navigation  

Eclair. et  Trav.  pub. 
Sociétés  industrielles 

—  minières,... 

—  diverses.  . . . 

Total  

1.000  dr. 
152.745 
98.964 
4.400 
U.000 
4.650 
17.617 
16.950 

1.000  dr. 
150.322 
80.673 
4.400 
19.203 
8.090 
21.059 
14.828 

1.000  t'r. 
89.850 
58.214 
2.588 
8.235 
2.735 
10.363 
9.971 

1.000  fr. 
112.180 

60.203 
.  3.284 

14.331 
6.037 

15.710 

11.066 

309.326 

2H8.575 

181.956 

222.817 

Dette  intérieure  .... 

78.82* 

75.79U 

40.369  1    î  0.5(50 

11  ne  s'agit,  ci-dessus,  que  du  capital  nominal 
des  valeurs  mobilières  helléniques  restant  en 
circulation  au  31  décembre  de  chaque  année  et 
libellées  en  drachmes  ,et  supposées  appartenir  à 
des  porteurs  grecs. 

La  Dette  intérieure,  ajoutée  au  bas  du  tableau, 
représente,  dans  la  première  colonne  :  1°  les 
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00.1S1.295  drachmes  d'emprunts  intérieurs  4,  [ 
et  5  1/2  %  contractés  entre  1872  et  1892  et  restant 
t\  amortir  avant  la  conversion  de  1898  ;  2°  les 
18.345.302  drachmes  de  bons  du  Trésor  5  et  0  % 
on  circulation  à  la  même  date. 

Ces  78.820.057  drachmes  de  litres  libellés  en 
papier  furent  convertis  en  1898  et  remplacés  par 
un  Emprunt  wni/ié  5  %,  d'un  capital  nominal  de 
70.354.000  drachmes,  sur  lequel  75.790.000  drach- 
me? restaient  en  circulation  au  31  décembre 
1904. 

Donc,  par  le  seul  fait  de  la  baisse  du  change 
de  170  à  134,  les  porteurs  des  valeurs  helléniques, 
qui  sont  évidemment  des  Grecs  pour  la  presque 
totalité,  ont  vu  le  prix  en  or  de  ces  valeurs  aug- 
menter de  40.801.000  fr.  pour  les  titres  des  So- 
ciétés anonymes  et  de  10.191.000  fr.  pour  YEm- 
prunt  unilié  5  %,  malgré  les  amortissements  ef- 
fectués, pendant  la  période,  sur  les  deux  caté- 
gories de  titres. 

Mais  les  résultats  sont  bien  plus  considérables 
si,  au  lieu  de  faire  le  calcul  sur  le  capital  nomi- 
nal des  titres  en  circulation  on  l'établit  sur  la 
valeur  des  mêmes  titres  d'après  leurs  derniers 
cours  cotés  à  la  Bourse  d'Athènes  en  1890  et  en 
1904  : 

Valeur  en  Bourse  des  titres  helléniques  au  31  décembre 
des  années  1896  et  1904 

Valeur  en  Bourse  au  31  déc.  1896  et  1904 


Valeurs 


En  dracli. -papier 

En  or  au  change 
du  31  décembre 

1896 

1904 

1896 
ch.  170 

1904 
ch.  134 

l.OOOdr. 
174.469 
47.589 
3.380 
10.955 
4.892 
15.249 
9.280 

l.OOOdr. 
231.903 
66.526 
3.890 
22.258 
7.790 
16.269 
16.756 

1.000  fr. 

102.629 
27.994 
1.988 
6.444 
2.877 
8.9;0 
5.459 

1  000  fr. 
173.062 
49.647 
2.903 
16.610 
5.813 
12.141 
12.505 

235.814 

365  3*2 

156  3ftl 

272  681 

67.000 

78; 822 

39.412 

58.822 

Banques  

Chemins  de  fer  

Navigation  

Eclair,  et  Trav.  pub. 
Sociétés  industrielles 

—  minières.... 

—  diverses.  . . . 

Total  

Dette  intérieure  


Ainsi,  en  calculant  la  valeur  en  Bourse  des 
titres  helléniques  aux  deux  dates  observées  — 
valeurs  dont  le  capital  nominal  était  moins  élevé 
en  1904  qu'en  1890  :  il  ne  faut  pas  oublier  ce 
point  —  on  constate  qu'entre  le  31  décembre  des 
années  1890  et  1904  les  porteurs  de  ces  titres  ont 
bénéficié  d'une  majoration  effective  de  99  mil- 
lions 578.000  drachmes  pour  les  titres  des  So- 
ciétés anonymes  et  de  30.520.000  drachmes  pour 
la  dette  intérieure,  si  on  calcule  ladite  valeur  en 
drachmes-papier. 

El  la  majoration  s'élève  à  110.320.000  fr.  pour 
les  litres  des  Sociétés  et  à  19.410.000  fr.  pour  la 
dette  intérieure,  si  le  calcul  est  établi  sur  la 
même  valeur  en  drachmes-papier,  convertie  en 
jrancs  d'or  d'après  le  cours  du  change  aux  deux 
dates  observées. 

[A  suivre.)  Edmond  Théry. 


LE  CONGRÈS  INTERNATIONAL 

D'EXPANSION  ÉCONOMIQUE  MONDIALE 

Et  les  Questions  Financières 


Le  Gouvernement  belge  avait  pris  sous  son  patronage 
le  plui  officiel  le  Congrès  International  d'Expansion 
économique  Mondiale,  en  avait  assumé  l'organisation, 
nommé  secrétaires  généraux  le  directeur  du  Service 
consulaire  et  des  affaires  commerciales  et  un  direc- 
teur du  Ministère  de  l'Instruction  publique.  Il  avait 
adressé  des  invitations  auxquelles  dix-sept  Gouver- 
nements étrangers  avaient  répondu  en  nommant  des 
délégués. 

Trois  mille  adhérents  et  quatre  cents  rapports  ont 
été  les  indices  tangibles  du  succès  avant  l'ouverture 
même  îles  travaux. 

Quel  était  l'objet  du  Congrès  ?  Il  devait  étudier  et 
élucider  les  problèmes  qui  ont  trait  au  débouché  des 
hommes  et  des  marchandises  dans  les  pays  neufs  et 
aussi  dans  les  pays  vieux;  indiquer  les  meilleures 
méthodes  pour  former  des  hommes  capables  d'essaimer 
fructueusement  au  dehors  comme  colons,  négociants, 
industriels,  agents  consulaires  ou  diplomatiques;  don- 
ner des  indications  pour  le  traitement  rationnel  des 
indigènes,  pour  la  création  de  marines  de  commerce, 
pour  l'emploi  des  meilleurs  procédés,  des  meilleurs 
agents  d'expansion.  Le  programme  était  désespérément 
vaste  et,  comme  on  l'a  dit,  c'étaient  six  Congrès  siégeant 
simultanément  sous  la  présidence  de  M.  Bernaert, 
l'illustre  homme  d'Etat  belge.  Six  sections  avaient  été 
formées  :  Enseignement,  Statistique  Internationale, 
Politique  Economique  et  Douanière,  Marine,  Expansion 
civilisatrice  vers  les  pays  neufs,  Moyens  et  Agents 
d'expansion. 

Les  questions  économiques  et  financières  au  Congrès 
International  d'Expansion  Mondiale  avaient  été  réser- 
vées a  la  seconde  et  à  la  troisième  section.  Parmi  celles 
qui  ont  figuré  à  l'ordre  du  jour,  nous  avons  reconnu 
quelques  anciennes  connaissanoes  qui  montrent  un 
visage  fatigué  dans  les  différentes  réunions  savantes, 
où  l'on  s'occupe  de  statistique  douanière,  de  nomen- 
clature de  marchandises,  de  formalités  de  dédouane- 
ment, de  dumping  (vente  à  prix  réduit  et  envahissement 
des  marchés  tiers),  de  trusts  et  de  cartels,  de  monopoles 
publics,  de  balances  commerciales,  etc.  Quelques  ques- 
tions nouvelles  avaient  été  ajoutées  sur  la  statistique 
financière  internationale,  sur  les  unions  douanières. 
L'abondance  des  matières  a  donc  été  grande,  trop 
grande  même  puisqu'aucun  congressiste  n'a  pu  suivre 
de  près  les  travaux  d'aucune  autre  section  que  de  la 
sienne  propre.  Il  a  dû  se  borner  à  prendre  connaissance 
d'un  compte  rendu  analytique  extrêmement  succinct 
et  à  entendre,  le  dernier  jour,  la  lecture  des  vœux  émis 
par  les  différentes  sections  et  sous-sections. 

De  cette  accumulation  de  rapports  et  de  discussions, 
nous  ferons  sortir  ceux  qui  ont  un  caractère  financier. 

Nous  trouvons  d'abord  la  question  suivante:  bans 
quelle  mesure  la  statistique  internationale  des  fluc- 
tuations de  l'encaisse  et  du  portefe  ille  des  banques 
peut-elle  être  utilisée  pour  apprécier  la  situation  écono- 
mique des  divers  pays?  M.  van  der-Smissen,  profes- 
seur d'économie  politique  à  l'Université  de  Liège, 
M.  H.  Denis,  membre  de  la  Chambre  «les  représentants, 
professeur  à  l'Université  libre  de  Bruxelles  ;  M.  Tito 
Canovai,  chef  du  secrétariat  général  de  la  Banque 
d'Italie,  ont  répondu  à  cette  question.  M.  van  der 
Smisscn,  qui  a  remplacé  de  Laveleve  dans  sa  chaire 
de  Liège,  apporte  à  l'examen  des  problèmes  financiers 
et  économiques  beaucoup  de  linesse,  de  méthode;  ses 
exposés  se  distinguent  par  l'élégance  et  par  un  esprit 
de  conciliation,  par  un  ell'ort  visible  de  rester  sur  le 
terrain  des  réalités  tangibles.  Nous  n'avons  malheu- 
reusement pas  reçu  le  rapport  de  M.  van  der  Smissen, 
dont  il  a  lu  un  résumé  succinct  à  la  seconde  section, 
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résumé  qui  nous  a  paru  donner  d'une  façon  impartiale 
et  complète  la  réponse  demandée  ;  c'était  une  critique 
de  ce  que  la  doctrine  de  Clément  Juglar  avait  de  trop 
absolu  et  de  trop  péremptoire.  M.  Hector  Denis,  qui 
est  l'un  des  chets  du  parti  socialiste  en  Belgique  et 
avec  lequel  nous  sommes  en  désaccord  profond  sur 
beaucoup  de  points,  est  un  statisticien  des  plus  com  • 
pétents,  qui  a  le  respect  de  cette  branche  utile  des 
connaissances  humaines  et  qui  apporte  dans  les  con- 
grès des  contributions  personnelles  dont  il  serait 
injuste  de  ne  pas  reconnaître  la  valeur. 

Comme  il  l'a  fort  bien  dit,  le  problème  posé  an  Con- 
grès d'Expansion  économique  mondiale  consistait  à 
rechercher  dans  quelle  mesure  les  variations  de  l'en- 
caisse métallique  et  le  portefeuille  des  banques  d'émis- 
sion sont  les  signes  caractéristiques,  les  indices  de  la 
situation  économique  des  différents  pays.  Ce  sont  des 
relations  uniformes  et  constantes  entre  des  phéno- 
mènes ayant  une  expression  quantitative,  soumis  aux 
méthode?  Statistiques,  relations  observables  compara- 
tivement dans  les  pays  présentant  une  organisation  de 
crédit  qu'il  s'agit  dé  déterminer.  M.  Denis  a  rappelé 
que  les  rapports  de  ces  phénomènes  avec  les  crises 
commerciales  ont  fait  avant  tout  et  par- dessus  tout 
l'objet  des  recherches  (1). 

Le  mouvement  global  du  portefeuille  des  diverses 
banques,  qui  exprime  l'ensemble  visible  des  engage- 
ments à  terme,  des  promesses  de  payer,  donne  un 
tableau  assez  ndcle  de  l'activité  économique  ;  c'est  la 
synthèse  des  échanges  commerciaux,  des  achats  de 
marchandises  à  terme,  des  souscriptions  à  des  em- 
prunts en  cours,  à  des  entreprises  nouvelles  et  du  besoin, 
plus  ou  moins  pressant,  de  s'en  procurer  par  anticipa- 
tion les  capitaux.  Les  variations  de  l'encaisse  métal- 
lique des  banques  reflètent  la  réduction  ou  l'augmenta- 
tion de  la  réserve,  qui  est  le  fondement  de  la  circulation 
fiduciaire  et  du  crédit  ;  l'or  envoyé  à  l'étranger  est 
puisé,  en  grande  partie,  dans  l'encaisse  des  banques, 
qui  doivent  en  garder  un  approvisionnement  suffisant. 
La  nécessité  d'envoyer  du  numéraire  à  l'étranger  se 
manifeste  par  le  change,  qui  devient  défavorable.  La 
Banque,  pour  défendre  son  encaisse,  procède  à  la 
hausse  du  taux  de  l'escompte.  Après  la  crise  survient 
la  liquidation.  On  sait  comment  M.  Clément  Juglar  a 
formulé  une  loi  fondée  sur  l'observation  du  mouve- 
ment rythmique  double  du  portefeuille  et  de  l'encaisse 
métallique  :  les  deux  circulations  marchent  de  pair, 
au  gonflement  de  l'encaisse  correspond  la  faiblesse  du 
portefeuille,  et  inversement.  Il  y  a  corrélation  entre  les 
divers  éléments  du  bilan. 

M.  Hector  Denis  a,  sans  doute,  raison  de  faire  obser- 
ver que  si  la  relation  des  phénomènes  (encaisse,  porte- 
feuille': est  indéniable,  il  est  téméraire  de  ramener  à  la 
simplicité  de  phénomènes  physiques  des  phénomènes 
sociaux  si  complexes.  La  nature  des  causes  qui  déter- 
minent la  perturbation  de  la  balance  des  dettes  et  des 
créances  des  divers  Ktats  et  font  sortir  le  numéraire, 
varie  considérablement.  Il  faut  tenir  compte  des 
causes  propres,  du  système  monétaire,  de  l'organisa- 
tion du  crédit  dans  le  pays,  de  son  degré  d'incorpora- 
tion à  l'économie  générale  du  monde  ;  il  faut  prendre 
en  considération  des  causes  générales  (production  de 
l'or,  marche  générale  des  prix  des  marchandises,  évé- 
nements de  la  politique,  récoltes,  etc.). 

M;  Denis  a  présenté  des  graphiques  fort  intéressants 
sur  la  Banque  de  Belgique,  sur  la  Banque  (V Angle- 
terre, montrant  les  rapports  du  portefeuille,  de  l'en- 
caisse avec  le  commerce  international. 

If.  Raffalovich  a  rendu  hommage  aux  travaux  de 
MM.  Hector  Denis  et  van  der  Smisscn  ;  il  s'est  associé 
à  eux  pour  demander  que  l'on  étendit  le  champ  d'ob- 
servation  et  qu'on  ne  se  limitât  pas  à  Ja  loi  de  Clément 
Juglar.  Celle-ci  ne  joue  pas  toujours.  Notre  regretté 
confrère  était  obligé,  lorsqu'elle  se  trouvait  en  défaut, 
soit  qu'une   crise  se  produisit  à  contretemps,  soit 


(1)  Il  snffît  de  citer  QOtns  de  Clément  Juglar,  do  Lavo- 
l<yc.  Nfimian  Spallacrt,  des  Essars,  et  aussi  celui  de 
M.  Jacques  Siegfried ; 
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qu'elle  ne  se  produisit  pas  en  présence  d'un  gonflement 
anormal  du  portefeuille  el  d'un  affaiblisséhienl  de  ren- 
caisse, do  procéder  h  des  distinctions  subtiles.  M.  Clé- 
ment Juglar  n'avait  observé,  d'ailleurs,  que  ce  qui  se 
passait  en  France  et  en  Angleterre  ainsi  qu'aux  Etats-- 
Unis'; l'Allemagne  était  demeurée  en  dehors  de  soè 
champ  d'observation.  D'ailleurs,  depuis  une  vingtaine 
d'années,  le  nombre  des  éléments  qu'il  peut  analyse* 
el  suivre  pour  apprécier  la  situation  prospère  ou  criti- 
que d'un  pays  donné  à  un  moment  précis  ont  aug- 
menté. Avec  l'apparition  des  phénomènes  nouveaux, 
on  introduit  des  méthodes  plus  exactes  d'obSerVtl 
tion  (1). 

Ouant  à  la  prévision  même  des  crises,  il  convient  de 
tenir  compte  d'un  facteur  individuel  :  la  perspicacité 
de  l'observateur  qui  voit  venir  les  événement-,.  M.  Lud- 
wig  Lambcrger  s'était  amusé  à  constater  qu'en  Alle- 
magne souvent  la  hausse  exagérée  des  valeurs  de  char- 
bonnage indiquait  l'approche  d'une  crise,  mais  il  se 
gardait  bien  de  dogmatiser. 

Sur  la  proposition  de  MM.  Hector  Denis  et  van  der 
Smissen,  la  troisième  section  du  Congres  international 
d'Expansion  économique  mondiale  a  adopté  les  con- 
clusions que  voici  : 

«  L'unité  et  la  solidarité  du  marché  monétaire  et  financier 
international  so  révèlent  de  plus  en  plus  dans  les  crises.  Mais 
si  les  mouvements  de  l'encaisse  métallique  et  ceux  du  porte- 
feuille des  banques,  avec  le  degré  de  leur  corrélation,  doivent, 
à  raison  de  leur  importance  considérable,  rester  les  objets 
d'une  étude  incessante  comme  indice  de  la  situation  économi- 
que, l'observation  des  faits  ne  permet  pas  de  donnera  leurs 
rapports  (encaisse-portefeuille)  pour  toutes  les  phases  de 
l'évolution  financière  et  dans  tous  les  milieux,  la  rigueur  ab- 
solue, l'uniformité  et  la  simplicité  à  l'affirmation  desquelles 
des  théoriciens  comme  Clément  Juglar  ont  été  amenés  par 
lenrs  recherches. 

«  A  chaque  phase  du  développement  économique  el  finan- 
cier, le  fonctionnement  des  banques  et  spécialement  des  ban- 
ques d'émission,  est  modifié  par  un  ensemble  de  conditions 
nouvelles  qu'il  est  impossible  de  négliger  et  dont  on  ne  peut 
méconnaître  les  effets. 

»  La  possibilité  de  prévoir  les  crises  et  la  reprise  des  af- 
faires par  les  variations  corrélatives  de  l'encaisse  et  du  porte- 
feuille ne  peut,  à  raison  de  la  complexité  mémo  des  phéno- 
mènes, s'appliquer  à  de  courtes  échéances. 

«  A  l'égard  de  leur  prévision  à  de  plus  longs  intervalles,  si 
la  science  moderne  est  en  droit  d'en  affirmer  la  possibilité,  il 
faut,  néanmoins,  aujourd'hui  comme  à  l'époque  de  John 
Stuart  Mill  et  d'Emile  de  Laveleye,  reconnaître  avec  ces  sa- 
vants que  ce  serait  une  grave  erreur  de  croire  que  l'expé- 
rience et  la  discussion  n'ont  plus  rien  à  nous  découvrir.  Il  est 
indispensable  de  poursuivre  l'étude  du  marché  monétaire  et 
de  ses  fluctuations  en  tenant  compte  de  cette  complexité  crois- 
sante des  phénomènes.  A  l'égard  des  travaux  statistiques 
proprement  dits,  il  importe  spécialement  de  rattacher  aux  re- 
cherches comparatives  internationales  sur  les  fluctuations  du 
portefeuille  et  de  l'encaisse  métallique,  l'examen  sur  l'ensem- 
ble du  mouvement  commercial,  des  variations  du  cours  du 
change,  de  la  production  des  métaux  précieux,  de  l'histoire 
générale  des  prix.  Déjà  l'observation  révèle  des  relations 
importantes  entre  le  mouvement  commercial  et  le  portefeuille 
des  banques  d'émission.  » 

Il  n'y  a  pas  d'objection  à  accepter  d'une  façon  géné- 
rale ces  conclusions  ;  elles  ont  le  mérite  de  mettre  en 
garde  contre  la  simplification  poussée  à  l'extrême, 
comme  l'avait  fait  M.  Juglar.  Il  y  aurait  eu  avantage 
d'étendre  un  peu  la  nomenclature  des  faits  à  observer, 


(1)  Commerce  extérieur.  Statistique  des  transports  et  des 
recettes  des  entreprises  de  chemins  de  fer,  de  navigation. 
Statistique  des  Clearing  Houses.  Statistique  de  l'offre  et  de  la 
demande  do  main-d'œuvre  Salaires.  Consommation  et  Im- 
mobilisation de  capitaux.  Lancement  d'affaires  nouvelles. 
Rentrée  des  impôts,  spécialement  de  ceux  qui  affectent  le 
commerce  et  l'industrie.  Activité  des  constructions  navales, 
de  l'extraction  de  la  houille  et  des  minerais,  de  la  fabrication 
du  fer  et  do  l'acier,  sans  parler  des  cours  de  la  Bourse.  Cha- 
que spécialiste  est  apte  à  dire  qu'il  délient  le  baromètre  éco- 
nomique. 
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qui  sont  de  nature  à  éclairer  les  gens;  nous  en  avons 
indiqués  quelques-uns  dans  la  note  placée  plus  haut. 

Le  rapport  de  M.  Tito  Canovai  vient  à  l'appui  de  la 
thèse  de  ceux  qui  veulent  qu'on  applique  la  loi  Juglar 
avec  discernement.  Dans  une  étude  excellente,  il 
examine  la  situation  de  la  Banque  d'Italie;  il  montre 
comment  le  bilan  s'est  trouvé  modifié,  lorsqu'il  a  fallu 
procéder  à  la  Liquidation  des  immobilisations  d'un 
ordre  spécial.  Les  conditions  diffèrent  suivant  qu'il 
s'agit  d'un  pays  de  saine  monnaie,  ou  d'un  pays 
soumis  au  cours  forcé.  Les  relations  de  l'Etat  et  delà 
Banque  d'émission  peuvent  aussi  fausser  le  tableau,  si 
l'on  voulait  se  servir  de  l'étalon  Juglar  :  le  portefeuille 
de  la  Banque  d'Espagne  n'est  pas  comparable  à  celui 
d'autres  pays,  au  point  de  vue  de  l'élément,  commercial. 
Enfin,  en  France  même,  pour  se  rendre  compte  davan- 
tage de  la  véritable  marche  des  affaires  à  un  moment 
donné,  il  faut  considérer  le  portefeuille  respectif  des 
cinq  ou  six  plus  grandes  institut  ions  de  créait,  qui  se 
chiffre  par  des  centaines  de  millions  et  qui  dépasse, 
dans  son  ensemble,  plusieurs  fois  celui  de  la  Banque 
de  France.  Les  réserves  de  M.  Tito  Canovai  nous  sem- 
blent tout  à  fait  justifiées. 

M.  Yves  Guyot  avait  adressé  un  rapport  fortement 
charpenté  et  documenté  sur  les  conditions  de  la  Statis- 
tique Internationale  et  sur  la  Balance  du  Commerce  et 
la  Balance  Internationale.  L'absence  de  M.  Yves  Guyôt 
a  été  un  prétexte  excellent  pour  une  section  surchargée 
de  besogne,  de  ne  pas  entrer  dans  l'examen  des  con- 
clusions présentées  par  lui.  Il  avait  montré  les  incer- 
titudes que  présentent  les  chiffres'  des  douanes,  toutes 
les  difficultés  que  rencontre  celui  qui  veut  les  comparer 
et  conseillé  de  prendre,  comme  modèle,  le  tableau 
général  du  commerce  de  Belgique  (1). 

Passant  ensuite  à  l'emploi  que  l'on  doit  faire  des 
statistiques  commerciales,  il  affirme  que  ce  qu'on  doit 
rechercher,  ce  sont  les  éléments  de  la  balance  écono- 
mique des  peuples.  MM.  de  Foville,  Ignace  Gruber  ont 
cherché  comment  l'établir,  dans  les  rapports  présentés 
par  eux  à  ï'Institut  international -de  Statistique.  Ils 
n'ont  rien  découvert  de  bien  nouveau  :  tous  ceux  qui, 
depuis  M.  Goschen,  ont  eu  à  s'occuper  d'une  façon  un 
peu  approfondie  des  questions  de  change,  de  réformes 
monétaires,  ont  étudié  la  balance  économique  des  peu- 
plis  et  non  pas  seulement  la  balance  du  commerce  ex- 
térieur. 

Fonctionnaire  d'un  pays  qui  a  procédé  à  l'assainis- 
sement de  sa  valuta,  M.  Gruber  a  été  appelé  à  s'oc- 
cuper des  éléments  qui  pouvaient  contrarier  ou  favo- 
riser le  nouveau  régime.  Des  travaux  analogues,  dont 
le  public  n'a  pas  eu  connaissance,  ont  été  faits  par 
M.  Wischnegradsky,  alors  qu'il  était  vice-directeur  de 
la  chancellerie  des  opérations  de  crédit  en  Russie. 
M.  Raffalovich  en  avait  indiqué  une  formule  en  1893, 
dans  la  préface  de  son  Marché  financier.  On  peut  dire, 
toutefois,  qu'un  élément  a  gagné  d'importance,  non  pas 
qu'il  fût  nouveau,  mais  parce  qu'il  s'est  affirmé  avec 
une  netteté  croissante  :  ce  sont  les  remises  faites  par  les 
émigrants  à  la  mère  patrie,  les  sommes  qu'ils  envoient 
à  leurs  familles  ou  qu'ils  rapportent  avec  eux  ;  il  faut 
y  ajouter  les  dépenses  des  voyageurs  étrangers  (2);  ce 
sont  des  éléments  peu  visibles  qui  affectent  le  pays  qui 
reçoit  et  celui-où  les  émigrants  puisent  la  valeur  de 
leurs  envois  de  capitaux.  M.  Yves  Guyot  est  d'avis  que 
la  balance  économique  s'attache  uniquement  à  dégager 
les  gains  et  les  pertes  résultant  de  certaines  entrées  ou 
de  certaines  sorties  qu'on  peut  classer  sous  quatre  ru- 


(1)  l>;nis  îles  observations  préliminaires,  ce  tableau  indique 
les  données  sur  lesquelles  sont  établies  les  estimations  do 
quantités  cl  de  valeur,  les  lares,  les  conditions  de  la  consta- 
tation îles  mouvements  du  n  Taire,  la  classification  des 

marchandises  qui  bénéficient  de  l'admission  temporaire.  Il 
publie  un  résumé  présentant  l'ensemble  du  <  '.ommerce  de  la 
Belgique  depuis  1831,  un  tableau  do  l'outillage  économique  de 
la  Belgique  avec  caries  et  graphiques. 

(2)  DanS  des  pays  comme  l'Italie,  la  France,  la  Suisse, 
certaines  parties  de  l'Allemagne,  de  l'Espagne,  la  (îrèco,  les 
dépenses  'les  voyageurs  étrangers  sont  un  gros  appoint  à  la 
balance  économique. 


briques  :  1°  hommes  ;  2°  marchandises;  3°  numéraire 
4°  valeurs  mobilières  et  instruments  de  crédit.  La  ba- 
lance économique  de  chaque  peuple  comprend  la  tota- 
lité, à  un  moment  donné,  des  paiements  faits  ou  reçus 
par  lui  cl  des  engagements  pris  par  lui  ou  envers  lui. 
Dans  la  balance  économique  de  chaque  peuple,  dit 
M.  Yves  Guyot,  l'excédent  des  importations  de  mar- 
chandises doit  être  inscrit  à  son  actif  comme  l'excé- 
dent (les  importations  de  métaux  précieux,  de  valeurs 
mobilières,  d'instruments  de  crédit.  Ces  faits  expli- 
que!.I  pourquoi  les  peuples  riches  ont  un  excédent 
d'importations,  les  peuples  moins  riches  et  endettés  un 
excédent  d'exportations. 

Nous  voilà  amenés  tout  naturellement  à  parler  du 
rapporl  de  M.  Charles  Thiébauld  sur  la  question  de  sa- 
voir comment  former  une  statistique  internationale 
des  valeurs  mobilières.  Nous  réservons  l'examen  de  ce 
rapport  et  de  la  discussion  pour  un  second  article. 

K.  Raph. 


Le  Marché  Français  des  Sucres 


Durant  tout  le  mois  dernier,  un  calme  relatif  a  régné 
sur  notre  marché  des  sucres,  et  tout  semblait  indiquer 
que  la  liquidation  des  engagements  cur  septembre  s'ef- 
fectuerait sans  difficultés  apparentes. 

Un  arrangement  était  enfin  intervenu  entre  M.  Jaluzot 
et  ses  créanciers  ;  on  assurait  que  la  disparition  volon- 
taire de  M.  Cronier,  président  du  Conseil  d'administra- 
tion de  la  Raffinerie  Say,  n'aurait  des  effets  désastreux 
que  sur  la  seule  place  de  Hambourg. 

Or,  la  Bourse  allemande  a  su  faire  contre  mauvaise 
fortune  bon  cœur  ;  nulle  défaillance  ne  s'v  est  produite. 
Malheureusement,  il  n'en  a  pas  été  ainsi  sur  le  marché 
de  Paris,  où,  contrairement  aux  assertions  formelles 
par  nous  enregistrées,  une  troisième  catastrophe  vient 
de  se  produire. 

Vendredi  matin  a  circulé,  à  la  Bourse  de  Commerce, 
une  grave  nouvelle  que  des  informations  très  précises 
ont  bientôt  confirmée. 

Il  ne  s'agissait  rien  moins  que  de  la  suspension  de 
payements  de  la  maison  Lacaussade,  Viallet  et  Cie, 
l'une  des  plus  anciennes  de  la  place  et  des  plus  hono- 
rablement connues. 

Son  chef,  M.  Lacaussade,  avait  une  situation  per- 
sonnelle considérable  :  il  était  président  de  la  Chambre 
Syndicale  du  Commerce  des  Sucres,  et  l'on  se  souvient 
que  des  démarches  actives,  au  lendemain  des  récents 
événements,  avaient  été  tentées  par  lui,  en  compagnie 
des  premiers  représentants  de  l'industrie  sucrière, 
auprès  du  Gouvernement,  de  la  Banque  de  France  et 
de  plusieurs  établissements  de  crédit,  en  vue  de  per- 
mettre à  notre  marché  d'affronter  la  déroute  qui  le 
menaçait. 

M.  Lacaussade  n'était  pas,  à  cette  époque,  pré  cupé 

seulement  de  la  situation  générale;  il  avait  aussi  la 
sienne  propre  à  défendre. 

On  dit,  en  effet,  que  la  suspension  de  payements  de 
la  maison  Lacaussade,  Viallet  et  C;'  es1  une  consè^ 
quence  du  krach  Jaluzot  et  de  l'affaire  Cronier  ;  que 
cette  très  honorable  maison,  faute  de  pouvoir  recou- 
vrer les  sommes  considérables  dont  elle  était,  de  ce 
côté,  créditrice,  se  serait  trouvée  elle-même  dans 
l'impossibilité  de  régler  à  l'un  de  ses  clients  le  montant 
des  bénéfices  que  de  récentes  spéculai  ions  sur  les 
sucres,  faites  par  l'intermédiaire  de  MM.  Lacaussade, 
Viallet  et  Ci0,  auraient  procurés  à  celui-ci.  Il  s'agirait 
d'une  somme  d'environ  3  millions. 

Cette  suspension  do  payements  en  cntraînera-t-clle 
d'autres?  On  sera  bientôt  fixé  à  cet  égard.  Constatons 
cependant  que  le  règlement  des  factures  qui,  confor- 
mément aux  statuts  du  Syndicat,  a  dû  être  opéré 
aujourd'hui,  n'a  fait  ressortir,  pour  l'instant  du  moins, 
aucune  irrégularité.  Ajoutons  que  les  cours  du  sucre 
blanc  n')  8,  type  adopté  pour  les  transactions,  conti- 
nuent à  témoigner  d'une  fermeté  relative. 
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Le  jour  môme  où  l'on  a  appris  ce  nouveau  désastre, 
Le  Syndicat  des  Fabricants  de  Sucre  de  France  s'est 
réuni  en  assemblée  générale  extraordinaire  dans  une 
des  salles  de  L'Hôtel  Continental. 

Dans  un  discours,  fréquemment  applaudi,  M.  V.  Vié- 
ville,  président  du  Syndicat,  a  exposé  de  La  manière1 
la  plus  claire  l'ensemble  des  circonstances  qui  ont 
déterminé  l'effondrement  de  notre  marché. 

La  place  nous  manque  pour  que  nous  puissions 
publier  intégralement  cet  exposé  ;  nous  nous  bornerons 
donc  a  reproduire  ou  analyser  ses  parties  essentielles. 

Aprè>  avoir  expliqué  que  la  gravité  de  la  situation 
justifiait  la  convocation  des  membres  syndiqués, 
M.  V.  Viéville  est  entré  immédiatement  dans  le  vif  de 
la  question  : 

C'est,  a-t-il  dit,  eu  présence  de  cours  élevés,  et  avec  la  pré- 
vision d'un  relèvement  plus  accentué  encore,  qu'ont  été  con- 
clus les  marchés  de  betteraves  pour  la  campagne  actuelle. 
Chacun  a  cru  bien  faire  en  s'assurant  un  gros  approvision- 
nement. Le  souci  pouvait  être  légitime;  malheureusement,  il 
a  incité  ;'t  des  entrainemenls  contre  l'excès  desquels,  il  faut 
bien  le  reconnaître,  la  plupart  d'entre  nous  n'ont  pas  su  se 
tenir  suffisamment  en  garde. 

D'autre  part,  le  mouvement  de  la  consommation  n'a  pas 
été  conforme  aux  espoirs  dont  nous  nous  étions  tous  bercés. 
Après  avoir,  pour  la  campagne  11103-1904,  atteint  le  chiffre 
d'environ  700.000  tonnes,  la  consommation  s'est,  pour  la 
campagne  1904-1905,  abaissée  à  542.314  tonnes.  Il  y  a  là  un 
fait  dont  la  prudence  commande  de  tenir  un  compte  sérieux. 

On  est  en  droit  de  se  demander,  en  effet,  si  le  chiffre  de  45 
à  50.000  tonnes  par  mois  ne  constitue  pas  le  maximum  ou, 
tout  au  moins,  la  moyenne  probable,  pendant  quelques  an- 
nées, de  la  consommation  française. 

Qu'où  ajoute  cette  autre  considération  :  la  perspective  d'une 
récolte  abondante,  et  l'on  aura,  à  mon  estime,  l'explication 
du  marasme  actuel  des  affaires  et  de  l'avilissement  des 
cours.  » 

L'orateur  a  passé  brièvement  —  beaucoup  trop  rapi- 
dement, à  notre  avis  —  sur  les  exagérations  commises 
par  la  spéculation  et,  après  cette  courte  transition,  il  a 
abordé  l'important  problème  de  la  réorganisation  du 
marché. 

Nous  n'insisterons  point  sur  les  moyens  par  lui  em- 
ployés pour  persuader  ses  collègues  que  la  nécessité 
de  la  création  d'une  Caisse  de  liquidation  et  celle  d'une 
banque  de  Crédit  mutuel  s'imposait.  Disons  seulement 
qu'il  a  su  persuader  son  auditoire  et  que  les  deux 
propositions  ont  été  adoptées  à  l'unanimité  moins  deux 
voix. 


Ayant  appris  que  le  projet  relatif  au  Crédit  mutuel 
avait  été  établi  par  M.  Domergue,  le  sympathique  se- 
crétaire général  du  Syndicat,  nous  avons  jugé  à  propos 
de  lui  demander  quelques  renseignements. 

Certains  fabricants,  nous  a-t-il  dit,  s'opposaient  à 
l'organisation  d'une  Caisse  de  liquidation.  Ils  faisaient 
remarquer,  non  sans  raison,  que  beaucoup  de  produc- 
teurs, dont  les  ressources  financières  ont  été  fortement 
diminuées  à  la  suite  du  récent  effondrement  des  prix, 
ne  pourraient  consigner  le  déposit  exigé  par  la  Caisse 
aussitôt  après  la  conclusion  de  toute  opération,  ni  les 
marges  successives  prévues. 

A  cette  observation  parfaitement  justifiée,  M.  Domer- 
gue a  répondu  en  proposant  de  compléter  l'institution 
d'une  Caisse  de  liquidation  par  celle  d'un  Crédit  mutuel 
des  fabricants  déjà  syndiqués,  lequel  sera  directement 
responsable  des  opérations  effectuées  par  ses  adhé- 
rents. 

Ceux-ci  seront  d'ailleurs  triés  sur  le  volet  et  l'Asso- 
ciation n'admettra,  dans  son  sein,  que  des  membres 
dont  elle  croira  pouvoir  se  porter  garante. 

En  outre,  il  a  été  décidé  que  sa  garantie  ne  s'éten- 
drait pas  à  toutes  les  opérations  à  terme.  Cette  garan- 
tie sera  strictement  limitée  aux  seules  opérations  de 


vente  en  couverture  faites  sur  les  4  d'octobre,  ù  l'épo- 
que où  l'on  signe  les  contrats  de  betteraves;  elle  ne 
portera,  d'ailleurs,  que  sur  les  vend  s  à  tenue  norma- 
lement nécessaires,  c'esl-ù-dire  celles  représentant  les 
trois  quarts  au  maximum  de  la  production  indivi- 
duelle—  L'autre  quart  constituant  Y  aléa  de  la  récolte 
sur  lequel  il  est  imprudent  «le  s'engager. 

Il  est  d'autres  opérations  à  terme  que  l'on  continuera 
de  faire.  Elles  sont,  d'ailleurs,  d'une  indiscutable  lé- 
galité. La  spéculation  normale,  sagement  conduite, 
peut  donner  à  ceux  qui  en  prennent  l'initial Lv<  l<  s 
bénéfices  légitimes,  cl  elle  exerce  sur  le  marché  une 
influence  dont  les  ignorants  seuls  contestent  l'heureux 
effet.  Ces  opérations,  donc,  il  n'est  pas  question  dé  Les 
interdire,  ni  de  les  gêner.  Seulement  on  laissera,  sur 
ce  point,  les  intéressés  agir  avec  leurs  seules  ressour- 
ces et  leurs  moyens  propres.  11  n'y  a  plus  lieu  de  faire 
intervenir,  ici,  un  concours  et  des  garanties  de  mu- 
tualité qui,  justifiées  dans  le  premier  cas,  cesseraient 
de  l'être  dans  le  second. 

Cette  exception  faite,  voilà  donc  les  «  petits  »  comme 
les  «  gros  »  certains  de  pouvoir  opérer  à  la  Caisse  de 
liquidation.  Le  service  de  leur  marge  est  assuré  :  ils 
n'ont  à.  faire  face  qu'au  versement  de  leur  deposil  II 
franc  50  par  sac),  ce  qui  ne  constitue  une  difficulté 
pour  personne,  ou,  tout  ou  moins,  représente  l'effort 
nécessaire  que  chacun  doit  s'imposer. 


Comme  nous  l'avons  dit  plus  haut,  après  une  dis- 
cussion approfondie,  l'assemblée  a  adopté,  à  l'unani- 
mité moins  deux  abstentions,  le  principe  des  deux 
institutions.  Elle  a  chargé  la  Chambre  syndicale  d'en 
assurer  la  constitution  prochaine,  c'est-à-dire  avant  le 
1e1'  janvier  1906. 

Nous  aurons  donc  bientôt  l'occasion  de  revenir  sur 
cette  question  de  la  réorganisation  de  notre  marché  des 
sucres. 

Xavier  Girardot. 


SOCIÉTÉ 

DE  LA 

Régie  co-intéressée  des  Tabacs  de  l'Empire  Oitoinaii 


Lors  de  l'assemblée  générale  annuelle  des  action- 
naires de  la  Société  de  la  Régie  coïntéressée  des  Tabacs 
de  l'Empire  Ottoman,  qui  s'était  tenue  au  siège  social, 
à  (ialata,  le  19  octobre  nouveau  style)  1904,  le  prési- 
dent du  Conseil  d'administration,  M.  le  baron  de 
Neullize,  avait  déclaré  que  le  premier  semestre  de 
l'exercice  1904-1905,  alors  en  cours,  avait  inspiré  cer- 
taines inquiétudes  à  cause  de  la  culture  exagérée  et  de 
la  surproduction  de  la  récolte  des  tabacs  de  l'année 

1903,  dont  la  liquidation  devait  s'effectuer  au  cours  du - 
dit  exercice.  La  Société  de  la  Régie,  ajoutait-il,  avait 
cherché  à  éviter  les  conséquences  fâcheuses  d'une 
pareille  erreur  économique,  et  la  récolte  de  l'année 

1904,  peu  abondante  au  contraire,  devait  rétablir,  au 
moins  on  pouvait  l'espérer,  l'équilibre  compromis. 

Or,  ces  prévisions  ne  se  sont  pas  tout  à  fait  réalisées 
pendant  l'exercice  1904-1905  (21me  exercice),  clos  le 
28  février  dernier,  et  dont  il  a  été  rendu  compte  à 
l'assemblée  générale  annuelle  le  27  septembre  :  Voici, 
en  effet,  comment  s'établissent  les  résultats  de  l'exploi- 
tation en  1904-1905,  comparés  à  ceux  de  1903-1904  : 

Exercices   

1903  19Ô4  19ni-1905 
Produits                         (En  livres  turques) 
Recettes  totales  de  l'exer- 
cice                               2.515.3F0  16  03  2. 450. '.71  27  99 

Dépenses 

Dépenses  totales   1.3i7.096  2G  53     1.377.380  30  11 

Redevance  annuelle  payée 
à   la    Dette  Publique 

Ottomane   750.000    »    «        750.000   «  » 

Rénéfices  nets   4)8.283  89  50       323.184  97  88 

Sommes  égales. ..... .    2.515.380  16  03     2.450.571  27  99 


m 
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Les  profits,  d'une  année  à  l'autre,  sont  en  diminution 
de  95.098  liv.  turq.  91.0:2.  Néanmoins,  le  décompte  s'en 
est  effectué  de  la  manière  suivante.  Xous  le  rappn 
clions  de  celui  de  l'exercice  précédent  : 

Exercices 
1908-1904  1904-1905 


(En  livres  turques 

Intérêt  8  0/0  sur  le  capital- 
actions  '.   140.800   »  » 

Aux  paris  de  fondateurs,  5  0/0 

de  l'excédent  ! .  13.874  1!)  48 

Au   Gouvernement  ottoman, 

30  0/0  du  solde   '39.082  91  01 

A  la  Dette  Publique  Otto- 
mane, 350/0   92.203  39  51 

Aux  actionnaires,  35  0/0   92.2(53  39  50 

Som  mes  égales  


140.800  » 

9.119  24  80 

51.979  71  90 

60.643  00  5 
60.643  00  5 


418.283  89  50     323  184  97  M 


La  part  revenant  aux  actionnaires  s'élève,  au  28  fé- 
vrier dernier,  à  201. 443  liv.  turq.  00.54  contre  233.00:5 
livres  turques  39.50  au  28  février  1964.  L'emploi  de 
ces  sommes  a  été  fixé  ainsi  : 

Exercices 


19084)4 


1904-05 


Intérêt  de  6  0/0  au  capital  à 
distribuer  aux  actionnaires, 
soit  12  fr  

Réserve  statutaire  5  0/0  des 
bénéfices  

Réserve  supplémentaire  '  pour 
parfaire  le  chiffre  de  410  000 
livres  turques,  soit  le  quart 
du  capital  social  

.Bénéfice  des  actionnaires  re- 
porté, y  compris  la  part  re- 
venant aux  administrateurs. 

Part  des  administrateurs,  5  0/0 
sur  le  solde  

Dividende  aux  actionnaires, 
7  francs  


(Livres  turques) 


105.600.  » 
U.653.16.Î 


24.624.16.90 


105.600. 


26. 343. £5. 11  31.000.90.03 
3.242.10.51  3.242.10.51 


61.600. 


61.600. 


Sommes  égales   236 .068.89 .60   201. 443.10. 54 


Le  dividende,  pour  l'exercice  1904-1905,  est  donc 
reste  fixé  à  19  fr.,  comme  pour  1903-1904.  <  tuant  à  la 
situation  générale  de  l'entreprise  au  28  février  dernier 
(nouveau  style)  elle  se  compare  ainsi  avec  la  précé- 
dente :  1 

Bilan  au  28  février 

'      ÎOOT       "  "1905 


Actif 

Espèces  en  banque  

Régie  compte-courant  

Placements  divers  

Compte  d'ordre  des  intérêts 
sur  placements  échus  à  la 
clôture  du  bilan  

Total  

Passif 

Fonds  de  réserve  statutaire... 

Réserve  spéciale  

Compte  actionnaires  : 

Bénélices  du  21°  exercice.... 

Bénéfices  reportés  

Régie  compte  courant  

Provision   coupons    15-19  au 

28  février  1804  et  10-20  au 

28  février  1905  


(En  livres  sterling) 

8.120.21.05  5.980.59.30 
11.029.27.29  » 
391.274.30.75  488.025.13.05 


4.091.68.00  7.572.43.18 


414. 51 5.47. 09   501 . 578 . 15 . 53 


403.722.60.12  440.000.  ,> 

8.351.69.57  13.165.51.32 

»  14.298.32.20 

»  26.343.95.11 

»        »  4.027.33.30 


2.441.12. 


3.743.03.60 


Total    414.515.47.69  501.578.15.68 


Des  modifications  oui  été,  d'ores  et  déjà,  apportées 
à  cette  situation,  le  Conseil  d'administration  ayant 
proposé  aux  actionnaires  de  porter  à  la  réserve  slatu- 
taire  les  14.298  liv.  turq.  8220  mentionnés  au  bilan 
comme  «  bénéfices  du  21"  exercice  »,  appartenant  aux 
actionnaires,  et  an  compte  »  bénéfices  reportés  >;  les 


31.000  liv.  turq.  90  03  dont  il  est  parlé  dans  l'attribu- 
tion des  profits  de  1904-1905.  En  conséquence,  La  ré- 
serve statutaire  se  trouve  être  maintenant  de  454.298 
liv  res  turques  32  20,  et  le  compte  «  bénéfices  réservés  » 
de  67.344  liv.  turq.  85  14,  dont  il  y  a  lieu,  toutefois,  de 
déduire  la  part  des  administrateurs,  soit  2.807  livres 
turques  24  25,  ce  qui  ramène  ledit  compte  à5i.'i77 
livres  turques  00  89.  Par  suite,  les  réserves  totales 
atteignent  le  montant  de  521.941  liv.  turq.  44  41,  v 
compris  la  «  réserve  spéciale  ». 

Pour  les  huit  derniers  exercices,  les  résultats  de  la 
Société  se  résument  comme  su  il  : 


Exer- 


Oiiantités 
•  de 
tabacs 
vendues 


Produit 
des  ventes 
de 
tabacs 


Prix 
moyen 
de  vente 
par  kilo 


Coefficient 
'  de 

fabrica-  Divi- 
tiou  dendes 


(>o  Francs 
7 

10 
16 
16 
17 
18 


21.02 
22.10 
21.14 
20.91; 
22.04 
22.27 
22.67 
25.19 


Kilos          Liv.  t.  Piast.-or 

1897-98  5.240.007  1.052.176  31.49 

1*98-99  6.530.865  1.75^.120  26.88 

1899-UO  7.870.628  1.948.212  24.75 

1900  01  7.033.090  1.950.000  27  81 

1901-0?  0.053.865  2.003.605  26ll8 

1902  03  8.835.904  2.161.217  26.24 

1903-  04  7.883.949  2.271.242  2S  81        22.67  19 

1904-  05  7.427.513  2.205.699  29.70       25.19  19 

L'augmentation  dans  le  prix  de  revient  tient  à  l'em- 
ploi plus  grand  de  tabacs  chers  que  la  Société  a  dû  faire 
dans  sa  fabrication,  afin  de  donner  de  satisfaction  à  sa 
clientèle,  et  aussi  pour  alléger  ses  stocks  de  feuilles 
supérieures. 

A  l'assemblée  générale  du  27  septembre  dernier,  le 
président  du  Conseil  d'administration  de  la  Société  de 
la  ilècjie  Cohiléressce  des  Tabacs  de  l'Empire  Ottoman 
a  accompagné  la  lecture  du  rapport  et  la  communica- 
tion des  comptes  de  nouvelles  et  intéressantes  décla- 
rations. Après  avoir  rappelé  la  diminution  des  profits 
nets  en  1904  1905.  il  a  tenu  à  dire  que  les  six  premiers 
mois  de  l'exercice  1905-1900 en  cours  étaient  en  sensible 
augmentation  sur  ceux  de  la  période  correspondante 
de  l'année  précédente  (les  recettes  atteignent,  en  effet, 
1.209.000  liv.  t.,  soit  une  plus-value  de  114  000  liv.  t.), 
et  qu'il  était  permis  de  continuer  à  envisager  l'avenir 
avec  confiance.  Cette  confiance  ne  l'a  jamais  aban- 
donné, a-t-il  ajouté,  attendu  qu'il  a  toujours  pensé 
que  les  efforts  de  l'entreprise  ne  sauraient  passer  inap- 
préciées du  Sultan  qui  a  donné  tant  de  preuves  de  sa 
sollicitude  éclairée  pour  les  finances  du  pays,  et  dont 
la  bienveillance  n'a  jamais  fait  défaut  aux  institutions 
dont  la  prospérité  peut  rehausser  encore  le  crédit  finan- 
cier de  t  Empire. 

Terminons  en  disant  que  la  Société  a  obtenu  du 
Gouvernement  ottoman  un  nouveau  règlement  auto- 
risant l'arrachage  des  plants  élevés  par  les  cultiva- 
teurs en  dehors  des  limites  fixées  par  elle.  Toutefois, 
par  ordonnance  impériale,  les  dispositions  de  ce  règle- 
ment ne  seront  pas  appliquées  avant  l'expiration  de 
l'année  financière  en  cours,  c'est-à-dire  pas  avant  le 
28  février  1900.  Cette  temporisation  s'explique  par  ce 
fait  que  lorsque  le  règlement  fut  promulgué,  les  culti- 
vateurs avaient  déjà  procédé  à  leurs  plantations,  et 
qu'il  serait  injuste  de  leur  faire  subir  une  perte  pour 
une  faute  commise,  semblo-t-il,  par  ignorance.  Bien 
qu'il  subisse  un  retard  dans  son  application,  le  règle- 
ment on  question  servira  la  Société  qui  pourra  porter 
toute  son  attention  à  la  répression  ae  la  contrebande 
dont  elle  a  encore  tant  à  pâtir. 

A.  Lkchenet. 


Mai' 


et  H 


Le  Futur  Emprunt  russe.  -  Sur  l'invitation  du 
Gouvernement  russe,  des  pourparlers  oui  été  engagés 
pour  La  conclusion  d'une  nouvelle  opération  do  crédit, 
antre  les  Etablissements  français  qui  ont  négocié  les 
derniers  emprunts.  Ces  négociations  sont  conduites 
par  M.  Xo'i/lin,  représentant  la  Banque  de  Paris  cl  des 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


4SI 


Pays-Bas;  M.  Bon/.on,  représentant  le  Crédit  Lyon- 
nais, et  le  baron  Hottinguer. 

Après  un  séjour  à  Bruxelles,  Amsterdam  et  Londres, 
M.  Kœtzlin  se  rendra  ;ï  Saint-Pétersbourg,  et  c'est 
seulement  alors  que  l'on  pourra  donner  des  rensei- 
gnements utiles  sur  l'importance,  les  conditions  et  la 
date  de  l'opération.  .Jusque-là,  toutes  les  informations 
seront  fort  hypothétiques,  car  on  ignore  s'il  s'agira 
d'un  grand  emprunt  international  ou  d'un  emprunt 
moins  important  réservé  uniquement  à  la  France,  et 
les  conditions  varieront  forcément  suivant  que  telle 
ou  telle  décision  sera  prise  par  les  négociateurs. 


Emprunt  Japonais.  —  Le  bruit  a 'couru  d'à] nés 
lequel,  après  l'émission  du  prochain  emprunt  russe, 
notre  Marché  aurait  à  s'occuper  d'un  grand  emprunt 
japonais.  Ce  bruit  ne  nous  paraît  pas  dénué  rie  fonde- 
ment et  nous  ne  serions  pas  surpris,  aujourd'hui  que 
la  paix  est  solidement  rétablie  en  Extrême-Orient, 
qu'un  nouveau  traité  d'alliance,  unissant  le  Japon  à  la 
Grande-Bretagne,  élève  le  premier  de  ces  pays  au  rang 
de  grande  puissance,  de  voir  les  différentes  places  eu- 
ropéennes appelles  à  consolider  en  une  vaste  opération 
la  dette  contractée  par  l'Empire  du  Soleil  Levant, 
d'une  façon  particulièrement  onéreuse,  sous  la  pression 
de  la  guerre. 

Cette  dette  atteint  un  chiffre  important.  Voici,  en 
effet,  quel  était  le  montant  des  engagements  intérieurs 
et  extérieurs  du  Japon  à  la  veille  de  la  guerre  : 

Dette  publique  japonaise  avant  ta  guerre 


Désignation  des  Emprunts  Yens 

Ancienne  dette  sans  intérêt)   4.169.G36 

Rentes  pour  rachat  des  droits  féodaux  5  0/0  . . .  19.680.475 

Emprunt  de  la  marine  5  0/0  (1887-1890)   8.Ï07.300 

Emprunts  de  conversion  5  0/Ô  (diverses  dates)..  167.128.350 

Emprunt  des  chemins  de  fer  5  0/0  (div.  dates)..  37. 248. SCO 

—  —             4o/0(1900'i   17.577.750 

—  de  guerre  1895  5  0/0   1 1 5 . 641 . 150 

—  de  travaux  publics  5  0/0  div.  dates)..  60.134.600 

—  —             4  0/0(1899)   78.052.250 

Chemin  de  fer  de  Hokkaido  5  0  0  1898)   3.592.500 

—  —           4  0/0  1890)   2.000.000 

Emprunt  retrait  du  papier-monnaie  (1891)   22.000.000 

—  travaux  publics  de  Formose  (1901  03  .  16.707.900 

—  pour  virement  de  Formose  1900  03). .  5.440.200 
Divers   2.O00.00O 


Total  de  la  Dette  de  l'Etat   559.621.011 


Au  lendemain  de  la  guerre,  nous  trouvons  ce  mon- 
tant accru  de  1.300  millions  de  yens.  Voici,  en  effet,  un 
tableau  des  emprunts  contractés  par  le  Japon  depuis 


le  commencement  de  la  guerre  : 

Date  Montant 

Emprunts  d'émission  en  yens 

Bons  du  Trésor  5 0/0(1"  sér.)  Février  ..  1904  100.000.000 

—  50/0(2«.érie)    Mai   1904  100.000.000 

10  millions  de  livres  sterling 
6  0/0  gagé  sur  les  douanes.    Mai   1904  100.000.000 

Bons  du  Trésor  5  0/0  (3e  série)  Novembre  1904       80. 060 .000 

12  millions  de  livres  sterling 
émis  à  Londres  et  New- 
York,  gagé -sur  les  douanes  Novembre  1904  120.000.000 

Bons  du  Trésor  6  0/0  (  4°  série)    Avril          1905      1C0  000 . 000 

Emprunt  4  1/2  0/0  de  80 
millions  de  livres  sterling 

à  Londres  et  New- York  . .    Mars          1905  300.OCO.000 

Bons  du  Trésor  00/0  (5"  série)    Mai   1905  100.000.0UO 

2"  série  de  l'emprunt  4  1/20/0 
émis  ;'i  Londres  et  New- 
York  30  millions  de  livres 

sterling)   Juillet....  1905  300.000.000 

'total   1. 300.000. 000 


Total  général  de  la  Dette   1.859.  («1.011 


Les  emprunts  effectués  par  le  Japon  pendant  la  guerre 
ont  donc  atteint  le  total  de  1.300  millions  de  yens  ;  sur 
ce  total,  820  millions  sont  représentés  par  des  emprunts 
extérieurs  et  480  millions  ont  été  demandés  à  l'intérieur 
du  pays  et  réalisés  principalement  en  bons  du  Trésor. 


Le  taux  moyen  de  revenu  varie  de  \  1  l  à  5  0/0,  pour 
la  Délie  extérieure,  et  de  4  7/8  à  0  0/O  pour  la  Dette 
intérieure.  Celte  différence  en  laveur  des  émissions 
intérieures  esl  due  à  ce  fait  que  les  emprunte  exté- 
rieurs offrent  plus  de  garanties.  L'emprunl  0  0/0  I 
série  fut  émis  en  mai  1904  à  93  1/2  0/0.  Jl  esl  garanti 
par  une  1"'  hypothèque  sur  les  recettes  des  douanes  lie 
l'Empire,  et  est  remboursable  au  pair  le  5  avril  101).  Le 
Gouvernement,  toutefois,  s'est  réservé  le  droit  de  rem- 
bourser au  pair  tout  ou  partie  des  obligations  de  cet 
emprunt  à  une  date  quelconque  après  le  5  avril  [907, 
sur  un  avis  publié  six  mois  d'avance.  Les  obliga- 
tions rie  la  seconde  série  sont  garanties  de  la  même 
façon,  mais  elles  sont  tenues  d'assurer  le  service  du 
1"" emprunt  de  10.000.000  de  liv.  st.;  les  délais  de 
remboursement  sont  identiques  à  ceux  des  obligations 
de  la  1™  série.  Ces  obligations  ont  été  émises  en  no- 
vembre 1904,  à  90  1-2  0/0.  L'emprunt  11/2  0/0  do 
30.000.000  de  liv.  st.,  émis  à  90  0/0  en  mars  1906,  est 
garanti  par  une  l'e  hypothèque  sur  le  produit  du  mo- 
nopole des  tabacs.  Il  est  remboursable  au  pairie  15  fé- 
vrier 1925,  mais  le  Gouvernement  a  le  droit  d'effectuer 
ce  remboursement  à  une  date  quelconque  après  le 
15  février  1910,  sur  un  avis  préalable  donné  six  mois 
d'avance.  Les  obligations  de  la  deuxième  série,  qui  ont 
été  émises  à  90  0/0  en  juillet  dernier,  sont  remboursa- 
bles dans  les  même  délais,  et  elles  sont  garanties  par 
une  lrc  hypothèque  sur  le  rendement  net  du  monopole 
des  tabacs,  mais  elles  doivent  assurer  le  service  de 
l'Emprunt  précédent  de  30.000.000  de  liv.  st. 

Des  cinq  émissions  de  bons  du  Trésor,  «'élevant 
ensemble  à  480.0u0.000  de  yens,  les  deux  dernières 
émissions  seules  ont  été  placées  en  Angleterre.  La 
4e  série,  100.000.000  de  yens,  a  été  émise  à  90  0  0  mi 
avril  dernier.  Les  obligations  portent  intérêt  au  taux 
de  G  0/0,  et  elles  sont  remboursables  avant  1912.  Le 
cours  actuel  est  98  0/0.  La  5''  série,  de  100.000  000  de 
yens,  a  été  émise  en  mai  dernier  à  90  0,  0.  Ce  sont 
aussi  des  obligations  6  0/0,  qui  sont  remboursables 
avant  1913.  Le  cours  actuel  est  97  0/0. 

La  consolidation  de  la  Dette  nationale  tout  entière, 
sur  une  base  de  4  1/2  0/0,  ne  constituerait  pas  une 
opération  difficile.  Etant  donné  que  cette  opération  assu- 
rerait une  économie  d'environ  10.000.000  de  yens  dans 
le  service  de  la  Dette  nationale,  on  ne  saurait  exagérer 
l'importance  que  cela  pourrait  avoir  pour  le  Japon, 
particulièrement  pendant  les  cinq  ou  six  années  qui 
suivront  une  pareille  consolidation. 


L'Emprunt  Indo-Chinois.  —  i  m  sait  qu'une  loi 
du  25  décembre  1888  a  autorisé  le  Gouvernement  de 
l'Indo-Chine  à  emprunter  une  somme  de  200  millions 
de  francs  affectée  exclusivement  à  la  construction  de 
chemins  de  fer.  Conformément  au  décret  du  29  décem- 
bre 1898,  une  première  fraction  de  50  millions  de  francs 
a  été  réalisée  en  1899  au  moyen  de  l'émission  de  110.000 
obligations  de  500  francs  3  1/2  0/0;  un  deuxième 
décret,  en  date  du  25  juillet  1902,  a  autorisé  le  Gouver- 
nement général  à  réaliser  une  deuxième  fraction  de 
70  millions  de  francs  au  moyen"  de  l'émission  de 
155.000  obligations  de  500  francs  3  0/0. 

Il  reste  donc  80  millions  de  francs  à  émettre  et  le 
moment  est  venu  où  l'avancement  des  travaux  des  voies 
ferrées  en  Indo-Chine  oblige  le  Gouvernement  général 
à  réaliser  cette  dernière  partie  de  l'emprunt.  Cette  opé- 
ration qui  s'effectuera,  comme  la  précédente,  par  l'in- 
termédiaire de  la  Banque  de  V Indo-Chine  et  de  nos 
grandes  Sociétés  de  crédit,  est  imminente.  Une  réunion 
des  représentants  des  Etablissements  émetteurs  doit 
avoir  lieu  aujourd'hui  vendredi  pour  fixer  les  condi- 
tions et  la  date  de  l'émission.  Nous  croyons  que  le  type 
choisi  sera  3  1/2  0/0. 


Le  Gaz  de  Paris.  —  M.  le  D'  Brousse  a  demande 
une  entrevue  à  M.  le  Ministre  de  l'Intérieur  pour  lui 
présenter  les  membres  du  Bureau  de  la  Commission  du 
Conseil  municipal,  qui  est  chargée  de  suivre  la  ques- 
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tion  du  futur  régime  du  gaz.  Le  président  du  Conseil 
municipal  et  M.  le  D1'  Navarre,  président  de  ladite 
Commission,  après  avoir  rappelé  la  nécessité  de  fixer 
très  promptement  la  Ville,  insisteront  pour  que  le 
Gouvernement  use  de  toute  son  inlluence  auprès  du 
Sénat  pour  obtenir  de  la  haute  Assemblée  qu'elle 
statue  sur  le  projet  de  loi  le  plus  tôt  possible  et,  en 
tout  cas,  avant  sa  séparation. 


Les  Voitures  de  place  à  Paris.  —  La  crise  qui  a 
sévi  sur  l'industrie  des  voitures  de  place  à  Paris  semble 
tout  à  fait  terminée  et  l'Administration  municipale  a 
évalué,  dans  le  projet  de  budget  de  1904,  presqu'au 
chiffre  des  redevances.de  1904,  le  produit  des  taxes 
de  1905. 

Voici  ces  prévisions,  dont  le  total  atteint  3.889.440 
francs  : 

%  Francs 

300  voitures  do  cercle   169.725 

2.600      —      de  la  Compagnie  Générale .. .  949.000 

1.613      —      de  l'Urbaine   588.745 

5.978      —      de  divers  loueurs   2.181.970 

Le  tarif  de  stationnement,  qui  produit  ces  rede- 
vances, est  de  1  fr.  50  par  voiture  et  par  jour  pour  les 
voitures  de  cercle  et  de  1  franc  pour  les  fiacres. 


Les  Téléphones  et  la  Ville  de  Paris.  —  L'Etat, 
qui  se  refusait  à  payer  la  redevance  que  la  Ville  rece- 
vait de  la  Compagnie  des  Téléphones  avant  son  expro- 
priation par  l'Administration  des  Postes,  a  soulevé  un 
litige  au  sujet  du  principe  et  du  taux  de  cette  rede- 
vance. Tranché  par  jugement  du  29  mars  1901  qui  a 
décidé  que  l'Etat  est  redevable  de  la  taxe  établie  par 
décret  du  12  février  1889  pour  tous  les  fils  reliant  les 
abonnés  aux  bureaux  centraux,  ce  litige  s'est  trouvé 
définitivement  réglé  en  faveur  de  la  Ville  de  Paris  par 
un  arrêt  de  la  Cour  de  cassation  qui,  en  même  temps, 
a  ordonné  une  expertise. 

Il  s'agit  de  deux  difficultés  :  la  première,  qui  n'inté- 
resse qu'indirectement  le  public,  a  trait  au  règlement 
des  sommes  dues  pour  les  exercices  écoulés  par  les 
Postes  et  Télégraphes  à  la  Caisse  municipale  ;  la 
seconde,  qui  intéresse  à  la  fois  la  Ville  et  les  abonnés, 
a  trait  au  tarif  à  établir  pour  les  futures  redevances. 
Les  représentants  de  l'Etat  offrent  20  francs  par  an  et 
par  abonné  ;  ceux  de  la  Ville  demandent  exactement 
le  double  de  cette  somme. 

On  pense  que  les  experts  se  mettront  bientôt  d'accord 
sur  une  redevance  de  35  francs. 


Finances  serbes.  —  Les  recettes  brutes  de  l'Admi- 
nistration Autonome  des  Monopoles  du  Royaume  de 
Serbie  se  sont  élevées,  pendant  le  mois  d'août  1905, 
aux  chiffres  suivants  : 

Francs 

Monopole  du  tabac   1.316.000 

—  du  sel   474.000 

—  du  pétrole   206.000 

Douanes   476.000 

Impôt  de  l'Obrt   302.000 

Timbre   517.000 

Monopole  du  papier  à  cigarettes   103.000 

—  des  allumettes   68.000 

Total  des  receltes  brutes  du  mois  d'août  1905. . .  3. 462.000 
Moins  : 

Débours  pour  achat  de  matières,  frais  géné- 
raux, agio  cl  commissions  epui  se  sont  élevés  à  . . .  319.000 

Recettes  nettes  d'août  1005   3.143.000 

Les  recettes  nettes  d'août  1904  étaient  de  2.641.000 
francs,  soit  une  augmentation  de  recettes  nettes  pour 
août  1905  de  502.000  fr. 

Les  remises  anticipées  aux  Klahlisscments  chargés 
du  service  de  la  Dette  Serbe  continuent  à  se  faire  très 
rapidement.  Le  montant  du  coupon  du  4  0/0  Serbe  au 
1/14  janvier  1900,  s'élevant  à  7.534.300  francs,  est 
déjà  entièrement  entre  les  mains  des  Etablissements 
payeurs  à  Paris  et  à  Berlin. 


Crédit  Mobilier  Français.  —  Ainsi  que  nous 
l'avions  aunoncé,  le  capital  de  cette  Société  va  être 
porté  à  25  millions  de  francs.  L'assemblée  extraordi- 
naire, à  laquelle  sera  demandée  l'autorisation  à  cet 
effet,  est  convoquée  pour  le  24  octobre  en  même  temps 
que  l'assemblée  ordinaire  annuelle,  à  laquelle  seront 
soumis  les  comptes  de  l'exercice  clos  le  30  juin  dernier. 

Le  dividende  qui  sera  proposé  à  l'assemblée  sera  de 
6  fr.  25  avec  la  constitution  d'un  ensemble  de  réserve 
représentant  à  peu  près  autant  par  chaque  action. 

Les  actions  nouvelles  seront  réservées  pour  moitié 
aux  actions  actuelles  et  pour  l'autre  moitié  aux  parts 
de  fondateur. 


Société  des  Tavernes  Pousset  et  Royales  réu- 
nies. —  L'assemblée  générale  annuelle  de  cette 
Société  était  convoquée  pour  le  30  septembre  dernier. 
Voici  le  bilan  arrêté  au  30  juin  1905  qui  lui  a  été 
soumis,  et  que  nous  rapprochons  du  précèdent  : 

Exercices 


1904 


19C5 


Actif  (En  francs) 

Actions  remboursées   »               50.000  » 

Fonds  de  commerce   3.280.000   »   3.286  000  » 

Espèces  en  caisse  et  en  banque. .  266.226  28      294.998  03 

Titres  et  valeurs   300.871    »      325.352  05 

Loyers  d'avance   105.452  60      105.552  60 

Compagnies  du  Gaz,  Edison  et 

Air  comprimé   3.172  90 

Marchandises  en  magasin   271.632  05 

Travaux  d'agrandissement  (Ta- 
verne Pousset)   400.000  » 

Travaux  de  transformation   51.316  » 

Compte  d'intérêts   4.59'J  75 

Dividendes..   135.097  59 

Débiteurs  divers   18.305  48 

Total  de  l'actif   4.841.67.3-65 

Passif 

Capital   3.500.000 

Effets  à  paver   52.899  85 

Réserve  légale   138.253  16 

Résewe  spéciale   654.000  » 

Créditeurs  divers   120.520  94 

Profits  et  pertes  : 

Bénéfices  de  l'exercice   375.933  42 

Report  de  l'exercice  précédent. . .  66  28 

Sommes  égales   4.841.673  65 


3.172  90 
297.646  45 

400.000  » 
40.222  » 
2.719  75 

140.428  53 
14.102  15 

4.960.254  46 


3.500.00  » 
41.399  90 
155.737  34 
700.500  » 
163.418  55 

399.034  1 
164  55 

5.960.254  46 


Ainsi  qu'on  peut  le  voir,  les  bénéfices  ont  été  d'une 
année  à  l'autre  en  augmentation  de  23.100  fr.  70  en 
faveur  de  1905.  Cependant,  voici  comment  s'est  effec- 
tuée la  répartition.  Nous  la  rapprochons  de  celle  de 
l'exercice  précédent  : 

Exercices 
1903-1904  1904-1905 

Répartition  (Francs) 

Amortissements  : 

Portefeuille   »  11.672  05. 

Travaux  de  transformation   26.316    »     50.000  » 

Travaux  d'agrandissement   »  40.222  » 

Réserve  légale   17.484  18    14.865  23 

Dividende  de  7  fr.  eu  1905  aux  34.500 

actions  non  amorties,  contre  8  fr. 

à  35.000  titres  en  1904   280.000   ».   241.500  » 

Dividende  de  2  fr.  à  500  actions  de 

iouissance   »  1.000  » 

Réserve  spéciale   46.50U   »     36.000  » 

Tantièmes   5.534  97      3.096  96 

Report  à  nouveau   164  55        24g  43 


375.999  70   399  198  67 


Il  convient  de  faire  remarquer  que  malgré  l'augmen- 
tation des  bénéfices,  le  dividende,  qui  avait  été  de 
8  francs  en  1903-1904,  a  été  fixé  cette  fois  à  7  francs 
seulement,  de  façon  à  permettre  d'augmenter  très  sen- 
siblement les  amortissements.  Ces  derniers,  en  effet, 
qui  n'avaient  reçu  que  211.31(1  francs  en  1903-1904,  ont 
h  dotés,  en  L904-1905,  «l'un  montanl  de  L01.894  fr.  85. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France  V-, 


En  terminant,  observons  qu'au  moment  de  la  clôture 
de  l'exercice  190'i-19u.~>,  dos  pourparlers  61  aient  engagés 
avec  les  propriétaires  des  immeubles  de  la  Taverne 
Royale  et  de  la  Taverne  Pousset,  pour  la  prolongation 
des  baux.  Ces  pourparlers  ont  abouti,  et  les  baux  ont 
été  prolongés  jusqu'au  1"  janvier  1955,  au  lieu  du 
1er  janvier  1918  pour  la  Taverne  Pousset,  et  jusqu'au 
1er  janvier  1930,  au  Lieu  du  l'1'  janvier  1917  pour  la 
Taverne  Royale. 

Electrique  Lille-Roubaix-Tourcoing.  —  L'ex- 
ploitation fie-  la  Société  l'Electrique  Lille-Roubaix- 
Tourcoing,  Société  anonyme  au  capital  de  12  millions 
<lc  Crânes  représentée  par  48.000  actions  de  250  francs 
l'une,  comprend  : 

1°  La  ligne  du  Boulevard; 

2°  Un  réseau  suburbain  de  27  kilomètres  environ  ; 

3°  Un  réseau  de  11  kilomètres  à  l'intérieur  des  villes 
de  Roubaix  et  de  Tourcoing,  sans  tenir  compte  d'une 
partie  des  lignes  du  boulevard  qui  pénètrent  dans  ces 
villes. 

Sous  la  rubrique  n°  3  est  un  réseau  de  tramways 
qui  pourrait,  lui  seul,  faire  l'objet  d'une  exploitation 
spéciale  susceptible  d'un  rendement  certain  et  rému- 
nérateur. 

Ledit  tramway  desservirait  à  l'électricité  une  popu- 
lation de  près  de  200.000  habitants,  qui  a  l'habitude 
des  transports  en  commun. 

Les  tramways  de  Roubaix-Tourcoing,  actuellement 
en  exploitation,  donnent  une  recette  de  37.000  francs 
par  kilomètre,  le  titre  donne  un  revenu  de  7  0/0  en- 
viron. 

Les  lignes  suburbaines  citées  sous  la  rubrique  n°  2, 
dont  l'une,  celle  de  Lille  à  Lears,  dessert  85.000  habi- 
tants et  une  sphère  d'iniluence  de  250.000  habitants 
environ,  rémunéreront  très  largement  le  capital  em- 
ployé à  leur  construction. 

Reste  la  ligne  du  boulevard  Lille-Roubaix-Tour- 
coing. 

Pour  se  rendre  compte  de  ce  que  sera  cette  ligne  et 
pour  prendre  une  vue  d'ensemble  de  cette  vaste  exploi- 
tation, on  peut  imaginer  un  boulevard  long  de  20 
' kilomètres  et  large  de  50  mètres  (véritables  Champs- 
Elysées  ,  qui  mettra  en  communication  directe  trois 
villes,  dont  la  première  compte  près  de  200.000  habi- 
tants ;  la  deuxième  125.000  et  la  troisième  80.000;  cette 
situation  est  unique  au  monde. 

Sur  ce  boulevard  seront  tracées  des  allées  pour  les 
voitures,  des  pistes  pour  les  automobiles  et  pour  les 
bicyclettes,  des  voies  pour  les  piétons.  Il  traversera  des 
centres  importants  où  la  vie  industrielle  est  des  plus 
actives  et  dont  la  population  s'accroît  chaque  année 
dans  des  proportions  qu'on  jugerait  invraisemblables 
si  on  n'avait  sous  les  yeux  les  chiffres  statistiques  des 
recensements  officiels.  Il  n'est  pas  téméraire  de  penser 
que  les  riches  bourgeois  de  Lille-Roubaix,  à  l'étroit  en 
leurs  villes,  vont  se  répandre  le  long  de  cette  belle 
avenue  pour  bâtir  des  villas  bien  aérées.  On  peut 
donc  prévoir  que  des  centres  nouveaux  ne  tarderont 
pas  à  se  créer,  et  que  le  trafic  du  réseau  atteindra, 
sous  peu,  un  grand  degré  d'intensité. 

L'introduction  des  actions  de  cette  Société  sur  le 
marché  en  banque  de  Paris  aura  lieu  demain  7  octobre. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  2  octobre,  les  actions  de  la  Compagnie  Fran- 
çaise 'le  Matériel  de  Chemins  de  fer  ne  se  négocient  plus  qu'en 
titres  munis  de  t'estampille  indiquant  un  remboursement  de 
100  francs  par  action  pour  amortissement  du  capital. 


Un  versement  est  appelé  du  2  au  14  octobre  prochain  sur 
les  obligations  de  l'Emprunt  de  la  Ville  de  Paris  2  1/2  0/0 
1904  (Métropolitain),  à  raison  de  70  francs  (net  67  fr.  09)  par 
obligation  et  de  14  francs  (net  13  fr,  54)  par  cinquième  d'obli- 
gation. 


En  conséquence,  la  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir 
du  9  octobre,  les  obligations  dudit  emprunt  ne  seront  phn 
négociables  qu'en  titres  libérés  de  2KO  francs  L'unité  et  de 
56  francs  le  cinquième. 

En  liquidation  de  fin  octobre,  les  livraisons  devront  s'effec- 
tuer en  titres  libérés  du  quatrième  versement. 


Les  obligations  Paris  à  Lyon  5  0/0  ayant  été  appelées  au 
remboursement  final  le  2  octobre,  ont  cessé  d'être  négociables 
à  la  Bourse  depuis  cette  date. 


Depuis  le  2  octobre,  les  10.000  obligations  :',  40  0/0,  nu- 
méros 70001  à  NO00O  du  Crédit  Foncier  Franco-Canadien  se 
négocient  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  :{  40  0,0 
anciennes  (jouissance  octobre  1905). 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE  DE  FRANCE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 

ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

28  septembre     5  octobre 

Or   2.962.072. 172  2-939-906.61 

Argent.    1  102-632.219  1  098-415- 295 

4.064-704.391  4.038-321.913 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 
Portefeuille  Paris  {  *™*  Paris  ^ . ,. 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  suceurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  Loi  du  11  mai  1834 
mobilières    Ex-banques  département, 
mocineies  (  Loi  du  9  juin  ,g57  

Réserve  immobilière  de  la  Banque . . 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  

Total  


28  septembre 


4.064-704-391 


13-400 
264.140.701 


366.243- 423 
104  000 

156.667.020 
306.989015 
■180.000.000 
10.000-000 

2-  980-750 
99-621.834 

100-000.000 
4.000-000 
25.653-320 

3-  685.359 
8.407.444 

100.541.912 


5.693.752.574 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407-444 
.377.276.400 
19.391.797 
10-897-245 
324-023  557 
532-824-458 
96- 051. 685 
2.092-392 
5.396-347 
1. 110-000 
99.673.182 


5-693.752.574 


■jclobn 


4.038.321  913 


62  265 
307-064  965 


336. 186-814 
104.000 

108.030.944 
324. 77.3. 372 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.621.834 
100-000-000 
4-000-000 
25-656  257 

4-272  471 
8-407-444 

120.578-490 


3.730  061. 522 


182.500-000 
8-002-313 
10.000-000 
2.980.750 
9.125-000 
4.000.000 
8.407.444 
4.548-251-665 
41-752.385 
10-453-921 
208  325  666 
513.543  877 
79. 718- 120 
2. ÙC5. 032 
6.430.538 
1.110.000 
93  424  806 


5.730-061.522 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  or  

—  argent .... 

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—  à  l'Etat — 
Compt.  cour.  Trésor 

—  partie. 
Taux  d'escompte. . . 

Prime  de  l'or  

Bén.nets(milliers  fr) 


10  uct. 

9  net. 

8  oct. 

6  oct. 

5  oct. 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

4  070.6 

4  184.8 

4  282  8 

4.325.9 

4.548. 3 

2.357.6 

2.558.3 

2.449  9 

2-623  3 

2-939.9 

1.101.0 

1.107  5 

1.114  2 

1.106  3 

1.098.4 

486.2 

513.1 

611.3 

603.1 

643.2 

493-4 

447  1 

473  9 

526.8 

492.8 

180.0 

180.0 

180  0 

180-0 

180  0 

84  7 

170  5 

143.7 

172.4 

20S.3 

442.1 

415.4 

375  7 

520  5 

593. 2 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  00 

1  1/20/00 

pair 

pair 

pair 

pair 

1.973.8 

1.751-6 

2.851.3 

2.015-1 

2-158-1 

Octroi  de  Paris.  —  Les  droits  d'octroi  perçus  par  la 
Ville  do  Paris  ont  produit,  pendant  le  mois  de  septembre  190Ô, 
une  somme  de  8.359.8i7  fr.,  en  diminution  de  209.317  fr. 
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sur  colles  do  septembre  1905,  cl  de  302.703  fr.  par  rapport  aux 
évaluations  budgétaires. 

Depuis  le  1"  janvier  dernier,  les  recettes  do  l'octroi 
se  sont  élevées  au  chiffre  de  71.302.184  fr.,  ce  qui  représente 
une  m  oins- value  de  1. 357.518  fr.  par  rapport  aux  recettes  de 
1904,  et  de  1.655Jd6  fr.  comparativement  aux  évaluations 
budgétaires  correspondantes. 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de 
revient  du  pain  de  2  kiiogr.  pour  la  1"  quinzaine  d'oc- 
tobre 1905,  calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la 
quinzaine  précédente,  et  les  frais  de  panification  : 

Francs 

Prix  du  quintal   33  040 

Frais  de  panification   13  179 

Total   46  219 

Le  rendement  étant  de  128  kilogr.  de  pain  par  100  kilogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  lr"  qualité  revient  à 
Ofr.  3G10,  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  7220  ;  soit  à  0  fr.  72. 


La  Production  houillère  des  Bassins  de  la  Loire 


et  de  la  Saône-et-Loire 

en  1904  et  1905 

1003 

1904 

Chiffres 

Chiffres 

Différence 

Compagnies 

définitifs 

approximatifs 

en 

1904 

(En  tonnes) 

Roche -la -Molière  et 

404.779 

415.017 

10.238 

Montrambert  et  Bo- 

301.780 

304.800 

+ 

4- 

3.020 

368:811 

386.350 

17.539 

263.280 

269.600 

+ 
+ 

6.320 

47.485 

30.045 

17.440 

19.165 

31.454 

12.289 

137.513 

171.269 

-f 

33.756 

27.475 

25.573 

+ 

1.902 

"14.578 

13.789 

789 

83.059 

93.536 

+ 

10.477 

21.410 

28.989 

+ 

7.579 

Ban-la-Favergo  

8.844 

8.568 

276 

Divers   

37.387 

44.769 

+ 

7.382 

Totaux  

1 . 735  566 

1.823.759 

88.193 

Dans  le  bassin  de  Saône-et-Loire,  la  production  de  Blanzy 
a  été  de  718.581  tonnes,  contre  094.623  tonnes  en  1904,  c'est- 
à-dire  une  augmentation  de  23.858  tonnes.  Epinac  a  produit 
71.551  tonnes  au  lieu  de  70.942;  le  Creusot,  par  contre,  a 
réduit  sa  production  de  14.817  tonnes,  passant  de  74.186  ton- 
nes, pour  les  six  premiers  mois  de  1904  à  59.369  tonnes  en 
1905. 

Le  bassin  du  Gard  présente  des  diminutions  pour  la 
généralité  des  Compagnies  :  Grand' Combe  est  en  diminution 
de  19.846  tonnes  :  376.426  tonnes  en  1904  et  356.580  tonnes  en 
1905.  Rochobolle  a  produit  129.297  tonnes  au  lieu  de  136.072 
tonnes.  Seule,  la  Compagnie  de  Bessèges  est  en  plus-value  de 
9.905  tonnes,  passant  de  218.518  tonnes  en  1904  à  228.513  ton- 
nes en  1905. 

Pour  le  bassin  de  la  Loire,  la  production  d'agglomérés  es, 
en  diminution  pour  1905  de  1.647  tonnes  sur  1904.  Le  coke- 
par  contre,  est  en  augmentation  de  6.672  tonnes. 

Les  agglomérés  du  bassin  du  Gard  accusent  une  augment 
talion  de  15.132  tonnes,  passant  de  144.576  à  159.708. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du    Marché   Financier  de  Paris 


Ainsi  qu'il  fallait  s'y  al  tendre,  la  Banque  Impériale 
d'Allemagne  a  suivi  l'exemple  que  lui  avait  donné 
jeudi  dernier  la  Banque  d'Angleterre  et  porté,  mer- 
credi, le  taux  de  son  escompte  de  4  à  o  0/0.  Cotte  me- 
sure, qui  n'a  cependant  pas  surpris,  a  l'ait  que  notre 
marché  B'est  montré  un  peu  plus  hésitant  dans  son 
ensemble, et  que  le  détachement  «les  coupons  d'octobre 


qui  a  eu  lieu  hier  sur  les  valeurs  se  négociant  à  terme, 
n'a  pas  produit  d'effet  sur  la  cote. 

En  regard  du  resserrement  de  l'argent  signalé  à 
l'étranger,  il  faut  noter  les  grosses  disponibilités  que 
notre  place  possède  toujours,  et  qui  nous  ont  valu,  ûn 
Beptembre,  des  reports  toujours  bon  marché  :  2  0/0  en- 
viron en  moyenne  sur  le  Marché  ofliciel.  Cette  situation 
favorisera  considérablement  les  nouvelles  et  grandes 
opérations  linancières  à  l'étude  ou  en  préparation  à  ce 
moment. 

if  if  Les  Renies  Françaises  sont  bien  tenues,  mais 

sans  variations  appréciables. 

La  Benle  3  0/0 Perpétuelle  est  à  99  fr.  72  1  2  à  terme, 
contre  99  fr.  70  jeudi  dernier.  Au  comptant,  elle  perd 

10  centimes  à  99  fr.  G5. 

La  Rente  3  0/0  Amortissable  reste  à  99  fr.  15  au 
comptant,  ex-coupon,  au  lieu  de  100  fr.  05  avec 
coupon . 

Les  Obligations  Tunisiennes  clôturent  à  483  fr.,  ex- 
coupon, nous  les  laissions  jeudi  dernier  à  489  fr.  50, 
avec  coupon  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de 
l'Annam  et  du  Tonkin,  aux  environs  de  8i  fr.  75; 
Emprunt  de  Madagascar  2  1/2  0/0,  84  fr.  50,  contre 
85  fr.  ;  Emprunt  3  0/0  1903,  93  fr.  00,  gagnant  10  cen- 
times;  3  1  /2  0/0  de  V Indo-Chine  1899,  508  fr.,  per- 
dant 2  lianes  ;  Obligations  3  0/0  de  L'Emprunt  1902, 
145  fr.,  contre  440  fr.  25;  Emprunt  3  0/0  1902  du 
Gouvernement  Général  de  l'Algérie,  454  fr.,  reper- 
dant 2  fr.  ;  Emprunt  de  l'Afrique  Occidentale  3  0/0, 
472  fr.,  ex-coupon,  contre  479  fr.  50  avec  coupon  ; 
Tunisien  3  0/0  1902,  453  fr.  75,  contre  452  fr.  50. 

if  if   Les   Obligations  de  la  Ville  de  Paris  sont 

restées  actives. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  sont  à  558  fr.,  contre 
559  francs;  Obligations  3  0/0  1869,  488  fr.,  en  plus- 
value  de  3  fr.  ;  Obligations  3  0/0  /S7/,-412  fr.,  sans 
changement;  Obligations  4  0/0  1875,  579  fr.  50,  ga- 
gnant 1  franc;  Obligations  4  0/0  1816,  577  fr.  au  lieu 
de  579  francs. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  sont  passées  de 
391  fr.  25  à  393  fr.  75;  Obligations  2  1  2  0/0  1894-1896, 
H95  francs,  en  avance  de  2  fr.  50;  Obligations  2  0  0 
1898,  437  fr.,  contre  436  fr.  50. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  {Emprunt  du  Métropo- 
litain) ont  repris  de  425  fr.  à  427  fr.  50;  Obligation  de 
l'Emprunt  2  1/2  0/0  1904,  432  fr.  50  contre  432  fr.  ; 
Obligation  2  3/4  0/0  1905  libérées,  375  francs,  comme 

11  y  a  huit  jours. 

->c  if  L'action  de  la  Banque  de  France  conserve,  à 
terme,  son  même  cours  de  3.900  fr.  ;  au  comptant,  elle 
gagne  5  fr.  à  3.875  fr. 

Pour  les  quinze  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des 
escomptes  et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablisse- 
ment de  Crédit  s'établissent  à  2.158.007  fr.  14. 

£  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
ont  progressé  de  728  fr.  à  734  francs. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  ont,  tout 
comme  précédemment,  été  l'objet  d'échanges  suivis. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont  à 
488  fr.  50,  contre  490  fr.  ;  Obligations  Foncières  3  0/0 
1879,  511  fr.  25,  sans  changement  appréciable  ;  Obliga- 
tions Communales  1880,  ."V  U  fr.,  contre  505  fr.  50;  Obli- 
gations Foncières  18S3,  453  fr.  75,  contre  454  fr.  ;  Obli- 
gations Foncières  2  60  0/0  1885,  48't  fr.  ex-coupon,  au 
lieu  de  489  fr.  75  avec  coupon. 

Les  Obligations  Communales  3  0  0  1891  sont  à  401  fr. 
ex-coupon,  au  lieu  de  409  fr.  avec  coupon  ;  Obligations 
Communales^  60  0/0  1892,  483  fr.,  en  bénéfice  d'un 
franc  ;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  1895,  492  fr.  50, 
gagnant  2  fr.  50  ;  Obligations  Communales  2  60  0/0  IS99, 
'iU0  fr.,  en  plus-value  de  3  fr.  ;  Obligations  Foncières 
3  0/0  1903  avec  lots,  490  fr.  BC,  croître  490  francs. 

+i  if  Le  groupe  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
a  enregistré  encore  de  bonnes  demandes. 
La  Banque  de  Paris  cl  des  Pays-Bas  est  montée,  a 
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terme,  de  1  518  l'r.  à  1.572  fr.  Au  comptant,  elle  reste 
à  1.570  fr.,  au  lieu  de  1,515  francs. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte,  que  nous  laissions 
ï  < vr>o  fr.,  finit  à  605  fr.  au  comptant  et  è  070  fr.  à 
terme.  Cet  Etablissement  vient  d'installer  à  Sceaux, 
27,  rue  Houdan,  un  nouveau  Bureau,  qui  commencera 
ses  opérations  lundi  prochain,  9  octobre.  Le  Comptoir 
fttttiortai  possédera  ainsi,  tant  à  Paris  que  dans  la 
banlieue,  10  agences,  sans  compter  sa  grande  succur- 
sale de  la  Place  de  l'Opéra. 

Le  Crédit  Lyonnais  a  progressé  de  1.153  fr.  au  comp- 
tant et  à  terme,  à  1.161  fr.  et  1.164  fr.  Cette  Société 
vient  de  publier  son  bilan  au  8â  août  1905.  Xous  rele- 
vons les  différences  suivantes  avec  la  situation  au 
31  juillet:  portefeuille,  1.194.366.482  fr.  39,  contre 
1.09-2.009.7 19  fr.  06  :  avance  sur  garanties  et  reports, 
441.700.905  fr  52.  contre  444.200.587  fr.  73;  dépôts  et 
bons  à  vue,  774.58S.520  fr.  60,  contre  780.749.339  fr.  (>0; 
acceptations,  137.381.441  fr.  13,  contre  123.979.084  fr.  03. 

La  Soc>èlé  Générale  finit  à  037  fr.  au  comptant  et 
à  639  fr.  à  terme,  ex-coupon  de  0  fr.  25  détaché,  contre 
646  fr.  avec  coupon  la  semaine  dernière. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  a  encore  gagné 
îj  fr.  à  690  fr.  Un  acompte  de  5  fr.  nets  par  action,  à 
valoir  sur  le  dividende  de  l'exercice  1905,  sera  payé  à 
partir  du  2  novembre. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie 
s'est  avancée  de  246  fr.  à  terme  et  de  247  fr.  au  comp- 
tant, à  258  fr.  ;  Banque  Internationale  de  Paris  (en 
liquidation),  181  fr.  au  comptant,  contre  188  fr.,  et  180 
francs  à  terme. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  gagne  2  fr.  au  comp- 
tant, à  334  fr. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'A  frique 
du  Sud  reste  à  78  fr.  à  terme  et  à  79  fr.  au  comptant, 
contre  80  fr.  et  à  81  fr.  il  y  a  huit  jours. 

La  Banque  de  l'Algérie  a  bondi  de  1.378  fr.  à  1.450 
francs. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs,  que  nous  lais- 
sions à  330  fr.  50,  se  retrouve  à  338  fr. 

L'action  de  la  Banque  de  i Indo-Chine  s'avance  de 
5fr.  à  1.279  fr. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  reste  demandé  à  160  fr. 
à  terme  et  à  161  fr.  au  comptant.  Au  sujet  de  cette  So- 
ciété, nous  nous  reportons  à  1'  «  Information  »  que 
nous  publions  plus  haut. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  est  en  nouvelle 
plus-value  à  926  fr.  à  terme  et  à  929  fr.  au  comptant, 
en  bénéfice  de  15  fr.  et  de  1/  fr. 

L\ Société  Marseillaise,  actions  libérées,  est  en  avance 
de  15  fr.  à  920  fr. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  sont  passées  de  135  fr.  50  à  138 
francs;  Obligations  de  475  firmes,  délaissées  pour  le 
moment. 

La  Rente  Foncière  a  été  de  nouveau  agitée.  Elle  est 
revenue,  à  terme,  de  209  fr.  à  198  fr.,  et  "au  comptant, 
de  215  fr.  à  203  fr. 

Le  Crédit  Algérien  clôture  à  1.298  fr.,  au  lieu  de 
1.300  francs. 

La  Compagnie  Algérienne  se  tient  aux  environs  de 
845  fr.,  sans  échanges  suivis. 

ir  ir  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  plutôt  calmes. 

L'action  Lyon  perd  1  franc  à  terme  à  1. 431  fr.,  mais 
elle  cote  1 . '*:)-">  fr.  au  comptant;  Nord,  1.850  fr.  au 
comptant  et  à  terme,  au  lieu  de  1.854  fr.   et  1.853  fr. 

L'action  Midi  reperd  3  fr.  au  comptant,  à  1.225  fr.  ; 
Est,  IM0  fr.,  gagnant  12  fr.  ;  Ouest,  953  fr.,  ex-coupon 
de  17  fr.  50,  contre  947  fr.  50  avec  coupon  ;  Orléans, 
1.-492  fr.  au  comptant  et  1.500  fr.  à  terme;  les  deux 
ex-coupon  de  10  fr.,  contre  1.500  fr.  et  1.510  fr.  la 
semaine  dernière. 

Pour  la  trente-septième  semaine  de  l'année  1905,  les 
recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904:  Augmentations: 
Orléans,  J34.O00  fr.;  Lyon,  510.000  fr.  ;  Est,  165.000  fr.  ; 


Nord,  254.006  fr.  ;  Midi,  $4.500  l'r.  binunul ions  ;  Ouest, 
17.000  francs. 

j#-  -jjf  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commercial* 
ont  été  un  peu  moins  nioin emcnO'r-,  que  précédom- 
ment. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris. 
qui  étaient  revenus  h  601  francs,  perdent  encore  31  fr. 
à  terme  à  030  francs,  mais  16  francs  seulement  au 
Comptant  à  645  francs;  Compagnie  Parisienne  du 
Gaz  889  francs  à  terme  et  892  francs  au  comptant,  les 
deux  ex-coupon  de  12  fr.  50,  contre  902  Iran»  à 
terme  avec  coupon  jeudi  dernier. 

L'action  de  la  Société d' Eclairage,  Chauffage  t  i  Frrce 
Motrice  gagne  encore  11  francs  à  415  francs,  après 
avoir  fait  un  moment  450  francs. 

L'action  Suez  est  à  4.525  fr.,  contre  4 .520  fr.  ;  Parts 
de  Fondateurs,  2.095  fr.,  en  plus-value  de  20  francs; 
Parts  Civiles,  3.280  fr. 'au  comptant,  sans  changement. 

Les  Omnibus  de  Paris  conservent  leur  même  cours  de 
'810  fr.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la 
trente-huitième  semaine  de  1905,  ont  été  de  791.970 
francs  80,  contre  796.898  fr.  85  pour  la  semaine  cor- 
respondante de  1904.  Du  Ie'' janvier  au  23  septembre 
1905,  les  recettes  totales  se  chiffrent  par  31.880.836 
francs  50,  contre  32.778.402  fr.  75  pour  la  période  cor- 
respondante de  1904,  soit  une  différence  de  897. 5G6 
francs  25  en  faveur  de  l'exercice  précédent. 

Les  Voitures  à  Paris  ont  fait  de  nouveaux  progrès 
en  montant  de  345  fr.  à  385  fr.  à  terme.  Elles  donnent 
ainsi.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  se- 
conde quinzaine  de  septembre  1905,  ont  été  de  724.189 
francs  1^,  contre  608  698  fr.  35  pour  la  îiu'me  i[iiin- 
zaine  de  1904.  Du  1er  janvier  au  80  septembre,  les  re- 
cettes totales  se  chiffrent  par  12.011.997  fr.  80  pour 
1905,  contre  12.084.701  fr.  15  en  190i,  soit  une  diffé- 
rence de  527.290  fr.  65  en  faveur  de  l'exercice  en  cours. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
perd  4  fr.  50  à  61Mr.  ;  Compagnie  Générale  Parisienne 
de  Tramways,  243  fr.,  en  bénéfice  de  3  francs  :  Est- 
Parisien,  50  fr.  à  terme  et  50  fr.  50  au  comptant  ; 
Tramways  de.  Paris  et  du  Déparlement  de  la  Seine, 
577  fr.  au  comptant,  reperdant  les  5  francs  gagnés 
précédemment. 

Les  actions  de  la  Compagnie-des  Tramways  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux,  qui  restaient  à  204  fr., 
à  terme  et  à  269  fr.  au  comptant,  finissent  aux  envi- 
rons de  266  francs  à  terme. 

Les  Chemins  de  fer  Nogenlais  sont  à  452  fr.en  avance 
de  2  francs. 

L'action  de  la  Compaqnie  Française  des  Métaux 
est  passée  de  553  fr.  à  559  fr.  à  terme  ;  Electro- 
Métallurgie  de  JJives,  370  fr.,  à  terme. 

L'Omnium  Lyonnais  est  revenu  de  189  fr.  à  180  fr. 

Le  Métropolitain  de  Paris,  qui  revient  à  579  francs, 
finit  à  575  fr. 

L'action  du  Nord-Sud  de  Paris  clôture  à  259  fr.  au 
comptant  et  à  203  fr.  à  terme. 

La  Malfidano,  qui  restait  à  670  fr.  au  comptant,  s'est 
avancée,  sur  ce  marché,  à  703  fr. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action  or- 
dinaire, finit  à  201  fr.,  contre  199  fr.  ;  Messageries  Ma- 
ritimes, 313  fr.  à  terme,  en  gain  de  5  fr. 

Les  Chargeurs  Réunis  ont  accentué  vivement  leur 
mouvement  en  avant,  en  montant  de  850  fr.  à  950  l'r. 

La  Dynamite  Centrale  est  à  583  fr.  à  terme;  elle 
finissait  jeudi  dernier  à  575  fr.  au  comptant. 

Les  Phosphates  du  Dyr  ont  reperdu  4  fr.  à  120  fr. 

Les  actions  Urbaine- Voilures  sont  passées  de  128  fr. 
à  ia5  fr.;  Obligations  4  0/0,  225  fr.,  contre  228  fr. 

Les  actions  des  Raffinerie  et  Sucreries  C.  Soy 
reperdent  43  francs  à  535  fr. 

La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson  Houston  a  repris  de  5  francs  à  835  fr. 

Les  Obligations  5  0/0  de  la  Compagnie  Françoise  lies 
Chemins  de  fer  de  Sanla-Fé  sont  passées  de  0i5  fr.  50 
à  617  fr.;  Obligations  4  1/2  0/0,  Ô19  fr.,  en  nouvelle 
avance  de  2  francs. 

Les  Obligations  S  0/0  du  Port  du  Rosario  sont  deman- 
dées à  495  fr.  La  prospérité  de  cette  entreprise  est  lar- 
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gement  favorisée  par  le  développement  des  importa- 
tions et  des  exportations  de  la  République  Argentine, 
dont  le  montant  total  est  passé  de  235.627.945  dollars- 
or  pour  le  premier  semestre  de  1904  à  S73.348.856  dol- 
lars-or pour  la  même  période  de  1905,  soit  une  aug- 
mentation de  37.720.711  dollars-or,  représentant  plus 
de  15  0,  0. 

L'Association  Minière  finit  à  222  fr.  à  terme,  au  lieu 
de  255  francs. 

if  i(  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  un  peu 

plus  irréguliers. 

La  Rente  Argentine  A  0/0  1896  (Rescision)  est  sans 
changement  à  91  fr.  ;  Rente  4  O/O  1900,  94  fr.  50  'au 
comptant,  ex-coupon,  contre  97  fr.  40  avec  coupon  la 
semaine  dernière. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  finit  à  89  fr.  50,  ex- coupon 
de  2  0/0,  contre  92  fr.  50  avec  coupon  ;  Brésilien  1898 
S  0/0  (Funding),  105  fr.  25  au  comptant,  ex-coupon; 
Obligations  5  0/0  de  l'Etal  de  Minas-Geraès,  493  fr.  au 
comptant,  gagnant  1  franc. 

L'Obligation  5  010  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie est  aux  environs  de  481  fr.  ;  Obligations  de  l'Em- 
prunt 5  0/0  1902,  495  fr.  à  terme  et  497  fr.  au  comp- 
tant ;  Emprunt  5  0/0  or  1904,  488  fr.  à  terme,  sans 
changement. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  l'Etal  Indépendant  du 
Congo  ont  gagné  4  fr.  75  au  comptant  à  84  francs. 

L'Italien  5  0/0  est  en  petite  moins-value  de  10  cen- 
times à  105  francs. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  reste  à  93  fr.  22  1  2, 
ex-coupon  de  1  0/0,  contre  94  fr.  40  avec  coupon  jeudi 
dernier. 

L'Emprunt  du  Maroc  S  0/0  1904  finit  à  525  fr.  au 
comptan  I  et  à  528  fr.  à  terme. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lre  série,  perd  15  cen- 
times à  70  fr.  10  ;  2°  série,  aux  environs  de  70  fr.  80 
au  comptant  ;  -3e  série,  aux  environs  de  70  fr.  45. 

Le  Roumain  4  0/0  amortissable  1894  finit  à  93  fr.  50, 
contre  93  fr.  45;  Rente  4  0/0  1 896  Amortissable  94  fr.25, 
gagnant  25  centimes  ;  Rente  4  0/0  Amortissable  1898, 
93  fr.  75. 

La  Rente  Russe  3  0/0  1891-1894  est  à  80  fr.  30  au 
comptant  et  à  80  fr.  50  à  terme,  les  deux  ex-coupon  ; 
Rente  3  0/0  1896,  79  fr.  80  au  comptant  et  79  fr.  85  à 
terme;  Russe  4  O/0  Consolidé  1901,  94  fr.  50  à  terme 
et  94  fr.  75  au  comptant;  Consolidés  1™  et  2e  séries, 
92  fr.  80  au  comptant  et  93  fr.  25  à  terme,  les  deux 
ex-coupon. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  s'échangent  à 
529  fr.  au  comptant  et  à  530  fr.  à  terme,  gagnant,  sur 
ces  deux  marchés,  5  fr.  et  6  fr. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  cote  83  fr.  à  terme  et 
83  fr.  20  au  comptant;  Rente  5  0/0  or  des  Monopoles, 
490  fr.  au  comptant,  gagnant  1  franc. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  calmes.  La  Dette  Otto- 
mane Convertie  Unifiée  4  0/0  cote  90  fr.  95,  au  lieu 
de  91  fr.  15;  Priorités  4  0/0,  501  fr.,  en  moins-value 
d'an  franc;  Consolidation  4  0/0,  465  fr.,  contre  466  fr.; 
Obligations  4  0/0  de  l'Emprunt  des  Douanes  de  1902, 
483  fr.  75,  en  bénéfice  de  1  fr.  75. 

Les  nouvelles  Ottomanes  4  0/0  1901-1905  finis- 
sent à  461  fr.  au  comptant  et  à  terme,  au  lieu  de  462 
francs  et  459  francs. 

if  ir  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens 
a  repris  de  484  fr.  à  486  fr.  ;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  966  fr.  à  terme,  contre  998  fr.  ;  Banque  Im- 
périale Ottomane,  611  fr.  à  terme,  sans  changement. 

Les  Obligations  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypl 
(Banque  Foncière  d'Egypte)  restent  à  471  francs,  de- 
mandées par  les  capitaux  do  placement. 

Les  actions  de  la  Banque  de  Londres  et  de  Mexico, 
qui  clôturaient  à  025  fr.  au  comptant  et  à  622  fr.  à 
terme,  finissent,  sur  ces  deux  marchés,  à  632  fr.  et  à 
630  francs. 

La  Banque  Centrale  Mexicaine  se  retrouve  à  470  fr. 
au  comptant  et  à  468  fr.  à  terme,  au  lieu  de  464  fr.  et 
465  fr.  il  y  a  huit  jours. 

Le  Rio-Tinlo  est  revenu  de  1.673  fr.  à  1.641  fr.  Au 


30  septembre,  le  stock  visible  du  cuivre  est  de 
16.304  tonnes,  contre  15.870  au  15  septembre. 

Les  actions  des  Sucreries  et  Raffineries  d'Egypte 
s'inscrivent  à  41  fr.,  contre  52  fr. 

La  Sosnowice  perd  (i  fr.  à  1.432  fr.  ;  Briansk,  579  fr., 
en  moins-value  de  7  fr. 

Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  sont  à  384  fr.  ; 
actions  privilégiées,  385  fr.  Les  recettes  de  cette  Com- 
pagnie, du  11  au  20  septembre  1905,  ont  été  de 
484.419  fr.,  contre  413.186  fr.  pour  la  même  décade 
de  1904.  Du  \&  janvier  au  20  septembre  les  recettes 
totales  se  chiffrenl  par  12.639.518 fr., contré  11  millions 
3M.008  fr.  pour  la  période  correspondante  de  1904,  soit 
une  différence  de  1.323.510  fr.  en  faveur  de  1905. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  mieux. 
Les  Andalous  gagnent  14  fr.  à  194  fr.  ;  Nord  de  l'Espa- 
gne, 179  fr.,  au  lieu  de  170  fr.  ;  Sai-agosse,  314  fr.,  en 
plus-value  de  8  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Thessalie  clô- 
turent à  terme  à  165  fr.,  contre  161  fr.,  et  à  168 frânes 
au  comptant,  au  lieu  de  163  fr.  50. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique-Conslan- 
tinople  sont  à  339  fr.  50  au  comptant;  Obligations  an- 
ciennes Smyrne-Cassaba  et  prolongement  (Série  1894), 
aux  environs  de  490  fr.  ;  Obligations  nouvelles  4  0/0 
(Série  1895),  447  fr.  au  comptant  les  unités. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  finissent  à  294  fr.  ;'i 
terme,  sans  changement,  et  à  296  fr.  au  comptant,  contre 
293  fr.  50. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


La  liquidation,  sur  ce  Marché,  a  été  facile,  mais  les 
échanges  ont  été  plutôt  calmes. 

Le  Brésil  5  0/0  1895  conserve  son  même  cours  de  99  fr.  85; 
Brésil  5  0/0  1903,  101  fr.  60,  en  plus-value  de  35  centimes; 
Brésil  4  0/0  1901-190%,  91  fr.  52  1/2,  en  bénéfice  de  22  1/2  cen- 
times; Mexicain  3  0/0,  36  fr.  62  1/2,  gagnant  27  1/2  centi- 
mes; Mexicain  5  0/0,  52  fr.  95,  ex-coupon  de  1  fr.  27  1/2, 
contre  53  fr.  60  avec  coupon;  Argentin  4  O/O  Mixte,  92  fr.  25, 
ex-coupon  de  2  fr.  008,  contre  93  fr.  57  1/2  avec  coupon. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  5  0/0  de  Pernambuco  sont 
recherchées  à  'SA  francs. 

Le  Laurium  Grec  perd  1  fr.  50  à  ê'i  fr.  50  ;  Chemins  Otto- 
mans, 134  fr.  50,  sans  changement  appréciable. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Nord  du  Brésil  restent  demandées  à  446  francs. 

Le  Cape  Copper  est  passé  de  143  francs  à  145  fr.  50; 
Tharsis,  161  francs,  encore  sans  changement. 

La  Harpener  reperd  10  francs  à  1.743  francs. 

L'action  Kertch  s'est  avancée  de  53  francs  à  54  francs. 

La  Huanchaca  a  rétrogradé  de  147  francs  à  138  fr.  50. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  clôture  à  46"/  fr., 
recherchée  ainsi. 

Les  Aciéries  du  Donetz  ont  repris  de  1.300  francs  à  1.340 
francs  ;  Doubowaïa-Balka,  1.360  francs,  en  moins-value  de 
30  francs  ;  Dniéprovienne,  2.250  francs,  gagnant  10  francs. 

Les  Mines  de  fer  de  Rakhmanovka-Krivoï-Rog  restent  à 
176  francs,  au  lieu  de  175  francs. 

L'action  Banque  d' Athènes  a  progressé  de  135  fr.  à  138  fr. 
On  croit  à  un  second  dividende  semestriel  de  6  drachmes,  ce 
qui  porterait  le  dividende  pour  l'année  entière  à  11  drachmes. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  s'est  avancée  de  563  fr. 
à  568  francs. 

Les  actions  de  la  Société  Ottomane  Industrielle  et  Commer- 
ciale de  Salonique  clôturent  à  160  francs. 

La  Vieille-Montagne  est  montée  de  912  fr.  à  9%i  francs. 

L'action  ancienne  des  Galeries  Lafayctte  est  ferme  à 
165  francs,  ex-coupon. 

La  Part  de  Monaco,  qui  clôturait  à  5.300  francs,  est  à 
5.355  francs. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  190',  restent  à 
331  francs,  en  bénéfice  (le  25  francs  pour  la  semaine. 
Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  '/.'mimer  sont  à  71  francs. 


Voir  la  Tableaux  des  Cours  sur  la  Couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 


5  octobre  1905. 

Blé  —  Après  h  Bulletin  des  Halles,  qui  a  évalué  notre 
dernière  récolte  de  blé  à  116.718.200  hectolitres,  et  le  Ministère 
de  l'agriculture,  qui  a  donné  le  chiffre  de  119.o87.759  hecto- 
litres, l'Association  de  la  Meunerie  française  a  publié  dans  le 
Marché  Français  les  résultats  de  son  enquête. 

Gomme  par  le  passé,  cette  estimation  diffère  sensiblement 
des  deux  premières  :  elle  établit  la  production  de  1905  à 
129.5S1.263  hectolitres.  Mais,  il  convient  de  considérer  que 
1"  «  Association  de  la  Meunerie  »  fixe  la  consommation  an- 
nuelle entre  127  et  131  millions  d'hectolitres,  alors  que  géné- 
ralement on  la  fait  varier  de  120  «à  123  millions.  Après  cette 
remarque,  l'écart  paraîtra  moins  considérable. 

Prochainement  nous  examinerons,  en  nous  basait  sur  les 
données  ollicielles,  si  nos  ressources  seront  suffisantes  pour 
couvrir  les  besoins  durant  la  campagne  1905-1906. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Liverpool. . 

Anvers  

Berlin  

Budapest. . 
Chicago. . . 
New- York 


7  sept. 
1905 

14sept. 
1905 

21sept . 
1905 

28sept. 
1905 

5  oct. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

22  62 

22  62 

22  87 

23  12 

23  12 

18  69 

18  75 

18  51 

18  80 

18  60 

17  75 

17  50 

17  50 

18  .. 

18  12 

21  06 

21  .. 

21  28 

21  31 

21  15 

16  59 

16  54 

16  65 

16  59 

16  65 

15  23 

15  75 

15  91 

16  11 

16  09 

16  42 

17  02 

16  89 

17  16 

16  89 

La  culture  étant  occupée  par  ses  nombreux  travaux  no 
fréquente  pas  assidûment  ses  marchés  respectifs,  et  son 
absence  se  traduit  par  une  réduction  considérable  des  apports. 
Toutefois,  les  offres  sont  a  peu  près  égales  aux  demandes  très 
limitées  du  commerce  et  de  la  meunerie.  En  présence  de 
cette  insuffisance  des  transactions,  il  ne  faut  tirer  aucune 
déduction  des  plus-values  constatées  dans  les  cotes,  lesquelles 
d'ailleurs  s'appliquent  le  plus  souvent  à  des  produits  de 
choix,  excessivement  rares  cette  année. 

A  Paris,  à  notre  réunion  hebdomadaire  d'hier,  l'assis- 
tance était  relativement  nombreuse.  Les  détenteurs  ont  fait 
des  offres  assez  suivies,  mais  les  acheteurs  ayant  souvent 
trouvé  leurs  prétentions  exagérées,  il  ne  s'est  pas  traité  beau- 
coup d'aftaires.  Voici  les  prix  enregistrés  :  blés  roux  de 
choix,  23  25  à  23  50;  belle  qualité,  2-3  à  23  25;  qualité 
moyenne,  22  50  à  23:  blés  blancs,  23  à  23  50.  Les  100  kilos, 
net,  gares  de  Paris  ou  usines  environnantes. 

A  la  Bourse  de  commerce,  la  fermeté  persiste,  mais  depuis 
le  commencement  d'octobre  les  transections  sont  moins  nom- 
breuses. On  a  coté  en  clôture  : 

21  sept.     28  sept.       5  oct. 

Courant   22  87         23  12         23  12 

Novembre   ....         23  37 

Novembre- déc ..  23  37  23  37  23  37 
4  de  novembre  . .      23  62         23  62         23  62 

4  premiers   23  87         23  87         23  87 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 
à  l'hectolitre. 

Farines-fleur.  —  La  liquidation  de  septembre  s'est  effec- 
tuée sans  difficulté  au  cours  de  30  60.  Actuellement,  la  ten- 
dance est  très  calme.  On  a  pratiqué  en  dernier  lieu  : 

21  sept.     28  sept.       5  oct. 

Courant   30  12         30  37         30  62 

Novembre   ....         îO  75 

Novembre- déc. . .  30  75  30  87  30  87 
4  de  novembre  . .      31  12        31  12        31  12 

'i  premiers   31  50         31  37         31  37 

Les  100  kilos,  net,  toile  perdue  sans  escompte. 

Farines  de  consommation.  —  La  vente  est  assez  régu- 
lière. Les  prix  s'inscrivent  sans  changement.  On  cote  les 
principales  marques  en  disponible  : 

157kil.,net  100kil.,net 

Marques  de  choix   54  25  34  55 

Premières  marques   54  . .  34  39 

Bonnes  marques   52  75  33  59 

Marques  ordinaires   51  10  32  80 


Conditions  :  le  sac  de  159  kil.  ou  101  kil.,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant, 
avec  1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Seigle.  —  D'après  les  renseignements  recueillis  par  le 
Ministère  de  l'Agriculture,  la  production  du  seigle,  en  1905, 
aurait  été  de  21.237.913  hectolitres  ou  15.447.lHl  quintaux, 
pour  1.267.194  hectares  ensemencés. 

Les  chiffres  de  la  récolle  de  1904,  qui  avaient  été'  provisoi- 
rement établis  à  18.798.085  hectolitres  ou  18.578.182 quintaux, 
pour  1.297.800  hectares,  entêté  fixés  définitivement  à  18  mil- 
lions 374.519  hectolitres  ou  13.378.728  quintaux,  pour  1.272.465 
hectares. 

La  production  de  1905  serait  donc  supérieure  de  2.863.394 
hectolitres  ou  2.068.453  quintaux  à  celle  de  1904  et  de  583.560 
hectolitres  ou  544.208  quintaux  à  la  moyenne  décennale 
1896-1905,  qui  ressort  à  '20.654.333  hectolitres  et  14.902.973 
quiiitau'x. 

Cette  évaluation  a  déconcerté  le  monde  agricole  et  commer- 
cial; on  s'attendait,  en  effet,  à  un  chiffre  beaucoup  moins 
élevé. 

Au  moment  de  la  moisson,  les  cultivateurs  s'accordaient  à 
reconnaître  que  la  récolte  était  plus  que  satisfaisante  ;  mais, 
dès  que  les  battages  furent  commencés,  on  s'aperçut  que, 
contrairement  aux  prévisions,  le  rendement  n'était  pas  uni- 
forme. Les  régions  de  l'Ouest,  le  Cher,  la  Sologne  et  la  Eeauce 
étaient  favorisées,  tandis  que  les  autres  contrées,  notamment 
la  Brie  et  la  Champagne,  enregistraient  des  résultats  très 
médiocres . 

Dès  lors,  on  n'a  plus  tablé  que  sur  une  production  réduite  : 
en  outre  des  déceptions  éprouvées  dans  certaines  parties  du 
territoire,  on  faisait  entrer  en  ligne  de  compte  le  déficit  résul- 
tant de  la  diminution  de  la  superficie  cultivée,  laquelle  pa- 
raissait plus  importante  que  celle  indiquée  par  le  Ministère. 

Quoi  qu'il  en  soit,  la  statistique  oOicielle  n'a  aucunement 
modifié  les  dispositions  des  vendeurs  et  des  acheteurs. 

Les  premiers  n'ont  pas  augmenté  leurs  offres  ;  les  deman- 
des des  seconds  sont  aussi  limitées  que  précédemment.  . 

Dans  ces  conditions,  l'avenir  de  l'article  demeure  très  in- 
certain; en  province,  les  cours  sont  stationnaires  et,  à  Paris, 
le  marché  réglementé  est  toujours  dépourvu  d'activité. 

21  sept.     28  sept.       5  oct. 

Courant                    15  37  15  50  15  37 

Novembre..   ....  15  50 

Novemb.-décemb.      15  37  15  50  15  50 

4  de  novembre...      15  75  15  75  15  75 

4  premiers                16  . .  16  . .  16  . . 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  67  à  69  kil.  à 
l'hectolitre. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


7  sept. 
1905 

14  sept. 
1905 

21sept. 
1905 

28sept. 
1905 

5  oct. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

21  .. 

20  50 

21  25 

20  75 

20  75 

21  69 

21  02 

21  12 

21  69 

21  61 

21  50 

20  87 

20  50 

21  .. 

21  .. 

22  08 

21  04 

21  04 

21  04 

21  04 

21  21 

20  58 

20  68 

21  10 

21  .. 

21  50 

21  .. 

21  25 

21  87 

21  87 

38  54 

37  11 

35  68 

34  97 

34  26 

Paris  (roux  88')  

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 

Nous  publions  d'autre  part  un  article  dans  lequel  nous 
rendons  compte  des  événements  qui  se  sont  produits  cette 
semaine  à  la  Bourse  de  Commerce  et  des  décisions  adoptées 
par  l'assemblée  extraordinaire  des  Fabricants  de  sucre  en 
vue  de  remédier  à  la  crise  actuelle. 

Malgré  l'émotion  causée  par  la  suspension  de  payements  de 
la  maison  Lacaussadc,  notre  marché  des  sucres  .blancs  u°  3 
est  resté  calme.  Il  est  vrai  que  les  transactions  sont  réduites 
à  leur  plus  simple  expression.  Voici  les  derniers  cours  : 

21  sept.   28  se'pt.    5  oct. 
Blanc  n°  3  :  — 

Courant   25 

Novembre   .  • 

4  d'octobre   25  50 

4  premiers   26  37 

Roux  88"  disponible   21  25 


24  37 

25  25 

26  12 
20  75 


24  75 

24  87 

25  .. 
25  75 
20  75 


Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 


m 
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Les  prix  des  raffinés  se  retrouvent  en  nouvelle  baisse  de 
un  franc;  les  pains  valent  de  58  fr.  à  58  fr.  50  les  100  kilos, 
suivant  marques,  aux  usines. 


Alcool.  —  Pour  les  raisons  que  nous  avons  déjà  exposées, 
la  tendance  du  marché  des  alcools  devient  de  plus  en  plus 
faible. 

A  dire  vrai,  une  reprise  assez  accentuée  s'est  produite  du- 
rant les  derniers  jours  de  septembre  et,  grâce  à  des  rachats 
assez  importants,  la  liquidation  de  ce  mois  s'est  opérée  à 
38  fr.  25.  Mais  depuis,  des  réalisations  nombreuses  oui  été 
faites  qui  ont  abaissé  très  sensiblement  le  niveau  des  cours. 
On  a  coté  en  clôture  : 

*  21  sept.     28  sept.        5  oct. 

Courant   38  . .         37  75         34  12 

Novembre   ....         33  25 

Novembre- déc...       34  50         33  6 i         33  25 

4  premiers   34  87         34  37         33  75 

4  de  mai   35  75         35  02         35  12 

L'hectolitre  90°,  non  loge,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 


Vins.  —  Les  vendanges  peuvent  être  considérées  comme 
terminées  dans  tout  le  Midi;  elles  sont  très  avancées  dans  les 
autres  régions.  La  persistance  des  pluies  incitent,  en  effet, 
les  vignerons  à  réaliser  leur  récolte  le  plus  rapidement  pos- 
sible afin  de  restreindre  les  dommages  occasionnés  par  le 
développement  de  la  pourriture  que  l'humidité  favorise. 

Le  Moniteur  Vinicole  donne  quelques  indications  sur  les 
vins  nouveaux  de  certaines  contrées,  qu'il  nous  parait  inté- 
ressiut  de  reproduire  : 

«  Sans  vouloir  préjuger  en  rien  de  la  qualité  générale  des 
produits  du  Bordelais,  il  est  à  croire  que  la  réussite  des  vins 
blancs  risque  d'être  compromise  dans  certaines  régions  où 
les  raisins  étaient  atteints  de  pourriture  avant  complète  ma- 
turité. Ces  derniers  jours,  l'on  a  vu  des  moûts  de  vignes 
routes  pesant  de  11  à  12",  ce  qui  promet  du  vin  de  10  à  11°. 

En  Bourgogne,  l'on  a  commencé  à  décuver  les  produits 
des  premières  vendanges  et  constaté  des  différences  sensibles 
suivant  les  climats.  Les  terrains  de  coteaux  et  les  sols  graveleux 
donneront  ordinairement  de  bons  vins  ;  les  autres  des  vins 
assez  bons  ou  passables.  Dans  les  vignobles,  heureusement 
assez  rares,  où  il  y  avait  du  pourri,  l'on  a  fait  des  vins  gris 
à  consommer  de  suite. 

En  Champagne,  l'année  sera  très  irrégulière.  Certains 
vignobles  bien  soignés  et  dont  les  cépages  ont  conservé  jus- 
qu'au bout  leur  aspect  luxuriant,  feront,  malgré  les  intem- 
péries, un  bon  vin  de  commerce.  Mais  dans  les  parties  forte- 
ment atteintes  par  les  maladies  cryptogamiques  ou  la 
pourriture,  il  y  aura  bien  des  déceptions.  » 

En  ce  qui  concerne  les  affaires,  la  note  n'a  pas  changé.  Le 
commerce  continue  lentement  ses  achats  et  les  cours  restent 
dans  les  limites  précédemment  indiquées,  avec  tendance 
plutôt  ferme,  surtout  pour  les  bons  produits  de  l'année 
dernière. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 
Villes 


Le   Havre  (Buenos- 
Ayres  en  suint dOOk. 

Pioubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  lulog. 


7  sept. 
1905 


Fr. 
191  50 

5  85 
5  15 


14  sept 
1905 


Fr. 
191  50 

5  47 
5  15 


21  sept. 
1905 


Fr. 
L9â  .. 


5  75 
5  17 


23  sept. 
1905 


Fr. 

196  .. 


5  72 
5  17 


5  oct. 
1905 


Fr. 
196  .. 


5  75 
5  20 


Anvers  (   d"    )  le  kil. 

A  Londres,  la  cinquième  série  d'enchères  de  laines  colo- 
niales de  l'année  1O05,  qui  s'était  ouverte  la  19  septembre, 
a  été  close  le  28. 

Lp  total  disponible  s'élevait  à  82.000  balles,  dont  79.000  ont 
trouvé  preneurs,  soit  44.000  pour  L'intérieur,  32.000  pour  le 
confisent  et  8.000  pour  l'Amérique,  laissant  8.003  balles  à 
reporter  il  la  prochaine  série. 

A  tout' -s  les  séances,  l'assistance  a  été  nombreuse  et  la  plus 
vive  compétition  n'a  cessé  de  régner  entre  les  acheteurs. 

Di  1  ouverture,  les  prix  îles  mérinos  s'inscrivirent  en 
hausse  de  5  0/0  sur  ceux  pratiqués  à  la  lin  des  ventes  de 


juillet  ;  quant  aux  laines  croisées,  elles  progressèrent  immé- 
diatement de  5  0/0  pour  ies  qualités  fines  et  moyennes  et  de 
7  1/2  0/0  pour  les  sortes  inférieures. 

Par  la  suite,  quelques  fluctuations  sans  grande  importance 
se  produisirent,  tant  en  hausse  qu'on  baisse,  mais  l'avance 
initiale  dont  les  diverses  catégories  avaient  bénéficié  fut 
conservée  en  clôture. 

La  sixième  et  dernière  série  commencera,  sauf  contre- 
ordre,  te  38  noVei&bre. 

Sous  l'influence  des  avis  favorables  de  Londres,  les  marchés 
français  ont  témoigné  d'une  plus  grande  activité  et  d'une 
excessive  fermeté. 


Soiis.  —  Le  marché  de  Yokohama,  oii  une  hausse  impor- 
tante s'était  récemment  produite,  donne  depuis  quelques 
jours  des  signes  de  faiblesse.  Sa  moins  bonne  tenue  s'explique 
par  l'abstention  des  acheteurs  américains  et  par  le  besoin  de 
■vendre  éprouvé  par  les  producteurs. 

Par  répercussion,  les  cours  des  provenances  du  Japon  sur 
le  marché  de  Lyon  ont  rétrogradé,  mais  leur  baisse  n'a  nulle- 
ment entamé  la  fermeté  des  autres  catégories. 

Quant  aux  transactions,  elles  ont  été  encore  très  limitées 
durant  la  dernière  huitaine.  Comme  nous  l'avons  déjà  in- 
diqué, le  commerce  de  la  soie  est  dans  une  période  d'attente 
et  d'indécision. 

Les  nouvelles  des  marchés  de  l'étoffe  sont  cependant  satis- 
faisantes. La  fabrique  reçoit,  en  effet,  des  ordres  assez  nom- 
breux qui  soutiennent  le  niveau  du  travail.  On  continue 
donc  à  bien  augurer  de  la  saison  d'hiver  et  de  la  saison  du 
printemps  prochain.  Le  velours,  les  taffetas  et  les  articles 
légers  (gaze,  mousseline,  crêpe)  restent  les  articles  favoris 
de  la  mode. 

Comme  prix  faits,  nous  citerons  : 

Grèges  Cévennes,  1"  ordre,  10/12,  12/14,  49  fr.;  grèges  Pié- 
mont, 1"  ordre,  10/12,  11/13,  51  fr.;  grèges  d'Italie,  1"  ordre, 
9/11,  50  fr.;  grèges  Syrie,  9/11,  1"  ordre,  47  fr.  ;  2'  ordre, 

46  fr.  ;  grèges  Brousse,  1er  ordre, 
2"  ordre,  43-44  francs. 

Chine  filature  extra,  9/11,  53  fr.  : 
n°  2;  9/11,  50  fr.  50. 

Canton  filature,  n°  1,  10/12,  41- 
2  11/13,  et  best  2  13/15,  37  fr.  50. 

Japon  filature,  1  1/2,  13/15,  48  fr.  50; 

47  fr.  50-48  francs. 


13/15,  14/16,  44-45  fr. 
;  no  1,  9  11,  51-51  fr.  6*; 

ll/13r30' fr.; 
1  1/2  et  2  13  15, 


-41  fr.  50: 


Cuivre.  —  D'après  la  statistique  de  MM.  Merton  et  C", 
les  stocks  du  cuivre,  en  Angleterre  et  en  France,  s'élevaient, 
au  30  septembre,  à  16.304  tonnes  anglaises  de  1.016  kil.  048-, 
contre  15.875  au  15  septembre  et  17.620  au  31  août. 

Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne  de  1.016  kil.  048) 

Métau* 


Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois  — 
Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 


7  sept 
1905 

i  t  sept . 
19l)o 

21  sept. 
1905 

23  sept. 
1905 

5  oct. 
1905 

t  sa.  d. 

t  sh.  d 

£  sh.  d 

t  sh.  d. 

£  sh.  d. 

68  10  . 

69    .  . 

69  17  6 

71    2  (i 

71  7  6 

68  7  6 

68  17  6 

69  12  6 

70   2  6 

71    .  . 

148  ..  . 

146  2  6 

146  .. 

147  2  6 

148   7  6 

147  5  . 

145  10  . 

145   2  6 

146  17  6 

14Î  10  . 

14   2  6 

14  5  . 

11  11  . 

14  7  6 

14  17  6 

13  17  6 

13  16  10 

13  12  9 

14  1  3 

li  14  . 

'26  C  3 

2,  17  6 

26  12  0 

27  7  ti 

27  17  6 

48  3 

43  6 

48  3 

49  10 

49  10 

Cours  officiels  des  Métaux  à  Paris 

(Les  100  kilos  à  l'acquitté)    23  sept.  30  sept. 

Fr.  Fr. 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires                  181  ..  184  50 

—  Chili,  .lm  marques                       183  50  187  .. 

—  en  lingots  et  plaques  de  laminage      1911  50  198  50 

—  en  lingots  propres  au  laiton               103  50  198  ".5 

—  en  cathodes                                    198  50  2  H  75 

KUin  Banka                                             894  ..  3J4  50 

Piomb,  marques  ordinaires                          41  ..  41  25- 

Zinc  de  Silésie  ,                                72  . .  73  . . 

Xavier  Girardot. 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  lo  4  octobre  1905. 

Le.  marché  linancier  et  la  «  Reiehsbank  ».  —  Klcvation  du  taux 
de  l'escompte  officiel.  —  Les  finances  de  l'Kmpire.  —  Augmenta- 
tion de  '  impôt  sur  le  labac  et  la  bière.  —  Les  futures  construc- 
tions navales. 

La  situation  du  marché  monétaire  a  maintenant  la 
première  place  dans  nos  préoccupations  financières. 
La  dernière  élévation  du  taux  de  l'escompte  de  la 
l'vi'  hsbank  n'ayant  apporté  aucune  modification  sen- 
sible dans  son  statut  ;  d'autre  part,  le  taux  de  l'es- 
compte libre  étant  monté  à  8  3/8  0/0,  on  s'attendait  à 
ce  que  la  Banque  de  i Empire  suivit  l'exemple  de  la 
Banque  d'Angleterre  et  élevât  le  taux  de  son  escompte 
à  5  0/0.  C'est,  depuis  hier,  une  chose  faite.  L'année 
dernière,  la  Reichsbank  avait  attendu  jusqu'au  11  octo- 
bre pour  élever  son  escompte  à  5  0/6.  On  sait  aussi, 
que  c'est  le  11  septembre  dernier  qu'elle  l'avait  porté 
de  3  0/0  à  4  0/0.  Tout,  dans  la  situation  actuelle,  jus- 
tifie cette  décision  de  la  Reichsbank.  Avant  la  mesure 
prise  par  la  Banque  d'Angleterre,  no*  importations  d'or 
avaient  déjà  fort  diminué  et  nos  exportations  avaient 
fort  augmenté.  Ce  double  courant  ne  pourra  que  s'ac- 
centuer encore  à  notre  grand  détriment.  De  plus,  voici 
venu  le  dernier  trimestre,  qui  est  celui  de  notre  plus 
grande  activité  industrielle  et  financière,  celui  où  la 
Reichsbank  est  la  plus  mise  à  contribution. 

A  la  Bourse  de  Berlin,  l'activité  spéculative  de  ces 
derniers  temps  parait  vouloir  se  ralentir;  mais  les 
engagements  sont  toujours  extrêmement  nombreux. 
Les  événements  de  la  politique  étrangère»- semblent 
n'avoir  plus  aucune  répercussion  sur  notre  place  et 
Ton  reste  un  peu  surpris,  maintenant,  de  l'inattention 
presque. absolue  qu'on  a  prêtée,  ici,  aux  péripéties  de 
la  crise  hongroise.  La  panique  qui  s'était  emparée,  un 
jour  de  la  semaine  dernière,  de  la  Bourse  de  Budapest 
et  qui  a  eu  sa  répercussion  à  la  Bourse  de  Vienne,  n'a 
impressionné  en  rien  la  Bourse  de  Berlin. 

Le  compartiment  de  notre  marché  où  règne  le  moins 
d'activité  et  le  moins  de  fermeté  est  celui  des  fonds 
allemands,  toujours  hésitants  à  cause  de  l'état  assez 
précaire  de  la  situation  financière  de  l'Empire.  Les 
premières  informations  qu'on  a  pu  recueillir  sur  le 
futur  budget  de  1900  laissent  voir  qu'il  se  solde  par 
un  déficit  important,  malgré  l'augmentation  de  cer- 
tains impôts.  Et  à  côté  de  l'augmentation  de  ces 
impôts,  on  a  du  procéder  à  une  forte  diminution  des 
ristournes  qui  compensaient  les  Etats  confédérés  de 
leurs  contributions  matriculaires  :  c'est  donc,  pour  les 
contribuable»  de  ces  Etats,  une  double  aggravation  de 
leurs  charges.  Plusieurs  de  ces  Etats,  la  Bavière  en 
tète,  ont  fait  entendre  des  protestations  et  se  sont 
plaints  d'être  forcés  par  les  exigences  du  fisc  impérial, 
de  procéder  à  des  emprunts  pour  équilibrer  leur  pro- 
pre budget. 

A  Berlin,  on  étudie  toujours  la  réforme  des  finances 
de  l'Empire  :  on  n'a  encore  trouvé  de  réellement  pra- 
tique que  de  nouvelles  taxes  sur  la  bière  et  le  tabac.  La 
nouvelle  taxe  sur  les  brasseries  sera,  assure-t-on,  consi- 
dérable. On  dit  que  l'impôt  de  4  marks  sur  les  100  kilos 
de  malt  sera  porté  à  7  marks  1  >  pour  les  brasseries 
qui  utilisent  moins  de  25.000  kilos  de  malt  par  an  ;  à 
10  marks,  pour  les  brasseries  qui  utilisent  de  ;25.000  à 
100.00»  kilos  de  malt  par  an;  à  11  marks,  pour  celles 
qui  en  ronsomment  de  100.000  à  300.000  kilos  ;  enfin  à 
12  marks  1/2  pour  celles  qui  en  consomment  plus 
de  300.000  kilos. 

Ces  taxes  nouvelles  pouvant  doubler  au  moins 
le  prix  de  la  bière,  on  se  demande  s'il  se  trouvera  au 
Reichstag  une  majorité  pour  les  voter,  surtout  dans  un 
temps  où  le  renchérissement  du  prix  de  la  viande  pro- 
duit déjà  une  si  dangereuse  effervescence  dans  les 
classes  ouvrières  et  même  dans  la  petite  bourgeoisie. 


L'impôt  sur  la  bière  rapporte  actuellement  un  peu  plus 
de  .'il  millions  de  marks  par  an.  A  supposer  qu'avec  Le 
nouvel  impôt,  la  consommation  restât  la  même,  il  rap- 
porterait plus  de  100  millions.  C'est  donc  70  millions 
de  marks  qu'on  projette  de  prendre  en  supplément  à 
tous  les  buveurs  de  bière! 

Pendant  ce  temps,  indifférente  à  ces  vagues  ques- 
tions de  finance,  la  Ligue  navale  poursuit  sa  Campagne 
en  faveur  de  l'augmentation  de  la  marine  de  guerre. 
Elle  propose,  pour  un  espace  de  cinq  à  six  ans,  la 
construction  de  six  nouveaux  croiseurs  cuirassés  et  de 
sept  nouvelles  divisions  de  torpilleurs;  le  "remplace- 
ment des  navires  du  type  Mayern  et  Egir,  qui  sont 
insuffisants;  le  remplacement  de  dix  croiseurs  proté- 
gés, du  type  susnommé,  par  des  croiseurs  cuirassés 
nouveaux.  Il  est  certain,  disent  quelques  journaux, 
que  ce  programme  sera  présenté  à  la  ratification  du 
Keichstag,  et  il  a  des  chances  d'être  adopté. 

Le  contribuable  allemand  ne  paraît  pas  être  encore 
au  terme  de  ses  épreuves. 


Informations  Éuonomiauec  et  Financières 


BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  tle  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  


PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social   

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue . . . 
Divers   


1905 

30  sept. 

Dil.23sept. 

■732.215 

-164  959 

21-339 

-  3.775 

8.787 

-  20.190 

1343  217 

+3U8.092 

179  112 

+  125  358 

145.197 

+  44-344 

83.007 

-  10.473 

180. 090 

non  mod. 

64.814 

non  mod. 

1  «82.646 

■+  333. 672 

536  375 

-  77.262 

29.059 

+  1.985 

1904 


30  sep! 


793.143 
22.892 
7  988 
1.039.339 
172.617 


«lt.23sept. 


-123.452 

-  1.884 

-  28.100 
+233.255 

114-037 


223.538  +  26  987 


150.000 
51.614 
1.599.067 
32.708 


non  mod. 
non  mod. 
+3U.991 
63.325 


32  849i+  1.875 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 

de 
l'esc 

0/0 

949 

1.294 

484  ' 

861 

61 

+•  168 

3 

15  

963 

1.266 

564 

835 

68 

+  219 

B 

989 

1.-215 

600 

845 

57 

+•  271 

» 

31  »   

932 

1.308 

527 

909 

66 

+-  129 

7  sept  

9u9 

1.297 

567 

947 

56 

+  123 

908 

1.313 

679 

1.031 

56 

+  115 

4 

23  »   

S97 

1  330 

634 

1.035 

54 

+  92 

30  »   

732 

1.682 

556 

1  343 

179 

—  430 

Le  Commerce  dans  les  colonies  allemandes.  —  La 

Freie  Deutsche  Presse  établit  le  bilan  suivant  pour  le  com- 
merce en  1904  dans  les  colonies  allemandes.  Pour  l'Afrique 
Orientale  l'importation  a  donné  3.410  millions  de  marks,  et 
l'exportation,  dans  cette  colonie,  4.893  millions  de  marks.  Les 
articles  d'importations  ont  surtout  le  caoutchouc  (1.5  millions), 
le  café  et  la  cire  brute. 

Les  articles  d'exportation  consistent  surtout  en  argent 
monnayé  (1.9  millions),  fers,  rails,  machines,  habits,  bière  en 
bouteilles. 

Pour  l'Afrique  Occidentale  du  Sud,  l'importation  est  encore 
plus  faible  ("288  millions).  Par  contre,  l'exportation,  par  suite 
du  soulèvement,  a  augmenté  de  4.2  millions  à  13.5  millions 
de  marks  Les  principaux  articles  d'exportation  ont  consisté 
en  avoine,  or  monnayé,  machines,  locomobiles,  non  compris 
ce  qu'on  y  a  envoyé  pour  les  besoins  des  troupes  :  chevaux, 
canons,  fusils,  cartouclics,  uniformes,  etc. 

Quant  à  l'Afrique  Occidentale,  le  chiffre  de  l'importation 
est  de  6.5  millions  ;  celui  de  l'exportation,  de  6.1  millions  de 
marks. 

Les  articles  d'importation  consistent  principalement  en 
caoutchouc  (4.1  million),  fèves  de  cacao,  etc. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Angleterre 


-MO 


Si  l'on  compare  le  commerce  total  de  l'Allemagne  en  1904 
[7.334.4  millions  de  marks  pour  l'importation,  et  5.700.3  mil- 
lions pour  l'exportation),  que  sont,  ajoute  le  journal,  les 
quelques  pauvres  petits  millions  provenant  du  commerce 
avec  les  colonies  ? 


La  Production  du  Fer  brut.  —  La  production  du  fer 
brut  a  fait  de  nouveaux  progrés  en  Allemagne,  pendant  le 
mois  d'août  :  elle  s'est  élevée  à  903.328  tonnes,  contre  851.051 
tonnes  en  août  1904. 

Du  1er  janvier  au  31  août,  la  production  du  fer  brut  s'est 
élevée  à  7.009.816  tonnes,  contre  6.697.391  tonnes  dans  la 
même  période  de  1904  et  6.075.701  tonnes  dans  la  même  pé- 
riode de  1903. 


La  Campagne  sucrière  de  1904  1905.  —  En  1904- 
1905,  la  production  totale  du  sucre  s'est  élevée  en  Allemagne, 
à  15.9  millions  de  quintaux  métriques,  contre  23  millions  en 
1903-1901  et  17  millions  en  1902-1903.  Au  1"  septembre,  les 
stocks  contenaient  2.1  millions  de  quintaux. 

La  consommation  s'est  élevée  à  9.7  millions  de  quintaux, 
inférieure  de  1.8  quintal  a  celle  de  l'année  précédente,  mais 
supérieure  de  2  millions  à  celle  do  1902-1903.  La  diminution 
de  la  consommation  est  due  surtout  à  l'augmentation  du  prix. 

L'exportation,  qui  va  diminuant  depuis  trois  ans,  n'a  plus 
été,  en  1904-1905,  que  de  7.7  millions  de  quintaux. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  5  colobre  1905. 

Le  calme  semble  revenu  à  la  Bourse.  Les  affaires  se  font 
moins  nombreuses  et  la  clôture  a  marqué  un  léger  recul.  Ce 
sont  les  embarras  du  marché  monétaire  qui  dépriment  sur- 
tout les  bonnes  tendances. 

Les  fonds  allemands  sont  en  recul;  les  principaux  fonds 
étrangers  ne  sont  d'ailleurs  pas  plus  soutenus. 

Les  valeurs  de  banque,  les  actions  métallurgiques  et  char- 
bonnières et,  en  général,  toutes  les  valeurs  industrielles, 
finissent  on  baisse. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  89  50;  Extérieure  93  75  ;  Lom- 
bards 21  80.  Clôtuie  faible. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  -j  octobre  1905. 

Autour  du  Traité  anglo-japonais.  —  Sur  l'élévation  à  4*0/0  du  taux 
de  l'escompte  par  la  Banque  d'Angleterre.  —  ne  l'emploi  des 
capitaux  anglais  pendant  le  troisième  trimestre  1005. 

On  s'entretient  beaucoup,  dans  le  monde  finan- 
cier, de  deux  événements  récents  :  le  nouveau  traité 
anglo-japonais  et  l'élévation  du  taux  ofûciel  de  l'es- 
compte. 

Disons  tout  de  suite,  en  ce  qui  concerne  le  traité 
angle- japonais,  que  la  nouvelle  en  a  été  fort  bien 
accueillie,  aussi  bien  en  Angleterre  que  dans  les  co- 
lonies. 

Quant  à  l'élévation  à  h  0/0  du  taux  officiel  de  l'es- 
compte, parla  banque  d'Angleterre,  il  faut  avouer  que 
cette  mesure  était  prévue  ;  et  elle  a  été  d'autant  mieux 
accueillie  qu'elle  a  dissipé  l'incertitude  qui  pesait  jus- 
que-là sur  le  marché.  On  a  bien  présenté  quelques 
objections  a  cette  augmentation  radicale  de  1  0/0,  et 
on  a  prétendu  qu'une  élévation  de  1/2  0/0  aurait  suffi . 
Mais  il  fauf  remarquer  que  L'état  d'incertitude  que 
nous  signalions  tout  à  l'heure  n'aurait  pu  se  dissiper 
par  une  demi-mesure,  car  un  mouvement  de  1/2  0/0 
est  considéré  d'ordinaire  comme  le  prélude  d'une  nou- 
velle avance,  et  il  n'a  généralement  aucune  inlluencc 
-m-  les  changes  étrangers.  D ailleurs,  la  situation  de  la 
Banque  justifiai!  celle  augmentation  de  1  0/0  ;  la 
ré  lerve  est  en  effet  de  plus  de  5  millions  de  liv.  st.  in- 


férieure à  ce  qu'elle  était  l'année  précédente,  tandis 
que  le  rapport  de  la  réserve  aux  engagements,  qui  ren- 
seigne mieux  encore  sur  la  situation  de  la  Banque, 
est  seulement  de  40  0/0,  alors  qu'il  était  de  57  1/3  0,0  à 
la  même  époque' de  l'année  dernière.  Cette  augmenta- 
tion du  taux  par  la  Banque  ne  modifiera  en  rien  les 
envois  annuels  d'automne  vers  l'Egypte  et  l'Amérique 
du  Sud.  Mais  la  question  est  d'un  1res  grand  intérêl  si 
l'on  envisage  des  demandes  auxquelles  on  s'attend  de 
la  part  des  Etats-Unis. 

Si  les  changes  étrangers,  et  particulièrement  les 
changes  français,  allemand  et  américain,  avaient  ré- 
pondu à  l'élévation  encore  récente  à  3  0/0  du  taux  de 
la  Banque,  aucune  élévation  nouvelle  n'eût  été  néces- 
saire ;  mais  aucun  mouvement  ne  s'est  manifesté  dans 
les  changes  français  et  allemand,  et  le  change  de  New- 
York  a  été  suffisamment  bas  pour  permettre  d'acheter 
pour  cette  place  tout  l'or  arrivant  sur  le  marché  libre. 

La  Banque  d'Allemagne  vient  d'élever  de  \  à  5  0/0  le 
taux  officiel  de  son  escompte;  il  fallait  d'ailleurs 
s'attendre  à  cette  mesure  car,  pas  plus  que  la  Banque 
d'Angleterre,  la  Banque  d'Allemagne  ne  saurait  actuel- 
lement se  départir  de  sa  provision  d'or. 

Les  bons  du  Trésor  qui  ont  été  émis  le  30  septembre 
dernier  ont  été  placés  à  un  laux  extrêmement  lias,  la 
moyenne  ayant  été  seulement  de  2  liv.  st.  10  sh.  0/0 
pour  les  bons  à  6  mois,  quoique  le  taux  soit  de  83/80/0 
sur  le  marché  libre.  On  croit  que  les  bons  ont  été 
souscrits  par  le  Gouvernement  japonais  et  aussi  pour 
compte  français 

Le  troisième  trimestre  de  l'année,  qui  correspond  à 
la  saison  des  vacances,  est  ordinairement  très  calme 
quant  aux  émissions.  Exception  doit  être  faite, 
toutefois,  pour  cette  année  ;  par  suite  de  l'émis- 
sion d'un  emprunt  japonais  de  10.000.000  de  livres 
sterling  (en  nominal]  et  de  nombreuses  émissions 
d'obligations  laites  par  des  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  indiennes  et  étrangères,  les  capitaux  employés 
pendant  ce  dernier  trimestre  ont  été  plus  considé- 
rables qu'ils  ne  l'avaient  été  depuis  1900  pendant  la 
période  correspondante;  encore  faut-il  ajouter  que 
dans  le  troisième  trimestre  1900.  la  moyenne  des  capi- 
taux employés  avait  été  augmentée  de  près  de  50  mil- 
lions de  livres  sterling,  par  suite  d'émissions  nom- 
breuses, pour  lesquelles  le  Gouvernement  figurait  pour 
une  bonne  part. 

Les  émissions  publiques  pendant  le  troisième  tri- 
mestre 1904  n'ont  pas  dépassé  9. 547. 000  liv.  st.,  alors 
qu'elles  ont  atteint  22.85i.100  liv.  st.  pendant  le  troi- 
sième trimestre  1905.  Le  total  des  capitaux  employés 
pendant  les  neuf  premiers  mois  de  l'année  courante 
s'est  élevé  à  127.070.800  liv.  st.,  au  lieu  de  80.105.800 
livres  sterling  dans  la  période  correspondante  de  l'an- 
née dernière  ;  ce  chiffre  dépasse  aussi  sensiblement  la 
moyenne  des  années  précédentes. 

Si  l'on  excepte  le  renouvellement  périodique  des 
Bons  du  Trésor,  on  constate  que  le  Gouvernement  bri- 
tannique n'a  pas  contracté  d'emprunt  pendant  les 
trois  derniers  mois  et  les  emprunts  coloniaux  se  sont 
limités  à  deux  émissions,  faites,  l'une  par  le  Natal, 
l'autre  par  Terre-Neuve.  Ces  deux  emprunts  ont  été 
contractés  au  moyen  d'obligations  2  1,  2  0/0;  un  mil- 
lion de  livres  sterling  ont  été  placées  par  le  Natal  au 
prix  de  97  1/2,  et  iOO.OOOliv.  st.  par  Terre-Neuve,  à  96. 
Le  seul  emprunt  extérieur  a  été  la  portion  anglaise  du 
dernier  emprunt  de  guerre  japonais,  se  montant  à 
10  millions  de  livres  sterling,  émis  au  taux  de  'i  1  2  0  O 
au  prix  de  90.  Quoique  parmi  les  municipalités  bri- 
tanniques, beaucoup  attendaient  l'occasion  favorable 
d'augmenter  leurs  ressources,  deux  seulement  d'entre 
elles  ont  contracté  des  emprunts  :  Bristol  a  émis  en 
juillet  pour  755.000  liv.  st.  d'obligations  :>  1  2  0/0  au 
pair  ;  Hull,  à  la  même  date,  a  émis  pour  100.000  liv.  st. 
d'obligations  3  1/2O/0  au  prix  de  101.  Gomme  ces  em- 
prunts constituaient  des  placements  d;i  tout  repos, 
donnant  un  revenu  do  .">  1/2  0/0,  il  est  probable  qu'ils 
auront  été  entièrement  souscrits;  leur  succès  n'a  pas 
été  cependant  suffisant  pour  entraîner  dans  la  même 
voie  d'autres  municipalités.  La  semaine  dernière,  ton- 
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tefois,  le  comté  de  Somerset  a  emprunté  une  somme  peu 
importante,  et  celui  de  Middlesex  offre  actuellement 
pour  750.000  liv.  st.  d'obligations  :!  0/0  au  prix  de  01. 
Les  municipalités  sud-africaines  n'ont  émis  aucun  em- 
prunt depuis  le  mois'de  juin  dernier,  tandis  qu'elles 
avaient  contracté  de  nombreux  engagements  pendant 
les  deux  années  précédentes  ;  cela  tient  peut-être  à  ce 
qu'elles  considèrent  leurs  ressources  comme  suffisantes 
pour  le  moment,  ou  bien  encore  qu'elles  jugent  le 
marché  incapable  de  pouvoir  leur  fournir  de  nouveaux 
fonds. 

On  ne  saurait  croire  que  les  chemins  de  fer  britan- 
niques n'aient  emprunté  que  240.000  liv.  st.  en  trois 
mois;  toutefois,  une  émission  d'obligations  pour  cette 
.somme,  faite  par  la  «  London,  Chatam  and  Dover 
Company  »  est  la  seule  qui  soit  connue  du  public.  Il 
est  vrai  qu'il  faut,  à  ce  sujet,  rappeler  que  les  fonds 
ordinaires  des  principales  Compagnies  anglaises  de 
chemins  de  fer  ont  été  augmentés  de  2. 615.000  liv.  st. 
pendant  l'année  qui  s'est  terminée  le  30  juin  dernier, 
sans  qu'aucun  avis  d'une  émission  nouvelle  ait  été 
publié. 

Après  les  gros  emprunts  contractés  pendant  le  pre- 
mier semestre  pour  la  construction  de  nouvelles  voies 
ferrées  au  Canada,  il  y  a  eu  un  temps  d'arrêt,  pendant 
lequel  une  seule  émission  émanant  du  Dominion  a  été 
faite,  de  940.000  liv.  st.  d'obligations  5  0/0,  pour  la 
construction  d'une  voie  ferrée  en  Nouvelle-Ecosse. 

Ainsi,  ces  obligations  étaient  garanties  par  un  che- 
min de  fer  non  encore  construit;  il  est  vrai  qu'au  prix 
de  92  1/8,  le  placement  était  avantageux,  le  revenu  at- 
teignant 5  3/8  0/0.  Le  Chemin  de  fer  de  1  Est-Indien  a 
augmenté  lui-même  sa  dette  3  0  0  par  une  nouvelle 
émission  de  1.50:». 000  liv.  st.  d'obligations  à  92.  Parmi 
les  Chemins  de  fer  étrangers,  deux  emprunts  ont  été 
également  contractés  :  l'un,  pour  la  Havane,  l'autre, 
pour  l'Argentine.  • 

En  ce  qui  concerne  les  Sociétés  minières,  plusieurs 
emprunts  ont  été  conclus  pour  l'Afrique  du  Sud  et  le 
Transvaal;  à  signaler  aussi  les  capitaux  engagés  dans 
des  entreprises  cuprifères  aux  Etats-Unis. 

Signalons  enfin  les  sommes  placées  dans  l'industrie 
(fer  et  charbons,  lumière  électrique  et  manufactures), 
sous  la  forme  d'émissions  nouvelles  par  des  entre- 
prises déjà  existantes,  et  aussi  dans  les  entreprises  de 
tramways,  par  exemple  ceux  de  Buenos-Avres  et  de 
Bombay. 

Disons  enfin  que  1.384.000  liv.  st.  ont  été  absorbées 
par  les  banques  et  les  assurances,  et  notamment  par 
P  <  Agricultural  Bank  of  Egvpt  »,  qui  a  doublé  son 
capital. 


Infûiiatioiis  Éconoips  el  Fiuancièrss 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D' ANGLETERRE 

5  Octobre  1905 

Département  des  opérations  d'émission 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


passif        Liv.  st. 
Billets  créés..    48.949.000 


Total . 


48.949.000 


actif  Liv.  st. 

Dette  fixe  de  i'Etat...  11. 013. ICO 

Rentes  immobilisées.  7. 434. 900 

Or  monnayé  et  lingots  30-499.0C0 

Total   4^.949.000 


Département  des  opérations  de  banque 


PAS3IF  Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3. 118  000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   12. 015- 000 

Comptas  particuliers.  42.258  000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  "0.000 


Total   72  014  000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   18  (163.000 

Portefeuille  el  avances  32  374.000 

Billets  en  réserve   19.176.000 

Or  et  argent  monnayés  1.801-000 


Total   72  014-000 


DATE 

Or  monnayé 
et 
lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  a  7  jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

17  août  

36  579 

29.487 

55.642 

48.184 

25.542 

45  84 

24   

36-822 

29  102 

1 i  939 

47.879 

26.170 

46  71 

31  »   

:îi;  (,:,: 

29.663 

54  964 

17.553 

23.438 

46  22 

7  septembre. . 

35.65» 

29. 449 

54  843 

48.469 

24.C95 

4i  95 

14  »   

35.257 

29.202 

53.710 

47.531 

24.505 

45  54 

21  >•   

35.232 

28.8(5 

55  •  116 

48.879 

24.877 

44  81 

28  »   

34  629 

29  272 

59.372 

53  964 

23  807 

40  03 

32.300 

29.773 

54.273 

51.037 

20.977 

38  60 

Taux 

de 
l'esc 


2  12 


Chemins  de  fer  de  la  Grande-Bretagne  en  1904.  — 

Le  Doard  of  trade  vient  de  faire  paraître  le  rapport  défini- 
tif sur  la  situation  des  Chemins  de  fer  de  Grande  Bretagne 
au  31  décembre  19C4.  Les  chiffres  qu'il  donne,  et  qui  modifient 
un  peu  ceux  qui  ont  été  publiés  il  y  a  environ  quatre  mois 
dans  le  rapport  provisoire,  peuvent  être  résumés  dans  le 
tableau  suivant  : 

Différence 
1904  1903  en  1903  % 

Milles         Milles  Milles 

Longueur  totale.  22.634         22.435  +       199  .  +0.9 

—     des  voies 

doubles   12.590  12.500  +         'J0  +0.7 

(En  livres  sterling) 

Capital   1268.495.000  1245.029.00J  +23.466.000  +1.9 

Montant  nominal 
compris  dans  le 

chiffre  précédent  193.49L000  191.255.000  +  2.239.(00  +1.2 
Capital  ordinaire.  480.290.000  472.507.000  +  7.783.000  +1.6 
Montant  nominal 

compris  dans  le 

chiffre  précédent   88.225.0C0     87.009.000  +  1  216.1  >00  +1.4 

Recettes  :  Liv.  st.  Liv.  st.       Liv.  st. 

Voyageurs   48.388.000  47.968.000  +    42'».C00  +0.9 

Marchandises  ..  55.400.000  55.111.000  -h    281000  +0.5 

Divers   8.045.000  7.810.000  +    235.000  +3.0 

Totaux  .    111. 833.O0D    110.889.000  +    944.000  +0.9 
Dépenses  d'ex- 
ploitalion   69.173.000     68.562.000  +    611.000  +0.9 

Recettes  nettes  .     42.660.000     42.327 .000  -4-    333.000  +0  8 

Rapport  entre  les 
recettes  nettes 

et  le  capital  (%)  3.36            3.40  —        0.04  —1.2 
Dividende  payé 
sur  le  capital 

ordinaire   3.25            3.29  —        0.04  -1.2 


Courrier  de  la  Course  de  Londres 


Londres,  5  octobre  1905. 

Le  Stock-Exchange  reste  faible,  l'influence  défavorable 
causée  par  l'élévation  du  taux  d'escompte  à  Berlin  ne  s'est 
pas  encore  modifiée.  On  pense  que  l'argent  sera  cher  pendant 
un  certain  temps,  et,  quoique  les  offres  soient  rapidement 
absorbées,  les  cours  sont  moins  bien  tenus. 

Les  Consolidés  finissent  à  88  15/16  contre  89  7/16. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  restent  bien  tenus  sur  les 
bonnes  nouvelles  de  Paris.  L'Italien  4  0/0  est  à  104  3/4: 
l'Extérieure  Espagnole  finit  à  92  3/4,  et  le  Turc  unifié  4  0/0 
est  ferme  à  90  1/8. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  recherchés,  et  les  cours 
restent  soutenus.  L'Argentin  5  O/O  1886  est  à  102  1,  4.  et  le 
Funding  à  100  1/4,  ex-coupon.  Le  Brésil  5  0/0  est  très  ferme 
à  100  ./.. 

Les  Chemins  anglais  subissent  l'influence  générale  du 
marché  et  sont  ensuite  bien  tenus. 
Les  valeurs  américaines  faiblissent  d'autant  plus  que  c'est 
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pour  se  défendre  contre  les  demandes  d'or  d'Amérique  que 
le  taux  d'escompte  a  été  relevé  dans  les   banques  euro- 
péennes. 
Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canaclian  Pacific  est  à  179  3/4;  YErie  à  51  ./.,  et  le 
Louisville  à  158  1/2  ;  VAtckison  à  92  1/8,  et  le  Norfolk 
à  87  3/4. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  3  octobre  1905. 

Les  valeurs  espagnoles.  —  Le  marché  sidérurgique.  — 
Les  charbonnages. 

Pendant  la  dernière  huitaine,  les  marchés  spécu- 
latifs ont  été  sous  l'influence  de  la  question  d'argent. 
L'élévation  du  taux  do  l'escompte  à  Londres  à  4  0/0, 
bien  que  prévue  depuis  quelque  temps,  a  fait  craindre 
que  la  liquidation  de  fin  septembre  ne  rencontrât  cer- 
taines difficultés  de  la  part  des  prêteurs  habituels  du 
marché.  Il  n'en  a  rien  été.  Les  reporteurs  ont  bien 
exigé  un  taux  plus  élevé,  mais  la  spéculation  a  trouvé 
facilement  les  sommes  dont  elle  avait  besoin.  Elle 
pouvait  donc  non  seulement  conserver  ses  situations 
antérieures,  mais  même  procéder  à  do  nouveaux  achats 
qui  se  sont  portés  de  préférence  sur  le  groupe  espagnol. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  gagne  quelques  frac- 
tions. L'avance  n'est  pas  bien  importante,  mais  après 
l'étape  fournie  par  la  valeur  depuis  quelques  semaines, 
elle  dénote  l'inébranlable  confiance  dans  l'avenir.  Les 
Chemins  Espagnols  ont  été  encore  plus  favorisés  que 
le  fonds  national.  Là,  c'est  franchement  la  hausse, 
malgré  les  bulletins  de  recettes  peu  satisfaisants.  Des 
déclarations  qu'on  prête  à  M.  Echegaray,  annonçant  à 
bref  délai  des  mesures  au  sujet  de  la  question  du 
change  ont  été  le  prétexte  du  mouvement  en  avant.  Le 
Ministre  des  finances  a  fait  ses  réserves  quant  à  l'op- 
portunité d'une  baisse  trop  brusque  de  la  prime  sur 
l'or  à  Madrid.  Mais  la  spéculation,  qui  aime  escompter 
l'avenir,  marche  en  avant,  sans  s'occuper  des  écueils 
qu'elle  rencontrera  certainement  sur  son  chemin. 

En  valeurs  de  traction,  le  Métropolitain  de  Paris 
reste  calme.  La  Parisienne  Elechiquc  (Industrie)  offre 
tout  de  même  beaucoup  de  résistance  aux  vendeurs. 
Les  Nitrates  Railivays  sont  en  baisse,  sur  l'annonce 
d'un  acompte  d'un  dividende  de  7  shillings,  moins 
qu'on  attendait. 

Le  Ria-Tinlo  reste  soutenu.  La  hausse  du  cuivre  à 
Londres  n'avait  aucune  influence  sur  les  cours  de  cette 
valeur.  Le  déport  d'une  livre  coté  tous  ces  jours  sur  le 
métal  à  livrer  en  trois  mois  incite  à  la  méfiance,  car 
on  suppose  que  les  vendeurs  sont  les  producteurs  eux- 
mêmes,  qui  trouvent  le  cours  actuel  suffisamment 
élevé.  On  attend  toujours  avec  impatience  la  déclara- 
tion de  l'acompte  de  dividende  pour  jeudi  prochain  et 
qui  peut,  être  l'occasion  d'un  gros  mouvement. 

Au  comptant,  le  marché  est  ferme.  On  s'occupe  prin- 
cipalement de  charbonnages,  des  titres  sidérurgiques 
et  des  verreries.  Moins  d'affaires  dans  les  autres 
groupe-. 

Les  actions  de  Banques  n'ont  pas  beaucoup  varié 
ces  derniers  temps.  Banque  de  Bruxelles  1.080;  Banque 
de  Reports  et  de  Fonds  Publics,  très  ferme  à  7:22  51  »  ; 
Crédit  LiéQfiOis  775,  Banque  Nationale  4.500,  Pari  de 
Réserve  de  la  Société  Générale  4. Otto. 

Caisse  Générale  de  Reports  et  de  Dépôts  1.140.  La 
Caisse  a  employé  en  reports  pour  compte  des  dépo- 
sants en  compte  de  quinzaine,  pour  la  première  quin- 
zaine d'octobre,  une  somme  «le  \Wi  millions,  auxquels 
elle  a  bonifié  un  intérêt  de  8  15  0/0  net. 

Les  marchés  internationaux  des  produite  de  l'indus- 
trie sidérurgique  conservent  leurs  lionnes  dispositions. 
Li    ordres  importants  arrivent  de  tous  les  côtés  et  les 


aciéries  ont  des  difficultés  d'exécuter  en  temps  voulu. 
Les  prix  continuent  à  progresser  et  la  consommation 
accepte  les  augmentations  sans  discussion.  Bien  qu'il 
y  ait  des  dispositions  chez  les  acheteurs  pour  conclure 
au  delà  du  premier  trimestre  de  l'année  prochaine,  les 
industriels,  en  général,  se  montrent  peu  enclins  d'en- 
gager l'avenir.  Les  stocks  de  fonte  dans  les  magasins 
publics  en  Angleterre  ont  encore  augmenté  ce  mois 
d'une  trentaine  de  mille  tonnes  et  sont  maintenant  au 
chiffre  très  élevé  de  000.000  tonnes,  mais  on  ne  s'en 
occupe  pas  pour  le  moment,  tout  étant  à  la  hausse,  et 
on  espère  que  les  ordres  qui  commencent  à  arriver  des 
El  ats-Unis  de  l'Amérique  les  auront  assez  vite  absorbés. 

On  a  parlé  cette  semaine  d'un  ordre  de  130.000 tonnes 
de  fonte  placé  par  le  Steel  strust  en  Angleterre,  à  livrer 
avant  la  fin  de  l'année.  Si  des  ordres  de  cette  impor- 
tance se  renouvellent,  600.00  )  tonnes  ne  sont  pas  fait 
pour  effrayer  la  spéculation.  Certainement  celle-ci  est 
pour  beaucoup  dans  la  récente  hausse,  mais  il  est  bien 
diflicile  de  discerner  si  les  quantités  dont  elle  dispose 
offrent  déjà  un  danger  pour  la  situation.  Du  reste,  les 
grands  syndicats  ont  un  pouvoir  énorme  pour  empêcher 
tout  excès,  en  maintenant  leurs  prix  à  un  niveau  rai- 
sonnable, et  il  est  presque  certain  qu'ils  en  useront 
dans  l'intérêt  général. 

A  notre  Bourse,  les  titres  de  ce  groupe  sont  fermes. 
Il  y  a  de  la  hausse  sur  les  titres  spéculatifs  qui  n'ont 
pas  donné  de  dividende  et  où  toutes  les  fantaisies  sont 
permises.  Les  dividendes  déclarés  pour  les  affaires  en 
exploitation  régulière  sont  presque  toujours  une  décep- 
tion. Les  Conseils  d'administration  préfèrent  fortifier 
les  amortissements  et  les  réserves  que  de  donner  les 
dividendes  désirés  par  les  porteurs  temporaires. 

En  charbonnages  les  affaires  sont  actives  sans  grands 
écarts  de  cours.  La  forte  hausse  des  semaines  anté- 
rieures a  probablement  amené  un  déplacement  des 
titres  qu'il  faut  maintenant  reclasser,  travail  qui  se 
fait  régulièrement  et  sans  accroc.  La  situation  sur  le 
marché  de  la  houille  est  très  bonne.  Les  charbonnages 
sont  bien  engagés  pour  la  plus  grande  partie  de  leur 
production  aux  prix  de  la  dernière  adjudication,  et.  ne 
peuvent  pas  tirer  profit  de  l'augmentation-  des  prix 
imposée  par  les  marchands.  Mais  les  nouveaux  con- 
trats ne  sont  consentis  qu'avec  une  hausse  d'au  moins 
un  franc  par  tonne  sur  le  tout  venant  industriel.  Pour 
les  qualités  à  l'usage  domestique  il  faut  attendre  l'hiver 
qui  doit  nous  débarrasser  de  quelques  stocks  restés  de 
la  dernière  campagne. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  le  2  octobre  1905. 
La  situation.  —  La  Bourse.  —  La  Har.ijue  d'Espagne. 

Avec  le  retour  du  Roi,  qui  ramène  avec  lui  les  élé- 
ments officiels,  la  vie  politique  est  rentrée  dans  son 
sillon  habituel.  Les  discussions  commenceront  bientôt 
avec  l'ouverture  des  Chambres  et  tout  sera  pour  le 
mieux,  sauf  pour  quelque  ministre  qui  semble  ébranlé 
dans  sa  situation . 

La  question  financière  prime  comme  toujours  ; 
M.  Echegaray  travaille  en  ce  moment  à  la  mise  au 
point  du  budget  :  une  fois  ce  travail  terminé,  il  abor- 
dera de  front  la  question  du  change,  qui  lui  semblé 
mériter  la  préférence,  niais  son  œuvre  ne  sera  pas  finie 
pour  cela  et  il  énunière  avec  une  certaine  amertume  le 
nombre  de  questions  qu'on  lui  a  laissées  sur  les  bras 
pour  qu'il  les  résolve  à  bref  délai  en  le  faisant  travail- 
ler plus  (pie  ne  comportent  ses  soixante-quatorze  ans  : 
alcools,  octrois,  régime  douanier,  budget  à  réorganiser, 
Banque  df  Espagne. 

En  s'occupanl  de  la  question  du  change,  il  sera 
amené  à  prendre  une  résolution  en  ce  qui  concerne  le 
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régime  de  la  Banque  d'Espagne  ;  j'ai  signalé  ce  l'ait, 
mais  je  crois  qu'il  n'a  pas  mûri  encore  .son  plan,  qui 
demande  quelque  délai. 

Sa  déclaration  la  [dus  importante  est  qu'il  préfère 
rembourser  la  Banque  avec  les  excédents  budgétaires 
au  lieu  d'émettre  encore  des  valeurs  d'Etal.  Si  la  série 
des  bonis  continue,  même  sur  une  moindre  échelle,  on 
peut  prévoir  que  d'ici  à  une  dizaine  d'années  an  plus 
tard,  les  'i00  millions  de  pagarès  que  la  Banque  a  en 
portefeuille  auront  été  remboursés,  sauf  dans  le  cas  où, 
par  une  réorganisation  de  la  Banque,  on  imaginerait 
une  autre  combinaison. 

Quelques  personnes  craignent  que  cela  soit  le  signal 
de  L'abandon  des  remboursements,  mais  avant  d'attri- 
buer au  parti  libéral  une  politique  qui  serait  la  renon- 
ciation complète  de  ce  qui  s'est  fait  depuis  un  an 
pour  restaurer  le  crédit  espagnol,  il  convient  d'attendre 
les  événements. 

La  question  du  prix  des  subsistances  a  toujours  la 
même  acuité  et,  malheureusement,  il  n'y  a  aucune  appa- 
rence d'amélioration.  Danscette  affaire  interviennent,  à 
des  degrés  différents,  quatre  facteurs*:  a)  la  vicieuse 
organisation  économique  qui  favorise  les  accaparements 
locaux  et  généraux  :  b)  une  production  insuffisante  ; 
c)  l'augmentation  de  la  population,  qui  finira  par  n'être 
plus  en  rapport  avec  la  quantité  des  produits  alimen- 
taires ;  d)  la.  prime  du  change. 

Le  marché  a,  pour  ainsi  dire,  piétiné  sur  place 
pendant  toute  la  semaine. 

La  Délie  'i  O'O  clôtura  lundi  à  79  55,  pour  coter 
ensuite  79  50,  79  55,  79  70  et  79  65  au  comptant  ;  fin 
octobre,  les  écarts  ont  été  de  79  90  à  79  80,  79  95  et 
80  0/0  ;  ce  cours  a  été  gagné  et  perdu,  et  on  s'est  dis- 
puté sur  lui  avec  acharnement.  Malgré  tout,  il  ne  faut 
pas  croire  que  les  affaires  ont  atteint  des  montants 
très  importants,  car  s'il  est  vrai  que  le  portefeuille  a 
continué  à  vendre,  il  n'y  a  pas  de  doute  que  c'est  la 
spéculation  qui  soutient  les  cours.  L'intention  mani- 
festée par  le  Ministre  des  Finances  de  ne  pas  créer  de 
la  dette  pour  rembourser  la  Banque  d'Espigne  est  cer- 
tainement un  atout  dans  son  jeu. 

La  liquidation  a  été  très  animée  par  suite  de  l'abon- 
dance de  titres  ;  le  report  est  monté  de  25  centimes  à 
32  ;  le  cours  n'a  bougé  de  79  05  0  0  qu'à  la  dernière 
heure,  sous  l'influence  de  Paris. 

Pour  conserver  les  cours  acquis  les  haussiers  font 
valoir  que  l'émission  de  bons  du  Trésor  à  placer  n'est 
que  de  29  millions  et  qu'une  fois  cette  somme  épuisée, 
il  faudra  bien  que  les  capitaux  en  quête  d'emploi  achè- 
tent du  't  0,0. 

Le  S  0/0  a  coté  99  et  98  95  0/0. 

La  lutte  a  continué  aujourd'hui,  les  haussiers  vou- 
lant pousser  les  cours,  mais  si  l'on  tient  compte  que  le 
terme  est  de  40  centimes  au-dessus  du  comptant,  l'en- 
treprise peut  offrir  certaines  difficultés.  Le  cours  de 
clôture  a  été  de  78  90,  coupon  détaché  et  à  terme 
79  30  0/0. 

Le  marché  des  actions  industrielles  n'a  pas  éprouvé 
de  grandes  oscillations;  Banque  d'Espagne  de  429  à 
431  0/0  ;  Hypothécaire  208  0/0  ;  Hispano -Américano 
121  u/0;  Espagnole  de  Crédit  105  0  0;  Explosifs 
281  50  0/0;  Allas  Homes  de  Bilbao  à  202  0  0;  Sucrières 
préférence  à  75  0/0;  ordinaires  à  35  0/0;  Tabacs  de 
392  à  387  0  0  toujours  plus  faibles;  Banco  de  Cas- 
tillo  67  0,0:  Métallurgique  Duro  Felguera  85  0/0. 

Ville  de  Madrid  /,  0/0  84  50  0/0  ;  Cedulas  del 
Emane he  92  50  0/0;  Expropriacioncs  del  interior 
93  50  0/0;  Madrilcna  de  Electric idad  88  25  0/0. 

Le  cours  du  change,  offert  et  demandé  alternative- 
ment, s'est  tenu  entre  30  75  et  30  40  0/0  pour  finir 
aujourd'hui  à  'M  05,  avec  tendance  à  la  baisse.  Les 
offres  ont  été  abondantes,  surtout  parce  que  l'on  croit 
que  le  Ministre  des  Finances  prendra  à  bref  délai  les 
mesures  annoncées  pour  porter  remède  à  la  déprécia- 
tion de  la  monnaie  espagnole  et  une  partie  des  per- 
sonnes qui  ont  des  francs  disponibles  accourent  les 
offrir,  ce  qui  contribue  à  faire  baisser  le  cours;  en  trois 
semaines  il  a  reculé  de  0.85  0/0. 


Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

14  sept.  21  sept.   38 sept    2  oct. 

4  0/0  Intérieur   79  75      79  55      79  55      78  90 

5  0/0  Amortissable   98  80      98  80      96  95 

Banque  d'Espagne   434  ..     480  50     429  ..     4:il  .. 

—     Hypotliécaire   209    208  .. 

Comp.  Ferm.  des  Tabacs     396    392  . .     :!87  .. 

Chèque  sur  Paris   30  90      31  10      30  60      30  05 

—  Londres ...  32  95  32  90  ....  32  71 
Cédules  hypothec.  4  0/0   103..     103..  101.. 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  remarquons 
les  changements  suivants  :  —  argent,  8.1  millions  ; 
+  escomptes  commerciaux,  5.6  ;  —  avances  et  crédits 
20;  —  circulation  1  ;  comptes  courants  4. 


Recettes    des    Chemins   de   fer  Espagnols 

Du  V  janvier  au  16  septembre  {SI  semaines) 


LIGNES 

Kilorn 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  del'Espagne: 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Ancien  réseau..  ■ 

2.070 

47.219.747 

47.679 

226 

47.976.591 

46. 503. 893 

Asturies,  Galice. 

784 

14.17S.4l8 

14-631 

642 

14  801.426 

14. 332. 594 

Valence  à  Utiel . 

88 

553.028 

592 

160 

749. 9ii 

671.268 

lérida-Reus  

104 

922.199 

951 

339 

994.200 

1.128-413 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

112 

1. 893.602 

1.931 

752 

i. 837. 307 

1.903.682 

Almansa  Valence 

499 

9-736..  689 

10.108 

.393 

10.339.711 

9  ^y.i.:ijù 

Total  Nord  del'Eip.. 

3.637 

74.31)3.683 

73.914 

332 

76  71N.S79 

74.603.206 

Andalous  

1.067 

15.457.944 

14.919 

869 

13  347.952 

14.7S1.081 

Madrid-Saragosse 

Barcel  .-France . 

3.650 

69.673.486 

70.314 

914 

71.163.9S0 

70.120.280 

Sud  de  l'Espagne. 

302 

2  609.9/1 

3.011 

4S9 

3.148.115 

3-362  615 

Production  minière  de  l'Espagne  en  1903  et  1904. 

—  Voici,  d'après  le  rapport  de  l'Inspection  générale  des 
mines  d'Espagne,  la  statistique  minière  de  ce  pays  pour 
l'année  190i  : 

l'.)0.j  1904 
Quantité      Valeur       Quantité  Valeur 
Tonnes       Pesetas        Tonnes  Pesetas 

Minerais 

Argent   231       280.540  303   .  630.547 

Fer   8.304.153   43. 380.242     7.964.748  42.116.866 

Manganèse..  26.299  460.620  18.732  132.039 
Mercure  ....        30.370     4.716.317         27.185  3.961.946 

Or   2.681         92.025  » 

Plomb   108.660   12.119.469         93.230  10.282.409 

—  argontif..      179. 858   28.893.553       177. loi  27.885.347 

Cuivre   2.799.789   52.312.30J     2.646.126  42.589.039 

Soufre   33.573       214.291         40.389  231.254 

Zinc   154.136     5.234.831        156.329  6.177.805 

Lignite   104.232       592.831        100.673  629.383 

Anthracite..  2.696.611  24.857.080  3.022.867  29.550.763 
Pyrite  de  fer.       155.788       692.690        161.841  676.469 

Produits 
des  usines 

Acier   •    27.610     8.179.765        186.705  24.217.994 

Fer   58.175   18.852.825         50.858  14.841.945 

Fonte   302.657   24.588.712       283.819  24.536.124 

Argent   *112.978   14.454.033      '117.418  15.369.165 

Mercure  ....     *988.472     6.561.474   "l. 130. 229  7.662.258 

Or   **  8.146         37.797    .        »  » 

Plomb   118.312   37.527  687       127.804  41.267.636 

—  argontif..        56.687   23.022.585         57.956  20.692.665 

Cuivre   27.448   33  214.130         44.051   46  688.306 

Soufre   1.680       134.400  605  48.400 

Zinc    5.134     4.093.400  8.800  0.742.600 

(*)  Kilogrammes.  —  (**)  Grammes. 

La  valeur  totale  des  produits  miniers,  évalués  aux  lieux  do 
production,  a  atteint  170.456.511  pesetas  pour  190-4,  en  dimi- 
nution de  9.501.531  pesetas  sur  1903. 

Les  produits  des  usines,  évalués  au  prix  de  fabrique,  s  elè 
veut  à  228.842.649  pesetas,  au  lieu  de  197.43o.690  eu  1903, 
soit  une  augmentation  de  31.405.959  pesetas. 

En  somme,  l'industrie  minière  présente  une  augmentation 
de  21.904.428  pesetas  en  1904. 

11  faut  observer  qu'an  tableau  ci-dessus  ne  ligurent  pas 
tous  les  produits  indiqués  à  la  statistique  officielle. 
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Le  nombre  des  ouvriers  employés  dans  les  mines  a  été  de 
93.375  en  1904,  au  lieu  de  94.361  en  1903.  Le  nombre  des 
ouvriers*  employés  dans  les  usines  a  été  de  22.009  en  1904  et 
de  22.488  en  1903.  Les  accidents  survenus  ont  occasionné 
322  décès  et  7.898  ouvriers  ont  été  blessés. 


Coin  l  ier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  4  octobre  1905. 
Les  affaires  ont  été  très  modérées  et  le  marché  reste  calme. 
Le  change  sur  Paris  est  à  29  10.  L'Intérieure  clôture  ex- 
coupon à  78  75. 


ITALIE 


LA  SITUA  TION 


Rome,  3  octobre  1905. 

La  situation  politique.  —  L' entrevue  de  M.  Tittoni  et  du  chancelier 
de  Bûlow.  —  Le  Trésor.  —  Les  recettes  de  l'Etat.  —  Le  commerce 
franco-italien. 

Je  ne  vous  parlerai  pas  des  bruits  de  crise  ministé- 
rielle qu'on  fait  de  nouveau  circuler  :  il  fallait  s'atten- 
dre à  ces  nouvelles  vers  l'approche  de  la  rentrée  du 
Parlement.  Cette  fois,  à  dire  vrai,  on  n'a  parlé  que 
de  replâtrage  ministériel  :  M.  Fortis  devait  sacrifier 
quelques  collègues  pour  garder  le  Ministère.  Le  Popolo 
Romano,  dans  une  note  aux  allures  officieuses,  dément 
ces  bruits  :  «  Il  ne  faut  pas  connaître  M.  Fortis,  dit 
notre  confrère,  pour  supposer  qu'il  veut,  dans  une 
question  de  gouvernement,  telle  qu'est  celle  de  la  liqui- 
dation des  chemins  de  fer,  séparer  sa  responsabilité 
personnelle  de  celle  de  ses  collègues. 

«  M.  Fortis,  chef  d'un  cabinet  parlementaire,  possède 
très  grandement  le  sentiment  de  la  solidarité  ministé- 
rielle. 

«  Ce  n'est  pas  le  désir  de  rester  au  pouvoir  qui  lui 
fera  sacrifier  une  parcelle  de  ce  sentiment. 

«  Le  Ministère  restera  tel  qu'il  est  ou  il  ne  restera 
pas  du  tout.  » 

Le  dernier  événement  politique  le  plus  important  a 
été  l'entrevue,  à  Baden-Baden,  de  M.  Tittoni,  ministre 
des  affaires  étrangères  avec  M.  de  Bûlow,  chancelier 
de  l'Empire  allemand.  La  presse  en  parle  beaucoup, 
mais  ne  sait  à  peu  près  rien  de  ce  qui  s'y  est  dit  et  fait. 
On  peut  admettre  qu'aucune  décision  importante  n'y  a 
été  prise.  Les  deux  hommes  d'Etat  ne  semblent  pas 
avoir  touché  à  la  question  des  Balkans  ni  aux  relations 
italo-autrichiennes.  Ils  ne  paraissent  pas  non  plus 
s'être  occupés  des  affaires  de  la  Triplice  ni  d'une  ques- 
tion politique  en  particulier.  Toutes  les  questions 
actuelles  ont  été  traitées  et  discutées,  mais  sans  que 
l'on  ait  pris  des  décisions  spéciales  et  des  accords. 
Ainsi,  de  cette  entrevue,  l'on  ne  doit  pas  attendre  un 
changement  dans  la  politique  de  l'Italie  et  de  l'Alle- 
magne par  rapport  à  l'Europe. 

Je  vous  ai  parlé  à  différentes  reprises  de  la  fièvre  de 
spéculation  qui  s'était  emparée  depuis  plusieurs  semai- 
nes du  marché  financier  de  llome.  Elle  paraît  s'être 
calmée.  L'activité  des  affaires  diminue  graduellement, 
et  le  marché  tout  entier  a  subi,  dans  ces  derniers 
temps,  une  sensible  dépression.  C'est  évidemment  la 
réaction  prévue  par  tous  les  gens  sensés.  Elle  a  été 
hâtée  par  la  situation  générale  du  marché  monétaire 
en  Europe.  Il  ne  faut  pas  cependant  conclure  à  des 
réalisations  importantes.  Seulement,  l'imprudent  mou- 
vement de  spéculation  et  de  hausse  parait,  pour  un 
instant,  être  enrayé.  C'est  un  travail  d'épuration  dont 
il  faut  plutôt  se  féliciter.  La  tenue  des  changes  est  tou- 
jours bonne  :  elle  s'améliore  même. 

Les  comptes  du  Trésor,  qui  ont  été  publiés  au 
■  'A  août  dernier,  présentent,  pour  les  deux  premiers 
mois  de  l'exercice  financier  en  cours,  une  amélioration 


de  109.971.240  lire  par  rapport  à  la  situation  au 
31  juin,  clôture  du  précédent  exercice. 

La  Dette  de  la  Trésorerie  s'est  ressentie  de  ces  amé- 
liorations :  l'excédent  des  débits  sur  les  crédits  du 
Trésor  s'est  trouvé  diminué  de  187.099.690  lire,  com- 
parativement à  la  situation  au  :3U  juin,  clôture  de 
l'exercice  précédent. 

Au  31  juillet  1905,  cet  excédent,  c'est-à-dire  la  dette 
effective  de  Trésorerie,  se  réduisait  à  209.006.295  lire. 

Enfin  au  31  août  dernier,  les  principales  recettes  de 
l'Etat  effectuées  dans  les  deux  premiers  mois  de  l'exer- 
cice financier  en  cours  ont  donné  un  total  de  237.767.701 
lire,  chiffre  supérieur  de  6.554.353  lire  à  celui  de  la 
période  correspondante  de  l'exercice  1904-1905. 

Si  l'on  excepte  les  taxes  de  fabrication,  et  cela  par 
suite  d'un  changement  du  système  de  recouvrement  ; 
si  l'on  excepte  aussi  l'impôt"  foncier,  qui  a  subi  un 
léger  fléchissement,  toutes  les  branches  de  recettes 
ont  contribué  à  cette  augmentation. 

Je  vous  envoie  par  ce  même  courrier,  la  statistique 
de  notre  commerce  extérieur  pendant  les  8  premiers 
mois  de  l'année.  Le  dernier  mois  d'août  a  été  marqué 
par  une  recrudescence  d'activité  ;  par  rapport  au  mois 
d'août  1904,  il  y  a  une  augmentation  de  28  1/2  mil- 
lions de  lire  à  l'importation  et  de  15  millions  de  lire  à 
l'exportation.  Dans  les  8  premiers  mois  la  plus  forte 
augmentation  de  l'importation  a  été  celle  du  blé. 

La  statistique  des  échanges  commerciaux  entre  la 
France  et  l'Italie  ne  porte  que  sur  les  7  premiers  mois 
de  l'année.  Dans  cette  période,  la  valeur  totale  des 
échanges  entre  l'Italie  et  la  France  a  été  de  194.542.000 
lire,  dont  84.467.000  lire  de  marchandises  italiennes 
introduites  en  France,  et  110.075.000  lire  de  marchan- 
dises françaises  importées  en  Italie. 


Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
pendant  les  huit  l'rs  mois  de  1905/ 

(Les  sommes  s'entendent  en  milliers  de  lire) 


IMPORTATIONS 

EXPORTATIONS 

CATÉGORIES 

Huit 

Diffé- 

Huit 

Diffé- 

1"! mois 

rence 

l"s  mois 

rence 

1905 

sur  1904 

1905 

sur  1904 

Spiritueux,  Boissons  et 

Huiles  

37 

338 

-+-  7.878 

57 

698 

-15.201 

Denrées  coloniales,  Dro- 

gues et  Tabacs  

25 

931 

+-  2.045 

7 

374 

-f-  1.726 

Produits  chimiques,  Arti- 

cles médicinaux,  résines 

56 

460 

-+-  315 

39 

295 

+-  2.352 

Couleurs  et  articles  pour 

Teinturerie  et  Tannerie . 

22 

343 

-f-  1.516 

4 

833 

■+-  23 

Chanvre,  Lin,  Jute,  etc.. 

23 

919 

+-  12/ 

40 

471 

-  6.850 

207 

938 

+19.217 

73 

315 

-+-  971 

Laine,  Crins,  Poils  

61 

780 

—  6.202 

21 

339 

+•  4.835 

125 

929 

+23.775 

383 

090 

+70.735 

65 

395 

-f-  4.702 

38 

02s 

—28.474 

Papier  et  Livres  

20 

078 

-+-  L285 

11 

113 

■+■  300 

47 

439 

—  1.759 

22 

-  460 

Minéraux,  Métaux  et  leurs 

196 

740 

+  7.070 

30 

719 

+  3.017 

Pierres,  Terres,  Poteries, 

Verres  et  Cristaux  

153 

809 

+16.187 

58 

877 

-  5.478 

Céréales,  Farine,  Pâtes,  etc 

178 

754 

—22.750 

113 

195 

+10.953 

Animaux,  Produits  et  dé- 

pouilles d'animaux  

87 

885 

-  4.980 

130 

533 

+19.294 

24 

219 

+■  2.363 

25 

52 1 

+  4.209 

1330.07O 

+-96.820 

1058.088 

+  01.952 

Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 


Rome,  5  octobre  1905. 

De  nombreuses  réalisations  ont  été  opérées  sur  le  marché 
et  ont  alourdi  la  tendance  générale  ;  cependant,  en  clôture, 
on  est  mieux. 

Voici  la  dernière  clôture  : 

La  Rente  est  à  105  32  ;  Méridionaux,  761  . .  ;  les  Méditer- 
ranée. 170  ..;  Banque  Nationale,  1.287. 
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AMÉRIQUE 

BRÉSIL 

Le  Bilan  de  la  Banque  de  la  République.  —  On  lil 
dans  «  Le  Brésil  »  : 

Le  bilan  du  mois  d'août  de  la  Banque  de  la  République 
présente,  par  rapport  à  celui  du  mois  de  juillet,  les  modifi- 
cations suivantes: 

A  l'actif  du  compte  ancien,  les  titres  de  la  Banque  passent 
de  r>l.l27  contosà  54.257,  eu  augmentation  de  130contos;  les 
lettres  escomptées  sont  réduites  de  279  à  274  contos  ;  les  let- 
tres cautionnées  restent  à  241  ;  les  titres  en  liquidation  ont 
diminué  de  12.399  à  12.300;  les  comptes  courants  garantis 
sont  réduits  de  49.527  à  49.503  contos;  les  prêts  aux  indus- 
tries ont  diminué  de  8.646  coutos  à  9.394;  le  compte  immeu- 
bles tombe  de 9.195  à  9.083  contos;  les  valeurs  déposées  pré- 
sentent le  mémo  chiffre  de  191.630  contos.  Le  rachat  d'inscrip- 
tions d'apolices  3  0  0,  pendant  le  mois  d'août,  a  été  de  425 
contos,  contre  841  en  juillet,  1.093  en  juin,  1.569  en  mai, 
1.097  en  avril  et  645  en  mars  ;  les  comptes  divers  présentent 
le  mémo  solde  de  18.44(1  contos.  L'encaisse  se  monte  à  5.334 
contos,  contre  5.095  en  juillet,  5.162  en  juin,  4.726  contos  en 
mai,  5.541  en  avril  et  7.103  en  mars. 

Au  passif  du  compte  ancien,  le  chapitre  des  profits  et  per- 
tes présente  une  diminution  de  2.223  contos,  soit  17.237  con- 
tos, contre  19.460;  celui  des  créanciers  chirographaires  a 
passé  de  998  contos  à  997  ;  celui  des  créanciers  privilégiés 
passe  de  697  à  089  contos.  Le  solde  d'inscriptions  d'apolices 
3  0/0  s'élève  à  35.036  contos:  il  en  a  été  racheté,  jusqu'au 
30  juillet  dernier,  pour  une  somme  de  86.769  contos  sur  les 
121.845  émis. 

Les  modifications  du  compte  nouveau  sont  les  suivantes  : 

Juillet  Août 

A  ctif  (Contos) 

Comptes  courants  garantis   8.103  8.152 

Let'res  escomptées   6.427  5.941 

Lettres  à  recevoir                                   100  146 

Valeurs  cautionnées   25.171  -  25.342 

Valeurs  déposées   70.274  70.352 

Agents  au  Brésil  et  en  Lui  ope. ...  61. 156  67.109 

Titres  de  la  Banque   10.485  10.485 

Comptes  courants  à  intérêts   7.899  7.901 

Titres  en  liquidation                               »  1.596 

Comptes  divers   1.6<>7  1.791 

Encaisse   93.088  87.294 

Passif 

Comptes  courants  sans  intérêts. . .  28.855  25.269 

Comptes  courants  à  intérêts   53.494  51.665 

Comptes  courants  de  l'étranger...  352  260 

Agents  au  Brésil  et  en  Europe. . . .  64.85a  72.044 

Dépôts  judiciaires   777  739 

Lettres  à  primes   1.678  1.107 

Dépêds  de  titres  et  valeurs   95.445  95.694 

Trésor  fédéral  comptes  courants. .  17.649  18.894 

—  —    à  terme  fixe.  10.000  10.000 

—  —     de  traites..  8.888  8.889 
Intendance  municipale ,  comptes 

d'intérêts  d'apolices   755  394 

Profi  t  s  et  pertes   1 . 158  1 . 158 

La  dernière  conférence  de  la  Commission  des  actionnaires 
de  la  Banque  a  arrêté  les  modifications  définitives  au  projet 
de  statuts  de  la  Commission  primitive  qui  devaient  être  sou- 
mises à  l'assemblée  des  actionnaires  le  9  septembre. 

Le  capital  de.  70.000  contos  de  la  nouvelle  Banque  du  Brésil 
serait  définitivement  distribué  ainsi  :  22.250  contos  apportés 
par  les  actionnaires  de  la  Banque  de  la  République,  ce  qui 
remet  l'action  à  45  milreis  au  lieu  de  40  ;  22.250  contos 
apportés  par  le  Gouvernement  et  25.500  contos  offerts  en 
souscription  publique,  les  anciens  actionnaires  ayant  la  pré- 
férence. 


ÉTATS-UNIS 


Recettes  et  Dépenses  publiques.  —  Pour  les  deux 
premiers  mois  de  l'année  fiscale  1905-190Q  (juillet-août  1905), 
les  recettes  ont  atteint  90.763.566  dollars  et  les  dépenses 


115.279.290  dollars,  soit  un  excédent  de  dépenses  de  18  mil- 
lions 515.724  dollars.  Voici  le  détail  : 

Recetus 

 2  mois  

19054906  Î9ÔTl!»05 

(En  dollars) 

Douanes   47.771.431      41. £01. 424 

Revenus  intérieurs   40.645.112  39.010.091 

Divers   8.347.(23       10. 777. 664 

Total   98.7e8.566  9Ï  .689.779 

Dépenses 

Civiles  et  diverses   25.396.237  27.052.270 

Guerre   21.618.954  32.  '08. 773 

Marine   20.797.451  22.145.147 

Indiennes   3.222.613  2. 117.824 

Pensions   26.203.039  25.786.274 

Travaux  publics   12.380.635  » 

Intérêts   5.660  361  5>:;o.431 

Total   115.279.290  115.440/719 


La  Commerce  Extérieur  des  Etats-Unis.  —  Voici 
les  résultats  du  Commerce  extérieur  des  Etats-Unis  pour  le 
mois  de  juillet  et  pour  les  sept  premiers  mois  des  six  der- 
nières années  : 

Marchandises 
Juillet  Exportation     Importation  Balance 


36.793.115 
36.370.075 
9.642.753 
9.625  442 
14.029.536 
24.077.710 


(En  dollars) 

1900   100.452.807      63.659.692  + 

1901   109.452.510      73.082.435  + 

1902   88.790.627      79.147.874  + 

1903    91.813.2-i5      82.187.823  + 

1904   85.223.479      71.193.943  + 

1905   107.934.424      83.856.714  + 

Années 

1900   812.486.551     503.078.345  +  309.408.206 

1901   831.305.132     506.523.539  +  321.781.593 

1902   726.986.790     535.490.016  +  101.496.774 

1903   789.465.174     594.932.332  +  194.532.842 

1904   753.949.576     579.531.496  +  179.418.080 

1905    848.903.447     673.798.148  -f  175.105.299 

Métaux  précieux 
Balance  des  entrées  et  sorties 


Juillet 

Or 

Argent 

(En  dollars) 

1900  

7 

990 

593 

-+-  1.569.565 

1901  

1 

200 

993 

-+-  1.276.674 

1902  

+ 

6 

289 

918 

+  1.395.334 

1903...  

+ 

4 

486 

551 

+  426.209 

1904  

7 

842 

169 

+  3.153.497 

3 

788 

844 

+  1.333.411 

Années 

1900  

+ 

5 

824 

212 

+  13.090.963 

1901  

+ 

12 

362 

263 

-f  14.575.410 

1902  

+ 

13 

378 

811 

+  11.702.630 

1903  

+ 

21 

846 

738 

-f  7.950.254 

1904  

+ 

12 

843 

498 

4-  15.745.596 

+ 

19 

433 

293 

+  11.241.254 

Le  Commerce  extérieur  des  Philippines.  —  Les  im- 
portations de  l'année  1904  se  sont  élevées  à  33.220.761  dol- 
lars contre  32.971.882  dollars  en  1903.  Les  exportations  ont 
été  de  30.250.627  dollars  au  lieu  de  33.119.899.  Voici,  par 
pays  de  provenance  et  de  destination,  les  résultats  des  trois 
dernières  années  : 

1902  1903  1904 

(En  dollars) 
Importations 

Europe                      13.630.727   12.390.551  10.222.422 

Amérique  du  Nord.     4.087.354     3.959.359  4.641.739 

Amérique  du  Sud  . .            »                   24  » 

Antilles                             3.760             134  6 

Asie                           13.893.237   15.999.618  17.251.803 

Océanie                          523.522       618.140  1.101.091 

Afrique                              3.242           4.056  3.7e0 

Totaux   32.141.842    32.971.882  33.220.761 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Asie 


Exportations 

Europe   10.376.717  13.970.118  13. 925. SU 

Amérique  du  Nord.  7.703.189  13.875.294  11.121.502 

Amérique  du  Sud  . .  1.396  3.779  7.107 

Amérique  Centrale  .  411  »  » 

Uw..    5.276.741  4.907.634  4.693.527 

OcéanS»;..   415.942  843.821  443.826 

Afrique   123.283  20.753  58.824 

Totaux   23 .  9\!7 . 679  88 . 119 . 899  30 . 250 . 627 


Les  importations  ont  eu  principalement  pour  provenance 
les  pays  suivants  pendant  les  deux  dernières  années  : 

1903  1904 

(  En  dollars") 

France  et  colonies                        7.138.432  10.384.721 

Angleterre  et  colonies                   8.797.899  8.280.275 

Etats-Unis                                   3. 94. .098  4.033.216 

Chine                                          5.632.817  3.144.093 

Espagne                                     2.620.N91  2. 008.944 

Allemagne                                    1.998.922  1.600.878 

Siam                                               610.039  657.300 

Japon                                             700.728  803.314 

Suisse                                             480.612  480.242 

Belgique                                           218.929  275.262 

Russie                                            286.856  238.772 

Hollande  et  colonies                         247.132  109.673 

Autriche-Hongrie                     .        105.145  92.557 

Autres  pavs  d'Asie                            24.053  181.026 

-  '    d'Europe                        12.386  8.338 

—  d'Amérique                           129  » 


Le  Marché  Finaucier  de  New-York 

New- York,  4  octobre  1905. 

Pendant  le  mois  dernier,  le  montant  de  la  Dette  publique  a 
diminué  de  8.946.586  dollars. 

L'encaisse  du  Trésor  public  s'élève  à  1.385.672.058  dollars. 

Hier,  le  découvert  avait  tenté  d'attaquer  le  marché  sur 
l'annonce  de  l'élévation  du  taux  de  l'escompte  à  Berlin,  mais 
ses  efforts  étaient  restés  vains;  il  a  recommencé  aujourd'hui 
et  n'a  pas  obtenu  plus  de  succès,  la  situation  monétaire 
s'étant  améliorée. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  104  3/4  ex-coupon. 

Les  valeurs  de  Chemins  de  fer  ent  donné  lieu  à  de  fortes 
transactions  et  restent  soutenues. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison.  89  5/8;  Milwaukee,  181  3/8;  Erie,  49  1/2; 
Reading,  122  5/8;  Canadian  Pacific,  173  ./.;  Mimât  Cen 
tral,  181  ./.  ;  Louisville,  154  1/8  ;  Central,  212  ./.  ;  Union 
Pacific,  133  ./..   

ME  XI QD  E 

Le  Chemin  de  fer  de  la  côte  du  Pacifique.  —  La  plus 
importante  des  concessions  de  chemin  de  fer  donnée,  depuis 
vingt  ans,  par  le  Gouvernement  mexicain,  a  été  signée  le 
14  août.  Elle  a  trait  au  prolongement  de  la  ligne  de  Sonora 
(Nogalcs-Guaymas)  le  long  de  la  côte  du  Pacifique,  jusqu'à 
Tepic  et  Guadalajara.  La  subvention  accordée  par  le  Gou- 
vernement est  de  12.500  piastres  par  kilomètre.  La  ligne  aura 
une  longueur  d'environ  1.200  kilomètres;  elle  devra  être  ter- 
minée en  sept  ans  ;  elle  coûtera  environ  30  millions  de  pias- 
tres. Le  concessionnaire,  c'est  M.  ilarriman,  président  du 
Southern  Poci/ic,  l'un  des  plus  grands  réseaux  ferrés  des 
Etats-Unis,  et  des  lignes  de  vapeurs  Pacific  Mail  et  Portland 
Asiatic. 

Il  y  a  quelques  années,  le  Southern  Pacific  a  acquis  du 
Topeha  Santa  Fé  la  petite  ligne  de  Sonora  (Nogales-Guay- 
rnas).  Le  terminus  actuel  de  son  système  au  Mexique 
est  Guaymas.  C'est  de  ce  point  qu'il  va  s'étendre  jusqu'au 
Oœnr  du  pays  et  relier  toute  la  côte  occidentale  à  la  capitale 
et  à  l'Atlantique. 

Le  tracé  n'est  pas  encore  fixé  définitivement,  mais  plusieurs 
de  MB  points  sont  connus.  La  voie  passera  par  Culiacan, 
M;i/;dlau  et  Tepic.  Elle  traversera,  près  de  leur  embouchure, 
plusieurs  fleuves  :  le  Yaqui,  le  Mayo,  le  Fuerle,  le  Sinaloa 
1 t  \c  Culiacan.  Courant,  jusqu'à  Tepic,  entre  la  Sierra  Madré 
et  la  mer,  elle  n'aura  d'oeuvres  d'art  importantes  que  dos 


ponts,  sauf  dans  la  région  montagneuse  qui  sc^are  Tepic  du 
terminus  du  Central. 

La  Sonora  méridionale,  le  Sinaloa  et  le  Territoire  de  Tepic, 
si  riches  en  mines  et  en  terres  de  culture,  n'avaient,  avec  le 
Mexique  Central,  que  des  communications  lentes  et  coûteuses. 
L'entreprise  de  M.  Ilarriman  fera  participer  cette  belle  région 
à  l'activité  nationale.  Aucun  sacrifice  du  Trésor  n'était  trop 
grand  pour  obtenir  un  tel  résultat. 

Il  sera  complété  par  les  travaux  d'assainissement  et  d'amé- 
lioration du  port  de  Mazallan  où  seront  dépensées  7  wiillions 
de  piastres. 

L'inauguration  prochaine  de  l'embranchement  du  Central 
entre  (iuadalajara  et  Manzauillo  et  la  construction  delà  voie 
côtière  du  Pacifique  achèveront  le  tracé,  dans  ses  grandes 

ligues,  du  réseau  mexicain. 


ASIE 


CHINE 

La  Poste  chinoise.  —  La  Gazette  de  Cologne  donne  les 
détails  suivants  sur  la  Poste  chinoise  actuelle  :  on  peut  dé- 
montrer, chiffres  en  mains,  la  rapidité  avec  laquelle  s'est  dé- 
veloppée la  poste  chinoise  impériale  et  la  réputation  dont  elle 
jouit.  En  1901,  il  y  avait  30  bureaux  principaux,  135  recettes 
et  12  agences,  Le  nombre  des  colis  transportés  s'est  monté  à 
127.000.  En  1904,  le  nombre  des  bureaux  principaux  est  de 
40,  celui  des  recettes  de  352  et  celui  des  agences  de  927.  Ce 
sont  des  chiffres  réconfortants.  Le  nombre  des  employés  n'est 
pourtant  pas  très  élevé.  Sans  compter  les  trieurs,  les  facteurs 
et  les  courriers,  l'office  des  Postes  employait  l'année  dernière 
117  étrangers  et  1.758  Chinois.  Dès  le  début,  le  directeur  gé- 
néral, M.  Robert  Ilart,  s'est  efforcé  de  mettre  les  Chinois  à 
même  de  s'acquitter  de  tous  les  services  et  de  ne  charger  les 
étrangers  que  de  la  haute  surveillance.  Ce  système  parait 
avoir  eu  jusqu'ici  d'excellents  résultats,  car  dans  le  dernier 
rapport  pour  190i,  il  est  dit  textuellement  :  «  Les  cas  do 
perte  ou  de  soustraction  de  colis  sont  très  rares  et  la  conduite 
personnelle  des  agents  ne  donne  lieu  à  aucune  critique.  »  Les 
mandarins  des  provinces  étaient  d'abord  hostiles  à  ce  nou- 
veau système  de  poste  impériale,  mais  dans  la  suite,  ils  ne 
firent  aucune  difficulté  pour  faire  publier  les  avis  préalables 
à  l'établissement  de  nouveaux  bureaux.  11  arrive  même  sou- 
vent que  des  mandarins  demandent  eux-mêmes  l'installation 
d'un  bureau,  vu  qu'ils  se  rendent  maintenant  parfaitement 
compte  des  avantages  qui  en  résultent.  Les  fonctionnaires 
confient  de  plus  en  plus  à  la  nouvelle  Poste  le  transport  de 
pièces  officielles,  ce  qui  se  faisait  autrefois  par  le  courrier  im- 
périal. Ce  dernier  sera  probablement  bientôt  supprimé,  vu  le 
développement  de  la  nouvelle  Poste.  Quant  aux  postes  parti- 
culières, elles  continueront  encore  assez  longtemps  à  tra- 
vailler . 

SIAM 

Le  Commerce  du  Siam.  —  Le  consul  britannique  à 
Bangkok  fait  ressortir,  dans  un  rapport  récent,  combien  le 
commerce  du  Siam  a  été'  prospère  en  1904.  Le  total  des 
importations  et  des  exportations  a  atteint  10.014.000  liv.  st., 
soit  une  augmentation  de  2.583.000  liv.  st.  sur  les  chiffres  de 
l'année  précédente,  et  de  2.086.500  liv.  st.  sur  ceux  de  1902. 
Ce  sont  les  exportations  qui  ont  surtout  progressé,  atteignant 
5.650.000  liv.  st.,  ou  1 .094.000  liv.  st.  de  plus  qu'en  1903.  Cette 
augmentation  est  duo  surtout  aux  ('normes  chargements  do 
riz,  représentant  une  plus-value  de  1.510.000  liv.  si.,  et  aux 
exportations  de  bois  de  teck,  qui  se  sont  augmentées  d'en- 
viron 120. 0D0  liv.  st. 

Quoique  les  importations  n'aient  pas  progressé-  dans  les 
mêmes  proportions  que  les  exportations,  elles  accusent 
cependant  une  augmentation  appréciable,  q.:i  atteint 
761.000  liv.  st.,  importations  d'or  et  d'argent  monnayés  non 
comprises.  L'augmentation  la  plus  importante  porte  sur  les 
lils  et  tissus  de  coton,  dont  les  importations  se  SOûl  élevées 
à  879.000  liv.  st.,  soit  376.600  do.  plus  qu'en  1908,  et  environ 
866.009 de  plus  que  la  moyenne  des  5  années  précédentes. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Mines  d'or 


MINES  D'OR 


La  Main-d'œuvre  Chinoise  au  Transvaal 


Un  avis  do  Johannesburg,  daté  du  28  septembre,  annon- 
çait qu'aussitôt  après  le  vote  de  L'Ordonnance  réglementant 
le  travail  dans  les  mines,  les  Chinois  seraient  placés  sous 
le  contrôle  du  Gouvernement.  Or  ce  vote  a  dû  avoir  lieu  le 
2  courant. 

La  combinaison  en  question  se  résume  ainsi  :  un  certain 
nombre  -d'agents  de  la  sûreté  chinois  seront  répartis  entre 
les  Compagnies:  dix  inspecteurs  seront  nommés  avec  pleins 
pouvoirs  pour  rendre  des  jugements  criminels  sommaires; 
en  outre,  les  coolies  seront  divisés  en  équipes,  commandées 
par  l'un  dos  leurs  qui  sera  responsable  des  désertions  ou  des 
crimes  commis  par  les  hommes  placés  sous  ses  ordres. 


Nigel  Gold  Mine 


L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  la  Nigel  Gold 
Mine  a  eu  lieu  le  29  août.  Elle  a  eu  à  examiner  les  comptes 
de  l'exercice  clos  le  30  juin  dernier. 

Les  résultats  de  cet  exercice  sont  difficilement  compara- 
bles, dans  leurs  différentes  parties,  avec  ceux  de  l'exercice 
1903-190'i,  le  directeur  de  la  Compagnie  ayant  alors  démis- 
sionné sans  faire  de  rapport  annuel.  Néanmoins,  nous  éta- 
blissons un  tableau  qui,  bien  qu'incomplet,  est  quand  même 
intéressant  : 

Exercices  clôturant  au 
80  juin  1904     30  juin  1905 


Tonnes  développées    manque  96.363 

—  extrailes    manque  70.149 

—  broyées   49.358  70. 149 

.Journées  de  travail   349.708  341.90 

Pilons  en  marche   manque  48.33 

Onces  d'or  lin   31.790  onces  38.566  onces 

Recettes  par  tonne   54  sh.  1  d.  47  sh.  7  d. 

Frais  par  tonne   43  sh.  4  d.  31  sh.  4  d. 

Profit  par  tonne   10  sh.  9  d.  16  sh.  3  d. 

Bénéfices  d'exploitation.  (Liv.  st.)  26.f68  53.706 

Bénéfice  net                       —  46.607  57.155 

Dépenses  de  premier  établisse- 
ment                        (Liv.  st.)  10.143  9.601 

Développement  total. ..  (Tonnes)  258.386  345.435 


Observons  que  dans  le  chiffre  du  développement  total 
pour  l'exercice  1904-1905,  sont  comprises  142.980  tonnes,  d'une 
teneur  inférieure  à  9  penny  weights.  D'autre  part,  dans  le 
bénéfice  net  à  fin  juin  1904,  figuraient  l'encaissement  des 
licences  arriérées  et  les  bénéfices  de  la  houillère. 

Au  cours  de  l'assemblée,  le  président  a  déclaré  que  le  trai- 
tement des  slimes  accumulés,  au  moyen  d'une  installation  de 
filtres-presses,  n'a  pas  donné  les  résultats  espérés.  On  n'a  pas 
pu  traiter  plus  de  5.946  tonnes  de  boues,  d'une  teneur  à 
l'essai  de  11  pennyweiggts  qui  ont  produit  2.743  onces  (soit 
9  pennyweighls  par  tonne),  d'une  valeur  d".  11.373  liv.  st.  ou 
38  sh.  3  d.  par  tonne  traitée.  Les  frais  revenant  à  17  sh.  3  d. 
par  tonne,  il  est  resté  un  profit  de  0.245  liv.  st.,  soit  21  sh. 
par  tonne.  Lors  de  l'érection  du  susdit  matériel,  on  avait 
calculé  que  l'on  pourrait  traiter  environ  10.000  tonnes  do 
vieux  slimes  par  an  (pendant  trois  ans)  et  que  le  traitement 
laisserait  un  profit  de  24  sh.  6  d.  par  tonne.  Enfin,  la  Com- 
pagnie, ayant  reconnu  qu'elle  avait  avantage  à  se  servir  du 
charbon  de  «  Springs  »,  a  fermé  sa  houillère,  mais  de  façon 
à  pouvoir,  s'il  en  était  besoin^la  remettre  en  exploitation. 


\ourse  Deep  et  Henry  Aourse 


En  confirmation  des  bruits  mis  en  circulation  dans  ces 
derniers  temps,  on  mande  de  Johannesburg  que  la  Sourse 
deep  va  acheter  tout  l'actif  de  la  Henry  Xourse.  Elle  va  ven- 
dre à  la  New  llëriol  33  daims  qui  se  trouvent  situés  dans  la 


partie  occidentale  des  propriétés  de  cette  dernière  Compagnie, 
qui  va  porter  à  100  le  nombre  de  pilons  de  sa  batterie.  La 
Henry  Xourse  va  continuer  le  broyage  en  attendant  que  la. 
Noursa  deep  puisse  doubler  l'importance  de  ses  ateliers  ac- 
tuels. La  Xew  Hèrioi  et  la  Smtrse  deep  augmentent  leur  ca- 
pital en  vue  de  ces  acquisitions.  On  ajoute  que  tous  les  détails 
financiers  ne  sont  pas  encore  réglés,  mais  on  croit  que  les 
actionnaires  de  la  Henry  Nuur.se  recevront  200.000  actions  de 
la  Xowse  deep. 


.Mines  d'Or*  Australiennes 


La  Production  de  l'or  dans  l'Australie  occidentale.  — 

La  production  de  l'or  dans  l'Australie  occidentale  pour  le 
mois  de  septembre,  a  été  de  163. 297  onces  contre  165.852  onces 
en  septembre  1904. 


Informations  diverses 


The  Transvaal  Proprietary,  Limited.  —  Le  2  o< 

ont  été  introduites  à  la  Bourse  de  Paris,  sur  le  marché  au 
comptant,  les  actions  de  cette  Compagnie,  qui  est  au  capital 
de  350.000  liv.  st.  et  qui  possède  dans  les  districts  les  plus 
fertiles  du  Transvaal  91  fermes  d'une  étendue  de  545.184 
acres  (soit  220.601)  hectares)  où  les  ressources  agricoles  sont 
énormes  et  les  perspectives  minières  très  encourageantes. 
Ses  disponibilités  liquides  s'élevaient,  à  la  clôture  du  dernier 
exercice,  à  plus  de  92.000  liv.  st.  contre  des  exigibilités  nul- 
les. La  Compagnie  est  représentée  en  France  par  l'Agence  de 
Paris  de  The  African  and  European  Investment  Company, 
Limited,  15,  rue  du  lleldcr. 


Great  Eastern  Collieries,  Limited.  —  L'Agence  de  Paris 
de  The  African  and  European  Investment  Company,  Limi- 
ted, 15,  rue  du  Helder,  représentant  sur  le  Continent  «  The 
Great  Eastern  Collieries,  Limited  »,  communique  le  cablo- 
gramme  suivant  reçu  de  Johannesburg  en  date  du  2  cou- 
rant : 

«  Production  de  charbon  en  septembre,  17.700  tonnes.  » 


Simmer  and  Jack  East.  —  A  l'assemblée  général 
traordinaire  de  cette  Compagnie,  tenue  le  26  septembre,  les 
actionnaires  ont  autorisé  le  Conseil  à  emprunter  les  sommes 
nécessaires  pour  porter  la  puissance  de  broyage  de  100  à 
250  pilons. 


Simmer  and  Jack  Proprietary.  —  L'assemblée  géné- 
rale de  la  Simmer  and  Jack  Proprietary  a  eu  lieu  vendredi 
dernier  à  Johannesburg,  sous  la  présidence  de  M.  G.  Fricker, 
représentant  la  Consolidated  Goldfields.  Il  a  été  annoncé 
que  les  frais  d'exploitation  allaient  bientôt  être  réduits  au- 
dessous  xle  20  shillings  par  tonne.  Le  minerai  développé 
atteint  le  chiffre  de  1.250.000  tonnes  ayant  une  moyenne  de 
8  penny  weiglits  4.  La  Compagnie,  grâce  à.  la  main-d'œuvre 
chinoise,  travaille  maintenant  avec  320  pilons. 


Treasury  Gold  Mines,  Limited.  —  Cette  Compagnie 
vient  de  déclarer  un  dividende  de  2  shillings  6  pence  pour 
l'exercice  1904-1905,  qui  a  pris  fin  le  30  septembre  dernier. 


Village  Deep.  —  Cette  Compagnie  qui  broyait,  dans  ces 
derniers  temps,  avec  120  pilons,  en  aura  140  en  marche  ce 
mois-ci. 


Une  nouvelle  Banque  Sud  Africaine.  —  Le  bruit  court 
à  Johannesburg  qu'une  grande  Banque  est  sur  le  point  de  se 
constituer  dans  cette  ville.  D'après  le  South  African  Mine--, 
le  nouvel  établissement  n'aurait  rien  de  commun  avec  la 
création  de  V Africandcr  Land  Mortgaye  Bank,  analogue  au 
Crédit  Foncier  de  France,  dont  il  a  été  également  question. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Mines  d'or 


Production  d'or  de  la  Côte  de  l'or.  —  L'administrateur 
du  Gouvernement  dp  la  Côte  de  l'or  a  annonce  au  Colonial 
Oilice  ([ne  la  production  de  l'or  pendant  le  premier  semestre 
de  cette  année  s'est  élevée  à  79.030  onces,  évaluées  à  300.(300 
livres  sterling. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  5  octobre  1905. 
La  tendance  du  Marché  sud-africain  est  restée  indécise  ces 
derniers  jours.  Rien  de  défavorable  n'est  parvenu,  mais  les 
ventes  du  Continent  ont  fait  que  l'on  s'est  tenu  sur  une  cer- 
taine réserve. 

Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  2  3/10,  s'inscrit  à  2  1/8.  D'après  une 
dépêche  de  sir  Charles  Metcalfe,  ingénieur  conseil  des  Rho- 
desian  Railways,  la  ligne  du  Cap  est  construite  jusqu'à 
170  milles  au  delà  des  «  Victoria  Fatls  ». 

La  Transvaal  Goldfields  clôture  à  2  1/8.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  2  15/10,  contre  3  1/16. 
Consolidated  Goldfields,  6  7/16,  au  lieu  do  6  13/16. 

La  Rand  Mines  est  à  8  11/10;  elle  restait  à  8  15/16  jeudi 
dernier. 

Le  Coronation  Syndicale,  qui  finissait  à  1  7/8,  se  retrouve 
à  ce  cours. 

La  Witwatersrand  Townsldp  est  à6  7/8;  A/rican  andEuro- 
pean  Investmcnt  Company,  recherchée  à  1  5/8.  Swazieland 
Corporation,  15/16.  Vereeniging  Estâtes,  1  7/16. 

District  du  Witwatersrand.  —  h'East  Rand,  qui  clô- 
turait à  7  1/2,  reste  au  dernier  moment  à  7  5/16;  Angelo, 
5  7/16  ;  New  Cornet,  25/16  ;  Van  Ryn,  3  5/10. 

La  Cily  and  Suburban  reste  à  5  liv.  Jubilee,  2  13/16. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  3  liv.  Driefontein,  4  liv ., 
contre  4  1/16;  Village,  4  7/8;  nous  la  laissions  à  5  liv.  ; 
Jumpers,  1  7/8;  Modderfontein,  8  11/16. 

La  Ferrcira  est  à  19  1/2,  sans  changement.  La  Meyer  and 
Charlton  cote  4  3/4;  Riet/ontein,  2  1/16;  Treasury,  3  5/16. 

La  New  Primrose  est  à  2  5/8.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  4  liv.  La  Ginsberg  est  à  1  3/4.  La  May  Conso- 
lidated cote  3  1/2. 

La  Nigel  Gold  se  retrouve  à  2  5/8. 

La  Glencairn  reste  à  1  liv.  Crown  Reef,  13  1/2,  au  lieu 
de  14  liv.  ;  Randfontein,  2  1/2;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  8  3/4. 

L East  Rand  Mining  Estâtes  est  demandée  à  3 15/16,  contre 
4  1/8. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  4  5/16,  au  lieu  de 
4  7/16.  La  New  Heriot  est  à  4  liv.;  Wolhuter,  2  15/16. 

La  Henry  Nourse  reste  à  7  1/8.  La  Wemmer  est  à  5  1/2. 
La  Robinson  Randfontein  est  à  1  3/16. 

a,**  Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  14  1/4,  s'échange  à  13  1/2. 
La  Ronanza  est  à  5/8. 

La  Cinderella  Deep  clôture  à  2  1/2.  La  Nigel  Deep  est 
à  5/8. 

L Angelo  Deep  finit  à  1  7/16;  Glen  Deep,  3  3/4  ;  Ferreira 
Deep,  5  3/4;  Robinson  Deep,  5  5/16;  Langlaagte  Deep, 
2  1/2;  Brakpan,  2  liv. 

La  Nourse  Deep  reste  à  4  1/8,  sans  changement  ;  Roode- 
poort Central  Deep,  1  5/10;  Rose  Deep,  5  3/4. 

La  Village  Deep  est  à  4  1/16. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  1/16.  Jum- 
pers Deep,  3  3/8;  Rand  Victoria,  à  2  1/16. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  4  7/8.  South  Gel- 
denhuis Deep,  2  5/8. 

La  Simmer  and  Jack  East  est  à  1  13/16. 

**#  Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 
land  Agency  clôture  à  1  liv.  ;  Rhodesia  Goldfields,  3/10. 

La  Rhodesian  Banket  se  retrouve  à  4  3/4. 

La  Van  Dyk  Proprietary,  qui  finissait  à  2  1/4,  s'inscrit 
ii  2  1/8.  On  annonce  que  le  puits  n"  1  a  été  foncé  en  septem- 
bre de  95  pieds  et  le  puits  nu  2  de  18  pieds.  A  la  lin  du  mois, 


la  profondeur  du  puits  n°  1  atteignait  321  pieds  et  le  puits 
nu  2  68  pieds.  Rand  Collierics,  2  5/10. 

La  Transvaal  and  Delagoa  Bay  Investmcnt  s'échange  à 
3  1  4.  Transvaal  Proprietary,  1  liv. 

La  Premier  Diamond  reste  à  14  1/4,  au  lien  de  13  7/8. 

La  Great  Easlcrn  Collierics  finit  à  11/16.  South  A/rican 
Brcivcries,  2  13/16. 


Londres,  5  octobre  1905,  5  h.  38  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  tendance  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  5  octobre  1905. 
La  liquidation  de  tin  septembre  a  eu  lieu  sans  incident.  Les 
reports  ont  été  normaux.  On  a  fait  20  et  30  centimes  sur  la 
Chartered;  65  et  75  centimes  sur  la  Goldfields;  1  fr.  40  et 
1  fr.  60  sur  la  Croton  Deep;  70  et  80  centimes  sur  VEast 
Rand  ;  1  fr.  75  et  2  fr.  25  sur  la  Ferrcira  ;  60  et  70  centimes 
sur  la  Geduld;  90  centimes  et  1  franc  sur  la  Geldenhuis 
Deep  ;  82  centimes  et  1  fr.  02  sur  la  Rand  Mines;  52  et  62 
centimes  sur  la  Robinson  Deep  ;  47  et  57  centimes  sur  la  Vil- 
lage,  etc.  Néanmoins,  le  Marché  s'est  montré  mou,  en  raison 
des  réalisations  successives  auxquelles  on  a  assisté. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  162  fr.  . . ,  contre  166  50  ; 
East  Rand  clôture  à  183  fr.,  au  lieu  de  188  fr.  ..  ;  Chartered, 
54  fr.  5(1.  Rand  Mines,  218  fr.  50;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  226  fr.  50. 

Le  Champ  d'Or  est  à  17  fr.  ...  La  Buffelsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  13  fr.  75. 

L Angelo,  que  nous  laissions  à  145  fr.  50,  reste  à  136  fr.  50; 
la  Driefontein  cote  1C0  fr.  ..,  au  lieu  de  104  fr.  ... 

La  Ferrcira,  que  nous  laissions  à  487  ..,  finit  à  478  ... 
La  Geduld  se  retrouve  à  146  fr.  . ..  L'action  Goerz  et  C"  clô- 
ture à  68  fr.  75.  French  Rand,  42  fr.  25. 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  357  fr.  . . ,  se  retrouve  à 
342  fr.  50. 

La  Geldenhuis  Estate  finit  à  108  fr.  . .,  au  lieu  de  108  fr.  50. 
La  General  Mining  se  retrouve  à  74  fr.  50,  recherchée  ainsi. 
La  Geldenhuis  Deep  clôture  à  2)6  fr.   ..,   au  lieu  de 
230  fr.  . . . 

La  May  Consolidated  est  à  86  fr.  50  ;  nous  la  laissions  à 
87  fr.  50.  La  Kleinfontein  cote  50  fr.  75. 

La  Lancaster  se  retrouve  à  31  fr.  50.  Langlaagte  Estate, 
70  fr.  50,  contre  79  fr.  . . . 

La  Mossamëdès  s'inscrit  à  13  fr.  75.  La  Mozambique 
s'échange  à  30  fr.  50.  Neiv  Primrose,  71  fr.  . . . 

La  New  Goch  est  à  02  fr.  . . . 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à 224  fr.  ..,  finit  à  220  fr.  ... 
Robinson  Deep,  132  fr.  50,  au  lieu  de  136  fr.  50.  Robinson 
Randfontein,  29  fr.  25;  Randfontein   Estâtes,   03  fr.  ... 

La  Rose  Deep  s'échange  à  143  fr.  . .  ;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  150  fr.  50.  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  33  50. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  121  fr.  . .  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  126  fr. 

La  Wemmer  est  à  138  fr.  ...  ha  New  Steyn  Estate  s'échange 
à  67  fr.  25,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  40  fr.  25. 
Transvaal  Consolidated  Land,  78  fr.  75.  Transvaal  Goldfields, 
51  fr.  50. 

La  Sheba  est  active  à  15  fr.  25. 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  123  fr.  ..,  au  lieu 
de  129  fr.  50. 
La  Van  Dyk  se  traite  à  54  fr.  50. 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knight's)  s'échangent  à  111  fr.  50,  au  lieu  de  115  50. 

La  Johannesburg  Consolidated  Investmcnt  se  traite  à 
4!)  fr.  75. 

La  De  Beers,  qui  restait  à  S52  fr.  ..  l'action  ordinaire,  et  à 
458  fr.  . .  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  456  fr.  50  et  à  455  fr.  . . . 

La  Jagersfontein  se  traite  à  197  fr.  50,  contre  198  fr.  ... 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  me  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 
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1 

094 

4.514 

533 

656 

477 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1904 
1905 
1905 

1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


7  octobre... 
23  septemb.. 
30  septemb. . 

7  octobre... 


711 

829 
677 
699 


276 
292 
238 
245 


1.853 
1.661 
2.103 
1.920 


620 
792 

695 
655 


1.183 
1.294 
1.679 
1.527 


147 

67 
224 
89 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


30  septemb..     58       23       182      106       156  76 

31  juillet....  60  21  173  108  177  61 
31  août  ....  58  20  170  105  178  62 
30  septemb..     55       20       194       97       193  06 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


13  octobre. . . 
28  septemb. . 
5  octobre. . . 
12  octobre. . . 


926 
866 
807 
788 


710 

732 
744 
734 


1.106 
1.129 
1  056 
1-026 


591 
882 
809 
706 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


27  août ... 
1  juillet.. 
29  juillet.. 
26  août  . . . 


133 
134 
134 
127 


19 

20 
20 
20 


182 
189 
186 
18i 


1904 
1905 
1905 
1905 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


27  août..., 
1  juillet.  . 
29  juillet.. 
26  août  .... 


70 

65 
65 
66 


10 
12 
12 
12 


156 
154 
15  ï 
149 


DAT  fis 


Or 


Ar- 
gent 


-"2 
u'— 


PRINCIP.  CHAPITRES 


3 -§.-5 

?  '"  .2 

u;  8 


3  3  o 


1 

853  1 

199 

526  1 

47 

1 

713 

119 

484  | 

47 

1 

757 

153 

308 

il 

1 

861  1 

167 

616  1 

51 

AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 

1904  30  septemb..  11.216  308 

1905  15  septemb.  1.168  313 
1905  23  septemb..  1.164  312 
1905  30  septemb..  ri. 148  308 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 

1904  6  octobre.  . 

1905  21  «eplemb.. 
1905  28  septemb.. 
1905     5  octobre... 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


■a  °- 

«  S 

3  S 

Eh  » 


3>i 
VA 

3  y, 


99 

26 

639 

58 

536 

33 

99 

22 

661 

63 

571 

31 

98 

21 

671 

63 

575 

29 

-101 

22 

669 

65 

589 

32 

1904  20  septemb.. 

7 

8 

47 

60 

23 

19 

1905   20  août  .... 

13 

14 

43 

71 

24 

10 

1905   13  septemb.. 

13 

13 

46 

72 

25 

14 

1905  20  septemb.. 

13 

13 

46 

71 

25 

14 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


190  4   30  septemb.. 

105 

144 

6 

44 

11  1 

8  1 

1905    31  juin  

113 

155 

5 

46 

1905   31  août  .... 

106 

» 

153 

5 

44 

190  5   30  septemb.. 

115 

» 

158 

6 

48 

?  1 

ESPAGNE  -  Banque  d'Espagne 


1904  8  octobre... 

1905  23  septemb.. 
1905  30  septemb.. 
1905  7  octobre.  . 


370 

503  | 

1 

648 

623 

869 

1(8 

374 

565 

1 

560 

551 

669 

93 

374 

567 

1 

562 

548 

672 

112 

374 

539  1 

1 

583 

539 

677 

104 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1904   31  août  

1 

1 

137 

87 

33 

14  I 

190  5   30  juin  

1 

1 

121 

98 

31 

15 

190  5   30  juillet  . .  • 

2 

1 

122 

93 

31 

32 

13  1 

1905   31  août   

2 

1 

128 

99 

11  i 

HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


138 

153 

521 

18 

153 

102 

166 

153 

548 

13 

143 

108 

166 

152 

565 

10 

151 

114 

166 

150 

573 

13 

162 

115 

8  octobre... 
23  septemb. . 
30  septemb.. 

7  octobre. . . 


ITALIE  —  Banque  d'ItaUe 

10  septemb.. 
20  août  . 
31  août  . 
10  septemb.. 

ITALIE  —  Banque  de  Naples 


468  1 

97 

867 

i80 

285 

34 

532 

88 

943 

182 

3H6 

36 

536 

87 

959 

173 

319 

42 

538  1 

87 

914 

175 

306 

34 

1904  14  septemb. 

1905  30  août  ■ 

1905  6  septemb.. 

1905  1?  septemb.  1 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


|  27 

34 

379 

1  1> 

103 

33 

27 

34 

375 

13 

118 

21 

27 

39 

376 

|  il 

117 

22 

1  27 

38 

376 

117 

22  « 

4 
4 
4 


4* 

4  y, 

4S 


6X 
6K 


3 

2'/, 

2  y, 


1904 

10  septemb.. 

104 

14 

282 

76 

123 

23 

5 

1905 

10  août ...  . 

117 

15 

303 

77 

131 

21 

5 

» 

1905 

20  août .... 

117 

15 

300 

81 

130 

21 

5 

1905 

10  septemb. . 

119 

15 

312 

79 

131 

21 

5 

» 

ITALIE 

—  Banque  de  Sicile 

1904 

10  septëmb.. 

41 

2 

59 

39 

46 

3 

1  5 

3 

1905 

42 

2 

66 

39 

47 

3 

1  5 

4 

1905 

20  août  

42 

2 

66 

39 

47 

3 

4 

1905 

10  septemb.. 

42 

2 

70 

39 

50 

4 

1  5 

4 

NORVÈGE 

—  Banque  de  Norvège 

1904 

35 

87 

12 

49 

2 

!  *K 

» 

1905 

30  juin  

34 

108 

12 

64 

1 

m 

1905 

31  juillet  ... 

30 

101 

14 

52 

1 

» 

1905 

31  août  .... 

37 

99 

10 

52 

1 

0 

5X 

a 
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DATES 


1,  t) 


CHAPITRES 


-•z  c 

^•2  ,V 


C  =  « 

.5  ° 


4>  S 
*  I 

Sir 


ROUMANIE  -  Banque  Nationale 


1904 

1  octobre.. .  I 

67 

3 

197 

39- 

10 

5 

1905 

16  septemb. .  1 

77 

2 

237 

86 

25 

5 

1905 

■>:\  septemb:  i 

79 

2 

2 IX 

87 

24 

5 

1905 

se-ptarnb  .  1 

81 

2 

24  > 

91 

23 

5 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


190  4  29  septemb.. 

1905  14  septemij.. 

1905  21  5ej   <  ml'.. 

1905  2)  septemb.. 


2.  -251 

2C0 

2.U79 

363 

489 

430 

2:436 

ito 

2:708 

■x  1 

439 

483 

2.429 

129 

2-875 

379 

460 

480 

2.  in 

12J 

2.876 

373 

468 

4911 

s  y, 

5!4 
5'/, 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 

13  septemb.. 
15  août . . 

31  aoiH   

15  septemb.. 


23 

0 

23 

33 

19 

23 

2 

71 

25 

34 

18 

23 

2 

73 

23 

29 

18 

23 

2 

73 

25 

33 

19 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


31  août . . 

30  juin  .. 

31  juillet 
31  août  . . 


12 

6 

43 

S 

T 

12 

6 

10 

9 

32 

2. 

6' 

8 

6 

9 

9 

34 

1 

7 

10 

6 

9 

9 

40 

6 

12 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


31  aoùl  .. 

30  juin.  . 

31  juillet. 
31  août . . 


82 

6 

211 

5S 

124 

;  13 

90 

7 

240 

73 

155 

20 

90 

6 

216 

67  • 

137 

17 

90 

*7 

221 

64 

134 

11 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


S  octobre. . 
23  septemb., 
30  septemb. . 

7  octobre.. , 


108 

8 

229 

1.304 

233 

47 

110 

8 

232 

1.390 

241 

53 

107 

8 

238 

1.390 

241 

55 

108 

8 

23!) 

1.390 

241 

53 

4  V, 

4'. 

4  y, 
4  y, 


4% 


TOTAUX 


1904 
1905 
1905 
1905 


'3  octobre.  • 
28  septemb. 
5  octobre.. 
12  octobre. . 


9.664,2.801 
10.333  2-819 

II)  on  2:550 

10:169:2.737 


16.899 

3.420 

6  309 

1.6911 

» 

17.488 

5  TïiS 

6. 37;) 

1.6,2 

1S.366 

5.595 

7.032 

1.8001 

18. -200 

S.  445 

6.887 

1.060 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

1900  31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15.906 

9.505 

S.  514 

4.171 

» 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8.172 

4.827 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.178 

» 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

» 

1  904  31  décembre  . 

9. 811 

2-753 

17  349 

9.524 

7.466 

4  144 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren 
nent  les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


6  sept. 

13  sept 

20  sept, 

27sapti 

4  roet, 

11  OOti 

48 

03 

48 

07 

48 

0» 

48 

12 

48 

11 

48 

16 

Anvers  

100 

16 

100 

17 

100 

20 

100 

■)-) 

100 

28 

100 

28 

Athènes  

120 

75 

120 

50 

120 

■119 

25 

118 

75 

118 

75 

31 

85 

30 

85 

31 

30 

70 

29 

28 

70 

81 

20 

81 

20 

81 

i:; 

8' 

15 

'  81 

20 

81 

2(1 

Bruxelles  

100 

13 

100 

12 

100 

17 

lûû 

18 

100 

23 

100 

25 

Bucharest  .   

100 

22 

100 

•)9 

100 

ii 

100 

11 

100 

1/ 

100 

22 

22 

s;, 

22 

88 

22 

90 

22 

88 

22 

86 

23 

B8 

SI 

15 

81 

18 

81 

15 

KÎ 

17 

81 

20 

SI 

:'2 

99 

91 

99 

97 

99 

90 

99 

84 

99 

90 

99 

68 

100 

02 

L00 

Oj 

100 

01 

100 

112 

100 

02 

100 

lu 

559 

557 

561 

563 

503 

561 

25 

27 

25 

30 

25 

28 

25 

èi 

25 

i'i 

25 

36 

Madrid  

31 

60 

30 

57 

30 

72 

30 

60 

29 

10 

28 

50 

Rome  

99 

95 

-  99 

:i7 

99 

90 

99 

.Sri 

99 

95 

99 

90 

Saint-Pétersbourg  . 

37 

to 

37 

Y, 

37 

49 

37 

1') 

,  37 

3; 

37 

(.2 

vienne  (.'1  vue)   

95 

il 

95 

3S 

95 

35 

95 

.1 

95 

i'i 

95 

52 

as 

46 

95 

40 

95 

10 

93 

11. 

95 

-i 

pg 

57 

CHANGE  DE  PARIS  i  Cours  moyens  du. Jeudi  de  Paris  sur 


•à  Irais  mois 


Amsterdam. . 
Allemagne. . . 
Vieime-Tr.  . . 

Espagne  

—  veraem. 
Lisb. -Porto  . . 
St-Pétersb.  . . 


papier  cou.-l 


Valeurs 


a  vue 


Londres 


Belgique  - . 
Italie  

Suisse.-.  — 
New- York. 


Chèque 


Plus 


4  % 

4  % 

4  % 

4  % 


4  % 
moins 


3  % 
5  % 
Vi  % 

4  % 


au  pair 
3437  » 
218  89 


Matières  d'or  el  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.) . . 
Argent  id.  (le  kit.) ... 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (litre  :  916")  . 

—  —  (nouv.  titre  :  900 
Couronnes  de  Suéde  


llsept. 

2k  sept 

28s.pt. 

5  oct. 

12  bel. 

203  75 
121  73 
103  75 

205  7;, 
121  87 
103  61 

205  50 
121  87 
103  62 

205  4i 
121  75 
■103  50 

205  37 
121  75 
103  50 

363  . . 

vin 
263 

382  50 

DJO  .  . 

263  .. 

383  . 

Jii 

263  . 

390  .. 
530  . . 
263  • 

389  .. 
525  . . 
263  .. 

23  145 
25  165 
0  IDp 
pair 
0  l>p 
518  . 

25  117 
2.-1  165 

0  23p: 
0  06pr. 

0  12p. 

517  50 

25  14 

25  165 
0  25p. 
0  (;6pr 
0  03p 
517  .. 

25  12 
25  145 
0  34p 
0  00pr 
0  12p 
517 

25  13 
25  135 
0  31p 
0  C6pr 
0  16p 
517  .. 

3437  . 
105  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

3437  .. 
105  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
104  • 

80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  . 
103  30 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
104  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or) 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Aut. -Hongrie  cour. or; 
Belgique  (franc  or;... 
Espagne  (peset.  pap.). 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fli  or)  

Italie  (lira)  

Portugal  'milreis  pap.; 
Roumanie  (leu  or). . . 

Russie  (rouble  or)  

Suisse  (franc  or)  

Turquic(liv.  turq,). . . 
Pays 
Extra-Européens 
États-Unis  (doit  or). . 
Mexique  piastre  arg.i 
Répub.Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 

Japon  (yen  or)  

Chine(sbanghjï)(taél  arg.) 


1  234 
25  22 
1  05 
1  » 
1  » 

1  » 

2  083 
1  » 
5  60 

1  » 

2  67 
1  » 

22  78 


5  18 
258 
5  » 

1  89 

2  84 

1  '67 

2  58 
7  47 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 

14 sept.  21  sept.  28sepl  5  oct.  12  ôcT 


1  229 
25  135 
1  04 

1  .. 
0  77 

0  83 

2  07 

1  .. 
5  35 

0  99 

2  65 

1  :. 

22  88 


5  18 
2-55 
2  20 
1  60 
1  83 

1  68 

2  55 

3  38 


1  230 
25  135 
1  04 

1  .. 

0  76 

0  83 

2  07 

1  .. 
5  30 
0  09 

2  65 
1 ... 

22  90 


5  18 
2  53 
2  20 
1  61 
1  83 

1  68 

2  55 

3  40 


1  230 
25  115 
1  04 

1  .. 

0  76 
0  83 

2  07 
■  1  .. 

5  32 

0  99 
2  65 

1  ... 
22  SX 


5  17 
2  54 
2  20 
1  62 
1  79 

1  68 

2  55 

3  38 


1  229 
25  115 
1  04 

1  .. 
0  78 
0  84 

2  07 
1 

5  35 

0  99 
2  65 

1  .. 

22  80 


5  17 

2  53 
2  20 
1  63 
1  69 

1  68 

2  56 

3  38 


229 
125 
04 

77 
84 
07 

30 
99 
65 


5  17 
2  53 
2  20 
1  63 
1  69 

1  68 

2  56 

3  il 


AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  12  octobre  1905 

100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 


100  francs 
en  billets  de  banque  françaiB 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  40 

En  Angleterre   100  26 

En  Autriche-Hongrie  ...   100  45 

En  Belgique   100  31 

En  Espagne   128  -53 

En  Grève   118  75 

En  Hollande   100  46 

En  Italie   99  94 

En  Portugal   105  66 

En  Houmanie   100  22 

En  Russie   100  39 

En  Suisse   100  16 

En  Turquie   99  57 

Aux  Etats-Unis   100  !9 

Au  Mexique   101  97 

En  Re'publ.  Argentine  ..  227  25 

Au  Chili   116  66 

Au  Brésil   168  04 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   100  78 

En  Chine   219  06 


Billets  Allemands   99  60 

—  Anglais   99  74 

Austro-Hongrois.  99  55 

—  Belges   99  69 

—  Espagnols   77  80 

—  Grecs   84  21 

—  Hollandais   99  54 

—  Italiens   100  06 

—  Portugais   94  68 

—  Roumains   99  78 

—  Russes   99  Cl 

—  Suisses   99  84 

—  Turcs-   100  43 

Pièces  des  Etats-Unis..-  93  81 

—  du  Mexique   98  06 

Billets  de  la  Bép.  Argent.  44.. 

—  du  Chili   85  71 

—  du  Rre'siL   59  50 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   99  22 

—  de  la  Chine   45  64 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Plaris,  le  13  octobre  1905. 
Le  loyer  des  capitaux  s'élève  sensiblement  sur  la  place  do 
Paris.  Tous  les  efforts  du  marché  do  Ixjndivs  tondent  en  ce 
moment  à  détourner  vers  la  France  les  demandes  d'or  qui 
ne-  cessent  d'arriver  d  K^yptr  et  surtout  do  New-York.  La 
BdnqUi  <l'  Angleterre  achète  de  l'en-  on  barivs  sur  le  marché, 
ce  qui  a  pour  double  résultat  de  renforcer  son  encaisse  et  de 
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4SI 


rendre  les  exportai  ions  plus  difficiles  en  élevant  les  cours  du 
métal.  D'un  autre  col",  la  fteic/ishauh  s'efforce,  en  vendant 
une  partie  de  son  portefeuille  de  lions  du  Trésor,  de  raréfier 
les  capitaux  disponibles  sur  le  marohé  allemand)  de  façon  à 
rendre  effectif  son  taux  de  5  0/0  et  à  attirer,  autant  que  pos- 
sible, l'or  de  l'étranger:  la  place  de  Londres  doit  aussi  se 
mettre-  en  garde,  de  ce  coté,  contre  des  exporlations  éven- 
tuelles-du  métal  jaune. 

Toutefois,  notre  cote  des  chances  ne  révèle  pus  que  ces-ef- 
forts aient  eu.  jusqu'ici,  un  résultat  I rès  appréciable.  Le  chè- 
que sur  Londres,  parti  du  niveau  très  bas  de  25  14  1/2  s'est 
élevé  rapidement  jusqu'à  25  15  1/2,  mais  pour  revenir  en  fin 
de  semaine  à  35  15  1/2,  cours  encore  voisin  du  gold  point  d'en- 
trée. Qnant  au  change  américain,  il  se  retrouve  au  même 
cours  que  jeudi  dernier,  sans  avoir  dépassé  517  50  pendant 
ces  huit  jours;  à  ce  prix,  aucune  sortie  d'or  n'est  possible  dans 
la  direction  des  Etats-Unis. 

Quant  aux  autres  devises,  elles  ont  peu  varié  :  le  papier, 
sur  la  Hollande,  rétrograde  de  7  centimes  après  des  alterna- 
tives de  hausse  et  de  baisse.  Le  reichsmark  est  stationnaiie. 
ainsi  que  la  couronne  autrichienne.  Le  change  portugais  perd 
5  points,  et  ie  versement  sur  la  Russie  12  centimes.  Le  ver- 
sement sur  Madrid,  après  un  brusque  mouvement  de  hausse 
jusqu'à  395,  finit  en  réaction  à  389  fr. 

Parmi  les  devises  de  l'Union  latine,  le  papier  sur  la  Bel- 
gique est  en  amélioration  de  3  centimes;  le  change  suisse,  au 
contraire,  recule  de  4  centimes  :  le  papier  à  vue  sur  l'Italie  se 
retrouve  sans  changement. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 

sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure   

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghai  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres.  .. 
Argent  en  barres 


13  sept. 


2/0 
2/1 
1/4 
1/4 
1/11 
2/8 


5/16 

5/16 

L16 

1/16 

5  8 

1/ 


n  n/16 

15  1/4 

127  27 
77/9  1/4 
28  H/16 


20  sept. 


2/0 
2/1 
1/i 
1/4 
1/11 
2/8 


5/16 
5/16 
1/16 
1/32 
3/8 
3/8 


17  13/52 
15  13/32 

127  27 
77/9  5/8 
28  3/8 


sept. 


2/0  5/16 

2/1  3/8 

1/4  l/!6 

I  i  1  16 
1/111/4 

2/8  1/4 

17  1/16 

15  7/16 

127  27 

77/9  3/1 

28  1/2 


4  octobre 


2/0  3/8 

2/1  5/16 

1/4  1/16 

1/4  1/16 

1/11  3/16 

2/8  1/4 

16  1/16 

15  7/16 

127  27 

77/9  3/8 

28  3/8 


H  octobre 


2/0  3/8 
2/1  7/16 
1/4  1/16 
1/4  1/16 
1/11  3/8 
2/8  1/2 
16  5/32 
15  15/32 

127  27 
77/9  1/2 
"18  7/16 


Les  changes  d'Extrême-Orient  présentent  une  légère  amé- 
lioration générale  :  le  Singapoure  progresse  de  1/8,  le  Hong- 
Ilong  de  3/16  et  le  Shanghaï  de  1/4.  Le  Yokohama  consolide 
la  hausse  acquise  la  semaine  dernière. 

A  Bombay  et  à  Calcutta,  la  roupie  reste  ferme,  malgré  les 
entrées  d'or  venant  de  l'Australie.  A  Londres,  les  traites  et 
les  transferts  du  Conseil  de  l'Inde  continuent  à  être  très  re- 
cherchés. La  quantité  oll'erte  hier  par  l'entremise  de  la  Ban- 
que d'Angleterre  (Hait  de  90  lakhs,  ainsi  répartis  :  en  traites, 
5.041.0  i0  Rs.  sur  Calcutta,  978.000  Rs.  sur  Bombay  et  294.000 
roupies  sur  Madras,  adjugées  à  l  1/4  1/32;  en  transferts 
télégraphiques,  2.687.000  Rs.  sur  Calcutta,  à  1/4  1/16.  Les 
souscripteurs  ont  reçu  8  0/0  dans  chacune  des  deux  caté- 
gories. 

Le  Rio  regagne  3/32,  après  sa  chute  rapide  de  la  semaine 
dernière.  Nous  retrouvons  sans  changement  le  Valparaiso  à 
15  7/16,  ainsi  que  la  prime  de  l'or  à  Buenos-Ayres  à  127  27. 

A  Londres,  l'or  en  barres,  après  avoir  fléchi  jusqu'à 
77/9  1/8,  finit  en  hausse,  sous  l'influence  des  achats  faits 
par  la  Banque  d' Angleterre  en  vue  de  renforcer  son  en- 
caisse. Comme  nous  l'avons  dit  plus  haut,  le  marché:  anglais 
^.'etl'orce  de  détourner  vers  Ta  Eranee  les  demandes  d'or  des 
Etats-Unis,  afin  d'éviter,  ou  au  moins  de  retarder  le  plus 
possible  l'élévation  à  5  0/0  du  taux  oflidel  d'escompte  à  Lon- 
dres. Les  monnaies  d'or  étrangères  sont  cotées  uniformé- 
ment 76/4  3/8. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  29  septembre  au  5  octobre,  ont  été  les  suivants  : 


Entrées 

Af riqee  du  Sud. .  .£  679 . 000 

Bombay   112.000 

Afrique  occidentale  39.000 

Australie   27.000 

Inde*  occidentales.  25.000 

Nouvelle-Zélande . .  -34.000 

..  900.000 


Bombay 
Mardras. . 


Sorties 


Total. 


Total. 


03.500 
500 
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Le  marché  de  l'urgent  est  calme;  les  variation»:  d«;  la 
Semaine  se  traduisent  par  une  hausse  de  1/16. 

Le3  exportations1  de  métal  blanc  en  Orient  ont  été,  du 
20  septembre  au  5  octobre,  de  176:124  liv.  st.  ce  'lui  porto  le 
total,  depuis  le  f"  janvier,  à  5.400.808  liv.  st..  contre  8  mil- 
lions 180.323  liv.  st.  pour  la  période  correspondante  de 
l'année  dernière. 

Escompte  hors  banque  : 
Places         14  sept.  21  sept.  28  sept.     4  o.  t.    11  oct. 


2  ./.      2  1/4      2  7/8 

3  3/16  3  5/8  3  13/16 
3  3/8      3  1  2      4  . / . 


Paris   1  5/8      1  3'4 

Londres....  2  7  8  3  1/8 
Berlin   2  3/4      3  1/S 

(tSe'&Â  I     33'4      3  8/4      41/2      /4l/2      4  1/2 

Le  taux  de  l'escompte  hors  banque  continue  à  s  élever  sur 
les  grands  marchés  européens;  la  tension  que  nous  avons 
toujours  à  constater  à  cette  époque  de  l'année  sé  manifeste, 
celte  fois,  avec  une  intensité  particulière. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  a  perdu,  cette  semaine1,  10.156.000  fr. 
d'or  ;  elle  a  livré  à  la  circulation  5.865.000  fr.  à  Paris  et 
9.543.000  fr.  dans  les  départements,  acheté  pour  4.61  l.mm  fr., 
vendu  pour  5.109.000  fr.  de  matières  et  exporté  250.000  fr. 
vers  la  Suisse. 

L'encaisse  argent  a  diminué  de  4.354.000  fr.,  sur  lesquels  il 
est  sorti,  par  les  guichets,  1.029.000  fr.  à  Paris  et  2.475.01X1  fr. 
dans  les  succursales  ;  il  a  été  envoyé  830. C00  fr.  en  Suisse  et 
100. C00  fr.  au  Sénégal  qui,  d'autre  part,  nous  a  retourné 
80.000  francs. 

La  circulation  des  billets  est  en  diminution  de  34  millions, 
les  comptes  courants  de  60  millions  et  les  avances  do  16  mil- 
lions ;  le  portefeuille  commercial  est  en  plus-value  de 
13  millions. 

Les  besoins  de  l'échéance  ayant  pris  fin.  le  bilan  de  la 
Banque  d'Allemagne  dénote  une  amélioration  sensible,  que 
l'élévation  du  taux  d'escompte  à  5  0/0  est  venue  accentuer. 
Il  est  rentré  à  la  Banque  29  millions  d'espèces  et  183million- 
dc  billets,  et  les  comptes  courants  ont  retiré  40  millions;  le 
portefeuille  diminue  de  152  millions  et  les  avances  de  ^mil- 
lions. Toutefois  la  circulation  des  billets  dépasse  encore  la 
limite  légale  de  326  millions,  au  lieu  de  224  millions  au 
7  octobre  1904,  époque  à  laquelle  le  taux  de  l'escompte 
n'avait  pas  encore  été  élevé  à  5  0/0.  La  situation  est  donc 
notablement  plus  tendue  que  l'année  dernière. 

Voici  les  mouvements  d'or  de  la  semaine  à  la  Banque 
d' Angleterre  : 

Entrées  Sorties 

Achat  eu  barres..  £     110.000   Egypte   £  500.000 

Allemagne   5.000   Argentine   30.000 

Excédent  des  sorties     434.000   Brésil   2.000 

  Portugal   18.000 

Total  égal   550.000      Total  des  sorties.  550.000 

L'excédent  des  exportations  est  ainsi  de  10.850.000  fr.  ;  il 
est  sorti  de  plus  8.150.000  fr.  par  la  circulation,  ce  qui  porte 
à  19  millions  la  diminution  totale  de  l'encaisse;  d'un  autre 
côté,  la  circulation  des  billets  est  en  moins-value  de  10  mil- 
lions, ce  qui  ramène  à  9  millions  la  réduction  de  la  réserve. 
Les  comptes  courants  particuliers  diminuent  de  30  millions 
et  le  portefeuille  de  103  millions.  La  proportion  de  la  réstrve 
aux  engagements  s'améliore  et  atteint  41  47  0/0.  Dans  ces 
conditions,  la  Banque  d' Angleterre  n'a  pas  jugé  nécessaire 
de  procéder  à  une  nouvelle  élévation  du  taux  de  son  escompte, 
ainsi  qu'on  l'avait  craint  un  moment  sur  le  marché  de  Londres  : 
le  taux  de  4  0/0  reste  en  vigueur. 

L'encaisse  de  la  Banque  de  Belgique  s'accroît  de  4  mil- 
lions, son  portefeuille  de  14  millions  et  ses  avances  de  3  mil- 
lions. 

La  Banque  d'Espagne  a  livré  à  la  circulation  8  millions 
d'argent  et  21  millions  de  billets  ;  les  comptes  co.-.rants  ont 
prélevé  9  millions,  et  il  a  été  .remboursé  8  millions  d'avances: 
le  portefeuille,  de  677  millions,  se  décompose  actuellement 
ainsi  :  253  millions  d'elfets  de  commerce  et  424  millions  de 
pagarès  du  Trésor,  ce  dernier  chiffre  en  diminution  de  5  mil- 
lions sur  le  dernier  bilan. 

La  Banque  des  l'ays-Bas,  qui,  seule,  a  pu  maintenir  le 
taux  de  son  escompte  au-dessous  de  3  0/0.  voit  sa  ehvulation 
grossir  de  8  millions  et  son  portefeuille  de  11  millions  :  sou 
encaisse-or  reste  stalionnaire. 
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Il  est  sorti  de  la  Banque  de  Russie  12  millions  d'or,  6 
raillions  d'argent  et  21  millions  de  billets,  mais  les  disponi- 
bilités à  l'étranger  augmentent  do  52  millions  et  atteignent 
082  millions,  contre  351  millions  en  190'j.  Le  portefeuille  aug- 
mente de  8  millions  et  les  avances  de  10  millions. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


Du  16  Depuis 
or  au 23 sept.  lel,rjanv. 

Grande-Bretagne  »  1.500 

France   »  25  352.5<i6 

Allemagne   »  » 

Autres  pays ... .  «  12.744.531 

Total  1905...  »  38.098.587 

—     1904...         4.500  73.686.7" 


Du  Kl  Depuis 
au23sopt.  lel"janv. 

330.922 
4.266.136 
9.655 
2.277.903 


41.308 


—  1903... 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903... 


41.308 
26.734 

5.102  32.843.958  127.395 


6.884.616 
6.649.015 
3.974.210 


869.299  24.199.191 
538.335 
12.892 
»  816.722 


»        .  13.166 
»  20 
54.041  3.002.949 


869.299  25.567.140 
446.0?,6  29.951.238 
284.419  22.649.893 


54.041  3.076.135 
29.019  706.960 
15.594  1.162.068 


Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904  8  oct.  . 

1905  23  sept. 
1905  30  sept. 
1905   7  oct.  . 

237.5 
200.5 
201.5 
195.0 

76.5 
75.6 
76.0 
74.1 

41.8 
53.9 
54.1 
54.1 

1205.3 
1083.2 
1080.5 
1059.3 

1146.0 
1076.4 
1071.6 
1059.7 

-t-  12.6 
+  5.2 
+  7.4 
+  4.3 

L'encaisse  des  Banques  Associées  de  New-York  diminue 
fortement  sous  l'influence  des  demandes  de  la  circulation 
intérieure  ;  malgré  la  réduction  des  dépôts,  le  surplus-réserve 
fléchit  sensiblement. 

Ba?iques  nationales  des  Etats-Unis 

29mail905  25aoùtl905 


(En  millions  de  dollars) 


Monnaies  d'or  

—  d'argent  

—  divisionnaires  

Certificats  d'or  

—  d'argent  

—  du  Clearing  house. 


111.2 

114.1 

10.2 

10.7 

9.6 

10.0 

193.0 

208.3 

79.6 

77.5 

76.0 

79.9 

479.6 

495.5 

445.5 

469.0 

65.6 

52.4 

3.783.7 

3.820.7 

3.899.2 

3.998.5 

5.668 

5.757 

Total  de  l'encaisse  

Circulation  

Dépôts  publics  

Dépôts  privés  

Portefeuille  :  escompte  et  avances 

Nombre  de  Banques  

Le  nombre  des  Banques  Nationales  va  toujours  en  crois- 
sant ;  la  circulation  moyenne  de  chacune  d'elles  n'est  que  de 
80.000  dollars,  soit  400.000  francs.  Il  y  aurait  avantage  à 
centraliser  l'émission  dans  cinq  ou  six  grandes  Banques  ré- 
parties sur  le  territoire  et  distribuant  le  crédit  suivant  les 
besoins  et  les  conditions  de  chaque  région. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

123.4 

226.5 

12.3 

40.1 

43.8 

107.5 

252.9 

7.7 

79.9 

275.0 

106.3 

260.1 

8.6 

80.0 

273  9 

103.9 

255.1 

13.4 

70.7 

270.2 

1904  10  sept. 

1905  26  août 
1905  2  sept. 
1905   9  sept. 

L'encaisse  et  la  circulation  de  la  Banque  du  Japon  varient 
peu  ;  le  portefeuille  perd  10  millions  de  yens;  cette  diminu- 
tion porte  surtout  sur  le  papier  japonais. 
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Les  petites  Coupures  et  la  Reichsbank 

Le  Reichstag  a  examiné,  au  mois  de  mai  1905,  un 
projet  de  loi  tendant  à  autoriser  la  Banqur  il' Allema- 
gne à  émettre  des  billets  de  50  et  de  20  marks.  Il  ren- 
voya le  projet  à  l'examen  d'une  Commission,  la  clôture 
de  la  session  empêcha  celle-ci  de  commencer  ses  tra- 
vaux et  le  projet,  devenu  caduc,  devra  revenir  une  fois 
encore  devant  le  Reichstag.  Le  président  de  la  Banque 
d'Allemagne,  le  docteur  R.  Koch,  publie  dans  le  Bank- 
Archiv  un  exposé  de  la  question  qui  mérite  d'attirer 
l'attention.  Il  veut  dissiper  des  malentendus  et  con- 
vaincre certains  adversaires  du  projet. 

L'article  18  de  la  loi  monétaire  fondamentale  de  1873 
contient  la  disposition  en  vertu  de  laquelle  la  coupure 
minimum  des  billets  de  banque  est  fixée  à  100  marks. 
On  en  a  conclu,  dit  M.  Koch,  que  cette  disposition  a 
un  caractère  organique  et  qu'on  ne  peut  rien  y  changer 
sans  modifier  le  caractère  même  de  la  monnaie  en 
Allemagne.  C'est  en  exagérer  l'importance.  Il  est  vrai 
qu'au  moment  de  la  réforme  monétaire,  lorsqu'on 
sortait  de  l'anarchie  et  du  chaos  des  billets  et  du 
papier-monnaie,  on  voulut  habituer  le  public  à  la 
monnaie  de  métal  et  chasser  les  petites  coupures  de  la 
circulation;  mais  une  fois  que  celle-ci  serait  saturée 
d'or,  les  objections  contre  l'émission  de  coupures  infé- 
rieures à  100  marks  n'aurait  plus  de  raison  d'être,  sur- 
tout si  le  besoin  s'en  faisait  sentir. 

Les  frappes  d'or  jusqu'à  La  fin  de  1904  ont  été  de 
4.062.767.570  marks,  dont  3.377.892.020  en  pièces  de  20 
marks,  684. 875. 550  marks  en  pièces  de  10  marks.  Dé- 
duction faite  des  retraits,  qui  se  sont  élevés  à  42.24 1.060- 
marks,  il  reste  pour  3.364.335.220  marks  de  pièces  de 
20  marks,  656.191.290  marks  de  pièces  de  10  marks. 
Une  partie  a  quitté  l'Allemagne  et  se  trouve  dans  les 
banques  étrangères  ou,  après  refonte,  dans  la  circula- 
tion des  pays  étrangers  ;  une  partie  a  été  absorbée  par 
les  besoins  industriels.  Mais  on  pourrait  évaluer  à 
près  de  3  milliards  de  marks  le  stock  or  de  l'Alle- 
magne. On  frappe  plus  volontiers  des  pièces  de  20 
marks  ou  de  20  francs  que  des  pièces  de  10  marks  ou 

10  francs  et  cela  pour  diverses  raisons  :  le  frai,  l'usure 
est  plus  intense,  le  public  les  garde  davantage,  et  les 
pièces  plus  petites  rentrent  moins  à  la  Banque.  Toute- 
fois on  en  a  augmenté  la  fabrication. 

Le  stock  des  monnaies  d'argent  s'élève,  déduction 
faite  des  retraits,  à  732.791.357  marks,  sans  compter 
140  à  150  millions  de  marks  en  thalers.  La  moyenne 
de  l'encaisse  métallique  de  la  Beichsbank,  pendant 
l'année  1904,  a  été  de  505.718.000  marks  en  or  de  frappe 
allemande  (il  y  avait,  en  outre  176.484  000  marks  en 
lingots  et  monnaies  étrangères)  et  244.467.000  en  tha- 
lers et  monnaies  divisionnaires.  Le  public  se  sert  vo- 
lontiers et  sans  objection,  de  signes  représentatifs  de 
la  monnaie  ;  il  n'existe  pas  de  «  rnélall-purismus,  de 
papier  âbslinenz  »  de  sa  part.  La  majeure  partie  des 
transactions  se  liquide  par  le  moyen  des  chèques,  des 
virements.  Il  reste  cependant  une  place  pour  les  billets 
de  la  Beichsbank  :  1.288.549.000  marks  en  1904,  dont 
316  millions  non  couverts  par  l'encaisse  métallique. 

Il  existe,  en  outre,  en  Allemagne,  du  papier-monnaie 
de  l'Empire  (loi  du  30  avril  1874)  qui  porte  le  nom  de 
certificats  de  caisse  et  qui  a  pris  la  place  du  papier- 
monnaie  des  Etats  particuliers.  Le  total  s'en  élève  à 
120  millions  de  marks,  dont  20  millions  en  appoints  de 
5  marks,  30  millions  en  appoints  de  20  marks,  70  mil- 
lions en  appoints  de  50  marks.  La  demande  en  est  assez 
grande  de  la  part  du  public.  Le  stock  moyen  à  la  Reichs- 
bank  en  a  été  de  22.2  millions  de  1896  à  I9l)0  ;  depuis  lors, 

11  varie  de  24.7  à  27.2  millions.  M.  Koch  croit  que  le  pu- 
blie a  besoin  d'une  plus  "grande  élasticité  de  la  circula- 
tion, au  point  de  vue  des  coupures.  Le  stock  moyen  deces 
certilicats  de  caisse  es!  eti  moyenne  de  41.000  marks  par 
bureau  de  la  ftrichsbank,  dont  la  moitié  en  billets  de 
50  marks.  A  la  Cn  des  trimestres,  le  stock  se  réduit  à 
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presque  rien  et  certains  guichets  de  la  Ranque  ne  don- 
nent les  kassenscheine  qu'aux  maisons  en  relations 
constantes  avec  eux.  Beaucoup  de  Chambres  de  com- 
merce se  sont  prononcées  pour  la  création  de  coupures 
de  moins  de  100  marks  ;  le  papier-monnaie  de  l'Em- 
pire n'a  pas  paru  présenter  les  mêmes  qualités,  d'au- 
tant plus  qu'il  n'a  pas  de  couverture.  Des  autorités 
comme  Wagner,  Lexis  et  d'autres,  bien  que  de  tendance 
économique  différente,  conseillent  même  la  suppression 
du  Reichskassenschein. 

M.  Koch  montre  la  supériorité  du  billet  de  là  Banque 
-d'Allemagne  :  un  tiers  de  la  circulation  doit  être  tou- 
jours garanti  par  des  monnaies  allemandes,  du  papier- 
monnaie  de  l'Empire  ou  de  l'or,  le  reste  par  des  effets 
de  commerce  bancables.  La  couverture  en  métal  de 
1890  à  1900  a  été  en  moyenne  de  76.4  ;  depuis  lors  elle 
oscille  entre  71.9 et  79.8  0/0.  L'émission  fiduciaire,  non 
couverte  par  l'encaisse,  est  limitée  à  470  millions  de 
marks  ;  au  delà  de  ce  chiffre,  elle  est  soumise  à  un 
impôt  de  5  0/0. 

La  mesure  projetée  ne  tend  pas  à  augmenter  l'émis- 
sion des  billets,  que  personne,  d'ailleurs,  n'est  obligé 
d'accepter,  mais  de  créer  une  subdivision  plus  com- 
mode et  conforme  à  ce  que  demande  le  commerce.  La 
Beichsbank,  avec  ses  432  succursales  et  bureaux  auxi- 
liaires, peut  s'en  rendre  compte  ;  elle  suit  de  très  près 
les  mouvements  de  ia  circulation,  sous  quelque  forme 
qu'ils  se  présentent.  On  a  constaté  que  le  public  réclame 
surtout  des  billets  de  50  marks,  puis  de  20  marks.  On 
s'en  aperçoit  dans  les  districts  rhénans. 

M.  Koch  ne  dissimule  pas  que  l'émission  de  ces  cou- 
pures inférieures  à  100  marks  amènera  un  déplacement 
d'or  qui  trouvera  son  chemin  vers  la  Reichsbank  ;  il 
ne  s'en  plaint  pas,  bien  qu'il  déclare  que  l'encaisse 
soit  amplement  suffisante  en  temps  ordinaire. 

Il  invoque  l'exemple  de  la  Banque  de  France,  qui  a 
des  billets  de  50  fr.  (500  millions  ou  12  0/0  environ  de 
sa  circulation  à  côte  des  billets  de  1.000  et  de  100  fr. 
Les  Banques  de  Belgique,  des  Pays-Bas,  â'Autriche- 
Hongrie,  d'Italie  ont  la  même  faculté  d'émettre  de 
petites  coupures  ;  la  Bank  of  England  est  limitée  à 
5  livres  au  minimum. 

Les  arguments  de  M.  Koch  sont  de  nature  à  faire 
impression  sur  le  Reichstag  :  il  y  a,  d'une  part,  la 
demande  du  public,  qui  désire  pour  sa  commodité  des 
billets  de  moindre  montant,  et,  de  l'autre,  le  désir 
d'augmenter  l'encaisse  or,  qui,  au  30  septembre  dernier, 
était  de  677  millions  de  francs  pour  la  Reichsbank.  La 
Banque  d'Angleterre  en  avait  une  de  866  millions,  la 
Banque  d  Autriche-Hongrie  1.148  millions,  la  Banque 
de  Russie  de  2.429  millions  (sans  compter  l'or  à 
l'étranger  ,  alors  que  la  Banque  de  France  en  possède 
2.924  millions. 

K.  R.vph. 


Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Saucrbeck  vient  de  publier  son  index-number, 
calculé  sur  45  catégories  de  marchandises,  en  ce  qui  con- 
cerne septembre  1905. 

La  moyenne  des  onze  années  de  1867  à  1877  étant  100, 
voici  les  chiffres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 


1878-87    79  ,  1899. 

1885-1894   6!)  1900. 

1890-1899    66  1901. 

1895-1904    67  1902 

1884    76  1903. 

1896   61  1904. 


68 
75 
70 
69 
69 
70 


Nombres  mensuels 


1889  Décembre . 

1895  Février  .... 

1896  Juillet  

1904  Septembre.! 
—   Décembre . , 

Pendant  le  mois  do  septembre,  il  n'y  a  eu,  dans  l'en- 
semble, que  des  variations  peu  sensibles,  quelques  articles 
voyant  leurs  prix  s'abaisser  faiblement,  et  d'autres  enregis- 
trant une  plus-value  très  légère.  Il  faut  citer  parmi  ces  der- 


73.7 

1905  Mars  

71.8 

60.0 

—  Mai  

71.7 

59.2 

72  o 

76.2 

—  Juillet  

72.5 

70.7 

72.3 

70.9 

—  Septembre.. 

72.4 

niers  le  fer,  la  laine  et  le  chanvre;  par  contre,  le  coton  u 
accusé  une  petite  diminution. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  premiè- 
res, les  index-numbers  se  présentent  comme  suit  fia  moyenne 
de  1867-77  étant  100}  : 

1878-871885-941895-04  1800   1900   1904    1905  1805 
Moy*   Moy   Moy*    Juil.  Fév.  Déc.  Août  Sept. 


Prod. ali- 
mentaires 84 

Mat.  pre- 
mières. . .  76 


72  66  60.0  65.8  69.1  68.3  67.9 
67       68      58.6   81.9  72.3   75.3  75.7 


Les  articles  d'alimentation  sont  prés  de  2  0/0  plus  bas 
qu'à  la  fin  de  l'année  dernière,  tandis  que  des  matières  pre- 
mières accusent  une  élévation  de  4  1/2  0/0. 

En  examinant  séparément  les  six  groupes  distincts  de 
marchandises,  et  en  comparant  les  prix  de  lin  septe?ubrc  à 
ceux  de  la  fin  de  l'année  passée  et  aux  prix  moyens  de 
quelques  périodes  antérieures,  en  obtient  les  index-numbers 
suivants  (la  moyenne  de  1867-1877  =  100)  : 

1878-  1885-  1895-    1904      1905  1905 
1887    1894   1904     Déc.     Sept.  9  1""  mois 

Produits:  Moy.  Moy.  Moy.  % 
végétaux  (blé, 

etc.)   79      65      01      03. 1      00.5     —  4 

anim.  (viande, 

etc.)   95      83      81      82.0      88.3    -+-  7 

Sucre,  café  et 

thé   76      68      51      57.5      47.0     —  18 

Minéraux   73      71      80      85.6      87.6     +  2% 

Textiles   71      62      59      06.0      75.6     +  13  " 

Mat  premières 

diverses   81      68      67      67.'.)  68.1 

Les  aliments  végétaux  sont  à  un  taux  relativement  bas  :  la 
diminution  qui  s'est  manifestée  depuis  la  fin  de  l'année  der- 
nière est  due  principalement  au  blé  et  aux  pommes  de  terre, 
tandis  que  le  maïs  a  enregistré  une  augmentation. 

Les  aliments  animaux  donnent  une  moyenne  qui  est  sensi- 
blement supérieure  à  celle  des  vingt  dernières  années.  Le 
bœuf  est  un  peu  plus  bas  que  neuf  mois  auparavant,  mais  le 
mouton  et  le  beurre  sont  plus  hauts,  et  le  porc  et  le  lard  oTit 
vu  leurs  prix  s'élever  beaucoup,  puisque  l'augmentation  n'est 
pas  inférieure  à  20  0/0. 

La  diminution  qu'on  constate  dans  le  3e  groupe  est  due  sur- 
tout au  sucre,  qui  s'est  abaissé  de  14  sh.  5  d.  par  cwt.  fob. 
pour  sucre  de  betteraves,  à  la  fin  de  décembre,  à  8  sh.  8  d.  ; 
la  différence  est  peu  sensible  pour  le  café  et  le  thé. 

Panni  les  minéraux,  le  fer  reste  sans  changement  ;  le  cui- 
vre s'est  élevé  de  68  liv.  st.  1/8  par  tonne,  à  la  fin  de  1904,  à 
71  liv.  st.  1/4;  letain  également,  de  134  liv.  st.  1/4  à  146  li- 
vres sterling  3/4,  et  le  plomb,  de  12  liv.  st.  7/8  à  14  liv.  st.  3/8. 
Le  prix  de  la  houille  est  plus  bas. 

Dans  le  groupe  des  textiles,  le  colon  s'est  élevé  de  3,77  d. 
par  lb.  à  5,71  d.  ;  la  laine,  le  lin  et  le  jute  sont  plus  hauts, 
le  chanvre  est  quelque  peu  meilleur  marché. 

Dans  le  groupe  des  marchandises  diverses,  les  huiles  sont 
généralement  à  un  taux  plus  élevé. 

L'argent  a  été  en  bonne  demande  et  a  atteint  en  septembre 
le  prix  moyen  de  28  d.  1/2  l'once,  quoique  les  derniers  cours 
soient  revenus  à  ceux  de  la  fin  d'août. 

Le  prix  s'est  toutefois  augmenté  de  nouveau  pendant  la 
présente  semaine.  Les  prix  et  «  index-numbers  »  sont  les 
suivants  :  (00  d.  84  l'once  étant  la  parité  de  1  d'or  pour 
15  1  /2  d'argent  =  100)  : 

Prix  Index-numbers 


Movenne  1885-1894  

—  1895-1904  

—  1890   

Fin  Décembre  1901)  

—  Novembre  1902  .cours 

le  plus  bas)  

—  Décembre  1904  

—  Mars  1905  

—  Juillet  1905  

—  Août  1905  

—  Septembre  1905  


42d.l/4  =  09.4 

27  1/4  =  44.8 
30  3  4  =  50.5 
29   9/16  =  48.0 

21  11/16  =  35.6 

28  3/8  =  46.6 
25  13/16  =  42.4 

27  5/10  =  44.9 
38    ...  =46.2 

28  .  .  =46.2 
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Europe.  —  France.  La  tendance  du  Marché  a  été 
un  peu  irrégulière  cette  semaine,  en  raison  de  la  baisse 
signalée  sur  les  Mines  d'or.  Toutefois,  la  Cote,  au  der- 
nier moment,  se  montre  soutenue  dans  son  ensemble, 
la  Banque  d'Angleterre,  —  contrairement  aux  prévi- 
sions, n'ayant  pas  modifié  hier  le  taux  de  son  es- 
compte. 

La  li(| nidation  du  15  octobre  va  commencer  demain 
par  la  réponse  des  primes.  Pour  les  reports  auxquels 
un  procédera  lundi,  l'argent  parait  devoir  être  facile, 
et,  par  conséquent,  obtenable,  comme  précédemment, 
à  des  taux  modérés. 

Allemagne.  —  On  annonce  que  l'exercice  financier 
de  1905  laissera  un  déficit  de  78  millions  de  marks  ;  on 
prévoit  un  autre  déficit  pour  l'exercice  190(i. 

Bien  que  le  taux  de  l'escompte  libre  ne  dépasse  pas 
3  1/2  0/0,  on  prévoit  une  nouvelle  augmentation  du 
taux  de.  l'escompte  de  la  Reicksbank  à  cause  du 
nombre  des  demandes  d'escompte  qui  y  arrivent. 

Les  industries  du  fer  et  du  charbon  sont  en  bonne 
situation. 

Nous  publions,  page  470,  la  statistique  définitive  du 
commerce  extérieur  de  l'Allemagne  en  190i. 

Angleterre,  —  La  statistique  du  commerce  extérieur 
de  septembre  accuse  une  reprise  de  l'activité. 

Le  dernier  bilan  de  la  Banque  d'Angleterre  montre 
une  nouvelle  diminution  de  l'encaisse.  Aussi  le  marché 
croit-il  à  une  nouvelle  élévation  du  taux  de  l'escompte. 

Les  rapports  publiés  sur  les  revenus  de  la  nation, 
pendant  le  dernier  trimestre,  offrent  un  caractère  plus 
satisfaisant  que  les  précédents. 

La  dernière  liquidation,  à  la  Bourse  de  Londres,  a 
été  très  facile. 

Autriche.  —  La  crise  hongroise  est  toujours  station- 
naire.  Aucune  solution  n'a  encore  pu  être  trouvée. 

M.  Gautsch,  premier  ministre  d'Autriche,  a  fait,  à 
la  Chambre,  des  déclarations  d'où  il  résulte  que  la 
situation  économique  du  pays  pavait  s'améliorer.  Les 
négociations  pour  le  renouvellement  des  traités  de 
commerce  ou  la  conclusion  de  nouveaux  sont  en  bonne 
voie. 

Sur  le  marché  monétaire,  on  commence  à  ressentir 
les  premiers  effets  du  resserrement  universel.  Le  taux 
de  l'escompte  officiel,  qui  est  à  3  1/2  0/0  depuis  1902, 
pourrait  bien  être  porté  à  4  0/0. 

'Belgique.  —  Le  marché  à  terme  a  été  défavorable- 
ment influencé  par  la  tension  monétaire. 

La  situation  du  marché  des  produits  de  l'industrie 
sidérurgique  est  bonne  :  les  acheteurs  sont  nombreux 
et  les  cours  orientés  à  la  hausse.  Aux  charbonnages, 
la  tendance  est  plus  calme. 

Espagne.  —  La  Chambre  se  réunira  dans  quelques 
jours,  mais  les  travaux  utiles  ne  commenceront  qu'au 
mois  de  novembre. 

Ou  ressent  à  Madrid  les  effets  de  la  tension  moné- 
taire générale  :  le  marché  financier  en  a  été  quelque 
pou  déprimé. 

Amérique.  —  Etats  Un is.  Pour  les  huit  premiers 
mois  de  l'année,  l'exportation  s'est  élevée  à  96G.612.007 
dollars,  contre  851. G: 57.057,  dans  la  même  période  de 
1904;  l'importation  s'est  élevée  à  770.412.020  dollars, 
contre  8Q7»017.85L. 

La  tenue,  du  Marché  de  New- York  est  plus  satisfai- 
sante, les  disponibilités  monétaires  étant  redevenues 
abondantes. 

Me.cigue.  —  Nous  publions,  page  470,  des  renseigne- 
ments Mir  te  développement  des  banques  du  Mexique 
dans  les  six  premiers  mois  de  l'année. 

République  Argentine.  -  En  191)1,  le  mouvement  du 
porl  du  Rosario  a  accusé  un  mouvement  total  de 
348. 8(50.690  fr.,  contre  253.661.070  fi".,  en  1908.  L'ex- 


portation a  augmenté  de  57.294.095  fr.  et  l'importation 

de  37.905.575  fr. 

Asie.  —  Côrée.  Nous  publions,  page  478,  des  rensei- 
gnements sur  le  développement  des  voies  ferrées,  en 

Corée. 


FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  &  EXTRA  EUROPEENS 

à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ÉTAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés anglais (ch.  f .  25 f r.  20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f  2  fr.  50).. 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  1896  

Danemark  3  %  189")  

Espagne  Ex  h  %  (ch.  f.  1  fr.). . 
Hellénique  .4  %  1887  (net  9fr.  40). 

Hollandek  %  

Hongrie >*r  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Italie  4  %  aet  

Norvège  ',3<%  1888   

Portugal^  %  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) 

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3<%  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suède  3  K  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  unifiée  4  %  .. 
—       Priorité  4  %  1890  

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York) . . . 

Haiti  5  %  1875  

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  

— — — ■ mmm^mm — ^ 


12  octobre 


Demie"] 
cours  1 

P.t  f.de) 
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Revenu^ 

0/0  1 
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rente  | 
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33  24 

3  .. 
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33  20 

3  01 
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88  83 

35  54 

2  81 
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24  95 

99  82 

24  95 

4  .. 

101  60 

33  86 

2  95 

101  60 

33  86 

2  95 
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s  te 
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19  20 
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31  23 

3  20 
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31  20 
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93  20 
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4  29 
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28  71 

3  48 
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28  71 

3  48 

96  . 

32  . 

3  12 

%  .. 

32  .. 

3  12 

97  80 

24  45 

4  08 

96  85 

24  21 

4  13 

105  .. 

26  25 

3  80 

105  . 

26  25 

3  80 

87  10 

29  03 

3  44 

87  25 

29  08 

3  43 

70  10 

23  36 

i  27 

70  05 

23  35 
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29  83 

3  Î5 

89  30 

29  76 

3  35 

93  70 

23  48 

i  26 

94  45 

.23  61 

4  23 

80  50 

26  83 

3  72 

19  . 

26  33 

'3  79 

83  .. 

20  75 

4  81 

83  15 

20  78 

4  81 

101  .. 

28  85 

3  46 

101  .. 

28  85 

3  46 

101  30 

33  76 

2  % 

1«'0  80 

33  60 

2  97 

90  95 

22  73 

4  39 

90  93 

22  73 

4  39 

502  50 

25  12 

3  98 

504  . 

25  20 

3  ■% 
= 

94  50 
«9  50 
SOS  .. 
108  25 
104  75 
240  50 
100  75 
52  95 
88  30 
72  50 

23  62 
22  37 
20  20 
27  06 
26  18 
16  03 
20  15 
20  76 
29  43 
20  71 

4  23 
4  46 
4  9£ 
3  68 

3  81 
6  23 

4  96 
4  8! 

3  39 

4  82 

93  25 
89  60 
505  . 
108  15 
104  75 
236  .. 
100  50 
52  67 
88  60 
72  30 

23  31 
22  40 
20  2u 
27  03 
26  18 
15  73 

20  10 

21  06 
29  53 
20  65 

4  28 
4  46 
4  95 
3  69 

3  81 
6  35 

4  97 
A  7i 

3  38 

4  Si 
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La  Politique.  —  La  Politique  de  M.  Rouvier.  —  La  Commission 

du  Congo.  —  Le  Prince  de  Bulgarie  en  Fiance.  —  Le  Voyage  pré- 
sidentiel au  Portugal. 

Quelques  Conseils  généraux  avaient  du,  en  raison 
des  grandes  chaleurs,  renvoyer  leur  session  au  mois 
d'octobre.  Cette  session  s'est  ouverte  le  9  et  a  donné 
l'occasion  au  Président  du  Conseil  de  résumer  en  quel- 
ques mots  la  politique  qu'il  poursuit  et  qui  à  l'intérieur 
comme  à  l'extérieur,  répond  aux  vœux  du  pays. 

Le  Conseil  général  des  Alpes-Maritimes,  après  avoir 
réélu,  pour  la  seizième  fois,  M.  Rouvier  président,  a 
adopté  par  acclamation  la  motion  suivante  : 

Le  Conseil  général  des  Alpes-Maritimes,  justement  lier  des 
services  que  son  Président  a  rendus  et  rend  tous  les  jours  à 
la  République,  constate,  avec  une  satisfaction  patriotique  le 
succès  d'une  politique  à  la  fois  prudente  et  ferme,  qui,  à  l'in- 
térieur, a  réconcilié  toutes  les  forces  républicaines  du  p.n-. 
dans  un  large  programme  d'union  et  qui,  à  l'extérieur,  a  su 
ra  Hennir  les  garanties  de  la  paix  en  sauvegardant  les  droits 
et  la  dignité  de  la  France. 

Justement  fier  d'une  telle  manifestation,  M.  Rouvier, 
d'une  voix  émue,  a  remercié  ses  collègues  do  leur  fidé- 
lité et  du  témoignage  de  leur  sympathie. 

«  Lu  motion  .que  le  Conseil  général  \ienl  de  voter, 
a-t-il  ajouté,  contient  l'approbation  d'une  politique  à 
laquelle  je  consacre  tous  mes  efforts  :  elle,  tend  à  réa- 
liser, à  l'intérieur,  l'union  de  tous  les  républicains  au- 
tour du  programme  de  réformes  fixé  par  la  Chambre 
elle-même,  et  à  assurer,  à  l'extérieur,  une  paix  à  la 
fois  digue  et  tière.  Je  suis  heureux  que  mes  collègues 
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veuillent  bien  constater  que  mes  efl'orts  n'ont  pas  été 
vains.  Je  no  pouvais,  en  tous  cas,  espérer  une  récom- 
pense plus  obère  à  mon  cœur  que  l'ajj| >r< il»at ion  una- 
nime de  mes  oollùgues  du  Conseil  général.  » 

Les  passages  saiLlants  de  cette  allocution  ont  provo- 
qué les  applaudissements  unanimes  des  conseillers 
généraux. 

Mais  il  faut  souligner  principalement  le  passage  où 
M.  Bouvier  parie  de  la  paix  digne  et  lière,  qu'il 
a  contribué  à  assurer  par  une  attitude  terme  et  conci- 
liante à  la  fois. 

C'est  lii,  en  effet,  ce  que  veut  notre  patrie,  dont 
l'âme  courageuse  n'admettrait  pas  une  atteinte  à  notre 
indépendance  ni  une  méconnaissance  de  nos  droits, 
mais  qui  souhaite  de  chercher  ses  destinées  dans  la 
paix  et  de  demander  sa  grandeur  au  travail. 

La  politique  étrangère  française  est  aussi  éloignée 
de  toute  jactance  que  de  tonte  faiblesse.  Le  président 
du  Conseil  a  montré  qu'il  avait  le  souci  des  immenses 
intérêts  moraux  et  matériels  dont  il  a  la  garde. 

Fidèle  à  l'alliance  qui  a  créé  l'équilibre  des  forces  en 
Europe,  ayant  les  relations  les  plus  cordiales  avec  ses 
voisins  du  nord  de  la  Manche  et  du  sud  des  Alpes,  la 
République  donne  au  monde  le  spectacle  d'un  grand 
pays  sachant  ce  qu'on  lui  doit  et  ce  qu'il  doit  aux 
autres. 

C'est  ainsi  que  la  France,  sans  rien  abdiquer  de  son 
rôle  dans  le  monde,  sans  incliner  son  légitime  orgueil 
national,  peut  contribuer  au  maintien  de  la  paix. 


■»~»,  La' Commission,  chargée  d'élaborer  le  programme  des 
réformes  à  réaliser  dans  la  colonie  du  Congo,  a  tenu,  le  G 
octobre,  sa  première  séance  au  Ministère  des  Colonies. 

Avant  la  réunion  des  membres  do  cette  Commission,  son 
président,  M.  de  Lanessan,  ancien  gouverneur  général  de 
L'Indo-Cbino,  a  eu  une  longue  conférence  avec  M.  Clémentcl, 
ministre  des  Colonies.  Cette  conférence  n'a  pris  fin  qu'à  onze 
heures  et  demie.  Les  commissaires  sont  aussitôt  entres  en 
séance. 

Etaient  présents  :  MM.  de  Lanessan,  président  désigné  par 
le  Gouvernement  :  le  général  Galliéni.  gouverneur  général  de 
Madagascar  ;  Roume,  gouverneur  général  de  l'Afrique  occi- 
dentale française;  Beau,  gouverneur  général  de  l'Indo-Chine; 
Méray,  inspecteur  général  des  colonies,  secrétaire  général  du 
Ministère  des  Colonies,  chargé  du  service  du  personnel  ; 
Binger,  gouverneur  des  colonies,  directeur  des  affaires  d'Afri- 
que au  Ministère  des  Colonies  :  Picquié,  inspecteur  général 
des  colonies. 

MM.  Duoliène,  chef  de  bureau,  et  van  Vollenhovou  rem- 
plissaient les  fonctions  de  secrétaires. 

M.  Clémentcl,  ministre  des  colonies,  a  prononcé  quelques 
paroles  de  bienvenue  et  a  déposé  aussitôt  sur  le  bureau  de 
la'  Commission  l'ensemble  des  rapports  do  la  mission  de 
Brazza  et  les  documents  fournis  par  >M,  le  commissaire  gé- 
néral Gontil,  ;ï  Luceasion  de  cette  mission. 

M.  de  Lanessan  a  alors  pris  le  fauteuil  do  la  présidence 
et  remercié  le  ministre  des  paroles  aimables  qu'il  avait  pro- 
noncées. 

La  séance  de  la  Commission  a  commencé  aussitôt,  mais  a 
été  purement  d'ordre.  Elle  a  à  peine  duré  trois  quarts 
d'heure. 

Les  commissaires  -s'y  sont  occupés  d'un  premier  et  très 
sommaire  examen  du  dossier  et  ont  fixé  l'ordre  de  leurs 
travaux. 

La1  Commission  du  Congo,  il  ne  faut  pas  l'oublier,  n'est 
pas  une  Commission  de  contre-enquèto.  Elle  a  pour  objot 
d'étudier  les  rapports  de  la  mission  de  Brazza,  de  résoudre 
les  contradictions  qu'ils  peuvent  contenir,  d'écouter  aussi 
les  communications  de  M.  Gentil;  de  rédiger,  d'après  ces 
Années,  le  rapport  d'ensemble  que  M.  de  Brazza  n'eut  pas  le 
temps  d'écrire  ;  enfin,  d'indiquer  les  réformes  cl  les  sanc- 
tions qu  il  y  aurait  lieu  d'appliquer. 

•-vw.  Deux  élections  législatives  ont  eu  lieu  le  8  octobre. 
Dans  la  première  circonscription  de  Nancy,  M.  Marin,  pro- 
gressiste, a  été  élu  on  remplacement  de  M.  Jules  Brice,  dé- 
cédé. Dans  ta  deuxième  circonscription  de  Xovers,  M.  Robliu. 
socialiste,  a  été  élu  en  remplacement  de  M.  le  dootcur 
Turigny,  décédé. 


^  Voici  le  programme  du  séjour  que  doit  faite  le  Prési- 
dent de  la  République  au  Portugal  : 

27  octobre.  —  A  11  heures  du  malin,  arrivée  du  Président 
de  la  République  à  Lisbonne. 

Réception  officielle  à  la  gare  par  S.  M.  |.-  l'.oi,  qui  conduira. 
M.  Loubet  au  château  de  Belem,  mU  à  >a  disposition  pen- 
dant son  séjour  à  Lisbonne. 

Le  Président  rend  visite  à  S.  M.  la  Reine,  puis  déjeune 
dans  ses  appartements. 

Dans  l'après-midi,  promonade  dans  Lisbonne-. 

Visite  à  la  Société  de  Géographie. 

Le  soir,. grand  dîner  an  palais  d'Ajuda. 

28  octobre.  —  Excursion  et  déjeuner  à  Cintra. 
A  i  heures,  retour  à  Lisbonne. 

Réception  de  la  colonie  française  à  la  légation  de  France. 
Dîner  intime  au  château  de  Belem. 
Grande  l'été  el  illuminations  à  Cascaës. 
Retour  vers  11  h.  1/2  au  château  de  Belnm. 

29  octobre.  —  A  10  heures  du  matin,  le  Président  de  la 
République  se  rend  à  la  Municipalité. 

A  10  h.  3/4,  le  Président  s'embarque  sut  \ë  Lcoii-danibi-Ua. 
A  midi,  déjeuner  à  bord  oflert  par  le  Président  de  la  Répu- 
blique à  LL.  MM.  le  Roi  et  la  Reine. 
Vers  3  heures,  départ. 

-»~v  La  Direction  du  protocole  vient  de  communiquer  offi- 
ciellement le  programme  du  séjour  eu  France  du  priûce  de 
Bulgarie  : 

«  Le  16  octobre,  arrivée  du  prince  et  de  sa  suite  entre  neuf 
heures  et  demie  et  dix  heures  du  matin.  A  onze  heures,  visite 
du  prince  au  Pré.-ident  de  la  République,  qui  lui  rendra  en- 
suite sa  visite.  Dans  l'après-midi,  visite  du  prince  aux  prési- 
dents du  Sénat,  de  la  Chambre  des  députés  et  du  Conseil  des 
ministres.  Le  soir,  dinor  à  l'Elysée,  suivi  de  concert. 

«  Le  17,  chasse  à  Compiègne.  Le  soir,  le  prince  dino  dans 
ses  appartements  et  se  rend  ensuite  à  la  Comédie-Française, 
dans  la  loge  du  Président  de  la  République. 

«  Le  18,  dans  la  .matinée,  le  prince  assistera  à  des  maïueu- 
vres  de  garnison,  dans  les  environs  de  Paris.  Dans  l'après- 
midi,  visite  officielle  du  prince  au  musée  Carnavalet  et  au 
petit  Palais.  Le  soir,  diner  offert  au  prince  par  le  président 
ilu  Conseil,  au  quai  d'Orsay;  après  le  diner,  concert 

«  Le  19,  visite  de  congé  au  Président  de  la  République. 
Départ  pour  le  Creusot.  » 


QUESTIONS   DU  JOUR 


LA  GRÈGE  ACTUELLE 

AU  POINT  DE  VUE 

ÉCONOMIQUE  ET  FINANCIER 

(Suite)  (1) 


V 

Situation  économique  de   la  Grèce 
en  1896  et  1904 

G  —  Les  .  Banques  et  les  Valeurs  mobilières 

HELLÉNIQUES 

'Voyons  maintenant  quel  a  été  le  bénéfice  des 
porteurs  des  six  emprunts-or  contractés  par  la 
Grèce  entre  1881  et  1803,  et  dont  la  faillite  de 
1893  avait  suspendu  l'amortissement  et  réduit 
l'intérêt  à  30  %  de  l'intérêt  originel. 

Voici  d'abord  les  cours  moyens  de  ces  em- 
prunts pour  le  mois  de  décembre  des  années 


(1)  Voir  l'Economiste  Eurovéen.  n°*  702  à  70Ô,  707  à  >" 
711,  713  à  717. 
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1896  et  1904  sur  les  marchés  de  Paris  et  de  Lon- 
dres : 

Cours  des  Emprunts  helléniques  soumis  au  Contrôle 
négociés  sur  les  Marchés  de  Paris  et  de  Londres 

Cours  moyen  des  mois  de  décembre 
Emprunts  (1) 


A.ugmcut.cnl904 

1836 

1904 

Francs 

/a 

148  75 

241  85 

93  10 

62 

144  35 

240  35 

96  » 

66 

144  35 

237  25 

92  90 

64 

117  25 

186  80 

69  55 

59 

131)  55 

231  30 

94  75 

69 

140  » 

2'8  40 

88  40 

63 

1837  Monopoles  4  % 

1881  5  %   

1884  5  %   

1889  Rente  4  % ... . 

1890  5  %Pirée  Larissa 
1893  5%Funding  .. 

En  multipliant  ces  cours  par  le  nombre  des 
titres,  c'est-à-dire  le  capital  nominal  restant  en 
circulation  aux  deux  dates  observées,  on  obtient 
les  résultats  suivants  : 

Capital  nominal  et  Valeur  en  Bourse  des  Emprunts 
helléniques  soumis  au  contrôle,  à  la  fin  des  années  1890 
et  1904  (2). 

(Milliers  de  francs) 


Emprunts 


Emprunt  5  %  1881 ... . 

—  5  %  188'» .... 
Monopoles  4  %  1887  . . 

Rentes  4  %  1889   

Pirée-Larissa  5  %  1890. 
Funding  5  %  1893  


Totaux. 


Capital  nominal 

Valeur  en  Bourse 

1896 

1904 

1896 

1904 

103.500 

100.292 

29.881 

48.220 

1)11.531 

37.713 

26.136 

41.620 

133.045 

180.001 

39.581 

62.882 

155  000 

150.442 

36.347 

56.205 

59.901 

57  .«68 

16.359 

26.816 

9.739 

9:452 

2.727 

4.318 

551.716 

535.868 

151.031 

240.061 

Soit  une  majoration  de  89.030.000  fr.,  à  la- 
quelle on  pourrait,  à  la  rigueur,  ajouter  les  6  mil- 
lions 437.000  fr.  que  la  G.  P.  I.  a  dépensés  pour 
amortir  15.848.000  fr.  en  capital  nominal  entre 
1898  et  1904  inclusivement, 

11  serait  donc  souverainement  injuste  de  sou- 
tenir que  le  régime  du  Contrôle  établi  après  la 
désastreuse  guerre  de  1897  a  uniquement  profité 
aux  porteurs  étrangers,  puisque  les  chiffres  ci- 
dessus  démontrent,  d'une  manière  indubitable, 
que  ce  sont  surtout  les  porteurs  des  dettes  con- 
tractées en  drachmes-papier  :  tous,  ou  presque 
tous,  de  nationalité  hellénique,  qui  en  ont  tiré 
les  plus  grands  profits. 

Et  les  calculs  ci-dessus  ne  tiennent  compte  ni 
des  conditions  exceptionnellement  favorables 
que  le  régime  instauré  en  1898  a  permis  à  la 
Grèce  d'obtenir  :  pour  payer  l'indemnité  de 
guerre,  libérer  la  Thessalie  et  régulariser  sa  si- 
tuation financière  si  gravement  compromise  ;  ni 
des  avantages  que  l'intervention  de  la  C.  P.  I. 
lui  a  procurés  au  moment  de  la  conclusion  des 
emprunts  de  la  Société  des  Chemins  de  fer  hel- 
léniques  el  de  Pyrrios-Meligala  ;  ni,  enfin,  de 
l'extraordinaire  mouvement  d'affaires  que  le  re- 
lèvement du  crédit  de  l'Etat  grec  a  provoqué 
dans  le  pays. 

La  confiance  étant  revenue  el  la  situation  fi- 

(1)  Ce- document  eal  tiré  du  Rapport  de  la  C.  F.  1.  pour 
l'année  1904,  page  8. 

(2)  Ma  statistique  des  Valeurs  mobilières  helléniques 
a  été  établie  sur  les  documents  fournis  par  M.  Z.  C. 
Matsas,  directeur  de  la  Banque  d'Atliénes,  complétés 
par  les  indications  de  M.  Maccas,  éphore  de  la  Bourse 
d'Athènes. 


nancière  de  la  nation  hellénique  se  présentant 
sous  un  aspect  plus  favorable  que  par  le  passé, 
les  Grecs  établis  à  l'étranger  ont  eu  une  ten- 
dance de  plus  en  plus  marquée  à  envoyer  leurs 
économies  et  leurs  ressources  disponibles  dans 
leur  pays  natal  ;  et  ce  sont  surtout  ces  envois  qui 
ont  fait  hausser  les  valeurs  mobilières  indi- 
gènes, qui  ont  doté-Athènes,  le  Pirée  et  quelques 
autres  villes  grecques,  des  superbes  immeubles 
édifiés  depuis  quelques  années...  et  qui  ont  pro- 
voqué la  baisse  actuelle  du  cliange  survenue  de- 
puis 1902. 

En  groupant  tous  les  éléments  de  calcul  que 
nous  venons  de  produire,  on  arrive  au  tableau 
suivant  : 

Capital  des  Valeurs  mobilières  helléniques,  exprimés  en 
or,  d'après  les  cours  en  1 '.nurse  et  le  taux  du  change  au 
31  décembre  des  années  1896  et  1904. 


(Milliers  de  francs) 


Valeurs 


Dette  Extérieure  Ancienne  

—  Nouvell"  

Dette  Intérieure  Ancienne  

—  Nourcllc  

Billets  à  cours  forcé  [Etat)  

Sociétés  anonymes  ;actionset  obi  ig.) 

Totaux  


1896 

change  : 
170 

1904 

change  : 
134 

Augmenta- 
tion 
en  1904 

151.031 

240.061 

81.030 

192.650 

192.650 

39.412 

58.8\>2 

19.410 

8.950 

8.950 

55  294 

62. 5H' 

7.225 

150.361 

272,681 

116  3!0 

402.093 

835.68b 

433.585 

Ce  tableau  résume  d'une  manière  très  fidèle 
les  conséquences  que  le  régime  financier  établi 
en  Grèce  en  1898  a  eues  pour  les  porteurs 
étrangers  et  indigènes,  des  valeurs  mobilières 
helléniques. 

Il  ne  demande  que  quelques  explications  pour 
être  d'une  clarté  absolue  : 

Délie  extérieure  ancienne.  —  A  la  fin  de  1896, 
le  capital  nominal  de  cette  dette  —  qui  comprend 
les  six  emprunts-or  contractés  par  la  Grèce  entre 
1881  et  1893  — était  de  551.716.000  fr.  Mais  les  con- 
séquences de  la  faillite  de  1893  avaient  ramené  la 
valeur  en  Bourse  de  ce  capital  à  151.031.000  fr., 
car  l'amortissement  se  trouvait  suspendu  sine 
die  et  l'ensemble  des  intérêts  annuels  que  les 
six  emprunts  devaient  recevoir  avait  été  ramené 
de  24.705.375  fr.  à  7.411.612  fr.  par  une  réduction 
arbitraire  de  70  % . 

En  1904,  et  en  exécution  de  l'Arrangement  fi- 
nancier de  1898,  l'ensemble  des  intérêts  ordinai- 
re«  de  cette  ancienne  dette  s'est  élevé  à  7  mil- 
lions 875.000  fr.,  auxquels  est  venu  s'ajouter  une 
somme  complémentaire  de  1.335.000  fr.,  prove- 
nant :  1°  du  partage  des  excédents  des  revenus 
concédés  et  des  profits  du  change  ;  2°  de  l'intérêt 
ordinaire  des  titres  amortis  depuis  1898  :  for- 
mant ainsi  un  total  général  de  9.210.000  fr.  de 
revenus. 

La  valeur  en  Bourse  du  capital  nominal  —  que 
les  amortissements  ont  ramenée  à  535.868.000 
francs  à  la  fin  de  1904  —  s'est  considérablement 
relevée  entre  les  deux  dates  observées  et  nous  le 
trouvons  a  240.061.000  fr.,  contre  151.031.000  fr. 
à  la  fin  de  1896. 

Dette  extérieure  nouvelle.  —  Cette  rubrique 
comprend  : 
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i°  L'emprunt  1898  de  150  millions  2,50  %  ga- 
ranti par  les  trois  puissances,  sur  lequel  il  res- 
tait à  amojtir  l-i6.7G0.000  fr.  à  la  fin  de  1004. 
Mais  les  obligations  de  cet  emprunt  ayant  coté 
508  fr.  50  à  la  fin  de  décembre  190i,  leur  valeur 
nominale  n'étant  que  de  500  fr.  :  sa  valeur  en 
Bourse  représentait  à  celle  date  li9.255.000  fr. 

2°  Les  emprunts  des  Chemins  helléniques,  sur 
lesquels  49.425.000  fr.  étaient  en  circulation  au 
31  décembre  1904.  Au  cours  coté  de  439  fr.  par 
obligation  de  500  fr.,  leur  capital  en  Bourse  re- 
présentait 43.395.000  fr.  à  la  fin  de  l'année. 

Le  service  de  l'intérêt  annuel  de  cette  nouvelle 
dette  extérieure  s'élève  à  5.646.000  fr. 

Dette  intérieure  ancienne.  —  Les  39.412.000  fr. 
de  la  première  colonne  du  tableau  représentent 
la  valeur  des  78.827.000  drachmes  (en  capital  no- 
minal) des  emprunts  de  l'ancienne  dette  inté- 
rieure hellénique  en  papier,  qui  fut  convertie  en 
Emprunt  unifié  5  %  en  1898. 

Sur  ce  capital,  un  seul  emprunt  était  coté  à 
la  Bourse  d'Athènes  à  la  fin  de  1896  :  c'était 
Y  Emprunt  1874,  dont  les  titres  perdaient  15  % 
sur  le  nominal.  En  appliquant  la  même  dépré- 
ciation à  l'ensemble  de  la  dette  intérieure  an- 
cienne, on  obtient  67  millions  de  drachmes  et 
cette  dernière  somme,  convertie  en  or  au  change 
170  —  qui  était  le  change  de  fin  décembre  1896 

—  donne  les  39.412.000  fr.  portés  dans  le  ta- 
bleau. 

L'intérêt  que  recevaient  tous  ces  emprunts 
s'élevait  à  4.272.000  drachmes,  que  la  conver- 
sion en  or  au  change  170  réduit  à  2.513.000  fr. 

A  la  fin  de  l'année  1904,  il  restait  en  circula- 
tion 75.790.000  drachmes  de  YEmprunl  unifié 
5  %,  recevant  3.789.500  drachmes  d'intérêt,  c'est- 
à-dire  2.828.000  fr.  au  change  134.  Mais  les  titres 
cotèrent  104  %,  ce  qui  leur  donnait  une  valeur 
en  Bourse  de  78.822.000  drachmes,  ou  58.822.000 
francs  en  or  au  change  134. 

La  Dette  intérieure  nouvelle,  constituée  par 
YEmprunl  Pyrgos-Meligala  5  %,  avait  11.700.000 
drachmes  en  circulation  au  31  décembre  1904  et 
cotait  102,50  %  :  D'après  le  même  calcul,  sa  va- 
leur en  Bourse  représentait  8.950.000  fr.,  et  son 
intérêt  annuel,  436.000  fr. 

Billets  à  cours  forcé.  —  Cette  rubrique  n'a  pas 
■besoin  d'explication,  car  c'est  simplement  le  pro- 
duit de  la  conversion  en  or  au  change  170  et  134 
du  montant  des  billets  à  cours  forcé  au  compte 
de  l'Etat,  en  circulation  au  31  décembre  des  an- 
nées 1896  et  1904.  Nous  rappellerons  simplement 
que  le  montant  de  ces  billets,  en  drachmes-pa- 
pier, était  de  83.775.975  drachmes  fin  de  1904, 

—  dont  11.250.000  drachmes  de  petites  coupures 
de  1  à  2  drachmes  —  contre  94  millions  de 
drachmes  fin  1896. 

Sociétés  anonymes.  —  Nous  avons  expliqué 
d'autre  part  comment  la  valeur  en  or  du  capital 
des  titres  des  Sociétés  anonymes  portée  dans  le 
précédent  tableau  a  été  déterminée.  En  ce  qui 
■concerne  le  revenu,  nous  pouvons  déterminer 


457 


celui  des  actions  par  l'impôt  que  l'Etat  perçoit 
sur  le  total  des  bénéfices  à  distribuer  aux  ac- 
tionnaires. 

La  loi  de  1877  a  établi  sur  les  bénéfices  nets 
annuels  des  Sociétés  anonymes,  un  impôt  di- 
rect de  2  %  qui  fut  successivement  porté  à  3  % 
en  1880,  et  à  5  %  en  1885,  avec  exemption  totale 
pour  les  bénéfices  dont  les  capitaux  sont  em- 
ployés à  des  opérations  de  crédit  agricole.  Le 
taux  est  cependant  réduit  à  3  %  pour  les  divi- 
dendes à  distribuer  aux  actionnaires  de  la  Ban- 
que nationale  de  Grèce,  sans  doute  parce  que 
cet  établissement  fait  a  la  fois  des  opérations  de 
crédit  agricole,  des  opérations  immobilières  et 
des  opérations  de  banque  ordinaires. 

En  1896,  l'impôt  sur  les  bénéfices  nets  des  So- 
ciétés anonymes  helléniques  a  rendu  260.400 
drachmes  au  Trésor,  et  ce  même  rendement 
s'est  élevé  à  447.200  drachmes  en  1903.  Or,  dans 
ces  chiffres,  l'impôt  payé  par  la  Banque  natio- 
nale figure,  en  chiffres  ronds,  pour  56.600  et 
106.100  drachmes  ;  et  les  autres  Sociétés  pour 
203.800  et  341.100  drachmes. 

En  multipliant  ces  chiffres  par  100  et  en  divi- 
sant les  produits  par  3  pour  la  Banque  natio- 
nale, et  par  5  pour  les  autres  Sociétés  anony- 
mes, on  obtient  un  revenu  général  de  5.962.000 
drachmes  en  1896  et  de  10.898.000  drachmes  en 
1903.  La  conversion  de  ces  sommes  en  francs 
d'or  au  change  170  et  134,  donne  un  revenu  gé- 
néral de  3.507.000  fr.  pour  1890  et  de  8.133.000 
francs  pour  1903. 

Mais  il  ne  s'agit  là  que  des  bénéfices  nets  :\ 
distribuer  aux  actionnaires  sous  forme  de  divi- 
dendes. 

Le  tableau  précédent  ne  comprend  ni  YEm- 
prunl des  puissances  de  1833,  dont  l'annuité  est 
de  900.000  fr.  ;  ni  la  dette  des  héritiers  du  roi 
Othon,  sur  laquelle  il  ne  restait  d'ailleurs  que 
619.232  drachmes  à  liquider  à  la  fin  de  1904  ;  ni, 
enfin,  l'Emprunt  patriotique  de  1885,  qui  ne  rap- 
porte pas  d'intérêt  et  dont  le  capital  non  amorti 
s'élevait  à  peine  à  2.082.550  drachmes  au  31  dé- 
cembre 1904. 

Ajoutons  enfin  qu'en  1904,  l'amortissement  de 
la  Dette  extérieure  hellénique  a  absorbé  4  mil- 
lions 391.834  fr.  d'or,  ainsi  décomposés  :  An- 
cienne dette  :  1.736.254  fr.,  dont  494.107  fr.  à 
l'ordinaire  et  1.242.147  fr.  d'amortissements  sup- 
plémentaires ;  Emprunt  garanti  2,50  %  :  1  mil- 
lion 715.580  fr.  ;  Emprunt  des  Chemins  helléni- 
ques :  40.000  fr.  ;  Annuité  de  YEmprunl  des  puis- 
sances de  1833  :  900.000  fr. 

En  ajoutant  ces  amortissements  aux  intérêts 
des  titres  en  circulation  au  31  décembre  1904. 
on  arrive  à  un  chiffre  total  de  19.247.800  fr.,  re- 
présentant le  service  actuel  de  la  Dette  exté- 
rieure hellénique  payable  en  or. 

{A  suivre.)  Edmond  Théry. 
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La  Situation  générale  de  l'Indo-Chine 


Après  un  très  court  congé,  malgré  ses  trois  années 
de  séjour  dans  notre  colonie  d'Kxtrêmc-Orient,  M.  Beau, 
gouverneur  général  de  l'Indo-Chine,  va  rejoindre  son 
poste  dans  quelques  jours. 

Ainsi  tombent  tous  les  bruits  qui  avaient  coutu  au 
sujet  de  son  remplacement.  M.  Beau  doit  terminer  une 
ouivre  de  reconstitution  et  de  prudence  qui  c'ait  néces- 
saire pour  l'avenir  de  la  colonie  et  qui  eût  été  quelque 
peu  compromise  ou  tout  au  moins  retardée,  par  l'ar- 
rivée d'un  nouveau  venu. 

L'Indo-Chine  est,  on  l'a  dit  souvent,  un  vaste  empire 
appelé  à  un  très  grand  essor  économique  et  à  un  déve- 
loppement considérable.  Nos  voisins  ne  cessent  pas 
d'en  dire  tout  le  bien  possible  et  d'admirer  nos  efforts 
et  nos  progrès.  Cependant,  quelle  que  soit  la  rapidité 
avec  laquelle  nous  avons  organisé  ce  grand  domaine, 
nous  nous  apercevons  chaque  jour  de  l'énorme  travail 
qui  reste  à  faire  pour  permettre  à  nos  colons  de  profiter 
des  richesses  qu'il  contient.  Nous  sommes  seulement 
au  début  de  notre  entreprise  et  nous  ne  devons  pas 
nous  montrer  impatients.  Après  avoir  conquis  le  pays, 
il  a  fallu  l'organiser  administrativement,  en  bien  con- 
naître la  population,  ses  usages,  ses  coutumes,  ses 
aspirations,  créer  des  routes,  des  bureaux  de  postes  et 
de  télégraphes,  poser,  en  un  mot,  les  jalons  nécessaires. 
Ensuite  nous  avons  étudié  les  ressources  des  diverses 
régions  et  les  moyens  d'en  tirer  parti  pour  alimenter 
un  budget  sans  cesse  croissant  à  cause  des  besoins  de 
plus  en  plus  impérieux  ;  aux  grands  travaux  d'une 
utilité  immédiate  correspondait  une  augmentation  de 
personnel  technique  ;  au  développement  des  transac  - 
tions commerciales  se  liait  la  création  de  nouveaux 
bureaux  de  douanes  ;  à  la  nécessité  d'administrer  de 
plus  près  les  contrées  que  nous  occupions  répondait  la 
formation  de  nouvelles  résidences.  Puis,  pour  faire  un 
grand  pas,  peut-être  un  peu  trop  grand  en  une  fois,  on 
a  créé  le  grand  réseau  de  chemins  de  fer  dont  l'a-hè- 
vement  se  poursuit  aujourd'hui. 

Tri  est  le  travail  qu'a  demandé  l'Indo-Chine  en  vingt 
ans.  Nous  n'avons  pas  encore  tout  à  fait  terminé  notre 
premier  réseau  de  voies  ferrées  que  déjà,  pour  des  rai- 
sons politiques  et  économiques,  nous  nous  voyons 
obligés  de  penser  à  d'autres  lignes,  celles  .lu  Mékhong, 
qui  nous  feront  pénétrer  dans  des  régions  à  peine 
reconnues. 

A  côté  de  ces  questions  de  pénétration  s'en  dressent 
d'autres  aussi  importantes  pour  l'avenir  de  la  colonie  : 
éducation  de  l'indigène,  développement  du  service  de 
l'enseignement,  multiplication  des  centres  sanitaires, 
organisation  des  travaux  de  colonisation  (irrigations, 
canaux,  ports,  quais,  services  maritimes,  dragages), 
préparations  de  la  défense  sur  terre  et  sur  mer,  et 
enfin,  moyens  de  rayonner  dans  tous  les  pays  circon- 
voisins. 

Malgré  toutes  ces  charges,  qui  paraissent  écrasantes 
et  qui  augmentent  chaque  année,  l'Indo-Chine  peut  y 
faire  face  par  ses  propres  moyens,  ce  qui  démontre  sa 
vitalité  et  sa  richesse. 

Et)  effet,  les  grands  emprunts,  dont  la  dernière  partie 
(80  millions)  va  être  émise  le'21  courant,  ont  servi  tout 
d'abord  aux  travaux  indispensables  de  résidences  et  à 
la  ligne  ferrée  de  Hanoï  à  Langson  et  la  frontière  du 
Kwang  Si,  puis  aux  autres  grandes  lignes  de  chemins 
de  fer  du  TonUin,  de  l'Annam  et  de  la  Cochinchine. 

Tous  les  autres  travaux  d'utilité  publique,,  toutes  les 
autres  dépenses  dont  nous  venons  ae  parler  sont  payés 
intégralement  par  le  budget  général  de  l'Indo-i  .hine  et 
par  les  budgets  locaux  Goefemehinei  Laos,  Cambodge, 
Annam,  Tonkin,  Quang-Tchéou-Wan),  et,  cependant, 
le  budget  général  doit  encore  supporter  une  autre 
charge  fort  lourde,  le  paiement  de  i3.500.c00  francs  à 
La  Métropole  pour  contribution  de  dépenses  militaires 
de  suzeraineté.  Madagascar  et  la  Cote  Occidentale 
d'Afrique  D'oui  à  verser  que  150.000  et  120.000  francs. 

Ceci  est  une  preuve  décisive  de  la  richesse  de  notre 


colonie.  Nous  pouvons  donc  avoir  grande  confiance 
dans  son  avenir  et  ne  pas  lui  ménager  nos  encourage- 
ments. Si,  à  un  moment  donné,  des  craintes  ont  pu 
surgir  au  sujet  de  sa  sécurité,  les  récents  accords  in- 
ternationaux, la  fin  d'une  guerre  douloureuse,  les  ont 
écartées  pour  longtemps.  Toutefois  nous  devons  tout 
préparer  pour  nous  défendre  en  cas  d'attaque,  sans  ce- 
pendant nous  laisser  entraîner  à  des  dépenses  exces- 
sives  hors  de'proporbion  avee  le  but  a  atteindre. 

Il  faut  que  là-bas  nous  puissions  attendre  la  venue 
de  notre  flotte  de  France  et  que  tous  les  engins  acces- 
soires (sous-marins,  torpilleurs,  canonnières),  soient 
déjà  sur  place  avec  quelques  postes  bien  choisis  sur  la 
côte  pour  les  ravitaillements  divers.  On  sait  que  le 
Gouvernement  a  pris  des  mesures  dans  ce  sens  et  que 
quatre  sous-marins  et  une  llottille  assez. nombreuse  de 
torpilleurs  se  trouvent  maintenant  dans  les  eaux  indo- 
chinoises. 


Les  événements  extérieurs,  quoique  s'étant  produits 
relativement  près  de  la  colonie,  n'ont  influé  en  rien  sur 
la  population  indigène.  Tonkinois,  Annamites,  Coohin- 
chinois,  Cambodgiens  et  Laotiens  ne  se  sont  montrés 
nullement  émus,  et  nulle  part  il  n'y  eut  de  tentatives 
de  rébellion.  L'indigène  est  plutôt  estime,  attaché  à  sa 
terre,  heureux  du  moindre  bien-être,  mais  aussi  en- 
nemi des  tracasseries  inutiles  ;  c'est  pourquoi  il  pro- 
teste contre  certains  impôts  trop  abusifs,  frappant  sur 
des  produits  de  première  nécessité  pour  lui  celui  de 
la  noix  d'arec,  par  exemple,  qui  vient  d'être  sup- 
primé), qui  payent  déjà  des  taxes  foncières  comme 
cultures  riches. 

Lorsque  ses  impôts  seront  transformés  et  que  des 
irrigations  raisonnées  auront  assuré  ses  récoltes,  il  se 
souciera  peu  des  excitations  étrangères. 

Il  y  a  lieu  de  remarquer  que  les  événements  dont 
nous  parlons  ont  eu,  malgré  tout,  une  certaine  inlluonce 
sur  les  transactions  commerciales  et  ont  peut-être  em- 
pêché, jusqu'à  la  conclusion  de  la  paix,  la  terminaison 
de  certaines  grandes, affaires, entreprises  par  nos  colons. 
En  dehors  des  mines,  sur  lesquelles  tous  se  sont  vive- 
ment portés  ces  dernières  années,  les  industries  diver- 
ses se  sont  développées  sur  tout  le  territoire,  tendant 
ainsi  à  ne  plus  nous  rendre  tributaires  de  l'étranger  et 
nous  assurant  de  nouveaux  débouchés  (verrerie,  fila- 
tures de  coton,  filatures  de  soie,  fabrique  de  ciment, 
fabrique  d'explosifs,  chantiers  de  construction  de  na- 
vires et  de  ponts,  rizeries,  distilleries,  briqueteries,  cé- 
ramique, etc.,  etc.). 

Quant  à  la  colonisation  agricole,  si  quelques  plan- 
teurs ont  réussi  après  de  longs  efforts,  il  conviendrait 
d'être  très  prudent  à  ce  sujet  ;  il  est  nécessaire  que  dés 
études  très  complètes,  déjà  commencées  en  ce  moment, 
soient  terminées  et  permettent  aux  colons  de  se  lancer 
sans  trop  d'aléas  dans  des  entreprises  de  ce  genre.  Au 
Tonkin,  par  exemple,  les  bonnes  terres  des  hautes  ré- 
gions ont  été  drainées  dans  le  Delta  par  les  eaux:  en 
Annam,  où  de  riches  contrées  existent,  il  faut  attendre 
l'ouverture  des  moyens  rapides  de  communication,  En 
Cochinchine,  un  fort  mouvement  se  dessine  à  la  suite 
de  la  construction  du  chemin  de  1er  de  Bien  Hoa.  Jus- 
que ce  jour,  Saigon  était  renfermée  dans  ses  marais, 
avec  la  l'orèl  tout  proche.  Or,  à  soixante  el  onze  kilo- 
mètres, commence  le  plateau  Moi,  autrefois  cultivé  par 
des  peuplades  qui  ont  émigré  depuis  L'arrivée  des  An- 
namites dans  le  pays,  plateau  fertile,  déboisé,  propre 
à  de  belles  cultures.  Enfin,  en  Cochinchine  encore,  on 
cherche  à  employer  îles  procédés  mécaniques  des  Amé- 
ricains pour  remplacer"  la  main-d'œuvre  fort  diflàcilc  à 
recruter. 

Au  point  de  vue  extérieur,  les  relations  de  l'Indo- 
Chine  avec  ses  voisine  sont  excellentes.  La  Chine, 
quelque  peu  inquiète,  il  y  a  trois  ans,  de  nos  tendances 
d'annexion  do  ses  provinces  du  Sud,  est  aujourd'hui 
Complètement  rassurée  et  nous  prèle  un  concours  pré- 
cieux peur  nos  travaux  du  Vunnan.  Ce  Siam,  dé- 
cidé maintenant  à  l'ester  en  bons  termes  avec  nous, 
se  développe  avec  une  rapidité  remarquable  ef  sera 
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seulement  notre  concurrent  économique  pour  les 
régions  laotiennes,  si  nous  ne  nous  décidons  pas,  très 
vite,  à  ouvrir  une  route  rapide  et  sûre  vers  Saigon. 

>\ous.iavons  augmenté  nos  .services  maritimes  entre 
ce  pays  et  la  Cochinchine,  comme  nous  avons  porté 
notrci pavillons  sur  les  rivières  chinoises. 


Telle  est,  en  résumé,  la  situation  générale  de  l'Indo- 
Ghine.  Si  elle  a  été  un  peu  troublée,  au  point  de  vue 
financier,  par  une  trop  rapide  réorganisation  et  une 
trop  brusque  augmentation  de  ses  divers  services, 
également  par  une  succession  peut-être  trop  rappro- 
chée d'emprunts  pour  la  construction  immédiate  d'un 
grand  réseau,  ce  trouble  n'a  été  que  passager.  La  mise 
au  point  indispensable  en  cette  occurrence  a  pu  avoir 
lieu  sans  à-coups  :  pendant  trois  ans  la  colonie  s'est 
recueillie  sans  qu'on  en  ait  beaucoup  parlé  en  France  ; 
elle  s'organisait  réellement,  mettant  de  Tordre  dans  ses 
finances,  dans  ses  budgets,  et  parvenait  à  un  état 
d'équilibre  des  plus  satisfaisants. 

Cest  pour  terminer  cette  œuvre  sage  et  réconfor- 
tante, qu'après  s'être  entendu  avec  le  Ministre  des 
Colonies  sur  tous  les  points  encore  en  suspens,  le  gou- 
verneur général  actuel  retourne  en  Indo-Chine. 

Georges  Bourgarel. 


Société  des  Raffinerie  et  Sucreries  Say 


Ainsi  que  nous  l'avions  annoncé  précédemment,  les 
actionnaires  de  la  Société  des  Raffinerie  et  Sucreries 
Say  se  sout  réunis  mardi,  10  octobre,  en  assemblée 
générale  extraordinaire,  pour  recevoir  communication 
de  la  situation  actuelle  de  la  Société  et  décider  des 
mesures  à  prendre  en  raison  des  événements  de  ces 
derniers  temps.  Etaient  présentes  ou  représentées 
38.532  actions. 

Le  rapport  du  Conseil  d'Administration  donne  sur  la 
marche  de  l'entreprise  des  renseignements  que  nous 
allons  résumer  : 

Le  but  social  de  la  Société  des.  Raffinerie  et  Sucreries 
Say  est,  dit  le  document  auquel  nous  nous  reportons, 
industriel  ;  à  Paris,  la  Société  achète  du  sucre,  la  raffine, 
l'écoulé  au  mieux  dans  la  consommation  intérieure  et 
vend  le  surplus  à  l'exportation.  En  province,  elle 
achète  des  betteraA  es,  en  extrait  le  sucre  dans  ses  six. 
usines  et  réalise  ce  sucre  au  mieux.  Il  s'agit  là,  certai- 
nement, d'opérations  délicates,  mais  les  risques  et 
découverts  qui  en  découlent  ne  doivent  jamais  aller 
jusqu'à  la  spéculation  proprement  dite.  Ce  fut,  stipule 
le  rapport,  toujours  la  pensée  des  administrateurs,  et 
ils  sont  toujours  demeurés  convaincus,  jusqu'à  la  date 
récente  que  l'on  sait,  que  la  Direction  de  l'entreprise 
ne  s'écartait  pas  de  ce  principe. 

Cette  Direction  comprenait  les  anciens  collaborateurs 
de  M.  Henry  Say  qui  dût  se  retirer,  comme  on  s'en 
souvient,  miné  par  la  maladie  dont  il  mourut  sept 
mois  après  sa  retraite.  C'étaient  :  M.  Cronier,  ingénieur 
en  chef  des  Ponts  et  Chaussées,  chargé  de  la  Direction 
Générale  ;  M.  Pélissier,  ingénieur,  chargé  de  la  partie 
technique  ;  M.  de  Temmerman,  chargé  de  la  partie 
commerciale.  Plus  tard  leur  furent  adjoints,  au  même 
titre  d'administrateurs,  M.  Letort,  chargé  depuis  vingt 
ans  de  la  direction  du  matériel,  et  M.  Leroux,  direc- 
teur de  la  Sucrerie  d'Ardres,  ce  dernier  chargé  plus 
particulièrement  des  sucreries. 

Rarement  Direction  réunit  plus  de  compétence  à  plus 
de  travail,  et  elle  valut  à  la  Société,  pour  ses  six  premiers 
exercices,  des  résultats  qui,  dans  leur  ensemble,  ont 
permis:  1»  de  réaliser,  avant  prélèvement  de  la  réserve 
légale  et  des  tantièmes  aux  administrateurs  délégués 
et  au  Conseil,  Hi.G'iG.ûH?  fr.  de  bénéfices  nets,  déduc- 
tion faite  des  charges  sociales,  somme  qui,  d'après  la 
vérification  à  laquelle  il  a  été  procédé,  aurait  du,  tou- 
tefois, être  réduite  pour  le  dernier  exercice  de  1.X20.000 


francs,  par  suite  d'anticipations  et  d'altérations  d'éeri 
turcs  ;  2°  de  consacrer  aux  amortissements  et  réduc- 
tions une  somme  de  10.348.990  fr.  ;  3°  d'amortir  com- 
plètement les  frais  de  constitution  de  la  Société  et  la 
prime  de  remboursement  des  obligations,  soit  3  mil- 
lions 731.70!)  fr.  10,  dont  1.146.630  fr.  prélevés  sur  les 
bénéfices  nets. 

Le  septième  exercice,  commencé  le.  1er  octobre  1904, 
paraissait  devoir  donner  des  résultats  tout  aussi  satis- 
faisants. La  campagne  des  Sucreries  avait  été  excel- 
lente et  laissait,  frais  et  tantièmes  déduits,  un  bénéfice 
de  3.900.000  fr.  D'autre  part,  les  deux  premiers  trimes- 
tres de  la  Raffinerie  donnaient  un  produit  net  d'envi- 
ron 1.073.000  fr.  pour  le  premier  et  de  Ll52.0ii0  francs 
pour  le  second,  et  bien  qu'en  avril  un  mouvement  de 
baisse  sur  les  sucres  ait  commencé  à  se  dessiner,  il 
semblait  ne  pouvoir  compromettre  cette  situation  fa- 
vorable. Bornées  aux  opérations  usuelles,  les  affaires 
de  la  Raffinerie  pouvaient,  par  suite  de  cette  réaction, 
donner  des  résultats  moindres  pendant  le  second  se- 
mestre, mais  c'était  la  seule  éventualité  qui  apparais- 
sait. En  effet,  les  opérations  d'achat  de  sucres  indiquées 
au  Conseil  portaient  sur  des  chiffres  modérés,  et  ces 
achats  étaient  même,  en  partie,  couverts  par  des  ventes 
anticipées.  En  outre,  une  large  part  de  la  production 
des  sucreries  pour  la  campagne  de  1905  était  vendue  à 
l'avance.  D'autre  part,  la  statistique  générale  consta- 
tait en  France,  d'une  année  à  l'autre,  une  importante 
diminution  du  stock  des  sucres  ;  on  ne  prévoyait  donc 
pas  un  fléchissement  des  cours,  et  la  baisse  commencée 
ne  pouvait  qu'atténuer  une  situation  brillante  et  non 
la  compromettre. 

Tel  était  l'exposé  fait  au  Conseil,  et  c'est  peu  après 
que  survint  le  coup  de  foudre  du  suicide  de  M.  Cronier. 

C'est  le  dimanche,  27  août,  que  l'on  eut  connaissance 
de  cet  événement  et,  dès  le  mardi  suivant,  après  une 
angoissante  étude,  le  Conseil  se  rendait  compte  de  la 
gravité  de  la  situation.  La  Société  se  trouvait  compro- 
mise, à  des  titres  divers,  par  les  agissements  de 
M.  Cronier  :  par  des  achats  considérables  en  France,  et 
surtout  sur  les  marchés  étrangers,  pour  le  compte  de 
la  Société  ;  par  des  opérations  et  par  des  cautions  don- 
nées pour  le  compte  de  la  liquidation  H.  Say  et  Cic  ; 
enfin,  par  d'énormes  sommes  prêtées  à  cette  liquida- 
tion :  22.075.000  fr.  Toutes  ces  opérations  et  ces  prêts 
étaient  absolument  inconnus  du  Conseil.  C'est  alors 
que  ce  dernier  fit  appel  à  l'un  de  ses  membres,  M.  Pey- 
tel,  pour  présider  à  ses  délibérations. 

Pour  être  en  mesure  de  consentir  les  prêts  à  la  So- 
ciété H.  Say  et<Cic,  M.  Cronier,  après  avoir  épuisé  les 
ressources  de  la  Raffinerie,  avait  emprunté  à  divers  ; 
on  obtint,  tout  d'abord,  que  ces  créanciers  n'exigeas- 
sent pas  leur  remboursement  immédiat.  Toutefois, 
d'autres  sommes  importantes  étaient  encore  exigibles 
et,  de  plus,  il  fallait__assurer  le  fonctionnement  de  la 
Raffinerie  ;  il  était  surtout  nécessaire  de  maintenir  le 
crédit  et  d'éviter  l'exécution  brutale,  sur  les  divers 
marchés,  des  engagements  commerciaux  de  la  Société. 
(Jr,  à  la  mort  de  M.  Cronier,  ladite  Raffinerie  se  trou- 
vait acheteur  ou  responsable,  tant  pour  elle-même  que 
pour  compte  H.  Say  et  C'e  en  liquidation,  de  plus  de 
1. 100.000  sacs  de  sucres,  et  rarement  année  fut  plus 
désastreuse  pour  l'industrie  du  sucre,  la  baisse  énorme 
provoquée  par  l'annonce  d'une  récolte  exceptionnelle 
ayant  jeté  les  marchés  européens,  surtout  celui  de 
Paris,  dans  un  grand  désordre  aggravé  encore  par  des 
chutes  retentissantes.  Le  Conseil  eut  donc,  comme 
.unique  objeatif,  de  parer  avant  tout  à  un  désastre.  Il 
'sollicita  de  trois  établissements  de  crédit  une  avanc  e 
de  5  millions  qui  ne  fut  consentie  qu'avec  la  garantie 
morale  et  matérielle  des  administrateurs,  puis  il  s'at- 
tacha ensuite  à  établir  nettement  la  situation  de  la  So- 
ciété et  à  réduire  ses  engagements.  Ce  sont  les  résul- 
tats auxquels  on  est  parvenu  qui  ont  été  soumis  aux 
actionnaires.  En  premier  lieu,  les  engagements  ont  pu 
être  diminués  considérablement,  à  ce  point  que  la  So- 
ciété n'était  plus  acheteur,  au  l«r  octobre,  que,  de  487.400 
sacs  et,  d'autre  part,  les  prix  qui  ont  servi  à  l'établisse- 
ment du  bilan  ont  été  ramenés  à  22  fr.  pour  les  sucres 
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roux  et  à  25  fr.  pour  les  blancs.  En  somme,  le  Compte 
de  Profits  et  Pertes  a  été  établi  comme  suit  : 


Francs 

Crédit  — 

Bénéfices  sur  raffinerie   2. 424. 482  58 

—     sur  sucreries   3.988.672  33 

Solde  reporté  des  exercices  antérieurs   2.032.491  93 


Soit  ensemble   8.495.646.84 


Débit 

Amortissements  statutaires   2.782.832  18 

Service  des  obligations   1.509.405  » 

Dividende  5  0/0  payé   1  912.500  » 

Pertes  sur  sucres  bruis  en  entrepôts   1.826.017  » 

—  —     arbitrages....:   1.444.888  90 

—  compte  en  participation  ..  541.170  •>, 


Total    10.018.813  08 


D'où  une  balance  en  perte  de   1.521.166  24 

A  ajouter  : 

Pertes  pour  différences  à  paver  sur  sucres. . .  2.123.467  » 

Pertes  pour  betteraves  campagne  1905-1906...  2.000.000  » 

Pertes  à  prévoir  sur  prochainrs  liquidations 

sucres    400.000  » 

Pertes  sur  liquidation  des  courtiers  défaillants  248.979  30 

Réduction  sur  petit  mobilier  industriel  1904-03  73.000  » 

Amortissements  extraordinaires  sur  construc- 
tions et   mobilier  industriel,  raffinerie  et 

sucreries     1.023.468  30 

Amortissements  sur  créances  diverses   334.078  (iû 


Total  du  déficit   7.724.159  44 


A  la  couverture  de  ce  déficit,  la  Société  a  appliqué  : 

Francs 

La  réserve  légale  (transport  de  ce  compte)  . . .  1.582.329  84 

La  réserve  provenant  de  l'acquisition  des  Su- 
creries de  Fives-Lille  pavées  en  actions  au 

pair  r   5.415.732  23 

Obligations  amorties  1904-190Ô   392.500  » 


Total   7.390.562  07 


Ces  ressources  épuisées,  il  restait,  non  couverte,  une 
somme  de  333.597  fr.  37,  à  laquelle,  d'après  l'avis  des 
Conseils,  il  a  été  ajouté  un  montant  de  5.415.732  fr.  73 
représentant  l'apport  de  la  Société  des  Anciennes  Sucre- 
ries de  Fives-Lille,  absorbée  en  1903-1904  par  la  Société 
des  Raffinerie  et  Sucreries.  Le  découvert  a  donc  été 
porté  à  5.749.330  fr.  10.  Mais  cette  somme  aurait  été 
trop  faible  pour  motiver  des  mesures  spéciales  de  réor- 
ganisation du  capital,  si  le  bilan  au  10  septembre,  que 
ïious  avons  publié  le  29  du  mois  dernier  ne  comprenait 
pas  une  créance  contre  la  liquidation  H.  Say  et  Cie 
s'élevant  à  26.178.700  francs,  et  qui  ne  saurait  être  con- 
sidérée comme  recouvrable,  la  Société  H.  Say  et  Cic 
ayant  été  ruinée  en  grande  partie  par  les  agissements 
de  son  liquidateur,  M.  Cronier  ;  et  si  cette  dernière 
Société  possède  encore  quelques  ressources,  elles  ne 
serviront  à  la  Société  des  Raffinerie  et  Sucreries  Say 
qu'à  recouvrer  quelques  millions  avec  lesquels  elle 
constituera  tout  d'abord  sa  réserve  légale. 

Mais  le  Conseil  d'administration,  dit  le  rapport, 
après  examen  prolongé  n'a  pas  cru  qu'il  convenait, 
dans  la  réorganisation  de  la  Société,  de  tabler  sur 
les  rentrées  à  provenir  de  cette  créance.  Il  a  consi- 
déré une  chose  :  c'est  gue  les  sommes  à  payer 
étaient  importantes;  qu'il  fallait  assurer  l'acquit- 
tement du  passif,  et  que,  tous  comptes  faits,  il  pa- 
raissait nécessaire  de  réaliser  une  somme  légère- 
ment supérieure  à  20  millions.  De  quelle  façon  opérer 
cette  réalisation  î  Une  émission  d obligations  devait 
être  écartée,  attendu  qu'elle  serait  difficile,  et  qu'elle 
ne  pourrait  avoir  qu'une  conséquence  fâcheuse  :  entraî- 
ner L'affectation  de  la  lotalité  des  bénéfices  futurs  à 
combler  le  déficit  très  lourd  prévu  sur  le  compte  Henry 
Say  et  Ci0.  C'est  pourquoi  le  Conseil  d'administration 
B'est  arrêté  à  la  combinaison  suivante: 

Le  capital  actuel  sera  réduit  de  38.250.000  francs  à 


15.300.000  francs  par  la  réduction  de  500  à  200  francs 
du  nominal  de  chacune  des  76.000  actions.  11  sera 
créé  114.750  actions  de  priorité,  au  capital  nominal  de 
200  francs,  ce  qui  reportera  Le  capital  total  à  38.250.500 
francs. 

Ces  actions  jouiront  par  privilège  de  5  0  0  d'intérêts 
sur  200  francs  et  de  35  0/0  de  l'excédent  des  bénéfices, 
tantièmes  statutaires  à  déduire.  Cette  attribution  est 
jugée  nécessaire  pour  assurer  le  succès  de  l'émission, 
car  les  nouvelles  actions  seront  offertes  en  souscription 
à  240  francs  et  les  10  francs  d'intérêt  ne  représentent 
ainsi  qu'un  taux  insuffisant  de  4,15  0/0.  D'autre  pari, 
le  nombre  des  actions  anciennes  étant  de  76.500  contre 
114.750  nouvelles,  l'attribution  du  surplus  des  béné- 
fices permet  aux  premières  d'espérer  des  dividendes 
supérieurs  à  celui  que  recevront  les  actions  de  priorité. 
C'est  ainsi  qu'un  bénéfice  net  distribuable  de  4  mil- 
lions, inférieur  à  la  moyenne  des  six  premières  années, 
permettra  aux  actions  actuelles  de  recevoir  20  fr.  15, 
alors  que  les  priorités  toucheront  elles-mêmes  16  fr.  55. 
Enfin,  en  cas  de  liquidation,  après  acquittement  de 
toutes  les  charges  sociales,  l'actif  sera  réparti,  d'abord 
aux  actions  de  priorité,  ensuite  aux  actions  ordinaires, 
à  concurrence  de  200  francs  pour  chaque  titre  ;  le  sur- 
plus sera  attribué,  à  savoir,  35  0/0  aux  actions  de 
priorité  et  65  0/0  aux  anciennes. 

Après  une  longue  et  vive  discussion,  au  cours  de 
laquelle  de  très  vives  critiques  ont  été  adressées  au 
Conseil  d'administration,  les  actionnaires  ont  approuvé 
les  résolutions  qui  leur  étaient  soumises.  Quant  aux 
administrateurs,  ils  n'ont  pas  donné  leur  démission 
collective,  comme  le  bruit  en  avait  couru.  Ils  ont,  en 
effet,  dit  le  rapport,  considéré  que  ce  devoir  devait  être 
retardé  jusqu'à  l'assemblée  générale  ordinaire  qui  se 
tiendra  en  novembre,  et  à  laquelle  il  appartient,  du 
reste,  de  se  prononcer  sur  le  quitus  de  leur  gestion. 

A.  Lechenet. 


La  Statistique  des  Métaux  en  1904 


La  Société  des  Métaux  de  Francfort-sur-le-Mein,  qui 
publie  une  étude  annuelle  sur  la  production  et  la 
consommation  des  principaux  métaux,  vient  de  faire 
paraître  son  rapport  sur  l'année  1904.  1 

Nous  en  reproduisons  ici  les  passages  les  plus  sail- 
lants. 


La  production  mondiale  du  cuivre,  qui  avait  aug- 
menté de  41.000  tonnes,  en  1903,  a  augmenté  de 
58.000  tonnes  en  1904  et  a  atteint,  dans  cette  année,  le 
total  de  651.000  tonnes.  C'est,  après  la  production  des 
années  1888  et  1896,  la  plus  forte  qu'on  ait  vue 
depuis  1883. 

La  plus  grande  partie  de  la  production  et  de  l'aug- 
mentation vient  des  Etats-Unis ,  qui  ont  fourni 
361.980  tonnes  contre  305.750  tonnes,  en  1903.  Les 
autres  pays  producteurs  figurent  ainsi  dans  la  statis- 
tique :  le  Mexique,  50.945  tonnes  contre  45.315  tonnes, 
en  1903  ;  Espagne  et  Portugal,  47.035  tonnes  contre 
49.740;  Japon,  34.850  tonnes  contre  31.360;  Australie, 
34.160  tonnes  contre  29.000;  Chili,  30.110  tonnes  contre 
30.930;  Canada,  19.185  tonnes  contre  19.320;  Alle- 
magne, 18.735  tonnes  contre  18.975;  Russie,  10.700 ton- 
nes contre  10.320. 

La  consommation  a  augmenté  en  même  temps  que  la 
production.  Il  est  vrai  qu'aux  Ktats-Unis  elle  a  di- 
minué :  elle  y  est  tombée  de  234.000  tonnes,  en  1903,  à 
environ  200.000  tonnes.  Par  contre,  en  Europe,  elle  a 
augmenté  :  elle  a  passé  à  401.000  tonnes,  en  augmen- 
tation de  75.000  tonnes  sur  1903.  C'est  le  développe- 
ment des  industries  électriques  qui  a  éié  la  cause 
principale  de  cette  augmentation.  L'Allemagne,  qui 
tient  la  tète  pour  la  consommation  du  cuivre,  en  a 
utilisé  L36.27CF tonnes, contre  U0.142,en  1903,e1  L01.950 
en  1902. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


La  consommation  de  l'Angleterre  a  été  de  128.728  ton- 
nes, contre  107.983,  en  1903.  La  France  en  a  consommé 
50.785  tonnes,  contre  08.000  ;  l'Autriche- Hongrie 
23.248  tonnes,  contre  18.853;  la  Russie  24.000  tonnes, 
contre  18.100;  l'Italie  15.012,  contre  9.554.  Chose  cu- 
rieuse, la  consommation  de  la  Chine  et  du  Japon  a 
augmenté  de  28.000  tonnes.  La  Chine,  seule,  a  acheté 
sur  les  marchés  du  monde  environ  10.000  tonnes  de 
cuivre,  alors  qu'en  1903  elle  n'en  avait  acheté  que 
1.400  tonnes. 

Le  prix  moyen  du  cuivre  a  été,  en  1904,  de  59  liv.  st. 
0  d.  ;  en  1903,  il  avait  été  de  58  liv.  st.  3  sh.  2  d. 
A  certaines  époques  de  1904,  le  prix  avait  été  très 
élevé;  à  la  fin  de  Tannée,  le  cours  était  de  00  liv.  st. 
8  sh.  7  d. 

J  >ans  Tannée  1905,  la  production  et  la  consommation 
continuent  à  augmenter.  La  consommation  de  l'Eu- 
rope a  diminué,  il  est  vrai,  mais  celle  de  la  Chine  aug- 
mente toujours  dans  des  proportions  importantes.  La 
consommation  des  Etats-Unis  parait,  aussi,  en  aug- 
mentation. 

*  * 

La  production  mondiale  du  plomb  a  été,  en  1904,  de 
927.0H0  tonnes,  en  augmentation  de  54.000  tonnes  sur 
celles  de  1903.  Aux  Etats-Unis,  elle  a  passé  de  251.300 
tonnes,  en  1903,  à  284.700  tonnes,  en  1901.  En  Espagne, 
elle  a  passé  de  164.300  tonues  à  177.400  tonnes;  au 
Mexique,  de  100. 000  tonnes  à  107.000;  en  Australie,  de 
71.300  à  80.200.  En  Allemagne,  la  production  a  dimi- 
nué: elle  a  passé  de  145.300,  en  1903,  à  137. OuO  tonnes 
en  1904.  En  Angleterre  la  production  du  plomb  a  di- 
minué, aussi,  de  31.300  tonnes  à  24.7U0  et  celle  de 
France  a  passé  de  19.000  à  15.200. 

La  consommation  du  plomb  a  été  importante,  en 

1904.  Les  ventes  mondiales  se  sont  élevées  à  un  total 
de  1.937.941  tonnes,  en  augmentation  de  53.350  tonnes 
sur  1903.  Dans  cette  statistique  figurent  :  l'Amérique 
avec  une  consommation  de  273.648  tonnes  (204.120  ton- 
nes, en  1903)  ;  l'Angleterre  avec  273.448  tonnes  (235. 117)  ; 
l'Allemagne  avec  175.799  (167.516).  La  consommation 
de  la  France  a  été  en  diminution  :  78.589  tonnes,  con- 
tre 79.95*  tonnes,  en  1903. 

Le  prix  moyen  du  plomb,  à  Londres,  a  été  de  11  liv.  st. 
19  sh.  8  d.  à  peu  près  comme  en  1903;  mais  dans  le 
courant  de  Tannée,  le  prix  a  souvent  haussé  de  beau- 
coup. 

Dans  le  courant  de  1905,  la  hausse  du  prix  s'est  en- 
core accentuée.  La  production  semble  avoir  augmenté, 
aussi. 

*''"* 

La  production  de  l'étain  a  augmenté  :  elle  a  passé  de 
91.000  tonnes,  en  1903,  à  94.000  tonnes  en  1904.  La  con- 
sommation, au  contraire,  a  reculé  de  86.100  tonnes  à 
83.0U0.  L'Amérique  figure  dans  la  consommation  pour 
37.400  tonnes,  contre  38.100,  en  1903  ;  l'Allemagne  a 
consommé  15.000  tonnes,  contre  15.200  ;  l'Angleterre 
9.100  tonnes,  contre  11.100. 

Les  prix  ont  subi  de  grandes  variations  :  130  liv.  st. 
10  sh.  4  d.,  en  janvier  1904  ;  119  liv.  st.  11  sh.  1  d.,  en 
juin;  133  liv:  st.  15  sh.  6  d.,  en  décembre.  En  juillet 

1905,  le  prix  était  de  150  liv.  st. 

* 

*  * 

La  production  du  zinc  a  augmenté,  en  1901,  d'une 
façon  importante  :  elle  a  été  de  025.000  tonnes,  contre 
571  000  tonnes  en  1903.  La  production  de  l'Allemagne 
a  passé  de  182.500  tonnes,  en  1903,  à  192.100  tonnes 
en  1904.  La  Belgique  a  produit  140.000  tonnes,  con- 
tre 131.000,  en  1903.  L'Europe  entière  a  produit  459.300 
tonnes,  centre  424.400,  en  1903,  et  les  Etats-Unis  ont 
produit  165  800  tonnes,  contre  141.900. 

La  consommation  a  été  en  augmentation  proportion- 
nelle, surtout  en  Amérique  où  elle  a  passé  de  157.061 
tonnes,  en  1903,  à  180.880.  L'Allemagne  a  consommé 
151.600  tonnes,  soit  une  augmentation  de  8.500  tonnes 
par  rapport  à  1903.  L'Angleterre  a  consommé  129.100 


tonnes  124.900,  en  1903  ;  la  France,  07.200  '04.000)  ;  la 
Belgique  50.700  (46.900  . 

Le  prix  a  été  en  hausse.  Au  commencement  de 
1904,  il  avait  été  de2l .  7  .0  liv.  st.  ;  (in  décembre  il  avait 
été  de  25  liv.  si.  La  movenne  du  prix  de  1904  a  été  de 
22.11.10  liv.  st.  contre  20.19.5,  en  1903. 

En  1905,  le  prix  s'est  abaissé  à  24  liv.  st.  Mais  la 
consommation  reste  intense.  , 

Le  tableau  suivant  donne  la  synthèse  de  tous  les 
renseignements  publiés  plus  haut. 


Plomb 

Zinc 

1902 

1903 

1904 

1902 

1903 

1904 

Production. . 
Consommât  . 

Prix  moyen 
de  l'année. £ 

Val.  de  prod. 
Millions  IV. 

'Tonnes 
873.000 
872.000 

Tonnes 
873.000 
805.000 

Tonnes 

9-27.  i 

928. DUO 

l'ounes 
545  000 
500. nou 

Tonnes 
571.000 
580.000 

Tonnes 
625. 000 
629.000 

11  1/4 

11  3/4 

12  1/8 

18  1/2 

21  ./. 

22  1/2 

193 

202 
Cuivre 

222 

199 

236 
Etain 

277 

1902 

1903 

190'. 

1902 

1903 

1904 

Production . . 
Consommai.. 

Prix  moyen 
de  l'année .  £ 

Val.  de  prod. 
Millions  fr. 

Approvis.  au 
1°'  janvier. . 

Tonnes 
5ÎO.000 
500.000 

Tonnes 
581.000 
570.01  «J 

Tonnes 
051.000 
01 9. 00U 

Tonnes 
88.800 
87 . 1 00 

Tonnes 
91.000 
86.100 

Tonnes 
94.000 
83. OCO 

52  1/2 

58  1/8 

59  ./. 

120  3/4 

127  1/4 

126  3/4 

559 

065 

742 

211 

228 

236 

Tonnes 
15.953 

Tonnes 
11.394 

'tonnes 
5.691 

Tonnes 
20.000 

Tonnes 
17.585 

Tonnes 
17.0:38 

Ajoutons  encore  les  renseignements  suivants  : 

La  production  du  nickel  a  été,  en  1904,  de  12.000 
tonnes  contre  9.850  tonnes,  en  1903. 

La  production  du  mercure  a  été  de  3.907  tonnes 
contre  3.096,  en  1903.  Le  prix  à  Londres  a  été  de 
7  liv.  st.  14.0  à  8  liv.  st.  5.0. 

La  production  de  l'argent,  en  1904,  est  encore 
inconnue. 

Léon  Picard. 


iiforinatious  Éconoinipes  et  Financières 


Les  Finances  de  Paris.  —  Le  mémoire  du  Préfet 
de  la  Seine  n'est  pas  encore  distribué  ;  mais  on  sait 
que  le  projet  de  budget  de  1906  sera  délicat  à  dresser 
et  que  son  équilibre  réel  est  difficile  à  obtenir. 

Les  résultats  du  compte  de  l'exercice  1904  accusent 
les  chiffres  suivants  : 

Francs 

Total  général  des  recîttes  constatées. .    527.426.134  93 
—  dépenses      —     ..    524.563.639  75 


Reste  comme  excédent  de  crédits  

Dont  il  faut  déduire  l'excédent  dû  aux 
fonds  spéciaux  qui  doit  rester  spé- 
cialement affecté  aux  opérations  ex- 
traordinaires et  spéciales  


2.862.495  18 


1.011.378  71 


Ce  qui  ne  laisse  comme  excédent  net  que      1.851.116  47 

La  situation  financière  que  souligne  ce  résultat  est 
d'autant  plus  digne  d'attention  de  la  part  du  Conseil 
municipal,  que  le  bilan  relativement  satisfaisent  de 
l'exercice  1904  montre  que  si,  par  des  économies  des 
divers  services  avant  permis  pour  6.956.706  francs 
d'annulations  de  crédits,  l'Administration  n'avait  pas 
géré  avec  la  plus  stricte  économie,  au  lieu  d'une  plus- 
value  finale,  on  aurait  pu  se  trouver  en  présence  d'un 
léger  déficit. 

Ceci  démontre  qu'il  faudra  se  garder  d'engager  en 
1900  aucune  dépense  nouvelle  inutile. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


Voilà  le  relevé  sommaire  des  dépenses  en  1904  : 
Crédits  ouverts  : 

Au  budget  primitif   325.3477377  32 

Au  budget .supplémentaire   204.094.644  04 

Par  autorisations  spéciales-   2;057î393  33 

Sur  fonds  libres   20.071  U 

.Total  des  crédits  en  prévision..    591  .520.340  10 

Dépenses  constatées  et  crédits-ù  renou- 
veler  524.503.039  75 

Excédent  des  crédits  sur  les  dépenses.       0.950.700  35 

Les  redevances  diverses  tirées  du  crédit  en  1904  du 
service  du  gaz  ont  atteint  22.800.000  tir,  on  n'a  pu 
prévoir,  pour  1900,  (pie  18- millions  12  par  suite  de 
l'incertitude  dans  laquelle  on  est  encore  du  régime 
futur  de  ce  service  Tannée  prochaine.  Mais  on  semble 
vouloir  faire,  auprès  du  Parlement  •  et  des  Pouvoirs 
publics,  l'effort  nécessaire  pour  sortir  le  plus  tôt  pos- 
sible de  cette  situation. 


Le  Métropolitain.  —  Le  développement  du  trafic 
des  trois  lignes  en  service  continue  très  régulièrement , 
comme  le  montre  la  comparaison  suivante  du  mouve- 
ment des  billets  vendus  pendant  le  3e  trimestre  de  1904 
et  les  mois  correspondants  de  1905. 

Le  nombre  total  des  billets  distribués  avait  été,  pen- 
dant les  mois  de  juillet,  août  et  septembre  1904  de 
22.707.127;  il  a  a  atteint,  pendant  les  mois  correspon- 
dants de  1905,  le  total  de  29.057.408,  soit  un  acroisse- 
ment  de  0.290.281  billets: 

Cette  augmentation  se  répartit  ainsi  : 


Billets  d'aller  et  retour. 

—  de  2«  classe 

—  de  Ire  _   

—  collectifs  


1.714.540  en  plus 
4.093.305  — 
473.567  — 
3.809 


La  redevance  versée  à  la  Ville  de  Paris  qui,  dans  le 
3*  trimestre  de  190'i  avait  été  de  1.200.037  fr.  11  a  at- 
teint, en  1905,  la  somme  de  1 .000. 303  fr.  55,  soit  une 
augmentation  de  339.731  fr.  55. 

On  vient  de  donner  les  autorisations  de  terminer  les 
canalisations  électriques  de  la  ligne  circulaire  sud 
(ligne  n°  2). 

Banque  Nationale  du  Mexique.  —  En  vertu  de 
la  résolution  de  l'assamblée  générale  extraordinaire  du 
0  octobre  1915,  la  Banque  Nationale  du  Mexique  a. 
décidé  d'augmenter  son  capital  par  la  création  deOO.OOu 
actions  nouvelles  de  100  piastres  chacune. 

Aux  termes  des  statuts,  un  droit  de  préférence  est 
réservé  :  1°  aux  porteurs  des  actions  actuelles  ;  2°  aux 
porteurs  des  parts  de  fondateurs  ;  3»  au  Conseil  d'ad- 
ministration et  au  Comité  de  Paris. 

Le  Conseil  d'administration  et  le  Comité  de  Paris 
ayant  renoncé  en  faveur  des  porteurs  d'actions  à  l'exer- 
cice de  leur  droit  à  la  présente  émission,  les  droits  de 
préférence  pour  la  souscription  des  00.000  actions  nou- 
velles s'exerceront  comme  suit  :  A.  En  faveur  des  por- 
teurs des  actions  actuelles,  dans  la  proportion  de  deux 
actions  nouvelles  pour  neuf  actuelles  ;  B.  En  faveur 
des  porteurs  de  parts  dé  fondateur,  dans  la  proportion 
d'une  action  nouvelle  pour  deux  parts. 

Les  actionnaires  et  les  porteurs  de  parts  de  fonda- 
teur peuvent,  en  outre,  souscrire  sur  le  solde  qui  ne 
ne  serait  pas  pris  en  vertu  des  droits  de  préférence 
mentionnés  ci-dessus,  un  nombre  d'actions  supérieur 
à  celui  leur  revenant  du  chef  de  l'exercice  de  ces  droits, 
mais  sous  réserve  de  réduction  proportionnelle,  s'il  y  a 
lieu. 

Pour  faire  usage  de  leur  droit  de  souscription,  les 
porteurs  d'actions  et  les  porteurs  de  parts  de  fonda- 
teur devront  déposer  leurs  litres  du  10  au  28  octobre 
1905  inclus. 

Après  la  date  du  >H  octobre,  les  porteurs  d'actions  et 
de  parM  3e  fondateur  qui  n'auront  pas  exercé  leur  droit, 
Hcront  considérés  comme  y  ayant  renoncé. 


Le  prix  d'émission  a  été  lixé  à  875  fr.  ou  3'i0  piastres 
par  action,  jouissance  1"'  janvier  i900,  dont  437  fr.  50, 
ou  1 70  piastres,  payables  à  la  s©U8erip1  ion,  et  le  solde, 
soit  437  fr.  50  ou  170  piastres,  le  30  novembre  suivant; 
Sur  ces  versements,  la  Banque  bonifiera  'i  0/0  par  an 
jusqu'au  31  décembre  1905,  intérêt  qui  viendra  en  dé- 
duction du  second  versement.  A  partir  du  1er  jan- 
vier 1900,  les  actions  nouvelles  participeront,  dans  les 
mêmes  conditions  que  les  actions  actuelles,  aux  résul- 
tats de  l'exercice  commençant  à  cette  date. 

Le  versement  de  libération,  exigible  le  .30  novem- 
bre 1905,  ainsi  qu'il  est  dit  plus  haut,  sera  passible 
d'intérêts  de  retard  au  taux  de  1  o,o  par  mois,  confor- 
mément à  l'article  20  des  Statuts,  sans  préjudice  pour 
la  Société  de  l'exercice  des  droits  résultant  de  l'article 21; 

Les  souscriptions  seront  reçues  du  10  octobre  au 
28  octobre  inclusivement  :  Pour  l'exercice  du  droit  de 
préférence  réservé  aux  actions  :  à  Mexico,  au  siège 
social  de  la  Banque  Xulionale  du  Mexique;  à  Paris,  .à 
la  B/nique  dm  Paris  et  des  Pmjs-Bas. 

Le  droit  de  préférence  à  la  souscription  .  d'action* 
nouvelles,  réservé  aux  parts  de  fondateur,  ne  pourra 
pas  s'exercer  en  France,  mais  seulement  aux  guichets 
dont  disposent  à  l'étranger  les  Etablissements  déjà 
désignés,  au  Banco  Ilispano-A  mcricano,  chez  MM.  GlynT 
Mills,  Currie  and  G",  et  chez  M.  S.  Bleichroedcr. 

Le  règlement  du  premier  versement  de  libération  se 
fera  à  l'étranger  au  change  du  jour  sur  Paris. 


Crédit  Mobilier  Français.  —  Les  actionnaires  de 

cette  Société  se  réuniront  en  assemblée  générale  an- 
nuelle le  24  octobre  courant  pour  examiner  et  approuver 

les  comptes  de  l'exercice  1904-1905  qui  a  pris  lin  Le" 
30  juin  dernier.  Voici  le  bilan  de  cet  exercice,  rap- 
proché de  celui  établi  au  30  juin  1904  : 

Au  30  juin 

1904  1905 

Actif  (En  francs) 

Premier  établissement  : 

Apports  :                         1.500.000    »  1.500.000  » 

Constitutions  et  installa  lioa  s  : 

solde                                       73.680  S0  G5.073  60 

Frais  d'augmentation  du  ca- 
pital à  tO  millions                        »  41.535  35 

Espèces  en  caisse  et  dans  les 

banques                                 5 . 207 . 056  72  0 . 456 . 454  .96 

Reports                                            »  7. H6. 745  75 

Comptes  courants  débiteurs. . .  1.029.164  66  912.747  83 
Portefeuille  :  Rentes,  actions, 

obligations                              4.316.811  45  2.221.437  80 

Participations  financières                 75.725    »  301.723  95 

Agents   de   change  :   titres  à 

livrer                                         85.554  30  306.080  25 

Impots  et  droits  de  transmis- 
sion à  recouvrer                          14.915  98  24.081  44 

12.332.908  91  18.955.880  i>3 

passif 

Capital  :  75.250  actions  de  100 
francs  au  80  juin  1904  et 
100.000  actions 'de  100  fr.  au 

30  juin  1905                             7.525.000   »  10.000.000  » 

Réserve  légale                                20.107  02  42.529  24 

Réserve  d'amortissement                75.000   »  175.000  » 

Réserve  spéciale                            647.570  70  647.570  70 

Comptes  courants  créditeurs..     2.286.233  45  5.874.424  47 

Comptes  de  dépôts                      1.109.675  41  652.629  30 

Agents  de  cliauge  :  litres  à 

recevoir                                        71.443  95  170.427  45 

Comptes  dandce                            35.471  89  22.865  90 

Dividende  restant  à  payer                 »  14.607  60 

Profits  et  pertes  : 

Solde  reporté  dé  l'exercice 

précédent                                     5.783  47  55.555  72 

Bénéfices  de  l'exercice                 556.023  02  1.300.270  55 

127888.908  91  1S.955.8H0  93 


Ainsi  qu'en  font  foi  les  chilfres  ci-dessus,  les  béné- 
fices se  sont  élevés,  pour  la  dernière  année  sociale,  à 
i  .3HO.270  fr.  55  contre  550.(123  fr.  02  en  1903-1904. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


Ci-dessous,  comparé  au  précédent,  le  Comptede  Prolits 
et  Pertes  du  dernier  exercice  : 

Exercices 
"1 903-04         X904-I K  i 

(En  francs) 
964.409  39   1.733.288  39 


Produits 

Commissions  et  bénéfices  divers 
de  l'exercice  


Chart/es 

Frais  généraux   326.368  45  349.891  58 

Journal  des  Intérêts  financiers  et 

Revue  des  Annales   81.417  82  82.120  26 

Bénéfices  nels   556.023  02  1.300.270  55 

Sommes-  égales   964; 409  29  1.732.288  39 


Aux  3  >ldes  bénéficiaires,  qui  viennent  d'être  indi- 
qués, il  convient  d'ajouter  le  report  des  exercices  pré- 
cédents, soit  5.788  fr.  47  pour  1903-1904  et  55.555  fr.  72 
pour  1904-1905,  ce  qui  donne  alors  respectivement  des 
tildes  disponibles  de  502.  i00  fr.  49  et  del.;!55.826  fr.  27. 
La  répartition  de  cette  dernière  somme  s'effectuera  de 
la  manière  suivante.  Ici  encore  nous  procédons  à  un 
rapprochement  avec  l'année  1903-1904  : 

Exercices 
1903^04  lyoTolP 

Répartition  Eu  francs) 

Amortissement  des  frais  de  consti- 

tion                                              8.178  55  8.178  55 

Réserve  pour  amortissement            100.000   »  125.000  » 

—  spéciale  *      ..  125. 000  » 

—  légale                                22.422  22  50.027  83 

Compte  spécial  appartenant  aux 

actionnaires...   »  254.563  42 

Dividende  de  6  fr.  25  en  19044905 

et  de  5  fr.  en  1903  1904    376.250  »      625.000  » 

Amortissement  intégral  des  frais 

d'augmentation  du  capital   »  41.535  35 

Conseil  d'administration   »  50.608  45 

Parts  de  fondateur   »  75.912  67 

Report  à  nouveau   55.554  72  » 

Total  égal  au  solde  disponible..    562,406  49   1.355.826  27 


Ainsi  que  le  fait  ressortir  la  répartition  ci-dessus,  le 
dividende,  qui  avait  été  de  5  francs  pour  1903-1904, 
est  augmenté,  pour  1904-1905,  de  1  fr.  25  et  porté  par 
conséquent  à  G  fr.  25.  Xous  reviendrons  sur  cette 
affaire  après  l'assemblée  générale  annuelle  du  24  cou- 
rant qui,  nous  l'annoncions  il  y  a  huit  jours,  sera 
suivie  d'une  assemblée  générale  extraordinaire.  Cette 
dernière  assemblée  aura  à  statuer  sur  l'augmentation 
du  capital  social  à  25  millions  de  francs,  augmentation 
rendue  nécessaire  par  le  développement  îles  affaires 
sociales.  Les  nouvelles  actions  seront  réservées  pour 
moitié  aux  actions  actuelles,  et  pour  l'autre  moitié  aux 
parts  de  fondateur. 

Société  Centrale  de  Dynamite.  —  Cette  Société, 
dont  les  actionnaires  se  réuniront  en  assemblée  géné- 
rale annuelle  demain  14  octobre,  a  réalisé  au  cours  du 
dernier  exercice  1904-1905,  clos  le  30  juin  dernier,  un 
bénéfice  net  de  913.599  fr.  99.  Voici  le  bilan  qui  sera 
soumis  aux  actionnaires,  et  que  nous  rapprochons  de 
celui  de  l'exercice  précédent  : 

Bilan  au  30  juin 

1904  1905 

Actif  (En  francs) 

Portefeuille                              18.569.823  80  18  429  081  20 

Gafese  et  banquiers   1.594.133  54  1.018.873  34 

Débiteurs  divers   128.824  25  84.613  99 

Actionnaires    32.000    »  31.500  » 

Sociétés  filiales  débitrices. . . . .  2.282  541  49  3.096.416  45 

Mobi  lier   11.518  75 

Total  de  l'actif   22.61S.841  83   22.660.484  98 


Passif 

Capital   14.000.000    »  14.000.0CO  » 

Réserve  statutaine   L.40O.000  »  1.400.000  » 

Fonds  do  prévovauce   6.266.338  56  6.331.774  09 

Coupons  à  Rayer   7. «35  39  11.060  89 

Créditeurs  divers  et  comptes 

d'ordre   14.113  60  4.050  01 

Prolils  el  pertes  : 

Bénéfices  de  l'exercice   871.003  73  913.599  99 

Report  de  l'exercice  précédent.  59.515  55 

Total  du  passif   22.618.841  83   22  660.484  98 

Ainsi  qu'on  peut  Le  voir  par  les  chiffres  ci  dèSMM 
les  bénéfices,  qui  s'élevaient  à  871.003  fr.  73  en  19GB- 
1904  sont,  pour  le  dernier  exercice,  en  augmentation 
de  42.590  fr.  20. 

Voici,  comparé  au  précédent,  comment  s'établit  le 
Compte  de  profils  et  pertes  :" 

Exercices 
1903491M  19044909 
(En  francs 

Revenus  du  portefeuille   659.798  10      848.635  70 

Intérêts  et  agios   263.503  22      185.414  il 

Rentrée  provenant  de  la  liquida- 
tion de  la  Société  des  Mèches..        38.500    »  » 

Rentrée  sur  créance   2.779  05 

Commissions  sur  marchandises 
et  divers   14.337  55        13.155  26 

Total  des  produits   979.217  92  1.042.205  37 

Charges 

Frais  d'administration   45.5C0    »  45.500  •> 

Frais  généraux   34.988  84  62.122  84 

Frais  d'assemblée  extraordinaire.  15.725  35  » 

Droits  de.  timbre  -   12.000    »  12.000  » 

Droits  de  transmission  sur  titres 

annulés   8.204  09 

Amortissement  sur  mobilier   '»  778  45 

Bénéfices  nets                                  871.003  73  913.599  99 

Sommes  égales   9  i9 . 217  92   1 . 042 . 205  37 


Xous  reviendrons  sur  cette  entreprise  après  l'assem- 
blée générale.  Pour  le  moment,  bornons-nous  à  dire 
que  le  dividende  restera  fixé  à  30  francs,  comme  pour 
l'exercice  1903-1904.   

Emprunt  de  l'Indo- Chine.  —  L'émission  de 
80  millions  de  francs  du  Gouvernement  de  l'indo- 
Chine  à  laquelle  il  a  été  fait  allusion  plus  haut, 
comprend  172.413  obligations  au  nominal  de  500  IV., 
remboursables  en  soixante-quinze  ans.  Le  Gouverne1- 
ment  général  de  l'Indo-Chine  renonce,  en  leur  faveur, 
à  la  faculté  d'accélérer  leur  amortissement  ou  de  les 
rembourser  par  anticipation  en  totalité,  avant  le  lm' 
mai  1909. 

Ces  obligations  sont  offertes  aux  prix  de  480  francs, 
jouissance  P"  novembre  prochain.  Leur  intérêt  annuel 
est  de  17  fr.  50,  payables  par  moitié  le  1"  mai  et  le 
pr  novembre.  Bïies  sont,  de  plus,  affranchies  de  tons 
impôts,  taxes  ou  retenues,  de  quelque  nature  que  ce 
soit,  établis  ou  qui  pourraient,  dans  l'avenir,  être 
établis  en  Indo-Chine. 

Les  souscripteurs  peuvent  user  des  deux  modes  sui- 
vants : 

Libération  immédiate  : 
10  0/0  soit  fr.   50  en  souscrivant; 

86  0/0     —      430  à  la  répartition  du  27  octobre  au  3  no- 
vembre 1905. 

Libération  échelonnée  : 
10  0/0  soit  fr.    50  en  souscrivant  : 
26  0/0    —      130  à  la  répartition: 
30  0/0     —      150  le  4  décembre  1905; 
30  0/O     —      150  le  4  janvier  1906. 

96  0/0  soit  fr.  488 

Les  souscripteurs  qui  emploieront  ce  dernier  moâfe 
de  libération  auront  à  ajouter,  au  moment  dès  doux 
derniers  termes,  les  intérêts  à  3  1  2  0  '0  depuis  le 
1er  novembre  jusqu'aux  échéances  de  ces  ternies. 
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Les  demandes  de  souscriptions  seront  reçues  le 
21  octobre  aux  Etablissemeets  de  crédii  ci-après  : 

Banque  de  l'Indo-Chint  ;  Banque  de  Paris  et  des 
Pays-tas;  Comptoir  National  d'Escompte  ;  Crédit  Lyon- 
nais; Société  Générale  ;  Crédit  industriel  et  commercial, 
et  dans  les  agences  ainsi  que  chez  les  correspondants 
de  ces  établissements.  Les  souscriptions  par  corres- 
pondance sont,  d'ores  et  déjà,  admises. 


Ric-Tinto  Company,  Limited.  —  Les  journaux 
anglais  nous  ont,  cette  semaine,  apporté  la  nouvelle 
que  cette  Compagnie  avait  décidé  de  remplacer  sa 
dette-obligations  4  0/0,  s'élevant  à  3.027.900  livres  ster- 
ling, au  moyen  d'une  émission  de  50.000  actions  nou- 
velles ordinaires  au  nominal  de  5  livres  sterling,  assi- 
milées aux  actions  anciennes  actuellement  en  circula- 
tion, et  qui  seraient  offertes  aux  actionnaires  au  prix 
de  05  livres  sterling.  On  dit  que  la  souscription  de  ces 
titres  serait  d'ores  et  déjà  garantie. 

Ajoutons  que  cette  Compagnie  vient  de  déclarer, 
pour  l'exercice  1905,  un  acompte  de  dividende  de 
40  shillings  au  lieu  de  32  shillings  G  pence  il.y  a  un  an. 


Société  Générale.  —  Le  Conseil  d'administration 
de  la  Société  Générale  vient  d'adresser  aux  action- 
naires la  circulaire  suivante  : 

Messieurs, 

Quelques  actionnaires  nous  ont  signalé  des  circulaires  mal- 
veillantes, et  dépourvues  d'ailleurs  de  toute  autorité,  qui 
attribuent  à  la  Société  Générale  des  engagements  considé- 
rables dans  les  affaires  de  sucres. 

La  publication  des  bilans  de  la  Société  des  Raffinerie  et 
Sucrerie  Say  et  de  la  Société  Générale  des  Sucreries  et  de  la 
Raffinerie  d'Egypte  a  fait  justice  de  ces  bruits  :  la  Société 
Générale  n'a  en  portefeuille  ni  un  effet,  ni  même  un  warrant 
portant  l'une  ou  l'autre  de  ces  deux  signatures. 

Nous  ajouterons  que  là  Société  Générale  n'a  pas  le  moindre 
engagement  avec  la  liquidation  Henry  Say,  ni  avec  M.  Clro- 
nier,  qui  n'a  même  jamais  eu  de  compte  à  la  Société  Générale. 

Nos  actionnaires  et  nos  clients  peuvent  donc  considérer 
comme  de  pure  invention  les  bruits  et  les  indications  tendan- 
cieuses qui  ont  été  mis  en  circulation. 


Société  d'Electricité  de  Paris.  —  La  Société 
(V Electricité  de  Paris,  dont  les  actions  ont  été  admises 
hier  aux  négociations  de  notre  marché  officiel,  est  au 
capital  de  25  millions  de  francs  ;  elle  se  propose  de 
produire  l'énergie  électrique  dans  les  conditions  les 
plus  économiques  pour  la  vendre  aux  entreprises  de 
traction,  d'éclairage,  de  force  motrice  industrielle. 

Celles-ci  ne  peuvent,  en  effet,  dans  des  installations 
isolées  et  do  petites  usines  spécialisées,  obtenir  un 
prix  de  revient  comparable  à  celui  que  réalisera  la  So- 
ciété d'Electricité  de  Paris,  grâce  à  la  concentration 
industrielle,  à  la  réduction  de  ses  frais  généraux  et  à 
la  perfection  de  l'outillage  de  sa  colossale  usine.  Cette 
usine,  qui  est,  à  ce  jour,  de  beaucoup  la  plus  considé- 
rable de  la  région  parisienne  et  même  la  plus  puissante 
du  continent  pour  la  production  de  l'énergie  élec- 
trique, s'élève  à  Saint-Denis,  aux  bords  de  la  Seine, 
sur  de  vastes  terrains  acquis  dans  d'excellentes  condi- 
tions. Avec  ses  dépendances,  elle  couvrira  plus  de 
10  hectares.  Elle  a  été  aménagée  selon  les  méthodes  les 
plus  récentes,  et  telle  est  la  perfection  de  l'outillage 
mécanique  que  le  personnel  total  de  l'usine,  en  addi- 
tionnant tous  les  ouvriers  des  équipes  de  jour  et  de 
nuit,  les  contremaîtres,  les  ingénieurs  et  y  compris  le 
directeur,  n'atteindra  pas  vingt-cinq  personnes. 

La  Société  d'Electricité  de  Paris,  atteignant  d'emblée 
un  prix  de  revient  plus  avantageux  que  celui  d'instal- 
lations antérieures,  a  pu  conclure  aisément  des  contrats 
de  longue  durée  assurant  la  vente  de  la  plus  grande 
partie  de  l'énergie  qu'elle  va  produire. 

Tels  sont  les  contrats  passés  avec  le  Métropolitain  de 
Paris,  les  Tramirays  Aord  -  Parisien,   la  Compagnie 


Edison,  la  Société  d'Eclairage  et  de  Force  par  l'Elec- 
tricité, etc. 

D'autres  contrats  importants  sont  également  en 
cours  de  négociation,  de  sorte  qu'avant  même  de  mar- 
cher on  a  dû  se  préoccuper  d'accroître  les  installations 
électriques  de  l'usine  de  Saint-Denis,  qui  ((importe 
déjà  quatre  turbines  Brown  Boveri  Parsons,  d'une 
puissance  de  8.500  chevaux  chacune. 

<  )n  y  ajoute  déjà  quatre  nouvelles  turbines  faisant 
ensemble  18.000  chevaux.  Les  installations  actuelles 
avec  machines  du  dernier  modèle  assurent  donc,  dès  à 
présent,  à  la  Société  d'Electricité  de  Paris,  une  force 
de  plus  de  50.000  chevaux. 

A  la  lin  de  1900,  c'est-à-  dire  à  l'époque  où  expirent 
les  concessions  des  divers  secteurs  électriques  de  Paris, 
la  puissance  totale  de  l'usine  atteindra  environ  75.000 
chevaux,  c'est  à  dire  de  quoi  suffire  largement  à  tous 
les  besoins,  comme  éclairage  et  force  motrice,  de  toute 
la  partie  de  Paris  située  sur  la  rive  droite  de  la  Seine. 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE  DE  FRANCE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


12  octobre 
2.923  749  758 
1  094-061.392 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
5  octobre 

Or   2.939.906  617 

Argent.    1  098.415.295 

4.038.321.913   4.017  811. loi 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 

Portefeuille  Paris  j  %™»  |a™  —  ; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  suceurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs.. . 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale 
Divers   


5  octobre        12  octobre 


Total. 


PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  — 

Réserves  (  Loi  du  17  mai  1834 
niobiHères    Ex-banques  département. 
moDineres  (  Loj  du  9  juin  lg57  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total  


4.038.321  9)3 


62  265 
307.061  965 


336.lS6.81i 
104.000 

16S.030.94i 
32i.773.372 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.621.834 
100.000-000 
4.000.000 
25- 656  257 

4.272  471 
8.407.444 

120.578.490 


3.730  061  522 


182.500.000 
8.002.313 

10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
4.548.2S1-665 

41.752.385 

10.453.921 
208  325  666 
513.5i3  877 

79. 718. 120 
2.005  032 
6.430.538 
1.110.000 

93.424  806 


5.730.061.522 


4.017. 811. loi 


70. 881 
280. 701. 419 


375.353.172 
104  000 

160.693  677 
316.459.146 
180.000.000 
10.000.000 
2.980-750 
99. 516. 469 
100.000.000 
4. 000. 000 
25.718.730 

4.306.624 
8.407.444 

89.736.492 


5.675.868.959 


182. 500. 000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000-000 
8.407-444 
514. 463  350 
26.716.939- 
10.491.071 
234.789  142 
450.554.929 
82.446.298 
1.904.352 
6.891.406 
1.110.000 
121  481.961 


5-675.864.959 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  or  

—  argent 

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—  à  l'Etat.... 
Compt.  cour.  Trésor 

partie. 

Taux  d'escompte. . . 

Prime  de  l'or  

Bén. nets  (milliers  fr) 


■17  oct. 

16  oct. 

15  oct. 

13  oct. 

12  oct. 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

4  096.6 

4  234.2 

4  331.4 

4. 321. 5 

4.514.5 

2.352.0 

2.  £46. 6 

2.454  5 

2. 612  5 

2.923.7 

1  .l)!»'J.3 

1.106  0 

1.1118.1 

1.102  5 

[.m.i 

562  6 

540.7 

670.7 

611  9 

656. 1 

482  3 

448  7 

467  2 

505.9 

477.21 

180.0 

180.0 

180  0 

180.0 

1S0  0 

79  5 

178  3 

111.., s 

194.8 

234.8 

480.5 

372.1 

356  2 

461  9 

533.0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

1/2  O'OO 

pair 

pair 

pair 

pair 

2  584. S 

2.3L9.6 

2.088.9 

3  299.2 

2.537.7 
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Le  Rendement  des  impôts.  —  L'Administration  des  li- 
nanccs  vionl  de  publier  le  relevé  des  recettes  eflecjuées  pen- 
dant le  mois  de  septembre  1905. 

Le  rendement  des  impôts,  revenus  et  monopoles  s'élève, 
pour  le  mois  dernier,  à  la  somme  de  231.8:311.900  francs. 

Ce  chillïe  accuse,  par  rapport  aux  évaluations  budgétaires, 
une  plus-value  de  8.7o9.3(>0  fr.  et  il  représente,  par  rapport 
aux  recouvrements  du  mois  de  septembre  ÎIXM,  une  augmen- 
tation de  1.468.100  francs. 

Par  rapport  aux  évaluations  budgétaires,  il  y  a  plus-value 
sur  : 

L'enregistrement,  4.110.511  fr.  ;  le  timbre,  93.500  fr.;  l'im- 
pôt sur  les  opérations  de  Bourse,  171. 000  fr.  ;  L'impôt  de 
4  0/0  sur  les  valeurs  mobilières,  123.500  fr.  :  les  douanes, 
2.7'i8.000  fr.  ;  les  contributions  indirectes,  58.000  fr.  ;  les  hui- 
les minérales,  30.000  fr.  ;  les  contributions  indirectes  (mono- 
poles), 1.3G4.000  fr.  ;  les  \>o»\.cs,  2.178.400  fr.,  et  les  télé- 
graphes, 686.500  francs. 

Il  y  a  moins-valuc  sur  : 

Les-sels,  52.000  fr.;  Jes  sucres,  1.936.000  fr.  ;  les  téléphones, 
401.900  fr.  et  les  contributions  et  avances  pour  travaux  té- 
légraphiques et  téléphoniques,  324.200  francs. 

Par  rapport  aux  recouvrements  du  mois  de  septembre  1904, 
il  y  a  augmentation  sur  : 

L'enregistrement,  981.000  fr.;  le  timbre,  146.500  fr.  ;  l'impôt 
sur  les  opérations  de  Bourse,  176.000  fr.  ;  l'impôt  de  4  U/0 
sur  les  valeurs  mobilières,  60.000  fr.  ;  les  douanes,  3.402.000 
francs  :  les  huiles  minérales,  97.000  fr.  ;  les  contributions  in- 
directes J  monopoles),  1.282.000  fr.  :  les  postes,  704.100  fr.,  et 
les  télégraphes,  418.700  francs. 

Il  y  a  diminution  sur  : 

Les  contributions  indirectes,  2.838.000  fr.  :  les  sels,  08.000 
francs;  les  sucres,  2.246.000  fr.;  les  téléphones,  612.900  fr., 
et  les  contributions  et  avances  pour  travaux  télégraphiques 
et  téléphoniques,  34.300  francs. 

Le  résultat  des  neuf  premiers  mois  montre  une  plus-value 
de  24.605.100  fr.  par  rapport  aux  évaluations  budgétaires  et 
une  augmentation  de  9.746.000  fr,,  par  rapport  au  recouvre- 
ment de  la  période  correspondante  de  1904. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  I'  6  octobre,  les  obligations  de  l'Emprunt  Bulgare 
5  0/0  or  1904  ne  sont  plus  négociables  qu'en  titres  définitifs, 
n<"  1  à  160000,  coupon  n°  2  attaché. 


Les  obligations  5  0/0  de  la  Rente  Roumaine  amortissable 
1881-1888.  étant  appelées  au  remboursement  le  14  octobre  pré- 
sent mois,  cesseront  d'être  négociables  à  partir  de  cette  date. 


Les  obligations  non  estampillées  et  estampillées  de  la  Dette 
générale  de  la  Daïra  Sanieh  4  0/0  1890  étant  appelées  au  rem- 
boursement le  15  octobre  présent  mois,  savoir  : 
Les  obligations  non  estampillées,  au  pair  de  500  fr., 
Et  les  obligations  estampillées,  à  raison  de  525  fr., 
Lesdites   obligations  cesseront  d'être  négociables  à  la 
Bourse  à  partir  du  lundi  16  octobre. 


Un  droit  de  préférence  est  réservé  aux  actionnaires  de  la 
Société  pour  la  fabrication  de  la  Soie  de  Ghardonnet  à  la 
souscription  au  pair  de  4.0UO  actions  de  100  francs  d'une  So- 
ciété nouvelle  dite  :  Société  pour  la  Fabrication  en  Italie  de 
la  Soie  Artificielle  par  le  Procédé  de  Ghardonnet. 

Les  souscriptions  sont  reçues  du  1"*  au  31  octobre,  à  raison 
de  1  action  de  la  nouvelle  Société  pour  4  actions  Soie  de 
Ghardonnet. 

En  conséquence,  la  Ghambre  syndicale  a  décidé  que  jus- 
qu'au 24  octobre  présent  mois,  les  actions  Soie  de  Chardonnet 
se  négocieront  sous  deux  rubriques  affectées  : 

L'une,  aux  actions  estampillées  du  droit  à  la  souscription  ; 

Et  l'autre,  aux  actions  non  estampillées. 


Nomination  d'un  Agent  de  change  honoraire  près  la 
Bourse  de  Lyon.  —  Par  décret  du  Président  do  la  Répu- 
blique en  date  du  3  octobre  1905,  rendu  sur  la  proposition  du 
ministre  des  finances,  M.  Waldmann  f Abel-Féllx),  ancien 
agent  de  change  près  la  Bourse  de  Lyon,  a  été  nommé  agent 
de  change  honoraire. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  C  ; 
du  10  au  16  septembre  1905  (37*  semaine) 


(En  milliers  de  franc») 


—  

t-  u 

Rec. 

)r.  de 

Recette 

s  brutes 

Désignation  des 

,qj  'g 

la  semaine 

des  a 

nnées 

Di 

fférence 

lignes 

£ 

S  S" 

 - 

P'  1903 

;2  " 

A  t\C\" 

190;j 

1904 

Etat  

2.910 

1.313 

1.264 

36  758 

35  614 

+ 

1114 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.421 

10250 

9. 7  40 

327.300 

319.72U 

+ 

7.580 

—   Chemins  Algériens 

513 

220 

198 

7.301 

7.183 

+ 

118 

Nord  

3.768 

5.H3 

4.859 

167.716 

161  977 

+ 

5.739 

Ouest  

5.843 

4.190 

4.207 

134. «94 

132.480 

+ 

2.414 

Orléans  

7.1IHJ 

5.659 

5  215 

166  360 

159.228 

+ 

7.132 

Est  

4.922 

4. 301 

4.136 

137.617 

133  347 

+ 

4.070 

Midi  

3 . 830 

2-573 

2.539 

M)  62.1 

78  692 

+ 

1  931 

898 

211 

1X9 

6.533 

6.329 

+ 

204 

Bône-Guelma  

1.209 

221 

267 

7  857 

8  248 

391 

296 

107 

85 

2.691 

2-5t»9 

+ 

122 

Lignes  Algériennes  .  . 

874 

93 

109 

'  3.835 

3. 2x6 

+ 

349 

Médoc  

103 

3b 

38 

1.052 

1.041 

+ 
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REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  do  Paris 


La  Banque  d' Angleterre  n'a  pas  de  nouveau  élevé  le 
taux  de  son  escompte  hier,  contrairement  à  ce  que  l'on 
croyait  généralement.  Il  s'ensuit  que  la  tendance,  ren- 
due tout  d'abord  hésitante  par  la  faiblesse  signalée 
dans  le  groupe  des  Mines  d'or,  j.'est  montrée  ensuite 
soutenue  dans  l'ensemble.  Au  reste,  les  nouvelles  opé- 
rations financières  annoncées  ou  en  perspective,  sont 
là  pour  servir  d'encouragement  au  marche; 

C'est  demain  samedi,  qu'aura  lieu  la  réponse  des 
primes  de  quinzaine  :  on  procédera  lundi  aux  opéra- 
tions de  report.  L'argent,  pour  les  prorogations  de 
positions,  semble  devoir  être,  comme  précédemment, 
facile. 

ir  ir  Les  Rentes  Françaises  sont  restées  calmes. 

La  Rente  3  0/0  Perpétuelle  finit  à  99  fr.  tiO  à  terme, 
en  moins-value  de  12  1/2  centimes.  Au  comptant,  elie 
perd  15  centimes  à  99  fr.  50. 

La  Rente  3  0/0  Amortissable  est  revenue  de  99  fr.  15 
au  comptant  à  98  fr.  85  ;  à  terme,  elle  est  à  i<9  fr.  05. 

Les  Obligations  Tunisiennes  sont  revenues  de  483  fr. 
à  479  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de 
l'Annam  et  du  Tonkin,  80  fr.  05;  Emprunt  de  Mada- 
gascar 2  1/2  0/0,  délaissé;  Emprunt  3  0/0  1903, 
93  fr.  60,  sans  changement;  3  1/2  0/0  de  V Indo-Chine 
1899,  508  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours  ;  Obligations 
3  0/0  de  l'Emprunt  1902,  440  fr.,  en  moins-value  de 
5  fr.  ;  Emprunt  3  0/0  1902  du  Gouvernement  Général 
de  l'Algérie,  454  fr.  25,  en  légère  avance;  Emprunt  de 
l'Afrique  Occidentale  3  0/0,  471  fr.  75  contre  473  fr.  ; 
Tunisien  3  0/0  1902,  sans  ail'aires. 

ir  ir  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont, 
tout  comme  précédemment,  donné  lieu  à  des  échanges 
suivis. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  perdent  2  francs  à  550 
francs  ;  Obligations  3  0/0  1869,  aux  environs  de  481 
francs;  Obligations  3  0/0  1811,  410  fr.,  au  lieu  de 
412  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1875,  578  fr.,  reperdant 

1  fr.  50  ;  Obligations  4  O/0  1816,  578  fr.,  gagnant  1  fr. 
Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  finissent  à  394  fr., 

en  petite  avance  sur  jeudi  dernier  ;  Obligations  2  12  0  0 
1894-1896,  .394  fr.,  en  recul  d'un  franc;  Obligations 

2  010  1898,  438  fr.,  au  lieu  de  457  fr. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropo- 
litain) clôturent  à  427  fr.,  contre  427  fr.  50;  Obligations 
de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  1904,  aux  environs  de  432  fr.; 
Obligations  2  3/4  0/0  1905  libérées,  378  fr.,  gagnant 

3  francs. 

4c  ir  L'action  de  la  Banque  de  France,  que  nous 
laissions  à  3.875  fr.  au  comptant,  s'avance  de  15  fr. 
à  3.890  francs. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


Pour  les  seize  promises  semaines  du  second  se- 
mestre do  l'exercice  en  cours,  Lee  bénéfices  nets  des 
escomptes  et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablisse- 
ment de  Crédit  s'établissent  à  2.584. 781.fr.  87. 

ir-  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
se  retrouvent  à  722  fr.  au  comptant. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  restent 
recherchées  par  l'épargne,  qui  apprécie  de  plus  en  plus 
et  les  garanties  dont  elles  sont  entourées,  et  les  lots 
dont  elles  sont  dotées. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont 
soutenues  à  488  fr;  :  Obligations  Foncières  3  0/0  1879, 
5*12  fr.,  eu  petite  avance  ;  Obligations  Communales  1880, 
505  fr.  au  lieu  de  506  fr.  ;  Obligations  Foncières  1883, 
i&4  fr.,  sans  variation  aporéoiaHle  ;  Obligations  Fon- 
cières 2  60  0/0  1885,  485  fr.,  gagnant  1  franc. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à  400  fr., 
contre  'lOl'fr,  ;  Obligations  Communales  2  60  0/0  1892, 
482  fr.  ,au  lieu  de  483  fr.  ;  Obligations  Foncières  2  80  0/0 
1895  ^  402  fr.  50,  sans  changement  ;  Obligation?  Com- 
munales 2  60  0/0  1899,  487  fr.,  reperdant  3  fr.  ;  Obliga- 
tions Foncières  3  0/0  1903  avec  lots,  405  fr.,  contre 
49G  fr.  5C. 

-K  -fr  Le  groupe  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
est  demeuré  très  actif. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  cote  1.570  fr.  à 
ternie,  contre  1.572  fr.  Au  comptant,  elle  reste  à 
1.509  francs. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  s'inscrit  à  059  fr. 
au  comptant,  et  à  600  fr.  i  terme. 

Le  Crédit  Lyonnais  se  retrouve  à  1.152  fr.  au  comp- 
tant et  à  1.156  fr.  à  terme. 

La  Société  Générale  est,  au  comptant  et  à  terme,  à 
ses  mêmes  cours  de  087  fr.  et  de  63!)  fr. 

hcCrédil  Industriel  et  Commerciale  lait  de  nouveaux 
progrès  en  passant  de  690  fr.  à  695  fr. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie, 
qui  restait  il  y  a  huit  jours  à' 258  fr.  au  comptant  et  à 
terme,  clôture,  sur  ces  deux  marchés,  respectivement 
à  256  fr.  et  à  255  fr.  ;  Banque  Internationale  de  Paris 
(en  liquidation),  187  fr.  au  comptant,  en  avance  de  6 
francs,  et  186  fr.  à  terme,  contre  180  fr. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  a  progressé  de  334  fr. 
à  340  francs. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique 
du  Sud  -clôture  à  74  fr.  50  ù  terme. 

La  Banque  de  l' Algérie  gagne  encore  10  fr.  à  1.460 
francs. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs,  que  nous  lais- 
sions à  338  fr.,  se  retrouve  à  385  fr. 

L'action  de  la  Banque  de  l' Indo-Chine  est  de  nouveau 
ferme  ;  elle  gagne  9  fr.  à  1.288  fr. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  finit  à  156  fr.  au  comp- 
tant et  à  'terme. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  est  en  plus-value 
de  5  fr.  à  terme  à  931  fr.  et  de  1  franc  au  comptant  à 
930  francs. 

La  Société  Marseillaise  est  à  935  fr.  Par  décision  du 
Conseil  d'administration,  il  sera  payé,  à  partir  du 
2  novembre  prochain,  un  coupon  de  Ï2  fr.  50  sur  les 
actions  Libérées  et  de  7  fr.  50  sur  les  actions  non  libé- 
rées. Ce  paiement  représente  l'intérêt  semestriel  à 
4  0/0  du  capital  versé  et  uu  acompte  sur  les  bénéfices 
de  1905. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  sont  calmes  à  138  francs  ;  Obli- 
gations de  47I>  francs,  délaissées  de  nouveau. 

La  Rente  Foncière  a  repris  de  198  fr.  à  terme,  à 
206  fr.,  et  de  203  fr.  au  comptant  à  211  fr. 

Le  Crédit  Algérien  a  rétrogradé  de  1.208  fr.  h  1.275 
francs. 

La  Compagnie  Algérienne  est  sans  variations  à  885 
francs. 

fr  ir  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 

Chemins  de  fer  sont  plutôt  câlines. 

L'action  Lyon  est  revenue  de  L.S85  fr.  au  comptant, 
à  1.430  fr.  ;  Nord,  1*848  fr.  au  comptant  cl  1.858  I  r.  à 
terme,  au  lieu  de  1.850  fr.  il  y  a  huit  jours. 


L'action  Midi  a  rétrogradé  de  1.225  fr.  à  1 .212  fr.; 
Est,  1.000  fr.,  sans  changement;  Ouest,  930  fr.,  en 
moins-value  de  23  fr.  ;  Orléans,  1.490  fr.  au  comptant, 
eontre  L.492  francs. 

Pour  la  trente-huitième  semaine  de  l'année  1905,  les 
recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904:  Augmentations: 
Orléans,  511.000  fr.;  Lyon,  .'iOO.OiiO  fr.  ;  Eit>  330.000  fv.  ; 
Nord,  351.000  fr.  ;  Midi,  35.800  fr.  Diminutions;  Ouest, 
70.000  francs. 

>f   fr  Les   Valeurs  Industrielles  et  Commerciales 

ont  été  diversement  traitées,  avec  des  échanges  plutôt 
restreints. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris 
perdent  5  francs  au  comptant  à  640  francs;  Compagnie 
Parisienne  du  Gaz,  870  francs  à  terme  e1  au  comptant, 
en  recul,  respectivement,  de  19  francs. et  de  22  francs. 

L'action  de  la  Société  d'Eclairage,  Ciuiuifagr.  A  Force 
Motrice,  que  nous  laissions  à  415  fr.,  finit  à  398  francs. 

L'action  Suez  est  en  bénéfice  do  5  francs  à  4.530  fr.  ; 
PtortB  dr  Fondateurs,  2.0?5  fr.,  perdant  20  francs;  Parts 
Civiles,  3.290  fr.,  contre  3.280  fr.  Le  trafic  du  canal  a 
repris  «les  le  S  courant. 

Les  Omnibus  de  Paris  ont  remonté  de  810  francs  à 
888  francs  à  terme;  au  comptant,  ils  cotent  même  844 
francs.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la 
trente-neuvième  semaine  de  1905,  ont  été  de  823.424 
francs  10,  contre  820.560  fr.  pour  la  semaine  cor- 
respondante de  1904.  Du  1er  janvier  au  30  septembre 
1905,  les  recettes  totales  se  chiffrent  par  32.704.260 
francs  50.  contre  33.598.962  fr.  75  pour  la  période  coiv 
respondanto  de  1904,  soit  une  différence  de  894.702 
francs  15  en  faveur  de  l'exercice  précédent. 

Les  Voilures  à  Paris  ont  encore  pris  une  forte 
avance,  en  passant  de  385  fr.  à  terme  à  409 -fr. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
est  à  son  même  cours  de  611  fr.  ;  Compagnie  Générale 
Parisienne  de  Tramways,  244  fr..  gagnant  1  franc;  Est- 
Parisien,  51  fr.  25  contre  50  fr.  50;  Tramways  de  Paris 
et  du  Département  de  la  Seine,  565  fr.  au  comptant, 
reperdant  12  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramivays  Electri- 
ques el  Omnibus  de  Bordeaux  se  retrouvent  à  206  fr., 
en  bénéfice  d'un  franc. 

Les  Chemins  de  fer  Arog entais  ont  progressé  de  452  fr. 
à  460  francs. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux, 
que  nous  laissions  à  559  fr.  à  terme',  finit  à  555  fr.  au 
comptant  ;  Electro-Métallurgie  de  Dives,  369  fr.  à 
terme,  en  petite  moins-value  d'un  franc. 

L'Omnium  Lyonnais  est  monté  de  180  fr.  à  188  fr  ; , 
gagnant  8  francs. 

Le  Métropolitain  de  Paris,  qui  clôturait  à  579  fr., 
s'inscrit  à  580  fr.  à  terme  et  à  582  fr.  au  comptant. 

L'action  du  Nord-Sud  de  Paris  est  mieux  tenue  ;.elle 
a  repris  de  10  francs  à  terme  à  273  fr.,  et  de  21  franos 
au  comptant  à  280  francs. 

La  Mnlfida.no  a  reperdu  8  fr.  au  comptant  à  .700  fr. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantiiiue  s'est  avan- 
cée de  201  fr.  à  215  fr.  ;  Messageries- Maritimes.  817  fr. 
ii  terme,  en  gain  de  4  fr.  Au  comptant,  on  cote  318  fr. 

Les  Chargeurs  Réunis,  qui  étaient  montés  àO50  fr., 
ont  rétrogradé  à- 885  fr. 

Lu  Dynamite  Centrale  reperd  4  fr.  à  terme,  à  570  fr. 

Les  Phosphates  du  Dyr  s'inscrivent  à  135  fr.,  gagnant 
15  francs. 

Les  actions  Urbaine-Voitures  sont  montées  de  135 
francs  à  L56  fre;  Obligations  4  0/0,  245  fr.,  en  plus- 
value  do  20  fr. 

Les  actions  des  Raffinerie  el  Sucreries  C.  Say 
ont  été  agitées.  Après  avoir  lléehi  de  535  fr.  à  517  fr., 
elles  reprennent  à  558  fr.  après  566  fr.  au  plus  haut. 
Au  sujet  de  cette  Soeiélé,  nous  nous  reportons  à  l'ar- 
ticle que  nous  lui  consacrons  plus  haut. 

La  Compagnie  française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson- Houston ,  qui  restait  à  835  fr.,  gagno  10 
francs  à  845  fr. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


Les  Obligations  S  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Santa-Fé  s'avancent'  de  1  l'r.  50  à 
618  fr.  50;  Obligations  4  1/2  0/0,  519  fr.  75,  contre  519 
francs. 

Les  Obligations  5  0/0du  l'art  du  Rosario  sont  recher- 
chées à  495  fr.  D'après  !e  rapport  de  M.  Biers,  consul 
de  France  au  Rosario,  le  mouvement  commercial  du 
port  s'est  chiffré  en  1904  par  une  valeur  do  98  inilliuns 
ae  francs  d'importations,  contre  (H)  millions  en  1903, 
etipar  251  millions  d'exportations,  contre  194  millions 
en  1903. 

L'Association  Minière  clôture,  en  dernière  heure,  à 
198  fr.  et  à  201  fr.  à  terme. 

•fr  x  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  sont  calmes. 

La  Rente  Argentine  &  0/0  1896  (Rescision)  est  sans 
changement  à  94  fr.  ;  Rente  4  0/0  1900,  93  fr.  25  au 
comptant. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  gagne  10  centimes  à  89  fr.  60; 
Brésilien  1898  5  U/0  (Funding),  105  fr.  05  au  comp- 
tant, perdant  20  centimes  ;  Obligations  5  0/0  de  l'Etat 
de  Minas-Geraès,  497  fr.  au  comptant,  en  bénéfice  de 
2  francs. 

L'Obligation  5  0/0  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie per d  1  franc  à  480  francs;  Obligations  de  l'Em- 
prunt 5  0/0  1902,  494  fr.  à  terme  et  493  fr.  au  comp- 
tant, contre  195  fr.  et  497  fr.  ;  Emprunt  5  0/0  or  190i, 
484  fr.  à  terme,  en  moins-value  de  4  francs. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  l'Etat  Indépendant  du 
Congo  ont  été  de  nouveau  demandées  :  elles  restent  à 
85  fr.  à  terme  et  à  80  fr.  au  comptant. 

L'Italien  5  0/0  a  donné  lieu  à  peu  d'échanges. 
A  terme,  on  le  néglige  ;  au  comptant,  il  s'inscrit  à 
105  francs. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  à  93  fr.  20,  est  à  2  1/2 
centimes  prés  comme  il  y  a  huit  jours. 

L'Emprunt  du  Maroc  5  0/0  1904  finit  à  527  fr.  à 
terme. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lre  série,  clôture^  à 
ÏÙ  fr.  05,  contre  70  fr.  10  ;  2e  série,  70  fr.  30  au  comp- 
tant ;  3e  série,  70  fr.,  également  au  comptant. 

Le  Roumain  4  O/O  amortissable  1894  perd  15  centimes 
à  93  fr.  'i0;  Rente  4  0/0  1896  Amortissable  93  fr.  ;  Rente 
4  0/0  Amortissable  1898,  93  fr.  45,  en  recul  de  30  cen- 
times. 

La  Rente  Russe  3  0/0  1891-1894  clôture  à  78  fr.  80 
au  comptant  et  79  fr.  à  terme,;  Rente  3  0/0  1896,  78 
francs  30  au  comptant  et  78  fr.  00  à  terme  ;  Russe  4  0/0 
Consolidé  1901,  93  fr.  45  à  terme;  Consolidés  1™  et  2° 
séries,  92  fr.  10  au  comptant  et  92  fr.  30  à  terme. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  sont  fermes  à  529 
francs  à  terme  et  au  comptant. 

La  Renie  Serbe  4  0/0  Unifiée  gagne  15  centimes  à 
terme  à  83  fr.  15  ;  au  comptant,  elle  est  à  83  fr.  10  ; 
Rente  5  0/0  or  des  Monopoles,  487  fr.  au  comptant, 
reperdant  3  fr. 

Les  Valeurs  Ottomanes  n'ont  que  peu  varié.  La  Dette 
Ottomane  Convertie  Unifiée  4  0/0  cote  90  fr.  95,  sans 
changement  ;  Priorités  4  0/0,  aux  environs  de  LOI  fr.  ; 
Consolidation  4  0/0,  404  fr.  50,  contre  405  fr.  ;  Obliga- 
tions 4  0/0  de  l'Emprunt  des  Douanes  de  1902,  48'i  fr., 
presque  ians  variation. 

Les  nouvelles  Ottomanes  4  0/0  1901- 1905  finis- 
sent à  457  fr.  au  comptant  et  à  458  fr.  à  terme. 

if  it  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens 
est  revenue  de  480  fr.  à  483  fr.  50  ;  Banque  Nationale 
du  Mexique,  982  fr.  50  au  comptant,  mais  988  fr.  k 
terme;  Banque  Impériale  Ottomane,  010  fr.  à  terme, 
contre  011  francs. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  l&Land  Banl,  of  Egypl 
(Banque  Foncière  a" Egypte )  sont  actives  à  470  fr.  75. 

Les  actions  de  la  Banque  de  Londres  et  de  Mexico, 
se  traitent,  au  comptant,  à  628  fr.  et  à  626  fr.  à 
terme. 

La  Banque  Central'-  Mexicaine  gagne  1  fr.  à  terme 
à  409  francs. 

Le  Rio-Tinto  est  remonté  de  1.041  fr.  à  1.680  fr.,  sans 
toutefois  clôturer  à  son  plus  haut  cours.  Cette  Compa- 


gnie vient  de  déclarer  un  acompte  de  dividende,  pour 
1905,  de  40  shillings. 

Les  actions  des  Sucreries  cl  Raffineries  d'Egypte 
ont  fléchi  de  41  fr.  k  32  francs. 

La  Sosnomice  a  fléchi  de  18  fr.  k  1.414  l'r.;  Briansk, 
575  fr.,  en  moins-value  de  4  l'r. 

Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  soutenues  ;'i 
383  fr.  ;  actions  privilégiées,  384  l'r.  ;'i  tonne,  et 
387  fr.  au  comptant. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  plus 
molles.  Lés  Andalous  passent  de  194  fr.  k  195  l'r.;  Nord 
de  l'Espagne,  170  l'r.,  reperdant  3  fr.  ;  Saragosse,  :i09  fr., 
en  recul  de  5  l'r. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Tliessalie  clô- 
turent k  terme  à  163  fr.,  et  ;ï  103  fr.  50  au  comptant. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Saluniguc-Conslan- 
tinople  sont  à  338  francs  au  comptant  ;  Obligations  an- 
ciennes Smyrne-Cassaba  et  prolongement  (Série  1894), 
488  fr.  ;  Obligations  nouvelles  4  0/0  (Série  1895),  aux 
environs  de  445  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  sont  animées  ;'i  293  fr. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Il  y  a  eu  à  signaler,  cette  semaine,  un  peu  plus  d'hésita- 
tion sur  le  Marché  en  Banque  qui  a  vu,  par  suite,  ses 
échanges  se  ralentir. 

Le  Brésil  3  0/0  1895  reperd  20  centimes  à  99  fr.  65  :  Brésil 
5  0/0  1903,  lui  fr.  40,  reperdant  20  centimes;  Brésil  U  0/0 
1901-1902,  91  fr.  au  lieu  de  91  fr.  52  1/2:  Mexicain  3  0/<y, 
36  fr.  50,  en  moins-value  de  12  1/2  centimes;  Mexicain  5  0/0, 
52.fr.  07  1/2  contre  52-  fr.  95  ;  Argentin  4  O/O  Mu  te,  91  37  1/  2T 
en  recul  de  87  1/2  centimes  sur  jeudi  dernier. 

Les  obligations  de  YEmprunt  -5  0/0  de  Pernaritbuco  sont 
montées  de  454'  fr.  à  400  fr. 

Le  Laurium  Grec  a  reculé  de  54  fr.  50  à  52  fr.  50  ;  Clie- 
mins  Ottomans,  134  fr.  50,  sans  changement. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Nord  du  Brésil  sont  e'n  bénéfice  de  2  francs  à  448  francs. 

Le  Cape  Copper  a  perdu  4  francs  à  141  fr.  50  ;  Tharsis, 
100  francs,  au  lieu  de  161  francs. 

Les  actions  de  l'Electrique  Lille-Roiihaix-Tourcoing,  intro- 
duites samedi  dernier,  au  comptant,  à  300  francs,  sont  main- 
tenant demandées  à  311  francs.  On  sait  qu'il  s'agit  là  d  une 
grande  entreprise  de  tramways  électriques  appelée  à  desservir 
une  région  essentiellement  industrielle  et  très  peuplée. 

La  Harpener  n'a  pas  pu  conserver  toute  son  avance  ;  elle 
revient  de  1.7 £3  francs  à  1 . 725  francs. 

L'action  Kertch  a  lléchi  de  54  fr.  à  52  fr. 

La Huanchaca,  qui.  restait  à  138  fr.  50,  a  rétrogradé  à 
134  francs. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  clôture  à  4G8  fr., 
en  bénéiiee  d'un  franc. 

Les  Aciéries  du  Donetz  oui  reculé  de  1.340  fr.  à  1.285  fr.  ; 
Doubowaïa-Balka,  1.380  fr,,  gagnant  20  francs:  Dniépro- 
vienne,  2.106  fr.,  en  réaction  de  54  francs. 

Les  Mines  de  fer  de  Raldunanorka-Krivoï-Rog  restent  à 
173  francs,  au  lieu  .de  176  francs. 

L'action  Banque  d'Athènes  est  ferme  à  137  fr.  50  et  deman- 
dée ainsi.  On  annonce  que  cette  Société  va  établir  une  suc- 
cursale à  Constantmoplc. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  clôture  à  568  francs. 

Les  actions  de  la  Société  Ottomane  Industrielle  et  Commer- 
ciale de  Salonique  se  retrouvent  ;'i  160  fr.  50,  sans  variation 
appréciable. 

La  Vieille-Montagne  est  eu.  nouvelle  avance  à  940  franos, 
gagnant  13  francs  pour  la. semaine. 

L'action  ancienne  des  Galeries  La/ayette  finit  à  158  fr.  50. 

La  Part  de  Monaco,  qui  clôturait  à  5.355  francs,  est  ;> 
5.395  fraucs.  en  bénéfice  de  40  francs. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  l'Jo;  cestenl  à 
332  francs,  gagnant  un  franc. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  zimmer  sont  à  75  francs, 
au  lieu  de  71  francs. 


\'o>-  te*  Tableaux  deï  Cours  sur  la  Couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 


L2  octobre  1905. 

Situation  agricole.  —  Le  régime  pluvieux  qui  r^gne  de- 
puis une  quinzaine  de  jours  n'est  pas  sans  inquiéter  la 
culture.  Jusqu'à  présent,  ces  condilions  atmosphériques 
anormales  n'ont  eu  d'autre  résultat  que  de  retarder  les  tra- 
vaux d'automne,  mais  la  persistance  du  mauvais  temps  pour- 
rait bien  avoir  des  conséquences  beaucoup  plus  fâcheuses. 

Les  arrachages  de  betteraves  et  de  pommes  de  terre,  déjà 
fort  difficiles,  deviendraient  impossibles  si  le  sol  se  chargeait 
d'une  dose  plus  forte  d'humidité;  les  travaux  préparatoires 
aux  ensemencements,  actuellement  peu  avancés,  devraient 
être  complètement  suspendus,  et  cet  ajournement  compro- 
mettrait singulièrement  les  futures  récoltes. 

Souhaitons  donc,  avec  ceux  dont  les  intérêts  sont  en  jeu, 
qu'un  temps  confoimc  à  la  saison  vienne  à  bref  délai  leur 
permettre  de  procéder  régulièrement  à  leurs  occupations- et 
regagner  le  retard  déjà  constaté. 

Prix  du  BIè  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


14sept. 
1905 

21sepl . 
1905 

28scpt. 
1905 

5  oct. 
1905 

12  oct. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

22  62 

22  87 

23  12 

23  12 

23  12 

18  75 

18  51 

18  80 

18  60 

19  09 

17  50 

17  50 

18  .. 

18  12 

18  .. 

21  .. 

21  28 

21  31 

21  15 

21  46 

16  5i 

16  65 

16  59 

16  65 

16  98 

15  75 

15  91 

16  11 

16  09 

16  42 

17  02 

16  89 

17  16 

16  89 

17  33 

Paris  

Liverpool  

Anvers  

Berlin  

Budapest  

Chicago  

New- York  

Les  marchés  de  province  sont  toujours  désertés  par  la  cul- 
ture ;  les  apports  et  les  offres  sur  échantillons  y  sont  donc  des 
plus  limités.  Il  est  vrai  que  la  demande  est,  elle  aussi, 
excessivement  réduite  et  porte  presque  exclusivement  sur  les 
blés  de  choix. 

En  raison  de  ce  marasme  des  affaires,  il  ne  faut  donc 
attribuer  aucune  signification  aux  dernières  variations  des 
prix,  lesquelles  d'ailleurs  sont  peu  importantes. 

A  Paris,  à  notre  réunion  hebdomadaire  d'hier,  l'accord 
entre  acheteurs  et  vendeurs  s'est  difficilement  établi  ;  les 
transactions  ont  donc  été  encore  peu  nombreuses.  On  a  coté  : 
blés  roux  de  choix,  23  à  23  25;  belle  qualité,  22  75  à  23  ; 
qualité  moyenne,  22  à  22  50;  blés  blancs,  23  à  23  50.  Les 
100  kilos,  net,  gares  de  Paris  ou  usines  environnantes. 

Notre  marché  réglementé  a  été  dépourvu  d'activité  durant 
la  dernière  huitaine,  et  les  cours  n'ont  été  soumis  qu'a  des 
fluctuations  insignifiantes. 

28  sept. 
23  12 


Courant  

Novembre  

Novembre- déc. . . 
4  de  novembre  . . 
4  premiers  


23  37 
23  62 
23  87 


5  oct. 
23  12 
23  37 
23  37 
23  62 
23  87 


12  oct. 
23  12 
23  .. 
23  12 

23  37 
23  62 

75  à  77  kilos 


Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de 
à  l'hectolitre. 

Farines-fleur.  —  Le  marché  des  farines  de  commerce  est 
calme.  Oh  a  coté  en  clôture  : 

28  sept.      5  oct.        12  oct. 

Courant   30  37        30  62        30  37 

Novembre   £0  75         30  50 

Novembre- déc...  30  87  30  87  30  62 
4  de  novembre..      31  12        31  12        30  87 

4  premiers   31  37        31  37         31  12 

Les  100  kilos,  net,  toile  perdue  sans  escompte. 

Farines  de  consommation.  —  Les  demandes  de  la  bou- 
langerie parisienne  sont  maintenant  plus  importantes.  Les 
prix  n'ont  pas  varié.  On  cote  les  principales  marques  en 
disponible  : 

157kil.,net  10()kil.,net 

,  Marques  de  choix   54  25  34  55 

Premières  marques   54  ..  34  39 

Bonnes  marques    52  75  33  59 

Marques  ordinaires   51  f0  32  80 

Conditions  :  le  sac  de  159  kil.  ou  101  kil.,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicilo  des  acheteurs,  au  comptant, 
avec  1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 


Avoine.  —  L'évaluation  officielle  de  la  récolle  de  l'avoine 
est  impatiemment  attendue;  on  espère  qu'elle  paraîtra  plus 
tôt  que  l'an  dernier,  c'est-à-dire  avant  le  10  novembre. 

En  attendant,  les  offres  sont  toujours  très  restreintes  sur 
les  marchés  de  province,  mais  cette  insuffisance  de  la  mar- 
chandise peut  s'expliquer  par  l'absence  de  beaucoup  de  pro- 
ducteurs aux  réunions  régionales. 

Les  acheteurs  estiment  cependant  que,  le  besoin  d'argent 
se  faisant  sentir,  les  détenteurs  seront  bientôt  contraints  de 
se  ((('faire  d'une  partie  de  leurs  disponibilités  et  qu'à  ce  mo- 
ment les  prix  deviendront  plus  abordables.  Toutefois,  il 
n'apparaît  pas  qui1  la  baisse  doive  être  bien  lorte,  tant  à 
cause  du  renchérissement  des  avoines  étrangères  que  des 
besoins  considérables  qui  se  manifestent  dans  le  Midi  et  les 
départements  de  la  frontière  du  Nord  et  du  Nord-Est. 

A  Paris,  à  notre  réunion  hebdomadaire  d'hier,  il  ne  s'est 
traité  que  peu  d'affaires  aux  cours  suivants  :  noires  de  choix, 
19  50  à  20:  belle  qualité,  19  à  19  25;  qualité  ordinaire,  1S  £0 
à  18  75;  -l  ises,  lu  25  à  18  50;  rouges,  18  à  18  25  ;  blanches  ou 
jaunes,  17  50  à  17  75.  Les  100  kilos,  net,  par  wagon  complet, 
gares  d'arrivée,  ou  sur  bateau,  Paris. 

Le  marché  réglementé  est  très  ferme;  une  hausse  s'est 
même  produite  cette  semaine,  laquelle  s'explique  par  les 
efforts  de  certains  spéculateurs  en  vue  de  soutenir  les  prix  au 
moment  des  adjudications  militaires.  On  a  coté  en  dernier 
lieu  : 

28  sept.       5  oct.        12  oct. 

Courant   17  87         17  87         18  37 

Novembre   18  . .         18  37 

Novemb.-Déc...      18  . .         18  12         18  37 
4  de  novembre  . .       18  12         18  37         18  37 
4  premiers  ......       18  37         18  37         18  62 

Les  100 kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  45  à47  kil.  à 
l'hectolitre. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


14  sept. 
1905 

21  sep  t. 
1905 

28sept. 
1905 

5  oct. 
1905 

12  oct 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  £0 

21  25 

20  75 

20  75 

20  75 

21  02 

21  12 

21  69 

21  61 

21  69 

20  87 

20  50 

21  .. 

21  .. 

21  .. 

21  04 

21  04 

21  04 

21  04 

21  04 

20  £8 

£0  68 

21  10 

21  .. 

21  .. 

21  .. 

21  25 

21  87 

21  87 

22  12 

37  U 

35  68 

34  97 

34  26 

34  26 

Paris  (roux  88*)  

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 

Dans  quelques  rayons,  il  a  plu  assez  abondamment  et  les 
travaux  d'arrachage  ont  été  entravés.  Dans  d'autres,  les  pluies 
ont  été  assez  modérées  pour  ne  pas  créer  do  difficultés.  En 
général,  la  température  s'est  abaissée  très  sensiblement  et  le 
développement  des  racines  n'a  pu  faire  de  sérieux  progrès. 
La  densité  n'a  augmenté  que  faiblement  et  -elle  laisse  tou- 
jours à  désirer. 

Notre  marché  des  sucres  blancs  nu  3 
durant  la  dernière  huitaine;   les  cours 
relevés  en  dernier  lieu. 


a  été  encore  inactif 
se  sont  cependant 


Blanc  n°  3  : 

Courant  

Novembre  

4  d'octobre  

4  premiers  

Roux  88°  disponible  

Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 
Les  prix  des  raffinés  n'ont  pas  varié;  les  pains  valent  do 
58  fr.  à  58  fr.  50  les  100  kilos,  suivant  marques,  aux  usines. 


28  sept. 

5  oct. 

12  oct. 

24  37 

24  75 

25  .. 

24  87 

25  12 

25  25 

25  .. 

25  25 

26  12 

25  75 

26  12 

20  75 

20  75 

2i)  75 

Alcool.  —  Après  s'être  légèrement  rélevés  grâce  à  des 
demandes  assez  importantes  du  découvert,  le  marché  de 
l'alcool  est  redevenu  faible  et  inactif 

On  a  coté  eu  clôture  : 

28  sept.       5  oct.       12  oct. 

Courant   37  75        34  12        32  62 

Novembre   33  2")         31  50 

Novembre- déc...       33  62         33  25         31  62 

4  premiers   34  37         33  75         32  50 

4  de  mai   35  62        35  12        32  75 

L'hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 
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Vins.  —  La  majeure  partie  de  la  récolte  est  maintenant 
dans  les  cuves  ;  une  portion  assez  notable  est  même  déjà  dé- 
cavée*. Peu  de  raisins  restent  donc  a  cueillir  et  les  vendantes 
seront  incessamment  terminées. 

Nous  trouvons  dans  le  Moniteur  Vinicole  les  indications 
suivantes  sur  la  qualité  des  produits  de  1905  et  les  prix  des 
vins  taui  anciens  que  nouveaux  : 

Dans  le  Gard,  on  se  plaint  de  ce  que  les  sous-marcs  ne  se 
vendent  pas  facilement,  même  au  prix  de  0  fr.  75  à  0  fr.  80  le 
degré  pour  de  bons  Aramons  titrant  de  8  à  9  degrés.  Lés  vins 
de  coteaux  sont  tenus  de  1  fr.  10  à  1  fr.  15. 

Dans  l'Hérault,  l'on  achève  1\  cueillette  des  bourrets  et 
picpouls.  Les  dernières  affaires  font  ressortir  le  cours  de 
0  fr.  70  à  1  fr.  le  degré  pour  les  produits  courants,  le  premier 
de  ces  prix  s'appliquant  à  des  non  logés. 

On  a  payé  de  0  fr.  80  à  1  fr.  25  le  degré  dans  l'Aude. 

Les  vins"  vieux  de  bonne  qualité  se  cotent  environ  1  franc 
le  degré  dans  nos  trois  départements  méridionaux,  avec  ten- 
dance ferme. 

En  Gascogne,  les  vins  de  première  cuvée  sont  parfois  un 
peu  verts,  moins  alcooliques  que  l'an  dernier,  mais  nets  de 
goût  et  de  couleur  suffisante.  Les  dernières  cuvées  ont  plus 
de  moelleux  et  pourront  varier  de  8  à  10  degrés.  On  a  fait 
quelques  affaires  de  2  fr.  25  à  2  fr.  50  le  degré  et  la  bar- 
rique. 

En  Gironde,  à  côté  de  vins  assez  petits  titrant  de  8  à  9  de- 
grés seulement  et  qui  seront  pourtant  de  qualité  assez  mar- 
chande, on  a  de  beaux  produits  dont  le  titre  s'élève  jusqu'à 
11  et  12  degrés. 

En  Dordogne,  les  quelques  vins  décuvés  sont  francs  de 
goût,  fruités  et  d'un  rouge  assez  vif,  parfois  un  peu  trop 
acides.  On  a  acheté  des  excédents  de  20  à  25  fr.  la  barrique. 

D'après  les  essais  au  mustimètre,  on  espère  obtenir  en 
Charentes  des  vins  de  folle-blanche  titrant  en  moyenne  de 
7  à  8  degrés. 

Dans  le  Nantais,  on  a  payé  les  muscadets  depuis  55  jus- 
qu'à 80  fr.  la  barrique,  nu,  et  des  gros  plants  depuis  15  jus- 
qu'à 25  fr.,  selon  qualité. 

En  Touraine,  il  s'est  fait  quelques  achats  en  vins  bourrus, 
à  enlever  au  pressoir,  de  25  à  30  fr.  la  pièce  de  250  litres, 
nu. 

Moyennant  un  triage  soigneux  dans  les  vignes  atteintes  de 
pourriture,  on  espère  obtenir  en  Champagne  des  produits 
d'un  bon  usage  pour  le  commerce. 

En  Bourgogne,  on  aura  des  cuvées  très  intéressantes,  à 
côté  de  vins  parfois  légers,  maigres  et  peu  colorés. 

Dans  le  Beaujolais-Màconnais,  les  produits  bien  réussis  ne 
sont  pas  rares.  On  y  trouve  également  des  vins  un  peu  trop 
fermes,  de  couleur  et  de  degré  moindres  que  l'année  der- 
nière. Pour  les  ordinaires,  les  prix  de  35  à  40  fr.  la  pièce, 
nu,  ont  été  pratiqués 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (   d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  (Rio  n°  7). 

Voici  quelles  étaient,  à  la  date  du  1er  octobre,  les  res- 
sources visibles  du  café,  d'après  la  circulaire  de  M.  G. 
Duuring  : 


14  sept. 
1905 

21sept. 
1905 

28sept. 
1905 

5  oct. 
1905 

12  oct. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

47  50 

47  75 

49  25 

47  75 

48  .. 

46  79 

46  95 

48  03 

47  41 

47  25 

48  50 

48  75 

51  .. 

49  50 

49  25 

47  81 

48  12 

49  68 

48  75 

48  75 

39  39 

39  39 

41  11 

40  82 

40  82 

1« 


1903 


octobre 
roÔT 


1905 


Stocka 


Sur  les  neuf  principaux  mar- 
chés européens   436.050 

Aux  Etats-Unis   145.060 

A  Rio   36.290 

A  Santos   78.700 

A  Bahia   2.060 


(En  tonnes) 


411.440 
201.470 
26.650 
100.060 
2.180 


305.030 
230.570 
16.410 
87.650 
1.940 


En  mer  ou  en  cours  d'embarquement 

Pour  l'Europe  : 

Du  Brésil   78.820  37.3V)  46.989 

De  l'Orient   3.580  1.2C0  1.950 

Des  Etats-Unis   470  410  60 

Total  pour  l'Europe   82.870      : ',8.950      4 h. gj iQ 

Pour  les  Etats-Unis  : 

Du  Brésil                                   37.5:i0  03.r,:;n  52.890 

De  l'Orient                                    00       2.650  CO 

De  l'Europe   »_       2.590  » 

Total  pour  les  Etats-Unis.      37.650      58.770  52.950 

Total  général   818.680     839.520  7'i:S.5'i0 

Contre  au  1"  sept,  précédent. .     779.900     7'.  18.770  716.590 

Différence  au  1- octobre   +33.780   +40.750  -26.950 

Cette  statistique  est  plutôt  favorable  aux  intérêts  des 
haussiers,  dans  ce  sens  qu'elle  accuse  un  accroissement  du 
stock  universel  beaucoup  moins  important  que  l'an  dernier, 
mais  les  chiffres  que  nous  venons  de  reproduire  n'ont  surpris 
personne.  Les  intéressés  sont,  en  effet,  quotidiennement  ren- 
seignés sur  l'importance  des  recettes  dans  les  ports  du  Brésil, 
et,  avant  la  fin  du  mois,  ils  ont  acquis  la  conviction  que  les 
prévisions  faites  pour  septembre  ne  seraient  pas  atteintes. 
Cependant,  les  cours  ont  fléchi. 

Quelques-uns  expliquent  cette  baisse  de  la  manière  sui- 
vante : 

Une  hausse  récente  avait  amené  des  reventes  en  réalisa- 
tion de  bénéfices  ;  il  en  résultait  déjà  une  certaine  réaction 
qui  s'est  assez  fortement  accentuée  sons  l'influence  de  la 
baisse  du  change  de  Rio  sur  Londres. 

Durant  les  trois  premiers  mois  de  la  campagne,  soit  du 
1"  juillet  au  30  septembre,  les  recottes  de  Rio  et  Santos  ont 
été  de  4.094.000  sacs  de  60  kilos,  contre  4  536.000  pendant  la 
période  correspondante  de  1904-1905,  4.809.000  en  1903-190! 
et  4.567.000  en  1902-1903. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


14sept. 

21sept. 

28sept. 

5  oct. 

12  oct. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

66  25 

67  50 

68  75 

66  .. 

6k  87 

63  54 

64  46 

65  85 

62  61 

61  11 

59  38 

59  84 

60  41 

56  87 

55  27 

Total  des  stocks   698.160    741.800  641.000 


Le  Havre  

Liverpool  

New- York . .  

Le  rapport  du  Bureau  de  l'Agriculture  de  Washington 
donne  comme  condition  moyenne  de  la  récolte  américaine,  au 
1er  octobre,  71.2  0/0,  contre  72.1  le  mois  précédent  et  75.8 
l'an  dernier  :  il  y  a  donc  diminution  de  0.9  0/0  sur  le 
l,r  septembre  1905  et  de  4.6  0/0  sur  le  1er  octobre  1904. 

Ce  rapport,  qui  est  le  dernier  de  la  saison,  présente  un 
intérêt  particulier  parce  qu'il  permet  de  se  rendre  compte  des 
modifications  subies  par  la  récolte.' 

En  ce  qui  concerne  la  dépréciation  de  la  condition  durant 
le  mois  de  septembre,  elle  n'a  été,  en  somme,  que  de  seule- 
ment 0.9  0/0,  contre  8.3  0/0  l'an  dernier,  16.1  0/0  en  1903  et 
5.7  0/0  en  1902.  Toutefois,  ce  qu'il  est  surtout  intéressant  de 
constater,  c'est  la  dépréciation  survenue  pendant  les  deux 
derniers  mois,  comparativement  à  celle  des  saisons  anté- 
rieures, puisque  c'est  durant  cette  période  que  s'opère 
le  complet  développement  do  la  plante.  Or,  la  diminution 
moyenne  des  dix  saisons  antérieures  s'élève  à  16.6  0/0  pour 
les  deux  mois  d'août  et  septembre,  contre  3.7  0/0  cette  année. 

Cette  simple  comparaison  permet  d'affirmer  que  les  consom- 
mateurs européens  ont  été  bien  inspirés  quand  ils  ont  consi  • 
déré  comme  invraisemblables  les  bruits  mis  récemment  en 
circulation  par  les  manipulateurs  américains  qui,  pour  im- 
pressionner leurs  adversaires,  prétendaient  que  la  récolte  des 
Etats-Unis  avait  gravement  souffert  des  intempéries  de  sep- 
tembre. A  leur  avis,  le  Bureau  se  serait  montré  très  opti- 
miste en  donnant,  au  1"  octobre,  un  chiffre  variant  de  67  à 
69  0/0  pour  la  condition  moyenne  des  plantations;  or,  nous 
venons  de  voir  que  le  document  officiel  évalue  l'état  de  cul- 
ture à  71.2  0/0.  Une  fois  de  plus,  la  mauvaise  foi  des  haus- 
siers est  devenue  évidente. 

La  publication  du  rapport  que  nous  venons  de  résumer  a 
été  suivie  d'une  baisse  assez  accentuée. 

Xavier  Gikardot. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  le  11  octobre  1905. 

Tendances  paciii<iues  de  la  politique  allemande.  —  Le  marché  moné- 
taire. —  Emission  de  lions  du  Trésor.  —  Les  industries.  —  Aug- 
mentation du  commerce  extérieur. 

L'interview  du  prince  de  Bûlow,  parue  dans  le  Temps, 
a  occupé  plusieurs  jours  toute  la- presse  allemande.  Elle 
l'a  reproduite  avec  empressement,  en  s'associant  aux 
déclarations  pacifiques  et  aux  espérances  de  relations 
cordiales  entre  les  deux  pays  qu'a  exprimées  le  Chance- 
lier. Nous  sommes  eu  pleine  délenle  :  les  feuilles  qui 
furent  jadis  les  plus  agressives  contre  la  France  insis- 
tent maintenant  sur  la  nécessité  des  rapports  amicaux 
entre. les  deux  nations. 

On  commence  à  s'occuper  do  la  prochaine  session  du 
Reiolisldf/ .-lise  réunira,  d'ailleurs,  assez  tard:  vers  le 
15  novembre,  assure -t-on.  On  y  discutera,  en  premier 
lieu,  la  demande  de  crédits  nouveaux  pour  les  expédi- 
tions coloniales  en  Afrique.  On  peut  s'attendre  à  des 
débats  plutôt  chauds,  de  même  que  sur  la  question  de 
l'augmentation  de  la  Hotte. 

Le  Centre  a  déjà  annoncé  qu'il  n'accorderait  plus- un 
pfennig  de  dépense  dont  on  ne  justifierait  pas  la  recette 
correspondante. 

Ensuite,  viendront  les  lois  sur  les  pensions  militai- 
res, sur  la. Bourse,  qui  toutes  louchent  au  point  le  plus 
sensible  :  à  la  question  financière,  dont  l'organisation 
défectueuse  'fausse  tout  le  rouage  gouvernemental.  La 
réforme  financière  de  l'Empire  et  les  impôts  nouveaux 
qu'elle  comportera  ne  présentent  pas  moins  de  pers- 
pectives de  discussions  passionnées. 

A  propos  des  finances  impériales  on  peut  annoncer, 
dès  maintenant,  que  l'exercice  de  1905  présentera  un 
déficit  minimum  de  78  millions,  dans  lesquels  sont 
compris  54  millions  de  contributions  matriculaires  ar- 
riérées. Les  intérêts  de  la  dette  de  l'Empire  se  montent 
à  130  millions.  Cette  situation  financière  n'est  pas  bril- 
lante et  l'on  comprend  que  le  Gouvernement  impérial 
s'en  tourmente. 

Ces  inquiétudes  sont  d'autant  plus  grandes  qu'on 
prévoit  pour  le  budget  de  19'I6  un  déficit  qui  amènera 
une  augmentation  des  contributions  matriculaires  des 
Etats  allemands,  de  beaucoup  supérieure  à  celle  de 
l'année  dernière. 

La.situation  du  marché  monétaire  continue  à  préoc- 
cuper les  sphères  financières.  La  circulation  des  billets 
de  la  Ikichsbcmk  soumis  à  l'impôt  s'élève  actuellement 
à  269  millions  de  marks;  toute  la  circulation  fiduciaire 
est  de  l.53(>  millions  de  marks,  chiffres  qui  constituent, 
tous  deux,  dos  maximums.  Et  les  demandes  d'escompte 
augmentent  toujours  dans  de  telles  proportions  qu'on 
se  demande  si  la  Reichsbank  ne  sera  pas  encore  obligée 
d'augmenter  le  taux  de  son  escompte  au-dessus  de 
5  0/0,  avant  la  fin  de  l'année. 

Sur  le  marché  libre,  les  disponibilités  monétaires 
sont  beaucoup  plue  abondantes  et  le  taux  de  l'escompte 
libre  reste  très  loin  du  taux  de  l'escompte  officiel.  Il 
n'a  gnére  dépassé  8  1/2  0/0  et  est  même  redescendu  à 
3  8/5  O/0.  L'argent,  au  jour  le  jour,  ne  vaut  guère  plus 
que  3  1/2  0/0. 

Et  encore,  le  taux  do  l'escompte  libre  ne  s'est-il 
maintenu  à  3  .1/2  0,0  que  parce  que  la  lteicltsbrmk  a 
jeté  sur  le  marclié  une  quantité  assez,  importante  de 
bons  du  Trésor  :  dans  la  seule  journée  de  samedi,  elle 
en  a  fait  escompter  pour  25  millions  de  marks.  Elle 
pourra  eu  escompter  d'assez  grandes  quantités  encore, 
puisqite  d'après  son  bilan  de  lin  septembre,  elle  possé- 
dait en  portefeuille  pour  l'iomillionsde  marks  de  bons 
du  Trésor.  l'ar  99B  émissions  do  bons  du  Trésor  —  qui 
se  répéteront  —  la  Reichsbàrtk  a  le  double  avantage 
d'alleeer  son  portefeuille  et  de  conserver  le  contrôle  du 
marché  monétaire. 

Les  nouvelles  qui  arrivent  des  métallurgies  et  des 


charbonnages,  ces  deux  organes  principaux  de  l'indus- 
trie allemande,  sont  toujours  très  satisfaisantes.  A 
noter  cependant,  qu'à  la  Bourse  de  Berlin,  la  hausse 
si  exagérée  —  des  cours  des  valeurs  métallurgiques  et 
charbonnières  subit  actuellement  un  temps  d'arrêt.  Et 
la  cause  principale  de  cet  arrêt  esl  que  les  bilans  de 
ces  entreprises  pour  1904-1905,  qu'on  avait  espérés 
merveilleux,  laisseront,  d'après  les  gens  bien  informés, 
li  asse/,  sensibles  déceptions. 

Mais,  pour  le  moment,  ces  industries  sont  en  Ifès 
bonne  posture  et  les  nouvelles  des  marchés  du  fer  et 
du  charbon  anglais  et  américains  contribuent  encore  à 
consolider  les  tendances  des  nôtres.  Chez  nous,  les 
prix  de  vente  sont  toujours  très  avantageux,  et  nos 
usines  sont  bien  occupées.  Pour  le  fer  brut  et  l'acier, 
les  cours  vont  augmenter  encore. 

Je  vous  envoie, 'par  ce  courrier,  les  chiffres  définitifs 
de  notre  commerce  extérieur  en  1904.  Vous  verrez  qu'il 
y  a  eu  progrès  importants  sur  les  années  antérieures. 
Les  échanges  avec  les  pays  européens  sont  toujours  les 
plus  considérables.  Le  commerce  avec  l'Europe  com- 
prend les  08  0/0  du  commerce  extérieur  de  l' Allemagne 
et,  depuis  1897,  ce  commerce  européen  a  augmenté  de 
34  0/0  :  32  0/0  pour  l'importation  et  37  0/0  pour  l'expor- 
tation. 

Le  commerce  avec  l'Amérique  comprend  20.0/0  du 
commerce  extérieur  de  l'Allemagne  et,  depuis  1897,  il 
a  augmenté  de  52  0/0  :  58  0/0  à  l'importation  et  41  0/0 
à  l'exportation. 

Les  augmentations  d'échanges  avec  les  autres  parties 
du  monde  sont  proportionnelles. 


S  fit 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers   .,  


_  PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social   

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue . . . 
Divers  


1905 


7  oct. 


155.175 
21  036 
•20.97  4 
1.221  842 
70  929 

162.112 
84. 162 


Mf.30sepf. 

+  22  960 
+  0.217 
+  12.187 
-121  375 
-10S  183 
+  16.915 
+  1.155 


180.000  nonmod. 

64.814  non  mod. 
1  536.363  -146.283 
524  273l-  32.  i02 

31.3801+  2.321 


1904 


oct. 


789  444 
22.451 
21  286 

916.777 

m  m 

161.292 
155.355 


150.000 
51.614 
1.482. 350 
496  129 


»i(.30sept. 


-  3.699 

-  0.441 
+  13.298 

-  92.562 

-  54-968 

-  62.246 
+  48-634 


non  mod. 
non  mod. 
-116.717 
30.579 


34.161+  1-312 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 


août 


seul . 


a 

09 

0 

■.0 

M 

ni 

Taux 

Or 
et  arge 

Circulât 

Compt 
courants 
dépôt 

Portefev 

Avanc 

Réser 
de  bill 

de 

l'esc 

0/0 

963 

1.266 

564 

835 

68 

+  219 

3 

98B 

1  2  45 

600 

843 

57 

+  271 
+  129 

» 

932 

1  308 

527 

909 

66 

» 

9u9 

1.297 

567 

947 

56 

+  125 

908 

1313 

679 

1051 

56 

+  115 

4 

897 

1  330 

634 

1.035 

54 

+  92 

732 

1.682 

866 

l  343 

179 

—  450: 

755 

1.536 

524 

1.222 

:i 

-  269 

5 

Le  Commerce  extérieur  de  1904.  —  L'Office  de  statis- 
tique de  l'Empire  allemand  vient  de  publier  les  chiffres 
définitifs  du  commerce  extérieur  spécial  de  l'Allemagne  ea 
1904  : 

Importations  Exportations 


19Û4. 
19  >3. 

L902. 
1901 . 


(Milliers 
488.868 
470.338 

483.356 
443.0 40 


tonnes) 
388.554 
382.808 
350.290 
3*1.030 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Angleterre 


471 


Les  métaux  précieux  sont  compris  dans  ce  total. 
Calculées  selon  la  valeur,  l'importation  et  l'exportation 
ont  atteint  les  chiffres  suivants  : 

Importation  (Milliers  de  marks) 


Métaux 

Marchandises 

précieux 

Total 

1£01  ,  .  , 

6.306.405 

497.800 

6.864.265 

1903 

6.002.700 

318.500 

6.321.200 

1902. . . . 

5.631.000 

174.800 

5.805.800 

E  i  l>orUtlion 

1904  . 

ô. 22*. 537 

-86.900 

5.315.437 

1903 

5  014. 700 

115.600 

5.130.31 10 

1902 

4.677.800 

135.000 

4.812.800 

L'importation  et  l'exportation   ont   donc  augmenté  par 
rapport  à  1903. 
Par  pays,  l'importation  et  l'exportation  de  1904  ont  été  : 

Importations  Exportations 


Angleteirc  

•Etats-Unis  

Russie  

Autriche-Hongrie 

France  

•Argentine  

Indes  anglaises . . . 

Belgique  

Pavs-Bas  

Italie  

Suisse   

Brésil  

-Suéde   

Espagne   

Danemark  

Roumanie  

Chine  

Norvège  

Japon   

Bulgarie  

Grèce  

Turquie  d'Europe 


^Milliers  de 
961. 533 
943.779 
818.699 
731.695 
423.649 
336.538 
294.883 
233.486 
220:931 
191.375 
180.543 
156.685 

99.879 

99.326 

95.630 

64.399 

39.542 

35.780 

21. 003 

13.732 

11.909 

13.933 


marks) 
995.128 
494.974 
315.336 
584. 351 
274.306 
102.679 
83.099 
277.414 
420.032 
146.005 
887.861 
56.610 
151.011 
56.084 
155. 385 
41.926 
5  'î860 
67.615 
57.758 
11.627 
8.483 
53.281 


L'exportation  de  l'Allemagne  au  Maroc  s'est  élevée,  en 
1004,  à  2  1/2  millions  do  nmrks,  contre  4  millions  en  1903. 
L'importation  du  Maroc  a  été  de  5.5  millions  de  marks, 
contre  4.6. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  12  colobre  1905. 

Les  affaires  n'ont  pas  grande  ampleur,  mais  les  tendances 
restent  fermes,  sur  une  reprise  des  valeurs  métallurgiques. 

Les  fonds  allemands  sont  restés  à  peu  près  stationnaires, 
mais  la  plupart  des  fonds  étrangers  sont  plus  soutenus. 

Les  actions'des  touques  et  des  chemins  de  fer  -sont  en 
hausse.  Lesvalours  métallurgiques  et  •charbonnières  Unissent 
en  plus-values  sensibles. 

L'argent  est  à  4  0/0  ;  l'argent  au  jour  le  jour  à  4  1/2  0/0. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  89  10;  Lots  Turcs  137  50  ;  Lom- 
bards 23  50.  Clôture  faible. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  11  octobre  1905. 

Le  commerce  extérieur.  —  Le  marché  monéta  re.  —  Le  revenu 
de  la  nation  pendant  le  prend -r  semestre  19û">. 

Le  Board  of  Trade  vient  de  publier  les  résultat*  du 
commerce  extérieur  anglais  pour  le  mois  de -septembre 
1905.  Ces  chiffres  sont  une  preuve  nouvelle  que  la  re- 
prise d'activité  qu'on  a  pu  constater  depuis  quelques 
mois  continu'"1  et.  s'accroit.  On  se  souvient  que,  pour 
le  mois  d'août  dernier,  les  exportations  accusaient  une 
augmentation  de  12  0,0  sur  le  mois  d'août  1901  ;  en 


sepl ombre,  les  exportations  ont  atteint  29.350. 'UiO  livres 
sterling,  soit  3  421.8H1  ILv.  st.,  ou  13,19  0/0  déplu; 
qu'en  septembre  1904.  Il  est  particulièrement  intéres- 
sant de  taire  remarquer  que  colle  augmentai  ion  porte 
surtout  sur  les  produits  maiiiifaCturés,  ce  qui  indique 
très  nettement  que  les  affaires  industrielles  bénéficient 
largement  de  <sc  regain  d'activité. 

Les  progrès  dos  importations  en  septembre  sont 
moins  sensibles  .que  ceux  dos  exportations.  L'aug- 
mentation n'a  pas  dépassé,  en  effet,  2l(i58.042  liv.  st., 
ou  (1.17  0/0,  tandis  qu'au  mois  d'août  dernier,  le  taux 
d'augmentation  des  importations  était  environ  de 
10  1/2  0/0. 

Comme  on  s'y  attendait,  le  dernier  bilan  de  la  Ban- 
que tC Angleterre  accuse  encore  une  diminution  de 
l'encaisse.  Pendant,  la  dernière  semaine,  2Î5.000  livres 
sterling  d'or  furent  exportées,  1.000.000  de  livres  ster- 
ling en  souverains  turent  transférées  au  crédit  du 
Gouvernement  de  l'Inde  —  qui  a  l'intention  d'accumu- 
ler ici  environ  5  millions  de  livres  sterling  d'or  pour 
achats  d'argent  et  autres  emplois  —  et,  enfin,  plus  de 
1.Ù00.000  de  livres  sterling  sont  venues  augmenter  la 
circulation  nationale. 

Le  montant  des  billets  de  banque  en  circulation  s'est 
accru  de  plus  de  500.000  liv.  st.  Le  résultat  de  ces 
diverses  opérationsa  été  de  réduire  de  plus  de  2.800.000 
livres  sterling  la  réserve  de  la  Banque,  qui  ne  dépasse 
pas  maintenant  21.000:000  de  liv.  st.  ;  le  rapport  de  la 
réserve  aux  engagements  est  ainsi  de  38  3/4  0/0,  chiffre 
inférieur  à  .tous  ceux  qu'on  a  constatés  à  pareille 
époque  depuis  bon  nombre  d'années.  Il  n'est  pas  sur- 
prenant, dans  ces  conditions,  que  le  marché  ait  escompté 
pour  aine  date  très  rapprochée  une  nouvelle  élévation, 
qui  porterait  à  5  0/0  le  taux  de  la  Banque  ;  et  l'on  a 
été  même  jusqu'à  envisager  pour  cette  semaine  l'appli- 
cation de  cette  mesure.  11  est  évident,  dans  tous  les 
cas  que,  à  moins  que  la  Banque  ne  réussisse  à  aug- 
menter son  stock  d'or,  cette  avance  nouvelle  du  taux 
de  l'escompte  ne  saurait  être  longtemps  différée.  Il  est 
bon  de  faire  remarquer  que  l'on  commence  seulement 
maintenant  à  appliquer  lé  taux  de  4  0/0  d'une  façon 
effective  car,  durant  la  plus  grande  partie  de  la  semaine- 
dernière,  les  taux  réels  d'escompte  furent  inférieurs  au 
taux  officiel. 

Quoi  qu'il  en  soit,  la  possibilité  d'une  nouvelle  élé- 
vation du  taux  d'escompte  a  déjà  eu  sa  répercivssion 
sur  le  marché  monétaire:  le  taux,  pour  les  emprunts 
au  jour  le  jour,  s'est  avancé  à  3  1/4  0/0,  tandis  que 
pour  le  papier  à  3  mois,  le  taux  a  atteint  3  7/8  0/0. 

Les  rapports  qui  viennent  d'être  publiés  sur  le  re- 
venu de  la  nation,  pendant  le  dernier  trimestre,  offrent 
un  caractère  beaucoup  plus  satisfaisant  que  les  précé- 
dents. Ceux  qui  nous  sont  parvenus  récemment  des 
principaux  centres  manufacturiers  sont  un  témoignage 
d'une  reprise  d'activité,  et  l'on  sait  de  plus  que,  sur  le 
marché  des  valeurs,  il  y  a  plus  d'animation  qu'on  a  pu 
en  voir  depuis  quelques  années.  Cette  reprise  se  reflète 
naturellement  dans  les  finances  nationales. 

Rappelons  que,  pendant  le  premier  trimestre  de  l'an- 
née fiscale,  il  y  a  eu  dans  les  recettes  une  diminution 
de  939.000  liv.  st.  imputable,  dans  une  très  grande 
mesure,  à  1'  «  anticipation  intelligente  »  de  la  réduction 
de  l'impôt  sur  le  thé,  qui  a  été  appliquée  en  juillet. 
■  Les  recettes  qui,  dans  le  2e  trimestre,  étaient  égale- 
ment très  inférieures  aux  chiffres  prévus,  sont  main 
tenant  supérieures  de  26.000  liv.  st.  aux  recettes  cor- 
respondantes de  1904.  La  réduction  des  droits  sur  le 
thé  a  occasionné  pour  le  Trésor  une  perte  que  le 
Chancelier  de  l'Echiquier  évaluait  à  1.550.000  liv.  st. 
Ce  n'est  guère  que  dans  un  chapitre,  celui  des  «  Acci- 
ses »,  que  l'on  peut  trouver  un  déficit  sur  les  chiffres 
prévus  ;  encore  ce  déficit  ne  dépasse-tdl  pas  85.UO0  liv.  st., 
somme  qui,  dans  l'ensemble,  peut  être  considérée 
comme  une  quantité  négligeable.  Par  contre,  il  faut 
constater  une  augmentation  de  269*060  liv.  st.  dans 
les  recettes  du  «  Timbre  »,  qui  est  due  en  grande  partie 
à  un  redoublement  d'activité  au  Stoofc -Kxohange.  Il 
est  particulièrement  intéressant  de  constater  l'activité 
croissante  des  affaires  financières  et  commerciales.  Par 
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exemple,  les  contributions  immobilières  et  Tincome-tax 
se  sont  augmentés  de  193.000  liv.  st.,  tandis  que  les 
recettes  des  Postes  accusent  une  plus-value  de 
240.000  liv.  st.  et  celles  des  Télégraphes  une  plus-value 
de  90.000  liv.  st.  sur  le  trimestre  correspondant  de 
l'année  passée.  A  signaler  aussi  une  augmentation  du 
revenu  des  actions  du  Canal  de  Suez  qui  sont  la  pro- 
priété du  Gouvernement. 

Il  est  encore  trop  tôt,  bien  entendu,  pour  pouvoir, 
d'après  les  résultats  qui  viennent  d'être  publiés,  pré- 
sager de  ce  que  seront  les  finances  nationales  à  la  ûn 
de  l'année  fiscale  ;  mais  les  chiffres  actuels  montrent 
bien  une  reprise  sensible  des  affaires  sur  les  marchés 
de  valeurs,  en  même  temps  qu'un  regain  d'activité 
dans  les  centres  commerciaux.  Les  lourds  impôts  qui, 
comme  conséquence  de  la  guerre,  avaient  pesé  sur  les 
opérations  financières  et  commerciales  ont  exercé  pen- 
dant longtemps  sur  elles  une  influence  fâcheuse  qui  ne 
tardera  pas  à  disparaître  si  la  reprise  générale  ainsi 
constatée  continue.  Dans  tous  les  cas,  on  peut  envi- 
sager avec  confiance  le  résultat  du  présent  exercice 
fiscal,  qui  promet  d'être  plus  satisfaisant  qu'aucun  de 
ceux  auxquels  nous  avons  été  habitués  pendant  ces 
dernières  années. 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

12  Octobre  1905 

Département  des  opérations  d'émission 


passif        Liv.  st. 
Billets  créés..   48- 201  000 


Total   48. 207. 000 


actif  Liv.  st. 

Dette  fixe  de  i'Etat...  11.015.100 

Rentes  immobilisées.  7-434.900 

Or  monnayé  et  lingots  29-757-000 

Total   48.207.000 


Département  des  opérations  de  banque 


passif  Liv.  st. 

Capital  social   14-553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.138-000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   8-492-000 

Comptes  particuliers.  41-041-000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  106-000 


Total   67.350  000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   18  513.000 

Portefeuille  et  avances  28 . 231 . 000 

Billets  en  réserve   18.833.000 

Or  et  argent  monnayés  1-753.000 


Total   67.330-000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 
lingots 

|  Circulation 

(excepté  les  1 
billets  a  7  jours)  1 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
[la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc- 

% 

36-822 

29.102 

43.939 

47.879 

26.170 

4S  71 

2  i.'2 

31  »   

36-651 

29.663 

54  964 

47.553 

23.438 

46  22 

» 

7  septembre. . 

33.694 

29. 449 

54  843 

48-469 

24.695 

44  95 

14  »   

35-257 

29.202 

53.710 

47.531 

24.505 

45  54 

3 

21   

35  232 

28.805 

55- ilô 

48  879 

21  877 

44  81 

» 

28  »   

34  629 

29  272 

59-372 

53.964 

23. 807 

40  03 

4 

32  300 

29.773 

54-273 

51.037 

20.977 

38  60 

■ 

12  »   

31-510 

29.374 

49-533 

46.764 

20.586 

41  47 

» 

Le  Commerce  extérieur.  —  Voici,  d'après  la  nouvelle 
classification  du  Board  of  Trade,  les  résultats  du  commerce 
extérieur  anglais  pour  le  mois  de  septembre  1905  : 

Importations  Exportations 

Diff.  sur  ^5mTsur 
Valeur   sept.  04  Valeur     sept.  04 


1  .Produits  alimentaires, 
boissons  et  tabacs  . . . 

2.  Matières  premières  et 
articles  non  mauufac- 
turés   

8.  Articles  manufacturés 
ou  mi-manuiacturés. . 

4.  Divers  (y  compris  les 
colis  postaux)  


(En  milliers  de  livres  sterling) 


20.737 

1.500 

2.133 

+  .  311 

12.870 

-t- 

534 

3.082 

+  5G 

11.920 

+ 

5G3 

28.691 

+  2.993 

206 

+- 

11 

444 

+  62 

45.73:; 

4> 

3. 858 

29.850 

+  3.422 

Le  tableau  suivant  compare  les  résultats  totaux  des  neuf 
premiers  mois  de  1905  avec  ceux  des  neuf  premiers  mois  de 

1904  et  1903  : 

Marchandises   Mét.  précieux 

Export.  Réex-   Expor-  Ex- 
Invpor-  brilau-    por-    tations  Impor-  porta- 
tations  niques  tations  totales  tations  lions 

(Milliers  de  livres  sterling) 

Sept.  1905..    45.733   29.350     5.521    34.872   3.879  5  585 

—  1904..    43.074   25.92)     4.772   30.701   4.303  2.583 

—  1903..    45.451   23.316     4.982   28.297   3.998  5.193 

Diff.  ou  sept. 

1905  par  rap- 
port y  : 

1904   4-2. G59  +3.422  +   749  +4.171  —  424  +3002 

1903   -+-   281  +6.035  +   540  1-6.574  -  119  +  392 

9  l"s  mois  : 

1905   410.410  242.393  57.777  300.172  39.530  33.201 

1904   398.865  221.189  52.507  273.096  34.115  28.739 

1903    394.238  217.379  52.550  269.929  27.831  24.524 

Différence  pour 
les  9  Ie"  mois 
liai- rapport  à  : 

1904   +12015  +21207  +5.269  +26476  +5415+4.462 

1903   +16172  +25D17  +5.227  +30244+11648+8.677 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  12  octobre  1905. 
La  liquidation  a  été  moins  facile  que  les  précédentes,  la 
tension  monétaire  fut  beaucoup  moins  grande.  Le  Stock- 
Exchange  s'est  affaibli  de  nouveau  à  la  suite  de  la  cherté  des 
reports. 

Les  Consolidés  finissent  à  88  3/4  contre  88  15/16. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  toujours  bien  tenus. 
L'Italien  4  0/0  est  à  104  1/2;  l'Extérieure  Espagnole  finit 
à  92  5/8,  et  le  Turc  unifié  4  0/0  est  ferme  à  89  7/8. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  recherchés,  et  les  cours 
restent  soutenus.  L 'Argentin  5  O/O  1886  est  à  102  ./.,  et  le 
Funding  à  100  1/2.  Le  Brésil  5  0/0  est  très  ferme  à  99  .  / . . 

Les  Chemins  anglais  sont  mieux  tenus. 

Les  valeurs  américaines  faiblissent  à  la  suite  de  nouvelles 
moins  bonnes  parvenues  de  New-York. 

Voici  les  derniers  cours  : 
,  Le  Canadian  Pacific  est  à  174  7/8;  l'Erie  à  49  5/8,  et  le 
Louisville  à  155  1/2  ;   ï'Atchison  à  90  3/8,  et  le  Norfolk 
à  87  12. 


AUTRICHE  -  HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  11  octobre  1905. 

La  situation  en  Hongrie.  —  L'exposé  économique  et  financier  de 
M.  Gautsch.  —  Le  budget  autrichien.  —  Le  marché  monétaire.  — 
L'escompte  de  la  Banque  austro-hongroise. 

Depuis  ma  dernière  correspondance,  il  ne  s'est  pro- 
duit aucun  changement  appréciable  clans  la  situation 
en  Hongrie,  ce  qui  veut  dire  que  l'anarchie  continue. 
Il  n'y  a  toujours  pas  de  Gouvernement.  L'opposition 
n'a  pas  cessé  de  négocier  ave;;  la  Couronne  ;  avec  on 
n'est  arrivé  à  aucun  résultat,  chacun  des  deux  partis 
s'étant  inexpugnablement  cantonné  dans  ses  préten- 
tions. 

Le  Parlement  hongrois  se  réunira  demain.  La  majo- 
rité a  va  il  songé,  un  instant,  à  mettre  le  Cabinet  Fejer- 
vary  en  accusation,  mais,  réllexion  l'aile,  on  a  renoncé 
à  cette  procédure  inutile  et  dangereuse  ;  on  se  conten- 
tera de  déclarer,  une  fois  de  plus,  que  son  existence,  à 
l'enconlre  des  votes  de  la  majorité,  est  une  violation 
de  la  Constitution  et  crée  d'elle-même  nue  situation 
révolutionnaire.  Il  est  ù  prévoir  qu'après  cette  décla- 
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ration  le  ministre  Fejervary  prononcera  la  clôture  et 
l'ajournement  du  Parlement. 

Mais  après  ?  On  se  retrouvera  exactement  en  face 
des  mêmes  problèmes  et  de  la  même  impossibilité  de 
constituer  un  Gouvernement  en  Hongrie.  On  négociera 
de  nouveau.  Cette  tactique  du  pouvoir  central  de 
Vienne  n'est  peut-être  pas  malhabile  :  elle  use  la  coa- 
lition hongroise.  Eu  attendant,  la  vie  publique  en  Ilon- 
grie  suit  son  cours  normal,  sans  à-coups,  sans  provo- 
quer de  désordre  et  peut  être  arrivera-t  on  tout  natu- 
rellement, un  jour,  à  la  solution  qui  satisfera  tout  le 
monde. 

Quoique  la  chose  date  déjà  de  la  semaine  dernière, 
je  crois  intéressant  de  vous  résumer  l'exposé  de  la 
situation  qu'a  faite  le  baron  Gautsch,  premier  ministre 
d'Autriche,  devant  le  Parlement  autrichien  :  j'en  résu- 
merai au  moins  les  déclarations  touchant  aux  transac- 
tions et  aux  finances.  Il  a  longuement  insisté  sur  la 
question  des  traités  de  commerce.  Après  avoir  de- 
mandé au  Gouvernement  hongrois  son  concours  pour 
la  continuation  et  le  perfectionnement  de  l'action  re- 
lative à  la  conclusion  des  traités  de  commerce, 
M.  Gautsch  constate  tous  les  progrès  accomplis  dans 
le  sens  d'une  solution  satisfaisante.  Il  parle  de  l'échange 
fait  avec  la  Bulgarie,  la  Russie,  la  Suisse  et  la  Serbie 
de  mémoires  exposant  les  conditions  d'accord.  Toutes 
les  mesures  ont  été  prises  pour  permettre  la  mise  en 
vigueur  de  nouveaux  régimes  douaniers,  à  partir  du 
1er  mars  1906. 

Les  négociations  verbales  avec  la  Suisse,  la  Russie 
et  la  Bulgarie  commenceront  le  12  octobre  ;  celles  avec 
les  autres  Etats  auront  lieu  ensuite. 

Le  Ministre  a  déposé,  ensuite,  le  projet  de  budget 
pour  1906,  dont  je  vous  ai  déjà  fait  fait  connaître  les 
chiffres.  Il  l'a  fait  précéder  d'un  exposé  d'où,  est  res- 
sorti que  dans  l'excédent  de  1900,  supérieur  à  celui  de 
1905,  sont  comprises  les  augmentations  de  dépenses 
nécessitées  par  les  affaires  communes  des  deux  Etats 
de  la  Monarchie. 

Le  Ministre  a  constaté  qu'il  continue  à  y  avoir  des 
indices  d'amélioration  économique  dans  la  stabilité  du 
cours  des  rentes,  le  développement  de  l'industrie  et 
l'augmentation  des  dépôts  de  la  Caisse  d'épargne. 

Toutefois,  il  est  nécessaire  d'augmenter  les  ressour- 
ces de  l'Etat,  de  modifier  le  système  des  impôts,  de 
simplifier  la  machine  administrative. 

Dans  la  discussion  qui  a  suivi  ces  déclarations, 
M.  Gautsch  a  fail,  au  sujet  de  la  conclusion  des  traités 
de  commerce,  une  nouvelle  déclaration  intéressante. 
Il  a  assuré  que  si  la  Hongrie  ne  leur  conférait  pas 
force  de  loi  d'ici  au  1er  mars  1900,  le  Gouvernement  se 
verrait  obligé  de  présenter  à  la  Chambre  autrichienne 
des  propositions  en  conformité  avec  la  protection  des 
intérêt?  autrichiens.  Cela  veut  dire  que  le  Gouverne- 
ment autrichien  demanderait  à  la  Chambre  l'autorisa- 
tion de  prendre  les  mesures  nécessaires  afin  que  ces 
traités  déjà  conclus,  mais  non  ratifiés,  produisent  leur 
effet  en  Autriche,  abstraction  faite  de  la  Hongrie. 

Les  événements  de  la  politique  continuent  à  in- 
fluencer fâcheusement  nos  transactions  financières.  A 
la  Bourse  de  Vienne  règne  un  calme  a.ssez  inusité  à 
cette  époque  de  l'année. 

Sur  le  marché  monétaire,  on  commence  à  sentir  les 
effets  d'un  resserrement  des  disponibilités.  L'escompte 
libre  est  monté  dans  ces  derniers  jours,  à  3  7/10  0/0. 
A  la  Banque  Austro-Hongroise,  les.  demandes  d'es- 
compte ont  fort  augmenté,  la  semaine  dernière  et  le 
portefeuille  atteint  le  total  de  520.8  millions  de  cou- 
ronnes, ce  qui  est  un  véritable  record.  Il  était,  à  la 
même  époque  de  l'année  dernière,  à  440.7  millions. 
La  circulation  des  billets  est  actuellement  de  1.771.9 
millions  de  couronnes,  ce  qui  est  considérable,  même 
si  l'on  tient  compte  de  l'augmentation  de  80  millions 
de  couronnes  dans  la  circulation  de  l'or. 

Aussi  peut-on  envisager  l'élévation  du  taux  de  l'es- 
compte officiel.  Il  s'est  maintenu,  sans  changement,  à 
3  1/2  0/0,  depuis  le  5  février  1902.  Probablement  qu'il 
sera  porté  à  4  0/0  dans  la  dernière  semaine  du  mois  | 


d'octobre,  ma'gré  l'opposition  que  fera  le  Gouverne- 
ment hongrois  à  toute  élévation  pareille. 

Dans  les  sphères  financières,  on  ne  signale  rien  de 
particulier,  sinon  qu'on  projette  à  Vienne  de  créer,  sur 
le  modèle  de  la  Banque  Germano-Asiatique,  une  ban- 
que autrichienne  d'outre-mer.  Les  banques  suivantes 
se  sont  réunies  en  une  conférence  :  le  Crédit  Moblier, 
le  Crédit  Foncier,  la  Maison  Rothschild,  la  Bankve- 
rein  de  Vienne,  la  Banque  d'Escompte  de  la  Basse-Au- 
triche, l'Anglo-Bank,  î'Union-Bank.  Ces  banques  se 
sont  déclarées  prêtes  à  prendre  en  considération  le 
plan  poursuivi  en  cette  affaire  par  le  Gouvernement. 


Informations  Économipes  el  Financières 


Les  étrangers  à  Vienne  en  1904.  —  En  1904,  les  lié 
tels  de  Vienne  ont  reçu  46L617  liotcs  parmi  lesquels  on 
comptait  403.352  austro  hongrois.  Par  rapport  au  chiffre  de 
1903,  le  nombre  des  austro-hongrois  a  augmenté  de  38.000; 
celui  des  hôtes  des  autres  nationalités,  a  diminué  de  10.00''. 


Diminution  de  la  Consommation  de  la  Bière  en  Au- 
triche. —  Depuis  le  1er  janvier  1905,  il  y  a  diminution  de 
13.4  0/0  dans  la  consommation  de  la  bière  par  rapporl  à  la 
môme  période  de  1904.  La  diminution  du  produit  de  L'impôt 
sur  la  bière  est  de  près,  de  4  0/0. 

Voici,  mois  par  mois,  le  chiffre  de  la  consommation  de  la 
bière  en  Autriche,  avec  la  comparaison  de  1904  : 

1905  Ï904 


Hectolitres 

Janvier   172.396  244.093 

Février   198.535  266.314 

Mars   275.399  309.923 

Avril   301.012  313.257 

Mai   366.177  367.282 

Juin   343.776  396.403 

Juillet   333.083  401.532 


Total    1.990.378  2.298.804 


Courrier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  11  octobre  1905. 

Les  affaires  sont  calmes  et  les  tendances  indécises. 

On  finit  presque  partout  sans  changement  ou  en  recul. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  679  20  ;  les  Lombards, 
117  20  ;  la  Lœnderbank,  448  . .  ;  les  Chemin';  de  1er  autri- 
chiens, 682  . .  ;  l'Alpine,  509  20  ;  Clôture  ferme. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  10  octobre  1905. 
Le  marché  sidérurgique.  —  Les  charbonnages. 

Le  marché  à  terme  est  resté  sous  l'influence  de  la 
question  monétaire.  La  situation  peu  favorable  de  la 
Banque  a" Angleterre,  et  celle  non  moins  embarrassée 
de  la  Banque  Impériale  d'Allemagne,  font  craindre 
que  ces  deux  banques  d'émission  se  voient  forcées 
sous  peu  d'élever  encore  le  taux  de  leur  escompte,  ce 
qui  aura  sa  répercussion  sur  le  marché  français,  où 
le  taux  du  loyer  de  l'argent  est  resté  jusqu'à  mainte- 
nant à  un  niveau  modéré. 

Dans  ces  conditions,  il  est  bien  compréhensible  que 
les  fonds  d'Etat  de  deuxième  rang  ne  pouvaient  pas 
maintenir  les  cours  élevés  qu'ils  ont  atteints  ces  der- 
niers temps,  et  d'autant  moins  qu'on  parle  beaucoup 
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du  nouvel  emprunt  russe  on  préparation,  qui  sera 
offert  aux  capitalistes,  d'après  les  on-dit,  à  un  prix 
très  favorable.  Mais  le  recul  est  bien  peu  important 
sur  la  Rente  Extérieure  espagnole,  et  même  sur  le 
Turc,  et  si  on  s'était  habitué  depuis  un  an  et  demi  à 
les  voir  toujours  monter,  on  n'en  parlerait  même  pas. 

La  situation  de  notre  place,  très  chargée  en  valeurs 
de  traction,  demandait  impérieusement  une  diminu- 
tion des  positions,  surtout  avec  la  cherté  de  l'argent, 
et  ces  ventes  ont  pesé  lourdement  sur  les  cours  de 
quelques  valeurs.  Aujourd'hui,  où  L'an  peut  supposer 
que  d'après  les  usages  de  notre  place,  la  plupart  des 
reports  ont  déjà  été  effectués  par  anticipation,  la  ten- 
dance s'est  légèrement  améliorée  et  on  reste  soutenu  en 
clôture. 

Les  Chemins  Espagnols  n'ont  pas  pu  maintenir  les 
cours  extrêmes  atteints  pendant  la  dernière  huitaine. 
La  clôture  est  faible,  sur  des  réalisations  continuelles 
de  la  place.  Les  cours  actuels  semblent  suffisamment 
escompter  l'avenir  immédiat,  et  il  faut  attendre  main- 
tenant au  moins  le  commencement  de  l'exécution  des 
projets  Ediegaray,  et  leur  influence  sur  le  cours  du 
change  à  Madrid. 

Forte  hausse  du  Rio-Tbnto  sur  l'annonco  d'un  projet ■ 
d'émission  de  50.010  actions  nouvelles  pour  rembour- 
ser la  dette  obligataire,  et  sur  une  évaluation  du  divi- 
dende à  40  shillings.  Ouant  ài  rémission  nouvelle,  des 
avis  sont  très  partagés.  Effectivement,  c'est  le  rem- 
boursement d'un  'i  0/O  qui  sera  remplacé  par  un  G  1/2 
ii  7  0,  0,  suivant  ce  qu'on  évalue  -le  dividende.  Pour  que 
le  Conseil  d'administration  prenne  cette  mesure,  il  doit 
croire  qu'il  y  aura  économie  dans  l'avenir,  c'est-à-dire 
que  les  dividendes  diminueront, 

La  situation  sur  les  marchés  des  produits  de  l'in- 
dustrie sidérurgique  n'a  pas  varié  depuis  huit  jours. 
Les  acheteurs  sont  nombreux  et  les  cours  sont  fran- 
chement orientés  à  la  hausse.  Des  bonnes  nouvelles 
nous  arrivent  surtout  des  Etats-Unis,  où  la  demande 
reste  des  plus  actives  et  où  les  prix  avancent  presque 
journellement.  Il  y  a  quelque  difficulté  à  acheter  au 
delà  du  premier  trimestre  de  l'année  prochaine,  les 
fabricants  ne  voulant  s'engager  à  si  longue  échéance. 
En  Europe,  il  n'y  a  aucune  nouvelle  bien  intéressante 
à  enregistrer.  On  travaille  partout  activement,  à  des 
prix  favorables. 

A  notre  Bourse,  les  titres  de.  ce  grj>upc  restent  fer- 
mes et  il  y  a  encore  de  nombreuses  plus-values  à  noter 
depuis  huit  jours.  Mais  il  nous  semble  que  cette  hausse 
est  purement  spéculative,  avis  qui  commence  à  être 
partagé  par  les  journaux  financiers  les  plus  importants 
de  notre  pays.  Une  statistique,  parue  ces  jours-ci, 
constate  que  nous  avons  presque  atteint,  pour  de  nom- 
breux titres,  les  plus  hauts  cours  faits  en  '1901.  Mais  à 
ce  moment  les  fers  étaient  beaucoup  plus  chers  qu'ac- 
tuellement, et  si  l'on  peut  prévoir  une  amélioration  de 
la  cote  des  produits,  il  est  peu  probable  et  nullement 
souhaitable  que  nous  les  atteindrons.  C'étaient  des  prix 
de  record  qu'on  ne  voit  qu'à  la  veille  de  la  chute,  et  la 
chute  ne  s'est  pas  fait  attendre.  Si  on  reste  modéré,  il 
est  probable  que  nous  aurons  un  ou  deux  ans  de  grande 
prospérité.  Mais,  certainement,  on  ne  pourra  pas  don- 
ner un  dividende  justifiant  les  cours  actuels  des  titres. 
Pour  le  capitaliste  qui  place  une  partie  de  sa  fortune 
dans,  ces  groupes,  la  plus  grande  prudence  s'impose,  et 
les  personnes  qui  ne  peuvent  pas  suivre  continuelle- 
ment aussi  bien  les  cours  de  la  Bourse  que  la  marche 
de  l'industrie,  feront  mieux  de  s'abstenir.  Nous  avons 
trop  engagé  à  l'achat  il  y  a  un  ou  deux  ans,  pour  ne 
pas  faire  de  nouveau  nos  plus  extrêmes  réserves. 

En  charbonnages,  la  tendance  est  [dus  calme.  Les 
achats  suscités  par  la  hausse  des  tout-venants  à  An- 
derlues  cl.  f'onlained'Evêque  sont  exécutés  et  les  nou- 
veaux ordres  arrivent  avec  moins  d'empressement, 
nuant  au  marché  de  la  houille,  les  dispositions  sont 
favorables,  mais  les  affaires  chez  nous  peu  actives. 
Producteurs  et  consommateurs  ont  l'habitude  de  s'en- 
gager;/jaar  contrat  au  moins  (tour  trois  mois  et  il  n'y  a 
aucune  raison, ipour  le  moment,  de  changer  les  prix 
officiels,  changement  qui  ne  pourrait  s'appliquer  qu'à 


une  partie  de  l'extraction.  Pour  le  supplément  de  four- 
nitures, on  paie  une  prime  de  un  à  deux  francs  par 
tonne,  mais  nul  n'a  intérêt  à  rendre  publiques  ces 
augmentations,  les  industriels  acheteurs,  pour  ne  pas 
démontrer  au  grand  jour  la  fermeté  du  marché,  les 
charbonniers,  pour  éviter  les  réclamations  des  ouvriers 
qui  demanderont  à  participer  à  la  hausse,  comme  on 
l'avait  promis. 

Nous  resterons  dans  la  situation  actuelle  jusqu'à  la 
tin  de  l'année.  Alors  viendra  le  renouvellement  des 
contrats,  pour  la  fourniture  des  cokes,  qui  ne  se  feront 
qu'avec  une  hausse  d'un  franc,  comme  en  Allemagne. 
(  ie  sera  le  point  de  départ  île  la  hausse  des  fines  à  coke, 
et  les  autres  qualités  suivront.  Mais,  d'abord,  il 'faudra 
aussi  s'entendre  avec  les  mineurs  pour  l'augmentation 
promise  des  salaires  et  sur  son  application  à  l'extrac- 
tion, chose  assez  compliquée. 

En  actions  de  Banques,  de  Chemins  de  fer  et  de  Tram- 
ways, les  affaires  sont  calmes  ;  excepté  quelques  spé- 
cialités, les  cours  sont  en  général  fermes. 


Informations  Économigues  et  Financières 


Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Les  recettes  brutes  des 
chemins  de  fer  (Etat  et  Sociétés  concessionnaires)  du  mois 
de  mai  1905  s'élèvent  à  20.580.7:25  fr.  94,  contre  19.441.79:5  fr.  12 
pour  le  même  mois  de  1904,  soit  une  augmentation  de 
1.13c*.!t32  fr.  82.  Le  total  des  réductions  accordées  aux  trans- 
ports à  prix  réduits  pendant  le  mois  de  mai  s'élève  à 
'150.068  fr.  20,  contre  9S».Wi  fr;  05  en  1904,  soit  une  diminu- 
tion do  158.821»  fr.  63  pour  t  année  1905. 

Le  tableau  suivant  renseigne  les  recettes  dos  cinq  lignes  de 
chemins  de  fer  concédées,  pendant  le  mois  de  mai,  ainsi  que 
leur  comparaison  avec  les  recettes  de  la  même  période  de 
l'année  précédente  : 

'Année 

lOOri      ^   "    1904~"       an  11806 

Flandre  occident.  «70.015  30  350.818  13  4-  19.197  2C 

Nord  belge   1.689.171  06  1.514.582  86  -j-174.588- 20 

Ghimay   71.226  42  67.950  89  +   3.226  53 

Malinés-Terueuz.  133.971  04  138.023  99  —   4.052 :95 

Térm.-St-Xicolas  24.302  87  22.697  61  +   1.805  26 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  le  9  octobre  1905. 

La  situation.  —  La  LSourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 
Le  commerce  extérieur. 

Dans  quelques  jours,  les  Chambres  auront  inauguré 
leurs  travaux,  mais  la  vérification  des  pouvoirs  don- 
nera lieu  à  des  discussions  fertiles  en  incidents  et  je  ne 
crois  pas  que  la  législature  commence  à  fonctionner, 
normalement,  avant  les  premiers  jours  de  novembre. 
Le  temps  disponible  jusqu'à  la  Un  de  l'année  est  un 
peu  court  et  cela  explique,  entre  autres  raisons,  la  ré- 
sistance qu'oppose  M.  Echegaray  aux  augmentations 
de  dépenses  que  réclament  certains  ministres,  car,  al- 
lègue le  .Minisire  des  Finances,  ce  n'est  plus  une  re- 
production à.  pou  prés  exacte  du  budget  en  cours  que 
je  sais  présenter,  et  alors  il  peut  avoir  une  discussion 
EÛOtîVÔe  OUI  nous  acculera  a  un  conflit  si  le  budget  n'a 
pas  été  mis  en  vigueur  le  Ml  décembre., Pour  concilier, 
dans  la  mesure  du  possible,  les  exigences  des  minis- 
tres et  celles  du  budget,  M.  Echegaray  a  fixé  le  chiffre 
des  dépenses  en  laissant  à  ses  collègues  le  soin  devoir 
celles  qui  sont  vraiment  urgentes  pour  y  faire  face  en 
11)00.  Malgré  tous  ces  efforts,  il  est  à  peu  près  certain 
<pie  les  dépenses  vont  recevoir  une  notable  augmenta- 
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tion.  Il  y  a  à  prévoir,  entre  autres  frais,  plus  de  20 
millions  de  pesetas  répartis  en  quatre  annuités,  à 
partir  de  1906  inclusivement,  pour  1,'aehat  de  canons  à 
tir  rapide.  Cependant  il  est  permis  de  compter  sur  la 
fermeté  de  M.  Echegaray  pour  ramener  les  prétentions 
à  leurs  justes  limites. 

La  spéculation  a  fini  par  trouver  sur  son  chemin  un 
caillou  qui  lui  a  l'ait  sentir  durement  sa  présence  au 
moyen  d'un  report  de  40  centimes  d'abord,  nuis  de  50, 
pendant  deux  séances,  et  de  35  à  la  séance  de  samedi  ; 
cela  fait  un  intérêt  de  7,70  0  0,  qui  n'avait  jamais  été 
pratiqué  sur  notre  place.  Le  fait  a  surpris  les  haus- 
siers, qui  croyaient  pouvoir  prolonger  indéfiniment 
leur  campagne.  Ils  auraient  dû  pourtant  faire  attention 
à  certains  signes  que  des  personnes  moins  aveuglées 
par  une  idée  préconçue  observaient.  Les  ventes  du 
comptant  étaient  nombreuses  et  leur  produit  allait 
s'immobiliser  dans  les  obligations  du  Trésor,  dont  il 
ne  reste  que  '20  millions  environ  ù  placer. 

La, raréfaction  continue  des  capitaux  a  causé  son  ef- 
fet habituel  et  quand  les  spéculateurs  ont  voulu  com- 
mencer à  se  retourner,  ils  ont  été  obligés  de  payer 
l'argent  au  prix  qu'on  leur  a  demandé  et  très" heureux 
encore  d'en  trouver,  car  les  marchés  de  jeudi  et  de 
vendredi  n'étaient  pas  encourageants  pour  eux.  Aussi 
le  cours  (tu  comptant  a  reculé  dans  de  fortes  propor- 
tions surtout  pour  ['Intérieure  qui,  après  avoir  clôturé 
il  y  a  huit  jours  à  78  90  0/0  s'est  vu  traitée  samedi  à 
78  05,  soit  un  coupon  trimestriel  de  moins.  Les  inté- 
ressés n'en  croyaient  pas  leurs  yeux,  mais  ils  ont  été 
bien  obligés  de  se  convaincre  que  ce  n'était  pas  un 
rêve.  Quand  ils  demandèrent  de  l'argent  à  3  50  0/0  il 
n'en  trouvèrent  pas.  La  leçon  a  été  rude,  mais  ne  les  a 
pas  découragés,  quoique  l'état  du  marché,  tout  en  ré- 
vélant'plus  d'aisance  en  ce  qui  concerne  l'abondance 
de  capitaux,  montre  que  la  situation  n'est  pas  encore 
normale.  La  tendance  est  un  peu  meilleure,  mais  je  ne 
sais  pas  si  l'alerte  est  entièrement  liquidée.  Le  public 
ne  veut  pas  encore  entendre  parler  d'un  4  0/0  net  : 
ce  n'est  q.u'avec  le  temps  et  lorsque  les  capitaux  en 
quête  d'emploi  seront  en  surnombre  qu'ils  devront  se 
résoudre  à  acheter  des  fonds  d'Etat  au  pair. 

Même  le  .'}  0  0,  qui  est  si  bien  classé,  a  été  entraîné 
dans  la  déroute  et  perd  1  0/0;  mais  cette  baisse,  rattra- 
pée en  partie,  est  due  à  la  situation  de  la  place,  les  por- 
teurs de  titres  ayant  besoin  d'argent  et  ne  pouvant  pas 
se  défaire,  sans  perte,  de  titres  d'Intérieure  ont  été 
obligés  de  se  défaire  de  titres  amortissables. 

Aujourd'hui,  la  spéculation  a  essayé  de  gagner  de 
nouveau  du  terrain,  mais,  en  dépit  de  ses  efforts  réité- 
rés, elle  n'a  pu  faire  avancer  le  comptant  au  delà  de 
78  35,  soit  5  centimes  de  plus  que  samedi.  Les  capitaux 
continuent  à  se  faire  payer,  puisque  ceux  qui  ont  voulu 
s'employer  aujourd'hui  ont  retiré  5  35  0/0.  La  situa- 
tion continue  à  être  indécise  au  moment  de  la  clôture 
et  il  y  aura  encore  quelques  bons  jours  pour  les  reports. 

La  mauvaise  tenue  des  fonds  d'Etat  et  la  faiblesse 
des  cours  à  Paris  ont  exercé  une  certaine  influence  sur 
le  marché 'de  quelques  autres  valeurs.  Les  actions  de  la 
Banque  d'Espagne  tombent  de  431  à  421  0/0  et  revien- 
nent à  428  0/0;  les  Tabacs,  qui  ont  contre  eux  la  fai- 
blesse des  recettes  de  la  ferme,  passent  de  387  à  371, 
pour  finir  en  clôture  à  388. 

Banque  Hypothécaire  d'Espagne  ferme  à  208  et 
208  50  0/0;  Hispano-Arnericano  offertes  à  124  et 
123  0/0;  Espagnole  de  Crédit  de  105  à  109  0/0,  Unissent 
à  107  fr.  50. 

Explosifs  281  50  0/0;  Résinera  Espanola  de  172  à 
174  0/0;  Altos  Hornos  de  Bilbao,  agitées  sur  le  bruit  de 
la  reconstitution  de  l'ancien  trust,  passent  de  202  à 
2200/0,  pour  finir  à  210  0  0. 

Obligations  du  Trésor  à  101  400/0;  Ville  de  Madrid  : 
6  0  0  à  lO-î  et  à  101  75  0/0;  4  0/0  Résultas  à  84  50  0/0; 
Expropriations  dans  l'enceinte  ù  9i  75  0/0. 

Les  actions  de  la  Compagnie  Sucrière  ont  un  mar- 
ché des  plus  restreints  :  préférences  de  7i  à  70  0  0; 
ordinaires  de  30  à  35  O/0;  obligations  à  98  0/0. 

Le-,  titres  des  Compagnies  d'électricité  toujours  né- 


gligées :  quelques  affaire»  en  obligations  rie  la  Madri- 
ïéna  à  «8  50  o  o. 

Le  coure  du  change  a  fait  parler  de  lui  eette  semaine  : 
de  30  20  0/0  il  est  descendu  à  20  75  O,  0,  soit  une  nou- 
velle baisse  de  3  45  0,  0  en  six  jours.  Beaucoup  de 
personnes  ont  cru  que  cette  baisse  est  une  chose  déjà 
acquise  et  l'on  s'est  mis  à  chercher  les  causes  de  cet 
événement.  J'en  ai  signalé  une  la  semaine  dernière  et  je 
dois  en  ajouter  une  autre:  l'abstention  des  grands  ache- 
teurs qui  ont  profité  de  la  situation  de  la  place  pour 
laisser  les  offres  tomber  dans  le  vide  et  effondrer  elles- 
mème  le  cours.  Ainsi  lundi  on  a  négocié  21H. 000  au- 
dessus  de  30  0/0;  mardi  les  affaires  ont  atteint  G50.O';0 
entre  29  75  et  29  30  0/0.  Voyant  la  cherté  des  capitaux 
qui  mettraient  aux  abois  tous  les  spéculateurs,  les 
achats  tombèrent  mercredi  à  150. 000  fr.  Le  cours  de 
27  20  0/0  ramena  les  preneurs  qui  achetèrent  vendredi 
-Î50.000  fr.,  dont  plus  de  la  moitié  au-dessous  de  27  0/0. 
Samedi  la  situation  étant  plus  normale,  les  achats  sont 
revenus  ù  leur  chiffre  habituel.  Aujourd'hui,  le  dernier 
cours  a  été  de  27  10  0/0  et  la  tendance  à  remonter  se 
dessine  de  plus  en  plus. 

•le  crois  devoir  faire  grâce  à  nos  lecteurs  de  tous  les 
commentaires  provoqués  par  ce  recul.  On  a  même  fait 
redire  au  Ministre  des  Finances  que,  s'il  le  voulait,  il 
poin  rwi/Tamener  le  change  au  pair  en  un  jour,  mais  qu'il 
n'en  ferait  rien.  C'est  inexact.  Ce  qu'il  a  dit  c'est  «alors 
«  même  que  je  pourrais  rendre  à  la  peseta  sa  valeur 
«  primitive  je  ne  le  ferais  pas,  à  cause  des  désordres  que 
«  cette  baisse  si  rapide  causerait  dans  l'économie  du 
u  pays;  cette  reconstitution  doit  avoir  lieu  graduel- 
«  lement  ». 

Une  autre  mesure  qui  a  été  attribuée  à  M.  Echegaray 
avec  aussi  peu  de  fondement  que  la  précédente  est  la 
résolution  de  démonétiser  cinq  millions  en  écus. 
M.  Echegaray  n'a  encore  aucune  idée  ferme  à  ce  sujet. 
Peut-être,  dans  l'ensemble  des  mesures  qu'il  étudie 
pour  corriger  l'élévation  du  change,  sera-t-il  amené  à 
en  prendre  quelqu'une  à  l'égard  de  l'argent,  mais  cela 
est  encore  noyé  dans  les  ténèbres  des  combinaisons 
qu'il  étudie. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 


21  sept. 

28  sept. 

2  oct. 

9  oct. 

79  55 

79  55 

78  90 

78  35 

98  80 

98  80 

98  95 

98  50 

430  50 

429  .. 

431  .. 

428  .. 

—  Hypothécaire... 

209  .. 

208  .. 

209  .. 

Comp.  Ferai,  des  Tabacs 

392 

387  .. 

388  .. 

*31  10 

30  60 

30  05 

27  10 

—        Londres  . . . 

32  96 

32  71 

31  97 

Cédules  hypothéc.  4  0/0. 

103  .. 

103  .. 

101  .. 

101  .. 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  relevons  les 
différences  suivantes  :  +  argent,  3  millions  ;  +  es- 
comptes commerciaux,  13  ;  -f-  circulation  21  ;  —  comp- 
tes courants,  8  ;  —  escomptes  et  avances,  7. 

Le  mouvement  du  commerce  extérieur  durant  le 
mois  d'août  a  présenté  les  mêmes  caractères  que  pen- 
dant les  mois  précédents.  Les  importations  de  matières 
premières  et  d'objets  manufacturés  ont  conservé,  a  peu 
près,  leurs  positions  des  années  précédentes,  mais  les 
achats  de  produits  alimentaires  ont  atteint  41.3  mil- 
lions de  pesetas,  dépassant  de  27  millions  ceux  de 
190i  et  de  31  millions  ceux  de  1903.  L'augmentation 
totale  des  importations  pour  les  huit  mois  écoulés  de 
l'année  courante  est  de  110  millions  653,  au  lieu  de 
537  en  1901.  Dans  cette  somme,  les  denrées  alimen- 
taires entrent  pour  119  millions;  il  y  a  0  millions  de 
plus  dans  les  matières  premières  et  8  de  moins  dans 
les  produits  manufacturés. 

Le  chiffre  des  exportations  du  mois  d'août  dernier 
dépasse  celui  du  mois  d'août  1904  :  7S  millions,  au  lieu 
de  03.  Plusieurs  groupes  ont  contribué  à  ce  résultat, 
mais  l'ensemble  des  exportations  qui,  en  1904,  balan- 
çait, à  3  millions  près,  celui  des  importations,  est  en 
déficit  de  123  millions  pour  1905.  11  faut  rappeler,  bien 
que  nous  en  ayons  fait  l'observation,  que  la  crise  agri- 
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cole  espagnole  a  porté,  simultanément,  sur  les  céréales 
et  sur  les  produits  exportables.  Si  ceux-ci  n'étaient  pas 
en  déficit  de  35  millions,  la  différence  aurait  été  dimi- 
nuée d'autant.  Le  relèvement  des  droits  de  douane  que 
je  vous  ai  annoncé  ne  peut  faire  sentir  son  effet  que 
depuis  le  mois  de  septembre  ;  il  est  à  croire  que  lors- 
qu'on aura  les  résultats  du  commerce  pendant  le  mois 
écoulé,  on  constatera  une  diminution  des  achats  de 
céréales. 


Informations  feonomips  et  Financières 


Recettes    des   Chemins   de   fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  2'l  septembre  [38  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  del'Espagne: 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Ancien  réseau..  ■ 

2.070 

48.889.601 

49.340.244 

49.558.138 

48.214. 986 

Asturies,  Galice. 

784 

14. 628.514 

15-092.600 

15.250.938 

15.087.363 

Valence  à  Utiel . 

88 

572.051 

6)5.420 

776-155 

693  904 

Lérida-Beus  

104 

922.589 

979.812 

1.019.426 

1.160  650 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

412 

1.957.708 

2.016.132 

1.914  485 

1.962  529 

AlmansaValence 

499 

10. 323. 240 

10.396.089 

10.621.702 

10.168.808 

Total  Nord  de  l'Esp.. 

3.657 

77.1123  "03 

78.440.291 

79.140.844 

77.288.239 

1.067 

15.911.520 

15.370.836 

15. 838- 224 

15  239.507 

Madrid-Saragosse 

Barcel.  -France. 

3.650 

71.898.711 

72.671.678 

72.339.291 

72.305  665 

Sud  de  l'Espagne. 

302 

2  693.358 

3.109  647 

3.241.753 

3-470  117 

Les  Recettes  du  Trésor  pendant  les  huit  premiers 
mois  1905.  —  La  Gaceta  a  publié  récemment  les  chiffres 
officiels  des  recettes  du  Trésor  pendant  les  huit  premiers 
mois  de  l'année,  et  qui  se  répartissent  comme  suit  : 

Pesetas 


Contributions  directes   280.350.000 

—         indirectes   109.210.000 

Monopoles  et  services  exploités  par  l'Ad- 
ministration   249.190.000 

llevenus  des  propriétés  de  l'Etat   12.940.000 

Ventes  diverses   2.014.000 

Recouvrements  par  le  Trésor   7.810.000 


Total   661.514.000 


Sur  ce  chiffre,  613  millions  de  pesetas  correspondent  à 
l'exercice  courant,  et  48.514.000  pesetas  à  l'exercice  pré- 
cédent. 

La  progression  constante  du  produit  des  contributions, 
rentes  et  impôts  que  l'on  a  pu  constater  pendant  ces  der- 
nières années  s'aperçoit  immédiatement  dans  le  tableau  sui- 
vant, qui  donne  les  chiffres  obtenus  pour  les  huit  premiers 
mois  des  années  1902,  1S03,  1904  et  1903  : 

Pesetas  Pesetas 

1902   633.130.000      1901   651.210.000 

1903   650.460.000      1905   661.514.000 

Dans  ces  chiffres  sont  comprises  les  sommes  recouvrées 
pendant  les  années  mentionnées  et  qui  se  rapportent  aux 
exercices  antérieurs. 

Il  est  intéressant  de  faire  ressortir  que  les  recettes  du 
Trésor,  pour  les  huit  premiers  mois  de  1905,  sont  supérieures 
<!'•  plus  ilé  10  millions  de  pesetas  à  celles  qui  correspondent 
à  la  même  période  de  l'année  dernière. 


(  oui  rier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  11  octobre  1905. 
L;i  Ioni  se  s'est  beaucoup  affaiblie  par  suite  du  manque  de 
disponibilités.  \,  Intérieure  finit  a  78  40.  Le  change  sur  Paris 
•se  tend  de  nouveau  à  28  50. 


AMÉRIQUE 

ÉTATS-UNIS 

Le    Commerce   Extérieur  des  Etats-Unis.  —  Voici 

les  résultats  du  commerce  extérieur  des  Etats-Unis  pour  le 
mois  d'août  et  pour  les  huit  premiers  mois  des  six  derniè- 
res années  : 

Marchandises 
Août  Exportation     Importation  Balance 


(En  dollars) 


1900  

103.535.965 

61.820 

488 

+  41.775.477 

1901  

108.024.209 

73.127 

217 

-f  34.890. 992 

1902  

94.942.310 

78.923 

281 

4-  16.019.029 

1903  

89.446.457 

82.049 

262 

-f  7.397.195 

1904  

92.688.081 

87.511 

646 

+  5.176.435 

117.713.163 

95.892 

765 

+  21.820.398 

Huit  mois 

1900  

916.062.516 

564.898 

833 

4-  351.163.683 

1901  

939.329.341 

579.659 

756 

-f  359.678.585 

1902  

821.629.100 

614.413 

297 

-f  207.515.803 

1903  

878.911.631 

676.981 

594 

+  201.930.037 

1904  

851.637.657 

667.017 

851 

+  184.619.806 

1905  

966.612.607 

770.412 

026 

+  196.200.581 

Le  Marché  Finaucier  de  New-York 


New-York,  11  octobre  1905. 

Une  nouvelle  émission  de  250.000  actions  Grcat  Northern 
Railways  Préférées  est  ouverte  aux  actionnaires  actuels  jus- 
qu'à concurrence  de  20  0/0  des  valeurs  dont  ils  sont  déten- 
teurs. Le  produit  de  cette  émission  sera  consacré  à  la  con- 
clusion d'arrangements  financiers  temporaires  pendant  la 
durée  du  litige  des  Northern  Securities,  ainsi  qu'à  l'achat  de 
nouvelles  propriétés,  de  matériel  et  de  valeurs  au  gré  des 
administrateurs. 

La  tenue  du  marché  est  beaucoup  plus  satisfaisante,  les 
grandes  maisons  de  la  place  ayant  consenti  à  mettre  d'im- 
portants capitaux  à  sa  disposition  ;  mais,  en  clôture,  un 
grand  nombre  d'offres  occasionnent  un  affaiblissement  gé- 
néral. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  104  3/4. 

Les  valeurs  de  Chemins  de  fer  qui  s'étaient  considérable- 
ment affaiblies  ont  montré  par  la  suite  une  meilleure  tenue 
puis  réactionnent  de  nouveau. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison.  88  ./.  ;  Milwaukee,  179  ./.  ;  Erie,  48  1/2; 
Reading,  121  1/8;  Canadian  Pacific,  170  1/2;  Illinois  Cen- 
tral, 179  1/2  ;  Louisville,  151  ./.  ;  Central,  214  ./.  ;  Union 
Pacific,  131  3/8. 


MEXIQUE 

Les  Banques  du  Mexique.  —  Le  développement  des 
banques  au  Mexique  pendant  les  six  premiers  mois  de  l'an- 
née courante  s'accuse  très  nettement,  si  l'on  examine  les  ba- 
lances mensuelles,  do  32  banques  de  la  République,  publiées 
par  le  «  Mexican  Herald  ». 

Le  capital  social-autorisé  et  approuvé  par  le  Département 
du  Trésor  a  atteint,  pour  l'ensemble  de  ces  banques,  109  mil- 
lions 600.000  piastres  de  janvier  à  niai  :  en  juin,  il  s'est  élevé 
à  120.000.000  piastres  par  l'addition  de  11.000.000  de  piastres 
de  nouveau  capital  au  capital  social  de  10.000.000  de  piastres 
de  la  Banque  Centrale,  accroissement  dûment  autorisé  parle 
Trésor. 

La  Banque  de  Londres  et  Mexico,  pendant COS  six  premiers 
mois,  Eut  également  autorisée  à  augmenter  de  6.500,000  pias- 
tres son  capital  social,  qui  ('tait  de  15.000.t<00  de  piastres  ; 
mais  celte  augmentation  ayant  <'t:  effectuée  après  le  1"  juil- 
let ;  le  capital  social  do  celle  banque  reslo,  dans  les  statisti- 
ques que  nous  examinons,  de  15.000.000  de  piastres. 

Du  capital  total  autorisé,  pour  l'ensemble  des  banques, 
une  certaine  portion,  assez  faible,  n'est  pas  encore  rentrée. 
Voici,  pour  le  premier  semestre  1905,  la  situation  mensuelle 
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des  banques,  en  ce  qui  concerne  la  portion  de  capital  versée 
et  la  portion  non  encore  appelée  : 

Capital 

non  appelé      Capital  versé 


Janvier. . 
Février.. 
Mars  . . . 

Avril  

Mai  

Juin  


(En  piastres 
6.403.0i9  103.196.971 


(1.305.359 
6.152.759 
6.152.559 
6. 152.559 
6.146.182 


103.294.641 
103.447.241 
103.447.441 
103.447.441 
114.453.818 


Si  l'on  compare  le  capital  versé  en  janvier  au  capital  versé 
en  juin,  ou  trouve,  en  faveur  de  ce  dernier,  une  différence 
de  11.256.847  piastres,  qui  se  répartit  comme  suit: 

Piastres 

Banque  Nationale  du  Mexique   27.027 

Banque  Centrale  Mexicaine  ,en  représentation  de 

l'augmentation  de  son  capital;   10.979.200 

Banque  de  Tabasco   100.000 

-  de  Tamaulipas   100.620 

—  Commerciale  de  Chihuahua.   50  000 

Augmentation  de  capital  versé  de  janvier  à 
juin  1905   11 .3o6.847 

Le  capital  autorisé,  qui,  pour  l'ensemble  des  32  banques, 
atteignait  au  30  juin  120.600.000  piastres,  se  répartit  comme 
suit  : 

Piastres 

Banque  Nationale   26.0C0.000 

—  de  Londres  et  Mexico (1)   15.000.000 

—  Centrale   21.000.000 

—  Internationale   5.000.000 

—  Agricole  et  Hypothécaire   2  Qi  0.000 

Total  pour  les  5  banques  de  Mexico. .  69.000.000 
Banques  nationales  de  province  (27  banques).     51 .600.000 

120.600  000 


L'encaisse  totale  pour  les  32  banques  a  été  respectivement, 
pour  chacun  des  six  premiers  mois  : 

Banques  Banques 
de  Mexico  de  province 


Janvier. 
Février. 
Mars . . . 
Avril. . . 
Mai.... 
Juin. . . . 


(En  piastres) 
56 . 737 . 1 30  23       23 . 881 . 870  97 


57.437.382  98 
57  942.579  04 
58.174.998  32 
46.400.279  91 
45.234.123  00 


23.934.377  08 
24.856.432  15 
25.260.296  99 
25.859.419  25 
26.978.023  09 


Il  doit  être  observé  que  les  encaisses  des  cinq  banques  de 
Mexico  se  sont  élevées,  pendant  les  quatre  premiers  mois,  de 
56.737.130  piastres  23  à  58.174.998  piastres  32,  soit  une  aug- 
mentation do  1.437.868  piastres  09  ;  à  la  fin  de  juin,  le  mon- 
tant des  encaisses  n'était  plus  que  45.234.123  piastres,  soit, 
pendant  ces  deux  mois,  une  diminution  de  12.940.875  pias- 
tres 32.  Celte  diminution  s'explique  en  partie  par  ce  fait  que, 
en  mai,  la  Banque  Nationale  lit  sortir  de  ses  coffres,  pour  les 
remettre  à  la  Commission  des  Echanges  et  de  la  Circulation, 
nouvellement  créée,  une  somme  de  10.000.000  de  piastres  pour  la 
réforme  monétaire.  Cette  somme  est  actuellement  détenue  par 
la  Commission  dans  ses  coffres,  et  est  pratiquement  retirée 
de  la  circulation  journalière,  du  moins  pour  le  moment. 

L'encaisse  des  banques  de  province  s'est,  par  contre,  cons- 
tamment accrue  pendant  les  six  mois,  passant  de  23  millions 
881.870  piastres  97  en  janvier  à  26.978.023  piastres  09  à  fin 
juin,  soit  une  augmentation  de  3.096.152  piastres  12.  Cette 
augmentation  balance  la  diminution  d'encaisse  signalée  plus 
haut  pour  les  cinq  banques  de  la  capitale,  et  donne,  pour 
l'encaisse  générale  des  32  banques,  une  augmentation,  au 
30  juin,  de  155.276  piastres  80. 

Les  banques  autorisées  à  émettre  des  billets  de  banque 
sont  la  Banque  Nationale,  la  Banque  de  Londres  et  Mexico 
et  les  banques  de  province  ;  la  Banque  Centrale  émet  des 
bons  de  caisse;  la  Banque  Internationale  cl  la  Banque  Agri- 
cole et  Hypothécaire  émettent  des  obligations  hypothécaires. 
L'émission  est  limitée,  en  général,  au  montant  du  capital 
déjà  versé;  d'ailleurs,  le  papier  émis  offre  des  garanties  sé- 
rieuses. Jusqu'ici,  ce  papier  a  toujours  inspiré  confiance  et 
est  accepté  couramment  dans  tout  le  pays.       (A  suivre). 


(1)  Le  capital  de  la  Banque  de  Londres  et  Mexico  est 
actuellement  de  21.500.000  piastres. 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Mouvement  commercial  et  maritime  du  Port  de  Ro- 

sario  en  1904.  —  Voici,  en  ce  qui  concerne  le  mouvement 
commercial  et  maritime  du  port  de  Bosario  en  1904,  un 
extrait  du  rapport  du  Consul  de  France  dans  cette  ville  : 
Le  mouvement  commercial  et  maritime  dù  port  de  Rôsafio 
en  1904,  importation  et  exportation  réunies,  a  atteint  la 
somme  de  69.772.138  pesos  or,  soit,  au  change  de  5  fr.  le 
peso,  348.360.(190  fr.,  avec  une  différence  en  [dus  sur  l'an- 
née 1903  de  95.199.620  fr.,  ainsi  que  cela  résulte  des  chiffres 
ci-après  : 

1904  1903 


1  mportation  , 
Exportation . 


(En  francs) 
97.801.165  59.895.690 
251.059.525  193.705.480 


Totaux . 


348.860.690  253.H61.070 


Cette  augmentation  se  décompose  ainsi  :  sur  l'importation, 
37.905.575  fr.  ;  sur  l'exportation,  57.294  095  fr.  C'est  la  conti- 
nuation du  mouvement  ascensionnel  si  brillamment  com- 
mencé l'année  précédente  par  suite  de  l'abondance  des 
récoltes  et  de  la  vente  rémunératrice  des  produits  agricoles. 

Les  pays  qui  ont  le  plus  profité  de  cet  accroissement  de 
l'importation  sont  :  l'Angleterre,  les  Etats- Unis  et  la  Belgique, 
puis  l'Allemagne,  l'Italie  et  la  France. 

Tableau  comparant  par  espèces  des  marchandises  importées 
pendant  les  années  1904  et  190 S  : 


Marchandises 


Substances  aliment — 

Boissons  

Tabac  

Filés  et  tissus  

Produits  chimiques  et 
pharmaceutiques . . . 

Bois  .brut  et  ouvré  

Papier  et  ses  applica- 
tions  

Cuir  et  ses  applications 
Fer  et  ses  applications. 
Autres  métaux  ouvrés 
Pierres,  charbons,  ci- 
ments, céram.,  verres 
Articles  manufacturés. 


1904 

1903 

(En  francs) 

9 

826.110 

9.517.445 

3 

755.050 

2.300.490 

472.980 

434.675 

8 

872.225 

6.909.095 

7 

525.705 

2.330.590 

10 

350.060 

5.319.065 

976.140 

717.180 

111.345 

61.065 

43 

740.000 

25.733.920 

814.245 

488.265 

4 

207.745 

4.565.815 

7 

149.560 

1.517.985 

Différences 


+  308.665 
+  1.454.560 
+  38.305 
+  1.963.130 

+  5.195.115 
+  5.030.995 

+  258.960 
+  50.280 
+18.006.080 
+  325.980 

—  358.070 


Totaux   97.801.165   59.895.590  +37.905.575 

La  Direction  de  la  Douane  de  Bosario  a,  dans  son  rapport 
pour  l'année,  adopté  une  nomenclature  et  une  classification 
des  marchandises  un  peu  différentes  de  celles  en  usage 
les  années  précédentes.  Ce  changement  a  rendu  assez  difficile 
'établissement  du  tableau  comparatif  qui  précède.  Cependant, 
de  l'étude  détaillée  de  ce  rapport,  il  ressort  d'une  manière 
évidente  que  les  articles  qui  ont  le  plus  contribué  à  l'aug- 
mentation si  remarquable  du  chiffre  de  l'importation  à  Bosa- 
rio, en  1904,  sont  ceux  destinés  à  la  construction  des  édifices 
ruraux  ou  urbains,  à  l'établissement  des  voies  ferrées  et  au 
matériel  roulant  des  chemins  de  fer,  c'est-à-dire  les  tôles 
gondolées,  les  fers  et  pièces  métalliques,  les  wagons  et  les 
locomotives,  les  bois,  les  tuiles,  les  briques  et  carreaux, 
la  chaux  hydraulique  et  le  ciment  ;  enfin,  pour  être  complet, 
les  instruments  et  machines  agricoles  de  toutes  espèces. 

Tableau  comparatif  par  espèces  des  produits  exportés 
pendant  les  années  1904  et  1903  : 
Produits  1904  1903  Différences 


Produits  de  l'élevage. . 

—  agricoles .... 

—  industriels  . . 

—  miniers  

—  forestiers  . . . 

—  de  la  chasse. . 
Bésidus   végétaux  et 

animaux  

Bésidus  divers  


20.403.910 
215.788.215 
8.311.615 
429.200 
2.574.600 
1.120 

3.432.635 
118.230 


vEn  francs) 
17.299.615 
154.781.5-5 
14.766.255 
703.875 
2.834.105 
295 

3.327.190 
52.575 


+  3.104.295 
+61.006.640 

—  6.454.640 

—  274.675 

—  259.505 
+  925 

+  105.445 
+  65.655 


Totaux   251.059.52.')  1P3.765.485  +57.294.040 

Voici  du  reste,  les  chiffres  comparés  de  l'exportation  des 
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trois  principaux  produits  agricoles  :  blé*  lin,  maïs,  pour  les 
trois  années  1903,  1903  et  1904. 

1902  1903  1904 


Blé.. 
Lin.. 
Mais 


Totaux. 


En  tournes) 

684.  m  m 

69K000 
521.000  1.557.000 


88.000 
79.OO0 

384.000 


970.000 
;  103.  ooo 

773.000 
3.OS5.000 


Lo  mouvement  généra]  delà  navigation  du  Port  do  Rosario, 
cabotage  non  compris,  a  été,  en  1904,  de  840  vapeurs  avec  une 
jauge  de  1:691.674  tonneaux  cl  de  118  voiliers  avec  une  jauge 
de  101.395  tonneaux  à  rentrée,  et  de  807  vapeurs  jaugeant 
1. 590. 309  tonneaux  et  de  107  voiliers  jaugeant  102.463  ton 
neaux  à  la  sortie. 

Pendant  l'année  1904,  le  port  de  Rosario  a  été  visité  par  983 
navires  venant  de  l'él ranger,  jaugeant  ensemble  1.693.309 
tonneaux,  au  lieu  de  874  navires  jaugeant  ensemble  1.463.237 
tonneaux  en  1903,  d  on  résulte,  en  faveur  de  1904,  une  aug- 
mentation de  108  bâtiments  et  do  230.033  tonneaux. 

Après  plusieurs  années  d'abstention,  la  marine  marchande 
française  semble  vouloir  réapprendre  le  chemin  de  Rosario. 
En  1903.  deux  vapeurs  de  la  Société  des  Transports  Mariti- 
mes de  Marseille  avaient  montré  notre  pavillon  dans  ce  port, 
où  il  avait  autrefois  flotté  si  brillamment  ;  durant  l'année 
1904,  10  vapeurs  appartenant  à  diverses  Compagnies  fran- 
çaises sont  venues  à  Rosario.  Plusieurs  Compagnies  de  navi- 
gation, les  Messageries  Maritimes  et  les  Chargeurs  Réunis 
et  autres  ont  envoyé  des  inspecteurs  étudier  les  besoins  et 
les  ressources  de  ce  port  si  bien  situé  pour  l'importation  et  si 
merveilleusement  placé  au  point  de  vue  de  l'exportation. 


Construction  du  port  de  Rosario.  —  Bien  que  la  crue 
annuelle  du  Pavana  ait,  par  l'époque  prématurée  à  laquelle 
elle  s'est  produite  et  la  hauteur  qu'elle  a  rapidement  atteinte, 
un  peu  entravé  la  marche  des  travaux  de  cette  entreprise, 
néanmoins  au  cours  de  l'année  1904  elle  a  normalement  pro- 
gressé. Les  anciens  quais  en  construction  ont  été  terminés  et 
livrés  au  trafic  avec  quatre  grands  magasins,  desservis  par 
six  grues  électriques  et  deux  grues  flottantes,  l'une  de  30  et 
l'autre  de  60  tonnes. 

Le  premier  kilomètre  de  nouveaux  quais  aurait  été  certai- 
nement achevé  si  les  eaux  du  fleuve  n'avaient  brusquement 
empêché  d'y  donner  la  dernière  main.  Dès  que  la  baisse 
régulière  se  sera  produite,  deux  mois  su  (liront  certainement 
à  l'achèvement  de  cette  première  partie  des  travaux,  achève- 
ment de  la  plus  haute  importance  pour  la  Société  anonyme 
du  Port  puisque,  à  dater  de  la  réception  par  le  Gouvernement 
argentin  de  ce  premier  tronçon,  la  totalité  des  droits  perçus 
par  elle  lui  sera  attribuée  tandis  qu'elle  n'en  garde  actuelle- 
ment que  le  40  0/0,  le  60  0/0  restant  acquis  à  l'Etat. 
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COREE 

Les  Chemins  de  fer.  —  Le  dernier  rapport  consulaire 
anglais  sur  la  Corée  nous  fournit  sur  le  développement  et 
l'extension  considérables  des  chemins  de  fer  coréens,  pen- 
dant l'année  1904,  les  renseignements  suivants  : 

A  la  lin  de  l'année  1903,  à  part  le  chemin  de  fer  §éoul- 
Chemulpo,  il  n'y  avait  en  Corée  que  quelques  petits  tron- 
çons, aux  deux  extrémités  de  la  ligne  Séoul-Fousan,  qui 
fussent  complètement 'achevés;  la  ligne  Séoul-Wijou  était 
simplement  représentée  par  quelques  kilomètres  de  remblai. 

La  ligne  Séoul-Fousan  (Kci-Fu-Tctsuda)  était  commencée 
en  1901;  mais,  pendant  plus  de  deux  ans,  les  travaux  furent 
menés  avec  boaucoup  de  lenteur. 

Lorsque  la  guerre  devint  pour  ainsi  dire  imminente,  le 
Gouvoni'-nient  japonais,  so  rendant  compté  de  la  valeur  stra- 
tégique que  présentait  celte  ligne  reliant  Fousan  à  la  capi- 
tale, pressa  la  Compagnie  concessionnaire  de  terminer  les 
travaux  en  cours  et,  pour  être  certain  que  son  projet  serait 
réalisé,  avança  les  fonda  nécessaii  es  pour  mener  à  bien  l'cn- 
trepriBe;  ceux  ci  s'élevèrent  à  près  de  10.4Ï2.50Q  francs. 


toutefois  cette  somme  ne  représentait  qu'une  partie  de  la 
somme  totale  nécessaire  pour  l'achèvement  complet  des  tra- 
vaux. 

Il  était  stipulé  que  la  ligne  serait  ouverte  en  son  entier  le 
1"  janvier  1905,  et  en  effet,  à  cette  date,  les  trains  allaient 
d  un  bout  à  l'autre  de  la  ligne.  • 

Eu  quelques  endroits  du  parcours,  cependant,  «les  tunnels 
et  des  ponts  provisoires  étaient  utilisés,  et  il  est  probable 
que  la  ligne  ne  sera  complètement  terminée  avant  lïité  de  1905. 

Elle  mesure  444  kilomètres  de  long,  sur  lesquels  11  kilo- 
mètres^ 'de  Yong-Tong  Po  à  Séoul)  longent  le  chemin  de 
1er  Seoul-(  Ihemulpo,  lequel  chemin  de  fer  n'est  plus  considéré 
maintenant  que  comme  un  tronçon  du  chemin  de  for  plu  « 
important  de  Séoul-Fousan. 

La  voie  a  comme  écarlement  1  ■  528. 

Elle  traverse  26  tunnels,  représentant  4  k.  958  et  99  ponts, 
d'une  longueur  totale  de  7  k.  332.  y  compris  le  plus  long  qui 
passe  au-dessus  de  la  rivière  «  H  an  »  dans  le  secteur  Séoul- 
'  lliemulpo, 

Le  voyage  demande  29  heures,  y  compris  12  heures  d'arrêt 
dans  le  parcours,  mais  on  espère  que  finalement  le  trajet 
pourra  s'effectuer  en  14  heures. 

La  ligne  est  très  solide  et  bien  construite.  On  estime  le 
prix  de  la  voie  posée  à  environ  250.000  francs  par  mille 
1  kil.  609)  et  les  dépenses  seront  couvertes  lorsque  la.  ligne 
rapportera  1  livre  (35  fr.)  environ  par  mille  et  par  jour. 

Comme  le  rapport  actuel  est  déjà  de  15  shillings  environ, 
il  est  probable  que  les  dépenses  tout  au  moins  seront  cou- 
vertes à  bref  délai. 

A  litre  de  comparaison,  on  peut  rappeler  que  pendant  la 
deuxième  moitié  de  1904  les  recettes  du  secteur  Séoul- 
Chemulpo  ont  excédé  5  livres  (125  fr.)  par  mille  et  par  jour. 

Le  voyage  par  mer:  entre  Fousan  et  Ghemulpo  pouvant 
s'effectuer  en  moins  de  deux  jours,  il  -  est  peu  probable  que 
le  nouveau  chemin  de  1er  soit  beaucoup  utilisé  pour  le  trans- 
port des -marchandises,  à  l'exception  des  marchandises:  de 
valeur  ou  de  celles  qui  peuvent  s'avarier. 

Par  le  trafic  des  voyageurs  cependant,  le  transport  des 
marchandises  à  l'intérieur  et  le  ravitaillement  du  pays,  cette 
ligne  est  appelée  à  être  couronnée  du  plus  grand  succès. 

Un  embranchement  part  du  port  de  Masampo  pour  aboutir 
à  cette  ligne,  et  il  est  question  d'en  créer  un  deuxième  qui 
irait  au  port  ouvert  de  Koun-san. 

Le  rapport  ci-dessous  sur  le  secteur  SéouUChemulpo,  nous 
donne  un  aperçu  de  l'accroissement  du  mouvement  commer- 
cial entre  la  capitale  et  son  port  en  1905. 

1901       1902       1903  1904 

Marchandises.  (Tonnes  28.975  56.362  71.854  16fi.y30 
Passagers....  (Nombre)   354.025  337.919   484.356  707.993 

Les  travaux  sur  la  ligne  Séoul-Wijou  ont  été  entrepris 
par  les  autorités  militaires  japonaises  et  sont  poussés  le 
plus  rapidement  possible. 

40.000.000  de  francs  ont  été  dépensés  à  cet  effet,  en  1904, 
et  plus  de  30.000  coolies  ont  été  employés  à  la  pose  du  che- 
min de  fer. 

Comme  la  contrée  à  traverser  est  moins  accidentée-  que 
celle  de  la  voie  Séoul-Fousan,  la  ligne  est  très  avancée. 

Le  secteur  de  Séoul  à  Pyeng-Yang  est  pratiquement  ter- 
miné, et  la  ligne  sera  sans  nul  doute  complètement  achevée 
dans  le  courant  de  1905. 

La  distance  de  Séoul- Wyjou  est  de  300  milles  (482  kil.  700)  ; 
il  est  probable  que  de  cette  dernière  ville  sera  construit  un 
embranchement  qui  traversera  la  rivière  Yalu  pour  aller 
rejoindre  le  chemin  de  fer  Mandchourien. 

La  construction  d'une  autre  ligne  a  été  commencée  par'  kg 
autorités  japonaises,  qui  reliera  la  capitale  avec  VConsan 
(Gensan),  port  principal  de  la  cote  Est  de  la  Corée. 

Ajoutons  que  le  mouvement  du  port  de  Fon-san  a  été  de 
16.359.675  francs  à  l'importation  et  4.133.750  francs  à  l'expor- 
tation en  1904,  contre  9.173.475  fr.  et  5.018.750  fr.  respecti- 
vement, en  1903. 

Le  rapport  consulaire  anglais  attire  l'attention  sur  le  rôle 
que  pourra  jouer  Fou  sau  comme  terminus  du  grand  trans- 
Asieu  quand  le  raccordement  avec  les  chemins  de  fer  de 
Màndchourie  sera  effectué.  11  n'est  qu'à  quelques  heures  du 
Japon. 
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MINES  D'OR 


La  Main  d'oeuvre  au  Transvaal 


Voici  la  statistique  officielle  de  la  maiu-.d'oiuvrc  noire  dans 
le  Kand  à  la  fin  du  mois  de  septembre  : 


Indigènes  répartis  pendant  le  mois   5.006 

—  libérés  pendant  Le  mois   8.801 

—  employés  à  la  lin  de  septembre   85.634 

Diminution  sur  le  mois  d'août   :î.  19ô 

Indigènes  arrivés,  mais  non  encore  répartis  en  sept. . .  176 


Quant  aux  Chinois,  leur  nombre  n'a  dû  que  très  peu 
varier  pendant  le  mois. 


LA  PRODUCTION  DU  WITWATERSR AND 


Le  rendement  total  du  mois  de  septembre  s'est  élevé  à  399.536 
onces  d'or  fin  jour  les  mines  du  Witwatersraud,  et  à  1G.951 
onces  d'or  fin  pour  les"-  mines  des  autres  districts,  .soit,  au 
total:  416^487  onoes  d'or  fin  12.953  kilos  S95),  d'une  valeur 
de  1.769.124  liv.  st.  (44.S28.10J  fr.),  contre  428.581  onces 
(J8.380I  kilos  154).  d'une  valeur  de  1:820.496  livres  sterling 
(45.512.400  frj.)  pour  le  mois  d'août,  qui  se  décomposaient 
ainsi  :  410.859  onces  d'or  fin  pour  les  mines  du  AYitvaters- 
rand,  et  17,722  onces  pour  celles  des  autres  districts.  Obser- 
vons que  septembre  a  compté  un  jour  de  travail  de  moins 
qu'août. 

Voici  le  tableau  des  résultats  mensuels  des  mines  du  Wit- 
watersrand  depuis  1901.  Nous  ne  consacrons  pas  de  colonne 
spéciale  à  l'année  1900  qui  n'a  donné  en  tout  que  251.767 
onces,  à  savoir  :  90.797  en  janvier  ;  75.136  en  février,  et  85.834 
en  mars  : 

.  1901         1902       1903        1904  1905 


(En  onces) 

Janvier  ....  »  70.340  192.934  278.867  357.214 

Février....  »  81.405  187.977  282.436  351.052 

Mars   »  104.127  208.456  299.625  385.575 

Avril   »  119.588  218.900  297.470  385.394 

Mai   7.478  138.602  224.409  30*3.586  4091149 

Juin   19.779  142.780  223.167  299.913  396.188 

Juillet   25.959  149.179  242.070  298;825  401.121 

Août   28.474  162.750  262.569  301.113  410.859 

Septembre  .  31.936  170.802  267.513  301.131  399.536 

Octobre....  33.393  179.660  275.664  313.928 

Novembre...  39.075  182.749  272.107  324.011 

Décembre..  52.897  189.537  278.111  349.889 


Total          238.991  1.591.519  2.858.867  3.653.794  3.487.088 


Pour  les  autres  districts,  la  production  mensuelle  s'établit 
ainsi  depuis  1898.  Notons  de  suite  qu'en  1900  et  1901,  aucune 
exploitation  n'avait  eu  lien,  et  qu'en  1902,  on  n'avait  tra- 
vaillé que  pendant  les  trois  derniers  mois  de  l'année  qui  ont 
donné  :  octobre,  1.779  onces;  novembre,  4.626  onces;  dé- 
cembre, 6'. 486  onces,  soit,  en  tout,  12.891  onces.  En  consé- 
quence, nous  ne  faisons  pas  figurer  ces  trois  années  dans  le 
tableau  ci-dessous  : 


Mois 

1898 

1899 

1903 

1904 

1905 

(En  onces) 

22.751 

20.865 

6.345 

9.957 

12.044 

23.263 

20.831 

8.536 

7.066 

12.759 

Mars  

.  21.736 

22.458 

9.009 

8.617 

14.248 

Avril  

18.118 

21.238 

8.971 

8.476 

13.772 

Mai  

20.856 

21.519 

9.716 

7.894 

16'.246 

Juin  

20.420 

21.508 

10.153 

8.306 

16.129 

22.663 

22.019 

9.573 

9.015 

18.384 

Août  

21.374 

22.399 

9.349 

11.164 

17.722 

24.422 

14.794 

8.654 

11.155 

16.951 

23.427 

8.880 

11.697 

Novembre  .  , 

20.2-J8 

» 

7.706 

12.156 

Décembre. 

.     21 . 170 

7.351 

12.375 

200.408 

187.631 

115.243  117.878 

138. 255 

Observons  que  depuis  l'année  1901,  la  production  est 
donnée  en  onces  d'or  fin,  qui  valent  4  liv.  st.  4  sh.  11  1/2 
pence,  alors  qu'auparavant  le  prix  des  onces  provenant  de 


l'amalgamai  ion  était  de  :»  liv.  si.  lu  sh.  et  celui  des  onces 
produites  par  la  0J  auiuatiion  de  31iv;  st. 

Rappelons  do  nouveau  qu'en  1899  la  valeur  du  rendement 
total  du  mois  d'août,  mois  le  plus  éle\é  ;tlors  d'  puis  l'exploi- 
tation des  mines  d'or  du  Transvaal,  n'uvail  atteint  que  1  mil- 
lion   2o.y07  liv.  st. 


Johannesburg  Consolitated  Investment 
et  Barnato  Consols 


Ces  deux  Compagnies  convoquent  leurs  actionnaires  en 
assemblées  générales  extraordinaires,  à  Johannesburg,  la 
Johannesburg  Consolidated  Investment  ponr\a'£l  novembre, 
et  la  Barnato  Consols  pour  le  22  novembre,  en  vue  de  sou- 
mettre à  leur  vote  les  conditions  de  la  fusion  projetée  entre 
ces  deux  entreprises. 

Avant  l'assemblée  extraordinaire,  chacune  de  ces  Compa- 
gnies tiendra  son  assemblée  générale  annuelle  à  laquelle 
seront  soumis  les  comptes  de  l'exercice  clôturé  le  30  juin  1905. 
D'après  les  Agences  télégraphiques,  le  rapport  do  la  Johan- 
nesburg Consolidated  Investment  accuse  un  bénéfice  de 
173.736  liv.  st.,  qui  sera  reporté  à  nouveau  ;  quant  aux  profits 
de  la  Barnato  Consols,  ils  s'élèvent  à  158.8Î7  liv.  st.  En  fait, 
ces  deux  Compagnies  ne  déclarent  pas  de  dividende  et,  par 
suite  de  la  fusion  projetée,  l'exercice  courant  delà  Johannes- 
burg Consolidated  Investment  commencera  avec  un  solde 
créditeur  de  332.583  liv.  st.  Observons  qu'aux  termes  du 
contrat  passé  entre  les  deux  Compagnies,  la  Johannesburg 
Consolidated  Inreslment  porte  son  capital  de  2.750.000  liv.  st. 
à  4.345.000  liv.  st.  Sur  les  1.595.000  actions  nouvelles  qui 
seront  créées,  1.200.000  sont  attribuées  aux  actionnaires  delà 
Barnato  Consols,  les  395,000  actions  restantes  devant,  quand 
les  administrateurs  jugeront  le  moment  favorable,  êtee 
offertes  au  pair  aux  actionnaires  de  la  Johannesburg  Conso- 
lidated Investment  sur  la  base  d'une  action  nouvelle  pour  dix 
actions  anciennes. 


Wolhiiter  Gold  Mines 


D'après  le  Statist,  le  montant  des  dégâts  causés  par  l'in- 
cendie du  17  août  dernier  serait  de  70.000  à  80.000  liv.  st. 
La  Compagnie  aurait  songé,  tout  d'abord,  à  se  servir  du 
moulin  de  40  pilons  de  la  Spes  Bbna,  mais  ce  projet  a  été 
abandonné.  La  valeur  du  minerai  de  la  Wolhuter  ne  déliasse 
pas  30  shillings  par  tonne  et  il  n'est  j>as  douteux  qu'avec  40 
pilons,  les  frais  n'auraient  pas  été  inférieurs  à  27  shillings 
6  pence  par  tonne.  Dans  ces  conditions,  le  Conseil  a  jugé 
préférable  de  reconstituer  entièrement  l'équipement  de  sur- 
face sur  la  base  d'une  batterie  de  100  pilons  ;  l'installation 
du  nouvel  équipement  au  complet  prendra  environ  neuf  mois. 
Le  Statist  observe  qu'il  serait  préférable  d'installer  200  pi- 
lons ou  leur  équivalent  au  moyen  dé  l'addition  de  lube-mills. 
De  cette  façon,  l'exploitation  des  155  claims  encore  intacts 
ne  dépasserait  pas  vingt  ans,  mais  en  même  temps  les  frais 
seraient  ramenés  à  17  1/2  shillings  par  tonne,  ce  qui  laisse- 
rait un  jirofit  de  10  shillings  pour  un  rendement  moyen  de 
27  1/2  shillings  par  tonne  broyée. 


JVIiries  d'Or  Australiennes 


La  Production  de  l'Or  dans  la  Nouvelle  Galles  du 
Sud.  —  La  production  de  l'or  dans  la  Nouvelle-Galles  du  Sud 
s'est  élevée,  pour  le  mois  de  septembre  de  cette  année,  à 
30.266  onces,  évaluées  113.731  liv.  st.,  au  lieu  de  21.289  onces 
représentant  81.285  liv.  st.,  pendant  le  mois  de  septembre 
1904.  Pour  les  neuf  premiers  mois  de  l'année,  la  production 
a  atteint  229.879  onoes,  estimées  à  804.043  liv.  st.,  au  lieu  de 
231.776  onces,  avec  une  valeur  de  830.117  liv.  st.  pendant  la 
période  correspondante  de  l'année  dernière. 


Production  d'or  de  la  Nouvelle-Zélande.  —  La  produc- 
tion d'or  de  la  Nouvelle-Zélande,  pendant  le  mois  de  sep- 
tembre dernier,  s'est  élevée  à  59.008  onces  d  or,  d'une  valeur 
de  237.080  liv.  st.,  contre  42.250  onces  d'une  valeur  de 
161.767  liv.  st.  pendant  le  mois  correspondant  en  1904. 
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Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 

Londres,  le  12  octobre  1905. 
La  liquidation  de  mi-octobre  des  mines-d'or  a  commencé 
lundi  par  la  réponse  des  primes  qui  n'a  pas  offert  d'intérêt 
en  raison  de  la  forte  baisse  survenue  l'avant-veille  à  la 
Bourse  do  Paris.  Le  lendemain  on  a  procédé  aux  opérations 
de  reports  qui  ont  été  un  peu  plus  tendus  que  précédemment. 

1  in  a  fait  de  4  1/2  à  6  1/2  sur  la  Goldfields  et  la  Tdansvaal 
Land,  e;  snr  les  autres  valeurs  de  G  à  8  0/0.  Quant  aux 
mouvements  du  Marché,  ils  ont  été  brusques,  mais  au  dernier 
moment,  on  reste  plus  calme. 

Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  2  1/8,  s'inscrit  à  2  1/16. 

La  Transvaal  Goldfields  clôture  à  2  liv.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  2  15/16,  sans  changement. 
Consolidated  Goldfields,  6  1/4,  au  lieu  do  G  7/16. 

La  Rand  Mines  est  à  8  1/8;  elle  restait  à  8  11/16  jeudi 
dernier. 

Le  Coronation  Syndicale,  qui  finissait  à  1  7/8,  se  retrouve 

à  1  3/4. 

La  Witwatersrand  Township  est  à 6  7/8;  African  andEuro- 
pean  Investment  Company,  recherchée  à  1  5/8.  Swazieland 
Corporation,  1 3/16.  Vereeniqing  Estâtes,  1  7/16. 

^  District  du  Witwatersrand.  —  VEast  Rand,  qui  clô- 
turait à  7  5/16,  reste  au  dernier  moment  à  7  1/16;  Angelo, 
5  1/8;  New  Cornet,  2 1/4  ;  Van  Ryn,  3  1/4. 

La  City  and  Suburban  reste  à  4  7/8.  Jubilee,  2  13/16. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  3  liv.  Driefontein,  3  7/8, 
contre  4  1/16;  Village,  4  7/8  ;  nous  la  laissions  à  ce  cours  ; 
Jumpers,  2  liv.;  Modderfontein,  8  3/8. 

La  Ferreira  est  à  19  liv.,  au  lieu  de  19  1/2.  La  Meyer  and 
Charlton  cote  4  3/4;  rendement  de  ssptembre  :  2.834  onces 
d'or  fin  provenant  de  10.924  tonnes  broyées.  1.422  onces  d'or 
lin  provenant  de  la  cyanuration.  4.336  onces  d'or  fin  au  total. 
Valeur  de  la  production  :  18.418  liv.  st.  Rendement  en  or 
lin  par  tonne  :  1  liv.  st.  13  sh.  9  d.  Bénéfices  du  mois  :  7.688 
livres  sterling.  En  août  :  4.558  onces.  Profit  :  8.233  liv.  st. 
Riet/ontein,  1  15/16;  Treasury,  3  1/4.  Rendement  de  sep- 
tembre :  6.9G0  tonnes  broyées,  2.798  onces,  d'une  valeur  de 
11.752  liv.  st.,  profit  4.075  liv.  st.  En  août,  2.359  onces,  profit 
3.014  liv.  st. 

La  New  Primrose  est  à  2  5/8.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  3  7/8.  La  Ginsberg  est  à  1  3/4.  La  May  Conso- 
lidated cote  3  15/16. 

La  Nùjel  Gold  se  retrouve  à  2  5/8. 

La  Glencairn  reste  à  1  liv.  Crown  Reef,  12  3/4,  au  heu 
de  13  1/2;  Randfontein,  2  7/16;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  8  5/8. 

L'East  Rand  Mining  Estâtes  est  demandée  à  3  7/8,  contre 

J  La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  4  3/16,  au  lieu  de 
4  5/16.  La  New  Heriot  est  à  4  3/4;  Wolhuter,  2  7/8. 

La  Henry  Nourse  reste  à  6  3/4.  La  Wemmer  est  à  5  3/8. 
La  Robinson  Randfontein  est  à  1  1/4. 

+*+  Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  13  1/2,  s'échange  à  13  1/4. 

La  Bonanza  est  à  11/16. 

La  Cinderella  Deep  clôture  à  2  1/2.  La  Nigel  Deep  est 

d  V Angelo  Deep  finit  à  11/2;  Glen  Deep,  3  3/4  ;  Ferreira 
Deep,  î>  5/8  ;    Robinson  Deep,  5  3/16  ;  Langlaagte  Deep, 

2  1/2;  Brakpan.  1  7/8. 

La  Nourse  Deep  reste  à  4  liv.,  au  heu  de  4  1/8;  Roode- 
poort Central  Deep,  1  5/16;  Rose  Deep,  5  5/8. 
La  Village  Deep  est  à  4  1/8. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  1/1G.  Jum- 
pers Deep,  3  liv.;  Rand  Victoria,  à  2  1/16. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  4  15/10.  South  Gel- 
denhuis Deep,  2  1/2. 

La  Simmer  and  Jack  East  est  à  1  7/8. 

.j.**  Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 
land  Agency  clôture  à  llH;Rhodesia  Goldfields,  8/16. 

La  Rhodeslan  Ranhet  se  retrouva  à  4  7/8. 

La  Van  Dyk  Propriclary,  qui  finissait  à  2  1/8,  s'inscrit 
à  :>  1/8.  Rand  Collieries,  2  5/ 16. 


La  Transvaal  and  Delagoa  Day  Investment  s'échange  à 
3  1/4.  Transvaal  Proprietary,  1  liv. 

La  Premier  Diamond  reste  à  14  1/4,  au  lieu  de  14  1/4. 

La  Great  Eastern  Collieries  finit  à  5/8.  South  African 
Brewerics,  2  11/16. 

Londres,  12  octobre  1905,  5  h.  15  soir. 

(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  tendance  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  12  octobre  1905. 
Les  allégements  se  sont  encore  succédé  sur  notre  place 
clans  les  deux  séances  de  vendredi  et  de  samedi,  et,  ce  dernier 
jour,  la  faiblesse  a  même  été  importante.  Depuis,  on  s'est 
repris,  mais  de  nouveau  on  s'est,  plus  tard,  montré  indécis. 
En  ce  qui  regarde  la  production  de  septembre,  disons  qu'en 
tenant  compte  du  nombre  de  jours  du  mois,  elle  n'offre 
guère  de  différence  avec  la  précédente. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  158  fr.  50,  contre  162  ..  ; 
East  Rand  clôture  à  179  fr.  50,  au  lieu  de  183  fr.  ;  Charter ed, 
55  fr.  ...  Rand  Mines,  209  fr.  50;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  218  fr.  50. 

Le  Champ  d'Or  est  à  16  fr.  50.  La  Buffelsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  13  fr.  50. 

L Angelo,  que  nous  laissions  à  145  fr.  50,  reste  à  137  fr.  . .  ; 
la  Driefontein  cote  98  fr.  . .,  au  lieu  de  100  fr.  ... 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  478  ..,  finit  à  480  50. 
Rendement  de  septembre  :  120  pilons,  19.500  tonnes  broyées, 
12.400  onces,  d'une  valeur  de  52.085  liv.  st.  ;  profit,  28.174 
livres  slerling.  En  août,  12.470  onces,  profit,  27.065  liv.  st. 
La  Geduld  se  retrouve  à  144  fr.  50.  L'action  Goerz  et  C"  clô- 
ture à  67  fr.  . . .  French  Rand,  42  fr.  50. 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  357  fr.  . . ,  se  retrouve  à 
335  fr.  ... 

La  Geldenhuis  Estate  finit  à  103  fr.  50,  au  lieu  de  108  fr.  . .. 
La  General  Mining  se  retrouve  à  73  fr.  . .,  demandée  ainsi. 
La  Geldenhuis  Deep  clôture  à  215  fr.   ..,   au  lieu  de 
216  fr.  ... 

La  May  Consolidated  est  à  84  fr.  50  ;  nous  la  laissions  à 
86  fr.  50.  La  Klein fontein  cote  51  fr.  ... 

La  Lmcaster  se  retrouve  à  31  fr.  ...  Langlaagte  Estate, 
75  fr.  50,  contre  76  fr.  50. 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  13  fr.  25.  La  Mozambique 
s'échange  à  29  fr.  75.  New  Primrose,  60  fr.  25. 

La  New  Goch  est  à  60  fr.  25. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  220  fr.  . .,  finit  à  217  fr.  ... 
Rendement  de  septembre  :  200  pilons,  28.000  tonnes  broyées, 
18.372  onces,  d'une  valeur  de  77.181  liv.  st.  ;  profit,  47.311 
livres  sterling.  En  août,  19.571  onces,  profit,  47.450  liv.  st. 
Robinson  Deep,  133  fr.  . . ,  au  lieu  de  136  fr.  50.  Robinson 
Randfontein,  30  fr.  50;   Randfontein   Estâtes,   62  fr.  50. 

La  Rose  Deep  s'échange  à  138  fr.  . .  ;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  143  fr.  ...  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  29  50. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  117  fr.  50  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  121  fr.  Rendement  de  septembre:  160 
pilons,  24.000  tonnes  broyées,  9.386  onces;  profit,  14.631 
livres  sterling.  En  août,  9.366  onces,  profit,  14.510  liv.  st. 

La  Wemmer  est  à  135  fr.  . . .  LaiVeto  Steyn  Estate  s'échange 
à  66  fr.  05,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  39  fr.  75. 
Transvaal  Consolidated  Land,  7i  fr.  75.  Transvaal  Goldfields, 
50  fr.  . . . 

La  Sheba  est  active  à  14  fr.  50. 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  125  fr.  . . ,  au  lieu 
de  128  fr.  ... 
La  l'an  Dyk  se  traite  à  51  fr.  25. 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knight's)  s'échangent  à  103  fr.  50,  au  lieu  do  111  50. 

La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se  traite  à 
48  fr.  25. 

La  De  Deers,  qui  restait  a  456  fr.  50  l'action  ordinaire,  et  à 
455  fr.  . .  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  457  fr.  . .  et  à  452  fr.  ... 

La  Jagcrsfontein  se  traite  à  196  fr.  50,  contre  197  fr.  ;>0. 


L' Administrateur-Gérant  :  Georges  Bjuroarel. 


i  Paris.  -  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  me  du  Croissant.  -  Simart,  imp. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


Or 


Ar 
gent 


o  g 

33 


PIUNC1P.  CHAPITRES 


■3  g. 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1904 

20  octobre. . . 

2.611 

1.101, 

4. 313 

501 

639 

510 

3 

1905 

o  octobre.. . 

2.940 

1.098] 

4.548 

593 

613 

493 

3 

1905 

12  octobre. . . 

2.924 

1.094 

4.514 

333 

656 

477 

3 

1905 

19  octobre.. . 

2.920 

1.093 

4.532 

585 

753 

481 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 

1904 

13  octobre... 

756 

29* 

1.745 

625 

1.109 

97 

S 

1905 

30  septernb. 

677 

238 

1.103 

G93 

1.679 

224 

4 

1905 

7  octobre.. . 

699 

215 

2.920 

655 

1.527 

89 

5 

1905 

14  octobre. . . 

728 

256 

1.813  | 

617 

1.394 

1U0 

5 

ALLEMAGNE  — 

Banques  locales 

1904 

30  septernb.. 

53 

23 

182 

106 

156 

76 

» 

1904 

31  juillet.... 

60 

21 

173 

108 

177 

61 

1905 

31  août  ...  . 

38 

20 

170 

105 

178 

62 

1905 

30  septernb.. 

55 

20 

194 

97 

193 

G6 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

1904 

20  octobre. . . 

921 

700 

1.015 

600 

» 

3 

1905 

5  octobre. .  . 

807 

744 

1.056 

809 

» 

4 

1905 

i2  octobre. . . 

788 

» 

734 

1  026 

706 

4 

1905 

19  octobre. . . 

804 

723 

1.014 

739 

4 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 

1904 

27  août  .... 

133 

19 

182 

» 

1905 

1  juillet  ... 

134 

20 

189 

» 

1905 

29  juillet.... 

134 

20 

186 

» 

1905 

127 

20 

181 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

1904 

1  ™ 

1  10 

156 

» 

» 

n 

1905 

1  juillet.  . . 

65 

12 

154 

» 

■ 

1905 

29  juillet. .  . 

65 

12 

15; 

» 

» 

1905 

26  août  

1  66 

1  12 

149 

» 

» 

dvtiîs 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


o  9 
<3'3 


g  ta 


l'BINCIP.  CHAPITRES 


o;  3 


AUTRICHE  —  Banque  d' Autriche-Hongrie 

1904  7  octobre.. 

1905  23  septernb. 
1905  30  septernb. 
1905     7  octobre.. 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


I1 

214 

306  1 

1 

815 

219 

519  1 

48 

h 

161 

312 

1 

757 

153 

308 

47 

N 

1-18 

308 

1 

861 

167 

GKi 

51 

il 

149 

305  1 

1 

829 

181 

600  1 

52 

1904  13  octobre.  . 

96 

26 

646 

53 

534 

32 

190  5  28  "cptemb.. 

9S 

21 

671 

63 

575 

39 

1905     5  octobre... 

101 

22 

669 

65 

589 

22 

1905  12  octobre.  . 

98 

22 

677 

b6 

578 

32 

1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


3X 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


190  4   20  septernb.. 

7 

8 

47 

63 

21 

19 

1905    20  août  .... 

13 

li 

43 

71 

2i 

10 

1905   13  septernb.. 

13 

13 

46 

71 

2;  . 

14 

1905  20  septernb.. 

13 

13 

46 

71 

2  ; 

14 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


190  4   30  septernb.. 

105 

141 

6 

44 

ll  1 

1905   31  juin  

113 

» 

153 

5 

46 

8  1 

1905   31  août  .... 

106 

» 

153 

5 

44 

190  5  30  septernb.. 

115 

» 

138 

6 

48 

7  | 

ESPAGNE  --  Banque  d'Espagne 


1904   15  octobre.. . 

370 

501  | 

1 

.847 

627 

869 

109 

190  5   30  septernb.. 

374 

367 

1 

562 

548 

672 

112 

1905    7  octobre... 

374 

559 

1 

583 

£39 

677 

104 

1905   14  octobre.  . 

374 

560  1 

1 

583 

543 

678 

102 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 


31  août  . . 
30  juin. . . 

30  juillet 

31  août . . 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


15  octobre.. . 
30  septernb. . 
7  octobre.. . 
14  octobre.. . 


139 

152 

527 

14 

160 

101 

166 

152 

565 

10 

151 

114 

166 

150 

573 

13 

162 

115 

166 

150 

577 

11 

103 

118 

ITALIE  —  Banque  d'Italie 


30  septernb. . 
10  septernb.. 
20  septernb.. 
30  septernb..  I 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


30  septernb.. 
10  septernb.. 
20  septernb.. 
30  sepiemb. 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


30  septernb.. 
10  septernb.. 
20  septernb.. 
30  septernb. 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


l'A 
4 
4 
4 


4* 

454 

4* 


1 

1 

137 

87 

33 

14  | 

6* 

1 

1 

121 

98 

31 

15 

2 

1 

122 

93 

31 

13  ! 

k 

2 

1 

128 

99 

32 

11  i 

3 

■2% 


1  472 

85 

914 

i89 

320 

32 

5 

538 

87 

944 

175 

306 

34 

5 

539 

86 

930 

173 

321 

33 

5 

1  540 

85 

1.008 

172 

364 

53 

5 

104 

14 

29(1 

80 

131 

22 

5 

119 

15 

312 

79 

137 

21 

5 

119 

15 

313 

79 

133 

22 

5 

121 

15 

318 

82 

135 

21 

5 

41 

2 

62 

39 

45 

4 

42 

2 

70 

39 

50 

4 

If 

42 

2 

70 

40 

52 

4 

42 

2 

73 

40 

52 

5 

1  S 

31  août  . . 

30  juin... 

31  juillet 
31  août  . . 

PORTUGAL 

21  septernb  . 
6  septernb.. 
1?  septernb.. 
20  septernb. . 


35 

» 

87 

12 

49 

34 

» 

108 

12 

64 

30 

101 

14 

32 

37 

99 

10 

52 

—  Banque  de  Portugal 


27 
27 
27 
27 


34 
39 
38 
3S 


378 
376 
376 
376 


11 
14 
13 
15 


1C5 
117 
117 
116 


22 
20 


I  4* 

Ko 


£3 

5'i 
5X 
SX 


i82 
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DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


o  g 


riUNf.II>.  CHAl'ITBES 


S  Ha 


>  3  O 


00  £  U 

<1>  ^ 

5  3 -eu 

c  °i  — 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1904  8  octobre...! 
190  5  23  septemb..  | 

1905  30  septemb. . 
1905  7  octobre... 


|  6fi 

3 

193 

8S 

10 

5 

1  79 

2 

213 

» 

87 

24 

5 

1  81 

2 

241 

91 

23 

5 

1  81 

2 

246 

93 

25 

5 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1904 

6 

octobre. . . 

2.233 

193 

2.147 

375  • 

491 

430 

1905 

_'l 

septemb. . 

2.429 

129 

2.835 

379 

460 

480 

1905 

23 

septemb.. 

2.417 

123 

2.876 

373 

468 

49(1 

1905 

6 

octobre.. . 

2.393 

115 

2.941 

ï  376 

472 

486 

5'/, 

5l/3 
S  54 
5'/, 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 

1904  30  septemb.. 

1905  31  août  ... 

1905  15  septemb. .  | 

190  5  30  septemb.. 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1  22 

9 

72 

24 

31 

18 

!  23 

2 

73 

25 

29 

18 

23 

2 

75 

25 

33 

19 

1  23 

2 

75 

25 

33 

18 

1904  31  août  .... 

12 

6 

13 

4 

7 

12 

6 

190  5    30  juin 

10 

9 

32 

2 

6 

8 

6 

1905   31  juillet  ... 

9 

9 

84 

1 

7 

10 

6 

1905    31  août 

9 

9 

10 

6 

12 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1904   31  août  

82 

6 

211 

58 

124 

13 

1905    30  juin.  .    .  . 

90 

7 

240 

73 

153 

20 

1905   31  juillet.  .. 

90 

6 

216 

67 

137 

17 

1905   31  août  ... 

90 

1 

221 

64 

134 

11 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1904  15  octobre... 

110 

8 

230 

1.301 

233 

47 

1905   30  septemb.. 

107 

S 

238 

1-390 

241 

55 

1905     7  octobre... 

108 

8 

239 

1.390 

241 

55 

1905   14  octobre.. . 

108 

9 

239 

1.390 

241 

53 

4  «/, 

m 
i% 

4  H 


454 

i% 
454 
454 


TOTAUX 


1904  20  octobre... 

1905  5  octobre... 
1905  12  octobre... 
1905  19  octobre... 


9.687,2.791 
10.097  2.550 
10  069  2.737 
10.09012.738 i 


16.870 
18.366 
18.206 
18.229 


5.109 
5  595 
5.415 
5.500 


6.313 
7.032 
6.867 
6-902 


1.6121 

1.800 
I.660I 
1.690i 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

1900  31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15.906 

9.505 

8-514 

4.171 

» 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8-172 

4.827 

1902  31  décembre . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.178 

» 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

>> 

1 904  31  décembre  . 

9.811 

2.753 

17.349 

9.524 

7.466 

4  114 

;> 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


13  s(. 

pt 

20  si 

pt. 

■Hlsept. 

4  0 

3t. 

11  od. 

18.: 

et. 

48 

07 

48 

05 

48  12 

48 

Il 

48  16 

48 

20 

Anvers  

100 

n 

100 

20 

100  22 

100 

28 

100  28 

100 

M 

120 

50 

120 

119  25 

1 18 

75 

118  75 

118 

75 

30 

85 

31 

30  70 

29 

28  70 

27 

90 

81 

20 

81 

15 

81  15 

81 

20 

81  20 

81 

25 

100 

12 

100 

17 

100  18 

100 

23 

100  25 

100 

30 

100 

22 

100 

11 

100  11 

100 

n 

100  22 

100 

31 

22 

88 

22 

90 

22  88 

22 

86 

22  88 

22 

83 

81 

18 

81 

15 

81  17 

81 

20 

81  22 

81 

27 

99 

97 

99 

9fl 

99  84 

99 

OU 

99  88 

99 

81 

100 

07 

100 

01 

100  02 

100 

02 

100  10 

100 

22 

Lisbonne  

557 

561 

563  .. 

363 

501  .. 

566 

25 

30 

25 

28 

25  31 

25 

33 

25  36 

25 

3é 

30 

57 

30 

11 

30  60 

29 

10 

2X  50 

27 

62 

99 

07 

99 

'm 

99  86 

99 

93 

99  90 

99 

85 

Saint-Péternbourg  . 

37 

43 

37 

sa 

37  40 

37 

37 

37  62 

37 

35 

Vienne  (a  vue)   

95 

3R 

95 

35 

98  n 

95 

46 

95  52 

95 

67 

(a  3  moi»).. . . 

95 

40 

95 

10 

93  46 

95 

il 

95  57 

95 

72 

CHANGE  DE  PARIS:  Cours  moyens  du.leudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 


Amsterdam.  . 
Allemagne. . . 
Vienne-Tr.  . . 

Espagne  

—  versem. 
Lisb. -Porto  . . 
St-Pétersb.  . . 


papier  court 


Valeurs 


a  vue 


Londres 


Chèque 


Belgique  . . 

Italie  

Suisse  , 

New-York. 

Matières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil 
Argent  id.   (le  kil 


Impér.  Russie  (titre 
—        —   (nouv.  ti 
Couronnes  de  Suéde 


Plus 

24  sept. 

28  sept. 

5  oct. 

!2  oct. 

19  oct. 

1    4  % 

205  75 

205  50 

205  44 

4  % 

121  87 

121  87 

121  75 

191  IX 

loi  wn 

4  % 

103  69 

103  62 

103  50 

1U.)  JU 

Âf\'i  o,-1 
1U<>  ai 

4  % 

382  50 

383  .. 

390  .. 

389  .. 

391  50 

4  % 

525 

^97 

(MA 

O6)    •  * 

O^O   .  . 

4  % 

263  .  '. 

263 

ZOo  •  ■ 

JX)o  ■  • 

zol  30 

moins 

4  % 

25  143 

25  14 

25  12 

25  13 

25  145 

3  % 

23  165 

25  165 

25  145 

25  155 

25  17 

0  23p. 

0  25p 

0  34p 

0  31p 

0  37p 

5  % 

0  06pr. 

0  C6pr 

0  06pr 

0  06pr 

0  12pr 

S  % 

0  12p. 

0  03p 

0  12p 

0  16p 

0  2op 

4  % 

517  50 

517  .. 

517 

517  .. 

516  50 

au  pair 

3437  » 

3137  .. 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

3437  .. 

218  89 

105  .. 

104  • 

103  50 

101  .. 

104  75 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

80  50 

»6»)  ... 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

25  80 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

20  60 

e  :  900-") 

40  .  • 

40  .. 

40  .. 

40  .. 

40 

27  !0 

27  50 

27  50 

27  50 

27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères' 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 
Mlemagne  imark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Aut. -Hongrie  cour,  or) 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.). 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira)  

Portugal  imilreis  pap.) 
Roumanie  (leu  or). . . 

Russie  (rouble  or)  

Suisse  (franc  or)  

Turquie  (liv.  turq.). . . 
Pays 

Extra-Européens 
États-Unis  (doll.  or).. 
Mexique  (piastre  arg.) 
Répub.Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  imilreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 

Japon  (yen  or)  

Chine(Shangbaï)(taël  arg.) 


^  (~  à 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


21  sept. 

28  sept. 

5  oct. 

12  oct. 

19  oet. 

1  234 

1  230 

1  230 

1  229 

1  229 

1  230 

25  22 

25  135 

25  115 

25  115 

25  125 

25  145 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  »> 

0  78 

0  76 

0  78 

0  77 

0  73 

1  » 

0  83 

0  83 

0  81 

0  81 

0  84 

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1 

1  .. 

1  .. 

5  60 

5  30 

5  32 

5  33 

5  30 

5  30 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

2  67 

2  65 

2  60 

2  65 

2  65 

2  64 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

22  78 

22  90 

22  88 

22  86 

22  88 

22  83 

5  18 

5  18 

5  17 

5  17 

5  17 

5  16 

2  58 

2  53 

2  54 

2  53 

2  53 

2  56 

5  » 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

1  89 

1  61 

1  02 

1  63 

1  63 

1  61 

2  84 

1  83 

1  79 

1  69 

1  69 

1  (.(, 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

2  58 

2  55 

2  55 

2  56 

2  56 

2  55 

7  47 

3  40 

3  38 

3  38 

3  41 

3  42 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  19  octobre  X905 

100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  36 

En  Angleterre   100  20 

En  Autriche-Hongrie  . . .  100  57 

En  Belgique    100  37 

En  Espagne   127  71 

En  Grèce   118  75 

En  Hollande   100  51 

En  Italie   99  88 

En  Portugal   105  65 

En  Roumanie   100  31 

En  Russie  .  .   100  96 

En  Suisse   100  25 

En  Turquie   99  79 

Aux  Etats-Unis   100  38 

Au  Mexique   100  78 

En  Re'publ.  Argentine  ..  227  25 

Au  Chili   117  39 

Au  Brésil   171  OS 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   lOl  17 

En  Chine   218  \> 


Billets  Allemands   99  1. 4 

—  Anglais   99  80 

Austro-Hongrois .  99  43 

—  Belges   99  63 

—  Espagnols   78  30 

—  Grecs   81  21 

—  Hollandais   99  49 

—  Italiens   100  12 

—  Portugais   94  68 

—  Roumains   99  69 

—  Russes   99  04 

—  Suisses   99  75 

—  Turcs   100  21 

Pièces  des  Etats-Unis..-  99  62 

—  du  Mexique  —  '..  9!)  22 
Billets  de  la  Re'p.  Argent.  44.. 

—  du  Chili   85  18 

—  du  Brésil   58  45 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   98  83 

—  de  la  Chine   45  78 


NUMERAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRECIEUX 


Paris,  le  19  octobre  1905. 

La  cote  des  changes  reste  extrêmement  faible  sur  notre 
place  ;  le  cours  de  la  plupart  des  devises  étrangères  resté 
voisin  du  gokl -point  d'outrée,  bien  que  l'écart  entre  le  taux 
de  l'argent  à  Paris  et  sur  les  marchés  étrangers  semble 
devoir  provoquer  ici  des  exportations  de  capitaux. 

Le  florin  hollandais  perd  12  centimes,  après  être  lombé  un 
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moment  à  205  12  ;  le  change  allemand  a  lléchi  jusqu'à  121  56, 
mais  se  relève  en  fin  de  semaine  et  finit  en  hausse  de 
5  points.  La  devise  austro-hongroise  est  en  réaction  de  13  cen- 
times. 

La  peseta  fait  un  nouveau  pas  en  avant  à  891  50  ;  la  ques- 
tion de  l'amélioration  du  change  n'est  pas  perdue  de  vue  par 
le  Gouvernement  de  Madrid,  et  on  peut  espérer  un  retour 
graduel  vers  le  pair  de  la  valuta  espagnole. 

Nous  retrouvons  le  Lisbonne  sans  variation  à  525.  Le 
rouble  perd  1  point  1/2  à  3  mois,  mais  le  versement  revient 
en  fin  de  semaine  à  260,  cours  de  jeudi  dernier. 

Le  chèque  sur  Londres  a  faibli  jusqu'à  25  14  1/2,  ce  qui 
nous  a  valu  des  entrées  d'or  venant  d'outre-Manche  ;  il  finit 
en  reprise  à  25  17 . 

La  perte  sur  le  papier  belge  augmente  de  6  centimes,  et  le 
change  suisse  recule  de  9  centimes  ;  par  contre,  la  devise  ita- 
lienne s'améliore  et  l'ait  12  centimes  do  prime. 

Le  New- York  finit  à  516  50,  en  baisse  de  50  centimes. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure  

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghaï  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres 
prime  de  l'or. 
Or  en  barres. . . 
Argent  en  barres 


20  sept. 


2/0 
2/1 
l/i 
1/4 
1/11 
2/8 


5/16 
5/16 
1/16 
1/32 
3/8 
3/8 
17  13/3i 
15  13/32 


127  27 

77/9  5/8 
28  3/8 


27  sept. 


2/0  5/16 

2  1  3/8 

1/4  1/16 

1/4  1/18 

1  11  J  4 

2  8  1/4 
17  1  L6 
15  7/16 


127 

n  o 

.  28 


27 
3  4 
1,2 


4  octobri 


2/0  3/8 
2/1  5/16 
1/4  1/16 
1/4  1/16 
1/11  3/16 
2/8  1/4 


16 
15 

127 
77/9 
28 


1/16 
7/16 

27 

3/8 
3/8 


11  octobre 


2/0  3/8 

2/1  7/16 

1/4  1/16 

1/4  1/16 
1/11  3/8 

2/8  1/2 

16  5/32 
15  15/ 3; 

127  27 

77/9  1/2 
28  7/16 


18  octobre 


2/0 
2/1 
1/4 
1/4 
1/11 
2/8 
15 
15 


5/16 
1/2 
1/16 
1/16 

3/8 
5/8 
13/16 
3/8 


127  27 

77/10  ./. 
28  11/16 


La  hausse  de  l'argent-métal  n'a  agi  que  d'une  façon  mo- 
dérée sur  les  changes  d'Extrême-Orient  :  le  Singapoure  pro- 
gresse de  1/16  et  le  Shanghaï  de  1/8.  Le  Hong-Kong  reste 
stationnaire. 

Le  yen  japonais  retombe  à  2/0  5/16,  en  baisse  de  1/16. 

Le  câble-transfert  sur  l'Inde  est  toujours  demandé  à  Lon- 
dres, et  la  péninsule  continue  à  recevoir  de  l'or  d'Australie. 
Le  cours  de  la  roupie  se  maintient  à  1/4  1/10.  L'adjudication 
de  traites  et  transferts  télégraphiques  effectuée  hier  à  Lon- 
dres, s'est  élevée  à  100  lakhs. 

Le  milreis  brésilien  reprend  son  mouvement  rétrograde  et 
perd  le  cours  de  16  pence.  Le  Valparaiso  recule  de  3/32  et  finit 
à  15  3/8.  Aucun  changement  sur  la  prime  de  l'or  à  Buenos- 
Ayres. 

A  Londres,  l'or  en  barres,  après  avoir  fléchi  jusqu'aux, 
environs  du  pair,  finit  en  hausse  à  77/10,  sous  l'influence  de 
la  concurrence  que  se  font  la  Banque  d'Angleterre  et  les 
exportateurs.  C'est  vers  la  France  que  sont  dirigées  mainte- 
nant les  exportations  ;  les  demandes  de  l'Amérique  ont  pris 
fin,  et  le  câble-transfert  sur  Londres  est  remonté,  à  New- 
York,  bien  au-dessus  du  gold-point.  D'autre  part,  le  marché 
anglais  craint  d'avoir  à  faire  face,  très  prochainement,  à  des 
demandes  de  métal  jaune  venant  de  l'Argentine. 

Les  monnaies  d'or  étrangères  sont  cotées  76/4  1/4,  en 
baisse  de  1/8. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  6  au  12  octobre,  ont  été  les  suivants  : 


262.000 
18.000 
10.000 
8.000 


Sorties 

Bombay  s, 

Calcutta  

Colombo  


67.000 
10.000 
5.000 


-Entrées 

Le  Cap  £ 

Nouvelle-Zélande . . 

Australie  

Chili  _ 

Total .......     298 . 000  Total   82.000 

D'après  les  évaluations  de  la  douane  anglaise,  voici  quelles 
ont  été,  pour  le  mois  de  septembre,  les  entrées  et  les  sorties 
d'or  sur  le  marché  de  Londres  : 

Entrées  Sorties 

Afrique  du  Sud  ..«  1.512.000   France  i  1.429.000 

Indes   809.000    Amérique  du  Sud  .  1.163.000 

Amérique  du  Sud.. .      85.000   Etats-Unis   658.000 

France   22.000   Egypte   550.000 

Indes   2-37.000 


Total   2.428.000  Total   4.037.000 

Les  achats  de  l'Inde  ont  raffermi  le  marché  de  l'argent, 
qui  finit  en  hausse  de  1/4. 


Les  exportations  de  métal  blane  en  Orient  ont  été,  du 
6  octobre  au  12  octobre,  de  151. '/00  liv.  st.,  ce  qui  porte  le 
total,  depuis  le  1er  janvier,  â  5.552.208  liv.  st.,  contre  8  mil- 
lions 399.323  liv.  st.  pour  la  période  correspondante  de 
l'année  dernière'. 

Escompte  hors  banque  : 
Places         21  sept.  28  sept.     4  oct.    11  oct.     18  oct. 


1  3/4 
3  1/8 
3  1/8 


2  ./.       2  1/4 

3  3/16  3  5/8 
3  3/8      3  1/2 


3  3/4      4  1/2      4  1/2      4  1/2 


2  7/8      3  ./. 

3  13/16   4  ./. 

4  ./.      4  1/4 

4  1/2 


Paris  

Londres .... 

Berlin  

New  -  York  , 
(time  money)  | 

Le  18  octobre,  les  Banques  d'émission  suisses  ont  élevé  le 
taux  de  leur  escompte  de  4  1/2  â  5  0/0. 

Le  19  octobre,  la  Banque  austro-hongroise  a  élevé  le  taux 
de  son  escompte  en  banque  do  1  0/6,  c'est-à-dire  de  1/3 
à  \  1/2  0/0. 

Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  France  présente  une  dimi- 
nution nette  de  4.074.000  fr.  La  circulation  a  prélevé  5  mil- 
lions 785.000  fr.  à  Paris,  et  438.000  fr.  dans  les  succursales  ; 
les  achats  de  matières  s'élèvent  à  2.585.000  fr.,  et  les  ventes 
à  62S.O00  fr.  :  il  a  été  reçu  de  Suisse  192.000  fr. 

L'encaisse-argent  est,  par  contre,  en  augmentation  de 
1.294.000  fr.  Il  est  entré,  par  les  guichets,  1.237.000  fr.  à 
Paris  et  450.000  fr.  en  province.  Les  exportations  s'élèvent  à 
425.000  fr.  pour  la  Suisse  et  25.000  fr..pour  la  Guinée  fran- 
çaise; les  importations  à  34.000  fr.  venant  du  Maroc,  et 
23.000  fr.  envoyés  par  le  Sénégal. 

Là  circulation  des  billets  est  en  plus-value  de  18  millions, 
les  comptes  «ourants  de  52  millions,  le  portefeuille  de  97  mil- 
lions et  les  avances  de  4  millions.  La  tension  qui  se  manifesta 
sur  notre  marché  monétaire  exerce,  comme  on  le  voit,  son 
influence  sur  le  bilan  de  la  Banque. 

La  situation  de  la  Banque  d'Allemagne,  tout  en  se  raffer- 
missant de  semaine  en  semaine,  reste  encore  très  chargée. 
L'encaisse  augmente  de  40  millions  et  les  avances  de  11  mil- 
lions ;  la  circulation  décroît  de  107  millions,  les  comptes  cou- 
rants de  %  millions  et  le  portefeuille  de  133  millions.  Tou- 
tefois, la  circulation  soumise  à  l'impôt  atteint  encore  178 
millions.  Le  portefeuille  de  bons  du  Trésor  tombe  de  203  mil- 
lions à  155  millions,  à  la  suite  des  ventes  que  nous  avons 
signalées  la  semaine  dernière. 

Voici  les  mouvements  d'or  de  la  semaine  à  la  Banque 
d' Angleterre  : 

Entrées  Sorties 

Achat  en  barres.,  i     261.000   Paris   t  28.000 

Egypte   25.000 

  Excéd.  des  entrées..  208.000 

Total  des  entrées.     261.000        Total  égal   261.000 

L'excédent  des  entrées  est  de  5.200.000  francs;  d'autre  part, 
la  circulation  intérieure  a  restitué  10.800.000  francs,  ce  qni 
porte  à  16  millions  l'accroissement  total  de  l'encaisse.  Les  bil- 
lets en  circulation  diminuant  de  11  millions,  l'augmentation 
de  la  réserve  atteint  27  millions .  Les  dépôts  des  particuliers 
sont  en  moins-value  de  12  millions.  La  proportion  de  la  ré- 
serve aux  engagements  passe  de  41  47  à  43  21  0/0.  Le  porte- 
feuille augmente  de  33  millions,  le  marché  ayant  dû  s'adresser 
plusieurs  fois  cette  semaine  au  crédit  de  la  Banque.  En 
somme,  grâce  aux  achats  d'or  en  barres  auxquels  elle  s'est 
livrée,  la  Banque  d'Angleterre  a  réussi  à  renforcer  suffisam- 
ment sa  situation  pour  pouvoir  ajourner  encore  une  fois  l'élé- 
vation à  5  0/0  de  son  taux  d'escompte. 

La  Banque  à' Autriche-Hongrie  a  réintégré  dans  ses  caisses 
32  millions  de  billets  api*ès  l'échéance  de  fin  septembre  ;  se< 
comptes  courants  lui  ont  versé  14  millions  ;  le  portefeuille 
diminue  de  16  millions,  mais  reste  supérieur  de  81  millions 
au  chiffre  correspondant  de  l'année  dernière. 

A  la  Banque  de  Belgique,  la  circulation  augmente  de 
8  millions;  l'encaisse  diminue  de  3  millions  et  le  portefeuille 
de  11  millions. 

Les  variations  du  bilan  de  la  Banque  d'Espagne  sont  do 
très  faible  amplitude  :  4  millions  d'augmentation  aux  compte- 
courants,  2  millions  de  diminution  aux  avances  :  les  mouve- 
ments des  autres  chapitres  sont  insignifiants, 
i     La'mèmo  remarque  s'applique  à  la  Banque  Néerlandaise. 
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quL  peut  craindre  d'avoir  à  élever  prochainement  le  taux  de 
son  escomple,  en  raison  du  cours  élevé  des  devises  étran- 
gères à  Amsterdam  et  de  la  possibilité  d'exportations  d'or 
qui  viendraient  attaquer  son  encaisse. 

La  Banque  d'Italie,  pour  l'échéance  de  fin  septembre,  a 
émis  pour  58  millions  de  billets  ;  pour  la  première  l'ois,  sa 
circulation  dépasse  le  milliard.  Le  portefeuille  s'est  accru  de 
43  millions.  L'or  continue  à  s'accumuler  dans  les  caisse  de 
la  Banque  ;  près  de  70  millions  y  sont  entrés  depuis  un  an. 

La  Banque  de  Russie  a  donné  22  millions  d'or,  115  millions 
d'argent  et  68  millions  de  billets.  Malgré  ces  sorties,  L'en* 
caisse-or  est  plus  forte  de  160  millions  qu'il  y  a  un  an.  L'or 
à  l'étranger  s'élève,  comme  la  semaine  dernière,  à  682  mil 
lions;  la  Banque  de  Russie  peut  ainsi  disposer  d'un  stock 
de  métal  jaune  qui  s'élève  à  8  milliards  77  millions. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 

(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903... 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  190..... 

—  1904... 

—  1903... 


Du  23 
au  30  sept. 


Depuis 
lel"  janv. 

1.500 

25. 352.5(16 


5.50O  12.750.021 

5.500  38.104.087 
222.500  73.909.273 
1.003  32.844.958 

1.230.979  25.430.170 
538.335 
12.892 
24.475  841.197 


Du  23  Depuis 
au  30  sept,  le  1"  janv. 

1 .604. 809  1.935.231 
4.266.136 
9. 655 

35.526  2.313.429 


.639.835  8.524.451 
245.931  6.894.946 
61.641  4.035.851 


13.166 
■  20 
3.426.760 


1.255.454  26.822.594 
624.805  30.576.043 
652.305  23.302.198 


S63.811  3.439.946 
35.439  742.399 
52.155  1.214.221 


Banques  Associées  de  Neic-Yorh 
(En  millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904  15  oct.  . 

1905  30  sept. 
1905   7  oct.  . 
1905  14  oct.  . 

237.8 
201.5 
195.0 
191.9 

76.5 
76.0 
74.1 
74.8 

42.3 
54.1 
54.1 
54.2 

1193.2 
1080.5 
1059.3 
1026.2 

1134.0 
1071.6 
1059.7 
1030.3 

+  16.0 
4-  7.4 
+  4.3 
+  10.2 

L'encaisse  continue  à  fléchir;  les  dépôts  diminuent  forte- 
ment, ainsi  que  le  portefeuille,  peut-être  par  le  transfert  aux 
Trusts  Campantes  d'une  partie  des  engagements  contractés 
envers  les  Banques  Associées. 


Trésor  des  Etats-Unis 

31  août  30  sept. 

1905  1905 
Encaisse  :                                      Millions  de  dollars 

Or                                                         726.8  734.9 

Argent  Barres                                             3.4  3.1 

—     Monnaies                                      504.9  499. 1 

Total  de  l'encaisse   1.385.1  1.237.1 

Circulation  : 

Greenbacks  et  autres  billets   340.4  343.3 

Certificats  d'or   491.4  471.6 

—        d'argent  et  billets  du  Trésor 

de  1890   473.3  478.7 

Total  de  la  circulation   1 .305.0      >  1.29;}._i> 

Réserve  d'or   150.000.000  de  dollars 

L'eucaisse-or  augmente  de  8  millions  de  dollars,  tandis  que 
la  circulation  diminue;  cette  réduction  porte  sur  les  certi- 
ficats d'or. 
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La  Circulation  aux  Etats-Unis 

Voici  le  tableau  des  monnaies  d'or  et  d'argent  en  circula- 
tion au  1"  octobre  1905  : 

1"  janv.  1905  1er  sept.  1905  1"  oci.  1905 
En  dollars 

Monnaies  d'or ... .  649.548.528  653.003.548  652.C30.135 

Dollars  d'argent . .  80.039.395  75.581.915  79.436.901 

Monnaies  division- 
naires d'argent..  102.891.327  102.820.021  105.539.9ti6 

Certificats-or   466.739.689  491.335.239  471.595.979 

—       argent.  468.017.227-  464.339.011  469.973.307 

Billets  du  Trésor 
(loi  du  14  juillet 

L890)   10.940.054  8.920.253  8.764.858 

Billets  des  Etats- 
Unis   342.287.627  333.539.111  336.333.926 

Billets  des  Banque* 

Nationales   449.157.278  492.119.926  500.250.319 

Total          2.569.621.125  2.621.659.054  2.624.230.391 

La  population  des  Etats-Unis  était  évaluée,  au  1er  jan- 
vier 1900,  à  76.977.000  habitants  et  la  proportion  par  tête 
ressortait  à  25  doll.  73.  Au  1"  janvier  1901,  la  population 
était  évaluée  à  77.080.000  habitants  et  la  proportion  ressor- 
tait à  28  doll.  19.  Au  1"  janvier  1902,  la  population  était  de 
78.437.000  habitants  et  la  proportion  de  28  doll.  69.  Au 
1er  janvier  1903,  la  population  était  évaluée  à  79.799.000  ha- 
bitants et  la  proportion  était  de  29  doll.  43.  Au  1"  janvier 
1904,  la  population  était  évaluée  à  81.177.000  habitants  et  la 
proportion  était  de  30  doll.  38.  Au  1er  janvier  1905,  la  popu- 
lation était  évaluée  à  82.562.000  habitants  et  la  proportion 
était  de  31  doll.  12,  et  au  1er  octobre  1905  la  population 
était  évaluée  à  83.609.000  habitants  et  la  proportion  était  de 
31  doll.  39. 


La  Réforme  monétaire  au  Mexique 

Nous  détachons  du  Message  lu  le  16  septembre  dernier  par 
le  Président  de  la  République  à  l'ouverture  des  Chambres 
mexicaines,  le  passage  suivant  relatif  à  la  dernière  réforme 
monétaire  : 

«  Après  la  publication  des  lois  fondamentales  de  la  réforme 
monétaire,  auxquelles  je  me  suis  référé  clans  mon  dernier 
rapport  aux  Chambres,  on  a  promulgué  les  décrets  complé- 
mentaires et  pris  les  mesures  propres  à  assurer  l'exécution 
de  ces  dispositions.  Parmi  ces  mesures,  une  mention  spéciale 
doit  être  accordée  à  celles  relatives  à  la  fermeture  des  Hôtels 
de  Monnaie  de  Zacatecas  et  Culiacan,  à  l'établissement  de  la 
Commission  des  changes  et  monnaies  et  à  la  frappe  des  nou- 
velles pièces  dont  la  circulation  a  déjà  commencé. 

«  Il  a  également  été  nécessaire  de  modifier  la  législation  re- 
lative aux  banques  d'émission,  clans  quelques  points  se  rap- 
portant, d'une  façon  intime,  aux  préceptes  des  lois  monétaires 
qui  ont  pour  but  de  maintenir  la  valeur  de  notre  monnaie 
dans  les  limites  fixées  par  ces  mêmes  lois.  Aux  observations 
présentées  à  ce  sujet  par  quelques  institutions  de  crédit,  le 
Ministère  des  Finances  a  répondu  dans  des  termes  qui  con- 
cilient, autant  que  possible,  les  intérêts  de  ces  institutions 
avec  le  but  de  la  loi  du  13  mai  dernier.  » 


La  Réforme  monétaire  colombienne 

Nous  avons  donné  déjà,  dans  un  précédent  numéro,  les 
principales  dispositions  de  la  Loi  réorganisant  Le  système  mo- 
nétaire colombien. 

Voici  quelques  informations  détaillées,  reçues  par  le  «  Board 
of  Tradc  »,  concernant  les  mesures  qui  ont  été  prises  par  le 
Gouvernement  colombien  et  se  rapportant  à  la  réforme  mo- 
nétaire. 

On  sait  que  les  conditions  financières  de  la  Colombie  étaient 
déplorables  à  tous  les  points  de  vue,  aussi  bien  fiscal  qu'éco- 
nomique et  monétaire  ;  celte  situation  était  due  à  la  fois  à  la 
disparition  de  la-monnaie  métallique  et  à  l'émission  illimitée 
de  papier-monnaie.  Pour  remédier  à  cet  état  de  choses,  le 
Gouvernement  promulgua,  le  6  mai  s  1905,  un  décret  qui  cons- 
tituait la  Banque  Centrale.  Par  ce  décret,  une  Société  de 
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personnes  désignées  fut  fondée  pour  organiser  la  Banque  Cen- 
trale de  Colombie,  au  capital  do  1.603.003  liv.  st. 

Le  Gouvernement  accorda  à  la  Banque  le  droit  d'émission, 
limité  toutefois  au  double  du  capital  versé  ;  par  contre,  clic 
devait  garder  en  dépôt  une  somme  «en  or  (ou  une  somme 
équivalente  en  monnaie  légale),  égale  au  moins  à  :i0  0/0  du 
montant  (''mis.  Le  contrat  conclu  entre  le  Gouvernement  et  la 
Société  chargée  d'organiser  la  Banque  stipule  que  le  net  pro- 
duit de  tous  les  revenus  entrant  au  Trésor  sera  déposé  à  la 
Banque.  Le  Conseil  national  d'amortissement  transférera  à 
cette  dernière  tous  les  billets  nouveaux  fabriqués  en  Angle- 
terre, à  charges  par  la  Banque  de  les  échanger  au  pair  contre 
les  billets  détériorés  de  l'ancienne  émission,  avec  cette  clause 
que  tous  les  billets  non  présentés  pour  l'échange  avant  le 
1"  avril  1007  seront,  à  partir  de  cette  date,  déclarés  sans  va- 
leur. La  mission  la  plus  importante  qui  a  été  confiée  à  la 
Banque  est  la  réfection  graduelle  de  la  monnaie  métallique, 
qu'on  espère  être  complète  en  1909.  La  frappe  des  nouvelles 
pièces  doit  commencer  en  janvier  prochain.  Pour  se  procurer 
les  fonds  nécessaires  à  cette  réfection,  on  a  décidé  que  le  re- 
venu sur  les  peaux  serait  étendu  à  toute  la  République  et 
prendrait  la  place  de  la  taxe  d'abattoir  partout  où  cette  taxe 
avait  été  jusqu'ici  perçue,  c'est-à-dire  que  toutes  les  peaux  de 
■bêtes  tuées  dans  le  pays  deviendront  la  propriété  du  Gouver- 
nement . 

Si  le  produit  de  l'exportation  des  peaux  n'atteint  pas  25  0/0 
des  revenus  créés  la  première  année,  et  50  0,  0  de  ceux  des 
années  subséquentes,  la  somme  sera  complétée  au  moyen  du 
revenu  des  gisements  d'émeraudes.  Si  la  situation  du  Trésor 
le  permet,  le  revenu  des  gisements  d'émeraudes,  les  droits 
d'exportation  et  les  dividendes,  s'il  y  en  a,  altérant  aux  actions 
du  Canal  de  Panama  réclamés  par  la  Colombie  seront,  après 
janvier  1900,  ajoutés  au  revenu  des  peaux,  pour  augmenter 
les  ressources  en  vue  de  la  frappe  de  la  monnaie  métallique. 
Dans  le  même  but,  un  décret  a  été  promulgué,  établissant  un 
monopole  sur  la  vente  et  l'exportation  du  tabac,  prohibant 
l'exportation  et  la  vente  du  tabac  pour  compte  privé,  et  l'im- 
portation absolue  du  tabac  à  partir  du  1er  septembre  1905. 
Les  articles  5,  6  et  7  de  ce  décret  portent  que  les  cultivateurs 
de  tabac  doivent  vendee  au  Gouvernement  tout  le  tabac  ré- 
colté, à  un  prix  déterminé  chaque  année,  le  Gouvernement 
s'engageant;  de  son  côté,  à  acheter  le  tabac  produit  au  prix 
fixé. 

FONDS  D'ÉTAT  EUROPÉENS  &  EXTRA-EUROPÉENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ÉTAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f.  25  fr.  20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f  2  fr.  50). . 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  1896  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ex  %  (ch.  f.  1  fr.).. 
Hellénique  4  %  1887  (net  9  fr.  40) . 

Hollande  S  %  

Hongrie)  r  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1888   

Portugal  3  %  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) 

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suéde  3  K  %  1895  

-Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  unifiée  4  %  .. 
—       Priorité  4  %  1890  

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York) . . . 

Haïti  5  %  1875   

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  S  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


12  octobre 


a>  m 
■- '  - 
Q  3 


99  60 

88  85 
99  82 

101  60 
480  .. 
93  60 

93  20 
270  . 

96 

96  85 
105  . 
87  25 
70  05 

89  30 

94  45 
79  . 
83  15 

101  .. 
100  80 

90  95 
504  .. 


PS 


3  01 
2  81 

4  . 

2  95 

5  20 

3  20 

4  Î9 
3  48 

3  12 

4  13 
3  80 

3  43 

4  27 

3  35 

4  23 

3  79 

4  81 

3  46 

2  97 

4  39 

3  96 


4  28 
4  46 
4  95 
3  (il: 

3  M 
6  35 

4  97 
4  74 

3  38 

4  8 


19  octobre 


99  32 
88  50 
99  90 

101  .. 

480  50 

93  .. 
92  67 
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Europe.  —  France.  Contraire-mont  à  ce  qui  se  disait, 
la  Banque  d'Angleterre  n'a  pas  élevé  au  jourd'hui  le  laux 
de  son  escompte,  cet  Etablissement  ayant  pu  se  pro- 
curer, sur  le  marché  libre  de  Londres,  l'or  dont  elle 
avait  besoin.  Cependant,  par  suite  de  la  nouvelle  baisse 
des  Mines  d'or  sud-africaines,  la  cote  resle  indécise. 

Pour  la  liquidation  de  quinzaine,  l'argent  a  été  facile 
bien  qu'un  peu  plus  exigeant  que  précédemment,  ce 
qui  s'explique  par  les  opérations  en  cours  et  qui  seront 
solutionnées  avant  la  fin  du  mois! 

Allemagne.  —  La  Conférence  des  Ministres  des  Finan- 
ces des  Etats  confédérés,  réunie  pour  statuer  sur  les 
nouveaux  impôts,  s'est  séparée  sans  avoir  pris  de  réso- 
lution définitive  :  on  croit  que  l'accord  n'a  pu  se  faire. 

Sur  le  marché  monétaire,  le  resserrement  s'est  em-ore 
accentué  :  l'escompte  libre  est  remonté  au-dessus  de 
4  0/0.  On  signale  quelques  importations  d'or. 

A  la  Bourse  de  Berlin,  les  valeurs  industrielles  sont 
redevenues  fermes. 

Angleterre.  —  La  situation  du  marché  monotahC 
semble  redevenue  plus  facile,  malgré  les  besoins  de 
numéraire  que  l'on  prévoit  pour  l'Egypte. 

La  récolte  du  coton,  en  Egypte,  s'annonce  comme 
bonne  et  abondante. 

Dans  les  trois  premiers  trimestres,  les  émissions  pu- 
bliques en  Angleterre  se  sont  élevées  à  127.070.800  li- 
vres sterling,  contre  80.105.800  liv.  st.  dans  la  même 
période  de  1904. 

Belgique.  —  Pour  1906  les  prévisions  des  recettes 
sont  évaluées,  au  budget,  pour  558.863.927  francs  et 
les  prévisions  des  dépenses  à  557.805.483  francs.  L'ex- 
cédent de  recettes  serait  donc  de  1.058.444  francs. 

Dans  les  neuf  premiers  mois  de  l'année  l'importa- 
tion s'est  élevée  à  2.116.488.000  francs,  contre  1  million 
993.814.000  francs  dans  la  même  période  de  1904.  L'ex- 
portation s'est  élevée  à  1.536.615.000  francs,  contre 
1.497.147.000  francs. 

Danemark.  —  L'exercice  de  la  Banque  Nationale  du 
Danemark,  clos  le  31  juillet  1905,  n'a  guère  différé  du 
précédent. 

Au  31  juillet  l'encaisse  était  de  78.348.757  couronnes 
et  la  circulation  des  billets  de  110.538.785  couronnes. 

Espagne.  —  Les  projets  du  Ministre  des  Finances 
visant  aux  économies  l'ont  emporté,  dans  le  dernier 
conseil  de  Cabinet,  sur  les  projets  des  partisans  des 
grands  armements.  Le  chiffre  des  dépenses  pour  1905 
est  fixé  à  964  millions  de,  pesetas  et  celui  des  recettes  à 
1.005  millions. 

A  la  Bourse  de  Madrid,  les  bonnes  dispositions  do- 
mineraient si  l'on  n'était  encore  sous  le  coup  du  man- 
que d'argent  ;  cependant  les  tendances  se  sont  bien 
améliorées. 

Italie.  —  On  signale,  à  toutes  les  Bourses  italiennes, 
une  forte  baisse  des  valeurs  industrielles,  qui  avaient 
été  poussées  trop  haut  dans  ces  derniers  temps. 

Dans  les  trois  premiers  mois  de  l'exercice  en  cours, 
les  principales  recettes  de  l'Etat  ont  produit  326.407.275 
lire,  chiffre  supérieur  de  15.053.382  lire  à  celui  de  la 
même  période  de  l'exercice  précédent. 

Aux  Caisses  d'épargne  du  royaume,  les  dépôts  aug- 
mentent toujours. 

Suisse.  —  Le  budget  de  la  Confédération,  pour  1906, 
clôturera  par  un  déficit  de  2  millions  1/2  de  francs,  en 
chiffres  ronds. 

Le  projet  de  budget  des  chemins  de  fer  fédéraux 
contient  un  élément  nouveau  :  le  trafic  du  Simplon. 
Les  recettes  premières  sont  évaluées  à  1.860.0(30  fr. 
pour  les  marchandises  et  870.000  fr.  pour  ies  voya- 
geurs. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  Chemin  de  fer  de  Soroca- 
bana,  affecté  à  la  garantie  do  l'Emprunt  de  Sao-Panle 


L86 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


coté  à  Paris,  a  réalisé,  on  1904,  3.446.517  milreis  de 
bénéfice. 

Etats-Unis.  —  Dans  les  huit  premiers-  mois  de  l'exer- 
cice en  cours,  l'exportation,  sans  les  métaux  précieux, 
s'est  élevée  à  906.35:3.025  dollars,  contre  851.203.457 
dans  la  même  période  de  l'exercice  précédent.  L'impor- 
tation s'est  élevée  à  770.345.809  dollars,  contre  607  mil- 
lions 269.304  dollars. 

Mexique.  —  Nous  continuons,  page  509,  l'élude  sur 
les  banques  du  Mexique. 

Asie.  —  Corée.  Nous  publions,  page  510,  des  ren- 
seignements sur  la  culture  du  coton  en  Corée. 
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La  Politique.  —  Le  budget  de  1006.  —  Le  prince  de  Bulgarie  à 
Paris.  —  La  séparation  des  Eglises  et  de  l'Etat. 

Ainsi  qu'elle  l'avait  décidé  avant  de  se  séparer,  la 
Commission  du  Budget  s'est  réunie,  le  17  octobre,  sous 
la  présidence  de  M.  Cochery,  et  elle  a  approuvé  le  rap- 
port général  de  M.  Pierre  Baudin,  examiné  un  certain 
nombre  d'articles  de  la  loi  de  finances  proposés  par  le 
Gouvernement,  et  pris,  ainsi,  les  dernières  décisions 
pour  permettre  au  rapporteur  général  de  faire  distri- 
buer son  rapport  le  jour  même  de  la  rentrée  des 
Chambres. 

Parmi  ces  décisions,  citons  le  rejet  de  l'augmenta- 
tion de  150.000  francs  demandée  au  budgetdes  Affaires 
étrangères  par  le  Gouvernement  pour. les  œuvres  fran- 
çaises au  Maroc  et  l'introduction  dans  la  loi  de  finan- 
ces d'un  article  nouveau  fixant  au  10  janvier  19001a  date 
d'application  du  projet  de  loi  voté  par  la  Chambre, 
concernant  le  transport  par  la  poste  des  lettres  et  des 
imprimés  non  périodiques. 

La  Commission  a  voulu,  ainsi,  marquer  à  nouveau 
le  désir  manifesté  par  la  Chambre,  dans  sa  séance  du 
13  juillet  dernier,  de  ne  pas  voir  reculer  la.date  d'ap- 
plication de  la  réforme. 

Le  rapporteur  général  demande  à  la  Chambre  de 
faire  un  grand  effort,  afin  que  ce  budget,  le  dernier  de 
la  législature,  soit  achevé  dans  le  délai  normal,  c'est- 
à-dire  avant  le  31  décembre. 

En  conséquence,  la  Commission  du  budget  deman- 
dera, à  la  Chambre,  de  consacrer,  à  partir  du  lundi, 
0  novembre,  toutes  les  séances  de  l'après-midi,  à  l'ex- 
ception de  celles  du  vendredi,  réservées,  selon  le  règle- 
ment, aux  interpellations,  à  la  discussion  du  budget. 

M.  Millerand.  président  de  la  Commission  d'assu- 
rance et  de  prévoyance  sociales,  doit,  de  son  côté, 
demander  des  séances  du  matin,  à  partir  de  cette 
même  date,  pour  discuter  sans  désemparer  la  loi  sui- 
tes retraites  ouvrières. 

De  même,  M.  Morlot,  rapporteur  du  projet  sur  la 
régie  du  gaz  à  Paris,  se  propose  de  faire  une  dernière 
tentative  pour  obtenir  la  mise  de  son  projet  à  l'ordre 
du  jour  d'une  de  ces  premières  séances  du  matin. 

La  Commission  du  budget  s'est  ajournée  au  30  octo- 
bre, jour  de  la  rentrée.  La  plupart  des  rapports  spé- 
ciaux des  divers  budgets  seront  mis,  ce  jour,  en  distri- 
bution avec  le  rapport  général.  Le  surplus  le  sera  dans 
le  courant  de  la  semaine  suivante. 


<w».  I,':  Conseil  '1rs  Ministres  s'est  réuni  le  13  octobre  à 
l'Elysée,  sous -la  présidence  de  M.  Loubet. 

Itou*  tos  ministres  étaient  présents,  à  l'exception  de 
MM.  Gauthier  et  Ktienne,  epui  sont  eu  Algérie,  et  de  M.  Clé- 
mente], empêché  par  une  indisposition. 

Lo  Conseil  s'est  d'abord  occupé  des  affaires  extérieures  en 
cours. 

Le  Garde  des  sceaux  a  rendu  compte  de  l'état  di  s  informa- 
tions ouvertes  à  la  suite  de  la  publication  des  affiche-:  cl  des 
articles  antimilitaristes  parus  à  l'occasion  du  dé-part  des 
conscrits. 

Jl  a  fait  signer  un  mouvement  judiciaire  el  notamment  Le 


décret  nommant  les  greffiers  dos  treize  justices  de  paix  créées 
dans  la  banlieue  de  Paris  par  la  récente  loi  sur  l'organisation 
des  justices  de  paix. 

Le  Conseil  a  décidé  que  la  France  sera  représentée  aux 
fêtes  qui  auront  lieu  aliènes  du  20  octobre  au  1er  novembre 
à  l'occasion  de  l'inauguration  des  nouveaux  travaux  du  port, 
fêtes  que  le  roi  et  la  reine  d'Italie  doivent  honorer  de  leur 
présence. 

Sur  la  proposition  du  Ministre  de  la  Marine,  la  deuxième 
division  de  l'escadre  do  la  Méditerranée,  commandée  par  le 
contre-amiral  Barnaud,  a  été  désignée  pour  cette  mission. 

Le  Ministre  du  Commerce  a  donné  connaissance  au  Conseil 
de  la  décision  par  laquelle  ont  été  exclues  de  la  Bourse  du 
Travail  la  Confédération  Générale  du  Travail  et  la  Fédération 
des  Bourses. 

Le  Conseil  a  estimé  inadmissible  que  le  règlement  du  Con- 
seil municipal,  qui  rend  «  obligatoire  »  l'expulsion  des  Syn- 
dicats sortant  de  leurs  attributions,  restât  sans  sanction  au 
lendemain  de  la  participation  prise  par  les  deux  Syndicats 
susvisés  à  la  campagne  antimilitariste. 

Le  Conseil  des  Ministres  tiendra  une  nouvelle  réunion  au- 
jourd'hui 20  octobre,  avant  le  départ  du  Président  de  la 
République  pour  l'Espagne  et  le  Portugal. 

•w*.  S.  A.  R.  Ferdinand  I"',  prince  de  Bulgarie,  venant 
officiellement  à  Paris,  est  arrivé  lundi,  16  octobre,  à  onze 
heures  du  matin,  à  la  gare  des  invalides,  où  il  a  été  reçu  par 
M.  Bouvier,  président  du  Conseil,  ministre  des  affaires  étran- 
gères, et  par  le  général  Dubois,  secrétaire  général  de  la  pré- 
sidence de  la  République,  au  nom  de  M.  Loubet,  qui  lui  ont 
souhaité  la  bienvenue. 

Le  Prince  de  Bulgarie,  après  s'être  reposé  pendant  quelques 
instants  dans  les  appartements  qui  lui  ont  été  réservés  au 
Ministère  des  Affaires  étrangères,  s'est  reDdu  à  l'Elysée,  où 
il  a  eu  un  long  entretien  avec  le  Président  de  la  République. 

Peu  après,  le  Président  de  la  République  lui  a  rendu  sa 
visite . 

Dans  l'après-midi,  Son  Altesse  Royale  a  déposé  sa  carte 
chez  le  président  du  Sénat  et  le  président  de  la  Chambre.  • 

Le  soir,  à  huit  heures,  a  eu  lieu,  au  palais  de  l'Elysée,  un 
grand  dîner  offert  par  le  Président  do  la  République  en 
l'honneur  du  Prince  de  Bulgarie. 

Le  Président  de  la  République  a  porté  le  toast  suivant  : 

Je  suis  heureux  de  souhaiter  la  bienvenue  à  Votre 
Altesse  Boyale. 

Elle  se  convaincra  vite  qu'elle  n'est  pas  ici  en  terre 
étrangère;  au  cours  de  son  séjour  en  France,  elle  trou- 
vera partout  les  marques  de  la  plus  sincère  sympathie 
et  recueillera  les  témoignages  de  notre  profonde  estime 
pour  la  vaillante  nation  bulgare. 

Il  m'est  agréable  de  constater  que  les  relations  entre 
la  France  et  la  Bulgarie  sont  empreintes  du  caractère 
le  plus  amical,  et  que  nos  deux  pays  travaillent  d'un 
commun  accord  à  développer  leurs  rapports  écono- 
mique. 

Aussi  est-ce  de  tout  cœur  qu'au  nom  de  la  Républi- 
que française  et  de  son  Gouvernement,  je  lèAre  mon 
verre  en  l'honneur  de  Votre  Altesse  Royale,  et  que  je 
bois  à  la  grandeur  et  à  la  prospérité  de  là  Bulgarie. 

Le  prince  Ferdinand  de  Bulgarie  a  répondu  : 

Je  vous  remercie,  monsieur  le  Président,  des  paroles 
si  cordiales  avec  lesquelles  vous  voulez  bien  saluer  ma 
venue  sur  celle  terre  de  France  avec  laquelle  je  suis, 
vous  le  savez,  si  profondément  attaché.  L'accueil  par- 
ticulièrement aimable  et  llalteur  que  j'y  rencontre 
tn'esl  une  nouvelle  preuve  des  sentiments  d'estime  et 
de  sympathie  dont  le  Gouvernement  de  la  République 
est  animé  envers  la  Bulgarie  et  son  chef  et  dont  je 
vous  suis  sincèrement  reconnaissant  de  me  donner  en 
ce  jour  la  précieuse  assurance. 

C'est  avec  une  non  moins  vive  gratitude  que  mon 
pavs  et  moi  remercions  la  France,  en  la  personne  de 
son  premier  magistrat,  des  encouragements  qu'elle 
veut  bien  donner  à  notre  jeune  nation,  et  du  concours 
puissant,  qu'en  favorisant  notre  essor  économique, 
elle  apporte  à  notre  marche  vers  le  progrès  et  la  lu- 
mière. 

C'est  dans  ces  sentimenls  qu'en  me  faisant  ici  l'écho 
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de  la  nation  bulgaie  tout  entière,  je  lève  mon  verre  à 
la  santé  du  Président  de  la  République  et  que  je  bois 
à  la  grandeur  et  à  la  gloire  de  la  France 

Le  dioer  a  été  suivi  d'une  représentation  artistique  des 
plus  brillantes. 

■w*  Le  17  octobre,  le  Prince  de  Bulgarie  a  assisté  à  une 
chasse  offerte  en  sou  honneur  par  le  Président  de  La  Répu- 
blique, à  Compiègne. 

Le  soir,  il  a  assisté  à  la  représentation  de  la  Comédie- 
Française. 

-wv  Le  18  octobre,  le  prince  de  Bulgarie  s'est  rendu  accom- 
pagné de  M.  Berteaux,  ministre  de  la  guerre,  à  Vincennos,  où 
une  revue-manœuvre  très  réussie  avait  été  organisée  en  son 
honneur. 

Après  un  déjeuner  militaire  servi  au  donjon,  le  souverain 
bulgare  est  rentré  à  Paris  où  il  a  visité  successivement  le 
musée  Carnavalet  et  le  Petit  Palais. 

Le  soir,  le  Président  du  Conseil  a  offert  un  dîner  en  son 
honneur  au  ministère  des  Affaires  étrangères. 

•»~».  Le  prince  Ferdinand  de  Bulgarie  s'est  rendu,  hier 
matin,  19  octobre,  à  l'Elysée  pour  prendre  congé  du  Prési- 
dent de  la  République. 

Le  prince,  qui  était  en  petite  tenue  de  général,  est  arrivé  à 
dix  heures  dix  au  palais  présidentiel. 

Le  chef  de  l'Etat,  qui  portait  à  la  boutonnière  de  sa  redin- 
gote la  rosette  de  l'ordre  «le  Saint-Alexandre,  est  venu  au 
devant  du  prince  à  l'entrée  des  salons. 

Puis,  le  prince  et  le  Président  ont  pénétré  dans  le  salon 
des  Ambassadeurs  où  ils  se  sont  entretenus  pendant  près 
d'une  demi-heure  avec  la  plus  grande  cordialité.  Le  prince  a 
renouvelé  au  chef  de  l'Etat  ses  remerciements  pour  l'accueil 
si  chaleureux  qui  lui  avait  été  fait  en  France. 

Le  prince  a  quitté  l'Elysée  à  10  h.  45. 

A  l'arrivée  et  au  départ,  les  honneurs  militaires  lui  ont  été 
rendus  par  le  poste  de  garde. . 

-ww  Le  prince  de  Bulgarie  a  quitté  Paris  à  11  h.  1/2  se 
rendant  au  Creusot. 

wv  La  Commission  du  budget  s'est  réunie  le  17  octobre 
sous  la  présidence  de  M.  Georges  Cochery. 

Elle  a  examiné  un  certain  nombre  d'articles  de  la  loi  de 
linances,  proposés  par  le  Gouvernement,  et  pris  ainsi  les 
dernières  décisions  pour  permettre  à  M.  Pierre  Baudin,  rap- 
porteur général,  de  délivrer  le  bon  à  tirer  de  son  rapport.  Ce 
bon  à  tirer  sera  donné  au  cours  de  cette  semaine  et  le  rap- 
port général  sera  distribué  le  jour  même  de  la  rentrée  des 
Chambres. 

La  plupart  des  autres  rapports  sont  déjà  à  l'impression;  un 
grand  nombre  d'entre  eux  seront  distribués  le  30  octobre  et 
le  surplus  dam  le  courant  de  la  semaine  qui  suivra. 

La  Commission  s'est  ajournée  au  30  octobre. 

■v~w  La  Commission  sénatoriale  de  la  séparation  des  Eglises 
et  de  l'Etat  se  réunira  le  25  octobre,  à  deux  heures. 

L'ordre  du  jour  porte  :  «  Lecture  du  rapport  ». 
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LA  GRÈGE  ACTUELLE 

AU  POINT  DK  VUE 

ÉCONOMIQUE  ET  FINANCIER 

(Suite)  (lj 


VI 

La   Question   du  Change 

Pour  écrire  une  histoire  complète  de  la  ques- 
tion du  change  en  Grèce  il  faudrait  remonter  à 
plus  d'un  demi-siècle,  car  le  cours  forcé  des  bil- 


(1)  Voir  Y  Economiste  Eurovéen.  n1'  702  à  705,  707  à  709, 
711,  713  à  718. 


lois  de  banque  a-  existé,  pour  la  première  fois, 
dans  ce  pays,  du  4  avril  18'i8  au  19  décembre  de 
la  môme  année,  soit  pendant  huit  mois  et  demi. 

La  deuxième  application  du  cours  forcé  a  duré 
dix-huit  mois  et  demi  :  du  30  décembre  1808  au 
15  juillet  1870  ;  la  troisième  7  ans  et  6  mois  et 
demi  :  du  15  juin  1877  au  31  décembre  188'j  :  ef 
la  dernière  se  continue  depuis  le  30  septembre 
1885:  c'est-à-dire  depuis  près  de  vingt  années. 
En  d'autres  termes,  au  cours  d'une  période  de 
57  années  le  régime  du  cours  forcé  a  subsisté  en 
Grèce  pendant  30  années  environ. 

11  n'entre  pas  dans  le  cadre  de  cette  étude  de 
rechercher  la  raison  de  ces  accidents  monétaire?, 
qui  a  été  d'ailleurs  admirablement  exposée  par 
M.  Jean  Valaority,  sous-gouverneur  de  la  Ban- 
que nationale  de  Grèce,  dans  le  très  intéressant 
ouvrage  qu'il  a  publié  en  1902  sur  la  «  question 
du  cours  forcé  et  du  change  en  Grèce  ».  Je  dois 
me  borner  à  analyser  les  causes  qui  font  baisser 
le  change  hellénique  surtout  depuis  deux  ans, 
et  à  étudier  les  conéquences  que  celte  baisse  a 
déjà  eues,  et  peut  avoir  encore,  pour  la  situation 
économique  et  financière  de  la  Grèce. 

Voici  d'abord  un  tableau  donnant  pour  cha- 
cune des  25  dernières  années,  le  plus  bas  cours, 
le  plus  haut  cours,  l'écart  proportionnel,  le 
change  moyen  annuel  et  la  valeur  moyenne  an- 
nuelle de  100  francs  d'or  exprimés  en  drachmes- 
papier  et  de  100  drachmes-papier  exprimées  en 
francs  d'or  : 


Change  d'Athènes  sur  Paris  de  1880  à  1904  inclusivement 


Ecart 
propor- 

Valeur moyenne 

Années 

Plus 

Plus 

Change 

annuelle  de 

bas 

haut 

tionnel 

moyen 

100  fr. 

100  dr. 

/o 

an  nu  el 

en  dr. 

en  fr. 

1880.... 

1.01 

1.08 

6.93 

1.03 

103 

97.09 

1881.... 

1.02 

1.10 

7.84 

1.05 

105 

95.23 

1882.... 

1.08 

1.12 

3.70 

1.10 

110 

90.90 

1883.... 

1.08 

1.19 

10.19 

1.14 

114 

87.72 

1884.. .. 

1.03 

1.08 

4.85 

1.05 

105 

95.23 

1885.... 

1.01 

1.25 

23.76 

1.06 

106 

94.34 

1886.... 

1.16 

1.32  , 

13.79 

1.23 

123 

81.38 

1887.... 

1.18 

1.81 

11.02 

1.26 

126 

79.37 

1888.... 

1.24 

1.30 

5.  » 

1.27 

127 

78.74 

188'.  i 

1.19 

1.26 

5.88 

1.23 

123 

81.38 

1890.... 

1.21 

1.27 

4.95 

1.23 

123 

81.38 

1891.. .. 

1.25 

1.37 

9.60 

1.30 

130 

76.92 

1892. . . . 

1.36 

1.57 

15.44 

1.44 

144 

69.44 

1893.... 

1.37 

1.86 

35.77 

1.61 

161 

62.11 

1894.. . . 

1.68 

1.89 

12.50 

1.75 

175 

57.14 

1895.... 

1.74 

1.90 

9.20 

1.80 

180 

55.55 

1896.... 

1.66 

1.79 

7.83 

1.74 

174 

57.47 

1897.... 

1.50 

1.79 

19.33 

1.68 

168 

59.52 

181)8.  .  .  . 

1.40 

1.56 

11.43 

1.47 

147 

68.03 

1899.... 

1.49 

1.68 

12.75 

1.56 

156 

64.10 

1900... 

1.50 

1.70 

13.33 

1.64 

164 

60.98 

1901 .... 

1.57 

1.72 

9.55 

1.66 

166 

60.24 

1903.. . . . 

1.57 

1.67 

6.37 

1.63 

163 

61.35 

1903. . . . 

1.40 

1.63 

16.43 

1.56 

156 

64.10 

1904.... 

1.29 

1.49 

15.50 

1.38 

|  138 

72.46 

Pour  les  quatre  premiers  mois  de  1905,  le 
change  d'Athènes  sur  Paris  a  coté  pour  100  fr.  : 
132  dr.  75  au  plus  haut  et  122  dr.  50  au  plus  bas  : 
soit  un  cours  moyen  de  127  dr.  62.  Il  se  tient  ac- 
tuellement aux  environs  de  125.  A  ce  dernier 
taux,  100  drachmes-papier  valent  exactement  S0 
f  v<\  ne  s 

En  1892,  année  qui  précéda  la  faillite  de  l'Etat, 
le  cours  moyen  annuel  du  change  à  Athènes  fut 


488 


L'ECONOMïSTE  EUROPEEN.  -  France 


de  1,44,  ce  qui  établissait  le  prix  en  or  de  100 
drachmes  à  69  fr.  44.  Au  contraire,  en  1895, nous 
trouvons  le  change  moyen  au  taux  le  plus  élevé 
de  la  période  :  soit  1,80,  ramenant  la  valeur  en 
or  des  100  drachmes  à  55  fr.  55. 

Cependant,  si  les  fluctuations  du  change 
n'obéissaient  qu'à  des  faits  visibles,  c'est  préci- 
sément le  contraire  qui  aurait  dû  se  produire 
car,  en  1895,  le  déficit  commercial  ayant  été  à 
peu  près  égal  à  celui  de  1892  (37,5  millions  de 
francs,  contre  37  millions)  :  1°  le  Trésor  helléni- 
que —  par  suite  de  l'a  suspension  de  l'amortis- 
sement et  de  la  réduction  de  70  %  des  intérêts 
originels  de  la  dette  extérieure  décidées  en  1893 
—  n'avait  plus  à  payer  aux  porteurs  étrangers 
que  7.411.612  francs,  contre  28.276.875  francs  en 
1892  ;  2°  la  circulation  des  billets  à  cours  forcé 
de  l'Etat  et  des  banques,  était  descendue  à  123,8 
millions  de  drachmes,  contre  138,7  millions  en 
1892. 

Malgré  ces  sérieuses  raisons  de  baisse,  le 
change  grec  haussa  de  25  %  entre  les  deux  dates  : 
parce  que  la  faillite  de  1893  ayant  enlevé  tout 
crédit  à  la  Grèce,  les  maisons  de  banques  étran- 
gères en  relations  d'affaires  avec  le  pays,  retirè- 
rent progressivement  leurs  capitaux  et  que  les 
mauvaises  dispositions  des  marchés  étrangers 
à  l'égard  de  la  Grèce  s'accentuèrent  quand  il 
devint  manifeste,  en  1894-1895,  que  le  gouverne- 
ment hellénique  ne  voulait  prendre  aucun  arran- 
gement sérieux  avec  ses  créanciers. 

Le  phénomène  inverse  s'est  produit  pendant 
la  période  1901-1904,  au  cours  de  laquelle  — 
malgré  un  déficit  commercial  moyen  de  46  mil- 
lions de  francs  et  une  circulation  fiduciaire 
moyenne  supérieure  d'environ  20  millions  de 
drachmes  à  celle  de.  1895  —  le  change  a  cons- 
tamment baissé. 

La  baisse  a  été  de  11,5  %  entre  1903  et  1904,  et 
le  cours  actuel  (1,25)  est  lui-même  inférieur  de 
plus  de  9  %  au  cours  moyen  de  1904. 

Pourquoi  ce  changement  si  radical  ?  Parce  que 
depuis  1898  la  confiance  est  rétablie  à  l'égard  de 
la  Grèce  et,  avec  elle,  les  capitaux  étrangers  en 
quête  de  placements  avantageux  sont  revenus 
dans  le  pays,  de  même  que  les  disponibilités  des 
nationaux  helléniques  établis  à  l'étranger  les- 
quels, malgré  leur  patriotisme,  avaient  considé- 
rablement réduit  leurs  envois  de  fonds  en  Grèce 
depuis  la  faillite  de  1893. 


Banque  Nationale 

(En  milliers  de  drachmes) 


*  * 


Cet  afflux  de  capitaux,  dans  un  pays  si  pauvre 
en  numéraire  métallique,  y  a  provoqué  un  large 
développement  d'affaires  d'ordre  financier  —  il 
faut  bien  retenir  celle  expression  —  dont  les  rap- 
ports annuels  des  deux  principaux  établisse- 
ments de  crédit  de  la  Grèce  :  Banque  nationale 
de  Grèce  et  Banque  <V Athènes,  permettent  d'ap- 
précier la  très  grande  importance. 

Voici,  en  effet,  quelques  chiffres  se  rapportant 
aux  deux  exercices  1890  et  1901  : 


Chiffres  au  31  décembre 


Portefeuille  commercial  

Effets  escomptes  dans  l'année  

Avances  sur  litres  

Prêts  sur  1"  hypothèque  

Prêts  aux  communes,  ports,  etc  

Dépôts  sans  intérêt  

Dépôts  avec  intérêt  

ltillets  à  ordre  émis  dans  l'année  

Titres  du  la  Banque  et  titres  des  parti- 
culiers en  dépôt  

(laisse  d'épargne  


ItUl 

13.782 

23.414 

51.282 

99.240 

4.905 

17.705 

38.424 

54.411 

27.970 

43.297 

7.333 

17.542 

32.927 

68.365 

116.984 

489.284 

164.000 

219.895 

1.625 

3.759 

Banque  d'Athènes 


Mouvement  de  caisse  dans  l'année.. 
Opérations  de  change  dans  l'année. 

li'Toti  »  ivincnls  dans  l'année  

Solde  des  dépôts  au  31  décembre.. 
Titres  eu  dépôts  au  :il  décembre... 


277.964 
71.728 
22.980 
3.969 
20.000 


1.285.785 
324.214 
65.948 
40.798 
84.900 


Le  chiffre  des  dépôts  dans  les  deux  établisse- 
ments est  passé  de  45.854.000  à  130.464.000 
drachmes,  soit  une  augmentation  de  84.610.000 
drachmes,  représentant  184  %. 

La  valeur  des  Fonds  d'Etat,  actions  et  obliga- 
tions existant  dans  leurs  caisses  s'est,  de  son 
côté,  élevée  de  184  millions  à  304.795.000  drach- 
mes, soit  une  différence  en  plus  de  120.795.000 
drachmes,  ou  66  %,  provenant  à  la  fois  de  la 
hausse  générale  des  valeurs  mobilières  helléni- 
ques, constatée  dans  le  précédent  chapitre,  et 
du  plus  grand  nombre  de  titres  déposés. 

Quant  à  la  valeur  des  billets  à  ordre  émis  par 
la  Banque  nationale,  qui  sont  vraisemblable- 
ment des  opérations  de  change  pour  le  plus 
grand  nombre,  elle  a  progressé  de  418  %  entre 
les  deux  dates,  et  l'augmentation  est  de  450  % 
pour  les  opérations  de  change  de  la  Banque 
d'Athènes. 

Il  est  donc  indéniable  que  le  mouvement  des 
affaires  d'ordre  financier  et  la  valeur  de  la  for- 
tune mobilière  personnelle  des  Hellènes  ont 
considérablement  progressé  entre  fin  1896  et  fin 
1904. 

L'augmentation  des  prêts  sur  lre  hypothèque, 
aux  communes  et  aux  ports,  indique  également 
que  la  fortune  immobilière  urbaine  est  en  grand 
progrès  et  nous  en  trouvons  une  preuve  plus 
décisive  dans  la  statistique  suivante,  dressée 
d'après  les  rôles  officiels  d'impôts  sur  les  pro- 
priétés bâties  : 

Progression  de  la  valeur  des  maisons  bâties  à  Athènes 
et  au  Pirée 

Auement .  en  1904 


1  )ésignation 


Athènes 
Nombre  des  immeubles. 
Revenus  taxés  (1.00»)  dr.) 

Pirée 

Nombre  des  immeubles. 
Revenus  taxés  fi. 000  dr.) 


1898 

1904 

10.519 

12.977 

17.808 

25.424 

4.007 

4.942 

4.609 

7.010 

2.458 
7.616 


935 
2.401 


/a 
23.4 
42.8 

23.3 
53.1 


Les  chiffres  ci-dessus  ne  comprennent  pas  les 
maisons  d'une  valeur  locative  de  240  drachmes 
et  au-dessous  parce  que  ces  maisons  étant  exo- 
nérées de  toute  taxe,  ne  figurent  point  sur  les 
rôles  officiels  de  répartition. 
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Ainsi,  pour  les  deux  seules  villes  d'Athènes  et 
du  Pirée  la  valeur  locative  des  nouveaux  immeu- 
bles qui  y  ont  été  édifiés,  réparés  ou  transfor- 
més entre  1898  et  19e4,  c'est-a-dire  dans  une 
courte  période  de  six  années,  atteint  10.017.000 
drachmes.  En  admettant^  pour  base  du  revenu 
de  ces  immeubles,  7  %  de  leur  capital  d'établis- 
sement :  on  obtient  comme  valeur  dudit  capital 
la  somme  de  143  millions  de  drachmes. 

Malheureusement,  les  autres  localités  de  la 
Grèce  —  sauf  Phalère  et  la  coquette  K,ephissia, 
qui  sont  les  compléments  d'Athènes,  et  aussi 
les  villes  maritimes  de  Fatras,  de  Gorfou  et  de 
Syra  —  n'ont  point  bénéficié  des  mômes  avan- 
tages... et  cela,  parce  que  les  capitaux  qui  ont 
servi  à  construire  les  nouvelles  et  superbes  mai- 
sons d'Athènes  ont  été,  pour  la  majeure  partie, 
gagnés  à  l'étranger. 

En  effet,  ce  n'est  ni  la  production  agricole,  ni 
l'industrie  manufacturière  et  minière  indigènes 
qui  ont  augmenté  la  richesse  mobilière  et  im- 
mobilière des  Athéniens  et  des  habitants 
de  quelques  villes  privilégiées.  Les  principaux 
facteurs  de  cette  augmentation  —  je  pourrai 
dire  les  seuls  —  sont  les  nouvelles  recettes  que 
la  marine  marchande  grecque  va  recueillir  au 
dehors,  et  les  bénéfices  que  les  Hellènes,  éta- 
blis à  l'étranger,  ou  ayant  des  intérêts  dans  des 
maisons  de  banque  ou  de  commerce  étrangères, 
envoient,  ou  apportent  avec  eux  en  revenant 
dans  leurs  pays  natal. 

L'Hellade  compte  environ  8  millions  d'indivi- 
dus, mais  sur  ce  chiffre  plus  des  deux  tiers  vi- 
vent loin  de  la  mère  patrie,  s'enrichissent  et  en- 
richissent de  leur  travail  les  pays  qu'ils  habi- 
tent;, et  ce  sont  les  éclats  de  la  prospérité  de 
cette  Hellade  extérieure  qui  rayonnent  aujour- 
d'hui sur  Athènes  et  transforment  son  aspect. 

La  baisse  du  change  hellénique,  survenue 
depuis  1901  a  donc  une  cause  normale  et  per- 
manente ;  mais  c'est  une  cause  accidentelle  et 
passagère  qui  a  accentué  cette  baisse  en  1904 
et  dans  le  premier  trimestre  de  1905. 

En  effet,  les  valeurs  mobilières  helléniques 
sont  redevenues  à  la  mode  en  France  et,  depuis 
le  mois  de  juillet  1904  jusqu'à  ce  jour,  le  marché 
de  Paris,  indépendamment  de  la  dernière  tran- 
che des  obligations  des  Chemins  de  fer  Helléni- 
ques, a  absorbé  pour  30  à  35  millions  de  francs 
d'actions  des  Chemins  de  fer  de  Thessalie,  du 
Péloponèsé.  d'Athènes-Pirée,  de  la  Banque 
(Y Athènes  et  de  la  Compagnie  hellénique  d'élec- 
tricité (procédés  Thomson-IIouston)  etc.,  en 
attendant  la  prochaine  introduction  des  actions 
du  Crédit  Industriel  de  Grèce. 

Ces  30  à  35  millions  de  francs,  ajoutés  aux  5 
millions  que  les  capitalistes  allemands  ont  ver- 
sés pour  constituer  la  nouvelle  Banque  d'Orient 
—  Société  helléniqae  récerrfment  fondée  à  Athè- 
nes par  la  Banque  nationale  de  Grèce  et  la  Na- 
tionalbank  fur  Deulschland,  au  capital  versé  de 
10  millions  de  francs,  avec  l'objet  de  faciliter  les 
relations  commerciales  entre  la  Grèce,  la  Tur- 
quie d'Europe  et  d'Asie,  l'Egypte  et  le  bassin  de 
la  mer  Noiro  —  et  aux  dépenses  effectuées  sur 


le  territoire  grec  pour  l'achèvement  de  la  ligne 
Pirée-Larissa,  fronlière-ottomane  :  représentent, 
en  faveur  de  la  Grèce,  mu:  icnlréc  spéciale  d'au 
moins  50  millions  de  francs,  qui  se  retrouvera 
peut-être  encore  l'année  prochaine  .si  quelques 
nouvelles  affaires  helléniques  sont  réalisées  à 
l'étranger. 

Un  tout  petit  tableauf  donnant  les  ressources 
disponibles  en  or  des  deux  grands  établisse- 
ments financiers  d'Athènes  à  la  date  des  31  dé- 
cembre 1903  et  190'i,  va  nous  montrer  qu'une 
partie  de  cette  somme  est  restée  entre  les  mains, 
ou  a  la  disposition  du  public  grec  : 

Disponibilités  en  or  à  la  lin  de  1903 el  de  lûO'i 
Etablissements  1903  1904 


Ressources  disponibles  en  or  : 
1°  A  la  'Banque  Nationale. . 
2"  A  la  Banque  d  Athènes.. 

Totaux  


37.194.000 
2.82<>.000 


40.020.000 


39.735.000 
7.483.000 


17.218.000 


Mais  la  rentrée  extraordinaire  de  1904  ne  doit 
cependant  être  considérée  que  comme  une  sim- 
ple recette  accidentelle  ayant  la  même  nature 
que  celle  des  emprunts  contractés  au  dehors  ; 
de  sorte  que  la  forte  amélioration  du  change 
qui  en  est  résultée,  peut  n'être  que  passagère, 
surtout  s'il  survient  une  série  de  mauvaises  ré- 
coltes en  céréales  en  Grèce  et  si  les  raisins  de 
Corinthe  ne  se  vendent  pas  mieux  qu'en  ce  mo- 
ment. 

Par  contre,0 si  le  déficit  commercial  venait  à 
diminuer  sensiblement  ;  si  les  recettes  de  la  ma- 
rine marchande  grecque  et  les  envois  de  l'Hel- 
lade  extérieure  restaient  aussi  importants  que 
par  le  passé  ou  même  supérieurs  —  ce  qui  est 
fort  possible  —  ;  enfin,  si  le  nombre  des  étran- 
gers visitant  la  Grèce  augmentait  (résultat  que 
les  Grecs  obtiendront  quand  ils  le  voudront)  :  le 
change  baisserait  encore. 

Cela  me  conduit  à  examiner  de  plus  près  les 
divers  éléments  de  la  balance  financière  actuelle 
de  la  Grèce. 

{A  suivre.)  Edmond  Théry. 

Société  Centrale  de  Dynamite 

Dans  son  rapport  sur  l'exercice  1903-1904  clos  le 
30  juin  1904,  le  Conseil  d'administration  de  l&Société 
Centrale  de  Dynamite  laissait  entendre  que  la  bonne 
situation  des  filiales  de  la  Société  permettait  d'espérer 
que  le  dividende  de  80  fr.,  qui  venait  d'être  déclaré, 
pourrait  être  maintenu  pour  les  années  suivantes.  Ces' 
présisions  ont.  été  réalisées  pour  l'exercice  1904-1905 
qui  a  pris  lin  le  30  juin  dernier.  En  effet,  voici  com- 
ment s'établit  le  <<  Compte  de  ProGts  et  Pertes  »  que 
nous  rappelons  et  que  uous  rapprochons  du  précé- 
dent : 

Exercices 


1903-1904 


1904-1905 


Produits  (En  francs) 

Revenus  du  portefeuille   659.798  10  813  635  70 

Intérêts  et  agios   2<;3.5i>3  22  185.414  il 

Rentrée  provenant  de  la  liquida- 
tion de  la  Société  des  Mèches. .  38.800   »  » 
Commissions  sur  marchandises 

et  divers   14.337  55  13.155  £6 

Rentrée  sur  créance   2.779  05  •• 

Total  des  produits   079.217  9*  1.042.205  37 
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Charges 

Frais  d'administration   45.5C0    »  45.500  » 

Frais  généraux   34.988  84  62.122  84 

Frais  d'assemblée  extraordinaire.  15.725  35  » 

Droits  de  timbre   12.000    »  12.000  » 

Droits  de  transmission  sur  titres 

annulés   »  8.204  09 

Amortissements  sur  mobilier. . .  »  778  45 

Bénéfices  nets   871.003  73  913.509  99 

Sommes  égales   0/9.217  92  1 . 042 . 205  37 


L'augmentation  clans  les  profits,  d'un  exercice  à  l'au- 
tre, n'est  que  de  42.590  fr.  26  mais,  comme  nous  l'a- 
vons dit  plus  haut,  elle  n'en  a  pas  moins  rendu  facile 
le  maintien  à  30  fr.  par  action  la  part  réservée  aux  ac- 
tionnaires. Voici,  au  reste,  comment  s'est  effectuée  la 
répartition  pour  le  dernier  exercice,  répartition  que 
nous  comparons  à  celle  qui  avait  été  décidée  pour  1903- 
190  i  : 

Exercices 


Répartition 

Dividende  de  30  fr.  aux  actions  

Tantiènvès  au  Conseil  d'administration 

Fonds  de  prévoyance  

Amortissement  du  mobilier  


1908-04 

1904-05 

•En  francs) 

871.003  73 

913.599  99 

59.515  55 

» 

930.519  28 

913.599  99 

838.080  » 

838.110  » 

15.520  » 

15.520  » 

65.400  53 

59.969  99 

11.518  75 

930.519  28 

913.599  99 

D'après  le  rapport  du  Conseil  d'administration,  six 
des  filiales  de  la  Société,  —  contre  cinq  en  1903-1904, 
—  ont  payé  cette  année  des  conpons.  Voici  le  détail 
pour  ces  deux  exercices  :  , 

Exercices 


1903-04 


1904-05 


(En  francs) 

Dynamite  Nobel   243.200    >»  304.650  •> 

Société  Générale  de Dynamite(actions)  123.110  90  123.709  50 

—                 —     (obligations)  618  80  1.228  50 

Société  Italienne  de  Produits  explosifs  »  10.000  » 
British    South    African  Explosives 

GoMpany...   175.859  55  226.620  » 

Société  des  Matières  plastiques   93.235  10  93.653  95 

Belgian  Dynamite  Company   23.773  75  23.773  75 

Total   659.798  10  843.635  70 


Il  y  a  là  à  signaler,  pour  1904-1905,  une  plus-value 
de  183.837  fr.  00,  et  au  sujet  de  ces  filiales,  la  Société 
Centrale  de  Dynamite  fournit  des  renseignements  que 
nous  allons  analyser. 

La  Société  Dynamite  ISobel  a  ses  usines  suisse  et 
italienne  en  marche  normale  ;  ses  bénéfices  lui  ont 
permis  de  distribuer,  pour  l'exercice  1904,  15  francs 
nets  par  action,  comme  précédemment.  Sur  .cette 
somme,  5  francs  ont  été  affectés  à  l'amortissement  du 
capital,  et  la  Société  procède,  en  ce  moment,  à 
l'échange  de  ses  titres  contre  des  actions  de  jouissance. 
Ajoutons  que  le  développement  des  affaires  de  cette 
entreprise  la  conduira  sans  doute  prochainement  à 
augmenter  son  capital.  La  souscription  aux  actions 
nouvelles  devant  être  réservée  exclusivement  aux  ac- 
tionnaires actlïels;  la  Société  Centrale  de  Dynamite 
sera  appelée  à  exercer  son  droit;  aussi  s'cst-clle  fait 
autoriser  par  ses  actionnaires  à  le  faire,  si  l'opération 
lui  paraissait  avantageuse. 

La  Société  Grènérale  pour  la  fabrication  de  la  Dyna- 
mite mainlieul  sa  situation,  malgré  une  concurrence 
devenue  plus  acharnée  que  jamais;  mais  cette  m 'nie 
concurrence,  en  provoquant  un  abaissement  dos  prix 
de  vente,  fait  que  ia  Société  Générale  pour  la  fabrica- 
tion des  Matières  plastiquas  traverse  une  période  diffi- 
cile dont  elle  ne  paraît  pas  devoir  trop  souffrir  pour- 


tant, grâce  à  ses  importantes  ressources.  Quant  à  la 
British  Simili  African  Explosives  Company  (Dynamite 
du  Fransvaal),  elle  a  distribué  un  dividende  de 
4  1/2  0/0  au  lieu  de  3  1/2  0/0,  et  elle  continue  à  amor- 
tir très  largement  ses  immobilisations.  Son  fonds  de 
roulement  est  supérieur  à  tous  les  besoins  que  l'on 
peut  prévoir. 

La  Belgian  Dynamite  Company  e1  La  Société  Ita- 
lienne <le  Produits  explosifs  restenl  dans  nue  bonne 
situation,  malgré  la  concurrence,  mais  la  Compagnie 
Mexicaine  n'est  pas  encore  sortie  de  sa  période  de  dé- 
but. Sa  fabrication,  qui  avait  commencé  au  cours  du 
second  semestre  de  1904,  a  éié  interrompue  par  une 
explosion,  heureusement  localisée,  survenue  le  10  avril 
dernier. 

Cette  fabrication  a  été  reprise  en  juillet;  malheureu- 
sement une  seconde  explosion  s'est  produite  le  25  août, 
et  l'on  ne  peut  encore  prévoir  la  reprise  du  travail  et 
la  fin  des  difficultés.  Il  faut  observer  que  cette  filiale  a 
un  capital  très  insuffisant,  qu'elle  devra  subir,  dans  un 
avenir  prochain,  une  réorganisation  financière,  et  que 
son  éloignement  rend  sa  mise  en  train  et  sa  gestion 
particulièrement  difficiles.  Aussi  la  Société  Centrale  de 
Dynamite  a-t-elle  été  amenée  à  penser  que  si  une  com- 
binaison lui  permettait  de  réduire  ou  même  d'aliéner 
sans  grand  sacrifice  sa  participation,  elle  ne  devrait 
pas  hésiter  à  le  faire.  Ici  encore,  et  à  l'avance,  elle  s'est 
fait  donner,  par  les  actionnaires,  l'autorisation  néces- 
saire. 

Pendant  l'exercice,  le  portefeuille  de  la  Société  n'a 
subi  que  des  modifications  sans  importance.  Son  mon- 
tant au  30  juin  1905,  atteint,  en  effet,  les  titres  étant 
comptés  à  leur  prix  d'achat,  18.429.081  fr.  20,  au  lieu  de 
18.569.823  fr.  80  au  30  juin  1904.  La  différence  porte 
sur  quelques  actions  de  la  Société  Mexicaine  cédées  au 
pair  à  des  banquiers  dont  le  concours  pouvait  être 
utile  à  cette  dernière  entreprise,  et  sur  la  réalisation 
des  obligations  de  la  Société  Générale  de  Dynamite 
achetées  l'année  dernière  comme  emploi  temporaire  de 
fonds  disponibles,  réalisation  qui  a  permis  à  la  Société 
Centrale  de  Dynamite  d'acheter,  dans  de  bonnes  condi- 
tions, quelques  actions  de  la  susdite  Société  Générale 
de  Dynamite. 

Ne  quittons  pas  le  chapitre  «  Portefeuille  »  sans  faire 
remarquer  que  son  évaluation,  d'après  l'article  34  des 
statuts  continue  à  faire  ressortir,  par  rapport  aux  prix 
d'achat,  une  moins-value  de  3.047.565  Ir.  80.  Cette 
moins-value  est  indiquée  au  bilan  «  pour  ordre  »,mais 
elle  a  comme  contre-partie  le  «  Fonds  de  prévoyance  » 
qui  s'élevant  à  6.331.774  fr.  09,  la  dépasse  de  3  millions 
284.208  fr.  29,  ce  qui  donne  une  très  grande  sécurité. 

Depuis  sa  constitution,  qui  remonte  à  1887,  la  So- 
ciété  Centrale  de  Dynamite  a  réparti  comme  dividendes  : 
35  fr.  en  1887-1888  et  en  1888-1889;  45  fr.  en  1889- 
1890;  25  fr.  en  1890-1891;  12  fr.  50  en  1891-1892,  Pour 
l'exercice  suivant,  aucune  distribution  n'eut  lieu;  mais 
depuis  cette  époque  voici  les  sommes  reçues  par  les 
actionnaires  : 

Dividende  Cours  moyen 

Exercices       ]iar  action        Années        des  actions 


Francs 

...  25  » 

...  12  50 

...  15  ». 

...  12  50 

...  20  » 

...  25  » 

...  19  » 

...  19  » 

...  19  » 

...  24  » 

...  30  .» 

...  80  » 

Les  dividendes  des  d'eu 
augmentation  sur  ceux  de 
mais  il  ne  faut  pas  oublie 
Société  (  'entrait  de  Dynam 
millions  de  francs,  avait  é 
mais  ou'ii  fui  ramené  à 


1893-  1894. 

1894-  1895. 

1895-  1896.. 
1890-1897  . . 
1897-1898 . . 
18984899., 

1899-  1900 . . 

1900-  1901., 

1901-  1902., 

1 902-  1  !!03.. 

19  I3-1S0« 
1904-190.') . 


1894  

1895  

1890   

1897  

1898  

1899  

1900  

1901  

1902  

1903  

1904  

Cours  actuel. . , 


Francs 
525  .. 
010  50 
502  » 
469 
476  .» 
511  » 
442  50 
515  » 
634  50 
585  75 
555  50 
582  » 


x  derniers  exercices  sont  en 
;s  treize  années  antérieure-, 
r  que  Le  capital  social  de  la 
ile,  fixé  primitif  emenl  à  Ki 
té  porté  ensuite  à  20  millions, 
l\  millions  on   1903-1904  au 
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moven  du  racliat,  par  la  Société,  de  1:2.000  de  ses  pro- 
pres actions.  A  ce  propos,  le  rapport  communiffîté  à 
rassemblée  générale  annuelle  îles  actionnaires  tenue 
le  14  courant,  rap|)elle  que  trois  détenteurs,  d'ensemble 
25  actions,  avaient  introduit  une  instance,  devant  le 
Tribunal  de  Commerce  de  la  Seine  pour  réclamer  l'an- 
nulation de  la  décision  de  l'assemblée  générale  du  14 
avril  1904  autorisant  la  susdite  réduction  de  capital 
par  racliat  et  annulation  des  12.000  actions  dont  il 
vient  d'être  parlé.  Un  jugement  du  26  juin  dernier  les 
a  déboutés  de  leur  demande,  niais  appel  de  ce  juge- 
ment a  été  interjeté  par  les  mêmes  actionnaires,  et 
l'affaire,  par  suite,  est  encore  en  suspens. 

L'assemblée  générale  du  14  octobre  a  approuvé  les 
comptes  qui  lui  étaient  soumis  et  volé  les  résolutions 
proposées  par  le  Conseil.  Toutefois,  un  actionnaire  a 
fait  observer  que,  par  suite  de  l'organisation  actuelle, 
il  se  trouve  que  les  actionnaires  de  la  Société  Centrale 
de  Dynamite  paient,  en  réalité,  sur  les  dividendes  qui 
leur  sont  attribués,  plusieurs  fois  l'impôt  sur  le  revenu, 
en  ce  sens  que  la  Société  acquitte,  au  préalable,  ce 
même  impôt  sur  les  répartitions  qui  lui  viennent  de 
ses  filiales  et  qui  sont  comprises  dans  les  dividendes 
qu'elle  distribue  ensuite  elle-même,  dividendes  qui  sont 
encore  soumis  à  l'impôt.  Le  président  a  répondu  qu'il 
regrettait  cette  situation  et  que  le  Conseil  d'administra- 
tion avait,  pour  remédier  à  cet  état  de  choses,  envisagé 
un  projet  de  fusion.  Malheureusement,  ce  projet  présente 
des  difficultés  légales,  des  difficultés  relatives  à  la 
constitution  des  Sociétés,  ainsi  que  des  difficultés  de 
personne.  Néanmoins  il  se  peut  que  l'avenir  permette 
de  réaliser  quelque  chose  dans  cet  ordre  d'idées,  car  ce 
seraient  là  des  économies  toutes  trouvées. 

A.  Lechenet. 


LA  PRODUCTION  DU  BLÉ  EN  1905 


Aussi  différentes  que  les  années  précédentes  sont  les 
appréciations  formulées  au  sujet  de  l'importance  et 
surtout  de  la  qualité  de  notre  dernière  récolte. 

Ces  contradictions  proviennent  de  ce  que  les  culti- 
vateurs et  ceux  qui  remplissent  l'office  d'intermédiaires 
entre  la  production  et  la  consommation,  sont  enclins, 
malgré  une  bonne  foi  évidente,  à  attribuer  un  caractère 
général  à  des  constatations  individuelles  et  isolées. 

Tel  fermier  se  refuse  à  admettre  que  tel  autre  de  ses 
voisins  ait  obtenu  de  meilleurs  résultats  que  les  siens. 
Tel  meunier  qui  éprouve  des  difficultés  pour  s'appro- 
visionner, dans  son  rayon,  en  matière  première  de  qua- 
lité courante,  considère  son  concurrent  comme  un 
hâbleur  quand  celui-ci  déclare  qu'il  s'est  assuré  des 
lots  considérables  de  marchandise  de  premier  choix. 

En  outre,  les  commerçants  et  les  courtiers  rappor- 
tent de  leurs  voyages  d'exploration  dans  les  diverses 
régions  des  impressions  qui  ne  sont  nullement  concor- 
dantes. 

Dans  ces  conditions,  on  comprendra  combien  pénible 
est  la  tâche  des  journaux  spéciaux  qui  s'efforcent  de 
renseigner  le  plus  exactement  et  le  plus  rapidement 
possible  leurs  lecteurs.  Les  mêmes  raisons  explique- 
ront les  écarts  existant  entre  les  évaluations  particu- 
lières, et  justifieront  la  faveur,  d'ailleurs  très  relative, 
dont  jouissent  les  chiffres  officiels. 

Nous  nous  servirons  de  ces  seules  données  pour 
chercher  à  établir  la  situation  commerciale  actuelle 
du  blé. 

*  * 

L'état  approximatif  de  la  récolte  du  froment  en  1905, 
d'après  les  rapports  transmis  par  les  professeurs 
départementaux  d'agriculture  dans  les  six  semaines 
qui  ont  suivi  la  moisson,  a  été  publié  dans  le  Journal 
Officiel  du  2G  septembre.  Le  Ministère  a  établi  provi- 
soirement la  production  à  119.387.159  hectolitres, 
pesant.  92.078.847  quintaux,  pour  6.4G8.146  hectares 
ensemencés.  En  même  temps,  il  a  fixé  définitivement 


son  évaluation  de  la  récolta  de  1904  ;'i  105.. '505.075  h( ■<:- 
tolitres,  ou  81.549.349  quintaux,  pour  6.538.898  hec- 
tares. 

Le  rendement  de  1905  serait  donc  supérieur  de 
14.081 .584  hectolitres,  ou  L3.8  0/0,  à  celui  de  1904  1 1  de 
2.007.615  hectolitres,  ou  1.7  0  0,  à  la  moyenne  décen- 
nale 1894-190;;,  117.379.544  hectolitres. 

Voyons  maintenant  dans  quelles  conditions  a  débuté 
la  campagne  1905-1906. 

Le  tableau  suivant  donne,  depuis  1894,  les  varia- 
tions de  la  production,  les  excédents  de  l'importation 
sur  1  exportation  du  froment  et  de  la  farine  cette 
dernière  ayant  été  convertie  en  blé)  et  les  quantités 
mises  à  la  disposition  de  la  consommation  : 

Production  et  Importation  du  Blé  en  France 

(En.  hectolitres) 

Quantité  mise 
lin-    à  la  disposition 
portation       de  la 
Production       nette  consommation 


Campagnes 


1804-1 8o.">  

1890-18111)  

1)896-1891  

1897-  1898  

1898-  1809  

LK'.m-i'.iuo  

1900- 1901   

1901- 1902  

19Ô&1903  

1903-1904  

Moyenne  décenn1' 

1S04-19G5  

r,tn:>-l!.iiK;  


122.469.207 
L19.967.745 
119.742.416 
86.91 10.088 
128. 096. -149 
128.418.920 
114.i710.880 
109  573.810 
119.530.692 
12g.385.530 

117.379.544 
105.305.575 
110.387.150 


7  2!  18. 8-2!  I 
."..808.(111 

i.w.).'.m 

29.818.708 
3.619.201 
!»:!■>;  420 
2.143,704 
2. 705. 462 
5  .■864 .098 
4.216.758 

G.  17.'.  !âïï 
2.703.525 


129*708.036 
123:775.756 
121.152.340 
116.713  796 
131 .715.350 
129.351.340 
116.854.584 
112.279,272 
121. 394.790 
132. 002. 288 

123.554.7.V> 
108.000.100 


On  voit  que  pour  les  dix  campagnes  qui  ont  précédé 
celle  de  1904-1905,  la  consommation  apparente  moyenne 
a  été  de  123.500.000  hectolitres  environ.  Comme  nous 
ne  pouvons  connaître  la  consommation  réelle,  force 
nous  est  de  prendre  cette  base. 

Ceci  posé,  voici  quelles  ont  été  les  disponibilités  de 
la  saison  1904-1905  : 


L'an  dernier  nous  avons  calculé  que 
la  campagne  1903-1904  s'était  terminée 
en  laissant  un  stock  de  

La  production  de  1904  ayant  été  de.. . 
et  les  importations  nettes  de  

les  ressources  se  sont  élevées  à  

La  consommation  étant  évaluée  à  


(En  heclolit. j 

20.600.000 
105.306.000 
2.703.000 

128.009.000 
123.500.000 

5.109.000 


il  serait  donc  resté  un  stock  de  

à  reporter  sur  la  campagne  1905-1906  dont 

les  ressources  seraient  les  suivantes  : 

Report  de  lSOi-1905    5.109.000 

Production  officielle   119.387.000 


Total   12i.496.000 


Les  besoins  de  notre  consommation  seraient  donc 
assurés.  Mais,  dans  ces  calculs,  nous  n'avons  pas  tenu 
compte  de  la  qualité  des  blés  des  trois  dernières 
récoltes. 

On  peut  cependant  admettre  qu'au  point  de  vue  pu- 
rement statistique,  le  déficit  résultant  do  l'infériorité 
des  produits  de  1903  a  été  compensé  par  l'augmenta- 
tion du  rendement  en  farine  et  en  pain  de  ceux  de 
1904.  Quant  aux  blés  de  1905,  ils  sont  généralement 
défectueux,  mais  personne  ne  peut  préciser  la  propor- 
tion dans  laquelle,  du  fait  de  cette  insuffisance,  doit 
être  diminué  le  chiffre  de  la  dernière  récolte. 

Néanmoins,  si  minime  que  soit  cette  réduction,  elle 
mérite  d'être  prise  en  sérieuse  considération  parce 
qu'elle  ramènera  l'approvisionnement  théorique  à  un 
niveau  inférieur  ou  tout  au  plus  équivalent  à  celui  au- 
quel s'établit  la  consommation  apparente  annuelle,  et 
que,  dans  ces  conditions,  la  culture  sera  maîtresse  du 
marché. 

A  rencontre  de  ce  raisonnement,  certains  objecte- 
ront que  la  consommation  réelle  est  inconnue  ;  que 
les  données  officielles  ne  doivent  être  acceptées  que 
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sous  bénéfice  d'inventaire  et  que,  dés  lors,  nos  prévi- 
sions pèchent  par  la  base. 

Nous  répondrons  que,  ne  jouissant  pas  du  don  de 
prophétie,  il  nous  a  bien  fallu,  pour  nous  former  une 
opinion,  nous  en  remettre  aux  indications  du  Minis- 
tère et  de  ceux  des  agriculteurs  et  meuniers  avec  les- 
quels nous  nous  entretenons  régulièrement. 

Jusqu'à  preuve  du  contraire,  nous  resterons  donc 
convaincu  que  nos  disponibilités  devant  être  insuffi- 
santes ou  tout  au  plus  suffisantes,  les  cultivateurs, 
protégés  par  le  droit  de  douane,  pourront  écouler  leur 
marchandise  à  des  prix  très  rémunérateurs. 

*% 

Notre  confrère  le  Bulletin  des  Halles  nous  fournit 
des  renseignements  intéressants  sur  la  production  des 
divers  pays  : 

Estimation  de  la  Récolte  du  Blé  dans  le  Monde  pen. 
dant  la  campagne  1905-1906,  avec  les  importa- 
tions et  les  exportations  probab'es  : 

Production   Pro-     Importa- Exporta- 
probable  duclion     tions  tions 
1905        1904    probables  probables 


Europe 


(Milliers  d'hectolitres) 


Hongrie. 


Italie 


Serbie  

Roumélie  

Portugal  

Grèce  

Hollande  

Suède  

Danemark  

Suisse  

Norvège  et  divers. 


216 

000 

237 

.500 

42.000 

116 

700 

104 

500 

4.000 

59 

000 

51 

OOO 

17.000 

17 

000 

14 

500 

16.500 

53 

000 

52 

500 

25.030 

55 

000 

52 

000 

12.000 

» 

25 

000 

34 

500 

7.000 

34 

ooo 

19 

500 

14.000 

21 

500 

13 

500 

78.000 

15 

000 

14 

000 

» 

1 .500 

14 

000 

13 

000 

3.000 

4 

500 

4 

100 

17*500 

5 

000 

4 

500 

» 

1.200 

Q 
O 

500 

3 

200 

1.500 

2 

300 

2 

500 

2.000 

» 

2 

200 

0 

luO 

1.700 

1 

400 

ï 

503 

6.500 

» 

1 

600 

1 

500 

2.000 

1 

500 

1 

400 

800 

1 

300 

1 

200 

5.500 

» 

1 

000 

1 

000 

1.500 

» 

650.500 

629.500 

180.000 

80.200 

Amérique  : 

Etats-Unis   235.000  183.500 

Canada   32.500  27.500 

Eépublique  Argentine.  52.000  49.300 

Chili...     5.400  5.600 

Brésil,  Antilles  et  div.  »  » 


6.000 


45.000 
12.000 
35.000 
500 


Total   324.900   265.900      6.000  92.500 


Indes   102.300 

Asie  Mineure   12.000 

Perse   8.700 

Syrie   7.600 

Chine,  Japon  et  divers  » 

Total  .... 

Afrique  : 

Algérie  

Egypte  

Tunisie  

Colonie  du  Cap  . . . 


132.500 
11.500 
8.000 
7.400 


8.000 


22.000 
500 

"goo 


130.600    159.400      8.000  23.000 


6.000 
4.500 
1  .80(1 
1.400 


10.000 

4.500 
2.700 
1.500 


1.500 

i  "soo 


400 

» 

200 


Total   13.700     18.700  3.300 


600 


Australie   29.000  22.500 

Total  général. 


12.000 


1148.700  1036.000    197.300  208.300 


l.«s  quantités  disponibles  pour  l'exportation  dépas- 
sa irt  de  11  titillions  d'hectolitres  les  importations  pro- 
bables, les  besoins  généraux  seraient  donc  assurés, 
il  convient  càpendanl  de  pemarquer  que,  lu  production 
universelle  de  1004  avant  été  déficitaire,  les  stocks 


reportés  ont  été  minimes  et  que  les  réserves  doivent 
être  reconstituées.  C'est  pourquoi  cet  excédent  de 
11  millions  d'heclolitres  est  plutôt  mathématique  que 
réel. 

Xavier  Girardot. 


Suède  et  JNk>t*vècje 


Les  deux  Chambres  du  Riksdag  suédois  ont  adopté 
presque  sans  discussion  les  deux  projets  de  loi  du 
Gouvernement  approuvant  la  convention  de  Carlstad, 

Le  premier  projet  porte  abrogation,  en  ce  qui  re- 
garde la  Suède,  de  l'acte  d'union  de  1814.  Le  Gouver- 
nement de  la  Norvège  sera  reconnu  comme  un  Etat 
séparé  de  la  Suède,  à  condition  que  l'arrangement  de 
Carlstad  prenne  la  forme  d'une  convention  régulière, 
signée  conformément  aux  usages  internationaux  géné- 
ralement adoptés. 

L'autre  projet  a  trait  à  l'abolition  des  signes  de 
l'union  sur  le  drapeau  suédois. 

Ces  signes  seront  remplacés  par  un  champ  d'azur. 

Le  Storthing  norvégien  ayant  également  sanctionné 
la  convention  de  Carlstad,  la  scission  est  aujourd'hui 
un  fait  consommé  et  il  ne  reste  plus  à  remplir  que  les 
formalités  internationales  prévues  par  la  convention. 

Le  roi  Oscar  a  repris  les  rênes  du  Gouvernement  et 
mis  fin  à  la  régence  confiée  au  prince  héritier. 

Mais  si  la  Suède  peut  aujourd'hui  considérer  l'af- 
faire comme  réglée,  la  Norvège  a  encore  de  graves 
décisions  à  prendre;  elle  a,  en  effet,  maintenant  qu'elle 
est  affranchie,  à  décider  quel  usage  elle  fera  de  sa 
liberté.  Elle  paraît  hésiter  à  adopter  la  forme  républi- 
caine. D'autre  part,  l'offre  faite  à  un  prince  suédois  de 
la  couronne  norvégienne  n'a  pas  été  renouvelée  ;  et 
l'opinion  généralement  admise  est  que  le  prince  Char- 
les de  Danemark  a  de  grandes  chances  d'être  désigné. 


LA  GUERRE  RUSSO  JAPONAISE 


La  ratification  officielle  du  traité  de  paix  russo- 
japonais  a  eu  lieu  le  14  courant,  à  Washington. 

Le  baron  de  Rosen  et  M.  Takahira  ont  reçu  des 
télégrammes  les  informant  que  leurs  souverains  respec- 
tifs avaient  signé  un  exemplaire  du  traité  de  paix.  Dès 
que  la  nouvelle  en  a  été  notifiée  au  département  d'Etat, 
celui-ci  a  câblé  immédiatement  à  son  chargé  d'affaires 
à  Saint-Pétersbourg,  d'en  faire  part  au  Ministère  des 
affaires  étrangères  de  Russie. 

Le  texte  officiel  du  traité  de  paix  russo-japonais 
diffère  peu  du  compte  rendu  que  nous  avons  publié 
le  8  septembre  dernier.  Quelques  articles,  si  on  les 
prenait  au  pied  de  la  lettre,  pourraient  peut-être  paraî- 
tre médiocrement  clairs.  Mais  on  sait  que  la  rédaction 
la  plus  claire  est  impuissante  à  éviter  les  conllits, 
quand  de  part  ou  d'autre  il  y  a  désir  de  les  provoquer; 
la  volonté  pacifique  des  contractants  est  encore  le 
gage  le  plus  sûr  d'une  paix  sincère  et  durable. 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANCE 

PENDANT  LES  NEUF  IMtEMIERS  MOIS  DE  1905 


L'Imprimerie  Nationale  vient  de  publier  le  volume 
des  documents  statistiques  publiés  par  l'Administra- 
tion des  douanes  sur  le  commerce  de  la  France  pen- 
dant les  neuf  premiers  mois  de  L905. 

Ces  importations  se  sont  élevées,  du  1«  janvier  au 
MO  septembre,  à  3.423.900.000  fr.  et  les  exportations 
à  3.430.481.000  fr. 
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Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suit  : 

NKLF  PREMIERS  MOIS 

importations  1905  1904  Difiérenee 

—  —  —        pour  1905 

(Milliers  do  fraucs) 
Objets  d'alimentation.      571. 247       582.852      —  11.605 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   2.238.074     2.092.915      +  145.159 

Objets  fabriqués   614. 6 45       609.104      +  5.481 

Totaux   3.423.966     3.284.931      +  139.035 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation.  516.089  476.929  +  39.160 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   927.507  886.486  +  31.021 

Objets  fabriqués   1.742.937  15598. 013  +  144.924 

Colis  postaux  (*)   243.948  220.274  +  23.674 

Totaux   3.430.481     3.191.702      +  238.779 

!  l*)  Dont  24.297.000  fr.  pour  les  colis  postaux  contenant  des 
tissus  de  soie  ou  de  bourre  de  soie. 

{.Voici  la  comparaison  du  commerce  pondant  le  mois 
de  septembre  des  deux  années  1905  et  1904  : 

MOIS  DE  SEPTEMBRE 
importations  1905  1904  Différences 

—  .    —  —  en  1905 

(Milliers  de  francs) 

Objets  d'alimentation.  62.326  59.302  +  3.024 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie                     214.007        181.870      +  22.137 

Objets  fabriqués                61.487         61.892      +  2.595 

Totaux   340.820       313.061      +  27.758 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation.  62.723  £2.531  +  10.192 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   115.018  115. "772  —  754 

Objets  fabriqués   201  665  16a. 266  +  38.400 

Colis  postaux \')   26.725  17.542  •   +  9.183 

Totaux   406.132       319.111      +  57.021 

(*)  Dont  2.874.0)0  fr.  pour  les  colis  postaux  renfermant  des 
tissus  de  soie  ou  de  bourre  de  soie. 

De  062  millions  en  septembre  1904,  le  total  des 
échanges  est  passé  à  747  en  septembre  1905,  soit  une 
augmentation  de  85  millions  environ.  Une  forte  part, 
dans  cette  différence,  doit  être  attribuée  aux  motifs 
déjà  indiqués,  à  savoir  que  le  commerce  fut  gravement 
affecté,  il  y  a  un  an,  par  la  grève  maritime  de  Mar- 
seille. Toutefois,  on  doit,  en  comparant  le  mois  de 
septembre  de  cette  année  au  mois  d'août  précédent, 
constater  que  les  allures  du  commerce  ont  été  actives 
et  qu'elles  ont  accusé  une  accélération  dans  le  mouve- 
ment des  exportations,  accélération  qui  a  porté  surtout 
sur  les  objets  fabriqués. 

Le  mouvement  total  des  échanges  pendant  les  trois 
premiers  trimestres  de  l'année  (importations  et  expor- 
tations réunies  ,  s'élève  à  0.854  millions  1/2,  contre 
0.470  millions  1/2  pendant  la  même  période  de  l'année 
précédente.  C'est  une  augmentation  de  près  de  378  mil- 
lions, ou  de  6  0/0  environ  ;  dans  cette  augmentation, 
les  deux  tiers  environ  appartiennent  aux  exportations. 

On  constate  une  augmentation  pour  toutes  les  caté- 
gories de  marchandises  ;  il  n'y  a  d'exception  que  pour 
une  seule,  les  importations  de  denrées  alimentaires. 
Quant  aux  principaux  accroissements,  on  les  constate 
sur  les  importations  de  matières  premières  pour  l'in- 
dustrie, et  sur  les  exportations  de  produits  fabriqués. 
Le  développement  des  colis  postaux  s'accentue  de  plus 
en  plus  ;  il  s'accuse  par  des  totaux  de  plus  en  plus 
élevés. 


Mormations  Écouoffiips  et  Financières 

Le  Rendement  des  Impôts.  —  Le  Journal  Officiel 
a  publié,  le  12  courant,  le  rendement  des  impôts  indi- 
rects et  monopoles  de  l'Etat  pour  le  mois  de  septembre 


1905.  Ce  rendement  s'est  élevé  à  la  somme  de  231  mil- 
lions 874. 6C0  IV.,  soit  une  plus-value  de  8.772.400  fr. 
sur  les  évaluations  budgétaires,  et  de  1.411.000  fr. 
sur  les  receltes  du  mois  de  septembre  1904,  ainsi  qu'il 
ressort  du  tableau  ci-dessous  : 

Différences 

Par  rapport  Sur 

aux  le  mois 

évaluations  de  septembre 

budgétaires  .1904 
(En  francs) 

Enregistrement                        ■+•  4.110.500  +      881. C00 

Produits  du  timbre                    -+-       93.500  +  146.500 

Impôt  sur  les  opérations  de 

Bourse                                 +      171.000  4  176.000 

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs 

mobilières                             +      123.500  +  60.000 

Douanes  (sucres,  sels  et  huiles 

minérales  non  compris,!  ... .    +   2.748.000  +  3.402.O0G 

Contributions  indirectes 'sucres 

et  sels  non  compris)                +       58.000  —   2.838. 000 

Taxe   de  fabrication  sur  les 

huiles  minérales  brutes           +       30.000  +  97.000 

Sels                                        —       52.000  —  08.000 

Sucres                                     —   1.930.000  —  2.246.000 

Produits  de  monopoles  (allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphes, etc.)                         +   3. 4?.').  900  +  1.700.500 

Difiérenee  pour  1905 ....    ■+    8 . 772 . 400   +    1.411. 000 

Voici,  maintenant,  la  situation  pour  les  neuf  pre- 
miers mois  de  1905  par  rapport  aux  évaluations  bud- 
gétaires et  aux  produits  des  mois  correspondants  de 
1904: 

Différences 

Par  rapport  Sur  les 

aux  9  1"J  mois 

-    évaluations  del'année  • 

budgétaires  1904 
(En  francs) 

Enregistrement                         -Ê   5.333.000  +  4.138.506 

Produits  du  timbre                    +      447.000  —  3.983.500 

Impôts  sur  les  opérations  de 

Bourse                                 +      234.000  +  7*8.000 

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs 

mobilières                             +   4.675.5Q0  +  1.206.509 

Douanes  (sucres  et  sels  non 

compris)                               —   7.625.000  +  17.787.000 

Contributions  indirectes  (sucres 

et  sels  non  compris)                -+-       102.000  —  15.026.000 

Taxe  do  fabrication  sur  les 

huiles  minérales  brutes  ... .    —      706.000  —  192.000 

Sels                                        —      547.000  —  566.000 

Sucres                                     —  11.869.000  —  13.825.000 

Produits  de  monopoles  (allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphes, etc.)                         +34.691.700  +19.455.700 

Différence  pour  190  4 ... .    +  24 . 636 .200   h-   9 . 723 . 200 

Dans  ce  tableau  ne  sont  pas  compris  les  «  produits 
et  revenus  du  domaine  de  l'Etat,  produits  divers,  re- 
cettes exceptionnelles  et  recettes  d'ordre  »  qui  ont  été, 
pour  le  mois  de  septembre,  de  12.520.000  fr.,  en  aug- 
mentation de  1.017.700  fr.  sur  les  prévisions  et  de 
1.411.000  fr.  sur  les  recettes  de  septembre  1904. 

Pour  les  neuf  premiers  mois  de  1905,  ces  «  produits 
et  revenus  du  domaine  do  l'Etat,  produits  divers,  etc.  », 
ont  donné  1.220.100  francs  de  plus  qu'il  avait  été 
prévu,  et  3.902.900  francs  de  plus  que  ceux  de  la  même 
période  de  1904.  Ajoutons  qu'en  ce  qui  concerne  ces 
chapitres,  la  comparaison  des  recouvrements  avec 
les  évaluations  n'est  donnée  que  pour  ordre  et  à  titre 
d'indication,  sans  qu'on  en  puisse  tirer  des  conclusions 
rigoureuses;  il  existe,  en  effet,  des  variations  considé- 
rables dans  les  époques  de  recouvrement  d'un  grand 
nombre  de  ces  produits,  et  les  évaluations  mensuelles 
ne  peuvent,  dès  lors,  s'établir  avec  quelque  précision. 

En  ce  cpii  regarde  les  contributions  directes  et  taxes 
assimilées,  disons  qu'à  la  date  du  1er  octobre  1905.  les 
rôles  émis,  y  compris  les  centimes  additionnels,  s'éle- 
vaient à  1.014.351.800  fr.  Les  douzièmes  échus  se  chif- 
frent par  070.244.500  fr.  et  les  recouvrements  effectués 
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se  sont  élevés  à  765.419.000  fr.,  soit  une  différence  en 
plus  de  89.174.500  fr.  La  comparaison  des  recouvre- 
ments de  1905  avec  les  recouvrements  de  1904  accuse 
une  augmentation  de  13.52.5.600  fr.  Quant  aux  frais  de 
poursuites,  ils  ont  atteint  l.on;S.Uiu  fr.,  soit  1.26  0/00, 
contre  963.600  fr.  en  1904,  ou  1.25  0/00. 


Le  Futur  emprunt  russe.  —  MM.  Xoetzlin,  repré- 
sentant la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas;  Honzon, 
représentant  le  Crédit  Lyonnais,  et  Joseph  Hottinguer 
sont  arrivés  hier  à  Saint-Pétersbourg  pour  terminer 
les  négociations  engagées  à  Paris  entre  les  délégués 
des  divers  Etablissements  français  et  étrangers,  en  vue 
de  la  conclusion  du  futur  emprunt  russe.  Le  caractère 
international  que  cette  opération  aura  probablement, 
nécessite  le  règlement  de  bien  des  détails,  et  quoique 
l'on  considère  l'émission  comme  très  prochaine,  il  est 
impossible  de  dire  dès  aujourd'hui  quels  en  seront  l'im- 
portance et  le  taux. 


Emprunt  du  Gouvernement  général  de  l'Indo- 

Ghine.  —  On  sait  que  c'est  demain,  21  octobre,  qu'ex- 
pire le  délai  accordé  pour  la  souscription  au  solde  de 
80.000  millions  do  francs  de  l'Emprunt  3  1/2  0/0  que 
le  Gouvernement  général  de  l'Jndo-Chine  avait  été 
autorisé  à  contracter  par  la  loi  du  25  décembre  1898. 

Nous  croyons  devoir  rappeler  que  les  souscripteurs 
n'ont  à  verser  à  l'appui  de  leurs  demandes,  que  50  fr. 
par  obligation,  et  qu'ils  pourront  ensuite  user  de  deux 
modes  de  libération,  à  savoir  :  ou  la  libération  immé- 
diate, au  moment  de  la  répartition,  ou  la  libération 
échelonnée  au  moyen  de  versements  à  effectuer  jus- 
qu'au 'i  janvier  prochain. 

Les  souscriptions  sont  reçues  :  à  la  Banque  de 
l'Indo-Chint,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas, 
au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris,  au  Crédit 
Lyonnais,  à  la  Société  Générale,  au  Crédit  industriel  et 
commercial,  ainsi  que  dans  les  agences  et  chez  les  cor- 
respondants de  ces  établissements  dans  les  départe- 
ments. 

Le  prix  d'émission  a  été  fixé  à  480  francs  par  obliga- 
tion rapportant  .un  intérêt  annuel  de  17  fr.  50  exempt 
de  tous  impôts.  Ces  litres,  comme  ceux  émis  en  1899  et 
1902,  jouissent  de  la  complète  garantie  de  notre  colonie 
de  l'Indo-Chine.  . 

A  ce  qui  a  été  dit  jusqu'ici  à  propos  de  cette  émis- 
sion, nous  croyons  devoir  ajouter  que  le  renoncement 
du  Gouvernement  de  l'Indo-Chine  d'accélérer  l'amor- 
tissement de  ces  titres  ou  de  les  rembourser  par  anti- 
cipation en  totalité  avant  le  1er  niai  1909,  constitue  un 
avantage  appréciable.  D'ici  cette  date,  les  souscripteurs 
sont  garantis  contre  tout  appel  au  remboursement  par 
anticipation,  et  môme  en  admettant  que  cet  appel  ait 
lieu  à  la  susdite  date,  ils  auront  touché,  pendant  trois 
ans,  un  intérêt  de  3.64  0/0  l'an,  net  de  tous  impôts, 
tout  en  protitant  encore  au  moment  du  remboursement 
de  l'écart  existant  entre  le  prix  auquel  ils  auront  sous- 
*crit  et  le  taux  de  remboursement  de  leur  titre,  c'est-à- 
dire  le  pair. 

En  somme,  il  n'y  a  qu'à  se  féliciter  que  le  Gouver- 
nement de  l'Indo-Chine  pour  ses  emprunts  nécessités, 
comme  on  ne  l'ignore  pas,  par  la  construction  de  che- 
mins de  fer,  se  soit  contenté  d'offrir  sa  seule  garantie. 
En  agissant  ainsi,  il  a  fait  la  part  belle  à  notre  public 
en  lui  permettant  de  témoigner  une  fois  de  plus,  et  a 
des  conditions  très  avantage ases  de  placement,  de 
l'intérêt  qu'il  porte  à  notre  expansion  coloniale.  Ajou- 
tons encore  que  cet  intérêt  s'est  déjà  traduit  par  ce 
fait  :  que  nos  capitalistes  ont  déjà,  et  très  largement 
usé,  de  la  faculté  qui  leur  avait  été  laissée  de  souscrire 
par  correspondance. 


Crédit  Mobilier  Français.  —  Nous  avons  annoncé, 
le  13  octobre,  que  les  actionnaires  de  cette  Société 
étaient  convoqués  en  assemblée  générale  ordinaire  pour 
1-  ."i  courant,  afin  'le  recevoir  communication  des 
comptes  de  l'exercice  1904-1805  arrêtés  au  30  juin  der- 


nier, et  d'approuver  la  répartition  d'un  dividende  de 
6  fr.  25,  en  augmentation  de  1  fr.  25  sur  celui  de  l'exer- 
cice 1903-19U4.  Nous  ajoutions  que  cette  réunion  serait 
suivie  d'une  assemblée  générale  extraordinaire  qui  au- 
rait à  statuer  sur  l'augmentation  du  capital  social,  qui 
serait  porté  de  10  millions  de  francs  à  35  millions  au 
moyen  de  la  création  do  150.G00  actions  nouvelles  de 
100  francs  nominal. 

Nous  devons  dire  aujourd'hui  que  les  porteurs  d'ac- 
tions actuelles  auront  le  droit  de  souscrire,  au  prix 
de  110  fr.  l'une,  à  trois  actions  nouvelles  par  quatre 
anciennes,  et  les  porteurs  de  parts  de  fondateurs  à  cinq 
actions  nouvelles  par  chaque  part. 

Pour  faire  partie  des  susdites  assemblées,  il  faut  être 
propriétaire  d'au  moins  20  actions,  mais  les  porteurs 
d'un  nombre  inférieur  peuvent  quand  même  déposer 
leurs  titres  pour  se  faire  représenter  conformément  à 
la  loi.  Les  dépôts  d'actions  doivent  être  effectu.es  au 
plus  tard  trois  jours  au  moins  avant  la  date  fixée  plus 
haut,  soit  au  plus  tard  demain,  21  octobre. 

Les  actionnaires  ont  le  plus  grand  intérêt  à  apporter 
leur  concours  pour  constituer  le  «  quorum  »  nécessaire  à 
l'assemblée  générale  extraordinaire  qui  doit  se  réunir, 
soit  plus  de  la  moitié  de  la  totalité  des  100.000  actions 
existant  actuellement.  Les  mesures  qui  seront  soumi- 
ses à  cette  assemblée  présentent,  en  effet,  pour  l'avenir 
du  Crédit  Mobi/n  r  Français,  un  intérêt  de  premier 
on  Ire,  puisqu'il  s'agit  de  mettre  son  capital  mieux  en 
rapport  avec  le  chiffre  des  affaires  auxquelles  il  est 
maintenant  appelé  à  prendre  part,  et  avec  le  rang 
qu'il  a  su  prendre  parmi  les  Etablissements  de  crédit 
de  notre  place. 


Crédit  Franco-Egyptien.  —  Le  16  octobre  a  eu 
lieu,  au  siège  du  Crédit  Mobilier,  la  première  assem- 
blée constitutive  du  Crédit  Franco-Egyptien. 

La  deuxième  réunion,  pour  que  la  Société  soit  défi- 
nitivement constituée,  aura  lieu  le  lundi  23  du  même 
mois. 

Le  Crédit  Fram-n-Egyplien,  Société  anonyme  fran- 
çaise, est  au  capital  de  12.500.000  fr.,  divisé  en  100.0C0 
actions  de  125  francs  l'une. 

La  Société  a  pour  objet  de  faire  en  Egypte  et  dans 
les  possessions  anglo-égyptiennes  des  prêts  avec  ou 
sans  hypothèque,  des  avances  aux  propriétaires  ur- 
bains ou  ruraux,  l'achat  de  tous  biens  immobiliers  ur- 
bains ou  ruraux  et  tout  ce  qui  se  rattache  à  ces  opé- 
rations. 

La  Société  est  fondée  par  des  groupes  de  Banques 
égyptiennes  ayant  toujours  fait  elles-même  ce  genre 
d'affaires  et  par  des  groupes  français,  italien  et  an- 
glais, 

Les  progrès  remarquables  de  la  fortune  publique  et 
de  la  richesse  immobilière  en  Egypte,  progrès  dont  le 
développement  se  poursuit  d'année  en  année,  offrent 
aux  institutions  de  prêts  et  d'avances  à  la  propriété 
un  champ  d'action  des  plus  vastes  et  les  capitaux  se 
portent  avec  empressement  vers  ce  pays. 

On  estime  qu'avec  le  concours  des  maisons  égyp- 
tiennes qui  président  à  la  formation  de  la  nouvelle 
Société  et  avec  les  concours  financiers  européens  dont 
elle  est  assurée,  celle-ci  pourra  donner  rapidement  à 
ses  opérations  un  développement  important. 


Compagnie  Générale  des  Voitures  à  Paris.  — 

Nous  avons  signalé  l'importante  amélioration  survenue 
depuis  un  an  dans  la  situation  de  cette  Compagnie  et 
inaîqUé  la  forte  augmentation  dont  ses  recettes  ont  bé- 
néficié. Cette  amélioration  est  incontestable:  elle  laisse 
entrevoir  un  nouvel  avenir  pour  la  Compagnie  Géné- 
rale des  Voilures,  dont  l'industrie  a  été  transformée 

par  l'adopli  les  taximètres,  mais  la  spéculation  pa- 

raîi  aller  un  peu  \  ite  en  escomptant  comme  (die  le  rail 
cet  avenir,  en  ne  tenant. compte  dans  ses  calculs  que 
do  la  progression  des  recettes,  sans  se  demander  si  les 
dépenses  ne  suivent  pas  également  une  marche  ascen- 
dante. 

()r,  le  service  beaucoup  plus  dur  imposé  à  la  cavale- 
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rie  et  au  matériel  de  la  Compagnie  entraine  des  frais 
considérables  :  la  nourriture  et  l'entretien  des  chevaux, 
l'usure  des  pneumatiques,  la  location  des  taximètres  ont 
provoqué  uue  sérieuse  augmentation  de  dépenses  et  si  la 
prise  en  charge  du  paiement  des  palefreniers  et  des  la- 
veurs de  voitures,  qui  incombait  précédemment  aux 
cochers,  a  eu  pour  contre-partie  une  diminution  delà 
participation  de  ces  derniers  au  produit  de  la  voiture, 

—  fait  qui  a  contribué  à  relever  le  chiffre  des  recettes, 

—  cette  mesure  a  entraîné  un  surcroit  important  de 
dépenses. 

Il  est  bien  évident,  dans  ces  conditions,  que  les  béné- 
fices réalisés  cette  année  sont  loin  d'avoir  suivi  la  même 
progression  que  les  recettes.  Et  s'il  est  prématuré  de 
parler  dès  aujourd'hui  du  dividende  d'un  exercice  qui  ne 
sera  clos  qu'à  la  fin  de  l'année,  il  est  permis  de  conseil- 
ler à  la  spéculation  de  se  montrer  modérée  dans  ses 
appréciations.  Une  très  légère  augmentation  du  divi- 
dende réparti  l'année  dernière  donnera  pleine  satisfac- 
tion aux  capitalistes  qui  se  préoccupent  surtout  de 
l'avenir  de  leur  entreprise  sans  s'occuper  des  fluctua- 
tions du  marché. 


Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Paris.  —  Les 

recettes  du  Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Paris,  pour 
le  mois  de  septembre  dernier,  s'établissent  ainsi  : 

Redevance 

Nature  des  Produit  à  la  Reste  à  la 

billets  distribués  brut      Ville  de  Paris  Compagnie 

(En  francs) 

Aller  et  retour   472.618  80  118.154  70  354.464  10 

1"  classe   240.914  50  96.365  80  144.548  70 

2-  classe   1.015.318  80  338.439  60  676.879  20 

Billets  collectifs....  475  30  >»  475  30 
Perceptions  supplé- 
mentaires  8.877    »  4.848  95  4.028  05 


Totaux... 


1 . 738 . 204  40   557 . 809  05   1 . 180 . 395  35 


Voici,  au  sujet  des  voyageurs  transportés,  la  compa- 
raison à  faire  avec  le  mois" de  septembre  1904  : 

Prélèvement  au 
Nombre  de  profit  de  la 

billets  distribués        Ville  de  Paris 


Nature  des 
billets  distribués 


1904 


Aller  et  retour   1.721.917 

1"  classe   741.582 

2°  classe   5.250.631 

Billets  collectifs  .. .  4.586 

Perceptions  suppl.  » 


1905          1904  1905 
(En  francs) 

2.363.094     86.096  118.154 

963.658     74.158  96.366 

6.768.792   262.532  338.440 
9.506  » 

3.657  4.849 


Totaux. . 


7.718.716   10.105.050   426.443  557.809 


Observons  que  chaque  billet  d'aller  et  retour  n'est 
compté  que  pour  un  voyageur. 

Si  maintenant  nous  examinons  la  situation  à  la  fin 
du  troisième  trimestre  de  l'année  en  cours,  nous  trou- 
vons qu'elle  se  résume  de  la  manière  suivante  : 

Recettes  du  3e  trimestre  190', 

Prélèvement 

Nature  Nombre  au  profit  Reste 

des  billets       de  billets      Produit    de  la  Ville      à  la 
distribués       distribués    ■   brut       de  Paris  (Compagic 

(En  francs) 

Aller  et  retour.  6. 679. 169  1.335.834  333.958  1.001.876 

1"  classe   2.688.341  672.085  268.834  403.251 

2'  classe   19.676.401  2.951.460  983.820  1.967.640 

Billets  collectifs  13.497  675  »  675 
Perceptions 

supplément"'   »  25.224  13.756  11.468 

Totaux. . . .  29.O57.40K  4.985.278  1.600.368  3.384.910 


La  comparaison  ci-dessous  est  à  faire  avec  le  troi- 
sième trimestre  de  1904  : 


Nature' 
des  billets 
distribués 


N'ombre 
de  voyageurs 


3"triinesl. 
1904 


3"  trimest 
1905 


l'e  devance 
la  Ville  de  Paris 

3'trimest.  ytrimest. 
1904  1905 


(En  francs; 


Aller  et  retour  4.964.629  6.679.169  248.282  333.968 

1"  classe   2.214.774  2.688.341  221.477  •  268.884 

2*  classe   15.578.096  19.676.40L  778.905  983.820 

Billets  collect.  9.C28  13.497  »  » 
Perceptions 

supplément.  .»  »  12.023  13.756 


Totaux....    22.767.127   29.057.408    1.260.637  1.690.868 


Rappelons  de  nouveau  que  chaque  billet  d  aller  et  re- 
tour n'est  compté  que  pour  un  voyageur,  et  que  la  lon- 
gueur exploitée  est,  depuis  le  25  janvier  dernier,  de 
31  kil.  818  m.  Ajoutons  encore  que  la  redevance  a  la 
Ville  de  Paris  se  décompose  ainsi  :  Première  classe 
(10  centimes),  271.796  fr.;  seconde  classe  et  aller  et  re- 
tour (cinq  centimes),  1.328.572  fr.  Ensemble,  somme 
égale,  1.600.308  francs. 


Métropolitain  Nord -Sud.  -  Nous  apprenons  que 
la  Banque  de  l'Union  Parisienne  et  son  groupe  vien- 
nent de  prendre  le  solde  disponible  des  actions  de  la 
Société  du  Chemin  de  fer  élee trique  souterrain  Nord- 
Sud  de  Paris  (Métropolitain  Nord-Sud),  Ce  fait  montre 
la  grande  confiance  qu'inspire  à  la  Banque  de  L  L  mon 
cette  importante  entreprise,  dont  nous  avons  souvent 
entretenu  nos  lecteurs.  .  , 

Voici,  d'après  les  déclarations  faites  a  un  de  nos 
confrères,  où  en  sont  les  travaux  de  la  Société  : 

—  La  Compagnie  a  déposé  entre  les  mains  du  préfet  de  la 
Seine,  dans  les  délais  fixés  par  le  cahier  des  charges,  les 
projets  d'exécution  de  la  partie  comprise  entre  la  gare  Saint- 
Lazare  et  la  gare  Montparnasse  ;  ces  projets  ont  même  déjà 
fait  l'objet  d'une  étude  dos  services  compétents  de  la  Ville,  de 
sorte  qu'ils  seront  en  mesure  d'être  soumis  au  Conssil  muni- 
cipal dans  sa  prochaine  session.  Aussitôt  qu'ils  auront  été 
approuvés  par  cette  assemblée,  les  travaux  pourront  être 
immédiatement  entrepris. 

«  Quant  aux  prolongements  de  la  gare  Saint-Lazare  a  la 
porte  de  Saint-Ouen  et  de  la  gare  Montparnasse  à  la  porte 
de  Versailles,  bien  que  la  loi  qui  les  a  déclarés  d'utilité  pu- 
blique ne  remonte  qu'au  18  juillet,  les  projets  d'ensemble 
sont  déjà  prêts  à  être  transmis  à  l'Administration  bien  avant 
l'expiration  du  délai  stipule;  il  en  résulte  que  le  Conseil  mu- 
nicipal pourra  aussi  statuer  à  leur  égard  au  cours  de  la  même 
session. 

«  Malgré  le  temps  très  court  dont  on  s'est  trouvé  disposer 
pour  la  préparation  de  ces  projets  d'exécution,  le  Directeur 
général  de  la  Compagnie,  M.  Bechmann,  dont  la  compétence 
en  matière  de  travaux  dans  lé  sous-sol  de  Paris  est  unanime- 
ment reconnue,  a  su  y  introduire  des  améliorations  très  im- 
portantes :  d'une  part,  sur  tout  le  parcours  le  profil  a  été 
rapproché  du  sol,  ce  qui  rendra  les  travaux  plus  faciles  et 
plus  économiques,  les  accès  des  stations  plus  commodes  et 
permettra  de  faire,  dans  la  plupart  des  cas,  l'économie  des 
ascenseurs;  d'autre  part,  les  expropriations  d'immeubles  et 
les  reprises  en  sous-œuvre  de  maisons  habitées,  qui  consti- 
tuaient l'aléa  principal  de  l'opération,  sont  réduites  dans  des 
proportions  considérables. 

«  La  substitution  du  passage  par  les  rues  Royale  et  Tron- 
chet  à  celui  qui  empruntait  les  rues  Boissy-d'Anglas  et 
Pasquier;  éventuellement  prévu  par  un  article  de  loi  déclara- 
tive d'utilité  publique,  vient  de  subir,  à  ..la  demande  de  la 
Compagnie,  les  formalités  de  l'enquête;  ce  sera  là  encore  une 
amélioration  doublement  intéressante,  puisqu'il  en  résultera 
à  la  fois  qu'on  évitera  les  inconvénients  de  voies  très  étroites 
bordées  de  maisons  importantes  et  qu'on  obtiendra  pour  les 
stations  des  emplacements  plus  favorables.  » 

On  voit  par  ces  déclarations  que  d'importantes  amé- 
liorations ont  été  réalisées  dans  les  projets  de  la  Société. 
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Société  des  Raffinerie  et  Sucreries  Say.  —  Nous 
avons,  il  y  a  huit  jours,  rendu  compte  de  l'assemblée 
générale  extraordinaire  des  actionnaires  de  cette  Société 
qui  s'était  ternie  le  10  octobre.  Cette  assemblée  ayant 
décidé  la  réduction  du  capital  social  à  15.3U0.0U0  fr.  en 
ramenant  à  200  fr.  le  capital  nominal  des  actions  ac- 
tuelles, puis  son  relèvement  à  3N.2.jO.U()0  fr.  par  l'émis- 
sion à  240  fr.  de  114,750  actions  de  200  fr.  de  priorité, 
jouissant  par  privilège  de  5  0/0  d'intérêts  sur  le  capital 
nominal,  soit  1U  fr.,  et  de  35  0/o  du  surplus  des  béné- 
fices, nets,  sous  déduction  de  19  0/0  de  ces  35  0/0  pour 
les  tantièmes  statutaires  ;  les  actionnaires  sont  invités 
à  exercer,  du  16  au  28  courant,  le  droit  de  préférence 
qui  leur  est  réservé  à  la  souscription  desdites  actions 
de  priorité,  sur  dépôt  de  leurs  titres  actuels,  savoir  : 

Souscription  irréductible,  à  raison  de  trois  actions 
nouvelles  pour  deux  anciennes.  Tout  porteur  d'une 
seule  action  a  le  droit  de  souscrire  à  une  action  irré- 
ductible. Les  porteurs  d'une  action  ou  d'un  nombre 
impair  d'actions  pourront,  en  outre,  contre  un  verse- 
ment de  120  fr.,  recevoir  un  bon  qui,  réuni  à  un  autre 
bon  semblable,  leur  permettra  d'échanger  les  deux  bons 
contre  une  action  de  priorité  au  porteur.  Cet  échange 
se  fera  au  siège  social,  du  15  au  30  novembre  1905. 

Souscription  réductible  Les  actionnaires  pourront 
souscrire,  en  outre,  à  tel  nombre  de  titres  de  priorité 
qu'il  leur  conviendra.  A  ces  souscriptions  seront  attri- 
bués les  titres  non  absorbés  par  l'exercice  du  droit  de 
préférence  ci-dessus  mentionné  :  la  répartition,  s'il  y  a 
lieu,  sera  proportionnelle  aux  titres  actuels  déposés 
par  eux. 

Pour  exercer  leur  droit  de  souscription,  les  action- 
naires devront  déposer  leurs  titres  actuels  accompagnés 
de  2;i0  fr.  par  titre  de  priorité  qu'ils  demanderont,  en 
exerçant  leur  droit  de  souscription  irréductible  ;  de 
25  fr.  par  titre  pour  la  souscription  réductible  qu'ils 
pourraient  faire,  le  surplus,  pour  cette  dernière  sous- 
cription, devant  être  versé  à'  la  répartition.  Les  titres 
actuels  déposés  seront  restitués,  estampillés  du  droit 
de  souscription  et  de  la  mention  de  réduction  du  capi- 
tal, après  l'assemblée  générale  extraordinaire  qui  sera 
convoquée  pour  le  samedi  il  novembre  et  qui  aura  à 
constater  la  régularité  de  la  souscription  des  144.750 
actions  de  priorité  dont  il  s'agit.  Ajoutons  qu'un 
«<  Consortium  »  s'est  engagé  à  souscrire  à  240  fr.  toutes 
.  les  actions  de  priorité  qui  ne  seraient  pas  réclamées 
par  les  actionnaires  le  28  octobre  au  plus  tard,  en  vertu 
des  droits  qui  leur  sont  ci-dessus  réservés. 
.  Les  dépôts  d'actions  actuelles  et  les  souscriptions 
aux  actions  de  priorité  sont  reçus  :  au  siège  social  de 
la  Société  des  Raffinerie  et  Sucreries  Say,  123,  boulevard 
de  la  Gare,  à  Paris,  et  aux  sièges,  succursales  et 
agences  des  Sociétés  suivantes  :  à  la  Banque  Française 
pour  le  Commerce  et  V Industrie  ;  à  la  Banque  de  Paris 
et  des  Pays-Bas  ;  à  la  Banque  de  l'Union  Parisienne  ; 
au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris;  au  Crédit 
Algérien  ;  au  Crédit  Lyonnais  ;  à  la  Société  Générale  de 
Crédit  Industriel  et  Commercial  :  à  la  Société  Générale 
pour  favoriser  le  développement  du  Commerce  et  de 
l'Industrie  en  France;  à  la  Société  Marseillaise  de 
Crédit  Industriel  et  Commercial  et  de  Dépôts;  chez 
MM.  Douglas  Rcad  et  G'%  ;'i  Paris;  à  Bruxelles  et  à 
Anvers,  à  la  Société  Française  de  Banque  et  de  Dépôts; 
enfin,  à  Genève,  aux  Caisses  de  l'Union  Financière. 


Société  Hellénique  de  Mines.  —  Les  actions  de 
la  Société  Hellénique  de  Mines  se  négocient  depuis  le 
17  courant  sur  le  marché  en  banque  au  comptant.  Elles 
se  traitent  aux  environs  de  82  fr.  Cette  Société,  quoique 
de  consl  itulion  réc;  ntc,  a  pris  en  Grèce  une  situation 
importante  et  obtenu  des  résultats  qui  no  surprendront 
nullement  ceux  qui  connaissent  la  richesse  minière  de 
ce  pays. 

Les  gisements  que  possède  la  Société  Hellénique,  de 
Mines  contiennent  des  minerais  de  1er  et  sont  situés 
dans  le  massif  du  mont  Pfcoon,  entre  le  lac  Copaïs  et  la 
baie  de  Seropônéri,  région  renommée  dès  l'antiquité 
pour  la  qualité  de  son  minerai. 


D'après  hs  analyses  qui  en  ont  été  faites,  le  minerai 
du  mont  Ptoon  tient  de  48  à  50  0/0  de  fer  et  contient, 
en  outre,  en  proportion  assez  appréciable  du  chrome 
et  du  nickel. 

Au  point  de  vue  de  la  richesse,  les  gisements  de  la 
Société  Hellénique  de  Mines  sont  fort  remarquables  ; 
ils  comprennent  51  affleurements  connus,  dont  un  seul, 
celui  de  Malidarda,  est.  actuellement  exploité. 

On  l'a  d'ailleurs  reconnu  sur  une  longueur  de  4  kilo- 
mètres et  une  largeur  de  20  mètres. 

tl  est  situé  h  liane  de  montagne,  et  comme  on  l'a  re- 
trouvé sur  l'autre  versant  de  la  montagne,  on  a  pu 
constater  qu'à  lui  seul  il  offrait  un  tonnage  considé- 
rable de  minerai  exploitable. 

Le  filon  de  Malidarda  est  actuellement  mis  à  jour  et 
exploité  sur  une  longueur  de  1.000  mètres.  Or,  la  masse 
de  minerai  ainsi  reconnue  a  été  évaluée  à  un  minimum 
de  6  millions  1/2  de  tonnes.  Pour  la  totalité  des  quatre 
kilomètres  d'affleurement,  la  réserve  supplémentaire 
de  minerai  pourrait  être  évaluée  à  10  ou  15  millions 
de  tonnes. 

La  situation  des  mines  de  Malidarda,  à  proximité  de 
la  mer,  facilite  singulièrement  l'expédition  de  leurs 
produits  ;  la  Société'possède  un  wharf  de  135  mètres 
de  longueur,  où  peuvent  accoster  les  plus  grands  navi- 
res, et  à  proximité  duquel  se  trouve  un  dépôt  pouvant 
recevoir  30.000  tonnes  de  minerai. 

Les  mines  sont  reliées  au  wharf  par  voie  ferrée. 
Avec  les  moyens  de  transport,  dont  elle  dispose,  la  So- 
ciété est  actuellement  en  mesure  d'expédier  100.000 
tonnes  par  an. 

Pour  son  premier  exercice,  clos  au  31  décembre  1903, 
la  Société  Hellénique  de  Mines  a  produit  20.000  tonnes. 
de  minerai  et  réalisé  un  bénéfice  de  124.000  drachmes, 
sur  lequel  les  frais  généraux  et  les  impôts  ont  absorbé 
41.000  drachmes.  Il  a  été  réparti,  pour  cet  exercice,  un 
dividende  de  6  0/0  aux  actions  privilégiées. 

Pour  l'exercice  1904,  la  production  s'est  élevée  à 
59.000  tonnes  et  le  bénéfice  à  285.000  drachmes,  soit 
4.83  drachmes  par  tonne. 

Sur  ce  bénéfice,  les  frais  généraux  ont  absorbé  131.000 
drachmes  et  il  est  resté  154.000  drachmes  à  la  disposi- 
tion des  actionnaires. 

Sur  cette  somme,  il  n'a  été  réparti  que  60.000  drach- 
mes pour  servir  aux  actions  privilégiées  leur  dividende 
statutaire  de  6  0/0. 

Ces  résultats  des  deux  premiers  exercices  sont  évi- 
demment fort  encourageants,  car,  avec  la  reprise 
industrielle,  les  prix  du  minerai  de  fer  vont  s'accroître 
notablement,  et  on  peut  tabler  avec  une  quasi  certitude 
sur  un  bénéfice  minimum  de  5  drachmes  par  tonne. 

D'après  un  contrat  passé  avec  une  maison  de  Londres, 
la  Société  a  obtenu  la  commande  de  60.000  tonnes  de 
minerai  à  livrer  par  an  pour  cinq  ans,  et  d'autres 
contrats  sont  actuellement  à  l'étude  avec  des  maisons 
allemandes. 

Le  capital  primitif  de  la  Société  Hellénique  de  Mines 
s'élevait  à  3  millions  de  drachmes,  sur  lesquels  2  mil- 
lions seulement  avaientété  émis.  Il  était  représenté  par 
des  actions  privilégiées  et  des  actions  ordinaires. 

L'assemblée  extraordinaire  du  31  mars .1905  a  décidé 
l'unification  de  ces  deux  types  d'actions,  en  même 
temps  qu'elle  votait  l'augmentation  du  capital  social 
de  3  millions  à  3  millions  et  demi  de  drachmes. 

Le  capital  est  donc  actuellement  représenté  par 
35.000  actions  de  100  drachmes,  ayant  toutes  des  droits 
égaux. 

La  répartition  des  bénéfices,  conformément  aux  sta- 
tuts, prévoit  un  premier  prélèvement  de  7  0/0  pour  la 
constitution  d'un  fonds  de  réserve,  cl  de  3  0  0  pour  les 
tantièmes  du  Conseil. 

Le  surplus,  soit  90  0/0,  doit  être  réparti  aux  action- 
naires. 


Compagnie  desi  Chemins  de  fer  de  Thessalie. 

—  Les  recettes  du  mois  d'août  de  cotte  Compagnie  se 
sont  élevées  à  243.997  dr.  45,  contre  254.890  dr.  20  en 
aoûï  L904,  d'où  une  diminution  de  10.892  dr.  75  pour 
le  mois  d  aoûï  1905. 
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Los  recettes  effectuées  pendant  les  huit  premiers 
mois  tle  1905  atteignent  le  montant  de  1.473.1/8  dr.  85 
au  lieu  de  1. 444. 931  dr.  95  pendant,  la  même  période 
de  1904,  d'où  une  augmentation  do  28.246  dr.  90  pour 
1905.  Rappelons  que  la  longueur  de  la  ligne  exploitée 
est  de  233  kilomètres. 


Caisse  Nationale  d'Epargne.  —  Tableau  des  opérations 
effectuées  pendant  le  mois  d'août  1905  : 

Versements  reçus  de  294. 800  déposants,  dont  39.881  nou- 
veaux  37.701  909  43 

Remboursements  à  158.219  déposants,  dont 
21  064  pour  solde   31.28i.793  51 

Rentes  achetées  ;\  476  dépo- 
sants, pour  un  capital  do   497.778  80 

  31.782.572  37 

Excédent  de  dépôts   5.979.397  00 

Nombre  de  comptes  existant  ou  31  août  1905  :  4.504.557. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  O») 
du  17  au  23  septembre  1905  (38e  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


03  aa 
t-  -o 

Rec. 

Dr.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des 

frS 

la  semaine 

des  années 

Di 

îérence 

lignes 

II 

Pr 1905 

S." 

1903 

190  i 

1905 

1904 

Etat  

2.9IG 

1.318 

1.225 

38.076 

36.869 

+ 

1.207 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.421 

10250 

9.740 

327.3U0 

319.720 

+ 

7.580 

—  Chemins  Algériens 

513 

220 

198 

7.301 

7.183 

+ 

118 

Nord  

3.765 

5-386 

5.035 

173.352 

H.7.012 

+ 

6.340 

Ouest  

5.813 

4.326 

4-256 

139.220 

136.736 

+ 

2.484 

7.199 

5. 910 

5.399 

172.270 

164.627 

+ 

7 .643 

Est  

4.922 

4.438 

4.208 

142.055 

137.755 

+ 

4.300 

Midi  

3-830 

2.593 

2.537 

83.216 

81.249 

+ 

1.967 

Est-Algérien  

898 

225 

182 

6.758 

6.511 

+ 

247 

1.209 

318 

347 

8.175 

8  595- 

420 

296 

92 

79 

2.783 

2-648 

+ 
+ 

135 

Lignes  Algériennes .  . 

874 

106 

100 

3.941 

3.3M5 

556 

103 

30 

26 

1.083 

1.068 

+ 

15 

Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE  DE  FRANGE 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


19  octobre 
2  919  676.522 
1.093.334  676  j 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
12  octobre 

Or    2.923  749  758 

Argent.    1  094-061. 392 

4.017  811. 131   4- 015. 031. 198 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 

Portefeun.e  Paris  j  g£  g*^; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  lessuccurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques). . . 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers  ». 

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserve*  l  Loi  du  17  mai  1834 
mobilières    Ex-banques  département. 
es  '  Loi  du  9  juin  1857 


12  octobre 


19  octobre 


Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  paver  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total.. . 


4.017  811.151 


70.881 
280.701.419 


375.358-172 
104  000 

160.693  677 
316.459-146 
180.000.000 
10. 000. 000 
2.980.750 
99.316.469 
100. 000. 000 
4-000.000 
25.718.730 

4.306.624 
8.407.444 

89.736. 492 


5-675.868.959 


182.500.000 
8.002.313 
10.000-000 
2.980.750 
9- 125. 000 
4-000.000 
8-407.444 
•  5LA«-463  350 
26.716.939 
10.491.071 
234.789  142 
450.354.929 
82.446.298 
1.904.352 
6.891.406 
1. 110. 000 
121  181.961 


4.015.031.198 


67.619 
344. 473. 639 


408.959.415 
104.000 

167.815.714 
312.388.055 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.516.469 
100.000.000 
4-000.000 
25-718. 853 

4-467  364 
8-407-444 
90-089.297 


5-77 


19.839 


5-675.864-959 


182.500.000 
8. 002. 31 3 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
•531.721.320 
32.027  477 
10.696.160 
264.854-799 
504.861.213 
80-424.838 
1  821-883 
7-112. 2-il 
1.110.000 
114.274-354 


24  oct. 

23  OCt. 

22  oct. 

20  oct. 

19  oct. 

1901 

1902 

1903 

1904 

1903 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

4  038.0 

4  197  4 

4  268.9 

4  315.3 

4.531.7 

Encaisse  or  

2.359.0 

2.E4ii.r. 

2.427  5 

2  610  9 

2. 919. 7 

—  argent.... 

1.(196.0 

1.U9.4 

1.107  9 

1.100.6 

1095.4 

Portefeuille  

522  1 

539.9 

056.1 

638  9 

7.33.  i 

Avances  aux  partie. 

482  1 

433  7 

467  4 

507.4 

430  4 

—      à  l'Etat.... 

180.0 

180.0 

180  0 

180.0 

180  0 

Compt.  cour.  Trésor 

120  3 

221.3 

194.8 

214.3 

264.9 

—  partie. 

482  6 

391 . 3 

359.4 

501  4 

585.3 

Taux  d'escompte. . . 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 

pair 

pair 

.  pair 

pair 

Bén.nets(milliers  fr) 

2.644-8 

2. 396- 2 

3  392.1 

2.562.2 

2  941  9 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


5.774-219-839 


On  appréhendait  encore,  pour  aujourd'hui,  une 
nouvelle  hausse  du  taux  de  l'escompte  à  la  Banque 
d'Angleterre,  mais  il  n'en  a  rien  été,  cet  Etablissement 
ayant  pu  se  précautionner  de  métal  jaune  sur  le  Mar- 
ché libre  de  Londres.  Néanmoins  la  tendance  générale 
reste  indécise,  par  suite  de  la  nouvelle  faiblesse  des 
Mines  d'or  sud-africaines. 

Ainsi  qu'on  l'avait  prévu,  la  liquidation  de  quinzaine 
s'est  effectuée  avec  des  reports  bon  marché,  bien  que 
les  taux  pratiqués  aient  été  légèrement  supérieurs  à 
ceux  des  liquidations  précédentes. 

i(  ir  Les  Rentes  Françaises  sont  hésitantes. 

La  Renie  3  0/0  Perpétuelle  est  revenue  de  09  fr.  60  à 
terme  et  de  99  fr.  50  au  comptant  à  99  fr.  32  1  2  et  à 
99  fr.  30. 

La  Rente  3  O/O  Amortissable  est  calme  à  98  fr.  80  au 
comptant,  au  lieu  de  98  fr.  85  la  semaine  dernière. 

Les  Obligations  l'unisiennes  regagnent  1  franc  à  480 
francs  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de  l'Annam 
et  du  Ton kin,  81  fr.  ;  Emprunt  de  Madagascar  2  1  /2  0/ 0, 
aux  environs  de  84  fr.  75;  Emprunt  3  0/0  1903,  93  fr., 
en  moins-value  de  60  centimes;  3  1/2  0/0  de  l'Indo- 
Chine  1899,  494  fr.  ;  Obligations  3  0/0  de  l'Emprunt 
1902,  437  fr.;  Emprunt  3  0/0  1902  du  Gouvernement 
Général  de  l'Algérie,  4rj2  fr.,  en  recul  de  2  fr.  25;  Em- 
prunt de  l'Afrique  Occidentale  3  0/0,  470  fr.,  contre 
471  fr.  75  ;  Tunisien  3  0/0  1902,  450  fr. 

ir  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont 
conservé  une  allure  normale. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  sont  passées  do  556  fr. 
à  557  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1869,  aux  environs  de 
481  fr.,  mais  sans  échanges  suivis;  Obligations  3  0/0 
1871,  411  fr.  50,  gagnant  1  fr.  50  ;  Obligations  4  0/0 
1875,  569  fr.  ex-coupon  aû  15  octobre,  contre  578  fr. 
avec  coupon  ;  Obligations  4  O/O  1876,  568  fr.,  égale- 
ment ex-coupon,  au  lieu  de  578  fr.  avec  coupon. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  sont  revenues  de 
394  fr.  à  391  fr.  25;  Obligations  2  1/2  0  0  1894-1896, 
392  fr.,  en  moins-value  de2fr.;  Obligations  2  0*0  1898, 
437  fr.  fr.  50,  sans  variation  appréciable. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  {Emprunt  du  Métropo- 
litain) finissent  à  426  fr.  contre  427  fr.  ;  Obligations  de 
l'Emprunt  2  1/2  0/0  1904  ,  432  fr.  ;  Obligations 
2  3/4  0/0  1905  libérées,  374  fr.  50,  contre  378  fr. 
jeudi  dernier.  » 

M  if  L'action  de  la  Banque  de  France,  que  nous 
laissions  à  3.890  fr.  au  comptant,  reviennent  à 
à  3.865  francs. 

Pour  les  dix-sept  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des 
escomptes  et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablisse- 
ment de  Crédit  s'établissent  à  2.944.919  fr.  93. 

*  ic  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
qui  restaient  à  722  fr.  au  comptant,  finissent  à  720  fr. 
à  terme. 
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Les  Obligations  Foncières  et  Communales  sont  de- 
meurées très  actives. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont 
à  leur  même  cours  de  488  fr.  ;  Obligations  Foncières 
3  0/0  187Ù,  5 L'i  fr., gagnant  '2  fr.  ;  Obligations  Commu- 
nales 1880,  503  fr.,  contre  502  fr.  ;  Obligations  Fon- 
cières 1883,  454  fr.  25,  presque  sans  changement; 
Obligations  Foncières  2  60  0/0  1885,  488  fr.,  en  plus- 
value  de  3  fr. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à 
401  fr.  25,  contre   400  fr.  ;  Obligations  Communales 

2  60  0/0  1892,  482  fr.  25,  contre  482  fr.  ;  Obligations 
Foncières  2  8  0  0/0  1895  ,  492  fr.  50,  sans  changement; 
Obligation*  Communales  2  60  0/0  1899,  487  fr.,  égale- 
ment comme  il  y  a  huit  jours;  Obliaations  Foncières 

3  0/0  1903  avec  lots,  491  fr.,  perdant  1  fr. 

-K  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
n'ont,  en  général,  que  peu  varié. 

La  Bangue  de  Paris  et  des  Pays-Bas  est  à  1.571  fr.  à 
terme,  contre  1.570  fr.  Au  comptant,  elle  reste  à 
1.570  fr.,  gagnant  aussi  1  fr. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  s'inscrit  à  055  fr. 
au  comptant  et  i  terme. 

Le  Crédit  Lyonnais  se  retrouve  à  1.148  fr.  au  comp- 
tant et  à  1.150  fr.  à  terme. 

La  Société  Générale  es1  à  637  fr.  au  comptant  et  à 
€10  fr.  à  terme  ;  il  y  a  huit  jours  on  cotait,  sur  ces 
deux  marchés,  637/  et  039  fr. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  se  maintient  à 
son  cours  précédent  de  695  fr. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie, 
qui  restait  il  y  a  huit  jours  à  256  fr.  au  comptant  et  à 
255  fr.  à  terme,  clôture,  sur  ces  deux  marchés,  respec- 
tivement à  253  fr.  et  à  215  fr.  ;  Bangue  Internationale 
de  Paris  (en  liquidation),  185  fr.  au  comptant,  perdant 
2  fr.,  et  187  fr.  à  terme,  gagnant  1  fr. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  est  bien  tenue  à  315 
francs,  au  lieu  de  340  francs. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'Afrigue 
du  Sud  est  à  75  fr.  à  terme  ;  elle  clôturait  à  74  fr.  50  la 
semaine  dernière. 

La  Banque  de  l'Algérie,  qui  restait  à  1.160  fr.,  se 
retrouve  à  1.419  francs. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  est  calme  à 
335  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours. 

L'action  de  la  Banque  de  V Indo-Chine  est  demandée 
à  1.294  fr.,  en  bénéfice  de  6  fr.  pour  la  semaine. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  est  en  avance  de  3  fr.  à 
terme  à  159  fr.  et  de  6  fr.  au  comptant  à  161  francs. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  est  en  plus-value 
de  29  fr.  à  terme  à  960  fr.  et  de  38  fr.  au  comptant  à 
960  francs. 

La  Société  Marseillaise  est  passée  de  935  fr.  à  939  fr. 

Les  Obligations  de  AQ0  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  sont  à  leur  môme  cours  de  138  fr.; 
Obligations  de  475'  francs,  101  francs. 

La  Rente  Foncière  a  reperdu  16  francs  à  terme,  à 
190  fr.  ;  au  comptant,  elle  est  à  107  fr.  50,  contre 
211  francs. 

Le  Crédit  A  Igérien  se  tient,  au  comptant,  aux  en- 
virons de  1.250  francs. 

La  Compagnie  Algérienne  est  en  moins-valuc  do 
S  francs  à  812  francs. 

>  ir  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 

Chemins  de  fer  sont  un  peu  moins  bien  pour  la 
plupart. 

L'action  Lyon  revient,  de  1.635  fr.  au  comptant  à 
1.417  fr.  ;  à  terme,  on  cote  1.120  fr.  ;  Nord,  1.825  fr.  au 
comptant  et  1.830  fr.  à  terme,  au  lieli  de  1.845  fr.  et 
1.85.S  fr.  il  y  a  huit  jours. 

L'action  Midi  regagne  1  francs  à  1.210  fr.,  Est,  aux 
environs  de  <MH  fr.  ;  Ouest,  920  fr.,  contre  930  fr.  ;  Or- 
léans, 1.478  fr.  au  comptant,  en  recul  de  12  francs. 

Pour  la  trente-neuvième  semaine  de  l'année  1905,  les 
recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
'If;  fat  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904  :  Augmentations  : 
Orléans  183.000  fr.;  Lyon;  580.000  fr.;  Est,  lôO.OOOfr.  5 


Nord,  475.000  fr.  ;  Ouest,  116.000  fr.  Diminutions  ;  Midi, 
63.000  francs. 

if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciale*  oni 
été  mouvementées. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Parir  ont 
progressé  au  comptant  de  010  fr.  à  649  fr.  ;  Compagnie 
Parisienne  du  Gaz,  aux  environs  de  862  fr.  L'action  de 
capital,  à  peu  près  délaissée  du  reste  ;  quant  à  l'action 
de  jouissance,  clic  èsl  active  à  609  fr.  h  terme  et  à 
010  fr.  au  comptant. 

L'action  libérée  de  la  Société  d'Eclairage,  Chau/fage 
et  Force  Motrice,  que  nous  laissions  à  398  fr.,  finit  à 
400  francs. 

L'action  Suez  a  rétrogradé  de  4.530  fr.  à  4.405  fr.  ; 
Parts  de  Fondateurs,  2.050 fr.,  contre  2.075  fr.  ;  Parts 
Civiles,  3.275  fr.,  contre  3.290  fr.  Par  suite  des  mesures 
adoptées,  l'écoulement  rapide  des  navires  échelonnés 
dans  le  canal  et  accumulés  dans  ses  ports  d'accès  a  pu 
s'effectuer  avec  facilité. 

Les  Omnibus  de  Paris  gagnent  4  fr.  à  terme  à  812  fr. 

Les  Voitures  à  Paris  perdent  '-'.>  fr.  pour  la  semaine, 
à  380  fr.,  en  reprise,  toutefois,  sur  les  plus  bas  cours 
faits.  Au  sujet  de  cette  entreprise,  nous  nous  reportons 
à  1'  «  Information  »  que  nous  publions  plus  haut. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
est  montée  de  611  fr.  à  614  fr.  ;  Compagnie  Générale 
Parisienne  de  Tramways,  241  fr.,  sans  changement  ; 
Est-Parisien,  52  fr.  contre  51  fr.  25  ;  Tramways  de 
Paris  et  du  Département  de  la  Seine,  580  fr.  au  comp- 
tant, regagnant  15  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramways  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  se  retrouvent  à  268  fr.  à 
terme,  en  avance  de  2  francs. 

Les  Chemins  de  fer  Nogenlais,  que  nous  laissions  à 
400  fr.,  ont  monté  à  473»francs. 

L'action  de  la  Compaqnie  Française  des  Métaux, 
que  nous  laissions  à  555  fr.  au  comptant,  s'échange  à 
550  fr.  au  comptant  et  552  fr.  à  terme  ;  Electro-Métal- 
lurgie de  Dives,  aux  environs  de  374  fr.  à  terme. 

L'Omnium  Lyonnais  est  revenu  de  188  fr.  à  182  fr. 
à  terme  et  au  comptant. 

Le  Métropolitain  de  Paris  reste  à  572  fr.  au  comp- 
tant et  à  terme,  contre  582  fr.  et  580  fr.  la  semaine  der- 
nière. 

L'action  du  Nord-Sud  de  Paris  est  montée  de  273  fr. 
à  terme  à  293  fr.,  et  de  280  fr.  au  comptant  à  296  fr. 

L'action  de  la  Société  d'Electricité  de  Paris  est  de- 
maudée  au  comptant  à  310  francs. 

La  Malfidano,  qui  était  revenue  à  700  fr.,  remonte  à 
728  fr.  au  comptant. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique  est  revenue 
de  215  fr.  à  211  fr.  à  terme,  et  à  214  50  au  comptant  ; 
Messageries  Maritimes,  315  fr.,  reperdant  2  fr. 

Les  Chargeurs  Réunis  sont  hésitants  à  880  fr.,  en 
moins-value  de  5  francs. 

ha  Dynamite  Centrale  gagne  3  fr.  à  terme,  à  589  fr. 
Au  comptant,  elle  se  tient  à  580  francs. 

Les  Phosphates  du  Dyr  s'échangent  à  133  fr.  75,  au 
lieu  de  135  francs. 

Les  actions  Urbaine-  Voilures  reperdent  0  fr.  à 
150fr.  ;  Obligations  i  O/0,  231  francs. 

Les  actions  des  Raffinerie  et  Sucreries  C.  Say 
se  traitent  à  393  fr.  à  terme"  et  à  390  fr.  au  comptant, 
ex-droits  dé  souscription  aux  nouvelles  actions.  Au 
su  jet  de  cette  Société,  nous  nous  reportons  à  1'  «  Infor- 
mation »  publiée  plus  haut. 

La  Compagnie  française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson- Houston  a  Jléchi  de  S'iT>  fr.  à  §22  fr.  à 
terme,  et  à  817  fr.  au  comptant. 

Les  Obligations  S  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Santa-Fé  perdenï  3  fr.  50  à  015  fr.  : 
Obligations  A  1/2  0/0,  519  fr.  75,  sans  changement. 

Les  ObMgaHons  ■'>  OfQdu  fort  du  liosurio  sont  deman- 
dées à  495  fr.  D'après  les  statistiques  du  commerce 
de  la  République  Argentine  pour  les  six  premiers  mois 
de  L905,  le  total  des  importations  s'élève  à  L9415  000 
livres  sterling,  en  augmentation  de  i.  181.000  liv.  st. 
sur  les  chiffres  de  la  même  pério  le  de  I90'i  ;  le  total  des 
exportations  est  de  85.444  . 700  liv.  st.,  en  augmentation 
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de  6.283.000  liv.  st.,  ce  dont  le  port  du  Uosario  a  lar- 
gement profité. 
L'Association  Minière  est  à  19*2  fr.  au  comptant. 

-fr  Les  fonds  d'Etal  Etrangers  ont  été  irréguliers. 
La  lirait'  Argentine  4  0/0  1896  (Rescision)  perd 
30  centimes  à  93  fr.  70  ;  Rente  4  0/0  1900,  93  fr.  70  au 
comptant. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  est  revenu  de  89  fr.  60  à 
88  fr.  90:  Brésilien  1898  S  0/0  (Funding),  105  fr.  au 
comptant,  sans  variation  appréciable  ;  Obligations 
S  0/0  de  l'Etat  de  Minas-Geraès,  496  fr.  au  comptant, 
contre  497  francs. 

L'Obligation  5  010  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie est  calme  à  480  fr.  50;  Obligations  de  l'Emprunt 
5  0  0  1902,  délaissé;  Emprunt  5  0/0  or  1904,  478  fr. 
à  terme,  perdant  0  francs. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  l'Etal  Indépendant  du 
Congo  sont  actives  à  83  fr.  50  à  terme  et  à  8i  fr.  75  au 
comptant. 

L'Italien  S  0/0  gagne  10  centimes  à  105  fr.  10. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  qui  «clôturait  à 
93  fr.  20,  a  fléchi  à  92  fr.  67  1/2 

L'Emprunt  du  Maroc  5  0/0  1904  perd  5  francs  à 
terme  à  522  francs. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lre  série,  clôture  à 
69  fr.  55,  en  perte  de  50  centimes  ;  2°  série,  69  fr.  90 
au  comptant  contre  70  fr.  30  ;  3e  série,  70  fr.,  sans 
changement. 

Le  Roumain  4  0/0  amortissable  1894  finit  ù  93  fr. 
au  lieu  de  93  fr.  40;  Rente  4  0/0  1 896  Amortissable  sans 
échanges  suivis  ;  Rente  4  0/0  Amortissable  1898,  94  fr. 
au  comptant  contre  93  fr.  45. 

La  Rente  Russe  3  0/0  1891-1894  clôture  à  78  fr.  30 
au  comptant  et  78  fr.  80  à  terme;  Rente  3  0/0  1896, 
78  francs  au  comptant  et  78  fr.  20  à  terme  ;  Russe  4  0/0 
Consolidé  1901,  93  fr.  à  terme,  et  93  fr.  20  au  comp- 
tant ;  Consolidés  1Te  et  2e  séries,  92  fr.  au  comptant  et 
à  terme. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  sont  à  529  francs 
à  terme  et  à  527  fr.  50  au  comptant. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  est  revenue  de  83 
francs  15  à  terme  à  82  fr.  80  ;  au  comptant,  elle  est  à 
82  fr.  75  ;  Rente  5  0/0  or  des  Monopoles,  487  fr.  au 
comptant,  comme  il  y  a  huit  jours. 

Les  Valeurs  Ottomanes  ont  été  calmes.  La  Dette  Otto- 
mane Convertie  Unifiée  4  0/0  cote  90  fr.  75,  au  lieu 
de  90  fr.  95;  Priorités  4  0/0,  504  fr.,  en  avance  de  3 
francs  ;  Consolidation  4  0/0,  465  fr.,  contre  464  fr.  50; 
Obligations  4  0/0  de  l'Emprunt  des  Douanes  de  1902, 
482  fr.  au  comptant,  et  484  fr.  à  terme. 

Les  nouvelles-  Ottomanes  4  0/0  1901-1905  finis- 
sent à  454  fr.  au  comptant  et  à  455  fr.  à  terme,  contre 
457  fr.  et  458  fr.  la  semaine  dernière. 

*  ir  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens 
s'échange  à  483  fr.,  au  lieu  de  483  fr.  50  ;  Banque  Na- 
tionale du  Mexique,  987  fr.  au  comptant  et  980  fr.  à 
terme;  Banque  Impériale  Ottomane,  608  fr.  à  terme, 
contre  610  francs. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypt 
(Banque  Foncière  d'Egypte)  restent  très  bien  tenues  à 
470  francs. 

Les  actions  de  la  Banque  de  Londres  et  de  Mexico, 
que  nous  laissions  à  626  fr.  à  terme,  se  retrouvent  à 
625  francs. 

La  Banque  Centrale  Mexicaine  finit  à  465  francs  à 
terme  et  au  comptant,  au  lieu  de  469  fr. 

Le  Rio-Tinto  a  franchi  un  moment  le  cours  de 
1.700  fr.  Il  reste  à  1.693  fr.,  en  avance  de  6  fr.  C'est 
hier  que  les  actionnaires  se  sont  réunis  en  assemblée 
générale  pour  décider  la  création  de  50.000  actions 
ordinaires  nouvelles,  dont  le  produit  servira  au  rem- 
boursement des  obligations  de  la  Compagnie  encore  en 
circulation. 

Les  actions  des  Sucreries  et  Raffineries  d'Egypte 
perdent  encore  3  fr.  50  à  28  fr.  50. 

La  Soxnoioice  a  rétrogradé  de  1.414  fr.  à  1.410  fr.  ; 
Urianslc,  566  fr.,  en  moins-valuc  de  9  fr. 

Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  se  retrouvent 


à  377  fr.  à  terme,  et  à  379  fr.  au  comptant;  actions 
privilégiées,  884  fr.  ;ï  terme  et  au  comptant 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  plus 
hésitantes.  Les  Andalous  reculent  de  3  fr.  à  192 fr.; 
Nord  de  l'Espagne,  174  fr.,  reperdant  2  fr.  ;  Saragosse, 
307  fr.,  au  lieu  de  309  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Thessalie  clô- 
turent à  terme  ;ï  160  fr.,  et  h  163  fr.  au  comptant. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique-Conilarf' 
tinople  sont  à  337  fr.  à  terme;  Obligations  anciennes 
Smyrne-Cassaba  et  prolongement  (Série  1894),  anx 
environs  de  485  fr.  ;  Obligations  nouvelles  4  0/0 
(Série  1895),  445  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  ont  des  ''changes  sui- 
vis à  292  fr.  à  terme. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


L'allure  de  ce  Marché  a  été  irrégulière-;  au  reste,  les 
échanges  sont  demeurés  plutôt  calmes. 

Le  Brésil  r,  0/0  1895  fléchit  de  22  1/2  centimes  à  09  42  1/2; 
Brésil  5  0/0  1903,  101  fr.  30,  en  recul  de  10  centimes;  Brésil 
4  0/0  1901-1902,  90  fr.  47  1/2  contre  91  francs;  Mexicain 
3  0/0,  30  fr.  05,  perdant  45  centimes;  Mexicain  5  0/0, 
52  fr.  45  contre  52  fr.  67  1/2  ;  Argentin  4  O/O  MUte,  90  fr.  90, 
en  moins-value  de  47  1/2  centimes. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  .5  o/o  de  Pernambueo  sont 
demandées  à  456  fr.  50. 

Le  Laurium  Grec  gagne  1  franc  à  53  fr.  50  ;  Chemins  Otto- 
mans, 134  francs,  contre  134  fr.  50. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Nord  du  Brésil  restent  recherchées  à  446  fr.  50. 

Le  Cape  Copper  revient  de  141  fr.  50  à  138  francs  ;  Tharsis, 
141  fr.  50,  en  recul  de  18  fr.  50  sur  jeudi  dernier. 

Les  actions  de  l'Electrique  Lille-Roubaix-Tour  coing  ont, 
au  comptant,  des  demandes  de  plus  on  plus  suivies.  Elles 
sont,  maintenant,  recherchées  à  315  francs.  Observons  que, 
pendant  la  période  de  construction  du  réseau,  un  intérêt 
intercalaire  de  4  0/0  L'an,  soit  10  francs,  est  alloué  à  ces 
titres.  Sous  déduction  'de  l'impôt,  cet  intérêt  représente,  aux 
cours  actuels,  un  rendement  de  3  0/0,  et  cela  en  attendant 
l'exploitation.  Rappelons  que  ce  chemin  de  fer,  que  l'on  dé- 
signe à  tort  comme  «  tramway  »,  sera  installé  de  façon  à 
satisfaire  toutes  les  nécessités.  Toutes  les  2  1/2  minutes,  un 
train  quittera  Lille  à  grande  vitesse,  vers  Roubaix  et  vers 
Tourcoing.  Il  y  aura  des  compartiments  pour  les  ouvriers  et 
des  voitures  de  luxe.  On  prévoit  même  des  wagons-restau- 
rants.-et  des  wagons-salons,  buvettes  et  fumoirs,  pour  le  plus 
grand  bien-être  des  voyageurs  ;  le  tout  bien  entretenu  et  gran- 
dement éclairé. 

La  Harpener,  qui  clôturait  à  1.725  francs,  gagne  30  francs 
à  1.755  francs. 

L'action  Kertch  est  passée  de  52  francs  à  54  fr.  75. 

La  Huanchaca  a  repris  de  134  francs  à  148  fr.  50. 

La  Société  Hellénique  des  Mines,  qui  a  été  introduite 
mardi,  est  demandée  à  82  francs,  avec  des  échanges  très  actifs. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  .d'Egypte  est  à  470  fr.,  en 
avance  de  2  francs. 

Les  Aciéries  du  Donetz  sont  en  bénéfice  de  15  francs  à 
1.300  francs.  Doubowaïa-Balka,  1.380  francs,  sans  change- 
ment; Dniéprovienne,  2.162  francs,  en  réaction  de  34  francs. 

Les  Mines  de  fer  de  Bakhmanovka-Krivoi-Rog  s'échan- 
gent à  175  francs,  au  lieu  de  173  francs. 

L'action  Banque  d'Athènes  est  recherchée  à  136  francs.  On 
sait  les  brillantes  perspectives  d'avenir  de  cette  Société. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  clôture  à  532  francs. 

Les  actions  de  la  Société  Ottomane  Industrielle  et  Commer- 
ciale de  Salonique  sont  soutenues  à  160  francs. 

La  Vieille-Montagne  reperd  7  francs  à  933  francs. 

La  Part  de  Monaco,  qui  clôturait  à  5.395  francs,  est  à 
5.385  francs,  en  perte  de  10  francs. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Sanla-Fê  190',  restent  à 
331  francs,  contre  332  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  sont  à  74  fr.  50, 
sans  variation  appréciable. 


Voir  les  Tableaux  des  Cours  sur  (a  Couverture, 
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19  octobre  1905. 

Congrès  de  la  Meunerie.  —  Dans  sa  séance  do  lundi 
dernier,  le  Congrès  de  la  Meunerie  a  «'mis  le  vœu  suivant  au 
sujet  des  Bourses  de  Commerce  : 

«  Considérant  que  le  marché  à  terme  constitue  pour  l'agri- 
culture et  pour  l'industrie  un  instrument  d'une  nécessité 
absolue  ; 

«  Considérant,  en  effet,  que  le  cultivateur  qui  vend  ses 
produits  aux  industries  qui  les  transforment  no  peut  produire 
avec  sécurité  que  s'il  s'assure  d'un  acheteur  pouvant,  au 
moment  de  la  récolte,  prendre  livraison  de  ses  produits  aux 
prix  et  conditions  convenus  à  l'avance  ; 

«  Considérant  que  l'industriel,  de  son  côté,  s'il  n'est  pas 
un  spéculateur,  dans  la  mauvaise  acception  du  mot,  doit  se 
couvrir  par  des  ventes  faites  à  terme  à  l'époque  même  où  il 
passe  contrat  pour  l'achat  de  ses  matières  premières  ; 

«  Considérant,  d'autre  part,  que  la  spéculation  sur  les 
marchandises,  si  elle  n'est  pas  entourée  de  certaines  précau- 
tions défendant  ceux-là  mêmes  qui  s'y  livrent,  contre  leurs 
propres  excès,  peut  avoir,  ainsi  que  l'événement  ne  l'a  prouvé 
que  trop  souvent,  les  pires  conséquences  pour  eux,  et  par 
répercussion  pour  les  tiers  restés  étrangers  à  leurs  opéra- 
tions ; 

«  Considérant,  enfin,  que  les  Caisses  de  liquidation  ont 
seules  le  pouvoir  de  proportionner  la  spéculation  aux  res- 
sources réelles  dî  ceux  qui  s'y  livrent  ;  et  que,  par  les  précau- 
tions multiples  qu'elles  exigent  de  ceux  qui  en  courent  les 
aléas,  elles  empêchent  dans  la  mesure  humainement  possible 
les  défaillances  auxquelles  sont  fatalement  vouées  les  places 
non  réglementées  ; 

<>  L'assemblée  émet  le  vœu  que,  désormais,  toutes  les 
Bourses  ou  places  de  commerce  où  s'opèrent  des  marchés  à 
terme  sur  marchandises  soient  dotées  d'une  Caisse  de  liqui 
dation.  » 

Ce  vœu  était  précédé  de  celui  concarnant  la  suppression 
du  marché  des  farines- fleur  et  ainsi  conçu  : 

«  Considérant  que  la  co-existence  d'un  marché  sur  la 
matière  première  et  d'un  marché  sur  le  produit  fabriqué 
constitue  un  non-sens  préjudiciable  aux  intérêts  industriels 
et  agricoles  ; 

«  Le  Congrès  émet  le  vœu  que  le  marché  des  farines-fleur 
à  la  Bourse  de  Commerce  de  Paris  soit  supprimé.  » 


Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Liverpool. . 

Anvers  

Berlin  

Budapest. . 
Chicago. . . 
New-York 


21sept . 
1905 

28sept. 
1905 

5  oct. 
1905 

12  oct. 
1905 

19  oct. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

22  87 

23  12 

23  12 

23  12 

22  87 

18  51 

18  80 

18  60 

19  09 

18  69 

17  50 

18  .. 

18  12 

18  .. 

18  12 

21  28 

21  31 

21  15 

21  46 

21  62 

1(5  65 

16  59 

16  65 

16  98 

17  07 

15-91 

16  11 

16  09 

16  42 

16  52 

16  89 

17  16 

16  89 

17  33 

17  49 

Sur  les  marchés  de  province,  les  offres  sont  toujours 
dérées  ;  néanmoins  les  prix  ont  perdu  un  peu  de  leur 
mi  t.'.  On  constate,  en  effet,  un  fléchissement  variant  de 
50  centimes  suivant  les  places. 

A  la  Bourse  de  commerce,  les  affaires  sont  assez  acti 
la  tendance  est  à.  peine  soutenue.  Voici  les  derniers  cours 


mo- 
fer- 
25  à 

vos  ; 


5  oct. 

12  oct. 

19  oct. 

23  12 

23  12 

22  87 

Novembre  

23  37 

23  .. 

22  87 

Novembre- déc. . . 

23  37 

23  12 

23  12 

4  <le  novembre  . . 

23  62 

23  87 

23  37 

23  87 

23  62 

23-  62 

100  kilos,  net,  comi 

>tant.  l'uids 

naturel 

do  75  à  77 

kilos 


Farines-fleur.  —  Le  marché  des  farines  de'commerce  est 
toujours  calme.  On  a  coté  en  clôture  : 

5  oct.        12  oct.       19  oct. 

Courant   30  62         30  37         30  62 

Novembre   10  75         30  50         30  37 

Novembre-déc...  30  87  30  62  30  37 
4  de  novembre  . .       31  12         30  87         30  62 

4  premiers   31  37         31  12         31  12 

Los  100  kilos,  net,  toile  perdue  sans  escompte. 

Farines  de  consommation. —  Depuis  le  commencement 
du  mois,  la  vente  des  farines  de  consommation  est  beaucoup 
plus  active.  (  lotie  augmentation  dos  demandes  de  la  boulan- 
gerie est,  d'ailleurs,  tonte  naturelle,  puisqu'elle  a  commencé 
à  se  manifester  au  moment  où,  leurs  vacances  étant  termi- 
nées, nombre  de  Parisiens  qui  villégiaturaient  avec  leurs 
familles,  au  bord  de  la  mer  ou  dans  la  montagne,  ont 
réintègre  leur  domicile  habituel.  Néanmoins,  il  semble  que 
la  récente  diminution  de  prix  consentie  par  la  meunerie  ait 
contribué  à  faciliter  les  transactions  entre  les  boulangers  de 
la  capitale  et  leurs  fournisseurs  ordinaires. 

Ces  derniers,  en  effet,  ont  jugé  à  propos  d'abaisser,  jeudi 
dernier  12  courant/leurs  cours  de  un  franc  par  157  kilos, 
soif  64  centimes  environ  par  10 J  kilos.  On  cote  maintenant 
les  principales  marques  en  disponible  : 

157kil.,net  100kil.,net 

Marques  de  choix   53  25  £3  91 

Premières  marques   [S  . .  33  75 

Bonnes  marques  ,  51  75  32  96 

Marques  ordinaires   50  £0  32  16 

Conditions  :  le  sac  de  159  kil.  ou  101  kil.,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant, 
avec  1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Voici  quelles  ont  été  les  variations  de  juix  des  premières 
marques  depuis  lo  1er  janvier  1905  (les  100  kilos)  : 

1"  janvier,  34  fr.  39;  9  janvier,  33  75  ;  15  février,  33  12  ; 
23  mars,  33  75  ;  6  mai,  34  39  ;  28  juin,  33  75  ;  6  juillet,  34  39  ; 
31  juillet,  33  75:  25  août,  33  12;  18  septembre,  33  75;  25  sep- 
tembre. 34  39  ;  12  octobre,  33  75. 


b  L'beotolitri 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


Slsept. 
1905 

28sept. 
1905 

5  oct. 
1905 

12  oct. 
1905 

19  oct. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

21  23 

20  75 

20  75 

20  75 

19  87 

21  12 

21  69 

21  61 

21  69 

21  07 

20  50 

21  .. 

21  .. 

21  .. 

20 

21  04 

21  04 

21  04 

21  04 

21  32 

Ï0  68 

21  10 

21  .. 

21  .. 

20  58 

21  25 

21  87 

21  87 

22  12 

21  25 

35  68 

34  97 

34  26 

34  23 

34  26 

Paris  (roux 
Londres .... 

Anvers  

Amsterdam. 

Prague   

Hambourg. . 
New-York(moscovad) 

Le  Journal  Officiel  a  publié  le  résumé  de  la  situation  des 
sucres  pendant  le  premier  mois  de  la  campagne  1905-06  (1er  au 
30  septembre),  d'après  les  constatations  du  service  dos 
douanes  et  celui  des  contributions  indirectes. 

En  voici  les  chiffres  principaux,  comparés  à  ceux  de  la 
campagne  précédente  : 

1903-(»', 


Reprises  

Production  

Importations  

Entrées  de  sucres  libérés  d'impôt. 

Total  des  ressources  


Il  104-05 


Tonnes  exprimées  en  raffiné 
453.428  313.646 


1.224 
7.159 


25.176 
5.436 
433 


461.811 


345.091 


Consommation  

Fabrication  des  bières  

Alimentation  du  bétail  

Sucres  des  mélasses  

Exportations  

Expéditions  do  sucres  libérés  d'im- 
pôt  

Préparations  sucrées  exportées  . . . 

Pertes  matérielles  et  autres  dé- 
charges   

Total  du  mouvement  


62.880 


19 

3S.20S 


219 


54.763 
24 

77 

36.216 


274 


Stock  au  30  septembre, 
contre,  au  31  août  


I  différence  au  80  septembre. 


101.276 

91.354 

360.535 

258.787 

453.428 

818.646 

92.893 


59.909 
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Pendant  le  premier  mois  de  la  saison,  les  ressources  se 
sont  donc  accrues  de  81.445  tonnes,  au  lieu  de  seulement 
8.383 en  septembre  190i.  Eu  outre,  le  mouvement  total  a  été 
inférieur  de  9.922  tonnes  à  celui  do  l'an  dernier.  Le  stock  n'a 
donc  diminué  que  de  59.909  tonnes,  alors  qu'en  1904,  il  avait 
subi  une  réduction  de  92.8113  tonnes. 

Notre  marché  des  sucres  blancs  u°  3  est  toujours  inactif; 
les  cours  s'affaissent  : 

.")  oct.     12  oct.     19  oct. 
Blanc  n°  3  :  —  —  — 

Gourant   24  75      25  . .       23  75 

Novembre   24  87      25  12      23  87 

4  d'octobre   2ï  ..       25  25      24  .. 

4  premiers   25  75      26  12      24  75 

Roux  88- disponible   20  75      20  75      19  87 

Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 
Les  prix  des  raffinés  se  retrouvent  en  baisse  de  50  centi- 
mes ;  les  pains  valent  de  57  fr.  50  à  58  fr.  les  100  kilos,  sui- 
vant marques,  aux  usines. 

M.  P.  Gioseker,  le  statisticien  belge,  évalue  comme  suit  la 
production  piobable  des  divers  pays  producteurs  de  l'Europe  : 
Hectares  Sucre  Production 

ensemences  à  ^ — 

 —   l'hectare  réelle  probable 

Pays  1904         1905     1905-06  1904-05  1905-06 

Kilos  Milliers  de  tonnes 

France   191.160  246.650  4.110  633  1.015 

Belgique   45.770  68.630  4.807  175  330 

Hollande   35.856  48.480  4.125  137  200 

Allemagne....  '414.802  467.885  4.755  1.595  2.225 

Aut.-Hong....  322.100  371.500  3.688  889  1.370 

Russie   478.463  549.000  1.960  955  1.075 

Suède   24.149  27.352  4.204  83  115 

Danemark  ...  14.000  15.200  3.934  45  60 

Espagne   29.000  30.500  2.787  71  85 

Italie   33.000  38.000  3.026  80  115 

Roumanie....  8.000  9.750  2.564  19  25 
Suisse,  Serbie, 
Grèce  et  Bul- 
garie  3.800  4.900  2.041  8  10 

Europe  entière  1.600.900  1.877.847     3.528     4.690  6.625 

L'augmentation  de  la  production  ressort  ainsi  à  1.935.000 
tonnes,  soit  41.2  0/0. 


Alcool.  —  Les  haussiers,  qui  ont  déjà  éprouvé  des  pertes 
énormes,  ne  peuvent  parvenir  à  liquider  leurs  engagements. 
Convaincus  que  leurs  offres  ne  rencontreraient  pas  des  contre- 
parties suffisantes,  ils  s'abstiennent  de  procéder  à  de  nouvel- 
les ventes  qui  précipiteraient  l'eflondrcment  des  cours.  Leur 
situation  est  donc  très  critique  et  nous  ne  serions  pas  autre- 
ment surpris  si  des  événements  désastreux  se  produisaient 
prochainement  sur  le  marché  des  alcools. 

Voici  les  cours  : 

5  oct.       12  oct.      19  oct. 

Courant   34  12         32  62         33  62 

Novembre   33  25         31  50         31  62 

Novembre- déc...       33  25         31  62         31  75 

4  premiers   33  75         32  50         32  37 

4  de  mai   35  12         32  75         33  62 

L'hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 


Vins.  —  Les  vendanges  sont  maintenant  terminées  ;  elles 
se  sont  effectuées  par  un  temps  déplorable..  Le  froid  qui  a 
régné  pendant  toute  la  période  des  travaux  et  les  pluies 
abondantes  qui  sont  tombées  ont  contrarié  la  maturation  des 
raisins,  leur  cueillette  et  leur  fermentation. 

Il  est  encore  trop  tôt  pour  que  l'on  puisse  préjuger  du 
résultat  final.  Disons  cependant  que  les  renseignements 
jusqu'à  présent  recueillis  laissent  supposer  que  la  qualité  des 
vins  de  1905  sera  médiocre  partout,  sauf  dans  le  Midi,  le 
Bordelais  et  la  Bourgogne,  où  elle  sera  bonne,  mais  non  pas 
parfaite.  Quant  à  la  quantité  produite,  elle  parait  devoir  être 
inférieure  d'environ  un  tiers  à  celle  de  1904,  qui  avait 
dépassé  06  millions  d'hectolitres. 

Au  point  de  vue  commercial,  nous  n'avons  encore  rien  de 
nouveau  à  signaler.  Depuis  quelques  semaines  les  affaires 
sont  plus  actives,  mais  elles  ne  pourront  prendre  toute 


l'extension  désirable  qu'au  moment  où  les  négociants  seront 
définitivement  fixés  sur  l'importance  et  la  valeur  de  la  der- 
nière récolte. 

Voici  néanmoins  quelques-uns  des  cours  actuellement  pra- 
tiqués dans  certaines  régions  : 

Dans  le  Gard,  on  paye  de  0  fr.  80  à  0  fr.  90  le  degré-hecto- 
litre pour  les  Aramons,  1  fr.  pour  les  Montagnes,  1  fr.  à 

1  fr.  25  pour  les  vins  de  coupage. 

Les  prix  sont  assez  divers  dans  l'Hérault.  A  côté  de  sortes 
inférieures  payées  de  5  à  6  fr.  l'hectolitre,  on  "n  achète  de 
bonnes  à  8  et  9  fr. 

Dans  l'Aude,  les  cours  oscillent  entre  0  fr.  80  et  1  fr.  lo  le 
•degré  pour  les  bons  vins  courants. 

Dans  le  Roussillon,  il  faut  payer  de  14  à  10  fr.  l'hectolitre 
des  12  et  13  degrés  de  belle  couleur. 

Les  petits  vins  blancs  du  liordclais  valent  de  2  fr.  50  à 

2  fr.  75  le  degré  et  la  barrique. 

En  Touraine,  l'on  parle  de  30  à  35  fr.  les  225  litres,  nu, 
pour  les  gros  lots. 

Dans  le  Cher,  on  demande  environ  25  fr.  les  250  litres,  nu, 
pour  des  vins  blancs  ordinaires  et  30  fr.  pour  les  rouges. 

Dans  l'Allier,  il  est  question  du  prix  de  28  à  30  fr.  environ 
la  pièce  de  deux  hectolitres. 

On  a  payé,  dans  les  Côtes  chàlonnaiscs,  de  25  à  30  fr.  la 
pièce  pour  des  vins  ordinaires,  de  40  à  45  fr.  pour  des  passe- 
toutgrains,  25  fr.  la  feuillette  pour  des  vins  blancs. 

Les  vins  blancs  maçonnais  de  choix  :  Fuissé,  Pouilly, 
Vergisson,  Solutré,  se  vendent  de  45  à  65  fr.  la  feuillette  de 
107  litres,  logé  ;  ils  sont  très  bien  réussis  et  d'une  forte  teneur 
alcoolique. 

Dans  le  Beaujolais,  on  a  signalé  des  achats  depuis  30  à 
35  fr.  la  pièce,  nu,  pour  les  vins  ordinaires,  jusqu'à  4.~>  et 
50  fr.  dans  les  coteaux. 


Soies.  —  Après  une  période  d'activité  qui  n'a  pas  duré 
moins  de  six  semaines,  c'est-à-dire  depuis  les  premiers  jours 
du  mois  d'août  jusqu'à  la  mi-septembre,  le  volume  des  trans- 
actions sur  tous  les  marchés  européens  et  tout  particulière- 
ment sur  celui  de  Lyon  a  progressivement  diminué,  de  telle 
sorte  que  les  affaires  sont  actuellement  très  limitées. 

De  tous  côtés,  soit  à  l'étranger,  soit  en  France,  les  ache- 
teurs, après  s'être  en  partie  pourvus,  se  recueillent  et  n'opè- 
rent plus  que  pour  de  petites  quantités  indispensables  à  la 
marche  de  leur  outillage. 

Ce  ralentissement  des  demandes  n'a  donc  rien  de  surpre- 
nant. Néanmoins,  certains  prétendent  qu'il  est  la  conséquence 
de  la  faiblesse  témoignée  depuis  quelque  temps  déjà  par  le 
marché  de  Yokohama,  mais  cette  explication  est  peu  plau- 
sible. Il  semble,  en  effet,  que  si  cette  influence  était  réelle, 
elle  se  traduirait  par  un  fléchissement  général  des  prix  des 
diverses  sortes.  Or,  jusqu'à  présent,  seules  les  provenances 
du  Japon  ont  rétrogradé. 

La  baisse  de  ces  catégories  est  d'ailleurs  compréhensible. 
Les  soies  japonaises  avaient  bénéficié  d'une  hausse  beaucoup 
plus  rapide  et  surtout  plus  accentuée  que  celles  de  Chine,  du 
Levant  et  de  l'Europe  occidentale,  cela  en  raison  des  nom- 
breux achats  affectués  à  Yokohama  par  les  Etats-Unis  ;  les 
demandes  américaines  ont  subitement  cessées,  et  cet  arrêt  a 
eu  pour  résultat  immédiat  un  recul  très  prononcé  des  prix. 

Comme  nous  venons  de  le  dire,  à  part  cette  exception,  l'en- 
semble de  la  cote  continue  à  faire  preuve  de  fermeté  parce 
que  les  détenteurs  considèrent, en  général,  que  la  situation  est 
saine,  malgré  la  hausse  de  15  à  20  0/0  enregistrée  depuis  la 
récolte. 

A  Lyon,  on  a  pratiqué  en  dernier  lieu  : 

Grèges  Cévennes,  1"  ordre,  titres  fermes,  48-49  fr.  le  kilo  : 
grèges  Piémont  extra,  52-53  fr.  ;  1"  ordre,  50  51  fr.  :  grèges 
Syrie,  9/11,  1"  ordre,  47  fr.  ;  2'  ordre,  46  fr.  :  grèges  Brousse, 
13/15,  14 '16,  1"  ordre,  44  fr.  ;  2e  ordre,  43-44  francs. 

Japon  filature,  1  1/2,  11-13  disponible,  49-49  fr.  50:  1  1/2 
à  2  13/16  disponible,  47  francs. 

Chine  filature  extra,  9/11,  53  fr.;  n°  1,  9/11,  10/13,  51/52  fr.  : 
n°  2,  10/12,  49  fr.  50.  Tsatléc  Gold  Kiling.  34  francs. 

Canton  filature,  n°  1,  10/12,  41-41  fr.  50;  13  15,  38-39  fr.  ; 
boest  2  13/15,  37  fr.  ;  16/22,  34-35  fr.  ;  beest  3  13. 15.  33  50-S4 
francs. 

Xavier  Gikakdot. 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


.    Berlin,  le  18  octobre  1905. 

La  réforme  «.les  finances.  —  Le  marché  monétaire.  —  Importation 
d'or.  —  Statistiques  du  travail.  —  La  Production  de  l'alcool. 

L'incident  des  «  révélations  diplomatiques  »  parait 
entré  dans  la  phase  de  l'apaisement.  Comme  en  politi- 
que étrangère,  les  grands  organes  de  la  presse  alle- 
mande obéissent  toujours  à  un  mot  d'ordre  gouverne- 
mental, on  peut  conclure  que  c'est  la  Chancellerie 
elle-même  qui  a  désiré  que  le  silence  se  fit  graduelle- 
ment. L'Allemagne  entend  se  rendre  à  la  Conférence 
d'Algésiras  dans  des  dispositions  très  conciliantes. 

Je  vous  ai  parlé  à  maintes  reprises  de  la  nécessité 
où  s'était  trouvé  le  <  louvernement  impérial  de  procé- 
der à  une  réforme  des  finances  de  l'Empire  —  lisez  : 
d'augmenter,  par  de  nouveaux  impôts,  ses  sources  de 
revenus.  Devant  la  mauvaise  humeur  avec  laquelle 
avait  été  accueillie  partout  la  nouvelle  de  cette  néces- 
sité, on  avait  cru  devoir  convoquer,  à  Berlin,  les  Mi 
lustres  des  Finances  des  Etats  conf  édérés  pour  conférer 
avec  eux  à  ce  sujet.  La  conférence  vient  de  prendre 
fin  :  les  ministres  s'en  sont  retournés  chez  eux.  On 
donne  deux  explications  à  cette  séparation.  Pour  les 
uns,  l'accord  est  conclu  entre  les  Etats  sur  tous  les 
points  capitaux  et  il  île  reste  plus  qu'à  régler  les  dé- 
tails d'exécution.  S'il  faut  en  croire  la  Gazette  de 
Francfort,  on  présentera  les  nouveaux  impôts  sur  les 
tabacs,  la  bière,  les  successions  et  le  Timbre,  de  telle 
façon  que,  cette  fois,  le  travail  de  réforme  suffira  pour 
longtemps  aux  besoins  financiers  de  l'Empire.  On  a 
semblé  avoir  l'intention  de  traiter  chacune  des  réfor- 
mes quant  à  tel  ou  tel  impôt,  comme  la  partie  inté- 
grante d'un  tout,  et  de  faire  en  sorte  que,  si  l'une  est 
modifiée  dans  telle  ou  telle  direction,  une  autre  subisse 
à  son  tour  une  modification  compensatrice. 

Mais  voici  qu'a'  résonné,  aussi,  un  autre  son  de 
cloche.  Certains  journaux,  et  principalement  la  Xalio- 
nal  Zeitunçf,  insistent  sur  les  divergences  qui  seraient 
survenues  entre  les  négociateurs  et  expliquent  la  brus- 
que séparation  par  l'impossibilité,  de  s'entendre.  Des 
négociations  supplémentaires  seraient  nécessaires  dit- 
on.  On  ajoute  même  que  la  rentrée  du  Reichslag  pour- 
rait bien  être  retardée  de  ce  fait. 

Pour  nous,  cette  seconde  version  parait  plus  proba- 
ble. Les  impôts  proposés  ont,  en  effet,  un  caractère 
antidémocratique  qui  les  rend  extrêmement  impopu- 
laires et  l'on  ne  conçoit  pas  que  le  Rekhslay  puisse  se 
résoudre  à  les  voter. 

Sur  le  marché  monétaire,  le  resserrement  monétaire 
s'est  encore  accentué  depuis  quelques  jours,  et  l'on 
explique  ce  resserrement  par  les  besoins  croissants  du 
commerce  et  de  l'industrie.  La  semaine  dernière,  l'es- 
compte libre  étant  resté  obstinément  à  1  1/2  0/0  au- 
dessous  du  taux  de  l'escompte  officiel,  la  Rekhsbank, 
pour  régulariser  le  marché,  émit  des  bons  du  Trésor, 
ce  qui  a  fait  remonter  immédiatement  l'escompte  libre 
au-dessus  de  4  0/0. 

Nos  exportations  d'or  à  l'étranger  ont  complètement 
cessé  depuis  quelque  temps.  Par  contre,  on  signale  des 
importations  venant  d'Autriche  et  d'Italie.  Ces  rentrées 
d'or  aboutissent  toutes  aux  caisses  de  la  Ilckhsbar.l;, 
mais  jusqu'à  présent  elles  ont  été  peu  importantes.  Kn 
ce  moment  l  Bô«OHipte  libre  est  à  4  1/8  0/0;  l'argent 
au  jour  le  jour  est  à  4  1/2  0/0. 

Il  résulte  d'une  stal  i&tique  officielle  du  travail,  qu'àau- 
CU1J  moment,  depuis  de  nombreuses  années,  les  tra va  i  I- 
leurs  n'ont  été  plus  occupés  qu'en  septembre  dernier: 
pour  l'iu  plaies  offertes,  on  un  eu  que  (JG  demandes. 
Ell  Beptembre  1898,  année  très  favorable,  on  avait  eu, 
pour  100  places  Offertes;  98  demandes.  Kn  septembre 
1904,  pour  100  places  offertes,  on  avait  eu  107  demandes 
ei,  en  septembre  1902, 147  demandes.  La  situation  a 


été  également  satisfaisante  dans  les  charbonnages,  les 
métallurgies  et  les  industries  électriques. 

La  production  du  fer  bruta  sérieusement  augmenté 
dans  ces  derniers  mois,  non  seulement  à  cause  du  tra- 
vail dans  les  hauts  fourneaux,  mais  par  la  construction 
de  hauts  fourneaux  nouveaux.  Et  les  cours  se  sont 
maintenus  assez  haut. 

Nous  tirons  de  la  même  statistique  que  l'industrie 
du  bâtiment  est  en  pleine  floraison  et  que  celle  de  la 
confection  est  prospère. 

Les  industries  de  l'alcool  sont,  par  contre,  en  moins 
bonne  posture,  fa  production  de  l'année  1904-1905  a 
été  de  3.790.079  hectol.  contre  3.853.057  hcctol.  en  1903- 
1904  et  3.388.139  hectol.  en  1902-1903.  La  consommation 
a  diminué  aussi  :  en  1904-1905,  elle  a  été  de  3.615.747 
hectol.  contre  3.802.120  hectol.  en  1903-1904  et  3.999.001 
hectol.  en  1902-1903. 


et 


Les  Banques  d'émission  depuis  1883.  —  Le  Deutsche 
OËkOnomîit  a  publié  lès  statistiques  suivantes  sur  la  situa- 
tion comparée  des  Banques  d'émission  allemandes  do  1883  a 
1904. 

La  circulation  et  les  disponibilités  ont  atteint,  à  la  lin  de 
chaque  année,  les  totaux  ci-dessous  : 

Proportion 

Années  Circulation     Encaisse  de  l'encaisse 


1883. 
1884. 
1885. 
1886. 
1887. 


1889  

1890  

1891  

18S2  

1893  

1894  

1895  

1896  

1897  

1898  

1899  

1900  

1901  

1902  

1903  

1904  

Voici,  d'autre  part, 

/a 


(Milliers  de 
1.030.200 
1.061.900 
1.063.200 
1.215.800 
1.207  800 
1.288.530 
1.351.000 
1.295.000 
1.313.900  1 
1.327.800 
1.297.500 
1.402.200  1, 
1.518.100 
!  M D.300 
1.518.500 
1.551.720 
1.567.119 
1.610.360 
1.637.505 
1.689.737 
1.742.220 
1.757.130  1. 


marks) 

703.200 

663.400 

76.9.500 

819.600 

900.000 

987.300 

869.200 

900.000 

043.000 

974.700 

9n,9.485 

lo0.189 

989.588 

931.615 

964.679 

894.639 

839.556 

866.596 

993.605 

906.579 

913.548 

039.041 


68.2 
62.4 
70.4 
67.4 
74.5 
76.7 
64.3 
70.0 
79.4 
73.4 
71.6 
82.1 
65.2 
64.2 
63.5 
57.6 
53.6 
53.8 
60.9 
53.6 
52.4 
59.1 


le  montant  des  dividendes  distribués 


1833.. 
1884.. 
1885.. 
1886. . 
1887. . 
1888. . 
1889. . 
1890. . 


5.9 
5.7 
5.7 
4.7 
5.2 
4.9 
6.1 
7.5 


1X91 . . 
1892. . 
1893. . 
1894. . 
1895.. 
1896. . 
1897.. 
1898.. 


6.8 
5.6 
6.6 
5.7 
5.3 
6.7 
7.1 
7.7 


1899. 
1900. 
1901. 
1902. 
1903. 
1904. 


9.1 
9.6 
5.7 
5.3 
6.1 
6.7 


BILAN  DE  LA   BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social   

Réserve  

Cirrnlation  île  billets  

Autres  engagements  à  vue.. 
Divers   


1905 

1904 

là  oct. 

m.  i  oct. 

15  oct. 

BU.  7  cet. 

787.357 

+  32.182 

839  669 

-r  50.225 

23.191 

+-  1-555 

:<3  800 

1  1.349 

•27.187 

+   6. 253 

34  117 

+  12.861 

l.ll.'i  t"3 

-108.689 

88(5.  £1)8 

-  60.511 

80  277 

+  9.348 

77. 858 

-  39.791 

124.340 

-  37. 772 

138  294 

-  22.998 

E6.872 

+  2.710 

132.284 

-  23.071 

ISO. ooo 

non  mod. 

150.000 

non  mod. 

i,i  su 

non  mod. 

51.014 

non  mod. 

1  4;;o.2')i 

86.118 

1.895.918 

-  86.435 

un  m 

--  6.6l7 

499  7b2 

-1-  3.633 

31.0".iil+  0.29S 

35  027i+  0.800 
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STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 
de 

l'esc 

0/0 

23  août   

989 

1.215 

600 

845 

57 

+  271 

3 

31  »   

932 

1  308 

527 

909 

66 

+  129 

M 

9olJ 

1  297 

m 

947 

56 

+  125 

15  •   

908 

1.313 

679 

1.051 

56 

+  115 

4 

897 

1  330 

634 

1.035 

54 

+  92 

30  »   

732 

1.682 

556 

1  343 

179 

-  430 

7  octobre   

753 

1.536 

524 

1.222 

71 

-  269 

S 

15  •   

787 

1.450 

518 

1  115 

80 

-  143 

» 

Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  20  colobre  1905. 

Le  marche'  a  été  assez  bien  dispose'',  surtout  pour  les  va- 
leurs industrielles  et  financières  qui  ont  presque  toutes  fini 
en  plus-values. 

Mais  les  bonnes  dispositions  ne  se  sont  pas  étendues  jus- 
qu'aux fonds  allemands  qui  sont  restés  stationnaires. 

Aux  fonds  étrangers,  aussi,  l'allure  a  été  plutôt  lourde. 

Mais  toutes  les  valeurs  à  dividendes  et  principalement  les 
valeurs  métallurgiques  et  charbonnières  ont  bénéficié  d'une 
hausse  appréciable. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  80  . .  ;  Extérieure  93  10  :  Lots 
Turcs  137  00  ;  Lombards  24  G0.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  18  octobre  1905. 
Le  marché  monétaire.  —  Le  commerce  du  coton.  —  La  semaine 
politique. 

Dans  le  courant  de  la  semaine  dernière,  une  ten- 
dance plus  facile  s'est  manifestée  sur  le  marché  moné- 
taire, due  à  ce  que  la  Banque  d'Angleterre  a  pu  acheter 
l'or  qui  était  offert  sur  la  place.  Mais  on  constate  main- 
tenant que  les  demandes  d'or  de  la  part,  de  l'Egypte 
seront  beaucoup  plus  importantes  qu'on  ne  le  croyait, 
car,  en  dehors  des  affaires  auxquelles  la  récolté  du 
coton  peut  donner  naissance,  la  spéculation  a  été  active 
en  Egypte,  sur  les  terrains  par  exemple.  Ces  demandes 
pourraient,  naturellement,  être  exécutées  au  moyen  de 
chargements  d'or  provenant  de  l'Inde,  mais  cette  solu- 
tion ne  viendrait  pas  améliorer  la  situation  de  la 
Banane,  étant  donné  que  l'on  escompte  ici  FaTrivage 
prochain  de  cet  or  indien. 

Un  important  mouvement  d'espèces  aura  lieu  égale- 
ment bientôt,  comme  conséquence  du  remboursement 
de  l'emprunt  de  la  Daïra-Sonieh.  On  sait  que  la  plus 
grande  partie  des  obligations  se  trouvent  en  Angle- 
terre, mais  il  s'en  trouve  également  sur  le  Continent  et 
en  Egypte.  Les  dividendes  des  actions  de  la  Compa- 
gnie de  la  Dafra  Sanieh  seront  très  probablement 
payés  surtout  au  Caire.  Sans  prétendre  que  ces  cir- 
constances soient  les  seules  raisons  de  l'augmentation 
des  demandes  d'or  de  l'Egypte,  on  ne  peut  méconnaî- 
tre toutefois  qu'elles  n'exercent  sur  elles  une  certaine 
influence,  par  suite  des  sommes  importantes  qui  ont 
été  retirées  du  marché  dans  le  but  du  remboursement 
de  cet  emprunt.  Cette  opération  coïncidant  avec  l'épo- 
que des  règlements  au  Stock-Exchange,  le  résultat  a 
été  de  réduire  les  ressources  du  marché,  si  bien  que 
celui-ci  a  do  emprunter  à  la  Banque.  Les  emprunts 
pour  une  semaine  ont  pu  être  obtenus  de  3  1/2  à 
3  8  'iO/0.  Une  somme  considérable  d'or  est  mainte- 
nant en  route  pour  l'Angleterre,  et  environ  500.000 
livres  sterling  sont  arrivées  le  14  octobre,  mais  il 
parait  douteux  que  la  Banque  puisse  s'approprier 
même  une  partie  de  ces  arrivages.  A  moins  qu'elle  ne 


I  puisse  augmenter  son  stock  de  métal,  la  possibilité 
d'un  taux  de  6  0/0  subsiste  toujours,  et  pour  plusieurs 
raisons,  dont  les  principales  sonl  les  suivantes  :  sor- 
ties possibles  d'or  pour  les  Etats-Unis,  augmentation 
des  demandes  d'argent  intérieures,  comme  conséquence 
de  l'accroissement  des  affaires  commerciales  el  indus- 
trielles, prélèvements  éventuels  d'or  effectués  chaque 
année  à  pareille  époque,  par  les  Banques  écossaises  ; 
émission  nouvelle  de  Bons  du  Trésor. 

11  y  a,  cependant,  deux  faits  qui  s'annoncent  comme 
favorables  :  l'un  d'eux  est  que  le  solde  qui  se  trouve 
à  Berlin  au  crédit  du  Gouvernement  japonais  doit  être 
transporté  à  Londres  ;  l'autre  csl  l'arrangement  annoncé 
par  le  Secrétaire  du  Trésor,  qui  permettra  aux  banques 
nationales  des  Etats-Unis  (l'augmenter  sensiblement 
leurs  émissions  de  billets  et  de  pouvoir  ainsi  faire  face 
aux  demandes  qui,  autrement,  nécessiteraient  des 
envois  d'or  de  l'Europe.  Par  suite  de  l'incertitude  du 
Marché  et  ce  fait  que  la  Banque  apporte  tous  »es 
efforts  pour  rendre  effectif  son  taux  de  \  0/0,  le  taux 
d'escompte  libre  s'est  élevé  un  peu  :  il  a.  atteint  3  15/16 
pour  le  papier  à  3  mois. 

D'après  les  statistiques  du  Board  of  Trade,  les  expé- 
ditions de  cotonnades  ont  été,  pendant  les  neuf  pre- 
miers mois  de  1905,  bien  plus  considérables  que  pen- 
dant les  périodes  correspondantes  des  deux  dernières 
années.  Voici  les  chiffres  des  exportations  pour  les 
neuf  premiers  mois  des  années  1003,  1904  et  1905: 

Yards 


1905. 
1904. 
1903. 


4.603.146.100 
4.070.503.200 
3.060.744.600 


Voici  les  chiffres  des  augmentations  relatives  aux 
pays  dont  les  achats  sont  en  progrès  : 


Chine  

Japon  

Bengale  

Indes  néerlandaises  

Bombay  

Turquie1  

Détroits  

Uruguay    

Afrique  du  Sud  britannique. 
Egypte  


Yards 

229  X00.000 
09.000.000 
61.000.000 
40. 000. 000 
HO.Oi  0.000 
22.000.000 
18.000.000 
14.000.000 
14.000.000 
13.000.000 


Par  contre,  quelques  pays  ont  acheté  des  quantités 
moindres;  voici  leur  nom  et  l'importance  des  diminu- 
tions les  concernant  :  République  Argentine,  25.000.000 
de  vards  ;  Venezuela,  16.000.000  de  yards;  Indes  Occi- 
dentales, 10.000.000  de  yards. 

Il  est  intéressant  de  remarquer  que  tandis  que  les 
exportations  accusent  un  accroissement  considérable 
cette  année  pour  les  cotonnades  écrues,  blanchies  et 
teintes,  l'augmentation  pour  les  cotonnades  imprimées 
ne  dépasse  pas,  par  contre,  6.000.000  de  yards. 

Les  filés  de  coton  ont  fait  l'objet  de  transactions  éga- 
lement importantes.  Voici  les  chiffres  des  exportations 
pendant  les  neuf  premiers  mois  des  années  1903,  1904 
et  1905  : 

Lbs. 

1905   148.153  600 

1904   116.458.100 

1903.....   111.449.100 

Parmi  les  pays  dont  les  achats  sont  en  progrès,  il 
faut  mentionner  la  Chine,  puis  le  Japon,  l'Egvpte  et  la 
Turquie. 

Le  prix  du  coton  brut  américain  sur  le  marché  de 
Liverpool  est  descendu  jusqu'à  5.28  d.  par  lb.,  subis- 
sant, dans  un  temps  relativement  très  court,  une 
réduction  de  3/4  d.  par  lb. 

La  récolte  égyptienne  est  également  encourageante; 
on  s'attend,  d'ailleurs,  à  une  production  au  moins 
égale  à  la  récolte  précédente,  étant  donné  que  la  sur- 
face cultivée  en  coton  est  plus  considérable  cette  année 
que  l'année  dernière. 

Il  se  construit  peu  de  manufactures  nouvelles.  Si- 
gnalons, toutefois,  que  quelques  Sociétés  se  sont  fon- 
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dées  pour  établir  des  filatures  à  Bolton,  Ileywood  et 
Ashton-undcr-Lyne.  Le  nombre  des  nouvelles  broches 
s'élève,  cette  année,  à  environ  5.000.000. 

Cette  situation  prespère  n'a  été  aucunement  troublée 
par  les  récents  événements  politiques.  L'émotion  que 
ceux-ci  ont  pu  provoquer  n'a  guère  dépassé  le  monde 
de  la  presse  ;  dans  le  monde  des  affaires,  voire  même 
parmi  le  gros  public,  il  n'ont  rencontré  que  de  l'indif- 
férence. Même  lorsque  la  question  marocaine  paraissait 
être  arrivée  à  son  maximum  d'acuité,  on  a  toujours 
envisagé  une  solution  pacifique.  Il  faut  bien  se  pénétrer 
en  éffet  de  cette  idée  qu'on  désire  ici  sincèrement  la 
paix;  et  on  est  persuadé  .qu'elle  est  pour  longtemps 
assurée,  grâce  à  la  fois  au  traité  anglo-japonais  et  à 
l'entente  cordiale  avec  la  France.  Aussi  ne  néglige-t-on 
rien  pour  rendre  plus  forts  ces  liens  amicaux  :  la  récente 
visite  au  Japon  de  l'escadre  anglaise  des  mers  de 
Chine,  et  le  chaleureux  accueil  que  la  Ville  de  Londres 
vient  de  faire  aux  conseillers  parisiens  en  sont  les 
preuves  évidentes. 

Les  Emissions  anglaises  pendant  le  3"  trimestre  de 

1905.  —  l^Economist  a  récemment  publié  le  relevé  des 
émissions  anglaises  pendant  le  8e  trimestre  de  1905. 
Voici  les  chiffres  obtenus  depuis  1901  : 

1901        1902       1903  1904 


1er  trimestre , 
2«  — 
3»  — 
4«  — 


35.044 
83.915 
19.029 
21.370 


(En  milliers  de  livres) 
47.993     22.226  19.905 
58.397     55.188  50.654 
21.276     15.063  9.547 
26.140     15.986  42.913 


1905 


67.301 
36.915 
22.854 


Totaux....    159.358   153.812   108.463  123.019 
Passant  à  l'examen  des  différentes   natures  d'emprunts 
effectués  pendant  les  neuf  premiers  mois  des  années  1904  et 
1905,  YEconomist  les  classe  de  la  manière  suivante  : 


3e  trimestre 
1905 


Total  des  9  l"s  mois 
1905  1904 
En  livres  sterling) 


Emprunts  anglais  

—  coloniaux.... 

—  étrangers  

—  munie,  angl. 
Corporations  colon,  an- 
glaises et  étrangères. . 

Ch.  de  fer  anglais  

—  ind.  et  colon. 

—  étrangers  

Compagn.  minières  : 

Australiennes  

Sud-Africaines  

Autres  ■' . 

C'"d'Explor.et  de  territ. 
Brasseries  et  Distilleries 
Commission,  exportât.. . 

Manufactures  

Sociétés  commerciales.. 

—  territoriales.. . . 

—  métallurgiques. 

—  d'électricité  

Tramways  et  Omnibus. . 

Gaz  et  Eaux  

Hôtels,  Théâtres  

Sociétés    pour  acquisi- 
tion de  brevets  

Docks  

Banques  et  assurances.. 
Divers   


15 

310 

000 

10.155 

000 

1.349.900 

10 

663 

200 

14.818 

500 

9.000.009 

29 

539 

300 

15.863 

100 

1.936.600 

5 

931 

300 

6.160 

500 

7 

363 

100 

2.895 

000 

24o!oOO 

2 

806 

800 

4.301 

500 

2.249.500 

15 

266 

900 

'3.  H0 

200 

1.245.000 

8 

954 

000 

2.992 

500 

22.500 

134 

400 

308 

800 

220.000 

3 

429 

100 

1.237 

100 

586.700 

1 

122 

000 

675 

700 

420.700 

1 

756 

100 

1.749 

500 

21.700 

1 

261 

700 

1.641 

300 

396 

000 

71 

200 

442.900 

2 

615 

300 

1.227 

200 

170.500 

965 

sno 

901 

500 

16 1.000 

1 

834 

900 

689 

200 

393.400 

2 

969 

900 

1.761 

200 

275.000 

1 

849 

200 

2.497 

9oo 

1.800.000 

3 

644 

200 

2.539 

f.no 

123.200 

685 

i00 

1.010 

800 

25.800 

660 

800 

350 

700 

80 

000 

434 

500 

3 

657 

000 

147 

800 

1.384.300 

1 

853 

000 

:î.ii85 

000 

756.400 

2 

321 

400 

144 

Oi  m 

22.854.100  1-47.070.800   80. 105.800 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

19  Octobre  1905 
Département  des  opérations  d'émission 
PASSIF         Ut.  st. 


Billets  créé». 


18. 810. 000 


Total   48  816-000 


actif  Liv.  st. 

Dette  fixe  de  i'Etaf...  11.015.1GO 

Rente»  Immobilisée»'.  7  431-909 

Or  monnayé  et  lingots  »0.3fl(i.QUC 

Total   4S.8iO.000 


Département  des  opérations  de  banque 


PASSIF 

Capital  social  

Réserve  et  profits  et 
pertes  

Trésor  et  administra- 
tion publique  

Comptes  particuliers. 

Billets  à  sept  jours,  etc. 


Liv.  st. 
14.SS3.000 

3.173.000 

9.481.000 
40.362.000 
108.000 


Total   117.877  000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   16  058.000 

Portefeuille  et  avances  29.S  ili.000 

Billets  en  réserve   19.870.000 

Or  et  argent  monnayé»  1.797.000 


Total   67.S77.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 

Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monaayé 
et 
lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  a  7  jours) 

Dépôts 

Dispon.  dudép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc 

% 

31  août  

36.651 

29.663 

54  964 

47  553 

25.438 

46  22 

2  1/2 

7  septembre. . 

35.691 

29.449 

54  843 

48.469 

24.695 

4*  95 

» 

14  »   

35.257 

29.202 

53.710 

i:..vi 

24.505 

45  51 

3 

21   

35  232 

28.805 

55.416 

48.879 

24  877 

44  81 

» 

28  »   

34  629 

29  272 

59.372 

53.964 

23.807 

40  03 

4 

5  octobre  

32.300 

29.773 

54.273 

51  037 

20. 977 

38  60 

» 

12  »   

31-510 

29.374 

.49.533 

46.764 

20.586 

41  47 

» 

19  »   

32.163 

28.940 

50.043 

46.204 

21.673 

43  21 

■ 

Placements  anglais  à  l'Etranger.  —  On  lit  dans  le 
Statist  une  lettre  que  vient  de  lui  adresser  M.  Edgar  Speyer, 
et  dans  laquelle  celui-ci  étudie  le  mouvement  des  placements 
anglais  à  l'étranger,  avec  ses  conséquences  : 

«  Dans  votre  numéro  dix  10  juin  dernier,  écrit  M.  Speyer, 
vous  avez  bien  voulu  publier  une  conférence  que  j'ai  faite  à 
l'Institut  des  Banquiers  sur  les  finances  gouvernementales 
du  Boyaume-Uni.  Dans  cette  conférence,  je  faisais  ressortir 
brièvement  les  causes  de  l'énorme  croissance  de  nos  impor- 
tations pendant  ces  dernières  années,  alors  que  nos  exporta- 
tions n'accusaient  qu'une  augmentation  relativement  peu 
importante  ;  et  je  disais  que  la  principale  raison  de  cette 
grosse  différence  en  faveur  des  importations  se  trouvait  dans 
ce  fait  que  la  progression  ascendante  de  nos  placements  de 
capitaux  à  l'étranger  s'était  ralentie  beaucoup,  tandis  que  les 
placements  effectués  par  nos  principaux  concurrents  com- 
merciaux ne  cessaient  de  s'accroître  d'une  façon  très  sen- 
sible. Pour  compléter  ma  conférence,  j'ai  demandé  à  M.  le  pro 
fesseur  Paul  Arnot,  de  Francfort-sur-le-Mein,  de  vouloir  bien 
me  faire  connaître  son  opinion  en  ce  qui  concerne  «  l'exporta- 
tion de  capital  et  la  gestion  commerciale  de  l'Allemagne  ». 
Dans  la  réponse  qu'il  m'a  fait  parvenir,  le  professeur  Arnot 
s'attache  à  montrer  que  les  placements  de  l'Allemagne  à 
l'étranger  dans  ces  dernières  années  ont  été  considérables  : 
dans  une  période  relativement  courte,  l'Allemagne  a  placé  à 
l'extérieur  une  somme  qui  n'est  pas  inférieure  à  30.000  mil- 
lions de  marks  (1.500.000.000  deliv.  st.),  donnant,  cny  compre- 
nant les  profits  de  transports  maritimes  et  des  affaires  de 
commission,  un  revenu  de  2  000  millions  de  marks  (100.000.000 
de  liv.  st.)  ;  après  avoir,  pendant  ces  récentes  années,  placé  à 
l'étranger  800  millions  de  marks  par  an  en  moyenne  ^40.000.000 
de  liv.  st  ),  les  importations  en  Allemagne  excèdent  encore  les 
exportations  de  1.20O  millions  de  marks  ;60.000.000  de  liv.  st.). 

«  Le  montant  des  capitaux  allcmauds  à  l'étranger  n'est  guère 
encore  que  la  moitié  de  celui  des  capitaux  anglais, "et  les  im- 
portations de  marchandises  qui  correspondent  aux  services 
rendus  (intérêts,  frets,  commissions,  assurances,  etc..)  —  je 
fais  abstraction  des  importations,  qui  sont  la  contre-partie 
des  exportations  —  n'excèdent  pas  100.000.000  de  livres  ster- 
ling, alors  que  le  revenu  de  l'Angleterre  dans  les  moines 
conditions  atteint  environ  180.000.000  de  livres  sterling;  mais 
il  faut  faire  remarquer  que  cette  différence  diminue  depuis 
plusieurs  années  en  faveur  de  l'Allemagne,  par  suite  du 
ralentissement,  que  nous  signalions  tout  à  l'heure,  des  pla- 
cements anglais -à  l'étranger.  Nul  toute  que  cette  règle  qui 
veut  qu'une  nation  qui  prospère  devienne  plus  prodigue  dans 
ses  dépenses  ne  s'applique  également  à  l'Allemagne;  déjà, 
en  effet,  ce  pays  commence  ■/  consommer  à  l'intérieur  une 
portion  plus  grande  de  sa  richesse  en  lissante.  Si  cette  ten- 
dance de  dépenser  davantage  pour  vivre  d'une  façon  plus 
confortable  se  développe  en  Allemagne  alors  que  l'Auglolerro 
se  montre  plus  économe,  celle-ci  pourra  de  nouveau  accroître 
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ses  placements  à  l'étranger,  et  son  commerce  d'exportation, 
ainsi  que  le  revenu  qu'elle  tire  de  ses  capitaux  du  dehors, 
s'augmenteront  plus  rapidement  que  pour  l'Allemagne.  Dans 
ces  derniers  mois,  les  capitaux  anglais  ont  de  nouveau  afflué 
vers  les  colonies  et  l'étranger;  et  nous  avons  pu  conséquem- 
ment  constater  une  augmentation  sensible  des  exportations 
de  nos  produits.  Puisse  le  nouvel  esprit  d'économie  bien  com- 
prise (à  la  fois  de  temps  et  d'argent)  qui  commence  à  animer 
le  peuple  britannique  continuer  à  inspirer  la  conduite  de  ses 
affaires  !  Alors  nous  entendrons  moins  gémir  sur  notre  com- 
merce d'exportation,  sur  les  conditions  du  travail,  sur  la 
situation  économique  du  pays,  et  on  s'inquiétera  moins  aussi 
de  l'accroissement  du  commerce  extérieur  et  de  la  prospérité 
chez  nos  rivaux  ».         >  _ 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  20  octobre  1905. 
La  situation  monétaire  a  de  nouveau  inquiété  le  Stock- 
Exchange  et  l'on  a  craint  jusqu'à  ce  jour  le  relèvement  du 
taux  de  l'escompte  à  la  Banque  d'Angleterre.  Cette  éventua- 
lité ne  s'est  pas  produite,  mais  elle  pourrait  bien  n'être  que 
retardée. 

Les  Consolidés  finissent  à  £8  11/16  contre  88  3/4. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  assez  calmes.  Ultalien 
i  0  0  est  à  104  1/2;  l'Extérieure  Espagnole  finit  à  92  1/4, 
et  le  Turc  unifié  4  0/0  est  terme  à  89  1/2. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  moins  actifs.  L Argentin 
5  O/O  1886  est  à  102  ./.,  et  le  Funding  à  100  1/2.  Le  Brésil 
5  010  est  à  99  . / . . 

Les  Chemins  anglais  restent  calmes. 

Les  valeurs  américaines  sont  plus  hésitantes  et  clôturent 
en  tendance  lourde. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  174  3/4  ;  VErie  à  49  3/4,  et  le 
Louisiille  à  154  3/4  ;  VAtchison  à  89  7/8,  et  le  Norfolk 
à  87  1.2. 


BELGIQUE 

Le  Budget  de  1906.  —  M.  le  comte  de  Smet  de  Naeyer, 
ministre  des  finances,  vient  de  faire  distribuer  l'exposé 
général  des  budgets  des  recettes  et  des  dépenses  pour  l'exer- 
cice 1906. 

Il  constate  que,  d'après  l'ensemble  des  projets  formant  le 
"budget  général,  le  bilan  présumé  de  l'exercice  1906  s'établit 
ainsi  qu'il  suit  : 

Montant  des  évaluations  de  recettes,  558.863.927  fr.  90  ; 
montant  des  prévisions  de  dépenses,  557.805.483  fr.  52;  soit 
un  excédent  de  receltes  de  1.058.444  fr.  38. 

Le  Ministre  des  finances  établit  que,  bien  que  la  dette  con- 
solidée ait  été  portée  de  1.253.994.648  francs  en  1878  à  3  mil- 
liards 117.038.048  francs  en  1905,  la  somme  annuelle  sup- 
portée par  chaque  habitant  du  chef  des  charges  de  la  dette 
non  convertie  par  le  revenu  net  des  capitaux  empruntés 
ne  s'élève  plus  aujourd'hui  qu'à  3  fr.  27,  alors  qu'elle  était 
de  5  fr.  14  en  1878  et  de  6  fr.  75  en  1884. 

L'exposé  général  contient  deux  intéressants  tableaux  :  l'un 
présente  le  détail  do  ces  chiffres  mis  en  regard  de  ceux  du 
budget  de  1905,  et  l'autre  indique,  par  branche  de  revenu, 
comparativement  au  budget  de  1905,  les  augmentations  et  les 
diminutions  qui  résultent  du  nouveau  projet  de  budget  des 
voies  et  moyens. 

Voici  le  relevé  des  dépenses  exceptionnelles  mises  depuis 
douze  ans  à  charge  des  ressources  ordinaires  du  Trésor  : 

Francs 

1895  Dépenses  effectuées   3.885.627  24 

1896  -  —    14.386.988  79 

1897  —  —    23.732.150  57 

1898  —  -    10.791.145  40 

1893         —  -    16.7!  0.364  49 

1900  —  —    13.974.845  74 

1901  —  —    13.856.763  10 

1902  —  -    13.653.128  48 

1903  -  -    10.603.149  02 

1904  —      (chiffre  approxim.)     11.920.000  » 

1905  Crédits  votés   20.168.830  01 

•     1906   Crédits  proposés   11.532.333  01 


Comparativement  au  budget  général  tel  qu'il  étai 
antérieurement  à  la  réforme  de  la  comptabilité,  le 
assume  aujourd'hui  les  charges  nouvelles  suivantes  : 

1°  Emploi  obligatoire  en  toute  hypothèse,  des  fonds 
tissement  de  la  dette  publique.  Les  crédits  portés  de 
au  projet  de  budget  pour  1906  s'élèvent  ensemble  à    1 1 

2"  Dépenses  exceptionnelles  :  montant  total  des 
divers  articles  inscrits  au  projet  de  budget  pour 
•1900  

8°  Montant  do  l'allocation  pour  reconstruction 
de  bâtiments  et  autres  installations  fixes  du  che- 
min de  for  

Relèvement  de  l'allocation  pour  renouvellement 
du  matériel  roulant  

4°  Montant  des  dépenses  d'ordre  économique 
payable  par  annuités  (mentionné  pour  mémoire, 
les  annuités  étant  compensées  en  grande  partie 
par  les  recettes  transférées  au  budget  des  voies 
et  moyens). 


.  dressé 
budget 

d'amor- 
ce chef 
,850.000 


11.530.(00 


000.000 
500.000 


Montant  des  charges  nouvelles   29 .880. 000 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Belgique.  —  Pendant  les 
neuf  premiers  mois  de  1905,  le  commerce  général  d'im- 
portations s'est  élevé  à  13.845.467  tonnes,  d'une  valeur  de 
2.116.478.000  fr.,  contre  13.096.519  tonnes,  valant  1  milliard 
993.814.000  fr.  pendant  la  même  période  de  1904. 

En  exportation,  cette  même  période  comporte  un  chiffre 
de  11.233.127  tonnes,  coûtant  1.535.615.000  francs,  contre 
11.352.715  tonnes,  coûtant  1.497.147.000  francs,  en  1904.  De 
ces  chiffres  ressortent  un  accroissement  de  748.948  tonnes  ou 
5.7  0/0  et  de  122.664.000  fr.  ou  6.2  0/0  pour  les  importations 
et  une  diminution  de  120.588  tonnes  ou  1.1  0/0  ce  qui  se 
traduit  par  une  augmentation  de  36.468.000  francs  ou  2.6  0/0 
pour  les  exportations. 

Le  total  des  droits  de  douane  perçus  de  ces  deux  chefs 
s'élève  à  41.0Ô7  120  francs,  contre  36.296.757  francs  en  1904, 
ce  qui  établit  une  différence  en  plus  de  13  1  0/0,  exactement 
4.760.363  francs. 

Dans  ces  chiffres  figurent  les  quatre  pays  principaux  :  l'Al- 
lemagne, l'Angleterre,  la  France  et  les  Pays-Bas,  pour  les 
sommes  suivantes,  en  milliers  de  francs  : 

Importations  1905  1904  1903 

Allemagne   229.810  197.599  197.579 

Angleterre   168.613  161.690  152.974 

France   319.741  310.268  261.549 

Pays-Bas   174.605  175.227  165.612 

Exportations  1905  1904  1903 

Allemagne   346.001  322.773  289.978 

Angleterre   252.329  277.215  263.731 

France   2(11 .954  255.531  278.678 

Pavs-Bas   184.028'  188.514  162.547 


DANEMARK 


La  Banque  Nationale  de  Danemark  en  1904-1905. 

—  La  Banque  Nationale  de  Danemark  a  publié  le  compte 
rendu  de  l'exercice  clos  le  31  juillet  1905.  L'année  écoulée  n'a 
pas  présenté  de  caractères  économiques  notablement  diffé- 
rents de  la  précédente.  Vers  le  mois  de  février,  il  s'est  pro- 
duit une  détente  du  marché  monétaire  qui  a  permis  à  la  Ban- 
que d'abaisser  de  4  1/2  à  4  0/0  le  taux  minimum  de  son 
escompte. 

Au  31  juillet  1905,  l'encaisse  s'élevait  à  78.348.757  kroner, 
dont  30.098.752  kroner  en  monnaies  danoises  et  48.250.005 
kroner  en  barres  et  monnaies  étrangères  d'or  ;  en  juillet 
1904,  elle  n'atteignait  que  67.396.568  kroner.  La  circulation 
des  billets  était  de  110.538.785  kroner,  contre  103.908.885 
kroner  à  la  fin  de  l'exercice  précédent. 

Le  mouvement  des  comptes  courants  (versements  et  paie- 
ments réunis),  pour  le  siège  central  de  Copenhague  seule- 
ment, s'est  élevé  à  1.515  millions  de  kroner.  Le  solde  de  ces 
comptes,  pour  l'ensemble  du  siège  central  et  des  succursales 
de  la  Banque,  était,  en  fin  d'exercice,  de  3.700.000  kroner. 
Il  a  été  émis  pour  105  millions  de  kroner  de  mandats  sur  la 
Banque. 
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Il  a  été  escompté  pour  3.~>H  millions  dé  kroner  do  papier, 
dont  302  millious  de  papier  danois  et  56  millions  de  papier 
sur  l'étranger.  Le  portefeuille  total  atteignait,  au  31  juillet, 
33.100.tl00  kroner.  Le  taux  moven  de  l'escompte  a  été  de 
4.36  0/0. 

Les  avances  sur  titres  se  sont  élevées  à  7.(100.000  kroner, 
les  avances  sur  obligations  hypothécaires  à  5.700.000  kroner, 
et  les  prêts  directs  sur  immeubles  à  100.000  kroner. 

Les  bénéfices  bruts  de  l'exercice  ont  été  de  2. 81)1. 000  kroner 
et  les  bénéfices  à  répartir,  déduction  faite  des  frais  et  impôts, 
de  2. 107 .000  kroner.  Le  compte  rendu  donne  16  répartition 
des  bénéfices  de  l'exercice  1903-lOOi  ;  il  a  été  distribué  aux 
actionnaires  un  dividende  de  7  0/0  sur  un  capital  de  27  mil- 
lions de  kronér,  soit  1 . 8t>0 . 1 00  kroner,  et  230.000  kroner  ont 
été  portés  à  la  réserve. 

Signalons  aussi  que  l'accord  conclu  en  1885  entre  les 
Banques  de  Suède,  de  Norvège  et  de  Danemark,  au  sujet  du 
paiement  par  l'une  quelconque  de  ces  banques,  des  billets  et 
des  mandats  émis  par  les  deux  autres,  a  été  dénoncé  par  la 
Banque  Bogate  de  Suéde,  et  que  des  négociations  sont  en 
cours  pour  la  continuation  des  coopérations  sous  une  forme 
un  peu  différente. 

Enfin,  la  Banque  Nationale  s'est  intéressée  à  la  création 
de  la  Banque  Nationale  des  Indes  occidentales  danoises, 
qui  a  commencé  ses  opérations  au  cours  de  cette  année. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 

Madrid,  le  16  octobre  1905. 
La  situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 

La  question  des  dépenses  pour  l'armée  et  pour  la 
marine  a  été  sur  le  point  d'amener  une  crise  ministé- 
rielle, mais  le  ministre  de  la  marine,  M.  Villariueva,  a 
rencontré  un  adversaire  si  puissant  en  la  personne  du 
ministre  des  finances  qu'il  a  été  obligé  de  battre  en 
retraite,  contre  son  gré.  M.  Ecliegaray,  soutenu  par 
M.  Montero  ilios,  a  posé  la  question  en  ces  termes  : 
«  Je  m'explique  très  bien  que  les  ministres  désirent 
voir  leur  budgets  largement  dotés  pour  faire  face  à 
tous  les  besoins,  et,  personnellement,  j'aurais  le  plus 
grand  plaisir  à  leur  accorder  tous  les  crédits  qu'ils 
désirent,  mais,  comme  ministre  des  finances,  mon  de- 
voir est  tout  tracé  :  j'ai  besoin  d'un  boni  de  40  millions  ; 
partagez-vous  le  reste,  soit  6  millions. 

Cette  fermeté,  que  rien  n'a  pu  faire  fléchir,  a  fini  par 
l'emporter,  à  tel  point  que  dans  le  Conseil  de  cabinet 
tenu  samedi  soir,  les  augmentations  de  dépenses 
sollicitées  n'ont  été  que  de  4  millions,  mais  il  ne  faut 
pas  en  déduire  que  la  situation  du  Cabinet  est  affermie 
pour  longtemps;  les  partisans  des  grands  armements 
ne  se  tiennent  pas  pour  battus  et  reviendront  à  la 
charge. 

En  attendant,  le  chiffre  des  dépenses  pour  1905  est 
fixé  à  964  millions  de  pesetas  et  les  recettes  à 
1.005  millions. 

Les  maisons  de  banque  de  Madrid,  qui  avaient  pris 
part  au  premier  emprunt  marocain,  ont  été  invitées 
parla  Banque  d'Espagne  use  partager  les  300.000  marks 
de  participation  qu'on  leur  avait  offert  dans  l'emprunt 
que  la  maison  Mendclsohn  a  consenti  au  Sultan  du 
Maroc  et  qu'elle  ne  pouvait  pas  accepter  à  cause  de 
ses  statuts.  L'opération  n'a  donné  lieu  à  aucune  diffi- 
culté et  motivera,  vraisemblablement,  une  exportation 
d'écus  espagnols,  puisque  c'est  la  monnaie  courante  au 
Maroc. 

L'aspect  de  la  Bourse  s'est  amélioré  un  peu  pendant 
la  semaine  mai6  ce  n'est  qu'en  façade;  au  fond  on  est 
encore  sous  le  coup  du  manque  d'argent. 

Il  est  vrai  que  quelques  capitaux  ont  pris  le  chemin 
de  la  Bourse  mais  ils  ont  eu  soin  de  se  faire  payer  et 
le  report,  quoiqu'un  peu  moins  tendu,  est  encore  cher 
au  gré  des  spéculateurs.  Il  y  a  huit  jours  on  le  payait 
iO  centimes  et  samedi  dernier  le  prix  avait  baissé  à 20, 


mais  cette  différence  de  moitié  est  plus  apparente  que 
réelle  ;  en  tenant  compte  des  jours  écoulés  elle  n'csl 
que  de  10  centimes.  Le  prix  réel  était  doue  de  4.60  0/0. 

A  cette  cherté  de  l'argent  il  faut  ajouter  que  le 
comptant  a  vendu,  tout  doucement,  mais  a  vendu  ;  il  y 
a  eu  assez  de  titres  réalisés  pour  compte  d'étrangers 
qui  avaient  laissé  s'accumuler  des  intérêts  en  les  em- 
ployant en  achats  de  valeurs  d'Etat  pour  ne  pas  les 
rapatrier  en  subissant  une  forte  perte,  et  voyant  que  le 
change  baissait,  dans  une  plus  forte  proportion  que  la 
Dette,  ils  ont  saisi  l'occasion  pour  vendre  celle-ci  et 
acheter  de  l'or. 

Ces  influences  se  sont  faites  visibles  dans  les  mouve- 
ments du'cours  de  la  Dette  -i  0/0  :  de  78  35  elle  revint  à 
78  20  pour  bondir  à  78  60,  redescendre  à  78  Mi,  fermer 
samedi  à  78  55  0/0  et  aujourd'hui  à  78  40  0,0. 

Bien  que  l'étal  du  marche  rende  difficile  de  formuler 
une  prophétie,  je  crois  qu'il  faudra  encore  quelques 
jours  pour  qu'il  rentre  dans  la  normalité.  Heureuse- 
ment, M.  Ecliegaray  a  conservé  le  portefeuille  des 
Finances  dans  des  conditions  qui  éloignent  au  moins, 
poui  quelques  mois,  toute  crainte  d'augmentation  de 
dépenses. 

La  Délie  i»  0,  0  a  élé  mieux  tenue  et  s'avance  de  9850 
à  98  95  0/0,  et  comme  il  est  probable  que  le  rembour- 
sement des  obligations  aura  lieu  en  Dette  perpétuelle, 
le  cours  de  VAmortissable  semble  appelé  à  se  raffermir. 

Aujourd'hui,  le  marché  a  été  très  ferme  au  comp- 
tant, mais  le  report  fin  courant  a  été  de  27  1/2  cen- 
times d'abord  et  de  30  ensuite  ;  cela  fait  9  0/0  l'an,  et  il 
est  permis  de  se  demander  si,  dans  ces  conditions,  la 
hausse  tant  désirée  pourra  avoir  lieu.  Bien  qu'il  faille 
attendre  quinze  jours  pour  la  liquidation  et  que,  dans 
ce  délai,  il  soit  possible  d'arranger  beaucoup  de  choses, 
je  crois  qu'on  peut  faire  quelques  réserves  pour  l'avenir. 

Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne  commencent  à 
528,  baissent  à  423  et  finissent  à  425  0/0. 

On  a  mis  en  avant  une  combinaison  qui  consiste  à 
émettre  de  la  Dette  amortissable,  à  intérêt  réduit,  pour 
rembourser  à  la  Banque  d'Espagne  les  400  millions  de 
pagarès  qu'elle  a  encore  en  portefeuille  ;  cette  émis- 
sion permettrait  d'éteindre  le  montant  des  pagarès 
avec  une  annuité  un  peu  supérieure  à  celle  qu'ils  de- 
mandent actuellement,  mais  il  serait  encore  hasardeux 
de  dire  si  l'idée  sera  mise  en  pratique. 

Actions  des  Tabacs  plus  faibles  ;  elles  ouvrent  à  388, 
baissent  à  385,  reviennènt  à  387  0/0  et  clôturent  à  ce 
cours;  Hypothécaire  d'Espagne  à  209  0/0;  Hispano 
Americano  à  122  0/0  ;  Espagnole  de  Crédit  h  106  50  0/0; 
Caslilla  à  73  0/0. 

Les  valeurs  sucrières  sont  très  Offertes  ;  la  spécula- 
tion aragonaise,  escomptant  une  forte  hausse,  en  avait 
acheté  plus  de  50  millions  de  pesetas.  Pour  augmen- 
ter l'étendue  de  l'opération,  les  spéculateurs  avaient 
demandé  des  avances  à  la  Banque  d'Espagne,  mais  le 
cours  de  ces  titres  ayant  baissé,  la  Banque  peut  de- 
mander une  augmentation  de  couverture  et  il  peUt 
surgir  un  contlit  pour  un  bon  nombre  d'intéressés.  Les 
actions  privilégiées  baissent  pendant  la  semaine  de  70 
à  64  et  clôturent  aujourd'hui  à  65;  les  ordinaires  de 
35  a  :!3  et  clôturent  à  31  0/0  ;  les  obligations,  atteintes 
également,  passent  de  98  à  95  et  ferment  à  96  0/0. 

Résineras  173  0/0:  Explosifs  281  0/0;  Altos  Hornos 
de  Vizcaya  à  219  0/0;  cette  valeur  hénéficie  de  l'an- 
nonce d'un  relèvement  des  prix  de  certaines  manufac- 
tures métallurgiques,  mais  il  ne  faut  pas  vendre  la 
peau  de  l'ours  

Obligations  du  Trésor  à  100  50  0/0. 

Ville  de  Madrid  :  h  0;0  à  84  50  0/0  ;  Expropriations 
«  en  el  interior  »  à  96  0/0  ;  dito  «  en  el  emanche  »  à 
92  0  i);  -Madrilèna  de  Eleclricitad  à  8.8  50  0/0;  Avizas 
série  A  à  103  25,  série  C  93  0/0. 

Beaucoup  de  monde  a  continué  à  ergoter  sur  les 
causes  des  variations  du  change  ;  la  haussse  de  1  50 
pour  cent  qui  a  eu  lieu  en  deux  jours  a  donné  prétexte 
à  des  déclamations.  Cependant,  il  me  semble  qu'elle 
s'explique  d'elle-même.  Toutes  les  livres  et  tous  les 
francs  offerts  au  moment  de  la  baisse  avaient  été  ra- 
massés (je  peux  dire  qu'il  y  a  eu  des  achats  impor- 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Italie 


tants  à  26  25  0/0);  les  acheteurs  sont  arrivés  et  les 
cours  ont  repris  jusqu'à  29  0/0,  ce  qui  fait  un  joli  bé- 
néfice. Aujourd'hui,  la  clôture  a  eu  lieu  à  28  15  et  il  y 
a  eu  des  offres. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

28  sept.    2  oct.     9  oct.     15  oct. 

4  0/0  Intérieur   79  53      IN  90      "58  35      78  40 

5  0/0  Amortissable   98  80      98  95      98  50      98  65 

Banque  d'Espagne   429  ..     181  ..     428  ..     425  . . 

—     Hypothécaire   208..     209..  209.. 

Comp.  Fer  m.  des  Tabacs    392  . .     387  . .     388  . .     387  . 

Chèque  sur  Paris   30  60      30  05      27  10      28  15 

—        Londres   32  71      31  97      32  18 

Cédules  hypothéc.  4  0/0.     103..     101..     101..     100  50 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  relevons  les 
différences  suivantes  :  -f-comptes  courants,  5  millions; 
—  avances  et  crédits,  4. 


iaiies  et 


Recettes    des    Chemins    de   fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  M  septembre  (39  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  dellDspagne: 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Ancien  réseau..  ■ 

2-010 

5C  670-824 

31.096 

497 

51 

195.093 

49.911.300 

Asturies,  Galice. 

784 

15  093.467 

15-558 

094 

13 

720.105 

15.606.804 

Valence  à  Utiel  . 

88 

588-413 

612 

253 

793.790 

719  982 

104 

982. 2!3 

1.013 

272 

1 

u;s  &S9 

1.191-680 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

112 

2.028  136 

2.082 

717 

1 

974-844 

2.027-590 

Almansa  Valence 

499 

10.329.452 

10-692 

964 

lu 

926.19:--. 

10-4*4.157 

Total  Nord  de  l'Esp.. 

3.637 

19-692.305 

81-0S5 

m 

81 

G60  084 

80.001  513 

1-061 

16-309.958 

15.948 

5i0 

16 

423.900 

15.704.993 

Madrid-Saragosse 

Barcel .  -France . 

3-630 

74.308  804 

75.081 

197 

75 

899.673 

74.762  415 

Sud  de  l'Espagne. 

302 

2  783-858 

3.195 

416 

3 

340.799 

3-574  787 

Courrier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  19  octobre  1905. 
Le  marché  a  fait  prouve  d'une  grande  fermeté  et  â -clôturé 
en  excellente  tendance.  Le  change  sur  Paris  s'améliore  de 
nouveau  et  se  traite  à  27  62;  L'Intérieure  clôture  à  78  50. 


ITALIE 


LA  SITUATION 


Rome,  17  octobre  1905. 
La  --itualion  du  Ministère.  —  La  baisse  aux  Bourses  italiennes.  — 
Les  habitations  ouvrières  à  bon  marché.  —  Les  Caisses  d'épargne. 

Depuis  ma  dernière  correspondance,  la  situation  du 
Cabinet  Fortis  ne  semble  pas  s'être  améliorée.  Au  mois 
de  juin,  il  avait  réellement  une  grande  autorité  sur  la 
Chambre  :  jour  par  jour  elle  parait  s'être  effritée  et  il 
n'est  pas  très  certain  qu'il  ait  aujourd'hui  la  confiance 
de  la  majorité  des  députés. 

Son  existence  va  dépendre  de  la  précision  des  décla- 
rations qu'il  fera  à  la  rentrée  du  Parlement.  S'il  se 
présente  avec  un  programme  bien  net,  catégorique,  il 
aura  quelque  chance  de  rallier  autour  de  lui  une  majo- 
rité suffisante.  Mais  son  existence  est  à  cette  condition. 

Il  aura  à  liquider,  avant  tout,  l'éternelle  question 
des  chemins  de  fer,  à  organiser  le  réseau  de  l'état.  Il 
peut  fort  bien  tomber  sur  ce  dangereux  obstacle. 

La  situation  du  marché  financier  italien,  que  je 
vous  avais  pendant  longtemps  décrite  comme  bonne, 
vient  de  se  modifier  dans  un  sens  qui  n'03t  guère  à  son 
avantage.  Il  y  a  baisse,  et  baisse  importante,  dans 
toutes  les  Bourses  du  royaume  et  particulièrement  aux 


Bourses  de  Milan  et  de  Gênes.  Les  valeurs  indus- 
trielles ont  le  plus  souffert  :  ce  sont  elles,  d'ailleurs, 
qui  ont  été  les  directrices  du  mouvement  de  baisse. 
La  spéculation,  qui  s'était  longtemps  exercée  sur  elles, 
les  avait  poussées  trop  haut;  1  inévitable  réaction  vient 
de  se  produire.  Elles  ont  plié,  sous  l'exagération  même 
de  la  hausse.  Ouatre  groupes  d'actions  ont  principale- 
ment fléchi  :  celles  d'iùlison,  de  ITtalo-Americana. 
Ansaldo-Annstrong  et  Yizzola.  Les  actions  Edison  ont 
passé,  en  un  jour,  de  1.050  à  666;  les  Vizzolas,  de  1.700 
a  1.350.  Les  actions  des  premières  Compagnies  de  gaz 
et  de  tramways  ont  subi  de  semblables  moins- values , 

La  rente  italienne  a  pu,  malgré  l'ambiance,  rester  à 
des  cours  assez  satisfaisants. 

Il  se  produit  en  ce  moment,  en  Italie,  un  événement 
social  qui,  à  cause  de  ses  conséquences,  ne  peut  passer 
inaperçu  :  c'est  le  développement  rapide  des  habita- 
tions ouvrières  à  bon  marché.  Une  Société  coopérative 
de  Borne  vient  d'en  inaugurer  tout  un  groupe  et 
M.  Luzzati,  ancien  ministre  du  Trésor,  qui  a  présidé 
la  cérémonie,  a  retracé,  à  cette  occasion,  le  programme 
de  cette  évolution  :  «  Ce  mouvement,  a  dit  M.  Luzatti, 
doit  être  considéré  non  seulement  comme  favorable  au 
point  de  vue  économique,  mais  aussi  au  point  de  vue 
moral...  Ces  habitations  amélioreront  à  la  fois  l'âme 
et  le  corps  du  peuple.  - 

Les  Sociétés  coopératives  des  chemins  de  fer,  des 
métiers,  des  petits  commerçants,  sont  en  train  de 
construire;  la  coopérative  du  «  Grondi  »  possède  déjà 
quelques  maisonnettes  décentes  et  saines.  L'  «  Institut 
pour  les  habitations  à  bon  marché  »  songe  à  pourvoir 
les  ouvriers  du  plus  grand  nombre  possible  de  loge- 
ments. Toutes  ces  forces,  coordonnées,  décupleront 
leurs  effets  salutaires... 

Les  Caisses  d'épargne  de  Borne  et  de  Milan  accorde- 
ront aux  Sociétés  coopératives  romaines  un  appui 
appréciable;  de  même,  les  banques  populaires  pourront 
aider  plus  efficacement,  ce  louable  mouvement;  ces 
questions  seront  d'ailleurs  discutées  au  prochain  Con- 
grès des  banques  populaires,  à  Crémone. 

Enfin,  la  «  Caisse  Nationale  poUr.  la  vieillesse  », 
imitant  l'exemple  de  l'Allemagne  et  de  la  Belgique, 
pourrait  employer  une  partie  de  ses  fonds  de  garantie 
à  la  construction  de  maisons  économiques.  En  Alle- 
magne et  en  Belgique,  l'expérience  a  démontré  que  les 
placements  d'argent  dans  les  maisons  populaires 
offrent  toute  sécurité.  Le  peuple,  qui  s'acquitte  ponc- 
tuellement de  ses  dettes,  contractées  à  un  taux  usu- 
raire,  paiera  naturellement  avec  non  moins  de  ponc- 
tualité des  dettes  contractées  à  un  taux  équitable. 

Les  placements  en  rente  publique,  par  suite  des  con- 
versions inévitables,  se  font  de  moins  en  moins  rému- 
nérateurs, et  on  se  procurerait  un  rendement  supérieur, 
pour  une  somme  déterminée,  en  l'employant  à  la 
construction  de  maisons  populaires;  ce  serait  faire  à 
la  fois  une  bonne  action  et  une  excellente  affaire  ». 

Aux  Caisses  d'épargne,  les  dépôts  se  font  toujours 
plus  nombreux.  Les  versements  en  dépôt  effectués 
durant  le  mois  d'août  dernier  aux  Caisses  d'épargne 
postales  se  sont  élevés  à  44.550.620  lire,  laissant,  après 
déduction  des  remboursements  effectifs  et  des  sommes 
employées  pour  le  compte  des  déposants,  un  excédent 
de  3.097.959  lire. 

Au  31  août  1905,  le  chiffre  total  de  l'épargne  aux 
Caisses  postales  était  de  1.028.717.342  lire,  réparti  sur 
5.458.809  livrets. 

En  comprenant  les  dépôts  judiciaires,  le  crédit  total 
des  déposants,  à  la  date  susdite,  s'élevait  à  1  milliard 
il. 961. 118  lire. 


M 


et  fi 


Les  Recettes  du  Trésor.  —  Dans  les  trois  premiers  mois 
de  l'exercice  financier  eu  cours,  c'est-à-dire  du  1"  juillet  1905 
au  30  septembre  1905,  les  principales  recettes  de  l'Etat  ont 
produit  le  chiffre  de  326.401.275  lire,  supérieur  de  15.053.383 
lire  à  celui  de  la  période  correspondante  de  l'exercice  190i-05. 

La  plus  grande  partie  de  cette  augmentation  de  recettes  est 
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due  aux  douanes,  mais  y  ont  contribué  également  les  taxes 
sur  les  affaires  et  le  rendement  des  tabacs  : 

Recouvrements  Différences 
juillet-sept.  190")    sur  1904-OÔ 


Taxes  sur  les  affaires  

Impôt  foncier  

—  sur  le  bâtiment  

—  sur  la  richesse  mobil. 

Taxe  de  fabrication  

Douanes,  droits  maritimes.. 

Octroi  

Tabacs  

Sels  


En  lire) 

59.428.986 

-+- 

3.488.608 

16.443.491 

304.614 

15. 415.335 

+ 

138.410 

33.264.164 

f 

504.882 

31.258.923 

237.206 

60.079.433 

+ 

8.914.059 

18.128  309 

+ 

197.039 

55.227.955 

+ 

798.714 

19.070.592 

+ 

489.811 

3  18.010.087 

+ 

588.607 

326.407.275 

15.053.382 

La  Valeur  en  Bourse  des  actions  des  principales 
Banques  et  Sociétés  italiennes,  -r-  D'après  YEcanomi$ta 
d'Italia,  la  valeur  de  Bourse  des  actions  de  Banques  et 
Sociétés  italiennes,  résultant  des  prix  de  compensation  de  fin 
septembre  1905,  s  élevait  à  un  total  de  3.270.881.290  lire  et 
présentait  une  augmentation  de  23.2.59.780  lire  comparative- 
ment aux  prix  de  fin  août  1905. 

En  groupant  les  différentes  espèces  de  titres  selon  leur 
nature,  on  a  la  répartition  suivante  : 

Valeur  Différence 
fin  sept.  1905  avec  août  1905 


Etablissements  de  crédit  766.568. 

Sociétés  de  transports. . .  894.114, 

Industries  du  sucre   202.215 

Mines  et  métallurgie   437.871 

Gaz  et  électricité   162.075 

Tissages  et  filatures   223.603 

Compagnies  des  Eaux...  82.656 

Moulins   65.672 

Produits  chimiques   109.479, 

Industries  diverses   332.027 


En  lire 

390  + 

000  + 

000  + 

,400  — 

000  + 

000  + 

000  + 

000  — 

500  — 

000  + 


10.746.530 
10.475.000 
2.195.000 
7.001.000 
2.118.000 
3.538.750 
396.000 
1.720.000 
1.573.500 
4.085.000 


3.276.881.290   +  23.259.780 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 

Rome,  20  octobre  1905. 

La  Bourse  reste  hésitante,  le  grand  nombre  de  réalisations 
qui  se  produisent  est  dû  surtout  à  la  cherté  de  l'argent,  con- 
séquence de  la  hausse  à  4  1/2  du  taux  minimum  de  l'es- 
compte. La  clôture  se  fait  en  baisse. 

Voici  la  dernière  clôture  : 

La  Rente  est  à  105  20  ;  Méridionaux,  752  . .  ;  les  Méditer- 
ranée, 459  ..;  Banque  Nationale,  1.254. 


SUISSE 


Le  Budget  fédéral.  —  Le  Conseil  fédéral  a  terminé  l'exa- 
men du  budget  de  la  Confédération  pour  1906,  qui  boucle  par 
un  déficit  présumé  de  deux  millions  et  demi  en  cliifires 
ronds.  L'augmentation  trisannuelle  des  traitements,  qui  se 
fera  de  nouveau  sentir  en  1906,  entraînera  une  augmentation 
de  dépenses  de  un  million  et  demi. 

Les  recettes  des  douanes  présenteront,  en  1905,  une  plus- 
value  que  l'on  peut  actuellement  évaluer  à  près  de  trois  mil- 
lions; cela  s'explique  par  les  importations  considérables 
faites  en  prévision  de  l'entrée  en  vigueur  du  nouveau  tarif 
douanier  du  1"  janvier  1900.  Il  faut  s'attendre,  au  moins 
pour  les  premiers  mois  de  l'année  prochaine,  à  un  fort  recul 
qui  ne  sera  peut-être  pas  entièrement  compensé  par  les  aug- 
mentations de  droits  qu'entxaînera  le  nouveau  tarif.  Le  projet 
de  budget  évalue  les  recettes  douanières  pour  190G  à  55  mil- 
lions. ° 

Le  Budget  des  Chemins  de  fer  fédéraux.  —  Le  projet 
de  budget  qui  vient  d'être  adopté  par  le  Conseil  d'adminis- 
tration des  Chemins  de  fer  fédéraux  contient  un  nouvel  élé- 


ment, aussi  important  qu'aléatoire  :  le  trafic  du  Simplon. 
Les  recettes  promises  par  ce  trafic  sont  évaluées  pour  les 
voyageurs  :ï  1.860.000  fr.,  et  pour  les  marchandises,  à  1  mil- 
lion 870.000  francs.  Ce  sont  les  prévisions  de  l'ancienne 
Compagnie  J.-S.  Quant  aux  dépenses  d'exploitation  do  la 
ligne  Brigue-lselle-Domodossola,  le  projet  de  budget  en  fixe 
le  chiffre  probable  à  1.453.850  fr.  Ces  dépenses  ne  renfer- 
ment naturellement  pas  l'intérêt  annuel  du  capital  de  cons- 
truction du  Simplon,  intérêt  qui  dépasse  2. 500.000  francs, 
si  on  y  comprend  le  nouveau  matériel  roulant.  Déduction 
faite  de  cette  grosse  somme,  le  Simplon  se  trouverait  donc 
en  déficit  de  plus  de  200.000  francs,  mais  il  est  à  remarquer 
que  les  prévisions  de  recettes  du  J.-S.  ont  été  maintenues  par 
prudence,  bien  qu'elles  ne  correspondent  plus  à  la  situation 
actuelle. 

Le  projet  de  budget  accuse  au  total  124  millons  de  recettes 
et  85  millions  de  dépenses  d'exploitation.  L'excédent  présumé 
des  recettes  d'exploitation  s'élève  à  38  1/2  millions.  D'autre 
part,  l'intérêt  des  emprunts  consolidés  exigera  37  millions, 
et  l'amortissement  légal  de  la  dette  5  12  millions  de  francs, 
d'où  il  découle  que  le  budget  de  1906  boucle  par  un  déficit 
présumé  du  4.660.350  francs,  eu  augmentation  de  2  1/2  mil- 
lions sur  le  déficit  du  budget  de  1905. 

En  résumé,  dit  le  rapport  du  Conseil  d'administration, 
l'accroissement  normal  des  recettes  de  transport,  que  nous 
évaluons  à  environ  3.365.000  francs,  abstraction  faite  du 
supplément  de  recettes  qui  sera  produit  par  l'ouverture  du 
Simplon,  ne  suffit  pas  à  couvrir  l'augmentation  trisannuelle 
des  traitements,  la  participation  plus  grande  qui  en  résulte 
pour  nos  versements  aux  caisses  de  secours,  les  intérêts  et 
l'amortissement  des  dépenses  nouvelles  de  construction  et 
l'excédent  des  versements  que  nous  devons  faire  au  fonds  de 
renouvellement.  Nous  avons  espoir  que  cette  situation  s'amé- 
liorera pendant  les  années  suivantes  si  le  trafic  continue  à 
se  développer,  mais  nous  devons  confirmer  eu  plein  ce  que 
nous  avons  dit  dans  nos  rapports  précédents  sur  la  position 
financière  présente  des  C.  F.  F. 

Les  dépenses  relatives  au  personnel  sont  évaluées,  pour 
1906,  à  45  millions  et  demi,  c'est-à-dire  à  6  millions  de  plus 
que  le  compte  de  1904,  et  quatre  millions  et  demi  de  plus  que 
le  budget  de  1905.  L'augmentation  périodique  trisannuelle  des 
traitements,  à  appliquer  pour  la  première  fois  le  1"  avril 
1906,  grève  le  budget  de  1906  de  2.716.850  fr.,  part  afférente 
à  neuf  mois.  Le  surplus  de  l'augmentation  de  dépenses 
découle  de  l'accroissement  du  nombre  des  agents  provo- 
qué par  le  développement  du  trafic  et  l'application  de  la 
loi  sur  la  durée  du  travail. 

Tandis  que  les  plus-values  de  recettes  ne  peuvent  être  éva- 
luées à  plus  de  3  0  0  pour  1906,  l'augmentation  des  dépenses 
d'exploitation  est  de  10,48  0/0  sur  le  compte  de  1904,  et  5,91 
pour  cent  sur  le  budget  de  1905.  La  Direction  générale  et  le 
Conseil  d'administration  ont  tenu  compte  de  la  nécessité  d'en- 
rVyer  la  progression  des  dépenses  en  réduisant  autant  que 
possible  le  budget  de  construction.  On  n'y  a  porté  que  les 
travaux  neufs  dont  l'exécution  est  commandée  par  la  sécurité 
de  l'exploitation,  l'augmentation  du  trafic  ou  la  jonction  de 
nouvelles  lignes.  C'est  pourquoi  le  budget  de  construction  ne 
dépasse  pas  40  millions  et  reste  de  huit  millions  et  demi  au- 
dessous  du  niveau  de  celui  de  1905. 

Par  message  en  date  du  17  octobre,  le  Conseil  fédéral  fait 
part  à  l'Assemblée  fédérale  d'un  projet  de  budget  pour 
les  chemins  de  fer  fédéraux  pour  1906.  Ce  budget  prévoit 
à  l'exploitation  124  millions  239.365  fr.  de  recettes  et 
85.717.015  fr.  de  dépenses.  Au  compte  des  profits  et  pertes, 
48.978.350  fr.  aux  recettes  et  53.638.700  fr.  aux  dépenses. 
Au  budget  de  construction,  35.958.464  fr.  et  au  budget 
des  dépenses  du  compte  capital,  39.204.104  fr. 


Recettes  du  Gothard.  —  Les  recettes  du  chemin  de  fer 
du  Gothard  se  sont  élevées  en  septembre  à  2.2^0.000  fr., 
contre  2.161.627  fr.  eu  1904,  les  dépenses  à  1.180.000  fr., 
contre  1.132.205  fr.  L  excédent  des  recettes  est  donc  de 
1.090.000  fr.,  contre  1.129.362  fr.  en  1904.  Pour  les  neuf 
premiers  mois  de  1905,  l'excédent  des  recettes  sur  les  dé- 
penses est  de  8.540.282  fr.,  contre  8.413.950  fr.  dans  la 
période  correspondante  de  1904. 
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BRÉSIL 

Le  Chemin  de  fer  de  Sorocabana.  —  La  Brazilian  Re- 
vieic  publie  les  résultats  suivants  do  l'exploitation  en  1904 
du  chemin  de  fer  Sorocabana  spécialement  alïecté,  comme 
on  le  sait,  à  la  garantie  de  l'emprunt  de  Sao  Paulo  coté  à 
Paris. 

L'exploitation  est- faite  par  le  gouvernement  de  Sao  Paulo. 

Milrcis 

Recettes   0.955.683 

Dépenses    6.509.106 

Excédent   3.446.517 

Le  coefficient  d'exploitation  a  été  de  66.32  0/0. 
Voici  comment  se  sont  réparties  les  recottes  : 

Milreis     Pour  cent 

Voyageurs..   1.313.060  13.2 

Bagages....?   344.261  3.4 

Animaux  vivants   18.371  0.3 

-  Télégraphe   72. 82 S  0.8 

Café    4.150.532  41.7 

Marchandises  générales   3.644.420  36  6 

chevaux,  etc   273.603  2.7 

Magasinage   16. 4c  5  0.2 

Commission  et  divers   122.153  1.2 

Totaux   9.955.683      100  0 

Les  dépenses  ont  été  les  suivantes  : 

Milreis      Pour  cent 

Administration   399.120  6.1 

Trafic   1.261.415  19.4 

Traction   1.697.380  26.0 

Locomotion   939.739  14.4 

S'oie   2.146.074  33.0 

Divers   64.838  1.1 

Totaux   6.509.166  100.0 

L'excédent,  qui  est  de  3.446.517  milreis,  représente,  au 
change  de  12  deniers,  environ  172.300  livres  sterling. 

Le  12  octobre  1904.  la  longueur  du  réseau  exploité  était  de 
.928.469  kilomètres. 

Voici  les  quantités  de  café  transportées  sur  la  ligne  depuis 
1900  : 

Années  Poids      Valeur  unitaire 

Tonnes  Reis 

1900    50.741  78.000 

1901   H. 787  67.600 

1902   76.277  63.400 

1903   81.718  59.100 

1904   73.740  56.300 

La  ligne  se  trouve  actuellement  hypothéquée  on  faveur  des 
obligations  du  dernier  emprunt  de  3.800.000  liv.  st  ,  dont  le 
service  d'intérêt  exige  une  annuité  de  180.000  liv.  st. 

Avec  le  change  à  12  deniers,  le  bénéfice  de  1904  équivaut  à 
172.300  liv.  st.,  et  s'il  se  maintenait  à  16  deniers,  il  attein- 
drait 230.000  liv.  st. 


ETATS-UNIS 


Le  Commerce  Extérieur  des  Etats-Unis.  —  Voici 
les  résultats  du  commerce  extérieur  des  Etats-Unis  pour  le 
mois  d'août  et  pour  les  huit  premiers  mois  des  six  derniè- 
res années  : 

Marchandises 


Août 


Exportation     Importation  Balance 


(En  dollars)- 

1900   103.575.965  61.830.488  +  41.755.477 

1901   108.024.209  73.127.217  +  34.896.992 

1902    94.942.310  78.923.281  +  10.019.029 

1903    89.440.457  82.049.262  +  7.397.195 

1904    92.253.881  87.737.868  -f  4.516.013 

1905   117.453.581  95.826.548  +  21.627.033 


II uit  mois 

1900                    916.002.510    564.898.838  +  351.163.683 

190 1                     939,829 .341     579 . 650 . 756  +  359 . 678 . 585 

1902                     821.929.100     614.413.297  +  207.515.803 

1903                       878.911.631     070.981.594  +  201  930.037 

1904                     F5 1.203. 457     667.269.304  +  188.984  093 

1905                     906.353.025     770.345.809  +  196.007.216 

Métaux  précieux 
Balance  des  entrées  et  sorties 


Août 

Or 

Argent 

(En  dollars) 

1900  

+ 

13.840 

580 

-h  2.588.725 

1901  

+ 

3.339 

667 

-+-  1.781.919 

1902  

2.887 

883 

+  2.937.609 

1903  

7.763 

777 

—  348.864 

1904  

+ 

2.998 

327 

+  2.331.354 

1905  

2.872 

070 

+  2.233.323 

Huit  mois 

1900  

\  +s 

19.670 

792 

+  15.079.688 

1901  

+ 

9.022 

596 

+  16.357.329 

1902  

+ 

10.540 

928 

+  14.040.299 

1903  

+ 

14.082 

961 

+  7.626.390 

1904  

15.841 

825 

+  18.076.950 

1905  

+ 

16.565 

392 

+  13.478.313 

Le  Hlarché  Financier  de  IVew-York 


New-York,  19  octobre  1905. 

La.  Compagnie  Pensylvania  annonce  officiellement  qu'elle 
a  commandé  250  locomotixes  Bahvin  et  qu'elle  va  en  cons- 
truire 250  autres  dans  ses  ateliers.  Elle  commandera  aussi 
15.000  wagons  à  marchandises  ce  qui  fera  pour  l'année  un 
total  do  30.000  de  ces  wagons.  L'état  florissant  des  all'aires 
est  la  cause  de  cette  augmentation  de  matériel  roulant. 

Le  marché  se  raffermit  graduellement. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  104  3/4. 

Les  valeurs  de  Chemins  de  fer  sont  irrégulières.  Pendant 
que  les  lignes  à  charbon  marquent  une  hausse  générale,  les 
lignes  de  l'Ouest  reculent, 

Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison.  87  3/4;  Milwaukee,  179  1/8;  Erie,  47  5/8; 
Reading,  121  3/8;  Canadian  Pacific,  171  1/8;  Illinois  Cen- 
tral, 178  1/2  ;  Louisville,  151  ./.  ;  Central,  222  ./.  ;  Union 
Pacific,  131  3/8.   

MEXIQUE 

Les  Banques  du  Mexique  (Suite  et  fin)  (1).  —  Le 
montant  total  du  papier  en  circulation,  y  compris  les 
billets  de  banque,  obligations  hypothécaires  et  bons  de  caisse, 
est  donné  en  détail  dans  le  tableau  suivant  : 

Billets       Obligations  Bons 
de  banque  hypothécaires  de  caisse 


Janvier   40.781.542 


Février 
Mars  . 
Avril. 
Mai.  . . 
Juin  . . 


41.070.655 
41.672.497 
42  516.286 
42.296.056 
44.666.170 


En  piastres 
11.540.600 
11.721.800 
11.684.000 
11.641.600 
11.820.000 
11.782.400 


1.720.100 
1.699.900 
1.777.700 
1.762.100 
1.654.000 
2.700.000 


L'augmentation  des  billets  de  banque  en  circulation  a 
atteint,  on  six  mois,  3.884.628  piastres;  l'augmentation  a  été 
de  241.800  piastres  pour  les  obligations  hypothécaires  et  de 
979.900  piastres  pour  les  bons  de  caisse.  Les  obligations  sont 
amorties  au  moyen  de  tirages  périodiques  et  î-emboursées 
en  espèces  ;  les  émissions  sont  réglées  par  les  statuts. 

Emission  de  billets  de  banque  par  les  Banques  de  province  : 
Piastres  Piastres 

Janvier   42.214.034         Avril   44.696.790 

Février   43.175.806         Mai   44.758.075 

Mars   44.152.071         Juin   44.783.085 

Ce  tableau  montre  une  augmentation  de  2.574.051  fr.  dans 
l'émission  do  billets  par  les  Banques  de  province  pendant  les 
six  mois. 

La  circulation  de  ces  billets  est  facilitée  beaucoup  par  ce 
(l)  Voir  Economiste  Européen,  n°  718. 
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fait  quo.  par  suite  d'un  accord  avec  le  Gouvernement,  la 
Banque  Centrale  est  tenue  de  recevoir  et  d'échanger,  contre 
des  espèces  ou  des  billets  d'une  autre  banque  tous  les  billets 
de  banque  de  province  qui  peuvent  Lui  être  présentés.  En 
somme,  la  Banque  Centrale  devient  une  sorte  de  Chambre  de 
Compensation  pour  les  banques  de  province. 

Le  tableau  suivant  don»e  le  total  des  billets  de  banque  en 
circulation,  pour  chr.cim  des  six  mois,  avec  la  portion  de 
billets  détenue  par  les  banques  et  la  portion  qui  se  trouve 
entre  les  mains  du  public  : 

En  circulation    Banques  Public 

(En  piastres) 

Janvier   82.995.576  6.825.983  76.169  593 

Février   .    ...  84.246.461  6.696.884  77.549.577 

Mars   85.824.568  8.219.249  77.605.319 

Avril   87.213.070  8.418.644  78.794.432 

Mai.           .  .  87.054.131  6.647.960  80.406.171 

Juin'.  '. ...  89.454.255  8.404.382  81.049.873 

De  ces  chiffres  il  ressort  que  pendant  les  six  premiers  mois 
le  montant  moyen  des  billets  détenus  dans  les  coffres  des 
flanques  a  été  de  7.535.517  p.,  et  le  montant  moyen  entre  les 
mains  du  public  et  en  usage  pour  les  besoins  du  commerce 
a  été  de  78.595.827  p.,  contre  une  moyenne  de  78.782.818  p. 
en  espèces  détenues  par  les  banques  et  pouvant  être  utilisées 
au  premier  besoin.  C'est  l'une  des  causes  essentielles  des 
conventions  intervenues  entre  le  Gouvernement  mexicain  et 
les  banques  privilégiées  que  les  encaisses  doivent  toujours 
excéder  le  montant  des  billets  émis,  et  c'est  spécialement  le 
devoir  du  Gouvernement  de  veiller,  par  l'intermédiaire  du 
Secrétaire  du  Trésor,  à  ce  que  cette  condition  soit  strictement 
observée. 

Le  montant  total  des  opérations  faites  par  les  32  banques 
ont  été  pour  chacun  des  six  mois  suivants  : 

Piastres  Piastres 

Janvier....    475.335.500  98         Avril   499.741.845  68 

Février...    484.068.830  44         Mai   494.383.122  03 

Mars   490.600.053  68         Juin   534.607.961  19 

Le  montant  des  prêts  et  des  opérations  d'escompte  s'est 
élevé  beaucoup,   comme  le  montre  le  tableau  suivant  qui 
donne,  séparément,  les  chiffres  se  rapportant  respectivement 
aux  banques  de  la  capitale  et  aux  banques  de  province  : 
Banques  de  la  capitale 

Affaires  d'escompte  Prêts 

(En  piastres) 

Janvier   73.585.304  69  50.0i3.349  85 

Février..'   75.232.143  11  50.373.808  52 

Mars      '.'  ...  76.678.348  12  50.186.318  69 

\vril    '       ....  78.407.714  78  50.894.447  75 

Mai     '   81.132.598  74  51.410.816  18 

Juin  '..'....  80.621.152   »  54.008.073  02 

On  voit  que  le  montant  des  effets  escomptés  en  juin  a  été 
de  7.035.847  piastres  31  supérieur  à  celui  correspondant  au 
mois  de  janvier;  de  même,  les  prêts  consentis  en  juin  dé- 
passent de  3.964.723  p.  17  les  opérations  similaires  de  jan- 
vier; en  somme,  c'est  donc  un  total  de  11.000.570  p.  48,  qui 
correspond  à  l'augmentation  des  prêts,  scus  leurs  différentes 
formes,  consentis  par  les  différentes  banques  de  la  capitale  : 
Banques  de  province 

Affaires  d'escompte  Prêts 

Piastres  Piastres 

Janvier   73.382.357  03  12.872.397  33 

Février   73.006.010    »  12.684.631  74 

Mars.    74.228.713  69  12.563.126  46 

...  74.666.8W  96  12.501.060  46 

Mai  "        ....  75.266.199  43  12.479.476  03 

.'juin  '.   74.461.789  89  13  725.614  91 

Le  montant  des  effets  escomptés  par  les  banques  de  pro- 
vince i.rcuse,  en  juin,  une  augmentation  sur  janvier  do  1  mil- 
lion 79.432  p.  86;  pour  les  prêts,  l'augmentation  correspon- 
dante est  do  853.217  p.  58  ;  soit,  au  total,  une  augmentation 
de  1 .932. 050  p.  44. 

Kn  réunissant  les  opérations  faites  par  les  banques  de  la 
capitale  et  les  banques  de  province  pendant  les  six  premiers 


mois  de  1905,  on  trouve  que  les  prêts,  sous  leurs  diverses 
formes,  se  sont  accrus  de  12.933.220  p.  92. 

Si  l'on  examine  maintenant  les  opérations  de  dépôts,  on 
peut  constater,  là  encore,  une  augmentation  sensible.  Le 
tableau  suivant  donne,  mensuellement,  le  montant  des  dépôts 
à  vue  : 

Janvier..    12.712.741  38  Avril....    13.018.917  75 

lévrier..    12.787.538  72  Mai   30.543.655  27 

Mars ....    12 . 832 . 563  36  Juin....    34 . 507 . 880  54 

La  comparaison  des  chiffres  de  janvier  et  de  juin  donnent, 
en  faveur  de  ces  derniers,  une  différence  de  21  millions 

795. 139  piastres  16. 

Piastres 

Le  total  des  comptes  débiteurs  atteignait 

en  janvier   136.120.928  67 

En  juin  il  était  de   186.430  918  04 

Augmentation  en  juin    50.309.989  37 

Le  montant  des  comptes  créditeurs  s'éle- 

VBÏt,  en  janvier,  à   234.489.394  87 

En  juin  il  atteignait  248.099.072  77 

Augmentation  en  juin   13.609.677.90 

Tous  ces  chiffres  sont  une  preuve  évidente  de  la  situation 
prospère  des  Banques  du  Mexique. 


ASIE 


COREE 

La  Culture  du  Coton  en  Corée.  —  Un  rapport,  récem- 
ment publié  par  le  Département  du  Commerce  et  de  l'Agri- 
culture du  Japon  donne,  sur  la  culture  du  coton  en  Corée, 
les  renseignements  ci-après  : 

Les  principaux  districts  coréens  qui  produisent  actuelle- 
ment du  coton  sont  ceux  de  Pyeng  An,  Chœl  La,  Chung 
Cheng,  Kyeng  Sang,  Keung  Keni  et  Wang  Hai.  Le  sol  de 
ces  régions  est  favorable,  mais  les  méthodes  de  culture  em- 
ployées par  les  habitants  sont  primitives  et  peu  rationnelles. 
Là  surface  cultivée  pourrait  être  augmentée  par  l'emploi  des 
procédés  modernes  et'des  engrais. 

La  température  de  ces  régions  ne  diffère  pas  beaucoup  de 
celle  d'Osaka  et  d'Hiroshima,  les  principaux  centres  coton- 
niers du  Japon.  La  Corée  entière,  à  l'exception  de  quelques 
parties  très  au  nord,  est  située  au  sud  du  41"  degré  do  lati- 
tude Nord. 

Bien  qu'il  ne  soit  pas  possible  de  déterminer  exactement  les 
variétés  de  coton  produites  en  Corée,  les  Japonais  désignent 
spécialement  comme  originaires  de  ce  pays  :  1"  le  coton  à 
côtes  rouges  ;  2°  le  coton  à  côtes  vertes  ;  3°  le  grand  coton 
coréen,  et  4"  le  petit  coton  coréen. 

Le  coton  à  côtes  rouges  se  distingue  par  le  grand  nombre 
de  côtes,  sa  libre  plus  ou  moins  courte  et  sa  précocité  ;  c'est 
la  seule  sorte  bien  déterminée. 

I^es  fibres  du  colon  coréen  sont  plus  fines  que  celles  des  co- 
tons japonais  et  chinois;  elles  les  surpassent  en  longueur  et 
égalent  celles  du  coton  de  l'Inde  avec  lequel  elles  pourraient 
rivaliser  si  la  culture  était  mieux  soignée.  Le  brillant  est  le 
même  que  celui  des  espèces  indiennes  et  chinoises,  mais  n'est 
pas  aussi  beau  quo  celui  du  coton  japonais. 

Ainsi  qu'il  a  été  dit  ci  dessus,  la  Corée  se  prèle  bien  à  la 
culture  (lu  colon.  Par  suite  de  la  grande  humidité,  il  n'a  pas 
été  possible  de  cultiver  au  Japon  le  coton  américain  des  terres 
hautes.  Comme  la  pluie  est  moins  fréquente  en  Corée  et  que 
les  variétés  cultivées  actuellement  y  prospèrent,  il  semble  que 
le  colon  américain  pourrait  y  être  introduit. 

L'espèce  américaine  supportant  parfaitement  la  chaleur  du 
soleil  du  matin,  les  plaines  el  les  côtes  de  la  Corée  parais- 
sent très  bien  convenir  à  sa  culture,  et  son  introduction  serait 
une  grande  ressource  pour  l'industrie  japonaise  qui,  par  suite 
du  prix  élevé,  ne  peut  pas  importer  la  libre  américaine. 

Une  Compagnie  japonaise  a  été  formée  dans  le  but  de  cul- 
tiver le  colon  en  Corée;  un  exporte!  des  travailleurs  de  celte 
nationalité  ont  été  envoyés  dans  le  pays  par  cotte  entreprise. 
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MINES  D'OR 


LES  RENDEMENTS  DES  MINES  TRANSVAALIENNES 


Voici  les  rendements  individuels  d'août  et  septembre  pour 

les  principales  Mines  d'or  transvaalicnnes  : 

Production  Bénéfices 

Août  Septemb.      Août  Septemb. 

Onces  d'or  fin  Liv.  st. 
Mines  d'affleurement 

Angelo   6.564  7.371  11.760 

City  and  Suburban..  8.941  8.6  6  15.558  14.658 

Consolidated  Langl..  5.662  5.592  5.1(57  5.667 

Consolidated  M.  R...  6.491  6. 511  8.108  8.761 

Crown  Reef   12.346  11.656  25.269  25.461 

Driefontein   8.525  7.563  13.568 

Durban  Roodepoort  .  5.250  5.233  8.755  9.180 

Ferreira   12.470  12.400  27.065  28.174 

French  Rand   5.344  5.040  265  1.061 

Geldenhuis  Estate...  7.220  7.114  16.030  15.670 

Ginsberg   3.514  3.127  5.150  3.767 

Gleacairn   4.231  3.566  5.008  3.302 

Henrv  Nourse   6.005  5.850  10.029  10.052 

Jubilèe   1.871  1.938 

Jumpers   4.418  4.531  4.860  5.158 

Lancaster..   4.332  4.522  872  1.308 

Lancaster  West   2.422  2.363  2.876  2.983 

Langlaagte  Estate.  .  8.475  8.535  9.000  10.400 

Mav  Consolidated .. .  6.137  6.034  11.918.  11.835 

Meyer  and  Chariton  .  4.558  4.336  8.233  7.688 

New  Cornet.   6.016  6.225  6.402  » 

New  Heriot . .   3  937  3.612  4.765  4.186 

New  Kleinfontein  ...  10.092  9. 270  13.239  11.304 

New  Modderfontein..  3.519  3.617  3.264  3.264 

New  Primrose   7.895  7.527  15.043  15.147 

New  Rietfontein  . . . .  4.306  4.347  8.316  8.507 

New  Unified  M.  R...  3.155  2.848  2.317  1.796 

North  Randfontein . .  5.951  5.970  6.200  7.700 

PorgesRandf.fi"  br.  5.510  5.565  8.800  8.500 

Princess  Estâtes   2.972  2.894  1.493  1.006 

Robinson   19.571  18.372  47.450  47.311 

Robinson  Randfont  .  5.328  5.589  4.000  4.800 

Soodepoort  U.  M....  4.336  4.002  5.823  5.409 

Salisburv   1.810  1.640  2.100  1.280 

Simmer  and  Jack....  19.829  19.334  30.676  29.067 

South  Randfontein. . .  5.737  5.920  5.000  6.400 

Treasury   2.359  2.798  3.014  4.075 

Van  Rvn   8.318  8.329  12.000  12.635 

Village  Main  Reef...  9.396  9.385  14.510  14.631 

Vogelstruis  Estate. ..  2.108  2.090  » 

Wemmer   4.039  3.964  4  548  4.261 

Weat  Rand  Central. .  1.120  1.121  1.129  1.297 

Witwatersrand   9.194  8.550  7.753  5.246 

Wolhuter   3.863  »  5.921 

Windsor   1.514  1.416  589  374 

Deep  Levels  (Filiales  de  la  Rand  Mines) 

Crown  Deep   12.173  11.787  23.150  23.050 

Durban-Roodep.Deep  4.346  4.371  4.100  4.000 

Ferreira  Deep   12.358  11.876  30.300  30.050 

Geldenhuis  Deep   10.185  9.659  13.350  13.400 

Glen  Deep   5.968  5.782  7.100  7.000 

Jumpers  Deep   5.473  5.305  450  200 

Langlaagte  Deep   7.013  6.734  6.500  6.500 

Nourse  Deep   6.774  6.718  8.550  8.700 

Rose  Deep   8.873  8.920  9.150  10.350 

Antres  Deep  Levels 

Ronanza   4.503  4.173  8.553  7.380 

Knights  Deep   8.239  7.427  7.921  7.256 

Robinson  Deep   15.426  14.841  33.750  32.670 

Robinson  Centr.  Deep  9.141  8.837  23.942  24.008 

Roodep.  Central  Deep  3.308  3.245  3  060  3  054 

Simmer  East  (1"  br.,  2.327  3.318  ».  „ 

Village  Deep   5.781  6.153  5.829  7.226 

Village  Main  Reef.. .  9.396  9.386  14.517  14  631 

\\  îtwaterarand  Deep  9.014  9.247  11.334  12.903 

Observons  qu'à  la  production  de  la  Wemmer  pour  septem- 
bre, il  faut  ajouter  1.390  onc^s  provenant  du  traitement  des 


résidus  do  «  slimes  »  qui  viendra,  dorénavant,  augmenter  la 
production  mensuelle.  Le  bénéfice  résultant  de  ce  traitement 
n'a  pas  encore  été  établi. 


Informations  diverses 


Compagnie  de  Mozambique.  —  Les  actionnais  i  cet! 
Compagnie  sont  convoqués  en  assemblée  générale  pour  le 
31  courant.  Le  rapport  qui  sera  présenté  par  le  Conseil  d'ad- 
ministration constate  que  si  les  exercices  1902  et  1903  se  sont 
soldés  respectivement  par  une  perte  de  42.420  liv.  st.  et  de 
13.140  liv.  st.,  l'exercice  arrêté  au  31  décembre  1904  présente 
un  solde  créditeur  de  6.421  liv.  st.,  grâce  à  la  ristourne  dans 
le  compte  des  recettes  et  dépenses  en  Afrique  d'une  somme 
de  15.168  liv.  st.  dont  ce  compte  avait  été  débité  en  1899  pour 
différence  de  change.  Pendant  l'exercice  en  revue,  les 
dépenses  en  Europe  ont  été  de  20.866  liv.  stT,  en  diminution 
de  2.050  liv.  si.  sur  les  dépenses  de  1903  et  de  2.703  liv.  st. 
sur  celles  de  1902.  Les  recettes  et  dépenses  en  Afrique  se 
balancent  par  un  léger  excédent  de  recettes.  Le  capital  de  la 
Compagnie  a  été  augmenté  l'année  dernière  par  l'émission  de 
47.715  actions,  dont  4.771  actions  entièrement  libérées  ont  été 
attribuées  au  Gouvernement  portugais.  Les  42.944  actions 
restantes  furent  offertes  à  32  francs  aux  actionnaires  qui  en 
souscrivirent  18.361.  Le  solde  a  été  partagé  entre  les  garants 
de  l'émission,  à  savoir  :  MM.  Ochs  frères  prirent  12.291  ac- 
tions et  MM.  Fouseca,  Santos  et  Vianna  12.291  actions, 
moyennant  une  option  sur  le  capital  non  émis  (93.398  liv.  st.  ; 
au  prix  de  45  francs  par  action,  déduction  faite  des  actions 
revenant  de  droit  au  Gouvernement  portugais. 


The  East  Rand  Mining  Estâtes,  Limited.  —  L'Agence 
do  Paris  de  The  African  and  European  Investment  Com- 
pany, Limited,  15,  rue  dii  Helder,  représentant  sur  le  Conti- 
nent Y  East  Rand  Mining  Estâtes  Limited,  informe  que  l'As- 
semblée de  cette  dernière  Compagnie  se  tiendra  à  Londres  le 
23  courant.  Le  rapport  qui  y  sera  présenté  mentionne  que 
le  sondage  creusé  entre  les  frontières  Daggafontein  et  Grootv- 
lei  a  recoupé  le  Main  Reef,  montrant  que  toute  la  Grootvlei 
est  aurifère.  La  Compagnie  possède  253.020  actions  de  la' 
Grootvlei  Proprietary  Mines  Limited,  et  64.458  actions  de 
la  Modderfontein  Proprietary  Mines  Limited,  propriétaire 
de  la  ferme  Modderfontein  46,  où  un  sondage  actuellement 
à  1.376  pieds  recoupera,  selon  les  indications  géologiques 
relevées,  le  Main  Reef  à  une  profondeur  maximum  de  1.800 
pieds,  h' East  Rand  Mining  Estâtes  disposait  le  30  juin,  date 
de  la  clôture  des  comptes,  de  46.000  liv.  st.  Elle  a  100.000 
actions  de  la  souche. 


The  Swazieland  Corporation,  Limited.  —  L'Agence  de 
Paris  de  The  African  and  European  Investment  Company, 
Limited,  15,  rue  du  Helder,  représentant  sur  le  continent  la 
Sirazieland  Corporation,  Limited,  informe  que  l'assemblée 
de  cette  dernière  Compagnie  se  tiendra  à  Londres  le  21  cou- 
rant. Les  rapports  qui  y  seront  présentés  annoncent  que  les 
négociations  entre  la  Corporation  et  les  autorités  du  Swazie- 
land, pour  le  rachat  des  monopoles,  ne  sont  pas  encore  ter- 
minées, mais  que  les  intérêts  des"actionnaires  sont  bien  dé- 
fendus. Les  essais  agricoles  faits  l'année  dernière  ont  prouvé 
que  le  pays  se  prête  admirablement  à  la  culture  du  coton  et 
de  la  canne  à  sucre.  La  prospection  minière,  localisée  sur 
trois  points  de  la  Forbes  Concession,  deux  mines  d'or  et  une 
mine  d  etain,  a  donné  des  résultats  très  encourageants.  La 
Compagnie  disposait,  le  jour  de  la  clôture  des  comptes,  de 
27.100  !iv.  st.  Elle  a  100.000  actions  à  la  souche. 


Transvaal  Goldûelds.  — Cette  Compagnie,  qui  vient  de  pro- 
céder au  jalonnage  de  27  claims,  continue  à  la  mine  Jubilee. 


La  Production  d'Or  et  d'Argent  aux  Etats-Unis.  — 

La  valeur  commerciale  de  la  production  de  l'argent  aux 
Etats-Unis  s'est  élevée,  en  1904,  à  33.915.338  dollars  et  la 
production  de  l'or  à  80.723.200  dollars. 


512 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Mines  d'or 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  19  octobre  1905. 

C'est  la  tenue  de  l'ensemble  du  Marché  qui  a  pesé  sur  la 
cote  des  valeurs  sud-africaines,  plus  qui  les  nouvelles  réali- 
sations d'acheteurs.  11  ne  faut  pas,  en  effet,  perdre  de  vue 
que  la  situation  des  mines  d'or,  en  septembre,  a  été  salis- 
fsisante  à  nombre  de  points  de  vue. 

***  Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  2  1/1G,  s'inscrit  à  2  15/lt>. 

La  Transvaal  Goldfields  clôture  à  1  15/16.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  2  3/4,  au  lieu  de  2  13/16. 
Consolidated  Goldfields,  6  liv.,  contre  6  1/4. 

La  Rand  Mines  est  à  8  liv.;  elle  restait  à  8  1/8  jeudi 
dernier. 

Le  Coronation  Syndicate,  qui  finissait  à  1  3/4,  se  retrouve 
à  1  1/2. 

LaWitwatersrand  Township  est  à6  3/4;  African  andEuro- 
pean  Investment  Company,  recherchée  à  1  9/16.  Swazieland 
Corporation,  1 1  /8.  Vereeniging  Estâtes,  1  3/8. 

#*:(.  District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand,  qui  clô- 
turait à  7  1/16,  reste  au  dernier  moment  à  6  7/8;  Angelo, 
5  liv.  ;  New  Cornet,  21/4  ;  Van  Ryn,  3  1/8. 

La  Cily  and  Suburban  reste  à  4  3/4.  Jubilee,  3  liv. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  3  liv.  Driefontein,  3  5/8, 
contre  3  7/8;  Village,  4  5/8;  nous  la  laissions  à  4  7/8; 
Jumpers,  2  liv.;  Modderfontein,  8  liv. 

La  Ferreira  est  à  18  1/2,  au  lieu  de  19  liv.  La  Meyer  and 
Charlton  cote  4  3/4;  Riet/ontein,  1  13/16;  Treasury,  3  1/4. 

La  New  Primrose  est  à  2  9/16.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  3  7/8.  La  Ginsberg  est  à  1  11/16.  Cette  Compagnie, 
en  septembre,  n'a  pu  procéder  qu'à  un  nettoyage  incomplet 
du  moulin  et  de  l'usine  de  cyanuration.  La  May  Conso- 
lidated cote  3  1/4. 

La  Nigel  Gold  se  retrouve  à  2  9/16. 

La  Gleneairn  reste  à  15/16.  Crown  Reef,  12  1/4,  au  lieu 
de  12  3/4;  en  septembre,  cette  Compagnie  a  réduit  ses  frais 
par  tonne  de  27  shillings  5  pence;  en  août,  à  25  shillings 
7  pence.  Randfontein,  2  5/16;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  8  5/8. 

L'East  Rand  Mining  Estâtes  est  demandée  à  3  9/16,  contre 

3  7/8. 

La  Geldenliuis  Estate  se  retrouve  à  4  1/8,  au  lieu  de 

4  3/16.  La  New  Heriot  est  à  4  liv.;  Wolhuter,  2  7/8. 

La  Henry  Nourse  reste  à  6  3/4.  La  Wemmer  est  à  5  3/8. 
La  Robinson  Randfontein  est  à  1  3/16. 

Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  13  1/4,  s'échange  à  13  liv. 
La  Bonanza  est  à  11/16. 

La  Cinderella  Deep  clôture  à  2  1/4.  La  Nigel  Deep  est 

à  5/8. 

h'Angeio  Deep  finit  à  11/2;  Glen  Deep,  3  1/2  ;  Ferreira 
Deep,  5  1/2  ;  Robinson  Deep,  5  3/16  ;  Langlaagte  Deep, 
2  1/4;  Brakpan,  1  11/16. 

La  Nourse  Deep  reste  sans  changement  à  4  liv.  ;  Roode- 
poort Central  Deep,  1  1/4;  Rose  Deep,  5  1/2. 

La  Village  Deep  est  à  3  7/8.  La  diminution  de  la  valeur 
du  rendement  en  septembre  est  compensée  par  une  réduction 
des  frais  d'égale  importance,  de  sorte  que  le  profit  par  tonne 
est  sensiblement  le  même  qu'en  août. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  liv.  Jum- 
pers Deep,  3  liv.  ;  Rand  Victoria,  à  1  7/8. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  4  3/4.  D'août  en 
septembre,  la  valeur  par  tonne  s'est  relevée  de  51  sh.  7  d.  à 
63  sh.  1  d.  ;  en  même  temps,  les  frais  ont  été  ramenés  de 
32  sh.  1  d.  à  22  sh.  3  d.  En  somme,  le  rendement  par  tonne  a 
été  de  40  sh.  10  d.  contre  32  sh.  1  d.  le  mois  précédent. 
South  Geldenliuis  Deep,  2  5/16. 

La  Siuimer  and  Jack  East  est  à  1  11/16. 

Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 
land  Agency  clôture  à  7/8;  Rhodcsia  Goldfields,  3/16. 

La  Rhodesian  Itanitel  se  retrouva  à  4  9/16. 

La  Van  Dyk  Propriclary,  qui  finissait  à  2  1/K,  s'inscrit 
à  1  18/16.  Rand  Collieries,  2  liv. 

Le  Transvaal  and  Delagoa  liay  Investment  s'échange  à 
'•>  1/H.  Transvaal  Proprietary,  1  liv. 


La  Premier  Diamond,  action  différée,  reste  à  13  3/8,  au  lieu 
de  14  1/4. 

La  Great  Eastcrn  Collieries  finit  à  9/16.  South  African 
Breweries,  2  11/16. 

Londres,  19  octobre  1905,  5  h.  40  soir. 

(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  tendance  faible. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  19  octobre  1905. 

Les  réalisations  qui  avaient  cessé  sur  le  Marché  sud- 
africain  ont  repris  au  dernier  moment.  Il  faut  constater, 
cependant,  que  la  situation  de  place,  sur  les  Mines  d'or, 
semble  maintenant  plus  saine. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  148  fr.  ..,  contre  158  50; 
East  Rand  clôture  à  170  fr.,  au  lieu  de  179  fr.  50  ;  Chartered, 
49  fr.  75.  Les  développements  du  «  banket  »,  en  Rhodésie, 
sont  suivis  avec  le  plus  grand  intérêt  ;  Rand  Mines,  198  50; 
elle  clôturait,  la  semaine  dernière,  à  218  fr.  50. 

Le  Champ  d'Or  est  à  16  fr.  ...  La  Buffelsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  13  fr.  . . . 

L  Angelo,  que  nous  laissions  à  137  fr.  50,  reste  à  123  fr.  . .  ; 
la  Driefontein  cote  89  fr.  ..,  au  lieu  do  98  fr.  ... 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  478  ..,  finit  à  475  fr. 
La  production  de  septembre  témoigne  d'une  certaine  amélio- 
ration, le  profit  ressortant  à  28  sh.  10  cl.,  contre  26  sh.  en 
août.  La  Geduld  se  retrouve  à  133  fr.  50.  L'action  Goerz  et  C'* 
clôture  à  63  fr.  50.  French  Rand,  40  fr.  ... 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  335  fr.  . . ,  se  retrouve  à 
327  fr.  ... 

La  Geldenliuis  Estate  finit  à  100  fr.  . .,  au  lieu  de  103  fr.50. 
La  General  Mining  se  retrouve  à  69  fr.  . . ,  recherchée  ainsi. 
La  Geldenliuis  Deep  clôture  à  ^J4  fr.  50,   au  lieu  de 
215  fr.  ... 

La  May  Consolidated  est  à  81  fr.  50;  nous  la  laissions  à 
84  fr.  50.  La  Kteinfontein  cote  44  fr.  25.  La  diminution  du 
profit  par  tonne,  en  septembre  (8  sh.  8  d.,  contre  9  sh.  7  d. 
en  août),  est  due  uniquement  au  /ait  que  l'on  a  broyé  du  mi- 
nerai moins  riche  ;  les  frais  sont,  en  effet,  exactement  les 
mêmes  qu'en  août,  soit  20  sh.  7  d.  par  tonne. 

La  Lancaster  se  retrouve  à  28  fr.  25  ;  les  frais  par  tonne 
ont  été  réduits  de  30  sh.  11  d.  en  août  à  27  sh.  3  d.,  de  sorte 
que  le  profit  par  tonne  est  remonté  de  1  sh.  6  d.  à  2  sh.  1  d. 
Langlaagte  Estate,  74  fr.  50,  contre  75  fr.  50. 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  13  fr.  50.  La  Mozambique 
s'échange  à  29  fr.  50.  New  Primrose,  69  fr.  50. 

La  New  Goch  est  à  56  fr.  50. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  217  fr.  . .,  finit  à  219  fr.  . .. 
Robinson  Deep,  127  fr.  . . ,  au  lieu  de  133  fr.  50.  Robinson 
Randfontein,  29  fr.    ..;  Randfontein   Estâtes,   58  fr.  ... 

La  Rose  Deep  s'échange  à  135  fr.  . .  ;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  138  fr.  ...  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  27  75. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  114  fr.  . .  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  117  fr.  50. 

La  Wemmer  est  à  134  fr.  . . .  ha.  New  Steyn  Estate  s'échange 
à  58  fr.  50,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  38  fr.  25. 
Transvaal  Consolidated  Land,  70  fr.  . ..  Transvaal  Goldfields, 

44  fr.  50. 

La  Sheba  est  active  à  12  fr.  75. 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  120  fr.  ..,  au  lieu 
de  125  fr.  . . . 
La  Van  Dyk  se  traite  à  45  fr.  50. 

Les  actions  de  la  Witivatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knight's)  s'échangent  à  104  fr.  . . ,  au  lieu  de  108  50. 
La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se   traite  à 

45  fr.  . . . 

La  De  Becrs,  qui  restait  à  457  fr.  ..  l'action  ordinaire,  et  à 
452  fr.  . .  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  453  fr.  50  et  à  'i50  'fr.  50.  On  dit  que  cette  Société  a  vendu 
au  Syndicat  anglais  des  diamants  toute  sa  production  de 
1900,  22  0/0  plus  cher  que  celle  de  190.">. 

La  Jagers/ontein  se  traite  à  194  fr.  50,  contre  196  fr.  50. 


V Administrateur-Gérant  :  Georges  Bouroarel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

dos  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


ai  « 
■5ca 


PRINCII".  CHAPITRES 


-  —  - 

O  ■<£  U 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1904 

27  octobre...! 

2.6091 

1.100 

4.290 

540 

726 

494 

3 

1905 

12  octobre.. . 

2.924 

1.094 

4.514 

533 

656 

477 

3 

1905 

19  octobre.. . 

2.9201 

1.093 

4.532 

585 

753 

481 

3 

1905 

26  octobre.. .  1 

2.916 

1.093 

4.477 

562 

731 

475 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 

1904 

15  octobre. . . 

756 

291 

1.745 

625 

1.109 

97 

5 

1905 

30  septemb. 

677 

238 

1.103 

8S 

1.679 

224 

4 

1905 

7  octobre. . . 

699 

215 

2.920 

6"j3 

1.527 

89 

5 

1905 

14  octobre... 

728 

256 

1.813  1 

617 

1.394 

100 

5 

ALLEMAGNE  — 

Banques  locales 

1904 

30  septemb.. 

58 

23 

182 

106 

136 

76 

» 

1904 

31  juillet.... 

60 

21 

173 

108 

177 

61 

1905 

31  août  ...  . 

58 

20 

170 

105 

178 

62 

1905 

30  septemb.. 

55 

20 

194 

97 

193 

66 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

1904 

21  octobre. . . 

915 

700 

1.050 

648 

3 

1905 

12  octobre. . . 

788 

734 

1.026 

706 

4 

1905 

19  octobre.. . 

804 

» 

723 

1  014 

739 

» 

4 

1905 

26  octobre. . . 

798 

» 

722 

1.002 

827 

4 

ANGLETERRE  —  Banques  d'É 

cosse 

1904 

27  août  .... 

133 

19 

182 

» 

1905 

1  juillet  

134 

20 

189 

* 

1905 

29  juillet.... 

134 

20 

186 

» 

1905 

26  août   

127 

20 

181 

• 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

1904 

27  août  . . 

70 

|  10 

156 

» 

» 

1905 

1  juillet.  .. 

65 

12 

154 

» 

1905 

29  juillet..  . 

65 

12 

i"; 

» 

1905 

26  août  

66 

1  12 

149 

» 

» 

DATES 


Or 


Ar 
gent 


.2  ï 


PRINCIP.  CHAPITRES 


a; 


S  3-S 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1904 

15  octobre.. 

M 

216 

305 

1.799 

223 

504  1 

47 

1905 

30  septemb. 

M 

118 

308 

1.861 

167 

616  i 

51 

1905 

7  octobre.. 

1 

149 

305 

1.N29 

181 

600 

52 

1905 

15  octobre.. 

U 

148 

304 

1.821 

178 

397  1 

51 

«i 


3K 
3K 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1904   20  octobre.  . 

98 

26 

643 

52 

540 

30 

3 

1905     5  octobre... 

101 

22 

669 

63 

589 

22 

3 

1905   12  octobre... 

98 

22 

677 

66 

576 

32 

3 

1905   19  octobre.  . 

100 

22 

671 

64 

584 

31 

3 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1904  20  septemb.. 

1905  20  août  . .  . 
1905  13  septemb.. 
16  0  5  20  septemb.. 


7 

8 

47 

60 

23 

19 

13 

14 

43 

71 

2i 

10 

13 

13 

46 

72 

25 

14 

13 

13 

46 

71 

25 

14 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


190  4  30  septemb.. 

105 

144 

6 

44 

11  1 

1905   3L  juin  

113 

153 

5 

46 

8 

1905   31  août  .... 

106 

» 

153 

5 

44 

190  5   30  septemb  . 

115 

» 

158 

6 

48 

î  1 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1904 

22  octobre.. . 

i  371 

501  | 

J 

642 

628 

866 

107 

1905 

7  octobre.. . 

374 

559  1 

1 

5S3 

539 

677 

104 

1905 

Il  octobre.  . 

374 

560 

1 

583 

543 

678 

102 

1905 

21  octobre.  . 

1  374 

562  1 

1 

380 

544 

676 

98 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1904 
1905 
1905 
1905 


31  août  . . 
30  juin. . . 

30  juillet 

31  août  . 


1 

1 

137 

87 

33 

14  1 

1 

1 

121 

98 

31 

15 

2 

1 

122 

98 

31 

13  ! 

2 

1 

128 

99 

32 

11  \ 

HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1904  22  octobre... 

139 

152 

528 

15 

163 

302 

1905     7  octobre... 

166 

150 

573 

13 

162 

113 

1905   14  octobre.. . 

166 

150 

577 

11 

163 

118 

1905  21  octobre... 

166 

150 

573 

13 

165 

117 

ITALIE  —  Banque  d'Italie 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


30  septemb. 
10  septemb. 
20  septemb. 
30  septemb. . 

ITALIE 

30  septemb. 
10  septemb. 
20  septemb. 
30  sepiemb. 


—  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


i 
4 
i 


1% 
4X 


3 

254 
2  g 
254 


1  472 

85 

914 

i89 

320 

32 

5 

538 

87 

944 

175 

306 

34 

5 

539 

86 

930 

173 

321 

33 

5 

1  540 

85 

1.008 

172 

364 

53 

5 

10  i 

14 

290 

80 

131 

22 

5 

119 

15 

312 

79 

137 

21 

5 

119 

15 

313 

79 

133 

22 

5 

121 

15 

318 

82 

135 

21 

5 

30  septemb.. 
10  septemb. . 
20  septemb.. 
30  sepiemb.. 


41 

2 

62 

39 

45 

4 

42 

2 

70 

39 

50 

4 

42 

2 

70 

40 

52 

4 

42 

2 

73 

40 

52 

5 

1 1 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


31  août . . . 

30  juin. . . . 

31  juillet  . 
31  août  . . . 


PORTUGAL 

28  septemb. 
1?  septemb. 

20  septemb. 

21  septemb. 


35 

» 

87 

12 

49 

2 

34 

108 

12 

64 

1 

30 

ICI 

52 

1 

37 

99 

8 

52 

1 

—  Banque  de  Portugal 


27 

34 

379 

1  M 

ÎC8 

27 

38 

376 

13 

117 

27 

38 

376 

116 

27 

39 

376 

1  16 

117 

î  4k 

I  *S 


33  I  S 
2:1  5 
20    I  5 


i9  6  5y, 


514 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1904 

16  octobre.. . 

66 

3 

Î9.ï 

61 

12 

5 

1905 

30  septi-mb. . 

81 

2 

244 

91 

25 

5 

1905 

7  octobre. . .  j 

81 

2 

246 

P3 

25 

5 

1905 

14  octobre. . . 

81 

2 

244 

94 

25 

5 

RUSSIE  —  Banque  Impériale 


1904   14  octobre.  . 

2.232 

186 

2.198 

3/6 

492 

450 

1905  2)  septemb.. 

2  417 

123 

2.81H 

■  373 

408 

4HII 

1905    ti  octobre.. . 

2.395 

115 

2.944 

376 

472 

480 

1905  14  octobre.. . 

2.382 

107 

2.932 

ojo 

478 

501 

5  % 

s  S 

5  % 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1904 
1905 
1905 


30  septemb.. 

31  août  .  . . 
15  septcnib. 


190  5   30  septemb.. 


22 

0 

72 

24 

31 

1S 

23 

2 

73 

25 

29 

18 

23 

2 

75 

25 

33 

19 

23 

2 

75 

23 

33 

18 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


190  4  30  septemb.. 

12 

8 

14 

3  1 

7 

13 

19C5  31  juillet  . . . 

9 

9 

31 

1 

7 

10 

1905  31  août 

9 

9 

40 

6 

7 

12 

190  5   30  septemb.. 

10 

9 

42 

6  1 

8 

13 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


190  4   30  septemb.. 

82 

6 

240 

58 

139 

18 

1905   31  juillet.... 

90 

6 

216 

67 

137 

17 

1905    31  août  ... 

90 

7 

221 

64 

134 

11 

1905  30  septemb.. 

93 

6 

256 

61 

157 

13 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1904   22  octobre.. . 

110 

8 

230 

1.301 

233 

46 

19C5    7  octobre.. . 

108 

8 

239 

1.390 

241 

55 

1905    14  octobre... 

108 

9 

239 

1.390 

241 

53 

1905   21  octobre.. . 

108 

9 

238 

1.390 

249 

57 

4  v, 

4K 


4  % 

4'/, 

m 

5 


TOTAUX 


1904 

27  octobre. . . 

9.681 

2 

787 

16.906 

5.487 

6.431 

1.6471 

1905 

12  octobre.. . 

10.06912 

737 

18.206 

5  445 

6.867 

1.H60 

1905 

19  octobre. . . 

10  090 

2 

733 

18.229 

5.500 

6. 902 

1  69.4 

1905 

26  octobre. . . 

10.074 

•l 

731 

18.174 

5.446 

7.011 

1.698! 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

» 

1900  31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15.906 

9.505 

8-514 

4.171 

» 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10  580 

8.172 

4.827 

» 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.178 

» 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

» 

1 904  31  décembre  . 

9.811 

2.753 

17  349 

9.524 

7.466 

4  144 

a 

Le8  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren 
nent  les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


20  sept. 

27  sept. 

4  oct. 

il  oct. 

18  oct. 

25  oct. 

48 

OS 

48 

12 

48 

11 

48 

10 

48 

20 

48 

21 

Anvers  

100 

20 

100 

22 

100 

28 

100 

2H 

100 

31 

100 

35 

120 

119 

25 

118 

75 

118 

75 

118 

75 

118 

75 

31 

30 

70 

29 

28 

70 

27 

90 

28 

95 

81 

15 

S! 

15 

81 

211 

81 

20 

81 

25 

81 

23 

100 

17 

100 

18 

100 

23 

100 

25 

100 

311 

100 

30 

Bucharest   

100 

11 

100 

11 

100 

17 

100 

22 

100 

31 

100 

35 

22 

90 

a'° 

88 

22 

86 

22 

88 

22 

s:; 

°2 

85 

81 

15 

81 

17 

81 

20 

XI 

22 

81 

27 

81 

32 

99 

90 

99 

u 

99 

90 

99 

88 

99 

NI 

99 

75 

100 

01 

1(111 

02 

IHO 

02 

100 

10 

lUtl 

22 

lllll 

11 

Llshonno  

m 

563 

563 

Mil 

866 

506 

25 

28 

25 

31 

25 

33 

25 

36 

25 

36 

25 

37 

30 

72 

30 

60 

29 

10 

2.S 

50 

27 

62 

28 

35 

99 

90 

99 

86 

99 

93 

99 

'.m 

99 

.s;, 

99 

97 

Saint-Péternbourg . 

37 

45 

37 

10 

37 

37 

37 

62 

37 

38 

37 

32 

93 

38 

95 

il 

95 

16 

95 

32' 

95 

Ci 

95 

M) 

(à  a  mois)..» . 

95 

10 

93 

46 

95 

51 

95 

57 

95 

'•2 

95 

58 

CHANGE  DE  PARIS:  Cours  moyens  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  Irois  mois 

Amsterdam.,  papier con/l 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  . .  — 

Espagne   — 

—     verse  m.  — 

Lisb. -Porto  . .  — 

St-Pétersb.  . .  — 

Valeurs  à  vue 

Londres    — 

Chèque 


Belgique  . 

Italie   — 

Suisse   — 

New- York....  — 

Matières  d'or  el  d'argeiil 

Or  en  barre  (le  kil.) . . 
Argent  id.   (le  kil.) . . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916™)  . 

—  --  (nouv.  titre  :  900 
Couronnes  de  Suéde  


Plus 


4  % 

4  % 

4  % 

4  % 

4  % 

4  % 


1  % 

3  % 

5  % 

3  % 

4  % 


au  pair 
3437  » 
218  89 


28  sept 


205  50 
121  87 
103  02 


383 
527 
263 


25  14 

25  165 
u  25p 
0  t;6pr 
0  03p 
517  .. 


3437  .. 

ici  ■ 

80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


205  4i 
121  75 
103  50 


390 
530 
263 


25  12 
25  145 
0  34p 
0  OOpr 
0  12p 
517  . 


3437  . 
103  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


203  37 
121  75 
103  50 


389 
52:> 
263 


25  13 
25  155 
0  31p 
0  06pi 
0  I6p 
517  .. 


3437  .. 
101  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 


19  oct 


203  25 
121  80 
103  37 


391  50 
525 
261  50 


25  145 

25  17 
0  37  p 
0  iâpi 
0  25p 
516  .'.0 


3437  ... 
104  75 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 


2(1  oct. 


205  12 
121  62 
103  30 


388  50 
522  .. 
261  .. 


13 
25  155 
0  37p 
0  lOpr 
0  31p 
515  50 


3437  .. 
106  23 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . . 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  imark  or) 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Aut. -Hongrie  cour,  orj 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap  ). 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (£1.  or)  

Italie  (lira)  

Portugal  (milreis  pap.) 
Roumanie  (leu  or). . . 

Russie  (rouble  or)  

Suisse  (franc  or)  

Turquie  (liv.  turq.). . . 
Pays 
Extra-Européens 
États-Unis  (doll.  or).. 
Mexique  piastre  arg.l 
Répub.Arg.(peso  pap.) 

Cliili  (peso  or)  

Brésil  i  milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 

Japon  (yen  or)  

Chine(ShaDjbai)(taël  arg.) 


5  18 
2  57 
2  20 
1  59 
1  70 

1  68 

2  55 

3  46 


AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  26  octobre  1905 

1O0  -francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 


iOO  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  51 

En  Angleterre   100  20 

En  Autriche-Hongrie  ...  100  43 

En  Belgique   100  37 

En  Espagne   128  70 

En  Grèce   118  73 

En  Hollande   100  36 

En  Italie   99  90 

En  Portugal   106  26 

En  Roumanie   100  35 

En  Russie   101  16 

En  Suisse   100  31 

En  Turquie   99  "0 

Aux  Etals-Unis   100  48 

Au  Mexique   100  38 

En  Bépubl.  Argentine  ..  227  25 

Au  Chili   118  86 

Au  Brésil   167  03 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon  :   101  17 

En  Chine   216  06 


Billets  Allemands   99  49 

—  Anglais   99  74 

Austro-Hongrois.  99  55 

—  Belges   99  63 

—  Espagnols   77  70 

—  Grecs   84  21 

—  Hollandais   99  44 

—  Italiens   100  10 

—  Portugais   94  14 

—  Roumains   99  65 

—  Russes   98  84 


Suisses. 


99  69 

Turcs   100  30 

Pièces  des  Etals-Unis..-  99  52 

—  du  Mexique   99  62 

Billets  de  la Re'p.  Argent.  44.. 

—  du  Chili   84  12 

—  du  Brésil   59  85 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   98  83 

—  de  la  Chine   46  31 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  26  octobre  1905. 

La  tension  générale  persiste  sur  les  marchés  monétaires, 
mais  sans  aggravation.  Quant  à  aotre  cote  dos  chunpes,  sa 
faiblesse  s'est  encore  accentuée,  et  toutes  les  devises  sont 
aux  environs  du  point  d'importation  do  1  or. 

Le  papier  à  trois  mois  sur  Amsterdam   fléchit  de  13  cenli- 
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mes  et  le  change  allemand  do  18  centimes,  ce  qui  l'établit 
au-dessous  du  gold-poiut  d'entrée,  malgré  l'écart  de  2  0/0 
entre  les  taux  officiels  d'escompte  des  deux  pays. 

La  couronne  austro-hongroise  fait  exception  à  la  faiblesse 
générale  et  regagne  les  13  centimes  perdus  la  semaine  der- 
nière. 

La  peseta,  après  des  oscillations  assez  étendues,  finit  en 
réaction  de  3  points  ;  le  cours.de  390  est  la  moyenne  autour 
de  laquelle  pivote,  depuis  un  mois,  le  versement  sur  Madrid. 

Le  Lisbonne  recule  de  3  points  ;  le  papier  à  trois  mois  sur 
la  Russie  clôture  en  baisse  de  50  centimes,  ainsi  que  le  ver- 
sement, qui  se  négocie  à  20")  50. 

Le  chèque  sur  Londres  revient  à  25  15  1/2;  à  ce  cours, 
étant  douné  Je  prix  de  l'or  à  Londres,  les  importations  de 
métal  laissent  un  très  léger  bénéfice  ;  aussi  nous  est-il  arrivé 
un  peu  d'or  de  co  côté  ;  mais,  fort  heureusement,  ces  de- 
mandes n'ont  pas  acquis  une  intensité  suffisante  pour  empê- 
cher la  Banque  d'Angleterre  de  renforcer  son  encaisse, 
comme  on  le  verra  plus  loin.  11  faut  souhaiter  que  cette  mo- 
dération persiste  ;  c'est  le  seul  moyen  d'éviter  une  nouvelle 
aggravation  des  conditions  du  crédit  à  Londres  et,  par  ré- 
percussion, sur  les  autres  marchés. 

Parmi  les  devises  de  l'Union  latine,  la  lire  italienne  recule 
de  2  centimes,  et  le  papier  sur  la  Suisse  do  0  centimes  ;  le 
change  belge  est  stationnaire. 

Le  New- York  perd  un  point  à  515  50  ;  on  dit  à  Londres 
que  cette  baisse  du  dollar  se  rattache  au  I  ransfert  en  Angle- 
terre d'une  partie  deo  fonds  versés,  à  New- York,  sur  le  der- 
nier emprunt  japonais. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


27  sept. 

4  octobre 

11  octobre 

18  octobre 

25  octobre 

2/0 

5/16 

2/0  3/8 

2/0  3/8 

2/0  5/16 

2/0 
2/1 

5/16 

2/1 

3/8 

2/1  Ô/.6 

2/1  7/16 

2/1  1/2 

1/2 

1/4 

l/'6 

1/4  1/16 

1/4  1/16 

1/4  1,16 

1/4 

1/16 

1  ■ 

1/16 

1/4  1/16 

1/4  1/16 

1/4  1/16 

1/4 

1,16 

1/11 

1/4 

1/11  3/16 

1/11  3/8 

1/11  38 

1/H 

9/16 

2/8 

1/4 

2/8  1/4 

2/8  1/2 

2/8   5  8 

2/9 

•/• 

17 

1/16 

16  1/16 

16  5/32 

13  13*16 

16 

3/16 

15 

7/16 

15  7/16 

15  15/32 

15  3/8 

15 

3,16 

127  27 

127  27 

127  27 

127  27 

127  27 

77/9 

3/4 

77/9  3/8 

77/9  1/2 

77/10  /. 

77/9 

3/8 

28 

1/2 

28  3/8 

28  7/16 

28  11/16 

28 

7/8 

Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure .... 

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghaï  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres 
prime  de  l'or. 
.  Or  en  barres.  . 
Argent  en  barres 

La  hausse  de  l'a rgent-métal  fait  sentir  son  influence  sur 
les  devises  d'Extrême-Orient  :  le  taèl  gagne  1/2  point  à  Shan- 
ghaï, et  la  piastre  7/16  à  Hong-Kong.  La  piastre  à  Singa- 
poure,  en  progrès  de  1/16,  est  à  pou  près  k  sa  parité  avec  le 
cours  du  métal  blanc.  Le  Yokohama,  à  2/0  5/16,  retombe 
dans  son  immobilité. 

Le  change  indien  est  toujours  fort  recherché  à  Londres,  il 
reste  ferme  a  1/4  1/16,  malgré  les  grandes  quantités  de  traites 
et  de  transferts  que  le  Conseil  de  l'Inde  met  en  vente  en  co 
moment.  Les  sommes  adjugées  hier  par  l'intermédiaire  de  la 
Banque  d'Angleterre  se  sont  élevées  à  120  lakhs  do  roupies. 

Parmi  les  changes  sud-américains,  le  Rio,  toujours  agité, 
finit  en  reprise  de  3/8.  Le  Valparaiso  perd  1/16  ;  la  prime 
de  l'or  à  Ruenos-Ayres  est  stéréotypée  à  127  27. 

Le  marché  de  l'or  devient  beaucoup  plus  calme  à  Londres; 
au  cours  de  77/9  3  8,  la  Banque  d'Angleterre  a  pu  se  procu- 
rer une  grande  partie  des  arrivages,  sans  rencontrer  d'autre 
concurrence  que  celle  des  acheteurs  français;  (.ncore  cette 
concurrent'  ne  parait-elle  pas  très  énergique,  et  la  Banque  en 
profite  pour  accroître  son  encaisse  dans  l'espoir  d'éviter 
l'élévation  du  taux  de  l'escompte  à  g  0/0.  Les  monnaies  d'or 
françaises,  américaines,  allemandes  et  japonaises  sont  uni- 
formément cotées  76/4  3/4  l'once. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  13  au  19  octobre,  ont  été  les  suivants  : 


Entrées 

Le  Cap  i 

Australie  

Bombay  

Indes  occidentales. 
Détroits  


Total. 


444.000 
99  000 
76.«00 
22.000 
3.000 

644.000 


Bombay 
Madras. 


Sorties 


51.850 
500 


Total. 


52.35d 


Celte  reprise  est,  d'ailleurs,  due  plutôt  u  la  diminution  des 
offres  qu'à  l'accroissement  des  demandes  ;  il  est  probable  que 
l'Extrême-Orient  absorbe  directement  une  partie  de  la  pro- 
duction américaine,  ce  qui  réduit  d'autant  les  arrivages  sur 
le  marché  de  Londres. 

Les  exportations  do  métal  blanc  en  Orient  ont  été,  du 
13  octobre  au  19  octobre,  de  106.248  liv.  st.,  ce  qui  porte  le 
total,  depuis  le  1"  janvier,  à  5.658.166  liv.  st.,  contre  8  mil- 
lions 490.223  liv.  st.  pour  la  période  correspondante  de 
l'année  dernière. 

Escompte  hors  banque  : 
Places         28  sept.     4  oct.    11  oct.     18  oct.   25  oct. 


Paris  

Londres. . . . 

Berlin  

New -York  ) 
(time  money)  ( 


2  ./. 

3  3/16 
3  3/8 


2  1/4 

3  5/8 
3  1,2 


2  7/8 

3  13/16 

4  ./■ 


3  ./. 

4  ./. 
4  1,4 


3  ./. 

4  ./. 
4  1/8 


4  1/2      4  1/2      4  1/2      4  1/2      4  1/4 


L'argent  finit  en  hausse  de  3/16,  après  avoir  failli  atteindre 
le  cours  de  29  peryce,  perdu  depuis  le  mois  de  janvier  1901. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  continue  à  perdre  un  peu  d'or;  la 
diminution  nette  a  été,  pour  la  semaine,  de  3.945.000  francs. 
La  circulation  a  prélevé  6.500.000  francs  à  Paris  et  rendu 
2.305  000  francs  dans  les  succursales;  il  a  été  acheté  pour 
3.518.600  francs  et  vendu  pour  2.908.000  francs  de  matières; 
il  a  été  envoyé  300.000  francs  en  Suisse  et  60.000  francs  à 
La  Canée. 

L'argent  diminue  de  74.000  francs.  Il  est  entré  par  les 
guichets  565.000  francs  à  Paris  et  316.000  francs  en  province  ; 
la  Suisse  a  prélevé  1.080.000  francs  et  il  a  été  reçu  125.000 
de  Madagascar. 

Les  autres  chapitres  sont  en  diminution  :  la  circulation  des 
billots  perd  55  millions,  les  comptés  courants  23  millions, 
le  portefeuille  22  millions  et  les  avances  6  millions.  Par 
contre,  le  compte  du  Trésor  s'élève  à  323  millions,  en  augmen- 
tation de  58  millions  sur  le  bilan  précodent,  et  de  68  millions 
sur  le  chiffre  correspondant  de  1  année  dernière. 

Au  moment  de  mettre  sous  presse,  le  bilan  de  la  Banque 
d'Allemagne  au  23  octobre,  ne  nous  est  pas  encore  parvenu. 

Voici  les  mouvements  d'or  de  la  semaine  à  la  Banque 
d'Angleterre  : 

Entrées  Sorties  ' 

Achat  en  barres..  £    535.000   Amérique  du  sud.  £  30.000 

Egypte   20.000 

Gibraltar   5.000 

  Excéd.  des  entrées..  480.000 

Total  des  entrées.     535.000        Total  égal   535.000 

L'excédent  des  importations  est  de  12  millions,  mais  la  cir- 
culation a  prélevé  18  millions,  de  sorte  que  l'encaisse  dimi- 
nue de  6  millions.  La  situation  a  été  troublée  par  le  verse- 
ment qui  a  été  effectué  cette  semaine  sur  la  dernière  émis- 
sion de  bons  du  Trésor;  c'est  de  là  que  provient  l'accroisse- 
ment de  96  millions  que  présentent  les  comptes  courants  pu- 
blics; les  comptes  courants  particuliers  ont  retiré  12  millions. 
Le  portefeuille  est  en  plus-value  de  88  millions,  les  besoins  de 
la  semaine  ayant  forcé  le  marché  à  s'adresser  largement  à  la 
Banque.  La  proportion  delà  réserve  aux  engagements  tombe 
à  40  18  0/0. 

La  Banque  d' Autriche-Hongrie  a  perdu  2  millions  d'espèces 
et  remboursé  8  millions  de  billets  ;  son  portefeuille,  en  dimi- 
nution de  3  millions,  reste  encore  supérieur  de  93  millions  à 
sa  situation  d'il  y  a  un  an.  Devant  l'aspect  défavorable  des 
changes  étrangers,  et  menacée  d'un  drainage  important  de 
son  encaisse,  la  Banque  s'est  résolue  à  élever  de  1  0/0  le 
taux  de  son  escompte,  qui  était  fixé  à  3  1/2  0/0  depuis  le 

5  février  1902. 

La  Banque  de  Belgique  voit  sa  circulation  diminuer.de 

6  millions  et  son  portefeuille  s'accroitre  do  pareille  somme  : 
les  autres  variations  sont  de  peu  d'importance. 

Le  bilan  de  la  Banque  d'Espagne  ne  dénote  pas  non  plus 
de  changement  important  ;  l'accroissement  de  l'cncaisse-or  est 
faible,  mais  régulier. 

La  circulation  de  la  Banque  Néerlandaise  s'est  accrue  de 
1  millions,  et  le  portefeuille  de  2  millions  ;  malgré  le  cours 
élevé  des  changes  étrangers,  la  Banque  n'a  pas  encore  été 
dans  la  nécessité  de  donner  de  l'or  ou  d'élever  le  taux  de  son 
escompte. 

La  Banque  de  Russie  a  donné  13  millions  d'or,  8  millions 
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'd'argent  et  12  millions  do  billets;  ses  complcc  courants  ont 
prélevé  21  millions.  Le  portefeuille  augmente  de  6  millions 
et  les  avances  diminuent  de  15  millions. 

Dans  le  bilan  de  la  Banque  de  Suéde,  au  30  septembre, 
nous  relevons  une  entrée  d'or  de  5  millions;  la  circulation 
s'est  accrue  de  35  millions  et  le  portefeuille  de  23  millions. 

I>es  autres  lianques  ne  donnent  lieu  à  aucune  observation. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS^ 

Du  30 sept.   Depuis     Du 30 sept.  Depuis 


or  au  7  oct.    lelsrjanv.  au  7  oct.  leD'janv. 

Grande-Bretagne  »             1.500  2.165.593  4.100.824 

France   »      25  352.506  »  4.266.136 

Allemagne   »              »  545.048  554.703 

Autres  pays. . . .  2.000  12 .752 .031  7.621  2.321.050 


Total  1905...  2.000  38.106.087   2.718.262  11.242.713 

—  1904...  16.400  73.925.673  99.982  6.994.928 

—  1903...  10.760  32.855.718  65.506  4.101.357 

ARGENT 

Grande-Bretagne  003.107  26.033.277  »> 

France   »          538.335  »  13.106 

Allemagne   »           12.892  »  20 

Autres  pays. . . .  800      842.006  90.79)  3.517.550 

Total  1905 . . .  603.916  27. 426. 510  90.790  3 . 530 . 730 

—  1904...  464.59131.040.034  28.885  771.284 

—  1903 . . .  308 . 425  23 . 610 . 623  30 .758  1 . 244 . 979 


Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904  15  oct.  . 

1905  7  oct. . 
1905  14  oct. . 
1905  21  oct.  . 

237.8 
195.0 
191.9 
193.2 

76.5 
74.1 
74.8 
75.4 

42.3 
54.1 

54.2 
54.7 

1.193.2 
1.059.3 
1.026.2 
1.023.9 

1.134.0 
1.059.7 
1.030.3 
1.026.7 

+  16.0 
+  4.3 
+  10.2 
+  12.6 

Le  tabl|p.u  des  mouvements  d'or  à  New-York  montre  le 
résultat  du  drainage  qui  s'est  opéré,  au  commencement  de  ce 
mois,  sur  le  marché  de  Londres.  Le  bilan  des  Banques  asso- 
ciées s'améliore  légèrement,  grâce  aux  rentrées  d'espèces  qui 
s'effectuent  toujours  à  cette  époque,  alors  que  le  transport 
des  récoltes  vers  les  marchés  est  terminé. 

I  i  i 

CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Réforme  monétaire  argentine 

Nous  avons  publié,  dans  notre  numéro  du  29  septembre 
dernier,  les  traits  principaux  du  projet  de  loi  concernant  la 
réforme  monétaire,  présenté  à  la  Chambre  argentine  par 
M.  José  A.  Terry,  ministre  des  Finances.  Voici  le  texte  com- 
plet de  ce  projet  de  loi  : 

Article  1er.  —  L'unité  monétaire  la  République  Argentine 
sera  1'  «  arqentino  »  d'or,  du  poids  de  0  gramme  32258,  le 
titre  étant  de  0,900. 

Art.  S.  —  La  Monnaie  nationale  frappera  des  espèces  d'or, 
d'argent  et  de  nickel,  de  la  valeur,  du  poids  et  du  diamètre 
c  i -dessous  spécifiés  : 

Monnaies  d'or 

100 argentinOB,  pesant  32.25806  grammes,  de  35  millimètres 
de  diamètre. 

50  argentines,  pesant  16,12903  grammes,  do  28  millimètres 
de  diamètre. 

20  argentines,  pesant  6,45101  grammes,  de  21  millimètres 
de  diamètre. 

10  argentines,  pesant  3.22580  grammes,  de  19  millimètres 
de  diamètre. 

5  argentines,  pesant  1.61290  grammes,  de  17  millimètres 
de  diamètre. 

Le  titre  exact  est  de  900  de  métal  lin  et  100  do  cuivre,  avec 
UIW  tolérance  de  1  millième.  Pour  le  poids,  la  tolérance  est  de 


1  millième  pour  les  pièces  de  100  et  de  50  argentinos  ;  de 

2  millièmes  pour  les  pièces  de  20  et  de  10  :  de  3  millièmes 
pour  les  pièces  de  5. 

Monnaies  d'argent 
2  argentinos,  pesant  10  grammes,  de  27  millimètres  de 
diamètre. 

1  argentino,  pesant  5  grammes,  de  23  millimètres  de  dia- 
mètre. 

Le  titre  exact  est  de  835  d'argent  et  165  do  cuivre,  avec  une 
tolérance  de  3  millièmes.  Pour  le  poids,  la  tolérance  est  de 
5  millièmes. 

Monnaies  de  nickel 
50  centimes,  pesant  6  grammes,  de  25  millimètres  de  dia- 
mètre. 

25  centimes,  pesant  5  grammes,  de  22  millimètres  de  dia- 
mètre. 

10  centimes,  pesant  4  grammes,  de  20  millimètres  de  dia-. 
mètre. 

5  centimes,  pesant  3  grammes,  de  18  millimètres  de  dia- 
mètre. 

2  centimes  1/2,  pesant  2  grammes,  de  16  millimètres  de 
diamètre. 

Le  titre  exact  est  de  250  de  nickel  et  750  de  cuivre,  avec  une 
tolérance  de  2  1/2  pour  le  nickel.  Relativement  au  poids,  la 
tolérance  est  de  5  millièmes. 

Art.  4.  —  Il  n'y  aura  pas  de  limite  pour  la  frappe  de  l'or. 
Les  personnes  envoyant  do  l'or  à  la  Monnaie  pour  le  faire 
monnayer  n'auront  à  payer  que  les  frais  de  monnayage 
dûment  fixés  par  le  pouvoir  exécutif. 

Art.  5.  —  La  frappe  des  espèces  d'argent  et  de  nickel  ne 
devra  pas  excéder  dix  argentinos  par  tête  d'habitant  de  la 
République,  le  pouvoir  exécutif  ayant  la  faculté  de  déterminer 
les  proportions  entre  les  multiples  et  les  sous-multiples  dans 
les  monnaies  de  ces  deux  métaux. 

Art.  6.  —  Les  espèces  d'or  frappées  aux  termes  de  la  pré- 
sente loi  auront,  cours  forcé  sur  le  territoire  de  la  Républi- 
que ;  elles  auront  pouvoir  libératoire  à  l'égard  de  tout  contrat 
ou  obligation  contracté  à  l'intérieur  ou  à  l'extérieur  et  exécu- 
toire sur  le  territoire  de  la  République,  à  moins  qu'il  n'ait  été 
spécialement  stipulé  que  le  paiement  sera  fait  en  une  caté- 
gorie déterminée  de  monnaie  nationale. 

Art.  7.  —  L'acceptation  d'espèces  d'argent  ne  sera  obliga- 
toire que  jusqu'à  concurrence  de  vingt  argentines  par  paie- 
ment, et  celle  des  espèces  de  nickel  que  jusqu'à  concurrence 
de  cinq  argentinos. 

Art.  S.  —  La  circulation  d'espèces  étrangères  est  interdite, 
sauf  celle  des  espèces  eu  or,  qui  est  autorisée  jusqu'au  mo- 
ment où  sera  frappée  la  quantité  nécessaire  d'espèces  en  or 
de  la  République.  Cette  quantité  sera  fixée  par  le  pouvoir 
exécutif,  ainsi  que  l'équivalence  par  rapport  à  l'argentino -des 
espèces  en  or  étrangères. 

Dès  que  la  susdite  quantité  sera  monnayée,  le  pouvoir 
exécutif  en  donnera  notification  au  moyen  d'un  décret,  et 
fixera  en  même  temps  le  délai,  qui  ne  pourra  être  inférieur 
à  trois  mois,  dans  lequel  cet  article  entrera  en  application. 

Art.  9.  —  Le  pouvoir  exécutif  déterminera  et  négociera, 
dans  la  forme  la  plus  convenable,  l'émission  des  espèces 
monnayées. 

Art.  10.  —  Les  engagements  en  cours,  ainsi  que  ceux  qui 
ceux  qui  seront  conclus  avant  que  soit  achevée  la  frappe  de 
la  quantité  à  fixer  par  le  pouvoir  exécutif,  aux  termes  de 
l'article  8,  seront  acquittés  en  argentinos  pour  leur  équiva- 
lent, en  prenant  pour  base  la  classe  et  le  poids  des  espèces. 
Dans  ce  but,  le  pouvoir  exécutif  déterminera  et  publiera  la 
classe  et  vérifiera  le  poids  des  espèces  étrangères  en  circu- 
lation. 

Art.  11.  —  A  partir  de  la  promulgation  «le  la  présente  loi, 
l'argentino  et  le  demi-argentino,  émis  en  vertu  de  la  loi  du 
5  novembre  1881,  cesseront  d'avoir  valeur  légale  et  seront 
retirés  de  la  circulation. 

Art.  12.  —  L'unité  monétaire  établie  par  la  présente  loi 
sera  d'usage  obligatoire  dans  tous  contrats  et  transactions  à 
partir  du  1"  janvier  1909,  à  la  condition,  toutefois,  qu'il  y 
ail,  à  la  (laisse  de  conversion,  au  moins  l'équivalent  de 
150  millions  d'argenlinos  (30  millions  de  piastres-or).  A  par- 
tir de  la  date  sus-indiquée,  l'usage  de  toute  autre  unité  mo- 
nétaire sera  interdit. 

Art.  13.  —  Le  pouvoir  exécutif  renouvellera  l'émission  du 
papier-monnaie  par  l'intermédiaire  de  La  Caisse  de  couver- 
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ston,  la  Monnaie  étant  chargée  d'imprimer  d'autres  billets 
sur  la  base  de  la  nouvelle  unité  monétaire.  Le  type  et  la  va- 
leur de  ces  billets  seront  fixés  par  la  Caisse  de  conversion. 

Art.  a.  —  La  Caisse  de  conversion  émettra  et  délivrera, 
d'une  manière  permanente,  à  ceux  qui  en  feront  la  demande, 
des  billets  contro  une  somme  équivalente  d'espèces  en  or  et 
vice  versa. 

L'or  reçu  par  la  Caisse  de  conversion  en  échange  de  billets 
ne  pourra,  en  aucun  cas,  être  affecté  à  un  objet  autre  que  ta 
conversion  des  billots,  sous  la  responsabilité  personnelle  dos 
membres  de  la  Caisse  de  conversion  ou  de  ses  employés  char- 
gés de  la  délivrance  de  ces  billets. 

Art.  ÎS.  —  Le  pouvoir  exécutif  fixera  l'équivalence  de  la 
monnaie  actuelle,  espèces  et  papier,  par  rapport  à  l'unité 
créée  par  la  présente  loi,  ainsi  que  ,1a  date  à  partir  de  la- 
quelle la  monnaie  actuelle  cessera  d'avoir  cours  légal. 

Art.  16.  —  Quatre  mois  après  la  promulgation  de  la  pré- 
sente loi,  les  tribunaux,  bureaux  et  fonctionnaires  publics  de 
l'Etat  ou  dos  provinces  libelleront  les  sommes  d'argent  en 
leur  équivalent  en  argentinos  et,  après  ledit  délai,  ne  délivre- 
ront et  n'accepteront  les  documents,  avis  ou  publications  où 
des  sommes  d'argent  seraient  mentionnées  sans  l'équivalence 
en  argentinos. 

Art.  17.  —  Dans  les  rapports  d'experts  dressés  après  que 
sera  écoulé  le  délai  mentionné  dans  l'article  précédent,  de 
même  que  dans  les  documents  établis  par  notaire  et  dans  les 
contrats  privés,  si  des  valeurs  sont  exprimées  en  une  autre 
unité  monétaire,  la  valeur  équivalente  en  argentinos  devra 
également  être  exprimée.  1 

Art.  IS.  —  Dans  le  cas  d'engagements  exécutoires  dans  les 
limites  de  la  République  et  contractés  dans  les  quatre  mois 
qui  suivront  la  promulgation  de  la  présente  loi,  les  tribunaux 
n'accepteront  une  pièce  dans  laquelle  les  sommes  d'argent 
mentionnées  ne  seront  pas  exprimées  avec  leur  équivalence 
en  argentinos,  qu'après  avoir  préalablement  prononcé  et  perçu 
l'amende  établie  par  les  articles  suivants,  et  obligé  les  parties 
intéressées  à  réduire  la  somme  en  la  susdite  unité  monétaire. 

Art.  19.  —  Toute  partie  produisant  en  justice  une  pièce  où 
il  est  fait  mention  de  sommes  non  exprimées  en  leur  équi- 
valent en  argentinos  sera  frappée  d'une  amende  de  50  argen- 
tinos. 

Art.  20.  —  Sera  puni  d'une  amende  de  100  argentinos  tout 
expert,  employé  d'administration  publique  ou  fonctionnaire 
qui  délivrera  ou  acceptera  des  documents  où  les  sommes 
d'argent  ne  seront  pas  exprimées  en  argentinos. 

Art.  21.  —  Sera  puni  d'une  ^imende  de  200  argentinos  tout 
notaire  délivrant  des  documents  où  les  sommes  d'argent  ne 
seront  pas  exprimées  en  argentinos. 

Art.  -22.  —  En  cas  de  récidive,  les  peines  ci-dessus  seront 
doublées. 
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Europe.  —  France.  La  tendance  du  Marché  reste 
un  peu  hésitante,  bien  que  la  Banque  d'Angleterre  ait 
laissé,  hier,  son  taux  d'escompte  fixé  à  4  0/0.  Toute- 
fois, ces  dispositions  n'ont  pas  l'air  de  surprendre,  en 
raison  de  l'approche  de  la  liquidation  de  fin  de  mois 
qui  commencera  mardi  par  la  réponse  des  primes. 

Le  succès  que  vient  de  remporter  l'Emprunt  31,2  0/0 
du  Gouvernement  général  de  l'Indo-Chine  dont  l'émis- 
sion a  eu  lieu  samedi,  prouve,  une  fois  de  plus,  com- 
bien sont  importants  les  capitaux  dont  on  dispose  ici. 

Allemagne.  —  Deux  changements  ministériels  se  sont 
produits  en  Prusse  :  on  a  procédé  au  remplacement 
des  Ministres  de  la  Justice  et  du  Commerce.  Ces  chan- 
gements ne  signifient  pas  une  orientation  nouvelle 
dans  leurs  départements. 

Sur  le  marché  monétaire,  le  resserrement  des  dispo- 
nibilités s'accentue.  Le  taux  de  l'argent  hors  banque 
est  au-dessus  de  4  0/0.  Les  grandes  industries  sont 
toujours  bien  occupées. 

Les  Chemins  de  fer  de  l'Empire  ont  encaissé,  du 
1er  avril  à  fin  septembre,  1.161.337.784  marks  ce  qui 


constitue  une  augmentation  de  64. 246. 500  marks  mit 
la  recette  de  la  inônio  période  de  190'i . 

Angleterre.  —  La  situation  monétaire  préoccupe 
beaucoup  les  cercles  financiers.  Sur  le  marché  libre  les 
disponibilités  sont  toujours  rares,  mais  la  situation  de 
la  Banque  d'Angleterre  semble  s'améliorer. 

D'après  Le  Board  of  Trade,  septembre  a  amené  une 
amélioration  sensible  dans  les  industries  du  fer  et  des 
autres  métaux. 

Des  pluies  récentes  ont  amélioré  la  condition  des 
campagnes  aux  Indes. 

La  liquidation  s'opère  normalement  à  la  Bourse  de 
Londres. 

Autriche. —  La  crise  hongroise  continue,  mai»  est 
entrée  dans  une  nouvelle  phase.  L'Empereur  a  chargé 
de  nouveau  le  baron  Fejervary  de  constituer  un  Cabi- 
net. Cette  nouvelle  a  été  assez  mal  accueillie  flans 
toute  la  Hongrie 

La  Banque  Austro- Hongroise  a  dû  élever  son  escompte 
de  3  1/2  0/0  à  4  1/2  0/0,  mais  surtout  en  considération 
de  la  situation  sur  les  places  étrangères. 

Dans  les  neuf  premiers  mois,  l'exportation  de  l'Au- 
triche-Hongrie  s'est  élevée  à  1.521.500.000  couronnes 
et  l'importation  à  1.574. 400. 000.  Cette  période  a  laissé 
un  solde  passif  de  53  millions  alors  que  la  même  pé- 
riode de  1904  avait  laissé  un  solde  actif  de  90  millions. 

Belgique.  —  Le  marché  à  terme  reste  toujours  très 
calme.  Au  comptant,  les  affaires  ont  pris  une  grande 
importance  dans  les  groupes  industriels  :  les  chiffres 
y  rappellent  les  cours  de  1900. 

Les  valeurs  métallurgiques  et  charbonnières  sont 
bien  tenues  à  la  Bourse. 

Espagne.  —  A  la  Chambre,  la  vérification  des  pou- 
voirs continue  et  durera  certainement  encore  quinze 
jours. 

A  Madrid,  presque  toutes  les  affaires  ont  été  inter- 
rompues par  les  fêtes  en  l'honneur  du  président 
Loubet. 

La  Bourse  a  continué  à  donner  des  signes  d'inquié- 
tude par  le  fait  que  la  situation  ministérielle  n'est  pas 
encore  éclaircie. 

Turquie.  —  Le  Conseil  d'administration  de  la  Dette 
publique  ottomane  vient  de  publier  son  compte  rendu 
sur  les  opérations  du  vingt-troisième  exercice  :  il 
accuse  une  augmentation  des  revenus  sur  les  exercices 
précédents. 

Amérique.  —  Brésil.  Il  existe  actuellement  au 
Brésil  108  fabriques  de  tissus  de  coton,  comptant 
715.078  broches  et  23.048  métiers.  Ces  établissements 
consomment  30.730.524  kilos  de  coton.  Ils  fournissent 
234.373.424  mètres  de  tissus  et  emploient  37.638 
ouvriers. 

Etats-Unis.  —  Pour  les  trois  premiers  mois  de  l'année 
fiscale  1905-1906  les  recettes  ont  atteint  147.014.725 
dollars  et  les  dépenses  150.588.966,  soit  un  excédent  de 
dépenses  de  9.574.241  dollars. 

Le  président  Roosevelt  a  affirmé  que  le  canal  de 
Panama  ne  tarderait  pas  à  être  creusé,  en  dépit  des 
oppositions. 

Mexique.  —  Dans  l'année  fiscale  1904-1905,  l'impor- 
tation s'est  élevée  ;'i  85.861.081  piastres,  contre  78  mil- 
lions 360.771  dans  l'exercice  précédent  et  l'exportation 
s'est  élevée  à  193.854.717  pesetas,  contre  196.726.511. 

République  Argentine.  —  Dans  le  premier  semestre 
de  l'exercice  en  cours,  la  valeur  des  importations  a  été 
de  97.574.975  pesos-or,  dépassant  de  5.900.1CS  pesos-or 
le  chiffre  de  la  période  correspondante  de  1904.   

La  France  ligure  à  l'importation  pour  10.227.5g5 
pesos-or. 
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FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  &  EXTRA  EUROPEENS 

à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ÉTAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f .  23  f  r.  20) 
Autriche  or  4  %  (ch.  f  2  fr.  50).. 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  1896  

Danemark  3  %  1X97  

Espagne  E.\t.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. 
Hellénique  4  %  1887  (net  9  fr.  40). 

Hollande  3  %  

Hongrie)  r  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50).. 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1888   

Portugal  3  %  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin 

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  , 

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suède  3  K  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  unifiée  4  %  . 
—       Priorité  4  %  1890  

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (a  New-York) . . 

Haïti  5  %  1875   

Japon  5  %  (à.  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


19  octobre 


26  octobre 


Demie'*] 
cours  i 

P.l  f.  de) 
rente  1 

Revenu) 

0/0  ; 

Demie"  i 
courî  i 

P.  if.de 
rente  ^ 

Revenu! 

1    0/0  1 

99  32 

33  10 



3  02 

99  60 

33  20 

3  01 

88  30 

35  40 

2  82 

88  60 

35  44 

2  82 

99  90 

24  97 

11'.»  40 

24  83 

4  02 

101  .. 

33  66 

2  97 

101 

33  66 

2  97 

480  50 

19  22 

5  2(1 

480  .. 

19  20 

5  20 

93  .. 

31  . 

3  22 

93  10 

31  03 

3  22 

92  67 

23  16 

4  31 

92  60 

33  15 

4  31 

266  50 

28  37 

3  52 

266  75 

28  37 

3  52 

96  . 

32  . 

3  12 

95  50 

31  83 

3  14 

96  60 

24  15 

4  14 

96  65 

24  16 

4  14 

103  10 

26  27 

3  80 

105  50 

26  37 

3  79 

85  20 

28  40 

3  6-J 

85  20 

28  40 

3  52 

69  55 

23  IX 

4  31 

*îU  "7(1 

2-t  ^6 

4  30 

88  90 

29  63 

3  37 

89  20 

29  73 

3  36 

94  .. 

23  50 

4  25 

94 

21  50 

4  2> 

78  50 

26  16 

3  82 

78  25 

26  ('8 

3  Si 

82  80 

20  70 

4  83 

82  35 

20  58 

4  85 

98  70 

28  20 

3  54 

&S'70 

28  20 

3  54 

Km  80 

33  60 

2  97 

99  s:, 

33  28 

3  .. 

90  75 

30  25 

4  40 

90  62 

22  65 

4  41 

504  .. 

25  20 

3  96 

504  . 

25  20 

3  96 

93  70 

88  90 
505  .. 
108 
104  75 
240  . 
100  50 

52  45 

Sx 

71  75 

23  42 
■>■>  22 

20  20 
27  .. 
26  18 
16  .. 
20  10 
20  56 
29  48 
20  50 

4  27 
4  49 
4  9o 
3  70 

3  81 
6  25 

4  97 
4  86 

3  39 

4  87 

93  30 
88  70 

5(i2  . 

108  . 

104  75 

238  .. 

100  50 
52  32 
88  50 
72  80 

23  32 
22  17 
20  08 
27  . 
26  18 
15  86 
20  10 
20  5!) 
29  50 
20  80 

4  28 
4  50 
4  98 
3  70 

3  Si 
6  30 

4  97 
4  85 

3  38 

4  80 

FRANCE 


La  Politique.  —  La  séparation  des  Eglises  et  de  l'Etat.  —  Le 
voyage  du  Président  de  la  République  en  Espagne.  —  La  Confé- 
rence marocaine. 

La  Commission  de  la  Séparation  s'est  réunie  le  25 
octobre  sous  la  présidence  de  M.  Vallé  et  a  pris  con- 
naissance du  rapport  rédigé  en  son  nom  par  M.  Maxime 
Lecomte.  Le  travail,  très  volumineux,  du  sénateur  du 
Nord  ne  compte  pas  moins  de  240  pages  de  texte,  plus 
160  pages  de  documents  et  annexes. 

Dans  un  aperçu  préliminaire,  le  rapporteur  étudie 
les  diverses  propositions  présentées  au  Parlement  pen- 
dant cette  dernière  législature  et  même  depuis  1875, 
soit  pour  modifier,  soit  pour  supprimer  le  régime  con- 
cordataire ;  il  insiste  tout  particulièrement  sur  le  rap- 
port de  Paul  Bert  concernant  les  propositions  Boysset, 
Jules  Roche,  Corentiu-Cuyho  et  sur  la  proposition 
soumise  au  Sénat  par  MM.  Boissy  d'Anglàs  et  Clémen- 
ceau. 

M.  Maxime  Lecomte  entreprend  ensuite  l'examen 
des  principes  qui  dominent  la  question  de  la  Sépara- 
tion ;  il  fait  un  exposé  historique  de  la  iégislation  sous 
l'ancien  régime  et  sous  la  Iiévolution  ainsi  que  celui 
de  la  législation  même  du  Concordat  qu'il  lui  semble 
impossible  de  maintenir  dans  un  Etat  démocratique. 

La  discussion  en  séance  publique  viendra  probable- 
ment dans  la  première  semaine  de  novembre.  Sur 
l'instigation  de  plusieurs  commissaires,  le  Ministre  a 
demandé  aux  préfets  un  rapport  sur  la  répercussion 
financière  que  pourrait  avoir,  dans  leurs  départements, 
l'adoption  de  la  loi. 

~-~v  Le  20  oclobiv,  le  Conseil  dos  Ministres  s'est  réuni  à 
l'Elysée,  sons  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Présidant  de  la  République  a  signé  le  décret  par  lequel 
les  Chambres  —  conformément  à  la  décision  prise  dons  lo 
précédent  Conseil  —  son!  convoquées  pour  le  lundi  30  octobre 

prochain. 

Ce  Ministre  do.-  Colonies  a  communiqué  k  ses  collègues 


la  lettre  par  laquelle  le  général  Galliéni  donne  sa  démission 
de  gouverneur  de  Madagascar.  La  nomination  du  successeur 
du  général  Calliéni  ne  sera  l'aile  qu'ultérieurement. 

Le  Conseil  a  commencé  à  s'occuper  des  questions  que  sou- 
lève la  reprise  des  travaux  parlementaires.  Il  achèvera  d'exa- 
miner ces  questions  dans  un  Conseil  de  Cabinet  qui  sera  tenu 
le  matin  du  30  octobre.  M.  Bouvier,  en  effet,  rentrera  a  Taris 
le  29  octobre  au  soir,  pour  pouvoir  présider  ce  Conseil  dî 
Cabinet.  Il  devancera  à  Paris  de  quelques  jours  le  Président 
de  La  République,  qui,  devant  revenir  de  Portugal  par  mer 
et  débarquer  à  Marseille,  ne  sera  do  retour  à  l'Elysée  que 
dans  1rs  premiers  jours  de  novembre. 

■wv  M.  Augagneur,  député  de  Lyon,  a  eu.  le  21  octobre,  une 
entrevue  avec  M.  Glémentel  et  avec  M.  Rouvu-r.  président  du 
Conseil. 

M.  Augagneur  ne  voudrait  pas  attendre  jusqu'au  leï  dé- 
cembre la  promulgation  du  décret  l'investissant  des  fonctions 
de  i  touverneur  général  de  Madagascar. 

D'autre  part,  le  Couvornement  ne  veut  pas,  par  une  nomi- 
nation faite  avant  le  1er  décembre,  ouvrir  dans  la  dépu- 
iation  du  Rhône  une  vacance  qui  motiverait  une  élection 
partielle  avant,  les  élections  générales. 

On  songe,  paraît- il,  à  une  combinaison  consistant  à  confier 
à  M.  Augagneur  le  gouvernement  de  Madagascar  à  titre  de 
mission  temporaire,  ce  qui  lui  permettrait  do  conserver 
momentanément  son  siège  de  député. 

Dès  que  la  période  d'interdiction  des  élections  partielles 
serait  ouverte,  on  transformerait  la  mission  temporaire  en 
nomination  définitive.  M.  Augagneur  cesserait,  d'être  député, 
tandis  que  son  siège  législatif  resterait  vacant  jusqu'aux 
élections  générales  de  mai  1906. 

En  tout  cas,  tout  est  réservé  jusqu'au  retour  d'Espagne  du 
Président  de  la  République.  C'est  dans  le  Conseil  des  mi- 
nistres, qui  sera  tenu  après  la  rentrée  de  M.  Loubet,  que  l'on 
tranchera  définitivement  la  question. 

Le  Journal  Officiel  a  promulgué,  le  22  octobre,  le 
décret  convoquant  le  Sénat  et  la  Chambre  des  députés  en 
session  extraordinaire  pour  le  30  octobre  .1905. 

•wv  Doux  élections  législatives  ont  eu  lieu  le  22  octobre 
1905.  Dans  la  2'  circonscription  de  Bayonne  (Basses-Pyré- 
nées) M.  Guichenné,  progressiste,  a  été  élu  en  remplacement 
de  M.  Harriaguo-Saint-Martin,  décédé.  Dans  la  1"  circon- 
scription de  Privas  (Ardèclio)  M.  Paul  Bourély,  radical-socia- 
liste, a  été  élu  en  remplacement  de  M.  Albert  Le  Roy,  décédé. 

•wv  Le  Président  de  la  République  a  quitté  Paris  dimanche 
matin,  22  octobre,  pour  se  rendre  à  Madrid  et  répondre  à 
l'invitation  d'Alphonse  XIII,  roi  d'Espagne. 

Le  Président,  également  invité  par  don  Carlos  Ior,  roi  de 
Portugal,  se  rendra  ensuite  à  Lisbonne. 

M.  Loubet  est  accompagné  dans  son  voyage  par  M.  Bouvier, 
président  du  Conseil,  ministre  des  Affaires  étrangères  ; 
M.  Abel  Combarieu  et  le  général  Dubois,  secrétaires  géné- 
raux de  la  présidence:  le  commandant  Huguet,  officier  d'or- 
donnance; MM.  Henry  Poulet,  chef  du  secrétariat  particu- 
lier ;  Paul  Loubet,  secrétaire  paticulier  du  Président.  De 
son  côté  M.  Rouvier  est  accompagné  de  M.  Morcau,  direc- 
teur du  Cabinet  et  M.  Combalat,  chef  de  son  secrétariat. 

Le  départ  s'est  effectué  par  la  gare  d'Orsay.  Le  Président 
de  la  République  a  été  reçu  au  centre  du  quai  supérieur  par 
le  Président  du  Conseil  et  le  Président  de  la  Chambre  des 
députés,  les  ministres,  les  préfets  de  la  Seine  et  de  police  et 
les  hantes  autorités  civiles  et  militaires. 

-v~v  Le  train  présidentiel,  après  quelques  arrêts  sur  le  par- 
cours, est  arrivé  à  lrun  à  9  heures  du  soir. 

M.  Loubet  a  été  reçu  par  M.  Jules  Cambon,  ambassadeur 
de  France -à  Madrid  et  le  colonel  Milans  del  Bosch,  aide  de 
camp  du  roi  Alphonse,  qui  lui  apportait  les  compliments  de 
son  souverain.  Un  détachement  de  troupes  a  rendu  les  hon- 
neurs ;  la  musique  joua  la  Marseillaise.  M.  Loubet  est  monté 
ensuite  dans  un  train  spécial  et  a  repris  sa  route  vers  Madrid, 
salué  par  de  nouvelles  acclamations. 

Un  arrêt,  a  eu  lieu,  lundi  23 octobre,  à  midi,  a  l'Escurial.  A  la 
gare,  le  Président  a  été  reçu  parle  duc  de  Sotomayor,  graud 
maître  du  palais,  par  les  membres  de  la  mission  militaire 
attachée  a  sa  personne  pendant  son  séjour  an  Espagne,  par 
le  Gouverneur  civil  de  Madrid  et  les  autorités  de  la  région. 

M.  Loubet  et  sa  suite  prennent  place  dans  les  voitures  de 
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ta  Cour,  escortées  par  dos  pelotons  do  cavalerie,  se  dirigent 
vers  le  monastère  et  visitent  les  tombeaux  des  souverains 
d'Espagne. 

Le  Président  dépose  une  couronne  d'orfèvrerie  sur  la  tombe 
d'Alphonse  XII,  pore  du  Roi  actuel  et  sur  le  cercueil  d3  la 
princesse  des  Asturies.  Puis  le  cortège  se  reforme  et  retourne 
à  la  gare. 

A  trois  heures,  le  Président  de  la  République  fait  son  en- 
trée à  Madrid. 

Le  Roi  d'Espagne,  accompagné  de  l'infant  don  Carlos, 
prince  dos  Asturies,  son  beau-frère,  et  du  prince  Ferdinand 
do  Bavière,  fiancé  de  l'infante  Mario-Thérèse,  attendait  sur 
le  quai  l'arrimée  du  train  présidentiel. 

M.  Vinceuti.  alcade  de  Madrid,  souhaite  la  bienvenue  à 
M.  Loubet,  paie  le  Roi  se  dirige  vers  lar  sortie,  où  le  cortège 
se  forme,  aux  acclamations  de  la  foule. 

Le  soir,  le  roi  d'Espagne  offre  au  Président  de  la  Répu- 
blique un  grand  diner,  auquel  assistent,  outre  la  famille 
royale,  les  ministres,  les  maréchaux  et  les  grands  dignitaires. 

Au  Champagne,  le  Roi  porte,  eu  français,  le  toast  suivant 
Tjue  tous  les  convives  écoutent  debout  : 

Monsieur  le  Président, 

Recevez  le  salut  bien  cordial  que  je  vous  adresse  à 
l'occasion  de  votre  arrivée  dans  mon  pays. 

Soyez  sûr.  Monsieur  le  Président,  que,  partout  dans 
l'Espagne,  vous  ne  recevrez  que  le  témoignage  bien 
chaleureux  de  l'amitié  que  le  peuple  espagnol  a  pour 
la  France. 

L'Espagne  désire  vivement  concerter  toujours  ses 
intérêts  avee  ceux  de  la  France. 

Ce  concert,  qui  jusqu'ici  a  été  parfait,  suivra  son 
cours  naturel  à  l'avenir. 

L'amitié  cordiale  de  l'Espagne  et  de  la  France  est 
certainement  d'accord  avec  l'amitié  do  l'Espagne  pour 
tous  ies  autres  pays. 

La  paix  universelle  est  le  désir  profond  de  mon  dém- 
et je  suis  sûr  que  c'est  le  but  de  la  politique  des  deux 
<  rouvernements. 

Je  lève  mon  verre,  monsieur  le  Président,  en  l'hon- 
neur de  Votre  Excellence,  à  la  prospérité  et  à  la  gran- 
deur de  la  France. 

La  musique  joue  la  Marseillaise. 
Le  Président  de  la  Réqublique  répond  : 
Sire, 

Je  remercie  Votre  Majesté  de  l'accueil  si  cordial  que 
que  j'ai  reçu  d'elle,  de  la  famille  royale  et  du  peuple 
espagnol  tout  entier.  Les  sympathies  qui  ont  été  mani- 
festées au  Président  de  la  République  française  n'ont 
d'égales  que  celles  que  le  Gouvernement  français  et  la 
population  de  Paris  ont  témoignées  à  Votre  Majesté. 

Les  excellents  rapports  qui  ont  toujours  existé  entre 
les  deux  nations  voisines  et  amies  ne  peuvent  que  se 
fortihor  dans  l'avenir,  et  si  votre  voyage  en  France 
a  puissamment  contribué  i\  ce  concert,  je  forme  le 
vœu  que  mon  passage  en  Espagne  y  serve  également. 

Comme  vous,  je  suis  convaincu  que  les  relations  cor- 
diales ne  peuvent  que  servir  les  intérêts  de  nos  deux 
pays  et  la  cause  générale  de  la  paix  qui  nous  est  chère. 

C'est,  de  tout  cœur  que  je  lève  mon  verre  en  l'hon- 
neur île  Votre  Majesté,  de  Sa  Majesté  la  reine  Marie- 
Christine,  de  la  famille  royale,  et  que  je  bois  à  la  pros- 
périté et  ii  la  grandeur  de  l'Espagne. 

La  musique  joue  l'hymne  royal  espagnol. 

Une  grande  soirée  de  gala  commence  aussitôt  après  le 
diner,  et  se  termine  par  le  défilé  d'une  retraite  aux  flam- 
beaux que  le.  Roi,  la  Reine  et  le  Président  contemplent  par 
la  fenêtre  principale  de  la  façade  du  Palais. 

A  minuit,  le  Président  prend  congé  et  se  retire  dans  ses 
appartements. 

La  matinée  du  24  octobre  est  consacrée  à  une  revue 
militaire  au  camp  de  Carabancel,  situé  à  6  kilomètres  de 
Madrid. 

A  midi  et  demi  a  lieu  le  déjeuna»  offert  par  la  municipal ité 
au  Président  de  la  République  et  qui  est  servi  à  l'Hôtel  de 
ville  de  Madrid. 

Le  Président  et  M.  Rouvier,  président  du  Conseil,  sont 


reçus  par  l'alcade  et  ses  adjoints.  Les  gardes  de  ville  rendent 
les  honneurs. 

Au  Champagne,  M.  Vinceuti,  alcade  de  Madrid,  a  porté  un 
toast  à  M.  Loubet,  qui  a  répondu  par  le  discours  suivant: 

Messieurs, 

Je  suis  très  touché  des  témoignages  de  sympathie 
que  la  France  reçoit  en  ce  moment  dans  la  capitale  de 
l'Espagne. 

L'accueil  qui  a  été  fait  hier  au  Président  de  la  Répu- 
blique marquera,  non  comme  une  nouveauté,  mais 
comme  une  accentuation  plus  forte  des  sentiments 
qui  font  battre  les  cœurs  des  deux  côtés  des  Pyré- 
nées. 

Votre  Roi,  qui  a  conquis  tout  Paris,  la  famille  royale, 
le  Gouvernement,  la  municipalité,  et  enfin  le  peuple 
espagnol  tout  entier,  m'ont  reçu  d'une  manière  qui 
passe  ce  que  j'avais  pu  voir  et  espérer. 

Je  renouvelle  à  Sa  Majesté,  à  la  famille  royale,  au 
Gouvernement,  aux  représentants  delà  ville,  au  peuple 
espagnol,  mes  remerciements. 

De  si  touchantes  manifestations  sembleraient  n'avoir 
qu'une  heure;  ceux  qui  le  croiraient  commettraient 
une  profonde  erreur.  Elles  constituent  une  heure  his- 
torique; elles  expriment  des  sentiments  profonds,  que 
je  retrouve  dans  toutes  les  paroles  que  j'ai  entendues: 
liberté,  progrès,  paix  sociale,  attachement  à  l'armée 
et  à  la  pattie,  union  d'efforts  pour  le  soulagement  des 
misères. 

Ces  sentiments  exprimés  hier  par  Sa  Majesté,  au- 
jourd'hui par  M.  le  Maire,  par  M.  Montera  Rios  et  par 
le  Président  du  Conseil  municipal  de  Paris  ne  sau- 
raient être  vains.  Le  concours  de  tant  de  bonnes  vo- 
lontés ne  peut  être  perdu  pour  l'humanité. 

Le  rapprochement  que  nous  célébrons  en  ce  moment 
aura  des  résultats  féconds  et  durables. 

Je  bois  à  l'Espagne,  à  son  Roi,  à  la  famille  royale, 
aux  membres  du  Gouvernement,  au  maire,  à  la  muni- 
cipalité et  à  la  ville  de  Madrid,  qui  m'ont  fait  et  ont 
fait  ainsi  â  la  France  cette  belle  réception  dont  j'ai  été 
le  témoin  ému. 

Le  discours  du  Président  de  la  République  produit  une 
profonde  impression  ;  il  est  accueilli  par  d'enthousiastes 
applaudissements. 

->~v.  A  sept  heures  et  demie,  le  Président  de  la  République 
est  arrivé  à  l'ambassade  do  France  où  il  reçoit  le  roi  d'Espa- 
gne k  dîner. 

M.  Loubet  a  été  reçu  sur  le  seuil  de  l'ambassade  par 
M.  Cambon  et  les  secrétaires.  Le  Roi,  arrivé  quelques  minu- 
tes après,  est  accueilli  avec  le  même  cérémonial.  M.  Loubet 
s'est  avancé  au  devant  de  lui  jusqu'à  rentrée  du  salon. 

Le  Roi  avait  à  sa  droite  la  duchesse  de  San-Carlos,  MM. 
Montero  Rios,  le  duc  de  Sotomayor,  la  vicomtesse  de  Cornu- 
lier-Lucinièrc;  il  avait  à  sa  gauche  Mme  Cainbon.  M.  Rou- 
vier, la  marquise  del  Muni,  MM.  Prieto,  ministre  de  l'inté- 
rieur, et  de  Sartiges. 

Le  Président  était  assis  en  face  du  Roi  ;  il  avait  à  sa  droite 
l'infant  don  Carlos,  la  duchesse  de  Santo  Mauro,  le  ministre 
d'Etat,  la  duchesse  de  Sotomayor,  le  marquis  del  Muni  ;  à  sa 
gauche  l'infant  don  Fernando,  Mme  Sanchez  Roman,  le  Mi- 
nistre de  la  guerre,  Mme  de  Margerie,  M.  Jules  Cambon. 

Le  Président,  au  Champagne,  se  lève  et  prononçe  le  toast 
suivant  : 

Sire, 

Je  vous  remercie  d'avoir  bien  voulu  vous  rendre  à 
l'invitation  que  je  vous  ai  adressée  au  nom  de  mon 
pays.  Je  ne  saurais  laisser  passer  cette  circonstance 
sans  vous  remercier  également  de  m'avoir  fourni  l'oc- 
casion d'admirer  votre  belle  armée. 

La  revue  de  ce  matin  montre  que  Votre  Majesté  a  le 
droit  d'être  lïère  de  ses  troupes  et  que  la  nation  espa- 
'  gnole,  dans  son  amour  de  la  paix,  peut  se  reposer  sur 
j  leur  force  impo-ante. 

Aussi  c'est  de  grand  cœur  que  je  lève  mon  verre  en 
I  votre  honneur  et  en  l'honneur  de  l'armée  espagnole. 

j  Le  roi  d'Espagne  se  love  à  son  tour  et  s'exprime  en  ces 
(  termes  : 
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Monsieur  le  Président, 

.l'entends  avec  le  pins  grand  plaisir  vos  paroles  qui 
sont  une  confirmation  de  plus  des  sentiments  de  la 
profonde  estime  et  de  la  chaleureuse  amitié,  sous  l'im- 
pulsion desquelles  bat  le  cœur  de  nos  deux  peuples  ; 
vous  dites  bien,  la  paix  entre  les  nations  qui  est  l'aspi- 
ration suprême  vers  laquelle  tend  le  progrès  humain, 
repose  aujourd'hui,  comme  sur  son  plus  solide  fonde- 
ment, sur  la  force  armée  :  plus  puissante  sera  celle  de 
chaque  nation,  plus  sûre  sera  la  paix  universelle. 

L'armée  espagnole  qui,  à  la  revue  d'aujourd'hui,  a 
donné  une  preuve  de  ce  qu'elle  est,  de  ce  qu'elle  vaut, 
apprécie  à  toute  sa  grande  valeur  l'honorable  jugement 
que  vous  avez  formé  sur  elle  et  que  vous  venez  d'ex- 
primer; je  vous  en  remercie  en  son  nom  et  votre  juge- 
ment a  d'autant  plus  de  prix  pour  mui  que  je  conserve 
l'impérissable  souvenir  de  la  façon  très  brillante  dont 
s'est  présentée  à  mes  yeux  l'armée  française  au  camp 
de  Chàlons  et  ù  la  revue  de  Vincennes. 

Je  lève  mon  verre,  Monsieur  le  Président,  en  votre 
honneur  ;  levez  avec  moi  le  vôtre  en  l'honneur  des 
armes  de  l'une  et  de  l'autre  nation,  afin  que  sous  l'im- 
pulsion de  leur  patriotisme  respectif,  chacune  d'elles 
s'inspire  toujours  de  ses  gloires  passées  qui  dans  de  si 
brillantes  pages  se  fixent  dans  l'histoire  du  monde. 

La  soirée  se  termine  par  une  représentation  do  gala  au 
Théâtre  Espagnol. 

Le  programme  do  la  journée  du  25  octobre  comporte 
une  chasse  à  la  grosse  bête  dans  le  domaine  royal  de  Rio- 
Frio,  à  trois  heures  de  chemin  de  fer  de  Madrid. 

Le  Roi  et  le  Président,  après  avoir  dîné  dans  le  train,  ren- 
trent à  Madrid  le  soir,  à  sept  heures  trois  quarts,  pour  aller 
à  la  représentation  de  gala  du  Grand-Opéra. 

•vw  Un  télégramme  de  M.  Saint-René  Taillandier  parvenu 
le  25  octobre  au  Ministère  des  Affaires  étrangères,  annonce 
que  le  Sultan  a  adhéré  au  programme  de  la  Conférence,  éla- 
boré par  le*  Gouvernements  français  et  allemand,  et  qu'il  a 
accepté  le  choix  d'Algésiras  comme  lieu  de  réunion  des  pléni- 
potentiaires. 

M.  Saint-René  Taillandier  ajoute  qu'il  quittera  Fez  le  len- 
demain. 

Le  départ  de  M.  do  Tattenbach  aura  probablement  lieu 
dans  deux  ou  trois  jours. 


QUESTIONS   DU  JOUR 


LA  GRÈCE  ACTUELLE 

AU  POINT  DE  VUE 

ÉCONOMIQUE  ET  FINANCIER 

{Suite)  (1) 


VI 

La  Question  du  Change  (Suite) 

La  balance  linancière  d'un  pays  est  la  diffé- 
rence, en  plus  ou  en  moins,  de  ses  règlements 
d'ordre  extérieur.  Le  bilan  à  établir  doit  donc 
comprendre,  ù  l'actif,  toutes  les  recettes,  visi- 
bles ou  invisibles,  que  le  pays  tire  de  l'étranger 
el,au  passif,  toutes  les  dépenses,  sans  exception, 
qu'il  effectue  au  dehors. 

Parmi  ces  recèdes  et  ces  dépenses,  il  en  est 
d'ordre  accidentel  :  tels  que  les  emprunts  exté- 
rieurs ou  les  réalisations  de  valeurs  mobilières 
nationales  dont  le  produit  est  importé  dans  le 
pays  ;  les  achats  en  masse  de  navires  mar- 

jl)  Voir  l'Economiste  Eurovéen.  W  702  î<  705,  707  à  700, 
711,  718  à  719. 


chands  ou  de  matériel  industriel  résultant  d'une 
brusque  transformation  de  l'outillage  économi- 
que du  pays  ;  ou  encore  les  dépenses  nécessitées 
par  une  transformation  ou  par  un  brusque  ac- 
croissement du  matériel  de  guerre. 

Je  négligerai  ces  facteurs  accidentels  de  l'ac- 
tif et  du  passif  précisément  parce  qu'étant  acci- 
dentels ils  échappent  ù  toute  espèce  d'apprécia- 
tion :  Mais  je  dois  loyalement  ajouter  que  les 
autres  éléments  de  la  balance  linancière  —  dé- 
penses et  recettes  permanentes  —  ne  sont  guère 
^lus  faciles  à  évaluer. 

11  faut  donc  nous  contenter  de  chiffres  très 
approximatifs,  établis  ù  l'aide  de  calculs  indi- 
ects,  de  renseignements  spéciaux  et  d'impres- 
sions personnelles  de  banquiers,  d'administra- 
teurs, de  directeurs  de  Sociétés,  de  comm.er- 
çants,  etc.,  qui,  par  leur  fonction  et  leur  par- 
faite connaissance  des  choses  du  pays,  peuvent 
émettre  une  opinion  rationnelle  sur  la  ques- 
tion. 

Ces  réserves  formulées,  voici  une  analyse 
sommaire  des  principaux  éléments  de  la  ba- 
lance financière  hellénique  actuelle  : 

Dépenses  :  1°  Le  service  de  la  Dette  exté- 
rieure payable  en  or  s'élève,  à  l'heure  ac- 
tuelle, à  la  somme  d'environ  20  millions  de 
francs,  comprenant  à  la  fois  :  l'intérêt  et  l'amor- 
tissement des  emprunts  contrôlés,  de  VEm- 
prunl  2  112  %  garanti  par  les  trois  puissances, 
de  l'emprunt  des  Chemins  de  fer  helléniques  et 
l'annuité  de  VEmprunt  1S33.  Cette  somme  est  la 
seule  qui  puisse  être  rigoureusement  détermi- 
née et  elle  n'augmentera  que  si  le  gouverne- 
ment hellénique  contracte  de  nouveaux  em- 
prunts à  l'étranger  ; 

26  Le  déficit  commercial, dont  la  moyenne  pen- 
dant la  dernière  période  quinquennale  1900-1904 
a  atteint  46- millions  de  francs,  qui  comprend 
également  les  frets  payés  aux  navires  étrangers, 
parce  que  généralement  ces  frets  sont  inclus 
dans  la  valeur  des  marchandises  importées  et 
qu'à  l'exportation  ils  sont  presque  toujours 
payés  par  les  acheteurs  étrangers. 

Cet  élément  est  de  nature  essentiellement  va- 
riable, car  il  dépend  surtout  de  la  récolte  des 
céréales  en  Grèce  et  de  la  valeur  des  raisins  de 
Corinthe  exportés.  Une  plus  forte  production 
de  blé  en  Thessalie  et  une  meilleure  organisa- 
tion du  commerce  des  raisins  secs,  pourraient 
rapidement  faire  disparaître  ce  déficit,  ou  le  ra- 
mener à  un  chiffre  très  réduit  ; 

3°  Les  coupons  d'intérêts  des  actions  et  obli- 
gations des  Sociétés  anonymes  helléniques  pos- 
sédées par  des  capitalistes  étrangers.  Nous  sa- 
vons qu'à  la  date  du  31  décembre  1904,  le  ca- 
pital converti  en  or  aux  cours  du  jour,  de  toutes 
ces  valeurs  atteignait  273  millions  de  francs. 
Leur  revenu  converti  de  la  même  manière,  a  été 
en  1903  (actions  et  obligations),  d'environ 
11.170.000  fr.,  soit  k  t/4  %. 

On  peut  admettre,  si  on  s'en  rapporte  à  l'im- 
pression des  principaux  banquiers  grecs,  que 
20  à  25  %  de  ces  titres  helléniques  sont  placés 
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à  l'étranger  :  ce  qui  représenterait  une  sortie 
d'or  d'environ  2.500.000  francs  ; 

4°  Les  dépenses  personnelles  des  Grecs,  habi- 
tant la  Grèce  et  voyageant  à  l'étranger,lesquelles, 
d'après  une  appréciation  puisée  a  bonne  source, 
ne  doivent  pas  dépasser  en  moyenne  4  millions 
de  francs  par  année  ; 

5°  Enfin,  les  dépenses  permanentes  du  gouver- 
nement à  l'extérieur  pour  le  personnel  diploma- 
tique et  consulaire,  la  défense  nationale,  etc., 
et  divers  autres  dépenses  (tels  que  les  bénéfices 
nets  que  les  étrangers  réalisent  en  Grèce)  que 
l'on  peut  arbitrer  en  bloc  à  7.500.000  francs. 

Recettes  :  V  En  premier  lieu,  nous  placerons 
les  recettes  brutes  que  la  marine  marchande 
hellénique  réalise  à  l'étranger,  ou  en  important 
des  marchandises  étrangères  en  Grèce,  mar- 
chandises dont  les  frais  de  transport  sont  géné- 
ralement compris  dans  l'évaluation  de  leur  va- 
leur  au  moment  du  débarquement. 

Sur  ces  recettes,  qui  ne  sont  certainement 
pas  inférieures  à  45  millions  de  francs  depuis 
quelques  années  eu  égard  au  tonnage  de  la  ma- 
rine à  vapeur,  les  trois  quarts  au  moins  sont 
dépensées  en  Grèce  pour  l'exploitation  des  en- 
treprises de  navigation  :  nourriture  des  équipa- 
ges, réparations,  charbon  (compris  dans  les  im- 
portations), salaires,  etc.,  et  pour  la  rémuné- 
ration du  capital  engagé.  C'est  donc  une  somme 
de  30  millions  de  francs  qu'on  peut  porter  à 
l'actif  de  cette  rubrique  et  celte  somme  est  plu- 
tôt inférieure  que  supérieure  à  la  réalité  ; 

2°  Nous  savons  qu'un  grand  nombre  d'Hellè- 
nes, résidant  en  Grèce,  ont  des  intérêts  dans 
des  maisons  financières,  industrielles  ou  com- 
merciales de  l'étranger  et  qu'un  grand  nombre 
d'Hellènes  établis  à  l'étranger,  comme  ban- 
quiers, industriels  ou  commerçants,  ont  con- 
servé des  relations  de  famille  et  d'intérêt  avec 
leur  pays  natal. 

Il  est  certes  impossible  d'évaluer  avec  quelque 
chance  d'exactitude  l'importance  des  sommes 
que  ces  deux  catégories  de  capitalistes  hellènes 
font  entrer,  chaque  année,  dans  la  mère  patrie. 
Mais  ces  sommes  sont  certainement  considéra- 
bles (nous  en  avons  expliqué  la  raison  d'autre 
part)  et  dans  les  banques  d'Athènes  —  par  l'in- 
termédiaire desquelles  les  devises  étrangères 
viennent  se  convertir  en  drachmes  —  on  estime 
que  leur  total  ne  doit  pas  être  inférieur  à  25 
millions  de  francs  :  Nous  admettrons  ce  chiffre 
sans  discussion  ; 

3°  11  existe  à  l'étranger  une  classe  d'Hellènes 
plus  modeste  que  la  précédente  et  dont  les  en- 
vois annuels  de  fonds  ont  cependant  une  im- 
portance très  réelle  :  Nous  voulons  parler  de 
ces  nombreux  émigranls  qui  vont  travailler 
comme  employés  ou  comme  simples  ouvriers 
en  Egypte,  en  Amérique,  en  Extrême-Orient  et 
dans  l'Afrique  du  Sud,  avec  l'intention  de  re- 
venir en  Grèce  ;  et  qui,  en  attendant,  adressent 
à  leur  famille  une  partie  de  leurs  salaires. 


Une  enquête  très  sérieuse,  faite  l'année  der- 
nière par  les  soins  de  M.  Jean  Valaority,  l" 
sous-gouverneur  de  la  Banque  nationale,  a  éta- 
bli qu'en  1903  la  Grèce  avait  reçu,  grâce  à  ces 
émigranls,  près  de  20  millions  de  francs.  Il  est 
probable  que  si  M.  Valaority  refaisait  la  même 
enquête  pour  190'i,  il  trouverait  un  chiffre  au 
moins  aussi  élevé  car,  nous  l'avons  vu  au  cha- 
pitre Population,  l'émigration  hellénique  aux 
Etats-Unis  —  et  vraisemblablement  dans  les  au- 
tres pays  extra  européens  —  continue  à  être 
très  considérable  ; 

4°  Nous  avons  admis  que  les  20  millions  de 
francs  du  service  annuel  de  l'intérêt  et  do 
l'amortissement  de  la  dette  hellénique  contrac- 
tée en  or  sont  payés  à  l'étranger,  et  que  20  à 
25  %  des  valeurs  mobilières  helléniques,  libel- 
lées en  drachmes,  appartiennent  également  à 
des  capitalistes  étrangers.  Mais  il  est  certain 
qu'un  certain  nombre  de  capitalistes, .  résidant 
en  Grèce,  possèdent  des  titres  des  emprunts  hel- 
léniques et  des  valeurs  mobilières  étrangères 
payables  en  or  puisque,  d'un  état  que  j'ai  sous 
les  yeux,  il  résulte  qu'à  la  date  du  8  avril  1905 
il  existait  dans  les  caisses  de  la  Banque.^  mfio ■ 
nale  66.831.850  francs  de  ces  titres  (valant  alors 
128.825.160  drachmes).  Sur  cette  somme,  26  mil- 
lions 322.130  francs  appartenaient  au  porte- 
feuille de  la  banque  et  le  surplus,  soit  environ 
40.500.000  francs,  était  la  propriété  de  particu- 
liers. Mais  la  Banque  nationale  n'a  en  dépôt, 
dans  ses  caisses,  qu'une  fraction  des  titres  en 
or  que  possèdent  les  capitalistes  helléniques. 

En  France,  nous  savons  que  toutes  les  Socié- 
tés de  crédit  réunies  n'ont  en  dépôt  libre  que  le 
cinquième,  au  maximum,  du  total  des  valeurs 
mobilières  constituant  notre  portefeuille  national 
(90  milliards  de  franc?).  En  admettant  la  moi- 
tié de  celte  proportion  pour  la  Banque  nationale 
de  Grèce,  il  y  aurait  dans  ce  pays  environ  100 
millions  de  francs  d'emprunts  helléniques  ou 
de  valeurs  étrangères  de  toute  nature,  payables 
en  or,  non  compris  les  emprunts  spéciaux  de 
la  Banque  nationale  qui  ne  figurent  pas  dans  la 
dette  extérieure  :  ce  qui  représentait  un  revenu 
annuel  d'environ  4.500.000  francs  ; 

.  5°  Enfin,  il  faut  tenir  compte,  bien  que  le 
chiffre  en  soit  encore  très  faible,  des  dépenses 
que  les  étrangers  —  touristes  ou  gens  d'affaires_ 
—  font  actuellement  en  Grèce.  J'ai  consulté,  à 
ce  sujet,  un  grand  nombre  de  personnes  habi- 
tant Athènes,  susceptibles,  par  leur  genre  d'oc- 
cupations, d'avoir  une  opinion  fondée  sur  la 
matière,  et  il  ne  me  semble  pas  excessif  d'ad- 
mettre que  six  à  sept  mille  voyageurs  viennent, 
chaque  année,  visiter  la  Grèce  :  Ce  serait  une 
somme  d'environ  2.500.000  francs  à  ajouter  aux 
rubriques  précédentes. 

La  récapitulation  de  toutes  ces  évaluations  hy- 
pothétiques —  car  ce  ne  sont  là  que  des  hypo- 
thèses, il  ne  faut  pas  l'oublier  —  donnerait  : 
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Balance  financière  actuelle  de  la  Grèce 


Francs 

Passif  :  — 

l«  Service  de  La  Dette  extérieure   20.000.00o 

2°  Déficit  commercial  moyen   46.000.000 

3"  Goupous  des  Sociétés  aaoaymes  helléni- 
ques payés  aux  étrangers   2.500.000 

3°  Dépenses  des  Grecs  voyageant  à  1  étranger.  4.000.000 
r>-  Dépenses  d'Etat,  gains  des  étrangers,  etc.     7 .500 .000 


Total  du  Passif   80.OUO.000 


Actif  : 

1'  Recettes  brutes  de  la  marine  marchande.  :?O.000.00O 

2"  Euvois  de  la  Grande  liellade  extérieure. . .  25.000.000 

3"  Euvois  des  émigrants  helléniques   20.000.000 

4"  Revenu  des  valeurs  mobilières  en  Or  exis- 
tant on  Grèce   4.500.000 

5"  Dépenses  des  voyageurs  étrangers   2 .500.000 


Total  de  ÏAcli/   82.000  00O 


D'après  ce  bilan,  évidemment  très  sujet  à  cau- 
tion et  que  je  ne  donne  qu'à  titre  indicatif,  la 
balance  financière  actuelle  de  la  Grèce  se  tradui- 
rait par  un.  excédent  de  recettes  d'environ  2  mil- 
lions de  francs.  En  d'autres  termes,  il  y  aurait 
à  peu  près  équilibre  entre  le  passif  et  l'actif,  et 
un  change  de  125,  ou  môme  supérieur,  ne  rend 
nullement  cette  hypothèse  inadmissible,  car  il 
ne  faut  pas  perdre  de  vue  : 

1°  Que  la  Grèce  n'a  pas  d'or  dans  sa  circula- 
lion  publique  ; 

2°  Que  les  disponibilités  en  or  des  banques 
helléniques  ne  dépassent  pas  actuellement  55 
millions  de  francs  ; 

3°  Que  la  dette  extérieure  hellénique  libellée 
en  or  —  dont  les  capitalistes  grecs  ayant  des 
fonds  disponibles  ont  toujours  une  tendance  à 
acheter  les  titres,  ainsi  que  cela  se  passe  par 
exemple  en  Italie  —  représentât  en  valpur,  au 
3i  décembre  dernier  un  capital  de  436  mil- 
lions de  francs  et  que  la  Grèce  n'a  encore  rapa- 
trié visiblement  que  ±8  à  19  millions  de  francs 
de  ce  capital  si  l'on  s'en  rapporte  aux  intérêts 
payés  dans  le  pays  par  la  C.  P.  I.  en  1904  ; 

4°  Que  plus  le  change  sera  bas,  plus  la  puis- 
sance d'achat  extérieur  de  ta  drachme  sera  éle- 
vée, et  plus  cetle  tendance  s'accentuera. 

Dans  son  remarquable  ouvrage  sur  la  Ques- 
tion du  cours  forcé  et  du  chanrje  en  Grèce,  M. 
Jean  Valaority  disait,  après  avoir  passé  en  revue 
Les  divers  éléments  de  la  balance  financière  : 

Mais  à  tnns  ces  chapitres  de  l'actif  et  du  passif,  il 
faut  en  ajouter  un  autre  qui.  depuis  la  seconde  moitié 
du  sièrle  dernier, a  acquis  une  très  grande  importance  : 
c'est  celui  des  opérations  sur  valeurs  mobilières  qui 
seffectuent  d'une  place  à  l'autre.  T.'énorme  dévelop- 
pement de  cette  partie  de  la  richesse  mobilière,  la  fa- 
cilité des  communications,  le  mécanisme  des  bourses 
et  la  erande  quantité  dés  valeurs,  qui  peuvent  être 
traitées  sur  le  marché  international,  permettent  «•-■1>r 
une  grande  facilité  et  rapidité  des  opérations  qui  peu- 
vent avoir  une  influence  des  plus  grandes  sur  les  cou- 
rants  monétaires,  influence  d'autant  plus  dangereuse 
qu'elle  échappe  à  tout  contrôle  et  qu'elle  a  pour  effet 
des  déplacements  de  fonds  très  considérables. 

C'est  une  des  causes  qui  imposent  nnn  seulement  une 
plus  grande  vigilance  aux  établissements  de  crédit 
auxquels  incoinho  le  devoir  de  régulateurs  du  marché 
monétaire,  mais  aussi  le  maintien  d'une  situation  mo- 
nétaire beaucoup  plus  forte  et  plus  solide  pour  pou- 


voir résister  aux  perturbations  d.e  ce  nouveau  facteur 

dans  les  payements  internationaux. 

L'observation  est  parfaitement  juste  et  elle 
s'applique  plus  encore  à  la  Grèce,  qui  a  une 
dette  extérieure  relativement  très  importante, 
qu'aux  pays  dont  la  presque  totalité  de  la  dette 
publique  appartient  aux  capitalistes  nationaux. 

Il  n'est  .donc  pas  sans  intérêt  de  rappeler  ici 
les  sommes  que  la  C.  F.  I.,  entre  1898  et  1904,  a 
payées  chaque  année  en  Grèce  pour  l'intérêt  des 
titres  de  la  dette  exlérieure  hellénique,  apparte- 
nant aux  portefeuilles  indigènes,  et  de  mettre 
en  regard  de  ces  sommes  le  taux  moyen  annuel 
du  change  grec. 


Intérêts  de  la  Dette  extérieure  payés  en  Grèce 
par  la  G.  F.  I.  de  1898  à  1904 


Années 

Sommes 
payées 

Change 
m  o  y  e  n 

Années 

Sommes 
payées 

Change 
moyen 

1898. . .'. 

155.643 

1.47 

1902. . . 

547.952 

1.61 

1899.... 

459.843 

1.56 

1  •  0-i . . . 

642.6*1 

1.56 

19ii0.... 

541.4^9 

1.64 

1904. . . 

776.285 

1.S8 

1901.... 

52i.2vi9 

1.06 

En  1901,  le  taux  moyen  du  change  a  été  le 
plus  élevé  de  la  période,  et  c'est  précisément  la 
seule  année  _où  les  intérêts  payés  soient  infé- 
rieurs à  ceux  de  l'année  précédente. 

Le  change  le  plus  bas  est  celui  de  l'année 
1904  et  c'est  également  pendant  cette  même 
année  que  les  intérêts  payés  ont  bénéficié  de 
l'augmentation  la  plus  forte  par  rapport  à  l'an- 
née précédente,  sauf  cependant  l'année  1899, qui 
n'est  d'ailleurs  pas  comparable  à  l'année  précé- 
dente, en  ce  sens  que  l'exercice  1898  a  été  un 
exercice  incomplet,  la  C.  F.  I.  n'ayant  com- 
mencé ses  paiements  de  coupons  qu'au  1er  juil- 
let. 

Depuis  1899  les  titres  de  la  dette  extérieure 
se  capitalisent  à  4,25  %  environ.  Cela  revient  à 
dire  que  100  francs  de  capital  employés  sur  cette 
dette  ont  rapporté,  en  moyenne,  4  fr.  25  de  re- 
venu annuel.  Les  776.285  francs  de  paie- 
ments effectués  en  1904  représentent  donc  un 
capital  effectif  de  18.300.000  francs  et  la  diffé- 
rence du  chiffre  d'intérêts  de  1904  par  rapport 
à  1903  :  suit  133.624  francs,  nous  indique  qu'en- 
tre les  deux  années,  les  capilalisles  indigènes 
ont  rapatrié  pour  3.140.000  francs,  en  capital 
effectif,  de  dette  extérieure  contrôlée. 

Mais  ce  capital  —  qui  expliquerait  déjà  une 
prime  de  l'or  en  Grèce,  puisqu'il  serait  supé- 
rieur à  l'excédent  approximatif  de  sa  balance 
[in/meière  —  n'est  que  la  partie  visible  des 
achats  réalisés  en  titres  de  la  dette  extérieure 
contrôlée  par  le  compte  indigène^  car  un  certain 
nombre  de  capitalistes  helléniques,  résidanl  en 
Grèce,  ont  des  dépots  de  titres  dans  des  ban- 
ques françaises,  allemandes  et  anglaises,  etc.,  et 
les  coupons  des  emprunts  contrôlés  leur  appar- 
tenant, se  confondent  dans  ta  masse  des  paie- 
ments effectués  dans  ces  pays. 

Le  tableau  suivant  va  nous  indiquer  ln  répar- 
tition de  ces  paiements  pour  chaque  pays,  pen- 
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dant  l'année  1899,  premier  exercice  complet  du 
nouveau  régime,  et  l'année  190'i  : 

Tableau  clos  paiements  de  coupons  dos  Emprunts  or 
helléniques  efteciués  en  Allemagne,  en  Angleterre,  en  Franco 
et  en  Grèce  : 

(Milticrs  de  francs 


Pays 

1899 

190'i 

Dette  en  or 

Dette  en  or 

ancienne 

nouvelle 

ancienne 

nouvelle 

Angleterre  

France   

2.H18 
H.  161 

2. 395 
4  0 

3.226 
529 

1.707 

3  305  ■ 
3.542 
726 

4 

3.811 
712 
51 

Totaux  

8.934 

3.755 

9. 280 

4.578 

C'est  la  France  qui  détient,  aujourd'hui  la 
forte  part  des  emprunts  helléniques  émis  pen- 
dant la  période  ±o^-1893.  Mais  l'Angleterre 
possède  les  83  %  de  la  nouvelle  dette  en  or,  con- 
tractée depuis  la  guerre. 

{A  suivre.)  Edmond  Théry. 


Ita  Banque  Impériale  d'Allemagne 

EN    CAS    DE    GUERRE  '1) 


Les  guerres  contemporaines  engloutissent  des  sommes 
énormes,  que  les  helligérants  sont  obligés  de  demander 
à  des  opérations  de  crédit,  ne  pouvant  absolument  pas 
les  demander  à  leurs  contribuables  nationaux.  Ils  peu- 
vent, suivant  les  circonstances  et  les  pays,  augmenter 
les  taxes  existantes,  en  introduire  de  nouvelles,  ima- 
giner des  formes  plus  ou  moins  ingénieuses  de  mono- 
poles fiscaux,  mais  ce  sont  des  anticipations  en  quelque 
sorte  sur  les  ressources  permanente©  qu'il  faudra  créer 
après  le  rétablissement  de  la  paix,  pour  faire  face  aux 
charges  résultant  de  l'accroissement  de  la  dette,  résul- 
tant de  la  réfection  de  l'armement,  etc.  Or,  parmi  les 
instruments  les  plus  précieux  dont  l'Etat  est  obligé  de 
se  servir,  il  faut  placer  une  bonne  et  saine  monnaie, 
reposant  sur  des  assises  solides,  une  Banque  centrale 
démission  pourvue  d'une  forte  encaisse  métallique 
n'ayant  pas  une  circulation  excessive  de  billets  et 
avant  permis  aux  canaux  intérieurs  de  se  saturer  d'or. 
Heureux  le  pays  qui,  entraîné  dans  une  guerre  coûteuse 
et  longue,  peut  échapper  au  cours  forcé,  à  l'échange 
des  billets  contre  l'or  !  C'est  cependant  ce  que  la  Russie 
a  pu  faire,  grâce  à  la  constitution  préalable  d'une  en- 
caisse formidable  et  â  la  compression  de  sa  circulation 
fiduciaire. 

Cent  un  précédent  que  d'autres  pays  ne  perdront 
pas  de  vue,  si  les  circonstances  les  forcent  à  entrer  en 
campagne.  Il  est  de  nature  à  modifier  des  conceptions 
tonnées  sur  l'étu<le  de  l'histoire. 

Les  rapports  de  l'Etat  et  de  la  Banque  font  l'objet 
d'un  article,  publié  par  le  professeur  Laband  dans  le 
Bauk-A  •  eh-»,  qui  doit  être  mis  sous  les  yeux  de  nos 
lecteurs  :  •<  La  mobilisation  financière,  dit  M.  Laband, 
doit  accompagner  ou  même  précéder  la  mobilisation 
militaire;  la  /leirlisbank  doit  pourvoir  à  la  fois  aux 
énormes  besoins  d  argent  de  l'Empire  et  à  ceux  du 
public  en  quête  de  crédit.  »  M.  Laband  ne  veut  pas 
examiner  les  faits  à  venir  au  point  de  vue  économique, 
ni  au  point  de  vue  du  droit  international  II  prétend  se 
borner  à  rechercher  ce  que  la  Banque  d' Allemagne  peut 
faire  dans  le  cadre  même  de  ses  statuts,  dans  le  cadre 
fixé  par  es  lois  organiques  qui  ont  établi  son  privilège. 

11  faut  distinguer,  d'une  part,  les  mesures  que  la 

(1  V.  fiank-Avc.Uin  15  octobre  1905,  die  Rechtliche  Stel- 
litng  der  Heichsbank  im  KrMffSfaUe  von  Staatsrat  Pro- 
feaaor  Dr  P.  Labaud. 


Banque  é' Allemagne  ou  le  Gouvernement  peul  prendre 
en  vertu  du  droit  existant,  et  de  l'autre,  les  mesures 
pour  lesquelles  un  vote  du  Reichstag  est  nécessaire..  La 
législation  peut,  èlre  modifiée  sans  aucune  peine. 
M.  Laband  croit  que,  si  le  danger  d'une  guerre  deve- 
nait sérieux,  îles  lois  nouvelles  s'imposeraient  aussitôt  : 
tout  d'abord  la  suspension  île  l'article  18  du  Baukgesetz 
qui  prescrit  l'obligation  de  rembourser  les  billets. 
D'après  lui,  tout  retard  peut  devenir  préjudiciable,  car 
on  risque  de  voir  en  peu  de  temps  la  Banque  pendre 
toute  son  encaisse  métallique.  Elle  peut  offrir  une  oer- 
taine  résistance,  ralentir  le  drainage  des  espèces;  en 
usant  du  droit  de  rembourser  les  billets  seulement  à  la 
(laisse  principale,  à  Berlin,  et  en  donnant  le  plus  pos- 
sible de  métal  blanc.  D'autre  part,  comme  la  concen  - 
tration du  remboursement  des  billets  dans  la  capitale 
porterait  préjudice  à  la  province,  il  y  aurait  à  tenir 
compte  des  réclamations  de  celle-ci. 

La  disparition  de  l'encaisse  métallique,  notamment 
de  l'or,  mettrait  la  Banque  en  conflit  avec  l'article  17 
de  la  loi,  qui  exige  qu'un  tiers  des  billets  en  circulation 
soit  couvert  par  la  monnaie  allemande  ou  par  l'or. 
Afin  d'éviter  ce  conflit,  afin  de  réserver  l'avenir  et  de 
maintenir  les  garanties  existantes  —  même  ù  l'état  de 
lettre  morte  —  il  y  aurait  lieu  de  suspendre  l'obliga- 
tion de  rembourser  les  billets. 

Comme  conséquence,  il  faut  donner  aux  billets  de  la 
Beichsbank  la  qualité  de  monnaie  légale,  libératoire, 
les  doter  du  cours  forcé.  Y  aurait-il  lieu  de  modifier  les 
dispositions  réglant  l'impôt  sur  les  billets  qui,  en  temps 
ordinaire,  joue  dès  que  la  quantité  de  billets  émis  à 
découvert  dépasse  470  millions  ?  M.  1  aband  n'y  voit 
pas  d'objection,  l'excès  d'émission  étant  le  fait  de 
l'Empire.  - 

Le  savant  professeur  de  l'Université  de  Strasbourg 
ne  méconnaît  pas  les  inconvénients  de  ces  mesures  :  il 
considère  comme  un  grand  bonheur  d'avoir  pu  y  échap- 
per en  18136  et  1870,  mais  il  est  moins  rassuré  pour 
l'avenir,  et  il  insiste  pour  que,  le  cas  échéant,  la  déci- 
sion intervienne  aussi  vite  que  possible.  Il  regrette  que 
la  loi  fondamentale  sur  les  Banques  d'émissiori  ne 
contienne  pas  une  sorte  de  paragraphe  dictatorial  per- 
mettant au  gouvernement  de  l'Empire,  d'accord  avec 
le  Conseil  fédéral,  de  décider  la  suspension  du  rem- 
boursement des  billets  en  espèces  et  de  proclamer  le 
cours  forcé. 

Malheureusement,  cette  disposition  n'a  pas  été  intro- 
duite dans  la  loi,  et  il  faudra  recourir  au  vote  d'une  loi 
par  le  Reichstag. 

Quant  au  renforcement  du  stock  d'or,  en  dehors  des 
achats  à  l'étranger,  en  dehors  des  emprunts  conclus 
avec  des  places  étrangères,  il  y  a  les  120  rnillions  de 
marks  d  posés  dans  le  J uliuslurm,  qui  seront  envoyés 
;ï  la  Banque  en  échange  d'une  quantifé  supé-ieure  de 
billets.  En  outre,  il  faudrait  diriger  vers  la  Ranque  une 
partie  de  l'or  qui  circule  dans  le  public.  Dans  cet  ordre 
d'idées,  M.  Laband  trouve  qu'on  a  eu  tort  de  limiter 
au  minimum  de  cent  marks  la  coupure  des  bibets  delà 
Reichsbank  ;  c'était  obliger  en  temps  ordinaire  le  public 
à  se  servir  de  pièces  d'or,  d'argent  ou  des  certificats  de 
Caisse  de  l'Empire  pour  les  paiements  inférieurs  à 
100  marks.  L'or  dans  la  circulation  forme  la  véritable 
réserve  du  pays  ;  on  l'évalue  pour  l'Allemagne  à  trois 
milliards  de  marks,  c'est-à-dire  à  une  quantité  trois  ou 
quatre  fois  plus  forte  que  l'encaisse.  La  question  qui 
s'impose  en  cas  de  mobilisation  financière,  c'est  de 
faire  rentrer  dans  les  caves  de  la  Beichsbank  la  plus 
grande  partie  de  cet  or,  afin  d'augmenter  la  couverture 
des  billets  ;  il  faut  amener  le  cléplacement  du  métal 
jaune,  et  pour  cela  il  est  indispensable,  dit  M.  Laband, 
de  mettre  dans  la  circulation  d'autres  signes  moné- 
taires, des  succédanés  de  la  monnaie  métallique.  On 
pourrait,  à  cet  effet,  augmenter  le  montant  du  papier- 
monnaie  (Reichskassenscheine  de  5,  20  et  50  marks  , 
mais  il  serait  préférable  d'émettre  des  billets  de  la 
lieichattanle.  Le  papier-monnaie  constitue  une  dette 
sans  intérêt,  à  découvert,  une  sorte  d'emprunt  forcé, 
dont  le  montant  doit  être  fixé  par  une  loi  et  dont  le 
remboursement  n'est  pas  obligatoire.  D'autre  part,  le 
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régime  de  l'émission  des  billets  est  réglé,  il  y  a  une 
norme  relative  à  la  couverture  des  billets,  et  si  la 
suspension  du  remboursement  en  espèces,  décrétée  au 
moment  de  la  guerre,  disparait,  on  revient  au  régime 
anlc  hélium. 

Afin  de  forcer  les  petits  billets,  les  petites  coupures 
dans  les  canaux  de  la  circulation  intérieure,  il  faut  le 
cours  forcé  et  la  cessation  de  l'échange  contre  espèces. 

En  temps  de  paix,  la  Reischbank  doit  faire  un  usage 
très  modéré  du  droit  d'émettre  des  petites  coupures, 
car  elle  a  tout  intérêt  à  ne  pas  faire  refluer  l'or  qui  se 
trouve  dans  le  public,  mais  il  faut  cependant  habituer 
les  gens  à  ces  petites  coupures,  autrement  leur  appari- 
tion0 serait  de  nature  à  créer  une  panique.  Krieg  in 
Licht  serait  la  manchette  des  journaux  financiers.  Mais 
si  la  Banque  a  reçu  cette  faculté  d'émettre  des  petites 
coupures  en  temps  de  paix,  si  elle  en  a  une  provision, 
l'émotion  sera  moindre.  Il  suffit  de  modifier  à  temps 
le  paragraphe  3  du  Bankgèsetz. 

II 

La  Banque  d'Allemagne,  en  vertu  du  §  22,  est  tenue 
de  recevoir  les  sommes  versées  pour  le  compte  de 
l'Empire  et  d'opérer  les  paiements  dans  la  limite  du 
solde  au  crédit  de  l'Empire,  et  cela  gratuitement.  Elle 
fonctionne  comme  Caisse  centrale  de  l'Empire  ;  ces 
opérations,  qui  sont  déjà  très  considérables  en  temps 
ordinaire,  atteindront  d'immenses  proportions  en  cas 
de  mobilisation  ou  de  guerre. 

Les  fonctions  primordiales  de  la  Banque  (§  12)  sont 
de  régler  la  circulation  monétaire  de  l'Empire,  c'est-à- 
dire  de  veiller  à  ce  que,  sur  tous  les  points  du  terri- 
toire, il  y  ait  l'approvisionnement  suffisant  en  signes 
monétaires,  en  monnaies  divisionnaires.  La  tâche  n'en 
sera  pas  toujours  commode  :  la  mobilisation  amènera 
des  perturbations  dans  les  conditions  delà  vie  cou- 
rante, et  si  la  Banque  n'est  pas  bien  outillée  à  l'avance, 
il  se  produira  des  inconvénients  et  des  abus  ;  on  aura 
recours  à  des  succédanés  ;  on  se  servira  de  coupons  de 
rente,  de  jetons  pour  combler  l'insuffisance  de  la  mon- 
naie officielle. 

La  Banque  d'Allemagne  est  tenue  de  fournir  gratui- 
tement les  sommes  à  payer  pour  l'Empire  «  jusqu'à 
concurrence  du  solde  créditeur  ».  Il  faut  donc  renforcer 
ce  solde  créditeur  au  moyen  d'emprunts  consolidés  et> 
par  l'émission  de  bons  du  Trésor.  Le  réseau  de  suc- 
cursales de  la  Reichsbank  sera  utilement  employé  pour 
recueillir  les  souscriptions,  les  versements,  vendre  les 
titres  Dans  quelle  mesure  la  Banque  peut^elle  se 
charger  elle-même  de  l'emprunt,  le  prendre  pour  son 
propre  compte  ?  Peut-elle  y  être  tenue  par  les  Cham- 
bres de  l'Empire? 

La  question  de  savoir  dans  quelle  mesure  les  tonds 
de  roulement  de  la  Banque  peuvent  être  placés  en 
fonds  allemands  est  résolue  par  le  règlement  intérieur, 
qui  est  l'œuvre  du  chancelier  de  l'Empire  et  qui  peut 
être  modifié,  mais  le  droit  du  chancelier  est  limité.  La 
prise  ferme  de  titres  de  la  dette  par  la  Banque  est,  en 
droit  un  achat  de  titres;  l'émission  se  fait  sous  la 
formé  de  vente  de  certificats  de  dette.  Or,  d'après  le 
paragraphe  32,  l'achat  de  titres  pour  compte  de  la 
Banque  ne  peut  avoir  lieu  que  lorsque  le  montant  a 
consacrer  à  cet  achat  a  été  fixé,  au  préalable,  d  accord 
avec  l'assentiment  du  Comité  central,  qui  représente 
l'intérêt  des  actionnaires,  qui  doit  veiller  sur  cet  in- 
térêt H  le  défendre:  il  est  indépendant  du  Rexchshan- 
Her  M  Laband  croit  que  le  Comité  central  n'hésitera 
pas  en  cas  de  nécessité,  à  faire  passer  l'intérêt  do 
l'Empire  avant  celui  des  actionnaires,  au  risque  de  di- 
minuer la  demande.  D'ailleurs,  une  loi  nouvelle  pour- 
rait bien  vite  avoir  raison  de  sa  résistance  et  lui  en- 
lever ses  attributions  de  sauvegarde.  Actuellement, 
,.-,.st  i„i  «Ui  détermine  le  montant  des  achats  de  titres. 

I  banque  est,  un  peu  [.lus  libre  pour  les  avances 
sur  nantissement;  le  pouvoir  du  Comité  central  est 
moindre  ;  il  doit  être  consulté  et  entendu  sur  les  som- 
mes à  émplo'yôr  en  avances,  mais  on  n  a  pas  besoin  de 
son  assentiment.  En  matière  d'escompte  (escompte  de 
titreB  dé  dette  de  l'Empire,  des  Liais  particuliers,  de 


communes  allemandes  à  trois  mois  d'échéance  l  la  Ban- 
que est  tout  à  fait  libre;  elle  doit  simplement  faire 
connaître,  une  fois  par  mois,  le  détail  par  semaine  di  s 
effets  et  titres  en  portefeuille.  Le  Comité  central  n'a 
de  droit  de  veto  que  s'il  s'agit  d'affaires  avec  l'Empire 
ou  les  Etats  particuliers  en  dehors  des  dispositions 
générales  habituelles.  Le  Chancelier  de  l'Empire  peut 
donner  l'ordre  au  Bankdirektorium  d'escompter  des 
bons  du  Trésor  à  trois  mois  pour  la  totalité  du  mon- 
tant, dont  l'émission  a  été  autorisée.  Les  ressources 
disponibles  de  la  Banque.se  trouvent  ainsi,  d'après 
M.  Laband,  à  la  disposition  de  l'Empire,  au  moment 
où  celui-ci  se  trouverait  obligé  de  recourir  à  l'émission 
de  bons  du  Trésor. 

Les  conséquences  de  cet  état  de  choses,  c'est  jue 
l'Empire  a  le  devoir  de  faciliter  à  la  Banque  le  retour 
à  une  condition  normale,  dès  que  les  circonstances 
politiques,  militaires,  financières  le  permettront,  ;  il  a 
le  devoir  de  l'aider  à  diminuer  la  quantité  de  billets 
émis,  à  assainir  la  circulation,  à  abaisser  l'escompte, 
à  consolider  la  valula  si  celle-ci  a  été  ébranlée.  La 
confiance  du  public,  le  concours  de  l'opinion,  sont  in- 
dispensables. M.  Laband  termine  en  rappelant  le  mer- 
veilleux exemple  de  ce  que  la  France  a  accompli  en 
1870-1871,  exemple  qui  contraste  avec  la  perturbation 
survenue  en  Autriche  et  en  Italie. 

Nous  n'avons  pas  hésité  à  donner  une  analyse  très 
complète  de  l'étude  du  savant  jurisconsulte  allemand  : 
elle  suit  de  très  près  le  plaidoyer  du  président  de  la 
Reichsbank  en  faveur  de  l'émission  de  petites  cou- 
pures. Nous  pouvons  constater  la  préoccupation  visible 
de  renforcer  l'encaisse-or  de  la  Banque  d* Allemagne  (1), 
qui  parait  médiocre  en  présence  des  ressources  métal- 
liques énormes  de  la  France.  Mais,  d'autre  part,  les 
canaux  de  la  circulation  intérieure  en  Allemagne  sont 
saturés  d'or.  Le  problème  soulevé  par  M.  Laband  est 
l'un  des  plus  graves  qu'il  y  ait  à  résoudre;  les  rapports 
de  l'Etat  souverain,  en  présence  d'une  guerre,  avec  la 
Banque  centrale  du  pays,  qui  est  la  gardienne  de  la 
bonne  monnaie,  la  régulatrice  du  taux  officiel  de  l'es- 
compte sont  matière  délicate.  La  rigidité  des  Statuts 
doit  fléchir,  mais  il  ne  faut  pas  briser  l'élasticité  des 
ressorts  et  penser  à  l'avenir. 

K.  Raph. 


(1)  Au  commencement  d'octobre  1905  : 

Encaisse 

Or  Argent 


Billets 


(Millions  de  francs) 

b  ranre     2.940      1.098  4.548 

Allemagne   754         265  2.114 

Russie   3.0i>7         125  2.876 


CRÉDIT  MOBILIER  FRANÇAIS 


Réunis  en  assemblée  générale  annuelle  le  23  courant, 
les  actionnaires  du  Crédit  Mobilier  Français  ont  ap- 
prouvé le  dividende  de  (5  fr.  25  proposé  par  le  conseil 
d'administration  pour  l'exercice  1904-1905  cloo  le  30 
juin  dernier,  soit  une  augmentation  de  1  fr.  25  sur 
celui  des  exercices  1903-04  et  1902-03,  qui  étaient  les 
deux  premières  années  sociales  de  la  Société.  Cette 
augmentation  s'explique  parles  résultats  obtenus,  que 
nous  avons  déjà  publiés  le  13  couranl,  mais  que  nous 
(Tovons  devoir' rappeler  en  reproduisant  le«Comptede 
Profits  et  Pertes  »  comparé  au  précédent  : 

Exercices 


1903*-190i 


L904  L905 


Produits 

Commissions  et  bénéfices  divers 
de  l'exercice.  


(En  francs) 
964.409  39  1.783.888  89 
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Charges 

Frais  généraux   326.368  45  3'i9.891  58 

Journal  des  Intérêts  financiers  et 

Revue  des  Annales   81.417  82  82.126  26 

Total  des  charges   407.786  27  432.017  8i 

Bénéfices  nets   556.023  02  1,300.27  0  55 

A  ajouter  : 

Report  de  l'exercice  précédent   5.183  47  55.505  72 

Soldes  disponibles ........  562.406  4!)  1.355.826  27 

Ces  sommes  ont  été  réparties  de  la  manière  suivante  : 

Exercices 

1903-04  1904-05 

Répartition  (En  francs) 
Amortissement  des  frais  de  consti- 
tution  8. 178  55  8.178  55 

Réserve  pour  amortissement   100.000   »  125.000  » 

—  spéciale   »  125.0  0  » 

—  légale   22.422  22  50.027  83 

Compte  spécial  appartenant  aux 

actionnaires...   »  254.5G3  42 

Dividende  de  G  fr.  25  en  1904-1905 
et  de  5  fr.  en  1903  1904  par  ac- 
tion de  100  fr.  nominal   376.250    »  625.000  » 

Amortissement  intégral  des  frais 

d'augmentation  du  capital   »  41.533  35 

Conseil  d'administration   »  00.608  45 

Parts  de  fondateur   »  75.912  67 

Report  à  nouveau   55.554  72  » 

Total  égal  au  solde  disponible..  562.406  49  1.355.826  27 


Il  convient  de  faire  remarquer  que  le  dividende  de 
5  fr.  distribué  pour  1903-1 9.'i  ne  se  rapportait  qu'à 
75.250  actions,  alors  qu'en  1904-1905,  la  Société  a  eu  à 
rétribuer  100.000  actions,  son  capital  social  ayant  été 
porté,  pendant  le  mois  de  décembre  1904,  de  7.525.000 
francs  à  10  millions  de  francs  au  moyen  de  la  création 
de  24.750  actions  nouvelles  de  100  francs  nominal  qui 
furent  offertes  au  pair,  par  préférence,  aux  porteurs  de 
parts  bénéficiaires  de  la  Société,  ainsi  qu'aux  actionnai- 
res, à  raison  d'une  action  nouvelle  par  six  anciennes. 
Rappelons  encore  que,  pour  son  premier  exercice  1902- 
1903,  dont  la  durée  avait  été  de  quinze  mois,  les  prolits 
nets  du  Crédit  Mobilier  Français  n'avaient  atteint  que 
485.319  fr.  04.  Les  résultats  obtenus  à  la  fin  du  troi- 
sième exercice  répondent  donc  aux  espérances  conçues 
dès  le  jour  de  la  constitution  de  la  Société,  constitution 
qui  remonte  à  1902,  et  qui  se  réalisa  par  la  fusion  de 
l'ancienne  Société  du  Crédit  Mobilier  et  de  l'Office  des 
/(entiers. 

Au  cours  de  l'exercice  1904-1005,  ainsi  que  le  men- 
tionne le  rapport  du  Conseil  d'Administration,  le  Crédit 
Mobilier  Français  a  continué  de  s'occuper  de  ses  affai- 
res en  cours,  telle,  en  premier  lieu,  celle  des  Chemins  de 
fer  de  Porlo-Jlico,  dont  l'extension  et  les  plus  values  de 
recettes  se  poursuivent  avec  la  plus  parfaité  régularité. 
Il  a  donné  aussi  son  concours  à  quelques  affaires  nou- 
velles et  a  procédé,  notamment,  avec  un  plein  succès  à 
l'émission  des  obligations  de  la  Compagnie  Hellénique 
d'Electricité  Thomson-Houslon.  Quant  aux  Sucreries de 
Coloso,  à  Porto-Rico,  auxquelles  elle  s'était  intéressée 
en  1903-1904,  lors  de  leur  mise  en  Société,  elles  ont 
rencontré,  auprès  du  public,  le  meilleur  accueil,  et  les 
résultats  du  premier  exercice,  encore  susceptibles  d'un 
grand  développement,  témoignent  de  leur  prospérité. 

Ceci  dit,  il  convient  d'observer  que  le  portefeuille  du 
Crédit  Mobilier  Français,  qui  figurait  au  bilan  du 
30  juin  1903  pour  5.647. 93o  fr.  85,  et  qui  avait  été 
ramené,  au  30  juin  suivant,  à  4.346.811  fr.  45,  ne 
s'élevait  plus,  au  30  juin  dernier,  qu'à  2.221.437  fr.  70 
et  que,  depuis,  il  a  encore  été  allégé  par  suite  de  la 
réalisation  avec  profit  sur  les  évaluations,  de  quel- 
ques-unes des  valeurs  qui  le  composaient,  de  sorte 
que  le  Crédit  Mobilier  Français  a  aujourd'hui  en 
caisse  ou  en  comptes  de  dépôts  et  reports,  et  déduc- 
tion faite  des  comptes  créditeurs,  c  est-à  dire  en  dis- 
ponibilités  immédiates,    presque  tout  son  capital. 


Ainsi  donc  la  Société  a  atteint  le  but  qu'elle  s'était 
proposé  dès  le  début,  et  qui  était  d'arriver  le  plus  rapi- 
dement possible  à  l'entière  mobilisation  rie  son  porte- 
feuille qui  représentait,  à  l'origine,  presque  entièrement 
le  capital  social.  La  proportion  est  donc  complètement 
renversée  ;  mais  comme  le  dit  le  rapport,  s'il  devait 
toujours  en  être  ainsi,  si  la  Société  avait  toujours  son 
capital  entièrement  liquide  en  espèces,  pour  ainsi  dire, 
on  pourrait  lui  objecter  que  son  rôle  n'est  pas  de  gar- 
der autant  de  fonds  par  devers  elle,  mais  au  contraire 
de  les  faire  valoir  en  s'intéressant  dans  des  opérations 
diverses.  Toutefois  en  appuyant  sur  ce  point,  le  Con- 
seil d'Administration  a  surtout  voulu  démontrer:  que 
le  portefeuille  du  Crédit  Mobilier  Français  pouvait  être 
réalisé,  et  réalisé  dans  des  conditions  avantageuses  ; 
qu'en  outre,  il  était  possible,  pour  une  Société,  de  se 
conserver  beaucoup  de  ressources  disponibles,  tout  en 
obtenant  des  bénéfices  avantageux.  Pour  obtenir  ce 
résultat,  il  n'est  besoin  que  d'assumer  des  engage- 
ments que  l'on  puisse  liquider  promptement  en  réali- 
sant les  participations  prises,  et  ce  sont  ces  engage- 
ments et  ces  réalisations,  les  entrées  et  les  sorties 
continuelles  de  titres  qui  en  résultent,  qui  constituent 
les  bénéfices  les  plus  faciles,  les  plus  importants,  tout 
en  laissant  constamment  disponible  la  plus  grande 
partie  du  capital  social. 

Le  document  auquel  nous  nous  reportons,  c'est-à- 
dire  le  rapport  présenté  par  le  Conseil  d'Administra- 
tion, fait  observer  que  ces  explications  étaient  néces- 
saires après  l'augmentation  de  capital  dont  il  a  été 
parlé  plus  haut,  et  à  la  veille  d'une  mesure  analogue, 
mesure  que  nous  annoncions  le  20  courant,  et  dont  a 
eu  à  s'occuper  l'assemblée  générale  extraordinaire  qui, 
le  24  courant,  s'est  tenue  à  la  suite  de  l'assemblée  gé- 
nérale annuel 'e. 

Ainsi  que  l'a  déclaré  le  Conseil  d'Administration  du 
Crédit  Mobilier  Français  à  cette  seconde  réunion,  le 
capital  de  la  Société  est,  avant  tout,  un  capital  de  ga- 
rantie, les  capitaux  qu'elle  procure  aux  affaires  aux- 
quelles elle  apporte  son  concours  ne  devant  être  et 
n'étant,  en  fin  de  compte,  que  ceux  du  public  et  de  sa 
clientèle.  Mais  si  ces  affaires  sont  plus  nombreuses  et 
plus  importantes,  elles  exigent  une  garantie  plus  large 
et  plus  effective.  Certainement  le  Crédit  Mobilier  Fran- 
çais ne  prend  toujours  que  des  engagements  restreints, 
faciles  à  réaliser.  Cependant,  s'il  veut  être  un  inter- 
médiaire d'autant  plus  actif  et  d'autant  mieux  qualifié 
entre  le  public  et  les  affaires,  encore  doit-il  offrir  aux 
deux  parties  intéressées  des  garanties  d'autant  plus 
grandes.  C'est  donc  en  partant  de  ce  point  de  vue 
que  le  Crédit  Mobilier  Français  a  pensé  à  procéder  à 
une  nouvelle  augmentation  de  son  capital.  Quelle  de- 
vait être  l'importance  de  cette  augmentation  ?  (rétait 
là  une  question  à  résoudre,  et  le  Conseil,  après  ré- 
flexion, l'a  fixée  à  15  millions  de  francs.  De  cette  façon, 
le  Crédit  Mobilier  Français  se  classera  au  rang  de 
grande  Soc'été,  et  il  lui  sera  alors  permis  d'aborder, 
soit  seul,  soit  en  participation,  des  affaires  pour  les- 
quelles son  capital  ne  serait  plus  suffisant.  Quant  à 
ce  qui  a  trait  à  la  rémunération  du  susdit  capital  élevé 
à  25  millions  de  francs,  le  rapport  du  Conseil  d'Admi- 
nistration aux  actionnaires  s'exprime  ainsi  : 

«  Nous  ne  croyons  pas  nous  écarter  de  la  vérité,  acceptée 
par  la  plupart  des  opinions,  en  vous  disant  qu'il  est  peut- 
être  plus  facile  d'obtenir  un  rendement  proportionnel  au 
capital  mis  en  œuvre,  quand  ce  capital  est  un  peu  plusélevé, 
que  lorsqu'il  est  trop  minime.  Et,  d'autre  part,  l'abondance 
des  capitaux,  qui  va  chaque  jour  grandissant,  c!  le  nombre 
des  entreprises  qui  ont  besoin  du  concours  d'une  Société 
comme  la  nôtre,  nous  assurent  constamment  plus  d'affaires 
que  nous  n'en  pourrons  accepter.  Dans  notre  esprit  donc, 
l'importance  et  le  champ  d'action  de  votre  Société  nous  auto- 
risent à  vous  exprimer  l'avis  qne  sans  rien  changer  encore 
une  fois  à  notre  programme  et  à  l'essence  même  de  notru 
fonctionnement,  nous  espérons  vous  apporter  par  la  suite  des 
résultats  qui  justitieront  pleinement  la  mesure  que  nous  vous 
proposons  de  prendro  aujourd'hui.  » 

Toutes  les  résolutions  proposées  par  le  Conseil  d'Ad- 
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ministration  du  Crédit  Mobilier  Français,  tant  à  l'as- 
semblée générale  ordinaire  qu'à  l'assemblée  générale 
extraordinaire  du  24  courant,  ont  été  approuvées  â 
l'unanimité.  En  conséquence,  et  ainsi  que  nous  le  men- 
tionnions dan»  le  dernier  numéro  de  {Economiste  Eu- 
ropéen, cette  Société  va  émettre  150.1)00  actions  nou- 
velles de  100  francs  nominal  ;'i  110  francs,  la  prime  de 
10  francs  devant  être  entièrement  portée  aux  réserves 
sociales,  qui  atteignent  déjà  1.419.091  fr.  19,  et  qu'elle 
viendra  ainsi  grossir  de  1.500.000  francs.  Les  nouveaux 
titres  seront  libérés,  au  moment  de  la  souscription,  du 
premier  quart  et  du  montant  de  la  prime,  B0Ï1  35  francs 
au  total,  et  du  solde  de  75  francs  aux  époques  fixées 
par  le  Conseil  d'Administration.  Observons  cependant 
que  les  souscripteurs  auront  la  faculté  de  se  libérer  par 
anticipation,  et  ajoutons  encore  que  les  actionnaires 
actuels  et  les  porteurs  de  parts  bénéficiaires  auront, 
pour  la  souscription  des  nouvelles  actions,  un  droit  de 
préférence  qu'ils  pourront  exercer  dans  un  délai  de  dix 
jours  à  partir  de  l'avis  de  souscription  publié  par  le 
Conseil  d'Administration.  Ce  droit  s'établira,  pour  les 
actionnaires,  à  raison  de  I rois  actions  .nouvelles  pour 
quatre  anciennes,  et,  pour  les  porteurs  de  parts  béné- 
Liciaires,  à  raison  de  cinq  actions  nouvelles  par  part. 
En  outre,  les  actionnaires  seront  admis,  pendanl  le 
même  délai,  à  souscrire  aux  actions  nouvelles  sans 
limitation  de  quantité,  mais  pour  cette  seconde  partie 
ils  seront  soumis,  s'il  y  a  lieu,  à  une  réduction  propor- 
tionnelle. 

Il  est  permis  de  prévoir,  dès  à  présent,  que  la  nou- 
velle émission  à  laquelle  va  procéder  le  Crédit  Mobilier 
Français,  obtiendra  le  même  et  légitime  succès  que 
celle  qui  a  eu  lieu  au  mois  de  décembre  190i  et  que 
nous  rappelions  plus  haut- 
Ne  terminons  pas  sans  mentionner  que  l'augmenta- 
tion de  capital  décidée,  rend  disponibles  les  254.503 
francs  42  prélevés  sur  les  bénéfices  de  l'exercice  1964- 
1905  et  portés  au  «  Compte  spécial  appartenant  aux 
actionnaires  ».  Cette  somme  représente  2  fr.  54  par 
action  ancienne  qui  seront  mis  en  paiement  d'ici  la  tiu 
de  l'année. 

A.  Lechenet. 


et 


Le  nouvel  Emprunt  russe.  —  C'est  hier,  26  octo- 
bre, que  l'ukase  autorisant  l'émission  d'un  nouvel  Em- 
prunt russe  4  0/0  or  a  dû  être  signé  ,  par  le  tzar  Ni- 
colas II. 

Ce  nouvel  Emprunt,  dont  le  capital  nominal  s'élèvera 
à  1.250  millions  de  francs,  sera  international  en  ce 
sens  qu'il  devra  être  émis  simultanément  en  France, 
en  Allemagne,  en  Angleterre  et  aux  Etats  Unis,  dans 
la  proportion  de  : 

Fiance   640  millions  de  francs 

Allemagne   410  — 

Angleterre   100  — 

Etats-Unis   100  —  ' 

Total  g'néial   1.250  — 

Au  moment  où  nous  écrivons  ces  lignes  on  ne  sait 
pas  encore  si  les  1.250  millions  de  francs  seront  im- 
médiatement négociables  sur  les  marchés  des  quatre 
pays  contractants)  où  si,  pendant  une  certaine  pé- 
riode, chacun  de  ces  pays  n'admettra  aux  négociations 
officielles  que  les  titres  lui  revenant  d'après  la  répar- 
tition précédente. 

Comme  les  représentants  des  établissements  fran- 
çais, ont  demande  et  obtenu  qu'un  droit  de  -ouscriplion 
soit,  réservé  par  préférence  aux  porteurs  des  1.000.000 
bons  du  Trésor  russe  5  0/0  circulant  en  France,  il  a  été 
décidé  que  ie  capital  du  nouvel  Fmprunt  serait  divisé 
en  obligations  de  400  francs,  ce  qui  laissera  à  la  dis- 
position du  marché  français 


obligations,  c'est-à-dire  un  nombre  équivalent  à  celui 
des  Bons  du  Trésor. 

Le  taux  d'émission  du  nouvel  Empruntsera  vraisem- 
blablement établi  entre 89  1/2  et  90  0/0  et  omis  croyons 
savoir  que  l'émission  publique  aura  Lieu  avant  le 
15  novembre  prochain  :  très  probablement  le  samedi  11. 


Banque  de  l'Union  Parisienne.  —  Cette  Société 
convoque  ses  actionnaires  en  assembblée  générale  ex- 
traordinaire pour  le  24  novembre  prochain.  Cette 
réunion  aura  à  approuver  l'augmentation  du  capital 
social  qui  sera  proposée  par  le  Conseil  d'administra- 
tion ;  elle  fixera  les  conditions,  délais  et  formes  de 
L'émission  à  laquelle  il  y  aura  lieu  de  procéder;  enfin, 
elle  votera  les  modifications  aux  statuts  rendues  néces- 
saires par  ladite  augmentation  de  capital. 

11  convient  de  rappeler  que  la  Banque  de  VUnion 
Parisienne  s'est  constituée  les  <>  et  l(i  janvier  I90i  pour 
prendre  la  place  de  la  Banque  Parisienne  qui.  créée  le 
5  avril  1874  pour  une  durée  de  80  ans,  arrivait  à  expi- 
ration le  4  avril  de  la  même  année. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  a  eu  pour  fonda- 
teurs :  MM.  Michel  Heine,  le  baron  Rodolphe  Hottin- 
guer,  le  baron  Mallet,  le  baron  de  Neuflize,  régents  de 
la  Banque  de  France;  Paul  M irabaud,  Adolphe Vernes, 
Lucien  Villars  et  La  Société.  Générale  de  Belgique  qui, 
depuis  la  reconstitution  de  la  Banque  Parisienne,  était 
son  plus  fort  actionnaire,  et  qui  avait  tenu  à  conserver 
le  même  intérêt  dans  le  capital  de  la  nouvelle  Société. 
Le  capital,  au  moulant  de  40  millions  de  francs,  avait 
été  souscrit  jusqu'à  concurrence  de  la  moitié,  soit 
20  millions  de  francs,  par  les  fondateurs;  les  autres 
20  millions,  représentés  par  40.0  0  actions  de  500  fr., 
furent  fournis  par  la  Société  Générale  de  Belgique 
seule,  afin  de  laisser  aux  actionnaires  de  la  Banque 
Parisienne  la  faculté  de  recevoir,  en  remboursement  du 
capital  nominal  de  chaque  action  qu'ils  possédaient, 
une  action  de  la  Banque  de  Wmon  Parisienne. 

Le  premier  exercice  de  la  nouvelle  Société  a  pris  fin 
le  31  décembre  1904,  bien  qu'il  n'ait  duré  que  9  mois;  il 
a  laissé  un  solde  bénéficiaire  de  2.828.969  fr.  93  qui  a 
permis  de  distribuer  un  dividende  de" 25  fr.  par  action, 
dividende  qui  représentait,  pour  l'année  entière,  un 
revenu  de  33  fr.  33. 

En  dénommant  la  nouvelle  institution  :  Banque  de 
r Union  Parisienne,  les  fondateurs  avaient  voulu,  avec 
la  Société  Générale  de  Belgique,  former  un  faisceau  de 
quelques-unes  des  pl.us  anciennes  maisons  de  banque 
de  Paris,  en  mettant  à  profit  l'organisation  de  la 
Banque  Parisienne,  qui  prenait  fin.  Le  but  proposé  a 
été  atteint  ;  en  effet,  l'appui  des  maisons  fondatrices  de 
la  Société  a  permis  au  nouvel  établissement  d'acquérir, 
dès  ses  débuts,  et  aussi  bien  à  l'étranger  qu'en  France, 
des  relations  qu'il  n'eût  pu  obtenir,  sans  cet  appui, 
qu'après  plusieurs  années  d'efforts.  Aussi  ses  opéra- 
tions ont-elles  pris  un  développement  immédiat  qui 
n'a  cessé  de  s'accentuer,  et  qui  l'amène  aujourd'hui  à 
augmenter  son  capital. 

Le  Conseil  d'administration  de  La  Banque  de  I  Union 
Parisienne  est  ainsi  composé  :  MM.  Lucien  Villars, 
président;  F. Dreux  et  Frédéric  Mallet,  vice-présidents; 
F.  Baeyens,  de  Frondeville,  Georges  Heine,  François 
Hottinguer,  La  Salie,  Gustave  Mirabaud,  Th.  Morin, 
André  de  Neuflize,  Léon  Orban  et  Philippe  Verncs. 

La  composition  de  ce  Conseil  n'appellerait  aucun 
commentaire.  Cependant,  nous  ne  pouvons  nous  em- 
pêcher de  dire  que  c'est  grâce  au  concours  des  hautes 
personnalités  que  nous  venons  de  citer,  que  la  Binque 
de  l'Union  Parisienne  a  été  immédiatement  à  même  de 
rendre  les  services  qui  lui  ont  valu  la  place  qu'elle 
occupe  dans  le  monde  financier. 


Le  Budget  de  Paris  pour  1906.  M.  de  Selves, 
préfel  de  la  Seine,  vienl  d'adresser  au  Conseil  muni- 
cipal de  Paris  un  mémoire  contenant  Le  projet  do 
budget  pour  1900.  Ce  mémoire  débute  ainsi  : 

«  Lorsque  je  vous  disais,  dans  mon  mémoire  du 
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Ie*  septembre  190'i,  que  le  budget  <le  1905,  comme  eérùi 
de  190'»,  ne  pouvait  être  qu'un  budget  d'attente,  j'avais 
l'espoir  de  vous  présenter  pour  1906.  sinon  un  cadre 
définitif  pouvant  servir  do  types  aux  budgets  futurs, 
«lu  moins  un  projet  d'où  se  dégagerait  une  orientation 

financière  bien  définie  

«  Des  circonstances  que  vous  connaissez  déjà  nous 
forcent  à  ajourner  la  réalisation  de  ce  programme 
financier.  » 

Ainsi,  le  budget  de  1906  sera,  comme  les  précédents, 
un  budget  «l'attente. 

Les  raisons  de  cet  état  de  choses  sont  nombreuses. 
La  question  du  futur  régime  du  gaz  n'a  pas  encore 
reçu  de  solution  du  Parlement  :  la  Vilie  devra,  selon 
toute  apparence,  adopter  pour  19n6  un  régime  transi- 
toire qui  ne  peut  cadrer  avec  des  données  budgétaires 
définitives. 

La  question  de  l'électricité  est  encore  à  l'étude  :  cette 
étude  est  avancée  mais  non  terminée.  Elle  pro- 
curera, dans  la  suite,  des  accroissements  de  recettes 
qui  ne  peuvent  encore  entrer  en  ligne  de  compte 
aujourd'hui. 

Enfin,  la  question  des  transports  en  commun  n'a 
encore  pu  être  réglée,  par  l'impossibilité  de  concilier 
tous  les  intérêts  contradictoires.  On  ne  peut  donc 
encore  savoir  quelles  ressources  vaudra  à  la  Ville  le 
régime  définitif  des  Omnibus  et  Tramways. 

Le  budget  de  l'iOO  comptera  donc  encore  parmi  les 
budgets  transitoires.  Il  présente,  en  recettes  et  en 


dépenses,  les  chiffres  suivants  : 

Francs 

Fonds  généraux  ordinaires    3fl.83t.7Y4  48 

Fond». généraux  extraordinaires   1.544.300  » 

Total  «les  fonds  généraux..  343.376.044  48 

Fonds  spéciaux   40.034.711  » 

Total  général   383.4lO.75-'->  48 

Ge  total  comprend  : 

Une  réserve  sur  fonds  ordinaires  de   1. 153. 036  21 

Une  réserve  sur  fonds  extraordinaires  de  . . .  95.300  » 

Soit  ensemble   1.2*8.346  âï 


Pour  arriver  à  l'équilibre  de  ce  budget,  il  a  fallu 
créer  pour  environ  n  millions  de  francs  de  revenus 
nouveaux.  Le  préfet  propose  de  les  tirer  des  ressources 
suivantes  : 

Francs 

De  la  taxe  sur  les  locaux  industriels  et  com- 


merciaux  :2.748.0<X>  » 

De  la  taxe  sur  les  locaux  d'habitation   1.660.000  » 

Du  droit  de  timbre  sur  les  prospectus   6'iu.OOO  » 


Total   5  014.000  » 


Déduction  faite  des  frais  de  perception,  on  arriverait  à  un 
supplément  net  de  5  millions  environ. 

La  création  de  ressources  nouvelles  a  été  motivée 
par  une  augmentation  des  dépenses  que  l'on  peut 
évaluer,  en  chiffres  ronds,  à  10  millions  de  francs. 
Le  service  de  la  dette  s'aceroit,  seul,  de  6.19ô.589fr.  et 
les  dépenses  de  la  préfecture  de  police  dépassent  de 
plus  d'un  million  et  demi  celles  du  précédent  exercice. 


La  politique  financière  du  Conseil  municipal 
de  Paris.  —  Dans  les  deux  derniers  rapports  généraux 
sur  le  budget  de  la  Ville  de  Paris,  M.  Dcsplas,  il  y  a 
deux  ans,  et  M.  André  l.efèvre,  l'an  dernier,  ont  des- 
siné une  orientation  nouvelle  de  la  politique  financière 
des  élus  qui  siègent  à  l'Hôtel  de  Ville  de  Paris. 

Indiquée  sommairement  par  M.  Desplas,  cette  poli- 
tique nouvelle  a  été  précisée  et  chiffrée  par  M.  André 
Lefèvre  un  peu,  semblait-il  alors,  contre  le  gré  de 
l'Administra  lion.  Les  bureaux  de  la  Préfecture  de  la 
Seine  se  sont  convertis  et  voici  que,  en  même  temps 
qu'il  présente  son  mémoire  annuel  à  l'appui  de  son 
projet  de  budget  pour  1906;  M.  de  Selves,  faisant 
sienne  cette  politique  financière,  saisit  le  Comité  du 


budgetdepropo.sitionstenda.nl  à  la  réaliser.  Voici  la 
partie  essentielle  de  cet  exposé  : 

«  Le  Conseil  municipal  entend  renoncer  à  la  politique  dfl 
emprunts  et  réserver  à  l'exécution  des  opérations  extraordi- 
naires qui  ne  peuvent  èlrc  gagées  sur  les  ressources  normales 
des  budgets  h- s  disponibilités  «pie  fera  apparaître  l'extinction 
successive  de  diverses  parties  de  la  dette  communale. 

«J'ai  fait  étudier  par  les  services  de  la  Préfecture  les  moyens 
pratiques  de  réaliser  cette  idée;  je  vous  apporte  aujourd'hui 
les  résultats  de  cette  étude  en  ce  qui  concerne  l'imposition 
extraordinaire  sur  laquelle  sout  prélevés  actuellement  les  in- 
térêts et  l'amortissemenl  de  l'emprunt  de  186!). 

«  Je  vous  ferai  tout  d'abord  observer  qu'il  n'y  a  pas  de 
centimes  communaux  spécialement  affectés  au  service  de 
l'emprunt  de  1869.  Il  existe,  il  est  vrai,  une  imposition 
extraordinaire  de  44  centimes  additionnels  aux  contributions 
foncière,  personnelle-mobilière  et  des  portes  et  fenêtres,  et  de 
22  centimes  additionnels  à  la  contribution  des  patentes,  gui 
prendra  Un  le  31  décembre  1009,  c'est-à-dire  presque  en  même 
temps  que  cet  emprunt,  lequel  sera  complètement  amorti  le 
31  juillet  1909.  Mais  c'est  là  seulement  une  coïncidence,  d'ail- 
leurs voulue  sans  doute...  » 

Le  Préfet  demande  à  être  autorisé  à  solliciter  dos 
Pouvoirs  publics  la  prorogation  pendant  18  ans  «les 
centimes  supplémentaires,  dont  la  perception  a  été 
autorisée  jusqu'au  31  décembre  1909. 

On  ferait  alors  deux  parts  du  produit  des  centimes 
ainsi  prorogés  :  2'i  et  12  centimes  extraordinaires  ser- 
viraient à  payer  des  dépenses  extraordinaires  afin 
d'éviter  tout  nouvel  emprunt,  et  20  et  lu  centimes 
alimenteraient  le  budget,  tant  pour  les  services  ordi- 
naires que  pour  les  autres. 

On  pourrait  ainsi  rembourser  sans  ftnprunter  les 
35  millions  de  francs  —  avancés  par  l'Assistance  pu- 
blique pour  la  reconstruction  et  l'amélioration  des 
hôpitaux  parisiens  —  et  payer,  toujours  sans  emprunter, 
les  opérations  nouvelles  suivantes  : 

Construction,  reconstruction,  grosses  réparations  ou  acqui- 
sition de  bâtiments  destinés    à  l'enseignement  primaire, 
secondaire  ou  supérieur  ;  remboursement  des  obligations  à 
court  terme  qui  auront  pu  être  émises  à  cet 
effet  de  1905  à  1910    46.000.000  ■> 

Complément  des  opérations  de  voirie  municipale  mention- 
nées dans  la  loi  du  12  février  1964  qui  a  auto- 
risé l'emprunt  départemental  de  200  millions.    152.000.000  > 

Régularisation  des  dépenses  imputées  sur  le  produit  delà 
revente  des  terrains  des  anciens  abattoirs,  du  fleuriste  de  la 
Muette,  du  cimetière  du  Sud  et  du  boulevard  Raspail,  de  la 
caserne  des  Célestins  et  de  l'hôpital  Trous- 
seau   5.000.000  » 

Le  surplus  de  ce  produit,  ainsi  que  les  bonis  qui  pourront 
être  réalisés  sur  les  dépenses  ci  dessus  énumérées  seront 
affectés,  par  décrets  du  Président  de  la  République,  rendus 
sur  la  proposition  du  ministre  de  l'Intérieur  et  après  délibé- 
ration du  Conseil. municipal,  soit  à  pourvoir  au  paiement  de 
celles  de  ces  dépenses  qui  se  trouveraient  insuffisamment 
dotées,  soit  à  exécuter  de  grands  travaux  d'utilité  muntei- 
pale  :  tels  que  la  transformation  des  forlifications  de  Paris 
ou  la  création  d'un  port  sur  le  canal  de  l'Ourcq. 

En  résumé,  on  exécuterait  des  travaux  neufs  sans 
surcharger  les  contribuables  et  sans  emprunt.  Il  sera 
intéressant  de  voir  quelle  suite  le  Conseil  municipal 
donnera  à  ces  propositions  qu'il  a  lui-même  inspirées. 


Un  projet  de  droit  municipal  de  timbre  sur  les 
prospectus.  —  En  vue  de  créer  à  la  Ville  de  Pans  «le 
nouvelles  réformes  budgétaires,  le  Préfet  «le  la  Seine 
vient  de  demander  l'établissement,  à  partir  du  l01' jan- 
vier 1906,  d'un  nouveau  droit  de  timbre  sur  les  pros- 
pectus au  profit  du  budget  de  la  Ville. 

Ce  droit  serait  basé  sur  les  dimensions  du  papier  des 
imprimés  :  - 

Le  prix  de  la  feuille  portant  vingt-cinq  décimètres  carrés  de 
superficie  sera  de  dix  centimes  :  celui  de  la  demi-feuille,  «le 
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ciuq  centimes:  celui  du  quart  de  feuille,  de  deux  centimes  et 
demi:  celui  du  demi-quart,  cartes  et  autres  de  plus  petite  di- 
mension, sera  d'un  centime. 

Art.  4.  — Le  papier  utilisé  ne  sera  pas  fourni  par  la  régie 
de  l'Enregistrement  ;  les  particuliers  présenteront  au  Timbre, 
avant  l'impression,  le  papier  dont  ils  voudront  faire  usage. 

L'acquittement  du  droit  pourra  également  s'effectuer  par 
l'apposition  de  timbres  mobiles,  comme  en  matières  d'atliclies. 

Les  contraventions  seront  punies  des  mêmes  peines  que 
celles  relatives  au  timbre  des  affiches. 

Le  droit  serait  assez  modéré  ;  mais  ce  serait,  néan- 
moins, un  impôt  nouveau.  Mais  il  ne  s'agit  que  d'un 
projet,  qui  devra  être  d'abord  adopté  par  le  Conseil 
municipal,  puis  ratifié  ensuite  par  le  Parlement,  il  y  a 
donc  bien  des  chances  pour  qu'il  reste  à  l'état  de  projet. 


Métropolitain  Nord-Sud.  —  Comme  nous  l'avons 
annoncé,  la  semaine  dernière,  la  Banque  de  VJJnion 
Parisienne  et  son  groupe  viennent  de  prendre  le  solde 
disponible  des  actions  de  la  Société  du  Chemin  de  fer 
éieetrique  souterrain  Nord-Sud  de  Paris  (Métropolitain 
Nord-Sud).  Ce  fait  montre  la  grande  confiance  qu'ins- 
pire à  la  Banque  de  /'/"«("«  cette  importante  entre- 
prise. 

La  loi  de  concession  de  la  partie  centrale  du  métro- 
politain Nord-Sud  de  Paris  a  été  promulguée  le  11  avril 
1905,  et  le  Conseil  d'Etat,  réuni  en  assemblée  générale 
le  13  avril  1905,  a  donné  son  adhésion  aux  prolonge- 
ments de  cette  ligne  qui  doit  relier  la  porte  Saint-Oucn 
à  la  porte  de  Versailles  en  desservant  l'avenue  de 
Saint-Ouen,  l'avenue  de  Clichy,  le  quartier  de.  la  Butte- 
Montmartre,  la  rue  d'Amsterdam,  la  gare  Saint-Lazare, 
la  Madeleine,  la  Chambre  des  députés,  la  gare  des 
Invalides,  la  gare  d'Orléans  (quai  d'Orsay,  le  boule- 
vard Saint-Germain,  le  Bon  Marché,  la  gare  Montpar- 
nasse, le  quartier  de  Vaugirard. 

Comme  conséquence,  la  Société  spéciale  chargée  de 
la  construction  et  de  l'exploitation  de  ce  réseau,  d'une 
longueur  de  11  km.  360  dite  :  Société  du  Chemin  de  fer 
Electrique  souterrain  Nord-Sud  de  Paris,  a  porté  son 
capital  initial  et  provisoire  de  2  à  30  millions,  repré- 
senté par  120.000  actions  de  250  fr. 

Cette  Société  avait  été  créée  le  10  juin  1902  par 
l'Omnium  Lyonnais  avec  le  concours  financier  de  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  de  la  Banque  Pari- 
sienne, de  la  Société  Générale,  du  Crédit  Industriel  et 
Commercial,  de  la  Société  Marseillaise,  de  la  Banque 
Suisse  et  Française,  de  la  Banque  Mirabaud,  Puerari 
et  Cie,  de  la  Société  des  Grands  Travaux  de  Mar- 
seille, etc.,  etc.. 

Les  112.000  actions  nouvelles  ont  été  souscrites  par 
ces  groupes  financiers. 

Ces  titres,  conformément  à  la  décision  de  l'assemblée 
générale  qui  a  décidé  l'augmentation  du  capital,  jouis- 
sent, depuis  le  1er  juillet  1905,  d'un  intérêt  intercalaire 
de  30/0  pendant  toute  la  durée  de  la  construction  esti- 
mée trois  ans  à  partir  du  commencement  des  travaux. 
Ils  bénéficieront,  à  partir  de  la  mise  en  exploitation, 
des  produits  de  la  ligne  qui,  d'après  des  prévisions 
très  sérieusement  étudiées  et  basées  sur  les  résultats 
du  Métropolitain  existant,  seront,  selon  toute  probabi- 
lité, largement  rémunérateurs.  La  ligne  dont  il  s'agit 
traverse  en  effet  Paris,  du  Nord  au  Sud,  et  desservira, 
sans  concurrence  possible  et  sans  nuire  elle-même  en 
aucune  façon  au  Métropolitain  en  exploitation,  des 
centres  dont  l'importance  est  connue. 

La  redevance  due  à  la  Ville  sera  de  0  fr.  01  par 
billet  sur  les  30  premiers  millions,  et  au  delà,  de 
0  fr.  02  en  deuxième  classe,  et  de  0  fr.  025  en  première 
classe. 

La  concession  prendra  fin  à  la  même  date  que  celle 
du  troisième  réseau  du  Métropolitain  actuel,  qui  est  de 
treuAe-cinq  ans,  à  partir  de  la  réception  de  la  dernière 
fraction  de  ce  réseau,  conformément  à  la  loi  du  30 
mars  1898. 

Le8  dépenses  de  loutc  nature  (infrastructure,  6U> 
perstructure,  matériel,  terrains,  bâtiments,  intérêts 
intercalaires,  Irais  généraux)  sont  estimés  ne  pas  de- 
voir déj.asser  un  maximum  de  70  millions. 


Société  des  Raffinerie  et  Sucreries  Say.  —  Nous 

croyons  devoir  rappeler  que  c'est  demain  samedi, 
.'s  octobre,  qu'expire  le  délai  accordé  aux  actionnaires 
de  cette  Société  pour  souscrire,  au  prix  de  2'i0  francs, 
aux  114.750  actions  de  priorité  de  200  francs  nominal 
dont  la  création  a  été  décidée  par  l'assemblée  générale 
extraordinaire  du  10  octobre.  Deux  modes  de  souscrip- 
tion peuvent  être  employés  : 

Souscription  irréductible,  à  raison  de  trois  actions 
nouvelles  pour  deux  anciennes,  en  versant  immé- 
diatement 240  francs  par  titre  demandé,  et  en  dépo- 
sant les  actions  anciennes  détenues.  Tout  porteur 
<l'unc  seule  action  a  le  droit  de  souscrire  à  une 
action  irréductible.  Les  porteurs  d'une  action  ou  d'un 
nombre  impair  d'actions  pourront,  en  outre,  contre  un 
versement  de  1 20  fr.,  recevoir  un  bon  qui,  réuni  à  un 
autre  bon  semblable,  leur  permettra  d'échanger  lesdeux 
bons  contre  une  action  de  priorité  au  porteur.  Cet 
échange  se  fera  au  siège  social,  du  15  au  30  novem- 
bre 1905. 

Souscription  réductible.  Les  actionnaires  pourront 
souscrire,  en  outre,  à  tel  nombre  de  titres  de  priorité 
qu'il  leur  conviendra,  moyennant  un  versement  de  25  fr. 
par  titre  demandé.  A  ces  souscriptions  seront  attri- 
bués les  titres  non  absorbés  par  l'exercice  du  droit  de- 
préférence  ci-dessus  mentionné  ;  la  répartition,  s'il  y  a 
lieu,  sera  proportionnelle  aux  titres  actuels  déposés 
par  eux. 

Les  dépôts  d'actions  actuelles  et  les  souscriptions 
aux  actions  de  priorité  sont  reçus  :  au  siège  social  de 
la  Société  des  Raffinerie  et  Sucreries  Say,  123,  boulevard 
de  la  Gare,  à  Paris,  et  aux  sièges,  succursales  et 
agences  des  Sociétés  suivantes  :  à  la  Banque  Française 
pour  le  Commerce  et  l'Industrie;  à  la  Banque  de  Paris 
et  des  Pays-Bas  ;  h  la  Banque  de  l'Union  Parisienne  ; 
au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Pai'is:  an  Crédit 
Algérien  ;  au  Crédit  Lyonnais  ;  à  la  Société  Générale  de 
Crédit  Industriel  et  Commercial  ;  à  la  Société  Générale 
pour  favoriser  le  développement  du  Commerce  et  de 
l'Industrie  en  France;  à  la  Société  Marseillaise  de 
('redit.  Industriel  et  Commercial  et  de  Dépôts;  chez 
MM.  Douglas  Read  et  Cic,  à  Paris;  à  Bruxelles  et  à 
Anvers,  à  la  Société  Française  de  Banque  et  de  Dépôts; 
enfin,  à  Genève,  aux  Caisses  de  l'Union  Financière. 


Crédit  Franco-Egyptien.  —  La  deuxième  assem- 
blée générale  constitutive  du  Crédit  Franco-Egyptien, 
réunie  le  23  courant,  a  constaté  la  régularité  des  sous- 
criptions et  versements  du  e-apital  social  et,  en  consé- 
quence, déclare  la  Société  définitivement  constituée. 

Le  premier  Conseil  d'administration  est  ainsi  com- 
posé : 

MM.  César  Aghion,  de  la  maison  B.  M.  Aghion  fils, 
à  Alexandrie  ;  major  gén.  sir  John  C.  Ardagh,  admi- 
nistrateur de  la  Compagnie  du  Canal  de  Suez  ;  Bousquet, 
administrateur  de  la  Compagnie  Générale  des  Omnibus 
de  Paris;  J.-C.  Charpentier,  secrétaire  d'ambassade 
honoraire,  administrateur  de  Y  American  Railroad  Cy 
of  Porto-ltico  ;  Ed.  Oozc,  ingénieur,  secrétaire  général 
de  la  Compagnie  de  Beyrouth- Damas  ;  de  Lapisse,  pré- 
sident du  Crédit  Mobilier  Français  ;  A.  Tilehe,  prési- 
dent de  la  Chambre  de  Commerce  italienne  d'Alexan- 
drie, et  B.  Tilehe,  de  la  maison  Tilchc  figli,  au  Caire; 
Félix  Tuby,  banquier,  à  Alexandrie. 


Emprunt  3  1/2  O/O  du  Gouvernement  Géné- 
ral de  l' Indo-Chine.  —  Le  succès  remporté  par 
l'Emprunt  3  1/2  0/0  du  Gouvernement  Généra,]  de 
L'Indo-Chine,  qui  a  été  offerl  en  souscription  publique 
|r  -jl  cuuranl,  au  prix  de  i80  fr.  l'obligation  de  500  fr., 
a  été  considérable.  En  effet,  la  répartition  des  souscrip- 
tions a  été  fixée  ainsi  qu'il  suit  : 

de     1  à  l'i9  obligations,  1  obligation 
de  150  à  S'iO  obligations,  2  obligations 
et  ainsi  de  suite  à  raison  de  1  0/0,  toute  fraction  de  50 
ou  plus  donnant  droit  à  une  obligation. 

L'Emprunt  de  1905  a  donc  reçu  du  public  français  Le 
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même  et  excellent  accueil  que  ses  deux  devanciers, 
ceux  de  1899  et  1902,  puisqu'il  a  été  demandé  environ 
5  millions  d'obligations  pour  172.418  titres  offerts,  et 
les  résultats  obtenus  prouvent  une  fois  de  plus  com- 
bien est  puissant  et  efficace  le  concours  de  nos  grands 
Etablissements  de  Crédit. 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE   DE  FRANCE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

19  octobre  26  ootobre 

Or           2.919  6Î6.522  2.913.731.359) 

Argent.    1.095.334  676  1  095.281.475 


19  octobn 


4.015.031.198  4.011-012.834 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 

Portefeuille  Paris  j  ■*£ 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  lessuccurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers  


Total...,  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital.... 

Réserves  (  Loi  du  11  mai  1834 
mobilières    Ex-banques  département, 
momneres  (  Loj  du  9  juin  ,g57  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


4.0) j  031-198 


67.619 
344.473  659 


40S-959.415 
104-000 

167.815.714 
312.388.055 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.516.469 
100.000.000 
4.000-000 
25.718  833 

4.467  361 
8.407.444 
90.089.297 


3.774.219.839 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.7S0 
9.123.000 
4.000.000 
8.407.444 
4.531.721.320 
32.027  477 
10.696.1611 
264.854.799 
504-861.213 
80-424.833 
1  821-8S3 
7.412.2« 
1.110.000 
114. 274. 354 


26  octobre 


011.012.834 


538  350 
313  813.632 


417.276910 
104  000 

166.617.019 
307.761.577 
180.000.000 
10.000-000 
2.980.750 
99. 512. 311 
100-000.000 
4.000-000 
25.719. ICI 

4.481.832 
8-407.444 

92.870  769 


5-745.1I6.754 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
.476  711.260 
2i.S03.003 
10.210.756 
322  630  643 
485.737.053 
76.231.724 
1.761.847 
7.818-713 
1.110.000 
113.066-238 


To'al   5.774.219.839  5.745.116.754 

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


31  oct. 

30  OCt. 

29  oct. 

27  oct. 

26  oct. 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

4.2i5.4 

4  278. 5 

4  290.5 

4-290.2 

4.476-7 

Encaisse  or  

2.375.7 

2.535.2 

2.417  8 

2.608.8 

2.915  7 

—     argent .... 

1.096.4 

1.108.7 

1.105.5 

1.100-0 

1.095  3 

Portefeuille  

746  0 

651.7 

760.4 

726  3 

731.1 

Avances  aux  par'ic. 

487-1 

4:<9  1 

455  9 

493  7 

474-4 

—     à  l'Etat.... 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

180  0 

Compt.  cour.  Trésor 

12u  7 

221.1 

217.0 

255.2 

322.6 

—  partie. 

526  3 

434  8 

434.7 

540  1 

562.0 

Taux  d'escompte. . . 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

Prime  de  l'or  

pair 

pair 

pair 

pair 

pair 

Bén.nets(milliers  fr) 

2.864  9 

2.422.3 

3  543.6 

2.939.1 

3  336  9 

RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  C' 
du  24  au  30  septembre  190  5  (39e  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


—  -zi 

Rec. 

jr.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des 

"2*3 

la  semaine 

des  a 

nnées 

Di 

fférence 

lignes 

Sm 

1905 

Pr 1905 

5  • 

1904 

1905 

1904 

Etat  

2.916 

1.276 

1.186 

39.352 

38.055 

+ 

1.297 

Paris-Lyon-Méditer . . . 

9.421 

10810 

103^0 

348-870 

340.560 

+ 

8.310 

—  Chemins  Algériens 

513 

207 

201 

7.691 

7.539 

+ 

132 

Nord  

3.765 

5.691 

5.216 

179. 290 

172.228 

+ 

7.062 

Ouest  

5.843 

4.306 

1.390 

143.726 

141.126 

+ 

2.600 

Orléans  

7.199 

6.165 

5-6X2 

178.435 

170  309 

+ 

8.126 

4.922 

4.318 

4.168 

146.373 

141.923 

+ 

4.450 

Midi  

3.830 

2.531 

2.614 

85.767 

83.863 

+ 

1.904 

Est-Algérien  

898 

240 

193 

6-998 

6.704 

+ 

294 

Bône-Guelma  

1.209 

216 

306 

8- 391 

8  901 

510 

296 

95 

78 

2.878 

2-727 

-f 

151 

JJgnes  Algériennes .  . 

874 

101 

117 

4.042 

3.503 

+ 

539 

103 

27 

31 

1.110 

1.099 

+ 

11 

Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris. 

—  Mouvement  général  d«-s  opr-ralions  du  mois  de  septembre 
1905  :  1.266.878.198  fr.  !«. 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 


La  Banque  cC Angleterre  n'a  pas  encore  modifié  cette 
semaine  le  taux  de  son  escompte,  grâce  à  de  nouvelles 
rentrées  d'or.  Néanmoins,  le  Marché  de  Paris  reste 
quelque  peu  hésitant  dans  son  ensemble.  11  est  vrai 
que  nous  approchons  de  la  liquidation  de  (in  de  mois 
et  qu'il  y  a  à  compter  avec  les  opérations  prépara- 
toires que  nécessite  cette  échéance. 

On  a  vu  i)lus  haut,  dans  nos  «  Informations  Econo- 
miques et  Financières  »,  le  succès  que  vient  de  rem- 
porter l'Emprunt  3  1/2  0/0  du  Gouvernement  général 
de  l'Indo-Chine,  dont  l'émission  a  eu  lieu  le  21  courant. 
C'est  une  nouvelle  preuve  de  l'abondance  des  capitaux 
dont  on  dispose  ici. 

■jç  ii  Les  Renies  Françaises  sont  mieux. 

La  Rente  3  0/0  Perpétuelle  a  repris  de  99  fr.  32  1/2, 
à  terme,  à  99  fr.  00  ;  au  comptant,  elle  gagne  25  cen- 
times à  99  fr.  55. 

La  Rente  3  0/0  Amortissable  finit  à  99  fr.  25,  en 
bénéfice  de  45  centimes  sur  la  semaine  dernière. 

Les  Obligations  Tunisiennes  sont  calmes  à  479  fr.  50, 
contre  480  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de 
l'Annam  et  du  Tonkin.  80  fr.  50,  au  lieu  de  81  fr.  ; 
'Emprunt  de  Madagascar  2  i/2  0/0,  délaissé;  Emprunt 
3  O/O  1903,  93  fr.  75,  gagnant  75  centimes;  3  1/2  0/0 
de  l'Indo-  Chine  /<$99,499  fr.,  en  avance  de  5  fr.  ;  Obli- 
gations 3  0/0  de  l'Emprunt  1902.  440  fr.  au  lieu  de 
437  fr.  ;  Emprunt  3  1/2  1905,  485  fr.  les  titres  libérés  ; 
comme  on  sait,  ces  titres  ont  été  ém's  samedi  dernier  à 
480  fr.  ;  Emprunt  3  0/0  1902  du  Gouvernement  Général 
de  V Algérie,  452  fr.  50,  sans  variation  appréciable; 
Emprunt  de  l'Afrique  Occidentale  3  0/0,  47 4  fr.,  contre 
470  fr.  ;  Tunisien  3  0/0  1902,  453  fr.,  en  plus-value 
de  3  francs. 

ir  ir  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  restent 
avec  des  échanges  actifs.. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  reperdent  1  franc 
à  55G  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1869,  en  recul  à  452  fr.  ; 
Obligations  3  0/0  1811,  410  fr.,  contre  411  fr.  50  ;  Obli- 
gations 4  0/0  1875,  570  fr.,  en  plus-value  d'un  franc  ; 
Obligations  4  O/O  1876,  56"  fr.,  au  !ieu  de  568  francs. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  sont  en  moins-value 
de  1  fr.  25  à  390  fr.  ;  Obligations  2  1  2  0  0  1894-1896, 
392  fr.,  sans  changement;  Obligations  2  Oi0  1898, 
439  fr.  75,  en  bénéfice  de  2  fr.  25. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropo- 
litain), 425  fr.  ;  Obligations  de  l'Emprunt  2  1/2  0/0 
190i,  -432  francs,  comme  jeudi  dernier;  Obligations 

2  3/4  0/0  1905  libérées,  357  fr.,  presque  sans  change- 
ment. 

iç  L'action  de  la  Banque  de  France  se  tient  aux 
enviions  de  3.855  fr.  au  comptant. 

Pour  les  dix-huit  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des 
escomptes  et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablisse- 
ment de  Crédit  s'établissent  à  3.336.881  fr.  67. 

■£  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
clôturent  à  715  fr.  au  comptant  et  à  720  fr.  à  terme. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  n'accu- 
sent que  des  modifications  de  cours  peu  sensibles. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0  0  1879  sont 
à  leur  même  cours  de  488  fr.  :  Obligations  Foncières 

3  0/0  1879,  512  fr.,  contre  514  fr.  ;  Obligations  Commu- 
nales 1880,  504  fr.  25,  gagnant  1  fr.  25;  Obligations 
Foncières  1883,  454  fr.  50,  presque  sans  change- 
ment; Obligations  Foncières  2  60  0/0  ISS5,  487  fr.  50, 
au  lieu  de  488  fr. 

Les  Obligations  Communales   3  0/0  1891   sont^  à 
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401  fr.  25,  connue  il  v  a  huit,  jours  ;  Obligations  Com- 
munales t  60  0/0  1892,  483  fr.  50,  contre  482  fr.  25; 
Obligations  Foncières  2  8OO/0  1895,  492  fr.,  au  lieu  de 
492  fr.  50  ;  Obligations  Communales  2  60  0/0  1899, 
487  fr.,  sans  changement;  Obligations  Foncières  3  0/0 
1903  avec  lots,  491  fr.  50  ;  elles  clôturaient  à  491  fr. 

M  ic  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
demeurent  bien  tenues. 

La  Manque  de  l'avis  et  des  Pays-Bas  gagne  4  francs 
à  terme,  à  1.575  francs.  Au  comptant,  elle  reste  à 
1.573  francs,  gagnant  3  francs.  . 

Le  Comptoir  National  d Escompte  se  retrouve  à  050 
francs  au  comptant. 

Le  Crédit  Lyonnais  finit  à  1.119  francs  à  terme, 
contre  1.150  francs,  et  à  1.150  francs  au  comptant  au 
lieu  de  1 .148  francs. 

La  Société  Générale  gagne  4  francs  au  comptant,  à 
641  fr.,  et  6  francs  à  ternie,  à  646  fr. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  est  en  moins- 
value  de  5  francs  à  6.-'5  fr. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie 
.finit  à  254  fr.  à  terme,  en  reprise  de  9  francs,  et  à  257 
trancs  au  comptant,  en  bénéfice  de  3  francs  ;  Banque 
Internationale  de  Paris  (en  liquidation),  185  fr.  au 
comptant,  comme  jeudi  dernier,  et  1S0  fr.  à  terme, 
contre  187  francs. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  conserve,  à  terme, 
son  même  cours  de  345  francs. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'A  frique 
du  Sud  est  à  78  francs  à  terme  ;  cl  Je  clôturait  à  75  fr.  la 
semaine  dernière. 

La  Banque  de  l'Algérie  clôture  à  1.120  fr.,  à  1  franc 
près  comme  il  y  a  huit  jours. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  a  rétrogradé  de 
335  fr.  à  331  fr. 

L'action  de  la  Banque  de  V Indo-Chine  finit  à  1.294 
francs,  sans  changement  sur  sa  clôture  de  jeudi  der- 
nier. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  cote  155  fr.  à  terme  et 
157  fr.  au  comptant.  Nous*  nous  reportons  à  l'article 
que  nous  consacrons  plus  haut  à  cette  Société. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  se  maintient  faci- 
lement à  terme  à  900  fr.  ;  au  comptant,  elle  gagne  3 
francs  à9G3fr.  Nous  publions,  dans  nos  «  Informations 
Economiques  et  Financières  »  de  ce  jour,  une  note 
relative  à  cet  Etablissement. 

L=!  Société  Marseillaise  est  passée  de  939  fr.  à  942 
francs. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  sont  en  plus-value  de  2  fr.  à  140 
francs;  Obligations  de  475  francs,  104  francs,  comme 
jeudi  dernier. 

La  Rente  Foncière  regagne  10  fr.  à  terme,  à  200  fr.  ; 
au  comptant,  elle  reste  à  205  fr. 

Le  Crédit  Algérien  a  avancé  de  1.250  fr.  à  1.295 fr., 
en  bénéfice  de  45  fr.  pour  la  semaine. 

La  Compagnie  A  tyérienne,  que  nous  laissions  à  842 
francs,  finit  à  845  francs. 

ir  ir  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  calmes. 

L'action  Lyon  est  à  son  même  cours  de  1.420  fr.  à 
terme;  au  comptant,  il  perd  5  fr.  à  1.412;  Nord,  1.832 
francs  au  comptant  et  1.830  fr.  à  terme,  au  lieu  de 
1.886  fr.  et  1.830  fr.  il  y  a  huit  jours. 

L'action  Midi  se  tient  aux  environs  de  1.210  fr. ,  son 
cours  précédent;  Est,  985  fr.,  perdant  3  fr.  ;  Ouest, 
921  fr.,  contre  920  fr.  ;  Orléans,  1.472  fr.  au  comptant, 
en  recul  de  6  francs. 

Pour  la  quarantième  semaine  de  l'année  1905,  les 
recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904  :  Augmentations; 
Orléans,  216.000  fr.;  Lyon,  88Q.QH0  fr.  ;  E*f,21Q;QÔ0fr.  ; 
Nord,  338.(100  fr.  Diminutions;  Midi,  13:1.000 fr.  ;  Ouest, 
10.000  francs. 

jf  *  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciale.!,  ont 
été  diversement  traitées,  avec  des  échanges  générale- 
ment moins  actifs. 


Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  re- 
perdent 3  fr.  à  646  fr.;  Compagnie  Parisienne  du  Gaz, 
aux  environs  de  871  fr.  l'action  de  capital,  en  avance 
de  9  fr.  ;  quant  à  L'action  de  jouissance,  elle  est  à  623 
francs  à  1er  me  et  à  621  fr.  au  comptant,  contre  <;  9  fr. 
et  610  fr.  la  semaine  dernière.  Pour  les  neuf  premiers 
mois  de  l'année,  les  recettes  de  cette  Compagnie,  à 
73.7( J9.582  fr.  18,  sont  en  plus-value  de  3.295.644  fr.  15 
pendant  la  même  période  de  1904. 

L'action  libérée  de  la  Société  d' Eclairage,  Chau/fage 
ei  Force  Motrice  est  passée  de  400  fr.  à  411  fr. 

L'action  Suez  regagne  5fr.  à  4.470  fr.  ;  Parts  de  Fon- 
dateurs, 2.050  fr.,  sans  changement  ;  Parts  Civiles, 
3.250  fr.,  en  moins-value  de  25  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris  sont  revenus  de  842  fr.  à  830 
francs  h  ternie  et  à  835  fr.  au  comptant.  Recettes  des 
4l  premières  semaines  de  1905  :  34.430.999  fr.  70, 
contre  :!5.:!S5.59C  fr.  25  pendant  la  même  période  de 
1904. 

Les  Voilures  à  Paris  ont  fléchi  de  380  fr.  à  382  fr. 
Recettes  du  ler  janvier  1905  au  15  courant  :  13  millions 
387.273  fr.  65,  en  plus-value  de  630.000  fr.  05  sur  celle 
de  la  période  correspondante  de  l'année  dernière. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
qui  restait  à  614  fr.,  finit  à  617  fr.  à  terme  et  à  619  fr. 
au  comptant  ;  Compagnie  Générale  Parisienne  de 
Tramways,  241  fr.,  à  terme,  en  recul  de  3  francs  ;  Est- 
Parisien,  52  fr.,  sans  variation  ;  Tramways  de  Paris 
et  du  Département  de  la  Seine,  579  fr.  au  comptant,  à 
1  franc  près  comme  il  y  a  huit  jours. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramways  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  sont  à  209  fr.  50  au 
comptant;  elles  restaient,  jeudi  dernier  à  268  fr.  à 
terme. 

Les  Chemins  de  fer  Nogenlais,  sont  en  avance  de 
1  franc  à  174  francs. 

L'action  de  la  Compaqnie  Française  des  Métaux, 
que  nous  laissions  à  550  fr.  au  comptant,  et  à  552  fr. 
à  terme  est,  sur  ces  deux  marchés,  à  557  francs  ; 
Electro-Métallurgie  de  Dives,  374  fr.  à  terme,  calme. 

L'Omnium  Lyonnais  s'échange  à  174  fr.  à  terme  et 
175  fr.  au  comptant.  A  l'assemblée  générale  annuelle 
du  11  novembre,  le  Conseil  d'administration  proposera 
un  dividende  de  G  francs. 

Le  Métropolitain  de  Paris  reste  à  572  fr.  au  comp- 
tant, sans  changement,  et  à  573  fr.  à  terme,  contre 
572  francs. 

L'action  du  Nord-Sud  de  Paris  cote  287  fr.  à  terme, 
contre  293  fr.,  et  289  fr.  au  comptant. 

L'action  de  la  Société  d'Electricité  de  Paris,  qui 
finissait  à  310  fr.  au  comptant,  est  passée  à  337  fr.  au 
comptant  et  à  terme. 

La  Malfidano  a  reperdu  24  fr.  au  comptant  à  701  fr. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action 
ordinaire,  cote  213  fr.  à  terme,  contre  211  fr.,  et  216 
francs  au  comptant,  au  lieu  de  214  fr.  50;  Messageries 
Maritimes,  312  fr.  au  comptant,  en  moins-value  de 
3  francs. 

Les  Chargeurs  Réunis  ont  reperdu  19  francs,  à  SOI  fr. 

La  Dynamite  Centrale,  délaissée,  se  tient  aux  envi- 
rons de  581  francs. 

Les  Phosphates  du  Dyr  sont  revenus  de  133  fr.  75  à 
Ï22  francs. 

Les  actions  Urbaine- Voilures  tléchisscnl  de  150  fr.  à 
130  francs;  Obligations  4  0/0,  228  francs,  en  moins- 
value  de  3  francs. 

Les  actions  des  Raffinerie  et  Sucreries  C.  Say 
se  traitent  à  395  fr.  à  terme,  gagnant  2  francs,  et  à  390 
francs  au  comptant,  comme  la  semaine  dernière. 

La  Compagnie  trançaise  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson- Houston  se  tient  à  terme  à  son  même 
cours  de  822  fr.;  au  comptant,  elle  est  à  821  fr.,  ga- 
gnant 4  francs. 

Les  Obligations  !>  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Santa-Fé  sont  à  015  fr.,  sans  chan- 
gement ;  Obligations  i  1,2  0/0,  51(5  fr., contre  519  fr.  75. 

Les  Obligations  0/0 du  l'orl  du  Rosario  sont  recher- 
chées à  195  fr.  Les  dernières  nouvelles  parvenues  des 
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provinces  do  la  République  Argentine  sur  la  situation 
agricole  sont  excellentes.  Lee  immigrante  qui  se  sont 
rendus  dans  l'intérieur  ont  immédiatement  trouvé  à 
être  employés  On  compte  sur  une  récolte  splendidc, 
dont  l'acheminement  vers  l'étranger  assurera  de  larges 
recettes  au  port  du  Rosario. 
L'Association  Minière  est  à  194  fr.  à  terme. 

if  n  Les  Fonds  <rF.ua  Etrangers  on1  été  beaucoup 
moins  animés  que  précédemment. 

La  Heme  Argentine  i  u/o  1896  (Rescision)  finit 
à  93  fr.  75,  contre  93  l'r.  70;  Rente  4  0/0  1900,  93 
francs  80  au  comptant,  en  avance  de  10  centimes. 

Le  4  0/u  Brésilien  1889  est  revenu  de  88  fr.  90  à 
88  fr.  70;  Brésilien  1X9X  5  0/0  (Funding),  105  fr.  15 
au  comptant,  gagnant  15  centimes  ;  Obligations  5  0/0 
de  l'Etat  de  Minas  Geraès,  495  fr.  25  au  comptant. 

L'Obligation  5  010  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie est  à  'i80  fr.,  presque  à  son  même  cours;  Obliga- 
tions de  l'Emprunt. S  0/0  1902,  493fr.25;  Emprunt 
5  0/0  or  1901,  475  fr.  à  terme,  perdant  3  francs. 

Les  Obligations  18*8  à  lots  de  l'Etat  Indépendant  du 
Congo  sont  demandées  à  terme  à  83  francs. 

L'Italien  S  O'O  est  ferme  à  105  fr.  50,  en  plus-value 
de  iO  centimes  pour  la  semaine. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  qui  restait  à  92  fr.  67 
et  demi,  se  retrouve  à  92  fr.  60. 

L'Emprunt  du  Maroc  5  0/0  1904,  qui  clôturait  à 
522  fr.,  se  retrouve  à  518  fr.  25. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  1"  série,  clôture  à 
69  fr.  70,  gagnant  15  centimes  ;  2°  série,  69  fr.  75  au 
comptant,  contre  69  fr.  99  ;  3e  série,  70  fr.  40,  gagnant 
40  centimes. 

Le  Roumain  4  0/0  amortissable  1891  finit  à  93  fr.  55, 
au  lieu  de  93  fr.  ;  Rente  4  010  1896  Amortissable  aux 
environs  de  94  fr.  05  ;  Renie  A  0/0  Amortissable  1898, 
94  fr.  au  comptant,  sans  changement. 

La  Renie  Russe  3  O/O  1x91-1894  clôture  à  78  fr.  15 
au  comptant  et  78  fr.  25  à  terme;  Rente  3  0/0  1896, 
77  fr.  99  au  comptant  et  78  fr.  10  à  terme;  Russe  4  O/0 
Consolidé  1901,  92  fr.  55  à  terme  et  92  fr.  40  au  comp- 
tant; Consolidés  1T*  et  2e  séries,  90  fr.  80  au  comptant 
et  90  fr.  90  à  terme. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  sont  à  525  francs 
à  terme  et  à  527  fr.  au  comptant. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  cote  82  fr.  85  à 
terme,  au  lieu  de  82  fr.  80  ;  au  comptant,  elle  est  à 
82  fr.  50;  Rente  5  0/0  or  des  Mono  (des,  488  fr.  75 
au  comptant,  gagnant  1  fr.  75:  à  terme  on  cote  487  fr. 

Les  Valeurs  Ottomanes  ont  peu  varié.  La  Dette  Otto- 
mane Convertie  Unifiée  4  0/O  cote  90  fr.  62  1/2  au 
lieu  de  90  fr.  75;  Priorités  4  0/0,  :"02*f'r.,  en  recul  de 
2  fr.  ;  Consolidation  4  0/0,  465  fr.,  sans  changement  ; 
Obligations  4  0/0  de  l'Emprunt  des  Douanes  de  1902, 
482  fr.  50  au  comptant,  contre  482  fr. 

Les  nouvelles  Ottomanes  4  0/0  1901-1903  finis- 
sent à  452  fr.  au  comptant  et  à  terme,  contre  454  fr. 
et  455  fr.  il  y  a  huit  jours. 

•jr  -fr  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens 
s'échange  a  481  fr.  à  terme  ;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  981  fr.  à  terme,  gagnant  1  l'r.  ;  Banque  Impé- 
riale Ottomane,  6' .'8  fr.  à  terme,  comme  jeudi  dernier. 

Les  Obligalions  3  1  /2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Ei/ypt 
( Banque  Foncière  d' Egypte )  restent  demandées  à  470  fr. 

Les  actions  de  la  Banque  de  Londres  et  de  Mexico 
sont  bien  tenues  à  624  fr.  à  terme  et  à  625  fr.  au 
comptant. 

La  Banque  Centrale  Mexicaine  finit  à  'i64  francs  à 
terme  et  à  462  fr.  au  comptant. 

Le  Rio-Tinto  perd  5  fr.  à  1.688  fr. 

Les  actions  des  Sucreries  et  Raffineries  d'Eggplc 
ont  repris  de  3  fr.  à  31  fr.  50. 

La  Snstunvice  faible  de  nouveau,  perd  34  fr.  à  1.370 
francs;  Briansk,  5't<>  fr.,  en  moins-value  de  20  fr. 

Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  se  retrouvent 
à  :>78  fr.  ù  terme  et  au  comptant;  actions  privilégiées, 
383  fr.  à  terme  et  381  fr.  au  comptant.  Les  recettes  de 
cette  Compagnie,  pour  la  première  décade  d'octobre 
1905,  ont  été  de  tffî.1$8  l'r.,  "contre  389.045  fr.  pour  la 


même  décade  de  1904.  bu  1C1  janvier  au  10  octobre 
1905,  les  recettes  se  chiffrent  par  13.550.770  fr.,  contre 
12.117.065  û\  pour  la  période  correspondante  de  1004, 
soit  une  différence  de  1  433.705  fr.  eu  faveur  de  l'exer- 
cice en  cours. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  moins 
bien.  Les  Andalous  reculent  de  7  fr.  à  185  l'r.  ;  Nord, 
de  l'Espagne,  169  l'r.,  en  moins-vaine  de  5  fr.  ;  Sara- 
gosse,  299  fr.,  au  lieu  de  8u7  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Th.essal.ie  clô- 
turent à  terme  à  l*il  l'r.,  et  à  108  fr.  au  comptant. 

Les  Obligations  3  o/O  Jonc.tion-Saluniuue-'ïonslan- 
tinople  sont  à  327  fr.  au  comptant  ;  Obligations  anciennes 
Smgrne-Cassuba  et  prolongement  (Série  1894),  485  fr. 
au  comptant  ;  Obligalions  nouvelles  4  0/0  {Série  1895), 
445  fr.  1rs  unités. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  se  retrouvent  à 
291  fr.  au  comptant  et  à  terme. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Les  all'aircs  sont  restées  calmes,  cette  semaine,  sur  ce 
Marché. 

Le  Brésil  5  O'O  1895  fléchit  de  2  1/2  centimes  à  99  40; 
Brésil  5  0/0  1903,  101  fr.  35,  en  avance  de  5  centimes  ;  Brésil 
A  0/0  1901-190%,  90  fr.  30  contre  90  fr.  47  1/2;  Mexicain 
3  0/0  ,  86  fr.  07,  gagnant  2  centimes;  Mexicain  5  0/0, 
52  fr.  32  1/2  contre  52  fr.  45  ;  Argentin  4  O/O  Mixte,  91  fr., 
en  plus-value  de  10  centimes. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  .5  0/0  de  Vernambuco  res- 
tent demandées  à  45(i  fr.  50.  comme  jeudi  dernier. 

Le  Laurium  Grec  gngne  1  fr:  05  à  54  fit.  55  ;  Chemins  Otto- 
mans, 133  fr.  75  contre  134  francs. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Nord  du  Brésil  sont  recherchées  à.  449  fr.  50  contre  446  fr.  50. 

Le  Cape  Copver  passe  de  138  fr.  . .  à  138  fr.  50  :  Tharsis, 
144  fr.  50,  en  avance  de  3  fr.  sur  jeudi  dernier. 

Les  actions  de  Y  Electrique  Lille- Houbaix-Towcoing  con- 
tinuent d'être  demandées  et  finissent  à  315  francs.  On  sait  que 
le  capital  de  ladite  Société  s'élève  à  12  millions  de  francs  et 
est  représenté  par  48.000  actions.  Ces  12  millions  seront  em- 
ployés au  paiement  :  1«  do  la  somme  de  2  millions  de  francs, 
quotité  de  l'intervention  de  la  Compagnie  dans  les  grands 
travaux  effectués  par  le  département  du  Nord  ;  2°  des  intérêts 
intercalaires  dus  slatutaiivment  au  capital  social  pendant  la 
période  de  construction  et  de  mise  en  état  du  réseau  jusqu'à 
son  exploitation;  des  travaux,  des  rails,  du  matériel  roulant 
et  fixe,  des  fournitures  électriques,  des  hangars,  refuges,  etc.; 
enlin,  de  tous  objets  quelconques  nécessaires  à  l'exploitation; 
4'J  du  fonds  de  roulement  de  la  Société. 

La  Harpener,  qui  clôturait  à  1.755  francs,  perd  13  francs 
à  1  742  francs 

L'action  Kertch  est  revenue  de  54  fr.  75  à  53  fr.  50. 

La  Huancha.cu  gagne  1  franc  à  149  fr.  50. 

La  Société  Hellénique  des  Mines  s'échange  à  80  francs. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  reste  à  470  fr., 
comme  la  semaine  dernière. 

Les  Aciéries  du  bo»etz  sont  en  recul  de  20  francs  à 
1.280  francs.  Doubowaia-  Ralka,  1  380  francs,  sans  change- 
ment; Dniéprovienne,  2.15(5  francs,  en  réaction  de  0  francs. 

Les  Mines  de  fer  de  Baklunanorka-krivoi-liog  s'échan- 
gent à  165  francs,  au  lieu  de  175  francs. 

L'action  Banque  d'At  >ènes  est  demandée  à  139  francs. 
L'activilé  de  cette  Société  ne  se  ralentit  pas. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  clôture  à  528  francs. 

Les  actions  de  la  Société  Ottomane  Industrielle  et  Commer- 
ciale de  Salonii/ue  sont  soutenues  à  160  francs. 

La  Vieille-Montagne  reperd  6  francs  à  9^7  francs. 

La  Part  de  Monaco,  qui  clôturait  à  5.385  francs,  est  à 
5.360  francs,  en  perte  de  25  francs. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  190  ',  restent  à 
325  francs,  contre  331  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmcr  sont  à  72  fr.  . ., 
en  perte  de  2  fr.  50. 


Voir  les  Tableaux  def  Cours  sur  la  Couverture. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


REVUE  COMMERCIALE 


26  octobre  1905. 

Blé.  —  Le  temps  relativement  favorable  qui  règne  depuis 
une  quinzaine  de  jours  a  permis  aux  cultivateurs  de  pousser 
activement  leurs  travaux  d'automne.  Les  ensemencements 
sont  maintenant  terminés  dans  le  Midi  et  le  Centre  ;  ils 
S'achèvent  dans  le  grand  rayon  do  Paris  ;  dans  le  Nord,  on 
sème  au  fur  et  à  mesure  des  arrachages  de  betteraves  qui 
s'opèrent  beaucoup  plus  facilement  que  précédemment. 

La  levée  des  premiers  semis  s'effectue  généralement  d'une 
manière  normale  ;  cependant,  dans  certains  endroits,  on 
constate  l'apparition  de  mauvaises  herbes  ou  des  dégâts 
occasionnés  par  la  vermine.  Espérons  que  quelques  petites 
gelées  viendront  bientôt  arrêter  le  développement  dos  plantes 
parasites  et  détruire  les  insectes  nuisibles. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Liverpool. . 
Anvers .... 

Berlin  

Budapest. . 
Chicago. . . 
New-York 


28sept. 
19U5 

5  oct. 
1905 

12  oct. 
1905 

l!i  net  . 
1905 

26  oct . 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

23  12 

23  12 

23  12 

22  87 

22  87 

18  80 

18  60 

19  09 

19  18 

19  35 

18  .. 

18  12 

18  .. 

18  12 

18  50 

21  31 

21  15 

21  46 

21  62 

22  68 

16  59 

16  65 

16  98 

17  07 

17  43 

16  11 

16  09 

16  42 

16  52 

16  73 

17  16 

16  89 

17  33 

17  49 

17  85 

Au  point  de  vue  commercial,  nous  n'avons  encore  aucun 
changement  à  signaler.  Toutefois,  sur  les  places  de  province, 
les  prix  ont  retrouvé  leur  précédente  fermeté  et  regagné  les 
25  ou  50  centimes  qu'ils  avaient  perdus  la  semaine  dernière. 
Cette  reprise  a  été  provoquée  par  une  nouvelle  réduction  des 
offres  de  la  culture  qui  est  persuadée  que  tôt  ou  tard  la  meu- 
nerie entrera  en  composition. 

A  Paris,  à  notre  réunion  hebdomadaire  d'hier,  les  affaires 
ont  été  calmes  ;  acheteurs  et  vendeurs  ne  sont  pas  par- 
venus à  s'entendre.  Voici  les  prix  qui  ont  été  pratiqués  : 
blés  roux  de  choix,  23  à  23  25  ;  belle  qualité,  22  75  à  23  ; 
qualité  moyenne,  22  50  à  22  75  ;  blés  blancs,  23  25  à  23  50. 
Les  100  kilos,  net,  gares  de  Paris  ou  usinés  environnantes. 

A  la  Bourse  de  commerce,  les  transactions  sont  toujours 
régulières,  mais  elles  ne  déterminent  aucune  fluctuation  im- 
portante des  cours  des  différentes  époques  de  livraison. 

12  oct.        19  oct.      26  oct. 

Courant   23  12         22  87         22  87 

Novembre   23  . .         22  87         23  12 

Novembre- déc...  23  12  23  12  23  12 
4  de  novembre  . .       23  37         23  3  23  37 

4  premiers   23  62         23  62         23  87 

Les  100  kilos,  net,  comptant 
a  l'hectolitre. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 


Farines-fleur.  —  Notre  marché  des  farines  de  commerce 
a  été  très  animé  cette  semaine.  Les  baissiers  se  sentant  en 
mauvaise  posture,  n'ont  pas  voulu  attendre  la  lin  du  mois 
pour  se  racheter  ;  leurs  nombreuses  demandes  ont  occa- 
sionné une  vive  avance  du  courant;  les  autres  époques  se 
sont  peu  modifiées.. 

12  oct. 

Courant   30  37 

Novembre   30  50 

Novembre-  déc. . .  30  62 
4  de  novembre  . .  30  87 
4  premiers   31  12 


Les  100  kilos,  net,  toile  perdue 


19  oct. 
30  62 
30  37 
30  37 

30  62 

31  12 
sans  escompte, 


26  oct. 
33  .. 
80  6  2 
30  62 

30  87 

31  37 


Farines  de  consommation.  —  La  demande  est  régulière 


Les  cours  no  varient  pas 
en  disponible  : 


on  cote  les  principales  marques 


Marques  de  choix  

Premières  marques  

Bonnes  marques   

Marques  ordinaires  

Conditions  :  le  sac  de  153 
rendre,  franco  au  domicile 
avec  1  0/0  d'escompte,  ou  à 


lui. 

des 


157  kil.,net 

53  25 
E3  .. 
51  75 

50  ro 

OU  LOI  kil. 
acheteurs, 


100  kil.,  net 

33  91 

33  75 

82  96 

32  16 
brut,  toile  à 
au  comptant, 


Villes 

28sept. 

5  oct. 

12  oct. 

19  oct. 

26  oct. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  75 

90  75 

20  75 

19  87 

19  75 

21  69 

21  61 

21  69 

21  07 

20  14 

21  .. 

21  .. 

21  .. 

20  75 

19  75 

21  04 

21  04 

21  04 

21  32 

20  80 

21  10 

21  .  . 

21  . . 

20  58 

19  84 

21  87 

21  87 

22  12 

21  25 

20  56 

New-York(moscovad) 

3i  97 

34  26 

34  23 

34  26 

33  54 

Voici,  d'après  le  Syndicat  des  Fabricants  de  sucre  pour  la 
France,  et  d'après  l'Association  internationale  de  statistique 
pour  les  autres  pays,  les  résultats  de  l'enquête  au  21  octobre 
courant,  ramenés  à  l'ensemble  des  fabriques  de  chaque  pays, 
comparativement  aux  résultats  de  la  précédente  campagne  : 

Différence  en 
1905-1906 


Fabriques 

Product  ion 

Prod.  en 

actives 

on  betteraves 

sucre 

bru! 

Pays 

1904- 

1905- 

1904- 

1S05- 

1904- 

1905- 

1905 

1906 

1C05 

1906 

1905 

1906 

Milliers  de  tonnes 

France  

275 

284 

4.670 

7.977 

615 

970 

Allemagne  . 

375 

378 

10.081 

14.760 

1.615 

2.115 

A.  -  Hongrie 

206 

206 

6.207 

9.014 

881 

1.325 

Belgique  .  . 

90 

93 

1.196 

2.375 

171 

317 

1  >anemark . 

7 

7 

320 

510 

45 

64 

Hollande  . . 

26 

28 

876 

1.370 

137 

189 

Russie  .... 

276 

276 

0.444 

7.746 

930 

1.007 

Suède   

18 

19 

557 

827 

84 

118 

Italie  

32 

32 

675 

610 

75 

76 

Totaux . . 

1.305 

1.321 

31.026 

45.269 

4.553 

6.181 

Bette- 
raves 


Va 
-1-70.8 
+46.4 
+45.2 
+98.5 
+59.1 
+56.4 
+20.2 
+48.5 
+  2.2 


+45.9 


Sucre 


/o 
+58.0 
+30.9 
+50.3 
+85.4 
+42.1 
+38.4 
+  8.2 
+40.0 
+  2.0 


+35.7 


30  jours  sans  escompte. 


Les  chiffres  concernant  la  France  s'entendent  sans  le  sucre 
fictif  correspondant  aux  décharges  pour  la  mélasse. 

Les  chiffres  l'elatifs  à  l'Allemagne  comprennent,  pour  les 
deux  campagnes,  la  production  présumée  dos  sucrateries 
spéciales  ne  travaillant  pas  de  betteraves  (90.000  et  115.133 
tonnes). 

Les  chiffres  de  l'Autriche-Hongrie  comprennent  aussi  le 
sucre  extrait  des  mélasses. 

Les  chiffres  concernant  l'Italie  émanent  d'une  source  bien 
informée  qui  les  a  communiqués. au  bureau  de  Vienne. 

Notre  marché  a  été  défavorablement  influencé  par  cette 
statistique,  qui  accuse  cependant  une  production  légèrement 
inférieure  à  celle  indiquée  dans  les  précédentes  évaluations 
dont  voici  les  principales  : 

F.-O.  Licht,  6.550.000  tonnes;  Otto  Licht,  6.220.000  à 
6.700.000;  Giesekcr,  6.625.Ô00;  Central  Blatt,  6.675.000. 

On  a  coté  en  dernier  lieu  : 

Blanc  n°  3  : 

Courant  

Novembre  

4  d'octobre  

4  premiers  

Roux  88°  disponible  

Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 

Les  prix  des  raffinés  se  retrouvent  sans  changement;  les 
pains  valent  de  57  fr.  50  à  58  fr.  les  100  kilos,  suivant  mar- 
ques, aux  usines.   

Vins.  —  Rares  sont  encore  les  informations  au  sujet  de 
l'importance  cl  de  la  qualité  des  vins  de  1905.  Tout  ce  que 
l'on  peut  dire,  c'est  que  le  temps  froid  qui  règne  depuis 
quelques  jours  est  favorable  aux  premiers  soutirages. 

Pus  intéressantes  sont  les  indications  sur  la  situation  com- 
merciale. Voici  donc  un  court  résumé  des  renseignements 
([ne  nous  trouvons  dans  le  Moniteur  Vinïcole  : 

Dans  le  Midi,  les  retiraisons  à  la  propriété  sont  impor- 
tantes. Elles  portent  naturellement  en  très  grande  partie  sur 
des  vins  de  1904.  Les  cours  se  maintiennent  fermement  de 
0  fr.  80  à  1  fr.  25  pour  bonnes  qualités  courantes. 

Dans  Le  Bordelais,  l'on  a  signalé  quelques  ventes  de  vins 
rouges  ordinaires,  titrant  8°,  à  25  fr.  la  barrique,  et  des  vins 
blancs  de  2  fr.  50  à  2  fr.  75  le  degré  el  à  la  barrique. 

Les  cours  ne  sont  pas  encore  établis  dans  les  Charcutes: 
dans  le  Nantais,  ils  sont  stationnaires. 
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On  a  traité  quelques  affaires  clans  le  Centre-Nord.  Des  vins 
nouveaux  du  Loir-et-Cher  ont  été  payés  de  20  à  30  fr.  les 
228  litres  nu. 

En  Bourgogne  de  lions  gamays  de  mi-côte,  de  la  nouvelle 
récolte,  titrant  de  8  à  9  degrés,  ont  obtenu  de  30  à  35  fr.  la 
pièce;  en  cote  on  a  payé  de  40  à  45  fr. 

Dans  le  Beaujolais-Màconnais  il  y  a  eu  des  transactions 
importantes  à  30  et  35  fr.  la  pièce,  nu,  en  plaine  et  arrière- 
cote,  de  40  à  50  fr.  pour  les  vins  de  côte.  Les  bons  crus  sont 
tenus  de  80  à  100  fr. 

Dans  notre  port  de  Cette  quelques  centaines  dofi'itsdc  vins 
rouges  d'Algérie  ont  trouvé  preneurs  à  1  fr.  05  et  1  fr.  10  le 
degré. 

D'après  la  statistique  mensuelle,  publiée  par  la  Direction 
des  Contributions  indirectes,  les  quantités  des  vins  sortis  des 
chais  des  récoltants  (droits  garantis  ou  acquittés)  se  sont 
élevées,  pendant  le  mois  de  septembre  premier  de  la  campa- 
gne, à  'i.071.72')  hectolitres.  Le  stock  commercial  à  fin  septem- 
bre, représenté  par  la  différence  entre  les  entrées  et  les  sorties 
inscrites  au  compte  des  marchands  en  gros, était  de  15.247.719 
hectolitres,  contre  li.57G.313  au  31  août  dernier  et  12.174.876 
au  30  septembre  1904.  Il  y  a  donc  augmentation  de  671. 406 
hectolitres  par  rapport  à  août  1905,  et  de  3.072.843  hectoli- 
tres par  rapport  à  septembre  1904. 


Alcool.  —  Le  Journal  Officiel  du  19  courant  a  publié  le 
relevé  de  la  production  et  du  mouvement  des  alcools  pendant 
les  douze  mois  de  la  campagne  1904-1905,  soit  du  1er  octobre 
au  30  septembre.  Voici  les  chiffres  principaux  de  ce  tableau  : 

Douze  mois  1903-1904    1904-1905  Différence 

(Hectolitres) 

Stock  au  début  de  la  cam- 
pagne  685.530      538.947   —  146.583 

Production   2.200.725   2.428.898    +  228.173 

Importations   112.911      174.158   +  61.247 

Total  des  ressources.  2.999.166  3.142.003  +  142.837 

A  déduire  : 

Exportations   287. G69  305.225  +  17.556 

Livraisons   2.172.550  2.367.127  +  194.577 

Total   2  4GQ.219   2.672.352   -+-  212.133 

Stock  au  30  septemb.  538.947  469.651  —  69.296 
Contre,  au  31  août. .        618.733      514.459   —  104.274 

Différence  au  30  septembre   —  79.786   —  44.808   —  34.978 

Ces  chiffres  comprennent  ceux  relatifs  aux  bouilleurs  de  cru 
qui.  au  30  septembre  1904,  possédaient  un  stock  approximatif 
de  113.4a5  hectolitres  (184.127  à  la  même  date  de  1903)  et 
dont  la  production  pendant  la  campagne  est  évaluée  à  87.543 
hectolitres,  supérieure  de  50.106  hectolitres  à  celle  de  la  saison 
précédente  (37.437). 

La  production  des  distillateurs  et  bouilleurs  dont  la  fabri- 
cation est  contrôlée,  2.341.355  (2.163.288  j  accuse  une  augmen- 
tation de  178.067  hectolitres,  ou  8,2  0/0.  On  constate  un 
accroissement  de  228.173  hectolitres,  ou  10,3  0/0  dans  la  pro- 
duction totale. 

Les  livraisons  au  commerce  intérieur,  y  compris  la  consom- 
mation personnelle  des  bouilleurs  de  cru,  se  sont  élevées  à 
2.367.127  hectolitres  contre  2.172.550  en  1903-1904,  soit  une 
augmentation  de  194.577  hectolitres  ou  8,9  0/0.  Les  exporta- 
tions se  sont  accrues  de  17.556  hectolitres  ou  6,1  0/0. 

La  campagne  s'est  terminée  en  laissant  un  stock  inférieur 
de  69.296  hectolitres  ou  12,8  0/0  à  celui  du  30  septembre  1904, 
mais  cependant  considérable  puisqu'il  correspond  au  cin- 
quième de  la  consommation  intérieure  pendant  la  dernière 
saison. 

A  la  Bourse  de  Commerce,  sous  l'iulluencc  des  demandes 
du  découvert,  les  cours  se  sont  un  peu  relevés,  mais  ces 
rachats  une  fois  effectués,  la  faiblesse  a  repris  ses  droits. 
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L'hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

28sept. 
1905 

5  oct. 
1905 

12  oct. 
1905 

19  oct. 
1905 

26  oct. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

68  75 

66  .. 

64  87 

66  50 

70  25 

Liverpool  

65  85 

62  61 

61  11 

(il  80 

64  35 

60  41 

56  87 

55  27 

56  70 

58  35 

D'après  M.  Thomas  R.  Ellison,  la  consommation  du  coton 
pendant  la  campagne  1904-1905  s'est  élevée  à  14.428.000  balles 
de  500  livres  anglaises  (0  kil.  45i).  Sur  ci-  total,  l'Angleterre 
a  prélevé  3.620. 000  balles  ;  le  Continent,  5. 1 18.000  ;  les  Etats- 
Unis,  4.310.000  et  les  Indes  1.350.000. 

La  saison  s'est  terminée  en  laissant  un  stock  général  de 
2.295.000  balles. 

Le  même  statisticien,  supposant  un  poids  des  balles  à  peu 
près  identique  à  celui  de  1904-1905,  prévoit  que  les  appro- 
visionnements seront  les  suivants  en  1905-1906  :  Amérique, 
11.361.000  balles;  Indes,  1.2OJ.000;  Egypte,  875.000;  divers, 
300.000;  total,  13.726.000  balles  on  poids  réel,  correspondant 
à  13.528.0C0  balles  de  500  livres. 

Il  considère  que  les  quantités  de  coton  d'Amérique  néces- 
saires à  l'industrie  seront  plutôt  inférieures  aux  11.361.000 
balles  indiquées  ci-dessus.  Or,  si  de  ce  chiffre  on  déduit 
seulement  un  million  de  balles  comme  reliquat  de  la  dernière 
récolte,  il  s'ensuit  qu'une  production  américaine  de  10. 361. 00" 
balles  serait  suffisante  pour  satisfaire  les  besoins. 

A  notre  avis,  ces  appréciations  n'ont  qu'une  valeur  très 
relative;  l'expérience  du  passé  prouve  qu'on  ne  peut  tabler 
sur  de  tels  renseignements  pour  déterminer  l'orientation  des 
prix  de  l'article.   


Soies.  —  La  situation  du  mai'ché  de  Lyon  ne  s'est  pas 
modifiée  d'une  manière  appréciable  durant  la  dernière  quin- 
zaine. Les  affaires  y  sont  toujours  très  restreintes  et  les  prix 
continuent  à  osciller  dans  les  mêmes  limites,  exception  faite 
pour  les  soies  du  Japon  et  celles  d'Italie  qui  ont  plus  ou 
moins  iléclii. 

Si  l'on  observe  que  les  provenances  de  la  Péninsule  se  so- 
lidarisent souvent  avec  celles  du  Nippon,  la  faiblesse  dont 
elles  témoignent  actuellement  devient  compréhensible  ;  elle 
est,  en  effet,  la  conséquence  presque  forcée  de  la  mauvaise 
tenue  du  marché  de  Yokohama,  qui  est,  elle-même,  occasion- 
née par  l'abstention  prolongée  des  acheteurs  américains. 

Ainsi  que  nous  l'avons  déjà  signalé,  les  producteurs  japo- 
nais ont  éprouvé  une  profonde  déception  quand  les  demandes 
des  Etats-Unis  ont  cessé  tout  à  coup.  Us  avaient  prévu  une 
longue  période  d'affaires  et,  désireux  de  satisfaire  leurs  prin- 
cipaux clients,  avaient  filé  surtout  des  titres  fermes  qui  con- 
viennent parfaitement  à  la  consommation  américaine.  Cette 
dernière  n'opérant  plus  maintenant  que  sur  des  quantités  ex- 
cessivement réduites,  une  grande  partie  de  cette  marchan- 
dise reste  invendue.  Dans  ces  conditions,  il  est  possible  que 
les  lilatcurs  japonais  s'adonnent  très  prochainement  à  la  fa- 
brication des  titres  fins  qui  viendraient  concurrencer  les  soies 
d'Italie  sur  les  places  européennes. 

A  Lvon,  on  a  pratiqué  en  dernier  lieu  : 

Grèges  Côvennes,  1"  ordre,  11/13  12/14,  48-49  fr.  le  kilo; 
2°  ordre,  47-48  fr.  ;  grèges  d'Italie  extra,  11/13,  50-51  fr.  : 
1«»  ordre,  49  50  fr.  ;  grèges  Syrie,  1"  ordre,  9/11,  45-46  fr.  ; 
2e  ordre,  45  46  fr. 

Japon  filature,  11/2,  9/11,  50  fr.  ;  13/16,  46  fr. 

Chine  filature,  n°  1,  9/11,  50  fr.,  50-51  fr.  50;  n»  2,  9/11, 
50  francs. 

Canton  filature,  n»  1,  10/12,  40  fr.;  11  13,  39-39 fr.  50;  beest 
2,  10/12,  30  fr.;  11/13,  38  fr.  ;  n»  2,  13/15,  36  francs. 


Cours  officiels  des  Métaux  à  Paris 


(Les  100  kilos  à  l'acquitté)  14  oct.  21  ort. 

Fr.  Fr. 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires   186  ..  187  75 

—  Chili,  1'"  marques   188  50  190  25 

—  en  lingots  et  plaques  de  laminage  194  50  19.i  -hi 

—  en  lingots  propres  au  laiton   190  75  198  . . 

—  en  cathodes   202  ..  202  . . 

Étain  Banka   396  ..  401  50 

Plomb,  marques  ordinaires   42  75  43  2i 

Zinc  de  Silésie    .  . . .-   7o  oO  76  7.) 


Xavier  Gikaklot. 
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Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  le  25  octobre  1905. 

Changements  ministériels  en  Prusse.  -  Le  marché  monélaire.  — 
L'essor  des  industries.  —  Les  recettes  des  chemins  de  fer. 

La  [tresse  allemande  s'occupe  toujours  de  la  France, 
mais  le  ton  de  sa  polémique  a  bien  changé  !  Il  n'est 
plus  agressif;  il  n'est  même  plus  hautain.  On  semble 
regretter,  maintenant,  d'avoir  été  jadis  m  provoquant  ; 
on  déplore  qu'aucune  entente  ne  aoil  possible)  pour  le 
moment,  après  la  violence  des  éernièses  attaqanes;  Ce 
n'est  pas  le  lieu  de  rechercher  quel  homme  ou  quelle 
chose  a  pu  amener  ce  revirement.  Il  nous  suffira  ici 
de  le  constater. 

Dans  le  domaine  politique  nous  avons  eu  à  enre- 
gistrer deux  changements  ministériels  en  Prusse.  On 
parle  môme  de  la  possibilité  d'un  troisième. 

Deux  ministres  du  Cabinet  prussien  viennent  d'être 
remplacés.  L'un  est  M.  Selm>nstcdt,  ministre  de  la 
justice,  mis  à  la  retraite  à  soixante-treize  ans  pour 
raison  d'âge.  L'autre  est  M.  de  Mœller,  ministre  du 
commerce.  M.  de  Mœller,  dont  la  nomination  avait 
été  jadis  bien  accueillie  par  tous  les  partis,  s'en  va 
sans  être  regretté  par  personne.  Dans  son  passage  au 
pouvoir  il  n'a  su  ni  désarmer  ses  anciens  ennemis,  ni 
garder  ses  anciens  amis.  Il  a  louvoyé  entre  tous  les 
partis  sans  en  satisfaire  aucun,  ne  s'ètant  montré  dans 
sa  longue  carrière  ni  assez  protectionniste,  ni  assez 
libre-échangiste  C'est  lui,  on  s'en  souvient,  qui  con- 
duisit —  de  façon  médiocre  —  les  négociations  pour  le 
rachat  de  la  Ihbernia  et  qui  échoua  et  dans  l'intransi- 
geance et  dans  la  conciliation.  Ce  qu'on  ne  lui  par- 
donne pas  en  haut  lieu  c'est  précisément  de  n'avoir 
jamais  rien  su  vouloir.  Aussi  ne  peut- on  dire  avec 
précision  quelle  nouvelle  politique  inaugure  ce  chan- 
gement de  portefeuille. 

La  Bourse  et  tout  le  monde  financier  sont  toujours 
tns  préoccupés  de  la  situation  du  marché  monétaire. 
Disons  1out  de  suite,  que  l'élévation  du  taux  de 
l'escompte  de  la  Banque  Austro-Hongroise  n'a  pas  eu 
la  moindre  influence  sur  notre  place.  Pour  le  moment, 
les  demandes  d'argent  sont  encore  plus  nombreuses 
que  la  semaine  dernière  :  on  avait  constaté,  un  instant, 
un  lé^er  allégement  qui  n'a  été  que  passager,  car  les 
besoins  ont  augmenté  dès  le  début  de  la  semaine.  Ils 
continueront  encore  à  augmenter. 

Dans  ces  derniers  jours,  la  Hei'-hsbank  a  pu  fortifier, 
néanmoins,  son  encaisse  métallique,  mais  avec  du 
numéraire  venu  tout  entier  de  l'intérieur  et  non  de 
l'étranger.  Le  taux  de  l'escompte  hors  banque  a  oscillé 
entre  4  0/0  et  4  1/8  0  0.  L'argent  au  jour  le  jour  est  à 
4  0/0.  Pour  la  liquidation,  on  paye  jusqu'à  5  0/0. 

On  n'a  plus  aucun  espoir  de  voir  s'améliorer  mainte- 
nant cette  ni  tuat  ion  du  marché  monétaire.  Au  contraire, 
tout  ce  qu'on  sait  des  besoins  du  commerce  et  de  l'in- 
dustrie prouve  que  la  tension  ne  peut  qu'augmenter. 
L'automne  ramène  toujours  un  certain  resserrement, 
mais,  cette  année-ci,  le  resserrement  s'annonce  comme 
devant  être  particulièrement  accentué.  On  a,  d'ailleurs,- 
mal  débuté  :  on  vient  d'envoyer  à  Londres  presque 
tout  le  solde  disponible,  à  Berlin,  du  dernier  emprunt 
japonais. 

Il  se  peut  que  cet  état  du  marché  monétaire  paralyse 
quelque  peu  l'essor  des  industries  qui  est  toujours  con- 
sidérable. 11  ressort  maintenant  des  bilans  connus  des 
industries  métallurgiques  que  la  prospérité  de  leurs 
affaires  vient  uniquement  du  plus  grand  nombre  de 
commandos  et,  non  d'un  progrès  des  prix  de  vente,  qui 
sont  restés  slationnaires.  S'il  y  a  donc  augmentation 
de  bénéfices,  elle  provient  uniquement  d'une  atténua- 


tion des  frais  généraux  qui  ont  été  répartis  sur  une 
plus  grande  production.  Bien  mieux,  ou  a  entendu 
beaucoup  d'entreprises  se  plaindre  de  la  fixité  des  prix 
de  vente,  alors  que  ceux  des  matières  premières  aug- 
mentaient sans  cesse. 

On  trouve  une  des  preuves  de  l'activité  de  nos 
transactions  dans  les  bilans  de  nos  Chemins  de  fer. 
Dans  le  premier  semestre  de  l'exercice  des  Chemins  de 
fer  prussiens  (l«r  avril-â0  septembre  i,  1rs  recettes  ont 
augmenté  de  51  millions  de  marks  par  rapport  au 
même  semestre  de  l'exercice  précédent,  alors  aue,  dans 
le  budget,  on  n'avait  prévu,  pour  l'année  entière, 
qu'une  augmentation  de  27  millions  de  marks.  Les 
Chemins  de  fer  de  l'Empire  entier  ont  encaissé,  depuis 
le  début  de  l'exercice  en  cours,  une  somme  totale  de 
1.161. 387. 384  marks,  ce  qui  constitue  une  augmenta 
tioD  de  64.246.5Q0  marks  sur  les  recettes  de  la  même 
période  de  l'exercice  précédent. 


iflues  el 


Les  Banques  allemandes  en  1904.  —  Dans  le  numéro 
du  17  mars  de  l'Economiste  Européen  nous  avons  reproduit 
l'étude  de  la  Gazette  de  Francfort  sur  les  bilans  des  Ban- 
ques berlinoises  en  1904. 

L'Economiste  allemand  a  publié  une  autre  étude  sur  les 
bilans  de  toutes  les  Banques  allemandes.  Nous  en  extrayons 
les  renseignements  suivants  : 


Notre  confrère  a  compris  dans  son  étude  17." 
1904  au  lieu  de  170  en  1903. 


banques  en 


Sur  ces  175  établissements,  on  ne  comptait  plus  que  6  ban- 
ques d'émission. 

Les  autres  Banques  se  divisaient  comme  suit  :  129  banques 
de  crédit  et  40  banques  hypothécaires. 

Ces  Banques,  de  1883  à  1904,  ont  vu  passer  le  montant  de 
leurs  capitaux  sociaux  de  1.248.7  millions  de  marks  à 
2.966  9  millions  de  marks  et  le  montant  de  leurs  réserves  de 
174.4  millions  de  marks  à  784.5,  selon  la  progression  indi- 
quée au  tableau  suivant  (en  millions  de  marks)  : 


1883 
1884 
1885 
1886 
1«87 
1888 
1889 
1890 
1891 
1892 
1893 


—  - 


1.248.7 
1.265.7 
1.272.2 
1.290.2 
1.315:5 
1.828.1 
1.536.4 
1.621.6 
1.623.9 
1.652.8 
1.667.8 


« 

174.4 
175  1 

181.8 
190.9 
202.7 
213.3 
262.1 
303.5 
312.4 
326.J! 
337.  & 


ni  X  o 
o  3  o 

/o 
14.00 
13.82 
14.30 
14.80 
15.40 
16.10 
17.06 
18.72 
19.24 
19. 72 
20.25 


1894 
18^5 
1896 
i8'7 
1898 
18^9 
1900 
1901 
1902 
190  i 
1904 


H 

a.  ° 

a  " 


T. 


1. 7u0. 4 
1.810.1 
1 .953.0 
2.163.5 
2  51.8 
2.713.3 
2.7H1.8 
2.KP.I  9 
2  837.5 
2.8HH.5 
2.906.9 


M 

347.0 
3n8.a 
407.:» 
461.2 
5*9/9 
605  5 
HH2.:-Î 
67^.7 
707  7 
712.7 
7-84.5 


•ZI  OS  03 

O  o-; 
^  n  A 
û.  -<u  es 

20.41 
20.30 
20.90 
21. 30 
22.00 
22.80 
2.'. 90 
24.10 
24.90 
24.80 
r;6.50 


Le  total  des  bénéfices  et  des  frais  s'est  élevé,  pendaaf  la 
même  période,  dans  les  proportions  suivantes  (en  millions  do 
marks)  : 


Nombre  Béné- 

Frais 

Membre 

Béné- 

Frais 

An- 

dc 

fices 

gé- 

An- 

de 

fices 

gé- 

nées 

Banqu" 

bruts 

néraux 

nées 

Banques  bruis 

néraux 

1XS3. 

113 

145.71 

25.22 

1893. 

137 

I9H.C.0 

48.64 

1884. 

113 

142.96 

26.65 

1X9',. 

185 

240.63 

51.81 

1885. 

113 

140.00 

27.07 

1895. 

146 

26'. 81 

56.43 

1886. 

116 

137  93 

28.18 

18  6. 

150 

28'*  79 

63.65 

18»7. 

115 

143.52 

29.70 

1807. 

156 

840.54 

74.24 

1X88. 

114 

174.45 

31  86 

I89s. 

164 

J04.87 

84.85 

1889. 

137 

215.82 

38.43 

1899. 

165 

in  su 

93.76 

1890. 

136 

228, 19 

89  s:! 

1900. 

171 

179.99 

t-9.57 

1891. 

185 

195.84 

40.87 

1901. 

107 

R85  ao 

101.33 

1892. 

134 

189.97 

43.95 

19o2. 

170 

89*. 57 

107.48 

1893. 

133 

199.51 

45.92 

1903. 

175 

120,60 

113.81 
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L'importance  moyenne  des  dividendes  annuellement  dis- 
tribués a  été  : 

Taux                        Taux  Taux 

Années    moyen         Années    moyeu  Années  moyeu 


1883   6.74 

1884   6.74 

1885   6.35 

1886   6.19 

1887    6. 85 

1888    7.10 

1889    8.09 

1890    7. GO 


1891   6..Ï0 

1H92   6.20 

1893   6.25 

1894   6.74 

lrfHô   7.38 

1X9(1   7.63 

1897   7.66 

18y8   7.89 


1899   8.20 

1900   7.49 

1901   6.02 

190'2   6.37 

1903   6.83 

1904   7.87 


BILAN   DE  LA   BANQUE  DE  L'EMPIRE 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilon  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 

de 
l'esc 

0/0 

23  août   

12  Ï5 

600 

845 

57 

+  271 

3 

31  »   

932 

i  m 

527 

919 

66 

+  129 

9u9 

1  297 

f  67 

947 

56 

+  125 

15   

SX'8 

!.:tl3 

679 

1  031 

56 

+  115 

4 

23    »  . 

817 

1  3:0 

634 

1.035 

54 

4  92 

30  »   

732 

1  K82 

5Î6 

1  343 

179 

-  450 

7  octobre   

T5.Ï 

1.536 

.  524 

1.222 

:i 

-  269 

S 

15  ■   

781 

1-430 

518 

1  115 

80 

-  143 

» 

Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  27  cotobre  1905. 

Séauce  d'indécision.  Les  affaires  ont  été  assez  rares  et  les 
cours  ont  été  peu  soutenus.  On  a  clôturé  très  faible. 

Les  Consolidés  allemands  sont  tou  jours  peu  soutenus.  Aux 
fonds  étrangers  on  n'a  constaté  aucune  variation  sensible. 

Les  valeurs  sidérurgiques  et  charbonnières  sont,  seules, 
restées  fermes.  Les  autres  valeurs  industrielles  et  financières 
ont  fini  en  réaction. 

On  a  coté  le  8  W/H  Consolidé  89  20:  Extérieure  93  . .  ;  Lots 
Turcs  137  40:  Loiebards  25  50.  Clôture  faible. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  25  octobre  1905. 

La  situation  monétaire.  —  Les  conditions  du  travail  en  septembre 
1905.  —  La  situation  agricole  de  I  Inde  anglaise. 

La  situation  monétaire  préoccupe  toujours  beaucoup 
les  cercles  financiers.  On  a  cru  même,  ia  semaine  der- 
nière particulièrement,  que  la  Bringue  d'Angleterre 
élèverait  de  nouveau  le  taux  de  son  escompte.  Si,  à 
cette  appréhension,  on  joint  la  tenue  hésitante  des  va- 


1905 

1904 

15  oct. 

Dit.  1  oct. 

i5  oct. 

Dit.  7  oct. 

ACTIF  (milliers  de  marks) 

787.357 

+  32.182 

839  669 

-r  30.223 

23  191 

+  1.355 

z3  ,N0li 

(■    1  349 

27.1S7 

+  6.213 

34  li7 

+  12.861 

Lettres  de  change  

l.tl.'i  173 

-106  669 

886  268 

-  60  511 

8li  277 

-r    9  348 

77  85>J 

-  39- 791 

Valeurs  

124.340 

-  37  772 

138  294 

-  2!  998 

86.872 

+  2.710 

132.2S4 

-  23.071 

PASSIF  (milliers  de  maiks) 

180. 0^0 

non  mod. 

150.000 

non  mod. 

64.M4 

non  mod. 

51.614 

non  mod. 

Circulation  de  billets  

1  430.254 

-  86.112 

1-39  ..915 

—  86  485 

Autres  engagements  à  vue . . . 

5)7  656 

-  6.6i7 

499  762 

+  3.t33 

31.6.61+  0.296 

SS  027 1+  0.860 

leurs  américaines,  et  d'une  façon  plus  précise,  des 
Chemins  américains,  on  ne  s'étonnera  fias  de  l'hésita- 
tion dont  lé  Marché  de  Londres  a  fait  preuve  pendant 
toutes  ces  séances  dernières. 

Kt  cependant,  il  faut  constater  que  la  situation  de  la 
Banq  e  (Va  nglèlerre  s'est  améliorée  sensiblement.  Sa 
réserve  d'or  a  augmenté,  alors  que  les  demandes  d'or 
en  barre  se  sont  faites  moins  nombreuses  Le  plus,  le 
cours  de  L'or  a  Légèrement  baissé,  et  l'élévation  du 
change  sur  Londres  à  Paris  et  à  Berlin  a  permis  à  la 
Banque  Angleterre  d'effectuer  pour  son  compte  des 
achats  de  (•>•  métal. 

II  faut  signaler,  en  outre,  que  le  resserrement  d'ar- 
gent qui  s'était  manifesté  à  New- York,  et  qui  n'était 
pas  sans  inspirer  quelque  inquiétude,  s'est  un  peu 
relâché.  Naturellement,  par  suite  des  besoins  nécessi- 
tés par  la  récolte  du  coton,  cette  place  va  recevoir  des 
demandes  d'argent  plus  importantes;  mais,  d  autre 
part,  le  numéraire  envoyé  vers  l'Ouest  au  moment  de 
la  récolte  des  céréales,  et  maintenant  de  nouveau  dis- 
ponible, revient  vers  New-York,  et  pourra  servir  à 
faire  face  aux  demandes  du  Sud. 

Les  taux  se  sont  élevés  depuis  la  semaine  dernière  : 
les  prêts  pour  une  semaine  sont  contraclés  maintenant 
à  3  3/4  0/0,  tandis  que  le  taux  d'escompte  pour  le  pa- 
pier à  trois  mois  n'est  plus  inférieur  à  'i  0  <». 

Ce  renchérissement  de  l'argent  s'est  fait  particuliè- 
rement sentir,  lors  du  dernier  renouvellement  de  2  mil- 
lion-- 5U0.000  liv.  st.  de  Bons  du  Trésor.  Il  y  a  bien  eu, 
à  la  Banque  cPAngtéterre,  pour  5.987  1  00  liv.  st.  de 
demandes,  mais  à  un  prix  peu  favorable.  Le  prix 
moyen  a  été,  en  effet,  de  99  liv.  st.  0  sh.  7  d.  4ti5,  ce 
qui  corre-pond  à  un  taux  moyen  d'escompte de3  livres 
sterling  17  sh.  0  d.  14. 

Le  Département  du  Travail  du  «  Boa-d  of  Trade  » 
Aient  de  publier  son  rapport  sur  les  conditions  du  tra- 
vail pendant  le  mois  de  septembre. 

D'après  ce  rapport,  on  constate  une  amélioration 
sensible  dans  les  industries  de  la  fonte,  du  fer,  de 
l'acier  et  de  l'étain  ;  à  noter  aussi  un  léger  progrès 
dans  les  mines,  constructions  de  machines  industries 
de  la  laine,  du  lin.  du  cuir,  imprimeries  et  reliure.-. 
L'industrie  du  coton  est  toujours  active,  niais  les  in- 
dustries du  bâtiment  sont  calmes.  A  mentionner  une 
légère  décroissance  dans  les  industries  du  jute  et  de  la 
soie,  et  dans  les  manufactures  de  chaussures..  Si  on 
prend  comme  bases  les  chiffres  de  septembre  19o4,  on 
peut  constater  une  amélioration  sensible  des  indus- 
tries métallurgiques  et  textiles,  des  constructions  de 
machines  et  des  constructions  navales.  Les  industries 
du  bàliment  et  les  mines  ont  très  peu  varié. 

Si  l'on  envisage  les  270  associations  ouvrières  qui 
publient  des  rapports,  comprenant  ensemble  578  543 
membres,  on  voit  que  30  696  ouvriers  (-<.3  n/0)  étaient 
sans  travail  à  la  Im  de  septembre  190"),  au  lieu  de 
5.4  0/0  à  la  fin  d'août  1905  et  6.8  0  0  à  ia  tin  de  septem- 
bre 190  i. 

Dix  nouveaux  différends  entre  patrons  et  ouvriers 
ont  éclaté  en  sep  embre,  au  lieu  de  1:2  en  août  et  de 
21  en  septembre  19  i'i.  Le  nombre  total  des  travailleurs 
alfectés  par  les  dilférends  qui  ont  éclaté  on  qui  exis- 
taient déjà  en  septembre  a  atteint  14.886,  soit  2.401  de 
moins  qu'en  août  19t)5  et  9T0  de  plus  qu'en  septembre 
19  4.  La  durée  totale  du  chômage  occasionné  par  tous 
les  dL'èrends  du  mois,  nouveaux  et  anciens,  a  été  de 
257  300  jours  ouvrables,  soit  88.900  de  moins  qu'en 
août  190-1  et  127.300  de  plus  qu'en  septembre  : 0t >4. 

21  différends  ont  été  réglés  définitivement  en  septem- 
bre, intéressant  9  6*5  personnes.  De  ces  différends,  3 
furent  tranchés  au  bénéfice  des  ouvriers,  9  en  faveur 
des  patrons  et,  pour  les  9  autres,  il  fallut  de  part  et 
d'autre  accorder  des  concessions. 

En  ce  qui  concerne  les  salaires,  on  constate  pour 
septembre  19' 5  une  augmentation  d'environ  7u  liv.  st. 
par  semaine.  Les  variations  de  salaires  ont  touché 
24.300  travailleurs,  parmi  lesquels  13.900  ont  bénéficié 
d'une  avance,  tandis  que  10.40U  ont  subi  une  diminu- 
tion. Au  mois  d'août  L*05,  les  variations  de  salaires 
avaient  affecté  247.500  ouvriers,  et  le  résultat  de  ces 
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variations  avait  été  une  augmentation  de  plus  de  950 
livres  sterling  par  semaine.  En  septembre  1904,  le 
nombre  des  travailleurs  atteints  par  les  changements 
de  salaires  avait  été  de  21.000,  et  le  résultat  de  ces 
changements  avait  été  une  diminution  de  200  liv.  st- 
par  semaine. 

Un  récent  télégramme  du  vice-Roi  de  l'Inde  concer- 
nant les  récoltes  de  ce  pays,  montre  que  les  pluies 
qui  sont  tombées  dernièrement  ont  été  très  favoraj 
bles,  mais  qu'en  général  elles  sont  encore  insuffi- 
santes. 

A  Madras,  la  situation  s'améliore;  mais  plus  de  pluie 
est  nécessaire.  A  Bombay,  la  pluie  est  plus  nécessaire 
encore.  Les  apparences  sont  généralement  bonnes  clans 
le  Baroda;  elles  s'améliorent  un  peu  dans  les  districts 
de  l'Ouest.  Dans  les  Provinces-Unies,  la  situation 
s'améliore  par  suite  des  pluies  récentes,  quoique,  dans 
la  partie  occidentale,  elles  ont  été  insuffisantes  pour 
assurer  les  récoltes  de  printemps;  les  prix  sont  encore 
élevés,  quoiqu'en  décroissance. 

Dans  le  Bajputana,  il  est  tombé  quelque  pluie  et  les 
opérations  agricoles  sont  en  légers  progrès;  mais  cer- 
taines récoltes  sont  perdues  dans  les  Etats  du  Nord  ; 
les  prix  sont  encore  très  supérieurs  à  la  normale.  Dans 
le  Merwara,  la  misère  s'accroît  de  plus  en  plus  ;  des 
mesures  ont  été  prises  pour  y  porter  remède. 

Partout  ailleurs,  les  espérances  sont,  belles  ou  bonnes. 


Informations  ÉuonomiQuec  et  Financière 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

26  Octobre  1905 

Département  des  opérations  d'émission 

passif        Liv.  st. 
....  48.611-000 


Billets  créés 


Total   48  611.000 


a^tif  Liv.  st. 

Dette  fixe  de  i'Etat...  11. 015. ICO 

Rentes  immobilisées.  7-434-900 

Or  monnayé  et  lingots  30.161.000 

Total   48.611.000 


Département  des  opérations  de  banque 


PASSIF 

Capital  social  

Réserve  et  profits  et 
pertes  

Trésor  et  administra- 
tion publique  

Comptes  particuliers. 

Billets  à  sept  jours,  etc. 

Total  


Liv.  st. 
14.553.000 

3.184.000 

13-331  000 
40.072.000 
73.000 


71.213  000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   16  618.000 

Portefeuille  et  avances  33 . 080 . 000 

Billets  en  réserve   19.722.000 

Or  et  argent  monnayés  1. 763. 000 


Total   71.213.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 
lingots 

Circulation 
(excepté  les  1 
billets  a  7  jours)  I 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc 

% 

7  septembre. . 

35.694 

29.449 

54  843 

48.469 

24.695 

4i  95 

2  1  '2 

14  »   

35.257 

29.202 

53.710 

47.531 

ii 

.505 

45  54 

3 

21  »   

35  232 

28.8(5 

55 • 4 16 

48  879 

2 

877 

44  81 

» 

28  »  

:v,  629 

29  272 

59.372 

53.964 

23.807 

40  63 

4 

5  octobie  

32  300 

29.773 

54.273 

51  037 

20  977 

38  60 

12  »   

31  510 

29.374 

49-533 

46.764 

2l)  586 

41  47 

» 

19  »   

32.163 

■M  950 

.-0.043 

[6  204 

21 

.673 

43  21 

26  »   

31.924 

28  889 

53  403 

49.728 

2 

.485 

40  17 

Bons  du  Trésor  anglais.  —  La  Banque  d'Angleterre  a 
offert  2.500.000  liv.  st.  de  lions  du  Trésor  à  trois  mois.  Les 
offres  basées  sur  un  cours  de  99  liv.  st.  3  d.  seront  servies  a 
raison  de  9  0/0  et  au-dessus  intégralement.  Il  a  été  souscrit 
au  total  5.987.000  liv.  st.  cl  le  taux  moyen  ressort  à  3  livres 
Sterling  17  sh.  6.14  d. 


Les  Postes  et  Télégraphes.  —  On  vient  de  publier  la 
situation  financière  de  r Administration  dos  Postes  et  Télé- 
graphes'. 

Les  chiffres  suivants  montrent,  pour  le  service  des  postes 
et  celui  des  télégraphes  réunis,  la  moyenne  annuelle  des 
recettes  brutes  et  des  dépenses  pour  chacune  des  quatre 
périodes  quinquennales,  avec  le  pourcentage  d'augmentation 

correspondant  : 

1885-89  1890-94  1895-99  1900-04 


Recettes  moyenn.  annuelles. 

Augmentation  pour  cent  

Dépenses  moyenn.  annuelles. 
Augmentation  pour  cent.... 


Milliers  de  liv.  st.) 
10.816   12.827   15.682  18.795 
18.6      22.2  19.9 
7.955   10.065   12.106  15.172 
26.5      20.3  25.3 


Les  recettes,  brutes  ont  plus  que  doublé  pendant  ces  20  der- 
nières années,  s  étant  élevées  de  9.921.000  liv.  st.  dans  l'exer- 
cice 1885-1886,  à  20.195.000  liv.  st.  l'année  dernière  ;  et, 
quoique  les  recettes  nettes  n'aient  pas  progressé  dans  la  même 
proportion  (de  2.610.000  liv.  st.  à  3.882.000  liv.  st.),  on  ne 
peut,  néanmoins,  que  constater  l'heureuse  situation  de  ce 
département. 

Les  chiffres  suivants  se  rapportent  au  service  des  Postes, 
considéré  seul  : 

1885-89  1890-94  1895-99  1900-04 


Recettes  moyenn.  annuelles. 

Augmentation  pour  cent  

Dépenses  moyenn.  annuelles. 
Augmentation  pour  cent.... 


(Milliers  de  liv.  st.) 
8.817    10.318    12.552  15.113 
»        17.0      21.7  20.4 
5.918     7.410     8.778  10.797 
25.2      18  5  22.9 


Les  recettes,  brutes  et  nettes,  étaient  en  1885-86  respective- 
ment de  8.1(J3.00Oet  2.684.000  liv.  st.,  tandis  que  les  chiffres 
correspondants  de  l'année  dernière  étaient  :  16.275.000  et 
5.186.000.  Cette  augmentation  est  due  ponr  une  bonne  part 
aux  cartes  postales,  qui  ont  accusé  pendant  les  deux  années 
dernières  une  progression  de  48  0/0,  et  qui  occasionnent 
actuellement  une  recette  de  2.500.000  liv.  st.  par  an.  Los 
appointements  et  salaires  entrent  pour  la  plus  grande  part  dans 
les  dépenses,  dont  ils  représentent  près  de  63  0/0  ;  les  trans- 
ports postaux,  intérieurs  et  étrangers,  ne  s'élèvent  qu'à  ^2  O/O. 

En  ce  qui  concerne  le  service  des  Télégraphes,  les  chiffres 
sont  les  suivants  : 

1885-89  1890-94  1895-99  1900-04 


(Milliers  de  liv.  st.) 


Recettes  moyenn.  annuelles. 

Augmentation  pour  cent  

Dépenses  moyenn.  annuelles. 
Augmentation  pour  cent  


1.999 


2.037 


2.509 
25.5 
2.655 
30.3 


3.088  3.682 

23.1  19.2 

3.328  4.379 

25.4  31.6 


Ces  chiffres,  toutefois,  et  pour  plusieurs  raisons,  ne  pou- 
vait être  pris  comme  base  pour  l'estimation  de  la  situation 
financière  du  service  des  Télégraphes  :  1°  ils  comprennent  à 
la  l'ois  les  recettes  et  les  dépenses  des  Télégraphes  et  dos 
Téléphones;  2'  ils  comprennent,  en  outre,  les  dépenses  an- 
nuelles votées  pour  l'extension  du  réseau  ou  autres  causés  : 
3°  ils  ne  couvrent  pas  les  intérêts  des  sommes  dépensées  pour 
l'acquisition  des  télégraphes  en  1870,  et  s  élevant  à  plus  de 
10.000.000  de  liv.  st. 

En  ce  qui  concerne  le  premier  point,  les  rapports  du  direc- 
teur général  des  Postes  no  permettent  pas,  excepté  pour 
l'année  dernière,  d'établir  une  distinction  entre  les  dépenses 
afférentes  au  service  des  Télégraphes  et  celles  qui  corres- 
pondent au  service  des  Téléphones  ;  mais  il  est  possible,  à 
l'égard  des  deuxième  et  troisième  points,  d'apporter  les  cor- 
rections nécessaires,  tout  au  moins  approximativement. 

I  les  corrections  faites,  on  obtient  le  résultat  suivant  : 

1885-89  1890-94  1895-99  1900-04 

(Milliers  de  liv.  st.) 
Dépenses  moyenn.  annuelles.    2  S00    2.900    3.500  -4.S59 
Augmentation  pour  cent   »        26.1      20.7  24.3 

On  voit,  d'après  les  chiffres  qui  précèdent,  que  la  situation 
financière  du  service  des  Télégraphes  est  loin  d'être  satisfai- 
sante; il  est  bon  de  remarquer,  toutefois,  que  cet  état  de 
choses  n'est  pas  dù  à  une  diminution  des  recettes,  mais  à  ce 
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fait  que  les  tapeuses  se  sont  élevées  beaucoup  plus  rapide- 
ment que  les  recettes.  Constatons  aussi  que  l'augmentation 
des  recettes  pendant  la  dernière  décade  est  duc  surtout  aux 
Téléphones,  qui  ont  produit  l'année  dernière  un  total  brut  do 
près  de  800.000  liv.  st.  Les  recettes  des  Télégraphes,  considé- 
rées en  particulier,  ont  accusé  une  diminution  dans  les  deux, 
années  précédentes,  tandis  que  l'augmentation  qu'on  a  pu 
constater  durant  quelques-unes  de  ces  dernières  années  est  à 
peu  près  négligeable.  L'année  passée,  par  exemple,  cette  aug- 
mentation n'a  pas  dépassé  14.000  liv.  st. 

Il  est  juste  de  mentionner  qu'à  l'Administration  îles  Postes, 
on  attribue  le  déficit  du  service  des  Télégraphes  à  la  mesure 
qu'a  prise  le  Parlement  de  réduire  considérablement  le  prix 
des  télégrammes  de  presse.  Ces  télégrammes  représentent  à 
peu  près  les  3/5  des  mots  envoyés  par  le  télégraphe,  tandis 
qu'ils  ne  contribuent  dans  le  chiffre  des  recettesque  pour  un  peu 
plus  de  ô  0/0  du  total.  La  perte  subie  de  ce  chef  était  estimée 
à  300.000 liv.  st.  il  y  a  dix  ans;  elle  doit  actuellement  dépas- 
ser 4001 00  liv.  st.  Le  seul  avantage,  et  qui  d'ailleurs  mérite 
une  sérieuse  considération,  que  présente  au  pays  le  service 
des  Télégraphes,  est  d'assurer  un  service  à  la  fois  bon  mar- 
ché, rapide  et  pratique.  Voici  comment  s'exprime,  à  ce  sujet, 
le  Directeur  général  des  Postes  :  «  L'Administration  des 
Postes  doit  enregistrer  un  déficit  clans  l'exploitation  des  télé- 
graphes, mais  les  89  millions  do  télégrammes  qui  sont  en- 
voyés sont  un  excellent  témoignage  des  services  que  ce  Dé- 
partement rend  au  public  ». 

Le  dernier  rapport  du  Directeur  général  des  Postes  donnait, 
pour  le  service  des  Téléphones,  les  chiffres  suivants  pour  1904  : 

Recettes 

Livres  sterling 


Abonnements  pour  Londres   187.000 

—  pour  4a  province   43.000 

Auties  recettes   363.000 

593.(03 


Dépenses 

Pour  Londres   94.000 

—    la  province    31.000 

Grandes  lignes   186  000 


311.000 


Ces  chiffres  donnent  comme  profit  282.000  liv.  st.,  ce  qui 
est  suffisant  pour  payer  un  intérêt  de  3  0/0  au  capital  dé- 
pensé comme  frais  d'établissement,  et  évalué  à  4.976.000 
livres  sterling,  et  pour  constituer  un  fonds  de  réserve.  La 
situation  du  service  des  Téléphones  peut  donc  être  regardée 
comme  prospère,  et  fait  naître  l'espoir  que  l'Administration 
des  Postes,  ayant  racheté  à  la  Compagnie  des  Téléphones 
son  exploitation  à  des  conditions  raisonnables,  sera  capable 
d'assurer  le  service  téléphonique  du  pays  sans  préjudice  pour 
les  contribuables,  voire  même  avec  un  profit  qui  contreba- 
lancera la  perte  subie  par  le  service  des  Télégraphes. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  27  octobre  1905. 
On  est  tout  à  la  liquidation  qui  suit  son  cours  normal, 
mais  les  reports  sont  quelque  peu  plus  élevés   qu'il  y  a 
quinze  jours.  La  tension  monétaire  continue  à  peser  sur  le 
marché. 

La  clôture  se  fait  en  tendance  faible. 

Les  Consolidés  finissent  à  c8  7/16  contre  88  11/16. 

Les   Fonds  d'Etat  étrangers  sont  assez  calmes.  L'Italien 

4  0/0  est  à  104  1/2;  l'Extérieure  Espagnole  finit  à  92  ./., 
et  le  Turc  unifié  4  0/0  est  ferme  à  89  3/8. 

Les  Fonds   sud-américains  sont  plus  actifs,  h' Argentin 

5  OjO  1886  est  à  102  1/4,  et  le  Funding  à  100  5/8.  Le  Brésil 
5  010  est  à  99  ./.. 

Les  Chemins  anglais  ont  été  irréguliers  et  clôturent  plus 
fermes. 

Les  chemins  américains  sont  faibles. 
Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  176  1/8;  l'Erie  à  50  ./.,  et  le 
Louisville  à  l£t>  3/4  ;  ÏAtchison  à  90  1/2,  et  le  Norfolk 
à  89  3, 8. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  25  octobre  1905. 

La  crise  hongroise.  —  L'élévation  du  taux  de  l'escompte  de  la  Baoqoe 
austro-hongroise.  —  La  campagne  des  céréales.  —  Le  commerce 
extérieur. 

La  crise  hongroise  qui  continue,  semblé  entrée  dans 
une  nouvelle  phase.  François-. Joseph  parait  vouloir 
persévérer  dans  son  attitude  intransigeante  vis-à-vis 
la  coalition  hongroise,  et  a  chargé  le  baron  Fejervary, 
président  du  Conseil  démissionnaire,  de  former  un  nou- 
veau Cabinet.  La  nomination  du  baron  Fejervary  lui 
a  été  notifiée  à  lui-même,  et  h  lui  seul,  par  rescrit  im- 
périal. Comme  on  voit,  c'est  la  rupture  complète  de  la 
Couronne  avec  la  majorité  actuelle  du  Parlement, 
hongrois. 

Le  point  capital  de  ce  rescrit  est  la  déclaration  que 
le  retour  du  baron  Fejervary  a  lieu  sur  la  base 
du  programme  présenté  par  lui  et  accepté  par  la  Cou- 
ronne. Si  ce  programme  n'est  pas  exposé  dans  le  res- 
crit, du  moins  son  but  est  clairement  indiqué:  rétablir 
l'harmonie  entre  le  Parlement  et,  la  Couronne  par  des 
moyens  seulement  constitutionnels. 

Au  fond,  l'Empereur  est  revenu  au  seul  moyen  habile 
de  vaincre  l'opposition  hongroise  :  c'est  de  reprendre 
l'ancien  programme  de  Fejervary  qui  surenchérit  sur 
celui  de  la  coalition.  Ce  programme  comporte  en  pre- 
mière ligne  le  suffrage  universel  direct,  en  seconde 
ligne  le  service  de  deux  ans.  Il  affirme  le  maintien 
«  inébranlable  »  du  compromis  de  1867,  la  «  parité 
complète  »  de  l'Autriche  et  de  l'Hongrie  à  tous  égards, 
la  «  préparation  de  l'indépendance  économique  »  pour 
la  Transleithanie,  le  développement  de  l'armée  des 
honveds.  Il  déplace,  par  conséquent,  le  problème,  et 
grâce  à  ce  déplacement  rend  possible  un  groupe  nou- 
veau. 

En  remplaçant  le  suffrage  restreint  qui  a  amené  au 
pouvoir  la  majorité  actuelle,  par  le  suffrage  universel, 
le  Gouvernement  impérial  se  prépare  peut-être  une 
revanche. 

Un  membre  du  Gouvernement,  dans  une  interview 
publiée  par  la  Zeit,  a  dit  :  «  Si  nous  sommes  obligés 
de  dissoudre  la  Chambre,  nous  avons  l'espoir  de  rem- 
porter, sur  le  terrain  de  la  réforme  électorale,  une 
grande  victoire  sur  les  partis  coalisés.  » 

Pour  le  moment,  comme  on  peut  s'en  douter,  la  reno- 
mination de  l'ancien  président  du  Conseil  a  été  assez 
mal  accueillie  à  Buda-Pesth.  La  presse  entière  estime 
que  la  nouvelle  tentative  faite  par  ce  Cabinet  peut  être 
considérée  dès  maintenant  comme  vouée  à  un  échec. 
Le  Pesli  Hirlap,  l'organe  du  baron  Banffy,  reproche  au 
baron  Fejervary  d'avoir  mis  de  nouveau  en  avant  la 
personne  du  Pioi  sans  la  couvrir.  Le  journal  clérical, 
Alkot  Many,  déclare  qu'un  Gouvernement  qui  se  dit 
constitutionnel  devrait  procéder  tout  de  suite  à  de 
nouvelles  élections  ;  il  ajoute  que  la  défaite  du  baron 
Fejervary  serait  certaine  à  l'heure  actuelle.  Les  jour- 
naux du  parti  libéral,  comme  le  Pesler  Ltoyd,  ÏUjsag 
et  autres,  jugent  aussi  les  chances  du  nouveau  Cabinet 
d'une  façon  plutôt  sceptique. 

A  Vienne,  le  calme  continue  à  régner  clans  les 
sphères  politiques  et,  en  dehors  des  événements  de 
Hongrie  on  n'y  a  guère  de  su  jet  d'émotion. 

Le  président  du  Conseil,  M.  Gautsch,  discute,  dès 
maintenant,  avec  les  chefs  des  différents  partis  parle- 
mentaires, en  vue  de  s'assurer  une  majorité  pour  la 
nouvelle  session  qui  s'ouvrira  le  21  novembre.  Il 
s'agira  surtout,  dans  cette  session,  de  voter  un  budget 
provisoire.  M.  Gautsch  voudrait  aussi  empêcher  que 
la  motion  d'urgence  des  pangermanistes  relative  à  la 
séparation  de  1  Autriche  d'avec  la  Hongrie  fût  adoptée. 

Dans  les  sphères  financières,  nous  avons  eu  un  véri- 
table coup  de  théâtre  :  l'élévation  du  taux  de  l'escompte 
de  la  Banque  Austro-Hongroise  à  4  1/2  0/0.  Disons 
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tout  de  suite,  que  les  promoteurs  de  cette  mesure  ont 
pris  surtout  en  considération  la  situation  des  marchés 
monétaires  de  l'étranger  :  la  situation  du  nôtre  n'exi- 
geait pas  impérieusement  cette  élévation.  A  vrai  dire, 
c'est  surtout  une  mesure  de  précaution. 

Le  taux  de  l'escompte  officiel  était  à  3  1/20/0  depuis 
le  5  février  1902.  Du  28  février  1901  au  5  février  1903, 
ce  taux  avait  été  de  'i  0/0;  précédemment  il  avait  été 
de  4  1/2  0/0.  En  1899,  pendant  la  guerre  du  Transvual, 
le  taux  de  l'escompte  de  la  Banque  Austro-Hongroise 
était  monté  à  G  0/0. 

Sur  le  marché  monétaire  règne  actuellement  un  assez- 
fort  resserrement  des  disponibilités.  L'argent  est  à 
4  0/0.  Cette  situation  du  marché  monétaire  n'a  d'ail- 
leurs pas  influé  sur  la  tenue  du  marché  financier,  où 
les  tendances  se  maintiennent  assez  fermes,  malgré  la 
rareté  des  affaires. 

On  annonce  de  divers  côtés  que  la  nouvelle  cam- 
pagne des  céréales  ne  commence  pas  avec  les  bonnes 
tendances  qu'on  avait  attendues.  En  froment,  l'impor- 
tation dépasse  toujours  l'exportation  ;  l'importation  du 
maïs  a  encore  augmenté  ;  en  orge,  l'exportation  n'est 
pas  considérable,  niais  cependant  en  augmentation.  La 
meunerie  achète  peu  parce  que  ses  propres  affaires 
sont  peu  ilorissantei',.  Et,  ajoutent  presque  tous  les 
rapports,  il  n'y  a  pas  d'apparence  que  cette  situation 
doive  se  transformer. 

Je  vous  envoie  par  ce  courrier  la  balance  de  notre 
commerce  extérieur  en  septembre  et  de  janvier  à  sep- 
tembre. Septembre  1905  nous  a  laissé  un  solde  actif  de 
30  millions  de  couronnes,  alors  que  septembre  1904 
n'avait  laissé  qu'un  solde  actif  de  12  millions.  Mais, 
du  1er  janvier  au  30  septeniDre,  notre  commerce  exté 
rieur  nous  a  donné  un  solde  passif  de  53  millions  de 
couronnes,  alors  que  dans  la  même  période  de  1904,  il 
avait  laissé  un  solde  actif  de  90  millions." 


Informations  Éc»ips  et  Financières 

Le  Commerce  extérieur  de  l'Autriche-Hongrie.  —  En 

septembre  dernier,  l'importation  des  marchandises  s'est  élevée 
à  1G7  millions  de  couronnes  {+  6.6  millions  par  rapport  à 
septembre  1904)  et  l'exportation  des  marchandises  à  197  mil- 
lions (-(-24.8). 

Du  let  janvier  au  30  septembre,  l'importation  s'est  élevée  à 
1 .574,4  millions  (+  120.3  millions)  et  1  exportation  s'est 
élevée  à  1.511.5  millions  de  eouronnes  (—  23). 

A  l'importation,  les  matières  premières  sont  en  augmenta- 
tion de  100  millions  (928  millions  en  tout)  ;  les  demi-fabri- 
qués  sont  en  diminution  de  G  millions  (180  millions  en  tout); 
les  objets  fabriqués  sont  en  augmentation  de  24  millions 
(412  millions  en  te  ut).  La  majeure  par  ie  de  l'augmcntalion 
de  l'importation  vieut  des  pi'oduits  agricoles. 

A  l'exportation,  les  matières  premières  sont  en  diminution 
de  24.7  millions  de  couronnes  (608.7  millions  en  tout);  les 
deini-fubriqués  sont  en  diminution  de  4.7  millions  (233  6  mil- 
lions) ;  les  objets  fabriqués  sont  en  augmentation  de  0.4  mil- 
lions (679  millions). 

La  diminution  de  l'exportation  porte  presque  uniquement 
sur  les  produits  de  l'agriculture. 


Les  Recettes  des  Chemins  de  fer  de  l'Etat  autrichien. 

—  Du  1"  janvier  au  30  septembre,  les  Chemins  de  fer  de 
l'Etat  ;iulrichieu  ont  encaissé  195.619.000  couronnes,  en  aug- 
mentation de  5.927.665  couronnes  sur  les  recettes  de  la 
même  période  de  1904. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  25  octobre  1905. 

Les  bonnes  tendances  tendent  à  diminuer  car  les  affaires 
sont  peu  nombreuses. 

Les  fonds  d'tëtal  son!  assez  termes;  niais  les  valeurs 
iielusl  i  ielles  et  les  valeurs  métallurgiques  oui  clôturé  géné- 
ralement en  faiblesse. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  677  20  ;  les  Lombards, 
123  20;  lu  Laiuderbaiik,  442  ..;  les  Chemin*  de  fer  autri- 
chiens, 677  ..  ;  l'Alpine,  547  50;  Capture  calme. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  24  octobre  #985. 

La  situation  monétaire.  —  Les  charbonnages.  —  La  sidérurgie. 

Notre  marché  à  terme  a  été  très  calme  pendant  toute 
la  dernière  quinzaine.  Les  craintes  d'une  nouvelle 
élévation  du  taux  de  l'escompte  à  Londres,  qui  aurait 
eu  poux  conséquence  un  renchérissement  du  taux  de 
loyer  de  l'argent  sur  les  autres  marchés  monétaires, 
ont  imposé  une  grande  réserve  à  la  spéculation  inter- 
nationale. Jusqu'à  maintenant  on  a  pu  éviter  celle 
mesure  à.  Londres  et  il  est  à.  espérer  que  l'année  se 
terminera  sans  nouvelle  aggravation  de  la  situation, 
mais  il  faut  toujours  rester  sur  ses  gardes,  car  la 
reprise  de  l'industrie  absorbe  des  capitaux  énormes  et 
certainement  la  période  de  la  pléthore  de  l'argent  est 
close  pour  longtemps. 

Les  valeurs  espagnoles  sont  plus  faibles.  Le  change 
sur  Madrid  se  mainticut  bien  dans  les  environs  de  28, 
ce  qui  est  une  amélioration  sensible  depuis  un  an. 
.Mais  la  spéculation,  en  achetant  les  actions  des  Che- 
mins espagnols,  escomptait  une  baisse  plus  rapide  et 
se  voit  désappointée  par  la  persistance  de  ce  cours 
de  28,  qui  semble  le  fait  d'une  intervention  puissante 
ne  désirant  pas  exposer  le  commerce  et  l'industrie 
espagnols  au  danger  d'un  recul  trop  rapide  de  la  prime 
sur  l'or.  Si  intervention  il  y  a,  ses  raisons  paraissent 
évidentes.  On  juge  probablement  que  tout  bouleverse- 
ment est  nuisible  et  qu'il  faut  donner  au  pays  le  temps 
de  s'habituer  à  une  évaluation  plus  favorabie  de  la  pe- 
seta. La  reprise  se  fera  alors  au  profit  de  tout  le  monde 
et  non  seulement  à  celui  de  quelques  spéculateurs. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  nullement  influencée 
par  le  voyage  de  M.  Loubet  en  Espagne,  perd  quelques 
fractions,  suivant  en  cela  l'exemple  des  cours  de  tous 
les  autres  fonds  d'Etats. 

Le  Rio-Tinto  est  très  soutenu,  en  vue  du  détache- 
ment du  coupon  de  40  shillings  à  la  fin  de  ce  mois  et 
du  droit  de  souscription  aux  actions  nouvelles  attaché 
aux  titres  anciens.  L'augmentation  du  capital  est 
diversement  interprétée  par  les  intéressés.  On  suit  égale- 
ment avec  grande  attention  les  cours  du  cuivre  à 
Londres  et  on  remarque,  non  sans  appréhension, 
l'augmentation  constante  de  l'écart  entre  les  cours  du 
métal  au  comptant  et  livrable  en  trois  mois.  Il  y  a  là 
certainement  clos  manœuvres  avec  des  conséquences 
très  graves  pour  tous  ceux  qui  se  laisseront  surprendre 
par  les  initiés. 

Peu  d'affaires  en  valeurs  de  traction,  qui  sont  plus 
faibles  sous  la  tendance  générale. 

Au  comptant  les  affaires  ont  pris  une  importance 
énorme  dans  les  groupes  industriels,  et  les  transactions 
portent  sur  des  chiffres  qui  nous  rappellent  les  plus 
beaux  jours  de  190  '.  Ces  derniers  jours  on  s'est  surtout 
occupé  de  charbonnages,  et  il  n'esl  pas  inutile  de  faire 
une  comparaison  des  cours  d'il  y  a  une  quinzaine  de 
jours  pour  mesurer  le  chemin  parcouru.  Cependant  il 
n'y  a  rien  de  nouveau  pour  justifier  cette  hausse  exa- 
gérée. Une  augmentation  des  prix  de  toutes  les  qualités 
de  charbon  à  partir  du  Ie""  janvier  a  été  pressentie  depuis 
longtomps,  et  nous  avons  souvent  discuté  ici  les  pro- 
babilités et  la  presque  certitude  de  cette  hausse.  Elle 
ne  pourra  pas  être  très  impartante  e1  m  dépassera  pas 
1  franc  en  mo\  ei   par  tonne;  Elle  aura,  comme  corol- 
laire, une  augmentation  de  la  main  d'oeuvre  équivalant 
à  environ  50  centimes  par  tonne.  Il  restera  donc  envi- 
ron &0  centimes  pour  les  charbonnages  et.  tout  compte 
fait  30,  ou  au  grand  maximum  lU  centimes  pour  l'aug- 
mentation des  dividendes.  Est-ce  que  c  est  assez,  aux 
prix  qu'onl  atteinl  la  plupart  de  nos  charbonnages? 
Nous  ne  croyons  pas.  Aussi  nous  avons  constaté  que 
les  capitalistes  français,  qui  possèdent  centainemenl 
aujourd'hui  la  majorité  de  ces  titres, sonl  moins  avides 
d'acheter,  et  malgré  leur  grande  résistance  contre  la 
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vente  des  bons  titres  de  leur  portefeuille,  les  prix 
extraordinaires  des  derniers  jours  nous  ont  amené 
quelques  offres  de  provenance  française  qui,  si  elles 
s  accentuent,  calmeront  vite  l'ardeur  de  notre  spécu- 
lation. Car,  et  c'est  encore  un  point  à  retenir,  ce  sont 
surtout  les  spéculateurs  du  pays  qui  achètent  mainte- 
nant, espérant  pouvoir  repasser  le  paquet  à  des  prix 
plus  favorables.  Nous  nous  rappelons  qu'il  y  a  environ 
trois  ans  on  a  fait  la  manœuvre  contraire,  espérant 
amener  des  vendeurs  en  pesant  fortement  sur  les 
cours.  A  ce  moment,  nous  avons  fait  de  notre  mieux 
pour  empêcher  le  capitaliste  de  donner  dans  le  piège 
et  nous  avons  déconseillé  tout*1  vente.  Aujourd'hui, 
nous  sommes  d'avis  que  tout  titre  vendu  aux  prix 
actuels  se  retrouvera  bien  meilleur  marché  dans  un 
avenir  que  nous  ne  pouvons  pas  fixer  et  qui  ne  sera 
pas  très  loin. 

Voici  quelques  cours  du  10  et  du  24  octobre  :  An- 
derlues,  850  et  975:  Bois  d'Avroy,  797  50  et  907  50; 
Bonne- Espérance  et  Batterie,  1.600  et  1.805:  Bonne  Fin, 
890  et  1.055;  Concorde,  2.075  et  2.100  ;  Falisolle,  1.500 
et  1.615;  Fontaine  VEvêque,  1.465  et  1.650;  Grande  Ma- 
chine, 3.185  et  3.362  50;  La  Haye,  1.200  et  1.280;  Le- 
canl  du  Fléau,  5.26U  et  5.530;  Reunis  de  Charleroi, 
1.575  et  1.700;  Bien  du  Cœur,  550  et  7'i5.  Les  au- 
tres ont  varié  dans  des  proportions  moindres,  et  il 
y  a  par-ci  par-là  des  arbitrages  à  faire. 

Les  nouvelles  des  marchés  internationaux  des  pro- 
duits de  l'industrie  restent  excessivement  favorables. 
Les  dépêches  que  nous  recevons  des  Etats-Unis  dépei- 
gnent une  situation  llorissante,  comme  on  ne  l'a  pas 
encore  vuo  dans  ce  pays  de  toutes  les  exagérations. 
Mais,  au  point  où  se  trouvent  les  choses,  il  est  bien 
difficile  de  savoir  si  la  grande  activité  actuelle  n'est 
pas  le  fait  de  l'intervention  d'une  spéculation  trop 
ardente.  La  consommation,  certes,  a  passé  de  gros 
ordres,  et  surtout  les  chemins  de  fer  ont  des  besoins 
énormes  en  matériel  de  toute  sorte  ;  mais,  d'un  autre 
côté,  la  production  augmente  dans  des  proportions 
fantastiqu  s,  et  il  est  à  craindre  qu'elle  dépasse  déjà  la 
consommation. 

En  Europe,  la  situation  est  tout  à  fait  saine.  On 
travaille  beaucoup  à  des  prix  rémunérateurs.  Les  ma- 
gasins, en  général,  sont  peu  garnis  et  la  consommation 
absorbe  bien  la  production.  Le  seul  point  noir  est 
l'augmentation  persistante  des  stocks  de  fonte  dans  les 
magasins  publics  en  Angleterre.  Ils  ont  encore  gagné 
une  vingtaine  de  mille  tonneaux  depuis  le  commence- 
ment et  dépassent,  maintenant  largement  le  chiffre  de 
600.10  1  tonnes.  Et  cela  à  l'entrée  de  l'hiver,  saison  du 
ralentissement  des  expéditions. 

A  notre  Bourse,  les  titres  de  ce  groupe  sont  soutenus 
à  leurs  cours  anté  ieurs,  avec  des  mouvements  peu 
importants,  qui  ne  sont  que  la  conséquence  de  l'inter- 
vention de  la  spéculation,  largement  intéressée  dans 
ces  valeurs. 

La  Cmsse  Générale  de  Reports  et  de  Dépôts  a  bonifié 
à  ses  déposants  en  compte  de  quinzaine  pour  la 
deuxième  quinzaine  d'octobre,  un  intérêt  net  de  3  3u0/0. 
L'ensemble  des  opérations  conclues  comporte  une 
somme  de  163  millions  de  francs. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  le  23  octobre  1905. 
La  situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 
La  semaine  écoulée  n'adonné  lieu  à  aucun  incident, 
à  part  la  confirmation  des  demandes  de  crédit  consi- 
dérables pour  les  dépenses  militaires.  Les  Chambres 
continuent  la  vérilication  des  pouvoirs,  mais,  en  dépit 
de  toutes  les  annonces,  il  n'y  a  pas  de  doute  qu'il 
s'écoulera  au  moins  une  quinzaine  avant  de  com- 
mencer la  discussion  de  1  Adresse.  Pendant  la  se- 
maine, nous  allons  être  absorbés  par  les  fêtes  pré- 
parées en  l'honneur  du  Président  de  la  République, 


mais,  après  cette  trêve,  je  crois  que  la  modification  du 
Cabinet  s'imposera,  sans  qu'il  soit  possible  de  dire 
quels  seront  les  portefeuilles  pourvus  de  nouveaux 
titulaires. 

La  Bourse  a  continué  à  donner  des  signes  d'inquié- 
tude, qui  s'expliquent  très  bien  par  ce  fait  que  la 
situation  ne  s'est  pas  éclaircic.  La  spéculation  à  la 
hausse  continue  à  pousser  a  la  roue,  mais  les  ré- 
sultats ne  sont  pas  en  rapport  avec  le  travail  déployé. 
La  bonne  tendance  du  marché  de  Paris  a  influé  un 
peu  sur  le  nôtre,  mais  ça  n'a  été  qu'un  effet  de  surface, 
puisqu'on  même  temps  on  pratiquait  des  reporls  ii 
15. et  à  17  centimes  pour  une  quinzaine.  Le  report  fin 
courant  a  baissé  samedi  à  10  centimes,  et  à  fin  no- 
vembre on  a  payé  35  centimes  ;  cela  veut  dire  qu'il  y 
a  un  peu  plus  d'argent,  c'est  vrai,  mais  qu'ici  comme 
à  l'étranger,  la  hausse  de  l'intérêt  se  fait  sentir. 

Dans  ces  conditions,  il  n'y  a  pas  lieu  d  être  surpris 
que  le  i  0/0  ait  parcouru  une  gamme  de  cours  :  78  40, 
78  50,  78  40  encore,  78  25  et  78  35  samedi  en  clôture, 
très  offert  au  comptant. 

La  Dette  S  0/0  a  suivi,  à  peu  près,  les  fluctuations 
de  sa  sœur  aînée  :  98  65  0/0,  98  75  0/0,  pour  revenir  à 
9U  65  et  finir  à  98  5">  0/0. 

Il  est  bien  difficile  de  déterminer  la  tendance  future 
du  marché,  et  plus  encore,  tant  que  l'émission  d'obli- 
gations n'aura  pas  été  close,  mais,  en  ce  moment,  tout 
porte  à  croire  que  la  liquidation  va  être  chère  et  qu'il 
faudra  payer  les  reports  à  des  prix  inconnus. 

Quant  à  l'influence  que  les  projets  de  M.  Echegaray 
pourront  exercer  sur  la  tenue  des  valeurs,  je  crois  qu'il 
vaut  mieux  attendre 'de  les  connaître  avant  de  discou- 
rir sur  des  choses  inconnues,  puisque  le  Ministre  n'a 
pas  arrêté  définitivement  ses  textes. 

Aujourd'hui,  il  y  a  une  petite  amélioration,  mais 
l'arrivée  de  M.  Loubet  a  causé  un  tel  vide  dans  les 
rangs  des  habitués  que  les  affaires  ont  été  presque 
nulles. 

Les  actions  de  la  Banque  ci  Espagne  faillissent  de  425 
à  421,  reviennent  à  422  et  clôturent  à  421  ;  Hypothécaire 
d'Espagne  à  208  et  209  0/0  ;  Tabacs  à  386  0/0;  Hispano- 
Ame  ricano  offertes,  de  123  0/0  à  118  0/0;  Espagnole  de 
Crédit  offertes  à  105  0/0  ;  Explosifs  à  281  0/0  ;  Besineras 
à  173  75  0/0;  Altos  Hornos,  de  Bilbao,  continuent  à 
subir  des  fluctuations  purement  spéculatives  :  de  223 
à  219  et  à  216  en  clôture,  sans  preneurs.  Les  Sucrières 
ont  eu  un  marché  moins  mauvais  :  les  Préférence 
regagnent  5  0/0  à  7u0/0  ;  les  Ordinaires  regagnent  30/0 
à  34  0/0. 

Obligations  du  Trésor  à  100  50  et  100  55  0/0  ;  Ville  de 
Madrid  3  0/0,  à  70  0/0  ;  6  0/0  à  101  75  0/0  ;  Expropria- 
tions à  l'intérieur,  95  0/0  et  dans  Yemanche  à  91  50  0, 0. 

Le  cours  du  change  a  oscillé  entre  28  30  O/0  et 
27  20  0/0;  tendance  indécise.  Notre  marché  a  absorbé 
tout  ce  que  Barcelone  a  mis  en  vente,  qui  atteignait 
une  jolie  somme  ;  aussi,  les  avis  sont  partagés  au 
sujet  de  ce  qui  arrivera  à  la  fin  de  l'amiée  quand  les 
fortes  échéances  arriveront.  Cela'  dépendra,  naturelle- 
ment, des  sommes  que  la  spéculation  aura  conservées 
et  de  celles  que  l'arbitrage  et  le  commerce  extérieur 
pourront  créer  d'ici  là. 

Aujourd'hui,  il  n'y  a  pas  eu  d'affaires,  les  banquiers 
ayant  déserté  la  Bourse  pour  aller  voir  l'arrivée  du 
cortège  du  Président  de  la  République. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

v  2  oct.     9  oct.     16  oct.    23  oct. 

4  0/0  Intérieur   78  90      78  35      78  40      78  45 

5  0/0  Amortissable   98  95      98  50      98  65      98  65 

Banque  d'Espagne   431..     428..     425..     421  .. 

—     Hypothécaire...     208  . .     209  . .  209   

Gomp.  Ferm.  des  Tabacs     387..     388..     387..  386.. 

Chèque  sur  Paris   30  05      27  10      28  15  .... 

—  Londres...  32  71  31  97  32  18  ..  .. 
Cédules  hypothéc.  4  0/0.  101..  101..  1C0  50  100  9a 
Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  relevons  les 
différences  qui  suivent  :  -f-  argent,  2  millions;  —  es- 
comptes commerciaux.  1,9  ;  circulation,  216  ;  -f-  comp- 
tes courants,  1,1  ;  avances  et  crédits,  3. 
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Recettes 
Du  i" 


des   Chemins  de 

janvier  au  7  octobre 


fer  Espagnols 

'/<0  semaines) 


LIGNES 

expl. 



1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  del'Espagne: 
Ancien  réseau..  ■ 
Asturies,  Galice. 
Valence  à  Utiel . 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

A  Imansa  Valence 

Total  Nord  de  l'Esp.. 

2.070 
784 
88 
104 

112 

499 

Pesetas 

52  4 49.508 
15  598.749 
608.698 
1010  836 

2-090  709 
10.624-541 

Pesetas 

52.862.C65 
16.C62  112 
672  055 
1.045.065 

2.146  191 
10.993.699 

Pesetas 

52  863  134 
16.201.706 
819.017 
108O.C49 

2  036  081 
11  250.081 

Pesetas 

51.739  421 
10.108-058 
746  530 
1-226-115 

2. 092. 89) 
10. SU. 219 

3.637 

82  383-041 

83.781.487 

81.250  068 

82.121  294 

1.067 

3.650 
302 

16. 935. 002 

76.463  952 
2  865.270 

16.402.713 

77.282.168 
3. 27»  777 

16  923.749 

"7.944.724 
3. 439. 964 

16.180  2^6 

76. §33. 698 
3-678  587 

Madrid-Saragosse 
Barcel.  -France. 
Sud  de  l'Espagne. 

Coin  l  ier  de  la  Bourse  de  Madrid 

Madrid,  20  octobre  1905. 
Le  marché  est  des  plus  calmes.  Les  affaires  sont  à  peu 
pi'ès  nulles.  Le  change  sur  Paris  s'améliore  de  nouveau  et 
se  traite  à  28  35,  L'Intérieure  clôture  à  78  30. 


TURQUIE 


La  Dette  publique  Ottomane.  —  Le  Conseil  d'adminis- 
tration de  la  Dette  publique  Ottomane  vient  de  publier  son 
compte  rendu  sur  les  opérations  du  vingt-troisième  exercice 
1904-1905  i,1320).  Ce  compte  rend»  accuse  une  augmentation 
des  revenus  sur  les  exercices  précédents. 

Dans  leur  ensemble,  les  revenus  généraux  du  23e  exercice 
offrent  une  plus-value  de  74.536  liv.  tq.  12  sur  les  résultats  de 
l'exercice  précédent,  plus-value  qui  représente  le  2.55  0/0. 
Sur  les  revenus  dont  la  gestion  directe  appartient  au  Conseil, 
on  constate  une  sensible  augmentation,  de  70.818  liv.  tq.  08, 
soit  3.88  0/0  par  rapport  au  résultat  do  l'exercice  précédent. 

La  plus  forte  augmentation,  qui  est  de  126.747  liv.  tq.  36, 
est  celle  relevée  pour  le  revenu  du  Timbre.  Ce  résultat  aurait 
été  encore  plus  sensible  si  l'application  de  Ta  loi  avait  été 
complète.  Mais,  quoique  élaborée  dans  un  grand  esprit  de 
conciliation  et  de  modération,  cette  loi  ayant  soulevé  quel- 
ques objections,  une  nouvelle  Commission  a  été  constituée 
pour  l'examiner  à  nouveau.  Les  délégués  du  Conseil,  d'ac- 
cord avec  ceux  du  Gouvernement  Impérial,  ont  apporté  à  la 
plupart  des  dispositions,  signalées  comme  rigoureuses,  des 
tempéraments  propres,  non  seulement  à  satisfaire  dans  la 
mesure  du  possible  les  réclamations,  mais  aussi  à  rendre  le 
texte  plus  clair,  à  simplifier  la  procédure,  à  répartir  plus 
équitablement  la  taxe,  enfin  à  y  porter  des  modifications  con- 
sidérables, dont  l'expérience  a  indiqué  la  nécessité  pour  don- 
ner également  satisfaction  aux  demandes  légitimes  du  com- 
merce. L'application  complète  de  la  loi  aura  certainement 
pour  effet  d'augmenter  encore  le  revenu  du  Timbre. 

Le  revenu  du  Tabac,  comprenant  la  redevance  fixe  de  la 
Société  coïntéressée  ainsi  que  les  diverses  participations  do 
l'Administration  dans  les  bénéfices  de  la  Régie  des  Tabacs, 
accuse  une  plus-value  de  3.717  liv.  tq.  66  sur  celui  enregistré 
pour  l'année  1903-1904. 

Quant  aux  assignations  fixes,  elles  ne  présentent  aucune 
différence.  La  redevance  de  la  Roumélie  Orientale  a  été  en 
caissée  avec  la  plus  grande  régularité. 

Après  déduction  de  tous  frais,  le  total  net  applicable  à  la 
Dette  pour  le  23°  exercice  est  de  2.493.476  liv.  tq.,  contre 
2.491.096  liv.  tq.  en  1903-1904,  d'où  une  augmentation  de 
2.380  liv.  lq,  pour  L904-1905.  Cet  exercice  est  le  premier  pen- 
dant toute  la  durée  duquel  le  nouveau  régime,  établi  par 
le  décret-annexe  de  1/14  septembre  1903,  a  été  appliqué. 

Ce  décret  prescrit  comme  suit  la  répartition  des  Revenus 
au  service  de  la  Dette  : 

1°  Annuités  revenant  aux   Obligations  de     Liv.  turq. 
Priorité  4  0/0   430.500  » 

2"  Intérêt  à  4  0/0  sur  le  capital  de  la  Dette 
Convertie  Unifiée  se  montant  à  32.738.772  liv.  t., 
soit   1.309.550  88 

■    Amortissement  de  0,45  O/0  sur  le  capital 
ci -dessus,  soit   147.324  47 

4*  Annuité  fixe  revenant  aux  Lots  Turcs. .. .       270.000  » 

Total   2.157.375  35 


Report   2.157.375  35 

Le  total   net  applicable  à  la  Dette  étant 
comme  d'autre  part  de   3.498.476  52 

il  reste   336.101  7? 

à  répartir,  conformément  à  l'Art.  VII  du  Dé- 

cret-Annexc,  de  la  façon  suivante  : 

75  0/0  au  Gouvernement  Impérial,  soit   252.075  88 

25  0,0  à  la  Dette  Publique  Ottomane,  dont: 

50  0/0  pour  les  Lots  Turcs   33.610  12 

et  00  0,0  pour  l'amortissement  extraordinaire..  50.415  17 

Total  comme  ci-dessus   336.101  17 


Cet  exercice  étant,  comme  nous  le  disons  plus  haut,  le  pre- 
mier qui  est  régi  en  entier  par  le  décret  annexe  du  Décret 
de  Mouharrem,  le  compte. rendu  qui  vient  d'être  publié  pré- 
sente dans  sa  forme  quelques  différences  avec  les  comptes 
rendus  publiés  jusqu'à  présent  par  le  Conseil  d'administra- 
tion de  la  Dette  publique. 

En  effet,  tant  que  le  fonctionnement  de  l'Administration  de 
la  Dette  publique  Ottomane  a  été  régi  par  le  Décret  de 
Mouharrem,  celle-ci  devait  arrêter  ses  comptes  au  28/13  mars, 
parce  qu'elle  avait  à  payer  le  -coupon  dès  le  lendemain  de 
leur  clôture,  et  que  la  fixation  du  taux  de  ce  coupon  était 
subordonnée  aux  recettes  parvenues  à  l'Administration  cen- 
trale à  cette  date.  Aujourd'hui,  le  cas  n'est  plus  le  même,  car 
,1c  décret  de  l'unilication  a  établi,  une  fois  pour  toutes,  le 
montant  de  l'annuité  nécessaire  pour  le  service  de  l'intérêt 
et  de  l'amortissement,  ainsi  que  la  proportion  revenant  au 
Gouvernement  sur  les  excédents  des  recettes  nettes  des  re- 
venus concédés. 

N'étant  plus  obligé  'de  clôturer  les  comptes  au  28  fé- 
vrier/13 mars,  le  Conseil  d'administration  basera  désormais 
ses  comptes  rendus  sur  le  revenu  entier  de  l'exercice,  c'est-à- 
dire  en  y  comprenant  les  groupes  en  route  et  les  soldes  en 
caisse  en  province  à  cette  date,  qui  ne  seront  plus,  comme 
avant,  reportés  à  l'exercice  suivant.  Pour  les  mêmes  raisons, 
il  ne  sera  plus  publié  de  compte  rendu  préliminaire. 

Le  Conseil  espère  aussi  être  à  même  de.  remplacer  bientôt 
les  bulletins  mensuels  des  recettes  par  un  bilan  donnant  la 
situation  générale  de  l'Administration  à  la  fin  de  chaque 
mois.  L'introduction  du  nouveau  système  de  reddition  de 
comptes  a  causé  quelque  retard  dans  l'application  de  cette 
mesure,  mais  dorénavant  le  bulletin  des  recettes  parvenues  à 
l'Administration  centrale,  qui  n'a  plus  d'intérêt  pour  le  pu- 
blic, pourra  être  remplacé  par  le  bilan  mensuel  des  revenus 
définitifs. 

Ces  mesures  ont,  en  outre,  exigé  certaines  modifications 
dans  les  services  comptables  de  l'Administration  pour  l'éta- 
blissement des  balances  et  des  bilans  mensuels.  Cependant, 
ces  modifications  ont  été  introduites  avec  toute  la  prudence 
et  toute  l'économie  possible. 

Le  Conseil  a  également  étudié  toutes  les  mesures  suscep- 
tibles de  restreindre  ses  frais  qui,  attentivement  analysés, 
se  réduisent  à  une  proportion  des  plus  modérées.  A  cet 
égard,  il  convient  de  noter  que  l'Administration  est  obligée 
de  faire  certaines  dépenses  qui  rentrent  ensuite  dans  ses 
Caisses  sous  forme  de  revenus,  tels  que  les  frais  d'extraction 
et  de  transport  du  sel,  les  commissions  aux  débitants  de 
timbres,  les  restitutions  payées  pour  l'exportation  des  spiri- 
tueux et  l'achat  ou  la  construction  d'immeubles  qui  rentrent 
sous  forme  d'économies  au  chapitre  «  Loyers  ».  Ces  débours 
figuraient  jusqu'à  présent  dans  les  c  Frais  Généraux  »  et  de 
cette  manière  influençaient  inexactement  leur  proportion  par 
rapport  aux  revenus;  c'est  pourquoi,  dans  les  recettes  géné- 
rales brutes  provenant  des  revenus  confiés  à  sa  gestion,  le 
Conseil  ne  comprendra,  désormais,  que  les  frais  d'adminis- 
tration. 

Les  résultats  généraux  du  vingt-troisième  exercice  quant 
aux  recettes  brutes  des  revenus  généraux  et  des  assignations 
fixes  et  à  l'application  des  recettes  générales  nettes  au  service 
delà  Dette,  ont  été  indiqués  plus  haut. 

Disons,  maintenant,  que  les  frais  généraux  se  sont  élevés 
pour  le  23'  exercice  à  522.861  liv.  lq.  67,  contre  523.140  39 
pendant  l'exercice  1902-1004,  ce  qui  représente  une  diminu- 
tion de  778  liv,  tq.  72  en  faveur  du  dernier  exercice. 
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AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

L'Industrie  cotonnière.  —  Notre  confrère  /,e  Brésil  ana- 
lyse une  récente  étude  du  Jornal  do  Commevcio,  sur  l'indus- 
trie cotonnière  au  Brésil  : 

Il  existe  actuellement  au  Brésil  108  fabriques  de  tissus  de 
coton  comptant  715.078  broches  et  23.048  métiers.  Ces  éta- 
blissements consomment  30.704.523  kilos  de  coton  de  produc- 
tion nationale.  Ils  fournissent  234. 373. 421  mètres  de  tissus 
et  emploient  37.638  ouvriers. 

En  évaluant  à  cinq  personnes  en  moyenne  la  famille  de 
chaque  ouvrier,,  on  constate  que  188.190  pei sonnes  au  Brésil 
vivent  de  cette  industrie  sans  compter  les  milliers  d'individus 
employés  à  la  culture  et  à  la  préparation  du  coton,  au  trafic 
maritime  et  terrestre  et  à  d'autres  industries  accessoires. 

Les  filatures  de  coton  sont  situées  :  10  dans  la  ville  de 
Rio  de  Janeiro  ou  ses  environs  ;  30  dans  l'Etat  de  Minas 
Geraes:  18  dans  l'Etat  de  S.  Paulo  ;  Il  dans  l'Etat  de  Bahia  ; 
10  dans  l'Etat  de  Maranhao  ;  9  dans  l'Etat  de  Rio  de  Janeiro  ; 
5  à  Àlagoas  ;  5  à  Pernambuco  :  4  au  Ceara,  etc. 

Le  capital  employé  dans  cette  industrie  s'élève  à  191.208 
contos. 

La  prospérité  de  cette  industrie  est  attribuée  aux  tarifs 
protecteurs.  En  1879,  le  coton  brut  importé  était  taxé  50  rois 
par  kilo  ;  le  coton  en  rames,  150  reis  ;  le  coton  cardé  ou  filé, 
250,  et  le  fil  de  coton  de  100  à  600. 

Le  tarif  de  1890  a  élevé  ces  droits  respectivement  à  100  reis, 
240  reis,  500  reis  et  200  à  1.000  reis. 

Or,  en  1875,  quatre  ans  avant  le  tarif  de  1879,  il  n'y  avait 
dans  le  pays  que  trente  fabriques  de  tissus  de  coton  et  de 
laine  ;  en  1882,  il  y  en  avait  50.  En  1895,  ces  fabriques  étaient 
au  nombre  de  155. 

Actuellement,  on  considère_cette  industrie  comme  de  nou- 
veau menacée  par  la  concurrence  étrangère  sur  le  marché 
intérieur,  et  l'on  demande  une  nouvelle  augmentation  de 
droits  protecteurs  sur  les  tissus  similaires,  les  cotons  et  les 
fils  do  coton. 

Le  député  Joao  Luiz  Alves  ■  comprend  ces  articles  parmi 
ceux  pour  lesquels  il  demande  que  la  fraction  de  droits  de 
douane  perçue  en  or  soit  portée  de  25  à  50  0/0  tant  que  le 
change  sera  au  dessus  de  13  pence. 

La  hausse  du  change  de  12  à  18  pence  dans  ces  derniers 
temps  avait,  en  effet,  réduit  de  34  0/0  le  prix  des  articles 
similaires  étrangers  importés  abaissant  d'autant  la  prime 
protectrice  que  l'agio  constitue  pour  l'industrie  locale,  en 
menaçant  l'importante  industrie  cotonnière.  Le  recul  du 
change  rassure,  de  ce  côté,  les  intérêts  capitalistes  et  indus- 
triels engagés. 

Avec  le  développement  de  l'industrie  cotonnière,  la  culture 
du  cotonnier,  jusqu'ici  limitée  à  qnelques  Etats  du  Nord, 
ommenec  à  se  répandre  dans  le  Centre  et  au  Sud  du  Brésil. 

«  C'est  certainement,  fait  remarquer  notre  excellent  con- 
frère YEtoile  du  Sud,  une  des  cultures  les  plus  indiquées  au 
Brésil,  car  une  espèce  de  cotonnier  (Amaniii  en  langue  tupi) 
était  déjà  cultivée  par  les  Indiens,  lors  de  la  découverte  de  la 
baie  de  Rio  de  Janeiro. 

«  Dans  l'Etat  de  Sào  Paulo,  il  y  a  déjà  de  grandes  planta- 
tions de  cotonniers  et  l'Etat  de  Parana  a  suivi  cet  exemple. 
On  vient  de  faire  la  première  récolte  de  coton  dans  les  régions 
chaudes  de  ce  dernier  Etat.  » 

C'est  un  mouvement  que  tous  les  Etats  doivent  encou- 
rager. 


ÉTATS-UNIS 

Finances  Américaines.  —  Le  rapport  annuel  du  Trésor 
constate,  pour  l'année  passée,  un  accroissement  de  79  mil- 
lions et  demi  de  dollars  du  stock  général  des  espèces  en  cir- 
culation, ce  qui  fait  par  tête  d'habitant  un  peu  plus  de  31  dol- 
lars. La  proportion  entre  L'or  et  les  billets  de  la  Banque  na- 
tionale en  circulation  continue  à  s'accroître. 
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Le  rapport  dit  que  l'accroissement  continu  des  espèces  en 
circulation  est  un  légitime  sujet  d'orgueil  qui  attire  l'atten- 
tion des  financiers  du  monde  entier. 

Les  dépenses  gouvernementales,  pour  les  deux  dernières 
années  dépassent  les  recettes  de  64  millions  de  dollars.  Ce 
déficit  est  dû  principalement  aux  frais  d'achat  du  canal  de 
Panama. 


Recettes  et  Dépenses  publiques.  —  Pour  1<  trois 
premiers  mois  de  l'année  fiscale  1905-190(1  (juillet-septembre 
1905),  les  recettes  ont  atteint  147.014.725  dollars  et  les  dé- 
penses 156.583.966  dollars,  soit  un  excédent  de  dépenses  de 
9.574.241  dollars.  Voici  le  détail  : 

Recettes 

  3  mois   

1905-1906  1904-1905 
(En  dollars) 

Douanes   75.015.587  65.131.784 

Revenus  intérieurs   61.442.793  58.951.814 

Divers   10.556.354  13.950.864 


Total   147.014.725  138.034.462 


Dépenses 

Civiles  et  diverses   33.373.843  36.647.808 

Guerre   28.231.635'  41.715.450 

Marine   30.176.442  31.619.750 

Indiennes   3.919.201  3.000.720 

Pensions   37 . 515 . 853  36 . 875 . 360 

Travaux  publics   17.485^594  » 

Intérêts   5.886  398  6.031.989 


Total   156.583.966  155.891.077 


Le  Marché  Finaucîer  de  New-York 


New-York,  25  octobre  1905. 

Dans  un  discours  prononcé  le  23  à  Alabama,  le  président 
Roosevelt  a  parlé  du  canal  de  Panama.  Il  a  affirmé  que  le 
canal  ne  tardera  pas  à  être  creusé,  en  dépit  do  l'opposition 
de  certains  commerçants  qui  font  de  grands  efforts  pour  en 
empêcher  le  prompt  achèvement.  Les  Etats-Unis,  étant 
donnée  la  position  qu'ils  ont  prise  dans  l'hémisphère  occi- 
dental et  dans  les  mers  d'Orient,  doivent  avoir  une  marine 
suffisamment  forte  pour  éloigner  tout  danger  d'humiliation 
de  la  part  de  l'étranger. 

D'autre  part,  M.  Randolf,  un  des  ingénieurs  conseils  du 
canal  de  Panama,  déclare  que  le  canal  sera  terminé  en  1915. 
Il  estime  que,  lorsque  les  travaux  de  construction  seront  or- 
ganisés, 124.000  ouvriers  seront  nécessaires.  Il  regrette 
l'adoption  de  la  journée  de  huit  heures  qui  augmentera  les 
frais  de  construction  de  24  0/0.  Le  matériel  mécanique  fran- 
çais, qui  a  coûté  30  millions  de  dollars,  est  maintenant  sans 
valeur. 

Le  marché  reste  calme. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  104  3/4. 

Les  valeurs  de  Chemins  de  fer  sont  fermes  en  général  à 
cause  des  plus-values  constatées  dans  le  rendement  des 
lignes  à  charbon. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison,  88  5/8;  Milwaukee,  181  ./.  ;  Erie,  49  ./.; 
Reading,  126  1/4;  Canadian  Pacific,  172  3/8;  Illinois  Cen~ 
tral,  180  ./.  ;  Lonisville,  152  3/4  ;  Central,  233  ./.  ;  Union 
Pacific,  134  1/8. 


MEXIQUE 

Le  Commerce  extérieur.  —  Le  Service  de  statistique  du 
Ministère  des  finances  du  Mexique  nous  communique  les 
résultats  provisoires  des  importations  et  des  exportations 
pendant  les  douze  mois  de  l'année  fiscale  1904-1905  Juillet 
1904-juin  1905)  : 
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Importations  (Valeur  do  facture) 

Année  fiscale 

Diffër.  en 
1904  0:.        1903-0';  1904-05 

(En  piastres) 

Matières  animales   0.842.089  5.098.412  +1.143.677 

—  végétales...,  14.741.148  13.788.232  +  952.915 

—  minérales....  25.491.792  22.493.629  +2.998.103 

Textiles   11.062.295  9.945  503  +1.116.732 

Produits  chimiques. .. .  3.421  355  3.158.358  +  262.997 

Boissons,  Spiritueux. . .  3.42G.4H5  3.393.021  -+-  33.441 

Papiers  et  applications  2.685.522  2.347.900  +  387.65® 

Machines  cl  accessoires  10.808.119  10.623.056  +  185.062 

Véhicules   2.029.902  2.225.913  —  196.010 

Armes  et  explosifs   2.723.007  2.179.711  +  543.296 

Divers   2.629.383  2.506.905  +  122.477 

Totaux   85.861.081  "78. 360. 771  +7.500.310 

Exportation  (Valeur  déclarée) 

Produits  minéraux ... .  36.418.451  29.419.034  +6.999.417 

—  végétaux   59.076.270  60.548.679  —1.472.410 

—  animaux  ....  10.505.119  10.871.318  —  366.199 

—  manufacturés  7.896.959  5.538.073  +2.308.886 

Divers   738.125  522.277  +  215.848 

Métaux  précieux   79.219.792  89.837.129  —10617.337 

Total   193.854.717  196.726.511  —2.871.794 

Voici  comment  se  résume  la  situation  pour  le  mois  de  juin 
et  les  douze  mois  de  l'exercice  1904-1905  : 

Résumé  comparatif 

Importation  Exporta- 

En  or      En  argent     en  argent 

Juin  (En  piastres) 

1904   7.018.135   15.651.506  17.077.990 

1905    6.975.0(6   14.090.988  20.46S.712 

Différence  en  1905.  —     43.089  -l.56n.518  +  3  390.722 

Année  fiscale 

1903-  04    78.360.771  177.861.352  210.312.374 

1904-  05    85.861.081  177.677.262   20 -S. 520  451 

Différ.  pour  1904-05.  +7.500.310  —    181.090  —  1.791.923 


RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

Commerce  général  de  la  République  Argentine  pen- 
dant le  1"  semestre  1905.  —  Le  dernier  fascicule  de  la 
statistique  argentine  fait  connaître  les  résultats  du  commerce 
général  argentin  pendant  le  premier  semestre  1905. 

La  valeur  des  importations  des  six  premiers  mois  de  l'an- 
née en  cours  s'élève  à  97.574.975  pesos-or,  dépassant  de  5  mil- 
lions 906.168  pesos-or  le  chiffre  de  la  période  correspondante 
de  1904.  Voici  comment  ce  total  se  répartit,  d'après  la  nature 
des  produits  : 

Importations 

Différence 
par  rapport 
1er  semestre  au  1er  semestre 
1905  1904 


(Pesos-or) 


Animaux  vivants   521 

Articles  alimentaires   6.210 

Tabacs   2.2K0 

Boissons   4  067 

Produits  textiles   23.968 

Huiles  '   2.884 

Produits  chimiques   3.405 

Teintures  et  couleurs  ....  _  603 

Bois  et  dérivés   7.162 

Papier  et  dérivés   1.92? 

Cuirs  et  dérivés   886 

Fer  brut  et  manufacturé..  12.75r> 

Produits  agricoles   7.655 

Matériel  de  locomotion  . . .  8.080 

Mélaiix  divers   2.521 

Produits  chimiques   8.504 

Electricité   1.H00 

Divers   2.539 

Totaux   97  574 


.036 
.062 
.575 
.356 
586 
.179 
998 
.('23 
.832 
.325 
.682 
.014 
.848 
.  L38 
3 '.5 
.796 
.780 
.  k!6 


+ 

-  1 

+ 

+ 


+ 

+ 

+ 

+ 
+ 
+ 
+ 


2.728 
.155.372 
87.970 
243.526 
293.248 
227.582 
338.278 
14.418 
198.309 
27:130 
217.504 
282.572 
1.534 
.853.121 
447.472 
.'198.110 
35  .137 
497.835 
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La  plus  forte  augmentation  est  pour  les  moyens  do  loco- 
motion, comprenant  surtout  le  matériel  de  chemins  de  fer  et 
de  tramways  ainsi  que  les  automobiles; 

On  remarquera  que  les  articles  qui  figurent  pour  les  plus 
grosses  sommes  aux  importations  sont  les  produits  textiles 
et  le  fer  brut  et  manufacturé. 

Le  tableau  suivant  indique  les  principales  provenances  des 
importations  de  L'Argentine  : 

Différence 
par  rapport 
1er  semestre  au  1"  semestre 
1905  190 i 

(Pesos-or) 

Grande-Bretagne   31.525.800  +  «24.050 

Allemagne   14.266.685  +  2.006.654 

Etats  Unis   13.704.552  +  2. f  54. 467 

Italie   10.887.153  +  490.500 

France   10.227.525  +  1.747.744 

Belgiaue   4.265.939  —     10». 045 

Espagne   2. 703. 824  +  336.071 

Brésil   2.494.126      |  721.671 

Paraguay   635.965  —  2Ci.541 

Pays-Bas   461.219  —  10.160 

Uruguay   407  842  —  42.774 

Cuba   270.159  —  47.632 

<'.hili   253.306  +  81.082 

Bolivie   60  544  -4-  7.222 

Afrique   20.750  +  2.377 

Divers   5.389.578  +     490. *88 

Totaux   97.574.975     +  5.9HÎ  178 

Voici  la  répartition  des  exportations  d'après  la  nature  des 
articles  : 

Différences 
1er  semestre   par  rapport 
de  1904  à  1904 

(En  pesos-or) 

T.  Produits  de  l'élevage  : 

Bétail  vivant   5.076.632  +  2.909.317 

Matières  animales   68.944.822  +  15.374.785 

Produits  travaillés   5.545.853  +  1.343.937 

Bésidus   525.354  +  276.121 

II.  Produits  agricoles  : 

Matières  premières  ...  86.580.910  +  9.649.644 

—      travaillées   2.626.381  —  31.754 

Résidus   1.542.258  +  487  293 

III.  Produits  forestiers  ....  3.098. w61  +  1.249.069 

IV.  Produits  des  mines   108.004  —  137.193 

V.  Produits  de  la  chasse. .  257.812  +  -  114  078 
VI.  Produits  divers   1.467.334  +  179.246 

Totaux   175.773.681    +  31.414.543 

Les  principaux  pays  acheteurs  sont  les  suivants  : 

Grande-Bretagne   22.911.007  +  4.850.666 

France   21.578.451  +  1.91 9.752 

Allemagne   21.267.209  +  3.634.802 

Belgique   12.639.048  +  2.188.410 

Etats-Unis   7.207.716  +  2.073.005 

Brésil   6.241  507  +  1.2: 0.089 

"Uruguay   4.373.909  +  2.376.930 

Italie   3.078.410  +  1.049.641 

Afrique   3.075.008  +  166  933 

Pays  Bas    1.962.579  +  412.753 

Chili   399.051  +  265.488 

Bolivie   382  283  +  53  092 

Cuba   263.723  +  234.468 

Paraguay   154.815  —  2.146 

A  ordre   59.833.948  +  6.688.220 

Pays  divers   8.610.697  +  3.238.>S85 

Totaux   175.773.081    4-  31.414.543 


La  France  figure  au  cinquième  rang  des  pays  importateurs 
pour  10.227.525  pesos-or  (augmentation  de  1.747.755  pes.-or), 
et  au  deuxième  rang  des  pays  recevant  l'exportation  argen- 
tine, avec  21.578.451  pesos-or  (augmentation  de  1.909.752 

pesos-or). 

Il  résulterait  dos  chiffres  ci-dessus  que  le  mouvement 
d'échange  entre  la  France  et  l'Argentine  aurait  eu  pendant 
le  premier  semestre  de  cette  année  une  valeur  totale  de 
ai.865.'W6  pesos-or  (  159.029.880  fr.)  eu  augmentation  de 
3.657.496  pesos-or  (18.287.480  fr.  sur  le  premier,  semestre 
.le  1904. 
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Mines  d'or 


MINES  D'OR 


LES  RENDEMENTS  DE  LA  RHODESIA 


La  production  des  mines  d'or  rhodésiennes  s'est  élevée,  poul- 
ie mois  de  septembre  1905,  à  35.785  onces.  Voici  le  rendement, 
mois  par  mois,  des  entreprises  rhodé.sieimes  depuis  1900  jus- 
qu'à fin  septembre  1905  : 


1900 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

Onces 

Onces 

Onces 

Onces 

Onces 

Onces 

Janvier. 

5.242 

10.787 

15.955 

16.245 

19.359 

32.531 

Février. 

6.233 

12.237 

13.204 

17  090 

18.673 

30.131 

Mars . . . 

6.286 

14.289 

16.891 

19.626 

17.776 

34.927 

Avril... 

5.456 

14.998 

17.559 

20.727 

17.862 

33.268 

Mai 

6.554 

14.469 

19.698 

22.137 

19.425 

31.332 

Juin  . . . 

6.185 

14.863 

15.842 

22.166 

20.403 

35.256 

Juillet  . 

5.737 

15.651 

15.226 

23.571 

24.339 

34.693 

Août . . . 

10.137 

14.734 

15.747 

19.187 

24.669 

35.765 

Septem.  10.600 

13.958 

15.164 

18  741 

26.029 

35.785 

Octobre 

10.668 

14.503 

16.849 

17.918 

24.919 

Novem . 

9.169 

16.487 

15.923 

15.714 

26.183 

Déccm . 

9.373 

15.174 

16.210 

18  750 

28  100 

91.640 

172.060 

194.268 

231.872 

267.737 

303.688 

Observons  que  les  mines  rhodésiennes  ont  commencé  leur 
exploitation  en  septembre  1898.  Pour  ce  mois,  elles  avaient 
donné  2.846  onces;  elles  en  produisirent  3.913  en  octobre, 
5.567  en  novembre,  et  6.259  en  décembre.  En  1899,  la  produc- 
tion, pour  les  douze  mois,  s'éleva  à  62.303  onces. 

La  production  totale  des  mines  rhodésiennes  depuis  leur 
mise  en  exploitation,  s'élève  à  1.342.153  onces. 


Henry  Noursa,  Nourse  Deep  et  New  Hériot 


L'assemblée  générale  annuelle  de  la  Henry  Nourse  s'est 
tenue  le  20  septembre  dernier  à  Johannesburg. 

Pendant  l'exercice  qui  a  pris  fin  le  30  juin,  il  a  été  extrait 
134.330  tonnes  de  minerai  dans  lesquelles  la  «  Main  Reef  » 
figure  pour  56.931  tonnes  (42  1/2  0/0),  le  «  Main  Reef  Leader  » 
pour  6.380  tonnes  (4  3/4  0/0),  et  le  «  South  Reef  »  pour  71.019 
tonnes  ^52  3/4  0/0].  Les  réserves  de  minerai  développé  se  dé- 
composent comme  suit:  «  Main  Reef  »,  306.294  tonnes; 
«  Main  Reef  Leader  »,  35.825  tonnes  ;  «  South  Reef  »,  249.578 
tonnes. 

Pendant  l'exercice,  il  a  été  obtenu  68.083  onces  d'or  fin, 
contre  64.720  pendant  l'exercice  précédent,  et  les  profits  se 
sont  établis  ainsi  :  bénéfices  d'exploitation,  134.519  liv.  st., 
bénéfices  nets  120.097  liv.  st.,  contre,  respectivement,  127.653 
livres  sterling  et  103.645  liv.  st.  en  1904. 

Au  cours  de  l'assemblée,  le  président  a  constaté  l'efficacité 
du  travail  des  coolies  engagés  par  la  Compagnie.  Il  a  insisté 
sur  ce  point,  à  savoir:  que  si  les  dépenses  initiales  (impor- 
tation, installation  et  rapatriement)  sont  lourdes,  par  contre, 
les  Gbinois  ont  fait  d'excellente  besogne  dans  les  travaux  du 
fond.  Ainsi,  plus  de  400  d'entre  eux  employés  au  battage, 
ont  foré  en  moyenne  44  pouces  7  par  poste.  Comparant  en- 
suite les  prix  de  revient  avec  les  deux  mains-d'œuvre,  it  fait 
remarquer  qu'en  mars,  avril,  mai  et  juin  1899,  époque  pen- 
dant laquelle,  les  conditions  étaient  normales  au  Rand,  les 
frais  d'exploitation,  avec  des  noirs,  s'élevèrent  à23sh.  0  d.  429 
par  tonne  broyée,  non  compris  l'amortissement  du  dévelop- 
pement. Avec  la  main-d'œuvre  chinoise,  et  en  comprenant  le 
coût  du  rapatriement,  les  frais  d'exploitation  pour  les  mois 
correspondants  ont  été  de  23  sh.  6  d.  819  par  tonne. 

Passant  ensuite  à  l'examen  des  résultats  de  l'exploitatiou, 
il  constate  que,  si  la  valeur  du  minerai  a  baissé  de  3  sb.  3d.  8 
par  tonne,  c'est  parce  qu'on  a  broyé  une  plus  grande  propor- 
tion de  Main  Reef  ;  d'autre  part,  les  frais  ont  été  réduite  de 
1  sh.  11  d.  9  par  tonne.  En  tout  cas,  si,  comme  on  l'a  pré- 
tendu, la  baisse  des  cours  a  été  provoquée  par  la  diminution 
de  la  valeur,  les  actionnaires  ne  doivent  pas  perdre  de  vue 
que  le  mode  actuel  d'exploitation  augmente  la  durée  de  la 
mine  dans  une  proportion  que  les  plus  optimistes  d'entre 
eux  n'auraient  jamais  osé  espérer  autrefois.  A  ce  sujet,  il 


importe  de  faire  observer  que  la  diminution  de  la  teneur  gé- 
nérale dans  le  Etend,  bien  loin  d'ébranler  la  confiance  des 
capitaux  de  placements,  il  devrait,  au  contraire,  être  considéré 
comme  Ja  prouve  d'uni'  expansion  de  l'industrie,  en  ce  &M 
qu'elle  se  trouve  en  mesure  de  traiter  de  plus  grandes  quan- 
tités de  minerai  qu'auparavant. 

En  terminant,  le  président  annonce  que  la  durée  do  l'ex- 
ploitation élait,  dans  les  conditions  actuelles,  évaluée  à  dix- 
sept  ans,  et  que  la  Compagnie  avait  acquis  de  la  Central 
Rand  Freehuld  Proprietary  Company  le  «  frcehold  »  de  son 
domaine.  Il  a  terminé  en  faisant  allusion  à  la  fusion  projetée 
de  la  Henry  Nourse  avec  la  Nourse  Deep. 

Cette  fusion  est  aujourd'hui  décidée.  En  effet,  les  action- 
naires de  la  Henry  Nourse  sont  convoqués  en  assemblée 
générale  extraordinaire  pour  le  19  décembre  à  Johannesburg. 
Lette  assemblée  aura  pour  but  :  1"  d'approuver  la  convention 
provisoire  passée  avec  la  Nourse  Deep  pour  la  cession  à  cette 
Compagnie  de  tout  l'actif  de  la  Henry  Nourse,  moyennant 
225.000  actions,  entièrement  libérées,  de  la  Nourse  Deep,  et 
2°  de  ratifier  le  changement  de  nom  de  la  Nourse  Deep  en 
celui  de  la  Nourse  Mines. 

De  leur  côté,  les  aclionnaires  de  la  Nourse  Deep  se  réuni- 
ront le  même  jour  pour  voter  sur  ledit  projet  et  sur  une 
convention  provisoire  passée  avec  la  New  Heriot  qui  convo- 
que, elle  aussi,  pour  le  même  jour,  ses  actionnaires  en 
assemblée  générale  extraordinaire.  Cette  dernière  aura  à 
examiner  la  convention  provisoire  dont  nous  venons  de 
parler,  et  qui  comporte  l'achat  à  la  Nourse  Deep  (Nourse 
Mines),  de  34  daims  situés  à  l'ouest  de  la  propriété  de  New 
Heriot.  Cette  cession  se  fera  aux  conditions  suivantes  :  1°  la 
Nourse  Mines  recevra  45.000  actions  entièrement  libérées  de 
la  New  Heriot;  2°  elle  aura  le  droit  de  participer,  au  prorata, 
à  l'émission  qui  doit  être}  faite  de  35.000  actions  nouvelles  de 
la  Nciu  Heriot  au  prix  de  3  liv.  st.  15  sh.  par  action,  et  3"  le 
transfert  à  la  Nourse  Mines  de  1  claim  1/2.  Si  cette  convention 
est  approuvée  par  les  actionnaires  de  la  New  Heriot,  ceux-ci 
auront  alors  à  voter  l'augmentation  du  capital  de  la  CDmpa- 
gnie  à  200.000  liv.  st.  par  la  création  de  85.000  actions  nou- 
velles de  1  liv.  st.  chacune. 


SIIEBA  CIOLI) 


La  première  assemblée  générale  de  la  nouvelle  Compagnie 
se  tiendra  à  Londres,  le  1er  novembre  prochain.  Le  rapport 
au  30  juin  dernier  fait  savoir  que  la  nouvelle  Compagnie  a 
reçu  de  l'ancienne  397  claims,  et  que,  depuis  sa  constitution, 
elle  a  acquis  62  claims  connus  sous  le  nom  de  blocs  «  Art  », 
«  Primrosc  »,  «  Science  »  et  «  Golden  Vein  Extension  »;  sa 
propriété  comprend  donc  maintenant  459  claims.  Dans  l'an- 
cienne propriété,  on  a  mis  à  jour  un  nouveau  reef  (dénommé 
«  North  and  South  Reef  »),  et  on  a  retrouvé  la  colonne  payante 
de  la  mine  Zwartzkopje.  Le  «  North  and  South  Reef  »  a  été 
suivi  dans  le  bloc  «  Art  »  où  il  a  une  teneur  de  29  penny- 
weights  1  par  tonne.  Dans  le  bloc  «  Primrose  »,  un  reef  (dé- 
nommé «  Eurêka  »)a  été  mis  à  jour  et  tracé  sur  une  longueur 
de  1.600  pieds  ;  sa  teneur  est  de  14  penny  wcights  sur  12  pou- 
ces. Dans  le  bloc  «  Science  »,  on  a  également  découvert  un 
filon  auquel  on  a  donné  le  nom  de  «  Margaret  Reef  ».  Très 
mince  à  la  surface,  ce  filon  s'élargit  en  profondeur  jusqu'à 
huit  et  neuf  pieds  de  largeur.  Dans  un  puits  en  cours  de  fon- 
çage,  il  a  une  teneur  de  près  d'une  once  sur  48  pouces  de  lar- 
geur, à  30  pieds  de  la  surface. 

Pendant  l'exercice  clôturé  le  30  juin  dernier,  il  a  été  broyé 
66.019  tonnes  de  minerai  d'une  valeur  moyenne  à  l'essai  de 
6  pennywcights  598.  Les  frais  d'exploitation  sont  évalués  à 
26  sh.  3  d.  34  par  tonne,  y  compris  le  coût  des  travaux  de  dé- 
veloppement, d'exploration,  etc.,  estimés  à  5  sh.  10  d.  20  par 
tonne. 


Informations  diverses 


Crown  Reef.  —  Un  avis  de  la  Compagnie  informe  les 
propriétaires  d'actions  au  porteur  que  le  dividende  de  22 
shillings  déclaré  le  14  septembre  sera  mis  en  paiement  à 
partir  de  demain,  28  octobre,  contre  remise  du  coupon  n°  20. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Mines  d'or 


L'Exploitation  aurifère  au  Transvaal.  —  Les  bénéfices 
réalises  pendant  !<•  mois  il<<  septembre  par  r.*.l  Compagnies  de 
Mines  d'or  se  sont  élevés  au  chiffre  global  do  593.800  liv.  st. 
soi!  à  raison  de  7  millions  de  livres  sterling  par  au. 


Ferreira  Deep  —  Cette  Compagnie  mettra  en  paiement, 
le  4  novembre,  le  dividende  déclaré  le  20  septembre,  de 
17  1.2  0/0,  soit  8  shillings  6  pence  par  action,  contre  remise 
du  coupon  n°  5.  Les  coupons  appartenant  aux  porteurs  rési- 
dant dans  le  Royaume-Uni  seront  soumis  à  l'income  tax  an- 
glaise, au  taux  de  1  shilling  par  livre. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  20  octobre  1905. 

La  liquidation  de  fin  octobre,  qui  a  eu  lieu  mardi,  s'est 
signalée  par  une  tension  insignifiante  des  capitaux.  On  a  fait 
de  5  1/2  à  6  1/2  0/0  sur  la  Randfontein,  la  Simmer,  la  Bar- 
nato  :  de  5  à  6  0/0  sur  la  Modderfontein,  et  de  6  1/2  à  7  1/2 
pour  cent  sur  les  autres  valeurs.  Quant  à  la  tendance,  elle 
reste  hésitante. 

Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  1  15/10,  s'inscrit  à  1  7/8. 

La  Transvaal  Goldfields  clôture  à  1  7/8.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  2  8/4,  sans  changement. 
Consolidated  Goldfields,  0  3/10, .contre  6  liv.  st. 

La  Rand  Mines  est  à  8  liv.  ;  elle  restait  à  ce  cours  jeudi 
dernier. 

Le  Coronation  Syndicate,  qui  finissait  à  1  1/2,  se  retrouve 
à  ce  cours. 

L&Witwatersrand  Township  est  à 6  5/8;  African  andEuro- 
pean  lnvestment  Company,  demandée  à  1  9/16.  Swazieland 
Corporation,  11/16.  Vereeniging  Estâtes,  1  3/8. 

District  du  Witwatersrand.  — L'East  Rand,  qui  clô- 
turait à  6  7/8,  reste  au  dernier  moment  à  6  13/16;  Angelo, 
5  liv.  ;  New  Cornet,  2  9/16;  Van  Ryn,  3  1/8. 

La  City  and  Suburban  reste  à  4  13/16.  Jubilee,  3  liv. 

La  Langlaagte  Eslate  clôture  à  2  15/16.  Driefontein,  3  13/16, 
contre  3  5/8;  Village,  4  3/4;  nous  la  laissions  à  4  5/8; 
Jumpers,  1  7/8;  Modderfontein,  8  liv. 

La  Ferreira  est  à  18  3/4,  au  lieu  de  18  1/2.  La  Meyer  and 
Ckarlton  cote  4  3/4;  Rietfontein,  1  13/16;  Treasury,  3  3/16. 

La  New  Primrose  est  à  2  9/16.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  3  7/8.  La  Ginsberg  est  à  1  11/16.  La  May  Conso- 
lidated cote  3  5/16. 

La  Nigel  Gold  se  retrouve  à  2  9/16. 

La  Glencairn  reste  à  15/16.  Crown  Reef,  12  3/4,  au  lieu 
12  1/4;  Randfontein,  2  5/16;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  8  1/2. 

ISEast  Rand  Mining  Estâtes  est  demandée  à  3  9/16,  comme 
jeudi  dernier. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  4  1/8,  sans  change- 
ment. La  New  Heriot  est  à  3  7/8;  Wolhuter,  213/16.  Le 
Conseil  d'administration  de  cette  Compagnie  a  décidé  d'ins- 
taller, une  nouvelle  batterie  de  120  pilons  pour  remplacer 
celle  détruite  récemment  par  le  feu. 

La  Henry  Nourse  reste  à  6  3/4.  La  Wemmer  est  à  5  3/8. 
La  Robinson  Randfontein  est  a  1  1/8. 

Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  13  liv.,  s'échange  à  13  1/4. 

La  Bonanza  est  à  11/16. 

La  Cinderella  Deep  clôture  à  2  5/16.  La  Nigel  Deep  est 
à  11/16. 

h  Angelo  Deep  finit  à  1  1/2;  Glen  Deep, 'à  1/2.  Au  cours 
de  l'assemblée  générale  dos  actionnaires  de  cotte  Compagnie, 
le  président,  M.  L.  Evans,  a  déploré  l'opposition  que  ren- 
contrait en  Angleterre  la  main-d'œuvre  jaune.  «  Une  main- 
d'œuvre  économique,  a-t-il  dit,  était  indispensable  pour  les 
mines  du  Rand,  et  c'est  pour  celle  raison  seule,  et  non  pour 
d'autres,  que  l'on  a  importé  des  coolies.  »  Ferreira  Deep,  5  7/16; 
Robinson  Deep,  5  3/10  ;  Langlaagte  Deep,  2  3/8  ;  Brakpan, 
1  11/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  3  7/8,  contre  4  liv.  ;  Roodepoort 
Central  Deep,  1  3/10;  Rose  Dec/),  5  1/2. 
La  Village  Deep  est  à  h  liv. 

I  i  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  liv.  Jum- 
pers  D<:cj>,  2  7/8;  Rand  Victoria,  a  1  7/8. 


La  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  4  7/8.  South  Gel- 
denhuis Deep,  Z  3/8. 

La  Simmer  and  Jack  Easl  est  à  1  11/16. 

Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 
land  Agency  clôture  à  13/16  ;  Rhodesia  Goldfields,  3/16. 

La  Rhodesian  Baniict  se  retrouv?  à  4  5/16. 

La  Van  Dyk  Proprictary,  qui  finissait  à  1  13/16,  s'inscrit 
à  1  15/10.  Rand  Collieries,  2  1/16. 

La  Transvaal  and  Delagoa  Bay  lnvestment  s'échange  à 
3  1/8.  Transvaal  Proprietary,  15/16. 

La  Premier  Diamond,  action  différée,  reste  à  14  liv.,  au  lieu 
de  13  3/8. 

La   Great  Eastern  Collieries  finit  à  9/16.  South  African 

Breweries,  2  3/4. 


Londres,  26  octobre  1905,  5  h.  40  soir. 

(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  tendance  lourde. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  26  octobre  1905. 

L'allure  du  Marché  sud-africain  a  encore  été  irrégulière 
cette  semaine,  mais  on  n'en  clôture  pas  moins  en  reprise 
sur  la  semaine  dernière. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  156  fr.  . . ,  contre  148  . .  ; 
East  Rand  clôture  à  174  fr.  ..,  au  lieu  de  170  fr.  ;  Chartered, 
V.)  fr.  25.  Rand  Mines,  202  fr.  50;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  198  50. 

Le  Champ  d'Or  est  à  16  fr.  50.  La  Buffelsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  13  fr.  50. 

L Angelo,  que  nous  laissions  à  123  fr.  .  . ,  reste  à  ce  cours  ; 
la  Driefontein  cote  95  fr.  50,  au  lieu  de  89  fr.  ... 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  475  ..,  finit  de  même. 
La  Geduld  se  retrouve  à  141  fr.  . . .  L'action  Goerz  et  C''  clô- 
ture à  65  fr.  . . .  French  Rand,  40  fr.  50. 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  327  fr.  . . ,  se  retrouve  à 
333  fr.  ... 

La  Geldenhuis  Estate  finit  à  99  fr.  50,  au  lieu  de  100  fr.  . .. 
La  General  Mining  se  retrouve  à  70  fr.  . .,  demandée  ainsi. 
La  Geldenhuis  Deep  clôture  à  2)2  fr.  ..,   au  lieu  de 
214  fr.  50. 

La  May  Consolidated  est  à  83  fr.  . .  ;  nous  la  laissions  à 
81  fr.  50.  La  Kleinfontein  cote  48  fr.  50. 

La  Lcmcaster  se  retrouve  à  29  fr.  50  ;  Langlaagte  Estate, 
75  fr.  50,  contre  74  fr.  50. 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  13  fr.  25.  La  Mozambique 
s'échange  à  29  fr.  25.  New  Primrose,  66  fr.  . . . 

La  New  Gocli  est  à  54  fr.  50. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  219  fr.  . .,  finit  à  216  fr.  . .. 
Robinson  Deep.,  131  fr.  . . ,  au  lieu  de  127  fr.  . . .  Robinson 
Randfontein,  28  fr.  25;  Randfontein   Estâtes,   60  fr.  ... 

La  Rose  Deep  s'échange  à  141  fr.  . .  ;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  135  fr.  ...  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  29  50. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  116  fr.  . .  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  114  fr.  ... 

La  Wemmer  est  à  135  fr.  . . .  LaJVew  Steyn  Estate  s'échange 
à  58  fr.  50,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  38  fr.  ... 
Transvaal  Consolidated  Land,  71  fr.  . ..  Transvaal  Goldfields, 
46  fr.  50. 

La  Sheba  est  active  à  13  fr.  50. 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  122  fr.  ..,  au  lieu 
de  120  fr.  . . . 
La  Van  Dyk  se  traite  à  48  fr.  . . . 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knigtit's)  s'échangent  à  103  50,  au  lieu  de  104  fr.  . .. 

La  Johannesburg  Consolidated  lnvestment  se  traite  à 
40  fr.  ... 

La  De  Beers,  qui  restait  à  453  fr.  50  l'action  ordinaire,  et  à 
450  fr.  50  l'action  de  préférence,  se  retrouve-,  respectivement, 
à  449  fr.  50  et  à  448  fr.  50. 

La  Jagcrs/ontein  se  traite  à  195  fr.  50,  contre  194  fr,  50. 


L' Administrateur-Gérant  :  Georoks  Bjurqarel. 


Paris.  — Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 
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actuelle.  —  Le  Commerce  de  !a  France  en  1904.  —  Forges  et  Aciéries 
du  Nord  et  de  l'Est.  —  Les  Evénements  de  Russie.  —  Suède  et 
Norvège.  —  Pages  550. à  558. 

INFORMATIONS  ÉCONOMIQUES  ET  FINANCIÈRES.  -  Le  Ré- 
gime futur  du  Gaz  à  Paris.  —  Le  Budget  du  Département  de  la 
Seiue.  —  Le  nouvel  Emprunt  russe.  —  Crédit  Mobilier  Français.  — 
Emprunt  bulgare  5  0  0  or  1905.  —  Société  Générale.  —  Banque 
Nationale  du  Mexique.  —  Société  des  Radinerie  et  Sucreries  Say.  — 
Dette  vénézuélienne  —  Finances  serbes.  —  Omnium  Lyonnais,  etc. 

—  Pages  558  à  562. 

REVUE  HEBDOMADAIRE  DU  MARCHÉ  FINANCIER  DE  PARIS, 
REVUE  COMMERCIALE  :  Blé,    Farine,  Seigle,  Avoine,  Alcool, 
Vin,  Sucre,  etc.  —  Pages  5(32  à  566. 

CORRESPONDANCES  HEBDOMADAIRES  ET  DOCUMENTS  SUR  : 

ALLEMAGNE  :  Pages  551  et  568.  —  ANGLETERRE  :  Pages  568  et  569. 

—  ESPAGNE  :  Pages  569  et  570.  —  ITALIE  :  Pages  571  et  572.  — 
SUISSE  :  Page  572  —  AMERIQUE  :  Pages  573  et  574..  —  ASIE  : 
Page  57  i. 

MINES  D'OR  :  Les  Frais  d'Exploitation  des  Mines  transvaaliennes. 

—  La  Main-d'œuvre  noire  au  Transvaul.  —  The  East  Rand  Mining 
Estâtes,  Limited.  —  Marchés  de  Londres  et  de  Paris.  —  Pages 
5"5  et  576. 


SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


Encaisse 

o  g 

PRINCIP.  CHAPITRES 

o> 

métallique 

s'i 

«  »  Si 

-a  a. 

.>  S 

DATES 

Or 

Ar 
gent 

Circul 
liduc 

il! 

p  ?  ° 

o 

*  o  - 

st.  H  3 

m 

Tan: 
l'esco 

i 

FRANCE  —  Banque  de  France 


1904 

3  novembre 

2.596 

1.097; 

4. 445 

527 

861 

514 

3 

1905 

19  octobre.. . 

2.920 

1.093 

4.532 

585 

1.,: 

481 

3 

1905 

26  octobre.. . 

2.916 

1.09a 

4.477 

562 

731 

475 

3 

1905 

2  novembre 

2.901 

i.09:| 

4.618 

564 

959 

479 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 

1904 

22  octobre. . . 

797 

309 

1.68-1  1 

642 

1.054 

67 

5 

1905 

7  octobre. . . 

693 

245 

2.920 

655 

1.527 

89 

5 

1905 

14  octobre... 

728 

256 

1.813 

617 

1.394 

loo 

5 

1905 

23  oet  ibre. . . 

712 

271 

1 .735  1 

636 

1.294 

92 

5 

ALLEMAGNE  — 

Banques  locales 

1904 

30  septemb.. 

58 

23 

182 

106 

156 

76 

» 

1904 

31  juillet..  . 

60 

21 

173 

in8 

177 

61 

1905 

31  août  .  .  . 

58 

20 

170 

,105 

178 

62 

1905 

30  septemb.. 

55 

20 

194 

97 

193 

66 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

1904 

3  novembre 

862 

I  706 

990 

630 

» 

3 

1905 

19  octobre.. . 

804 

723 

1.014 

73) 

4 

1905 

26  octobre. . . 

79S 

» 

722 

1 .002 

827 

» 

4 

1905 

2  novembre 

788 

1  730 

1.003 

852 

4 

ANGLETERRE  —  Banques  d'É 

cosse 

1904 

27  aftiit  

133 

19 

182 

» 

1905 

1  juillet.... 

134 

20 

189 

s 

1905 

29  juillet.... 

131 

20 

186 

» 

1905 

26  août   

127 

20 

18! 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

1904 

27  août  

70 

1  10 

156 

1  n 

» 

1905 

1  juillet.  .. 

65 

12 

134 

» 

» 

1005 

29  juillet. .  . 

65 

12 

151 

1  w 

1  rt 

1905 

26  août  

66 

I  12 

149 

DATES 


a"3 


PHINCIP.  CHAPITRES 

-<?■=    i  —  S.  §  3.53 


Ou  - 


g'gS 

5T| 


AUTRICHE      Banque  d' Autriche-Hongrie 


1904 

23  octobre.. 

.11.215 
.1.149 

3G4  1 

1 

778 

23Î 

503  ( 

46 

1905 

7  octobre.. 

305 

1 

829 

181 

600  I 

52 

1905 

15  octobre. . 

.1.148 

304 

1 

821 

178 

397 

51 

1905 

23  octobre. . 

.11.148 

304  1 

1 

812 

2U6 

621  1 

50 

354 
354 
3'/, 

4 '4 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


190  4   27  octobre.  . 

95 

25 

651 

63 

555 

29 

3 

1905   12  oclobre.. . 

98 

22 

677 

66 

578 

32 

3 

1905   19  octobre... 

100 

22 

671 

64 

584 

31 

3 

1905  26  octobre.  . 

97 

22 

680 

70 

592 

31 

3 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1904  20  septemb.. 

7 

8 

47 

60 

23 

19 

8 

1905   20  août  ..  . 

13 

14 

43 

71 

24 

10 

8 

1905    13  septemb.. 

13 

13 

46 

72 

25 

14 

8 

1805   20  septemb.. 

13 

13 

46 

71 

25 

14 

8 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


190  4  30  septemb.. 

105 

144 

6 

44 

11  1 

1905   31  juin  

113 

155 

5 

46 

8  1 

1905   31  août  .... 

106 

» 

153 

5 

44 

7  I 

190  5   30  septemb.. 

115 

» 

158 

6 

48 

7  1 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


29  octobre.. . 
14  octobre. . . 
21  octobre. . . 
28  octobre., . 


i  371 

502  | 

1.639 

628 

866 

103 

374 

560  1 

1.583 

543 

678 

102 

374 

562 

1.580 

'  544 

676 

98 

1  374 

564  1 

1.576 

548 

675 

95 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 


31  août  . . 
30  juin. . . 

30  juillet 

31  août  . . 


1 

1 

137 

87 

33 

14  1 

1 

1 

121 

98 

31 

15 

2 

1 

122 

98 

31 

13 

2 

1 

128 

99 

32 

ii  S 

HOLLANDE  --  Banque  des  Pays-Bas 


190  4  29  octobre... 

139 

153 

541 

13 

166 

ill 

1905   14  octobre... 

166 

150 

577 

11 

163 

118 

1905  21  octobre.. . 

166 

150 

573 

13 

165 

117 

1905  28  octobre... 

166 

151 

580 

11 

170 

120 

1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


ITALIE 

10  octobre... 
20  septemb.. 
30  septemb. . 
10  octobre.. . 


—  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


10  octobre.. . 
20  septemb.. 
30  septemb.. 
10  octobre.  ■ . 


105 

14 

290 

7S 

125 

05 

119 

15 

313 

79 

133 

22 

121 

15 

318 

82 

135 

21 

123 

14 

318 

78 

123 

21 

ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


454 
4 
4 
4 


4* 

454 

4X 


614 
654 


3 

254 


469 

82 

927 

Ï87 

317 

27 

5 

539 

86 

950 

173 

321 

33 

S 

540 

85 

1.008 

172 

364 

53 

5 

5*2 

85 

1.012 

166 

366 

45 

5 

10  octobre.. . 
20  septemb. . 
30  septemb.. 
10  octobre.  . 


41 

2 

60 

40 

46 

4 

1  5 

42 

2 

70 

40 

52 

5 

5 

4 

42 

2 

73 

40 

52 

4 

42 

2 

<2 

40 

50 

5 

1  1 

NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


30  septemb.. 

31  juillet  ... 
31  août  ...  . 
30  septemb.. 


35 

» 

91 

9 

50 

2 

30 

101 

14 

52 

1 

37 

99 

!0 

52 

1 

36 

106 

10 

57 

1 

PORTUGAL  —  Banque  de  Poitugal 


5  octobre. . 

20  septemb. 

21  septemb. 
4  octobre.. 


1  27 

34 

380 

27 

38 

376 

27 

39 

376 

1  27 

38 

378 

10 

:C4 

28 

15 

116 

2.1 

56 

117 

19 

12 

115 

26 

45, 

!  JfX 

«S 


SX 
554 


546 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  général 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ai' 
gent 


PR1NCIP.  CHAPITRES 


us  | 
1  


°  s  ° 


^  »,  a 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1904 

22  octobre. . . 

1  60 

3 

!93 

83 

13 

10C5 

7  octobre... 

81 

2 

m 

93 

25 

1905 

1 4  i  içtobre. . . 

81 

2 

2» 

94 

25 

1905 

21  octobre. . . 

81 

2 

242 

94 

24 

1904 
1905 
1905 
1905 


RUSSIE 

21  octobre.. . 
ti  octobre.. . 
1  i  oetntae.; . 
21  octobre.. . 


Banque  Impériale 


2.214 

185 

2.198 

357 

501 

456 

2.393 

HS 

2.941 

376 

472 

486 

2.382 

107 

2.932 

3™ 

47  3 

501 

2.379 

107 

2.917 

362 

4« 

499 

H» 


5K 
5K 
5  S 

s  y, 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 

1904  15  septerab.. 

1905  15  septemb. . 
190  5  30  septemb.. 
1905  14  octobre... 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


22 

9 

71 

25 

35 

19 

23 

2 

73 

m 

33 

19 

23 

2 

75 

<5 

33 

18 

23 

2 

76 

24 

31 

18 

1904    30  septemb.. 

12 

8 

44 

3 

13 

19C5   31  juillet  ... 

9 

9 

34 

1 

7 

10 

1905    31  août 

9 

9 

40 

6 

12 

1905   30  septemb.. 

10 

9 

42 

6 

8 

13 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1904   30  septemb.. 

82 

6 

240 

58 

139 

18 

1905  31  juillet.... 

90 

6 

216 

67 

137 

17 

19C5   31  août  ... 

90 

221 

64 

134 

11 

1905  30  septemb.. 

95 

6 

296 

61 

157 

13 

1904 
19C5 
1905 
1905 


SUISSE 

29  octobre. . . 
14  octobre.. . 
21  octobre..  • 
28  octobre.. . 


Banques  d'Émission 


109 

8 

235 

I 

304 

233 

46 

108 

9 

239 

1 

390 

241 

55 

108 

9 

238 

\ 

396 

249 

57 

108 

9 

239 

1 

393 

249 

57 

4  V, 

4M 


5 


TOTAUX 


1904    3  novemb.  . 

9.661 

2.795 

17.023 

.'i 

424 

6.531 

1.5381 

* 

1905   19  octobre.. . 

10.090 

2.733 

18.229 

3 

500 

6.902 

1.69u 

1905   26  octobre... 

10  074 

2.731 

18-1-74 

3 

446 

7.011 

1.696! 

1905     2  novemb.  . 

10.09J 

2.7431 

18.243 

3 

499 

7.203 

1.687i 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

» 

1900  31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15.906 

9.505 

8.514 

4.171 

» 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8-172 

4.827 

» 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.178 

» 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

» 

1904  31  décembre . 

9.811 

2.753 

17  349 

9.524 

7.466 

4  144 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qai  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


27  sept. 

4  oct. 

11  oct. 

18  oct. 

25  oct. 

1er  nov. 

48 

M 

48 

11 

48 

16 

48 

20 

48 

21 

48 

23 

Anvers  

100 

■)■/ 

100 

28 

100 

28 

100 

31 

100 

33 

100 

32 

119 

23 

118 

75 

118 

75 

118 

75 

118 

75 

lis 

50 

30 

70 

29 

28 

70 

27 

90 

28 

95 

28 

70 

81 

13 

81 

20 

81 

20 

81 

25 

81 

2.) 

81 

30 

100 

18 

100 

23 

100 

23 

100 

30 

100 

30 

100 

28 

100 

11 

100 

n 

100 

22 

100 

31 

100 

33 

100 

38 

22 

88 

22 

86 

22 

88 

22 

83 

22 

83 

22 

83 

81 

n 

81 

20 

81 

22 

81 

27 

81 

32 

81 

32 

99 

84 

99 

90 

99 

88 

99 

81 

99 

75 

99 

83 

100 

(12 

100 

02 

100 

10 

100 

22 

100 

11 

100 

os 

563 

563 

561 

566 

566 

566 

25 

31 

25 

33 

25 

36 

25 

36 

25 

37 

25 

36 

Madrid  

30 

60 

29 

10 

28 

31) 

27 

02 

28 

35 

28 

42 

99 

86 

99 

98 

99 

M 

99 

83 

99 

97 

99 

8S 

Balnt-Pétembourg  . 

37 

a 

37 

37 

37 

02 

37 

38 

37 

33 

37 

37 

vienne  (a  vue)   

95 

n 

95 

ii, 

95 

.32 

95 

i,i 

95 

ssu 

95 

02 

-•     (a  3 -moi*).... 

95 

46 

95 

51 

PS 

57 

95 

72 

95 

55 

95 

67 

CHANGE  DE  PARIS:  Cours  moyens  du.leiuli  de  Paris  sur 


Valeurs  à-trois  mois 

Amsterdam..  pipi«rcou/l 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Espagne   — 

—     verse  m.  — 

Lisb. -Porto  . .  — 

St-Pétersb.  . .  — 


Valeurs 


a  vue 

Londres    — 

—    Chèque 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New- York....  — 

Matières  d'or  et  d'argent 
Or  en  barre  (le  kil.l . . . 
Argent  id.  (le  kil.) . . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916»)  ... 

—  —  (nouv.  titre  :  900=') 
Couronnes  de  Suéde  


Plus 


4  % 

4  % 

4  % 

4  % 


% 


4  % 

4  % 

5  % 

0  % 

1  % 

au  pair 
3437  » 
218  89 


5  oct. 

12  «et. 

19  oct 

26  oct 

2  nov. 

203  44 
121  75 
103  50 

205  37 
121  73 
103  50 

203  25 

121  80 
103  37 

205  12 
121  62 
103  M) 

203  06 
121  62 
103  30 

390  !! 
530  .. 
263  • 

389  .. 
525  •  • 
263  .. 

391  50 
.,23  . 
261  30 

388  50 
522  .. 
261  . 

389  .. 
522  .. 
261  .. 

25  12 
25  145 
0  34  p 
0  OOpr 
0  12p 
517  .. 

25  13 
25  135 
0  :;in 
0  C6pr 
0  lOp 
517  .. 

25  145 

25  17 
0  37p 
0  12pr 
0  25p 
516  50 

25  13 
23  133 
0  37p 
0  ÎOpT 
0  31p 
515  50 

25  115 

c.o  1-4 

0  37p 
0  06pr 
0  31p 
516  .. 

3437  .. 
103  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
loi  . 

80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

3437  .. 
104  75 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

3437  .. 
106  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .  . 
27  50 

3437  .. 

1C6  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeurs  en 

francs 

au 

change  du  jour 

5  oct. 

12  oct. 

19  oct. 

26  oct. 

2  nov. 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 

1 

234 

1 

229 

1 

229 

1 

2:0 

1 

228 

1 

228 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25 

22 

25 

115 

25 

125 

25 

145 

25 

125 

25 

115 

Aut. -Hongrie  cour.orj 

1 

03 

1 

04 

1 

04 

1 

04 

1 

04 

1 

04 

Belgique  (franc  or)... 

1 

» 

1 

1 

1 

1 

1 

Espagne  (peset.  pap.l. 

1 

» 

0 

78 

0 

77 

0 

78 

0 

77 

0 

77 

Grèce  (drachme  pap.). 

1 

0 

84 

0 

84 

0 

84 

0 

84 

0 

84 

Hollande  (fl.  or;  

2 

083 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

Italie  (lira)  

1 

» 

1 

1 

1 

1 

1 

Portugal  imilreis  pap.) 

5 

60 

5 

35 

5 

30 

5 

30 

5 

27 

5 

27 

Roumanie  (leu  or). . . 

1 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

Russie  (rouble  or)  

2 

67 

2 

65 

2 

65 

2 

64 

2 

63 

2 

63 

1 

» 

1 

1 

1 

1 

1 

Turquie  (liv.  turq .). . . 

22 

78 

22 

86 

22 

88 

22 

83 

22 

85 

22 

83 

Pays 

Extra-Européens 

États-Unis  (doll.  or). . 

5 

18 

5 

17 

5 

17 

5 

16 

5 

15 

5 

15 

Mexique  piastre  arg.) 

2 

38 

2 

53 

53 

2 

Î.6 

2 

57 

2 

57 

Répub. Arg. (peso  pap.) 

5 

H 

2 

20 

2 

20 

2 

20 

2 

20 

2 

20 

1 

89 

1 

63 

1 

63 

1 

61 

1 

59 

1 

01 

Brésil  aiiilieis  papier) 

2 

84 

1 

69 

1 

69 

1 

66 

1 

70 

1 

70 

Indes  (roupie  argent). 

1 

67 

1 

68 

1 

68 

1 

68 

1 

68 

1 

68 

Japon  (yen  or)  

2 

,8 

2 

55 

2 

56 

2 

55 

2 

55 

9 

55 

Chine(Shanjbjï)(taëlarg.) 

7 

47 

3 

38 

3 

M 

3 

42 

3 

46 

3 

46 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  2  novembre  1905 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  51 

En  Angleterre   100  32 

En  Autriche-Hongrie  .. .  100  45 

En  Belgique   100  37 

En  Espagne   128  53 

En  Grèce   H8  50 

En  Hollande   100  57 

En  Italie   99  94 

En  Portugal   1C6  26 

En  Roumanie   100  38 

En  Russie   101  10 

En  Suisse   100  31 

En  Turquie   99  79 

Aux  Etals-Unis   100  48 

Au  Mexique   100  38 

En  Re'publ.  Argentine  ..  227  25 

Au  Chili   117  3  ) 

Au  Brésil   167  05 

Aux  lmles   99  41 

Au  Japon   101  17 

En  Chine   216  06 


100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 


Billets  Allemands . 


99 


49 

Anglais   99  68 

Austro-Hongrois.    99  55 

—     Belges   99  63 

"  80 
3S 
43 
06 

Portugais   94  14 

"  62 


Espagnols. 

Grecs  

Hollandais. 
Italiens  — 


77 

84 
99 
100 


Roumains. 
Russes.. 
Suisses. 
Turcs.. 


99 
98 
99 
100 


Pièces  des  Etats-Unis . .  99  52 

—  du  Mexique   99  62 

Billets  de  la  Hep.  Argent.  44  . . 

—  du  Chili   85  18 

—  du  Brésil   59  85 

Pièces  des  Index   100  59 

—  du  Japon   98  83 

—  de  la  Chine   46  31 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  2  novembre  1905. 
Nous  retrouvons  le  cours  des  changes  étrangers  à  peu  près 
au  même  niveau  que  jeudi  dernier.  Le  papier  sur  la  Hol- 
lande subil  une  nouvelle  baisse  de  G  centimes,  et  a  inèmr  été 
epté  20.3  pendant  une  partie  de  la  Bcmaino.  Le  îviehsniark 
s'inscrit  6  121  02,  sans  changement   RpïèB  quelques  tenta- 
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tives  de  hausse  ;  le  change  austro-hongrois,  après  avoir 
perdu  25  centimes,  revient  en  lin  de  semaine  à  1<>3  50. 

Le  versement  sur  Madrid  progresse  de  50  centimes  ;  le 
milreis  portugais  est  invariable  à  522,  ce  qui  correspond  a 
une  prime  de  l'or  de  6  1/4  0/0. 

Le  rouble  à  trois  mois  finit  à  2G1  ;  le  versement  est  en 
réaction  de  25  centimes  ;  le  minimum  de  la  semaine  a  été 
264  fr.  75. 

Le  chèque  sur  Londres  perd  1  poiut  12  :  le  paiement  du 
coupon  de  la  Dette  égyptienne  provoque  des  rentrées  de  ca- 
pitaux qui  contribuent  à  cette  lourdeur  du  change  anglais. 

Les  devises  de  l'Union  latine  restent  stationnaires,  à  l'ex- 
ception du  change  italien  qui  recule  de  4  centimes,  tout  en 
restant  au-dessus  du  pair.  Il  est  remarquable  que  l'Italie 
soit,  en  ce  moment,  le  seul  pays  dont  la  monnaie  soit  cotée 
plus  haut  que  la  nôtre,  et  qui  puisse  prélever  de  l'or  dans 
notre  circulation  ;  c'est  la  preuve  que  son  relèvement  écono- 
mique est  complet  et  définitif. 

Le  dollar  finit  en  plus-value  de  50  centimes  et  atteint  le 
cours  de  516,  ce  qui  ferme,  pour  le  moment,  la  porte  aux  im- 
portations que  l'on  attendait  de  ce  côté. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure 

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghaï  

Rio-Jàneiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de 'l'or.. 
Or  en  barres — 
Argent  en  barres 


4  octobre  11  octobre  18  octobre  25  octobre 


2/0 
2/1 
1  A 
1/4 
1/11 
2/8 
16 
15 

Ï27 
77/9 
28 


3/8 

5/16 

1/16 

1/16 

3/16 

1/4 

1  16 

7/16 

21 

3/8 

a/s 


2/0  3/8 

2/1  1/16 

1/4  1/16 

1/4  1/16 
1  11  3  s 

2/8  1/2 

16  5/32 

15  15/3; 

127  27 

77/9  1/2 
28  7/16 


2/0  5/16 

2/1  1/2 

1/4  1,16 

1/4  1/16 

1/11  3/8 

2/8  5/8 

15  13/16 

15  3/8 

127  27 
77/10  ./. 
28  11/16 


2/0  5/16 

2/1  1/2 

1/4  1/16 

1/4  1/16 

1/11  9/16 

2/9  •/. 

16  3/16 

15  3/16 

127  27 

77/9  3/8 

28  7/8 


31  oct 


2/0  5/16 

2/1  5/8 

1/4  l/!6 

1/4  1/16 

1/11  5/8 

2/9  ■/. 

16  5/32 

15  3/8 

127  27 

77/9  5/8 
28  7/8 


Les  cours  des  devises  d'Extrême-Orient  ne  présentent  que 
de  faibles  variations  ;  le  Singapoure  progresse  de  1/8  et  le 
Hong-Kong  de  1/16  ;  le  Shanghaï  reste  stationnaire,  ainsi  que 
le  Yokohama. 

La  roupie  est  toujours  très  ferme  à  1/4  1/15.  Il  a  été  pro- 
cédé, le  1er  novembre,  à  l'adjudication  de  120  lakhs  de  traites 
et  transferts  du  Conseil  de  l'Inde.  Ont  été  adjugées  :  en  traites, 
5.233.000  Rs.  sur  Calcutta,  2.600.000  Es.  sur  Bombay,  et 
1.550.000  Rs.  sur  Madras,  au  cours  minimum  de  1/4  1/32; 
et,  en  transferts  télégraphiques,  1.735.000  Rs.  sur  Calcutta, 
et  882.000  Rs.  sur  Bombay,  au  cours  minimum  de  1/4  1,16. 
Les  souscripteurs  au  cours  minimum  ont  reçu  19  0/0  du 
montant  de  leurs  demandes  dans  chacune  des  deux  catégories. 

Les  variations  du  milreis  brésilien  se  soldent  par  une 
baisse  de  1/32.  Le  Valparaiso  finit  en  hausse  de  3/16. 

L'or  reste  au-dessus  du  pair  à  Londres  ;  la  concurrence 
continue  à  s'exercer  entre  la  Banque  d'Angleterre  et  les 
importateurs  français,  auxquels  le  cours  du  change  permet 
de  réaliser  un  léger  bénéfice.  Le  cours  des  monnaies  d'or 
étrangères  est  en  baisse  de  3/8. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  20  au  26  octobre,  ont  été  les  suivants  : 


Entrées 
Afrique  du  Sud. 

Australie  

New- York  

Total  


Sorties 


.£ 


263.755 
11.450 
7.278 

282.480 


Bombay 
Calcutta. 


48.000 
10.000 


Total. 


58.000 


Nous  retrouvons  au  cours  de  28  7/8  l'argent-métal,  soutenu 
par  les  achats  de  l'Inde. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  ont  été,  du 
20  octobre  au  26  octobre,  de  123.300  liv.  st.,  ce  qui  porte  le 
total,  depuis  le  1"  janvier,  à  5.781.766  liv.  st.,  contre  8  mil- 
lions 589.723  liv.  st.  pour  la  période  correspondante  de 
l'année  dernière. 


Places 

Paris  

Londres. . . . 

Berlin  

New  -  York  I 
(time  money)  ( 


Escompte  hors  banque  : 


5  oct. 

12  oct. 

19  oct. 

26  oct. 

2  nov. 

2  1/4 

3  5/8 

3  1,2 

2  7/8 

3  13/16 
*  •/■ 

3~/. 
4  ./. 
4  1/4 

3~. 

4  ./. 
4  1/8 

8  7/. 
4  ./. 
4  1/4 

4  1,2 

4  1/2 

4  1/2 

4  1/4 

4  1/2 

Le  28  octobre,  la  Banque  Nationale  de  Belgique  a  élevé  le 
taux  de  son  escompte  de  3  ;ï  'i  0/0,  celui  des  avances  restant 
fixé  à  3  0/0;  le  taux  d'escompte  de  3  0/0  était  en  vigueur 
depuis  le  28  décembre  1903. 


Situation  générale  des  Banques  d  émission 

L'influence  du  resserrement  de  l'argent  continue  à  se  mani- 
fester nettement  dans  les  bilans  de  la  Banque  de  France. 
Cette  semaine,  l'encaisse-or  a  perdu  14.262.000  fr.,  sur  les- 
quels la  circulation  a  prélevé  11.099.000  fr.  à  Paris  et  2  mil- 
lions 320.000  fr.  dans  les  succursales.  Les  achats  de  matières 
so  sont  élevés  à  2  258.000  fr.  et  les  ventes  à  2.501.000  fr.;  il 
est  sorti  6C0.0O0  fr.  pour  la  Suisse. 

L'argent  est  en  moins-vaine  de  3.961.000  fr.;  la  circulation 
a  pris  1.945.000  fr.  à  Paris  et  rendu  150.000  fr.  en  province. 
Il  a  été  reçu  du  Maroc  30.000  fr.  ;  il  a  été  envoyé  2.050.000  fr. 
en  Suisse  et  l'jfi.000  fr.  au  Sénégal. 

La  circulation  des  billets  est  en  augmentation  de  141  mil-' 
lions  ;  le  chiffre  do  4  milliards  618  millions  enregistré  aujour- 
d'hui est  le  plus  haut  qui  ait  jamais  été  atteint  ;  les  comptes 
courants  augmentent  de  2  millions,  le  portefeuille  de  2i  mil- 
lions et  les  avances  de  4  millions  sous  l'influence  des  besoins 
de  fin  de  mois. 

La  situation  de  la  Banque  d' Allemagne  continue  à  s'allé- 
ger; il  est  entré  cette  semaine  59  millions  d'espèces  et  78  mil- 
lions en  billets  ;  les  comptes  courants  ont  versé  19  millions, 
le  portefeuille  diminue  de  100  millions  et  les  avances  de  8  mil- 
lions. 

Toutefois,  et  malgré  le  taux  de  5  0/0,  la  circulation  n'a  pu 
être  ramenée  en  dedans  de  la  limite  légale,  qu'elle  dépasse 
encore  de  32  millions,  et  le  porlei'euillo  reste  beaucoup  plus 
gontlé  que  l'année  dernière. 

Voici  les  mouvements  d'or  de  la  semaine  à  la  Banque 
d' Angleterre  : 

Entrées  Sorties 

Achat  en  barres..  £     113.000   Egypte   i  175.000 

Gibraltar   5.000   Continent  .   50.000 

Excéd.  des  sorties. .  107.000 

Total  des  entrées.     225.000         Total  égal   225.000 

L'excédent  des  exportations  est  de  2.675.000  fr.  ;  les  prélè- 
vements de  la  circulation  ont  porté  à  10  millions  la  diminu- 
tion de  l'encaisse  :  il  a  de  plus  été  émis  pour  8  millions  de 
billets.  Les  comptes  courants  particuliers  augmentent  de 
4  millions  et  le  portefeuille  de  25  millions.  La  proportion  de 
la  réserve  aux  engagements  tombe  à  37  50  0/0,  mais  il  faut  te- 
nir compte  de  ce  que  cette  tension  est  due  en  grande  partie 
aux  besoins  de  fin  de  mois,  et,  par  conséquent,  passagère  : 
c'est  ce  qui  explique  que  la  Banque  d'Angleterre  n'ait  pas 
jugé  nécessaire  d'élever  aujourd'hui  létaux  de  son  escompte 

L'encaisse  de  la  Banque  d' Autriche-Hongrie  n'a  pas  varié; 
la  circulation  diminue  de  9  millions;  les  comptes  courants 
augmentent  de  28  millions  et  le  portefeuille  de  25  millions  ; 
comme  ces  derniers  chiffres  l'indiquent,  de  fortes  présenta- 
tions à  l'escompte  ont  été  faites  en  prévision  de  l'élévation 
du  taux  survenue  le  20  octobre,  et  les  crédits  en  résultant 
ont  été  mis  en  réserve  pour  les  besoins  futurs. 

La  Banque  de  Belgique  a  donné  3  millions  d'espèces  et 
9  millions  de  billets;  les  comptes  courants  ont  versé  6  mil- 
lions et  le  portefeuille  s'accroît  de  8  millions.  Devant  l'accrois- 
sement progressif  et  relativement  considérable  du  portefeuille, 
et  en  présence  de  l'état  défavorable  des  changes,  la  Banque, 
comme  nous  l'avons  dit  plus  haut,  a  porté  le  taux  de  son 
escompte  de  3  à  4  0/0. 

Peu  de  changements  à  la  Banque  d'Espagne,  dont  la  cir- 
culation s'est  allégée  de  68  millions  depuis  l'année  dernière. 
L'encaisse-argent,  dont  l'accroissement  rapide  avait  causé 
quelques  inquiétudes  au  commencement  de  l'année,  demeure 
à  présent  stationnaire. 

La  Banque  Néerlandaise,  tout  en  conservant  le  taux  d'es- 
compte le  plus  bas  de  toute  l'Europe,  reste  dans  une  excel- 
lente situation  ;  sa  circulation  augmente  de  7  millions,  son 
portefeuille  de  4  millions  et  ses  avances  de  3  millions. 

La  Banque  d'Italie  continue  à  recevoir  de  l'or  ;  son  encaisse 
de  métal  jaune  s'est  accrue  de  73  millions  depuis  un  an  ;  la 
circulation  est  en  plus-value  de  4  millions  pour  la  dernière 
décade,  le  portefeuille  de  2  millions  et  les  avances  de  8  mil- 
lions ;  les  comptes  courants  ont  retiré  6  millions. 
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La  Banque  de  Russie  a  donné  3  millions  d'or  et  retiré  de 
la  circulation  1")  millions  de  billets;  ses  comptes  courants 
particuliers  lui  ont  versé  7  raillions  et  le  portefeuille  aug- 
mente de  6  millions. 

LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903. . . 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905...  " 

—  1904... 

—  1903... 


Du  14  Depuis 
au  21  oct.  lel"janv. 

1.500 
25.352.506 

5.375  12 .757 '.396 

5.375  38.111.462 
73.925.673 
74.500  32.930.218 

546.140  26.579.417 
538.335 
12.892 
6.219  848.225 


IMPORTATIONS 
Du  14 

au21oct. 
1.095.497 


Depuis 
le  1"  janv. 

5.196.321 
4. 260. 130 
3.133.948 
2.453.104 


2.579.245 
132.0r>4 

3.806.796  15.049.509 
712.385  7.707.313 
51.462  4.152.817 


>»  13.100 

20 

09.038  3.580.588 


552.359  27.9V8.8fi9 
555.729  31.596.393 
606.970  24.217.593 


69.038  3.599.774 
42.189  813.433 
125.932  1.370.911 


Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 

Porte- 
feuille 


En- 

Légal 

Circu- 

Dé- 

caisse 

tenders 

lation 

pôts 

1904  29  oct.  . 

238.4 

79.5 

43.2 

1.204.4 

1905  14  oct.  . 

191.9 

74.8 

54.2 

1.026.2 

1905  21  oct.  . 

193.2 

7:..  4 

54.7 

1.023.9 

1905  28  oct.  . 

190.1 

76.9 

54.9 

1.042.1 

1.142.3 


Surplus 
réserve 


16.8 


1.030.3|+  10.2 


Le  tableau  du  mouvement  des  métaux  précieux  montre  que 
New-York  a  reçu  de  l'or  non  seulement  d'Angleterre,  mais 
surtout  d'Allemagne.  La  situation  des  Banques  Associées  de 
New-York  est  un  peu  moins  bonne,  malgré  les  rentrées  d'es- 
pèces, à  cause  de  l'accroissement  du  portefeuille  et  des 
dépôts. 

Banque  du  Japon 
(Eu  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

117.1 

230.7 

17.7 

30.6 

42.9 

106.3 

260.1 

8.6 

80.0 

273  9 

106.9 

2?.5.1 

13.4 

70.7 

270.2 

105.4 

252.5 

11.0 

53.8 

277.6 

1904  24  sept... 

1905  2  sept. . . 
1905  9  sept. . . 
1905  23  sept... 

Le  fait  principal  révélé  par  la  lecture  du  bilan  de  la  Banque 
du  Japon  est  la  réduction  du  portefeuille,  qui  est  de  17  mil- 
lions de  yens  ;  cette  diminution  porte  presque  entièrement 
sur  le  papier  indigène. 
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Le  Budget  des  Monnaies  et  Médailles 

Nous  extrayons  du  très  intéressant  rapport  de  M.  Rouland, 
rapporteur  du  budget  des  Monnaies  et  Médailles,  les  rensei- 
gnements suivants  : 

Fabrication  des  monnaies.  Le  trait  le  plus  notable  des 
travaux  de  la  Monnaie  de  Paris  est  actuellement  l'impor- 
tance des  fabrications  d'or.  De  30  millions  de  francs  eu  1900, 
les  frappes  sont  passées  à  74.9  millions  en  1901,  48.9  mil- 
lions en  1902,  89  millions  en  1903,  157  millions  eu  1904.  Au 
■".I  juillet  1905,  elles  dépassaient  120  millious  de  francs.  C'est 
une  conséquence  de  la  tenue  du  change  sur  l'étranger,  qui  a 
été  "constamment  favorable  à  notre  pays. 

A  coté  de  ces  fabrications,  dont  lu  valeur  dépasse  la  cen- 


taine de  millions,  la  Monnaie  en  poursuit  une  autre  dont  la 
valeur  ne  dépasse  pas  .100.000  piastres,  mais  qui  se  chiffre 
en  nombre  par  6(1  millions  de  pièces.  11  s'agit  de  la  pièce  de 
1  six-centième  de  piastre  créée  pour  les  besoins  du  Protecto- 
rat du  Tonkiu,  par  le  décret  du  29  décembre  1904.  Cette  pièce 
de  valeur  infime,  qui  ne  représente  guère  plus  de  0,39  cen- 
time (0  fr.  0i  3))  au  cours  actuel  de  la  piastre,  est  destinée  à 
suppléer  l'ancienne  sapèque  annamite.  Celle-ci  disparait  de 
plus  en  plus  par  les  destructions  auxquelles  la  voue  l'ex- 
trême fragilité  du  zinc  très  impur  au  moyen  duquel  elle  était 
fondue.  Gel  instrument  d'échange  était  indispensable  à  la  po- 
pulation indigène  pour  les  menus  achats  de  la  vie  quoti- 
dienne, mais  la  fabrication  en  était  suspendue  comme  trop 
onéreuse.  Après  les  éludes  auxquelles  le  Gouvernement  gé- 
néral de  l'Indo-Chine  l'avait  fait  convier,  la  Monnaie  a  pro- 
posé d'adopter  comme  métal  le  zinc  pur,  et  elle  a  réussi  à  le 
frapper  dans  des  conditions  satisfaisantes  de  bon  marché. 
La  nouvelle  pièce  est  d'une  solidité  parfaite  à  cause  de  la 
pureté  du  métal. 

La  Monnaie  de  Paris  a  frappé  encore  pour  1T ado-Chine 
des  quantités  importantes  de  piastres,  en  vue  d'assurer  le 
remplacement  des  piastres  mexicaines,  dont  l'exportation  a 
été  provoquée  par  la  suppression  du  droit  de  sortie  qui  les 
grevait  précédemment,  et  dont,  en  même  temps,  l'importation 
a  été  prohibée  (Décrets  du  3  juin  1903).  En  prévision  de  ces 
mesures,  le  Ministre  des  Colonies  avait  commandé,  et  la  Mon- 
naie a  frappé,  en^l903,  10.077.000  piastres.  Il  a  été  frappé,  en 
1904  ,  5.57 1.000  piastres.  La  commande  de  19.5  est  de  4  mil- 
lions de  piastres. 

Les  fabrications  pour  la  métropole,  pendant  les  trois  an- 
nées 1902-1904,  comprennent,  en  outre  des  frappes  d'or,  25 
millions  500.000  francs  en  monnaies  divisionnaires  d'argent, 
dont  5  millions  en  pièces  de  50  centimes.  Ces  dernières  pièces 
ont  été  émises  en  remplacement  de  pièces  frayées  que  l'on 
retire  de  la  circulation  depuis  1902. 

Ces  opérations  de  refonte  sont  imputées,  partie  sur  le 
crédit  de  125.000  fr.  ouvert  annuellement  au  budget  pour 
l'entretien  de  la  circulation  (chap.  11),  partie  sur  le  fonds 
spécial  d'entretien  créé  en  exécution  de  la  convention  moné- 
taire du  25  octobre  1897. 

Cette  convention  a  -ugmenté  de  130  millions  le  contingent 
de  264  millions  précédemment  assigné  à  la  France  pour  ses 
monnaies  divisionnaires  d'argent.  Le  métal  destiné  à  alimen- 
ter ces  frappes  nouvelles  doit  être  demandé  à  des  refontes 
d'anciens  écus.  Néanmoins,  les  Gouvernements  de  l'Union 
latine  s'étaient  réservé  la  faculté  de  fabriquer  3  millions  de 
francs  de  monnaies  divisionnaires  au  moyen  do  lingots,  à  la 
condition  d'affecter  le  bénéfice  de  l'opération  à  un  fonds  d'en- 
tretien des  monnaies  d'or  et  d'argent.  Le  bénéfice  de  l'opéra- 
tion a  été,  en  France,  de  1.724.686  fr.  84,  qui  ont  constitué  la 
dotation  du  chapitre  12  du  budget  des  monnaies. 

On  a  commencé  par  employer  cette  ressource  à  la  réfection 
de  notre  circulation  d'or,  à  laquelle  était  déjà  consacré, 
depuis  1889,  le  crédit  annuel  de  125.000  fr.  A  l'aide  de  ces 
deux  crédits  on  a  pu,  de  188)  à  1902,  améliorer  d'unejaçon 
appréciable- notre  circulation  d'or  :  4.762.500  pièces  île  20  fr. 
et  779.000  pièces  de  10  fr.  diminuées  de  poids  par  le"  frai 
ont  été  refondues  et  remplacées  par  des  pièces  neuves  de  bon 
poids. 

A  partir  de  1902,  le  fonds  créé  par  la  convention  de  1897  a 
été  affecté,  conformément  à  un  vœu  de  la  Commission  de  con- 
trôle de  la  circulation  monétaire,  au  retrait  des  pièces  de 
5'J  centimes  usées.  Il  a  paru,  en  effet,  que  la  circulation  de 
métal  jaune  s'enrichissant  par  suite  de  la  transformation  en 
espèces  d'une  importante  quantité  de  lingots,  il  était  possible 
de  faire  porter  l'effort  sur  la  réfection  des  petites  monnaies 
d'argent,- qui,  datant  déplus  d'un  quart  de  siècle  s'effacent  de 
plus  en  plus  et  tendent  à  perdre  toute  trace  de  leur  caractère 
monétaire.  Il  a  été  refondu  de  la  sorte  et  refrappé  pour 
ld  millions  de  pièces  de  50  centimes. 

Les  dépenses  imputées  sur  le  fonds  permanent  d'entretien 
s'élèvent  au  31  décembre  1904  è  1.886.8$)  francs.  Le  reliquat 
moule  par  suite  à  ;!K!S.:!oo  francs,  200.000  francs  ont  été  ins- 
crits au  budget  de  1905.  Il  ne  restera  pour  les  budgets  de 
1900  et  de  1907  que  188.307  francs.  L'obligation  s'impose  d'af- 
fecter de  nouvelles  ressources  à  cette  utile  opération.  Le  Gou- 
vernement pourra  sans  doute  les  trouver  dans  une  opération 
analogue  à  celle  de  1897.  La  somme  de  monnaies  division- 
naires d'argent  restant  à  frapper  Burleoontingent  de  894  mil- 
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lions  ne  sera  plus  à  la  fin  de  1900  que  de  14.700.000  francs.  11 
est  donc  nécessaire  pour  continuer  d'alimenter  la  circulation 
des  menues  monnaies  d'argent,  do  reviser  une  fois  de  plus 
les  contingents  conventionnels.  Les  propositions  que  nous 
aurons  à  faire  aux  autres  puissances  signataires  de  l'Union 
latine  paraissent  devoir  soulever  d'autant  moins  do  difficultés 
que  l'une  d'elles,  la  Suisse,  a  obtenu  en  1902  une  augmenta- 
tion de  son  contingent  de  12  millions  de  francs. 

Nous  avons  cru  intéressant  d'insérer  ici  le  tableau  suivant 
portant  l'œuvre  accomplie  de  1889  à  1905  pour  l'entretien  des 
monnaies  d'or  et  d'argent: 

Pièces  d'Or 

Années      20  francs      10  francs     5  francs  Dépenses 

1839    8.273.580  »  »  103.555  15 

1890   11.999.580  »  »  145.371  72 

1891   12.725.260  »  »  145.224  89 

1892    4.666.0U0  »  »  49.772  13 

1893   3. 081. 060  »  »  41.341  55 

1894......  7.826.620  »  »  101.254  20 

1895   1.343.140     7.990.090  »  116.663  92 

1896    324.240  »  3.904  29 

1897    274.340  .     10.000.000      118.294  23 

1898    360.800  »  9.700.000      124.526  70 

1899   12.220.640  »         41.500.000      692.183  65 

1900   13.018.300  »         38.167.300      644.708  75 

1901   20.219.660  »  »  259,220  38 

1902    267.940  »  »  2.982  29 

1903    254.920  »  »  2.694  68 

1904   12.246.730  »  »  120.034  24 

1905    207.410  »  »  2.156  19 

Totaux...  110.080.220*    7.990.090   90.867.300**  2.673.889  56 

(*}  Y  compris  2.830.160  fr.  de  pièces  défectueuses  versées 
par  le  Trésor. 

{")  Pièces  transformées  en  pièces  de  20  fr. 

La  substitution  de  la  monnaie  de  nickel  à  la  monnaie  de 
bronze.  L'an  dernier,  à  la  suite  des  émissions  de  nouvelles 
pièces  de  25  centimes  dont  le  type  modifié  avait,  dans  une 
certaine  mesure,  sinon  paré  aux  critiques  des  partisans  de 
l'esthétique  monétaire,  du  moins  donné  satisfaction  au  grand 
public,  il  avait  été  question  de  substituer  des  pièces  de  nickel 
de  10  et  de  5  centimes  aux  pièces  de  bronze  de  même  valeur. 

A  la  tribune  de  la  Chambre,  un  ancien  rapporteur  du  bud- 
get de  la  Monnaie,  avait  demandé  au  Gouvernement  quelle 
suite  il  entendait  donner  au  remplacement  de  la  monnaie 
de  billon  par  de  la  monnaie  de  nickel.  A  la  suite  d'un  lcng 
examen,  l'Administration  a  dû,  pour  l'instant  du  moins, 
renoncer  au  progrès  réclamé,  en  raison  des  dépenses  éle- 
vées qu'il  aurait  nécessitées. 

La  somme  des  coupures  des  pièces  de  10  et  de  5  centimes 
actuellement  en  circulation  et  dont  la  valeur  aurait  dû  être 
remboursée  au  public  était  estimée,  en  1905,  par  M.  Bouvier, 
à  la  somme  de  56.200.000  fr.,  car  il  faut  prévoir  un  gros 
déchet  sur  les  émissions  (on  peut  l'évaluer  à  20  0/0).  La  dé- 
pense du  retrait  aurait  été  atténuée  de  la  valeur  marchande 
du  métal  revendu  estimé  4.522.000  fr.,  et  de  la  valeur  nomi- 
nale des  espèces  à  utiliser  dans  les  colonies  :  en  tenant 
compte  des  frais  de  retrait,  de  transport,  de  refonte,  etc.,  la 
dépense  ressortait  à  52.049.000  fr. 

Cette  dépense  devrait  être  couverte  par  le  bénéfice  de 
l'émission  de  nickel.  L'avantage  de  la  substitution  résultant 
principalement  du  poids  moindre  des  nouvelles  pièces,  il  eût 
convenu  de  choisir  des  types  de  dimensions  réduites,  car  le 
bronze  est  coté  90  fr.  les  100  kilogrammes,  tandis  que  le 
nickel  coûte  350  fr.  les  100  kilogrammes. 

Ce  type  de  petites  pièces  est  d'ailleurs  dans  la  donnée  du 
problème,  puisqu'on  désire  des  pièces  maniables  en  même 
temps  que  propres. 

Le  produit  net  de  l'émission  des  pièces  de  10  et  de  5  cen- 
times pour  une  somme  égale  aux  pièces  retirées  no  dépassant 
pas  34.684.1(50  fr.,  l'excédent  des  dépenses  ressortait  à 
17.385.740  fr.  Pour  y  faire  face,  il .  fallait  recourir,  à 
concurrence  de  15.735.840  fr.,  aux  bénéfices  d'émission  sup- 
plémentaire de  pièces  de"  10  et  de  5  centimes  et  de  pièces  de 
25  centimes,  dont  le  chiffre  était  calculé  sur  les  besoins  pro- 
bables de  la  circulation  pendant  les  huit  années  que  devait 
durer  l'opération  ;  les  autres  bénéfices  de  la  Monnaie  y  au- 
raient été  également  affectés  pour  2.720.000  fr.  Il  restait  une 
marge  de  1.070.100  fr.  pour  l'imprévu. 


Les  bénéfices  de  l'émission  devant  profiter  au  budget  gé- 
néral de  l'Etat  quand  ils  ne  reçoivent  pas  d'affectation  spé- 
ciale, le  projet  avait' comme  conséquence  de  priver  le  Trésor, 
pour  les  exercices  1900  à  1914,  de  ressources  éventuelles  se 
montant  au  total  à  17  millions  de  francs.  Il  a  paru  qu'au 
moment  où  l'équilibre  budgétaire  n'est  obtenu  qu'au  prix  îles 
plus  grandes  difficultés,  on  ne  pouvait  renoncer  à  ces  recettes 
en  vue  d'une  réforme  dont  la  réalisation,  si  désirable  qu'elle, 
puisse  paraître  à  certains  égards,  ne  présente  pas  de  caractère 
d'urgence.  m 
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Europe.  —  France.  L'annonce  que  rémission  du 
nouvel  Emprunt  russe  était  différée  a  fait  que  les  dis- 
ponibilités que  l'on  s'était  créées  en  vue  de  cette  grande 
opération  ont  pu  être  utilisées  pour  les  besoins  de  la 
liquidation.  Les  reports  ont  donc  été  aisés  et  bon 
marché.  Et  comme  les  nouvelles  de  Russie  sont  plus 
satisfaisantes,  la  tendance  générale  s'en  ressent,  et  la 
clôture  peut  aussi  s'effectuer  dans  de  bonnes  conditions. 

Allemagne.  —  La  situation  du  marché  monétaire 
semble  être  redevenue  momentanément  plus  aisée  :  les 
disponibilités  sont  plus  abondantes,  mais  on  estime 
que  cette  détente  n'est  que  passagère. 

La  Deutsche  Bank  porte  son  capital  de  180  à  200 
millions  de  marks. 

Dans  les  neuf  premiers  mois  de  l'année,  l'importa- 
tion s'est  élevée  à  5.030  millions  de  marks,  en  aug- 
mentation de  208  et  de  404  millions  par  rapport  à  la 
même  période  des  deux  années  précédentes  ;  l'exporta- 
tion s'est  élevée  à  4.111  millions,  en  augmentation  de 
253  millions  et  348  millions. 

Angleterre.  —  La  situation  de  la  Banque  d'Angle- 
terre n'a  pas  encore  motivé  une  élévation  du  taux  de 
l'escompte,  mais  on  doute  que  le  taux  de  4  0/0  puisse 
être  maintenu  encore  longtemps. 

La  valeur  des  produits  minéraux  extraits  en  1904 
est  estimée  à  97.477.639  livres;  en  1903,  elle  avait  été 
de  101.808.404  livres.  Cette  diminution  est  due  surtout 
à  la  diminution  du  prix  moyen  de  la  houille. 

Nous  publions,  page  508,  l'étude  semestrielle  de 
ÏEconomist  sur  les  Joint  Stock  Banks. 

Italie.  —  On  parle  beaucoup  de  la  possibilité  d'une 
crise  ministérielle,  M.  Fortis,  président  du  Conseil, 
laissant  lui-même  accréditer  ce  bruit.  En  tous  cas,  le 
ministre  des  Finances  serait  décidé  à  se  retirer,  ses 
collègues  n'ayant  pas  approuvé  son  projet  de  réforme 
des  impôts. 

Dans  les  neuf  premiers  mois  de  l'année  l'importa- 
tion a  été  de  1.506.078.000  lire,  en  augmentation  de 
129.330.000  sur  celle  de  la  même  période  de  1901  ;  l'ex- 
portation a  été  de  1.195.490.000  lire  en  augmenta- 
tion de  76.247.000. 

Suisse.  — Le  budget,  pour  1906,  prévoit  123  millions 
de  francs  aux  dépenses  et,  pour  solde,  un  déficit  de  . 
2.625.000  francs. 

En  1904,  l'importation  a  été  de  1.190  millions  de 
francs  et  l'exportation  de  880  millions  contre,  respec- 
tivement, 1.128  millions  et  874  millions  en  1903. 

Amérique.  —  Brésil.  Les  recettes  publiques  de  l'Etat 
d'Eepirito  Santo,  dans  le  premier  semestre,  a  été  infé- 
rieure de  677  contos  à  celle  qui  avait  été  prévue  au 
budget. 

Le  total  des  Dettes  de  l'Etat  est  de  18.259  contos. 

Chili.  —  Des_ troubles  graves  se  sont  produits  à  San- 
tiago :  leur  cause  est  sociale  et  non  politique. 

Le  Gouvernement,  pour  rétablir  complètement  le 
calme,  a  promis  de  lever  le  droit  d'entrée  sur  le  bétail. 

Etals-Unis.  —  Les  dépôts  et  comptes  courants  des 
principales  grandes  banques  des  Etats-Unis  s'élèvent  à 
999.596.000  liv.  st.,  soit  une  moyenne  de  111.066.000 
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pour  chacune.  En  Angleterre,  les  dépôts  des  grandes 
banques  s'élèvent  à  1.791.000.000  liv.  st.,   soit  une 
moyenne  de  L99.C00-0Q0  pour  chacune. 
La  situation  générale  du  pays  est  toujours  prospère. 

Mexique.  —  Nous  publions,  page  573,  le  bilan  men- 
suel des  banques  du  Mexique  au  31  août  dernier. 

Asie.  —  Nous  publions,  page  574,  une  étude  sur  le 
"régime  des  mines  au  Japon. 


FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  &  EXTRA  EUROPEENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ÉTAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  &»gIai»(oh.f:  25  fr.  20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f  2  fr.  50).. 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  1896  

Danemark  3  %  1891  

Espagne  EU.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. 
Hellénique  4  %  1887  (net  9fr.  40). 

Hollande  3  %  

Hongrie  j  r  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50).  • 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1888   

Portugal  3  %  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) 

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  i  %  amort.  1895  

Suéde  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  unifiée  4  %  .. 
—       Priorité  4  %  1890  


EXTRA-EUROPÉENS 


Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York). 

Haïti  5  %  1875   

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  
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La  Politique.  —  La  rentrée  des  Chambres.  —  La  séparation 
des  Eglises  et  de  l'Etat.  —  Le  voyage  de  M.  Loubet  en  Espagne. 

Le  rapporteur  du  budget  des  Cultes  pour  1906  a 
présenté  un  tableau  des  charges  financières  qui  incom- 
beront à  l'Etat  pendant  un  certain  nombre  d'années 
encore  après  la  séparation  des  Eglises  et  de  l'Etat. 
Ainsi  que  nous  l'avons  dit,  l'Administration  des  Cultes, 
sur  la  demande  de  la  Commission  du  Budget,  a  faitun 
relevé  approximatif  dont  voici  les  résultats  généraux. 

On  sait  que  la  loi  de  séparation  met  à  la  charge  de 
l'Etal  des  pensions  viagères  ou  des  allocations  tempo- 
raires suivant  le  cas. 

Les  pensions  viagères  sont  égales  aux  3/4  du  traite- 
ment pour  les  ministres  des  cultes  ayant,  au  moment 
de  la  séparation,  60  ans  d'âge  et  30  ans  de  services  et 
de  la  moitié  du  traitement  pour  les  ministres  des  cultes 
ayant  'iô  ans  d'âge  et  plus  de  20  ans  de  services. 

Et  outre,  la  loi  attribue  des  allocations  temporaires 
aux  ministres  des  cultes  âgés  de  moins  de  45  ans  qui 
continueront  à  remplir  leurs  fonctions  pendant  4  ans 
dans  les  communes  de  plus  de  1.000  habitants  et  pen- 
dant 8  ans  dans  les  communes  au-dessous. 

Diaprés  les  calculs  de  l'Administration,  le  service 
des  |M  iisions  viagères'  contera,  la  première  année, 
11.129. 445  francs  et  celui  des  allocations  temporaires 
1S. !):,()  iv.,  soit,  au  total,  29.500.385  IV.  Les  chiffres 
proposés  pour  le  budget  des  Cultes  de  1906,  pour  le 


traitement  des  ministres  des  cultes,  étant  de 37.441.800 
francs,  le  bénéfice  pécuniaire  de  la  séparation  sera  donc 
pour  l'Etat,  la  première  année,  de  7.900.000  francs.  Ce 
bénéfice  s'élèverait  même  à  8.280.000  francs  en  tenant 
compte  de  réductions  dans  les  services  de  la  direction 
des  cultes  résultant  de  la  séparation. 

Les  pensions  viagères  ne  disparaîtront  que  par  voie 
d'extinction,  tandis  que  les  allocations  temporaires 
disparaîtront  totalement  dans  huit  ans. 

A  l'expiration  de  la  huitième  année,  les  allocations 
temporaires  étant  supprimées  ainsi  qu'un  certain  nom- 
bre de  pensionnés  à  titre  viager,  la  charge  pour  l'Etat 
ne  sera  plus,  d'après  les  calculs  présumés,  que  de 
7.988.515  francs.  Elle  ira  en  décroissant  pendant  20  ans 
encore  et  ne  sera  plus,  à  l'expiration  de  la  28e  année, 
que  de  399.426  francs. 


Le  26  octobre,  le  Président  do  la  République  a  pris 
part  à  une  chasse  organisée  en  son  honneur  à  la  Casa  de 
Canipo.  L'après-midi,  après  avoir  assisté  à  une  course  de 
taureaux,  il  s'est  rendu  à  l'ambassade  de  France  où  les  mem- 
bres de  la  colonie  française  lui  «.ut  été  présentés. 

Au  sortir  do  l'ambassade,  le  Président  va  procéder  à  la  pose 
de  la  première  pierre  du  collège  français,  et  visiter  l'hôpital 
Sainl-Louis  des  Français:  il  rentre  au  palais,  goûter  en  com- 
pagnie du  Roi,  de  la  Reine  et  de  la  famille  royale  ;  il  fait  ses 
adieux  à  ses  illustres  botes  et  les  remercie  avec  effusion  de 
la  l'éception  splendide  qu'il  a  reçue  et  des  sentiments  de  sym- 
pathie si  vive  témoignés  par  la  nation  espagnole  et  son  Roi 
à  la  nation  française. 

Le  Président  accompagné  du  Roi  d'Espagne  s'est  ensuite 
rendu  à  la  station  d'Atocha  où  il  a  été  reçu  avec  le  même  hon- 
neur qu'à  l'arrivée. 

Avant  de  monter  dans  son  wagon,  le  Président  delà  Répu- 
blique serre  longuement  la  main  du  Roi  d'Espagne  et  échange 
encore  avec  lui  des  paroles  empreintes  de  la  plus  cordiale 
sympathie. 

A  six  heures  un  quart  le  train  présidentiel  se  met  en  mar- 
che vers  Lisbonne. 

La  Commission  sénatoriale  de  la  séparation  s'est  réunie 
le  27  octobre.  Le  Président  adonné  communication  d'un  contre- 
projet  de  M.  Gourju  tendant  à  transformer  les  établissements 
publics  du  culte  en  associations  privées  et  à  faire  des  biens 
mobiliers  et  immobiliers  des  menses,  fabriques  et  consistoires 
la  propriété  de  ces  associations. 

M.  Maxime  Lecomtoa  ensuite  repris  son  exposé.  MM.  Mau- 
rice Faure,  Guillier  et  de  Las  Cases  ont  présenté  des  obser- 
vations concernant  la  forme  des  commentaires  accompagnant 
quelques-uns  des  articles,  mais  aucun  changement  n'a  été 
apporté  aux  texte  lui-même. 

Finalement,  l'easemblc  du  rapport  a  été  approuvé  par 
12  voix  contre  2. 

Le  rapport  sera  déposé  sur  le  bureau  du  Sénat  le  jour  de 
la  l'entrée.  La  discussion  viendra  vers  le  9  ou  le  lOnovembre. 
L'urgence  sera  demandée. 

Le  train  présidentiel  est  arrivé  à  Lisbonne  le  27  octo-» 
bre  à  11  heures  du  matin.  Le  Roi  de  Portugal  a  reçu  le 
Président  de  la  République  à  la  gare  et  l'a  conduit  au  châ- 
teau de  Belem. 

A  huit  heures  a  lieu,  au  palais  d'Ajuda,  un  dîner  offert 
par  le  Roi  de  Portugal  en  l'honneur  du  Président  de  la 
République. 

A  la  fin  du  dîner,  le  Roi  porte  le  toast  suivant  au  Président 
de  la  République  : 

Monsieur  le  Président, 

.l'ai  le  plus  grand  plaisir  de  pouvoir  profiter  de  cette 
occasion  pour  vous  remercier,  au  nom  de  la  Heine,  au 
mien  et  au  nom  du  pays,  d'avoir  accepte  mon  invita- 
tion, et  vous  pouvez  être  sûr  que  je  le  fais  do  tout 
cœur  et  comme  un  vrai  et  loyal  ami. 

L'accueil  si  spontané  et  si  cordial  que  vous  avez 
reçu  aujourd'hui  doit  bien  vous  montrer  les  liens 
d'amitié  sincère  qui  existent  depuis  longtemps  entre 
nos  deux  pays,  lien  que  votre  visite  viendra  pour  sûr 
resserrer  encore  pour  le  bien  commun. 

Je  bois  à  la  santé  du  Président  de  la  République 
française,  au  bonheur  et  a  la  prospérité  du  beau  pays 
de  France. 
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M.  Loubel  répond  au  toast  du  Roi  et  s'exprima  en  ces 
termes  : 

Sire, 

J*ai  accepté  avec  un  véritable  plaisir  l'invitation  de 
Votre  Majesté.  Connaissant  ses  sentiments  et  ceux  de 
Sa  Majesté  la  Reine  pour  La  France,  j'étais  assuré  de 
trouver  à  Lisbonne  le  plus  sympathique  accueil. 

La  réception  que  Votre  Majesté  et  Sa  Majesté  la 
Reine  m'ont  faite,  ainsi  que  le  peuple  portugais,  m'a 
profondément  ému.  C'est  une  manifestation  éclatante 
qui  s'adresse  à  mon  pays  et  qui  aura  en  France  un  très 
grand  retentissement. 

La  France  a  toujours  eu  pour  le  Portugal  une  vive 
et  sincère  sympathie  qui  ne  peut  que  s  accroître.  Je 
forme  le  vœu  que  cette  visite,  qui  a  suivi  celle  que 
vous  avez  bien  voulu  faire  à  Paris,  contribue  à  res- 
serrer, s'il  est  possible,  les  liens  de  cordiale  amitié  qui 
unissent  les  deux  nations. 

C'est  de  tout  cœur  que  je  lève  mon  verre  en  l'hon- 
neur de  Sa  Majesté  le  Roi,  de  Sa  Majesté  la  Reine,  de 
Sa  Majesté  la  Reine  Maria-Pia,  de  toute  la  famille 
royale,  et  que  je  bois  à  leur  bonheur  et  à  la  grandeur 
et  à  la  prospérité  de  la  noble  nation  portugaise,  amie 
delà  République  française. 

•w».  M.  Rouvier,  président  du  Conseil,  a  pris  congé  do 
M.  Loubet  le  28  octobre  au  matin.  Le  Roi  de  Portugal  l'a 
envoyé  saluer  à  la  gare  par  deux  de  ses  aides  do  camp. 

M.  Rouvier,  qui  avait  eu  dans  la  journée  du  27  une  grande 
part  dans  les  ovulions,  a  été  l'objet  de  nouvelles  acclama- 
tions eu  allant  à  la  station  du  chemin  de  for. 

-»~».  Le  28  octobre,  le  Président  de  la  République  est  allé 
à  Cintra  et  est  rentré  à  Lisbonne  à  5  heures  du  soir,  il  s'est 
rendu  alors  à  la  Légation  do  Franco  où  il  a  reçu  la  colonie 
française. 

Après  un  diner  intime  au  palais  de  Belem,  M.  Loubet  s'est 
rendu  à  Cascaës  où  une  fête  de  nuit  était  donnée  en  son 
honneur. 

w».  Une  élection  législative  a  eu  lieu  le  29  octobre  à  Saint- 
Calais  (Sarlhe).  M.  Ajain,  radical,  a  été  élu  en  remplacement 
de  M.  Cavaignac,  décédé. 

w».  Le  21)  octobre,  après  avoir  rendu  visite  a  la  Munici- 
palité de  Lisbonne,  le  Président  de  la  République  s'est  rendu 
à  bord  du  LéOn-Gctmbettd,  où  il  recevait  à  déjeuner  la  famille 
royale. 

A  la  fin  du  déjeuner,  le  Président  de  la  République  se  lève 
et  porte  au  roi  de  Portugal  le  toast  suivant  que  les  convives 
écoutent  debout  : 
Sire, 

Au  moment  de  quitter  votre  beau  pays  dont  je 
conserverai  un  inoubliable  souvenir,  je  prié  Votre 
Majesté  d'agréer  mes  plus  vifs  remerciements  pour 
l'accueil  que  vous  ave/,  fait  au  Président  de  la  Répu- 
blique française. 

Ces  éclatantes  manifestations  de  sympathie,  aux- 
quelles s'est  associé  le  peuple  portugais  tout  entier, 
toucheront  profondément  la  France. 

Mieux  que  les  paroles,  elles  témoignent  des  senti- 
ments qui  animent  nos  deux  nations  amies- 
La  communauté  de  leur  origine,  la  similitude  de 
leurs  aspirations  vers  le  beau,  le  bien  et  le  juste  les 
expliquent.  L'échange  de  visites  qui  ont  donné  à  des 
relations,  déjà  anciennes,  un  nouvel  essor  les  confir- 
ment et  les  resserreront  chaque  jour  davantage. 

J'ose  espérer  que  Votre  Majesté  me  fera  bientôt  l'hon- 
neur et  le  plaisir  de  venir  l'attester  à  Paris. 

Ce  sera  une  des  joies  de  ma  magistrature  d'avoir 
contribué  ;'i  cette  bonne  et  cordiale  entente.  Aussi,  c'est 
de  grand  co  ur  qu'au  nom  du  Gouvernement  de  la 
République  et  de  la  nation  française  tout  entière,  je 
lève  mon  verre  en  l'innneur  de  Votre  Majesté,  de 
Sa  Majesté  la  Reine  Amélie,  de  la  famille  royale,  et 
que  je  bois  à  son  bonheur  personnel  et  à  la  grandeur 
de  la  nation  portugaise. 

La  musique  joue  l'hymne  portugais. 

Répondant  au  toast  île  M.  Loubet,  le  roi  de  Portugal  s'ex- 
prime en  ces  termes  : 


Monsieur  le  Président, 

Au  nom  de  la  Reine,  au  nom  de  ma  famille,  en  rnoh 
nom  personnel  et  au  nom  de  mon  pays,  je  vous  re- 
mercie de  tout  mon  co-ur  des  paroles  si  chaleureuses 
que  vous  venez  de  prononcer. 

L'accueil  que  vous  avez  reçu  partout  ici  vous  aura 
montré  la  vraie  et  sincère  amitié  qui  unit  nos  pays. 

La  si  aimable  invitation  que  vous  venez  de  me  faire, 
et  à  laquelle  j'espère  pouvoir  bientôt  nie  rendre,  ser- 
vira, j'en  suis  sûr,  à  resserrer  les  liens  d'amitié  sin- 
cère qui  existent  déjà  depuis  longtemps  entre  le  beau 
pays  de  France  et  le  Portugal. 

Je  bois  à  la  santé  du  Président  de  la  République 
française  et  au  bonheur  et  à  la  prospérité  de  la  France. 

La  musique  joue  la  Marseillaise. 

La  famille  royale  a  fait  ensuite  ses  adieux  à  M.  Loubet  et 
le  Léon-Gmnbetta  a  appareillé  pour  Marseille. 

-»~>-  Le  80  octobre,  les  Ministres  se  sont  réunis  en  Conseil 
de  Cabinet,  au  Ministère  des  Affaires  étrangères,  sous  la 
présidence  de  M.  Rouvier. 

Le  Conseil  s'est  entretenu  des  diverses  questions  soulevées 
par  la  reprise  des  travaux  parlementaires. 

-w»-  La  session  extraordinaire  de  1905  a  été  ouverte  le 
30  octobre. 

Le  Sénat  a  réglé  son  ordre  du  jour  et  a  décidé  de  se  réunir 
aujourd'hui  vendredi. 

-wv  Au  l'alais-Bourbon,  la  formalité  du  règlement  de 
l'ordre  du  jour  s'est  opérée  très  rapidement,  tout  le  monde 
étant  d'accord  pour  reconnaître  que  le  vote  du  budget  et  les 
retraites  ouvrières  doit  avoir  le  pas  sur  toutes  les  autres 
questions. 

La  Chambre  a  décidé  de  siéger  trois  fois  par  semaine,  le 
malin,  pour  discuter  les  retraites  ouvrières.  En  outre,  elle 
tiendra  chaque  semaine,  dans  la  matinée,  une  quatrième 
séance  qui  sera  spécialement  consacrée  à  l'examen  des  lois 
agricoles. 

£n  ce  qui  concerne  les  interpellations,  il  a  été  convenu, 
d'un  commun  accord,  que,  comme  par  le  passé,  les  séances 
du  vendredi  leur  seraient  réservées. 

La  Chambre  n'étant  pas  en  état  d'aborder,  avant  le  6  no- 
vembre, l'examen  du  budget,  tous  les  rapports  de  la  Com- 
mission n'étant  pas  en:oro  distribués,  elle  a,  aussitôt  après 
avoir  réglé  son  ordre  du  jour,  repris  la  discussion  du  projet 
d'amnistie  qui,  comme  on  s'en  souvient,  avait  été  brusque- 
ment interrompue  au  mois  de  juillet  dernier.  Le  projet  a  été 
adopté,  tel  qu'il  est  sorti  des  délibérations  du  Sénat  par  541 
voix  contre  ô. 

-v~v  Le  31  octobre,  la  Chambre,  après  avoir  repoussé  l'ur- 
gence sur  une  proposition  concernant  la  revision  des  lois 
constitutionnelles,  a  commencé  la  discussion  du  projet  de  loi 
relatif  au  gaz  à  Paris. 

Le  Léon-Gambella  ayant  à  bord  le  Président  de  la 
République  est  arrivé  à  Marseille  le  1"  novembre  dans  la 
matinée.  M.  Loubet  a  pris  de  suite  place  dans  le  train  spécial 
qui  l'a  ramené  directement  à  Paris  où  il  est  arrivé  à  6  h.  45 
du  soir. 
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QUESTIONS   DU  JOUR 


LA  GRÈCE  ACTUELLE 

AU  POINT  DE  VUE 

ÉCONOMIQUE  ET  FINANCIER 

{Suite)  (1) 

VI 

La  Question  du  Change  (Salle) 

C'est  le  gros  chiffre  de  la  dette  extérieure  hel- 
lénique et  la  grande  importance  du  déficit  com- 
mercial qui  rendraient  aléatoire  et  incertaine 
toute  nouvelle  expérience  de  suppression  du 
cours  forcé  en  Grèce,  malgré  une  balance  fi- 
nancière en  équilibre. 

La  reprise  des  paiements  en  or  ne  pourrait, 
eu  effet,  y  être  réalisée  avec  quelque  certitude 
de  succès,  que  si  l'excédent  des  recettes  d'ordre 
étranger  atteignait  un  chiffre  suffisamment 
élevé  pour  pouvoir  solder  les  achats  annuels  de 
titres  de  la  dette  extérieure  pour  le  compte  in- 
digène, et  faire  face  aux  brusques  relèvements  du 
déficit  commercial,  provoqués  par  une  série  de 
mauvaises  récolles,  ou  par  l'accentuation  de  La 
mévente  des  raisins  secs. 

Certes,  les  observations  que  j'ai  formulées  dans 
les  chapitres  précédents  indiquent  qu'il  serait  fa- 
cile de  réduire  très  sensiblemem  et  très  rapi- 
dement le  déficit  commercial  de  la  Grèce  :  Le 
résultat  dépend  absolument  de  la  politique  éco- 
nomique que  le  gouvernement  et  la  Chambre 
des  députés  suivront  à  l'égard  des  producteurs 
de  la  Thessalie  et  du  Péloponèse  et  aussi  du 
niveau  auquel  le  change  grec  pourra  être  main- 
tenu. 

11  est,  en  effet,  indéniable  que  la  très  forte 
baisse  de  l'agio  de  l'or  survenue  depuis  moins 
d'un  an  —  car  cet  agio,  qui  est  aujourd'hui  à  125 
valait  encore  139  au  commencement  d'août  de 
l'année  dernière  —  a  déjà  porté  un  grand  préju- 
dice à  l'industrie  et  à  l'agriculture  indigènes. 

I]  ne  s'agit  plus  ici  de  théorie  sur  les  avantage? 
nu  les  inconvénients  de  la  dépréciation  de 
l'unité  monétaire  nationale  :  Ce  sont  des  faits 
que  personne  ne  conteste  plus  à.  Athènes  :  ni 
dans  les  légations,  ni  dans  les  banques,  ni  dans 
les  administratians,  ni  surtout  à  la  Chambre  de 
commerce  française  d'Alhênes-Pirée,  dont  tous 
les  membres  sont  admirablement  placés  pour 
connaître  la  vérité. 

Il  y  a  seulement  trois  ans,  100  francs  de  pro- 
duits grecs  vendus  à  l'étranger  —  minerais,  rai- 
sins secs,  ou  produits  agricoles  —  permettaient 
de  solder,  en  Grèce,  163  drachmes  de  dépenses 
d'ordre  indigène.  Aujourd'hui,  la  puissance  de 
[feuemenl  dos  mômes  100  francs  d'or  n'est  plus 
que  de  125  drachmes  sur  toute  l'étendue  du 
territoire  hellénique  :  Voilà  un  premier  fait. 


/I"  Voir  YE  onomiste  Euroc'en.  tt"  702  à.  705,  707  ;ï  709, 
711,  718  à  720. 


Comment  les  producteurs  qui  ont  à  payer  les 
mêmes  salaires  à  leurs  ouvriers,  les  mômes  im- 
pôts à  l'Etat,  les  mêmes  frais  de  transport  aux 
chemins  de  fer  indigènes,  peuvent-ils  s'y  pren- 
dre pour  résister  aux  effets  d'une  pareille  diffé- 
rence ?  En  améliorant  les  conditions  générales 
de  leur  exploitation  et  en  réduisant  leurs  prix 
de  revient,  répond  la  science  économique  !  Mal- 
heureusement, ce  n'est  là  qu'un  conseil  banale- 
ment platonique,  car  c'est  surtout  par  une  réduc- 
tion des  salaires  que  la  baisse  des  prix  de  revient 
pourrait  être  obtenue...  et  cette  réduction  des 
salaires,  qu'il  serait  probablement  impossible 
d'appliquer  dans  les  grands  pays  industriels  de 
l'Europe,  n'est  pas  plus  réalisable  en  Grèce  : 
simplement  parce  que  le  taux  des  salaires  agri- 
coles et  industriels  y  est  tellement  bas,  que 
toute  réduction  —  à  moins  de  rétablir  l'esclavage 
en  Grèce  —  risquerait  de  doubler  ou  de  tripler 
l'émigration  ouvrière  hellénique,  déjà  beaucoup 
trop  importante. 

Mais  la  baisse  rapide  du  change  grec  a  pro- 
voqué un  second  phénomène  économique  qui 
est  au  moins  aussi  préjudiciable  pour  les  pro- 
ducteurs indigènes  que  le  précédent,  En  1902, 
avec  le  change  de  163,  une  somme  de  100  drach- 
mes ne  permettait  d'acheter  que  61  fr.  35  de 
marchandises  étrangères.  A  l'heure  actuelle,  le 
change  grec  étant  à  125,  les  mêmes  100  drach- 
mes ont  une  puissance  d'achat  extérieur  de 
80  francs,  soit  une  différence  en  plus  de  18  fr.  65 
ou  30  %. 

C'est  absolument  comme  si  la  valeur  de  toutes 
les  marchandises  étrangères  importées  en  Grèce  : 
blé,  sucre,  coton  en  laine,  filets  de-  colon,  coton- 
nades, tissus  divers,  produits  chimiques,  objets 
manufacturés,"  etc..  avait  brusquement  baissé 
de  30  %...,  la  qualité  de  ces  marchandises  restant 
absolument  identique  à  ce  qu'elle  était  dans  le 
passé. 

Ce  fait,  qui  est  évidemment  favorable  à  la  con- 
sommation locale  —  puisque  une  même  somme 
lui  permet  d'acquérir  30  %  de  marchandises  de 
plus  qu'en  1902  —  est  cependant  désastreux  pour 
les  intérêts  généraux  du  pays,  parce  qu'il  met 
en  jeu  l'existence  même  de  l'agriculture  et  de 
l'industrie  nationales. 

Quel  est  le  -producteur  français,  anglais,  alle- 
mand ou  américain  qui  pourrait  lutter  contre 
une  concurrence  étrangère  ayant  cette  nouvelle 
arme  à  sa  disposition  ?  C'est  cependant  la  lutte 
que  les  producteurs  helléniques  sont  obligés  de 
soutenir  depuis  trois  ans  ;  à  chaque  nouvelle 
chute  du  change  leur  situation  s'aggrave  et  on 
s'explique  ainsi  leurs  lamentations  et  leurs 
craintes  de  l'avenir. 

La  baisse  continue  du  change  grec  et  la  pers- 
x  pective  de  son  retour  au  pair  soulève  donc  deux 
giandes  questions  contradictoires  :  celle  des 
consommateurs  et  celle  des  producteurs  !  Est-il 
préférable,  dans  l'intérêt  général  du  pays,  de 
s'orienter  vers  la  première,  c'est-à-dire  de  faci- 
liter par  des  mesures  Qnancièrcs  et  des  actes 
législatifs  la  baisse  de  l'agio  et  de  viser  la  sup- 
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pression  du  cours  forcé  en  maintenant  à  l'étalon 
monétaire  grec  son  anciene  valeur  de  1  dr.  = 
i  franc  d'or  ?  Ou  vaut-il  mieux,  pour  le  môme 
intérêt  général,  chercher  à  stabiliser  d'abord  le 
change  à  un  certain  niveau  et  revenir  ensuite 
au  régime  de  la  saine  monnaie  en  réduisant  l'an- 
cienne valeur  de  l'étalon  monétaire  comme  l'ont 
fait  récemment  l'Autriche-Hongrie,  les  Indes  an- 
glaises, la  Russie,  le  Japon,  le  Mexique  et  divers 
pays  de  l'Amérique  du  Sud. 

C'est  un  problème  très  grave  et  très  complexe 
que  je  n'ai  ni  les  moyens,  ni  l'intention  de  résou- 
dre. C'est  au  gouvernement  hellénique  qu'il  ap- 
partient d'en  faire  étudier  tous  les  éléments  ;  et  ce 
n'est  qu'après  une  enquête  approfondie  au  cours 
de  laquelle  toutes  les  questions  en  présence  se- 
ront attentivement  examinées,  que  le  Parlement 
pourra  choisir,  en  parfaite  connaissance  de 
cause,  la  solution  la  plus  conforme  à  l'ens  unlk-. 
des  intérêts  nationaux. 

* 

*  * 

Mais  il  y  a  cependant  un  point  sur  lequel,  dès 
maintenant,  tout  le  monde  est  d'accord  :  c'est  la 
nécessité  de  réduire,  dans  la  limite  du  possible 
et  dans  le  plus  bref  délai,  l'importance  des  fluc- 
tuations du  change  qui  bouleversent  à  chaque 
instant  les  conditions  de  la  production  et  du 
commerce  helléniques.  Mais  comment  atteindre 
ce  résultat  sans  résoudre  la  question  monétaire 
elle-même,;  c'est-à-dire  sans  fixer  la  valeur  de 
l'étalon  légal  et  sans  adopter  les  moyens  finan- 
ciers pouvant  permettre  une  stabilisation  rela- 
tive de  l'agio  de  l'or  ?  Posé  dans  ces  termes,  le 
problème  est  insoluble,  car  la  stabilisation  — 
même  relative  —  ne  peut  être  obtenue  que  par 
des  opérations  d'achat  ou  de  vente  d'or,  opéra- 
tions dont  quelqu'un  (Trésor  ou  Banque  natio- 
nale), devrait  nécessairement  endosser  la  res- 
ponsabilité. 

La  Banque  nationale,  qui  est  dirigée  par  des 
hommes  d'une  compétence  incontestable  en  ma- 
tière monétaire,  refuserait  très  certainement  de 
tenter  l'expérience  aux  risques  et  périls  de  ses 
actionnaires...  et  ce  serait  une  folie  que  de  con- 
seiller au  gouvernement  hellénique  de  s'engager 
dans  une  pareille  aventure  qui  le  conduirait,  iné- 
vitablement, à  un  gros  emprunt  extérieur  :  opé- 
ration que  l'état  actuel  des  finances  helléniques 
lui  fait  un  devoir  d'éviter. 

Mais  ce  ([lie  l'on  pourrait  faire,  si  on  recon- 
naissait vraiment  —  ce  que  j'incline  personnel- 
lement à  croire  —  que  la  baisse  du  change  grec 
au-dessous  d'une  certaine  limite  porterait  un 
très  sérieux  préjudice  aux  intérêts  du  pays  con- 
sidérés dans  leur  ensemble,  ce  serait  de  fixer 
légalement  cette  limite  par  un  procédé  très  sim- 
ple, très  facile  a.  appliquer  et  qui  n'engagerait  ni 
la  responsabilité  pécuniaire  du  Trésor,  ni  celle 
de  la  Banque  nationale. 

Supposons  qu'on  veuille  empêcher  le  change 
grec  de  baisser,  par  exemple,  au-dessous  de  125. 
Pour  obtenir  infailliblement  ce  résultat —  môme 


si  une  augmentation  considérable  des  éléments 
de  l'actif  de  la  balance  financière  de  la  Grèce  ve- 
nait agir  très  énergiquement  sur  le  change,  dans 
le  sens  de  la  baisse  —  il  suffirait  de  faire  voler 
par  le  Parlement  hellénique  une  loi  décidant  : 

1°  Que  la  nouvelle  unité  monétaire  hellénique 
sera  la  drachme  d'or  ; 

2°  Que  25  de  ces  drachmes  d'or  auront  une  va- 
leur légale  équivalente  à  un  napoléon  d'or,  c'est- 
à-dire  que  la  nouvelle  drachme  aura  un  poids 
d'or  fin  égal  à  la  25e  partie  de  l'ancienne  pièce 
d'or  grecque  de  20  drachmes,  pesant  6  grammes 
4516  d'or  fin  au  titre  900  millièmes  ; 

3°  Que  la  frappe  des  pièces  d'or  nouvelles  (pe- 
sant 6  gr.  4516  au  titre  900  millièmes  et  valant  25 
drachmes  nouvelles),  sera  libre  et  illimitée  en 
Grèce  et  que  ces  pièces  y  auront  cours  forcé  pour 
toute  somme  à  raison  de  25  drachmes  par  pièce  ; 

4°  Que  le  cours  {orcé  sera  également  accordé, 
en  Grèce,  aux  pièces  d'or  de  20  francs  de  toutes 
les  effigies, pour  la  même  valeur  de  25  drachmes, 
à  la  condition  que  ces  pièces  pèseront  6  gr.  4516 
d'or  fin  au  titre  900  millièmes. 

Avant  d'examiner  les  conséquences  de  cette 
loi,  voyons  les  deux  questions  subsidiaires 
que  le  gouvernement  hellénique  devrait  d'abord 
résoudre  pour  pouvoir  l'appliquer  : 

1°  La  Grèce  devrait  sortir  de  l'Union  latine.  En 
effet,  changeant  la  base  de  son  système  moné- 
taire et  passant  à  l'étalon  d'or,  elle  serait  dans  la 
nécessité  de  liquider  sa  situation  à  l'égard  des 
autres  pays  contractants  :  France,  Belgique, 
Suisse  et  Italie. 

La  Grèce,  entre  1867  et  1885,a  frappé  15.462.865 
drachmes  de  pièces  de  5  drachmes  d'argent,  au 
titre  900  millièmes,  et  10.800.000  drachmes  de  piè- 
ces de  2  drachmes,  1  drachme  et  50  lepta,  au 
titre  de  835  millièmes.  Soit,  au  total,  26.262.865 
drachmes.  Toutes  ces  pièces  sont  aujourd'hui 
dans  les  quatre  pays  ci-dessus  (surtout  en 
France)  :  la  Grèce  sortant  de  l'Union  latine 
devrait,  dans  un  délai  de  deux  à  trois,  ans,  re- 
prendre cette  monnaie  au  pair  de  l'or. 

Mais  la  nouvelle  loi  ne  modifiant  ni  le  titre,  ni 
le  poids  des  pièces  d'argent  grecques,  le  gou- 
vernement nellénique  les  mettrait  en  circulation 
en  remplacement  des  petites  coupures  de  5,  2  et 
1  drachmes.  La  valeur  de  ces  coupures  était,  au 
31  décembre  1904,  de  8.807.305  drachmes  de  bil- 
lets de  5  drachmes  et  de  11.250.000  drachmes  de 
billets  de  2  et  1  drachmes,  soit,  au  total,  20  mil- 
lions 57.305  drachmes. 

Or,  il  est  vraisemblable  qu'à  la  liquidation 
il  ne  sera  pas  présenté,  à  la  Grèce,  pour  plus  de 
20  millions  de  drachmes  sur  les  26.262.865 
drachmes  frappées  à  l'éffigie  du  roi  Georges  Ier. 
car  les  recensements  monétaires  effectués  en 
France  depuis  une  vingtaine  d'années  prouvent 
que  plus  de  20  %  des  frappes. françaises  ont  dis- 
paru de  la  circulation. 

S'il  en  était  ainsi,  pour  les  pièces  grecques,  le 
gouvernement  hellénique  n'aurait  qu'à  repren- 
dre 20  millions  de  drachmes,   c'est-à-dire  la 
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somme  nécessaire  pour  retirer  de  la  circulation 
fiduciaire  les  coupures  de  5,  2  et  1  drachmes. 

Il  est  vrai  que  l'opération  nécessiterait  un  em- 
prunt d'une  vingtaine  de  millions  de  francs  ; 
mais  cet  emprunt,  ayant  le  grand  avantage  de 
débarasser  la  circulation  de  20  millions  d'affreu- 
ses petites  coupures  qui  sont  si  désagréables  à 
manier,  et  de  diminuer  d'autant  la  dette  de  l'Etat 
à  cours  forcé,  pourrait  être  gagé  par  les  2  mil- 
lions de  drachmes  que  la  C.  F.  L  affecte  chaque 
année  au  retrait  des  billets,  conformément  à  l'ar- 
ticle 30  de  la  loi  du  Contrôle. 

2°  La  Grèce  devrait  nécessairement  obtenir 
l'adhésion  des  six  puissances  médiatrices  repré- 
sentées à  la  C.  P.  L  en  raison  de  l'article  30  de 
la  loi  du  contrat  ci-dessus  rappelé,  et  de  l'ar- 
ticle 5  du  Règlement  de  la  dette  qui  attribue  au 
service  de  l'ancienne  dette  extérieure  —  ainsi 
que  nous  l'avons  expliqué  au  troisième  chapitre 
—  60  %  de  l'économie  que  la  baisse  du  change 
au-dessous  de  165  procure  pour  obtenir  9  mil- 
lions de  francs  d'or  avec  la  conversion  des 
14.850.000  drachmes  affectées  comme  minimum 
au  service  de  l'ancienne  dette  en  or. 

Cette  disposition  de  l'article  5  est  certainement 
l'une  des  clauses  les  plus  dures  du  régime  du 
Contrôle  car  elle  enlève  à  la  Grèce  toute  son  indé- 
pendance au  point  de  vue  monétaire  ;  de  sorte 
que  même  si  le  gouvernement  et  le  Parlement 
helléniques  reconnaissant  là  nécessité  absolue 
de  régulariser  la  valida  de  la  Grèce,  voulaient 
procéder  à  cette  régularisation  d'après  le  principe 
appliqué  en  Autriche-Hongrie  et  en  Russie  :  ils 
se  heurteraient  à  l'opposition  d'ailleurs  très  légi- 
time de  la  C.  P.  L 

IL  faudrait  donc,  avant  tout,  engager  des  négo- 
ciations avec  les  puissances  médiatrices  pour  re- 
viser l'Arrangement  financier  de  1898  ;  et  comme 
je  le  disais  à.propos  de  l'article  6  du  même  Règle- 
ment, relatif  au  partage  des  excédents  des  reve- 
nus concédés,  cette  revision  pourrait  facilement 
s'effectuer  à  l'avantage  des  deux  parties.  C'est 
une  simple  question  d'intérêts  à  débattre  et  à 
solutionner  aimablement. 

[A  suivre.)  Edmond  Théry. 


Le  Commerce  de  la  France  en  1904 


lin  attendant  ta  publication  du  Tableau  général  du 
commerce  de  In  France  en  1901,  M-,  Alfred  Picard,  pré- 
sident de  la  Commission  permanente  des  valeurs  de 
douane,  vient  d'adresser  au  Ministre  du  Commerce  son 
rapport  sur  les  échanges  effectués  pendant  cette  année. 

En  1904,  le  commerce  extérieur  de  la  France  (com- 
merce'spécial-)  a  porté  sur  une  valeur  totale  de  8.953 
millions  ;  il  était,  en  1899,  de  8.071  millions;  en  1900, 
de  8.807  millions;  en  1901,  de  8.383  millions  ;  en  1902, 
de  8,646  millions;  en  1903,  de  9.053  millions.  Ainsi 
l'année  lOO'i  accuse,  par  rapport,  aux  résultats  de 
l'année  précédente,  une  légère  diminution,  fille  est  due 
exclusivement  à  l'importation,  comme  en  témoigne  le 
tableau  suivant  : 

1908  1904       Dirr.cn  1904 

Milliers  «le  francs 

Importations   4.801.205     1.r02.:ii3  —898.893 

Exportations   4.:>r>-i.-.'.v»    '1.450. 956    ■+■  vm  ?ui 

Bxoé&enl  des  Lnqtorb*,       548.950        5L8W    —  100.101 


Les  exportations  se  sont  donc  accrues  de  198  mil- 
lions, alors  que  les  entrées  diminuent  de  298  millions. 

La  répartition  des  marchandises  entre  les  trois 
grandes  catégories  de  la  statistique  douanière  s'établit 
comme  suit  : 

1908  1!K34      Difif.cn  1904 

Itttpm'tations  Milliers  de  francs 

Gbjôts^oYalimentatiOBi.  Oui. 577  817.  '218  —1444359 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   3.020.702     2.853.035     —  167.067 

Objets  fabriqués   818.926       832.U60     +  18.134 

4.801.205     4.502.313     —  208. 8!  12 


1903  1904  Dift.enl904 

Exportations  Milliers  de  francs 

Objets-  d'alimentation. .  063.064  693.261  -f  30.197 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie                     1.175.099  1.220  872  +  45.173 

Objets  fabriqués                2.H3.'i'.>2  2.536.8*}  -f  123.331 

4.252.25:.  'i.  50. 956  +  198.701 


Au  point  de  vue  des  valeurs,  on  enregistre  :  1°  poul- 
ies objets  d'alimentation,  une  diminution  de  15.01  0/0 
à  l'entrée  et  une  augmentation  de  4.55  0/0  à  la  sortie  ; 
2°  pour  les  matières  nécessaires  à  l'industrie,  unedimi- 
mition  de  5.55  0/0  à  l'entrée  et  une  augmentation  de 
3.84  0/0  à  la  sortie  ;  3°  pour  les  objets  fabriqués,  une 
augmentation  de  1.60  0/0  à  l'entrée  et  de  5  11  0/0  à  la 
sortie. 

Après  avoir  publié  les  résultats  particuliers  de  la 
France,  la  Commission  des  valeurs  en  Douane  examine 
les  variations  du  commerce  extérieur  des  principaux 
pays,  au  cours  de  la  dernière  période  décennale. 

Pendant  l'année  1903,  le  commerce  extérieur  s'est 
accru,  en  Allemagne,  de  703  millions  3  ou  52  O/OO  ;  dans 
la  I  République  Argentine,  de  496  millions 5 ou  282  0/00  ; 
en  Angleterre,  de  491  millions  7  ou  22  0/00  ;  au  Japon, 
de  216  millions  5  ou  139  pour  mille;  en  Autriche-Hon- 
grie, de  130  millions  1  ou  33  0/00;  en  Egypte,  de 
131  millions  6  ou  140  0/00  ;  aux  Etats-Unis,  de  87  mil- 
lions ou  7  0/00;  en  Suisse,  de  50  millions  2  ou  21  pour 
mille  ;  au  Canada,  de  14  millions  4  ou  6  pour  mille;  en 
Grèce,  de  5  millions  6  ou  25  pour  mille. 

Au  contraire,  il  v  a  eu  réduction  en  France  de 
100  millions  2  ou  11  0/00. 

Les  renseignements  font  défaut  pour  la  Belgique,  le 
Danemark,  l'Espagne,  l'Italie,  la  Norvège,  l'Empire 
ottoman,  les  Pays-Bas,  le  Portugal,  la  Roumanie,  la 
Russie,  la  Serbie,  la  Suède,  le  Cap,  le  Mexique,  l'Uru- 
guay, la  Chine,  les  Indes  anglaises,  les  Indes  néerlan- 
daises, la  Confédération  australienne. 

Si  l'on  envisage  la  période  qui  s'achève,  on  constate 
que,  depuis  1895,  le  commerce  extérieur  total  s'est 
développé  dans  tous  les  pays. 

Le  progrès  des  exportations  a  été  supérieur  à  celui 
des  importations  aux  Etats-Unis,  en  France  et  dans  ta 
République  Argentine.  Un  fait  inverse  s'est  produit  en 
Angleterre,  en  Allemagne,  au  Canada,  au  Japon,  en 
Egypte,  en  Suisse  et  en  Grèce.  Il  existe  un  parallé- 
lisme presque  complet  entre  les  deux  mouvements  en 
Autriche-Hongrie. 

En  France,  tandis  que,  pendant  la  dernière  période 
décennale,  les  exportations  augmentaient  de  1.077  mil- 
lions, les  importations  s'élevaient  seulement  de  782  mil- 
lions. 

Etudions  maintenant  les  variations  de  nos  échanges 
avec  les  principaux  pays  de  provenance  e1  de  destina- 
tion. 

Do  1895  à  1001,  les  Etats-Unis,  l'Allemagne,  les  Indes 
anglaises,  la  République  Argentine,  ta  Chine,  l'Italie, 
la  Suisse,  l'Angleterre,  le  Japon,  l'Egypte,  la  Tunisie, 
la  Russie  la  Belgique,  l'Australie,  la  Suède,  le  Chili, 
les  Pays-Bas,  ont  augmenté  leurs  envois  en  France, 
alors  que  l'Espagne,  l'Algérie,  l'Autriche-IIongrie,  la 
Turquie  et  le  Brésil  réduisaient  les  leurs. 

Notre  exportation  a  progressé  vers  l'Allemagne, 
l'Angleterre,  la  Belgique,  l'Algérie,  La  Suisse,  L'Italie, 
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l'Indo-Chinc,  la  Tunisie,  la  République  Argentine,  les 
Pays-Bas,  l'Espagne,  tandis  qu'elle  diminuait  vers  les 
Etats-Unis  et  légèrement  vers  la  Turquie. 

La  France  a  vu  croître,  pendant  la  même  période 
décennale,  l'ensemble  de  ses  échanges  avec  l'Allema- 
gne, l'Angleterre,  la  Belgique,  les  Etats-Unis,  la  Suisse, 
les  Indes  anglaises,  la  République  Argentine,  l'Algérie, 
l'Italie,  rînaorChioie,  la  Tunisie,  la  Ghinej  La  Russie, 
L'Autriche-Hongrie,  les  Pays-Bas.  Ea  revanche,  un 
abaissement  s'est  manifesté  du  côté  de  l'Espagne,  du 
Brésil  et  de  la  Turquie. 

Parmi  les  nations  qui»  actuellement,  nous  prennent 
plus  de  marchandises  qu'elles  ne  nous  en  envoient,  il 
faut  citer  l'Angleterre,  la  Belgique,  la  Suisse,  l'Alle- 
magne, l'Algérie,  l'Italie,  l'Indo-Chine  et  la  Tunisie. 
Au  contraire,  nous  achetons  plus  que  nous  ne  vendons 
aux  Etats-Unis,  aux  Indes  anglaises,  à  la  République 
Argentine,  à  la  Russie,  à  la  Chine,  au  Japon,  à  la  Con- 
fédération australienne,  à  la  Suède,  à  l'Espagne,  au 
Chili,  au  Brésil,  à  la  Turquie,  à  l'Aulriche-Hongrie,  à 
l'Egypte,  aux  Pays-Bas. 

Le  rapport  de  M.  Picard  contient,  comme  l'année 
dernière,  des  indications  intéressantes  sur  la  part 
spéciale  des  colonies  françaises  et  des  pays  de  protec- 
torat dans  notre  commerce  extérieur.  [ 

Le  tableau  suivant,  que  nous  lui  empruntons,  nous 
donne,  pour  les  périodes  quinquennales  1895-99  et 
1900-1904,  la  répartition  de  nos  entrées  et  de  nos  sor- 
ties entre  l'ensemble  des  pays  étrangers  et  celui  des 
colonies  ou  pays  de  protectorat  : 

Commerce  extérieur  de  la  France  entre  l'ensemble  des  pays 
étranger*  et  celui  des  colonies  et  pays  de  protectorat  : 

Importations  Exportations 


des                         pour  les  pour 

pays      dos                pays  les 

Années        tolalrs  étrang.  colonies  totales  étrang.  colon. 

(Millions  de  francs; 

1895                   3.720     3.310      410     3. 274     3.041  327 

1896                    3.799     3.440      359     3.400     3.055  346 

1897                    3.956     3.557      399     3.598     3.240  358 

1898                   4.473     4.060      413     3.511     3.119  392 

1899                    4.518     4.047      471     4.153     3.677  475 


Totaux   20  465  18.414  2.051  18.036  16.138  1.898 

Moy.  quinq'".  4.093  3.683  410  3.607  3.228  380 

1900    4.693  4.334  364  4.109  3.631  478 

1901   4.339  3.969  401  4.013  3.503  510 

1902   4.394  3.910  484  4.252  3.741  512 

1903   4.801  4.297  503  4.252  3.745  506 

1904    4.502  4.015  487  4.451  3.893  558 


totaux   22.765   20.525   2.240   21.077   18.513  2.564 

Moy.  quinq1'.     4.552     4.105      448     4.215     3.703  513 


Nos  échanges  avec  les  colonies  et  les  pays  de  protec- 
torat se  développent  régulièrement.  La  plus-value  de 
la  période  quinquennale  1900-1904  par  rapport  à  la 
période  1895-1899  est,  en  effet,  de  22  0/0. 

Si  la  valeur  absolue  de  nos  importations  en  prove- 
nance des  colonies  et  pays  de  protectorat  augmente,  la 
part  proportionnelle  correspondante  dans  l'ensemble 
de  nos  entrées  reste  constante  et  accuse  même  une 
tendance  à  la  diminution  :  10.02  0/0  de  1895  à  1899  et 
9.84  0/0  de  1900  à  19114.  Le  mouvement  inverse  béné- 
ficie d'un  accroissement  non  seulement  absolu,  mais 
encore  proportionnel  :  10.52  0/0  de  1895  à  1899  et 
12.16  0/0  de  1900  à  1904. 

Le  tableau  suivant  indique,  pour Tes  trois  dernières 
années,  la  valeur  de  nos  achats  et  celle  de  nos  ventes 
dans  chacune  des  colonies  et  chacun  des  pays  de  pro- 
tectorat : 


Part  des  Colonies  et  P&yt  de  proteotorai  dans  le  Ccannuàte 
extérieur  de  la  France 
(Valeur  en  millions  de  francs) 
Importations 


Colonies.  eUpays  de  protectorat  1902  1903  1904 

Algérie   253.7  262.8  233.8 

Indo-Chine  française   49.3  30.9  52.8 

SaintrPierre  et  Miquelon   39.4  30.4  29  8 

Tunisie-   26.7  51.4  52.8 

Sénégal   24.0  S2.0  30.9 

Etablissements  français  dans  l'Inde.  23.7  17.2  20.0 
Etablissements  de  la  <  ï>l«'  occidonla  !<■ 

d'Afrique   15.3  16.6  18.4 

Martinique   14.5  13  6  10.5 

Ile  de  la  Réunion   11.1  15.6  14.6 

Etablissements  français  eu  Océauie  : 

Nouvelle-Calédonie   10.7  9.5  7.8 

Autres  établissements   0.8  0.6  0.5 

Guadeloupe   9.7  15.2  11  5 

Madagascar   2.2  2.7  5.6 

Guyane  française   2.0  4.2  2  5 

Marotte   0.9  1 .0  0  7 

Xossi-Bé   0.1  0.1  0.1 

Totaux   484.1  503.8  4N7.4 


Exportations  1902  1903  1904 

Algérie   269.1  286.7  314.9 

Imlo-Chine  française   73.7  62.0  61.6 

Tunisie   42.6  45  9  57.5 

Madagascar   35.5  27.3  23.5 

Sénégal   23.7  1>.3  34.9 

Etablissements  de  la  Cote  occidentale 

d'Afrique   11.6  11.7  12.6 

Martinique  •   10.5  10.2  9.8 

Guyane  française   9.9  8.7  11.5 

Guadeloupe    9.1  8.9  8.3 

Etablissements  français  en  Océanie  : 

Nouvelle-Calédonie   8.8  7.8  7.2 

Autres  établissements   0.7  0.6  0.6 

Ile  de  la  Réunion   7.5  10.8  4.7 

Saint-Pierre  et  Miquelon   6.1  6.2  7.3 

Etablissements  français  dans  l'Inde.  1.5  18  2.0 

Nossi-Bé   '    1.2  1.4  0.8 

Mayolte   0.2  04  04 


Totaux   511.7     506.7  557.6 


Abstraction  faite  des  colonies  avec  lesquelles  la  mè- 
tropo'e  n'entretient  qu'un  commerce  insignifiant,  il  y 
a  excédent  de  nos  exportations  sur  nos  importations 
pour  l'Algérie,  Madagascar,  l'Indo-Chine,  la  Guyane, 
la  Tunisie,  le  Sénégal,  Nossi-Bé,  et,  au  contraire,  ex- 
cédent des  importations  pour  Saint-Pierre  et  Miquelon, 
l'Inde,  la  Réunion,  les  établissements  de  la  Côte  occi- 
dentale d'Afrique,  la  Guadeloupe,  la  Nouvelle  Calé- 
donien la  Martinique,  Mayotte. 

Les  possessions  qui  tiennent  le  premier  rang  au 
point  de  vue  de  notre  exportation  sont  :  l'Algérie, 
l'Indo-Chine,  la  Tunisie,  le  Sénégal,  Madagascar,  les 
établissements  de  la  Côte  occidentale  d'Afrique,  la 
Guyane.  Celles  d'où  nous  tirons  le  plus  de  marchan- 
dises se  classent  ainsi  :  Algérie,  Tunisie,  Indo-Chine, 
Sénégal,  Saint  Pierre  et  Miquelon,  Indes,  Etablisse- 
ments delà  Côte  occidentale  d'Afrique,  Réunion,  Gua- 
deloupe, Martinique. 

Dans  sa  conclusion,  qui  s'applique  à  l'ensemble  de 
notre  commerce,  le  président  de  la  Commission  perma- 
nente des  valeurs  de  douanes  s'exprime  ainsi  : 

Sans  compter  parmi  les  meilleures,  l'année  1904,  consi- 
dérée dans  ses  résultats  d'ensemble,  a  été  néanmoins  favo- 
rable au  commerce  et  à  l'industrie  de  la  France.  Nos 
échanges  se  sont,  il  est  vrai,  réduits  de  100  millions,  mais  la 
réduction  porte  tout  entière  sur  l'importation.  Eu  effet, 
tandis  que  les  entrées  diminuaient  de  £00  millions,  dont  prés 
de  moitié  pour  les  objets  d'alimentation,  les  sorties  augmen- 
taient, au  contraire,  de  2()0  millions,  et  cet  accroissement 
bénéficiait  surtout  aux  objets  fabriqués. 

D'ailleurs,  pour  apprécier  la  situation  nationale,  il  ne  suffit 
pas  de  rapprocher  deux  années  consécutives  ;  le  regard  doit 
embrasser  une  période  plus  longue.  Or,  en  envisageant  les 
dix  dernières  années,  on  constate  une  augmentation  de  21  0/  0 
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dans  la  valeur  des  importations,  de  32  0/0  dans  la  valeur 
des  exportations  et  de  2G  0/0  dans  la  valeur  totale  des 
Echanges  Le  simple  énoacé  do  ces  chiffres  atteste  hautement 
la  vitalité  de  notre  production  et  montre  combien  nous  aurions 
tort  de  perdre  courage. 

Est-ce  dire  que  les  producteurs  français  puissent  se  féli- 
citer sans  réserve  de  l'état  do  choses  actuel  et  que  de  nouveaux 
efforts,  vigoureux,  tenaces,  persistants,  ne  s'imposent  pas  à 
leur  intérêt  comme  à  leur  patriotisme"?  Non,  certes,  car,  à 
eôté  de  la  France,  d'autres  pays  marchent  d'un  pas.  plus 
rapide,  serrent  les  dislances  ou  prennent  une.  avance  de 
nature  à  éveiller  les  plus  légitimes  préoccupations. 

L'industrie  et  le  commerce  de  notre  pays  se  heurtent  contre 
des  difficultés  qu'il  importe  de  reconnaître  franchement  et  de 
regarder  avec  sang-froid.  Ces  difficultés  sont  les  unes 
spéciales,  les  autres  générales  ou  du  moins  communes  aux 
peuples  de  civilisation  ancienne. 

Parmi  les  causes  spéciales  de  faiblesse,  la  plus  elliciente 
est  l'arrêt  déplorable  que  subit  le  développement  de  la  popu- 
lation. Malgré  l'extension  donnée  au  machinisme,  les  forces 
productives  et  la  puissance  d'expansion  d'un  Etat  sont  infi- 
niment liées  au  nombre  de  ses  habitants.  Le  défaut  dénatalité 
empêche,  du  reste,  la  France  d'essaimer  dans  le  monde,  de 
semer  ses  enfants  à  la  surface  du  globe,  de  multiplier  ainsi 
les  foyers  d'influence  et  de  propagande  commerciale. 

Une  autre  cause  particulière  de  souffrance  a  été  l'évolution 
démocratique  de  la  consommation  ct^  par  suite,  de  la  produc- 
tion. Beaucoup  de  nos  industries  étaient  des  industries  do 
luxe,  dont  les  produits  constituaient  souvent  de  véritables 
objets  d'iiit,  réservés  à  une  élite.  Le  nivellement  des  fortunes, 
la  complexité  des  besoins  de  la  vie  contemporaine,  les  varia- 
tions continues  de  la  mode  ont  entrave  l'écoulement  de  ces 
articles  d'un  prix  élevé,  porté  la  faveur  publique  vers  des 
articles  moins  coûteux  et  plus  facilement  renouvelables.  De 
là,  pour  les  fabricants,  la  nécessité  absolue  de  transformer 
leur  outillage,  leurs  procédés,  leurs  méthodes,  et  de  s'adres- 
ser aux  couches  profondes  des  consommateurs.  Peu  d'exem- 
ples de  celte  évolution  sont  aussi  frappants  que  celui  de 
l'admirable  industrie  lyonnaise,  qui,  d'ailleurs,  a  fait  preuve, 
en  la  circonstance,  d'une  souplesse  et  d'une  élastic't;  mer- 
veilleuses. 

Quant  aux  causes  d'ordre  plus  général,  personne  ne  les 
ignore.  C'est  d'abord  l'avènement  des  peuples  récemment 
in  i  liés  au  progrès. 

C'est  ensuite  le  régime  de  protection  douanière  appliqué 
par  la  plupart  des  Gouvernements,  la  muraille  de  tarifs  que 
les  Etats  ont  dressée  à  leurs  frontières  pour  réserver,  autant 
que  possible,  le  marché  intérieur  aux  produits  indigènes  et 
faciliter  l'essor  de  l'industrie  locale. 

Pourtant,  la  France  serait  impardonnable  de  désespérer. 
Elle  a  un  incomparable  domaine  colonial,  du  à  la  prévoyance 
d'hommes  d'Etat  dont  le  nom  restera  honoré  dans  l'histoire. 
Ce  domaine  est  une  réserve  précieuse  et  nous  oflre  des  pers- 
pectives qui  ne  seront  pas  des  mirages.  Attachons-nous  à  le 
mettre  en  valeur,  dans  des  vues  conformes  à  notre  génie 
national;  sachons  nous  concilier,  par  la  justice  et  par  une 
ferme  bienveillance,  les  races  conquises,  répandre  autour  de 
notre  drapeau  les  germes  d'estime,  d'affection  et  de  fidélité. 
Ne  soyons  pas  impatients  et  laissons  le  temps  accomplir  son 
œuvre.  L'Algérie  n'a-t-elle  point  été  une  école  de  patience  ? 
Rappelons-nous  que  la  colonisation  est  toujours  un  place- 
ment à  longue.- échéance,  que  l'existence  d'un  peuple  i>e  se 
limite  pas  à  celle  d'une  génération  et  que  nous  remplissons 
un  devoir  supérieur  de  solidarité  en  préparant  la  voie  à  nos 
successeurs. 

La  France  a  aussi  ses  vieilles  qualités  natives,  son  intelli- 
gence, sa  probité,  son  goût  délicat  et  ralliné,  son  culte  du 
beau,  son  sens  artistique,  fruits  d'un  sol  généreux  cultivé 
avec  amour  depuis  des  siècles.  Sans  méconnaître  les  progrès 
certains  de  ses  concurrents,  elle  peut  revendiquer  la  supré- 
matie et  garder  une  place  prééminente  pour  tout  ce  qui  relève 
de  l'art. 

Miiis,  pour  profiler  des  avantages  dont  ils  disposent  encore, 
BOB  producteurs  doivent  se  résoudre  à  visiter  souvent  les 
autres  pays,  rechercher  la  clientèle  au  lieu  de  l'attendre.  De 
ta  France,  l'étranger  ne  connaît,  guère  que  Paris;  sa  vision  do 
Parle  se  borne,  d'ailleurs,  trop'  souvent  aux  apparences 
aimables  et  frivoles;  il  no  sait  pus  assez  tout  ce  que  le  sol 
Uftâloia  ollre  de  sérieux  et  de  courage  nu  labeur.  Des  rap- 


ports personnels  plus  suivis  avec  les  négociants  français  dé- 
truiront chez  lui  bien  des  préjugés  et  lui  inspireront  une 
confiance  qui  lui  fait  parfois  défaut. 

Sachons  aussi  nous  départir,  dans  les  transactions,  d'une 
rigidité  excessive,  consentir  à  toutes  les  facilités  acceptables, 
satisfaire  aux  justes  désirs  des  clients,  être  aussi  souples  que 
les  concurrents  contre  lesquels  nous  luttons. 

Plusieurs  industriels  français,  voyant  leurs  produits  arrêtés 
par  les  tarifs  douaniers,  ont  créé,  dans  les  régions  devenues 
inaccessibles,  des  usines,  des  manufactures,  satellites  de  leur 
établissement  principal.  Faute  de  mieux,  il  y  a  là  une 
louable  tendance,  qui  s'était  déjà  manifestée  chez  les  Alle- 
mands, les  Belges,  les  Anglais.  L'action  de  notre  pays,  son 
rayonnement  extérieur  et  sa  richesse  ne  peuvent  que  gagner 
à  cette  pénétration  industrielle. 

Ces  sages  observations  méritent  d'autant  plus  d'être 
retenues  que  les  résultats  acquis  nous  permettent 
d'avoir  confiance  dans  la  situation  de  notre  commerce. 

Georges  Bourgarel. 


Société  des  Forées  et  Aciéries  du  Nord  et  de  l'Est 


Les  actionnaires  de  cette  Compagnie,  convoqués  en 
assemblée  générale  annuelle  pour  le  28  octobre,  se  sont 
réunis  à  cette  date.  Ils  ont  eu  à  examiner  les  comptes 
de  l'exercice  1904-1905  clos  le  30  juin  dernier.  Voici  le 
bilan  établi  à  cette  daté,  que  nous  rapprochons  de  celui 
dressé  au  30  juin  1904  : 

Bilan  au  30  juin 

1904  1905 

Actif  (En  francs) 

Mines,  immeubles,  machines, 
matériel,'  outils  et  meubles  : 

A.  —  Divisions  Nancy  et  Va- 
lenciennes  : 

1°  Immobilisations   1    »  1  » 

2°  Acquisition  de  terrains  en 
1902-1903  pour  développe- 
ment des   usines  Valen- 

ciennes   1    »  »  » 

3°  Travaux  et  matériel  neuf 
de  l'exercice   »    »       401.287  23 

B.  —  Division  de  Pienne   2.763.953  66    3.251.977  34 

Approvisionnements,  matières 

et  marchandises   3.636.897  15     3.434.563  30 

Espèces  en  caisse   75.785  61         95.268  91 

Espèces  chez  banquiers  et  fonds 
de  report   1.643.263  18     1.357.724  19 

Effets  en  portefeuille   454.873  30       412.775  22 

Fonds  publics  et  autres  va- 
leurs  9.286.492  74     8.957.150  56 

Acompte  sur  dividende  de 
l'exercice   600.000   »       600.000  » 

Débiteurs  divers  ■.     2.103.698  91     2.468.099  44 

20.564.966  55  21.014.847  19 

Passif 

Capital  :  24.000  actions   12.000.000   »  12.000.000  » 

Réserve  légale  5  Ô/0    1. 200.000   »  1.200.000  » 

Provision  pour  fournitures  âvec 

garantie   56.727  96  69.964  41 

Provision  pour  réfection  des 

hauts  fourneaux   617.131  12  568.068  62 

Fonds  d'assurance  contre  in- 
cendie  169.804  97  177.568  82 

Fonds  de  secours  de  la  Société 

au  personnel   557.095  78  561.786  « 

Caisse  d'épargne  au  personnel.  434.171  97  517. 68 S  64 

Salaires  dus  au  30  juin   168.650  05  139.510  85 

Créditeurs  divers   2.013.250  25  2.055.904  30 

Bénéfices  de  L'exercice   2.407.625  21  2.751.675  96 

Reliquat  de  l'exercice  précé- 
dent  940.509  24  972.681  09 

20.564.96(1  65  81.014.847  19 


Ainsi  qu'on  peul  s'en  rendre  compte  par  L'examen 
des  chiffres  ci-dessus,  les  bénéfices  île  la  Société  des 
Forges  et  Aciéries  du  Nord  et  de  l'Est  onl  été,  au  «jours 
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du  dernier  exercice,  en  progression  appréciable  sur 
ceux  de  l'exercice  précédent,  puisqu'ils  s  élèvent  respec- 
tivement à  2.751.675  fr.  9«,  contre  2.407.625  fr.  21, 
soit  une  différence  de  344.050fr.  75  en  faveur  <k  l'exer- 
cice 1904-1905. 

Le  solde  disponible  au  30  juin  1905  —  bénéliecs  de 
l'exercicè  et  solde  reporté  du  30  juin  1904,  —  s'élève  à 
£.724.360  fr.  65,  au  lieu  do  3.348.134  fr.  45  l'année 
précédente.  La  répartition  qui  a  été  proposée  aux  ac- 
tionnaires s'est  établie  ainsi,  comparée  à  celle  de  1903- 
190  i  : 

Exercices 


190:J-0i  1904-05 


Répartition  : 

Dividende  

Tantièmes  et  personnel.. 

Fonds  de  prévoyance  

Report  à  nouveau  

Sommes  égales  


(En  francs) 
1.020. 000    »     1. 920.000  » 
123.583  70'      189.100  55 
323.916   »       650. 000  » 
972.684  69       905.2*30  10 


3.348.134  45     3  724.360  05 


De  ce  tableau  il  ressort  que  le  dividende  est  demeuré 
fixé  à  80  fr.  par  action,  comme  pour  les  quatre  années 
précédentes. 

La  Société  des  Forges  et  Aciéries  du  Nord  et  de  l'Est 
possède  deux  groupes  métallurgiques,  le  premier  près 
de  Nancy,  et  l'autre  aux  portes  de  Valenciennes.  Elle 
détient,  d'autre  part,  deux  groupes  de  concessions  de 
minerais  de  fer  situés  dans  le  bassin  de  Nancy  et  dans 
celui  de  Briey.  Une'seule  concession,  celle  de  Chavigny, 
qui  dépend  du  premier  groupe,  es"t  en  exploitation 
actuellement  :  quant  à  la  concession  de  Pienne,  dépen- 
dant du  bassin  de  Briey,  elle  n'est  encore  qu'à  ses 
débuts.  Pendant  l'exercice  1904-1905,  il  a  fallu,  en  effet, 
dépenser  1.147.998  fr.  48  pour  terminer  le  creusement 
et  le  cuvelage  du  deuxième  puits,  installer  le  guidage 
et  les  cages,  maçonner  les  accrochages  au  fond,  com- 
pléter l'installation  de  la  machine  d'extraction  et  sa 
mise  en  service,  pousser  activement  le  traçage  des 
galeries  et  amorcer  quelques  chantiers.  Ces  travaux 
préparatoires  ont  permis  d'extraire  une  certaine  quan- 
tité de  minerai  qui  est  venue  s'ajouter,  dans  la  propor- 
tion d'un  cinquième,  à  celle  de  la  concession  de  Cha- 
vigny. 

Dans  les  usines,  la  production  de  fonte  s'est  établie 
sensiblement  au  même  niveau  qu'en  1903rl90i;  notons 
que  la  proportion  de  fonte  Thomas  est  en  augmenta- 
tion de  7  O/O.  Et  si  la  production  des  fers  bruts  a  été 
encore  réduite,  par  contre  celle  des  lingots  d'acier 
accuse  un  accroissement*  de  6  0  0.  Quant  aux  produits 
linis,  fers  et  aciers  fabriqués,  il  ont  atteint  un  tonnage 
supérieur,  et  leur  prix  de  revient  est  resté  à  peu  près  égal 
à  celui  des  deux  derniers  exercices.  En  somme,  en  19o4- 
1905,  le  chiffre  d'affaires  de  la  Société  n'a  été  supérieur 
que  de  2  13  0  0  à  celui  de  l'exercice  précédent,  bien  que 
le  tonnage  des  produits  facturés  ait  dépassé  de  5  71  0/0 
celui  de  1903-1904,  et  que  le  carnet  des  produits  divers 
vendus  au  30  juin  soit  supérieur  de  11  0/0  comme  ton- 
nage, et  de  90  0  comme  valeur,  à  la  situation  de  l'année 
précédente  à  la  même  époque. 

Il  y  a  un  an,  le  rapport  du  Conseil  d'administration 
parlait  des  recherches  de  gisements  houillers  auxquel- 
les il  était  procédé  alors  dans  le  Pas-de-Calais,  le  nord 
de  la  Belgique  et  dans  la  Meurthe-et-Moselle.  Il  en  a 
été  encore  question  cette  année,  et  le  Conseil  s'est  étendu 
assez  longuement  sur  eux. 

Dans  le  Pas-de-Calais,  les  sondages  ont  été  entravés 
à  diverses  reprises  par  une  série  d'éboulements  prove- 
nant de  la  forte  inclinaison  des  terrains.  Malgré  les 
.difficultés  survenues,  le  travail  continue.  D'autre  part, 
la  Société  a  acquis  le  sondage  exécuté  dans  la  même 
région  par  la  Compagnie  des  Mines  de  Bélhune  ;  elle  a 
cru  devoir  associer  à  sa  demande  de  concession  un 
groupe  de  grandes  usines  métallurgiques  de  la  région 
du  nord  et  de  la  région  de  l'est,  et  elle  croit  avoir  les 
titres  les  plus  sérieux  à  l'obtention  d'une  concession 
an  sud  des  mines  de  Liévin  et  de  Bélhune.  D'un  autre 
côté,  dans  le  nord  de  la  Belgique,  en  Gampine,  les  re- 


cherches, auxquelles  la  Société  des  Forges  <'l  Aciérie» 
du  Nord  et  de  l'Est  s'était  associée,  ont  pleinement 
réussi;  enfin  cette  entreprise  a  pris  une  participation 
dans  les  recherches  de  houille  en  Meurthe-et.  Moselle, 
participation  qui,  d'abord  de  38  actions  de  500 fr.,  a 
été  portée  à  7<> actions  sur  lesquelles  les  trois  cinquiè- 
mes ont  été  versés,  et  elle  a  contribué  pour  une  somme 
de  105.000  francs  à  la  constitution  du  capital  d'un 
groupe  de  Sociétés  de  recherches"  filiales  des  Société* 
Lorraines  de  Charbonnages  Réunis,  capital  qui  repré- 
sente, dans  l'ensemble,  1.820.000  fr.  Toutefois,  si  les 
recherches  effectuées  par  ces  dernières  Sociétés  ont 
prouvé,  jusqu'ici,  l'existence  de  plusieurs  veines  de 
houille  d'épaisseurs  variables,  il  convient  de  dire  que 
ces  veines  sont  situées  à  de  grandes  profondeurs  et 
qu'elles  ne  paraissent  pas,  en  général,  remplir  les  con- 
ditions nécessaires  à  une  exploitation  industrielle.  La 
Compagnie  de  recherches  continue  toujours,  et  il  n'est 
pas  encore  possible  de  se  prononcer  sur  le  résultat 
finai. 

Comme  il  a  été  dit  plus  haut,  le  dividende  de  l'exer- 
cice 1904  190a  est  resté  fixé  au  même  montant  queccux 
des  quatre  exercices  précédents.  Voici,  à  ce  propos,  les 
résultats  des  six  dernières  années  : 


Amortis-  Cours 
Bénéfices        semeuts  et    Divi-  moyen  des 
Exercices  nets  réserves    dendes  actions 


(En  francs) 

1899-1900 

4.505.081 

1.500.000 

90 

1 

674 

1900-1901 

3.042.C00 

200.000 

80 

1 

509 

1901-1902.... 

2.495.546 

300.000 

80 

1 

479 

1902-1903 

2.376.625 

300.000 

80 

1 

621 

1903-1904 

2.407.625 

300.000 

f-0 

1 

7o9 

1901-1905.... 

2.751.676 

600.000 

80 

Le  cours  actuel  des  actions  est  de  2.002  francs. 

En  résumé,  l'exercice  1^-04-1905,  bien  que  ne  se  tra- 
duisant pas  par  une  augmentation  du  dividende,  est 
en  amélioration  sur  les  trois  précédents,  mais  il  est, 
quand  même,  encore  inférieur  aux  deux  exercices  1899- 
1900  et  1900-1901. 

Ne  terminons  pas  sans  rappeler  qu'il  y  a  deux  ans, 
la  Société  des  Aciéries  du  JSord  et  de  l'Est  semblait 
être  à  la  veille  de  procéder  à  une  transformation  de 
ses  usines.  Il  n'en  fut  plus  question  l'année  dernière  ; 
cependant,  le  rapport  présenté  à  l'assemblée  générale 
du  29  octobre  dernier  nous  apprend  qu'à  la  division 
de  Valenciennes,  et  en  dehors  de  l'acquisition  de  plu- 
sieurs maisons  pour  employés  et  ouvriers,  on  a  ins- 
tallé une  ballastière,  achevé  la  station  centrale  élec- 
trique, construit  un  deuxième  bateau  pour  le  service 
de  l'usine  du  Pont  de  Trith,  et  augmenté  le  nombre  de 
cylindres  de  laminoirs. 

Bien  plus,  clans  l'allocution  qu'il  a  prononcée  après 
l'adoption  des  comptes,  le  Président  du  Conseil  d'ad- 
ministration a  nettement  déclaré  cjue  la  Société  qui, 
jusqu'ici,  a  fait  sa  fonte  près  de  Nancy  pour  l'envoyer 
h  Valenciennes,  veut  désormais  la  faire  dans  ces  der- 
nières usines.  C'est  tout  un  changement  qui.  avec  les 
transformations  que  l'on  entrevoyait  précédemment, 
exige  une  dépense  totale  de  30  millions  de  francs.  C'est 
un  gros  chiffre,  qui  mettra  toutefois  la  Société  des 
Forges  et  Aciéries  du  Xord  et  de  V Est  en  possession 
d'une  usine  neuve,  dotée  de  tous  les  perfectionnements 
et  de  tous  les  progrès  du  jour. 

A.  Lechenet. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  RUSSIE 


L'agitation  intérieure  qui  avait  paru  cesser  en  Russie 
à  la  fin  de  la  guerre  a  repris  brusquement  avec  une 
importance  nouvelle  et  les  événements  qui  viennent 
de  se  dérouler  ont  profondément  agité  l'Empire. 

L'organisation  révolutionnaire  a  déchaîné  une  grève 
des  chemins  de  fer  et  puis  une  grève  presque  géné- 
rale de  toutes  les  industries,  le  tout  accompagné  de 
violences.  Ainsi,  les  révolutionnaires  ont  essayé  d'arri- 
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ver  à  leurs  fins  par  l'interruption  complote  de  la  vie 
normale  du  pays  et  par  une  crise  économique  de  tout 
l'Empire. 

L'Empereur,  partagé  entre  les  conseils  des  conser- 
vateurs qui  le  poussaient  à  la  répression  et  des  libéraux 
qui  lui  conseillaient  l'octroi  de  libertés,  a  commencé 
par  donner  au.  comte  Wttte  les  pouvoirs  de  premier 
ministre,  avec  mission  de  constituer  un  Cabinet  soli- 
daire, responsable,  sur  le  modèle  de  ceux  du  reste  de 
l'Europe. 

M.  Wittc  était  à  peine  entré  en  fonctions  que  l'Em- 
pérereur  a  encore  promis,  dans  un  manifeste,  qui  a 
l'importance  d'un  événement  historique,  de  donner  une 
Constitution  à  l'Empire.  Voici  le  texte  de  cet  important 
document  : 

«  Nous,  Nicolas,  par  la  grâce  de  Dieu  empereur  et  auto- 
crate de  toutes  les  Russies,  tsar  de  Pologne,  grand-duc  de 
Finlande,  etc., 

*  Déclarons  à  tous  nos  fidèles  sujets  que  les  désordres  et 
.l'agitation  dans  notre  capitale  el  dans  de  nombreuses  autres 
localités  remplissent  notre  cœur  d'une  vivo  et  pénible  douceur. 
Le  bonheur  du  Souverain  russe  est  lié  indissolublement  au 
bonheur  du  peuple,  et  la  douleur  du  peuple  est  la  douleur 
du  Souverain. 

<>  De  l'agitation  actuelle  peuvent  surgir  la  désorganisation 
nationale  et  des  menaces  pour  l'intégrité  et  pour  l'unité  de 
noire  Empire.  Le  devoir  suprême  imposé  par  notre  mission 
souveraine  est  de  nous  ellbrcer,  avec  toute  noire  raison  et 
avec  toute  notre  puissance,  de  hâter  la  cessation  des  troubles 
si  dangereux  pour  l'Etat. 

«  Ayant  ordonné  aux  différentes  autorités  de  prendre  les 
mesures  nécessaires  pour  enpècher  toute  manifestation 
ouverte  de  désordre,  d'excès  et  de  violence,  et  pour  protéger 
nos  sujets  pacifiques,  qui  sont  désireux  de  voir  s'accomplir 
tranquillement  le  devoir  qui  nous  incombe  à  nous  tous,  nous 
nous  sommes  rendu  compte  que,  afin  d'assurer  le  succès 
des  mesures  générales  tendant  à  ramener  le  calme  dan  ;  la 
vie  publique,  il  est  indispensable  que  les  pouvoirs  du  Gou- 
vernement central  soient  coordonnés  et  unifiés. 

«  Nous  imposons  au  Gouvernement  le  devoir  de  remplir 
notre  volonté  inflexible  de  la  manière  suivante  : 

«  1"  Octroyer  à  la  population  les  fondements  inébranlables 
de  la  liberté  civique  basée  sur  la  réelle  inviolabilité  des  per- 
sonnes, la  liberté  du  conscience,  de  parole,  de  réunion  et 
d'association  ; 

«  2°  Sans  suspendre  les  élections  antérieurement  ordonnées 
à  la  Douma  d'Etat,  appeler  à  participer  à  la  Douma,  dans  la 
mesare  du  possible,  autant  que  le  permet  la  brièveté  du 
terme  à  courir  jusqu'à  la  convocation  de  la  Douma,  les 
classes  de  la  population  maintenant  complètement  privées  de 
droits  électoraux,  laissant  ensuite  le  développement  ultérieur 
du  principe  du  droit  électoral  général  à  l'ordre  de  choses 
législatif  nouvellement  établi  ; 

«  3°  Rétablir  comme  règle  inébranlable  qu'aucune  loi  ne 
puisse  prendi-e  vigueur  sans  l'approbation  de  la  Douma 
d'Etat  et  qu'il  soit  garanti  aux  élus  du  peuple  la  possibilité 
d'une  participation  réelle  à  la  surveillance  de  la  légalité  des 
actes  des  autorités  nommées  par  nous. 

«  Nous  appelons  tous  les  fidèles  lils  do  la  Russie  à  se  rap- 
peler leurs  devoirs  envers  la  patrie,  â  aider  à  la  cessation  de 
ces  troubles  inouïs  et  à  appliquer,  concurremment  avec  nous, 
toutes  leurs  forces  au  rétablissement  du  calme  et  do  la  paix 
sur  la  terre  natale. 

«  Donné  à  Péterhof,  le  17  octobre  (style  russe)  1905,  clans 
la  onzième  année  de  notre  règne. 

«  Nicolas.  » 

Ce  manifeste  a  été  accueilli  partout  avec  satisfac- 
tion. Maison  ne  peut  dire  qu'il  ait  réussi,  jusqu'ici,  à 
calmer  l'agitation.  Les  nouvelles  qui  son)  arrivées 
jusqu'à  la  dernière  heure  de  toutes  les  parties  de 
l'Empire  montrent  que  les  désordres  n'ont  pas  corn  - 
platement  cessé. 

Mais  il  faut  espérer  que  la  partie  saine  de  la  popu- 
lation comprendra  l'importance  des  concessions  déjà 
faite» el  attendra  avec  pal  tance  qu'elles  aient  pu  porter 
leui  fruits.  Une  dépêcne  datée  de  S^nt-Pôters&OTirg, 
2  novembre,  nous  apprend  que  ci  h-  Comité  de  la  grève 
a  décidé  que  les  grévistes  reprendraient  le  travail 


demain,  à  midi.  »  S'il  en  est  ainsi  un  grand  pas  aura 
élé  fait  dans  l'apaisement  définitif. 


SUÈDE  ET  J^O^VÈGE 


Le  roi  Oscar  vient  de  notifier  au  Président  du 
Storthing,  dans  une  lettre  datée  du  20  octobre,  et  que 
nous  reproduisons  ci-après;  la  renonciation  officielle 
au  trône  de  Norvège  pour  un  membre  de  la  maison 
Bernadette  : 

«  Après  avoir,  au  nom  de  la  Suède,  reconnu  la  Norvège 
comme  étant  complètement  séparée  de  la  Suède,  je  vous 
informe  de  ma  décision  de  renoncer  à  la  couronne  de  Nor- 
vège, qui,  malgré  tout  mon  bon  vouloir,  m'a  donné  clans  le 
courant  des  années  tant  de  soucis  amers. 

D'ailleurs,  je  ne  pourrais  plus  la  porter  au  profil  du  pays, 
maintenant  qu'une  décision  illégale  du  Slorthing  a  rendu 
illusoire  même  le  veto  suspensif  du  Roi. 

Mais  je  ne  souhaite  que  du  bien  au  pays  et  à  la  nation 
auxquels,  dès  ma  jeunesse,  j'ai  porté  une  affection  sincère  et 
au  bonheur  desquels  j'ai  toujours  eu  à  cœur  de  contribuer 
en  tant  que  les  moyens  de  le  faire  ont  pu  se  concilier  avec 
les  devoirs  imposés  par  ma  situation  de  Roi  des  deux  pays 
de  la  péninsule  Scandinave. 

Vu  la  tournure  qu'ont  prise  les  rapports  des  deux  nations 
entre  elles,  je  ne  puis  croire  qu'Userait  profitable  au  bonheur 
soit  de  la  Suède,  soit  de  la  Norvège,  qu'un  prince  de  ma 
maison  acceptât  d'être  élu  roi  de  Norvège.  11  ne  manquerait 
certainement  pas  de  surgir  dans  les  deux  pays  une  méfiance 
qui  se  tournerait  tant  contre  lui  que  contre  moi. 

Cette  méfiance  ne  pourrait  que  trop  facilement  devenir  un 
obstacle  à  l'amélioration  des  sentiments  réciproques  des  deux 
nations,  malheureusement  désormais  séparées,  amélioration 
par  laquelle  j'espère  voir  assurer  dans  un  avenir  pas  trop 
éloigné  les  rapports  pacifiques  entre  elles. 

•le  ne  puis  donc  accepter  l'offre  du  Stoi'thiug.  Je  remercie  de 
tout  cœur  ceux  qui,  pendant  mon  règne  de  trenlc-lrois  ans, 
m'ont  servi  en  Norvège  fidèlement  et  qui  porteraient  encore 
alfection  à  leur  ancien  roi.  Au  moment  des  adieux,  je  forme 
pour  eux  des  vœux  sincères.  » 

Le  roi  Oscar  II  portera  dorénavant  le  titre  suivant  : 

«  Roi  des  Suédois,  des  Goths  et  des  Vendes,  par  la  grâce 
de  Dieu.  » 

Le  Ministre  des  Affaires  étrangères  de  Suède  a  été 
chargé,  par  le  Gouvernement  suédois,  de  notifier  aux 
nations  avec  qui  la  Suède  est1  en  relations  diploma- 
tiques ou  consulaires,  la  décision  gouvernementale 
concernant  la  reconnaissance  de  l'indépendance  poli- 
tique de  la  Norvège  vis-à-vis  de  la  Suède  et  la  dissolu- 
tion de  leur  union. 

Le  Ministère  norvégien  a  accepté  l'idée  du  plébiscite 
demandé  par  la  Cour  de  Copenhague  comme  garantie 
de  l'élection  du  prince  Charles  de  Danemark.  On  croit 
que  ce  plébiscite  aura  lieu  le  12  novembre. 


liifoiiutioîis  Écoiiflips  et  Financières 


Le  Régime  futur  du  Gaz  à  Paris  —  La  discus- 
sion du  projet  de  loi  tendant  à  autoriser  la  Ville  de 
Paris  à  emprunter  120  millions  de  francs  pour  orga- 
niser en  régie  directe  la  future  exploitation  du  gaz  en 
1906  a  o"  uencé  mardi  dernier  à  la  Chambre' des  dé- 
putés. 

M.  Morlot,  rapporteur,  a  exposé  les  raisons  qui  lui 
Eon1  défendre,  au  nom  de  la  Gommissien,  le  projet 
déposé  par  le  Couverncment  et  M.  Paul  Hoauregard 
lui  a  èloquemmerit  répondu  en  énuméranl  les  motifs 
que  ses  amis  et  lui  ont  de  repousser  le  projet, 

La  discussion  a  été  renvoyée  à  lundi.  Le  Ministre  do 
l'Intérieur,  «pie  M.  liruman,  directeur  des  affaires  dé- 
partementales el  communales  assiste  dans  ce  débat  en 
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qualité  de  commissaire  du  Gouvernement,  doit  prendre 
part  à  cette  discussion.  On  prévoit  généralement  que 
la' Chambre  des  députés  adoptera  le  projet  de  loi,  ne 
serait-ce  (pie  pour  ne  pas  se  déjuger. 
Reste  la  décision  du  Sénat. 

L'hypothèse  d'un  rejet  ou  d'un  ajournement  à  une 
prochaine  session  rencontre  quelque  créance.  C'est  pro- 
bablement un  des  motifs  qui  ont  fait  préparer  une 
convention  avec  la  Compagnie  Parisienne  qui  permet- 
trait, tout  en  gagnant  un  nouveau  délai  d'un  an,  de 
prévoir,  au  lieu  de  18.500.000  fr.  une  redevance  totale 
de  23  millions  de  francs  pour  1900. 


Le  Budget  du  département  de  la  Seine.  —  Les 

conseillers  généraux  ont  reçu  hier  matin,  le  mémoire 
de  M.  de  Selves  à  l'appui  du  projet  de  budget  dépar- 
temental de  1900. 

La  situation  financière  du  département  est  absolu- 
ment différente  de  celte  de  la  Ville.  Alors  que  le  budget 
municipal  ne  peut  s'équilibrer,  suivant  le  qn'éfet,  que 
par  l'augmentation  (que  le  Conseil  municipal  ne  votera 
probablement  pas,  d'ailleurs)  de  0  fr.  50  à  1  fr.  30  pour 
100  de  la  taxe  locative,  le  budget  départemental  est  si 
prospère  que,  —  fait  qui  ne  s'était  pas  produit  depuis 
plusieurs  années,  -  il  a  été  possible  de  donner  satis- 
faction à  toutes  les  demandes  des  services. 

Cette  situation  favorable  lient  en  grande  partie  au 
développement  continue  de  la  valeur  imposable  dans 
la  banlieue  parisienne  qui  a  pour  conséquence  une 
plus-value,  chaque  année. plus  importante,  des  recet- 
tes tirées  des  centimes  additionnels  départementaux. 

Le  budget  départemental  de  1906  s'élève,  en  receltes 
et  dépenses,  à  79.345.183  fr.  36. 

Pendant  quelques  années,  l'emprunt  en  cours  de 
réalisation  alimentera  un  budget  extraordinaire  de 
travaux  neufs. 

Sur  cet  emprunt  départemental  de  200  millions,  une 
somme  de  30  millions  sera  réalisée  en  -1906  pour  les 
grands  travaux,  dont  voici  les  principaux  : 


1°  Construction  de  l'Ecole  des  Arts  et  Métiers. . .  2.000.COO 

2°  Dégagement  des  Halles  centrale   3. 600.000 

3"  ('réation  d'un  hospice  de  vieillards   2.904.000 

4°  Achèvement  du  Palais  de  Justice   2.000.000 

5"  Démolition  et  reconstruction  de  la  prison  de 

Saint-Lazare   1.500.000 

6"  Ouverture  du  chemin  n"  48  entre  Joinville  et 

Vitrv   980.000 

T>  Elargissement  delà  rue  de  Courcelles    2.200.000 

8-  Prolongement  de  la  rue  Etienne -Marcel   l.î>00.000 

9"  Prolongement  de  la  rue  du  Louvre   8.000.C00 

10°  Prolongement  du  boulevard  P.aspail   4.000.000 

11°  Alignement  de  la  rue  Saint-Jacques   3.000.000 


Mais  beaucoup  de  ces  travaux  projetés  devront,  pour 
être  réalisés,  obtenir  le  concours  financier  des  com- 
munes intéressées  ou  de  la  Ville  de  Paris. 


Le  nouvel  Emprunt  russe.  —  Les  événements 
intérieurs  de  Russie  ne  pouvaient  manquer  d'avoir 
une  influence  sur  les  dernières  négociations  relatives 
au  nouvel  emprunt  russe.  Le  jour  même  où  l'on  atten- 
dait la  publication  de  l'ukase  autorisant  l'émission,  le 
mouvement  gréviste  prit  une  intensité  telle  que  la 
question  se  posa  de  l'opportunité  de  cette  opération. 
Deux  jours  après,  le  Ministre  des  Finances  déclarait 
spontanément  aux  banquiers  venus  à  Saint-Péters- 
bourg qu'il  leur  proposait  de  différer  les  négociations 
ultérieures  concernant  l'emprunt  jusqu'à  un  change- 
ment dans  la  situation. 

Les  représentants  des  banques  étrangères  ont  donc 
quitté  Saint-Pétersbourg  sans  avoir  réglé  les  dernières 
dispositions  ;  ils  espèrent,  cependant,  que  les  grandes 
concessions  faites  par  le  Tsar  amèneront  un  rapide 
changement  et  que  l'ordre  et  la  paix  ne  tarderont  plus 
à  régner  dans  l'Empire.  Les  négociations  seront  alors 
reprises  et  menées  rapidement  ù  bonne  fin.  L'emprunt 
n'est  pas  annulé,  mais  simplement  retardé. 


Crédit  Mobilier  Français.  Dans  I'  dernier  nu- 
méro de  Y  Economiste  Européen,  nous  parlions  des  ré- 
solutions votées  le  23  octobre  par  l'assemblée  générale 
extraordinaire  des  actionnaires  de  cette  Société,  lou- 
chant l'augmentation  du  capital  social.  Conformément 
à  ces  résolutions,  le  Crédit  Mobilier  Français  a  pro- 
cédé, le  30  octobre,  à  l'émission  de  150.000  actions 
nouvelles,  dont  la  souscription  reste  ouverte  jusqu'au 
11  courant, 

Ces  150.0CO  actions  sont  au  nominal  de  100  francs 
et  elles  sont,  conformément  à  l'article  7  des  statuts, 
réservées,  par  préférence,  aux  actionnaires  et  aux  por- 
teurs de  parts  bénéficiaires. 

Les  actionnaires  ont  droit  de  souscrire  : 

1"  A  titre  irréductible  :  trois  actions  nouvelles  pour 
quatre  anciennes,  et  ceux  qui  ont  moins  de  quatre  ac- 
tions ou  des  rompus  au  delà  de  quatre  ou  multiples 
de  quatre,  peuvent  souscrire  une  action  nouvelle  par 
action  ancienne,  pour  la  partie  inférieure  à  quatre  ac- 
tions, mais  sauf  réduction  éventuelle,  pour  la  propor- 
tion à  laquelle  ils  n'ont  pas  un  droit  irréductible; 

2°  A  titre  réductible  :  toute  quantité  supplémen- 
taire qu'ils  désireront,  leur  donnant  droit,  au  prorata, 
sur  les  actions  pour  lesquelles  le  droit  de  souscription 
irréductible  des  actionnaires  n'aurait  pas  été  exercé. 

Les  porteurs  de  parts  bénéliciaires  ont  droit  de  sous- 
crire cinq  actions  nouvelles  pour  chaque  part  bénéfi- 
ciaire. 

Le  prix  d'émission,  fixé  à  110  francs  dont  10  francs 
pour  les  réserves),  est  payable  :  35  francs  en  souscri- 
vant et  75  francs,  suivant  appel  ultérieur  par  le  Con- 
seil. Toutefois,  les  souscripteurs  qui  le  désireraient 
ont  la  faculté  de  libérer  leurs  titres  par  anticipation, 
et  ils  recevront,  en  ce  cas,  des  titres  définitifs  entière- 
ment libérés,  après  l'assemblée  chargée  de  constater 
l'augmentation  du  capital. 

Les  souscripteurs  doivent,  en  même  temps  que  leur 
demande,  remettre,  à  l'appui  de  leur  souscription, 
leurs  actions  anciennes  ou  parts  bénéficiaires,  pour 
être  estampillées.  Les  souscriptions  et  remises  des  ti- 
tres sont  reçues  au  Crédit  Mobilier  Français,  ainsi  que 
dans  tous  les  Etablissements  de  crédit  et  chez  tous  les 
Banquiers  et  Agents  de  change. 

Il  est  évident  que  les  intéressés  vont  user  le  plus 
largement  possible  de  la  faculté  de  souscrire  qui  leur 
est  offerte,  et  que  l'opération  en  cours,  comme  nous  le 
disions  déjà  le  27  octobre,  obtiendra  le  même  et  légi- 
time succès  que  celle  qui  a  eu  lieu  au  mois  de  dé- 
cembre 1904. 


Emprunt  Bulgare  5  O/O  or  1904.  —  La  Banque 
de  Paris  et  des  Pays-Bas  a  reçu  du  Couvernement 
princier  de  Bulgarie  l'autorisation  "Êle  procéder  à 
l'émission  des  40.000  obligations  de  l'emprunt  5  0/0 
1904,  qui  forment  le  solde  de  l'emprunt  de  100  millions 
(créé  en  vertu  delà  loi  du  12/25  novembre  1904)  et  dont 
160.000  obligations  émises  le  12  décembre  19U4  sont 
déjà  admises  à  la  Cote  officielle.  Ces  obligations  ont 
été  immédiatement  cédées  au  public  au  prix  de  470  fr. , 
jouissance  du  ler/14  mai  dernier.  Les  demandes  reçues 
dès  le  premier  jour  ont  rapidement  absorbé  la  totalité 
des  40.000  titres  nouveaux. 


Société  Générale.  —  Une  convention  vient  d'être 
passée  entre  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  et  la 
Société  Générale,  qui  doit  rendre  plus  étroits  les  liens 
unissant  déjà  ces  deux  grands  Etablissements,  et  qui 
met  fin  à  la  campagne  de  dénigrement  entreprise 
contre  cette  dernière  Société. 

Aux  termes  de  cette  convention,  la  Banque  de  Paris 
s'engage  à  assurer  l'augmentation  de  50  millions  de 
francs  de  la  Société  Générale,  augmentation  prévue 
par  le  Conseil  d'administration  et  autorisée  par  les 
actionnaires. 

Il  a  été,  en  outre,  verbalement  entendu  qu'un  certain 
nombre  de  personnalités  pourraient  être  désignées  par 
la  Banque  de  Paris  pour  faire  partie  du  Conseil  d'admi- 
nistration de  la  Société  Générale. 
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Banque  Nationale  du  Mexique.  —  Les  souscrip- 
tions aux  00. 000  actions  nouvelles  de  la  Banque  Natio- 
nale du  Mexique  ont  largement  dépassé  le  chiffre 
offert. 

Les  souscriptions  réductibles  subiront,  de  ce  fait, 
une  réduction  importante. 


Société  des  Raffinerie  et  Sucreries  Say.  —  Le 

chiffre  des  souscriptions  recueillies  pour  les  actions 
de  priorité  n'a  pu  encore  être  définitivement  arrêté, 
mais  il  dépasse  de  beaucoup  les  114.750  actions  offertes  ; 
les  demandes  réductibles  ne  pourront  donc  être  que 
partiellement  satisfaites. 

Les  actionnaires  sont  convoqués  pour  le  mardi 
21  novembre  en  assemblée  générale  ordinaire. 

L'ordre  du  jour  porte  : 

Rapports  du  Conseil  d'administration  et  des  com- 
missaires des  comptes  ;  approbation  des  comptes  de 
l'exercice  clos  le  30  septembre  1905  ;  acceptation  de  la 
démission  des  administrateurs  et  quitus  de  leur  ges- 
tion ;  élection  des  administrateurs  et  des  commissaires  ; 
autorisation  à  donner  aux  administrateurs,  conformé- 
ment à  l'article  40  de  la  loi  de  1807. 


Dette  diplomatique  vénézuélienne.  —  Une  réso- 
lution du  Gouvernement  vénézuélien  a  fixé  au  1er  oc- 
tobre la  date  à  partir  de  laquelle  doivent  être  présentés 
au  Ministère  des  Finances,  pour  être  renouvelés,  les 
titres  de  la  Dette  diplomatique,  dont  les  coupons  sont 
épuisés. 

En  vertu  de  cette  résolution,  la  Commission  du  Cré- 
dit public  reçoit  les  demandes  de  conversion  de  là 
Dette  Nationale  3  0/0  pour  convention  diplomatique, 
qui  lui  seront  présentées  par  leurs  porteurs. 

Ceux-ci  devront  présenter  des  demandes  séparées 
pour  les  titres  correspondant  à  chacune  des  légations 
de  France,  d'Espagne  et  de  Hollande. 

La  légation  de  France  s'étant  vu  attribuer  des  billets 
émis  en  1897,  1903  et  1904,  les  porteurs  de  ces  billets 
devront  présenter  une  demande  pour  chaque  émission. 


Finances  serbes.  —  Les  recettes  brutes  de  l'Admi- 
nistration Autonome  des  Monopoles  du  Royaume  de 
Serbie  se  sont  élevées,  pendant  le  mois  de  septembre 
1905,  aux  chiffres  suivants  : 

Francs 

Monopole  du  tabac   1.295.000 

—  du  sel   468.000 

—  du  pétrole   268.000 

Douanes   714.000 

Impôt  de  l'Obrt.w. ....  »   367.000 

Timbre  7.   480.000 

Monopole  du  papier  à  cigarettes   110.000 

—  des  allumettes   68.000 

Recettes  brutes  du  mois  de  septembre  1905    3.770.000 

Les  débours  pour  acbal  do  matières,  frais  géné- 
raux, agio  et  commissions  se  sont  élevés  à   838.000 

Les  recettes  nettes  de  septembre  1905   2.932.000 

Les  recettes  nettes  des  8  premiers  mois  de  1905 
étaient  do   18.668.000 

Total  pour  les  9  premiers  m'ois  de  1905   21.600.000 

Le  service  de  la  Dette  à  la  charge  de  l'Adminis- 
tration dts  Monopoles  exige  pour  9  mois  "...  15.105.000 

Différence,  soit  excédent  produit  par  les  recettes 
des  9  premiers  mois  de  1905,  et  destiné  à  faire 
retour  au  Trésor   6.435.000 


Le  montant  nécessaire  pour  le  coupon  de  janvier 
1900  de  la  /tente  Serbe  4  0/0  Unifiée  est  totalement  en 
mains  des  Etablissements  payeurs  depuis  plus  d'un 
mois. 


Omnium  Lyonnais  de  Chemins  de  fer  et 
Tramways.  —  A  L'assemblée  générale  annuelle  de 
celle  Compagnie,  qui  aura  lieu  le  11  novembre  cou- 
rant, les  actionnaires  auront  à  approuver  les  résultais 


de  l'exercice  1904-1905,  clos  le  30  juin  dernier.  Voici  le 
bilan  qui  leur  sera  soumis,  et  que  nous  rapprochons 
de  celui  de  l'exercice  précédent  : 

Bilan  au  80  juin 
1904  "7  1905 

Actif  (En  francs) 

Caisse  et  banque   1.639.490  40  3.063  430  62 

Coupons  à  encaisser   71.590  90  64.937  15 

J  lébiteurs  : 

Divers   296.248  93  190.893  63 

Avances  aux  fdiales   1.-858. 046  40  1.788.000  » 

Portefeuille  :  \ 

Titres  des  fdiales   4.373.622    »  4.383.720  » 

Titres  divers  : 

Actions   767.923  75  2.135-.218  13 

Obligations   2.405.460  20  2.225.434  20 

Frais  d'études   46.843  49  78.199  17 

Usine  d'Arudy   1    »  1  » 

Marchandises  et  approvision- 
nements à  Arudy   1    »  1  » 

Frais  de  premier  établissement  1    »  1  » 

Brevets   1    »  1  » 

Mobilier   1    »  1  » 

11.459.231  07  13.929.837  90 

Passif 

Capital                                    10.000.000    »  10  0C0.000  » 

Créanciers  divers                          361.779  30  1.470.548  54 

Coupons  Omnium  Lyonnais..         11.97 4  60  11.792  58 

Réserve  légale  .'                       22. Ul  84  40.761  80 

Fonds  de  prévoyance                    550.241  10  1.700.241  10 

Profits  et  pertes  : 

Bénéfice  de  l'exercice                   492.999  19  656.019  61 

Report  de  l'exercice  précédent         20.125  04  38.474  27 

11.459.231  07   13.929.837  90 

Des  chiffres  ci-dessus,  il  ressort  que  les  bénéfices 
accusent,  d'une  année  à  l'autre,  une  augmentation  de 
163.020  fr.  42.  Voici,  comparativement,  comment  se 
décomposent  les  «  comptes  de  Prolits  et  Pertes  »  des 
deux  derniers  exercices  : 

Exercices 

1903-190i  1904-1905 

Produits  (En  francs) 

Produits  de  l'exercice   660.603  81   2.105.492  86 

Charges 

Frais  généraux   117.604  62  299.473  25 

Fonds  de  prévoyance   50.000  »  1.150.000  » 

Bénéfices  nets.'.   492.999  19  050.019  61 

Sommes  égales   660.603  81   2.105.492  86 

Aux  bénéfices  nets  ci-dessus,  il  convient  d'ajouter 
le  report  des  deux  exercices  précédents,  soit  20.125  fr.  04 
pour  1903  1904,  et  38.474  fr.  27  pour  1904-1905,  ce  qui 
donne  alors  respectivement,  comme  soldes  disponibles, 
513.124  fr.  23  et  604.493  fr.  88. 

L'augmentation  survenue  dans  les  bénéfices  au  cours 
du  dernier  exercice  va  permettre  à  cette  Compagnie  de 
porter  son  dividende  de  4  fr.  50  à  0  francs,  soit,  d'une 
année  à  l'autre,  une  augmentation  de  1  fr.  50  par  action. 
La  répartition  qui  sera  proposée  aux  actionnaires  s'é- 
tablira donc  comme  suit.  Ici  encore  nous  opérons  un 
rapprochement  avec  l'exercice  précédent  : 

 Exercices 

'  190l-f9Ô4^^904^urT 

(En  francs) 

Réserve  légale   24.649  96     32.800  98 

Dividende  de  6  fr.  en  1904- 1905  con- 
tre 6  fr.  50  eu  1903-1904    450.000    »    600.000  » 

A  reporter  à  nouveau   38.474  27     61.692  90 

Sommes  égales  au  solde  disponible. .    513.124  23   694.493  88 

On  remarquera  que  Le  dividende  aurai!  pu  être  Bxéa 
un  moulant  plus  élevé,  mais  le  Conseil  d'administra- 
tion a  cru  devoir,  de  préférence,  doter  largement  le 
fonds  de  prévoyance  qui  reçoit,  celle  année,  1.100.O00 
francs  de  plus  que  l'année  dernière. 
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Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE   DE  FRANCE 


PARIS  ET  SUCCURSALES  26  octobre    |  2  aoyembre 


2  novembre 
2  901  469.431 
1.091-320  078 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
26  octobre 

Or   2.915  731.359 

Argent.    1  095.281.475 

4.011.012.834  '3  992.789.509 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 

Portefeuille  Paris  j  g*^» 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  lessuccurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Résprves  t  Loi  du  11  mai  1834 
mobilières    Ex-banques  département, 
momneres  (  Loi  du  9  -um  lg-7  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


To'al... 


0)1.012  834 


558  350 
313  813.652 


417.276  910 
104  000 

166.617.019 
307.761-577 
180.000.000 
10.000.000 
2.980-750 
99. 512. 511 
100.000-000 
4.000-000 
25. 719  ICI 

4.481  832 
8.407.444 

92.870  769 


5.745-116  754 


182.500.000 
8.002.313 
10  -  000 . 000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407-444 
.476  711.260 
24.803.003 
10.210.756 
322  630  643 
485.737  053 
76-251.724 
1.761.847 
7  818.713 
1.110. 000 
113.066. 238 


3.992.789.509 


7.850-310 
400  906  023 


558. 634  366 
677.000 

172.702.486 
305.305.872 
180.000.000 
10.000-000 
2.980.750 
99.512  511 
100.000.000 
4.000-000 
25.724  862 

5.429  547 
8.407.444 
91.265.120 

5.966.185.804 


5. 745. 116. 754 


182.500.000 
8. 002. 313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
4.617.768.725 
22.469  371 
10.174.260 
329  468  139 
4 43.088. 242 
114.531.690 
1  697.8S7 
8.62<.596 
1. 110. 000 
186  233.383 


S. 966- 185. 804 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  or  

—  argent  

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—  à  l'Etat  

Compt.  cour.  Trésor 

—  .  partie. 
Taux  d'escompte. . . 

Prime  de  l'or  

Bén.nets(milliers  fr) 


7  nov. 

6  nov. 

5  nov. 

3  nov. 

2  nov. 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

4  0S5.7 

4  288.8 

4  367.7 

4. 445. 4 

4.617.8 

2.380.2 

2-532.9 

2.402.7 

2.596  5 

2.901.5 

1.098. 3 

1.104.9 

1.104.1 

1.097.0 

1.091.3 

350  9 

603-2 

738.9 

861  3 

959.5 

494. 2 
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Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  12  octobre,  les  actions  de  la  Société  d'Electricité 
de  Paris  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  lre  partie  du  Bulletin  de  la  Cote. 

100.000  actions  de  250  francs,  émises  au  pair,  entièrement 
libérées  et  au  porteur,  coupon  n4  1  attaché. 

Lesdites  actions  sont  munies  au  verso  de  l'estampille  sui- 
vante :  «  L'article  4  des  statuts  a  été  modifié  par  délibération 
de  l'Assemblée  générale  extraordinaire  des  actionnaires  en 
date  du  8  juillet  190.")  ... 

Siège  social  à  Paris,  avenue  de  l'Opéra,  31. 

Service  des  titres  et  des  coupons,  à  la  Société  Générale  pour 
favoriser  le  développement  du  Commerce  et  de  l'Industrie  en 
France,  rue  de  Provence,  56. 


Depuis  le  13  octobre,  les  actions  n"  1  à  7300  de  la  Société 
des  Mines  du  Bou-Thaleb  sont  admises  aux  négociations  de 
la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  2"  partie  du  Bulletin  de  la  Cote. 

7.300  actions  de  500  fr.,  émises  en  espèces  et  au  pair, 
libérées  et  au  porteur,  formant  avec  les  200  actions  d'apport 


non  négociables  actuellement,  le  capital  social  de  3.750.000  fr. 

Jouissance  courante  :  1"  juillet  1905,  ex-coupon  n°  2. 

Les  actions  n"  1  â  5000  doivent  être  munies  des  estam- 
pilles suivantes  :  au  recto  «  Par  délibération  des  8  août  et 
9  novembre  1904  le  fonds  social  a  été  porté  à  3.750.000  fr.  »; 
Et  au  verso  «  Par  délibération  du  8  août  1904  les  parts  béné- 
ficiaires ont  été  supprimées  et  modification  a  été  apportée  à 
la  répartition  des  bénéfices  ... 

Siège  social  à  Paris,  rue  Laffltte,  27. 

Service  des  litres  et  coupons  à  la  Société  Générale,  au 
Crédit  industriel  et  Commercial,  au  Crédit  Foncier  et  Agricole 
d'Algérie  et  à  la  Compagnie  Algérienne. 


Depuis  le  13  octobre,  les  6.000  actions  de  500  fr.,  n<"  12001 
à  18000,  émises  à  550  fr.,  libérées  et  au  porteur,  de  la  Société 
Métallurgique  de  Senelle-Maubeuge  sont  admises  aux  négo- 
ciations de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  2*  partie  du  Bulletin  de  la  Cote 
sous  une  rubrique  distincte  des  actions  anciennes  jusqu'au 
paiement  du  dividende  de  l'exercice  1905. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  12.000  à  18.000. 

Les  actions  anciennes,  n"  1  à  12000,  doivent  être  munies 
de  l'estampille  suivante  :  ■  Capital  porté  à  neuf  millions  do 
francs  par  décision  de  l'Assemblée  générale  du  4  mai  1904  >• . 


Depuis  le  17  octobre,  les  80.000  actions  privilégiées  de  la 
Société  des  Grands  Magasins  du  Printemps  (Laguionic  etCie; 
sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant 
et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la 
Cote. 

80.000  actions  privilégiées  de  150  francs,  émises  au  pair, 
libérées  et  au  porteur,  n°"  1  à  80000,  donnaDt  droit,  avant 
toute  répartition  des  bénéfices  nets  -  aux  autres  actions,  à 
5  0/0  d'intérêt  plus  25  0,0  de  l'excédent  desdits  bénéfices. 

Jusqu'à  nouvel  ordre  et  en  attendant  la  délivrance  des  nou- 
veaux titres  au  porteur,  les  actions  ordinaires  de  ladite 
Société  continueront  à  se  négocier  en  titres  nominatifs. 


Depuis  le  13  octobre,  les  884  obligations  nouvelles  de  500  'r. 
5  0/0,  nos  7366  à  8249,  do  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer 
Nogentais  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  l"  partie  du  Bulietin  de  la  Cote, 
sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  5  0/0  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  5  0/0  de  ladite» Société, 
négociables  sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  7. 305  à  8.249. 


Depuis  le  13  octobre,  lés  obligations  de  l'Emprunt  3  0/0 
1904  de  la  Ville  de  Montpellier  sont  admises  aux  négocia- 
tions de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  2"  partie  du  Bulletin  de  la  Cote. 

2.284  obligations  de  500  francs,  émises  au  pair,  entièrement 
libérées  et  au  porteur,  remboursables  à  500  francs  par  tirages 
au  sort  annuels,  de  1905  à  1939,  sous  réserve  du  rembourse- 
ment anticipé  à  partir  de  1919  ; 

Intérêt  annuel  :  15  fr.  payables  par  moitié  les  31  janvier  et 
31  juillet  ; 

Jouissance  courante  :  31  juillet  1905. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  au  Crédit  Lyon- 
nais, boulevard  des  Italiens,  19. 


Depuis  le  13  octobre,  les  obligations  4  0/0  de  la  Société 
Française  des  Charbonnages  du  Tonkin  sont  admises  aux 
négociations  do  la  Bourse,  au  comptant- 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la  Cote. 

7.000  obligations  de  500  francs  4  0/0,  émises  au  pair,  libé- 
rées et  au  porteur,  remboursables  à  500  francs,  par  tirages 
au  sort  annuels,  de  1906  à  1935,  sous  réserve  de  rembourse- 
ment anticipé  à  toute  époque. 

Intérêt  annuel  :  20  francs  payables  par  moitié,  les  1"  avril 
et  1er  octobre  ; 

Jouissance  courante  :  1"  octobi'e  1905. 

Service  des  titres  et  des  coupons  au  Crédit  Industriel  et 
Commercial,  rue  de  la  Victoire,  66. 
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Dépota  le  13  octobre,  les  28.000  actions  de  200  francs,  libé- 
rées et  au  porteur,  de  la  Société  des  Chemins  de  fer  sur 
Routes  d'Algérie  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse, 
au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  delà  Cote. 
Siège  social  à  Paris,  rué  Scribe,  7. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  la  Banque  Suisse  et 
Française,  rue  Lal'ayette,  20. 


Depuis  le  16  octobre,  et  par  suite  de  l'appel  du  versement 
de  libération  de  40  0/0  ou  160  M.,  les  actions  de  la  Société 
Générale  Alsacienne  de  Banque  ne  sont  plus  négociables 
qu'en  titres  entièrement  libérés. 


Par  suite  de  l'émission  à  240  francs  de  11-4.750  actions  de 
priorité  de  200  francs  chacune  de  la  Société  des  Raffinerie  et 
Sucreries  Say  dont  la  souscription,  ouverte  du  16  au  28  oc- 
tobre inclus,  est  réservée  par  préférence  aux  anciens  action- 
naires, à  raison  de  3  nouvelles  pour  2  anciennes  à  titre 
irréduc  tible,  puis  par  souscription  réductible  dans  la  propor- 
tion des  actions  déposées, 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  que,  jusqu'au  21  octobre 
inclus,  les  actions  anciennes  de  ladite  Société  se  négocieront 
au  comptant,  sous  deux  rubriques  distinctes  affectées  : 

L'une  aux  actions  estampillées  du  droit  à  la  souscription  ; 

Et  l'autre,  aux  actions  non  estampillées. 

A  terme,  en  liquidation  du  15  octobre,  les  livraisons  s'effec- 
tueront exclusivement  en  titres  non  estampillés  ; 

En  liquidation  du  31  octobre,  les  négociations  n'auront  lieu 
qu'en  titres  estampillés. 

Depuis  le  16  octobre,  les  actions  ordinaires  et  les  actions 
de  priorité  de  la  Compagnie  des  Mines,  Fonderies  et  Forges 
d'Alais  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comp- 
tant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  delà  Cote. 

I.  18.000  actions  ordinaires  de  250  francs,  libérées  au  por- 
teur, jouissance  janvier  1905,  coupon  nn  1  attaché,  destinées  à 
l'échange  des  18.000  actions  anciennes; 

II.  12.000  actious  de  priorité  de  250  francs,  émises  au  pair, 
libérées  et  au  porteur,  jouissance  avril  1905,  coupon  n°  1  at- 
taché', ayant  droit,  à  l'exclusion  des  actions  ordinaires,  à  un 
premier  dividende  cumulatif  de  4  0/0. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  la  Banque  de  l'Union 
Parisienne,  rue  Chauchat,  7. 

A  partir  de  cette  même  date,  16  octobre,  les  18.000  actions 
anciennes  de  ladite  Société  cesseront  d'être  négociables  à  la 
Bourse. 


Par  suite  de  l'émission  à  875  francs  de  60.000  actions  nou- 
velles de  100  piastres  chacune  (jouissance  janvier  1906)  de  la 
Banque  Nationale  du  Mexique,  dont  la  souscription,  ouverte 
du  16  au  28  octobre  inclus,  est  réservée  notamment  aux  an- 
ciens actionnaires,  à  raison  de  2  actions  nouvelles  pour  9  ac- 
tions anciennes. 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  que  jusqu'au  21  octobre  in- 
clus, les  actions  de  ladite  Société  se  négocieront,  au  comptant, 
sous  deux  rubriques  distinctes  affectées; 

L'une,  aux  actions  estampillées  du  droit  à  la  souscription, 

Et  l'autre,  aux  actions  non  estampillées. 

A  terme,  en  liquidation  du  15  octobre,  les  livraisons  s'effec- 
tueront exclusivement  en  titres  non  estampillés. 

En  liquidation  du  31  octobre,  les  négociations  n'auront  lieu 
qu'en  actions  estampillées. 

Jusqu'à  nouvel  ordre  et  par  exception,  les  obligations  3  0/0 
dé  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du  Sud  de  la  France 
pourront  circuler  en  titres  démunis  de  coupons. 


Bourse  de  Lille.  —  Par  arrêté  en  date  du  14  octobre  1905, 
M.  li'  Maire  de  Lille  a  fixé  à  deux  heures  et  demie  et  trois 
heures  et  demie  —  au  lieu  de  trois  heures  et  quatre  heures, 
—  l'ouverture  et  la  clôture  de  la    BOUTSS   des  Agents  de 

change. 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  que  cette  modification  au- 
rait son  effet  dés  le  2  novembre  prochain. 

En  conséquence,  à  partir  de  cette  date,  l'exécution  des  or- 
dres arrivant  pat  le  courrier  de  l'après-midi  ne  pourra  plus 

él  n  garanti . 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché  Financier  do  Paris 


La  liquidation  de  fin  de  mois  s'est  passée  d'une 
façon  très  satisfaisante,  avec  des  reports  peu  élevés, 
les  disponibilités  que  l'on  s'était  laites  en  prévision  de 
l'Emprunt  russe,  —  maintenant  ajourné,  —  ayant  été 
employées  pour  les  règlements.  Ce  fait  a  servi  d'encou- 
ragement au  Marché,  et,  au  dernier  moment,  les  nou- 
velles de  Russie  aidant,  on  se  montre  généralement 
bien  disposé. 

-fr  fr  Les  Rentes  Françaises  se  sont  très  bien  tenues. 

La  Rente-  3  0/0  Perpétuelle,  qui  a  fait'  10  et  6  cen- 
times de  report,  reste  à  99  fr.  95  fin  novembre,  contre 
99 fr.  60  fin  octobre;  au  comptant,  elle  est  en  plus-va- 
lue de  35  cou  ti  mes,  à  99  fr.  9u. 

La  Rente  3  0/0  Amortissable  clôture  à  99  fr.  30  au 
comptant,  contre  99  fr.  25  il  y  a  huit  jours. 

Les  Obligations  Tunisiennes  sont  soutenues  à  480  fr., 
sans  changement;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat 
de  l'Annam  et  du  Tonkin,  aux  environs  de  80  fr.  50; 
Emprunt  de  Madagascar  2  1/2  0/0,  encore  délaissé  ; 
Emprunt  3  0/0  1903,  93  fr.  75,  comme  la  semaine  der- 
nière; 3  1/2  0/0  de  l'Indo-  Chine  1899,  495  fr.,  reper- 
dant 4  francs;  Obligations  3  0/0  de  l'Emprunt  1902, 
m  tr.,  contre  440  fr  ;  Emprunt  3  1/2  1905,  483  fr.  à 
terme;  Emprunt  3  0/0  1902  du  Gouvernement  Général 
de  V Algérie,  454  fr.,  gagnant  1  fr.  50;  Emprunt  de 
l'A  frique  Occidentale  3  0/0,  470  fr.,  contre  474  fr.  ; 
Tunisien  3  0/0  1902,  453  fr.,  sans  changement. 

-fr  -fr  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont  eu, 
de  nouveau,  un  marché  animé. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  conservent  leur  même 
cours  de  456  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1869,  464  fr.,  en 
reprise  de  10  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1871,  411  fr.,  ga- 
gnant 1  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1875,  565  fr.  25,  contre 
570  fr.  ;  Obligations  4  o/0  1876,  566  fr.,  contre  567  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  se  retrouvent  sans 
changement,  à  390  fr.  ;  Obligations  2  1  2  0  0  1894-1896, 
392  fr.  75,  en  légère  plus-value  ;  Obligations  2  O'O  1898, 
440  fr.,  contre  439  fr.  75. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  (  Emprunt  du  Métropo- 
litain) ont  passé  de  425  fr.  à  427  fr.  ;  Obligations  de 
l'Emprunt  2  1/2  0/0  1904  ,  432  fr.,  comme  jeudi  der- 
nier; Obligations  2  3/4  0/0  1905  libérées,  379  fr. 

fr  fr  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
sont  à  716  fr.  au  comptant,  au  lieu  de  715  fr.  ;  à  terme, 
elles  finissent  à  720  fr  ,  comme  précédemment. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  ne  s'écar- 
tent généralement  que  peu  de  leurs  cours  précédents. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  gagnent 

1  fr.  à  489  fr.  ;  Obligations  Foncières  3  0/0  1879,  511 
francs,  au  lieu  de  512  fr.  ;  Obligations  Communales  1880, 
502  fr.  50,  contre  504  tr.  25  ;  Obligations  Foncières  1883, 
453  fr.  50,  en  recul  d'un  franc;  Obligations  Foncières 

2  60  0/0  1885,  485  fr.,  contre  487  fr.  r>0 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  passées 
de  401  fr.  85  à  S=Ô2  fr.  ;  Obligations  Communales  2  60  0/0 
1892, 482  fr.  50,  en  moins-value  d'un  franc;  Obligations 
Foncières  2  8  0  0/0  1895  ,  492  fr.  50,  au  lieu  de  492  fr.  ; 
Obligations  Communales  2  60  0/0  1899  ,  488  fr.,  contre 
487  fr.  ;  Obligations  Foncières  3  0/0  1903  avec  lots,  495 
francs,  en  légère  avance. 

■*  fr  L'action  de  la  Banque  de  France,  qui  Unissait 
à  3.855  fr.  au  comptant,  se  retrouve  à  3.8'i()  fr. 

Pour  les  dix-neuf  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des 
escomptes  et  intérêts  divers  de  notera  grand  rétablisse- 
ment de  Crédit  s'établissent  à  8.109.048  fr.  65. 

-H  ic  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  eu  à  enregistrer  défi  variations  de  cours  en  sens 
divers. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays- Ras  est  passée  à 
terme  de  1.575  fr.,  à  1.586  fr.  Au  comptant,  elle  reste 
à  1.585  fr.,  gagnant  12  fr. 
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Le  Comptoir  National  d'Escompte  gagne  4  fr.  au 
comptant  à  054  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais  finit  à  1.143  francs  à  terme, 
contre  1.149  francs,  et  à  1.142  francs  au  comptant  au 
lieu  de  1 .150  francs. 

La  Société  Générale  s'est  avancée  de  041  fr.  au  comp- 
tant à  050  fr.,  et  de  040  fr.  à  terme,  à  057  fr. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  est  revenu  de 
695  fr.  à  085  fr. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie 
reste  à  253  fr.  à  terme  et  au  comptant,  contre  254  fr. 
et  257  fr.  jeudi  dernier;  Banque  Internationale  de  Paris 
(en  liquidation),  189  fr.  au  comptant,  perdant  3  fr. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise,  que  nous  laissions 
à  345  fr.  à  terme,  se  retrouve  à  342  fr.  au  comptant. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  s'inscrit  à  136  fr.  à 
terme  et  au  comptant,  ex-drôit  à  la  souscription  des 
nouvelles  actions. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  gagne  10  fr.  à 
terme  à  970  fr.,  et  4  fr.  au  comptant,  à  907  fr. 

La  Société  Marseillaise  est  aux  environs  de  940  fr. 

Les  Obligations  de  A00  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  sont  en  avance  de  2  fr.  à  142 
francs  ;  Obligations  de  475  francs,  104  francs,  sans 
changement. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique 
du  Sud  est  à  78  francs  à  terme  comme  jeudi  dernier; 
au  comptant  on  cote  75  fr.  au  lieu  de  75  fr.  50. 

La  Banque  de  l'Algérie  a  reculé  de  10  fr.  à  1.410  fr. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  s'est  avancé  de 
331  fr.  à  339  fr. 

L'action  de  la  Banque  de  V Indo-Chine  a  progressé  de 

1.294  à  1.320  francs. 

La  Rente  Foncière  est  montée  de  200  fr.  à  206  fr.  à 
terme  et  de  205  fr.  à  207  fr.  au  comptant. 
Le  Crédit  Algérien  clôture  à  son  même  cours  de 

1.295  francs. 

La  Compagnie  Algérienne  conserve  facilement  son 
cours  précédent  de  845  fr. 

+  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  soutenues. 

L'action  Lyon  est  en  avance  de  8  fr.  à  terme  à  1.428fr.; 
au  comptant,  elle  gagne  17  fr.  à  1.429;  Nord,  1.840  fr. 
au  comptant  et  1.837  fr.  à  terme,  au  lieu  de  1.832  fr. 
et  1.830  fr.  il  y  a  huit  jours. 

L'action  Micli  est  calme  au  comptant  à  1.215  fr.  ;  Est, 
985  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours  ;  Ouest,  920  fr.,  contre 
921  fr.  ;  Orléans,  1.485  fr.  au  comptant,  en  plus-value" 
de  13  fr.  ;  à  terme,  on  cote  1.480  fr. 

Pour  la  quarante  et  unième  semaine  de  l'année  1905, 
les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904:  Augmentai  ions  : 
Orléans,  252.000  fr.;  Lyon,  450.0U0  fr.  ;  Est,  220.000 fr.  ; 
Nord,  596.000  fr.  ;  Ouest,  20.000  fr.  Les  recettes  du 
Midi  ne  sont  pas  encore  connues. 

ir  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciale^  ont 
eu,  quelques-unes  au  moins,  des  échanges  plus  suivis 
que  précédemment. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  ont 
progressé  de  640  fr.  à  659  fr.  ;  Compagnie  Parisienne  du 
Gaz,  850  fr.  l'action  de  capital  contré  871  fr.,  et  602  fr. 
l'action  de  jouissance  au  lieu  de  623  fr. 

L'action  libérée  de  la  Société  d'Eclairage,  Chauffage 
ei  Force  Motrice  a  rétrogradé  de  411  fr.  à  395  fr. 

L'action  Suez  est  en  bénéfice  de  15  francs  à  4.485  fr.; 
Parts  de  Fondateurs.  2.080  fr.,  reperdant  20  francs  ; 
Parts  Civiles,  8.210  fr.,  en  moins-value  de  10  francs. 

Les  Omnibus  de  Paris  ont  fléchi  de  880  fr.  à  terme 
à  810  fr.,  et  de  835  fr.  au  comptant  à  820  francs.  Be- 
cettes  des  43  premières  semaines  de  1905  :  80  mil- 
lions 102.978  fr.  05,  contre  37.154.510  fr.  35  pendant  la 
même  période  de  1904 . 

Les  Voilures  à  Paris  sont  à  356  fr.  à  terme  et  à  359  fr. 
au  comptant,  au  lieu  de  382  fr.  jeudi  dernier. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways, 
qui  restait  à  017  fr.  à  terme,  finit 'à  619  fr.  et  i\  010  fr. 
au  comptant,  contre  619  fr.  ;  Compagnie  Générale  Pari- 
sienne de  Tramways,  240  fr.,  à  terme,  en  moins-value 


d'un  franc  ;  Est-Parisien,  50  fr.  environ  ;  Tramways 
de  Paris  et  du  Département  de  la  Seine,  500  fr.  au 
comptant,  perdant  13  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramways  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  finissent  aux  environs 
de  270  francs. 

Les  Chemins  de  fer  Nogenlais  se  tiennent  aux  envi- 
rons de  474  fr.,  comme  précédemment. 

L'action  de  la  Compaqnie  Française  des  Métaux 
gagne  3  fr.  au  comptant  et  à  terme,  à  500  francs;  Elec- 
tro-Métallurgie de  Dives,  370  fr.  à  terme,  contre  374  fr.  ; 
au  comptant,  on  cote  378  francs. 

L'Omnium  Lyonnais  se  traite  à  175  fr.  à  terme,  ga- 
gnant 1  franc,  et  à  178  fr.  au  comptant,  en  bénéfice  de 
•'!  francs. 

Le  Métropolitain  de  Paris  clôture  à  ">7'i  fr.  au  comp- 
tant et  à  terme,  contre  57  2  fr.  et  573  fr.  jeudi  dernier. 

L'action  du  Nord-Sud  de  Paris  est  passée  de  287  fr. 
à  terme  à  290  fr.;  au  comptant,  on  cote  également  290 
francs,  contre  289  francs. 

Rappelons  que  le  Conseil  d'administration  de  cette 
Société  est  ainsi  composé  : 

MM.  Albert  Chabert,  administrateur  du  Crédit  In- 
dustriel et  Commercial,  président  de  l'Omnium  Lyon- 
nais, président  ;  A.  Laurans,  ingénieur  en  chef  au 
corps  des  mines,  représentant  de  la  banque  Mirabaud, 
Puerari  et  Gic,  vice-président;  de  Pellerin  de  Latouche, 
administrateur  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de 
Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditerranée,  vice-président  ; 
Jules-Charles  Roux,  vice  président  de  la  Compagnie  du 
Canal  de  Suez,  administrateur  de  la  Société  Marseil- 
laise ;  Maxime  Duval,  administrateur  de  la  Société 
Générale;  Chatel,  inspecteur  général  honoraire  des 
ponts  et  chaussées  ;  Salles,  ingénieur,  président  de  la 
Banque  Suisse  et  Française;  de  Billy,  ingénieur  au 
corps  des  mines,  directeur  de  Mokta-cl-Hadid ;P '.  delà 
Ville  le  Roulx,  directeur  de  la  Société  pour  le  Travail 
électrique  des  Métaux,  représentant  de  la  Banque  de 
l'Union  Parisienne  ;  X.Janicot,  administrateur  délégué 
de  l'Omnium  Lyonnais  ;  Devise,  maître  des  requêtes 
honoraire  au  Conseil  d'Etat  ;  Juillet  Saint-Lager,  an- 
cien préfet. 

Ces  noms  nous  dispensent  d'insister  sur  l'importance 
de  cette  entreprise. 

L'action  de  la  Société  d' Electricité  ■  de  Paris  est 
en  nouvelle  avance  ;  on  la  retrouve,  en  effet,  deman- 
dée à  3i8  fr.  à  terme  et  à  350  fr.  au  comptant,  au  lieu 
de  337  francs. 

La  Malfidano  est  calme,  mais  soutenue,  à  705  fr. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action 
ordinaire,  cote  210  fr.  à  terme  et  au  comptant,  au  lieu 
de  213  fr.  et  210  fr.  ;  Messageries  Maritimes,  311  fr. 

Les  Chargeurs  Réunis  sont  revenus  de  801  fr.  à 
850  francs. 

La  Dynamite  Centrale  se  tient  à  581  fr. 

Les  Phosphates  du  Dyr  ont  repris  de  3  fr.  à  125  fr. 

Les  actions  Urbaine-  Voitures  sont  en  avance  de  7 
francs  à  143  fr.  ;  Obligations  A  O/O,  227  fr.,  contre 
228  francs. 

Les  actions  des  Raffinerie  et  Sucreries  C.  Say 
sont  sans  changement  à  terme  à  395  fr.  ;  au  comptant, 
elles  gagnent  8  fr.  à  393  francs. 

La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson- Houston  se  tient  à  terme  à  824  fr.,  en 
bénéfice  de  2  fr.  ;  au  comptant,  elle  cote  820  fr.,  contre 
821  francs. 

Les  Obligations  5  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Santa-Fé  sont  à  013  fr.,  contre  615 
francs;  Obligations  4  1/2  0/0,  515  fr.  50,  sans  chan- 
gement appréciable. 

Les  Obligations  5  0/0  du  Port  du  Rosario,  qui  res- 
taient à  495  fr..  clôturent  demandées  à  490  fr.  L'ap- 
proche du  coupon  de  12  fr.  50,  à  détacher  le  1er  janvier 
1900,  détermine  des  demandes  sur  ces  titres.  Au  prix 
actuel,  ce  placement  ressort  à  5  8/0  environ. 

L'Association  Minière  est  en  reprise  à  200  fr.  au 
comptant  et  201  fr.  à  terme.  ( 

tr  K  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  assez  mou- 
vementés. 
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La  Renie  Argentine  4  0/0  1896  (Rescision)  s'avance 
de  93  fr.  75,  à  94  fr.  25;  Rente  4  O/O  1900,  94  fr.  au 
comptant,  en  bénéfice  de  20  centimes. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  est  à  88  fr.  05  à  terme, 
contre  88  fr.  70  ;  au  comptant  on  cote  80  fr.  50  et  89  45 
selon  les  coupures;  Brésilien  1898  5  O/0  (Funding), 
105  fr.  20  au  comptant,  gagnant  5  centimes  ;  Obliga- 
tions 5  0/0  de  l'Etat  de  MinasGeraès,  497  fr.  50  au 
comptant,  en  plus-value  de  2  fr.  25. 

L'Obligation  5  010  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie, qui  clôturait  à  480  fr.,  se  retrouve  à  478  fr.;  Obli- 
gations de  l'Emprunt  S  0/0  1902,  493  fr.  75,  sans  varia- 
tion appréciable  ;  Emprunt  S  O/o  or  1904,  478fr.  à 
terme,  regagnant  3  francs,  et  480  fr.  au  comptant. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  l'Etat  Indépendant  du 
Congo  se  tiennent  aux  environs  de  83  francs. 

L'Italien  S  0/0  est  calme  à  105  fr.  35  au  comptant. 

La,  Rente  Extérieure  Espagnole  n'a  que  peu  varié: 
elle  finit,  en  effet,  à  92  fr.  07  1/2,  au  lieu  de  92  fr.  00. 

L'Emprunt  du  Maroc  5  0/0  1904  se  négocie  à  520  fr. 
à  terme  et  à  521  fr.  au  comptant. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lre  série,  clôture  à 
09  fr.  37  1/2,  reperdant  22  1/2  centimes  2e  série, 
09  fr.  70  au  comptant,  contre  09  fr.  75  ;  3e  série, 
(>9  fr.  85,  en  moins-value  de  55  centimes. 

Le  Roumain  4  0/0  amortissable  1894  finit  aux  envi- 
rons de  92  fr.  60  ;  Rente  4  0/0  1896  Amortissable  94  fr., 
au  lieu  de  94  fr.  05  ;  Rente  4  0/0  Amortissable  1898, 
93  fr.  50  au  comptant. 

La  Renie  Russe  3  0/0  1891-1894  se  retrouve  à 
77  fr.  80  au  comptant  et  77  fr.  40  à  terme  ;  Rente 
3  0/0  1896,  77  fr.  au  comptant  et  77  fr.  40  à  terme; 
Russe  4  o/O  Consolidé  1901,  92  fr.  07  1/2  à  terme  et 
92  fr.  10  au  comptant;  Consolidés  1"  et  2e  séries, 
90  fr.  50  au  comptant  et  90  fr.  87  L/2  à  terme. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  sont  à  519  francs 
au  comptant  et  à  terme. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  cote  82  fr.  40  à 
terme,  au  lieu  de  82  fr.  85  ;  au  comptant,  elle  est  à 
82  fr.  25;  Rente  S  0/0  or  des  Monopoles,  aux  envi- 
rons de  486  fr.  au  comptant. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  soutenues.  La  Dette 
Ottomane  Convertie  Unifiée  4  0/0  gagne  10  centimes 
à  90  fr.  72  1/2;  Priorités  4  0/0,  502  fr.,  sans  change- 
ment ;  Consolidation  4  0/0,  402  fr.,  contre  465  fr.; 
Obligations  4  0/0  de  l'Emprunt  des  Douanes  de  1902, 
484  fr.  au  comptant,  contre  482  fr.  50. 

Les  nouveller  Ottomanes  4  0/0  I90I-Î90H  sont  en 
plus-value  de2fr.  au  comptant  à  454  fr. 

-  ^  +  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens 
est  calme  à  482  fr.  au  comptant  ;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  982  fr.  à  terme,  en  nouvelle  avance  d'un 
franc  ;  Banque  Impériale  Ottomane,  605  fr.  à  terme, 
reperdant  3  francs. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypl 
(Banque  Foncière  d'Egypte)  sont  de  nouveau  recher- 
chées à  470  fr. 

Les  actions  de  la  Banque  de  Londres  et  de  Mexico 
sont  actives  à  624  fr.  à  terme  et  à  020  fr.  au  comptant. 

La  Banque  Centrale  Mexicaine  clôture  à  460  francs 
à  terme,  en  recul  de  4  fr.  ;  au  comptant  on  reste  à 
462  fr.,  sans  changement. 

Le  Rio-Tinlo  a  rétrogradé  de  1.688  fr.  à  1.672  fr. 
D'après  ta  «  Circulaire  Merton  »,  les  stocks  visibles  du 
cuivre  ont  augmenté  de  441  tonnes  pendant  la  seconde 
quinzaine  d'octobre. 

Les  actions  des  Sucreries  et  Raffineries  d'Egypte 
finissent  à  30  fr.  au  lieu  de  31  fr.  50. 

La  Sosnuwice  .est  remontée  au  dernier  moment  à 
1.395,  on  reprise  de  19  fr.  ;  Briansk,  555  fr.,  regagnant 
15  francs. 

Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  se  retrouvent 
ii  375  fr.  à  terme  el  an  comptant;  actions  privilégiées, 
384  fr.  au  comptant.  Les  recettes  de  cette  Compagnie, 
pour  La  seconde  décade  d'octobre  1905,  ont  été  de 
42L897  fr.,  contre  377.274  fr.  pour  la  môme  décade  de 
1904.  Du  1««  janvier  au  30  octobre  1905,  les  recettes  se 
Chiffrent  par  13.972.(i(w  fr.,  contre  12.494.339 fr.  pour 


la  période  correspondante  de  1904,  soit  une  différence 
de  1.478.328  fr.  eu  faveur  de  l'exercice  en  cours. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  sou- 
tenues. Les,  Andalous  gagnent  l  franc  à  180  fr.  ;  Nord 
de  l'Espagne,  171  fr.,  en  bénéfice  de  2  fr.;  Saragosse, 
304  fr.,  au  lieu  de  299  francs. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  l'hessalie  finis- 
sent à  165  fr.  à  ternie,  en  plus-value  de  4  fr.;  au  comp- 
tant on  reste  à  164  fr.  au  lieu  de  163  francs. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique-Constan- 
tinople  sont  à325  fr.  au  comptant  ;  Obligations  anciennes 
Smyrne-Cassaba  el  prolongement  (Série  1894),  485  fr. 
au  comptant,  sans  variation  ;  Obligations  nouvelles 
4  0/0  (Série  1895),  440  fr.  les  unités. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  se  retrouvent  à 
292  fr.  h  terme. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 

La  liquidation  de  fin  octobre  s'est  effectuée  sans  incidents, 
et  avec  des  reports  aisés.  Quant  aux  échanges,  ils  ont  été 
plutôt  calmes. 

Le  Brésil  5  0/0  1895  gagne  30  centimes  à  99  fr.  70  ;  Brésil 
5  0/0  1903,  101  fr.  4r>,  eu  reprise  de  10  centimes;  Brésil 
4  0/0  1901-1903,  90  fr.  70  au  lieu  de  90  fr.  30;  Mexicain 
3  0/0,  30  fr.  20,  en  bénéfice  de  18  centimes;  Mexicain  b  0/0, 
52  fr.  2."),  en  recul  de  7  centimes  ;  Argentin  4  O/O  Mixte, 
91  francs,  comme  il  y  a  huit  jours. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  5  0/0  de  Pernambuco  mon- 
tent de  8  fr.  50  à  405  francs  contre  4"j6  fr.  50. 

Le  Laurium  Grec  gagne  1  fr.  50  à  56  francs  ;  Chemins  Otto- 
mans, 138  fr.  50,  en  recul  de  25  centimes. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Nord  du  Brésil  restent  à  435  francs,  ex-coupon  détaché  hier. 

Le  Cape  Copper  finit  à  138  fr.  50,  comme  la  semaine  der- 
nière; Tharsis,  146  francs,  eu  plus-value  de  1  fr.  50. 

L'action  de  l'Électrique  LU le- Roubaix-Tourcoing  est  de- 
mandée à  316  francs. 

Il  est  intéressant  d'observer  que  le  coût  kilométrique  de 
cette  ligne  n'atteindra  que  200.000  francs.  C'est  un  chiffre 
dépassé  dans  la  plupart  des  entreprises  de  transports  fran- 
çais, même  de  tramways.  C'est  ainsi  que  le  coût  kilomé- 
trique atteint  375.000  francs  aux  Chemins  de  fer  Nogenlais, 
501.000  francs  à  l'Est- Parisien,  578. C00  francs  à  ceux  de 
Neuilly ■Porte-Maillot-Suresnes,  716.000  francs  à  ceux  d'Epi- 
nay-Parîs.  D'autre  part,  dans  les  départements,  on  constate 
que  le  kilomètre  a  coûté  302.000  francs  pour  le  réseau  de 
Nancy,  460.000  francs  pour  celui  de  Marseille  et  502.000 
pour  celui  de  Bordeaux,  etc. 

La  Harpener  reste  à  1.736  francs,  perdant  encore  19  francs. 

L'action  Kertch  reprend  de  53  fr.  50  à  57  fr.  50. 

La  Huanchaca  est  en  légère  avance  à  150  francs. 

La  Société  Hellénique  des  Mines  clôture  à  81  francs,  contre 
80  fraucs  il  y  a  huit  jours. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  reste  à  475  fr., 
gagnant  5  francs. 

Les  Aciéries  du  Donetz  sont  en  recul  de  30  francs  à 
1.250  francs.  Doubowaia- Balka,  1.260  francs,  perdant  20 
francs;  Dniéprovienne,  2.300  francs,  en  avance del44  francs. 

Les  Mines  de  fer  de  Bakhmanorka-Krivoï-Bog  s'échan- 
gent à  100  francs,  contre  165  francs. 

L'action  Banque  d'Athènes  est  demandée  à  139  francs. 
On  sait  que  l'on  entrevoit,  pour  cette  Société,  un  avenir  des 
plus  favorables,  grâce  à  la  place  importante  qu'elle  a  déjà  su 
prendre. 

L'action  privilégiée  du  liant-Volga  clôture  à  535  francs,  en 
bénéfice  de  7  francs  pour  la  semaine. 

Les  actions  de  la  Société  Ottomane  Industrielle  et  Commer- 
ciale de  SaloniqUe  restent  demandées  à  160  francs. 

La  Vieille-Montagne  perd  1  franc  à  926  fraucs. 

La  l'art  de  Monaco,  qui  clôturait  à  5.360  lianes,  est  è 
5.400  francs,  regagnant  40  francs. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  190't  restent  à 
318  francs. 

Les  actions  Brasseries  cl  Tavernes  Ximmcr  sont  à  73  fr.  50, 
en  avance  de  1  fr.  50. 

l'o»>'  les  Tableaux  des  Cours  sur  la  Couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 


2  novembre  1905. 
A  l'occasion  de  la  Toussaint,  les  affaires  ont  été  suspen- 
dues, mardi  soir,  à  la  Bourse  de  Commerce  de  Paris  ;  elles 
reprendront  demain  matin,  vendredi. 

Blé.  —  Les  conditions  atmosphériques  ont  été  variables 
cette  semaine.  Au  début,  la  température  était  sensiblement 
inférieure  à  la  normale  et  des  gelées  nocturnes  assez  intenses 
se  produisaient.  Par  la  suite,  le  thermomètre  s'est  relevé  et 
quelques  pluies  sont  tombées  çà  et  là. 

Ce  changement  a  été  diversement  accueilli  suivant  les  ré- 
gions. 

Dans  le  Midi  et  le  Centre,  où  les  ensemencements  sont 
complètement  achevés,  on  se  plaignait  de  la  levée  irrégulière 
des  blés,  dont  les  jeunes  pousses  parvenaient  difficilement 
à  traverser  la  croûte  que  le  froid  avait  formée  à  la  surface. 
Les  dernières  ondées  ayant  détrempé  le  sol,  on  espère  que 
le  plant  va  reprendre  plus  de  vigueur. 

Par  contre,  dans  le  Nord,  les  agriculteurs  auraient  vu  avec 
plaisir  la  prolongation  du  temps  sec  qui  favorisait  l'arra- 
chage des  betteraves  ainsi  que  les  semailles  des  céréales 
d'hiver,  dont  une  partie  seulement  est  effectuée.  Il  est  vrai 
que  jusqu'à  présent  les  averses  n'ont  pas  été  tellement  abon- 
dantes qu'elles  aient  arrêté  les  travaux. 

En  somme,  la  situation  agricole  reste  satisfaisante. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


5  oct. 

12  oct. 

19  oct. 

26  oct. 

31  oct. 

11)05 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

33  12 

23  12 

22  87 

22  87 

22  75 

18  60 

19  09 

19  18 

19  35 

19  70 

18  12 

18  .. 

18  12 

18  50 

18  50 

21  15 

21  46 

21  62 

22  es 

22  £0 

16  65 

16  98 

17  07 

17  43 

17  43 

16  09 

16  42 

16  52 

16  ^3 

17  03 

16  89 

17  33 

17  49 

17  85 

18  41 

Paris  

Liverpool  

Anvers  

Berlin  

Budapest  

Chicago  

New- York  

Un  peu  plus  nombreuses  ont  été,  ces  jours-ci,  les  offres  sur 
les  marchés  de  province  ;  néanmoins,  les  cours  ont  conservé 
toute  leur  fermeté  et  ont  même  bénéficié  parfois  d'une  hausse 
de  25  à  50  centimes. 

A  la  Bourse  du  Commerce,  un  mouvement  de  reprise  s'est 
manifesté,  qui  avait  pour  cause  les  malheureux  événements 
de  Russie  ;  mais,  le  calme  est  revenu  après  la  publication  du 
manifeste  du  Tsar.  La  liquidation  d'octobre  s'est  opérée 
mardi,  au  cours  de  22  75. 

19  oct.      26  oct.        31  oct. 
22  87         22  87         22  75 

22  87         23  12         23  12 

23  12  23  12  23  12 
23  37  23  37  23  37 
23  62         23  87         23  87 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 
a  l'hectolitre. 

Farines-fleur.  —  Ceux  des  vendeurs  à  découvert  qui 
avaient  attendu  le  dernier  moment  pour  se  racheter,  n'ont  pu 
le  faire  qu'à  des  conditions  très  onéreuses  ;  le  cours  de  liqui- 
dation d'octobre  a  atteint  34  15. 


Courant  

Novembre  

Novembre-  déc . . . 
4  de  novembre  . . 
4  premiers  


Courant  

Novembre  

Novembre-  déc . . . 
4  de  novembre  . . 
\  premiers  


19  ocl . 
30  62 
30  37 
30  37  • 

30  62 

31  12 


20  oct.      31  oct. 


33  .. 
:  0  62 
30  62 

30  87 

31  37 


34  15 
30  62 
80  75 

30  87 

31  37 


Los  100  kilos,  net,  toiLc  perdue  sans  escompte. 

Farines  de  consommation.  —  Quelques  meuniers  de  la 
région  de  Paris  ont  relevé  leurs  prix  de  vente  de  un  franc 
par  sac  de  157  kilos,,  mais  le  syndicat  n'a  pas  modifié  sa 
cote. 


Marques  de  choix.. . 
Premières  marques. 
Bonnes  marques 
Marques  ordinaires. 


157kil.,net  100kil.,net 

53  25  £3  91 

[3  ..  33  75 

51  76  32  96 

50  C0  32  16 


Avoine.  —  Bien  que  l'évaluation  officielle  ait  accusé  une 
production  supérieure  à  celle  que  l'un  prévoyait  généra- 
lement, et  que  le  Minislèrc  de  l'Agriculture  n'ait  pas  sensi- 
blement diminué,  dans  son  estimation  définitive,  le  chiffre  de 
la  récolte  de  l'an  dernier,  les  haussiers  n'ont  pas  désarmé. 

Au  contraire,  le  mouvement  spéculatif  qu'ils  avaient  pro- 
voqué dès  le  commencement  du  mois  a  pris,  depuis,  une  am- 
pleur considérable.  Le  disponible  qui,  au  1"  octobre,  valait 
17  fr.  75,  a  atteint  le  cours  de  19  fr.  55,  le  21,  poi  r  revenir 
à  18  fr.  37  le  31. 

Diverses  circonstances  expliquent  la  réussite  delà  tentative 
des  haussiers  :  lu  le  peu  d'importance  du  stock  du  marché1 
réglementé,  qui,  avant-hier,  ne  s'élevait  qu'à  29.500  quintaux,  « 
contre  plus  de  130.000  à  la  même  date  de  1904  ;  2"  les  nom- 
breuses demandes  de  l'Allemagne,  qui  sont  faites  en  prévi- 
sion d'un  relèvement  des  droits  de  douane  en  mars  prochain  : 
3"  la  fermeté  excessive  des  produits  de  provenance  étrangère; 
4°  la  -rareté  des  offres  dans  nos  principaux  centres  de  pro- 
duction. Tous  ces  éléments  ont  contribué  à  accélérer  la 
marche  progressive  des  prix.  Mais  il  est  permis  de  se  deman- 
der si  des  exagérations  n'ont  pas  été  commises. 

Déjà,  la  graineterie  ne  s'approvisionne  plus  qu'au  fur  et  à 
mesure  de  ses  ventes  et  cherche  à  persuader  ses  clients  de 
remplacer,  autant  que  possible,  dans  la  nourriture  des  ani-' 
maux,  l'avoine  par  le  seigle,  l'orge  et  le  "maïs.  D'autres  inter- 
médiaires préconisent  le  pain  inélassé,  dont  les  avantages 
sont  longuement  éuumérés  dans  des  circulaires  spéciales. 
Enfin,  des  gens  entreprenants  conseillent  aux  directeurs  des 
grandes  Compagnies  de  transports  de  faire  manger  du  sucre 
à  leurs  chevaux. 

Certes,  le  mot  intention  ne  signifie  pas  exécution,  mais  les 
doléances  des  consommateurs  permettront  peut-être  aux  bais- 
siers  de  prendre  bientôt  leur  revanche.  Le  moindre  événement, 
la  fin  des  troubles  en  Russie  par  exemple,  sera  susceptible 
de  servir  à  merveille  leurs  intérêts.  Alors,  une  fois  encore,  la 
fièvre  spéculative  aura  été  gravement  préjudiciable  aux  pro- 
ducteurs. 

19 oct.        26  oct.      31  oct. 

Courant   18  87         18  87         18  37 

Novembre   18  37         18  37         18  37 

Novemb.-Déc...  18  37  18  37  18  37 
4  de  novembre  . .       18  37         18  37         18  50 

4  premiers   18  50         18  62         18  62 

LeslOOkilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  45  à47  kil.  à 
l'hectolitre. 

Seigle.  —  Cet  article  est  actuellement  soumis  à  deux  in- 
fluences, l'une  défavorable  et  l'autre  favorable. 

D'un  côté,  les  producteurs  ne  peuvent  espérer  avoir,  comme 
l'an  dernier,  la  clientèle  de  la  distillerie,  laquelle,  en  raison 
de  l'abondance  des  betteraves,  parait  déterminée  à  ne  mettre 
en  œuvre  que  des  quantités  insignifiantes  de  substances  fari- 
neuses. 

De  l'autre,  la  cherté  de  l'avoine  contribue  à  soutenir  les 
prix  du  seigle  qui,  dans  une  certaine  proportion,  peut  rem- 
placer la  première  dans  la  nourriture  des  animaux. 

Il  y  a  donc  compensation  et  ainsi  s'explique  la  situation 
stationnaire  des  cours  sur  k  s  divers  marchés  de  province,  où 
d'ailleurs  les  transactions  manquent  toujours  d'ampleur. 

Cette  inactivité  est,  el'c  aussi,  la  conséquence  des  deux  in- 
fluences principales  que  nous  avons  signalées. 

Convaincue  que  la  marchandise  ne  pourrait  trouver  son 
placement  chez  les  distillateurs,  la  culture  se  borne  à  servir 
les  demandes  encore  peu  considérables  de  la  graineterie  et  de 
la  meunerie  spéciale  qui  porte  sur  les  produits  de  qualité  ir- 
réprochable. Le  second  motif  de  cette  raréfaction  des  offres 
est  l'emploi  des  grains  défectueux  pour  l'alimentation  des  che- 
vaux et  bestiaux  utilisés  ou  élevés  dans  les  fermes. 

A  notre  réunion  hebdomadaire  de  mardi,  les  quelques  af- 
faires conclues  ont  fait  ressortir  les  prix  de  15  25  et  15  50,  les 
100  kilos,  gare  de  Paris  ou  usines  environnantes. 

A  la  Bourse  du  Commerce  règne  une  grande  fermeté,  mais 
les  engagementsde  la  spéculation  sont  extrêmement  restreints. 

19  oct.     26  oct.       31  oct. 

Courant   15  Sri         15  50         16  . . 

Novembre   15  37         15  50         15  62 

'  Novemb.-décemb.       15  37         15  75         15  75 
4  de  novembre.. .       15  50         15  87         18  .. 

4  premiers   15  75         16  12         16  25  , 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  67  à  69  kil.  à 
l'hectolitre. 
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Pri; 


du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


5  oc  t. 

12  oct. 

19  oct. 

26  oct. 

31  oct. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

90  75 

20  75 

19  87 

19  75 

19  50 

21  61 

21  69 

21  07 

20  14 

20  04 

21  .. 

21  .. 

20  75 

19  75 

19  75 

21  04 

21  04 

21  32 

20  80 

20  .. 

21  .. 

21  .. 

20  68 

19  84 

19  63 

21  87 

22  12 

21  25 

20  56 

20  37 

34  26 

34  26 

34  26 

33  54 

32  83 

Paris  (roux  88').. 

Londres  

Anvers   

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 

Nous  avons  reproduit  dans  notre  dernier  bulletin  les  ré- 
sultats de  l'enquête  de  V Association  internationale  (Je  Statis- 
tique qui  n'a  porté  que  sur  les  neuf  principaux  pays  pro- 
ducteurs. M.  Sachs  communique  les  indications  suivantes 
sur  la  production  probable  des  autres  pays  sucriers  d'Europe  : 

Différence 

1904-03     1905-06     en  1905-00 


Espagne,  betteraves 

—  canne  

Roumanie  

Suisse  

Bulgarie  

Grèce  


(Tonnes  do  sucre  brut) 


70.828 
26.971 
23.500 
2.185 
3.120 
1.080 


71.500 
15.500 
30.700 
3.250 
2.920 


672 

—  11.471 
4-  7.200 
+  1.055 

—  200 


127.684  » 

Sur  notre  marché  des  sucres  blancs  n°  3,  les  affaires  ont 
été  plus  actives  pendant  la  huitaine  sous  revue  en  raison  des 
rachats  déterminés  par  l'approche  de  la  fin  du  mois.  Les 
derniers  engagements  sur  octobre  se  sont  liquidés  à  23  fr.  62. 
Voici,  d'ailleurs,  les  cours  de  clôture  des  différentes  époques 
de  la  livraison  : 


Blanc  n°  3  : 

Gourant  

Novembre  

3  do  novembre  

4  premiers  

Roux  88"  disponible  

Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 

La  raffinerie  a  encore  diminué  ses  prix  de  50  centimes  ;  les 
pains  valent  maintenant  de  57  fr.  à  57  fr.  50  les  100  kilos, 
suivant  marques,  aux  usines. 


19  oct. 

26  oct. 

31  oct. 

23  75 

23  87 

23  62 

23  87 

23  75 

23  62 

24  .. 

23  87 

23  75 

24  75 

24  62 

24  37 

19  87 

19  75 

19  50 

Alcool.  —  La  consommation  ne  s'approvisionne  qu'en  vue 
de  ses  besoins  immédiats  et  se  refuse  à  passer  des  contrats 
portant  sur  le  livrable  éloigne.  Cotte  attitude  réservée  est 
justifiée  par  la  prévision  d'une  surproduction  pendant  la 
campagne  qui  vient  de  commencer. 

La  spéculation  lient  le  même  raisonnement  :  à  la  Bourse 
de  Commerce,  la  demande  fait  presque  complètement  défaut 
sur  les  mois  éloignés  et  le  petit  courant  des  transactions  est 
entretenu  par  les  seules  opérations  nécessaires  à  la  liquida- 
tion des  anciens  engagements.  D'ailleurs,  comme  nous  l'avons 
déjà  dit,  les  haussiers  ne  peuvent  se  dégager  sans  éprouver 
de  grosses  pertes  Jusqu'ici,  ils  ont  soldé  leurs  différences 
rubis  sur  l'ongle,  mais  il  est  permis  de  se  demander  s'ils  par- 
viendront tous  à  se  libérer  et  pourront  faire  contre  mauvaise 
fortune  bon  cœur. 
Voici  l'a  clôture  de  mardi,  dernier  jour  du  mois  d'octobre  : 
19  oct.      26  oct.        31  oct. 

Courant   83  62         33  62         31  37 

Novembre   31  62        31  75        31  62 

Novembre-déc...  31  75  31  75  31  50 
4  premiers .....      32  37         32  25         32  12 

4  de  mai   33  62         33  50         33  62 

L'hectolitre  90",  non  logé,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 


Vins.  —  Le  Moniteur  Vmicole,  s'appuyant  sur  les  données 
qui  lui  ont  été  fournies  par  ses  nombreux  correspondants, 
évalue  la  production  des  vins,  en  1905,  do  l'ensemble  du 
vignoble  fiançais,  non  compris  la  Corse  et  l'Algérie,  à  53  mil- 
lions 150.260  hectolitres,  contre  66.0Ki.567  en  1904,  soit  une 
diminution  dépassant  12  millions  d'hectolitres.  Get  écart 
considérable  esl  dû;,  en  grande  partie,  à  l'extension  des  ma- 
ladies cryptogamiqu.es  et  de  la  pourriture  dans  beaucoup  de 
régions. 


Voici  quel  aurait  été  le  rendement  des  principaux  dépar- 
tements (en  milliers  d'hectolitres)  :  Hérault,  10.033  (12.675 
en  1904)  ;  Aude,  4.875  (6.493);  Gironde,  4.300  (4.521);  Gard, 
2.900  (3.316);  Pyrénées-Orientales,  2.500  (2.897)  ;  Indre-et- 
Loire,  1.566  (2.050  ;  Charente-Inférieure,  1.425  (1.952); 
Rhône,  1.670  (1.335)  ;  Var,  1.130  (1.642);  Loir-et-Cher,  965 
(1.008)  ;  Loire-Inférieure,  986  (1.478)  ;  Saône-et-Loiro,  1.995 
(1.435);  Maine-et-Loire,  850  (1.271);  Gers,  1.050  (1.200); 
Bouches-du-Rhône,  1.035  (1.179)  ;  Lot-et-Garonne,  814  (1.085!; 
Vaucluso,  710  (1.025). 

Parmi  les  rares  départements  qui  font  plus  que  l'année 
dernière,  on  constate  :  à  l'Est,  la  Côte-d'Or,  1.184  (894)  ;  la 
Saône-et-Eoire,  1.995  (1.435);  le  Rhône,  1.670  L.835)  el 
l'Ain,  540  (532)  :  au  Sud-Ouest,  la  Dordogne,  1.050(893). 

Dans  la  plupart  des  régions,  la  diminution,  par  rapport  à 
1904',  varie  d'un  dixième  à  un  tiers.  Néanmoins,  dans  quel- 
ques-unes, comme  la  Marne,  l'Aube  et  Seine-et  Oise,  elle  est 
de  moitié.  Celle  qui  est  la  moins  favorisée  est  la  Lorraine  ;  le 
département  de  Meurthe-et-Moselle  n'aurait  produit  que 
150.000  hectolitres,  contre  957.060  l'an  dernier. 

Ajoutons  que  la  récoite  de  l'Algérie  est  estimée  à  environ 
7  millions  d'hectolitres,  soit  900.000  hectolitres  de  moins  que 
l'année  passée,  et  celle  de  la  Corse  à  130X  00  hectolitres,  contre 
160.000  en  1904. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


5  oct. 

12  oct. 

19  oct. 

26  oct. 

31  oct. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

~F~ 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

47  75 

48  .. 

46  75 

46  .. 

46  .. 

47  41 

47  25 

45  96 

45  40 

45  09 

49  50 

49  25 

48  75 

47  50 

47  50 

48  75 

48  75 

47  81 

46  25 

46  .. 

40  82 

40  82 

38  25 

37  n 

37  11 

Le  Havre  (Santos  good 

average)  

Londres  (    d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  (Rio  n°  7). 

Depuis  le  commencement  de  la  campagne,  c'est-à-dire  du 
1er  juillet  au  27  octobre,  les  arrivages  à  Rio  et  Santos  se 
sont  élevés  à  5.572.000  sacs  de  60  kilos,  contre  5.878.000 
pendant  la  période  correspondante  de  1904-1905,  6.298.000  en 
1903-1904,  6.114.000  en  lf  02-190:;  et  7 .942.000  en  1901-1902. 

Le  déficit,  par  rapport  à  la  même  date  de  l'an  dernier,  n'est 
donc  que  de  306.000  sacs  ;  on  suppose  même  que,  grâce  à 
l'importance  des  recettes  à  Santos,  il  a  dû  être  ramené  à 
225.000  sacs  avant-hier  31  octobre,  et  qu'il  aura  complète- 
ment disparu  à  la  lin  de  novembre. 

Cette  régularité  du  mouvement  de  la  récolte  brésilienne  est 
la  cause  principale  de  la  baisse  survenue  sur  les  diverses 
places  :  la  faiblesse  du  change  de  Rio  sur  Londres  constitue 
un  second  facteur  défavorable  à  la  tenue  des  cours. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne  de  1.016  kil.  048) 


Métau* 


Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois  — 
Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
ZiDC  :  disponible-  ■  - 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 


5  oct 

12  oct 

19  oct 

26  net. 

31  oc 

1905 

1905 

190^ 

1905 

1905 

£  sh.  d. 

i  sh.  d. 

£  sh. 

d 

i  sh.  d 

t  sh. 

d. 

71   7  6 

74   o  11 

72  7 

6 

71  10  . 

71  7 

6 

71    .  . 

70   2  6 

71  10 

70  10  . 

70  10 

148   7  6 

147   o  . 

148  17 

6 

«8  12  6 

150  . 

147  10  . 

146  12  6 

148  5 

147  n  6 

149  5 

14  17  fi 

15    .  • 

15  5 

15  5  . 

15  1 

3 

14  10  . 

14  17  6 

14  19 

4 

14  17  6 

14  18 

9 

27  17  6 

28    .  • 

28  17 

6 

28  12  6 

28  10 

49  10 

5i 

i 

54  . 

52 

10 

Cours  officiels  des  Métaux  à  Paris 

(Les  100  kilos  à  l'acquitté)  21 ;  oct.  28  cul. 

Fr.  Fr. 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires                  1*7  75  186  50 

—  Chili,  l—  marques                           190  25  189  75 

—  en  lingots  et  plaques  de  laminage      195  50  194  50 

—  en  lingots  propres  au  laiton                198  ..  V.f,  .. 

—  en  cathodes                                    202  . .  201  . . 

Étain  Banka                                           401  50  403  . . 

Plombj  marques  ordinaires                        48  S)  48  26 

Zinc  de  Silésie   t                                      76  7{>  76  . . 

Xavier  Giharuot. 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  Le  31  octobre  1905. 

Les  événements  de  Russie.  —  Le  Marché  monétaire.  —  Nos  échanges 
d'or  avec  l'Etranger.  —  L'augmentation  dn  capital  de  la  «  Deutsche 
Bank.  —  Le  Commerce  extérieur. 

Les  Bourses  tlo  l'Allemagne  ont  subi  le  contre-coup 
des  événements  qui  se  sont  déroulés  en  Russie.  <}a  n'a 
pas  été  une  panique,  mais  ç'a  été  un  vif  malaise  qui  a 
provoqué  partout  de  la  lourdeur  et  du  recul. 

A  l'heure  où  j'écris,  on  a  cependant  pu  se  ressaisir  : 
mais  on  reste  préoccupé  de  l'avenir.  On  s'attend  à  des 
surprises  désagréables  et  rien  ne  peut  réagir  contre  le 
pessimisme  —  justifié  ou  non  —  qui  a  saisi  les  esprits. 

Les  spbéres  commerciales  et  industrielles  soutirent 
surtout  de  l'interruption  de  tout  trafic  régulier  avec  la 
Russie.  Nos  gares  de  la  frontière  de  l'Est  sont  encom- 
brées de  marchandises  en  détresse,  que  les  Compagnies 
de  chemins  de  fer  russes  ne  peuvent  plus  évacuer 
vers  leurs  destinations.  L'encombrement,  est  si  grand 
que  les  chemins  de  fer  allemands  n'acceptent  plus 
d'expéditions  pour  la  Russie.  Le  service  des  postes  est 
interrompu  aussi  :  on  a  cherché  —  mais  en  vain,  jus- 
qu'ici —  à  le  rétablir  par  voie  de  mer.  Les  pertes  que 
cette  situation  vaut  à  l'Allemagne  sont  considérables 
et  affectent  notre  prospérité,  beaucoup  plus  encore  que 
la  baisse  de  la  Bourse. 

Enfin,  est-ce  une  conséquence  des  grèves  russes  ou 
une  simple  coïncidence?  On  signale  une  très  vive 
agitation  parmi  les  mineurs  du  bassin  de  la  Ruhr.  Il 
s'y  manifeste  les  mêmes  symptômes  qu'au  printemps 
dernier  à  la  veille  de  la  grande  grève. 

A  la  fin  de  la  semaine  dernière  on  avait  pu  craindre 
une  aggravation  du  resserrement  monétaire.  Heureuse- 
ment la  situation  s'est,  au  contraire,  améliorée  et  l'on 
a  vu  se  produire  une  plus  grande  abondance  des  dispo- 
nibilités monétaires.  La  Seehandlung a  mis  des  sommes 
très  importantes  à  la  disposition  de  notre  place.  D'autre 
part,  la  province,  loin  de  demander  de  l'argent  à  Ber- 
lin, lui  en  a  envoyé.  La  Seehandlung  a  livré  de  grosses 
sommes  à  échéance  du  20  décembre,  au  cours  moyen 
de  4  1/2  0/0.  Cependant  cette  amélioration  passagère 
n'exclut  pas  la  possibilité  d'un  nouveau  resserrement 
monétaire  pour  les  premiers  jours  de  novembre. 

Le  dernier  Bulletin  Officiel  de  Statistique  nous  a 
appris  qu'en  septembre  dernier  l'importation  d'or, 
dans  toutes  ses  formes,  a  été  de  0.742  kilogrammes, 
contre  14.712  kilogrammes  en  septembre  1904  ;  l'expor- 
tation a  été  de  2.084  kilogrammes,  contre  4.406.  Du 
1™  janvier  au  3l)  septembre,  l'importation  d'or,  en 
Allemagne,  a  été  de  39.171  kilogrammes  et  l'exporta- 
tion de  21.279  kilogrammes.  Calculé  en  marks,  l'excé- 
dent de  l'importation  sur  l'exportation  a, été,  dans  ces 
neuf  premiers  mois  de  l'année,  de  50  millions,  alors 
que,  dans  la  même  période  de  1904,  cet  excédent  avait 
été  de  119  millions  de  marks. 

Comme  événement  important  dans  le  monde  finan- 
cier, on  a  eu  la  surprise  d'entendre  annoncer  inopiné- 
ment que  la  Deutsche  Bank  va  augmenter  son  capital 
de  20  millions  de  marks  et  le  porter  de  180  à  200  mil- 
lions de  marks.  Les  actionnaires  ontété  convoqués  pour 
le  1er  novembre  à  l'effet  de  ratifier  cette  mesure,  justi- 
fiée par  l'augmentation  constante  des  opérations  de  la 
Banque.  Le  secret  avait  été  gardé  jusqu'à  la  dernière 
minute  :  personne  n'avait  eu  le  moindre  soupçon  de 
cette  opération  avant  la  nouvelle  officielle. 

La  Deutsche  B mk  nous  offre  un  échantillon  typique 
du  développement  qu'ont  pris  les  grandes  banques 
allemandes.  Le  capital  primitif  était  de  15  millions  de 
marks.  Il  a  été  porté  à  30  millions,  en  décembre  1871, 
à.  45  millions  en  janvier  1873,  à  00  millions  en  avril 
1882,  à  75  millions  en  mai  1888,  à  100  millions  en 
novembre  1895,  à  150  millions  en  aofit  1897,  à  100  mil- 
lions en  décembre  l'J02,  à  180  millions  en  juin  1904. 


L'émission  précédente  d'aclions  avait  eu  lieu  à 
L86  (i/o. 

Je  vous  adresse  par  ce  courrier  la  statistique  du 
commerce  extérieur  de  l'Allemagne  pendant  les  trois 
premiers  trimestres  de  1905.  Vous  constater*/  des 
progrès  sensibles  par  rapport  aux  deux  années  précé- 
dentes. Pendant  ces  trois  trimestres,  la  valeur  de  l'im- 
portation a  augmenté  de  20S  millions  de  marks,  par 
rapport  à  la  même  période  de  190'i,  et  de  404  millions 
par  rapporta  la  même  période  de  1903.  A  L'exportation, 
les  plus-values  ont  été  respectivement  de  253  millions 
de  marks  et  de  348  millions. 


Informations  ftomps  et  Fiuancièrss 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du.  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social   

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue  . . 
Divers   


1905 


1904 


23  oct. 

Ml.  15  oct. 

22  oct. 

Ml.  io  oct. 

834.409 

+  47.032 

885.  M  2 

-r  45-443 

24.30! 

■f  1.113 

24.3S0 

1-  580 

33  894 

+  6.707 

42  Z43 

+  8  096 

1.033.596 

-  79.577 

842.994 

-  43.272 

73.880 

—   6  447 

53  338 

-  24  520 

103.  OU) 

-  19  280 

138  315 

+  21 

89.190 

+  2.318 

113.265 

-  19.019 

180.000 

non  mod. 

150.000 

non  mod. 

64.814 

non  mod. 

51.614 

non  mod. 

1.388.204 

-  62.017 

1.348.734 

-  41.181 

530  741 

+  13.083 

513  621 

+  13.862 

32.724 

+  0.848 

35  675:+    0  618 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 
de 

l'esc 

0/0 

31  août   

932 

1.308 

527 

909 

66 

+  129 

3 

7  sept  

909 

1.297 

Î67 

947 

56 

+  125 

1» 

908 

1.313 

679 

1.051 

56 

+  115 

23  »   

897 

1  330 

634 

1.035 

54 

+  92 

4 

30  »   

732 

1.682 

5£6 

1  343 

179 

-  430 

753 

1.536 

524 

1.222 

:i 

-  269 

5 

15  »   

787 

1.450 

518 

1  115 

80 

—  143 

23  »   

834 

1.388 

531 

1.036 

74 

-  26 

» 

Importations  et  Exportations  du  Fer.  —  Du  l*r  janvier 
au  30  septembre,  los  importations  et  exportations  de  fer  de 
l'Allemagne  se  sont  établies  ainsi,  avec  comparaison  de 
l'année  précédente  : 

9  premiers  mois  Importations  Exportations 


19(5. 
1904. 


235.184 
259  914 


Tonnes) 

2.342.431 
2.082.609 


Le  Commerce  extérieur  de  l'Allemagne  dans  les  neuf 
premiers  mois.  —  Dans  les  neuf  premiers  mois  de  l'année, 
l'importation  s'est  élevée  à  39.467.t08  tonnes  contre  35  mil- 
lions 210.222  tonnes  dans  la  même  période  de  l'année  précé- 
dente. Métaux  précieux:  1.046  tonnes  contre  1.009. 

L'exportation  s'est  élevée  à  29.379.213  tonnes  contre  28  mil- 
lions 370.680.  Métaux  précieux  :  390  tonnes  contre  291. 

La  valeur  de  l'importation  a  été  de  5.0Î.0  milions  de  marks 
contre  4.822.  Métaux  précieux  :  158  millions  contre  210. 

La  valeur  de  l'exportation  a  été  de  4.114  millions  de  marks 
contre  3.861  milions.  Métaux  précieux  :  38  millions  contre  78. 

La  plus  grande  augmentation  de  l'importation  vient  des 
céréales  et  produits  du  sol  (  +-  89  millions  de  marks  -  et  la  plus 
grande  diminution  vient  des  cotons  et  cotonnades  (—  97  mil- 
lions). On  a  constaté  encore  de  l'augmentation  au  charbon  ; 
au  bois  ;  au  bétail  ;  est  en  diminution  :  l'importation  du  fer, 
du  papier,  des  minerais,  etc. 
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A  l'exportation,  on  a  constaté  un  progrès  sensible  aux  fers 
(-)-  :J9  millions),  aux  minerais,  aux  produits  chimiques,  et  une 
diminution  aux  céréales,  aux  produits  alimentaires,  au  char- 
bon, aux  huiles,  etc. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  2  novembre  1905. 

Tendances  assez  fermes  au  début  et  affaires  assez  actives. 
Tous  les  compartiments  ont  été  assez  bien  tenus,  sauf  celui 
des  fonds  Russes  qui  a  fait  preuve  de  dispositions  assez  faibles. 

Les  fonds  d'Etat  allemand  restent  toujours  très  câlines. 
Les  fonds  étrangers  n'ont  pas  vu  non  plus  grand  changement. 

Vers  la  lin  de  la  séance,  on  a  constaté  un'  léger  mouve- 
ment do  réaction  sur  les  valeurs  charbonnières  et  les  actions 
des  Compagnies  de  navigation.  Les  autres  valeurs  indu- 
strielles assez  fermes. 

L'argent  sur  le  marché  libre  est  à  4  1/8  0/0. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  89  20;  Extérieure  93  . .  ;  Lots 
Turcs  130  75  ;  Lombards  25  70.  Clôture  faible. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  31  octobre  1905. 

La  Situation  monétaire.  —  La  Production  minérale  du  Royaume-Uni 
eu  1904.  —  La  Commerce  de  l'Inde  en  1904. 

Les  événements  de  Russie  augmentaient  la  possibi- 
lité d'une  nouvelle  élévation  du  taux  officiel  de  l'es- 
compte ;  il  n'en  a  rien  été  cependant,  le  bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  n'ayant  pas  motivé  cette  augmen- 
tation. On  ne  saurait  toutefois  affirmer  que  le  taux  de 
4  0/0  puisse  être  maintenu  jusqu'à  fin  décembre;  c'est 
du  moins  ce  que  l'on  souhaite.  C'est  vers  cette  époque, 
en  effet,  qu'une  quantité  importante  de  numéraire 
afflue  chaque  année  de  l'intérieur  vers  les  grands  cen- 
tres, amenant  par  suite  une  diminution  du  taux  de 
l'argent.  Si  donc  le  taux  de  4  0/0  pouvait  être  maintenu 
jusqu'en  décembre,  on  échapperait  à  l'élévation  à  5  0/0, 
que  quelques  uns  considèrent  comme  un  obstacle  au 
développement  des  affaires  commerciales  et  financières. 

Il  ne  faut  pas  perdre  de  vue,  cependant,  que  le  res- 
serrement d'argent  continue  à  se  faire  sentir  sur  le 
marché  monétaire,  et  on  a  pu  s'en  apercevoir  cette 
semaine.  Ce  resserrement  paraissait  dû,  particulière- 
ment, au  versement  effectué  sur  les  2.500.000  liv.  £t.  de 
Bons  du  Trésor,  à  la  rentrée  de  leurs  avances,  opérée 
par  les  banques,  et  aux  besoins  du  Stock-Exchange 
pour  la  liquidation.  Le  marché  a  dû  recourir  à  la  Banque 
d'Angleterre,  qui  a  fait  un  gros  chiffre  d'affaires,  tant  en 
avances  qu'en  opérations  d'escompte.  Grâce  à  l'argent 
emprunté  aux  banques,  il  y  a  eu  moins  d'achats  sur  le 
marché  libre,  et,  après  s'être  élevé  à  4  1/2  0/0,  le  taux 
des  avances  au  jour  le  jour  s'est  abaissé  jusqu'à  3  0/0 
et  même  au-dessous.  Le  taux  de  l'escompte  est  ferme 
à  4  0/0. 

On  vient  de  publier  le  rapport  annuel  donnant,  en 
quantité  et  en  valeur,  les  minéraux  extraits  des  mines 
el  carrières  du  Royaume-Uni  pendant  l'année  1904, 

En  premier  lieu  vient  la  houille,  avec  232.428.272 
tonnes,  évaluées  83.851.784  liv.  st.  ;  puis  arrivent  en- 
suite le  minerai  de  fer  (pyrites  comprises),  avec 
13.784.509  tonnes  ;  et  une  valeur  de  3.131.114  Liv.  st.  les 
argiles  et  schistes  :  L5.948.915  tonnes,  et  1 .772.020 livres 
sterling;  les  grès:  5.30&363  tonnes,  èt  î.717.970  liv.  st.; 
les  ardoises:  ÔG3.170  tonnes,  et  1. 078.720  liv.  st.;  Lés 
pierres  calcaires  (aulrcs  (pie  la  chaux)  :  12.043.135  ton- 
nes, et  1.369.610  liv.  st.  ;  les  roches  ignées  :  5.983.821 
tonnes,  et  1.351.139  liv.  st. 

La  valeur  totale  des  produits  minéraux  extraits  <  n 
19jM  dans  Le  Royaume-Uni  est  est i niée  97. 4 77.(539  livres 
sterling;  le  chiffre  en  avait  été  de  10i.808.4O4  liv.  st. 
en  1903. 

Cette  diminution  es!  due  surtout  à  La  baisse  dn  pris 


moyen  de  la  houille,  qui  est  passé  de  7  sh.  7  d.  93  par 
tonne  en  1903,  à  7  sh.  2  d.  58  en  1904. 

La  production  tolalc  de  la  hcuille  n'a  jamais  été 
aussi  considérable  que  cette  année;  elle  n'était,  on  ef- 
fet, que  do  230.334.409  tonnes  en  1903,  soit  environ 
2  millions  de  tonnes  de  moins  qu'en  1904.  Par  contre, 
la  valeur  de  la  houille  produite  en  1904  a  atteint  88mil- 
lions  227.547  liv.  st.,  soit  4.375.703  liv.  st.  de  plus 
qu'en  1904. 

Si  du  chiffre  de  la  production  totale,  on  déduit  les 
quantités  de  houille  exportées,  il  reste,  pour  la  con- 
sommation intérieure,  166.606.237  tonnes,  ou  3.894 
tonnes  par  tête  d'habitant.  17.535.337  tonnes  ont  été 
utilisées  dans  les  hauts  fourneaux  pour  la  fabrication 
de  la  fonte,  contre  18.302.240  tonnes  pendant  l'année 
précédente. 

La  production  du  minerai  de  fer  (pyrites  de  fer  dé- 
duites) a  été  de  13.774.282  tonnes,  soit  une  augmenta- 
tion de  58.3(17  tonnes  sur  1903;  mais  la  valeur  a  atteint 
seulement  3.125.814  liv.  st.  en  190i,  au  lieu  de  13  mil- 
lions 715.045  liv.  st.  en  1903,  soit  une  diminution  de 
104:123  liv.  st. 

Il  a  été  importé  en  outre,  en  190i,  6. 100.750  tonnes 
de  minera;  de  fer,  dont  700/0  de  provenance  espagnole. 

Une  revue  du  commerce  de  l'Inde  anglaise  a  été 
récemment  publiée,  sous  forme  de  livre  bleu.  On 
constate  que  le  chiffre  des  importations,  durant  l'an- 
née entière,  a  atteint  (marchandises  destinées  au  Gou- 
vernementet  espèces  non  comprises)  129.70.56.182  rou- 
pies, tandis  que  les  exportations  se  sont  élevées  a 
165.  47.65.800  roupies.  Le  total  général  des  importations 
et  exportations  a  dépassé  de6,  2  0/0  le  chiffre  de  l'année 
passée,  qui,  lui-même,  était  supérieur  de  15  0/0  à  celui 
de  l'année  précédente. 

Le  commerce  d'exportation  et  son  remarquable  déve- 
loppement pendant  les  quatre  dernières  années  mon- 
trent bien  que  l'agriculture  est  la  base  sur  laquelle 
s'appuie  la  structure  économique  de  l'Inde  tout  entière. 
La  presque  totalité  de  ce  commerce  d'exportation  est, 
en  effet,  occasionnée  par  ses  produits,  agricoles,  pâtu- 
rages ou  forêts  ;  l'or  et  quelques  minéraux  comme  la 
houille,  le  sel,  le  salpêtre,  puis  le  pétrole,  le  mica  et  le 
manganèse,  ne  se  sont  développes  que  d'une  façon 
rudimentaire  ;  de  même,  l'exportation  des  produits 
manufacturés  ne  figure  que  pour  un  chiffre  relative- 
ment  peu  considérable.  . 


Informations  Économipes  et  Financières 


Les  Joint  Stock  Banks.  —  h'Économist  \ienl  de  publier 
son  étude  semestrielle  sur  les  Joint  Stock  Banks  et  toutes 
les  Banques  privées  qui  communiquent  leurs  comptes. 

Au  30  juin  19(Ja,  le  capital  versé  de  toutes  les  Joint  Stock 
Banks  s'élevait  à  70.491.632  liv.  st.  Au  30  juin  1004,  il  était 
de 79.483.000 liv.  si.,  soii  une  augmentation  de  s.6-">'3  livres 
sterling. 

Voici  comment  se  présentait  la  situation  du  capital  cl  'les 
réserves  de  ces  Sociétés  au  30  juin  dernier  : 

Capital  et  réserve  à  fin  juin 

1  !  )05  100'!     '"  Différence' 

<vEn  livres  sterling) 

Angleterre  (y  compris 
l'île  de  Man  el  les 

îles  delà  Manche) ..    10'k.295.000     104.041. 000  +  2ô4.0o0 

Ecosse   17.14U.OO0       lli.S28.000    -t-  318.000 

Irlande   ll\292.000      11.245.000  +  47.000 


182.783.003    lSii.114.O00  +  619,000 

Le  capital  versé  n'est  que  de  62. £66. 831  liv.  st.  pour  les 
Banqueè  de  l'Angleterre,  de  '.>.:!!(;. 070  liv.  st.  pour  les  Ban- 
ques d'Ecosse  et  de  7  300.231  liv.  st.  pour  les  Banques  d'Ir- 
lande. 

Voici  les  cliiil'res  les  plus  intéressants  fournis  par  les  bi- 
lans dos  Joint  Stock  Banks  anglaises;  ces  chiflVos  donnent 
me  idée  de  leur  puissance  : 
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Nombre  dos  Banques,  y  compris  la 
Banque  d'Angleterre  

Nombre  des  succursales  

Valeur  au  cours  du  jour  du  capital 
versé  i 

Capital  souscrit  

Capital  versé  

Réserves  et  profils  el  pertes  

Billets  au  porteur  

Acceptations  

Créanciers  divers  

Dépôts  et  comptes  courants  

Espèces  et  valeurs  à  court  terme.. 

Titres  en  portefeuille  

Escomptes  et  avances  

Immeubles  cl  mobilier  


82  oct.  L904   21  oct.  L905 


61  62 
4,417  4.458 

196.733.350  195.160.200 

231  984.955  231.461.585 

iiJ.777.US9  62.786.331 

86.847.921  39.753.751 

29.864.509  30.585.236 

20.376.779  26.417.118 

3.568.469  8.302.163 

642.285.967  672.329.117 

L83.246.642  209.165.315 

160.039.889  165.999.480 

125.059.736  426.792.179 

29.349.v69  33.216.732 

Les  onze  Banques  d'Ecosse  possèdent  conjointement  un 
capital  de  29.168  140  liv.  st  ;  leur  circulation  est  peu  impor- 
tante :  7.552.439  liv.  st.,  mais  leurs  dépôts  et  comptes 
courants  s'élèvent  à  101.5c8.266  liv.  st.  Les  titres  en  porte- 
feuille représentent  31.347.305  liv.  st.;  les  escomptes,  prêts 
et  avances  sont  de  69.522.527  liv.  st. 

Les  neuf  Banques  d'il  lande  ont  ensemble  un  capital  de 
26.349.231  liv.  st.;  leur  circulation  est  seulement  de  5.948.654 
liv.  st.  Leurs  dépôts  et  comptes  courants  atteignent  53.492.648 
liv.  st.  ;  les  titres  en  portefeuille  ont  une  valeur  de  19  millions 
323.115  liv.  st.;  les  escomptes,  prêts  et  avances  s'élèvent  à 
41.799.160  liv.  st. 

En  ce  qui  concerne  la  Banque  de  Guernesey  et  la  Banque 
de  l'île  de  Man,  les  chiffres  sont  les  suivants  :  capital  : 
400.000  liv.  st.  ;  circulation  :  64.552  liv.  st.  ;  dépôts  et  comptes 
courants:  1 .109.484  liv.  st.  ;  titres  en  portefeuille:  460.985 
liv.  st.;  escomptes,  prêts  et  avances  :  694.422  liv.  st. 

Voici,  maintenant,  la  situation  des  Banques  privées  qui 
publient  leurs  comptes  : 

22  oct.  1904  21  oct.  1905 

Nombre  de  Banques   14  12 

Capital  des  associés  et  réserve  £  4.744.598  4.303.110 

Dépôts  et  comptes  courants   28.342.252  26.009.968 

Billets  au  porteur   121.536  89.041 

Espèces  et  valeurs  à  court  terme   6.740.216  7.449.365 

Titres  en  portefeuille   0.582.646  9.676.777 

Avances   16.648.616  3.752.000 

Il  convient  de  signaler,  dans  le  nombre  des  banques  de 
l'Angleterre,  la  diminution  de  2  Joint  Stock  Banks  et  de 
2  Banques  privées. 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

2  Novembre  1905 
Département  des  opérations  d'émission 
PASSIF         Liv.  st. 
Billets  créés   48.137.000 


Total   48. 137  000 


Dette  fixe'de  l'Etat,.. 
Rentes  immobilisées. 
Or  iiionnavé  et  lingots 


Liv.  st. 

11. 015. ICO 
7- 434-900 

29.687.000 


Total   48  137.000 


Département  des  opérations  de  banque 

PAS3IF         Liv.  st. 


Capital  social   14-553.000 

Réserve  et  profils  et 

pertes   3.196.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique    13  6*1- 000 

Comptes  particuliers.  40. 226.000 

Billetsàsept  jours, etc.  81-000 


Total. 


71  697  000 


Liv.  st. 


Renies  disponibles  (à 

la  Banque)   16  810.000 

Portefeuille  et  avances  34. 08(1.000 

Billets  en  réserve   18.94X.000 

Or  et  argent  monnayés  1  823. 000 


Total   71  697.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitras  du  Bilau  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 
lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  i  7  jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc 

% 

14  septembre  . 

35.251 

29.202 

53  710 

47.521 

24. 505 

45  54 

3 

21  -   

35  £52 

28.8(5 

55 .416 

48  879 

21  877 

44  81 

28  »   

3  4  629 

29  272 

59.372 

53.964 

23.807 

40  C3 

4 

5  oclobie  

32  300 

29.773 

54.213 

51  037 

20  977 

38  60 

12  

31.510 

2!).  374 

49-533 

46.164 

20.586 

41  47 

» 

19  »   

32.163 

■JH  940 

50.043 

46  204 

21.673 

43  21 

26  »   

31.924 

28.889 

53  '.03 

4;i  723 

21.4X5 

40  17 

2  novembre  . . 

3! .510 

29.189 

53.861 

50.926 

20.711 

38  ;0 

Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  2  novembre  1905. 
Le  Stock-Excliange  s'est  complètement  ressaisi,  les  meil- 
leures nouvelles  de  Bussic  ont  agi  favorablement  sur  la  spé- 
culation. 

La  clôture  se  fa.il  en  tendance  calme. 

Les  Consolidés  finissent  â  88  5/8  contre  88  7/16. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  fermes  et  bien  tenus. 
L'Italien  4  0/0  est  à  105  ./.;  l'Extérieure  Espagnole  finît 
à  91  3/4,  et  le  Turc  unifié  4  0/0  est  ferme  à  91  1/2. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  actifs.  Tu  Argentin  5  OjO 
1886  est  à  102  1/4,  et  le  Fundîng  k  100  5/8.  Le  Brésil  5  OjO 
est  à  99  . / . . 

Les  Chemins  anglais  sont  fermes  en  général. 

Les  valeurs  américaines  ont  repris  sur  des  rachats  de  New- 
York. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  177  ./.  ;  X'Erie  à  49  7/8,  et  le 
Louisville  à  157  1/2;  VAtchison  à  90  Ô/8,  et  le  Norfolk 
à  89  3/4. 


ESPAGNE 


LÀ  SITUATION 


Madrid,  le  30  octobre  1905. 
La  situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 

Les  fêtes  préparées  en  l'honneur  de  M.  Loubet  et  en 
l'honneur  des  commerçants  français  se  sont  déroulées 
conformément  au  programme  lixé  et  ont  été  des  plus 
réussies.  Le  Comité  formé  par  la  Chambre  de  Com- 
merce de  Madrid  et  par  le  Cercle  de  la  Union  Mercantil 
a  fait  grandement  les  choses  et  a  essayé  ds  tous  les 
moyens  pour  offrir  à  ses  hôtes  un  digne  pendant  des 
fêtes  données  à  Paris  aux  représentants  du  commerce 
espagnol  au  mois  de  mai  dernier. 

Il  était  naturel  que  la  politique  chômât  pendant  ces 
quelques  jours,  mais  on  savait  qu'il  y  aurait  un  rema- 
niement du  Cabinet  aussitôt  que  M.  Loubet  aurait 
passé  la  frontière  ;  seulement  on  ne  s'attendait  pas  à  ce 
que  la  crise  prit  de  telles  proportions,  qu'elle  rendit 
indispensable  la  formation  d'un  Cabinet  entièrement 
nouveau.  La  tendance  a  amener  au  pouvoir  M.  Moret, 
a  attiré  l'attention  de  beaucoup  de  monde  et  il  est  à 
croire  que  le  pa>ti  libéral  traverse  une  crise  dange- 
reuse, d'autant  plus  qu'il  y  a  peut-être  des  raisons 
d'ordre  intime  pour  pousser  M.  Montero  Rios  à  quit- 
ter le  pouvoir,  mais  enfin  la  solution  qui  semble  s'im- 
poser est  que  le  nouveau  Ministère  comprenne  le  pré- 
sident actuel.  De  toutes  façons,  la  solution  doit  être 
rapide,  car  le  Roi  part  dans  quelques  jours  pour 
l'Allemagne  et  pour  l'Autriche. 

Rien  que  la  Rou'rse  n'ait  été  fermée  qu'un  seul  jour,  il 
ne  faut  pas  croire  qu'elle  a  été  bien  animée  pendant  la 
semaine,  quoique  les  motifs  de  préoccupation  ne  man- 
quent pas.  Rarcelone  s'est  mise  résolument  à  la  hausse, 
mais  à  Madrid  on  cote  toujours  un  peu  plus  bas,  et  le 
manque  d'argent  n'est  pas  fait  pour  amener  une 
reprise.  Les  travaux  de  la  liquidation  ont  commencé 
et  les  premiers  reports  ont  été  payés  à  30  centimes; 
encore  samedi,  y  a-t-il  eu  une  forte  position  qui  n'a 
pas  pu  être  reportée.  Cela  prouve  que  la  situation 
n'est  pas  dégagée  et  constitue  un  symptôme  peu  encou- 
rageant. 

Cet  ensemble  de  faits  explique  pourquoi  les  varia- 
tions des  cours  des  fonds  d'Etat  ont  été  des  plus 
réduites  et,  en  fait,  la  clôture  des  cours  du  4  0,0  a  eu 
lieu  tous  les  jours  à  78  30  0/0  au  comptant.  La  nou- 
velle de  la  crise  ministérielle  le  laissa  à  peu  près  indif- 
férent et  aujourd'hui  il  ferme  à  78  35  0/0  au  comptant, 
avec  un  report  de  35  centimes.  L'allure  du  Marché  a 
été  assez  ferme  sur  le  bruit  que  M.  Eehegaray  conser- 
vera le  portefeuille  des  Finances  dans  le  Cabinet  en 
voie  de  formation,  mais,  jusqu'à  présent,  il  n'est  pas 
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possible  de  savoir  si  cette  rumeur  est  exacte.  Les 
travaux  de  la  liquidation  ont  commencé  déjà,  mais  il 
y  a  quelque  incertitude  au  sujet  de  la  séance  de 
demain  ;  le  nœud  de  la  question  est  dans  le  plus  ou 
moins  d'abondance  d'argent  et  rien  de  permet  d'aven- 
turer une  hypothèse. 

La  Dette  S  0/0  a  été  bien  tenue,  mais  en  dépit  de  la 
proximité  de  l'échéance  du  coupon  trimestriel  elle 
n'avance  pas  comme  elle  semblerait  devoir  le  faire, 
l'état  général  du  marché  s'y  oppose. 

Le  marché  des  autres  valeurs  a  été  quelque  peu  dé- 
laissé :  les  actions  de  la  Bânqtte  d'Espagne  faiblirent 
un  peu  samedi  à  428  0/0,  à  la  suite  de  la  nouvelle  que 
M.  Echegaray  quittait  le  Ministère  des  Finances  et 
aujourd'hui  elles  ferment  à  424  0/0. 

Le  cours  du  change  a  repris  cette  semaine  de  27  90 
à  -28  70  0/0  :  il  redescendu  :'i  28  'i0  pour  revenir  samedi 
à  28  70  0/0,  sans  affaires.  La  tendance  est  indécise,  car 
la  spéculation  s'est  beaucoup  allégée  pendant  la  der- 
nière période  de  baisse  et  maintenant  elle  attend  les 
résolutions  que  pourra  prendre  le  Ministre  desbinances. 
La  crise  ministérielle  en  cours  n'est  pas  faite  pour 
inspirer  confiance  au  Marché,  qui  a  piétiné  sur  place 
aujourd'hui  ;  les  écarts  ont  été  de  10  centimes. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

9  oct.      10  oct.    23  oct.    30  oct. 

4  0/0  Intérieur   78  35      78  40      78  45      78  35 

5  0/0  Amortissable   98  50      98  65      98  65      98  75 

Banque  d'Espagne   428  ..     425  . .     421  . .     424  .. 

—     Hypothécaire...     209  . .     209    208  . . 

Gomp.  Ferm.  des  Tabacs     388  . .     387  . .     386  . .     386  . . 

Chèque  sur  Paris   27  10      28  15       ....       2i  65 

—  Londres ...  31  97  32  18  ...  32  . . 
Gédules  hypothéc.  4  0/0.     101..     100  50     100  95     100  95 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  relevons  les 
variations  suivantes  :  -f-  argent,  2,5  millions  ;  —  cir- 
culation, 4  ;  -+-  comptes  courants,  3,5. 


Madrid,  le  31  octobre  1905. 
M.  Moulcro  Rios  a  reconstitué  son  Ministère  :  M.  Garcia 
Prieto  reste  à  l'Intérieur,  M.  Echegaray  aux  Finances,  le 
comte  de  Romanones  à  l'Agriculture  et  au  Commerce.  Le 
général  Veyler  prend  les  deux  portefeuilles  de  la  Guerre  et 
de  la  Marine. 

Les  trois  autres  portefeuilles  ont  changé  de  titulaire  : 
M.  Puigccrvcr  entre  à  la  Justice  :  M.  Eguilior  à  l'Instruction 
publique;  M.  Gullon  aux  Aiïaires  étrangères. 


Recettes    des    Chemins    de    fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  li  ociobi-e  [42  semaines) 


LIGNES 


Nord  del'Espagne: 
Ancien  réseau... 
Asturies,  Galice. 
Valence  à  Vliel . 

Lérida-Heus  

San  Juan  de  Las 

Abadesas  .  ■ 
Almansa  Valence 

Total  Nord  de  l'Esp. 


Andalous   1.067 

Madrid-Saragosse 

Barcel. -France.  1  3 . 650 
Sud  de  l'Espagne. |  302 


KilonU 
ex  pl. 


2.070 
784 
88 
104 

112 

499 


3.657 


1902 


Pesetas 


1903 


Pesetas 


Di.173-849'34.607  631 
16. 084. 433,16. 514  106 
708  109 
076.450 


631. 946 I 
1.012.300  1. 


2-151 -295'  2.207.017 
1U. 929.015|ll. 317. 087 


83.014. 837  86. 460.10» 


17.850.200  16. 836. 634 

78. 703. 257179. 521  533 
2.919.5861  3.383.913 


1904 

1905 

Pesetas 

Pesetas 

54  128- ioî 
16.674.583 
S4S.694 
1.112.508 

53.431.880 
16.586.697 
772.100 
1.260  581 

2. 091. 126 
11  563. 643 

2.150  529 
11.119.230 

86.7:9.008 

85324  044 

17.434.S82 

16.611  2)7 

80.196.618 
3. 513-478 

79.203  079 
3  781  912 

Le  Commerce  extérieur.  —  Voici  comment  se  décompose 
le  commerce  extérieur  pendant  les  huit  premiers  mois  des 
années  1903,  190i  et  1905  : 

Importations 


Matières  premières. . , 

Articles  fabriqués  

Produits  alimentaires, 


Or  

Argent . 


1903 

292.O40. 656 
173.4S6.185 
77.431.065 

5i2.95S.506 
185.885 
0.  7  59. 025 


1904 
(En  peselas) 
278:970.083 
153.805.692 
104.660.866 

537.426.610 
169.460 
8.301.482 


1905 

284.580.880 
145.942.886 
223. 46i  1.799 

653.984.565 
312.300 
6.058.361 


Exportations 
1903 


1901 


1905 


(En  pesetas) 

Matières  premières...  223.684.375   219.687.368  244.343.863 

Articles  fabriqués  ... .  101.590.130    112. 013.901  117.330.667 

Produits  alimentaires,  188.024.957   203.020.451  168.827.108 


316.299.462   534.721.723  530.501.638 

Or   123.230  35.280  81.120 

Argent   13.238.314     19.928.910  9.491.890 


529.661.006   554.685.913  540.074.648 


549.903.416   515.897.552  060.355.220 


Le  Commerce  extérieur  de  l'Espagne  en  1904.  —  Le 

mouvement  global  du  commerce  extérieur  espagnol  en  1904 
a  atteint  le  chiffre  de  1.800  millions,  non  compris  les  métaux 
précieux,  ni  les  importations  ou  exportations  temporaires,  ni 
les  retours.  . 

La  part  qui  revient  à  chacun  des  groupes  de  marchandises 
est  la  suivante  :  à  l'importation,  les  matières  premières  absor- 
bent 453  millions;  les  produits  fabriqués  282  et  les  produits 
alimentaires  174,  c'est-à-dire  50  0/0  à  peu  près  pour  les  seules 
matières  premières,  30  0/0  pour  les  produits  fabriqués  et 
20  0/0  pour  les  denrées  alimentaires.  L'importation  totale  a 
été  de  910  millions  parmi  lesquels  nous  voyons  figurer  aux 
premiers  rangs  : 

Coton  en  rame   96.5  millions 

Houille  et  coke   71.5  — 

Machines  et  pièces  réparées..         67.1  — 

Blé   52.3  — 

Produits  chimiques   43.0  — 

Au  point  de  vue  du  volume,  nous  remarquons  : 

Blé   222.958  tonnes 

Autres  céréales   114.553  — 

Produits  chimiques  ,   200.120  — 

Coton   70.499  — 

Fer,  acier  et  leurs  dérivés   59.176  — 

Machines  et  pièces  réparées..  39.879  — 
Schistes,   bitumes   et  leurs 

dérivés   62.718  — 

L'importation  d'or,  en  barres  ou  monnayé  atteignit  295.945  pe- 
setas; l'importation  d'argent  en  barres  atteignit  2.276.505  pe- 
setas et  celle  d'argent  monnayé  8.036.402  pesetas  ;  la  majeure 
partie  de  cette  somme  provient  du  Maroc. 

A  l'importation,  nous  relevons  un  total  de  890  millions, 
parmi  lesquels  338  de  matières  premières,  204  de  produits 
fabriqués  et  348  de  denrées  alim2ntaires,  ce  qui  donne  res- 
pectivement une  proportion  de  38  0/0,  de  22  0/0  et  de  40  0/0 
respectivement. 

Nous  retrouvons  toujours  en  tète  du  commerce  les  mêmes 
articles,  savoir  : 

Minerais   134  millions 

•    Métaux   121  — 

Fruits   137  — 

Vies  >   82  — 

Huile  d'olive   49.5 

Les  minerais  comprennent  9.474.710  tonnes  ;  les  métaux 
2.540.000;  les  fruits  secs  63.000;  dito  frais  475.000;  vins 
244.000  hectolitres  ;  légumes  144.000  tonnes;  sel  ordinaire 
291.421  ;  huile  d'olive  49.556. 

La  différence  entre  les  deux  groupes  du  commerce  est  de 
20  millions  au  profit  des  importations;  l'écart  n'est  pas  grand. 

Les  droits  de  douane  perçus  à  l'importation  et  à  l'exporta- 
tion se  sont  élevés  a  un  total  de  141.079.579  pesetas,  dont 
136.019.579  pesetas  pour  les  importations,  ce  qui  équivaut  à 
un  droit  moyen  de  15.50  0/0. 

Le  pavillon  espagnol  a  transporté  717.014.228  pesetas,  im- 
portations et  exportations  réunies;  les  pavillons  étrangers 
ont  transporté  858.093.301  pesetas;  110  millions  de  pesetas  de 
plus  qu'en  1903.  {A  suivie*. 

Coin  rler  de  la  Bourse  de  Madrid 

Madrid,  2  novembre  1905. 
Le  marché  est  des  plus  calmes.  Les  affaires  sont  à  peu 
près  nulles.  Le  change  sur  Paris  s'améliore  de  nouveau  et 
se  traite  à  28  42;  L'Intérieure  clôture  à  78  50. 
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LA  SITUA  TION 


Rome,  31  octobre  1905. 

Relations  franco-italiennes.  —  La  politique  intérieure.  —  Le  marché 
financier  de  Uome.  —  Les  comptes  du  Trésor.  —  Le  commerce 
extérieur. 

Le  marché  financier  de  Rome  s'est  modelé,  depuis 
plusieurs  jours,  sur  celui  des  autres  capitales.  C'est 
assez  dire  que  l'inactivité  et  la  lourdeur  y  ont  dominé. 
Le  recul  des  cours  des  grandes  valeurs  industrielles, 
que  je  vous  avais  signalé  dans  ma  dernière  lettre,  a 
continué  et  s'est  même  accentué.  Un  resserrement  assez 
sérieux  des  disponibilités  du  marché  monétaire  a  en- 
core fortifié  ces  tendances  au  recul.  Il  est  à  noter,  d'ail- 
leurs, que  cette  lourdeur  des  cours  des  valeurs  indus- 
trielles à  la  Bourse  n'entrave  nullement  les  fondations 
de  nouvelles  Sociétés,  qui  sont  nombreuses,  et  les  aug- 
mentations de  capital  qui  sont  fréquentes  aujourd'hui 
dans  les  grandes  industries  et  les  Banques. 

Au  surplus,  tous  n'envisagent  pas  cette  baisse  avec 
défaveur  et,  s'il  faut  en  croire  la  Correspondance  d'Ita- 
lie, cette  réaction  qui  se  manifeste  dans  les  cours  des 
valeurs  en  général  doit  être  considérée  comme  un 
phénomène  salutaire  et  favorable  à  la  consolidation  de 
notre  marché. 

Je  ne  vous  parlerai  pas  de  la  visite  de  l'escadre 
française  à  Gènes  et  de  la  grande  cordialité  de  la 
réception  faite  aux  marins  français.  Vos  journaux  ont 
dû  vous  renseigner  en  détail.  L'accueil  que  le  Roi 
d'Italie  a  fait  aux  officiers  de  l'escadre  française  a  été 
empreint  de  quelque  chose  de  mieux  qu'une  courtoisie 
officielle  et  ses  amabilités  ont  été  particulièrement 
remarquées. 

On  a  fort  remarqué  aussi  un  article  publié  à  cette 
occasion  dans  le  Corriere  délia  sera,  qui  s'occupe  de 
la  situation  de  1  Italie  au  cas  d'un  conflit  anglo- 
allemand. 

«  Nous  voudrions  savoir,  dit-il,  si  nos  traités  d'al- 
liance ont  prévu  un  conflit  d'un  de  nos  alliés  avec 
l'Angleterre.  Dans  l'affirmative,  nous  voulons  espérer 
que  l'Italie  resterait  étrangère  à  ce  conflit;  en  d'autres 
termes,  que  ses  liens  d'alliance  seraient  alors  dissous, 
pour  lui  permettre  de  rester  neutre  en  face  des  deux 
belligérants.  » 

Cet  article,  reproduit  et  commenté,  semble  avoir 
trouvé  surtout  des  approbateurs  dans  la  presse  et  le 
public. 

Aurons-nous,  à  la  rentrée,  une  crise  ministérielle 
partielle  ou  totale  ?  Le  bruit  en  prend  de  la  consistance. 

On  annonce  que  M.  Fortis,  le  président  du  Conseil, 
provoquera,  dès  la  rentrée,  un  grand  débat  sur  la  poli- 
tique générale,  intérieure  et  extérieure,  à  la  suite  du- 
quel il  posera  la  question  de  confiance.  Amis  et  adver- 
saires du  ministre  se  préparent  à  ce  débat  avec  ardeur, 
et  l'issue  en  est  encore  douteuse. 

D'autre  part,  le  Cabinet  est  menacé  d'une  crise  inté- 
rieure. 

M.  Maiorana,  ministre  des  finances,  serait  mécon- 
tenl  de  l'hésitation  qu'il  trouve  chez  ses  collègues  au 
sujet  de  son  projet  de  loi  en  vue  de  la  réforme  des 
impôts.  Sa  démission  peut  être  considérée  comme  très 
probable  s'il  est  obligé  de  renoncer  à  soumettre  ce 
projet  à  l'approbation  des  Chambres. 

Les  publications  sur  la  situation  du  Trésor  continuent 
à  la  montrer  sous  un  jour  satisfaisant.  Le  compte  du 
Trésor,  au  30  septembre  écoulé,  signale  une  améliora- 
tion de  10  1/2  millions,  par  rapport  à  la  situation  à  la 
fin  du  mois  d'août  précédent. 

Pour  le  premier  trimestre  de  l'exercice  financier 
1905-1900,  1  amélioration  totale  monte  à  126  1/2  mil- 
lions, par  rapport  à  la  situation  du  30  juin  dernier, 
clôture  de  l'exercice  précédent. 

Dans  le  même  compte  du  Trésor,  nous  relevons  que. 


dans  les  trois  mois  de  l'exercice  courant,  les  recouvre- 
ments par  recettes  ordinaires  du  Budget  se  sont  éleVés 
■à  297'.:W9.007  lire,  en  augmentation  de  R;..~>89.701  lire 
sur  le  semestre  correspondant  de  1904. 

Je  vous  envoie  par  le  même  courrier  la  stat  istique  de 
notre  commerce  extérieur  pour  septembre  et  les  neuf 
premiers  mois  de  l'année.  Pour  septembre  :  une  aug- 
mentation de  rS3  millions  aux  importations,  une  aug- 
mentation de  plus  de  14  millions  aux  exportations, 
par  rapport  au  mois  de  septembre  1904; 

Pour  la  période  des  neuf  premiers  mois  de  l'année, 
on  a  enregistré  129  millions  d'augmentation  des  impor- 
tations, 76  millions  d'augmentation  des  exportations, 
par  rapport  à  la  période  correspondante  de  1904. 

Plus  d'une  moitié  de  l'accroissement  des  importa- 
tions, soit  70  millions  de  lire,  provient  des  matières 
premières,  qui  est  l'indice  d'une  plus  forte  activité  des 
industries  nationales  ;  les  cocons,  soie  et  déchets  ligu- 
rent  dans  cette  augmentation  pour  30  millions;  le 
coton  brut  pour  2'i  millions,  le  charbon  de  terre  pour 

10  1/2  et  les  machines  pour  5  millions. 

Presque  un  tiers   de   l'augmentation,  c'est-à-dire 

11  millions,  provient  des  importations  de  froment. 
L'augmentation    à   l'exportation    n'a  atteint  que 

76  millions,  parce  qu'en  1904  figurait  dans  le  total  un 
Dompte  de  32  millions  de  lire  de  navires  de  guerre 
vendus  à  l'étranger.  A  parité,  l'augmentation  s'élève- 
rait à  plus  de  108  millions. 


Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
pendant  les  neuf  1-"  mois  de  1905 

(Les  sommes  s'entendent  en  milliers  de  lire) 

IMPORTATIONS  EXPORTATIONS 


CATEGORIES 


Spiritueux,  Boissons  et 
Huiles  

Denrées  coloniales,  Dro 
gues  et  Tabacs  

Produits  chimiques,  Arti- 
cles médicinaux,  résines 
et  Parfumeries  

Couleurs  et  articles  pour 
Teinturerie  et  Tannerie . 

Chanvre,  Lin,  Jute,  etc.. 

Coton  

Laine,  Crins,  Poils  

Soie  

Bois  et  Paille  

Papier  et  Livres  

Peaux  

Minéraux,  Métaux  et  leurs 
dérivés  

Pierres,  Terres,  Poteries, 
Verres  et  Cristaux  

Céréales,  Farine, Pâtes, etc 

Animaux,  Produits  et  dé- 
pouilles d'animaux  

Objets  divers  


Totaux   1506 


Neuf 
ltrs  moi: 
1905 


41 

.917 

31 

.478 

61 

103 

24 

842 

25 

932 

224 

241 

71 

983 

147 

853 

74 

795 

23 

009 

25 

531 

221 

973 

173 

100 

202 

710 

102 

044 

26 

969 

1506.078 

Diffé- 
rence 
sur  1904 


9.049 
2.581 

954 

18 
787 
+25.136 
4.391 
+32.175 
5.373 
+  1.267 

—  1.468 

9.722 

+20.561 
+31.479 

-  6.614 
2.60Î 


129330 


Ni 

uf 

Diffé- 

[ers ; 

lois 

rence 

1905 

sur  1904 

64 

.041 

—15.391 

8 

555 

+  1.962 

43 

179 

+  3.049 

5 

418 

—  15 

44 

160 

—  7.300 

82 

890 

+  2.656 

24 

4 18 

+  5.009 

434 

3S4 

+75.664 

43 

380 

—28.388 

13 

220 

+  1.120 

25 

358 

-  593 

35 

232 

+  3.817 

65 

£03 

-  4.564 

131 

238 

+11.206 

146 

649 

+23.616 

27 

825 

+  4.398 

1195.490 

+76.247 

L'émigration  Italienne.  —  Dans  le  premier  semestre  de 
l'année  courante  ont  émigré  d'Italie  539.779  individus,  dont 
245.868  pour  les  pays  transocéaniens,  et  184.711  pour  l'Eu- 
rope et  pour  les  pays  du  bassin  de  la  Méditerranée. 

Comparativement  au  même  semestre  de  1904,  l'émigration 
a  augmenté  de  145.779  individus,  dont  99.551  en  plus  pour 
pays  transocéaniens  et  45.828  en  plus  pour  l'Europe  et  autres 
pays  méditerranéens. 

Les  plus  fortes  augmentations  dans  l'émigration  se  sont 
produites  dans  la  Yénétie,  la  Sicile,  la  Cainpauie,  les  Cala- 
bres,  les  Abruzzes  et  Molise  et  la  Lonibardie. 
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Chemins  de  fer  de  l'Etat.  — Voici  les  recettes  d'ensemble 
des  chemins  de  fer  de  l'Etat  du  1"  juillet  au  30  septembre  1905  : 

Exercice  Exercice 

r.)ii:.-06(l)   1904-05(2)  Différences 


Long''  exploit.,  en  kilom.  11.623 


Kl. (•>?:! 


Recettes,  en  lire  : 

Voyageurs   32.838.289 

Bagages  et  chiens   1  564.975 

Marchandises,  grande 
vitesse  et  petite  vi- 
tesse accélérée   8.544.020 

Marchandises,  petite  vi- 
tesse  38.361.279 

Totaux   81.308.56:'. 

Recettes  kilométriques.  7  654 


31.710.756 
1.8'.  i3. 59(5 


8.037.S83 
37.133.508 


+1.127.533 
+  171.379 


+  E 06. 737 
+1.227.271 


78.275.143   +  3.033.420 


7  368  + 


285 


(1)  Chiffres  approximatifs. 

(2)  Chiffres  définitifs. 


Les  Caisses  d'épargne  postales  en  Italie. 

situation  de  ces  caisses  au  31  août  1905  : 

Livrets  existants  à  la  fin  de  juillet  

Livrets  émis  pendant  le  mois  d'août  


-  Voici  la 
Nombre 
5.441.070 
48.381 


Livrets  retirés  pendant  le  mois  d'août. 


5.489.451 
30.642 


Livrets  existants,  dépôts  judiciaires  

Total  des  livrets  existants  au  31  août  1905. 


5.458.809 
3.997 


5.462.806 


Lire 


Montant  des  dépôts  à  la  tin  de  judlet   1.025  649.382  97 

44.550.619  68 


Sommes  déposées  pendant  le  mois  d'août.. 
Retraits  effectués  pendant  le  mois  d'août.. 


1.070  200.002  65 
41.452.660  80 

1.028.747  341  79 
16.216.776  61 

Montant  total  des  dépôts   1.044.964.118  40 


Montant  des  dépôts  judiciaires. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 


Rome,  2  novembre  1905. 
Après  plusieurs  séances  d'indécision  la  tendance  est  rede- 
venue beaucoup  meilleure. 
La  clôture  se  fait  très  ferme. 
Voici  la  dernière  clôture  : 

La  Rente  est  à  105  72  ;  Méridionaux,  751  . .  ;  les  Méditer- 
ranée, 458  50;  Banque  Nationale,  1.269. 


SUISSE 


Le  Budget  de  1906  —  Le  budget  de  1905  prévoyait 
116  millions  de  dépenses  ;  celui  de  1906  monte  à  123  millions. 
Il  y  a  dix  ans,  la  Confédération  en  était  encore  à  76  millions. 
Le  projet  de  budget  boucle  par  un  déficit  présumé  de  2  mil- 
lions 625.000  francs. 

Le  Service  de  la  Dette  absorbe  5.857.440  fr.,  contre  2  mil- 
lions 651.572  fr.  en  1891.  Depuis  la  même  époque,  les  dépenses 
des  Départements  ont  passé  de  69  à  116  millions,  savoir  pour 
le  principal  :  l'Intérieur,  <fe  8  à  12  millions  ;  le  Département 
militaire,  25  à  32  ;  le  Département  des  Finances  et  Douanes, 
de  5  à  7  ;  celui  du  Commerce,  de  l'Industrie  et  do. l'Agricul- 
ture, de  1  à  6  ;  enfin,  le  Département  des  Chemins  de  fer,  de 
27  à  56  millions.  Les  augmentations  de  traitements  ont 
contribué  dans  une  forte  proportion  au  relèvement  des 
dépenses. 

L'Administration  générale  exigera  1.319.450  fr.,  dont 
312.000  pour  le  Conseil  national,  38.000  pour  les  Etats, 
-107.000  pour  le  Conseil  fédéral,  442. 950  pour  la  Chancellerie 
fédérale  et  419.500  pour  le  Tribunal  fédéral. 

Les  recettes  qui  doivent  faire  face  aux  dépenses  grandis- 
santes de  la  Confédération  sont  évaluées  à  121  millions  de 
francs  et  se  groupent  sous  un  nombre  restreint  de  rubriques. 
Le  revenu  probable  des  immeubles  et  capitaux   s'élève  à 


3.846.169  fr.  et  celui  des  Douanes  à  55  millions.  Quant  au 
rendement  des  postes,  il  est  évalué  à  57  millions,  ce  qui 
implique  un  léger  bénéfice  net.  Les  recettes  présumées  du 
Département  militaire  se  montent  à  3.536.640  fr. 

Le  rendement  des  douanes  reste  la  seule  ressource  impor- 
tante de  la  Confédération.  En  1891,  il  n'était  encore  que  de 
31  millions.  En  1904  il  s'est  élevé  à  53  millions,  et  à  fin  cep- 
tembre  1005  il  était  en  avance  do  2  millions  sur  la  période 
correspondante  de  l'exercice  antérieur.  L'évaluation  à  55  mil- 
lions pour  1906  est  donc  circonspecte.  Il  est  vrai  que  les 
circonstances  de  l'application  du  nouveau  tarif  douanier  ne 
se  déploieront  pleinement  qu'après  l'épuisement  des  appro- 
visionnements constitués  au  bénéfice  du  tarif  actuel. 


Commerce  extérieur  suisse  en  1904.  —  En  chiffres 

ronds,  le  commerce  extérieur  de  la  Suisse  en  1904  s'est  élevé 
à  2.331  millions  de  francs,  contre  2.084  millions  en  1903, 
dont  1.240  millions  d'importations  et  891  millions  d'exporta- 
tions, contre  respectivement  1.196  millions  et  888  millions  en 
1903.  Aux  importations,  les  denrées  alimentaires  figurent 
pour  581.348.000  fr.,  les  matières  premières  pour  409. 770. 000 
francs  et  les  produits  fabriqués  pour  388.953  000  fr.  en  1904, 
contre  respectivement  365.702.000  fr.,  456.139.000  fr.  et 
344.324.000  fr.  en  1903.  Les  exportations  ont  comporté  119 
millions  295.000  francs  de  denrées  alimentaires,  98.778.000  fr. 
de  matières  premières  et  673.106.000  fr.  de  produits  fabri- 
qués, contre  respectivement  119.162.000  fr.,  95.757.000  fr.  et 
673.603.000  fr.  en  lf03. 

Le  mouvement  des  espèces  métalliques  s'est  chiffré  à  41.5 
millions  de  francs  pour  l'or  et  41.7  millions  pour  l'argent, 
contre  30.1  et  25.9  millions  en  1903,  et  aux  exportations  à 
30.3  millions  d'or  et  12.8  millions  d'argent,  contre  20.7  et 
7.5  millions  en  1903.  Le  cours  du  change  à  courte  échéance 
sur  Paris  a  été  en  moyenne  de  100.16  et  le  taux  moyen  offi- 
ciel de  l'escompte  de  4.05  0/0,  contre  100.04  et  4.06  0/0  en 
1903. 

Voici  comment  s'est  réparti  le  commerce  spécial  de  la 
Suisse  pour  les  années  1903  et  1904  : 

Importations  Exportations 


Pays 


1903 


1904 


1903 


1904 


(En  milliers  de  francs) 


Allemagne   355.803  376.459  202.113  211.426 

Autriche-Hongrie...  77.686  82.131  48.154  52.363 

France   221.501  238.925  113.514  107.474 

Italie   180.937  169.375  51.714  54.310 

Belgique   25.277  26.145  14.494  15.252 

Pays-Bas   5.245  6.905  6.192  6.416 

Grande-Bretagne...  57.110  57.525  177.601  171.570 

Russie   69.164  81.070  29.584  22.459 

Scandinavie   1.059  1.364  6.158  5.931 

Danemark   191  241  3.196  3.338 

Portugal   78  80  2.975  2  810 

Espagne   12.593  12.746  15.346  15.434 

Grèce   1.969  2.141  1.794  1.739 

Pays  danubiens  ... .  20.651  22.578  6.267  7.323 

Turquie  d'Europe.. .  1.908  1.882  4.589  5.835 

Egypte   19.576  17.196  4.561  6.187 

Algérie,  Tunis   990  1.032  2.212  2.563 

Afrique  occid.,  Cap.  639  457  1.614  1.466 

Afrique  orientale...  203  229  1  155  1.297 

Turquie  d'Asie   2.601  2.737  3.776  4.028 

Inde  britannique....  8.440  9  746  14.785  17.759 

Inde  néerlandaise...  5.639  6.601  3.558  3.904 

Japon.   7.433  8.193  7.279  6.734 

Chine,  etc   12.611  14.453  7.457  7.316 

Canada   6.853  1.546  7.896  8.749 

Etats-Unis   57. 3U  53.820  116.864  106.338 

Amérique  centrale. .  5.931  5.783  5.675  6.913 

Chili,  Pérou   083  545  2.8*3  3.331 

Brésil   10. 457  9  978  4.621  5.306 

Pays  de  la  Plata....  11.495  13.258  10.169  13.918 
Reste  de  l'Amérique 

du  Sud   5.S2L  4.92S  1.130  1.388 

Australie   5.267  9.998  3.824  4.815 

Indéterminés  (provi- 
sions p'navir.,  etc.)  »  »  5.424  5.758 

1196.163  1240.071  888.522  891.479 


En  plus  :  les  métaux 
préc.  monnayés  (1) 


55.927 


83.239  28.211 


18.086 


(1)  Principalement  dans  le  trafic  avec  la  France. 
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AMÉRIQUE 

BRÉSIL 

La  Situation  financière  de  l'Etat  d'Espirito-Santo.  — 
Dans  le  chapitre  du  Message  du  Gouverneur  qui  a  trait  aux 
finances  de  l'Etat,  M.  le  colonel  Ilenriquoda  Silva  Coutinho 
déclare  que  la  recette  du  premier  semestre  1905  a  été  infé- 
rieure de  67',)  contos  à  celle  prévue  au  budget;  celle-ci  était 
estimée  à  1.483  contos,  et  les  sommes  encaissées  n'ont  atleint 
que  804  contos. 

Il  y  a  bien  des  années  que  la  recette  n'a  été  aussi  peu  im- 
portante que  pendant  l'année  courante.  On  peut  s'en  rendre 
compte  en  comparant  la  recette  de  mai,  juin  et  juillet  dos 
trois  dernières  années,  qui  s'est  élevée  en  1903  à  319  contos; 
en  1904,  à  267  contos,  et,  enfin,  en  1905,  à  182  contos  seu- 
lement. 

Actuellement,  les  dettes  de  l'Etat  sont  les  suivantes  :  em- 
prunt extérieur  1894,  26.225.724  fr.,  qui,  au  change  de  175/8  d., 
équivalent  à  14.262  contos,  en  chiffres  ronds;  la  dette  conso- 
lidée, se  montant  à  1.508  contos;  la  dette  flottante,  qui 
s'élève  à  729  contos;  la  dette  à  la  Banque  de  la  République, 
dont  le  montant  est  de  1.500  contos,  et  la  dette  à  la  Caisse 
des  orphelins,  qui  atteint  360  contos.  Ge  qui  porte  le  total  des 
dettes  de  l'Etat  à  18.259  contos,  en  chiffres  ronds,  sans 
compter  l'intérêt  des  1.500  contos  dus  à  la  Banque  de  la  Ré- 
publique, qui  n'a  jamais  été  payé. 

Le  Gouverneur  espère  arriver  à  donner  aux  finances  de 
l'Etat  une  situation  plus  prospère  en  prenant  des  mesures 
propres  à  stimuler  et  à  favoriser  l'agriculture,  le  commerce 
et  l'industrie  et  en  acceptant  les  offres  avantageuses  d'em- 
prunts qui  lui  ont  déjà  été  faites  pour  la  liquidation  de  la 
dette  flottante  intérieure  et  extérieure  et  le  développement  de 
l'industrie  agricole.  Cette  question  fera  l'objet  d'un  Message 
spécial.   


CHILI 

La  Situation  politique   au  Chili.   —   On  lit  dans  le 

Brésil  : 

Il  s'est  produit,  cette  semaine,  des  troubles  graves  à 
Santiago. 

Le  Gouvernement  chilien  refusant  de  supprimer  les  droits 
sur  le  bétail  importé  de  la  République  Argentine,  ce  qui 
cause  la  cherté  de  la  viande,  il  y  a  eu  une  grande  manifesta- 
tion qui  a  dégénéré  en  émeute. 

En  l'absence  des  troupes  parties  en  manœuvres,  le  Gou- 
vernement n'ayant  sous  la  main  que  la  police  et  les  pompiers, 
la  foule  a  attaqué  et  pillé  plusieurs  établissements  publics  et 
assailli  la  Banque  allemande.  Elle  a  empêché  de  partir  les 
trains  qui  allaient  chercher  des  troupes  et  fait  dérailler  une 
machine. 

Finalement,  après  deux  jours  d'excès  et  de  désordres 
l'arrivée  de  trois  mille  hommes  de  troupes  a  permis  de 
rendre  la  répression  efficace.  L'ordre  a  été  rétabli,  mais  il  y 
avait  une  cinquantaine  de  morts  et  cinq  cents  blessés,  outre 
un  million  de  dégâts. 

Le  Gouvernement  songe  à  lever  le  droit  d'entrée  sur  le 
bétail  pour  satisfaire  les  revendications  ouvrières,  origine  de 
ces  troubles  purement  sociaux  et  nullement  politiques. 

Un  nouveau  Ministère  a  été  constitué  le  21  octobre.  Il  est 
composé  de  :  MM.  Miguel  Cruchaga,  intérieur,  conserva- 
teur; Federico  Puga  Borne,  affaires  étrangères,  libéral  indé- 
pendant: Guillermo  Pinto  Aguero,  justice,  démocrate-libéral; 
Belfor  Fernaniez,  finances,  démocrate-libéral;  Manuel  Foster, 
guerre  et  marine,  couservateur  :  José  Ramon  Gutierrez,  in- 
dustrie, conservateur. 

La  crise  ministérielle  parait  due  au  mouvement  politique 
se  rattachant  à  la  prochaine  élection  présidentielle. 

Les  candidats  à  la  présidence  de  la  République,  en  rem- 
placement de  M.  German  Riesco,  dont  le  mandat  va  prendre 
tin,  sont  fort  nombreux. 


ETATS  -  UNIS 

Les  grandes  Banques  des  Etats-Unis.  —  La  compa- 
raison des  grandes  banques  des  Etats-Unis  à  celles  de  l'An- 
gleterre (en  exceptant  la  Banque  d'Angleterre),  écrit  Y  Ame- 
rican Bunker  de  New- York,  est  de  beaucoup  favorable  aux 


banques  anglaises.  Il  y  a  deux  banques  anglaises  qui  ont 
chacune  des  dépôts  plus  considérables  que  ceux  de  la  banane 
américaine  la  plus  importante,  la  National  City.  La  second/; 
banque  américaine,  en  importance,  est  dépassée  par  quatre 
banques  anglaises,  tandis  (pie  la  troisième  banque  américaine 
est  inférieure  à  dix  banques  anglaises  au  moins. 

Les  tableaux  suivants  permettent  de  comparer  entre  elles 
les  principales  banques  des  deux  nations  : 


Dépôts 

Etats-Unis  Dollars 

City,  New-York   288. 791. 000 

Commerce.  New-York   198.097.000 

First,  New- York   112.854.000 

Park,  New- York   9-i.470.000 

First,  Chicago.   98.178.'  00 

Hanovcr,  New-York   91.836.000 

Chase,  New-York   62.949.000 

Continental,  Chicago   55.062.000 

Corn  Exchange  Chicago   50.355.000 

Total   999.595.000 

Moyenne  par  banque   111. 066. C0) 

Dépôts  et 
comptes  courants 

Angleterre  — 

Llovd's   281.000.000 

National  Provin   261.500  000 

Lon.  aud  Mid   254.500.000 

Lon.  and  County   2i4.000.o6o 

Barclav  and  Co.   186.000.000 

Un.  and  Smitli's   172.500.000 

Cap.  and  Coun   152.000.00(1 

Paris   140.500.000 

Lon.  and  West   13;). 000X00 

Total    1. 791. OU). 000  ' 

Moyenne  par  banque   199.010.0C0 


Le  Marché  Financier  de  IVew-York 

New-York,  31  octobre  1905. 

La  situation  monétaire  n'offre  rien  de  bien  particulier. 

On  vient  d'appeler  le  reliquat  d'environ  17  millions  de 
dollars  sur  les  50  ou  60  millions  qui  ont  été  souscrits  aux 
Etats-Unis  sur  l'emprunt  japonais  de  150  millions  de  dollars, 
émis  en  juillet  dernier;  cette  opération  est  suffisante  pour 
expliquer  l'arrêt  des  importations  d'or,  qui  ne  tarderont  cer- 
tainement pas  à  reprendre  s'il  ne  survient  aucun  autre 
obstacle.  Le  change  étranger,  sous  la  même  influence,  s'est 
avancé  à  un  point  auquel  les  importations  d'or  ne  laissent 
aucun  profit.  Lorsque  les  Russes  et  les  Japonais  auront  ter- 
miné l'émission  de  leurs  emprunts,  le  change  reviendra  à 
un  taux  qui  permettra  de  nouveau  les  importations  d'or. 

La  situation  générale  du  pays,  au  point  de  vue  des  affaires, 
continue  à  être  très  prospère.  De  nouvelles  entreprises  im- 
portantes se  sont  fondées  partout,  basées  surtout  sur  le  dé- 
veloppement et  l'application  de  l'électricité;  tant  que  ce  mou- 
vement d'activité  ne  se  ralentira  pas,  les  demandes  d'argent 
resteront  toujours  nombreuses. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  104  3/4. 

Les  valeurs  de  chemins  de  fer  ont  eu  un  marché  excel- 
lent, surtout  pour  les  lignes  du  Pacifique. 
Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison.  87  5/8;  Milwaukee,  180  ./.  ;  Erie,  47  3/8; 
Reading,  125  5/8;  Canadian  Pacific,  171  3/8;  Illinois  Cen- 
tral, 177  3/8  ;  Louisville,  150  1/2  ;  Central,  225  ./.  ;  Union 
Pacific,  132  1/4.  ____  


MEXIQUE 

La  Situation  des  Banques  du  Mexique.  —  Le  bilan 
mensuel  des  Banques  de  la  République  présente,  au  31  août 
dernier,  la  situation  suivante  : 
Existences 

en        Porte-    Capital  Circula- 
Banques         caisse     feuille     social       tion  Dépôts 
(En  milliers  de  piastres) 
Naliona" Mexico  29.112  5  33.511.1  26.000.0  24.982.0  17199.5 
Londres- Mexico  15.318.0  40.232.8  15.000.0  18.796.0  4.467.0 

Centrale   1.364.0   6.921.2  21.000.0         »  7.046.2 

Internationale..      281.7      419.8   5.000.0         »  *59.4 
Agric.  et  Hypot.        31.6         »      2.0OO.0  » 
YucatèquetYuc.)   2.672.8  11.591.8   8.000.0   4.581.3  37.8 
Orientale  (Mexic)  2.818.7   4.620.2   6.000.0   3.999.9  30.1 
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(En  milliers  de  piastres) 

Mmiè".(Chifeua.)  2.135.3  4.670.0  5.000.0  3.708.2  99.9 

Mcrcantile(Yuc)  1.615.0  4.485.0  4.000.0  2.646.7  0.3 

Jalisco   1.536.6  5.G79.7  3.000.0  2.270.0  1.783.9 

Mercantile(Mont.)    727.5  2.460.9  2.500.0  1.374.9  10.2 

Durango   071.3  2.959.8  2.000.0  1.057.8  91.2 

MereantilefVer.)  3.175.4  4.422.1  2  000.0  4.282.6  685.6 

Nuevo  Léon  . . . .  1.063.0  3.134.0  2.000.0  2.376.3  945.3 

Goahuila   755.2  2.9  0.2  1.600.0  1.234.6  159.0 

Etat  de  Mexico.  1.336.2  3.594.9  1.500.0  1.999.4  986.0 

Occidentale....  921.4  1.138.7  1.500.0  1.488.8  161.5 

San  Luis  Potosi.  1.064.5  4.458.8  1.100.0  2.007.3  2.7 

Campêctae   346.4  868.3  1.000.0  643.9  0.6 

Guanajuato  ....  797.7  2.499.5  1.000.0  1.530.3  11.7 

Morelos   547.5  1.231.8  1.000.0  1.011.3  6.1 

Oaxaca    600.1  1.159.7  1.000.0  608.4  8.4 

Sonora   1.439.0  1.383.7  1.000.0  2.7:10.5  80.9 

Tamaulipas  . . . .  819.2  2.036.4  1.000.0  1.224.3  5.3 

Tabasco   504.6  1.425.0  1.000.0  797.5  26.5 

Queretaro   700.3  1.293.0  1.000,0  871.9  13.9 

Zacatecas   630.7  2.541.4  1.000.0  845.2  52.1 

Aguascalientes .  413.5  1.017.5  600.0  655.7  0.2 

Michoacan   283.8  1.117.5  600.0  558.0  372.0 

Hidalgo   603.8  531.2  500.0  939.9  201.8 

Chiapas   138.8  307.5  500.0  238.1  8.5 

Comm'»  (Chili.).  8.9  205.0  200.0  »  19.5 


Totaux   74436.6  155826.0  120600.0  89461.9  35374.6 

Tôt.  31  juil.1905  74035.1  155943.9  120600.0  92002.1  33847.1 

—  3laoûtl904  68689.6  133622.2  109600.0  82405.1  1^708.0 

—  31  —  1903  60573.4  123489.6  105\50.0  87804.9  13861.2 

—  31  —  1902  61435.5  111370.3   84050.0  81652.7  15779.6 

—  81  —  1897  45624  5   40752.8   42550.0  44055.9  3262.4 


ASIE 


JAPON 

La  Loi  sur  les  Mines  au  Japon.  —  Les  mines,  qui 
constituent  actuellement  l'une  des  industries  les  plus  impor- 
tantes du  Japon,  se  trouvaient,  dans  les  premières  années 
du  Meiji,  dans  une  situation  très  primitive. 

Le  Gouvernement  japonais,  désireux  de  voir  se  développer 
cette  industrie,  dirigea  lui-même  l'entreprise  de  plusieurs 
mines,  qui  furent  exploitées  suivant  les  méthodes  euro- 
péennes les  plus  récentes;  mais  beaucoup  d'argent  était  pour 
cela  nécessaire,  et,  dans  un  but  économique,  la  plupart  de 
ces  mines  furent  vendues  au  bout  d'un  certain  temps  à  des 
particuliers,  entre  les  mains  de  qui  elles  prospérèrent  bientôt, 
contribuant  an  développement  général  de  l'industrie  minière. 

Les  anciens  règlements  sur  les  mines,  qui  dataient  de  1890, 
ont  été  complétés  par  la  loi  sur  les  mines,  qui  a  été  appli- 
quée en  juillet  dernier.  Cette  loi  donne  au  Ministre  do  l'Agri- 
culture le  pouvoir  de  permettre,  de  vendre  ou  de  suspendre 
l'exploitation  des  mines,  d'une  façon  temporaire  ou  perma- 
nente. Pour  faciliter  l'administration  de  l'industrie  minière, 
la  contrée  tout  entière  est  divisée  en  cinq  districts,  dont 
chacun  est  placé  sous  la  surveillance  d'un  inspecteur  des 
mines.  La  surface  d'exploitation  d'une  mine  ne  doit  pas  être 
inférieure  à  50.000  tsubo  (environ  41  acres)  pour  les  houillè- 
res et  à  5.000  tsubo  (environ  4  acres)  pour  les  autres  mines; 
d'autre  part,  la  surface  ne  doit  pas  excéder  600.000  tsubo 
(environ  490  acres)  pour  une  mine  quelconque.  Les  sujets 
japonais  et  les  personnes  juridiques  constituées  conformé- 
ment aux  lois  de  l'Empire  peuvent  acquérir  le  droit  d'exploi- 
tation. Les  droits  d'exploitation  sont  indivisibles. 

Ils  ne  peuvent  donner  lieu  à  d'autres  droits  que  ceux  de 
succession,  transfert,  mesnres  prises  en  conséquence  de  non- 
paiement  des  taxes  nationales,  et  exécution  ;  mais  le  droit 
permanent  d'exploitation  peut  devenir  l'objet  d'une  hypo- 
thèque.  La  durée  du  droit  temporaire  d'exploitation,  conféré 
à  titre  d'essai,  est  de  deux  années  à  partir  de  la  date  d'enre- 
gistrement. 

Parallèlement  à  la  nouvelle  loi  sur  les  mines  a  été  votée  la 
loi  sur  les  hypothèques  minières,  fui  permet  aux  possesseurs 
de  droite  d'exploitation  de  créer  des  fonds  miniers  dans  te  but 
de  les  hypothèques! 

Uh  fonde  minier  comprend  :  1°  droit  d'exploitation;  2"  ter- 
ni m  el  usines;  3"  droit  d'usufruit  du  terrain  ;  4"  droit  do 
louage  sur  ces  choses  ;  .V  machines,  instruments,  véhicules, 
vaisseaux,  bœufs,  chevaux  et  autres  accessoires. 
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La  Situa  i  an  financière.  —  M.  Henri  Gambon,  secrétaire 
de  la  Légation  de  France  à  Tokio,  donne  dans  un  rapport 
sur  le  commerce  extérieur  au  Japon  en  1904,  de  fort  intéres- 
santes appréciations  sur  la  situation  économique  et  financière 
de  ce  pays  pendant  la  guerre. 

Pendant  tout  le  cours  de  l'année  1904  écrit-il,  la  situation 
financière  du  Japon  a  fait  l'objet  de  L'intérêt  universel.  Lorsque 
la  lutte  ayant  duré  quelques  mois,  il  eût  été  démontré  que 
sur  le  terrain  purement  militaire,  et  en  particulier  sur  La 
question  des  effectifs  à  mettre  en  ligne.  Le  lapon  pouvait 
maintenir  son  égalité,  sinon  sa  suprématie  sur  son  adversaire 
pendant  un  temps  indéterminé,  il  apparu!  que  Le  facteur 
décisif  dans  ce  conflit  serait  l'élément  financier.  Dès  lors, 
dans  l'ancien  comme  dans  le  nouveau  monde,  on  essaya  de 
supputer  la  valeur  intrinsèque  et  pour  ainsi  dire  matérielle 
du  Japon.  Mais,  à  ce  sujet,  les  données  sur  lesquelles  peu- 
vent être  établies  un  jugement  sûr,  sont  encore  si  vagues,  la 
vie  intime  de  ce  peuple  est  si  impénétrable,  que  l'étude  des 
ressources  économiques  du  Japon,  loin  d'aboutir  à  des  cer- 
titudes mathématiques,  laisse  la  plus  grand*  place  a  l'appré- 
ciation personnelle. 

Or,  agents  étrangers,  hommes  d'affaires  ou  journalistes, 
ont  apporté  dans  cette  recherche,  soit  une  vue  intéressée, 
soit  des  idées  préconçues  en  faveur  ou  en  défaveur  du  Japon 
auxquelles  nul  n'a  pu  se  soustraire;  de  sorte  quc„  des  mê- 
mes données,  ont  été  tirées  les  conclusions  les  plus  contra- 
dictoires. 

Si,  par  exemple,  l'on  consulte  les  publications  japonaises, 
le  commerce  du  Japon  n'a  subi  aucune  diminution  du  fait  de 
la  guerre,  et  la  richesse  du  pays  s'est  révélée  par  la  facilité 
avec  laquelle  les  emprunts  intérieurs  ont  été  couverts  au  delà 
des  demandes.  Les  conclusions  d'un  rapport  adressé  par  le 
Ministre  des  Etats-Unis  à  Tokio  à  son  Gouvernement,  à  la 
fin  de  1903  (analysé  succinctement  dans  la  presse  améri- 
caine :  San  Francisco  Chronicle,  16  janvier  1905),  sont  dans 
le  même  sens. 

L'intérêt  qui  s'attache  pour  le  Japon  à  maintenir  son  crédit, 
et  pour  l'Amérique  à  placer  le  plus  de  fonds  possible  dans 
ce  pays,  suffirait  à  justifier  ces  appréciations. 

En  considérant  les  chiffres  en  eux-mêmes,  il  est  exact  que 
le  commerce  extérieur  du  Japon  a  continué  à  progresser  au 
cours  de  l'année  1904,  grâce  à  la  maîtrise  de  la  mer  que  les 
Japonais  n'ont  jamais  perdue.  Les  craintes  des  commerçants 
et  l'élévation  des  taux  d'assurance  n'ont  restreint  le  mouve- 
ment maritime  que  pendant  un  petit  nombre  de  semaines,  au 
moment  du  raid  de  l'escadre  de  Yladivostock.  11  faut  cepen- 
dant tenir  compte,  en  ce  qui  concerne  les  importations,  de 
l'énorme  quantité  de  matériel  de  guerre,  ou  de  produits  des- 
tinés à  l'entretien  des  armées,  et  qui  rendent  le  chiffre  des 
importations  utiles  au  point  de  vue  économique,  à  peu  près 
stationnaire. 

Il  est  également  exact  que  les  emprunts  intérieurs  ont  été 
souscrits  avec  une  facilité  qui  témoigne  de  ressources  dispo- 
nibles plus  importantes  que  certains  n'étaient  disposés  à  le 
croire.  La  cause  principale  en  est  la  qualité  exceptionnelle 
des  récoltes  de  riz  et  de  céréales,  qui  ont  favorisé  le  Japon 
au  cours  de  l'année  1904.  L'année  précédente  ayant  été  égale- 
ment excellente,  bien  que  dans  une  proportion  moins  remar- 
quable, les  populations  rurales  ont  pu  opérer  dans  les  ban- 
ques des  dépôts  que  celles.-ci  se  sont  hâtées  d'emplover  en 
fonds  d'Etat. 

Il  faut  de  plus  tenir  compte  d'un  facteur  dont  l'importance 
ne  peut  être  appréciée  que  par  les  personnes  résidant  dans 
le  pays.  C'est  l'esprit  de  sacrifice,  le  sentiment  de  l'intérêt 
collectif,  le  patriotisme  en  un  mot,  qui  a  déterminé  tous  les 
Japonais,  à  quelque  classe  qu'ils  appartiennent,  à  restreindre 
leurs  dépenses  de  luxe,  en  vue  des  sacrifices  qui  leur  seraient 
demandés  pour  la  poursuite  de  la  guerre.  Cette  sorte  de  loi 
somptuaire,  wolonteinement  el  tacitement  oonse&tie,  a  produit 
certains  phénomènes  économiques,  parmi  lesquels  la  chute 
des  importations  françaises  composées  en  majeure  partie 
d'articles  de  luxe,  l'augmentation  de  l'exportation  de  la  soie, 
etc.  Dans  le  même  ordre  d'idées,  il  ne  faut  pas  perdre  de  vue 
que  si  le  commerce  intérieur  et  si  le  crédit  de  l'État  japonais 
n'ont  pas  accusé  de  défaillances  au  cours  de  cftte  année, 
c'est  grâce  â  la  certitude  morale  qu'en  aucun  cas,  les  ban- 
ques privées  el  les  particuliers  n'exigeraient  le  rembourse- 
ntead  de  leur  papier-monnaie  et  do  iours  titrer. 

(A  suivre.) 
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MINES  D'OR 


Les  Frais  «l'Exploitation  des  Mines 
Transva a Hennés 


Les  discussions  auxquelles  on  s'est  livré  dans  ces  derniers 
temps  à  propos  des  rendements  des  Mines  trausvaalicnnes 
et  des  bénéfices  réalisés  par  ces  entreprises,  rend  intéressante 
la  comparaison  des  frais  d'exploitation  avec  lesquels  il  fal- 
lait compter  en  1899,  avant  la  guerre,  et  ceux  qui  pèsent 
maintenant  sur  l'industrie  minière.  Voici  donc  la  liste  des 
Compagnies  dont  les  frais,  pour  l'année  1904,  accusent  une 
diminution  plus  ou  moins  sensible  sur  ceux  supportés  il  y  a 
six  ans  : 

1899   _  1904 

Pilons     Frais        Pilons  Frais 
en      d'exploi-        en  d'exploi- 
Compagnies  activité    tation      activité  tation 

sh.p.  sli.p. 

Bonanza   iO  33/9  55  29/9 

Citv  and  Suburban  160  25/9  160  29/1 

Consolidated  M.  R.  40  30,2  80  24/5 

Durban  Roodep.  ..  80  27  8  75  24/8 

Crown  Deep   20J  23/7  153  20/2 

Durban  Rood.  Deep  60  36/7  55  27/5 

Ferreira  Gold   80  27/6  120  24/6 

Ferreira  Deep  . . . .  60  31/10  90  25/5 

FrenchRand.   60  3i/2  65  29/4 

Geldenhuis  Deep..  200  21/2  190  19/1 

Glencairn   120  20/11  95  19/2 

Glen  Deep   100  26/7  100  22/9 

Henry  Nourse   80  26/10  80  24/2 

Jumpers  Deep   100  28/9  100  23/9 

Lancaster  Gold....  100  23/9  60  25/4 

Lancaster  West. . . .  40  24/4 '4  40  23/11 

Langlaagte  Deep  . .  120  23 '11  120  19/10 

May  Consolidated .  100  21/8  100  21/3 

New  Modderfont.  .  68  29,8  60  25/7 

New  United   60  28/3  60  27/4 

North  Randfont. . .  »  31/4  85  30/3 

Nourse  Deep   100  30/6  100  26/2 

Robinson  Gold....  140  22/11  200  22/8 

Robinson  Deep....  100  34/5  200  24/3 

Robinson  Randf. . .  60  31/5  100  30/11 

Rose  Dec:   200  22/7  160  17/2 

Village  Main  Reef.  100  29/1  160  23/11 

Wemmer   60  31,2  60  29/7 

U'olhuter   100  24/5  100  23/1 

Notons  que  la  North  Randf ontein  n'ayant  pas  travaillé 
en  1899,  le  chiffre  indiqué  de  31  sh.  4  d*.  est  pour  1898,  et 
ajoutons  que  les  améliorations  qui  résultent  de  la  comparai- 
son ci-dessus  font  ressortir  les  progrès  accomplis  depuis  six 
ans,  en  dépit  de  l'interruption  causée  pendant  de  si  longs 
mois  par  la  guerre  qui  a  éclaté  au  mois  d'octobre  1899. 


La  Main-d'œuvre  noire  au  Transvaal 


D'après  les  statistiques  du  Département  des  Aflaires  indi- 
gènes, la  situation  de  la  main-d'œuvre  noire  au  Transvaal 
s'établissait  ainsi  à  la  date  du  31  août  dernier  : 

Employés 

dans  Autres 

Pays  d'origine              les  mines  industries  Total 

Basutoland                                 2.535       5.618  8.153 

Rechuanaland                              1.201        1.428  2.629 

British  Consolidated  Africa..        2.322          340  2.662 

Colonie  du  Cap                           11.600      16.917  28.517 

Natal  et  Zoulouland                     3.504      10.244  19.748 

Colonie  de  la  rivière  Orange. .  208  3.885  4.093 
Territoires  portugais  : 

East  Coast   56.737  -  1 

Mozambique                             1.782       5.932  [  66  026 

Quilimane   1.578  »  j 

Rhodésie                                    5.490          818  6.308 

Swazieland                                    910       1.148  2.084 

Transvaal                                 12.312      24.924  37.266 

Damaraland                                  603             5  608 

Divers                                        122          365  487 

Totaux                 100  9  40      77.624  178.564 


Dans  ces  chiffres  ne  sont  pas  compris  ni  les  ouvriers  chi- 
nois ni  les  ouvriers  blancs,  cl  à  propos  de  la  main-d'œuvre 
blanche  inexpérimentée,  ou  doit  citer  les  explications  fournies 
à  rassemblée  générale  annuelle  de  la  Qlcn  Deep  par  le  prési- 
dent de  cette  Compagnie.  Ces  explications  se  rapportaient  ;ï 
l'arrivée  au  Transvaal  de  cinq  rnaureuvres  venus  du  comté 
de  Cheshire,  en  Angleterre,  et  qui  s'étaient  fait  forts  de  tra- 
vailler dans  les  mines  avec  et  comme  les  indigènes.  Or,  ces 
cinq  manœuvres  sonl  employés  clans  le  district  de  lîarberton 
à  l'aire  des  tranchées  et  à  exécuter  des  travaux  de  prospection 
à  la  surface,  genre  de  travail  auquel  les  blancs  se  sont  tou- 
jours livrés  dans  les  districts  do  Pilgrim's  ltest  et  de  De 
Kaap.  11  s'ensuit  que  (  expérience  n'a  aucun  intérêt  au  point 
de  vue  de  l'exploitation  des  mines  du  Rand. 

Ajoutons  que  M.  Lyttelton,  ministre  des  Colonies  d'Angle- 
terre a  dû  prononcer  hier  soir  jeudi,  à  Leamington,  devant 
ses  électeurs,  un  discours  faisant  ressortir  l'efiicactté  de  la 
main-d'œuvre  chinoise. 


The  East  Rand  Mining  Estâtes,  Limited 

L'agence  de  Paris  de  The  African  and  European  Invest- 
ment  Company  Limited,  15,  rue  du  Helder,  représentant  sur 
le  Confinant  Y  East  Rond  Mining  Estâtes  Limited,  commu- 
nique les  renseignements  suivants  : 

«  L'assemblée  générale  de  cette  dernière  Compagnie  s'est 
tenue  à  Londres,  le  23  courant.  En  proposant  l'adoption  du 
rapport  et  des  comptes,  le  Président  a  fait  remarquer  que  les 
disponibilités  espèces  de  la  Société,  à  la  fin  de  l'exercice, 
étaient  de  48.700  liv.  st.,  et  qu'elle  avait  encore  100.000  ac- 
tions à  la  souche.  Les  travaux  miniers  de  l'année  dernière  ont 
démontré  que  toute  la  ferme  «  Grootvlei  »  contient  les  séries 
du  «  Main  Reef  La  vérification  des  sondages  a  prouvé  que 
le  filon  est  bien  moins  éloigné  de  la  surface  que  la  sonde  ne 
l'avait  indiqué,  et  qu'il  est  sur  toute  la  propriété  à  une  profon- 
deur exploitable.  Les  travaux  sur  la  ferme  «  Palmietkuil  » 
ont  montré  que  le  filon  se  trouve  sur  une  portion  assez 
grande  pour  que  les  propriétaires  aient  la  part  du  gisement 
minier  qui  leur  revient.  Quant  à.  la  «  Vlakfontein  »,  dont 
l'étendue  égale  celle  de  la  Geduld,  les  sondages  vont  être  in- 
cessamment entrepris  et  tout  laisse  à  croire  que  le  «  Nigel 
Reef  »  y  sera  recoupé.  Par  suite  du  retard  apporté  dans  lt; 
promulgation  de  la  «  Loi  de  l'Or  »,  aucun  travail  n'a  pu  être 
fait  quant  à  la  délimitation  des  mynpachts,  le  foneage  des 
puits,  etc.  Tous  les  plans  sont  cependant  prêts,  et  dès  que  les 
dispositions  de  la  nouvelle  législation  seront  connues, 
c'est-à-dire  dans  les  premiers  mois  de  l'année  prochaine,  la 
Compagnie  commencera  la  mise  en  valeur  de  ses  terrains 
miniers. 

Le  rapport  et  les  comptes  ont  été  adoptés  à  l'unanimité. 


Informations  diverses 


The  Swazieland  Corporation,  Limited.  —  L'agence  de 
Paris  de  The  African  and  European  Investment  Company, 
Limited,  15,  rue  du  Helder,  représentant  sur  la  continent  la 
Swazieland  Corporation,  Limited,  communique  les  rensei- 
gnements suivants  : 

«  L'assemblée  annuelle  de  cette  dernière  Compagnie  s'est 
tenue,  à  Londres,  le  24  octobre.  En  proposant  l'adoption  du 
rapport  et  des  comptes,  le  Président  a  fait  observer  que  la 
Société  a  27.100  liv.  st.  de  disponibilités,  contre  des  exigibi- 
lités nulles  et  100.000  actions  à  la  souche.  Au  sujet  des  con- 
cessions, il  a  déclaré  que  les  pourparlers  avec  le  Gouverne- 
ment se  poursuivent  dans  de  bonnes  conditions  et  que  les 
intérêts  des  actionnaires  sont  bien  défendus.  Faisant  allusion 
à  la  question  du  partage  des  terres  entre  les  noirs,  la  ques- 
tion la  plus  ardue  du  Swazieland,  il  a  exprimé  sa  conviction 
que,  malgré  les  difficultés  que  présente  ce  problème,  les  desi- 
derata de  la  population  blanche  seront  finalement  satisfaits. 
Les  travaux  miniers  durant  la  période  passée  en  revue  se 
sont  concentrés  sur  trois  points  de  la  Forbes'  Concession, 
savoir  :  les  Mines  Main  Reef,  Avalanche  Reef  et  la  mine 
d'étain.  Les  résultats  obtenus  ont  été  très  encourageants.  La 
première  des  trois  entreprises  est  celle  qui  est  la  plus  proche 
de  la  période  de  production.  Les  essais  de  culture  auxquels 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  — 


Mines  d'or 


la  Compagnie  s'est  livrée  ont  montré  que  le  coton  peut  être 
l'objet  d'une  exploitation  très  fructueuse.  Les  expériences 
seront  reprises  cette  année  sur  une  base  plus  étendue. 
Le  rapport  et  les  comptes  ont  été  adoptés  à  l'unanimité. 


Consolidated  Goldfields.  —  Par  suite  d'un  retard  dans 
l'envoi  des  pièces  comptables  et  do  documents  divers  do 
Johannesburg,  la  publication  du  rapport  do  cette  Compagnie 
n'aura  lieu  que  dans  la  seconde  quinzaine  de  novembre. 
L'assemblée  sera  convoquée  pour  la  semaine  suivante.  En  ce 
qui  regarde  le  dividende,  aucune  décision  définitive  n'a  été 
encore  prise  par  le  Conseil,  mais  on  a  des  raisons  de  croire 
qu'il  sera  procédé  à  une  répartition  au  moins  égale  à  celle  de 
l'année  dernière. 


Revue  Hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  2  novembre  1905. 
Le  Ftock-Exchange  s'est  ressenti,  ces  jours  derniers,  des 
dispositions  qu'affectaient  les  autres  groupes  du  Marché,  et 
aussi  des  avis  qui  nous  parvenaient  du  continent.  Par  la 
suite,  toutefois,  des  rachats  ont  contribué  à  lui  donner  une 
tenue  plus  satisfaisante. 

Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  1  7/S,  s'inscrit  à  ce  cours.  Celte  Compa- 
gnie dément  officiellement  l'augmentation  de  capital  dont  on 
avait  parlé. 

La  Transvaal  Goldfields  clôture  à  1  13/16.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à2  11/16,  au  lieude2  3/4. 
Consolidated  Goldfields,  G  3/16,  sans  changement. 

La  Hand  Mines  est  à  8  liv.  ;  elle  restait  à  ce  cours  jeudi 
dernier. 

Le  Coronalion  Syndicale,  qui  finissait  à  1  1/2,  se  retrouve 

à  1  3/8. 

LaWitwatersrand  Township  est  à 6  3/8;  A/rican  and  Euro- 
pean  Invcstment  Company,  demandée  à  1  0/16.  Swazieland 
Corporation,  1  livre.  Verceniging  Estâtes,  1  5/16. 

District  du  Witwatersrand.  —  h'East  Rand,  qui  clô- 
turait à  6  13/16,  reste  au  dernier  moment  à  ce  cours  ;  Angelo, 
5  1/8  ;  New  Cornet,  2  1/2;  Van  Ryn,  3  1/8. 

La  City  and  Suburban  reste  à  4  3/4.  Jubilee,  3  liv. 

La  Langliagte  Estate  clôture  à  3  liv.  Driefontein,  3  13/16, 
contre  3  5/8;  Village,  4  5/8;  nous  la  laissions  à  4  3/4; 
Jumpers,  2  liv.  Modderfont'-in,  7  13/16. 

La  Ferreira  est  à  18  1/2,  au  lieu  de  18  3/4.  La  Meyer  and 
Charlton  cote  4  3/4;  Riet/ontein,  1  13/16;  Treasury,  3  1/8. 

La  New  Primrose  est  à  2  9/16.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  3  7/8.  La  Ginsberg  est  à  1  11/16.  Cette  Compa- 
gnie, dont  la  batterie  a  été  entièrement  détruite  le  1er  octobre 
par  un  incendie,  se  sert  maintenant  du  moulin  de  la  Balmo- 
ral.  La  May  Consolidated  cote  3  5/16. 

La  Nigel  Gold  se  retrouve  à  2  5/8. 

La  Glencaim  reste  à  15/16.  Crown  Reef,  12  3/4,  sans  change- 
ment; les  chèques  du  dividende  n?  32,  de  110  0/0,  ont  été 
envoyés  aux  actionnaires,  et  le  coupon  n°  20  des  actions  au 
.  porteur  est  mis  en  paiement.  Randfontein,  2  3/8  ;  Worces- 
ter,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  8  1/2. 

h'East  Rand  Mining  Estâtes  est  recherchée  à  3  3/8. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  4  liv.,  au  lieu  de 
4  1/8.  La  New  lleriot  est  à  3  1/4;  Wolkuter,  2  3/4. 

La  Henry  Nourse  reste  à  6  5/8.  La  Wemmer  est  à  5  1/4. 
l/i  Robinson  Rand/ontein  est  à  1  1/8. 

■jf**  Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  13  1/4,  s'échange  à  ce  cours. 

La  Ronanza  est  à  11/16. 

La  Cinderella  Deep  clôture  à  2  1/4.  La  Nigel  Deep  est 
à  11/16. 

L'Angeio  Deep  finit  à  l  7/16;  Glen  Deep,  S  1/2.  Ferreira 
Deep,  ■>  1/2;  Robinson  Deep,  5  L/4;  Langlaagte  Deep, 
2  3/8  ;  Brakpan,  1  5/8. 

La  Nourse  Deep  reste  à  3  7/8,  comme  jeudi  ;  Roodepoort 
Central  Deep,  1  3/16;  Rose  Deep,  5  ">/«. 

La  Village  Deep  est  à  3/4. 

La  Durban  lloodej/oort  Deep  se  retrouve  à  1  15/16.  Jum- 
pers Deep,  2'7/H;  Rand  Victoria,  à  1  7/8. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  4  7/8.  South  Gel- 
denhuis Dre]),  2  I  /'i. 

La  Simmcr  and  Jack  East  est  a  1  11/16. 


#**  Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 

land  Agency  clôture  à  11/16  ;  Rhodesia  Goldfields,  3/16. 

La  Rhodesian  Dannet  se  retrouve  à  4  9/16, 

La  Van  Dyk  Proprietary,  qui  finissait  à  1  15/16,  s'inscrit 
à  ce  cours.  Rand  Collieries,  1  15/16. 

La  Transvaal  and  Delagoa  Ray  Investment  s'échange  à 
3  liv.  Transvaal  Proprietary,  15/16. 

La  Premier  Diamond,  action  différée,  reste  à  14  liv.,  comme 
jeudi  dernier. 

La  Great  Eastern  Collieries  finit  à  9/16.  South  A/rican 
Breweries,  2  11/16. 

Londres,  2  novembre  1905,  5  h.  40  soir. 

(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  tendance  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  2  novembre  1905. 
Le  Marché  a  été  tiraillé  encore  cette  semaine,  en  raison 
surtout  des  mouvements  signalés  dans  les  autres  comparti- 
ments de  la  Cote.  On  finit  toutefois  plus  soutenu;  an  reste,  la 
liquidation  s'est  effectuée  très  facilement,  avec  des  reports 
normaux.  On  a  fait  85  et  95  centimes  sur  la  Rand  Mines  ; 
Goldfields,  65  et  75  centimes  ;  East  Rand,  70  et  80  centimes  : 
Crown  Deep,  1  fr.  40  et  1  fr.  60  ;  Ferreira,  2  francs  et  2  fr.20; 
Geldenhuis  Deep,  90  centimes  et  1  franc;  Geduld,  60  et  70 
centimes,  etc. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  158  fr.  50,  contre  156  . .  ; 
East  Rand  clôture  à  173  fr.  50,  au  lieu  de  174  fr.  ;  Chartered, 
49  fr.  75.  Rand  Mines,  204  fr.  . .  ;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  202  50. 

Le  Champ  d'Or  est  à  16  fr.  ...  La  Buffelsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  12  fr.  75. 

L'Angeio,  que  nous  laissions  à  123  fr.  . .,  reste  à  125  . .  ; 
la  Drie/ontein  cote  96  fr.  . . ,  au  lieu  de  95  fr.  50. 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  475  ..,  finit  à  471  ... 
La  Geduld  se  retrouve  à  148  fr.  ...  L'action  Goerz  et  C"  clô 
ture  à  64  fr.  50.  French  Rand,  40  fr.  . .. 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  333  fr.  . . ,  se  retrouve  à 
336  fr.  ... 

La  Geldenhuis  Estate  finit  à  101  fr.  . . ,  au  lieu  de  99  fr.  50. 
La  General  Mining  se  retrouve  à  68  fr.  75,  recherchée  ainsi. 
La  Geldenhuis  Deep  clôture  à  213  fr.  ..,   au  lieu  de 
212  fr.  . . . 

La  May  Consolidated  est  à  82  fr.  50  ;  nous  la  laissions  à 
83  fr.  ...  La  Kleinfontein  cote  50  fr.  25. 

La  Lancaster  se  retrouve  à  29  fr.  ..  ;  Langlaagte  Estate, 
70  fr.  . . ,  contre  75  fr.  50. 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  13  fr.  50.  La  Mozambique 
s'échange  à  29  fr.  . . .  New  Primrose,  66  fr.  . . . 

La  New  Goch  est  à  52  fr.  . . . 

La  Roljinson  Gold,  qui  restait  à  216  fr.  . . ,  finit  à  215  fr.  50. 
Robinson  Deep,  133  fr.  50,  au  lieu  de  131  fr.  . . .  Robinson 
Randfontein,  27  fr.  50;  Randfontein   Estâtes,   60  fr.  ... 

La  Rose  Deep  s'échange  à  139  fr.  50;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  141  fr.  ...  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  28  75. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  119  fr.  . .  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  116  fr.  ... 

La  Wemmer  est  à  137  fr.  . ..  LaNeiv  Steyn  Estate  s'échange 
à  58  fr.  75,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  38  fr.  ... 
Transvaal  Consolidated  Land,  71  fr.  50.  Transvaal  Goldfields, 
47  fr.  50. 

La  Sheba  est  active  à  13  fr.  75. 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  118  fr.  ..,  au  lieu 
de  122  fr.  . . . 
La  Van  Dyk  se  traite  à  48  fr.  '.'.">. 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knight's)  s'échangent  à  104  . .,  au  lieu  de  103  fr.  50. 

La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se  traite  à 
46  fr.  75. 

La  De  Beers,  qui  restait  à  499  fr.  50  l'action  ordinaire,  et  à 
448  fr.  50  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  450  fr.  ..  et  à  445  fr.  50. 

La  Jagersfontein  se  traite  a  194  fr.  50,  contre  195  fr.  50. 


V Administrateur-Gérant  :  Georges  Bouroarkl. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 
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Pari*.  —  Le  futur  Régime  de  l'Electricité.  —  Banque  de  Paris  et  des 
Pays-Bas.  —  Banque  de  l'Union  Parisienne.  —  Crédit  Mobilier 
Français.  —  Crédit  Franco-Egyptien.  —  Land  Bank  of  Egypt.  — 
Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Paris.  —  Compagnie  dos  Chemins  de 
fer  Je  Thessalie. —  Chemin  de  fer  Electrique  souterrain  Nord-Sud 
de  Paris,  etc.  —  Pages  591  à  593. 
REVUE  HEBDOMADAIRE  DU  MARCHÉ  FINANCIER  DE  PARIS, 
REVUE  COMMERCIALE  :  Blé,  Farine,  Seigle,  Avoine,  Alcool, 
Vin,  Sucre,  etc.  —  Pages  593  à  597. 

CORRESPONDANCES  HEBDOMADAIRES  ET  DOCUMENTS  SUR  : 

ALLEMAGNE  :  Pages  593  et  599.  —  ANGLETERRE  :  Pages  599  et  600. 

—  AUTRICHE-HONGRIE  :  Pages  600  et  601.  —  BELGIQUE  :  Pages 
601  et  602.  —  ESPAGNE  :  Pages  602  à  604.  —  ROUMANIE  :  Page 
60i.  —  AMERIQUE  :  Pages  605  et  606.  —  ASIE  :  Page  606. 

MINES  D'OR  :  La  Main-d'œuvre  chinoise  au  Transvaal.  —  Gold- 
fields  Consolidated.  —  Henry  Nourse.  —  Mines  d'or  Australiennes. 

—  Marchés  de  Londres  et  de  Paris.  —  Pages  607  et  6uS. 


SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


PR1NCIP.  CHAPITRES 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1904 

10  novembre 

2.618 

1.099 

4.328 

516 

633 

510 

3 

1905 

26  octobre. . . 

2.916 

1.993 

4.477 

562 

731 

475' 

3 

1905 

2  novembre 

2.901 

1.09! 

4.618 

564 

959 

479 

3 

1905 

9  novembre 

2. 900 

1.092 

4.527 

529 

739 

483 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 

1904 

31  octobre.. . 

812 

315  1 

1.724  1 

593 

1.C90 

89 

5 

1905 

14  octobre.. . 

72*, 

256 

1.813 

617 

1.294 

100 

1905 

23  octobre... 

772 

271 

1.715 

m 

1.294 

92 

5 

1905 

31  octobre... 

135 

238  1 

1.803  1 

609 

1.387 

102 

5 

ALLEMAGNE  — 

Banques  locales 

1904 

31  octobre... 

5" 

23 

168 

108 

157 

70 

» 

1904 

30  août   

38 

20 

170 

105 

178 

62 

1905 

31  septemb.. 

55 

20 

194 

97 

193 

66 

1905 

31  octobre.. . 

62 

21 

177 

109 

186 

55 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

1904 

10  novembre 

845 

698 

988 

618 

3 

1905 

26  octobre.. . 

798 

722 

1.002 

827 

■ 

4 

1905 

2  novembre 

788 

» 

730 

1.006 

832 

» 

4 

1905 

9  novembre 

191 

» 

723 

1.032 

823 

4 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 

1904 

27  août .... 

133 

19 

182 

» 

» 

1905 

1  juillet... 

134 

20 

189 

> 

1905 

29  juillet.... 

13  i 

20 

186 

1905 

26  août  

127 

20 

181 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

1904 

27  août  

70 

1  10 

156 

» 

» 

n 

1905 

1  juillet.  .. 

65 

134 

» 

» 

1905 

29  juillet..  . 

65 

il 

1S1 

» 

H 

1905 

26  août  

66 

1  12 

149 

» 

DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


1-3 

t. -a 


PRINCIP.  CHAPITRES 


O  — 

O-S  o 


g  3.S 


19C4 
1905 
1905 
1905 


AUTRICHE  -  -  Banque  d'Autriche-Hongrie 

31  octobre. 
15  octobre. 
23  octobre. 
31  octobre. 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


11.226 

303  1 

1.878 

1  235 

577 

51 

1.148 

304 

1.821 

178 

597 

31 

1.148 

304 
302  1 

1.812 

206 

621 

50 

11. 133 

1.923 

1  174 

703 

59 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 

1904  20  septemb.. 

1905  20  août  ... 
1905  13  septemb.. 
1905  20  septemb.. 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


ESPAGNE 

5  novembre 
21  octobre.. . 
28  octobre.  . 

4  novembre 


Banque  d'Espagne 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


30  septemb.. 

30  juillet  ... 

31  août   

30  septemb.. 


HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


10  octobre.. . 
20  septemb. . 
30  septemb.. 
10  octobre. . , 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


30  septemb. 

31  juillet  ... 
31  août  ...  . 
30  septemb.. 


35 

» 

91 

9 

50 

30 

101 

14 

52 

37 

99 

:o 

52 

36 

106 

10 

57 

371 

495  | 

1 

642 

615 

864 

105 

374 

562  1 

1 

580 

544 

676 

98 

374 

564 

1 

576 

548 

675 

95 

374 

561  1 

1 

579 

547 

673 

103 

1 

1 

139 

85 

32 

15  I 

2 

1 

122 

98 

31 

13 

2 

1 

128 

99 

32 

11  ! 

2 

1 

136 

99 

33 

13 

1904     5  novembre 

139 

151 

551 

13 

166 

114 

1905   21  octobre... 

166 

150 

573 

13 

165 

117 

190  5   28  octobre.. . 

166 

151 

580 

11 

170 

120 

1905     4  novembre 

166 

150 

596 

10 

188 

125 

7 

8 

47 

60 

23 

19 

13 

14 

43 

71 

24 

10 

13 

13 

46 

72 

25 

14 

13 

13 

46 

71 

25 

14 

1904  31  octobre.  . 

105 

162 

4 

47 

1905   31  août  .... 

106 

153 

5 

44 

S2  l 

19  0  5  30  septemb  . 

115 

» 

158 

6 

48 

7  1 

1905  31  octobre... 

117 

» 

160 

5 

47 

8  1 

PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


12  octobre  . . 
21  septemb. 
4  octobre. . 
11  octobre. . 


27 

34 

370 

1  12 

104  i 

27 

39 

376 

16 

117 

27 

38 

378 

1  if 

113  ! 

27 

38 

374 

115  i 

32 
19 
26 
26 


SI 


351 
3V, 

414 
414 


1904    3  novembre 

99 

26 

650 

56 

563 

32 

% 

1905   19  octobre... 

100 

22 

671 

64 

584 

31 

ï 

1905  26  octobre..  . 

97 

22 

68(1 

70 

592 

31 

3 

1905     2  novembre 

101 

22 

691 

60 

599 

35 

i 

i% 

4 

4 


454 
454 


654 

654 
6g 


3 

1% 
254 
254 


1904 

20  octobre. . . 

470 

82 

907 

198 

320 

28 

5 

1905 

30  septemb. . 

540 

85 

1-008 

172 

364 

53- 

5 

1905 

10  octobre.. . 

5  42 

85 

1.012 

166 

366 

45 

5 

1905 

20  octobre.. . 

548 

85 

1-008 

174 

372 

17 

5 

ITALIE 

—  Banque  de  Naples 

1904 

10  octobre.. . 

105 

14 

290 

78 

125 

22 

5 

1905 

20  septemb.. 

119 

15 

313 

79 

133 

22 

g 

1905 

30  sepiemb.. 

121 

15 

318 

82 

135 

21 

5 

1905 

10  octobre.  . 

123 

14 

318 

78 

12S 

21 

5 

41 

2 

60 

40 

46 

4 

1  5 

42 

2 

70 

40 

52 

5 

1  5 

42 

2 

73 

40 

52 

4 

42 

2 

72 

40 

50 

5 

1  1 

2  IF  45, 
1  .54 

1   II  5 


554 
5* 

o  y. 


5/8 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


3  3 


PK1NCIP.  CHAPITRES 


uï  5 


5  3  o 

A.  4)  o 


8 


«  5 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


190  4   29  octobre...!  65 

3 

591 

S 

79 

14 

1905   14  octobre...!  81 

2 

214 

» 

A4 

25 

1905  21  octobre...  81 

2 

242 

91 

24 

1905  28  octobre...!  81 

2 

216 

95 

25 

RUSSIE  -  Banque  de  l'État 


1904    21  OClOl  I"... 

2.214 

185  | 

2.19S  1 

337 

501 

456 

1905    6  octobre. . . 

2.395 

115 

2.941 

376 

472 

480 

1905    1  1  OCtol  iv..  . 

2.382 

107 

2.932 

335 

47  i 

501 

190.5  21  octobre.. . 

2.379 

107  | 

2.917  1 

362 

499 

554 
5« 
5'/, 
5% 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 

1904  15  septemb.. 

1905  15  septemb.. 
1905  30  septemb.. 
1905  14  octobre.'. 


22 

71 

25 

35 

19 

?3 

2 

75 

k5 

33 

19 

S3 

2 

75 

25 

33 

18 

23 

2 

76 

24 

3! 

18 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1904  30  septemb.. 

1905  31  juillet  ... 

1905    31  août  

1905  30  septemb.. 


12 

8 

44 

3 

7 

13 

6 

9 

9 

34 

1 

7 

10 

6 

9 

9 

40 

6 

12 

6 

10 

9 

42 

6 

8 

13 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


190  4   30  septemb.. 

82 

6 

240 

58 

139 

18 

1905   31  juillet.... 

90 

6 

216 

67 

137 

17 

1905   31  août  

90 

221 

64 

134 

11 

190  5  30  septemb.. 

93 

6 

256 

61 

157 

13 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1904     5  novembre 

109 

8 

239 

1 

304 

233 

46 

19C5   21  octobre... 

108 

9 

238 

1 

396 

249 

57 

190  5    28  octobre... 

108 

9 

239 

1 

396 

249 

57 

1905     4  novembre 

108 

9 

240 

1 

398 

249 

57 

4'/, 

4M 


4>4 

3 
5 
5 


TOTAUX 


1904 

10  novembre 

9.695,2.794 

17.033 

5 

337 

6.4091 

1-6711 

* 

1905 

26  octoLre.. . 

10.074  2.731 

18.174 

5 

416 

7.011 

1.696 

1905 

2  novembre 

10  060  2.743 

18.243 

5 

499 

7.213 

1.6871 

1905 

9  novembre 

10.U6ol2.726l 

18.348 

5 

407 

7.1691 

1.722i 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  31  décembre  . 

7-850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

1900  31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15.906 

9.505 

8.514 

4.171 

» 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8.172 

4.827 

» 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.178 

» 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

» 

1904  31  décembre . 

9. 811 

2.753 

17  349 

9.524 

7.466 

4  141 

:> 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


4  oct. 

11  OCt. 

18  oct. 

25  oct. 

l"nov. 

8  nov. 

48 

11 

48 

16 

48 

20 

48  21 

48  23 

48  21 

Anvers  

100 

2S 

100 

28 

100 

31 

100  35 

100  32 

100  32 

lis 

75 

118 

75 

118 

75 

118  73 

lis  50 

118  50 

29 

28 

70 

27 

90 

28  95 

28  70 

28  20 

81 

20 

81 

20 

81 

25 

81  25 

81  30 

B3  20 

1011 

23 

100 

^5 

100 

30 

100  3" 

100  28 

100  28 

11,0 

17 

100 

22 

100 

31 

100  35 

100  38 

100  40 

22 

86 

22 

88 

22 

83 

22  85 

22  83 

22  83 

81 

20 

81 

22 

SI 

27 

81  32 

81  32 

81  20 

99 

90 

99 

88 

99 

81 

99  75 

99  83 

99  84 

100 

02 

100 

10 

100 

22 

100  11 

100  09 

100  12 

Lisbonne  

563 

561 

566 

566  .. 

566  .. 

564  .. 

25 

33 

25 

36 

25 

36 

25  37 

25  36 

25  36 

Madrid  

29 

lî 

28 

50 

27 

62 

28  35 

28  42 

27  97 

99 

93 

99 

90 

99 

8B 

99  97 

99  85 

99  85 

Saint-Pétersbourg  . 

37 

37 

37 

02 

37 

36 

37  32 

37  37 

37  37 

95 

16 

95 

82 

95 

67 

95  EU 

93  62 

95  58 

—     (à  3  moi»). . . . 

95 

SI 

P5 

57 

95 

12 

95  55 

95  671 

93  63 

CHANGE  DE  PARIS  :  Cours  moyens  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  Irois  mois 

Amsterdam..  p»piercoufl 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  . .  — 

Espagne   — 

—     versem.  — 

Lisb. -Porto  . .  — 

St  Pctersb.  . .  — 


Valeurs  à  vue 


Londres 


Belgique  . . 

Italie  

Suisse  

New- York. 


Chèque 


Plus 


4  % 

4  % 

4  % 

4  % 

4  % 


Matières  d'or  et  d'argent  au  pair 

Or  en  barre  fie  kil.) . . .  3437 
Argent  id.   (le  kil.)...  218  89 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916°)  ... 

—  —  (nouv.  titre  :  900°>) 
Couronnes  de  Suéde   


12  oct. 

19  oct 

26  oct 

2  nov 

9  nov. 

205  37 
121  75 
103  50 

205  25 
121  80 
103  37 

205  12 
121  (2 
103  50 

205  06 
121  62 
103  50 

203  12 
121  81 
103  50 

•30Q 

325  .. 

263  .. 

391  50 
525  ■ 
261  30 

388  50 
522  .. 
261  . 

389  . 
522  .. 
261  .. 

390  .. 
525  .. 
261  .. 

25  13 
25  135 
0  31  p 
0  OOpr 
0  Kip 
517  .. 

25  145 

25  17 
0  37  p 
0  12pr 
0  25  p 
516  50 

25  13 
25  155 

0  37p 
0  tOpr 
0  31  p 
515  50 

25  115 

25  14 
0  3Tp 
0  06pr 
0  31p 
516  .. 

25  13 
25  155 
0  37p 
0  OOpr 
0  19p 
516  .. 

3437  .. 
104  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

3437  .. 
104  75 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

3137  .. 
106  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . . 
27  50 

3437  .. 
1C6  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
106  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


;  s.  » 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


Pays  de  l'Europe 
Allemagne  imark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Aut. -Hongrie  cour,  or; 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap.). 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira)  

Portugal  (milreis  pap.i 
Roumanie  (leu  or). . . 
Russie  (rouble  or)  — 

Suisse  (franc  or)  

Turquie  (liv.  turq.). . . 
Pays 

Extra-Européens 
États-Unis  (doll.  or).. 
Mexique  piastre  arg.) 
Répub.Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 

Japon  (yen  or)  

ChinejSbaDghaïXtaëlarg.) 


03 

12  oct 

19  oct. 

26  oct 

2  nov. 

9  nov. 

1  234 

1  229 

1  2  "0 

1  228 

1  228 

1  :3J 

25  22 

23  125 

25  145 

25  125 

25  115 

25  135 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  » 

1  .. 

1 

1  .. 

1  ., 

1  .. 

1  » 

0  77 

0  78 

0  77 

0  77 

0  78 

1  « 

0  84 

0  84 

0  84 

0  84 

0  84 

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

1  -. 

1  . 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

5  60 

5  30 

5  30 

5  27 

5  27 

5  30 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

2  67 

2  65 

2  6f 

2  63 

2  63 

2  63 

1  » 

1 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

22  78 

22  88 

22  83 

22  85 

22  83 

22  83 

5  18 

5  17 

5  16 

5  15 

5  15 

5  15 

2  58 

2  53 

2  £6 

2  57 

2  57 

2  59 

5  » 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

1  89 

1  63 

1  61 

1  59 

1  01 

1  59 

2  84 

1  69 

1  66 

1  70 

1  70 

1  69 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

2  58 

2  56 

2  55 

2  55 

2  55 

2  55 

7  47 

3  41 

3  42 

3  46 

3  46 

3  53 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  9  novembre  1905 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  34 

En  Angleterre   100  26 

En  Autriche-Hongrie  .. .  100  43 

En  Belgique   100  37 

En  Espagne   128  20 

En  Grèce   118  50 

En  Hollande   100  56 

En  Italie   99  94 

En  Portugal   105  66 

En  Roumanie   100  40 

En  Russie   101  16 

En  Suisse   100  19 

En  Turquie   99  79 

Aux  Etats-Unis   100  48 

Au  Mexique   99  62 

En  Jtépubl.  Argentine  ..  227  25 

Au  Chili   118  86 

Au  Brésil   168  04 

Aux  Indes   99  41 

Au  J/ipon   101  17 

En  Chine   211  61 


100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  Allemands   99  66 

—  Anglais   99  74 

Austro-Hongrois.  99  55 

—  Belges   99  63 

—  Espagnols   77  80 

—  Grecs   84  38 

—  Hollandais   99  44 

—  Italiens   100  06 

—  Portugais   94  68 

—  Roumains   99  6C 

—  Russes   98  84 

—  Suisses   99  81 

—  Turcs   100  21 

Pièces  des  Etats-Unis..-  99  52 

—  du  Mexique   100  38 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  44  .. 

—  du  Chili.'.   81  12 

—  du  Brésil   59  50 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   98  83 

—  de  la  Chine   47  25 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  9  novembre  1905. 

La  cote  des  changes  se  présente  aujourd'hui  en  légère  amé- 
lioration, et  le  renchérissement  général  des  capitaux  à  l'étran- 
gor,  et  surtout  en  Allemagne,  linil  par  exercer  quelque 
influence  sur  le  cours  «les  devises  étrangères. 

L'Amsterdam  à  trois  mois  progresse  de  3  centimes  :  le 
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change  allemand  gagne  19  centimes  ;i  la  suite  de  l'élévation 
du  taux  de  la  Reichsbanh. 

La  couronne  austro-hongroise  se  retrouve  au  cours  de  jeudi 
dernier;  le  versement  sur  Madrid  clôture  en  hausse  d'un 
point;  nous  avons  déjà  dit  que  le  cours  do  390  est  la  moyenne 
autour  de  laquelle  pivote  le  cours  de  la  peseta,  en  attendant 
que  de  nouvelles  mesures  d'assainissement  monétaire  lui  per- 
mettent de  faire  un  nouveau  pas  en  avant.  Le  milreis  portu- 
gais gagne  3  points. 

Le  chèque,  assez  lourd  pendant  la  plus  grande  partie  de 
la  semaine,  se  relève  en  clôture  jusqu'à  25  15  1/2;  l'or  con- 
tinue à  nous  venir  de  l'autre  côté  de  la  Manche. 

Les  changes  de  l'Union  latine  sont  stationnaircs,  à  l'excep- 
tion de  la  devise  suisse,  qui  finit  en  amélioration  de  12  cen- 
times. 

Le  change  américain  s'est  tenu  pendant  la  plus  grande 
partie  de  la  semaine  à  515  50,  cours  auquel  les  importations 
d'or  deviennent  possibles. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure  

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghaï  

Rio- Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres 
prime  de  l'or. 
Or  en  barres.  . 
Argent  en  barres 


11  octobre 


2/0  3/8 

2/1  "7/16 

1/4  1/16 

1/4  1/16 
111  3/8 

2/8  1/2 

16  5/32 
15  15/32 

127  27 

77/9  1/2 
28  7/16 


18  octobre  25  octobre  31  octobre 


2/0  5/16 

2/1  1/2 

1/4  1,16 

1/4  1/16 
1/11  3/8 

2/8  5/8 

15  13/16 

15  3/8 

127  27 

77/10  ./• 
28  11/16 


2/0  5/16 

2/1  1/2 

1/4  1/16 

1/4  1/16 

1/11  9/16 

2/9  ./ 

16  3/16 

15  3/16 

127  27 

77/9  3,8 

28  7/8 


2/0 
2/1 
1/4 
1/4 
1/11 
2/9 
16 
15 


5/16 
5/8 
)/!6 
1/16 

U 
■I 

5/32 
3/8 


127  27 

77/9  5/8 
28  7/8 


2/0  5/16 
2/1  15/16 
1/4  1/32 


1/4 
2/0 
2/9 
16 
15 


1/32 
1/8 
5/8 
1/8 
3/16 


Ï27  27 
77/9  3/46 
£9  1/1 


Les  monnaies  d'Extrême-Orient,  qui  suivent  le  cours  du 
métal  blanc,  se  présentent  en  hausse  sensible  :  la  piastre 
progresse  de  5/16  à  Singapoure  et  de  1/2  à  Hong-Kong  ;  le 
taël  Shanghaï  gagne  5/8.  Le  Yokohama  est  figé  à  2/0  5/16. 

Le  change  indien  est  légèrement  en  baisse  à  1/4  1/32.  La 
péninsule  continue  à  recevoir  de  l'or  d'Australie,  et  à  en- 
voyer d'autre  part  en  Angleterre  du  métal  jaune  dont  une 
partie  est  arrêtée  au  passage  par  l'Egypte.  La  Banque  d'An- 
gleterre a  procédé,  le  8  novembre,  à  l'adjudication  de  cent 
lakhs  de  traites  et  transferts  du  Conseil  de  l'Inde.  Ont  été 
adjugées  :  en  traites,  4.913.000  Rs.  sur  Calcutta,  1.441.000  Rs. 
sur  Bombav,  et  584.000  Rs.  sur  Madras;  et,  en  transferts 
télégraphiques,  2  489.000  Rs.  sur  Calcutta,  273.000  Rs.  sur 
Bombay,  et  300.000  Rs.  sur  Madras.  Les  souscripteurs  aux 
cours  de  1/4  1/32  pour  les  traites  et  de  1/4  1/16  pour  les 
transferts  ont  reçu  19  0/0  du  montant  de  leurs  demandes. 

Le  milreis  brésilien  finit  en  recul  de  1/32,  et  le  peso  chi- 
lien de  3/16. 

>  Londres,  le  cours  de  l'or  est  en  hausse  de  1/8  ;  la  Banque 
d' Angleterre  a  réussi  à  acheter  la  plus  grande  partie  des  arri 
vages  de  cette  semaine  ;  le  reste  a  pris  la  direction  de  Paris. 
Le  cours  des  monnaies  d'or  étrangères  s'établit  uniformé- 
ment à  76/4  5/8,  en  plus-value  de  1/4. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour,  la  semaine 
du  27  octobre  au  2  novembre,  ont  été  les  suivants  : 


Entrées 
Afrique  du  Sud.,  .i 

Australie  

Amérique  du  Sud.. 
Singapoure  

Total  


7G7 . 455 
12.450 
12.250 
520 

792.675 


Sorties 

Chine  t 

Bombay  

Calcutta  

Madras  


Total. 


50.000 
46.000 
1.000 
_500 

97.500  J 


L'argent-métal  fait  de  nouveaux  progrès  et  finit  à  29  1/16  ; 
les  achats  de  l'Inde  continuent,  et,  de  plus,  le  stock  dispo- 
nible est  très  réduit. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  se  sont  élevées, 
du  27  octobre  au  2  novembre,  de  186.600  liv.  st.,  ce  qui  porte 
le  total,  depuis  le  1"  janvier,  à  5.968.366  liv.  st.,  contre  8  mil- 
lions 789.993  liv.  st.  pour  la  période  correspondante  de 
l'année  dernière. 

Escompte  hors  banque  : 
Places         12  oct.     19  oct.   26  oct.    2  nov.     9  nov. 


Paris  

Londres.... 

Berlin  

New  -  York  ) 
(tirne  money)  ( 


2  7/8      3  ./. 

3  13/16   4  ./. 

4  ./.      4  1/4 


3  ./. 

4  ./• 
4  1/8 


■/• 


3 


4  1/2      4  1/2      4  1/4 


3 

4  •/ 
4  1/4 

4  1/2      4  1/2 


4./': 

4  3.  4 


L'escompte  hors  banque  continue  son  mottvcnwnt  de 
hausse  à  Berlin,  el  se  tient  ;ï  Paris  et  à  Londres  m  niveau 
du  taux  officiel. 

Le  4  novembre,  la  Banque  Impériale  d' Allemagne  a  porté 
le  taux  de  l'escompte  à  5  1/2  0/0,  et  celui  des  avances  à 
6  1/2  0/0;  ces  taux  étaient  fixés  à  5  et  6  0/0  depuis  le  3  oc- 
tobre dernier. 

Le  7  novembre,  la  Banque  Néerlandaise  a  porté  â  5  0,  0  le 
taux  de  son  escompte,  qui  était  de  2  1/2  0/0  depuis  le  17 
mars  1905. 


Situation  générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  France  présente  une  dimi- 
nution de  1.550.000  fr.  ;  la  circulation  a  prélevé'  8.902.000  fr. 
à  Paris  et  311.000  fr.  dans  les  succursales;  les  achats  do 
matières  s'élèvent  à  2.603.000  francs. 

L'argent  augmente  de  1.140.000  fr.  ;  il  est  entré  par  les  gui- 
chets 718.000  fr.  à  Paris  et  2.752.000  fr.  dans  les  départe- 
ments ;  il  a  été  expédié  1.730.000  fr.  en  Suisse.  500.000  fr.  en 
Belgique  ;  50.000  fr.  au  Dahomey  et  50.000  fr.  à  Oran. 

Parmi  les  autres  chapitres,  la  circulation  diminue  de  91 
millions,  les  comptes  courants  de  35  millions  et  le  portefeuille 
de  200  millions  ;  les  avances  augmentent  de  4  millions. 

La  situation  de  la  Banque  d'Allemagne  reste  beaucoup 
moins  forte  que  l'an  dernier  ;  depuis  le  dernier  bilan,  il  est 
sorti  50  millions  d'espèces  et  68  millions  de  billets  ;  les 
comptes  courants  ont  retiré  57  millions  ;  il  est  outré  93  mil- 
lions au  portefeuille  et  10  millions  aux  avances.  La  partie  do 
la  circulation  soumise  à  l'impôt  s  élève  à  183  millions.  Devant 
l'importance  de  ces  demandes  de  crédit  et  la  diminution  de 
son  encaisse,  la  Reichsbank  a  dû  procéder  à  un  nouveau 
relèvement  de  son  taux  d'escompte  ;  cette  mesure,  comme 
l'a  déclaré  le  Président  de  la  Banque,  n'est  d'ailleurs  motivée 
que  par  le  développement  du  trafic  intérieur  et  non  par  la 
situation  des  changes  étrangers. 

Voici  les  mouvements  d'or  de  la  semaine  à  la  Banque 
d'Angleterre  : 

Entrées  Sorties 

Achat  en  barres..  £    620.000  Continent  £  50.000 

Equateur   5.000 

Excéd.  des  entrées  .  565.000 

Total  des  entrées.     620.000        Total  égal   620.000 

L'excédent  des  importations  est  de  14  millions,  mais  la  cir- 
culation a  prélevé  5  millions,  ce  qui  ramène  à  9  millions 
l'augmentation  nette  de  l'encaisse  ;  la  circulation  des  billets 
diminue  de  7  millions  et  le  compte  courant  du  Trésor  de 
37  millions  ;  les  comptes  courants  particuliers  ont  versé 
26  millions.  Il  est  sorti  32  millions  du  portefeuille  :  la  pro- 
portion de  la  réserve  aux  engagements  s'améliore  et  passe  à 
40  04  0/0.  Grâce  aux  achats  d'or  de  la  Banque,  les  craintes 
qu'on  avait  éprouvées  de  lavoir  suivre  aujourd'hui  l'exemple 
de  la  Banque  d'Allemagne  ne  se  sont  pas  réalisées. 

L'échéance  de  fin  octobre  a  amené  à  la  Banque  OS  Autriche- 
Hongrie  un  contingent  de  demandes  beaucoup  plus  considé- 
rable qu'à  l'ordinaire,  malgré  la  récente  élévation  du  taux  de 
l'escompte;  il  a  été  livré  à  la  circulation  15  millions  d'or  et 
111  millions  de  billets;  les  comptes  courants  ont  retiré 
32  millions;  le  portefeuille  s'accroît  de  82  millions  et  les 
avances  de  9  millions. 

A  la  Banque  Nationale  de  Belgique,  l'encaisse  augmente 
de  4  millions,  la  circulation  de  13  millions,  le  portefeuille  de 

7  millions  et  les  avances  de  4  millions  ;  le  solde  des  comptes 
courants  diminue  de  10  millions. 

Les  bilans  de  la  Banque  d'Espagne  révèlent  depuis  quel- 
ques semaines  une  situation  a  peu  près  stationnaire  ;  l'en- 
caisse augmente  de  100.000  à  200.CO0  pesetas  d'un  bilan  à 
l'autre  ;lc  portefeuille  d'effets  du  Trésor  reste  de  424  millions. 

La  Banque  Néerlandaise  voit  sa  circulation  augmenter  de 
16  millions,  son  portefeuille  de  18  millions  et  ses  avances  de 
5  millions  ;  devant  cet  accroissement  de  demandes,  elle  a 
résolu  d'élever  de  1/2  0/0  le  taux  de  son  escompte,  comme 
on  l'a  vu  plus  haut. 

La  Banque  d'Italie  a  reçu  6  millions  d'or,  l'état  du  change 
permettant  les  importations  de  métal  jaune;  elle  a  remboursé 
4  millions  de  billets;  ses  comptes  courants  augmentent  de 

8  millions  et  son  portefeuille  de  6  millions. 

L'intluenco  de  la  tension  monétaire  se  fait  sentir,  on  le 
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voit,  dans  toutes  les  Banques  démission;  les  totaux  que  nous 
publions  chaque  semaine  montrent  l'accroissement  considé- 
rable de  la  circulation,  du  portefeuille  et  des  avances  sur  les 
chiffres  correspondants  de  l'année  dernière. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

-  1903... 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  . . .  ^ 
Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

-  1903... 


Du  21  Depuis 
iu28oct.  lel"janv. 

1.500 
25  352.566 
•  20  20 
12.310  12.769.730 

12.360  38.123.822 
73.925.673 
17.000  32.947.218 

742.930  27.322  347 
538.335 
1.625  14.517 
848.225 


Du  21 

au  28oct. 
306. 5S0 

253.058 
82.110 


Depuis 
le  1"  janv. 

5.502.911 
4.266.136 
3.387.00o 
2.535.214 

6  il. 758  15.691.267 
456.143  8.163.466 
38.347  4.191.16C 


49.556 


13.106 
20 

3.636.144 


744.555  28.723.424 
592.629  32.189.022 
931.395  25.148.9iJ3 


49.556  3.649.330 
35.727  849.160 
23.970  1.391.881 


Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904   5  nov.. 

231.3 

77.3 

42.6 

1.196.2 

1.139.9 

-+-  10.1 

1905  21  oct.  . 

193.2 

75.4 

54.7 

1.023.9 

1.026.7 

+  12.6 

1905  28  oct. . 

196.1 

76.9 

54.9 

1.042.1 

1.041.8 

4-  12.4 

1905  4  nov.. 

190.5 

75.1 

54.4 

1.052.8 

1.058.3  +  2.3 

La  diminution  de  l'encaisse  et  l'accroissement  des  dépôts 
réduisent  presque  à  rien  le  surplus  réserve  des  Banques 
Associées  ;  la  situation  est  d'autant  plus  mauvaise  que  nous 
entrons  dans  une  période  où  l'exode  annuel  d'espèces  vers 
^intérieur  du  pays  tend  toujours  à  affaiblir  la  réserve. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

111.9 

227.4 

11.8 

34.9 

46.3 

105.4 

252.5 

11.0 

53.8 

277.6 

107.0 

262.7 

6.3 

56.5 

275  0 

106.5 

250.5 

12.5 

75.1 

276.6 

1904  8  oct.. 

1905  23  sept. 
1905  30  sept. . 
1905   7  oct... 

Le  portefeuille  commercial  de  la  Banque  du  Japon  est  en 
augmentation  de  près  de  20  millions  de  yens;  mais  les  avan- 
ces restent  beaucoup  trop  considérables  en  comparaison  du 
chiffre  des  escomptes. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 

La  Réforme  monétaire  au  Mexique 

Pendant  la  séance  du  16  octobre,  à  la  Chambre  des  députés 
du  Mexique.,  les  1"  et  2»  Commissions,  des  linances  ont  pré- 
senté leurs  conclusions  au  sujet  du  récent  projet  de  loi  du 
Ministère  des  Finances  sur  la  réforme  monétaire.  On  sait 
que  ce -projet  rend  compte,  d'une  façon  détaillée,  de  la  manière 
demi  le  Gouvernement  a  fait  usage  des  facultés  que  lui  accor- 
dait la  loi  du  9  décembre  dernier  et  demande  que  ces  mêmes 
facultés  lui  soient  maintenues  alin  de  pouvoir  mettre  en  vi- 
gueur un  certain  nombre  do  mesures  se  rapportant  à  ladite 

réforme. 

Lefl  Commissions  parlementaires  ont  approuvé  hautement 
les  actes  du  Gouvernement  et  font  droit  à  sa  demande.  Voici 
un  extrait  de  leur  rapport  : 

v  il  semble  «'tonnant  qu'une  réforme  aussi  importante, 


aussi  grave  et  qui  devait  affecter,  d'une  façon  aussi  radicale, 
les  intérêts  les  plus  chers  du  commerce,  de  l'industrie  et  des 
mines,  n'ait  présenté  aucun  inconvénient,  après  sa  promul- 
gué m.  Gela  est  dû,  sans  aucun  doute,  à  l'habileté  et  à  l'in- 
telligence avec  lesquelles  la  question  avait  été  étudiée  et  au 
tact  parlait  avec  lequel  l'Exécutif  a  su  choisir  le  moment  le 
plus  opportun  pour  mettre  en  pratique  une  réforme  aussi 
importante.  Loin  de  produire  le  moindre  trcublc  dans  le 
mouvement  de  la  richesse  publique,  cette  réforme  a  donné 
des  résultats  tangibles,  extrêmement  satisfaisants,  car  depuis 
la  publication  de  la  loi  du  25  mars,  les  scandaleuses  fluctua- 
tions que  subissait  le  change  international  ont  cessé  comme 
par  enchantement,  l'affluence  de  capitaux  étrangers,  pour  de 
nouvelles  entreprises  nationales,  s  est  accrue  dans  de  nota- 
bles  proportions  et  la  confiance  publique  s'est  affirmée  avec 
de  bienfaisants  effets  pour  le  Trésor  national  et  les  entre- 
prises privées  de  toutes"  espèces.  » 

Le  rapport  des  Commissions  réunies  conclut  en  présentant 
le  projet  de  loi  suivant,  qui  a  été  approuvé  à  l'unanimité  par 
la  Chambre  : 

o  Art.  1  "'.  —  L'usage  que  l'Exécutif  a  fait  des  facultés  qui 
lui  ont  été  accordées  par  la  loi  du  9  décembre  1904  est 
approuvé  dans  toutes  ses  parties. 

«  Art.  2.  —  L'Exécutif  peut  continuer  de  faire  usage  des 
facultés  que  lui  accordait  la  loi  du  9  décembre  1S04  pour 
modifier,  le  cas  échéant,  le  coin  des  piastres  en  argent,  pour 
démonétiser  les  pièces  qu'il  conviendrait  de  retirer  de  la  cir- 
culation, pour  décréter  la  circulation  légale,  pendant  un 
temps  donné,  des  monnaies  d'or  étrangères,  ainsi  que  des 
facultés  contenues  dans  les  paragraphes  F.  L.  et  M.  de  l'arti- 
cle second  de  la  loi  précitée.  >» 

Cette  loi  a  été  envoyée  au  Sénat  aux  fins  de  ratification. 


Le  Régime  monétaire  argentin 

On  lit  dans  le  South  American  Journal,  en  ce  qui  concerne 
la  réforme  monétaire  projetée  dans  la  Bépublique  Argen- 
tine : 

Le  projet  présenté  au  Congrès  par  le  Pouvoir  exécutif  en 
vue  de  la  réforme  monétaire,  semble  avoir  été  bien  accueilli, 
tant  à  Buenos-Ayres  que  dans  les  cercles  financiers  de. 
l'étranger.  Naturellement  on  a  bien  formulé  quelques  criti- 
ques. Par  exemple,  en  ce  qui  concerne  le  monnayage,  le  choix 
qui  a  été  fait  du  nom  d'argentino,  pour  désigner  la  pièce  de 
20  cents  or,  nécessitera  le  retrait  des  pièces  d'or  actuellement 
existantes,  et  appelées  aussi  argentinos  et  demi-argenlinos, 
représentant  respectivement  5  piastres  et  2  1/2  piastres-or. 
Il  est  vrai  qu'il  existe  très  peu  de  demi-argentinos,  qui  sont 
très  rares  dans  la  circulation.  Le  projet  porte  en  outre  que, 
à  partir  de  la  date  de  la  promulgation  de  la  loi,  les  pièces 
d'or  déjà  frappées  cesseront  d'avoir  valeur  légale  et  seront 
retirées  de  la  circulation  ;  il  prescrit  aussi  que  l'Hôtel  des 
Monnaies  procédera  à  la  frappe  d'or,  d'argent  et  de  nickel 
dans  les  formes  et  avec  les  valeurs  mentionnées,  mais  n'in- 
dique pas  quand  cette  frappe  devra  être  faite  ;  aussi  peut-ou 
présumer  que  cette  opération  commencera  dès  que  le  projet 
sera  devenu  loi. 

Les  pièces  d'or  représenteront  100,  50,  20,  10  et  5  argenti- 
nos, équivalant  respectivement  à  20,  10,  4  et  2  piastres;  1.260 
argentinos  d'or  auront  exactement  la  même  valeur  intrinsèque 
que  50  souverains.  Les  piècijs.  d'or  n'auront  pas  le  même  litre 
que  les  pièces  anglaises,  puisqu'elles  contiendront  10  0/0  de 
cuivre,  alors  que  les  souverains  anglais  n'en  contiennent  que 
8  1/2  0/0  ;  mais  un  poids  un  peu  supérieur  compensera  cette 
différence  de  titre. 

Il  est  à  remarquer  aussi  que  les  nouvelles  pièces  ne  seront 
pas  mises  eu  circulation  immédiatement,  car  le  projet  assure 
la  circulation  des  pièces  d'or  étrangères  jusqu'à  ce  que  la 
Monnaie  ail  I rappé  nue  quantité  suffisante  de  nouvelles  pièces 
d'or  ;  cette  quantité  sera  fixée  par  un  décret,  qui  déterminent 
en  même  temps  le  rapport  des  diverses  pièces  d'or  étrangères 
aux  nouveaux  argentinos,  mais  le  décret  ordonnant  le  retrait 
des  pièces  étrangères  ne  doit  entrer  en  vigueur  que  trois  mois 
au  moins  après  la  promulgation  de  la  loi.  11  y  a  contradiction 
en  ce  qui  concerne  la  quantité  d'or  à  frapper  car,  tandis 
qu'un  article  déclare  que  cette  quantité  sera  illimitée,  un  antre 
autorise  le  Pouvoir  Exécutif  à  fixer  une  limite.  De  même 
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alors  que  l'article  10  mentionne  que  les  contrats  conclus  anlé- 
rieurement  au  décret  lixant  le  rapport  de  valeur  des  diffé- 
rentes monnaies  pourront  être  réglés  en  argentinos  pour  leur 
équivalent  en  or  étranger,  l'article  12  porto  que  ces  nouveaux 
argentinos  ne  seront  pas  d'un  usage  obligatoire  avant  le 
1"  janvier  1909  et  que  cette  date  pourra  même  être  reculée 
jusqu'à  ce  qu'il  y  ait  au  moins  30  millions  de  piastres-or 
comme  fonds  de  conversion  à  la  Banque  de  la  nation. 

L'or  de  la  Caisse  de  conversion  doit  être  employé  exclusi- 
vement à  l'échange  de  billets.  La  Caisse  devra  toutefois  se 
défaire  de  son  or  argentin  aussitôt  après  la  promulgation  de 
la  loi  ;  mais,  après  que  le  Pouvoir  exécutif  aura  déclaré  suf- 
fisante la  quantité  des  nouvelles  pièces  d'or,  la  Caisse  ne 
devra  plus  émettre  de  pièces  étrangères  ;  or,  jusqu'à  la  date 
susmentionnée,  personne  ne  sera  obligé  de  recevoir  les  nou- 
velles pièces  d'or  que  la  Caisse  pourra  obtenir  de  l'Hôtel  dos 
Monnaies.  On  voit  que  le  projet  comporte  évidemment  quel- 
ques modifications. 

L'adoption  de  l'unité  de  20  cents  facilitera  la  circulation, 
mais  les  salaires  continueront,  pendant  longtemps,  à  être 
jpayés  sur  la  base  de  la  piastre  de  44  cents,  et,  comme  les 
négociants  modifieront  certainement  leurs  prix  immédiate- 
ment après  la  promulgation  de  la  loi,  d'après  la  valeur  ré- 
duite de  la  piastre-papier,  le  salarié  et  le  consommateur  se- 
ront encore  les  victimes  de  ce  changement  monétaire,  comme 
en  1899. 

Le  projet  a  été  présenté  trop  tard  pour  être  discuté  cette 
année,  et  il  n'y  a  pas  nécessité  de  le  faire  passer  précipitam- 
ment, puisque  le  nouveau  papier-monnaie  ne  sera  émis  qu'à 
partir  du  1"  jauvier  1909,  et  à  la  condition  que  les  fonds  de 
conversion  aient  alors  à  leur  crédit  30  millions  de  piastres- 
or.  A  la  fin  de  cette  année,  ces  fonds  s'élèveront  à  environ  12 
millions  de  piastres-or,  et  on  a  l'intention  d'augmenter  men- 
suellement cette  somme  de  500.000  piastres,  si  bien  que,  dans 
l'espace  de  trois  ans,  le  quantum  de  30  millions  de  piastres 
prescrit  aura  été  atteint,  à  moins  que  des  besoins  pressants 
ne  destinent  cette  réserve  à  un  autre  usage.  La  Caisse  de 
conversion  fixera  la  forme  des  billets  à  émettre,  et  leur  va- 
leur respective  ;  mais  il  est  probable  que  la  plus  petite  cou- 
pure ne  sera  pas  inférieure  à  5  argentinos,  ce  qui  équivaut  à 
une  piastre-or.  Comme  le  papier-monnaie  non  garanti  s'élève 
à  environ  285  millions  de  piastres,  le  montant  de  la  circula- 
tion sera  d'environ  125.400.000  piastres,  et  nul  doute  que, 
tant  que  continuera  la  situation  prospère  du  pays,  les  30 
millions  de  piastres-or  suffiront  à  assurer  la  convertibilité 
des  billets.  En  attendant,  et  pendant  trois  années  et  quart 
au  moins,  l'or  continuera  à  s'accumuler  dans  la  Caisse  do 
conversion,  et  les  nouveaux  billets  devront  être  émis  contre 
cet  or  au  change  de  44  cents  pour  la  piastre.  Le  stock  d'or  de 
la  «  Caisse  »  s'élevait,  au  30  septembre,  à  80.252.872  piastres, 
et,  comme  le  «  Nile  »  apportait  ce  même  jour  450.000  livres 
sterling  pour  diverses  banques,  le  stock  sera  probablement 
de  85  millions  de  piastres  dans  quelques  jours  ;  on  a  calculé 
qu'il  atteindra  100  millions  de  piastres  à  la  fin  de  l'année,  et 
le  papier-monnaie  en  circulation  500  millions  de  piastres. 
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Europe.  —  France.  La  tension  monétaire  est  tou- 
jours à  l'ordre  du  jour,  mais  elle  n'a  pas  amené  la 
Banque  d'Angleterre  à  modifier  hier  ses  conditions 
d'escompte.  Toutefois  le  Marché  reste,  en  général,  sur 
l'expectative,  et  la  lourdeur  subite  des  Fonds  Brésiliens 
a  même  quelque  peu  pesé,  au  dernier  moment,  sur 
l'ensemble. 

11  est  presque  inutile  de  dire  que  les  disponibilités 
sont  toujours  considérables  ici,  et  que  les  nouvelles 
affaires  en  préparation  ne  peuvent  que  recevoir  très 
bon  accueil. 

Allemagne.  —  La  Banque  d'Allemagne  a,  de  nouveau, 
élevé  le  taux  de  son  escompte  et  l'a  porté  de  5  0/0  à 
5  1/2  0/0.  Il  n'est  pas  encore  sûr  qu'elle  passera  l'an- 
née avec  ce  taux. 

La  situation  du  marché  monétaire  et  la  crise  russe 


ont  assez  gravement  affecté  le  marché  financier,  où  les 
réactions  dominent  et  qui  accuse  de  la  lourdeur. 

Cependant  la  situation  des  grandes  industries  est 
bonne  ;  celle  des  grandes  banques  est  très  satisïai- 
sante. 

Dans  le  premier  semestre,  les  impôts  de  Bourse  ont 
donné  un  rendement  de  26.494.163  marks,  alors  que 
dans  toute  l'année  1904  ils  n'avaient  donné  que  30 
millions. 

Angleterre.  —  On  a  constaté  un  nouveau  resserre- 
ment des  disponibilités  sur  le  marché  monétaire.  Cette 
tension  durera  certainement,  car  on  doit  procéder  à  de 
nouveaux  envois  d'or  en' Egypte. 

La  Chambre  de  compensation  des  banques  accuse, 
pour  les  dix  mois  écoulés,  un  chiffre  de  virements  de 
252.342.525.000  fr.  pour  la  capitale  et  les  provinces. 
Il  y  a  augmentation  de  18  0/0  sur  la  môme  période  de 
l'année  dernière. 

Dans  plusieurs  provinces  de  l'Inde,  les  récoltes  se 
sont  améliorées.  Dans  d'autres,  leur  situation  est  en- 
core critique. 

Autriche.  —  La  crise  hongroise  dure  toujours,  com- 
pliquée maintenant  d'agitations  qui  se  produisent 
partout  en  faveur  de  l'établissement  du  suffrage  uni- 
versel. 

La  Bourse  de  Vienne  est  assez  ferme,  mais  sans  grand 
mouvement  d'affaires.  La  situation  du  marché  moné- 
taire est  assez  aisée. 

Les  nouvelles  des  centres  métallurgiques  et  char- 
bonniers sont  satisfaisantes. 

Belgique.  —  Le  marché  à  terme  de  la  Bourse  de 
Bruxelles,  après  avoir  subi  l'influence  de  la  crise  russe, 
s'est  raffermi.  Au  comptant,  l'activité  a  augmenté 
aussi  surtout  sur  les  titres  des  grandes  entreprises  in- 
dustrielles. En  valeurs  de  charbonnages,  on  est  cepen- 
dant quelque  peu  réservé. 

Le  nombre  des  valeurs  cotées,  fin  septembre,  à  la 
Bourse  de  Bruxelles  s'élevait  à  1.075  et  représentait 
une  valeur  de  10.880.928.000  fr.,  contre  9.774.0G4.000 
francs  en  janvier. 

Espagne.  —  La  dernière  liquidation  s'est  bien  passée 
à  la  Bourse  de  Madrid  ;  on  n'a  eu  à  déplorer  qu'une 
seule  défaillance,  d'ailleurs  sans  conséquence. 

L'émission  des  Bons  du  Trésor  est  couverte  à  5  mil- 
lions près,  ce  qui  a  rendu  une  certaine  fermeté  au 
Marché . 

Nous  continuons,  page  603,  l'étude  sur  le  commerce 
extérieur  de  l'Espagne  en  1904. 

Roumanie.  —  Dans  les  dix-sept  mois  de  l'exercice 
1904-1905,  les  encaissements  du  Trésor  se  sont  élevés 
à  224.336.311  fr.,  contre  243.474.250  fr.  dans  la  même 
période  de  l'exercice  précédent.  % 

Dans  les  cinq  premiers  mois  de  l'exercice  en  cours, 
les  encaissements  se  sont  élevés  à  92.607.369  fr.,  en 
diminution  de  2.212.418  fr.  à  ceux  de  la  même  période 
de  l'exercice  antérieur. 

Amérique.  —  Brésil.  En  1904,  le  nombre  des  na- 
vires entrés  dans  les  ports  s'est  élevé  à  17  407,  avec  un 
tonnage  de  11.872.563  tonneaux,  contre  16.068  navires 
et  11.088.298  tonneaux  en  1903. 

Le  nombre  des  navires  sortis  a  été  de  17.392,  d'un  u 
tonnage  de  11.858.979,  contre  16.213  navires  d'un  ton- 
nage de  11.421.540,  en  1903. 

Etats-Unis.  —  Les  recettes  des  Chemins  de  fer  amé- 
ricains restent  satisfaisantes.  Dans  le  troisième  se- 
mestre, le  trust  de  l'acier  a  réalisé  31.241.000  dollars 
de  bénéfice  ;  l'augmentation  sur  le  même  trimestre  de 
1904  est  de  12.467.000  dollars. 

Le  marché  financier  de  New -York  est  calme;  les 
affaires  sont  peu  nombreuses. 

Mexique.  —  Nous  publions,  page  605,  le  bilan  des 
cinq  principales  banques  du  Mexique,  au  30  septembre 
dernier. 
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Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 
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La  Politique.  —  Les  Syndicats  professionnels.  —  Les  Elections 
sénatoriales.  —  Le  Gaz  à  Paris 

La  première  grande  bataille  politique  s'est  engagée 
à  la  Chambre  à  l'occasion  d'une  motion  de  M.  Lasies 
relative  à  l'extension,  aux  agents  de  l'Etat,  de  la  loi 
sur  les  Syndicats  professionnels. 

La  question  de  l'application  de  la  loi  de  1884  aux 
fonctionnaires  est  assurément  une  des  plus  délicates 
dont  puisse  .se  préoccuper  la  Chambre  ;  elle  ne  pouvait 
être  résolue  par  un  incident  au  début  d'une  séance  et 
ce  n'est  pas  en  quelques  minutes  qu'une  solution 
législative  pouvait  intervenir.  Mais  les  déclarations  du 
Gouvernement  en  cette  matière  avaient  une  très  grande 
importance  et  les  affirmations  très  nettes  de  M.  Rou- 
vier  sur  la  doctrine  ministérielle,  à  l'égard  des  Syndi- 
cats de  fonctionnaires  devaient  fatalement  provoquer 
l'émotion  qui  s'est  manifestée  sur  les  bancs  de  la  gauche 
avancée. 

M.  Rouvier  n'a  pas  essayé  d'éluder  les  difficultés  qui 
surgissaient  devant  lui.  Tout  en  acceptant  la  mise  à 
L'ordre  du  jour  du  rapport  Rarthou  sur  les  modifications 
à  apporter  à  la  loi  des  Syndicats  professionnels,  le 
président  du  Conseil  a  hautement  revendiqué  la  res- 
ponsahilité  de  son  Gouvernement  dans  les  mesures 
prises  bouB  mettre  un  terme  aux  tentatives  syndica- 
listes de  certains  des  employés  de  l'Etat,  parce  que, 
a-t-il  péremptoirement  démontré,  si  ces  derniers  veu- 
lent se  syndiquer,  quand  la  loi  de  18b>4  le  leur  défend, 
alors  surtout  que  la  loi  de  1901  leur  reconnaît  un  droit 
très  lar^'C  d'association,  c'est  qu'ils  comptent,  en  usant 
de's  avantages  du  Syndicat,  arriver,  par  une  progres- 
sion rapide,  à  la  Liberté  de  la  grève.  11  s'est  refusé, 
enfin,  d arrêter  les  poursuites  commencées  pour  infrac- 
tion à  La  loi  de  1884,  ajoutant cependanl  qu'on  pourrait 
ensuite  accorder  l'amnistie  aux  condamnés. 

Le  plus  important  des  scrutins  auxquels  il  a  été 
procédé  à  La  suite  de  cette  discussion  a  été  celui  qui  a 


porté  sur  la  priorité  en  faveur  de  la  motion  de  M.  Grôe- 
didier.  La  question  ministérielle  se  trouvait,  en  effet, 
posée  à  propos  de  ce  vote.  La  priorité,  réclamée  par 
M.  Rouvier,  a  été  accordée  à  76  voix  de  majorité  : 
329  voix  contre  249-. 

Le  vote  sur  la  motion  de  M.  Grosdïdier  a  donné  les 
résultats  suivants  :  la  première  partie,  impliquant  la 
confiance,  a  été  votée  par  297  voix  contre  105,  et  l'en- 
semble par  SOI  voix  contre  32. 

La  proclamation  des  chiffres  a  produit  en  séance, 
puis  dans  les  couloirs,  un  certain  malaise.  On  a  discuté 
le  point  de  savoir  si,  dans  le  premiçr  scrutin,  le  Gou- 
vernement avait  bien  une  majorité  de  gauche  et  si  les 
votes  émis  n'avaient  pas  pour  effet  de  déplacer  l'axe  de 
la  majorité.  Des  bruits  coururent  même  de  la  démis- 
sion d.es  ministres  radicaux. 

Ces  bruits  ont  été  immédiatement  démentis  et  l'im- 
pression est  devenue  meilleur}  quand  on  a  constaté 
que,  dans  le  vote  de  l'ensemble  de  l'ordre  du  jour  Grosr 
aidier,  un  grand  nombre  de  radicaux-socialistes  et  de 
radicaux  n'ont  pas  voulu  faire  acte  d'hostilité  contre 
le  Cabinet  et  qu'ils  se  sont  abstenus. 

La  situation  du  Cabinet  reste  donc  excellente. 


-wv  Le  Conseil  des  ministres  s'est  réuni,  le  3  novembre,  à 
.'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Président  de  la  République  a  entretenu  les  ministres  de 
son  voyage  et  leur  a  fait  part  des  impressions  excellentes  qu'il 
en  avait  rapportées. 

Le  Conseil  s'est  ensuite  occupé  de  la  succession  du  général 
Galliéni  au  gouvernement  général  de  Madagascar.  On  sait 
que  le  choix  de  M.  Augagneur  était  arrêté  en  principe  ;  il 
s'agissait  de  décider  si  le  député  de  Lyon  serait  nommé 
d'abord  à  titre  de  mission  temporaire  ou  investi  immédiate- 
ment à  titre  définitif  de  ces  fonctions.  C'est  cette  dernière 
solution  qui  a  prévalu. 

Le  Ministre  des  Colonies  a  fait  signer  un  décret  par  lequel 
le  général  Galliéni  est  promu  à  la  dignité  de  grand-croix  de 
la  Légion  d'honneur. 

M.  Rouvier,  en  qualité  de  ministre  des  Affaires  étrangères, 
a  fait  savoir  qu'il  déposerait  sur  le  bureau  de  la  Chambre  le 
projet  de  loi  portant  ratification  du  traité  de  commerce 
récemment  signé  entre  la  France  et  la  Russie. 

Le  Conseil  s'est  occupé  des  interpellations  sur  la  grève  de 
Longwy.  M.  Etienne,  ministre  de  1'Inlérieur,  et  M.  Bertcaux, 
ministre  de  la  Guerre  ont  fait  connaître  le  sens  de  leurs 
réponses. 

■vw  La  discussion  des  interpellations  sur  les  incidents 
qui  ont  marqué  la  grève  de  Longwy  a  pris  la  séance  entière 
de  la  Chambre,  mais  à  aucun  moment  elle  n'a  eu  de  caractère 
de  gravité  pour  le  Cabinet.  Les  explications  fournies  par  le 
Ministre  de  la  Guerre  et  par  le  Ministre  de  l'Intérieur  ont 
même  paru  assez  complètes  et  assez  satisfaisantes  pour  em- 
pêcher certaines  interventions  d'hommes  politiques  du  centre 
et  l'ordre  du  jour  pur  et  simple  a  été  considéré  par  la  Cham- 
bre, d'accord  avec  le  Gouvernement,  comme  suffisant  pour 
clore  le  débat.  Cet  ordre  du  jour  a  été  voté  à  une  majorité 
énorme  :  444  voix  contre  55. 

.  ~w  Les  deux  séances  tenues  le  G  novembre  par  la  Cham- 
bre ont  été  fort  calmes  :  M.  Auffray  a  pris  toute  la  séance 
du  matin  avec  son  discours  sur  la  question  du  gaz  à  Paris, 
et  la  séance  de  l'après-midi,  qui  a  vu  commencer  la  discus- 
sion générale  du  budget  de  1900,  a  été  consacrée  entièrement 
à  deux  discours  sur  la  situation  financière,  l'un  de  M.  Ar- 
goliès,  l'autre  de  M.  Plichon. 

-vw  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni,  le  7  novembre-,  à 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Les  ministres  ont  définitivement  tranché  la  question  de  La 
date  des  élections  pour  le  prochain  renouvellement  triennal 
du  Sénat.  Il  a  été  décidé  que  ces  élections  auraient  lieu  le  di- 
manche 7  janvier  1906.  L'élection  des  délégués  par  les  Con- 
seils municipaux  aura  lieu  le  dimanche  10  décembre  prochain. 

Le  Gouvernement  s'était  d(  mandé  s'il  n'y  avait  pas  lieu  de 
Fixer  les  élections  sénatoriales  à  une  date  plus  rapprochée.  La 
série  sortante  ayant  été  r  mouvelée,  la  dernière  fois,  le  ;)  jan- 
vier 1897,  la  question  s'était  posée  de  savoir  si  légalement  il 
était  nécessaire  que  la  nouvelle  Série  fût  élue  avant  le:',  jan- 
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vier,  de  manière  à  remplaces  à  cette  date  la  série  sortante, 
Examen  fait  di  s  précédents,  il  a  été  reconnu  que  cette  succes- 
sion à  jour  lixe  des  deux  séries  l'une  à  l'autre  n'était  pas 
nécessaire.  En  effet,  la  série  sénatoriale  dite  série  G,  qui  com- 
prend les  départements  de  l'Oise  à  l'Yonne,  après  avoir  été 
renouvelée  le  8  janvier  1882,  le  4  janvier  1891,  l'a  été  une 
troisième  fois  le  28  janvier  1900.  Le  Cabinet  Waldeck-Roua- 
seau  ayant  tranché  ce  point  de  droit,  sa  solution  a  été  adop- 
tée par  le  Cabinet  actuel. 

Cette  décision  permettra  au  Sénat  de  ne  pas  précipiter  son 
départ  en  décembre,  peur  la  période  électorale,  et  de  se  con. 
sacrer  le  plus  longtemps  possible  aux  travaux  législatifs. 

Le  Conseil  s'est  occupé  ensuite  de  la  motion  Lasies,  qui 
tend  à  faire  reconnaître  le  droit  des  fonctionnaires  à  se  cons- 
tituer eu  Syndicats  professionnels. 

Le  Gouvernement  a  décidé  de  rester  placé  sur  le  terrain  de 
loi  de  1884  et  la  fera  appliquer  en  déférant  aux  tribunaux  les 
infractions  qui  pourraient  être  commises.  Si  la  jurisprudence 
fait  reconnaître  la  nécessité  de  modifier  la  législation  exis- 
tante, le  Gouvernement  examinera  la  question  à  l'occasion  de 
la  discussion  du  rapport  de  M.  Barthou  devant  la  Chambre. 

-wv  Le  7  novembre,  sur  une  motion  de  M.  Lasies,  la 
question  des  Syndicats  professionnels  de  fonctionnaiies  a 
été  longuement  discuté-  à  la  Chambre.  Le  débat  a  été  très 
vif.  Un  ordre  du  jour  de  M.  Puech,  demandant  l'ajourne- 
ment des  poursuites  intentées  aux  instituteurs  jusqu'après 
la  discussion  du  rapport  de  M.  Barthou,  a  été  repoussé  par 
325  voix  contre  240.  On  vote  ensuite  sur  le  fond  de  l'ordre 
du  jour  accepté  par  le  Gouvernement  et  présenté  par 
MM.  Germain  Périer  et  Grosdidier  ;  il  est  ainsi  conçu  :  La 
Chambre,  approuvant  les  déclarations  du  Gouvernement, 
décide  de  discuter  à  l'une  de  ses  plus  prochaines  séances  les 
modifications  a  la  loi  sur  les  Syndicats  professionnels  et 
passe  à  l'ordre  du  jour. 

I.a  première  partie  du  projet,  résolution  de  M.  Grosdidier, 
«  approuvant  les  déclarations  du  Gouvernement  »,  est  adoptée 
par  257  voix,  contre  154;  la  seconde  partie  est  votée  à  mains 
levées  et  l'ensemble  par  301  voix,  contre  32.  La  gauche  et 
l'extrème-gauche  se  sont  abstenues.  Sur  la  demande  de 
M.  Colliard,  la  discussion  du  rapport  de  M.  Louis  Barthou 
est  inscrite  aussitôt  après  la  question  des  économats. 

Le  matin,  la  Chambre  a  commencé  la  discussion  du  projet 
de  loi  sur  les  retraites  ouvrières. 

•w».  Le  8  novembre,  la  Chambre  des  députés  a  continué 
dans  la  matinée  la  discussion  du  projet  de  loi  sur  les  retraites 
ouvrières. 

L'après-midi,  la  discussion  générale  du  projet  de  régie  du 
Gaz  de  la  Ville  de  Paris  a  été  terminée.  M.  Etienne,  ministre 
de  l'Intérieur,  a  demandé  a  la  Chambre  de  voter  sans  retard 
ce  projet,  dont  le  texte,  revu  et  corrigé,  doit  allronter  de 
nouveau  l'examen  du  Sénat.  On  commencera,  aujourd'hui,  la 
discussion  des  articles. 

Le  Sénat  a  commencé  hier,  9  novembre,  la  discussion 
île  la  loi  relative  à  la  séparation  des  Églises  et  de  l'État 

•wv  La  Chambre  a  continué  le  matin,  la  discussion  de  la 
loi  sur  les  retraites  ouvrières. 

La  séance  de  l'après-midi  a  été  consacrée  au  budget. 
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QUESTIONS    DU  JOUR 


LA  GRÈCE  ACTUELLE 

AU  POINT  DE  VUE 

ÉCONOMIQUE  ET  FINANCIER 

(Suite)  (lj 


VI 

La  Question  du  Change  (Suite) 

Examinons  maintenant  les  conséquences  pra- 
tiques de  l'application  de  la  nouvelle  loi  moné- 
taire. 

Le  premier  résultat  qu'elle  donnerait  serait 
d'empêcher  le  change  de  baisser  au-dessous  de 
124,  parce  que  tous  les  étrangers  ayant  des  rè- 
glements à  effectuer  en  Grèce,  auraient  intérêt  — 
à  partir  de  cette  limite  —  à  payer  avec  de  l'or. 

Prenons  •  l'exemple  d'un  négociant  français 
qui,  devant  payer  1.250  drachmes  en  Grèce,  ne 
trouverait  en  France  que  du  change  tiré  à  123 
drachmes  pour  100  fr.  A  ce  taux,  les  1.250  drach- 
mes lui  coûteraient  1.016  fr.  26. 

Mais,  comme  le  prix  du  transport  de  1.000  fr. 
d'or  entre  la  France  et  la  Grèce  n'est  pas  supé- 
rieur à  8  fr.  par  1.000  fr.,  il  y  aurait  avantage, 
pour  le  négociant  français,  à  envoyer  de  l'or  plu- 
tôt que  du  change  tiré,  puisqu'avec  1.008  fr.  il 
solderait  sa  créance. 

Et,  en  pratique,  le  négociant  en  question  ne 
serait  jamais  dans  l'obligation  de  faire  lui-même 
cet  envoi,  car  il  trouverait  toujours  du  change 
tiré  de  Paris  sur  Athènes  aux  environs  de  124 
drachmes  pour  100  fr.,  parce  que,  dès  que  le 
taux  de  ce  change  aurait  une  tendance  à  des- 
cendre au-dessous  de  124  la  spéculation  arbitra- 
giste  interviendrait  pour  en  bénéficier,  et  ses  re- 
mises en  louis  d'or  —  ayant  cours  forcé  en  Grèce 
pour  25  drachmes,  il  ne  faut  pas  l'oublier  —  ré- 
tabliraient rapidement  la  parité  de  125. 

Cela  revient  à  dire  que  le  taux  de  124  serait  le 
gold  point  d'entrée  pour  la  Grèce,  comme  le  taux 
de  126  constituerait  son  gold  point  de  sortie. 

La  deuxième  conséquence  de  la  nouvelle  loi  — 
en  admettant,  bien  entendu,  que  le  courant  du 
change  grec  s'exerce  toujours  dans  le  sens  de  la 
baisse  —  serait,  par  voie  de  conséquence  de  la 
première,  d'introduire  des  monnaies  d'or  dans 
la  circulation  hellénique  et  de  préparer  graduel- 
lement la  Grèce  à  la  reprise  des  paiements  en 
espèces  métalliques  sans  intervention  pécuniaire 
du  Trésor  ou  de  la  Banque  nationale. 

En  effet,  si,  comme  cela  pourrait  se  produire 
—  le  déficit  commercial  se  réduisant  par  suite 
d'une  augmentation  des  récoltes  en  céréales  et 
de  la  régularisation  du  commerce  des  raisins 
secs  qui  en  relèverait  le  prix  de  vente  à  l'exté- 
rieur —  la  balance  financière  devenait  franche- 
ment favorable  à  la  Grèce  :  le  cours  forcé  donné 


(1)  Voir  Y  Economiste  Eurovéen.  n"'  702  à  705,  707  à. 709. 
711,  713  à  721. 
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aux  napoléons  d'or  à  raison  de  25  drachmes  par 
pièce,  ferait  affluer  l'or  dans  le  pays  par  le  sim- 
ple jeu  de  l'arbitrage  cambiste  ci-dessus  exposé. 

Ce  serait  là  une  première  étape  vers  la  sup- 
pression du  c'ours  forcé  des  billets  de  banque  ; 
mais  on  ne  déciderait  cette  mesure  que  le  jour 
eu  l'expérience  pratique  des  faits  aurait  démon- 
tré —  par  l'accumulation  de  l'or  dans  la  circula- 
tion publique  grecque  —  que  la  balance  finan- 
cière se  solde  enfin  en  sérieux  excédent  de  re- 
celtes. 

Mais  il  ne  faut  pas  se  méprendre  sur  le  carac- 
tère du  système  :  il  ne  pourrait  stabiliser  le 
change  grec  que  dans  le  sens  de  la  baisse,  c'est- 
à-dire  l'empêcher  de  tomber  sensiblement  au- 
dessous  de  la  parité  de  125  drachmes  pour  100  fr. 
Mais  la  nouvelle  loi  serait  absolument  impuis- 
sante, surtout  au  commencement  de  son  appli- 
cation, à  empêcher  la  hausse  à  un  taux  quel- 
conque au-dessus  de  125...  et  cette  hausse  se  pro- 
duirait très  certainement  si  les  conditions  éco- 
nomiques générales  de  la  Grèce  et  les  principaux 
éléments  de  sa  balance  financière  se  modifiaient 
défavorablement. 

Dans  ce  cas,  les  choses  resteraient,  en  Grèce, 
ce  qu'elles  sont  aujourd'hui  et,  comme  je  l'ai 
expliqué  plus  haut,  il  n'en  résulterait  aucun  in- 
convénient pour  personne,  puisque  l'application 
de  la  nouvelle  loi  ne  nécessiterait  aucun  sacri- 
fice pécuniaire,  n'engagerait  aucune  responsabi- 
lité. 

C'est  le  côté  vraiment  intéressant  du  système, 
qui,  en  outre  de  sa  très  grande  simplicité,  aurait 
le  mérite,  en  cas  de  réussite,  de  stabiliser  le 
change  el  de  conduire  graduellement  la  Grèce  a 
l'étalon  d'or  sans  augmenter  sa  dette  extérieure 
ou  intérieure,  et,  en  cas  d'échec,  l'avantage  de 
démontrer  que  la  balance  financière  du  pays  ne 
lui  permet  pas  de  songer  encore  à  la  suppression 
du  cours  forcé. 

D'ailleurs,  pour  éviter  toute  crainte  de  la  part 
des  capitalistes  étrangers  en  relations  d'affaires 
avec  la  Grèce,  et  pour  sauvegarder  tous  les  inté- 
rêts en  présence,  la  nouvelle  loi  monétaire  dé- 
clarerait ne  porter  aucune  atteinte,  aucune  mo- 
dification aux  contrats  publics  ou  privés  conclus 
sur  la  base  du  [ranc  d'or,  et  déciderait  la  vali- 
dité de  ces  contrats. 

Ceci  réglerait  une  question  dont  M.  Jean  Va- 
laority  a  signalé  toute  l'importance  pour  la 
Grèce  : 

«  Dans  un  pays  qui  se  trouve  sous  le  régime  du 
cours  forcé  de  la  monnaie  fiduciaire,  il  est  de  la 
plus  grande  utilité  de  tâcher,  en  autorisant  les  con- 
trats en  or,  d'attirer  ce  métal  et  de  faciliter  sa  libre 
circulation,  et  cette  utilité  est  d'autant  plus  grande 
que  ce  pays,  comme  c'est  le  cas  en  Grèce,  a  besoin 
de  capitaux  étrangers  pour  son  développement  éco- 
nomique Kn  attirant  l'or,  on  atténue  autant  que 
possible  les  fluctuations  du  change  et  les  abus  de 
la  spéculation,  et  l'on  aide  à  la  formation  d'une  ré- 
serve métallique  circulant  dans  le  pays  laquelle, 
tout  en  étant  un  bien  pour  le  présent,  prépare  le 
terrain  et  aide  à  l'évolution  vers  une  circulation  mo- 
nétaire métallique.  » 


On  ne  saurait  mieux  dire,  et  l'opinion  d'un 
spécialiste  tel  que  M.  Jean  Valaority  me  dispense 
de  tout  autre  commentaire. 
..  Une  première  objection  vient  à  l'esprit  :  Pour- 
quoi le  taux  de  stabilisation  à  125  et  pourquoi 
pas  110,  120,  130  ou  150?  Il  n'y  a,  en  effet,  au- 
cune raison  scientifique  de  choisir  le  taux  de  125 
plutôt  qu'un  autre.  Je  lui  donne  cependant  la 
préférence  :  1°  Parce  qu'il  s'adapterait  absolu- 
ment au  système  monétaire  hellénique  actuel, 
basé  sur  le  système  décimal  ;  2°  Parce  qu'il  ne 
modifierait  en  aucune  façon  les  habitudes  de  la 
population  et  les  usages  du  commerce  helléni- 
ques ;  3°  Parce  qu'il  n'entraînerait  aucune  dé- 
pense d'application. 

D'ailleurs,  dans  l'hypothèse  d'une  régularisa- 
tion de  la  valuia  grecque,  la  seule  question  qui 
se  pose  est  celle  de  savoir  si  celte  régularisation 
s'effectuera  sur  la  base  de  l'ancien  pair  de  la 
drachme  :  1  drachme  =  1  franc  d'or,  ou  si  on 
choisira  un  nouveau  pair  légal  inférieur. 

Pour  ma  part  —  et  pour  les  multiples  raisons 
que  j'ai  exposées  dans  les  chapitres  précédents 
—  j'estime  que  le  choix  de  1  drachme  =  0  fr.  80 
d'or  aurait,  pour  la  Grèce  actuelle,  des  résultais 
économiques  el  financiers  infiniment  plus  favo- 
rables que  l'ancien  taux  ;  et  je  crois  sincèrement, 
après  un  mûr  examen  de  tous  les  éléments  du 
problème,  que  la  parité  du  change  de  100  francs 
par  125  drachmes  donnerait  beaucoup  plus  de 
solidité  au  nouveau  régime  monétaire  grec,  en 
ce  sens  qu'il  relèverait  dans  une  proportion  équi- 
valente le  niveau  de  l'étiage  de  retenue  d'or  dans 
le  pays  :  1°  en  facilitant  l'exportation  des  pro- 
duits helléniques  ;  2°  en  rendant  plus  difficile 
l'achat  des  produits  similaires  étrangers. 


Mais  il  y  aurait  un  moyen  très  pratique  d'amé- 
liorer rapidement  la  situation  économique  et  fi- 
nancière de  la  Grèce,  de  relever  l'actif  de  sa  ba- 
lance des  paiements  extérieurs  et  d'assurer,  par 
cela  même,  la  stabilité  du  nouvel  étalon  moné- 
taire :  Ce  moyen  serait  d'attirer  et  de  retenir 
pendant  quelques  semaines  en  Grèce  les  étran- 
gers visiteurs,  qui  n'y  viennent  encore  qu'en 
tout  petit  nombre  et  seulement  pour  quelques 
jours. 

Depuis  un  demi-siècle,"  et  pour  des  raisons  que 
tout  le  monde-  connaît,  la  fortune  publique  s'ac- 
croît en  Europe  et  en  Amérique  avec  une  rapi- 
dité extraordinaire.  Cet  accroissement,  qui  favo- 
rise surtout  les  classes  moyennes,  ajouté  au 
développement  de  plus  en  plus  rapide  des 
moyens  de  communication  et  à  la  connaissance 
de  plus  en  plus  parfaite  de  ce  qui  se  passe  au 
dehors,  a  provoqué,  dans  tous  les  pays  du 
monde  civilisé,  un  goût  des  voyages  qui  se  gé- 
néralise de  jour  en  jour. 

11  y  a  une  cinquantaine  d'années,  il  n'y  avait 
guère,  chaque  année,  que  quelques  milliers  d'in- 
dividus qui  osaient  affronter  les  risques  d'un 
voyage  à  l'étranger,  et  qui  avaient  les  moyens  de 
l'effectuer  dans  de  bonnes  conditions  maté- 
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rielles...  Aujourd'hui,  ces  voyageurs  se  comptent 
par  centaines  do  mille  et,  dans  quelques  années, 
ils  se  compteront  par  millions. 

Ces  voyageurs  riches,  habitués  chez  eux  à  une 
vie  confortable,  vont  à  l'étranger  pour  se  dis- 
traire et  pour  s'instruire  en  môme  temps,  tls 
commencent  d'abord  par  les  pays  les  plus  rap- 
prochés de  leur  lieu  d'origine  ;  puis,  ayant  été 
satisfaits  d'un  premier  voyage,  ils  veulent  voir 
d'autres  contrées  et  vont  plus  loin. 

Leurs  récits,  leurs  descriptions,  incitent  leurs 
parents  et  leurs  amis  à  .imiter  leur  exemple,  cl 
alors  que,  jadis,  les  voyages  d'agrément  en  pays 
étrangers  étaient  de  rares  exceptions,  ces  dépla- 
cements ont  aujourd'hui  une  tendance  à  devenir 
une  règle  commune  à  tous  les  gens  riches. 

Déjà,  plusieurs  nations  de  l'Europe  ont  mis  à 
profit  cette  tendance  pour  organiser  cette  indus- 
trie toute  nouvelle,  qu'on  peut  désigner  sous  le 
nom  d'industrie  des  étrangers.  La  France  l'exer- 
ce sur  une  vaste  échelle,  et,  avec  elle,  la  Suisse, 
l'Italie  et  le  Tyrol  autrichien,  etc.. 

On  a  calculé  que  les  voyageurs  étrangers  lais- 
saient chaque  année  plus  de  2  milliards  de 
francs  sur  le  territoire  français  ;  que,  sans  l'ex- 
ploitation de  ses  glaciers  et  de  ses  montagnes, 
c'est-à-dire  sans  les  touristes  qui  viennent  lui  ap- 
porter 200  à  250  millions  de  francs  par  an,  la 
Suisse  serait  un  des  pays  les  plus  pauvres  de  ! 
l'Europe  ;  et  que,  grâce  aux  dépenses  annuelles 
que  ces  mêmes  voyageurs  étrangers  effectuent 
en  Italie,  et  qui  ne  sont  peut-être  pas  inférieures 
à  600  millions  de  francs,  ce  pays  a  pu  rétablir 
son  équilibre  financier  et  se  libérer  peu  à  peu  de 
la  majeure  partie  de  sa  dette  extérieure. 

Enfin,  un  exemple  plus  récent  mérite  encore 
d'être  cité  :  Depuis  une  dizaine  d'années,  les  An- 
glais se  sont  mis  à  exploiter  les  Pyramides,  les 
cataractes  du  Nil  et  les  quelques  ruines  de  l'an- 
tiquité égyptienne.  En  1904,  on  a  compté  plus  de 
20.000  touristes  en  Egypte,  et  on  peut,  sans 
crainte  d'erreur,  attribuer  l'extraordinaire  pros- 
périté qui  se  manifeste  aujourd'hui  au  Caire  et  à 
Alexandrie,  à  l'affiuence  toujours  croissante  des 
visiteurs  étrangers. 

Mais,  s'il  existe  dans  l'univers  un  pays  sus- 
ceptible d'attirer  et  de  retenir  ces  visiteurs,  c'est 
assurément  la  Grèce  ;  et  pourtant,  sauf  les  pro- 
fessionnels de  l'archéologie,  la  Grèce  n'est  guère 
plus  visitée  aujourd'hui  que  la  Serbie  et  la  Bul- 
garie, et,  tout  en  faisant  une  exception  pour 
Athènes  et  le  Pirée,  on  peut  affirmer  que  le  Pélo- 
ponèse,  l'Attique,  la  Phocide,  la  Béotie,  l'Eubée, 
l'Acarnanie,  l'Etolie  et  la  Thessalie  elle-même,  ! 
desservie  par  le  chemin  de  fer,  sont  aujourd'hui  ! 
des  contrées  aussi  complètement  inconnues  des 
voyageurs  qu'à  l'époque  de  Chateaubriand  et 
d'Edmond  About,  Et  cependant,  il  n'y  a  d'hom- 
me au  mondé,  si  peu  instruit  qu'il  soit,  qui  ne 
rêve  de  fouler  le  sol  de  la  Grèce,  le  berceau  de  la 
civilisation,  l'antique  foyer  des  lumières,  la  pa- 
irie des  grands  hommes  de  l'antiquité,  et  qui  ne 
désire  admirer,  au  moins  une  fois,  les  magni- 
fiques, les  incomparables  monuments  de  sa 
grandeur  passée. 


Pourquoi  cette  différence  entre  le  rêve  et  la  réa- 
lité ?  Parce  que  la  Grèce  est  isolée  comme  une 
île  lointaine,  parce  qu'en  dehors  de  sa  capitale 
et  de  ses  environs  immédiats,  la  vie  y  est  pénible 
et  les  communications  presque  impossibles. 

Dans  ce  beau  pays  au  ciel  d'azur  on  ne  ren- 
contre donc  que  des  archéologues  et  des  com- 
mis-voyageurs. Les  archéologues  ont  évidem- 
ment rendu  d'immenses  services  à  la  Grèce  e.i 
la  tirant  du  sépulcre  dans  lequel  la  chute  de  ses 
dieux  et  la  domination  ottomane  l'avaient  plon- 
gée, en  exhumant  ses  temples,  ses  statues,  en 
écrivant  son  histoire,  mieux  que  ne  l'avaient  fait 
ses  premiers  historiens  ;  mais  les  archéologues 
se  nourrissent  de  pierres  et  d'inscriptions,  et 
s'ils  ont  été  capables  de  ressusciter  la  Grèce  an- 
tique, ils  sont  hors  d'état  de  faire  vivre  la  Grèce 
moderne. 

Or,  dans  deux  ans,  dans  trois  ans  au  plus, 
par  la  ligne  du  Pirée-Larisse  à  la  frontière  tur- 
que, la  Grèce  peut  être  reliée  aux  réseaux  euro- 
péens et  Athènes  se  trouver  à  seulement  60  heu- 
res de  Paris  et  de  Bruxelles,  à  trois  jours  de 
Saint-Pétersbourg,  à  50  heures  de  Berlin,  à  45 
heures  de  Munich,  à  37  heures  de  Vienne,  à  31 
heures  de  Budapest. 

A  partir  de  ce  moment  la  Grèce  cessera  d'être 
une  île  lointaine  et  le  courant  des  voyageurs, 
qui  enrichit  et  transforme  les  pays  fortunés  vers 
lesquels  il  se  dirige,  se  tournera  vers  elle... 
mais  à  la  condition  essentielle  d'améliorer  ses 
hôtels  et  de  rendre  accessibles  ses  ruines,  ses 
lieux  historiques,  ses  sites  les  plus  intéressants. 

Il  faut  que  les  touristes,  qui  viendront  en 
Grèce,  ne  se  contentent  pas  de  visiter  les  mer- 
veilles d'Athènes,  Phalère,  le  Pirée,  Ele  et 
de  faire  simplement  l'ascension  du  Lycabèie,  C3 
qui  n'est  qu'une  question  de  trois  ou  quatre 
jours  !  Il  est  nécessaire  qu'ils  y  séjournent  plu- 
sieurs semaines,  qu'ils  aillent  non  seulement  à 
Corinthe,  à  Mycènes,  à  Tirynthe,  à  Naupiie,  .ï 
Epidaure,  à  Tripolis,  à  Sparte  et  à  Oympie,  mais 
aussi  à  Calavryta,  à  Mantinée,  à  Thèbes,  à  Chaî- 
cis  ;  qu'ils  visitent  l'Eubée,  Livadia,  Delphes,  1^3 
Thermopyles  ;  qu'ils  fassent  l'ascension  du  Par- 
nasse, qu'ils  sillonnent  le  golfe  de  Lépante,  com- 
me on  sillonne  le  lac  de  Genève  ;  qu'ils  se  ren- 
dent en  Thessalie,  qu'ils  aillent  saluer  le  Pélion 
et  l'Ossa,  qu'ils  gravissent  les  flancs  sacrés  de 
l'Olympe  et  qu'ils  rapportent  d'un  court  séjour 
aux  Météores .  un  souvenir  ineffaçable.  Mais, 
pour  cela,  il  est  indispensable  de  créer  des 
moyens  de  communication  rapides  et  de  bâtir 
des  hôtels,  sinon  luxueux,  du  moins  propres  et 
suffisamment  confortables  ;  d'assurer,  en  un 
mot,  une  existence  facile  et  agréable  à  des  gens 
qui  ont  l'habitude  du  bien-être  et  qui  revien- 
dront volontiers  en  Grèce,  en  y  amenant  d'au- 
tres visiteurs,  si,  au  point  de  vue  matériel,  ils 
n'y  ont  pas  trop  souffert. 

La  question  des  communications  intérieure- 
et  celle  du  gîte  sont  les  deux  questions  capi- 
tales. Car,  aujourd'hui,Athènes  (et  ses  environs), 
Mycènes  et  Olympie,  sont  les  seuls  endroits  que 
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l'étranger  est  à  même  de  visiter  commodément  : 
les  autres  lieux,  célèbres  de  la  Grèce  étant  en- 
core des  fruits  défendus. 

Par  exemple  pour  visiter  Delphes,  dont  les 
fouilles  sont  une  des  gloires  de  l'Ecole  française 
d'Athènes,  et  qui  n'est  qu'à  125  kilomètres  de  la 
capitale,  à  vol  d'oiseau,  il  faut  au  moins  quatre 
jours,  et  aucun  service  régulier  n'est  organisé. 
Tandis  qu'on  peut  visiter  Olympie,  qui  est  à  342 
kilomètres,  en  quarante-huit  heures  f  et  le  nom- 
bre des  voyageurs  allant  à  Olympie  augmente  de 
jour  en  jour,  parce  qu'il  y  existe  déjà  deux  bons 
hôtels  et  que,  dans  deux  ou  trois  ans  d'ici,  il  y 
en  aura  cinq  ou  six. 

Cette  entreprise  nationale  doit  être  l'œuvre 
de  l'initiative  privée  et  pour  lui  trouver  une  so- 
lution heureuse,  l'Etat  n'aura  besoin  ni  de  con- 
tracter d'emprunt  onéreux,  ni  d'augmenter  les 
impôts  qui  pèsent  sur  les  contribuables  grecs. 

Un  Comité  d'initiative  qui  se  constituerait 
autour  de  la  Banque  nationale  de  Grèce  et  qui 
réunirait  les  représentants  autorisés  des  Sociétés 
de  crédit  helléniques,  des  Compagnies  de  che- 
min? de  fer  et  de  navigation,  des  Chambres  de 
commerce,  etc..  pourrait  rapidement  arrêter 
les  bases  d'un  programme  d'organisation  dans 
le  genre  de  ceux  que  les  syndicats  d'initiative 
suisses,  savoyards  et  dauphinois  ont  élaborés 
pour  leurs  régions  respectives  :  et,  en  deux  ou 
trois  années,  l'importante  question  de  l'aména- 
gement de  la  Grèce,  en  vue  des  touristes  étran- 
gers —  qui  est  une  question  économique  de  pre- 
mier ordre  —  se  trouverait  heureusement  solu- 
tionnée. 

Alors  des  riches  visiteurs,  dont  le  nombre 
augmentera  d'année  en  année,  arriveront  en 
Grèce  de  tous  les  pays  de  l'Europe  et  de  l'Amé- 
rique, et  avec  eux  des  millions  et  des  millions 
se  répandront  par  mille  canaux  dans  l'intérieur 
du  pays  :  Sociétés  de  crédit,  de  transport,  hôte- 
licrs,  commerçants,  industriels,  cochers,  bate- 
liers, guides,  etc. 

Alors,  les  recettes  publiques  augmenteront  pro- 
gressivement, et  alors,  enfin,  le  malaise  économi- 
que et  financier,  qui  pèse  si  lourdement  sur  les 
destinées  de  l'hellénisme  se  résoudra  tout  na- 
turellement, car  l'Hellade  intérieure  devenant 
riche  et  puissante  par  ses  propres  moyens,  s'af- 
franchira et  se  relèvera  de  la  guerre  de  1897, 
comme  s'est  affranchie  et  relevée  la  France  après 
ses  désastres  en  1870-71. 

Mais  le  problème  dont  j'envisage  ici  les  élé- 
ments n'est  pas  seulement  un  problème  ma- 
léi  i  il,  comme  on  pourrait  le  supposer.  Il  a  une 
haute  portée  morale,  non  seulement  pirce  que 
sa  solution  apportera  plus  de  bien-être  aux  clas- 
se- laborieuses  de  la  Grèce,  —  et  qu'elle  contri- 
buera ainsi  à  retenir  sur  le  sol  de  la  patrie  une 
partie  plus  ou  moins  grande  de  l'émigration  qui 
dépeuple  ses  campagnes  —  mais  aussi  parce 
que  tous  les  étrangers  qui  visiteront  annuelle- 
ment cel  admirable  pays,  et  dont  le  cœur  battra 
devant  lr-  (diefs-d'(euvre  de  son  antiquité,  dont 
l'âme  s'élèvera  à  l'aspect  de  ses  horizons  idéale- 
ment beaux,  deviendront  des  amis  résolus  de 


la  Grèce,  des  propagateurs  ardents  des  droits  de 
l'hellénisme...  et  l'Hellade  intérieure,  devenant 
cette  fois  la  plus  grande  ReHade,  n'aura  plus 
rien  à  craindre  de  ses  ennemis. 


[A  suivre. 


Edmond  Théry. 


Couneil  of  foreign  Bonctholrjefô 

Le  32e  rapport  annuel  du  Couneil  of  the  Corporation 
of  foreign  Èondholders  vient  de  paraître.  11  nous  four- 
nit, comme  toujours,  d'intéressants  renseignements 
sur  les  travaux  elfectués  pendant  l'année,  et  nous 
indiquons  les  résultats  obtenus. 

Voici,  d'abord,  d'après  les  statistiques  du  Couneil, 
quel  a  été,  pendant  les  quatorze  dernières  années,  le 
montant,  en  principal,  des  emprunts  des  pays  en  défaut 
complet  de  paiement  et  le  montant  des  intérêts  ar- 
riérés : 

Montant  Intérêts 
de  la  Dette  arriérés 

(En  livres  sterling) 

1891-  1802....   (il.  705. 784  21.321.572 

1892-  1803   5i.S80.842  22.670.032 

1893-  1894    49 . 763 . 894      24 . 110. 242 

1894-  1895   53 . 898 . 424      26 . 085 . 468 

1895  1896    53.506.442  30.932.962 

1896-  1897  '.   49.937.617      32.253  000 

1897-  1898   46 . 530 . 603      28 . 403 . 517 

1898  1899    39.119.552  25.093.026 

1899-  1910   40.263.122  25.000.585 

1900-  1901   37.318.672  25.075.862 

1901-  1902   43.999.181  28.472.092 

1902-  1903   43.348.^31  27.650.665 

1903-  1904    39.400.024  29.079.219 

1904-  19(5   31.184.929  28.583.958 

On  voit  qu'après  avoir  dépassé,  en  1891-1892,. 
l'énorme  total  de  61  millions  de  livres,  le  capital  des 
emprunts  en  souffrance  s'est  maintenu,  jusqu'en  1896- 
1897,  aux  environs  de  50  millions  ;  il  a  subi  depuis 
lors  une  diminution  considérable  ;  en  1901-1902,  il  a 
atteint  de  nouveau  43  millions,  cbiffre  qui  n'avait  pas 
été  constaté  depuis  1897-98,  mais  en  1903-04  il  est  re- 
tombé à  39.400.024  liv.  st.,  et  en  1904-05  à  31  millions 
184.929  liv.  st.  Le  total  des  intérêts  arriérés,  qui  n'avait 
pas  bénéficié  en  1901-02,  d'une  diminution  correspon- 
dante à  celle  du  capital,  car  les  intérêts  dus  s'accumu- 
lent chaque  année,  mais  avait  progressé  à  28  millions 
472.092  liv.  st.,  en  augmentation  de  près  de  3  1  /2  mil- 
lions de  livres  sterling  par  rapport  à  1900-1901,  est 
revenu,  en  1902-03,  à  27.650.665  liv.  st.,  grâce  à  cer- 
tains paiements  effectués  par  le  Venezuela  ;  il  est 
remonté,  en  1903-0 i,  à  29.079.219  liv.  st.  pour  descendre 
en  1904-05  à  28.583.558  liv.  st. 

Voici,  à  l'heure  actuelle,  comment  se  compose  la 
liste  noire  du  Couneil  : 

Montant  Intérêts 
de  la  dette  arriérés 

(Livres  sterling) 

Emprunts  municipaux  argentins —  _  793.6(0  714.200 

Cédilles  provinciales  argentines   14.458.853  » 

Cosla-Rica    2.000.000  600. 000 

Anciens  Etats  confédérés   2.418  8)0  6.857.298 

Guatemala   1.4«2.K)>  385.328 

Honduras   5.398.570  15  216.512 

Louisiane   184.432  » 

Mississini   1.400.000  4.810  000 

Venezuela   4.571.167  1.047.55* 

Virginie  occidentale   3.047  >74  » 

81.184.929  28.582.5t"8 

Malgré  les  efforts  laits  par  le  Couneil,  ces  chiffres  sont 
encore  considérables  et  les  pertes  causées  par  les  fail- 
lites partielles  des  EtatS  s'élèvent,  en  additionnant  le 
capital  et  les  intérêts,  à  1.494.212. 100  l'r.  :  si  Ton 
constate,  cependant,  qu'en  1891-92,  il  atteignait  83  mil- 
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lions  27.350  liv.  st.  ou  9.075.683.900  fr.,  on  voit  tout 
le  service  rendu  par  cette  institution  et  si  l'on  observe 
que  la  diminution  subie  en  1904-05,  par  rapport  à 
1903-04,  est  de  8.710.755  liv.  st.,  ou  217.708.800  fr., 
on  voit  que  cette  année  acte  féconde  en  résultats. 

Lors  de  la  publication  du  précédent  rapport,  il  y 
avait  six  dettes  de  pays  sud-américains  en  défaut  do 
paiement  :  dettes  de  Colombie,  Costa-Rica,  Guatemala, 
Honduras,  Venezuela  et  Cédules  de  Ruenos-Ayres  ;  la 
dette  de  la  Colombie  et  celle  du  Venezuela  ont  été  réglées 
d'une  façon  qui  peut  être  considérée  comme  avantageuse, 
particulièrement  clans  le  cas  de  la  dette  colombienne. 
Des  négociations  sont  actuellement  poursuivies  pour 
arriver  à  un  règlement  de  la  dette  de  Costa-Rica  et  des 
Cédules  de  Ruenos-Ayres,  et  il  est  à  espérer  que,  dans 
les  deux  cas,  on  arrivera  à  un  accord  dans  un  avenir 
très  prochain. 

Quoique  des  bruits  aient  circulé,  d'après  lesquels  les 
deux  Etats  défaillants  les  plus  douteux,  le  Honduras 
et  le  Guatemala,  étaient  sur  le  point  de  faire  des  pro- 
positions à  leurs  créanciers,  aucune  offre  n'est  encore 
parvenue  au  Conseil.  Dans  tous  les  cas,  il  est  certain 
que,  tôt  ou  tard,  ces  deux  Etats  reconnaîtront  qu'il  est 
préférable  d'entrer  dans  la  voie  des  sacrifices  et  de  se 
liquider  envers  leurs  obligataires  plutôt  que  voir  tou- 
jours fermés  pour  eux  tous  les  marchés  financiers  du 
monde. 

Une  hausse  très  appréciable  s'est  accusée,  dans  le 
courant  de  l'année  dernière,  dans  les  cours  des  obliga- 
tions des  Etats  hispano-américains. 

Il  peut  être  intéressant,  à  ce  sujet,  de  donner  les 
valeurs  comparatives  des  obligations  de  huit  de  ces 
Etats,  à  la  fin  de  septembre  des  cinq  dernières  années  : 


1901  1903 


Colombie   14  18 

Costa-Rica  A...  16  1/2  24 

—        B...  15  19 

Guatemala  .....  13  &l  1/2 

Honduras   5  5  1/4 


1903 

lEn  %) 
24  1/2 
2i 
19 
21 

5  1/4 


1904 


1905 


24  44 

26  56 

19  1/4  46 

24  39  1/2 

6  13 


Nicaragua   57  1/2     66  1/2     60  1/2     59  79 

Paragnav   23  27  "29  35  50 

Uruguav   49  1/2    P5- 1/2     53  3/4     59  1/2  72 


Venezuela. . 


29 


32  3/4  42 
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L'augmentation  en  valeur  de  1901  à  1905  a  été  ap- 
proximativement la  suivante  : 

Colombie   215%      Nicaragua   37% 

Costa-Rica(  moyen'      223  Paraguay   120 

Guatemala   200  Uruguay   45 

Honduras   100  Venezuela   97 

Il  faut,  d'ailleurs,  ajouter  que  cette  amélioration  est 
due  pour  une  bonne  part  à  l'appui  que  les  créanciers 
étrangers  ont  trouvé  en  la  personne  du  Président  Roo- 
sevelt. 

En  ce  qui  concerne  la  Colombie,  un  accord  fut  con- 
clu à  Londres,  le  20  avril  dernier,  entre  le  Comité  du 
Conseil  et  le  général  Holguin,  agent  du  Gouvernement 
colombien.  Aux  termes  de  cet  accord,  qui  fut  ratifié  le 
26  juillet,  la  Colombie  s'est  engagée  à  rembourser,  à 
partir  du  1"  juillet  1905,  les  intérêts  de  la  dette  ainsi 
qu'il  avait  été  stipulé  dans  l'accord  de  1890.  En  ce  qui 
concerne  les  arriérés,  la  moitié  doit  être  payée  au 
comptant,  au  moyen  de  warrants  sur  les  Douanes  ;  un 
arrangement  est  intervenu,  concernant  le  paiement  de 
l'autre  moitié,  entre  la  France  et  les  Etats-Unis.  Men- 
tionnons, enfin,  que,  lors  de  la  réunion  générale  des 
porteurs  d'obligations,  en  juillet  dernier,  une  résolution 
fut  votée,  par  laquelle  ceux-ci  réservaient  leurs  droits 
contre  la  République  de  Panama;  cette  résolution  a 
été  communiquée  par  le  Conseil  au  Stock-Exchange. 

Aux  termes'  de  l'accord  intervenu  avec  le  Venezuela, 
la  Dette  ronsolidéc  de  18HI  reçoit  72  1/2  0/0,  et  YEm- 
prutit  S  0/O  1896  reçoit,  au  pair,  des  obligations  3  0/0 
de  la  Dette  diplomatique  du  Venezuela;  dans  les  deux 
cas,  les  intérêts  arriéres  sont  capitalisés  au  pair.  Ainsi, 
un  porteur  de  100  liv.  st.  d'obligations  de  l'Emprunt  de 
1881,  avec  intérêts  arriérés  s'élevant  à  20  liv.  st.  5./- 


obtienl  92  liv.  st.  15./,  et  un  porteur  de  100  liv.  st, 
d'obligations  de  l'Enaprunl  de  1896,  avec  intérêts  ar. 
riérés  se  montant  à  31  liv.  st. .2./,  obtient  131  liv.  st.  2./ 
en  nouvelles  obligations.  Un  fonds  d'amortissement, 
à  raison  de  1  0/0  pur  an,  es!  également  constitué. 

En  juin  dernier,  un  accord  provisoire  a  été  cooelu 
avec  le  Costa-Rica,  portant  rémission  d'un  nouvel  em- 
prunt de  11.500,000  dollars  or  des  Etats-Unis,  à  5  0/0, 
avec  création  d'un  fonds  d'amortissement  de  1  0/0,  à 
partir  de  1910,  ce  nouvel  emprunt  devant  servir  à  la 
conversion  do  la  Dette  existante  et  d'une  partie  de  la 
Dette  intérieure,  ainsi  qu'au  paiement  de  tous  les  inté- 
rêts arriérés  de  la  Dette  extérieure,  et  des  droits  de 
timbre  nécessités  par  la  nouvelle  émission.  Les  por- 
teurs d'obligations  A  et  R  recevront  respectivement  TjO 
et  60  0/0  des  nouvelles  obligations,  et,  en  outre,  le 
paiement  des  intérêts  arriérés,  soit  12  liv.  st.  15./  poul- 
ies obligations  A  et  10  liv.  st.  12  sh.  0  d.  pour  les  obli- 
gations R.  Le  nouvel  impôt  serait  garanti  par  une  pre- 
mière hypothèque  sur  les  recettes  des  douanes  et  une 
seconde  hypothèque  sur  le  produit  des  impôts  sur  les 
liqueurs. 

En  ce  qui  concerne  la  République  Argentine,  des 
bruits  ont  circulé  concernant  les  engagements  du  Gou- 
vernement national  et  des  provinces  vis-à-vis  dô  la 
Ranque  hypothécaire,  bruits  qui  ont  été  reproduits 
récemment  par  la  presse  argentine  ;  toutefois,  tant  que 
ces  bruits  ne  se  seront  pas  précisés  davantage,  on  ne 
saurait  présumer  quoi  que  ce  soit  concernant  la  situation 
des  porteurs  de  cédules.  Rappelons,  à  ce  sujet,  que  les 
propositions  incorporées  dans  la  loi  des  Chambres  pro- 
vinciales du  31  décembre  1903,  offrant  00  0/0  du  mon- 
tant total  de  170  millions  environ  de  cédules  que  la 
Ranque  hypothécaire  déclarait  être  en  cours,  n'ayant 
pas  été  acceptées  par  les  porteurs,  sont  devenues  ca- 
duques. 

L'Uruguay,  le  Nicaragua  et  le  Paraguay  ont  continué 
à  s'acquitter  régulièrement.  L'Uruguay  s'est  remis  ra- 
pidement des  effets  de  la  guerre  civile,  et  il  a  regagné 
le  déficit  qui  en  était  résulté. 

Le  chemin  de  fer  de  Salvador  continue  à  prospérer  : 
le  Gouvernement  lui  paie  régulièrement  chaque  année 
des  subsides,  qui  s'élèvent  à  24.000  liv.  st. 

Le  Gouvernement  de  l'Equateur  continue  aussi  à 
fournir  les  fonds  nécessaires  au  service  des  chemins  de 
fer  de  Guayaquil  et  Quito.  Le  cours  des  séries  spéciales 
d'obligations  est  maintenant  au-dessus  du  pair,  et  le 
montant  a  été  réduit,  au  moyen  des  fonds  d'amortisse- 
ment, à  372.000  piastres. 

Les  Etats-Unis  ont  annoncé,  à  la  fin  de  1004,  qu'un 
accord  avait  été  conclu  avec  Saint-Domingue,  aux 
termes  duquel  les  douanes  de  ce  pays  seraient  admi- 
nistrées par  les  Etats-Unis.  Sur  le  produit  des  douanes, 
45  0/0  seraient  versés  au  Gouvernement  local  pour  ses 
besoins,  le  reste  devant  servir  à  désintéresser  ses 
créanciers.  Cet  accord  n'a  pas  été  ratifié  par  le  Sénat 
de  Saint-Domingue.  En  attendant,  néanmoins,  le  Gou- 
vernement américain  a  décidé,  avec  celui  de  Saint- 
Domingue,  que  55  0/0  des  recettes  totales  des  douanes, 
y  compris  celles  qui  sont  spécialement  hypothéquées 
en  faveur  des  créanciers,  seraient  versés  à  une  banque 
de  New- York. 

Le  Guatemala  n'ayant  pas  ratifié  l'accord  conclu 
avec  son  agent  spécial,  les  porteurs  d'obligations  ont 
retiré  leurs  propositions  et  réclamé  l'exercice  des  droits 
qui  leur  ont  été  reconnus  par  l'accord  de  1895. 

En  ce  qui  concerne  le  Honduras,  voilà  trente-trois 
ans  qu'il  néglige  complètement  sa  Dette  extérieure  ; 
des  propositions  d'accord  ont  été  faites  au  Gouverne- 
ment de  cet  Etat;  elles  ont  été repoussèes,  bien  qu'elles 
fussent  très  généreuses. 

On  peut  dire  que  l'unification  de  la  Dette  de  la  Tur- 
quie est  maintenant  complète,  puisque,  sur  un  total 
d'environ  70  millions  de  livres  turques  en  circulation 
en  septembre  1903,  il  ne  restait  plus  à  convertir,  à  la 
fin  de  juin  dernier,  qu'environ  200.000  livres  turques 
d'obligations  anciennes. 

Les  résultats  de  l'exercice  1904-05  peuvent  être  regar- 
dés comme  satisfaisants.  L'excédent  des  recettes  atfec- 
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tées  à  l'annuité  nécessaire  au  service  des  obligations 
Priorité,  Unifiée  et  Lots,  s'est  élevé  à  environ  297.000  liv. 
turques,  dont  44.000  disponibles  pour  l'amortissement 
extraordinaire  de  l'Unifiée.  L'année  en  cours  marque 
encore  une  augmentation  sensible  et  permet  d'espérer 
un  excédent  appréciable. 

Telles  sont  les  principales  remarques  que  l'examen 
du  rapport  du  Council  of  foreign  bondholders  nous 
permet  de  faire.  On  voit,  en  somme,  que  l'exercice 
I9u405  a  été  fécond  en  résultats. 

Ajoutons  enfin,  pour  terminer,  que  le  Council  a 
décidé  de  publier  désormais  ses  rapports  annuels  au 
commencement  de  chaque  année,  de  façon  à  faire  cor- 
respondre la  période  étudiée  par  chaque  rapport  avec 
l'année  civile.  En  conséquence,  le  prochain  rapport  du 
Council  couvrira  une  période  de  quinze  mois,  du 
1er  octobre  1905  au  31  décembre  1900. 

Georges  Bourgarel. 


LA  FORTUNE  MOBILIÈRE 

Et  l'Activité  commerciale  de  la  France 


La  situation  du  marché  monétaire  français  présente, 
depuis  quelques  années,  une  anomalie  apparente  dont 
il  n'est  pas  sans  intérêt  de  rechercher  l'origine. 

On  sait  que  l'un  des  facteurs  qui  agissent  le  plus 
rapidement  pour  corriger  les  écarts  du  change,  consiste 
dans  le  mouvement  des  capitaux  flottants  d'une  place 
vers  une  autre.  Si  le  cours  des  devises  étrangères  reste 
pendant  quelque  temps  favorable  à  un  pays,  cette  ten- 
dance persistante  indique  que  ce  pays  a  plus  à  recevoir 
de  l'étranger  qu'à  lui  payer.  Les  capitaux  viennent 
donc  s'accumuler  chez  lui,  et  leur  abondance  ne  tarde 
pas  à  y  devenir  telle  que,  par  le  jeu  de  la  loi  de  l'offre 
et  de  la  demande,  leur  prix,  c'est-à-dire  le  taux  de  l'in- 
térêt, tombe  sensiblement  plus  bas  que  sur  les  marchés 
extérieurs.  Il  en  résulte  que  les  fonds  disponibles  sont 
de  nouveau  attirés  vers  ces  dernières  places,  où  les 
emplois  sont  plus  avantageux  ;  ils  s'écoulent  dans  cette 
direction,  ce  qui  provoque  de  nouvelles  demandes  de 
papier  sur  l'étranger;  la  hausse  du  change  se  produit 
ainsi  automatiquement. 

Or,  à  Paris,  depuis  cinq  ans  environ,  le  chèque  sur 
Londres,  qui  donne  lieu  au  mouvement  de  change  le 
plus  important,  et  dont  les  variations  reflètent  le  plus 
fidèlement  l'état  de  notre  marché  monétaire,  n'a,  pour 
ainsi  dire,  pas  cessé  de  se  tenir  au-dessous  du  pair, 
sauf  pendant  des  périodes  rares  et  extrêmement  courtes. 
Sa  moyenne  annuelle  a  été  de  25  15  1/2  en  1900  ;  de 
25  18  en  1901  ;  de  25  16  en  1902  et  1903  ;  de  25  17  en 
1904,  et  de  25  16  pour  les  neuf  premiers  mois  de  1905. 
On  n'avait  pas  encore  eu  à  constater  un  maintien  aussi 
prolongé  du  change  sur  Londres  dans  les  bas  cours. 

L'afflux  de  capitaux,  dont  cette  baisse  persistante  est 
!  milice,  n'a  pas  tardé  à  faire  sentir  son  influence,  et  le 
taux  de  l'escompte  hors  banque,  depuis  1901,  s'est  tenu 
ici  entre  1  1/8  et  3  0/0,  alors  qu'il  atteignait  jusqu'à 
41/2  0/0  à  Londres  et  à  Berlin.  Mais  la  réaction  que, 
d'après  la  théorie,  cette  abondance  extrême  de  l'argent 
à  Paris  aurait  dû  amener  dans  le  cours  des  devises 
étrangères,  ne  s'est  pas  produite  :  les  changes  sont 
restés  au-dessous  du  pair,  et  l'argent  moins  cher  que 
dans  les  pays  voisins. 

Recherchons  la  cause  de  cette  apparente  contra- 
diction . 

L'accroissement  considérable  des  sommes  déposées 
dans  les  banques,  et  employées  par  celles-ci  sous  forme 
l.  crédit  à  courl  terme  (escomptes,  avances  ou  reports), 
semble,  à  première  vue,  par  son  importance  absolue, 
suflircà  rendre  compte  de  la  baisse  considérable  et  pro- 
longée du  taux  de  l'escompte  en  France.  Depuis  1B94, 
en  effet,  époque  à  laquelle  cet  accroissement  a  com- 
mencé à  devenir  particulièrement  sensible,  le  total 
du  portefeuille  d'effets  de  commerce,  des  avances  et 
îles  reports  pour  l'ensemble  de  la  Banque  de  France  et 


des  principales  Sociétés  de  crédit,  est  passé  de  2  mil- 
liards 293  millions  à  4  milliards  326  millons,  soit  une 
augmentation  de  plus  de  2  milliards  ou  89  0/0. 

Mais  si  nous  considérons  ce  qui  se  passe  au  delà  do 
nos  frontières,  nous  voyons  qu'en  Allemagne,  par 
exemple,  le  chiffre  correspondant,  parti  de  2  milliards 
460  millions  de  francs  au  31  décembre  1894,  s'est  élevé 
progressivement  jusqu'à  4  milliards  717  millions  au 
31  décembre  1904;  l'accroissement  a  été  également  de 
plus  de  2  milliards,  soit  92  0/0. 

Or,  il  ne  s'est  pas  produit  en  Allemagne  de  baisse  du 
taux  de  l'argent  comparable  à  celle  que  nous  avons 
pu  constater  en  France.  Les  capitaux  y  restent  tou  jours 
aussi  recherchés  ;  à  chaque  échéance  un  peu  chargée, 
les  demandes  de  crédit  affluent  à  la  Banque  Impériale, 
qui  se  trouve  fréquemment  dans  l'obligation  de  recou- 
rir à  des  mesures  défensives,  alors  que  la  Banque  de 
France,  depuis  mai  1900,  n'a  pas  eu  une  seule  fois  à 
élever  son  taux  d'escompte,  et  qu'au  contraire  l'or  a 
afflué  dans  ses  caisses  sans  aucun  effort  de  sa  part,  et 
comme  par  une  pente  naturelle. 

Ainsi,  une  augmentation  à  peu  près  égale  des  capi- 
taux flottants  dans  les  deux  pays  a  eu,  dans  chacun 
d'eux,  des  conséquences  bien  différentes  au  point  de 
vue  du  taux  de  l'argent.  C'est  que,  si  les  fonds  offerts 
ont  crû  dans  la  même  proportion,  il  est  bien  loin  d'en 
être  de  même  pour  les  emplois  qui  les  sollicitent. 

Il  est  facile  de  s'en  rendre  compte.  Certains  indices, 
en  effet,  permettent  d'apprécier  avec  une  approximation 
suffisante  les  variations  de  l'importance  des  transac- 
tions commerciales:  de  ce  nombre  sont  les  recettes  des 
chemins  de  fer,  le  produit  de  l'impôt  du  timbre  sur  les 
effets  de  commerce,  le  mouvement  du  commerce  exté- 
rieur. La  comparaison  de  ces  éléments,  à  dix  ans  d'in- 
tervalle, pour  la  France,  l'Allemagne  et  l'Angleterre, 
donne  le  résultat  suivant  : 

Désignation                    1894         1904  Augm. 
      0/ 

Recettes  des  chemins  de  1er 
(Millions  do  francs) 

France   1.234       1.502  22 

Allemagne  '. . . .       1.762       2.697*  53 

Angleterre   2.108       2.796  33 

Produit  du  timbre  sur  les  Effets  de  commerce 
(Milliers  do  francs i 

France  -   13.193      16.706  27 

Allemagne   10.185      15.091*  50 

Commerce  extérieur  (Importations  et  exportations  réunies) 
(Millions  de  francs) 

Franco  (Commerce  spécial)   6.928       8.953  29 

Allemagne  (Commerce  spécial).  8.624  13.771*  (0 
Angleterre  (Commerce  général).     17.052      23.062*  35 


(*)  Chiffres  de  1903. 

Pendant  que  les  transactions  commerciales  augmen- 
taient en  Allemagne  dans  une  proportion  de  50  à  600/0, 
le  commerce  français  ne  bénéficiait  que  d'un  accrois- 
sement d'affaires  de  25  0/0  environ.  Durant  le  même 
temps,  la  masse  des  capitaux  employés  en  crédit  à 
courte  échéance  grossissait  d'une  quantité  à  peu  près 
équivalente  dans  les  deux  pays.  En  Angleterre,  le  mou- 
vement des  affaires  ne  s'accroissait  que  de  30  à  35  0  o, 
mais  les  sommes  employées  en  escomptes  et  en  avan- 
ces passaient  de  19  milliards  125  millions  à  26  mil- 
liards 692  millions,  ce  qui  correspond  à  un  gain  de 
40  0/0  seulement. 

Il  résulte  de  ces  constatations  que,  de  l'autre  côté  du 
Rhin  ou  de  la  Manche,  l'excédent  des  capitaux  dispo- 
nibles a  été  absorbé  sans  aucune  difficulté  par  les  be- 
soins croissants  du  commerce  et  de  l'industrie,  tandis 
qu'en  France  ils  sont  devenus  bientôt  supérieurs  à  ces 
besoins.  Devant  cette  discordance  îles  crédits  néces- 
saires au  commerce  et  des  moyens  mis  à  sa  disposi- 
tion, devant  l'impossibilité  d'employer  tous  leurs  tonds 
sur  le  marché  français,  les  banques  en  ont  transféré 
une  partie  sur  les  places  étrangères.  C'esl  par  centaines 
de  millions  que  s'est  chiffrée,  à  de  certains  moments, 
l'aide  ainsi  offerte  aux  marchés  monétaires  de  Lon- 
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dres,  de  Berlin  ou  même  de  New  York,  auxquels  elle  a 
rendu  de  grands  services  aux  époques  de  tension  pas- 
sagère. L'absence  de  ces  centaines  de  millions  n'a 
d'ailleurs  pas  sulli  à  créer  ici  un  véritable  resserrement 
de  l'argent  ;  l'offre  de  capitaux  est  toujours  restée  lar- 
gement suffisante  pour  faire  face  à  tous  les  besoins,  et 
le  bas  prix  qui  en  était  demandé  n'a  pas  réussi  à 
stimuler  l'activité  commerciale  au  même  degré  qu'en 
Allemagne  et  en  Angleterre. 

Nous  venons  de  voir  que,  conformément  à  la  loi 
générale,  cet  abaissement  de  la  rémunération  offerte  a 
provoqué  un  exode  de  capitaux  vers  l'étranger.  Cette 
exportation  aurait  dû,  semble-t-il,  se  traduire  par  un 
retour  des  changes  vers  des  cours  plus  élevés.  Il  n'en 
a  pourtant  rien  été,  et  le  papier  étranger  a  continué  à 
manifester  ici  une  tendance  des  plus  faibles,  prouvant 
ainsi  que  le  courant  des  capitaux  immigrants  surpasse 
d»  beaucoup  en  intensité  celui  des  fonds  envoyés  au 
dehors.  Il  faut  en  conclure  qu'il  est  intervenu,  dans  le 
mouvement  des  échanges  de  la  France  avec  l'étranger 
depuis  quelques  années,  un  facteur  qui  a  acquis, 
d'une  façon  permanente,  "une  importance  suffisante 
pour  masquer  l'effet  des  facteurs  voisins  et  troubler 
avec  persistance  l'équilibre  de  la  balance  économique. 

Or,  parmi  les  divers  éléments  dont  se  compose  cette 
balance,  il  en  est  un  dont  l'accroissement  régulier  a 
pu  suffire  à  la  faire  pencher  de  notre  côté:  c'est  le 
revenu  des  titres  étrangers  classés  dans  les  portefeuilles 
français. 

De  l'étude  que  notre  rédacteur  en  chef,  M.  Edmond 
Théry,  a  publiée,  il  y  a  quelques  années,  sur  les  valeurs 
mobilières  en  France  (1),  il  résulte  que  le  capital  des 
valeurs  étrangères  circulant  en  France  au  1er  janvier 
190(1  pouvait  être  évalué  à  27  milliards  environ,  et  que 
l'accroissement  de  ce  capital,  pour  les  périodes  décen- 
nales 1830-89  et  1890-99,  avait  été  respectivement  de  5 
et  de  7  milliards.  Cette  progression  s'est  encore  accen- 
tuée, à  en  juger  par  les  résultats  que  nous  fournissent 
indirectement  certaines  statistiques. 

D'après  celles  que  publie  le  Ministère  des  Finances 
et  qui  concernent  l'annuité  successorale,  le  montant 
des  valeurs  mobilières  transmises  annuellement  par 
décès  s"est  accru  d'environ  500  millions  depuis  dix 
ans  ;  cela  correspond,  pour  cette  partie  de  la  fortune 
du  pays,  à  une  augmentation  de  17  à  18  milliards,  si 
l'on  adopte  le  chiffre  de  35  ans  pour  la  durée  moyenne 
de  survie  d'une  génération  à  la  précédente.  Cette  aug- 
mentation provient  de  l'acqui- ition  de  nouvelles 
valeurs,  soit  par  souscription  à  des  émissions,  soit  par 
voie  d'achat  à  l'étranger,  et  de  la  plus-value  réalisée  par 
elles,  éléments  dont  viennent  se  retrancher  les  expor- 
tations, ainsi  que  la  baisse  qu'ont  pu  subir  certains 
titres. 

La  statistique  des  émissions  et  introductions  de  va- 
leurs sur  le  marché  français,  que  publie  chaque  année 
V Economiste  Européen,  nous  montre,  d'autre  part,  que, 
de  1895  à  1904,  ces  émissions  se  sont  élevées  à  19  mil- 
liards en  chiffres  ronds,  dont  6  milliards  en  valeurs 
françaises  et  13  milliards  en  titres  étrangers.  En  ad- 
mettant, ce  qui  est  vraisemblable,  que  les  autres  élé- 
ments de  variation  n'aient  pas  profondément  modifié 
cette  répartition  dans  l'accroissement  de  la  richesse 
mobilière,  on  voit  qu'on  peut  évaluer  entre  10  et 
12  milliards  la  plus-value  acquise,  pendant  la  même 
période,  par  le  portefeuille  français  de  valeurs  étran- 
gères. C'est  une  augmentation  de  revenu  annuel  de  4  à 
500  millions.  Cette  créance  sur  l'étranger,  grandissant 
constamment  sans  réciprocité,  car  les  valeurs  fran- 
çaises sont  peu  répandues  au  dehors,  est  largement 
suffisante  pour  agir  sur  le  change.  Malgré  les  compen- 
sations partielles  qu'ont  pu  apporter  les  autres  élé- 
ments de  la  balance  économique,  et  en  particulier  les 
importations  de  titres,  il  n'est  pas  étonnant  que,  grâce 
à  cet  appoint  annuel,  le  mouvement  de  nos  échanges 
avec  l'étranger  se  soit  soldé,  en  dix  ans,  par  un  gain 
d'environ  un  milliard  dans  notre  stock  d'or  visible. 

(I)  Voir  la  France  Economique  et  Financière  pendant  le 
dernier  quart  de  siècle.  Paris,  1900. 


Voilà  donc  une  cause  bien  apparente  de  dépréciation 
des  devises  étrangères,  et  que  révèle,  elle  aussi,  le 
déséquilibre  qui  existe  entre  notre  richesse  mobilière 
et  notre  activité  productrice.  Ayant  19  milliards  ;'t 
placer,  la  France  n'a  pu  en  utiliser  que  le  tiers  à  peine 
au  développement  de  son  industrie  cl  de  son  commerce  ; 
elle  a  dû  confier  à  l'étranger  le  soin  d'en  faire  fruc- 
tifier les  deux  autres  tiers.  Puis,  ses  revenus  s'accumu- 
lant,  elle  s'est  trouvée  à  la  tète  d'une  masse  énorme  de 
capitaux  sans  emploi  fixe,  et,  là  encore,  le  ralcntis- 
nement  relatif  de  son  activité -ne  lui  permettant  pas 
de  trouver  à  placer  entièrement  ses  fonds,  elle  a  dû  les 
répandre  sur  les  places  étrangères,  auxquelles  elle  a 
rendu  plus  faciles  les  conditions  du  crédit. 

G.  Roulleau. 


COMPAGNIE  DU  GAZ  POUR  LA  ï  RANCE  ET  L'ÉTRANGER 


L'exercice  1903-1901  de  cette  Société  avait  donné  des 
résultats  sensiblement  plus  élevés  que  le  précédent, 
puisque  les  bénéfices  réalisés,  en  s'élevant  à  2.133.139 
francs  40,  accusaient,  d'une  année  à  l'autre,  une  aug- 
mentation de  344.791  fr.  35.  Pour  l'exercice  1904- 
1905,  clos  le  30  juin  dernier,  une  nouvelle  plus-value 
dans  les  profits  obtenus  est  à  enregistrer,  ainsi  qu'en 
témoigne  le  bilan  arrêté  à  la  susdite  date  du  30  juin, 
bilan  que  nous  rapprochons  de  la  situation  au  30  juin 
1904  : 

Bilan  au  30  juin 

1904    '    ~  ÏÏii.iû 
Actif  (En  francs) 

Usines   16.815.185  49  17.279.942  26 

Titres  et  participations.   25/209.987  78  25.241.143  70 

Obligations  en  portefeuille 

amorties   252.500   »  252.500  » 

Frais  d'émission  et  prime  de 
remboursement  des  obliga- 
tions  2.623.421  85  2:623.42185 

Marchandises   834.373  3't  854.354  03 

Installations  en  locations   1.109.556  98  1.190.601  G7 

Mobilier,    après  dépréciation 

usuelle   17.025  2G  16.35fi  43 

Caisses  et  banques   2.990.446  13  3.885.997  75 

Débiteurs   b. 913. 749  06  5.540.994  69 

55.: 96. 245  94  56.885.37a  38 

Passif 

Capital  actions                          20.000.C00    »  20.000.000  » 

Obligations                                21.755.000    »  21.514.500  . 

Obligations  amorties                   3.245.000     »  3.485.500  » 

Remboursement  sur  titres  et 

participations                         1.069.000    »  1.101.000  • 

Réserve  légale                           1.806.741  91  1.913.393  88 

Fonds  de  prévoyance                  5.000.000    »  5.600.000  » 

Créanciers  ."                          278.329  20  464.623  65 

Profits  et  pn-tes                        2.642.174  77  2.806.349  85 

55.796.245  94   56.885.372  38 

Les  «  Comptes  de  Profits  et  Pertes  »  accusés  à  ces 
bilans  ressortent  des  tableaux  ci-après  : 

Exercices 

1903-1904  1904-1905 
Crédit  (Francs) 

Bénéfices  sur  l'exploitation   1.112.633  74   1  260.585  42 

Bénéfices  sur  participations  et 
intérêts   2.355.203  20   2.383.588  91 

Total  des  produits   3.467.836  94  3 .649 .174  33 

Débit 

Frais  généraux  :   228.467  53  239.100  98 

Service  des  obligations   1.106.230  01  1.105.798  59 

Total  du  débit   1.334.697  54   1.344.899  57 

Rappel  du  crédit   3.467.836  94   3.649.174  33 

Bénéfices  nets   2.133.139  40  2.3U4.274  76 

A  ajouter  :  solde  reporté  de  l'exer- 
cice précédent   509.035  37      502.075  09 

Bénéfices  disponibles   2.642.174  77   2.806.349  85 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


L'assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires  qui 
a  eu  lieu  le  20  octobre  dernier,  a  approuvé  la  réparti- 
tion suivante  des  bénéfices  de  l'exercice  1904-1905, 
répartition  proposée  par  le  Conseil  d'Administration. 
Nous  la  comparons  à  celle  qui  avait  été  votée  par  l'as- 
semblée générale  du  27  octobre  1904  : 

Exercices 
1903-04  1904-05 
(En  francs) 

Réserve  légale   106.656  97       86.601  12 

Dividende  de  32  iï.  50  aux  40.000 

actions...   1.300.000   »    1  300.000  » 

Tantièmes  au  Conseil  d'adminis- 
tration   102.648  2i      121.767  36 

Dividende  aux  parts.   30.794  47       36.530  20 

Fonds  do  prévoyance   600. 00J    »      750.000  » 

Reporta  nouveau:   502.075  09      511. 4t1  17 

Sommes  égales   2.042. 174  7  ?   2.806.349  85 


Constituée  en  1879,  la  Compagnie  Générale  du  Gaz 
pour  la  France  et  V Etranger  avait  distribué,  pour  son 
premier  exercice  de  1880-1881,  un  dividende  de 
15  fr.  02  1/2.  Les  actionnaires  reçurent  ensuite  25  fr. 
pour  chacun  des  trois  exercices  '  suivants  ;  27  fr.  50 
pour  1885-1880  ;  28  fr.  75  pour  1880- 1*8*  ;  30  fr.  pour 
1887-1888  ;  31  fr.  25  pour  chacun  des  quatre  exercices 
suivants,  et,  depuis,  32  fr.  50  par  an.  C'est  "contre  cette 
dernière  et  uniforme  répartition  qu'un  actionnaire  a 
de  nouveau  protesté  à  la  dernière  assemblée  générale, 
en  faisant  observer  que  la  réserve  légale  s'élevait  main- 
tenant au  dixième  du  capital  social,  c'est-à-dire  au 
montant  auquel  elle  cesse  d'être  obligatoire.  Il  a  aussi 
fait  ressortir  l'importance  du  fonds  de  prévovance,  qui 
se  chiffre  maintenant  par  0.35O.000  francs,  '  représen- 
tant ainsi  une  proportion  de  près  d'un  tiers  du  capital 
social.  Mais  le  président  du  Conseil  d'administration  a 
fait  observer  qu'il  y  avait  à  tenir  compte  d'un  gros 
aléa,  à  savoir  le  renouvellement  de  la  concession  de 
Bucarest,  sur  laquelle  on  ne  paraissait  devoir  être  fixé 
que  d'ici  quelques  semaines  :  Cette  affaire,  a  dit  à  ce 
propos  le  président,  représente  dans  le  bilan  11  mil- 
lions de  francs.  Or,  si  la  concession  n'était  pas  renou- 
velée, cette  somme  ne  serait  certainement  pas  perdue, 
car  la  liquidation  de  l'affaire  donnerait  toujours 
quelque  chose  ;  mais  si  la  Compagnie  devait  perdre  les 
7  ou  800.000  fr.  d'intérêts  annuels  qu'elle  reçoit  de  la 
Compagnie  du  Gaz  de  Bucarest,  les  mesures'  de  pru- 
dence adoptées  jusqu'ici  par  le  Conseil  d'administra- 
tion seraient  pleinement  justifiées.  En  tous  cas,  a 
ajouté  en  substance  le  président  du  Conseil  d'adminis- 
tration, tant  que  la  situation  ne  sera  pas  nettement 
établie,  il  ne  sera  pas  proposé  d'augmentation  de  divi- 
dende qu'il  serait  impossible  de  maintenir. 

L'assemblée  générale  a  approuvé  ces  déclarations, 
mais  le  lendemain  même  du  jour  où  ce  langage  si  pru- 
dent était  tenu,  le  renouvellement  du  traité  du  Gaz  de 
Bucarest  était  conclu  pour  une  durée  de  quarante  ans. 
Les  conditions  du  nouveau  contrat  ne  sont  pas  encore 
officiellement  connues,  mais  bien  que  la  Compagnie 
Générale  du  Gaz  pour  la  France  et  l'Etranger  ait  cer- 
tainement dû  consentir  des  concessions,  l'avenir,  de  ce 
côté,  est  assuré,  et  il  se  peut  qu'une  augmentation  de 
dividende  ait  lieu  on  fin  d'exercice  1905-1900. 

Nous  venons  de  parler  de  la  Compagnie  du  Gaz  de 
Budapest,  et  il  n'est  pas  sans  intérêt  de  mentionner,  à 
son  sujet,  que  son  exploitation  donne  toujours  des  ré- 
sultats très  satisfaisants.  Ouant  à  la  situation  des 
autres  entreprises  auxquelles  s'intéresse  la  Compagnie 
Générale  du  Gaz  pour  la  France  et  l'Etranger,  elle  se 
résume  ainsi,  d'après  le  rapport  du  Conseil  de  cette 
dernière  Société  : 

Los  progrès  constatée  depuis  longtemps  dans  la' 
situation  de  la  Compagnie  Anonyme  du  Gaz  de  Saint- 
Josse-ten  Noode,  et  qui  avaient  été  momentanément 
ralentis  par  L'application  de  nouveaux  traités,  ont  très 
rapidement  repris  leur  marche  ascendante.  Le  divi- 
dende que  celle  entreprise  a  distribué  esl  sensiblement 


plus  élevé  que  celui  de  l'année  précédente,  bien  que 
les  amortissements  soient  toujours  aussi  largement 
opérés  que  par  le  passé. 

La  Compagnie  d'Eclairage  de  la  Vil'e  de  Tours  par 
le  Gaz  a  réparti  un  dividende  supérieur  au  précédent. 
Cette  entreprise  se  développe  normalement.  D'autre 
part,  la  situation  de  la  Compagnie  d'Eclairage  et  de 
Chauffage  par  le  Gaz  de  la  Ville  de  Périgueux  s'amé- 
liore constamment,  et  les  résultats  de  l'exploitation 
sont  encore  plus  favorables  que  ceux  de  l'année  der- 
nière. 

La  prospérité  de  la  Société  Hellénique  du  Gaz 
il' Athènes  s'accroît  chaque  année.  Le  dividende  que  cette 
Société  a  distribué  est  supérieur  au  précédent,  malgré 
les  très  larges  amortissements  auxquels  elle  procède.  Il 
est  vrai,  que  la  consommation  du  gaz  augmente  sans 
cesse,  et  que  le  change  hellénique  s'est  maintenu  à  des 
cours  favorables.  Enfin,  les  progrès  réalisés  par  la 
Compagnie  Internationale  du  Gaz  sonl  appréciables.  Le 
dividende  de  cette  Société  est,  toutefois,  re.-té  le  même 
que  l'année  dernière,  mais  il  faut  remarquer  qu'une 
notable  partie  des  bénéfices  obtenus  a  été  employée  en 
réserves  et  en  amortissements. 

En  résumé,  grâce  à  sa  prudence,  le  Conseil  d'admi- 
nistration de  la  Compagnie  Générale  du  Gaz  pour  la 
France  et  l'Etranger  semble  avoir  consolidé  la  situa- 
tion de  cette  entreprise,  et  il  ne  reste  plus  qu'à  attendre 
les  résultats  de  l'exercice  actuellement  en  cours. 

A.  Lechenet. 


LES  EVENEMENTS  DE  RUSSIE 

Les  dernières  nouvelles  qui  nous  sont  parvenues  des 
diverses  régions  de  la  Russie  signalent  un  apaisement 
général,  et  semblent  indiquer  que  la  crise  aigué  que  ce 
pays  vient  de  traverser  touche  à  sa  fin. 

Il  faut  évidemment  souhaiter  que  des  événements 
tragiques  comme  ceux  qui  se  sont  déroulés  sur  plu- 
sieurs points  de  l'Empire,  ne  se  reproduisent  plus  ;  c'est 
ainsi  que  les  municipalités  de  Moscou,  d'Odessa  et  de 
Novorossik  ont  adressé  aux  habitants  un  appel  où  elles 
les  invitent  à  cesser  toutes  violences.  Dans  quclqu>  s 
villes  du  sud  de  la  Russie  s'organisent  des  Comités 
spéciaux  ayant  pour  but  de  propager  des  sentiments 
pacifiques  et  de  réconcilier  chrétiens  et  juifs. 

L'ordre  se  rétablit,  également  en  Finlande,  où  les  deux 
manifestes  impériaux,  proclamés  solennellement,  ont 
été  salués  par  des  ovations  grandioses.  Voici  l'essentiel 
de  ces  documents  : 

Les  demandes  formulées  par  les  Etats  finlandais 
dans  leur  pétition  du  31  octobre  sont  accordées.  Les 
mesures  que  la  pétition  déclarait  illégales,  et  qui  sont 
maintenant  abrogées,  comprennent  :  l'oukase  du  15  fé- 
vrier 1899,  qui  proclamait  le  principe  de  l'autocratie  en 
déclarant  que  dorénavant  toutes  les  lois  d'intérêt  com- 
mun à  l'Empire  et  au  Grand-Duché,  échapperaient  à  la 
compétence  de  la  Diète  finlandaise;  l'arrêté  relatif  à  la 
dictature;  l'emploi  de  gendarmes  russes,  la  loi  militaire 

du  12  juillet  1901;  l'accessibilité  de  Russes  aux  ser- 
vices publics  finlandais. 

En  ce  qui  concerne  d'autres  questions,  le  Sénat  est 
invité  à  prendre  immédiatement  les  mesures  nécessai- 
res. Il  devra  également  arrêter  les  termes  d'un  projet 
de  loi  sur  la  Diète,  visant  la  réforme  de  la  représenta- 
tion, selon  le  principe  du  suffrage  universel  et  légal. 

Le  Sénat  doit  rédiger,  en  outre,  un  projet  de  loi  fon- 
damentale tendant  a  accorder  aux  représentants  un 
contrôle  sur  les  actes  du  Gouvernement,  avec  liberté  de 
la  presse  et  avec  les  droits  de  réunion  et  d'association. 
La  censure  préventive  doit  êlre  abolie  immédiatement 
(les  projets  doivent  être  terminés  d'ici  à  la  réunion  de 
la  Diète,  le  20  décembre  prochain. 

La  proclamation  de  ces  manifestes  a  produit  sur  la 
population  une  impression  excellente.  Le  Comité  des 
grévistes  a  décidé  la  reprise  du  travail.  La  vie  reprend 
son  cours  normal. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


La  constitution  du  Cabinet,  entreprise  par  M.  Wilte, 
semble  être  laborieuse.  Déjà,  cependant,  on  cite  ([uni- 
ques noms  de  personnalités  dont  l'adhésion  est  consi- 
dérée comme  probable  : 

Le  comte  Lamsdorff  et  l'amiral  Birileff  conserve- 
raient leurs  portefeuilles  des  affaires  étrangères  et 
delà  marine.  Parmi  les  nouveaux  ministres,  on  cite 
les  noms  du  prince  Ouroussof,  du  prince  Eugène 
Troubetzkoï,  de  M.  Goutckhof,  de  M.  Xemiéchaïef,  de 
M.  Kutler,  de  MM.  Ivan  et  Dimitri  Chipof,  du  général 
Soukhomlinof  et  de  M.  Tagantsen. 

— »^ ^ — — st 


Momialioiis  ÉcouomiQues  et  Financières 


Emprunt  japonais.  —  Il  est  très  probable  que 
notre  Marché  aura  à  s'occuper  d'un  emprunt  japonais 
vers  la  lin  du  présent  mois  ou,  au  plus  tard,  au  com- 
mencement de  décembre. 

Lors  du  passage  de  M.  Witte  à  Paris,  il  avait  été 
décidé  que  cette  opération  ne  viendrait  qu'après  l'em- 
prunt russe  ;  mais  on  sait  que  les  derniers  événements 
ont  retardé  cette  dernière  émission  et  que  le  Gouver- 
nement de  Saint-Pétersbourg  en  a  spontanément  de- 
mandé le  renvoi. 

Dans  ces  conditions,  il  semble  inutile  de  reculer  plus 
longtemps  l'emprunt  japonais. 

L'intérêt  bien  compris  de  la  Russie  elle-même 
demande  d'ailleurs  que  notre  place  effectue  le  plus  tôt 
possible  cette  dernière  opération,  car  le  gros  succès 
qu'elle  obtiendra  certainement,  de  même  que  l'anima- 
tion qu'elle  provoquera  sur  le  Marché  international, 
ne  peuvent  que  faciliter  la  réussite  de  l'emprunt 
russe. 


Futur  Emprunt  Serbe.  —  On  s'est  trop  hâté  d'an- 
noncer la  prochaine  émission  en  France  d'un  nouvel 
emprunt  serbe.  Il  est  certain  que  le  Gouvernement  de 
Belgrade  prépare  une  opération  de  crédit  d'un  montant 
nominal  de.  70  millions  de  francs  environ,  dont  le  pro- 
duit sera  destiné  au  développement  des  voies  ferrées  et 
à  l'armement  ;  mais,  jusqu'à  présent,  il  s'est  contenté 
de  s'assurer  le  concours  de  divers  groupes  autrichien, 
anglais  et  hollandais.  Aucune  négociation  n'a  encore 
été  engagée  avec  une  Société  ou  un  groupe  représentant 
le  marché  français. 


Le  Futur  régime  du  Gaz  à  Paris.  —  La  dis- 
dussion  à  la  Chambre  se  terminera  sans  doute  aujour- 
d'hui vendredi.  MM.  Paul  Beauregard,  Jules  Auffray  et 
Congy  ont  présenté  de  solides  arguments  contre  le 
projet  de  loi  dans  la  discussion  générale  qui  a  été 
terminée  mercredi.  MM.  Ad.  Veber  et  Morlot  ont,  avec 
M.  Dron.  défendu  le  texte  de  la  Commission. 

On  peut  pronostiquer  que,  avec  quelques  amende- 
ments de  détail,  le  projet  de  loi  autorisant  la  Ville  à 
établir  la  régie  directe  sera  voté  par  la  Chambre,  qui 
ne  voudra  pas  paraître  se  déjuger. 

Mais  il  restera  à  convaincre  —  dans  un  délai  très 
court  —  le  Sénat;  et  rien  n'indique  que  le  Sénat  con- 
sentira lui-même  à  se  déjuger. 


Le  Futur  régime  de  l'Electricité.  —  On  annonce 
que  M.  Félix  Roussel  va,  la  semaine  prochaine,  dé- 
poser au  nom  de  la  première  Commission  du  Conseil 
municipal,  un  important  rapport  sur  les  conditions 
que  devra  remplir  la  future  exploitation  qui  succédera 
aux  secteurs  actuels. 

D'autre  part,  l'Administration,  saisie  de  diverses 
propositions,  en  aura  incessamment  terminé  l'examen; 
elle  compte  pouvoir  soumettre  ces  propositions  au 
Conseil  municipal  avant  la  lin  de  la  semaine  prochaine. 


Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas.  —  Le  grand 
développement  pris  par  les  affaires  de  cette  Institution 


de  crédit  vient  d'obliger  son  Conseil  d'administration 
à  adjoindre  un  nouveau  directeur  aux  éminentes  per- 
sonnalités qui  dirigent  avec  tant  d'habileté  et  tant,  de 
succès  les  opérations  de  la  Banque.  Son  choix  9*681 
porté  sur  M.  Turettini,  administrateur-délégué  de 
VUnion  Financière  de  Genève,  qui  a  su  faire  appréciez 
depuis  de  longues  années  ses  hautes  qualités  de  finan- 
cier et  d'administrateur.  M.  Turettini  entrera  en  fonc- 
tions le  lor  janvier  prochain;  par  les  nombreuses  rela- 
tions qu'il  possède  à  l'étranger,  il  pourra  apporter  une 
aide  précieuse  à  ses  nouveaux  collègues. 


Banque  de  l'Union  Parisienne.  —  Nous  rappe- 
lons que  l'assemblée  générale  des  actionnaires,  qui 
aura  à  se  prononcer  sur  l'augmentation  du  capital  de 
cet  Etablissement,  se  tiendra  le  21  courant,  au  siège 
social,  7,  rue  Chauchat. 


Crédit  Mobilier  Français.  —  Nous  croyons  devoir 
rappeler  que  c'est  le  il  courant  qu'expire  le  délai 
accordé  aux  actionnaires  actuels  de  cette  Société  pour 
produire  leur  souscription  aux  150.000  actions  nou- 
velles dont  la  création  a  été  autorisée  par  l'assemblée 
générale  des  actionnaires  du  23  octobre  dernier. 

Comme  nous  l'avons  déjà  dit,  ces  150. 0C0  actions 
sont  au  nominal  de  100  francs  et  elles  sont,  confor- 
mément à  l'article  7  des  statuts,  réservées,  par  préfé- 
rence, aux  actionnaires  et  aux  porteurs  de  parts  béné- 
ficiaires. 

Les  actionnaires  ont  droit  de  souscrire  : 

1°  A  titre  irréductible  :  trois  actions  nouvelles  pour 
quatre  anciennes,  et  ceux  qui  ont  moins  de  quatre  ac- 
tions ou  des  rompus  au  delà  de  quatre  ou  multiples 
de  quatre,  peuvent  souscrire  une  action  nouvelle  par 
action  ancienne,  pour  la  partie  inférieure  à  quatre  ac- 
tions, mais  sauf  réduction  éventuelle,  pour  la  propor- 
tion à  laquelle  ils  n'ont  pas  un  droit  irréductible; 

2°  A  titre  réductible  :  toute  quantité  supplémen- 
taire qu'ils  désireront,  leur  donnant  droit,  au  prorata, 
sur  les  actions  pour  lesquelles  le  droit  de  souscription 
irréductible  des  actionnaires  n'aurait  pas  été  exercé. 

Les  porteurs  de  parts  bénéOciaires  ont  droit  de  sous- 
crire cinq  actions  nouvelles  pour  chaque  part  bénéfi- 
ciaire. 

Le  prix  d'émission  a  été,  ainsi  qu'il  a  été  men- 
tionné précédemment,  fixé  à  110  francs  (dont  10  francs 
pour  les  réserves)  ;  il  est  payable  :  35  francs  en  souscri- 
vant et  75  francs,  suivant  appel  ultérieur  par  le  Con- 
seil. Toutefois,  les  souscripteurs  qui  le  désireraient 
ont  la  faculté  de  libérer  leurs  titres  par  anticipation, 
et  ils  recevront,  en  ce  cas,  des  titres  définitifs  entière-- 
ment  libérés,  après  l'assemblée  chargée  de  constater 
l'augmentation  du  capital.  Ajoutons  encore  que  les 
souscripteurs  doivent,  en  même  temps  que  leur  de- 
mande remettre,  à  l'appui  de  leur  souscription,  leurs 
actions  anciennes  ou  parts  bénéficiaires,  pour  être 
estampillées.  Les  souscriptions  et  remises  des  titres 
sont  reçues  au  Crédit  Mobilier  Français,  ainsi  que 
dans  tous  les  Etablissements  de  crédit  et  chez  tous  les 
Banquiers  et  Agents  de  change. 


Crédit  Franco-EgyptieD.  —  Nous  avons  annoncé, 
le  27  octobre,  la  constitution  définitive,  sous  les  aus- 
pices du  Crédit  Mobilier  Français,  d'une  nouvelle  So- 
ciété ayant  pour  objet  les  prêts  immobiliers  en  Egypte, 
ainsi  que  toutes  les  opérations  d'achat,  location,  mise 
en  valeurs  de  biens  immobiliers  dans  ce  pays.  La  So- 
ciété, dénommée  Crédit  Franco-Ecjyplien,  est  au  capital 
de  12.500.000  fr.,  divisé  en  100  000  actions  de  123  tr 

Les  administrateurs  égyptiens  de  la  Société,  associés 
et  représentants  de  maisons  de  banque  égyptiennes, 
honorées  et  puissantes,  viennent  de  repartir  pour 
Alexandrie,  et  la  nouvelle  Société  va  commencer  im- 
médiatement ses  opérations  par  des  affaires  avanta- 
geuses dont  ses  promoteurs  ont  préparé  à  l'avance 
la  conclusion.  Grâce  à  son  patronage,  grâce  égale- 
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ment  à  l'activité  des  affaires  et  à  l'augmentation 
continue  de  la  richesse  publique  en  Egypte,  elle  est 
tout  indiquée  pour  prendre  rapidement  un  essor  im- 
portant. 

Ses  actions  ne  tarderont  pas  à  se  négocier  sur  le 
Marché  de  Paris. 


Land  Bank  of  Egypt.  —  L'assemblée  générale 
extraordinaire  des  actionnaires  de  la  Land  Bank  of 
Egypt  a  eu  lieu,  à  Alexandrie,  le  4  novembre  dernier. 

Elle  a  voté,  conformément  aux  propositions  du 
Conseil,  l'augmentation  du  capital  social  de  500.000 
livres  sterling  a  1  million  de  livres  sterling,  par  la 
création  de  100.000  actions  nouvelles  de  5  liv.  st.  cha- 
cune et  décidé  que  ces  100.000  actions  seront  offertes 
par  préférence  aux  porteurs  des  95.000  actions  ordi- 
naires et  des  5.000  parts  de  fondateurs,  à  raison  de 
1  action  nouvelle  par  chaque  action  ancienne  ou  part 
de  fondateur,  au  prix  d'émission  de  7  livres  sterling 
par  action. 

Par  suite  du  vote  de  la  résolution  qui  précède,  le 
premier  paragraphe  de  l'article  5  des  statuts  a  été 
modifié  comme  suit  : 

«  Le  capital  de  la  Société  est  fixé  à  1  million  de  livres 
sterling,  dont  975.000  liv.  st.,  représentées  par  195.000 
actions  de  5  liv.  st.  chacune,  et  25.000  liv.  st.  par 
5.000  parts  de  fondateurs  (Deffered  Shares)  de  5  liv.  st. 
chacune. 


Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Paris.  —  Les 

recettes  du  Chemin  de  fer  Métropolitain  de  Paris,  pour 
le  mois  d'octobre  dernier,  s'établissent  ainsi  : 


Redevance 

Nature  des            Produit          à  la  Reste  à  la 
billets  distribues           brut      Ville  de  Paris  Compagnie 

(En  francs) 

Aller  et  retour               557.936  40    139.484  10  418.452  30 

1"  classe                      384.572    »   153.828  80  230.743  20 

2»  classe.                    1  318.254  75   439.418  25  878.836  50 

Billets  collectifs....             17  50          »  17  50 
Perceptions  supplé- 
mentaires                  10.646  35      5.732  85  4.913  50 

Totaux   2.271.427    »    738.464    »    1.532.963  » 


Le  nombre  des  voyageurs  transportés  a  été  de 
13.116.685,  se  décomposant  ainsi,  et  comparé  à  celui 
du  nombre  de  voyageurs  du  même  mois  de  19-4  : 


Prélèvement  au 
Nombre  de  profit  de  la 

Nature  des  billets  distribués       Ville  de  Paris 

1904           1905  1904  1905 
(En  francs) 

Aller  et  retour           2.111.713  2.789.682  105.586  139.484 

1"  classe                  1.333.361  1.533.288  133.336  153.829 

2'  classe                   7.204.998  8.788.365  360.250  439.418 

Billets  collectifs  ...            266             350  »  » 

Perceptions  suppl.            »                »  5.456  5.733 


Totaux......  10.650.338    13.116.685   604.628  738.464 


Observons  que  chaque  billet  d'aller  et  retour  n'est 
compté  que  pour  un  voyageur,  et  que  depuis  le  25  jan- 
vier la  longueur  exploitée  est  de  31  kil.  818  mètres. 

Rappelons  que  le  mois  de  septembre  dernier  avait 
donné,  comme  produit  brut,  1.738.204  fr.  40,  et  comme 
redevance  à  la  Ville  de  Paris,  557.809  fr.  05.  Il  était 
donc  resté  1.180.395  fr.  35  à  la  Compagnie. 


Compagnie  desi  Chemins  de  fer  de  Thessalie. 

—  Les  recettes  du  mois  de  septembre  de  cette  Compa- 
gnie se  sont  élevées  à  242.209  dr.  45,  contre  258. -011 
drachmes  75  en  septembre  1904,  d'où  une  diminution 
de  16.402  dr.  30  pour  le  mois  de  septembre  1905. 

Les  recettes  effectuées  pendant  les  neuf  premiers 
mois  de  1905  atteignent  le  montant  de  1.715.388  dr.  30 
au  lieu  de  1.703. 543  dr.  70  pendant  La  même  période 
de  1904,  d'où  une  augmentation  de  11.844  dr.  60  pour 


1905.  Rappelons  que  la  longueur  de  la  ligne  exploitée 
est  de  233  kilomètres. 


Chemin  de  Fer  Electrique  Souterrain  Nord- 
Sud  de  Paris.  —  La  Société  du  Nord-Sud,  dont  nous 
avons  souvent  entretenu  nos  lecteurs,  avait  été  créée 
le  10  juin  1902,  au  capital  de  2  millions,  par  YOmnium 
Lyonnais  avec  divers  concours  financiers  pour  pour- 
suivre l'étude  de  la  ligne  et  la  demande  en  concession. 
A  la  suite  de  la  Loi  de  concession  du  11  avril  1905,  le 
capital  a  été  porté  à 30  millions,  représenté  par  120.000 
actions  de  250  fr.  Cette  opération  a  été  effectuée  avec 
le  concours  de  la  Banque  de  Paris  cl  des  -  Paijs  Bas,  de 
la  Banque  de  l'Union  Parisienne,  de  la  Société  Géné- 
rale, du  Crédit  Industriel  et  Commercial,  de  la  Société 
Maneillaise,  de  la  Banque  Suisse  et  Française,  de  la 
Maison  Mirabaud  Pucrari  et  Gie,  de  la  Société  des 
Grands  Travaux  de  Marseille,  etc. 

La  Société  du  Chemin  de  fer  Electrique  souterrain 
Nord-Sud  de  Paris  aura  à  construire  et  à  exploiter  un 
réseau  d'une  longueur  de  11  km.  360. 

Elle  se  chargera  elle-même  de  tous  les  travaux, 
c'est-à-dire  :  infrastructure,  superstructure,  matériel, 
terrains,  bâtiments,  etc.  Mais,  par  contre,  la  rede- 
vance due  à  la  Ville  ne  sera  que  de  0  fr.  01  sur  les 
30  premiers  millions  de  billets  et,  au  delà,  de  0  fr.  02 
en  deuxième  classe  et  de  0  fr.  025  en  première  classe. 

Les  dépenses  totales  sont  estimées  ne  pas  devoir 
dépasser  70  millions. 

La  Compagnie  a  déposé  entre  les  mains  du  Préfet 
de  la  Seine  les  projets  d'exécution  de  la  partie  de  la 
ligne  comprise  entre  la  gare  Saint- Lazare  et  la  gare 
Montparnasse.  Ces  projets  ont  même  déjà  fait  l'objet 
d'une  étude  des  services  compétents  de  la  Ville,  de 
sorte  qu'ils  seront  en  mesure  d'être  soumis  au  Conseil 
municipal  dans  sa  prochaine  session.  Aussitôt  qu'ils 
auront  été  approuvés  par  cette  assemblée,  les  travaux 
pourront  être  immédiatement  entrepris. 

Quant  aux  prolongements  de  la  gare  Saint-Lazare  à 
la  Porte  de  Saint-Uuen  et  de  la  gare  Montparnasse  à 
la  porte  de  Versailles,  bien  que  la  loi  les  déclarant 
d'utilité  publique  ne  remonte  qu'au  18  juillet,  les  pro- 
jets d'ensemble  sont  déjà  prêts  à  être  transmis  à 
l'Administration,  bien  avant  l'expiration  du  délai 
stipulé  ;  il  en  résulte  que  le  Conseil  municipal  pourra 
aussi  statuer  à  leur  égard  au  cours  de  la  même  session. 

Les  travaux  d'exécution  seront  adjugés  à  forfait  et 
confiés  à  des  entrepreneurs  présentant  toute  garantie 
et  ayant  déjà  fait  leurs  preuves  dans  la  construction 
des  lignes  actuelles  du  Métropolitain. 

La  Direction  générale  de  la  Société  a  été  confiée  à 
M.  Rechmann,  ingénieur  en  chef  des  Ponts  et  Chaus- 
sées, précédemment  directeur  du  Service  des  Eaux  et 
de  l'Assainissement  de  la  Ville  de  Paris. 

La  haute  compétence  de  M.  Rechmann  et  la  noto- 
riété que  lui  ont  acquise  les  importants  travaux  sou- 
terrains exécutés  par  ses  soins  dans  le  sous-sol  de  la 
ville  de  Paris  sont  le  plus  sûr  garant  de  la  façon  dont 
sera  exécutée  la  construction  de  la  ligne  Nord-Sud. 

Nous  rappelons  que  les  actions  de.  cette  Société 
jouissent,  depuis  le  1er  juillet  1905,  d'un  intérêt  inter- 
calaire de  3  0/0  pendant  toute  la  durée  de  la  construc- 
tion, estimée  devoir  durer  trois  ans. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  19  octobre,  les  nouvelles  Bentes  Roumaines 
4  0/0  amortissables,  s'ôlevant  ensemble  à  485.333.000  francs 
de  capital  nominal,  sont  admises  aux  négociations  do  la 
Bourse,  au  comptant  et  à  terme. 

Lcsdites  Rentes  comprennent  : 

1"  La  liente  4  0/0  provenant  de  la  conversion  des  anciens 
Emprunts  5  0/0 1881-88  et  1892-98,  au  capital  nominal  de 
424.013.000  francs; 

2"  El  la  Rente  4  0/0  1905,  série  B,  d'un  montant  nominal 
do  60.720.000  francs,  destinés  au  règlement  de  la  soultc 
allouée  au.\  porteurs  des  titres  5  0/0  présentés  a  la  conver- 
sion et  des  charges  résultant  de  cette  opération. 
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Ces  litres  sont  inscrits  à  la  lr*  partie  du  Bulletin  do  la 
Cote  sous  deux  rubriques  distinctes. 

I.  —  Renie  convertie  à  4  Ojo.  Représentée  par  des  obli- 
gations de  500  francs  =  400  marks,  et  5.O0O  francs  =  4.000 
marks,  remboursables  au  pair  en  40  ans  au  plus,  par  tirag  g 
semestriels,  à  partir  de  juillet  190G; 

Intérêt  annuel  :  4  0/0,  soit  20  francs  =  10  marks  par  titre 
unitaire,  payable  par  moitié  les  1"  avril  et  1"  octobre  ; 
Jouissance  courante  :  1"'  octobre  1905. 

II.  —  Rente  ',  ojo  1905,  série  B,  représentée  par  des  obli- 
gations do  50O  francs  =  405  marks,  ou  1.000  francs  =  810 
marks,  ou  2.500  francs  =  2.025  marks,  ou  5.000  fr.  =  4.050 
marks,  remboursables  au  pair  en  40  ans  au  plus,  par  tirages 
au  sort  semestriels,  à  partir  de  juillet  1900; 

Intérêt  annuel  :  4  0/0,  soit  20  francs  =  16  marks  20  par 
titre  unitaire,  payable  par  moitié  les  1er  avril  et  1**  octobre  ; 

Jouissance  courante  :  l"r  octobre  1905. 

Ces  deux  nouvelles  rentes  sont  actuellement  représentées 
par  des  certificats  provisoires  à  échanger  ultérieurement 
contre  des  titres  définitifs.  Les  certificats  français  seuls  sont 
négociables  sur  notre  Marché. 

Les  cours  se  cotent  en  tant  pous  cent. 

Négociations  à  terme  par  2.000  francs  de  rente  et  les  mul- 
tiples. 

Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE  DE  FRANCE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


9  novembre 
2. 899. 919. 441 
1  092  4C0.505 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

2  novembre 

Or   2  901  469.431 

Argent.    1.091-320  078 

3  992.789.509  3  992  379. 946 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 
Portefeuille  Paris  j  fgg  g£jS£i;; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingols  dans  lessuccurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  (l'administrât,  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers  

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Résprvpq  l  Loi  du  11  mai  1834 
mobilières    Ex-banques  département, 
momneres  (  Loi  du  9  jujn  ,g57  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  paver  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total  


2  novembre 


3.992. 789- S09 


7.830-310 
400  906  023 


S5S.634  366 
677.000 

172.702.486 
305.303.872 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.512  511 
100.000.000 
4.000-000 
25-724.862 

5-429  547 
8.407.444 
91.^65.120 


5.966.185.804 


182.500.000 
8. 002. 313 
10-000.000 
2.980.750 
9.123.000 
4.000.000 
8.407.444 
4.617.768.725 
22.469  371 
10.174.260 
329.468.139 
449.088.242 
114.531.690 
1.697.887 
8.62'i.596 
1.110.000 
180.233.383 


5.966.185.804 


9  novembre 


3. £92  379.946 


39.447 
351-836.371 


406.769  820 
630  000 

164.672  372 
3)7  930.988 
■180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99. 512. 511 
100.000.000 
4.000.000 
25.737.508 

5.450.674 
8.407.444 
92.870  130 


5.763.277.H65 


182 
8 
10 
2 
9 
4 
8 

4.527, 
26 
9 
321 
447 
80. 
1 

9. 
1. 
112 


500.000 
002.313 
000.000 
980.750 
125-000 
000.000 
407.444 
367.040 
497.205 
740.720 
226  773 
597.494 
986.147 
651.837 
264.674 
110.000 
820.563 


5.763.277.965 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


14  nov. 

13  nov. 

12  nov. 

10  nov. 

9  nov. 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

4  067.2 

4  243  7 

4  292.0 

4.328.5 

4.527.4 

Encaisse  or  

2.399  6 

2.530.8 

2.394.7 

2.617.6 

2.899.9 

—     argent .... 

1.098.7 

1.104.0 

1.102.3 

1.099.5 

1.092.5 

Portefeuille  

545  3 

631.7 

714.4 

632.7 

758.6 

Avances  aux  partie. 

487.2 

451.7 

469.7 

508.6 

482.6 

—      à  l'Etat.... 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

180  0 

Compt.  cour.  Trésor 

99  0 

236.5 

163.6 

186.3 

321. 2 

—  partie. 

532. 0 

389. 6 

377.6 

516  4 

528.6 

Taux  d'escompte... 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

Prime  de  l'or  

pair 

pair 

pair 

pair 

pair 

Bén.nets(milliers  fr) 

3  403.1 

3.419-7 

4.574.8 

3.189.9 

3  814.0 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 


Bien  que  la  Banque  d'Angleterre,  malgré  la  résolu- 
tion prise  par  la  Banque  Impériale  d'Allemagne,  n'ait 
pas  modifié  hier  le  taux  de  son  escompte,  le  Marché 
reste  plutôt  sur  l'expectative,  avec  de*  échanges  des 
plus  calmes.  Il  faut  dire  aussi  que  la  lourdeur  subite 
des  Fonds  Brésiliens  n'a  pas  été  sans  exercer  une  cer- 
taine influence  sur  l'ensemble  des  dispositions. 

if  if  Les  Rentes  Françaises  n'accusent  que  des  varia- 
tions peu  sensibles. 

La  Rente  3  0 1 0  Perpétuelle  clôture  à  99  fr.  90  à  terme, 
contre  99  fr.  95  ;  au  comptant,  elle  est  en  moins-value 
de  15  centimes,  à  99  fr.  75. 

La  Rente  3  O/O  Amortissable  clôture  à  99  fr.  50  au 
comptant,  gagnant  20  centimes  pour  la  semaine. 

Les  Obligations  Tunisiennes  sont  en  plus-value  de 

4  francs  à  484  fr.;  Emprunt  2  1/2  O/O  du  Protectorat 
de  l'Annam  et  du  Tonkin,  ferme  à  81  fr.  25;  Emprunt 
de  Madagascar  2  1/2  0/0,  83  fr.  20;  Emprunt  3  0/0 
1903,  aux  environs  de  94  fr.  ;  3  1/2  0/0  de  V Indo- 
Chine  1899,  \8o  fr.,  ex-coupon,  contre  495  fr.  avec- 
coupon;  Obligations  3  0/0  de  L'Emprunt  1902,  485  fr., 
ex-coupon,  au  lieu  de  438  fr.  avec  coupon  ;  Emprunt 
3  1/2  1905,  483  fr.  25,  presque  sans  changement;  Em- 
prunt 3  0/0  1902  du  Gouvernement  Général  de  l'Algérie, 
452  fr.,  perdant  2  francs;  Emprunt  de  l'Afrique  Occi- 
dentale 3  0/0,  471  fr.  ;  Tunisien  3  0/0  1902,  aux  envi- 
rons de  453  fr.  75. 

ir  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont  con- 
servé, cette  semaine,  toute  leur  activité. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  ont  gagné  4  francs  à  560 
francs;  Obligations  3  0/0  1869,  409  fr.,  en  avance  de 

5  francs  ;  Obligations  3  0/0  1811,  413  fr.,  gagnant 

2  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1875,  573  fr.,  en  bénéfice  de 

6  fr.  75  ;  Obligations  4  O/O  1876,  569  fr.  50,  contre 
566  francs. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  sont  passées  de  390 
francs  à  391  fr.  50;  Obligations  2  1  2  0/0  1894-1896, 
386  fr.  50,  ex-coupon,  contre  392  fr.  75,  avec  coupon  ; 
Obligations  2  O'O  1898,  439  fr.  75,  contre  440  fr. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropo- 
litain) ii  427  fr.  comme  jeudi  dernier;  Obligations 
de  V Emprunt  2  1/2  0/0  1904  ,  434  fr.,  gagnant  2  fr.  ; 
Obligations  2  3/4  0/0  1905  libérées,  aux  environs  de 
379  francs. 

£  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
gagnent  2  francs  au  comptant,  à  718  fr.  ;  à  terme,  elles 
clôturent  à  720  fr  ,  leur  cours  précédent. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  conservent 
une  tendance  très  satisfaisante,  avec  des  échanges 
animés. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont  en 
bénéfice  d'un  franc  à  490  fr.  ;  Obligations  Foncières 

3  0/0  1879,  505  fr.  50,  ex-coupon,  au  lieu  de  511  fr. 
avec  coupon;  Obligations  Communales  18S0,  505  fr.  75, 
en  avance  de  3  fr.  25;  Obligations  Foncières  1883,  455 
francs,  gagnant  1  fr.  50  ;  Obligations  Foncières  2  60  0/0 
1885,  487  fr.,  en  bénéfice  de  2  francs. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  passées 
de  402  fr.  à  403  fr.  ;  Obligations  Communales  2  60  0/0 
1892,  485  fr.,  en  plus-value  de  2  fr.  5Q;  Obligations 
Foncières  2  80  0/0  1895,  494  fr.  50,  au  lieu  de  492 
francs  50;  Obligations  Communales  2  60  0/0  1899,  492 
francs,  en  avance  de  4  francs  ;  Obligations  Foncières 
3  0/0  1903  avec  lots,  494  fr.  75,  sans  changement 
appréciable. 

+c  if  L'action  de  la  Ranquc  de  France  a  progressé 
de  3.840  fr.  au  comptant  à  3.879  francs. 

Pour  les  vingt  premières  semaines  du  second  se- 
mestre de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des 
escomptes  et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablisse- 
ment de  Crédit  s'établissent  à  3.814.000  fr.  27. 

+c  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  été  quelque  peu  mouvementées. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays- Ras  est  revenue 
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de  1.586  fr.  à  terme  à  1.573  fr.  Au  comptant,  elle  reste 
à  1.580  fr.,  reperdant  5  fr. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  finit  à  son  cours 
précédent  de  t*54  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais  clôture  à  1  133  fr.  à  terme,  au 
lieu  de  1.143  francs,  et  à  1.139  fr.  au  comptant,  contre 
1.142  francs. 

La  Société  Générale  s'échange  à  646  fr.  à  terme  et  au 
comptant,  au  lieu  de  657  fr.  et  050  fr.  la  semaine  der- 
nière. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  reste  à  680  fr., 
ex-coupon  de  5  fr.  Cette  Société  vient  d'installer  à 
Neuilly-sur-Seine,  18  ter,  rue  du  Marché,  un  nouveau 
bureau.  Le  nombre  des  succursales  de  cet  Etablisse- 
ment, tant  h  Paris  que  dans  la  banlieue,  se  trouve 
ainsi  porté  à  25,  sans  compter  son  agence  de  Londres. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  V Industrie 
reste  à  250  fr.  à  terme  et  à  252  fr.  au  comptant,  contre 
253  ff.  il  y  a  huit  jours;  Banque  Internationale  de  Paris 
{en  liquidation),  181  fr.  au  comptant,  en  moins-value 
de  8  francs. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise,  que  nous  laissions 
à  342  fr.  au  comptant,  cote  343  fr. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  est  ferme  à  133  fr.  à 
terme  et  à  133  fr.  50  au  comptant,  ex-coupon  de  6-fr.  25, 
contre  136  fr.  avec  coupon  jeudi  dernier. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  finit  à  960  fr.  à 
terme,  au  lieu  de  970  fr.,  et  à  967  fr.  50  au  comptant, 
contre  967  fr. 

Lfi  Société  Marseillaise  est  aux  environs  de  932  fr., 
ex-coupon  de  12  fr.  50  :  nous  la  laissions,  la  semaine 
dernière,  à  940  fr.  avec  coupon. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  clôturent  à  137  fr.  25,  ex-coupon  ; 
Obligations  de  475  francs,  délaissées  pour  l'instant. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique 
du  Sud  est  revenue  de  78  fr.  à  terme  à  73  fr.  50  et  de 
75  fr.  au  comptant  à  71  fr. 

La  Banquette  l'Algérie,  que  nous  laissions  à  1.410  fr., 
finit  à  1.397  fr. 

Le  Sous-Comploir  des  Entrepreneurs  se  maintient  à 
son  même  cours  de  339  fr. 

L'action  de  la  Banque  de  V Indo-Chine  n'a  pas  varié  ; 
elle  se  retrouve  à  1.320  fr. 

La  Rente  Foncière  reperd  3  fr.  à  terme  à  203  fr.,  et 
2  fr.  au  comptant  à  205  francs. 

Le  Crédit  Algérien  clôture  encore  à  son  même  cours 
de  1.295  francs. 

La  Compagnie  Algérienne,  sans  affaires  suivies,  se 
retrouve  aux  environs  de  8'j5  francs. 

>  -p  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  restent  soutenues  en  général. 

L'action  Lyon,  qui  finissait  à  1.428  fr.  à  terme  et  à 
1.429  au  comptant,  clôture,  sur  ces  deux  marchés,,  à 
1.404  fr.,  ex-coupon  de  20  fr.  ;  Nord,  1.846  fr.  au 
comptant  et  1.842  fr.  à  terme,  au  lieu  de  1.840  fr.  et 
1.837  fr.  il  y  a  huit  jours. 

L'action  Midi  est  en  avance  de  4  fr.  à  1.219  fr.  ;  Est, 
966  fr.  au  comptant,  ex-coupon  de  20  fr.,  contre  985  fr. 
avec  coupon  ;  Ouest,  924  fr.,  contre  920  fr.  ;  Orléans, 
1.480  fr.  au  comptant,  perdant  5  fr.  ;  à  terme,  on  côte 
1.479  fr.,  contre  1.480  francs. 

Pour  la  quarante-deuxième  semaine  de  l'année  1905, 
les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904:  Augmentations: 
Orléans,  198. 000  fr.;  Lyon,  340.000  fr.  ;  Est,  190.000  fr.  ; 
Nord,  50-j.ooo  fr.  ;  Ouest,  23.000  fr.  Diminutions  :  Midi, 
163.480  francs. 

jf  ic  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commercialeb  ont 
été  diversement  traitées. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  ga- 
gnent 2  fr.  à  601  fr.  ;  Compagnie  Parisienne  du  Gaz, 
830  fr.  l'action  de  capital,  en  recul  de  20  fr.,  et  580  fr. 
l'action  de  jouissance  au  .lien  de  002  fr. 

L'action  libérée  de  la  Société  d'Eclairage,  Chauifaga 
et  Force  Motrice  finit  à  386  fr.,  gagnant  1  fr. 

L'action  Suez  perd  i?  fr.  à  1.138  fr.  :  Parts  de  Fon- 
dateurs, 2.020  fr.,  en  moins-value  de  10  lianes;  Parts 


Civiles,  3.240  fr.,  sans  changement.  Le  Conseil  d'ad- 
ministration de  lu  Compagnie  a  fixé  ainsi  que  suit  le 
montant  des  coupons  à  l'échéance  du  1°''  janvier  pro- 
chain :  actions  de  capital,  55  fr.  brut,  50  fr.  408  net  ; 
actions  de  jouissance,  42  fr.  50  brut,  -'18  fr.  782  fr.  net  ; 
parts  de  fondateur,  23  fr.  943  brut  et  22  fr.  005  net. 
Ces  coupons  sont  escomptés  dès  maintenant  à  la  Caisse 
centrale  de  la  Compagnie,  au  taux  de  l'escornple  de  la 
Banque  de  France. 

Les  Omnibus  de  Paris  sont  revenues  de  830  fr.  h 
terme  à  810  fr.  Recettes  des  44  premières  semaines  de 
1905  :  37.002.164  fr..  contre  38.067.942  fr.  30  pendant  la 
même  période  de  1904. 

Les  Voilures  à  Paris  sonl  à  313  fr.  à  terme  et  à  3ï2fr. 
au  comptant,  au  lieu  de  356  fr.  et  359  fr.  il  y  a  huit 
jours.  Recettes  pour  la  seconde  quinzaine  d'octobre  : 
791.682  fr.  75,  contre  718.552  fr.  45  pour  la  même  quin- 
zaine de  1904.  Du  1e''  janvier  au  31  octobre  1905,  les 
recettes  totales  se  chiffrent  par  14.178.956  fr.  40,  contre 
1:!. 175.826  fr.  05  pour  la  période  correspondante  de 
1904,  soit  une  différence  de  703.130  fr.  35  en  faveur  de 
l'exercice  en  cours. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
clôture  à  607  fr.  à  terme  et  à  605  fr.  au  comptant,  les 
deux  ex-coupons  de  12  fr.  50,  contre  619  fr.  et  616  fr. 
jeudi  dernier  ;  Compagnie  Générale  Parisienne  de  Tram- 
ivays,  236  fr.  à  terme,  en  moins-value  de  4  fr.  ;  Est- 
Parisien,  51  fr.  au  comptant  ;  Tramways  de  Paris  et  du 
Département  de  la  Seine,  558  fr.,  perdant  8  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramways  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  finissent  aux  environs 
de  260  francs. 

Les  Chemins  de  fer  Nogentais  s'échangent  à  468  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
gagne  5  fr.  au  comptant  à  565  fr.  ;  à  terme,  elle  s'inscrit 
à  564  fr.  ;  Electro-Métallurgie  de  Dives,  385  fr.  à  terme, 
contre  376  fr.  ;  au  comptant,  on  cote  384  fr.,  soit  une 
plus-value  de  11  francs  pour  la  semaine. 

L'Omnium  Lyonnais  se  traite  à  172  fr.  à  terme,  re- 
perdant 3  francs,  et  à  174  fr.  au  comptant,  en  moins- 
value  de  4  francs. 

Le  Métropolitain  de  Paris  clôture  à  570  fr.  au  comp- 
tant et  à  577  fr.  à  terme,  contre  574  fr.  jeudi  dernier. 

L'action  du  Nord-Sud  de  Paris  est  en  bénéfice  de 
2  francs  à  terme  à  292  fr.;  même  plus-value  au  comp- 
tant au  même  cours  de  292  francs. 

L'action  de  la  Société  d'Electricité  de  Paris  est 
en  nouvelle  plus-value  à  356  fr.  à  terme  et  à  358  fr.  au 
comptant,  contre  348  fr.  et  350  fr.  il  y  a  huit  jours. 

La  Malfidano,' que  nous  laissions  à  705  fr.,  est  passée 
à  709  francs. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action 
ordinaire,  cote  209  fr.  à  terme,  au  lieu  de  210  fr.  ; 
Messageries  Maritimes,  310  fr.,  à  1  franc  près  comme 
jeudi  dernier. 

Les  Chargeurs  Réunis,  un  peu  agités,  gagnent,  au 
dernier  moment,  15  francs  à  865  francs. 

La  Dynamite  Centrale  est  calme  à  580  fr.  à  terme  et 
;'i  578  fr.  au  comptant. 

Les  Phosphates  du  Dyr  finissent  à  124  fr.;  nous  les 
laissions,  précédemment,  à  125  francs. 

Les  actions  Urbaine- Voitures  reperdent  3  francs  à 
140  francs;  Obligations  A  O/0,  229  fr.,  contre  227  fr. 

Les  actions  des  Raffinerie  et  Sucreries  C.  Say 
ont  progressé  de  935  fr.  à  terme  à  452  fr.,  et  de  398  fr. 
au  comptant  à  460  francs. 

La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson- Houston  s'échange  au  dernier  moment 
à  828  fr.  à  terme,  contre  821  francs. 

Les  Obligations  5  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Santa-Fé  sont  en  bénéfice  do  8  fr.  à 
621  fr;  Obligations  4  1/2  0/0,  522  fr.  en  avance  de 
6  fr.  50. 

Les  Obligations  5  0/0  du  Port  du  Rosario  sont  de 
plus  en  plus  demandées.  Mlles  restent  à  496  fr.  50.  La 
proximité  du  prochain  coupon  de  12  fr.  50  accentue  la 
fermeté  de  ces  titres. 

L'Association  Minière  gagne  encore  2  fr.  à  terme  et 
au  comptant,  à  202  fr.  et  203  fr. 
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-fr  ir  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  ont  eu  a  supporter 
quelques  réalisations. 

La  Rente,  Argentine  i  0/0  1896  (Rescision)  recule  de 
94  fr.  25  à  93  fr.  15  ;  Renie  4  0/0  1900,  aux  environs 
de  94  fr.  33  au  comptant,  mais  sans  affaires  sui- 
vies. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  perd  90  centimes  à  87  fr.  75 
à  terme  ;  au  comptant  on  cote  87  fr.  70  et  88  90,  selon 
les  coupures;  Brésilien  1898  S  0/0  (Funding),  entre 
104  fr.  95  et  105  fr.  45  au  comptant,  également  selon 
les  coupures;  Obligations  S  0/0  de  l'Etat  de  Minas- 
Geracs,  499  fr.  au  comptant,  en  plus-value  de  1 
franc  50. 

L'Obligation  5"  010  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie a  repris  de  478  fr.  à  482  fr.  à  terme  et  à  483  fr. 
au  comptant  ;  Obligations  de  l'Emprunt  S  0/0  1902, 
aux  environs  de  499  fr.  ;  Emprunt  6'  0/0  or  1904, 
483  fr.  à  terme,  en  plus-value  de  4  fr. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  l'Etal  Indépendant  du 
Congo  s'échangent,  au  comptant,  à  82  francs. 

L'Italien  5  0/0  est  délaissé  à  terme  ;  au  comptant 
il  cote  105  fr.  40. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  a  perdu,  pour  la 
semaine,  7  cent.  1/2  à  72  fr.  £2  1/2. 

L'Emprunt  du  Maroc  S  0/0  1904  est  passé  de  520 
francs  à  terme  à  524  fr.,  et  de  521  fr.  au  comptant  à 
523  francs. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lre  série,  se  retrouve  à 
69  fr.  07  1/2,  en  moins -value  de  30  centimes;  2e  série, 
69  fr.  60  au  comptant,  contre  69  fr.  70  ;  3e  série, 
aux  environs  de  70  fr. 

Le  Roumain  4  010  amortissable  1894  s'est  avancé  de 
92  fr.  60  à  93  fr.  25;  Rente  4  0/0  1896  Amortissable, 
91  fr.  50  ex-coupon,  au  lieu  de  94  francs  avec  coupon  ; 
Rente  4  0/0  Amortissable  1898,  92  fr.  30  au  comptant, 
également  ex- coupon. 

La  Renie  Russe  3  0/0  1891-1894  clôture  à  77  fr.  05 
au  comptant  et  à  77  fr.  15  à  terme;  Rente  3  0/0  1896, 
75  fr.  90  au  comptant  et  76  fr.  à  terme  ;  Russe  4  0/0 
Consolidé  1901,  91  fr.  15  à  terme  et  entre  91  fr.  et 
91  fr.  80  au  comptant,  selon  les  coupures;  Consolidés 
1"  et  2e  séries,  89  fr.  15  à  terme  et  89  fr.  50  au  comp- 
tant. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  sont  à  513  fr.  à 
terme  et  de  5i5  fr.  50  à  517  fr.  au  comptant. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  gagne  55  centimes 
à  82  fr.  95  à  terme  ;  au  comptant,  elle  est  à  82  fr.  90, 
en  avance  de  65  centimes  ;  Renie  5  0/0  or  des  Mono- 
poles, ferme  à  490  fr.  au  comptant,  et.  à  491  fr.  à  terme. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  un  peu  plus  hésitantes. 
La  Dette  Ottomane  Convertie  Unifiée  4  0/0  est  revenue 
de  90  fr.  72  12  à  90  fr.  50  ;  Priorités  4  0/0,  i-04  fr.  les 
unités  ;  Consolidation  4  0/0,  465  fr.,  gagnant  3  fr.  ; 
Obligations  4  0/0  de  l'Emprunt  des  Douanes  de  1902, 
481  fr.  au  comptant,  reperdant  3  francs. 

Les  nouvelles;'  Ottomanes  4  0/0  1901-1903  sont 
calmes  à  453  fr.  au  comptant. 

+  +  La  Bangue  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens, 
qui  restait  à  482  fr.  au  comptant,  finit  à479fr  à  terme; 
Bangue  Aalionale  du  Mexigue,  975  fr.  à  terme,  reper- 
dant 7  fr.  ;  Bangue  Impériale  Ottomane,  606  fr.  à 
terme,  en  bénéfice  d'un  franc. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Boni;  of  Egypl 
(Bangue  Foncière  d'Egypte)  sont  passées  de  470  fr. 
à  472  fr.  50. 

Les  actions  de  la  Bangue  de  Londres  et  de  Mexico 
se  retrouvent 'à  620  fr.  au  comptant  et  à  terme,  avec 
des  demandes  suivies. 

La  Bangue  Centrale  Mexicaine  s'est  avancée  de 
400  fr.  à  ternie  à  463  fr.,  et  de  462  fr.  au  comptant  à 
470  francs. 

Le  Rio-Tinlo,  qui  clôturait  à  1.6/2  fr.,  finit  à  1.623 
francs,  ex-coupon  de  50  fr.  16,  détaché  le  6  courant. 

Les  actions  des  Sucreries  et  Raffineries  d'Egypte 
regagnent  8  fr.  à  terme,  à  38  fr. 

La  Somvtvice  a  fléchi  de  1.395  à  1.371  fr.  ;  Briansk, 
536  fr.,  en  perte  de  19  fr. 

Les  Wagons-Lils,  actions  ordinaires,  sont  deman- 


dées à  376  fr.  ;ï  terme  et  à  377  fr.  au  comptant  :  actions 
privilégiées,  386  fr.  au  comptant  et  387  fr.  à  ternie. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  indé- 
cises. Les  Andalous  sont  à  186  I'r.  au  comptant,  mais 
délaissés  à  terme;  Nord  de  l'Espagne,  169  fr.,  reper- 
dant 2  fr.;  Saraï/ossc,  301  fr.,  au  lieu  de  304  i'r. 

Les  actions  des  (Jhemins  de  fer  de  Thessalie  se 
retrouvent  à  161  fr.  ;ï  terme. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonclion-Salonique-Constan- 
tinople  sont  à  330  fr.  ;  Obligations  anciennes  Smyrne- 
Cassaba  et  prolongement  (Série  1894),  186  fr.  :  Obli- 
gations nouvelles  4  0/0  {Série  1895),  442  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  ont  monté  de  292  fr. 
à  terme  à  304  fr. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Le  Marché  en  Banque  est  resté  irrégulier,  et  même  mou  en 
général,  avec  des  échanges  plutôt  limités. 

Le  Brésil  5  0/0  1895  perd  72  1/2  centimes  à  98  fr.  97  1/2  ; 
Brésil  5  0/0  1903,  98  fr.  15  ex-coupon,  contre  101  fr.  45  avec 
coupon;  Brésil  4  0/0  1901-1902,  89  fr.  30,  en  moins-va<,uc  de 
1  fr.40;  Mexicain  3  0/0,  gagnant  5  centimes  à  30  fr.  25;  Mexi- 
cain 5  0/0,  en  plus-value  de  10  centimes  a  52  fr.  35  :  Argen- 
tin 4  O/O.  Mixte,  ferme  à  91  francs. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  5  0/0  de  Pernambuco  clô- 
turent à  465  francs,  comme  il  y  a  huit  jours. 

Le  Laurium  Grec  perd  50  centimes  à  55  fr.  50  ;  Chemins 
Ottomans,  134  fr.  50,  en  avance  de  1  franc. 

Les  obligations  clé  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Nord  du  Brésil  clôturent  à  410  francs,  gagnant  5  francs  pour 
la  semaine. 

Le  Cape  Copper  clôture  à  140  francs,  en  avance  de  2  fr.  50; 
Tharsis,  146  fr.  50,  en  plus-value  do  50  centimes. 

L'action  de  l'Electrique  Lille- Roubaix-Tourcohig  est  très 
demandée  à  318  fr.  50,  en  progression  constante.  L'établisse- 
ment du  réseau  va  être  commencé  sous  peu.  On  a  pris  toutes 
les  mesures  nécessaires  pour  que  les  travaux  soient  poussés 
avec  la  plus  grande  célérité.  Ces  travaux  ont  été  divisés  en 
plusieurs  sections,  et  la  première,  de  Lille  à  Lecrs.  d'une 
longueur  de  15  kilomètres,  sera  achevée  vers  la  lin  de  l'année 
prochaine. 

La  Harpener  est  en  nouveau  recul  ;  elle  fléchit  de56fiancs 
pour  la  semaine  à  1.680  francs. 

L'action  Kertch,  qui  clôturait  à57fr.  50,  descend  à  55  francs. 

La  Huanchaca  sans  changement  appréciable  à  150  fr.  50. 
La  production  pour  le  mois  d'octobre  a  été  de  :  Argent 
194.440  onces,  en  kilos  5.580.  Blendes,  1.960  tonnes.  Pyrites, 
910  tonnes.  Estimation  de  la  production  d'argent  :  sulfures 
d'argent,  blendes  et  pyrites  du  mois,  42.690  liv.  st.  ;  en 
francs,  1.067.250. 

La  Société  Hellénique  des  Mines  clôture  à  80  francs, 
gagnant  1  franc. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  s'échange,  comme 
il  y  a  huit  jours,  à  475  francs. 

Les  Aciéries  du  Donelz  perdent  20  francs  à  1.230  francs. 
Doubowaïa-Balka,  clôture  à  1.250  francs,  en  recul  de  10  fr. 
Dniéprovienne,  2.128  francs,  en  moins- value,  pour  la  se- 
maine, de  172  francs. 

Les  Mines  de  fer  de  Rakhmanocka-Erivoi-Rog  s'échan- 
gent à  160  francs,  comme  il  y  a  huit  jours. 

L'action  Banque  d'Athènes  reste  demandée  à  139  francs, 
comme  la  semaine  dernière. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  recule  de  535  francs  à 
520  francs. 

Les  actions  de  la  Société  Ottomane  Industrielle  et  Commer- 
ciale de  Saloniquc  finissent  à  161  fr.,  en  avance  de  1  franc. 

La  Vieille- Montagne  gagne  6  francs  à  932  francs. 

La  Part  de  Monaco  est  à  5.0'iO  francs,  ex-coupon  de  25 
francs,  contre  5.360  francs  avec  coupon. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  190  \  restent  à 
313  francs,  en  moins-value  de  5  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  sont  à  74  francs, 
gagnant  1  fr.  50.  '  

voir  les  Tableaux  des  Cours  sur  la  Couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 


9  novembre  1905. 

Blés.  —  De  nouvelles  averses  sont  tombées  cette  semaine 
sur  l'ensemble  du  territoire,  mais  leur  intensité  n'a  pas  été 
telle  que  l'on  ait  dû  interrompre  les  travaux  d'automne. 

Dans  le  No*d  et  le  Nord-Est,  les  ensemencements  sont 
poussés  1res  activement  ;  néanmoins,  ils  ne  pourront  être 
achevés  qu'après  la  complète  réalisation  de  la  récolte  des 
betteraves.  Partout  ailleurs,  les  semailles  sont  terminées  ou 
à  peu  près,  et.  grâce  à  la  douceur  de  la  température,  la  levée 
s'opère  d'une  manière  régulière. 

Les  dernières  informations  parvenues  des  différents  centres 
de  production  ne  font  aucune  allusion  aux  mauvaises  herbes 
ni  à  la  vermine.  On  peut  donc  en  conclure  que  les  gelées  pré- 
cédentes ont  été  suffisantes  pour  arrêter  le  développement 
des  plantes  parasites  et  faire  disparaître  les  insectes  et  ani- 
maux nuisibles. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Liverpool. . 
Anvers .... 

Berlin  

Budapest. . 
Chicago . . . 
New-York 


12  oct. 

19  oct. 

20  oct . 

31  oct. 

9  nov. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

23  12 

22  87 

22  87 

22  75 

23  12 

19  09 

19  18 

19  33 

19  70 

19  56 

18  .*. 

18  12 

18  50 

18  50 

18  62 

21  46 

21  62 

22  es 

22  50 

22  53 

16  98 

17  07 

17  43 

17  43 

18  27 

16  42 

16  52 

16 

17  0) 

16  97 

17  33 

17  49 

■17  85 

18  41 

18  10 

Nous  n'avons  encore  à  signaler  aucune  modification  appré- 
ciable de  la  situation  commerciale.  Malgré  l'approche  de  la 
Saint-Martin,  échéance  de  la  plupart  des  fermages,  les  pro- 
ducteurs ont  continué  à  proportionner  leurs  ventes  aux 
demandes  du  commerce  et  de  la  meunerie,  lesquelles  sont 
toujours  limitées. 

Une  fois  encore  les  acheteurs  se  sont  trompés  dans  leurs 
prévisions  :  la  culture  n'a  pas  été  prise  au  dépourvu  parce 
qu'elle  avait  su  s'assurer  en  temps  utile  des  ressources  suffi- 
santes pour  payer  ses  loyers. 

Les  détenteurs  restent  donc  les  maîtres  :  à  eux  de  ne  pas 
perdre  cet  avantage.  Pour  le  conserver,  ils  n'ont  qu'à  persé- 
vérer dans  la  tactique  qui  leur  a  si  bien  réussi  jusqu'à  pré- 
sent, laquelle  çonsiste  dans  un  écoulement  lent,  mais  régulier, 
de  leur  disponibilités. 

En  précipitant,  leurs  ofires  ils  provoqueraient  la  chute  des 
pi'ix  ;  en  les  arrêtant  ou  les  restreignant  de  façon  exagérée, 
ils  abuseraient  et  risqueraient  de  compromettre  leurs  inté- 
rêts. 

Le  marché*  à  terme  de  Paris  est  calme.  On  a  coté  en  clô- 
ture : 


26  oct. 
22  87 


31  oct. 
22  75 


9  nov. 
23  12 
23  12 
23  62 

23  62 

24  12 

75  à  77  kilos 


Gourant  

Décembre   .... 

Janvier-  Févr   .... 

4  premiers   23  87         23  87 

4  de  mars   .... 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturei  de 
a  l'hectolitre. 

Farines-fleur.  —  Depuis  le  commencement  du  mois,  les 
transactions  sont  peu  actives  sur  le  marché  des  farines  de 
commerce.  Voici  les  derniers  cours  pratiqués: 
26  oct.      31  oct. 
  33 


Courant                   33  ..  -  34  15 

Décembre   .... 

Janvier- Févr.  ...       ....  .... 

4  premiers               31  37  31  37 

4  de  mars                 ....  .... 

Les  100  kilos,  net,  toile  perdue  sans  escompte. 


9  nov. 
30  87 

30  87 

31  12 
31  25 
31  62 


Farines  de  consommation.  —  La  vente  est  assez  active. 
Les  cours  ne  varient  pas;  on  cote  les  principales  marques  en 
disponible  : 

157kil.,net  100kil.,net 

Marques  de  choix   53  25  33  91 

Premières  marques   ?3  ..  33  75 

lionnes  marques    51  75  32  96 

Marques  ordinaires   50  C0  32  16 


Conditions:  le  sac  de  159  kil.  ou  101  kil.,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant, 
avec  1  0/0  d'escompte,  ou  à  30  jours  sans  escompte. 


Prix  du  Sucre  si 

(Les 


sur  les  principaux  marchés 
lOu  kilogrammes) 


Villes 

12  oct. 

1!)  oct. 

26  oct. 

31  oct. 

9  nov. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  75 

19  87 

19  75 

19  50 

19  50 

21  69 

21  07 

20  14 

20  O'i 

19  88 

21  .. 

20  75 

19  75 

19  75 

19  50 

21  Oi 

21  32 

20  80 

20  .. 

19  88 

21  .. 

20  58 

19  84 

19  63 

19  21 

22  12 

21  25 

20  56 

20  37 

20  12 

New-York(moscovad) 

34  23 

34  26 

33  5i 

32  83 

32  83 

MM.  Willett  et  Gray  viennent  de  publier  leur  première 
estimation  de  la  production  du  sucre  de  canne  en  1905-1906. 
Us  donnent  le  chiffre  de  4.913.000  tonnes,  contre  4.505.100 
en  19:4-1905,  soit  une  augmentation  de  348.000  tonnes  ou 
7.6  0/0. 

Les  pays  pour  lesquels  les  prévisions  font  ressortir  un 
excédent  de  quelque  importance  sont  :  Porto-Rico,  Hawaï, 
Cuba,  Guyane  anglaise,  Brésil,  Maurice.  Il  n'y  a  pas  de  colo- 
nie où  la  production  paraisse  devoir  être  sensiblement  défi- 
citaire. 

Abstraction  faite  de  l'Inde,  qui  ne  figure  dans  cette  statis- 
tique que  pour  le  chiffre  de  ses  exportations  probables,  15.000 
tonnes  seulement,  il  n'y  a  que  deux  pays  coloniaux  dont 
le  rendement  atteigne  1  million  de  tonnes  :  Cuba,  1.300.000; 
Java,  1  million.  Les  autres  centres  importants  sont  :  Hawaï, 
370.000;  Louisiane,  320.000;  Brésil,  275.000;  Maurice,  200.000 
tonnes. 

En  joignant  l'évaluation  de  l'Association  Internationale  à 
celle  de  MM.  Willett  et  Gray,  on  arrive  aux  résultats  géné- 
raux ci-après  : 

1905-06  1904-05 


Europe,  betteraves  

Etats-Unis,  betteraves. 
Sucre  de  canne  


(Tonnes  de  sucre  brut) 
6.181.000  4.553.500 
265.000  209.700 
4.913.C00      4.5  5.100 


Excédent  en  1905-1906 . 
Taux  de  l'excédent  


11.359.000 
2.030.700 
21.7  0/0 


9.328.300 


En  France,  l'arrachage  et  la  mise  en  silos  des  betteraves, 
se  poursuivent  régulièrement  ;  on  espère  que  ces  opérations 
seront  complètement  terminées  dans  une  quinzaine  de  jours. 

La  marche  de  fabrication  est  normale.  Le  rendement  cultu- 
ral  est  élevé;  le  rendement  manufacturier  s'est  amélioré, 
mais  est  encore  un  peu  inférieur  à  celui  de  l'an  dernier. 


Blanc  n°  3  : 

Courant  

Décembre  

4  premiers  

4  de  mars  

4  de  mai  

Boux  88°  disponible. 


26  oct. 

31  oct. 

9  nov. 

23  87 

23  62 

23  50 

23  75 

24  62 

24  37 

24  12 

24  75 

iÔ  75 

19  50 

19  50 

Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 

Les  raffinés  en  pains  valent  de  57  fr.  à  57  fr.  50  les 
kilos,  suivant  marques,  aux  usines. 


100 


Alcool.  —  La  perspective  d'une  suproduction  pendant  la 
campagne  1905-1906  incite  les  consommateurs  à  limiter  leurs 
achats  au  strict  minimum  ;  cette  insuffisance  des  prélève- 
ments en  marchandise  disponible  el  l'absence  presque  com- 
plète des  demandes  à  terme  annihilent  les  efforts  déployés 
par  les  porteurs  d'excédents  en  vue  de  relever  les  cours.  On 
cote  actuellement  : 

19  oct.      26  oct. 
33  62         31  37 


Courant  

Décembre 
4  premiers 
4  de  mai  


32  25 
50 


12 

83  6'» 


31  oct. 
3  2  25 

32  .. 
32  50 
88  62 


L'hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 
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Vins.  —  Les  produits  de  la  dernière  récolte  ne  sont  pas 
encore  suffisamment  clairs  pour  que  l'on  puisse  préjuger  de 
leur  qualité.  Pour  l'instant,  il  faut  se  borner  à  constater  que 
parmi  les  vins  de  consommation  courante  la  réussite  est  par- 
foi?  incomplète;  dans  certains  cas,  le  titre  alcoolique  est 
insuffisant  ou  bien  la  couleur  est  mauvaise;  dans  d'autres,  on 
constate  que  les  liquides  ont  tendance  à  la  casse  ou  à  la 
tourne. 

Les  renseignements  qui  suivent  sont  empruntés  au  Moni- 
teur Vinicole  : 

Dans  le  Bordelais,  l'on  continue  les  écoulagesct  les  éga- 
lisages  par  une  température  favorable.  Les  vins  tirés  depuis 
une  huitaine  se  goûtent  mieux  et  il  n'est  pas  rare  d'en  ren- 
contrer qui  donnent  satisfaction  comme  couleur  et  degré. 

Le  chiffre  officiel  de  la  récolte  de  la  Gironde  s'élève  à 
4.295.000  hectolitres,  qui  se  répartissent  ainsi  par  arrondis- 
sements : 

Bordeaux,  1. 300. 000 hectolitres  ;  Libourne,  1. 443.000  ;  Les- 
parre,  528.000;  Blaye,  512. 000  ;  La  lïéole,  353.000;  Bazas, 
160.000  ;  total,  4.295.000  hectolitres. 

En  Gascogne,  les  vins  rouges  nouveaux  sont  de  qualité 
variable  ;  ou  en  trouve  qui  donnent  satisfaction,  mais  les 
prix  sont  assez  peu  rémunérateurs.  Ils  varient  depuis  15  à 
20  fr.  pour  des  petits  produits  de  plaine,  jusqu'à  30  et  40  fr. 
pour  des  coteaux. 

Dans  le  Midi,  la  quinzaine  dernière  a  vu  se  maintenir  le 
même  courant  d'achats.  Il  s'est  traité  principalement  des 
vins  à  enlever  sous  marc  et  surtout  des  produits  de  fort 
degré  et  de  belle  couleur,  destinés  à  améliorer  les  qualités 
iuférieures. 

Dans  l'Aude,  de  bons  vins  de  10  à  10°  1/2  ont  été  payés  de 
1  franc  à  1  fr.  10  le  degré. 

Dans  l'Hérault,  les  cours  ont  varié  de  0  fr.  80  à  0  fr.  90 
pour  de  bons  vins  ordinaires;  jusqu'à  1  franc  et  1  fr.  10  pour 
des  choix. 

A  la  Bourse  de  Nimes,  on  a  coté  :  Aramon  de  plaines, 
6  francs;  supérieur,  7  fr.  ;  montagne  1er  choix,  8  fr.  ;  supé- 
rieur, 9  fr.  ;  Jacquez,  de  18  à  22  fr.  ;  blanc  Bourret,  de  10  à 
12  fr.  :  blanc  Picpoul,  de  14  à  16  fr.  ;  Alicante-Bouschet,  de 
10  à  12  francs. 

En  Beaujolais-Mâconnais,  l'on  a  payé  des  vins  rouges  ordi- 
naires de  30  à  33  fr.  la  pièce,  nu;  des  coteaux,  de  45  à  50  fr. 
et  des  bons  crus  de  80  à  100  fr. 

On  parle,  en  Bourgogne,  de  35  à  45  fr.  la  pièce  de  228  litres, 
nu,  pour  des  Gamays. 

Dans  le  Centre-Nord,  de  bons  vins  rouges  ont  obtenu  de  28 
à  40  francs  les  250  litres.  En  vins  blancs,  l'on  a  traité  depuis 
25  francs  pour  des  qualités  choisies. 

En  Algérie,  des  affaires  se  sont  traitées,  dans  la  région 
d'Alger,  sur  la  base  de  0  fr.  60  à  0  fr.  90  le  degré  et  même 
plus  cher  en  premiers  choix. 


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


Le  Havre  (  Santos  good 

average)  

Londres  (   d°  )  

Anvers  

Hambourg  

New- York  (Rio  n°  7). 

Voici  quelles  étaient,  à  la  date  du  1er  novembre,  les  res- 
sources visibles  du  café,  d'après  la  circulaire  de  M.  G. 
Duuring  : 

1er  novembre 


12  oct. 

19  oct. 

26  oct. 

31  oct. 

9  nov. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

48  .. 

46  75 

46  .. 

46  .. 

45  75 

47  25 

45  96 

45  40 

45  09 

45  09 

49  25 

48  75 

47  50 

47  50 

47  50 

48  75 

47  81 

46  25 

46  .. 

46  25 

40  82 

38  25 

37  11 

37  11 

37  11 

Stocks 


1903 


Sur  les  neuf  principaux  mar- 
chés européens   447.300 

Aux  Etats-Unis   146.530 

A  Rio   42.880 

A  Santos   81.120 

A  Bahia   2.820 


1904 

(En  tonnes) 

400.000 
225.800 
30.820 
113.880 
2.470 


1905 


297.870 
243.200 
15.590 
91.240 

2.240 


Total  des  stecks   720.650     772.970  650.140 


En  mer  ou  en  cours  d'embarquement 
Pour  l'Europe  : 

Du  Brésil   68.080      36  840      71  700 

De  l'Orient   4.500       2.160        1  820 

Des  Etats-Unis   290  360  120 

Total  pour  l'Europe   72.870  ■•{9.360  73.700 

Pour  les  Etats-Unis  : 

Du  Brésil   31.760  38.820  49  650 

De  l'Orient                                  820  1.920  1.500 

De  1  Europe                                  »  78O  ,, 

Total  pour  les  Etats-Unis.      32.580      /j|  ,520      :,\  ];,<> 

Total  général   826.100     853.850     774  990 

Contre  au  1" octobre  précédent     818.680     839.520  743.540 

Différence  au  1"  novembre*. . .    +  7.420   +14.330  +31.450 

La  comparaison  avec  les  années  antérieures  fait  ressortir 
les  différences  suivantes,  à  la  date  du  1"  novembre  :  un  dé- 
ficit de  78.860  tonnes,  ou  9.2  0/0,  sur  1904;  un  déficit  do 
51.110  tonnes,  ou  6.1  0/0,  sur  1903;  un  déficit  de  2.300 
tonnes,  ou  0.3  0/0,  sur  1902  ;  un  excédent  de  25.7  0/0  sur  1801. 

Ces  renseignements  ont  déconcerté  certains  spéculateurs 
qui.  malgré  la  régularité  continuelle  du  mouvement  de  la 
récolte  brésilienne,  prétendaient  que  la  situation  de  l'article 
ne  s'était  pas  beaucoup  modifiée  durant  le  mois  dernier.  Ils 
ont  donc  éprouvé  une  surprise  désagréable  en  constatant 
que,  contrairement  à  ce  qui  s'était  passé  en  septembre,  l'ac- 
croissement des  ressources  générales,  en  octobre,  a  été  plus 
important  que  celui  de  la  période  correspondante  de  l'an 
dernier. 

Soies.  —  Sur  tous  les  marchés  de  la  matière  première, 
l'incertitude  rtste  la  note  dominante.  Les  événements  de 
Russie  ne  sont  pas  faits  pour  ramener  la  confiance  et  l'en- 
train dont,  depuis  de  longues  semaines,  sont  privés  les  prin- 
cipaux centres  do  production  ;  ils  augmentent,  au  contraire, 
le  malaise  occasienné  par  l'arrêt  des  achats  américains  sur 
les  places  de  l'Extrême-Orient. 

Toutefois,  cette  nouvelle  influence  défavorable  semble 
devoir  disparaître  à  bref  délai.  S'il  en  est  ainsi,  la  consom- 
mation européenne  reviendra,  sans  doute,  à  une  plus  saine 
appréciation  dés  choses. 

Elle  considérera  que  les  prélèvements  effectués  par  les 
fabriques  européennes  représentent  plus  de  60  0/0  de  l'en- 
semble des  récoltes  soyeuses,  tandis  que  ceux  des  Etats- 
Unis  sont  inférieurs  à  40  0/0;  cette  constatation  la  convaincra 
que  la  crise  dont  souffre  actuellement  l'industrie  américaine 
ne  devrait  pas  avoir  une  telle  répercussion  en  Europe,  où  la 
simple  loi  de  l'offre  et  de  la  demande  est  tout  à  fait  suscep- 
tible de  reprendre  ses  droits. 

D'ailleurs,  en  ce  qui  concerne  la  France,  les  renseigne- 
ments recueillis  par  les  journaux  spéciaux  indiquent  que 
notre  fabrique  de  soieries  a  reçu  des  ordres  importants  pour 
la  saison  prochaine.  On  peut  donc  espérer  que  les  acheteurs 
se  départiront  bientôt  de  leur  réserve  et  qu'ils  éprouveront 
le  besoin  d'assurer  leurs  approvisionnements  autrement  que 
par  des  achats  au  jour  le  jour. 

A  notre  avis,  cette  éventualité  se  produirait  immédiatement 
si,  de  leur  côté,  les  producteurs  et  détenteurs  consentaient  à 
entamer  des  pourparlers.  , 

A  Lyon,  on  a  payé  en  dernier  lieu  :  Grèges  Cévennes, 
extra,  13/15,  50  fr.  50  à  51  fr.  le  kilo;  Piémont,  1"  ordre, 
10/12,  50  fr.  ;  Italie,  bon  2°  ordre,  11/13,  .47  fr.  50;  Svrie, 
1"  ordre,  9/11,  46  à  47  fr.  ;  Brousse  1"  ordre,  13/15,  43  fr.  50 
à  44  fr.  ;  Chine,  filatures  à  l'européenne,  n°  1,  9, 11,  50  fr.  50 
à  51  fr.;  Japon  filatures  à  l'européenne,  1/2,  9/11,  49  fr.  50. 


Cours  officiels  des  Métaux  à  Paris 

(Les  100  kilos  à  l'acquitté)      28  oct.  4  nov. 

Fr.  Fr. 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires                  18(150  187  50 

—  Chili,  1'"  marques                            189  75  190  50 

—  en  lingots  et  plaques  de  laminage      194  51'  194  50 

—  en  lingots  propres  au  laiton               197  ..  197  .. 

—  en  cathodes  r                            201  ..  202  .. 

Élain  Banka                                             403  . .  405  . . 

Plomb,  marques  ordinaires                         43  25  43  2") 

Zinc  de  Silésie  .  .  ,        76  . .  75  75 

Xavier  Gikardot. 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  le  7  novembre  1905. 

L'élévation  du  taux  de  l'escompte  de  la  «  Reichsbank  ».  —  Le  mar- 
ché monétaire.  —  La  Bourse  allemande  et  la  crise  russe.  —  L'impôt 
sur  les  opérations  de  course. 

Comme  je  vous  le  faisais  prévoir  dans  ma  dernière 
correspondance,  la  Reichsbank  a  été  forcée  de  procéder 
à  une  nouvelle  élévation  du  taux  de  son  escompte.  Elle 
s'est  contentée,  cependant,  d'une  élévation  de  1/2  0/0, 
portant  le  taux  de  l'escompte  à  5  1/2  0/0  et  celui  des 
avances  à  6  1/2  0/0. 

C'est  le  4  novembre  que  la  Banque  de  l'Empire  a 
pris  cette  décision  ;  elle  avait  porté  le  taux  de  son 
escompte  à  5  0/0,  le  3  octobre  dernier,  et,  le  même  jour, 
on  avait  prévu  qu'elle  ne  Unirait  pas  l'année  sur  ce 
taux  là.  Le  bilan  de  la Reichsbank  du  31  octobre  laissait 
voir  qu'une  nouvelle  élévation  suivrait  sans  retard.  A 
cette  date,  le  stock  monétaire  de  la  Banque  de  l'Empire 
se  tenait  de  108  millions  de  marks  au-dessous  de  celui 
du  31  octobre  1904.  En  outre,  les  demandes  de  la  pro- 
vince avaient  subitement  afflué.  D'autre  part,  la  Reichs- 
bank avait  eu,  récemment,  d'assez  sérieuses  diflicultés 
à  placer  des  bons  du  Trésor.  Dans  les  derniers  jours  de 
la  semaine  passée,  elle  avait  offert  sur  la  place  des  Bons 
du  Trésor  au  18  janvier  et  au  19  février,  et  les  preneurs 
avaient  été  fort  rares  :  c'est  à  peine  si  elle  en  a  pu  pla- 
cer pour  une  dizaine  de  millions  de  marks,  et  à  4  1/2  0/0. 

Le  taux  de  5  1/2  0/0  qu'on  vient  d'adopter  n'avait 
plus  été  vu  depuis  1898  et  1899,  l'époque  du  grand 
essor  industriel.  A  ce  moment,  on  dut  même  porter  le 
taux  de  l'escompte  à  7  0/0. 

La  Reichsbank  pourra-t-elle  conserver  longtemps  le 
taux  de  5  1/2  0/0"?  La  chose  dépendra  de  la  façon  dont 
elle  réalisera  son  but,  qui  est  de  fortifier  son  encaisse. 
La  chose  dépendra  aussi  de  la  façon  dont  la  Banque 
d'Angleterre  et  le  marché  monétaire  anglais  accueille- 
ront cette  mesure  de  la  Banque  d'Allemagne. 

La  situation  du  marché  monétaire  a  assez  gravement 
affecté  la  tenue  de  la  Bourse.  Il  y  règne  une  assez 
grande  faiblesse.  Cette  faiblesse  est  due,  aussi,  aux 
événements  qui  se  déroulent  en  Russie  et  qui  ont,  déci- 
dément, une  assez  fâcheuse  répercussion  sur  notre 
situation  économique.  Le  bel  essor  de  nos  industries, 
que  je  vous  ai  signalé  à  maintes  reprises  dans  mes 
dernières  lettres,  pourrait  bien  en  être  quelque  peu 
entravé.  On  vient  de  faire  cette  observation  :  la  crise 
russe,  qui  a  affecté  tous  les  titres  cotés  à  Berlin,  a 
moins  pesé  sur  les  valeurs  russes  elles-mêmes  que  sur 
nos  propres  valeurs  industrielles  et  financières.  Ainsi, 
les  Consolidés  russes  1880  ont  perdu  2.80/0  ;  l'Emprunt 
russe  de  1902,  1.4  0/0;  le  4  1/2  russe  1905,  1.90  0/0.  Les 
titres  de  Chemins  de  fer  russes,  3  0/0  au  plus.  Au 
contraire,  les  actions  de  la  Deutsche  Bank  ont  perdu 
3.5  0/0,  celles  de  la  Dresner  Bank  2.5  0/0.  Sur  les  titres 
industriels  allemands,  la  baisse  a  été  plus  sensible 
encore.  Le  Bochum  a  perdu  50/0,  Laurahûtte  7.250/0, 
GelSenkirchen  G. 70  0/0,  et  tous  les  autres  ont  baissé 
dans  la  même  proportion. 

S'il  faut  constater  ces  effets  de  la  crise  russe  sur 
notre  industrie  nationale,  il  ne  faut  cependant  pas  les 
exagérer.  La  situation  de  nos  industries  est  tou  jours 
satisfaisante,  surtout  celles  de  nos  industries  métal- 
lurgiques. Ces  mélallurgies  sont  bien  occupées  et  ont 
des  commandes  importantes  pour  longtemps  encore. 
La  seule  plainte  légitime  qu'elles  peuvent  émettre  est 
que  le  prix  de  vente  des  objets  Unis  n'augmente  pas  en 
proportion  du  prix  do  la  matière  première  qui  hausse 
toujours.  Mais  l'équilibre  se  rétablit  cependant  petit  à 
petit. 

Bien  plus  avantageuse  encore  est,  actuellement,  la 
Bituatioil  des  grandes  Italiques  berlinoises.  L'année 
L905  parait  avoir  été  très  lucrative  pour  toutes  et  elles 


vont_  clôturer  cet  exercice  sur  un  regain  de  prospérité. 
La  Gazette  de  Francfort  nous  annonce  que  les  princi- 
paux établissements  financiers  de  Berlin  distribueront, 
pour  1905,  un  dividende  supérieur  au  précédent.  Notre 
confrère  avait  donné  cette  nouvelle  avant  l'élévation 
du  taux  de  l'escompte  de  la  Reichsbank  :  cette  mesure 
leur  sera  encore  favorab'e. 

Nous  trouvons  une  preuve  de  l'activité  des  affaires 
financières  dans  le  rendement  des  impôts  de  Bourse 
pendant  le  premier  trimestre.  L'impôt  sur  les  opéra- 
tions de  Bourse  a  donné,  dans  ces  six  mois,  10.904.7 \4 
marks  et  l'impôt  sur  le  Timbre  15.589.419  marks,  en 
tout  20. 494.103  marks.  Or  ces  deux  impôts  réunis 
n'avaient  donné,  dans  toute  l'année  1904,  que  30  mil- 
lions de  marks. 


Informations  Éconoiips  et  Financières 


BILAN  DE  LA   BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social   

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue.. 
Divers  


1905 


1904 


31  oct. 

Dit.  23  oct. 

31  oct. 

Dit.  22  oct. 

794:174 

-  40.285 

902.003 

-r  16. 891 

23.557 

-  747 

24.222 

-  158 

7.796 

-  26.098 

6  137 

-  36  106 

1.Ï09.485 

+  73  8»9 

872.012 

+  29.024 

81.755 

+  7.925 

71.232 

+  7.894 

104  975 

-  85 

117  534 

-  20.781 

86.269 

-  2.921 

99.054 

-  14.211 

180.000 

non  mod. 

150.000 

non  mod. 

64.814 

non  mod. 

51.614 

non  mod. 

1  412  072 

+  53.868 

1.319.469 

+  30.735 

4S7  498 

-  43.258 

474  559 

-  33.085 

33.632 

+  1.108 

36  558 

+  883 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 

de 
l'esc 

0/0 

7  sept  

909 

1.297 

567 

947 

56 

+  125 

3 

15   

908 

1.313 

679 

1.051 

56 

+  115 

23  »   

897 

1  330 

634 

1.035 

54 

+  92 

4 

30  »   

732 

1.682 

5Î6 

1  343 

179 

-  430 

a 

15  »   

755 

1.536 

524 

1.222 

71 

-  269 

5 

787 

1.450 

518 

1  115 

80 

-  143 

a 

23  »   

834 

1.388 

531 

1  036 

74 

-  26 

» 

31  >  

794 

1.442 

487 

1.109 

82 

-  147 

S 

L'Emigration  Allemande.  —  M  Wright,  consul  des 
Etats-Unis  à  Munich  a  publié  une  étude  sur  l'émigration 
allemande.  Nous  en  avons  tiré  les  renseignements  suivants  : 

Le  nombre  des  personnes,  allemandes  de  naissance,  vivant 
à  l'étranger,  s'élève  à  3.029.512;  450.392  autres,  non  alle- 
mandes de  naissance,  auraient  acquis  les  droits  de  citoyens 
allemands  et  700.710  seraient  en  instance  pour  jouir  de  ces 
droits. 

Le  pays  de  prédilection  pour  1  émigration  allemande  est 
toujours  les  Etats-Unis.  Les  Allemands  y  sont  au  nombre 
de  2.669.164.  Dans  les  autres  pays,  ils  sout  beaucoup  moins 
nombreux:  c'est  ainsi  qu'eu  Suisse  ils  sont  1G8.238  ;  en  Rus- 
sie, 151.102;  en  Autriche-Hongrie,  100.364;  eu  France, 
90.740;  en  Angleterre,  53.402;  en  Australie,  42.671  ;  en  Bel- 
gique, 53  408;  en  Danemark,  35.061;  en  Hollande,  31.654; 
au  Canada,  27.302;  dans  la  République  Argentine,  17.143; 
dans  le  grand  duché  de  Luxembourg,  10.745;  en  Italie, 
10.775  ;  au  Japon,  002. 

Si  on  compare  ces  chiffres  à  ceux  des  statistiques  anté- 
rieures, on  remarque  que  le  nombre  des  Allemands  a  aug- 
menté dans  toutes  les  contrées  de  l'Europe,  à  l'exception  de 
la<Grande-Br*tagne,  alors  qu'il  s  diminué  aux  Etats-Unis, 

dans  le  Chili  et  dans  la  République  Argentine. 

Du  reste*  le  mouvement  dténiigraUon  allemande  s'est  con- 
sidérablement ralenti.  Ku  1881,  Le  chiffre  des  .'migrants  altei- 
guait  820, 902,  dont  210.544  aux  Klats-Unis;  eu  1882,  il  se 
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maintient  à  203.585,  dont  199.080  aux  Etats-Unis  ;  en-lÉK), 
il  n'est  plus  que  de  116.005,  dont  105.70.")  toujours  aux  Etats- 
Unis  :  en  1890,  a  22.309,  pour  se  relever,  en  1902,  à  32.098. 
L'Allemagne  rurale  émigrait  ;  l'Allemagne  industrielle  émigré 
moins  ;  elle  trouve  à  utiliser  ses  bras  sur  son  sol  même; 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  9  novembre  1905. 

Les  tendances  ne  sont  guère  salisfaisantes  et  dans  presque 
tous  les  compartiments  les  réalisations  dominent.  La  spécu- 
lation comme  le  comptant  sont  tout  aux  ventes. 

Les  fonds  d'Etats  allemands  et  étrangers  ont  été  le  moins 
éprouvés  par  ces  dispositions.  L'Extérieure,  seule,  a  fini  en 
recul  sensible. 

Aux  valeurs  industrielles,  on  a  enregistré  des  moins-values 
très  sensibles;  les  actions  des  Banques  et  des  Chemins  de  fer, 
les  valeurs  sidérurgiques  et  charbonnières  sont  restées  sur 
des  baisses  importantes. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  8  novembre  1905. 
I.e  marché  monétaire.  —  Les  virements  à  la  Chambre  de  Compensa 
lion.  —  Les  «  sans-Travail  ».  —  L'électricité   à  Londres  et  le 
County-Council.  —  Situation  agricole  de  l'Inde. 

Le  resserrement  de  l'argent  s'est  fait  beaucoup  sentir 
sur  le  marché  monétaire  au  début  de  la  semaine  der- 
nière ;  il  faut  en  voir  la  raison  dans  plusieurs  causes. 
Tout  d'abord,  ainsi  qu'il  arrive  toujours  en  fin  de  mois, 
les  banques  ont  gardé  par  devers  elles  leurs  balances 
de  caisse  ;  de  plus,  la  circulation  intérieure  a  augmenté, 
fait  qui  se  reproduit  d'ailleurs  chaque  année  à  pareille 
époque.  Il  faut  encore  ajouter  à  cela  les  demandes 
d'argent  nécessitées  par  la  liquidation  et  les  retraits 
d'or  effectués  par  les  banques  d'Ecosse  ;  enfin,  le  mar- 
ché a  encore  été  appauvri  par  l'émission  de  Bons  du 
Trésor.  Dans  ces  conditions,  il  n'a  pu  rembourser  à  la 
Banque  les  emprunts  tombant  à  échéance,  et  il  a  dû, 
par  contre,  augmenter  sa  dette.  Cette  augmentation 
n'est  que  partiellement  indiquée  dans  le  bilan  de  la 
Banque  par  une  plus-value  de  1.005.000  liv.  st.  du 
compte  «  Other  securities  »,  car  il  a  été  contracté  de 
nouveaux  emprunts  depuis  la  publication  de  ce  bilan, 
et  plus  particulièrement  sous  forme  d'escomptes.  Le 
résultat  de  cette  tension  a  été  d'élever  à  4  0/0  et  au- 
dessus  le  taux  des  emprunts  au  jour  le  jour.  Disons 
tout'de  suite  qu'une  détente  sensible  s'est  produite 
vers  la  fin  de  la  semaine,  qui  a  permis  d'obtenir  à 
2  0/0  l'argent  à  échéance  du  lendemain. 

L'importance  inaccoutumée  des  balances  du  Trésor 
à  la  Banque  attire  l'attention  ;  il  est  évident  que  l'ar- 
gent est  actuellement  accumulé  en  vue  du  rachat  des 
bons  de  l'Echiquier,  qui  viendront  à  échéance  au  com- 
mencement de  décembre.  Il  est  toutefois  probable  que 
4  ou  5  millions  de  livres  sterling  seront,  en  outre,  pré- 
levées sur  les  balances  du  Trésor  pour  parfaire  les  14 
millions  de  livres  sterling  que  nécessité  ce  rachat,  ce 
qui  déterminera  sans  doute  une  nouvelle  émission  de 
Bons  du  Trésor. 

L'opinion  généralement  admise  est  qu'une  certaine 
tension  continuera  à  se  faire  sentir  sur  le  marché  mo- 
nétaire, et  surtout  si,  comme  on  doit  s'y  attendre,  de 
nouveaux  chargements  d'or  sont  expédiés  vers  l'Egypte. 
D'autre  part,  il  est  intéressant  de  noter  que  les  retraits 
d'or  qui  ont  été  effectués  par  les  banques  d'Ecosse  ne 
tarderont  pas  à  revenir  vers  la  capitale.  De  plus,  la  Ban- 
que d'Angleterre  a  effectué,  pendant  ces  derniers  jours, 
•  les  achats  d'or  importants  et  son  stock  se  trouvera 
bientôt  encore  augmenté,  à  moins  de  nouvelles  sorties 
imprévues,  d'un  million  délivres  sterling,  dont  le  Gou- 


vernement indien  a  avisé  du  chargement  feur  le  stea- 
mer Peninsular. 

La  Chambre  de  compensation  des  Banques  accuse, 
pour  les  dix  derniers  mois,  un  chiffre  de  virements  do 
253.342.535.000  fr.  pour  la  capitale  et  les  provinces. 
Pour  la  période  correspondante  de  l'an  dernier,  ce 
chiffre  n'était  que  de  214 .840.525.000  fr.  I!  y  a  donc 
eu,  cette  année,  une  augmentation  de  87.496  millions 
de  francs,  soit  18  0/0,  ce  qui  est  évidemment  une 
preuve  de  l'amélioration  des  transactions  commer- 
ciales. 

Le  nouveau  Président  de  l'Institut  des  Banques,  dans 
son  discours  d'inauguration  du  1er  courant,  a  fait  res- 
sortir que  l'avenir  semblait  plein  de  promesses  pour  le 
commerce  intérieur  et  extérieur.  Pendant  les  neuf  pre- 
miers mois  de  l'année,  les  importations  ont  augmenté, 
par  rapport  à  la  même  période  de  l'an  dernier,  de  301 
millions  de  francs,  et  les  exportations  de  530  millions. 
L'industrie  du  fer,  dans  les  régions  du  Centre  et  du 
nord  de  l'Angleterre,  reçoit  beaucoup  de  commandes  ; 
les  filatures  du  Lancashire  travaillent  énormément  et 
l'argent  semble  couler  à  flots  dans  Londres  et  les  gran- 
des villes  anglaises. 

Il  nous  a  paru  intéressant  de  rapprocher  ces  paroles 
de  la  grande  manifestation  organisée  récemment  à 
Londres  par  les  «  sans-travail  ». 

Pendant  une  heure  et  demie,  M..  Balfour  a  écouté  Its 
plaintes  des  délégués  de  cinquante  mille  «  sans-tra- 
vail »,  auxquels  il  n'a  pu  offrir  que  sa  sympathie.  Les 
délégués  sont  partis  désappointés.  Une  députatioh  de 
femmes  s'est  aussi  rendue  auprès  de  M.  Balfour  ;  elle 
était  escortée  par  une  procession  de  plusieurs  milliers 
de  femmes,  pour  la  plupart  épouses  d'ouvriers  sans 
travail.  Le  chef  de  la  deputation  a  lu  une  longue  décla- 
ration, réclamant  une  convocation  spéciale  du  Parle- 
ment pour  étudier  la  question  du  manque  de  travail. 

Le  Comité  de  la  Grande  Voierie  a  présenté  récem- 
ment au  County  Council  un  rapport  concernant  la  four- 
niture de  l'électricité  à  Londres,  avec  le  vœu  de  voir 
celui-ci  élaborer  un  projet  à  ce  sujet. 

Entre  autres  choses,  il  a  été  proposé  : 

1°  De  donner  au  Council  tout  pouvoir  pour  fournir 
l'électricité  à  Londres  et  à  certains  districts  voisins,  et 
pour  établir  toutes  usines  et  effectuer  tous  travaux  qui 
pourraient  être  jugés  nécessaires  ; 

2°  D'autoriser  le  Council  à  conclure  des  arrangements 
avec  les  autorités  locales  ou  autres  en  ce  qui  concerne 
la  force  à  fournir  ; 

3°  De  donner  au  Council  pleins  pouvoirs  pour  diriger 
une  semblable  entreprise. 

Le  Comité  de  la  Grande  Voierie  arrive  à  cette  con- 
clusion qu'il  est  nécessaire  d'augmenter  la  quantité 
d'électricité  à  fournir  à  Londres,  et  que,  au  lieu  d'avoir 
recours  aux  diverses  Sociétés  intéressées,  le  Conseil 
pourrait  sans  doute  avantageusement  assumer  directe- 
ment lui-même  la  direction  d'une  semblable  entreprise. 

Un  récent  télégramme  officiel  de  l'Inde  concernant 
les  récoltes  de  ce  pays  indique  une  amélioration  très 
sensible  dans  le  Dekkan  et  le  Karnatik,  grâce  aux  der- 
nières pluies,  et  annonce  que  toute  crainte  sérieuse 
peut  être  maintenant  écartée  en  ce  qui  concerne  ces 
contrées,  quoique  de  nouvelles  pluies  soient  désirées 
encore.  Dans  les  Provinces  Unies  et  les  Provinces  Cen- 
trales, la  situation  reste  sans  changement,  la  pluie 
faisant  toujours  défaut.  Les  semences  de  printemps 
sont  en  bonne  voie  de  germination,  mais  la  pluie  est 
nécessaire  pour  le  riz  et  quelques  autres  récoltes  dans 
plusieurs  districts.  Pas  de  pluie  dans  le  Radjpoutana; 
les  moissons  sont  en  progrès,  mais  le  rendement  est 
faible,  les  prix  sont  élevés,  l'émigration  continue.  Dans 
l'Inde  centrale,  les  apparences  des  récoltes  de  prin- 
temps sont  mauvaises.  Le  coton  souffre  dans  le  district 
de  Haiderabad,  et  l'ensemencement  de  printemps  est 
retardé.  Dans  le  Bengale  et  le  Burma,  les  récoltes 
s'annoncent  belles.  On  désire  plus  de  pluie  dans  le 
Pendjab  et  le  district  de  Madras,  mais  les  apparences 
générales  sont  toutefois  satisfaisantes. 


GOO 
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BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

9  Novembre  1905 
Département  des  opérations  d'émission 
Liv.  st. 


PASSIF 

Billets  créés   48.613.000 


Total   48. 613. 000 


actif  Liv.  st. 

Dette  fixe  de  l'Etat...  11.015.100 

Rentes  immobilisées .  7  434-900 

Or  monnayé  et  lingots  30- 163.000 

Total   48.613.000 


Département  des  opérations  de  banque 

passif  Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.213-000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   12. 141.000 

Comptes  particuliers.  41.261.000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  105-000 


Total   71.273  000 


ACTIF  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   17  039.000 

Portefeuille  et  avances  32.807.000 

Billets  en  réserve   19.701.000 

Or  et  argent  monnayés  1-726  000 


Total   71.273.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 
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Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  9  novembre  1905. 

Le  Stock-Exchange  est  plus  ferme  et  la  liquidation  qui 
commence  demain  sera  certainement  très  facile.  L'annonce 
que  les  14  millions  de  livres  de  Bons  du  Trésor  venant  à 
échéance  le  7  décembre  prochain  seraient  remboursés  par 
le  Gouvernement  a  fait  progresser  les  cours  des  Consolidés 
et  le  marché  a  accueilli  favorablement  les  excellents  résultats 
du  commerce  pendant  le  dernier  mois. 

La  clôture  se  fait  en  tendance  calme. 

Les  Consolidés  finissent  à  88  3/4  contre  88  5/8. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  fermes  et  bien  tenus. 
L'Italien  4  0/0  est  à  105  ./.;  l'Extérieure  Espagnole  finit 
à  91  3/4,  et  le  Turc  unifié  A  0/0  est  ferme  à  89  1/2. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  actifs.  L'Argentin  5  0/0 
1886  est  à  102  1/2,  et  le  Funding  à  100  3/4.  Le  Brésil  5  O/O 
est  à  98  1/2. 

Les  Chemins  anglais  ont  profité  des  recettes  excellentes  des 
dernières  semaines. 

Les  chemins  américains  n'ont  donné  lieu  qu'à  des  trans- 
actions minimes,  mais  restent  bien  tenus. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadien  Pacific  est  à  177  3/8  ;  VErie  à  49  1/2,  et  le 
Louisville  à  152  1/2  ;  VAtchison  à  89  3/4,  et  le  Norfolk 
à  87  1/2. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SJTI'ATION 


Vienne,  8  novembre  1905. 


La  crise  hongroise.  —  L'agitation  pour 
rachats  des  Chemins  de  1er. 


e  suffrage  universel.  —  Les 
—  Les  industries. 


L'éternelle  oriee  hongroise  n'a  pas  encore  reçu  de 
solution.  Le  .Ministère  Kejervary  est  toujours  au  pou- 
voir, en  dépit  des  sommations  de  la  majorité  du  Parle- 
ment. Tous  les  efforts  du  Gouvernement  impérial  pour 
amener  cette  majorité  à  lui,  ne  semblent  avoir  eu  pour 


but  que  de  l'éloigner  davantage.  En  réponse  aux  pro- 
messes du  Gouvernement,  l'opposition  coalisée  a  publié 
ce  manifeste  : 

»  Le  programme  du  Gouvernement  demanderait  des 
dizaines  d'années,  tandis  que  le  Gouvernement  ne  sait 
pas  s'il  durera  môme  quelques  semaines.  La  réalisation 
des  promesses  du  Gouvernement  exigerait  des  sommes 
énormes,  qu'on  ne  pourrait  se  procurer  qu'au  moyen 
d'augmentation  d'impôts. 

Cette  augmentation  des  impôts  devrait  être  d'autant 
plus  importante  qu'on  projette  également  un  accrois- 
sement notable  des  dépenses  militaires,  car  l'adoption 
du  service  de  deux  ans,  annoncée  par  le  programme, 
est  liée  à  une  élévation  du  chiffre  des  effectifs,  et  par 
conséquent  à  un  supplément  de  dépenses  considérable.  » 

Et  le  manifeste  se  termine  par  la  déclaration  que  le 
peuple  hongrois  ne  se  laissera  plus  séduire  par  de 
vaines  promesses.  Vous  voyez,  ce  sont  tout  autre  chose 
que  des  gages  d'apaisement. 

Les  perturbations  qui  se  sont  produites  à  Vienne  ga- 
gnent un  peu  tous  les  centres  de  l' Autriche-Hongrie  ; 
peut  être  est-ce  le  contre-coup  des  événements  qui  se 
sont  produits  en  Russie.  Partout  la  question  de  la  ré- 
forme électorale,  lisez  :  les  tentatives  pour  l'introduc- 
tion du  suffrage  universel  dans  l'Empire  prime  main- 
tenant toutes  les  autres  préoccupations  économiques 
et  politiques.  Cette  question  a  provoqué  dans  les  dif- 
férentes grandes  villes  des  agitations  qui  touchaient  de 
près  à  l'émeute.  A  Prague,  à  Budapesth,  à  Vienne 
même,  on  a  failli  en  venir  aux  collisions  sanglantes. 
Le  Gouvernement,  inquiet  de  la  violence  de  ce  mouve- 
ment, a  fait  déclarer  par  ses  organes  officieux  qu'il  est 
tout  disposé  à  tenir  compte  de  l'opinion  publique  qui, 
encouragée  par  les  événements  dans  d'autres  pays,  ma- 
nifeste de  plus  en  plus  son  désir  d'une  réforme  électo- 
rale. Le  public  a  conclu  de  ce  communiqué  que  le  ba- 
ron Gautsch  fera  dans  la  prochaine  session,  qui  s'ou- 
vrira en  novembre,  une  déclaration  sur  son  intention 
de  procéder  à  cette  réforme.  Cette  déclaration  équivau- 
drait à  l'annonce  d'un  projet  gouvernemental  relatif  à 
l'introduction  du  suffrage  universel  direct  et  égal. 

A  ces  agitations  politiques  vient  se  joindre  une  agi- 
tation d'ordre  économique  qui  pourrait  prendre  quelque 
gravité. 

Depuis  le  mois  dernier,  les  employés  des  chemins  de 
fer  de  l'Etat  en  Bohême  ont  organisé  une  véritable 
obstruction  en  ne  faisant  la  besogne  qu'en  se  confor- 
mant strictement  au  règlement  des  chemins  de  fer. 

Son  observation  rigoureuse  amène  une  certaine  per- 
turbation dans  la  marche  des  trains,  surtout  des  trains 
de  marchandises.  Les  employés  déclarent  qu'ils  feront 
cette  résistance  passive  aussi  longtemps  qu'ils  ne  rece- 
vront pas  une  augmentation  des  salaires  de  20  0/0. 

Le  mouvement  commence  aujourd'hui  à  s'étendre  à 
toutes  les  lignes  de  l'Etat. 

Les  employés  des  lignes  de  Salzbourg  et  Selzthal,  où 
circulent  des  trains  venant  de  Paris  ou  s'y  rendant, 
s'apprêtent  à  prendre  part  à  ce  mouvement. 

La  circulation  des  trains  est  déjà  fort  entravée  sur 
plusieurs  grandes  lignes. 

Ce  mouvement  sera  peut-être  capable  de  hâter  l'exé- 
cution de  tous  les  projets  de  rachat  de  chemins  de  fer 
aujourd'hui  à  l'étude.  Actuellement  il  y  a  d'assez 
nombreuses  conférences  entre  le  Ministre  des  Finances 
et  la  Direction  de  la  Nordbahn  pour  le  rachat  de  cette 
ligne.  Ces  pourparlers  serviront  probablement  de  bases 
à  des  négociations  avec  d'autres  Compagnies. 

Les  événements  politiques  n'ont  pas  eu,  comme  on 
peut  se  l'imaginer,  une  influence  heureuse  sur  la  tenue 
du  marché  financier.  La  Bourse  de  Vienne  a  été,  depuis 
pas  mal  de  jours,  apathique  et  molle,  surtout  dans  le 
compartiment  des  valeurs  industrielles. 

Vous  savez  que  la  Banque  d'Autriche-Hongrie  a 
élevé  le  taux  do  son  escompte  à  'i  0/0.  L'événement  a 
passé  tout  à  fait  inaperçu  :  il  n'a  eu  aucune  espèce  de 
répercussion  sur  la  place.  La  situation  du  marché  mo1 
nètaire  est  restée  axactemenl  ce  qu'elle  étail  aupara- 
vant :  aisée,  non  pas  à  cause  de  l'abondance  de  dispo- 
nibilités, mais  par  la  rareté  des  demandes.  Sur  le 
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marché  libre,  le  taux  de  l'escompte  est  à  4  1/2  0/0. 

Les  nouvelles  des  centres  charbonniers  et  métallur- 
giques présentent  la  situation  sous  un  aspect  assez 
satisfaisant.  Le  travail,  qui  est  actif,  est  assuré  pour 
longtemps  encore.  On  trouve  une  image  de  tout  le 
marché  métallurgique  dans  le  bilan  de  la  Société 
Y  Alpine  »pour  le  premier  semestre  1905.  Les  affaires 
se  sont  élevées,  dans  ces  <>  mois,  à  1 .700.000  couronnes, 
ce  qui  constitue  une  augmentation  de  près  de  900.000 
couronnes  sur  le  même  semestre  de  1904.  La  produc- 
tion du  fer  brut,  seule,  a  augmenté  de  15.500  tonnes. 


Echanges  commerciaux  entre  l'Autiiche  et  la  Hon- 
grie. —  Daus  les  9  premiers  mois  de  l'année  (janvier-sep- 
tembre) les  envois  de  la  Hongrie  en  Autriche  se  sont  élevés 
à  6  2  millions  de  couronnes,  en  augmentation  de  55.7  mil- 
lions sur  ceux  de  la  même  période  de  1904;  les  envois  de 
l'Autriche  en  Hongrie  se  sont  élevés  à  725  millions  de  cou- 
ronnes, en  augmentation  de  1  million.  Il  y  a  donc  un  solde 
actif  de  53.4  millions  en  faveur  de  l'Autriche.  Pour  la  même 
période  de  1904  on  avait  eu  un  solde  actif  de  3  5  millions  de 
couronnes  en  faveur  de  la  Hongrie. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  9  novembre  1905. 

Peu  d'affaires,  mais  tendances  générales  assez  fermes. 
Les  fonds  d'Etat  nationaux  sont  bien  tenus. 

Les  valeurs  sidérurgiques  restent  solides;  les  autres  va- 
leurs industrielles  sans  changements  importants. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  671  20  ;  les  Lombards, 
116  . .  ;  la  Lœndcrbank,  440  50;  les  Chemin1»  de  fer  autri- 
chiens, C66  20  ;  l'Alpine,  530  50  ;  Clôture  meilleure. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  7  novembre  1905. 
L'industrie  sidérurgique.  —  Les  charbonnages. 

Notre  marché  à  terme,  après  avoir  subi  l'influence 
des  événements  de  Russie,  s'est  raffermi  ces  derniers 
jours  dans  l'espoir  que  les  concessions  faites  par  le 
Gouvernement  rétabliront  bientôt  le  calme  et  que  le 
pays  s'occupera  activement  de  panser  les  blessures 
faites  par  la  dernière  guerre  et  par  les  troubles  révo- 
lutionnaires. 

Les  fonds  d'Etat  du  marché  international  sont  com- 
plètement négligés.  En  Bio-Tinto,  les  affaires  sont 
moins  actives  qu'auparavant.  Toute  l'attention  se 
porte  sur  les  valeurs  de  transport,  qui  enregistrent 
d'importantes  plus-values,  aussi  bien  sur  des  achats 
locaux  que  sur  les  achats  pour  compte  de  Paris. 

Les  actions  de  Banques  sont  fermes  et  actives, 
surtout  les  titres  des  Institutions  de  crédit  qui  s'occu- 
pent des  affaires  industrielles.  La  Banque  de  Bruxelles 
est  à  1.100,  la  Banque  de  Heporls,  de  Fonds  Publics  et 
Dépôts  à  732  50,  le  Crédit  Liéqeois  à  755,  la  Part  de 
réserve  de  la  Société  Générale  à  3.875.  La  Banque 
Nationale  est  ferme  sur  la  hausse  de  son  taux  d'escompte 
à  4  1/2  0/  0.  La  Caisse  Générale  de  Beportset  de  Dépôts, 
recherchée  à  1.140.  Pour  la  première  quinzaine  de 
novembre,  la  Caisse  a  employé,  en  compte  de  quin- 
zaine, une  somme  de  170  millions  de  francs,  pour 
lesquels  elle  a  bonifié  à  ses  déposants  un  intérêt  de 
3  40  0/0  net. 

Les  avis  sur  la  situation  de  l'industrie  sidérurgique 
dans  le  monde  entier  continuent  à  être  des  plus  favo- 
rables. Partout  on  constate  une  très  grande  activité 
atteignant  presque  la  limite  de  production  dans  de  nom- 
breuses branches.  Cependant,  on  prévoit  un  peu  plus 
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de  calme  pour  les  mois  à  venir,  la  consommation 
ayant  couvert  à  peu  près  ses  besoins,  et  les  nouveaux 
ordres  ne  pouvant  provenir  que  de  la  part  de  la  spécu- 
lation qui  se  prépare  pour  la  prochaine  campagne  de 
printemps.  Cela  ne  touche  naturellement  en  rien  les 
usine?  qui  ont  maintenant  de  l'ouvrage  pour  tout  l'hi- 
ver, et,  en  conséquence,  sont  peu  disposées  à  accepter 
de  nouvelles  commandes  pour  des  époques  très  éloi- 
gnées, à  moins  qu'on  accorde  des  prix  vraiment  extra- 
ordinaires. On  cite  des  cas  où  ces  prix  ont  été  accordés 
pour  des  livraisons  en  été  et  en  automne  prochains.  Il 
faudrait  que  le  mouvement  actuel  s'accentuât  et  que 
nous  arrivions  à  une  véritable  disette  de  fers  pour 
justifier  cette  cote.  Mais,  avec  notre  capacité  de  pro- 
duire qui  augmente  encore  tous  les  jours,  il  sera  déjà 
assez  beau,  si  la  consommation  arrive  seulement  ;'i  ab- 
sorber la  production  et  si,  au  printemps  prochain,  la 
campagne  ne  s'ouvre  pas  avec  des  magasins  remplis. 

En  Amérique,  la  situation  florissante,  d'après  les  avis 
qu'on  reçoit,  durera  encore  pendant  quelques  temps. 
On  ne  s'attend  pas  à  recevoir  beaucoup  de  nouveaux 
ordres  pendant  l'hiver,  la  consommation  ayant  couvert, 
ses  besoins,  mais  l'exécution  des  ordres  en  carnet 
prendra  bien  tout  l'hiver. 

,  Les  titres  des  entreprises  de  ce  groupe  ont  eu  un 
marché  actif  chez  nous  et  la  plupart  des  cours  sont  en 
hausse.  Si  cette  hausse  se  justifie  après  les  cours  très 
élevés  cotés  déjà  avant,  c'est  une  question  dont  la 
Bourse  ne  s'occupe  pas  pour  le  moment.  Quant  au 
capitaliste,  il  faut  qu'il  étudie  soigneusement  chaque 
affaire  à  part  avant  de  s'y  engager.  Il  faut  surtout 
tenir  compte,  non  du  dernier  dividende  donné,  mais 
du  prochain  dividende  probable  avec  la  moyenne  des 
derniers  cinq  ans.  On  ne  trouvera  pas  beaucoup  de 
titres  se  capitalisant  en  moyenne  au-dessus  de  3  U/0. 
Autant  vùut  acheter  de  la  Rente. 

En  Charbonnages  l'effervescence  s'est  calmée,  non  sous 
l'avalanche  des  ordres  de  ventes  qui  sont  toujours  restés 
très  restreints,  mais  par  suite  de  la  plus  grande  réserve 
des  acheteurs.  La  baisse  a  touché  à  peu  près  tous  les 
titres  sans  exception,  mais  le  recul  est  peu  important, 
et  nous  sommes  encore  bien  au-dessus  des  prix  du 
10  octobre,  qui  sont  déjà  à  un  niveau  très  respectable. 
Pour  le  moment,  il  est  probable  que  les  cours  conti- 
nueront à  s'effriter  jusqu'à  ce  qu'on  soit  arrivé  à  des 
cours  assez  bas  pour  in  éresser  les  capitalistes. 

Quant  à  la  spéculation,  la  situation  sur  le  marché 
de  la  houille  l'empêchera  probablement  penlant  long- 
temps d'intervenir,  si  ce  n'est  que  pour  liquider  les 
positions  qu'elle  a  prises  à  .'a  hausse.  Le  marché  de  la 
houille  est  bon,  comme  nous  l'avons  toujours  dit,  les 
prix  sont  bien  tenus,  et  aucun  changement  n'est  à 
prévoir  avant  le  mois  de  mars.  Presque  toute  l'extrac- 
tion du  pays  est  engagée  par  contrat  jusqu'à  la  fin  de 
mars  prochain.  Faire  la  hausse  avant  cette  date  n'est 
d'aucune  utilité  pour  les  charbonnages,  mais  aurait  le 
danger  énorme  de  remettre  sur  le  tapis  la  question  des 
salaires  des  ouvriers  qu  il  vaut  autant  ajourner.  Un 
changement  n'interviendra  que  pour  le  coke,  dont  les 
contrats  expirent  à  la  fin  de  l'année.  Ici  il  y  aura 
hausse  d'environ  1  fr.  50,  ce  qui  est  largement  escompté 
dans  les  cours  des  producteurs  comme  ils  s'inscrivaient 
à  notre  cote  avant  le  10  octobre. 


Informations  Économises  et  financières 


Tramways  de  Buenos-Ayres.  —  La  Société  Belgo- Ar- 
gentine des  Ti-amways  de  Buenos-Ayres  met  en  vente,  par 
souscription  publique,  80.000  actions  privilégiées  de  100  fr.. 
entièrement  libérées,  au  prix  de  115  francs,  payables  35  fr.  à 
la  souscription  et  80  francs  à  la  répartition.  Cette  souscrip- 
tion sera  ouverte  les  14  et  15  novembre. 

La  Société  a  pour  objet  de  s'intéresser  dans  des  entreprises 
de  tramways,  de  chemins  de  fer  vicinaux  ou  dans  d'autres 
entreprises  de  transports  en  commun  et  d'éclairage,  dans  la 
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République  Argentine  et  spécialement  sur  le  territoire  de  la 
ville  de  Buenos-Ayres. 

La  Société  a  plus  particulièrement  pour  objet  d'acquérir, 
construire  et  exploiter  la  concession  de  tramways  électriques 
accordée  à  M.  Gaston  Roux  par  la  Ville  de  Buenos-Ayres,  le 
15  septembre  1899,  ladite  concession  sanctionnée  par  un  ac- 
cord avec  l'Intendant  municipal,  en  date  du  22  février  1900, 
modifiée  par  une  première  ordonnance  du  Conseil  délibérant 
du  11  juin  1901,  promulguée  par  l'Intendance  municipale  le 
24  juin  de  la  même  année,  et  par  une  seconde  ordonnance, 
e  la  Commission  municipale  du  25  mai  1905,  promulguée 
par  l'Intendance  municipale  le  29  du  même  mois. 

La  Société  Belrjo- Argentine  des  Tramways  de  Buenos- 
Ayres  a  acheté,  construira  et  exploitera  la  concession  de 
tramways  électriques  octroyée  à  M.  Roux  par  la  Ville  de 
Buenos-Ayres. 

Le  réseau  concédé  comporte  0  lignes  d'une  longueur 
de  101  kilomètres  environ,  dont  10  kilomètres  en  parcours 
commun  avec  d'autres  Compagnies  et  85  kilomètres  à  cons- 
truire. 

La  durée  de  la  concession  est  de  60  années. 


La  Fortune  mobilière  en  Belgique.  —  Le  Moniteur  des 
Intéféts  matériels  vient  do  publier  son  évaluation  trimes- 
trielle des  valeurs  mobilières  en  Belgique. 

Le  nombre  des  valeurs  cotées  était  de  991  en  janvier  1903, 
974  en  janvier  1904,  1.028  en  janvier  1935,  1.054  en  avril, 
1.059  en  juillet  et  1.075  à  la  lin  de  septembre.  Voici  les 
résultats  totaux  constatés  par  notre  confrère  : 

Valeur  totale  au  cours  de 

Janv.  190 i  Janv.  1905  Oct.1905 
(Milliers  de  francs) 

Fonds  d'Etat,  provinces  et 

villes   4.457.419  4.769.786  4.923.890 

Obligations,  actions  privilé- 
giées, actions  à  revenu  iixe  1.212.1/2  1.270.813  1.339.259 

Obligations  à  revenu  va- 
riable  23.061  33.326  62.769 

Banques,  assurances  et  en- 
treprises immobilières. . .  626.066  667.099  784.199 

Chemins  de  fer  et  canaux..  218.278  230.291  291.284 

Tramways  et  chemins  de  fer 

économiques   381.125  576.806  731.992 

Aciéries,  ateliers  de  cons 
truction,  fabriques  de  fer 

et  hauts  fourneaux   351.709  414.230  565.959 

Charbonnages   591.974  567.698  722.262 

Zinc,  plombs  et  mines   233.166  204. 372  327.765 

Glaceries  et  industries  ver- 
rières  45.519  51.327  74.175 

Distributions  d'eau    33.580  36.719  69.759 

Entreprises  de  gaz  et  d'éclai- 
rage  95.627  106.419  127.682 

Industries  textiles   36.519  39.194  44.625 

—  delaconstruction  52.271  58.379  59. 6^9 

—  diverses   237.171  312.950  459.200 

Ail'aires  étrangères   321.622  357.655  356.369 

Totaux   9.028.816   9.774.034  10.880.928 

Le  total  des  1.075  valeurs  enregistrées 
atteint    10.881  millions 

Si  on  retranche  les  introductions  à  la  cote 
et  les  augmentations  de  capital  faites  pen- 
dant le  trimestre,  déduction  faite  des  radia- 
tions, soit   187  — 

il  reste   10.694  millions 

qui,  mis  en  regard  des   10.278  — 

obtenus  pendant  Le  trimestre  précédent,  lais- 
sent une  différence  de   416  millions 


Cette  plus-value  de  410  millions  représente  \  0,0  du  total.' 
Une  telle  proportion  pour  une  période  de  trois  mois  est 
assurément  remarquable. 

En  ini  tiant  en  regard  pour  chaque  groupe  les  chiffres 
correspondants  au  1"  janvier  1905  et  les  chiffres  atteints 
actuellement,  en  ayant  soin  de  retrancher  de  ceux-ci  les 
introductions  nouvelles  et  les  augmentations  de  capital  et 


en  tenant  compte  des  radiations  de  la  cote,  on  obtient  Ie 
résultat  suivant  : 

l«r  janv.     30  sept.  Diffé- 
1905         1905  rences 

(En  milliers  de  francs) 

Fonds  d'Etats,  provinces  et 

villes   4.769.786   4.762.545  —  7.241 

Obligations,  actions  privilè- 
ge es,  actions  à  revenu  fixe  1.270.813   1.246.199  —  24.614 

Obligations  à  revenu  variable  32.326       33.504  -j-  1.178 

Banques,  assurances  et  en- 
treprises immobilières   667.009 

Chemins  de  fer  et  canaux. . .  250.5:91 

Tramways  et  chemins  de  fer 

économiques   576.806 

Aciéries,  ateliers  de  coustr., 
fabriques  de  fer  et  hauts 

fourneaux   414. 2S0 

Charbonnages   567.698 

Zinc,  plomb  et  mines   264.3/2 

Glaceries  et  industries  ver- 
rières  51.327 

Distributions  d'eau   36.7i9 

Entreprises  de  gaz  et  d'éclai- 
rage   106.  U9 

Industries  textiles   39.194 

—  delaconstruction  56.379 

—  diverses   312.950 

Actions  étrangères   357.655 

Totaux   9.773.074  10.417.980  +644.006 


747  905  +  80.896 
252.018  +  1.727 

662.457  +  85  651 


533.986  +119.756 
717. 096  +149.398 
323.675  +  62. £03 

72.218  +  20.891 
39.759  +   3  010 

128.872  +  £0.453 
45  831  +  6.637 
59.679  +  3.3C0 
432.867  +119.917 
356.369  +  1.286 


C'est  donc  à  644  millions,  ou  6.59  0/0,  que  se  chiffre  la 
plus-value  totale  des  trois  premiers  quarts  de  l'année.  Et  la 
hausse  a,  pour  ainsi  dire,  été  générale.  Trois  groupes  de 
valeurs  seulement  —  les  deux  premiers,  contenant  les  titres 
à  revenu  fixe,  ce  qui  est  caractéristique,  et  les  actions  étran- 
gères, ayant  subi  des  inlluences  diverses  —  accusent  un 
léger  recul.  Toutes  les  autres  rubriques  sont  en  majoration 
plus  ou  moins  importante,  atteignant  parfois  des  proportions 
énormes  et,  dit  notre  confrère,  peut-être  même  effrayantes. 


ESPAGNE 


LÀ  SITUATION 


Madrid,  le  6  novembre  1905. 

La  situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 
—  Le  conuuerce  extérieur. 

La  semaine  a  été  des  plus  calmes,  à  tous  les  points  de 
vue.  Le  Sénat  discute  l'Adresse  avec  toute  la  sérénité 
qui  convient  à  une  haute  Assemblée  et  la  Chambre  se 
chamaille  à  propos  des  validations  de  pouvoirs;  il  me 
semble  difficile  qu'elle  soit  installée  avant  la  fin  de  la 
semaine  et  des  discussions  importantes  devront  être 
reportées  à  l'année  prochaine,  ce  qui  ne  laissera  pas 
de  causer  quelques  embarras,  car  vous  savez  qu'indé- 
pendamment du  budget,  il  y  a  plnsieuos  autres  lois  à 
approuver  à  terme  fixe.  Une  d'elles,  et  non  la  moins 
délicate,  est  celle  du  tarif  douanier,  qui  donnera  lieu 
à  diverses  discussions.  Avant  même  que  les  débats 
aient  commencé,  on  sent  qu'il  y  aura  une  autre  pierre 
d'achoppement  dans  le  cas  où  le  nouveau  tarif  vou- 
drait toucher,  en  les  diminuant,  les  droits  surlebè- 
tail,  vivant  ou  abattu.  Les  éleveurs  du  nord-ouest  de 
la  Péninsule  se  sont  formés  déjà  en  Syndicat  pour 
combattre  toutes  facilités  d'import  ition  qui  pourraient 
être  accordées  au  bétail  venant  de  l'étranger,  en  l'es- 
pèce, des  républiques  sud-américaines.  Voilà  qui  ne 
va  pas  rendre  plus  commode  la  conclusion  des  traités 
de  commerce  avec  celte  région. 

La  liquidation  s'est  bien  passée;  il  n'y  a  eu  à  déplo- 
rer qu'une  seule  défaillance  qui  n'a  pas  eu  do  suites. 
L'argent  s'est  tenu  caché  jusqu'au  dernier  moment, 
niais  il  a  fini  par  se  montrer  et  le  report  qui  coûtait  na- 
guère 3~)  centimes  est  descendu  à  .5. 

La  nouvelle  que  l'émission  de  Bons  du  Trésor  était 
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couverte,  à  5  millions  ]>rès,  a  ranimé  les  haussiers,  qui 
supposent  que  les  capitaux  llottants  vont  reprendre  le 
chemin  de  la  Bourse  et  comme,  dans  quelques  jours,  on 
détache  un  coupon  sur  le  6'  0/0  Amortissable,  il  est  à 
croire  que  les  acheteurs  se  montreront  plus  empressés 
que  pendant  ces  derniers  temps.  D'autre  part,  la  place 
de  Barcelone  n'a  plus  la  même  orientation  et  ce  chan- 
gement a  contribué  de  son  côté  à  modifier  l'état  de  no- 
tre Marché.  Le  résultat  final  de  ces  variations  est  que 
le  4  0/0  qui  était  lundi  dernier  à  78  35  0/0,  s'est  élevé 
par  à-coups  à  78  75  0/0  samedi,  au  comptant,  et  à  79  0/0 
fin  couarnt  avec  bonne  tendance  :  veuillez  remarquer, 
qu'au  point  de  vue  des  professionnels,  l'amélioration 
du  Marché  est  mauvaise,  car  les  affaires  redeviennent 
calmes  comme  avant  et  qu'une  l'ois  toutes  les  positions 
liquidées,  elles  vont  être  réduites  de  nouveau  à  la  por- 
tion congrue.  Mais,  enfin,  il  ne  faut  pas  anticiper 
sur  l'avenir. 

La  Délie  o  0/0  s'est  raffermie  à  son  tour  et  cote 
99  0,  0. 

Aujourd'hui,  la  séance  s'est  distinguée  par  une  grande 
fermeté,  bien  qu'à  la  dernière  heure,  les  nouvelles  de 
Paris  et  de  Barcelone  aient  envoyé  des  cours  en  lé- 
ger recul  ;  mais  les  affaires  ont  été  des  plus  réduites. 

Le  marché  des  autres  valeurs  n'a  pas  été  très  bril- 
lant. Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne  cotent  424, 
427,  424  et  finissent  à  425:  Hypothécaires  d'Espagne, 
211  0/O;  Tabacs,  380,  388  et  385;  Espagnole  de  Crédit 
à  104  ;  Castilte  à  73  0/0;  Hispano  Americano  à  118; 
Sucriéres  préférence  de  67  à  66  0/0  et  à  67  ;  dito  Ordi 
noires  à  :J3  0  0;  Explosifs,  281  0/0;  Altos  Hornos  de 
Vizcaya,  22  0/0;  Ville  de  Madrid  4  0/0  Résultas  à  84  50 
pour  cent  ;  Expropriations  en  cl  Interior  à  9i  50  ;  le 
bruit  a  circulé  en  Bourse,  que  la  caution  à  déposer  par 
les  adjudicataires  de  la  construction  de  la  Gran  via  qui 
doit  transformer  une  partie  de  la  ville  sera  constituée 
en  obligations  de  l'emprunt  Erlanger  fournies  par  des 
maisons  de  notre  ville. 

Le  marché  des  valeurs  des  Sociétés  d'électricité  n'est 
pas  très  brillant  et  il  ne  donne  lieu  qu'à  de  rares  trans- 
actions. 

Le  nombre  des  souscripteurs  d'obligations  du  Trésor 
qui  ont  sollicité  le  remboursement  a  été  minime  et  le 
montant  n'a  pas  atteint  25  millions,  qui  ont  été  im- 
putés sur  le  compte  courant  du  Trésor  ;  le  solde,  qui 
reste,  ainsi  que  j'ai  déjà  expliqué,  sera  enlevé  rapide- 
ment ;  le  dernier  cours  a  été  de  99  75. 

Le  cours  du  change  a  perdu  une  partie  de  la  hausse 
de  la  semaine  précédente;  après  avoir  fermé  lundi  à 
28  65  0/0,  il  baissa  de  10  0,  pour  revenir  samedi  à 
28  05  0/0,  assez  demandé.  Bien  qu'il  soit  très  délicat 
de  jouer  le  rôle  le  prophète  en  cette  matière,  il  semble 
qu'une  partie  de  la  baisse  survenue  depuis  quelques 
mois  est  consolidée  et,  qu'à  moins  d'un  événement 
extraordinaire,  nous  ne  reverrons  pas  les  cours  de  34 
ou  35  0/0,  auxquels  nous  étions  habitués.  La  séance 
d'aujourd'hui  a  été  assez  calme  ;  les  demandes,  peu 
nombreuses,  ont  été  servies  sans  effort. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

16  oct.    23oct.   8Q  oct.     G  nov. 

4  0/0  Intérieur   78  40      73  4.")      78  35      78  95 

5  0/0  Amortissable   98  6-7      98  65      98  75      99  10 

Banque  d'Espagne   425  ..     421  . .     424  ..     425  .. 

—     Hypothécaire...     209    208   

Gomp.  Ferm.  des  Tabacs     387  ..     386  . .     386  ..     385  50 

Chèque  sur  Paris   28  15       ....      28  63      28  05 

—  Londres ...  32  18  ...  32  . .  32  16 
Oédules  hypothéc.  4  0/0.     100  50     100  95     100  95     101  10 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  relevons  les 
variations  suivantes:  —  argent,  4  millions  ;  —  es- 
comptes commerciaux,  2  ;  —  avances  et  crédits,  7  ;  -j- 
circulation,  3.3. 


et 


Recettes    des   Chemins    de   fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  it  octobre  {Ai  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1901 

1905 

Nord  del'Espagne: 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Ancien  réseau..  ■ 

2.070 

55.791 

018 

56 

245.500 

55.111-634 

54.938.515 

Asturies,  Galice. 

184 

10.582 

6X11 

n 

056. 2!.  0 

17  202.122 

lï  029.838 

Valence  à  Utiel . 

88 

657 

6111 

761  718 

877.412 

799.230 

104 

1.071 

493 

î 

109  090 

1.141. 830 

1.296.0W 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

112 

2.212 

350 

2 

270  529 

2  158-286 

2.207.669 

Almansa  Valence 

499 

Il .315 

784 

lî 

607.773 

11  891. 231 

11.  3*i. 563 

Total  Nord  de  i'Esp.. 

3.657 

87.530 

893 

89 

G5C860 

89. 371  918 

87.686.807 

1.067 

17. 80* 

123 

n 

295-18'. 

17  937. li\ 

17.087.119 

Madrid-Saragosse 

Barcel .  -France . 

3.650 

80  903 

208 

84 

745.972 

82.423.344 

81. 477. 950 

Sud  de  l'Espagne. 

302 

3.030 

778 

3 

473.(61 

3  616. 674 

3  887.319 

Le  Commerce  extérieur  de  l'Espagne  en  1904  >xuitc). 
—  Les  pays  avec  lesquels  l'Espagne  a  entretenu  les  rapports 
commerciaux  les  plus  suivis  ont  été,  à  l'importation  : 

(En  millions  de  pesetas) 


Allemagne 
Argentine  . 
Belgique.. . 
Elats-Unis 
France  


92 
27 
34 
102 
132 


Grande-Bretagne   172 

Italie   25 

Portugal   38 

Russie   53 

Poss.  anglaises  en  Asie.  56 


En  ce  qui  concerne  plus  spécialement  le  commerce  avec  la 
France,  il  y  a  une  diminution  de  15  millions  sur  le  chiffre  de 
1903  ;  les  importations  des  Etats-Unis  ont  diminué  de  16  mil- 
lions et  celles  de  la  Grande-Bretagne  de  11  millions. 

En  ce  qui  concerne  les  Etats-Unis,  cette  diminution  s'ex- 
plique par  le  ralentissement  des  achats  de  coton,  mi-partie  à 
cause  de  l'élévation  du  prix  de  celui-ci,  mi-partie  à  cause  de 
la  crise  industrielle  dont  souffre  l'Espagne  ;  il  en  est  de  même 
pour  la  diminution  des  achats  en  France  et  en  Angleterre  ; 
faisons  remarquer  que  les  importations  d'origine  allemande 
n'ont  diminué  que  très  peu  :  1.6  million. 

A  l'exportation,  nous  trouvons  que  les  principaux  ache- 
teurs de  produits  espagnols  ont  été  : 

(En  millions  de  pesetas) 


Allemagne 
Belgique. . . 

Cuba  

Etats-Unis. 
France  


27 
80 
27 
189 


Grande-Bretagne. 

Hollande  

Italie   

Portugal  


308 
48 
39 
35 


Les  exportations  vers  l'Allemagne  ont  augmenté  de  4  mil- 
lions; celles  vers  la  Grande-Bretagne  ont  diminué  de  6  mil- 
lions et  vers  la  France  de  3  million-  ;  il  est  probable  qu'une 
partie  au  moins  de  ces  diminutions  proviennent  d'envois  faits 
directement  par  l'Espagne  au  lieu  d'utiliser,  comme  avant,  le 
transit  français  ou  anglais. 

Le  commerce  avec  la  France  et  avec  l'Angleterre  est  tou- 
jours celui  qui  occupe  le  premier  rang  parmi  les  transac- 
tions espagnoles  ;  mais,  en  ce  qui  concerne  la  France,  le 
présent  n'est  guère  encourageant  et  mérite  qu'on  accorde  une 
grande  attention  à  cette  affaire,  car  en  dépit  do  tous  les 
cil' iris,  le  chiffre  des  achats  réciproques  tend  à  diminuer 
d'année  en  année,  surtout  au  bénéfice  de  l'Allemagne,  dont  la 
colonie  devient  chaque  jour  plus  nombreuse,  plus  puissante 
et  pius  appuyée.  La  France  ne  peut  entrer  en  lutte  avec 
l'Angleterre  dont  le  commerce  avec  l'Espagne  comprend  une 
énorme  proportion  de  minerais,  mais  elle  devrait  pouvoir 
lutter  avec  f'Allemagne,  qui  augmente  constamment  son 
chiffre  d'affaires  dans  la  Péninsule,  pour  des  articles  que  la 
France  doit  pouvoir  fournir.  Ainsi,  pour  les  machines  et 
autres  produits  compris  dans  la  onzième  classe  du  tarif,  l'Al- 
lemagne a  importé  en  Espagne,  en  1904  ,  29  millions  et  la 
Franco  13  millions.  En  drogues  et  en  produits  chimiques,  la 
France  a  importé  21  millions,  mais  l'Allemagne  en  a  placé 
14  et  travaille  avec  acharnement  pour  augmenter  sa  clien- 
tèle. 
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Le  Commerce  extérieur.  —  Voici  comment  se  décompose 
le  commerce  extérieur  pendant  les  neuf  premiers  mois  des 
années  1903,  1904  et  1905  : 


Importations 

1903             1904  1905 

(En  pesetas) 

Matières  premières...  331.921.975  306.817.364  314.634.155 

Articles  fabriqués....  196.462.528    172.994.767  162.321.682 

Produits  alimentaires.    88.040.455   118.561.301  261.541.370 

"616.426.958   598.373.432  738.497.207 

Or                                   204.385         177.960  334.600 

Argent                           7. 111.655      8.906.122  6.798.480 

623.742.998  607.457.514  745.630.287 
Exportations 

Matières  premières...  252.915.482  246.514.843  275.344.435 

Articles  fabriqués  ....  117.343.611    124.814.238  135.072.501 

Produits  alimentaires.  221.800.925   232.368.421  198.795.740 

592.0G0.018   603.697.502  609.212.676 

Or                                   123.230          35.280  81.120 

Argent                          14.348.372     19.980.651  10.177.766 


606.531.620  623.713.433  619.47^562 


Coin  rier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  9  novembre  1905. 
Le  marché  est  des  plus  faibles.  Les  affaires  sont  à  peu 
près  nulles.  Le  change  sur  Paris  s'améliore  de  nouveau  et 
se  traite  à  27  97;  'L'Intérieure  clôture  à  79  10. 


ROUMANIE 


Situation  du  Trésor  public.  —  La  Direction  de  la  comp- 
tabilité générale  de  l'Etat  a  publié  la  situation  du  Trésor 
public  au  31  août  1905. 

En  examinant  ce  document,  on  voit  que  les  encaissements 
au  compte  de  l'exercice  1904-1905  se  sont  élevés,  pendant  ces 
17  mois,  au  chiffre  de  224.336.311  fr.  94,  contre  243  millions 
474.250  fr.  31  à  l'époque  correspondante  de  l'exercice  1903- 

1904,  ce  qui  donne  une  différence  en  moins  de  19.610.900  fr.  86. 
Par  rapport  aux  évaluations  budgétaires  de  l'exercice  1904- 

1905,  fixées  au  chiffre  de  234.947.212  fr.  80,  la  moins-value 
des  encaissements  est  de  10.610.900  fr.  86.  Ce  manque  a  tou- 
tefois été  couvert  par  les  encaissements  effectués  en  sep- 
tembre, de  sorte  que  cet  exercice  budgétaire,  qui  menaçait 
de  laisser  un  déficit,  s'est  clôturé  au  30  septembre  avec  un 
excédent  de  6.474.393  fr.  43. 

Passons  à  l'exercice  en  cours  1905-1906.  Les  encaissements 
des  cinq  premiers  mois  de  cet  exercice  ont  atteint  le  chiffre 
de  92.607.369  fr.  83,  inférieur  de  2.212.418  fr.  85  à  ceux  de 
l'époque  correspondante  de  l'exercice  antérieur.  Toutefois, 
cette  différence  n'existe  que  dans  la  comptabilité,  car  elle 
résulte  du  relard  des  versements  des  chemins  de  fer,  alors 
que  toutes  les  autres  branches  de  revenus  sont  en  augmen- 
tation. 

Les  paiements  effectués  par  le  Trésor  au  cours  des  cinq 
premiers  mois  de  l'exercice  1905-1906  représentent  75  mil- 
lions 326.765  fr.  73,  ce  qui,  par  rapport  à  l'époque  correspon- 
dante de  l'exercice  1904-1905,  présente  19.008.811  fr.  en  moins, 
mais  ce  chiffre  n'est  pas  une  économie,  car  il  n'est  que  le 
résultat  du  retard  des  reports  des  comptes  des  paiements 
faits  à  l'étranger  pour  le  service  de  la  Dette  publique. 

En  résumé,  la  situation  des  encaissements  et  des  paiements 
du  compte  de  l'exercice  1905T906,  du  1"  avril  au  31  août,  se 
présente  comme  suit  : 

En  francs 

Encaissements  des  revenus  budgétaires...     92.607.369  83 
—  effectués  au  cours  des  an- 


nées écoulées  au  compte  de  l'exercice  en 

cours   1.685.953  75 

Revenus  extraordinaires  non  prévus  au 
budget   13.936.585  31 


Total  des  encaissements   108.229.908  8!) 

A  déduire  les  paiements  effectués   75.326.765  75 

Excédent  d'encaissement  au  31  août  1905..     82.908.148  14 


'Le  compte  budgétaire  du  fonds  communal  montre  que  les 
encaissements  des  cinq  premiers  mois  de  l'exercice  en  cours 
sont  de  9.544.095  francs,  contre  9.583.024  francs  à  l'époque 
correspondante  de  l'exercice  1904-1905. 


Statistique  agricole.  —  Gomme  toujours,  à  cette  époque, 
écrit  le  Curiend  Financiar,  le  Service  de  la  statistique  géné- 
rale au  Ministère  de  l'Agriculture,  du  Commerce,  de  l'Indus- 
trie et  des  Domaines  a  publié  les  données  complètes  relatives 
à  l'étendue  descultures  de  l'automne  1904  et  du  printemps  1905. 

Il  ressort  de  l'examen  des  tableaux  que  nous  a«vons  sous 
les  yeux  que  le  nombre  des  exploitations  agricoles  s'est  élevé 
dans  tous  le  pays  à  1.020.607,  dont  320.612  dans  les  districts 
formant  le  4"  groupe  des  plaines  du  Danube;  312.869  dans 
les  districts  du  3e  groupe  des  Garpathes  delà  Munténie  ; 
233.724  dans  le  l"  groupe  des  plaines  du  Siret  et  du  Pruth  ; 
114.181  dans  le  groupe  des  Garpathes  et  de  la  Moldavie  et 
38  410  dans  le  5e  groupe  de  la  Dobrogea.  Du  total  de  ces 
exploitations,  1.010.278  ont  une  étendue  moindre  de  100  hec- 
tares et  4.229  seulement  dépassent  ce  chiffre. 

Parmi  ces  dernières,  1.753  sont  cultivées  par  leurs  proprié- 
taires, 330  par  les  propriétaires  et  les  fermiers  et  2.246  par 
les  seuls  fermiers. 

Les  propriétés  moindres  de  100  hectares  sont  cultivées  par 
541.005  propriétaires,  333.482  propriétaires  et  fermiers,  103.939 
fermiers  de  la  localité  et  37.852  fermiers  venus  d'autre  part. 

L'étendue  totale  des  cultures  et  ensemencements  a  été  de 
6.129.099  hectares,  soit  220.519  hectares  de  plus  qu'en  1904. 
Reportée  à  la  superficie  du  pays  de  13.135.300  hectares, 
d'après  le  Crédit  Foncier  rural,  l'étendue  des  cultures  de  1905 
représente  une  proportion  de  46.66  0/0. 

Les  principales  sortes  de  cultures  ont  occupé  les  étendues 
suivantes  en  1905,  comparativement  à  190"4  : 

1905  1904 


(En  hectares) 


Blé  

1.958. 250 

1.721.824 

161.199 

133.918 

528.758 

534.218 

372  730 

425.720 

1.975.761 

2.093.015 

Millet  

39.594 

76.576 

Colza  

251.465 

18.342 

33.473 

65.770 

22.425 

40.431 

13.369 

12  457 

10.880 

12.048 

12.029 

8.911 

Par  catégories  de  plantes,  l'es  cultures,  en  1905,  se  répar- 
tissent ainsi  :  céréales,  5.037.486  hectares  ou  81.19  0/0  du 
total  des  cultures  ;  textiles  et  oléagineux,  289.824  hectares 
ou  4.73  0/0  ;  légumineux  et  tubercules,  40.074  hectares  ou 
0.76  0/0;  plantes  industrielles,  20.400  hectares  ou  0.33  0/0; 
jardins,  26.304  hectares  ou  0.43  0/0;  prairies  artificielles, 
55.469  hectares  ou  0.92  0/0;  prairies  naturelles,  491.126 
hectares  ou  8.01  0/0. 

L'étendue  des  vignes  est  tombée  de  102.581  hectares  en  1904 
à  89.890  hectares  en  1905.  On  y  compte  :  70.700  hectares  de 
vignes  anciennes,  6.962  hectares  reconstitués  par  des  vignes 
roumaines  et  6.228  hectares  par  des  vignes  américaines. 

Les  vergers  do  pruniers  ont  une  étendue  de  71.917  hectares 
contre  70.696  en  1004. 

Cette  année  a  été  particulièrement  favorable  pour  toutes 
les  cultures  d'hiver  ;  le  blé  et  le  colza  ont  donné  une  récolte 
extraordinaire  :  le  blé,  avec  12.065.740  hectolitres  au-dessus 
de  la  moyenne  de  la  production  des  cinq  dernières  anuées, 
et  le  colza,  avec  2.803.247  hectolitres  contre  1.356.252. 

En  ce  qui  concerne  la  récolte  du  mais,  les  données  provi- 
soires recueillies  par  le  Ministère  des  domaines  permettent 
de  l'évaluer  à  23.000.000  d'hectolitres  pour  une  surface  ense- 
mencée de  1.057. 701  hectares,  soit  11.6  hectolitres  à  L'hectare, 
do  sorte  que  les  besoins  de  la  consommation  intérieure  seront 
complètement  couverts,  et  qu'il  restera  encore  nue  quantité 
disponible  peur  L'exportation. 

Néanmoins,  la  mesure  interdisant  L'exportation  du  maïs 
sera  maintenue  jusqu'à  La  fin  de  L'année,  lorsqu'on  connaîtra 

les  résultats  définitifs  de  La  récolte. 
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AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

La  Navigation  en  1904.  —  Voici,  par  nationalité,  Le 

nombre  de  navires  ayaut  fréquenté  les  ports  brésiliens  en 
1934,  avec  les  chiffres  comparatifs  pour  1903  : 

Nombre  de  navires  Tonnage 

Pavillons          1903       1904  1903  1904 
Entrées 

Brésilien                 12.260     13.452  4.171.906  4.539.544 

Anglais                   1  6-8      1.792  3.423.411  3. 661. 010 

Allemand                   701         737  1.783.216  1.730.3(5 

Français                    349         392  722.262  629  5:6 

Argentin                    264         316  95.752  147.189 

Italien                       165         168  331.868  363  301 

Norvégien                  142        141  87.825  110.  f  07 

Austro- Hongrois       108         110  171.874  184.231 

Divers.".                    328         299  300.184  263.830 

Total              16.068     17.407  11.088.298  11.872.563 

Sorties 

Brésilien                12.378     13.444  4.476.195  4.534.541 

Anglais...              1.69t.      1.790  3.434.554  3.6t0.990 

Allemand                   764         747  1.801.712  1.729.616 

Français                    350         391  723.287  829.654 

Argentin                    264         314  95.038  139.017 

Italien....                 164         165  381.456  362.809 

Norvégien                  146         136  91.045  106.937 

Austro- Hongrois       110         110  168.038  183.678 

Divers                       341         295  300.215  261.737 

Total              16.213     17.3W2  11.421.540  11.858.979 


ÉTATS-UNIS 

Chemins  américains.  —  Dans  leur  ensemble,  les  recettes 
restent  satisfaisantes.  Ainsi,  dans  une  statistique  prélimi- 
naire du  Financial  Ckronicle,  le  produit  brut  de  55  ligues, 
présentant  un  développement  total  de  80.859  milles,  s'est 
élevé  en  septembre  à  61  1/2  millions  de  dollars,  dépassant 
de  3  1/2  millions  de  dollars,  ou  de  6.030/0,  le  chiffre  du  même 
mois  de  1904.  Toutes  les  Compagnies  n'ont  cependant  pas  vu 
progresser  leurs  recettes  dans  la  même  proportion,  et  l'on 
constate  dans  le  mouvement  des  revenus  une  irrégularité 
qu'expliquent  certaines  causes  spéciales  et  passagères.  Ainsi 
l'absence  d'un  trafic  extraordinaire,  comme  celui  amené  en 
1904  par  l'Exposition  de  Saint-Louis,  et  l'apparition  de  la 
lièvre  jaune  dans  le  Sud  ont  apporté,  le  mois  dernier,  une 
diminution  de  receties  de  446.850  dollars  au  Wabash,  de 
436.000  dollars  au  Missouri-Pacific  et  de  433.411  dollars  à 
l'Illinois.  Par  contre,  l'abondance  des  récoltes  et  les  exigences 
du  commerce  et  de  l'industrie  ont  valu  une  augmentation 
de  plus  d'un  million  de  dollars  au  Great-Northern,  de  1  mil- 
lion 141.000  dollars  au  Northern-Pacific  et  de  855.757  dollars 
au  New-York  Central. 

Pour  les  neuf  premiers  mois  de  1905,  le  produit  des  55  lignes 
en  question  s'élève  à  484  1/2  millions  de  dollars,  ce  qui 
marque  un  progrés  de  82.339.000  dollars  ou  de  7.15  0/0,  com- 
parativement au  rendement  de  la  période  correspondante  de 
l'année  dernière. 


Le  Marché  Financier  de  IVew-York 


Le  Trust  de  1  Acier  aux  États-Unis.  —  Le  bénéfice  net 
du  Trust  de  l'Acier  aux  Etats-Unis  s'est  élevé  pour  le  3e  tri- 
mestre à  31.241.000  dollars,  en  augmentation  de  12.467.000 
dollars  sur  la  période  correspondante  de  1904.  Les  actions  de 
préférence  reçoivent  leur  dividende  régulier  de  1  3/4  0/0.  Il 
est  porté  au  compte  amortissement  et  dépréciation  du  mobi- 
lier 7.326.000  dollars,  soit  3.108.000  de  plus  qu'en  1904;  en 
outre,  il  a  été-  prélevé  sur  les  bénéfices  4.000.000  de  dollars 
pour  les  nouvelles  constructions  et  2.500.000  dollars  pour 
d'autres  dépenses.  Les  bénéfices  des  trois  premiers  trimestres 
s'élèvent  à  85  millions  de  dollars  et  l'on  estime  que  ceux  du 
4«  trimestre  atteindront  32  millions.  Les  commandes  en  main 
le  30  septembre  s'élevaient  à  5.865.377  tonnes,  soit  à  2.837.941 
de  plus  qu'à  la  même  époque  de  1904. 


New-York,  8  novembre  1905. 

Le  rapport  final  du  Bureau  des  Assurances  de  l'Etat  de 
New-York  sur  les  affaires  de  l'Equitable  des  Etats-Unis, 
réduit  de  25  millions  de  francs,  le  chiffre  auquel  la  Compa- 
gnie estimerait  la  valeur  de  ses  propriétés  immobilières.  Il 
supprime  également  do  l'actif  une  trentaine  de  millions  de 
francs  que  cette  Compagnie  y  faisait  figurer  sous  la  rubri- 
que :  «  Avances  faites  aux  agents  ».  Il  aboutit  à  établir  en 
dollars,  de  la  façon  suivante,  la  situation  de  la  Compagnie 
au  30  juin  1905  :  actif,  406.073.000  dollars;  passif,  344  mil- 
lions 64.000  dollars  ;  réserve,  62.009.000  dollars. 

Les  élections  aux  Etats  ont  eu  lieu  hier,  à  cette  occasion 
Wall  Street  était  fermé.  A  New-York,  M.  Mac  Clellan  est 
réélu  avec  une  assez  forte  majorité. 

Aujourd'hui,  le  marché  est  très  calme,  les  affaires  sont 
peu  nombreuses. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  104  3/4. 

Les  valeurs  de  chemins  de  fer  sont  fermes  et  bien  tenues. 
Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison,  87  ./.;  Miiwaulcee,  176  3/8;  Erie,  48  ./.; 
Reading,  140  ./.;  Canadian  Pacific,  172  ./.  ;  Illinois  Cen- 
tral, 176  ./.  ;  Louisville,  148  3/4  ;  Central,  224  ./.  ;  Union 
Pacific,  130  3/4.  / 


MEXIQUE 


Les  Banques  au  Mexique.  —  Le  bilan  des  cinq  princi- 
pales Banques  de  Mexico,  au  30  septembre  dernier,  compara- 
tivement avec  celui  du  31  août,  vient  d'être  publié.  En  voici 
quelques  extraits  : 

Existences  au  30  sept.  Existences  au  31  août 


Banques 


Espèces       Billets  Espèces 


Nationale....  27.005.904 

De  Londres..  15.312.919 

Centrale   1.368.423 

Internat18  Hy- 
pothécaire..  344.131 
Agricole   32.836 


(En  piastres) 


1.634.506 
2.776.841 
2.447.580 

199.375 


29.112.570 
15.318.008 
1.364.068 

281.787 
31.629 


Billets 


2.110.281 

1.599.768 
2.280.293 

253.810 


Totaux 


44.064.213   7.058.302   46.108.062  6.244.157 


Il  ressort  de  ces  chiffres  que  le  30  septembre,  les  existences 
en  espèces  ont  été  inférieures  de  2.043.849  piastres  07  à  celles 
du  mois  précédent.  Par  contre,  les  existences  en  billets  ont 
augmenté  de  814.145  piastres. 

Les  existences  totales  (espèces  et  billets  réunis'  aux  deux 
deux  dates  précitées,  ont  été  comme  suit  : 

Banques  30  septembre      31  août 


Nationale  

De  Londres  

Centrale  

Internat1*  Hypothécaire... 
Agricole  

Totaux  


(En  piastres) 


28.640.410 
18.089.760 
3.816.003 
543.503 
32.836 


31.222.851 
16.917.776 

3.644.366 
535.597 
31.629 


51.122.515  52.352.219 


Soit,  pour  la  Banque  Nationale,  une  diminution  de  2  mil- 
lions 582.441  piast.  ;  pour  la  Banque  de  Londres  une  aug- 
mentation de  1.171.084  p.  12;  pour  la  Banque  Centrale,  une 
augmentation  de  171.613  p.  74:  pour  la  Banque  Interna- 
tionale et  Hypothécaire  une  augmentation  de  7.909  p.  41  et 
pour  la  Banque  Agricole  et  Hypothécaire  une  augmentation 
de  1.206  p.  66.  Au  total,  les  existences  ont  diminué,  au  30 
septembre,  de  1.229.704  p.  07  par  rapport  à  celles  au  31  août. 

Circulation  des  billets 
Banques  30  septembre      31  août 


Nationale  

De  Londres   

Totaux. 


(En  piastres) 
25.572.486  24.982.049 
19.511.183      18  796.053 


45.083.669  43.778.102 


606 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Asie 


Soit  une  augmentation  do  1. Soi. 567  piast.,  dont  590.437  p. 
pour  la  Bénque  Nationale  et  715.130  pour  la  Banque  de 
Londres. 

Circulation  des  bons  de  la  Banque  Centrale  :  3.384.200  p. 
au  30  septembre  contre  3.362.700  p.  au  31  août.  Augmenta- 
tion :  21.500  piast. 

Circulation  des  bons  de  la  Banque  Internationale  et  Hypo- 
thécaire :  11.066.500  p.  au  30  septembre  contre  10.982.800  p. 
au  31  août.  Augmentation  :  83.700  piast. 

Circulation  des  bons  de  la  Banque  Agricole  et  Hypothé- 
caire :  989.500  p.  au  30  septembre  et  au  31  août. 

Piastres 

Au  total,  la  circulation  fiduciaire  s'est  élevée, 

au  30  septembre,  à   60.493.869 

contre,  au  31  août   59.083.102 

Soit  une  augmentation  de   1  410.767 


ASIE 


JAPON 

La  Situation  financière  du  Japon  {Suite  et  fin)  (1).  — 
Ces  exemples  indiquent  que  les  faits  économiques  se  pro- 
duisent chez  ce  peuple  dans  des  conditions  spéciales  et  qu'il 
ne  faut  pas  en  tirer  les  conclusions  qui  découleraient  naturel- 
lement des  mêmes  indices  dans  d'autres  milieux.  Ainsi,  l'im- 
portance des  olfres  qui  ont  répondu  aux  appels  de  fonds 
de  l'Etat  n'est  pas  proportionnée  à  celle  des  réserves  qui 
existent  dans  la  population.  La  quantité  de  numéraire  répan- 
due dans  le  pays  est  en  réalité  très  faible,  et  comme  les 
Japonais  sont  tributaires  de  l'étranger  pour  leur  entretien, 
il  suffit  d'une  mauvaise  récolte  pour  que  leur  réserve  quitte 
le  pays. 

Si  ies  dépenses  d'ordre  militaire  bénéficiaient  pour  la  pres- 
que totalité  à  l'industrie  indigène,  comme  c'est  le  cas  en 
France,  les  emprunts  extérieurs  permettraient  au  Japon  de 
satisfaire  assez  facilement  aux  exigences  de  l'entrepiise  :  le 
produit  de  tous  les  emprunts  de  cet  ordre  effectués  jusqu'à 
présent  est  retourné  au  peuple  sous  forme  de  commandes. 
Mais,  malheureusement  pour  lui,  l'État  japonais  a  pour 
créancier  l'Étranger.  Au  cours  de  l'année  1904,  il  n'est  pour 
ainsi  dire  pas  arrivé  un  navire  d'Angleterre  ou  d'Amérique 
qui  ne  contînt  des  fournitures  de  guerre. 

Et  lorsqu'il  s'agit  de  canons  ou  de  torpilles,  les  créances 
s'élèvent  vile.  Or,  pour  ces  fournisseurs  étrangers,  l'abon- 
dante monnaie  fiduciaire  du  Japon  ne  lui  sert  de  rien  ;  et 
comme  sa  réserve  en  or  est  fort  restreinte,  il  est  tenu  d'em- 
prunter dans  ces  mêmes  pays  étrangers  le  numéraire  qui  lui 
manque  pour  effectuer  ses  paiements.  L'exode  persistant  de 
l'or  et  la  nécessité,  pour  s'en  procurer  de  nouveau  de  donner 
des  gages  et  de  subir  des  conditions  onéreuses,  tel  est  le  gros 
danger  que  la  prolongation  de  la  guerre  faisait  courir  au 
Japon. 

Un  Allemand  qui  dirige  un  journal  hebdomadaire  de  Yoko- 
hama, The  Eastern  World,  a  étudié  avec  beaucoup  de  con- 
science le  problème  financier  qui  se  pose  pour  le  Japon.  Ses 
conclusions  peuvent  parfois  paraître  discutables,  mais  il  a 
rassemblé  et  présenté  dans  un  ordre  clair  des  chiffres  exacts. 

Voici,  d'après  ses  publications,  le  montant  de  l'or  qu'a 
renfermé  le  Trésor  au  cours  de  l'année  1904  : 

Yens 

Reliquat  de  la  Banque  du  Japon  au  31  décembre 

1903    112.000.000 

Fonds  de  reserve   50.0C0.000 

Premier  emprunt  étranger  (10.000.000  de  liv.  st.)  88.000.000 
Deuxième          -           (12.000.000  de  liv.  st.)   104. 000. 000 
Produit  des  mines  d'or  et  souscriptions  volon- 
taires  6.000.000 

Total....   360.000.000 


Pendant  la  même  période,  les  paiements  efibetués  en  or 
(\j  Voir  l'Economiste  Européen,  n*  721. 


ont  absorbé  à  peu  près  200  millions  de  yens,  ce  qui  donnait 
comme  reliquat  au  1"  décembre  dernier  160  millions.  En 
estimant  à  un  million  de  yens  par  jour  le  coût  de  la  guerre, 
celle-ci  n'aurait  pu  être  soutenue  que  jusqu'au  1"  mai  1905, 
si  un  troisième  emprunt  étranger  n'était  Tenu  apporter  au 
Gouvernement  des  ressources  nouvelles.  Cet  exemple  indique 
la  dépendance  à  l'égard  des  financiers  que  les  circonstances 
actuelles  imposent  au  Japon. 

Pour  faire  face  à  ces  dépenses  exceptionnelles  le  Gouverne- 
ment japonais  a  eu  recours,  en  1904,  aux  procédés  suivants: 

A.  Emprunts  intérieurs; 

B.  Emprunts  extérieurs: 
Augmentation  des  impôts  existants  ; 

1).  Création  de  droits  de  consommation  ; 
E.  Création  de  monopoles  d'Etat. 

A.  Emimints  intérieurs.  —  Sous  forme  d'émission  de 
bons  du  Trésor.  Le  tableau  suivant  indique  les  principaux 

caractères  de  chacun  de.  ces  emprunts  : 

„   .  Taux  Période 

d'émis-   In-      de  ré- 
gion        Date  Montant      sion    térêt  demption 


1  Février  1904. 

2  Mai        —  . 

3  Novemb  —  . 

4  Mars  1905... 


Yen 
100.000.000 
Khi. m  10.000 
NO. 000. 000 
100.  (X 10. 000 


95  5  5  ans 
95  5  7  ans 
92  ô  7  ans 
90       G        7  ans 

(de  septem- 
bre 1905.) 

Ces  emprunts  ont  été  couverts  respectivement  452,  322,  246 
et  490  fois. 


B.  Emprunts  extérieurs. 
Londres  et  de  New- York  : 


Montant 


—  Emis  sur  les  marchés  de 


Période 

de  Taux 
rédemp-  d'émis- 

tion    Taux  sion 


Gage 


Mille  Mille 
liv.  st.  yen 

1  Mai  1904.    10.000  =  100.000   7  ans 

2  Novembre   12 . 000  =  117 . 156   7  ans 

3  Mars  1905   30.000  =  292.890  20  ans 


6% 


Liv.  st. 

93  % 
90  % 
90% 


Douanes 

Monopole 
du  tabac 


Loi  des  finances  spéciale 


C.  Augmentation  d'impôts.  — 
extraordinaire  du  31  mars  1904. 

Impôts  fonciers,  patentes,  revenu,  saké,  consommation  du 
sucre,  shôyu,  enregistrement,  opérations  de  Bourse,  permis  de 
chasse,  étendue  des  mines,  droits  d'importation,  timbre,  etc.  (1). 

D.  Création  de  droits.  —  Droits  de  consommation  :  1)  sur 
les  tissus  de  laine  (laine  pure  mélangée,  quelle  que  soit  la 
quantité  de  laine)  T5  0/0  ad  valorem  ;  2)  sur  le  pétrole, 
3  sen  2  par  gallon. 

E.  Monopoles.  —  Monopoles  du  tabac  et  du  sel. 

Celles  de  ces  mesures  qui  affectent  pnrticulièrement  les 
jtrangers  établis  au  Japon,  et  par  conséquent  le  commerce 
extérieur,  sont  les  majorations  de  7  dixièmes  du  droit  sur  les 
patentes  et  sur  le  revenu;  la  majoration  des  droits  d'impor- 
tation (tissus  de  soie,  majoration  do  10  0/0  et  pour  certains 
tissus  de  20  0/0,  pétrole,  mélasses,  sirops,  20  0/0;  sucre, 
25  0/0  :  vins  et  spiritueux  au-dessus  de  50°,  1  sen  pour  30  li- 
tres, etc.),  enfin  le  droit  de  consommation  de  15  0/0  sur  les 
tissus  de  laine  qui  a  atteint  la  France  dans  son  principal  pro- 
duit d'importation,  la  mousseline  de  laine  et  sur  le  pétrole. 
LofoligâMon  d'acquiller  ce  droit  de  consommation  Imposée 
aux  étrangers  est  du  reste  discutable  étant  donné  son 
caractère  de  taxe  de  guerre  extraordinaire,  et  les  termes  des 
traités. 

Quant  au  monopole  des  tabacs,  il  a  mis  fin  aux  importantes 
all'aires  de  quelques  citoyens  américains,  mais  le  Gouverne- 
ment japonais  leur  a  permis  de  les  liquider  dans  des  condi- 
tions très  avantageuses. 


(1)  La  loi  des  Finances  du  1er  janvier  1905  a  renchéri  con- 
sidérablement sur  celle  du  31  mars  1904  :  certaines  de  ses 
dispositions  exerceront  une  grosse  influence  sur  l'état  écono- 
mique du  pays,  par  exemple  le  droit  d'impoitation  de  15  O'O 
sur  le  riz. 
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La  Main-d'œuvre  Chinoise  au  Transvaal 


Ainsi  que  nous  l'avions  annoncé  il  y  a  huit  jours,  M.  Lyt- 
telton,  ministre  dos  Colonies  de  la  Grande-Bretagne  a  pro- 
noncé jeudi,  2  novembre,  à  Leamington,  devant  ses  électeurs, 
un  discours  sur  remploi  de  la  main-d'œuvic  danoise  au  Sud 
de  l'Afrique,  discours  qui  est  une  réponse  aux  assertions  du 
parti  opposé  au  Ministère  anglais  actuel. 

Après  avoir  rappelé  les  sacrifices  consentis  par  I"  Angleterre 
pour  la  guerre,  M.  Lyttelton  a  appuyé  sur  les  difficultés  ren- 
contrées par  l'industrie  minière,  aussitôt  après  le  rétablisse- 
ment de  la  paix,  pour  se  procurer  la  main-d'œuvre  indigène 
qui  lui  était  nécessaire  pour  continuer  et  accélérer  l'exploita- 
tion des  richesses  contenues  dans  le  sous-sol  du  Transvaal.  Il 
a  donc  fallu  songer  à  compléter  cette  main-d'œuvre  indigène 
devenue  insuffisante,  à  l'aide  d'une  autre  main-d'œuvre  abon- 
dante, et  le  choix  s'est  porté  sur  les  ouvriers  chinois, 

«  L'opposition,  dit  M.  Lyttelton,  a  souvent  prétendu  que  le 
Gouvernement  de  Sa  Majesté  avait  imposé  les  Chinois  au 
Transvaal.  On  répète  souvent  que.  «  nous  »  avons  introduit 
la  main-d'œuvre  chinoise  clans  ce  pays.  Le  fait  n'est  pas 
exact.  Le  Transvaal  lui-même  a  voté  la  loi.  Le  Gouvernement 
de  Sa  Majesté  devait-il  lui  opposer  un  veto?  Telle  était  la 
question.  Quelle  eût  été  notre  situation  si  nous  avions  refusé 
de  sanctionner  l'entrée  des  Chinois  à  peu  près  dans  les  mêmes 
conditions  que  les  noirs,  avec  seulement  cette  différence  (qui 
n'était  pas  une  question  de  principe)  que  les  Chinois  venaient 
de  loin  par  mer,  tandis  que  les  noirs  venaient  de  loin  par 
terre  ? 

«  Beaucoup  pensent  que  cette  occasion  d'être  employés  est, 
pour  ces  hommes,  une  source  de  bonheur  et  de  fortune  dont 
ils  n'auraient  pas,  sans  cela,  éprouvé  les  avantages  et  ce  fut, 
pendant  bien  des  années,  le  lot  des  Gouvernements,  conserva- 
teur et  libéral,  d'employer  la  main  d'œuvre  étrangère.  Ce  fut 
le  cas  pour  le  Colonial  Office  aussi  bien  que  pour  l'Office 
Indien. 

«  Comment  nous  aurait-il  été  possible  de  refuser  la  même 
liberté  aux  habitants  du  Transvaal  ?  L'opposition  est-elle  dis- 
posée à  aller  contre  ce  qui  s'est  fait  dans  la  Guinée  anglaise, 
à  La  Trinidad  et  dans  bien  d'autres  endroits?  Sinon,  elle  ris- 
que l'accusation  de  cant,  d'hypocrisie  et  d'ignorance.  » 

M.  Lyttelton  a  ajouté  que  l'introduction  de  la  main-d'œuvre 
chinoise  avait  eu  pour  résultat  une  augmentation  de  la  main- 
d'œuvre  blanche  et  l'expédition,  d'Angleterre,  de  matériel 
pour  une  valeur  qui  peut  être  évaluée  entre  3  et  4  millions 
de  livres  sterling,  qui  s'ajoutent  aux  bénéfices  du  pays  et 
aident  ainsi,  de  façon  sensible,  à  l'emploi  des  ouvriers  de  la 
métropole.  On  a  prétendu  que  les  Cliinois  étaient  dans  une 
misérable  situation  d'esclavage,  qu'ils  avaient  des  instincts 
criminels,  qu'ils  désertaient  et  qu'ils  n'avaient  aucun  goût 
pour  leur  travail.  Il  faudrait  examiner  ces  allégations.  En 
tous  cas,  sur  45.000  individus,  273  seulement  ont  déserté,  soit 
une  proportion  do  onze  dix -huitièmes  de  1  0/0.  Et  depuis  le 
3  septembre,  125  sur  ces  275  ont  été  ramenés,  ce  qui  fait  que 
celte  proportion  est  encore  réduite. 

On  a  pu  user,  à  l'égard  des  Chinois,  de  l'emploi  illégal  du 
fouet,  mais  des  mesures  énergiques  ont  été  prises  pour  l'em- 
pêcher par  lord  Selborne.  D'autre  part,  que  ceux  qui  parlent 
des  crimes  commis  par  les  Chinois  au  Transvaal  veuillent 
bien  tourner  leurs  regards  sur  certaines  régions  du  Royaume- 
Uni.  Dans  beaucoup  de  districts,  en  Angleterre,  il  se  commet 
des  crimes  qui  frapperaient  d'horreur  tout  le  monde,  si  l'on 
en  publiait  une  description  minutieuse  et  détaillée.  Quelle 
est  la  proportion  des  crimes  sérieux  commis  par  les  Chinois 
au  Transvaal'.'  Sur  45.000  Chinois,  G8  ont  été  convaincus  de 
crimes  sérieux.  Quelle  est  la  proportion  de  criminels  sérieux 
dans  toute  la  population  chinoise  du  Transvaal '.'  Le  septième 
de  1  0/0.  Du  reste,  le  Parlement  qui  va  être  élu  sur  une  base 
démocratique  aura  l'opportunité  de  déclarer  si  oui  ou  non  les 
habitants  du  Transvaal  désirent  continuer  l'expérience  de  la 
maiu-d'ouivre  chinoise,  et  le  Gouvernement  de  Sa  Majesté  n'a 
pas  le  moindre  désir  d'imposer  son  maintien  contre  la  vo- 
lonté du  pays  même  qui  l'emploie.  Mais  parce  que  des  er- 


reurs ont  été  commises  dans  L'Afrique  du  Sud,  abandon- 
nora-t-onde  parti  pris  toute  idée  de  résoudre  la  question  de 
la  main-d'œuvre?  Ce  n'est  pas  ainsi,  a  observé  M.  Lyttelton, 
que  les  Anglais  ont  coutume  d'agir  en  face  de  problèmes 
difficiles.  Et-  si  on  leur  accorde  du  temps,  le  Gouvernemènl 
du  Transvaal  et  le  Gouvernement  de  Sa  Majesté',  procédant 
à  l'égard  de  la  main-d'ouivrc  chinoise  comme  il  a  été  fait 
pour  les  races  indigènes  dans  l'Afrique  du  Sud,  assureront 
le  succès  de  l'expérience  en  cours  qui,  finalement,  aura  été 
réalisée  pour  le  plus  grand  bénéfice  du  pays  ou  elle  aura  été 
faite.   


Goldfields  Consolidated 


C'est  hier  soir  jeudi  que  cette  Compagnie  s'est  prononcée 
sur  la  répartition  du  dividende  dont  il  a  été  précédemment 
parlé. 

D'après  les  agences  télégraphiques,  les  avis,  à  Londres, 
étaient  très  divisés  sur  le  montant  probable  du  dividende. 
Les  uns  croyaient  qu'il  serait  de  4  shillings  et  les  autres  de 
2  shillings  ;  quelques-uns  parlaient  de  la  distribution  d'un 
dividende  de  2  shillings  plus  un  bonus  représente'  par  une 
action  Simmer  and  Jack  pour  dix  actions  Goldfields.  Enfin, 
on  avait  même  émis  l'opinion,  dans  certains  groupes,  qu'il 
serait  préférable  de  ne  pas  distribuer  de  dividende  et  de  con- 
sacrer les  disponibilités  de  la  Compagnie  au  développement 
de  ses  filiales.  11  convient  de  rappeler,  à  ce  propos,  que  lors 
des  deux  dernières  assemblées  de  la  Goldfields,  il  avait  été 
longuement  question  des  dividendes  automatiques  sur  les- 
quels les  actionnaires  pouvaient  compter;  cette  expression  : 
<i  dividendes  automatiques  »,  Lord  Harris  et  M.  Birkenruth 
avaient  déclaré  qu'elle  signifiait  que  les  dividendes  encaissés 
sur  les  actions  des  filiales  en  portefeuille  serviraient  à  répartir 
chaque  année  des  dividendes  aux  actionnaires  de  la  Gold- 
fields. Or,  cette  Compagnie  a  encaissé,  en  1904-1905,  d'assez 
grosses  sommes,  du  fait  des  dividendes  payés  par  la  Simmer 
and  Jack  et  la  Robinson  Deep.  C'est  pourquoi,  ainsi  que 
l'avis  en  est  parvenu  hier  au  dernier  moment,  la  Consolidated 
Goldfields  a  fixé  soû  dividende  à  3  shillings,  contre  2  shil- 
lings 6  pence  l'année  dernière. 


UEXKY  XOURSE 


Nous  avons  annoncé,  le  27  octobre,  que  les  actionnaires 
de  la  Henry  Nourse  étaient  convoqués  en  assemblée  générale 
extraordinaire,  pour  le  19  décembre,  à  l'effet  de  voter  la  ces- 
sion à  la  Nourse  Deep  de  tout  l'actif  de  leur  Compagnie, 
moyennant  225.000  actions  entièrement  libérées  de  la  Nourse 
Deep,  qui  prendra  le  nom  de  Nourse  Mines.  Si  le  contrat 
passé  par  les  deux  Compagnies  est  voté  parla  susdite  assem- 
blée, l'échange  des  actions  se  fera  sur  la  base  de  neuf  actions 
Nourse  Mines  pour  cinq  actions  Henry  Nourse.  Les  fractions 
d'actions  Nourse  Mines  seront  payées  au  prix  de  4  liv.  st. 
par  action.  Par  suite,  un  porteur  de  six  actions  Henry 
Noitrse  recevra  dix  actions  Nourse  Mines,  plus  3  liv.  st. 
4  sh.  en  espèces,  soit  la  contre-valeur  de  43  liv.  st.  4  sh.  en 
espèces,  correspondant  à  7  liv.  st.  4  sh.  par  action  Henry 
Nourse. 


JVIiri.es  d'Or  Australiennes 


Production  de  l'Or  dans  la  Nouvelle-Galles  du  Sud. 

—  La.  production  de  l'or  dans  la  Nouvelle-Galles  du  Sud,  en 
octobre  1905,  s'élève  à  37.187  onces,  valant  130.341  liv.  sterl., 
contre  15.719  onces,  valant  59.395  liv.  st.  en  octobre  1904. 
Pour  les  dix  premiers  mois  de  l'année,  la  production  est  de 
267.066  onces,  contre  947.495  onces  pour  la  période  corres- 
pondante de  1904. 

La  Production  de  l'or  dans  l'Australie  occidentale.  — 

La  production  de  l'or  dans  l'Australie  occidentale,  pour  le 
mois  d'octobre,  a  été  de  160.623  onces  contre  163.297  onces  en 
septembre  dernier  et  147.607  onces  en  octobre  1904. 


Production  d'or  de  la  Nouvelle-Zélande.  —  La  produc- 
tion d'or  de  la  Nouvelle-Zélande,  pendant  le  mois  d'octobre 
dernier,  s'est  élevée  à  38.258  onces,  d'une  valeur  de  154.163 
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livres  sterling  contre  59  008  onces,  d'une  valeur  de  237„080 
livres  sterling  le  mois  précédent  et  37.010  onces,  d'une  valeur 
de  139.500  liv.  st.  en  octobre  1904. 


Informations  diverses 


Transvaal  And  Delagoa  Bay  Investment  C°.  —  Cette 
Compagnie  vient  de  déclarer  un  dividende  de  17  1/2  0/0 
(3  sh.  6  p.  =  4  fr.  35  par  action)  pour  l'exercice  clos  le  31  août 
1905.  Le  cours  actuel  de  ces  actions  étant  75  fr.  et  le  divi- 
dende étant  compris  dans  le  cours,  Je  révenu  représente  un 
placement  au  taux  de  G  20  0/0  l'an  net. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  9  novembre  1905. 

La  liquidation  de  mi-novembre  a  commencé  aujourd'hui 
par  la  réponse  des  primes.  Elle  n'a  rien  présenté  de  bien 
particulier.  Toutefois,  il  semble  bien  qu'il  existe  des  Ten- 
deurs à  découvert,  quelques  timides  rachats  ayant  été  si- 
gnalés de  divers  côtés. 

Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  17/8,  s'inscrit  p  15/16. 

La  Transvaal  Goldfields  clôture  à  1  13/16.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  2  11/16,  sans  changement. 
Consolidated  Goldfields,  6  3/16,  comme  jeudi  dernier. 

La  Rand  Mines  est  à  8  1/16;  elle  restait  à  8  liv.  jeudi 
dernier. 

Le  Coronation  Syndicale,  qui  finissait  à  1  3/8,  se  retrouve 
à  1  1/2. 

La Witwatersrand  Township  est  à6  1/4;  AJrican  andEuro- 
pean  Investment  Company,  recherchée  à  1  9/16.  Swazieland 
Corporation,  1  livre.  Vereeniging  Estâtes,  1  3/8. 

District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand,  qui  clô- 
turait à  6  13/16,  reste  au  dernier  moment  à  6  15/16;  Angelo, 
5  1/8;  New  Cornet,  2  9/16;  Van  Ryn,  3  1/8. 

La  City  and  Suburban  reste  à  4  7/8.  Jubilee,  3  liv.  D'après 
les  nouvelles  reçues  de  Johannesburg,  le  matériel  .pour  le 
.  traitement  des  résidus  de  surface  par  le  procédé  «  Stark  » 
était,  en  grande  partie,  mis  en  place  le  7  octobre. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  3  liv.  Driefontein,  3  7/8, 
contre  3  13/10;  Village,  4  5/8  ;  nous  la  laissions  à  ce  cours  ; 
Jumpers,  2  liv.  Modderfontein,  7  7/8. 

La  Ferreira  est  à  19  liv.,  au  lieu  de  18  1/2.  La  Meyer  and 
Charlton  cote  4  5/8;  Riet/ontein,  1  13/16;  Treasury,  3.1/8. 

La  New  Primrose  est  à  2  9/16.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  3  7/8.  La  Ginsberg  est  à  1  3/4.  La  May  Con- 
solidated cote  3  1/4. 

La  Nigel  Gold  se  retrouve  à  2  5/8. 

~Lz.Glencairn  reste  à  15/16.  Crown  Reef,  13  liv.,  au  lieu  de 
12  3/ 4.  Rand fontein,  2  3/8;  Worcester,  5/8.  . 

La  Robinson  Gold  reste  à  8  3/4. 

h'East  Rand  Mining  Estâtes  est  demandée  à  3  1/2. 

La  Geldenliuis  Estate  se  retrouve  à  4  3/16,  au  lieu  de 
4  liv.  La  New  Ileriot  est  à  3  3/4;  Wolhuter,  2  3/4. 

La  Henry  Nourse  reste  à  6  5/8.  La  Wemmer  est  à  5  1/2. 
La  Robinson  Randfontein  est  à  1  1/8. 

Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  13  1/4,  s'échange  à  ce  cours.  Cette  Compa- 
gnie a  ramené  ses  frais  à  19  shillings  9  pence  par  tonne. 

La  Ronanza  est  à  11/16. 

La  Cinderclla  Deep  clôture  à  2  liv.  La  Nigel  Deep  est 
à  5/8. 

L'Angeio  Deep  Unit  à  l  3/8;  Glcn  Deep,  3  1/2.  Ferreira 
Deep,  5  1/2;  Robinson  Deep,  5  3/8;  Langlaagte  Deep, 
2  3/8  ;  Brakpan,  1  9/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  3  7/8,  comme  jeudi  ;  Roodepoort 
Central  Deep,  1  3/16;  Rose  Deep,  5  9/16. 

La  Village  Deep  est  à  3  7/8. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  8/16.  Jum- 
pers Deep,  2  7/8;  Rand  Victoria,  à  1  7/8. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  5  liv.  South  Gel- 
denliuis Deep,  2  1/4. 

La  Simmer  and  Jack  Easl  est  à  1  11/16. 

Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 
/<//"/  Agcncy  clôture  à  13/16;  Rhodesia  Goldfields,  3/16. 

La  RliDilc.sian  llan/iet  se  retrouve  à  4  11/16. 


La  Van  Dyk  Proprietary,  qui  finissait  à  2  1/16,  s'inscrit 
à  ce  cours.  Rand  Collieries,  2  1/16. 

La  Transvaal  and  Delagoa  Bay  Investment  s'échange  à 
3  1/8.  Transvaal  Proprietary,  15/16. 

La  Premier  Diamond,  action  différée,  reste  à  14  1  /8,  au  lieu 
de  14  liv.  st. 

La  Great  Eastern  Collieries  ûnit  à  9/16.  South  A/rican 
Breweries,  2  11/16. 

Londres,  9  novembre  1905,  5  h.  30  soir. 

(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  tendance  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  9  novembre  1905. 

Saus  être  des  plus  actifs,  les  échanges  en  Mines  d'or  ont 
été  assez  animés  cette  semaine,  et  la  cote  sud-africaine  s'est 
montrée  plutôt  soutenue  dans  son  ensemble. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  157  fr.  . . ,  contre  158  50  ; 
East  Rand  clôture  à  175  50,  au  lieu  de  173  fr.  50;  Chartered, 
50  fr.  50.  Rand  Mines,  204  fr.  . .  ;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  ce  même  cours. 

Le  Champ  d'Or  est  à  15  fr.  50.  La  Ruffelsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  12  fr.  75. 

L'Angeio,  que  nous  laissions  à  125  fr.  . .,  reste  à  ce  cours; 
la  Driefontein  cote  95  fr.  . . ,  au  lieu  de  96  fr.  . . . 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  471  ..,  finit  à  472  ... 
La  Geduld  se  retrouve  à  149  fr.  50.  L'action  Goerz  et  C"  clô- 
ture à  65  fr.  . . .  French  Rand,  41  fr.  75. 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  336  fr.  . . ,  se  retrouve  à 
329  fr.  ... 

La  Geldenhuis  Estate  finit  à  104  fr.  . ,  au  lieu  de  101  fr  

La  General  Mining  se  retrouve  à  68  fr.  75,  demandée  ainsi. 
La  Geldenliuis  Deep  clôture  à  209  fr.  50,   au  lieu  de 
213  fr.  . . . 

La  May  Consolidated  est  à  81  fr.  25  ;  nous  la  laissions  à 
82  fr.  50.  La  Kleinfontein  cote  47  fr.  25. 

La  Lancaster  se  retrouve  à  28  fr.  25  ;  Langlaagte'  Estate, 
75  fr.  . .,  contre  76  fr.  ... 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  12  fr.  75.  La  Mozambique 
s'échange  à  29  fr.  50.  L'assemblée  générale  du  31  octobre  n'a 
pu  avoir  lieu  par  suite  du  nombre  insuffisant  de  titres  dépo- 
sés ;  en  conséquence,  une  nouvelle  assemblée  est  convoquée 
pour  le  21  courant.  New  Primrose,  66 fr.  ... 

La  New  Goch  est  à  50  fr.  25. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  215  fr.  50,  finit  à  219  fr.  50. 
Robinson  Deep,  133  fr.  . . ,  au  lieu  de  133  fr.  50.  Robinson 
Randfontein,  28  fr.   75;  Randfontein   Estâtes,   60  fr.  25. 

La  Rose  Deep  s'échange  à  141  fr.  50;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  139  fr.  50.  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  29  50. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  117  fr.  . .  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  119  fr.  ... 

La  Wemmer  est  à  136  fr.  . . .  LaiVew  Steyn  Estate  s'échange 
à  59  fr.  . . ,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  37  fr.  . . . 
Transvaal  Consolidated  Land,  70  fr.  25.  Transvaal  Goldfields, 
46  fr.  50. 

La  Sheba  est  active  à  14  fr.  50.  L'assemblée  générale  de 
cette  Compagnie  a  eu  lieu  le  3  courant.  Le  président  a  insisté 
sur  l'importance  du  nouveau  filon,  le  «  North  and  South 
Reef  »,  recoupé  à  200  pieds  au  nord  du  «  Sheba  Reef  ». 

La  South  AJrican  Gold  Trust  finit  à  120  fr.  50,  au  lieu 
de  118  fr.  ... 

La  Van  Dyk  se  traite  à  48  fr.  ...  Le  puits  n°  2  de  cette 
Compagnie  a  été  foncé,  en  octobre,  de  92  pieds,  contre  18  en 
septembre.  Sa  profondeur  était,  à  la  fin  du  mois  dernier,  de 
160  pieds. 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Kniglit's)  s'échangent  à  L05  ..,  au  lieu  de  104  fr.  ... 

La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se  traite  à 
45  fr.  ... 

La  De  Beers,  qui  restait  à  450  fr.  . .  l'action  ordinaire,  et  à 
445  fr.  50  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
a  415  fr.  ..  et  à  440  fr.  ... 

La  Jagers/onlein  se  traite  à  193  fr.  50,  contre  L94  Er.  50. 


V Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourqarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


piuncip.  CHAPITRES 


3-3  S 


ci?  — 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1904 

17  novembre 

2.RH 

1.100 

4.301 

526 

633 

500 

3 

1905 

2  novembre 

2.901 

1-091 

4.618 

564 

959 

479 

3 

1905 

9  novembre 

2.900 

1.092 

4.527 

529 

759 

483 

3 

1905 

16  novembre 

2.S99 

1.096 

4.515 

492 

737 

475 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 

1904 

7  novembre 

825 

321 

1.676  1 

I  58C 

1.015 

74 

5 

1905 

23  octobre. . . 

772 

271 

i.7J5 

666 

1.294 

92 

5 

1905 

31  octobre... 

735 

258 

1.803 

609 

1.387 

102 

5 

1905 

7  novembre 

739 

260 

1.732 

1  593 

1.331 

66 

5/, 

ALLEMAGNE  — 

Banques  locales 

1904 

31  octobre. . 

57 

°3 

168 

108 

157 

70 

» 

1904 

30  août  ...  - 

58 

20 

170 

105 

178 

62 

1905 

31  septemb.. 

55 

20 

194 

97 

193 

66 

1905 

31  octobre.. . 

62 

21 

177 

109 

186 

55 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

1904 

17  novembre 

838 

667 

986 

618 

3 

1905 

2  novembre 

788 

730 

1  006 

852 

4 

1905 

9  novembre 

797 

» 

723 

1.032 

820 

» 

4 

1905 

16  novembre 

81  i 

713 

1.01" 

794 

» 

4 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 

1904 

24  seplernb.. 

137 

18 

185 

» 

« 

1905 

29  juillet.... 

134 

20 

186 

■ 

» 

1905 

26  août  

127 

20 

18i 

» 

» 

» 

» 

1905 

23  seplernb.. 

13i 

1S 

186 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

1904 

24  septemb. . 

1  10 

1  " 

1905 

29  juillet..  . 

65 

8 

1  H 

w 

1  > 

1905 

26  août   

66 

149 

lî 

1905 

23  septemb.. 

'  69 

1  11 

1  151 

1  » 

DATES 


o  g 

a '3 


PRINCIP.  CHAPITRES 


ï;  s 


2~  S- 

3  3  o 


S  3.3 

5r§ 


AUTRICHE  --  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1904 

7  novembie 

\ 

226 

302 

1 

826 

248 

556  1 

51 

1905 

23  octobre. . . 

H8 

304 

1 

812 

206 

621  | 

50 

1905 

31  octobre  . 

133 

302 

1 

923 

174 

703 

59 

1905 

7  novembre 

! 

137 

300 

1 

871 

185 

673  1 

58 

3  % 

4)4 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1904   10  novembre 

96 

25 

654 

58 

548 

31 

3 

190  5  26  octobre... 

97 

22 

680 

70 

592 

31 

3 

1905     2  novembre 

101 

22 

695 

60 

599 

35 

4 

1905     9  novembie 

100 

22 

685 

57 

582 

33 

4 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 

19  0  4  20  septemb.. 

1905  20  août 

1905  13  septemb. 

190  5  20  septemb. 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


7 

8 

47 

60 

23 

19 

13 

14 

43 

71 

21 

10 

13 

13 

46 

72 

25 

14 

13 

13 

46 

71 

25 

14 

1904  31  octobre.  . 

105 

162 

4 

47 

'?  1 

1905  31  août  .... 

106 

153 

5 

44 

190  5  30  septemb  . 

115 

» 

158 

6 

48 

1905  31  octobre... 

117 

» 

160 

5 

47 

J  1 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1904 

12  novembre  i 

371 

494  | 

1 

.638 

612 

866 

99 

1905 

28  octobre.. . 

374 

564  | 

1 

.576 

548 

675 

95 

1905 

4  novembre 

374 

561 

1 

.579 

547 

673 

103 

1905 

11  novembre  1 

375 

561  1 

1 

577 

554 

674 

102 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1904 
1905 
1905 
1905 


30  septemb.. 

30  juillet  ... 

31  août  

30  septemb. . 


1. 

1 

139 

85 

32 

15  I 

2 

1 

122 

98 

31 

13 

2 

1 

128 

99 

32 

il 

2 

1 

136 

99 

33 

13 

HOLLANDE  —  Banque  des  Pays-Bas 


1904  12  novembre 

139 

151 

547 

13 

166 

112 

1905  28  octobre... 

166 

151 

580 

11 

170 

120 

1905    4  novembre 

166 

150 

596 

10 

188 

125 

1905   11  novembre 

166 

150 

592 

14 

193 

121 

454 

4 
4 


4* 

4% 
4)4 
4  S 


6)4 
6)4 
6)4 


3 

254 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


20  octobre. . , 
30  septemb.. 
10  octobre. . . 
20  octobre.. 


470 

82 

907 

598 

320 

28 

5 

540 

85 

1.008 

172 

364 

53 

5 

5  42 

85 

1.012 

166 

366 

45 

5 

548 

85 

1.008 

174 

372 

47 

5 

ITALIE  —  Banque  de  Naples 


20  octobre.. . 
30  septemb.. 
10  octobre.. 
20  octobre.  , 


107 

14 

28  i 

80 

i  123 

21 

5 

121 

15 

318 

82 

I  135 

21 

5 

123 

14 

318 

78 

128 

21 

5 

125 

14 

308 

SI 

1  129 

22 

5 

ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1904   20  octobre.. . 

41 

2 

58 

40 

48 

4 

1  5 

1905   30  septemb.. 

42 

2 

73 

40 

52 

4 

1  5 

1905  10  octohre. . . 

42 

2 

72 

40 

50 

5 

190  5  20  octobre.  . 

42 

2 

67 

40 

48 

5 

1  5 

NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


30  septemb. 

31  juillet  ... 
31  août  . . .  . 
30  septemb.. 


35 

n 

91 

9 

50 

2 

30 

» 

ICI 

14 

52 

1 

37 

99 

10 

52 

1 

36 

106 

10 

57 

1 

PORTUGAL  — 


19  octobre  . . 
4  octobre.. . 
11  octobre. . . 
18  octobre. . . 


Banque  de  Portugal 

1G3   i  32 

115  as 

115    !  26 

Ub    i  26 


27 

34 

380 

1  11 

27 

38 

378 

27 

38 

374 

» 

27 

38 

374 

J  11 

4). 


5)4 
5* 

5)4 
o)4 


010 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


l'IUNOIP.  CUAI'ITRBS 


PU  fi  V 


a  as 


si 


ROUMANIE  -  Banque  Nationale 


1904 

S  novembre  I 

m 

3 

189 

» 

77 

14 

5 

1905 

14  octobre. . .  1 

81 

2 

242 

9i 

24 

5 

1905 

28  octobre. .  i 

81 

2 

246 

93 

25 

5 

1905 

4  novembre  1 

81 

2 

24S 

97 

24 

5 

RUSSIE  —  Banque  de  l'État 


1904 

3 

novembre 

2.-334 

180 

2.2U  1 

348 

499 

465  f 

1905 

21 

octobre. . . 

2. 379 

107 

2.917 

:<G2 

484 

499 

1905 

J.) 

octobre.. 

2.3(12 

103 

2.912 

3H 

495 

512 

1905 

5 

novembre 

2.332 

100 

2.946  1 

382 

492 

537 

5% 

5V, 
5/, 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1904  II  Beptemb- 

1905  15  septemb.. 
1905  30  spptemb.. 
t9C5  14  octobre... 


2° 

71 

2S 

35 

19 

23 

2 

73 

25 

33 

19 

23 

2 

75 

25 

33 

18 

23 

2 

76 

24 

34 

18 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


190  4  30  septemb.. 

1905  31  juillet  ... 

1905  31  août  

190  5  30  septemb,. 


12 

8 

44 

3 

7 

13 

6 

9 

9 

;;; 

1 

7 

10 

6 

9 

9 

40 

6 

12 

6 

10 

9 

42 

6 

8 

13 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


190  4   30  serUemb.. 

82 

6 

240 

58 

139 

18 

1905  31  juillet.... 

90 

6 

216 

67 

137 

17 

1905    31  août  ... 

90 

221 

64 

134 

11 

190  5  30  septemb.. 

95 

6 

256 

61 

157 

13 

4'/, 
4*/, 


SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1904   12  novembre 

109 

S 

239 

1 

304 

233 

46 

4 

190  5  28  octobre.-. 

108 

9 

239 

1 

390 

249 

57 

5 

1905     4  novembre 

108 

9 

240 

1 

39rt 

249 

57 

5 

1905   11  novembre 

108 

10 

240 

1 

396 

249 

57 

3 

TOTAUX 


1904 

17  novembre 

9.72(1,2 

792 

16.903 

5 

356 

6.295 

1 

645j 

M 

1905 

2  novembre 

10.06.»  2 

743 

1S.243 

5 

499 

7.2(3 

1 

B87] 

1905 

9  novembre 

Kl  06512 

726 

18.343 

5 

407 

7.169 

1 

7221 

1905 

16  novembre 

10.051  2 

721  1 

18.512 

5 

381 

7-033 

1 

708 

m 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

1900  31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15.906 

9.505 

8.514 

4.171 

» 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8.172 

4.827 

» 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

•6.939 

4.178 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

» 

1 904  31  décembre  . 

9.811 

2.753 

17-319 

9-524 

7.466 

4  144 

.  Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren 
nent  les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


11  oct. 

18  oct. 

25  "<i. 

]"  ll'iV. 

8  nov. 

15 nov. 

48 

16 

48 

20 

48 

21 

48 

23 

48 

21 

48 

23 

Anvers   

100 

28 

100 

:;i 

100 

35 

100 

32 

100 

;•' 

100 

30 

118 

75 

118 

75 

118 

75 

118 

50 

118 

5(1 

m 

75 

28 

70 

27 

90 

28 

1)5 

■2-S 

70 

28 

20 

2s 

81 

20 

81 

25 

81 

25 

81 

30 

81 

20 

81 

25 

100 

25 

100 

30 

100 

30 

100 

28 

100 

28 

100 

26 

Bucharest  ....  

îoe 

22 

100 

.il 

100 

39 

100 

38 

100 

',0 

100 

35 

22 

88 

22 

83 

22 

85 

-M 

83 

y2 

83 

22 

83 

81 

22 

M 

27 

81 

32 

8Ï 

32 

81 

20 

81 

•zi 

99 

88 

99 

81 

99 

75 

99 

83 

99 

8 1 

99 

82 

liid 

10 

100 

22 

loi) 

11 

100 

00 

100 

12 

100 

10 

561 

566 

566 

566 

564 

50 

25 

36 

25 

::<; 

25 

37 

25 

lié 

25 

36 

25 

37 

28 

50 

27 

62 

£8 

35 

28 

12 

27 

07 

27 

82 

99 

oo 

99 

85 

99 

97 

9!) 

85 

99 

85 

98 

83 

Saint-Pétersbourg  . 

37 

(12 

37 

35 

37 

32 

37 

37 

37 

37 

37 

35 

Vienne  (a  vue)   

95 

52 

95 

67 

95 

50 

95 

62 

95 

»t 

95 

5t 

.         (i  3  méi*t>. .  ■ 

P5 

57 

95 

72 

95 

55 

95 

67 

05 

01 

95 

58 

CHANGE  DE  PARIS:  Cours  moyens  du  Jeudi  do  Parii  sur 


Valeurs  à  trois  mois 


Amsterdam. . 
Allemagne. . . 
Vieime-»Tr.  . . 

Espagne  

—  versent. 
Lisb. -Porto  . . 
St-Pétersb.  . . 


papier  cou/1 


Valeurs 


a  vue 


Londres    — 

—    Chèque 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New- York   — 

Matières  d'or  cl  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.l . . . 
Argent  id.    (le  kil.)  .... 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (litse  :  916")  ... 

—  —  (nouv.  titre  :  900"') 
Couronnes  de  Suéde  


Plus 


4  96 

4  % 
4  % 

moins 


% 

% 
% 
% 

au  pair 
3437  » 
218  89 


19  ocl 


205  2; 
121  80 
103  3 


391  50 
525 
261  50 


25  145 

25  17 
0  37p 
0  Î3pr 
0  25  p 
516  50 


3437  • 
104  73 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 


£6  oct 

2  nov 

9  nov. 

liiuov . 

205  12 
121  (2 
103  50 

203  06 
121  62 
103  50 

205  12 
121  81 
103  50 

205  12 
121  75 
103  50 

388  30 
52'*  . 
26Î  .' 

389  . 
5-)2 

26Ï  y. 

390  .. 

•  '_  >   .  • 

261  .. 

391  .. 

■  ■ 

2£0  .. 

25  13 
25  155 

0  3J.g 
0  iôpr 
0  31  p 
515  50 

25  115 

25  1* 
0  37p 
0  06pr 
0  31p 
516  .. 

25  13 
25  155 
0  37p 
0  06pr 
0  19p 
516  .. 

25  125 

25  15 
0  31  p 
0  06pr 
0  19p 
516  50 

3137  .. 
106  23 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
106  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  . 
106  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40 

27  50 

3437  .. 
1C6  75 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


d'après  le  change 

19  oct. 

26  oct. 

2  nov. 

9  nov. 

16 nov. 

Pays  de  l'Europe 

Allemagne  mark  or). 

l 

234 

1 

20 

1 

228 

1 

228 

1 

230 

1  229 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25 

22 

25 

145 

25 

125 

25 

115 

25 

135 

25  125 

Aut. -Hongrie  cour,  or; 

1 

05 

1 

04 

1 

04 

1 

04 

1 

04 

1  04 

Belgique  (  franc  ori. . . 

1 

» 

1 

1 

1 

1 

1  .. 

Espagne  (peset.  pap.). 

1 

» 

0 

78 

0 

77 

0 

77 

0 

78 

0  7.s 

Grèce  (drachme  pap.). 

1 

0 

84 

0 

84 

0 

84 

0 

84 

0  85 

Hollande  (Û.  or;  

2 

083 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

2 

07 

2  07 

1 

» 

1 

1 

1 

1 

1 

Portugal  milreis  pap.; 

5 

60 

5 

30 

5 

27 

5 

27 

5 

30 

5  30 

Roumanie  (leu  or). . . 

1 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0 

99 

0  99 

Russie  (rouble  or)  

2 

67 

2 

64 

9 

63 

2 

63 

2 

63 

2  62 

Suisse  (franc  or)  

T 

» 

1 

1 

1 

1 

1 

Turquie  (liv.  turq). . . 

22 

78 

22 

83 

22 

85 

22 

83 

22 

83 

22  83 

Pays 

Extra-Européens 

États-Unis  (doll.  or). . 

5 

18 

5 

16 

5 

15 

5 

15 

5 

15 

5  16 

Mexique  piastre  arg.) 

2 

58 

2 

56 

2 

57 

2 

57 

2 

59 

2  59 

Répub. Arg. (peso  pap.) 

5 

» 

2 

20 

2 

20 

2 

20 

2 

20 

2  20 

Chili  (peso  or)  

1 

89 

1 

61 

1 

59 

1 

Cl 

1 

59 

1  58 

Brésil  milreis  papier) 

2 

84 

1 

66 

1 

70 

1 

70 

1 

69 

1  69 

Indes  (roupie  argent). 

1 

67 

1 

68 

1 

68 

1 

68 

1 

68 

1  68 

Japon  (yen  or)  

2 

58 

2 

55 

2 

55 

Q 

55 

9 

55 

2  55 

Chi  uei  Shanghai  )i  taèl  arg.) 

7 

47 

3 

42 

3 

46 

3 

46 

3 

53 

3  58 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  16  novembre  1905 

ÎOO  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  10 

En  Angleterre   100  28 

En  Autriche-Hongrie  . ..  100  43 

En  Belgique    100  31 

En  Espagne   127  87 

En  Grèce   116  75 

En  Hollande   100  56 

En  Italie   00  04 

En  Portugal   105  (16 

En  Roumanie   100  35 

En  Russie   101  52 

En  Suisse   100  19 

En  Tu rquie   99  79 

Aux  Etals-Unis   100  28 

Au  Mexique   99  62 

En  Itépubl.  Argentine  ..  227  25 

Au  ChlU   119  62 

Au  Brésil   168  04 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   101  17 

En  Chine.  ■  ■   208  65 


Billets  Allemands   99  60 

—  Anglais   99  72 

Austro-Hongrois.  99  55 

—  Belges   99  69 

—  Espagnols   78  20 

—  Grecs   Kl  X6 

—  Hollandais   99  44 

—  Italiens   100  06 

—  Portugais   94  68 

—  Roumains   99  65 

—  Russes   98  48 

—  Suisses   99  81 

—  Turcs   100  21 

Pièces  des  Etats- V?iis..  99  72 

—  du  Mexique   100  38 

Billets  de  la  Rép.  Argent.  44  .. 

—  du  Chili   83  59 

—  du  Brésil   59  50 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   98  83 

—  de  la  Chine   47  92 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  10  nov,  nibre  ll»0.">. 

Li>  cours  des  changes  étrangers  n'a  pu  soutenir  qu'avec 
peine  la  très  légère  haussa  que  nous  constations  la  semaine 
dernière  ;  plusieurs  devises  finissent  même  en  baisse. 

Le  lloi'in  hollandais  reste  très  faible  5  3R5  1 -.  après  une 
chute  passagère  jusqu'à  2().">  ;  la  devise  allemande  a  oscillé 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


toute  la  semaine  entre  121  81  et  121  75,  pour  linir  à  ce  der- 
nier cours.  Le  papier  sur  Vienne  est  à  103  50,  sans  chan- 
gement. 

Le  versement  sur  Madrid  gagne  un  point  à  301  ;  le  milreis 
portugais  maintient  sa  hausse  de  la  semaine  dernière. 

Le  rouble  à  trois  mois  clôture  à  200,  et  le  versement 
à  264  fr.  75. 

Le  chèque  sur  Londres  perd  1/2  point,  restant  voisin  du 
gold-poiut  d'entrée  :  les  mouvements  d'or  à  travers  le  détroit 
restent  peu  intenses. 

Lo  change  belge  est  en  progrès  de  0  centimes  ;  les  autres 
devises  de  l'Union  latine  sont  sans  changement. 

Le  papier  sur  l'Amérique  est  en  hausse  de  50  centimes;  lo 
marché  monétaire  de  New- York  a  été  extrêmement  agité  cette 
semaine;  le  taux  du  call  moneg  y  a  atteint  jusqu'à  25  0/0,  et 
le  bilan  des  Banques  associées,  que  Ton  trouvera  plu?  loin, 
révèle  une  situation  extrêmement  tendue;  dans  ces  conditions, 
les  c api  aux  européens  ont  été  attirés  vers  les  Etats-Unis,  et 
la  hausse  du  dollar  en  est  résultée. 

CHANGES  SUR  LONDRES  ;  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure  


Bombay 

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghaï  

Bio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres — 
Argent  en  barres 


18  octobre 

25  octobre 

31  octobre 

2/0  5/16 

2/0  5/16 

2/0 

5/16 

2/1  1/2 

2/1  1/2 

2/1 

5/8 

1/4  1/16 

1/4  1/16 

1  1 

l/!6 

1/4  1/16 

1/4  1,16 

1  4 

1/16 

1/11  3/8 

1/11  9/16 

1/11  5/8 

2/8  5/8 

2/9  ./. 

2/9 

•/■ 

15  13/16 

16  3/16 

16 

5/32 

15  3/8 

15  3/16 

15 

3/8 

127  27 

127  27 

127 

27 

77/10  ./. 

77/9  3/8 

77/9 

5/8 

28  11/16 

28  7/8 

28 

7,8 

8  nov. 


2/0  5/Î6 
2/1  15/16 
1/4  1/32 


1/4 
2/0 
2/9 
16 
15 


1/32 
1/8 
5/8 
1/8 
3/16 


127  27 
77/9  3/16 

29  1/4 


15  nov. 


2/0  5/16 

2/1  7/8 

1/4  1/32 

1/4  1/32 

2/0  7/16 

2/10  lys 

16  7/32 

15  1/16 

127  27 

77/9  1/2 

29  1/4 


Les  changes  chinois  accentuent  encore  le  mouvement  en 
avant  qui  leur  est  communiqué  par  la  hausse  du  métal 
blanc  :  le  Hong-Kong  progresse  de  0/ 10  et  le  Shanghai  de  1/2. 
Le  Singapoure,  au  contraire,  perd  1/16.  Le  Yokohama  reste 
stationnaire, 

Nous  retrouvons  la  roupie  à  1/4  1/32  à  Bombay  et  à  Cal- 
cutta, sans  changement.  L'Inde  continue  à  envoyer  de  l'or  à 
Londres.  Il  a  été  procédé  à  la  Banque  d'Angleterre,  le  15  no- 
vembre, à  l'adjudication  de  100  lakhs  de  roupies  de  traites  et 
transferts  télégraphiques  du  Conseil  de  l'Inde. 

Le  Rio  est  en  reprise  de  3/32;  le  Valparaiso  rétrograde 
de  1/8. 

Le  cours  de  l'or,  à  Londres,  finit  en  baisse  de  1/2,  la  con- 
currence que  rencontre  la  Banque  d'Angleterre  chez  les  im- 
portateurs français  tendant  à  s'atténuer  ;  malgré  la  tension 
du  marché  monétaire  de  New-York,  le  change  américain 
n'est  pas  arrivé  au  point  où  des  exportations  de  métal  jaune 
vers  les  Etats-Unis  seraient  avantageuses. 

Les  monnaies  françaises,  américaines  et  allemandes  sont 
cotées  7ô/4  3/4  et  les  monnaies  japonaises  76/4. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  3  au  9  novembre,  ont  été  les  suivants  : 

Entrées 
\frique  du  Sud. .  .£ 

Inde  

Indes  occidentales. 


Australie  

Total. 


242.800 
127.000 
28.500 
11.3QU 

409.800 


Sorties 
Bombay   t 

Calcutta  

Colombo  


65.200 
10.000 
2.500 


Total. 


77.700 


D'après  les  évaluations  de  la  douane  anglaise,  voici  quelles 
ont  été,  pour  le  mois  d'octobre,  les  entrées  et  les  sorties 
d'or  sur  le  marché  de  Londres  : 


Entrées 
Afrique  du  Sud  ..i  1.664.000 
Australie  et  Nou- 
velle-Zélande... .  233.000 

Indes-   203.000 

Mexique  et  Brésil.  85.000 

Afrique  occident.  . .  50.000 

Belgique   19.900 

Allemagne   18.500 

France   12.000 


Sorties 

Etats-Unis   i  1.090.000 

Egypte   1. 008.000 

France   409.000 

Indes   257.600 

Mexique  et  Brésil.  84.000 

Gibraltar   5.090 

Allemagne   4.0C0 

Afrique  occidentale  3.000 


Total. 


..  2.284.000 


Total. 


2.920.600 


L'argent-métal  progresse  de  3/16  et  finit  à  29  1/4,  sous 
l'influence  d'ordres  d'achat,  dont  une  partie  vient  de  Paris. 


Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  se  BOnfrélèvéëS, 
du  3  au  9  novembre,  à  18:;. 800  liv.  st.,  ce  qui  porte  le  total, 
depuis  le  l"  janvier,  à  6.152.166  liv.  st.,  contre  8  millions 
995.393  liv.  st.  pour  la  période  correspondante  de  l'année 
dernière. 

Escompte  hors  banque  : 

2  nov 


Places 


Paris  

Londres 

Berlin  

New  -  York 
(time  money; 


19  oct. 

26  oct. 

3~. 

4 

4  ./. 

4  1/4 

4  1/8 

4  1,2 

4  1/4 

3  ./• 

4  ./. 
4  1/4 

4  1/2 


9  nov. 

16  nov. 

3  •/. 

3  T). 

4  ./. 

4  ./. 

4  3,  4 

4  5/8 

4  1/2 

4  1/2 

Situaiton  Générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  a  perdu,  cette  semaine,  587.080  fr. 
d'or  ;  la  circulation  a  prélevé  3.104.000  fr.  à  Paris  et  1.588.000 
francs  en  province  ;  les  achats  de  matières  s'élèvent  à  4. 465.000 
francs  ;  il  est  sorti  250.000  fr.  pour  Rome. 

L'encaisse  argent  augmente  do  3.246.000  fr.  ;  il  est  entré 
par  les  guichets  1.027.000  fr.  à.  Paris  et  2.199.000  fr.  dans  les 
succursales  :  il  a  été  envoyé  430.000  fr.  en  Suisse,  100. 000  fr. 
au  Sénégal  et  50.000  fr.  à  Oran. 

La  circulation  fiduciaire  diminue  de  12  millions,  les  comp- 
tes courants  de  37  millions,  le  portefeuille  de  22  millions  et  ' 
les  avances  de  8  millions.  Le  compte  courant  du  Trésor  s'éiève 
à  346  millions,  en  augmentation  de  25  millions. 

La  Banque  d'Allemagne  a  reçu  dans  ses  caisses  6  millions 
d'espèces  ci  71  millions  de  billots  ;  ses  comptes  courants  ont 
retiré  16  millions  ;  le  portefeuille  diminue  de  56  millions  et 
les  avances  de  36  millions.  Malgré  cette  amélioration  et  l'élé- 
vation du  taux  de  l'escompte  à  5  1/2  0/0,  la  portion  de  la 
circulation  soumise  à  l'impôt  atteint  encore  95  millions. 
Dans  ces  conditions,  il  est  possible  que  la  Reichsbank  soit 
dans  la  nécessité  de  procéder  à  un  nouveau  relèvement  de 
son  taux  avant  la  fin  de  l'année. 

Voici  les  mouvements  d'or  de  la  semaine  à  la  Banque 
d'Angleterre  : 

Entrées  Sorties 
Achat  en  barres..  £     342.000   Constantinople...  £  204.000 

Continent   50.000 

Excéd.  des  entrées  .  88.000 


Total  des  entrées.     342.000        Total  égal   352.000 

L'excédent  des  entrées  d'or  est  do  2  millions  :  la  circulation 
ayant,  de  plus,  restitué  15  millions,  l'accroissement  de  l'en- 
caisse se  trouve  porté  à  17  millions  ;  la  circulation  fiduciaire 
diminue  de  8  millions,  les  comptes  courants  de  15  millions 
et  le  portefeuille  de  26  millions.  La  proportion  do  la  réserve 
aux  engagements  passe  de  40  04  a  41  93  0/0  ;  la  situation  est 
donc  en  amélioration  sensible. 

Après  l'échéance  de  fin  de  mois,  la  circulation  de  la  Banque 
d'Autriche-Hongrie  diminue  de  52  millions  et  son  porte- 
feuille de  30  millions  ;  les  comptes  courants  ont  versé  11  mil- 
lions; l'encaisse  gagne  4  millions  d'or  et  perd  2  millions 
d'argent.. 

La  Banque  de  Belgique  a  remboursé  8  millions  de  billets 
au  public  et  3  millions  à  ses  comptes  courants  ;  son  porte- 
feuille est  en  diminution  de  17  millions.  Les  effets  sur 
l'étranger  sont  eu  réduction  assez  sensible  depuis  quelques 
semaines  :  ils  sont  tombés  de  188  millions  au  7  septembre  à 
157  millions  au  9  novembre  ;  la  Banque  s'est  servi  «le  son 
portefeuille  étranger  pour  combattre  la  baisse  du  change  et 
éviter  les  exportations  d'or. 

Peu  de  changements  à  la  Banque  d'Espagne,  dont  les 
comptes  courants  s'accroissent  de  7  millions,'  tandis  que  la 
circulation  diminue  de  2  millions. 

L'encaisse  de  la  Banque  Néerlandaise  n'a  pas  vari é;  ses 
billets  en  circulation  diminuent  de  4  millions,  ainsi  que  les 
avances  ;  les  comptes  courants  augmentent  de  pareille  somme 
et  le  portefeuille  de  5  millions. 

La  Banque  de  Russie  a  donné  47  millions  d'or  en  deux 
semaines,  mais  ses  disponibilités  à  l'étranger  sont  pocoooo  de 
669  millions  à  733  millions,  soit  un  act  r  jissement  de  61  mil- 
lions; la  circulation  a  augmenté  de  29  millions  dans  la  même 
période,  les  comptes  courants  de  20  millions,  le  portefeuille 
de  8  millions  et  les  avances  de  33  millions.  La  situation  de 
trésorerie  reste  excellente,  puisque,  avec  l'or  dont  elle  dispose 
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en  Russie  et  à  l'étranger,  la  Banque  pourrait  légalement 
gager  une  circulation  fiduciaire  de  3  milliards  805  millions; 
il  existe  encore  une  marge  disponible  de  919  millions. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  •précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 

Du  28  oct.   Depuis      Du  28  oct.  Depuis 


or  au  4  nov.  lel"janv.  au  4  nov.  lel"'janv. 

Grande-Bretagne  »             1.500  »  5.502.911 

France   »      25.352.5(56  »  4.266.136 

Allemagne   >>                20  »  3.387.003 

Autres  pays ....  55 . 500  12.825.230  152.623  2.687.837 

Total  1905 ...  55 . 500  38 . 179 . 322  152 . 623  15.843.891) 

-   —     1904...  3.296.039  77.222.312  40.458  8.203.914 

—     1903...  8.000  32.955.218  19.370  4.210.530 

ARGENT 

Grande-Bretagne  660.877  27.983  224  »  » 

France   »          538.335  »  13.166 

Allemagne   »           14.517  »  20 

Autres  pays ....   »  848.225  72.251  3.708.395 


Total  1905...      060.877  29.384.301       72.251  3.721.581 

—  1904...       180.033  32.377.055       43.001  892.161 

—  1903...      941.885  20.090.878         1.704  1.396.585 


Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904  12  nov.. 

1905  28  oct. . 
1905  4  nov.. 
1905  11  nov.. 

226.6 
196.1 
190.5 
182.3 

76.3 
76.9 
75.1 
72.4 

42.3 
54.9 
54.4 
.54.3 

1.176.0 
1.042.1 

1.052.8 
1.028.3 

1.125.1 
1.041.8 

1.058.3 
1.044.3 

-+-  8.9 
+  12.4 
+  2.3 
—  2.4 

L'exode  d'espèces  vers  l'intérieur  des  États-Unis  a  pris  des 
proportions  plus  grandes  encore  qu'on  ne  le  pensait,  et,  mal- 
gré la  diminution  des  dépôts,  la  réserve  des  Banques  asso- 
ciées est  tombée  au-dessous  de  la  limite  légale. 


Trésor  des  Etats-Unis 


Encaisse  : 

30  sept.      31  oct. 

1905  1905 
Millions  de  dollars 

734.9  753.0 

3.1 

2.6 

499.1 

495.3 

•Total  de  l'encaisse  

1.237.1 

1.250.9 

Circulation  : 

343.3 

347.0 

471.6 

479.9 

—       d'argent  et  billets  du  Trésor 

de  1890  -.  

478.7 

480.2 

1.293.6 

1.307.1 

Réserve  d'or   150.000.000  de  dollars 


Le  Trésor  des  Etats-Unis  continue  à  accumuler  de  l'or; 
la  circulation  augmente  de  14  millions  de  dollars,  répartis 
entre  les  divers  types  de  billets. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Réforme  monétaire  en  Chine 

Le  Tintes  a  récemment  publié,  sur  la  réforme  monétaire  en 
Chine,  un  article  où  il  traite  en  particulier  le  problème  du 
change  étranger  : 

L'étude  de  la  réforme  monétaire  en  Chine,  écrit  notre 
confrère,  serait  incomplète  si  l'on  ne  tenait  pas  compte 
du  rapport  qui  doit  exister  entre  la  monnaie  usitée  en 
(ihine  et  les  monnaies  des  nations  avec  lesquelles  elle  est  en 
relations  commerciales.  Nous  avons  en  déjà  l'occasion  de 
parler  du  chaos  et  de  la  multiplicité  des  systèmes  qui  exis- 
tent actuellement  dans "l'Eni] >irc  céleste,  en  même  temps  que 


des  obstacles  qu'il  faudra  surmonter  avant  d'arriver  à  une 
réforme  radicale  et  à  l'unification;  nous  avons  dit  aussi  deux 
mots  do  la  possibilité  de  réussite  grâce  au  naturel  désir  de 
simplifier  la  complexité  actuelle,  ainsi  que  des  méthodes  au 
moyen  desquelles  on  pourra  arriver  à  la  simplification  et  à 
l'organisation  d'un  système.  Dans  le  but  de  rendre  plus 
complète  cette  étude,  il  est  maintenant  nécessaire  de  consi- 
dérer, aussi  brièvement  que  possible,  les  moyens  par  les- 
quels la  Chine  peut  entrer  en  communion  monétaire  avec  le 
reste  du  monde  ;  ou,  en  d'autres  termes,  le  problème  de  sta- 
bilité du  change  entre  la  monnaie  chinoise  et  les  monnaies 
des  grandes  nations  commerciales,  qui  ont  l'étalon  d'or. 
Dans  les  conditions  présentes,  c'est  là  un  problème  com- 
plexe, touchant  les  relations  mutuelles  entre  la  monnaie  du 
peuple  chinois  (cuivre),  la  monnaie  de  change  international 
.argent),  et  les  monnaies  d'or  des  nations  étrangères.  Toute- 
fois, pour  le  but  que  nous  poursuivons  actuellement,  il  nous 
suffira  de  considérer  les  relations  entre  l'or  et  l'argent. 

Or,  argent  et  cuivre.  —  Jusque  vers  1872,  la  valeur  com- 
merciale de  l'argent  en  barres  est  restée  ferme  aux  environs 
de  60  d.  par  once  anglaise  standard  (0.925)  ;  les  fluctuations 
les  plus  importantes  qu'on  a  pu  constater  de  1832  à  1872  ont 
été  de  2  d.  3/4  au-dessus  et  1  d.  1/2  au-dessous,  pendant  que 
la  moyenne  annuelle  était  comprise  entre  1  d.  3/4  au-dessus 
et  0  d.  13/16  au-dessous  de  la  valeur  sus-mentionné'e.  A  partir 
de  1873,  une  baisse  sensible  se  fit  sentir  ;  le  prix  le  plus  bas, 
21  d.  11/16,  fut  atteint  en  1903,  l'argent  ayant  ainsi,  en  l'es- 
pace de  30  ans,  subi  quant  à  sa  puissance  d'achat  une  perte 
de  64  0/0.  L'histoire  de  la  roupie  montre  bien  les  fluctuations 
qu'a  subies  le  l'apport  de  l'or  à  l'argent.  Il  est  toutefois  inté- 
ressant d'ajouter  que,  tandis  que  l'argent,  pendant  ces  30  der- 
nières années,  perdait  64  0/0  (ou,  en  considérant  la  valeur 
moyenne  annuelle,  60  0/0),  de  sa  puissance  d'achat  par  rap- 
port à  l'or,  il  perdait  seulement,  dans  cette  même  période, 
30  0/0  de  son  pouvoir  d'échange  par  rapport  à  la  monnaie 
de  cuivre  chinoise  ;  mais  ce  n'est  pas  tout:  des  lluctuations 
du  change,  de  mois  à  mois,  et  même  de  jour  à  jour,  étaient 
la  source  de  difficultés  plus  sérieuses  encore. 

Voici,  à  ce  sujet,  un  extrait  du  rapport  de  1904  sur  le  com- 
merce extérieur  de  la  Chine  : 

«  Dans  toute  opération  commerciale,  il  faut  tenir  compte 
du  change  (qui  peut  être  bas,  ou  au  contraire  très  élevé,  ou 
même  variable),  si  le  mouvement  peut  être  prévu;  mais  un 
état  de  choses  qui  introduit  un  élément  d'incertitude  dans  les 
affaires  journalières,  qui  met  le  négociant  dans  l'impossi- 
bilité d'estimer  dans  une  monnaie  une  somme  qui  lui  donne 
un  profit  dans  une  autre,  ou  même  qui  lui  fait  douter  si  un 
prolit  actuellement  réalisé  dans  une  monnaie  peut  être  con- 
servé dans  une  autre,  un  tel  état  de  choses  ne  peut  que 
contribuer  à  l'augmentation  des  prix,  par  suite  de  mesures 
prudentes  qu'il  nécessite,  et  devient  par  cela  même  un 
obstacle  au  développement  du  commerce...  En  l'espace  de 
deux  années,  la  Chine  a  vu  une  série  de  neuf  fluctuations, 
variant  de  3  à  16  0/0,  pour  chacune  des  monnaies  dans 
lesquelles  se  traitent,  en  gros,  les  affaires  d'importation  et 
d'exportation.  Si  maintenant  on  considère,  à  l'intérieur  du 
pays,  l'achat  des  marchandises  destinées  à  l'exportation  et  la 
vente  des  produits  '  importés,  on  a  encore  une  autre  série  de 
changes,  entre  la  monnaie  de  gros,  qui  est  l'argent,  et  la 
monnaie  du  peuple,  qui  est  le  cuivre...  Dans  le  courant  de 
chaque  année,  il  y  a,  entre  l'argent  et  le  cuivre,  de  nombreuses 
lluctuations  du  change  qui  n'ont  absolument  aucun  lien  avec 
les  variations  du  rapport  de  l'or  à  l'argent  ;  ce  sont  là  deux 
faits  indépendants,  qui  tous  deux  tendent  à  rompre  l'équi- 
libre. Les  produits  étrangers,  dans  leur  course  depuis  le  lieu 
de  production  jusqu'au  consommateur,  et  les  produits  chinois, 
depuis  le  producteur  jusqu'au  marché  étranger,  sont  sujets  à 
toute  une  série,  de  conversions  de  change,  dont  doit  tenir 
compte  toute  personne  faisant  le  commerce  des  marchan- 
dises, en  réservant  une  marge  pour  couvrir  toutes  les  fluc- 
tuations possibles  qui,  comme  nous  l'avons  vu,  peuvent 
atteindre  jusqu'à  16  0/0,  et  dans  un  espace  de  temps  insuffi- 
sant pour  transporter  les  marchandises  de  leur  point  de  départ 
à  leur  destination  ultime.  Nul  commerce  ne  saurait  se  déve- 
lopper dans  de  semblables  conditions  qui,  alors  même  qu'à 
l'avance  le  négociant  aurait  tenu  compte  des  lluctuations  de 
change  possibles,  peuvent  lui  occasionner  des  pertes  sensibles; 
et  il  est  grand  temps  que  tous  ceux  qui  sonl  intéressés  à  la 
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prospérité  du  commerce  de  la  Chine,  Gouvernements, 
banques,  nt'gociants  importateurs  et  exportateurs,  etc.,  usent 
de  leur  influence  pour  arriver  à  faire  triompher  un  plan  de 
réforme  qui  assurera  enfin  la  stabilité  du  change.  » 

(A  suivre.) 

La  Frappe  des  Monnaies  au  Mexique  pendant 
les  six  premiers  mois  de  l'Exercice  fiscal  1904-1905 

Des  chiffres  fournis  par  le  Bulletin  de  Statistique  fiscale, 
récemment  publié  par  le  Gouvernement  mexicain,  il  résulte 
que  le  montant  des  monnaies  frappées  au  Mexique,  du  1" 
juillet  au  31  décembre  1904,  a  été  de  10.558.749  piastres,  au 
lieu  de  13.001.099  pendant  la  période  correspondante  de 
l'exercice  1908-01,  soit  une  diminution  de  2.442.350  piastres, 
ou  18  79  0/0. 

Voici  la  répartition  de  ces  monnaies  frappées,  comparati- 
vement aux  chiffres  de  l'exercice  précédent  : 

6  Ie"  mois  Or  Argent  Bronze 

de  l'exercice  —  —  — 

(En  piastres) 

1903-1904   348.725'       12.593.350  57.024 

1904  1905    577.834         9.913.440  C7.475 

Différ.  absolues.     +229.109      —2.681.910  +10.451 
—     %   +  65.70       —   21.29        +  18.33 

Il  peut  être  intéressant,  dans  un  but  de  comparaison,  de 

donner  les  quantités  monnayées  respectivement  en  or,  ar- 
gent et  bronze  pendant  les  six  premiers  mois  de  quelques 
exercices  précédents  : 

6  1"*  mois             Or          Argent       Bronze  Total 

de  l'exercice            —             —             —  — 

(En  piastres) 

1895-  1896              237.023     11.117  000     20.525  11.374.548 

1896-  1897               237.222      9.574.609     14.750  9.1-26.581 

1897-  1898              200.924      9.887.059     24.000  10.111.983 

1898-  1899              341.147     10.526.447     10.694  10.878.288 

1899-  1900               301  328      9.092.070         510  9.393.903 

1900-  1901              272.067      8.086.490     17.600  8.376.157 

1901-  1902              353.586     11.618.0C0      6.700  11.978.286 

1902-  1903              378.282     11.795.250     16.700  12.190.232 


Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Sauerbeck  vient  de  publier  son  index-number, 
calculé  sur  45  catégories  de  marchandises,  en  ce  qui  con- 
cerne octobre  1905. 

La  moyenne  des  onze  années  de  1867  à  1877  étant  100, 
voici  les  chiffres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 


1878-87    79  1899. 

1885-1894   69  1900. 

1890-1899    66  1901. 

1895-1904    67  1902. 

1884    76  1903. 

1896   61  1904. 


68 
75 
70 
69 
69 
70 


Nombres  mensuels 


1889  Décembre . . 

1895  Février 

1896  Juillet  

1900  -   

1904  Septembre.. 

—   Ducembre . . 


73.7 
60.0 
59.2 
76.2 
70.7 
70.9 


1905  Mars   71. ( 


1905  Mai  

—  Juin  

—  Juillet  

—  Août  

—  Septembre. 

—  Octobre  . . . 


71.7 
72.0 
72.5 
72.3 
72.4 
73.2 


Les  grains,  dans  leurs  différentes  espèces,  ont  enregistré 
une  légère  plus-value,  tandis  que  les  prix  de  la  viande,  du 
sucre  et  du  café  se  sont  abaissés  un  peu.  L'élévation  de  0,8 
qu'on  constate  dans  l' index-number  d'octobre  est  due  entière- 
ment aux  matières  premières.  Le  fer,  l'étain,  le  plomb  et  la 
houille  ont  augmenté  de  prix  ;  le  coton  a  baissé  pendant  la 
première  moitié  d'octobre,  mais,  par  suite  de  rapports  moins 
favorables  concernant  la  récolte,  le  «  middling  »  américain 
est  remonté  à  5  d.  77  par  lb.  contre  5  d.  71  à  la  fin  de  sep- 
tembre. Le  chanvre  a  été  un  peu  plus  cher,  mais  le  lin  et  la 
laine  anglaise  ont  été  plus  faibles.  Parmi  les  matières  pre- 
mières diverses,  un  certain  nombre  d'articles  ont  enregistré 
une  augmentation,  par  exemple  le  suif,  l'huile  de  palme, 
l'huile  d'olive,  l'huile  de  lin  et  le  pétrole. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  premiè- 
res, \esindez-numbers  se  présentent  comme  suit  'la  movenne 
de  1867-77  étant  100  : 


1878-871885-94  1895-04  1900    1904    1905    1905  1905 
Moy   Moy    Moy    Fév,  Déc.  Août  Sept.  Oct. 

Prod. ali- 
mentaires   84       72       66      05.8  69.1    08.3   67.9  07.7 

Mat.  pre- 
mières. ..  76  07  68  81.9  72.3  75.3  75.7  77.3 
Les  produits  alimentaires  sont  de  2  0/0  plus  bas,  les  ma- 
tières premières,  de  7  0/0  plus  haut  qu'à  la  lin  de  l'année 
dernière.  Le  nombre  77.3  qui  se  rapporte  aux  matières  pre- 
mières, est  le  plus  élevé  qu'on  ait  pu  constater  depuis  no- 
vembre 1900;  il  est,  toutefois,  inférieur  de  5  1/2  0  0  à  celui 
de  février  1900. 

La  décade  pendant  laquelle  la  moyenne  générale  des  prix 
a  été  la  plus  faible  est  celle  de  1890-99  ;  il  peut  être  intéres- 
sant de  comparer  la  situation  actuelle  à  la  moyenne  de  celte 
période  (la  moyenne  de  1867-1877  étant  100)  : 

1890-99  1905  Différence 

Produits  :                                Mov.  Oct.  % 

Végétaux  (blé,  etc.)                     61  52.6  -f-  2  1/2 

Animaux  (viande,  etc.)                80  85.7  -j-  7 

Sucre,  café  et  thé                      03  46.2  —  27 

Moyenne  générale  pour  les  pro- 
duits alimentaires   08       67.7        —  1/2 

Minéraux   71        91.3  +28 

Textiles   56       75.1        +-  34 

Matières  premières  diverses.        66       69.9       +•  (l 

Moyenne  générale  pour  les  ma- 
tières premières   64        77.3        +■  21 

Jj'argent  a  eu  un  marché  très  ferme  en  octobre. 
Les  prix  et  «  index-numbers  »  sont  les  suivants  :  (60  d.  84 
l'once  étant  la  parité  de  1  d'or  pour  15  1/2  d'argent  =  100)  : 

Prix  fndex-numbers 
Moyenne  1885-1894   42d.l/4      =  69.4 

—  1895-1904   27   1/4      =  44.8 

—  1896    30   3/4      =  50.5 

Fin  Décembre  1900    29  9/16     =  48.6 

—  Novembre  1902  (cours 

le  plus  bas)    21  11/J6  =  35.6 

—  Décembre  1904   28   3/8  =  46.6 

—  Mars  1905    25  13/16  =  42.4 

—  Juillet  1905   27   5/16  =  44.9 

—  Septembre  1905    28    ./.  =  46.2 

—  Octobre  1905    28   7/8  =  47.4 


FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  ôc  EXTRA  EUROPÉENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ÉTAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  fin  glais  (ch .  f .  23  f  r.  20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f  2  fr.  50). . 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  1896  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. 
Hellénique  4  %  1887  (net  9  fr.  40). 

Hollande  3  %  

Hongrie)  r  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1888   

Portugal  3  %  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) 

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suéde  3  K  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  unifiée  4  %  .. 
—       Priorité  4  %  1890  

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898   

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York) . . . 

Haiti  5  %  1875  

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  
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3  .. 
2  80 

4  02 

2  97 

5  19 

3  17 

4  33 
3  44 

3  12 

4  14 
3  78 

3  52 

4  34 

3  37 

4  34 
4  16 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Situation  financière  générale  et  France 


Europe.  —  France.  La  liquidation  de  quinzaine 
-  i  si  passée  tranquillement,  avec  des  reports  faciles. 
L'argent  a  été  abondant  et  obtenable  au  plus  haut  aux 
environs  de  2  3/4  0/0  l'an.  D'autre  part,  la  Banque 
d' Angleterre  n'a  pas  encore  modifié,  cette  semaine,  le 
taux  de  son  escompte  ;  enfin,  la  nouvelle  de  l'émission 
prochaine  du  nouvel  emprunt  japonais  a  tout  d'abord 
produit  une  excellente  impression.  Malheureusement, 
les  nouvelles  reçues  de  Russie  sont  venues  arrêter 
l'élan. 

Allemagne.  —  Le  Reischtag  sera  convoqué  à  la  fin 
du  mois.  Il  aura  à  discuter  le  projet  d'augmentation 
de  la  marine  de  guerre  et  le  projet  de  réforme  des 
finances  de  l'Empire. 

Les  opérations  financières,  à  la  Bourse  de  Berlin, 
sont  assez  réduites  et  les  cours  assez  lourds.  Le  resser- 
rement des  disponibilités  monétaires  persiste. 
.  La  situation  générale  dans  les  centres  industriels 
s'améliore  sans  cesse.  Cependant  on  craint  une  pro- 
chaine grève  des  mineurs  du  bassin  de  la  Ruhr. 

Angleterre.  —  La  situation  monétaire  s'est  un  peu 
améliorée  et  les  disponibilités  ont  augmenté  sur  la 
place.  On  espère  que  la  Banque  d'Angleterre  pourra 
taire  face  aux  demandes  qui  se  produisent  toujours 
aux  environs  de  la  Noël  sans  augmenter  encore  le  taux 
de  son  escompte. 

La  situation  industrielle  est  généralement  satisfai-  j 
santé,  surtout  dans  les  industries  du  fer. 

Dans  les  dix  premiers  mois  les  importations  se  sont 
élevées  à  459. 0G4. 000  liv.  st.,  contre  447. 875.000  dans 
la  même  période  de  1904  et  les  exportations  à  335  mil- 
lions liv.  st.  contre  304.801.000. 

Belgique.  —  Le  marché  à  terme  est  calme  depuis 
plusieurs  jours,  mais  avec  des  tendances  à  la  lourdeur. 
Seules  les  valeurs  de  traction  ont  eu  un  marché  actif 
et  ferme. 

Au  comptant,  la  cote  a  été  indécise  dans  les  valeurs 
industrielles. 

Dans  le  compartiment  des  charbonnages,  la  cote  a 
été  lourde. 

Dans  les  neuf  premiers  mois  de  l'année,  les  impôts 
directs  ont  donné  38.266.066  fr.,  contre  37.921.000  fr. 
dans  la  même  période  de  1904,  et  les  impôts  indirects 
ont  donné  384.625.439  fr.,  contre  347.508.698  fr. 

Espagne.  —  Le  marché  financier  de  Madrid  est  à  la 
hausse.  Il  y  a  sur  la  place  d'assez  nombreuses  dispo- 
nibilités qui  cherchent  des  placements.  Néanmoins,  les 
transactions  à  la  Bourse  sont  assez  restreintes. 

Le  cours  du  change  n'a  pas  varié  dans  la  dernière 
semaine. 

Italie.  —  Les  valeurs  industrielles  ont  beaucoup 
baissé  dans  les  Bourses.  Comme  rien  ne  justiflie  ces 
baisses,  on  les  attribue  aux  intrigues  de  la  spéculation. 

La  valeur  des  titres  cotés  à  la  Bourse  de  Rome  a 
dim  inué  de  plus  de  100.000.000  de  lire  pendant  le  mois 
d'octobre. 

Lee  recettes  du  Trésor  sont  en  augmentation.  Dans 
les  quatre  premiers  mois,  les  principales  recettes  ont 
donné  490.817.5fi»!  lire,  en  augmentation  de  22.176.505 
lire  sur  la  môme  période  de  l'exercice  précédent. 

Lii.rrr.ibovrg.  —  Le  projet  de  budget  pour  le  pro- 
chain exercice  fixe  les  recettes  à  13.120.770  fr.  et  les 
dépenses  à  14.565. 682  francs,  contre  respectivement 
12.^X0.770  et  14. .'190. 004  pour  l'exercice  en  cours. 

Amérique.  —  Brésil.  En  1904,  les  importations  se 
sont  élevées  à  26.698.839  liv.  st.,  contre  25.178.210 
livres  sterling  en  1903. 

Canada.  —  Dans  l'aimée  fiscale  I004-1905  les  impor- 
tai ii mis  se  sorti  élevées  h  208-316.872  dollars  et  les  ex- 
portations à  266.~fiS4.4I7.  l'av  rapport  h  l'exercice  pré- 
cisant, les  importations  ont  été  en  augmentation  de 


7.622.614  dollars  et  les  exportations  ont  été  en  dimi- 
nution de  10  millions  de  dollars. 

Etats-Unis.  — Nous  publions,  page  038,  des  rensei- 
gnements sur  les  salaires  et  le  coût  de  la  vie  aux 
Etats-Unis. 

Mexique.  —  Les  exportations  de  henequen  par  le 
port  de  Progreso  se  sont  élevées,  en  septembre  dernier, 
à  45.453  balles.  En  septembre  1904,  on  en  avait  ex- 
porté 34:937  balles. 

Asie.  —  Japon.  Dans  le  1er  semestre  de  1905,  les 
exportations  se  sont  élevées  à  142  millions  de  yens,  suit 
i  0/0  de  plus  que  pour  le  l«r  samestre  1904.  Les  impor- 
tations se  sont  élevées  à  286  millions  de  vens,  soit 
55  0/0  de  plus. 


FRANCE 


La  Politique.  —  La  démission  de  M.  Berteaax.  —  Remaniement 
ministériel.  —  Le  Gaz  ;ï  Paris.  —  Le  Budget  de  1900.  —  Le  voyage 
du  roi  de  Portugal  en  France. 

La  question  ministérielle  a  été  de  nouveau  posée 
dans  la  séance  du  10  novembre  à  la  Chambre  des  dé- 
putés. Cette  séance,  très  mouvementée  après  la  démis- 
sion de  M.  Berteaux,  ministre  de  la  Guerre,  a  été  un 
gros  succès  pour  le  Président  du  Conseil  qui,  par  ses 
franches  déclarations  et  sa  loyale  attitude,  a  obtenu 
un  vote  de  confiance  de  la  majorité  républicaine. 

La  décomposition  des  votants  est  des  plus  significa- 
tives. En  effet,  la  majorité  est  exclusivement  compo- 
sée des  voix  de  gauche  se  répartissant  ainsi  :  183  voix 
radicales  et  radicales-socialistes  ;  43  voix  de  l'Union 
démocratique  ;  14  voix  de  l'Alliance  républicaine  ;  39 
voix  des  progressistes  de  gauche  ;  6  voix  socialistes  et 
6  voix  émanant  de  nationalistes  ayant  toujours  appar- 
tenu à  l'opinion  républicaine. 

Les  152  opposants  comprennent  71  députés  de  la 
droite,  10  nationalistes,  5  progressistes,  13  radicaux- 
socialistes  et  33  socialistes. 

Les  143  abstentionnistes  se  répartissent  ainsi  :  30 
radicaux  et  radicaux-socialistes  ;  15  socialistes  ;  4  ré- 
publicains de  gauche  ;  61  progressistes  ;  12  nationa- 
listes et  21  députés  de  la  droite. 

La  majorité  est  donc  exclusivement  républicaine,  et 
elle  s'augmentera  des  opposants  et  abstentionnistes 
radicaux  et  radicaux-socialistes  chaque  fois  qu'il 
s'agira  de  voter  les  réformes  inscrites  au  programme 
républicain.  Le  grand  nombre  des  abstentions  démon- 
tre avec  clarté  que  les  membres  de  l'ancienne  majorité 
qui  ne  voulurent  pas  voter  pour  le  Ministère  reculè- 
rent également,  en  votant  contre,  devant  la  responsa- 
bilité de  créer  une  crise  ministérielle,  à  la  veille  du 
vote  de  la  séparation  par  le  Sénat,  du  renouvellement 
partiel  de  cette  assembtée  et  de  l'élection  présiden- 
tielle. 

C'est,  suivant  la  formule  de  M.  Bouvier,  La  majorité 
élargie  qu'il  souhaitait. 


-w.  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  10  novembre, 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Conseil  s'est  principalement  occupé  de  la  situation  par- 
lementaire créée  par  le  vote  du  7  novembre  à  la  Chambre. 
Il  a  décidé  que,  si  une  interpellation  sur  la  politique  géné- 
rale était  déposée  l'après-midi  à  la  Chambre,  le  Gouverne- 
ment en  demanderait  la  discussion  immédiate,  de  façon  que 
le  Cabinet  puisse  s'expliquer  sans  retard  par  L'organe  de  son 
président. 

La  séance  du  10  novembre,  à  la  Chambre,  a  été  des 
plue  agitées.  Une  demande  d'interpellation  sur  la  politique 
générale  du  Gouvernement  ayant  été  déposée,  la  Chambre 
avait  décidé  de  maintenir  sou  ordre  fia 'jour,  c'est -à-dire  de 
discuter  l'interpellation  sur  les  Jiuurses  du  'travail  el  les  me- 
nées antimilitaristes.  A  ce  moment,  M.  lierteaux.  ministre 
de  La  Guerre,  quitta  le  banc  du  Gouvernement  et  sortit  de  la 
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sille  des  séances,  puis  revint  quelques  instants  après  et  re- 
prit sa  place  de  député. 

Au  milieu  des  conversations  et  des  interpellations  adressées 
au  Président  du  Conseil,  M.  Grosjean  développa  son  inter- 
pellation sur  les  Bourses  du  Travail,  puis  M.  Rouvicr  vint 
répondre  aux  interpellations  qui  lui  étaient  ndn  ssées  et  fil  un 
tableau  de  la  tâche  accomplie  par  le  Gouvernement  et  il  ex- 
posa le  programme  du  Cabinet,  qui  s'appuie  sur  une  majo- 
rité républicaine,  de  laquelle  il  n'exclut  aucun  républicain. 

M.  Berteaux.  amené  à  la  tribune,  expliqua  sou  geste  et 
confirma  sa  démission  de  ministre  de  la  Guerre. 

Enfin,  par  810  voix  contre  14",  la  Chambre  a  voté  l'ordre 
du  jour  de  MM.  Steeg  et  Dumont.  accepté  par  XL  Rouvier,  et 
dont  voici  le  texte  : 

«  La  Chambre,  comptant  sur  le  Gouvernement  peur  faire 
aboutir  en  temps  utile  la  séparation  des  Eglises  et  de  l'Etat 
et  assoler  qu'il  s'appuiera  uniquement  sur  la  majorité  qui  a 
voté  celte  réforme,  repousse  toute  addition  et  passe  à  l'ordre 
du  jour.  » 

La  majorité  est  nettement  républicaine,  puisque  dans  les 
147  députés  de  la  majorité  figurent,  d'une  façon  approxima- 
tive, 102  députés  de  la  droite  et  40  socialistes.  Dans  les  310, 
les  modérés  seraient  au  nombre  de  80  ou  160;  les  autres  dé- 
putés de  la  minorité  sont  des  radicaux  ou  des  radioaùx-so 
cialistcs. 

•w».  Le  matin,  la  Chambre  avait  voté  le  1"  article  de  la  loi 
concernant  la  régie  du  gaz  à  Paris. 

Le  Sénat  a  entendu  deux  discours,  de  MM.  Gonrju  et 
Charles  Dupuy,  sur  la  séparation  des  Eglises  et  de  l'Etat. 

Les  Ministres  ont  tenu,  le  11  novembre,  plusieurs 
Conseils  de  Cabinet,  au  cours  desquels  la  nomination  du  Mi- 
nistre de  la  guerre  a  été  envisagée.  M.  Etienne,  ministre  de 
l'Intérieur,  a  accepté  de  remplacer  M.  Berteaux.  Pour  l'attri- 
bution du  portefeuille  de  l'Intérieur,  M.  Thomson,  ministre 
de  la  Marine,  avait  été'  pressenti  ;  mais,  an  dernier  moment, 
des  difficultés  ont  surgi,  qui  ont  empêché'  la  publication  des 
décrets  déjà  signés. 

-vv».  Les  Ministres  se  sont  réunis  de  nouveau,  le  12  no- 
vembre, en  Conseil  de  Cabinet,  au  Ministère  des  Affaires 
étrangères,  sous  la  présidence  de  M.  Rouvier,  et  ont  examiné 
de  nouveau  la  question  de  l'attribution  des  portefeuilles. 

M.  Thomson  a  insisté,  ainsi  qu'il  l'avait  l'ait  précédemment, 
sur  l'importance  qu'il  y  avait  à  ce  qu'il  continuât  l'œuvre 
commencée  par  lui,  et  qu'il  présidât  à  l'exécution  du  nouveau 
programme  naval. 

Le  Conseil  a  maintenu  tout  d'abord  sa  première  décision 
d'attribuer  le  portefeuille  de  l'Intérieur  à  M.  Thomson,  mais 
devant  l'insistance  de  M.  Thomson,  il  s'est  finalement  rangé 
à  son  opinion. 

M.  Thomson  restant  titulaire  du  portefeuille  de  la  Marine, 
le  Conseil  a  estimé'  qu'il  était  tout  indiqué  que  le  nouveau 
Ministre  de  l'Intérieur  fût  pris  dans  le  sein  du  Cabinet,  dont 
la  politique  générale  avait  élé  approuvée  par  la  Chambre. 

M.  Dubief,  désigné  pour  le  portefeuille  de  l'Intérieur,  a 
accepté,  et  M.  Trouillot  a  accepté  de  prendre  le  portefeuille 
da  Commerce. 

wv  Une  élection  législative  a  eu  lieu  le  12  novembre  dans 
la  deuxième  circonscription  de  Chàteauroux  Indre).  M.  le 
comte  de  Barbançois.  libéral,  a  été  élu  en  remplacement  de 
M.  Alban  David,  décédé. 

~w  Le  13  novembre,  la  Chambre  a  terminé,  dans  sa  séance 
matinale,  la  discussion  du  projet  de  loi  relatif  au  gaz  à  Paris. 
L'après-midi,  elle  a  continué  la  discussion  du  budget  de  la 
Justice. 

•*w  Le  14  novenubre,  le  Sénat  a  continué  la  discussion  de 
la  séparation  des  Eglises  et  de  l'Etal. 

La  Chambre  s'est  occupée,  le  matin,  des  retraités  ou- 
vrières et,  l'après-midi,  du  budget  de  la  Justice. 

■v**.  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  14  novembre  â 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Lofubat 

M.  Thomson,  ministre  de  la  marine,  a  fait  connaître  les 
dépêches  relatives  à  la  grève  des  arsenaux  et  indiqué  les  me- 
sures qu'il  avait  prises.  De  son  coté,  M.  Dub'er,  ministre  do 
l'intérieur,  a  indiqué  les  mesures  qu'il  a\e.'.t  prescrites  pour 
assurer  l'ordre  public  et  la  liberté  du  'r.ivail. 

Le  Garde  des  Sceaux  a  fait  signer  des  décrets  par  lesquels 


M.  Roussel,  Conseiller  d  Elat,  en  service  ordinaire,  est 
nommé  :CTélaire  de  la  grande-chancellerie  de  la  I/-«>on 
d'honneur;  M.  Jean -Louis  Deloncle,  secrétaire  général  du 
Ministère  de  l'Jnlérieir,  est  nommé  Conseiller  d'Etat  en 
service  ordinal]  c 

Le  Conseil  des  Mini-Ires  a  arrêté  ('e  la  manière  suivante 
le  programme  de  la  réception  du  roi  rie  Portugal  à  Pi  r  s. 

Le  Souvinin  arrive  ri  à  Paris  le  22  novembre,  à  deux 
heures  et  demie  de  l'après-midi,  l'n  dim  r  -e  a  donné  le  soir 
en  son  honneur  au  palais  de  l'Elysée. 

Le  23,  le  Roi  assistera  â  une  représen'a'ion  de  gala  â 
l'Opéra. 

Le  24,  il  visitera  le  Muséum  si  se  rendra  à  l'Hôtel  de  Ville 
de  Psrîs.  Dans  la  soirée  un  dîner  sera  donné  ci  son  honneur 
au  Ministère  des  Affaires  étrangères. 

Le  15  novembre,  la  Chambre  a  discuté,  le  matin,  un 
contre-projet  de  M.  Henri  Michel,  sur  les  retraites  ouvrières. 

L'après-midi,  elle  a  terminé  l'examen  du  budget  de  la 
Justice,  qui  a  été  adopté  ainsi  que  le  budget  de  la  Légion 
d'honneur  et  celui  de  l'Imprimerie  nationale. 

Le  Sénal  a  continué  hier  ta  discussion  de  la  loi  de 
séparation  des  Eglises  et  de  l'Etat. 

-v~«.  La  Chambre  a  discuté,  le  matin,  le  projet  de  loi  des 
Retraites  ouvrières  et  l'après-midi  le  budget  du  Commerce. 


QUESTIONS   DU  JOUR 
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AU  POINT  DE  VUE 
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VII 

Conclusions 

Des  documents  qui  précèdent,  il  résulte  donc 
que  la  gestion  de  la  C.  F.  I.  a  très  réellement 
amélioré  la  situation  des  porteurs  de  l'ancienne 
dette  extérieure  hellénique,  tant  au  point  de  vue 
du  revenu  qu'au  point  de  vue  de  la  valeur  ùe 
leurs  titres  ;  et  que  cette  amélioration  a  eu  pour 
conséquence  un  relèvement  sérieux  du  crédit  de 
l'Etat,  dont  le  Tréso^et  la  fortune  mobilière  hel- 
léniques ont  largement  profité. 

Mais  l'amélioration  constatée  aurait  pu  être 
plus  importante,  et  ses  heureux  effets,  beaucoup 
plus  considérables,  si  l'hostilité  instinctive  de  la 
population  hellénique,  à  l'égard  des  deux  dis- 
positions de  la  loi  du  Contrôle  et  du  Règlement 
de  l'ancienne  dette  relatives  au  partage  des 
excédents,  des  revenus  concédés  et  du  bénétice 
du  change  —  dans  la  proportion  de  60  %  au 
service  de  cette  dette  et  40  %  à  l'Etat  —  n'avait 
paralysé  les  efforts  de  la  C.  F.  L 

Les  Rapports  annuels  de  la  G.  F.  L  ne  laissent 
aucun  doute  à  ce  sujet,  car  dès  l'exercice  1899, 
qui  fut  le  premier  exercice  complet  de  sa  ges- 
tion, nous  relevons  les  observations  suivantes  : 

«  Sel  (page  13).  Le  revenu  du  sel  pourrait  aug- 
menter considérablemnt  si  l'on  avisait  aux  moyens 
d'empêcher  les  consommateurs  de  s'approvision- 
ner, en  contrebande,  du  sel  produit  par  les  marais 
salants  qui,  en  plusieurs  endroits,  se  forme  sponta- 


(1)  Voir  Y  Economiste  Eurovéen.  a°*  702  à  705.  707  è.  ~09, 
!  711,  713  à  722. 
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nément,  ainsi  que  les  inspecteurs  de  la  C  .F.  I.  l'ont  | 
maintes  fois  constaté.  Pour  arriver  à  ce  résultat  il  j 
faudrait  que  le  sel  qui  se  forme  soit  immédiatement  i 
recueilli  et  livré  à  la  Société  de  la  Régie,  ou  déna- 
turé s'il  est  de  qualité  inférieure. 

»  Pétrole  (page  14).  Les  revenus  de  la  vente  du 
pétrole  augmenteront  lorsqu'une  surveillance  plus 
active  sera  exercée  pour  la  j  répression  de  la  con- 
trebande de  cette  article  qui  fréquemment  est  im- 
porté de  Turquie  par  des  petits  voiliers,  surtout 
dans  les  îles. 

«  Emeri  de  Naxos  (page  18).  Quand  au  mode 
d'exploitation  actuel  la  C.  F.  I.  reconnaît  qu'il  y  au- 
rait lieu  d'y  introduire  des  modifications  sérieuses. 
La  formation  d'une  Société,  disposant  d'un  capi- 
tal nécessaire  serait  tout  indiquée  pour  obtenir  des 
améliorations,  qui,  dictées  par  l'intérêt  de  la  So- 
ciété même,  auraient  pour  résultat  de  faire  opérer 
le  triage  du  minerai,  d'obtenir  une  classification 
rationnelle  et  de  réduire  considérablement  les  dé- 
perditions du  minerai  à  travers  les  manipulations 
multiples  qu'il  subit.  Ces  perfectionnements  con- 
tribueraient, dans  une  large  mesure,  à  augmenter 
la  consommation  de  l'émeri  de  Naxos  sur  le  mar- 
ché international  et  à  lui  ouvrir  les  débouchés  qui 
Hui  font  actuellement  défaut. 

«  Tabac  (page  19).  La  C.  F.  I.  est  d'avis  que  dans 
le  but  d'augmenter  le  rendement  de  cet  impôt  et  de 
le  rendre  plus  juste  et  plus  équitable,  il  est  indis- 
pensable de  prendre  les  mesures  utiles  pour  ré- 
primer énergjquement  la  fraude  et  appliquer  stric- 
tement les  lois  en  vigueur.  Elle  constate  avec  plai- 
sir que  ce  point  de  vue  est  aussi  celui  du  gouver- 
nement hellénique.  » 

En  effet,  le  gouvernement  hellénique,  quel  que 
soit  le  parti  politique  au  pouvoir,  est  toujours  de 
l'avis  de  la  C.  F.  I.  ;  mais  lorsqu'il  présente  au 
Parlement  des  projets  destinés  à  améliorer  le 
rendement  des  revenus  concédés,  il  rencontre 
toujours  une  opposition  qui  les  fait  échouer. 

Rapport  pour  1900  (page  21).  «  Quand  la  loi  rela- 
tive à  l'augmentation  des  droits  sur  le  tabac  avait 
été  présentée  à  la  Chambre  des  députés,  elle  con- 
tenait des  dispositions  en  vue  de  réprimer  la  fraude 
qui  continue  à  s'exercer,  dans  certaines  parties  de 
)!a  Grèce,  de  la  façon  la  plus  préjudiciableaux  inté- 
rêts du  Trésor.  Le  gouvernement  avait  notamment 
inscrit  le  principe  de  la  déclaration  obligatoire  de 
la  part  des  cultivateurs  de  tabac  et  il  avait  prévu 
l'organisation  d'un  contrôle  pour  vérifier  l'exacti- 
tude de  ces  déclarations.  Ces  dispositions  ont  dû 
être  supprimées  devant  l'opposition  qu'elles  ont 
rencontrée  dans  le  Parlement  ;  mais  la  C.  F.  I 
estime,  que  cependant  elles  sont  seules  de  nature 
à  assurer  la  répression  de  la  fraude  ou  de  la  con 
trebande  et  l'application  juste  et  équitable  de  la 
loi.  » 

Les  années  suivantes,  la  G.  F.  1.  revient  à  la 
charge  : 

Rapport  pour  1901  (page  22).  «  Quant  à  la  répres 
sion  de  la  contrebande,  l'année  1901  n'a  apporté  au 
cune  modification  à  l'état  de  choses  signalé  dans 
nos  rapports  antérieurs  et  il  a  été  relevé,  des  points 
les  plus  divers,  une  aggravation  des  faits  ;  pour  le 
sel,  dans  le  sud  du  Peloponèse  ;  pour  le  papier  à 
cigarettes,   le  long  de  la  ligne  frontière  Thessa 
lienne,  dans  les  îles  Ioniennes  et  surtout  dans  l'île 
de  Leucade  ;  pour  le  pétrole,  dans  la  partie  sep 
tentrionale  de  l'Eubée  et  de  la  Thessalie.  En  pré- 
sence de  l'insuffisance  des  moyens  ordinaires  de 
répression,   aucune   mesure   spéciale  n'a  été  prise 
pour  entraver  une  contrebande  qui  s'exerce  de  la 
façon  la  plus  préjudiciable  aux  intérêts  du  Trésor. 
(!n  crédit  extraordinaire  annuel  de  5.000  drs  figure 
de  ce  chef  au  budget  et  il  est  naturellement  impos 


sible  d'obtenir  des  résultats  quelconques  avec  une 
somme  aussi  modeste.  Il  avait  été  question  de  réor- 
ganiser les  brigades  de  douanes,  mais  le  projet  éla- 
boré par  le  fonctionnaire  étranger  qui  avait  été  ap- 
pelé à  cet  effet  n'a  jamais  été  appliqué.  Il  en  est  de 
même  pour  l'achat  de  bateaux  destinés  à  observer 
les  points  sur  lesquels  s'exerce  le  plus  particulière- 
ment la  contrebande.  Enfin,  nous  avions  obtenu,  à 
diverses  reprises,  la  promesse  que  toutes  les  pata- 
ches  à  vapeur  destinées  à  la  surveillance  des  côtes 
seraient  dorénavant  commandées  par  des  officiers. 
Cette  mesure  nous  a'vait  paru  indispensable  et  il 
est  regrettable  qu'elle  n'ait  pas  été  maintenue.  Tous 
ces  faits  indiquent  suffisamment  combien  le  service 
de  la  répression  de  la  contrebande  est  insuffisant. 
Ce  n'est  pas  seulement  sur  les  produits  du  mono- 
pole que  l'Etat  perd  chaque  année  des  sommes  con- 
sidérables, mais  encore  sur  tous  les  autres  arti- 
cles soumis  aux  droits  de  douane  et  importés  frau- 
duleusement sur  le  territoire  hellénique.  Il  serait 
opportun  de  prendre  à  cet  égard  des  mesures  éner- 
giques et  nous  avons  appelé  sur  cette  question  toute 
la  bienveillante  attention  du  gouvernement  hellé- 
nique. » 

Rapport  de  1902  (page  21).  «  Parmi  les  causes  de 
diminution  des  revenus  affectés  nous  pouvons  si* 
gnaler  les  suivantes  parmi  les  .principales  :  la  con 
trebande  sur  certains  articles  de  monopoles  ;  la 
fraude  dans  l'imposition  des  droits  sur  le  tabac  ; 
la  production  clandestine  du  sel  ;  la  non-applica- 
tion des  dispositions  légales  et  réglementaires  con- 
cernant l'impôt  du  timbre. 

«  En  voyant  la  frontière  ouverte  sur  toute  sa  ligne 
on  reconnaît  les  facilités  pour  la  contrebande  de  se 
développer  librement  sur  terre  et  sur  mer  et  on 
trouve  que  c'est  peut-être  une  tâche  difficile  que 
d'appliquer  des  mesures  efficaces  afin  d'enrayer 
l'œuvre  de  la  contrebande. 

»  Ce  n'est  qu'en  déployant  une  énergie  toute  par- 
ticulière et  que  par  des  efforts  'personnels  et  des 
ressources  matérielles  toutes  spéciales  qu'on  pour- 
rait apporter  quelque  remède  sérieux  au  mal.  Mal- 
heureusement les  propositions  de  la  Commission  à 
cet  égard  sont  restées  infructueuses.  Malgré  la 
constatation  d'une  pressante  nécessité  on  n'a  pu 
obtenir  les  crédits  nécessaires  pour  l'augmentation 
des  pataches  à  vapeur  et  il  n'a  été  fait  aucune  ten- 
tative pour  mettre  en  vigueur  des  mesures  qui  n'exis- 
tent qu'à  l'état  de  projet  ;  on  ne  s'est  pas  occupé 
de  former  peu  à  peu  un  corps  de  gardes  des  côtes 
et  des  frontières  et  un  personnel  d'agents  percep- 
teurs professionnellement  organisé,  soumis  à  une 
discipline  sévère  et  muni  d'une  instruction  spéciale. 
On  devrait,  en  outre,  toujours  leur  accorder  immé- 
diatement les  primes  prévues  par  la  loi  en  récom- 
pense de  l'énergie  qu'ils  auraient  déployée  pour  la 
répression  de  la  contrebande.  » 

Le  Rapport  sur  l'exercice  1903  contient  six 
grandes  pages  de  propositions  de  réformes 
qu'il  nous  est  impossible  de  donner  in  extenso 
à  cause  de  leur  longueur  ;  mais  en  voici  tes  con- 
clusions : 

«  Telles  sont  les  réformes  qui  paraissent  s'impo- 
ser à  l'heure  actuelle,  si  l'on  veut  mettre  un  terme 
à  la  contrebande  qui  sévit  sur  les  côtes  et  frontiè- 
res de  la  Grèce.  Cette  question,  que  le  gouverne- 
ment hellénique  et  la  C.  F.  I.  travaillent  à  résoudre 
d'un  commun  accord,  sans  qu'aucun  résultat  ap- 
préciable puisse  être  enregistré  depuis  cinq  ans, 
est  de  celles  dont  la  solution  ne  peut  plus  être 
ajournée.  ,  ., 

«  Plus  un  Etat  a  une  tarification  élevée,  plus  il 
doit  consentir  les  sacrifices  nécessaires  pour  assu- 
rer l'exacte  application  des  droits  de  douane  et 
combattre  la  contrebande.  Cette  augmentation  de 
dépenses  se  trouve,  en  l'espèce,  généralement  COm- 
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pensée  par  un  accroissement  considérable  de  recet- 
tes. En  Grèce,  d'après  les  évaluations  budgétaires, 
la  proportion  des  frais  de  perception  des  droits  de 
douane  avec  le  rendement  de  ces  mômes  droits  se 
présente  de  la  façon  suivante  pour  la  dernière  pé- 
riode quinquennale  :  1899  :  3  83  %  ;  1904  :  4  04  %  ; 
1901  :  3  40  %  ;  1902  :  3  36  °/n  ;  1903  :  3  12  %. 

«  Or  cette  proportion  qui  constitue  une  moyenne 
de  3  54  %  est  sensiblement  inférieure  à  celle  que 
l'on  relève  pour  la  plupart  des  Etats  placés  dans 
des  conditions  identiques.  On  ne  saurait  s'étonner, 
dans  ces  conditions,  que  des  recettes  importantes, 
estimées  par  les  auteurs  de  la  loi  du  26  février  1898 
à  plus  de  deux  millions  et  que  des  personnes  par- 
ticulièrement compétentes  portent  à  six  millions, 
échappent  au  fisc  hellénique.  » 

Mais  les  observations  les  plus  graves  sont 
celles  contenues  dans  le  dernier  Rapport  de  la 
G.  F.  1.,  celui  relatif  à  l'exercice  1904  : 

«  Vas  plus  que  les  précédentes  années,  l'an- 
iitc  n'a  apporté  d'amélioration  soit  à  l'assiette, 
soit  aux  modes  de  perception  pour  ajouter  à  la 
force  intrinsèque  des  revenus  affectés.  Il  est,en  effet, 
évident  que  l'accroissement  de  la  population  du 
Royaume  doit  entraîner  une  plus  forte  consomma- 
tion des  articles  de  première  nécessité,  comme  le 
sel,  le  pétrole  et  les  allumettes,  et  de  même  indi- 
rectement, grâce  aux  habitudes  invétérées  de  la  po- 
pulation, une  augmentation  du  revenu  du  tabac  et 
du  papier  à  cigarettes.  D'autre  part  une  bonne  ad- 
ministration du  monopole  de  l'émeri  de  Naxos  pour- 
rait se  manifester  par  une  élévation  du  rendement 
de  cet  article.  En  outre  les  besoins  multiples  des 
transactions  commerciales  et  judiciaires  devraient 
pousser  le  rendement  du  timbre  à  une  marche  as- 
cendante. 

«  La  Commission  a  traité  à  plusieurs  reprises, 
dans  ses  rapports  annuels,  de  la  nécessité  de  pro- 
céder par  voie  législative  à  la  suppression  radicale 
de  certaines  entraves  et  défectuosités  qui,  malgré 
tous  les  résultats  déjà  réalisés,  continuent  d'exer- 
cer une  influence  préjudiciable  au  rendement  des 
revenus  affectés. 

«  Le  gouvernement  hellénique,  dont  les  intérêts 
autant  que  ceux  des  porteurs  de  la  Dette  souffrent 
de  la  prolongation  de  cet  état  de  choses,  pourrait 
être  amené  à  regretter  tout  le  premier  de  ne  pas 
avoir  réussi  à  activer  la  marche  du  travail  légis- 
latif sur  les  projets  concernant  l'organisation  et 
l'administration  financière.  On  n'ignore  pas  que  le 
vote  de  plusieurs  projets  de  loi  par  la  Chambre 
en  1904,  a  impliqué  un  abandon  de  recettes  budgé- 
taires d'environ  deux  millions  de  drachmes  et  une 
augmentation  de  dépenses  d'environ  deux  autres 
millions.  Cette  somme  globale  d'environ  quatre 
millions  de  drachmes  n'est  compensée  par  aucun 
nouveau  revenu  du  budget  de  1904  et  si  l'on  y 
ajoute  les  déficits  constatés  des  exercices  1902  et 
1903,  il  est  à  prévoir  que  lors  de  l'application  com- 
plète de  ces  lois,  le  Gouvernement  pourrait  rencon- 
i  trer  des  difficultés,  à  moins  qu'il  n'ait  trouvé  d'ici 
là  de  nouvelles  ressources. 

«  Cependant  la  Commission,  tout  en  se  mainte- 
nant scrupuleusement  sur  le  terrain  dont  les  limi- 
tes lui  ont  été  fixées  par  la  Convention-Loi,  s'auto- 
rise de  la  communauté  des  intérêts  dont  elle  et 
l'Etat  ont  la  gestion,  pour  émettre  l'avis  que  l'adop- 
tion des  projets  tendant  a  améliorer  l'assiette  et  la 
perception  de  certains  revenus  affectés  se  traduirait 
par  un  double  avantage.  Non  seulement  la  progres- 
sion de  leurs  rendements  en  serait  acrue,  mais  en- 
core la  tâche  financière  de  l'Etat  s'en  trouverait  fa- 
cilitée. » 

Certes,  la  C.  F.  I.  a  eu  parfaitement  raison  de 
formuler  toute  la  série  d'observations  que  con- 
tiennent ses  Rapports  annuels.  Ayant  le  mandat 


de  défendre  les  intérêts  des  porteurs  étrangers, 
et  ces  porteurs  étant  bénéficiaires,  pour  60  %, 
des  excédents  des  revenus  affectés  (sauf  les  re- 
cettes de  la  douane  du  Pirée)  et  des  profits  tfo 
la  baisse  du  change  au-dessous  de  165  :  la  C.  F.  l/ 
a,  en  effet,  le  droit  et  le  devoir  de  dénoncer  au 
gouvernement  hellénique  tous  les  abus  de  na- 
ture à  paralyser  le  développement  de  ces  deux 
sources  de  receltes  supplémentaires,  et  de  ré- 
clamer l'adoption  de  mesures  administratives  el 
législatives  pouvant  supprimer  ces  abus  ou  en 
atténuer  les  conséquences. 

Il  est  réellement  fâcheux  que  le  gouvernement 
hellénique  ne  puisse  pas  mieux  seconder  les  ef- 
forts de  la  O.  (  .  J.,  car  le  budget  de  l'Etat  est 
le  premier  victime  de  son  impuissance. 

Mais  enfin  si  des  hommes  comme  MM.  De- 
lyannis  et  Théotoky,  qui  connaissent,  mieux  que 
personne,  la  situation  de  plus  en  plus  délicate 
que  l'arrêt  des  recettes  appartenant  en  propre  au. 
Trésor  hellénique,  et  l'augmentation  inévitable 
des  dépenses  publiques  créent  aux  finances  de 
l'Etat,  Si  ces  deux  chefs  de  partis,  qui  disposent 
à  tour  de  rôle  de  la  majorité  de  la  Chambre  des 
députés,  n'ont  pu,  depuis  six  ans,  obtenir  la  plus 
petite  des  réformes  demandées  par  la  C.  F.  L 
tout  aussi  bien  dans  l'intérêt  des  créanciers 
étrangers  que  de  celui  du  Trésor  :  c'est  qu'évi- 
demment, l'opinion  publique  en  Grèce  est  fran- 
chement hostile  à  toute  mesure  devant  avoir 
pour  résultat  de  relever  les  excédents  de  revenus 
soumis  au  partage  ! 

Beaucoup  de  contribuables  —  et  je  parle  ici 
pour  tous  les  pays  —  qui  s'estiment  très  honnê- 
tes et  qui  le  sont  effectivement  dans  un  sens  très 
général,  ne  considèrent  pas  comme  une  action 
malhonnête  la  fraude  fiscale.  C'est  un  sentiment 
assurément  très  regrettable,  très  difficile  à  expli- 
quer, mais  qui  n'en  existe  pas  moins.  En  Grèce, 
ce  sentiment  se  nuance  d'une  teinte  de  patrio- 
tisme mal  placé  puisque,  derrière  l'agent  du  fisc 
national,  se  dessine  la  silhouette  du  créancier 
étranger  ;  et  la  fraude  fiscale  qui  n'est  pas  con- 
sidérée comme  un  acte  absolument  malhonnête 
dans  les  autres  pays,  devient  presque  un  acte 
méritoire  dans  certaines  contrées,  où  le  souvenir 
de  la  domination  ottomane  n'est  pas  encore  tout 
à  fait  oublié. 

Dans  un  des  plus  spirituels  chapitres  de  sa 
Grèce  d'Auiourd'hui  —  et  ils  le  sont  tous  beau- 
coup —  M.  Gaston  Deschamps,  après  avoir  ra- 
conté comment  M.  Tricoupis  avait  multiplié  les 
chemins  de  fer  en  Grèce,  habillé  les  soldats  avec 
du  drap  neuf  et  des  boutons  bien  astiqués,  et 
décrété  que  la  marine  hellénique  ne  manœuvre- 
rait plus  à  terre,  et  que  la  cavalerie  hellénique 
ne  marcherait  plus  à.  pied,  ajoute  : 

«  Tout  d'abord,  le  peuple  souverain,  le  laos,  com- 
me on  le  dit  là-bas,  se  déclara  satisfait.  Les  Palika- 
res  montèrent  en  chemin  de  fer,  grimpèrent  au  pro- 
montoire de  Munychie,  pour  voir,  évoluer,  dans  la 
baie  de  Phalère,  leurs  légers  torpilleurs,  admirè- 
rent, les  jours  de  revue,  le  défilé  de  leur  vaillante 
I  armée,  il  sourirent  de  pitié  en  pensant  aux  guenil- 
1  les  des  soldats  turcs.  Hélas,  cette  bonne  humeur  fut 
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de  courte  durée.  Quand  il  fallut  payer  toutes  ces 
belles  choses,  les  bergers  d'Arcadie  furent  exaspé- 
rés. Ils  mirent  leurs  drachmes  entre  leur  peau  et 
leur  veste,  et  se  sauvèrent  dans  la  montagne.  Les 
percepteurs  du  fisc  furent  accueillis  dans  les  villa- 
ges, par  des  injures  et  des  lamentations.  On  lâcha 
les  chiens  à  leurs  trousses,  et  plusieurs  de  ces  fonc- 
tionnaires purent  éprouver,  aux  dépens  de  leurs  cu- 
lottes, qu'Homère  n'a  pas  tort  lorsqu'il  dit  que  les 
molosses  d'Etolie  ont  la  dent  dure.  » 

Et  M.  Gaston  Deschamps  écrivait  ces  lignes 
plusieurs  années  avant  rétablissement  du  Con- 
trôle étranger  en  Grèce. 

On  s'explique  donc,  tout  en  le  déplorant  sincè- 
rement, que  le  gouvernement  hellénique  —  qui 
est  avant  tout  un  gouvernement  d'opinion  pu- 
blique —  bien  que  désireux  de  seconder  les 
efforts  de  la  G.  P.  I.,  n'ait  pu,  jusqu'ici,  »  pro- 
céder par  voie  législative  à  la  suppression  radi- 
cale de  certaines  entraves  et  défectuosités  qui, 
malgré  tous  les  résultats  déjà  réalisés,  conti- 
nuent d'exercer  une  influence  préjudiciable  au 
rendement  des  revenus  affectés.  » 

En  attendant,  le  budget  hellénique  est  en  dé- 
ficit depuis  trois  ans,  et  tout  fait  supposer  que  les 
résultats  de  l'exercice  1905  seront  encore  plus 
mauvais  que  ceux  des  années  1902,  1903  et  1904. 


(A  suivre.) 


Edmond  Théry. 


COMPAGNIE  FRANÇAISE  DES  MÉTAUX 


C'est  le  13  courant  que  l'assemblée  générale  annuelle 
des  actionnaires  de  la  Compagnie  Française  des  Mé- 
taux a  eu  lieu.  Etaient  présentes  ou  représentées, 
15.009  actions.  La  dite  assemblée  était  présidée  par 
M.  Ve/.ier,  président  du  Conseil  d'administration  de  la 
Société. 

Les  résultats  obtenus  pendant  l'année  sociale  qui  a 
pris  lin  le  30  juin  dernier,  ont  été  très  satisfaisants, 
ainsi  qu'en  témoigne  le  bilan  que  nous  rapprochons 
du  précédent  : 

Bilan  ai;  30  juin 


1904 


1905 


Actif 

Immobilisations  d'origine  : 
Immeubles,  matériel,  fonds 

de  commerce   20. 

Prime  de  remboursement  des 

obligations   1. 

Frais  d'i 'mission  des  obliga- 
tions   

Immobilisations  nouvelles  : 
Immeubles  et  terrains...... 

Matériel   4. 

Fonds  do  commerce  

Approvisionnements  : 
Marchandises  va  route,  dans 
lus    usines .    magasins  et 
dépôts,  et  chez  les  déposi- 
taires  13. 

Cautionnements,  loyers  payé-; 
d'avaiir.',  impôts  et  droits  à 

la  éhatge  dee  titres*  débiteurs 

divers  en  compte   G. 

disse-,  banquiers,  effets  à  re- 
cevoir, tilies  en  portefeuille.  H 

Total  de  l'actif. . . .  58 


(En  francs) 

000.003    »  20.000.000  » 

344.720  1.290.720  » 

072.360   »  648.360  » 

494.877  34  494.577  34 

699.913  32  5.059.845  02 

138.719  95  138.719  95 


559.334  2J   17  742.950  27 

305.957  25  8.033.397  98 
961.669  09    6.289. 791  75 


287.801  21   5<i.70).;S<>5  31 


Passif 

Capital  actions   25.000.000  » 

—     obligations   10.178.000  » 

Amortissement  : 

Des  obligations   031.000  » 

De  la  prime  do  rembourse- 
ment sur  obligations   50.080  » 

Des  frais  d'émission  sur  obli- 
gations  25.240  » 

Des  apports  et  accroisse- 
ment  8.248.628  95 

Réserve  légale   660.396  19 

Provisions  : 
Pour  liquidation  de  l'exercice 

précédent   41.685  58  ( 

Pour  liquidation  de  l'exer- 
cice  314.427  80' 

Pour  valeurs  diverses  de 
portefeuille  et  pensions  ou- 
vrières  109.283  59 

Pour  travaux  neufs   600.000  » 

Pour  amortissements  de  la 
prime  du  remboursement 
et  des  frais  d'émission  d'o- 
bligations (amortissements 

extraordinaires)   49.200  » 

Provision  régulatrice  de  la  va- 
leur, à  l'état  brut,  en  cours 
do  travail,  et  finis  en. ma- 
gasin : 

Des  cuivres   2.895.500  » 

Des  autres  métaux   392.000  » 

Caisse  de  prévoyance  du  per- 
sonnel  » 

Créanciers  divers   1.376.075  55 

Profits  et  pertes  : 

Bénéfices  de  l'exercice   1.111.462  07 

Report  de  l'exercice  précé- 
dent  315.174  96 

Solde  créditeur  du  compte 
liquidation  des  exercices 
clos   239.160  55 


25.000.000  „ 
15.518.000 

691 .0C0  » 

55.280  » 

27.640  » 

9.060.160  25 
727.927  62 


497.811  64 


82.47:3  12 
700.000  » 


3.745.500  » 
558.000  » 

110.183  32 
1.262.244  13 

1.316.871  08 

348.272  15 


Sommes  égales 


58. 237.3dl  24   59.707.305  31 


Le  solde  bénéficiaire  ressort  du  «  Compte  de  Profits 
et  Pertes  »  ci -dessous  : 

Exercices 


1903-1904 


1901-1905 


Produits 

Produit  brut  de  l'exercice  régu- 
•   larisé  par  le  fonctionnement 

des  provisions  des  métaux  

Placement  de  fonds  

Locations  et  redevances  

Coupons  prescrits  

Total  des  produits  


(En  francs) 


3.110.737  97 
191.852  66  ) 
120.389  31 
2.546  50) 

3.428.526  44   3.504.559  38 


3.234.548  44 
270.010  94 


Charges 

Frais  généraux,  service  des  ti- 
tres, provisions  diverses  et 
amortissements   2.317.064  37 

Bénéfices  nets   1 . 1 1 1 . 462  07 


2.187.688  30 
1.316.871  08 


3.428  526  44   3.504.559  38 


A  ces  soldes  il  convient  d'ajouter,  pour  l'exercice 
1903-1904,  315.174  fr.  9G  report  de  l'exercice  précédent, 
et  239.106  fr.  55  solde  créditeur  du  compte  liquidation 
des  exercices  antérieurs,  d'au  un  total  de  1.665.803 
francs  58.  Pour  1904-1905  il  a  été  ajouté  348.272  fr.  15, 
report  de  l'exercice  antérieur;  en  tout,  1.665.'143  fr.  28. 
La  répartition  proposée  par  le  Conseil  d'administra- 
tion s'est  donc  établie  comme  suit.  Nous  la  rappiochons 
de  la  précédente  : 

Exercices 


1903-04 


1904-05 


(Iïn  francs) 

Réserve  légale   67.531  43       63.843  55 

Dividende  do  25  fr.  par  action 

pour  chacun  desdeux  exercices  1. 250.000  »  1.250.000  » 
Report  à  nouveau   348.272  15      349.299  68 

Total  égal  aux  subies  disponibles.    1 .1165.803  58    1 .665. 143  23 
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Le  dividende  est  donc,  en  conséquence,  resté  fixé  en- 
core cette  année  à  25  fr.  Quant  à  la  provision  régula- 
trice de  la  valeur  du  cuivre  et  des  autres  métaux,  elle 
a  augmenté  de  1.016.0U0  francs,  par  suite  de  la  hausse 
de6  prix  des  métaux,  alors  que  l'année  dernière  elle 
avait  subi  une  diminution  de  61.500  francs  sur  l'année 
précédente. 

Cette  hausse  des  prix  des  métaux,  ainsi  que  le  l'ait 
remarquer  le  rapport  du  Conseil  d'administration,  est 
l'événement  le  plus  important,  celui  dont  l'inlluence  a 
dominé  dans  les  opérations  de  l'exercice,  et  dont  l'effet 
s'est  répercuté  profondément  sur  les  principaux  cha- 
pitres du  bilan.  Il  faut  observer,  en  effet,  que  la 
enne  du  cuirs  du  cuivre,  qui  était  de  56  livres 
sterling  10  shillings  2  pence  la  tonne  en  juin  1901  est 
passée,  en  juin  19a>,  è  00  livres  et  2  pence.  De  son 
côté,  le  zinc  a  passé  de  21  liv.  st.  14  sh.  5  d.  à  23  li- 
\  t  is  sterling  10  sh.  7  d.  la  tonne,  l'étain  de  119  liv.  st. 
li  sh.  6  d.  à  138  liv.  st.  8  sh.  6  EL,  le  plomb,  de  11  li- 
vres sterling  10  sh.  5  d.  à  12  liv.  st.  19  sh.  7  d.  ;  l'anti- 
moine, de  27  liv.  st.  15  sh.  3  d.  à  45  liv.  st.;  enfin,  le 
platine,  —  qu'il  ne  convient,  toutefois,  de  citer  que  pour 
mémoire,  la  Société,  par  suite  des  dispositions  adop- 
tées, n'ayant  pas  à  se  ressentir  des  fluctuations  de 
cours,  —  a  progressé  de  3.120  fr.  à  3.400  fr.  le  kilo- 
gramme. Par  suite  de  ces  augmentations  de  prix,  la 
valeur  des  stocks  de  métaux,  dont  le  poids  n'a  pas 
beaucoup  varié,  a  passé,  d'une  année  à  l'autre,  de 
14.704.U53  fr.  15  à  17.000.008  fr.  53,  en  augmentation 
de  2.302.015  fr.  38.  Naturellement,  la  hausse  que  nous 
venons  de  constater  a  conduit  le  Conseil  d'admi- 
nistration à  alimenter  les  provisions  spéciales  créées 
antérieurement  pour  parer  aux  effets  des  variations 
des  cours  des  métaux,  en  affectant  auxdites  pro- 
visions, qui  se  trouvent  maintenant  portées  à  4.303.500 
francs,  une  somme  totale  de  1.010.0Û0  fr.,  se  dé- 
composant ainsi  :  850. 000  fr.  pour  les  cuivres  et 
16G.000  fr.  pour  les  autres  métaux.  Observons,  d'après 
le  rapport  du  Conseil  d'administration,  que  l'affecta- 
tion au  stock  des  cuivres  ramène  le  prix  de  la  tonne 
des  cuivres  que  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
avait  à  recevoir  ou  qui  étaient,  au  30  juin  dernier,  en 
stock  et  non  vendus,  à  un  prix  inférieur  aux  plus  bas 
cours  cotés  depuis  cent  ans  dans  les  années  des  plus 
grandes  crises.  Toutefois,  il  ne  faudrait  pas  c  oire  que 
la  hausse  des  métaux  ait  été  particulièrement  favo- 
rable à  tous  les  points  de  vue.  C'est  ainsi  que  pendant 
le  dernier  exercice,  la  reprise  des  cours  a  été  très  vive, 
mais  la  reprise  des  affaires  en  France,  pour  les  pro- 
duits de  l'industrie  de  la  Compagnie,  a  été  insigni- 
fiante. Aussi  le  tonnage  des  ventes  n'a-t-il  accusé 
qu'une  légère  plus-value. 

Pendant  son  dernier  exercice,  la  Compagnie  Fran- 
çaise des  Métaux  a  eu  à  supporter  les  frais  importants 
de  la  remise  en  marche  de  l'usine  de  Givet,  qui  a  eu 
lieu  en  juillet  1904,  après  la  longue  grève  dont  il  avait 
été  parlé  lors  de  la  précédente  assemblée  générale.  Il  a 
fallu  plusieurs  mois  pour  que  les  principaux  ateliers 
de  cette  usine  fussent  à  même  de  retrouver  leur  acti- 
vité normale.  Par  contre,  l'exercice  a  bénéficié  des 
résultats  de  la  combinaison  passée  avec  la  Compagnie 
Industrielle  du  Plaline,  pour  la  transformation  et  la 
vente  de  ce  raétal,  combinaison  sur  laquelle  appuyait 
le  précédent  rapport.  Le  contrat  intervenu  contenait 
des  clauses  restrictives  pour  le  cas  où  des  résultats 
déterminés  ne  pourraient  pas  être  obtenus  ;  mais,  à 
l'heure  actuelle,  les  engagements  sont  fermes  d'une 
façon  définitive  jusqu'en  1908.  Quant  à  l'usine  de 
Bornel,  elle  a  été  achetée  par  le  locataire,  auquel  une 
option  avait  été  accordée.  Enfin,  la  petite  usine  de 
Lalande,  située  sur  le  canal  du  Midi,  a  été  aussi  rétro- 
cédée à  celui  qui  l'avait  louée.  Observons  que  par  suite 
de  ces  ventes  d'immeubles,  le  compte  «  Réalisations 
d'apports  »  a  finalement  enregistré  cette  année  la 
somme  de  211.531  fr.  30  et  que  la  Société  a  pu  pro- 
céder à  l'amortissement  extraordinaire  de  1.200  obli- 
gations. Il  ne  reste  plus  maintenant,  à  la  charge  de  la 
Société,  que  l'usine  de  Sérifontainc,  qui  a  été  dotée 


d'un  nouveau  laminoir,  et  l'usine  de  Vedènes,  près 
d'Avignon,  arrêtée  depuis  dix  huil  ans. 

L'exposition  A  Liège  de  la  Compagnie  Er/mgatH  Ciet 
Métaux,  qui  était  hors  concours,  —  son  président  étant 
vice-président  du  jury  internai  ional  de  la  grosse  métal- 
lurgie, —  a  été  très  remarquée  au  point  de  vue  des  intérêts 
quecetle  entreprise  a  en  Belgique.  Elle  a,  du  reste,  valu 
aux  collaborateurs  de  la  Compagnie  de  nombreuses 
récompenses  dont  la  plus  importante  ne  pouvait  être 
attribuée,  d'après  les  règlements,  qu'au  personnel  des 
exposants  qui  recevaient  un  grand  prix. 

A  la  suite  de  la  lecture  des  rapports,  le  président  de 
la  Compagnie  a  été  amené  à  dire,  en  réponse  à  une 
question  qui  lui  était  posée,  que  lion  aurait  tort  de 
croire  que  l'accroissement  des  bénéfices  sociaux  d'une 
entreprise  comme  celle  de  la  Compagnie  Française  des 
Métaux  devait  forcément  suivre  la  hausse  des  métaux, 
attendu  qu'avec  la  hausse,  le  client  discute  davantage, 
la  concurrence  est  plus  grande,  et  il  devient  alors  plus 
difficile  qu'en  temps  normal,  de  maintenir  l'écart 
voulu  entre  le  prix  de  revient  et  le  prix  de  vente.  Tou- 
tefois il  ne  faut  pas  perdre  de  vue  que  la  Société 
recherche  toujours  à  accroître  son  activité  en  l'appli- 
quant à  des  spécialités  nouvelles,  et  c'est  la  raison 
pour  laquelle  elle  exploite,  depuis  quelque  temps,  un 
brevet  allemand  pour  la  fabrication  d'un  produit  nou- 
veau,—  la 'filasse  de  plomb,  —  qui  sert  à  faire  les 
joints  des  canalisations  d'eau  et  de  gaz. 

A.  Lechenet. 


LA  BANQUE  NATIONALE  SUISSE 


La  question,  depuis  si  longtemps  pendante,  de 
l'établissement,  en  Suisse,  d'une  banque  centrale 
d'émission,  paraît  enfin  sur  le  point  d'être  définitive- 
ment résolue.  La  loi  créant  la  Banque  Nationale 
Suisse  a  été  votée  le  9  octobre  par  les  Chambres  fédé- 
rales ;  elle  entrera  en  vigueur  si,  d'ici  au  9  janvier 
1900,  il  n'intervient  pas  une  demande  de  référendum 
signée,  conformément  à  la  Constitution  helvétique,  par 
30.000  électeurs  ou  par  les  représentants  de  8  cantons. 

Nos  lecteurs  ont  été  tenus  au  courant  des  nombreu- 
ses difficultés  auxquelles  s'est  heurtée,  depuis  1890,  la 
réforme  du  système  d'émission  des  billets  en  Suisse. 
Nous  les  renvoyons  à  l'étude  qui  en  a  été  publiée  ici  (1), 
pour  les  détails  du  projet  proposé  par  le  Conseil  fédé- 
ral à  l'approbation  du  pouvoir  législatif,  le  13  juin 
1904.  La  loi  qui  vient  d'être  adoptée  ne  s'en  écarte  que 
sur  quelques  points,  les  dispositions  fondamentales 
n'ayant  pas  été  modifiées. 

On  se  rappelle  que  le  projet  primitif  de  1896,  com- 
portant l'établissement  d'une  Banque  d'Etat,  fut  sou- 
mis au  référendum,  ce  qui  amena  son  échec.  11  était 
impossible  de  ne  pas  tenir  compte  de  cette  expression 
de  la  volonté  du  pays,  si  fortes  que  fussent  les  ten- 
dances actuelles  du  Gouvernement  suisse  à  l'entreprise 
directe  par  l'Etat  des  grands  services  publics.  Mais,  en 
raison  de  ces  tendances,  et  du  désir  des  cantons  de  ne 
pas  renoncer  aux  bénéfices  que  leur  procure  l'organi- 
sation actuelle  des  banques,  on  s'arrêta  à  une  solution 
mixte  :  on  décida  de  créer  une  institution  qui  ne  serait 
pas  une  Banque  d'Etat  pure,  parce  que  le  public  four- 
nirait une  partie  du  capital,  mais  dont  la  direction  et 
les  bénéfices  appartiendraient,  pour  la  plus  grande 
part,  à  l'Etat  (en  l'espèce  la  Confédération  et  les  can- 
tons). 

En  dehors  de  quelques  partisans  irréductibles  du 
socialisme  d'Etat,  l'Assemblée  fédérale  a  admis  cette 
conception  sans  opposition  sérieuse.  La  répartition  du 
droit  de  souscription  aux  actions  n'a  p«s  été  modifiée  ; 
mais  le  maximum  du  dividende  à  distribuer  au  capital 
est  réduit  de  4  1/2  à  4  0/0.  Quant  à  la  redevance  que 
la  Banque  Nationale  versera  à  la  Confédération  et  que 
celle-ci  abandonnera  aux  cantons,  elle  a  été  légèrement 


(1)  Voir  le  numéro  du  11  novembre  19C4. 
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augmentée  :  elle  sera,  au  début,  de  50  centimes  par 
100  francs  de  l'émission  autorisée  au  31  décembre  1904 
dans  chaque  canton,  plus  .'30  centimes  par  tète  d'habi- 
tant ;  au  bout  de  quinze  ans,  elle  atteindra  80  centimes 
par  habitant,  au  lieu  de  75  centimes  que  proposait  le 
Message  du  Conseil  fédéral. 

Une  question  beaucoup  plus  délicate  était  celle  du 
siège  de  la  Banque.  La  rivalité  de  Berne  et  de  Zurich 
avait  déjà  fait  échouer  le  projet,  de  loi  de  1899  ;  il  était 
à  craindre  qu'il  n'en  fût  de  même  cette  fois,  chacune 
des  deux  villes  prétendant  avoir  tous  les  droits  à  pos- 
séder l'Administration  centrale.  Pour  assurer  le  vote 
de  la  loi,  le  Conseil  fédéral  proposait  de  réserver  à  un 
arrêté  spécial  la  désignation  du  siège  social  Le  Conseil 
des  Etats  ne  s'était  pas  rangé  à  cette  manière  de  voir, 
mais  n'avait  pas  été  jusqu'à  opter  entre  les  cités  con- 
currentes, et  il  avait  laissé  en  blanc  le  nom  de  la  ville 
choisie.  Enfin,  devant  le  Conseil  national,  une  transac- 
tion est  intervenue  qui  a  rallié  les  suffrages  :  le  siège 
juridique  et  administratif  de  la  Banque  sera  à  Berne, 
où  aura  lien  l'Assemblée  des  actionnaires,  ainsi  que 
ïes  séances  du  Conseil  de  banque  et  du  Comité  de  ban- 
que ;  la  direction  générale  aura  son  siège  à  Zurich,  où 
résideront  deux  de  ses  membres,  le  troisième  étant  à 
Berne  ;  cette  dernière  ville  possédera  également  le  ser- 
vice de  l'émission  des  billets,  de  la  conservation  de 
{'encaisse  et  des  relations  avec  l'Administration  fédé- 
rale et  les  Chemins  de  fer  fédéraux.  Il  est  certain  que 
cette  dualité  ne  sera  pas  favorable  à  la  bonne  marche 
et  à  l'expédition  rapide  des  affaires,  mais  il  faut  tenir 
compte  du  danger  que  l'on  courait  de  faire  échouer 
définitivement  la  loi,  si  l'on  avait  donné  la  préférence 
exclusive  à  l'une  ou  à  l'autre  des  deux  cités  rivales. 

D'ailleurs,  la  nouvelle  loi,  dans  son  ensemble,  ne  ré- 
sulte que  d'une  succession  de  compromis  :  compromis 
entre  le  principe  de  la  Banque  d'Etat  et  celui  de  la  ban- 
que privée,  en  vue  de  respecter  à  la  fois  l'opinion  pu- 
blique exprimée  par  le  vote  de  1896,  et  les  opinions  des 
partisans  de  la  nationalisation  à  outrance;  compromis 
entre  l'intérêt  des  actionnaires  et  les  réclamations  des 
cantons,  pour  le  partage  des  bénéfices  ;  compromis  en- 
tre les  prétentions  de  Berne  et  de  Zurich  pour  la  fixa- 
tion du  siège  social.  Cette  série  de  concessions  s'expli- 
que par  le  désir  bien  légitime  qu'on  avait,  en  Suisse,  d'en 
Mnir  avec  cette  question  de  l'émission.  Le  régime  actuel 
est  loin  d'être  satisfaisant,  et  les  efforts  mêmes  qu'ont 
faits  les  banques  depuis  quelque  temps,  pour  en  rendre 
le  fonctionnement  moins  défectueux,  achèvent  de  le 
condamner  ;  car,  malgré  ces  efforts,  on  n'a  pu  consta- 
ter aucune  amélioration.  Il  n'est  pas  douteux  qu'une 
banque  unique  arrivera  plus  aisément  à  régulariser  la 
circulation  monétaire  du  pays  et  à  réduire  l'émission 
des  billets;  elle  pourra  ainsi  ramener  le  change  vers  le 
pair  et  mettre  un  frein  au  drainage  des  écus,  si  onéreux 
actuellement.  Mais  nous  aurions  préféré  voir  introduire 
dans  la  loi  une  clause  limitant  les  opérations  auxquelles 
la  Banque  pourra  se  livrer  avec  la  Confédération  et  les 
cantons.  Rien  ne  l'empêche  d'escompter  des  bons  du 
Trésor  et  des  prescriptions  des  cantons;  ce  droit  lui  a 
même  été  explicitement  reconnu  au  cours  des  débats  ; 
or,  les  directeurs  de  succursales,  les  directeurs  géné- 
raux de  la  Banque  et  la  majorité  du  Conseil  de  banque 
sont  à  la  nomination  du  Conseil  fédéral  ;  il  leur  sera 
bien  difficile  de  résister  à  des  demandes  d'escompte 
exagérées,  de  la  part  de  la  Confédération  ou  des  can- 
tons. Quant  au  droit  de  contrôle  des  actionnaires,  il  est 
rendu  à  peu  près  illusoire  par  cette  clause  que,  vis-à- 
vis  de  leurs  représentants,  les  fonctionnaires  de  la 
Banque  ne  sont  pas  relevés  du  secret  professionnel  sur 
les  relations  d  affaires  de  l'établissement  avec  ses 
clients. 

Il  faut  donc  se  lier  entièrement  à  la  sagesse  et  à  la 
discrétion  des  Pouvoirs  publics  pour  résister  à  La  ten- 
tation de  se  faire  accorder  des  crédits  exagérés  par  la 
Banque.  C'est  le  danger  de  toute  banque  d'Etat,  et 
celle-ci  no  s'écarte  que  bien  peu  de  ce  type.  Malgré  ce 
défaut,  là  nouvelle  organisation  constitue  un  progrès 
lérieux  sur  le  régime  actuel,  qui  n'a  pu  trouver  devant 
L'A$S5mblée  fédérale  d'autres  défenseurs  que  ses  repré- 


sentants eux-mêmes,  il  faut  espérer  qu'une  demande- 
de  référendum  ne  viendra  pas  retarder  encore  l'appli- 
cation d'uni'  réforme  nécessaire.  Le  suffrage  universel 
a  fait  preuve  de  bon  sens  en  1899  en  rejetant  le  prin- 
cipe de  la  Banque  d'Etat;  il  ne  .faudrait  pas  en  con- 
clure qu'il  a  des  lumières  spéciales  en  matière  de  cir- 
culation fiduciaire;  il  est  d'autant  moins  à  souhaiter 
de  voir  ienter  de  nouveau  l'expérience  qu'une  demande 
de  ce  genre  ne  pourrait  avoir  pour  but  que  de  servir 
des  intérêts  de  clocher  au  détriment  de  l'intérêt  géné- 
ral de  la  Confédération.  La  nouvelle  loi  n'est  pas  par- 
faite, mais  elle  est  acceptable  ;  étant  données  les  diffi- 
cultés qu'on  a  éprouvées  pour  la  faire  aboutir,  on  ne 
pouvait  guère  lui  demander  davantage. 

G.  Roulleau. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  RUSSIE 

La  situation  intérieure  de  la  Russie  ne  s'est  pas 
beaucoup  modifiée  cette  semaine. 

Le  Gouvernement  russe  a  eu  à  réprimer  une  muti- 
nerie qui  a  éclaté  parmi  les  matelots  de  Gronstadt  et 
dont  on  a  pu  craindre  un  moment  de  très  graves  consé- 
quences. Des  troupes  ont  dû  cerner  les  casernes  des 
marins  mutinés,  qui  se  sont  rendus  sans  avoir  opposé 
de  résistance  armée.  La  cour  martiale  a  dû  siéger  à 
Gronstadt  pendant  plusieurs  jours. 

De  leur  côté,  les  Polonais,  encouragés  par  l'exemple 
de  la  Finlande,  ont  recommencé  à  s'agiter.  Des  délé- 
gués sont  allés  porter  au  comte  Witte  les  revendica- 
tions suivantes  :  couronnement  du  Tsar  comme  roi  de 
Pologne  ;  enseignement  dans  les  écoles  exclusivement 
en  langue  polonaise;  création  d'une  armée  nationale; 
reconnaissance  du  principe  «  la  Pologne  aux  Polo- 
nais ». 

Le  comte  Witte  a  répondu  par  une  fin  de  non-rece- 
voir  aux  desiderata  des  délégués  polonais.  Il  leur  a 
laissé  toutefois  entendre  qu'il  était  disposé  à  appliquer 
en  Pologne  les  réformes  indiquées  dans  le  manifeste 
du  80  octobre,  en  étendant  autant  que  possible  les 
droits  d'autonomie  aux  questions  de  religion  et  de 
culture.  Le  Gouvernement  russe  accorderait  aux  Polo- 
nais une  représentation  locale,  mais  sans  la  moindre 
indépendante  administrative. 

En  attendant,  pour  rétablir  l'ordre,  l'état  de  siège  à 
été  proclamé  en  Pologne. 

Une  mutinerie  militaire  a  également  éclaté  à  Vladi- 
vostok. Aux  soldats  de  la  garnison  se  joignirent  des 
matelots  et  des  gens  sans  aveu,  qui  se  mirent  à  piller 
la  ville.  Les  dernières  nouvelles  annoncent  toutefois 
que  les-troubles  sont  maintenant  terminés. 

A  Saint-Pétersbourg,  le  Comité  de  l'Union  des 
Unions  a  de  nouveau  décidé  la  grève  générale.  De 
nombreux  employés  de  chemins  de  fer  se  sont  soumis 
à  cette  décision  et  ont  abandonné  le  travail.  Des  typo- 
graphes, des  employés  des  usines  électriques  et  du  gaz 
se  sont  joints  à  eux. 

Ce  fait  est  d'autant  plus  regrettable  que  la  situation 
générale  s'annonçait  meilleure  :  en  Pologne,  10.000  em- 
ployés de  chemins  de  fer  ont  voté  la  reprise  du  travail. 

A  Schoula,  le  calme  est  rétabli.  La  conscription  a  eu 
lieu  sans  incident. 

A  Odessa,  le  nouveau  préfet  Grégorief,  remplaçant 
M.  Neidhart,  est  entré  en  fonctions  immédiatement. 

A  Koursk,  une  enquête  énergique  sur  les  récents 
désordres  a  fait  découvrir  les  auteurs  du  pillage  des 
maisons  et  des  magasins  Israélites. 

A  Saratof,  la  ville  est  calme  ;  on  ne  voit  plus  de  pa- 
trouilles dans  1rs  rues. 

De  Tiflis  on  mande  que  le  général  Malama  et  M.  Vci- 
denbaum  ont  élé  envoyés  en  Géorgie,  comme  ad  joints 
au  vice-roi,  pour  rétablir  l'ordre. 

A  Tchcrnigof,  les  troubles  agraires  sont  apaisés  :  la 
ville  est  calme.  Des  cosaques  ont  été  envoyés  pour  ré- 
primer les  désordres  agraires  dans  le  il i strie t  de 
Koursk. 

L'étal  do  siège  a  été  levé  à  Novorossisk. 
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SUÈDE  ET  iMOf^VÈGE 


Le»  résultats  du  plébiscite  sur  la  Constitution  en 
Norvège  ont  donné  jusqu'ici,  pour  462  districts, 
254.899  oui,  contre  68.262  non.  Ces  résultats  ne  per- 
mettent aucun  doute  sur  l'avènement  du  prince  Charles 
de  Danemark  au  trône  de  Norvège.  La  question  posée 
au  peuple  était  la  suivante  : 

«  Approuvez  vous  le  Storthing  d'avoir  donné  au  Gou- 
vernement plein  pouvoir  pour  demander  au  prince 
Charles  de  Danemark  de  se  laisser  choisir  comme  roi 
de  Norvège  ?  » 

La  campagne  a  été  menée  avec  beaucoup  de  vigueur, 
du  coté  républicain  comme  du  coté  monarchiste. 

Les  monarchistes  avaient  envoyé  dans  les  provinces 
un  grand  nombre  de  conférenciers  ;  d'anciens  républi- 
cains, comme  Bjcernsterne  Bjœrnson,  le  professeur 
Sars,  M.  Loevland,  ministre  des  affairas  étrangères  ; 
le  docteur  Nansen,  le  maire  de  Christiania,  le  Prési- 
dent du  Storthing,  ont  plaidé  eux-mêmes  la  cause  mo- 
narchique. 

A  coté  des  socialistes,  les  principaux  chefs  républi- 
cains étaient  le  député  radical  Castberg,  l'ancien  mi- 
nistre Blehr  et  le  professeur  de  droit  public  deGjelsvik. 

Les  élections  des  villes  ont  été  monarchistes  à  une 
énorme  majorité  ;  ainsi,  à  Christiania,  il  y  a  eu  24.027 
voix  en  faveur  de  la  monarchie,  contre  5.960  voix  répu- 
blicaines. 

La  députation  chargée  de  se  rendre  à  Copenhague 
pour  offrir  la  couronne  au  prince  Charles  arrivera 
samedi  dans  la  capitale  danoise  et  sera  reçue  dimanche 
en  audience  solennelle,  par  le  roi  Christian,  au  palais 
d'Amalienborg. 


Mentions  Économîaues  et  Financières 


Le  Rendement  des  Impôts.  —  Le  Journal  Officiel. 
a  publié,  le  12  courant,  le  rendement  des  impôts  indi- 
rects et  monopoles  de  l'Etat  pour  le  mois  d'octobre 
190ô.  Ce  rendement  s'est  élevé  à  la  somme  de  278  mil- 
lions :-i90.700fr.,  soit  une  plus-value  de-  2.132.400  fr. 
sur  les  évaluations  budgétaires,  et  de  -7.000.400  fr. 
sur  les  recettes  du  mois  d'octobre  1904,  ainsi  qu'il 
ressort  du  tableau  ci-dessous  : 

Diffère  ne  os 

Par  rapport  Sur 

aux  le  mois 

évaluations  d'octobre 
budgétaires  1904 
(En  francs) 

Enregistrement..   -+-      408.500  +  2.480.500 

Produits  du  timbre   —   2.149.000  +  561.000 

Impôt  sur  les  opérations  de 

Bourse   +      146.000  -f  104.000 

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs 

mobilières   -f-      966.500  +  473.000 

Douanes  (sucres,  sels  et  huiles 

minérales  non  compris)   -|-       30.000  4-  5.221.000 

Contributions  indirectes  (sucres 

et  sels  non  compris)  '          -f-      991.000  —  2.046.000 

Taxe   de  fabrication  sur  les 

huiles  minérales  brutes   —        66.Û00  -+-  13.000 

Sels   —      166.000  112.000 

Sucres   —   1.953.000  —  2.262.000 

Produits  de  monopoles  (allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphes, etc.)   +   3.924.400  -f  2.343.900 

Différence  pour  1905....    +    2.132.400   -f  7.000.400 

Voici,  maintenant,  la  situation  pour  les  dix  pre- 
miers mois  de  1905  par  rapport  aux  évaluations  bud- 
gétaires et  aux  produits  des  mois  correspondants  de 
1904  : 


Différence! 

Par  rapport        Sur  le» 
aux  10  l—  iiioib 

évaluations    de  l'année 
budgétaires  1904 
(En  francs) 

Enregistrement   -f-   5.741.500   -f-   6.619  000 

Produits  du  timbre   —    1.702.0OO   —  3.422.500 

Impôts  sur  les  opérations  de 
Bourse   -+-      £80.000   +      83  2.000 

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs 
mobilières   +   5.642.CO0   +  1.679.509 

Douanes  (sucres  et  sels  non 
compris)   —   7.595.000    +  23  008.000 

Contributions  indirectes  (sucres 
et  sels  non  compris)   ■+    1.093.000   —  17.072.000 

Taxe  de  fabrication  sur  les 
ilmles  minérales  brutes  ... .    —      772.000    —       179. 000 

Sels   —      713.000   —  454.000 

Sucres   —  13.922.000   —  16.087. 000 

Produits  de  monopoles  (allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphes, etc.)   +  38.616. 1C0   +  21.799.600 

Difiércnco  pour  1904. ...    +  26.76S.600   +  16. 723. 600 

Dans  ce  tableau  ne  sont  pas  compris  les  «  produits 
et  revenus  du  domaine  de  l'Etat,  produits  divers,  re- 
cettes exceptionnelles  et  recettes  d'ordre  »  qui  ont  été, 
pour  le  mois  d'octobre,  de  21.285.600  fr.,  en  diminu- 
tion de  2  901.000  fr.  sur  les  prévisions  et  de  5  mil- 
lions 369  300  fr.  sur  les  recettes  d'octobre  1904. 

Pour  les  dix  premiers  mois  de  1905,  ces  «  produits 
et  revenus  du  domaine  de  l'Etat,  produits  divers,  etc.  », 
ont  donné  1.681.500  francs  de  plus  qu'il  avait  été 
prévu,  et  1.406.400  francs  de  plus  que  ceux  de  la  même 
période  de  1904.  Ajoutons  qu'en  ce  qui  concerne  ces 
chapitres,  la  comparaison  des  recouvrements  avec 
les  évaluations  n'est  donnée  que  pour  ordre  et  à  titre 
d'indication,  sans  qu'on  en  puisse  tirer  des  conclusions 
rigoureuses;  il  existe,  en  eti'et,  des  variations  considé- 
rables dans  les  époques  de  recouvrement  d'un  grand 
nombre  de  ces  produits,  et  les  évaluations  mensuelles 
ne  peuvent,  dès  lors,  s'établir  avec  quelque  précision. 

En  ce  qui  regarde  les  contributions  directes  et  taxes 
assimilées,  disons  qu'à  la  date  du  1er  novembre  1905,  les 
rôles  émis,  y  compris  les  centimes  additionnels,  s'éle- 
vaient à  1.015.926.600  fr.  Les  douzièmes  échus  se  chif- 
frent par  761. 944. 9(10  fr.  et  les  recouvrements  effectués 
se  sont  élevés  à  871.678.400  fr.,  soit  une  différence  eu 
plus  de  109.733.500  fr.  La  comparaison  des  recouvre- 
ments de  1905  avec  les  recouvrements  di  1904  accuse 
une  augmentation  de  14.584.500  fr.  Quant  aux  frais  de 
poursuites,  ils  ont  atteint  1.216.200  fr.,  soit  1.35  0.00, 
contre  1.180.600  fr.  en  1904,  ou  1.36  0/00. 


Emprunt  Japonais.  —  Nous  avons  expliqué,  la 
semaine  dernière,  pour  quels  motifs  l'emprunt  japo- 
nais, annoncé  depuis  quelque  temps,  ne  devait  plus 
être  reculé  davantage.  Les  difficultés  qui  s'était  pré- 
sentées pour  cette  émission  ont  été  heureusement  apla- 
nies lundi  dernier  et  la  souscription  au  nouvel  em- 
prunt s'effectuera  très  probablement  le  mercredi 
6  décembre. 

Société  privilégiée  pour  favoriser  la  produc- 
tion et  le  commerce  du  Raisin  de  Corinthe.  — 

Les  actions  de  cette  Société  seront  très  probablement 
introduites  mardi  prochain,  21  courant,  sur  notre 
marché  en  banque  par  les  soins  de  la  Banque  de 
l'Union  Parisienne. 

La  Société  privilégiée  pour  favoriser  la  production  et 
le  commerce  du  Raisin  de  Corinthe  a  été  créée  par  la 
Banque  d'Athènes,  sous  le  patronage  du  Gouvernement 
Hellénique  et  avec  le  concours  de  la  Banque  de  l'Union 
Parisienne  de  Paris,  de  la  Société  Marseillaise,  de  la 
Maison  Erlanger  et  Cie  de  l  ondres,  de  La  Banque  Aa- 
lionale  de  Grèce  et  de  diverses  autres  Banques. 

Les  droits  et  privilèges  qui  lui  ont  été  attribués,  les 
obligations  qui  lui  incombent  et  les  bases  sur  les- 
quelles elle  a  été.  constituée,  ont  été  déterminés  par 
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une  convention  intervenue  le  8/21  juillet  1905  entre  le 
Gouvernement  Hellénique,  la  Banque  Viticole  de 
Grèce  et  la  Banque  d'Athènes,  en  qualité  de  représen- 
tant du  groupe  sus-mentionné.  Cette  convention  a  été 
rat i liée  par  une  loi  spéciale  promulguée  le  17/30  juil- 
let 1905. 

La  Société  a  été  constituée  suivant  acte  reçu  par 
M.  Afentakis,  notaire  à  Athènes,  le  1/14  août  1905.  Un 
décret  royal  du  3/1G  août  a  approuvé  les  statuts  con- 
tenus dans  cet  acte. 

La  Société  a  été  créée  en  vue  de  remédier  à  la  crise 
économique  dont  souffrait  la  Grèce  par  suite  de  l'avi- 
lissement du  prix  du  raisin  dit  de  Corinthe,  l'un  de 
ses  principaux  articles  d'exportation.  Cet  avilissement 
avait  lui-même  pour  cause  un  excès  de  production. 
Les  quantités  produites  étant  supérieures  à  la  consom- 
mation, il  y  avait,  chaque  année,  un  excédent  non 
utilisé  de  récolte  qui  contribuait  à  déprécier  encore 
davantage  la  valeur  des  récoltes  suivantes. 

Déjà,  pour  enrayer  la  surproduction,  une  loi  du 
21  juin  1904  avait  prohibé  l'extensicn  des  plantations 
de  vignes  produisant  le  raisin  de  Corinthe.  Cette  pré- 
caution pouvait  bien  empêcher  l'aggravation  de  la  crise, 
mais  n'était  pas  capable,  par  elle  seule,  de  la  taire 
cesser.  Il  fallait  encore  la  compléter  par  des  mesures 
spéciales  destinées  à  faciliter  la  liquidation  des  excé- 
dents non  exportés  des  récoltes  produites  par  le  vignoble 
existant.  C'est  pour  arriver  à  ce  résultat  que  la  Société 
Privilégiée  a  été  créée. 

La  Sociélé  est  tenue  d'acheter  chaque  année,  à  des 
prix  déterminés  par  la  Convention,  l'excèdent  non 
exporté  de  la  récolte  de  raisin  de  Corinthe. 

Cet  excédent  doit  être  utilisé  industriellement,  c'est- 
à-dire  transformé  en  alcools,  mistelles  et  autres  pro- 
duits Ainicoles. 

La  Société  doit  en  outre  créer,  dans  les  principaux 
centres  de  production,  des  entrepôts  spéciaux  où  les 
raisins  de  Corinthe  pourront  être  emmagasinés  gratui- 
tement et  consentir,  sur  les  raisins  ainsi  entreposés,  et 
jusqu'à  concurrence  des  quatre  cinquièmes  de  leur 
valeur,  des  avances  dont  le  taux  ne  devra  pas  dé- 
passer 6  0/0. 

Enfin,  elle  s'est  chargée  de  procéder  à  la  liquidation 
de  la  Banque  Viticole  de  Grèce  et  de  verser  à  l'Etat,  à 
forfait,  à  titre  d'impôt  foncier  et  de  droit  d'exportation 
dus  au  Gouvernement  par  les  producteurs  et  exporta- 
teurs de  raisin  de  Corinthe,  une  somme  de  4.OUÛ.000 
de  drachmes  par  an.  Un  versement  complémentaire  de 
500.000  drachmes  au  maximum  devra  être  fait  au 
Gouvernement,  sur  les  bénéfices  nets  disponibles,  après 
le  paiement  aux  actions  de  l'intérêt  du  capital  versé 
à  G  0/0. 

En  compensation  des  engagements  qu'elle  a  pris 
pour  la  réalisation  de  son  objet,  divers  droits  et  privi- 
lèges lui  ont  été  attribués. 

Tout  d'abord,  et  afin  de  la  mettre  à  l'abri  de  l'aléa 
pouvant  résulter  des  plantations  de  nouvelles  vignes, 
le  Gouvernement  s'est  engagé  à  maintenir  en  vigueur, 
pendant  toute  sa  durée,  les  mesures  édictées  par  les 
articles  8,  9  et  10  de  la  loi  du  21  juin  1904  mentionnée 
plus  haut  et  relative  aux  entraves  mises  à  l'extension 
des  yfiantations  de  vignes  (1). 

D'autre  part,  le  Gouvernement  lui  a  concédé  pour  20 
ans,  et  à  titre  exclusif,  notamment  le  droit  de  perce- 
voir une  taxe  de  7  drachmes  (francs)  par  mille  livres 
vénitiennes  (ia  livre  vénitienne  équivaut  à  480  gram- 
mes) frappant  la  production  totale  du  raisin  de  tlorin- 
the;  H  une  redevance  en  nature  de  35  0/0  pereue  sur 
l'exportation  des  mêmes  produits,  à  titre  d'impôt 
foncier. 

Pour  faciliter  la  vente  des  alcools  qu'elle  produira, 
le  Gouvernement  s'est  engagé  à  interdire,  dans  le 
royaume  de<irèec,  la  fabrication  d'alcools  provenant 
de  matières  autres  que  le  raisin  ordinaire  ou  le  raisin 
ae  Corinthe.  Il  s'eafcengagé  egalèmenl  à  ne  pas  réduire, 


(\)  Il  est  lion  de  (aire  observer  crue  cotte  culture  evl  spé- 
ciale au  Péloponëse,  ol  que  toutes  les  tentatives  pour  l'im- 
plantât dans  tout  aulr  pays  ont  échoué. 


pendant  la  durée  de  la  Société,  les  taxes  qui  frappent 
les  alcools  de  provenance  étrangère,  et  à  ne  pas  aug- 
menter les  droits  sur  les  alcools  exportés  à  l'étranger. 

L'importation  des  vins  étrangers  est  aussi  interdite, 
sauf  exceptions. 

D'une  manière  générale,  le  Gouvernement  s'est  en- 
gagé à  ne  pas  modifier,  pendant  la  durée  de  la  Société, 
les  dispositions  des  lois  en  vigueur  ayant  un  rapport 
quelconque  avec  la  production,  le  commerce,  l'expor- 
tation ou  la  taxation  du  raisin  de  (Torinthe. 

Enfin,  il  lui  a  accordé,  pour  une  durée  de  trente  ans, 
le  droit  exclusif  d'établir  et  d'exploiter  les  Magasins 
généraux  en  Grèce,  par  une  Société  spéciale  consti- 
tuée à  cet  effet. 

Le  capital  social  de  la  Société  privilégiée  pour  favo- 
riser la  Production  et  le  Commerce  du  Raisin  de  Co- 
rinthe s'élève  à  20.000.000  de  francs  et  est  représenté 
par  80.000  aciions  de  250  francs  chacune,  intégrale- 
ment libérées.  20.000  de  ces  actions  ont  été  réservées 
à  la  Banque  Viticole  de  Grèce,  60.000  autres  ont  été 
souscrites  par  les  fondateurs. 


Le  Projet  de  loi  sur  la  Régie  du  Gaz  à  Paris. 

—  Le  projet  de  loi  voté  —  à  mains  levées  —  pa\  la 
Chambre  des  Députés  et  ayant  pour  objet  d'autoriser 
la  Ville  de  Paris  à  emprunter  120  millions- de  francs  et 
à  organiser,  conformément  aux  stipulations  de  cette 
loi,  la  régie  directe  du  gaz  vient  d'être  transmis  au 
Sénat. 

Il  est  très  probable  que  la  haute  Assemblée  chargera 
la  Commission  qui  a  déjà  étudié  cette  question  de 
l'examiner  à  nouveau  et  que  cette  même  Commission 
désignera  encore  M.  Ch.  Prevet  comme  rapporteur. 


Le  Régime  futur  de  l'Electricité  à  Paris.  — 

Le  rapport  de  M.  B'élix  Roussel  et  le  mémoire  du 
Préfet  de  la  Seine  relatifs  à  l'organisation  de  la  pro- 
duction et  de  la  distribution  de  l'électricité  à  l'expi- 
ration des  concessions  des  secteurs  actuels  seront 
soumis  au  Conseil  municipal  au  cours  de  ia  semaine 
prochaine. 

La  situation  nouvelle  créée  par  le  développement 
donné  par  la  Société  d' Electricité  de  Paris. à  sa  grande 
usine  électrogène  et  la  décision  de  la  Société  Thomson- 
Houston  d'en  créer  une  d'importance  comparable  à 
l'est  de  la  banlieue  parisienne  font  désirer  par  l'Admi- 
nistration que  le  Conseil  municipal  prenne  rapidement 
une  décision.  Il  est  donc  probable  que  cette  grosse 
question  sera  débattue  avant  la  On  de  l'année  à  l'Hôtel 
de  Ville  et  tranchée  au  moins  en  principe  au  commen- 
cement de  1906. 


Futur  Emprunt  Serbe.  —  Depuis  huit  jours,  la 
question  de  l'Emprunt  n'a  pas  fait  un  pas;  Je  seul  fait 
nouveau  que  nous  ayons  à  signaler  est  le  départ  du 
Ministre  des  finances  de  Serbie  qui  se  rend  à  Berlin, 
Bruxelles  et  Paris. 


Société  des  Raffinerie  et  Sucreries  Say.  —  Sa- 
medi, 11  novembre,  a  eu  lieu  l'assemblée  extraordi- 
naire de  vérification  de  souscription  au  nouveau 
capital»  La  résolution  suivante  a  été  votée  : 

«  L'assemblée,  après  examen  de  la  déclaration  faite 
par  M.  Peytel,  au  nom  du  Conseil  d'administration, 
suivant  acte  reçu  par  Me  Panhard,  notaire  à  Paris,  le 
2  novembre  19Ô5,  pour  aflirmer  la  souscription  des 
11 'i. 750  actions  de  priorité,  dont  l'émission  avait  été 
votée  par  l'assemblée  du  10  octobre  1905,  et  le.  verse- 
ment de  la  totalité  du  montant  desdites  .étions,  déclare 
reconnaître  la  sincérité  de  cette  déclaration  et  des 
versements. 

Kn  conséquence,  la  réduction  du  capital  social  à 
15.300.000  fr.,  par  l'abaissement  à  200  fr.  de  La  valeur 
nominale  des  actions  ordinaires,  la  reconstitution  de 
ce  capital  au  ohiffira  de  S8»2t59iôOB fto.  parla  création 
de  114.750  actions  de  priorité,  et  la  modification  des 
articles  G,  18.  18,  42  et  'i7  des  statuts,  deviennent  déli- 
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nitives,  dans  les  termes  tics  résolutions  votées  à 
l'assemblée  du  10  octobre  1903,  dont  il  a  été  donné 
lecture,  et  qui  produiront  tous  leurs  effets  à  partir  de 
ce  jour.  » 

Cette  résolution  a  été  votée  à  l'unanimité.  Rappe- 
lons que  les  actionnaires  sont  encore  convoqués  en 
assemblée  générale,  mais  ordinaire  cette  fois,  pour  le 
21  courant. 


Chemin  de  fer  Electrique  souterrain  Nord-Sud 
de  Paris.  —  Le  Conseil  municipal  va  examiner  pro- 
chainement les  projets  d'exécution  de  la  partie  de  la 
ligne  du  Métropolitain  ftvrckSud  comprise  entre  la 
gare  Saint-Lazare  et  la  gare  Montparnasse,  et  ces  pro- 
jets seront  très  probablement  votés  pendant  la  session 
actuelle. 

Les  modifications  apportées  dernièrement  au  tracé 
primitif  permettront  de  réaliser  de  notables  économies 
sur  les  expropriations  du  tréfonds  des  maisons. 


La  Réorganisation  des  Tramways.  —  La  Commis- 
sion du  Ministère  des  Travaux  publics  a  fini  par 
accepter  les  propositions  modifiées  de  M.  l'Inspecteur 
général  des  Ponts  et  Chaussées  Hetier.  Elles  vont  être 
soumises  au  Conseil  général. 

Cette  réorganisation  ne  touche  véritablement,  pour 
l'instant,  que  les  deux  groupes  de  tramways  du  réseau 
Nord  et  du  réseau  Sud,  laissant  les  questions  relatives 
aux  lignes  exploitées  par  la  Compagnie  des  Omnibus 
réservées,  tout  en  amorçant  un  accord  entre  la  Com- 
pagnie et  la  Ville  de  Paris. 

Le  Conseil  général  va  étudier  cette  solution  dans  la 
session  actuelle. 


Banque  de  l'Union  Parisienne.  —  Nous  rappe- 
lons que  l'assemblée  générale  des  actionnaires,  qui 
aura  à  se  prononcer  sur  l'augmentation  du  capital  de 
cet  Etablissement,  se  tiendra  le  24  courant,  au  siège 
social,  7,  rue  Chauchat. 


Banque  Centrale  Mexicaine.  —  MM.  les  porteurs 
de  certificats  provisoires  d'actions  de  la  Banque  Cen- 
trale Mexicaine  sont  informés  qu'ils  pourront  déposer, 
à  partir  du  25  novembre,  leurs  certificats  pour  être 
échangés  contre  des  titres  définitifs,  à  la  Banque  de 
rUnion  Parisienne,  7,  rue  Chauchat,  à  Paris. 


Crédit  Franco-Egyptien.  —  Le  Conseil  d'adminis- 
tration du  Crédit  Franco-Egyptien  a  décidé  que  les 
actions  de  la  Société  devront  être  libérées  du  20  au 
25  courant. 

En  conséquence,  les  souscripteurs  doivent,  dans  le 
délai  susdit,  effectuer  le  versement  de  93  fr.  75  par 
titre  aux  caisses  du  Crédit  Mobilier  Français,  à  Paris, 
ou  à  la  Direction  de  la  Société,  à  Alexandrie. 


Crédit  Mobilier  Français.  —  La  souscription  aux 
150.000  actions  nouvelles  du  Crédit  Mobilier  Français, 
réservée  aux  actionnaires  et  aux  porteurs  de  parts,  a 
donné  les  résultats  suivants  :  il  a  été  souscrit  283.145 
actions  par  4.123  souscripteurs. 

Après  attribution  des  souscriptions  à  titre  irréduc- 
tible, les  demandes  à  titre  réductible  ne  peuvent  être 
servies  qu'à  raison  d'une  seule  action  par  souscription, 
quel  qu'en  soit  le  chiffre. 


Land  Bank  of  Egypt.  — -  Les  actionnaires  de  la 
Land  Bank  ofEgypi  se  »ont  réunis  en  assemblée  géné- 
rale extraordinaire  à  Alexandrie,  le  4  novembre. 

Dans  son  rapport,  le  Conseil  s'est  appliqué  à  démon- 
trer la  richesse  et  la  fertilité  de  la  terre  d'Egypte,  les 
causes  de  cet.  état  de  choses  et  les  résultats  qui  doivent 
en  dépendre  pour  la  Land  Bank  of  Hgypti 

En  effet,  l'Egypte  agricole  traverse  une  période  heu- 
reuse, par  suite  de  l'amélioration  et  de  la  plus-value 


continue  des  terrains,  amélioration  et  plus-value  ducs 
aux  travaux  remarquables  entrepris  par  le  service  des 
irrigations,  à  la  facilité  toujours croissantedée  moyens 
de  transport,  aux  morcellements  des  grands  domaines, 
à  la  hausse  continue  du  prix  des  produite  et  à  l'aug- 
mentation de  la  population.  Aussi,  les  transactions 
immobilières  ont-elles  atteint  un  degré  qu'il  était  diffi- 
cile d'imaginer  il  y  a  quelques  années,  et  tout  donne  à 
croire  que  le  pays  continuera  sa  marche- progressive 
vers  la  prospérité. 

Les  opérations  financières  de  la  Land  Bank  sont 
intimement  liées  à  cette  prospérité  du  sol.  Son  objet 
social,  le  prêt  sur  hypothèques,  offre,  d'une  part,  aux 
propriétaires  emprunteurs  le  triple  avantage  d'un  em- 
prunt à  longue  échéance,  d'un  remboursement  s'opé- 
rant  d'une  façon  commode  par  voies  d'annuités  et 
enfin  d'un  taux  modéré.  ;  d'autre  part,  il  présente  pour 
la  Société  un  avantage  considérable  :  la  sécurité  est 
absolue,  la  terre  étant  un  gage  impérissable,  suscep- 
tible de  plus-value  pour  les  raisons  qui  viennent  d'être 
indiquées  ;  et,  d'autre  part,  l'avance  consentie  n'étant 
que  de  (50  0/0  de  la  valeur  estiméepar  une  Commission 
d'experts  de  toute  confiance,  et  la  marge  augmentant 
chaque  année  par  le  fait  du  remboursement  des 
annuités. 

Grâce  à  la  rapidité  apportée  à  la  conclusion  des  af- 
faires —  rapidité  qui  n'a  jamais  exclu  un  examen  très 
minutieux  —  grâce  également  aux  facilités  diverses 
accordées  aux  emprunteurs,  la  Land,  Bank  of  Effypt 
est  arrivée  à  un  chiffre  d'affaires  qui  a  dépassé  les  pré- 
visions les  plus  optimistes. 

C'est  en  vue  de  ces  considérations  qu'elle  a  émis  der- 
nièrement 25  millions  d'obligations  3  1/2  0/0,  obliga- 
tions qui,  en  raison  de  la  solidité  du  gage  qui  leur  est 
affecté  et  de  leur  revenu  rémunérateur,  se  sont  trouvées 
facilement  placées. 

Toutefois,  pour  que  la  Land  Bank  puisse  faire 
cadrer  ses  ressources  avec  la  situation  importante 
qu'elle  a  acquise  dans  le  pays,  pour  qu'elle  ne  soit 
pas  entravée  dans  son  développement  naturel,  et 
qu'elle  puisse  donner  suite  aux  demandes  de  prêts 
les  plus  urgentes  et  les  plus  avantageuses  qui  lui  sont 
faites  par  sa  nombreuse  clientèle,  l'assemblée  extra- 
ordinaire du  4  courant,  convoquée  d'ailleurs,  à  cet 
effet,  a  voté  le  doublement  du  capital  au  moyen  de  la 
création  de  100,000  actions  nouvelles  de  5  liv.  st.  cha- 
cune, qui  seront  émises  à  7  livres  sterling,  c'est-à-dire 
soit  avec  une  prime  de  2  livres  sterling.  Cette  prime 
sera  ajoutée  à  la  réserve  spéciale  qui  atteindra  alors 
247.501)  livres  sterling  sans  compter  les  réserves  statu- 
taires. 

Les  100.000  actions  seront  offertes  par  préférence 
aux  porteurs  des  95.000  actions  ordinaires  et  des 
5.000  parts  de  fondateur  à  raison  d'une  action  nou- 
velle par  chaque  action  ancienne  ou  part  de  fondateur. 
L'émission  des  nouveaux  titres  aura  lieu  vraisembla- 
blement dans  les  premiers  jours  du  mois  prochain. 

L'assemblée  générale  ordinaire  ne  devant  avoir  lieu 
que  dans  quelques  mois,  le  Conseil  d'administration, 
sans  vouloir  empiéter  sur  les  décisions  de  la  future 
assemblée,  a  informé  les  actionnaires,  à  titre  de  ren- 
seignement, que  l'examen  des  affaires,  à  l'heure 
actuelle,  permet  d'espérer,  d'ores  et  déjà,  la  distribu- 
tion d'un  dividende  de  6  0/0  et  ce,  après  l'amortisse- 
ment d'une  bonne  partie  des  frais  de  premier  établis- 
sement et  la  possibilité  de  créer  une  réserve,  de 
prévoyance  en  dehors  de  la  réserve  spéciale  et  de  la 
réserve  statutaire. 


Comptoir  National  d'Escompte.  —  Des  rais  rrs 
de  santé  ont  obligé  M.  Méliodon  à  donner  sa  démission 
d'administrateur  du  Comptoir  Xational  d' Escompté. 
Cette  démission  ayant  porté  à  deux  le  nombre  de 
sièges  vacants,  le  Conseil  d'administration  y  a  pourvu 
en  nommant  administrateurs  :  M.  Emile  Ollmarm, 
l'éminent  directeur  de  ce  grand  Etablissement  et  M.  Va- 
cherie, conseiller  d'Etat  honoraire. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE  DE  FRANGE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

9  novembre     16  novembre 

Or   2.899  919. 4il   2  899  382.318 

Argent.    1  092  460  505  1.095-706  039 


3  992  379. 946  3  993.088. 418 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 
Portefeume  Paris  j  ™-  Paris....'. 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  lessuccurs.. . 

Avances  sur  titres  a  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  l  Loi  du  17  mai  1834 
mobilières    Ex-banques  département. 
moDiiieies  (  Loi  du  9  jum  lg57  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants- de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursale? 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre... 
Divers  


Total . 


9  novembre 


3.992  379.946 


39.447 
3ol-856. 371 


406.769  820 
630  000 

164.672  372 
3)7.930.988 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.730 
99. 512. 311 
100.000-000 
4.000.000 
25.157.508 

5.450.674 
8.401.444 
92.810  130 


5.763.277.965 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.150 
9.125.000 
4.000.000 
8.401.444 

.521.367.010 
26. 491  205 
9.110.120 

321  226  173 

447.597.494 
80.986.14'7 
1.651.837 
9.264-674 
1.110.000 

112  820.563 


5-763.277.965 


16  novembre 


3. 995. 088- 418 


2.009.643 
321U71  654 


416  362.425 
57.000 

163.795.772 
310.788.554 
180.000.000 
10. 000. 000 
2.980.150 
99.512  511 
100.000.000 
4.000.000 
25. 757. 503 

5.470  787 
8.401.444 

90-889.214 


5.136.191  686 


182.500-000 
8. 002. 313 
10-000.000 
2.980.150 
9.123.000 
4.000.000 
8.401.444 
4.515.431.180 
23.655  281 
9.947.327 
346.135  006 
414.756.131 
77.206.370 
1  588.252 
9.780.224 
1.110.000 
109  571  198 


5.736.197-086 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  or  

-m     argent .... 

Portefeuille...  

Avances  aux  partie. 

—     à  l'Etat  

Compt.  cour.  Trésor 
—  partie. 
Taux  d'escompte... 

Prime  de  l'or  

Bén.nets  (milliers  fr) 


21  nov. 

20  nov. 

19  nov. 

17  nov. 

16  nov. 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

4  054.1 

4  245  7 

4  261.0 

2.396.7 

4.301.1 

4.515.4 

2.411.3 

2.533.2 

2.647.0 

2-899.4 

1.102.2 

1.1070 

1.102.6 

1.100.3 

1.095.7 

510  2 

667-0 

681.4 

632  6 

737.4 

483.0 

487.9 

475-0 

499  4 

474.6 

180.0 

180.0 

180  0 

180.0 

180  0 

93  6 

193.8 

175.0 

208.1 

346  1 

524.2 

517  8 

398.0 

525.7 

492. 0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 

pair 

1  %  u/oo 

pair 

pair 

3.711.6 

3.844.5 

5.U35.2 

3.581.4 

4  309.4 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  21  octobre,  les  172.413  obligations  3  1/2  0/0  de 
500  fr.  formant  la  3°  émission  de  l'Emprunt  de  260  millions 
du  Gouvernement  général  de  l'Indo-Ghine  sont  admises  aux 
négociations  de  la  Bourse,  savoir  :  les  obligations  libérées, 
au  comptant  et  à  terme,  et  les  obligations  non  libérées  (180 
francs  payés),  au  comptant  seulement. 

Ces  titres  sont  inscrit  i  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la  Cote. 

Lesdiles  172/113  obligations,  émises  à  'i80  francs  payables 
soit  intégralement  à  la  répartition,  soit  par  termes  éche- 
lonnés jusqu'au  4  janvier  prochain,  sont  représentées  par  des 
certificats  provisoires  au  porteur  à  échanger  ultérieurement 
contre  des  titres  définitifs; 

Remboursables  à  500  francs,  en  75  ans,  par  tirages  semes- 
triels ayant  lieu  les  1"  avril  et  1"'  octobre,  à  parlir  du 
1"  avril  19Û6; 

Intérêt  annuel  :  17  fr.  50  ml  d'impôts,  payables  par  moitié 
moitié'  les  1"  mai  et  l"r  novembre; 
Jouissance  courante  :  1"  novembre  1005. 
Les  cours  se  coteront  en  obligations. 

A  terme,  les  négociations  auront  lieu  par  25  obligations  et 
les  multiples.  Liquidation  bimensuelle. 


Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  a  la  Banque  de- 
l'Indo-Ghine,  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  Comptoir 
National  d'Escompte,  Crédit  Lyonnais,  Société  Générale  et 
Crédit  Industriel  et  Commercial. 


Le  dernier  tirage  des  actions  de  capital  de  la  Compagnie 
Parisienne  du  Gaz  a  lieu  le  21  novembre  prochain. 

En  conséquence,  la  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir 
du  1G  novembre,  lesdites  actions  de  capital  ne  se  négocieront 
plus  qu'au  comptant  seulement. 

Les  règlements  en  liquidation  finale  du  15  novembre  ne 
pourront  se  faire  qu'en  actions  de  capital;  aucune  équiva- 
lence ne  sera  admise  dans  les  livraisons. 

Les  actions  de  jouissance  n"-  1  à  316237  de  ladite  Société 
continueront  à  se  négocier  au  comptant  et  à  terme. 


Depuis  le  27  octobre,  les  4.700  obligations  nouvelles  de  500' 
francs  3  0/0,  n»-  259172  à  26,3871,  de  la  Compagnie  des  Che- 
mins de  fer  du  Sud  de  la  France  sont  admises  aux  négocia- 
tions de  la  Bourse,  au  comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la  Cote 
sous  la  même  rubrique  que  les  Obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société, 
négociables  sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  259.171 
à  263.871.   

Depuis  le  27  octobre,  les  actions  et  les  obligations  de  la 
Société  des  Chemins  de  fer  de  la  Banlieue  de  Reims  et  exten- 
sions sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comp- 
tant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  2e  partie  du  Bulletin  de  la  Cote. 

45.000  actions  de  100  francs;  émises  au  pair,  libérées  et  au 
porteur,  jouissance  juillet  1905,  coupon  1  attaché  ; 

3.500  obligations  de  500  fr.  4  0/0,  émises  à  475  francs,  libé- 
rées et  au  porteur  ;  remboursables  au  pair,  par  tirages  au 
sort  annuels,  do  1905  à  1968  au  plus  tard  ; 

Intérêt  annuel:  20  francs  payables  par  moitié  les  1er  janvier- 
et  1"  juillet. 

Jouissance  courante  :  1er  juillet  1905. 

Siège  social  à  Paris,  rue  Auber,  8. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  la  Société  Générale,  rue 
de  Provence,  54. 

Par  suite  de  l'émission  au  prix  de  110  francs  de  150.000 
actions  nouvelles  de  100  francs  du  Crédit  Mobilier  Français 
dont  la  souscription,  ouverte  du  30  octobre  au  11  novembre 
prochain,  est  réservée  de  préférence  pour  moitié  aux  anciens 
actionnaires,  soit  à  raison  de  3  actions  nouvelles  pour  4  an- 
ciennes, 

La  .Chambre  syndicale  a  décidé  que  jusqu'au  4  novembre 
inclus,  les  actions  anciennes  de  ladite  Société  se  négocieront 
au  comptant,  sous  deux  rubriques  distinctes,  affectées  : 

L'une,  aux  actions  estampillées  du  droit  à  la  souscription  ; 

Et  l'autre,  aux  actions  non  estampillées. 

En  liquidation  du  31  octobre,  les  livraisons  se  feront  en 
titres  non  estampillés. 

En  liquidation  du  15  novembre,  les  négociations  n'auront 
lieu  qu'en  titres  estampillés. 

Depuis  le  31  octobre,  les  5.000  obligations  nouvelles  de  500 
francs  4  0/0,  n0!  125001  à  130000,  de  la  Compagnie  Interna- 
tionale des  Wagons-Lits  et  des  Grands  Express  Européens 
sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  complant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la  Cote 
sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes,  jouis- 
sance avril-octobre. 

Par  suite,  le  nombre  desdites  obligations,  négociables  sur 
notre  marché,  se  trouve  porté  do  125.000  à  130.000. 


Un  versement  de  50  francs  (net  47  fr.  30,  après  déduction 
d'un  coupon  de  2  fr.  70)  est  appelé,  du  10  au  20  novembre 
prochain,  sur  les  obligations  Foncières  3  0/0  1903. 

En  conséquence,  la  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir 
du  14  novembre  inclus,  lestlilcs  obligations  ne  seront  plus 
négociables  qu'en  titres  libérés  de  300  francs. 

l  in  liquidation  du  20  novembre,  les  livraisons  devront  s'effec- 
tuer en  titres  libérés  dudit  versement. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Fiance 


•Les  obligations  4  1  '2  0/0,  n"  7Ô01  à  9500,  do  la  Société 
d'Eclairage  Electrique  du  Secteur  de  la  Place  Glichy,  ayanl 
été  appelées  au  remboursement  le  2  novembre,  ont  cessé 
d'être  négociables  à  la  Bourse  depuis  cette  même  date. 

Depuis  le  7  novembre,  les  obligations  de  l'Emprunt  lion 
grois  3  0/0  or  189Ô  ne  sont  plus  négociables  qu'en  titres 
munis  de  cuupons. 

Depuis  le  7  novembre,  les  obligations  Madrid  à  Saragossc, 
3-  hypothèque,  ne  sont  plus  négociables  qu'en  litres  munis 
de  coupons. 

Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  avec  la  Caisse  des  Dépôts  et 
Consignations,  du  21  au  31  octobre  190Ô  : 

Dépôts  de  fonds   5.145.(516  48 

Retraits  de  fonds   8.675.680  21  ■ 

Excédent  de  dépôts   1.469  936  27 

Excédent   de  dépôts,  du  1"  janvier  au  31  octobre  1905, 

31.863.788  fr.  02. 
Capitaux  employés  en  achats  de  rentes,  du  21  au  31 

octobre  1905  : 

1°  Pour  le-  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  333.246  fr.  53; 

2°  Pour  placement  des  excédents' de  dépôts  et,  en  outre,  des 
arrérages  et  dos  capitaux  encaissés  sur  les  valeurs  compo- 
sant le  portefeuille  provenant"  des  caisses  d'épargne  ordi- 


naires :  4.479.493  fr.  59. 

Le  montant  des  capitaux  employés  en  achats  do  rentes 
pendant  le  mois  d'octobre  1905  a  été  de  23.098.101  fr.  13, 
dont  voici  la  répartition  : 

Caisses  d'épargne  ordinaires  ï   12.940.724  52 

Caisse  nationale  d'épargne   9.953.524  67 

Fonds  provenant  des  Sociétés  de  Secours  mu- 
tuels   399.055  » 

Fonds  de  garantie  (loi  du  9  avril  1898  sur  les 

responsabilités  des  accidents  du  travail)   299.834  70 

Caisse  d'assurance  en  cas  d'accidents   64.9-8  94 

Caisse  d'assurance  en  cas  de  décès   39.973  30 

Total  égal   23.698.101  13 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de 
revient  du  pain  de  2  kiiogr.  pour  la  2*  quinzaine  d'oc- 
tobre 190".  calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la 
quinzaine  précédente,  et  les  frais  de  panification  : 


Francs 

Prix  du  quintal   33  171 

Frais  de  panification  '. . .       13  179 

Total   46  350 


Le  rendement  étant  de  128  kiiogr.  de  pain  par  100  kiiogr . 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  à 
Ofr.  3621,  et  le  pain  de  2  kiiogr.  à  0  fr.  7242  ;  soit  à  0  fr.  72. 


Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris. 

—  Mouvement  général  des  opérations  du  mois  d'octobre 
1905  :  1'. 603. 870.536  fr.  92. 


Les  Droits  compensateurs  sur  les  Sucres.  —  Le  Jour- 
nal officiel  a  publié,  le  14  octobre,  un  décret  promulguant 
les  droits  compensateurs  exigibles  en  France,  en  Algérie, 
dans  les  colonies  et  possessions  françaises  et  dans  les  pays 
de  protectorat  de  l'Indo-Chine  en  vertu  de  la  convention  do 
Bruxelles,  sur  les  sucres  provenant  des  pays  qui  accordent 
des  primes  à  la  production  et  à  l'exportation  des  sucres.  Ces 
droits  sont  les  suivants  par  100  kilos  poids  eflectif)  : 

Danemark  :  sucre  brut,  175;  raffiné,  3  50.  Roumanie: 
sucre  brut,  17  75  ;  raffiné,  22  50.  Espagne  :  sucre  de  toute  es- 
pèce, 27  fr.  Japon  :  sucre  candi,  2  61.  Dominion  du  Canada  : 
sucre  raffiné-.  3  63.  Union  douanière  sud-africaine  (colonie  du 
Cap),  Natal,  Transvaal,  Bauge,  River,  Rhodésia méridionale, 
Basutoland  et  Bechuanaland  :  sucre  brut,  2  05,  et  raffiné,  3  89. 

Fédération  Australie  :  sucre  brut,  0  94  :  raffiné,  5  62.  Chili  : 
sucre  raffiné,  13  fr.  :  blanc,  10  86;  en  grain,  de  première  pro- 
duction ou  cassonade,  0  45  ;  impur,  5  98.  Costa-Rica  :  sucre 
blanc,  20  50;  raffiné,  15  fr.  ;  brut,  15  25.  République  Argen- 
tine :  sucre  raffiné  ou  polarisant  96°  et  plus,  19  90;  non  raffiné 
ou  polarisant  moins  de  96  ,  15  05;  candi,  10  50. 


D'autre  pari,,  les  droits  compensateurs  applicables  aux 
sucres  originaires  des  pays  pour  lesquels  la  Commission  per- 
manente n'a  pas  encore  déterminé  le  montant  dé  la  prime, 
auront  été  perçus  suivant  le  taux  ci-après  : 

Itussie  :  sucre  ne  titrant  pas  moins  de  90",  8  14  aux  100  ki- 
los, poids  effectif  ;  dito  ne  titrant  pas  moins  de  88",  7  17  ; 
titrant  moins  de  88",  0  19. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  C", 
du  15  au  21  octobre  190E  (42e  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


<U  fi 

Rec. 

jr.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des 

nèt 
toit 

la  semaine 

des  années 

Di 

fférence 

lignes 

P' 1905 

'2,  v 

1905 

1904 

1905 

1904 

Etat  

2.91G 

1.130 

1.071 

42  967 

41-477 

+ 

1490 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.421 

9.780 

9.440 

378-840 

369.480 

+ 

9.360 

—   Chemins  Algériens 

513 

198 

211 

8  3.14 

8.168 

+ 

166 

Nord  

3.105 

5.487 

4.92:. 

195.8)0 

187.002 

+ 

8.808 

Ouest  

5.843 

3.817 

3.794 

155  874 

151  918 

+ 

2.956 

7.199 

5.298 

5.100 

191.428 

185. 616 

+ 

x.7i-2 

Est  

4.922 

4.072 

3  882 

159.186 

154.116 

+ 

5.070 

Midi  

3.831) 

2.300 

2.463 

93-099 

91  521 

+ 

1.578 

898 

230 

220 

7.678 

7  328 

+ 

350 

1.209 

Î99 

237 

9  013 

9  611 

598 

296 

116 

101 

3.171 

2  992 

+ 

179 

Lignes  Algériennes .  . 

874 

102 

134 

4  33  i 

3.890 

+ 

443 

103 

32 

29 

1  2)1 

1.187 

+ 

14 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  de  Paris 


L'annonce  de  l'émission  prochaine  du  nouvel  Em- 
prunt Japonais,  dont  il  a  été  parlé  précédemment,  était 
faite  pour  stimuler  notre  Marché.  Malheureusement 
les  nouvelles  parvenues  de  Russie  ont. arrêté  l'élan,  et 
ont  pesé  sur  l'ensemble  de  la  Cote.  On  finit  donc  irré- 
gulièrement. 

Pour  la  liquidation  de  quinzaine,  l'argent  a  été  fa- 
cile. Les  reports  se  sont  traités,  au  plus  haut,  aux  en- 
virons de  2  3/4  0/0  l'an.  Quant  à  la  -Banque  d  Angle- 
terre, elle  n'a  pas  encore  modifié,  cette'  semaine,  ses 
conditions  d'escompte. 

Les  Renies  Françaises  ne  se  sont  guère  écartées 
de  leurs  cours  précédents. 

La  Rente  3  0/0  Perpétuelle  finit  à  99  fr.  80,  perdant 
10  centimes  ;  au  comptant,  elle  gagne  10  centimes  à 
99  fr.  85. 

La  Rente  3  0/0  Amortissable  clôture  à  99  fr.  15  au 
comptant. 

Les  Obligations  Tunisiennes  ont  gagné  4  fr.  à  488  fr.; 
Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de  l'Annam  et  du 
Tonkin  aux  environs  de  81  fr.  ;  Emprunt  de  Madagas- 
car 2  1/2  0/0,  83  fr.  contre  83  fr.  20;  Emprunt  3  0/0 
1903,  94  fr.  20,  en  avance  de  20  centimes;  3  1/2  0/0 
de  l'Indo-Chine  1899,  483  fr.,  en  bénéfice  de  3  francs  ; 
Obligations  3  0/0  de  l'Emprunt  1902,  432  fr.  ;  Em- 
prunt 3  1/2  1905,  480  fr.  en  recul  de  3  fr.  25  ;  Emprunt 
3  0/0  1902  du  Gouvernement  Général  de  l'Algérie, 
453  fr.  50;  Emprunt  de  l'Afrique  Occidentale  3  0/0, 
471  fr.  ;  Tunisien  3  0/0  1902,  aux  environs  de  453  fr. 

ir  -k  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ont  donné 
lieu,  tout  comme  précédemment,  à  des  échanges  très 
suivis. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  clôturent  à  559  fr.,  au 
lieu  de  560  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1869,  409  fr.,  sans 
changement;  Obligations  3  0/0  1811,  412  fr.,  en  petite 
moins-value  d'un  franc  ;  Obligations  4  0/0  1875,  570 
francs,  contre  573  fr.  ;  Obligations  4  O/0  1876,  568  fr.  50. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  sont  revenues  de 
391  fr.  50  à  387  fr.  25  ;  Obligations  2  1  20  0  1S94-1S96, 
387  fr.,  en  petite  plus-value  ;  Obligations  2  0  0  189S, 
441  fr.,  gagnant  1  fr.  25. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropo- 
litain) sont  passées  de  427  fr.  à  429  fr.  ;  Obligations  de 
l'Emprunt  2  1/2  0/0  1904,  434  fr.,  sans  changement  ; 
Obligations  2  3/4  0/0  1905  libérées,  377  fr. 
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•fc  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 

s'échangent,  à  terme,  à  714  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  montrent 
toujours  la  même  animation. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  conser- 
vent leur  même  cours  de  490  fr.  ;  Obligations  Foncières 
3  0/0  1879,  506  fr.,  au  lieu  de  505  fr.  50;  Obligations 
Communales  1880,  505  fr.,  contre  505  fr.  75;  Obliga- 
tions Foncières  1883,  457  fr.,  en  bénéfice  de  2  fr.  ; 
Obligations  Foncières  2  60  0/0  1885,  480  fr.,  en  moins- 
value  d'un  franc. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1S9I  sont  passées 
de  403  fr.   à  404  fr.  50  ;   Obligations  Communales 

2  60  0/0  J  892,  485  f h,  sans  changement  ;  Obligations 
Foncières  2  80  0/0  1895,  405  fr.,  au  lieu  de  494 
francs  50;  Obligations  Communales  2  60  0/ 0  1 899,  492 
francs,  comme  jeudi  dernier  ;  Obliaations  Foncières 

3  0/0  1903  avec  lots,  495  fr.,  contre  494  fr.  75, 

■+c  j(  L'action  de  la  Banque  de  France,  que  nous 
laissions  à  3.879  fr.,  s'échange  à  3.8G0  fr.  au  comptant 
et  3.875  fr.  à  terme. 

Pour  les  vingt  et  une  premières  semaines  du  second 
semestre  de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des 
escomptes  et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablisse- 
ment de  Crédit  s'établissent  à  4.3  9  430  fr.  59. 

-K  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  du,  pour  la  plupart;  conformer  leur  attitude  à  celle 
du  reste  de  la  cote. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  est  revenue 
de  1:573  fr.  à  terme  à  1.545  fr.  Au  comptant,  elle  clô- 
ture à  1.550  fr.,  au  lieu  de  1.580  fr. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  se  retrouve  à  052  fr. 
à  terme  et  à  055  fr.  au  comptant,  contre  054  fr.  il  y  a 
huit  jours. 

Le  Crédit  Lyonnais  finit  à  1:110  fr.  à  terme,  au  lieu 
de  1.133  fr.,  et  à  1.115  fr.  au  comptant,  contre  1.139  fr. 

La  Société  Générale  se  traite  à  041  fr.  à  terme  et  à 
040  fr.  au  comptant,  au  lieu  de  640  fr.  la  semaine  der- 
nière. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  est  passé  de 
680  fr.  à  690  francs. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie 
se  retrouve,  à  terme,  à  son  même  cours  de  250  fr.  ;  au 
comptant,  elle  cote  également  250  fr.  ;  Banque  Interna- 
tionale de  Paris  {en  liquidation),  178  fr.  à  terme;  nous 
la  laissions  à  181  fr.  au  comptant. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  se  tient,  au  comp- 
tant, aux  environs  de  342  francs. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  a  progressé  de  10  fr. 
à  terme  à  143  fr.,  et  de  12  fr.  50  au  comptant  à  145  fr. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne,  qui  clôturait 
à  960  fr.  k  terme,  et  à  970  fr.  au  comptant,  cote  sur 
ces  deux  marchés  respectivement  915  fr.  et  953  fr. 

La  Société  Marseillaise  est  aux  environs  de  935  fr. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  ont  passé  de  137  fr.  25,  à  138  fr.; 
Obligations  de  473  francs  de  nouveau  délaissées. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d' Or  et  de  l'Afrique 
du  Sud  perd  2  fr.  à  terme  à  71  fr.  50;  au  comptant 
elle  est  à  74  fr.,  contre  71  fr.  25. 

La  Banque  de  l'A  lgérie  a  rétrogradé  de  1.397  fr.  à 
1.347  francs. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  gagne  1  fr.  à 
340  francs. 

L'action  de  la  Banque  de  l' Indo-Chine  à  1.320  fr.,  est 
sans  changement  sur  jeudi  dernier. 

La  Rente  Foncière,  à  200  fr.  à  ternie,  regagne  les 
3  fr.  perdus  la  semaine  dernière  ;  au  comptant  elle  cote 
■.'08  fr.,  contre  205  fr. 

Le  Crédit  Algérien  est  en  bénéfice  de  5  fr.  à  1.300  fr. 

La  Compagnie  Algérienne,  qui  se  tenait  aux  envi- 
rons de  884  fr.,  clôture  à  840  fr.  au  comptant. 

>  ir  Les  actions  de  nos  Graiulrs  Compagnies  de 

Chemins  de  fer  se  sont  montrées  irrégiilièrcs. 

L'action  Lyon,  qui  restait  è  Ll404  au  comptant  et  à 
terme,  linit,  sur  ces  deux  marchés,  à  1.392  fr.  et  à 
L.391  fr.  ;  Nord,  1*88$  fr.  au  comptant  et  1.831  fr.  à 


terme,  au  lieu  do  1.840  fr.  et  1.842  fr.  il  y  a  huit 
jours. 

L'action  Midi  gagne  0  fr.  à  1.225  fr.  au  comptant  ; 
Est,  aux  environs  de  904  fr.  ;  Ouest,  923  fr.  au  comp- 
tant, en  léger  recul  d'un  franc  ;  Orléans,  1.472  fr.  au 
comptant,  perdant  8  fr.  ;  à  terme,  on  cote  1.475  fr., 
contre  1.479  francs. 

Pour  la  quarante-troisième  semaine  de  l'année  1905, 
les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904  :  Augmentations  : 
Orléans,  240.000  fr.;  Lyon,  360.000  fr.  ;  Est,  140.000 fr.  ; 
Nord,  312.000  fr.  ;  Ouest,  11.000  fr.  Diminutions  :  Midi, 
l£2;60@  francs. 

jf-  ir  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciale^  orA 

été  mouvementées. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  sont 
sans  changement  à  601  l'r.  :  Compagnie  Parisienne  du 
Gaz,  830  l'r.  l'action  de  capital  au  comptant  seulement, 
et  590  fr.  au  comptant  l'action  de  jouissance,  en  plus- 
value  de  10  francs. 

L'action  libérée  de  la  bociélé  d' Eclairage,  Chauffage 
-:i  Force  Motrice  fléchit  de  22  fr.  -À  374  francs. 

L'action  Suez  fléchit  de  i.438  fr.  à  4.380  fr.  ;  Parts 
de  Fondateurs,  2.025  fr.,  gagnant  5  fr.  ;  Parts  Civiles, 
3.230  fr.,  entre  3.210  francs. 

Les  Omnibus  de  Paris  ont  repris,  à  terme,  de  810  fr. 
à  827  fr.  ;  au  comptant  on  est  à  833  francs. 

Les  Voilures  à  Paris  reculent  de  13  fr.  à  terme  à 
320  fr.,  et  9  fr.  au  comptant  à  933  francs. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
est  h  001  fr.  au  comptant,  contre  005  fr.  ;  Compagnie 
Générale  Parisienne  de  Tramways,  230  fr.  à  terme,  sans 
changement  ;  au  comptant  on  est  à  238  fr.  ;  Est-Pari- 
sien, 48  fr.  au  comptant,  perdant  3  fr.  ;  Tramways  de 
Paris  et  du  Département  de  la  Seine,  558  fr.,  comme  la 
semaine  dernière. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramways  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  sont  bien  tenues  à 
270  francs  à  terme. 

Les  Chemins  de  fer  Nogentais,  qui  clôturaient  à 
408  fr.,  finissent  à  405  francs. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
reperd  5  fr.  au  comptant  à  560  fr.  ;  à  terme,  elle  s'ins- 
crit aussi  à  560  fr.,  contre  564  fr.  ;  Electro-Métallurgie 
de  Dives,  aux  environs  de  387  fr.  à  terme. 

L'Omnium  Lyonnais  est  à  173  fr.  à  terme,  gagnant 
1  franc,  et  à  175  fr.  au  comptant,  contre  174  francs. 

Le  Métropolitain  de  Paris  clôture  à  ">77  fr.  au  comp- 
tant et  à  576  fr.  à  terme,  contre  576  fr.  et  577  fr.  jeudi 
dernier. 

L'action  du  Nord-Sud  de  Paris  finit  à  287  fr.  à 
terme,  et  à  289  fr.  au  comptant. 

L'action  de  la  Société  d'Electricité  de  Paris  gagne 
3  francs  à  terme  à  359  fr.  ;  au  comptant,  elle  reste  à 
358  fr.,  sans  changement. 

La  Malfidano,  s'est  avancée  de  709  fr.  à  730  fr. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action 
ordinaire,  cote  207  fr.  à  terme,  au  lieu  de  209  fr.  ; 
Messageries  Maritimes,  300  fr.,  reperdant  4  francs. 

Les  Chargeurs  Réunis,  qui  restaient  à  805  fr.,  se  re- 
trouvent ii  860  francs. 

La  Dynamite  Centrale  est  à  572  fr.  à  terme  et  au 
comptant,  au  lieu  de  580  fr.  et  578  fr.  jeudi  dernier. 

Les  Phosphates  du  Dyr  sont  calmes  à  leur,  même 
cours  de  124  francs. 

Les  actions  Urbaine- Voitures  reviennent  de  140  fr. 
à  130  fr.  25;  Obligations  4  O/0,  228  fr.,  en  recul  d'un 
franc. 

Les  actions  des  Raffinerie  et  Sucreries  C.  Say 
sont  en  bénéfice  do  2  francs  à  terme  à  454  fr.  ;  au 
comptant,  elles  perdent  3  francs  à  457  francs. 

La  Compagnie  française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson- Houston  est  revenue,  à  terme,  de  828 
francs  à  825  IV.  ;  au  comptant,  elle  cote  829  francs. 

Les  Obligations  3  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Santa- Fé  (missent  à  020  fr.,  à  1  Ir. 
!  près  comme  il  y  a  huit  jours  ;  Obligations  4  1/2  0/0, 
j  511  fr.  50  ex  coupon,  contre  522  fr.  avec  coupon. 
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Les  Obligations  5  0/0  du  Port  du  Rosario  ont  de 
nouveau  progressé  à.  VJ7  fr.  Les  dernières  nouvelles 
remues  de  l'Argentine  font  prévoir  de  belles  récultes 
dont  le  port  du  Rosario  aura  à  assurer  en  grande 
partie  le  transit  vers  L'étranger. 

L'Associulion  Minière  se  tient  bien  à  203  fr.  à  tenue. 

■jt  -jr  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  ont  été  agités. 

La  RentB  Argentine  4  0/0  1896  (Rescision]  ne  perd 
cependant  que  5  centimes  à  93  fr.  10;  Renie  4  0/0 
1900,  94  fr.  au  comptant. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  est  à  87  fr.  60  à  terme,  con- 
tre 87  fr.  75.  au  comptant  il  Unit  également  à  87  fr.  00; 
Brésilien  1898  5  0/0  (Funding),  entre  104  fr.  95  et 
105  fr.  70  au  comptant,  selon  les  coupures  ;  Obliga  - 
tions 5  0/0  de  l'Etal  de  Minas-Geraès,  499  fr.  50  au 
comptant,  en  légère  avance. 

L'Obligation  5  0/0  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie, que  nous  laissions  à  4}?3  fr.  au  comptant,  se  re- 
trouve à  481  fr.  ;  Obligations  de  l'Emprunt  5  0/0  1902, 
498  fr.  au  comptant  et  494  fr.  à  terme  ;  Emprunt  5  0/O 
or  1904,  485  fr.  à  terme,  en  plus-value  de  2  fr. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  l'Etat  Indépendant  du 
Congo  s'échangent,  au  comptant,  aux  environs  de 
81  fr.  50. 

L'Italien  5  0/0  est  monté,  au  comptant,  de  105  fr.  40 
105  fr.  45  ;  à  terme,  on  est  à  105  fr.  70. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  est  revenue  de 
92  fr.  52  i/2  à  92  fr.  27  1/2. 

L'Emprunt  du  Maroc  5  0,  0  1904  finit  à  520  fr.,  à 
terme,  au  lieu  de  524  fr.  jeudi  dernier. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lre  série,  est  calme  à 
09  fr.  10  à  terme  et  au  comptant,  2e  série  ;  69  fr.  90  au 
comptant,  contre  09  fr.  00  ;  3e  série,  70  fr. 

Le  Roumain  4  010  amortissable  1894  gagne  25  cen- 
times à  93  fr.  [.0;  Rente  4  010  1896  Amortissable, 
91  fr.  50,  sans  changement;  Renie  4  0/0  Amortis- 
sable 1898,  92  fr.  35  au  comptant,  contre  92  fr.  30. 

La  Renie  Russe  3  0/0  1891-1894  finit  à  72  fr.  35  au 
comptant  et  à  72  fr.  10  à  terme;  Rente  3  0/0  1896, 
70fr.  70  au  comptant  et  71  fr.  à  terme  Russe  4  0/0 
Consolidé  1901,  87  fr.  40  à  terme,  et  87  fr.  60  au 
comptant  ;  Consolidés  /"  et  2e  séries,  85  fr.  50  à  terme 
et  85  fr.  25  au  comptant. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  sont  à  503  fr.  à 
terme  et  à  505  fr.  au  comptant. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  est  revenue  de  82 
francs  95  à  terme  à  81  fr.  70,. et  de  82  fr.  90  au  comp- 
tant à  81  fr.  86  ;  Rente  5  0/0  or  des  Moiw  oies,  485  fr. 
à  terme,  perdant  6  francs,  et  486  fr.  50  au  comptant, 
contre  490  fr. 

Les  Valeurs  Ottomanes  n'ont  pas  très  sensiblement 
varié  ;  la  Dette  Ottomane  Convertie  Unifiée  4  0/0  est 
revenue  de  90  fr.  50  à  90  fr.  32  1/2;  Priorités  4  0/0, 
504  fr.  sans  changement  ;  Consolidation  4  0/O,  463  fr., 
perdant  2  fr.  ;  Obligations  4  0/0  de  l'Emprunt  des  Doua- 
nes de  1902,  485  fr.  50  au  comptant,  regagnant  4  fr.  50. 

Les  nouvelles  Ottomanes  4  0/0  1901-1905  sont 
à  455  fr.  au  comptant,  en  avance  de  2  fr.,  et  à  453  fr. 
à  terme. 

ir  ir  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens 
est  aux  environs  de  480  fr.,  mais  sans  affaires  suivies; 
Banque  Aationale  du  Mexique,  954  fr.  à  terme,  au  lieu 
de  975  fr.  ;  Banque  Impériale  Ottomane,  603  fr.  à 
terme,  en  moins-value  de  3  francs. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Boni,  of  Egypl 
(Banque  Foncière  d'Egypte)  sont  demandées  à  473  fr. 

Les  actions  de  la  Banque  de  Londres  et  de  Mexico 
se  retrouvent  à  618  fr.  au  comptant  et  à  620  fr.  à 
terme,  avec  de  bonnes  demandes. 

La  Banque  Centrale  Mexicaine  finit  à  466  fr.  à 
terme,  et  à  46.S  fr.  au  comptant. 

Le  Rio-Tinto,  qui  clôturait  à  1.672  fr.,  a  repris  de 
1.62.5  fr.  à  1.6Î0  fr. 

Les  actions  des  Sucreries  et  Raffinerie  d'Egypte 
perdent  2  fr.  à  terme  à  36  fr. 

La  Sosnuivice  a  de  nouveau  rétrogradé  ;  elle  perd, 
pour  la  semaine,  65  fr.  à  l.:506  fr.  ;  Briansk,  500  fr.,  en 
recul  de  36  fr. 


Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  sont  rechér- 
chées  h  .T72  fr.  à  terme  et  à  .'573  fr.  au  comptant;  actions 
privilégiées,  381  fr.  au  comptant  et  à  terme.  Les  re- 
cettes, du  21  au  31  octobre  1905,  ont  été  de  299.922  fr., 
contre  3891327  fr.  pour  la  même  décade  de  1904.  Du 
lor  janvier  au  31  octobre  1905,  les  recottes  se  chiffrent 
par  14.372.589  fr.,  contre  12.883.666  IV.  pour  la  périodle 
correspondante  de  1901,  soit  une  différence  de  1  mil- 
lion 489:928  fr.  en  faveur  de  1905. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  molles. 
Les  Andalous  sôntà  183  fr.  au  comptant,  contre  186  fr., 
et  à  182  fr.  à  terme.  Nord  de  l'Espagne,  169  fr.,  "-ans 
changement  ;  Saragosse,  298  fr.,  au  lieu  de  .'501  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Thessalie  sont 
revenues  de  161  fr.  à  terme  à  158  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique-Constan- 
tinop le  sont  à  330  fr.,  comme  la  semaine  dernière; 
Obligalioyis  anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement 
(Série  1894),  délaissées;  Obligations  nouvelles  4  0/0 
{Série  1895),  443  fr.  les  unités. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  se  maintiennent  à 
leur  même  cours  de  304  f r. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Tout  comme  le  Marché  Officiel,  le  Marché  en  Banque  a  été 
mouvementé  avec,  toutefois,  des  échanges  plutôt  limités. 
-    Le  Brésil  5  0/0  1895  gagne  17  1/2  centimes  à  90  fr.  15  ; 
Brésil  5  0/0  1903,  98  fr.  30,  en  hausse  de  15  centimes  :  Brésil 

1  0/0  1901-1902,  89  fr.  20,  en  recul  do  10  centimes  :  Mexicain 
3  0/0,  30  fr.  20  contre  36  fr.  2ô  il  y  a  huit  jours;  Mexicain 
5  0/0,  en  petite  réaction  de  2  centimes  1/2  à  52  fis.  32  1/2; 
Argentin  4  O/O  Mixte,  moins  bien  à  90  fr.  03. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  5  0/0  de  Perncmbuco  clô- 
turent à  464  francs,  perdant  1  franc. 

Le  Laurium  Grec  perd  25  centimes  à  55  fr.  25  ;  Chemin* 
Ottomans,  134  fr.  25,  gagnant  3  fr.  75. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Nord  du  Brésil  clôturent  à  450  francs,  en  avance  de  5  francs. 

Le  Cape  Copper  clôture  à  140  fr.  50,  en  petite  plus-value 
de  50  centimes  ;  Tharsis,  147  francs,  en  nouvelle  plus-value 
de  50  centimes. 

L'action  de  l'Electrique  Lille-Roubaix:Tourcoi ag  est  de 
nouveau  très  demandée  à  321  francs,  en  progression  de 

2  fr.  50.  C'est  à  la  fin  de  1907  que  le  département  du  Xord 
livrera  à  Cette  Compagnie  le  boulevard  de  Lille  à  Roubaix 
et  à  Tourcoing  ;  mais,  à  ce  moment,  les  38  kilomètres  de 
ligues  suburbaines  auront  déjà  amené  aux  points  terminus 
de  la  ligne  une  population  nombreuse,  de  sorte  que  dès  l'ou- 
verture de  l'exploitation,  le  trafic  sera  des  plus  intenses. 

La  Harpener  s'échange  à  1.607  francs,  mais  avec  un  mar- 
ché calme. 

L'action  Kertch  recule  de  3  francs  à  52  francs. 

La  Huanchaca  est  eu  avance  de  1  fr.  50  à  152  francs. 

La  Société  Hellénique  des  Mines  clôture  à  Su  francs, 
comme  il  y  a  huit  jours. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  reste  à  ¥75  fr., 
comme  jeudi  dernier. 

Les  Aciéries  du  Donetz  réactionnent  de  23  francs,  à  1.207 
francs;  Doubowaïa- Balka,  1.280  francs,  en  avance  de  30  fr.  : 
Dniéprovienne,  2. 094  francs,  ea  recul  de  34  francs. 

Les  Mines  de  fer  de  Rakhmanor ka-Krivoi-Rog  restent 
à  142  francs,  perdant  18  francs. 

L'action  Banque  d'Athènes  clôture  à  141  fr.  50,  gagnant 
2  francs  50. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  recule  de  520  francs  à  - 
49(5  francs. 

La  Vieille-Mont  mine  perd  2  francs  à  930  francs. 

La  Part  de  Monaco  finit  à  5.§26  francs,  contre  5; 648  fraucs 
il  y  a  huit  jours. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fe  190  ',  finissent 
à  310  fr.  50  au  lieu  de  313  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  sont  à  75  francs, 
gagnant  1  franc. 


voir  le*  Tableaux  des  Cours  sur  la  Ccuiertwc. 
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REVUE  COMMERCIALE 

16  novembre  1905. 
Blé.  —  La  persistance  du  régime  pluvieux  cause  de  vives 
appréhensions  aux  agriculteurs  des  régions  du  Nord  et  du 
Nord-Est. 

La  grande  humidité  dont  le  sol  est  imprégné -rend  difficiles 
l'arrachage  et  l'enlèvement  des  betteraves  ^nombre  de  champs 
sont  encore  encombrés  et  l'on  ne  peut  y  tiaxvnillcr  en  vue  des 
semailles  de  blés  ;  dans  ceux  qui  sont  libres,  les  labours  sont 
excessivement  pénibles.  De  ces  diverses  circonstances  il 
résulte  un  retard  qui  s'accroît  de  jour  en  jour  ;  les  cultiva- 
teurs désespèrent  de  terminer  leurs  ensemencements  à  une 
date  convenable. 

Par  contre,  dans  les  autres  contrées  où  ces  opérations  sont 
effectuées  depuis  déjà  quelquelemps,  la  satisfaction  est  com-.. 
plète  :  la  levée  est  régulière  et  l'on  estime  que  le  plant  sera 
bientôt  suffisamment  vigoureux  pour  résister  aux  attaques 
de  l'hiver  qui,  si  l'on  en  croit  certaines  prévisions,  sévira 
plus  tôt  que  de  coutume. 

Prix  du  Blè  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


19  oct. 

26  oct . 

31  oct. 

9  nov. 

16  nov. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

22  87 

22  87 

22  75 

23  12 

23  12 

19  18 

19  35 

19  70 

19  56 

19  53 

18  12 

18  50 

18  50 

18  62 

18  75 

21  62 

22  68 

22  £0 

22  53 

22  37 

17  07 

17  43 

17  43 

18  27 

18  24 

16  52 

16  "3 

17  03 

16  97 

16  38 

17  49 

17  85 

18  41 

18  10 

17  66 

Paris  

Liverpool  

Anvers  

Berlin  

Budapest  

Chicago  

New-York  

La  situation  commerciale  reste  favorable  aux  producteurs 
maintenant  débarrassés  du  souci  de  l'acquittement  de  leurs 
fermages  ;  sur  tous  les  marchés  de  l'intérieur  règne  une 
grande  fermeté  et  une  bonne  activité. 

C'est  dans  le  Centre  que  les  transactions  sont  les  plus 
nombreuses,  grâce  aux  demandes  suivies  du  Midi,  lesquelles 
se  justitient  par  l'arrêt  des  arrivages,  à  Marseille,  des  blés  de 
Bussie.  Aussi,  les  prix  se  maintiennent-ils  facilement  autour 
de  22  fr.  50,  départ. 

A  Paris,  à  notre  réunion  hebdomadaire  d'hier,  des  affaires 
importantes  ont  été  conclues.  On  a  coté,  aux  100  kilos,  net, 
gares  de  Paris  ou.usines  environnantes  :  blés  de  choix,  23  fr.  25 
à  23  fr.  50  ;  belle  qualité,  23  fr.  . .  à  23  fr.  25  ;  qualité  ordi- 
naire, 22  fr.  50  à  22  fr.  75  ;  blés  blancs,  23- fr.  . .  à  23  fr.  50. 

Le  marché  réglementé  accuse  des  dispositions  satisfai- 
santes. On  a  clôturé  aux  cours  suivants  : 


Courant  

Décembre  

Janvier-  Févr. . 

4  premiers  

4  de  mars  


31  oct. 

22  75 

23  87 


9  nov. 
23  12 
23  12 
23  62 

23  62 

24  12 


16  nov 
23  12 
23  37 
23  62 

23  87 

24  12 


Farines-fleur.  —  Les  transactions  ont  été:  beaucoup  plus 
nombreuses  que  la  semaine  dernière;  le  découvert  sur  no- 
vembre qui,  parait-il,  est  encore  plus  important  qu'en 
octobre,  a  procédé  à  des  rachats  qui  ont  déterminé  une  avance 
du  courant  et  du  prochain.  On  a  coté  eu  clôture  : 


Courant 
Décembre  . . 
Janvier-Févi 
4  premiers  . 
4  de  mars. . 


31  oct. 
34  15 

ài  37 


9  nov. 
30  87 

30  87 

31  12 
31  25 
31  62 


16  nov. 
31  12 
31  12 
31  37 
31  62 
31  87 


L'js  100  kilos,  net,  toile  perdue  sans  escompte. 

Farines  de  consommation.  —  La  vente  est  assez  régu- 
lière, mais  les  boulangers  de  la  capitale  ne  s'approvision- 
nent qu'au  fur  et  à  mesure  de  leurs  besoins,  se  refusant 
complètement  à  passer  des  contrats  à  longue  échéance.  La 
meunerie  de  la  région  maintient  ses  prix;  on  cote  les  princi- 
pales marques  en  disponible  : 


Marques  de  choix.. . 
Premières  marques. 
Bonnes  marques. . . . 
Marques  ordinaires. 


157  lui.,  net 
53  25 
[3  .. 
51  75 
50  50 


100  k il.,  net 
33  91 

33  75 
32  96 
32  16 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés  : 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

19  oct. 
1905 

26  oct. 
1905 

31  oct. 
1905 

9  nov. 
1905 

16  nov. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Paris  (roux  88')  

19  87 

19  75 

19  50 

19  50 

20  25 

21  07 

20  14 

20  04 

19  88 

20  14 

20  75 

19  75 

19  75 

1»  50 

20  .. 

Amsterdam  

21  32 

20  80 

20  .. 

19  88 

20  29 

20  58 

19  84 

19  53 

19  21 

19  42 

21  25 

20  56 

20  37 

20  12 

20  25 

New-York(moscovad) 

34  26 

33  54 

32  83 

32  83 

32  88 

Le  Journal  O/pcièl  a  publié  le  résumé  de  la  situation  des 
sucres  pendant  les  deux  premiers  mois  de  la  campagne  1905-06 
i  l"  septembre  au  31  octobre),  d'après  les  constatations  du 
service  des  douanes  et  celui  des  contributions  indirectes. 

Eu  voici  les  chiffres  principaux,  comparés  à  ceux  de  la 
campagne  précédente  : 

1904-05  ♦  1905-06 

Tonnes  exprimées  on  raffiné 

Bcprises   453.443  313.652 

Product  ion  , . . .        231 . 076       347 . 803 

Importations   13.387  8.140 

Entrées  de  sucres  libérés  d'impôt.  »  487 

Total  des  ressources  


Consommation  

Fabrication  des  bières  

Alimentation  du  bétail  

Sucres  des  mélasses  

Exportations  

Expéditions  de  sucres  libérés  d'im- 
pôt  

Préparations  sucrées  exportées  . . . 

Pertes  matérielles  et  autres  dé- 
charges   


697.906 

123.020 

3 

160 
71.177 


581 
1 


67D.082 

107.152 
103 
1 

55(1 
85.402 

7 
662 


Total  du  mouvement 


Stock  au  31  octobre  

contre,  au  30  septembre. 

Différence  au  31  octobre. 


194.954 

193.884 

502.952 

476.198 

360.535 

253.737 

+  142.417  - 

f  224.461 

Durant  le  mois  dernier,  la  production  s'est  élevée  à  322.627 
tonnes,  contre  229.852  en  octobre  190i,  soit  en  plus  40.3  0/0; 
les  ressources  se  sont  accrues  de  324.991  tonnes,  contre 
236.095. 

La  consommation  n'a  été  que  de  52.389  tonnes,  au  lieu  de 
60.196.  Les -exportations  ont  atteint  49.186  tonnes,  contre 
32.969.  Le  total  du  mouvement  a  été  de  102.530  tonnes,  contre 
93.678. 

Le  stock  s'est  donc  augmenté  de  222.461  tonnes  au  lieu  de 
seulement  142.417  en  1904,  mais  ce  résultat  était  prévu.  Nous 
sommes  entrés  dans  la  période  où,  par  suite  de  l'excédent  de 
production,  les  approvisionnements  vont  devenir  importants, 
leur  progression  a  été  déjà  escomptée,  et  l'influence  par  elle 
exercée  ne  pourrait  devenir  plus  grande  que  si  le  rendement 
dépassait  sensiblement  les  évaluations. 

Sur  notre  marché  des  sucres  blancs  n°  S,  on  a  pratiqué  en 
dernier  lieu  : 


Blanc  n°  3  : 

Courant  

Décembre  

4  premiers  

4  de  mars  

4  de  mai  

Boux  88"  disponible. 


31  oct. 

9  nov. 

16  nov 

23  62 

23  50 

24  25 

23  75 

24  37 

24  37 

24  12 

24  87 

24  75 

25  37 

iè  ào 

19  50 

20  25 

Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 

Les  raffinés  en  pains  valent  de  56  fr.  50  à  57  fr.  les  100 
kilos,  suivant  marques,  aux  usines. 

Le  Syndicat  du  Commerce  des  sucres  à  Paris  s'est  réuni, 
vendredi  dernier,  lo  courant,  en  assemblée  générale  dans  le 
but  d'examiner  la  proposition  du  Syndicat  des  fabricants 
relative  à  la  création  d'une  Caisse  do  liquidation. 

A]>rès  une  longue  discussion,  la  réunion  a  voté,- à  l'unani- 
mité moins  une  voix,  la  résolution  suivante  : 

«  L'assemblée  générale  du  Commerce  des  sucres  donne 
mandat  à  sa  Chambre  syndicale,  en   vue  de  la  nomination 

d'une  Gommision  comprenant  les  présidents  et  vice-présidents 
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de  chaque  Chambre  syndicale  (du  Syndicat  général),  aux- 
quels seront  adjoints,  dans  chaque  article,  deux  négociants 
ou  commissionnaires  nommés  par  le  Commerce;  ladite  Com- 
mission aura  pour  mission  d'étudier  la  création  éventuelle 
d'une  Caisse  de  liquidation  à  la  Bourse  du  Commerce.  » 


Vins.  —  La  vente  des  grands  vins  de  la  récolte  de  cette 
année  de  l'hospice  de  Beauuc  a  eu  lieu  dimanche,  en  pré- 
sence d'une  foule  nombreuse.  L'adjudication  s'est  faite 
à  des  prix  extraordinaires  de  bon  marché,  étant  donnée  la 
célébrité  des  vins.  Pour  les  rouges,  elle  a  été,  en  moyenne,  de 
160  fr.  la  queue  de  456  litres  ;  pour  les  blancs,  420  fr.  Les 
eaux-de-vie  ont  été  adjugées,  en  moyenne,  à  280  fr.  l'hecto- 
litre. 

La  vente  a  produit  environ  21.000  fr.,  contre  221.745  fr.  en 
1004,  soit  200.745  fr.  de  moins.  Il  est  vrai  qu'il  reste  douze 
cuvées  de  vins  rouges  —  451  hectolitres  44  litres  —  à  vendre, 
mais  dès  à  présent,  on  peut  dire  que  la  récolte  de  1905  sera 
loin  d'être  aussi  productive  pour  les  hospices  que  celle  de  1904 . 

Les  affaires  ont  été  assez  nombreuses  ces  temps  derniers, 
mais  elles  n'ont  porté,  en  général,  que  sur  de  petites  parties. 

Dans  les  régions  méridionales,  les  belles  qualités  ont  été 
surtout  recherchées. 

Dans  beaucoup  de  vignobles,  les  cours  sont  un  peu  plus 
élevés  que  ceux  pratiqués  au  début  de  la  vendange.  Cela 
provient  de  ce  que,  les  excédents  et  sous-marcs  étant  à  peu 
près  partout  épuisés,  les  achats  portent  maintenant  sur  les 
produits  logés,  lesquels  sont  toujours  plus  chers. 

Voici  les  cours  pratiqués,  à  Bercy,  pour  les  vins  de  1904  : 

Bas-Bourgogne,  28  à  32  ;  Cher,  20  à  25  ;  Touraine  19  à  24  ; 
Algérie.  12  à  17  ;  Aramon,  11  à  16  ;  Montagne,  12  à  17  ;  Miner- 
vois,  17  à  22  ;  Boussillon,  12  à  20  ;  Alicante,  27  à  35  ;  Valence, 
26  à  31  ;  Aragon,  32  à  37  ;  Huelva,  30  à  35  ;  Barletta,  36  à  42; 
Sicile.  35  à  40;  Grèce,  35  à  40;  Turquie,  36  à  4L  Marchan- 
dises courantes,  suivant  qualité,  nu,  en  entrepôt. 

Les  vins  de  soutirages  sont  payés  de  70  à  100  fr.;  les 
Bordeaux  ordinaires,  de  120  à  150  fr.;  les  Màcon  ordinaires, 
de  120  à  150  fr.:  la  pièce  de  225  litres,  y  compris  le  fût  et  les 
droits  de  régie.  •   


Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


19  oct. 

26  oct. 

31  oct. 

9  nov. 

16  nov. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

46  75 

46  .. 

46  .. 

45  75 

46  25 

45  96 

45  40 

45  09 

45  09 

45  55 

48  75 

47  50 

47  50 

47  50 

47  50 

47  81 

46  25 

46  .. 

46  25 

46  25 

38  25 

37  11 

37  11 

37  11 

37  61 

Le  Havre  (  Santos  good 

average)  

Londres  (   d°  )  

Anvers  

Hambourg  . .   

New-York  ,Rio  n°  7). 

Au  Havre,  les  affaires  ont  été  peu  actives  cette  semaine  et 
les  prix  ont  évolué  dans  leurs  limites  antérieures. 

Le  mouvement  de  la  récolte  brésilienne  s'opère  toujours 
très  régulièrement  ;  l'importance  des  recettes  fait  supposer  à 
beaucoup  de  personnes  que  la  récolte  commerciale  en  cours, 
loin  d'être  inférieure  à  la  précédente,  la  dépassera  sensible- 
ment. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 


19  oct. 

26  oct. 

31  oct. 

9  nov. 

16  nov. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

66  50 

70  25 

70  50 

72  87 

69  75 

61  80 

64  35 

65  85 

68  86 

67  12 

50  70 

58  35 

60  18 

m  66 

60  52 

Le  Havre  

Liverpool  

New- York  

Depuis  plusieurs  années,  le  Bureau  de  V Agriculture  de 
Washington  ne  donnait  plus  aucun  renseignement  sur  la 
récolte  américaine  après  son  rapport  du  commencement 
d'octobre,  lequel  résumait  les  indications  recueillies  à  la  fin 
de  septembre.  On  pourrait  se  demander  pourquoi,  cette 
fois-ci,  il  s'est  départi  de  ce  principe,  si  l'on  ne  se  souve- 
nait des  déplorables  incidents  qui  se  soht  produits  au  cours 
de  la  dernière  campagne,  à  la  suite  desquels  L'autorité  morale 
du  Bureau  s'est  trouvée  fort  compromise.  Le  chef  delà 
statistique,  que  certains  voulaient  rendre  responsable  des 


fautes  commises  par  des  employés  infidèles,  a  tenu  &  prouve* 
jusqu'à  la  plus  complète  évidence  qu'il  n'entendait  pas  favo- 
riser tel  parti  plutôt  que  tel  autre;  en  agissant  ainsi,  il  a. 
déjoué  les  manœuvres  d'une  clique  qui  aurait  su  profiter  de 
l'absence  de  données  officielles  pour  mettre  en  circulation  les 
nouvelles  les  plus  pessimistes  et  les  plus  susceptibles  de 
favoriser  ses  tentatives. 

Vendredi  dernier,  un  rapport  a  donc  paru  qui  évalue  la 
condition  moyenne  do  la  récolte,  à  tin  octobre,  à  08. x  0,0, 
contre  71.2  0/0  en  septempre.  Voici  le  détait  de  cette  estima- 
tion: Caroline  du  Nord,  76  0/0  ;  Caroline  du  Sud,  74  ;  Géor- 
gie, 73  ;  Floride,  73  ;  Alabama,  73  ;  Mississipi,  64  :  Loui- 
sane,  55  ;  Texas,  68;  Arkansas,  67;  Tennessee,  76;  Territoire 
indien,  ?3;  Oklahoina,  74  ;  Missouri,  77  ;  divers,  77;  condi- 
tion moyenne,  68.8  0/0. 

La  publication  de  ce  document,  qui  accuse  cependant  une 
dépréciation  de  2.4  0/0  par  rapport  à  septembre,  a  eu  pour 
conséquence  immédiate  d'enrayer  la  hausse  que  les  mani- 
pulateurs de  New-York  et  New-Orléans  avaient  réussi  à  pro- 
voquer. 

Il  est  probable  que  le  Ministère  fournira  d'autres  indica- 
tions dans  les  premiers  jours  de  décembre. 

Au  31  octobre,  le  total  en  vue  do  la  récolte  américain.) 
s'élevait  à  3.284.000  balles,  contre  3.762.000  à  la  même  date 
de  1904,  2.707.000  en  1903,  3.217.000  en  1902  et  2.8Î6.000  en 
1901. 


Soies.  —  Malgré  l'activité  constatée  dans  toutes  les  fabri- 
ques européennes,  notamment  celles  de  France,  les  marchés 
de  l'ancien  continent  manquent  toujours  d'orientation.  Les 
employeurs  sont  persuadés  qu'une  hausse  des  prix  pourrait 
être  seulement  déterminée  par  une  reprise  des  affaires  avec 
les  Etats-Unis;  or,  rien  n'indique  que  cette  éventualité 
se  produise  à  brève  échéance.  Cette  conviction  absolue  se 
traduit  par  une  nullité  presque  complète  des  contrats  à 
livrer,  les  acheteurs  persistant  à  ne  s'approvisionner  qu'au 
jour  le  jour. 

A  Lyon,  on  a  fait,  cette  semaine  : 

Grèges  Cévennes,  extra,  titres  fermes,  50  francs  ;  2e  ordre, 
11/13,  47  fr.;  grèges  Piémont,  extra,  10/12,  11/13,  51  fr.; 
1"  ordre,  49-50  fr.;  grèges  d'Italie,  bon  2«  ordre,  11/13,  48-49 
francs  ;  grèges  Syrie,  9/11,  45 à  47  fr.,  suivant  mérite;  grèges 
Brousse  titres  formes,  42  à  44  fr.,  suivant  mérite. 

Chine  filature  extra,  9/11.  52  fr.  50-53  fr.;  nu  1,  9/11,  58  fr.  50- 
51  francs;  n°  2,  10/12,  48-49  fr. 

Canton  filature  n°  1,  11/13,  38  fr.  50-39  fr.  ;  best  2,  11/13, 
38  fr.  ;  best  3,  13/15,  33  fr. 

Japon  filature,  1  1/2,  10/12  (à  livrer),  48  fr.  50  ;  n°  1,  1/2, 
11/13  (disponible),  47  fr.  50-48  fr.  ;  n°  1  1/2  à  2,  11/13  (dispo- 
nible), 47  fr.   


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne  de  1.016  kil.  048) 


Métaux 


Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois  

Plomb  anglais :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 


19  oct. 
1905 

26  oct. 
1905 

31  oct. 
1905 

9  nov. 
1905 

16  nov. 
1905 

£  sh.  d 

£  sh. 

d. 

£  sh. 

d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

72  7 

6 

71  10 

71  7 

6 

73   .  . 

75  15 

71  10 

70  10 

70  10 

71    7  6 

73  15  . 

148  17 

è 

148  12 

é 

150  . 

150  10  . 

152  5  . 

148  5 

147  !7 

6 

149  5 

149  15  . 

151  10  ■ 

15  5 

15  5 

15  1 

3 

15  10  . 

15  12  6 

14  19 

4 

14  17 

6 

14  18 

9 

15   2  6 

15   7  6 

28  17. 

6 

28  12 

6 

28  10 

28  3  9 

28   7  6 

54 

4 

54 

52 

10 

51  06 

53  9 

Cours  officiels  des  Métaux  à  Paris 

(Les  100  kilos  à  l'acquitté)      4  nov.  11  nov. 

Fr.  Fr. 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires                  187  50  190  .. 

—  Chili,  1'"  marques                           190  50  192  50 

—  en  lingots  et  plaques  de  laminage      194  50  li'5  50 

—  en  lingots  propres  au  laiton               197  . .  198  '->{i 

—  en  cathodes                                    202  ..  202  .. 

Élain  Banka  ...  ;  =             405  . .  406 

Plomb,  marques  ordinaires                          43  25  43  75 

Zinc  de  Silésie  >.       75  75  76  .. 

Xavier  Gikvrlot. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  le  14  novembre  1905. 
L'augnentalion  de  la  marine  de  guerre.  —  Le  marché  monétaire.  — 
La  silualion  industrielle  de  l'Allemagne.  —  Menace  de  grève. 

Le  Reichstag  allemand  sera  convoqué  clans  les  der- 
niers jours  de  ce  mois  et  le  Landtag  prussien  se  réu- 
nira le  f>  décembre.  Les  deux  sessions,  étant  données 
les  dates  de  la  convocation  seront  brèves.  L'on  n'y 
pourra  discuter  que  peu  de  lois  et  les  discuter  hâtive- 
ment. 

La  loi  la  plus  importante  sera,  sans  contredit,  celle 
pour  l' augmentât  ion  des  forces  navales.  Les  Dernières 
Nouvelles  de  Munich  nous  apprennent  ce  que  contient 
ce  projet.  On  voudrait  d'abord  hâter  le  plus  possible 
l'augmentation  de  la  ilotte.  Le  plan  qu'on  propose  de- 
vra être  réalisé  en  dix  ans,  de  sorte  que  la  Ilotte  impé- 
riale aurait  son  entier  développement  en  1915.  Les  dé- 
penfles  se  monteraientau  total  de  800  millions  de  marks, 
suit  80  millions  de  plus  au  budget  de  l'empire  pendant 
dix  ans.  Cette  somme  suffirait,  non  seulement  aux 
constructions  de  navires,  mais  encore  aux  travaux 
d'agrandissement  des  ports,  docks  et  arsenaux,  ainsi 
qu'à  la  réfection  des  écluses  du  canal  de  la  mer  du  Nord 
à  la  Baltique. 

Dès  maintenant,  il  ne  fait  aucun  doute  que  le  projet 
de  loi  sera  voté  en  entier. 

Après  les  crédits  pour  la  marine,  le  Reichstag  sera 
appelé  à  sanctionner  ce  qu'on  nomme  encore  :  le  pro- 
jet de  réformes  tinancières  et  qui  n'est,  en  réalité,  que 
l'imposition  de  nouvelles  taxes,  fort  lourdes,  sur  la 
bière,  le  tabac  et  divers  autres  produits  de  consomma- 
tion courante. 

Si  dans  les  sphères  industrielles  règne  une  grande 
activité,  dans  les  sphères  financières  domine,  au  con- 
traire, l'apathie.  Les  événements  de  Russie,  l'embarras 
toujours  plus  grand  du  marché  monétaire  ont  contri- 
bué à  cette  dépression.  La  comparaison  de  la  cote  d'au- 
jourd'hui avec  celle  d'il  y  a  huit  jours  montre  une 
baisse  générale  dans  tous  les  compartiments. 

Le  resserrement  monétaire  a  eu,  comme  conséquence 
naturelle  une  diminution  des  transactions  et  des  opé- 
rations financières.  Et  nous  n'avons  reçu  aucun  encou- 
ragement des  places  étrangères  qui  ont  plutôt  contri- 
bué à  déprimer  qu'à  raffermir  la  nôtre.  La  première 
conséquence  de  cette  apathie  financière  a  été  de  faire 
renvoyer  à  plus  tard  les  augmentations  de  capital  da 
diverses  grandes  banques  auxquelles  on  devait  pro- 
céder dans  ce  moment. 

L'élévation  du  taux  de  l'escompte  de  la  Reichsbank, 
de  ï>  0, 0  â  5  1/2  0/0,  n'a  pas  encore  produit  grand  effet 
ni  sur  le  marché  monétaire,  ni  sur  le  statut  de  la  Ban- 
que Impériale.  La  tension  des  disponibilités  persiste 
chez  nous.  Le  taux  de  l'escompte  est  allé  de  4  1/2  0/0 
à  4  3/4  0/0.  L'argent  au  jour  le  jour  est  assez  olfert  à 
h  0,  0.  La  Seehandlung  a  fait  des  offres  au  20  décembre 
â  h  1 ,  S  0/0. 

Les  rapports  officiels  qui  nous  arrivent  des  grands 
centres  industriels  montrent  que,  depuis  septembre 
dernier,  la  situation  générale  s'y  est  encore  améliorée. 
Ce  progrès  s'explique  principalement  par  ce  fait  que 
diverses  circonstances  défavorables  qui  avaient  pesé 
sur  nos  transactions,  en  septembre  et  octobre  1904,  ont 
disparu  aujourd'hui  :  c'était  alors,  on  s'en  souvient,  un 
ralentissement  assez  sensible  de  la  production  métal- 
lurgique, du  travail  dans  les  industries  textiles  et  des 
transactions  dans  nos  ports.  Jlien  de  pareil  à  présent, 
au  sontraire.  Kn  octobre  1U04,  pour  ioo  places  offertes, 
ou  asvail  compté  une  moyenne  de  181  postulants; 
aujourd'hui,  pour  100  oll'res,  la  demande  est  tombée  à 
112.  Les  industries  du  fer  et  de  l'acier  et  les  fabriques 
de  machines  sont  en  progrès  très  sensible;  la  campagne 
d'automne  a  été  fort  bonne  et  l'amélioration  se  prolon- 


gera encore.  Les  commandes  pour  l'armée  et  la  marine 
sont  la  principale  cause  de  cette  recrudescence  de  pro- 
duction. Les  usines  Krupp,  d'Essen,  no  cessent  d'em- 
baucher des  travailleurs. 

Le  travail  n'est  pas  moins  actif  sur  les  chantiers 
maritimes  :  les  chantiers  de  Kiel  demandent  du  per- 
sonnel et,  procèdent  à  de  nouvelles  installations. 

Les  petites  industries  participent  à  l'activité  des 
grandes.  Les  industries  du  bâtiment,  en  beaucoup 
d'endroits,  manquent  de  bras..  L'année  1904  avait  vu 
un  demi  chômage,  dans  ce  compartiment  :  au  jourd'hui, 
c'est  la  grande  activité.  Enfin,  les  industries  textiles 
sont,  elles  aussi,  bien  occupées. 

Mais  des  points  noirs  se  dressent  à  l'horizon.  Tous 
les  journaux  parlent  de  l'éventualité  d'une  prochaine, 
d'une  très  prochaine  grève  de  mineurs  du  bassin  de  la 
Kfrhr.  Les  meneurs  de  la  dernière  grève  en  auraient 
déjà,  assure-t-on,  fixé  la  date.  Les  Directions  des  grands 
charbonnages  rendent  le  ■Gouvernement  responsable  de 
cet  état  de  choses.  L'Administration  des  chemins  de 
fer,  par  son  inertie  en  face  de  la  pénurie  de  wagons,  si 
hautement  préjudiciable  à  l'industrie  du  fer  en  parti- 
culier, a  été  comme  un  encouragement  aux  partisâns 
delà  grève  à  outrance,  qui  sentent  que  les  industries 
dont  les  stocks  de  combustible  s'épuisent,  sont  à  leur 
discrétion. 


et 


BILAN   DE  LA   BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social   

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue . . 
Divers  


1905 


1904 


7  nov. 

Dil.  31  oct. 

7  nov. 

Dit.  31  oct. 

798  992 

+  4.818 

916.922 

-r  14.919 

23.201 

—  336 

24.379 

+  157 

+  9.669 

13.930 

+  7  793 

1.061. 6i9 

—  44.856 

811-809 

-  60.209 

53.235 

-  28-520 

M.oi3 

-  11  689 

98.816 

-   6. 159 

117  644 

+  i20 

83.430 

-  2.839 

99-477 

+  423 

180.000 

non  mod. 

150.000 

non  mod. 

64.814 

non  mod. 

51.614 

non  mod. 

1 .4385.528 

—  56.547 

1.340.874 

-  38-593 

474.395 

-  13.098 

463  830 

-  10.729 

33034 

+  1.402 

37.386:+  82.8 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 
de 

l'esc 

0/0 

908 

1.313 

679 

1  051 

56 

+  115 

3 

23  »   

897 

1  330 

634 

1 .035 

54 

+  92 

4 

3U  »   

732 

1.682 

St6 

1  343 

179 

—  450 

755 

1-536 

524 

1.222 

71 

-  269 

5 

15  »   

787 

1.4C0 

518 

1  115 

80 

-  143 

23  >  

834 

1.388 

531 

1  036 

74 

-  26 

» 

31  

794 

1.442 

487 

1.109 

S2 

-  147 

799 

1.386 

474 

1.065 

53 

-  76 

1% 

Trafic  du  Canal  «  Empereur  Guillaume  »  pendant 
l'exercice  1904-1905.  —  L'Office  statistique  de  l'Empire 
vient  de  publier  les  chilïros  représentant  le  mouvement  de  la 
navigation  pendant  l'exercice  1S04-4935  (1"  avril  1904-1"  avril 
1905)  pat  le  canal  de  la  mer  Baltique  à  la  mer  du  Nord  ou 
«  Kaiser  Wilholni  K;inal  ». 

Le  nombre  des  bâtiments  ayant  acquitté  les  droits  de  pas- 
sage s'esl  élevé,  pendant  le  dernier  exercice,  à  32.00;},  repré- 
sentait un  tonnage  net  de  5.270.477  tonnes  de  registre.  Si  le 
nombre  des  navires  ayant  franchi  le  caaal  est  très  eaaetdé- 
mble.  leur  tonnage  moyen  reste  faillie  puisqu'il  ne  s'élève 
pour  les  vapeurs  qu'a  280  t.  82  (eu  l!)0;i,  27:»  t.  :;oi,  pour  les 
voiliers  quia  3f>  t.  92  (86it.  22 en  L9Q8),  pour  les  remorqueurs, 
allèges,  etc.,  qu'à  22k  t.  48  {196  t.  21  en  1808).  Le  plupart  dos 
vapeurs  Bout,  en  eiiéi,  dos  retanagaonae  ou  de  petits  bateaux 
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affectés  à  distante  services  accessoires  et  sans  tonnage 
appréciable  ;  ta  plupart  des  voiliers  sont  dos  «  Ewer  »  ou 
goélettes  de  la  Baltique  et  de  la  nier  du  Nord. 

Sur  ce  total  de  3i.6?.ï  bâtiments,  22.890  étaient  chargés  et 
portaient  une  cargaison  totale  de  4-.43&.25B  tonnes.  Les  va- 
peurs, au  nombre  de  Ï4.668,  représentent  un  tonnage  de 
4.110.044  tonnes  de  registre  avec  chargement  :  10.491  jaugeant 
3.698.067  tonnes  de  registre  .  Sur  ce  chiffre,  G. 471  apparte- 
naient à  des  ligues  régulières  et  représentaient  1.954.813 
tonnes. 

On  peut  diviser  les  vapeurs  en  huit  catégories  : 

Tonnes         1904-03     19  0:3-04 


1'  Vapeurs  jaugeant  de      là     H.O  0.977  6.  (-.51 

2*  —  100  à     200  1.124  1..017 

3»  -  200  à     400  2.Î-87  2.827 

4»  —  400  à     500  1.547  1.436 

rp  —  600  à     800  1.044  938 

r,  —  £00  il  1.000  4i8  493 

>  —  1.000  à  1.500  395  393 

8-.  —  plus  de  1.500  206   188 


Total   14.668  13.943 


Les  vapeurs  jaugeant  plus  de  400  tonnes  sont  donc  seule- 
ment au  nombre  de  3.680  ,3.448  en  1903-1904)  et  représen- 
tant un  tonnage  total  de  2.910.898  (2.750.851  en  1903-1904). 

En  totalisant  les  chiffres  représentant  le  tonnage  des  diffé- 
rentes classes  de  marchandises  transportées,  nous  trouve- 
rons qu'au  point  de  vue  de  leur  importance  respective  elles 
doivent  être  classées  dans  l'ordre  suivant  : 

Marchandises  emballées   IÎ&51  793 

Autres  marchandises  lourdes   679  224 


Bois   780.001 

Charbon   335.089 

Céréales   343.535 

Pierres   98.978 

Chargements  divers   97.580 

Fer   44  877 

Bétail   3.203 


L'ensemble  des  droits  perçus  à  l'occasion  du  passage  des 
navires  de  toute  catégorie  par  le  canal  «  Empereur-Guil- 
laume »  s'est  élevé  à  la  somme  de  2.588.382  mks  98  pf.,  en  aug- 
mentation de  173.874  mks  38  pf.  sur  l'année  précédente.  Dans 
ce  total  les  droits  de  pilotage  sur  l'Elbe  représentent  164 
mille  919  mks  92  pf.  et  les  droits  de  plombage  par  la  douane, 
ainsi  que  les  droits  divers,  3.832  mks  30  pf. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  16  novembre  1905. 

Les  événements  de  Bussie  continuent  à  peser  lourdement 
sur  le  marché  et  Le  dépriment.  Le  compartiment  dss  fonds 
russes  est  particulièrement  atteint  par  la  baisse,  mais  tous 
les  autres  y  participent  plus  ou  moins. 

Les  Consolidés  allemands  sont  assez  indécis.  Les  autres 
fonds  d'Etat  sont  mieux  tenus. 

Les  valeurs  industrielles  et  financières  ont  toutes  accusé 
quelque  recul,  même  les  valeurs  sidérurgiques  et  charbon- 
nières. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  88  90;  Extérieure  92  50;  Lots 
Turcs  138  25  ;  Lombards  24  G0.  Clôtuio  faible. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  15  novembre  1905. 

La  situation  mouélairî.  —  L'activité  industrielle.  —  I,a  «  Corpora- 
tion of  foreign  Bondbolders  ». 

La  situation  monétaire  s'est  accusée,  pendant  la 
semaine  dernière,  meilleure  qu'elle  ne  l'avait  été  durant 
les  semaines  précédentes.  Cette  amélioration  est  due 
surtout  à  deux  causes  :  d'abord,  aux  débours  du  Gou- 


vernement qui,  déjà  samedi,  d'après  les  rapports  du 
Trésor,  dépassaient  les  recettes  d'environ  1  million  et 
quart  de  livres  sterling,  et  qui,  depuis,  se  sont  aug- 
mentés encore  ;  en  second  lieu,  au  rachat,  par  le  Gou- 
vernement .  d'une  partie  des  bons  de  l'Echiquier,  qui 
tombent  à  échéance  le  7  décembre  prochain.  Gracie  a 
cet  afflux  de  numéraire,  le  marché  a  pu  remboursera 
la  Banque  les  avances  qu'elle  lui  avait  faites,  non  ce- 
pendant sans  avoir  ù  en  souffrir  quelque  peu;  c'est 
ainsi  que  les  taux  ont  légèrement  progressé  vers  la  fin 
de  la  semaine,  restant  toutefois  inférieurs  à  ceux  de  la 
semaine  précédente. 

L'élévation,  à  5  1/2 0/0,  du  taux  d'escompte  par  la 
Banque  de  l'Empire  d'Allemagne  a  contribué  beaucoup 
au  maintien,  à  Londres,  de  la  fermeté  du  taux  de  l'es- 
compte, et  d'autant  plus  qu'on  considère  comme  très 
possible  une  nouvelle  élévation,  qui  porterait  à  <>  0/0 
le  taux  officiel  d'escompte  à  Berlin. 

Ajoutons,  par  contre,  que  les  demandes  d'or  de  la 
part  de  l'Egypte  paraissent,  à  l'heure  actuelle,  avoir 
été  entièrement  satisfaites.  Les  demandes  de  la  part  de 
l'Amérique  du  Sud  sont  légères,  la  provision  de  numé- 
raire étant  actuellement  abondante  à  Buenos-Ayres  ; 
et  l'on  estime  qu'aucun  envoi  ne  sera  fait  avant  Noël, 
quoiqu'on  s'attende  à  de  nouvelles  demandes  d'or  pour 
le  commencement  de  l'an  prochain. 

Dans  ces  conditions,  la  Banque  d'Angleterre,  conti- 
nuant dans  les  prochaines  semaines,  comme  il  est 
probable,  ses  achats  d'or  de  l'extérieur,  on  peut  espérer 
que  cette  importation  d'or,  jointe  au  retour,  vers  la 
capitale,  de  numéraire  provenant  des  différentes  par- 
ties du  pays,  placeront  la  Banque  dans  une  situation 
suffisamment  forte  pour  lui  permettre  de  faire  face  aux 
demandes  habituelles  de  Noèl,  sans  avoir  ù  augmenter 
de  nouveau  le  taux  de  son  escompte. 

La  situation  est  généralement  satisfaisante  en  An- 
gleterre au  point  de  vue  industriel  ;  mais  elle  est  par- 
ticulièrement florissante  dans  toutes  les  branches  de 
l'industrie  du  fer.  Les  ordres  déjà  passés  assurent, 
pour  leur  seule  exécution,  un  travail  continu  jusqu'au 
printemps.  La  tôle  galvanisée  est  l'objet  de  demandes 
nombreuses  de  la  part  des  marchés  étrangers  et  colo- 
niaux, à  l'exception  de  l'Inde,  dont  les  commandes 
paraissent  se  ralentir.  L'industrie  des  machines  élec- 
triques est  active,  quoique  les  constructeurs  anglais 
se  plaignent  de  la  concurrence  étrangère.  Le  mouve- 
ment des  affaires  est  également  très  satisfaisant  dans 
le  nord  de  la  Grande-Bretagne  et  laisse  présager  de 
nouveaux  progrès. 

A  Manchester,  les  affaires  sont  actives  pour  le  fer  et 
l'acier.  Les  fabricants  de  métiers  pour  l'industrie 
textile  sont  ég-lement  très  occupés,  quoique  les  événe- 
ments de  Russie  leur  aient  cependant  causé  un  préju- 
dice appréciable.  De  Sheffield  nous  arrivent  des  plain- 
tes moins  nombreuses, le  travail  reprenant  une  certaine 
activité  ;  quelques  grosses  maisons  sont  même  très 
affairées.  En  ce  qui  concerne  l'industrie  des  construc- 
tions navales,  les  ordres  sont  déjà  considérables  et  de 
nouveaux  contrats  arrivent  chaque  jour  ;  naturelle- 
ment, les  diverses  industries  intéressées  par  les  cons- 
tructions maritimes  profitent  également  de  cette  acti- 
vité. 

La  Council  of  The  Corporation  of  Foreign  Bondhol- 
devs  vient  de  publier  son  trente-deuxième  rapport 
annuel.  Il  nous  a  paru  intéressant  de  rappeler  ce 
qu'est  cette  Corporation,  qui  est  surtout  connue  en 
Angleterre. 

La  Corporation  of  foreign  Bondholders  a  été  fondée 
en  1868  ;  en  1873,  elle  reçut  une  licence  spéciale  du 
Board  of  Trade  et  fut  incorporée  par  acte  du  Parle- 
ment en  1898.  D'après  cet  acte,  le  Conseil  de  la  Corpo- 
ration se  compose  de  21  membres,  dont  ti  sont  nommés 
par  l'Association  Centrale  des  Banquiers,  (i  par  la 
Chambre  de  Commerce  de  Londres,  et  9  par  le  Conseil 
lui-même.  La  majorité  est  donc  choisie  par  des  corps 
indépendants. 

Le  but  principal  de  la  Corporation  est  la  défense  des 
intérêts  des  porteurs  de  valeurs  étrangères.  De  plus, 
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elle  réunit  des  documents  sur  la  situation  économique 
et  financière  des  différents  Etats  dont  elle  s'occupe  et 
les  met  à  la  disposition  des  intéressés. 

En  matière  de  procédure,  le  Conseil  agit  souvent  de 
sa  propre  initiative.  Il  nomme,  par  exemple,  le  repré- 
sentant britannique  au  Conseil  d'administration  de  la 
Dette  publique  Ottomane,  et  il  est  intervenu  plusieurs 
fois  en  faveur  de  porteurs,  dont  les  intérêts  avaient  été 
méconnus. 

En  général,  cependant,  le  Conseil  n'agit  que  par 
l'intermédiaire  des  Comités  des  porteurs  de  titres  qui, 
actuellement,  sont  au  nombre  de  20  avec  205  membres. 
Ces  Comités  fonctionnent  en  toute  indépendance,  mais 
ont  adopté  les  conditions  du  Conseil.  Ils  ont  toute 
liberté  pour  négocier  des  règlements  et  ils  sont  juges 
de  la  décision  à  prendre  au  sujet  d'une  opération  à 
recommander  ou  non  au  Conseil  lui-même. 

Le  rapport  parle  des  Bureaux  et  du  personnel  spécial 
qui  assiste  les  Comités,  ainsi  que  des  avances  à  l'aire 
pour  les  frais  qu'entraînent  les  négociations. 

Ces  frais  sont  quelquefois  considérables,  mais,  sauf 
exception,  les  dépenses  ordinaires  de  la  Corporation 
varient  de  8  à  9.000  liv.  st.  par  an  ;  le  président  reçoit 
1.000  livres,  le  vice-président  500  et  les  autres  membres 
du  Conseil  100  livres. 

Les  fonctions  des  membres  des  Comités  affiliés  sont 
gratuites,  mais,  par  contre,  ils  n'encourent  aucune  res- 
ponsabilité pécuniaire  et,  en  cas  de  règlement  d'une 
question  en  suspens,  le  Conseil  est  autorisé  à  leur  re- 
mettre une  indemnité  très  modérée,  simple  jeton  de 
présence. 

Les  fonds  placés  par  la  Corporation,  à  part  la  somme 
mise  de  côté  pour  l'achat  d'un  nouvel  immeuble,  s'élè- 
vent à  120.000  livres  et  produisent  un  revenu  annuel 
de  4.000  livres.  Tout  excédent  restant  après  avoir  fait 
face  aux  dépenses,  entre  dans  le  fonds  général  de  la 
Corporation ,  fonds  que  détient  le  Council  pour  le 
compte  des  capitalistes  britanniques.  On  a  souhaité 
que  les  revenus  provenant  des  fonds  placés  pussent 
être  suffisants  pour  couvrir  toutes  les  dépenses,  de 
façon  qu'aucune  charge  ne  fût  imposée  aux  porteurs, 
mais,  dans  la  plupart  des  cas,  les  dépenses  ont  été  sup- 
portées par  les  Etats  défaillants,  et  les  créanciers  bri- 
tanniques n'ont  pas  eu  de  frais  à  payer. 

Si  l'on  constate  que  les  règlements  de  dettes  dont  la 
Corporation  a  eu  à  s'occuper  depuis  sa  fondation  re- 
présentent un  montant  d'un  milliard  délivres  environ, 
il  est  évident  que,  même  dans  le  cas  où  les  porteurs 
auraient  dû  en  supporter  les  charges,  leur  totalité  eût 
été  insigniûante  vis-à-vis  du  travail  effectué  et  des 
bénéfices  obtenus. 
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BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

16  Novembre  1905 

Département  des  opérations  d'émission 


passif        Liv.  st. 
Billets  créés   49.262.000 


Total   49.202  000 


ACTIF  LiV.  St. 

Dette  fixe  de  l'Etat...  11. 015. 1C0 

Rentes  immobilisées.  7  434-900 

Or  monnayé  et  lingots  30.S12.0CC 

Total   4!).  2<j-2. 000 


Département  des  opérations  de  banque 


PASSIF  Liv.  8t. 

Capital  social   14-553.000 

Réserve  et  profits  et 

perlos   3.232  000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   12.650-000 

Comptes  particuliers.  41). (SI. 000 

Hillels  ii  sept  jours,  etc.  105.000 


Total   71.221  000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (4 

la  Banque)   17  039.000 

Pnïtefeuillcetavances  31  772.000 

Billets  en  réserve   2O.O7H.000 

Or  et  argent  monnayés  1-734.000 


Total   71.221.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 

Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 
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Le  Commerce  extérieur.  —  Voici,  d'après  la  nouvelle 
classification  du  Board  of  Tradc,  les  résultats  du  commerce 
extérieur  anglais  pour  le  mois  d'octobre  1905  : 

Importations  Exportations 

Dilf.  sur  Diff.  sur 

Valeur    oct.  04    Valeur      oct.  04 

(En  milliers  de  livres  sterling) 

1.  Produits  alimentaires, 

boissons  et  tabacs .. .    20.686   —  1.358      2.098   4-  326 

2.  Matières  premières  et 
articles  non  manufac- 
turés  15.600   —     481      3.197    +  171 

3.  Articles  manufacturés 

ou  mi-manufacturés. .    12.247   -t-  1.014     23.591    +  3.327 

4.  Divers  (y  compris  les 

colis  postaux)   143   —      16         484   +  100 

Total   48.676   —    841     29.368  +  3.924 

Le  tableau  suivant  compare  les  résultats  d'octobre  pen- 
dant les  trois  dernières  années  et  également  les  résultats 
totaux  des  dix  premiers  mois  de  1905  avec  ceux  des  dix  pre- 
miers mois  de  1904  et  1903  : 

Marchandises  Mét.  précieux 

Export.  Réex-   Expor-  Ex- 
Impor-  britan-    por-    tationa  Impor-  porta- 
tations  niques  tations  totales  talions  tions 

(Milliers  de  livres  sterling) 

Octob.  1905..    48.676   S!). 368     6. 230   35.603   3.168  4.164 

—  1904..    49.518   25.444     5.661   31.105   3.765  7.039 

—  1903..    47.758   25.801     6.381   32.243   3.730  4.165 

Diff.  en  octob. 
1905  par  rap- 
port à  : 

1904   -   841  +3.924  -+-   574  +4.498  -  598  —2875 

1903   -i-   918  +3.506  —   146  4-3.361  —  5b3  —  1 

10  1e"  mois  : 

1905   459.064  271.763  64.012  335.776  42.697  37.305 

1904    447.875  246.032  58.169  304.801  37.8^0  35.778 

1903   441.905  243.240  58.931  302.171  31.612  28.68S 

Différence  pour 
les  10  lor"mois 
par  rapport  à: 

1904  +11188  +55131  +5.844  +30975  +4817+1.587 

1903   +17159  +28523  +5.081  +33601+11086+8.676 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  10  novembre  1905. 

Le  Marché  a  été  très  animé  a  la  suitb  des  meilleures  nou- 
velles de  New- York. 

Les  Consolidés  finissent  à  88  5/8  contre  88  8/4. 

Les  Eouds  d'Etal  étrangers  sont  fermes  et  bien  tenus. 
L'Italien  A  0/0  est  a  105  ./.;  l'Extérieure  Espagnole  finit 
à  91  5/8,  et  le  Turc  unifié  -,  uJO  est  tenue  à  89  8/8. 

Los  Eonds  sud-américains  sont  actifs.  L'Argentin  5  0,'0 
1886  est  à  102  1/2,  et  le  Funding  a  100  3/4.  Le  Brésil  5  O/O 
est  à  98  1/4. 

Les  Chemins  anglais  Bont  Irès  demandés  par  les  petits 
capitalistes  et  clôturent  en  tendance  terme. 

Les  valeurs  américaines  se  raffermissent. 
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Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  17(5  5/8;  l'Eric  à  49  3/4,  et  le 
Louisville  à  153  1/2;  VAtchison  à  8G  5/8,  et  le  Norfolk 
à  88  3.  4. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  14  novembre  1905. 

-  L'industrie  sidérurgique  et  les  grOves  en  Allemagne.  — 
Les  charbonnages. 

Notre  marché  à  terme  est  resté  très  calme  pendant 
toute  la  semaine  dernière  avec  tendance  à  la  lourdeur 
avec  les  valeurs  internationales.  La  situation  moné- 
taire est  devenue  très  tendue  à  Berlin  et  à  New- York, 
et  les  nouvelles  politiques  également  imposent  une 
grande  réserve  à  la  spéculation. 

La  spéculation  locale  s'est  dédommagée  en  s'occu- 
pant  des  valeurs  de  traction.  La  Parisienne  Electrique 
et  les  Railways  Electriques  sont  restés  assez  actifs,  bien 
que  ne  clôturant  pas  aux  plus  hauts  cours  de  la  hui- 
taine, sous  l'influence  de  la  tendance  générale.  Nou- 
velle hausse  des  Nitrate  Railways  sur  lesquels  on 
escompte  un  bulletin  de  recettes  favorable  pour  la 
quinzaine. 

Le  Rio-Tinto  est  resté  lourd  jusqu'à  aujourd'hui, 
malgré  la  hausse  constante  du  cuivre  métal  à  Londres. 
Le  d-port  de  trois  livres  coté  pour  les  livraisons  à  trois 
mois  inquiète  les  intéressés.  Il  est  évident,  que  ce  mar- 
ché est  travaillé,  et  il  est  bien  difficile  de  prévoir  de 
quel  côté  on  veut  s'orienter.  Actuellement,  il  n'y  a  que 
très  peu  de  cuivre  livrable  sur  le  marché,  les  quantités 
devenant  disponibles  étant  arrêtées  depuis  longtemps 
par  l'industrie  transformatrice.  Les  cours  du  comptant 
se  font  donc  seulement  pour  des  quantités  insigni- 
fiantes. Les  producteurs,  par  contre,  offrent  leur  pro- 
duction en  cours  de  route  trois  livres  en  dessous  du 
prix  du  comptant,  ce  qui  démontre  plutôt  leur  méfiance 
de  l'avenir. 

Au  comptant,  la  tendance  est  devenue  indécise  dans 
les  groupes  des  valeurs  industrielles.  Cependant,  la  si- 
tuation de  l'industrie  sidérurgique  n'a  pas  varié  depuis 
huit  jours.  Il  y  a  bien  de  l'inquiétude  en  Allemagne, 
aussi  bien  à  cause  de  la  situation  en  Russie  qui  pour- 
rait faire  du  tort  au  commerce  allemand  d'exportation 
vers  ce  pays  qui  a  toujours  été  un  grand  consomma- 
teur des  produits  allemands,  qu'à  cause  d'un  certain 
mouvement  de  mécontentement  parmi  les  mineurs  de 
la  Ruhr  qui  pourrait  facilement  dégénérer  eu  une  grève 
monstre  et  causer  une  disette  des  combustibles.  En  at- 
tendant, les  usines  sont  encore  largement  occupées 
avec  l'exécution  d'anciens  ordres,  et  le  travail  semble 
assuré  jusqu'à  la  fin  du  premier  trimestre  de  l'année 
prochaine.  Sur  le  marché,  les  prix  se  maintiennent  fa- 
cilement aux  niveaux  fixés  par  les  Syndicats  qui  ont 
déjà  annoncé  la  vente  des  produits  de  leurs  affiliés 
pour  les  deuxième  et  troisième  trimestres  de  l'année  pro- 
chaine. 

En  Angleterre,  le  marché  des  warrants  en  fontes 
Cleveland  a  été  très  mouvementé.  Les  derniers  cours 
sont  de  nouveau  fermes.  Avec  l'augmentation  constante 
des  stocks  dan?  les  magasins  publics,  l'avenir  est  abso- 
lument à  la  merci  de  la  spéculation,  et  si,  cette  semaine, 
on  a  pu  enrayer  le  mouvement  de  réaction,  qui  com- 
mençait à  se  dessiner,  il  n'est  pas  dit  qu'on  sera  aussi 
heureux  une  autre  fois.  Il  faut  absolument  que  les 
quantités  accumulées  dans  lesdits  magasins  diminuent 
pour  pouvoir  envisager  l'avenir  avec  pleine  confiance. 
L'industrie  transformatrice  est  encore  très  occupée, 
surtout  les  producteurs  de  tôles  et  tout  ce  qui  se  rap- 
porte à  la  construction  des  navires. 

En  Amérique,  on  est  toujours  activement  occupé 
avec  l'exécution  des  ordres  reçus  au  commencement 


de  l'automne.  On  ne  parle  pas  de  nouvelles  transac- 
tions importantes,  mais  les  cours  restenl  fermes. 

Rien  de  bien  intéressant  à  dire  .'u  marché  de  notre 
pays.  Les  ordres  reçus  à  la  fin  de  l'été  et  au  commen- 
cement de  l'automne,  aussi  bien  du  commerce  d'expor- 
tation que  de  la  consommation  intérieure,  assurent  du 
travail  pour  tout  l'hiver.  On  est  peu  disposé  ù  s'enga- 
ger chez  nous  au  delà  de  (in  mars,  et  les  demandes  des 
prix  n'ont  pas  été  accueillies  par  l'industrie. 

Comme  nous  l'avons  dit,  la  Bourse  des  valeurs  est 
devenue  lourde  pour  les  titres  de  ce  groupe.  D'abord, 
on  ne  pouvait  pas  s'affranchir  de  l'inlluence  du  Mar- 
ché de  Berlin,  et  ensuite,  les  capitalistes  n'ont  pas 
suivi  la  spéculation  dans  les  mouvements  exagérés 
qu'elle  a  imprégnés  à  toute  la  cote.  Le  présent,  certai- 
nement, est  bon,  et  l'avenir  également  se  présente 
encore  sous  des  auspices  favorables.  Maison  a  marché 
beaucoup  trop  vite,  et,  surtout,  on  a  fait  descendre  la 
capitalisation  à  un  niveau  où  un  achat  des  fonds  d'E- 
tats  est  plus  avantageux  que  celui  des  titres  d'une 
industrie  soumise  à  beaucoup  d'aléas.  Il  nous  semble 
que  les  capitalistes  partager.!  notre  avis,  car  nos 
rentes  et  obligations  de  tout  repos  ont  gagné  autant 
d'activité  que  les  valeurs  industrielles  en  ont  perdue. 

La  lourdeur  est  également  la  note  dominante  dans  le 
groupe  des  actions  de  nos  Charbonnages.  D'après  tout 
ce  que  nous 'avons  dit  à  ce  sujet  depuis  des  semaines, 
nos  lecteurs  ne  s'étonneront  pas  de  la  baisse  sur- 
venue depuis.  Encore  maintenant,  nous  trouvons  les 
cours  bien  élevés,  et  normalement  on  devrait  encore 
descendre.  Cependant  les  nouvelles  que  nous  recevons 
de  l'Allemagne  au  sujet  de  l'effervescence  qui  règne 
entre  les  mineurs  de  la  Ruhr  et  qui  fait  craindre 
l'explosion  d'une  grève  monstre,  qui  englobera  tous  les 
charbonnages  de  la  Prusse  Rhénane  et  de  la  West- 
phalie,  pourront  amener  un  changement,  au  moins 
momentané,  dans  la  tendance  de  notre  marché.  Comme 
nos  Char! tonnages  n'ont  pas  de  quantités  de  quelque  im- 
portance.disponibles  avant  le  printemps  prochain,  ils 
ne  pourront  tirer  grand  parti  d'une  disette  de  combus- 
tibles chez  nos  voisins.  En  outre,  il  est  à  craindre  que 
le  mouvement  n'ait  sa  répercussion  chez  nous,  où  les 
mineurs  ont  depuis  longtemps  réclamé  une  augmenta- 
tion des  salaires.  Mais  la  Bourse  n'y  verra,  probable- 
ment, que  du  feu,  et  elle  est  capable  de  faire  la  hausse 
de  ce  groupe.  Pour  les  vendeurs  aux  plus  hauts  prix 
qui  réalisent  déjà  des  bénéfices  appréciables,  c'est 
peut-être  le  moment  de  racheter,  en  vue  d'une  re- 
vente à  des  prix  plus  élevés,  si  la  situation  ne  s  eclair- 
cit  pas  en  Allemagne.  Mais,  nous  le  répétons,  la  reprise 
ne  sera  que  de  courte  durée  et  il  ne  faudra  pas  s'y  fier. 

On  constate  une  certaine  reprise  d'activité  dans  les 
groupes  des  Tramways..  Les  actions -des  Banques  sont 
moins  fermes,  surtout  celles  des  institutions  s'occu- 
pant  principalement  d'affaires  industrielles. 


Informations  Éconoinips  et  Financières 


Les  Impôts  en  Belgique.  —  Voici  le  relevé  comparatif 
des  impôts  directs  et  dos  impôts  indirects  pendant  les  neuf 
premiers  mois  des  années  1905  et  1904  : 

I.  —  Impôts  directs 
Montant  des  rôles      Recouvrement*  effectués 


Nature 
des  impôts 


1905 


1904  1905 
(En  francs) 


1904 


Contribution  : 

foncière...  27.351.315  27.041.971  17.5^5.270  17.3G9.7G8 

personnelle  22.909.775  22.450.469  15.945.213  15.522.211 

Droit  de  pa- 
tente  5.875.489  6.030.748  4.470.173  4.598.245 

Redevance  sr 

des  mines..  304.440  419.443  265.404  336.534 

Totaux  ..  50.441.018  55.942.631  38.206.066  37.826.758 
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II.  —  Impôts  indirects  et  autres  produits 

Evaluations  Raaouvremants 


1905 


19H4 


1905 


1904 


(En  francs) 

Douanes  et 

accises...    95.597.668  97.298.955  108.413.721  86.228.100 

Enregistre  - 

ment   47.709.750   46.209.750   49.477.481  47.163.328 

Péages          198.865.177  189.150.953  206.793.159  194.927.7SO 

Capitaux  et 

revenus.....    15.248.850   14.682.600   14.7G1.344  14.203.0C5 

Rembourse  - 

ments   4.251.375     4.057.125     5.179  734     4.985. 485 

Totaux  ..  3J1.672.820  351.399.383  384.025.439  347.f07.698 

La  part  revenant  au  fonds  communal  pour  les  neuf  pre- 
miers mois  de  11105  a  été  de  30.914.768  fr.,  en  augmentation 
de  361.178  fr.  sur  la  période  correspondante  de  1904. 

Le  fonds  spécial,  dont  la  part  se  compose  du  droit  d'entrée 
sur  le  bétail  et  ln  viande  et  du  droit  de  licence,  a  produit 
5.348.109  fr.,  contre  5.222.343  fr.  pendant  la  même  époque 
de  1904.   

Le  Budget  des  Chemins  de  fer  belges,  r-  Le  projet  do 
budget  du  Ministère  des  Chemins  de  fer,  Postes,  et  Télégra- 
phes pour  l'exercice  1906  s'élève  à  182.131.839  francs;  les 
crédits  alloués  pour  1905  montent  à  175.874.707  fr.,  en  aug- 
mentation de  6.257.132  fr. 

La  comparaison  entre  les  deux  exercices  s'établit  de  la 
manière  suivante  pour  les  deux  sections  du  budget  : 

a)  Dépenses  ordinaires  :  Exercice  1906,  182.041.839  fr.  ; 
1905,  173.047.207  fr.  ;  augmentation,  8.994.632  fr. 

b)  Déoenses  exceptionnelles  :  Exercice  1906,  90  000  fr.; 
1905,  2.827.500  fr.;  diminution,  2.7:37.500  fr.  Soit  en  plus 
6.257.132  fr.   

Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Les  recettes  brutes  des 
chemins  de  fer  (Etat  et  Sociétés  concessionnaires)  du  mois 
de  juin  1905  s'élèvent  à  20.225.927  fr.  82,  contre  19  056.124  fr.  85 
pour  le  même  mois  de  1904,  soit  une  augmentation  de 
1. 169.802  fr.  97.  Le  total  des  réductions  accordées  aux  trans- 
ports à  prix  réduits  pendant  le  mois  de  juin  s'élève  à 
584.942  fr.  17,  contre  618.760  fr.  63  en  1904,  soit  une  diminu- 
tion de  33.818  fr.  46. 

Le  tableau  suivant  renseigne  les  recettes  des  cinq  lignes  de 

•  chemins  de  fer  concédées,  pendant  le  mois  de  juin,  ainsi  que 
leur  comparaison  avec  les  recettes  de  la  même  période  de 

•  l'année  précédente  : 

Année 

•  1 1 1  m  IT>oÂ  eu  1905° 

Flandre  occident.  833.932  43  331.698  02  4-   2.234  41 

Nord  belge   1.593.962  90  1.453.851  66  +141.111  24 

Chimay   64.773  65  63.941  it'.i  4-      8 il  H6 

Maline's-Temeuz.  150  851  81  158.501  67  —   7.649  86 

Term.-St-Nicolas  24.111  59  22.975  75  4-   1.135  84 
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LÀ  SITUATION 


Madrid,  le  13  novembre  1905. 
La  situation.  —  La  Bourse.  —  La  Manque  d'Espagne. 

Connue  on  s'y  attendait,  la  Chambré  dos  députés  n'a 
pas  pu  se  constituer  définitivement  samedi  et  peut-être 
ne  le  pourra-t-elle  pas  aujourd'hui  ;  la  discussion  des 
résultats  de  l'élection  à  Madrid  a  donné  lieu  à  un  déliât 
des  pins  orageux,  qui  n'est  pas  fini. 

Le  Sénat,  lui,  a  terminé  la  discussion  de  l'Adresse, 
qui  u  élé  votée  ù  une  forte  majorité,  mais  le  temps  va 
être  court  pour  ton I  ce  qui  reste  ;i  l'aire.  A  en  juger  par 
les  apparences,  le  budged  sera  expédié  tout  à  la  lin  de 
décembre  peul-être  même  dans  Les  premiers  jours  de 


janvier,  après  quoi  l'impression  générale  est  que  les 
séances  seront  suspendues  pour  un  mois,  afin  de  réor- 
ganiser le  Cabinet,  ce  qui  ne  laisse  pas  d'être  embar- 
rassant. 

Relativement  aux  nombreux  projets  en  suspens  dont 
le  vote  doit  intervenir  dans  un  délai  plus  ou  moins 
rapproché,  on  attribue  au  Ministre  des  Finances  l'in- 
tention de  demander  aux  Chambres  de  siéger  matin  et 
soir  pour  les  discuter,  mais  cela  est  encore  à  voir. 
Relativement  aux  projets  que  M.  Echegaray  va  pré- 
senter, en  dehors  du  budget,  la  situation  esl  la  sui- 
vante :  la  loi  relative  à  l'assainissement  du  change  est  à 
l'étude,  en  même  temps  que  celle  de  réorganisation  de 
la  Banque  d'Espagne  ;  il  est  très  probable  que  les  deux 
formeront  un  bine,  et,  dans  ce  but,  le  Ministre  y  tra- 
vaille activement  avec  les  délégués  de  la  Banque. 
Pour  le  tarit'  douanier  et  les  traités  de  commerce,  les 
deux  rédactions  vont  de  Iront,  sans  aucune  espèce  de 
préférence,  mais,  si  les  intéressés  font  durer  la  discus- 
sion du  tarif  douanier,  les  traites  de  commerce,  qui 
sont  à  échéance  fixe,  devront  passer  avant,  sans  plus 
attendre. 

Le  marché  a  négligé  la  tendance  faible  de  Paris  et 
s'est  mis  résolument  à  la  hausse  :  il  a  été  favorisé  par 
la  clôture  de  l'émission  d'obligations,  qui  a  éloigné 
toute  espèce  d'emploi  temporaire  de  fonds,  par  l'ap- 
proche de  l'échéance  d'un  coupon  de  la  Dette  amortis- 
sable et  par  la  défiance  que  les  valeurs  industrielles 
inspirent  à  la  plupart  des  capitalistes. 

Sous  une  impulsion  vigoureuse,  quoiqu'un  peu  fic- 
tive, le  4  0/0,  parti  de  78  95  0/0,  a  atteint  79  25; 
quelques  réalisations  l'ont  ramené  à  79  100/0  au  comp- 
tant et  il  ferme  aujourd'hui  à  70  20,  mais  il  faut  re- 
marquer que  sur  les  six  séances  de  la  semaine  der- 
nière il  y  en  a  eu  trois  qui  ont  clôtu-é  à  79  I".  Cela 
fait  ressortir,  mieux  que  tous  les  arguments,  le  peu 
d'importance  des  affaires,  puisque  leur  aliment  se  ré- 
duit aux  remplois  et  aux  placements  de  l'épargne,  qui 
n'est  pas  encore  si  puissante  que  son  intervention 
puisse,  à  elle  seule,  justifier  une  hausse  ininterrom- 
pue; mais,  aidés  par  les  causes  énoncées  plus  haut,  les 
spéculateurs  trouvent  la  facilité  des  reports  qui  leur 
permettent  de  conserver  les  titres  et  de  les  écouler 
ensuite  peu  à  peu.  Tant  que  les  banques  auront  des 
capitaux  disponibles,  cette  situation  pourra  durer  ; 
après  on  verra. 

Actuellement,  le  report  est  meilleur  marché  :  15  cen- 
times environ  et  même  un  jour  il  a  été  à  10  centimes  : 
ce  taux,  comparé  à  celui  d'il  va  six  semaines,  semble 
peu  de  chose,  mais  il  n'est  pas  dit  qu'il  ne  remontera 
pas. 

La  Belle  5  0'0,  qui  détache  un  coupon  le  15  cou- 
rant, a  été  très  ferme  pendant  la  semaine. 

Aujourd'hui  la  séance  s'est  distinguée  par  une 
grande  fermeté,  mais  les  affaires  ont  été  des  plus  -res- 
treintes. 

Les  affaires  traitées  sur  les  autres  valeurs  n'ont  pas 
été  animées  :  Banque  dxMsjpagne  de  424  à  126  ;  Tabacs 
384;  Hypothécaire  d'Espagne  209  et  210  0/0;  Ilispano- 
Americano,  120  et  121  0/0;  Espagnole  de  Crédit,  105 
pour  cent  ;  Banco  de  Castilla,  78  0/0  ;  Explosifs,  281 
pour  cent  ;  Altos  Hornos  de  B'dbao,  de  220  à  228  50  0.0, 
sur  la  nouvelle  que  cette  Société  va  être  admise  dans 
l'entente  internationale  qui  répartit  la  production  de 
chaque  pays.  Besineva  Espanola,  àe  L73à  L69  0  0,  à  La 
suite  de  rumeurs  relatives  à  des  dissentiments  dans 
son  Conseil  d'à  lininistration. 

Vûie  de  Madrid  î  0/<@  Qéckis«eu1  à  83  25  0  0,  sur  la 
nouvelle  que  l'émission  va  être  augmentée  ;  Expropria- 
tions à  l'intérieur  94  0/0. 

Le  reste  des  valeurs  n'a  pas  éprouvé  de  change- 
ment. 

Les  honneurs  du  marché  ont  été  pour  les  actions  de 
la  Compagnie  Sucrirre,  qui  ont  fait  un  bond  prodi- 
gieux :  les  préférences,  de  67  à  80  0/0;  les  ordinaires, 
de  3:5  à  43  0/0.  Les  causes  de  celle  poussée  sonl  :  la 
croyance  que  la  Société  sortira  victorieuse  dans  la  lutte 
qu'elle  s'esl  décidée  à  engager  avec  les  fabriques  dissi- 
dentes et  l'affirmation,  propagée  en  Bourse,  que  ladite 
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Compagnie  a  obtenu  du  Gouvernement,  dont  son  pré- 
sident t'ait  partie,  la  promesse  d'une  convention  spé- 
ciale, sorte  de  monopole  déguisé,  qui  lui  créera  une 
situation  privilégiée  pour  la  vente  de  ses  produits. 

Cette  énormité,  qui  ne  repose  sur  aucun  fondement, 
ainsi  (pie  j'ai  nu  m'en  assurer,  a  été  cependant  pour 
quelque  chose  dans  l'amélioration  des  cours.  Actuelle- 
ment la  Compagnie  lutte  contre  les  fabriques  en  rédui- 
sant les  prix  ;  une  usine  établie  à  Jevez  a  cessé  de 
travailler,  mais  celles  créées  à  Grenade,  pourvues  d'un 
outillage  beaucoup  plus  moderne  que  celles  de  la 
Compagnie,  disposant  de  gros  capitaux  et  associée 
avec  des  cultivateurs  qu'elles  ont  intéressés,  sont  en 
mesure  de  lutter  longtemps  et  de  faire  perdre  à  la 
Compagnie  une  somme  énorme  sans  que  leur  vie  soit 
sérieusement  compromise.  Sans  doute,  si  le  Syndicat 
obtient  des  chemins  de  fer  des  tarifs  de  faveur  il  pourra 
lutter,  pareeque  la  distance  entre  Grenade  et  les  grands 
centres  de  tout  le  nord  de  l'Espagne,  mettra  le  Syndicat 
en  meilleure  posture  que  ses  concurrents,  mais  ceux-ci 
disposeront  encore  d'un  rayon  assez  étendu  pour  écou- 
ler leur  fabrication.  D'autre  part,  les  détaillants  sont 
vexés  contre  le  Syndicat,  à  cause  de  l'irrégularité  avec 
laquelle  il  opère  et  le  public  n'est  pas  satisfait  parce 
que  la  baisse  du  prix  n'arrive  pas  jusqu'à  lui.  A  cela 
les  dépositaires  répondent  qu'une  fois  que  la  Compagnie 
aura  réduit  ses  adversaires  à  merci,  elle  relèvera  les 
prix,  tant  et  plus  qu'elle  les  a  baissés  et  que  ce  n'est 
pas  la  peine  de  les  changer  pour  si  peu,  en  habituant 
le  publie  à  acheter  le  sucre  à  un  prjx  modéré  qui  ne 
sera  pas  maintenu.  Le  raisonnement  peut  sembler 
sophistique,  mais  il  est  exact,  et  démontre  comment 
une  affaire  mal  combinée  peut  fausser  les  lois  de  l'offre 
et  de  la  demande,  de  telle  façon  que  les  actionnaires 
n'encaissent  pas  de  dividende  et  que  le  public  soit  mal 
servi . 

Le  cours  du  change  a  très  peu  varié  pendant  la 
semaine  :  de  127  85"  il  est  monté  à  128  25,  revenu  à 
127  75  et  il  ferme  aujourd'hui  à  127  85  0/0;  la  tendance 
est  indécise,  mais  pour  le  moment  on  ne  voit  pas  de 
hausse  à  l'horizon. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

23oct.    30  oct.     6  nov.  13nov. 

4  0/0  Intérieur   78  45      78  35      78  95      79  20 

5  0/0  Amortissable   98  65      98  75      99  10      99  45 

Banque  d'Espagne   421  ..     424  ..     425  ..     424  . . 

—     Hypothécaire   208    210  . 

Comp.  Ferm.  des  Tabacs     386  . .     386  . .     385  50     384  50 

Chèque  sur  Paris   28  65      28  05      28  85 

—        Londres   32  . .      32  15      32  13 

Gédules  hypothéc.  4  0/0.     100  95     1C0  95     101  10  101.. 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  remarquons 
les  changements  suivants  :  -|-  escomptes  commer- 
ciaux, 1.1  million  ;  —  circulation,  2  ;  +  comptes  cou- 
rants, 7;  -f-  avances  et  crédits,  8.  Le  Trésor  est  crédi- 
teur de  55  millions. 
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Recettes 

Du  1" 


des    Chemins    de    fer  Espagnols 

janvier  au  27  octobre  (AS  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  del^spagne: 

Pesetas 

Pesetas 

Pesé 

as 

Pesetas 

Ancien  réseau... 

2.070 

57. 387.757 

823.137 

57 

649 

472 

56  468.713 

Asturies,  Galice. 

784 

17.0So.806 

a 

559.310 

17 

687 

477 

17  502.721 

Valence  à  L'iiel . 

88 

683.676 

815-485 

910 

561) 

828.870 

104 

1.107.219 

1 

138.343 

1 

169 

929 

1.338  535 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

412 

2.269.598 

2 

331.2S6 

2 

210 

416 

2.264.484 

Almansa  Valence 

499 

il.518.Mfl 

11 

916. 155 

12 

227 

475 

11.702.740 

Total  Nord  de  l'Esp.. 

3.651 

90.051.203 

91 

583.716 

'.il 

885 

32!) 

90.106.062 

An  da  loua  

1.067 

18  246.C44 

\: 

723.483 

18 

129 

17.4*9.319 

Madrid -Saragosse 

Barcel.  -France. 

3.er>o 

S 2!  962. 202 

83 

8  46 . 809 

84 

492 

533 

83.6S0.574 

Sud  de  l'Espagne. 

302 

3.118  354 

3 

565.173 

3 

747 

595 

3. 97*. 077 

(  oui  ricr  de  la  Bourse  de  ÎUudrid 


Madrid,  15  novembre  1905. 
Le  marché  est  mieux  tenu  mais  les  affaires  sont  toujours 
très  calmes.  Le  change  sur  Paris  s'améliore  de  nouveau  et 
se  traite  ;i  27  82;  L'Intérieure  clôture  à  7!»  30. 


ITALIE 


LA  SITUATION 


Rome,  14  novembre  1905. 

La  baisse  des  valeurs  industrielles.  —  Effets  de  la  spéculation.  — 
Les  industries.  —  Les  recettes  du  Trésor. 

La  situation  des  Bourses  italiennes  n'est  guère  satis- 
faisante depuis  plus  d'un  mois.  Si  l'on  ne  peut  encore 
parler  de  krachs,  du  moins  peut-on  parler  de  paniques; 
les  valeurs  industrielles  sont  les  plus  éprouvées  :  les 
valeurs  des  industries  textiles,  sidérurgiques,  élec- 
triques ont  perdu  les  unes  deux  cents  les  autres  quatre 
cents  francs  depuis  cinq  ou  six  semaines  et  rien  n'in- 
dique un  mouvement  de  reprise. 

Un  redoutait  beaucoup  pour  la  liquidation  d'octobre. 
Heureusement  elle  s'est  effectuée  sans  trop  de  diffi- 
cultés et  n'a  pas  été,  comme  on  le  craignait,  le  signal 
d'une  débâcle.  Ce  cap  dangereux  franchi,  la  situation 
peut  redevenir  bonne  ou,  si  l'on  veut,  moins  défavo- 
rable. Mais  il  y  faudra  du  soin  et  de  la  jiatience. 

Au  fond,  rien  ne  justifie  ces  baisses.  La  situation 
monétaire  de  quelques  places  étrangères,  qui  apparaît 
comme  assez  embarrassée,  n'a  eu  aucune  répercussion 
sur  le  marché  italien.  La  situation  industrielle  est, 
aussi  florissante.  Les  nouvelles  qui  arrivent  de  tous  les 
centres  industriels  sont,  non  seulement  rassurantes, 
mais  encourageantes. 

Dans  ces  conditions,  on  ne  saurait  attribuer  la 
baisse  qui  affecte  si  violemment  nos  valeurs  indus- 
trielles qu'aux  effets  d'une  spéculation  malsaine.  Plu- 
sieurs de  nos  confrères  sont  de  notre  avis.  L'Italie  est 
particulièrement  catégorique  : 

«  La  baisse,  les  paniques  des  dernières  Bourses  sont 
dues  presque  exclusivement  à  la  forte  spéculation  à  la 
baisse  qui  s'est  organisée  à  Milan  et  qui,  par  des 
ventes  précipitées  à  Milan,  h  Gênes  et  à  Borne,  a 
provoqué  de  très  violentes  baisses  sur  tous  les  titres 
sans  exception. 

Nous  sommes  revenus,  en  somme,  au  temps  de  la 
banda  nera.  Mais  alors  la  banda  nera  exploitait  la 
situation  financière  désastreuse  de  l'Italie  et  l'état 
économique  déplorable  du  pays. 

Aujourd'hui,  au  contraire,  le  pays  se  trouve  dans  un 
moment  de  développement  économique  merveilleux. . . 

Or,  comme  nous  avons  déploré  la  spéculation  en 
Bourse,  qui  exploitait  cette  situation  florissante,  de 
même  aujourd'hui  il  faut  déplorer,  et  plus  vivement 
encore,  cette  spéculation  qui,  passant  d'un  extrême  à 
l'autre,  a  tenu  à  provoquer  une  grave  crise  en  Bourse, 
qui,  certainement,  ne  peut  avoir  qu'un  effet  regrettable 
sur  la  merveilleuse  situation  économique  et  attirer  le 
discrédit  sur  nos  valeurs  financières.  » 

Pour  le  moment,  les  tendances,  à  la  Bourse,  sont 
toujours  déprimées.  Mais  il  est  hors  de  doute  que  la 
spéculation  ne  pourra  éternellement  mener  sa  campa- 
gne contre  nos  meilleures  valeurs. 

Cette  campagne  à  la  baisse  a  eu,  comme  première 
conséquence,  une  forte  diminution  de  la  valeur  cotée 
des  actions  des  Banques  et  Sociétés  italiennes.  Pour  le 
mois  d'octobre  seul,  la  perte  globale  peut  être  évaluée 
à  plus  de  10  millions  de  lire.  D'après  VEcononiista 
d'Italta,  la  valeur  en  Bourse  des  actions  des  différentes 
Banques  et  Sociétés  italiennes,  résultant  des  prix  de 
compensation  de  fin  octobre,  s'élèverait  au  total  de 
3.174.013.270  lire. 
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Si  l'on  adopte  ce  chiffre,  la  diminution  de  la  valeur 
globale  subie  en  octobre  serait  exactement  de  102  mil- 
lions 868.000  lire  ! 

On  voit  qu'il  est  grand  temps  pour  les  gens  avisés 
d'agir. 

Mais,  comme  il  est  dit  plus  haut,  cette  ■  situation 
financière  n'a  influé  en  rien  sur  la  situation  indus- 
trielle de  l'Italie,  qui  est,  en  général,  très  satisfaisante. 
Elle  inspire  même  assez  confiance  pour  qu'on  puisse 
procéder  actuellement  à  des  émissions  industrielles  et 
à  l'augmentation  du  capital  de  plusieurs  Sociétés  déjà 
existantes. 

Quant  à  la  situation  du  Trésor,  elle  continue  ;ï  se 
montrer  bonne.  Le  rendement  des  principales  recettes 
de  l'Etat  dans  les  quatre  premiers  mois  de  l'exercice 
financier  en  cours  (juillet-octobre  1905)  s'est  élevé  à 
490.717.591,  en  augmentation  de  22  millions  sur  celui 
de  la  période  correspondante  de  l'exercice  précédent. 

A  part  l'impôt  foncier,  qui  accuse  quelque  diminu- 
tion par  suite  des  dégrèvements,  toutes  les  autres  bran- 
ches de  recettes  sont  en  augmentation,  principalement 
les  douanes,  du  fait  de  fortes  importations  de  blé,  et 
les  taxes  sur  les  affaires,  comme  conséquence  de  la 
progressive  activité  économique  du  pays. 
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Les  Recettes  du  Trésor. —  Dans  les  quatre  premiers  mois 
de  l'exercice  financier  en  cours,  c'est-à-dire  du  1er  juillet  1903 
au  31  octobre  1905,  les  principales  recettes  de  l'Etat  ont 
produit  le  chiffre  de  490.817.591  lire,  supérieur  de  22.176.505 
lire  à  celui  de  la  période  correspondante  de  l'exercice  1901-03. 

La  plus  grande  partie  de  cette  augmentation  de  recettes -est 
due  aux  douanes,  mais  y  ont  contribué  également  les  taxes 
sur  les  affaires  et  le  rendement  des  tabacs  : 


Recouvrements 
juillet-oct.  1905 


Différences 
sur  1904-05 


(En  lire) 

Taxes  sur  les  affaires   77.849.797  -+-  4.118.223 

Impôt  foncier   32.902.429  —  614.799 

—  sur  le  bâtiment   3l.39G.645  +  422.562 

—  sur  la  richesse  mobil..  70.700.145  +  1.812.674 

Taxe  de  fabrication   42.292.349  +  105.191 

Douanes,  droits  maritimes...  83.721.318  +11.216.641 

Octroi   24.636  211  +  120.206 

Tabacs   76.553.499  +  1.704.432 

Sels   26  500.455  +  748.847 

Loterie  et  taxe  sur  les  loteries  24 . 264 . 543  +   1 . 598 . 528 


490.817.591      +  22.176.505 


La  Valeur  en  Bourse  des  actions  des  principales 
Banques  et  Sociétés  italiennes.  —  D'après  YEconomista 
d'Italia,  la  valeur  de  Bourse  des  actions  de  Banques  et 
Sociétés  italiennes,  résultant  des  prix  de  compensation  de  fin 
octobre  1905,  s'élevait  à  un  total  de  3.174.013.270  lire  et 
présentait  une  diminution  de  102.808.020  lire  comparative- 
ment aux  prix  de  fin  septembre  1905. 

En  groupant  les  différentes  espèces  de  titres  selon  leur 
nature,  on  a  la  répartition  suivante  : 

Valeur  Différence 
fin  oct.  1905  avec  sept.  1905 

En  lire 

Etablissements  de  crédit  758.139.390  —  8.429.000 

Sociétés  de  transports...  869.751.000  —  23.303.000 

Industries  du  sucre   192.953.000  —  9.262.000 

Mines  et  métallurgie   417.486.880  —  20.384.520 

Gaz  et  électricité   146.87W.000  —  15.196.000 

Tissages  et  filatures   220. 286. 000  —  3.317.000 

Compagnies  dos  Eaux..  .  80.808.000  —  1.818.000 

Moulins   59.3'i'i.000  —  6.328.000 

Produits  chimiques   109.352.000  —  127.500 

Industries  diverses   319. 014.000  —  I3.oi3.ooo 


Rome,  16  novembre  1905. 
Le  marché,  d'abord  très  ferme,  est  redevenu  hésitant  à  la 
suite  des  nouvelles  de  l'extérieur. 
Voici  la  dernière  clôture  : 

La  Rente  est  à  105  35  ;  Méridionaux,  740  . .  ;  les  Méditer- 
ranée, 448  ..;  Banque  Nationale,  1.249. 
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Les  Mines  et  la  Métallurgie  en  1904.  —  La  Statistique 
de  production  pour  l'année  1904,  établie  par  l'administration 
des  mines  a  donné  les  résultats  ci-après  : 

Année  1903  Année  1904 

Nombre  de  sièges  en  exploita- 
tion  80   »  76  » 

Production  totale  Tonnes  6.010.012  670  6.347.780  570 

Valeur  de  la  production...  Fr.  15.278.922  50  16.458.904  » 

Prix  moyen  par  tonne   2  54  2  59 

Nombre  des  ouvriers  occupés  6.023  6.262 
Population  ouvrière  (femmes 

et  enfants)  "   13.894  14.196 

Alors  que  la  consommation  des  hauts  fourneaux  indigènes 
n'a  guère  varié  par  rapport  à  l'année  précédente,  la  produc- 
tion des  mines  accuse  un  progrès  de  337.769  tonnes,  ce  qui 
laisse  supposer  que  les  exportations  de  minette  ont  augmenté 
dans  une  mesure  très  appréciable.  En  même  temps  la  valeur 
de  la  production  a  augmenté  de  1.179.980  fr.  50,  l'augmenta- 
tion ressort  donc  à  0  fr.  05  par  tonne. 

Les  établissements  métallurgiques  du  Grand-Duché  ont 
travaillé,  en  1904,  sensiblement  dans  les  mêmes  conditions 
que  pendant  l'année  précédente  : 

Hauts 

fourneaux     Aciéries  Fonderies 
(En  tonnes) 

Pour  1903    1.217.830      371.978  11.119 

Pour  1904    1.198.001      366.302  13.436 

Différence   -  19.829     -  5.676     +  2.317 


Si  la  production  n'accuse  que  des  variations  insuffisantes, 
les  prix  des  fontes  9t  des  produits  finis  ne  se  sont  guère  écar- 
tés des  niveaux  de  l'année  1903. 

Durant  toute  l'année,  le  marché  sidérurgique  a  été,  en 
quelque  sorte,  fasciné  par  lr.  trust  de  l'acier  qui,  après  de 
longues  cl  laborieuses  négociations,  fut  définitivement  consti- 
tué le  1er  mars  1904. 

Au  mois  de  juillet,  à  la  suite  de  l'allure  tourmentée  que 
prenait  le  marché  américain,  et  qui  se  répercutait  sur  le  mar- 
ché du  Zollvorein,  une  dépression  se  produisit.  Le  trust  de 
l'acier  rencontrait  de  sérieuses  difficultés  en  abordant  la  réa- 
lisation de  ses  projets  grandioses.  La  demande  étrangère 
diminuait,  la  production  ne  pouvait  garder  son  ampleur,  et 
drs  stocks  commençaient  à  se  former.  Mais  la  demande  inté- 
rieure ne  cessait  de  donner,  pendant  que  l'exportation  souf- 
frait, sur  le  marché  mondial,  de  la  concurrence  de  l'Amérique 
et  de  l'Angleterre. 

La  situation  resta  telle  jusqu'à  la  fin  de  l'automne.  A  cette 
époque  le  calme  revenait,  le  marché  put  se  ressaisir  promp- 
tement,  et,  à  la  fin  de  l'année,  on  a  pu  constater  une  situation 
sans  grande  animation,  mais  ferme  sous  tous  les  rapports. 


3.174.013.270  —102.868.020 


Le  Budget  du  Luxembourg  pour  1906.  —  Le  projet 
de  budget  pour  le  prochain  exercice  estime  les  recettes  à 
13.120.770  IV.  ei  Les  dépenses  ù  14.585.682  fr.,  contre  respecti- 
ve ni  12.780.770  fr.  el  L4.890.094  fr.  pour  l'exercice  OD  cours. 
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Les  déficits  ont  été  comblés  jusqu'ici  par  clos  prélèvements 
uunuels  sur  la  réserve  en  numéraire  et  en  titres  que  possé- 
dait le  Trésor;  celle-ci,  qui  s'élevait  encore  à  plus  de  cinq 
millions  en  1901,  est  descendue  à  3.418.564  fr.  eu  1904  et  les 
nouveaux  prélèvements  à  faire  pour  équilibrer  le  budget  de 
l'exercice  actuel  la  ramèneront,  lin  1900,  à  1.100.940  fr. 

Voici  le  détail  des  prévisions  budgétaires  pour  1905  et  1900  : 

1905  1906 
Recettes  — 

(Francs) 

Excédent  présumé  de  l'exercice  anté- 
rieur                                               254.000  36.000 

Contributions  directes  et  accises           3.661.600  3.696.600 

Douanes  1.'                                 3.520.000  3.765.000 

Enregistrement  et  domaines                 2.555.300  2.503.800 

Postes,  télégraphes  et  téléphones  .. .     1.385.000  1.517.000 
Prisons,  dépôt  de  mendicité  et  hos- 
pices.:                                             210.000  263.500 

Recettes  diverses                               1  194  870  1.318.870 

Totaux   12.780.770  13.120.770 

Les  principales  dépenses  s'établissent  comme  suit  : 

1£05  1906 

Dépenses  .  —  — 
(Francs) 

Liste  civile   2.0.000  200.000 

Gouvernement    213.050  214.150 

Chambre  des  députés   76.900  81.600 

Relations  extérieures   40.800  40.800 

Justice   542.500  543.500 

Cultes   478.440  478.440 

Corps  de  gendarmerie  et  des  volon- 
taires . .  ^   503. 100  506.500 

Contributions   directes,   accises  et 

cadastre  ;   504 . 700  504 . 700 

Enregistrement  et  domaines   183.100  183.100 

Douanes   86.700  70.700 

Crédit  foncier  et  Caisse  d'épargne. . .  46.000  46.000 

Pensions  t   873 . 000  940 . 000 

Travaux  publics,   3.261.000  3.101.157 

Domaines  de  l'Etat,  à  Luxembourg.  55.000  71.400 

Mines   53.000  54.000 

Fonds  communal   500.000  300.0CO 

Travaux  communaux   175.000  175.000 

Dette  publique   838.640  833.640 

Administration  forestière   142.000  162.000 

Service  sanitaire   200.000  202.500 

Etablissement  de  Mondorf   60.000  60.000 

Postes,  télégraphes  et  téléphones  .. .  1.450.100  1.458.000 

Service  et  enseignement  agricoles. . .  120.000  123.000 
Amélioration  des  races  de  chevaux  et 

bétail   454.000  354.000 

Chemins  d'exploitation   75.000  75.000 

Améliorations  agricoles,  irrigations 

et  curage  des  rivières   86.000  86.000 

Subsides  à  l'agriculture   120.000  120.000 

Viticulture   38.200  40.200 

Commerce  et  industrie   123.500  98.650 

Enseignement   1.468.700  1.494.800 

Arts  et  sciences   103.050  98.250 

Prisons  et  dépôt  de  mendicité   258.100  273.200 

Hospices  centraux  et  orphelinat   425.100  438.400 

Bienfaisance  publique  et  subsides. . .  286.700  286.700 

Police  générale  et  administrative   136.500  136.500 

Crédits  disponibles  aux  budgets  an- 
térieurs  50.114  530.995 

Ces  estimations  prévoient  donc  un  déficit  de  1.444.912  fr., 
qui  sera  couvert  à  concurrence  de  1.028.000  fr.  par  un  prélè- 
vement sur  la  réserve  en  titres;  il  restera  ainsi  un  déficit 
final  de  410.912  fr.  à  combler  par  des  plus-values  éventuelles 
de  recettes. 

Un  troisième  chapitre  du  budget  comprend  les  îecettes  et 
les  dépense*  pour  ordre,  fixées  à  8.382.040  fr.  ;  ce  sont  des 
crédits  non  limitatifs  et  sans  distinction  d'exercice  qui  n'ont 
aucun  effet  sur  la  situation  effective  des  finances. 

La  part  dos  communes  dans  le  produit  de  l'impôt  foncier 
pour  l'exercico  1906  reste  fixée  à  5  0/0. 


AMÉRIQUE 

BRÉSIL 

Les  Importations  au  Brésil  en  1904.  —  Voici,  d'après 
les  statistiques  officielles  publiées  par  la  Brazilîan  Heviev), 
les  chiffres  des  importations  pendant  l'exercice  1904,  avec  les 
chiffres  comparatifs  pour  1903: 

Valeur  en  nulreis-pau.   Valeur  en  liv.  sterl. 


190:; 


is-pap. 
1904 


1903 


1904 


Animaux  viv. 

et  autres   4.605:319  3.189:768 

Matières  prem.    83.169  674   89.808  768 
Objets  manuf..  223.551  398  241.014  371 
Substances  ali- 
mentaires . . .  170.163  553  178.534  9S2     8.475.075  9.019.659 

Total  des  mar- 
chandises... .  486.488  944  512.587  889 

Espèces  et  bil- 
lets do  banque   19.049  170   15.889  152 


229.371  101.149 
4.331.357  4.537.162 
11.134.147  12.178.155 


21.229.9:0  25.896.125 
948.260  802.714 


Total  général..  505.581 : 114  528.4/7:041   25.178.210  26.698.839- 

Les  taux  moyens  du  change  pour  les  années  1903  et  1904 
ont  été  de  11  61/64  d.  et  de  12  1/8  d.,  et  c'est  d'après  ces  taux 
que  les  chiffres  ci-dessus  en  milreis  ont  été  réduits  en  livres 
sterling. 

Voici  comment  se  répartissent  ces  importations  entre  les 
divers  pays  : 

Valeur  en  milreis-pap.    Valeur  en  liv.  sterl. 


1903  1904  1S03 

Allemagne   59.942:809  64.977:184  2.985.497 

Répub.  Argent.  43.535  998  52.707  914  2.168.343 

Autr. -Hongrie.  8.869  110  9.996  816  441.732 

Belgique   14.217  755  16.608  378  708.126 

Etats-Unis....  54.929  987  57.114  305  2.735.829 

France   42.831  363  45.813  047  2.133.248 

Gr.-Bretagne  . .  137.845  308  142.262  447  6.865.490 
Poss.  angl.  et 

paysdeprot..  22.892  625  20.571  708  1.140.184 

Espagne   4.166  339  4.179  579  207.507 

Hollande   3.106  365  2.182  464  154.714 

Italie   18.143  892  18.640  493  903.670 

Portugal   35.057  335  37.609  934  1.746.057 

Suède  et  Norv.  5.489  723  5.418  133  273.421 

Suisse   3.996  688  4.035  036  199.058 

Uruguay   20.343  436  25.100  410  1.312.055 

Autres  nay  s...  5.120  223  5.371  041  255.010 


1904 

3.282.671 
2.662.772 
505.043 
839.056 
2.885.435 
2.314.492 
7.187.150 

1.039.290 
211.154 
110.259 
941.724 

1.900.069 
273.727 
203.851 

1.268.082 
271.348 


CANADA 

Le  Commerce  extérieur  du  Canada.  —  On  vient  de 
publier  la  statistique  du  commerce  extérieur  du  Canada 
pendant  l'année  fiscale  1904  05,  qui  s'est  terminée  le  30  juin 
dernier.  Le  chiffre  total  a  atteint,  pour  cet  exercice,  470  mil- 
lions 151.289  dollars,  dont  266.834.417  dollars  pour  les  im- 
portations, et  203.316.872  dollars  pour  les  exportations.  Les 
importations  sont  en  augmentation  de  7.622.614  dollars  sur 
celles  de  l'année  précédente;  les  exportations  sont,  au  con- 
traire, en  diminution  de  10.000.000  de  dollars. 

Voici  les  principaux  pays  en  relations  commerciales  avec 
le  Canada,  avec  leurs  chiffres  d'affaires,  pour  les  exercices 
1904-05  et  1903-04  : 

1904  1905 
Importations  —  — 

*       (En  dollars) 

Etats  Unis   150.997.180  160.040.890 

Possessions  anglaises   73.675.411  73.662.290 

Grande-Bretagne   61.960.909  60.538.811 

France   6.289.362  7.201.679 

Allemagne   8.028.544  0.642.130 

Pays  étrangers   ,185.536.392  193.172.127 

Exportations 

Possessions  anglaises  ... .  128.951.548  113.876.848 

Grande-Bretagne   117.591.370  101.958.771 

Etats-Unis   70.713.053  75.563.015 

Franco   1.597.928  1.511.298 

Allemagne   1.819.223  1.146.054 

Pavs  étrangers   82.104.130  87.595.213 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Asie 


Il  est  intéressant  de  signaler  la  diminution  du  commerce 
avec  l'Angleterre  et  les  colonies  britanniques,  notamment 
pour  les  exportations. 

Dans  le  total  des  importations  les  marchandises  soumises 
aux  droits  entrent  pour  157.164.975  dollars,  accusant  une 
augmentation  de  1. 05(1.522  dollars;  les  marchandises  en 
franchise  représentent  1U9.669.442  dollars,  soit  une  augmen- 
tation de  6.566.092  dollars. 

Les  importations  françaises  au  Canada  ont  augmenté  d'en- 
viron 1  million  de  dollars  ;  par  contre,  les  importations  alle- 
mandes ont  diminué,  par  l'effet  de  la  surtaxe,  d'environ 
1.300.00C)  dollars.  _ _____________ 

ÉTATS-UNIS 

Les  Salaires  et  le  Coût  de  la  vie  aux  Etats  Unis.  — 

L'Office  du  Travail  des  Etats-Unis  vient  de  publier  un  rap- 
port sur  ce  sujet.  Les  méthodes  d'investigation  employées 
pour  arriver  aux  résultats  qu'on  trouvera  plus  loin  y  sont 
expliquées  en  détail  ;  toutefois,  Y  Office  fait  bien  ressortir  que 
les  chiffres  qu'il  donne  s'appliquent  à  la  nation  tout  entière. 

En  acceptant  donc  ces  chiffres  comme  tels,  on  voit  que  les 
conditions  des  classes  ouvrières  sont,  en  1904,  un  peu  moins 
bonnes  qu'en  1903  :  le  nombre  des  employés  a  diminué 
de  0.6  0/0;  les  heures  do  travail  ont  également  diminué 
do  0.7  0/0;  les  salaires, par  heure,  ont  augmenté  de  0.6  0/0; 
les  traitements  hebdomadaires,  par  employé,  ont  diminué 
de  0.1  0/0;  le  traitement  total  hebdomadaire  de  tous  les 
employés  a  augmenté  de  0.8  0/0;  les  prix  do  détail  des 
aliments  se  sont  élevés  de  1.3  <)/0;  les  salaires,  pour  une 
heure,  si  l'on  prend  pour  terme  de  comparaison  la  valeur  des 
aliments,  auraient  un  pouvoir  d'achat  de  0.7  0/0  moindre; 
celui  des  traitements  hebdomadaires  par  employé  serait 
également  inférieur  de  1.4  0/0. 

Toutefois,  quoique,  dans  son  ensemble,  l'année  1904  ne  soit 
pas  aussi  bonne  pour  les  classes  laborieuses  que  l'année  1903, 
elle  soutient  cependant  avantageusement  la  comparaison  avec 
la  moyenne  des  dix  années  de  1890  a  1899.  Cette  comparaison 
montre,  en  effet,  qu'en  1904  le  nombre  des  personnes  em- 
ployées s'est  accru  de  25.7  0/0;  le  nombre  des  heures  de 
travail  a  été  réduit  de  4.1  0/0;  les  salaires  par  heure  se  sont 
augmentés  de  17  0/0  ;  les  traitements  hebdomadaires  par 
employé  se  sont  élevés  de  12.2  0/0;  les  traitements  hebdo- 
madaires de  toutes  les  personnes  employées  se  sont  augmentés 
de  41  0/0;  les  prix  de  détail  des  aliments  se  sont  élevés 
de  11.7  0/0;  le  pouvoir  d'échange  des  salaires  d'une  heure, 
contre  les  aliments,  a  augmenté  de  4.7  0/0,  et  celui  des 
appointements  hebdomadaires  s'est  élevé  de  0.4  0/0. 


Report   42.145  balles 

Montréal   1.744  — 

La  Havane   848  — 

Le  Havre   500  — 

Hambourg   207  — 

45.444  balles 

En  septembre  1904,  il  n'avait  été  exporté  que  34.937  balles 
et,  pendant  le  même  mois  de  1903,  39.668  balles. 
Voici  l'état  des  stocks  à  Progrcso  : 

Au  31  août   52.411  balles 

Reçu  en  .septembre   55.309  — 

K)7. 720  balles 

Exporté  en  septembre   45.453  — 

Stock  à  Progreso,  au  30  sept...        02.267  balles 


Le  Marché  Financier  de  New- York 

New-York,  15  novembre  1905. 

Le  Secrétaire  du  Trésor  a  déclaré  qu'il  n'interviendrait  pas 
dans  le  marché  monétaire.  H  attendra  que  son  intervention 
devienne  nécessaire. 

Jusqu'à  présent,  aucune  maison  sérieuse  n'a  réclamé  ;  il  ne 
fera  donc  rien  pour  secourir  la  spéculation.  Il  désire  qu'on 
lui  fasse  savoir  si  on  refuse  du  crédit  à  un  taux  raisonnable 
aux  maisons  de  commerce  et  il  estime  que  les  emprunts  à 
court  terme  se  font  toujours  à  6  0/0,  et  même  au-dessous  à 
New- York. 

Le  marché  reste  calme. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  105  1/4. 

Les  valeurs  de  chemins  de  fer  sont  plus  soutenues. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison.  84  1/2;  Milwaukee,  176  1/4;  Erie,  48  1/4; 
Readinq,  139  3/4;  Canadian  Pacific,  171  1/2;  Illinois  Cen 
tral,  177  ./.  ;  Louisville,  149  3/4  ;  Central,  220  ./.  ;  Union 
Pacific,  130  7/8.  __^^_____________ 

MEXIQUE 

Le  Henequen.  —  Les  exportations  de  henequen,  par  le 

port  de  Progreso,  en  septembre  dernier,  se  sont  élevées  à 
45.453  balles. 

Ports  destinataires 

Boston   14.500  balles 

New-York   13.515  — 

Texas  City   10.021  - 

New-Orléans   3.009  — 

Mobile   500  — 

Expédition  totale  aux  Etats-Unis       42.145  balles 


ASIE 


JAPON 

Le  Commerce  extérieur  pendant  le  Ie'  semestre 
1905.  —  Des  statistiques  officielles  ont  été  récemment  pu- 
bliées qui  donnent  les  chiffres  du  commerce  extérieur  du 
Japon  pendant  le  1er  semestre  1905.  Le  commerce  a  atteint, 
en  chiffres  ronds,  429  millions  de  yens,  soit  129  millions  de 
yens  de  plus  que  pendant  la  période  correspondante  de  1904. 
Il  faut  noter  une  différence  sensible  entre  les  chiffres  des 
exportations  et  les  chiffres  des  importations. 

Les  exportations  ont  atteint  142  millions  de  yens,  soit  5 
millions  de  yens  (ou  4  0/0  environ)  de  plus  que  pour  le 
1"  semestre  1904.  Les  importations  se  sont  élevées  à  286 
millions  de  yens,  soit  103  millions  do  yens  (ou  55  0/0)  de  plus 
que  pour  la  période  correspondante  de  1904. 

Voici  les  cîiiffres  relatifs  au  premier  semestre  des  trois 
dernières  années  : 

1er  semestre 


Exportations  . . 
Importations . , 


Totaux. 


1905 

1904 

1903 

(En  vens) 

142.767.953 

137.405.703 

125.918.757 

286.462.862 

182.634.872 

166.0'i8.828 

429.230.815 

320.100.575 

291.967.585 

Cè  tableau  montre  que  l'augmentation  des  exportations 
avait  été  de  plus  de  11  millions  de  yens  en  1904,  alors  qu'elle 
a  été  seulement  de  5  millions  en  1905,  Ce  résultat  est  néan- 
moins satisfaisant,  si  l'on  tient  compte  de  ce  que  près  d'un 
milliou  de  travailleurs  ont  été,  par  la  guerre,  distraits  des 
sources  de  production.  L'augmentation  que  l'on  constate  poul- 
ies importations  est  due,  en  bonne  partie,  aux  besoins  plus 
nombreux  nécessités  par  la  guerre. 

Il  est  à  noter  que  les  exportations  du  Japon  vers  la  Chine 
et  la  Corée  se  sont  accrues  sensiblement;  cet  accroissement 
n'a  pas  été  inférieur,  en  effet,  à  18  millions  de  yens.  Par 
contre,  à  part  quelques  exceptions  insignifiantes,  comme 
pour  la  Belgique  et  les  Etats-Unis,  toutes  les  autres  contrées 
ont  réduit  leurs  achats.  Il  semble  que  la  Chine  et  la  Corée 
sont  destinées  à  devenir,  un  débouché  huporlaul  pour  les 
produits  du  Japon. 

En  ce  qui  concerne  le  commerce  d'importation,  il  est  inté- 
neSBOni  le  remarquer  que  les  Etats-Unis  ont  augmenté  leurs 
ventes  de  plus  do  38  millions  de  yens  ;  1'Augletcrrc  bénéficie 
également  de  31  millions  do  yens,  et  l'Inde  anglaise  de  26  mil- 
lions 'le  yen*.  Ainsi,  à  une  augmentation  totale  .le  10:1  mil- 
lions de  yens,  ces  trois  contrées  seules  contribuent  pour 
95  millions,  soit  92  0/0.  Toutes  les  autres  contrées,  à  l'ex- 
ception de  l'Italie,  de  la  Russie  et  de  l'Amérique  anglaise, 
bénélicient  également  d'une  augmentation  dans  leurs  ventes 
au  Japon. 

Notons,  enfin  que  sur  le  chiffre  total  de  429  millions  de 
yens,  l'Angleterre  s'inscrit,  avec  ses  dépendances,  pour  152 
millions,  et  les  Etats-Unis  pour  105  millions. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  — 


Mines  d'or 


MINES  D'OR 


LA  PRODUCTION  DU  WITWATERSRAND 


Le  rendement  total  du  mois  d'octobre  s'est  élevé  à  397.868 
onces  d'or  ûn  pour  les  mines  du  Witwatersrand,  et  ;ï  17 .051) 
onces  d'or  tin  pour  les  mines  des  autres  districts,  soit,  au 
total:  415.527  onces  d'or  fin  (12.924  kilos  186),  d'une  valeur 
de  1.765  047  liv.  st.  (,44. 120.175  fr.).  contre  410.487  onces 
(12.953  kilos  995),  d'une  valeur  de  1.709.124  livres  sterling 
(44i22d:10û  fr.  pour  le  mois  de  septembre,  qui  se  décompo- 
saient ainsi  :  399.536  onces  d'or  fin  pour  les-  mines  du  Witwa- 
tersrand, et  16.951  onces  pour  celles  des  autres  districts. 

Voici  le  tableau  des  résultats  mensuels  des  mines  du  Wit- 
watersrand dopiiis  1901.  Nous  ne  consacrons  pas  de  colonne 
spéciale  à  l'année  1900  qui  n'a  donné  en  tout  que  251.707 
onces,  à  savoir  :  90.797  en  janvier  ;  75.136  eu  février,  et  85.834 


en  mars  : 


1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

(En  onces) 

Janvier  

» 

70.340 

192.934 

278.867 

357.214 

Février  

9 

81.405 

187.977 

282.436 

351.052 

» 

104.127 

208.456 

29J.625 

385.575 

Avril  

» 

119.588 

218.900 

297.470 

385.394 

Mai  

7.478 

138.602 

224.409 

306.586 

400.149 

19.779 

142.780 

223.167 

299.913 

396.188 

Juillet. . 

25.959 

149.179 

242.070 

298.825 

401.121 

28.474 

162.750 

262.569 

301.113 

410.859 

Septembre  . 

31.936 

170.802 

267.513 

301.131 

399.536 

Octobre  

33.393 

179.660 

275.664 

313.928 

397.868 

Novembre... 

39.075' 

182.749 

272.107 

324.011 

Décembre  . . 

52.897 

189.537 

278.111 

349.889 

Total          238.991  1.591.519  2.858.867  3.653.794  3.88  L956 

Pour  les  autres  districts,  la  production  mensuelle  s'établit 
ainsi  depuis  1898.  Notons  de  suite  qu'en  1900  et  1901,  aucune 
exploitation  n'avait  eu  lieu,  et  qu'en  1902,  on  n'avait  tra- 
vaillé que  pendant  les  trois  derniers  mois  de  l'année  qui  ont 
donné  :  octobre,  1.779  onces;  novembre,  4.626  onces;  dé- 
cembre, 6.486  onces,  soit,  en  tout,  12.891  onces.  En  consé- 
quence, nous  ne  faisons  pas  figurer  ces  trois  années  dans  le 
tableau  ci-dessous  : 


Mois 

1898 

1899 

1903 

1904 

1905 

(En  onces) 

Janvier  

22.751 

20.865 

6.3Î5 

9.957 

12.044 

Février  

23.263 

20.831 

8.536 

7.066 

12.759 

Mars  

21.736 

22.458 

9.009 

8.617 

14.248 

Avril  

18.118 

21.238 

8.971 

8.476 

13.772 

Mai  

.  20.856 

21.519 

9.716 

7.894 

16.246 

Juin  

.  20.420 

21.508 

10.153 

8.306 

16.129 

Juillet  

22.663 

22.019 

9.573 

9.015 

18.384 

Août  

21.374 

22.399 

9.349 

11.164 

17.722 

Septembre. . . 

24.422 

14.794 

8.654 

11.155 

10.951 

Octobre  

23.427 

» 

8.880 

11.697 

17.659 

Novembre. . . 

20.208 

» 

7.706 

12.156 

Décembre .  . . 

.  21.170 

7.351 

12.375 

260.408 

187.631 

115  243  117.878 

155.914 

Observons  que  depuis  l'année  1901,  la  production  est 
donnée  en  onces  d'or  (in,  qui  valent  4  liv.  st.  4  sh.  11  1/2 
pence,  alors  qu'auparavant  le  prix  des  onces  provenant  de 
l'amalgamation  était  de  3  liv.  st.  10  sh.  et  celui  dos  onces 
produites  par  la  cyanuration  de  3  liv.  st. 

Rappelons  de  nouveau  qu'en  1899  la  valeur  du  rendement 
total  du  mois  d'août,  mois  le  plus  élevé  alors  depuis  l'exploi- 
tation des  mines  d'or  du  Transvaal,  n'avait  atteint  que  1  mil- 
lion 720.907  liv.  st. 


La  Main  d'oeuvre  au  Transvaal 


Voici  la  statistique  officielle  de  la  main-d'œuvre  noire  dans 
le  Rand  à  la  fin  du  mois  d'octobre  : 

Indigènes  répartis  pendant  le  mois   5.855 

—  libérés  pendant  le  mois   7.814 

—  employés  à  la  fin  d'octobre   83.(575 

Diminution  sur  le  mois  de  septembre   1.959 

Indigènes  arrivés,  mais  non  encore  répartis  en  octobre  375 

Quant  aux  Chinois,  il-  étaient,  au  31  octobre,  au  nombre 
de  45.901,  contre  44.491  au  30  septembre. 


New  Gach  Gold  Mines 


Des  nouvelles  reçues  le  9  courant  par  câble,  il  ressort  que 
le  moulin  do  cette  Coin pognie,  de  120  pilons,  a  commencé  les 
broyages  le  8  novembre  avec  du  minerai  mélangé.  Toute  la 
machinerie  fonctionne  d'une  manière  satisfaisant';.  On  pro- 
cède à  l'installation  des  filtres-presses  et  du  nouveau  système 
de  traitement.  Pendant  le  mois  d'octobre  toute  la  machinerie 
avait  fonctionné  à  l  i  ssai  en  utilisant  seulement  du  minerai 
provenant  du  développement  et  du  minerai  stérile.  Le  cablo- 
granimc  ajoute  qu'il  ne  faut  pas  s'attendre  à  des  résultats 
normaux  pour  le  premier  mois  de  broyage,  à  cause  de  l'ab- 
sorption de  l'or  par  les  plaques  neuves,  mais  que  les  rende- 
ments de  décembre  permettront  de  se  rendre  compte  de  l'ef- 
ficacité du  nouveau  système  d'exploitation  qui  vient  d'être 
inauguré. 

Si  l'on  se  rapporte  au  dernier  rapport  annuel  de  la  Com- 
pagnie, on  verra  qu'en  outre  des  60  pilons  additionnels,  les 
nouvelles  installations  comprennent  un  matériel  de  cyanura- 
tion entièrement  neuf  où  les  «  frue-vanners  »  sont  remplacés 
par  des  «  spitzluten  »,  les  concentrés  obtenus  devant  être 
pulvérisés  de  nouveau  dans  des  «  tube-mills  ».  Enfin  le  ma- 
tériel de  «  slimes  »  a  été  doté  d'un  système  de  filtres-presses 
très  perfectionné.  Une  innovation  à  signaler  est  l'emploi 
d'une  solution  de  cyanure  à  l'a  place  de  l'eau  que  l'on  fait 
couler  dans  les  boites  de  mortier  :  on  pense  que  cette  solutiou 
agira  sur  les  petites  parcelles  d'or  qui  peuvent  se  trouver 
dans  les  «  slimes  »  et  les  dissoudra  durant  le  transport  do 
la  pulpe  du  moulin  au  matériel  des  «  slimes  «  et  aux  cuves 
de  solution. 


Consolidated  Goldfields 


Nous  avons  annoncé,  il  y  a  huit  jours,  que  cette  Compa- 
gnie venait  de  déclarer  un  dividende  de  3  shillings  au  lieii  de 
2  shillings  6  pence  l'année  dernière.  Voici  un  extrait  de  la 
note  qui  a  été  communiquée  à  ce  sujet  : 

«  Le  bénéfice  net  réalisé  sur  ks  opérations  de  l'année,  après 
déduction  des  intérêts  échus  sur  les  obligations  et  de  tous  les 
frais  généraux,  se  traduit  par  un  solde  créditeur  de  373.245 
livres  sterling  6  sh.  8  d.  ;  après  le  prélèvement  nécessaire 
pour  le  paiement  du  dividende  des  actions  de  préférence,  de 
Yincome-tax  et  des  impots  du  Gouvernement  français;  il  reste 
un  excédent  de  274.873  liv.  st.  10  sh.  4  d.  qui,  ajouté  au  mon- 
tant reporté  à  nouveau  l'année  dernière,  soit  2.009.814  liv.  st. 
6  sh.  5  d.,  somme  sur  laquelle  1  million  de  livres  sterling  a 
été  prélevé  et  transféré  au  compte  réserve,  donne  un  solde 
total  de  1.284.687  liv.  st.  16  sh.9  d. 

"  Les  administrateurs  recommandent  la  distribution,  entre 
les  2  millions  d'actions  ordinaires,  d'un  dividende  en  espèces 
à  raison  de  15  0/0,  exempt  d'incotne-tax,  représentant  une 
somme  de  300.000  liv.  st.;  il  resterait  ainsi  984.687  liv.  st. 
16  sh.  9  d.  à  reporter  au  crédit  du  compte  de  profits  et  pertes 
do  l'exercice  en  cours. 

«  En  plus  du  bénéfice  réalisé,  mentionné  ci-dessus,  le  por- 
tefeuille de  la  Compagnie,  sans  tenir  compte  d'une  plus-value 
quelconque  des  propriétés  et  entreprises,  accuse,  au  cours  du 
jour,  un  bénéfice  très  considérable  non  réalisé.  » 

Ajoutons  que  l'assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires 
de  la  Consolidated  Goldfields  aura  lieu  le  21  courant. 


Informations  diverses 


Les  Dividendes  des  Mines  sud-africaines.  —  Les  divi- 
dendes payés  par  les  Compagnies  minières  du  Rand.  en  1904. 
s'étaient  élevés  à  3.877.024  liv.  st.,  alors  que  pour  le  premier 
semestre  de  1905  ces  dividendes  ont  atteint  2.033.100  liv.  st.  On 
évalue  à  2.40U.0OO  liv.  st.  les  distributions  qui  seront  faites 
pour  le  second  semestre,  ce  qui  porterait  à  4. 450.0ÛO  liv.  st. 
environ  le  total  des  dividendes  en  1905. 


Les  Tube-mills.  —  Les  commandes  pour  différentes 
Compagnies  minières  du  Rand  comprennent  58  tube-mills, 
dont  un  grand  nombre  sont  arrivés;  on  travaille  à  les  ins- 
taller. Plusieurs  de  ces  tube-mills  seront  en  fonctionnement 
dans  un  ou  deux  mois. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Mines  d'or 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  16  novembre  1905. 

Le  Marché  sud-africain,  qui  s'était  d'abord  montré  sou- 
tenu, est  une  fois  de  plus  irrégulier. 

[.a  liquidation  do  quinzaine,  qui  a  eu  lieu  vendredi,  s'est 
passée  sans  incidents.  Reports  :  East  Rand,  Modderfontein, 
Barnato,  Johannesburg  Investment,  5  1/2  à  6  1/2  0/0;  Rand- 
fontein, South  African  Gold  Trust,  5  à  6  0/0;  Goldfields, 
Trànsvaal  Land,  4  1/2  à  5  1/2  0/0;  Charter -ed,  là  1  1/2 
pence;  autres  valeurs  6  1/2  à  7  1/2  0/0. 

Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  1  15/16,  s'inscrit  à  ce  cours.  Le  rapport 
de  celte  Compagnie,  pour  le  dernier  exercice,  qui  a  été  publié 
mardi,  s'étend  avec  beaucoup  de  détails  sur  la  situation  et 
l'avenir  de  la  Rhodésie. 

La  Trànsvaal  Goldfields  clôture  à  1  3/4.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  2  9/16,  au  lieu  de  2  11/16. 
Consolidated  Goldfields,  6  3/16,  sans  changement. 

La  Rand  Mines  est  à  7  7/8;  elle  restait  à  8  1/16  jeudi 
dernier. 

Le  Coronation  Syndicate,  qui  finissait  à  1  1/2,  se  retrouve 

à  1  3/8. 

LaWitwalersrand  Township  est  à 6  liv.  ;  African  andEuro- 
pean  Investment  Company,  recherchée  à  1  9/16.  Sivazieland 
Corporation,  1  livre.  Vereeniging  Estâtes,  1  5/16. 

District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand,  qui  clô- 
turait à  6  15/16,  reste  au  dernier  moment  à  6  13/16;  Angelo, 
5  liv.  ;  New  Cornet,  2  1/2  ;  Van  Ryn,  3  1/16. 

La  City  and  Suburban  reste  à  4  1/2.  Jubilee,  3  liv.  Résul- 
tats d'octobre  :  160  pilons,  19.200  tonnes  broyées,  7.392  onces 
d'une  valeur  de  31.602  liv.  st.;  profit  9.039  liv.  st.  De  nom- 
breux arrêts  pendant  le  mois  dernier;  7  jours  perdus  pour 
réparer  la  machinerie  et  accoupler  la  force  motrice  du  nou- 
veau moulin.  Frais  d'exploitation,  23  sh.  6  d.  par  tonne,  par 
suite  du  peu  de  tonnage  traité.  En  septembre,  8.656  onces;  ' 
profit,  14.658  onces. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à2  15/16.  Driefontein, 3 11/16, 
contre  3  7/8;  Village,  4  5/8  ;  nous  la  laissions  à  ce  cours  ; 
Jumpers,  2  liv.  Modderfontein,  7  11/16. 

La  Ferreira  est  à  18  1/2,  au  lieu  de  19  liv.  La  Meyer  and 
Charlton  cote  4  1/2;  Rietfontein,  1  3/4;  Treasury,  2  7/8. 

La  New  Primrose  est  à  2  9/16.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  3  7/8.  La  Ginsberg  est  à  13/4.  La  May  Con- 
solidated cote  3  1/4. 

La-  Nigel  Gold  se  retrouve  à  2  5/8. 

La  Glencairn  reste  à  7/8.  Crown  Reef,  11  1/2,  au  lieu  de 
12  liv.  Randfontein,  2  5/16;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  8  1/2. 

h'East  Rand  Mining  Estâtes  est  demandée  à  3  1/2. 

La  Geldenliuis  Estate  se  retrouve  à  4  liv.,  au  lieu  de 
4  3/16.  La  New  Heriot  est  à  3  3/4;  Wolhuter,  2  11/16. 

La  Henry  N 'ourse  reste  à  6  1/2.  La  Wemmer  est  à  5  3/8. 
La  Robinson  Randlontein  est  à  1  1/8. 

Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  13  1/4,  s'échange  à  13  liv. 
La  Bonanza  est  à  11/16. 

La  Cinderella  Deep  clôture  à  2  liv.  La  Nigel  Deep  est 
à  5/8. 

L' Angelo  Deep  finit  à  1  5/16;  Glen  Deep,  3  3/8.  Ferreira 
Deep,  5  1/4;  Robinson  Deep,  5  1/2;  Langlaagte  Deep, 
2  1/4  ;  Brakpan,  1  1/2. 

La  Nourse  Deep  reste  à  3  7/8,  comme  jeudi  ;  Roodepoort 
Central  Deep,  1  3/16;  Rose  Deep,  5  1/2. 

La  Village  Deep  est  à  3  7/8. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  1/16.  Jum- 
pers Deep,  2  7/8;  Rand  Victoria,  àl  13/16. 

La  Rçbinson  Central  Deep  s'échange  à  5  liv.  South  Gel- 
denliuis Deep,  -2  1/8. 

La  Simmer  and  Jack  East  est  à  1  9/16. 

■4**  Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 

lund.  Agcncy  clôture  à  13/16;  Rhodesia  Goldfields,  8/16. 

La  Rhodcsian  Ranhct  se  rctrouv;:  à  4  3/4. 

lia  Van  Dglc  Propriclary,  qui  finissait  à  2  1/16,  s'inscrit 
ii  1  7/8.  Rand  Collicrics,  1  15/16.  : 


La  Trànsvaal  and  Delagoa  Bay  Investment  s'échange  à 
3  1/8.  Trànsvaal  Proprictary,  15/16. 

La  Premier  Diamond,  action  différée,  resto  à  15  1/4,  au  lieu 
de  14  1/8. 

La  Great  Easlcrn  Collieries  finit  à  9/16.  South  African 
Breweries,  2  11/16. 

Londres,  16  novembre  1905,  5  h.  30  soir. 

(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  tendance  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  16  novembre  1905. 

Les  Mines  d'or  sud-africaines  auraient  affecté  une  tendance 
satisfaisante,  si  les  autres  groupes  du  Marché  n'avaient  pas 
témoigné  d'une  hésitation  plus  ou  moins  accentuée. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  154  fr.  50,  contre  157  . .  ; 
East  Rand  clôture  à  170  50,  au  lieu  de  175  fr.  50;  Chartered, 
4!»  fr.  75.  Rand  Mines,  197  fr.  . .  ;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  204  fr. 

Le  Champ  d'Or  est  à  12  fr.  50.  Piendement  d'octobre  : 
40  pilons,  19  jours  1/2.  Batterie,  3.207  tonnes,  998  onces; 
Cyanidc  et  divers,  2.816  tonnes,  501  onces.  Total,  1.499  onces. 
Télégramme  de  la  mine  :  «  Les  travaux  dans  la  section  Est 
seront  repris  la  semaine  prochaine.  »  La  Buffelsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  11  fr.  25. 

L Angelo,  que  nous  laissions  à  125  fr.  ..,  i'esteàl26; 
la  Driefontein  cote  91  fr.  . . ,  au  lieu  de  95  fr.  . . . 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  472  . . ,  finit  à  462  . . . 
La  Geduld  se  retrouve  à  142  fr.  . ..  L'action  Goerz  et  C"  clô 
ture  à  59  fr.  25.  French  Rand,  39  fr.  25. 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  329  fr.  . . ,  se  retrouve  à 
320  fr.  50. 

La  Geldenliuis  Estate  finit  à  101  fr.  50,  au  lieu  de  104  fr.  .. 
La  General  Mining  se  retrouve  à  64  fr.  25,  demandée  ainsi. 
La  Geldenliuis  Deep  clôture  à  206  fr.   . . ,  au  lieu  de 

209  fr.  50. 

La  May  Consolidated  est  à  80  fr.  25  ;  nous  la  laissions  à 
81  fr.  25.  La  Kleinfontein  cote  46  fr.  ... 

La  Lancaster  se  retrouve  à  26  fr.  . .  ;  Langlaagte  Estate, 
74  fr.  50,  contre  75  fr.  . . . 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  12  fr.  25.  La  Mozambique 
s'échange  à  28  fr.  50.  New  Primrose,  63  fr.  50. 

La  New  Goch  est  à  49  fr.  > . . 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  219  fr.  50,  finit  à  215  fr.  50. 
Robinson  Deep,  131  fr.  . . ,  au  lieu  de  133  fr.  . . .  Robinson 
Randfontein,  27  fr.    ..;  Randfontein   Estâtes,   57  fr.  75. 

La  Rose  Deep  s'échange  à  136  fr.  . .  ;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  141  fr.  50.  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  28  50. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  112  fr.  50  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  117  fr.  ... 

La  Wemmer  est  à  135  fr.  50.  La. New  Steyn  Estate  s'échange 
à  55  fr.  . . ,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  37  fr.  75. 
Trànsvaal  Consolidated  Land,  68  fr.  . ..  Trànsvaal  Goldfields, 
45  fr.  50. 

La  Sheba  est  active  à  14  fr.  50. 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  120  fr.  . . ,  au  lieu 
de  120  fr.  50. 
La  Van  Dyk  se  traite  à  45  fr.  50. 

Les  actions  de  la  Witivatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knight's)  s'échangent  à  100  . .,  au  lieu  de  105  fr.  . . . 

La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se  traite  à 
45  fr.  ... 

La  De  Beers,  qui  restait  à  i45  fr.  . .  l'action  ordinaire,  et  à 
440  fr.  . .  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  445  fr.  50  et  à  440  fr.  50. 

La  Jagersfontein  se  traite  à  194  fr.  ..,  contre  193  fr.  50. 
Les  propriétaires  d'actions  au  porteur  de  cette  Compagnie 
sont  informés  que  le  paiement  du  dividende  semestriel  au 
30  septembre  L905,  de  deux  shillings  et  sicc  pence  pat  action 
de  préférence,  et  de  six  shillings  par  action  ordinaire,  s'ef- 
fectuera à  partir  de  demain,  17  novembre,  sous  .inhu-iion  de 
1  shilling  par  livre  sterling,  pour  impôts,  contre  remise  du 
coupon  n"  2  desdites  actions. 


L' Administrateur-Gérant  :  Gkorgks  Bouroarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart,  irop. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


S '3 


3«J 


PRINCIP.  CHAPITRES 


5 -S  o 


O  3  O 


si 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1904  24  novembrel  2-653 

1.105; 

4.233 

516 

635 

495 

3 

1905     9  novembre  2.900 

1.092 

4.527 

529 

759 

483 

3 

1905   16  novembre  2.S99 

1.096 

4.515 

492 

737 

475 

3 

1905  23  novembre  1  2.899 

1.092' 

4.462 

516 

741 

471 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1904   15  novembre 

866 

337 

1-625 

1  668 

1.000 
1.387 

64 

5 

1905   31  octobre... 

735 

258 

1.803 

609 

102 

5 

1905     7  novembre 

739 

260 

1.732 

593 

1.331 

66 

5 

1905   15  novembre 

775 

272 

1.671 

1  616 

1.240 

68 

5  54 

ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


1904   31  octobre... 

57 

23 

168 

108 

157 

70 

» 

1904   30  août  

58 

20 

170 

105 

178 

62 

1905  31  septemb.. 

55 

20 

194 

97 

193 

66 

1905   31  octobre... 

62 

21 

177 

109 

186 

55 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1904  24  novembre 

821 

687 

958 

637 

11 

1905     9  novembre 

797 

723 

1.032 

820 

1905   16  novembre 

814 

» 

715 

1.017 

794 

» 

1905  23  novembre 

824 

713 

1.056 

839 

» 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


21  sepiemb.. 
29  juillet.... 

26  août  

23  seplemb.. 


137 
134 
127 
13i 


ANGLETERRE 

24  septemb. 
29  juillet.. 


18  185 

20  186 

20  181 

18  186 

Banques  d'Irlande 


23  septemb.. 


10 

156 

» 

65 

12 

ISi 

» 

66 

12 

149 

» 

» 

O 

11 

151 

» 

s 

DATES 


3  'a 
5° 


PRINCIP.  CHAPITRES 


Qï  3 


3  3  S 


rt  ci  '. 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1904 

15  novemlue 

1! 

228 

302 

1.776 

254 

513 

49 

1905 

31  octobre.. . 

133 

302 

1.923 

174 

703 

59 

1905 

7  novembre 

137 

300 

1.871 

673 

58 

1905 

15  novembre 

1 

142 

301 

1.837 

183 

636 

54 

""s 


3)  4 

4)  4 
*% 
154 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1904   17  novembre 

98 

26 

645 

63 

553 

29 

% 

1905     2  novembre 

101 

22 

691 

60 

599 

35 

3 

1905     9  novembre 

100 

22 

685 

57 

582 

33 

4 

1905   10  novembre 

100 

22 

684 

54 

576 

32 

i 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1904   13  octobre... 

8 

8 

46 

60 

24 

19 

1 

190  5   27  septemb.. 

13 

12 

46 

72 

26 

14 

8 

1905     5  octobre.. . 

13 

12 

46 

71 

26 

14 

S 

1905   13  octobre... 

13 

12 

45 

71 

26 

14 

S 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


19  novembre 
4  novembre 
11  novembre 
18  novembre 


GRÈCE  —  Banque  Nationale 


30  septemb. 

30  juillet... 

31  août  — 
30  septemb. 


HOLLANDE  —  Banque  Néerlandaise 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


41 

4 

63 

39 

50 

4 

42 

2 

72 

40 

50 

5 

42 

2 

67 

40 

48 

5 

42 

2 

70 

38 

48 

6 

31  octobre. 

10  octobre. 
20  octobre. 
31  octobre. 

NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 

30  septemb. 

31  juillet  .. 
31  août  . . . 
30  septemb. 

PORTUGAL 

26  octobre 

11  octobre 
18  octobre 
25  octobre 


35 

91 

9 

50 

2 

30 

ICI 

14 

52 

1 

37 

99 

10 

52 

1 

36 

106 

10 

57 

1 

—  Banque  de  Portugal 


1904  31  octobre.  . 

105 

162 

4 

47 

1905   31  août  .... 

106 

153 

5 

44 

1  1 

1905  30  septemb.. 

115 

» 

158 

6 

48 

1905  31  octobre... 

117 

» 

160 

5 

47 

i 

372 

496  | 

1.623 

616 

867 

91 

374 

561  1 

1.579 

547 

673 

103 

375 

561 

1.577 

554 

674 

102 

375 

565  1 

1.568 

550 

675 

97 

1 

1 

139 

85 

32 

15  1 

2 

1 

122 

98 

31 

13 

2 

1 

128 

99 

32 

11 

2 

1 

136 

99 

33 

13 

1904  19  novembre 

139 

153 

539 

12 

166 

109 

1905    4  novembre 

166 

150 

596 

10 

188 

125 

1905   11  novembre 

166 

150 

592 

14 

193 

121 

1905   18  novembre 

166 

151 

585 

14 

193 

124 

27 

34 

27 

38 

27 

3S 

27 

39 

4 
4 


1% 

4)4 
4X 


6X 
654 


3 

25Î 

3 


1904  31  octobre... 

469 

83 

921 

195 

328 

30 

S 

1905  10  octobre.. . 

5*2 

85 

1.012 

166 

366 

45 

5 

1905  20  octobre.. . 

518 

85 

1.008 

174 

372 

47 

5 

1905  31  octobre... 

561 

84 

1-026 

176 

402 

57 

6 

1904  31  octobre.. . 

107 

14 

289 

77 

l  128 

21 

5 

1905  10  octobre.. . 

123 

14 

318 

78 

12S 

21 

5 

1905  20  octobre.-. 

125 

14 

308 

81 

129 

22 

S 

1905   31  octobre.. . 

130 

14 

312 

80 

1  131 

23 

5 

45. 


377 

102 

1  5* 

371 

1  « 

113 

II 

5* 

374 

i  il 

115 

5)4 

377 

116 

26  1 

S  554 

642 
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DATES 


l'RINCIP.  CHAPITRES 


-  Z  K 

°  ?  ° 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1904 

12  novembre  1 

63 

3 

1NÏ 

62 

13 

1905 

28  octobre. . ,  1 

SI 

2 

95 

25 

1905 

4  novembre 

81 

2 

246 

97 

24 

1905 

11  novembre  1 

81 

1 

253 

100 

24 

RUSSIE  —  Banque  de  l'État 


1904    5  novembre 

2.231 

130 

2.234 

348 

499 

465 

1905  21  octobre... 

2. 379 

107 

2.917 

362 

484 

499 

190  5  29  octobre.. 

2.302 

103 

2.912 

3U 

495 

512 

1905    5  novembre 

2.332 

100 

2.946 

382 

492 

537 

V 

*  I 

Tg 


554 

VA 

5/, 


1904 
1905 
1905 
1905 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 

31  octobre... 

30  seplemb.. 
14  octobre. . . 

31  octobre. . . 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


22 

0 

71 

26 

36 

21 

23 

2 

75 

25 

33 

18 

23 

2 

76 

24 

34 

18 

23 

2 

78 

24 

36 

19 

1904   31  octobre... 

12 

8 

42 

1 

7 

13 

6 

1905   31  août 

9 

9 

40 

G 

12 

6 

1905  30  seplemb.. 

10 

9 

42 

6 

8 

13 

6 

1905  31  octobre.. . 

11 

9 

41 

6 

6 

11 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


190  4   30  septemb.. 

82 

6 

240 

58 

139 

18 

1905   31  juillet.... 

90 

6 

216 

07 

137 

17 

1905   31  août . . . 

90 

221 

64 

134 

11 

190  5  30  seplemb.. 

93 

6 

256 

61 

157 

13 

4  y, 

4K 

4  y, 


SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1904    19  novembre 

109 

8 

236 

1 

293 

235 

49 

4 

1905     4  novembre 

108 

9 

240 

1 

396 

249 

57 

5 

1905    11  novembre 

108 

10 

210 

1 

395 

249 

57 

5 

1905   18  novembre 

107 

11 

239 

1 

393 

245 

54 

5 

TOTAUX 


1904 

24  novembre 

9.751 

2.830 

16.758 

5 

il  12 

6.267 

1.6211 

1905 

9  novembre 

10  065 

2.726 

18.343 

S 

407 

7.169 

1.722 

1905 

16  novembre 

10.051 

2.721 

18.512 

5 

381 

7.033 

1-7081 

1905 

23  novembre 

10.123 

2.734  1  18.082 

5 

481 

6.982 

1.707. 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

» 

1900  31  décembre  . 

8-211 

2.607 

15.906 

9.505 

8.514 

4.171 

» 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8.172 

4.827 

» 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.178 

» 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

» 

1 904  31  décembre  . 

9. 811 

2.753 

17. 3  49 

9.524 

7.466 

4  144 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


18  oct. 

25  oct. 

l"n 

av. 

8  nov. 

15 nov. 

22  iiuv . 

48 

20 

48 

21 

48 

23 

48 

21 

48  23 

48  25 

Anvers  

100 

31 

100 

35 

100 

32 

100 

;;j 

100  30 

100  35 

118 

75 

118 

75 

118 

50 

118 

50 

116  75 

116  .. 

27 

'M 

28 

95 

2S 

7(1 

28 

20 

28  • 

27  65 

81 

25 

81 

25 

81 

30 

81 

20 

81  25 

81  25 

100 

se 

100 

30 

100 

28 

100 

28 

100  26 

100  31 

100 

31 

100 

35 

100 

38 

100 

■in 

100  35 

100  35 

22 

83 

22 

85 

22 

83 

22 

83 

22  83 

22  83 

SI 

27 

81 

32 

81 

32 

81 

26 

81  23 

81  27 

99 

81 

99 

75 

99 

83 

99 

84 

99  82 

99  78 

100 

22 

100 

H 

100 

09 

100 

12 

100  10 

100  12 

566 

566 

566 

564 

564  ■  ■ 

565  .. 

25 

36 

25 

37 

25 

36 

25 

36 

25  37 

25  31 

Madrid   

27 

62 

28 

as 

28 

12 

21 

B1 

27  82 

27  1,2 

99 

83 

99 

97 

99 

85 

99 

8  , 

99  83 

99  80 

Saint-Péteriibourg  . 

37 

37 

32 

37 

31 

37 

J7 

37  35 

37  35 

Vienne  (i  vue)   

95 

61 

95 

KO 

95 

62 

95 

58 

95  53 j 

95  57 

—     (à  3  mois).. . . 

95 

72 

95 

55 1 

95 

67 1 

95 

63 

95  58 

95  62 

CHANGE  DE  PARIS:  Cours  moyens  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  papier coo/l 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  . .  — 

Espagne   — 

—     versem.  — 

Lisb. -Porto  . .  — 

St-Pétersb.  . .  — 


Valeurs  à  vue 


Londres 


Belgique  . . 

Italie  

Suisse  

New-York. 


Chèque 


Plus 


4  % 

5  % 
5  % 
4  % 

au  pair 
3437  » 
218  89 


Matières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kïï.) . . . 
Argent  id.  (le  kil.)  . . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916m)  . 

—  —  (nouv.  titre  :  900 
Couronnes  de  Suéde  


205  12 
Ui  (2 
103  50 


388 
522 
261 


25  13 
25  155 
0  37p 
0  ÎOpr 
0  :sjp 
515  50 


3137  .. 
106  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . . 
27  50 


2  wt\ 

9  DOW. 

Ifinov . 

j23*.v. 

205  06 
121  62 
103  50 

205  12 
121  81 
103  50 

205  12 
121  73 
103  50 

205  .. 
121  69 
103  50 

389  . 
522  .  • 
261  .. 

390  .. 
525  .  ■ 
261  •• 

391  .. 
525  . . 
260  .. 

391  50 
525  . . 
261  .. 

25  115 

25  14 
0  37p 
0  06pr 
0  3dp 
516  .. 

25  13 
25  155 
0  37p 
0  OOpr 
0  19p 
516 

25  125 

25  15 
0  31  p 
0  06pr 
0  19p 
516  50 

25  125 

25  15 
0  37p 
0  06pr 
0  19p 
516  50 

3437  .. 

1C6  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
106  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
106  75 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

3437  .. 
109  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  • 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  orl 
Angleterre  (tiv.  st.  or) 
Aut. -Hongrie  cour,  or) 
Belgique  (franc  or). . . 
Espagne  (peset.  pap.). 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira)  

Portugal  'înilreis  pap.) 
Roumanie  (leu  or). . . 
Russie  (rouble  or).. . . 

Suisse  (franc  or)  

Turquie  (liv.  turq.  . . . 

Pays 
Extra-Européens 
États-Unis  (doll.  or). . 
Mexique  i piastre  arg.) 
Répub. Arg. (peso  pap.) 
Chili  (peso  or).. ...... 

Brésil  'milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 

Japon  (yen  or)  

Chine(sb"angl>ji  Xtaëi  arg.) 


s-  s  ; 
s  s  : 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 
>ac  26  oct.  2  nov.  19  nov"  16 nov.  23nov. 


1  234 
25  22 
1  05 
1  » 
1  » 

1  » 

2  083 
1  » 
5  60 

1  » 

2  67 
1  » 

22  78 


5  18 

2  58 
5  » 

1  89 

2  84 

1  67 

2  58 
7  47 


1  228 
25  125 
1  04 

1  .. 
0  77 

0  84 

2  07 

1  .. 
5  27 

0  99 

2  63 

1  .. 
22  85 


5  15 
2  57 
2  20 
1  59 
1  70 

1  68 

2  55 

3  46 


1  228 
25  115 

1  04 
1 

0  77 

0  84 

2  07 

1  .. 
5  27 

0  99 

2  63 

1  .. 
22  83 


5  15 
2  57 
2  20 
1  Cl 
1  70 

1  68 

2  55 

3  46 


1  230 
25  135 
1  04 

1  .. 
0  78 

0  84 

2  07 

1  .. 
5  30 

0  99 

2  63 

1  -. 
22  83 


5  15 

2  59 
2  20 
1  59 
1  69 

1  68 

2  55 

3  53 


1  229 
25  125 
1  04 

1  .. 
0  78 

0  85 

2  07 

1  .. 
5  30 
0  99 

2  62 
1 

22  83 


5  16 

2  59 
2  20 
1  58 
1  69 

1  68 

2  55 

3  38 


1  229 
25  125 
1  04 

1  .. 
0  73 

0  86 

2  07 

1  .. 
5  30 

0  99 

2  63 

1  .. 
22  83 


5  16 
2  61 
2  20 
1  54 
1  15 

1  68 

2  55 

3  67 


AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  23  novembre  190-1 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  44 

En  Angleterre   100  2S 

En  Autriche-Hongrie  ...    100  45 

En  Belgique   100  37 

En  Espagne   127  71 


En  Grèce. 
En  Hollande . 

En  Italie  

En  Portugal  . 
En  Roumaine 
En  Russie .  ... 

En  Suisse  

En  Turquie  . . . 


116 
100 
99 
105 
100 
101 
100 
99 


Aux  Etats-Unis   100  38 

Au  Mexique   91  68 

En  Itépubl.  Argentine  ..  227  25 

Au  Chili   122  72 

Au  Brésil   164  15 

Aux  rades   99  41 

Au  Japon   101  !  7 

En  Chine   203  54 


100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  Allemands   99  56 

—  Anglais   99  72 

—  Austro-Hongrois.  99  55 

—  Belges   99  63 

—  Espagnols   78  30 

—  Grecs   86  20 

—  Hollandais   99  39 

—  Italiens   100  06 

—  Portugais   94  6S 

—  Roumains   99  65 

—  Russes   98  84 

—  Suisses   99  81 

—  Turcs   100  21 

Pièces  des  Etats-L'7iis..-  99  62 

—  du  Mexique   102  32 

Billets  de  ta  Hep.  Argent.  44  .. 

—  du  Chitt   81  48 

-    du  Brésil   60  91 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   98  83 

—  de  la  Chine   49  12 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  '.'3  novembre  19Q5. 

La  cote  des  changes  sur  le  marché  do  Paris  a  encore  ac- 
centué sa  faiblesse  de  la  semaine  dernière  ;  la  plupart  des 
devises  étrangères  sont  en  baisse. 

Le  papier  à  trois  mois  sur  la  Hollande  linil  a  205,  eu  baisse 
do  12  centimes,  et  ait-dessousdu  gold  point  d'entrée.  De  même, 
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le  reichsmack  perd  G  centimes  et  s'établit  au  cours  très  bas 
de  121  69. 

Aucun  changement  sur  la  couronne  austro-hongroise,  qui 
se  maintient  à  108  50. 

Le  versement  sur  Madrid  s'améliore  légèrement  à  801  50  ; 
le  milreis  portugais  reste  stable  à  525. 

Le  rouble  à  trois  mois  progresse  d'un  point;  nous  retrou- 
vons le  versement  au  cours  de  jeudi  dernier,  soit  264  75. 

Le  chèque  a  été  lourd  pendant  toute  la  semaine  et  a  lléclii 
jusqu'à  "25  14,  pour  revenir  en  clôture  à  25  15  ;  ces  cours  per- 
mettent encore  à  l'or  d'arriver  en  France,  malgré  la  légère 
hausse  du  métal  sur  le  marché  de  Londres. 

Le  papier  sur  la  Belgique  perd  les  G  centimes  acquis  la 
semaine  dernière  ;  le  change  suisse  n'a  pas  varié. 

La  devise  italienne  se  maintient  au-dessus  du  pair:  Rome 
reste  le  seul  centre  réel  d'attraction  de  l'or,  car,  si  la  France 
reçoit  du  métal  de  Londres,  elle  doit,  d'autre  part,  en  envoyer 
de  l'autre  côté  des  Alpes,  ainsi  que  le  montrent  les  mouve- 
ments d'or  à  la  Banque  de  France. 

Le  papier  à  vue  sur  New- York  s'est  tenu,  pendant  une 
partie  de  la  semaine,  à  515  50,  aux  environs  du  gold  point  : 
il  remonte,  en  clôture,  à  51G  50. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure  

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghaï  

Rio-Janeiio  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres — 
Argent  en  barres 


25  octobre 

31  octobre 

2/0  5/16 

2/0 

5/16 

2/1  1/2 

2/1 

5/8 

1/4  1/16 

1/4 

l/!6 

1/4  1/16 

1  i 

1  16 

1/11  9/16 

1/11 

5/8 

2/9  ./. 

2/9 

•/ 

16  3/16 

16 

5/32 

15  3/16 

15 

3/8 

121  27 

127  27 

77/9  3/8 

17/9 

5/8 

28  7/8 

28 

7/8 

8  nov. 


2/0 
2/1  1 
1/4 
1  4 
2/0 
2/9 

16 

15 

127 
77/9 
29 


5/!  6 
5/16 
1/32 
1/32 
1/8 
5/8 
1/8 
3/16 

27 

3/16 
1/4 


15  nov. 


2/0 
2/1 
1/4 
1/4 

!/0 


5/16 
7/ 

1/32 
1/32 
7/16 


2/10  1/8 
16  7/32 
15  1/16 

127  27 
77/9  1/2 
29  1/4 


22  nov. 


2/0 
2/2 
1/4 
1/4 
2/1 
2/11 


3/8 

•  /■ 
1  32 
1/32 

•  /• 

•  /. 
16  15/32 
14  5/8 


127  27 

77/9  5/8 
29  11/16 


Les  devises  d'Extrême-Orient  poursuivent  leur  marche 
ascendante  :  le  taél  Shanghai  est  en  hausse  de  7/8,  la  piastre 
de  9/16  à  Hong-Kong,  et  le  dollar  anglais  de  1/8  à  Singa- 
poure. Au  cours  actuel  de  l'argent,  il  y  a  avantage  à  prélever 
des  piastres  dans  la  circulation  du  Mexique  et  aies  exporter 
en  Asie  ;  aussi,  des  envois  de  cette  nature  sont-ils  signalés. 
Le  yen  japonais  progresse  de  1/16  et  finit  à  2/0  3/8. 

Le  change  indien  reste  immobile  à  1/4  1/32,  un  peu  au- 
dessus  du  pair.  Les  adjudications  de  traites  et  transferts  télé- 
graphiques du  Conseil  de  l'Inde,  effectuées  le  22  novembre, 
par  l'intermédiaire  de  la  Banque  d'Angleterre,  ne  se  sont 
élevées  qu'à  80  lakhs  de  roupies,  contre  100  lakhs  la  semaine 
dernière. 

Le  milreis  brésilien  gagne  1/4  de  point  à  16  15/32  ;  par 
contre,  le  Valparaiso  rétrograde  de  7/1 G  et  perd  le  cours  de 
15  pence. 

La  situation  du  marché  de  l'or,  à  Londres,  reste  toujours 
la  même;  la  Banque  d' Angleterre  a  réussi  à  se  procurer  la 
plus  grande  partie  du  métal  arrivé  cette  semaine,  au  cours 
de  77/9  5/8,  en  hausse  de  1/8;  le  reste  a  été  exporté  vers 
Paris . 

Le  cours  des  monnaies  d'or  étrangères  s'établit  uniformé- 
ment à  78/4  1/2. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  10  au  16  novembre,  ont  été  les  suivants  : 


Escompte  hors  banque  : 


Entrées 

Le  Cap  £ 

Australie  

Afrique  occidentale 
Chine  


Sorties 

413.000   Bombay  £ 

68.000  Madras  

17.000 
3.000 


Total. 


501.000 


Total. 


56.000 
500 


56.500 


L'argent  linit  en  progrès  de  7/16,  après  avoir  touché  le 
cours  de  29  15/16,  qui  n'avait  pas  été  atteint  depuis  le  mois 
de  novembre  1900.  Cette  hausse  rapide  est  due  aux  demandes 
de  l'Inde,  coïncidant  avec  la  rareté  du  méial  disponible  et 
les  rachats  des  baissiers  cherchant  à  se  couvrir. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  se  sont  élevées, 
du  10  au  16  novembre,  à  235.100  liv.  st.,  ce  qui  porte  le  total, 
depuis  le  1"  janvier,  à  0.387.266  liv.  st.,  contre  9  millions 
137.158  liv.  st.  pour  la  période  correspondante  de  l'année 
dernière. 


Places 

Paris  

Londres .... 

Berlin  

New  -  York 
(time  money) 


26  oct. 

3  ./. 

4  ./. 
4  1/8 

1  1/4 


9  nov.     16  nov.    23  nov. 


3  ./. 
S  ./. 

4  1/4 

4  1/2 


S  ./. 
4  ./. 
4  3;  i 


3  ./. 

4  ./. 
4  5/8 


3  ./• 

4  ;/. 

4  5/8 


4  1/2      i  1/2      4  1/2 


Le  22  novembre,  la  Banque  de  l'Etat  de  Russie  a  élevé  le 
taux  de  l'escompte  de  5  1/2  à  6  1/2  0/0  et  celui  des  avances 
de  6  à  7  0/0;  les  conditions  précédentes  étaient  en  vigueur 
depuis  le  13  février  1904. 


Situaiton  Générale  des  Banques  d'émission 

Il  est  entré,  au  cours  de  la  semaine,  18.000  francs  d'or  à  la 
Banque  de  France;  la  circulation  a  prélevé  4.914.000  francs 
à  Paris  et  rendu  4. 767.000  fr.  dans  les  succursales;  les 
achats  de  matières  ont  atteint  2.347.000  fr.,  et  les  ventes 
377.000  fr.:  il  est  sorti  1.545.000  fr.  pour  l'Italie  et  2cO.C0O 
francs  pour  la  Suisse. 

L'encaisse  argent  est  en  diminution  de  3.G87.000  fr.;  la 
circulation  a  pris  3. 695.000  fr.  à  Paris  et  restitué  952.000  fr. 
province;  il  a  été  reçu  36.000  fr.  du  Maroc  et  expédié 
980.000  fr.  en  Suisse. 

La  circulation  des  billets  diminue  de  53  millions  ;  les 
comptes  courants  augmentent  de  24  millions  et  le  portefeuille' 
de  4  millions  ;  les  avances  perdent  4  millions.  Le  resserre- 
ment du  marché  monétaire  se  traduit  par  l'accroissement  du 
portefeuille,  qui  est  de  10G  millions  plus  élevé  que  l'année 
dernière  à  pareille  époque. 

La  Banque  d'Allemagne  n'arrive  pas  à  ramener  sa  circu- 
lation en  dedans  de  la  limite  légale  :  l'excédent  de  billets 
soumis  à  l'impôt  est  encore  de  23  millions.  L'encaisse  s'est 
accrue  de  48  millions,  les  comptes  courants  de  43  millions  ; 
la  circulation  est  en  moins-value  de  58  millions  et  le  porte- 
feuille de  91  millions. 

Voici  les  mouvements  d'or  de  la  semaine  à  la  Banque 
d' Angleterre  : 

Entrées  Sorties 
Achat  en  barres. .  £    396.000   Amériq.  du  Nord.  £  50.000 

Continent   50.000 

Copenhague  >0.00O 

Excéd.  des  entrées  .  246.000 

Total  des  entrées.     390.000        Total  égal   396.000 

L'excédent  des  entrées  d'or  s'élève  à  6  millions  :  d'autre 
part,  la  circulation  a  versé  à  la  Banque  4  millions,  ce  qui 
porte  à  10  millions  l'augmentation  de  l'encaisse.  Il  a  été  rem- 
boursé 2  millions  de  billets  ;  les  comptes  courants  ont  aug- 
menté leur  solde  de  39  millions;  le  portefeuille  est  en  plus- 
value  de  45  millions.  La  proportion  de  là  réserve  aux 
engagements  s'abaisse  de  41  93  à  41  08  0/0. 

Il  est  entré  dans  les  caisses  de  la  Banque  d' Autriche- 
Hongrie  5  millions  d'or,  1  million  d'argent  et  34  millions  do 
billets  ;  le  portefeuille  a  perdu  37  millions  et  les  avances  4 
millions. 

Le  portefeuille  de  la  Banque  de  Belgique  diminue  de  6 
millions  et  les  comptes  courants  de  3  millions  ;  les  autres 
variations  sont  insignifiantes. 

La  Banque  d'Espagne  a  reçu  3  millions  d'argent  et  rem- 
boursé 9  millions  de  billets  ;  la  circulation  se  maintient  à  60 
millions  environ  au-dessous  du  chiffre  de  l'année  dernière. 
Le  portefeuille  d'effets  de  commerce  et  de  bons  du  Trésor 
reste  à  peu  près  stationnaire. 

A  la  Banque  Néerlandaise,  les  seulc<  variations  à  signaler 
sont  une  réduction  de  7  millions  dans  la  circulation  et  une 
augmentation  de  3  millions  dans  les  avances. 

La  Banque  d'Italie  continue  à  recevoir  de  l'or  ;  les  ren- 
trées de  métal  jaune  se  sont  élevées  à  13  millions  pour  la 
décade.  La  circulation  augmente  de  8  millions,  le  porte- 
feuille de  30  millions  et  les  avances  de  10  millions.  Grâce 
à  un  change  constamment  favorable,  la  Banque  a  pu. 
depuis  un  an,  accumuler  dans  ses  caisses  92  millions  d'or. 

La  situation  des  autres  banques  ne  donne  lieu  à  aucune 
observation. 
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LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS 


IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  


Du  4  Depuis 
au  11  nov.  lel"janv. 
»  1.500 
25  352. 5G6 
»  20 
4.725  12.829.9G1 


Du  4 

au  11  nov, 


24.076 


Depuis 
lel"  janv 

5.502.911 
4.266.136 
3.387.003 
2.711.823 


Total  1905 ...         4 . 725  38 . 184 . 047 

—  1904...    5.330.878  82.553.190 

—  1903...       26.225  32.981.443 


24.076  15.867.876 
208.287  8.412.201 
323.673  4.534.209 


ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903... 


812.726  28.795.950 
538.335 
14.517 
738  848.963 


9.131 


13.106 
20 

3. 717. 520 


813.464  30.197.765 
27G.965  32.654.020 
702.170  26.793.048 


9.131  3.730.712 
26.693  918.854 
32.371  1.428.956 


Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904  19  nov.. 

1905  4  nov.. 
1905  11  nov.. 
1905  18  nov.. 

223.9 
190.5 
182.3 
179.6 

75.6 
75.1 
72.4 
73.1 

42  2 
54^4 
54.3 
54.7 

1.159.9 
1.052.8 
1.028.3 
999.1 

1.112.7 
1.058.3 
1.044.3 
1.017.1 

-+-  9.6 
+  2.3 
—  2.4 
+  2.9 

La  situation  des  Banques  Associées-  de  New-York  s'est  un 
peu  améliorée  par  la  réduction  des  dépôts  et  du  portefeuille, 
mais  l'encaisse  reste  toujours  beaucoup  au-dessous  des 
chiffres  de  l'année  dernière. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Le  10   Rapport  du  directeur  des  Monnaies  et  Médailles 

M.  Arnauné,  directeur  de  V Administration  des  mon- 
naies et  médailles,  vient  de  publier  son  dixième  rap- 
port annuel  au  Ministre  des  Finances.  Comme  les 
précédents,  il  a  pour  objet  de  réaliser  l'engagement  pris 
par  le  Gouvernement  de  la  République  dans  la  conven- 
tion de  l'Union  monétaire  latine  du  6  novembre  1885, 
de  centraliser  et  de  porter  à  la  connaissance  des  autres 
Gouvernements  «  tous  les  documents  administratifs  et 
statistiques  relatifs  aux  émissions  de  monnaie,  à  la 
production  et  à  la  consommation  des  métaux  précieux, 
à  la  circulation  monétaire,  à  la  contrefaçon  et  à  l'alté- 
ration des  monnaies  ».  Ce  rapport  contient,  à  côté  de 
tous  les  renseignements  qui  ont  pu  être  recueillis  sur 
la  législation  monétaire,  les  frappes,  la  consommation 
industrielle  et  la  production  des  métaux  précieux  à 
l'étranger,  les  «lût ails  les  plus  complets  sur  les  opéra- 
lions  de  la  Monnaie  de  Paris  pendant  l'année  1904. 

La  production  monétaire  de  la  Monnaie  de  Paris  a 
été  importante  en  1904  comme  en  1903.  Les  frappes 
d'or  français  oui  atteint  plus  de  157  millions  de  francs. 
Les  émissions  de  pièces  divisionnaires  d'argent  se  sont 
élevées  à  12  millions  de  francs.  Il  a  fallu  également 
assurer  la  frappe  des  16  millions  de  pièces  de  25  centi- 
mes en  nickel  prévue  par  la  loi  du  31  mars  1903  et 
fournir  pour  «00.000  fr.  de  pièces  françaises  de  bronze. 
De  pins,  «le  nombreuses  fabrications  coloniales  ou 
étrangères  il  a  été  frappé  près  de  10  millions  de  pièces 
'le  cciic  nature),  ont  donné  à  nos  ateliers  une  activité 
infiniment  supérieure  a  <  e  qu'elle  fui  pendant  les  quinze 
premières  années  de  la  Régie.  En  employanl  une  for- 
mule empirique  proposée  par  M.  de  Foville,  on  trouve 


que  le  travail  de  la  Monnaie  est  représenté  par  les 
nombres  ci-après  : 


1895. 
1896. 
1897. 
1898. 
1809. 


144 

227 
320 
256 
197 


1900. 
1901 . 
1902. 
1903. 
1901. 


164 

167 
187 
202 
189 


La  production  de  1904  représente  environ  quatre  fois 
la  production  moyenne  de  la  période  1880-1895. 

Dans  le  cours  de  l'année  dernière  s'esl  continuée  la 
transformation  de  nos  types  monétaires. 

Le  service  des  médailles  prend  chaque  année  plus 
d'importance,  grâce  surtout  au  talent  des  graveurs  et 
la  publicité  donnée  à  leurs  œuvres. 

Les  opérations  de  l'exercice  1904  peuvent  se  résumer 
ainsi  : 

Recettes   7.749.393  29 

Dépenses  du  service  adminis- 
tratif et  du  service  d'exploi- 
tation  3.988.257  79 

Excédent   4.761.135  50 

Cet  excédent  se  décompose  comme  suit  :  404.750  fr.93, 
excédent  des  recettes  sur  les  dépenses  représentant 
le  bénéfice  total  de  la  fabrication  des  monnaies  fran- 
çaises et  étrangères,  des  médailles,  des  poinçons  de  la 
garantie,  etc.  ;  3.867.082  fr.  67,  produit  net  de  l'émis- 
sion des  monnaies  de  bronze  et  de  nickel  ;  487.262  fr.  21, 
plus-value  nette  résultant  de  la  fabrication,  au  moyen 
d'écus,  de  monnaies  divisionnaires  d'argent  ;  2.039  fr. 
69,  bénéfice  net  sur  l'affinage  des  écus  aurifères. 

Le  rapport  publie  les  documents  relatifs  aux  quatre 
pays,  qui,  avec  la  France,  constituent  l'Union  latine, 
ainsi  que  des  renseignements  sur  les  principaux  Etats 
étrangers  ne  faisant  pas  partie  de  cette  Union. 

Il  nous  est,  on  le  conçoit,  impossible  de  résumer  la 
partie  statistique  très  ample  et  très  documentée,  nous 
ne  pouvons  que  constater  une  fois  de  plus  que  le  rap- 
port français  fait  fort  bonne  figure  à  côté  de  celui  du 
Directeur  de  la  Monnaie  des  Etats-Unis  et  qu'ils  se 
complètent  réciproquement  d'une  manière  très  heu- 
reuse . 

La  Réforme  monétaire  en  Chine 

(Suite  et  fin]  (1) 
Mécanisme  actuel  du  change  en  Chine.  —  Examinons 
maintenant  les  procédés  au  moyen  desquels  s'effectue  une 
opération  de  change  dans  les  conditions  présentes.  Naturel 
lement,  à  Shanghaï  comme  à  Londres,  le  négociant  tirera  or- 
dinairement un  chèque,  contre  lequel  la  Banque  lui  délivrera 
une  lettre  de  change  ;  mais  il  peut  aussi  faire  un  versement 
en  espèces  ;  il  est,  par  suite,  nécessaire,  pour  comprendre 
parfaitement  la  situation,  de  voir  ce  qui  correspond,  à  Shan- 
ghai, à  l'opération  des  négociants  de  Londres  qui,  en  échange 
d'un  millier  de  souverains  versés  à  la  Banque,  ohtient  une 
traite  sur  Paris  de  25.150  fr.  ou  25.175  fr.,  suivant  le  change. 
Supposons  le  cas  très  simple  d'un  négociant  de  Shangaï  dési- 
rant verser  le  contenu  d'une  boîte  pleine  d'argent  (cet  exem- 
ple se  compliquerait  si  le  négociant  désirait  régler  une 
somme  exacte  en  monnaie  de  Shanghai).  Disons  tout  do  suite 
qu'on  trouve  à  Shanghaï  plusieurs  taèls  de  valeur  différente, 
ce  qui  rend  moins  aisée  déjà  l'opération.  L'argent  de  la  boite 
sera  en  lingots,  qui  affecteront  généralement  la  forme  ovale 
d'une  semelle,  lingols  d'environ  50  lads  chacun  et  d'un  titre 
variable.  Si  les  «  semelles  »  portent,  à  l'encre,  les  résultats 
d'un  essai  précédent  fait  au  «  Bureau  d'essai  pour  les  règle- 
ments étrangers  »,  un  nouvel  essai  devient  inutile;  mais,  si 
elles  viennent  d'un  autro  port,  ou  si  l'essai  précédent  a  été 
effectué  par  un  «  Bureau  d'essai  chinois  »,  alors  toutes  les 
marques  existantes  sont  effacées  et  l'argent  doit  être  envoyé 
au  Bureau  d'essai  mentionné  en  premier  lieu.  Chaque  semelle 
y  est  pesée,  et  le  poids  est  inscrit  sur  l'une  des  faces  ;  le  titre 
en  est  ensuite  vérifié  à  la  pierre  de  touche,  et  le  titre  trouvé 
est  inscrit  sur  la  face  opposée  (La  couleur  obtenue  sur  la 
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pierre  de  touche  donne  la  différence  avec  un  certain  litre  qui 
sert  de  base,  et  c'est  cette  différence  qui  est  inscrite  sur  le 
lingot).  Prenons,  par  exemple,  deux  semelles  pesant  respec- 
tivement 50  et  51  taéls  et  ayant  respectivement  2.00  et  2.40  à 
ajouter  pour  le  titre,  on  obtiendra  ainsi  :  £0  -f  2.00  +  51  -f 
2.40  =  106  ;  ce  résultat,  divisé  par  0.98  («  convention  de 
Shanghai  »,  donne  108.1(33  pour  le  nombre  de  taéls  de Shanghaï 
représenté  par  les  deux  semelles.  Si  la  transaction  doit  être 
faite  en  monnaie  de  .Shanghai,  l'opération  est  terminée,  la- 
quelle correspond  à  celle  du  négociant  du  Londres,  qui  prend 
de  sa  caisse  108  liv.  st.  3  sh.  4  d.  pour  payer  une  lettre  de 
change  :  mais  il  nous  reste  maintenant  à  compléter  cette  pre- 
mière opération  en  tenant  compte  du  change  étranger.  Et  tout 
■d'abord,  dans  ce  but  de  simplification,  nous  supposerons 
qu'il  n'existe  à  Shanghaï  aucune  monnaie  autre  que  celle  dont 
nous  nous  sommes  servis  dans  l'exemple  précédent,  les  autres 
étant,  par  exemple,  réduites  en  taéls  do  Shanghaï.  Le  Gouver- 
nement, ayant  à  rembourser  une  dette  ou  à  payer  une  in- 
demnité, ne  fait  pas  usage  du  taël  «  Kuping  »  («  Trésor  »), 
qui  est  d'argent  pur,  mais  paie  en  monnaie  de  Shanghaï  au 
cours  de  109  60,  calculé  comme  suit  : 

Taêls  Kuping  pesant  100  =  Taéls  de  Tsaoping   101.800 

A  ajouter  pour  différence  de  titre  sur  deux  semelles  5.600 

107.400 


Quotient  par  la  «  convention  »,  0.98   109.592 

A  ajfuter  pour  frais  de  refonte   008 

109.000 

Ainsi,  avec  les  droits,  les  négociants  paient  en  taéls  de 
Shanghaï  au  taux  fixe  de  111.40  et  n'offrent  jamais  le  taël  de 
Haikwan  d'argent  pur,  spécifié  par  contrat. 

Parité  du  change.  —  Abordant  maintenant  l'opération  de 
change,  nous  avons  d'abord  à  trouver  la  parité  du  change,  et 
pour  y  arriver,  nous  devons  obtenir  l'équivalence  en  nota- 
tion étrangère.  Le  poids  dont  on  se  sert  pour  la  monnaie  de 
■Shanghaï  est  le  taël  de  Tsaoping,  qui  est  565  grains  2/3  :  pour 
l'argent  pur,  la  différence  de  titre  à  ajouter  est  de  2.8  par 
semelle,  que  les  Chinois  admettent  couramment  comme  étant 
de  5.6  0/0  ;  enfin,  la  «  convention  »  est  0,98.  Un  taël  de  Tsao- 
ping d'argent  pur  contient  524  grains  93  de  métal  fin.  Dans 
une  once  d'argent,  titre  standard  anglais  (0,925)  se  trouvent 
444  grains  d'argent  fin.  ou  84.6  0/0  du  montant  en  taël  de 
Shanghaï  ;  et  pour  obtenir  pour  ce  dernier  la  parité  du  change, 
le  prix  de  l'argent  en  barre  doit  être  divisé  par  0.846.  Notons 
incidemment,  que  pour  peser  à  Shanghaï  l'argent  étranger  en 
barre,  on  ne  se  sert  jamais  du  taël  de  Shanghaï,  ou  même  du 
taël  de  Tsaoping,  mais  toujours  du  taël  de  Canton.  Le  taux 
du  change  est  naturellement  affecté  par  la  loi  de  l'offre  et  de 
la  demande,  qui  est,  particulièrement  au  moment  des  fluc- 
tuations importantes  clans  la  valeur  des  lingots  d'argent,  un 
élément  d'instabilité  dont  il  faut  tenir  compte. 

Mouvement  vers  la  stabilité  du  change.  —  On  a  déjà  fait 
quelques  pas  vers  la  stabilité  du  change.  Les  divers  traités 
qui  ont  été  conclus  depuis  1900  stipulent  l'uniformité  de  la 
monnaie,  et  le  Gouvernement  chinois  a  pris  l'initiative  pour 
assurer  la  stabilité  du  change.  En  janvier  1903,  le  président 
Roosevelt  communiqua  au  Congrès  des  requêtes  qu'il  avait 
reçues  de  la  Chine  et  du  Mexique,  et  où  ces  puissances  lui 
demandaient  son  appui  et  ses  conseils  à  ce  sujet. 

Après  qu'il  efit  reçu  l'autorité  nécessaire,  le  Président 
institua  une  «  Commission  de  change  international  »,  dont 
firent  partie  MM.  Ilugh  II.  Hanna,  Charles  A.  Conant  et 
Jeremiah  W.  Jenks.  Ce  fut  ce  dernier,  professeur  d  Economie 
politique  à  la  «  Cornell  University  »,  qui  fut  désigné  pour 
visiter  la  Chine.  Ce  fut  lui  qui  écrivit  la  partie  du  rapport 
de  la  Commission  qui  concerne  la  Chine.  C'est  ainsi  que  le 
Sorth  China  Daily  News  écrivait,  le  8  septembre  1904  : 

«  C'est  surtout  au  savant  professeur  de  la  «  Cornell  Uni- 
versity »  que  sera  due  cette  grande  et  profitable  réforme 
(stabilité  du  change).  » 

Le  rapport  définitif  de  la  Commission,  transmis  au  Congrès 
le  26  janvier  1905,  a  été  publié;  il  montre  que  c'est  à  "tort 
qu'on  a  pu  écrire  précédemment  que  M.  Jenks  ne  s'était  pas 
occupé  de  la  question  de  la  monnaie  intérieure  de  l'Empire 
céleste.  Il  vit,  comme  il  fallait  s'y  attendre  d'ailleurs,  que  la 
réforme  devait  être  complète.  Tandis  que  le  rapport  de  la 
Commission  se  bornait  à  la  question  qui  lui  était  soumise,  la 
stabilité  du  change,  le  professeur  Jenks,  de  retour  en  Amé- 


rique, publia  un  traité  spécial  sur  la  circulation  monétaire 
intérieure  de  la  Chine,  qui  fut  ajouté  au  rapport  de  la  Com- 
mission, sous  le  litre  :  «  Considérations  sur  un  nouveau 
système  monétaire;  eu  Chine».  En  voici  brièvement  les  points 
principaux  : 

1°  Une  monnaie  d'argent,  â  un  titre  déterminé,  doit  être 
introduite,  qui  aura  une  valeur  uniforme  et  légale  dans  tout 
l'Empire; 

2°  Dès  le  début,  on  fixera  le  rapport  de  celte  monnaie 
d'argent  à  l'or  par  l'adoption  de  méthodes  toutes  nouvelles 
pour  le  Gouvernement  chinois,  mais  qui  ont  été  adoptée-  avec 
succès  dans  l'Inde,  ;i  Singapore,  au  Japon,  aux  Philippines, 
et  qui  sont  actuellement  introduites  au  Mexique  et  dans  la 
République  de  Panama; 

3°  Considérant  que  la  monnaie  adoptée  ne  représentera  pas 
un  taël,  mais  qu'elle  sera  la  valeur  de  change  du  dollar  de 
Singapore,  de  la  piastre  philippine  et  du  yen  japonais,  le 
professeur  Jenks  propose  de  prendre  comme  étalon  un  poids 
de  26  gr.  8  (413  grains  6)  d'argent  au  titre  de  0.900; 

4°  Il  propose  enfin  un  système  de  pièces  divisionnaires 
jusqu'au  millième. 

Le  Gouvernement  chinois  ne  saurait  se  désintéresser  de 
cette  question  de  la  stabilité  du  change,  pas  plus  d'ailleurs 
que  de  la  réforme  du  a  système  monétaire  »  ;  les  banques 
étrangères  et  les  négociants  ont  tout  intérêt  a  voir  le  change 
stable,  et  ils  profiteront  certainement  d'une  réforme  qui  fera 
disparaître  du  commerce  intérieur  la  confusion  existante.  Les 
négociants  chinois,  quoique  beaucoup  d'entre  eux  ne  soient 
pas  assez  éclairés  pour  le  voir,  bénéficieront,  dans  une  large 
mesure,  d'un  changement  qui  leur  permettra  d'abandonner 
les  calculs  longs  et  compliqués  du  change  actuel  pour  se 
consacrer  tout  entiers  aux  grosses  opérations  commerciales, 
et  le  peuple  lui-même  profitera  d'une  réforme  qui  affranchira 
la  monnaie  de  l'Empire  des  vissicitudes  des  opérations  de 
change,  qu'il  ne  peut  ni  comprendre,  ni  contrôler.  11  faut, 
toutefois,  s'attendre  à  une  opposition  intéressée  qui  fera  tout 
son  possible  pour  faire  aboutir  à  un  échec  toute  réforme  mo- 
nétaire; c'est  pourquoi,  si  l'on  veut  conserver  quelques 
chances  de  succès,  il  faut  avant  tout  recommander  l'union  de 
leurs  efforts  à  tous  ceux  qui  sont  suffisamment  éclairés  pour 
apprécier  les  avantages  énormes  qu'on  peut  attendre  d'une 
semblable  réforme.  » 


FONDS  D'ÉTAT  EUROPÉENS  de  EXTRA  EUROPÉENS 
à  la  Bourse  de  Paris 


Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Situation  financière  générale  et  France 


Situation  Financière  Générale 


Europe.  —  France.  Après  avoir  témoigné  d'une 
tenue  satisfaisante,  due  aux  nouvelles  venues  de  Rus- 
sie, le  Marché  s'est  soudain,  au  cours  de  la  séance 
d'hier,  montré  lourd  dans  l'ensemble.  On  a  parlé  de  la 
retraite  possible  du  Ministère  anglais  et,  bien  que 
cette  démission  ne  s'expliquerait  pas,  les  Chambres 
anglaises  ne  siégeant  pas  en  ce  moment,  la  rumeur 
mise  en  circulation  a  impressionné  un  peu  la  Cote. 

La  Banque  cl  Angleterre  n'a  pas  encore  changé  cette 
semaine  ses  conditions  d'escompte.  En  raison  des  im- 
portants achats  d'or  auxquels  elle  a  pu  procéder  der- 
nièrement, on  peut  espérer  qu'il  en  sera  encore  de 
même  ces  temps  prochains. 

Allemagne.  —  On  connaît  quelques  détails  du  projet 
de  réforme  financière  qui  va  être  soumis  au  lleichstag. 
Pour  répondre  à  la  nécessité  de  se  procurer  de  nouvel- 
les ressources,  le  Gouvernement  propose  de  créer  de 
nouveaux  impôts  pour  un  total  de  230  millions  de 
marks  :  on  imposera  principalement  la  bière  et  le 
tabac. 

Les  dispositions  du  marché  financier  sont  redeveirues 
assez  satisfaisantes,  mais  sur  le  marché  monétaire,  la 
tension  persiste.  Le  taux  de  l'escompte  libre  est  à 
4  1/3  0/0  avec  tendance  à  monter. 

Angleterre.  —  La  situation  monétaire  a  continué  à 
s'améliorer.  En  quinze  jours,  la  réserve-or  de  la  Ban- 
que  d'Angleterre  est  remontée  à  22.410.000  liv.  st., 
chiffre  peu  inférieur  à  celui  de  l'année  dernière  à 
pareille  époque. 

Les  dispositions  du  Stock-Exchange  se  sont  amé- 
liorées aussi. 

Sur  les  chantiers  de  construction  navale,  l'activité 
grandit  sans  cesse.  Au  30  septembre  dernier  il  y  avait, 
sans  les  navires  de  guerre,  474  navires  de  1.325.328 
tonnes  brutes  en  construction,  contre  393  navires  de 
1.046.305  tonnes  brutes  à  la  même  époque  de  1904. 

Autriche.  —  La  crise  hongroise  en  est  toujours  au 
même  point,  le  Ministère  Fojervary  et  l'opposition 
n'ayant  trouvé  aucun  terrain  d'entente. 

En  Autriche  la  vie  économique  est  profondément 
troublée  par  une  véritable  grève  des  employés  de  che- 
mins de  fer  qui  demandent  une  augmentation  des 
salaires  de  20  0/0. 

L'activité  des  métallurgies  et  des  charbonnages  est 
satisfaisante. 

Belgique.  —  Le  marché  semble  avoir  repris  confiance 
sur  de  meilleures  nouvelles  de  la  Russie.  La  reprise 
des  fonds  russes  a  influencé  toute  la  place. 

Le  marché  de  la  houille  est  ferme  et  les  actions  des 
charbonnages  sont  bien  tenues. 

Dans  les  dix  premiers  mois  de  l'année,  l'importation 
s'est  élevée  à  2.:  !09. 209.000  fr.,  contre  2.215.928.000  fr. 
dans  la  même  période  de  1904  ;  l'exportation  s'est  éle- 
vée à  1.750. Obi. 000  fr.,  contre  1.085.092.000  fr. 

Espagne.,  —  La  Chambre  s'est  constituée  et  discute 
l'Adresse.  La  résistance  de  M.  Kehogaray  à  augmenter 
les  dépenses  se  justifie  de  plus  en  plus  par  la  diminu- 
tion des  receltes  du  Trésor.  Néanmoins,  les  impres- 
sion- sur  le  futur  budget  sont  bonnes  et  raffermissent 
le  marché. 

Dans  les  neuf  premiers  mois,  le  Trésor  a  encaissé 
744.723.180  pesetas,  contre  751.179.398  pesetas  dans 
la  même  période  de  1901. 

Grèce.  —  Dans  les  six  premiers  mois  les  importa- 
tions .se  sont  élevées  à  01.655.814  fr.,  en  diminution  de 
1.486.480  fr.  sur  la  même  période  de  1904;  les  expor- 
tations se  sont  élevées  à 30.914.433  fr.,  en  diminution 
de  9.684.986  francs. 

Tuvgwe.  —  B3o  1903,  1«;  commerce  extérieur  de  la 
Tripolitaine  a  atteint  le  chiffre  de  19.440.100  fr.,  contre 
ir>.r,|r,.r,iin  lï-.  'mi  1!K)2.  l.i'  connii'T.'c  avec  la  France  et 
1^  I  unisie  :i  été  de  2.650.000  fr. 


Amérique.  —  Canada.  Nous  publions,  page  069, 
des  renseignements  sur  les  industries  au  Canada. 

Colombie.  —  Le  commerce  extérieur  de  la  Colombie, 
par  le  port  de  Carthagène,  diminue.  Les  Etats-Unis 
accaparent  presque  tout  le  commerce. 

Etals-Unis.  —  En  1904,  les  importations  de  Manille 
se  sont  élevées  à  5.915.000  liv.  st.,  en  diminution  de 
84';  .000  liv.  st.  sur  1903.  Le  commerce  extérieur  tout 
entier  a  atteint,  dans  cette  année,  11.745.000  liv.  st. 

Le  marché  financier  de  New-York  est  très  ferme. 

Mexique.  —  La  Dette  mexicaine  s'élève  actuellement 
à  81.809.900  piastres. 
On  vient  de  créer  une  Chambre  de  Compensation  au 

Mexique. 

Asie.  —  Japon.  Le  Gouvernement  japonais  active 
vigoureusement  la  production  du  pays. 

Le  Ministère  des  Finances  établit  déjà  son  budget, 
àvec  les  autres  Ministres. 

Chine.  —  Dans  le  2e  trimestre,  les  recettes  douanières 
des  36  ports  se  sont  élevées  à  9.879.883  hkw.  taèls 
contre  7.647.830  dans  le  2e  trimestre  1904. 


FRANCE 


La  Politique.  —  La  Réforme  électorale.  —  Le  Budget  de  190G.  — 
La  Séparation  des  Eglises  et  de  l'Etat.  —  Le  Roi  de  Portugal  en 
France. 

La  question  de  la  réforme  électorale  a  été  posée  cette 
semaine  à  la  Chambre,  il  s'agissait  du  rétablissement 
du  scrutin  de  liste  avec  représentation  proportionnelle 
et  une  demande  fut  faite  pour  que  le  samedi  fût  dé- 
signé pour  discuter  cette  réforme.  Par  contre,  un  pro- 
jet de  résolution  fut  déposé,  xepoussant  la  mise  à  l'or- 
dre du  jour  de  ces  projets,  afin  de  ne  pas  retarder  le 
vote  des  réformes  attendues. 

Le  débat  s'est  aussitôt  engagé  et,  s'il  a  été  un  peu 
confus,  la  vivacité  de  certaines  interventions  a  mon- 
-tré  tout  l'intérêt  qui  s'attachait  au  vote  qu'allait  émet- 
tre la  Chambre.  Finalement,  on  a  adopté,  à  une  forte 
majorité,  une  motion  ainsi  conçue  :  «  La  Chambre 
décide  d'inscrire  à  son  ordre  du  jour  la  distribution 
des  rapports  relatifs  au  scrutin  de  liste  et  à  la  repré- 
sentation proportionnelle  après  les  questions  qui  sont 
à  l'ordre  du  jour  des  séances  du  vendredi  matin.  » 

Ce  vote  ne  saurait  faire  préjuger  les  sentiments  de  la 
Chambre  sur  le  principe  même  de  la  réforme  ;  il  a  plu- 
tôt un  caractère  platonique  et  montre  simplement  le 
désir  des  députés  de  ne  pas  écarter  de  parti  pris  un 
débat  aussi  important  que  celui  qui  doit  porter  sur  le 
mode  électoral. 

Il  importe  également  de  faire  remarquer  que  les 
propositions  relatives  à  la  réforme  électorale  vien- 
dront après  les  questions  qui  sont  inscrites  à  l'ordre  du 
jour  du  vendredi  malin,  c'est-à-dire  après  la  marine 
.marchande,  la  loi  sur  les  économats,  le  rapport  Bar- 
thou  sur  les  Syndicats  professionnels,  les  exécutions 
capitales...  On  Voit  que  le  jour  de  la  discussion  pu- 
blique pourrait  être  encore  éloigné. 


Le  Conseil  dos  Ministres  s'est  réuni  le  18  novembre,  à 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Le  Conseil  a  approuvé  la  décision  par  laquelle  M.  Etienne, 
ministre  de  la  Guerre,  a  infligé  quinze  jours  d'arrêts  au  gé- 
néral Brugère  parce  qu'il  a  estimé  que  rot  ollicicr  général  a 
manqué  à  ses  devoirs  en  faisant  état  d'une  conversation 
d'ordre  privé  qui  a  eu  lieu  en  dehors  de  la  présence  du  gé- 
néral Porcin. 

Le  Conseil  s'est  occupe'  des  interpellations  annoncées  et  il 
a  été  décidé  que  M.  Thomson,  ministre  de  la  Marine,  répon- 
drait immédiatement  à  celle  de  M.  Eerrero  sur  la  grève  dos 
ports  mi  à  toute  déclaration  accompagnant  le  retrait  de  l'in- 
terpellation. 

-w^.  Le  Sénat  a  continué,  le  18  novembre,  la  discussion  de 
la  séparation  des  Kgliscs  et  de  l'Etat. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


•w».  La  grève  des  ouvriers  des  arsenaux  a  donné  lieu,  à  la 
Chambre,  à  des  débats  passionnés  et  émouvants.  M.  Ferrero 
avait  commencé  par  retirer  sa  demande  d'interpellation,  esti- 
mant (|iie  le  travail  ayant  été  repris,  elle  n'avait  plus  d'ob- 
jet. Mais  M.  Thomson,  ministre  de  laMai'ine,  ayant  prononcé 
quelques  paroles  pour  justifier  la  conduite  du  Gouvernement, 
MM.  Ferrero  et  Allard  jugèrent  qu'il  était  du  devoir  du  parti 
socialiste  de  soutenir  devant  la  Chambre  l'attitude  qu'avaient 
prise  les  ouvriers. 

M.  Ferrero,  et  après  lui  M.  Allard,  revendiquèrent  poul- 
ies ouvriers  des  arsenaux  le  droit  de  se  syndiquer  et  de  se 
mettre  eu  grève.  M.  Thomson,  ministre  de  la  Marine,  soutint, 
au  contraire,  le  droit  et  le  devoir  du  (iouverneiuent  de  no 
tolérer  de  leur  part  aucun  ac  te  qui  put  arrêter  les  travaux 
nécessaires  à  la  défense  nationale.  M.  Jaurès  intervint  dans 
le  débat  pour  appuyer  les  observations  de  ses  amis.  M.  Rou- 
vier,  président  du  Conseil,  lui  répondit,  donnant  à  la  thèse 
exposée  par  M.  Thomson  l'appui  de  sa  haute  autorité  et 
proclamant,  comme  il  l'avait  fait  devant  le  Sénat,  que  tout 
devait  s'effacer  devant  la  nécessité  d'assurer  la  force  et  l'in- 
dépendance de  la  patrie. 

L'immense  majorité  de  la  Chambre  applaudit  à  la  décla- 
ration de  M.  le  Président  du  Conseil  tt  la  sanctionna  en  vo- 
tant, par  445  voix  contre  86.  un  ordre  du  jour  d'approbation 
pure  et  simple  déposé  par  MM.  Grosdidier  et  Chaume  t. 

Dans  sa  séance  du  matin,  la  Chambre  a  commencé  la  dis- 
cussion de  la  loi  sur  la  marine  marchande. 

M.  Caillaux  a  combattu  le  projet  clans  un  discours  qu'on 
continuera  aujourd'hui. 

-wv  Le  18  novembre,  le  Sénat  a  terminé  la  discussion  géné- 
rale de  la  séparation  des  Eglises  et  de  l'Etat. 

L'urgence  a  été  votée  par  171  voix  contre  101  et  le  passage 
à  la  discussion  des  articles  par  182  voix  contre  97. 

-wv  Le  20  novcmtrj,  le  Sénat  a  adopté  l'article  1"  de  la 
loi  de  séparation,  ainsi  que  le  commencement  de  l'article  2. 

■wv  La  Chambre  a  consacré  sa  séanic  du  matin  à  la  dis- 
cussion de  la  loi  sur  les  warrants  agricoles.  Elle  a  voté  l'ar- 
ticle premier  qui  pose  c  principe  de  la  loi  et  adopté  une 
partie  des  articles  qui  déterminent  la  forme  et  les  conditions 
dans  lesquelles  ou  pourra  user  des  avantages  qu'elle  concède 
aux  agriculteurs. 

Dans  la  séance  de  l'après-midi,  elle  a  voté  les  budgets  du 
Commerce  et  de  l'Ecole  i.ejtralo,  et  commencé  par  la  discus- 
sion de  1'iuterpellatiou  de  M.  Plichon  sur  les  giaids  travaux 
publics,  celle  du  budge'  du  Ministère  des  Travaux  publics. 

-vw  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  21  novembre  à 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Les  Ministres  se  sont  entretenus  des  questions  en  discus- 
sion devant  les  Chambres. 

M.  Dubief,  ministre  de  l'Intérieur,  a  indiqué  au  Conseilles 
lignes  générales  du  mouvement  administratif  qu'il  prépare  et 
qui  portera,  tant  par  voie  de  remplacements  que  par  voie  de 
mutations,  sur  soixante  postes  de  préfets,  sous-préfets  et 
secrétaires  généraux.  Ce  mouvement  sera  soumis  à  la  signa- 
ture du  Président  de  la  République  dans  une  dizaine  de 
jours.  Il  aura  pour  point  de  départ  la  vacance  de  trois  pré- 
fectures, résultant  soit  d'entrée  des  titulaires  dans  les 
finances,  soit  de  mise  à  la  retraite. 

Le  Conseil  a  décidé  que,  pendant  toute  la  durée  de  la 
période  électorale  sénatoriale  qui  est  actuellement  ouverte, 
aucun  des  ministres  ne  se  rendrait  dans  les  départements 
soumis  au  renouvellement  sénatorial  afin  d'observer  la  plus 
entière  neutralité. 

-w  Le  21  novembre,  le  Sénat  a  voté  l'article  2  do  lu  loi  de 
séparation. 

m*  La  Chambre,  dans  sa  séance  du  matin,  a  repris  la 
discussion  de  la  loi  sur  les  retraites  ouvrières.  MM.  Lemirc 
et  Siegfried  ont  chacun  exposé  un  contre-projet  qu'ils  ont 
finalement  retiré,  se  réservant  d'en  reprendre  quelques  dispo- 
sitions lors  de  la  discussion  des  articles"  du  projet  de  la 
(  Commission. 

Elle  a,  dans  l'après-midi,  continué  la  discussion  de  l'inter- 
pellation de  M.  Plichon,  sur  les  grands  travaux  publics, 
qu'elle  a  terminée  par  le  vote  de  l'ordre  du  jour  pur  et 
simple. 

En  fin  de  séance,  la  Chambre,  après  long  débat,  décide 
qu'elle  mettra  à  son  ordre  du  jour  de  vendredi,  après  le  vote 


du  budget  et  des  lois  actuellement  k  cet  ordre  du  jour,  les 
propositions  de  lois  relatives  au  scrutin  de  liste  et  à  la  repré- 
sentation proportionnelle. 

Le  22  novembre,  le  Sénat  a  terminé  la  discussion  et 
voté  l'article  2  et  l'article  3  de  la  loi  do  la  Séparation  des 
Eglises  et  de  l'Etat.  Il  a  commencé  la  discussion  de  1  article  4. 

w».  La  Chambre  a  continué,  dans  la  matinée,  la  discussion 
du  projet  de  loi  sur  les  retraites  ouvrière-. 

Le  Roi  de  Portugal,  dom  Carlos,  est  arrivé  à  Paris,  le 
22  novembre,  à  trois  heures  de  l'après-midi,  à  la  gare  du  Rois 
de  Boulogne,  ou  il  a  été  reçu  par  le  Président  de  la  Répu- 
blique, assiste'1  des  membres  du  Gouvernement . 

Après  s'être  rendu  au  Ministère  des  Affaires  étrangères, 
devenu  palais  royal,  Sa  Majesté  dom  Carlos  a  fait  les  visites 
officielles  et,  le  soir,  un  grand  dîner  lui  a  été  oflcrt  à  l'Elysée 
par  M.  Loubet. 

Au  dessert,  le  Président  do  la  République  a  porté  le  toast- 
suivant  : 

Sire, 

Encore  'sous  le  charme  de  l'accueil  que  j'ai  reçu 
naguère  de  Votre  Majesté,  de  Sa  Majesté  la  reine  et  de 
la  noble  nation  portugaise,  j'ai  aujourd'hui  l'heureuse 
fortune  de  pouvoir  vous  remercier  à  nouveau  de  vive 
voix. 

Votre  Majesté  a  pu  apprécier,  en  traversant  Paris, 
les  sentiments  de  respectueuse  sympathie  avec  laquelle 
elle  y  est  reçue. 

î.lie  me  permettra  d'associer  à  cette  réception  si 
spontanée  qui  lui  est  faite,  Sa  Majesté  la  reine  Amélie 
qui,  lors  de  son  dernier  séjour  dans  la  capitale,  y  avait 
conquis  tous  les  cœurs  par  sa  grâce  souveraine  et  son 
éminênte  bonté.  Il  n'a  dépendu  ni  d'elle  ni  de  Votre 
Majesté  qu'elle  fût  présente  ici  ce  soir  ;  je  lui  adresse 
de  loin  l'hommage  du  Président  de  la  République  et  le 
souvenir  du  pays  de  France. 

Je  suis  assuré  de  répondre  également  à  la  pensée  de 
Votre  Majesté  en  insistant  sur  la  signilication  qu'il  est 
permis  d'attribuer  à  la  visite  que  le  Roi  de  Portugal 
veut  bien  rendre  aujourd'hui  à  la  République  fran- 
çaise. J'y  vois,  en  effet,  le  témoignage  des  rapports 
confiants  qui  existent  entre  les  deux  Etats,  et  comme 
le  présage  d'une  amitié  plus  étroite. 

C'est  dans  ces  sentiments  que  je  lève  mon  verre  en 
l'honneur  de  Votre  Majesté,  de  Sa  Majesté  la  reine 
Amélie,  de  Sa  Majesté  la  reine  Maria  Pia,  de  toute  la 
famille  royale. 

Je  bois  à  son  bonheur  personnel  et  à  la  prospérité  de 
la  nation  portugaise,  amie  de  la  France. 

La  musique  a  joué  l'hymne  poitugais. 

■w»,  S.  M.  dom  Carlos  a  répondu  par  le  toast  suivant  : 
Monsieur  le  Président, 

Les  paroles  que  vous  venez  de  prononcer  me  tou- 
chent profondément,  et  c'est  bien  sincèrement  et  de 
tout  mon  cœur  qu'au  nom  de  la  reine,  ma  femme,  au 
mien,  au  nom  de  toute  ma  famille  et  de  mon  pays  je 
vous  en  remercie. 

Vous  pouvez  être  sûr  que  l'accueil  que  j'ai  reçu  de- 
puis mon  entrée  en  France,  et  la  réception  si  bonne  et 
si  cordiale  qui  m'a  été  faite  aujourd'hui  à  Paris  me 
sont  allés  droit  au  cœur,  et  que  j'en  conserverai  un 
impérissable  souvenir  ! 

Comme  vous  aussi,  Monsieur  le  Président,  j'espère 
que  ma  visite  ici  sera  prise  comme  le  témoignage  du 
désir  que  j'ai  et  des  vœux  que  je  forme  pour  que  les 
rapports  et  l'amitié  qui  existent  entre  les  deux  Etats 
se  resserrent  chaque  rois  plus. 

C'est  dans  ces  sentiments  d'amitié  sincère  que  je  bois 
à  la  santé  du  Président  de  la  République  et  au  bonheur 
et  à  la  prospérité  de  la  France,  amie  du  Portugal, 
-    La  musique  a  joué  la  Marseillaise. 

■wv  Hier,  23  novembre,  le  Roi  de  Portugal  a  pris  partïà 
une  chasse  donnée  en  son  honneur  dans  les  tirés  de  Ram- 
bouillet. 

Le  soir,  il  a  assisté  à  une  représentation  de  gala  à  l'Opéra. 
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QUESTIONS   DU  JOUR 


LA  GRÈCE  ACTUELLE 

AU  POINT  DE  VUE 

ÉCONOMIQUE  ET  FINANCIER 

(Suite)  (1) 
VII 

Conclusions 

Dans  le  chapitre  IV,  après  avoir  examiné  en 
détail  les  principaux  éléments  des  recettes  et  des 
dépenses  publiques,  j'ai  expliqué  que  pour  ren- 
dre aux  finances  de  l'Etat  une  situation  absolu- 
ment normale,  il  lui  faudrait  un  relèvement  do 
recettes  de  8  à  10  millions  de  diachmes,  mais  que 
les  seuls  revenus  susceptibles  d'importantes 
plus-values,  étaient  les  revenus  indirects  de  con- 
sommation :  pétrole,  tabac,  timbre,  sel,  papier 
à  cigarettes,  etc.,  que  la  loi  du  Contrôle  avait  at- 
fectés  au  service  de  la  dette  publique.  Et  j'ai 
ajouté  : 

«  C'est  certainement  le  point  faible  de  l'Arran- 
gement financier  de  1898.  La  loi  du  Contrôle  a 
donné  jusqu'ici  d'excellents  résultats  pour  les 
porteurs  étrangers  des  emprunts  helléniques  et 
pour  la  Grèce  elle-même,  mais  ces  résultats  ne 
seront  vraisemblablement  pas  dépassés  dans  l'a- 
venir si  le  principe  du  partage  des  excédents  et 
des  profits  du  change,  tel  qu'il  est  établi  par  la 
foi  du  Contrôle  et  le  Règlement  de  la  dette,  n'est 
pas  modifié  ». 

La  dernière  citation  suivante  du  Rapport  de 
la  G.  F.  I.  sur  l'exercice  1904  confirme  cette  ap- 
préciation. 

«  Les  plus-values  représentent  en  quelque 
sorte  le  dynamomètre  du  service  de  la  dette  hel- 
lénique. Toutefois,  si  l'on  cherche  le  principal 
facteur  auquel  nous  sommes  redevables  du  ré- 
sultat tiès  satisfaisant  des  plus-values  en  1904, 
on  est  amené  à  établir  que  le  bénéfice  du  change 
y  entre  pour  une  large  part  ;  mais  il  ne  faudrait 
pas  trop  se  fier  à  la  stabilité  de  ce  fadeur,  car 
avant  que  le  cours  forcé  ne  soit  levé  en  Grèce, 
une  réaction  est  toujours  à  craindre.  Quant  au 
rendement  plus  élevé  des  revenus  affectés  sou- 
mis aux  plus-values,  on  doit  l'attribuer  presque 
uniquement  à  leur  développement  quasi  auto- 
matique. Celte  augmentation  est  d'ailleurs  mi- 
nime et  reste  bien  au-dessous  du  chiffre  qu'elle 
devrait  atteindre  dans  les  conditions  normales 
d'une  administration  plus  rigoureuse.  »  (page  9.) 

La  dernière  phrase  est  précisément  celle  que 
l'on  trouvait  presque  invariablement  dans  les 
Rapports  du  Gonseil  de  la  dette  ottomane  avani 
la  Conversion  de  1903,  qui  a  modifié  profondé- 
ment les  conditions  de  l'Arrangement  financier 
intervenu  le  20  décembre  1881  entre  le  gouver- 
nemenl  ottoman  et  ses  créanciers  et  connu  sous 

nom  de  Décret  de  Mouliarrem. 

(1)  Voir  VEwnomiste  Eurovéen.  11"  702  à  705,  707  à  "OO, 
711,  718  à  72.'}. 


Aux  termes  de  ce  décret,  les  produits  des  re- 
venus affectés  au  service  de  la  dette  unifiée  (mo- 
nopoles du  tabac  et  du  sel,  impôt  du  timbre,  des 
spiritueux,  etc..)  appartenaient  en  totalité  à  ce 
service  ;  la  progression  de  ces  revenus  était  donc 
sans  intérêt  pour  le  gouvernement  ottoman  ; 
aussi  pendant  une  période  de  vingt-deux  années, 
allant  de  1881  à  1902  inclusivement,  les  revenus 
affectés  n'ont  bénéficié  d'aucune  augmentation 
appréciable,  et  l'intérêt  des  porteurs  est  resté  in- 
variablement fixé  à  1  %. 

En  présence  des  réclamations  répétées  du  Con- 
seil de  la  dette,  le  gouvernement  ottoman  s'est 
décidé,  pendant  le  second  semestre  1901,  à  de- 
mander une  revision  des  conditions  de  l'Arran- 
gement de  1881,  en  vue  de  s'intéresser  effective- 
ment à  l'accroissement  des  revenus  affectés. 

A  la  suite  de  négociations  qu'il  est  inutile  de 
rappeler  ici,  la  demande  du  gouvernement  otto- 
man a  abouti  à  un  nouvel  Arrangement  qui  fut 
approuvé  par  les  représentants  des  créanciers  et 
dont  la  grande  Conversion  de  septembre  1903  a 
été  le  couronnement. 

Les  principes  du  nouvel  Arrangement  peuvent 
être  résumés  en  quelques  lignes  : 

Le  Conseil  de  la  dette  ottomane  est  maintenu 
avec  toutes  les  attributions  stipulées  par  le  dé- 
cret de  Mouharrem. 

Les  revenus  affectés  continuent  à  être  perçus 
par  ses  soins  absolument  comme  par  le  passé, 
mais  le  service  annuel  des  intérêts  et  de  l'amor- 
tissement de  la  nouvelle  dette  convertie  est 
remplacé  par  une  annuité  fixe  de  2.157.375 
livres  turques  à  prélever  sur  lesdits  reve- 
nus affectés.  Tous  les  excédents  au-dessus  de 
cette  annuité  fixe  appartiennent  au  Trésor  otto- 
man, sauf  25  %  destinés  à  augmenter  l'amortis- 
sement, c'est-à-dire,  représentant,  aussi,  une  dé- 
pense au  profit  du -gouvernement. 

Grâce  à  cette  nouvelle  formule,  tous  les  dif- 
férents qui  surgissaient  jadis  entre  le  gouverne- 
ment ottoman  et  le  Conseil  de  la  dette  ont  dis- 
paru, et  celui-ci  —  qui  a  conservé,  je  le  répète, 
toutes  ses  anciennes  attributions,  toute  son  au- 
torité et  toute  son  indépendance  auprès  de  la  Su- 
blime-Porte  —  continue  à  gérer  avec  les  mêmes 
moyens  d'action,  les  mêmes  revenus  affectés, 
sur  lesquels  il  prélève  d'abord  l'annuité  fixe  de 
2.157.375  liv.  lurq.  —  qu'il  répartit  d'après  le 
nouveau  service  de  la  dette  unifiée  —  et  verse 
le  surplus  au  Trésor  turc,  moins  25  %  pour  l'a- 
mortissement supplémentaire. 

Quelles  ont  été  les  conséquences  de  l'Arrange- 
ment pour  les  porteurs  des  anciennes  séries  ? 

1°  Ils  ont  eu  d'abord  une  augmentation  immé- 
diate et  très  appréciable  de  leurs  revenus,  qui 
étaient  restés  de  si  longues  années  sans  change- 
ment ; 

2°  Toutes  les  séries  de  l'ancienne  dette  ayant 
été  converties  en  dette  unifiée  4  %,  ils  ont  eu 
un  très  large  marché  pour  leurs  titres,  qu'ils  ont 
pu  négocier  ainsi  avec  beaucoup  plus  de  facilité 
que  par  le  passé  ; 

3°  Sous  l'influence  de  ces  deux  facteurs,  la  va- 
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leur  de  leurs  anciens  litres  s'est  considérable- 
ment améliorée. 

En  voici  une  preuve  irréfutable  :  Vers  le  com- 
mencement de  juillet  1901,  c'est-à-dire  avant  le 
commencement  des  négociations  qui  ont  abouti 
à  la  conversion  de  1903,  la  série  D  de  l'ancienne 
dette  ottomane  unifiée  valait  environ  25  francs 
à  Paris  pour  1  franc  de  rente.  Chaque  coupure  de 
1  franc  de  rente  reçut  1  fr.  50  de  rente  en  délie 
unifiée  4  %  au  pair.  Chaque  coupure  de  4  francs 
de  la  rente  nouvelle  vaut  environ  89  francs  ;  or, 
ce  cours,  qui  était  déjà  atteint  au  lendemain  de 
la  Conversion  de  1903,  établit  la  parité  de  l'an- 
cienne série  D  à  33  fr.  35. 

Et  quels  sont  les  avantages  que  le  gouverne- 
ment ottoman  a  retirés  de  la  nouvelle  combinai- 
son ?  Le  Rapport  du  Président  du  Conseil  de  la 
dette,  rendant  compte  des  résultats  du  premier 
exercice  du  nouveau  régime,  nous  l'indique  : 

«  En  résumé  le  chiffre  d'excédents  de  235.000  livres 
turques  que  je  viens  de  vous  donner  pour  résultat 
définitif  du  23e  exercice  pourrait,  je  crois,  être  ma- 
joré d'environ  25.000  liv.  turq.  du  fait  des  rentrées 
des  soldes  appartenant  à  cet  exercice,  ce  qui  élève- 
rait encore  la  part  du  gouvernement  jusqu'à 
210.000  liv.  turq.  et  celle  de  l'amortissement  extra- 
ordinaire à  70.000  liv.  turq.  Mais,  de  crainte  d'ou- 
vrir un  horizon  trop  large,  je  préfère  m'en  tenir  au 
chiffre  de  192.000  liv.  turq.  pour  le  Trésor  impérial, 
provenant  d'une  recette  nette  de  2.415.000  liv.  turq. 
et  de  63.000  liv.  turq.  pour  l'amortissement  supplé- 
mentaire. » 

Ce  qui  revient  à  dire  que  le  gouvernement  otto- 
man, qui  n'avait  jamais  rien  touché  sur  les  reve- 
nus affectés,  a  encaissé  de  ce  chef,  pour  le  pre- 
mier exercice  du  nouveau  régime  —  malgré 
l'augmentation  du  revenu  des  porteurs  de  la 
Dette  unifiée  4  %,  malgré  63.000  liv.  turq.  d'a- 
mortissement extraordinaire,  d'ailleurs  à  son  pro- 
fit et  malgré  une  retenue  de  provision  de  25.000 
liv.  turq.  —  une  somme  nette  de  4.377.000  fr. 

Inutile  d'ajouter  que  le  gouvernement  ottoman, 
qui  se  désintéressait  d'une  manière  à  peu  près 
absolue  des  excédents  que  les  revenus  affectés 
à  l'ancienne  dette  pouvaient  réaliser,  s'en  occupe 
maintenant  d'une  manière  très  active  et  que  ses 
agents  de  perception  remplissent  leurs  fonctions 
avec  beaucoup  plus  de  zèle...  parce  que  la  tota- 
lité de  ces  excédents  revient  aujourd'hui  au  Tré- 
sor impérial. 

*** 

Le  gouvernement  hellénique  désire  aujour- 
d'hui que  l'Arrangement  financier  de  1898  soit 
revisé  et  modifié  d'après  le  principe  qui  a  pré- 
sidé à  la  revision  et  à  la  modification  de  l'Arran- 
gement ottoman  de  1881.  Il  ne  m'appartient  pas 
de  rechercher  sur  quelles  bases  financières  cette 
modification  peut  être  équitablement  réalisée 
dans  l'intérêt  respectif  des  porteurs  de  l'an- 
cienne dette  extérieure  et  du  Trésor  hellénique. 
Mais  ce  que  j'affirme  sans  hésiter  —  car  cela  ré- 
sulte de  tous  les  documents  précédents  —  c'est 
que  cette  modification  est  souhaitable  dans  l'in- 
térêt commun  des  deux  parties. 

La  C.  F.  I.  a  parfaitement  raison  de  constater, 


dans  son  dernier  Rapport  que  sans  le  bénéfice 
réalisé  sur  le  change  en  1004,  il  n'y  aurait  pas  eu 
d'augmentation  de  revenus  supplémentaires  par 
rapport  à  l'année  1903.  En  effet,  en  1903,  la  part 
de  la  dette  dans  les  plus-values  a  été  de  2.880.932 
drachmes,  et  en  190'i,  cette  même  part  est  tom- 
bée à  2.686.710  drachmes,  soit  une  diminution  de 
194.222  drachmes.  Heureusement  que  le  profit 
du  change,  qui  n'était  que  de  387.774  drachmes 
en  1903,  s'est  élevé  à  1.315.332  drachmes  en 
1904,  chiffre  supérieur  de  238.864  drachmes  à  la 
totalité  des  profits  de  même  nature  encaissés 
par  la  C.  P.  I.  pendant  les  cinq  exercices  anté- 
rieurs. 

Mais  nous  avons  vu  au  chapitre  précédent  que 
la  baisse  du  change  survenue  en  1904  et  pendant 
le  premier  trimestre  1905  avait  été  surtout  pro- 
voquée par  des  rentrées  accidentelles  d'or  en 
Grèce.  En  1904,  la  C.  P.  I.  a  fait  ses  achats  d'or 
sur  un  taux  moyen  de  1,40  ;  le  change  est  tombé 
depuis  jusqu'à  1,25,  taux  actuel...,  mais  une 
mauvaise  récolte  de  céréales  en  Thessalie  et  un 
arrêt  des  réalisations  de  valeurs  mobilières  hel- 
léniques sur  les  marchés  étrangers  peuvent  par- 
faitement le  reporter  au-dessus  de  1,40  à  la  fin 
de  l'année  1905. 

«  Il  ne  faudrait  pas  trop  se  fier  à  la  stabilité 
de  ce  facteur  —  dit  le  dernier  Rapport  de  la 
C.  P.  I.  —  car  avant  que  le  cours  forcé  ne  soit 
levé  en  Grèce,  une  réaction  est  toujours  à  crain- 
dre. » 

C'est  très  sagement  raisonné  :  Malheureuse- 
ment, la  situation  économique  actuelle  de  la 
Grèce  fait  craindre  aussi  que  les  plus-values  des 
revenus  affectés  qui  ont  été  en  diminution  en 
1904  par  rapport  à  1903,  le  soient  encore  en  1905, 
car,  des  résultats  du  premier  trimestre  1905,  il 
ressort  que  les  recettes  des  revenus  affectés  sou- 
mis à  partage  sont  en  nouvelle  diminution  sur 
le  trimestre  précédent  de  1904,  et  que  cette  di- 
minution —  qui  est  de  427.251  drachmes  pour 
le  timbre  ;  156.885  drachmes  pour  le  pétrole  ; 
97.711  drachmes  pour  le  tabac  ;  77.825  drachmes 
pour  le  sel,  etc..  —  est  vraiment  trop  générale 
pour  qu'elle  ne  soit  pas  l'indice  d'un  réel  malaise 
économique. 

Les  porteurs  des  emprunts  de  l'ancienne  dette 
extérieure  auraient  donc  un  grand  intérêt  à  ce 
que  l'on  arrivât  à  une  combinaison  leur  permet- 
tant de  stabiliser  leurs  profits  de  change  —  en 
-rendant  au  gouvernement  hellénique  son  indé- 
pendance monétaire  —  et  de  relever  immédiate- 
ment leurs  revenus,  et  la  valeur  de  leur  capital 
converti  en  une  Dette  nouvelle  unifiée  —  ainsi 
que  cela  s'est -produit  en  faveur  des  porteurs  des 
anciennes  séries  de  la  dette  ottomane  —  dont  la 
C.  P.  L,  qui  conserverait  toutes  les  attributions 
stipulées  par  la  loi  du  Contrôle,  continuerait  à 
administrer  les  receltes  affectées-  et  à  assurerle 
service. 

Quant  au  gouvernement  hellénique,  un  nou- 
vel Arrangement  qui  transformerait  le  partage 
des  plus-values  et  des  profits  du  change  en  une 
annuité  fixe  —  dont  la  quotité  serait  à  débattre 
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avec  les  représentants  naturels  des  porteurs 
étrangers,  c'est-à-dire  les  délégués  de  la  C.  P.  î. 
—  et  qui  lui  rendrait  sou  indépendance  moné- 
taire :  le  tirerait  de  la  situation  budgétaire  très 
difficile  dans  laquelle  il  se  trouve  actuellement. 
Cet  Arrangement,  en  effet,  lui  permettrait  : 

1°  D'améliorer  l'assiette  des  impôts  indirects 
et  de  consommation  :  tabacs,  papiers  à  ciga- 
rettes, sel,  timbre,  pétrole,  etc.,  et  d'obtenir  un 
sérieux  relèvement  de  leur  revenu  par  une  meil- 
leure perception  et  une  répression  plus  éner- 
gique de  la  fraude  et  de  la  contrebande  :  répres- 
sion qui  ne  rencontrerait  plus  d'opposition  parle- 
mentaire systématique  puisqu'elle  s'exercerait, 
cette  fois,  au  seul  profit  du  Trésor  hellénique  ; 

2°  De  réorganiser,  de  centraliser  tous  les  ser- 
vices financiers  de  l'Etat  et  d'établir,  enfin,  l'u- 
nité budgétaire  dans  toute  l'acception  du  mot, 
en  supprimant  les  comptes  spéciaux,  les  crédits 
supplémentaires,  les  dépenses  extra-budgétaires 
qui  rendent  si  obscure  sa  comptabilité  publique  ; 

3°  De  prendre,  en  ce  qui  concerne  spéciale- 
ment la  question  du  change  et  la  restauration  de 
sa  valida,  les  mesures  pratiques  que  lui  dicte- 
raient les  circonstances. 

Edmond  Théry. 

fin 


Compagnie  Impériale  des  Chemins  de  fer  Éthiopiens 


L'assemblée  générale  ordinaire  des  actionnaires  de 
la  Compagnie  Impériale  des  Chemins  de  fer  El hiopiens 
s'est  tenue  à  Paris  le  20  courant,  en  présence  d'un  com- 
missaire du  Gouvernement. 

Après  lecture  du  rapport  du  Conseil  d'administration 
et  du  rapport  des  commissaires  des  comptes  pour  l'exer- 
cice 19U4,  les  résolutions  mises  aux  voix  ont  été  adop- 
tées à  la  presque  unanimité  et  des  explications  ont  été 
ensuite  demandées  sur  la  situation  dans  laquelle  se 
trouve  la  Compagnie  au  point  de  vue  politique.  Cette 
demande  a  amené  M.  Suais,  directeur,  à  l'aire  l'impor- 
tante déclaration  suivante  : 

Xoiis  ne  pouvons  donner  aujourd'hui  complète  satisfaction 
au  désir  si  légitime  que  vous  avez  exprimé  dans  notre  réu- 
nion dernière  d'être  mis  au  courant  des  difficultés  qui  ont 
arrêté  l'essor  de  votre  œuvre,  et  lourdement  pesé  sur  les 
intérêts  vitaux  de  votre  Société.  En  effet,  l'obstacle  qui  se 
dresse  devant  nous,  et  qui  n'est  pas  encore  à  bas,  est  politi- 
que. 11  ne  cédera  qu'à  l'action  diplomatique  de  notre  Gouver- 
nement. Xi  vous,  ni  nous,  n'avons  jamais  redouté  un  seul 
instant  que  cette  assistance  diplomatique  du  Gouvernement 
pûl  nous  faire  défaut.  Notre  confiance  est  sans  doute  juste- 
iii -  iit  basée  sur  la  certitude  où  nous  vivons  que  le  Gouvcr- 
neuicnl  français  n'abandonne  nulle  part  l'initiative  de  ses 
nationaux.  Mais  si  grands,  si  respectables  que  soient  vos 
intérêts  privés,  ils  se  confondent  ici  avec  les  intérêts  géné- 
raux de  la  France,  avec  le  développement  de  son  prestige  et 
de  -'m  iuliuence  dans  cette  partie  de  l'Afrique.  Le  Gouverne- 
ment est  d'accord  avec  vous  sur  ce  point,  il  vous  en  a  donné 
lr  témoignage  en  1102,  par  l'effet  de  son  inlerveution  iinan- 
cière. 

Vous  n'avez  cessé,  Messieurs,  de  servir  en  Afrique  orien- 
lale  les  intérêts  de  la  Franco.  I.'1  'iouvernement  apprécie 
votre  efforl  comme  vous  le  méritez.  Les  précisions  qu'il  a 
misrs  dans  les  communications  que  nous  venons  de  recevoir 

de  lui.  nous  permettent  de  vous  dire  que  L'intérêt  qu'il  vous 

porte  n'a  varié  ni  dans  la  forme  ni  dans  le  fond.  La  durée  de 
la  C  nnpagnie  et  de  son  contrat  sont  toujours  la  base  de  sa 
politique  éthiopienne.  Il  ne  peut  donc  songer  à  l'ébranler, 


mais,  au  contraire,  à  la  consolider.  A  ce  sujet,  il  nous  a  fait 
des  ouvertures  qui  sont  des  préliminaires  ;  nous  vous  les 
apporterons  lorsque,  définitivement,  elles  auront  pris  corps. 

Le  délai  sera  court,  car,  au  moment  où  nous  nous  rendions 
à  cette  assemblée,  nous  avons  été  informés  que  le  Gouverne- 
ment français  venait  d'ouvrir  les  négociations  qui  lèveront 
les  difficultés  de  diplomatie  internationales  auxquelles  la 
Compagnie  s'est  heurtée  jusqu'ici  pour  l'exercice  de  ses 
droits  et  privilèges.  Il  a  été  dit  que  la  solution  finale  serait 
intervenue  avant  la  date  du  1er  mars. 

A  la  suite  de  ces  explications,  la  motion  suivante  a 
été  votée  par  acclamation  et  à  l'unanimité  : 

Les  actionnaires  de  la  Compagnie  Impériale  des  Chemins 
de  fer  Ethiopiens,  réunis  en  assemblée  générale  et  porteurs 
de  21.856  actions,  représentant  plus  de  la  moitié  du  capital 
social, 

Après  avoir  entendu  les  explications  qui  leur  ont  été  four- 
nies sur  la  situation  de  la  Compagnie, 

Sont  heureux  et  reconnaissant»  d'apprendre  que  le  Gou- 
vernement français  qui,  en  1902,  a,  par  son  intervention 
financière,  reconnu  l'intérêt  général  et  français  lié  aux  initia- 
tives de  la  Compagnie,  se  préoccupe  à  cette  heure  d'assurer 
le  développement  de  son  œuvre. 

Ils  rappellent  que  la  formation  du  capital  social  est  due 
exclusivement  à  l'initiative  privée  —  que,  dès  l'origine,  cette 
initiative  privée  a  été  sollicitée  par  les  Pouvoirs  publics  qui 
lui  ont  demandé  d'apporter  son  concours  à  une  œuvre  dont 
on  attend  le  développement  de  l'influence  française  en  Ethio- 
pie. 

Ils  constatent  avec  regret  que  nulle  solution  n'a  été  donnée 
aux  difficultés  qui  depuis  trois  ans  sont  pendantes  et  que, 
faute  par  le  Gouvernement  français  d'avoir  abouti  jusqu'ici 
a  nu  accord  diplomatique,  l'œuvre  française  entreprise  par 
la  Compagnie  a  été  mise  en  péril. 

Ils  constatent  que  seul  cet  accord  diplomatique  leur  per- 
mettra l'exercice  de  leurs  privilèges  et  de  leurs  droits. 

Ils  invitent  leurs  mandataires  à  se  joindre  à  eux  pour  sol- 
liciter l'intervention  la  plus  prompte  et  la  plus  énergique 
du  Gouvernement  français  qu'ils  remercient  de  sa  bienveil- 
lance. 

Il  est  à  souhaiter  que  le  vote  de  cette  motion  donne 
au  GouA'ernement  l'impression  de  l'accord  qui  règne 
parmi  les  actionnaires  et  le  fasse  se  hâter  de  solution- 
ner, dans  le  sens  favorable  aux  intérêts  en  cause,  cette 
passionnante  question  éthiopienne. 

On  sait,  en  elfet,  que  la  Compagnie  Impériale  des 
Chemins  de  fer  éthiopiens  a  été  fondée  en  1890  pour  : 

1"  Construire  et  exploiter,  dans  l'empire  d'Ethiopie 
et  dans  la  région  faisant  partie  du  territoire  français, 
des  chemins  de  fer  et  spécialement  des  lignes  de  Dji- 
bouti à  Harrar,  de  Harrar  à  Entotto,  de  Entotto  au 
Kaffa  et  auTSTil  Blanc  ; 

2°  Faire  tous  les  actes  ou  traités  commerciaux  qui  se 
rapporteraient  directement  ou  indirectement  à  l'objet  de 
cette  Société  et  toutes  sortes  d'opérations  financière*, 
industrielles,  minières  ou  agricoles. 

Aux  termes  de  la  convention  intervenue  avec  le  Gou- 
vernement éthiopien  et  afin  d'assurer  l'intérêt  des  ca- 
pitaux engagés  dans  la  construction  de  la  première 
section  de  Djibouti  à  Harrar,  ce  Gouvernement  a 
accordé  à  la  Compagnie  le  privilège  de  prélever  un 
droit  de  10  0/0  sur  la  valeur  des  marchandises  montant 
<ni  descendant  :  ce  prélèvement  devant  être  Péduil  a 
5  0/0  lorsque  les  bénéfices  nets  atteindront  ri. 500. 000 
francs  et  complètement  supprimé  lorsque  ces  bénéfices 
atteindront  3  millions.  Or,  par  suite  d'incidents  poli- 
tiques, le  paiement  de  cette  dinic  n'a  pas  été  effectué 
et  la  lion-execni  nui  de  celte  clause  fondamentale  de 
l'aele  de  COïM!e8Bi©ra  a  privé  la  Compagnie  de  l'une  de 
ses  principales  ressources. 

Le  compte  de  profits  et  pertes, qui  se  solde  pour  l'exer- 
cice 1964  par  un  débit,  se  serait  Irouvé  créditeur  si  la 
Compagnie  avait  pu  percevoir  les  produits  de  la  dîme. 
En  effet,  étant  Sonnée  la  valeur  des  marchandises 
transportées  par  le  chemin  de  fer  ea  1904,  celle  dîme 
aurait  produil  1.700.000 à  L.800.000  francs  environ.  On 
comprend,  dès  lors,  quel  inlérêl  s'al tache  à  l'issue  des 
négociations  engagées  par  le  Gouvernement  français. 
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On  ne  saurait,  d'ailleurs,  trop  insister  sur  ce  fait, 
qu'en  dépit  de  la  non  exécution  des  engagements 
pris  par  le  Gouvernement  éthiopien,  la  situation  delà 
Compagnie  impériale  est  normale, et  que  ses  opérations 
ont  été  conduites  avec  autant  de  sagesse  que  d'habi- 
leté par  la  Direction.  Les  310  kilomètres  de  voie  ex- 
ploités avaient  coûté,  au  31  décembre  1904,  la  somme 
de  34  millions  de  francs,  ce  qui  ne  représente  qu'un 
coAt  de  110.000  francs  par  kilomètre  :  en  ajoutant  à 
cette  somme  de  34  millions,  4.600. OfH)  francs  pour  le 
service  financier  intercalaire  des  obligations  et  3  mil- 
lions 500.000  francs  pour  frais  généraux  et  gardien- 
nage de  la  ligne,  on  arrive  à  un  total  de  42.100.000  fr. 
représentant  135.800  francs  par  kilomètre  et  dans  ce 
chiffre  figurent  non  seulement  les  frais  de  construc- 
tion, de  matériel  roulant,  etc.,  mais  encore  l'établisse- 
ment d'une  jetée  à  Djibouti  et  la  construction  d'un  cen- 
tre d'habitation  à  Dirè  Daoiiah.  C'est  là  une  moyenne 
des  plus  modérées  et  qui  permet  d'entrevoir  de  belles 
perspectives  le  jour  où  la  Compagnie  ne  sera  plus  en- 
travée dans  son  exploitation.  Les  résultats  obtenus  au 
cours  de  l'exercice  1904  nous  permettent  de  nous  en 
convaincre. 

Voici,  en  effet,  le  bilan  de  cet  exercice  comparé  à 
celui  de  l'année  1903  : 

Bilan  au  31  décembre 

mm  ïm 

Actif  (En  francs 

Caisse,  banque  et  portefeuille..  1.4(i6.0i5  23  422.767  30 

Fonds  à  réaliser   6.056.512  68  7.156.921  54 

Premier  établissement               47.527.491  73  47.780.620  39 

Terrains  et  immeubles   896.488  30  901.599  84 

Mobilier,  matériel  et  approvi- 
sionnements   98 \ .  409  74  1 . 160 . 406  29 

Comptes  courants  et  comptes 

d'ordre.   89s. 310  24  2.661 .663  09 

57.769.257  72  60.083.978  45 
Passif 

Capital                                  18.000.000   »  18.000.000  » 

Subvention  de  l'Etat  français 

capitalisée                             11.300.000    »  11.300.000  » 

Obligations                              26.144.000    »  27.799.124  45 

Comptes  courants  et  comptes 

d'ordre                                  2.325.257  92  2.984.854  » 

57.769.257  92   60. 083. 9; 8  45 


Le  compte  d'exploitation  des  deux  dernières  années 
sociales  se  compare  ainsi  : 

1903  1904 


Recettes  

Dépenses  

Bénéfices. 


1.174.411  04 
1. 153.351  17 

22.059  87 


1.286.902  55 
1.235. 470  » 

51.432  55 


Dans  ce  total  de  1.286.90-2  fr.  55  de  recettes  géné- 
rales, les  recettes  commerciales  figurent  pour  1.157.000 
francs,  contre  880.343  fr.  en  1903,  soit  une  augmenta- 
tion de  270.657  francs. 

L'accroissement  des  recettes  commerciales,  qui  a 
atteint  30  0/0  environ,  n'est  pas  proportionnel  à  celui 
du  tonnage  qui  est  de  50  0/0  8.090  tonnes  contre  5.703 
en  19o3,.  Cela  provient  des  abaissements  de  tarifs  que 
la  Compagnie  dut  consentir  pour  lutter  contre  là  con- 
currence des  caravanes  et  aussi  de  la  création  de 
tarifs  spéciaux  très  réduits  en  faveur  de  certaines  ca- 
tégories de  marchandises  de  faible  valeur. 

L'augmentation  des  dépenses  de  l'exploitation  est 
due  aux  améliorations  apportées  et  principalement  aux 
dépenses  exceptionnelles  d'entretien  rendues  nécessaires 
par  les  violents  orages  qui  ont,  à  maintes  reprises, 
occasionné  de  sérieux  dégâts  à  la  voie.  La  grève  des 
ouvriers,  survenue  en  août  1904,  a  influé  également  sur 
les  dépenses. 

En  dépit  de  ces  difficultés,  l'exercice  1904  marque,  au 
point  de  vue  de  l'exploitation,  un  progrès  appréciable 
sur  celui  de  1903. 

Cette  progression  du  trafic  s'est  encore  accentuée 


pendant  l'exercice  en  cours  et  les  résultats  de  janvier 
1905  sont  très  supérieurs  ù  tous  ceux  obtenus  jusqu'à 
ce  jour.  Malheureusement,  des  événements  tout  à  fait 
imprévus  et  anormaux  sont  venus  brusquement  enrayer 
cet  essor  du  trafic.  Ce  sont,  en  premier  lieu,  La  peste 
qui  a  sévi  à  Adcn  avec  une  effroyable  intensité  et  qui, 
en  nécessitant  l'adoption  de  mesures  sanitaires  rigou- 
reuses, a  eu  pour  conséquence  un  arrêt  presque  complet, 
des  transports  de  marchandises  entre  Adon  et  Djibouti 
pendant  près  de  deux  mois;  enfin  des  orages  exception- 
nellement violents  qui  ont  encore,  à  diverses  reprises, 
coupé  la  ligne,  rendant  impossible  pendant  plusieurs 
semaines  la  circulation  des  trains.  Toutefois  les  recet- 
tes, qui  avaient  considérablement  fléchi  en  mars  et 
avril  pour  les  raisons  que  nous  venons  d'indiquer, 
se  sont  relevées  en  mai  et  juin  et  tout  permet  d'espérer 
que  l'exercice  1905  marquera  encore  un  progrès  très 
sensible  sur  1904. 

Ce  progrès  sera  plus  appréciable  encore  et  L'ère  des 
bénéfices  pourra  être  entrevue,  si  le  Gouvernement 
français  ne  met  aucun  retard  à  régler  les  difficultés  qui 
ont  arrêté  l'essor  de  cette  entreprise  française  dont 
la  prospérité  est  intimement  liée  au  développement  de 
notre  influence  en  Afrique. 

Georges  Bourgarel. 


Société  des  Raffinerie  et  Sucreries  Say 


L'assemblée  générale  ordinaire  des  actionnaires  de 
la  Société  des  Raffinerie  et  Sucreries  Say  s'est  tenue 
le  21  courant  —  ainsi  qu'on  l'avait  annoncé  —  sous  la 
présidence  de  M.  Peytel.  Etaient  présentes  ou  repré- 
sentées 116.156  actions,  c'est-à-dire  que  le  quorum 
nécessaire  pour  que  l'assemblée  pût  valablement  déli- 
bérer, était  de  beaucoup  dépassé. 

Le  bilan  arrêté  au  .30  septembre  dernier,  date  de 
clôture  de  l'exercice  social,  et  qui  a  été  soumis  aux 
actionnaires,  s'établit  de  la  façon  suivante.  Vu  les  cir- 
constances et  les  modifications  que  ce  bilan  a  subies 
en  vertu  des  résolutions  votées  par  l'assemblée,  aucune 
comparaison  n'est  à  faire  avec  le  précédent  : 

Francs 

Actif  — 

Caisse  et  banquiers   1.822.676  97 

Portefeuille   812.935  35 

Comptes  d'acheteurs  de  raffinés   1.951.116  67 

Comptes  et  débiteurs  divers   1.856.606  70 

Sucres  et  approvisionnements  en  usine   7.002.240  55 

Sucres  bruts  en  entrepôt  f239.100  sacs)   5.936.837  50 

Immobilisations  et  apports  (amortissements 

déduits)   40.157.672  15 

Installations  et  acquisitions  nouvelles  (amor- 
tissements déduits)    18.135.710  19 

Créance  sur  la  liquidation  Henry  Say  et  C%     26.178.622  67 
Compte  des  sucreries  : 

Caisse   69.552  C3 

Fonds  publics  (rente  3  0/0  à  Arches)   9.386  35 

Comptes  et  débiteurs  divers   718.966  59 

Avances  à  la  culture  et  frais  sur  la  campagne 

prochaine   2.802.189  02 

Marchandises  diverses,  matériel  de  rechange 

etc   1.455.832  30 

Profits  et  Pertes: 
Insuffisance  des  réserves  pour  couvrir  les 
pertes  et  amortissements   .     15.121  63 

108.925.416  (Î7 

Passif 

Capital-actions   38.250.C00  » 

Capital-obligations   27.627.000  » 

Warrants  sur  sucres  en  entrepôts  '239.100 

sacs)   6.069.000  » 

Comptes  d'avances  banquiers   8.033.264  25 

Comptes  et  créanciers  divers   9.905.819  90 

Effets  à  payer   10.211  35 

Institutions  de  prévovance,  caisse  de  retraites  1.110. ê92  90 

Régie  (droits  à  payer)   10. 641. 192  cO 

Intérêts  et  amortissements  acquis  aux  obli- 
gations   377.775  » 
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Prévisions  pour  pertes  "Sur  sucres,  liquida-  Francs 

lions  el  betteraves  campagne  prochaine...  3.321.030  30 
Compte  réserve  pour  diflérences  dont  la  li- 
quidation Henry  Say  et  Cie  a  été  débitée..  1.701.227  55 
Compte  des  sucreries  : 

Banquiers   834.806  55 

Effets  à  payer   428.932  99 

Comptes  et  créditeurs  divers  '   014.157  38 

108.9J5.410  67 

Le  ;>  Compte  de  Profits  et  Pertes  »  de  l'exercice  se 
décompose  ainsi  : 

Francs 

Bénéfices  de  l'année  et  bénéfices  reportés   8.814. 122  58 

Moins  : 

Charges  d'amortissement,  service  des  obliga- 
tions et  acompte  payé  sur  dividende   7.635.28'i  08 

Solde  bénéficiaire   1 . 178 . 838  50 

A  ajouter  : 

Montant  des  réserves   7.390.502  07 

Total   8.569.400  57 

Les  pertes  à  couvrir  s'élevant  à  £584.522  fr.  20,  le 
déficit  est  de  15.121  fr.  63,  et  c'est  cette  dernière  somme 
qui  parait  au  bilan. 

Ce  déficit  n'est  pas  le  seul  qui  restait  à  combler.  A 
l'actif,  en  effet,  figure  un  montant  de  20.178.622  fr.  07 
dû,  par  suite  des  agissements  de  M.  Gronier,  ancien 
président  de  la  Société,  par  la  liquidation  Henry  Say 
etC'°.  A  l'égard  de  ce  chapitre,  M.  Gaut,  devenu  liqui- 
dateur de  l'ancienne  Société  Henry  Say  et  G'c,  et  M.  Le- 
marquis,  administrateur  judiciaire  des  successions 
Say  et  Gronier,  avaient  fait  des  réserves  expresses. 
Aussi  le  Conseil  d'administration  de  la  Société  des  Raf- 
finerie el  Sucreries  Say  s'en  est-il  remis  à  ses  conseils, 
et  après  examen,  il  est  apparu  qu'il  fallait  renoncer  à 
toute  réclamation  à  l'égard  de  la  liquidation  Henry 
Say  et  G'e,  sous  condition  que  la  Société  serait  admise 
au  partage  de  l'actif  Cronier  et  que  ladite  liquidation, 
d'autre  part,  renoncerait  à  toutes  réclamations. 

Il  restait  à  savoir  ce  que  donnerait  le  partage  de  l'ac- 
tif Cronier.  Il  semble  certain  que  le  dividende  à  payer 
par  la  succession  Cronier  ne  sera  pas  inférieur  à 
1.500.000  francs.  A  cette  somme,  le  Conseil  d'adminis- 
tration de  la  Société  a  ajouté  2.955.000  francs  à  verser 
par  lui,  et  dans  le  cas  où  le  dividende  espéré  et  le  ver- 
sement, dont  il  vient  d'être  question  n'atteindraient  pas 
5  millions  de  francs,  le  Conseil  versera  le  complément 
jusqu'à  concurrence  d'un  maximum  de  545.000  francs, 
complétant  ainsi  un  versement  total  de  3.500.000  fr. 

La  somme  ainsi  recouvrée  sera  affectée,  tout  d'abord, 
a  la  reconstitution  de  la  réserve  légale.  Quant  à  la 
créance  sur  la  liquidation  Henry  Say  et  Gie,  elle  se 
trouve  éteinte  au  moyen  de  l'émission  des  114.750  ac- 
tions de  priorité,  qui  a  eu  lieu  le  28  octobre,  et  qui  a 
permis,  ainsi,  la  reconstitution  du  capital  social. 

Le  rapport  du  Conseil  d'administration  devait  forcé- 
ment parler  des  événements  qui  se  sont  produits 
au  cours  de  ces  derniers  mois,  et  dont  on  a  le  souve- 
nir. Nous  n'avons  pas  à  y  revenir.  Le  même  document 
mentionnait  que  les  administrateurs  résignaient  leurs 
fonctions  et  demandaient  quitus  de  leur  gestion,  et,  à 
ce  sujet,  plusieurs  actionnaires  ont  présenté  diverses 
observations.  Ces  observations  ont  amené  M.  Lemar- 
quis,  administrateur  judiciaire  des  successions  Say  et 
Gronier  à  prendre  la  parole,  et  c'est  après  sa  réplique 
que  rassemblée  a  approuvé  les  comptes  qui  lui  étaient 
eoumis,  puis  adopté  à  l'unanimité  moins  57  voix  la 
résolution  suivanle  :  ■ 

L'assemblée  accepte  la  démission  collccthe  du  Conseil 
l'administration  et  considérant,  d'une  part,  la  situation  pré- 
pondérante, dès  le  début,  de  M.  Cronier  dans  les  Raffinerie  et 
Sucreries  Say,  et  la  confiance  générale  dont  il  jouissait; 
d'autre  part,  la  promptitude  et  l'énergie  avec  lesquelles  le 
Conseil  a  réussi  h  sau\ e„'arder  la  Société  et  à  reconstituer 
Bon  capital;  prenant  acte  des  engagements  pris  par  les 
administ  r.tleiu  s,  leur  donne  quitus  de  leur  gestion  et  approuve 
ïtl  transaction  à  intervenir,  daus  les  conditions  indiquées  au 


rapport  avec  MM.  Gaut  et  Lemarquis,  ès-qualités,  au  suje'. 
de  la  créance  de  la  Société,  de  20.178.022  fr.  07. 

Il  a  été  ensuite  procédé  à  l'élection  du  nouveau 
Conseil  d'administration.  Douze  membres  étaient  à 
désigner,  mais  un  siège  a  été  laissé  vacant,  afin  de 
réserver  une  place  à  M.  Henry  Say  aussitôt  que  les 
contestations  qui  peuvent  exister  entre  sa  famille  et  la 
Société  des  Sucrerie  et  Raffineries  Say  auront  disparu. 
Le  vote  émis  a  donc  porté  sur  onze  personnes  parmi 
lesquelles  figuraient  tous  les  membres  du  Conseil 
d'administration  démissionnaire,  et  qui  toutes  ont  été 
nommées'  à  une  très  forte  majorité.  Voici,  en  consé- 
quence, comment  se  compose  maintenant  le  Conseil 
d'administration  de  la  Société  :  MM.  Peytel,  Benac, 
Desjardin-Verkinder,  Dorizon,  Leroux,  Lefort,  Pélis- 
sier,  Pùvoire,  Siegfried,  de  Temmerman,  et  Tinardon. 

A.  Lechenet. 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANCE 

PENDANT  LES  DIX  PREMIERS  MOIS  DE  1905 


L'Imprimerie  Nationale  vient  de  publier  le  volume 
des  documents  statistiques  publiés  par  l'Administra- 
tion des  douanes  sur  le  commerce  de  la  Frence  pen- 
dant les  dix  premiers  mois  de  1905. 

Les  importations  se  sont  élevées,  du  1er  janvier  au 
31  octobre,  à  3. 772.001 .000  fr.  et  les  exportations 
à  3.855.400.000  fr. 

Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suit  : 

DIX  PREMIERS  MOIS 

importations  1905  1904  Différence 

—  —  —         pour  1905 

(Milliers  de  francs) 
Objets  d'alimentation.      043.119       649.603      —  6.484 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   2.445.534     2.286.302      +  159.232 

Objets  fabriqués-   683.948       077.116      +  0.832 

Totaux   3.772.601     3.613.021      +  159.580 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation.  598.833  544.360  +  54.523 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   1.037.339  992.109  +  45.170 

Objets  fabriqués   1.948.367  1.778.593  +  169.774 

Colis  postaux  (*)   270.817  246.597  +  24.220 

Totaux   3.855.406     3.561.719      +  293.687 

(*)  Dont  27.380.000  fr.  pour  les  colis  postaux  contenant  des 
tissus  de  soie  ou  de  bourre  de  soie. 

Voici  la  comparaison  du  commerce  pendant  le  mois 
d'octobre  des  deux  années  1905  et  1904  : 

mois  d'octobre 
importations  1905  1904  Différences 

—  —  —  en  1905 

(Milliers  de  francs) 
Objets  d'alimentation.        71.872         06.751      +  5.121 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   207.400       193.387      +  14.073 

Objets  fabriqués   09.303         07.952      +  1.351 

Totaux   348.635       328.090      +  20.545 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation.  82.794  G7.4.Î1  +  15.363 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   109.832  95.683  +  14.149 

Objets  fabriqués   205.430  180.580  +  24.850 

Colis  postaux  (*)   26.869  26.323  +  546 

Totaux   424.925       370.017      +  51.908 

(*)  Dont  3.083.000  fr.  pour  les  colis  postaux  renfermant  des 
tissus  de  soie  ou  do  bourre  do  soie. 

La  différence  entre  le  total  des  échanges  on  octobre 
s'élève  à  75  millions  cl  demi  d'unie  année  sur  l'autre 
(778  millions  et  demi  en  octobre  1905  contre  098  en 
octobre  L904).  En  outre,  le  dernier  mois  d'ociobre 
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accuse  un  accroissement  de  20  millions  et  demi  sur  le 
mois  de  septembre  précédent. 

Il  y  a  eu  accélération  pour  toutes  les  catégories, 
principalement  sur  les  exportations  d'objets  fabriqués. 

Le  mouvement  global  des  échanges  importations  et 
exportations  réunies)  a  été,  pour  les  dix  mois,  de  7.028 
millions,  contre  7.175  pendant  la  môme  période  de 
l'année  précédente.  C'est  une  augmentation  de  453  mil- 
lions, dont  à  peu  près  les  deux  tiers  au  bénéfice  des 
exportations.  Sans  doute,  cette  augmentation  est  à 
enregistrer  avec  satisfaction  ;  mais  on  doit  tenir 
compte,  comme  on  devait  le  faire  pour  le  mois  de 
septembre  précédent,  de  l'influence  que  la  grève  mari- 
time de  Marseille  a  exercée,  en  octobre  1904,  sur  la 
marche  des  opérations  commerciales. 

La  comparaison  des  diverses  catégories  de  marchan- 
dises amène  aux  mêmes  conclusions  que  pour  le  mois 
précédent.  Aux  importations,  on  constate  un  accrois- 
sement important  pour  les  matières  premières  néces- 
saires îi  l'industrie.  Du  côté  des  exportations,  les 
augmentations  portent  sur  toutes  les  catégories  ;  elles 
sont  surtout  importantes  pour  les  objets  fabriqués, 
sans  être  négligeables  pour  les  objets  fabriqués,  sans 
être  négligeables  pour  les  denrées  alimentaires. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  RUSSIE 

La  situation  intérieure  de  la  Russie  s'est  beaucoup 
améliorée  depuis  la  semaine  dernière.  Le  projet  de 
grève  générale  a  eu  peu  de  succès  en  province  ;  à  Mos- 
cou, le  Comité  des  grévistes  lui  a  même  été  nettement 
hostile.  En  Pologne,  la  fin  de  la  grève  parait  pro- 
chaine. A  Saint-Pétersbourg,  le  Comité  de  la  grève  a 
lui-mêrae  décidé,  par  140  voix  contre  3,  la  reprise  du 
travail.  Ainsi,  partout,  les  usines  ouvrent  de  nouveau 
leurs  portes. 

Dans  le  but  d'apaiser  les  troubles  qui  se  sont  pro- 
duits parmi  les  populations  agricoles,  il  a  été  promul- 
gué un  manifeste  impérial,  par  lequel  les  paiements 
que  les  paysans  ont  à  effectuer  pour  le  rachat  des 
terres  sont  réduits  à  la  moitié  à  partir  du  14  janvier 
1906,  et  sont  entièrement  supprimés  à  partir  du  14  jan- 
vier 1907.  La  Banque  agraire  des  paysans  a  reçu  l'ins- 
truction de  faciliter,  par  son  intermédiaire,  les  achats 
de  terres  par  les  paysans.  Dans  ce  but,  le  capital  so- 
cial de  la  Banque  sera  augmenté,  et  elle  jouira  de 
privilèges  plus  considérables  en  ce  qui  concerne  les 
prêts. 

Un  récent  ukase  impérial  a  prorogé  l'échéance  des 
traites  dans  le  Gouvernement  de  Saint-Pétersbourg 
jusqu'à  ce  que  le  calme  soit  rétabli  complètement.  Un 
nouvel  ukase  impérial  vient  d'étendre  à  tout  l'Empire 
cette  prorogation. 

Pendant  ce  temps,  le  Ministère  de  Witte  essaye  de 
s'entendre  avec  les  divers  pa+tis. 

Un  nouveau  groupement  politique  s'est  formé  autour 
de  MM.  Chipof  et  Goutchkof.  Les  progressistes,  les 
constitutionnels,  les  progressistes  industriels  et  les 
partisans  de  l'ordre  légal  se  sont. réunis  en  un  seul 
groupe  qui  a  pris  le  nom  d' «  Alliance  du  17/30  octo- 
bre ».  Un  appel,  adressé  par  cette  Alliance  à  la  Russie 
tout  entière,  a  été  porté  le  18  courant  à  Moscou  par 
MM.  Chipof  et  Goutchkof  pour  être  lu  aux  représen- 
tants des  zemstvos  des  villes.  Ceux-ci,  réunis  en  Con- 
grès :ï  Moscou,  se  sont  prononcés  pour  le  comte  Witte 
et  son  programme. 

On  îttache  beaucoup  d'importance  à  cette  décision. 

Voici  la  résolution  qui  a  été  soumise,  par  le  Bureau 
du  Congrès  des  représentants  des  zemstvos  des  villes, 
à  l'approbation  du  Congrès  : 

«  Considérant  que  le  manifeste  du  30  octobre  octroie 
toutes  les  revendications  exprimées  depuis  les  premiers 
jours  du  Congrès  ; 

Considérant  que  les  libertés  données  par  le  mani- 
feste sont  indispensables  pour  l'apaisement  du  pays, 
déclare  sa  complète  solidarité  avec  cette  base  constitu- 
tionnelle pour  la  réalisation  de  ce  programme.  » 


Sur  la  responsabilité  ministérielle,  le  Congrès  ex- 
prime la  conviction  que  le  Ministère  peut  compter  sur 
le  concours  de  la  grande  majorité  des  zomtsvos  de» 
villes  tant  qu'il  poursuivra  la  réalisation  des  libertés 
du  manifeste;  tout  écart  de  cette  ligne  rencontrera  une 
opposition  décisive  comme  unique  moyen  de  garantir 
l'autorité  du  Gouvernement  et  d'appuyer  les  efforts  des 
représentants  du  pays.  Le  Congrès  envisage  ensuite 
la  promulgation  immédiate  de  l'acte  annonçant  l'ap- 
plication du  suffrage  universel  aux  élections  de  la 
Douma  et  la  transmission  à  la  première  Douma  des 
fonctions  constituantes  pour  élaborer,  avec  l'approba- 
tion de  l'Empereur,  la  constitution  de  l'empire  russe  et 
pour  organiser  la  réforme  territoriale  ;  mais  il  importe 
de  prendre  immédiatement  les  mesures  nécessaires 
pour  réaliser  les  libertés  du  manifeste. 


Monnatlons  teignes  et  Financières 


L'Emprunt  Japonais.  —  La  maison  Rothschild 
est  chargée  par  le  Gouvernement  Impérial  du  Japon  de 
l'émission  d'un  emprunt  en  Renie  i  0/0  Japonaise, 
dont  3l)U  millions  de  francs  de  capital  nominal  sont 
réservés  au  marché  français. 

Ce  montant  de  300  millions  de  francs  ou  12  millions 
de  livres  sterling  fait  partie  d'une  émission  totale  de 
50  millions  de  livres  sterling  de  capital  dont  25  mil- 
lions seulement,  destinés  au  remboursement  de  Bons 
du  Trésor  japonais  intérieur,  sont  émis  actuellement, 
savoir  : 

12  millions  de  livres  sterling  en  France  ; 

13  millions  de  livres  sterling  en  Angleterre,  aux 
Etats-Unis  et  en  Allemagne. 

La  seconde  partie  de  25  millions  de  livres  sterling 
est  réservée  pour  n'être  émise  qu'ultérieurement  en 
vue  de  la  consolidation  des  Bons  6  0/0  de  1904  (Doua- 
ne» i  ou,  à  défaut,  pour  toute  autre  affectation  que  le 
Gouvernement  Impérial  japonais  pourrait  déterminer. 

Cet  emprunt  est  émis  en  Rente  4  0/0  créée  au  change 
fixe  de  25  francs  par  livre  sterling  avec  coupons  se- 
mestriels au  1er  janvier  et  au  1er  juillet  de  chaque 
année  payables  aux  caisses  de  la  maison  Rothschild, 
au  changé  sur  Londres  du  jour  de  l'échéance,  sans  que 
ce  change  puisse  être  inférieur  à  25  francs  par  livre 
sterling. 

Il  ne  peut  être  converti  ou  remboursé  avant  le 
ler  janvier  1921.  A  partir  de  cette  date,  le  Gouvernement 
impérial  japonais  peut  rembourser  au  pair  tout  ou 
partie  de  l'emprunt  moyennant  un  préavis  de  6  mois. 
Ce  qui  restera  en  circulation  de  l'emprunt  sera  rem- 
boursé au  pair  à  la  date  du  Ie''  janvier  1931. 

Pour  les  300  millions  de  francs  émis  en  France,  il 
sera  délivré  des  certificats  provisoires  de  500  fr.,  2.509 
francs  et  5.000  fr.,  jouissance  à  partir  du  1er  janvier 
1906,  munis  d'un  coupon  semestriel  au  1er  juillet  1900, 
qui  seront  émis  par  la  maison  Rothschild  sous  la  res- 
ponsabilité du  Gouvernement  impérial  japonais. 

Les  demandes  sont  reçues,  soit  sous  forme  d'obli- 
gations entièrement  libérées  à  l'émission  ;  soit  sous 
forme  d'obligations  à  libérer  par  versements  suc- 
cessifs. 

Les  obligations  entièrement  libérées  à  l'émission 
sont  émises  au  prix  de  449  fr.  50  par  obligation,  repré- 
sentant le  montant  des  termes  successifs  sous  déduc- 
tion de  l'escompte  à  1  1/2  0/0  l'an  calculé  du  11  décem- 
bre 1905. 

Les  obligations  a  libérer  par  versements  successifs 
sont  émises  au  prix  de  451  fr.  70  pavable  comme  suit: 
100  fr.  immédiatement,  150  fr.  le  9  avril  1906,  201fr.70 
le  30  mai  1906. 

A  l'appui  de  chaque  demande  de  souscription,  il  de- 
vra être  remis  en  la  transmettant  :  10J  fr.  par  obliga- 
tion comme  cautionnement,  qu'il  s'agisse  d'obligations 
libérées  ou  de  non  libérées. 

Les  obligations  non  libérées  ne  pourront  plus  être 
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libérées  par  anticipation  qu'à  partir  du  Ie1' février  1900. 

Les  versements  en  retard  seront  passibles  d'un  in- 
térêt à  4  1/2  0/0  Fan.  Les  titres  provisoires  sur  les- 
quels les  versements  n'auraient  pas  été  effectués  pour- 
ront être  vendus  à  la  Bourse,  sans  aucune  mise  en 
demeure,  un  mois  après  l'échéance  du  terme  dû,  pour 
le  compte  et  aux  risques  et  frais  du  retardataire. 

L'opération  sera  probablement  terminée  vers  le 
28  courant  et  la  cote  officielle  de  la  Bourse  de  Paris 
s:ra  demandée. 


Futur  Emprunt  Serbe.  —  Nous  avons  annoncé,  le 
40  novembre  dernier,  que  le  Gouvernement  de  Belgrade 
s'était  assuré  le  concours  d'un  groupe  autrichien,  an- 
glais et  hollandais  en  vue  d'une  opération  de  crédit 
d'un  montant  nominal  de  10  millions  de  francs  envi- 
ron, dont  le  produit  serait  destiné  au  développement 
des  voies  ferrées  et  à  l'armement.  Cet  accord  vient 
d'être  confirmé  à  Bruxelles. 

Mais,  par  le  fait  que  l'ancien  groupe  international, 
qui  a  négocié  jusqu'ici  tous  les  emprunts  serbes,  ne 
fait  pas  partie  du  nouveau  groupe,  cette  combinaison 
rencontreune  très  vive  hostilité  à  Belgrade  et  l'on  pense 
qu'il  lui  sera  impossible  d'être  ratiliée  par  la  Skoup- 
chtina. 

On  estime,  dans  ces  conditions,  que  le  nouveau 
groupe  sera  obligé  d'entrer  en  négociations  avec  l'an- 
cien qui  est  toujours  prêt  à  écouter  des  propositions. 


Le  Régime  futur  de  l'Électricité  à  Paris.  —  On 

se  souvient  qu'au  mois  d'avril  dernier,  le  Préfet  de  la 
Seine  a  soumis  au  Conseil  municipal  les  conclusions 
de  la  Commission  technique  chargée  par  lui  de  déter- 
miner les  conditions  dans  lesquelles  devrait  être  orga- 
nisé le  futur  régime  de  l'électricité.  C'est  sur  ce 
mémoire  que  M.  Félix  Roussel  présente,  au  nom  de  la 
lre  Commission,  un  rapport  étendu,  homologuant  ces 
conclusions. 

A  présent,  l'Administration  saisit  le  Conseil  munici- 
pal d'une  nouvelle  étude  ayant  pour  base  une  série  de 
propositions  faites  à  la  Ville  de  Paris  :  par  la  Compa- 
gnie Continentale  Edison,  parcelle  du  Secteur  Electri- 
que de  la  Rive  Gauche,  par  la  Compagnie  Est-Lumièrë, 
et,  enfin,  par  une  Société  en  formation  représentée  par 
MM.  Schneider  et  Gi0,  du  Creusot  et  par  MM.  Mildé 
et  Cie. 

L'Administration,  tout  en  insistant  sur  l'urgence 
d'une  solution,  est  d'avis  d'écarter  les  propositions  de 
la  Compagnie  Edison,  du  Secteur  de  la  Rive  Gauche  et 
de  la  Société  de  l'Est-Lumière.  Elle  ne  recommande  à 
l'examen  du  Conseil  municipal  que  l'examen  du  pro- 
jet présenté  par  MM.  Mildé  et  Schneider.  Ce  projet, 
s'appliquant  à  l'ensemble  de  Paris,  permettrait,  disent 
ses  auteurs,  d'assurer  la  période  transitoire  entre 
l'expiration  des  concessions  actuelles  et  la  réorganisa- 
tion des  entreprises,  moyennant  une  nouvelle  conces- 
sion qui  durerait  jusqu'en  1933.  Elle  créerait,  en  fa- 
veur de  la  Société  concessionnaire  que  MM.  Mildé  et 
Schneider  devront  se  substituer,  le  monopole  de  la  dis- 
tribution dans  Paris  du  courant  électrique,  sauf  en  ce 
qui  touche  à  la  traction. 

Le  régime  définitif  ne  serait  établi  que  d'ici  au 
Pr  janvier  1913,  d'après  les  bases  posées  par  la  Colli- 
sion technique  et  que  nous  avons  énumérées  à  ce  mo- 
ment, bases  que  le  rapport  de  M.  Félix  Roussel  propose 
d'accepter. 

Un  minimum  de  redevance  de  4  millions  de  francs 
par  an  serait  garanti  à  la  Ville,  qui  aurait  droit  à  une 
part  dans  [es  bénéfices  nets  et  à  une  redevance  de  8  0/0 
sur  les  recettes  brutes.  C'est  l'ensemble  de  ces  deux  re- 
cettes qu'on  estime  devoir  produire,  aux  débuts  de  la 
nouvelle  exploitation,  environ  les  h  millions  qui  sont, 
quoi  qu'il  advienne,  garantis  par  la  Société  conces- 
sionnaire du  futur  monopole. 

Les  tarifs  de  mite  aéraient  de  deux  sortes,  un  tarif 

fort  (0(1  cent,  le  k\\  h.  jusqu'en  1018)  applicable  aux 
heures  de  moyenne  et  de  l'orto  consommation  cl  un 
tarif  faible  (45  cent,   applicable  aux  heures  de  faible 


consommation.  Ces  deux  prix  seraienl  ensuite  abaissés 
successivement  pour  descendre  à  60  cent,  pour  le  tarif 
fort  et  à  15  cent,  le  tarif  faible...  à  partir  de  1923. 

Le  Préfet,  tout  en  indiquant  l'intérêt  que  ces  propo- 
sitions présentent,  demande  au  Conseil  municipal  s'il 
juge  que  d'autres  projets  pourraient  être  présentas  en 
concurrence  ;  de  décider  que,  pendant  un  délai  déter- 
miné, ces  nouvelles  propositions  pourront  lui  être 
adressées,  les  conditions  offertes  par  MM.  Mildé  et 
Schneider  étant  considérées  comme  une  base  minima. 
Il  est  probable  que  c'est  à  cette  dernière  solution  que 
le  Conseil  municipal  se  rangera. 


Emprunt  de  la  Ville  de  Babia.  —  La  Banque  de 
V limon  Parisienne  offre  à  sa  clientèle  50.000  obliga- 
tions 5  0/0  de  500  fr.,  d'un  emprunt  de  la  Ville  de 
Bahia.  L'intérêt  de  ces  obligations,  émises  à  455  fr.,  se 
paie  par  coupons  semestriels  à  l'échéance  des  1er  fé- 
vrier et  1er  août,  à  raison  de  12  fr.  50,  sous  déduction 
des  impôts  en  France,  à  l'exception  de  celui  du  timbre, 
qui  est  payé  parla  Ville  de  Bahia.  Celle-ci  a  pris  à  sa 
charge  tous  les  impots  qui,  au  Brésil,  frappent  ou  frap- 
peront ces  titres. 

L'amortissement  de  l'Emprunt  se  fera  au  pair  en 
30  ans,  à  partir  du  1er  février  1911.  La  Municipalité 
s'est  interdit  de  le  rembourser  ou  d'en  augmenter 
l'amortissement  avant  le  1e1'  janvier  1917. 

Le  paiement  des  intérêts,  l'amortissement  du  capital 
sont  garantis,  d'une  manière  générale,  par  toutes  les 
ressources  de  la  Municipalité  de  Bahia  et  spécialement 
par  le  produit  des  taxes  d'eaux,  d'égouts  et  démarchés, 
perçues  directement  par  les  délégués  de  la  Bringue  de 
l'Union  Parisienne. 

En  attendant  la  livraison  des  titres  définitifs  il  sera 
délivré  aux  souscripteurs  des  récépissés  provisoires 
qui  seront  échangés  ultérieurement  contre  des  titres 
définitifs  unitaires,  sans  conformité  de  numéros. 


Société  privilégiée  pour  favoriser  la  produc- 
tion et  le  commerce  du  Raisin  de  Corinthe.  — 

Les  actions  de  cette  Société  créée  par  la  Banque 
d'Athènes,  sous  le  patronnage  du  Gouvernement  Hellé- 
nique, ont  été  introduites  mardi  dernier,  21  novembre, 
sur  notre  marché  en  banque  par  les  soins  de  la  Banque 
de  l'Union  Parisienne. 

Ces  actions  ont  eu  immédiatement  des  transactions 
très  suivies  aux  environs  de  282  fr.  50  et  restent 
demandées  à  ce  cours. 

Le  capital  social,  soit  20.000.000  de  francs,  est  repré- 
senté par  8  J.  000  actions  de  250  francs  chacune,  inté- 
gralement libérées.  20.000  de  ces  actions  ont  été 
réservées  à  la  Banque  Vilicole  de  Grèce,  60.000  autres 
ont  été  souscrites  par  les  fondateurs. 

Il  a  été  créé  80.001  parts  de  fondateurs  sans  désigna- 
tion de  valeur,  qui  participeront  aux  bénéfices  dans  la 
proportion  indiquée  ci-dessous. 

Sur  les  bénéfices  nets  de  chaque  exercice,  il  sera 
tout  d'abord  prélevé  : 

1°  1.200.(100  francs  destinés  à  servir  au  capital  un  Intérêt 

de  fi  0/  0; 

2"  Une  somme  (ne  devant  pas  dépasser  500.000  drachmes) 
représentant  le  solde  de  l'impôt  foncier  perçu  par  la  Société 
pour  le  compte  du  Gouvernement. 

Le  surplus  des  bénéfices  nets  sera  réparti  de  la  manière 
suivante  : 

40  0/0  à  la  réserve,  jusqu'à  ce  que  celle-ci  atteigne  10  mil- 
lions de  francs  ; 

10  0/0  au  Conseil  d'administration. 
L'excédent  sera  réparti  comme  suit  : 
&Q0/0  aux  parts  de  fondateurs; 

G0  0/O  aux  actions,  comme  dividende  supplémentaire. 

Lorsque  le  fonds  de  réserve  aura  atteint  le  chiffre 
de  10  millions  de  francs,  les  40  0/0  ci-dessus,  qui  ser- 
vaient à  le  constituer,  cesseront  d'être  prélevés  à  son 
profit  et  reviendront  pour  un  quart  à  l'Etat  et  trois 
quarts  aux  actionnaires. 
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Lors  de  la  dissolution  de  la  Société,  le  fonds  de 
réserve  sera  réparti  comme  suit  : 

1/4  sera  prélevé  en  faveur  de  l'Etat;  sur  le  solde, 
40  0/0  seront  attribués  aux  parts  de  fondateurs  et  (30  0/0 
aux  80.000  actions  de  la  Société. 

La  Société  est  administrée  par  un  Conseil  de  douze 
membres,  dont  trois,  représentant  la  Banque  Vitieole 
de  Grèce,  sont  nommés  par  le  Gouvernement. 

Celui-ci  est  représenté,  au  sein  du  Conseil,  par  un 
commissaire  royal,  ayant  voix  consultative  et  droit  de 
prendre  communication  de  tous  les  documents  de  la 
Société. 

Le  Conseil  d'administration  est  composé  de  la  ma- 
nière suivante  : 

M.  J.-C.  Pesmazoglu,  président  du  Conseil  d'administration 
et  Directeur  généra]  de  la  Banque  d'Athènes,  président: 

M.  JE.  Eutaxias,  sous-gouverneur  de  la  Banque  Nationale 
de  Grèce,  vice-président  : 

M.  Charles  Coxt'ord  Bowlby,  de  la  maison  E.  Erlanger  et  C  , 
de  Londres  ; 

M.  E.  Bowron,  directeur  de  la  Maison  Travers  et  C",  de 
Londres  : 

Baron  Em.  Baumont  d'Erlanger,  chef  de  la  maison  E.  Er- 
langer et  C°,  du  Londres  ; 

M.  O.  Gotzi,  député  do  Patras  ; 

M.  Jordanopoulo,  directeur  de  la  Banque  d'Athènes  ; 

M.  Z.-C.  Matsas,  directeur  de  la  Banque  d'Athènes; 

M.  P.  Merlopoulo,  député  de  Messène,  ancien  ministre  ; 

M.  Al.  Borna,  président  de  la  Chambre  Hellénique,  ancien 
ministre  ; 

M,  Charles  B.  Wehrung,  de  la  Banque  de  l'Union  Pari- 
sienne ; 

M.  Léonidas  Zarifi,  banquier  à  Constantinople. 

Au  point  de  vue  commercial,  les  efforts  de  la  Société 
tendent  à  développer  la  consommation  du  raisin  de 
Corinthe.  Ce  but  est  déjà  indiqué  dans  la  convention 
qui  prévoit  des  frais  de  propagande  importants. 

Si  certains  pays  comme  l'Angleterre  et  l'Allemagne 
font  une  très  grande  consommation  de  ce  produit,  les 
qualités  importées  dans  d'autres  régions  sont  encore 
peu  considérables.  On  doit  cependant  y  trouver  de 
nouveaux  débouchés.  La  Société  recherche  déjà  le 
moyen  d'étendre  la  consommation  du  raisin  de  Co- 
rinthe en  Russie.  Ce  pays,  à  lui  seul,  suffirait  à  absor- 
ber les  excédents  des  récoltes.  Les  eaux-de-vie  et 
alcools  industriels  produits  par  la  Société  au  moyen  de 
la  transformation  des  raisins  non  vendus  trouvent 
déjà,  pour  une  grande  partie,  un  placement  avantageux 
en  Grèce.  La  Société  va  chercher  à  étendre  leur  con- 
sommation dans  les  pavs  environnants. 


Banque  de  Rome.  —  On  parle  de  la  prochaine 
admission  aux  négociations  du  marché  officiel  de 
Paris,  au  comptant,  des  2U0.000  actions  de  100  lire  de 
la  Banque  de  Rome,  qui  se  négocient  déjà  aux  Bourses 
de  (iènes,  Rome,  Turin  et  Milan,  aux  environs  de  127. 

La  Banque  de  Bo)ne  a  son  siège  principal  à  Rome  ; 
d'autres  sièges  à  Paris,  Gènes,  Turin,  Alexandrie 
d'Egypte,  et  des  succursales  dans  les  principales  villes 
d'Italie.  Elle  date  de  1880  et  fonctionne  par  approbation 
royale. 

Depuis  sept  ans,  la  Banque  de  Borne  distribue  un 
dividende  de  7  lire. 

L'assemblée  générale  a  lieu  dans  le  premier  trimes- 
tre et  le  dividende  est  payé  au  siège  de  la  Société,  à 
Paris,  4,  rue  Le  Peletier,  aussitôt  après  l'assemblée,  et 
à  la  Banque  Française  pour  le  Commerce  el  Clnduslrie. 
La  Banque  de  Rome  n'a  pas  de  parts  de  fondateur  ; 
d'après  l'article  24  de  ses  statuts,  les  bénéfices  sont 
distribués  ainsi  :  5  0/0  à  la  réserve  ;  5  0/0  au  Conseil 
et  90  0/0  aux  actionnaires. 

A  la  situation  générale  de  la  Banque  au  31  août  der- 
nier, on  constate  que  les  réserves  dépassent  deux  mil- 
lions ;  les  dépôts  et  comptes  créditeurs  s'élèvent  à  cent 
millions  en  chiffres  ronds;  la  clientèle  a,  en  dépôts, 
des  titres  pour  une  somme  de  G9  millions. 

Les  bénéfices  bruts  des  huit  premiers  mois  de  l'an- 
née se  montent  à  .'3.859.333  lire. 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE   DE  FRANCE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

16  novembre 

Or          2  899  382.318 

Argent.    1 .095-700  OU!) 


23  novembre 
2.899.400.167 
1  092  018  487 


3  993.088.418  3  991. 419.254 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 
Portefeuille  Paris  |  £  B&W" 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  lessuccurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers  


Total. 


Réserves 
mobilières 


PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  — 

Loi  du  17  mai  1834   

Ex-banques  département. 

Loi  du  9  jilin  1857  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  . . 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Cornâtes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à_  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre... 
Divers...  


To'.al  


16  noveinbi 


3.993. 088. 418 


2.009. 643 
321  077  631 


416.362. 423 
57.000 

163. 793. 772 
310.7SS.33i 
180.000.000 
10.000.000 
2.980-750 
99.512  .311 
100.000-000 
4.000.000 
25.757.508 

5-470. 7S7 
8.401.444 

90.889.214 


5.136.197.686 


182.500-000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.123.000 
4.000.000 
8.401.444 
4.515. 431. ISO 
23.655  281 
9.947.327 
346.135  0G6 
414. 156. 731 
17.206.370 
1.5S8-252 
9.780.224 
1.  MO.  000 
109  571  198 


5.736.197.686 


3. SOI. 419. 254 


37.225 
331.376.138 


409.083.328 
57.000 

158. 415. 636 
312.072.689 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.312.311 
100.000.000 
4. 000. 000 
25. 841. 591 

5.508.894 
8.407.444 
100.510  358 


.739  8(3.021 


182.500.000 
8.002.313 
10-000.000 
2.980.750 
9.125-000 
4-000-000 
8-407-444 
-461.7sf.715 
21.890-196 
9.938.813 
397.954-860 
440  623.974 
73.703-152 
1.534.851 
10.283-666 
1. 110.000 
93.964.156 


5- 139- 803. 021 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  or  

—  argent .... 

Portefeuille  

Avances  aux  par'ic. 

—  à  l'Etat — 
Compt.  cour.  Trésor 

—  partie. 
Taux  d'escompte. . . 

Prime  de  l'or  

Bén.netsfmilliers  fr) 


28  nov. 

27  nov. 

26  nov. 

24  nov. 

23  nov. 

1901 

1902 

1903 

1904 

1903 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

4.081  5 

4  250  6 

4  216-9 

4.252.8 

4. 461-  8 

2.459.3 

2-543-3 

2.397.5 

2. 652. 8 

2-899.4 

1.102.0 

1-107. 0 

1.109.1 

1.105.2 

1.092. 0 

642  9 

837.0 

861.7 

635  5 

741.0 

472.0 

460.3 

484.0 

494.3 

470.5 

180-0 

180.0 

180  0 

180.0 

180  0 

107-8 

199  6 

191.5 

285.0 

398  0 

670  2 

643.6 

622  0 

515-1 

516  3 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  00 

3  0/0 

pair 

pair 

V%  0/00 
5-461.4 

pair 

pair 
4. 774. 8 

3.676-7 

3-304  3 

3.920  5 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  4  novembre,  les  40.000  obligations  nouvelles  de 
500  fr.,  jv"  160001  à  980006;  formant  le  solde  de  l'Emprunt 
Bulgare  5  0/0  or  1904  de  100  millions  de  francs  sont  admises 
aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant  et  à  ternie. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1'°  partie  du  Bulletin  de  la 
Cote  sous  la  mémo  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  desdites  obligations,  négociables  sur 
notre  marché,  se  trouve  porté  de  160.000  à  200.000. 


Depuis  le  6  novembre,  les  actions  nouvelles.  a"  640ÛJ,  à 
84000  de  la  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
se  négocient,  au  comptant  et  à  terme,  sous  la  même  rubrique 
que  les  actions  anciennes  l  ex-coupon  n°  8,  jouissance  novem- 
bre 190Ô).   

Par  suite  de  l'émission  au  pair  de  4.000  actions  nouvelles 
de  500  francs  jouissance  janvier  1S06)  de  la  Compagnie  des 
Tramways  de  Roubaix  et  Tourcoing,  dont  la  souscription, 
ouverte  du  6  au  20  novembre  inclus,  est  réservée  de  prêté- 
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renco  pour  moitié  aux  anciens  actionnaires,  soit  à  raison  de 
1  action  nouvelle  pour  3  anciennes. 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  que,  jusqu'au  13  novembre 
inclus,  les  actions  anciennes  de  ladite  Société  se  négocieront 
sous  deux  rubriques  distinctes,  affectées  : 

L'une,  aux  actions  estampillées  du  droit  à  la  souscription, 

Et  l'autre,  aux  actions  non  estampillées. 


Le  versement  du  3e  quart,  soit  125  fr.  par  action,  étant 
appelé  le  15  novembre  présent  mois,  sur  les  actions  non 
libérées  de  la  Société  Energie  Electrique  du  Littoral  Médi- 
terranéen, 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir  du  7  novembre, 
lesdites  actions  ne  seront  plus  négociables  qu'en  litres  libé- 
rés de  375  francs. 


Depuis  le  7  novembre,  les  actions  de  jouissance -de  la 
Compagnie  Française  d'Eclairage  et  de  Chauffage  par  le  Gaz 
sont  admises  aux  négociatfons  delà  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  première  partie  du  Bulletin  de 
la  Cote. 


Depuis  le  7  novembre,  les  actions  «  The  Central  Mining 
Investment  Corporation  limited  »  ne  sont  plus  négociables 
qu'en  titres  définitifs,  au  porteur,  de  1,  5  et  25  actions, 


Depuis  le  7  novembre  et  comme  suite  à  l'avis  n°  6515  du 
10  octobre  dernier,  les  70.121  actions  ordinaires  de  150  fr., 
libérées  et  au  porteur,  de  la  Société  des  Grands  Magasins  du 
Printemps  (Laguionie  et  G'*)  sont  admises  aux  négociations 
de  la  Bourse,  au  comptant  et  à  terme,  en  remplacement  des 
70.121  actions  anciennes  de  500  fr.  libérées  et  nominatives. 

En  liquidation  du  15  novembre,  les  livraisons  s'effectue- 
ront exclusivement  en  titres  nouveaux  au  porteur. 


Depuis. le  8  novembre,  les  actions  de  la  Banque  du  Crédit 
Industriel  de  Grèce  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse,  au  comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la 
Cote. 

150.000  actions  do  100  drachmes,  libérées  et  au  porteur, 
formant  les  trois  premières  séries  émises  à  ce  jour  sur  le 
capital  social  de  20  milliens  de  drachmes. 

Lesdites  actions,  numérotées  de  1  à  50000  dans  chaque 
série,  sont  représentées  par  des  titres  de  1,  5  et  10  actions. 
(Les  coupures  de  25,  50  et  100  actions,  1"  série,  qui  ne  sont 
pas  négociables,  peuvent  être  échangées  sans  frais  contre  des 
petites  coupures.) 

Époques  de  jouissance  :  20  janvier/2  février  et  20  juillet/ 
2  août  ; 

Jouissance  courante  :  2  août  1905,  ex-çoupon  n°  47. 
Siège  social  à  Athènes. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  au  Crédit  Algé- 
rien, place  Vendôme,  10. 

Depuis  le  10  novembre,  les  obligations  4  0/0  de  la  Société 
Energie  Électrique  du  Littoral  Méditerranéen  sont  admises 
aux  négociations  delà  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la  Cote. 

8.800  obligations  de  500  fr.  4  0/0,  émises  à  470  francs,  libé- 
rées et  au  porteur  ;  remboursables  au  pair,  par  tirages  au 
sort  semestriels,  de  1907  à  1955,  sous  réserve  de  rembourse- 
ment anticipé  à  partir  de  1915. 

Intérêt  annuel  :  20  francs,  payables  par  moitié  les  1er  jan- 
vier et  lor  juillet. 

Jouissance  courante  :  1"  juillet  1905. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  la  Société  Marseillaise 
de  Crédit  Industriel  et  Commercial  et  de  Dépôts,  au  Comptoir 
National  d'Escompte,  au  Crédit  Industriel  et  Commercial  et  à 
la  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie. 


|)c]iuis  le  18  novembre  Les  actions  do  la  Banque  Hypothé- 
caire Franco-Argentine  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse,  au  comptant. 

<  les  litres  sont  inscrits  a  Le  1"  partie  du  Bulletin  do  la 

Cote. 

60.000  actions  dé  :»00  fr.,  ''mises  au  pair,  libérées  du  quart 
el  nominatives. 


Siège  social  à  Paris,  rue  Chauchat,  5. 
Service  des  titres  et  des  coupons  à  la  Banque  de  l'Union 
Parisienne,  rue  Chauchat,  7. 


Depuis  le  13  novembre,  les  actions  de  l'Union  Foncière 
d'Egypte  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1">  partie  du  Bulletin  de  la 

Cote. 

100.000  actions  ordinaires  de  5  liv.  égypt.,  émises  au  pair, 
entièrement  libérées  et  représentées  par  des  titres  au  por- 
teur, divisés  et  numérotés  comme  suit  : 

50.000  titres  de   1  action,  n*'       1  à  50000 
5.000      —        2     —     n-  50001  à  75000 
1.000      —       25     —     m"  75000  à  100000 
Siège  social  à  Alexandrie. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  à  la  Société  Mar- 
seillaise de  Crédit  Industriel  et  Commercial  et  de  Dépôts,, 
rue  Auber,  4. 


Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  des 
Caisses  d'épargne  ordinaires  avec  la  Caisse  des  Dépôts  et 
Consignations,  du  11  au  20  novembre  1905  : 

Dépôts  de  fonds   4.127.302  52 

Retraits  de  fonds   7.226.557  11 

Excédent  de  retraits....     3  099.254  59 

Excédent  de  dépôts,  du  1er  janvier  au  20  novembre  1905, 
26.296.249  fr.  06. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes,  du  11  au  20 
novembre  1905  : 

1°  Pour  le  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  251.812  fr.  14; 

2°  Pour  placement  des  excédents  de  dépôts  et,  en  outre,  des 
arrérages  et  des  capitaux  encaissés  sur  les  valeurs  compo- 
sant le  portefeuille  provenant  des  caisses  d'épargne  ordi- 
naires :  3.195.040  fr. 


Caisse  Nationale  d'Epargne.  —  Tableau  des  opérations 

effectuées  pendant  le  mois  de  septembre  1905  : 

Versements  reçus  de  273.872  déposants,  dont  35.407  nou- 
veaux  35.319  996  47* 

Bemboursements  à  157.264  déposants,  dont 
21  578  pour  solde   35.947.653  87 

Rentes  achetées  à  749  dépo- 
sants, pour  un  capital  de   672.287  91 

—   36,619.941  78 

Excédent  de  retraits   1.299.945  31 

Nr mbre  de  comptes  existant  au  30  septembre  1905 :  4.518.386. 

Le  Commerce  de  la  Guadeloupe  en  1904.  —  h'Of/îoe 
Colonial  vient  de  recevoir  les  statistiques  du  commerce  de 
la  Martinique  pour  l'année  1904.  Voici  quels  en  sont  les 
résultats  principaux  comparés  à  ceux  de  l'année  1903  : 

IMPORTATIONS 

1903  1904       Diff.  en  1904 


De  France   8.789.172.    6.425.596  —  2.363.576 

Des  colonies  françaises  421.485       371.672  —  49.813 

De  l'étranger   7.148.404     6.470.112  —  677.792 

'Totaux   16.359.061    13.267.880  —  3.091.181 


EXPORTATIONS 

1903  1904  Diff.  en  1904 

En  France                   16.928.594  12.S95.149  —  4.633.445 

Dans  les  colonies  fran- 
çaises                           747.624  523.097  -  224.527 

A  l'étranger                       IX. 271  115.025  -  21.246 

Totaux           17.812.489  12.933.271  —  4.879.218 


TOTAUX  OÉKÉRAiUX 

1903  1904  Diff.  eu  1904 

France    25.717.766   18.720.745  —  6.997.021 

Colonies   1.169.109       894.769  —  247.340 

Etranger   7.284.675     0.585.6a7  —  693.038 

Totaux   M.  17 1.550   26.201.151  -  7.970.390 
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Le  Coton  au  Soudan.  —  Les  essais  de  culture  de  coton 
entrepris  conjointement  par  l'Association  Cotonnière  Colo- 
niale et  l'Administration  continuent. à  donner  les  meilleures 
espérances. 

La  première  année,  1908-1904,  l'essai  de  graines  de  cliflV'-- 
rentes  provenances  a  permis  d'établir  que  deux  espèces 
américaines  cultivées  par  les  indigènes,  d'après  leurs 
méthodes  habituelles,  réussissaient  admirablement  dans  la 
région  du  Niger- Bani. 

M.  Roume,  gouverneur  général,  constatait  lui-même  sur 
place  la  belle  venue  de  ces  cotons,  ainsi  que  l'admira  lion  des 
indigènes  pour  les  produits  des  graines  américaines  absolu- 
ment supérieurs  au  coton  qu'ils  avaient  l'habitude  de- 
cultiver. 

La  deuxième  année,  1904  1905,  des  essais  plus  importants 
concentrés  sûr  deux  points  ont  permis  d'obtenir  des  échan- 
tillons industriels  de  quelques  tonnes,  malgré  une  sécheresse 
'-•xceptionnelle,  qui  a  considérablement  réduit  la  récolte. 

Les  indigènes  se  sont  prêtes  à  cette  culture,  acceptant  assez 
facilement  quelques  améliorations  à  leurs  procédés  habituels, 
sur  les  conseils  des  agents  de  l'Association  et  de  l'Adminis- 
tration. 

Les  graines  de  la  première  récolte  ont  fructifié  sans  signe 
apparent  de  dégénérescence. 

L'essai  industriel  de  ces  cotons  fait  dans  les  établissements 
de  MM.  David  et  Maigret  a  établi  qu'ils  pouvaient  marcher 
de  pair  avec  les  premières  marques  d'Amérique. 

Pour  îa  campagne  actuelle  1905-1906,  M.  Merlaud-Ponty, 
gouverneur  du  Haut-Sénégal  et  Niger,  frappé  des  résultats 
obtenus,  a  désiré  prendre  en  main  la  haute  direction  de  cette 
culture  sur  des  bases  plus  larges,  lesquelles  ne  cadraient 
plus  avec  les  ressources  de  l'Association  Cotonnière  Colo- 
niale. 

Malheureusement,  il  faut  se  procurer  les  graines  d'une 
campagne  avant  de  connaître  le  résultat  de  la  précédente,  et 
les  quantités  prévues  ponr  1905/6  ne  se  trouvaient  pas  en 
rapport  avec  les  projets  du  Gouverneur. 

En  toute  hâte,  vingt  tonnes  supplémentaires  furent  deman- 
dées par  câble  aux  Etats-Unis. 

Ces  graines  n'ont  pu  atteindre  en  temps  que  les  régions  les 
plus  rapprochées  du  terminus  du  chemin  de  fer. 

Malgré  cette  déception  partielle,  il  est  permis  d'espérer  que 
la  récolte  qui  se  prépare  donnera  une  centaine  de  tonnes. 

Cette  quantité  devant  nécessiter  des  ressources  dépassant 
celles  de  l'Association  Cotonnière  Coloniale,  cette  dernière  a 
pris  l'initiative  de  provoquer  un  consortium  spécialement 
destiné  à  l'achat  du  coton  de  cette  récolte.  Cent  mille  francs 
étaient  nécessaires;  plus  de  doux  cent  cinquante  mille  ont  été 
mis  à  la  disposition  de  ce  consortium,  par  plus  de  cent 
adhérents. 

Il  est  vrai  que  telle  qu'elle  se  présente,  cette  opération  pro- 
met d'être  lucrative,  et  rien  ne  peut  faire  prévoir  qu'il  en  soit 
autrement.  Ainsi  se  trouverait  faite  la  preuve  matérielle  delà 
possibilité  de  la  culture  du  coton  au  Soudan,  dans  des  condi- 
tions industrielles. 

Il  n'est  pas  douteux  qu'en  présence  d'un  pareil  résultat  les 
dernières  hésitations  disparaîtront  et  que  le  courant  ne 
tardera  pas  à  prendre  une  importance  intéressante  à  la  fois 
pour  cette  colonie  et  pour  la  métropole. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  ©••) 
du  22  au  28  octobre  190E  (43'  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 
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+ 
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REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché  Financier  de  Paris 

Sur  des  nouvelles  sensiblement  ptus  satisfaisantes 
venues  do  Russie,  le  Marché  s'est  montré  mieux  dis- 
posé dans  l'ensemble,  tout  d'abord.  Hier  encore,  les 
dispositions  étaient  favorables  ;ï  l'ouverture,  mais  on 
a  parlé  ensuite  de  la  démission  probable  du  Ministère 
anglais,  et  bien  que  cette  démission  semble  extraordi- 
naire à  ce  moment,  alors  que  les  Chambres  anglaises 
ne  sont  pas  réunies,  toute  la  Bourse  s'est  montrée  hé- 
sitante. 

En  raison  des  achats  d'or  auxquels  elle  a  pu  pro- 
céder en  ces  derniers  temps,  la  Banque  d'Angleterre 
n'a  pas  encore  modifié  hier  le  taux  de  son  escompte. 

1c  ic  Les  Rentes  Françaises  n'ont  que  peu  varié. 

La  Rente  3  0/0  Perpétuelle  a  repris  à  terme  de 
99  fr.  80  à  100  fr.  05,  mais  elle  finit  à  99  fr.  95  ;  au 
comptant,  elle  reste  à  son  même  cours  de  99  fr.  85. 

La  Rente  3  0/0  Amortissable  est  montée  de  20  cen- 
times au  comptant  à  99  fr.  35. 

Les  Obligations  Tunisiennes  conservent  leur  même 
cours  de  488  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat 
de  l'Annam  et  du  Tonkin,  en  avance  à  82  fr.  40;  Em- 
prunt de  Madagascar  2  1/2  0/0,  83  fr.  17  1/2,  gagnant 
17  centimes  1/2  ;  Emprunt  3  0/0  1903,  94  fr.  10,  contre 
94  fr.  20;  3  1/2  0/0  de  V Indo-Chine  1899,  7i87  fr.,  per- 
dant 1  franc;  Obligations  3  0/0  de  l'Emprunt  1 902, 
431  fr.,  au  lieu  de  432  francs;  Emprunt  3  1/2  1905, 
482  fr.  25,  en  avance  de  2  fr.  25  ;  Emprunt  3  0/0  1902 
du  Gouvernement  Généralde  l'Algérie,  455  fr.,  gagnant 
1  fr.  50;  Emprunt  de  l'Afrique  Occidentale  3  0/0,  470 
francs;  Tunisien  3  0/0  1902,  488  fr. 

1c  1c  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  se  sont 
montrées,  une  fois  de  plus,  actives,  surtout  celles  co- 
tées au-dessous  du  pair. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  se  retrouvent  sans  chan- 
gement à  559  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1869,  469  fr.,  sans 
changement;  Obligations  3  0/0  1811,  412  fr.,  égale- 
ment comme  la  semaine  dernière  ;  Obligations  4  0/0 
1875,  571  fr.,  gagnant  1  franc;  Obligations  4  O/O  1876, 
568  fr.  50,  comme  il  y  a  huit  jours. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  sont  à  386  fr.  75, 
presque  sans  changement  ;  Obligations  2  1/2  0/0  1894- 
1896,  388  fr.,  en  avance  d'un  franc  ;  Obligations  2  0/0 
1898,  441  fr.,  sans  variation. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  {Emprunt  du  Métropo- 
litain) sont  passées  de  429  fr.  à  431  fr.  ;  Obligations  de 
l'Emprunt  2  1/2  0/0  1904,  432  fr.  25,  au  lieu  de  434 
francs  ;  Obligations  2  3/4  0/0  1905  libérées,  382  fr.,  au 
lieu  de  377  fr. 

£  1c  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
se  sont  avancées  de  714  fr.  à  719  francs.  Les  bénéfices 
nets  du  mois  d'octobre  de  cet  Etablissement  se  sont 
élevés  à  981.537  francs,  ce  qui  porte  les  profits  nets 
réalisés  pendant  les  dix  premiers  mois  de  1905,'  à 
9.640.389  francs. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  ont  donné 
lieu  à  des  échanges  très  suivis. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  conser- 
vent leur  même  cours  de  490  fr.  ;  Obligations  Foncières 
3  0/0  1879,  507  fr.,  au  lieu  de  506  fr.  ;  Obligations 
Communales  1880,  506  fr.,  gagnant  1  fr.  ;  Obligations 
Foncières  1883,  458  fr.  contre  457  fr.  ;  Obligations 
Foncières  2  60  0/0  1885,  486  fr.,  comme  jeudi  dernier. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à 
404  fr.,  sans  variation  appréciable  ;  Obligations  Com- 
munales 2  60  0/0  1892,  486  fr.,  en  bénéfice  d'un  franc  ; 
Obligations  Foncières  2  8  0  0/0  1895  ,  495  fr.,  sans 
changement;  Obligations  Communales  2  60  0/0  1S99, 
492  francs,  comme  jeudi  dernier  ;  Obligations  Fon- 
cières 3  0/0  1903  avec  lots,  496  fr.,  en  plus-value 
d'un  franc. 

1c  L'action  de  la  Banque  de  France,  s'est  avan- 
cée de  3.860  fr.  au  comptant  à  3.900  francs. 

Pour  les  vingt-deux  premières  semaines  du  second 
semestre  de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des 
escomptes  et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablisse- 
ment de  Crédit  s'établissent  à  4.774.772  fr.  23. 
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-K  "fc  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  été  actives  ;  elles  ne  restent  cependant  pas  toutes 
aux  plus  hauts  cours  de  la  semaine. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  gagne  2  (r. 
à  terme  à  1.547  fr.  Au  comptant,  elle  clôture  à  1.545 
francs,  au  lieu  de  1.550  fr. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte,  que  nous  laissions 
à  652  fr.  à  terme  et  à  655  fr.  au  comptant,  se  retrouve, 
au  comptant,  à  050  fr. 

Le  Crédit  Lyonnais  est  passé  de  1.110  fr.  à  terme  à 
1.130  fr.,  et  de  1.115  fr.  au  comptant  à  1.128  fr. 

La  Société  Générale  se  traite  à  042  fr.  à  terme  et  à 
041  fr.  au  comptant,  au  lieu  de  041  fr.  et  040  fr.  la  se- 
maine dernière.  Les  bénéfices  de  cette  Société,  pendant 
le  mois  d'octobre,  ont  été  de  746.509  fr.,  ce  qui  porte  à 
0.525.587  fr.  les  profits  nets  réalisés  du  1er  janvier 
1905  au  31  octobre  dernier. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  est  à  689  fr., 
au  lieu  de  090  francs. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie 
perd  2  fr.  à  lerme  et  au  comptant,  à  248  fr.  ;  Banque 
Internationale  de  Paris  (en  liquidation),  délaissée  pour 
le  moment. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  est  calme  à  341  fr  , 
contre  342  francs. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  finit  à  138  fr.  à  terme  et 
à  138  fr.  50  au  comptant. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  regagne  3  francs  à 
terme,  ù  948  fr.  ;  au  comptant,  elle  est  à  951  fr.,  au  lieu 
de  953  francs. 

La  Société  Marseillaise  s'est  avancée  de  935  francs  à 
942  francs. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  sont  aux  environs  de  138  francs; 
Obligations  de  475  francs  de  nouveau  délaissées. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique 
du  Sud  est,  à  terme,  à  son  même  cours  de  71  fr.  50; 
au  comptant,  elle  est  à  72  fr.,  contre  74  fr. 

La  Banque  de  l'Algérie  s'inscrit  à  1 .349  fr.,  en  béné- 
fice de  2  francs. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  gagne  de  nou- 
veau 1  fr.,  h  341  francs. 

L'action  de  la  Banque  de  V Indo-Chine  à  1.320  fr.,  est 
sans  changement  sur  jeudi  dernier. 

La  Bente  Foncière,  à  228  fr.  à  terme,  est  en  plus- 
value  de  23  francs  ;  au  comptant,  elle  cote  225  francs, 
contre  208  francs. 

Le  Crédit  Algérien  se  maintient  à  son  cours  précé- 
dent de  1.300  francs. 

La  Compagnie  A Igérienne  regagne  5  francs  au  comp- 
tant, à  845  francs. 

<jr  +  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  ont  été  calmes. 

L'action  Lyon,  qui  clôturait  à  1.392  fr.  au  comptant 
et  à  1.391  fr.  à  terme,  finit,  sur  ces  deux  marchés,  à 
1.39Lfr.  et  à  1.395  fr.;  Nord,  1.848  fr.  au  comptant 
et  1.849  fr.  à  terme,  au  lieu  de  1.838  fr.  et  1.831  fr. 
il  y  a  huit  jours. 

L'action  Midi  perd  5  francs  au  comptant  à  1.220  fr.; 
Est,  968  fr.,  on  bénéfice  de  4  francs  ;  Ouest,  aux  envi- 
rons de  920  fr.  à  terme;  Orléans,  1.477  fr.  au  comp- 
tant, regagnant  5  francs. 

Pour  la  quarante-quatrième  semaine  de  l'année  1905, 
les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904:  Augmentations: 
Orléans,  77.000  fr.;  Lyon,  480.0UO  fr.  ;  Est,  140.000  fr.  ; 
Nord,  491.000  fr.  Diminutions:  Midi,  7.600  francs; 
Ouest,  25.000  fr. 

if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  ont 
eu,  quelques-unes  au  moins,  des  variations  sensibles 
à  enregistrer. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  ont 
progressé  de  oui  tï.  j  670  fr.;  Compagnie  Parisienne  du 
Gaz,,  820  fr.  l'action  de  capital  au  comptant  seulement, 
contre  830  francs,  et  575  fr.  au  comptant  l'action  de 
jouissance,  en  recul  de  15  francs.  A  tonne,  on  cote 
570  francs. 

L'action  libérée  de  la  Société  d'Eclairage,  Chauffage 


ei  Force  Motrice  est  remontée  de  374  francs  à  399  fr. 

L'action  Suez  est  revenue  de  4.380  fr.  à  4.310  fr., 
pour  reprendre  à  4.340  fr.;  Parts  de  Fondateurs,  dé- 
laissées ;  Parts  Civiles,  3.101)  fr.,  contre  3.230  francs. 

Les  Omnibus  de  Paris  ont  fléchi  de  827  fr.  à  802  fr. 
à  terme  ;  au  comptant,  on  cote  800  fr.,  contre  833  fr. 

Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  45e  semaine 
de  1005,  ont  été  de  873.581  fr.,  contre  869.195  fr. 85 pour 
la  même  semaine  de  1904.  J>u  P1' janvier  au  11  novem- 
bre 1905,  les  recettes  se  chiffrent  par  37.875.745  francs, 
contre  38.927  .438  fr.  15  pour  la  période  correspondante 
de  1904,  soit  une  différence  de  1.051.093  fr.  15  en  fa- 
veur de  l'exercice  précédent. 

Les  Voitures  à  Paris  perdent  5  fr.  à  terme  à  325  fr.  ; 
au  comptant,  elles  sont  à  320  fr.,  au  lieu  de  333  fr. 

Les  recettes  de  cette  entreprise,  pour  la  première 
quinzaine  de  novembre  1905,  ont  été  de  747.700  fr.  90, 
contre  657.004  fr.  20  pour  la  même  quinzaine  de  1904. 
Du  1er  janvier  au  15  novembre  1905,  les  recettes  se 
chiffrent  par  14.926.657  fr.  30,  contre  14. 132. 822  fr.  25 
pour  la  période  correspondante  de  1904,  soit  une  diffé- 
rence de  793.835  fr.  05  en  faveur  de  l'exerçieeén  cours. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramivays 
est  à  598  fr.  au  comptant,  contre  601  fr.  ;  à  terme,  on 
cote  597  fr.  ;  Compagnie  Générale  Parisienne  de  Tram- 
ways, 228  fr.  à  terme,  en  recul  de  8  fr.  ;  Est-Parisien, 
délaissé  ;  Tramways  de  Paris  et  du  Département  de  la 
Seine,  560  fr.,  gagnant  2  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramways  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  sont  à  205  fr.,  en  moins- 
val  ue  de  5  fr. 

Les  Chemins  de  fer  Nogentais,  qui  clôturaient  à 
405  fr.,  finissent  à  404  francs. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
est  à  540  au  comptant  et  à  535  fr.  à  terme,  les  deux  ex- 
coupon ;  il  y  a  huit  jours,  elle  restait,  respectivement, 
à  560  fr.  et  à  564  avec  coupon  ;  Electro-Métallurgie  de 
Bives,  380  fr.  à  terme,  et  384  fr.  au  comptant. 

L'Omnium  Lyonnais  est  à  173  fr.  à  terme,  sans  chan- 
gement ;  au  comptant,  il  finit  à  174  fr.,  contre  175  fr. 

Le  Métropolitain  de  Paris  clôture  à  574  fr.  au  comp- 
tant, perdant  3  francs,  et  à  576  fr.  à  terme,  comme 
jeudi  dernier. 

L'action  du  Nord-Sud  de  Paris  finit  à  286  fr.  à 
terme,  et  à  288  fr.  au  comptant,  au  lieu  de  287  fr.  et 
289  fr.  la  semaine  dernière. 

L'action  de  la  Société  d'Electricité  de  Paris  est  mon- 
tée de  359  fr.  à  terme  à  385  fr.  ;  au  comptant,  elle  ga- 
gne 28  francs  à  386  fr. 

La  Malfidano,  que  nous  laissions  à  730  fr.,  finit  à 
735  francs. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action 
ordinaire,  cote  204  fr.  à  terme,  au  lieu  de  207  fr.  ; 
Messageries  Maritimes,  306  fr.,  sans  changement. 

Les  Chargeurs  Béunis  sont  revenus  de  860  fr.  à 
830  fr.  L'assemblée  générale  des  actionnaires  n'ayant 
pu  avoir  lieu  le  20  courant,  a  été  reportée  au  11  dé- 
cembre. 

La  Dynamite  Centrale  est  aux  environs  de  545 
Les  Phosphates  du  Dyr  finissent  à  123  fr.,  à  un  franc 

comme  la  semaine  dernière. 
Les  actions  Urbaine- Voilures  sont  calmes  à  130  fr. 

contre  130  fr.  25:  Obligations  4  0/0,  227  fr.,  en  recul 

d'un  franc. 

Les  actions  des  Baffinerie  et  Sucreries  C.  Say 
ont  rétrogradé  de  454  fr.  à  terme  et  do  ïô7  fr.  au  comp- 
tant, à  408  fr.  et  à  410  francs. 

La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson  Houston  est,  à  terme,  à  son  même  cours 
de  825  fr.  ;  au  comptant,  clic  est  à  821  fr.,  au  lieu  de 
829  francs. 

Les  Obligations  5  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Sanla-Fé  finissent  à  019  fr.  50,  sans 
changement  appréciable;  Obligations  4  1/2  0/0, 
517  fr.  50,  gagnant  6  francs. 

Les  Obligations  S  0/0  du  Port  du  Ptosario  finissent 
demandées  à  497  fr.  L'exportation  des  produits  agri- 
coles argentins  continue  à  augmenter  dans  une  no- 
table proportion ,  C'est  ainsi  que,  pendant  les  dix  pre- 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


659 


micrs  mois  de  l'année  courante,  il  a  été  exporté  4  mil- 
lions 520.505  tonnes  de  blé  et  mais,  contre  4.110.008 
tonnes  pour  la  même  période  de  11)04  ;  le  port  de 
Rosario  a  largement  proiité  de  ce  mouvement  ascen- 
dant. 

h' Association  Minière  s'avance,  à  terme,  de  20:!  fr. 
à  200  francs. 

-jt  x  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  très  fermes. 

La  Rente  Argentine  t  0/0  1896  (Rescision)  est  re- 
montée de  93  fr.  10  à  93  fr.  85;  Rente  4  0/0  1900, 
94  fr.  20  au  comptant,  en  bénéfice  de  20  centimes. 

Le  4  0/0  Brésilien  18S9  est  remonté  de  87  fr.  CC  à 
terme,  à  88  fr.  55,  au  comptant  il  finit  à  88  fr.  50  ; 
Brésilien  1898  5  0/0  (Funding),  entre  105  fr.  80  et 
105  fr.  95  au  comptant,  selon  les  coupures  ;  Obliga- 
tions 5  0/0  de  l'Etat  de  Minas-Geraès,  502  fr.  au  comp- 
tant, gagnant  2  fr.  50. 

L'Obligation  5  010  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie, que  nous  laissions  à  481  fr.  au  comptant,  se 
retrouve  ;'i  'i8i  t'r.  75;  Obligations  de  l'Emprunt  5  0/0 
1902,  195  fr.  au  comptant  contre  498  fr.  ;  Emprunt 
S  0/0  or  1904,  463  fr.  à  terme  et  467  fr.  50  au  comp- 
tant. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  l'Etal  Indépendant  du 
Congo  sont  demandées  à  82  fr.  au  comptant. 

L'Italien  5  0/0  s'échange  à  105  fr.  00  à  terme,  au  lieu 
de  105  fr.  70. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  est  en  hausse  à 
93  fr.  20  à  terme,  au  lieu  de  92  fr.  27  1/2. 

L'Emprunt  du  Maroc  5  0/0  1904  finit  à  520  fr.,  à 
terme,  sans  changement;  au  comptant,  on  reste  aussi 
à  ce  cours. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lrc  série,  gagne  50  cen- 
times à  terme,  à  69  fr.  60;  2e  série,  69  fr.  95  au  comp- 
tant, contre  69  fr.  90  ;  3°  série,  70  fr.  35,  en  avance  de 
35  centimes. 

Le  Roumain  4  0/0  amortissable  1894  est  passé  de 
93  fr.  50  à  93  fr.  80;  Rente  4  0/0  1896  Amortissable, 
91  fr.  7.),  en  bénéfice  de  25  centimes;  Rente  4  O/0 
Amortissable  1898,  92  fr.  35  au  comptant,  sans  chan- 
gement. 

La  Rente  Russe  3  0/0  1891-1894  a  progressé  de 
72  fr.  10  à  terme  à  72  fr.  50,  et  de  72  fr.  35  au  comptant 
à  75  fr.  45  ;  Rente  3  0/0  1896,  74  fr.  45  au  comptant  et 
à  terme,  au  lieu  de  70  fr.  70  et  71  francs;  Russe  4  O/0 
Consolidé  1901,  90  fr.  05  au  comptant  et  90  fr.  40  à 
terme  ;  Consolidés  1™  et  2e  séries,  88  fr.  50  au  comp- 
tant et  à  terme. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  sont  à  503  fr.  à 
terme  sans  changement,  et  à  503  fr.  50  au  comptant. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  a  repris  de  81  fr.  70 
ii  terme  à  82  fr.  80,  et  de  81  fr.  80  au  comptant  à  83 
francs  10  ;  Renie  5  0/0  or  des  Monopoles,  483  fr.  à 
terme  et  au  comptant,  ex-coupon,  contre  485  fr.  et 
480  fr.  50  la  semaine  dernière. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  bien  tenues,  en  dépit  des 
incidents  diplomatiques  signalés;  la  Dette  Ottomane 
Convertie 'Unifiée  4  0/0  est  remontée  de  90  fr.  32  1/2  à 
91  fr.  10;  Priorités  4  0/0,  508  fr.  les  unités  ;  Consolida- 
tion 4  0/0,  404  fr.,  gagnant  1  fr.  ;  Obligations  4  0/0  de 
l'Emprunt  des  Douanes  de  1902,  485  fr.  au  comptant, 
presque  sans  changement. 

Les  nouvelles  Ottomanes  4  0/0  1901-1905  sont 
à  453  fr.  50  au  comptant,  en  recul  de  1  fr.  50  ;  à  terme, 
elles  finissent  à  leur  même  cours  de  453  fr. 

+  -fr  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichien  s  est 
calme  à  479  fr.  au  comptant  et  à  terme;  Banque  Natio- 
nale du  Mexique,  970  fr.  à  terme,  gagnant  22  francs; 
Banque  impériale  Ottomane,  607  fr.  à  terme,  en  avance 
de  4  francs. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypt 
(Banque  Foncière  d'Egypte)  sont  recherchées  à  470 
francs  50. 

Les  actions  de  la  Banque  de  Londres  et  de  Mexico 
gagnent  4  francs  au  comptant  à  622  fr.  et  1  franc  à 
terme,  à  621  francs. 

La  Banque  Centrale  Mexicaine  gagne  2  francs  à 
terme  à  468  fr.  ;  au  comptant,  elle  reste  à  ce  même 
cours,  comme  jeudi  dernier. 


Le  Rio-Tinto,  un  peu  mouvementé,  se  retrouve  sans 
changement  à  1.640  t'r. 

Les  actions  des  Sucreries  et  Raffinerie  d  Egypte 
finissent  à  31  fr.  au  lieu  de  36  fr. 

La  Sosnovnce  est  en  reprise  de  49  fr.  à  1.355  fr.  ; 
Briansk,  530  fr.,  en  plus-value  de  30  fr. 

Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  sont  pas-'-.^ 
ii  terme  de  372  fr.  à  374  fr.  ;  actions  privilégiées,  388  I  r- 
an comptant  contre  381  fr.  Loa  recettes,  du  l«r  au 
10  novembre  1905  ont  été  de  328.305  fr.,  centre 
316.862  fr.  pour  la  même  décade  de  1901.  Oepuis  le 
1er  ianvier  1905,  les  recettes  se  chiffrent  par  14  mil- 
lions 700.894  fr.,  contre  13.200.528  IV.  pour  la  période 
correspondante  de  1904,  soit  une  différence  de  1  mil- 
lion 500.361)  fr.  on  faveur  de  l'exercice  en  cours. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont  indé- 
cises. Les  Andalous,  qui  finissaient  à  188  t'r.  au  comp- 
tant, cotent  179  fr.  à  terme  ;  Nord  de  l'Espagne,  169 
francs,  sans  changement  ;  Saragosse,  297  fr.,  au  lieu 
de  298  francs. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Thessalie  finis- 
sent à  157  fr.  à  terme. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonclion-Salonique-Constan- 
tinople  sont  à  332  fr.,  contre  330  fr.;  Obligations  an- 
ciennes Smyrne-Cassaba  et  prolongement  (Série  1894), 
491  fr.;  Obligations  nouvelles  4  0/0  (Série  1895),  4 45  fr. 
les  unités. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  sont  soutenues  à 
302  francs. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 

Les  échanges  sont  restés  actifs  et  la  tendance  du  Marché 
a  été  satisfaisante  dans  l'ensemble. 

Le  Brésil  5  010  1895  passe  de  99  fr.  15  à  99  fr.  50  :  Brésil 
5  0/0  1903,  98  fr.  90,  gagnant  60  centimes  ;  Brésil  4  0/D  1901- 
1902,  89  fr.  70  contre  89  fr.  20  ;  Mexicain  3  0/0,  36  fr.  45,  en 
avance  de  25  centimes  ;  Mexicain  5  0/0,  en  plus-value  de 
27  centimes  1/2,  à  52  fr.  60  ;  Argentin  4  O/O  Mixte,  de  nouveau 
moins  bien  à  90  fr.  55. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  S  0/0  de  Pernombuco  res- 
tent à  464  francs,  comme  il  y  a  huit  jours. 

Le  Laurium  Grec  perd  de  nouveau  25  centimes  à  55  fr.  : 
Chemins  Ottomans,  gagnant  2  fr.  25  à  130  fr.  50. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Xord  du  Brésil  finissent  à  438  fr.  50,  demandées  ainsi. 

Le  Cape  Copver  clôture  à  144  fr.  50,  en  avance  de  4  francs  ; 
Tharsis,  gagnant  de  nouveau  50  centimes  à  147  fr.  50. 

L'action  de  l'Electrique  LUI  e-Roubaix-Tour  coing  est  en 
avance,  pour  la  semaine,  de  1  fr.  50,  à  322  fr.  50.  Ou  sait 
que  cette  ligue  desservira  des  agglomérations  de  populations 
très  denses,  et  que  le  coût  kilométrique  de  la  ligue  est  des 
plus  réduits.  Enfin,  la  Société  n'a  pas  à  rémunérer  d'apports. 

La  Harpener  est  en  reprise  à  1.640  francs. 

L'action  Kertch,  que  nous  laissions  à  54  francs,  finit  à  52  fr. 

La  Huanchaca,  qui  restait  à  152  francs,  perd  2  fr.  50  à 
149  fr.  50. 

La  Société  Hellénique  des  Mines  reste  à  80  francs. 
L'obligation  5  O/O  du  Mashona/and  Railu  ay  clôture  à 
488  francs. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  finit  à  475  fr., 
sans  changement. 

Les  Aciéries  du  Donetz  sont  en  réaction  de  12  francs  à 
1.195  francs  ;  Doubouaïa-Balka,  en  avance  de  35  francs  à 
1.280  fr.  ;  Dniéprovienne,  2.100  fr.  on  progression  de  6  fr. 

Les  Mines  de  fer  de  Rakhmanovka-Erivoï-Rog  gagneat 
16  francs  à  158  francs. 

L'action  Banque  d'Athènes  finit  à  138  francs,  en  moins- 
val  ue  do  3  fr.  50. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  recule  de  6  fr.  à  514  fr. 

La  Vieille-Monte;/ ne  revient  de  930  francs  à  915  francs. 

La  Part  de  Monaco  clôture  à  5.655  francs. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  190-î  s'inscri- 
vent en  avance  de  5  fr.  50  à  316  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  sont  à  76  francs, 
gaguant  de  nouveau  1  franc. 


Voir  les  Tableaux  des  Cours  SOT  la  Couverture 
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REVUE  COMMERCIALE 


23  novembre  1905. 

Blé.  —  Le  temps  a  été  exécrable  cette  semaine  :  le  vent,  la 
pluie  et  la  neige  ont  sévi  tour  à  tour,  au  grand  détriment  de 
l'agriculture,  qui  n'a  pu  procéc'er  à  ses  occupations  du 
dehors. 

Le  préjudice  occasionné  par  les  intempéries  est  particuliè- 
rement grave  dans  le  nord  de  la  France,  c'est-à-dire  dans  les 
régions  les  plus  tardives.  Dans  ces  contrées,  l'arrachage  des 
betteraves  est  à  peine  achevé  et,  les  routes  étant  peu  prati- 
cables, le  transport  des  racines  des  lieux  de  production  aux 
usines  s'opère  ave;  une  lenteur  désespérante;  en  outie,  les 
fermiers  ont  chi  renoncer  à  poursuivie  leurs  ensemence. uents 
de  céréales  d'hiver. 

D'ores  et  déjà,  une  sérieuse  réduction  des  emblavements 
d'aulonne  paraît  inévitable;  qi  a  ïd  b:e;i  même  les  conditions 
atmosphériques  redeviendraient  iinméd'a'einent  favorable-, 
le  retard  existant  actuellement  Le  pourrait  être  atténué  que 
dans  une  intime  proportion;  une  superficie  considérable  de- 
meurera inemployée  pendant  la  mauvaise  saison  et  ne  sera 
mise  en  exploitation  qu'après  les  premières  manifestations 
du  printemps.  Ce  fait  est  d'autant  regrettable  que  nos  dépar- 
tements septentrionaux  sont  ceux  où  la  culture  du  blé  tient 
la  plus  grande  place. 

Les  nome'.les  des  autres  régions  sont  généralement  satis- 
faisantes; dans  quelques-unes,  les  intéressés  ont  fort  bien 
accueilli  le  récent  refroidissement  de  la  température  cl  les 
chutes  abondantes  de  neige  qui  l'ont  accompagné.  Par  en- 
droits, les  gelées  ont  expurgé  les  champs  des  mauvaises 
herbes  et  do  la  vermine  ;  dans  d'autres,  on  a  constaté  avec 
plaisir  un  ralentissement  ce  la  végétation. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 


Villes 


Paris  

Liverpool. . 

Anvers  

Berlin  .... 
Budapest. . 
Chicago . . . 
New-York 


2G  oct. 
1905 

31  oct. 
1905 

9  nov. 
1905 

16  nov. 
1905 

23  nov. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

22  87 

22  75 

23  12 

23  12 

23  37 

19  35 

19  70 

19  56 

19  53 

19  24 

18  50 

18  50 

18  62 

18  75 

18  75 

22  68 

22  £0 

22  53 

22  37 

22  37 

17  43 

17  43 

18  27 

18  24 

18  02 

10  r<3 

17  0J 

16  97 

16  38 

15  89 

17  85 

18  41 

18  10 

17  66 

17  25 

La  situation  commerciale  est  toujours  la  même  :  la  vente 
est  régulière  à  des  prix  soutenus. 

A  Paris,  à  notre  réunion  hebdomadaire  d'hier,  on  a  coté, 
aux  100  kilos,  net,  gares  de  Paris  ou  usines  environnantes  ; 
blés  de  choix  23  50  à  23  75  ;  belle  qualité,  23  25  à  23  50  ; 
qualité  ordinaire,  23  à  23  fr.  25;  blés  blancs,  23  25  à  23  75. 
Voici  les  derniers  cours  du  marché  à  terme  : 

9  nov.        16  nov.     23  nov. 

Courant   23  12         23  12         23  37 

Décembre   23  12         23  37         23  37 

Janvier- Févr....       23  62         23  62         23  75 

4  premiers   23  6 1        23  87        24  . . 

4  de  mars   24  12         2i  12         24  25 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 
â  l'hectolitre. 

Farines-fleur.  —  Le  découvert  a  opéré  do  nouveaux  ra- 
chats qui  ont  relevé  davantage  le  niveau  des  cours  : 


9  nov. 

16  nov. 

23  nov 

30  87 

31  12 

31  37 

30  87 

31  12 

31  37 

.lanvier-Févr.  . . 

31  12 

31  37 

31  62 

4  premiers  

31  25 

31  62 

31  75 

4  de  mars  

31  «2 

31  87 

31  87 

[.es  100  kilos,  net,  toile  perdue  sans  escompte. 

Farines  de  consommation.  — Lundi  soir,  la  meunerie  de 
la  région  de  Paris  a  relevé  ses  coure  de  un  franc  par  ir>7  kil., 
boîi  environ  81  centimes  par  100  kilos.  On  cote  maintenant  les 
principales  marques  en  disponible  : 


157  kil.,  net  100  kil.,  net 

Marques  de  choix   54  25  34  55 

Premières  marques   54  . .  34  39 

Bonnes  marques   52  75  33  60 

Marques  ordinaires   51  C0  32  80 

Conditions  :  le  sac  de  159  kilos  ou  101  kilos,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec 
1  0/0  d'escompte  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Avoine.  —  Les  divers  éléments  qui  ont  permis  à  la  spé- 
culation de  pousser  les  prix  de  cet  article  subsistent  tou- 
jours. 

En  province  les  offres,  bien  qu'un  peu  plus  nombreuses, 
n'ont  pas  encore  pris  l'extension  désirée  par  les  acheteurs. 
Aussi,  accusent-ils  la  culture  d'abuser  de  la  situation;  à  leur 
avis,  les  détenteurs  attendraient  pour  se  défaire  de  leur  mar- 
chandise que  le  cours  de  20  francs,  parité  Paris,  soit  pratiqué 
sur  les  avoines  de  qualité  tics  ordinaire. 

Il  nous  sera  permis  de  ne  pas  partager  cette  manière  de 
voir.  Nous  estimons  que  l'insuffisance  des  apports  doit  être 
attribuée  à  l'impossibilité  oi'i  se  trouvent  les  agriculteurs  de 
procéder  régulièrement  au  battage  de  leur  récolte,  cela  en 
raison  des  difficultés  qu'ils  rencontrent,  du  fait  des  intem- 
péries, dans  l'exécution  de  leurs  autres  travaux.  Les  quan- 
tités disponibles  pour  la  vente  sont  donc  restreintes  et  la 
culture  doit  certainement  regretter  de  ne  pouvoir  bénéficier 
des  hauts  cours  actuels  qui  lui  paraissent  très  rémunérateurs. 
C'est  pourquoi  nous  persistons  à  croire  que  si  des  exagéra- 
tions sont  commises,  elles  n'incombent  pas  à  ceux  que  les 
consommateurs  attaquent. 

D'ailleurs,  la  pénurie  de  la  marchandise  a  aussi  pour  cause 
l'énorme  diminution  des  expéditions  de  la  Piussie,  diminution 
qui  est  elle-même  une  des  conséquences  de  la  crise  intérieure 
dont  souffre  ce  pays.  Enfin,  les  demandes  de  FAllerhagne 
sont  toujours  considérables  ;  comme  nous  l'avons  déjà  dit, 
elles  sont  justifiées  par  le  relèvement  des  droits  de  douane 
en  mars  prochain. 

Cette  situation  anormale  semble  cependant  devoir  prendre 
fin. 

Quand  les  ensemencements  d'automne  seront  partout  ter- 
minés en  France  ou  que  les  rigueurs  d'un  hiver  précoce 
auront  empêché  de  les  parfaire,  les  fermiers  pourront  réaliser 
leur  récolte  ;  les  dernières  nouvelles  laissent  supposer  que  le 
calme  va  bientôt  renaître  en  Russie  ;  les  achats  de  l'Angle- 
terre et  de  l'Allemagne  vont  perdre  progressivement  de  leur 
importance. 

En  attendant,  les  haussiers  restent  les  maîtres.  On  a  coté 
en  clôture  : 

9 nov.       16  nov.      23  nov. 

k    Courant   18  62         18  87         18  75 

Décembre   18  62         18  62         18  87 

Janvier-Fèvr.  ...       18  62         18  62         18  87 

4  premiers   18  62        18  87        19  . . 

4  de  mars   18  87         19  12         19  25 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  45  à  47  kil.  à 
l'hectolitre. 


frix.  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


26  oct. 

31  oct. 

9  nov. 

16  nov. 

2.'!  aov. 

1905 

1905 

19H5 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

19  75 

19  50 

19  50 

20  25 

21  .. 

20  14 

20  0'i 

19  88 

20  14 

20  63 

19  75 

19  75 

19  50 

20  .. 

20  87 

20  80 

20  .. 

19  88 

20  29 

20  92 

19  84 

19  63 

19  21 

11)  42 

2<i  05 

20  56 

20  37 

20  12 

20  25 

21  25 

33  54 

32  83 

32  83 

32  83 

32  83 

Paris  (roux  88"). 

Londres   

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 

Une  amélioration  assez  sensible  est  survenue  récemment 
dans  les  dispositions  des  principales  places  étrangères,  la- 
quelle ii  favorablement  influencé  le  marché  de  Paris.  La 
circulaire  des  Fabricants  de  sucre  fait,  à  co  sujot,  les  re- 
marques suivantes  : 

«  On  a  beaucoup  remarqué  la  grosse  consommation  do 
i  Allemagne  en  octobre  L905  :  la  tentative  d'une  entente  entre 
les  ratlineurs  de  ce  pays  semble  avoir  incité  les  grands  négo- 
ciante à  faire  des  achats  de  sucre  acquitté. 

Ce  a'esl  pourtant  pas  à  la  situation  statistique  qu'on  attri- 
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bue  le  revirement  de  l'opinion.  Si  la  consommation  d'octobre 
a  été  très  satisfaisante  en  Autriche  et  en  Allemagne  et  si 
l'exportation  de  ces  pays  a  été  supérieure  à  celle  d'octobre 
1904,  les  stocks  n'en  ont  pas  moins  augmenté  beaucoup  plus 
qu'en  octobre  de  l'année  dernière,  et  -cela  par  suite  des 
énormes  excédents  de  la  production  du  mois.  La  reprise 
semble  provenir  de  la  considération  que  les  prix  de  vente 
sont  inférieurs  aux  prix  de  revient  de  la  marchandise.  » 

9  nov.    1G  nov.    23  nov. 
Blanc  n°  3  :  _  _  — 

Courant   23  :0      24  25      23  37 

Décembre   23  75      24  37      25  37 

4  premiers   24  12      24  87      25  87 

4  do  mars  ,   24  75      25  37      26  37 

4  de  mai  

Roux  88»  disponible   19  50      20  25      21  . . 

Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 

Les  raffinés  en  pains  valent  de  57  fr.  à  57  fr.  50  les  100 
kilos,  suivant  marques,  aux  usines. 


Alcool.  —  Le  Journal  Officiel  du  19  courant  a  publié  le 
relevé  de  la  production  et  du  mouvement  des  alcools  pendant 
le  premier  mois  de  la  campagne  1905-190(3,  soit  du  1er  au  31 
octobre.  Voici  les  chiffres  principaux  de  ce  tableau  : 

Douze  mois  1904-1905    1905-1906  Différence 

(Hectolitres) 

Stock  au  début  de  la  cam- 
pagne  538.947      469.651    —  69.296 

Production   321.150      390.048    +  68.898 

Importations   7.469       10.825   +  3.356 

Total  des  ressources.  867.566  870.524  +  2.958 

A  déduire  : 

Exportations   26.019  31.215  +  5.196 

Livraisons  "...  241.923  256.147  +  14.224 

Total   267.942      287.362   +  19.420 

Stock  au  31  octobre..  599.624  583.162  —  16.462 
Contre,  au  30  sept...      538.947      469.651   —  69.296 

Différence  au  3  L  octobre...    +  60.677  +  113.511    +  52.834 

Ces  chiffres  comprennent  ceux  relatifs  aux  bouilleurs  de  cru 
qui,  au  30  septembre  1905,  possédaient  un  stock  approximatif 
de  89.978  hectolitres  (113.435  à  la  même  date  de  1904),  et 
dont  la  production  durant  le  premier  mois  de  la  campagne  est 
évaluée  à  10.782  hectolitres,  inférieure  de  3.458  hectolitres 
à  celle  d'octobre  1904  (14.240). 

La  production  des  distillateurs  et  bouilleurs  de  profession, 
379.266  hectolitres  (306.910),  accuse  une  augmentation  de 
72.356  hectolitres,  soit  23  5  0/0.  On  constate  un  accroisse- 
ment de  68.898  hectolitres,  ou  21  4  0/0,  dans  le  rendement 
total. 

Les  ressources  se  sont  augmentées  de  400.873  hectolitres, 
contre  328.619  en  octobre  1904,  soit  en  plus  72.254  hectolitres. 

Les  exportations  ont  dépassé  de  5.196  hectolitres  celles  de 
l'an  dernier,  et  les  livraisons  au  commerce  intérieur,  y  com- 
pris la  consommation  personnelle  des  bouilleurs  de  cru,  ont 
présenté  un  excédent  de  14.224  hectolitres.  Néanmoins,  le 
stock  s'est  accru  de  113.511  hectolitres,  au  lieu  de  seule- 
ment 60.677  en  1904. 

Ces  renseignements,  qui  d'ailleurs  ont  simplement  con- 
firmé les  prévisions,  ont  laissé  le  marché  de  Paris  indifférent. 

Une  lutte  est  engagée  entre  haussiers  et  baissiers,  et,  il 
faut  le  reconnaître,  ce  sont  les  premiers  qui,  en  ce  moment, 
ont  l'avantage.  Dès  les  premiers  jours  de  novembre,  ils  ont 
réussi  à  intimider  certains  vendeurs  à  découvert  en  faisant 
valoir  très  adroitement  que  le  stock  de  la  place  ne  compor- 
tait que  1.950  pipes  de  155  hectolitres  ;  ils  ont  ainsi  provoqué 
des  rachats  qui  ont  relevé  sensiblement  les  prix  du  courant 
et  par  répercussion  ceux  des  autres  époques.  Cette  reprise 
sera-t-elle  durable  ?  On  peut  en  douter. 

9  nov.      16  nov.      23  nov. 

Courant   3  1  25         34  12         38  25 

Décembre   32  12         33  87         37  50 

4  premiers   32  50        34  . .         36  75 

4  de  mai   33  62         35  . .         37  50 

L'hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 


Vins.  —  Nous  disions  dernièrement  que  les  produits  de 
la  dernière  récolte  n'étaient  pas  encore  suffisamment  limpides 
pour  que  l'on  pût  préjuger  de  leur  qualité.  Le  Moniteur 
Vinicole  nous  apprend  que  beaucoup  de  vins  nouveaux  sont 
devenus  plus  appréciables  grâce  aux  premières  gelées,  qui 
ont  activé  leur  clarification.  Voici,  d'ailleurs,  L'opinion  de 
notre  confrère  : 

«  Les  nombreuses  dégustations  de  vins  nouveaux  effectuées 
sur  place  permettent  de  se  faire  maintenant  une  idée  exacte 
de  la  qualité  des  produits  envoyés  par  les  régions  Les  plus 
précoces.  Ceux  du  Midi,  avec  un  peu  moins  de  degré  que 
l'année  dernière,  ont  du  fruité:,  de  la  couleur  et  promettent  un 
bon  usage.  Ceux  d'Algérie  sDnt  généralement  bien  réussis  et 
sans  acidité  excessive.  Enfin,  l'on  a  vu  de  jolis  vins  du 
Bordelais  et  du  Bcaujolais-Màconnais.  D'autres  échantillons 
de  même  provenance  laissent  à  désirer.  » 

Dans  les  divers  centres  de  production,  les  affaires  ont  été 
plus  nombreuses  ces  jours  derniers,, mais  elles  n'ont  porté,  en 
général,  que  sur  de  petites  parties. 

Les  cours  varient,  dans  les  régions  méridionales,  deO  fr.  80 
à  0  fr.  90  le  degré-hectolitre  pour  les  qualités  ordinaires  et 
de  1  fr.  à  1  fr.  20  pour  les  sortes  de  choix. 

Les  vins  blancs  du  Blayais  s'améliorent  de  jour  en  jour  ; 
les  prix  offerts  vont  de  2  fr.  25  à  2  fr.  75  le  degré,  mais  ils 
sont  rarement  acceptés  par  la  propriété.  Les  rouges  obtien- 
nent facilement  140  fr.  le  tonneau,  nu. 

On  a  traité,  en  Touraine,  de  bons  vins  rouges  eutre  20  et 
25  fr.  les  250  litres,  nu. 

Dans  le  Bcaujolais-Màconnais,  la  Suisse  a  effectué  des 
prélèvements  considérables  en  prévision  du  relèvement  des 
droits  de  douane.  Si  le  traité  proposé  à  la  France  par  la 
Confédération  est  accepté,  nos  vins  auront  à  acquitter,  dès 
janvier  prochain,  une  taxe  de  8  fr.  par  100  kilos,  au  lieu  de 
3  fr.  50  précédemment  ;  si  une  entente  n'intervient  pas,  le 
tarif  maximum,  c'est-à-dire  20  fr.  par  100  kilos,  sera  appliqué. 
On  cote  actuellement  :  les  crus  supérieurs  de  70  à  90  fr.  et 
les  qualités  ordinaires  de  30  à  55  fr.  la  pièce,  nu. 

D'après  la  statistique  mensuelle,  publiée  par  la  Direction 
des  Contributions  indirectes,  les  quantités  des  vins  sortis  des 
chais  des  récoltants  (droits  garantis  ou  acquittés)  se  sont 
élevées,  pendant  le  mois  d'octobre  deuxième  de  la  campa- 
gne, à  4.052.970  hectolitres.  Le  stock  commercial  à  fin  octo- 
bre, représenté  par  la  différence  entre  les  entrées  et  les  sorties 
inscrites  au  compte  des  marchands  en  gros, était  de  16.425.039 
hectolitres,  contre  15.247.719  hect.  au  30  septembre  dernier  et 
13.790.708  au  31  octobre  1904.  Il  y  a  donc  augmentation  de 
1.177.320  hectolitres  par  rapport  à  septembre  19Û5,  et  de 
2.634.331  hectolitres  par  rapport  à  octobre  1904. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne  de  1.016  kil.  048) 


Métaux 

26  oct. 
1905 

31  oct. 
1905 

9  nov. 
1905 

16  nov. 
1905 

23  nov. 
1905 

Cuivre  en  barres  : 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh. 

d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

71  10  . 

71   7  6 

73  . 

75  15 

75  5  . 

A  3  mois  

70  10  . 

70  10  . 

71  7 

è 

")3  15 

73  12  6 

Etain  :  disponible. . 

148  12  6 

150   .  . 

150  10 

152  o 

153  7  6 

—     '  à  3  mois  

147  !7  6 

149  5  . 

149  15 

151  10 

152  7  6 

Plomb  anglais  :  disp. 

15  5  . 

15  1  3 

15  10 

15  12 

6 

15  15  . 

—    espagnol  :  — 

14  17  6 

14  18  9 

15  2 

6 

15  7 

6 

15  10  . 

Zinc  :  disponible. . . 

28  12  6 

28  10  . 

28  3 

9 

28  7 

6 

2S  li  3 

Glascow 

Fonte  :  disponible.. 

54  . 

52  10 

51 

06 

Oo 

9 

54  11 

Cours  officiels  des  Métaux  à  Paris 

(Les  100  kilos  à  l'acquitté)     11  nov.  18  nov. 

Fr.  Fr.- 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires                  190  ..  1P">  5^ 

—  Chili,  V"  marques                          192  50  198  .. 

—  en  lingots  et  plaques  de  laminage      195  50  202  50 

—  en  lingots  propres  au  laiton               198  50  205  . . 

—  en  cathodes                                    202  . .  207  r*  I 

Élain  Banka                                             406  . .  410  .. 

Plomb,  marques  ordinaires                          43  75  44  f  0 

Zinc  de  Silésie  .  , .       76  . .  75  50 

Xavier  Gihakdot. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  le  21  novembre  1905. 

La  réforme  financière  de  l'Empire.  —  Les  impôts  nouveaux.  — 
Le  marché  monétaire.  —  Les  industries  du  fer  et  du  charbon. 

On  sait  que  le  Gouvernement  doit  proposer  au 
Iïcichslar/  un  grand  projet  de  réforme  linancière.  Mais 
du  projet  en  lui-même,  on  n'a  encore  rien  su  de  précis 
jusqu'à  présent  ;  ses  auteurs  en  avaient  dérobé  le  détail 
au\  curiosités  du  public  avec  un  soin  qui  avait  éveillé 
nombre  de  commentaires. 

Depuis  quelques  jours  nous  avons  des  renseigne- 
ments; ils  nous  ont  été  fournis  par  la  Gazelle  de  l 'Alle- 
magne du  Nord,  qui  a  la  spécialité  des  communiqués 
officieux  délicats.  Elle  s'efforce  naturellement  de  jus- 
tifier le  nouveau  projet  qui  se  résume,  en  somme,  en 
la  création  de  nouveaux  impôts.  Elle  constate  d'abord 
que  l'état  des  finances  de  l'Empire  n'est  guère  floris- 
sant. On  savait  la  chose,  puisque  l'exercice  financier 
en  cours  va  clôturer  avec  un  déficit  d'au  moins  80  mil- 
lions de  marks,  qui  s'ajoutera  aux  déficits  des  exercices 
précédents.  La  Gazette  de  l'Allemagne  du  Nord  fait 
ensuite  cette  constatation  que  les  économies  seraient 
impuissantes  à  remédier  à  cette  situation  ;  constatation 
bien  inutile,  entre  parenthèses,  puisqu'on  est  décidé, 
non  seulement  à  ne  pas  faire  d'économies  mais  à  aug- 
menter encore  les  dépenses.  Dans  ces  conditions,  il  ne 
reste  qu'un  remède  à  la  situation  :  se  procurer  de  nou- 
velles ressources  par  des  impôts  nouveaux. 

Quelles  seront  les  nouvelles  dépenses  qu'il  faudra 
couvrir  ?  21  millions  de  marks  pour  l'amortissement 
de  la  Dette  qui  atteint  maintenant  le  chiffre  colossal 
de  3  1/2  milliards  de  marks  ;  8  millions  pour  les  fonds 
des  invalides,  qui  enregistrent  actuellement  un  déficit 
de  286  millions  ;  18  millions  pour  l'augmentation  des 
pensions  militaires  ;  6  millions  pour  l'augmentation 
des  employés  subalternes.  L'augmentation  pour  l'effectif 
de  paix  atteindra,  en  1909,  30  millions,  et  les  augmen- 
tations du  budget  de  la  marine  s'élèveront  à  76  millions 
à  partir  de  1910.  Il  est  donc  nécessaire  de  trouver  245  à 
255  millions. 

Il  est  indispensable  de  se  procurer  la  contre-partie  de 
ces  nouvelles  dépenses.  Aussi  a-t  on  dû  créer  de  nou- 
veaux impôts,  qui  fourniront  au  Trésor  un  total  de 
230  millions  de  marks.  On  compte,  pour  le  surplus, 
sur  les  plus-values  d'impôts  et  sur  des  augmentations 
du  rendement  des  douanes. 

Le  marché  financier  a  été  mouvementé  cette  se- 
maine, et  plutôt  dans  un  sens  défavorable,  toujours 
par  les  nouvelles  de  Russie.  Néanmoins,  dans  les  der- 
niers jours,  on  a  paru  se  ressaisir  et  tout  s'est  raffermi 
dans  une  certaine  mesure.  Le  marché  a  accueilli  avec 
satisfaction  les  nouvelles  annonçant  la  fin  de  la  grève 
russe  ;  il  considère  aujourd'hui  que  des  exagérations 
ont  été  commises  dans  le  sens  de  la  baisse  qu'il  importe 
de  corriger. 

La  situation  du  marché  monétaire  reste  malheureu- 
sement peu  satisfaisante.  A  la  fin  de  la  semaine  der- 
nière, les  offres  avaient  augmenté  et  les  demandes 
avaient  diminué.  Mais  l'inverse  s'est  produit  depuis,  et 
l'on  peu  distinguer,  à  des  signes  certains,  que  la  ten- 
sion augmentera  encore.  Le  taux  de  l'escompte  libre, 
qui  u'esl  plus  qu'ti  1/2  0/0  au-dessous  de  l'escompte 
officiel,  a  des  tendances  à  monter  encore. 

A  la  dernière  heure,  le  taux  de  l'argent  sur  le  mar- 
clié  était  cependant  un  peu  redescendu:  il  restait  à 
48/4  0/0.  L'argent  au  jour  le  jour  était  entre  4  0/0  et 
4  1/2  0/0.  On  estime  que  pour  la  liquidation  le  taux 
moyen  des  reports  sera  de  5  l/'i  0/0. 

pane  les  métallurgie*  et  lés  charbonnages,  dans  les 
premières  surtout,  on  continue  à  se  montrer  satisfait, 
de  la  marche  des  affaires.  Les  entreprises  du  fer  sont 
bien  occupées  ;  les  commandos  sont  abondantes  et  les 


prix  de  vente  des  fers  augmentent.  Vous  savez  que 
depuis  un  an  ces  industries,,  Irnil  en  se  félicitant  de 
l'abondance  des  affaires,  se  plaignent  de  la  stagnation 
des  prix  ;  aujourd'hui  tous  les  facteurs  sont  en  leur 
faveur. 

La  répercussion  de  la  bonne  situation  des  métallur- 
gie* s'est  fait  sentir  sur  les  charbonnages,  où  la  situa- 
tion serait  tout  à  fait  satisfaisante,  sans  la  menace 
d'une  nouvelle  grève  des  mineurs,  qui  n'est  toujours 
pas  conjurée. 

Les  industries  électriques  sont  aussi  en  bonne  pos- 
ture; la  grande  entreprise  Schuckert  qui,  depuis  qua- 
tre ans,  n'avait  plus  donné  aucun  dividende,  annonce, 
pour  ï;905,  la  distribution  d'un  dividende  de  4  0/0. 


M 


et  M 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Bidets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social   

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue . . 
Divers  


1905 


15  uo v. 


837  m 

24.950 

Ï4  b  72 
992.423 

34  845 
103.790  + 

90.445  + 


180. 000 
64.814 
339.015 
5(19. 209 
30.045 


+  38.4ri6 
+  1.749 
+  7.201 
-  72.206 
+  1.610 
4.974 
7.513 


non  mod. 
non  mod. 
-  46.510 
+  34.814 
+  1.014 


1904 


15  novi 


962.481 
25.004 
18.952 

800.197 
51.537 

115.699 
99.982 


150.000 
51.614 
1.299.851 
34  262 


liif.  7  ne\ . 


45.539 
625 
3  032 
11.512 
8.006 
i.945 
305 


non  mod. 

non  mod. 
-  41.023 
70.432 


48  135:+  10.749 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 
de 

l'esc 

0/0 

897 

1  330 

634 

1.035 

54 

+  92 

4 

30  •  

732 

1.682 

556 

1-343 

179 

-  450 

755 

1.536 

524 

1.222 

71 

-  269 

5 

787 

1.450 

518 

1  115 

80 

—  143 

23  »   

834 

1.388 

531 

1.036 

74 

-  2(3 

» 

31  ■  

794 

1442 

487 

1.109 

82 

-  147 

799 

1 . 3.S6 

474 

1.065 

53 

-  76 

5/4 

15  »•   

837 

1.339 

509 

992 

55 

+  18 

Les  droits  sur  le  tabac.  —  Notre  correspondant  de  Ber- 
lin nous  a  informé  que  le  Gouvernement  avait  demandé  au 
Reichstag  de  nouveaux  droits  sur  le  tabac. 

Nous  croyons  devoir  indiquer  quels  sont  ces  changements 
projetés  pour  l'impôt  sur  le  tabac  :  Le  tabac  indigène  sera 
soumis  à  un  impôt  de  63  marks  (au  lieu  de  45)  par  quintal, 
le  tabac  étranger  à  un  impôt  de  110  marks  (au  lieu  de  85). 
Pour  les  autres  tabacs  bruts  et  les  cigares,  l'impôt  sera  porté 
de  85  à  125  marks  ;  pour  le  papier  à  cigarettes,  l'impôt  reste 
de  2  marks  les  mille  feuilles. 

Les  droits  sur  les  iiroduits  étrangers  ont  été  fixés  à 
700  marks  pour  les  cigares,  à  £00  pour  les  cigarettes,  par 
quintal.  Les  Etats  du  Sud  ne  voulaient  pas,  pour  le  tabac 
indigène,  d'un  impôt  supérieur  à  57  marks;  la  Prusse  vou- 
lait le  fixer  à  70  et  la  Saxe  à  80  marks. 

En  vue  du  papier  à  cigarettes,  frappé  de  droits,  on  a  déjà 
installé  à  l'Imprimerie  Impériale  une  machine  construite  à 
Dusseldorf.   


Courrier  de  lu  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  23  novembre  1905. 
La  fermeté  est  décidément  revenue  à  la  Bourse  de  Berlin 
el  y  persiste.  La  bausse  est  générale,  mais  la  grande  envolée 
;i  été  pour  les  valeurs  métallurgiques  et  charbonnières  ;  les 
premières  ont  haussé  de  2  0/0  duus  celle  séance. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Angleterre 


Mânes  tonnes  dispositions  aux  fonds  d'Etats.  Les  Golso- 
lidès  allemands  ont  été  calmes;  les  autres  fonds  d'Etats 
sont  en  hausse. 

Les  valeurs  financières  et  industrielles  allemandes  ont  fini 
en  progrès. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  89  . .  ;  Extérieure  92  75;  Lots 
Turcs  137  50  ;  Lombards  25  12.  Clôture  faible. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  22  novembre  1905. 

La  situation  monétaire-  —  Le  Stock-Exchange.  —  L'industrie  du  jute. 
—  Les  «  Sans-Travail  »  de  Londres. 

La  situation  monétaire,  déjà  en  progrès  au  cours  de 
la  semaine  précédente,  s'est  améliorée  encore. 

Il  y  a  huit  jours,  la  réserve  d'or  s'était  augmentée 
d'un  demi  million  délivres  sterling;  il  est  venu  s'y 
ajouter  depuis  plus  d'un  million  de  livres  sterling,  de 
sorte  qu'en  quinze  jours,  la  réserve  est  remontée  à 
22.410.000  liv.  st.,  chiffre  peu  inférieur  à  celui  de  l'an 
dernier  à  pareille  époque.  Le  rapport  de  la  réserve  aux 
engagements,  qui  était  de  40  0/0  la  semaine  dernière,  et 
seulement  de  38  1/2  0/0  il  v  a  quinze  jours,  a  atteint 
41  15/46  0/0. 

Le  marché  monétaire,  hien  qu'il  ait  remboursé  un 
million  de  livres  sterling  à  la  Banque,  est  encore  am- 
plement pourvu;  les  avances  s'obtiennent  facilement 
entre  3  1,4  et  3  1/2,  et  le  papier  à  trois  mois  trouve 
preneur  à  3  15/16.  On  est  de  plus  en  plus  convaincu 
que  la  Banque  pourra,  jusqu'à  la  fin  de  l'année,  main- 
tenir à  4  0/0  le  taux  de  son  escompte,  à  moins  toutefois 
que  la  hausse  du  change  américain  ne  provoque  des 
retraits  d'or  pour  New- York. 

Les  nouvelles  plus  rassurantes  qui  nous  sont  par- 
venues de  Russie  ont  fait  renaître  la  confiance  au 
Stock-Exchange.  Le  changement  de  physionomie  du 
marché  s'est  manifesté  dans  tous  les  compartiments  : 
le  Russe  4  0/0  s'est  relevé  de  2  points;  les  Consolidés 
et  les  Chemins  de  fer  anglais  ont  suivi,  et,  avec  eux, 
toute  la  cote  ;  les  Chemins  américains,  moins  touchés 
par  ces  nouvelles  politiques,  ont  eu  pour  eux  l'amélio- 
ration du  bilan  des  Banques,  et  tous  ont  sensiblement 
monté.  On  espère  qu'une  détente  ne  tardera  pas  à  se 
produire  dans  le  resserrement  de  l'argent  à  New -York, 
et  on  escompte  que  les  meneurs  américains  en  profite- 
ront pour  donner  une  forte  poussée  aux  cours.  Les 
valeurs  minières  ont  également  bénéficié  des  bonnes 
dispositions  du  marche;  les  valeurs  cuprifères  sont 
très  fermes. 

(  ha  se  préoccupe  ici  de  l'importance  croissante  que 
prend,  à  Calcutta,  l'industrie  du  jute  et  on  n'est  pas 
sans  appréhension  au  sujet  de  l'avenir  de  cette  indus- 
trie, dont  Dundee  est  le  centre  principal. 

Les  producteurs  anglais  se  plaignent  surtout  de  ce 
que  leurs  concurrents  de  l'Inde  n'ont  pas  élevé,  l'an- 
née dernière,  le  prix  des  «  Hessians  »  proportionnelle- 
ment à  l'accroissement  -des  cours  de  la  matière  pre- 
mière. 

Dundee  vend  une  grande  quantité  de  ces  «  Hes- 
sians »  aux  Etats-Unis  et  à  l'Amérique  du  Sud,  mais 
les  industriels  de  cette  ville  n'auraient  pu  longtemps 
maintenir  le  prix  de  2  d.  par  10  1/2  oz.  40  in.  fob., 
tandis  que  ceux  de  Calcutta  offraient  leurs  produits  à 
1  8/4  d.  fret  payé. 

De  belles  apparences,  à  la  fois  pour  le  jute  et  poul- 
ie lin,  semblent  permettre  de  pouvoir  compter,  celle 
année,  sur  des  conditions  favorables.  Notons  que  la 
conclusion  de  la  paix  a  déjà  eu  une  répercussion  ap- 
préciable sur  l'industrie  du  jute,  dont  l'activité  s'est 
trouvée  ralentie.  Toutefois,  les  demandes  sont  encore 
importantes  et  on  compte  sur  une  bonne  saison  d'hi- 
ver. 


On  prévoit  que  cette  industrie  ne  tardera  guère  ù 
trouver  de  nouveaux  débouchés  en  Mandchourie  et  en 
Corée;  c'est,  naturellement,  le  Japon  qui  en  tirera  pro- 
fit ;  il  apparaît  cependant  comme  peu  probable  que 
les  usines  japonaises  puissent  suffire  à  alimenter  ces 
pays.  Dans  ces  conditions,  c'est  Calcutta  qui  bénéficie- 
rait de  cette  nouvelle  clientèle.  Les  industriel-,  de  Dum 
dee  souhaitent  qu'il  en  soit  ainsi,  car  l'Inde,  trouvant 
en  Extrême-Orient  un  débouché  sérieux,  pourrait  peut- 
être  alors  abandonner  aux  Anglais  le  marché  améri- 
cain. 

C'est  que  ceux-ci  ne  sauraient,  en  effet,  oublier  que 
Dundee  a  été  pendant  longtemps  le  principal  fournis- 
seur des  Etats-Unis  et  de  la  République  Argentine, 
tandis  que  c'est  aujourd'hui  Calcutta  qui,  à  paît  quel- 
ques spécialités,  accapare  la  majeure  partie  des  or- 
dres. 

Malgré  cette  concurrence,  l'industrie  du  jute  n'en 
reste  pas  moins  très  importante  en  Angleterre;  les 
chiffres  qui  suivent  en  donnent  une  idée  : 

En  1904,  les  importations  de  jute  brut  ont  atteint 
360.432  tonnes,  avec  une  valeur  de  4. 197. 792  liv.  st., 
contre  3.23(5.872  liv.  st.  en  1903.  11  a  été  aussi  importé 
pour  2.207.030  liv.  st.  de  jute  manufacturé  ,'au  lieu  de 
2.367.229  liv.  st.  l'année  précédente!  ;  sur  cette  quantité, 
il  en  a  été  réexporté  pour  1.920.150  liv.  st.  ;  on  a  réex- 
porté également  103.266  tonnes  de  jute  brut. 

Il  a  été  exporté  l'année  dernière  pour  2.044.451  livres 
sterling  de  produits  en  jute,  manufacturés  dans  les 
usines  anglaises,  et  pour  486  647  liv.  st.  de  fil  de  jute. 

Durant  les  dix  premiers  mois  de  1905,  il  a  été  importé 
196.058  tonnes  de  jute  brut,  pour  une  valeur  de  3  mil- 
lions 254.325  liv.  st.,  au  lieu  de  188.730  tonnes,  avec 
une  valeur  de  2.520.476  liv.  st.  pendant  la  période  cor- 
respondante de  l'année  dernière.  11  y  a  eu  diminution 
en  quantité  au  début  de  l'année,  avec  augmentation  en 
valeur,  conséquence  de  l'accroissement  du  prix  de  la 
matière  première,  causé  par  le  peu  d'abondance  de  la 
récolte  de  l'an  dernier. 

En  considérant  la  môme  période  des  dix  premiers 
mois,  les  réexportations  de  jute  brut  ont  passé  de 
74.662  en  1904  à  79.070  tonnes  en  1905;  les  réexporta- 
tions de  jute  manufacturé  à  l'étranger  se  sont  abaissées 
de  1.565.685  liv.  st.  en  1904  à  1.508.846  liv.  st.  en  1905. 
Dans  la  même  période,  les  exportations  de  jute  manu- 
facturé dans  les  usines  anglaises  se  sont  abaissées  de 
1.631.492  liv.  st.  en  1904  à  1.621.071  liv.  st.  en  1905, 
tandis  que  pour  le  jute  filé,  il  y  a  eu  augmentation  : 
463.184  liv.  st.  en  1905,  contre  396.343  liv.  st.  en  1904. 

Les  «  Sans-Travail  »  de  Londres  se  sont  livrés,  le 
20  courant,  à  une  nouvelle  manifestation,  qui  fut 
peut-être  l'une  des  plus  importantes  que  l'on  ait  encore 
vues  en  Angleterre.  Les  malheureux  qui  y  prirent  part 
étaient  venus,  non  seulement  de  tous  les  quartiers  de 
Londres,  mais  encore  des  environs. 

L'objet  de  cette  manifestation  était  à  la  fois  un  appel 
aux  riches  habitants  du  West-End  et  une  menace 
contre  le  Gouvernement.  Les  organisateurs  avaient 
fait  l'impossible  pour  que  l'ordre  ne  fût  pas  troublé, 
car  les  esprits  étaient  assez  surexcités,  et  l'on  crai- 
gnait que  les  manifestants  ne  se  livrassent  à  des  dé- 
sordres semblables  à  ceux  qui  se  produisirent  il  y  a 
quelques  années.  Aucun  incident  ne  s'est  toutefois 
produit. 


Moiiatioiis  taÉps  et  Financières 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

23  Novembre  1905 

Département  des  opérations  d'émission 

passif        Liv.  st.                        actif  Liv.  st. 

Billets  créés                 49.745.000   Dette  fixe  de  l'Etat. . .  11015. ICO 

Rentes  immobilisées.  1  -434-900 

Or  monnayé  et  lingots  31k9à  OC0 

Total                  49  715. 000           Total   49.745.000 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Autriche-Hongrie 


Département  des  opérations  de  banque 
Liv.  st. 
14.553.000 


PASSIF 

Capital  social  

Réserve  et  profits  et 
pertes   3.231.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   13  3  47.000 

Comptes  particuliers.  42-257.000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  85.000 


Total. 


73.499  000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   17  039.000 

Portefeuille  et  avances  33  .57S .  000 

Billets  en  réserve   21. 2112  000 

Or  et  argent  monnayés  1680.000 


Total   "3.199.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monaayé 
et 
lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  a  7  jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc 

% 

5  octobre  

32.300 

29.773 

54.273 

51  037 

20.977 

38  60 

4 

12  »   

31.510 

29.374 

49.533 

46.164 

20.586 

41  47 

» 

19  »   

32.163 

28. 940 

50.043 

46  204 

21.673 

43  21 

■ 

26  »   

31.924 

28.889 

53  403 

49.728 

21.485 

40  17 

» 

2  novembre  . . 

31.510 

29.189 

53.867 

50  926 

20.771 

38  50 

» 

9  1  

31.889 

28  912 

53.402 

49.846 

21.427 

40  04 

16  »   

32  546 

28  536 

53-331 

48  811 

22  410 

41  93 

23  «   

32  975 

28  543 

55. 604 

50- 617 

22. 882 

41  C8 

» 

Constructions  navales.  —  Los  récents  rapports  du 
Lloyd  Rcgister  accusent  une  augmentation  sensible  de  l'ac- 
tivité des  chantiers  de  construction  pendant  le  trimestre  pré- 
cédent :  le  tonnage  des  navires  en  construction  était,  à  la  fin 
de  septembre  1905,  de  21. 000  tonnes  supérieur  à  celui  de  fin 
juin.  Au  30  septembre  dernier,  il  y  avait,  vaisseaux  de  guerre 
exceptés,  474  navires  avec  1.323. 328  tonnes  brutes  en  con- 
struction dans  le  Boyaumc-Uni,  au  lieu  de  393  navires  avec 
11046,305  tonnes  à  la  même  époque  de  1904.  Voici  un  tableau 
donnant  séparément  les  nombres  de  vapeurs  et  de  voiliers, 
avec  les  tonnages  respectifs  : 

30  sept.  1903  30  sept.  1901 

Nombre   Tonnage    Nombre  Tonnage 

(Tonnes  (Tonnes 

Navires  à  vapeur:                anglaises)  anglaises) 

Acier                            444      1.319.718  352  1.029.622 

Fer                               1              320  »    t  » 

Bois  et  composés ...         1               60  1  220 

Total   446  1.320.098  353  1.029.842 

Navires  à  voiles  : 

Acier   16  3.871  26  14.855 

Fer  

Bois  et  composés  . . .  _12  1.359   14  1.611 

Total   _28_  5.230   40  16.466 

Ensemble   474^  1.325.328  393  1.046.308 

La  majeure  partie  du  tonnage  est  destinée  au  Royaume- 
Uni;  cette  portion  s'élève,  en  effet,  à  1.106.011  tonnes.  La 
diflérencc,  219.317  tonnes,  se  répartit  comme  suit  :  50.440 
tonnes  pour  l'Allemagne,  19.130  tonnes  pour  les  Colonies 
anglaises,  18.800  tonnes  pour  la  Norvège  et  18.076  tonnes 
pour  l'Autriche-Hongrie.  En  ce  qui  concerne  la  répartition 
du  tonnage  entre  les  chantiers  de  construction,  la  prépondé- 
rance revient,  aux  chantiers  de  la  Clyde,  avec  283.021  tonnes 
pour  Glasgow  et  203.949  tonnes  pour  Greenock.  Ncwcastlc 
vient  ensuite  avec  233  915  tonnes,  puis  Middlesbrough  et 
Stockton,  avec  84.220  tonnes  et  Uartlepool  et  Whitby,  avec 
65.570  tonnes. 

Voici  un  tableau  du  tonnage  des  bâtiments  en  construction 
dans  les  principaux  pays  au  30  septembre  1905,  avec  les 
Chiffres  correspondants  pendant  les  deux  années  précédentes  : 

 30  .septembre 

*~  1905         1904  l'.io:! 

(En  tonnes) 

Etal  s- Unis   38.474      91  478  209.608 

Allemagne   8Î4.649    163.990  112.380 

Prancë!   66.115      83.532  119.024 

Italie   55.189      62.506  15.910 

L'Allemagne  est  le  seul  pays  enregistrant  une  augmenta- 
tion; mais,  quoiqu'il  y  ait  eu  en  Allemagne  un  accroisse- 


ment considérable  dans  le  tonnage  en  construction  pendant 
les  trois  dernières  années,  le  chiffre  de  cette  année  n'est  que 
légèrement  supérieur  à  celui  qu'on  a  constaté  en  1902,  et  qui 
atteignait  alors  189.416  tonnes. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  23  novembre  1905. 

Après  quelques  journées  de  hausse,  le  Stock-Exchangc  a 
faibli  aujourd'hui  sur  les  nouvelles  moins  bonnes  de  Bussie 
et  sur  la  crainte  d'un  changement  ministériel  en  Angleterre. 

Les  Consolidés  finissent  à  89  3/16  contre  88  5/8. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  fermes  et  bien  tenus. 
L'Italien  4  0/0  est  à  105  ./.;  l'Extérieure  Espagnole  finit 
à  93  1/4,  et  le  Turc  unifié  4  0/0  est  ferme  à  90  ./.. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  actifs.  L'Argentin  5  O/O 
1886  est  à  102  7/8,  et  le  Funding  à  101  ./..  Le  Brésil  5  O/O 
est  à  98  3/4. 

Les  recettes  peu  satisfaisantes  des  Chemins  anglais  ont 
quelque  peu  aflecté  les  cours. 

Les  valeurs  américaines  sont  en  reprise  mais  ne  restent 
cependant  pas  au  plus  haut. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  177  1/4;  VErie  à  50  3/4,  et  le 
Louisville  à  156  1/4;  YAtchison  à  87  1/2,  et  le  Norfolk 
à  89 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  22  novembre  1903. 

La  crise  hongroise.  —  Agitations  politiques  en  Autriche.  —  Le  marché 
financier  de  Vienne.  —  La  grùve  des  chemins  de  fer.  —  Les  indus- 
tries métallurgiques. 

La  crise  hongroise  persiste  avec  tant  çTincidents 
variés  qu'il  devient  impossible  de  les  rapporter,  même 
en  gros. 

La  résistance  contre  le  ministère  Fejervary,  imposé 
par  la  Couronne,  persiste.  De  part  et  d'autre  on  pour- 
suit la  lutte  avec  énergie,  ni  l'opposition,  ni  le  Cabinet 
ne  paraissant  à  la  veille  de  céder  ou  d'entrer  en  com- 
position. Comment  finira  ce  conflit?  Nul  ne  peut  le 
prévoir  ou  seulement  l'entrevoir.  Peut-être  se  prolon- 
gera-t-il  tel  quel,  avec  la  même  acuité  et,  sans  doute,  la 
même  stérilité  jusqu'à  l'échéance  des  conventions  qui 
ont  fixé  l'existence  commune  de  l'Autriche  et  de  la 
Hongrie. 

L'Autriche,  pour  le  moment,  paraît  être  en  proie  aux 
mêmes  désordres  que  la  Hongrie,  et  Vienne  n'est  pas 
moins  troublée  que  Budapesth.  Dans  la  capitale  de 
l'Autriche  est  née  une  agitation  en  faveur  du  suffrage 
universel,  qui  a  déjà  provoqué  des  émeutes  et  des 
troubles  sanglants. 

Mais  on  entrevoit  que,  de  ce  côté,  la  solution  se  fera 
moins  attendre.  Le  Gouvernement  est  résolu,  au  moins 
à  des  concessions  sérieuses.  On  annonce,  en  effet,  de 
bonne  source,  qu'un  projet  de  réforme  électorale  sera 
présenté  par  le  Gouvernement  au  Reichsrath  dèa  sa 
rentrée.  Il  contiendra  : 

1°  Abolition  des  curies  ; 

2°  Introduction  du  droit  électoral  général  et  égal  ; 

3°  Districts  électoraux  de  petite  dimension  ; 

4°  Répartition  du  nombre  des  mandats  entre  les 
différents  pays  de  la  Couronne  d'après  le  nombre  de 
leurs  habitants  et  le  produit  de  leurs  impôts. 

Le  Gouvernement  attend  du   Reichsrath  actuel  le 

vote  du  projet,  de  sorte  que  les   nouvelles  élections 

puissent  avoir  lieu  vers  la  un  de  L'été  de  1900  en  vertu 
delà  nouvelle  Loi.  Les  lieutenanees provinciales  ont  été 
invitées  à  présenter  le  plus  tôt  possible  des  rapports  et 
des  propositions  sur  la  division  des  circonscriptions 
électorales. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Belgique 


Il  est  probable  qu"on  arrivera,  par  ces  mesures,  à  un 
apaisement  au  moins  momentané.  Kn  tous  cas,  le  suf- 
frage universel  semble  à  la  veille  de  prendre  place  en 
Autriche. 

Une  autre  question  — d'ordre  social  — bien  plus 
grave  préoccupe  vivement  tout  le  pays.  C'est  la.  réso- 
lution qu'ont  prise  les  employés  de  tous  les  chemins 
de  fer  partant  de  Vienne  d'organiser  ce  qu'ils  appel- 
lent la  résistance  passive,  jusqu'à  ce  qu'ils  aient  ob- 
tenu une  augmentation  de  20  0/0  des  salaires.  C'est 
tout  simplement  la  désorganisation  légale  de  tout  le 
mouvement  des  voies  ferrées.  La  résistance  passive 
consiste,  pour  les  employés,  à  ne  fournir  que  le  travail 
strictement  et  littéralement  prévu  par  le  règlement, 
sans  s'inquiéter  des  exigences  momentanées  du  trafic 
des  voyageurs  ou  des  marchandises.  On  voit  à  quels 
désordres  peut  aboutir  un  pareil  système.  Bien  sou- 
vent, il  a  les  effets  d'une  véritable  grève. 

Jusqu'à  présent  l'attitude  des  employés  a  eu  des  con- 
séquences déplorables  sur  la  vie  économique  du  pays. 
On  conçoit  ce  qu'est  un  arrêt  presque  complet  des 
transactions  par  voies  ferrées  dans  un  temps  de  trafic 
intense  et  de  transport  des  récoltes.  Presque  toutes  les 
gares  sont  encombrées  de  marchandises  en  panne,  qui 
:;e  détériorent  et  des  wagons  entiers  de  récolte  se  gâtent 
sur  place. 

Le  Marché  financier  de  Vienne  a  été  mal  influencé, 
toute  la  semaine,  autant  par  cette  circonstance  que  par 
les  nouvelles  du  dehors.  Hier  et  aujourd'hui  s'est  ce- 
pendant manifesté  un  mieux  sensible,  les  nouvelles  de 
Russie  étant  plus  favorables  et  le  bruit  ayant  couru 
que  le  Gouvernement  était  en  voie  d'arrangement  avec 
les  employés  de  chemins  de  fer.  Mais  l'activité  des 
transactions  est  toujours  réduite  au  minimum. 

Sur  le  marché  monétaire,  la  situation  est  assez  aisée, 
principalement  parce  que  les  demandes  sont  assez 
rares.  Cependant  le  taux  de  l'argent  reste  plutôt  élevé, 
sans  doute  en  sympathie  avec  les  taux  pratiqués  à 
l'étranger.  Aujourd'hui  le  taux  de  l'escompte  libre  est 
resté  invariable  à  4  7/16  0/0. 

Dans  l'apathie  générale  du  marché,  on  a  mieux  re- 
marqué l'activité  relative  qui  régnait  dans  le  compar- 
timent des  valeurs  métallurgiques.  Cela  tient  aux 
nouvelles  qui  sont  venues  des  métallurgies  mêmes  et 
qui  dépeignent  la  situation  comme  bonne.  Le  travail 
parait  actif  dans  toutes  et  les  bilans  s'annoncent 
comme  devant  être  satisfaisants. 


Informations  Ecoiiomips  et  Financiores 


Les  Recettes  des  Chemins  de  fer  de  l'Etat  autrichien. 

—  Du  1"  janvier  au  31  octobre,  les  recettes  des  Chemins  de 
fer  de  l'Etat  autrichien  se  sont  élevées  à  220.412.000  cou- 
ronnes, ce  qui  constitue  une  augmentation  de  7.867.878  cou- 
ronnes par  rapport  aux  recettes  de  la  même  période  de  1904 . 


Caisses  d'épargne  en  Hongrie.  —  Les  opérations  des 
Caisses  d'épargne  hongroises  eu  1903  sont  résumées  dans  les 
deux  tableaux  suivants  : 

Répartition  des  livrets 
Banques 
et  établis- 


sements 

Caisses 

Associa- 

Nombre des  livrets 

de 

d'épar- 

tions 

Totaux 

créd.  fonc. 

gne 

De  moins  de  20  cour.. 

30.648 

90.045 

25.803 

146.496 

De     20  à     100  — 

45.815 

144.336 

27.389 

217.540 

101        200    —  . 

37.631 

125.129 

22.538 

1.S5.298 

201     1.000   -  . 

81.178 

288.883 

40.691 

405.748 

1.000     2.000   —  . 

32.933 

H1.519 

12.623 

156.125 

2.001     4.030    —  . 

23.157 

74.454 

7.639 

105.250 

4.001    10.000   —  . 

15.887 

48.4CO 

4.024 

68.317 

10.001    20.0(0  — 

6.432 

18.569 

1.242 

26.243 

De  pins  de  20.000   —  . 

4.138 

10.595 

617 

15.557 

277.865 

907.136 

142.566 

1.327.567 

Moy*  pour  un  livret.  C. 

1.850 

1.680 

897 

1.632 

Dépôts  sur  comptes  courants,  chèques  et  bons  de  caisse 
Banques  et  Totaux 
établissent  Caisses  des 
Spécifications  de        d'épar-  établies. 

créd.  fonc.     gne      de  crédit 


Vcrscmenls  sur  comptes  cour.:  (Milliers  de  couronnes] 
Existant  au  commencement  de 


2il 

585 

87.784 

329.: 969 

Versem.  au  courant  de  l'année. 

3.643 

113 

910.218 

4.553.331 

Rembour.  au  courant  de  l'année  3.660 

191 

898.046 

4.558.237 

Restant  à  la  lin  de  l'année.... 

224 

507 

99.956 

324.463 

Versements  sur  chèques  : 

Existant  au  commencement  do 

100 

529 

12.266 

112.795 

Versem.  au  courant  de  l'année. 

773 

461 

223.607 

997.068 

Rembour.  au  courant  do  l'année 

785 

701 

222.014 

1. 007.715 

Restant  à  la  fin  de  l'année  

88 

289 

13.859 

102.148 

Versements  sur  bons  de  caisse: 

Existant  au  commencement  de 

12 

546 

3.329 

15.875 

25 

019 

5.104 

30.123 

Bons  de  caisse  retirés  

29 

282 

7.222 

36.504 

Restant  à  la  fin  de  l'année  

8 

283 

1.211 

9.494 

Courrier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  23  novembre  1905. 

Bourse  sans  grandes  affaires,  et  où  la  lourdeur  a  dominé-. 

Les  actions  métallurgiques  et  charbonnières,  assez  fermes, 
ont,  seules,  eu  un  courant  d'affaires  assez  actif. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  670  50  ;  les  Lombards, 
121  . .  ;  la  Loenderbank,  441  . .  ;  les  Chemins  de  fer  autri- 
chiens, 666  . .  ;  l'Alpine,  533  50  ;  Clôture  lourde. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  21  novembre  1905. 
La  reconstitution  des  Sociétés  russes.  —  I.a  Providence  russe.  — 
La  sidérurgie.  —  Les  charbonnages. 

Les  nouvelles  de  la  Russie  faisant  prévoir  une 
période  de  calme,  le  marché  a  repris  confiance  et  les 
cours  se  sont  raffermis  sur  toute  la  ligne. 

La  vive  reprise  des  fonds  russes  s'est  faite  non  sans 
influencer  les  cours  des  autres  fonds  d'Etat  du  marché 
international.  h'Exlérieure  Espagnole  reprend  le 
demi-point  qu'elle  a  perdu  pendant  les  dernières  se- 
maines. LeT<(fc,  également  très  ferme,  la  spéculation 
n'attribuant  aucune  importance  à  la  démonstration 
navale  que  vont  faire  de  concert  les  puissances  euro- 
péennes, pour  amener  le  Sultan  à  concéder  les  réfor- 
mes demandées  pour  la  Macédoine. 

Les  valeurs  de  traction  sont  très  calmes.  Réalisa- 
tions de  bénéfices  importantes  en  Parisienne  Electri- 
que et  en  Raihvays  Electriques .  Le  Métropolitain  de 
Paris  est  calme. 

Le  Rio-  Tinto  est  ferme  sur  la  bonne  tenue  du  métal  à 
Londres  et  sur  la  grande  activité  industrielle  en  Amé- 
rique. On  dit  que  les  producteurs  ont  déjà  vendu 
d'avance  toute  leur  production  de  cuivre  jusqu'à  fin 
janvier  et,  en  effet,  le  déport  pour  livraison  à  trois 
mois  a  notablement  diminué  aujourd'hui. 

Les  affaires  sont  assez  calmes  en  actions  de  banques 
du  marché  au  comptant.  La  Banque  de  Bruxelles  fait 
1.115,  la  Banque  de  Reports  et  de  Fonds  Publics  <2Q,  la 
Banque  Xationalc  4.620,  le  Crédit  Liégeois  715.  la  Part 
de  Réserve  de  la  Société  Générale  3.890. 

Caisse  Générale  de  Reports  et  de  Dépôts  1.145.  Pour 
la  seconde  quinzaine  de  novembre,  la  Caisse  a  bonifié 
à  ses  déposants,  en  compte  de  quinzaine,  un  intérêt  de 
3  45  0/0  net.  L'ensemble  des  opérations  conclues  pour 
cette  période  comporte  une  somme  de  173  millions  de 
francs. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Espagne 


La  situation  sur  les  marchés  internationaux  des 
produits  de  l'industrie  sidérurgique  reste  favorable, 
mais  les  nouvelles  intéressantes  nous  font  défaut  cette 
semaine.  On  est  activement  occupé  avec  l'exécution 
des  ordres  qu'on  a  en  carnet,  et  on  est  disposé,  par 
contre,  de  conclure  de  nouveaux  contrats  dont  l'exé- 
cution ne  pourrait  avoir  lieu  que  vers  la  fin  du  premier 
semestre  de  l'année  prochaine.  On  espère  que  la  bonne 
situation  se  maintiendra,  mais  il  est  trop  difficile  de 
prévoir  quels  seront  les  prix  qui  auront  alors  cours. 

En  Amérique,  on  envisage  l'avenir  encore  avec  plus 
de  confiance  qu'en  Europe  et  c'est  justement  cette 
grande  confiance  qui  ne  permet  pas  de  discerner  quelle 
est  la  part  de  la  spéculation  dans  les  gros  ordres  don- 
nés à  l'industrie. 

Les  titres  de  ce  groupe  traités  à  notre  Bourse  sont 
lourds,  bien  que  la  situation  de  l'industrie  se  soit, 
plutôt  améliorée  pendant  la  dernière  quinzaine.  C'est 
une  conséquence  des  exagérations  antérieures,  car  il 
faut  avouer  qu'avec  les  dividendes  à  prévoir  pour 
l'exercice  en  cours,  les  prix  pressentent  encore  une 
capitalisai  ion  trop  basse.  D'un  autre  coté,  il  y  a  cer- 
tainement beaucoup  de  positions  spéculatives,  dont 
une  grande  partie  sera  encore  à  liquider  avant  la  tin 
de  l'année,  surtout  s'il  ne  se  produit  pas  bientôt  une 
détente  sérieuse  sur  le  marché  monétaire. 

On  s'occupe  beaucoup,  actuellement,  de  la  reconsti- 
tution d'affaires  russes  tombées  en  déconfiture  depuis 
le  boom  de  1902.  Ces  efforts  sont  certainement  très 
louables,  mais  nous  trouvons  qu'en  générai  les  pro- 
moteurs se  réservent  une  trop  grande  part  dans  les 
bénéfices  futurs  et  ne  ménagent  pas  suffisamment  les 
intérêts  des  anciens  porteurs.  Pour  La  Providence 
Busse,  affaire  dont  nous  avons  beaucoup  parlé  il  y  a 
quelques  mois,  on  propose  aux  obligataires  d'échanger 
leurs  titres  contre  des  actions  B  et  une  soulte  de  qua- 
rante francs  pour  les  quatre-vingt  francs  de  coupons  res- 
tés impayés.  Cela  serait  très  acceptable  s'il  n'y  avait  les 
actions  série  C  qui,  après  un  dividende  privilégié  et 
récupérable  de  G  0/0,  se  réserve  encore  un  huitième 
du  surplus  du  bénéfice.  Pourquoi  ce  huitième,  qui  sera 
payé  entièrement  au  détriment  des  porteurs  d'obliga- 
tions? La  dette  privilégiée  actuelle  de  (3  millions  sera 
remplacée  par  lesdites  actions  série  A  et,  comme  il  n'y 
a  pas  de  dette  d'un  rang  plus  élevé,  leur  gage  reste 
non  seulement  dans  l'état  actuel,  mais  il  gagnera  en- 
core en  valeur  par  suite  d'une  administration  plus 
habile  et  plus  économique  que  l'administration  judi- 
ciaire actuelle.  Elle  a  donc  tout  intérêt  à  ce  que  la 
combinaison  se  fasse  sans  demander  encore  une  part 
supplémentaire  très  importante  dans  les  bénéfices 
futurs.  Les  porteurs  d'obligations,  par  contre,  verront 
diminuer  leur  part  de  ce  huitième.  Il  est  donc  dans 
leur  intérêt  de  ne  pas  accepter  l'échange,  à  moins  que 
l'on  ne  renonce  à  ce  prélèvement  de  bénéfice  des  ac- 
tions série  A.  Des  observations  semblables  sont  à  faire 
au  sujet  de  Prokhorow  et  de  Taganrog. 

Les  actions  de  Cliarbonnages  sont  assez  bien  tenues, 
sur  l'apparition  inattendue  et  prématurée  de  l'hiver 
chez  nous.  Les  nouvelles  au  sujet  de  la  probabilité 
d'une  grève  en  Allemagne  sont  meilleures.  Toute 
crainte  n'est  pas  encore  écartée,  mais  à  l'assemblée  des 
délégués  mineurs,  tenue  dimanche,  l'esprit  de  conci- 
liation est  resté  maître. 

Quant  au  marché  de  la  houille  il  est  très  ferme  avec 
absence  de  toute  affaire  entre  producteur  et  consomma- 
teur. On  annonce  une  hausse  de  deux  francs  sur  le 
coke  ordinaire  et  de  trois  francs  pour  le  coke  mi-lavé, 
m  partir  du  premier  janvier.  On  parle  également  d'une 
hausse  de  un  à  deux  francs  pour  les  quelques  quantités 
de  charbon  dont  les  contrats  seront  à  renouveler  le  pre- 
mier janvier.  Mais  la  hausse  du  coke  est  escomptée 
depuis  longtemps,  et  quant  au  charbon,  les  quantités 
qui  profiteront  'les  nouveaux  prix  ne  sont  pas  assez 
importantes  pour  influencer  de  beaucoup  les  bilans  des 
charbonnages.  Il  faut  que  la  situation  se  maintienne 
favorable  jusqu'au  printemps,  alors  l'adjudication  du 
mois  de  mars  donnera  une  direction  précise  au  marché. 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Belgique.  —  Pendant  lus 

dix  premiers  mois  de  1905,  le  commerce  général  d'im- 
portations s'est  élevé  à  15.70G.136  tonnes,  d'une  valeur  de 
3.369.209.000  fr.,  contre  14. 717. 192  tonnes,  valant  2  milliards 
315.S28.000  fr.  pendant  la  même  période  de  1905. 

En  exportation,  cette  même  période  comporte  un  chiffre 
de  12.670.588  tonnes,  coulant  1 .750.013.000  francs,  contre 
12.763.425  tonnes,  coûtant  1.685.092.000  francs,  en  1904.  De 
ces  chiffres  ressortent  un  accroissement  de  988.944  tonnes  ou 
6.7  0/0  et  de  133.281.000  fr.  ou  6.9  0/0  pour  les  importations 
et  une  diminution  de  92.887  tonnes  ou  0.7  0/0  ce  qui  se 
traduit  par  une  augmentation  de  6'i.921.000  francs  ou  3.9  0/0 
pour  les  exportations. 

Le  total  des  droits  de  douane  perças  de  ces  deux  chefs 
s'élève  à  46.149.793  francs,  contre  40.977.703  francs  en  1904, 
ce  qui  établit  une  différence  en  plus  de  12.6  0/0,  exactement 
5.172.090  francs. 

Dans  ces  chiffres  figurent  les  quatre  pays  principaux  :  l'Al- 
lemagne, l'Angleterre,  la  France  et  les  Pays-Bas,  pour  les 
sommes  suivantes,  en  milliers  de  francs  : 


Importations 

1905 

1904 

1903 

Allemagne  

France  

260.752 
191.616 
360. 5S7 
196.214 

223.097 
179.816 
844.598 
194.184 

21. S.  368 
171.36'. 
294.940 
185.571 

Exportations 

1905 

1904 

1903 

Angleterre  

France  

387.782 
288.414 
293.663 
205.653 

363.241 
312.125 
283.995 
212.434 

325.461 
294.399 
310.383 
179 .556 

ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  le  20  novembre  1905. 
La  situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 

La  Chambre  s'est  constituée,  non  sans  peine,  et 
entamera  cette  semaine  la  discussion  de  l'Adresse, 
qui  durera  quelques  jours.  Parmi  les  nouveautés  aux- 
quelles elle  donnera  lieu,  on  peut  annoncer  que  la 
minorité  Villaverdiste  présentera  un  amendement  atin 
d'obtenir  la  promesse  que  l'armée  et  la  marine  rece- 
vront les  crédits  nécessaires  pour  assurer  la  défense 
nationale.  La  minorité,  dirigée  par  M.  Maura,  ne 
prendra  qu'une  petite  part  à  la  discussion,  au  moyen 
d'un  discours  prononcé  par  son  chef. 

Une  question  qui  traîne  depuis  un  an  va  revenir  et, 
à  moins  d'un  accord  qui  n'est  pas  prêt  d'intervenir, 
donnera  lieu  à  de  vifs  incidents  :  je  parle  des  pour- 
suites intentées  contre  les  députés  (il  y  en  a  environ 
40  [h >ur  délits  de  presse. 

La  résistance  de  M.  Echegaray  à  augmenter  les  dé- 
penses budgétaires  apparaît  de  plus  en  plus  justifiée, 
à  la  suite  de  la  diminution  des  recettes  du  Trésor,  qui 
serait  encore  plus  sensible  si  les  fortes  importations 
de  céréales  soumises  aux  droils  n'avaient  rétabli 
l'équilibre  par  le  rendement  des  Douanes. 

Le  Ministre  des  Travaux  publies  a  soumis  au  Sénat 
le  projet  approuvant  la  convention  franco-espagnole 
pour  les  chemins  de  fer  pyrénéens. 

Le  marché  a  été  nerveux  pendant  la  semaine  et  la 
spéculation  à  la  hausse  a  redoublé  ses  efforts  pour 
obtenir  une  élévation  des  cours.  Gomme  la  place  est 
réduite,  pour  ainsi  dire,  à  travailler  sur  le  4  0  0,  toute 
l'attention  est  concentrée  sur  lui  et  ie  moindre  bruit 
le  fait  trembler.  Celle  fois,  ç'a  été  le  tour  d'une  ma- 
ladie du  Roi  qui  l'a  fait  reculer  de  15  centimes  au 
comptant . 

Ceux  des  gens  bien  pensants,  qui  sont  à  la  hausse, 
ont  manifesté  leur  indignation  contre  pareil  procédé, 
qui  risquait  de  déranger  leurs  savantes  combinaisons, 
mais  une  fois  l'alarme  passée,  les  centimes  ptTdus  ont 
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été  regagnés.  Parti  de  79  20  0/0  lundi  dernier,  le 
i  0/0  s'est  retrouvé  aujourd'hui  sans  changement  à 
79  20  0/0;  les  haussiers  estiment  qu'à  ce  train- 
là  il  n'y  aura  pas  de  force  humaine  qui  puisse  les 
empêcher  de  décrocher,  le  31  décembre  prochain,  le 
cours  de  80  50  0/0;  cette  hausse  ininterrompue  leur 
permettra  d'écouler,  à  un  prix  raisonnable,  tous  les 
paquets  de  titres  dont  ils  sont  chargés.. Je  leur  souhaite 
une  bonne  chance,  car  il  suffirait  d'un  petit  caillou 
pour  leur  créer  une  situation  semblable  à  celle  des 
mois  de  septembre  et  d'octobre,  qui  aurait  pu  leur 
coûter  assez  cher.  Il  faut  dire  que  ces  spéculateurs  ont 
dans  leur  jeu  un  gros  atout  :1a  dépression  économique 
que  nous  traversons  et  qui,  loin  de  s'améliorer,  empire 
chaque  jour.  Les  capitaux  hésitent  à  entrer  dans  des 
affaires  industrielles  et  les  quelques  épargnes  qui  se 
créent  prennent  le  chemin  de  la  Bourse  pour  acheter 
dés  fonds  d'Etat. 

Le  o  0/0  a  été  aussi  ferme  que  d'habitude  ;  il  a  à  son 
actif  la  certitude  que  la  conversion  des  Bons  du  Trésor 
aura  lieu  en  Dette  intérieure,  mais  en  revanche  cette 
conversion  me  semble  appelée  à  exercer  une  inlluence 
sur  le  cours  du  4  0/0,  attendu  qu'il  faudra  bien  laisser 
une  marge  entre  le  cours  du  titre  à  émettre  et  le  cours 
coté  sur  celui  existant.  Grande  ou  petite,  cette  marge 
peut  et  doit  jouer  sur  la  valeur  et  amener  un  recul  qui 
peut  avoir  des  suites  désagréables,  si  la  spéculation 
n'agit  pas  prudemment. 

Aujourd'hui  le  marché  a  été  faible  à  l'ouverture, 
mais  il  s'est  raffermi  peu  à  peu  à  la  suite  des  bonnes 
impressions  sur  le  futur  budget. 

Le  reste  du  marché  n'a  pas  été  animé,  car  les 
affaires  sont  nulles.  Les  actions  de  la  Banque  d'Es- 
pagne cotent  425  0  0  environ  ;  Banque  Hypothécaire, 
de  210  à  214  0  0  :  Hispano-Americano,  125  6/0  ;  Tabacs, 
faibles  à  3SG  0/0;  Espagnole  de  Crédit,  à  105  50  0/0; 
Explosifs,  280  0/0  ;  Résinera  Espanola,  à  173  0  0,  rega- 
gnent 8  0/0;  les  deux  groupes  qui  spéculent  sur  cette 
valeur  se  disputent  avec  acharnement. 

Sucrières  préférence,  74  50  ;  dito  ordinaires,  37  ; 
après  la  poussée,  purement  factice,  de  l'autre  semaine 
les  cours  tendent  à  se  tasser.  La  Société  part  d'un 
mauvais  calcul  :  savoir  que  l'Espagne  ne  peut  pas 
consommer  plus  de  80  ou  90.000  tonnes  de  sucre  ;  un 
pays  qui  compte  environ  19.000.000  d'habitants  et 
dont  la  population  augmente  tous  les  ans  peut  con- 
sommer plus  de  cette  quantité.  C'est  une  affaire  à 
suivre  avec  soin,  car,  dans  le  cas  où  la  Société  vien- 
drait à  sombrer,  il  y  aurait  un  déchet  énorme  sur  le 
capital.  En  attendant,  et  pour  forcer  la  main  aux 
pouvoirs  publics,  le  Syndicat  a  décidé  de  diminuer  les 
prix  d'achats  de  la  betterave,  ce  qui  a  excité  les  agri- 
culteurs des  régions  intéressées. 

Le  cours  du  change  n'a  pas  bougé,  peut-on  dire  ;  il 
s'est  tenu  entre  27  70  et  28  0  0,  avec  tendance  indé- 
cise. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

00  oct.     G  nov.    13nov.  20nov. 

4  0/0  Intérieur   78  75      78  95      79  20      79  20 

5  0/0  Amortissable   98  75      99  10      99  45      98  50 

Banque  d'Espagne   424  ..     425  ..     424  . .     424  .. 

—     Hypothécaire...     208    210    .     214  . . 

Comp.  Ferm.  des  Tabacs     386..     385..     384  90    386  . 

Chèque  sur  Paris   28  05      28  05      28  85      28  70 

—  Londres...  32..  32  15  32  13  32  10 
Cédules  hypothéc.  4  0/0.     100  95.    101  10    101..     101  10 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  relevons  les 
changements  ci-après  :  +  argent,  4  millions;  —  avan- 
ces et  crédits,  6;  —  circulation,  10;  -f-  comptes  cou- 
rants, 2.  Le  Trésor  public  est  créditeur  de  70  millions. 

La  Banque  a  acheté  environ  7  millions  sur  les  32  du 
crédit  qu'elle  se  fit  ouvrir  à  Paris  il  y  a  quelques  mois. 
Depuis  le  commencement  de  l'année,  elle  a  augmenté 
ses  disponibilités  à  l'étranger  de  30.596.000  à  50.514.000, 
soit 20  millions;  l'encaissc-argent  a  augmenté  de  47 
millions  et  la  circulation  a  diminué  de  1.599  millions 
à  1.567,  soit  32  millions. 


Il  semble  que  nous  assistions  à  une  rectification, 
au  moins  partielle,  de  la  politique  suivie  pendant  tant 
d'années. 


et  F 


Recettes    des    Chemins    de  fer 

Du  1"  janvier  au  10  novembre  [45 


Espagnols 

semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  del'Espagne: 
Ancien  réseau.. . 
Asturies,  Galice. 
Valence  à  Utiel . 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

A  lma?isa  Valence 

Total  Nord  de  l'Esp.. 

2.070 

m 

88 
104 

112 

499 

Pesetas 

58.878.319 
17.5IW.066 
706.617 
1.134.  554 

2-323.567 
11.809.623 

Pesetas 

59.295.813 
18.018.301 
870.884 
1.189.084 

2.386  133 
12. 223. 890 

Pesetas 

58  998.609 
18. 15 i. 771 
938.547 
1.197.080 

2.263  911 
12  541.675 

Pesetas 

57  871.571 
17  9X3.252 
855  611 
1.366  934 

2. 315. 572 
11.999.441 

3.637 

92.421.776 

93.994.126 

94.094.598 

92. 393. 382 

1.067 

3.650 
302 

18. 732.259 

85  215.900 
3.199.380 

18.212.528 

86.259. 22S 
3  650.806 

18.875-912 

86-788  283 
3. S  41  108 

17. 891.  en 

85-879.428 
4.0O9.519 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France. 
Sud  de  l'Espagne. 

Recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  neuf  pre- 
miers mois  des  années  1904  et  1905.  —  La  Gaceta 
vient  de  publier  l'état  des  recettes  du  Trésor  pendant  les 
neuf  premiers  mois  cfc  1905.  Voici  ces  chiffres,  comparés  à 
ceux  obtenus  pendant  la  période  correspondante  de  l'année 
1904  : 

RECETTES 

Nature  des  recettes  1904  1905 

Recettes  ordinaires  :  (En  pesetas) 

Contributions  immob. . . .  141.551 .686  57  140.019.455  87 

Contributions  industr....  33.631.284  93  33.234.946  93 
Impôt  : 

sur  la  richesse  mobil..  83.986.998  74  77.466.383  73 

des  droits  royaux   37.661.701  81  37.113.697  80 

de  mines   6. 38g. 779  68  6.206.057  34 

des  cédules  personnelles  8.893.786  33  8.572.375  76 

sur  paiements  de  l'Etat  2.494.219  36  2.563.128  80 

sur  voitures  de  luxe...  685.952  85  092.910  18 
Contributions  des  provin- 
ces basques  et  de  la 

Navarre   3. 036. 016  08  3.486.270  89 

Droits  de  Douane   106.235.754  02  128.631.819  33 

Impôt  : 

sur  le  sucre   18.104.403  69  17.756.709  50 

sur  les  alcools   7.433.683  00  10.575.826  OS 

Droits  des  Consulats ... .  1.2-0.306  06  1.077.942  93 

Impôt  : 

sur  le  sel   64 . 028 . 930  41  53 . 057 . 430  06 

de  transit   17.064.986  75  15.015.634  93 

Timbres   49.611.251  29  51.182.408  29 

Impôt  spécial  sur  les  pé- 
troles, gaz  et  électricité  4.239.345  28  4.221.371  84 

Tabacs   99.461.375  34  97.999.416  94 

Allumettes   3.980.848  37  4.016.313  36 

Loteries   14.846.461..  15.854.886  .. 

Impôt  spécial  sur  la  vente 
de  la  poudre  et  matières 

explosives   2.664.893  73  2.656.505  69 

Mines  d'Almaden   4.010.524  63  3.779.106  12 

—    de  Linarès   694.538  79  553.640  61 

Produit  des  canaux   1.410.133  47  1.344.289  53 

Divers   2.675.116  67  2.670.000.. 

Rachat  du  service  milit..  14.514.500..  3.516.214  28 

Autres  ressources   19.387.912  03  21.458.347  75 

•    Total   751.179.393  02  744.723.180  54 


Courriel*  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  22  novembre  1905. 
Le  marché  est  très  ferme  mais  les  affaires  sont  toujours 
peu  nombreuses.  Le  change  sur  Paris  s'améliore  di^  nou- 
veau et  se  traite  à  27  62;  L'Intérieure  clôture  à  79  90. 
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Grèce,  États  Scandinaves  et  Turquie 


GRÈCE 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Grèce  pendant  le  pre- 
mier semestre  1905. —  Le  Bureau  de  statistique  du  Minis- 
tère des  Finances  de  la  Grèce  vient  de  publier  son  Bulletin 
relatif  au  deuxième  trimestre  1905. 

Voici  le  résumé  des  renseignements  qui  y  sont  contenus  : 
2'  trimestre  2e  trimestre 


IOii'j 


Importations  

Exportations  

Commerce  total  . . . 
Droits  perçus,  pap. 
—         or.  . 


Importations  

Exportations  

Commerce  total  . . . 
Droits  perçus,  pap. 
—         or.  . 


1905 

(En  francs) 
33.659.110 
14.401.969 
48. 061. 079 
7.555.834 
706.664 
1"  semestre  1"  semestre 
1904  1905 


Différence 


32.656.151 
18.526.683 
51.182.834 
4.837.394 
2.478.793 


+ 


+ 


1.002.959 
4.124.714 
3.121.755 
2.718.440 
1.772.129 


]  Hffércnce 


63.141.803 
40.4S'.i.'.08 
103.641.211 
12.490.832 
2.956.463 


(En  francs) 
61.655.314 
30.914.423 
92.569.737 
13.869.400 
1.445.726 


+ 


1.486.489 
9.584  985 
11.071.474 
1.378.568 
1.510.737 


Mouvement  de  la  Navigation.  —  Les  tableaux  suivants 
donnent  le  mouvement  de  la  navigation  do  la  Grèce  respec- 
tivement pendant  le  2°  trimestre  et  le  1"  semestre  1905,  avec 
les  cliiil'res  comparatifs  pour  les  périodes  correspondantes  de 
l'année  précédente  : 

2e  trimestre        2e  trimestre 

1904  1905  Différ.  enl90ï 


Nombre 

de  Ton- 
navires  nage 

Entrées.  1.877  1.161.119 
Sorties.    1.794  1.214.992 

Ie'  semestre 
1904 

Entrées.  3.534  2.367.571 
Sorties.    3.375  2.418.299 


Nombre 

de  Ton- 
navires  nage 


Nombre 

de 
navires 


1.918  1.315.146   -t-  41 
1.760  1.232.952   —  34 
1e 


Ton- 
nage 

-H146.H27 
+  17.960 


semestre 

1905  Différ.  en  1905 

3.256  2.362.824  —278   —  4.747 

3.107  2.304.482  —268  —113.817 


ÉTATS  SCANDINAVES 


NORVEGE 

Le  Plébiscite.  —  Les  résultats  définitifs  du  plébis- 
cite ont  donné  un  total  de  259.563  oui  et  de  69.264 
non. 

A  la  suite  de  ce  plébiscite,  dans  une  séance  tenue  le 
18  courant  et  à  laquelle  116  représentants  du  Stor- 
thing,  sur  117,  étaient  présents,  le  prince  Charles  de 
Danemark  a  été  élu,  à  l'unanimité,  roi  de  Norvège. 

Avant  le  vote,  le  pasteur  Erilsen  (socialiste),  a  dé- 
claré que  son  parti  adhérait  à  l'élection  du  roi,  parce 
que  la  royauté  était  un  fait  accompli,  par  suite  de  dé- 
cisions antérieures,  et  que  les  socialistes  n'avaient  pas 
l'occasion  de  voter  pour  une  autre  proposition. 

Le  procureur  Castberg  a  également  déclaré  que  lui 
ci  ses  amis  politiques  s'inclinaient  devant  la  volonté 
de  ia  majorité  du  peuple. 

Le  Président  du  Storthing  a  été  chargé  de  commu- 
niquer au  roi  de  Danemark  et  au  prince  Charles  de 
Danemark  la  décision  du  Storthing. 

Voici  la  réponse  que  le  Président  a  reçue  du  Prince  : 

«  Avec  permission  du  Loi,  mon  illustre  grand-pére, 
j'accepte  l'élection  de  Loi  de  Norvège,  en  assumant  le 
nom  de  Jlaakon  VII  et  en  donnant  à  mon  lils  le  nom 
d'Olaf.  » 

Une  députation  du  Storthing  est  partie  pour  Co- 
penhague. 

Le  roi  'le  Danemark  a  ordonné  qu'un  détachement 
de  la  Hotte,  comprenant  le  yacht  royal  «  Dannchrog  », 
le  cuirassé  «  Offert-Fischer  »  et  le  croiseur  «  Geyser» 
aille,  sous  le  commandement  du  vice-amiral  Wendcl, 
■conduire  en  Norvège  les  nouveaux  souverains. 


SUEDE 

Le  Nouveau  Ministère.  —  Voici  la  liste  du  nouveau 
Cabinet  libéral  suédois  : 
Etat  :  M.  Staaf  ; 

Affaires  étrangères  :  M.  de  Trolle,  ambassadeur  à  Copen- 
hague ; 
Guerre  :  colonel  Tingsten  ; 
Marine  :  contre-amiral  Sidner  ; 
Intérieur:  M.  Scluelte; 
Finances  :  M.  Biescrt  ; 
Affaires  ecclésiastiques  :  M.  Berg  ; 
Justice:  baron  Mark  de  Wurtemberg  ; 
Agriculture  :  M.  Tamm  ; 

Ministres  sans  portefeuille  :  M.  Hetner,  chef  de  bureau, 

et  le  docteur  David  Bergstroem. 


TURQUIE 


Commerce  extérieur  de  la  Crète. —  D'après  un  rapport 
du  Consul  d'Angleterre  à  la  Canée,  publié  dans  le  Becueil  des 
rapports  diplomatiques  et  consulaires,  le  commerce  extérieur 
de  la  Crète  a  atteint,  en  1904,  24.232.675  fr.,  contre  25  mil- 
lions 483.525  fr.  en  1903,  soit  une  diminution  de  1  million 
250.850  francs. 

Voici,  séparément,  les  chiffres  des  importations  et  des 
exportations,  avec  les  chiffres  correspondants  pour  1903  : 
1903  1901  Différence 


Importations . . 
Exportations  . , 


Totaux. 


(En  francs) 

14.504.350     13.741.625  —  762.725 

10.979.175     10.491.050  —  488.125 

25.483.525     24.232.675  —1.250.850 


La  diminution  du  chiffre  des  exportations  est  due  surtout 
à  la  mauvaise  récolte  des  olives,  qui  a  été  de  beaucoup  infé- 
rieure à  colle  de  l'année  précédente.  L'exportation  du  bétail 
et  de  quelques  autres  produits  du  sol  (raisin,  vins,  cédrats), 
présente  une  plus-value. 

Il  nous  a  paru  intéressant  de  reproduire  quelques  ré- 
flexions annexées  à  son  rapport  par  le  Consul  d'Angleterre  : 

«  Peu  de  travaux  publics.  A  peine  une  route  carrossable 
de  la  Canée  à  Kissamo  et  une,  de  deux  kilomètres  environ, 
de  Halépa  à  Dicastiri.  Les  ports  ne  sont  pas  assez  profonds 
pour  recevoir  les  grands  navires.  On  évalue  de  4  à  5  mil- 
lions de  francs  la  construction  du  port  d'Héracléion,  pour  la- 
quelle on  a  surtaxé  de  1  1/2  0/0  les  marchandises  qui  entrent 
dans  ce  port  et  celles  qui  en  sortent... 

. . .  Les  habitants  de  l'île,  qui  est  très  fertile,  prospére- 
raient s'ils  s'adonnaient  à  l'agriculture  et  s'occupaient-moins 
de  politique.  A  cette  fin,  le  Gouvernement,  devrait  nommer 
des  inspecteurs  agricoles  et  fonder  une  banque  agricole  pour 
venir  en  aide  aux  paysans  qui,  faute  de  ressources,  ne  peu- 
vent acheter  les  choses  nécessaires  à  la  culture  des  champs.  » 


Le   Commerce  de  la  Tripolitaine  en  1903.  —  Le 

commerce  extérieur  de  la  Tripolitaine  a  atteint,  en  1903,  le 
chiffre  de  19.440.100  fr.,  contre  15.510.500  fr.  en  1902,  soit 
donc  une  augmentation  de  3.925.600  fr. 

Le  tableau  suivant  donne,  avec  les  chiffres  correspondants 
pour  1902  et  1903,  la  répartition  de  ce  commerce  entre  les 
principaux  pays  intéressés  : 

1902  1903  Différence 

(En  francs) 

Angleterre   5.663.700  7.CO0.OOO  -f  1.8S6.390 

Fiance  et  Tunisie.  2  002.400  2.650.000  +  647.600 

Turquie   2.088.300  2.350.000  +  261.700 

Italie    1.701.550  2.078.500  4-  376.250 

Allemagne   5f0.000       750.000  +  200.000 

Divers   3.510.550  4.061.6C0  +  550.050 

Totaux   1 5.5 16. 500   19.440.100   +  3. 925. 600 

Cet  accroissement  de  près  de  4  millions  de  francs  est  dù  à 
la  fois  à  l'augmentation  des  importations  i^sucre,  tabac,  tissus 
do  colon,  soie,  argent  en  barre),  et  à  celle  des  exportations 
(orge,  bétail,  plumes  d'autruche). 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Amérique 


AMÉRIQUE 


CANADA 

Les  Industries  au  Canada.  —  Le  journal  Paris-Canada 
vient  de  publier  un  intéressant  article  sur  l'expansion  in- 
dustrielle au  Canada  : 

«  En  1853,  ce  pays  ne  comptait  guère  qu'une  trentaine  do 
manufactures,  dont  une  seule  avait  une  réelle  importance  : 
celle  de  la  construction  de  navires,  dont  les  chantiers  étaient 
à  Québec. 

En  1861,  le  nombre  des  manufactures  s'était  élevé  déjà  de 
30  à  300.  Puis  l'industrie  canadienne  fait  des  bonds  prodi- 
gieux :  49.722  établissements  industriels  de  toutes  sortes  en 
1881;  25.968  en  1891,  avec  un  rendement  de  1.300.000.000  de 
francs;  en  1901,  le  rendement  atteignait  2.276.000.000  de 
francs.  Les  objets  manufacturés  en  bois  entrent,  naturelle- 
ment, pour  un  chiffre  important  dans  le  montant  global  de 
la  production  industrielle.  L'industrie  laitière  est  également 
importante.  Les  filatures  de  coton,  les  fabriques  de  lainages, 
les  industries  du  cuir  et  des  vêtements  en  général,  les  cons- 
tructions mécaniques,  ainsi  que  toutes  les  branches  de  l'in- 
dustrie de  l'alimentation,  sont  extrêmement  prospères. 

Le  tableau  ci-après,  dont  les  chiffres  se  rapportent  à  l'an- 
née 1901,  donnera  une  idée  de  la  puissance  manufacturière 
du  Canada  : 

Valeur 
Nombre         de  la 
Capital         d'où-  production 
Produits  engagé        vriers  annuelle 


Armes,  munitions  . . . 

Livres,  impressions. . 

Carrosserie  

Produits  chimiques.. 

Boissons,  liqueurs. . . 

Matières  fibreuses... 

Denrées  alimentaires 

Bâtiment  en  général 
et  mobilier  

Objets  en  or  et  en  ar- 
gent   

Cuir,  chaussures,  etc. 

Appareils  d'éclairage, 
gaz,  électricité  

Machines,  outils  

Brosserie  

Matières  végétales, 
boites,  cartons, pro- 
duits en  bois  

Instruments  de  pré- 
cision  

Instruments  de  musi- 
que  

Bateaux  de  pèche, 
embarcations  

Objets  en  pierre,  ar- 
gile et  verre   

Tissus  et  vêtements  . 

Divers   

Totaux  


Francs 

Francs 

8.378.375 

611 

5.270 

000 

86.179.855 

10.724 

68.980 

755 

74.703.510 

14  15:-! 

97.105 

995 

23.038.890 

1.837 

25.088 

750 

196.701.430 

11.275 

180.171 

640 

19.509.525 

2  621 

21.059 

030 

193.388.070 

3a. 735 

397.219 

150 

112.448.620 

17.163 

124.944 

660 

11.S02.150 

1.544 

12.458 

110 

107.794.470 

19.332 

174.265 

095 

138.164.340 

4.810 

56.586 

870 

390.163.360 

30.076 

319.399 

695 

15.425.650 

1.364 

16.625 

795 

422.461.490 

66.650 

361.018 

495 

578.500 

140 

993 

850 

21.454.235 

2.669 

16.903 

635 

16.489.570 

2.587 

10.218 

340 

3). 586. 225 
278.719.195 
54.726.065 

9.370 
62.588 
4.351 

29.102 
309.110 

49.966 

720 
8o0 
305 

2.207.217.525 

297.900 

2.266.483.G40 

La  situation  industrielle  du  Canada  est  donc  des  plus  pros- 
pères, puisque  les  chiffres  officiels  qui  précèdent  montrent 
qu'avec  un  capital  engagé  de  2.207.217.525  fr.,  la  production 
annuelle  en  valeur  manufacturée  est  de  2.266.483.640  fr.,  do 
laquelle  il  faut  défalquer,  bien  entendu,  la  matière  première, 
la  main-d'œuvre  et  les  frais  généraux. 

Dans  le  total  de  la  production  manufacturière,  les  deux 
provinces  d'Ontario  et  de  Québec  entrent  respectivement  pour 
1.207.C67.430  et  791.439.970  francs.  » 


COLOMBIE 


Le  Commerce  de  la  Colombie. —  D'un  rapport  que  vient 
de  publier  le  vice-consul  d'Angleterre  à  Carthagène,  il  résul- 
terait que  le  commerce  extérieur  de  la  Colombie  par  ce  port 
aurait  diminué  en  1904. 

Les  Etats-Unis  accaparent  la  pins  grande  partie  de  ce 


commerce,  figurant,  aux  importations,  pour  une  somme 
presque  ('gale  aux  importations  de  l'Angleterre  et  de  l'Alle- 
magne réunies  : 

Liv.  st. 

Importations  des  Etats-Unis   148.956 

—  de  l'Angleterre   77.305 

—  de  l'Allemagne   77.125 

Les  importations  des  Etats-Unis  comprennent  surtout  :  ké- 
rosine,  farine,  fils  de  fer,  houille,  lard,  bois  de  construction 
et  cotonnades.  Parmi  les  marchandises  importées  d'Angleterre 
figurent  :  produits  manufacturés  (coton,  lin,  jute;,  ciment, 
toitures  de  fer  ;  d'Allemagne  ont  été  importés  :  riz,  sucre  de 
betterave,  ciment  et  allumettes. 

Le  rapport  précité  fait  toutefois  remarquer  que  dans  le 
chiffre  des  importations  des  Etats-Unis,  il  faut  réserver  une 
place,  sans  doute  même  très  importante,  pour  les  marchan- 
dises importées  d'Europe,  via  New-York. 

Les  exportations  sont  évaluées,  pour  1904,  à  600.537  liv.  st.; 
il  a  été  exporté  vers  les  Etats-Unis  pour  environ  la  moitié  de 
cette  somme,  consistant  surtout  en  peaux,  caoutchouc,  cèdre 
et  acajou.   


ÉTATS-UNIS 

Le  Commerce  extérieur  des  îles  Philippines.  —  Le 

Consul  général  anglais  à  Manille  vient  de  publier  un  rap- 
port sur  le  commerce  des  Philippines  en  1904. 

D'après  ce  rapport,  le  commerce  extérieur  a  atteint  11  mil- 
lions 745.000  liv.  st.,  soit  une  diminution  de  1.496.000  liv.  st. 
sur  1903;  ce  chiffre  est,  toutefois,  supérieur  de  167.000  liv.  st. 
à  la  moyenne  des  cinq  dernières  années. 

Les  importations  se  sont  élevées  à  5.915.000  liv.  st.,  accu- 
sant une  diminution  de  847.000  liv.  st.  sur  le  chiffre  de  1903. 
Cette  diminution  a  été  supportée  par  presque  tous  les  pays 
qui  sont  en  relations  commerciales  avec  les  Philippines, 
Seuls,  les  Etats-Unis  et  le  Japon  ont  bénéficié  d'une  aug- 
mentation. 

Le  tableau  suivant  donne,  entre  les  différentes  nations, 
la  répartition  des  importations  pendant  les  trois  années  1891, 
1903  et  1904  : 

Pays  1904  1903  1891 

(En  livres  sterling) 

Etats-Unis   1.019.764  767.420  69.467 

Angleterre   868  205  923.826  1.C24.537 

Allemagne   290  964  352.399  62.418 

Espagne   400.570  409.193  675.251 

Chine   618.616  925.686  706.947 

Ilong-Kong   61.683  102.008  » 

Japon   167.002  162.347  7.772 

Inde  anglaise   421.539  543.105  362.538 

Indo-Chine  française...  1.275.546  1.633.744  3V2.378 

Totaux 5.915.546   6.762.277  3.359.659 

11  était  intéressant  de  montrer  combien  s'est  modifiée  cette 
répartition  en  l'espace  de  treize  ans. 


Le  Marché  Financier  de  New- York 


New- York,  22  novembre  1905. 
Le  marché  est  très  ferme,  à  la  suite  de  la  reprise  des 
valeurs  industrielles,  mais  un  grand  nombre  de  réalisations 
s'étant  produites,  l'avance  des  cours  s'est  quelque  peu  ra- 
lentie. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  105  1/4. 

Les  valeurs  de  chemins  de  fer  sont  en  général  fermes. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison,  85  3/4;  Milwaukee,  178  5/8;  Erie,  49  5/8; 
Reading,  140  ./.;  Canadian  Pacific,  173  1/8;  Illinois  Cen- 
tral, 177  ./.  ;  Louisville,  152  ./.  ;  Central,  225  1/2;  Union 
Pacific,  134  1/8. 


MEXIQUE 

La  Dette  intérieure   amortissable   Mexicaine.  —  La 

Banque  Nationale  a  commencé  le  2  courant  à  payer,  au  pair, 
les  404  bons  de  la  dette  intérieure  amortissable  5  0  0  sortis 
au  19'  tirage  semestriel,  effectué  le  4  septembre  dernier. 
En  déduisant  la  valeur  totale  de  ces  404  bons,  soit  160. 000 
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piastres,  du  montant  de  la  dette  intérieure  amortissable  .">  0/0, 
celle-ci  selève  à  81.809.000  piastres  représentées  comme  suit  : 

En  piastres 

Bons  de  la  1"  série   19.370.300 

Bous  de  la  2'  série   19.306.900 

Bons  de  la  3«  série   19.525.600 

Bons  de  la  4«  série   19.670.700 

Bons  de  la  5»  série   3.927.400 

Montant  de  la  dette  intérieure  amortis- 
sable 5  0/0  au  3  octobre   81.809.000 


Création  d'une  Chambre  de  Compensation  au  Mexi- 
que. —  Dans  une  réunion  tenue  il  y  a  peu  de  jours,  à  la 
Banque  Nationale,  les  représentants  des  principales  institu- 
tions de  crédit  et  banques  particulières  de  la  capitale  ont 
résolu  de  créer,  sous  le  nom  d'oficina  de  compensaciones,  un 
établissement  analogue  aux  Clearing-  Ho  uses  d'Angleterre  et 
des  Etats-Unis  et  aux  Chambres  de  Compensation  de  France. 

Etaient  présents  :  les  directeurs  de  la  Banque  Nationale  de 
Mexico,  de  la  Banque  de  Londres  et  Mexico,  de  la  Banque 
Centrale  Mexicaine,  de  la  Banque  Internationale  et  Hypo- 
thécaire, de  la  Banque  Transatlantique  allemande,  Ame- 
rican Bank,  International  Banking  Corporation,  United 
States  Bank,  Mexico  City  Bank  et  des  maisons  H.  Schërer 
et  C10,  Hugo  Schérer  jr  et  Cie,  Ibanoz  y  Prieto,  G.  Struck  et 
C'*,  Bermejillo  et  C'%  Lavie  et  C"  et  Sommer  Hermannet  G'". 

L'assemblée  était  présidée  par  M.  Fernando  Pimentel  y 
Fagoaga,  président  de  la  Banque  Central».  M.  le  Lic-Aleman, 
avocat-conseil  de  la  Banque  Nationale,  a  fait  l'onction  de  se- 
crétaire. 

M.  Pimentel  a  exposé  en  quelques  mots  le  but  de  la  réu- 
nion; puis  M.  Aleman  a  donné  lecture  du  projet  de  création 
de  la  Chambre  de  compensation,  qui  a  été  approuvé. 

Un  Comité  provisoire  de  cette  Chambre  a  été  constitué 
comme  suit  : 

Président  :  M.  le  Directeur  de  la  Banque  Centrale. 

Vice-présidents  :  MM.  les  Directeurs  des  Banques  Natio- 
nale et  de  Londres. 

Conseillers  :  MM.  Sommer  Hermannet  Cie:  Hugo  Sché- 
rer jr.  et  C'e;  United  States  Banking  C°  et  Bermejillo  et  Cio. 

MM.  les  avocats-conseil  des  Banques  Nationale,  Centrale 
et  de  Londres  ont  été  chargés  de  préparer  les  documents 
légaux. 


ASIE 


JAPON 

Les  Finances  du  Japon.  —  Le  Chuo  Shimbun  écrit  que 
le  Gouvernement  japonais  a  l'intention  de  tout  mettre  en  œu- 
vre pour  activer  la  production  du  pays.  On  ne  saurait  évi- 
demment songer  à  voir  déjà  se  rétablir  la  balance  du  com- 
merce :  les  importations  continueront  encore  pendant  quelque 
temps  à  dépasser  les  exportations,  et  un  afflux  d'espèces  sera 
nécessaire  pour  en  solder  la  différence.  Il  faudra,  en  outre, 
tenir  compte,  dans  le  budget  pour  l'année  prochaine,  des  inté- 
rêts de  la  dette  extérieure  et  de  ceux  des  obligations  inté- 
rieures qui  sont  entre  les  mains  d'étrangers. 

Le  Ministère  des  Finances  a  achevé  un  projet  de  budget 
pour  l'année  prochaine,  et  discute  actuellement  avec  les  autres 
Ministères  leurs  budgets  respectifs.  On  croit  que  l'établisse- 
ment de  ce  budget  sera  terminé  à  la  fin  de  ce  mois.  Le 
Ministère  des  Communications  a  demandé,  en  particulier, 
une  somme  de  13.000.000  de  yens  pour  la  construction  de 
voies  ferrées,  et  1. 400.000  yens  pour  le  service  téléphonique, 
dont  le  développement  a  été  arrêté'  depuis  la  guerre. 


L'Accord  entre  le  Japon  et  la  Corée.  —  Sous  la  pres- 
sion du  marquis  Ito,  le  Gouvernement  coréen  a  donné  son 
adhésion  aux  demandes  Japonaises,  après  une  longue  dis- 
cussion. 

Suivant  Le  Daily  Telcgraph,  voici 
du  nouveau  traité  : 

1"  Mainiii'ii  de  l'honneur  et  de  lt 
Impériale  eotéénne  ; 


e  résumé  des  articles 
dignité  de  la  maison 


2°  Nomination  du  gouverneur  japonais,  qui  appartient 
directement  au  Gouvernement  coréen.  Il  dirigera  l'adminis- 
tration ; 

3°  Transfert  de  toutes  les  questions  diplomatiques  au 
Japon.  Le  Japon  promet  solennellement  de  restituer  à  la 
Corée  ses  droits  diplomatiques,  lorsque  le  développement  du 
royaume  coréen  sera  considéré  comme  suffisant  pour  garan- 
tir sou  indépendance; 

4e  Tous  les  commissaires  à  la  tète  des  douanes  et  des  ports 
libres  seront  des  citoyens  japonais  ; 

5-  La  Corée  ne  pourra  établir  de  relations  internationales 
avec  d'autres  puissances  sans  le  consentement  du  Japon. 


CHINE 

Les  Recettes  douanières  de  la  Chine.  —  Voici,  d'après 
les  statistiques  des  Douanes  Maritimes  chinoises,  à  Shan- 
ghaï, te  tableau  des  recettes  des  douanes  et  de  la  navigation, 
pendant  le  deuxième  trimestre  de  1905  : 

Navigation 

Torts  Recettes      Entrées  Sorties 

(Haikwan  taëls)  (Tonneaux) 

Nioutchouang   343,378.  193,047  209,350 

Chinwanglao   110,546  54,764  55,230 

Tientsin    873,878  265,427  274,399 

Chefou   304,229  536,414  540,886 

Kiaotchaou   153,4:36  100,671  100,927 

Ghungking   163,458  11,971  198,820 

Ichang   240,293  58,507  60,471 

Shasi   2,390  65,296  65,296 

Changska   37,643  70,520  70,558 

Yochou   4,052  137,061  137,061 

Hankéou   764,638  534,291  525,082 

Kiukiang   214,303  703,789  703,805 

Wuhu   401,324  819,106  815,972 

Nankin    48,295  480,971  480,972 

Gbinkiang   314,651  1,133,720  1,133.619 

Shanghaï    3,450,188  1,921,441  1,874,070 

Soochow   20,796 

Hanglchéou   119,452  » 

Ningpo   125,913  147,775  146,406 

Wenchow   18,189  6,966  6,963 

Santuao   109,466  18,974  18,701 

Fou-Tchéou   195,181  110,714  108,076 

Amoy   189,145  258,367  256, 2&2 

Swatow   375,471  355,498  351,283 

Canton   713.614  699.160  692,217 

Kongmoon   26,805  86,184  86,184 

Samshui   44.232  118,199  118,199 

Wuchow   137,936  51,542  52.100 

Kiungchow   80,126  87,003  87,008 

Pakhoï   30,337  17,404  17,087 

Kowloon   91,785  »  » 

Lappa   96,352  »  » 

Lungchow   3,987  500  312 

Mengtzu   59,905  4,900  4,978 

Szemao   2,780  »  » 

Teugyueh   11,701 

Total   9,879,883     9,050,247  8,993.501 

Total  en  1904  . . .     7,647,830     7,660,243  7,600,776 

La  totalité  des  recettes  pour  les  36  ports  s'élève  donc  à 
9.879.883  hfcw.  taëls,  contre  7.647.830  hkw.  taëls  pendant  le 
2*  trimestre  de  1904.  soit  une  augmentation  de  près  de  29  0/0. 
Les  ports  qui  ont  des  plus-values  à  enregistrer  sont  :  Niout- 
chouang, Chinwanglao,  Tientsin,  Chefou,  Kiaotchaou,  Chung- 
king,  Ichang,  Wuhu,  Ghinkiang,  Shanghaï,  Kiungchow  et 
Kowloon.  Par  contre,  les  ports  suivants  ont  à  signaler  des 
moins-values  :  Yochou,  Hankéou,  Kiukiang,  Hangtchéeu, 
Ningpo,  Fou-Tchéou  et  Canton. 

Parmi  les  articles  importés  qui  sont  en  progrès,  il  faut 
citer  :  l'opium,  les  fils  de  coton,  de  provenance  anglaise,  japo- 
naise cl  indienne.  L'importation  des  pétroles  américains  et 
des  Indes  hollandaises  a  augmenté  très  sensiblement  :  il  y  a, 
par  contre,  une  diminution  considérable  pour  les  pétroles 
russes. 

L'exportation  du  thé  a  été  moins  active  ;  une  légère  aug- 
mentation esl  à  signaler  pour  l'exportation  de  la  soie. 

La  navigation  a  été  très  active,  avec  18.043.748  tonneaux 
(entrées  et  sorties),  contre  15.201.019  tonneaux  pour  la  pé- 
riode correspondante  de  l'.K)4. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN. 


Mines  d'or 
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Consolidated  Goldfields 


L'assemblée  générale  de  la  Consolidated  Goldfields  a  eu 
lieu  le  21  courant. 

Aux  renseignements  que  nous  avons  publiés  il  y  a  huit 
jours,  nous  croyons  devoir  ajouter  les  suivants  : 

Jusqu'en  1898,  cette  Compagnie  publiait  Cous  les  ans,  avec 
son  rapport,  la  nomenclature  des  valeurs  qu'elle  possédait  en 
portefeuille.  Mais,  à  partir  de  1899,  le  Conseil  d'administra- 
tion décida  de  ne  plus  publier  cette  liste,  en  raison  des  in- 
terprétations erronées  auxquelles  donnait  lieu  la  vente  ou 
l'acquisition  de  certains  titres  ;  depuis  lors,  les  rapports  an- 
nuels mentionnaient  simplement  la  valeur  globale  du  porte- 
feuille. L'année  dernière,  cependant,  quelques  actionnaires 
manifestèrent  le  désir  de  connaître  en  détail  la  composition 
du  portefeuille,  et  lord  Harris,  président  de  la  Compagnie, 
s'engagea  à  leur  donner  satisfaction.  Cette  promesse  a  été 
fidèlement  tenue,  car  nous  trouvons,  dans  le  rapport  annuel 
qui  vient  de  paraître,  la  liste  complète  des  valeurs  compo- 
sant le  portefeuille  de  la  Consolidated  Goldfields  et  que  nous 
reproduisons  ci-dessous. 

Portefeuille  au  30  juin  100-î 

Nombre  Prix 
Désignation  d'actions  aulOnov. 

des  Compagnies  détenues        1905  Valeur 

(En  liv.  st.) 

African  Land  and  Invest...  03.557  1  1/8  71.500 

Boksburg   12.444  13/16  10.100 

Central  Nigel  Deep   38.148  1/16  2.380 

Citv  Deep   61.083  2  122.160 

Cohsol.  Explor.  and  Dev...  88.040  1/8  11.080 

Cons.  African Copper  Trust.  49.926  3/4  37.400 

Enterprise  Gold  Mining....  18.4(14  1  1/8  20.700 

East  Rietfontein  Svndicate.  6.951  3  20.800 

Elandsfontein  Estàte   11.753  6  70.500 

Gold  Mines  Investment  C.  54.080  2  1/2  135.200 

Giant  Mines  of  Rhodesia...  17.316  1  1/2  26.000 

Glen  Deep   75.620  3  7/16  259.900 

Jupiter   221.734  2  1/16  457.300 

Klip  Deep   40.171  5/8  25.100 

Klipriversberg  Estate   12.168  1  12.100 

Knighfs  Deep   330.281  2  660.500 

Kleinfontein  Deep   23.685  1  1/4  29.600 

Nigel  Deep   20.250  9  16  11.300 

New  Gold  Coast  Agencv...  63.651  1/4  15.900 

Robinson  Deep  '   446.600  5  5/16  2.372.500 

Rand  Victoria   228.106  1  3/4  399.000 

Rand  Mines  Deep   42.552  1  7/16  61.200 

Simmer  East   287.610  1  5/8  467.300 

Simmer  and  Jack   1.703.766  1  3/8  2.342.700 

Sub  Nigel   143.946  5/16  44.600 

South  Rand   72.600  4  290.400 

South  Citv   39.392  7/8  34.500 

South  Nourse   91.360  2  182.700 

South  Wolhuter   87.254  5/8  54.500 

South  Geldenhuis  Deep....  177.971  2  1/8  378.100 

South  Rose  Deep   156.149  1  3  16  185  400 

TurfTontein  Estaie   9.004  2  18  000 

Turf  Mines   116.993  11/16  80^400 

Village  Deep   40.250  3  3/4  150.900 

Van  Ryn  Deep   61.234  1  1/4  76.500 

Vol  h  u  ter  Deep   58.933  1  1/8  66.200 

Total   9.204.420 

Après  cette  énumération,  il  convient  de  dire  que,  dans  le 
bilan  au  30  juin  1905  de  la  Compagnie,  les  placements  ne 
figuraient,  à  l'actif,  que  pour  un  montant  total  de  5.902.937 
livres  sterling  17  sh.  6  d.,  les  titres  ayant  été  évalués  au  coût 
moyen  d'achat  ou  au-dessous,  mais,  en  aucun  cas,  au-dessus 
du  cours  du  marché  au  30  juin.  Au  reste,  voici  la  décompo- 
sition de  ces  placements  : 

Liv.  st.  sh.  d. 

Actions  dans  diverses  Compagnies  au  prix 

coûtant  ou  au-dessous.   4.860.397   4  0 

Propriétés  et  entreprises   104.141   3  11 

Placements  effectués  au  compte  Réserve   938.399   9  7 

Somme  égale   5.902.937  17  G 


Ainsi  donc,  en  dehors  des  bénéfices  réalisés  au  cours  de 
l'exercice,  le  portefeuille  de  la  Consolidated  GolWfietds  of 
South  Africa  accuse,  sur  les  cours  actuels,  un  bénéfice  con- 
sidérable qui,  toutefois,  n'est  pas  encore  réalisé. 

Ajoutons  qu'à  l'assemblée  générale  du  21  courant,  le  prési- 
dent à  fait  des  déclarations  intéressantes  sur  lesquelles  il  y 
aura  lieu  de  revenir. 


Simmer  and  Jack  Proprietary  Mines 

Le  rapport  présenté-  par  le  Conseil  d'administration  de  la 
Consolidated,  Goldfields  of  South  Afrim  a  l'assemblée  géné- 
rale du  21  courant  contient  des  renseignements  circonstanciée 
sur  les  filiales  de  cette  Compagnie.  Voici  ceux  qui  concernent 
la  Simmer  and  Jack  Proprietary  Mines: 

La  propriété  est  complètement  équipée  avec  une  batterie  de 
320  pilons,  et  les  usines  de  cyanuration  et  de  slimes  corres- 
pondant à  cette  capacité.  Depuis  février  1905,  la  batterie 
entière  a  été  en  marche  ;  la  production  d'or  fin  a  passé  de 
10.800  onces  onces  eu  septembre  1904  à  19.334  onces  en  sep- 
tembre 1906.  A  la  fin  de  juin  1905,  il  y  avait  plus  de  1.200.000 
tonnes  de  minerai  développé,  quantité  suffisante  pour  ali- 
menter le  moulin  pendant  deux  années  environ  ;  et  comme 
le  développement  courant  de  chaque  mois  dépasse  générale- 
ment le  tonnage  broyé  mensuellement,  la  quantité  de  tonnage 
développé  en  réserve  augmente  constamment.  Comme  on 
lient  le  voir,  d'après  le  dernier  bilan,  des  précautions  sont 
prises  pour  l'aire  l'ace  aux  frais  do  renouvellement  du  matériel 
et  de  la  machinerie  au  fur  et  à  mesure  des  besoins  ;  les 
fonds  de  réserve,  à  cet  effet,  s'élevaient  à  152.000  liv.  st.  au 
30  juin  1905;  en  outre,  la  Compagnie  possède  un  portefeuille 
et  des  biens  immeubles  dont  la  valeur  actuelle  est  d'environ 
180.000  liv.  st.  La  Société  n'a  pas  de  dettes-obligations  et  elle 
est  désormais  fermement  établie  comme  distributeur  de-  di- 
videndes ;  les  bénéfices  s'accroissent  régulièrement  et  attei- 
gnent, à  présent,  une  moyenne  de  30.000  liv.  st.  par  mois. 
Par  suite,  en  grande  partie,  de  l'interruption  passagère  qu'a 
causée,  dans  l'exploitation,  le  remplacement  des  manœuvres 
cafres  par  les  coolies  chinois,  la  Compagnie  n'a  payé  qu'un 
dividende  de  5  0/0  durant  le  dernier  exercice  financier,  mais 
on  peut,  en  toute  confiance,  s'attendre  à  un  dividende  de 
10  0/0  pour  l'exercice  en  cours.  Comme  les  dépenses  d'ex- 
ploitation sont  peu  à  peu  réduites  (et  une  diminution  sensible 
a  été  réalisée  durant  les  derniers  mois),  il  y  a  lieu  de  comp- 
ter sur  une  augmentation  des  dividendes.  Ainsi  les  frais 
d'exploitation  qui,  en  avril  1905,  étaient  de  21  sh.  2  d.  par 
tonne,  sont  ressortis,  pour  octobre,  à  20  sh.  2  d. 


Haut!  Mines  Deep 


L'assemblée  générale  des  actionnaires  de  cette  Compagnie 
a  eu  lieu  à  Johannesburg,  le  29  septembre. 

D'après  les  déclarations  qui  y  ont  été  faites,  le  Conseil 
d'administration  a  résolu  d'abandonner  la  politique  d'attente 
qu'il  avait  observée  jusqu'ici  ,  et  de  s'occuper  du  développe- 
ment de  la  propriété.  Ayant  reconnu  qu'il  y  aurait,  à  tous 
les  points  de  vue,  avantage  à  exécuter  les  travaux  prévus 
collectivement  avec  la  Rand  Victoria  et  la  Rand  Victoria 
East,  au  lieu  do  foncer  des  puits  sépares  sur  les  propriétés 
de  chacune  de  ces  Compagnies,  il  a  passé  avec  elles  un  contrat 
en  vertu  duquel  il  sera  foncé  un  puits  sur  la  Rand  Victoria, 
un  deuxième  puits  sur  la  Rand  Victoria  East,  et  un  troisième 
puits  entre  la  Rand  Victoria  East  et  entre  la  Rand  Mines 
Deep.  Le  fonçage  de  ces  puits  et  leur  équipement  seront  exé- 
cutés à  frais  communs  par  les  trois  Compagnies,  et  serviront 
d'abord  au  développement,  et  ultérieurement  à  l'exploitation 
de  leurs  produits.  Il  n'est  pas  sans  intérêt  d'ajouter  que  les 
disponibilités  de  la  Rand  Mines  Deep  s'élèvent  à  152.000 
livres  sterling. 


Informations  diverses 


Cafres  at  Chinois.  —  On  signale  un  fait  de  concurrence 
qui  s'est  passé  à  la  Lancaster  West  entre  un  Chinois  et  un 
Cafrc.  Le  Chinois  a  foré  153  pouces  en  six  heures,  ce  qui 
est  un  record  sans  précédent,  tandis  que  le  champion  indi- 
gène s'est  affaissé  dès  qu'il  eut  foré  140  pouces. 
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Wemmer  Gold  Mines.  —  Cette  Compagnie  vient  de  dé- 
clarer un  dividende  de  40  0/0,  soit  8  shillings  par  action.  Les 
propriétaires  d'actions  au  porteur  pourront  l'encaisser  à 
partir  du  5  janvier  1906. 

Wolhuter  Gold  Mines.  —  On  écrit  de  Johannesburg  que 
la  Wolhuter  Gold  Mines  vient  de  régler  avec  les  Compagnies 
d'assurances  le  montant  des  dégâts  causés  par  l'incendie  du 
17  août  qui  a  détruit  la  batterie  et  les  machines.  La  Direc- 
tion estime  que  la  somme  payée  à  la  Compagnie  sera  suffi- 
sante pour  reconstituer  le  matériel  détruit,  tout  en  le  dotant 
des  perfectionnements  les  plus  modernes. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  23  novembre  1905. 

Le  Marché  des  Mines  d'or  sud-africaines  est  resté  animé 
cette  semaine,  bien  qu'un  peu  irrégulier  dans  les  dernières 
séances.  Au  fond,  les  dispositions  du  Marché  se  sont  sensi- 
blement améliorées  depuis  huit  jours,  en  dépit  de  la  Cote. 

***  Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  1  15/16,  s'inscrit  à  ce  cours. 

La  Transvaal  Goldfields  clôture  à  1  13/16.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  2  7/16,  au  lieu  de  2  9/10. 
Consolidated  Goldfields,  6  1/8,  contre  6  3/16. 

La  Rand  Mines  est  à  7  13/16;  elle  restait  à  7  7/8  jeudi 
dernier. 

Le  Coronation  Syndicate,  qui  finissait  à  1  3/8,  se  retrouve 
à  1  1/4. 

^Witwatersrand  Township  est  à  6  1/8;  African  andEuro- 
pean  Investment  Company,  demandée  à  1  9/16.  Swazieland 
Corporation,  1  livre.  Vereeniging  Estâtes,  1  5/16. 

District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand,  qui  clô- 
turait à  6  13/16,  reste  au  dernier  moment  à  6  3/4;  Angelo, 
4  15/16;  New  Cornet,  2  7/16  ;  Van  Ryn,  3  liv.. 

La  City  and  Suburban  reste  à  4  1/2.  Jubilee,  3  liv. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  3  liv.  Driefontein,  3  7/16, 
contre  3  7/8;  Village,  4  5/8  ;  nous  la  laissions  à  ce  cours  ; 
Jumpers,  2  liv.  Modderfontein,  7  7/16, 

La  Ferreira  est  à  18  1/4,  au  lieu  de  18  1/2.  La  Meyer  and 
Charltoncote 41/2;  Rietfontein,  1  15/16;  Treasury,  2  15/16. 

La  New  Primrose  est  à  2  1/2.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  3  7/8.  La  Ginsberg  est  à  1  3/4.  La  May  Con- 
solidated cote  3  3/16. 

La  Nigel  Gold  se  retrouve  à  2  5/8. 

La  Glencaim  reste  à  13/16.  Crown  Reef,  11  1/4,  au  lieu  de 
11  1/2.  Randfontein,  2  1/4;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  8  3/8. 

UEast  Rand  Mining  Estâtes  est  demandée  à  3  1/2. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  4  liv.,  sans  chan- 
gement. La  New  Heriot  esta  3  5/8;  Wolhuter,  2  11/16. 

La  Henry  Nourse  reste  à  6  3/8.  La  Wemmer  est  à  5  1/2. 
La  Robinson  Randfontein  est  à  1  1/8. 

Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  13  liv.  st.,  s'échange  à  ce  cours. 
La  Bonanza  est  à  13/16. 

La  Cinderella  Deep  clôture  à  2  1/16.  La  Nigel  Deep  est 
à  5/8. 

LAngeio  Deep  finit  à  1  5/16;  Glen  Deep,  3  3/8.  Ferreira 
Deep,  ■>  1/8;  Robinson  Deep,  5  1/4;  Langlaagte  Deep, 

2  1/8  ;  Brakpan,  1  1/2. 

La  Nourse  Deep  reste  à  3  3/4,  au  lieu  de  3  7/8  ;  Roodepoort 
Central  Deep,  1  3/16;  Rose  Deep,  5  1/2. 
La  Village  Deep  est  à  3  5/8. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  1/16.  Jum- 
pers Deep,  2  7/8;  Rand  Victoria,  à  1  8/4. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  5  liv.  South  Gel- 
denhuis Deep,  2  1/8. 

La  Simmer  and  Jack  East  est  à  1  5/8. 

^♦^  Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 

land  Agency  clôture  à  3/4;  Rhodcsia  Goldfields,  3/16. 

La  Rhodesian  Rankct  se  retrouve  à  4  11/16. 

Lfl  Van  Dyk  J'roprictary,  qui  finissait  à  1  7/8,  s'inscrit 
à  1  8/4.  Rand  Coltieries,  1  15/16. 

La  Transvaal  and  Delagoa  Bay  Investment  s'échange  à 

3  lu.  Transvaal  l'roprielary ,  1  1/16  on  hausse  de  1/16. 


La  Premier  Diamond,  action  différée,  reste  à  14  3/4,  au  lieu 
de  151/4. 

La  Great  Eastern  Coliieries  finit  à  9/16.  South  African 
Breiveries,  2  11/16. 

Londres,  23  novembre  1905,  5  h.  40  soir. 

(Par  téléphone.) 

Après  la  clôture,  tendance  lourde. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  23  novembre  1905. 

On  s'est  sensiblement  plus  occupé  que  précédemment,  cette 
semaine,  dans  le  compartiment  sud-africain.  Cependant  on  ne 
reste  pas  aux  plus  hauts  cours  reconquis.  On  est  même  lourd. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  153  fr.  50,  contre  154  50  ; 
East  Rand  clôture  à  170  ..,  au  lieu  de  170  fr, 50;  Chartered, 
49  fr.  25.  Rand  Mines,  197  fr.  50  ;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  197  fr. 

Le  Champ  d'Or  est  à  14  fr.  ...  La  Buffelsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  11  fr.  75. 

h' Angelo,  que  nous  laissions  à  126  fr.  . ,,  reste  à  125  50; 
la  Driefontein  cote  89  fr.  25,  au  lisu  de  91  fr.  . . . 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  462  ..,  finit  à  465  50. 
La  Geduld  se  retrouve  à  141  fr.  . ..  L'action  Goerz  et  Cu  clô- 
ture à  58  fr.  25.  French  Rand,  36  fr.  75. 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  320  fr.  50,  se  retrouve  à 
321  fr.  ... 

La  Geldenhuis  Estate  finit  à  101  fr.  . .,  au  lieu  de  101  fr.50. 
La  General  Mining  se  retrouve  à  61  fr.  50,  recherchée  ainsi. 
La  Geldenhuis  Deep  clôture  à  207  fr.  50,   au  lieu  de 
206  francs. 

La  May  Consolidated  est  à  80  fr.  25  ;  nous  la  laissions  à 
ce  cours.  La  Kleinfontein  cote  45  fr.  ... 

La  Lancaster  se  retrouve  à  24  ir.  . .  ;  Langlaagte  Estate, 
74  fr.  50,  sans  changement. 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  12  fr.  25.  La  Mozambique 
s'échange  à  28  fr.  50.  New  Primrose,  63  fr.  50. 

La  New  Goch  est  à  51  fr.  50. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  215  fr.  50,  finit  à  212  fr.  50. 
Robinson  Deep,  131  fr.  50,  au  lieu  de  131  fr.  ...  Robinson 
Randfontein,  28  fr.   ..  ;  Randfontein   Estâtes,   57  fr.  ... 

La  Rose  Deep  s'échange  à  138  fr.  „.;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  136  fr.  ...  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  28  75. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  112  fr.  . .  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  112  fr.  50. 

La  Wemmer  est  à  141  fr.  50.  La  New  Steyn  Estate  s'échange 
à  51  fr.  50,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  38  fr.  25. 
On  dit  que  l'on  peut  évaluer,  le  bénéfice  pour  l'exercice  cou- 
rant de  cette  Compagnie  à  300.000  liv.  st.,  alors  que  celui  du 
précédent  exercice  n'avait  pas  dépassé  199.000  livres  sterling. 
Transvaal  Consolidated  Land,  67  fr.  75.  Transvaal  Goldfields, 
45  fr.  50. 

La  Sheba  est  active  à  13  fr.  50. 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  112  fr.  50,  au  lieu 
de  120  fr.  . . . 
La  l'an  Dyk  se  traite  à  46  fr.  . . . 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knighl's)  s'échangent  à  98  75,  au  lieu  de  100  fr.  . . . 

La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se  traite  à 
45  fr.  25. 

La  De  Beers,  qui  restait  à  445  fr.  50  l'action  ordinaire,  et  à 
440  fr.  50  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  449  fr.  . .  et  à  442  fr.  ...  La  Compagnie  a  démenti  les 
bruits  mis  en  circulation,  et  qui  lui  prêtaient  l'intention 
d'installer  des  ateliers  de  taille  de  diamants  à  Kimberley. 

La  Jagcrsfontein  se  traite  à  193  fr.  ..,  contre  193  fr.  50. 
Les  propriétaires  d'actions  au  porteur  de  cette  Compagnie 
sont  informés  que  le  paiement  du  dividende  semestriel  au 
30  septembre  1905,  de  deux  shillings  et  six  pence  par  action 
de  préférence,  et  de  six  shillings  par  action  ordinaire,  s'ef- 
fectuera à  partir  de  demain,  17  novembre,  sous  déduction  de 
1  shilling  par  livre  sterling,  pour  impôts,  contre  remise  du 
coupon  n»  2  desdiles  actions. 


L'Administrateur-Gcrant  :  Georges  Bouroarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rae  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 
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SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


3"° 


PRINCIP.  CHAPITRES 


O  =3  O 

3-i  .V. 


r    -  y 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1004 
1005 
1005 
1005 


1004 
1005 
1005 
1005 


1004 
1004 
1005 
1005 


1  décembre 
16  novembre 
23  novembre  I  2.8991 
30  novembre  I  2.8911 


I  2.6701 

>!  2-899 


1 .105,1 
1.896 
1.092 
1.09111 


4.356 

4.462 
4.649 


490 
492 
516 

570 


711 

741 
759 
1.012 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


23  novembre 
7  novembre 
15  novembre 
23  novembre 


924 
739 
775 
810 


359 
260 
272 
284 


1576 
1.732 
1671 
1.618 


723 
L93 
616 
691 


972 
1.331 
1.240 
1.186 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


31  octobre.. 

30  août  ... 

31  septemb. 
31  octobre.. 


57 
58 
55 
62 


23 
20 
20 
21 


168 
170 
194 
177 


108  I  157 
105  178 

97  193 

109  I  186 


SOS 
475 
471 
480 


3b 
66 
68 
63 


70 
62 

66 
55 


5*4 
5  54 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

1004   10  novembre 

41 

o 

62 

39 

51 

4 

1  S 

1004     1  décembre 

814 

703 

1.004 

744 

3 

1905   20  octobre.. . 

42 

2 

67 

40 

48 

5 

1  3 

1005   16  novembre 

811 

824 

715 

1.017 

794 

» 

4 

1905   31  octobre.  . 

42 

2 

70 

38 

48 

6 

1  5 

1005   23  novembre 

» 

713 

1056 

839 

» 

4 

1905   10  novembre 

42 

2 

70 

38 

49  A 

6 

100  5  30  novembre 

839 

» 

718 

1  076 

830 

4 

ANGLETERRE  - 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


137 
134 
127 
13  i 


18 
20 
20 
18 


Banques  d'Ecosse 

185 


186 
181 
186 


24  sepîemb. 
29  juillet... 
26  août  

23  septemb. 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 

24  septemb. 
29  juillet.. 
26  août  — 
23  septemb 


DATES 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


o  a 
g  ta 


PRINCIP.  CHAPITRES 


O  3  o 


h  g  y 

?■  gS 
<Z  2 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


190  4   23  novemlue 

1.232 

305 

1.728 

277 

495 

46 

1905     7  novembre 

1.137 

30U 

1.871 

185 

673 

58 

1905   15  novembre 

1.142 

30! 

1.837 

183 

636 

54 

190  5   23  novembre 

1.146 

303 

1.786 

201 

619 

48 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale. 


ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 

26  novembre 
11  novembre 
18  novembre 
25  novembre 


GRECE  —  Banque  Nationale 


30  septemb.. 

30  juillet  . . . 

31  août 

30  septemb.. 


HOLLANDE  —  Banque  Néerlandaise 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


1904 
1905 
1905 
1905 


31  octobre.. . 
31  août  . . . 
30  septemb.. 
31-  octobie.  . 


35 

n 

91 

13 

51 

2 

37 

• 

99 

10 

10 

32 

1 

36 

106 

57 

1 

38 

ICO 

11 

54 

1 

PORTUGAL  — 


71 

10 

156 

» 

» 

» 

n 

1904     2  novembre 

27 

34 

378 

1  S3 

65 

12 

151 

» 

s 

1905   18  octobre.. . 

27 

38 

374 

66 

12 

149 

» 

1905   25  octobre.. . 

27 

39 

377 

12 

69 

H 

151 

» 

• 

» 

• 

1905   31  octobre... 

27 

39 

379 

1  12 

Banque  de  Poitugal 

1G3   i  36 

115  26 

116  !  26 
116    i  26 


1904   31  octobre.  . 

105 

162 

4 

47 

1905   31  août  .... 

106 

153 

5 

44 

'I  1 

190  5   30  septemb  . 

115 

117 

» 

158 

6 

48 

1905   31  octobre... 

» 

160 

5 

47 

l  1 

372 

499  | 

1 

613 

619 

868 

79 

375 

561 

1 

577 

554 

671 

102 

375 

565 

1 

568 

556 

675 

97 

375 

509  1 

1 

355 

567 

671 

94 

1 

1 

139 

85 

32 

15 

2 

1 

122 

98 

31 

13 

2 

1 

128 

99 

32 

11 

2 

1 

136 

99 

33 

13 

354 
454 
454 
454 


1904   24  novembre 

96 

25 

651 

68 

562 

28 

3 

1905     9  novembre 

100 

22 

685 

582 

33 

A 

1905  16  novembre 

100 

22 

684 

54 

576 

32 

4 

1905  23  novembre 

99 

22 

680 

70 

588 

30 

■i 

1904   27  octobre... 

9 

8 

45 

60 

25 

19 

? 

1905   13  octobre... 

13 

12 

45 

71 

26 

14 

8 

190  5   20  octobre.  . . 

13 

12 

44 

71 

26 

14 

8 

1905  27  octobre... 

13 

12 

43 

71 

26 

14 

8 

4 
4 


454 
454 
454 
4X 


654 
65% 


1904  26  novembre 

139 

154 

533 

15 

167 

107 

3 

1905  11  novembre 

166 

150 

592 

14 

193 

121 

3 

1905   18  novjrabre 

166 

151 

585 

14 

193 

121 

3 

190  5   25  novembre 

166 

152 

580 

11 

190 

124 

3 

1904   10  novembre 

469 

85 

911 

180 

324 

35 

5 

1905  20  octobre.. . 

548 

85 

1.008 

174 

372 

47 

5 

1905  31  octobre.. . 

561 

84 

1.026 

176 

402 

57 

5 

1905   10  novembre 

569 

84 

1-011 

160 

380 

53 

5 

ITALIE  - 

-  Banque  de  Naples 

1904   10  novembre 

107 

14 

291 

74 

125 

21 

5 

1905   20  octobre.. . 

125 

14 

30S 

81 

129 

22 

E 

1905   31  octobre... 

130 

14 

312 

80 

131 

02 

5 

1905    10  novembre 

132 

14 

315 

78 

130 

22 

5 

I  Si, 

!  §■ 


554 
5!4 


074 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


PR1NCIP.  CHAPITRES 


s  Si 


3  =  o 


S  3-5 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1904 

19  novembre  1 

63 

3 

1S1 

■ 

61 

13 

5 

1905 

4  novembre  I 

81 

2 

24t 

» 

97 

24 

5 

1905 

1 1  novembre  | 

81 

1 

253 

100 

24 

5 

1905 

18  novembre  ' 

81 

1 

252 

100 

24 

5 

RUSSIE  —  Banque  de  l'État 


1904    1  i  novembre 

2  262 

181 

2-248 

393 

194 

459 

19  0  5  29  octobre.  . 

2. 362 

103 

2.912 

:m 

493 

512 

19C5     5  novembre 

2.:î32 

100 

2.946 

3S2 

492 

537 

1905    \t  nuvenilire 

2  336 

97 

2,9 15 

401 

508 

563 

5% 

5!4 
5  K 
5% 


1904 

1905 
1905 
1905 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 

31  octobre. .. 

30  septemb.. 
14  octobre. . . 

31  octobre. . 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


22 

9 

71 

26 

36 

21 

23 

2 

75 

25 

33 

18 

23 

2 

76 

24 

34 

18 

23 

2 

78 

24 

36 

19 

1904  31  octobre... 

12 

8 

42 

i 

7 

13 

6 

1905    31  août  ... 

9 

9 

40 

0 

7 

12 

6 

190  5   30  seplemb.. 

10 

9 

42 

6 

8 

13 

6 

1905   31  octobre... 

11 

9 

il 

6 

6 

11 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1904  31  octobre.  . 

84 

6 

226 

63 

136 

14 

1905   31  août 

90 

H 

221 

64 

134 

11 

190  5  30  seplemb.. 

?5 

6 

250 

61 

157 

13 

1905   3!  octobre... 

95 

5 

240 

60 

149 

y  13 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1904   26  novembre 

109 

8 

235 

! 

293 

235 

49 

1905    11  novembre 

108 

10 

240 

1 

396 

249 

57 

5 

1905   18  novembre 

107 

11 

239 

1 

393 

24} 

54 

5 

1905   25  novembre 

108 

11 

237 

1 

393 

243 

54 

5 

TOTAUX 


1904 

1  décembre 

9.888 

2.850 

16.731 

5.550 

6.406 

1.603i 

• 

1905 

16  novembre 

10  054 

2.721 

18.312 

5-381 

7-  033 

1.7081 

1905 

23  novembre 

10.123 

2.734 

18.082 

5  481 

6.982 

1.7071 

1905 

30  novembre 

10.185 

2.748  l 

18.107 

5-662 

7.161 

1.721i 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

» 

1900  31  décembre  . 

8-211 

2.607 

15.906 

9.505 

s. 314 

4.17) 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8.172 

4.827 

» 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.17» 

» 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.12Î 

» 

1904  31  décembre . 

9.811 

2-753 

17  349 

9.524 

7.466 

4  144 

:> 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren 
nent  les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


25  oct. 

1"  HoV. 

8  nov. 

15  nov. 

22nov. 

29  nov. 

48 

21 

48 

23 

48 

21 

48 

23 

48 

25 

48 

22 

Anvers  

100 

35 

100 

52 

100 

32 

100 

30 

100 

35 

100 

36 

118 

75 

118 

50 

118 

50 

U6 

75 

116 

11C 

28 

95 

28 

70 

28 

20 

28 

27 

65 

27 

90 

Berlin  

81 

25 

81 

30 

8! 

20 

81 

25 

81 

25 

81 

20 

100 

30 

100 

28 

100 

28 

100 

26 

100 

51 

100 

32 

100 

35 

100 

38 

100 

40 

100 

35 

100 

35 

100 

72 

22 

85 

22 

83 

22 

83 

22 

83 

22 

85 

22 

82 

81 

32 

81 

32 

81 

81 

23 

81 

27 

SI 

22 

99 

75 

99 

83 

99 

84 

99 

82 

99 

78 

99 

79 

100 

11 

100 

09 

100 

12 

100 

10 

100 

12 

100 

10 

300 

566 

564 

304 

565 

566 

25 

37 

25 

36 

25 

36 

25 

57 

25 

37 

25 

36 

28 

35 

28 

42 

27 

97 

27 

82 

27 

62 

27 

73 

99 

97 

99 

85 

99 

85 

99 

83 

99 

80 

99 

81 

8aint-Péter:ihoura  . 

37 

52 

37 

37 

37 

37 

37 

3.i 

37 

SE 

37 

35 

95 

50 

95 

63 

95 

58 

95 

53. 

95 

57 

95 

80 

—     (4  3  moi»)... . 

95 

56 

95 

67 

95 

68 

95 

58 

W5 

62 

95 

37 

CHANGE  DE  PARIS:  Cours  moyens  du  Jeudi  de  Paris  sur 


Valeurs  à  trois 


mois 


Amsterdam. . 
Allemagne. . . 
Vienne-Tr.  . . 

Espagne  

—  verse  m. 
Lisb. -Porto  . . 
St-Pétersb.  . . 


papier  coa.t 


Valeurs  à  vue 

Londres    — 

—    Chèque 

Belgique   — 

Italie   — 

Suisse   — 

New-York   — 

Matières  d'or  el  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.) . . 
Ai  gent  id.  (le  kil.) . . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916")  . 

—  —  (nouv.  titre  :  900 
Couronnes  de  Suéde  


Plus 


4  % 

4  % 

4  % 

4  96 

4  % 


4  % 

5  % 

3  % 

4  % 

au  pair 
3437  » 
218  89 


2  nov 

9  nov 

16  MOV  . 

23  nov 

30  nov 

205  06 
121  62 
103  50 

203  12 
121  81 
103  50 

205  12 
121  75 
103  50 

203  . 
121  69 
103  50 

205  06 
121  SI 
103  37 

389  . 
522  .. 
261  • 

390  . 
525  .. 
261  .. 

391  .. 

525  . . 
260  .. 

391  50 
525  . 
261  .. 

391  50 
525  .. 
260  .. 

25  115 

25  14 
0  37p 
0  06pr 
0  31p 
516  .. 

25  13 
25  135 
0  37P 
0  OOpr 
0  19p 
516  .. 

25  123 

25  15 
0  31  p 
0  06pr 
0  19p 
516  50 

25  125 

25  15 
0  37p 
0  06pr 
0  19p 
516  50 

25  12 
25  145 
0  43p 
0  Ofipr 
0  19p 
516  .. 

3437  .. 

106  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  . 
106  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
106  75 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

3437  .. 
109  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

3137  .. 
1!0  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair  i 
en  francs 

Valeurs  en  francs  au 

change  du  jour 

2  nov. 

9  nov 

16  nov. 

23  nov. 

30  nov. 

Pays  de  l'Europe 

\llemagne  (mark  or). 

1  234 

1  228 

1  230 

1  229 

1  229 

1  230 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25  22 

25  115 

25  135 

25  125 

25  125 

25  115 

Aut. -Hongrie  cour,  or) 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

Belgique  (franc  or). . . 

1  » 

1 

1  .. 

1 

1  .. 

1  .. 

Espagne  (peset.  pap  ). 

1  » 

0  77 

0  78 

0  7s 

0  78 

0  78 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0  84 

0  84 

0  85 

0  86 

0  86 

Hollande  lû.  or)  

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

Italie  (lira)  

1  » 

1  .. 

1  • 

1  .. 

1  . 

1  .. 

Portugal  milreis  pap., 

5  60 

5  27 

5  30 

5  30 

5  30 

5  30 

Roumanie  (leu  or). . . 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

Russie  (rouble  or). . . . 

2  67 

2  63 

2  63 

2  62 

2  63 

2  62 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  -. 

1  .. 

1  .. 

Turquie  (liv.  turq.).. . 

22  78 

22  83 

22  83 

22  83 

22  83 

22  82 

Pays 

Extra-Européens 

États-Unis  (doll.  or).. 

5  18 

5  15 

5  15 

5  16 

5  16 

5  16 

Mexique  piastre  arg.) 

2  58 

2  57 

2  59 

2  59 

2  64 

2  70 

Répub.Arg.(peso  pap.) 

5  » 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

1  89 

1  01 

1  59 

1  58 

1  54 

1  58 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

1  70 

1  69 

1  69 

1  73 

1  76 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

1  68 

Japon  (yen  or)  

2  58 

2  55 

2  55 

2  55 

2  55 

2  55 

Chine(SbaD(ihaï)(taëlarg.) 

7  47 

3  46 

3  33 

3  58 

3  67 

3  69 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  30  novembre  1905 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  34 

En  Angleterre   100  30 

En  A utriche-Hongrie  ...  100  57 

En  Belgique   100  43 

En  Espagne   127  71 

En  Grèce   116 

En  Hollande   100  57 

En  Italie   99  94 

En  Portugal   105  6fi 

En  Roumanie   100  72 

En  Russie   101  55 

En  Suisse   100  19 

En  Turquie   99  83 

Aux  Etats-Unis   100  38 

Au  Mexique   9.5  55 

En  Républ.  Argentine  ..  227  25 

Au  Chili   119  62 

Au  Brésil   161  36 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   101  17 

En  Chine   202  43 


100  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  Allemands   99  66 

—  Anglais   99  70 

Austro-Hongrois .  99  43 

—  Belges   99  57 

—  Espagnols   78  30 

—  Grecs   86  20 

—  Hollandais   99  43 

—  Italiens   100  06 

—  Portugais   94  68 

—  Roumains   99  28 

—  Russes   98  45 

—  Suisses   99  81 

—  Turcs   100  17 

Pièces  des  Etats- Unis..  99  62 

—  du  Mexique   104  65 

Billets  de  la  liép.  Argent.  44.. 

—  du  Chili   83  "9 

—  du  Brésil   61  97 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   98  83 

—  de  la  Chine   49  32 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  30  novembre  1906. 

La  tendance  de  notre  cote  des  changes  s'est  montrée  col  le 
semaine  assez  indécise;  quelques  devises  sont  en  reprise, 
tandis  Crue  d'autres  ont  encore  accentué  leur  ftiiblesse. 

Pariai  les  premières,  l'Amslerdam  finit  en  hausse  die  12 
OWitLmes et  le  Berlin  gagne  12  centimes  :  des  cours  supériturs 
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ont  été  atteints  au  cours  de  la  semaine.  Par  contre,  la  cou- 
ronne austro-hongroise,  qui  n'avait  pas  varié  depuis  plus 
d'un  mois,  perd  13  centimes  et  clôture  à  103  37. 

Le  versement  sur  Madrid  est  stationnaire  à  391  50,  ainsi 
que  le  papier  à  trois  mois  sur  Lisbonne  à  525. 

Le  rouble  à  trois  mois  s'inscrit  à  200,  et  le  versement  à 
264,  en  baisse  de  75  centimes. 

Le  chèque  sur  Londres  se  maintient  dans  les  bas  cours  : 
les  variations  de  la  semaine  se  soldent  par  une  baisse  de  1/2 
point  :  la  situation  reste,  par  conséquent,  la  même  an  point 
de  vue  des  envois  d'or. 

Les  changes  de  l'Union  latine  sont  stables,  à  l'exception 
dn  papier  sur  la  Belgique,  qui  perd  6  centimes.  La  devise 
italienne  maintient  sa  prime,  qui  permet  à  l'or  de  passer  les 
Alpes. 

Le  New- York  recule  de  1/2  point,  mais  reste  un  peu  au- 
dessus  du  gold-point  d'entrée. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure  

Bombay  

Caleutta  

Hong-Kong  

Shanghai  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres. . .. 
Argent  en  barres 


31  octobre 


2/0 
2  1 
1/i 
l  I 
l  11 
2/9 
16 
15 


5/16 
5/3 
i)\6 
1/16 

•/ 

5,32 
3/8 


127  27 
77  9  5  8 

28  7/8 


8  nov. 


2/0  5/!6 
2/1  15/16 


1/4 
1  4 

±  0 
2/9 
16 
15 


1/32 
1/32 
1/8 
5/8 
1/8 
3/16 


i27  27 
77/9  3/16 
29  1/4 


15  nov. 


2/0  5/16 

2/1  7/8 

1/4  1/32 

1/4  1/32 

2/0  7/16 

2/10  1/8 

16  7/32 

15  1/16 

127  27 
77/9  1/2 
29  1/4 


22  nov. 


2/0 

9/0 

1/4 
1/4 
2/1 
2/11 


3,8 
■  /■ 
1  32 
1/32 

/. 

/• 


16  15/32 
14  5/8 

127  27 

77/9  5/8 
29  H/16 


29  nov. 


2/0  3/8 

2/2  ./. 

1/i  1/32 

1/4  1/32 

2/1  1/8 
2/11  1/8 
16  27/32 

15  1/16 

127  27 
77/9  5/8 
30  5/16 


Le  yen  japonais  conserve  son  avance  de  1/16.  Les  autres 
devises  d'Extrême-Orient  continuent  à  suivre  la  hausse  du 
métal  blanc,  mais  avec  un  certain  retard,  dû  très  probable- 
ment à  l'arrivée  sur  le  marché  de  dollars  mexicains  exportés 
de  leur  pays  d'origine,  où  leur  valeur  nominale  est  devenue 
inférieure  à  leur  parité  avec  l'argent  ;  c'est  ainsi  que  le 
Shanghai  et  le  Hong-Kong  ne  marquent  qu'une  hausse  de 
1/8:  le  Singapoure  reste  stationnaire. 

La  roupie  se  maintient  à  1/4  1/32.  L'argent  commence  à 
devenir  plus  cher  dans  l'Inde,  où  la  Banque  de  Bombay,  le 
23  novembre,  a  élevé  le  taux  de  son  escompte  de  4  à  5  0/0. 
La  Banque  a" Angleterre  a  adjugé  le  29  novembre,  pour  le 
compte  du  Conseil  de  l'Inde,  pour  80  lakhs  de  roupies  de 
traites  et  transferts  télégraphiques. 

Le  Rio  continue  à  se  raffermir  et  progresse  de  3/8  ;  le 
Valparaiso  finit  en  reprise  de  7/16. 

Le  cours  de  l'or  n'a  pas  varié  à  Londres  ;  la  Banque 
<V Angleterre  s'est  procuré  une  grande  partie  des  arrivages 
du  Cap;  le  reste  a  été  dirigé  vers  Paris.  Le  cours  des  mon- 
naies étrangères  s'élève  de  1/8  à  76/4  5/8. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  17  au  23  novembre,  ont  été  les  suivants  : 


Entrées 

Le  Cap  t 

Bombay  

Australie  


Total. 


309.000 
89.000 
8.000 

ioe.ooo 


Sorties 

Bombay  t  55.000 

Calcutta   11.000 


Total. 


66.000 


L'argent  continue  son  rapide  mouvement  de  hausse  et  finit 
en  avance  de  5/8  au  cours  de  30  5/16  ;  les  achats  de  la  Chine, 
ainsi  que  ceux  de  la  France,  contribuent  à  maintenir  cette 
tendance. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  se  sont  élevées, 
du  17  au  23  novembre,  à  140.000  liv.  st.,  ce  qui  porte  le  total, 
depuis  le  1"  janvier,  à  0.527.266  liv.  st.,  contre  9  millions 
231.358  liv.  st.  pour  la  période  correspondante  de  l'année 
dernière. 


Places 

Paris  

Londres .... 

Berlin  

New  -  York 
(time  money) 


Escompte  hors  banque  . 
2  nov.     9  nov.     16  nov. 


23  nov.    30  nov. 


3 

f  •/• 
4  1/4 

4  1/2 


4  ./. 
4  3,4 

4  1/2 


./. 

•/■ 
5/8 

1/2 


3  ./. 

4  ./. 
4  5/8 


./. 

13/16 

5/8 


4  1/2      5  1/2 


Situaiton  Générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  a  perdu,  celte  semaine,  8.111.000  fr. 
d'or:  la  circulation  a  prélevé  10.915.00n  fr,  ;ï  Paris  el  rendu 
280.000  fr.  dans  les  succursales;  il  a  été  acheté  pour  3  mil- 
lions 408.00»)  fr.  do  matières  et  envoyé  66O.000  fr.  en  Suisse 
250.000  fr.  en  Italie  et  34.000  fr.  à  Alger. 

L'argent  diminue  de  707.0CO  fr.  ;  il  est  entré  par  les  rai- 
chets  604.000  fr.  à  Paris  et  1.107.000  fr.  en  province;  il  est 
sorti  1.070.000  fr.  pour  la  Suisse,  150.000  fr.  pour  la  Côte 
d'Ivoire  et  50.000  fr.  pour  l'Algérie. 

Tous  les  autres  chapitres  du  bilan  sont  en  augmentation  : 
la  circulation  fiduciaire  do  187  millions,  les  comptes  courants 
de  54  millions,  le  portefeuille  de  271  millions  el  les  avances 
de  9  millions.  Les  besoins  de  capitaux  provoqués  par  l'échéance 
de  fin  de  mois  et  l'émission  de  l'emprunt  japonais  font,  on  le 
voit,  sentir  largement  leur  inlluence  sur  la  situation  de  notre 
principal  Etablissement  de  crédit. 

La  situation  de  la  Banque  d' AU emagne  est  en  sensible 
amélioration  ;  il  est  rentré,  dans  les  caisses,  au  cours  de  la 
semaine,  47  millions  d'espèces  et  56  millions  de  billets  ;  le 
comptes  courants  ont  versé  55  millions,  le  portefeuille  dimi- 
nue de  54  millions  et  les  avances  de  5  millions. 

Voici  les  mouvements  d'or  de  la  semaine  à  la  Banque 
d'Angleterre  : 

Entrées  Sorties 

Achat  en  barres.  £      266.000   Equateur   £         5  000 

Inde   950.000   Excéd.  des  entrées  1.211.000 


Total  des  entrées.  1.210.000 


Total  égal.. 


1.210.000 


Grâce  à  l'appoint  fourni  par  l'envoi  d'or  de  l'Inde,  la  Ban- 
que d'Angleterre  a  pu  accroître  sa  réserve.  L'excédent  d-s 
importations  atteint  80  millions,  mais  les  prélèvements  de  la 
circulation  ont  réduit  à  15  millions  l'augmentation  nette  de 
l'encaisse  ;  la  circulation  fiduciaire  est  en  plus-value  de  5  mil- 
lions, les  comptes  courants  de  20  millions  ;  le  portefeuille 
diminue  de  9  millions,  et  le  compte  courant  du  Trésor  de 
17  millions.  La  proportion  de  la  réserve  aux  engagements 
s'améliore  ;  elle  passe  de  41  08  à  41  75  0/0. 

Le  bilan  de  la  Banque  d' Autriche-Hongrie  révèle  une 
situation  notablement  allégée  :  il  est  rentré  4  millions  d'or, 
2  millions  d'argent  et  51  millions  de  billets  ;  les  comptes 
courants  ont  augmenté  leur  solde  de  24  millions  ;  le  porte- 
feuille perd  17  millions  et  les  avances  6  millions. 

A  la  Banque  de  Belgique,  le  solde  des  comptes  ;ourants 
s'accroit  de  16  millions  et  le  portefeuille  de  12  millions  ;  la 
circulation  diminue  de  4  millions  ;  les  autres  variations  sont 
sans  intérêt. 

La  Banque  d'Espagne  continue  à  accroître  son  encaisse- 
argent  et  à  réduire  sa  circulation  fiduciaire.  Il  est  à  remar- 
quer que  les  disponibilités  à  l'étranger  sont  en  augmentation 
constante  ;  elles  atteignent  actuellement  75  millions,  contre 
42  millions  au  commencement  de  l'année. 

Le  bilan  de  la  Banque  Néerlandaise  ne  présente  que  peu 
de  variations  ;  on  peut  noter,  toutefois,  que  le  Trésor  a 
atteint  le  solde  débiteur  de  son  compte  d'avances  et  possède 
à  la  Banque  un  très  léger  solde  créditeur. 

La  Banque  d'Italie  a.  reçu  8  millions  d'or;  après  l'échéance 
de  fin  de  mois,  sa  circulation  diminue  de  15  millions,  ses 
comptes  courants  de  16  millions,  son  portefeuille  de  22  mil- 
lions et  ses  avances  de  4  millions. 

A  la  Banque  de  Russie,  l'encaisse-or  augmente  de  4  mil- 
lions et  les  disponibilités  à  l'étranger  de  3  millions  :  la  cir- 
culation diminue  légèrement.  Les  comptes  courants  ont  versé 
22  millions  :  le  portefeuille  commercial  s'accroit  de  16  mil- 
lions el  les  avances  sur  gages  mobiliers  de  26  millions. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904  26  nov.. 

1905  11  nov.. 
1905  18  nov.. 
1905  25  nov.. 

218.0 
182.3 
179.6 
184.5 

76.5 
72.4 
73.1 
74.5 

42.1 
54.3 
54.7 
54.7 

1.144.2 
1.028.3 
999.1 
999.2 

1.102.4 
1.044.3 
1.017.1 
1.012.3 

-f-  8.4 
—  2.4 
-+•  2.9 
+  9.2 
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Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS 


IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays. . . . 

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903... 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  


Du  11  Depuis 
aulSnov.  lel,rjanv. 

1.500 
25  352.566 
»  20 
79.500  12.909.461 

79.500  38.263.547 
2.007.200  84.560.390 
41.000  33.022.443 

700.922  29.490.872 
538.335 
740  15.257 
848.903 


Du  11 


Depuis 


au  18 no v.  lel"janv. 
»  5.502.911 
»  4.266.136 
3.387.003 
2.811.558 


99.7:35 


99.735  15.967.611 
172.391  8.584.592 
846.509  5.380.778 


31.702 


13.106 
20 

3.749.228 


Total  1905...       701.662  30.899.427       31.702  3.762.414 

—  1904...      518.573  33.172.590       22.176  941.030 

—  1903...      443.450  27.236.498       24.320  1.453.276 
Des  rentrées  d'espèces  provenant  du  remboursement  d'une 

partie  du  portefeuille  ont  un  peu  allégé  la  situation  des 
Banques  Associées  de  New-York  qui  tend  à  devenir  normale. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1904  22  oct.... 

107.3 

227.0 

13.7 

21.5 

54.3 

1905   7  oct.... 

106.5 

250.5 

12.5 

75.1 

276.6 

1905  14  oct.... 

103.7 

247.4 

10.4 

73.5 

274.7 

1905  21  oct.... 

101.5 

248.4 

8.7 

66.6 

279.3 

L'encaisse  et  la  circulation  de  la  Banque  du  Japon  res- 
tent à  peu  près  stationnaires  ;  le  portefeuille  est  en  diminu- 
tion, et  les  avances  se  maintiennent  à  un  niveau  très  élevé. 
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Le  Monnayage  des  principaux  pays 

Nous  extrayons  les  renseignements  suivants  du  dixième 
rapport  du  Directeur  de  la  Monnaie  au  Ministre  des  Fi- 
nances. 

Dans  les  précédents  rapports,  la  statistique  générale  du 
monnayage,  de  1851  à  1888,  dressée  par  le  Dr  Soetbeer,  était 
incomplète.  Le  tableau  ci-après,  qui  remonte  à  1K80,  a  été 
établi  a  l'aide  de  renseignements  puisés  dans  les  rapports 
annuels  du  Directeur  de  la  Monnaie  des  Etats-Unis. 

Monnayage  de  l'or  et  de  l'argent 


Années 

Or 

Argent 

Années 

Or 

Argen 

Millions  (Je (Joli. 

Millions  de  doll 

1880 

149.7 

84.(1 

1892  

172.4 

155.5 

1881 

136.7 

108.4 

1893 

232.4 

137.9 

1882 

99.6 

110.7 

1894 

227.9 

113.0 

1883,.  . 

104.8 

109.3 

1895.... 

231.0 

121.6 

1884  .... 

99.4 

95.8 

1896  

195.9 

153.4 

1885    , . . 

95.7 

126.7 

1897 

487.7 

167.8 

1886...  . 

94.6 

124.8 

1898 

393.5 

149.3 

1887  

124.9 

163.4 

1899 

466.1 

166.2 

1888 

134.8 

188  9 

1900  

854.9 

177.0 

188!»    . .  , 

168.9 

139.2 

1901 

248.0 

138.9 

1890,  ,,, 

149.0 

151.0 

1902 

220.4 

198.7 

1891,  ,. 

119.5 

138.2 

240.5 

208.4 

Total..  4.900.4  3.382.0 

C'est,  en  vingt-quatre  ans,  près  de  25.5  milliards  de  francs 
pour  l'or  el  plus  de  17.8  milliards,  valeur  au  pair,  pour  l'ar- 
gent. 

Pour  chacune  des  quatre  années  1900,  1901,  1902  et  1903 

Voici  comment   Le  Directeur  dru  Monnaies  des  Etats-Unis 

Chiffre  Les  fabrications  monétaires  en  ce  qui  concerne  l'or: 


I.  —  Monnayage  de  l'or 


Pays 


Etats-Unis  . 
Mexique  . . . 
Angleterre  . 
Australasie. 
France  


Autriche-Hongrie . 

Espagne   

Japon   

Pays-Bas  

Suéde  

Danemark  

Suisse  

Turquie  

Tunisie  

Pérou  

Gosta-Rica  

Brésil  

Equateur  

Perse  

Monaco  

Italie  

Norvège  


1900 

1901 

1902 

1 QOQ 

(Milliers  de  dollars) 

99.273 

101.735 

47.185 

43.864 

569 

626 

816 

683 

63 . 770 

12.672 

34.645 

48.315 

48.  loi 

48.228 

55.542 

54.108 

5.799 

14.452 

9.433 

17.199 

34 . 680 

28.149 

20.887 

22.246 

83.221 

31  527 

26.448 

27.740 

o.o7o 

3.817 

5.708 

5.571 

» 

3.188 

» 

» 

5.567 

988 

15.101 

14.548 

804 

466 

208 

;>5!> 

1.933 

610 

» 

1  flttQ 
1  .  Uoo 

» 

1.544 

1.930 

2.316 

77 

342 

296 

881 

4.246 

579 

579 

» 

1.158 

309 

395 

449 

543 

1.047 

» 

» 

» 

10 

» 

243 

» 

t) 

» 

3 

14 

149 

295 

» 

» 

» 

» 

23 

25 

» 

337 

» 

Totaux   354.933   248.091   220.405  240.497 

En  supposant  ce  tableau  complet,  et  il  ne  l'est  pas  tout  à 
fait,  le  monnayage  de  l'or  ressortirait  à  un  peu  moins  de 
2  milliards  en  1900.  11  est  seulement  d'un  peu  plus  d'un 
milliard  en  1901,  en  1902  et  en  1903. 

Voici  le  tableau  correspondant  pour  l'argent  (valeurs  nomi- 
nales) : 

II.  —  Monnayage  de  l'argent 

Pays 


Etats-Unis  

Mexique   17.097 

Angleterre  

Inde  anglaise   56.013 

France  

Allemagne  

Russie  

Autriche-Hongrie  

Espagne   

Italie.  

Portugal  

Pays-Bas  

Norvège  

Suède  

Danemark  

Suisse  

Belgique  

Crète  

Perse  

Turquie  

Egypte  

Abyssinie  

Hong  Kong   

Corée  

Japon   

Indo-Chine  française. . . . 

Canada  

Terre-Neuve  

Gosta-Rica  

Bolivie  

Pérou  

Equateur  

Guatemala  

Honduras  

Arabie  

Poss.  allem.  en  Afrique. 
Etablissem.  dos  Détroits 

Maroc   

Geylan  

Siàm  

Chypre  

Guyane  anglaise  

Venezuela  

Indes  orient. hollandaises 

Curaçao  

Sarawak  

<  lolonthic  

1 1rs  Philippines  

Totaux    177.009 


1900 

1901 

1902 

1903 

Milliers  de  dollars) 

30.833 

48.189 

19.874 

17.097 

21.822 

24.087 

27.238 

10.108 

4.188 

38.951 

2.619 

56.013 

16.659 

5.353 

53.632 

1.099 

2.293 

2.395 

306 

5.645 

7.149 

10.497 

14.313 

3.947 

3.681 

3.323 

4.042 

4.938 

3.604 

7.570 

4.734 

3.803 

502 

2.046 

158 

517 

1.000 

20 

648 

614 

» 

421 

1.236 

1.377 

220 

362 

134 

161 

231 

136 

101 

73 

136 

202 

81 

» 

» 

130 

148 

116 

» 

386 

» 

579 

» 

367 

» 

» 

4.698 

7.901 

7.046 

8 

8 

686 

1.258 

605 

» 

494 

94 

272 

14.920 

30.249 

33.571 

6.756 

299 

210 

1.296 

536 

319 

375 

14.621 

3.877 

4.936 

10.778 

589 

420 

354 

311 

100 

» 

15 

» 

40 

2.450 

» 

» 

109 

74 

33 

155 

23 

» 

49 

» 

3 

» 

» 

10 

10 

» 

2 

» 

2 

» 

111 

243 

67 

800 

600 

750 

15.843 

431 

117 

338 

4.337 

97 

133 

195 

263 

86 

2.552 

11.577 

816 

» 

4 

5 

5 

676 

.  226 

393 

600 

557 

402 

» 

402 

48 

12 

» 

60 

» 

» 

» 

» 

460 

u 

17.439 

77.009 

138.544 

193.718 

208.365 

V 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Chronique  monétaire 


Nous  arrivons  ainsi,  comme  valeur  totale  (au  pair),  en 
1900.  à  un  chiffre  qui  oscille  entre  830  et  920  millions  de 
francs.  L'année  1901  est  beaucoup  plus  faible,  elle  n'attciut 
pas  700  millions  ;  en  1902  le  monnayage  do  l'argent  s'élève  à 
près  de  970  millions  de  francs;  il  dépasse  un  milliard  de 
francs  en  1903. 

Il  nous  reste,  pour  terminer,  à  indiquer,  autant  qu'on  peut 
le  faire  à  l'heure  présente,  les  opérations  de  l'année  dernière. 

Voici,  en  millions  de  francs,  les  résultats  auxquels  nous 
arrivons  : 

Monnayage  de  l'or  et  de  l'argent  en  1903 
Valeurs  nominales 


Pays 

Or 

Argent 

Total 

(Millions  de  francs) 

157.1 

12.0 

169 

1 

1 

Colonies  françaises  et  Pro- 

12.0 

31.6 

43 

O 

» 

3.2 

3 

ô 

Ai 

„ 

0.3 

0 

O 

2.0 

1.2 

3 

O 

<■£ 

111.6 

80.3 

191 

Q 

» 

3.1 

3 

1 
1 

276.0 

15.6 

291 

i; 
O 

282.5 

» 

282 

O 

» 

270.6 

270 

a 

u 

British  dollars  et  autres  co- 

» 

3.3 

3 

3 

36.6 

1.0 

37 

6 

10.4 

» 

10 

4 

Thalers  de  Marie-Thérèse . . . 

» 

2.2 

2 

2 

» 

7.7 

7 

7 

» 

6.0 

6 

0 

0.7 

0 

7 

60.0 

21.0 

81 

0 

Etats  Scan-(  nSC*'"" 

» 

1.4 
1.5 
0.5 

1 
1 

0 

4 

5 
5 

33.0 

5.0 

38 

0 

» 

1.8 

1 

8 

Chili  

1.0 

1 

0 

Etats-Unis  d'Amérique  

T.  043?0 

89.0 

1.132 

0 

5.5 

110.0 

115 

5 

» 

1.9 

1 

9 

1.0 

1 

0 

61.9 

4*'3 

66 

2 

0.5 

0.5 

1 

0 

1.5 

1 

5 

2.2. 

2 

2 

2^0 

2.0 

4 

Ô 

Totaux  

2.095.1 

682.4 

2.777 

3 

De  quelques  rectifications  que  ce  tableau  puisse  être  ulté- 
rieurement l'objet,  la  production  monétaire  de  l'année  1904 
sera  très  supérieure  à  celle  des  années  précédentes. 


La  Réforme  monétaire  au  Mexique 

Rapport  du  Ministère  des  Finances 
Le  3  octobre,  lecture  a  été  donnée,  à  la  Chambre  des  dépu- 
tés du  Mexique,  d'un  rapport  du  Ministre  des  Finances  sur 
la  fa«;on  dont  il  a  fait  usage  des  facultés  que  lui  accordait  la 
loi  du  9  décembre  dernier  —  loi  en  vertu  de  laquelle  le  Gou- 
vernement était  autorisé  à  modifier  .les  lois  monétaires  de 
la  Piépublique  et  à  établir  les  bases  du  nouveau  régime  mo- 
nétaire. 

Après  avoir  exposé  que  les  circonstances  n'ont  pas  permis 
d'appliquer  ladite  loi  aussitôt  qu'on  l'aurait  souhaité,  le  rap- 
port énumère  et  explique  les  points  principaux  de  l'impor- 
tante loi  du  25  mars  'qui  a  transformé  radicalement  le  sys- 
tème des  monnaies  en  attribuant  à  la  piastre  une  valeur  de 
7">  centigrammes  d'or  fin)  et  des  dispositions  subséquentes. 
Les  franchises  accordées  à  l'industrie  minière  font  l'objet, 
dans  le  rapport,  de  longues  et  intéressantes  considérations. 
Voici  la  traduction  complète  de  ce  document  : 
L'article  premier  de  la  loi  du  9  décembre  1904  a  autorisé  le 
Pouvoir  Exécutif  de  l'Union  à  réformer  les  lois  monétaires 
de  la  République  et  à  déterminer  les  bases  fondamentales  de 
cette  réforme.  L'article  second  a  également  autorisé  l'Exé- 
cutif à  modifier  la  législation  à  supprimer,  réduire  ou  réfor- 
mer les  impôts  qui  grèvent  directement  ou  indirectement  les 
métaux  précieux  et,  enfin,  prendre  toutes  les  mesures  qu'il 
jugera  nécessaires  pour  assurer  le  succès  de  la  réforme. 


En  vue  de  réaliser  les  fins  que  s'était  proposé  le  législa- 
teur, le  Pouvoir  Exécutif  de  l'Union  a  fait  usage  des  facultés 
dont  il  (Hait  investi  en  (dictant  la  loi  du  25  mars  190">  qui  a 
établi  le  nouveau  régime  monétaire  des  Etats-Unis  Mexi- 
cains et  en  prenant  une  série  de  décrets  qui  se  réfèrent  aux 
multiples  matières  dont  il  est  question  dans  l'article  2  de  la 
loi  citée  plus  haut. 

L'Kxéculif  aurait  désiré  procéder  à  la  réforme  sans  perte 
de  temps  ;  dans  ce  but,  il  en  avait  préparé  les  divers  éîé-1 
ments  de  longue  main,  discrètement  et  avec  tout  le  soin  pos- 
sible. Les  conditions  du  marché  de  l'argent,  au  mois  de  dé- 
cembre 1904  et  au  mois  de  janvier  de  la  présente  année,  no 
pouvaient  être  plus  favorables  pour  que  la  transition  de  l'an- 
cien régime  au  nouveau  se  fit  sans  qu'aucune  des  classes 
sociales,  directement  intéressées,  eût  à  en  Souffrir  ;  mais  des 
circonstances  indépendantes  de  la  volonté  de  celui  qui  signe 
cet  exposé  et  d'un  caractère  tout  personnel,  rendirent  impos- 
sible la  promulgation  des  lois  monétaires  aux  époques  aux- 
quelles il  vient  d'être  fait  allusion  et  obligèrent  le  départe- 
ment à  sa  charge  d'attendre  quelque  temps.  La  promulgation 
dès  lois  en  question  eut  enfin  lieu  le  25  mars,  alors  que  la 
valeur  de  l'argent  en  barres  avait  quelque  peu  baissé,  s'éloi- 
gnant  ainsi  de  la  nouvelle  parité  légale  de  sept  et  même  huit 
points  en  plus.  Heureusement,  ce  contretemps  fut  de  courte 
durée  et  une  nouvelle  hausse  qui  se  fit  sentir  à  ce  moment, 
et  qui  se  soutient  encore,  vint  remédier  à  cet  état  de  choses. 
Grâce  à  elle,  les  avantages  que  la  nouvelle  législation  concède 
aux  mineurs  et  qui  consistent  dans  des  réductions  ou  sup- 
pressions d'impôts  ou  dans  des  franchises  d'ordres  divers, 
ont  suffi  à  compenser  la  petite  perte  résultant  do  la  diffé- 
rence entre  le  prix  de  l'argent  en  barres  et  la  valeur  de  la 
nouvelle  piastre. 

Tout  ce  qui  pourrait  être  dit  actuellement  au  sujet  des: 
bases  posées  par  le  Congrès  pour  servir  de  règle  à  la  nou- 
velle législation  a  été  déjà  longuement  développé  dans  l'ex- 
posé des  motifs  qui  accompagnait  le  projet  do  réforme  pré- 
sente par  ce  ministère  le  16  novembre  dernier.  Ces  bases  ont 
servi  d'assises  à  la  loi  du  25  mars  et  cela  dans  la  plus  large 
mesure;  il  n'y  aura  lieu,  par  conséquent,  d'exposer  dans 
cette  note  que  quelques  brèves  considérations  se  rapportant 
à  ces  matières,  considérations  qui,  bien  que  n'ayant  pas  une 
relation  directe  avec  là  loi  précitée,  révèlent  cependant  une 
certaine  importance. 

Le  chapitre  premier  de  la  loi  statue  sur  les  diverses  caté- 
gories de  monnaies  et  détermine  l'alliage,  le  poids  et  les  di- 
mensions qu'elles  doivent  avoir. 

Il  y  est  dit  en  premier  lieu  que  le  titre  de  la  monnaie  frac- 
tionnaire d'argent  doit  être  de  huit  cents  millièmes  ;  cette  pro- 
portion est,  peut-on  dire,  universelle,  en  sorte  qu'il  n'a  pu  y 
avoir  aucune  hésitation  à  l'adopter  pour  nos  pièces  de  cin- 
quante, de  vingt  et  de  dix  centièmes,  d'autant  plus  qu'il 
n'existe  aucune  raison  pour  que  nous  ne  suivions  pas  la  règle 
universellement  admise. 

Le  choix  du  métal  de. nickel  pour  la  monnaie  de  cinq  cen- 
tièmes répond,  d'une  part,  à  la  nécessité  de  supprimer  les 
pièces  d'argent  de  cette  valeur  qui  auraient  été  trop  petites 
dans  le  nouveau  système  et,  d'autre  part,  au  besoin  impé- 
rieux de  couvrir  un  vide  que  ne  pouvaient  remplir  les  mon- 
naies de  bronze  à  cause  de  leur  poids  excessif.  Les  mêmes 
besoins  se  sont  fait  sentir  dans  d'autres  paysoùl'ona  dû  recou- 
rir au  nickel  et  où  cette  monnaie  a  été  très  bien  accueillie  par 
le  public,  bien  qu'en  général  sa  valeur  intrinsèque  _  soit  infé- 
rieure à  celle  de  nos  pièces  de  nickel  de  cinq  centièmes  qui 
sont  chez  nous  de  métal  pur. 

Enfin,  la  monnaie  de  bronze  de  deux  centièmes,  qu'a  créée 
le  même  premier  chapitre  de  la  nouvelle  loi,  est  destinée  à 
satisfaire  les  nombreuses  demandes  adressées  de  tous  temps 
au  Ministère  des  Finances  qu'il  soit  créé  une  monnaie  inter- 
médiaire entre  celle  d'un  centième  et  celle  de  cinq  centièmes. 
On  comprend  facilement  la  nécessité  de  cette  monnaie  inter- 
médiaire si  l'on  songe  que  les  monnaies  d'argent  sont  divisées 
en  pièces  de  dix,  vingt  et  cinquante  centièmes  et  que,  par 
suite,  leurs  valeurs  sont  dans  la  proportion  de  un  à  deux  et 
de  deux  à  cinq,  tandis  que  la  menue  monnaie  de  valeur  plus 
petite  et  d'usage  plus  courant,  à  cause  de  la  multiplicité  des 
transactions  dans  lesquelles  elle  intervient,  n'est  frappée  que 
sous  forme  de  pièces  dont  les  valeurs  sont  dans  la  proportion 
de  un  à  cinq. 

(A  suivre) 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Situation  financière  générale  et  France 


Europe.  —  France.  Le  Marché  sVst  encore  laissé 
impressionner  cette  semaine,  à  certains  moments,  par 
les  nouvelles  venues  de  Russie.  Il  y  a  eu  aussi  à  comp- 
ter avec  de  nouveaux  mouvements  sur  le  marché  sud- 
africain.  Toutefois,  les  dispositions  générales  restent, 
au  fond,  toujours  satisfaisantes  ;  le  succès  remporté 
par  l'Emprunt  i  0/0  Japonais  ayant  produit  une  très 
bonne  impression.  Il  faut  ajouter  que,  grâce  aux 
énormes  disponibilités  toujours  existantes,  la  liquida- 
lion  de  fin  novembre,  qui  a  eu  lieu  hier,  s'est  effectuée 
très  facilement  avec  des  reports  peu  élevés,  soit  en 
niiivi'iMic  2  0/0  environ  sur  le  Marché  Officiel,  et 
4  0/0  environ  sur  le  Marché  en  Banque. 

Allemagne.  —  (Guillaume  II  a  ouvert  la  nouvelle 
session  du  Reichslag  par  un  discours  du  Trône  sensa- 
tionnel, de  ton  plutôt  menaçant  pour  les  puissances 
européennes  qui  ne  sont  pas  dans  son  alliance.  Il  est 
vrai  qu'il  cherche  à  obtenir  du  Reiehstag  de  nouveaux 
crédits  pour  la  marine.  Il  ne  fait  pas  de  doute  qu'ils 
seront  votés,  ainsi  que  la  réforme  des  finances  impé- 
riales qui  crée  pour  230  millions  de  marks  de  nou- 
veaux impôts. 

La  situation  reste  tendue  sur  le  marché  monétaire 
de  Berlin.  L'argent,  pour  la  liquidation,  a  valu  5  7/8 
pour  cent. 

Angleterre.  —  On  avait  cru,  un  instant,  à  la  possibi- 
lité d'une  crise  ministérielle  immédiate.  M.  Balfour 
semble  avoir  adopté  un  autre  parti  :  la  dissolution  du 
Parlement,  en  janvier. 

Les  nouvelles  de  l'extérieur  ont  contrecarré  l'acti- 
vité et  la  fermeté  de  la  Bourse  de  Londres,  sans  cepen- 
dant les  annihiler. 

Il  résulte  des  statistiques  officielles  que  le  paupé- 
risme augmente  en  Angleterre.  En  1904,  il  y  a  eu  ac- 
croissement continu  des  secourus . 

Italie.  —  Le  Parlement  vient  de  se  réunir.  L'opposi  - 
tion mène  une  vive  campagne  contre  le  Ministère.  La 
bataille  sera  surtout  chaude  à  propos  du  moches  vivcncli 
commercial  conclu  avec  l'Espagne,  dont  se  plaignent 
tous  les  viticulteurs  du  Midi  et,  naturellement,  leurs 
députés. 

Des  attaques  non  moins  vives  seront  dirigées  contre 
le  Cabinet  à  propos  du  fonctionnement  défectueux  des 
chemins  de  fer. 

Dans  les  quatre  premiers  mois  de  l'exercice  en 
cours,  les  recouvrements  du  Trésor  par  recettes  ordi- 
naires se  sont  élevés  à  573.625.738  lire,  chiffre  supé- 
rieur de  17.029.939  lire  à  celui  de  la  même  période  de 
l'exercice  précédent. 

Serbie.  —  En  1904,  l'importation  a  été  de  60.926.40G 
dinars,  contre  58.235.202  dinars  en  1903;  l'exportation 
a  été  de  62.150. 060  dinars,  contre  59.967.0G6. 

La  valeur  du  commerce  de  transit  a  été,  en  1904,  de 
i2.fî8&.54Q  dinars,  soit  9.951.118  dinars  de  plus  qu'en 
1903. 

Amérique.  —  Brésil.  En  1904  les  produits  exportés 
par  le  port  de  Santos,  le  plus  important  du  Brésil,  ont 
atteint  la  valeur  de  254.862  contos  ;  le  port  cle  Itio-de- 
Janeiro  en  a  exporté  pour  135.985  contos. 

Chili.  —  Les  raffineries  chiliennes  fournissent  main- 
tenant au  p;n  s  presque  tout  le  sucre  nécessaire  à  sa 
consommai  mu.  En  1902,1e  Chili  a  même  exporté  du 
sucre  raffiné. 

Equateur.  —  La  valeur  totale  des  exportations  a 
alleinl,  en  1904,  le  chiffre  de  23.284.193  sucres. 

Etals-Unis.  —  Dans  les  quatre  premiers  mois  de 
10135-1900  les  recettes  ont  atteint  197.507.417  dollars,  et 
les  dépenses  212.299.004  dollars. 

Dans  les  neuf  premiers  mois  de  1905  l'exportai  ion 
s'est  élevée  à  1.103.576.831  dollars,  contre  985.';08.881 


dans  la  même  période  de  l'exercice  précédent,  o!  l'im- 
portation à  872-548.986  dollars,  contre  751. 394.339. 

La  Bourse  de  New- York  es]  toujours  animée,  mais 
les  cours  sont  faibles. 

République  Argentine.  —  Les  surfaces  ensemencées 
sont  de  0.040.105  hectares.  Par  rapport  à  l'année  pré- 
cédente, l'augmentation  est  de  14.75  0/0  pour  le  ble. 

Mexique.  —  Nous  publions,  page  702,  la  situation 
des  banques  au  Mexique. 

Asie.  — Siam.  Le  budget  du  Siam  pour  1905-1906 
accuse  53  millions  de  ticaux  aux  recettes,  soit  120.000 
ticaux  d'excédent  sur  les  dépenses. 


FONDS  D'ÉTAT  EUROPÉENS  éc  EXTRA  EUROPÉENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  reveuu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ÉTAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f .  25  fr.  20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f  2  fr.  50).. 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  1896  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Eut.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. 
Hellénique  4  %  1887  (net  9  fr.  40). 

Hollande  3  %  

Hongrie  o  r  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Itaue  4  %  net  

Norvège  3  %  1888   

Portugal  3  %  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) 

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  araort.  1895  

Suéde  3  K  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  unifiée  4  %  ■■ 
—       Priorité  4  %  1890  

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York) ... 

Haiti  5  %  1875   

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  
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FRANCE 


La  Politique.  —  Scrutin  de  liste  et  représentation  propmtionnclle. 
—  Le  Roi  de  Portugal  à  Paris.  —  Les  retraites  ouvrières.  —  La 
Séparation  des  Eglises  et  de  l'Etat.  —  Le  Budget  de  1906. 

Le  scrutin  de  liste,  avec  le  correctif  de  la  représen- 
tation proportionnelle  devenant  d'actualilé  immédiate, 
plusieurs  de  nos  confrères  ont  recherché  quels  résultats 
aurait  produit  l'application  de  ce  système  aux  der- 
nières élections  législatives.  Il  résulte  de  leur  enquête 
que  ces  résultats  auraient  été  tout  différents.  Au  lieu 
des  289  radicaux,  des  42  socialistes  et  des  238  libéraux, 
la  Chambre  aurait  compté  avec  la  représentation  des 
minorités,  240  radicaux,  52  socialistes  et  283  libéraux. 

Fait  remarquable,  Paris  et  la  Seine  n'auraient  au- 
cune modification;  le  nombre  de  voix  obtenues  par  les 
candidats  de  l'opposition,  302.764  ;  par  les  radicaux, 
L19.149,  el  par  les  socialistes,  197.038,  donnerai  La 
même  proportion  de  représentants  de  l'opposition,  du 
pari  i  radical  el  du  pari  i  socialiste. 

Ne  seraient  nullemenl  modifiées  non  plus  les  repré- 
sentations actuelles  des  Basses-Alpes,  de  l'Ardèchc,  de 
l'Aveyron,  de  la  Charente,  des  CÔtes-du-Nord,  de  la 
Creuse,  du  Doubs,  de  l'Eure,  du  Gers,  des  Landes,  du 
Lot-et-Garonne,  de  La  Lozère,  de  La  Haute-Marne,  de 
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la  Mayenne,  de  la  Meuse,  de  l'Urne,  des  Basses-Pyré- 
nées, du  Haut-Rhin,  de  la  Sarthe,  du  Tarn-et-Ga- 
ronne.  11  est  à  noter  que,  parmi  ces  départements, 
l'Orne  et  la  Mayenne  5  députés)  ont  une  représenta- 
tion toute  libérale;  la  Creuse  i  députés)  et  le  Haut 
Rhin  i  l  député  ,  une  représentation  exclusivement 
radicale-socialiste. 

Les  libéraux  gagneraient  du  terrain  dans  l'Hérault, 
_la  Dordogue,  la  Haute-Garonne,  la  Charente-Infé- 
rieure, l'Ain,  l'Allier,  le  Cher,  la  Corrèze,  la  Drôme,  le 
Jura,  la  Haute-Saône,  la  Haute-Savoie,  la  Seine-et- 
Marne  et  dans  quelques  autres  départements,  et  en 
perdraient  dans  le  Calvados,  les  Vosges,  la  Seine-Infé- 
rieure, la  Seine-et  Oise,  le  Morbihan,  la  Haute-Loire, 
l'IUe-et-Vilaine,  la  Vendée,  la  Manche,  le  Maine-et- 
Loire,  la  Meurlhe  et-Moselle  et  l'Oise. 

Les  sociali.-.tes  seraient  en  progrès  dans  l'Aisne,  le 
Nord,  la  Saône-et-Loire,  l'Aube,  le  Cher,  le  Pas-de- 
Calais,  la  Somme,  l'Yonne,  le  Puy-de-Dôme,  la  Loire- 
Inférieure  et  la  Gironde,  mais  reculeraient  dans  l'Al- 
lier, les  Ardennes,  la  Cùte-d'Or,  le  (lard,  la  Loire,  le 
Rhône  et  le  Var. 


•wv  Le  Roi  de  Portugal  a  consacré  sa  matinée  du  24  no- 
vembre à  des  audiences  privées  et  à  la  réception  de  la  colonie 
portugaise.  L'après-midi,  le  Roi  et  le  Président  de  la  Répu- 
blique ont  visité  le  Muséum  d'histoire,  naturelle  puis,  do  là, 
se  sont  rendus  à  l'Hôtel  de  Ville.  > >ii  ils  ont  assisté  à  un  bril- 
lant concert. 

A  leur  sortie  de  l'Hôtel  de  Ville,  comme  à  l'entrée,  le  Roi 
et  le  Président  ont  été  longuement  acclamés  par  la  foule. 

De  retour  au  Ministère  des  Affaires  étrangères,  le  Roi  de 
Portugal  a  reçu  les  membres  du  Comité. franco- portugais  du 
Commerce  et  de  l'Industrie  :  puis,  à  huit  heures,  il  assiste  à 
un  diner  de  gala  donné  eu  son  honneur  par  M.  Rouvier,  pré- 
sident du  Conseil. 

A  onze  heures  du  soir,  le  Roi  se  relire  en  exprimant 
toute  la  satisfaction  qu'il  éprouve  de  son  voyage  à  Paris. 

Le  Président  de  la  République,  le  Président  du  Conseil  et 
les  Ministres  l'accompagnent  à  la  gare  des  Invalides  d'où 
part  un  train  spécial  qui  conduit  Sa  Majesté  au  Creusot. 

w  Le  Conseil  des  Ministres  -  est  réuni,  le  24  novembre 
à  l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

M.  Thomson,  ministre  de  la  Marine,  indisposé,  n'assistait 
pas  au  Conseil. 

M.  Rouvier  a  entretenu  ses  collègues  des  affaires  extérieures 
en  cours,  notamment  de  la  démonstration  navale  que  les 
puissances  vont  faire  à  l'égard  de  la  Turquie 

Le  Ministre  de  l'Intérieur  a  fait  signer  un  petit  mouve- 
ment administratif,  distinct  du  grand  mouvTînent  préfec- 
toral en  préparation  et  motivé  par  la  nécessité  de  pourvoir 
à  la  vacance  de  la  préfecture  du  Jura  avant  les  élections 
sénatoriales. 

M.  Dubief,  ministre  de  l'Intérieur,  a  été  autorisé  à  se  ren- 
dre à  Sclle-sur-Cher,  dans  le  département  de  Loir-et-Cher, 
pour  présida?  une  fête  locale. 

<:-tte  autorisation  a  été  donnée,  malgré  la  décision  prise 
au  Conseil  précédent,  à  cause  d'engagements  antérieurs. 

•wv  A  la  Chambre,  la  séance  matinale  du  24  novembre  a 
été  consacrée  à  ia  loi  sur  les  primes  à  la  marine  marchande. 
M.  Joseph  Caillaux  a  terminé  son  discours  et  la  suite  de  la 
discussion  a  été  renvoyée  à  aujourd'hui,  1"  décembre. 

L'après-midi,  on  a  discuté  la  proposition,  de  retour  du 
Sénat,  ayant  pour  objet  d'assurer  «  le  secret  et  la  liberté  du 
vote,  ainsi  que  la  sincérité  des  opérations  électorales  ».  Une 
modification  a  été  apportée  au  texte  sénatorial:  on  a  décidé 
que  les  frais  de  fournitures  pour  les  enveloppes  servant  à 
voter  seraient  à  la  charge  exclusive  de  l'Etat,  les  départe- 
ments et  les  communes  n'ayant  pas  à  y  participer  pour  les 
élections  locales.  La  proposition  devra  donc  retourner  au 
Luxembourg. 

-»~».  Le  Sénat  a  continué  la  discussion  de  la  séparation  des 
Eglises  et  de  L'Etat  et  a  voté  les  articles  5  et  6. 

Le  25  novembre,  le  Sénat  a  voté  l'article  7  et  les  deux 
premiers  paragraphes  de  l'article  8  de  la  loi  de  séparation  ; 
cet  article  a  été  entièrement  voté  dans  la  séance  du  27  no- 
vembre. 


-»~v  Le  27  novembre,  la  Chambre  a  voté,  le  matin,  la  loi 
sur  les  warrants  agricoles. 

L'après-midi,  la  Chambre  a,  contre  l'ordinaire,  consacré  sa 
séance  à  la  discussion  des  interpellations.  M.  Vaillant  a 
développé  celle  qu'il  avait  déposée  sur  la  Bourse  du  Travail 
de  Paris;  M.  Grosjean,  celle  sur  la  propagande  antimilita- 
riste. M.  l'aul  Deschanel  est  intervenu  dans  la  discussion  et, 
avec  un  évident  désir  de  satisfaire  tout  le  monde,  il  a  reconnu 
la  légitimité  do  l'cflbrt  fait  par  les  socialistes  pour  réunit 
tous  les  peuples  dans  une  paix  universelle,  mais  il  a  bâille- 
ment proclamé  l'impérieuse  nécessité',  en  attendant  la  réali- 
sation de  cette  généreuse  utopie,  d'enseigner  à  la  jeunesse 
l'amour  de  la  patrie  et  le  respect  des  institutions  qui  assu- 
rent sa  force  pour  sauvegarder  soi;  indépendance.  (  :Vst  sur  ce 
discours,  souvent  applaudi,  que  la  suite  de  la  discussion  a 
été  renvoyée  à  aujourd'hui. 

-v~v  Le  28  novembre,  le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni,  à 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

M.  Mcrlou,  ministre  des  finances,  atteint  d'indisposition, 
n'assistait  pas  au  Conseil. 

Les  Ministres  se  sont  entretenus  des  questions  à  Tordre  du 
jour  des  Chambres. 

M.  Rouvier,  ministre  des  affaires  étrangères,  a  fait  ap- 
prouver la  nomination  de  M.  lîévoil  aux  fonctions  d'ambas- 
sadeur à  Rernc.  M.  Révoil  sera,  en  qualité  d'ambassadeur, 
chargé  de  représenter  la  France  à  la  Conférence  inlcrnalior 
nale  d'Algésiras. 

M.  Raindro,  qui  quille  l'ambassade  de  France  à  Berne,  sera 
nommé  représentant  de  la  France  à  Tokio  lorsque  notre  léga- 
tion au  Japon  sera  transformée  en  ambassade. 

En  raison  de  la  prolongation  de  la  discussion  du  budget  et 
de  la  séparation  probable  du  Sénat  vers  le  milieu  de  décem- 
bre pour  les  élections  sénatoriales,  le  Gouvernement  va  pré- 
senter aux  Chambres  une  demande  de  douzièmes  provisoires 
pour  les  deux  premiers  mois  de  190(3. 

Le  Sénat  a  voté  les  articles  9  et  10  do  la  loi  de  sépara- 
tion. 

-v^v  La  Chambre,  dans  sa  séance  du' matin,  a  continué  la 
discussion  de  la  loi  sur  les  retraites  ouvrières.  Dans  l'après- 
midi,  elle  a  discuté  l'interpellation  de  M.  Fcrrette  sur  l'ho- 
mologation des  augmentations  des  tarifs  de  transport  sur  les 
lignes  de  chemins  de  fer  et  voté  un  ordre  du  jour,  accepté 
par  M.  Gauthier,  ministre  des  travaux  publics,  et  tendant  au 
retrait  de  l'homologation. 

Elle  a  discuté  ensuite  les  interpellations  de  MM.  Rerthet 
et  Bourrât,  relatives  à  l'escompte  par  la  Compagnie  du  Che- 
min de  fer  d'Orléans  de  valeurs  de  M.  Cronier,  et  voté  un 
ordre  du  jour  invitant  le  Ministre  des  Travaux  publics  a  faire 
supporter  la  perte  qui  en  est  résultée  parles  administrateurs 
de  la  Compagnie. 

-wv  Le  29  novembre,  le  Sénat  a  continué  la  discussion  de 
la  séparation  des  Eglises  et  de  l'Etat  et  a  voté  l'article  12  et 
plusieurs  paragraphes  de  l'article  18.  Le  vote  sur  l'ensemble 
de  l'article  11  a  été  réservé. 

■wv  La  Chambre  a  continué,  ce  matin,  la  discussion  de  la 
loi  sur  les  retraites  ouvrières,  qui  a  donn  ';  lieu  à  un  discours 
de  M.  Aynard,  combattant  le  projet  de  la  Commission. 

Dans  l'après-midi,  on  a  discuté  le  budget  du  Ministère  des 
Travaux  publics.  M.  Flcury-Ravarin,  dans  la  discussion 
générale,  a  soutenu  un  projet  de  résolution  invitant  le 
Ministre  des  Travaux  publics  à  hâter  La  mise  à  l'ordre  du 
jour  du  Sénat  de  la  loi  sur  le  travail  des  ouvriers  des  che- 
mins de  fer,  et  sur  les  retraites  des  employés  et  ouvriers, 
qui  a  déjà  été  votée  deux  fois  par  la  Chambre. 

M.  Gauthier,  ministre  des  Travaux  publics,  a  déclaré  qu'il 
s'était  mis  d'accord  avec  les  Syndicats  des  ouvriers  et  em- 
ployés pour  présenter  au  Sénat  une  proposition  de  loi  relative 
à  la  retraite  des  ouvriers  et  employés,  afin  d'aller  au  plus 
pressé. 

-»~v  Hier,  30  novembre,  le  Sénat  a  continué  la  discussion 
de  la  loi  do  séparation  dis  Églises  et  de  l'Etat. 

-w».  La  Chambre  s'est  occupée,  le  matin,  des  retraites  ou- 
vrières et  l'après-midi  du  budget  des  Travaux  publics.  « 
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QUESTIONS   DU  JOUR 


Les  Primes  à  la  Marine  Marchande 


(premier  article) 


La  Chambre  des  députés  vient  de  discuter,  dans 
■  ses  séances  des  17  et  24  novembre,  le  nouveau 
projet  de  loi  sur  les  primes  à  la  Marine  mar- 
chande, que  le  Gouvernement  avait  présenté  le 
3  mars  1905,  et  que  l'honorable  M.  Pierre  Baudin, 
ancien  ministre  des  Travaux  publics,  a  rapporté 
au  nom  de  la  Commission  du  budget.  Ces  deux 
séances  ont  été  remplies  par  un  très  remarquable 
discours  de  M.  Joseph  Gaillaux,  ancien  ministre 
des  Finances  qui,  après  avoir  très  énergtquement 
combattu  le  projet  du  Gouvernement,  en  a  de- 
mandé le  l'envoi  à  la  Commission,  c'est-à-dire  l'en- 
terrement. 

Pour  bien  saisir  la  portée  des  critiques"]  que 
M.  Joseph  Caillanx  a  formulées  .contre  le  régime 
des  primes  à  la  Marine  marchande,  dont  le  projet 
en  discussion  est  la  continuation  aggravée,  il  est 
indispensable  de  mettre  sous  les  veux  de  nos  lec- 
teurs l'analyse  des  lois  de  1831,  1893  et  1902,  telle 
que  M.  Pierre  Baudin  l'a  présentée  dans  son  inté- 
ressant rapport  : 

Loi  du  29  janvier  1881 

La  loi  do  1881  est  la  première  qui  ait  créé  des  primes  à  la 
construction  et  à  la  navigation,  en  supprimant  le  régime  do 
l'admission  en  franchise  institué  par  la  loi  du  19  mai  1860. 

Les  primes  à  la  construction,  acquises  aux  seuls  navires 
de  construction  française,  étaient  fixées  de  la  manière  sui- 
vante : 

Navires  fer  ou  acier. ...  GO  fr.  par  tonneau  de  jauge  brute. 
Navires  en  bois  de  200  tx 

ou  plus  „   20  fr.  -  _ 

Navires  en  bois  de  moins 

de  200  tonneaux   10  fr.  —  — 

Navires  mixtes   4)  fr.  —   

Machines   12  fr.  par  100  kilogrammes. 

Les  primes  à  la  navigation,  instiluées  pour  une  période 
«le  dix  années  et  seulement  pour  les  navires  au  long  cours, 
étaient  : 

1°  Pour  les  navires  do  construction  française,  de  1  fr.  50 
par  tonneau  de  jauge  nette  et  1  000  milles  parcourus,  avec  une 
décroissance  annuelle  de  : 

Pour  les  navires  en  bois   0  fr.  075 

—  composites   0  fr.  075 

—  en  fer   0  fr.  05 

2  Pour  les  navires  de  construction  étrangère,  de  la' moitié 
de  la  prime  accordée  aux  navires  de  construction  française. 

Enlin,  la  loi  accordait  une  majoration  de  15  0/0  aux  navires 
à  vapeur  construits  sur  des  plans  préalablement  approuvés 
par  le  Département  de  la  Marine. 

Loi  du  30  janvier  1893 

L'institution)  dans  la  loi  de  1K81,  de  la  demi-primo  à  la 
navigation  et  aux  navires  de  construction  étrangère,  avait  eu 
un  résultat  inattendu  :  les  armateurs,  en  présence  dos  prix 
parfois  exagérés  des  constructeurs  français,  avaient  acheté 
un  nombre  excessif  de  vieux  navires  étrangers,  et  la  Hotte 
commerciale  française  s'était  trouvée  accrue  de  tout  le  rebut 
des  flottes  commerciales  étrangères. 

l.a  loi  de  1893  donna  satisfaction  à  des  protestations  sans 

nombre  en  supprimant  cette  demi-prime. 
Bile  conservait  les  primes  à  la  construction  pour  les 

navires  de  conslruiiion  l'iançuise  et  les  portait  à  : 


Pour  les  navires  (vapeurs  ou  voiliers)  : 

En  fer  ou  acier..   65  fr.  par  tonneau  de  jauge  brute. 

En  bois  de  150  tonneaux 

ou  plus   40  fr.  —  — 

En  bois  de  moins  do  150 

tonneaux   30  fr.  —  — 

Machines   15  fr.  par  KM  kilogrammes. 

Les  primes  à  la  navigation  étaient  attribuées  aux  navires 
de  construction  française  seulement,  pour  une  période  de  dix 
ans,  au  taux  de  1  fr.  10  par  tonneau  de  jauge  brute  totale  et 
par  1.000  milles  parcourus  pour  les  vapeurs,  avec  une  dé- 
croissance annuelle  de  0  fr.  06  pour  les  navires  en  bois  i  t  de 
0  fr.  04  pour  les  navires  en  fer  ou  en  acier,  et  de  1  fr.  70 
pour  les  voiliers,  avec  une  décroissance  annuelle  de  0  fr.  08 
pour  les  navires  en  bois  et  de  0  fr.  03  pour  les  navires  en 
fer  ou  acier. 

La  navigation  au  long  cours   recevait  l'intégralité  de3 
primes  dans  ce  système  et  le  cabotage  international  les  deux, 
tiers. 

Une  retenue  de  4  0/0  sur  le  montant  des  primes  élait  sti- 
pulée au  profit  de  la  Caisse  des  invalide-  ,le  lu  marine. 

Enfin,  la  loi  de  1893  portail  à  25  0/0  la  majoration  ins- 
tituée par  la  loi  de  1881  au  profit  des  navires  à  vapeur  cons- 
truits sur  les  plans  du  Département  de  la  Marine. 

Loi  du  7  avril  1902 

La  suppression  de  la  demi-prime  aux  navires  de  construc- 
tion étrangère  apparut  bientôt  comme  trop  radicale. 

Les  faveurs  très  notables  réservées  aux  voiliers,  par  la  loi 
de  1893,  eurent,  d'autre  part,  pour  effet  de  provoquer  la  mise 
en -service  de  grands  voiliers  qui  firent  île  grands  voyages 
autour  du  monde  pour  ainsi  <lire  sur  (est  et  la  création  de 
Compagnies  d'armement  qui  ne  vécurent  que  du  lauxélevé 
de  la  prime  aux  voiliers. 

C'est  alors  qu'intervint  la  loi  de  1902.  Elle  conserve  le 
Système  de  la  loi  de  1893  pour  les  primes  à  la  construction . 

Elle  institue,  en  outre,  une  compensation  d'armement 
pour  les  vapeurs  do  construction  étrangère,  en  fer  ou  acier, 
naviguant  sous  pavillon  français,  appartenant  à  des  arma- 
teurs français,  jaugeant  plus  de  100  tonneaux  bruts  et  armés 
au  long  cours  ou  pour  le  cabotage  international.  Cette  compen- 
sation est  fixée  par  tonneau  de  jauge  brute  totale  et  par  jour 
d'armement  administratif  (sans  que  le  nombre  total  puisse 
dépasser  300  jours  par  an),  à  : 

5  centimes  par  tonneau  jusqu'à  2.000  tonneaux; 
4       —  —         de  2.000  à  3.000  tonneaux: 

3       —  —         de  3.000  à  4.C00  tonneaux; 

2       —  —         au-dessus  de  4.000  tonneaux. 

Le  cabotage  international  no  reçoit  que  les  2/3  de  la  prime 
accordée  en  tant  que  compensation  d'armement. 

La  prime  à  la  navigation  est  aUribuée  aux  navires  do 
construction  française,  jaugeant  plus  de  100  tonneaux  bruts 
et  naviguant  sous  pavillon  français. 

Elle  est  fixée  par  tonneau  de  jauge  brute  totale  et  par  1.C00 
milles  parcourus, 

Pour  les  vapeurs,  à  1  fr.  70  la  première  année,  avec  une 
décroissance  annuelle  de  : 

4  centimes  pendant  4  ans  ; 
8  —  les  4  années  suivantes  ; 

16  —  les  4  années  suivantes  ; 

ot  une  diminution  de  la  prime  initiale,  sur  l'ensemble  de  la 
jauge  totale,  de  1  centime  par  100  tonneaux  ou  fraction  de 
100  tonneaux  au-dessus  de  3.000  tonneaux,  sans  que  le  taux 
do  la  première  année  puisse  descendre  au-dessous  de  1  fr.  50 
jusqu'à  7.000  tonneaux.  Au  delà  de  7.000  tonneaux,  la  prime 
est  la  même  que  celle  à  laquelle  aurait  droit  un  vapeur  do 
7.000  tonneaux. 

Pour  les  voiliers,  à  1  fr.  70  pour  la  première  année,  avec 
une  décroissance  annuelle  do  : 

2  centimes  pendant  4  ans; 
'i  —  les  4  années  suivantes  ; 

s  —  les  4  années  suivantes  ; 

et  une  diminution  du  taux  de  la  prime  initiale,  pour  les  voi- 
liers jaugeant  plus  de  600  tonneaux  bruts,  de  10  Centimes 
par  100  tonneaux  ou  fraction  de  100  tonneaux  jusqu'à  1.000 
tonneaux;  la  prime  pour  les  voiliers  de  plus  de  1.000  ton- 

I  aoaux  étant  la  môme  que  pour  ceux  dû  1.000  tonneaux. 
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Une  retenue  de  G  0/0  est  stipulée  pour  la  Caisse  de  pré- 
voyance des  marins. 

La  durée  de  la  primo  à  la  navigation  est  de  12  ans. 

La  loi  de  1902  accorde,  en  outre,  une  prime  à  la  vitesse 
sous  forme  d'une  réduction  de  5  0/0  de  la  prime  pour  les 
vapeurs  ayant  réalisé,  aux  essais  en  demi-charge,  une  vitesse 
de  moins  de  11  nœuds,  de  10  0/0  pour  ceux  qui  ont  donné 
moins  de  16  nœuds  ;  les  vapeurs  ayant  donné  moins  de  10 
nœuds  ne  pourront  toucher  aucune  prime. 

Limitation  du  crédit-tonnage  cl  du  crédit-argent.  —  Enfin, 
la  loi  de  1902  limite,  d'une  part,  le  crédit-tonnage  en  fixant 
à  500.000  touneaax  de  jauge  brute  (dont  200. 000  au  plus  pour 
les  navires  de  construction  étrangère)  le  tonnage  des  vapeurs 
admis  à  bénéficier  de  ses  dispositions  et  à  100.000  tonneaux 
bruts  le  tonnage  maximum  des  voiliers,  et,  d'autre  part,  le 
crédit-argent,  en  fixant  à  115 "millions  (dont  15  millions  pour 
les  voiliers)  les  crédits  qui  pourraient  être  attribués  en  pri- 
mes à  la  navigation  et  compensation  d'armement  et  à  50  mil- 
lions les  crédits  affectés  aux  primes  à  la  construction  poul- 
ies 400.000  tonneaux  prévus  sans  que  plus  de  50.000  tonneaux 
puissent  bénéficier  de  la  prime  chaque  année. 

Ainsi  que  M.  Pierre  Baudin  l'a  lui-même  cons- 
taté, les  lois  de  1881  et  1893  ne  donnèrent  que  des 
résultats  fort  médiocres  et  c'est  pour  y  remédier 
que  la  loi  du  7  avril  1902  fut  votée  ;  mais  cette 
dernière  —  sur  laquelle  les  constructeurs  et  les 
armateurs  comptaient  beaucoup  —  a  rapidement 
abouti  à  un  échec  complet. 

D'après  la  Commission  extraparlementaire  qui 
a  élaboré  le  projet  de  loi  actuellement  en  discus- 
sion, la  cause  de  cet  échec  provient  du  défaut  de 
concordance  existant,  dans  la  loi  de  190:3,  entre  le 
crédit  tonnage  et  le  crédit-argent.  Avec  le  taux  des 
primes  accordées,  le  crédit-tonnage  impliquait  une 
dépense  de  238  millions  de  francs  en  chiffres  ronds, 
tandis  que  le  crédit  réellement  voté  par  la  loi  ne 
dépassait  pas  150  millions  de  francs. 

Pour  bénéficier  avec  certitude  du  relèvement  de 
la  prime  à  la  navigation  que  la  loi  de  1902  portait, 
en  faveur  des  vapeurs  de  construction  française, 
de  1  fr.  10  à  1  fr.  70  par  tonneau  de  jauge,  les 
armateurs  se  sont  empressés  de  commander  des 
navires  que  les  chantiers  ont  de  suite  mis  sur 
cale,  et  depuis  le  20  décembre  1902  le  crédit  ouvert 
par  cette  loi  s'est  trouvé  absorbé. 

Dans  son  rapport,  la  Commission  extraparle- 
mentaire attribuait  à  la  discordance  existant  entre 
la  limitation  du  crédit  et  du  tonnage,  le  rush  à  la 
construction  qui  a  ainsi  épuisé  l'effort  utile  de  la 
loi  de  1902  au  lendemain  même  de  sa  promulga- 
tion ;  M.  Joseph  Caillaux,  s'appuyant  sur  des 
dates  et  des  faits  précis,  a  absolument  contesté 
-cette  appréciation  : 

Pour  reconnaître,  a-t-il  dit,  que  la  discordance  entre 
4e  crédit-tonnage  et  le  crédit-argent  n'a  pas  en  les  con- 
séquences funestes  qu'on  reproche  à  la  loi,  je  vous 
prie,  messieurs,  de  vous  reporter  avec  moi  aux  sta- 
tistiques publiéés  par  M.  Baudin,  et  vous  vous  aper- 
cevrez que  l'afflux  des  constructions  est  antérieur  à 
la  promulgation  de  la  loi,  qu'il  est  même  antérieur  au 
vote  des  amendements  de  M.  Beauregard  et  de  M.  An- 
ton in  Dnbost. 

Considérez  les  dates.  Le  rush  à  la  construction,  c'est 
en  1900,  en  1901  et  au  commencement  de*  1902.  Or, 
l'amendement  de  M.  Beauregard  relatif  au  crédit-ton- 
nage est  venu  en  discussion  à  la  fin  de  novembre  1901. 
L'amendement  de  M.  Anton  in  Dubost,  relatif  au  cré- 
dit-argent, est  survenu  —  à  l'improvistc  —  en  mars 
1902.  Le  rush  s'était  déjà  produit  ;  le  bénéfice  de  la  loi 
était  déjà  confisqué. 

J'attends  une  réponse  sur  ce  point;  jusqu'à  plus  am- 
ple informé,  je  tiens  pour  démontré  que  ce  n'-tst  pas  à 


la  discordance  entre  le  crédit-tonnage  et  le  crédit- 
argent,  que  ce  n'est  pas  aux  dispositions  de  sagesse 
budgétaire  introduites  dans  la  loi  qu'il  faut  attribuer 
l'existence  du  rush.  Non!  la  cause  véritable,  profonde, 
inévitable,  c'est  l'élévation  de  la  prime,  portée  del  fr.  10 
à  1  fr.  70,  malgré  les  observations  formulées  par  cer- 
tains départements  ministériels. 

C'est  donc  le  relèvement  de  la  prime  à  1  fr.  70 
qui,  d'après  l'honorable  député  de  la  Sarthe,  est  la 
cause  réelle  de  l'échec  de  la  loi  de  1903.  Mais 
M.  Joseph  Caillaux  ne  s'en  est  pas  tenu  là,  car, 
selon  lui,  c'est  au  régime  des  primes  lui-même, 
institué  par  la  loi  de  1881  et  accentué  par  les  lois 
de  1893  et  1902,  qu'on  doit  attribuer  la  décadence 
actuelle  de  notre  Marine  marchande. 

D'ailleurs,  pour  savoir  si  le  régime  des  primes 
a  eu  sur  l'industrie  des  transports  maritimes  fran- 
çais l'efficacité  qu'on  espérait  des  lois  de  1881, 
1893  et  1902,  il  suffit  de  consulter  le  tableau  du 
mouvement  général  de  la  navigation  delà  France. 

Mouvement  général  do  la  Navigation  de  la  France 
(Transports  effectifs  :  entrées  et  sorties  réunies).  l'art  du 
pavillon  français  : 


1881 

1893 

1902 

1904 

1.000 
ton- 
neaux 

°/ 
/a 

1.000 
ton- 
neaux 

/o 

1.000 
ton- 
neaux 

/o 

1.000 
ton- 
neaux 

/o 

Navigation  de 

commerce 
Pavil.  français 
—  étrangers 

5.062 
12.147 

29.4 
70.6 

4.912 
14.281 

25.6 
74.4 

5.372 
22.818 

19.1 

80.9 

5.551 
24.606 

18. 4 
81.6 

Total . . . 

17.209 

100 

19.193 

100 

28.180 

100 

30.157 

100 

Navigation 
réservée 
Pavil.  français 

2.212 

100 

2.893 

100 

3.912 

100 

4.080 

100 

Navigat.  totale 
Pavil.  français 
—  étrangers 

7.274 
12.147 

37.5 
62.5 

7.805 
14.281 

35.3 
64.7 

9.284 
22.818 

28.9 
71.1 

9.631 
24.606 

28.1 
71.9 

Total  général. 

19.421 

100 

22.086 

100 

32.102 

100 

34.237 

100 

La  navigation  de  concurrence  est  celle  qui  est 
ouverte  à  la  marine  étrangère,  c'est-à-dire  celle  à 
laquelle  les  navires  battant  pavillon  étranger  peu- 
vent participer  dans  nos  différents  ports  de  nier, 
dans  les  mêmes  conditions  que  les  navires  fran- 
çais. La  navigation  réservée,  s'effectuant  entre  la 
France  et  ses  colonies  ou  pays  de  protectorat,  est, 
au  contraire,  réservée  aux  seuls  navires  de  natio- 
nalité française. 

Si  l'on  considère  chacune  des  années  du  tableau 
ci-dessus  comme  la  fin  du  régime  précédent,  ou  le 
commencement  du  régime  nouveau,  on  constaie 
qu'alors  que  la  navigation  réservée  a  augmenté 
son  trafic  à  chaque  période,  la  part  du  pavillon 
français  dans  la  navigation  de  concurrence  s'est 
péniblement  maintenue  en  tonnage,  mais  que  par 
rapport  à  l'ensemble  de  cette  navigation  elle  est 
successivement  tombée  de  29,4  0/0  en  1881  à 
25,6  0/0  en  1893  ;  à  19,1  0/0  en  1902  et  à  18,4  0/0 
en  1904. 

Et  quel  est  le  montant  des  primes  que  le  Trésor 
public  a  donné  à  la  navigation  pendant  cette 
période  ?  272.749.518  fr.,  dont  2.980.895  francs 
pour  l'année  1881  ;  8.173.475  fr.  en  1893:  20  mil- 
lions 577.190  fr.  en  1902  et  enfin  31.290.000  fr.  en 
1904.  De  sorte  que  M.  Caillaux  a  pu  dire,  avec  rai- 
son, que  la  part  du  pavillon  français  dans  la  navi- 
gation de  concurrence  diminuait  au  fur  et  à  me- 
sure que  s'élevait  le  montant  des  primes  payées  à 
l'armement  national. 

'  (A  suivre.)  Edmond  Théry. 
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LES  FINANCES  CONTEMPORAINES 


Sous  ce  titro  notre  savant  confrère,  M.  Alfred  Neymarck, 
directeur  du  Rentier,  publie  une  série  de  volumes  dont  la 
collection  complète  constituera  l'histoire  la  plus  attrayante 
et  la  plus  documentée  des  finances  de  la  Troisième  Répu- 
blique. 

Le  premier  volume  :  Trente  années  financières  (1872- 
1901',  était  mie  sorte  de  revue  générale  de  tous  les  événe- 
ments d'ordre  financier  survenus  depuis  la  guerre  franco- 
allemande. 

Le  deuxième  :  Les  Budgets  (1872-1903),  donnait  l'analyse 
de  toutes  les  lois  budgétaires  qui  ont  été  promulguées  entre 
1872  et  1903,  et  des  discussions  parlementaires  que  le  vote 
de  ces  lois  a  provoquées. 

Le  troisième,  qui  vient  de  paraître  :  Questions  économiques 
et  financières  (1872-1904)  est,  ainsi  que  son  sous  titre  l'indi- 
que, spécialement  consacré  aux  questions  du  domaine  écono- 
mique et  financier  qui  se  sont  successivement  posées  ou 
résolues  pendant  la  période  observée. 

C'est  une  série  d'études  des  plus  intéressantes  que  M.  Al- 
fred Neymarck  a  publiées  dans  le  Rentier  au  fur  et  à  mesure 
des  événements,  et  ainsi  qu'il  l'explique  lui-même  dans  sa 
préface,  il  n'a  pas  voulu,  en  les  rééditant,  «  en  modifier  le 
fonds  ou  la  forme  pour  ne  pas  changer  l'expression  de  sa 
pensée  ». 

Ce  nouveau  volume  est  divisé  en  périodes  quinquennales, 
et,  indépendamment  des  questions  qui  sont  l'œuvre  person- 
nelle de  M.  Alfred  Neymarck,  l'auteur  a  eu  l'excellente  idée 
d'ajouter,  à  chaque'  chapitre,  les  principales  discussions  qui 
ont  eu  lieu  à  l'Académie  des  Sciences  morales  et  politiques,  à 
la  Société  d'Economie  politique,  dont  il  est  le  vice-président, 
et  à  la  Société  d'Economie  politique  sociale. 

Enlin,  pour  permettre  au  lecteur  d'apprécier  par  des 
chiffres  l'intluence  que  les  divers  événements  ont  eue  sur  la 
fortune  mobilière  entre  1871  et  19()4,  M.  Alfred  Neymarck  a 
terminé  chacun  de  ses  chapitres-périodes  par  un  relevé  des 
cours,  en  fin  d'année,  des  principales  valeurs  négociées  à  la 
liourse  do  Paris. 

Tous  ceux  —  et  ils  sont  nombreux  —  qui  connaissent  le 
talent  d'écrivain,  la  clarté  d'exposition  et  la  sûreté  documen- 
taire de  M.  Neymarck,  comprendront  le  grand  service  que 
notre  éminent  confrère  rend  aux  économistes  et  aux  finan- 
ciers contemporains  en  replaçant  sous  leurs  yeux  «  les  ques- 
tions théoriques,  doctrinales  ou  pratiques  qui,  depuis  la 
guerre  de  1870,  ont  spécialement  occupé  l'opinion  et  qui 
l'occupent  encore  >>. 

On  peut,  sur  certaines  doctrines,  différer  d'opinion  avec 
M.  Alfred  Neymarck  —  et  c'est  précisément  notre  cas  —  mais, 
si  on  est  vraiment  impartial,  on  doit  rendre  justice  à  sa  haute 
science  et  à  l'impeccable  correction  de  ses  polémiques. 

E.  T. 


L'ÉYolution  Automobiliste  en  France 


Dans  une  étude  publiée  par  Y  économiste  Européen, 
au  mois  de  mai  dernier,  notre  rédacteur  en  chef,  M.  Ed- 
mond Thèry,  montrait  les  énormes  progrès  réalisés 
depuis  1894,  en  France,  par  l'automobilisme.  Il  consta- 
tait qu'aucune  de  nos  grandes  industries,  y  compris 
celle  des  chemins  de  fer,  qui  est  la  plus  importante  de 
toutes,  n'a  donné  de  pareils  résultats  dans  un  espace 
de  temps  aussi  court.  La  publication  du  savant  rapport 
présenté  à  la  «  Commission  extraparlcinentaire  de  la 
circulation  des  automobiles  »,  par  I\ I .  Henncquin,  se- 
crétaire général  de  cette  Commission,  nous  permet  de 
compléter  les  chiffres  déjà  reproduits  et  d'insister 
a  nouveau  sur  le  merveilleux  développement  de  cette 
industrie  éminemment  française. 

Rarement  rapport  fut  écrit  avec  autant  de  soin,  avec 
un  tel  souci  de  la  précision,  avec  une  telle  richesse  de 
détails,  avec  une  si  grande  abondance  de  renseigne- 
ments :  l'auteur  a  vraiment  épuisé  son  sujet;  il  sera 
difficile  de  traiter  désormais  cette  question  du  dévelop- 


pement de  rautomobilisme  en  France  sans  revenir  à 
ce  traité. 

La  loi  du  13  avril  1898  a  imposé  les  voitures  auto- 
mobiles d'après  un  tarif  distinct  de  celui  des  voitures 
ordinaires;  ce  nouveau  tarif  a  été  appliqué  à  partir 
du  1er  mai  suivant,  et  le  nombre  de  chevaux-vapeur, 
ou  de  fraction  de  chevaux-vapeur,  est  entré  dans  les 
bases  d'imposition  des  automobiles  depuis  le  lor  jan- 
vier 1901. 

C'est  donc  à  partir  de  ces  deux  dates  que  l'Adminis- 
tration générale  des  Contributions  directes  a  pu, 
chaque  année,  dresser  l'inventaire  précis  des  voitures 
automobiles  circulant  en  France  et  établir  l'importance 
de  leur  puissance  motrice. 

La  loi  distingue  deux  catégories  :  les  automobiles 
qui  paient  la  taxe  entière  (voitures  bourgeoises)  et 
celles  employées  industriellement  qui  ne  sont  assu- 
jetties qu'à  la  demi-taxe  (voitures  professionnelles); 
chaque  catégorie  se  subdivise  elle-même  en  deux  grou- 
pes comprenant  :  l'un,  les  voitures  de  plus  de  deux 
places,  et  l'autre,  les  voiturelles  de  une  ou  deux  places. 

Ceci  étant  posé,  voici  quelle  a  été,  depuis  1899,  la 
progression  des  automobiles  bourgeoises  et  profes- 
sionnelles : 

Nombre  d'automobiles 


bour-  prof  es-  total 

Années  geoises  sioiinelles  d'automobiles 

1899   1.438  234  1.672 

19U0   2.354  543  2.897 

1901   4.427-  959  5.386 

1902   7.358  1.849  9.207 

1903   9.922  3.062  12.984 

1904   12.519  4.588  17.107 

1905   15.011  6.513  21.52! 


Ainsi,  pour  cette  période  de  sept  années,  nous  trou- 
vons au  point  de  départ  1.67,?  unités  et  au  point 
d'arrivée  21.524,  soit  une  diiï'érence  en  plus  de  20.852 
voitures.  «  Si  l'on  tient  compte,  dit  avec  beaucoup  de 
raison  M.  Henncquin,  des  innombrables  obstacles  qui 
entravent  presque  toujours  le  développement  de  la 
plupart  des  inventions  ;  si  l'on  fait  état  des  imperfec- 
tions mécaniques  inévitables  au  début  d'une  fabrica- 
tion nouvelle,  des  hostilités  particulièrement  nom- 
breuses et  vives  quand  le  public  est  troublé  dans  ses 
habitudes,  des  difficultés  exceptionnelles  qui  se  ren- 
contrent dans  un  pays  où  la  circulation  est  intense  et 
passablement  désordonnée,  on  devra  reconnaître  que 
le  résultat  obtenu  dans  le  très  court  espace  de  sept 
années  est  tout  simplement  prodigieux.  » 

Le  tableau  que  nous  Tenons  de  reproduire  nous 
montre  que  jusqu'ici  le  nouveau  moyen  de  locomotion 
est  surtout  employé  par  des  personnes  qui  n'y  sont  pas 
déterminées  principalement  ou  exclusivement  pour 
une  utilité  professionnelle  justifiant  le  bénéfice  de  la 
demi-taxe.  Durant  les  trois  premières  années  consi- 
dérées, le  nombre  de  ces  automobiles,  a  été  plus  de 
quatre  fois  supérieur  au  nombre  des  véhicules  assujettis 
à  la  demi-taxe  :  il  l'est  encore  et  de  beaucoup  eu  1905. 
Néanmoins,  l'automobile  professionnelle  prend  une 
place  de  jour  en  jour  plus  importante  dans  l'effectif 
total  des  véhicules  à  traction  mécanique;  on  s'en 
rendra  mieux  compte  en  examinant  les  tableaux  sui- 
vants: 


1°  Automobiles  bourgeoises 


Nombre  d'automobiles 

en  service 

Puissance 

Années 

à  plus 

à 

en 

de  2  places 

1  et  2  places 

Total 

chev.-vapeu* 

1899.... 

818 

6-20 

l.4::8 

» 

1900.... 

1.399 

955 

2.354 

1901.... 

2.472 

1  955 

4.427 

22.415 

1902. . . . 

4.815 

2.513 

7  358 

39.314 

1903. . . . 

7.228 

2.694 

9.922 

61.526 

1904. . . . 

9.6)5 

2.844 

12  519 

92.612 

1005. . . . 

12.175 

2.836 

15.011 

132.323 

Fntre  1899  el  190'»,  c'est-à-dire  à  six  années  d'inter- 
valle, le  nombre  des  automobiles  bourgeoises  a  donc 
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augmenté  de  13.573  unités,  et  leur  puissance  en  che- 
vaux-vapeur, qui  ne  devait  pas  être  supérieure  à  7.0CO 
en  1899,  atteignait  1M2.323  chevaux-vapeur  en  190â 

Mais  c'est  surtout  la  progression  des  grosses  voitures 
qui  est  remarquable,  en  ce  sens  qu'elle  s'est  continuée 
sans  interruption.  Kn  effet,  pour  cette  catégorie,  l'an- 
née li)U0  enregistre  une  augmentation  de  581  voitures 
par  rapport  à  l'année  1899,  puis  l'augmentation  des 
années  suivantes  a  été  de  1.073  pour  19Û1,  de  2.343  pour 
1902.  de  2.U3  pour  1903.  de  2.447  pour  l'année  1904  et 
de  2.-500  pour  l'année  1905. 

La  progression  des  automobiles  industrielles  est  au 
moins  aussi  importante  que  celle  des  grosses  voitures 
bourgeoises. 

S   Automobiles  industrielles 


Années 

Nombre  il 

automobiles 

en  service 

Puissance 
en 

chev.-vapeu' 

à  plus 
de  2  places 

;'i 

1  et  2  places 

Total 

1899. . . . 

128 

106 

234 

1900.... 

239 

304 

543 

1901.... 

421 

-  538 

959 

4.012 

1902. . . . 

988 

8ol 

1.849 

8.263 

1903. . . . 

1.907 

1.155 

3.062 

15.960 

1904.... 

3.038 

1,560 

4.588 

28.307 

1905.... 

4.591 

1.922 

6.513 

46.145 

Ainsi,  à  six  années  de  distance,  le  nombre  des  auto- 
mobiles industrielles  a  progressé  de  0.279  unités  et  ici,, 
encore,  ce  sont  les  grosses  voitures  qui  ont  eu  la  pré- 
férence du  public. 

L'accroissement  de  la  force  des  moteurs  vient,  d'ail- 
leurs, corroborer  cette  dernière  observation. 

Après  ces  données  générales,  le  rapport  de  M.  Hen- 
nequin  s'attache  particulièrement  à  examiner  la  ré- 
partition géographique  des  automobiles.  Cette  recher- 
che s'explique,  car  la  caractéristique  la  plus  intéressante 
et  la  plus  probante  de  leur  développement  consiste 
moins  dans  l'importance  numérique  globale  des  véhi- 
cules à  traction  mécanique  que  dans  leur  diffusion. 
«  Il  est  clair  que  le  phénomène  n'aurait  ni  la  même 
portée  ni  la  même  signiûcation  s'il  s'était  produit  dans 
les  grandes  villes  et  dans  quelques  régions.  Il  traduit, 
au  contraire,  une  révolution  remarquable  dans  les 
moyens  de  transport,  si  on  le  constate  en  tous  lieux, 
dans  les  campagnes  comme  dans  les  villes,  dans  les 
départements  du  Sud  et  de  l'Ouest  de  la  France  comme 
dans  ceux  da  Nord  et  de  l'Est.  » 

Les  patientes  recherches  auxquelles  M.  Hennequin 
a  procédé  montrent  qu'une  ère  nouvelle  s'est  réelle- 
ment ouverte  et  que  l'automobile  a  pénétré  partout  et 
fait  partout  des  progrès. 

Le  tableau  suivant  nous  permettra  de  nous  en  rendre 
compte  : 

Distribution  géographique  des  automobiles 
Communes  de 


Com- 

5.001 

10.001 

20.001 

plus 

Années 

munes 

à 

à 

à 

de 

Paris 

Total 

rurales 

10.000  20.000  40.000  40.001 

habit. 

habit. 

habit. 

habit. 

1899. . . 

569 

196 

183 

135 

301 

288 

1.672 

1900... 

975 

266 

272 

230 

536 

618 

2.897 

1901. .. 

1.866 

450 

515 

418 

988 

1.149 

5.386 

1902... 

3.379 

849 

881 

748 

1.688 

1.(37:; 

9.207 

1903. . . 

4.734 

1.138 

1.341 

1.003 

2.394 

2.374 

12.984 

190'l  .. 

6.315 

1.510 

1 .722 

1.351 

3.063 

3.146 

17.107 

1S05... 

7.&GS 

1.861 

2.030 

1.728 

3.820 

4.067 

2i  .524 

De  ce  tableau  ressort,  notamment,  que,  dès  1899,  les 
automobiles  ne  se  trouvaient  pas  concentrées  dans 
quelques  agglomérations  ou  centres  de  fabrication, 
mais,  au  contraire,  qu'elles  étaient  employées  dans  des 
villes  moyennes  ou  petites  et  même  dans  les  campa- 
gnes. 

Le  nombre  des  véhicules  imposés  dans  les  commu- 
nes rurales  était,  n  la  vérité,  numériquement  bien  fai- 
llie en  1899  ;  cependant,  il  présentait  plus  du  tiers  des 
1.072  automobiles  comprises  dans  les  rôles  de  ladite 
année. 


D'ailleurs,  l'examen  des  chiffres  afférents  aux  années 
suivantes  permet  de  constater  que  le  développement 
de  rautoinobilisme  s'est  produit  dans  les  localités  de 
toutes  les  catégories  et,  qu'aujourd'hui,  le  nombre  des 
automobiles  rurales  remporte  môme  sur  le  nombre 
calculé  des  automobiles  imposées  à  Paris  et  dans  les 
villes  de  plus  de  40.000  âmes.  C'est  l'un  des  indicée  de 
la  révolution  profonde  constatée  dans  les  moyens  de 
transport. 

Mais,  s'est-on  demandé,  si  florissante  que  soit  cette 
industrie,  faut-il  croire  à  la  continuation  de  sa  marche 
ascendante  et  ne  peut-on  pas  craindre  que,  la  clientèle, 
étant  servie  pour  quelques  années,  la  période  de  grande 
fabrication  ne  tarde  à  être  close? 

Pour  répondre  à  cette  question,  M.  Hennequin  n'a 
eu  qu'à  reprendre  les  statistiques  contenues  dans  son 
rapport,  d'en  dégager  le  sens,  d'en  exprimer  la  quintes- 
sence. Et  il  est  facilement  arrivé  à  cette  conclusion 
que  pareille  éventualité  n'est  pas  à  craindre  :  «  l'au- 
tomobilisme  n'est  qu'une  manifestation  de  cette  grande 
expansion  incoercible  du  machinisme.  Comment  penser 
que  les  avantages  qu'il  procure,  si  adéquats  à  toutes 
les  conceptions,  à  toutes  les  tendances  de  la  vie  mo- 
derne, ne  soient  pas  appréciés  à  leur  juste  valeur  et 
utilisés  chaque  jour  plus  largement?  » 

Le  transport  rapide  des  individus,  à  toute  heure,  dans  n'im- 
porte quel  lieu  rendu  accessible  par  une  voie  de  communica- 
tion ordinaire,  écrit  M.  Hennequin,  a  autant  et  plus  de  prix 
que  le  transport  des  grandes  collectivités  qui  trouvent  place 
dans  les  chemins  de  fer;  il  constitue  un  progrès  si  incon1 
testable,  il  s'adapte  si  bien  aux  besoins  de  chacun,  qu'il 
sera  sans  cesse  plus  recherché  ;  il  est  appelé  à  jouer  un  rôle 
de  la  plus  haute  importance  dans  les  relations  quotidiennes 
des  hommes  et  à  exercer  une  influence  sociale  et  économique 
dont  il  serait  difficile  de  mesurer  l'étendue  et  la  portée,  mais 
qui  n'en  est  pas  moins  certaine. 

Et  M.  Hennequin  ajoute  : 

Toutes  les  considérations  que  nous  avons  développées  mi- 
litent donc  en  faveur  d'un  accroissement  pendant  une  longue 
durée,  du  nombre  des  automobiles,  si  ce  mouvement  asceu^ 
dant  n'est  pas  contrarié  

Il  n'est  plus  permis  aujourd'hui,  dans  notre  pays,  de  con- 
sidérer l'automobilisme  comme  un  sport.  Cette  conception, 
qui  pouvait  se  justifier  dans  la  période  d'expérimentation  oit 
des  amateurs  passionnés  pour  la  nouvelle  locomotion  par- 
couraient audacieusement  les  routes  et  se  procuraient  le  plai- 
sir de  découvrir,  non  sans  quelque  péril,  toutes  les  ressources 
inconnues  du  véhicule  qu'ils  dirigeaient,  cette  conception  est 
devenue  tout  à  fait  fausse  et  doit  être  abandonnée,  car  elle 
présente  de  réels  dangers  pour  l'évolution  automobiliste. 

Répandue  comme  elle  l'est  déjà,  comme  suivant  toutes  pro- 
babilités, elle  le  deviendra  de  plus  en  plus,  l'automobile  est 
un  moyen  de  transport  ordinaire,  qui  ne  diffère  des  autres, 
employés  par  les  usagers  des  voies  publiques,  que  par  une 
supériorité  résultant,  notamment,  de  la  vitesse  dont  elle  peut 
être  douée,  de  sa  souplesse  et  de  ses  moyens  d'arrêt.  On  doit 
la  rechercher  et  s'en  servir,  non  pour  réaliser  des  prouesses 
et  satisfaire  des  goûts  sportifs,  mais,  par-dessus  tout,  pour 
en  retirer  sagement  l'utilité  exceptionnelle  qu'elle  offre. 

La  conclusion  logique  de  M.  Hennequin  est  celle- 
ci  :  il  faut  que  les  automobilistes  eux-mêmes  évitent 
de  nuire  à  l'essor  de  cette  industrie  et  pour  cela 
qu'ils  observent  sérieusement  les  règlements  actuels 
ou  futurs  concernant  la  circulation. 

On  favoriserait  aussi  cet  essor,  d'une  manière  efficace, 
en  poursuivant  activement  l'appropriation  des  routes 
aux  besoins  de  la  locomotion  mécanique,  en  perfection- 
nant encore  la  fabrication,  en  s'efforçant  sans  cesse 
d'abaisser  les  prix  de  revient  et  de  vente  des  automo- 
biles, en  parvenant  enfin  à  diminuer  les  dépenses 
qu'entrainent  l'emploi  et  l'entretien  de  ces  véhicules, 
notamment  par  une  réduction  des  droits  sur  les  pro- 
ducteurs d'énergie  le  plus  ordinairement  employés. 

Nons  ne  saurions  assez  approuver  ces  sages  conclu- 
sions qui  tracent  tout  le  programme  d'avenir  d'une  de 
nos  plus  florissantes  industries. 

Georges  Bourgarel. 
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BANQUE  DE  L'UNION  PARISIENNE 


Nous  avions  annoncé,  dès  le  27  octobre  dernier,  que 
les  actionnaires  de  la  Banque  de  L'Union  Parisienne 
étaient  convoqués  en  assemblée  générale  ordinaire  pour 
le  2i  novembre  à  l'effet  d'approuver  une  augmentation 
de  capital  proposée  par  le  Conseil  d'administration. 
Cette  assemblée  a  eu  lieu  à  la  date  indiquée.  Etaient 
présentes  ou  représentées,  43.738  actions. 

Le  rapport  présenté  indique  les  raisons  quiont  amené 
le  Conseil  d'administration  à  saisir  dès  maintenant  les 
actionnaires  du  projet  auquel  nous  venons  de  faire  al- 
lusion, sans  attendre  la  réunion  ordinaire  annuelle. 
«  C'est,  mentionne-t-il,  tout  d'abord,  parce  que  le  mo- 
ment actuel  lui  a  paru  d'autant  plus  opportun,  que  le 
rétablissement  de  la  paix  entre  la  Russie  et  le  Japon  a 
provoqué  une  reprise  générale  des  affaires  industrielles 
et  commerciales,  et  qu'il  doit  amener  la  réalisation 
d'importantes  opérations  financières  internationales  à 
plusieurs  desquelles  la  Banque  de  l'Union  Parisienne 
sera  appelée  à  participer. 

Or,  le  capital  de  cette  institution,  constitué  primiti- 
vement au  montant  de  40  millions  de  francs,  était  re- 
lativement petit,  si  on  le  compare  à  celui  d'autres 
institutions  de  crédit  de  même  ordre.  Mais  les  fonda- 
teurs avaient  voulu,  avant  de  charger  la  Société  d'un 
gros  capital,  juger  des  résultats  qu'elle  pourrait  obtenir 
pour  le  rémunérer.  Les  résultats  acquis  jusqu'ici 
sont  une  assurance  pour  l'avenir,  puisque  le  dévelop- 
pement des  affaires  signalé  dans  le  rapport  sur  le  pre- 
mier exercice  n'a  fait  que  se  continuer  et  s'accentuer 
depuis  le  ler  janvier  dernier.  Aussi  bien  à  l'étranger 
qu'en  France,  la  Banque,  de  l'Union  Parisienne  a  con- 
quis, en  effet,  une  place  considérable,  et  le  capital  d'ori- 
gine n'était  plus,  en  conséquence,  par  rapport  avec 
cette  place.  Il  s'en  éloigne  même  d'autant  plus  que 
dans  les  établissements  industriels  et  financiers,  tous 
les  jours  s'accentue  davantage  la  tendance  de  fortifier 
leurs  moyens  d'action.  Le  Conseil  de  la  Banque  de 
VUnion  Parisienne  a  donc  estimé  quele  développement 
constant  des  opérations  de  banque  de  la  Société  et  des 
engagements  qui  en  sont  la  conséquence,  ainsi  que 
Timportance  des  affaires  en  réalisation  ou  en  prépara- 
tion, justifiaient  amplement  une  augmentation  de  ca- 
pital limitée  cependant,  pour  le  moment,  à  20  millions 
de  francs. 

Le  Conseil  a  cru  superflu  de  procéder  pour  l'instant 
à  une  plus  forte  augmentation,  mais  il  a  demandé 
néanmoins  aux  actionnaires,  non  seulement  d'approu- 
ver sa  résolution  présente,  mais  encore  de  lui  donner 
l'autorisation  de  porter  le  capital  en  une  ou  plusieurs 
fois  jusqu'à  100  millions  de  francs.  Comme  le  rapport 
le  mentionne  très  bien,  la  procédure  lente  et  compliquée 
qu'entraîne  la  réunion  de  deux  assemblées  générales 
extraordinaires  exigée  par  la  loi,  la  grande  diffusion 
des  actions,  qui  rend  difficile  l'obtention  du  quorum 
nécessaire,  diffusion  qui  s'accentuera  encore  au  fur  et 
à  mesure  qu'augmentera  le  nombre  des  actionnaires, 
toutes  ces  choses  rendraient  très  difficiles  des  augmen- 
tations futures  de  capital.  L'autorisation  demandée 
était  donc  nécessaire  dès-à-présent,  et  c'est  d'ailleurs 
ainsi  qu'ont  procédé  la  plupart  des  grandes  Sociétés  de 
Paris  qui,  pour  éviter  les  graves  inconvénients  signalés 
plus  haut,  ont  demandé  à  leurs  actionnaires  d'auto- 
riser leurs  Conseils  à  réaliser,  dans  des  limites  déter- 
minées, l'augmentation  de  capital  sans  avoir  à  recourir 
de  nouveau  aux  assemblées  extraordinaires. 

L'assemblée  générale  des  actionnaires  du  21  novem- 
bre a  approuvé,  à  l'unanimité  moins  une  voix,  la 
résolution  qui  lui  était  proposée  et  qui  avait  directe- 
ment trait  à  l'augmentation  du  capital.  D'après  cette 
résolution  et  celle  qui  a  été  adoptée  ensuite  à  l'unani- 
mité, le  capital  social  de  la  Banque  de  L'Union  Pari- 
sienne pourra  être  élevé,  en  une  ou  plusieurs  l'ois, 
jusqu'à  la  somme  de  100  millions  de  francs,  par  simples 
décisions  du  Conseil  d'administration.  Cette  augmen- 
tation est  réalisée  Immédiatement,  Jusqu'à  concurrence 


de  20  millions  de  francs,  par  la  création  de  40.000  actions 
nouvelles  de  500  francs  chacune  à  souscrire  en  numé- 
raire. Le  capital  sera  ainsi  porté  de  suite  à  00  millions 

de  francs. 

Ces  nouvelles  actions  auront  droit  au  partage  des 
bénôflces  de  l'exercice  1906  sur  le  même  pied  que  les 
actions  anciennes,  les  bénéfices  de  l'exercice  1905  étant 
réservés  à  celles-ci.  Elles  seront  émises  au  prix  de 
750  francs,  payables  en  espèces,  soit  avec  une  prime  de 
250  francs  par  titre,  versée  au  profit  de  la  Société  et  lui 
étant  acquise  en  dehors  et  en  sus  du  capital. 

Le  montant  de  chaque  action  sera  paya) île,  savoir  : 
le  premier  quart  du  capital  et  la  prime,  soit  ensemble 
.375  francs,  en  souscrivant,  et  les  autres  trois  quarts, 
soit  375  francs  le  10  janvier  1900.  Le  montant  de  la 
prime  sera  porté  à  une  réserve  spéciale.  Les  nouvelles 
actions  seront  soumises  à  toutes  les  dispositions  sta- 
tutaires et,  notamment,  à  l'article  9  en  ce  qui  concerne 
la  forme  des  titres,  et  à  l'article  18  en  ce  qui  concerne 
leur  libération. 

Le  Conseil  aura  également  le  pouvoir  de  procéder 
à  la  réalisation  de  toute  augmentation  de  capital  ulté- 
rieure dans  la  limite  fixée  plus  haut.  lien  déterminera 
l'époque,  le  montant  et  les  conditions,  et  fixera  le  taux 
d'émission  des  actions.  11  statuera  aussi  sur  le  point 
de  savoir  si,  conformément  à  l'article  15,  alinéa  4  des 
statuts,  un  droit  de  souscription  par  préférence  sera 
réservé  aux  actionnaires  sur  la  totalité  des  actions  à 
émettre,  ou  si  la  moitié  de  celles-ci  sera  émise  dans 
toute  autre  forme. 

En  ce  qui  regarde  l'émission  des  40.000  premières 
actions  nouvelles,  disons  que  les  actionnaires  ont  la 
faculté  d'exercer,  jusqu'au  11  décembre,  leur  droit  de 
préférence  à  la  souscription  sur  la  totalité  de  ces 
actions,  et  ce,  dans  la  proportion  des  titres  possédés 
par  chacun  d'eux,  soit  à  raison  d'une  action  nouvelle 
pour  deux  anciennes.  Pour  l'exercice  de  leur  droit,  les 
actionnaires  doivent  déposer  leurs'  titres  actuels  i\  la 
Banque  de  L'Union  Parisienne,  et  verser,  pour  chaque 
action  demandée,  la  somme  do  375  francs  comprenant 
le  premier  quart  du  capital,  soit  125  francs,  et  la  prime 
de  250  francs. 

A  la  date  du  27  octobre,  nous  rappelions  dans  quelles 
conditions  la  Banque  de  L'Union  Parisienne  avait  été 
constituée.  Ajoutons  aujourd'hui  que  son  premier  exer- 
cice, clos  le  31  décembre  dernier,  avait  donné  les  résul- 


tats suivants  : 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES 

Francs 

Crédit  — 

Intérêts,  escompte  et  produit  des  reports   1.358.084  49  ' 

Bénéfice  sur  portefeuille,  participations  et  di- 
vers  2.015.408  25 

Commissions,  changes,  services  divers   651.007  79 

Ensemble   4.034.500  53 


Débit 

Amortissements  : 

frais  de  constitution  de  la  Société  et  droits 
de  mutations  des  immeubles  et 

terrains   262.302  39 

Travaux  d'appropriation  des  im- 
meubles  :   195.085  29 

Coffres  -  forts   et   mobilier  (un 

dixième)    10.811  45 


  474.199  13 

Droit  d'abonnement  au  timbre  sur  actions   19.000  02 

Impôts  et  contributions   30.200  » 

Frais  généraux   072.005  45 

Solde  bénéficiaire   2.828.909  93 


Somme  ('gale   4. 024. 500  58 


Il  faut  se  souvenir  que  le  premier  exercice  de  la 
Société  avait  été  court  puisque,  bien  que  les  assemblées 
consécutives  aient  eu  lieu  les  9  et  16  janvier  1904 .  un 
quart  seulement  du  capital  avait  été  versé  à  cette  der- 
nière date.  11  s'ensuit  que  le  premier  trimestre  de 
l'année  n'avait  représente  qu'une  période  d'attente  et  de 
constitution  au  cours  de  laquelle  les  opérations  avaient 
été  forcément  restreintes.  Bref,  ce  n'est  qu'à  partir  du 
5  avril  que  les  trois  derniers  quarts  ayant  été  appelés  et 
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que  la  Batuiue  de  l'Union  Parisienne^  par  suite  de 
1  entrée  en  liquidation  de  l'ancienne  Banque  Parisienne , 
a  pu  utiliser  le  personnel  ainsi  que  1  installation  de 
cette  dernière,  et  fonctionner  avec  tous  ses  moyens. 
L'exercice  n'a  donc  comporté  qu'une  période  réelle- 
ment productive  de  neuf  mois,  période  pendant 
laquelle  elle  a  témoigné  d'une  grande  activité.  C'est 
ainsi  qu'au  cours  de  l'exercice  la  Banque  de  V Union 
Parisienne  a  participé  à  plusieurs  émissions  publiques 
qui  ont  eu  lieu,  à  Paris  :  Emprunts  de  la  Ville  de 
Paris,  du  Gouvernement  Busse,  de  V Empire  du  Maroc, 
de  la  Principauté  de  Bulgarie,  etc.,  et  à  diverses  affaires 
en  France  et  à  l'Etranger.  Elle  a  émis,  avec  le  concours 
de  la  Société  Générale  et  du  Comptoir  National  de 
Paris,  un  emprunt  3  1/2  0/0  du  Gouvernement  Suédois, 
de  50  millions  de  francs,  qui  a  été  très  bien  accueilli. 
Elle  a  conclu  avec  la  Banque  d'Athènes,  dont  elle  a, 
en  outre,  introduit  les  actions  sur  le  Marché  de  Paris, 
une  convention  destinée  à  étendre  ses  relations  en 
Orient  et  surtout  en  Egypte  où  elle  compte,  avec  le 
concours  de  sa  succursale  d'Alexandrie,  prendre  part 
au  mouvement  considérable  d'affaires  qui  se  produit 
dans  ce  riche  pays. 

En  1905,  l'activité  de  la  Sociélé  ne  s'est  pas  ralentie, 
et  c'est  ainsi  que  dernièrement  encore  elle  a  introduit 
sur  notre  Marché  les  actions  de  la  Banque  Centrale 
Mexicaine,  les  actions  de  la  Sociélé  privilégiée  pour 
favoriser  la  production  et  le  commerce  du  raisin  de  Co- 
rinthe,  et  qu'elle  vient  d'émettre  un  Emprunt  de  la  Ville 
de  Bahia.  On  peut  donc,  une  fols  encore,  s'attendre  à 
des  résultats  très  fructueux.  A  ce  propos  observons 
que,  pour  1904,  la  Banque  de  l'Union  Parisienne  avait 
distribué,  pour  neuf  mois,  un  dividende  de  25  fr.,  ce 
qui  correspondait  à  33  fr.  33  pour  une  année  entière,  et 
que  ce  dividende  aurait  pu  être  plus  élevé  encore  si, 
sur  les  2.828.969  fr.  93  de  bénéfices  disponibles,  le 
Conseil  d'administration  n'avait  pas  cru  devoir  réserver 
une  somme  de  520.084  fr.  80  pour  le  report  à  l'exer- 
cice 1905. 

A.  Leghenet. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  RUSSIE 

Bien  qu'aucune  agitation  politique  active  n'ait  eu 
lieu  pendant  ces  derniers  jours,  en  dehors  des  confé- 
rences tenues  à  Moscou  par  le  Congrès  des  zemstvos, 
la  situation  intérieure  de  la  Paissie  a  été  néanmoins 
troublée  cette  semaine. 

De  nouvelles  mutineries  ont  éclaté,  à  Sébastopol,  à 
Kharbine. 

Au  point  de  vue  économique,  les  grèves  sont  tou- 
jours nombreuses  :  A  Saint-Pétersbourg,  on  évalue  à 
75.000  le  nombre  des  «  Sans-Travail  ».  Les  grévistes 
sont  nombreux  à  Moscou  et  dans  quelques  villes  de 
province. 

Le  mouvement  agraire  semble  également  se  propa- 
ger. Beaucoup  de  domaines  se  vendent  à  vil  prix  par 
suite  de  la  panique. 

En  ce  qui  concerne  la  question  polonaise,  signalons 
que  le  Congrès  des  zemstvos  a  adopté,  par  167  voix 
contre  12,  une  proposition  relative  à  l'autonomie  de  la 
Pologne. 

Il  a  adopté  également,  par  170  voix  contre  2,  une 
motion  demandant  l'introduction,  dans  le  programme 
de  la  Douma  de  l'empire,  de  la  question  de  l'autonomie 
polonaise. 

Ce  vote  ne  fait,  en  somme,  que  donner  gain  de  cause 
au  Gouvernement  sur  le  renvoi  de  la  question  à  la. 
future  Douma. 

Il  n'est  pas  sans  intérêt  de  constater  que  les  vieux 
croyants  ont  publié  un  appel  dans  lequel  ils  invitent 
tous  les  vieux  croyants  de  la  Russie  à  s'unir  sur  les 
bases  du  manifeste*  du  30  octobre  pour  réagir  contre 
les  éléments  révolutionnaires. 

L'union  s'est  faite  déjà  entre  tous  les  vieux  croyants 
de  Moscou.  Ce  sera  là  une  aide  puissante  ponr  le  "Gou- 
vernement. 


Informations  fomomips  et  FinanciÈres 


La  Future  Régie  du  Gaz  à  Paris.  —  Le  projet 
de  loi  voté  par  la  Chambre  et  renvoyé  au  Sénat  a  été 
remis  pour  rapport  à  la  Commission  qui  avait  déjà  été 
chargée  d'étudier  le  précédent  projet.  Cette  Commis- 
sion s'est  réunie  hier;  elle  a  maintenu  ses  premières 
conclusions  et  renommé  M.  Prevet  rapporteur.  Celui-ci 
se  bornera  probablement,  dans  un  court  exposé,  à 
renouveler  les  objections  de  principe  au  moyen  des- 
quelles il  a  obtenu,  une  première  t'ois,  le  rejet  pour 
la  Ville  de  réaliser  la  Régie  directe. 

Quoi  qu'il  advienne  au  Sénat,  comme  il  est  évidem- 
ment impossible  d'organiser  une  entreprise  aussi  com- 
pliquée que  celle  que  doit  régler  le  pro  jet  de  loi  d'ici  au 
1"  janvier,  il  semble  certain  que  la  Ville  de  Paris  fai- 
sant état  des  propositions  de  la  Compagnie  Parisienne, 
lui  accordera  une  prorogation  d'une  année  de  son  ex- 
ploitation. 


L'Emprunt  de  Bahia.  —  Comme  nous  l'avons 
annoncé  la  semaine  dernière,  la  Banque  de  l'Union 
Parisienne  procède,  par  voie  de  cession  à  sa  clientèle, 
à  l'émission,  pour  la  Municipalité  de  Bahia,  d'un 
emprunt  5  0/0  de  25  millions  de  francs  en  50.000  obli- 
gations de  500  francs  or. 

Bahia,  capitale  de  la  province  de  ce  nom,  une  des 
plus  riches  et  des  plus  peuplées  du  Brésil,  compte  en- 
viron 25J.000  habitants. 

Considérable  comme  centre  administratif,  judiciaire 
et  intellectuel,  elle  a,  à  raison  de  son  port,  qui  est  fort 
beau,  et  de  sa  situation  comme  débouché  d'une  pro- 
vince très  fertile,  une  très  grande  importance  au  point 
de  vue  commercial. 

L'Administration  municipale  s'est,  depuis  fort  long- 
temps, préoccupée  de  doter  la  villè  de  Bahia  des  ser- 
vices d'assainissement  (eaux,  égouts,  marchés)  qui 
sont  indispensables  dans  une  agglomération  aussi  im- 
portante. 

Le  développement  du  service  des  eaux  a,  notaai- 
ment,  été  l'objet  dominant  de  ses  études. 

Elle  avait,  il  y  a  un  certain  nombre  d'années,  con- 
cédé le  service  des  eaux  à  une  Compagnie  particulière 
(Société  Queimado).  Cette  Société  ne  donnait  pas  aux 
canalisations  d'eau  potable  un  développement  aussi 
rapide  et  conforme  aux  principes  de  l'hygiène  mo- 
derne ;  aussi,  la  Municipalité  a-t-elle  pris  la  détermina- 
tion de  racheter  la  concession  et  de  municipaliser  ce 
service.  En  outre,  un  réseau  d'égouts  doit  être  établi 
dans  toute  la  ville  et  des  marchés  seront  créés  dans 
divers  quartiers. 

La  Ville  a  repris,  à  partir  du  1er  octobre  1905,  le  ser-* 
vece  établi  par  la  Compagnie  concessionnaire  et  a  en- 
trepris de  suite  les  travaux  des  nouvelles  installations. 

Le  nouvel  Emprunt  a  pour  objet  spécial  de  donner 
à  la  Ville  de  Bahia  les  ressources  financières  que  néces- 
sitent ces  travaux  d'adduction  et  de  distribution  d'eau. 

Notre  confrère  le  Brésil,  d'une  haute  compétence 
pour  toutes  les  questions  qui  touchent  aux  finances  de 
ce  pays,  apprécie  comme  suit  cette  opération  : 

Le  service  annuel  de  l'emprunt  s'élèvera  à  60.000  liv. 
sterling,  soit  1 .060.000  fr.,  intérêts  et  amortissement, 
ce  dernier  ne  devant  commencer,  d'ailleurs,  qu'en  1911. 
Cette  somme  correspond  à  environ  1.000  contos  de  reis, 
convertie  au  change  de  16  pence. 

Or,  rien  que  la  taxe  des  eaux  et  égouts  est  évaluée 
à  1.900  contos  de  reis,  soit  près  du  double,  dans  le 
rapport  de  l'intendant  municipal,  M.  Antonio  Falcào, 
auquel  nous  empruntons  les  chiffres  suivants  : 

Les  recettes  de  la  Ville  sont  fixées,  par  la  loi  du 
budget  pour  1905  à  4.260  contos  ;  la  taxe  des  eaux  et 
égouts  portera  cette  recette  à  6.160  contos. 

Les  engagements  déjà  existants  de  la  Ville  de  Bahia 
sont  insignifiants  et  n'entrainent,  pour  son  budget, 
qu'une  charge  annuelle  de  233  contos.  Celle  d'environ 
1.000  contos  résultant  de  l'emprunt  de  25  millons  de 
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francs  va  porter  ces  engagements  annuels  à  1.20O  eon- 
tos,  c'est-à-dire  pas  même  le  cinquième  du  revenu 
municipal. 

Les  linances  delà  Ville  peuvent  donc  porter  facile- 
ment la  charge  de  l'emprunt  conclu,  étant  donné  sur- 
tout l'emploi  éminemment  reproductif  auquel  il  doit 
être  affecté. 

Mais,  en  outre  de  la  garantie  générale  que  peut  re- 
présenter la  situation  des  finances  municipales,  l'em- 
prunt reçoit,  en  vertu  du  contrat,  des  garanties  spé- 
ciales :  à  savoir,  les  taxes  existantes  des  eaux  et 
ègouts,  ainsi  que  les  taxes  d'eaux  et  égouts  et  des 
marchés  qui  seront  établies  au  fur  et  à  mesure  de 
l'exécution  des  travaux  respectifs. 

.Bien  plus,  la  Municipalité,  dans  son  propre  intérêt, 
a  décidé  de  confier  à  la  Banque  de  V Union  Parisienne 
elle-même,  pendant  toute  la  durée  du  contrat  d'em- 
prunt, l'encaissement  des  taxes  d'eaux  et  égouts  affec- 
tées à  la  garantie.  Le  département  spécial  chargé  de 
l'assiette  de  la  répartition  des  taxes  et  de  la  compta- 
bilité des  services  délivrera,  à  cet  effet,  aux  délégués  de 
la  Banque  de  V Union  Parisienne  les  formules  de  quit- 
tance, établies  au  nom  de  chaque  contribuable.  L'in- 
tendance municipale  se  chargera  du  recouvrement  ju- 
diciaire des  quittances  impayées. 

Le  produit  intégral  de  ces  recouvrements  judiciaires 
êt  des  taxes  des  marchés  sera  remis  chaque  mois  par 
l'Intendance  aux  délégués  de  la  Banque  de  l'Union 
Parisienne,  soit  en  monnaie  brésilienne,  soit  en  son 
équivalent  en  bon  papier  sur  Paris  ou  Londres. 

Si  les  remises  mensuelles  faites  par  l'Intendance 
municipale  n'étaient  pas  suffisantes  pour  assurer  les 
semestrialités  do  l'emprunt,  l'Intendance  s'engage  à 
prélever  la  différence  sur  ses  autres  ressources,  et  à 
faire  la  remise  aux  délégués  de  la  Banque  de  L'Union 
Parisienne  un  mois  avant  l'échéance  semestrielle. 

La  Municipalité  s'engage,  pendant  la  durée  du  con- 
trat, à  ne  pas  diminuer  les  taxes  affectées  à  la  garan- 
tie de  l'emprunt  et  à  en  maintenir  le  produit  au  chif- 
fre minimum  de  2.500.000  fr.,  à  moins  que,  d'accord 
avec  la  Banque,  elle  ne  désigne  ou  spécifie  d'autres 
impôts  dont  les  produits  seraient  substitués  aux  taxes 
actuelles. 

Enfin,  il  est  stipulé  dans  le  contrat  que  tant  que  le 
rendement  certain  des  taxes  sur  les  travaux  à  exécu- 
ter ne  sera  pas  suffisant  pour  le  service  de  l'emprunt, 
là  Ville  de  Bahia  laissera  en  dépôt  10  0/0  du  produit 
net  de  l'emprunt,  soit  2.050.0U0  fr.,  entre  les  mains 
de  la  Banque  de  L'Union  Parisienne. 

Ce  dépôt  portera  au  profit  de  la  Ville  un  intérêt  de 
2  1,  2  0/0. 

Le  jour  où  les  taxes  séront  reconnues  suffisantes,  la 
Banque  restituera  ce  dépôt,  sous  réserve  du  montant 
d'une  sernestrialité  complète,  qui  restera  déposée  à 
titre  de  réserve  à  la  Banque  pendant  toute  la  durée  de 
l'emprunt. 

Soit  par  la  situation  financière  de  la-Ville  de  Bahia, 
soit  par  les  probabilités  de  développement  logique  des 
■  r  [ces  d'utilité  publique  qui  sont  à  la  fois  le  but  et 
le  -  âge  spécial  de  l'emprunt,  soit,  enfin,  par  le  contrôle 
direct  et  immédiat  exercé  sur  ce  gage  par  la  Banque 
de  L'Union  Parisienne,  dont  les  délégués  percevront  les 
taxes  affectées  au  service  de  l'emprunt,  les  obligations 
de  la  Ville  de  Bahia  semblent  réunir  un  ensemble  de 
garanties  tel  qu'il  serait  difficile  d'en  exiger  davantage 
pour  une  opération  de  crédit  de  cette  nature. 

La  Banque  de  L'Union  Parisienne  cède  ce?  obliga- 
tions de  500  francs  à  raison  de  91  0/0,  soit  455  francs, 
payables  intégralement  du  1'''  au  10  décembre  pro- 
chain. 


Le  Futur  Régime  de  l'Electricité.  —  Le  rapport 
de  M.  Félix  Houssel  sur  l'électricité  a  été  distribué  au 
Conseil  municipal.  La  première  partie  seulement  est 
publiée;  elle  n'apporte  guère  d'éléments  nouveaux.  Ce 
rapport  se  borne  à  un  exposé  de  documents  recueillis 
au  cours  d'un  voyage  (l'étude  accompli  au  printemps 
!'  I9Q& à  Milan,  Vienne,  Berlin  et  Hambourg,  par  une 
■tira  de  trois  membres  du  Conseil  municipal, 


accompagnée  de  M.  Boreux,  inspecteur  général  des 
Ponts  et  Chaussées,  clief  du  service  de  l'éclairage,  et 
d'un  chef  de  bureau  du  Conseil,  représentant  l'un  l'élé- 
ment technique  et  l'autre  l'élément  administratif. 

Ce  premier  fascicule  esi  uniquement  consacré  à.  l'or- 
ganisation de  l'électricité  à  Vienne  et  à  Berlin  ;  il 
constate  la  modicité  des  tarifs  dans  ces  deux  capitales. 

Il  sera  suivi  —  dit  le  rapporteur  dans  son  avant- 
propos  —  d'un  second  fascicule  relatif  à  Milan  d  à 
Hambourg. 

Nous  reviendrons  sur  ce  document  quand  il  aura  été 
publié  tout  entier. 

Il  ne  semble  pas,  d'ailleurs,  que  le  Conseil  municipal 
doive  discuter  cette  question  d'ici  à  la  fin  de  cette 
année,  comme  l'avait  demandé  le  Préfet  par  son  récent 
mémoire. 


Finances  serbes.  —  Les  recettes  brutes  de  l'Admi- 
nistration Autonome  des  Monopoles  du  Royaume  de 
Serbie  se  sont  élevées,  pendant  le  mois  d'octobre  1005, 


aux  chiffres  suivants  : 

Francs 

Monopole  du  tabac   1.352.000 

—  du  sel   516.000 

—  du  pétrole   497.000 

Douanes   813.000 

Impôt  do  l'Obrt   372.000 

Timbre   413.000 

Monopole  du  papier  à  cigarettes   119.000 

—  des  allumettes   P3.000 


Recettes  brutes  du  mois  d'octobre  1903.   4.1G5.000 

Les  débours  pour  achat  de  matières,  frais  géné- 
raux, agio  et  commissions  se  sont  élevés  à   452. 000 

Recettes  nettes  d'octobre  1905   3.713.000 


Les  recettes  nettes  d'octobre  190 i  ayant  été  de  3  mil- 
lions 608.000  francs,  on  constate  une  augmentation  de 
105.000  fr.  en  faveur  de  l'exercice  en  cours. 

Les  remises  aux  Etablissements  paveurs  pour  le 
service  du  coupon  à  échoir  en  janvier  1906  sont  faites 
depuis  longtemps.  En  outre,  il  a  encore  été  remis  à 
Berlin  et  à  Paris  7.600.000  fr.  par  anticipation,  pour 
diverses  échéances  postérieures  à  janvier  1906. 


Métropolitain  Nord-Sud. —  Comme  nous  l'avons 
déjà  annoncé,  le  Conseil  municipal  va  examiner  inces- 
samment les  projets  d'exécution  de  la  partie  de  la 
ligne  du  Métropolitain  Nord-Sud  comprise  entre  la  gare 
Saint-Lazare  et  la  gare  Montparnasse,  et  ces  projets 
seront  très  probablement  votés  pendant  la  session  ac- 
tuelle. 

Constituée  en  juin  1902  au  capital  de  2  millions,  la 
Société  du  Chemin  de  fer  électrique  souterrain  Xord- 
Sud  a  porté,  au  cours  de  l'année  présente,  son  fonds 
social  à  30  millions  de  francs,  représentés  par  120.000 
actions  de  250  fr.  La  ligne  à  construire  partira  de  la 
Porte  de  Saint-Ouen  pour  aboutir  à  la  Porte  de  Ver- 
sailles et  desservira  l'avenue  de  Saint-Ouen,  l'avenue, 
de  Clichy,  le  quartier  de  la  Butte-Montmartre,  la  rue 
d'Amsterdam,  la  gare  Saint-Lazare  et  Jos  Grands  Ma- 
gasins du  Printemps,  la  Madeleine,  la  rue  Royale,  la 
Chambre  des  députés,  la  gare  des  Invalides,  la  gare 
d'Orléans  (quai  d'Orsay),  le  boulevard  Saint- Germain, 
les  magasins  du  Bon-Marché,  la  gare  Montparnasse 
et  le  quartier  de  Vaugirard. 

La  Sociélé  se  chargera  elle-même  de  tous  les  ira- 
vaux,  c'est-à-dire  infrastructure,  superstructure,  ma- 
tériel, terrains,  bâtiments,  etc.  Mais,  par  contre,  [a 
redevance  due  à  la  Ville  ne  sera  .pie  o  fr.  01  par  bille! 
sur  les  30  premiers  millions  de  billets,  e1  an  delà  de 
(t  fr.  02  en  deuxième  classe  et  de  0  fr.  025  en  première 
classe. 

Les  dépenses  totales  .-oui  estimées  ne  pas  devoir  dé- 
passer 70  millions. 


Société  Commerciale  française  au  Chili. 

L'assemblée  générale  ordinaire  des  actionnaires  de 
Cette  Société  a  eu  lieu  le  17  courant.  Le  rapport  lu  au 
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nom  du  Conseil  d'administration  a  donné  d'intéres- 
sants détails  sur  le  développement  des  affaires  au  Chili 
pendant  l'année  1904-1905. 

Une  nouvelle  émission  de  papier-monnaie,  y  lisons-nous,  a 
porto  de  50  à  80  millions  de  piastres  le  montant  des  billets 
émis  par  le  Gouvernement,  dont  le  paiement  en  or  aura  lieu 
en  1910  ;  différentes  mesures  ont  été  prises  pour  qu'à  cette 
époque,  le  fonds  de  conversion  soit  pourvu  delà  quantité  d'or 
nécessaire  à  cet  échange. 

L'influence  de  cette  augmentation  n'a  pas  tardé  à  se  faire 
sentir  sur  le  change  qui,  après  des  fluctuations  assez  sensi- 
bles, est  descendu  à  la  clôture  de  cet  exercice  à  10  d.,  et,  de- 
puis lors  la  baisse  s'est  encore  accentuée. 

Par  contre,  la  perspective  d'une  circulation  plus  abondante 
a  eu  pour  résultat  de  stimuler  l'esprit  d'entreprise  et  de  spé- 
culation au  Chili. 

Le  prix  toujours  plus  élevé  du  nitrate  et  la  découverte  de 
nouveaux  gisements  ont  donné  lieu  à  la  formation  de  nom- 
breuses Sociétés  d'élaboration  du  nitrate. 

La  délimitation  définitive  des  frontières  entre  l'Argentine 
et  le  Chili  et  la  prospérité  croissante  de  plusieurs  Sociétés 
d'élevages  ont  provoqué  le  développement  de  cette  industrie 
surtout  dans  le  sud  du  pays  où  se  sont  fondées  des  Compa- 
gnies pour  l'élevage  du  mouton. 

Si  nous  y  ajoutons  la  formation  de  plu  sieurs  nouvelles  ban- 
ques et  de  Sociétés  industrielles  de  tous  genres,  nous  vous 
aurons  donné  un  aperçu  du  développement  d'affadies,  qui 
s'est  manifesté  depuis  notre  dernier  rapport. 

La  Société  Commerciale  Française  au  Chili  a  profité 
de  ces  circonstances  favorables  ;  elles  lui  ont  permis 
d'obtenir  des  résultats  satisfaisants.  Les  bénéfices  de 
l'exercice  1904-1905  s'élèvent  à  838.627  fr.  2h  brut  et, 
déduction  faite  des  frais  généraux  et  amortissements 
divers,  à  413.735  fr.  09  net,  qui  permettent  de  distri- 
buer 50  0  sur  le  capital  versé,  5  0/0  de  dividende,  plus 
20  0/0  au  Conseil  d'administration  et  de  reporter 
591.281  fr.  73  à  nouveau. 

C'est  un  résultat  d'autant  plus  brillant  que  le  capital 
social  n'est  que  de  2. 500.000  fr.,  —  dont  la  moitié  seu- 
lement a  été  versée,  soit  1.250.000  fr., —  et  que  la 
réserve  légale  atteint  son  plein  statutaire,  125.000  fr. 


Société  Privilégiée  pour  favoriser  la  produc- 
tion et  le  commerce  du  Raisin  de  Corinthe.  — 

Les  renseignements  que  nous  avons  publiés  daus  nos 
derniers  numéros  permettent  de  se  rendre  compte  des 
avantages  et  des  privilèges  que  le  Gouvernement  hellé- 
nique a  concédés  à  cette  Société,  création  de  la  Ban- 
que d'Athènes,  par  la  loi  du  17-30  juillet  dernier.  On 
remarquera,  entre  autres  privilèges  qui  lui  ont  été  at- 
tribués «  la  concession,  pour  vingt  ans  et  à  titre 
exclusif  »  du  droit  de  percevoir  une  taxe  de  7  drach- 
mes par  mille  livres  vénitiennes  (480  grammes  en- 
viron) frappant  la  production  totale  du  raisin  de 
Corinthe,  et  une  redevance  en  nature  de  35  0/0  per- 
çue sur  l'exportation  des  mêmes  produits,  à  titre  d'im- 
pôt foncier. 

La  production  et  l'exportation  du  raisin  de  Corinthe 
ont  pour  la  Grèce,  la  même  importance  que  la  produc- 
tion et  l'exportation  du  café  au  Brésil  et  clans  les  autres 
pays  de  l'Amérique  :  aussi  le  privilège  concédé  à  la  So- 
ciété est-il  d'une  grande  importance. 

Il  est  intéressant  de  noter  que  les  actions  de  la.  Société 
Privilégiée  sont  des  titres  industriels  d'une  catégorie 
exceptionnellement  favorisée  ;  la  concession  dont  jouit 
l'entreprise,  les  privilèges  étendus  et  rémunérateurs  qui 
lui  ont  été  concédés  réduisent  à  rien  les  risques  inhé- 
rents aux  autres  exploitations  commerciales.  Les  capi- 
talistes français  ont  toujours  eu  à  se  louer  de  s'être 
intéressés  à  des  entreprises  de  ce  genre  :  objets  de  con- 
sommation courante,  monopoles  et  ventes  d'allumettes, 
de  tabacs,  etc.,  etc..  La  Société  Privilégiée  du  Raisin 
de  Corinthe  restera  fidèle  aux  heureuses  traditions  des 
autres  entreprises  similaires. 


Société  Financière  Franco- Américaine.  Les 

actions  de  cette  Société,  fondée  en  juilet  dernier  par 
la  Bani/ue  de  l'Union  Parisienne  et  la  maison  Speyer 
and  C°,  de  New- York,  ont  été  admises,  le  24  novembre, 
aux  négociations  au  comptant  du  marché  officiel. 

Le  capital  est,  comme  on  sait,  de  50  millions  de 
francs,  représenté  par  10.000  actions  de  5.000  francs 
chacune,  libérées  de  1.250  francs. 

Cette  Société  est  appelée  à  prendre  une  grande  part 
aux  opérations  financières  internationales,  particuliè- 
rement entre  la  France  et  les  Etats-Unis. 


Aciéries  de  France.  —  L'Assenai  ',<■•■  générale  des 
actionnaires  de  cette  Société,  convoquée  pour  le  26  oc- 
tobre, n'a  pu  avoir  lieu  par  suite  du  nombre  insuffisant 
de  titres  déposés.  Elle  a  dû  être  reportée  au  8  novem- 
bre. 

Voici,  comparés,  les  «  Comptes  de  Profits  et  Pertes  » 
des  deux  derniers  exercices  : 

Exercices 
1903-04  1904-05 

Produits  (En  francs) 

Bénéfices  de  l'usine  d'Isbergues 

seule   923.809  84 

Bénéfices  d'Isbergues  et  de  Javel.  »  956.112  47 

Mines  et  usines  d'Aubin   »  802.310  20 

Mines  et  usines  d'Aubin  et  do 

Ville* ranche   800.399  04 

Total  des  produits. . . .    1.724.208  38    1. 758 .422  67 

Charges  ..  . 

Pertes  à  l'usine  de  Javel   196.412  29  » 

Intérêts  dos  obligations,  primes 
de  remboursement  des  obliga- 
tions, intérêts  et  escomptes, 
droits  de  timbre  sur  titres, 
jetons  de  présence  du  Conseil, 
rémunération  des  commissai- 
res, réserve  \y  produits  vendus.  443.240  97      437.092  38 

Amortissements  statutaires  : 

A  Isbergues   205.865  24      206.809  49 

A  Aubin   169.853  11      167.467  78 

A  Javel   70.572  90       69.003  01 

Bénéfices  nets   638.263  87      878.050  01 

Sommes  égales   1.724.208  38    1  758.422  67 

Malgré  l'augmentation  sensible  des  bénéfices  nets, 
239.786  fr.  14,  la  Société,  de  même  que  l'année  dernière, 
n'a  proposé  à  ses  actionnaires  aucune  répartition  de 
dividende.  Il  faut  observer,  en  effet,  que  les  profits, 
bien  que  supérieurs  .à  ceux  de  1903-1904,  sont  encore, 
et  de  beaucoup,  au-dessous  de  ceux  réalisés  pendant 
les  années  antérieures  à  1902-1903.  En  somme,  le 
Conseil  d'administration  a  proposé  d'affecter,  sur  les 
bénéfices  réalisés,  25.560  fr.  92  à  la  réserve  légale; 
50.997  fr.  98,  ou  10  0/0  des  dépenses  nécessitées  par  la 
mire  en  exploitation  des  houillères  ;  315.833  fr.  63  à 
divers  amortissements.  Quant  au  solde  de  485.657  fr.  48, 
il  sera  employé  à  la  transformation  des  usines  d'Is- 
bergues et  à  l'exécution  du  programme  adopté  l'année 
dernière. 

L'assemblée  générale  du  8  novembre  a  donné  au 
Conseil  d'administration,  avec  faculté  de  délégation, 
les  pouvoirs  les  plus  étendus  pour  réaliser  au  meilleur 
taux  d'intérêt  possible,  en  une  ou  plusieurs  fois,  un 
emprunt  sous  forme  de  crédit  d'acceptation,  ou  autre- 
ment, à  concurrence  d'une  somme  maxima  de  deux 
millions  et  demi  de  francs.  Elle  a  en  outre  autorisé 
son  Conseil  à  consentir,  à  cet  effet,  toutes  garanties, 
même  hypothécaires,  qui  pourraient  lui  être  deman- 
dées sur  les  immeubles  situés  à  Paris,  quai  de  Javel  et 
quai  de  Grenelle. 

Forges  et  Aciéries  de  la  Marine  et  dHomé- 
court.  —  Les  bénéfices  de  cette  Société  pour  l'exercice 
1904-1905,  clos  le  30  juin  dernier,  ont  été  plus  favora- 
bles que  ceux  de  l'exercice  précédent.  Voici,  compara- 
tivement, le  bilan  de  ces  deux  exercices  : 
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Exercices 
1903-04  1904-05 

Actif  (En  francs) 

Immoubles.matérieletmobilier  26.835.661  06"  26.820.564  18 

Acquisitions  et  travaux  neufs 

clans  les  usines   2  424.240  05  2.599.142  75 

Forêts  en  Sardaigne   110.192   »  90.889  65 

Chemin  do  fer  de  Porto-Botte 

à  Sautadi  (Sardaigne)   17.500   »  » 

Approvisionnements  et  mar- 
chandises : 

Matières  de   fabrication  et 

d'entretien   8.239.331  28  8.367.982  52 

Produits   fabriqués    ou  en 

cours  de  fabrication   9.948.777  12  11.031.644  38 

Débiteurs  divers  : 
Fournisseurs,  acomptes  sur 

fournitures  à  recevoir   399.497  63  207.575  82 

Acheteurs   9.436.155  44  12.329.451  19 

Comptes  divers,  banquiers, 

cautionnements,  etc   16.080.301  67  12.325.012  53 

Valeurs  disponibles  : 

Caisse   560.054  81  064.269  29 

Portefeuille   720.571  63  497.559  66 

Titres  en  portefeuille,  rentes, 

actions  et  obligations   3.544.5V*  15  3.502.365  10 

78.316.826  84   78.442.457  07 

Passif 

Capital  :  56.000  actions  de 500  fr. 
Obligations  :  48.000  à  500  fr... 
Fonds  de  réserve  statutaire  . . . 
Compte  de  prévision  pour  fa- 
brication en  cours  

Réserve  spéciale  provenant  de 
l'émission  do  5.875  actions 
nouvelles,  destinée  à  l'amor- 
tissement des  immeubles  et 

travaux  d'Homécourt  

Créanciers  divers  : 

Fournisseurs  

Acheteurs,  acomptes  sur  li- 
vraisons à  faire  

Comptes  divers,  dépôts,  main- 
d'œuvre,  engagements,  etc. 
Profits  et  perles  : 
Bénéfices  de  l'exercice  (amor- 
tissement, minimum  statu- 
taire du  premier  cinquième 
des  travaux,  neufs  de  l'exer- 
cice déduit)  

Solde  du  compte  de  profits 
et  perles  da  l'exercice  pré- 
cédent   


28.000.00o 
24.000.000 
2.268.069 


3.613.125 
1.461.668  36 
2.925.529  91 
9.050.227  09 


5.896.899  52 


450.807  93 


»  28 

000 

000  .. 

»  24 

000 

ooo  » 

„  o 

562 

913  95 

» 

650 

000  » 

»  3 

613 

125  « 

1.974.012  C6 
3.097.318  25 
8.213.772  81 


6.139.970  12 
190.844  88 


78.310.826  84   78.442.457  07 


Les  comptes  ci-dessus  font  ressortir,  d'un  exercice  à 
l'autre,  une  augmentation  de  bénéfices  de  243.070  fr.  60. 
Voici  la  répartition  qui  a  été  proposée  aux  actionnaires 
à  l'assemblée  générale  du  16  octobre,  et  que  nous  rap- 
prochons de  la  précédente  : 

Exercices 


1903-1904 


l'JOi-1905 


Produits  1  En  francs) 

Bénéfices  de  l'exercice   5.896.899  52  6.139.970  12 

A  ajouter  :  report  de  l'exercice 
précédent   450.807  06      190.844  88 

Solde  disponible   0.:;47.707  48   6.330.815  » 


Répartition 

Résôrve  statutaire  

Amortissement  extraordinaire sur 
acquisitions  et  travaux  neufs  : 
solde  des  quatre  cinquièmes 
restant  des  acquisitions  et  tra- 
vaux neufs  de  l'exercice  

Dividende  de  50  fr.  par  action, 
pari  des  administrateurs,  allo- 
cation accordée  par  le  Conseil 
d'administration  à  la  Direction 
ot  au  personnel  administratif. 

A  reporter  à  nouveau  


294.844  95      237.086  05 


2.421.2 40  05   2.599.142  75 


.437.777  60 
190. 8 Vi  88 


3.437.777  00 
56.808  60 


Nonmws  égales   6.347.707  48  6.330.815 


Rappelons  que  l'exercice  qui  vient  de  prendre  fin  est 
le  second  qui  se  soit  écoulé  depuis  l'absorption  de  la 
Société  de  Vezin-Aulnoye ,  propriétaire  des  mines 
d'Homécourt,  en  Meurthe-et-Moselle,  de  Saint-Marcel, 
et  Tilleul,  dans  le  Nord.  Observons  encore,  avec  le 
rapport  du  Conseil  d'administration,  qu'avec  ses  qua- 
tre hauts  fourneaux  dans  l'est  qui  seront,  l'année  pro- 
chaine, renforcé  par  un  cinquième  qui  permettra 
de  prévenir  tout  mécompte  et  tout  aléa,  avec  également 
ses  (juatre  hauts  fourneaux  du  Boucan,  la  Compagnie 
des  Forges  et  Aciéries  de  la  Marine  et  d'Homécourt, 
est  la  plus  grosse  productrice  de  fonte  de  France. 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE  DE  FRANCE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 

23  oovembre  30  novembre 

Or          '2.899.400.767  2.891289.521 

Argent.    1  092  018  487  1.091. 232  192 


3  991.419.254  3  982.541.713 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 

Portefeuille  Paris  j  gf™  — 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  suceurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  , 

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital. 

Réserves  {  Loi  du  17  mai  1834  •  • 
mobilières    Ex-banques  département. 
moDineies  (  Loi  du  9  juin  lg57  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre.. 
Divers  


Total.. 


23  novembre    30  novembre 


3. £91. 419. 254 


331 


37.2^5 
376438 


409.GC3.o28 
57  000 

158.415.636 
3)2.072  689 
■180.000.000 
10.000.000 
2.980-750 
99.512.511 
100.000.000 
4. 000. 000 
25.841.591 

5. 508.894 
8.407.444 
100.5111  358 


5.739  8C3.021 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000-000 
8.407.444 
.461.781.775 
21.890.196 
9. 918.873 
397.954.860 
440. 625. 974 
75.703.152 
1.534.857 
10.283.666 
1.110.000 
93.964  156 


5.739.803-021 


3.982.541.713 


-  12  333 
506.U72.2U 


503.971  685 
57.000 

171.474-720 
308.502.438 
180.000.000 
10. 000. 000 
2.980.750 
99.627  308 
100. 000. 000 
4.000-000 
25- 851. 217 

5-966  560 
8.407-444 
123.028.437 


6.034.493.824 


182.500.000 
8. 002. 313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
4.649.045.020 
19.802  796 
9.954.572 
417. 724. 036 
459.633.003 
110.351.171 
1.476.259 
11.135.460 
1.110.000 
129  245  995 


6-034-493  824 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


5  dcc. 
1901 

4  déc. 
1902 

3  déc. 
1903 

I"  déc. 
1904 

30  nov. 
1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions- 

Circulation  

4.131  5 

4  304  6 

4  347.0 

4.355.6 

4.649.0 

Encaisse  or  

2.458.0 

2.540.5 

2.392-8 

2.670.4 

2.891.3 

—     argent .... 

1.100.0 

1.108.2 

1.110.4 

1.104.9 

1.091.3 

Portefeuille  

486  0 

657.3 

914  3 

711  0 

1.012-0 

Avances  aux  partie. 

484.8 

462.9 

483.2 

504. 8 

580.0 

—      à  l'Etat.... 

180.0 

180.0 

180. 0 

180. 0 

180  0 

Compt.  cour.  Trésor 

63.9 

136  4 

199.7 

300.6 

417  7 

—  partie. 

530.2 

487.9 

394  0 

490.1 

570.0 

Taux  d'escompte. . . 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 

pair 

1  K  o/oo 

pair 

pair 

Bén.nets(milliers  fr) 

3. 706. 5 

4. 377- 9 

5.237.3 

3-612.8 

5.168.9 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  24  novembre,  les  10.000  obligations  nouvelles  de 
50O  fr.  3  40  0/0,  n"  80001  à  90000,  du  Crédit  Foncier  Franco- 
Canadien  sont  admises  aux  négociations  de  la  bourse,  au 
comptant, 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"'  partie  du  Bulletin  de  la 
Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 
Par  suile,  le  nombre  des  obligations  3  40  0/0  de  ladite 
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Fiance 


Société,  négociables  sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de 
80.000  à  00. 000. 


Depuis  le  24  novembre,  les  4.000  obligations  nouvelles  de 
500  fr.  4  1/2  0/0r  n"  1:2001  à  16000,  de  la  Société  anonyme 
«  Le  Triphasé  »,  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse, 
au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  2*  partie  du  Bulletin  de  la  Cote 
sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société,  né- 
gociables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  12.000  à  16.000. 

Depuis  le  24  novembre,  les  actions  de  la  Société  Finan- 
cière Franco-Américaine  sont  admises  aux  négociations  de 
la  Bourse,  au  comptant. 

10.000  actions  de  5.000  francs,  émises  au  pair,  libérées  de 
1.250  francs  et  nominatives. 

Le  Gestionnaire  est  soumis  à  l'agrément  du  Conseil  d'ad- 
ministration (art.  13  des  Statuts). 

Siège  social  à  Paris,  rue  Chauchat,  5. 

Service  des  titres  et  coupons  :  Banque  de  l'Union  Pari- 
sienne, rue  Chauchat,  7. 

Depuis  le  24  novembre,  les  actions  de  la  Société  des  Tram- 
ways d'Amiens  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse, 
au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  2e  partie  du  Bulletin  de  la  Cote. 
8.000  actions  de  500  francs,  émises  au  pair,  libérées  et  au 
porteur. 

Epoques  de  jouissance  :  15  octobre  et  15  avril. 

Jouissance  courante  :  15  octobre  1905,  ex-coupon  n°  8. 

Les  actions  anciennes  a"  1  à  3000  doivent  être  munies  de 
l'estampille  suivante  :  «  Capital  porté  à  4  millions  de  francs 
par  décision  de  l'assemblée  générale  extraordinaire  du  31  mai 
1900  ... 

Siège  social  à  Paris,  rue  de  Londres,  32. 
Service  des  titres  et  coupons  :  Comptoir  National  d'Es- 
compte, rue  Bergère.  14. 

Par  suite  de  l'émission  à  750  francs  de  4.000  actions  nou- 
velles de  5O0  francs  de  la  Compagnie  des  Minerais  de  fer  de 
Krivoï-Bog  dont  la  souscription,  ouverte  du  20  au  30  novem- 
bre, est  réservée  par  préférence  aux  anciens  actionnaires,  à 
raison  de  deux  actions  nouvelles  pour  sept  actions  anciennes, 
à  titre  irréductible,  puis  par  souscription  réductible  dans  la 
proportion  des  actions  déposées, 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  que  jusqu'au  23  novembre 
inclus,  les  actions  de  ladite  Société  se  négocieront  sous  deux 
rubriques  distinctes,  affectées  : 

L'une,  aux  actions  estampillées  du  droit  à  la  souscription  ; 

Et  l'autre,  aux  actions  non  estampillées. 


Depuis  le  25  novembre,  les  1.342  obligations  nouvelles  de 
500  fr.  4  0/0.  n»«  10G59  à  12000  de  la  Compagnie  Générale 
d'Eclairagi;  de  Bordeaux  sont  admises  aux  négociations  de 
la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la 
Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  obligations  de  ladite  Société, 
négociables  sur  notre  marché,  se  trouve  porté  do  10.658 
à  12.000. 


Depuis  le  25  novembre,  les  6.000  actions  nouvelles  de 
500  fr.,  n-  22001  à  28000,  de  la  Société  des  Aciéries  de  Mi- 
cheville,  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au 
comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la 
Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  actions  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
ciables sur  notre  mai-ché,  se  trouve  porté  de  22.000  à  28.000. 

Les  actions  anciennes,  n"  1  à  22000,  doivent  être  munies 
de  l'estampille  suivante  :  «•  Capital  porté  à  14  millions,  divisé 
en  28.000  actions  par  délibération  do  l'assemblée  générale 
extraordinaire  du  20  octobre  1909*». 


Depuis  le-  27  novembre,  les  actions  n"«  100001  à  210000  de 
la  Banque  ('ejtiale  Mexicaine  ne  sont  plus  négociables  qu'en 
titres  définitifs  unitaires,  coupon  n"  12  attaché. 

En  liquidation  du  30  no\e:nbre,  les  livraisons  se  sont 
effectuées  en  titres  définitifs. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  ©••) 
du  29  octobre  au  4  novembre  190E  (44'  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Désignation  des 
lignes 

Kilomètres 
exploités 

Rec.  br.  de 
la  semaine 

Recettes  brutes 
des  années 

Différence 
P'  1905 

1905 

190  i 

1905 

1904 

Etat  

2.916 

1.076 

1.039 

45.139 

43.537 

+ 

1.602 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.422 

9.790 

9.310 

398-910 

388.710 

+ 

10.200 

—   Chemins  Algériens 

513 

179 

237 

8.718 

8.630 

+ 

88 

3.765 

5.407 

4.916 

206-839 

196.958 

+■ 

9-881 

Ouest  

5.843 

3.625 

3.650 

163-242 

160  300 

+ 

2.942 

Orléans  

7.199 

4-816 

4.739 

204.537 

195.428 

+ 

9.109 

Est  

4.922 

3.984 

3  844 

167-158 

161.808 

+ 

5. 350 

Midi  

3.830 

2. 153 

2.161 

97.504 

96.096 

+ 

1.408 

898 

218 

218 

8.110 

7. 771 

+ 

339 

1.290 

202 

214 

9  465 

10.111 

616 

296 

78 

79 

3.335 

3  152 

+ 

183 

Lignes  Algériennes .  . 

874 

84 

100 

4  524 

4  116 

+ 

408 

103 

27 

28 

1  259 

1-211 

+ 

15 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché  Financier  de  Paris 


Les  nouvelles  de  Russie,  de  même  que  la  faiblesse 
qui  a  affecté,  pendant  la  séance  de  mardi,  les  valeurs 
sud-africaines,  ont  exercé  une  certaine  répercussion 
sur  la  Cote.  Toutefois,  le  succès  remporté  par  l'Emprunt 
4  0/0  japonais  a  fait  que  les  dispositions  du  marché  se 
sont  montrées  ensuite  plus  satisfaisantes  au  fond,  en 
dépit  de  certaines  irrégularités  que  l'on  peut  constater 
encore  dans  divers  compartiments.  Ajoutons  que  la  li- 
quidation de  fin  novembre  qui  a  eu  lieu  hier  s'est  effec- 
tuée facilement,  avec  des  taux  de  reports  qui  se  sont 
établis,  en  moyenne,  aux  environs  de  2  3/4  0,  0  l'an  sur 
le  Marché  officiel. 

ir  ir  Les  Rentes  Françaises  ne  se  sont  pas  sensible- 
ment écartées  de  leurs  cours  précédents. 

La  Rente  3  0/0  Perpétuelle  clôture  à  99  fr.  97  1/2  fin 
décembre,  avec  un  report  de  8  et  10  centimes  :  elle  finis- 
sait, jeudi  dernier,  à  99  fr.  95  fin  novembre  ;  au  comp- 
tant, elle  reste  à  99  fr.  95,  gagnant  10  centimes. 

La  Rente  3  0/0  Amortissable  est,  au  comptant  à  son 
même  cours  de  99  fr.  35.  A  terme,  elle  cote  99  fr.  40. 

Les  Obligations  Tunisiennes  sont  revenues  de  488  fr. 
à  48G  fr.  50  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de 
l'Annam  et  du  Tonkin,  81  fr.  50,  contre  82  fr.  40;  Em- 
prunt de  Madagascar  2  1/2  0/0,  83  fr.  20  sans  varia- 
tion appréciable;  Emprunt  30/0  1903,  94  fr.  15,  contre 
94  fr.  10;  3  1/2  0/0  de  V Indo-Chine  1899,  483  fr.  ;  Obli- 
gations 3  0/0  de  l'Emprunt  1902,  428  fr.  ;  Emprunt 
'3  1/2  1905,  479  fr.  50  ;  Emprunt  3  0/0  1902  du  Gou- 
vernement Généralde  l'Algérie,  455  fr.,  comme  il  y  a 
huit  jours;  Emprunt  de  l'Afrique  Occidentale-  3  0/0, 
470  comme  jeudi  dernier;  7'unisien  3  0/0  1902,  453  fr. 

ir  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  sont 
restées  très  animées. 

Les  Obligations  4  0/0  1865,  qui  restaient  à  559  fr., 
finissent  à  558  fr.  50;  Obligations  3  0/0  1869,  466  fr., 
contre  469  fr.;    Obligations   3  0/0  413  fr.  50, 

gagnant  1  fr.  50;  Obligations  4  0/0  1875,  570  fr.,  au 
lieu  de  571  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1  876,  568.  fr.  50  en- 
viron. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  sont  à  386  fr.  75, 
sans  changement;  Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896, 
389  fr.  50,  gagnant  1  fr.  50;  Obligations  2  0/0  1898, 
440  fr.,  contre  441  fr. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropo- 
litain) finissent  à  430  fr.  au  lieu  de  431  fr.  ;  Obligations 
de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  1904  ,  430  fr.  25,  en  moins- 
value  de  2  fr.  ;  Obligations  2  3/4  0/0  1905  libérées, 
382  fr.,  comme  la  semaine  dernière. 

ir  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France. 
qui  Unissaient  à  719  fr.,  restent  à  725  fr.  au  co'mptant. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  ont  conservé 
un  marché  actif. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  conser- 
vent encore  leur  même  cours  de  490  fr.  ;  Obligations 
Foncières  3  0/0  1  879,  506  fr.  50  au  lieu  de  50^  fr.; 
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Obligations  Communales   tSSO,    564"  fr.  25,  perdant 

1  fr.  75;  Obligations  Foncières  18S3,  455  fr.  contre 
458  fr.  ;  Obligations  Foncières  2  60  0/0  1885,  480  fr., 
à  leur  cours  précédent. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  189i  sont  à 
402  fr.,  en  recul  de  2  fr.  ;  Obligations  Communales 

2  60  0/0  1892,  i84  fr.,  au  lieu  de  480  fr.  ;  Obligations 
Foncières  2  80  0/0  1895,  195  fr.,  sans  changement  ; 
Obligation;'  Communales  2  60  0/0  1899,  fr.,  au  lieu 
de  492  fr.  ;  Obligations  Foncières  3  0/0  1903  avec  lots, 
495  fr.  50,  sans  variation  appréciable. 

-K  ir  L'action  de  la  Banque  de  France  a  reperdu 

10  fr.  à  3.890. 

Pour  les  vingt-trois  premières  semaines  du  second 
semestre  de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des 
escomptes  et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablisse- 
ment de  Crédit  s'établissent  à  5.108  900  fr.  25. 

M  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 

ont  été  irrégulières, 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  finit  à  terme 
à  1.490  au  15  décembre.  Au  comptant,  on  cote  1.500  fr. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  conserve,  au  comp- 
tant, son  même  cours  de  055  fr.  Cet  Etablissement 
vient  d'installer,  à  Noisy  le-Sec,  rue  de  la  Gare,  un 
nouveau  bureau  qui  commencera  ses  opérations  au- 
jourd'hui même,  1"'  décembre.  Le  Comptoir  National 
d'Escompte  possédera  ainsi,  tant  à  Paris  que  dans  la 
banlieue,  41  agences,  sans  compter  sa  succursale  de  la 
place  de  l'Opéra. 

Le  Crédit  Lyonnais  clôture  à  1.110  fr.  à  terme  et  au 
comptant. 

La  Société  Générale  se  retrouve  à  035  fr.  au  comp- 
tant et  à  038  fr.  à  terme. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  finit  à  085  fr., 
au  lieu  de  089  francs. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie 
s'échange  à  241  fr.'  au  comptant  et  à  243  fr.  à  terme  ; 
Banque  Internationale  de  Paris  (en  liquidation),  dé- 
laissée. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  est  soutenue  à  342  fr. 
à  terme. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  est  demandé  à  132  fr.  à 
terme  et  à  133  fr.  au  comptant. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  se  retrouve  à 
890  fr.  au  comptant  et  à  800  fr.  à  terme,  ce  dernier  cours 
ex  droit  de  souscription  aux  actions  nouvelles  de  la 
Société.  Ce  droit  a  été  représenté  aujourd'hui  par  un 
déport  de  25  et  de  30  fr. 

La  Société  Marseillaise  finit  à  935  fr. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  s'échangent  à  137  fr.  ;  Obligations 
de  475  francs,  encore  délaissées. 

.  La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  V  Afrique 
du  Sud  est,  à  terme,  à  71  francs. 

La  Banque  de  l'Algérie  gagne  i  fr.,  à  1.350  francs-. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  reperd  1  fr., 
à  340  francs. 

L'action  de  la  Banque  de  V Indo-Chine  est  bien  tenue 
aux  environs  de  1.380  francs. 

La  Bente  Foncière  gagne  1  fr.  à  terme  à  229  fr.,  et 
5  fr.  au  comptant  à  230  francs. 

Le  Crédit  Algérien  se  maintient  aux  environs  de 
1.300  francs. 

La  Compagnie  Algérienne  se  retrouve  à  842  francs. 

>  ir  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  sont  fermes. 

L'action  Lyon,  qui  restait  à  1.391  fr.  au  comptant 
et  à  1.395  fr.  50  à  terme,  finit,  sur  ces  deux  marchés, 
à  1.398  fr.  et  à  1.400  fr.  ;  Nord,  1.847  fr.  au  comptant 
et  1.850  fr.  a  terme,  an  lieu  de  1.848  fr.  et  1.849  fr. 

11  y  a  huit  jours. 

L'action  Midi  gagne  4  fr.  au  comptant  à  1.224  fr.  ; 
Est,  959  fr.,  contre  968  fr.  ;  Ouest,  calme  à  920  fr.  50 
an  comptant  ;  Orléans,  1.490  fr.  au  comptant,  en  hausse 
de  13  fr.  A  terme  on  cote  également  1.490  francs. 

Pour  la  quarante-cinquième  semaine  de  l'année  1905, 
les  recettes  de  bob  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
do  1er  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 


la  période  correspondante  de  1904:  Augmentations: 
Orléans,  103.1100  fr.;  Lyon,  270.000  fr.  ;  Est,  255.000  fr/; 
Nord,  440.000  fr.  Diminutions  :  Midi,  C3.900  francs  ; 
Ouest,  25.000  fr. 

jf-  ir  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  ont 

été  diversement  traitées. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  sont 
revenus  de  070  fr.  à  060  fr.  ;  Compagnie  Parisienne  du 
Gaz,  823  fr.  l'action  de  capital  au  comptant  seulement, 
contre  820  francs,  et  £83  fr.  au  comptant  l'action  de 
jouissance,  en  plus-value  de  8  francs.  A  terme,  on 
cote  596  fr.,  soit  une  reprise  de  20  francs. 
L'action  libérée  de  la  Société  d' Eclairage,  Chauffage 
Force  Motrice,  qui  était  remontée  à 399  fr.,  clôture  à 
389  francs. 

L'action  Suez  a  regagné  10  francs  à  4.320  fr.;  Paris 
de  Fondateurs,  délaissées  ;  Parts  Civiles,  3.180  fr., 
contre  3.160  fr.  Du  1er  janvier  au  29  novembre,  les 
recettes  de  cette  Compagnie  atteignent  104.559.429  fr., 
contre  104.297.286  francs  pendant  la  même  période  de 
1904.  Les  recettes,  en  ce  moment,  sont  irrégulières.  11 
semble  que  l'on  diffère  en  ce  moment  le  nombre  d'ex- 
péditions, afin  de  profiter  de  la  détaxe  de  1  fr.  50  par 
tonne  applicable  à  partir  du  1er  janvier  prochain. 

Les  Omnibus  de  Paris  reculent  de  3  fr.  à  terme  à  799 
francs  ;  au  comptant,  on  cote  800  fr.,  comme  jeudi 
dernier.  Les  recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  474 
semaine  de  1905,  ont  été  de  793.009 fr.  75,  contre  793. 130 
francs  80  pour  la  même  semaine  de  1904.  Du  1er  jan- 
vier au  25  novembre  1905,  les  recettes  se  chiffrent  par 
39.505.471  fr.  25,  contre  40.591.936  fr.  05  pour  la  pé- 
riode correspondante  de  1904,  soit  une  différence  de 
1.080.404  fr.  80  en  faveur  de  l'exercice  précédent. 

Les  Voitures  à  Paris  regagnent  2  fr.  à  terme  à 
327  fr.  ;  au  comptant,  elles  sont  à  320  fr.,  sans  chan- 
gement 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
est  à  580  fr.  au  comptant  et  à  585  fr.  à  terme  ;  Com- 
pagnie Générale  Parisienne  de  Tramways,  22s?fr.  à 
terme,  en  moins-value  de  6  fr.  ;  au  comptant  on  cote 
225  ir.  ;  Est-Parisien,  délaissé  ;  Tramways  de  Paris  et 
du  Département  de  la  Seine,  540  fr.,  au  lieu  de 
560  franc-. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramirays  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  sont  aux  environs  de 
265  francs. 

Les  Chemins  de  fer  Nogentais  se  retromrent  sans 

changement. 

L'action  de  la  Compaqnie  Française  des  Métaux 
perd  9  fr.  au  comptant,  à  531  ;  à  terme,  elle  est  à  son 
même  cours  de  535  fr.  ;  Electro-Métallurgie  de  Dives, 
380  fr.  à  terme,  et  384  fr.  au  comptant,  comme  la  se- 
maine dernière. 

L'Omnium  Lyonnais  est  revenu  de  175  fr.  à  terme  à 
167  fr.  et  de  174  fr.  au  comptant  à  106  fr. 

Le  Métropolitain  de  Paris  clôture  à  570  fr.  au  comp- 
tant, perdant  4  francs,  et  à  571  fr.  à  terme,  contre 
570  francs. 

L'action  du  Nord-Sud  de  Paris  a  reculé  de  286  fr.  à 
terme  à  271  fr.  et  de  288  fr.  au  comptant  à  274  fr. 

L'action  delà  Société  d' Electricité  de  Paris  est  ferme 
à  386  fr.  à  terme,  contre  385  fr.  ;  au  comptant,  elle  se 
retrouve  a  384  fr. 

La  Malftdano  a  fléchi  de  735  fr.  à  720  fr. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action 
ordinaire,  cote  205  fr.  à  ternie,  au  lieu  de  204  fr.  : 
actions  privilégiées,  207  fr.  à  terme  ;  Messageries  Ma- 
ritimes, 291  fr.  les  actions  ordinaires  ;  actions  de  prio- 
rité, 808  francs. 

Les  Chargeurs  Réunis  gagnent  2  fr.  à  882  fr. 

La  Dynamite  Centrale,  que  nous  laissions  à  545  fr., 
se  retrouve  à  541  fr. 

Les  Phosphates  du  Dyr  Unissent  à  122  fr.,  à  un  franc 
comme  la  semaine  dernière. 

Les  actions  Urbaine- Voitures  gagnent  1  franc  à  J37 
francs  ;  Obligations  4  0/0,  324  fr.,  en  recul  de  8  fr. 

Les  actions  anciennes  des  Raffinerie  et  Sucreries 
C.  Say  ont  repria  de  108  fr.  à  '«20  fr. 

La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
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cédés  ThomsonHouslon  est,  à  terme,  en  moins-value 
de  1*2  fr.  ;  au  comptant,  elle  perd  10  fr.  ii  811  te. 

Les  Obligations  5  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Sanla-Fé  reviennent  de  019  fr.  50 
à  615  francs;  Obligations  4  1/2  0/0,  510  fr.,  en  recul 
de  7  fr.  50. 

Les  Obligations  S  0/0  du  Port  du  liosario  sont  de- 
mandées à  496  fr.  50.  Un  coupon  de  12  fr.  50  échoit  le 
1er  janvier  sur  ces  titres.  Les  perspectives  de  la  pro- 
chaine récolte  en  Argentine  continuent  à  être  excel- 
lentes. 

L'Association  Minière  clôture  à  200  fr.  à  terme. 

•jt  T  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  se  tiennent  pour 
la  plupart  fermes. 

Lit  Rente  Argentine  4  0/0  1S96  (Rescision)  est  pas- 
-sée  de  93  fr.85  à  94  fr.  au  comptant  ;  Rente  4  0/0  1900, 
93  fr.  50  au  comptant,  au  lieu  de  94  fr.  20. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  conserve,  à  terme,  son 
même  cours  de  88  fr.  55  ;  au  comptant,  il  finit  à 
87  fr.  80  et  à  88  fr.,  selon  les  coupures  ;  Brésilien 
1898  5  0/0  (Funding),  aux  environs  de  105  fr.  65; 
Obligations  S  0/0  de  l'Etat  de  Minas-Geraès,  500  fr.  au 
comptant,  au  lieu  de  502  francs. 

L'Obligation  5  0/0  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie gagne  3  fr.  au  comptant  à  484  fr.  ;  Obligations  de 
l'Emprunt  S  0/0  1902,  493  fr.  50  au  comptant,  contre 
495  fr.  ;  Emprunt  5  0/0  or  1904,  467  fr.  au  comptant 
et  à  terme,  au  lieu  de  467  fr.  50  et  468  fr. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  l'Etat  Indépendant  du 
Congo  sont  recherchées  à  80  fr.  50  à  terme  et  à  81  fr. 
au  comptant. 

L'Italien  5  0/0  s'est  avancé  de  105  fr.  (30  à  106  fr. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  a  progressé  de 
93  fr.  20  à  terme  à  93  fr.  90,  après  avoir  même 
fait  94  fr.  25. 

L'Emprunt  du  Maroc  S  0/0  1904  finit  aux  environs 
de  515  francs. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lre  série,  reperd  7  1/2 
centimes  à  69  fr.  52  1/2;  2e  série,  70  fr.  30  au  comp- 
tant, contre  69  fr.  95;  3e  série,  70  fr.  70,  en  avance  de 
15  centimes. 

Le  Roumain  4  0/0  amortissable  1894  conserve  son 
même  cours  de  93  fr.  80;  Rente  4  0/0  1896  Amortis- 
sable, 92  fr.  20,  en  avance  de  45  centimes  ;  Rente  4  0/0 
Amortissable  1898,  91  fr.  50  au  comptant  ;  Amortis- 
sable 4  OjO  I90:;,  92  francs. 

La  Rente  Russe  3  0/0  1891-1894  se  retrouve  à 
72  fr.  au  comptant  et  72  fr.  15  à  terme  ;  Rente  3  0/0 
1896,  71  fr.  au  comptant  et  71  fr.  15  à  terme;  Russe 
4  0/0  Consolidé  1901,  85  fr.  70  à  terme  et  86  fr.  25  au 
comptant;  Consolidés  1"  et  2'  séries,  83  fr.  50  au 
comptant  et  83  fr.  55  à  terme. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  S  0/0  clôturent  à  490 
francs  à  terme  et  492  fr.  au  comptant. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  gagne  î5  centimes  à 
terme  à  82  fr.  95  ;  au  comptant,  elle  finit  à  82  fr.  85, 
contre  83  fr.  10  ;  Renie  S  0/0  or  des  Monopoles,  480 
francs  au  comptant,  au  lieu  de  483  fr. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  restées  fermes  ;  la  Dette 
Ottomane  Convertie  Unifiée  4  0/0  est  passée  de  91  fr.  10 
à  91  fr.  15;  Priorités  4  0/0,  505  fr.  les  unités  -  Consoli- 
dation 4  0/O,  463  fr.,  reperdant  1  fr.  ;  Obligations  4  0/0 
de  l'Emprunt  des  Douanes  de  1902,  485  fr.  au  comp- 
tant, sans  variation. 

Les  nouvelles  Ottomanes  4  0/0  1901-  190o  sont 
à  452  fr.,  à  1  fr.  prés  comme  il  y  a  huit  jours. 

-fr  ic  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  est 
soutenue  à  478  fr.  ;  Banque  Nationale  du  Mexique,  971 
francs  à  terme,  reperdant  5  fr.  ;  Banque  Impériale  Ot- 
tomane, 604  fr.  à  terme,  en  moins-value  de  3  francs. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypt 
(Banque  Foncière  d'Egypte)  sont  demandées  à  470 
francs. 

Les  actions  de  la  Banque  de  Londres  et  de  Mexico 
•sont  montées  de  62=!  fr.  au  comptant  à  630  fr.  et  de  621 
francs  à  terme  à  633  fr. 

La  Banque  Centrale  Mexicaine  clôture  à  462  francs 
à  terme  et  ù  463  fr.  50  au  comptant. 


Les  actions  de  la  Banque  de  Rome  se  traitent  aux 
Bourses  de  Rome,  (iènes,  Turin  et  Milan,  ii  terme  et 
au  comptant,  entre  125  et  120  francs.  Otte  valeur  est, 
attendue  incessamment  sur  le  Marché  officiel  de  Paris. 
Ella  donne,  depuis  sept  ans,  un  dividende  de  7  lire,  qui 
est  payé  net  d'impôts  italiens  et  français  au  siège  so- 
cial, à  Paris  et  à  la  Banque  Française  pour  le  Commerce 
cl  V Industrie.  La  dernière  situation  mensuelle  montre 
que  l'exercice  1905  a  été  particulièrement  brillant. 

Le  Bio-Tinto,  entraîné  par  la  hausse  du  cuivre,  s'est 
avancé  de  1 .040  francs  à  1.672  francs. 

Les  actions  des  Sucreries  el  Raffinerie  d'Eggple 
finissent  il  30  fr.  50  à  terme,  au  lieu  de  34  fr. 

La  Sosnoivice  a  fléchi  de  1.355  fr.  â  1.301  francs  ; 
Briansk,  &?6  fr.,  perdant 54  francs  pour  la  semaine. 

Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  sont  à  362  fr. 
ii  terme  et  au  comptant  ;  actions  privilégiées,  373  fr. 
au  comptant  et  374  fr.  à  terme. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont 
lourdes.  Les  Andalous,  qui  finissaient  ii  179  fr.  à  terme, 
reviennent  à  173  fr.  ;  Nord  de  l'Espagne,  165  francs, 
perdant  4  fr.  ;  Saragosse,  289  fr.,  au  lieu  de  297  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Thessalie  finis- 
sent à  153  fr.  à  terme,  au  lieu  de  157  fr. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonclion-Salonique-Constan- 
tinople  sont  à  330  francs  à  terme  ;  Obligations  an- 
ciennes Smyrne-Cassaba  et  prolongement  (Série  1894), 
aux  environs  de  488  fr.  ;  Obligations  nouvelles  4  0/0 
{Série  1895),  aux  environs  de  441  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer 
du  Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  sont  fermes  à 
301  francs. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 

Le  Marché  eu  Banque,  tout  comme  le  Marché  Officiel 
s'est  montré  irrégulier  et  un  peu  nerveux,  ca  particulier 
(Unis  le  compartiment  des  Valeurs  russes. 

Le  Brésil  5  0/0  1895  revient  de  99  fr.  50  à  09  fr.  17  1/2; 
Brésil  5  0/0  1903,  98  fr.  65,  en  recul  de  25  centimes  ;  Brésil 
4  0/0  1901-1903,  89  francs  contre  89  fr.  90  ;  Mexicain  3  0/0, 
36  fr.  30  au  lieu  de  36  fr.  45;  Mexicain  5  0/0,  52  fr.  80,  ga- 
gnant 20  centimes  ;  Argentin  4  OjO  Mixte,  90  fr.  35,  en 
moins-value  do  20  centimes. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  5  OjO  de  Pernambuco 
finissent  à  462  francs,  au  lieu  de  464  francs. 

Le  Laurium  Grec  recule  de  55  francs  à  52  francs  ;  Che- 
mins Ottomans,  137  francs,  en  légère  avance. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Xord  du  Brésil  ont  un  marché  aelif  à  436  francs. 

Le  Cape  Copper  a  progressé  de  144  fr.  50  à  153  fr.  50  : 
Tharsis,  en  bénéfice  de  8  francs  à  155  fr.  50. 

L'action  do  l'Electrique  Lille- Roubaix-Tour coing  est  passée 
à  324  francs.  Les  échanges,  sur  cette  valeur,  sont  toujours 
très  actifs. 

La  Harpener  perd  15  francs  à  1.625  francs. 
L'action  Kerlch,  que  nous  laissions  à  52  francs,  finit  à  51  fr. 
La  lluanchaca,  qui  restait  à  149  fr.  50,  perd  2  francs  à 
147  fr.  50; 

La  Société  Hellénique  des  Mines  finit  demandée  à  79  fr. 

L'obligation  5  0/0  du  Mashonaland  Raihcay  reste  recher- 
chée à  489  francs. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  est  passée  de 
475  francs  à  482  francs. 

Les  Aciéries  du  Donetz  reviennent  de  1.195  fr.  à  1.165  fr.  ; 
Doubowaia-Balka,  1.250  fr.,  en  moins-value  de  30  francs; 
Dniéprovienne,  1.962  francs,  au  Heu  de  2.100  francs. 

Les  Mines  de  fer  de  Rakhmanocka-Krivoï-Rog  sont  aux 
environs  de  150  francs. 

L'action  Banque  d'Athènes,  toujours  active,  reste  à  13"i  fr. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  s'échange  à  496  fr. 

La  Vieille-Monlat/ue  gagne  5  fr.  à  020  francs. 

La  Part  de  Monaco  s'est  avancée  de  5.655  fr.  à  5.790  fr. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fè  190-i  se  trai- 
tent à  312  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmcr  sont  à  79  francs, 
gagnant  3  francs. 

Voir  les  Tableaux  des  Cours  sur  la  Couiertwc 
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30  novembre  1905. 

Blé.  —  Les  conditions  atmosphériques  ont  été  encore 
défavorables  celte  semaine  ;  des  pluies  torrentielles  ont  grossi 
démesurément  les  rivières,  dont  quelques-unes  sont  sorties 
de  leur  lit,  submergeant  les  terrains  avoisinants  ;  le  moindre 
effet  de  ces  avalanches  d'eau  a  été  de  rendre  absolument  im- 
possible l'exécution  des  travaux  des  champs. 

Gomme  nous  l'avons  déjà  indiqué,  les  agriculteurs  des 
départements  septentrionaux,  qui  viennent  seulement  de  ter- 
miner l'arrachage  des  pommes  de  terre  et  des  betteraves, 
ont  dû  renoncer  à  poursuivre  les  semailles  de  blé  d'hiver. 
On  ue  connaît  pas  exactement  la  superficie  qui,  de  ce  fait, 
restera  inemployée  jusqu'au  printemps  ;  cependant,  nous 
nous  sommes  laissé  dire  qu'au  moment  où  les  opérations 
ont  été  arrêtées,  deux  tiers  au  plus  des  emblavcments  étaient 
effectués  dans  le  Nord  et  le  Pas-de-Calais  ;  la  Somme, 
l'Aisne  et  l'Oise  n'avaient  accompli  que  les  trois  quarts  de 
leur  besogne. 

Nos  informateurs  sont  peut-être  exagérés  dans  leurs  appré- 
ciations; il  n'en  est  pas  moins  vrai  que  les  dernières  intem- 
péries ont  causé  un  préjudice  qui  ne  pourra  être  réparé  qu'au 
printemps. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


31  oct. 

9  nov. 

16  nov. 

23  nov. 

30  nov. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

22  75 

23  12 

23  12 

23  37 

23  12 

19  70 

19  56 

19  53 

19  24 

19  24 

18  50 

18  62 

18  75 

18  75 

18  75 

22  50 

22  63 

22  37 

22  37 

22  37 

17  43 

18  27 

18  24 

18  02 

18  02 

17  o; 

16  97 

16  38 

15  89 

16  11 

18  41 

18  10 

17  66 

17  25 

17  82 

Paris  

Liverpool  

Anvers  

Berlin  

Budapest  

Chicago  

New-York  

Dans  les  grandes  fermes,  le  mauvais  temps  empêchant 
toute  autre  occupation,  la  main-d'œuvre  a  été  consacrée  aux 
travaux  de  l'intérieur  :  les  batlages  ont  donc  été  activement 
poussés  et,  par  suite,  les  producteurs  possèdent  maintenant 
des  stocks  importants  de  marchandise  prête  à  livrer. 

D'ailleurs,  ils  ne  se  font  pas  faute  d'approvisionner  régu- 
lièrement leurs  marchés  respectifs;  jusqu'à  présent,  cette 
augmentation  des  offres  n'a  pas  nui  à  la  fermeté  des  prix, 
qui  ont  plutôt  tendance  à  s'élever. 

A  Paris,  à  notre  réunion  hebdomadaire  d'hier,  on  a  coté, 
aux  100  kilos,  net,  gares  de  Paris  ou  usines  environnantes  : 
blés  de  choix,  23  25  à  23  50  ;  belle  qualité,  23  25  :  qualité 
ordinaire,  22  50  à  23  ;  blés  blancs,  23  à  23  50. 

Voici  les  derniers  cours  du  marché  à  terme  : 


Courant  

Décembre 
Janvier-  Févr. 
4  premiers  . . . 
4  de  mars  


16  nov 
23  12 
23  37 
23  02 

23  87 

24  12 


23  nov. 
23  37 
23  37 

23  75 

24  .. 
24  25 


30  nov. 
23  12 
23  12 
23  62 

23  87 

24  12 


Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 
à  l'hectolitre. 

Farines-fleur.  —  L'avance  dont  les  cours  avaient  béné- 
ficié à  la  suite  des  nombreuses  demandes  du  découvert,  a  été 
reperdue  quand  ces  rachats  ont  été  terminés.  On  a  coté  en, 
clôture  : 

16  nov.  23  nov.  30  nov. 
31  12  31  37  30  65 
31  12  31  37  30  87 
31  37  31  62  31  12 
31  62  31  75  31  37 
31  87         31  87        31  02 


Courant  

Décembre  . . . 
Janvier-Févr. 
4  premiers  . . 
4  de  mars.  . . 


Les  100  kilos,  net,  toile  perdue  sans  escompte. 

Farines  de  consommation.  —  La  boulangerie  persévère 

dans  sa  tactique  de  ne  s'approvisionner  qu'au  fur  et  &  me- 
suie  île  «es  Id'S'iiiis  :  la  vente  du  disponible  est  donc  régulière, 
mais  il  n<?  peut  être  question  d'affaires  à  terme.  Nous  re- 


trouvons les  cours  des  principales  marques  en  disponible  à 
leur  niveau  précèdent  : 

157kil.,net  100kil.,net 

Marques  de  choix                      54  25  34  55 

Premières  marques                   54  . .  34  39 

Bonnes  marques                        52  75  33  60 

Marques  ordinaires                   51  f0  32  80 

Conditions  :  le  sac  de  159  kilos  ou  101  kilos,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec 
1  0/0  d'escompte  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Seigle.  —  Le  mois  de  novembre  a  sensiblement  modifié 
la  situation  de  cet  article  :  les  affaires  sont  maintenant  plus 
nombreuses  ;  elles  deviendraient  très  importantes  si  la  mar- 
chandise était  régulièrement  offerte  sur  les  marchés  de  pro- 
vince. 

il  y  a  seulement  quelques  semaines,  les  producteurs,  pri- 
vés de  la  clientèle  de  la  distillerie  qui,  en  raison  de  l'abon- 
dance de  la  récolte  des  betteraves,  n'emploiera,  cette  cam- 
pagne, que  des  quantités  insignifiantes  de  substances  fari- 
neuses, avaient  pris  la  résolution  de  remplacer,  autant  que 
possible,  l'avoine  par  le  seigle  dans  la  nourriture  de  leurs 
animaux  de  trait  ou  d'élevage  .  A  ce  moment,  ils  ne  pré- 
voyaient pas  que  la  demande  fût  susceptible  de  s'accroître. 

C'est  cependant  ce  qui  s'est  produit.  L'Allemagne  et  l'An- 
gleterre ne  peuvent  s'approvisionner  en  Russie  à  cause  des 
tristes  événements  qui  se  déroulent  dans  ce  pays  ;  force  leur 
est  donc  de  recourir  à  la  France. 

Malheureusement,  nos  agriculteurs  ont  été  pris  au  dé- 
pourvu ;  ils  ont  déjà  disposé  de  la  majeure  partie  de  leurs 
ressources  et  les  quelques  lots  qui  leur  restent  ne  sont  pas 
toujours  de  qualité  irréprochable.  Néanmoins,  il  est  surpre- 
nant que  les  offres  soient  à  ce  point  réduites  ;  aussi,  pré- 
tend-on généralement  que  la  production  de  1905  a  été  bien 
inférieure  aux  21.237.913  hectolitres  accusés  par  le  Ministère. 

A  Paris,  sur  le  marché  libre  tenu  mercredi  dernier,  il  y 
avait'acheteurs  à  16  francs,  les  100  kilos,  gares  d'arrivée  à 
Paris  ou  usines  environnantes. 

A  la  Bourse  de  commerce,  la  fermeté  est  toujours  la  note 
dominante,  mais  la  spéculation  ne  contracte  que  des  engage- 
ments excessivement  restreints.  On  a  coté  en  clôture  : 

16  nov.     23  nov.        30  nov. 

Courant   16  87         16  25         16  50 

Décembre   16  2.3         16  50         16  37 

Janvier-Févr.  ...       16  62         16  75         16  50 

4  premiers   16  50         16  75         16  75 

4  de  mars   16  75         16  75         13  75 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  67  à  69  kil.  à 
l'hectolitre. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 

Villes 


31  oct. 

9  nov. 

16  nov. 

23  nov. 

30  nov. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

19  50 

19  50 

20  25 

21  .. 

20  50 

20  04 

19  88 

20  14 

20  63 

20  50 

19  75 

19  50 

20  .. 

20  87 

20  62 

20  .. 

19  88 

20  29 

20  92 

20  92 

19  63 

19  21 

19  42 

20  05 

19  63 

20  37 

20  12 

20  25 

21  25 

20  56 

32  83 

32  83 

32  83 

32  83 

34  26 

Paris  (roux  88'). 

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague  . .-.  

Hambourg  

New-York(moscovad) 

Le  mouvement  de  reprise  que  nous  signalions  la  semaine 
dernière  n'a  pas  eu  une  longue  durée.  La  fabrique  a  voulu 
profiler  du  raffermissement  des  prix  qu'elle  avait,  elle-même, 
provoqué  en  restreignant  ses  ventes  précédemment  ;  mais, 
les  offres  qu'elle  a  faites  n'ont  pas  trouvé  devant  elles  les 
contre-parties  nécessaires  et  les  cours  ont  reperdu  la  majeure 
partie  de  leur  avance.  Ou  a  coté  en  clôture  : 

16  nov.    23  nov. 
Blanc  n°  3  :  —  — 

Courant   24  25      25  37 

Décembre   24  37      25  37 

4  premiers   24  87      25  87 

4  de  mars   25  37      26  37 

4  de  mai  

Roux  88-  disponible   20  25      21  . . 


30  nov. 

24  62 

24  50 

25  .. 
25  37 

20  50 


Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 

Les  raffinés  en  pains  valent  de  57  fr.  50  à  58  fr.  les 
kilos,  suivant  marques,  aux  usines. 
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Alcool  —  Nous  avions  raison  do  croire  que  la  marche 
ascensionnelle  des  cours  de  l'alcool  ne  pourrait  se  continuer 
indéfiniment.  Une  miction  s'est  produite  ces  jours-ci  quand 
certains  spéculateurs  ont  voulu  réaliser  leurs  bénéfices; 
aussitôt  que  ces  offres  se  sont  manifestées,  le  découvert  a 
suspendu  ses  rachats  et  son  abstention  a  engendré  une  baisse 
qui  s'est  accentuée  lorsqu'une  nouvelle  couche  d'acheteurs 
a  essayé  de  se  dégager.  Voici  la  comparaison  des  cours  des 
trois  dernières  semaines  : 

16  nov.      23  nov.     30  nov. 

Courant   34  12         38  25         35  . . 

Décembre   33  87         37  50         35  62 

4  premiers   34  . .         36  75         30  25 

4  de  mai   &5  . .         37  50         36  87 

L'hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 


Vins.  —  La  Revue  Vinicole  évalue  la  récolte  des  vins,  en 
1905,  à  63.087.000  hectolitres,  dont  55.963.500  pour  la  Franco 
et  7.123.500  pour  l'Algérie. 

En  1904,  le  rendement  avait  été  de  66.016.567  hectolitres 
pour  la  France,  et  de  7.915.584  pour  l'Algérie,  soit  :  73  mil- 
lions 932.151  hectolitres.  C'est  donc  une  diminution  de  10  mil- 
lions d'hectolitres  en  chiffres  ronds  de  la  production  des  vins 
en  1905  par  rapport  à  1904. 

La  réduction  du  rendement  est  due  à  la  température,  des 
pluies  persistantes  et  des  conditions  atmosphériques  tout  à 
fait  défavorables  ayant  contrarié  la  maturation  du  raisin  et 
les  travaux  de  la  vendange.  La  qualité  du  vin  s'en  est  res- 
sentie. 

Parmi  les  rendements  les  plus  intéressants,  citons  d'abord 
les  quatre  départements  grands  producteurs  devins  du  Midi  : 
Hérault,  10.240.000  hectolitres  ;  Aude,  5.337.950;  Gard,  3  mil- 
lions 316.000  ;  Pyrénées,  2.354  000  hectolitres. 

Les  .chiffres  des  autres  départements  sont  :  Gironde, 
4.295.000  hectolitres  ;  Loire-Inférieure,  952.500  ;  Maine  et- 
Loire,  941.000:  Indre-et-Loire,  1.447.5C0;  Rhône,  1.676.000; 
Puy-de-Dôme,  595.500  ;  Dordogne,  971.000;  Var,  1.337.000; 
Vaucluse,  720.000  :  Bouches- du-Rhône,  1.065.000;  Saône-et- 
Loire,  2.112.000  ;  Côte-d'Or,  1. 070.500  ;  Charente,  590.000: 
Charente-Inférieure.  1.746.500;  Yonne,  582.500;  Marne, 
421  500;  Aube,  132.000;  Cher,  321.500:  Loiret,  414.500  ;  Loir- 
et-Cher.  952.000  ;  Lot-et-Garonne,  978.500  ;  Haute-Garonne, 
730.500  hectolitres. 

Le  Moniteur  Vinicole  signale  un  fait  réellement  regret- 
table. 

Nombre  de  producteurs,  après  avoir  déclaré  que  la  qualité 
des  vins  de  leur  propre  région  est  excellente,  formulent  des 
appréciations  défavorables  sur  les  produits  nouveaux  des 
autres  vignobles  français,  cherchant  ainsi  à  attirer  plus  spé- 
cialement sur  eux  l'attention  des  acheteurs. 

Mais  laissons  la  parole  à  notre  confrère  : 

«  Ce  système  de  dénigrement  est  des  plus  fâcheux,  car  il 
ne  fait  de  bien  à  personne.  Nécessairement,  des  protestations 
se  font  jour  et  les  propriétaires  des  régions  attaquées  ripos- 
tent en  signalant,  à  leur  tour,  les  défectuosités  des  produits 
qu'on  prétendait  si  parfaits.  Le  pire,  c'est  que,  pendant  ce 
temps,  les  acheteurs  du  dedans  et  du  dehors  notent  ces  accu- 
sations réciproques  et  suspendent  leurs  ordres.  Nos  exporta- 
tions, pendant  la  campagne  1905-1906,  pourraient  bien  se 
ressentir  de  cette  lutte  intérieure  que  la  plus  âpre  concur- 
rence même  ne  saurait  justifier.  » 

Sans  doute,  les  produits  de  1905  ne  peuvent,  nulle  part  en 
France,  être  considérés  comme  «  vins  d'avenir  »,  mais  au- 
cune région  n'a  le  droit  de  se  prétendre  privilégiée  ni  de  se 
faire  de  la  réclame  au  préjudice  des  autres  régions. 

«  Partout  on  rencontre  de  petits  vins,  trop  légers,  faibles 
de  couleur  et  de  degré  ;  certains  manquent  de  franchise,  sur- 
tout là  où  les  maladies  cryptogamiques  ont  sévi  plus  dure- 
ment et  où  la  pourriture  s'est  développée  ;  mais  partout 
aussi,  dans  le  Bordelais,  la  Bourgogne,  le  Centre,  l'Ouest  et 
l'Est,  on  trouve,  comme  dans  ie  Midi  et  en  Algérie,  des  vjns 
qui,  sans  avoir  les  grandes  qualités  de  1904,  ont  assez  de 
netteté  de  goût,  assez  de  fruit  pour  faire  de  bons  produits 
marcl  aads,  de  consommation  facile  et  pouvant  donner  satis- 
faction. En  résumé,  les  produits  de  1905  ne  méritent  nulle 
part  «  ni  cet  excès  d'honneur,  ni  cette  indignité  ». 

Les  affaires  au  vignoble  ont  conservé  le  même  courant  :  les 


achats  sont  toujours  nombreux,  mais  portent  sur  de  petites 
parties  et  ne  sont  pas  suffisants  pour  déterminer  une  reprise 
des  prix.   

Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 

.  Villes 


31  oct. 

9  nov. 

16  nov. 

33  nov. 

30  nov. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

70  50 

72  87 

69  75 

72  75 

74  50 

65  m 

68  86 

67  12 

69  79 

70  48 

60  ?8 

03  06 

60  52 

64  84 

64  23 

Le  Havre  

Liverpool  

New-York  

Les  manipulateurs  de  New- York  et  New- Orléans,  qui 
avaient  ('prouvé  une  profonde  déception  lors  de  la  publication 
du  dernier  rapport  du  Bureau  de  Washington,  ont  voulu  et 
sont  parvenus  à  prendre  leur  revanche.  Les  moyens  leur  en 
ont  été  fournis  par  l'Association  des  Ginners  égreneurs)  qui, 
dans  un  récent  compte  rendu,  a  proclamé  que,  depuis  le 
commencement  de  la  saison  jusqu'à  la  mi-novembre,  seule- 
ment 7.498.000  balles  de  coton  avaient  été  égrenées,  contre 
9.787.000  durant  la  période  correspondante  de  l'an  dernier. 
La  comparaison  de  ces  deux  chiffres  leur  a  permis  de  pré- 
tendre, avec  une  apparente  vraisemblance,  que  la  récolte 
commerciale  américaine  de  1905-1906  n'atteindrait  que  9  mil- 
lions de  balles,  au  lieu  de  13.507.000  en  1904-1905.  Ils  ont 
réussi  à  effrayer  nombre  de  spéculateurs  ayant  des  positions 
à  la  baisse,  lesquels  se  sont  rachetés  précipitamment  et  dont 
les  demandes  ont  provoqué  une  vive  reprise. 

Comme  nous  l'avons  dit,  le  Bureau  fera  connaître  le  4  dé- 
cembre son  estimation  de  la  récolte  ;  ce  document  permettra 
aux  filateurs  de  l'ancien  et  du  nouveau  continents  de  vérifier 
l'exactitude  des  pronostics  donnés  par  les  haussiers. 


Soies.  —  L'allure  des  principaux  marchés  de  la  matièie 
première  continue  à  contraster  avec  l'activité  des  fabriques 
européennes  ;  il  est  vrai  que  depuis  longtemps  l'industrie  de 
la  soie  n'avait  obéi  à  un  tel  exclusivisme  de  la  mode.  Ce  sont 
les  étoffes  légères,  la  mousseline,  les  petits  taffetas  et  cer- 
taines catégories  de  velours,  qui  sont  en  faveur  ;  par  suite, 
les  soies  qui  conviennent  à  ces  tissus  donnent  lieu  à  un  cou- 
rant régulier  de  transactions  et  maintiennent  facilement  leurs 
prix  ;  pour  la  même  raison,  les  autres  sortes  sont  délaissées, 
surtout  celles  ordinairement  utilisées  par  les  Etats-Unis,  et 
leurs  cours  fléchissent. 

A  Lyon,  on  a  payé  en  dernier  lieu  : 

Grèges  Cévennes  et  Piémont,  extra,  11  13,  EO-51  fr.  :  1er 
ordre,  9/11,  49-50  fr.  ;  grèges  d'Italie,  1"  ordre,  9/11,  49  fr.; 
2*  ordre,  11/13,  40-47  fr.  ;  grèges  Brousse,  13/15,  14/10,  extra, 
45-40  fr.:  1er  ordre,  43-44  fr.;  '2e  ordre,  42  fr.:  grèges  Syrie, 
9/11,  10/12,  1"  ordre,  46-47  fr.;  2«  ordre,  45-46  fr. 

Japon  filature,  1  1,2  disponible;,  48  fr.  ;  1  1/2  à  2  9  11 
(à  livrer),  49  fr.;  1  1/2  13/10  (disponible),  40  fr.:  Kakeda 
Daruma,  44  fr.;  1  tète,  43  fr.;  2  tètes,  42  fr.. 

Canton  filature  n°  1,  9/11,  41-41  fr.  50:  10/12,  40  fr.;  11/13, 
38  fr.  50-39  fr.  :  best  2,  10/12,  39  fr.  50 :  11/13,  38  fr.  ;  13/15, 
14/10,  37  fr.;  best  3,  11/13,  34  fr.  50  ;  13/15,  33  fr. 

Chine  filature  extra,  9/11,  53  fr.;  n°  1,  9/11  (disponible), 
50  fr.  50-51  fr.;  n°  2,  9/11  (disponible \  50  fr.;  tsatlée  gold  kilin, 
34  francs. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne  de  1.010  kil.  048) 


Métaui 


Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois  

Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 


31  oct. 

9  nov. 

16  nov. 

23  nov. 

30  nov 

1905 

1905 

1905 

1905 

1  ;«,,-; 

£  sh..  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

£  sh. 

d. 

71   7  6 

73   .  . 

75  15 

75  5  ■ 

77  2 

6 

70  10  . 

71   7  6 

73  15 

73  12  6 

76  15 

150   .  . 

150  10  • 

152  5 

153  7 

156  2 

6 

149  5  . 

149  15  - 

151  10 

152   7  6 

155  !2 

6 

15  1  3 

15  10  ■ 

15  12 

6 

15  15  . 

16  5 

H  18  9 

15  2  6 

15  7 

6 

15  10  . 

15  10 

28  10  - 

28  3  9 

28  7 

6 

28  11  3 

28  15 

52  10 

51  06 

53 

9 

54  11 

52 

7 

Xavier  Gikakuot. 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  le  28  novembre  1905. 

Le  discours  du  Trône  à  l'ouverture  du  Reichstag.  —  Les  relations 
de  ['Allemagne  avec  le»  autres  Puissances.  —  Nouveaux  armement» 
et  nouveaux  crédits.  —  Le  marché  monétaire.  —  La  Bourse  de 
Berlin. 

Hier,  a  eu  lieu  la  réouverture <fu Reichstag  allemand. 
La  session  sera  des  plus  importantes  :  c'est  dans  celle-ci 
que  doivent  être  votées  la  réforme  des  iir:ances  impé- 
riales et  l'augmentation  de  la  flotte.  L'adoption  des 
deux  projets  tels  que  les  propose  le  Gouvernement  ne 
fait  de  doute  pour  personne. 

Il  y  a  bien  des  années  que  l'Empereur  n'avait  plus 
prononcé  le  discours  d'inauguration  du  Reichstag. 
Aussi,  le  fait  qu'il  a  voulu  le  prononcer  cette  année 
donnait-il  déjà  une  grande  importance  à  l'événement. 
Le  discours,  en  lui-même,  n'a  deçà  ni  la  curiosité,  ni 
l'impatience  avec  lesquelles  il  était  attendu.  On  peut 
en  dire  qu'il  a  été  un  discours  pacifique,  fait  sur  un 
ton  menaçant.  La  partie  capitale  a  été  celle  où  l'Empe- 
reur a  traité  des  relations  de  l'Allemagne  avec  les  Etats 
voisins. 

«  L'Empire,  a-t-il  dit ,  entretient  des  relations 
correctes  avec  toutes  les  puissances,  et  de  bonnes 
et  amicales  relations  avec  la  plupart  d'entre  elles.  » 
La  distinction  est  significative.  Plus  significatif  encore 
a  été  le  ^tassage  suivant,  qui  vise  uniquement  la 
France  : 

«  En  passant  en  revue  la  situation  internationale  de 
l'Allemagne  elle-même,  nous  devons  nous  rappeler  que 
nous  avons  constamment  à  compter  avec  une  fausse 
interprétation  du  caractère  allemand  et  avec  des  préju- 
gés s'opposant  aux  progrès  de  l'industrie  allemande. 
Les  difficultés  qui  s'étaient  produites  entre  notre  pays 
et  la  France,  relativement  à  la  question  marocaine, 
prirent  naissance  uniquement  dans  une  tendance  à 
régler,  sans  notre  coopération,  des  questions  dans  les- 
quelles l'empire  allemand  avait  également  des  intérêts 
à  protéger.  De  telles  tendances,  enrayées  sur  un  point, 
peuvent  se  reproduire  sur  un  autre  » 

Enfin,  cette  péroraison  sensationnelle  s'adressait  plus 
particulièrement  aux  députés  appelés  à  voter  les  cré- 
dits pour  la  marine  : 

«  La  paix  du  peuple  allemand  est  pour  moi  chose 
sacrée  ;  cependant,  étant  donnés  les  phénomènes  de 
l'époque  actuelle,  il  est  du  devoir  de  la  nation  de  forti- 
fier ses  défenses  contre  les  attaques  injustes  »... 

Ce  discours  a  produit  en  Allemagne  une  vive  émo- 
tion. Toute  la  presse  l'a  commenté  comme  un  événe- 
ment sensationnel  et,  en  grande  majorité,  en  a  loué  le 
ton  ferme  et  résolu.  Le  Berliner  Tagebiall  affirme  que 
l'Empereur  y  a  révélé  une  fois  de  plus  son  amour 
pour  la  paix,  tout  en  laissant  voir  que  la  situation 
internationale  ne  se  présente  pas  sous  un  aspect  absolu- 
ment rassurant. 

Il  est  évident  que  c'est  à  cela  que  visait  précisément 
Guillaume  II,  à  la  veille  de  demander  de  nouveaux 
crédits  pour  l'armée  et  la  marine. 

On  sait  déjà  que  lebudget  impérial,  pour  le  prochain 
exercice,  sera  de  2.200  millions  de  marks  aux  recettes 
comme  aux  dépenses.  L'augmentation,  par  rapport 
au  budget  du  présent  exercice,  est  de  250  millions  de 
marks. 

Comme  vous  savez,  on  demandera  ce  supplément  à 
de  nouveaux  impôts.  On  imposera  plus  fortement  la 
bière  et  [e  tabac;  on  crééra  un  droit  de  timbre  sur  les 
billets  de  chemins  de  fer  pour  les  longs  voyages  et  les 
gros  transports  de  marchandises,  de  façon  à  épargner 
autant  que  possible  les  classes  pauvres.  On  créera  un 
timbre  pour  les  connaissements  de  la  navigation  inté- 
rieure cl.  lettres  de  voiture.  On  imposera  les  automo- 
bili  .  On  créera  un  timbre  de  quillanre  de  Kl  pfennings 
pour  toutes  les  factures  au-dessus  de  20  marks.  Knlin 


on  créera  un  impôt  progressif  sur  les  successions  en 
remplacement  des  impôts  divers  qui  existent  déjà 
pour  ce  fait  et  qui  rapportera  une  cinquantaine  de 
millions  de  marks  de  plus  que  dans  l'état  de  choses 
actuel.  On  arrivera  ainsi,  sinon  à  combler  les  anciens 
déficits,  au  moins  à  faire  face  aux  nouvelles  charges 
du  budget  de  la  guerre  et  surtout  de  la  marine. 

Les  préoccupations  qu'inspire  le  marché  monétaire 
priment  toujours  toutes  les  autres  :  lasituation  y  laisse 
toujours  beaucoup  ;'i  désirer.  A  la  fin  de  la  semaine 
dernière  et  au  commencement  de  celle  ci,  les  demandes 
d'argent  se  sont  encore  accrues,  ce  qui  a  eu  pour  con- 
séquence d'augmenter  la  tension  et  de  faire  hausser 
encore  le  taux  de  l'argent.  Deux  circonstances  sont 
heureusement  venues  porter  quelque  adoucissement  à 
la  situation  ;  de  grosses  sommes  arrivées  de  France  et 
d'importantes  disponibilités  mises  sur  la  place  par  la 
Seehandlung. 

Malgré  ces  palliatifs,  l'escompte  libre  a  eu  quelque 
peine  ;i  se  maintenir  au  minimum  de  4  3/4  0/0.  Quant 
ài'argent  pour  la  liquidation,  il  vaut  jusqu'à  5  7/8 
pour  cent. 

Chose  à  noter  :  cette  grande  rareté  des  disponibilités 
monétaires  n'a  guère  inlluencé  les  cours  des  fonds 
d'Etats  qui  se  sont  maintenus  fermes,  plus  fermes,  en 
général,  que  ceux  des  valeurs  à  dividendes  malgré  les 
nouvelles  satisfaisantes  qui  arrivent  toujours  des  cen- 
tres industriels.  Il  faut  noter  aussi  que  les  événements 
politiques  n'ont  plus,  depuis  longtemps  de  répercussion 
sur  la  tenue  du  marché.  Les  nouvelles  de  Russie  n'ont 
guère  eu  d'inlluence,  cette  semaine.  Quant  à  la  démons- 
tration navale  contre  la  Turquie  on  semble  l'ignorer. 


Informations  Écouomipes  et  Financières 


BiLAN   DE  LA   BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social   

Réserve   .... 

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue . . 
Divers  


1905 


23  nov. 


S7S.261 
26  Û  19 
30. 305 

918  771 
50  344 

107-612 
91.331 


180.000 
64.814 
1  291.532 

533.223 
37 


154  + 


+  37-803 


1904 


1.109 
a.  693 
43.652 
4  501 
3-822 
3S6 


non  mod. 
non  mod. 
-  44  463 
+  44.014 
"  109 


23  nov. 

Uif.lunov. 

1.026.303 

-r  63.822 

23  837 

+  853 

24  609 

+  5  647 

777.409 

-  22.783 

44.735 

-  6.802 

88.735 

-  26.964 

93.574 

-  6.40» 

150.000 

non  mod. 

51.614 

non  mod. 

1.260.509 

-  39  342 

378-314 

+  44.052 

40.785 

-  7.350 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATS 


30  sept.  . 
7  octobre 

15  » 

23    »  . 

31  »  . 
7  nov.  . 

45    »  . 

23    »  . 


Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 
de 

l'esc 

0/0 

732 

1.682 

5Ï6 

1  343 

179 

-  450 

4 

753 

1.536 

524 

1.222 

71 

-  269 

5 

787 

1.450 

518 

1  115 

.  80 

—  143 

834 

1.388 

531 

1  03b 

74 

-  26 

» 

794 

1  442 

487 

1.109 

s2 

-  147 

799 

1  386 

474 

1  065 

5.! 

—  76 

837 

i-339 

509 

992 

55 

+  18 

875 

1.295 

553 

949 

50 

+  107 

Le  Commerce  extérieur  des  dix  premiers  mois.  — 

Dans  Ils  dix  premiers  mois  de  l'année,  les  importations,  en 
Allemagne,  se  sotil  élevées  à  44.706.965  tonnes  contre  88  mil- 
lions 841.146  tonnes  dans  la  mémo  période  de  1904  et 
38.8Ô2.KV.I  tonnes,  dans  la  même  période  de  1003,  ce  qui 
constitue  des  augmentations  respectives  de  4. 865 .'818  tonnes 
et  5.854.105  tonnes.  Métaux  précieux  :  1.143  tonnes  contre 
Lltfj  et  1.011  tonnes. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Angleterre 
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32  articles  du  tarif  douanier  présentent  une  augmentation 
d'importation.  Les  principaux  sout  :  le  charbon  (~t-2.4'J6.48'!j, 
les  céréales  +  1.005.637),  le  bois  (-+■  439.01)1),  les  pierres 
(+  203.961  ,  les  produits  chimiques,  le  bétail,  etc.  Ont  été 
en  diminution,  les  importations  de  fer,  de  papier,  etc. 

Les  exportations  se  sont  élevées  à  33.1!J3.3û!)  tonnes  contre 
31.803.U89  dans  les  dix  premiers-  mois  de  1904  et  31  .0*8.003, 
dans  la  même  j>ériode  de  1903.  soit  des  augmentations  de 
1. 389. 37<i  tonnes  et  1.545.356  tonnes.  Métaux  précieux  :  435 
tonnes  contre  304  et  299. 

31  articles  accusent  une  augmentation.  Les  minerais  et 
métaux  (+  857.426),  les  fers  (+  355.261),  les  pierres  (-f- 139.061), 
les  machines  (4-  25.675);  au  contraire,  il  y  a  eu  diminution 
d'exportation  aux  céréales,  produits  alimentaires,  mercerie, 
bois  et  huiles. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  30  novembre  1905. 

Les  tendances  manquent  en  général  de  fermeté,  surtout 
aux  valeurs  iudustrielles  :  les  fouds  d'Etat  sont  en  compa- 
raison, mieux  tenus. 

Les  actions  des  grandes  banques  et  des  chemins  do  fer  ont 
commencé  le  recul.  Celles  des  métallurgies  et  des  charbon- 
nages ont  suivi,  de  sorte  que  toute  la  cote  a  fini  en  moins- 
valuo. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  89  20;  Extérieure  93  75;  Lots 
Turcs  138  50  ;  Lombards  24  50.  Clôture  meilleure. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  29  novembre  1905. 

I.a  situation  politique.  —  Le  marché  monétaire.  —  Le  Stock- 
Exehange.  —  Le  paupérisme. 

On  a  parlé  beaucoup,  dans  le  courant  de  cette  se- 
maine, d'une  crise  ministérielle  possible,  et  d'élections 
générales.  La  scission,  qui  s'était  déjà  dessinée  entre 
St.  Chamberlain  père  et  M.  Balfour  s'est  accrue  au 
point  que  le  bruit  a  couru  que  M.  Chamberlain  fils  se 
retirait  du  Cabinet  afin  d'entraîner,  par  sa  démission, 
la  chute  du  Ministère  tout  entier  et  provoquer  ainsi 
des  élections  immédiates.  Toutefois,  comme  le  Parle- 
ment est  en  vacances,  que  la  nouvelle  session  ne  doit 
s'ouvrir  qu'en  février,  on  peut  supposer  que  M.  Balfour 
n'abandonnera  pas  maintenant  le  pouvoir,  quoiqu'il 
soit  lui-même  convaincu  que  cette  situation  ne  peut 
durer.  Voici  ce  qu'écrivait  récemment  le  Central 
News  dans  une  note  publiée  à  ce  sujet  :  «  Aucune 
décision  n'a  été  prise  encore  au  Conseil  de  Cabinet, 
relativement  ;ï  la  date  delà  démission  des  ministres, 
mais  il  résulte  de  la  discussion  du  Conseil  que  la  disso- 
lution du  Parlement  aura  lieu  en  janvier  prochain.  » 

Le  Stock-Excliange  a  été  naturellement  affecté  par 
cette  appréhension  d'une  crise  ministérielle,  qui  est 
venue  contrecarrer  l'effet  d'une  amélioration  continue 
de  la  situation  monétaire.  Le  marché  financier  a  eu, 
en  effet,  à  sa  disposition  des  sommes  importantes  pro- 
venant d'opérations  d'escompte  à  la  Banque  d'Angle- 
terre ;  de  plus,  l'aisance  a  été  augmentée  encore  par 
une  partie  des  fonds  que  le  Gouvernement  japonais 
avait  en  dépôt  ici.  C'tst,  delà  part  du  Japon,  une  habile 
manœuvre,  qui  ne  peut  que  faciliter  encore  l'émission 
du  nouvel  emprunt,  il  est  vrai  que,  du  montant  de  cet 
emprunt,  il  n'a  été  réservé  à  la  place  de  Londres  que 
6.500.000  liv.  st.  ;  et  il  est  probable  que  l'opération 
ainsi  réduite  n'exercera  sur  le  marché  aucune  influence 
sérieuse. 

Par  contre,  la  politique  extérieure  est  venue  s'ajou- 
ter à  la  politique  intérieure  pour  contrarier  les  bonnes 
dispositions  de  l'épargne  et  de  la  spéculation. 

Tout  d'abord,  le  refus  du  Sultan  de  céder  à  l'injonc- 


tion des  grandes  puissances  en  ce  qui  concerne  Le  con- 
trôle financier  eu  .Macédoine  a  causé  ici  un  certain 
étonnement.  Ou  estime  toutefois  que  si  la  situation 
peut  se  compliquer,  elle  ne  peut  devenir  dangereuse 
pour  la  paix  de  l'Europe. 

En  ce  qui  concerne  la  situation  en  Russie,  l'échec  du 
mouvement  gréviste  avait  rendu  conliancc,  comme  l'a 
montré  la  hausse  de  2  points  sur  le  4  0  0  russe  ;  mais 
les  nouvelles  sont  redevenues  depuis  plus  contradic- 
toires. Disons  cependant  que  le  marché  ne  s'est  pas 
laissé  entraîner  à  un  pessimisme  prématuré,  et,  qu'Û 
s'est  contenté  de  traduire  son  incertitude  par  un  peu 
d'hésitation. 

En  somme,  toutes  ces  nouvelles  n'ont  pas  présenté 
assez  de  gravité  pour  provoquer  une  réaction  ;  mais 
elles  ont  eu  cependant  pour  clfet  de  paralyser  le  mou- 
vement en  avant  qui  s'était  dessiné  au  début  de  la 
semaine  dernière. 

C'est  ainsi  que  les  Consolidés  ont  été  ramenés  à 
89  3/10,  après  avoir  gagné  3/4  à  89  9/16;  le  Busse 
4  0/0  se  montre  assez  résistant.  Les  fonds  turcs  n'ont 
pas  été  affectés  par  la  détermination  des  puissances. 
Par  suite  de  la  hausse  du  cuivre-métal,  les  valeurs  cu- 
prifères ont  enregistré  une  certaine  avance;  il  est  pro- 
bable, d'ailleurs,  que  ce  mouvement  ascensionnel 
continuera,  comme  conséquence  de  la  hausse  persis- 
tante du  cuivre. 

Les  baissiers  ont  essayé  de  profiter  des -nouvelles 
politiques  pour  provoquer  une  réaction  sur  les  Chemins 
anglais  ;  mais  ce  compartiment  n'a  enregistré  qu'un 
recul  insignifiant,  et  les  cours  présentent  peu  de  varia- 
tions sur  ceux  de  la  semaine  précédente. 

Le  compartiment  des  valeurs  minières,  et  plus  par- 
ticulièrement des  valeurs  sud-africaines,  a  fléchi  sur 
le  bruit  de  l'avènement  probable  d'un  Ministère  libéral  ; 
il  n'y  a  cependant  pas  à  craindre  que  l'arrivée  des 
libéraux  au  pouvoir  n'entraîne  la  suppression  de  l'em- 
ploi de  la  main-d'œuvre  chinoise  au  Transvaal,  car 
cette  réforme  est  devenue  une  nécessité  première  et  la 
question  dépend  aujourd'hui  du  Gouvernement  de  la 
colonie. 

Cette  question  de  la  main-d'œuvre  a  ici  une  grosse 
importance  ;  on  a  eu  l'occasion  de  le  voir  tout  récem- 
ment encore  par  les  manifestations  imposantes  orga- 
nisées à  Londres  par  les  «  Sans-Travail  o.  Dans  le 
même  ordre  d'idées,  la  Westminster  Gazette  a  récem- 
ment publié  des  données  intéressantes  qui  lui  ont  été 
fournies  par  le  «  Local  Government  Board  -a,  et  qui 
montrent  l'accroissement  du  f>aupérisme  en  Angle- 
terre : 

«  Il  y  a  eu,  en  1904,  une  aggravation  continue  du 
nombre  des  pauvres  recevant  les  secours  prévus  par  la 
Loi  des  pauvres.  En  janvier,  le  nombre  était  de  3.2  0/0 
en  excès  sur  celui  de  janvier  1903;  l'excès  était  de 
3.9  0/0  en  février,  de  4  à  5  0/0  pour  les  cinq  mois  sui- 
vants. En  octobre,  cette  proportion  atteignait  6  0/0  ; 
elie  était  de  8  0/0  en  novembre  ;  le  24  décembre,  elle 
atteignait  11.2  0/0. 

«  En  novembre,  le  nombre  total  des  pauvres  secourus 
en  Angleterre  et  dans  le  Pays  de  Galles  était  de  790.500, 
soit  58.753  de  plus  qu'en  1903.  En  décembre,  ce  nombre 
avait  atteint  828.091,  soit  83.433  de  pius  qu'en  1903. 

«  Dans  la  période  1903-1904,  on  a  dépensé  pour  les 
pauvres  13.369.494  livres  sterling. 

«C'est  le  comté  de  Hereford  qui  vient  en  tête  au  point 
de  vue  de  la  proportion  des  pauvres,  avec  41.4  0/00  ; 
par  contre  c'est  la  partie  ouest  du  Yorkshire  qui  vient 
en  dernier  lieu,  avec  18.8  0/00.  » 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

30  Novembre  1905 
Département  des  opérations  d'émission 

passif        Liv.  st.                        actif  Liv.  st. 

Billets  créés                30.2'j;.000  Dette  fixe  de  i  Etat...  11. 015. 1C0 

Rentes  immobilisées.  7-434-900 

Or  monnayé  et  lingots  31  Mo-CCC* 

Total   DO.  293. 000  Total   5U295.00<> 
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Département  des  opérations  de  banque 


passif  Liv.  st. 

Capital  social   14-553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.196.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   12  668. 000 

Comptes  particuliers.  43 . Ô:ï 4 ■  000 

Billets  à  sept  jours,  etc.  83-000 


Total   73.034  000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   17  039-000 

Portefeuille  et  avances  33.203-000 

Billets  en  réserve   21-577.000 

Or  et  argent  monnayés  1.715.000 


Total   73.534.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 
lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  a  7  jours) 

Dépôts 

Dispon.  dudép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc 

% 

12  octobre  

31.510 

29.374 

49.533 

46.764 

20-586 

41  47 

4 

19  »   

32.163 

28.940 

50.043 

46  204 

21.673 

43  21 

» 

26  »   

31.924 

28.889 

53  403 

49-728 

21-485 

40  17 

2  novembre  .. 

31.510 

29.189 

53.867 

50  926 

20  771 

38  50 

» 

9  >  

31.889 

28  912 

53.402 

49.846 

21-427 

40  01 

a 

16  »   

32.546 

28  586 

53.331 

48.811 

22.410 

41  93 

23  »   

32  975 

28  543 

55  604 

50  617 

22  882 

41  GS 

» 

30   »  ....... 

33.560 

28.718 

55.702 

50.242 

23.292 

41  73 

» 

Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  30  novembre  1905. 

Le  Stoek-Exchange  est  très  animé  et  la  tendance  est  sensi- 
blement meilleure.  La  liquidation,  d'ailleurs,  n'a  présentée 
aucune  particularité. 

Les  Consolidés  finissent  à  90  3/8  contre  89  3/16. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  fermes  et  bien  tenus. 
L'Italien  4  0/0  est  à  105  ./.;  l'Extérieure  Espagnole  finit 
à  93  3/8,  et  le  Turc  unifié  4  0/0  est  ferme  à  90  5/8. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  actifs.  L'Argentin  5  O/O 
1886  est  à  103  ./.,  et  le  Funding  à  101  1/4.  Le  Brésil  5  O/O 
est  à  98  3/4. 

Les  Chemins  anglais  restent  des  plus  calmes. 

Les  valeurs  américaines  s'affaiblissent  légèrement. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  177  3/4;  VErie  à  49  7/8,  et  le 
Louisville  à  155  1/4  ;  YAtchison  à  89  1/2,  et  le  Norfolk 
à  86  1.  2. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Les  fonds  espagnols. 


Bruxelles,  28  novembre  1905. 
La  sidérurgie.  —  Les  charbonnages. 


Les  dispositions  du  marché  inlernational  sont  res- 
tées favorables  pendant  toute  la  huitaine.  L'améliora- 
tion de  la  situation  monétaire  à  Londres  a  rendu 
courage  à  la  spéculation.  Quant  aux  nouvelles  poli- 
tiques,  on  n'y  attache  pas  beaucoup  d'importance  pour 
le  moment,  persuadé  qu'on  est  que  le  (  iouvernement 
restera  maitre  de  la  situation  en  Kussic  et  que  le  Sul- 
tan se  décidera  à  la  fin  à  accepter  les  conditions  des 
puissances  pour  les  réformes  en  Macédoine. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  surtout,  a  été  très 
active  et  clôture  en  avance  sensible  depuis  huit  jours. 
Les  actions  'les  Chemins  Espagnols,  par  contre,  sont 
<;n  baisse,  malgré  la  tendance  assez  prononcée  à  l'amé- 
lioration «le  la  prime  sur  l'or  à  Madrid.  On  essaye 
d'expliquer  cette  anomalie  par  la  diminution  «les  re- 
cettes îles  Compagnies.  Mais  la  baisse  du  change,  qui 


est  d'environ  8  0/0  depuis  un  an,  compensera  large- 
ment et  au  delà  la  diminution  des  bénéfices,  par  suite 
de  la  baisse  des  recettes. 

Forte  hausse  dos  actions  Rio-Tinto  sur  la  hausse  du 
métal  à  Londres.  Mais  ce  qui  est  plus  important  que 
la  hausse  du  cuivre,  c'est  la  diminution  du  déport 
pour  livraison  à  trois  mois,  qui  ne  cote  plus  qu'une 
livre  en  dessous  du  comptant .  On  dit  que  les  gros 
fondeurs  américains  ont  déjà  placé  toute  leur  produc- 
tion jusqu'à  fin  janvier  prochain. 

Moins  d'affaires  en  valeurs  de  traction,  qui  sont 
plutôt  lourdes,  sur  réalisations  de  bénéfices.  Quelques 
ventes  pour  compte  de  Paris  ont  pesé  aujourd'hui  sur 
la  cote  de  la  Parisienne  Electrique.  Métropolitain  de 
Paris  très  calme. 

Au  comptant,  les  affaires  sont  peu  actives.  On  y  sent 
l'approche  de  la  fin  de  l'année,  qui,  d'habitude,  marque 
une  diminution  notable  des  transactions. 

La  situation  sur  les  marchés  internationaux  des 
produits  de  l'industrie  sidérurgique  reste  toujours  fa- 
vorable, mais  les  nouvelles  affaires  sont  rares  pour  le 
moment  et  on  ne  peut  prévoir  de  transactions  impor- 
tantes avant  la  fin  de  l'année.  On  est  dans  l'incertitude 
absolue  au  sujet  des  prix  de  la  matière  première  pour 
les  nouveaux  contrats,  et  dans  ces  conditions,  les 
fabricants  ne  sont  pas  à  même  de  fixer  des  prix.  Si  les 
dispositions  générales  restent  à  la  hausse,  il  faudra 
également  tenir  compte  delà  possibilité  d'une  diminu- 
tion d'affaires  en  Allemagne  avec  l'entrée  en  vigueur 
des  nouveaux  tarifs  douaniers,  et  cela  pourrait  avoir 
sa  répercussion  e ur  les  autres  pays  exportateurs. 

En  Charbonnages,  les  cours  n'ont  pas  beaucoup  va- 
rié depuis  huit  jours.  D'un  côté,  les  mineurs  demandent 
une  augmentation  des  salaires  de  dix  pour  cent,  ce  qui 
inquiète  le  marché  de  la  houille.  D'autre  part,  on 
dément  le  bruit  qu'il  y  aura  augmentation  du  prix  du 
charbon  à  partir  du  premier  janvier.  Le  Syndicat  alle- 
mand des  Charbonnages  en  Allemagne,  'par  contre, 
a  décidé  une  hausse  des  prix  de  cinquante  pfennigs 
à  un  mark  suivant  qualité,  à  partir  du  premier  avril 
prochain,  ce  qui  permet  de  prévoir  une  hausse  pro- 
portionnelle chez  nous  pour  les  contrats  du  deuxième 
trimestre  190G. 


s  et 


Tramways  de  Barcelone.  —  Cette  Société  met  en  vente, 
par  souscription  publique,  50.000  actions  de  capital  de  lOTHr. 
nominal,  au  prix  de  125  fr.,  et  15.000  obligations  4  0/0  de 
500  fr.  nominal,  au  prix  de  485  fr. 

Cette  Société  a  pour  objet  l'acquisition,  la  demande  de  con- 
cessions, rétablissement  et  l'exploitation  de  tous  tramways, 
chemins  de  1er  et  transports  en  commun  en  Espagne  et  spé- 
cialement dans  la  ville  de  Barcelone,  la  province  de  Catalogne 
et  les  provinces  limitrophes. 

Le  réseau  en  exploitation  comprend  45  kil.  700  de  simple 
voie  installés  dans  23  kil.  100  de  rues,  co  qui  fait  que  la 
presque  totalité  des  lignes  est  à  voie  double,  le  réseau  est 
entièrement  exploité  par  traction  électrique  à  fil  aérien. 

Le  capital  social  est  fixé  à  11  millions  de  francs  représen- 
tés par  110.00U  actions  décapitai  de  100  fr.  entièrement  libé- 
rées â  partir  du  1"  décembre  1905. 

Les  actions  de  capital  seront  aux  termes  des  statuts, 
lorsque  la  Société  n'aura  plus  d'obligations  en  circulation, 
amorties  au  moyen  d'un  prélèvement  spécial  sur  les  béné- 
fices et  estampillées  en  actions  do  jouissance  conférant  les 
mêmes  droits  que  les  actions  originaires,  sauf  au  premier 
dividende  de  4  1/2  0/0. 

11  a  été  crée'1,  en  outre,  1.100  parts  de  fondateur,  sans  dé- 
signation de  valeur,  dont  le  nombre  ne  pourra  pas  être  aug- 
menté et  qui  sont  incessibles  jusqu'après  l'approbation  du 

bilan  de  l'exercice  1908. 
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ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  le  27  novembre  1905. 

La  situation.  —  La  tlouise.  —  La  Ham|ue  d'Espagne. 
—  Les  marques  de  fabrique. 

» 

La  semaine  dernière  a  été  occupée  par  deux  ques- 
tions importantes  :  la  lecture  du  budget  et  la  campagne 
contre  les  octrois. 

En  ce  qui  concerne  le  budget,  le  public  n'y  attachait 
pas  une  importance  extraordinaire  :  il  savait  déjà  que 
le  chiffre  des  recettes  était  évalué  à  1.010  millions  de 
pesetas,  et  celui  des  dépenses  à  905  millions;  ce  sont 
ceux  proposés  par  le  Ministre  des  Finances.  Les  chan- 
gements ne  peuvent  apparaître  que  dans  le  budget 
pour  1907,  qui  n'est  pas  encore  prêt.  L'impression 
causée  a  été  bonne,  mais  non  exempte  de  surprise,  car, 
malgré  tout,  beaucoup  de  monde  croyait  que,  suivant 
les  précédents,  M.  Echegaray  voudrait  innover,  au 
lieu  de  respecter  en  grande  partie  l'œuvre  da  M.  Osma. 

Les  seules  nouveautés  qui  doivent  être  mentionnées 
sont  : 

Le  rétablissement  du  droit  d'octroi  sur  les  blés  et 
sur  les  farines  ; 

La  réforme  de  l'impôt  industriel  payé  par  les  fabri- 
ques d'électricité  ; 

L'inclusion  des  Sociétés  en  commandite  par  actions 
dans  la  loi  sur  les  utilidades,  au  même  titre  que  les 
Sociétés  anonymes  ; 

L'autorisation  d'émettre  le  capital  de  Dette  néces- 
saire pour  consolider  les  obligations  du  Trésor. 

Vous  voyez  que,  sauf  le  rétablissement  du  droit  sur 
les  céréales,  le  projet  en  question  n'apporte  aucun 
changement  à  l'état  de  chose  actuel  et  qu'il  n'y  a  pas 
de  motif  pour  lui  accorder  plus  d'attention  qu'à  l'or- 
dinaire. 

Le  Ministre  a  présenté  aussi  la  liquidation  définitive 
du  budget  de  1904,  qui  se  chiffre  par  979  millions  de 
paiements  et  1.033  millions  en  recettes,  d'où  un  boni 
de  54  millions;  la  liquidation  provisoire  du  budget  de 
1905,  évaluée  à  972  millions  en  dépenses  et  1.016  en 
recettes,  laissant  un  boni  de  43  millions. 

Il  y  a  une  ombre  au  tableau  ;  les  demandes  de  cré- 
dits formulées  par  le  Ministre  de  la  Guerre  pour  l'achat 
de  matériel  d'artillerie  à  tir  rapide  pour  une  somme 
de  20  millions  de  pesetas,  distribuée  en  quatre  annui- 
tés. En  outre,  il  a  été  annoncé,  quasi  officiellement, 
que  ces  crédits  forment  le  commencement  d'une  série 
tant  pour  la  Guerre  que  pour  la  Marine.  L'opinion,  en 
général,  a  mal  accueilli  cette  rectification  de  politique, 
dont  la  conséquence  sera  l'absorption  des  bonis  bud- 
gétaires qui  sont  de  toute  nécessité  pour  le  bon  ordre 
des  finances.  J'ai  signalé  en  son  temps  cette  menace 
contre  l'équilibre  des  recettes  et  des  dépenses  du  Tré- 
sor ;  l'affaire  est  plus  grave  qu'elle  n'en  a  l'air,  car  son 
auteur  en  avait  donné  avis  au  Conseil  des  Ministres  ; 
mais,  au  lieu  de  suivre  les  prescriptions  légales  qui 
ordonnent  que  ces  demandes  soient  soumises  à  la 
Chambre  par  le  Ministre  des  Finances,  le  Ministre  de 
la  Guerre  en  a  saisi  directement  le  Parlement.  A  la 
date  où  nous  en  sommes,  il  y  aurait  un  véritable  con- 
flit à  poser  une  question  de  Cabinet,  à  cause  de  cet 
acte  d'indépendance,  qui  prouve  que  l'élément  mili- 
taire veut  obtenir,  coûte  que  coûte,  une  augmentation 
de  crédits,  et  qu'il  se  croit  assez  puissant  pour  l'ob- 
tenir. 

L'intérêt  du  public  se  porte  sur  les  projets  que  pré- 
pare M.  Kchcgaray  au  sujet  du  change  et  de  la  réorga- 
nisation de  la  Banque  d'Espagne  et,  à  ce  sujet,  il  a  été 
mis  en  circulation  plusieurs  combinaisons.  Je  crois 
savoir  que  la  seule  question  déjà  résolue  est  la  démo- 
nétisation de  l'argent  afin  de  rétablir  l'étalon-or  dans 
un  délai  qui  sera  assez  long  pour  ne  pas  causer  de 
grands  dégâts  dans  les  intérêts  créés.  Le  reste  des  pro- 
jets est  encore  sur  le  métier,  peut-on  dire,  et  il  serait 


un  peu  hasardeux  de  formuler  des  appréciations  qui 
peuvent  se  réaliser  ou  non.  M.  Echegaray  y  travaille 
jour  et  nuit,  mais  les  questions  sont  tellement  enche- 
vêtrées qu'il  n'a  pas  pu  encore  les  débrouiller  complè- 
tement; sans  cela,  les  projets  seraient  déjà  livrés  aux 
Chambres. 

La  question  des  octrois  fait  couler  beaucoup  d'encre, 
malheureusement  sans  résultat;  ni  le  Trésor,  ni  les 
Municipalités  ne  peuvent  renoncer  à  cette  recette  et  ne 
cherchent  en  aucunefaçon  à  trouver  une  taxe  de  rem- 
placement; mais  il  y  a  dans  le\parti  libéral  plusieurs 
chefs  de  file  qui  ont  fait  campagne  depuis  deux  an?  en 
promettant  1  abolition  de  l'impôt  susdit  et  l'opinion 
comptait  obtenir  quelque  chose  dans  ce  sens.  Aussi,  je 
crois  qu'un  des  articles  du  budget,  qui  va  donner  lieu 
à  une  discussion  ardente  est  celui  qui  propose  de  réta- 
blir l'octroi  sur  le  blé  et  sur  les  farines;  il  a  été  inter- 
prété comme  une  régression  dans  la  voie  ouverte  par 
M.  Osma  et  on  reproche  à  M.  Echegaray  de  s'être 
laissé  circonvenir.  Rappelons,  une  fois  de  plus,  que 
cette  suppression  n'a  apporté  aucun  soulagement  aux 
consommateurs. 

Il  y  a  huit  jours,  on  assistait  à  une  controverse 
entre  les  haussiers  et  les  baissiers,  mais  finalement 
ceux-ci  ont  été  mis  en  déroute  pour  le  reste  de  la 
semaine.  Cela  n'a  pas  été  difficile  à  vrai  dire  :  mardi 
dernier  un  des  forts  spéculateurs  s'apercevant,  à  l'ou- 
verture, qu'il  y  avait  quelques  demandes  du  comptant 
s'avisa  de  faire  acheter  tout  le  4  0/0  qui  se  présentait. 
Cette  raile  suffit  pour  amener  le  titre  a  79  55  au  comp- 
tant dans  cette  même  séance,  l'auteur  de  la  combinai- 
son s'étant  bien  gardé  de  revendre  ;  il  n'a  eu  qu'à 
mettre  les  titres  en  pension  dans  un  établissement  de 
crédit  et  attendre,  tranquillement,  l'occasion  de  les 
filtrer  peu  à  peu  dans  le  public  ;  ses  collègues  et  lui 
surveillent  les  cours  pour  éviter  un  fort  recul  et  les 
quelques  réalisations  opérées  ne  lui  ont  fait  perdre 
que  10  centimes.  Il  faut  dire  que  les  baissiers  ne  se 
tiennent  pas  encore  pour  battus. 

La  situation  de  la  place  exige  de  commencer  les 
reports  sans  attendre  la  dernière  minute;  c'est  ce  qui 
a  été  fait  et  jusqu'à  présent  ils  ne  sont  pas  très  élevés: 
22  centimes  de  fin  courant  à  fin  décembre;  nous 
verrons,  d'ici  à  la  fin  du  mois,  ce  qui  adviendra  ;  les 
baissiers  tendent  à  diminuer  le  taux  des  reports  pour 
décourager  les  prêteurs  et  amener  une  baisse,  au 
moins  légère,  par  la  raréfaction  des  capitaux.  Jusqu'à 
présent  la  tentative  n'a  été  couronnée  de  succès  que 
d'un  côté.  Aujourd'hui,  l'argent  a  été  abondant,  quoique 
les  affaires  soient  restreintes,  mais  le  cours  a  reculé  de 
cinq  centimes  au  comptant  et  de  dix  centimes  fin 
décembre.  Peut-être  se  contentera-t-on  d'arriver  à 
80  0/0  à  la  fin  de  l'année  ? 

L 'Amortissable  ferme  comme  toujours. 

Les  valeurs  industrielles  n'ont  pas  été  l'objet  de 
grande  transactions. 

Banque  d'Espagne,  de  424  à  426,  indécise  ;  Tabacs, 
plus  fermes,  de  386  à  389  50  ;  Hypothécaire  d'Es- 
pagne, à  214  50  ;  Hispano-Americano,  124  0/0  ;  Espa- 
gnole de  Crédit,  à  105  0/0;  Explosifs,  283  0/0  ;  Allos 
Homos,  de  Bilbao,  rigoureusement  poussée  par  la 
spéculation,  à  237  50  0/0  ;  Sucrières  préférence,  74  0/0  ; 
dito  ordinaires,  38  25  0/0  :  cette  valeur  est  très  faible  ; 
Banco  de  Caslilla,  85  0/0. 

Le  prix  du  change  continue  à  basculer  entre  27  60  et 
27  90  0/0  ;  la  différence  d'une  journée  à  l'autre  se 
chiffre  parfois  par  dix  centimes.  Les  demandes  sont 
assurées  pour  le  moment  et  la  tendance  reste  indécise. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

6  nov.    13  nov.    20  nov.  27  nov. 

4  0/0  Intérieur   78  95      '.9  20      79  20      79  40 

5  0/0  Amortissable   99  10      99  45      98  50      J-8  70 

Banque  d'Espagne   425  ..     424  ..     424  ..     420  .. 

—     Hypothécaire   210  . .  214  

Gomp.  Ferm.  des  Tabacs     385  . .   -  384  50     386    .     387  . . 

Chèque  sur  Paris   28  05      28  85      38  70      27  60 

—  Londres ...  32  15  32  13  32  10  32  60 
Gédules  hypofhcc.  4  0/0.     10110     101..     10110  101.. 
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Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  relevons 
les  changements  suivants:  +  argent,  5  millions;  — 
escomptes  commerciaux,  %  ;  —  circulation,  12  ;  -\- 
comptes  courants,  10  ;  —  avances  et  crédits,  2. 

Le  Ministre  de  Fomento  a  édicté  une  disposition  très 
importante  en  ce  qui  concerne  les  marques  de  fabrique. 
A  l'avenir,  elles  devront  indiquer,  en  caractères  appa- 
rents et  dans  un  endroit  visible,  la  ville  d'Espagne  où 
réside  le  fabricant  et  le  nom  de  celui-ci.  L'idée  du 
Ministre  tend  à  éviter  que  les  produite  espagnols  cir- 
culent sous  des  étiquettes  étrangères. 


Informations  Économipes  et  Financières 

Recettes    des    Chemins    de    fer  Espagnols 


DU  1"  janvier  au  10  novembre  (■«•">  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  del'Espagne: 
Ancien  réseau..  ■ 
Asturies,  Galice- 
Valence  à  ULiel  . 

LérUla-Heus  

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

Almansa  Valence 

Total  Nord  de  l'Esp.. 

Madrid -Saragosse 
Barcel. -France. 
Sud  de  l'Espagne. 

2.070 
784 
88 
104 

A12 

499 

Pesetas 

60.449.021 
18.lu7.0't:i 
7£S.2<3 
1. 164.-/78 

2.377  583 
1-2.  lui- 120 

Pesetas 

60  883.176 
18. "82. 020 
919. 284 
1.262.567 

2.411  521 
12  303  560 

Pesetas 

60. 4 92  525 
18.683.800 
962. 6 i7 
1.231.206 

2  316.618 

12.907.898 

Pesetas 

59  371.621 
18.;  24.300 
m  659 
1.308  180 

2-372.833 
12.C66  194 

3.637 

91.980  :!80 

96.502.138 

96. 594. 697 

91  931.138 

1.067 

3.630 
302 

19. 108.875 

87  283  964 
3-273  719 

18.578.418 

88- 31 9  612 
3. 710. 456 

19.284  591 

88  972. 080 
3  931.938 

18- 2 47. 341 

» 

4.151-432 

Projet  de  Budget  pour  1906.  —  Voici  les  chiffres  du 
nouveau  projet  de  budget  pour  1006,  présenté  par  M.  Kcbe- 
garay,  ministre  des  finances  : 


Résumé  des  recettes 

Pesetas 

Contributions  directes   443.137.930  » 

—           indirectes   358. ICO. 000  »> 

Monopoles  et  services  exploités  par 

l'Administration   171. 431.001  » 

Propriétés  et  droits  de  l'Etat  : 

Rentes   19.480.504  .. 

Ventes   1.402. 000  >» 

Ressources  du  Trésor   17.385.861  » 


Total   1.010  837.296  » 


Résumé  des  dépenses 

Obligations  générales  de  l'Etat  : 

Maison  royale   3.450.000  » 

Corps  législatif   1.838.085  » 

Dette  publique   400.833.896  » 

Charges  de  justice   1.110.925  » 

Pensions   73.675.050  » 

Obligations  des  départements  mi- 
nistériels : 

Présidence  du  Conseil   553.000  » 

Affaires  étrangères   5.165.637  » 

Justice  :  Obligations  civiles   14.595. 373  » 

—               —        ecclésiastiques  . .  40.972.196  » 

Guerre   147.177.281  » 

Marine   33.534  862  » 

Intérieur   54.413.476  » 

Instruction  publique  cl  Beaux-Arts  . . .  46.383.896  .  » 
Agriculture,   Industrie,  Commerce  et 

Travaux  publics   86.010.939  » 

Finances   16.619.793  » 

Frais  des  contributions   31.984.205  >. 

Possession  «tu  Golfe  de  G  aînée   2.000.000  » 


Total   905.318.654  » 


Les  recette!  prévues  étant  de  1. 010.887.906  pesetas  et  les 
dépensée  'le  965.818,864  pesetas,  le  budget  de  1966  est  établi 
arec  prévision  d'un  excédent  de  recettes  de  45.518.642  pesetas. 


(  oui  l  ier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  29  novembre  1905. 
Le  marché  est  ferme  mais   les  affaires  sont  toujours 
peu  nombreuses.  Le  ebange  sur  Paris  a  peu  varié  et  se 
traite  à  27  75,  L'Intérieure  clôture  à  79  45. 


ITALIE 


LA  SITUA  TION 


Rome,  28  novembre  1905. 
Réouverture  du  Parlement.  —  Le     modus  vivendi  »  commercial 
avec  1  Espagne.  —  Le  régime  des  chemins  de  fer.  —  La  situation 
du  Tiésor. 

La  Chambre  a  repris  ses  séances  aujourd'hui.  Inutile 
d'ajouter  que  tous  les  chefs  de  parti  étaient  à  leur 
poste,  surtout  ceux  de  l'opposition,  car  L'attaque  contre 
le  Ministère  va  être  vigoureusement  menée.  On  n'a  pas 
déposé  moins  de  deux  cents  demandes  d'interpellations  : 
leur  lecture  a  occupé  une  après-midi.  Mais  c'est  à  pro- 
pos du  mutins  vivendi  avec  l'Espagne  que  la  bataille 
sera  la  plus  chaude. 

Les  Gouvernements  d'Italie  et  d'Espagne  ont  stipulé 
un  modus  vivendi  de  commerce  et  de  navigation  sur  les 
bases  de  la  nation  la  plus  favorisée. 

Le  modus  vivendi  italo-- espagnol  de  1892  laissait  les 
vins  de  côté  et  augmentait,  en  faveur  de  l'Espagne,  las 
tarifs  conventionnels  conclus  en  1891  et  1892  avec 
l' Autriche-Hongrie,  l'Allemagne  et  la  Suisse,  ce  qui 
était  très  désavantageux  pour  l'Italie,  pour  diverses 
raisons. 

Le  Gouvernement  italien  crut  donc  devoir  dénoncer 
cet  accord  de  1892,  chose  assez  facile  puisque  l'Espagne 
non  plus  n'y  tenait  pas. 

L'Italie  avait,  dès  lors,  le  choix  entre  deux  partis  : 
rester  sans  accord  commercial  avec  l  Espagne,  ce  qui 
eût  été  très  nuisible  à  ses  exportations  même  agricoles, 
ou  inscrire  dans  ce  pacte  la  clause  de  la  nation  la  plus 
favorisée. 

Or,  les  petits  vins  italiens  ne  semblaient  pas  avoir  à 
redouter  la  concurrence  des  vins  espagnols,  du  mo- 
ment qu'ils  étaient  protégés  par  un  droit  de  12  lire, 
-,  qui  représente  parfois  cent  pour  cent  du  prix  et  qui 
représente  aussi  une  énorme  compensation  à  l'avantage 
que  les  vins  espagnols  trouveraient  à  être  payés  en  or 
en  Italie,  alors  qu  ils  sont  payés  en  papier  en  Espagne. 

Le  Gouvernement  italien  a  donc  cru  qu'il  ne  pou- 
vait pas,  devant  la  simple  hypothèse  d'un  danger  fort 
improbable  pour  les  vins  italiens,  sacrilier  toute  l'ex- 
portation italienne  en  Espagne,  alors  surtout  que  cette 
exportation  est  bien  supérieure  à  l'exportation  espa- 
gnole en  Italie. 

Mais  les  viticulteurs  du  Sud  italien  se  sont  fâchés. 
Ils  ont  tenu  des  meetings  et  protesté  de  toutes  les  fa- 
çons. Ils  ont  envoyé  en  France  une  députât  ion,  com- 
posée de  viticulteurs  des  Fouilles,  apporter  une  pro- 
testation énergique  contre  le  moilus  vivendi  avec  1  Es- 
pagne, qui  menace  d'entraîner  une  mévente  des  vins 
italiens  du  Midi.  Le  mouvement  de  protestation  des 
Fouilles  a,  naturellement,  une  influence  sur  un  giaud 
nombre  de  députés  et  devient,  par  suite,  une  question 
politique. 

Tout  le  monde,  aujourd'hui,  est  forcé  de  convenir 
.pie  la  situation  du  Cabine!  est  difficile  par  suite  des 
nombreuses  défections  que  ces  protestations  des  viti- 
culteurs semblent  devoir  entraîner. 

Néanmoins,  le  Gouvernement  défendra  devant  la 
Chambre  le  modus  vivendi  et  fera  valoir  qu'il  B'esl  ré- 
servé le  droit  de  le  dénoncer,  s'il  est  nuisible  aux  inté- 
rêts vinicolcs. 

Le  Ministre  des  affaires  étrangères,  M.  Tittoni,  fera 
f  raidir  les  dangers  d'une  guerre  de  tarifs  avec  l'Espagne. 
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Le  Ministre  des  finances  et.  M.  Fortis  interviendront 
également. 

S'il  se  tire  de  cette  attaque,  le  Gouvernement  aura  à 
en  subir  une  autre,  non  moins  grave,  à  propos  de  la 
question  des  chemins  de  fer.  Notre  confrère,  le  Gior- 
nale  d'Italia,  expose  ainsi  la  question  : 

«  Il  y  a  cinq  mois  déjà  que  les  réseaux  des  chemins 
de  fer  ont  passé  de  l'administration  privée  à  l'adminis- 
tration d'Ktat  et  on  n'a  encore  rien  fait  pour  établir 
le  doit  et  l'avoir  entre  l'Etat  et  les  Sociétés,  pour  re- 
connaître en  quel  état  se  trouvent  les  lignes,  ce  que 
vaut  le  matériel  dont  l'Etat  a  pris  livraison. 

Il  s'agit,  cependant,  de  millions  en  plus  ou  en  moins 
et,  malgré  cela,  on  n'a  rien  décidé  à  cet  égard. 

Le  Ministre  des  Travaux  ptiblics  devrait  cepen- 
dant se  dire  que  chaque  jour  qui  passe  diminue  consi- 
dérablement les  droits  de  l'Etat.  » 

Il  faut  ajouter  que  le  service  des  transports  des  mar- 
chandises est  à  ce  point  désorganisé  que  les  expédi- 
tions mettent  soixante  jours  environ  à  aller  de  Milan 
dans  le  sud.  Le  Ministre  des  Travaux  publics  aura  à 
répondre  à  de  nombreuses  et  véhémentes  interpella- 
tions à  ce  sujet. 

La  Bourse  de  Rome  semble  vouloir  se  ressaisir. 
Après  la  baisse  survenue  au  moment  de  la  liquidation 
d'octobre  et  de  l'épuration  subséquente  du  marché,  la 
situation  du  marché  s'est  améliorée,  d'autant  plus  que 
les  conditions  économiques  et  financières  du  pays  se 
présentent  plus  favorables  et  exercent  une  influence 
bienfaisante  sur  l'ensemble  des  bonnes  valeurs. 

Les  finances  publiques  sont  toujours  en  bonne  situa- 
tion. Le  bilan  du  Trésor  au  31  octobre  190Ô,  présente 
une  nouvelle  amélioration  de  63  millions,  par  rapport 
à  la  situation  du  mois  précédent,  de  sorte  que,  pour 
L'ensemble  des  quatre  premiers  mois  de  l'exercice  finan- 
cier en  cours,  l'amélioration  totale  se  trouve  être  de 
189.500.035  lire  par  rapport  à  la  situation  au  30  juin, 
clôture  du  précédent  exercice. 

Durant  ces  quatre  premiers  mois,  les  recouvrements 
du  Trésor,  par  recettes  ordinaires  effectives  du  budget, 
se  sont  élevées  à  573.025.738  lire,  chiffre  supérieur  de 
12.92J.939  lire  à  celui  de  la  période  correspondante  de 
l'exercice  1904-1905. 

Mais  la  plus  grande  partie  de  cette  augmentation  est 
due  au  produit  des  douanes,  du  fait  de  plus  fortes  im- 
portations de  blé. 


Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
pendant  les  dix  1™  mois  de  1905 

(Les  sommes  s'entendent  en  milliers  de  lire) 


CATÉGORIES 


Spiritueux,  Boissons  et 

■  Huiles  

Denrées  coloniales,  Dro- 
gues et  Tabacs  

Produits  chimiques.  Arti- 
cles médicinaux,  résines 
et  Parfumeries  

Couleurs  et  articles  pour 
Teinturerie  et  Tannerie . 

Chanvre,  Lin,  Jute,  etc.. 

Coton  

Laine,  Crins,  Poils  

Soie  

Bois  et  Paille  

Papier  et  Livres  

Peaux  

Minéraux ,  Me  taux  et  leurs 
dérivés  

Pierres,  Terres,  Poteries, 
Verres  et  Cristaux  

Céréales,  Farine,  Pâtes,  etc 

Animaux,  Produits  et  dé- 
pouilles d'animaux  

Objets  divers  


IMPORTATIONS 

EXPORTATIONS 

Dix 
1ers  mois 
1905 

Diffé- 
rence 
sur  1904 

Dix 
Iers  mois 
1905 

Diffé- 
rence 
sur  1904 

46.742 

rf  9.322 

74.019 

—14.439 

34.969 

-P-"  2 

9.969 

+  2.544 

60.288 

—  1.170 

47.266 

-t-  2.787 

27.783 
24.277 

238.446 
83.58"; 

172. 025 
84.045 
26-645 
58.312 

—  270 
+  1.168 
+-27.342 

—  3.470 
+34.381 
-+-  7. 90". 
+  1.674 

—  1.779 

6.059- 
50.255 
s»:».  573 
26.774 
489.795 
48.587 
15.252 
28.547 

—  10 

—  7.029 
-+-  3.042 
+  4.694 
+68.129 
—27.740 
-H  1.189 

—  224 

245.251 

+  9.961 

38.254 

-1-  2.953 

190.053 
227.369 

^18.161 

--36.397 

73.416 
161.145 

—  3.873 
H-17.914 

120.605 
29.735 

-  3.782 
-h  2.821 

160  612 

30.460 

+24.668 
+  4.663 

1680.441 

+141003 

1355.983 

+79.270 

Courrier  de  la  Bourse  de  Home 


Rome,  30  novembre  1905. 

Depuis  la  liquidation,  qui  a  été  quelque  peu  diflicile,  le 
marché  est  resté  dans  l'indécision ;  on  remarque,  cependant, 
en  clôture  une  légère  tendance  à  l'amélioration . 

Voici  les  derniers  cours  : 

La  Rente  est  à  105  77  ;  Méridionaux,  742  . .  ;  les  Méditer- 
ranée. 465  ..;  Banque  Nationale,  1.253. 


SERBIE 


Le  Commerce  extérieur  de  la  Serbie  en  1904.  —  La 

Direction  des  Douanes  du  Ministère  des  Finances  de  Serbie 
nous  communique  la  statistique  du  commerce  extérieur  du 
Royaume  pendant  l'année  1904. 

Les  résultats  généraux  du  commerce  extérieur  du  Royaume 
de  Serbie  ont  été  les  suivants  pendant  l'année  1904: 

Commerce  Commerce 
général  spécial 

(En  dinars) 

Exportation   83.498.836  62.156.066 

Importation   82.269.176  60.926.406 

Mouvement  général.  165.768.012  123.082.472 
Balance   1.229.660      +  1.249.660 

On  voit,  d'après  ces  chiffres,  que  le  commerce  général  a 
augmenté,  en  1904,  de  14.830.924  dinars,  et  le  commerce 
spécial  de  4.879.806  dinars  sur  1903. 

Le  mouvement  du  commerce  extérieur  pour  la  dernière 
période  quinquennale  a  été  le  suivant  : 

Années  Importations  Exportations 

(En  dinars) 

1900   54 . 027 . 228      66 . 521 . 959 

1901   43 . 835 . 428      65 . 585 . 653 

1902   44.820.754  72.123.6:4 

1903....   58.235.262  59.967.404 

1904    60.926.406  62.156.066 

L'exportation  a  augmenté,  par  rapport  à  l'année  1903,  de 
2.188.662  dinars,  et  elle  a,  au  contraire,  diminué,  par  rap- 
port à  l'exportation  moyenne  de  la  dernière  période  quin- 
quennale (1899-1903 ),  de  3.452.544  dinars,  ou  5  02  0/0. 

La  diminution  de  l'exportation  s'explique  uniquement  par 
la  faible  cueillette  du  maïs  et  du  foin,  et  il  en  est  résulté  une 
grande  disette  dans  les  aliments  et  dans  les  fourrages. 

Cette  circonstance  a  forcé  le  Gouvernement  d'interdire 
cette  année-ci  l'exportation  du  maïs  et  du  foin  et  de  per- 
mettre l'importation  en  franchise  de  ces  fourrages,  afin  de 
prêter  de  cette  façon  son  aide  au  peuple  pendant  la  disette. 
Tout  ceci  a  eu  une  influence  défavorable  sur  l'exportation  de 
cette  annie-ci.  Mais  ces  causes,  de  nature  purement  passa- 
gère, ne  pourront  nullement  influencer  l'augmentation  ré- 
gulière de  la  valeur  de  l'exportation  qui  a  été  très  sensible, 
depuis  1896  jusqu'à  1902. 

On  a  exporté,  pendant  l'année  1904,  pour  14.804  779  dinars 
de  céréales. 

L'exportation  du  blé  a  augmenté,  par  rapport  à  l'année 
dernière,  de  7.006.554  dinars,  tandis  que  la  valeur  des  autres 
espèces  de  céréales  est  restée  à  peu  près  la  même. 

Si  l'on  compare  l'exportation  des  céréales  avec  la  valeur 
moyenne  pour  la  dernière  période  quinquennale  (1899-1903), 
on  verra  que  l'exportation  du  seigle  a  diminué  de  197.917 
dinars  ;  celle  de  l'orge,  de  337.826  dinars;  celle  de  l'avoine, 
de  398.455  dinars;  et  celle  du  maïs,  de  2.714.148  dinars, 
tandis  que  la  valeur  moyenne  du  blé  exporté  a  augmenté  de 
4.449.282  dinars. 

L'augmentation  de  l'exportation  du  blé  en  l'année  1904 
doit  être  attribuée  à  la  fois  aux  prix  favorables  du  blé  sur 
les  marchés  étrangers  et  à  la  récolte  abondante  des  céréales, 
qui  ont  été  beaucoup  moins  atteintes  par  la  grande  séche- 
resse que  les  fourrages  et  les  autres  céréales  exigeant,  comme 
le  maïs,  le  labour  à  la  bêche. 

L'exportation  du  bétail,  qui  a  atteint  20.543.732  dinars,  a 
diminué  de  4.367.670  dinars  :  cette  diminution  provient  de  la 
disette  en  fourrages. 
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L'exportation  de  la  viande  et  du  lard,  de  la  volaille  abat- 
tue, des  plumes,  et  des  cocons  de  vers  à  soie  a  diminué;  par 
contre,  l'exportation  des  œufs  et  des  peaux  brutes  a  aug- 
menté sensiblement. 

L'exportation  des  fruits  et  des  produits  des  fruits  a  aug- 
menté ;  il  y  a,  de  même,  augmentation  à  l'exportation  poul- 
ie bois  à  brûler  et  ouvrages  en  bois,  pour  les  eaux-de-vie, 
médicaments  divers,  chanvre,  lin  et  cordages,  tandis  qu'il  y 
a  diminution  pour  tous  les  autres  produits. 

La  valeur  de  l'importation  a  augmenté,  par  rapport  à  l'an- 
née 1903,  de  2.691.144  dinars,  et  elle  a  augmenté  de  11  mil- 
lions 456.862'  dinars  par  rapport  à  l'importation  moyenne  de 
la  dernière  période  quinquennale  (1899-1903). 

L'importation  a  augmenté  sensiblement  pour  les  articles 
suivants  :  ouvrages  de  menuiserie,  ouvrages  de  fer,  d'acier 
et  de  cuivre,  peaux  brutes,  peaux  tannées,  peaux  corroyées, 
café,  sucre,  pétrole,  produits  gras,  coton  et  fils  de  coton,  fils 
de  lin  et  de  chanvre,  bijoux  et  quincaillerie  :  il  y  a,  par  con- 
tre, diminution  dans  l'importation  des  articles  ci-après  :  bois 
ouvré  et  non  ouvré,  tissus  de  laine,  bateaux  à  vapeur,  bétail 
et  produits  du  bétail,  minéraux  simples  et  précieux,  houille, 
verrerie,  fer  demi-ouvré,  instruments  et  appareils,  médica- 
ments et  produits  chimiques,  huiles  de  toutes  sortes,  soie, 
vêtements  confectionnés  et  linge  et  autres  confections  et  bon- 
neterie. 

Il  est  intéressant  de  noter  que  certains  articles  apparais- 
sent simultanément  comme  articles  d'importation  et  d'expor- 
tation. 

La  valeur  du  commerce  du  transit  a  atteint,  en  1904,  le 
chiffre  de  42.685.540  dinars,  soit,  sur  1903,  un  excédent  de 
9.951.118  dinars. 

Voici  un  tableau  du  commerce  extérieur  par  Etat  : 

Importation  Exportation 

1903     ^~^T904~  ~Î9Ô3  T9u4~ 
(En  dinars) 

Amérique...        766.458        745.274  »  1.000 

Aut.-Hongr.    35.362.873   36.583.709  51.324.514  55.351.227 

Belgique...        242.341       560.893  353.173  230.107 

Bosnie                  76.966         56.281  159.231  190.803 

Bulgarie....        386.803     2.103.361  779.526  1.012.689 

Grèce                 494.896       386.740  200  5.500 

Angleterre..     4.920.619     5.002.120  261.477  2.500 

Italie               1.175.985       977.042  282.907  137.976 

Allemagne  .     7.089.335     8.054.981  3.053.362  2.606.517 

Roumanie..     1.122.355     1.254.540  1.333.933  843.165 

Russie                726.764     1.072.473  3.901  45.412 

Turquie....     1.860.044     1.965.236  2.118.8.89  1.707.200 

France             2.735.112       974.586  134.982  22.020 

Hollande...        329.063       221.226  97.772  » 

Monténégro..        72.701         60.273  1.800 

Suisse                 872.946       907.666  61.737  .> 

Total....  58.235.262   60.926.406   59.967.404  62.156.066 

Le  commerce  d'importation  a  diminué,  avec  l'Amérique,  de 
21.184  dinars,  avec  la  Bosnie,  de  20.685  dinars,  avec  la 
Grèce,  de  108.156  dinars,  avec  l'Italie,  do  198.943  dinars, 
avec  la  Franc,  de  1.760.526  dinars,  avec  la  Hollande,  de 
107.837  dinars,  et,  enfin,  avec  le  Monténégro,  de  12.423 
dinars  ;  il  a,  par  contre,  augmenté  avec  les  autres  pays 
étrangers. 

Le  commerce  d'exportation  a  augmenté,  avec  l'Amérique, 
de  1.000  dinars,  avec  l'Autriche-Hongrie,  de  4.026.713  dinars, 
avec  la  Bosnie,  de  81.572  dinars,  avec  la  Bulgarie,  fie  233.113 
dinars,  avec  Ja  Grèce,  de  5.300  dinars,  et,  enfin,  avec  la 
Russie,  de  41.511  dinars  ;  il  a,  au  contraire,  diminué  avec  les 
autres  Etals. 

Les  revenus  perçus  dans  les  bureaux  de  Douane  sont 
recouvrés  au  profit  de  l'Etat  et  des  communes. 

Pour  Pour  les 

L'Etat  communes 

On  a  encaissé  :  (Dinars) 
Iians  la  1"  période  quinquennale 

1891  à  18!)."»;  en  moyenne-par  an  9.570.4B9  61  421.481  56 
Dans  la  2"  période  quinquennale 

1896  à  1900)  ''il  moyenne  par  an  L0.856.K5t)  K5  Vît). 098  87 

Enl'annéelàM   îo.'iKT». ():;:•,  tu;  225. coi  40 

_       1902   L0. 540. 694  79  4817694  06 

_       [Q08   L4.284.00Q  16  515.222  27 

—        L904    14  K59.8ÎK)   »  524  132  » 


ÉTATS  SCANDINAVES 


NORVEGE 

L'Avènement  du  roi  Haakon  VII.  —  C'est  le  26  novembre, 
au  matin,  que  le  yacht  royal  danois  «  Danebrog  ».  ayant  à 
son  bord  le  nouveau  roi  de  Norvège,  est  arrivé  à  <  Christiania. 

Le  yacht  était  accompagné  des  navires  de  guerre  norvé- 
giens et  danois,  du  cuirassé  allemand  «  Braunsclrweig  »  et  du 
cuirassé  anglais  «  Cresar 

Les  souverains,  ainsi  que  les  membres  du  Gouvernement 
norvégien,  se  sont  rendus,  en  premier  lieu,  à  bord  du  navire 
de  guerre  norvégien  «  Heimdal  ».  M.  Michelsen,  président  du 
Conseil,  prononça  alors  un  discours  de  bienvenue. 

La  famille  royale  débarqua  à  Christiania  vers  une  heure 
et  demie,  saluée  par  des  salves  d'artillerie  et  les  acclamations 
de  ki  population  massée  sur  les  quais.  Le  Roi  répondit  en 
quelques  mots  au  discours  que  lui  adressa  le  maire  de  Chris- 
tiania, et  se  rendit  ensuite  au  château,  où  s'étaient  réunis  les 
membres  du  Storthing  et  du  Tribunal  suprême  M.  Berner, 
président  du  Storthing,  souhaita  aux  souverains  la  bienvenue 
au  nom  du  Storthing  et  au  nom  du  peuple. 

Le  28,  le  Roi  et  la  Reine  se  sont  rendus  au  Storthing  pour 
prêter  le  serment  de  fidélité  à  la  Constitution. 

Le  président  du  Storthing  prononça  à  cette  occasion  une 
allocution,  qu'il  termina  ainsi  : 

«  Une  action  commune  du  Roi  et  de  son  peuple,  reposant 
sur  une  confiance  réciproque,  est  la  condition  nécessaire 
pour  que  tous  deux  contribuent,  de  la  plénitude  de  leurs 
forces,  à  la  prospérité  et  au  bonheur  du  pays.  Que  Dieu  pro- 
tège le  roi  de  Norvège!  » 

Le  roi  Haakon  répondit  en  faisant  ressortir  la  place  parti- 
culièrement importante  qu'occupe  le  Storthing  dans  la 
Constitution  et  dans  le  cœur  de  tous  les  Norvégiens. 

«  Ma  plus  grande  joie,  dit-il,  sera  d'unir  tous  mes  efforts 
à  ceux  du  Storthing,  en  conformité  avec  les  dispositions  de 
la  Constitution,  poiir  travailler  au  maintien  de  la  paix  et  au 
bonheur  du  pays.  Vive  la  patrie!  » 

Le  Roi  et  la  Reine  quittèrent  ensuite  le  Storthing  au  milieu 
des  acclamations. 

Le  même  jour,  Haakon  VII  a  tenu  son  premier  Conseil 
d'Etat. 

M.  Michelsen,  président  du  Conseil,  a  remis  entre  les  mains 
du  Roi  tous  les  portefeuilles  ministériels. 

Le  Roi  a  prié  le  président  du  Conseil  et  les  autres  ministres 
de  conserver  leurs  fonctions,  en  reconnaissance  de  la  sagesse 
et  de  la  compétence  avec  lesquelles  ils  ont  dirigé  les  affaires 
de  la  Norvège  pendant  ces  derniers  mois. 

A  l'occasion  de  son  avènement,  Haakon  VII  a  reçu  de 
nombreux  télégrammes  de  félicitations. 

Voici  celui  qui  a  été  adressé  au  Roi  de  Norvège  par  le  Pré- 
sident de  la  République  française  : 

A  Sa  Majesté  Haakon  VII,  roi  de  Norvège, 
Christiania. 

En  ce  jour  historique  où  la  nation  norvégienne  acclame 
son  roi,  j'ai  à  cœur  d'exprimer  à  Votre  Majesté  les  vœux  que 
la  France  forme  pour  la  grandeur  de  son  règne  et  la  prospé- 
rité de  la  Norvège. 

EMILE  LOUBET. 

De  sou  côté',  M.  Rouvier,  président  du  Conseil,  ministre 
des  affaires  étrangères,  a  adresse''  à  M.  Lœvland,  ministre  des 
affaires  étrangères  de  Norgège,  un  télégramme  ainsi  conçu  : 

Le  Gouvernement  de  la  République  française  s'associe  à  la 
joie  du  peuple  norvégien  accueillant  son  roi.  Je  réitère  à 
Votre  Excellence  l'expression  personnelle  de  mes  félicitatio&S 
et  de  mes  vœux. 

ROI  VIER. 
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AMÉRIQUE 

BRÉSIL 

Les  Ports  Brésiliens  en  1904.  —  Du  dernier  bulletin 
de  statistique  commerciale  de  Rio-de-Jaueiro,  nous  extrayons 
les  chiffres  suivants,  qui  donnent  une  idée  de  l'importance 
relative  des  prinoipaux  ports  brésiliens.  Ces  chiffres  indi- 
quent, en  contos,  la  valeur  des  produits  exportés  dans  ces 
différents  ports,  comparée  à  celle  de  1903  : 

1993  1904  Différence 

Ports                  —  —  — 

—  (En  contos) 

Santos   242.759  254.867  -+-  12.108 

Rio-de-Janeiro   142.023  135.985  —  6.038 

Manaos   115.547  123.394  +  7.847 

Para   81.381  92.249  +  10.868 


CHILI 

L'Industrie  sucrière.  —  Un  extrait  d'un  récent  rapport 
du  vice-consul  de  France  à  Santiago,  publié  dans  le  Moni- 
teur officiel  du  Co>ï>.merce,  montre  que  les  raflineries  chi- 
liennes fournissent  aujourd'hui  au  Chili  la  presque  totalité 
du  sucre  nécessaire  à  sa  consommation. 

Deux  rallineries  sont  surtout  importantes,  qui  sont  éta- 
blies :  l'une  à  Vina  del  Mar,  prés  de  Valparaiso  ;  l'autre  à 
Penco,  petit  port  situé  dans  la  baie  de  Concepcion, 

Voici  quelle  a  été  la  production  de  ces  rallineries  depuis 
1900: 

Raffinerie  Raffinerie 
de  Vina  del  Mar       de  Penco 


(En  kilogrammes) 
1900    20.479.093  10.921.722 

1901   21.095.295  10.588.419 

1903   24.439.964  11.324.001 

1902   24.285.419  12.982.632 

1904    22.489.006  11.798.019 


Il  existe  une  autre  fabrique  de  sucre  à  Membrillo,  dans 
la  province  de  Linarès,  mais  beaucoup  moins  importante  que 
les  précédentes. 

L'importation  du  sucre  raffiné  était  seulement,  en  1903,  de 
1.102.900  kilogrammes. 

Par  contre,  le  Chili  a  réussi,  en  1900  et  en  1902,  à  exporter 
à  son  tour  du  sucre  raffiné.  En  1902  notamment,  il  en  a 
expédié  19.330  kilogr.  en  Argentine. 


EQUATEUR 

Commerce  extérieur.  —  La  «  Xacion  »  de  Guayaquil  a 
publié  récemment  des  renseignements  intéressants  sur  le 
commerce  extérieur  de  l'Equateur. 

La  valeur  totale  des  exportations  a  atteint  pour  1904  le 
chiffre  de  23.28-4.193  sucres. 

Les  principaux  articles  d'exportation  sont  les  suivants  :  le 
coton,  le  sucre,  le  cacao,  le  café,  le  caoutchouc,  l'écorce  de 
manglier,  les  cuirs,  les  fruits,  les  chapeaux  et  le  tabac. 

La  production  du  cacao  au  cours  de  l'année  1904  a  été  bien 
supérieure  à  celle  des  années  précédentes,  avec  613.396  quin- 
taux; en  1903,  la  récolte  avait  donné  499.213  quintaux  ;  il  y  a 
donc  augmentation  de  114.183  quintaux. 

L'exportation  du  cacao  par  les  ports  de  la  République  a  été 
de  28.564.123  kilogr. 

Les  principaux  pays  importateurs  sont  :  la  France,  avec 
plus  de  11  millions  de  kilogr.  :  l'Angleterre,  avec  3  millions 
de  kilogr.;  l'Espagne  et  les  Etats-Unis,  avec  plus  do  2  mil- 
lions de  kilogr.  ;  l'Allemagne,  avec  1  million  et  demi  de  kilogr, 

La  valeur  totale  de  l'exportation  de  cacao  a  été  de  15.248.691 
sucres.  * 

En  ce  qui  concerne  la  récolte  du  caoutchouc,  les  diverses 
zones  productrices  ont  donné  :  Arriba,  408.563  quintaux  ;  Ba- 
lao,  86.249;  Machala,  67.998:  Manabi,  48.594  ;  Esmeraldas, 
1.991  quintaux. 

La  valeur  de  la  récolté  pour  1904  a  été  de  11.7  46.828  sucres, 
contre  9.546.000  sucres  en  1903. 
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11  a  été  exporté  519.566  kilogr.  de  caoutcliouc  en  1904,  con- 
tre 494.864  en  1903,  soit  une  augmentation  de  24.70i  kilogr. 
La  majeure  partie  est  importée  par  les  Etats-Unis,  qui  figu- 
rent avec  un  chiffre  de  999.446  sucres,  tandis  que  les  autres 
pays  consommateurs  :  Allemagne,  France,  Angleterre,  Italie, 
ne  représentent  ensemble  que  la  somme  de  225.629  sucres. 

Le  prix  du  caoutcliouc  durant  l'année  ont  été  compris  entre 
60  et  75  sucres,  en  plaques,  75  et  95  sucres,  en  bandes,  108  et 
130  sucres,  eu  feuilles. 

L'exportation  du  café  a  atteint  3.489.628  kilogr.,  avec  une 
valeur  de  1.014.596  sucres.  C'est  le  Chili  qui  est  pour  cet  ar- 
ticle le  meilleur  client,  avec  un  chiffre  de  409.746  sucres  ; 
puis  viennent  les  Etats-Unis,  avec  330.414  sucres,  et  l'Alle- 
magne avec  126.030  sucres. 

Les  prix  de  cet  article  ont  eu  de  violentes  fluctuations  pen- 
dant les  dix  dernières  années,  ce  qui  a  abattu  beaucoup  l'en- 
thousiasme des  agriculteurs  pour  cette  culture. 


ÉTATS-UNIS 

Recettes  et  Dépenses  publiques.  —  Pour  les  quatre 
premiers  mois  de  l'année  fiscale  1905-06  (juillet-octobre  1905;, 
les  recettes  ont  atteint  197.507.417  dollars  et  les  dépenses 
212.299.004  dollars,  soit  un  excédent  de  dépenses  de  14  mil- 
lions 791.587  dollars.  Voici  le  détail  : 

Recettes 

4  premiers  4  premiers 
mois  de  mois  de 

1905-1905  1904-1905 

(En  dollars) 

Douanes   100.637.109  88.537.736 

Revenus  intérieurs   83.616.572  80.046.847 

Divers   13.253.735       18. 443.487 

Total  197.507.417    "  187.025.070 


Dépenses 

Civiles  et  diverses   47.123.448  53.433.808 

Guerre   38.271.675  53.006.450 

Marine   39.863.577  41.025.750 

Indiennes   4.972.328  4.248.721 

Pensions   47.839.288  47.122.360 

Travaux  publics   24.046.692  » 

Intérêts   10.181.996  9.996.988 

Total   212.299.004  208.834.077 


La  Production  du  Coton  pendant  la  campagne  1904- 
1905.  —  D'après  les  chiffres  publiés  par  le  Bureau  améri- 
cain du  Census,  il  résulte  que,  pour  la  période  comprise 
entre  le  1"  septembre  1904  et  le  1"  septembre  1905,  la  pro- 
duction du  coton  aux  Etats-Unis  a  été  de  13.318.458  balles  ; 
de  plus,  1.137.536  balles  n'avaient  pas  encore  été  utilisées  au 
début  de  cette  période.  Sur  cette  quantité  totale,  8.834.929 
halles,  ou  01  0/0,  ont  été  exportées,  suivant  détail  ci-après  : 


Pays  Nombre  En  liv.  amér.  Valeur 

de  destination  de  balles  de  453  gr.  en  francs  % 

Gr.-Brotagnc...  4.043.999  2090 . 801 . i', 5  930.149.480  45.8 

Allemagne   2.115.672  1C86.851.472  472.189.830  23.9 

France   857.103  442.100.603  196.582.020  9.7 

Italie   536.929  276.628.348  117.046.165  6.1 

Espagne   289.688  167.717.027  63.422.600  3.3 

Belgique   161.151  82.805.710  35.113.155  1.8 

Russie   125.463  64.964.249  27.737.305  1.4 

Aut.  pays  d'Eu- 
rope  172.112  87.784.643  35.560.530  2.0 

Japon   324.668  173.164.810  S7.V.0.23Ô  3.7 

Canada   125.407  68.350.823  29.681.555  1.4 

Mexique   73.276  38.422.496  18.352.070  0.8 

Autres  pavs .. .  9.461  4.859.007  2.061.520  0.1 


Total....    8.834.929   4559.450.663  2021.046.465 


4.278.980  balles  ont  été  prises  par  les  manufactures  amé- 
ricaines; si,  à  cette  quantité,  on  ajoute  36.776  balles,  qui  ont 
été  détruites  par  le  feu,  on  obtient  un  total  de  4.315.753 
balles,  ou  29.9  0/0,  ayant  été  utilisées  sur  place. 

Le  surplus,  1.305.309  balles,  ou  9.1  0/0  environ,  est  resté 
en  stocks. 
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Le  Commerce  Extérieur  des  Etats-Unis.  —  Voici 
les  résultats  du  commerce  extérieur  des  Etats-Unis  pour  le 
mois  de  septembre  et  pour  les  neuf  premiers  mois  des  six 
dernières  années  : 

Marchandises 
Septembre      Exportation     Importation  Balance 

(En  dollars) 

1900    115.901. 122  59.568.600  +  56.333.122 

190l'    106.989.92(1  66  826.813  4-  40.163.113 

1900"   121.236.384  87. 730. 346  +  33.500.038 

1903'    110.364.840  81.816.642  +  28.548.198 

1904    134.265.424  84.124.975  +  50.140.449 

1905   136.005.822  102.138.031  +  33.867.791 

Neuf  mois 

1900    1.031.96i.238  624.467.433  +  407.496.805 

1901""      •    ■  1.046.319.267  646.477.569  +  399.841.698 

1902 ..'  943.165.484  702.149.643  +  241.015.841 

1903 ...  989.276.471  758. 798.236  +  230.478.235 

1904 985.468.881  751.394.339  +  234.074.542 

1905   1 . 102 . 575 . 831  872 . 548 .988  +  230 . 026 . 843 

Métaux  précieux 
Balance  des  entrées  et  sorties 
Septembre  Or  Argent  i 

(En  dollars) 

1900    —  7.045.981  ■+■  1.551.773 

1901   —  11.742.069  -+-  2.639.456 

1902    —  4.451.101  +  2.236.396 

1903   —  4.186.782  +  680.776 

1904    —  1  496.587  +  1.375.739 

1905....!   -  4.086.781  +  1.723.619 

Neuf  mois 

1900   +  12.615.871  +  17.231.461 

1901    +  2.719.473  +  18.996.785 

1902    +  6.089.827  +  16.876.695 

1903".  +  9.896.179  +  8.282.166 

1904    -I-  14.345.238  +  19.452.689 

1905'    '   +  12.382.326  +  14.972.377 


Le  Marché  Financier  de  New- York 

New-York,  29  novembre  1905. 

La  Tribune,  de  Washington,  annonce  que  le  président 
Roosevclt  a  décidé  de  passer  outre  aux  conclusions  des  ingé- 
nieurs consultants  en  faveur  du  système  du  canal  à  niveau 
pour  la  construction  du  Canal  de  Panama  et  il  recomman- 
dera au  Congrès  le  système  des  écluses. 

Le  marché  de  VVail  Street  continue  à  être  très  animé,  mais 
les  cours  sont  plus  faibles. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  104  1/4. 

De  nombreuses  réalisations  opérées  en  valeurs  de  chemins 
de  fer  ont  ramené  les  cours  de  ces  valeurs  en  arrière. 
Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison.  87  ;  Milwaukee,  178  1/4;  Erie,  48  5/8; 
Reading,  136  3/8;  Canadian  Pacific,  lïi  7/8;  Illinois  Cen- 
tral, 176  1/2  ;  Louisville,  150  5/8;  Central,  226  ./.  ;  Union 
Pacific,  136  3/8.  ___________ 

RÉPUBLIQUE  ARGENTINE 

La  Campagne  agricole  1905-1906.  —  Le  Bureau  de 
statistique  au  Ministère  de  l'Agriculture  vient  de  terminer 
l'établissement  des  statistiques  relatives  à  la  campagne  agri- 
cole 1905-1906.  Voici  les  chiffres  fournis  quant  aux  surfaces 
ensemencées  en  blé  et  en  lin  clans  les  diverses  provinces  : 

Blé  Lin 
Provinces  —  — 

—  (En  hectares) 

Buenos-Aires   2.400.056  263.248 

SaSto-Fé    1.542.500  498.800 

Cordoba.   1.236.415  118.156 

Entre  fth»    314.320  135.010 

Pampa  Contrai   59.010  6.600 

Autres  provinc.  cl  Ici  ril.jircs. .        65.000  1-000 
Totaux   5.617.291  L022.814 

Cou        total  général,  on  obtient  ainsi  6.C40.105  hectares. 

Os  chiffres,  comparés  à  ceux  «les  surfaces  ensemencées 
pendant  l'année  r.fO'i-1905,  accusent  une  augmentation  de 
14  75  0/0  pour  le  blé  et  de  5  55  0/0  pour  lo  lin. 


MEXIQUE 

La  Situation  des  Banques  du  Mexique.  —  Le  bilan 
mensuel  des  Banques  de  la  République  présente,  au  30  sep- 
tembre dernier,  la  situation  suivante  : 

Existences 

en       Porte-    Capital  Circula- 
Banques        caisse     feuille     social  tion  Dépôts 
(En  milliers  de  piastres) 
Naliona"  Mexico  27.005.9  32.715.6  26.000.0  25.572.4  17504.2 
Londres- Mexico  15.312.9  39.430.7  15.000.0  19.511.1  4.488.6 

Centrale               1.368.4   7.098.5  21.000.0  »  7.475.0 

Internationale..      344.1      487.7   5.000.0  »  769.9 

Agric.  et  Ilypot.     -  32.8         »      2.000.0  »  » 

Yucatèque(Yuc)    2.469.2  11.771.4   8.000.0  4.523.2  59.6 

Orientale  (Mexic)  2.785.2   4.647.8   6.000.C  4.175.9  25.2 

Miniè'-(Chihua.)   2.076.4   4.863.8   5.000.0  3.602.0  99.2 

Mercantile) Yuc.)    1.564.1   4.493.0   4.000.0  2.697.3       0  3 

Jalisco                 1.403.3   5.707.9   3.000.0  2. 106.0  1.734.8 

Mercantile;Mont.)    754.2  2.633.9  2.500.0  l.:;98.5  7.4 

Durango                 640.7    2.975.2   2.000.0  1.061.5  93.4 

Mercantile(Ver.)   3.437.8   4.013.9   2.000.0  3.887.6  1.703.1 

Nuevo  Léon  . . . .    1.044.0   3.130.4   2.000.0  2.520.1  1.323.0 

Coahuila                 644.4   2.837.2   1.600.0  1.177.3  42.6 

Etat  de  Mexico.    1.340.2   3.690.6   1.500.0  1.955.3  1.755.0 

Occidentale....       934.2   1.157,6   1.500.0  1.472.1  155.4 

San  Luis  Potosi.    1.067.9   4.621.5   1.100.0  2.056.7  3.8 

Campêche                347.6      937.3   1.000.0  613.6  0.8 

Guanajuato  ....      819.7   2.369.1   1.000.0  1.526.6  84.6 

Morelos                   522.9   1.256.0   1.000.0  1.018.5  5.9 

Oaxaca                    649.0   2.162.8   1.000.0  716.4  14.4 

Sonora                 1.628.6   1.390.1    1.000.0  2.698.4  127.5 

Tamaulipas  . . . .      810.2   2.086.1    1.000.0  1.174.0  132.1 

Tabasco                  529.9   1.388.0   1.000.0  771.4  0.9 

Queretaro               740.0   1.323.1   1.000,0  886.8  1.4 

Zacatecas                601.3   1.937.2   1.000.0  842.9  70.5 

Aguascalicntes .      401.9   1.027.1      600.0  646.8  » 

Michoacan               289.4   1.173.5      600.0  570.5  380.6 

Hidalgo                  613.1      521.2      500.0  894.0  228.6 

Chiapas                   131.1      303  4      500.0  237.7  8.4 

Comm'-  (Chih.).        10.0      216.3      200.0  »  29.5 

Totaux           72321.7  154315.7  120600.0  90376.3  38326.9 

Tôt.  31  août  1905   74436.6  155826.0  120600.0  89161.9  35374.6 

—  30sept.l904   70504.3  137256.4  109600.0  81964.9  12716.3 

—  30  —  1903   61481.4  126494.9  105S50.0  85262.4  14456.5 

—  30  —  1902   60517.4  115736.7   84650.0  82406.2  15755.1 

—  E0  —  1897   42256.9   41676.4   42550.0  43075.9  3185.0 


ASIE 


SIAM 

Le  Budget  du  Siam  pour  1905-1906.  —  Le  budget  du 
Siam  pour  1905-1906  accuse  53  millions  de  tieaux  de  recettes, 
soit  un  excédent  de  126.000  ticaux  sur  les  dépendes  prévues. 
Les  recettes  continuent  à  s'accroître.  On  a  l'intention  d'aban- 
donner le  revenu  prélevé  sur  les  maisons  de  jeu,  et  de  com- 
bler cette  différence  par  une  augmentation  des  taxes  iramo- 
biMèrea  et  ëes  droits  d'importation. 

D'après  le  London  and  China  Telegrapli,  l'idée  d'une  réforme 
monétaire,  basée  sur  l'étalon  d'or,  a  trouvé  déjà  de  nombreux 
adhérents.  A  ce  sujet,  on  prèle  à  M.  Williamson  les  intéres- 
santes remarques  suivantes  :  «  Au  cours  de  l'année  123 
(1904-05).  le  cours  du  change  est  resté  sensiblement  à  1  sh. 
1  3/8  d.  par  tical,  ou  17.49  licaux  par  livre  sterling,  au  lieu  de 
18.28  en  122  et  19.84  en  121.  11  semble  que  le  numéraire  est 
encore  en  quantités  plus  que  suffisantes,  les  Banques  et  le 
Trésor  ayaut  eu  constamment  en  caisse  des  sommes  considé- 
rables pendant  toute  l'année,  quoique  le  commerce  d'expor- 
tation ait  été  particulièrement  satisfaisant  durant  cet  exer- 
cice; toutefois,  le  superflu  de  numéraire  paraît  déjà  dimi- 
nuer graduellement.  La  cessation  de  la  frappe  par  le  Gou- 
vernement pendant  la  plus  grande  partit1  de  l'année  aidera 
encore  à  celte  diminution,  et,  comme  rien  ne  laisse  actuelle- 
ment prévoir  un  ralentissement  du  commerce  d'exportation, 
on  estimé  qu'on  pourra  pratiquement,  L'année  prochaine,  ou 
dans  deux  an--,  fixer  le  change  au  taux  du  Gouvernement,  ou 
aux  environs  de  ce  taux.  » 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  — 


Mines  d'or 


MINES  D'OR 


La  Situation  de3  Mines  dor  Transvaaliennes 


Sir  Julius  Wernher,  un  des  principaux  associés  do  la 
grande  Maison  Sud-Africaine  Wernher,  Boit  and  Ca,  qui 
dirige,  comme  on  sait,  la  plupart  des  mines  d'or  du  Trans- 
vaal,  notamment  la  Raml  Mines,  la  RoOinsun,  la  Ferre  ira,  etc., 
vient  d'accorder  au  représentant  de  noire  confrère  Le  Gauluis, 
une  interview  qu'il  est  intéressant  d'analyser,  en  raison  des 
intérêts  considérables  que  notre  épargne  nationale  a  dans  les 
exploitations  aurifères  du  Sud  de  l'Afrique. 

Les  déclarations  de  sir  Julius  Wernher,  enregistrées  par 
notre  confrère,  portent  principalement  sur  les  points  sui- 
vants :  la  baisse  qui  a  récemment  all'ecté  les  valeurs  sud- 
africaines  ;  les  causes  qui  ont  amené  une  diminution  passa- 
gère des  dividendes  des  Compagnies  transvaaliennes;  enfin, 
l'utilité  de  la  main-d'œuvre  chinoise. 

La  logique,  a  dit  en  résumé  sir  Julius  Wernher,  voudrait 
qu"il  y  ait  constamment  une  corrélation  étroite  entre  le  mé- 
rite intrinsèque  d'une  exploitation  et  les  prix  des  titres  qui 
la  représrntent.  Malheureusement  il  n'en  est  pas  ainsi  ;  mais 
il  survient  toujours  un  instant  où,  comme  disent  les  mathé- 
maticiens, la  courbe  du  marché  reproduit  la  courbe  de  l'in- 
dustrie. La  raison  de  cette  divergence  passagère  ?  C'est  que 
le  public  se  laisse  trop  souvent  influencer  par  des  circons- 
tances extérieures  qu'il  est  aussi  impossible  de  prévoir  que 
difficile  de  contrarier,  et  que,  trop  nerveux  ou  trop  négligent, 
ce  même  public  dédaigne  de  s'informer  de  la  valeur  intrin- 
sèque des  titres  qu'il  possède,  et  subit  sans  résistance  les 
fluctuations  arbitraires  des  cours. 

En  tout  cas,  en  ce  qui  regarde  l'état  actuel  de  l'industrie 
minière,  il  semble  que  l'on  ait  franchi  la  période  de  difficultés 
et  d'embarras  que  la  guerre  Sud-Africaine  avait  léguée.  Il  a 
fallu  remettre  en  état  les  exploitations  que  trois  années  de 
combat  avait  désorganisées,  aller  chercher  jusqu'en  Chine  la 
main-d'œuvre  utile,  enfin  consacrer  à  des  dépenses  de  toutes 
sortes  des  sommes  considérables.  Aujourd'hui  tout  cela  est 
fait,  terminé,  et  l'industrie  va  reprendre  sa  marche  normale. 
Il  n'empêche  que  c'est  à  l'instant  précis  où  l'exploitation,  enfin 
débarrassée  de  ses  entraves,  va  prendre  un  nouvel  essor,  que 
les  mêmes  titres,  qui  atteignaient  en  Bourse  leur  plus  haute 
valeur  au  moment  des  pires  embarras,  semblent  subir  le 
cours  le  plus  bas.  Un  tel  paradoxe  ne  peut  se  substituer 
plus  longtemps  à'ia  vérité  et  à  la  logique. 

—  Mais,  observa  ici  l'interlocuteur  du  Sir  Julius  Wernher, 
s'il  est  vrai  que  l'industrie  minière  ait  retrouvé  son  ancienne 
prospérité,  comment  expliquer  qu'elle  ne  distribue  pas  à  ses 
actionnaires  les  mêmes  dividendes  qu'autrefois  ? 

Le  programme  de  travail  qui  s'est  imposé  aux  mines  après 
la  clôture  des  hostilités  était  extrêmement  lourd,  a  répliqué 
l'éminent  financier  sud-africain.  Il  a  fallu  assécher  les  galeries 
que  l'eau  avait  envahies,  réorganiser  les  installations,  réparer 
ou  remplacer  les  machines,  préparer  les  développements  de 
minerai,  recruter  de  la  main  d'œuvre,  organiser  dans  toute 
l'Afrique  du  Sud  et  dans  plusieurs  provinces  de  la  Chine  des 
centres  d'embauchages,  pourvoir  au  coût  du  convoyage  des 
ouvriers,  leur  consentir  les  avances  de  fonds  nécessaires,  édi- 
fié les  casernes  destinées  à  les  loger,  construire  des  hôtels  et 
des  magasins,  —  à  remarquer  en  passant  qu'il  s'agit  de 
140.000  ouvriers  cafres  ou  chinois,  c'est-à-dire  la  population 
d'une  ville  d'assez  belle  importance,  —  et  pendant  toute  la 
durée  de  cette  réorganisation,  faire  face  aux  dépenses  d'ordre 
général.  Se  représente-t-on  à  quel  chiffre  de  frais  répond 
l'exécution  d'un  programme  aussi  colossal  l  Et  les  sommes 
d'argent  qui  leur  étaient,  par  conséquent,  nécessaires,  est-ce 
au  public  que  les  Compagnies  les  ont  demandées  ?  Non  !  En 
général,  elles  ont  tout  simplement  consacré  à  solder  ces  dé- 
penses une  partie  de  leurs  bénéfices  industriels.  La  preuve 
en  est  qu'en  1904  les  bénéfices  nets  de  l'ensemble  des  Com- 
pagnies minières  ont  été  de  138  millions  de  francs,  et  les  di- 
videndes distribués  de  07  millions  seulement  au  total  !  Mais 
l'année  courante  verra  très  sûrement  la  fin  do  cette  période 
anormale,  et  dès  les  prochains  exercices  l'industrie  pourra, 
comme  avant  la  guerre,  distribuer  l'intégralité  de  ses  bé- 
néfices. 


En  ce  qui  regarde  la  qualité  du  minerai,  on  peut  être  ras- 
suré. Les  zones  aurifères  qui  n'ont  pas  encore  été  atteintes 
par  l'exploitation,  les  niveaux  inexplorés  que  les  ga'srié! 
n'ont  pas  encore  touchés,  représentent  un  cube  de  minerai 
gigantesque,  et  il  ne  sera  personne  pour  supposer  que  Cette 
formidable  réserve  soit  ra;te  seulement  de  filons  appauvris. 
Voilà  pour  les  mines  intactes  ou  à  peine  entamées.  Quaat 
aux  autres,  il  suffit  de  constater  que  le  rendement  moyen  D  a 
pas  diminué  dans  toutes  les  exploitations.  Mais  là  où  le  fait 
s'est  produit,  il  faut  tenir  compte  de  cette  circonstance  qu'une 
mine  mesure  à  l'éléva'ion  de  ses  frais  de  traitement  la  qua- 
lité du  minerai  qu'elle  exploite.  Si  ses  dépenses  sont  fortes, 
elle  ne  broie  donc  que  du  minerai  déliante  teneur,  parce  que 
seul  ce  minerai  riche  lui  laisse  une  marge  de  bénéfice. 
Inversement,  dès  l'heure  où  s?s  frais  s'abaissent,  il  lui  est  per- 
mis de  faire  entier  dans  ses  opérations,  des  roches  à  teneur 
moins  élevée.  C'est  pourquoi  la  diminution  par  tonne  est  un 
témoignage  des  progrès  de  l'industrie,  et  non  pas  un  indice 
de  sa  décadence. 

Quant  à  la  main-d'œuvre  chinoise,  au  début,  son  inexpé- 
rience a  donné  certains  mécomptes,  mais  à  mesure  que  le 
coolie  s'habitue  à  son  travail,  il  produit  un  rendement  de  jour 
en  jour  meilleur.  Dans  plusieurs  exploitations,  il  fournit 
déjà,  à  prix  égal,  la  môme  besogne  que  le  Cafre. 

«  En  résumé,  conclut  Sir  Julius  Wernher,  dans  quelque  sens 
qu'on  examine  l'avenir,  je  ne  vois  aucune  raison  d'inquié- 
tude, je  n'aperçois  que  des  motifs  de  réconfort.  Je  r.e  consi- 
dère pas  que  l'industrie  transvaa Tienne  ait  atteint  son  point 
maximum  de  perfection;  mais  je  la  crois  tout  à  fait  saine,  et 
très  délibéremment,  très  sûrement  engagée  dans  la  voie  d'une 
magnifique  prospérité.  » 

Il  était  bon  que  ces  paroles  fussent  dites  à  cette  heure  et 
par  un  personnage  aussi  liant  placé  dans  l'industrie  aurifère 
que  sir  Julius  Wernher,  et  ces  explications  montrent  que  le 
public  aurait  grand  tort  d'accorder  une  importance  exagérée 
aux  mouvements  comme  ceux  qui  se  sont  produits  dans  la 
séance  de  mardi.  Ce  cpi'il  faut,  c'est  que  les  porteurs  gardent 
leur  sang-froid,  et  ne  se  laissent  pas  influencer  par  des  ru- 
meurs qui  ne  reposent  sur  aucun  fondement  sérieux. 


Simmer  and  Jack  Proprietary  Mines 


On  annonce  que  cette  Compagnie  se  propose  d'introduire 
certaines  améliorations  dans  sa  batterie,  de  façon  que  chaque 
pilon  puisse  broyer  une  plus  grande  quantité  de  roche.  A 
cet  effet,  le  poids  de  chaque  pilon,  qui  est  actuellement  de 
1.250  livres  anglaises,  sera  porté  à  1.415  livres.  Ces  modifi- 
cations seront  réalisées  graduellement  afin  de  ne  pas  entraver 
le  travail  de  la  batterie  qui  se  maintiendra  à  peu  près 
normal.  Dans  ces  conditions,  elles  ne  pourront  guère  être 
terminées  avant  cinq  ou  six  mois. 


De  Beers  Consolidated 


L'assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires  de  cette 
Compagnie  a  eu  lieu  le  24  novembre  à  Kimberley. 

Le  rapport  présenté  par  le  Conseil  d'administration  accuse 
une  diminution  dans  les  bénéfices  du  dernier  exercice.  La 
vente  des  diamants  a  produit,  pendant  l'année,  4.802.844 
livres  sterling,  contre  4.918.5G8  liv.  l'année  précédente.  Les 
bénéfices  se  sont  élevés  à  1.865.335  liv.  st.,  contre  1.981.709 
livres  sterling.  Le  dividende  sur  les  actions  différées  est  de 
20  shillings,  tandis  que  l'année  dernière  et  l'année  jr  'cédente, 
il  était  de  27  shillings  1/2.  Il  est  reporté  à  nouveau  846.783 
livres  sterling. 

Le  président  de  l'assemblée  a  déclaré  que  l'année  avait  été 
une  période  de  progrès  tranquille.  Le  fait  saillant  a  été 
l'achèvement  des  travaux  préparatoires  permettant  de  traiter, 
sur  une  très  large  écl.  elle,  les  mines  de  «  Bultfontein  »  et  de 
«  Dutoitspan  ».  Le  président  a  ajouté  qu'avec  sa  nouvelle 
machinerie,  la  Compagnie  n'avait  pas  intérêt  à  inonder  de 
diamants  le  marché  au  détriment  des  prix;  les  actionnai- 
res, a-t-il  dit  encore,  sont  maintenant  dans  une  situation 
meilleure  qu'avant.  Enfin,  il  a  affirmé,  en  terminant,  que  ce 
siècle  ne  verra  pas  l'épuisement  de  la  mine. 

Le  rapport  a  été  adopté  à  l'unanimité  ;  les  administrateurs 
sortants  ont  été  réélus. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Mines  d'or 
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La  Diminution  des  Frais  d'exploitation  des  Mines 
transvaaliennes.  —  L'analyse  des  rendements  du  mois 
d'octobre  fait  ressortir  une  diminution  sensible  des  frais, 
principalement  dans  les  mines  deep-lcvcls.  Voici  les  réduc- 
tions les  plus  caractéristiques  : 

Frais  par  tonne 

Octobre  Septembre 

sh.  d.  sh.  d. 

Crown  Reef   23/5  25/7 

French  Rand   23/11  24/4 

Crown  Deep   19/10  21/9 

Durban  Deep.   30/0  30/10 

Geldenhuis  Deep   23/8  24/8 

Glen  Deep   22/8  23/7 

Jumpcrs  Deep   26/8  27/0 

Rose  Deep   20/7  21/4 

Robinson  Central  Deep   20/0  22/4 

Robinson  Deep   20/9  21/7 

Witwatersrand.  Deep   18/7  22/5 

Il  sera  intéressant  de  voir  quelles  nouvelles  améliorations 
nous  vaudront  les  mois  à  venir. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 

Londres,  le  30  novembre  1905. 

La  liquidation  de  fia  octobre,  qui  a  eu  lieu  lundi,  s'était 
passée  sans  incidents.  On  avait  fait,  comme  reports,  5  à  6  0/0 
sur  la  Consolidated  Goldfields  et  la  Simmer  and  Jack,  et  de 
6  1/2  à  7  1/2  sur  le  reste.  Le  lendemain,  pourtant,  des  offres 
venues  du  Continent  pesaient  lourdement  sur  la  cote,  mais, 
dès  hier,  on  se  reprenait,  et  l'on  clôture,  au  dernier  moment, 
soutenu  dans  l'ensemble. 

Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  1  15/16,  s'inscrit  à  1  7/8. 

La  Transvaal  Goldfields  clôture  à  1  11/16.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  2  7/16,  sans  changement. 
Consolidated  Goldfields,  6  1/16,  contre  61/8. 

La  Rand  Mines  est  à  7  13/16;  elle  restait  à  ce  cours  jeudi 
dernier. 

Le  Coronation  Syndicate,  qui  finissait  à  1  1/4,  se  retrouve 
à  1  liv. 

L&Witwatersrand  Township  est  à  5  7/8,  contre  6  1/8;  Afri- 
can  and European  Investment  Company,  demandée  à  1  1/2. 
Swazieland  Corporation,  1  livre.  Veree.niging  Estâtes,  1  1/4. 

District  du  Witwatersrand.  —  h'East  Rand,  qui  clô- 
turait à  6  3/4,  reste  au  dernier  moment  à  6  9/16;  Angelo, 
4  7/8,  contre  4  15/16  ;  New  Cornet,  2  5/16  ;  Van  Ryn,  3  liv. 

La  City  and  Suburbari  reste  à  4  9/16.  Jubilee,  31/4. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  215/16.  Driefontein,  3  3/8, 
contres  7/16;  Village,  4  1/8  ;  nous  la  laissions  à  4  5/8; 
Jumpers,  1  3/4;  Modderfontein,  7  9/16. 

La  Ferreira  est  à  18  1/4,  au  lieu  de  18  1/4.  La  Meyer  and 
Charlton cote 4 1/2;  Rietfontein,  1  15/16;  Treasury,  2  13/16. 

La  New  Primrose  est  à  2  1/2.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  3  7/8.  La  Ginsberg  est  à  1  4/8.  La  May  Con- 
solidated cote  3  1/8. 

La  Nigel  Gold  se  retrouve  à  2  1/2. 

La  Glencairn  reste  à  3/4.  Crown  Reef,  11 1/4,  sans  change- 
ment. Randfontein,  2  1/8;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  8  3/8. 

h'East  Rand  Mining  Estâtes  est  demandée  à  3  3/16. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  4  liv.,  sans  change- 
ment. La  New  Ileriot  esta  3  1/8;  Wolhuter,  2  5/8. 

La  Henry  Nourse  reste  à  6  1/4.  La  Wemmer  est  à  5  1/2. 
La  Robinson  Randfontein  est  à  1  1/8. 

jt*#  Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  13  liv.  st.,  s'échange  12  3/4. 

La  Ronanza  est  à  3/4. 

La  Cinderella  Deep  clôture  à  1  7/8.  La.  Nigel  Deep  est 
à  1/2. 

L'Angeio  Deep  finit  à  l  5/16;  Glen  Deep,  3  3/8.  Ferreira 
Deep,  5  1/8;  Robinson  Deep,  5  1/8;  Langlaagte  Deep, 
2  1/8  ;  Bralcpan,  1  5/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  8  5/8,  au  lieu  de  3  7/8  ;  Roodepoort 
Centrât  Deep,  11/8;  Rose  Deep,  5  1/4. 

La  Village  Deep  est  à  3  5/8. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  liv.  Jum- 
pers Deep,  2  7/8;  Rand  Victoria,  à  1  11/16. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échaugo  à  5  liv.  South  Gel- 
denhuis Dec)),  2  1/16. 


La  Simmer  and  Jack  East  est  à  1  1/2. 

Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 

land  Agency  clôture  à  11/16;  Rhodesia  Goldfields,  3/16. 

La  Rhodcsian  Uanket  se  retrouve  à  4  1/2. 

La  Van  Dyk  Proprietary,  qui  finissait  à  1  3/4,  s'inscrit 
à  1  9/16.  Rand  Collieries,  1  7/8. 

La  Transvaal  and  Delagoa  Bay  Investment  s'échange  à 
3  liv.  Transvaal  Proprietary,  15/16 

La  Premier  Diamond,  action  différée,  reste  à  13  7/8,  au  lieu 
de  14  3/4.  Cette  Société  ne  distribuera  pas  de  dividende  final 
sur  les  actions  différées.  Elle  réserve  ses  disponibilités  pour 
faire  face  à  de  nouveaux  travaux. 

La  Great  Eastern  Collieries  finit  à  1/2.  South  African 
Breweries,  2  11/16. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  30  novembre  1905. 
De  nouvelles  et  importantes  réalisations  ont  été  à  signaler 
sur  le  marché  sud-africain,  notamment  dans  la  séance  de 
mardi.  Toutefois,  l'impression  ressentie  des  déclarations  de 
M.  Julius  Wcrnher,  que  nons  résumons  plus  haut,  a  été 
très  bonne,  et  la  liquidation  a  pu,  aujourd'hui,  s'effectuer 
sans  secousse. 

A  tout  bien  considérer,  ce  qui  vient  de  se  passer  paraît 
avoir  complètement  assaini  la  place  et  fait  disparaître  des 
positions  qui  gênaient  visiblement  le  marché. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  151  fr.  50,  contre  153  50; 
East  Rand  clôture  à  165  . .,  au  lieu  de  170  fr.  . .  ;  Chartered, 
48  fr.  75.  Rand  Mines,  193  fr.  . .  ;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  197  fr.  50. 

Le  Champ  d'Or  est  à  12  fr.  50.  La  Buffelsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  9  fr.  25. 

L' Angelo,  que  nous  laissions  à  125  fr.  50,  reste  à  122  50  ; 
la  Driefontein  cote  86  fr.  . .,  au  lieu  de  89  fr.  25. 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  465  50,  finit  à  455  50. 
La  Geduld  se  retrouve  à  129  fr.  50.  L'action  Goerz  et  C"  clô- 
ture à  56  fr.  75.  French  Rand,  34  fr.  75. 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  321  fr.  . . ,  se  retrouve  à 
328  fr.  ... 

La  Geldenhuis  Estate  finit  à  99  fr.  25,  au  lieu  de  101  fr.  . . . 
La  General  Mining  se  retrouve  à  61  fr.  75,  recherchée  ainsi. 
La  Geldenhuis  Deep  clôture  à  204  fr.   . . ,   au  lieu  de 
207  fr.  50. 

La  May  Consolidated  est  à  78  fr.  75;  nous  la  laissions  à 
80  fr.  25.  La  Kleinfontein  cote  44  fr.  ".">. 

La  Lancaster  se  retrouve  à  23  tr.  75  ;  fjinglaagle  Estate, 
72  fr.  75,  contre  74  fr.  50. 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  10  fr.  75.  La  Mozambique 
s'échange  à  28  fr.  25.  New  Primrose,  62  fr.  . . . 

La  New  Goch  est  à  51  fr.  75. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  212  fr.  50,  finit  à  213  fr.  . . . 
Robinson  Deep,  129  fr.  50,  au  lieu  de  131  fr.  50.  Robinson 
Randfontein,  27  fr.   50;  Randfontein   Estâtes,   ô'i  fr.  25. 

La  Rose  Deep  s'échange  à  130  fr.  , .  ;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  138  fr.  ...  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  25  50. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  107  fr.  . .  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  112  fr.  ... 

La  Wemmer  est  à  142  fr.  . . .  LaNeiv  Steyn  Estate  s'échange 
à  52  fr.  . . ,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  37  fr.  75. 
Transvaal  Consolidated  Land,  03  fr.  ...  Transvaal  Goldfields, 
44  fr.  . . . 

La  Sheba  est  active  a  13  fr.  ... 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  105  fr.  ..,  au  lieu 
de  112  fr.  50. 
La  Van  Dyk  se  traite  à  40  fr.  . . . 

Les  actions  do  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knight's)  s'échangent  à  95  ..,  au  lieu  do  98  fr.  75. 

La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se  traite  à 
42  fr.  75. 

La  De  Becrs,  qui  restait  à  449  fr.  . .  l'action  ordinaire,  et  à 
442  fr.  50  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  444  fr.  . .  et  à  439  fr.  .  •  • 

La  Jagcrsfontein  se  traite  à  190  fr.  50,  contre  193  fr.  . . . 
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Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 


L'ÊGOHOMSTE  EUROPÉEN 

ABONNEMENTS                                         l»a raissa 11 l  le  Vendredi  INSERTIONS 

^"H'  rJZ/r'Lieita^'e  m°i%  t       Rédacteur  en   chef  :  Edmond    THERY  a    Uff  ne  anglaise     5  centimètres 

France  &  Algérie  :  Un  an...    25  fr.  ±   Annonces  en  7  points   2.50 

Étr-„.  (T,  p  .  .      flxnmois-   \%  £  Prix  de  chaque  Numéro  :  Réclames  en  8  points   4  . 

Etranger  (U.-P.)  .  Un  an.....    32  fr.                          .  n  -     tn.  îjin^™,.  •  ftf,  an  Ce  tarif  ne  •'•optique  om  au»  annoncée 

—          —     Su  mois..  18  ir.  |       France.  O  ir.  50 ,  iitranger  :  U  fr.  oO  et  réclames  <i-«ii>usion. 

Adresse  télégraphique  :   Éconopéen-Paris  Téléphone  n»  246-61 


N°  726.  —  28''  volume. 


Bureaux:  11, Rue Monsiqny, Paris (2e Arr')      Vendredi  s  Décembre  190 


SOMMAIRE  DU  N°  726 

STATISTIQUE  GÉNÉRALE  :  Situation  de  toutes  les  Banques 
d'émission.  —  Cours  et  Revue  des  Changes,  Numéraire  et  Métaux 
précieux.  —  Pages  "05  à  708. 

CHRONIQUE  MONÉTAIRE.  —  La  Réforme  monétaire  au  Mexique. 

—  La  Circulation  aux  Etals-Unis.  —  Pages  708  et  709. 

SITUATION  FINANCIÈRE  GÉNÉRALE.  —  Pages  709  et  710. 

FRANCE. —  La  Politique.  —  QUESTIONS  DU  JOUR.  —  Les  Pri- 
mes à  la  Marine  marchande.  —  La  Dette  russe  et  le  Marché  finan- 
cer. —  Omnium  Lyonnais  de  Chemins  de  fer  et  Tramways.  —  Les 
Evénements  de  Russie.  —  Pages  710  à  717. 

INFORMATIONS  ÉCONOMIQUES  ET  FINANCIÈRES.  —  Banque 
de  l'Union  Parisienne.  —  Le  Chemin  de  fer  électrique  souterrain 
Nord-Sud  de  Paris.  —  La  Réorganisation  des  Transports.  —  Crédit 
Mobilier  Français.  —  L'Emprunt  de  Bahia.  —  Société,  privilégiée 
pour  favoriser  la  production  et  le  commerce  du  raisin  de  Corinthe.— 
La  Régie  du  Gaz  et  le  Sénat.  —  Providence  Russe.  —  Banque 
Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie.  —  Mines  et  Fonderies 
île  Ponlgibaud,  ete.  —  Pages  717  à  721. 
REVUE  HEBDOMADAIRE  DU  MARCHÉ  FINANCIER  DE  PARIS, 
REVUE  COMMERCIALE  :  Blé,  Farine,  Seigle,  Avoine,  Alcool, 
Vin,  Sucre,  etc.  —  Pages  721  à  725. 

CORRESPONDANCES  HEBDOMADAIRES  ET  DOCUMENTS  SUR  : 

ALLEMAGNE  :  Pages  726  et  737.  —  ANGLETERRE  :  Pages  727'et  728. 

—  AUTRICHE-HONGRIE  :  Pages  728  et  729.  —  BELGIQUE  :'Pages 
729  et  730.  —  ESPAGNE  :  Pages  730  à  732.  —  TURQUIE  ;  Page  732. 

—  AMERIQUE  :  Page  733.  —  ASIE  :  Page  734. 

MINES  D'OR  :  Les  nouvelles  Mines  deep-levels  —  Les  Mines  d'or 
à  Madagascar.  —  Angelo  Deep.  —  Marchés  de  Londres  et  de  Paris.— 
Pages  735  et  733. 


SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


1904 
1905 
1905 
1905 


FRANCE  —  Banque  de  France 

s  décembre  I  2.6691  1.163; 
23  novembre  2.899|  1.092' 
30  novembre    2.891  1-091 

7  décembre  I  2.889'  l.Ô8S| 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


4  296 

516 

585 

m 

3 

4.462 

516 

759 

471 

3 

4.649 

570 

1.012 

480 

3 

4.516 

560 

793 

492 

3 

1904   33  novembre 

9o0 

350 

1617 

1905   15  novembre 

775 

272 

1.674 

1905  23  novembre 

810 

284 

1.618 

190  5  30  novembre 

1S0 

274 

1.663 

659 
i,ih 
691 
694 


989 
1.240 
1.186 
1.242 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


65 

5 

68 

5% 

63 

5% 

SO 

5J4 

1904  31  octobre... 

57 

23 

168 

108 

157 

70 

1904   30  août  .... 

.58 

20 

170 

105 

178 

62 

1905  31  septemb.. 

55 

20 

194 

97 

193 

66 

1905   31  octobre... 

62 

21 

177 

109 

186 

55 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


19C4 

8  décembre 

797 

697 

1.029 

714 

1905 

23  novembre 

824 

713 

1.056 

794 

1905 

30  novembre 

839 

» 

:i8 

1.076 

839 

» 

1905 

7  décembre 

838 

726 

1  131 

857 

ANGLETERRE  - 


1904 
1905 
1905 
1905 

1904 
1905 
1905 
1905 


24  sepiem) 
29  juillet.. 
26  août  . . . 
2 


137 
134 
127 
134 


septemb.. 

ANGLETERRE 

24  septemb.  I  71 
29  juillet..  .  65 

26  août   66 

23  septemb..1  69 


Banques  d'Écosse 

18  185 
20  186 
20  185 
18  186 

—  Banques  d'Irlande 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


PRINCII 


AUTRICHE  ~-  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1904 

30 

novembi  e 

11.227 

3C6 

1.757 

279 

E25  1 

48 

1905 

15 

novembre 

1/142 

301 

1.837 

183 

636  I 

54 

1905 

23 

novembre 

1.146 

303 

1.786 

207 

619 

48 

1905 

30 

novembre 

1.131 

304 

1.819 

205 

651  1 

50 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1904 

27 

octobre.  •  • 

9 

S 

45 

60 

25 

19 

1905 

13 

octobre... 

13 

12 

45 

71 

26 

14 

1905 

20 

octobre. . . 

13 

12 

44 

71 

26 

14 

1905 

27 

octobre. . . 

13 

12 

43 

71 

26 

14 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


1904 

30 

novembre 

109 

144 

12 

45 

1905 

30 

septemb  . 

115 

15S 

6 

48 

"  ! 

1905 

31 

octobre. 

117 

» 

160 

5 

47 

1905 

30 

novembre 

118 

» 

155 

4  ■ 

44 

1  ! 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 

1904  3  décembre 

1905  18  novembre 
190  5  25  novembre 
1905     2  décembre 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 


372 

499  | 

1 

609 

613 

867 

76 

375 

565 

1 

568 

556 

675 

97 

375 

569 

1 

555 

567 

671 

94 

375 

572  1 

1 

517 

552 

669 

108 

1904  31  octobre.  . 

1 

1 

135 

87 

31 

20  1 

1905  31  août  

2 

1 

128 

99 

32 

11 

190  5   30  septemb.. 

2 

1 

136 

99 

33 

13  j 

1905  31  octobre.. . 

2 

1 

132 

95 

33 

14  j 

HOLLANDE  —  Banque  Néerlandaise 


1904 

3  décembre 

139 

154 

534 

12 

157 

107 

1905 

18  novembre 

166 

151 

585 

14 

193 

124 

1905 

25  novembre 

166 

152 

580 

11 

190 

124 

1905 

2  décembre 

166 

152 

582 

10 

177 

131 

ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1904 
1905 
1905 
1905 


10  novembre 
20  octobre.. . 
31  octobre.  . 
10  novembre 


41 

o 

62 

39 

.  51 

4 

42 

2 

67 

40 

4S 

5 

42 

2 

70 

38 

48 

6 

42 

2 

70 

38 

49 

6 

NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


1904 

31 

octobre. . . 

35 

» 

91 

13 

51 

2 

1905 

31 

août  . . . 

37 

99 

10 

52 

1 

1905 

30 

septemb. . 

36 

106 

10 

57 

1 

1905 

31 

octobie.  - 

38 

ICO 

11 

54 

1 

PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


10 

156 

» 

» 

n 

1904    2  novembre 

27 

34 

378 

1  *3 

103 

12 

15  i 

n 

> 

1905   18  octobre.. . 

27 

38 

374 

115 

12 

149 

n 

» 

1905  25  octobre.. . 

27 

39 

377 

12 

116 

11 

151 

» 

> 

1905   31  octobre... 

27 

39 

379 

1  12 

116 

36 
26 
26 
26 


3* 

4X 

4  y, 


1904     1  décembre 

98 

25 

664 

58 

574 

32 

3 

1905   16  novembre 

100 

22 

684 

54 

576 

325 

4 

1905   23  novembre 

99 

22 

6*0 

70 

588 

30 

4 

190  5   30  novembre 

99 

21 

712 

54 

612 

35_ 

3 

4 


4K 

4  y, 
4  y, 

4S 


6X 
6JÉ 
6K 
6* 


1904 

20 

novembre 

471 

85 

902 

182 

325 

34 

5 

1905 

31 

octobre. . . 

561 

84 

1.026 

176 

402 

57 

5 

1905 

10 

novembre 

569 

84 

1.011 

160 

380 

53 

g 

1905 

20 

novembre 

590 

85 

996 

165 

375 

47 

5 

1904  10  novembre 

107 

14 

291 

74 

125 

21 

5 

1905  20  octobre.. . 

125 

14 

308 

81 

129 

22 

5 

1905   31  octobre.  . 

130 

14 

312 

80 

131 

22 

5 

1905    10  novembre 

132 

14 

315 

78 

130 

22 

5 

I  5 

I  5 

1 1 


!  S5» 

!  W 


5*, 


706 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


PB1NCIP.  CHAPITRES 


I  


O  =>  O 


S  3-0) 

S  «s 
^  S 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1904   26  novembre  |  62 

3 

180 

61 

13 

1905    11  novembre  1  81 

1 

253 

100 

21 

1905    18  novembre  81 

1 

"'52 

100 

24 

1905  25  novembre  1  80 

1 

253 

103 

24 

RUSSIE  —  Banque  de  l'Etat 


1904 

21 

novembre 

2  218 

173 

i  222 

40(5 

493 

454 

1905 

5 

novembre 

2  332 

100 

2.946 

382 

492 

■  531 

1905 

14 

novembre 

2.336 

91 

2.915 

404 

508 

563 

1905 

21 

novembre 

2  332 

98 

2.952 

390 

546 

593 

5% 
5!4 

5X 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1904   15  novembre 

23 

9 

69 

30 

31 

22 

1905   14  octobre.. . 

23 

2 

78 

24 

34 

18 

1905    M  octobre. 

23 

2 

18 

24 

36 

19 

1905    13  novembre 

23 

2 

84 

23 

39 

21 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1904 

31 

octobre.. . 

12 

8 

42 

1 

1 

13 

6 

1905 

31 

9 

9 

40 

6 

12 

6 

1905 

30 

sepiemb.. 

10 

9 

42 

6 

8 

13 

6 

1905 

31 

octobre.. . 

11 

9 

il 

6 

6 

il 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1904  31  octobre... 

84 

6 

226 

63 

136 

14 

1905   31  août  ... 

90 

221 

64 

134 

.  n 

1905   30  sepiemb.. 

95 

6 

256 

m 

151 

13 

1905   31  octobre... 

95 

5 

240 

co 

149 

13 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1904     3  décembre 

109 

1 

235 

1.293 

235 

49 

19C5   18  novembre 

101 

H 

239 

1.39V 

245 

55 

1905  25  novembre 

108 

11 

231 

1.393 

243 

54 

1905     2  décembre 

107 

11 

237 

1.393 

245 

54 

1% 

5 
5 

5 


TOTAUX 


1904 

8  décembre 

9 

835 

2.838 

1(5.705 

5.547 

6.297 

1.(5111 

1905 

23  novembre 

[() 

123 

2.734 

18.082 

5-481 

6.982 

1.707 

1905 

30  novembre 

M 

MSB 

2.75S 

18.) 07 

5. 662 

7.161 

1.72ll 

1905 

7  décembre 

10 

453 

2  ■  7 1  (  1 1 

18.070 

5  661 

7-102 

1.803i 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

n 

1900  31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15.906 

9.505 

8-514 

4.171 

» 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8.172 

4.827 

» 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.178 

» 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

» 

1 904  31  décembre  . 

9.811 

2-753 

17  349 

9.524 

7.466 

4  114 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


l^n 

u\. 

8  nov. 

15  nov. 

22  m 

iV. 

2!hi"V  ■ 

6  dec. 

48 

23 

48 

21 

48 

23 

48 

23 

48 

22 

48 

26 

Anvers  

100 

.52 

100 

32 

100 

30 

100 

35 

100 

36 

100 

37 

118 

BO 

118 

90 

116 

75 

116 

116 

117 

15 

28 

70 

28 

20 

28 

21 

63 

27 

90 

,  27 

65 

81 

30 

81 

20 

81 

25 

81 

25 

'  81 

20 

1  81 

25 

100 

28 

100 

28 

100 

26 

100 

31 

100 

32 

100 

32 

100 

38 

100 

40 

[00 

35 

ll'll 

35 

100 

72 

101 

35 

Constantinople  

22 

83 

22 

83 

22 

83 

22 

83 

22 

82 

22 

82 

81 

32 

81 

>U 

*i 

23 

81 

27 

81 

1-1 

81 

22 

Gènes  

99 

83 

99 

84 

82 

99 

78 

99 

78 

1  99 

s  7 

100 

00 

100 

12 

100 

10 

100 

12 

100 

10 

109 

13 

Llsbonno  

566 

564 

$64 

565 



565 

25 

:•('; 

25 

38 

25 

.37 

25 

31 

25 

36 

25 

35 

Madrid  

28 

12 

21 

Wl 

27 

Ni 

27 

62 

27. 

75 

27 

61 

m 

8.3 

99 

8.3 

99 

83 

99 

80 

09 

SI 

99 

90 

Saint-Péternbourg  . 

37 

37 

37 

37 

37 

3.3 

37 

35 

37 

3.3 

95 

(52 

95 

58 

95 

.33 

95 

.37 

95 

60 

95 

67 

—    (4  3  mai}... . 

95 

61 

95 

03 

95 

58 

95 

02 

95 

.37 

95 

05 

CHANGE  DE  PARIS:  Cours  moyens  du  Jeudi  de  Paris  swr 


Valeurs  à  trois  mois 


Amsterdam 
Allemagne. . 
Vienne-Tr.  . . 

Espagne  

—  versem. 
Lisb. -Porto  . . 
St-Pétersb.  . . 

Valeurs  à  vue 

Londres   


papier  cou .1 


Belgique  . . . 

Italie  

Suisse  

New- York. . 


Chèque 


Plus 


4  % 

4  % 

il 

4  % 
4  % 

moins 


an  pair 
3437 
218  89 


Batièiea  d'or  el  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.) . . . 
Argent  id.  (le  kil.) .... 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  9l6m)  .. 

—  —  (nouv.  titre  :  900»' 
Couronnes  de  Suéde  


9  nov . 

16  nov. 

23  nov 

30  nov 

7  ilci:. 

205  12 
121  81 
103  50 

205  12 
121  75 
103  50 

205  ... 
121  69 
103  30 

205  06 

121  81 

103  37 

205  06 
121  75 
103  '.i 

390 
525  .. 
261  .. 

391  Z 
52.3  . . 
260  .. 

39  i  50 
5-,5  . 
261  .. 

391  50 
525  . 
260  .' 

392  .. 
525 
26(1  '■ 

25  13 
25  155 
0  37p 
0  06pr 

n  l'In 
U  MU 

516  -. 

25  125 

25  15 
0  3lp 
0  06pr 

0  l'In 
0  l.'P 

516  50 

25  125 

25  15 
0  37p 
0  06)  ir 

i*   1  On 

516  50 

25  12 
25  115 
0  43p 
0  06pr 
u  i»p 
516  . 

25  11) 
25  125 
0  13p 
û  06pr 
0  19p 
516  50 

3437  .. 
106  25 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
106  73 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

3437  .. 
109 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

3137  .. 
110  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

3437  .. 

108  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

4.11emagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Aut. -Hongrie  cour,  or) 
Belgique  (franc  or). 
Espagne  (peset.  pap.). 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or;  

Italie  (lira)  

Portugal  miilreis  pap.) 
Roumanie  (l'eu  or)... 

Russie  (reuble  or)  

Suisse  (franc  or)  

Turquie  (liT.  turq.)... 
Pays 

Extra-Européens 
États-Unis  (doll.  orj.. 
Mexique  i  piastre  arg.) 
Répub.Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or)..  

Brésil  "milreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 

Japon  (yen  or)  

Chine(Sbanjhai)(taëlarg.) 


g  S  §  Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


«a 

9  nov 

16  u1  iv 

23  ntJV. 

30  nov. 

7  déc 

1  234 

1  i30 

1  229 

1  229 

1  230 

1  229 

25  22 

25  135 

25  125 

25  125 

25  115 

25  105 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  » 

1  .. 

l 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  » 

0  78 

0  78 

0  73 

0  78 

0  78 

1  » 

0  84 

0  83 

0  86 

i  0  86 

0  84 

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  »> 

1  .. 

1  .. 

1  . 

1  .. 

1  .. 

5  60 

5  30 

5  30 

5  30 

5  30 

5  30 

1  » 

0  99 

0  99 

0  99 

0  99 

0  98 

2  67 

2  63 

2  62 

2  63 

2  62 

2  62 

1  n 

1  .. 

1 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

22  78 

22  83 

22  83 

22  83 

22  82 

22  12 

5  18 

5  15 

5  16 

5  16 

5  16 

5  16 

2  58 

2  59 

2  59 

2  64 

2  70 

2  63 

5  » 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

1  89 

1  39 

1  58 

1  54 

i  58 

1  55 

2  84 

1  69 

1  69 

1  73 

1  76 

1  78 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

î  68 

1  68 

2  58 

2  53 

2  55 

2  55 

2  55 

2  57 

7  47 

3  53 

3  58 

3  67 

3  69 

3  56 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  7  décembre  1905 

100  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  40 

En  Angleterre   100  38 

En  Autriche-Hongrie  ■ ..  100  55 

En  Belgique   100  43 

En  Espagne   127  55 

En  Grèce   117  75 

En  Hollande   100  57 

En  Italie   99  94 

En  Portugal   103  (56 

En  Roumanie   101  35 

En  Russie   loi  .33 

En  Suisse   100  19 

En  Turqui-e   99  83 

Aux  EVattrVnda,.   100  38 

Au  Mexique   98  09 

En  Itépubl.  Argentine  ..  227  23 

Au  Chili   121  93 

Au  Brésil   159  55 

Aux  Indes   99  41 

Au  Japon   100  38 

En  Chine   209  83 


Billets  Allemands   99  6(1 

—  Anglais   99  62 

Austro-Hongrois .  99  45 

—  Belges   99  57 

—  Espagnols   78  40 

—  Grecs   84  41 

—  Hollandais   99  43 

—  Italiens   100  06 

—  Portugais   94  68 

—  Roumains   98  65 

—  Russes   98  45 

—  Suisses   99  81 

—  Turcs   100  11 

Pièces  des  Etats-Unis..  99  62 

—  du  Mexique   101  93 

Billets  de  la  Itép.  Argent.  44  .. 

—  du  Chili   82  01 

—  du  Brésil   62  61 

Pièces  des  Indes   100  59 

—  du  Japon   99  62 

—  de  la  Chine   47  65 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  7  décembre  I96B. 

Une  légère  détente  s'est  produite  sur  les  marchés  mouô- 
laires  do  Londres  ot  do  Berlin  ;  les  capitaux,  moins  énor-i- 
quemant  sollicités  par  rëtranger,  tendent  par  suite  à  refluer 
plus  abondamment  vers  notre  place  ;  les  changes  anglais  el 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique»  générale 


707 


allemand  on  ont  ressenti  une  nouvelle  dépression.  Quant 
aux  autres  devises,  elles  manifestent  une  tendance  plus 
ferme. 

Nous  retrouvons  le  florin  hollandais  à  205  06,  cours  de 
jeudi  dernier,  après  un  léger  fléchissement  à  205.  La  cou- 
ronne austro  hongroise  regagne  7  centimes,  mais  reste  encore 
à  un  cours  très  bas,  voisin  du  gold-point  d'outrée. 

Le  versement  sur  Madrid  s'améliore  un  peu,  mais  sans 
s  1 1  ligner  beaucoup  du  cours  de  390  en  attendant  de  nouvelles 
mesures  d'assainissement  de  la  monnaie.  On  cote  à  525  le 
mllreis  portugais,  sans  changement  depuis  plusieurs  semai- 
nes. Le  rouble  à  trois  mois  reste  stationnaire  à  2G0  ;  le  ver- 
sement se  négocie  à  2G3  50. 

Le  chèque  sur  Londres  a  été  particulièrement  faible  au 
cours  de  cette  semaine  ;  il  finit  à  25  1/2  après  avoir  touché 
le  minimum  de  25  12  ;  cette  baisse  a,  d'ailleurs,  produit  son 
effet  normal  en  enrayant  la  chute  de  l'escompte  hors  banque 
à  Londres,  où  l'abondance  monétaire  n'est  due  qu'à  des 
causes  passagères. 

Les  devises  de  l'Union  latine  n'ont  pas  varié  ;  le  change 
belge  reste  remarquablement  bas,  ce  qui  facilite  le  drainage 
des  écus  vers  la  frontière  française. 

Le  dollar  américain  gagne  50  centimes  mais  se  maintient 
au-dessous  du  pair. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


8  nov. 

15  nov. 

22  nov. 

29  nov. 

6  déc. 

2/0 

5,!6 

2/0  5/16 

2/0  3,8 

2/0  3/8 

2/0  1/2 

2  1 

15/16 

2/1  7/8 

2/2  ■/. 

2/2  ./. 

2,1  15/16 

1  4 

1/32 

1/4  1/32 

1/4  irx 

1/4  1/32 

1/4  1/32 

1  i 

1/32 

1/4  1/32 

1/4  1/32 

1/4  1/32 

1  4   1  32 

2  0 

1/8 

2/0  7/16 

2/1  •/. 

2/1  1/8 

2/0  1/4 

2.9 

5/8 

2/10  1/8 

2/11  •/. 

2/11  1/8 

2/9  7/8 

16 

1/8 

16  7,32 

16  15/32 

16  27/32 

16  31/32 

15 

3/16 

15  1/16 

14  5/8 

15  1/16 

14  13/16 

i27  27 

127  27 

127  27 

127  27 

127  27 

77/9 

3/16 

77/9  1/2 

77/9  3/8 

77/9  5/8 

77/10  ./. 

29 

i/4 

29  1/4 

29  11/16 

30  5/16 

29  9/16 

Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure   

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghai  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  l'or.. 
Or  en  barres. . . . 
Argent  en  barres 

Le  Yokohama  fait  un  nouveau  pas  en  avant  et  clôture  en 
hausse  de  1/8,  sans  doute  à  la  suite  des  versements  effectués 
sur  les  emprunts  japonais.  Les  changes  à  base  d'argent  sont 
en  réaction,  ce  qui  est  la  conséquence  de  la  baisse  du  métal 
blanc;  le  Hong-Kong  perd  1/8  et  la  Shanghai'  1/4;  Singa- 
poure, plus  stable,  ne  recule  qne  de  1/16. 

Le  change  indien  reste  stationnaire  à  1/4  1/32.  Le  taux  de 
l'argent  continue  à  s'élever  dans  la  péninsule,  et,  le  30  novem- 
bre, la  Banque  de  Bombay  et  la  Banque  du  Bengale  eut 
toutes  deux  élevé  le  taux  de  leur  escompte  de  5  à  6  0/0.  La 
Banque  d' Angleterre  a  adjugé  le  6  décembre,  pour  le  compte 
du  Conseil  de  l'Inde,  80  lakhs  de  roupies  de  traites  et  trans- 
ferts télégraphiques. 

Le  Rio  accentue  son  mouvement  de  reprise  et  finit  en 
hausse  de  1/8  ;  par  contre,  le  peso  chilien  perd  1/4  penny, 
oscillant  toujours  autour  du  cours  de  15  pence. 

La  baisse  du  chèque  à  Paris  a  provoqué  la  hausse  du 
cours  de  l'or  à  Londres,  et  la  Banque  d  Angleterre  a  dù 
payer  77, 10  pour  se  procurer  la  plus  grande  partie  des  arri- 
vages de  métal  jaune.  Fort  heureusement,  les  envois  d'or  de 
l'Egypte  ont  commencé  cette  année  plus  tôt  que  de  coutume, 
et  on  annonce  qu'ils  vont  se  poursuivre;  mais,  d'autre  part, 
l'Ai'gentine  commence  à  puiser  du  métal  dans  les  caisses  de 
la  Banque  d' Angleterre,  comme  on  le  verra  plus  loin. 

Le  cours  des  monnaies  d'or  étrangères,  fixé  à  76/4  5/8, 
n'a  pas  varié. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  23  au  30  novembre,  ont  été  les  suivants  : 


Entrées 

Inde  

Afrique  du  Sud . . . 
Indes  occidentales 

Australie  

Chine  

Suez  


Sorties 


f.  1 


Total. . 


.ooi.ion 

8»;  269 
27.700 
18.'i00 
16.600 
1.900 

1.714.999 


Bombay 
Colombo 
Madras. . 


Total. 


59.000 
l.iiiid 

500 


60.500 


L'argent-métal  ne  s'est  pas  maintenu  aux  cours  relative- 
ment élevés  pratiqués  la  semaine  dernière  ;  nous  le  retrou- 
vons en  clôture  à  29  9, 16,  par  suite  du  ralentissement  des 


ordres  d'achat.  Le  Mexique  a  profité  de  cette  élévation  pasfld 
gère  du  cours  du  métal  pour  exporter  une  parti';  de  ses 
piastres,  dont  la  valeur  réelle  était  devenue  supérieure  à  la 
valeur  nominale  fixée  par  la  récente  loi  monétaire. 


Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  se  sont,  élâvésst, 
u  23  au  30  novembre,  à  838.467  liv.  st.,  ce  qui  porte  le  total, 
epuis  le  1"  janvier,  a  6.865.733  liv.  st.,  contre  9  millions 

405.350  liv.  st.  pour  la  période  correspondante  de  l'année 

dernière. 

Escompte  hors  banque  : 


Places 

Paris  

Londres .... 

Berlin  

New  -  York  ( 
(time  money)  \ 


9  nov. 

16  nov. 

23  nov. 

30  uov. 

3~. 

3~7/. 

3~. 

3  ./. 

4  ./. 

4  ./. 

4  ./. 

3  13/16 

4  3,  4 

4  5/8 

4  5/8 

4  5/8 

4  1/2 

4  1/2 

4  1/2 

5  1/2 

3  ./• 
3  1/2 
i  3/4 

5  1/2 


Situaiton  G-énérale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  continue  à  réduire  légèrement  son 
encaisse-or;  la  diminution,  pour  cette  semaine,  est  de  2  mil- 
lions 426.000  fr.  ;  il  est  sorti  par  les  guichets  7.048.000  fr.  à 
Paris  et  2.748.000  fr.  dans  les  succursales;  d'autre  part,  les 
achats  de  matières  s'élèvent  à  7.820.000  fr.,  et  les  ventes  à 
450.000  francs. 

L'encaisse-argent  est  également  en  baisse  pour  une  somme 
de  3.523.000  fr.  ;  la  circulation  a  prélevé  410.000  fr.  à  Paris 
et  restitué  140.000  fr.  dans  les  succursales;  il  a  été  reçu 
40.000  fr.  du  Maroc  et  envoyé  1.640. 000  fr.  au  Sénégal, 
35.000  fr.  en  Algérie,  l.OOO.OOÔ  en  Belgique  et  618.000  fr.  on 
Suisse. 

La  fin  de  mois  étant  écoulée,  les  autres  chapitres  du  bilan 
sont  également  en  diminution  :  la  circulation  de  133  millions, 
les  comptes  courants  de  10  millions,  le  portefeuille  de  219 
millions.  Seules,  les  avanças  ont  progressé  de  12  millions.  Le 
compte  courant  du  Trésor  s'élève  à  359  millions,  malgré  un 
prélèvement  de  59  millions  au  cours  de  la  semaine. 

L'échéance  de  fin  novembre  exerce  son  influence  sur  la 
situation  de  la  Banque  d'Allemagne,  mais  sans  toutefois  faire 
sortir  la  liquidation  de  la  limite  légale.  U  est  sorti  de  la 
Banque  40  millions  d'espèces  et  45  millions  de  billets  ;■  les 
comptes  courants  augmentent  de  3  millions,  le  portefeuille  de 
55  millions  et  les  avances  de  17  millions.  Le  portefeuille  de 
bons  du  Trésor  passe  de  134  millions  à  184  millions.  La 
situation  est  beaucoup  moins  tendue  qu'à  fin  octobre,  et  sur- 
tout qu'au  30  septembre,  mais  les  demandes  de  crédit  sont 
néanmoins  beaucoup  plus  fortes  que  l'année  dernière. 

Voici  les  mouvements  d'or  de  la  semaine  à  la  Banque 
d'Angleterre  : 

Entrées  Sorties 
Achat  en  barres.,  i     539.000   Amérique  du  Sud  £  202.000 

Egypte   200.000   Gibraltar   10.00J 

Excéd. des  entrées.  527.000 


Total  des  outrées. . 


739.000 


Total  égal. 


739.000 


L'excédent  des  importations  d'or  est  de  13  millions,  mais 
d'autre  part,  la  circulation  a  prélevé  14  millions:  l'encaisse  se 
présente  donc  en  légère  diminution;  la  circulation  fiduciaire 
augmente  de  2  millions;  les  comptes  courants  particuliers  de 
55  millions  et  le  portefeuille  de  18  millions.  D'autre  part,  le 
compte  courant  du  Trésor  tombe  de  317  millions  à  284  mil- 
lions, ce  qui  réduit  les  engagements  de  33  millions.  La  pro- 
portion de  la  réserve  aux  engagements  s'abaisse  légèrement  ; 
elle  est  de  40  86,  contre  41  75  la  semaine  dernière. 

La  Banque  d' Autriche-Hongrie,  pour  l'échéance  de  fin 
novembre,  a  mis  dans  la  circulation  33  millions  do  billets  ; 
son  encaisse-or  a  diminué  de  15  millions  et  son  portefeuille 
s'est  gonflé  de  32  millions. 

A  la  Banque  de  Belgique,  la  circulation  fiduciaire  aug- 
mente de  32  millions,  le  portefeuille  de  24  millions  et  les 
avances  de  5  millions  ;  les  comptes  courants  ont  retiré  16 
millions. 

La  Bwncjue  d'Espagne  a  reçu  3  millions  d'argent  et  8  mil- 
lions de  billets  ;  elle  a  versé  15  millions  à  ses  comptes  cou- 
rants et  augmenté  de  14  millions  son  portefeuille  d'avances 
sur  titres.  Les  disponibilités  à  l'étranger  augmentent  de 
7  millions  et  se  trouvent  portées  à  82  millions,  grâce  à  un 
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prélèvement  de  6  millions  sur  les  crédits  ouverts  par  de 
grands  établiss?ments  de  crédit  européen. 

Les  seules  variations  notables  du  bilan  de  la  Banque 
Néerlandaise  sont  une  diminution  de  13  millions  dans  le 
portefeuille  commercial  et  une  plus-value  de  7  millions  sur 
les  avances. 

La  Banque  d'Italie  a  reçu  21  millions  d'or  :  la  situation 
des  changes,  constamment  favorable  à  Rome,  lui  a  permis 
d'accumuler  119  millions  de  métal  jaune  depuis  un  an.  La 
circulation  est  réduite  de  15  millions,  le  portefeuille  de 
5  millions  et  les  avances  de  6  millions. 

La  Banque  de  Russie  a  rendu  les  4  millions  d'or  reçus  la 
semaine  dernière  et  mis  en  circulation  7  millions  de  billets  ; 
elle  a  versé  14  millions  à  ses  comptes  courants  ;  le  porte- 
feuille augmente  de  38  millions  et  les  avances  de  30  mil- 
lions. Les  disponibilités  à  l'étranger  s'élèvent  à  751  millions, 
contre  733  millions  au  dernier  bilan. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  Nevc-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


Du  18       Depuis  Du  18  Depuis 

or             au25nov.  lel,rjanv.  au25nov.  lel"janv. 

Grande-Bretagne          »             1.500  »»  5.502.911 

France                        »      25  352.566  »  4.266.136 

Allemagne                   »                 20  »  3.387.003 

Autres  pays....         1.000  12.910.461  31.514  2.843.072 


To  tal  1905 . . .  1 . 000  38 . 264 . 547  31 . 514  15 . 999 . 125 

—  1904...  7.431.306  01.991.606  14.575  8.599.167 

—  1903...  26.575  33.049.018  1.854.251  7.235.029 

ARGENT 

Grande-Bretagne  557.195  30.054.067  » 

France   38.585      576.921  »  13.166 

Allemagne   »            15.257  »  20 

Autres  pays....  23.505      872.468  69.216  3.818.474 


Total  1905...       619.286  31.518.713       69.246  3.831.660 

-  1904...      283.924  33.456.514       18.830  959.860 

-  1903...      747.732_27.984.230         1.545  1.454.821 


Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904   3  déc.  . 

212.6 

77.9 

42.1 

1.127.9 

1.090.6 

H-  8.5 

1905  18  nov.. 

179.6 

73.1 

54.7 

999.1 

1.017.1 

+  2.9 

1905  25  nov. . 

184.5 

74.5 

54.7 

999.2 

1.012.3 

+  9.2 

1905   2  déc.  . 

179.8 

74.5 

54.1 

1.037.2 

1.023.9!+  2.6 

La  réduction  de  l'encaisse  et  l'augmentation  des  dépôts  ont 
agi  simultanément  pour  aggraver  la  situation  des  Banques 
Associée»  de  Sew-York,  dont  le  Surplus-Réserve  retombe  à 
un  niveau  très  bas. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1904  29  oct.... 

103.6 

234.4 

11.4 

28.5 

52.5 

1905  14  oct.... 

105.7 

247.4 

10.4 

73.5 

274.7 

1905  21  oct... . 

104.5 

248.4 

8.7 

66.6 

279.3 

1905  88  OCt..». 

105.1 

256.1 

10.2 

87.1 

299.1 

L'encaisse  et  la  circulation  de  la  Banque  du  Japon  ne  su- 
bissent pas  de  variations  importantes;  l'augmentation  du 
portefeuille  porte  surtout  sur  le  papier  japonais  ;  celles  des 
avancée  trouve  sa  contre-partie  dans  l'accroissement  des 
dépôl  9  do  Trésor. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Réforme  monétaire  au  Mexique 

Rapport  du  Ministère  des  Finances,  suite  (1) 
Le  chapitre  second  de  la  loi  du  25  mars  traite  de  la  frappe 
et  de  la  circulation  de  la  monnaie.  Il  renferme  les  principes 
fondamentaux  sur  lesquels  repose  le  nouveau  régime.  Après 
avoir  mentionné,  avec  toute  la  clarté  possible,  le  précepte 
contenu  dans  la  loi  du  9  décembre  1804,  à  savoir  que  «  le 
droit  de  frapper  monnaie  appartient  exclusivement  a  l'Exé- 
cutif de  l'Union  qui  devra  l'exercer  conformément  aux  pres- 
criptions delà  loi  »,  et,  après  avoir  déclaré  qu'est  et  demeure 
supprimée  la  faculté  dont  avaient  joui  jusqu'ici  les  particu- 
liers d'introduire  dans  les  hôtels  des  Monnaies,  en  vue  de  les 
faire  frapper,  des  métaux  d'or  et  d'argent,  on  a  établi  les 
règles  destinées  à  donner  à  notre  ancienne  piastre  d'argent 
une  valeur  fixe  par  rapport  à  la  valeur  de  l'or  ;  et,  conformé- 
ment au  principe  posé  par  les  Chambres,  il  a  été  décidé  que 
cette  valeur  serait  celle  de  soixante- quinze  centigrammes  d'or, 
valeur  qui,  comme  l'on  sait,  est  plus  élevée  que  celle  de  notre 
ancienne  piastre. 

Le  procédé  que  la  loi  a  jugé  comme  le  meilleur  pour  élever 
la  valeur  de  la  monnaie  d'argent  au-dessus  de  la  valeur  qu'a 
le  métal  dont  elle  est  faite,  consiste  à  provoquer  une  disette 
relative  de  cette  monnaie,  suivant  la  doctrine  développée 
dans  l'exposé  des  motifs  qui  accompagnait  le  projet  de 
réforme  du  16  novembre  dernier.  En  suspendant  la  frappe 
des  piastres  tandis  que  le  développement  des  transactions  de 
tous  genres  exige  une  quantité  de  monnaie  tous  les  jours  plus 
grande,  il  est  logique  que  la  demande  devienne  plus  pres- 
sante ;  les  conséquences  de  cette  demande  se  traduiront,  d'une 
part,  par  une  tendance  à  retenir  dans  le  pays  la  monnaie  qui 
s'est  raréfiée  et,  d'autre  part,  par  une  influence  qui  tendra  à 
régulariser  la  balance  du  commerce  extérieur.  Mais  par  ces 
mots  «  balance  du  commerce  extérieur  »,  il  faut  entendre 
celle  qui  est  le  résultat  de  la  somme  des  valeurs  qui  sortent 
du  pays  ou  qui  y  entrent  quand  ces  valeurs  s'importent  ou 
s'exportent  en  paiement  d'autres  ou  en  paiement  des  intérêts 
des  capitaux  étrangers  placés  dans  le  pays. 

La  demande  de  monnaie  nécessaire  aux  transactions  est 
donc  le  facteur  essentiel  pour  obtenir  la  parité  légale  de  la 
piastre  avec  l'or.  Au  lieu  d'arriver  à  obtenir  cette  parité  en 
quelques  semaines,  ainsi  que  cela  a  eu  lieu  dès  qu'on  a  su 
que  les  Chambres  avaient  autorisé  le  Pouvoir  exécutif  à 
entreprendre  la  réforme,  il  eût  été  désirable  qu'on  n'y  arrivât 
que  lentement,  par  un  effet  de  la  contraction  monétaire, 
laquelle  devait  être  la  conséquence  de  la  suspensidh  de  la 
frappe  et  de  l'augmentation,  tant  en  nombre  qu'en  importance, 
des  opérations  commerciales  de  toutes  sortes.  Il  eût  été  alors 
plus  facile  d'éviter  les  difficultés  qui  résultent  généralement 
des  brusques  variations  de  valeur  d'une  monnaie,  variations 
qui  se  répercutent,  comme  il  est  naturel,  sur  le  change  sur 
l'étranger. 

Il  est  vrai  que  de  la  façon  dont  se  passèrent  les  choses,  on 
n'eut  à  constater  aucun  malaise  appréciable,  mais  cela  fut  dû, 
en  partie,  à  l'effet  moral  que  produisit  à  l'intérieur  de  la 
République,  comme  à  l'extérieur,  le  plan  du  Gouvernement 
dès  qu'il  fut  connu,  et,  pour  une  plus  large  part,  à  l'abon- 
dance des  capitaux  étrangers  qui  vinrent  immédiatement  dans 
le  pays. 

Si  la  situation  du  marché  monétaire  et  la  situation  du 
marché  des  changes  a  été  motivée  par  la  récente  législation, 
elle  n'est  cependant  pas  le  produit  exclusif  et  direct  du  méca- 
nisme créé  par  elle.  Pour  que  celte  situation  suit  normale  et 
définitive,  il  est  nécessaire,  on  ne  saurait  trop  le  répéter, 
qu'elle  repose  sur  la  base  unique  qui  peut  lui  servir  d'assise 
solide  et  durable  :  une  proportion  convenable  entre  la  mon- 
naie en  circulation  et  l'activité  des  transactions  intérieures. 
Veiller  à  ce  que  la  somme  de  ces  monnaies  n'augmente  pas 
pendant  tout  le  temps  que  l'or  ne  rentrera  pas  dans  les  bu- 
reaux du  Gouvernement  pour  être  converti  en  monnaies,  en- 
courager par  tous  les  moyens  possibles  le  développement  de 
la  richesse  publique  et  spécialement  des  industries  d'exporta- 
tion, tel  est  Le  but  des  efforts  du  Gouvernement  et  de  tousemx 


(l)  Voir  YKconomistc  Européen,  n°  725. 
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qui  désirent  contribuer  au  succès  définitif  de  la  réforme  mo- 
nétaire. 

Au  désir  d'atteindre  le  premier  de  ces  objectifs  répondent 
les  mesures  contenues  dans  le  chapitre  second  de  la  loi  du 
85  mars  dernier,  ainsi  que  les  dispositions  prises  par  l'Exé- 
cutif pour  ne  permettre  l'émission  de  nouveaux  billets  de 
banque  que  dans  le  cas  où  cette  émission  ne  contribuera  pas 
à  augmenter  le  volume  total  de  la  circulation  monétaire,  soit 
métallique,  soit  fiduciaire. 

En  effet,  selon  les  préceptes  établis,  la  frappe  de  nou- 
velles monnaies  d'or  devra  se  limiter  à  la  quantité  néces- 
saire pour  l'échange  des  monnaies  actuelles  de  ce  métal. 
Quant  aux  pièces  d'argent,  on  ne  frappera  et  on  n'émettra 
que  celles  qui  seront  destinées  à  payer  de  l'or  en  barres 
dans  les  proportions  légales,  ce  qui  signifie  qu'il  ne  sera 
émis  de  pièces  d'argent  que  lorsque  la  demande  en  sera  telle 
que  leur  valeur  marchande  atteigne  la  parité  légale  et  que  la 
nécessité  de  les  mettre  en  circulation  se  traduise  par  le  désir 
du  public  de  les  échanger  contre  de  l'or.  Naturellement,  on  a 
prévu  dans  la  loi  le  cas  où  la  valeur  des  monnaies  d'argent 
augmenterait  par  le  fait  do  la  hausse  du  métal  blanc  et  non 
par  suite  de  l'accroissement  de  la  demande  de  ces  pièces;  en 
vue  de  cette  éventualité,  on  a  pris  les  mesures  convenables. 

Le  principe  relatif  à  l'émission  de  nouvelles  monnaies,  dans 
le  but  unique  de  les  changer  contre  des  anciennes,  n'a  pas 
été  appliqué  aux  monnaies  de  nickel  ou  de  bronze  ;  pour 
justifier  cette  exception,  il  suffit  de  rappeler  que  le  volume 
de  cette  monnaie  n'exerce  aucune  influence  sur  la  valeur  de 
la  piastre  à  cause  de  son  peu  d'importance  comparativement 
au  chiffre  total  du  numéraire  en  circulation,  et  aussi  par  ce 
qu'elle  ne  circule  pas  dans  les  mûmes  mains  que  les  mon- 
naies d'argent. 

De  tous  les  problèmes  qui  devaient  être  résolus,  le  plus 
ardu  était  sans  doute  celui  de  la  circulation  fiduciaire,  car, 
par  suite  du  droit  accordé  aux  banques  d'émettre  deux  ou 
trois  fois  plus  de  billets  que  les  sommes  de  leurs  existences 
métalliques,  la  circulation  du  papier  dans  tout  le  pays  est 
pour  ainsi  dire  élastique  et  la  demande  de  monnaie  que  peut 
provoquer  l'augmentation  des  affaires  se  trouve  satisfaite  en 
grande  partie  par  l'émission  de  nouvelles  quantités  de  papier- 
monnaie. 

Dans  ces  conditions,  l'Exécutif  a  cru  devoir  sans  retard 
prendre  le  décret  du  13  mai  dernier  et  différentes  autres  me- 
sures relatives  aux  billets  de  banque,  afin  de  réduire  le  plus 
possible  les  perturbations  que  pouvait  occasionner,  en  ce  qui 
concerne  la  valeur  de  la  monnaie,  la  faculté  dont  jouissent 
les  banques  d'émettre  un  papier,  lequel,  dans  beaucoup  de 
cas,  prend  la  place  de  la  monnaie  elle-même. 

Jusqu'à  quel  point  peut-on  dire  que  les  billots  se  substi- 
tuent dans  les  opérations  commerciales  à  la  monnaie  métal- 
lique? c'est  une  question  qui  n'a  pas  encore  été  suffisamment 
élucidée  :  cependant,  on  peut  assurer,  sans  crainte  d'exagérer, 
■que,  chez  nous,  quelque  grande  que  soit  la  confiance  que  le 
public  accorde  au  billet  de  banque,  le  nombre  des  personnes 
qui  le  reçoivent  en  paiement  ou  le  sollicitent  est  encore  res- 
treint. Mais  cela  n'empêche  pas  que  la  valeur  de  la  monnaie 
fiduciaire  en  circulation  dépasse  celle  de  la  monnaie  métal- 
lique, si  l'on  considère  que  les  existences  métalliques  des 
banques  ne  font  pas  partie  de  la  circulation.  De  toutes  façons, 
tant  que  l'on  ne  connaîtra  pas  les  règles  auxquelles  sont 
assujettis  les  mouvements  de  l'une  et  de  l'autre  catégorie  de 
ces  monnaies,  l'Exécutif  a  jugé  à  propos  de  réduire  l'émis- 
sion des  billets  par  rapport  aux  sommes  existant  en  caisse  ; 
on  a  pris,  dans  ce  but,  diverses  mesures  et  dispositions  d'un 
caractère,  provisoire  sans  doute,  mais  qui,  sans  porter  pré- 
judice aux  droits  acquis,  permettront  d'observer  avec  plus  de 
calme  les  effets  de  la  diminution  de  la  quantité  de  monnaie 
fiduciaire  et  métallique  sur  la  valeur  de  celle-ci  rar  rapport 
à  l'or. 

(A  suivre.) 

La  Circulation  aux  Etats-Unis 

Voici  le  tableau  des  monnaies  d'or  et  d'argent  en  circula- 
tion au  1"  octobre  1905  : 

l"janv.  1905    1"  oct.  1905   1"  nov.  1905 

En  dollars 

Monnaies  d'or  ... .  649 . 548 . 528  652 . 330 . 135  651 . 644 . 998 
Dollars  d'argent . .      8tJ.039.395      79.430.901  81.822.311 


Monnaies  division-  En  dollars 

naires  d'argent..  102.891.327     1(0.589.966  107.157.932 

Certificats-or   466.739.689     471.595.979  479.965.489 

—       argent.  468.017.227     469.973.307  471.625.770 

Billets  du  Trésor  ' 
(loi  du  14  juillet 

1890)   10.940.054       8.764.858  8.594.378 

Billets  des  Etats- 
Unis   342.287.027     330.333.920  340.107.480 

Billets  des  Banque" 

Nationales   449.157.278     5C0.250.319  512.213.264 

Total          2.569.621.125  2.024.230.391  2.053.131.578 

La  population  des  Etats-Unis  était  évaluée,  au  1"  jan- 
vier 1900,  à  76.977.000  habitants  et  la  proportion  par  tête 
ressortait  à  25  cloll.  73.  Au  1er  janvier  1901,  la  population 
était  évaluée  à  77.080.000  habitants  et  la  proportion  ressor- 
tait à  28  cloll.  19.  Au  1"  janvier  1902,  la  population  était  de 
78.437.000  habitants  et  la  proportion  de  28  cloll.  69.  Au 
1"  janvier  1903,  la  population  était  évaluée  à  79.799.000  ha- 
bitants et  la  proportion  était  de  29  cloll.  43.  Au  1er  janvier 
1904,  la  population  était  évaluée  à  81.177.000  habitants  et  la 
proportion  était  de  30  doll.  38.  Au  1"  janvier  1905,  la  popu- 
lation était  évaluée  à  82.562.000  habitants  et  la  proportion 
était  de  31  cloll.  12,  et  au  1er  novembre  1905  la  population 
était  évaluée  à  83.726.000  habitants  et  la  proportion  était  do 
31  doll.  09. 


FONDS  D'ETAT  EUROPEENS  &  EXTRA-EUROPEENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ÉTAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f .  25  f  r.  20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  t  2  fr.  50).. 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  1896  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. 
Hellénique  4  %  1887  (net  9  fr.  40). 

Hollande  3  %  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1888   

Portugal  3  %    

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) 

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suéde  3  K  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  unifiée  4  %  ■  ■ 
—       Priorité  4  %  1890  

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  ".  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New-York) . . . 

Haïti  5  %  1875   

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  
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Situation  Financière  Générale 


Europe.  —  France.  La  Bourse  de  Paris  a  été  agitée 
cette  semaine,  en  raison  du  recul  qui  s'est  produit 
lundi  dans  le  compartiment  des  fonds  et  des  valeurs 
russes.  Dès  le  lendemain,  cependant,  le  Marché  se 
ressaisissait,  et  si  l'on  reste  encore  hésitant  dans  cer- 
tains cas,  on  n'en  clôture  pas  moins  dans  des  condi- 
tions satisfaisantes  au  fond. 

Du  côté  de  Londres,  la  situation  monétaire  s'est 
éclaircie.  Le  remboursement  de  Bons  de  L'Echiquier 
auquel  il  vient  d'être  procédé  vient  d'accroître,  dans 
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une  large  mesure,  les  disponibilités  de  cette  place,  ce 
qui  permet  d'entrevoir  une  fin  d'année  favorable. 

Allemagne.  —  A  Berlin,  la  situation  du  marché 
monétaire  s'est  allégée.  L'escompte  libre  est  en  légère 
baisse  à  4  3/4  0/0.  A  la  Bourse,  les  valeurs  indus- 
trielles sont  bien  tenues,  surtout  les  actions  des  Com- 
pagnies de  navigation  maritime. 

Le  Rcichslag  a  commencé  la  discussion  du  nouveau 
budget  qui  augmente  les  impôts  de  300  millions  de 
marks. 

Aagl&lerre.  —  Le  Cabinet  Balfour  est  démission- 
naire. Sir  Henry  Campbell  Bannermann  est  chargé  de 
constituer  un  nouveau  Ministère.  On  pense  que  l'avè- 
nement d'un  Cabinet  libéral  n'apportera  aucun  chan- 
gement d'orientation  politique. 

La  situation  monétaire  est  redevenue  satisfaisante:'  ; 
les  disponibilités  sont  abondantes.  Cette  abondance  a 
favorablement  inlluencé  le  Stock-Exchange. 

Nous  publions,  page  729,  un  aperçu  dé  la  situation 
économique  de  l'Irlande. 

Aulririip.  —  La  crise  hongroise  n'a  pas  encore  reçu 
de  solution  ;  on  croit  néanmoins  en  apercevoir  la  fin 
dans  la  prochaine  nomination  de  M.  Koloman  de  S/ell 
comme  président  du  Ministère  hongrois. 

En  Autriche  comme  en  Hongrie,  on  prépare  l'adop- 
tion du  suffrage  universel  direct. 

A  la  Bourse  de  Vienne  domine  l'inaction.  Les  dispo- 
nibilités monétaires  sont  assez  abondantes. 

Au  30  juin  1905,  la  Dette  publique  de  lAutriche 
s'élevait  au  total  de  9.413.104.035  couronnes. 

Belfji<fue.  —  La  cote  est  généralement  en  rejml,  mais 
assez  légèrement.  Là-situation  du-  marché  métallur- 
gique est  encore  satisfaisante,  mais  il  faut  envisager 
l'avenir  avec  une  certaine  réserve. 

Aux  charbonnages,  la  lourdeur  domine. 

Espagne.  —  Le  ministère  Montero  Rio  est  démission- 
naire. M.  Moret  a  déjà  formé  un  nouveau  Cabinet. 

Depuis  huit  jours,  l'attitude  de  la  Bourse  de  Madrid 
a  été  assez  indécise. 

La  liquidation  de  l'exercice  financier  1904  laisse  un 
excédent  favorable  de  54.209.123  pesetas  ;  la  liquidation 
probable  du  budget  de  1900  laissera  42.520.007  pesetas. 

Turquie.  —  Nous  publions,  page  732,  le  bilan  de 
l'Administration  de  la  Dette  publique  ottomane,  en 
mars  1905. 

Amérique.  —  Brésil.  Dans  la  campagne  actuelle, 
la  production  sucrière  du  Brésil  a  été  de  380.400  tonnes. 

Au  Para,  en  1904,  la  récolte  du  caoutchouc  a  été  de 
11.360  tonnes. 

Etats-Unis.  —  A  l'ouverture  du  Congrès,  le  président 
Boosewelt  a  lu  un  Message  qui  a  été  favorablement 
accueilli  et  le  marché  en  a  été  bien  inlluencé. 

Mexique.  —  En  1905,  la 'production  du  coton,  qu'on 
pousse  activement,  s'est  élevée  à  37.969  tonnes. 

Asie.  —  Jupon.  En  1901,  on  comptait,  pour  la  Hotte 
commerciale  du  Japon,  un  total  de  992.000  tonnes, 
dont  663.000  tonnes  en  navires  à  vapeur  et  329.000 
tonnes  en  bateaux  voiliers. 

Siam.  —  Le  Siam  a  émis,  cette  année,  son  premier 
emprunt  intérieur.  D'une  valeur  de  un  million  délivres 
sterling  4  1/4  0/0,  il  a  été  émis  a  95  1/2.  Il  doit  être 
remboursé  en  'iÔ  ans. 
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•  La  Politique.  —  La  Séparai  uni  des  K^liscs  et  de  l'Etat.  —  La  Confé- 
rence marocaine.  -—  Les  l'rimes  :i  la  Marine  marchande.  —  Le 
RaôbaJ  <ie  l'ouest. 

La  séparation  des  Eglises  et  de  l'Etat  est  chose  faite. 
Le  Sénat,  après  avoir  repoussé  par  181  voix  contre  11MI 


le  retrait  de  l'urgence  que  réclamait  M.  Donoix,  a  voté 
l'ensemble  de  la  loi  par  179  voix  contre  103.  C'est  là  un 
événement  considérable  dont  le  retentissement  dans  le 
pays  sera  profond. 

Le  (iouvernement  a,  on  le  sait,  manifesté  son  inten- 
tion de  promulguer  la  loi  presque  immédiatement,  afin 
d'en  assurer  l'application  à  partir  du  1er  janvier  pro- 
chain; à  cette  époque,  l'Etat  reprendra  donc  toute  sa 
liberté  à  l'égard  des  cultes, qu'il  cessera  de  rétribuer,  le 
Pape  pourra  nommer  directement  les  titulaires  des 
évèehés  vacants,  etc.  Toutefois,  la  loi  ne  pourra  avoir 
son  plein  etïet  que  dans  le  courant  de  19'I6,  en  raison 
du  délai  accordé  pour  la  dévolution  des  biens  et  aussi 
des  dispositions  dont  un  règlement  d'administration 
publique  doit  faire  l'objet.  Le  (iouvernement  va  saisir, 
sans  perdre  de  temps,  le  Conseil  d'Etat  de  ce  règlement 
et  l'on  peut  être  sûr  que  le  délai  de  trois  mois  prévu 
par  la  loi  ne  sera  pas  atteint. 

Le  vote  de  la  séparation  met  le  Gouvernement  dans 
l'obligation  de  substituer  au  budget  des  cultes  ordi- 
naire qu'il  avaitprésenté  au  budget  transitoire  tenant 
compte  des  premiers  efforts  de  la  loi  nouvelle.  M.  Mor- 
lot,  rapporteur  du  budget  des  cultes,  avait  conclu  au 
maintien  du  budget  ordinaire  descultes  pour  1906,  dans 
La  pensée  que  le  Sénat  n'aurait  pas  pu  statuer  sur  la 
séparation  avant  la  fin  de  l'année  1905.  Toutefois,  il  a 
présenté  au  début  de  son  rapport  l'esquisse  du  budget 
transitoire  pour  la  première  année  de  la  séparation. 
C'est  vraisemblement  un  système  de  ce  genre  que  le 
•  Gouvernement  présentera. 

I iappelons  que  le  budget  des  cultes  sous  le  régime 
du  Concordat  s'élève,  pour  1906,  à  42.114.933  fr.  L'effet 
de  la  loi  de  séparation  sera  de  réduire  pour  1906  les 
dépenses  à  la  charge  de  l'Etat,  à  33.825.403  fr.  Il  y  aura 
donc  une  somme  de  8.289.530  fr.  à  répartir  entre  les 
communes  au  prorata  du  contingent  de  l'impôt  sur  la 
propriété  non  bâtie,  conformément  à  l'article  41  de  la 
nouvelle  loi. 


«v  Le  30  novembre,  le  Sénat  a  adopté  les  articles  12  à  1C 
de  la  loi  de  séparation. 

La  Chambre  des  députés  a  continué  la  discussion  du 
budget  des  Travaux  publics  et  s'est  occupée  particulièrement 
du  rachat  des  chemins  de  fer.  Malgré  l'opposition  des  parti- 
sans du  rachat  elle  a  adopté,  par  268  voix  contre  264,  une 
motion  de  M.  Jumel  tendant  à  renvoyer  à  la  Commission  des 
Chemins  de  fer  un  projet  de  résolution  de  M.  Bourrai  invi- 
tant le  Gouvernement  à  prendre  des  mesures  immédiates 
pour  préparer  le  rachat,  par  l'État,  des  chemins  de  fer  de 
l'Ouest  et  du  Midi. 

-w*.  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  1er  décembre,  à 
l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Deux  ministres  n'assistaient  pas  à  la  séance  :  M.  Merlou, 
toujours  empêché  par  son  état  de  santé,  et  M.  Bienvenu  Mar- 
tin, retenu  au  Sénat. 

Le  Conseil  s'est  occupé  des  interpellations,  dont  la  discus- 
sion doit  se  continuer  aujourd'hui  à  la  Chambre. 

M.  Bouvier  a  entretenu  le  Conseil  des  affaires  extérieures 
en  cours.  Il  a  informé  le  Conseil  que  le  Sultan  en  réponse  à 
la  communication  du  Gouvernement  espagnol  avait  donné  son 
adhésion  à  la  réunion  prochaine  de  la  Conférence,  mais  avait 
demandé  qu'elle  fût  reportée  du  16  au  20,  les  délégués  du 
Gouvernement  marocain  ne  pouvant  arriver  avant  cette  épo- 
que vu  l'étal  des  routes  de  Fez  à  Tanger. 

Dans  ces  conditions,  il  re  peut  que  la  proximité  des  fêles 
de  Noël  et  du  Nouvel  Au  détermine  la  fixation  définitive  aux 
premiers  jours  de  janvier  1900.  Mais  ce  n'est  là  qu'une  hypo- 
thèse et  l'initiative  de  toute  proposition  de  ce  genre  doit  d'ail- 
leurs rester  à  l'Espagne  sur  le  territoire  de  laquelle  la  Con- 
férence se  réunit  et  à  qui,  en  vertu  d'une  tradition  constante, 
il  appartient  de  faire  les  convocations. 

Le  Conseil  a  décidé  que  les  fonctionnaires  qui  voudront  être 
candidats  aux  prochaines  élections  législatives  devront  se  faire 
mettre  en  disponibilité  avant  lo  i"  Janvier  1900. 

Le  Sénat  a  tenu,  par  extraordinaire,  deux  séances  le 
1"  décembre  et  a  voté  les  articles  17  à  24  de  la  loi  de  sépa- 
ration. 
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■vw  La  Chambre  des  députés  a  continué,  dans  sa  séance 
du  matin,  la  discussion  du  projet  de  loi  sur  lus  primes  à  la 
marine  marchande. 

La  séance  de  l'après-midi  a  été  très  mouvementée  :  on 
continuait  la  discussion  des  interpellations  relatives  aux 
Bourses  du  Travail.  M.  Georges  Berry  accusait  la  Confédé- 
ration du  Travail,  qui  dirigeait  la  Bourse  de  Paris,  de  se 
livrer  à  une  aelive  propagande  contre  l'esprit  patriotique  et 
l'esprit  militaire. 

M.  Marcel  Sembat  a  pris  la  défen:  e  des  Syndicats  repré- 
sentés par  la  Confédération  ;  il  a  essayé  de  justifier,  avec  une 
franchise  sans  ménagements,  leurs  déclarations  et  leurs  actas. 
L'émotion  a  été  vive  sur  un  grand  nombre  de  bancs  :  au 
centre  et  à  droite,  on  voulait  répondre  à  M.  Sembat,  mais  vu 
l'heure  avancée  à  1  iquelle  l'orateur  socialiste  a  terminé  son 
discours,  on  a  renvoyé  la  suite  de  la  discussion  à  aujourd'hui 
8  décembre. 

■w».  Une  élection  législative  a  eu  lieu,  le  3  décembre,  dans 
la  2"  circonscription  de  Châlons  sur-Marne  Marne).  M.  Félix 
Drclon,  maire  de  Châlons.  radical,  a  été  élu  en  remplace- 
ment de  M.  Bourgeois,  élu  sénateur. 

-wv  Le  4  décembre,  le  Sénat,  continuant  la  discussion  de 
la  loi  de  séparation,  a  voté  les  articles  23  à  35. 

w».  La  Chambre,  dans  sa  séance  du  matin,  a  repris  la 
■discussion  du  projet  de  loi  concernant  les  falsifications  des 
beurres,  dont  elle  a  voté  !es  articles  4  et  5  ;  elle  a  renvoyé 
la  suite  de  la  discussion  à  lundi  prochain. 

Au  début  de  la  séance  de  l'après-midi,  M.  Grosjean  a 
demandé  à  la  Chambre  de  continuer  la  discussion  des  inter- 
pellations concernant  les  Bourses  du  Travail  et  la  propa- 
gande antimilitariste,  afin  que  l'on  pût  répondre  au  dis- 
cours que  M.  Sembat  avait  prononcé  dans  la  séance  de  ven- 
dredi dernier. 

M.  Rouvier,  président  du  Conseil,  s'y  est  nettement 
opposé,  estimant  que  l'on  ne  pouvait  pas  interrompre,  à 
toute  occasion,  la  discussion  du  budget,  encore  si  peu 
avancée.  M.  le  Président. du  Conseil  ajoutait  qu'il  n'enten- 
dait pas  d'ailleurs  se  dérober  au  devoir  de  donner  son  opi- 
nion sur  le  discours  de  M.  Sembat.  Il  a  déclaré,  aux  applau- 
dissements de  l'immense  majorité  de  la  Chambre,  qu'il 
répudiait  les  doctrines  antimilitaristes  qui  peuvent  compro- 
mettre l'indépendance  nationale  en  affaiblissant  notre  force 
militaire.  Il  a  protesté  ensuite  contre  le  langage  do  M.  Sem- 
bat. relativement  à  la  Russie,  et  a  déclaré  que  le  Gouverne- 
ment de  la  République  française,  convaincu  d'être  l'organe 
du  pays  tout  entier,  demeurait  fidèle  à  la  nation  amie  et 
alliée. 

La  déclaration  de  M.  h-  Président  du  Conseil  a  paru  déci- 
sive à  la  presque  unanimité  de  la  Chambre,  qui  a  clos  l'inci- 
dent et  passé  à  la  discussion  du  budget  des  Travaux  publics. 

■vw  Le  Conseil  des  Ministres  s'est  réuni  le  5  décembre,  à 
L'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

M.  Rouvier  a  entretenu  le  Conseil  de  la  situation  du  mar- 
ché financier  à  propos  des  inquiétudes  qui  se  sont  manifes- 
tées hier  par  la  baisse  des  cours.  Le  président  du  Conseil  a 
fait  savoir  que.  d'après  les  renseignements  qu'il  a  recueillis, 
l'état  de  la  trésorerie  russe  est  tel  que  le  service  des  em- 
prunt* est  assuré,  pour  deux  ou  trois  années  par  les  dépôts 
que  la  Russie  a  dans  divers  établissements  de  crédit  hors  de 
chez  elle.  Les  n  o  ivements  à  la  Bourse  d'hier  doivent  sans 
doute  être  attribués  à  l'absence  de  nouvelles  résultant  de 
l  interruption  des  communications  postales  et  télégraphiques. 

Le  Conseil  s'est  ensuite  occupé  de  la  question  de  rachat  de 
la  Compagnie  de  l'Ouest,  qui  va  se  poser  devant  la  Chambre, 
ii  l'occasion  de  la  discussion  du  budget  des  conventions. 

Le  Ministre  des  Travaux  publics  déclarera,  au  nom  du 
Gouvernement .  que.  abstraction  faite  delà  question  de  prin- 
cipe, il  serait  inopportun  de  traiter  actuellement  la  question 
de  rachat,  qui  n'est  nullement  étudiée  et  préparée  au  point 
de  vue  financier,  et,  en  particulier,  des  charges  qu'elle  peut 
l'aire  peser  sur  le  budget.  11  demandera  donc  l'ajournement 
de  la  question,  en  s'en  remettant  à  la  Chambre  du  soin  de 
décider. 

Le  Conseil  s'est  entretenu  ensuite  idn  changement  qui  va 
survenir  dans  les  rapports  commerciaux  entre  la  France  et 


li  Suisse.  Le  1er  janvier  prochain,  en  effet,  le  nouveau  tari, 
douanier  de  la  Suisse  va,  en  L'absence  d'arrangement  possi- 
ble entre  ce  pays  et  le  notre,  être  appliqué  aux  produits 
français.  Ce  tarif  comporte  une  augmentation  de  3  million-' 
de  droits  sur  ceux  de  nos  produits  qui  sont  exportés  en 
Suisse. 

Les  deux  Gouvernements  ont  décidé,  depuis  quelque  temps 
déjà,  d'engager  des  négociations  en  vue  de  régler  à  nouveau 
les  rapports  commerciaux  des  deux  pays.  Mais  les  délégués 
qui  ont  été  désignés  par  la  Suisse,  pour  négocier  avec  les 
nôtres,  ont  dû  préalablement  se  rendre  à  Vienne  pour  Les 
négociations  du  nouveau  régime  conventionnel  de  leur  pays 
avec  l'Autriclie-U'ongrie.  Leur  arrivée  à  Paris  subira,  de  ce 
chef,  un  retard  sensible;  elle  ne  pourra  avoir  lieu  que  vers 
le  15  décembre.  Or,  il  est  difficile  de  supposer  qu'à  cette 
époque  on  pourra  négocier  assez  vite  pour  aboutir  à  un 
arrangement  exécutoire  le  1"  janvier  prochain.  Le  Gouverne- 
ment français  a  donc  dù  se  préoccuper  de  cette  éventualité 
et  des  moyens  d'armer  nos  négociateurs  pour  les  pourparlers 
futurs. 

Le  Conseil  des  Ministres  a  donc  décidé  de  soumettre  à  bref 
délai  aux  Chambres  un  projet  de  loi  rehaussant  les  droits 
de  notre  tarif  douanier  sur  les  principaux  produits  suisses 
importés  en  France,  notamment  les  soieries  et  les  broderies. 

En  prévision  de  l'achèvement  imminent  au  Sénat  du  débat 
sur  fa  séparation  des  Eglises  et  de  l'Etat,  le  Conseil  a  décidé 
de  promulguer  la  nouvelle  loi  le  lendemain  même  du  vot< 
final,  de  manière  à  permettre  au  Conseil  d'Etat  de  com- 
mencer immédiatement  l'élaboration  des  règlements  d'admi- 
nistration publique  destinés  à  en  assurer  l'application.  Ou 
sait  que  le  délai  imparti  au  Conseil  d'Etat  pour  cette  tâche 
est  de  trois  mois.  C'est  à  l'expiration  de  ce  délai  que  la  loi 
deviendra  exécutoire. 

Enfin,  le  Ministre  des  Affaires  étrangères  a  entretenu  le 
Conseil  des  affaires  extérieures  en  cours.  Il  a  fait  savoir  que 
par  suite  du  -refus  de  l'Auti  ichc-llongric  d'acquiescer  aux 
nouvelles  propositions  de  la  Perle,  la  démonstration  navale 
allait  suivre  son  cours. 

•wv  Le  5  décembre,  le  Sénat  a  terminé  en  quelque  sorte 
la  discussion  de  la  loi  de  Séparation;  tous  les  articles  ont 
été  adoptés. 

•wv  La  Chambre,  dans  sa  séance  du  matin,  a  repris  la 
discussion  de  la  loi  sur  les  retraites  ouvrières.  M.  Jules 
Coûtant,  à  propos  de  l'article  lei  et  de  l'amendement  de 
M.  Iîaiberti,  a  prononcé  un  grand  et  intéressant  discours  de 
véritable  discussion  générale.  L'orateur  socialiste  a  protesté, 
contre  la  coopération  des  ouvriers  et  des  patrons  dans  la 
formation  des  retraites  ouvrières  et  a  soutenu  le  système  qui 
les  met  en  totalité  à  la  charge  de  l'impôt. 

Dans  la  séance  de  l'après-midi,  la  Chambre  a  continué  la 
discussion  du  budget  des  Travaux  publics  dont  elle  a  voté  un 
chapitre. 

-v~  Le  6  décembre,  le  Sénat,  après  avoir  repoussé  le  retrait 
de  l'urgence,  a  voté  par  179  voix  contre  103,  l'ensemble  de  la 
loi  de  séparation  des  Eg'ises  et  de  l'Etat. 

La  Chambre,  dans  sa  séance  du  matin,  a  voté  l'article 
premier  du  projet  de  loi  sur  les  retraites  ouvrières  à  la 
presque  unanimité. 

Dans  l'après-midi,  elle  a  voté  les  derniers  chapitres  du 
budget  des  travaux  publics,  le  budget  des  Chemins  de  fer  de 
l'Etat  et  commencé  la  discussion  du  budget  des  conventions 
et  garanties  d'intérêts. 

En  tin  de  séance,  M.  Etienne,  ministre  de  la  Guerre,  repon- 
dant à  une  question  de  M.  Klo'z,  a  déclaré  que  les  jeunes 
gens  de  la  classe  1904,  partis  au  corps  en  octobre  dernier, 
bénéficient  des  dispositions  de  la  loi  militaire  de  1889  au 
point  de  vue  des  dispenses  et  pourront,  néanmoins,  être  ren- 
voyés dans  leurs  foyers  après  deux  ans  de  service  en  vertu 
d'une  disposition  spéciale  inscrite  dans  la  loi  du  service  de 
de.ux  ans. 

w».  Hier,  7  décembre,  la  Chambre  a  commencé  la  discus- 
sion de  l'article  relatif  au  rachat  de  la  Compagnie  de  l'Ouest. 
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QUESTIONS   DU  JOUR 


Les  Primes  à  la  Marine  Marchande 


DEUXIÈME  ARTICLE 


Dans  la  séance  du  1er  décembre,  M.  Pierre  Bau- 
din a  répondu  à  M.  Joseph  Caillaux,  et  on  peut 
affirmer  qu'il  a  été  à  la  hauteur  de  la  tâche  ingrate 
qu'il  avait  assumée  en  rapportant  le  projet  en  dis- 
cussion devant  la  Chambre  des  députés.  Il  a  plaidé 
avec  une  réelle  éloquence  les  circonstances  atté- 
nuantes en  faveur  du  régime  des  primes,  et  il  a 
opposé  aux  critiques  de  M.  Gaillaux  des  objections 
dont  quelques-une  paraissent  fondées. 

En  ce  qui  concerne  le  rush  à  la  construction 
de  1902,  que  M.  Gaillaux  croyait  n'avoir  été  pro- 
voqué que  par  le  relèvement  de  la  prime  :  1  fr.  10 
àl  fr.  70,  M.  Pierre  Baudin  a  répondu  que  son 
honorable  contradicteur  avait  confondu  deux 
choses  :  le  rush  des  voiliers  qui,  avant  la  loi 
de  1902,  a  été  provoqué  par  la  loi  du  cadenas,  et  13 
rush  des  vapeurs,  qui  résulte  de  la  loi  de  1902 
elle-même  : 

Vous  vous  rappelez,  messieurs,  ce  qu'est  la  loi  du  caderas: 
le  Gouvernement  fut  investi  d'un  plein  pouvoir  pour  les  im- 
portations de  céréales  ;  il  s'est  trouvé  qu'on  donnait,  par  cela 
même,  un  avantage  au  transport  par  les  voiliers  et  il  s'est 
produit,  à  ce  m  oment,  un  rush  des  voiliers  tout  à  fait  distinct 
de  rush  de  la  loi  de  1902. 

Prenons  les  dates  :  le  rush  de  1902  se  produit  aussitôt 
après  le  vote  de  la  loi  ;  la  loi  porte  la  date  du  mois  d'avril,  le 
rush  se  produit  à  partir  du  mois  de  septembre  : 

Du  15  au  20  septembre,  il  est  pris  inscription  pour  six  gros 
vapeurs  d'un  total  de  30.000  tonneaux,  ouvrant  un  crédit  de 
18  millions  ;  du  12  au  15  novembre,  inscription  de  90.000  ton- 
neaux, correspondant  à  un  crédit  de  58  millions  ;  le  20  dé- 
cembre, à  dix  heures  cinquante  du  matin,  les  inscriptions 
étaient  closes,  tous  les  crédits  étaient  engagés  :  voilà  le  fait. 

Par  conséquent,  il  ne  faut  pas  dire  que  l'échec  de  la  loi 
de  1902  est  dû  à  autre  chose  qu'à  l'incohérence  de  ses  dispo- 
sitions. On  pouvait  le  prévoir,  et  je  crois  même  qu'un  cor- 
tain  nombre  d'entre  nous  l'ont  prévu. 

M.  Joseph  Caillaux,  s'appuyant  sur  des  décla- 
rations qui  avaient  été  faites  devant  la  Commis- 
sion extraparlementaire,  indiquant  que  la  prime 
à  la  construction  représentait  ?">  0/0  de  la  valeur 
des  vapeurs  à  construire,  arrivait  à  cet  exemple  : 

Supposons  un  bateau  qui  coûte  1  million;  il  aura  750.000 fr. 
de  prime  dont  il  touchera  les  sept  dixièmes  immédiatement, 
soit  525.000  fr.  ;  les  trois  autres  dixièmes,  qu'il  ne  devra 
toucher  que  les  années  suivantes,  s'élèvent  à  la  somme  de 
225.000  fr.  Pendant  ce  temps,  le  constructeur  perdra  sans 
doute  l'intérêt  à  5  ou  6  0/0,  sur  475.000  fr.,  soit  50.000  fr.  en 
chiflres  ronds;  il  gagne  encore  1 7 5 . OnO  fr.  Voici  ce  qu'on 
fera  :  on  fera  construire  un  bateau,  on  touchera  les  sept 
dixièmes  de  la  prime;  puis  on  1  immobilisera  dans  un  port 
dorant,  deux  ans  :  on  perdra  du  chef  des  intérêts  une  certaine 
somme;  mais  on  en  gagnera  une  bien  supérieure  :  50.000  fr. 
k  inscrire  au  passif,  225  000  à  l'actif.  C'est  un  placement 
dont  je  m'accommoderais  assez. 

L'honorable  rapporteur  lui  a  répondu  qu'un  na- 
vire de  1  million  de  francs  jaugeait  en  moyenne 
2. 500  tonneaux,  soit  environ  'i0O  fr.  par  tonneau, 
'•t  que  la  prime  totale  de  construction  qu'il  tou- 
chait n'était  que  de  :i()0.()00  fr.  Le  taux  de  la  prime 
ne  serait  ainsi  que  de  iU)  0/0  et  en  immobilisant 
son  bateau  pendant  deux  années,  le  constructeur 


ne  gagnerait  que  90.000  fr.,  mais  il  aurait  à  subir, 
pendant  ce  laps  de  temps.  «  des  frais  d'assurances 
et  d'amortissement,  et  le  bateau,  quand  il  serait 
vendu,  serait  déjà  vieux  de  deux  ans.  » 

Sur  d'autres  points  encore,  M.  Pierre  Baudin  a 
contesté  les  chiffres  produits  par  M.  Caillaux, 
mais  son  argumentation  a  été  vraiment  faible 
quand  il  a  voulu  démontrer  que  son  honorable 
contradicteur  n'avait  pas  attaché  assez  d'impor- 
tance aux  conséquences  défavorables  que  le  sys- 
tème protecteur  imposait  à  notre  marine  mar- 
chande. 

•% 

Les  défenseurs  des  primes  à  la  navigation  s'ef- 
forcent de  rendre  le  régime  protecteur,  instauré  en 
1892,  responsable  de  la  décadence  de  notre  marine 
marchande.  «  C'est  le  régime  douanier  actuel  qui 
est  la  cause  de  notre  état  de  faiblesse  !  »  s'est  écrié 
M.  Joseph  Thierry,  député  de  Marseille,  au  cours 
de  la  discussion  qui  se  poursuit  devant  la  Chambre 
des  députés  ;  et  M.  Aristide  Boyer,  député  de  La 
Ciotat,  avait  dit  avant  lui  :  «  Nous  ne  demanderons 
pas  des  primes  si  on  établit  le  régime  libre- 
échangiste.  » 

C'est,  en  effet,  la  légende  qui  est  admise  comme 
une  vérité  absolue  parles  armateurs  marseillais  ; 
ces  messieurs  attribuent  au  protectionnisme  la 
diminution  de  leurs  bénéfices  et  aucun  de  leurs 
représentants  autorisés  n'a  eu  le  courage  de  leur 
démontrer  —  comme  a  osé  le  faire  M.  Joseph 
Caillaux,  qui  est  cependant  un  libre-échangiste 
convaincu  —  que  cette  légende  n'est  qu'une  erreur 
grossière  et  qu'elle  ne  résiste  pas  une  minute  à 
l'examen  des  faits  : 

Si  le  protectionnisme  avait  pour  résultat  de  rendre  impos- 
sible le  développem?nt  de  la  marine  marchande  —  a  dit 
l'honorable  M.  Joseph  Caillaux  —  toute  nation  protection- 
niste aurait  une  marine  marchande  en  décadence.  Or,  mes- 
sieurs, regardez  autour  de  vous  ;  voyez  l'Allemagne,  voyez  la 
Russie,  voyez  l'Italie  ;  ces  nations  ne  sont  pas,  que  je  sache, 
libre- échangistes  ;  et  pourtant  leur  marine  marchande  pro- 
gresse ;  en  Allemagne,  notamment,  elb  fait  des  bonds  de 
géant  ;  j'ajoute  que,  de  tous  les  pays  où  la  marine  marchande 
a  le  vent  en  poupe,  il  n'y  en  a  que  deux  qui  soient  libre- 
échangistes  :  l'Angleterre  et  les  Pays-Bas. 

Je  retourne  le  raisonnement.  Si  le  libre-échange  implique 
par  lui-même  des  conditions  favorables  pour  la  marine  mar- 
chande, comment  se  fait-il  qu'un  petit  pays  voisin,  la  Belgi- 
que, dont  le  régime  douanier  se  rapproche  singulièrement  du 
libre-échange,  n'ait  cependant  que  l'une  des  plus  faibles 
marines  du  monde  ? 

Cette  corrélation  mathématique  que  l'on  veut  établir  entre 
le  régime  douanier  et  la  prospérité  de  la  marine  marchande 
n'existe  donc  pas.  Sans  doute,  le  régime  du  libre-échange  est 
plus  favorable  à  la  marine  marchande  ;  cela  va  de  soi,  mais 
il  peut  exister  une  marine  marchande  prospère  et  en  progrès 
sous  un  régime  protectionniste  ;  je  le  répète,  voyez  l'Alle- 
magne ! 

L'honorable  M.  Pierre  Baudin  a  soutenu,  au 
contraire,  que  presque  tout  le  mal  dont  soutire 
notre  marine  marchande  vient  du  protectionnisme, 
mais  il  n'a  apporté  aucune  preuve  décisive  dans 
son  affirmation.  Or,  pour  acquérir  la  conviction 
absolue  que  les  tarifs  douaniers  de  L892  ne  sont 
réellement  pas  la  cause  de  la  décadence  actuelle 
de  notre  industrie  des  transports  maritimes,  il 
suffit  de  consulter  les  résultats  annuels  de  notre 
navigation  de  concurrence  depuis  quinze  ans  et  de 
comparer  les  trois  années  qui  ont  précédé  l'appli- 
cation du  nouveau  régime  économique,  avec  les 
douze  années  suivantes  : 
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Tonnage  de  la  Navigation  française  de  concurrence  (Trans- 
porte effectifs  :  entrées  et  sorties  réunies)  do  188!)  à  1904  : 
(Milliers  de  tonneaux) 


Années 

Tonnage  effectif 
Part  des  Pavillons 

Proportion  du 

tonnage 
pnr  Pavillon 

Français 

Etrangers 

Total 

Franç. 

Etrang. 

°/ 

/o 

1889  

6.212 

13.057 

19.269 

32°2 

77.8 

5.500 

14.649 

20.140 

27.2 

72.8 

1891 

5.848 

lf,. 086 

21.934 

26.5 

73.5 

1892 

5.257 

13.827 

19.084 

27.5 

72.5 

1896  .  .  . 

5.084 

15.908 

20.992 

24.2 

75.8 

5.539 

22.244 

27.783 

19.9 

80.1 

1904  

5.551 

24  606 

30.157 

18.4 

81.6 

Ce  petit  tableau  démontre  : 

1°  Qu'avant  l'application  du  régime  douanier  de 
1892,  les  navires  battant  pavillon  étranger  fai- 
saient déjà  une  concurrence  redoutable  à  notre 
marine  nationale,  puisque,  entre  1889  et  1891,  la 
part  de  cette  marine  dans  la  navigation  de  concur- 
rence est  tombée  de  32,2  0/0  à  26,5  ; 

2°  Que  depuis  1892  le  régime  protectionniste  n'a 
pas  diminué  l'importance  de  notre  commerce  avec 
l'étranger  par  la  voie  maritime,  puisque  le  ton- 
nage effectif  de  l'ensemble  de  notre  navigation  de 
concurrence  est  passé  de  21.934.000  tonneaux  en 
1891,  à  30.157.000  tonneaux  en  1904,  représentant 
une  augmentation  de  8.223.000  tonneaux,  soit  en- 
viron 38  0/0. 

Le  régime  protectionniste  ayant  eu  pour  but  et 
pour  résultat  de  relever  la  production  nationale,  a 
évidemment  diminué,  dans  la  mesure  de  l'aug- 
mentation de  cette  production,  l'importance  du 
transport  des  produits  similaires  que  la  France 
demandait  jadis  aux  pays  d'outre-mer.  Mais  cette 
augmentation  de  production  ayant  elle  -même  pro- 
voqué un  accroissement  de  notre  fortune  publi- 
que et,  par  cela  même,  un  accroissement  de  la 
puissance  d'achat  et  de  consommation  du  marché 
français  :  nous  avons  demandé  aux  pays  étran- 
gers des  produits  exotiques  en  beaucoup  plus 
grande  quantité  que  par  le  passé. 

La  preuve  de  ce  dernier  fait  nous  est  directe- 
ment fournie  par  les  8.223.000  tonneaux  dont 
notre  commerce  maritime  a  bénéficié  entre  1891 
•et  1904.  Le  malheur,  c'est  que  la  totalité  de  ces 
8.223.000  tonneaux  (plus  une  fraction  de  297.000 
tonneaux)  ait  été  accaparée,  dans  nos  ports,  par 
des  navires  de  nationalité  étrangère. 


La  concurrence  étrangère  est  donc  la  véritable 
cause  de  la  décadence  de  notre  marine  marchande  : 
Peut-on,  de  bonne  foi,  en  rendre  le  régime  protec- 
tionniste responsable  ?  M.  Joseph  Caillaux  a  exa- 
miné très  minutieusement  tous  les  arguments  in- 
voqués en  faveur  de  cette  thèse  par  les  défenseurs 
du  régime  des  primes,  et  il  a  démontré,  à  l'aide 
de  chiffres  précis,  qu'aucun  de  ces  arguments 
n'avait  la  valeur  qu'on  cherchait  à  lui  attribuer 
et  que  les  conditions  générales  d'exploitation  de  la 
marine  marchande  française  ne  sont,  ni  plus,  ni 
moins  mauvaises,  que  celles  auxquelles  les*  ma- 
rines anglaise  et  allemande  se  trouvent  actuelle- 
ment soumises. 

Cette  partie  du  discours  de  M.  Caillaux  est  restée 
sans  réponse  et  l'honorable  rapporteur,  pour  jus- 
tifier le  nouveau  projet  de  loi,  a  été  obligé,  lui  aussi, 
de  parler  comme  un  véritable  protectionniste  : 


«  A  ne  considérer  que  l'infériorité  de  notre  orga- 
nisation même,  l'infériorité  de  notre  esprit  com- 
mercial ;  à  ne  considérer  que  la  faiblesse  que  nous 
présentons,  qui  s'impose  à  nous,  par  rapport  à 
l'organisation  des  pays  voisins  comme  l'Allemagne 
et  l'Angleterre,  par  exemple,  il  est  évident  que  nous 
ne  pouvons  pas  faire  vivre  une  marine  marchande 
sans  le  concours  de  VEtat.  » 

Et  alors  pourquoi  critiquer  le  régime  économi- 
que que  des  circonstances  spéciales  imposent  à  la 
France,  et  pourquoi  contester  à  l'agriculture  et  à 
l'industrie  nationales  le  bénéfice  d'une  protection 
rationnelle  qu'on  déclare  indispensable  pour  la 
marine  marchande  ? 

Certes,  nous  reconnaissons  avec  l'honorable 
M.  Pierre  Baudin  «  que  l'industrie  des  construc- 
tions navales,  son  activité,  sa  puissance,  sont 
indispensables  à  notre  pays  et  qu'il  faut  la  faire 
vivre  à  côté,  et  comme  complément  des  arsenaux 
de  l'Etat,  afin  que  ceux-ci  soient  en  mesure  de 
répondre  aux  demandes  de  notre  marine  mili- 
taire ».  Nous  reconnaissons  aussi  l'utilité  d'une 
flotte  commerciale  puissante,  constituant  la  réserve 
de  notre  armée  navale,  montrant  notre  pavillon 
sur  toutes  les  mers  où  des  intérêts  français  exis- 
tent ;  et  nous  admettons,  par  conséquent,  la  néces- 
sité de  protéger  notre  marine  marchande  comme 
nous  avons  admis  la  nécessité  de  protéger  l'en- 
semble de  nos  industries  nationales. 

Mais  le  système  des  primes  à  la  navigation,  tel 
qu'il  est  pratiqué  depuis  1881,  constitue-t-il  vrai- 
ment une  protection  efficace  ?  Nous  ne  le  pensons 
pas. 

L'agriculture  française  n'aurait  eu  aucune  pro- 
tection efficace  si  on  s'était  contenté  de  lui  allouer 
une  prime  de  25  à  30  0/0  sur  le  prix  d'achat  de 
ses  charrues,  de  ses  bêtes  de  somme,  de  ses 
instruments  aratoires  et  si  on  lui  avait,  en  outre, 
accordé  une  prime  de  quinze  à  vingt  centimes  par 
journée  de  travail  pour  ses  ouvriers.  Elle  n'a  été 
rationnellement  protégée  que  le  jour  où  les  grands 
produits  qu'elle  livre  à  la  consommation  :  blé, 
betterave,  vin,  etc.,  ont  été  eux-mêmes  protégés. 
Alors  seulement,  elle  a  eu  intérêt  à  produire  beau- 
coup et  l'accroissement  de  sa  production  a  pro- 
voqué à  la  fois  une  augmentation  de  la  fortune 
publique  et  une  diminution  progressive  du  prix  du 
pain,  du  sucre  et  du  vin. 

Pour  l'armateur  français,  le  navire  est  l'instru- 
ment de  travail.  On  lui  accorde  bien  une  prime 
sur  l'achat  de  l'instrument  et  une  prime  sur  le 
salaire  de  l'équipage  qui  le  met  en  œuvre,  mais  le 
trafic  maritime  de  provenance  ou  de  destination 
française  —  c'est-à-dire  son  produit  d'exploitation 
—  n'est  protégé  que  sur  un  point  :  la  navigation 
entre  la  France,  ses  colonies  et  ses  pays  de  pro- 
tectorat. C'est  ce  que  nous  appelons  la  navigation 
réservée. 

Dans  toutes  les  autres  directions  la  concurrence 
étrangère  est  libre  et  les  navires  battant  pavillon 
étranger  ont  le  droit  de  disputer  au  pavillon  fran- 
çais la  marchandise  française  allant  à  l'étranger 
ou  la  marchandise  étrangère  venant  s'offrir  au 
marché  français. 

Depuis  1881,  date  de  l'instauration  du  régime 
des  primes  à  la  marine  marchande,  le  mouvement 
général  de  notre  navigation  est  passé  de  19. 421. 000 
à  34.220.000  tonneaux,  soit  une  augmentation  de 
plus  de  76  0/0...,  ce  qui  est  un  indice  incontestable 


m 
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d'un  grand  développement  de  notre  trafic  mari- 
time. Sur  ces  chiffres,  le  tonnage  de  la  navigation 
réservée  figure  pour  4.080.000  tonneaux  en"  1904, 
contre  seulement  2. '212.000  tonneaux  en  1881, 
constituant  une  augmentation  supérieure  à  84  0/0, 
qui  a  été  prise,  en  entier,  par  les  navires  battant 
pavillon  français. 

Au  contraire,  pour  notre  navigation  de  concur- 
rence, dont  le  tonnage  effectif  a  progressé  de 
17.800.01)0  tonneaux  en  1SS1  à  8CF.157.OG0  ton- 
neaux en  1901  —  constituant  ainsi  une  augmen- 
tation de  12. 348.009  tonneaux  —  la  part  du  pavillon 
français,  qui  était  de  5.062.000  tonneaux  en  1881, 
a  à  peine  atteint  5.551 .000  tonneaux  en  1904,  soit 
une  infime  augmentation  de  489.000  tonneaux. 
(Ida  revient  à  dire  que  sur  1.000  tonneaux  du 
nouveau  trafic  maritime  qui,  depuis  1881,  s'est 
créé  entre  la  France  et  l'étranger,  la  part  des  na- 
vires portant  pavillon  français  n'a  été  que  de 
39  tonneaux,  alors  que  celle  des  navires  de  natio- 
nalité étrangère  a  atteint  961  tonneaux. 

Le  système  de  protection  en  vigueur  depuis  1881 
est  donc  insuffisant,  puisqu'il  défend  si  mal  notre 
industrie  des  transports  maritimes  contre  la  con- 
currence des  industries  rivales  étrangères.  Si  on 
veut  réellement  rendre  à  la  marine  marchande 
française  la  prospérité  qu'elle  avait  autrefois  — 
prospérité  dont  tout  le  pays  bénéficierait  —  il  faut 
absolument  chercher  une  formule  de  protection 
plus  efficace.  Les  Américains  semblent  l'avoir 
trouvée  avec  une  combinaison  de  prime  directe  et 
de  ristourne  de  taxe  de  -pavillon  qui  serait  l'équi- 
valent de  l'ancienne  surtaxe  de  pavillon  existant, 
jadis,  en  faveur  de  notre  marine  nationale.  Pour- 
quoi ne  ferions-i.vHis  pas  comme  eux  ? 

Edmond  Théry. 


La  Dette  Russe  et  te  Hlarciié  financier 


Les  événements  qui  se  déroulent  en  Russie  sont 
entrés  dans  une  période  aiguë  depuis  qu'a  éclaté  la 
grève  des  télégraphes.  Les  difficultés  créées  par  cette 
suspension  de  la  vie  économique  d'un  grand  pavs 
pèsent  trop  lourdement  sur  la  nation  toute  entière  pour 
qu'une  solution  n'intervienne  bientôt,  soit  que  les  gré- 
vistes se  lassent  eux-mêmes  d'une  situation  dont  ils 
sont  les  premiers  à  souffrir,  soit  que  se  produise  une 
réaction  dont  ils  pourraient  être  les  victimes. 

Dans  l'impossibilité  où  nous  sommes  d'être  exacte- 
ment renseignés  sur  les  laits  de  chaque  jour,  la  logique 
eût  donc  voulu  que  les  opérateurs  en  fonds  russes 
attendissent  de  connaître  cette  solution  et  que  la 
période  de  grève  fût,  pour  le  marché,  une  période  d'abs- 
tention. 

On  sait  que  malheureusement  il  n'en  a  rien  été  et  que 
l'absence  de  nouvelles  a  déterminé,  lundi  dernier,  une 
panique  presque  aussi  violente  qui'  celle  du  20  février 
]9()'i.  Ce  mouvement  a  été  tellement  brusque  et  telle- 
ment illogique,  qu'il  a  été  impossible  d'en  rendre  res- 
ponsable l'affolement  des  porteurs  de  tonds  russos. 
Des  avis  autorisés  nous  permettent,  en  elfct,  de  croire 
que  la  baisse,  savamment  préparée.,  a  été  provoquée 
par  les  agissements  de  maisons  berlinoises  habile- 
ment COUCertéS  avec  les  opérations  de  la  spéculation 
internationale  et  que  notre  place  a  été  victime  d'une 
surprise.  L'exagération  elle-même  du  recul  a  eu,  d'ail- 
leurs, pour  conséquence  d'attirer  les  demandes  et,  les 
radiais  d<  s  vendeurs  aidant,  il  a  sulïi  de  deux  séances 
p<  UT  faire  regagner  aux  valeurs  russes   une  bonne  j 

partie  du  terrain  perdu.  | 


Ces  fluctuations  sont  d'autant  plus  regrettable 
qu  elles  pourraient  tromper  le  public  sur  la  situation 
exacte  et  semer  l'inquiétude  parmi  les  porteurs.  En 
réalité,  ces  derniers  ont  été  moins  impressionnés  par 
la  situation  politique  que  par  la  crainte  de  difficultés 
financières  que  le  Gouvernement  russe  pourrait  immé- 
diatement éprouver.  Ils  se  sont  rassurés  en  apprenant, 
que,  contrairement  aux  habitudes  de  la  plupart  des 
pays,  qui  font  leurs  remises  au  jour  le  jour,  la  Russie 
conserve  au  dehors  des  disponibilités  importantes  assu- 
rant à  l'avance  le  service  de  plusieurs  coupons. 

Quelle  est,  aujourd'hui,  l'importance  de  la  dette  de 
ce  pays  ? 

Voici,  d'après  les  communications  du  Gouvernement 
impérial,  un  résumé  de  l'état  officiel  de  cette  dette  au 
Ie'  janvier  1905: 

Dette  de  la  Russie  au  1er  janvier  1905 

(Eii  milliers  de  francs) 

Solde       Crédits  inscrits  au  budget 
du  capital  de  1905 

au      *  "■■ ™—  —  - 

Catégories         1"  janvier  Amortis- 
d'emprunts  1905       Arrérages  acments  Total 

Dette  liliellée  en  rouilles  de  J/l.~>  impériales 

on  en  monnaies  étrangères 
Emprunts  pour  fes- 
quels  il  n'est  pas 

fait  de  tirages ... .      246. 'i88  11.152         »  11.152 
Emprunts  amortis- 
sables par  tirages.    7.805.083  298.312     35.280  333.592 


Total   8.051.571     309.464     35.280  3i'i.7Vi 

Dette  libellée  en  roubles  de  1J15  impériales 

Emprunts  pour  les- 
quels il  n'est  pas 

fait  de  tirages....  8.249.125     332.933  77  333.010 

Emprunts  amortis- 

sables  par  tirages.  2.543.272     115.485     13.491     128. 9îâ 


Total   10.792.397     448.418     13.568  461.986 


Total  général...  18.843.903     757.882     48.848  806.730 

Au  1er  janvier  1905,  la  dette-or  était  donc  de  8  mil- 
liards 51.571.000  fr.,  exigeant  une  annuité  de  344  mil- 
lions, la  dette-papier  de  10.792.397.000  fr.,  exigeant  une 
annuité  de  402  millions.  La  dette  totale  s'élevait  à 
18.043.968.000  fr.  et  l'annuité  à  806.730.000  francs. 

Pour  une  population  de  plus  de  cent  millions  d'habi- 
tants, ce  chiffre  n'a  rien  de  considérable.  Du  reste,  les 
ressources  nécessaires  à. son  service  ne  sont  pas  deman- 
dées entièrement  à  l'impôt  :  une  partie  notable  des 
crédits  inscrits  dans  ce  but  ont,  en  effet,  comme  contre- 
partie des  ressources  provenant  notamment  des  annui- 
tés dues  par  les  paysans  ;  des  recettes  nettes  fournies 
parles  chemins  de  fer  appartenant  à  l'Etat,  etc.,  etc. 
Le  montant  que  le  Trésor  a  à  débourser  se  trouve  ainsi 
réduit  considérablement.  De  plus,  par  le  f< met ionne- 
ment  de  l'amortissement  ordinaire,  dans  les  seize  der- 
nières années,  la  Russie  a  éteint  environ  dauae  cent 
millions  de  francs,  en  dehors  des  amortissements 
extraordinaires. 

On  sait,  d'ailleurs,  qu'à  la  dette  totale  de  la  Russie 
correspond  un  actif  considérable  représentant  une 
i outre-part  ie  immédiate. 

La  totalité  de  cet  actif  —  les  annuités  désignées  et  le 
produit  net  du  réseau  de  l'Ktal  étant  capitalisas  à  fcQ  0 

éiaii  évaluée  le  L*'  janvier  dernier  à  un  minimum  de 
13  milliards  700  millions  de  francs,  en  sorte  que  le 
passif  net  de  l'Ktal ,  à  cette  date,  se  réduisait  à  5  mil- 
liards de  francs. 

Au  point  de  vue  plus  particulier  du  portefeuille 
français  voici,  d'après  la  statistique  établie,  en  juillet 
dernier, par  la  Chambre  syndicale  des  Agents  de  change 
de  Paris,  le  détail  des  titres  russes  admis  à  la  cote  offi- 
cielle. 
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Fonds  Russes  admis  à  la  Cote  officielle  du  Mardi* 

Nombre 
de  titres  en 
circulation 

31  déc.1904 


de  Paris  | 


Capital 
nominal 


situation  de  la  Banque  de  l'Etal  de  Russie 
fMi'li  iiis  de  francs) 


Francs 

5  y0  1*22   28.750  115.350.000 

4  %  t867  69    770.000  505.790.000 

4  %  1830    608 . 000  559 . 163 . 500 

4  %  1889    802.000  482.137.500 

4  %  1800  (»]   328.400  347.137.500 

4  %  1890  3*   323.350  290.637.500 

4  %  1893  (4*)   23.700  38.600.at0 

4  %  1893  (5'    167.460  174.175.00*1 

4  %  1894  (6°)   482.400  444*525.000 

Consolidé  4  %   l"  série   567.300  676.075.000 

—  4  %  (2«  série;   932.000  1.199.517.000 

—  4  %  »  série;   208.700  309.075.000 

—  4  %  1901    479.120  424.000.000 

3  %  189 1 ...  .   879 . 000  477 . 800 .000 

3  %  1891   266. 9 JO  160.087.500 

3  %  18-Î6    460.000  400  000.000 

3      %  lt»i   355.000  330.012.500 

Bons  du  Trésor  5  %  1904   1.195.000  800.000.000 

Intérieur  4  %  1894   1.886.020  2.987.000.000 

Donetz  4  %   52.978  26.489.000 

Devinsk-Vitebsk  4  %   141.960  70.980  000 

Koursk  4  %  1889   149.300  164.073.400 

—      4  %  1894    53.498  26.749.0J0 

Orel-Griasi  4  %  1889   53.603  58.971.700 

Riga-Dwinsk  4  %   48.700  33.374.500 

Grande  Société  Chemins  de  fer 

Russes  4  %   55.061  110.122.000 

Transcaucasien  3  %   154.000  192.442.500 

_           4  %   46.116  23.058.000 

Lettres  de  gage  8  ^  %  Banque 

de  la  Noblesse   962.000  407.500.000 

12.480.313  11.952.854.100 


Au  31  décembre  1904,  la  valeur  au  cours  du  jour  de 
ces  emprunts  était  de  10.575. 538.100  fr.  Mais  il  faut 
ajouter  que  beaucoup  de  ces  titres  sont  en  circulation 
sur  les  places  étrangères  en  même  temps  que  sur  la 
nôtre,  qu'ils  circulent  également  en  Russie,  notam- 
ment l'Emprunt  intérieur  4  0  0  IS9î  dont  le  montant 
nominal  est  de  -2.987  .000.000  de  francs,  et  l'on  ne  doit 
pas  être  très  loin  de  la  vérité  en  ramenant  à  7  mil- 
liards de  francs  le  total  des  fonds  d'Etat  russes  circu- 
lant réellement  en  France  :  les  valeurs  industrielles  ne 
figurent  pas,  bien  entendu,  dans  ce  chiffre. 

D'après  le  tableau  général  de  la  dette  russe,  que 
nous  avons  reproduit  plus  haut,  la  somme  totale 
exigée  annuellement  pour  les  arrérages  et  les  amortis- 
sements s'élève  à  806.730.000  francs.  On  admet  géné- 
ralement que  les  trois  cinquièmes  de  cette  somme,  soit 
500  millions  de  francs  en  chiffres  ronds,. sont  payables 
à  l'étranger.  11  est  intéressant,  dès  lors,  de  rechercher 
quelles  sont,  en  face  de  cette  somme,  les  disponibilités 
extérieures  de  la  Russie. 

Les  renseignements  que  nous  avons  recueillis  auprès 
des  personnalités  les  plus  autorisées,  et  notamment 
auprès  de  M.  Raffalovieh,  nous  permettent  de  résumer 
ainsi  la  position  actuelle  du  Trésor  russe. 

Au  1, 14  août  dernier,  les  fonds  déposés  par  le  Trésor 
dans  divers  Etablissements  étrangers  s'élevaient  à  la 
somme  de  208.000.000  de  roubles  (554.600.000  francsi. 
Il  n'a  été  fait,  depuis  cette  date,  aucune  communication 
officielle  sur  la  situation  de  ces  crédits,  mais  on  estime 
qu'ils  n'ont  pas  dû  varier  sensiblement.  A  cette  somme 
de  551.600.0:  Ofrancs,  il  faudrait  ajouter  les  disponi- 
bilités extérieures  de  la  Banque  de  VElal  (crédits  à 
l'étranger  et  traites  sur  l'étranger).  La  publication 
régulière  du  bilan  de  cet  Etablissement  nous  permet 
de  nous  rendre  un  compte  exact  de  la  situation  à  une 
date  très  récente.  Voici,  en  effet,  depuis  le  commence- 
ment de  l'année  1905,  les  variations  subies  par  les 
principaux  postes  : 


Dates 


Réserve 
en  or 

en 
Russie 

Crédits 
à 

ICI  ng. 

et 
traites 

sur 
t'él  rang. 

Total 
de  l'or 
et 
des 
crédits 
en  or 

(  Circula  - 
lion 

Fxc<> 
den  t 
de  l'or 
sur  les 
billets 

2.32».:) 

411.2 

2.7S0.5 

2.207.7 

522.8 

2.344.5 

40Ô.0 

2.744.5 

2.282  9 

461.6 

2  419.2 

382.4 

2.801.0 

2.358.1 

443.5 

2.450.4 

485.6 

2.036.0 

2.464.0 

472.0 

2.382.4 

734.1 

3.116.5 

2.921.6 

194.9 

2.332.0 

796.3 

3.128.3 

2.952.3 

176.0 

1904  s  21  âéc.  . . 

1905  1/14  janv. . 

—  1/14  avril.. 

—  1/14  juillël 

—  1/14  octob. 

—  8/21  nov.  . 

Au  21  novembre  dernier,  les  disponibilités  exté- 
rieures de  la  Banque  de,  VElal  s'élevaient  donc  à 
796.300.000  francs.  En  ajoutant  ce  chiffre  aux  554  mil- 
lions 600. 0Û0  francs  dont  nous  venons  de  parler,  nous 
obtenons  un  total  de  1 . 350 . 900 . 000  francs,  qui  assure- 
rait le  service  des  emprunts  places  à  l'étranger  pour 
une  période  de  deux  à  trois  ans. 

Le  bilan  de  la  Banque  de  VElal  nous  permet  en 
même  temps  de  constater  que  la  circulation  fiduciaire 
est  plus  que  couverte,  conformément  à  la  loi  moné- 
taire de  1897,  par  l'encaisse-or  se  trouvant  à  Saint- 
Pétersbourg.  La  loi,  en  effet,  prescrit  que  le  montant 
en  or  servant  de  garantie  aux  billets  de  crédit  doit 
équivaloir  à  la  moitié  du  montant  des  billets  mis  en 
circulation,  si  ce  montant  ne  dépasse  pas  600  millions 
de  roubles  (1.600.000  francs).  L'excédent  des  billets  de 
crédit  en  circulation  au-dessus  de  600  millions  de 
roubles  (1.600.000.000  de  franes)  doit  être  garanti  par 
de  l'or,  à  raison  d'au  moins  1  rouble  par  rouble. 

La  circulation  étant  aujourd'hui  de  1.107  millions 
de  roubles  (2.952.300.000  francs),  sa  garantie  en  or 
doit  donc  être  de  807  millions  de  roubles  (2.152.000.000 
francs).  Or,  la  réserve  seule  existant  en  Russie  atteint 
874  millions  et  demi  de  roubles  (2.332.000.000  de  francs). 

Georges  Bourgarel. 


OMNIUM  LYONNAIS 

de  Chemins   de  fer  et  Tramways 


L'exercice  1904-1905  a  marqué  une  étape  importante 
dans  la  vie  sociale  de  cette  Société.  En  effet,  voici 
comment  s'est  établi,  pour  cet  exercice,  le  «  Compte  de 
Profits  et  Pertes  »  de  celte  Société.  Comparé  au  précé- 
dent, il  fait  ressortir  de  fortes  variations  : 

COMPTE  DE  PROFITS  ET  PERTES 

Exercices 

1903-04  1904-05 

Bénéfices  (En  francs) 

Produits  de  l'exercice   660.603  81     2.105.492  86 

Charges 

Frais  généraux                             117.604  62  299.473  25 

Fonds  de  prévoyance                       50.000    »  1.150. 000  » 

Bénéfices  nets                               492.999  19  656.019  61 

•      Sommes  égales   660.603  81     2.105.492  86 

Aux  soldes  ci-dessus  viennent  s'ajouter  les  reports 
des  exercices  précédents,  de  sorte  que  les  soldes  dispo- 
nibles se  sont  élevés  aux  chiffres  ci-après  : 

Exercices 

1903-04  1904-05 
(En  francs) 

Bénéfices  nets  de  1  exercice   492.999  19       656.019  61 

Report  de  l'exercice  précédent  .        20.125  04         38.4*4  27 

Soldes  disponibles.      513.124  23       694.493  88 
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La  répartition  s'est  alors  effectuée  ainsi  : 

Exercices 


190'i  05 


(En  francs) 

5  0  /0  à  1  :i  réserve  légale   2  i .  649  96     32 . 800  98 

Dividende  de  4  fr.  50  pour  1903-1904 

et  de  6  0/0  soit  G  fr.  pour  1904-1905  450.000  »  600.000  » 
Report  à  nouveau   38.474  27     61.692  90 


Sommes  égales  


513.124  23   094.493  88 


Dans  Y  Economiste  Européen  du  3  novembre,  nous 
avons  publié  le  bilan  de  cette  entreprise,  arrêté  au  30 
juin  dernier.  Nous  n'y  reviendrons  donc  que  pour 
parler  des  filiales  de  la  Société,  dont  VOmnium  Lyon- 
nais possède,  dans  son  portefeuille,  pour  4.383.720  fr. 
de  titres.  Ces  titres  comprennent  ceux  des  Compagnies 
de  Tramways  de  Cannes,  de  Saint-Quentin,  de  Fontai- 
nebleau, de  Bourges,  de  Poitiers,  de  Troyes,  de  Pau, 
de  Cette  et  d'Armentières.  Or,  voici  un  tableau  qui 
donne,  sur  ces  exploitations,  les  résultats  des  deux 
derniers  exercices  : 

Bénéfices  nets 


Compagnies 
de  Tramways 


En  1903 


9  ll" 

En  1904  de 


'  mois 
1905 


Cannes  (21  kit.)   164.617 

Saint-Quentin  (4  k.  850)...  50.809 

Fontainebleau  (5  k.  400)..  58.159 

Bourges  (8  k.  800)   42.948 

Poitiers  (6  kil.)   30.205 

Troyes  (11  k.  519)   67.103 

Paut6k.  900)   51.466 

Cette  (8  k.  650  en  1905,  con- 
tre 7  k.  030  en  1904)   27.378 

Armentières  (7  kil.)   9.941 


(En  francs) 
181.232 
36.681 
66.873 
42.867 
55.499 
77.0G9 
51.192 

29.315 
16.605 


146. 93? 
31.300 
55.690 
37.215 
45.342 
66.932 
41. 7(  « 

24.024 
13.595 


50a. 626     558.336  462.737 


L'augmentation  d'une  année  à  l'autre  a  été  de  55.710 
francs,  et  depuis  1899,  voici  quels  ont  été,  année  par 
année,  les  bénéfices  des  mêmes  filiales  : 

Bénéfices  nets 

Exercices  d'exploitation 

(En  francs) 

18P9   183.947  18 

1900   294.812  22 

1901   411.156  84 

1902   431.054  70 

1903   502. 626  99 

190 i   558.336  53 

Enfin,  les  bénéfices  nets  des  neuf  premiers  mois  de 
l'année  1905  en  cours  accusent,  à  402.737  fr.  CO,  une 
augmentation  de  17.799  fr.  16  sur  ceux  de  la  période 
correspondante  de  190 i. 

En  dehors  des  titres  de  ses  filiales,  VOmnium  Lyon- 
nais possède  encore  2.135.218  fr.  13  d'actions  diverses, 
et  2.225.434  fr.  20  d'obligations  4  0/0  des  Tramways- 
l  nis  de  Bucarest;  ce  dernier  chapitre  est  en  diminution 
de  180. 02o  francs  sur  le  30  juin  1904,  par  suite  de  l'en- 
caissement d'obligations  sorties  au  tirage.  Il  faut  se 
souvenir  que  l'amortissement  de  ces  derniers  titres 
doit  être  effectué  dans  un  délai  de  neuf  ans  et  demi, 
date  de  l'expiration  des  concessions  accordées.  Quant 
aux  «  actions  diverses  »,  elles  sont  représentées  par 
des  titres  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  à  voie 
étroite  de  Saint-Etienne,  Firminy,  Ilive-de-Gier  et 
extensions  ;  de  la  Société  Commerciale  du  Carbure  de 
Calcium  ;  de  La  Société  «  L'Electrique  »  ;  de  la  Compa- 
gnie  des  Tramways  d'Avignon;  des  Chemins  de  fer  sur 
Routes  d  Algérie  ;  du  Chemin  de  fer  Electrique  souter- 
rain Nord-Sud  de  Paris;  et,  enfin,  d'autres  litres  dont 
l'importance  est  secondaire.  Observons  que  les  actions 
i1  ;  Energie  Electrique  du  Littoral  Méditerranéen  ne 
BffUfent  plus  dans  cette  énumération  ;  elles  ont  été 
réalisées,  à  des  conditions  avantageuses,  au  cours  de 
l'exercice  dernier. 


Quelques  renseignements  sont  maintenant  à  fournir 
sur  les  dernières  entreprises  que  nous  venons  de 
rappeler. 

La  Compagnie  des  Chemins  de  fer  à  voie  étroite  de 
Saint-Etienne,  Firminy,  Rive-de-Gicr  et  extensions 
(38  kil.  422)  a  donné,  pour  1904,  un  dividende  de  20  fr., 
comme  pour  l'exercice  précédent.  Le  décret  permettant 
la  transformation  électrique  et  de  construction  des 
lignes  nouvelles  a  été  rendu  tardivement,  et  immédia- 
tement VOmnium  Lyonnais  a  effectué  les  principales 
commandes  de  matériel.  Les  travaux  à  exécuter  com- 
portent 27  kilomètres  de  lignes  nouvelles  à  construire, 
tant  électriques  qu'à  vapeur,  et  20  kilomètres  de  lignes 
à  vapeur  à  transformer  en  traction  électrique.  Une 
importante  partie  de  ces  travaux  pourra  être  exécutée 
pendant  l'exercice  en  cours. 

Les  Tramways  d'Avignon  (18  kil.  764)  ont  déclaré, 
pour  leur  exercice  1904,  un  dividende  de  4  fr.  par 
action.  Pour  les  neuf  premiers  mois  de  1905,  leurs 
bénéfices  nets  atteignent  54.495  fr.  44,  en  augmentation 
de  4.274  fr.  08  sur  la  période  correspondante  de  l'année 
dernière. 

Les  Tramways  de  Clermont-Ferrand,  dont  VOmnium 
Lyonnais  a  pris  la  direction  le  1er  avril  1901,  ont 
donné,  comme  bénéfices  nets:  130.958  fr.  18  en  1900  ; 
140.587  fr.  05  en  1901  ;  175.929  fr.  52  en  1902  ;  205.  763 
francs  88  en  1903  ;  223.085  fr.  58  en  1904.  Pour  les  neuf 
premiers  mois  de  1905,  les  recettes  se  chiffrent  par 
204.087  fr.  01,  au  lieu  de  180.122  fr.  52  pendant  la 
même  période  de  1904. 

La  Société  V  Electrique  n'a  pas  distribué  de  dividende 
pendant  son  dernier  exercice.  Les  bénéfices  ont,  en 
effet,  été  consacrés  à  des  amortissements  nécessités 
par  les  dépenses  résultant  de  la  construction  et  de 
l'installation  de  l'important  garage  qu'elle  a  fait  cons- 
truire à  Paris.  Par  contre,  la  Société  Commerciale  du 
Carbure  de  Calcium  a  réparti,  pour  son  dernier  exer- 
cice, 6  0/0.  L'Omnium  Lyonnais  a  réalisé,  quelques 
jours  après  la  clôture  de  son  exercice  social,  et  cela 
dans  de  bonnes  conditions,  sa  participation  clans  cette 
affaire,  et  il  a  estimé,  dans  son  bilan,  cette  partici- 
pation pour  le  montant  de  la  réalisation. 

En  ce  qui  regarde  le  Chemin  de  fer  Electrique  Nord- 
Sud  de  Paris,  VOmnium  Lyonnais  fait  remarquer  qu'il 
y  aura  là,  pour  lui,  un  champ  d'action  considérable, 
et  la  direction  des  travaux  d'une  entreprise  de  cette 
importance  confiée  à  ses  soins  par  la  Compagnie  Nord- 
Sud,  avec  le  précieux  concours  et  sous  l'autorité  supé- 
rieure de  M.  Bechmann,  concentrera  pendant  longtemps 
une  part  importante  de  l'activité  sociale  de  la  Société. 
A  ce  propos,  le  rapport  du  Conseil  d'administration  de 
VOmnium  Lyonnais  ob:erve  que  la  haute  notoriété 
dont  jouit  M.  Bechmann,  ingénieur  en  chef  des  ponts 
et  chaussées,  directeur  des  eaux  et  de  l'assainissement 
de  la  Ville  de  Paris,  et  qui  a  assumé  la  direction  de  la 
nouvelle  entreprise,  ainsi  que  les  importants  travaux 
qu'il  a  effectués  depuis  plusieurs  années  dans  le  sous- 
sol  de  Paris,  sont  un  précieux  garant  que  l'exécution  «les 
travaux  pourra  s'effectuer  dans  des  conditions  qui  ne 
varieront  guère  de  celles  que  les  longues  et  minutieuses 
études  auxquelles  on  s'était  livré  avaient  permis  de 
prévoir.  Il  n'est  pas  inutile  de  rappeler  ici  que,  depuis 
1899,  VOmnium  Lyonnais  a  poursuivi  sans  interruption 
les  études  de  la  ligne  et  des  résultats  à  en  obtenir.  Ces 
études  faites  sous  la  direc'.ion  de  M.  Petit,  l'un  dés 
directeurs,  avec  le  concours  de  la  haute  expérience  de 
M.  Gustave  Renault,  ingénieur  en  chef  des  ponts  et 
chaussées,  ingénieur-conseil  de  la  Société,  ont  permis 
d'établir  avec  le  plus  grand  soin  les  avant-projets, 
devis,  calculs  de  dépenses  et  appréciation  des  recettes 
probables, 

Ce  labeur  considérable)  fmit  du  travail  de  plusieurs 
années,  suffit  à  expliquer  la  confiance  que  la  Vom- 
paqnie  Nord-Sud  a  témoignée  à  l'Omnium  Lyonnais. 
qui  pense  pouvoir  ainsi  profiter  de  bénéfices  appré- 
ciables, en  rapport  avec  ses  engagements  contractuels. 
Disons  enfin,  à  propos  des  Chemins  de  fer  sur  routes 
d'Algérie,  queVOmnium  Lyonnais  n'a  pris  la  direction 
de  leur  exploitation  qu'à  partir  du  Ur  janvier  L904, 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


717 


nue  l'exécution  d'un  programme  important  de  travaux 
destinés  à  améliorer  les  conditions  d'exploitation  de 
cette  entreprise  est  en  cours  actuellement,  et  que  l'on 
en  attend  les  meilleurs  résultats. 

En  résumé,  l'exercice  1901-1005  de  VOmnium  Lyon- 
nais a  été  excessivement  favorable,  et  le  dividende  au- 
rait pu  être  fixé  à  un  montant  beaucoup  plus  .élevé,  si 
le  Conseil  d'administration  n'avait  pas  cru  devoir  très 
largement  doter  le  fonds  de  prévoyance,  qui  se  trouve 
maintenant  porté  à  1.700.241  fr.  10,  pour  un  capital 
social  de  10  millions  de  francs.  C'est  là  une  politique 
très  sage  et  que  l'on  ne  peut  qu'approuver,  bien  que, 
pendant  plusieurs  exercices,  la  Société  soit  assurée  de 
voir  les  bénéfices  spéciaux  des  constructions  dont  elle 
est  chargée,  venir  s'ajouter  aux  produits  naturels  de 
son  industrie. 

A.  Lechenet. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  RUSSIE 

Les  communications  de  Saint-Pétersbourg  avec 
l'Europe  par  le  câble  danois  et  la  ligne  de  Finlande 
s'étant  trouvées  coupées  l'une  après  l'autre,  quelques 
rares  télégrammes  ont  été  expédiés  par  le  chemin  de 
fer  jusqu'à  Eydtkuhnen,  d'où  ils  ont  gagné  Paris  viâ 
Berlin. 

Ces  télégrammes  annoncent  que  la  grève  des  postes 
et  télégraphes  est  générale,  et  que  le  Gouvernement 
reste  réfractaire  aux  demandes  des  grévistes. 

Le  monde  des  affaires  est  las  de  subir  la  tyrannie 
du  prolétariat  ouvrier.  La  population  paisible  de  Saint- 
Pétersbourg  est  fatiguée  de  voir  la  ville  livrée  aux 
voleurs  et  aux  mendiants. 

Le  parti  de  1"  «  ordre  légal  »  fondé  à  Saint-Péters- 
bourg compte,  à  l'heure  actuelle,  2.000  adhérents;  ce 
parti  s'étend  rapidement  aux  villes  et  aux  provinces  ; 
le  29  novembre,  il  conviait  le  public  pétersbourgeois  à 
entendre  le  capitaine  Klado  sur  le  thème  de  i'unilé  de 
l'empire  au  point  de  vue  de  la  défense  nationale. 

11  existe  à  Moscou  une  «  alliance  du  30  octobre  »  à 
laquelle  adhèrent  MM.  Alexandre  Goutchkof,  Dimitri 
Chipof,  Michel  Stakhovitch,  Krasovski,  le  comte  Hty- 
den  ;  à  Moscou  encore,  une  union  des  industriels  pro- 
gressistes dont  l'assentiment  entraine  la  coopôratton 
financière  de  la  Bourse  moscovite. 

Le  parti  des  grands  propriétaires  fonciers,  en  ce 
moment  assemblé  à  Moscou,  compte  parmi  ses  mem- 
bres MM.  Sabourof,  Melnikof,  Tchemadourof,  Chere- 
metief,  Pavlof,  Orlof-Denissof,  Gagarine,  etc.  Le  pro- 
gramme de  ces  congressistes  est  strictement  tsariste. 

Dans  la  mesure  imparfaite  ou  les  derniers  actes  po- 
litiques du  comte  witte  sont  connus,  la  tendance 
du  Ministère  parait  être  de  continuer  à  rechercher 
l'appui  du  tiers-état  russe,  représenté  par  ses  porte- 
paroles  au  Congrès  des  Zem'stvos.  Les  délégués  mos- 
covites présents  à  Saint-Pétersbourg  ont  été  conviés 
aux  séances  du  Conseil  de  l'Empire,  où  ils  ont  suivi 
les  débats  relatifs  au  remaniement  de  la  loi  électorale; 
l'intention  du  comte  serait,  dit-on,  de  les  incorporer 
immédiatement  au  Conseil,  ou  du  moins  d'introduire 
dans  ce  collège  une  représentation  spéciale  pour  les 
Zemstvos.  Ce  dessein  pourra  être  servi  par  l'intention 
que  les  zemstvoïstes  ont  déclaré  de  tenir  à  Saint-Pé- 
tersbourg en  décembre  un  nouveau  Congrès. 

Un  communiqué  du  Gouvernement  rappelle  que  le 
Gouvernement  persiste  dans  sa  décision  inflexible  de 
mettre  à  exécution  ies  réformes  promises  par  le  mani- 
feste du  30  octobre,  mais  fait  ressortir  l'impossibilité 
d'habituer  d'un  seul  coup  la  population  et  l'adminis- 
tration au  nouvel  état  de  choses  créé  par  le  manifeste 
du  30  octobre.  Jusqu'à  ce  que  les  réformes  soient  réa- 
lisées par  voie  législative,  les  anciennes  lois  doivent 
demeurer  en  vigueur,  dans  la  mesure  où  elles  ne  seront 
pas  remplacées  par  des  dispositions  d'ordre  tempo- 
raire. 

A  l'heure  actuelle,  on  a  fini  d'élaborer  les  projets  de 
loi  contenant  des  dispositions  transitoires  au  sujet  de 


la  liberté  de  la  presse  et  du  droit  d'association;  les 
délibérations  au  sujet  de  la  réforme  du  Conseil  d'Em- 
pire et  de  l'extension  du  droit  de  suffrage  approchent 
de  leur  terme.  On  va  hâter  les  élections  pour  la  I)ouma 
d'empire.  On  adopte  en  même  temps  des  mesures 
contre  les  troubles  qui  menacent  la  sécurité  publique. 


Informations  Éconemipes  et  Financières 


Banque  de  l'Union  Parisienne.  —  Nous  appre- 
nons" que  le  Conseil  d'administration  da  ce  grand  Eta- 
blissement aurait  décidé  la  mise  en  paiement,  le  mois 
prochain,  d'un  acompte  de  dividende  de  15  francs,  au 
lieu  de  10  francs  distribués  l'année  dernière. 

C'est  le  11  courant  qu'expire  le  délai  accordé  aux 
actionnaires  pour  exercer  leur  droit  de  souscription 
par  préférence  aux  nouvelles  actions. 


Le  Chemin  de  fer  électrique  souterrain  Nord- 
Sud  de  Paris.  —  Après  trois  séances,  la  Commission 
du  Métropolitain  du  Conseil  municipal  de  Paris  a 
adopté  les  propositions  du  Préfet  de  la  Seine  tendant: 

1°  A  autoriser  la  substitution  à  MM.  Berlier  et  Ja- 
nicot,  pour  la  concession  de  la  ligne  Nord-Sud  et  des 
prolongements,  de  la  Société  du  Chemin  de  fer  élec- 
trique souterrain  ; 

2°  A  autoriser  l'exécution  des  travaux  sous  la  sur- 
veillance des  ingénieurs  de  la  Ville  de  Paris,  la  Société 
s'engageant  à  faire  garantir,  par  ses  entrepreneurs, 
aux  ouvriers  exécutant  ces  travaux,  des  conditions 
aussi  avantageuses  que  celles  admises  dans  les  chan- 
tiers de  construction  des  lignes  du  réseau  métropoli- 
tain. 

Ces  deux  rapports  seront  discutés  à  l'une  des  plus 
prochaines  séances  du  Conseil  municipal  et  l'on  estime 
que  les  travaux  pourront  commencer  très  prochaine- 
ment. 

Depuis  l'établissement  des  premiers  plans  de  la  ligne 
principale,  de  très  ira  portantes  modifications  ont  été 
faites  qui  viennent  d'être  approuvées  par  la  Commis- 
sion ;  elles  ont  pour  avantage  de  supprimer  des  expro- 
priations coûteuses  et  des  travaux  de  consolidation 
d'immeubles  présentant  de  sérieuses  et  délicates  diffi- 
cultés d'exécution. 

La  voie  devait  être  primitivement  située  à  une  pro- 
fondeur qui  aurait  rendu  indispensable  l'installation 
d'ascenseurs  à  presque  toutes  les  stations.  Entre 
temps,  les  membres  du  Conseil  ont  eu  l'heureuse  idée 
de  prendre  pour  directenr  général  de  la  Compagnie, 
M.  Bechmann,  qui  s'est  acquis,  par  de  multiples  tra- 
vaux, une  compétence  spéciale  en  matière  de  travaux 
souterrains.  M.  Bechmann  a  remanié  les  projets  de 
telle  sorte  qu'il  est  devenu  possible  de  renoncer,  à  peu 
près  sur  tous  les  points  de  la  ligne  principale,  aux  as- 
censeurs. Il  résulte  de  cette  modification  une  économie 
considérable  portant  à  la  fois  sur  les  dépenses  d'éta- 
blissement et  sur  les  dépenses  d'exploitation. 

Les  frais  d'établissement  de  l'entreprise  sont  évalués 
à  70  millions  environ,  dont  30  millions  en  actions  et 
40  millions  en  obligations.  Ce  total  comprend  d'abord 
le  coût  de  construction  de  11  kilomètres  à  4  millions 
le  kilomètre,  soit  44  millions,  puis  la  traversée  de  la 
Seine,  5  millions  ;  dépenses  diverses,  4  millions  ;  les 
intérêts  intercalaires,  5  millions,  et  10  0/0  pour  l'im- 
prévu. 

Le  trafic  sera  certainement  très  important,  le  Xord- 
Sud  correspondant  à  une  des  grandes  directions  quoti- 
diennes du  mouvement  de  la  population  de  Paris.  Il 
serait  prématuré  d'avancer  des  chiffres,  quoique  les 
recettes  du  Métropolitain  puissent  fournir  des  éléments 
au  moins  très  plausibles  de  calcul.  Ce  qui  parait  au 
moins  avéré,  c'est  que,  dès  le  début  de  l'exploitation, 
le  capital-actions,  qui  recevra  jusque  là  un  intérêt  in- 
tercalaire, pourra  être  très  convenablement  rémunéré. 
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La  Réorganisation  des  transports.  —  Les  propo- 
sitions de  M.  l'inspecteur  général  des  Ponts  et  Chaus- 
sées Hetier,  adoptées  par  la  sous-Commission,  ont  été 
finalement  écartées  par  la  Commission  du  Ministère 
des  Travaux  publics  et  ont  fait  l'objet  d'une  manifesta- 
tion défavorable  de  la  Commission  compétente  du 
Conseil  général  de  la  Seine. 

Ce  fastidieux  travail  de  Pénélope,  qui  consiste  à  dé- 
faire, quand  elles  viennent  devant  la  Commission  du 
Ministère  des  Travaux  publics,  les  propositions  élabo- 
rées par  l'Ingénieur  en  chef  du  département  de  la 
Seine  et  agréées  par  la  sous-Commission,  qui  dure 
depuis  plus  de  deux  ans,  menace  de  s'éterniser. 


Crédit  Mobilier  Français.  —  Les  actionnaires  de 
cette  Société  se  sont  réunis  le  30  novembre  dernier. 
Etaient  représentées  108.568  actions.  Cette  assemblée 
avait  pour  objet  de  constater  la  souscription  des  150. 000 
actions  nouvelles  émises  en  vertu  du  vote  des  action- 
naires du  24  octobre,  et  destinées  à  porter  le  capital  de 
10  à  25  millions  de  francs. 

Le  rapport  présenté  par  le  Conseil  d'administration 
mentionne  que  les  nouvelles  actions  ont  été  sous  crites 
au  moyen  de  4.186  souscriptions  représentées  par  3.916 
personnes  ou  Sociétés.  Les  versements  correspondants, 
soit  25  fr.  par  action  pour  le  premier  quart,  plus  10  fr., 
montant  de  la  prime  à  affecter  aux  réserves,  soit  en- 
semble 35  fr.  par  action,  ont  été  régulièrement  effec- 
tués par  les  souscripteurs. 

Après  lecture  de  l'acte  notarié  constatant  la  sincérité 
de  l'-iugmentation  du  capital,  les  résolutions  suivantes 
ont  été  adoptées  à  l'unanimité  : 

1°  L'assemblée  générale,  après  avoir  pris  connaissance  de 
la  déclaration  de  souscription  des  150.000  actions  de  100  fr 
émises  en  augmentation  du  capital  social  et  du  versement  sur 
chacune  desdites  actions  du  quart  de  leur  capital  nominal 
(25  francs),  plus  une  prime  de  10  fr.  à  porter  aux  réserves, 
soit,  au  total,  35  fr.  par  action  ;  déclaration  faite  par  le  Con- 
seil d'administration  suivant  acte  reçu  pai  Me  Lavoignal,  no- 
taire à  Paris,  le  21  novembre  1905, 

Reconnaît  la  sincérité  de  ladite  déclaration  de  souscription 
et  de  versement,  et  déclare,  en  conséquence,  la  Société  déîi- 
nitivement  constituée  au  capital  de  vingt-cinq  millions  de 
francs  ; 

2°  Les  deux  premiers  alinéas  de  l'article  6  des  statuts  sont, 
en  conséquence,  modiliés  comme  suit  : 

Article  6.—  Le  fonds  social  est  fixé  à  vingt-cinq  millions 
de  francs,  divisé  en  deux  cent  cinquante  mille  actions  de  100 
francs  chacune. . . 

Les  cent  soixante-quinze  mille  actions  de  surplus  ont  été 
souscrites  en  numéraire  et  libérées  d'un  quart  au  moins  au 
moment  de  la  souscription. 

(Le  reste  est  sans  changement); 

3°  L'assemblée  générale  î-atiûc  et  confirme  la  nomination, 
comme  administrateur,  de  M.  Jean  Charles  Charpentier,  an 
cien  consul  de  France  a  New-York.  Les  fonctions  de  M,  Char- 
pentier, nommé  en  remplacement  de  M.  G.  Forgue,  décédé, 
prendront  lin  en  même  temps  que  celles  des  administrateurs 
en  exercice. 

C'est  avec  raison  que  le  Conseil  d'administration  a 
lait  une  place  à  M.  .1.  C.  Charpentier.  Ce  choix  est  des 
plus  apprécié.  On  sait,  en  effet,  que  c'est  principale- 
ment a  M.  Charpentier  qu'est  due  la  réorganisation 
des  Ohemins  île  fer  de  Porlo-Riro.  M.  Charpentier  est 
aussi  administrateur  de  ÏAmerican  llailroad  Company 
de  Porto-Rioo. 

On  remarquera,  avec  le  rapport  du  Conseil  d'admi- 
nistration, combien  a  été  considérable  le  nombre  des 
souscripteurs  qui  ont  pris  part  à  la  souscription  des  ac- 
tions nouvelles.  L'importance  de  ce  chiffre  démontre, 
en  même  temps  que  la  diffusion  dus  titres  de  la  Société, 
la  grande  quantité  de  personnes  inléressées  directe- 
ment à  sa  prospérité. 


Emprunt  de  Bahia.  —  Nous  avons  exposé,  la  se- 
maine dernière,  les  importantes  garanties  dont  sont 
gftgéee  les  obligations  do  cet  emprunt. 


La  Compagnie  concessionnaire  desservait,  en  dernier 
lieu,  3.000  maisons  seulement,  et  les  recettes  ont  été 
les  suivantes  pour  les  derniers  exercices  : 

1902..  500.57î$000,  soit,  au  change  de  16  d.,  834.295  fr. 
1903..  532.500$000  —  —  8K7.500 

1904..  551.025$000  —  —  918.375 

Les  travaux  qui  vont  être  entrepris  par  la  Ville 
auront  pour  résultat,  d'après  des  évaluations  modérées, 
de  desservir,  d'ici  deux  ans,  12.000  maisons  au  moins 
sur  les  18.024  qui  sont  inscrites  actuellement  comme 
payant  l'impôt  foncier. 

Le  nombre  des  maisons  payant  cet  impôt  était  : 

en  1902  de   14.945 

en  1904  de   10.741 

La  construction  des  maisons  suit  donc  une  progres- 
sion ascendante  qui  ne  peut  être  que  favorable  au 
développement  des  services  d'eaux  et  d'égouts  dans 
l'avenir. 

Les  12.000  maisons  que  l'on  estime  devoir  être  des- 
servies dans  deux  ans  produiront  au  moins  le  triple 
de  ce  que  donnent  les  3.000  immeubles  actuellement 
desservis  par  un  procédé  primitif,  soit  1.500  contos  ou, 
au  change  de  16  d.,  2.500.000  fr.,  et  cela  pour  la  taxe 
d'eaux  seulement. 

C'est  le  produit  prévu  par  le  Budget  de  la  Ville 
pour  1905. 

Il  prévoit,  pour  les  égouts,  un  revenu  de  400  contos, 
ou  666.000  fr.  environ,  soit,  en  tout,  'J  .900  contos,  ou 
3.166.000  francs. 

Quand  les  travaux  seront  terminés,  si  les  évaluations 
pc  trouvent  justifiées,  comme  tout  permet  de  le  croire, 
les  produits  des  taxes  d'eaux  et  d'égouts  dépasseront 
de  beaucoup,  même  en  supposant  un  change  très  défa- 
vorable, la  tomme  nécessaire  pour  assurer  le  service  de 
l'Emprunt. 

L'expérience  montre  du  reste  que  les  services  de 
distribution  d'eau  suivent  une  progression  constante, 
surtout  dans  les  pays  chauds  et  dans  des  centres  aussi 
importants  que  la  ville  de  Bahia. 

Les  obligations  sont,  comme  nous  l'avons  dit,  'le 
5  0/0  l'an,  payables  semestriellement  le  1er  février  et 
le  1er  août.  Un  coupon  intérimaire  de  4  fr.  16  bruts  et 
3  fr  85  nets  pour  la  période  du  ler  décembre  au  1er  lé- 
vrier prochain  y  est  attaché. 

La  ville  de  Bahia  s'interdit  de  rembourser  l'emprunt 
ou  d'en  augmenter  l'amortissement  avant  le  ler  janvier 
1917.  Après  cette  date,  elle  pourra  rembourser  l'em- 
prunt en  totalité,  soit  par  rachat  en  Bourse,  soit  par 
voie  de  tirage  ou  en  augmenter  l'amortissement. 

Les  coupons  et  les  titres  sortis  aux  tirages  sont 
payables  à  la  Banque  de  V Union  Parisienne  à  Paris, 
sous  déduction  des  impôts  sur  les  valeurs  mobilières 
en  France,  à  l'exception  de  l'impôt  du  Timbre,  qui 
reste  à  la  charge  de  la  ville  de  Bahia.  Celle-ci  s'engage 
également  à  payer  tous  les  impôts  (fédéraux,  d'Etal  el 
municipaux)  auxquels  les  titres  ou  coupons  sont  ou 
pourraient  être  soumis  au  Brésil. 

Au  prix  de  455  fr.,  le  taux  du  placement  ressort  à 
5  fr.  491  nets  0/0,  et  le  titre  présente  des  chances  de 
plus-value,  car  l'obligation  de  la  ville  de  Bahia,  vu  les 
garanties  dont  la  Banque  de  l'Uni  on  Parisienne  a  su 
l'entourer,  tendra  forcément  à  se  rapprocher  du  cours 
de  l'emprunt  de  l'Etat  de  Bahia,  qui  se  tient  aux  en- 
virons du  pair. 


Société  Privilégiée  pour  l'avoriser  la  Produc- 
tion et  le  Commerce  du  Raisin  de  Corintbe. 

Un  bel  avenir  parait  être  réservé  à  cette  entreprise  : 
l'importance  des  privilèges  que  lui  a  concédés  le  Gou- 
vernement hellénique  en  sont  à  la  fois  la  preuve  et  le 
gage.  On  sait  que  le  Gouvernement  de  La  Grèce  s'est 
engagé  à  ne  pas  modifier  pendant  la  durée  de  la  Société 
privilégiée  les  dispositions  des  lois  en  vigueur  ayant 
un  rapport  quelconque  avec  la  production,  le  com- 
merce, l'exportation  el  la  taxation  du  raisin  de  Co- 
rinthe. 

Cet  engagement  est  «lo  la  plus  haute  importance 
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pour  la  prospérité  de  la  Société.  Il  est,  d'ailleurs, 
accompagné  de  plusieurs  autres  privilèges  qui  ne  sont 
pas  de  moindre  valeur:  le  <  louvernemcnl  a  encore 
accordé  à  la  Société,  pour  line  durée  de  trente  ans,  le 
droit  exclusif  d'établir  et  d'exploiter  des  magasins 
généraux  en  Grèce  par  une  Société  spéciale  constituée 
à  cet  effet:  c'est  une  concession  qui  peut  procurer  de 
grands  bénéfices  à  l'entreprise. 

On  sait  que  la  Société  privilégiée  a  été  créée  par  la 
Banque  d'Athènes,  sous  le  patronage  du  Gouvernement 
hellénique,  avec  le  concours  de  la  Banque  de  L'Union 
Parisienne,  de  la  Société  Marseillaise  de  Crédit,  la 
maison  Erlanger  de  Londres,  la  Banque  AaUonale  de 
Grèce  et  diverses  autres  Banques. 

Les  actions  de  250  fr.  l'une  se  négocient  sur  le 
marché  en  banque  à  282  fr.  50  ;  les  parts  de  fondateur 
font  33  fr. 


La  Régie  du  Gaz  et  le  Sénat.  —  La  Commission 
du  Sénat,  après  avoir  entendu  M.  Dubief,  ministre  de 
l'Intérieur,  a  décidé  de  maintenir  ses  conclusions  hos- 
tiles à  la  régie  directe,  par  5  voix  contre  2  et  M.  Prevet 
a  été  autorisé  à  faire  distribuer  son  rapport. 

(  lette  affaire  est  mise  à  l'ordre  du  jour  de  jeudi  pro- 
chain du  Sénat.  Contrairement  à  ce  qu'on  avait  cru, 
elle  sera  donc  probablement  réglée  définitivement 
avant  la  séparation  de  la  Haute  Assemblée. 


Providence  Russe.  —  Les  obligataires  de  cette 
Société  ont  été  invités  à  adhérer  à  un  projet  de  réorga- 
nisation déjà  adopté  par  les  actionnaires.  Ce  projet 
prévoit  l'échange  des  obligations  contre  des  actions 
privilégiées,  série  B,  titre  pour  titre,  avec  remise  des 
coupons  arriérés  contre  un  paiement  en  espèces  de 
40  francs.  Voici  les  lignes  essentielles  du  projet  : 

Le  capital  social  sera  fixe  à  36  millions  de  francs. 
Il  sera  représenté  par  : 

30.000  actions  privilégiées  de  200  fr.  chacune  (série  A)  ; 

60.000  actions  privilégiées  de  500  fr.  chacune  (série  B)  ; 

Il  est  créé,  en  outre.  30.000  actions  de  jouissance  (série  C). 

Les  droits  de  chacune  de  ces  catégories  d'actions  dans  les 
bénéfices  sont  ainsi  déterminés  par  l'article  44  des  statuts  : 

Sur  les  bénéfices  nets  de  la  Société,  il  est  prélevé  annuel- 
lement : 

1"  Le  tantième  établi  par  la  loi  de  l'Empire  Russe  au  profit 
de  la  Couronne  sur  les  bénéfices  des  Sociétés  anonymes  par 
actions  ; 

2"  5  0/')  affectés  à  la  formation  d'un  fonds  de  réserve  ; 

3"  La -somme  nécessaire  pour  payer  aux  actions  privilégiées 
do  la  série  A  un  premier  dividende  de  6  0/0  do  leur  montant 
libéré. 

Ce  premier  dividende  sera  cumulatif,  c'est-à-dire  que,  si  les 
bénéfices  d'une  ou  de  plusieurs  années  n'en  permettraient 
pas  le  payement,  le  montant  non  payé  serait  ajouté  aux 
dividendes  postérieurs  et  prélevé  sur  les  bénéfices  dos  années 
subséquentes. 

Sur  le  surplus  disponible,  5  0/0  seront  affectés  à  l'aug- 
mentation du  fonds  de  réserve. 

■  Sur  le  solde,  12  1/2  0  0  seront  distribués  aux  actions  piivi- 
légiées  de  la  série  A  comme  second  dividende,  et  sur  le  sur- 
plus il  sera  prélevé  la  somme  nécessaire  pour  payer  aux 
actions  privilégiées  de  la  série  15,  comme  premier  dividende, 
5  0/0  de  leur  montant. 

Si  le  dividende  dû  à  ces  actionnaires  pour  l'un  des  trois 
premiers  exercices,  qui  suivront  la  date  indiquée  pour  la 
jouissance  des  titres,  ne  peul  pas  être  payé,  il  sera  reporté 
sur  les  exercices  suivants.  Le  reliquat  est  réparti  comme 
suit  : 

10  0/0  au  Conseil  d'administration  et  au  collège  des  com- 
missaires, qu'ils  répartiront  entre  eux  d'après  un  règlement 
d'ordre  intérieur  ; 

40  0/0  aux  actions  privilégiées  de  la  série  B  comme  second 
dividende  ; 

50  0/0  aux  actions  de  la  série  C. 

Toutefois,  lorsque,  en  suivant  cette  répartition,  le  dividende 
des  actions  C  aura  atteint  au  moins  la  somme  de  30  francs,  il 
est  réservé  à  l'assemblée  générale  la  faculté  de  créer  tous 


fonds  de  prévision  dont  elle  déterminera  l'importance  et  la 
destination. 

La  circulaire  adressée  aux  obligataires  renferme  les 
indications  suivantes  : 

La  Société  a  actuellement  une  dette  privilégié.:  se  montant 
à  G. ooo. 0(i0  de  francs,  une  dette  obligataire  de  90.000.000  de 
francs,  une  dette  exigible  de  10. 000.000  de  francs,  tandis  que 
la  réalisation  du  projet  de  reconstitution  ferait  disparaître 
toutes  ces  dettes,  laissant  à  la  Société  un  fonds  Se  roulement 
de  10.000.000  de  francs,  ce  qui  est  largement  suffisant. 

Les  actions  de  la  série  B  sont  offertes,  aux  obligataires,  à 
valeur  nominale  égale  en  échange  des  titres  qu'ils  possèdent. 

Ce  projet  a  le  double  avantage  de  ne  demander  à  l'obliga- 
taire aucune  concession  snr  le  montant  de  sa  créance  et  de 
lui  assurer  une  participation  immédiate  aux  bénéfiees  indus- 
triels dont  la  répartition  aujourd'hui,  et  pondant  longtemps 
encore,  serait  impossible  si  l'Administration  judiciaire,  par 
non  adhésion  aux  présentes  propositions,  étaient  maintenue. 

.  La  date  extrême  pour  les  adhésions  est  fixée  au 
15  décembre. 

On  annonce  que  12.000  obligations  ont  déjà  adhéré, 
ce  qui,  avec  les  créances  de  la  Providence  Belge  et  des 
administrateurs  de  la  Providence  Russe,  constitue  un 
total  de  32.000  titres.  Le  quorum  semble  devoir  être 
facilement  atteint. 


Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'In- 
dustrie. —  Les  actionnaires  de  cet  Etablissement  sont 
convoqués  en  assemblée  générale  ordinaire  pour  le 
22  décembre  1905,  à  4  heures,  au  siège  social,  9,  rue 
Boudreau. 

L'assemblée  générale  se  compose  de  tous  les  action- 
naires possédant  au  moins  vingt  actions.  Toutefois, 
les  propriétaires  de  moins  de  vingt  actions  peuvent  se 
réunir  pour  former  le  nombre  nécessaire  et  se  faire 
représenter  par  J'un  d'eux. 

Contre  présentation  du  récépissé  de  dépôt,  il  sera 
remis  une  carte  d'entrée  à  l'assemblée  générale. 

Le  Conseil  d'administration  a  décidé  de  proposer 
aux  actionnaires  la  distribution  d'un  dividende  de 
5  0/0,  soit  12  fr.  50  par  action  sous  déduction  des 
impôts. 

Mines  et  Fonderies   de  Pontgibaud.  —  Les 

actionnaires  de  cette  Société  se  sont  réunis  en  assem- 
blée générale  annuelle  le  30  novembre  dernier.  Voici  le 
bilan  qui  leur  a  été  soumis,  et  que  nous  rapprochons 
du  précédent  : 

Bilan  au  30  juin 


1904 


1005 


Actif  (En  francs) 

Immeubles  Pontgibaud   Mémoire  Mémoire 

—       Gouorjn,  moins  amor- 
tissements  1.789.535  96  1.739.535  °6 

Outillages  divers   Mémoire  Mémoire 

Approvisionnements   270.602  89  270.947  10 

Matières  et  minerais  en  traite- 
ment   934.971  84  1.319  048  29 

Métaux  divers  on  magasin   1.817.180  82  2. 121.099  62 

Encaisse   22.377  83  24.667  30 

Débiteurs  divers   2.983.417  13  2. 77 'i. 378  45 

Total  de  l'actif   7.818.086  50  8.249.686  72 

Passif 

Capital   3.930.000    .»  3.930.000  « 

Fonds  de  réserve   1.000.000   a  1.000.000  » 

Créanciers  divers   2.598.273  06  3. 028. 828  70 

Profits  et  pertes   289.813  50  290.858  02 

Total  du  passif   7.818.0H<i  50   8.249.686  72 

D'une  année  à  l'autre,  et  à  première  vue,  les  bénéfi- 
ces nets  n'ont  pas  varié,  pour  ainsi  dire,  et  voici,  rap- 
prochée de  celle  de  l'année  dernière,  la  répartition  qui 
a  été  proposée  aux  actionnaires  : 
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Exercices 
1903-04  1904-05 
(Eu  francs) 

Bénéfices  nets,  y  compris  le  report 
l'exercice  précédent,  qui  s'élève  à 
3.142  fr.  52  pour  1903-1904,  et  à 

4.87V»  fr.  80  pour  1904-1905   289.813  50   290.858  02 

Répartition 

Dividende  de  £0  fr.  pour  chacun  des 
deux  derniers  exercices   262.000    »    262. COO  » 

Tantièmes  statutaires  et  gratifica- 
tions au  personnel..   22.933  70     22.878  25 

l'.eport  à  nouveau   4.879  80      5.979  77 

289.813  50   290.858  02 


Eu  réalité,  les  produits  nets  de  l'exercice  se  sont  éle- 
vés à  30Ô.434  fr.  42,  au  lieu  de  385.859  fr.  30;  mais 
avant  d'établir  le  montant  disponible,  \e  Conseil  a  eu 
soin  d'opérer  les  prélèvements  suivants  : 

Exercices 
1903-C4  1904-05 

(En  francs) 

Pour  dépréciation  sur  immeubles          50.000  »  50.000  » 

Pour  dépréciation  sur  outillage  et  mo- 
bilier  24.188  32   19.453  20 

Pour  provision  pour  mauvais  débi- 
teurs  25.000    »    10.000  » 

Ensemble   99.188  32   79.456  20 


D'où,  comme  soldes  réels,  280.070  fr.  98  pour  1903- 
1904,  et' 285.978  fr.  22,  non  compris  les  reports  des 
exercices  précédents. 

Rappelons  que  la  Société  des  Mines  de  Pontgibaud, 
constituée  en  1877  en  Société  anonyme  libre,  a,  depuis 
sa  fondation,  réparti  les  dividendes  suivants  : 


Exercices  Dividendes 


Exercices  Dividendes 


1877-  78. 

1878-  79. 

1879-  80. 

1880-  81. 

1881-  82. 

1882-  83. 
18S3  84. 
188i-85. 

1885-  86. 

1886-  87. 

1887-  88. 

1888-  89. 

1889-  90. 

1890-  91 . 


Francs 
40  » 
25  » 
25  » 
rien 
20  » 
15  » 
rien 
rien 
rien 
7  50 
20  » 
15  » 
20  » 
20  » 


1891-92 . . . 
1892  93  . . . 

1893-  94 . . . 

1894-  95... 

1895-  96 . . . 

1896-  97 . . . 

1897-  98 . . . 

1898-  99 . . . 

1899-  1900 . 

1900-  01 . . . 

1901-  02 . . . 

1902-  03 . . . 

1903-  04 . . . 

1904-  05 . . , 


Francs 
12  50 
15  » 
15  » 
15  » 
15  » 
20  » 
20  » 
20  » 
20  » 
rien 
7  50 
15  » 
20  » 
20  « 


Toutes  les  industries  de  la  Société  ont,  en  1904-1905, 
participé,  dans  une  certaine  mesure,  au  bénéfice  net 
réalisé,  malgré  les  charges  de  plus  en  plus  lourdes 
imposées  à  l'industrie,  principalement  celles  résultant 
des  exigences  des  ouvriers,  de  l'augmentation  de  la 
main-d'eouvre  qui  en  est  la  conséquence,  et  de  l'ardeur 
de  la  concurrence. 

Aussi,  en  face  de  cette  situation,  la  Société  est- 
elle  plus  que  jamais  obligée  de  perfectionner  ses  pro- 
cèdes de  fabrication,  d'améliorer  de  plus  en  plus 
son  outillage,  et  cela  en  vue  de  réduire  le  plus  possible 
ses  prix  de  revient.  Toutefois,  le  Conseil  d'administra- 
tion a  exprimé  l'avis  que  la  Société  réalisera,  pour 
l'exercice  courant,  une  production  en  plomb  et  en 
argent  t  rès  sensiblement  supérieure  ;'i  celle  de  l'exercice 
1903-1904. 

Compagnie  des  Agents  de  Change  de  Toulouse.  —  La 

Compagnie  des  Agents  de  Change  près  la  Bourse  de  Tou- 
louse, réunie  en  Assemhlée  générale  le  4  décembre  courant,  a 
composé  comme  suit  .sa  Chambre  syndicale,  pour  Tannée  1906: 

Syndic:  M.  L.  Arrès,  réélu  ;  l»r  adjoint:  M.  P.  Barthe, 
réélu  ;  2"  adjoint  :  M.  F.  Bcssery. 

M.  F.  Bessery  a  été  élu  en  remplacement  de  M.  Branet, 
qui,  d'après  Le  règlement,  n'était  pas  rééligible. 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE  DE  FRANCE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
30  novembre 

Or   2  891  28!». 521 

Argent.    1.091.252  192 


"î  décembre 
2.888.863.32! 
1  087. 729. 154 


3  982.541.713  3.916.592.480 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 

Portefeuille  Paris  j  ™%  gg*^; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur'lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  suceurs. . . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Bangue  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  {  Loi  du  17  mai  1834 
mobilières    Ex-banques  département. 
moDineres  (  Loj  du  g  juin  lg57  

Réserve  immobilière  de  la  Banque  . . 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  .- 

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  -.  


30  novembre      7  décembre 


3.982  541  713 


3.916-502.480 


12  333 

139.135* 

506  012  214 

312.294-871 

» 

503. 911. 685 

» 

420- 989. 434 

57.000 

.  37.000 

a 

171.474.720 

163.028.333 

308.502.438 

329.405-540 

180.000.000 

180.000.000 

10. 000. 000 

10.000.000 

2.980.750 

2.980.750 

99.627  308 

99.627-308 

100.000-000 

100-000.000 

4.000-000 

4-000-000 

25-851  217 

25.857.503 

5-966  560 

6.469-467 

8.407.444 

8.407-444 

123.028.437 

101. 3%.  746 

6.034.493.824 

5.801.248-015 

182.500.000 

182.500.000 

8. 002. 31 3 

8.002.313 

10.000.000 

10.000-000 

2.980.750 

2.980.750 

9.125.000 

9.125-000 

4.000.000 

4-000-000 

8.407.444 

8.407-444 

4.649.045.020 

4.516.306  205 

19.802  7% 

20.788-855 

9.954.572 

9-781.617 

417  724.036 

359-511-921 

459.633.003 

484.858-718 

110.351.171 

75-433-998 

1.476.259 

1.391.339 

11.133.460 

11  948-808 

1.110.000 

1.110-000 

129  243. 995 

95-095-043 

6. 034. 493- 824 

5. 801- 248. OIS 

Total  

Comparaison  avec  les  années  précédentes 


Circulation  

Encaisse  or  

—  argent .... 

Portefeuille  

Avances  aux  partie. 

—  à  l'Etat. . . . 
Compt.  cour.  Trésor 

—  partie. 
Taux  d'escompte... 

Prime  de  l'or  

Bén.nets  (milliers  fr) 


12  déc. 

11  déc. 

10  déc- 

8  déc. 

7  déc. 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions- 

4  015  5 

4  263.0 

4.251-3 

4-296-3 

4. 516. 3 

2.456-3 

2.550.1 

2-385-6 

2.668.7 

2.888.9 

1.099.8 

1.1C6.9 

1-107.0 

1.104-9 

585  0 

1.087.7 

488-9 

611.7 

100.0 

793.  Zr 

476-9 

452  3 

473-8 

501-4 

492.4 

180.0 

180.0 

180.0 

180.0 

180  0 

67.7 

144.6 

220.0 

211.4 

359  5 

548-9 

454.4 

359-9 

516. 2 

560.3- 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 

pair 
4.723-9 

1  Yt  0/00 
5-765-4 

pair 

pair 

4-083-8 

4.124.8 

5.419.4 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Depuis  le  25  novembre,  les  3.085  obligations  formant  une 
première  fraction  de  l'Emprunt  3.40  0/0  1904  du  Départe- 
ment du  Jura  sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse, 
au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  lre  partie  du  Bulletin  delà  Cote.. 
3.085  obligations  de  590  fr.  3.40  0/0,  n-  1  à  3085,  émises  à 
500  fr.,  entièrement  libérées  et  au  porteur,  remboursables 
au  pair,  par  tirages  au  sort  annuels,  dans  un  délai  maximum 
de  61  ans,  de  1907  à  1967. 

Intérêt  annuel  :  17  francs,  payables  par  moitié  les  1"  mai. 
et  l"r  novembre. 

Jouissance  courante  :  1"  novembre  1905. 

Service  dos  titres  et  des  coupons  à  Paris,  à  la  lïanque  Fran- 
çaise pour  le  Commerce  et  l'Industrie,  rue  Boudreau,  9. 


A  partir  du  1"  décembre  prochain,  Les  obligations  Lyon  à 
Genève  1865  el  1857,  dont  les  conditions  de  garantie  de  l'Etat 
sont  aujourd'hui  les  mêmes,  seront  négociées  sous  une  seule 
et  mémo  rubrique, 

Par  suite  de  l'émission  à  760  fr.  de  40.000  actions  nou- 
velle de  500  fr.  (ex  dividende  L905)  de  La  Banque  de  I  Union 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Fiance 


Parisienne  dont  la  souscription,  ouverte  du  27  novembre  au 
11  décembre  courant,  est  réservée  par  préférence  aux  action- 
naires actuels,  à  raison  de  1  action  nouvelle  pour  deux  an- 
ciennes. 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  que  jusqu'au  4  décembre 
inclus,  les  actions  anciennes  de  ladite  Société  se  négocieront, 
au  comptant,  sous  deux  rubriques  distinctes,  affectées  : 

L'une,  aux  actions  estampillées  du  droit  à  la  souscription; 

Et  l'autre,  aux  actions  non  estampillées. 

En  liquidation  du  30  novembre,  les  livraisons  se  sont  effec- 
tuées exclusivement  en  titres  non  estampillés; 

En  liquidation  du  15  décembre,  les  négociations  n'auront 
lieu  qu'en  actions  estampillées. 


Par  suite  de  l'émission  à  7  livres  de  100.000  actions  nou- 
velles de  5  livres  de  The  Land  Bank  of  Egypt  dont  la  sous- 
cription, ouverte  du  7  au  15  décembre  prochain,  est  réservée 
par  préférence  et  à  concurrence  de  95.000  aux  actionnaires 
seuls,  soit  à  raison  de  1  action  nouvelle  pour  1  ancienne, 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  qre  jusqu'au  8  décembre 
inclus,  les  actions  anciennes  de  ladite  Société  se  négocieront, 
au  comptant,  sous  deux  rubriques  distictes,  affectées  : 

L'une,  aux  actions  estampillées  du  droit  à  la  souscription; 

Et  l'autre  aux  actions  non  estampillées. 

En  liquidation  du  30  novembre,  les  livraisons  s'efî'ectue- 
ront  en  titres  non  estampillés  ; 

En  liquidation  dn  15  décembre,  les  négociations  n'auront 
lieu  qu'en  actions  estampillées. 


Le  Prix  du  Pain.  —  Evaluation  officieuse  du  prix  de 
revient  du  pain  de  2  kiiogr.  pour  la  2'  quinzaine  de  no- 
vembre 1905,  calculée  d'après  la  valeur  des  farines  dans  la 
quinzaine  précédente  et  les  frais  de  panification  : 

Francs 

Prix  du  quintal  '   32  983 

Frais  de  panification   13  179 

Total   46  102 

Le  rendement  étant  de  128  kilogr.  de  pain  par  100  kiiogr. 
de  farine,  le  kilogramme  de  pain  de  1"  qualité  revient  à 
0  fr.  36,  et  le  pain  de  2  kilogr.  à  0  fr.  72  ;  soit  à  0  fr.  72. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  Ci,s) 
du  5  au  il  novembre  190E  (45e  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


eu  'n 

Rec. 

ar.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des 

Ij 

la  semaine 

des  années 

Di 

fférence 

lignes 

I 

)'  1905 

M" 

1905 

1904 

1905 

1904 

Etat  

2.916 

1.050 

978 

46.189 

44.514 

+ 

1.675 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.424 

9.150 

8.880 

408-060 

397.590 

10-470 

—  Chemins  Algériens 

513 

182 

208 

8.900 

8.838 

+ 

62 

Nord  

3.765 

5 . 355 

4.915 

212.194 

201.873 

+ 

10.321 

5.843 

3.514 

3.539 

166-756 

163.839 

+ 

2.917 

7.199 

4-485 

4.322 

209  022 

199.750 

+ 

9.272 

Est  

4.922 

3.984 

3.729 

171.142 

165.537 

+ 

5. 605 

Midi  

3.830 

2.154 

2.218 

99.658 

98.314 

+ 

1.344 

898 

217 

217 

8.328 

7.988 

+ 

340 

1.290 

200 

197 

9  065 

10.309 

654 

296 

72 

78 

3.407 

3. 231 

4 

176 

Lignes  Algériennes .  . 

874 

83 

98 

4  60* 

4.214 

+ 
+ 

394 

103 

28 

25 

1.237 

1.270 
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REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  de  Paris 


La  semaine  a  été  très  mouvementée,  au  moins  à  son 
début;  lundi,  en  effet,  de  fortes  dépréciations  de  cours 
étaient  à  signaler  dans  le  compartiment  des  Fonds  et 
des  valeurs  russes.  La  tendance  du  Marché  s'en  est 
ressentie  tout  d'abord  mais,  dès  le  lendemain,  on  se 
ressaisissait,  et  après  un  moment  d'indécision  bien 
compréhensible,  on  clôture  dans  des  dispositions  géné- 
ralement satisfaisantes.  Il  faut  dire  qu'en  ce  qui  regarde 
la  situation  monétaire  sur  les  places  étrangères,  on  ne 
conçoit  plus  d'inquiétudes.  A  Londres,  notamment,  le 
remboursement  de  lions  de  l'Echiquier  qui  vient  d'avoir 
lieu  et  dont  parle  notre  correspondant  anglais,  vient  de 
rejeter,  dans  la  circulation,  des  sommes  importantes. 


ic  il  Les  Renies  Françaises  sont  un  peu  moins  hi<,n, 
quoique  eu  reprise  sur  leurs  plus  bas  cours, 

La  Renie  3  0/0  Perpétuelle  perd  au  dernier  moment, 
à  9!)  fr.  57  1/2  à  terme,  W  centimes  sur  son  cours  de 
jeudi  dernier;  au  comptant,  on  cote  99  fr.  70,  au  lieu 
de  99  fr.  95  la  semaine  dernière. 

La  Renie  3  0/0  Amortissable  finit  à  99  fr.  20 au  comp- 
tant, contre  99  fr.  35. 

Les  Obligations  Tunisiennes  sont  revenues  de  480  50 
à  485;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de  l'Annam 
et  du  Tonkin,  81  fr.  15,  perdant  35  centimes;  Emprunt 
de  Madagascar  2  1/2  0/0,  aux  environs  de  83  fr.  40; 
Emprunt  3  0/0  1903,9b  fr.  contre  94  fr.  15;  31/2  0/0 
de  l' Indo-Chine  1899,  ferme  à '490  fr.  ;  Obligations 
3  0/0  de  l'Emprunt  1902,  429  fr.,  gagnant  1  fr.  ;  Em- 
prunt 3  1/2  1905  ,  470  fr.  ;  Emprunt  3  0/0  1902  du 
Gouvernement  Général  de  l'Algérie,  460  fr.,  en  avance 
de5fï.;  Emprunt  de  l'Afrique  Occidentale  3  0/0,  168 
francs,  en  recul  de  2  fr.  ;  Tunisien  3  0/0  1902,  453  fr., 
sans  changement. 

ic  it  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  sont 
restées  actives. 

Les  Obligations  4  0/0  1863  sont  aux  environs  de 
559  fr.,  avec  un  tirage  le   15  courant;  Obligations 

3  0/0  1869,  465  fr.,  contre  466  fr.  ;  Obligations  3  0/0 
1871,  412  fr.,  reperdant  1  fr. 50;  Obligations 4  0/0  1875, 
567  fr.  50,  en  moins -value  de  2  fr.  50  ;  Obligations 

4  O/O  1876,  568  fr.,  sans  variation  appréciable. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  sont  à  386  fr., 
contre  386  fr.  75:  Obligations  2  1/2  0,0  1894-1896, 
387  fr.,  en  recul  de  2  fr.  50;  Obligations  2  0/0  1898, 
438  fr.,  contre  440  fr. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropo- 
litain), qui  ont  un  tirage  le  26  décembre,  se  retrouvent 
à  430  fr.,  sans  changement;  Obligations  de  l'Emprunt 
2  1/2  0/0  1904  ,  430  fr.  également;  Obligations 
2  3/4  0/0  1905  libérées,  374  francs. 

£  ic  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
se  retrouvent  à  715  fr.  au  comptant  et  à  716  fr.  à  terme. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  ont  conservé 
un  courant  d'échanges  très  suivis. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  sont  à 
489  fr.,  contre  490  fr.  ;  Obligations  Foncières  3  O'O  1879, 
506  fr.,  sans  variation  appréciable  ;  Obligations  Commu- 
nales 1880,  504  fr.  25,  comme  jeudi  dernier;  Obliga- 
tions Foncières  1883,  457  fr.  50,  en  avance  de  2  fr.  50; 
Obligations  Foncières  2  60  0/0  1  885,  489  fr.,  en  plus- 
value  de  3  francs. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à 
402  fr.  50,  en  petite  plus-value  ;  Obligations  Commu- 
nales 2  60  0/0  1892,  488  fr.,  gagnant  4  fr.  ;  Obligations 
Foncières  2  80  0/0  1895,  489  fr.  ex-coupon,  contre 
495  fr.  avec  coupon;  prochain  tirage  le  22  décembre; 
Obligations  Communales  2  60  0/0  1899,  489  fr.,  comme 
il  y  a  huit  jours,  avec  un  tirage  également  le  22  dé- 
cembre ;  Obligations  Foncières  3  0/0  1903  avec  lots, 
495  fr.,  sans  variation  appréciable. 

+c  ir  L'action  de  la  Banque  de  France  est  revenue 
de  3.890  fr.  à  3.825  fr.  au  comptant  et  à  3.840  fr.  à 
terme. 

Pour  les  vingt-quatre  premières  semaines  du  second 
semestre  de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des 
escomptes  et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablisse- 
ment de  Crédit  s'établissent  à  5.479.340  fr.  96. 

-K  ic  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  été  influencées  par  l'allure  générale  de  la  Cote, 
mais  elles  sont  loin  de  rester  à  leurs  plus  bas  cours. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  se  retrouve r 
à  terme,  à  1.425  fr.,  et  au  comptant  à  1.435  francs. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  est  bien  tenu  à 
650  fr.  au  comptant. 

Le  Crédit  Lyonnais  clôture  à  1.083  fr.  à  terme  et  à 
1.085  fr.  au  comptant. 

La  Société  Générale  s'échange  au  comptant  et  à 
terme  ;ï  633  fr.,  ferme. 

-  Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  finit,  au  dernier 
moment,  à  682  fr.  au  comptant. 


722 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie 
s'échange  à  243  fr.  au  comptant,  gagnant  2  fr.  pour 
la  semaine,  et  à  241  fr.  à  terme  ;  banque  Internatio- 
nale de  Paris  (en  liquidation),  délaissée  de  nouveau. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise,  que  nous  laissions  à 
342  fr.  à  terme,  se  retrouve  à  340  fr.  au  comptant 

Le  Crédit  Mobilier  Français  est  recherché  à  128  fr.  à 
terme  et  à  129  fr.  au  comptant.  Au  sujet  de  cet  Etablis- 
sement, nous  nous  reportons  à  1'  «  Information  »  que 
nous  publions  plus  haut. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  finit  à  844  fr.  à 
terme  et  à  850  fr.  au  comptant.  Nous  rappelons  que  les 
actionnaires  peuvent  exercer  leur  droit  de  souscrip- 
tion à  l'augmentation  du  capital  jusqu'au  11  courant. 
On  sait  que  le  prix  d'émission  des  nouvelles  actions  a 
été  fixé  à  750  fr.,  sur  lesquels  375  fr.  sont  à  verser  en 
souscrivant. 

Lft  Société  Marseillaise  est  aux  environs  de  935  fr. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  s'échangent  à  13G  fr.  50  ;  Obliga- 
tions de  475  francs,  tou  jours  délaissées. 

La  Compagnie  Française  des  Minesd'Or  et  de  l'Afrique 
du  Sud  gagne  1  fr.  à  terme,  à  72  francs. 

La  Banque  de  l'Algérie  s'échange,  au  comptant,  à 
1.310  francs. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  est  revenu  de 
340  fr.  à  336  fr.  50. 

L'action  de  la  Banque  de  l'Indo-Chine  est  montée, 
d'une  semaine  à  l'autre,  de  1.380  fr.  à  1.425 fr. 

La  Bente  Foncière  perd  3  fr.  à  terme  et  au  comptant 
à  226  fr.  et  à  227  francs. 

Le  Crédit  Algérien  est  à  son  même  cours  de  1.300  fr. 

La  Compagnie  Algérienne,  que  nous  laissions  à  842 
francs,  reste  à  840  fr.  à  terme  et  à  845  fr.  au  comptant. 

ir  ir  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  fer  se  sont  un  peu  alourdies. 

L'action  Lyon,  qui  restait  à  1.395  fr.  au  comptant 
et  à  1.400  fr.  à  terme,  clôture,  sur  ces  deux  marchés, 
à  1.382  fr.  ;  Nord,  1.835  fr.  au  comptant  et  1.840  fr.  à 
terme,  au  lieu  de  1.847  fr.  et  1.850  fr.  il  y  a  huit  jours. 

L'action  Midi  reperd  9  francs  au  comptant  à  1.215 
francs;  Est,  95G  fr.  50,  contre  959  fr.  ;  Ouest,  en  recul 
de  30  fr.  50  à  890  fr.  au  comptant  ;  Orléans,  1.478  fr.  au 
comptant,  en  moins-value  de  12  francs,  et  1.475  fr.  à 
terme,  en  recul  de  15  francs. 

Pour  la  quarante-sixième  semaine  de  l'année  1905, 
les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904  :  Augmentations  ; 
Orléans,  15.000  fr.;  Lyon,  320.0U0  fr.  ;  Est,  75.000  fr.; 
Nord,  482.000  fr.  Diminutions  :  Midi,  205.400  francs; 
Ouest,  44.000  fr. 

>+  if  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  se 
sont  traitées  irrégulièrement. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  con- 
servent leur  même  cours  de  060  fr.  ;  Compagnie  Pari- 
sienne du  Gaz,  601  fr.  au  comptant  l'action  de  jouis- 
sance, en  plus-value  de  12  francs.  A  "terme,  on  cote 
602  fr.,  soit  une  avance  de  6  francs. 

L'action  libéxèe  de  la  Société  d'Eclairage,  Chauffage 
et  Force  Motrice  a  repris  de  389  fr.  à  394  francs. 

L'action  Suez  a  rétrogradé  de  4.320  fr.  à  4.290  fr.  ; 
Parts  de  Fondateurs,  1.950  fr.  ;  Parts  Civiles,  3.145  fr., 
contre  3. 190  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris  perdent  13  fr.  à  terme  à  786 
francs  et  5  fr.  au  comptant  à  795  fr.  Les  recettes  de 
cette  Compagnie, , pour  la  48e  semaine  de  1905,  ont  été 
de  1841.468  fr.  15,  contre  779.945  fr.  20  pour  la  même 
semaine  do  1904 .  Du  l"  janvier  au  2  décembre  1905, 
les  recettes  se  chiffrent  par  40.846.939  fr.  40,  contre 
41.371.88j  fr.  25  pour  la  période  correspondante  de 
1004,  soit  une  différence  de  L024.941  fr.  85  en  faveur 
de  l'exercice  précèdent. 

Les  Voitures  à  Paris  sont  à  320  fr.  au  comptant  et 
à  terme,  contre  .'126  fr.  et  327  fr.  il  y  a  huit  jours.  Les 
recettes  de  cette  Compagnie,  pour  la  seconde  quinzaine 
de  novembre,  ont  été  de  716.463  fr.  75,  contre  610.128 
francs  80  pour  la  même  quinzaine  de  1904.  Pour  les 


onze  premiers  mois  de  1905,  les  recettes  totales  s'éta- 
blissent à  15.043.121  fr.  05,  contre  14.742.951  fr.  05, 
soit  une  augmentation  de  900.170  fr.  sur  la  période 
correspondante  de  l'année  dernière. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
gagne  1  fr.  à  terme  à  586  fr.,  et  7  fr.  au  comptant  à 
587  fr.  ;  Compagnie  Générale  Parisienne  de  Tram- 
ways, 219  fr.  à  terme,  en  moins-value  de  3  fr.  ;  au 
comptant  on  cote  220  fr.  au  lieu  de  225  fr.  ;  Est-Pari- 
sien, encore  délaissé  ;  Tramways  de  Paris  et  du  Dépar- 
tement de  la  Seine,  535  fr.,  en  moins-value  de 
5  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramways  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  sont  calmes  à  260  fr. 
au  comptant. 

Les  Chemins  de  fer  Nog  en  lais  s'échangent  à  448  fr. 
au  comptant. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
perd  1  fr.  au  comptant,  à  530  fr.  ;  à*  terme,  elle  recule 
de  3  fr.  à  532  fr.  ;  Electro-Métallurgie  de  Dives,  372 
francs  à  terme  et  370  fr.  au  comptant,  contre  380  fr. 
et  384  fr.  la  semaine  dernière. 

L'Omnium  Lyonnais  a  détaché,  mercredi,  son  divi- 
dende de  6  fr.  ;  il  clôture  à  159  fr.  à  terme  et  à  160  fr. 
au  comptant. 

Le  Métropolitain  de  Paris  est  revenu  de  570  fr.  au 
comptant  à  555  fr.,  et  de  571  fr.  h  terme  à  556  fr. 

L'action  du  Nord-Sud  de  J'aris  conserve  à  terme  son 
même  cours  de  271  fr.  ;  au  comptant  il  cote  273  fr. 

L'action  de  la  Société  d'Electricité  de  Paris  perd  10 
francs  à  terme  à  376  fr.  et  4  fr.  au  comptant  à 
380  francs. 

La  Malfidano,  que  nous  laissions  à  720fr.,se  retrouve 
à  710  frênes. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action 
ordinaire,  cote  200  fr.  à  terme,  au  lieu  de  205  fr.  ; 
actions  privilégiées,  204  fr.  à  terme  contre  207  fr.  ; 
Messageries  Maritimes,  295  fr.  à  terme  les  actions  or- 
dinaires, en  avance  de  4  fr.  ;  actions  de  priorité,  305  fr., 
contre  306  francs. 

Les  Chargeurs  Béunis  sont  bien  tenus  à  835  fr.,  en 
bénéfice  de  3  francs. 

La  Dynamite  Centrale,  que  nous  laissions  à  541  fr., 
se  retrouve  à  535  fr. 

Les  Phosphates  du  Dyr  sont  soutenus  à  122  fr., 
comme  jeudi  dernier. 

Les  actions  Urbaine-Voitures  gagnent  encore  l  fr. 
à  138  fr.  ;  Obligations  4  0/0,  222  fr.,  en  recul  de  2  fr. 

Les  actions  ordinaires  des  Baffinerie  et  Sucreries 
C.  Say  sont  revenues  de  420  fr.  à  382  fr.  ;  actions  de 
priorité,  307  fr.  à  terme  et  305  fr.  au  comptant. 

La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson-Housto'n  a  rétrogradé  à  788  fr.  à  terme  ; 
au  comptant,  elle  cote  790  fr.,  en  recul  de  21  francs. 

Les  Obligations  S  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Santa-Fé  sont  en  moins-value  de 
3  francs  à  612  francs;  Obligations  4  1/2  0/0,  513  fr., 
en  bénéfice  de  3  francs. 

Les  Obligations  S  0/0  du  Port  du  Rosario  sont 
fermes  à  494  fr.,  sur  l'approche  du  coupon  de  12  fr.  50 
à  détacher  le  lrr  janvier  prochain. 

L'Association  Minière  tinil  à  198  fr.  à  terme. 

-fc-  if  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  ont  eu  un  marché 
très  étendu. 

La  Rente  Argentine  i  0/0  1896  (Rescision)  cote,  au 
comptant,  93  fr.  65,  contre  94  fr.  ;  Rente  4  0/0  1900, 
94  fr.  au  comptant,  au  lieu  de  93  fr.  50. 

Le  A  0/0  Brésilien  1889  est  revenu  de  88  fr.  55  à 
87  fr.  75  ;  au  comptant,  il  linit  à  88  fr.  ;  Brésilien 
1898  S  0/0  (Funding),  entre  105  fr.  10  ei  105  70,  selon 
les  coupures  ;  Obligations  S  0/0  de  l'Etal  de  ilinas-G  î- 
raès,  502  fr.  au  comptant,  regagnant  les  2  fr.  perdus  la 
semaine  précédente. 

L'Obligation  5  0/0  1S96  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie revient  de  484  fr.  à  482  50;  Obligations  de  l'Em- 
prunt 5  0/0  1902,  délaissée;  Emprunt  5  0/0  or  1904, 
i'66  fr.  au  comptant  et  à  terme,  au  lieu  de  465  fr.  il  y 
a  huit  jours. 

Les  Obligations  188S  à  lots  de  l'Etal  Indépendant  du 
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Congo  sont  demandées  à  80  fr.  au  comptant  et  à  terme, 
contre  81  fr.  et  80  fr.  50. 

"L'Italien  S  0/0,  qui  s'était  avancé  précédemment  à 
10(3  fr.,  a  reculé  à  105  fr.  (55. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  perd  82  centimes  1/2 
à  terme,  à  93  fr.  021/2. 

L'Emprunt  du  Maroc  5  0/0  1904  a  rétrogradé  à  508 
francs  50  au  comptant  et  à  509  fr.  à  terme. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lre  série,  est  soutenu  à 

69  fr.  50,  contre  (39  fr.  52  1/2;  2e  série,  70  fr.  15  au 
comptant,  en  moins-value  de  15  centimes;  3°  série, 

70  fr.  25,  reperdant  45  centimes. 

Le  Roumain  A  010  amortissable  1891,  qui  restait  à 
93  fr.  80,  se  retrouve  à  92  fr.;  Rente  4  0/0  1896 
Amortissable,  délaissée;  Rente  4  0/0  Amortissable  1898, 
91  fr.  au  comptant;  Amortissable  4  0/0  1905,  92  fr., 
sans  changement. 

Les  Fonds  russes,  très  mouvementés,  clôturent  en 
forte  reprise  sur  leurs  plus  bas  cours.  La  Rente  Russe 

3  O/O  1891-1894  se  retrouve  à  68  fr.  85  au  comp- 
tant et  08  fr.  à  terme  ;  Rente  3  0/0  1896,  67  fr.  45 
au  comptant  et  67  fr.  25  à  terme;  Russe  4  0/0  Conso- 
lidé 1901,  82  fr.  10  à  terme  et  82  fr.  50  au  comptant; 
Consolidés  1"  et  2e  séries,  82  fr.  au  comptant  et 
81  fr.  90  à  terme.  . 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  clôturent  à  487 
francs  à  terme  et  487  fr.  50  au  comptant. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  perd  1  fr.  à  terme  à 
81  fr.  95  ;  au  comptant,  elle  finit  à  82  fr.  25,  contre 
83  fr.  85  ;  Rente  S  0/0  or  des  Monopoles,  478  fr.  au 
comptant,  au  lieu  de  480  fr.,  et  475  fr.  à  terme. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  un  peu  plus  hésitantes  ; 
la  Dette  Ottomane  Convertie  Unifiée  4  0/0  est  revenue 
de  91  fr.  45  à  90  fr.  97  12;  Priorités  4  0/0,  502  fr.  à 
terme  et  500  fr.  au  comptant  ;  Consolidation  4  0/0,  460 
francs,  en  moins-value  de  3  fr.  ;  Obligations  4  0/0  de 
l'Emprunt  des  Douanes  de  1902,  480  fr.  au  comptant, 
au  lieu  de  485  fr. 

Les  nouvelles  Ottomanes  4  0/0  1901-1905  sont 
à  452  fr.,  à  terme,  sans  changement. 

ir  ^  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  est 
revenue  de  478  fr.  à  475  fr.  ;  Banque  Nationale  du 
Mexique,  950  fr.  à  terme,  en  moins-value  de  21  fr.  ; 
Banque  Impériale  Ottomane,  000  fr.  à  terme,  perdant 

4  francs. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypt 
(Banque  Foncière  d'Egypte)  sont  recherchées  h  470  fr. 

Les  actions  de  la  Banque  de  Londres  et  de  Mexico 
sont  bien  tenues  à  628  fr.  au  comptant  et  à  630  fr.  à 
terme. 

La  Banque  Centrale  Mexicaine  clôture  à  453  francs 
à  terme  et  à  458  fr.  au  comptant. 

Le  Rio-Tinto  s'est  montré  plus  calme  ;  on  le  retrouve 
à  1.672  fr.,  son  cours  précédent. 

Les  actions  des  Sucreries  et  Raffinerie  d' Egypte 
finissent  à  30  fr.  à  terme,  au  lieu  de  30  fr.  50.  Les 
journaux  égyptiens  arrivés  ici  mardi  contiennent  le 
compte  rendu  de  l'assemblée  des  actionnaires  de  cette 
Société,  qui  vient  d'avoir  lieu. 

L'assemblée  a  approuvé  la  procédure  en  obtention 
de  concordat  préventif  engagée  par  le  conseil,  auquel 
elle  a  donné  pouvoir  de  discuter  les  conditions  du 
concordat  éventuel,  d'en  arrêter  définitivement  les 
termes  à  soumettre  aux  créanciers  et  au  tribunal.  Elle 
a  donné  mandat  spécial  à  M.  Letort  de  s'adjoindre  aux 
administrateurs  de  Paris  pour  arrêter,  avec  eux,  les 
propositions  concordataires,  et,  au  cas  de  non  accepta- 
tion par  lui,  elle  a  donné  le  même  mandat  à  M.  Dus- 
seigneur.  Elle  a  désigné  M.  Cossika  pour  suivre,  au 
Caire,  auprès  du  conseil,  les  négociations  relatives 
audit  concordat  préventif. 

La  Sosnomice  a  encore  rétrogradé  ;  elle  perd,  pour  la 
semaine,  4(3  fr.  à  1.255  fr.  ;  Briansk,  444  fr.,  en  recul 
de  32  francs. 

Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  sont  à  356  fr. 
à  terme  et  à  360  fr.  au  comptant  ;  actions  privilégiées, 
366  fr.  au  comptant  et  308  fr.  à  terme.  Les  recettes  de 
cette  Compagnie,  du  11  au  20  novembre  1905,  ont  été 
de  377.281  fr.,  contre  326.448  fr.  pour  la  même  décade 


de  1904.  Du  lfir  janvier  au  20  novembre  1905,  les  re- 
cettes se  chiffrent  par  16.078.175  fr.,  contre  13.526.970 
francs  pour  la  période  correspondante  de  1904,  soit 
une  différence  de  1.551.199  fr.  en  faveur  de  1905. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont 
hésitantes.  Les  A ndalous,  qui  Unissaient  à  173  francs  à 
terme,  se  retrouvent  à  172  fr.  ;  Nord  de  l'Espagne,  102 
francs,  perdant  3  fr.  ;  Saragosse,  289  fr.,  sans  varia- 
tion. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Thessalie  finis- 
sent à  150  fr.  à  terme  et  à  151  fr.  au  comptant. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salomque-Conslan- 
tinople  sont  à  325  fr.  50  au  comptant  ;  Obligations 
anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement  (Série  18941, 
aux  environs  de  488  fr.  ;  Obligations  nouvelles  4  0/0 
[Série  1895),  441  fr.  les  petites  coupures. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer 
du  Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  finissent  a  296 
francs  au  comptant. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Tout  comme  le  Marché  Officiel,  le  Marché  en  Banque  a  été 
agité,  mais  il  s'est  repris  au  moins  sur  un  grand  nombre  de 
valeurs. 

Le  Brésil  5  0/0  1895  remonte  de  99  fr.  17  1/2  à  99  fr.  50; 
Brésil  5  0/0  1903,  98  fr.  80,  en  avance  de  15  centimes  ;  Brésil 
4  0/0  1901-1902, 89  francs,  sans  changement:  Mexicain  3  0/0, 
36  fr.  20  au  lieu  de  36  fr.  30  ;  Mexicain  5  0/0,  52  fr.  86,  ga- 
gnant 5  centimes  ;  Argentin  4  O/O  Mixte,  90  francs,  en 
moins-value  do  35  centimes. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  5  0/0  de  Pernambuco 
Unissent  à  4(30  francs,  demandées  ainsi. 

Le  Laurium  Grec  remonte  de  52  francs  à  57  francs  :  Che- 
mins Ottomans,  135  fr.  75,  en  recul  de  1  fr.  25. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Nord  du  Brésil  sont  recherchées  à  430  francs. 

Le  Cape  Copper  a  gagné  6  fr.  50  à  160  francs.  Cette  Com- 
pagnie vient  de  déclarer  un  dividende  de  10  shillings  sur  les 
actions  de  préférence  et  sur  les  actions  ordinaires,  net  d'in- 
come-tax,  payable  à  partir  du  1er  janvier  1906.  La  répartition 
totale  pour  l'année  se  trouve  ainsi  portée  à  13  shillings, 
contre  8  sh.  6  d.  en  1904.  Tharsis,  gagnant  1  fr.  50  ;'i  157  fr. 

L'action  de  l'Electrique  Lillc-Roubaix-Tourcoing  reste  de- 
mandée à  322  francs.  Comme  on  le  voit,  cette  valeur  est 
restée  insensible  aux  variations  qui  se  sont  produites  dans 
la  Cote  en  général. 

La  Harpener  clôture  à  1.61.)  francs,  perdant  10  francs. 

L'action  Kertch,  qui  finissait  à  51  francs  la  semaine  der- 
nière, se  retrouve  à  46  francs. 

La  Huanchaca  perd  1  franc,  à  148  fr.  50. 

La  Société  Hellénique  des  Mines  gagne  1  franc  à  80  francs. 

L'obligation  5  0/0  du  Mashonaland  Railway  reste  bien 
tenue  à  488  francs. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  est  active  à 
480  francs. 

Les  Aciéries  du  Donetz  perdent  115  francs  à  1.050  francs  ; 
Douboivaïa- Balka,  en  moins-value  de  155  francs  à  1.096  fr.; 
Dniéprovienne,  1.940  francs,  contre  1.962  francs. 

Les  Mines  de  fer  de  Rakhmanocka-Krivoï-Rog  sont  à 
150  francs,  comme  il  y  a  huit  jours. 

Lundi  dernier,  la  Banque  d'Athènes,  entraînée  dans  le 
mouvement  général  de  transaction,  a  été  ramenée  à  126  fr.  ; 
nous  la  retrouvons  aujourd'hui  à  137  francs,  c'est-à-dire  en 
reprise  de  11  francs.  Ce  rapide  relèvement  est  tout  à  fait 
justifié,  car  il  n'y  avait  aucune  raison  pour  que  les  actions 
de  cet  Etablissement,  dont  la  situation  est  vraiment  excel- 
lente, fussent  affectées  par  la  baisse  des  Fonds  russes. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  s'échange  à  454  fr. 

La  Vieille-Montagne  perd  10  francs,  à  910  francs. 

La.  Part  de  Monaco  recule  de  5.790  francs  à  5.630  francs. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  1904  clôturent 
à  305  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmcr  finissent  à  70 
francs,  sans  changement. 


l'otr  tes  Tableaux  des  Cours  siv  la  Ccuverlure- 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


REVUE  COMMERCIALE 


7  décembre  1905. 

Blé.  —  Le  régime  pluvieux  a  persisté  cette  semaine; 
cependant  Ijs  averses  ont  été  moins  fréquentes  et  aussi  moins 
abondantes  que  précédemment. 

Dans  quelques  endroits,  les  agriculteurs  se  sont  décidés  à 
poursuivre  leurs  ensemencements,  mais  dans  la  plupart  des 
départements  où  ces  travaux  sont  inachevés,  les  producteurs 
préfèrent  attendre.  Ils  estiment  que  les  grains  qu'ils  pour- 
raient confier  maintenant  à  la  terre  germeraient  dans  des 
conditions  défectueuses  et  que,  faute  d'un  développement 
suffisant  de  leur  végétation,  ces  plants  tardifs  ne  résisteraient 
pas  aux  rigueurs  de  l'hiver.  Ils  ont  d'autant  moins  hésité  à 
prendre  celte  détermination  qu'ils  ont  constaté  que  la  levée 
des  blés  semés  dans  le  courant  de  novembre  s'est  mal  effec- 
tuée. Des  fermiers  de  Seine-et-Marne  et  Scine-et-Oise  nous 
ont  déclaré,  hier,  qu'ils  avaient  fait  une  détestable  besogne 
durant  le  dernier  mois  et  que,  d'ores  et  déjà,  ils  prévoyaient 
la  nécessité  de  retourner  certains  champs  aussitôt  passée  la 
mauvaise  saison. 

t'ne  sérieuse  diminution  des  cmblavemcnts  de  blés  d'au- 
tomne est  doue  certaine  ;  elle  sera  probablement  compensée 
par  une  augmentation  proportionnelle  de  la  superficie  qui 
sera  occupée  par  les  blés  de  mars,  mais  il  est  permis  de  se 
demander  si  le  rendement  de  ces  derniers  sera  suffisamment 
élevé  pour  faire  disparaître  le  déficit,  déjà  escompté,  do  la 
production  des  premiers.  L'avenir  nous  renseignera  à  ce 
sujet. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


9  nov. 

16  nov. 

23  nov. 

30  nov. 

7  déc. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

23  12 

23  12 

23  37 

23  12 

22  37 

19  56 

19  53 

19  24 

19  24 

19  29 

18  62 

18  75 

18  75 

18  75 

19  .. 

22  53 

22  37 

22  37 

22  37 

22  81 

18  27 

18  24 

18  02 

18  02 

18  03 

16  97 

16  38 

15  89 

16  11 

16  54 

18  10 

17  66 

17  25 

17  82 

18  41 

Paris  

Liverpool  

Anvers  

Berlin  

Budapest  

Chicago  

New-York  

Les  marchés  de  province  sont  toujours  régulièrement 
approvisionnés  par  les  détenteurs  ;  les  prix  sont  partout  sta- 
tionnâmes. 

A  Paris,  les  nouvelles  pessimistes  de  Russie  ont  provoqué, 
lundi,  des  rachats  considérables  de  découvert  ;  mais,  dès 
mardi,  la  tendance  est  redevenue  calme.  On  a  coté  en  clôture  : 

23  nov.  30  nov.  7  déc. 

Courant                   23  37  23  12  23  37 

Janvier   ....  23  50 

Janvier- Févr....       23  75  23  62  23  62 

4  premiers               24  . .  23  87  23  87 

4  de  mars                 24  25  24  12  24  25 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 
à  l'hectolitre. 

Farines-fleur.  —  Le  marché  du  produit  fabriqué  a  réglé 
son  allure  sur  celle  du  marché  de  la  matière  première.  Voici 
les  derniers  cours  : 

23  nov.      30  nov. 
31  37         30  65 


Courant  

Janvier  

Janvier-Févr. 
4  premiers  . . 
4  de  mars. . . 


31  62 
31  75 
31  87 


31  12 
31  37 
31  62 


7  déc. 
31  12 
31  12 
31  25 
31  37 
31  62 


Los  100  kilos,  net,  toile  perdue  sans  escompte. 

Farines  de  consommation.  —  La  boulangerie  de  la  ca- 
pitale continue  ses  achats  au  jour  le  jour.  La  meunerie  main- 
tient ses  cours.  On  cote  les  principales  marques  en  dispo- 
nible : 


Marques  de  choix  

Premières  marques  

Bonnes  marques  

Marques  ordinaires...... 

Conditions  :  le  sac  de  1~>'.i  kilos  ou  101  kilos 


157  lui.,  net 
54  25 
54  .. 
52  75 
51  C0 


100kil.,net 

34  55 
34  39 
33  60 
32  80 

brut,  toile  à 


rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec 
1  0/0  d'escompte  ou  à  30  jours  sans  escompte. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


ViUes 

9  nov. 

16  nov. 

23  nov. 

30  nov. 

7  déc. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

19  50 

20  25 

21  .. 

20  50 

20  50 

1!)  88 

20  14 

20  63 

20  50 

20  50 

19  50 

20  .. 

20  87 

20  62 

20  37 

19  88 

20  29 

20  92 

20  92 

20  92 

19  21 

1!»  42 

20  05 

1!)  63 

19  63 

20  12 

20  25 

21  25 

20  56 

20  81 

New-York(moscovad) 

32  S3 

32  83 

32  83 

34  26 

34  26 

Notre  marché  a  fait  preuve,  celte  semaine,  d'une  certaine 
activité,  mais  les  cours,  ont  évolué  dans  des  limites  très 
étroites.  On  a  coté  en  clôture  : 

Blanc  n°  3  : 

Courant  

Janvier  

4  premiers  

4  de  mars  

4  de  mai  

Boux  88"  disponible  

Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 
Les  raffinés  en  pains  valent  de  57  fr.  50  à  58  fr..  les  100" 
kilos,  suivant  marques,  aux  usines. 


23  nov. 

30  nov. 

7  déc. 

25  37 

24  62 

24  75 

24  87 

25  87 

25 

25  25 

26  37 

25  37 

25  75 

21  '.*. 

20  50 

20  50 

Alcool.  —  Maigri''  l'échec  qu'ils  ont  éprouvé  le  mois  der- 
nier, tous  les  haussiers  n'ont  pas  désarmé;  un  groupe  persé- 
vérant pousse  de  nouveau  les  prix  : 

23  nov.     30  nov.  7  déc. 

Courant   38  25        35  . .  37  12 

Janvier   ....  37  37 

4  premiers   36  75        36  25  37  12 

4  de  mai   37  50         36  87  37  87 

L'hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 

Le  Journal  Officiel  du  1er  décembre  a  promulgué  la  loi 
suivante  : 

Article  premier.  —  Sont  sanctionnés  les  décrets  des' 26 
mars  1903,  18  février  1904  et  27  mars  1905  fixant  respective- 
ment à  1  fr.  38  pour  l'année  1904,  à  1  fr.  37  pour  l'année 
1905,  à  1  fr.  62  pour  l'année  1906,  par  hectolitre  d'alcool  pur, 
la  taxe  do  fabrication  établie  par  les  lois  du  25  février  1901 
(art.  59)  et  du  30  mars  1902  (art.  15)  sur  les  alcools  d'origine 
industrielle. 

Art.  2.  —  Un  prix  de  20.000  fr.  est  institué  au  profit  de  la 
personne  qui  découvrira,  pour  l'alcool,  un  dénaturant  plus 
avantageux  que  le  dénaturant  actuel,  et  offrant  au  Trésor 
toutes  les  garanties  contre  la  fraude. 

Art  3.  —  Un  prix  de  50.000  fr.  est  institué  au  profit  de  la 
personne  qui  découvrira  un  système  d'utilisation  de  l'al- 
cool pour  l'éclairage  dans  les  mêmes  conditions  que  le 
pétrole. 

Art.  4.  —  La  Commission  des  méthodes  d'analyse  et  de  la 
dénàturation  de  l'alcool,  instituée  au  Ministère  des  Finances 
par  décret  du  23  juin  1896,  est  chargée  de  déterminer  les 
conditions  dans  lesquelles  ces  prix  doivent  être  attribués  et 
de  les  décerner  conformément  au  programme  qu'elle  aura 
arrêté. 


Vins.  —  Dans  nos  divers  centres  vinicoles,  la  situation 
commerciale  reste  à  peu  près  la  même  et  les  prix  sont  géné- 
ralement stationnaires. 

Dans  le  Midi,  les  cours  des  beaux  produits  restent  fermes 
à  un  franc  et  au-dessus;  les  petits  vins,  au  contraire,  auraient 
une  tendance  à  fléchir.  On  a  traité  ces  jours  ci  à  O  fr.  70  et 
à  0  fr.  75. 

En  Armagnac,  quelques  ventes  ont  été  signalées  au  prix  de 
2  fr.  25  le  degré. 

Le  c  erce  bordelais  a  acheté'  divers  crus  classés  de 

1905,  ainsi  que  des  vins  vieux.  Jl  est  plus  réservé  en  ce  qui 
concerne  les  produits  ordinaires  de  la  dernière  récolte. 

Dans  le  Centre  Nord,  «ai  trouve  de  beaux  vins,  fruités,, 
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colorés  et  titrant  de  7g  1/2  à  8"  dans  les  28  à  30  fr.  l'hectolitre 
nu.  et  des  vins  blancs,  qualité  courante,  vers  les  25  fr. 

En  Bourgogne,  les  1904  sont  toujours  en  faveur  et  donnent 
lieu  à  quelques  transactions. 

Le  mouvement  important  qui  s'était  produit  dans  le  Bcau- 
jolais-Màconnais  depuis  la  récolte  s'est  un  peu  calmé. 

En  Algérie,  l'on  trouve  des  beaux  vins  à  partir  de  0  fr.  GO 
le  degré. 

Prix  du  Café  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 


Villes 

9  nov. 
1905 

16  nov. 
1905 

23  nov. 
1905 

30  nov. 
1905 

7  déc. 
1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Le  Havre  (  Santos  good 

45  75 

46  25 

46  75 

47  25 

47  .. 

Londres  (   d°  )  

45  09 

45  55 

45  71 

46  79 

40  84 

47  50 

47  50 

47  50 

48  .. 

47  50 

40  25 

46  25 

46  87 

47  18 

46  94 

New- York  (Rio  n°  7). 

37  11 

37  61 

37  11 

37  97 

38  .. 

Voici  queDes  étaient,  à  la  date  du  1er  décembre,  les  res- 
sources visibles  du  café,  d'après  la  circulaire  de  M.  G. 
Duuring  : 

1er  décembre 


Stocks 


1903 


Sur  les  neuf  principaux  mar- 
chés européens   463.950 

Aux  Etats-Unis   145.850 

A  Rio   40.590 

A  Santos   83.230 

A  Bahia   2.180 


1904 

(En  tonnes) 

386.960 
232.110 
30.060 
111.290 
3.180 


1905 


306.860 
256.070 
17.820 
87.590 
2.530 


Total  des  stocks. 


735. £03     763.600  670.870 


En  mer  ou  en  cours  d'embarquement 
Pour  l'Europe  : 

Du  Brésil   35.180  23.480 

De  l'Orient   5.150  1.980 

Des  Etats-Unis   590  420 


40.920  25.880 


46.590 
820 


42.290 
720 
1.020 


55.960 
660 
360 

56.980 

42.940 
1.500 


47.410      44.030  44.440 


Total  pour  l'Europe   

Pour  les  Etats-Unis  : 

Du  Brésil  

De  l'Orient  

De  l'Europe  

Total  pour  les  Etats-Unis. 

Total  général   823.630 

Contre  au  1"  nov.  précédent  . .  826.100 

Différence  au  1er  décembre          —  2.470   —20.340   —  2.703 

La  comparaison  avec  les  années  antérieures  fait  ressortir 
les  différences  suivantes,  à  la  date  du  1er  décembre  :  un  dé- 
ficit de  61.220  tonnes,  ou  7.3  0/0,  sur  1904;  un  déficit  de 
51.340  tonnes,  ou  6.2  0/0,  sur  1903:  un  déficit  de  11.070  ton- 
nes, ou  1.4  0/0,  sur  1902;  un  excédent  de  135.760  tonnes, 
ou  21.3  0/0,  sur  1901. 


833.510 
853.850 


772.290 
774.990 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 
.  Villes 


Le   Havre  (Buenos- 
Ayresen  suint  100k. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  Kilog  

Anvers  (   d°   )  le  kil. 


9  nov. 
1905 


Fr. 
196  50 


5  62 
5  15 


16  nov. 
1905 


Fr. 
195  . . 


5  57 
5  07 


23  no v. 
1905 


Fr. 
194  . 


5  62 
5  07 


30  nov. 
1905 


Fr. 

200  .. 


5  62 
5  15 


7  déc. 
1905 


Fr. 
197  . 


5  70 
5  05 


A  Londres,  la  sixième  et  dernière  série  d'enchères  de  laines 
coloniales  de  l'année  1905  s'est  ouverte  le  23  novembre. 

Les  quantités  disponibles  pour  ces  ventes  sont  les  sui- 
vantes :  Nouvelles-Calles  du  Sud,  31 .500  balles  ;  Qucensland, 
18.500;  Victoria,  20.000;  Australie  Méridionale.  6.403;  Aus- 
tralie Occidentale,  12.500;  Tasinanie,  100;  Nouvelle  Zélande, 
13.500;  total  de  l'Australie,  102. 500;  Colonie  du  Cap,  4.500; 
total  général,  107.000  balles. 

Jusqu'à  présent,  les  enchères  ont  été  très  animées,  mais  les 


prix  réalisés  sont  à  peu  près  les  mêmes  que  ceux  réalisés  à 
la  tin  de  la  série  précédente.  Les  plus  gros  achats  ont  été 
faits  pour  le  compte  de  l'Angleterre  et  de  l'Allemagne. 
Ces  ventes  se  termineront  demain  8  décembre. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 

Villes 


Le  Havre.. 
Liverpool.. 
New- York. 


9  nov. 

16  nov. 

23  nov. 

30  nov. 

7  déc. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

72  87 

69  75 

72  75 

74  50 

78  37 

68  86 

67  12 

69  79 

70  48 

76  68 

63  66 

60  52 

64  84 

64  23 

67  94 

Le  Bureau  de  l'Agriculture  de  Washington  ('value  la 
récolte  américaine  à  10.168.000  balles;  l'acréage  sur  Lequel 
s'est  exercé  ou  pourra  s'exercer  la  cueillette  est  estimé  à 
26.117.153  acres,  soit  une  réduction  de  882.379  acres,  ou 
3.30  0/0,  sur  la  superficie  ensemencée. 

L' Association  nationale  des  Ginners  donne  le  chiffre  de 
9.623.000  balles  seulement. 


Soies.  —  L'allure  des  principaux  marchés  européens  de  la 
matière  première  est  déconcertante. 

Au  commencement  do  novembre,  les  détenteurs  espéraient 
que  le  malaise  occasionné  par  la  crise  dont  souffre  actuelle- 
ment l'industrie  américaine  ne  serait  que  passager  :  ils  esti- 
maient que  les  fabriques  de  l'ancien  continent,  lesquelles 
étaient  et  sont  encore  en  pleine  activité,  éprouveraient  bientôt 
le  besoin  d'assurer  leurs  approvisionnements  autrement  que 
par  des  achats  de  disponible  ;  ils  prévoyaient  que  les  direc- 
teurs de  ces  établissements  couvriraient  leurs  nombreuses 
commandes  de  tissus  pour  la  saison  de  printemps  par  des 
achats  à  terme  d'une  importance  équivalente. 

Il  n'en  a  rien  été  ;  les  consommateurs  ne  se  sont  pas 
départis  de  leur  tactique  qui  consiste  à  ne  se  pourvoir  qu'au 
jour  le  jour. 

Quelques-uns  expliquent  cette  contradiction  par  les  exigen- 
ces de  la  mode  ;  ils  font  ressortir  que  les  commandes  pour  la 
saison  de  printemps,  maintenant  en  cours  d'exécution,  por- 
tent exclusivement  sur  les  étoffes  légères  —  la  mousseline, 
les  petits  taffetas  et  certaines  catégories  de  velours  —  dont  la 
confection  exige  l'emploi  de  soies  spéciales. 

Si  ce  raisonnement  était  exact,  on  devrait  constater  une 
grande  fermeté  des  prix  de  tous  les  genres  de  grèges  et  d'ou- 
vrées en  ce  moment  en  vogue.  Or,  pas  plus  que  les  autres, 
ces  sortes  ne  sont  privilégiées  ;  tout  l'ensemble  de  la  cote 
fléchit,  faute  de  demandes  échelonnées  sur  les  diverses  épo- 
ques de  livraison. 

Pourquoi  donc  cetle  abstention  des  acheteurs  ? 

«  Ce  qui  prolonge  cet  état  de  choses,  dit  le  Bulletin  des  Soies, 
c'est  peut-être  moins,  aujourd'hui,  le  ralentissement  des 
demandes  de  l'Amérique,  cause  initiale  du  découragement 
auquel  les  marchés  cèdent  depuis  deux  mois,  que  la  faiblesse 
télégraphiée  par  les  places  de  l'Extrême-Orient,  comme 
Shanghaï,  qui,  jusqu'à  présent,  avaient  résisté  à  l'influence 
déprimante  du  Japon,  faiblesse  que  ne  compense  pas  la 
hausse  persistance  des  changes.  En  présence  de  cette  situa- 
tion, les  employeurs  ne  viennent  aux  achats  qu'à  la  dernière 
heure  et  laissent  ainsi  peser  tout  le  poids  de  la  récolte  sur 
les  bras  trop  faibles  des  producteurs  européens  et  asiatiques. 
Des  besoins  d'argent  soit  en  Extrême  Orient,  soit  en  Italie, 
contribuent  ainsi  à  paralyser  tout  raffermissement.  » 

A  Lyon,  on  a  pratiqué  en  dernier  lieu  : 

Grèges  Cévennes,  extra  titres  fermes,  49  fr.  50:  1"  ordre. 
47-48  fr.  ;  grèges  Piémont  et  Messine,  1"  ordre,  titres  moyens. 
49  fr.  ;  grèges  d'Italie,  1"  ordre,  titres  moyens,  48-49  fr.  : 
2e  ordre,  46-47  fr. 

Grèges  Brousse,  extra  titres  fermes,  45-46  fr.  ;  grèges  Syrie, 
9/11,  45  à  47  fr.  suivant  mérite. 

Grèges  Japon  filature,  11/2  à  2  9/11,  48  50-48  75;  1  1/2  à 
2,  13/15,  43  francs. 


Chine  filature  nu  1,  9/11  (à  livrer), 
n°  1,  9/11,  41  francs. 


32  20  ;  Canton  filature. 


Xavier  Gipardot. 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  lo  5  décembre  1905. 

Lis  relations  internationales  do  l'Allemagne.  —  La  campagne  contre 
les  fonds  russes.  —  Le  marche  monétaire.  —  Les  nouveaux  impots. 

L'émotion  qu'a  causée  le  dernier  discours  du  Trône 
persiste  :  les  commentaires  vont  toujours  leur  train. 
Certes,  les  alïaires  de  Russie  ont  grandement  détourné 
l'attention  de  ce  côté.  Néanmoins,  la  presse  y  consacre 
encore  de  nombreuses  rèllexions.  Elles  sont  moins 
triomphantes  qu'au  premier  jour  et  l'on  admet  généra- 
lement que  les  paroles  de  l'Empereur  n'ont  fait  que 
souligner  une  situation  embarrassante  où  se  trouve 
l'Allemagne.  Le  Berliner  Tageblalt  a  précisé  :  «  Il  n'y 
a  pas  de  doute  que  la  direction  de  notre  politique 
étrangère  s'inspire  d'une  profonde  méûance  à  l'égard 
de  certaines  puissances.  Cette  méfiance  n'a  pas  dis- 
paru après  la  chute  de  M.  Delcassé  et  la  convocation 
de  la  conférence  d'Algésiras. 

Le  Gouvernement  allemand  craint  que  les  instiga- 
teurs de  la  coalition  antiallemande,  qui  résident  en 
Angleterre,  n'aient  pas  encore  désarmé. 

Le  splendide  isolement  que  l'Angleterre  réclamait 
pour  elle-même  il  y  a  quelques  années,  elle  voudrait 
maintenant  l'imposer  à  lAllemagne.  » 

Le  Lokul  Anzeiger,  encore  plus  pessimiste,  constate 
que  la  situation  mondiale  de  l'Allemagne  a  beaucoup 
dégénéré  depuis  quelques  années. 

Mais  d'autres  sujets  sont  venus  nous  distraire  de 
celui-ci.  L'attention  de  tout  le  monde  financier  et 
politique  est  absorbée  par  les  événements  de  Russie. 
Ici,  à  Eerlin,  on  voit  la  situation  très  en  noir  :  sans 
doute  qu'on  exagère  encore,  à  dessein,  les  difficultés 
où  se  trouve  le  Gouvernement  russe.  La  grande  presse 
de  Berlin  est  tout  au  pessimisme  et  étale  en  de  lon- 
gues colonnes  tous  les  motifs  qu'on  a  de  redouter, 
en  Russie,  de  gros  embarras.  C'est  une  campagne 
systématique  contre  les  fonds  russes.  Je  vous  signale 
lè  fait,  naturellement,  sans  rien  discuter.  Quand  nous 
avons  appris,  ici,  la  panique  qui  a  sévi  lundi  dernier, 
à  Paris,  sur  les  valeurs  russes  nous  n'en  avons  pas  été 
surpris  :  Berlin  avait  trop  travaillé  à  la  chose  pour 
s'en  étonner.  Les  ventes  pour  compte  de  Berlin  ont 
même  dû  être  en  majorité  sur  le  marché  de  Paris. 

Notre  marché,  à  nous,  a  été  moins  ébranlé  :  les 
fonds  russes  sont  peu  demandés,  mais  n'ont  pas  vu  de 
déroute.  Au  contraire,  ils  se  sont  encore  raffermis 
quand  on  a  appris,  au  lendemain  de  la  panique  de 
Paris,  que  les  cours  y  remontaient. 

Il  n'en  est  pas  moins  vrai  que  le  travail  de  notre 
marché  financier  est  assez  réduit  et  que  l'incertitude 
qui  règne  au  sujet  de  l'issue  des  événements  de 
Russie  paralyse  à  la  fois  l'activité  et  la  fermeté. 

En  dépit  dès  prévisions,  on  n'a  vu  se  produire,  dans 
les  premiers  jours  du  mois  de  décembre,  aucun  resser- 
rement monétaire.  Au  contraire,  les  disponibilités  pa- 
raissent être  plus  abondantes  que  la  semaine  précé- 
dente. Malgré  des  engagements  assez  nombreux,  la 
liquidation  a  passé  inaperçue.  La  Iteichsbank  a  été 
fort  sollicitée,  il  est  vrai,  mais  ses  rentrées  en  numé- 
raire avaient  été  telles,  qu'elle  a  pu  faire  face  à  toutes 
les  demandes  sans  le  moindre  embarras.  Et  l'on  avait 
annoncé  qu'à  la  suite  du  drainage  forcé  qui  résulterait 
de  l'emprunt  japonais,  la  Hnichsbanli  serait  forcée 
d'élever  encore  le  taux  de  son  escompte  !  Jusqu'ici  on 
a  vu,  au  contraire,  le  taux  de  l'argent  au  jour  le  jour 
tomber  à  8  1/2  0/0  et  même  à  3  0/0.  L'escompte  libre 
est  tenu  à  4  3/4  0/0. 

Les  valeurs  industrielles  se  sont  trouvées  beaucoup 
nmim  atteintes  par  les  lluctualionfl  dfi  lé  Bourse  que 
les  fonds  d'Ktat.  A  part  un  tassement  des  cours  des 
actions  métallurgiques,  on  a  vu  presque  toutes  les 
BUtree    valeurs   i'i   dividendes   conserver  leur  bonne 


allure.  Mais  il  faut  constater  la  fermeté  toute  parti- 
culière, la  brillante  tenue  des  titres  de  nos  Sociétés 
de  navigation  maritime.  On  annonce  que  le  Norddeuls- 
chèr  Lloyd  distribuerait,  pour  lliiiô,  un  dividende  de 
9  0/0,  contre  2  0/0  l'année  précédente. 

Hier  a  eu  lieu  la  réouverture  du  Landtag  prussien. 
C'est  le  chancelier  de  BiiloAv  qui  a  lu  le  discours  du 
trône.  Il  a  constaté  que  la  situation  financière  du 
royaume  est  toujours  favorable,  et  que  l'on  peut,  pour 
l\  xercice  courant,  s'attendre  à  un  résultat  satisfaisant. 
La  Diète  sera  saisie  de  différents  projets  de  loi,  parmi 
lesquels  des  projets  tendant  à  augmenter  le  réseau  des 
chemins  de  fer  de  l'Etat  et  à  améliorer,  au  point  de 
vue  du  logement,  la  situation  des  ouvriers  et  des  em- 
ployés des  administrations  gouvernementales. 

Aujourd'hui  même  commence  au  Rcichstag  la  dis- 
cussion du  budget  de  l'Empire. 

On  fait  remarquer  à  ce  propos  que  les  impôts  d'Em- 
pire projetés  auront  pour  résultat  de  tirer  annuelle- 
ment plus  de  300  millions  de  francs  des  poches  des 
contribuables,  déjà  accablés  par  la  cherté  des  prix  et 
qui  le  seront  encore  davantage  avec  l'introduction  du 
nouveau  régime  douanier. 

Et  ces  impôts,  malgré  les  assurances  contraires  du 
Gouvernement,  porteront  sur  les  classes  pauvres  au- 
tant que  sur  les  autres.  Le  tabac  grossier  est  imposé 
autant  que  le  tabac  fin.  Quanl  à  la  taxe  sur  la  bière, 
elle  a  rapporté,  dans  le  dernier  budget,  29  1/2  millions 
de  marks,  et  elle  devra  rendre  à  l'avenir  67  millions  de 
plus,  soit,  en  chiffre  rond,  rapporter  100  millions  de 
marks  pris  sur  toutes  les  classes. 


luformatious  Écouomips  el  Financières 


BILAN   DE  LA   BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

1905 

1904 

30  nov. 

Mf.23nov. 

30  nov. 

Dif.23nov. 

842  935 

-  32.306 

1.000.305 

-  25.998 

25  604 

—  4oo 

25.443 

—  412 

8.940 

-  21  425 

7  671 

-  16  938 

993  388 

+  44.617 

791.640 

-r  14.231 

64  229 

■+-  18  885 

51.717 

+  6.982 

14?  389 

+  39.777 

86.745 

-  1.990 

86.937 

-  4-394 

103.069 

+  9.495 

PASSIF  (milliers  de  marks) 

180. 000 

non  mod. 

150.000 

non  mod. 

64.814 

non  mod. 

51.614 

non  mod. 

1  330  102 

+  35.550 

1.293  941 

+  33. 432 

Autres  engagements  a  vue . . . 

5o."i.  480 

+  2.257 

527.152 

-  31-162 

39.046 

+  1.892 

43.885i+  3.100 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 
de 

l'esc 

0/0 

753 

1.536 

524 

1.222 

71 

-  269 

5 

787 

1.450 

518 

1  115 

80 

—  143 

834 

1.3X8 

531 

1036 

14 

-  26 

» 

31   

79i 

1  442 

4SI 

1.109 

82 

-  147 

799 

1.386 

474 

1.065 

53 

-  76 

S'/ 

0/4 

837 

1.339 

509 

992 

55 

+  18 

23   

875 

1.295 

553 

949 

50 

+  107 

» 

30  »   

843 

1-330 

555 

998 

Gl 

+  17 

» 

Douanes  et  impôts  indirects.  —  Des  comptes  «lo  La 
Caisse  du  Trésor  de  l'Empire,  il  ressort  que  les  recettes 
du  Trésor  pendant  tes  sept  mois,  du  1"  avril  au  I"  octobre, 
..ut  été  pour  Les  douanes  et  les  impôts  indirects  de  52f>  mil- 
lions 405.195  marks  (augmentation  :  28.838.983  marks).  Parmi 
co  total  figurant  l'impôt  sur  lo  tabac  pour  5.853.500  marks 
(augmentation  :  L82.di9  marks)  ;  l'impôt  sur  le  sucre  pour 
73.460.919  marks  (diminution:  6.189.144  marks)  ;  l'impôt  de 
Consommation  sur  l'alcool  pour  74.(309.(172 marks  (diminution: 
4i>44.98€  marks). 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN.  —  Angleterre 
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Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  7  décembre  1905. 
On  est  revenu  à  la  fermeté  et  l'on  a  fini  sur  un  progrès 
général.  La  reprise  des  fonds  russes  a  déterminé  ce  mouve- 
ment. 

Les  Consolidés  allemands  ont  été  bien  tenus,  ainsi  que  tous 
les  fonds  étrangers.  L'Extérieure  et  les  fonds  ottomans  en 
hausse  sensible. 

Les  valeurs  industrielles,  surtout  les  métallurgiques,  ont 
fini  sur  des  plus-values  sérieuses. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  89  :50;  Extérieure  92  50  ;  Lots 
Turcs  138  60  ;  Lombards  23  70.  Clôture  faible. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  •">  décembre  1905. 

La  crise  ministérielle.  —  La  situation  monétaire.  —  La  semaine 
au  Stock-Exchange.  —  Lh  dernière  émission  de  bons  du  Trésor. 

La  démission  du  ministère  Balfour,  que  l'on  escomp- 
tait comme  devant  être  très  prochaine,  est  depuis  hier 
un  fait  accompli.  C'est  Sir  Henry  Campbell  Banner- 
rrian  qui  sera  chargé  de  former  un  nouveau  Ministère  ; 
il  a  été  à  cet  effet  convoqué  pour  aujourd'hui  à  Buc- 
kingham-Palace.  On  pense  que  le  Cabinet  libéral  sera 
constitué  à  la  fin  de  la  semaine.  On  s'attend  à  ce  que 
la  dissolution  du  Parlement  soit  prononcée  avant  les 
Fêtes  de  Noël  ;  les  élections  générales  auraient  lieu, 
dans  ce  cas,  dans  la  seconde  quinzaine  de  janvier. 

Sir  Henry  Campbell  Bannerman  a  déjà  eu  hier  de 
longues  conférences  avec  différentes  notabilités  de  son 
parti,  et  notamment  avec  M.  John  Morley.  Sir  Edward 
Grey  et  M.  Asquith,  que  dès  maintenant  l'on  considère 
comme  devant  faire  partie  de  la  nouvelle  combinaison 
ministérielle. 

L'avènement  d'un  Gouvernement  libéral  n'apportera, 
cela  ne  fait  pas  de  doute,  aucune  modification  à  la 
politique  extérieure,  et,  en  ce  qui  concerne  la  politique 
intérieure,  il  rendra,  en  maintenant  le  système  écono- 
mique"actuel,  le  calme  au  monde  des  affaires,  encore 
troublé  par  une  propagande  protectionniste. 

Le  nouveau  Ministère  aura  à  compter  avec  un  cer- 
tain nombre  d'unionistes,  venus  au  parti  libéral  par 
haine  du  protectionnisme  ;  cela  l'obligera  à  amender 
la  partie  trop  radicale  de  son  programme.  Dans  ces 
conditions,  on  peut  donc  présager  que  les  élections  ne 
produiront  pas  un  grand  effet  sur  le  marché. 

Les  nouvelles  de  l'extérieur,  dont  quelques-unes 
cependant  n'étaient  pas  sans  gravité,  par  exemple  sur 
les  événements  de  Russie,  n'ont  eu  qu'une  très  faible 
répercussion  sur  la  tenue  du  Stock-Exchange.  Cela 
tient  à  ce  que  l'on  a  relégué  au  second  plan  les  faits 
d'ordre  politique,  et  qu'on  s'est  attaché  surtout  aux 
faits  économiques.  Or,  la  situation  monétaire  actuelle 
est  satisfaisante  :  l'argent  est  plus  abondant,  les  reports 
se  sont  montrés  relativement  bon  marché,  et  le  dernier 
bilan  de  la  Banque  d'Angleterre  accuse  une  nouvelle 
augmentation  de  la  réserve. 

Aussi  considère-t-on  comme  à  peu  près  certain  qu'il 
n'y  aura  pas  de  nouveau  resserrement  de  l'argent  sen- 
sible jusqu'à  la  fin  de  l'année,  malgré  les  besoins  ordi- 
naires du  mois  de  décembre  et  le  trouble  dans  lequel 
les  Banques  jettent,  à  cette  époque,  le  marché  moné- 
taire, en  faisant  rentrer  leurs  avances  en  vue  de 
l'établissement  de  leur  bilan  de  fin  d'année.  Il  ne  faut 
pas  oublier,  en  effet,  que  le  Gouvernement  va  rem- 
bourser dans  quelques  jours  14  millions  de  livres  ster- 
ling d'obligations  du  Trésor.  La  presque  totalité  de 
ces  titres  se  trouve  dans  les  Caisses  du  Gouverne- 
ment, dans  le  portefeuille  de  la  Banque  d'Angleterre  et 
entre  les  mains  du  Gouvernement  du  Japon.  Les  Japo- 


nais sont  donc  actuellement  les  arbitres,  en  quelque 
sorte,  du  marché  monétaire.  Or,  en  vue  de  L'émission 
de  la  seconde  portion  de  leur  emprunt  de  50  millions 
de  livres,  ils  sont  les  premiers  intéressés  à  ce  que 
l'aisance  de  l'argent,  non  seulement  se  maintienne, 
mais  encore  s'accroisse,  si  possible.  On  peut  donc 
envisager  avec  confiance  le  maintien  de  la  bonne  situa- 
tion actuelle  du  marché  monétaire. 

Ainsi  que  nous  le  disions  tout  à  l'heure,  la  situation 
monétaire  a  influencé  le  Stock-Exchange  beaucoup 
plus  que  les  événements  politiques  ;  aussi  ne  doit-on 
pas  s'etonner  de  la  tendance  généralement  ferme  dont 
le  marché  a  fait  preuve  durant  la  semaine  qui  vieni 
de  s'écouler. 

Les  Consolidés,  sur  lesquels  on  a  détaché  le  coupon 
samedi  dernier,  ont  été  particulièrement  bien  tenus,  et 
ces  bonnes  dispositions  se  sont  communiquées  à  la 
plupart  des  autres  compartiments. 

Le  succès  de  la  souscription  à  l'emprunt  japonais 
4  0/0  n'a  surpris  personne,  étant  donné  le  peu  d'impor- 
tance relative  de  la  part  (G.500.0UO  liv.  et.)  réservée  au 
public  anglais. 

La  spéculation  s'est  montrée  active  sur  les  titres  de 
la  Peruvian  Corporation  et  plus  particulièrement  sur 
les  actions  de  préférence. 

Les  valeurs  cuprifères  ont  accusé  une  assez  grande 
'fermeté,  surtout  le  Rio  et  l'A  naconda. 

On  a  eu  à  enregistrer  quelques  ventes  sur  les  Che- 
mins anglais,  mais  les  cours  se  sont  vite  raffermis. 
Les  recettes  continuent  d'ailleurs  à  être  des  plus  satis- 
faisantes; là  où  il  y  avait  diminution,  l'an  passé,  à 
pareille  époque,  il  y  a,  cette  année,  augmentation 
notable. 

Les  Chemins  américains  ont  été  bien  impressionnés 
par  l'amélioration  qui  s'est  produite  dans  la  situation 
des  Banques;  mais  les  affaires  ont  été  assez  restreintes. 

La  crainte  de  la  suppression  de  la  main-d'œuvre 
chinoise  dans  l'Afrique  du  Sud,  comme  conséquence 
de  l'arrivée  au  pouvoir  du  parti  libéral,  a  déterminé, 
au  début  de  la  semaine  dernière,  des  ventes  assez 
importantes  dans  le  compartiment  des  valeurs  sud- 
africaines,  ce  qui  s'est  traduit  par  un  recul  assez  sen- 
sible des  cours.  Nous  avons  dit,  dans  une  précédente 
correspondance,  que  cette  crainte  n'avait  aucune  rai- 
son d'être.  D'ailleurs,  dès  que  ces  ventes  ont  cessé, 
une  reprise  s'est  immédiatement  produite. 

Il  nous  faut  ici  ajouter  que  la  bonne  tendance  géné- 
rale du  Stock-Exchange  s'est  modifiée  tout  à  coup  au- 
jourd'hui sur  la  nouvelle  d'une  panique  qui  se  serait 
produite  hier  à  la  Bourse  de  Paris.  Toutefois,  l'opinion 
qui  prévaut,  dans  les  milieux  bien  informés,  est  qu'il 
ne  faut  pas  exagérer  l'importance  de  ce  fait  ;  la  petite 
amélioration  qu'on  a  pu  constater  au  Stock-Exchange, 
vers  la  fin  de  la  séance,  semble  donner  raison  à  cette 
opinion  optimiste. 

Nous  avons  rappelé,  précédemment,  que  le  Gouverne- 
ment doit  rembourser,  dans  quelques  jours,  14  millions 
de  liv.  st.  de  Bons  du  Trésor.  Mentionnons,  à  ce  sujet, 
qu'il  v  ient  d'émettre  pour  2  millions  de  Bons  nouveaux, 
remboursables  le  7  mars  1900.  Les  souscriptions  ont 
été  reçues  vendredi  dernier  à  la  Banque  d'Angleterre; 
elles  ont  atteint,  au  total,  9.922.0Û0  liv.  st.  Le  prix 
moyen  a  été  de  99  liv.  st.  4  s.  7  d.,  ce  qui  correspond 
à  un  taux  de  3  liv.  st.  1  s.  8  d. 


Informations  ftonoiips  et  Financières 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

7  Décembre  1905 
Département  des  opérations  d'émission 

passif         Liv.  st.                         Ac:riF  Liv.  st. 

Billets  créés                oO.2SO.000  Dette  fixe  de  "Etat...  11. 015. 1C0 

Rentes  immobilisées.  7  134-900 

Or  monnayé  et  lingots  31  ;S30.ÛCO 

Total                  DO.  280. 000           Total   50.2SU.00O 
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Département  des  opérations  de  banque 


Capital  social  

Réserve  et  profits  et 
pertes  

Trésor  et  administra- 
tion publique  

Comptes  particuliers. 

Billets  à  sept  jours,  etc. 

Total  


Liv.  st. 
14.553.000 

3.223.000 

•11  370.000 
45.239.000 
94.000 


.479  000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   17. 039. 000 

Portefeuille  et  avances  34 . 270  ■  000 

Billets  en  réserve   21-488.000 

Or  et  argent  monnayés  1.682. 000 


Total   74.479.000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 
lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  a  7  jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc 

% 

32.163 

28.940 

50.043 

46  204 

21.673 

43  21 

4 

26  »   

31.924 

28.889 

53  403 

49.728 

21.485 

40  17 

)) 

2  novembre  .. 

31-510 

29.189 

53.867 

50.926 

20  771 

38  50 

» 

9  »   

31.889 

28. 912 

53.402 

49.846 

21.427 

40  04 

16  »   

32  5  46 

28  586 

53. 331 

48  8H 

22.410 

41  93 

» 

23  »   

32  975 

28  543 

55  604 

50.617 

22  882 

41  CS 

» 

30  »   

33  560 

28  718 

55.702 

50  242 

23.292 

41  73 

» 

7  décembre .. 

33.512 

28-792 

56.609 

51.309 

23-170 

40  8G 

» 

Situation  économique  de  l'Irlande.  —  On  a  souvent 
prétendu  que  l'accumulation  des  ressources  dans  les  banques 
de  l'Irlande  était  l'indice  des  conditions  industrielles  défavo- 
rables de  ce  pays,  et  en  même  temps  celui  d'un  manque 
d'esprit  d'entreprise:  et  que  l'augmentation  des  balances  des 
Caisses  d'Epargne  était  due  surtout  aux  placements  effectués 
dans  la  mère  patrie  par  ceux  qui  l'avaient  quittée  pour  aller 
ailleurs  tenter  la  fortune. 

Par  contre,  on  a  dit  aussi  que  l'accroissement  des  dépôts 
en  banque  et  des  balances  de  caisse  peut  être  considéré 
comme  une  preuve  de  la  prospérité  d'un  pays,  et  on  en  a 
déduit  que  si  on  a  pu,  pendant  de  longues  années,  dépeindre 
l'Irlande  comme  un  pays  de  misère,  il  n'en  est  plus  de  même 
aujourd'hui. 

Il  est,  évidemment,  difficile  de  concilier  deux  théories 
aussi  divergentes. 

Quoi  qu'il  en  soit,  il  est  peut-être  intéressant  d'examiner 
quelques  chiffres  qui  sont  fournis  par  le  dernier  rapport  se- 
mestriel que  vient  de  publier  le  Département  de  l'Agriculture 
et  de  l'Instruction  technique  pour  l'Irlande. 

Ce  rapport  indique  que  les  dépôts  et  balances  de  caisse 
dans  les  «  joint-stock  banks  »  de  l'Irlande  se  sont  élevés 
cette  année,  en  juin,  à  44.999.000  liv.  st.  (non  compris 
3.032.000  liv.  st.  qui  figurent  à  la  Banque  d'Irlande  sous 
divers  comptes  publics);  ces  dépôts  n'ont  d'ailleurs  cessé  de 
progresser,  si  l'on  fait  abstraction  d'une  légère  diminution 
en  juin  1897  :  ils  n'étaient  en  effet  que  de  29.223.000  liv.  st. 
en  juin  1886,  alors  qu'ils  atteignaient  43.255.000  en  juin  1903. 
Il  n'est  pas  douteux  que  cet  accroissement  est  dû  en  grande 
partie  aux  opérations  d'achat  de  terrains.  Dans  cet  ordre 
d'idées,  on  peut  signaler  que,  les  fonds  d'Etat  dont  les  arré- 
rages sont  payables  à  la  Banque  d'Irlande,  se  sont  élevés  à 
30.410.0oo  liv.  si.,  accusant,  en  12  mois,  une  augmentation 
■de  919.000  liv.  st.  ;  par  contre,  le  montant  des  obligations 
hypothécaires  est  tombé  de  13.198.000  liv.  st.  à  13.054.000 liv.  st., 
soit  une  diminution  de  144.000  liv.  st.  Cette  diminution,  d'une 
part,  et,  d'autre  part,  la  faiblesse  du  total  (seulement 
113  000  liv.  si.)  des  obligations  2  3/4  0/0  émises  d'après  la  loi 
de  1903  sur  Les  achats  de  teirains,  tendent  à  confirmer  l'hypo- 
thèse qu'une  portion  considérable  do-;  paiements  pour  achats 
de  terrains  a  été  déposée  dans  le?  joint-stock  banks.  On  peut 
ajouter  que  le  montant  des  fonds'  du  Gouvernement  en 
Irlande  qui  ne  déliassait  pas,  en  juin  1897,  24.210.IXK)  liv.  st., 
n'a  cessé  depuis  de  s'accroître,  accusant,  dans  les  huit  der- 
nières années,  une  augn.catation  de  50  0/0. 

En  ce  qui  concerne  les  Caisses  d'épargne,  le  rapport 
montre  qu'à  la  (in  de  juin  dernier,  le  montant  des  dépôts 
dans  les  Caisses  d'épargne  postales  en  Irlande  s'élevait  à 
10.087.000  liv.  si.,  au  lieu  de9. 085.000  lir,  st.  à  la  date i  correspon- 
dante de  1904,  accusanl  une  augmentation  de  352  000  liv.  si. 
Depuis  plusieurs  années,  d'ailleurs,  cet  accroissement  s'est 


fait  sentir,  quoique  le  taux  d'augmentation  ait  été  très 
variable.  En  1895,  l'augmentation  atteignait  déjà,  en  juiu, 
650.000  liv.  st.,  tandis  qu'elle  ne  dépassait  pas  240.000  liv.  si. 
m  1899-1900;  mais,  dans  les  vingt  dernières  années,  le  total 
a  plus  que  quadruplé,  passant  de  2.325.000  liv.  st.  en 
juin  1885,  à  10  037.000  liv.  st.  cette  année.  Dans  les  Caisses 
d'épargne  privées,  le  mouvement  progressif  a  été  moins 
accentué  pour  la  même  période,  avec  2.459.000  liv.  st.,  au 
lieu  de  2.022.000  liv.  st.  ;  il  est  vrai  que  le  montant,  en  1904, 
était  supérieur  de  8.000  liv.  st.  à  celui  de  cette  année.  Si  l'on 
considère  les  Caisses  d'épargne  dans  leur  ensemble  (postales 
et  privées),  l'augmentation  pour  les  deux  dernières  décades 
est  très  sensible,  le  total  passant  de  4.347.000  liv.  st.  à  12  mil- 
lions 490.000  liv.  st.. 

11  est  curieux  d'observer  que,  depuis  la  promulgation  de  la 
loi  de  1892  sur  les  achats  de  terrains,  les  dépôts  dans  les 
Caisses  d'épargne  d'Irlande  se  sont  élevés  de  0.027.000  liv.  st. 
à  12.49G.000  liv.  st.,  soit  une  augmentation  de  plus  de  100  0/0 
cnl3ans;ce  fait  est  d'autant  plus  curieux  qu'on  pouvait 
supposer,  non  sans  raison,  que  les  paiements  effectués  pour 
achats  de  terrains  auraient  pour  eflet  de  réduire  les  dépôts 
dans  les  Caisses  d'épargne.  Un  certain  mouvement  vers  l'éco- 
nomie parait  donc  se  dessiner  dans  les  habitudes  du  peuple 
irlandais  ;  on  constate,  dans  ce  même  ordre  d'idées,  que  le 
nombre  des  comptes  ouverts  dans  les  Caisses  d'épargne  d'Ir- 
lande était  de  186.013  à  la  fin  de  1885,  alors  qu'il  était  de 
518.576  à  la  fin  de  décembre  dernier,  accusant,  pour  cette 
période,  une  augmentation  de  243  0/0. 

En  ce  qui  regarde  la  circulation  fiduciaire,  la  moyenne,  en 
juin  dernier,  a  été  de  6.157.000  liv.  st.,  contre  6.443.000  liv.  st. 
en  juin  1904,  et  7.001.000  liv.  st.  en  juin  1903. 

Relativement  aux  chemins  de  fer,  le  rapport  indique,  au 
contraire,  pour  la  première  moitié  de  l'année  courante,  un 
mouvement  rétrograde,  quoique  de  peu  d'importance  ;  les  re- 
cettes n'ont  pas  dépassé,  en  effet,  1.871.509  liv.  st.,  soit 
7.023  liv.  st.,  ou  0.4  0/0  de  moins  que  pendant  la  période 
correspondante  de  l'année  dernière,  et  la  diminution  dans  le 
courant  de  ce  semestre  n'a  cessé  de  se  faire  sentir  dans  les 
recettes  brutes  des  principales  Compagnies. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  7  décembre  1905. 

Les  assurances  données  au  sujet  des  reserves  financières 
de  la  Russie  ont  été  fort  bien  accueillies  et  le  Stock-Ex- 
change  s'est  complètement  ressaisi  à  la  suite  de  la  meilleure 
tenue  des  bourses  continentales. 

Les  Consolidés  finissent  à  89  13/16  contre  90  3/8. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  fermes  et  bien  tenus. 
L'Italien  4  0/0  est  à  105  ./.;  YExtérieure  Espagnole  finit 
à  92  1/4,  et  le  Turc  unifié  4  0/0  est  ferme  à  90  1/4. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  actifs.  L'Argentin  5  O/O 
1886  est  à  103  1/4,  et  le  Funding  à  101  1/4.  Le  Brésil  5  O/O 
est  à  99  .  / . . 

Les  Chemins  anglais  accusent  une  légère  reprise. 
Les  valeurs  américaines,  demandées  par  New-York,  sont 
mieux  tenues. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  178  1/4;  TErie  à  49  1/8,  et  le 
Louisville  à  155  1/2;  YAtchison  à  88  3/4,  et  le  Norfolk 
à  86  5/8. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  6  décembre  1905. 

La  crise  hongroise.  —  Une  silution  prochaine.  —  Le  marché  moné- 
taire. —  La  Bourse  de  Vienne. 

La  crise  hongroise  n'a  pas  encore  reçu  'le  solution 
jusqu'ici.  Rien  ne  peut  mieux  faire  ressortir  le  trouble 
qu'elle  apporte  dans  le  fonctionnemènl  delà  machine 
publique  que  le  fait  qu'il  a  encore  été  impossible  d'éta- 
blir, ô  cette  heure,  h'  budget  commun  de  la  Monarchie 
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sur  une  hase  définitive.  Et  il  ne  pourra  pas  l'être,  la 
Délégation  hongroi&e  n'étant  guère  en  mesure  de  se 
réunir.  Bien  mieux,  le  ministère  de  la  Guerre  ayant 
demandé  aux  administrations  des  deux  Etats  des 
avances  pour  la  réfection  de  l'artillerie,  le  Ministère 
des  Finances  hongrois  a  déclaré  être  dans  l'impossibi- 
lité de  les  fournir.  C'est  à  peine  s'il  y  a  de  quoi  subve- 
nir aux  dépenses  pressantes  de  l'administration  cou- 
rante. La  crise  paralyse  toutes  les  affaires,  empêche 
jusqu'à  la  rentrée  régulière  des  impôts. 

Certains  indices  permettent  cependant  d'entrevoir 
une  prochaine  solution.  Elle  ne  sera  que  provisoire, 
sans  doute,  mais  fournira  toujours  quelque  répit.  Le 
ministère  Eejervary  se  demande,  en  ce  moment,  s'il  se 
résoudra  à  gouverner  avec  le  Parlement  où  à  inaugu- 
rer une  dictature  militaire.  La  coalition  redoute  cette 
derrière  hypothèse  ;  et,  dans  cette  crainte,  elle  s'efforce 
d'obtenir  un  ministère  Szell.  Si  la  Couronne  voit  le 
moyen  d'arriver,  par  M.  de  Szell,  à  une  entente  parti- 
culière avec  les  Magyars,  elle  sacrifiera  le  baron  Fejer- 
vary,  et,  par  suite,  le  suffrage  universel  en  Hongrie. 

Ainsi,  la  nouvelle  attitude  de  la  coalition  fait  pa- 
raître une  solution  de  la  crise  hongroise  prochaine, 
sinon  imminente.  Et  l'homme  de  la  situation  serait 
M.  Koloman  Szell.  qui  constituerait  un  cabinet  princi- 
palement avec  des  dissidents. 

Quant  à  l'intention  qu'on  avait  prêtée  à  la  Couronne 
de  dissoudre  le  Parlement  hongrois,  le  gouvernement 
lui-même  l'a  démentie  dans  un  communiqué  officieux. 
On  ne  procédera  à  aucune  élection  avant  le  mois  de 
mai  ou  de  juin  prochain.  Le  communiqué  ajoute  que 
le  gouvernement  ne  songe  aujourd'hui  qu'à  mettre  de 
l'ordre  dans  1  administration  et  punir  sévèrement  les 
fonctionnaires  récalcitrants. 

A  Vienne  même,  on  a  préparé  une  réforme  politique 
d'une  autre  importance  :  le  Reischsrath  sera  saisi  d'un 
projet  de  réforme  électorale  qui  ne  tend  à  rien  moins 
qu'à  l'introduction,  en  Autriche,  du  suffrage  universel 
et  direct.  Au  moment  où  le  cabinet  Gautsch  fit  con- 
naître son  intention  de  donner  satisfaction  aux  vœux 
des  masses  populaires,  il  ne  semblait  pas  qu'il  s'agirait 
tout  de  suite  d'une  concession  aussi  radicale.  Si,  cette 
fois-ci,  le  gouvernement  a  cru  devoir  agir  ainsi,  c'est 
que,  la  Hongrie  ayant  obtenu,  en  principe,  le  suffrage 
universel  et  direct,  il  était  difficile  à  l'Autriche  de 
demeurer  en  arrière  ou  à  mi-chemin. 

A  la  Bourse  de  Vienne,  les  tendances  sont  depuis  pas 
mal  de  temps  assez  indécises.  On  avait  fait  une  cam- 
pagne à  la  hausse  et  déployé  beaucoup  d'efforts  pour 
la  voir  réussir.  On  a  échoué,  mais  la  réaction  à  la 
baisse  que  l'on  craignait  après  cet  effort,  ne  s'est  pas 
réalisée  non  plus.  De  sorte  qu'on  reste  simplement 
faible  et  inactif,  surtout  dans  les  compartiments  des 
valeurs  métallurgiques  et  pétrolières.  Mais  les  autres 
valeurs  et  même  les  grands  fonds  d'Etats  n'ont  pas 
échappé*  à  cette  tendance  rétrograde. 

Pendant  que  les  tendances  de  la  Bourse  restent  ainsi 
peu  favorables,  la  situation  du  marché  monétaire 
s'améliore  visiblement.  On  craignait  que  la  Banque 
Auslro- Hongroise  ne  fût  mise  très  à  contribution,  à  la 
fin  du  mois.  Cette  éventualité  ne  s'est  pas  réalisée.  Sur 
le  marché  libre,  les  disponibilités  sont  redevenues 
assez  abondantes  et  le  taux  de  l'escompte  sur  ce 
marché  est  redescendu  à  4  3/80/0. 

Etant  donnée  cette  situation  du  marché  monétaire  et 
l'indifférence  que  le  monde  financier  de  Vienne  montre 
à  l'égard  des  événements  extérieurs,  on  doit  conclure 
que  la  baisse  des  valeurs,  à  la  Bourse  de  Vienne,  est 
due  aux  eïets  d'une  spéculation  locale.  Les  cours  en 
baisse  qu'a  envoyés  récemment  la  Bourse  de  Berlin, 
ne  suffisent  pas  non  plus  à  expliquer  nos  propres  dis- 
positions. 

Pas  de  nouvelle  financière  à  signaler,  sinon  que  le 
Gouvernement  autrichien  va  émettre  16  millions  de 
couronnes  de  rente  4  0/0  pour  l'augmentation  du 
traitement  des  employés  des  chemins  de  fer  de  l'Etat 
et  des  postes  et  télégraphes. 


Dette  publique  de  l'Autriche.  —  Voici  la  situation  Com- 
parée de  la  dette  publique  à  la  fin  du  premier  semestre  de 
cette  armée  et  au  31  décembre  d<;  l'année  dernière  : 

30  juin  1905    31  déc.  1904 

Dette  générale  de  l'Etat  :  (En  couronne- 
Dette  consolidée  perpétuelle...  5. 025. 243. 120  5.025.220.374 

—  amortissable.  248.241.502  269.875.851 

Dette  flottante   90.818.327  90.823.734 

Divers   27.252.035  27.252.035 

Dette  des  pays  représentés 
au  Reichsrath  : 

Dette  consolidée  perpétuelle. . .  2.466.526.952  2.311.268.552 

—  amortissable.  L5i4.G80.427  1.551  751.522 

Dette  flottante   7.678.322  9.547.006 

Billets  d'Etat   2.672.350  2.751.240 

Totaux   9.413.104.035  9.278.486.414 

La  dette  de  9.410.431.685  couronnes,  non  compris  [es 
billots  d'Etat,  nécessitait,  au  30  juin  dernier,  un  intérêt 
annuel  de  376. 294. 479  couronnes,  contre  370.745.526  cou- 
ronnes, pour  une  dette  de  9.275.745.174  couronnes  au  31  dé- 
cembre 1904. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  7  décembre  1905. 

Bourse  faible  ;  on  n'est  pas  encore  remis  de  la  dépression 
qu'avait  causée  un  commencement  de  panique  sur  les  fonds 
russes,  à  la  suite  de  celle  de  la  Bourse  de  Paris.  Aussi  a-t-on 
fini  mollement  dans  tous  les  compartiments. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  667  50  ;  les  Lombards, 
119  20  ;  la  Lsenderbank,  439  ..;  les  Chemins  de  fer  autri- 
chiens, 659  70  ;  l'Alpine,  6 j9  70  ;  ( .lôture  faible. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  5  décembre  1905. 

L'influence  des  événements  russes.  —  La  sidérurgie.  —  Les  char- 
bonnages. 

La  forte  baisse  des  fonds  russes  à  Paris  a  défavo- 
rablement influencé  le  marché  international  pendant 
la  dernière  semaine.  Une  reprise  de  ceux-ci  à  la 
Bourse  d'aujourd'hui  a  suffi  pour  raffermir  la  cote,  et, 
s'il  faut  constater  un  recul  général  de  tous  les  cours 
depuis  huit  jours,  le  terrain  perdu  est  relativement  peu 
important  ;  avec  les  précautions  prises  par  la  haute 
banque  pour  parer  à  toute  éventualité,  aucune  pertur- 
bation n'est  à  craindre  pour  le  moment. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole,  d'abord  en  forte 
hausse,  ne  pouvait  pas  résister  au  mouvement  de 
baisse  générale.  Mais  aujourd'hui  la  tendance  devient 
de  nouveau  très  ferme  sur  ce  fonds  et  la  clôture  se 
fait  à  peine  un  point  au-dessous  des  plus  hauts  cours 
faits  ces  derniers  jours.  En  Turc,  le  marché  est  inactif 
et  quelques  offres  ont  suffi  pour  déplacer  considéra- 
blement les  cours. 

En  valeurs  de  traction,  la  tendance  reste  à  la  lour- 
deur. Les  positions  sont  encore  assez  considérables 
dans  ce  groupe  et  il  est  à  craindre  que  d'autres  déga- 
gements encore  ne  soient  nécessaires  avant  la  liquida- 
tion de  mi-décembre. 

Le  Rio-Tinto  reste  soutenu,  sur  l'excellente  tenue  des 
cours  du  cuivre  à  Londres  et  à  Ne"w-York. 

Au  comptant,  les  actions  de  banques  sont  calmes  et 
les  variations  des  cours  insignifiantes.  Nous  retrou- 
vons la  Banque  de  Bruxelles  à  1.180,  la  Banque  Inter- 
nationale à  506  50,  la  Banque  Nationale  à  4.575,  le 
Crédit  Liégeois  à  745  et  la  Banque  de  Reports  et  de 
Fonds  Publics  à  720. 

Caisse  Générale  de  Reports  et  de  Dépôts  1 . 150.  Pour 
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la  première  quinzaine  de  décembre,  la  Caisse  a  bonifié 
à  se--  déposants  en  compte  de  quinzaine  un  intérêt  de 
3  50  0/0  net.  L'ensemble  des  opérations  conclues  pour 
cette  période  comporte  une  somme  de  174  millions  de 
francs. 

Le  marché  des  actions  de  Tramways  est  assez  actif 
et  paraîl  de  nouveau  attirer  l'attention  des  capitalistes, 
depuis  que  la  hausse  des  valeurs  industrielles  ne  fait 
plus  de  progrès.  Sous  l'influence  de  la  lourdeur  géné- 
rale, les  cours  sont  bien  en  léger  recul  depuis  huit 
jours,  mais  les  dispositions  restent  favorables  aux  bons 
titres  de  ce  compartiment. 

Les  nouvelles  sont  assez  favorables  pour  le  moment 
sur  la  situation  des  marchés  internationaux  des  pro- 
duits de  l'industrie  sidérurgique.  On  ne  parle  pas  de 
nouvelles  affaires  de  grande  importance,  mais  la  me- 
sure prise  par  le  Syndicat  allemand  de  l'acier  d'aug- 
menter les  participations  des  syndiqués  de  5  0/0  poul- 
ie premier  trimestre  190G  indique  un  degré  d'occupa- 
tion dépassant  l'ordinaire.  D'un  autre  coté,  le  Syndicat 
lorrain-luxembourgeois  des  fontes  a  augmenté  ses  prix 
de  1  à  2  francs  par  tonne. 

Malgré  cela,  nous  croyons  qu'il  faut  envisager  l'ave- 
nir avec  une  grande  réserve.  L'occupation  actuelle  des 
usines  provient  d'ordres  donnés  il  y  a  quelques  mois. 
Les  ordres  nouveaux  ne  rentrent  plus  en  quantité.  La 
Russie  a  toujours  été  un  client  très  important  pour 
l'industrie  métallurgique  allemande,  et  avec  la  situation 
dans  laquelle  se  trouve  ce.  pays,  il  est  à  craindre  que 
ses  ordres  seront  moins  suivis  au  moins  pendant  quel- 
ques mois.  En  outre,  on  travaille  beaucoup  depuis 
trois  ou  quatre  mois  à  l'exécution  de  commandes  qui 
doivent  passer  la  frontière  avant  l'entrée  en  vigueur 
des  nouveaux  tarifs  de  douane,  le  Ie1  mars  prochain. 
Après  cette  date  il  y  aura  certainement  ralentissement 
jusqu'à  ce  que  les  provisions  qu'on  se  fait  maintenant 
soit  absorbées. 

Mais  la  situation  politique  en  Russie  suscite  encore 
une  autre  difficulté.  On  a  l'habitude  d'accorder  de  très 
longs  crédits  en  Russie,  et  après  les  derniers  troubles 
qui  ont  ruiné  de  nombreux  marchands  juifs,  on  hésite 
à  expédier  les  marchandises.  Si  on  renonce  totalement 
à  leur  envoi,  il  faudra  trouver  un  placement  ailleurs 
et  les  quantités  sont  assez  importantes  pour  jeter  la 
perturbation  dans  le  marché  international. 

En  Angleterre  aussi  on  commence  à  s'effrayer  de 
l'importance  qu'ont  pris  les  stocks  de  fontes  dans  les 
magasins  publics.  A  la  fin  de  novembre,  ils  ont  dépassé 
660.O00  tonnes  et  l'augmentation,  qui  était  déjà  de 
mille  tonnes  par  jour  pour  la  première  quinzaine  de 
novembre,  monte  dans  la  deuxième  quinzaine  à  1.400 
tonnes.  On  donne  comme  excuse  qu'on  ne  recherche 
pas  beaucoup  la  fonte  Cleveland,  dont  se  compose 
presque  exclusivement  le  stock,  mais  si  c'était  de  la 
hématite  elle  se  vendrait  aisément.  Mais  cela  n'exclut 
pas  que  la  fonte  Cleveland  est  et  restera  la  marchan- 
dise courante  et  que  la  quantité  énorme  en  magasin 
empêchera  toute  hausse  de  prix  si,  à  un  moment 
donné,  elle  ne  devient  pas  la  cause  d'une  baisse,  dont 
aussi  le  continent,  malgré  la  pénurie  actuelle,  se  res- 
sentira vivement. 

En  Amérique,  les  affaires  sont  calmes  et  il  est  à 
prévoir  qu'aucun  changement  n'interviendra  d'ici  à  la 
lin  de  l'année. 

Les  litres  de  ce  groupe  traités  à  notre  Rourse  sont 
en  baisse,  surtout  les  actions  des  ateliers  et  des  petites 
Sociétés,  qui  ont  un  marché  très  court.  Les  grandes 
firmes  ont  mieux  résisté,  mais  tout  de  même  il  faut 
enregistrer  une  baisse  de  :MI  fr.  sur  Cocker Ul  à  1.925 
et  de  'ill  fr.  sur  Ouyrêe  à  1.546. 

Les  valeurs  industrielles  russes  sont  en  baisse. 
En  outre  d'autres  raisons  générales,  les  rapports  de 
la  Métallurgique  liussu-Brlye  et  de  la  Itnicproviennc, 
qu'on  vienl  de  publier,  sont  loin  de  justifier  les  hauts 
cours  cotés  ces  derniers  temps. 

Ko  charbonnages,  c'est  la  lourdeur,  qu'il  serait  bien 
difficile  d'expliquer  autrement  que  par  la  hausse 
exagérée  d'il  y  a  un  mois.  La  situation  sur  le  marché 
de  la  houill"  est  favorable  et  l'avenir  se  présente  bien. 


Seulement  nous  nous  approchons  de  la  fin  de  l'année, 
on  va  bientôt  commencer  à  parler  dividende,  et  s'il  y 
a  majoration  sur  les  distributions  de  1905,  elle  ne  sera 
que  peu  importante  et  mettra  la  capitalisation  des 
meilleures  valeurs  à  un  taux  trop  bas. 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  le  4  décembre  1905. 

Le  nouveau  Ministère.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 

A  la  suite  des  manifestations  séparatistes  qui  ont  eu 
lieu  à  Barcelone,  et  dont  la  répression  directe  par  l'élé- 
ment militaire  a  causé  une  grande  sensation,  le  Cabi- 
net présidé  par  M.  Montero  Rios  présenta  sa  démis- 
sion, mais  celle-ci  n'a  fait  qu'anticiper  les  événements  ; 
M.  Echegaray,  fermement  résolu  à  ne  pas  laisser  enta- 
mer les  ressources  budgétaires,  avait  déclaré  qu'il 
s'opposerait  à  toutes  les  augmentations  de  dépenses 
militaires.  C'était  une  crise  à  date  fixe,  c'est-à-dire  au 
moment  où  l'approbation  du  budget  aurait  libéré  le 
Ministre  des  Einances  et  son  départ  à  cette  occasion 
était  appelé  à  avoir  un  grand  retentissement.  Bref,  après 
quelques  difficultés  causées  par  des  différences  d'appré- 
ciation sur  le  rôle  que  doivent  jouer  l'élément  civil  et 
l'élément  militaire,  les  Chambres  ont  approuvé  le  projet 
de  loi  suspendant,  temporairement,  les  garanties  cons- 
titutionnelles à  Barcelone,  au  lieu  de  proclamer  l'état 
de  siège  que  d'aucuns  demandaient.  Cette  affaire  vidée, 
M.  Moret,  qui  était  désigné  depuis  longtemps  comme 
futur  président  du  Conseil,  en  a  pris  les  fonctions  et  a 
formé  un  Cabinet  qu'il  n'y  a  qu'à  attendre  à  l'o  uvre. 

Au  point  de  vue  économique,  celui  qui  nous  inté- 
resse, la  personnalité  la  plus  en  vue,  après  le  Prési- 
dent, dont  il  n'v  a  plus  à  faire  l'histoire,  est  le  ministre 
des  Einances.  Amos  Salvador  a  déjà  occupé  ce  poste 
en  1899  et  s'en  tira  correctement,  mais,  à  cette  époque, 
les  problèmes  actuels  n'existaient  pas,  et  comme  il  a 
commencé  par  déclarer  qu'il  a  perdu  de  vue  certaines 
questions,  nous  sommes  réduits  à  attendre  qu'il  se 
mette  au  courant. 

Influencée  par  des  causes  diverses,  l'attitude  du  mar- 
ché a  été  un  peu  indécise,  contrairement  au  gré  des 
spéculateurs  qui  auraient  voulu  entreprendre  résolu- 
ment une  campagne  à  la  hausse,  mais  l'état  général  de 
la  Bourse  ne  commandait  pas  autre  chose  que  ce  qui 
est  arrivé. 

Il  v  a  huit  jours,  le  cours  de  clôture  du  4  0/0  était 
de  79.40  0  0;  l'es  échaufîourées  de  Barcelone  le  rame- 
nèrent à  79  "20  0/0,  pour  revenir  à  79.45,  redescendre  à 
79.30  et  finir  samedi  à  79.25  0  0.  Ce  dernier  cours  a 
beaucoup  surpris,  car  l'entrée  du  ministère  Moret 
avait  été  bien  accueillie  à  Barcelone,  et  notre  place  se 
disposait  à  emboîter  le  pas,  mais  le  ricochet  des  nou- 
velles de.  Russie,  joint  à  des  réalisations  empêcha âes 
haussiers  de  prendre  l'offensive  aussi  résolument  qu  ils 
en  avaient  l'intention  :  à  preuve  que  les  reports  lin 
courant  ont  été  pavés  samedi  3.75  O  0.  alors  que  les 
jours  précédents  ils  avaient  élé  de  %  0  O.  Cela  n  a  l'air 
de  rien,  mais  démontre,  il  me  semble,  que  la  spécula- 
tion n'a  pas  encore  remporté  une  victoire  complète. 

Aujourd'hui,  le  marché  était  disposé  à  regagner 
quelque  terrain,  pour  peu  que  les  nouvelles  de  l'étran- 
ger eussent  été  meilleures,  mais  la  baisse  de  l'Exté- 
rieure  a  déterminé  une  faiblesse  qui  s'est  fait  sentir 
pendanl  toute  la  séance. 

Les  aidions  de  la  Banque  (i  Espagne  ont  suivi  exacte- 
ment les  probabilités,  plus  ou  moins  grandes,  du 
maintien  de  M.  E-hcgarav  aux  finances;  180  n  i), 
421  0/0  et  aujourd'hui  425;  autant  qu'il  est  possible  de 
prévoir  l'avenir  au  moyen  du  passé,  il  ne  semble  pas 
.pie  M.  Amos  Salvador  soit  animé  d'intentions  sinistres 
contre  la  Banque  d'émission;  il  est  vrai  qu'il  y  a  une 
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inconnue  :  c'est  M.  Usina,  qui  a  demandé  la  communica- 
tion de  plusieurs  détails  relatifs  aux  rapports  de  la  Ban- 
que et  du  Trésor  en  ce  qui  concerne  l'application  de 
la  loi  de  1902.  Attendons  pour  voir  quel  parti  veut  en 
tirer  lïnterpellateur.  Tabacs  faibles  à  386  0/0.;  Hypo- 
thécaire d'Espagne  h  .'1  \  50 '0/0;  Tlispano-Americano 
à  124  0  0  ;  Espagnole  de  Crédit  à  103  50 0/0;  E.rp/osifs 
284  50  0/0;  Résinera  174  0/0.  AUos-Hornos  de  Bilbao, 
très  agités  par  la  spéculation,  baissent  de  238  à  230, 
pour  finir  à  232  0/0  ;  Dura  Felguera  77  0/0  ;  Banco  de 
Castilla  83  0  ;0. 

L'assemblée  générale  de  la  Société  Foncière  T^a  amené 
aucun  changement  dans  l'appréciation  de  ses  valeurs  : 
il  n'y  aura  pas  de  dividendes  et  il  a  Fallu  déclarer  que 
la  Société  es!  obligée  d'attendre  que  les  fabriques«indé- 
pendantes  aient  vendu  leur  .production  avant  de  placer 
la  sienne.  Quelques  affaires  en  préférence  à  72  0/0  et 
en  ordinaires  à  38  0/0. 

Obligations  du  Trésor  100  30  0/0  ;  peu  d'affaires  en 
obligations  de  la  Ville  de  Madrid  :  4  0/1)  (Résultas)  à 
84  0/0;  Inlerior  95  0,0  ;  3  0/0  {Erlanger)  70  0/0;  En- 
sanche  90  50  0/  0  ;  Chemin  de  fer  de  Langres  100  50  0/0; 
Construcciones MelalicasQk  0/0  ;  fhiro  Felguera  109  0/0. 

Le  cours  du  change  n'a  pas  fait  beaucoup  parler  de 
lui  au  commencement,  mais,  à  la  fin  de  la  semaine,  il 
a  donné  quelques  signes  de  resserrement.  Le  plus  bas 
prix  coté  a  été  de  27  55  ;  le  plus  haut  de  28  10  0/0  ; 
l'état  général  des  affaires  n'est  pas  pour  contribuer  à 
le  ramener  en  arriére. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

13  nov.    20  nov.   27  nov.    4  déc. 

4  0/0  Intérieur   79  20      70  20      79  40      79  10 

5  0/0  Amortissable   99  45      98  50      98  70      98  30 

Banque  d'Espagne   424..     424  ..     426..  425.. 

—     Hypothécaire . . .     210    .  214  

Comp.  Ferm.  des  Tabacs     384  50     386    .     387  . .     386  50 

Chèque  sur  Paris   28  85      28  70      27  G0      27  90 

—  Londres ...  32  13  32  10  32  60  32  13 
Cédules  hypothéc.  4  0/0.     101..     10110     101..  10110 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  relevons 
-les  différences  suivantes  :  +  argent,  2,4  millions  ;  — 
escomptes  commerciaux,  2  ;  —  circulation,  7,8  ;  — 
comptes  courants,  15  ;  -f  avances  et  crédits,  14. 


Mûriate  Économipes  et  limitas 

Recettes    des   Chemins   de   fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  17  novembre  (A6  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  del'Espagne: 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Ancien  réseau...  ■ 

2.010 

62. 035  793 

62.506  194 

61.992.890 

60  843 

141 

Asturies,  Galice. 

784 

18-632.935 

19.107  2*7 

19.232.557 

18.051 

232 

Valence  à  Utiel . 

88 

745.215 

979. 124 

986. 329 

9)1 

269 

104 

1.193.069 

1.231. 470 

1.266.473 

1 .  i  ri 

191 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

112 

2-  438  299 

2. 496. 771 

2  372.606 

2-423 

872 

Almansa  Valence 

490 

13:466-017 

12  931  400 

i3  516.722 

12.756 

722 

Total  Nord  de  l'Esp.. 

3.681 

97.511  385 

99.232.206 

99.163  578 

97  532 

6T7 

Andalous  

1.061 

19  482  978 

18.958.110 

19. 679. 239 

18.619 

308 

Madrid-Saragosse 

Barcel.  -France. 

3.650 

89  216-419 

90-426  950 

91  013346 

90.04! 

693 

Sud  de  l'Espagne. 

310 

3.356  879 

3  805.345 

4. 033. 619 

4.244 

516 

Le  Nouveau  Ministère.  —  Voici  la  composition  du  nou- 
veau Ministère  : 

MM.  Moral,  présidence  du  Conseil  et  intérim  du  Ministère 
de  la  Marine  ; 

Duc  d'Almodovar  dol  Rio,  Ministre  des  Affaires  étrangères  ; 

Arnos  Salvador,  Ministre  des  Finances  ; 

Comte  de  Romanones,  Ministre  de  l'Intérieur  ; 

Le  général  Lnqué,  Ministre  de  la  Guerre; 

Santamaria  de  Pa  rodes,  Ministre  de  l'Instruction  publique  ; 

Raphaël  Casset,  Ministre  des  Travaux  publics  ; 

Garcia  Prieto.  Ministre  de  GrAce  et  Justice. 


Liquidation  des  Exercices  1904  et  1905.  —  Nous 
extrayons  du  projet  de  budget  pour  1900,  déposé  par  le 
ministre  des  finances,  les  données  suivantes  relatives  à  la 
liquidatiou  des  exercices  1904  et  1905: 

Liquidation  définitive  de  L'exercice  1004 

DÉPENSAS 

Dépenses    Obligations  Paiement* 

prévues       liquidées  effectués 

(En  pesetas; 

i  flafeigations  générales  de  l'Etat  : 

1.  Maison  royale...      9.200. C00      8.656.250  8.037,500 

2.  Corps  législatif. .       1.838.085      1.838.085  1.838.085 

3.  Dette  publique.. .    405.643.658   39.". . 053 . 259  879-887.411 

4.  Charges  de  justice  1.380.295  1.380.295  1.091.594 
.5.  Pensions                 73.486.894     72.818.386  72.818.386 

Obligations  des  départements  ministériels 

6.  Prés,  du  Conseil..         669.803         660.045  611.471 

7.  Etat(Aff.étrang.).      5.015.253      5.002.624  4.044.420 

8.  Grâces  etjustice.     55.391.073     54.583.398  54.004.431 

9.  Guerre                   173.875.061    168.925.250  162.780,695 

10.  Marine                   36.88u.481     34.934  52 7  32.348.472 

11.  Intérieur                 56.818.018     55.272.398  53.625.662 

12.  Inst  pu.Beaux-A.     46.452.012    45.315.051  44.873.636 

13.  Agr.,Ind.,Com...     87.290.300     77.806.872  77.070.910 

14.  Finances                 16.523.112     16.152.299  15.833.477 

15.  Dép.  des  .contri- 

butions et  ren- 
tes publiques...     35.460.183     34.400.493  33.762.622 

16.  Poss.  espagn.  du 

Golfe  de  Guinée.      2 .000 .000      2.000.000  2.000.000 

Totaux   1007.931.585   977.960.762  944.738.952 

Exercices  clos               34.266.854     34.266.854  34.286.854 

Totaux           1042.198.439  1012.227.616  97 9. 105.806 

Municipalités                  7.204.500      7.204.500  6.217.739 

totaux   1049.402.939  1019.432.116  985.223.545 


RECETTES 

Recettes        Valeurs  Recettes 

prévues        liquidées  effectives 

(En  pesetas) 

1.  Donations  et 

contr.  directes..    433. 674. 720   443.928.737  407.077.334 

2.  —   indirectes  .    352.683.210   365.872.435  350.027.120 

3.  Monopoles  et  ser- 

vices exploités 
par  l'Adminis- 
tration                172.501.026   176.300.733  176.182.733 

4.  Propriétés  et 

droits  de  l'Etat  : 

Rentes                    20.259.061     21.780.287  18.728.344 

Ventes                     2.560.322      3.522.680  3.542.082 

5.  Recours  du  Tré- 

sor                       14.821.861     18.737.797  18.735.920 

Totaux           10(12.500.800  1030.142.670  974.203.534 

Exercices  clos..             59.011.395     59.011.395  59.011.395 

Totaux  .....  1061.512.195  1089.154.065  1033.214.920 

Municipalités.....       7.123.773      7.123.773  5.946.991 

Totaux            10..8.635.968  1096.277.838  1039.161.920 


Il  résulte  de  ces  chiffres  que  les  valeurs  liquidées  pour  le 
budget  de  1904  excèdent  les  obligations  recon- 
nues de  pesetas  52.181.908 

Que  les  recettes  réalisées  dépassent  les 
paiements  de   29.464.582 

Que  les  recettes  effectuées  pour  compte  des 
exercices  clos  ont  excédé  les  paiements  poul- 
ie même  objet  de   24.744.541 

D'où  un  excédent  favorable  de          pesetas  54.209.123 

Liquidation  probable  du  budget  de  1906 
Le  Ministre  a  établi  ainsi  les  comptes  provisoires  de  1906  : 

Pesetas 

Dépenses  probables   1.060.735.839 

Recettes  probables.   1  018.209.832 

Excédent  -favorable  «,        42 . 526 . 007 
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Voici  le  détail  de  ce  budget  : 

RECETTES 

Recettes         Valeurs  Recettes 

totales         liquidées  effectives 

prévues        probables  probables 

(En  pesetas) 

Contribut.  directes     438.541.930     437.000.000  400.000.000 
Contribut.  indir. .     351.687. 000     372.000.000  356.u00.000 
Monopoles  et  ser- 
vices                    172.501.001     168.615.000  168.500.000 

Revenus  de  l'Etat.      21.019.0*7      19.500.000  16.500.000 
Ventes  de  l'Etat..        2.135.000       2.550.000  2.500.000 
Ressources  du  Tré- 
sor                         14.821.861      16.002.000  16.000.000 

Totaux           1.003.71)5.839  1.015.667.000  959.500.000 

Exercices  clos ... .       57.000.000      57 . 000 . 000  57  000.000 

Totaux   1.060.735.839  1.072.667.000  1 .016.500.000 

DÉPENSES 

Dépenses  Dépenses 

totales       Obligations  effectives 

prévues       probables  probables 

(En  pesetas) 

Maison  Royale  ...        8.450.000       8.450.000  8.450.000 

Corps  législatif .. .        1.838.085        1.838.085  1.838.085 

Dette  publique .. .     400.719.888    399.200.000  380.200.0:  0 

Charges  de  justice        1.115.740       1.115.740  815.740 

Pensions                    74.290.400      73.700.000  73.700.000 

Présîd.  du  Conseil.  567.500  559.500  554.500 
Ministères  : 

Affaires  étrang..        5.012.887       5.000.000  4.050.000 

Grâce  et  Justice      55.402.216      54.600.000  54  000.000 

Guerre                  148.937.725     146.900.000  142.900.000 

Marine                    33.635.173   ,  32.100.030  30.100.000 

Intérieur                 55.102.071      53.800.000  52.200.000 

Instr.  publ.  et 

Beaux-Arts  ..      45.194.398      44.300.000  43.940.000 
Agricult.,  Indus- 
trie, Commerce      99.054.929      94.500.000  93.250.000 

Finances                 17.009.113      16.700.000  16.275.000 

Dép.descontrib.  34.879.706  34.200.000  33.300.000 
Poss.  espagn.  du 

golfedeGuinée       2.000.000       2.000.000  2.000.000 

Totaux              983.209.832     968.603.325  937.573.325 

Exercices  clos             35.000  000      35.030.000  35.000.000 

Totaux            1.018.209.832  1.003.603.325  972.575.325 


Com  fier  de  la  Bourse  de  Madrid 

Madrid,  6  décembre  1905. 
Le  marché  est  ferme  mais   les  affaires  sont  toujours 
peu  nombreuses.  Le  change  sur  Paris  a  peu  varié  et  se 
traite  à  27  62;  L'Intérieure  clôture  à  79  50. 
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Administration  de  la  Dette  Publique  Ottomane.  — 

Cette  Administration  vient  de  porter  à  la  connaissance  des 
porteurs  de  Fonds  ottomans,  qu'en  conformité  de  la  décision 
prise  par  son  Conseil,  et  dont  il  est  fait  mention  dans  le 
préambule  de  son  compte  rendu  du  vingt  troisième  exercice 
(1904-1905),  le  bulletin  mensuel  publié  jusqu'à  ce  jour  et 
dressé  sur  la  base  de  La  recelte  parvenue  à  l'Administration 
Centrale,  nette  des  frais  de  jrovince,  est  supprimé  et  rem- 
placé par  un  état  indiquant  pour  l'exercice  en  cours  : 

1°  Le  montant  des  receltes  réalisées  sur  les  produits  de 
chacune  des  six  contributions  indirectes,  ainsi  que  de  chaque 
autre  revenu  concédé  aux  porteurs  ; 

2°  La  totalité  des  paiements  effectués  pour  'es  frais  géné- 
raux d'administration  ; 

3*  Les  sommes  versées  à  valoir  sur  les  obligations  4  0/0  de 
Priorité  ; 

4°  Les  fonds  transmis  en  Europe  pour  le  service  ('o  la  Dette 
<  Convertie  Unifiée  ; 

5°. Les  sommes  employées  pour  l'amortis' ornent  des  obli- 
gations de  la  Dette  Convertie  Unifiée  et  (les  Lots  Turcs  ; 

0°  Et  l'encaisse  existant  à  Constuntinople  et  en  province  à 
la  fin. du  mois. 

Celte  publication  sera  faite  au  fur  cl  à  mesure  de  la  clô- 


ture des  comptes  de  chaque  mois,  et  à  un  intervalle  d'envi- 
ron trois  mois  de  chaque  clôture  mensuelle. 

L'état  mensuel  ci-dessous  afférent  au  mois  de  mars  1905 
commence  la  série  de  ces  nouvelles  publications  : 

Revenus  concédés  par  Iradï  hnpérial  du  S/30  décembre  ISA  I 
24"  exercice.  —  Situation  du  mois  de  mars  1905 

_,  31  mars 

Rerettes  lotalau  —  - 

toutes  _^3avnl 
du  mois     1905  1904 

impots  (Livres  turques) 

Cinq  contributions  : 

Sel   55.461     55.461  52.698 

Timbre   41.567     41.567  20.765 

Spiritueux   20.315     20.315  20.946 

Pêcheries   4.424      4.424  2.373 

Soie   1.073      1.073  1.448 

Tabac  : 

Redevance  de  la  Régie   187.500   187.500  187.500 

Assignations  diverses  :  - 

Tribut  de  la  Bulgarie,  remplacé 
jusqu'à  fixation  de  100.000 liy.  t. 
à  prélever  sur  la  Dîme  des  Ta- 
bacs   13  326     13.326  10.194 

Redevance  de  la  Roumélic  Orient.  12.669     12. (169  » 

Recettes  diverses   2.957      2.957  2.128 

Total  général   339.i:92   330.2^2  298.052 

 Au  31  mars 

1905  ~  Ï9Ô4 
(  Livres  turques) 

Frais  d'Administration  Centrale   16.974  14     11.454  89 

Frais  des  Provinces   26.544  16     25.975  20 

Restitution  à  la  Régie  des  Tabacs...  12.500  »  12.500  » 
Solde  passif  du  Compte  «  Trésorerie  »      1 . 178  71      7.734  50 

Totaux   57.197  01     57 . 664  59 

Sommes  employées  pour  amortisse- 
ment des  obligations  de  la  Dette 

Convertie  Unifiée  et  des  Lots  Turcs  22.6^5  99    20.676  64 

En  caisse   259.439  54  219.710  92 

Totaux   339.292  54'  298.052  15 

Situation  du  mois  d'avril  1905 

30  avril 

truies"  ^!l!^ï^î 
du  mois     1905  1904 

impots  ;Livres  turques) 

Cinq  contributions  : 

Sel   71.333   126.794  117.568 

Timbre   39.0:3     80.620  41.528 

Spiritueux   17.514     37.829  40.763 

Pêcheries   5.091      9.515  5.855 

Soie   833      1.906  2.398 

Tabac  : 

Redevance  de  la  Régie   »      187.500  187.500 

Assignations  diverses  : 
Tribut  de  la  Bulgarie,  remplacé 
jusqu'à  fixation  de  100.000  liv.  t. 
à  prélever  sur  la  Dime  des  Ta- 
bacs   12.788     26.114  24.037 

Redevance  de  la  Roumélic  Orient.  12.669     25.338  12.669 

Recettes  diverses   1.704      4.661  4.li(i2 

Solde  actif  du  Compte«  Trésorerie»  185         185  » 

Total  général   161 . 170   500.462  435.980 

 Au  30  avril 

19C5  Ï9Ô4 

.Livres  turques) 

Frais  d'Administration  Centrale   22.292  89     21.105  97 

Frais  des  Provinces   62.648  82    53.888  37 

Restitution  à  la  Régie  des  Tabacs...  12.500  »  12.500  » 
Solde  passif  du  compte  «  Trésorerie  »      1 . 178  7 1      9.124  89 

Totaux   98.620  42     96.619  23 

Sommes  employées  pour  amortisse- 
men1  des  obligations  de  La  Dette 

Convertie  Unifiée  et  des  Lots  Turcs  94.297  28     8L.310  27 

En  caisse   307.544  85   258.050  12 

Totaux   500.462  55   435.979  62 

|1  convient  d'ajouter  aux  recettes  brutes  d'avril  celles  du 
mois  précédent  pour  obtenir  les  totaux  accusés.  D'autre  part, 
observons  qu'il  ressort  des  tableaux  ci-dessus  nue  les  recet- 
tes de  mars  el  d'avril  Î.905  ont  dépassé  de  il,24fl  liv,  t.  39  et 
de  64.482  liv.  t.  93,  celles  des  mois  correspondants  de  1904. 
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AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

La  Récolte  du  caoutchouc  au  Para  en  1904.  —  En 

1903,  la  récolte  du  caoutchouc  s'est  élevée  à  11.360  tonnes: 
en  1904,  elle  a  atteint  11.740  tonnes,  soit  380  tonnes  de  plus, 
et  la  récolte  de  l'année  en  cours  promet  d'être  encore  plus 
importante. 

La  valeur  totale  de  la  réculte  du  caoutchouc  se  montait,  en 
1903-1004,  à  2.807.641  livres  sterling  :  en  1904-1905,  elle  s'est 
élevée  à  3  462.391  livres  sterling. 

Malgré  la  hausse  du  change,  la  plus-value  do  cette  dernière 
récolte,  en  papier-monnaie,  est  sensible,  puisque,  d'après  les 
données  oflicielles,  de  53.G33  contos-papier,  en  1903-1904,  la 
valeur  de  la  récolte  du  caoutchouc,  en  1904-1905,  est  montée 
à  58.813  contos-papier. 

L'augmentation  de  la  récolte  du  caoutchouc,  provenant  des 
Iles,  en  1904-1905,  a  été  de  19  tonnes  ;  celle  du  caoutchouc 
die  Itaiuba,  a  été  de  57  tonnes  de  caoutchouc  fin  et  de  294 
tonnes  de  caoutchouc  ordinaire. 

Ce  dernier  chiffre  montre  une  progression  contante  dans  la 
récolte  du  caoutchouc  ordinaire,  que  l'on  appelle  au  Para 
caitcho,  et  qui  forme,  en  somme,  une  industrie  relativement 
nouvelle  dans  l'Etat  où  il  ne  tardera  pas  à  donner  une  ré- 
colte de  pins  en  plus  considérable,  car  il  existe  encore  au 
Para  de  vastes  territoires,  où  la  récolte  de  ce  caoutchouc  est 
à  peine  commencée. 

Le  mouvement  des  arrivages  et  de  l'exportation  du  caout- 
chouc dan>  l'Amazone,  pour  la  campagne  du  1"  juillet  1904 
au  30  juin  1905,  a  été  le  suivant  : 

Tonnes  Tonnes 


Arrivages  à  Manaos   11 .661  3.194 

Transit  pour  la  Para   4.579  753 

Europe  et  New-York   1.262  829 


17.722  4.776 


La  Production  sucrière.  —  Voici  quelle  a  été,  pour  la 
campagne  actuelle,  la  production  sucrière  du  Brésil,  d'après 
les  statistiques  publiées  par  le  journal  Le  Brésil  : 

Production 

États  producteurs  en  tonnes 

Pernambuco   138.000 

Sergipe   78.000 

Alagoas   72.000 

Bahia   24.000 

Campos   24.0C0 

Sâo  Paulo   24.000 

Parahyba   12.000 

Rio  Grande  do  Xorte   3.600 

Maranhào    2.400 

Minas  Geraes   2.100 

Santa  Catharina   300 


Total   380.400 


ÉTATS-UNIS 

Le  Message  du  Président  Roosevelt.  —  Le  Président 
Roosevelt  a  adressé  au  Congrès,  à  l'occasion  do  l'ouverture 
de  la  session,  le  5  décembre,  le  message  usuel. 

Il  constate,  dans  ce  document,  que  le  peuple  américain 
continue  de  jouir  d'une  grande  prospérité;  il  fait  ensuite  allu- 
sion aux  Liens  étroits  qui  unissent  la  vie  industrielle  et  la  vie 
sociale  aux  Etats-Unis.  Il  se  prononce  on  faveur  du  système 
des  trusts,  qui  ont,  en  général,  fait  beaucoup  de  bien; 
mais  il  déclare  que  l'action  de  ceux  qui  sont  contraires  aux 
lois  et  à  la  justice  doit  être  rigoureusement  réprimée.  Il  croit 
que  les  trusts  peuvent  être  réglementées  par  une  loi 
édictée  par  le  Congrès,  mais  il  ajoute  que,  si  cela  est  impos- 
sible, il  faudra,  en  modifiant  sur  ce  point  la  Constitution, 
donner  au  Gouvernement  les  pouvoirs  nécessaires  pour  les 
réglementer. 


Le  Président  expose  ensuite  qu'il  y  a  lieu  de  créer  des  lois 
concernant  les  heures  de  travail  des  employés  des  chemins 
de  1er,  la  protection  des  enfants  et  des  animaux,  la  situation 
des  femmes  dans  l'industrie,  et  il  déclare  d'une  manière  géné- 
rale que  le  Gouvernement  des  Etats-Unis  ne  sera  jamais  le 
gouvernement  de  la  ploutocratie,  mais  qu'il  ne  sera  jamais 
non  plus  le  gouvernement  de  la  populace. 

Le  Président  examine  la  question  des  assurances  et  de- 
mande que  les  atl'aii e-i  de  cotte  catégorie  soient  aussi  sou- 
mises à  une  surveillance. 

Il  constate  ensuite  qu'il  y  a  eu,  l'an  dernier,  un  déficit  au 
budget  des  Elals-Unis,  et  que,  si  l'on  ne  peut  maintenir  les 
dépenses  dans  les  limites  des  recettes,  il  faudra  modifier  la 
législation  relative  aux  revenus  du  pays.  Il  dit  qu'il  faut  exa- 
miner s'il  n'y  a  pas  lieu  d'apporter  dos  changements  aux 
tarifs  établis  par  le  Congrès,  afin  d'assurer  une  certaine  réci- 
procité de  traitement  entre  les  Etats-Unis  et  d'autres  nations. 
Il  déclare  que  l'on  doit  s'efforcer  de  rendre  plus  étroites  les 
relations  commerciales  du  pays  avec  les  autres  nations  du 
continent  américain. 

Le  président  Roosevelt  escompte  lo  succès  de  la  prochaine 
Conférence  de  La  Haye.  Il  le  îouvelle  ses  théories  sur  .  la 
nécessité  d'être  fort  pour  maintenir  la  paix.  On  doit  s'efforcer 
de  limiter  autant  que  possible  le  recours  aux  armes.  L'arbi- 
trage peut  remplacer  la  guerre  dans  beaucoup  de  cas. 

M.  Roosevelt  rappelle  la  doctrine  de  Monroé.  Il  se  trouve . 
aussi  amené  à  parler  du  canal  de  Panama,  indispensable  au 
point  de  vue  militaire  comme  au  point  de  vue  économique. 
La  doctrine  de  Monroë  ne  menace  pas  les  républiques  de 
l'Amérique  du  Sud.  Les  Etats-Unis  traitent  sur  un  pied 
d'égalité  celles  de  ces  républiques  où  l'ordre  règne.  Si  toutes 
les  républiques  sud-américaines  entraient  dans  cette  voie, 
les  Etats-Unis  n'auraient  plus  à  invoquer  la  doctrine  de 
Monroë.  Le  président  Roosevelt  adresse  au  Venezuela,  qui 
est  en  conflit  avec  les  Etats-Unis  et  la  Fiance,  l'avertisse- 
ment suivant  : 

«  Si  une  république  du  Sud  commet  un  acte  répréhensible 
à  l'égard  d'une  nation  étrangère,  comme,  par  exemple,  un 
outrage  envers  un  citoyen  de  celte  nation,  la  doctrine  de 
Monroë  ne  nous  oblige  pas  à  intervenir  pour  empêcher  le 
châtiment  de  cet  acte,  sauf  à  veiller  à  ce  que  le  châtiment  ne 
prenne  pas  la  forme  d'une  occupation  territoriale  quel- 
conque ...»  - 

Le  Président  rappelle  ensuite  les  incidents  de  Saint- 
Domingue.' 

«  Le  Département  exécutif  de  notre  Gouvernement,  dit-il. 
a  négocié  un  traité  aux  termes  duquel  nous  devons  essayer 
d'aider  le  peuple  dominicain  à  renforcer  ses  finances.  Ce 
traité  est  pendant  devant  le  Sénat.  En  attendant,  un  arran- 
gement temporaire  a  été  conclu,  qui  durera  jusqu'à  ce  que  le 
Sénat  ait  eu  le  temps  de  prendre  une  décision  concernant  le 
traité.  Grâce  au  procédé  employé,  la  stabilité,  l'ordre  et  tous 
les  bienfaits  de  la  paix  sont  enfin  rendus  à  Saint-Domingue  ; 
le  danger  d'une  intervention  étrangère  est  écarté,  et  l'on  en 
visage  enfin  le  moment  où  tous  les  créanciers  obtiendront 
justice,  ni  plus  ni  moins.  » 

Traitant  ensuite  les  questions  militaires  et  navales,  le  Pré- 
sident demande  que  l'avancement  ait  lieu  au  choix  dans 
l'armée  et  dans  la  marine.  Il  déclare  que  les  effectifs  de  l'ar- 
mée sont  «  presque  infinitésimaux  »  et  que,  quant  à  ceux  de 
la  flotte,  ils  doivent  être  non  seulement  maintenus,  mais 
augmentés.  Il  ajoute  que  la  puissance  d'une  flotte  réside 
uniquement  dans  des  cuirassés  de  grandes  dimensions,  bien 
armés  et  montés  par  de  bons  équipages.  On  a  donc  besoin 
d'un  plus  grand  nombre  do  marins  et  de  fortes  réserves  de 
canons  et  d'argent. 

Il  aborde  ensuite  en  détail  la  question  de  l'immigration. 
De  juin  1904  à  juin  1905,  1.026.090  étrangers  sont  venus 
s'établir  aux  Etats-Unis.  Sur  ce  chiffre  énorme  d'immigrants, 
il  y  avait  indubitablement  un  grand  nombre  d'individus  peu 
recommandables  à  divers  points  de  vue.  Il  exprime  l'idéo 
qu'il  faudrait  disperser  les  immigrants  —  et  les  bons  seule- 
ment —  dans  tout  le  pays,  et  que,  quant  aux  autres,  il  faut 
les  repousser,  en  renforçant,  s'il  est  nécessaire,  les  lois  exis- 
tantes, et  en  édictant  des  pénalités  très  sévères  contre  les 
contrevenants.  Il  estime  qu'il  serait  bon  qu'une  Confé- 
rence internationale  s'occupât  do  cette  grave  question,  qui 
a,  en  effet,  une  importance  internationale. 
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Le  Président  apprécie  favorablement  la  situation  des  Phi- 
lippines. Il  insiste  sur  la  nécessité  qu'il  y  a  à  entreprendre 
la  fortification  d'Hawaï  et  à  réduire  les  taxes  dans  cette  île. 
Il  invite  également  le  Congrès  à  conférer  le  droit  de  cité 
américaine  à  tous  les  citoyens  de  Porto-Rico. 

En  ce  qui  concerne  le  canal  de  Panama,  le  Président  pro- 
met de  déposer  devant  le  Congrès  les  conclusions  de  la  Cona>- 
mission  des  ingénieurs.  Il  prie  instamment  le  Congrès  de 
voter  sans  délai  des  fonds  suffisants  pour  couvrir  les  dé- 
penses, tous  les  travaux  devant  cesser  si  do  nouveaux  fonds 
ne  sont  pas  disponibles  avant  la  lin  de  l'année. 


Le  Marché  Financier  de  New-York 


New-York,  G  décembre  19(5. 

Le  message  de  M.  Roosevelt  a  été  favorablement  accueilli 
et  la  tendance  du  marché  s'est  beaucoup  améliorée,  quoique 
l'argent  se  tende  de  nouveau  après  avoir  été  plus  facile  les 
jours  précédents. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  104  1/4. 

Les  valeurs  de  chemins  de  fer  sont  en  reprise  à  la  suite  de 
l'excellente  tenue  des  lignes  à  charbon. 
Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison.  87  ./.  ;  Milwaukee,  178  1/4;  Erie,  48  5/8; 
Reading,  136  3/8;  Canadian  Pacific,  174  7/8;  Illinois  Cen 
tral,  176  1/2;  Louisville,  150  5/8;  Central,  226  ./.  ;  Union 
Pacific,  136  3/8. 


MEXIQUE 

La  Prodction  du  Coton  en  1903.  —  On  s'est  occupé 
beaucoup  au  Mexique,  durant  ces  dernières  années,  de  la 
culture  du  coton.  De  grands  progrès  ont  été  réalisés  dans  un 
temps  relativement  très  court.  Les  chiffres  suivants,  fournis 
par  le  South  American  Journal,  sur  la  production  en  1903, 
montrent  combien  sont  importants  déjà  les  résultats  acquis  : 


Tonnes  Tonnes 

Territ"  de  la  Basse-  Etat  de  Michoacan . .  67 

Californie   28  —     Nuevo  Léon.  2 

Etat  de  Coahuila. . . .  25.865         —     Oaxa:a   834 

—  Colima   54         —     Sinaloa   178 

—  Chiapas   48        —     Sonora   83 

—  Chihuahua..  391  —     Tamaulipas.  456 

—  Durango   5.775  —     Vera-Cruz  . .  568 

—  Guerrero   3.151  Territoire  de  Tepic. .  469 


Total.....  37.969 


ASIE 


JAPON 

Le  Budget  pour  1906.  —  Yoici,  d'après  le  Doilij  Tele- 
graph,  les  principaux  paragraphes  du  budget  japonais  pour 
la  prochaine  année  fiscale  : 

"  33  millions  de  livres  sterling  pour  le  rapatriement  de 
1  armée  de  Mandchourie;  1  million  de  livres  pour  la  ciéation 
île  quatre  nouvelles  divisions:  2.500.000  livres  pour  le  réar- 
mement de  l'année  :  334  000  livres  pour  l'augmentation  des 
défenses  navales;  2.200.000  livres  pour  les  travaux  de  Port- 
Arthur  ;  2  millions  de  livres  pour  les  réparations  des  navires 
de  la  Hotte.  » 

D'après  le  même  journal,  le  Gou verni  ment  japonais,  pour 
s>;  procurer  les  ressources  nécessaires,  lancera,  l'année  pro- 
chaine, des  emprunts  intérieurs  s'élovant  à  31 .650.000  livres 

i  i  lmg,  et  remboursera  les  emprunts  actuels  portant  des 
Hit'  r.  ts  plus  élevés,  en  se  servant  des  26  millions  de  livres 
sterling  provenant  du  nouvel  emprunt  extérieur  et  de  la  ba- 
lance disponible  provenant  du  dernier  emprunt  de  Londres, 
soit  15  millions  de  livres  sterling.  On  dit  que  le  chapitre  «  dé- 
penses »  «lu  projet  de  budget  japonais  s'élèvera  à  103  mil- 
lions de  livres  sterling,  dont  NO  millions  nécessités  par  la 
guerre. 


Développement  de  la  Marine  marchande.  —  Depuis 
1893,  le  nombre  dfes;  ruavires  de  lia  flotte  Commerciale  japo- 
naise s'est  accra  d'u-ne  façon  eoaftiuue,  et,  à.  la  fin  de  1903, 
on  comptait  un  total  de  993.066  tonnes,  dont  663.000  tonnes 
en  navires  à  vapeur  et  329  000  tonnes  en  bateaux  voiliers. 

Au  cours  de  l'année  1904,  les  pertes  subies,  à  l'occasion  du 
blocus  de  Port-Arthur  et  pour  d'autres  causes,  ont  porté  sur 
71.000  tonnes.  Mais,  d'un  autre  côté,  le  Japon  s'est  procuré 
204.000  tonnes,  soit  27.000  tonnes  de  vapeurs  construits  par 
lui  et  177.000  tonnes  de  vapeurs  achetés  à  l'étranger.  De 
sorte  que  l'augmentation  nette  a  été  de  134. OCO  tonnes  et  que, 
de  663.000  tonnes  à  la  fin  de  1903,  la  flotte  marchande  à 
vapeur  s'est'élevée,  en  douze  mois,  à  797. OCO  tonnes.  C'est 
dans  les  mois  d'avril,  de  mai  et  de  juin  que  le  nomme  des 
navires  étrangers  engagés  l'année  dernière  dans  le  commerce 
côlier  a  été  le  plus  élevé  ;  ces  navires  représentaient  alors 
160.000  tonnes,  et  dans  les  mois  subséquents,  jusqu'à  la  fin 
de  l'année,  ils  se  sont  maintenus  au  chiffre  de  110.000  tonnes 
environ. 

Le  tableau  suivant,  extrait  de  l'«  Annuaire  financier  et 
économique  du  Japon  »,  donne,  pour  les  onze  dernières 
années,  la  répartition  en  vapeurs  et  voiliers,  avec  les  tonna- 
ges respectifs. 


Vapeurs  Voiliers  Total 


Années 

Nomb. 

Tonnage 

Nomb.  Tonnage 

Nomb. 

Tonnage 

Tonnes 

Tonnes 

Tonnes 

1894.... 

745 

273.419 

722 

46.959 

1.467 

320.378 

1895.... 

827 

341.369 

702 

44.794 

1.529 

386.163 

1896.... 

899 

373.588 

644 

44.055 

1.543 

417.643 

1897.... 

1.032 

438.779 

715 

48.130 

1.747 

486.909 

1898. . . . 

1.130 

477.430 

1.914 

170.894 

3.044 

648.324 

1899.... 

1.221 

510.007 

3.322 

286.923 

4.543 

796.930 

1900.... 

L329 

543.365 

3.850 

320.572 

5.179 

863.937 

1901.... 

1  395 

583.532 

4.026 

336.528 

5.421 

920. C 60 

1902. . . . 

1.441 

610.446 

3.977 

336.154 

5.418 

946.600 

1903. . . . 

1.570 

663.220 

3.934 

32s. 953 

5.504 

992.173 

1904.... 

1.766 

797.674 

3.944 

329.234 

5.710 

1.126.908 

SIAM 

Les  Finances.  —  C'est  au  coure  de  la  présente  année  que 
le  Siam  a  émis  son  premier  emprunt  extérieur.  Cet  emprunt, 
d'une  valeur  nominale  de  1  million  de  liv.  st.  4  1/4  0/0,  a  été 
émis  à  95  1/2  :  de  la  somme  nette  produite,  905.000  liv.  st., 
250.000  liv.  st.  ont  été  employées  au  paiement  des  dépenses 
effectuées  l'année  dernière  par  le  Trésor  pour  la  construction 
de  voies  ferrées.  La  différence  doit  être  également  utilisée 
pour  la  construction  de  nouveaux  chemins  de  fer  ;  il  est 
intéressant  de  constater  que  le  Siam  a  déjà  construit  ainsi 
plus  de  450  kilomètres. 

L'emprunt  doit  être  remboursé  dans  une  période  de 
40  années,  par  tirages  annuels,  le  premier  devant  avoir  lieu 
dans  cinq  ans.  Il  est  bon  de  signaler,  à  ce  sujet,  que  le  Gouver- 
nement siamois  a  déjà  commencé  à  créer  un  fonds  d'amortis- 
sement, quoique  rien  ne  l'y  obligeât,  au  moyen  d'une  alloca- 
tion de  379.650  ticuls  (environ  21.000  liv.  st.),  inscrite,  à  cet 
effet,  au  budget  de  1905-1906. 

De  plus,  on  a  annoncé  que  le  total  des  bénéfices  nets  retirés 
de  l'exploitation  serait  réservé  pour  grossir  le  fonds  d'amor- 
tissement. 

Entre  temps,  il  a  été  décidé  de  supprimer,  au  Siam, 
toutes  les  maisons  de  jeu  ;  cette  mesure  a  déjà  été  ap- 
pliquée sur  plusieurs  points,  la  ville  de  Bangkok  exceptée; 
il  en  est  résulté  naturellement  une  perte  sensible  pour  le 
Gouvernement.  Dans  le  but  de  combler  le  déficit  ainsi  occa- 
sionné, diverses  modifications  ont  été  apportées  à  rétablisse- 
ment des  impôts  intérieurs  ;  mais  la  perle  qu'entraînerait  la 
suppre>siou  des  maisons  de  jeu  à  Pangkok  serait  si  impor- 
tante que  le  Gouvernement  se  propose  d'entamer  des  négocia- 
tions avec  les  puissances  liées  au  Siam  par  des  traités,  pour 
obtenir  leur  assentiment  en  vue  d'une  augmentation  des 
droits  d'importation,  qui  s'élèvent  actuellement  à  3  0/0.  Il 
semble,  toutefois,  que  le  fonds  de  réserve  créé  déjà  par  le 
Siam  pour  rembourser  une  dette  qui  ne  tombe  à  échéance  que 
dans  cinq  ans.  pourrait  fort  bien  être  employé  pour  combler 
le  déficit  qui  résultera  de  la  réforme  salutaire  que  le  Gouver- 
nement vient  d'entreprendre. 
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MINES  D'OR 


Les  nouvelles  Mines  deep-levels 

Le  préskient  <Iu  Conseil  cl' administration  do  la  Knighfs 
Deep  et  de  la  Simmer  East,  M.  Fricker,  a,  aux  assemblées 
générales  annuelles  de  ces  Compagnies,  qui  ont  eu  lien  le 
27  octobre,  exposé  des  projets  d'exploitation  de  decp-levels, 
qui  doivent  être  considérés  comme  des  types  du  système 
d'exploitation  en  grand  que  les  ingénieurs  se  proposent  d'or- 
ganiser. 

Autour  de  la  ville  de  Germiston,  vers  l'est  du  Rand,  où  la 
Conso'idated  Goldfield.t  contrôle  six  importantes  Compagnies 
deep-levels,  on  a  établi  un  programme  d'exploitation  en 
commua,  dont  voici  les  grandes  lignes  : 

La  Jupiter,  qui  est  la  mine  la  plus  profonde  du  Rand,  aura 
son  puits  communiquant  avec  celui  de  la  Simmer  West  ;  les 
deux  mines  auront  un  outillage  commun.  De  même  pour  la 
South  Geldenhnis  Deep  et  la  South  Rose  Deep,  pour  la 
Knigt's  Deep  et  la  Simmer  and  Jack  East.  Ces  deux  der- 
nières auront  sous  peu  un  outillage  commun  de  'i00  pilons, 
qui  fera  disparaître  la  prétention  de  la  Simmer  and  Jack 
d'avoir  le  matériel  de  broyage  le  plus  considérable  qui  existe 
au  monde.  Avant  une  année,  ces  400  pilons  seront  en  mar- 
che, et  ils  inaugureront  une  ère  nouvelle  dans  l'histoire  du 
Witwatersrand,  car  il  ne  faut  pas  oublier  qu'en  dehors  des 
pilons,  qui  seront  du  poids  le  plus  lourd,  l'outillage  com- 
prendra aussi  des  tube-mills,  de  sorte  que  la  puissance  de 
broyage  du  moulin  sera  d'environ  800.000  tonnes  par  an.  Il 
est  hors  de  doute  qu'il  sera  alors  possible  de  réduire  consi- 
dérablement les  frais  d'exploitatipn.  Déjà  ceux  de  la  Knigth's 
Deep  ont  été  réduits  de  2  shillings  par  tonne  pendant  le  der- 
nier exercice  et,  malgré  les  causes  d'infériorité  inhérentes  au 
fonctionnement  d'un  nouvel  outillage,  ceux  de  la  Simmer 
East  n'ont  pas  dépassé  22  sh.  10  d.  pendant  le  mois  de  sep- 
tembre Ce  sont  là  des  résultats  qui  donnent  des  promesses 
les  plus  significatives. 

La  main-d'oîuvre  augmentera  bientôt  :  les  réserves  de  mi- 
nerai sont  de  576.000  tonnes  à  la  Knigth's  Deep,  avec  une 
teneur  aux  essais  de  8  penny weights,  alors  qu'à  la  Simmer 
East,  le  tonnage  développé  atteint  710.000  tonnes  de  valeur 
égale.  Ce  sont  là  des  chiffres  cpii,  si  l'on  tient  compte  de  la 
capacité  de  broyage  en  projet,  promettent  des  dividendes 
substantiels.  Le  commencement  des  broyages  à  ces  deux 
mines  sœurs  sera  bientôt  suivi  des  opérations  similaires  dans 
les  quatre  autres  filiales  du  groupe,  c'est-à-dire  à  la  Jupiter 
avec  la  Simmer  West,  et  à  la  South  Rose  avec  la  South  Gel- 
denhuis Deep.  L'époque  n'est  pas  éloignée  où  douze  cents  pl- 
ions seront  en  marche  dans  ces  six  propriétés. 


Les  Mines  d'Or  à  Madagascar 


Le  Journal  officiel  a  publié,  samedi  matin,  un  décret  mo- 
difiant le  régime  des  mines  d'or  de  Madagascar.  Voici  un  ré- 
sumé des  articles  se  rapportant  aux  permis  de  recherches  et 
aux  permis  d'exploitation. 

Les  Européens  et  assimilés  ont  le  droit  d'obtenir  des  per- 
mis de  recherche  et  d'exploitation  des  mines  ;  quant  aux  in- 
digènes et  assimilés  ils  doivent  au  préalable  être  autorisés 
parle  Gouverneur  général.  Les  Sociétés  formées  pour  la  re- 
cherche et  l'exploitation  des  mines,  devront  être  constituées 
conformément  aux  lois  françaises  et  avoir  leur  siège  social 
soit  en  France,  soit  dans  les  colonies  françaises. 

Le  Gouverneur  général  peut  fermer  certaines  régions  à  la 
recherche,  s )it  pour  une  durée  déterminée,  soit  sine  die.  Le 
permis  de  recherche  est  valable  pour  un  an,  à  compter  du 
jour  de  sa  délivrance  et  peut  être  prorogé  par  période  d'un 
an,  et  deux  fois  au  maximum,  moyennant  le  paiement  d'un 
droit  de  100  fr.  pour  la  première  prorogation  et  de250fr.  pour 
la  deuxième. 

En  ce  qui  concerne  les  permis  d  exploitation,  toute  exploi- 
tation est  soumise  aux  taxes  suivantes  :  1"  Taxe  superficielle 
annuelle  par  hectare  ou  fraction  d'hectare,  fixée  à  2  fr.  poul- 
ies gisements  alluvionnaires  et  à  100  fr.  pour  les  gisements 


7:;.", 


filoniens  ;  cette  taxe  s'applique  uniquement  à  la  surtaxe  Stefi 
gisements  filoniens  proprement  dits  ;  2»  taxe  de  5  Oft  de  la 
valeur  des  matières  extraites  au  lieu  d'extraction;  les  bases 
de  l'évaluaLion  de  cette  taxe  seront  déterminées  chaque  année 
yjar  arrêté  du  Gouverneur  général  :  ladite  taxe  sera  calculée 
sur  la  production  de  chaqu;  trimestre,  sans  pouvoir  être  in- 
férieur à  250  fr.  par  trimestre  pour  chaque  exploitation. 
Toutefois,,  des  exonérations  pouiroul  être  accordées,  par  voie 
de  détaxe  ;  3°  taxe  de  5  0/0  sur  la  partis  du  produit  net  an- 
nuel de  l'exploitation,  dépassant  250.000  fr.  Cette  taxe  sera 
perçue  sur  le  produit  net  de  toutes  les  exploitations  minières 
possédées  ou  exploitées  par  la  même  personne  ou  parla  même 
Société. 

Le  décret  stipule  que  les  titulaires  actuels  de  permis  de  re- 
cherche pourront,  jusqu'à  lin  1006,  obtenir  des  permis  d'ex 
ploitation  pour  des  périmètres  tels  que  les  définit  l'ancienne 
loi  de  1902,  à  la  condition  de  payer  les  taxes  fixées  par  te  nou- 
veau décret.  Les  titulaires  actuels  de  permis  d'exploitation 
pourront,  jusqu'à  fin  1908,  obtenir  la  réduction  de  surface  de 
leurs  anciens  périmètres,  sur  les  bases  du  nouveau  décret: 
mais  jusqu'à  cette  date,  malgré  ce  nouveau  règlement,  ils 
paieront  la  taxe  d'exploitation  telle  qu'elle  est  fixée  par  le  dé- 
cret de  1802. 


ANGELO  DEEP 


Les  actionnaires  de  cette  Compagnie  se  sont  réunis  le 
27  septembre  à  Johannesburg,  en  assemblée  générale  an- 
nuelle. 

Le  rapport  présenté  par  le  Conseil  d'administration  cons- 
tate que,  par  suite  de  l'absorption  de  YAngelo  South,  la  pro- 
priété de  YAngelo  Deep  a  maintenant  une  superficie  de  021 
claims  736;  le  capital  a  été  porté  de  500.000  liv.  st.  à  1  million 
de  livres  sterling  au  moyen  de  la  création  de  500.000  actions 
nouvelles,  dont  130.000  ont  été  remises  à  YAngelo  Soutli  : 
250.000  ont  été  émises  à  45  shillings  et  120.000  restent  à  la 
réserve.  D'après  l'exposé  de  la  situation  financière  contenu 
dans  le  susdit  rapport,  les  fonds  disponibles  s'élèvent  à  T>57 .7  i 4 
livres  sterling. 

Au  cours  de  l'assemblée,  le  Président  a  rappelé  que,  pen- 
dant l'exercice  en  cours,  le  filon  a  été  recoupé  dans  les  deux 
puits.  On  a  commencé  les  traçages  qui  ont  donné  des  résul- 
tats plus  satisfaisants  que  ceux  qu'on  avait  obtenus  au  mo- 
ment de  la  rencontre  des  filons  par  les  puits.  Dans  le  puits 
«  Est  »,  la  valeur  moyenne  avait  été  de  9  pennyweights  46 
sur  16  1/2  pouces,  et  le  puits  «  Ouest  »  avait  traversé  une 
série  de  leaders,  dont  le  premier  donnait  24  pennyweights  40 
sur  6  pouces  64,  le  second  6  pennyweights  12  sur  17  pouces  39 
et  les  deux  derniers,  7  dwts  sur  15  3/4  pouces  et  4  chvts  73 
sur  20  pouces  35.  Ces  deux  derniers  leaders  étaient  voisins 
l'un  de  l'autre  au  point  de  rencontre.  En  supposant  qu'ils 
puissent  être  abattus  ensemble,  leur  valeur  ressortirait  à 
6  dwts  77  sur  36  pouces. 

On  n'a  pas  donné,  à  l'assemblée  géuérale,  les  chiffres  des 
derniers  essais  ;  on  a  indiqué  simplement  que  «  les  galeries 
Est  et  Ouest  du  puits  Est  donnaient  de  très  bons  résultats  en 
difiérents  points.  » 


Informations  diverses 


Les  Filiales  de  la  Rand  Mines.  —  D'après  les  renseigne- 
ments venus  de  Johannesburg,  certaines  filiales  de  la  Band 
Mines  vont  pouvoir  déclarer,  pour  le  second  semestre  de 
l'exercice  en  cours,  des  dividendes  satisfaisants.  La  Crown 
Deep,  par  exemple,  distribuera  40  0/0  au  lieu  de  30  O  n  en 
juin,  ce  qui  fera  un  dividende  total  de  70  0/0  (17  fr.  50  pour 
l'année.  La  Robinson  Central  Deep  donnera  25  0/0  contre 
15  0/0  on  juin.  Par  contre,  la  Rose  Deep  et  la  Geldenhuis 
Deep  feront  une  répartition  légèrement  plus  faible,  le  mon- 
tant des  bénéfices  mensuels  réalisés  pendant  le  dernier 
semestre  ayant  été  en  diminution. 


Randfontein  Deep,  Limited.  —  On  annonce,  de  très 
bonne  source,  que  le  filon  a  été  recoupé  dans  le  trou  de  sonde 
diagonal  entre  2.000  et  3.000  pieds  de  profondeur.  La  couche 
filonicnnc,  que  l'on  croit  être  le  Rand/ontein  Recf,  donne 
environ  10  pennyweights  par  tonne,  sur  une  puissance  de 
6  pieds. 
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Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  7  décembre  1905. 

La  retraite  du  Ministère  Ball'our  n'a  pas  autrement  ému  le 
Marché  Sud-Africain.  Au  contraire,  on  a  profilé  de  la  lour- 
deur que  lui  a  value  la  tenue  des  autres  valeurs  pour  acheter 
ce  qui  se  présentait.  C'est  la  confirmation  de  ce  fait  que  notre 
public  n'attribue  pas,  comme  on  l'avait  cru  tout  d'abord,  une 
inllnence  fâcheuse  à  la  nomination  d'un  Ministère  libéral. 
Au  dernier  moment,  et  malgré  l'approche  de  la  liquidation 
qui  commencera  samedi  par  la  réponse  des  primes,  on  est 
généralement  soutenu. 

Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  1  7/8,  s'inscrit  à  ce  cours.  Lasituationdc 
cette  Compagnie  a  changé  du  tout  au  tout,  et  elle  tend  à 
s'améliorer  de  plus  en  plus. 

La  Transvaal  Goldfields  clôture  à  1  13/16.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  2  3/8,  au  lieu  de  2  7/16. 
Consolidated  Gold/ields,  6  1/16,  sans  changement. 

La  Rand  Mines  est  à  7  5/8;  elle  restait  jeudi  à  7  13/16. 
D'après  les  renseignements  qui  viennent  de  Johannesburg, 
certaines  des  filiales  de  cette  entreprise  vont  pouvoir  déclarer, 
pour  le  second  semestre  de  l'exercice  en  cours  des  dividendes 
satisfaisants. 

Le  Coronation  Syndicate,  qui  finissait  à  1  liv.,  se  retrouve 
à  ce  cours. 

La.\Vitwatersrand  Township  est  comme  jeudi  à  57/8;  Afri- 
can  andEuropean  Investment  Company,  demandée  à  1  1/2. 
Swazieland  Corporation,  15/16.  Vereeniging  Estâtes,  1  1/4. 

District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand,  qui  clô- 
turait à  6  9/16,  reste  au  dernier  moment  à  ce  cours.  Angelo, 
47/8  sans  changement.  New  Cornet,  2  7/16.  Van  Ryn,2  15/16. 

La  City  and  Suburban  reste  à  4  9/16.  Jubilee,  3  liv. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  215/16.  Driefontein,  3  3/8; 
sans  changement;  Village,  4  1/4,  nous  la  laissions  à  4  1/8; 
Jumpers,  1  3/4;  Modde'-fonUin,  7  9/16. 

La  Ferreiro.  est  à  18  1/4,  comme  jeudi.  La  Meyer  and 
Charlton cote 4 1/2;  Rietfontein,  2  1/4;  Treasury,  2  7/8. 

La  New  Primr,ose  est  à  2  9/16.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  4  liv.  La  Ginsberg  est  à  1  5/8.  La  May  Con- 
solidated cote  3  liv. 

La  Nigel  Gold  se  retrouve  à  2  11/16.  Cette  Compagnie  vient 
de  déclarer  un  dividende  de  20  0/0,  soit  4  shillings. 

La  Glencairn  reste  à  13/16.  Crown  Reef,  11 3/8  contre  11 1/4- 
Randfontein,  2  3/16;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  8  7/16. 

~L'East  Rand  Mining  Estâtes  est  demandée  à  3  3/16. 

La  Geldenhuis  Estate  sejretrouve  à  3  15/16  contre  4  liv. 
La  New  Heriot  esta  3  1/2;  Wolhuter,  2  13/16. 

La  Henry  Nourse  reste  à  6  1/4.  La  Wemmer  est  à  5  1/2. 
La  Robinson  Randfontein  est  à  1  1/16. 

Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  12  3/4,  s'échange  à  13  liv. 

La  Ronanza  est  à  7/8. 

La  Cinderella  Deep  clôture  à  2  liv.  La  Nigel  Deep  est 

à  1/2. 

L Angelo  Deep  finit  à  1  5/10;  Glen  Deep,  S  7/16.  Ferreira 
Deep,  1/8;  Robinson  Deep,  5  1/3;  Langlaagte  Deep, 
2  1/8;  Brakpan,  1  5/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  3  5/8,  sans  changement.  Roodepoorl 
Central  Deep,  1  1/16;  Rose  Deep,  5  1/4. 

La  Village  Deep  est  à  3  9/16. 

I  n  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  1/16.  Jum- 
pers Deep,  2  3/4;  Rand  Victoria,  à  1  1/2. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  4  15/16.  South  Gel- 
denhuis Deep,  2. 

La  Simmer  and  Jack  East  est  à  1  9/16.  A  l'assemblée  de 
la  Consolidated  Gold/ields  il  a  été  déclaré  que  cotte  Compa- 
gnie allait  déclarer,  au  premier  jour,  un  nouveau  dividende 
de  5  0/0. 

Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 
land  Agency  clôture  comme  jeudi,  à  11/16;  Rhodesia 
Goldfields,  4/8. 

La  Rhodesian  Rankct  se  retrouve  à  4  1/4,  ex-droits  à  la 
souscription  aux  50.000  actions  de  la  \y est  Rhodesian  Banket 
qui  viennent  d'être  émises. 

La  Van  Dyk  Proprictary,  qui  finissait  à  1  9/16,  s'inscrit 
à  ce  cours.  Rand  Collieries,  1  18/16. 


La  Transvaal  and  Delagoa  Bay  Investment  s'échange  à 
3  liv.  Transvaal  Proprictary,  15/16. 
La  Premier  Diamond,  action  différée,  reste  à  13  1/8,  au  lieu 

de  13  7/8. 

La  Great  Eastern  Collieries  finit  à  1/2.  South  African 
Breweries,  2  11/16. 

Londres,  1  décembre  1905,  5  h.  i5  soir. 

(Par  téléphone.) 
Après  Bourse,  la  tendance  est  calme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 

Paris,  le  7  décembre  1905. 

Les  brusques  variations  de  la  Cote  officielle,  qui  ont  été 
signalées  lundi,  n'ont  guère  exercé  de  répercussion  sur  le 
Marché  sud-africain,  qui  est  resté  constamment  très  soutenu. 
Il  faut  dire  que  des  rachats  continuels  ont  été  signalés  de 
Londres,  et  que  les  dispositions  de  nos  voisins  ont  produit, 
tout  naturellement,  une  très  bonne  impression.  Aussi,  au  der- 
nier moment,  se  montre-t-on  bien  tenu. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  151  fr.  50,  sans  changement  ; 
le  dividende  de  15  0/0,  proclamé  récemment  par  cette  Com- 
pagnie, sera  mis  en  paiement  le  15  courant;  East  Rand  clô- 
ture à  163  50,  au  lieu  de  165  fr.  ..;  Chartered,  48  fr.  ... 
Rand  Mines,  189  fr.  50;  elle  clôturait,  la  semaine  dernière, 
à  193  fr.  . . . 

Le  Champ  d'Or  est  à  13  fr.  ...  La  Buff'elsdoorn  Estate 
s'inscrit  à     fr.  50» 

L Angelo,  que  nous  laissions  à  122  fr.  50,  reste  à  ce  cours  ; 
la  Driefontein  cote  87  fr.  . .,  au  lieu  de  86  fr.  ... 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  455  50,  finit  à  454  fr.  ... 
La  Geduld  se  retrouve  à  130  fr.  . ..  L'action  Goerz  et  C'*  clô- 
ture à  54  fr.  . . .  French  Rand,  35  fr.  75. 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  328  fr.  . . ,  se  retrouve  à 
326  fr.  50. 

La  Geldenhuis  Estate  finit  à  97  fr.  75,  au  lieu  de  99  fr.  25. 
La  General  Mining  qui  clôturait  à  61  75,  clôture  à  59  fr.  . .. 
La  Geldenhuis  Deep  clôture  à  204  fr.  50,   au  lieu  de 
204  fr.  . . . 

La  May  Consolidated  est  à  76  fr.  75  ;  nous  la  laissions  à 
78  fr.  75.  La  Kleinfontein  cote  44  fr.  75. 

La  Lancaster  se  retrouve  à  21  tr.  75  ;  Langlaagte  Estate, 
74  fr.  50,  contre  72  fr.  !■>. 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  11  fr.  25.  La  Mozambique 
s'échange  à  27  fr.  25.  New  Primrose,  63  fr.  . . . 

La  New  Goch  est  à  51  fr.  25. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  213  fr.  . .,  finit  à  213  fr.  50. 
Robinson  Deep,  131  fr.  ..,  au  lieu  de  129  fr.  50;  cette  Com- 
pagnie, qui  travaille  maintenant  avec  200  pilons  et  deux  tube- 
mills,  a  commandé  100  nouveaux  pilons.  La  batterie  entière 
fonctionnera  probablement  vers  le  milieu  de  l'année  pro- 
chaine. Robinson  Randfontein,  28  fr.  50  ;  Randfontein 
Estâtes,  5'j  fr.  ... 

La  Rose  Deep  s'échange  à  132  fr.  . .  ;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  130  fr.  ...  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  27  25. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  106  fr.  . .  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  112  fr.  ... 

La  Wemmer  est  à  142  fr.  . . .  ha  New  Steyn  Estate  s'échange 
à  54  fr.  . . ,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  38  fr.  25. 
Transvaal  Consolidated  Land,  61  fr.  ...  Transvaal  Goldfields, 
44  fr.  75.  ■ 

La  Sheba  est  active  à  13  fr.  25. 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  97  fr.  50,  au  lieu 
de  105  fr.  . . . 
La  Van  Dyk  se  traite  à  39  fr.  75. 

Les  actions  de  la  Witwalersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knight's)  s'échangent  à  95  .  -  ,  sans  changement. 

La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se  traite  à 
44  fr.  75. 

La  De  Beers,  qui  restait  à  447  fr.  ..  l'action  ordinaire,  et  à 
43!)  fr.  . .  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  444  fr.  50  et  à  439  fr.  . . . 

La  Jagcrs/ontein  se  traite  à  190  fr.      contre  190  fr.  50. 
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Marchés  de  Londres  et  de  Paris.  — 


SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


1904 
1905 
1905 
1905 


FRANCE  —  Banque  de  France 

15  décembre  I  2-665 
30  novembre    2. 891 
7  décembie  2.889 
14  décembre  I  2-883 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1.106; 

4. 295 

492 

585 

497 

3 

1.091 

4.649 

370 

1-012 

480 

3 

1.088 

4.316 

560 

793 

492 

3 

1.088 

4-490 

590 

838 

495 

3 

1904 

7  décembre 

900 

349 

1  599  1 

655 

952 

63 

1905 

23  novembre 

810 

284 

1.618 

691 

1 

242 

63 

1905 

30  novembre 

780 

■>:i 

1-663 

694 

î 

169 

80 

1905 

7  décembre 

"65 

269 

1.621  1 

636 

» 

169 

67 

5K 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


190  4   30  novembre 

60 

24 

168 

113 

153 

70 

» 

1904   31  septemb.. 

55 

20 

194 

97 

193 

66 

1905    31  octobre..  . 

62 

21 

177 

109 

186 

55 

190  5  30  novembre 

62 

22 

173 

104 

168 

64 

» 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


1904   15  décembie 

781 

699 

1.011 

715 

190  5   30  novembre 

839 

718 

1.076 

839 

1905     7  décembre 

838 

» 

"26 

1.131 

837 

» 

1905   14  décembre 

814 

720 

1.222 

842 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1904   22  octobre... 

133 

18 

188 

» 

190  5   26  août 

127 

20 

181 

B 

» 

» 

1905   23  seplemb.. 

134 

18 

186 

» 

1905  21  octobre... 

136 

19 

188 

ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


1904 

22  octobre.  .1 

74 

10 

174 

» 

1905 

66 

12 

149 

1905 

23  septemb..1 

69 

11 

151 

>» 

1905 

2Ï  octobre. . . 

72 

11 

168 

n 

Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


PBI.NCIP.  CHAPITRES 


5-5  = 

o  -S  o 
a  73  3 


O  3  O 

M 


a  a  2 


AUTRICHE  «-  Banque  d'Autriche-Hongrie 


BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1 904  S  décembre 

1905  23  novembre 
190  5  30  novembre 
1905  7  décembre 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


1904   27  octobre... 

9 

8 

43 

60 

23 

19 

1905   13  octobre... 

13 

12 

45 

71 

26 

14 

190  5  20  octobre... 

13 

12 

44 

71 

26 

14 

1905  27  octobre... 

13 

12 

43 

71 

26 

14 

DANEMARK  —  Banque  Nationale 


19  0  4   30  novembre 

109 

» 

144 

12  . 

45 

190  5   30  septemb.. 

115 

158 

6 

48 

M  1 

1905   31  octobre. 

117 

» 

160 

5 

47 

8  1 

190  5  30  novembre 

118 

» 

155 

4 

44 

8  1 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


1904   10  décembre 

372 

496 

1 

.601 

615 

867 

70 

190  5   25  novembre 

375 

569 

1 

555 

567 

671 

94 

1905     2  décembre 

375 

572 

J 

557 

552 

669 

108 

1905     9  décembre 

375 

569 

1 

546 

556 

670 

105 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 


HOLLANDE  —  Banque  Néerlandaise 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


20  novembre 
31  octobre.. . 
10  novembre 
20  novembre 


NORVEGE  —  Banque  de  Norvège 


1904 

7  décembre 

11.225 

3C6  1 

1.718 

1  298 

513 

48 

1905 

23  novembre 

1.146 

303 

1.786 

201 

619 

48 

1905 

30  novembre 

1.131 

304 

1.819 

205 

651 

50 

1905 

7  décembie 

1  - 132 

303  1 

1.-77 

1  213 

631 

50 

■si 

3  S 

Sri  <o 


3% 

4  H 
4'/, 
4/, 


97 

26 

649 

69 

563 

30 

3 

99 

22 

680 

70 

588 

30 

4 

99 

21 

712 

54 

612 

35 

4 

101 

22 

676 

63 

585 

38 

4 

4S 
4 


4'/, 

4  y, 

4S 


1904  31  octobre.  . 

1 

1 

135 

87 

31 

20 

6X 

1905  31  août  

2 

1 

128 

99 

32 

11 

6X 

190  5  30  septemb.. 

2 

1 

136 

99 

33 

13 

6H 

1905  31  octobre.. . 

2 

1 

132 

95 

33 

14 

6X 

1904   10  décembre 

14i 

153 

532 

13 

152 

104 

3 

190  5  23  novembre 

166 

152 

580 

11 

190 

124 

3 

1905     2  décembre 

166 

152 

582 

10 

177 

131 

3 

1905     9  décembre 

166 

153 

576 

12 

168 

125 

3 

1904  20  novembre 

471 

85 

902 

182 

325 

34 

5 

1905   31  octobre... 

561 

84 

1.026 

176 

402 

57 

5 

1905   10  novembre 

569 

84 

1.011 

160 

380 

53 

5 

1905  20  novembre 

590 

85 

996 

165 

375 

47 

5 

1904   20  novembre 

107 

14 

2S5 

75 

125 

21 

5 

1905   31  octobre... 

130 

14 

312 

80 

131 

22 

5 

1905    10  novembre 

132 

14 

315 

78 

130 

22 

5 

1905    10  novembre 

133 

15 

314 

76 

129 

22 

5 

41 

o 

62 

39 

50 

4 

1  5 

42 

2 

70 

38 

48 

6 

1  5 

42 

2 

70 

38 

49 

6 

42 

2 

73 

37 

50 

6 

1  5 

1904 

31 

octobre. . . 

35 

91 

13 

51 

2 

1  5Ji 

1905 

31 

août  ...  . 

37 

» 

99 

10 

52 

1 

!  4x 

1905 

30 

septemb.. 

36 

106 

10 

57 

1 

1905 

31 

octobie.  . 

38 

» 

ICO 

11 

54 

1 

1  5 

PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


9  novembre 
23  octobre.. . 
31  octobre. .  - 

8  novembre 


27 

34 

381 

103 

34 

27 

39 

377 

1  1 

116 

26 

27 

39 

379 

!  n 

116 

26 

27 

39 

37S 

114 

1  26 

5X 
5>i 


.  ïâ8 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


1904 

3  décembre  1 

61 

3 

117 

.  68 

II 

5 

1905 

]S  nnvembrc  | 

81 

1 

252 

100 

21 

5 

1905 

23  novembre  I 

80 

1 

253 

103 

24 

5 

1905 

2  décembre  1 

80 

1 

249 

100 

24 

5 

RUSSIE  —  Banque  de  l'État 


1904 

21  novembre 

2. 278 

17S 

2-222 

406 

493 

45  i 

1905 

5  novembre 

2,332 

100 

2.946 

3S2 

492 

537 

1905 

1  i  novembre 

2.336 

97 

2.0 15 

40  i 

508 

563 

1905 

21  novembre 

2.332 

93 

2.932 

390 

516 

593 

s  y, 

5% 
5% 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1904    15  novembre 

23 

0 

69 

30 

37 

22 

1905   14  octobre.. . 

23 

2 

76 

24 

34 

18 

1905   31  octobre. 

23 

2 

1S 

24 

36 

19 

t905    15  novembre 

23 

2 

84 

23 

39 

21 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1904  31  octobre... 

12 

8 

42 

1 

7 

13 

1905   31  août  

9 

9 

40 

6 

7 

12 

190  5   30  sepiemb.. 

10 

9 

42 

6 

8 

13 

1905   31  octobre... 

11 

9 

41 

6 

6 

11 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1904   31  octobre... 

84 

6 

226 

63 

lîîfi 

14 

3 

1905    31  aoiit  ... 

90 

221 

64 

134 

il 

4 

1905   30  septemb.. 

95 

6 

256 

61 

157 

1  13 

5 

1905  31  octobre... 

95 

5 

240 

60 

149 

13 

5 

SUISSE  —  Banques  d'Émission 


1904   10  décembre 

108 

8 

234 

1.293 

235 

*9 

4 

19C  5  25  novembre 

108 

11 

237 

1.393 

243 

!  541 

5 

1905     2  décembre 

107 

11 

23  7 

1.393 

245 

i  54 

5 

1905     9  décembre 

108 

11 

237 

1.393 

245 

54 

5 

TOTAUX 


1904 
1905 
1905 
1905 


15  décembre 
30  novembre 
7  décembre 
14  décembre 


9.816,2.839 
10  185  2.748 
10.153  2.740 
10.12012.736  i 


16.638 
18.107 
18.070 
17.929 


5.538 
5-662 
5  661 
5  759 


6.231 
6.161 
7  - 1 02 
"6.981 


1.590 
1-721 

l.MOl 

1.798i 


TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

.  8.352 

4.037 

» 

1900  31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15.906 

9.505 

8-514 

4.171 

» 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8.172 

,  4.827 

» 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.178 

» 

1 903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

1 904  31  décembre  . 

9.811 

2.753 

17. 3 49 

9.524 

7.466 

4  lil 

:> 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  DE  PARIS  :  Cours  moyens  dn  Jeudi  de  Paris  sur 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


8  nov. 

15 nov. 

22 nov. 

29 nov. 

6  d 

!C. 

13  déc. 

48 

21 

48 

23 

48 

23 

48 

22 

48 

26 

48 

20 

100 

V 

100 

30 

100 

35 

100 

36 

100 

37 

100 

35 

118 

50 

116 

75 

116 

116 

117 

75 

116 

50 

28 

20 

28 

27 

65 

27 

90 

27 

65 

27 

30 

8! 

20 

81 

25 

81 

25 

81 

20 

81 

25 

81 

m 

100 

2<S 

100 

26 

100 

.'il 

100 

32 

100 

32 

100 

30 

100 

40 

100 

35 

100 

35 

100 

7.; 

101 

35 

101 

ni 

22 

83 

22 

83 

29 

83 

22 

82 

22 

82 

22 

81 

81 

20 

XI 

23 

81 

27 

81 

22 

81 

22 

81 

10 

99 

84 

!  99 

82 

99 

78 

99 

79 

99 

87 

99 

90 

100 

12 

100 

10 

îoo 

i-' 

100 

10 

100 

13 

100 

13 

564 

564 

565 

566 

565 

565 

25 

36 

25 

37 

25 

37 

25 

38 

25 

35 

25 

33 

Madrid  

27 

97 

27 

si 

27 

62 

27 

73 

27 

67 

27 

05 

99 

85 

99 

s:i 

99 

80 

99 

SI 

99 

90 

99 

92 

Baint-Péteraboiirg  . 

37 

3" 

37 

35 

37 

35 

37 

38 

37 

M 

95 

5  S 

95 

53 

95 

SI 

95 

60 

95 

07 

95 

62 

—     (a  3  mois). . . . 

95 

63 

95 

5.s 

95 

62 

93 

37 

95 

63 

95 

60 

Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  papier  con,-l 

Allemagne. . .  — 

Vienne-Tr.  . .  — 

Espagne   — 

—    Yersejn.  — 

Lisb. -Porto  . .  — 

St-Pétersb.  . .  — 


Valeurs 


a  vue 


Londres 


Belgique . 

Italie  

Suisse  

New-York  


Chèque 


Plus 


4  % 

4  % 

4  %  1 

4  % 

4  % 

4  % 


Matières  d'or  et  d'argent  au  pajr 
Or  en  barre  (le  kil.) . . .  3437 
Argent  id.    (le  kil.)...   218  89 

Quadruples  espagnols  

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (litre  :  916»)  ... 

—  —  (nouv.  titre  :  900»') 
Couronnes  de  Suéde  


1  0  1 M  >  V 


205 
121 
103  50 


391  . 
525  . 
260  . 


25  125 

25  15 
0  31  p 
0  OGpi 
0  I9p 
516  5G 


3437  .. 
106  75 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 


23.ni  m 


205 
121  69 
103  50 


391  50 
525  . 
261  . 


25  125 

25  15 
0  37p 
0  06pr 
0  19p 
516  50 


3437  .. 
109  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 


30  il iv 


205  06 
lil  xi 
103  37 


391  50 
525  . 
260  . 


25  12 
25  145 
0  43p 
0  06pr 
0  )9p 
516  . 


3137  .. 
1!0  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .  . 
27  50 


7  dfcc 


205  06 
121  75 
103 


392  . 
525  . 
260  . 


25  10 
25  125 
0  43$ 
0  06pr 
0  19p 
516  50 


3437 

W8  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


1  4  déc 


205  37 
122  06 
103  50 


393 
524 
260 


25  075 

25  10 
0  37p 
0  06pi 
0  L9p 
515  50 


3437  .. 
110  5C 
80  50 
25  80 
20  60 
40 

27  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or) 
Angleterre  (liv.  st.  or) 
Aut. -Hongrie  cour,  or) 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap  ). 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (fl.  or)  

Italie  (lira)  

Portugal  fmilreis  pap.) 
Roumanie  (leu  or)... 

Russie  (rouble  or)  

Suisse  (franc  or)  

Turquie  (liv.  turq.). . . 
Pays 
Extra-Européens 
États-Unis  (doll.  or).. 
Mexique  piastre  arg.) 
Répub.Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or)  

Brésil  fmilreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 

Japon  (yen  or)  

Chine(Sbanjbii)(taëlarg.) 


^  b  u 
3  3  5 

rt  «*- 
>  2  a 


1  234 
25  22 
1  05 
1  » 
1  » 

1  » 

2  083 
1  » 
5  60 

1  » 

2  67 
1  » 

22  78 


5  18 
2  58 
5  » 

1  89 

2  84 

1  67 

2  58 
7  47 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


16n.iv.  23,nov.  30n.iv. 


1  229 
25  125 

1  04 
1 

0  78 

0  85 

2  07 

1  .. 
5  30 
0  99 

2  62 
1 

22  83 


5  16 

2  59 
2  20 
1  58 
1  69 

1  68 

2  55 

3  58 


1  229 
25  125 
1  04 

1  .. 
0  78 

0  86 

2  07 

1  . 
5  30 

0  99 

2  63 

1  -. 
22.83 


5  16 
2  64 
2  20 
1  54 
1  73 

1  68 

2  55 

3  67 


1  230 
25  115 
1  04 

1  .. 
0  78 

0  86 

2  07 

1  .. 
5  30 

0  99 

2  62 

1  .. 
22  82 


5  16 
2  70 
2  20 
1  58 
1  76 

1  68 

2  55 

3  69 


c   14  dée. 


1  229 
25  105 
1  04 

1  .. 
0  78 

0  84 

2  07 

1  .. 
5  30 

0  98 

2  62 

1  .. 
22  £2 


5  16 

2  63 
2  20 
1  55 
1  78 

1  68 

2  57 

3  56 


1  2Î3 
25  075 
1  04 

1  .. 
0  78 

0  85 

2  07 

1  .. 
5  29 

0  99 

2  62 

1  .. 
22  81 


5  15 
2  67 
2  20 
1  54 
1  78 

1  68 

2  57 

3  62 


AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  li  décembre  1905 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  13 

En  Angleterre   100  48 

En  Autriche-Hongrie  ...  100  45 

En  Belgique   100  37 

En  Espagne   127  22 

En  Grèce   116  50 

En  Hollande   100  46 

En  Italie   99  94 

En  Portugal   105  82 

En  Roumanie   101  07 

En  Russie   101  55 

En  Suisse   100  19 

En  Turquie   99  87 

Aux  Etal  s- Uni  s   100  48 

Au  Mexique   96  62 

En  Républ.  Argentine  . .  227  25 

Au  Chili   122  72 

Au  Brésil   159  55 

Aux  Indes   99  M 

Au  Japon   100  38 

En  Chine   206  35 


ÎOO  francs 

en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 

Billets  A llemands   99  87 

—  Anglais   99  52 

—  Austro-Hongrois .  99  55 

—  Belges   99  63 

—  Espagnols   78  60 

—  Grecs   85  83 

—  Hollandais   99  54 

—  Italiens   100  06 

—  Portugais   94  50 

—  Roumains   98  93 

—  Russes   98  43 

—  Suisses   99  81 

—  Turcs   100  13 

Pièces  des  Etats-Unis ..-  99  52 

—  du  Mexique   103  48 

Billets  de  la  Hep.  Argent.  44  . . 

—  du  Chili   SI  18 

—  du  Brésil   62  67 

Pièces  des  Ind es   100  59 

—  du  Jùpon   99  62 

—  de  la  Chine   48  46 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  l 'i  décembre  1005. 
La  caractéristique  de  celle  semaine  a  été  le  renchérissement 
des  Capitaux  à  Berlin  et  rabaissement  simultané  du  taux  de 
l'argent  ;'i  Londres.  Notre  eole  des  chaudes  se  ressent  de 
ces  dispositions  ;  le  chaude  allemand  s'élève  .'ii  proportion, 
des  avantages  offerts,  à  lîerlin,  au.\  prêteurs  tandis  .jue  le 
cours  du  chèque  sur  Londres-,  indique  La  rentrée  de  capitanra 
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qui  ne  trouvent  plus  un  emploi  assez  rémunérateur  sur  le 
marché  anglais. 

Le  papier  à  trois  mois  sur  l'Allemagne,  que  nous  avions 
laissé  à  121  75,  s'avance  jusqu'à  122  00  :  la  devise  hollan- 
daise a  suivi  la  même  progression  et  clôture  en  hausse  de 
31  centimes. 

La  couronne  austro-hongroise,  eu  hausse  de  6  centimes, 
revient  un  peu  au-dessus  du  gold-point  d'entrée.  Le  verse- 
ment sur  Madrid  finit  à  393,  après  avoir  atteint  394  50;  le 
commerce  extérieur  de  l'Espagne  s'améliore  un  peu,  ce  qui 
contribue  à  la  hausse  de  la  peseta. 

Le  milreis  portugais  fléchit  légèrement  à  524:  Le  rouble  à 
trois  mois  se  négocie  à  260,  sans  changement  ;  le  versement 
à  264  50,  en  reprise  d'un  point. 

Le  chèque  tombe  au  cours  très  bas  de  25  10,  qui  permet 
d'importer  en  France  non  seulement  des  lingots,  mais  aussi 
des  souverains.  La  détente  du  marché  monétaire  de  Londres 
rend  compte  de  cette  lourdeur  du  change  ;  il  est  d'ailleurs 
probable  qu'elle  n'est  que  passagère  ;  les  exportations  d'or 
vers  l'aris  et  Berlin  et  les  demandes  habituelles  de  la  circu- 
lation à  l'appi'oche  des  fêtes  de  Noël  ne  tarderont  sans  doute 
pas  à  faire  remonter  le  taux  de  l'escompte  à  Londres. 

Le  change  belge  s'améliore  et  regagne  G  centimes;  les  au- 
tres devises  de  l'Union  latine  sont  sans  changement. 

Le  New-York  fléchit  de  nouveau  et  tombe  à  515  50,  ce  qui 
permet  d'attendre  de  nouveaux  mouvements  d'or  si  ce  cours 
se  maintient. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


15  nov. 

22  nov. 

29  nov. 

6  déc. 

13  déc. 

2/0  5/16 

2/0  3/8 

2/0  3/8 
2/2  ./. 

2/0  1/2 

2/0  1/2 

2/1  7,8 

2/2  •/. 

2/1  15/16 

2/2  1/16 

1/4  1/32 

1/4  1/32 

1/4  1/32 

1/4  1/32 

1/4.  1/32 

1/4  1/32 

1/4  1/32 

1/4  1/32 

1/4  1/32 

1/4  1/32 

2/0  7/16 

2/1  ./. 

2/1  1/8 

2/0  1/4 

2/0  5/8 

2/10  1/8 

2/11  •/• 

2/11  1/8 

2/9  7/8 

2/10  1/2 

16  7/32 

16  15/32 

16  27/32 

16  31/32 

16  15/16 

15  1/16 

14  5/8 

15  1/16 

14  13/16 

14  23/32 

127  27 

127  27 

127  27 

127  27 

i27  27 

77/9  172 

77/9  5 '8 

77/9  5/8 

77/10  ./. 

77/10  1/2 

29  1/4 

29  11/16 

30  5/16 

29  9/16 

30  1/8 

Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure   

Bombay  

Calcutta  

HoDg-Kong  

Shanghaï  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres 
prime  de  l'or. 
Or  en  barres.  . 
Argent  en  barres 

Le  yen  japonais  a  consolidé  sa  hausse  de  la  semaine  der- 
nière. Quant  aux  autres  changes  d'Extrême-Orient,  ils  ont 
suivi  les  fluctuations  du  cours  de  l'argent-métal  et  finissent, 
par  suite,  en  progrès  ;  le  Shanghaï  gagne  5/8  et  le  Hong- 
Kong  3/8  :  le  Singapoure,  dont  les  variations  ont  moins 
d'amplitude,  ne  s'avance  que  de  1/8. 

La  roupie  finit  à  son  cours  de  jeudi  dernier,  après  avoir 
été  cotée  de  1/4  1/16  pendant  la  semaine.  Le  13  décembre,  la 
Banque  d'Angleterre  a  procédé  à  l'adjudication  de  80  lakhs 
de  traites  et  transferts  télégraphiques  du  Conseil  de  l'Inde. 
Ont  été  adjugées  :  en  traites,  1.172.000  Rs  sur  Calcutta, 
461.000  Rs  sur  Bombay  et  312.000  Rs  sur  Madras,  au  cours 
minimum  de  Vfi  1/10  ;  et,  en  transferts  télégraphiques, 
500.000  Rs  sur  Calcutta,  5.305.000  Rs  sur  Bombay  et 
250.000  Rs  sur  Madras,  au  cours  minimum  de  1/4  3/32.  Les 
souscripteurs  au  cours  minimum  ont  reçu  12  0/0  du  montant 
de  leurs  demandes  dans  chacune  des  deux  catégories. 

Parmi  les  devises  sud-américaines,  le  Rio  recule  de  1/32  et 
le  Valparaiso  de  3/32.  La  prime  de  l'or  à  Buenos-Ayres  est 
stéréotypée  à  127  27 . 

A  Londres,  le  cours  de  l'or  poursuit  son  mouvement  de 
hausse:  les  demandes  de  la  France,  et  surtout  de  l'Allemagne, 
l'ont  amené  à  77/10  1/2,  et  la  presque  totalité  des  arrivages 
du  Cap  a  été  achetée  pour  l'exportation,  la  Banque  d'Angle- 
terre n'ayant  pu  s'en  assurer  qu'une  minime  partie.  Les  en- 
vois de  l'Egypte  et  de  l'Inde  viennent  compenser  partielle- 
ment, d'autre  part,  les  fortes  exportations  dirigées  vers 
l'Argentine. 

Le  cours  des  monnaies  d'or  françaises,  américaines,  alle- 
mandes et  japonaises  est  passé  de  76/4  5/8  à  76/5. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  30  novembre  au  7  décembre,  ont  été  les  suivants  : 


Entrées 

Afrique  du  Sud.,  .t  345.000 

Bombay    108.000 

Australie   21.000 

Chine   10.000 


Bombay 
Calcutta 


Sorties 


00.500 
30.  m  H) 


L'iirgent-niétiil,  après  avoir  reculé  jusqu'à  29  8/1  finit  en 
reprise  sur  les  achats  de  l'Inde  et  de  l'Extrême-Orient;  la 
cote  est  rendue  assez  impressionnable  par  la  rareté  du  dispo 
nible. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  se  sont  élevi'es, 
du  30  nov.  au  7  déc,  à  338.100  liv.  st.,  ce  qui  porte  le  total, 
depuis  le  1»»  janvier,  à  7.203.833  liv.  st.,  contre  9  millions 
071.757  liv.  st.  pour  la  période  correspondante  de  l'année 
dernière. 

Escompte  hors  banque  : 
Places  IGnov.    23  nov.    30  nov.    7  déc.    14  déc 


Total. 


490.000 


Total   102.500 


8  ./.  3  ./.  3  ./. 

3  13/10  3  1/2  3  3/8 

4  5/8  4  8/4  5  ./. 

5  1/2  5  1/2  5  1/2 


Paris   3  ./.  3  ./. 

Londres ....  4./.  4./. 

Berlin   4  5/8  4  5,  8 

New  -  York  (  .  ,  ,„  .  ,  ,„ 
(timemoney)i         '  ' 

Le  11  décembre,  la  Banque  d,' Allemagne  a  élevé  à  6  0/0  le 
taux  de  l'escompte,  et  à  7  0/0  celui  des  avances,  lixés  respec- 
tivement à  5  1/2  et  6  0/0  depuis  le  4  novembre  dernier. 

Le  même  jour,  la  Banque  llogale  de  Suède,  et,  le  12  dé- 
cembre, la  Banque  de  Norvège  ont  pris  une  mesure  analogue 
et  porté  leur  taux  d'escompte  de  5  à  5  1/2  0/0. 


Situation  Générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  France  est  en  diminution  de 
3.831.000  francs  :  il  est  sorti  par  les  guichets  5. 764.000  fr. 
à  Paris  et  2.810.000  fr.  dans  les  succursales;  les  achats  de 
matières  se  sont  élevés  à  5.058.000  fr.,  et  les  ventes  à215.000 
francs  ;  il  est  sorti  100.000  fr:  pour  la  Suisse. 

L'encaisse-argent  augmente  de  145.000  fr.;  la  circulation  a 
pris  208.000  fr.  à  Paris  et  restitué  473.000  fr.  en  province; 
il  est  sorti  120.000  fr.  pour  le  Sénégal. 

La  circulation  fiduciaire  diminue  de  26  millions;  les  comptes 
courants  augmentent  de  30  millions,  le  portefeuille  de  !5  mil- 
lions et  les  avances  de  3  millions. 

Le  bilan  de  la  Banque  d'Allemagne  presente  une  diminu- 
tion de  tous  les  chapitres  :  20  millions  à  l'encaisse,  42  mil- 
lions à  la  circulation,  38  millions  aux  comptes  courants, 
73  millions  au  portefeuille  et  13  millions  aux  avances.  Par 
comparaison  avec  le  bilan  du  7  décembre  1904,  l'encaisse  a 
diminué  de  215  millions  pendant  que  la  circulation  s;est 
accrue  de  24  millions  et  le  portefeuille  de  217  millions. 
Devant  cette  situation,  qui  s'explique  par  l'accroissement 
considérable  des  transactions  commerciales,  la  Reichsbanh  a 
dû  procéder  à  une  nouvelle  élévation  du  taux  de  l'escompte, 
la  quatrième  depuis  le  début  de  l'automne,  d'autant  plus  que 
les  de  nandes  de  l'Etat  sont  en  ce  moment  assez  fortes,  le 
portefeuille  de  bons  du  Trésor  s'élevant  à  194  millions. 

Voici  les  mouvements  d'or  de  la  semaine  à  la  Banque 
d'Angleterre  : 

Entrées  Sorties 
Achat  en  barres..  £      49.000   Amérique  du  Sud  £  650.000 
Excéd.  des  sorties.     010  000    Gibraltar   9.003 


Total   059.000     Total  des  sorties. .  659.000 

L'excédent  des  exportations  d'or  est  de  15  millions,  ce  qui, 
ajouté  aux  9  millions  prélevés  parla  circulation,  porte  à 
24  millions  la  diminution  de  l'encaisse;  il  est  rentré  8  mil- 
lions de  billets.  Les  comptes  courants  sont  en  plus-value  de 
91  millions,  et  le  portefeuille  diminue  de  15  millions.  Le 
compte  du  Trésor  tombe  de  284  millions  à  159  millions,  par 
suite  du  remboursement  des  bons  de  l'Echiquier  effectué  le 
7  décembre.  La  proportion  de  la  réserve  aux  engagements 
s'abaisse  légèrement  et  passe  de  40  86  à  40  11  0,'0.  La  situa- 
tion de  la  Banque  d'Angleterre  reste  bonne  et.  à^moins  d'un 
drainage  d'or  excessif  vers  l'Allemagne,  une  élévation  du 
taux  de  l'escompte  ne  parait  pas  probable  avant  la  fin  de 
l'année. 

A  la  Banque  d' Autriche-Hongrie,  le  léger  exode  d'or  qui 
s'était  produit  a  momentanément  cesssé;  la  circulation  dimi- 
nue de  42  millions  et  le  portefeuille  de  20  millions  ;  les 
comptes  courants  ont  déposé  8  milllions. 

A  la  Banque  de  Belgique,  la  réaction,  qui  suit  les  fins  de 
mois,  a  fait  rentrer  dans  les  caisses  3  millions  d'espèces  et 
36  millions  de  billets  ;  les  comptes  courants  ont  versé  9  mil- 
lions et  le  portefeuille  se  dégonfle  de  27  millions. 

Le  bilan  de  la  Banque  d'E^agne  présente  peu  de  varia- 
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lions  ;  l'en  caisse- argent  diminue  de  3  millions  et  les  comptes 
courants  s'accroissent  de  4  millions. 

La  Banque  Néerlandaise  a  remboursé  6  millions  de  billets; 
son  portefeuille  diminue  de  9  millions  ;  les  avances  sur  va- 
leurs mobilières,  par  contre,  augmentent  de  G  millions. 


LA  SITUATION  MONETAIRE  AUX  ETATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS 


IMPORTATIONS 


Du  85  nov.  Depuis 
or  au  2  déc.  lel,rjanv. 

Grande-Bretagne  »  1.500 

France   »  25.352.506 

Allemagne   »  20 

Autres  pays....        82.500  12.992.961 


Du  25  nov. 
au  2  déc. 


32.261 


Depuis 
le  1"  janv. 
5.502.911 
4.266.136 
3.387.008 
2.875.333 


Total  1905... 

—  1904... 

—  1903... 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903... 


82.500  38.3i7.047 
3.669.002  95.060.698 
55.000  33.104.018 


837.447  30.891.514 
»  576.921 
15.257 
256  872.724 


32.261  16.a'il.38G 
32.285  8.631.452 
4.050.739  11.285.768 


16.112 


13.166 
20 

3.834.586 


837.703  32.356.416 
916.922  3 i. 373. 436 
601.805  28.586.035 


16.112  3.847.772 
159.133  1.118.993 
786  1.455.607 


Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 

Dé-  Porte 
pôts  feuille 


En- 

Légal 

Circu- 

caisse 

tenders 

lation 

1904  18  déc.  . 

212.0 

76.9 

42.5 

1905  25  nov. . 

184.5 

74.5 

54.7 

1905   2  déc.  . 

179.8 

74.5 

54.1 

1905   9  déc.  . 

173.3 

73.3 

53.3 

1.118.0 

999.2 
1.0D7.2 


Surplus 
réserve 


1.082.1  -t-  9.4 
1.012.3-)-  9.2 
1.023.9  +  2.6 


992. 211.016. 4' 


1.2 


L'encaisse  des  Banques  Associées  de  New-York  a  subi 
une  nouvelle  diminution  et,  bien  que  ces  Etablissements 
aient  réduit  les  crédits  accordés  à  la  spéculation,  et,  par  con- 
séquent, les  dépôts  en  compte  courant,  la  réserve  est  re- 
tombée au-dessous  du  minimum  légal.  Cette  situation  préoc- 
cupe beaucoup  le  marché  de  New-York,  où  la  tension  moné- 
taire est  des  plus  vives. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Réforme  monétaire  au  Mexique 

Rapport  du  Ministère  des  Finances,  suite  (1) 

Les  Chambres  auront  sans  doute  noté  que,  dans  le  cha- 
pitre 3  de  la  loi  du  25  mars  dernier,  relatif  au  cours  légal  de 
la  monnaie,  il  est  établi  certains  principes  qui,  s'ils  sont  con- 
formes à  ceux  de  notre  Code  de  commerce,  ne  le  sont  point 
à  ceux  du  Code  civil  du  District  fédéral,  qui  en  contient 
de  contraires  à  la  saine  économie  politique.  La  nouvelle  loi  a 
clairement  établi  que  l'obligation  de  payer  en  argent  une 
somme  quelconque  se  traduit  par  l'obligation  do  remettre  de 
la  monnaie  mexicaine  du  cours  usuel  ;  que,  par  conséquent, 
la  monnaie  étrangère  n'a  pas  cours  légal  et  que  l'obligation 
de  payer  une  somme  en  cette  monnaie  se  traduit  par  l'obli- 
gation de  payer  son  équivalent  en  monnaie  mexicaine.  En 
dernier  lien,  seules  ont  un  pouvoir  libératoire  illimité  les 
monnaies  d'or  et  les  monnaies  d'argent  d'une  piastre  :  l'ad- 
mission dans  un  même  paiement  de  monnaies  fractionnaires 
D  9Bl  obligatoire  que  pour  les  petites  quantités  que  lixe 
l.i  loi. 

La  création  d'an  fonds  régulateur  de  circulation  monétaire 
'1)  Voir  l'Economiste  Européen  n°«  72G  et  727. 


et  rétablissement  de  la  Commission  de  Changes  et  Monnaies 
dont  il  est  parlé  au  chapitre  4  de  la  loi  répondent  à  une 
double  lin  :  d'abord,  retirer  de  la  circulation  une  partie  de 
l'argent  métal  dont  la  notoire  abondance  a  retardé  trop 
longtemps  les  salutaires  effets  de  la  réforme,  et  ensuite 
aider  à  la  réalisation  de  cette  réforme  non  seulement  au 
point  de  vue  de  la  stabilité  du  type  du  change  sur  l'exté- 
rieur, mais  encore  en  tout  ce  qui  se  rapporte  à  la  fabrication 
des  monnaies  et  à  la  répartition  des  diverses  pièces  sur  le 
territoire  de  la  République.  Nonobstant  le  peu  de  temps  qui 
s'est  -écoulé  depuis  la  publication  de  la  loi,  l'influence  exer- 
cée par  les  travaux  de  la  Commission  des  Changes  et  Mon- 
naies s'est  déjà  fait  sentir  d'une  manière  favorable  et  il  faut 
espérer  qu'elle  continuera  à  influencer  la  situation,  jusqu'à 
ce  que  demeurent  solidement  établies  les  conditions  néces- 
saires pour  que  le  marché  des  changes  et  le  marché  moné- 
taire répondent  complètement  au  but  que  s'est  proposé  le 
législateur. 

En  même  temps  qu'était  promulguée  la  loi  établissant  le 
nouveau  système  monétaire,  on  en  promulguait  une  autre 
supprimant  et  réduisant  les  impôts  sur  les  mines  ;  enfin, 
diverses  mesures  étaient  prises  pour  améliorer  la  condition 
du  mineur. 

Les  impôts  qui  grevaient  directement  la  production  des 
métaux  précieux  étaient  les  suivants  : 

L'impôt  intérieur  du  timbre,  qui  représentait  3  0/0  sur  la 
valeur  de  l'or  et  de  l'argent; 

L'impôt  de  frappe,  qui  équivalait  au  2  0/0  sur  la  même 
valeur  ; 

Les  droits  d'essayage,  de  fonte  et  d'affinage,  suivant  des 
tarifs  spéciaux  ; 

Les  droits  sur  les  titres  de  mine,  qui  étaient  de  dix  piastres  ; 

L'impôt  annuel  sur  la  propriété  des  mines,  qui  consistait 
en  un  droit  de  dix  piastres  ; 

Et  les  impôts  locaux  sur  les  métaux  précieux,  [dont  le 
maximum  était  de  2  0/0  sur  la  valeur  desdits  métaux. 

Conformément  à  la  nouvelle  législation,  les  impôts  et  droits 
susmentionnés  ont  subi  les  modifications  suivantes  : 

L'impôt  intérieur  du  timbre  a  été  fixé  à  3  1/2  0/0,  à  2  1/2  0/0 
et  à  1  1/2  0/0  suivant  qu'il  s'agit  de  métaux  à  l'état  naturel, 
qui  ont  été  traités  ou  qui  ont  subi  un  affinage  ; 

L'impôt  de  monnayage  a  été  purement  et  simplement  dé- 
rogé ; 

L'impôt  sur  les  titres  do  mines  a  '  été  réduit  de  10  à  5 
piastres  ; 

L'impôt  annuel  sur  les  propriétés  minières  a  également  été 
réduit  de  10  à  G  piastres  et,  en  certains  cas,  à  3  piastres  ; 

Enfin,  les  impôts  locaux  ne  pourront  pas  désormais  dé- 
passer 1  1/2  0/0;  cette  réduction  de  25  0/0  signifie,  d'ailleurs, 
une  diminution  correspondante  dans  la  contribution  fédérale. 

Mais  le  Pouvoir  Exécutif  ne  s'en  est  pas  tenu  à  ces  dimi- 
nutions ou  réductions  d'impôts  ;  il  a  voulu  alléger  dans  la 
mesure  du  possible  les  charges  qui  pèsent  sur  l'industrie 
minière,  et  dans  ce  but,  il  a  exempté  des  droits  d'importation 
les  principaux  articles  venant  de  l'étranger,  qu'ils  soient 
destinés  au  travail  des  mines  ou  aux  établissements  métal- 
lurgiques. Bien  que  certaines  de  ces  exemptions  n'aient  qu'un 
caractère  temporaire,  elles  n'en  sont  pas  moins  efficaces  et 
répondent  au  but  que  s'est  proposé  le  Gouvernement. 

On  ne  peut  donc  pas  faire  à  l'Exécutif  le  reproche  de  s'être 
montré  trop  parcimonieux  dans  la  concession  de  franchises 
et  d'exemptions.  On  pourrait  plutôt  l'accuser  de  s'être  montré 
trop  libéral  vis-à-vis  de  l'industrie  minière  parce  qu'il  a 
dépassé  les  limites  que  lui  même  s'était  fixées  dans  son 
projet  de  loi  du  14  décembre  dernier,  relatif  au  budget  de 
1905  1906.  L'excédent  de  2.629.684  piastres  42,  était-il  dit  dans 
ce  document,  des  recettes  sur  les  dépenses,  répond  au  désir 
de  l'Exécutif  d'arriver,  en  réalisant  la  réforme  monétaire,  à 
réduire  le  plus  possible  les  divers  impôts  qui  pèsent  sur  les 
mines  d'argent.  Le  Gouvernement  sera  heureux  de  profiter 
de  cette  marge  qu'il  a  laissée  intentionnellement  dans  le  but 
d'eu  faire  bénéficier  l'industrie  si  intéressante  des  mines  au 
moment  où  elle  pourrait  avoir  à  souffrir  des  conséquences 
d'une  espèce  de  divorce  entre  la  valeur  de  notre  monnaie  et 
le  prix  de  l'argent  en  barres. 

(A  suivre.) 
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Les  Prix  de  Gros 

M.  A.  Saucrbeck  vient  de  publier  son  index-number, 
calculé  sur  45  catégories  de  marchandises,  en  ce  qui  con- 
cerne novembre  1905. 

La  moyenne  des  onze  années  de  18G7  à  1877  étant  100, 
voici  les  chiffres  indiqués  par  le  savant  statisticien  anglais  : 


1878-87  

...  79 

1899  

..  68 

1885-1894  

...  69 

...  75 

1890-1899  

66 

1901  

70 

1895-1904  

...  67 

.  69 

1884  

76 

.  69 

61 

1904  

70 

Nombres  mensuels 

1889  Décembre . 

.  73.7 

71.7 

1895  Février  ... 

.  60.0 

72.0 

1896  Juillet  

.  59.2 

—  Juillet 

72.5 

1900  —   

.  76.2 

72.3 

1904  Septembre. 

.  70.7 

—  Septembre.. 

72.4 

—   Décembre . 

.  70.9 

—  Octobre  

73.2 

1905  Mars  

71.8 

—   Novembre . . 

74.2 

Ce  tableau  montre  une  nouvelle  augmentation  en  novembre, 
due  surtout  aux  matières  premières.  Le  blé,  l'avoine  et  le  riz 
sont  en  légère  hausse,  mais  les  autres  produits  alimentaires 
n'accusent  aucun  changement  appréciable.  Parmi  les  matières 
minérales,  le  fer  et  la  houille  ont  très  peu  varié,  mais  le 
cuivre  s'est  élevé  de  71 1/4  liv.  st.  par  tonne,  à  la  fin  d'octo- 
bre, à  77  1/2  liv.  st.  (ce  qui  correspond  presque  au  taux 
constaté  en  19001,  et  l'étain,  de  149  3/4  liv.  st.  par  tonne  à 
157  liv.  st.,  prix  supérieur  au  maximum  enregistré  en  1900 
(153  liv.  st.):  ajoutons  que  durant  la  présente  semaine,  la 
hausse  a  continué  encore  et  l'étain  a  atteint  162  liv.  st.  Le 
plomb  anglais  s'est  avancé  de  15  1/4  liv.  st.  par  tonne  à 
16  1/2  liv.  st. 

Le  coton  a  été  sujet  à  d'importantes  fluctuations  et  le 
«  middling  »  américain  s'est  inscrit,  fin  novembre,  à  6  d.  17 
par  lb,  contre  5  d.  77  par  lb  au  31  octobre.  Le  lin  et  le  chan- 
vre ont  été  légèrement  plus  hauts,  mais  les  prix  de  la  laine, 
anglaise  et  mérinos,  ne  se  sont  pas  maintenus. 

Dans  le  groupe  des  matières  premières  diverses,  l'huile  de 
lin  et  le  pétrole  ont  accusé  une  certaine  augmentation. 

lïindex-numbcT  moyen  des  11  premiers  mois  est  un  peu 
supérieur  à  72,  soit  2  points  au-dessus  du  nombre  corres- 
pondant pour  l'année  dernière. 

En  séparant  les  produits  alimentaires  des  matières  premiè- 
res, les  index-numbers  se  présentent  .comme  suit  (la  moyenne 
de  1867-77  étant  100)  : 

1878-871885-941895-04  1900   1904   1905   1905  1905 
Moy   Moy   Moy    Fév.  Déc.  Sept.  Oct.  Nov. 


Prod. ali- 
mentaires 84 

Mat.  pre- 
mières. . .  76 


72  66  65.8  69.1  67.9  67.7  68.0 
67       68      81.9  72.3   75.7   77.3  78.8 


Les  produits  alimentaires  sont  de  11,  2  0/0  plus  bas,  mais 
les  matières  premières,  de  9  0/0  plus  haut  qu'à  la  fin  de 
l'année  dernière. 

L'argent  a  été  de  nouveau  très  demandé,  et  le  dernier 
■cours,  30  d.  15/16  par  once,  a  dépassé  le  taux  maximum 
(30  d.  1/4]  constaté  en  1900;  c'est,  d'ailleurs,  le  prix  le  plus 
élevé  que  l'on  ait  enregistré  depuis  189G.  Disons  toutefois 
que  ce  cours  no  s'est  pas  maintenu  durant  la  présente  se- 
maine. 

Les  prix  et  «  index-numbers  »  sont  les  suivants  :  (60  d.  84 
l'once  étant  la  parité  de  1  d'or  pour  15  1/2  d'argent  =  100)  : 

Prix  Index-numbers 
Moyenne  1885-1894   42  d.  1/4  =69.4 

—  1895-1904   27   1/4      =  44  8 

-  1896    30   3/4      =  50.5 

Fin  Décembre  1900   29   9/16     =  48.6 

—  Novembre  1902  cours 

le  plus  bas)   2111/16  =  â5.6 

—  Décembre  1904    28   3/8  =  40.6 

—  Mars  1905    25  13/16  =  42  4 

—  Juillet  1905    27   5/16  =  44.9 

—  Septembre  1905    28    ./.  =  46.2 

—  Octobre  1905   28   7/8  =  47  4 

—  Novembre  1905    30   5/16  =  49  8 


Situation  Financière  Générale 


Europe.  —  France.  La  Banque  d'Allemagne  a  élevé, 
lundi  dernier,  le  taux  de  son  escompte,  mais  on  n'a 
prêté  que  peu  d'attention  à  ce  fait. 'Et  si  la  Bourse 
s'est  montrée  hésitante,  c'est  surtout  pour  cette  raison 
que,  vu  les  jours  de  fête  de  Noël  et  du  Jour  de  l'An,  on 
ne  témoigne  pas  du  désir  de  prendre  de  nouveaux  enga- 
gements. Bien  au  contraire  même,  on  procède,  comme 
on  l'a  fait  encore  hier,  jour  de  réponse  des  primes  de 
quinzaine,  à  des  réalisations  qui  ont  cet  avantage 
d'assainir  de  plus  en  plus  la  place  et  de  la  mettre  plus 
que  jamais  à  même  de  tirer  parti  des  nouvelles  tout  à 
fait  réconfortantes  qui  peuvent  nous  arriver  d'un  mo- 
ment à  l'autre  de  Russie. 

Allemagne.  —  La  Reichsbank  a  porté  le  taux  de  son 
escompte  à  6  0/C.  C'est  la  quatrième  augmentation 
depuis  le  commencement  de  l'automne.  Le  resserre- 
ment monétaire  est  dû  principalement  à  l'activité 
récente  des  opérations  en  Bourse  et  au  développement 
du  trafic  intérieur  et  international. 

L'escompte  libre  est  monté  à  5  1/8  0/0. 

Les  nouvelles  des  centres  industriels  sont  toujours 
bonnes. 

Angleterre.  —  Sir  Henry  Campbell  Bannerman  a 
terminé  rapidement  la  constitution  du  nouveau  Cabi- 
net. L'impression  produite  sur  le  pays  est  bonne. 

L'argent  est  très  abondant  et  le  taux  de  l'escompte 
est  en  diminution.  A  ces  disponibilités  s'ajoute  de 
l'argent  venu  d'Egypte  et  de  l'Inde. 

L'année  1905 .parait  avoir  été  bonne  au  point  de  vue 
du  commerce  extérieur.  Dans  les  11  premiers  mois,  les 
importations  se  sont  élevées  à  512.174.000  liv.  st., 
contre  498. 524. 000  dans  la  même  période  de  1904;  les 
exportations  se  sont  élevées  à  372.077.000  liv.  st., 
contre  336.627.000. 

Belgique.  —  Le  marché  à  terme  est  nerveux  et  les 
mouvements  de  cours  sont  assez  considérables. 

On  commence  à  perdre  un  peu  de  la  confiance  qu'ins- 
pirait l'avenir  des  industries  sidérurgiques.  Cependant 
les  cours  des  valeurs  de  ces  industries  sont  toujours 
soutenus. 

Il  n'y  a  pas  de  tendance  bien  prononcée  dans  le 
groupe  des  charbonnages. 

Espagne.  —  On  attend  toujours  avec  curiosité  ce  que 
fera  le  Ministre  des  Finances  pour  résoudre  les  difficul- 
tés pendantes  ;  il  est  douteux  quïl  ait  déjà  des  plans 
bien  arrêtés. 

La  Bourse  de  Madrid,  depuis  longtemps,  piétine  sur 
place.  La  reprise  qu'on  attendait  ne  parait  pas  devoir 
se  produire  encore. 

Dans  les  10  premiers  mois  de  l'année,  le  Trésor  a 
encaissé  810.082.277  pesetas  contre  817.011.732  dans 
la  même  période  de  1904. 

Ilalie.  —  La  situation  du  Ministère  Fortis  est  tou- 
jours fort  menacée,  surtout  à  cause  du  mécontentement 
qu'inspire  aux  populations  et  aux  députés  du  Sud  le 
modus  vivendi  commercial  avec  l'Espagne. 

M.  Carcano,  dans  son  exposé  financier,  a  longuement 
insisté  sur  la  bonne  situation  des  finances  du  royaume. 
L'exercice  financier  en  cours  et  le  prochain  exercice 
laisseront  d'importants  excédents  budgétaires.  Le 
Trésor  possède  actuellement  un  fonds  de  415  millions 
de  lire. 

La  situation  des  industries  est  satisfaisante. 

Roumanie.  —  Le  dernier  discours  du  Trône  constate 
que  l'assiette  financière  de  la  Roumanie  a  résisté  à  la 
dure  épreuve  de  la  sécheresse  de  l'année  dernière. 

L'exercice  1904-1905  s'est  terminé  avec  un  excédent 
de  recettes  de  6.475.726  francs. 

Dans  les  six  premiers  mois  de  l'année  courante,  les 
encaissements  se  sont  élevés  à  121.782.921  francs, 
contre  114.936.257  francs  dans  la  même  période  de 
l'exercice  précédent. 
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Amérique.  —  Brésil.  En  1904,  l'importation  par  le 
port  de  Santos  a  été  de  88.373  contos,  contre  8'i.075 
en  1903. 

Etats-JJnis.  —  Pour  l'année  financière  finissant  au 
30  juin  1905,  les  recettes  ont  été  de  097.101.270  dollars 
ot  les  dépenses  de  7:20.105.498.  Il  v  a  donc  un  déficit 
de  23.004.228  dollars. 

Pour  l'année  1905-190G,  on  prévoit  un  déficit  de 
8. 000. 000  de  dollars. 

Le  Marché  de  New-York  est  animé  et  ferme,  par 
suite  de  la  détente  monétaire. 

iVi'xique.  —  Dans  le  premier  mois  de  -l'année 
fiscale,  les  importations  se  sont  élevées  à  12  millions 
183.749  piastres  contre  11.803.821  dans  le  même  mois 
de  l'exercice  précédent;  les  exportations,  avec  les  mé- 
taux précieux,  à  21.007.221  piastres,  contre  13.430.341. 

Trrre-Ncuve.  —  L'importation  de  Terre-Neuve  a 
atteint  pour  l'exercice  qui  a  fini  au  30  juin  dernier, 
10.279.292  dollars,  en  augmentation  de  830.000  dollars 
sur  l'exercice  précédent.  L'exportation  a  atteint 
10.009.000  dollars,  en  augmentation  de  288.000  dollars. 

Asie.  —  Indes  anglaises.  Dans  le  premier  semestre 
de  1905,  les  recettes  brutes  des  Chemine  de  fer  des 
Indes  se  sont  élevées  à  10.044.580  liv.  st.,  en  augmen- 
tation de  748.013  sur  celles  de  la  même  période  de 
l'année  précédente. 

Japon.  —  Nous  donnons,  page  706,  des  renseigne- 
ments sur  l'industrie  du  coton  au  Japon. 


FONDS  D'ÉTAT  EUROPÉENS  &  EXTRA  EUROPÉENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ÉTAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  p.ngiais  (ch.  f .  23  fr.  20) 
Autriche  or  4  %  (ch.  f  2  fr.  50).. 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  1896  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  E>t.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. 
Hellénique  4  %  1887  (net  9  fr.  40). 

Hollande  3  %  

Hongrie  o  r  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). . 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1888   

Portugal  3  %  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin 

Roumanie  4  %  1898  '■ 

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suède  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  unifiée  4  %  .. 
—       Priorité  4  %  1890  

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898   

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New- York) . . . 

Haïti  5  %  1875  

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  18.91  

Uruguay  8  %  %  1891  
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FRANCE 


La  Politique.  —  Le  livre  jaune  sur  le  Maroc.  —  Lch  irtrnil.es  ou- 
vrières.     Le  buils,'cl  de  1900.  —  Le  rachat  de  l'Ouest. 

Le  Livre  jaune  sur  le  Maroc,  i|ui  était  si  impatient- 
Dotai  attenaava»été  distribué  hier  am  Parlement,  avec 
un  léger  retatd  dû  au  travail  considérable  imposé  liai- 
son i  mpression. 


Ce  Livre  jaune  constitue  une  véritable  histoire  du 
Maroc  depuis  le  début  du  vingtième  siècle  et  il  a  trait  à 
des  événements  décisifs  de  la  politique  internationale. 

Il  comporte  349  pages  et  s'étend  du  commencement 
de  l'année  1901  jusqu  au  28  octobre  1005.  En  réalité,  il 
se  subdivise  en  deux  parties  nettement  distinctes. 

La  première  série  des  pièces  couvre  1901,  ?902  et 
L9Q3.:  elle  montre  combien  les  intérêts  de  la  sécurité 
algérienne  sont  intimement  associés  au  maintien  de 
l  l'ordre  au  Maroc.  Elle  rappelle  les  incursions  que  les 
tribus,  en  théorie  soumises  au  inaghzcn,  ont.  systéma- 
tiquement pratiquées  sur  notre  territoire,  les  embarras 
qu'elles  nous  ont  suscités  à  la  suite  de  l'extension  de 
nos  limites  vers  le  Sud.  Nombreuses  sont  les  allusions 
aux  affaires  du  Touat,  d'El-Moungar,  de  Eiguig,  puis 
à  la  lutte  du  rogui  contre  Abd-el-Aziz.  A  cet  égard,  le 
Livre  jaune  attestera  que  l'attitude  de  la  France  fut 
loyale  vis-à-vis  du  sultan,  dont  nous  avons  toujours 
reconnu  la  souveraineté  contre  l'usurpateur  de  l'Est.  11 
ressort  de  cette  première  partie  que  l'Algérie  a  besoin 
d'une  frontière  bien  délimitée,  mais  aussi  munie  d'une 
bonne  police,  et  qu'il  y  a  péril  à  tolérer  le  développe- 
ment de  l'anarchie  dans  la  région  orientale  du  Maroc. 
De  là  à  conclure  à  la  nécessité  des  réformes  dans  l'Em- 
pire, il  n'y  a  qu'un  pas,  et  l'on  sait  comment  ce  pas 
l'ut  franc  fi  i. 

La  deuxième  partie  du  Livre  jaune  débute  par  les 
instructions  envoyées  à  M.  Saint-René  Taillandier,  au 
commencement  de  1904,  celles  qui  lui  sont  remises 
avant  son  départ  pour  Fez,  les  télégrammes  qu'il 
échange  avec  le  quai  d'Orsay  pendant  son  séjour  dans 
cette  capitale  comportent  d'abondants  développe- 
ments. Ces  pièces  nous  enseignent  comment  le  Gouver- 
nement français  avait  conçu  les  réformes,  qui  ne  de- 
vaient point,  dans  sa  pensée,  attenter  aux  droits 
souverains  du  maghzen.  M.  Saint-René  Taillandier 
constate  d'abord  que  le  sultan  reçoit  nos  propositions 
avec  bienveillance,  mais,  soudain,  son  attitude  change. 
La  question  s'est  internationalisée. 

C'est  à  la  fin  du  Livre  jaune  que  se  trouvent  les 
documents  qu'on  lira  le  plus  avidement.  Ils  se  réfèrent 
aux  pourparlers  franco-allemands  et  aussi  aux  com- 
munications que  la  France  a  faites  à  diverses  puis- 
sances. 

A  l'occasion  de  la  discussion  des  douzièmes  provi- 
soires, M.  Rouvier  apportera  à  la  Chambre  une  décla- 
ration sur  l'affaire  marocaine  et  sur  la  politique  exté- 
rieure du  Gouvernement;  les  explications  du  premier 
Ministre  seront  accueillies  avez  empressement. 


*w  Un  Conseil  de  Cabinet  a  été  tenu  le  8  décomî.  re  au 
Ministère  des  Affaires  étrangères  sous  la  présidence  de 
M.  Rouvier. 

Le  Conseil  s'est  occupé  des  questions  à  l'ordre  du  jour  des 
•  ihambees. 

Les  Ministres,  qui  depuis  plusieurs  jours  avaient  été 
invités  par  leur  collègue  des  Finances  à  lui  transmettre  leurs 
propositions  en  vue  de  l'établissement  des  douzièmes  provi- 
soires, les  ont,  pour  la  plupart,  fait  parvenir  à  M.  Merlou. 
Le  projet  comportant  ouverture  de  deux  douzièmes  pour 
janvier  et  février  1!)06  sera  très  prochainement  déposé  il  la 
Chambre. 

Le  Ministre  de  l'Instruction  publique  et  des  Cultes  a  l'ait 
savoir  qu'il  allait  promulguer  la  loi  sur  la  Séparation  des 
Eglises  et  de  l'Etal  dès  qu'il  aurait  nommé  la  Commission 
e£trapaiiamentau?e  qui  doit  préparer,  en  vue  4(  la  soumettre 
au  Conseil  d'Etat,  le  projet  de  règlement  d'administration 
publique  destiné  à  assurer  L'application  de  celle  loi. 

A  l'exemple  de  ce  qui  avait  élé  fait  pour  la  loi  de  liXH  sur 
les  Associalions,  on  fera  entrer  dans  cette  Commission  les 
présidents  et  rapporteurs  des  Commissions  de  la  séparation 
au  Sénat  el  à  la  Chambre,  MM.  Ferdinand  Unisson  et  Aris- 
tide l'.riand  pour  la  Chambre,  MM.  Yalié  et  Maxime  Lecomte 
pour  le  Sénat. 

~w  Le  8  décembre  la  Chambre,  dans  sa  séance  du  matin, 
a  continué  la  discussion  du  projet  de  loi  sur  les  primes  à  la 
marine  marchande  ;  cette  discussion  sera  continuée  ce  matin. 

L'après  midi  un  incident  très  vif  a  élé  soulevé'  au  début  de 
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la  séance  par  M.  Firmin  Faute,  qui  venait  de  déposes  une 
demande  d'interpellation  sur  les  affaires  marocaines. 

M.  Rouvier,  \  résident  du  Conseil,  avait  demandé  le  ren\ui 
<le  cette  interpellation  à  la  discussion  du  budget  des  allai res 
étrangères,  s'engageant  d'ailleurs  à  foumir  à  la  Chambre 
toutes  explications  sur  les  affaires  marocaines  le  jour  pro- 
chain où  l'on  discutera  la  loi  sur  les  douzièmes  provisoires. 

M.  Firmin  Faure  protesta  contre  ce  renvoi  et  soutint  que 
M.  le  Président  du  Conseil  devait,  en  tout  cas,  à  la  Chambre, 
des  explications  immédiates  sûr  le  fait  d'une  dépêche  de 
M.  Cambon,  notre  ambassadeur  à  Londres,  prévenant,  peu 
après  les  incidents  à  'l  anger,  le  Gouvernement  français,  qu'en 
cas  de  guerre  avec  l'Allemagne,  la  France  pouvait  compter 
sur  le  concours  santé  de  l'Angleterre,  et  qui,  le  lendemain  du 
jour  où  elle  était  remise  à  M.  Rouvier,  était  communiquée 
au  Cabinet  de  Berlin. 

M.  le  Président  du  Conseil  a  répliqué  qu'il  donnerait  dans 
quelques  jours  à  la  Chambre  toutes  les  explications  néces- 
saires sur  les  affaires  marocaines,  mais  qu'il  ne  répondrait 
rien  à  des  rabots  et  à  des  commérages  qui  déshonorent  la 
tribune  française,  et  1  immense  majorité  de  ia  Chambre  a 
approuvé  ses  paroles  en  ordonnant  l'ajournement  de  l'inter- 
pellation. 

La  Chambre  a  repris  ensuite  la  discussion  de  l'interpella- 
tion relative  aux  Bourses  du  Travail. 

■>~v  Une  élection  législative  a  eu  lieu  le  10  décembre  dans 
la  cinquième  circonscription  de  Lyon  (Rhône).  M.  Victor 
Fort,  socialiste  indépendant,  a  été  élu  en  remplacement  de 
M.  Augagneur,  démissionnaire,  nommé  gouverneur  de  Mada- 
gascar. 

-wv  Le  11  décembre,  la  Chambre,  dans  sa  séance  du  matin, 
a  terminé  l'examen  de  la  loi  sur  la  répression  de  la  fraude 
dans  le  commerce  du  beurre  et  la  fabrication  de  la  marga- 
rine :  elle  a  décidé  de  passer  à  une  deuxième  délibération. 
Elle  a  commencé  ensuite  la  discussion  du  projet  do  loi  auto- 
risant le  Gouvernement  a  faire  des  avances  spéciales  aux 
.Sociétés  Coopératives  agricoles  cl  remboursables  dans  un 
délai  maximum  de  vingt-cinq  ans. 

On  continuera  lundi  prochain. 

Dans  la  séance  de  l'après-midi,  on  a  repris  la  discussion 
de  la  proposition  tendant  au  rachat  de  la  Compagnie  des 
Chemins  de  fer  de  l'Ouest. 

■vwv  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  1:2  décembre  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Loubet.  MM.  Chaumié,  garde  des 
sceaux,  appelé  dans' le  Lot-et-Garonne,  auprès  de  sa  mère 
gravement  malade,  et  M.  Merlou,  ministre  des  finances, 
indisposé,  n'assistaient  pas  à  la  délibération. 

M.  Bouvier,  président  du  Conseil,  a  rappelé  à  ses  collègues 
la  nécessité  de  hâter  la  réponse  à  faire  aux  questions  posées 
par  la  Commission  parlementaire  du  travail  relativement  à 
1  extension  de  la  loi  de  3884  sur  les  Syndicats  professionnels. 

Le  Ministre  des  Cultes  a  entretenu  le  Conseil  des  mesures 
à  prendre  pour  1  application  de  ln  loi  sur  la  Séparation  des 
Eglises  et  de  l'Etat,  notamment  en  ce  qui  concerne  la 
substitution  des  pensions  aux  traitements  alloués  jusqu'ici 
aux  ministres  des  cultes,  l'inventaire  des  objets  existant  dans 
les  édifices  religieux,  etc. 

-v~  Le  12  décembre  a  eu  lieu,  dans  les  salons  de  l'Hôtel 
du  Ministère-  des  Affaires  étrangères,  quai  d'Orsay,  la  pre- 
mière réunion  des  délégués  de  la  France  et  de  la  Suisse 
chargés  de  négocier  la  conclusion  d'un  nouvel  accord  com- 
n  ercial  entre  les  deux  pays. 

w».  Le  12  décembre,  dans  sa  séance  matinale,  la  Chambre 
a  continué  la  discussion  du  projet  de  loi  des  retraites  ouvriè- 
res, l'n  ameudemeut  comprenant  dans  la  loi  la  Caisse  na- 
tionale des  retraites  pour  la  vieillesse  a  été  adopté. 

L'après-midi,  la  discussion  relative  au  rachat  de  la  Compa- 
gnie de  l'Ouest  a  été  continué. 

La  Chambre  a  été  saisie,  à  la  fin  de  sa  séance,  d'une  mo- 
tion tendant  à  substituer  le  scrutin  public  au  scrutin  secret 
pour  l'é'ection  de  son  Président.  M.  Paul  Doumer,  président 
de  la  Chambre,  n'a  pas  cru  devoir  rester  au  fauteuil  pen- 
dant la  discussion  de  cette  proposition  et  a  été  remplacé  par 
M.  Gerville-Jîéache,  un  des  vice-présidents. 

Il  n'y  a  pas  eu  de  débat  à  proprement  parler  ;  la  question 
était  claire  et  Bette'.  M.  Gou/y,  un  des  signataires  de  la  mo- 
tion, a  indique*  bmi vmient  les  raisons  qui  lui  paraissaient  de 


nature  à  la  justifier  ;  M.  Charles  Benoist,  sans  toucher  au 
fond,  en  a  contesté  la  constit ulionnalité,  puis  on  a  passé-  au 
vide  et  le  projet  de  résolution  a  é|é  repoussé  pat  886  voix 
contre  278. 

Le  13  décembre,  la  Chambre,  dans  sa.  séancedn  malin, 
a  continué  la  discussion  de  la  loi  sur  les  retraites  ouvre  r'  -, 
dont  elle  a  voté  l'article  '2. 

Dans  1  après-midi,  elle  a  repris  la  discussion  des  proposi- 
tions relatives  au  rachat  du  réseau  de  la  Compagnie  des 
chemins  de  fer  de  l'Ouest.  Ajprès  un  discours  du  rapporteur, 
M.  Janet,  concluant  à  la  nécessité  du  rachat.  M.  Gauthier, 
ministre  des  Travaux  publics,  a  pris  la  parole  et  a  répondu 
à  la  fois  aux  partisans  et  aux  adversaires  du  rachat.  Le  ra- 
chat n'est  pas,  à  ses  yeux,  une  question  d'ordre  politique, 
mais  d'ordre  économique  et  financier.  Le  droit  de  rachat 
n'est,  d'ailleurs,  pas  on  discussion  :  c'est  une  arme  qui  reste 
aux  mains  de  l'Etat.  Il  relève  certaines  assertions  qui  oui  été 
émises  concernant  la  constitution  financière  du  réseau  de 
l'Etal.  11  entre  ensuite  dans  le  détail  technique  et  financier  de 
la  proposition  de  rachat  de  l'Ouest  ;  il  en  montre  les  difficul- 
tés diverses,  se  déclare  insuffisamment  éclairé  et  conclut  en 
demandant  à  la  Chambre  de  réserver  et  d'ajourner  sa  déci- 
sion. 

Finalement,  la  Chambre  a  adopté,  par  28ô  contre  270;  un 
ordre  du  jour  de  M.  Touruade  portant  que  le  vote  sur  le 
rachat  sera  ajourné  jusqu'au  vote  définitif  de  la  loi  sur  les 
retraites  ouvrières. 

-»~v  Hier,  l'i  décembre,  le  Sénat,  confirmant  son  premier 
vote,  a  repoussé  la  régie  du  gaz  pour  la  Ville  de  Paris. 

La  Chambre  a  continué,  le  matin,  la  discussion  des 
retraites  ouvrières  et  s'est  occupée,  l'après-midi,  du  traité  de 
commerce  avec  la  Russie. 


QUESTIONS   DU  JOUR 


Lfl  RÉFOBPIE  FIHHMGIERE  HLLEfllDE 


La  discussion  qui  se  poursuit  actuellement  de- 
vant le  Keichstag  allemand,  relativement  à  la 
réforme  financière  proposée  par  le  Gouvernement 
impérial,  peut  expliquer  à  la  fois  le  ton  et  l'allure 
des  récents  discours  de  l'empereur  et  du  prince  de 
Biilow,  et  l'attitude  énigmalique  de  la  diplomatie 
allemande  dans  la  seconde  phase  de  la  question 
marocaine. 

Mais,  pour  bien  saisir  la  portée  de  la  réforme 
financière  projetée,  il  faut  connaître  le  mécanisme 
fiscal  de  l'Empire  allemand,  qui  est  certaine- 
ment l'un  des  plus  compliqués  de  l'Europe,  non 
seulement  à  cause  du  double  budget  (Empire  et 
Etats  particuliers)  qui  s'y  élabore  annuellement, 
mais  aussi  en  raison  des  catégories  spéciales  de 
recettes  et  de  dépenses  qui  figurent,  en  même 
temps,  dans  les  deux  budgets. 

Le  budget  de  l'Empire  est  alimenté  par  des  res- 
sources qui  lui  sont  propres  :  l"  douanes  et  impùts 
indirects  sur  le  tabac,  le  sucre,  le  sel,  l'alcool,  la 
bière,  etc.  ;  2"  droits  de  timbre  sur  les  valeurs,  les 
transactions,  les  effets  de  commerce,  les  loteries 
d'Etat,  loteries  privées  et  les  cartes  à  jouer  ;  d"  re- 
cettes des  administrations  impériales  :  postes  et 
télégraphes,  chemins  de  fer  et  imprimerie  de  l'Em- 
pire, etc.  ;  4°  quotes-parts  matriculaires  des  Etats  ; 
5° recettes  extraordinaires  d'emprunts  ét  diverses. 

A  l'aide  de  ces  recettes  le  Gouvernement  impé- 
rial doit  faire  face  aux  dépenses  dites  impériales, 
qui  comprennent  les  frais  de  trésorerie,  les  char- 
ges d'exploitation  des  administrations  de  l'Em- 
pire :  postes  et  télégraphes,  chemins  de  fer,  impri- 
merie, etc.,  les  dépenses  de  la  guerre,  de  la  marine 
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militaire,  des  affaires  étrangères,  des  expéditions 
coloniales,  des  dettes  de  l'Empire,  des  pensions  et 
fonds  des  invalides,  etc. 

Jusqu'en  1891,  l'augmentation  des  dépenses 
impériales  fut  assez  régulièrement  compensée  par 
l'augmentation  des  recettes  de  même  nature.  En 
effet,  à  la  fin  de  1891  la  dette  de  l'Empire  n'était 
encore  que  de  1.617  millions  de  francs  ;  mais 
entre  1891  et  1900  la  situation  s'est  gravement 
modifiée,  en  ce  sens  que  la  dette  de  l'Empire  a 
atteint  3.085  millions  de  francs,  soit  une  augmen- 
tation de  1.468  millions,  représentant  un  service 
d'arrérages  de  111  millions,  contre  67  millions  en 
1891...,  et  encore  faut-il  observer  que  le  taux 
d'intérêt  servi  aux  créanciers  de  l'Empire  avait  été 
ramené,  grâce  à  la  conversion  de  l'ancienne  dette, 
à  3,5  0/0  à  la  fin  de  la  période,  contre  4,2  0/0  en 
1891. 

Sur  cette  dette  totale  de  3.085  millions  de  francs, 
les  dépenses  extraordinaires  de  l'armée  de  terre 
avaient  absorbé  environ  .70  0  '0  ;  celles  de  la  ma- 
rine militaire  environ  15  0/0  ;  les  chemins  de  fer 
d'Alsace-Lorraine,  appartenant  à  l'Empire  :  5  0/0, 
et  le  surplus,  soit  environ  10  0/0,  avait  été  employé 
à  la  construction  du  canal  de  la  mer  du  Nord  et  à 
divers  travaux  publics 

En  1905,  la  dette  de  l'Empire  doit  s'élever  à,  plus 
de  4.500  millions  de  francs  et  le  service  des  arré- 
rages de  cette  dette  figure  pour  un  total  de  140 
millions  de  francs  dans  le  budget  en  cours  de 
1905-1906. 

En  d'autres  termes,  la  dette  impériale  allemande, 
qui  n'avait  augmenté,  en  moyenne,  que  de  81  mil- 
lions de  francs  par  année  entre  1871  et  1890,  a 
progressé  annuellement  de  147  millions  de  francs 
entre  1891  et  1900  et  de  283  millions  de  francs 
entre  1901  et  1905. 

Cette  progression  démontre  que  les  recettes 
servant  à  alimenter  le  budget  impérial  —  qui  ont, 
cependant,  considérablement  augmenté  entre  1891 
et  1905  —  sont  manifestement  insuffisantes  pour 
faire  face  aux  nouvelles  charges  que  l'Empire  al- 
lemand a  assumées  surtout  depuis  1895,  dite  à 
laquelle  sa  lutte  économique  contre  l'Angleterre 
a  pris  une  importance  décisive. 

*  * 

Dans  le  budget  de  1891-92,  les  dépenses  de  la 
guerre  figuraient  pour  597  millions  de  francs, 
celles  de  1h  marine  militaire  pour  105  millions,  soit 
au  total,  702  millions  de  francs.  Pour  l'exercice 
1895-96,  ces  mêmes  dépenses  se  sont  élevées  à 
088  millions  pour  la  guerre,  à  102  millions  pour  la 
marine,  c'est-à-dire  à  790  millions  de  francs  au 
total.  En  1900-01,  nous  les  trouvons  à  839  millions 
pour  la  guerre,  à  191  millions  de  francs  pour  la 
marine;  soit  un  total  de  1.030  millions  de  francs, 
comprenant,  comme  les  années-  précédentes,  des 
dépenses  ordinaires  et  extraordinaires.  Or,  voici 
l'ensemble  des  dépenses  de  même  nature  qui  ont 
été  votées  dans  le  budget  de  1905  06  : 

Dépenses  do  la  Guerre,  do  la  Marine  et  dos  Expéditions 
coloniales  ou  1905-06 
{Millions   de  francs) 


Nature 
dos  dépenses 

Guerre 

Marine 

Exi><'dit" 
coloniales 

Totales 

Ordinaires  

Pour  1  fois  seul1. 
Extraordinaires. 

744.9 
95.4 
41.2 

131.2 
120.2 
58.6 

• 

117.6 

876.1 
215.6 
217.4 

Totales  

881.5 

310.0 

117.6 

1.309.1 

Même  en  négligeant  les  dépenses  d'expéditions 
coloniales,  qui  s'appliquent  pour  16  millions  en- 
viron à  l'Asie  orientale,  et  101  millions  et  demi  à 
l'Afrique  allemande  du  Sud,  on  constate  que  les 
charges  qui  pèsent  actuellement  sur  l'Empire  du 
chef  de  la  défense  constituent,  par  rapport  aux 
années  précédentes,  une  augmentation  de  162 
millions  de  francs  sur  l'exercice  1900-1901,  et  de 
401  millions  de  francs  sur  l'exercice  1895-1896. 

Mais  en  dehors  des  dépenses  de  la  guerre,  de  la 
marine  et  des  expéditions  coloniales,  le  budget 
impérial  s'est  encore  augmenté,  au  cours  des  dix 
dernières  années  (période  1895-96  1905-06),  de 
22  millions  de  marks  pour  les  Affaires  étrangères  ; 
de  44  millions  de  marks  pour  les  pensions  et  fonds . 
des  invalides  ;  de  48  millions  de  marks  pour  le 
Ministère  de  l'Intérieur  ;  de  54  millions  de  marks 
pour  les  chemins  de  fer,  et  de  215  millions  de 
marks  pour  les  postes  et  télégraphes  ;  soit  au  total 
480  millions  de  francs  en  chiffres  ronds,  le  mark 
étant  compté  pour  1  fr.  25. 

Certes,  pendant  la  même  période,  tous  les  reve- 
nus appartenant  en  propre  à  l'Empire  se  sont 
considérablement  accrus,  car  les  budgets  de  pré- 
vision votés  par  le  Reichstag  pour  les  exercices 
1895-96  et  1905-06  prévoient,  pour  ce  dernier,  1.698 
millions  de  marks  de  recettes  ordinaires  douanes  et 
impôts  de  consommation,  timbre,  postes  et  télé- 
graphes, chemins  de  fer,  recettes  diverses,  etc.  : 
(abstraction  faite  des  excédents  des  exercices  pré- 
cédents, des  quotes-parts  matriculaires  et  des  re- 
cettes extraordinaires  et  d'emprunts  ,  contre  1.080 
millions  de  marks  pour  l'exercice  1895-96,  soit  une 
augmentation  effective  de  772.500.000  francs. 

Or,  cette  augmentation  ayant  été  insuffisante 
pour  couvrir  ses  nouvelles  dépenses,  le  Gouver- 
nement impérial  a  demandé  la  différence  à  l'em- 
prunt et  aux  quotes-parts  matriculaires  fournies 
par  les  Etats  confédérés. 

Ces  quotes-parts  matriculaires  ne  constituent 
pas  —  ainsi  que  nous  l'avons  expliqué  dans  notre 
Histoire  économique  et  financière  de  V Allemagne 
entre  1890  et  1900  —  des  charges,  dans  le  vrai 
sens  du  mot,  pour  les  budgets  des  divers  Etats  qui 
les  versent  au  Trésor  impérial,  parce  que  chacun 
de  ces  Etats,  effectuant  directement  sur  son  terri- 
toire particulier  la  perception,  pour  le  compte  de 
l'Empire,  des  droits  de  douane,  de  consommation 
et  du  timbre,  reçoit,  en  retour,  une  remise  pro- 
portionnelle aux  recettes  impériales  ainsi  réalisées 
et  cette  remise  est  généralement  égale  à  sa  quote- 
part  matriculaire. 

Il  en  a  été  du  moins  ainsi  jusqu'en  1900;  mois, 
en  1901,  l'Empire  est  resté  redevable,  à  leur  égard, 
d'Une  différence  de  15  millions  de  marks  et  demi 
et  ce  déficit  s'est  élevé  à  24  millions  de  marks  en 
1902  et  1903  et  à  41  millions  de  marks  en  1904  : 
soit,  pour  quatre  exercices,  une  moins-value  de 
104  millions  et  demi  de  marks  que  les  Etats  con- 
fédérés ont  la  prétention  de  ne  pas  vouloir  perdre. 

Pour  remédier  à  cette  situation,  plusieurs  confé- 
rences plénières,  auxquelles  assistaient  les  minis- 
tres des  finances  de  tous  les  Etats  confédérés  et  le 
secrétaire  d'Etat  des  finances  de  l'Empire,  ont  eu 
lion  -i  lïeiiin,  «mi  1903  et  1904,  sous  la  haute  prési- 
dence du  Chancelier.  Mais  aucun  arrangement 
n'ayant  pu  aboutir,  le  Gouvernement  impérial  s'est 
décidé  de  passer  par-dessus  la  tête  des  Grouyerne- 
mentsdes  Etats  el  il  a  soumis  directement  au 
Reichstag  divers  projets  d'tmpd/s  d'Empire  qui 
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doivent  augmenter,  d'un  seul  coup,  ses  recettes 
annuelles  ordinaires  d'environ  200  millions  de 
marks. 

•% 

Les  nouveaux  impôts  projetés  porteront  sur 
la  bière,  le  tabac,  les  billets  de  chemins  de  fer,  les 
lettres  de  voiture  et  les  connaissements  des  ba- 
teaux de  la  navigation  intérieure,  les  automobiles, 
les  factures  de  plus  de  20  marks  et  les  successions 
et  donations. 

En  ce  qui  concerne  la  bière,  l'impôt  ancien,  y 
compris  les  droits  de  douanes,  a  rapporté  pendant 
les  dix  dernières  années  une  recette  annuelle 
moyenne  de  94,7  millions  de  marks.  L'augmenta- 
tion de  l'impôt  sur  la  production  nationale,  com- 
binée avec  le  relèvement  des  droits  d'importation 
qui  résultera  de  la  mise  en  vigueur  du  nouveau 
tarif  douanier,  produira  un  supplément  annuel  de 
recettes  qu'on  évalue  entre  60  et  80  millions  de 
marks.  Le  Gouvernement  impérial  estime  qu'un 
pays  de  60  millions  d'habitants,  où  tout  le  monde 
boit  de  la  bière,  peut  fournir  cette  surtaxe  sans 
aucune  difficulté. 

Pour  le  tabac,  la  surtaxe  doit  donner  environ 
40  millions  de  marks. 

On  créera  un  timbre  sur  les  billets  de  chemins 
de  fer,  mais  pour  ne  pas  rendre  cet  impôt  trop 
impopulaire  on  ne  frappera  que  les  billets  de  plus 
de  2  marks  et  le  timbre,  selon  la  classe  et  la  dis- 
tance, s'élèvera  de  5  à  40  pfennigs.  Les  produits 
de  cette  taxe,  ajoutés  à  ceux  que  donneront  les 
timbres  sur  les  lettres  de  voitures  de  marchandises 
•expédiées  par  chemins  de  fer  et  sur  les  connaisse- 
ments des  transports  fluviaux,  sont  évalués  à  12.5 
millions  de  marks.  Les  automobiles  paieront  une 
taxe  d'Empire  de  100  à  150  marks  par  année,  soit 
environ  3.5  millions  de  marks  de  recettes  nouvel- 
les :  et  les  factures  de  plus  de  20  marks  seront 
soumises  à  un  timbre  de  quittance  de  10  pfennigs 
qui  fournira,  de  son  côté,  environ  16  millions  de 
marks. 

Enfin,  le  Gouvernement  impérial  croit  pouvoir 
tirer  le  surplus,  de  ce  dont  il  a  besoin,  d'un  impôt 
proportionnel  'sur  les  successions  et  donations. 
Jusqu'ici  cet  impôt  existait,  mais  était  prélevé  par 
chaque  Etat  particulier.  Le  Gouvernement,  en 
augmentant  l'ancien  droit,  en  fait  un  impôt  d  Em- 
pire :  les  Etats  recevront  simplement  une  partie 
du  revenu  en  compensation  de  la  perte  qu'ils  vont 
ainsi  éprouver,  et  le  Gouvernement  impérial  espère 
gagner  au  nouvel  état  de  choses  environ  50  mil- 
lions de  marks  par  an. 

Si  le  projet  de  réforme  est  voté  par  le  Reichstag 
sans  modification  —  et  il  le  sera  vraisemblable- 
ment à  une  très  forte  majorité  — ;  si  le  rendement 
des  nouveaux  impôts  confirme  les  prévisions  du 
secrétaire  d'Etat  des  finances  de  l'Empire  et  si  les 
anciens  impôts  continuent  à  progresser  comme 
par  le  passé:  le  Trésor  impérial  aura  à  sa  disposi- 
tion un  total  annuel  d'environ  2.500  millions  de 
francs  de  recettes  ordinaires  (non  compris  les 
quotes-parts  matriculaires),  et,  grâce  à  cette  somme, 
le  Gouvernement  impérial  pourra  faire  face  à 
toutes  les  nouvelles  dépenses  destinées  à  l'aug- 
mentation de  sa  puissance  militaire  et  maritime, 
sans  recourir  à  l'emprunt...  au  moins  pendant 
quelques  années. 

Ce  sera  là  un  très  grand  résultat  pour  l'Empire 
dont  le  Trésor,  mieux  pourvu  de  recettes  d'ordre 


impérial,  n'aura  plus  à  quémander  de  nouveaux 
subsides  auprès  des  gouvernements  des  Etats 
confédérés,  ni  essuyer  la  mauvaise  humeur  de 
leurs  parlements  respectifs;  et  on  s'explique  ainsi 
que  le  prince  de  Biilow  ait  déclaré  que  la  situation 
extérieure  n'était  pas  du  tout  salis faisante  et  que 
«  si  des  désaccords  récents  avaient  été  pacifique- 
ment réglés,  d'autres  conflits  pouvaient  surgir!  ■ 
En  présentant  l'avenir  sous  un  jour  aussi  sombre 
—  contrairement  à  son  optimisme  d'antan  —  il 
servait  à  merveille  le  projet  du  baron  Stengel,  sou 
ministre  des  finances  qui,  en  temps  normal,  au- 
rait très  certainement  rencontré  une  grande  oppo- 
sition au  Reichstag,  et  de  vives  critiques  dans  tous 
les  Etats  confédérés. 

Edmond  Théry. 


LE  RACHAT  DE  L'OUEST 


Le  débat  sur  la  question  du  rachat  du  réseau  de 
l'Ouest,  repris  par  la  Chambre  des  députés  au  cours 
de  la  discussion  du  budget  de  190G,  s'est  clos  mercredi 
dernier  de  la  manière  la  plus  inattendue.  Sur  une 
intervention  du  Ministre  des  Travaux  publics,  la 
Chambre,  par  585  voix  contre  270,  a  décidé  d'ajourner 
son  vote  jusqu'après  le  vote  définitif  de  la  loi  sur  les 
Retraites  ouvrières. 

Les  arguments  invoqués  au  cours  de  ce  débat  par 
M.  Janet,  rapporteur  de  la  Commission,  et  soutenus 
avec  autant  d'éloquence  que  d'habileté  par  MM.  Bour- 
rât et  Klotz,  ne  nous  ont  rien  appris  de  nouveau.  La 
Compagnie  de  l'Ouest,  ont  prétendu  MM.  Janet,  Bour- 
rât et  Klotz,  constitue  une  «  régie  désintéressée  »  ;  elle 
demande  chaque  année  un  certain  nombre  de  millions 
à  titre  de  garantie  d'intérêts  ;  elle  a  contracté  de  ce 
fait,  vis-à-vis  de  l'Etat,  une  dette  qui  va  s'accrois- 
sant  rapidement  ;  le  gage  de  la  créance  n'augmente 
pas  et  si  l'on  n'opérait  pas  immédiatement  le  rachat, 
l'Etat  se  trouverait,  en  fin  de  compte,  en  face  d'une 
Compagnie  qui  ne  pourrait  plus  tenir  ses  engage- 
ments et  qui  ne  lui  rembourserait  pas  la  totalité  de 
ses  avances. 

Au  31  décembre  dernier,  la  dette  en  capital  du 
réseau  de  l'Ouest  s'élevait  à  290.800.000  francs  ;  la 
dette-intérêts  à  105.400.000  francs,  soit,  au  total,  capi- 
tal et  intérêts,  390.300.0CO  francs.  Or,  d'après  les  éva- 
luations de  M.  Janet,  la  valeur  du  matériel  roulant,  de  s 
approvisionnements  et  du  mobilier  ne  dépasserait  pas 
179  millions  de  francs.  Comme  le  matériel  est'  le  seul 
gage  de  l'Etat  en  cas  de  rachat,  on  voit  de  combien 
ce  gage  est  actuellement  inférieur  à  la  valeur  de  la 
dette. 


MM.  Plichon,  Modeste  Leroy,  Beauregard  et  Bartissol 
ont  répondu  à  cette  argumentation,  et  M.  Plichon  a 
immédiatement  posé  cette  question  :  «  Si  l'affaire  est 
mauvaise,  pourquoi  l'Etat  le  reprend-il  ?  Si,  au  con- 
traire, l'affaire  n'est  pas  mauvaise,  pourquoi  payer  un 
réseau  si  cher  quand  on  l'aura  ultérieurement  pour 
rien?  » 

La  vérité,  c'est  que  le  réseau  se  dégage,  peu  à  peu, 
de  la  garantie  d'intérêt.  Les  avances  qu'il  reçoit  de 
l'Etat  diminuent  très  rapidement  :  de  25  millions,  elles 
sont  tombées  à  9  millions.  L'exploitation  accuse,  par 
conséquent,  de  remarquables  progrès. 

Il  y  a  deux  ans,  en  190b,  l'un  des  hommes  qui,  dans 
ce  pays,  connaissent  le  mieux  les  chemins  de  fer, 
M.  Colson,  écrivait,  à  propos  du  réseau  de  l'Ouest,  qu'il 
suffirait  d'une  augmentation  moyeu  ne  dans  les  pro- 
duits nets  de  2  à  3  millions  pour  que,  dans  les  dix 
années,  le  réseau  de  l'Ouest  pût  cesser  de  faire  appel 
ii  la  garantie  d'intérêt,  et  se  libérer  complètement  de 
sa  dette  avant  la  fin  de  la  concession.  De  son  côté, 
M.  Janet  a  rappelé  dans  un  avis,  au  nom  de  la  Commis- 
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sion  des  Travaux  publics,  que  l'inspection  des  finances, 
chargée  du  contrôle  financier,  consultée  l'année  der- 
nière par  M.  Rouvier,  ministre  des  Finances,  sur  la 
question  de  savoir  si  la  Compagnie  de  l'Ouest  était 
susceptible  de  sortir  de  la  garantie,  c'est-à-dire  si  la 
Compagnie  exploitait,  oui  ou  non,  en  régie  désintéres- 
sée,  a  déclaré  qu'avec  une  simple  augmentation  de 
produit  net  de  2.000.000  fr.,  la  dette,  intérêt  et  capital, 
serait  remboursée  en  19'i8. 

D'après  ces  deux  avis,  avis  officieux  d'une  part,  mais 
émanant  d'une  personnalité  dont  la  oomipéfceittŒB  est 
hors  de  doute,  avis  officiel  d'autre  pari,  eimis  par  le 
corps  le  mieux- qualifié  pour  connaître  ces  questions, 
il  suffirait  d'une  augmentation  moyenne  annuelle  du 
produit  net  de  2.000. 000  fr.  pour  sortir  la  Compagnie 
d'embarras.  Or,  M.  Plichon  constate  que  depuis  lors 
l'augmentation  moyenne  a  été  de  0.300.000  francs. 

«  En  1902,  dit-il,  le  produit  net  était  de  î  1.700.000  fr.  ; 
en  1903,  de  79 . 000 . 000  f r.  ;  en  1904,  de  84.300.000  fr. 
L'augmentation  moyenne  entre  1902  et  1903  est  de 
7.900.000  fr.  ;  entre  1903  et  1904,  de  8.700.0OO  fr.  ;  l'aug- 
mentation moyenne  est  donc  de  0.300.000  fr.  D'autre 
part,  le  coefficient  d'exptoitation  qui  était,  en  1902,  de 
01.41  0  0,  tombait  l'année  suivante  à  58.20  0/0,  pour 
arriver  en  1904  à  50.33  0/0  ». 

Et  M.  l'lichon  de  conclure  : 

L'échéance  de  la  garantie  est  en  1933  :  en  19.">1  sont  ache- 
vés tous  les  amortissements  de  la  Compagnie  de  l'Ouest; 
elle  n'a  plus  à  partir  de  ce  moment,  comme  charge  des  capi- 
taux, que  les  dividendes  des  actions  de  jouissance.  De  1951 
à  195G,  c'est-à-dire  pendant  cinq  années,  les  produits  nets 
seront  disponibles.  Supposez  que  les  calculs  et  les  prévisions 
de  l'inspection  des  finances  ne  se  réalisent  pas  —  tout  est 
possible  en  ce  monde  —  les  produits  nets  de  ces  cinq  années 
ne  seront  affectés  à  aucun  service  d'intérêt  ni  d'amortisse- 
ment, ils  demeureront  absolument  disponibles  pour  rem- 
bourser le  solde  de  la  créanee  de  l'Etat.  Si,  comme  on  est 
autorisé  à  le  penser,  conformément  aux  prévisions  de  1  ins- 
pection des  finances,  la  dette  a  été  éteinte  avant  cette  date,  à 
partir  de  ce  moment,  les  actionnaires  se  partageront  ce  sup- 
plément de  bénéfices. 

Alors,  me  retournant  vers  l'honorable  rapporteur,  je  lui 
dis  :  «  Vous  avez  eu  raison  quand,  au  début  de  votre  rap- 
port, vous  avez  posé  la  question  comme  vous  l'avez  posée. 
Assurément,  s'il  y  avait  régie  désintéressée  de  la  part  du 
réseau  de  l'Ouest,  oui,  la^solution  du  rachat,  qui  est  la  plus 
violente,  pourrait  être  envisagée  tout  de  suite.  Mais  peut  il  y 
avoir  régie  désintéressée  quand  les  produits  nets  augmen- 
tent, quand  le  coefficient  d'exploitation  diminue  et  quand 
nous  constatons  qu'à  la  lin  de  la  concession,  c'est-à-dire  à 
une  date  peu  éloignée  —  qu'est-ce  en  eflet  que  cinquante 
années  dans  la  vie  d'un  peuple  !  —  tous  les  produits  nets  du 
réseau  deviendront  disponibles,  toutes  les  obligations,  toutes 
les  actions  étant  amorties  ?  » 

Les  partisans  du  rachat  prétendent  sans  doute  que 
la  Compagnie  de  VOuest  n'a  obtenu  cette  amélioration 
qu'en  ajournant  des  dépenses  urgentes,  mais  la  va- 
leur de  cet  argument  s'affaiblit  au  fur  et  à  mesure  que 
les  économies  persistent  et  les  produits  nets  augmen- 
tent. 

L'Etat  pourrait-il,  d'ailleurs,  exploiter  dans  de  meil- 
leures conditions  ?  L'expérience  de  son  propre  réseau 
est  là  pour  répondre.  Son  coefficient  d'exploitation  dé- 
passe 73  (t  0,  tandis  que  la  Compagnie  de  l'Ouest  a 
abaissé  le  sien  de  61.41  0/0  en  1902  à  56.&3  0/0  en  1904. 


Bien  d'autres  arguments  seraient  encore  à  relever 
parmi  D6UX  présentés  avec  tant  de  précision  par  M.  l'li- 
chon, tant  do  bonne  humeur  par  M.  Modeste  Leroy, 
tant  d'autorité  par  M.  Beauregard,  mais,  à  mitre  sens, 
1  argument  décisif  à  opposer  au  rachat  est  d'un  ordre 
purement  financier  :  c'est  celui  que  M.  Modeste  Leroy 
a  indiqué  et)  ces  termes  : 

A  l'expiration  des  Conventions,  l'Etat  entrera  en 
pOS6tts3i0fl  d'un  capital  qu'un  ancien  ministre  des  fi- 
nanétotij  M.  < '.aillaux,  Ae  cliilfrait  pas  à  moins  de 
30  milliards.  Veut-on  manger  ce  bien  en  herbe  ?  Veut- 


on  entamer,  dès  maintenant,  ce  domaine,  en  commen- 
çant par  la  partie  la  moins  riche,  celle  dont  l'exploi- 
tation oomporte  tant  de  dépenses  à  faire  et  tant  de 
chances  à  courir  ?  » 

Nos  Compagnies  de  chemins  de  fer  constituent,  en 
réalité,  un  actif  colossal  dont  l'Etat  entrera  en  posses- 
sion dans  moins  de  cinquante  ans,  et  on  ne  saurait 
trop  l'empêcher  de  gaspiller  ce  patrimoine. 

En  apparence,  écrivait  en  1894  M.  Edmond  Théry  dans  son 

Histoire  des  grandes  Compagnies  de  chemins  deferfraxt- 
çais,  l'Etat  semble  combler  les  grandes  Compagnies  de 
toutes  sortes  de  faveurs  :  en  leur  avançant  chaque  année 
(moyennant  un  intérêt  qu'il  leur  faudra  nécessairement  payer 
un  jour  avec  le  principal)  les  sommes  en  garantie  d'intérêts 
résultant  du  fonctionnement  des  Conrenlions  de  1883,  il  so 
donne  les  dehors  d'un  Gouvernement  prodigue,  gaspillant 
les  ressources  de  son  Budget,  écrasant  ses  contribuables  sous 
le  poids  de  charges  exorbitantes  au  profit  d'une  oligarchie 
iinancière.  En  réalité,  c'est  l'oligarchie  —  devenue  grande 
démocratie  grâce  à  l'extrême  diffusion  des  titres  composant 
son  patrimoine  —  qui  travaille  pour  le  compte  de  l'Etat  sans 
risijiins  ni  responsabilité  pour  le  Trésor  public. 

Faut-il  rappeler  que  l'Etat  a  imposé,  en  outre,  à  ces 
titres,  l'obligation  de  s'amortir,  de  s'éteindre  à  son  seul  pro- 
fil '.'  <  >r,  a-t-on  une  idée  bien  nette  de  l'importance  capitale  de 
cette  clause  spéciale,  qui  ne  figure  ni  dans  les  concessions 
anglaises  ni  dans  les  concessions  américaines  ?  Sait-on  qu'à 
une  époque  relativement  rapprochée,  le  simple  jeu  dcl 'amor- 
tissement restituera  à  la  circulation  des  centaines  et  des  cen- 
taines de  millions  qui  devront  s'employer  ailleurs  ?  Con- 
çoit-on, enfin,  que  l'Etat  prenant  gratuitement  possession, 
dans  soixante  années,  Je  cette  énorme  industrie  pourra,  s'il 
le  veut,  amortir  d'un  seul  coup  la  moitié  de  sa  Dette  publi- 
que, ou  dégrever  —  s'il  garde  l'exploitation  pour  son  compte 

—  les  charges  de  sas  contribuables  dans  une  énorme  pro- 
portion ? 

Les  amortissements  des  grandes  Compagnies  sont 
actuellement  supérieurs  à  la  charge  de  la  garantie.  En 
1902,  277.374  obligations  ont  été  amorties,  qui  repré- 
sentaient une  somme  de  139.035.200  fr.  :  en  1903,  287.316 
obligations  pour  147.309.375  fr;;  en  1904,  299.593  obli- 
gations pour  153.850.950  fr.  Depuis  1885  seulement, 
c'est-à-dire  pendant  les  20  dernières  années,  le  mon- 
tant total  des  remboursements  effectués  a  été  de  2  mil- 
liards G  millions  de  francs  se  décomposant  de  la  ma- 
nière suivante  : 

Moyenne 
Total  annuelle 
(Millions  de  francs) 

1888  à  1891   450.0  64.3 

1892  à  1898   732.8  104.6 

1899  a  1203   670  0  134.0 

1904   153.8  153.8 

D'ici  à  l'expiration  de  leur  concession,  c'est-à-dire, 
de  1950 à  1960,  toutes  les  Compagnies  devront  ainsi  avoir 
amorti  et  remboursé  les  obligations  émises  et  celles 
qu'elles  émettent  tous  les  ans  pour  les  travaux  qu'elles 
ont  à  exécuter. 

Ce  qui  revient  à  dire  (puisqu'on  fin  de  compte  toutes 
les  lignes  deviendront  la  propriété  de  l'Etat  sans 
bourse  délier)  que  le  régime  imposé  aux  Grandes  Com- 
pagnies de  Chemins  de  fer  par  leur  contrat  de  conces- 
sion les  met  dans  l'obligation  de  constituer  pour  l'Etat 

—  sans  perte  pour  la  fortune  publique  —  une  réserve 
dont  le  moulant  sera  équivalent  aux  sommes  amorties. 

Aurait-il  été  d'une  sage  politique  de  se  priver  de  cette 
réserve,  de  compromettre  un  pareil  actif,  de  grever 
nos  budgets  futurs  des  charges  financières  que  ne 
manquerai!  pas  de  créer  le  radiai  et  cela  en  remettant 
à  l'Etal  une  exploitation  qu'il  ne  saurait  améliorer? 


On  ne  saurait  donc  assez  se  féliciter  que,  se  rangeant 
à  l'avis  exprimé  par  M.  Oauthier,  ministre  des  Tra- 
vaux publics,  la  Chambre  ail  évité  de  se  prononcer  sur 
une  question  aussi  grave. 

Comme  l'a  parfaitement  indiqué  le  Minisire,  le 
rachat  n'est  pas  une  question  politique,  c'est  unique- 
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ment  un  moyen  mis  à  la  disposition  de  L'Etàft  pour 
rappeler  les  Compagnies  au  respect  de  leurs  engage- 
ments; on  ne  serait  conduit  ù  les  exproprie]'  que  s'il 
était  démontré  que  l'intérêt  public  l'exige  ou  si  elles 
avaient  failli  à  leurs  devoirs,  ce  qui  n'est  pas  le  cas. 
Et,  ee  plaçant  seulement  sur  le  terrain  économique  et 
tinancier,  M.  Gauthier  a  repris,  un  à  un  tous  les  argu- 
ments invoqués,  tous  les  chiffres  reproduits;  il  est 
ainsi  arrivé  à  cette  conclusion  :  que  les  modilications 
profondes  imposées  par  les  événements  aux  chiffres 
ayant  servi  de  base  aux  calculs  des  partisans  du 
rachat,  créent  de  grandes  lacunes  dans  leurs  argumen- 
tations. Le  Ministre  a  signalé  la  nécessité  où  l'Etat  se 
trouverait  demain,  s'il  rachetait,  de  faire  un  effort 
financier  considérable  pour,  d'une  part,  effectuer  le 
remboursement  résultant  de  l'application  des  clauses 
du  rachat  et,  d'autre  part,  mettre  le  réseau  de  l'Ouest 
au  niveau  des  autres  réseaux. 

Il  ne  lui  restait  plus,  dés  lors,  qu'à  déclarer  qu'il  ne 
s'estimait  pas  suffisamment  éclairé,  pas  suffisamment 
documenté  pour  donner  une  opinion  nette  et  motivée 
sur  les  conséquences  d'ordre  général,  économique  ou 
financier  du  rachat  en  discussion. 

Et,  comme  il  le  Lui  demandait,  la  Chambre  a  eu  la 
sagesse  d'ajourner  sa  décision. 

Georges  Bourgarel. 


BANQUE  DE  L'ALGÉRIE 

L'exercice  1901-1905  de  la  Banque  de  l'Algérie  s'est 
signalé  par  un  nouveau  développement  des  affaires 
sociales.  Voici,  tout  d'abord  le  bilan  arrêté  au  31  octo- 
bre dernier,  qui  a  été  soumis  à  l'assemblée  générale 

annuelle  qui  s'est  tenue  le  -23  novembre.  Nous  le  rap- 
prochons du  précédent  : 

31  octobre 

1904  1905 
Actif           (En  francs) 

Numéraire  en  caisse                 39.310.994  48  52.078.688  55 

Rentes  sur  l'Etat                     29.831.126  70  30.715.010  45 

Portefeuille                           120.307.961  02  126.967.548  70 

Avances  sur  titres                        679.291  47  430.069  76 

Correspondants  d'Algérie...      5.918.840  25  6.109.14169 

Hotels  de  la  Banque                  3.708.502  10  3.807.578  95 

Acquéreurs  d'immeubles. . . .      2.500.808  42  2.270.703  05 

Succursales                           257 . 645 . 766  82  259 . 003 . 140  39 

Avances  aux  Communes                       »       »  72  80 

Eflets  remis  par  la  Banque.  5.767.522  66  5.748.551  93 
Avances  à  l'Etat  chambres 

de  Commerce)                           854.443  61  322.703  43 

Bureaux  auxiliaires                   12.757.494  39  18.521.117  01 

Correspondante  de  France..       1.449.959  38  •     203.715  14 

Société  Domaniale  Algérienne                 1    »  1  » 

Avances  à  l'Etat                        3.000.000   »  3.000  000  » 

Avances  à  l'Etat  tunisien...      1.000.000   »  1.000.000  » 

Divers                                     2 . 998 . 107  60  3 . 476 . 900  54 

Créances  en  souffrance          m            35   »  45  » 

487.730.800  89  513. 655. 678  39 
Passif 

Capital                                 20.0CO.OOO   »  20.COO.000  » 

Billets  au  porteur                  118.492.060   >.  116.913.660  » 

Comptes  courants  sur  place.     11.706.806  73  13.005.665  91 

Trésor  public                          35.026.370  85  59.102.126  38 

Dividendes  à  payer                        43.818  16  63  462  01 

Réescompte  du  dernier  se- 
mestre                                    455.165  31  401. 740  37 

Bordereaux  a  payer                    377.615  80  183.490  90 

Banque  de  France                     9.792.414  45  13.594.027  68 

Ell'ets  envoyés  en  recouvre- 
ments ...                              24 . 083 . 336  92  25 . 686 . 27  5  66 

Banque   de    l'Algérie  (son 

compte  avec  leé  suceurs.  .    254.794.507  75  249.421.795  17 

Caisse  des  retraite.-,                   2.080.226  24  2.200.019  38 

Divers                                           32.683  40  380.877  21 

Réserve  statutaire                     6.666.066  66  6.666.606  66 

—  i  m  mobilière                      735.000    »  1.896.823  32 

—  extraordinaire               2.602.209  60  3.288.372  79 

Profits  et  pertes                         841.979  02  850.(09  95 

487.730.860  89  513.655.678  39 


Ce  bilan  ne  fait  ressortir  que  les  bénéfices  acquis  au 
cours  du  second  semestre  de  l'exercice  1904-1!)*)."),  soit 
du  1»"  mai  au  31  octobre.  C'est  pourquoi  il  nous  faut 
rétablir  les  comptes  comme  ci-dessous  pour  tout 
l'exercice  : 

  Exercices 

1903-1904  1904-1905 

Recettes  (En  francs) 

Agio  de  l'escompte   4.001.327  70   4.R9.929  24 

Commissions,  intérêts  et  autres 
recettes   574.895  16      680.726  83 

Revenu  de  la  fraction  du  capital 
immobilisé  en  rentes  sur  l'Etat.       854.993    »      892.012  » 

Rentrées  sur  les  effets  en  souf- 
france des  exercices  clos  . .      128.410  64         1.075  62 

Réescompte  au  31  octobre  de 
l'année   précédente  et   au  30 

avril  suivant   711.461  67      859. 5u5  91 

Report  des  profits  et  pertes  ds 
l'exercice  précédent   6.635  72         3.012  88 

Total   6.277.723  89    3.036.S62  48 


L'augmentation  des  recettes  brutes,  d'une  année  à 
l'autre,  s'élève  à  378.528  fr.  58,  mais  les  frais  généraux 
et  charges  extraordinaires  ont  de  nouveau  progressé, 
conformément  au  tableau  ci- après  : 

Exercices 


1903-1904 


1904- 1905 


(En  francs: 


Charges  ordinaires   1.065.896  17 

Charges  diverses   1.074.533  89 

-Réescompte  au  30  avril  et  au 

31  octobre..   800.069  12 


Total. 


1.140.156  55 
1.830.808  14 

806.086  97 
2.940.499  18   3.7  3.051  66 


Les  résultats  définitifs  des  deux  derniers  exercices 
s'établissent  donc  ainsi  : 

Exercices 


1903- 19U4 


1904-1905 


(En  francs) 

Montant  des  bénéfices  bruts ....    6 . 277 . 723  89   6 . 636 . 262  48 
Moins  : 

Dépenses   2.940.4S9  1  8   3.783.051  60 

Total   3.337.224  71   2.853.210  82 


Les  profits  nets  de  l'exercice  1904-1905  sont  donc 
inférieurs  de  4(14.023  fr.  90  à  ceux  de  1903-1904,  mais 
le  Conseil  d'administration  a  maintenu  son  dividende 
à  40  francs,  comme  l'année  précédente,  et  la  réparti- 
tion que  nous  rapprochons  de  celle  à  laquelle  il  a  été 
procédé  à  la  fin  de  l'exercice  1903-1904,  a  eu  lieu  de  la 
manière  suivante  : 

Exercices 


1903-04 


1904-05 


(En  francs) 

Versement  aux  réserves   1.656.277  40   1.161.823  32 

Dividendes  du  1er  semestre  : 
Aux  actions  nominatives  :  21  fr.  03 
net  pour  1903-1904  et  21  fr.  35 

pour  1904 -1905   110.449  56      112.108  85 

Aux  actions  au  porteur  :  20  fr. 
net  pour  l'.i03-1904  ei  pour  1904- 

1905   694.960    »      C94.980  « 

Dividendes  du  2e  semestre  : 
Aux  actions  nominatives:  21  fr.  03 

pour  1903-1094  et  21  fr.  35  pour 

I  !  104-1905    1 10 . 407  50      1 12 . 557  20 

Aux  actions  au  porteur  :  iO  fr. 
net  pour  1903-1904  et  pour  1904- 

1905   095.000   »      694.560  » 

Impôt  sur  le  revenu   67.117  37        67.258  58 

Report  à  nouveau   3.012  88         9.922  87 

3.337.224  71    2.853.210  82 


Rappelons  les  dividendes  distribués  pour  les  six 
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derniers  exercices,  dividendes  qui  témoignent  de  la 
marche  générale  des  affaires  de  cette  institution  : 

Dividende 


Par  action    Par  action 
Exercices  nominative  au  porteur 


(En 

francs) 

1898-1899 

1" 

7  81 

7  50 

2e 

7  81 

7  50 

1899-1900 

1" 

7  92 

7  50 

2» 

10  42 

10  » 

1900-1901  : 

1" 

semestre  ; 

15  !>9 

15  - 

2« 

15  99 

15 

1901-1902  : 

1" 

15  86 

15 

2« 

15  86 

15  » 

1902-1903  : 

1" 

15  94 

15  » 

2« 

15  94 

15  » 

1903-1904  : 

1" 

semestre  ...... 

21  03 

20  » 

2« 

21  03 

20  » 

1904-1905  : 

1" 

21  35 

20  » 

2-° 

21  35 

20  » 

Comme  le  fait  remarquer  le  rapport  du  Conseil 
d'administration,  et  comme  nous  le  disions  nous- 
mêmes  au  début,  l'exercice  1901-1905  s'est  fait  remar- 
quer par  une  nouvelle  progression  des  opérations 
sociales.  C'est  ainsi  que  les  opérations  d'escompte,  qui 
s'étaient  élevées,  en  1903-1901,  à  713  millions  do  francs 
en  chiffres  ronds,  contre  560  millions  en  1902-1903,  ont 
atteint,  en  1904-1905,  781  millions.  D'autre  part,  les 
«  Effets  à  l'encaissement  »  ont  passé  de  119  millions  à 
143  millions. 

D'après  les  chiffres  que  nous  avons  produits  plus 
haut,  on  a  pu  voir  que  les  charges  de  la  Société 
s'étaient  sensiblement  accrues  au  cours  du  dernier 
exercice.  Il  ne  s'agit  là,  toutefois,  que  d'un  cas  fortuit, 
la  Banque  de  L'Algérie  ayant  eu  à  amortir  statutaire- 
ment une  créance  importante  tombée  en  souffrance 
dans  une  de  ses  succursales.  Le  rapport  fait  observer, 
à  ce  propos,  que  c'est  un  aléa  qu'il  faut  entrevoir  au 
milieu  de  la  multiplicité  des  opérations  de  la  Banque. 
En  tous  cas,  le  Conseil  d'administration  s'attache  à 
réduire  cet  aléa  le  plus  possible,  et  on  reconnaîtra 
qu'il  y  parvient  si  l'on  songe  que,  depuis  1896,  les 
pertes  éprouvées  ont  à  peine  dépassé  la  proportion 
d'un  centime,  —  exactement  0  fr.  011,  —  par  cent 
francs  escomptés. 

A  tout  bien  considérer,  les  résultats  obtenus  par  la 
Banque  de  l'Algérie  au  cours  de  l'exercice  1904-1905, 
qui  marque  la  fin  de  la  première  période  quinquennale 
qui  a  suivi  le  renouvellement  de  son  privilège,  vien- 
nent, de  façon  saisissante,  affirmer  que  cette  Institu- 
tion continue  à  remplir  sa  mission  avec  le  même  esprit 
de  suite;  qu'elle  améliore  sans  cesse  sa  solide  situation 
en  canalisant  vers  ses  guichets  une  part  toujours  plus 
importante  des  affaires  nouées  par  le  commerce;  que, 
devenue  plus  accessible  à  tous,  elle  réserve  un  accueil 
sympathique  aux  travailleurs  les  plus  modestes,  recom- 
mandés par  de  suffisantes  garanties. 

Disons  encore  que  la  Banque  de  i Algérie,  pendant 
la  dernière  année  sociale,  n'a  pas  cessé  de  maintenir  à 
un  taux  réduit  le  loyer  «le  l'argent,  malgré  son  renché- 
rissement sur  les  grands  marchés  du  monde;  que,  de- 
puis dix  ans,  elle  a  réparti  à  ses  actionnaires  moins  du 
tiers  de  ses  bénéfices,  enfin  que  l'ensemble  de  ses 
réserves  atteint  le  chiffre  considérable  de  12  millions 
de  francs . 

A.  Lechenet. 


LES  CHEMINS  DE  FER  DE  L'EUROPE  EN  1905 


La  Direction  des  chemins  de  fer  au  Ministère  des 
Travaux  publics  vient  de  publier  la  situation  des  che- 
mins de  fer  de  l'Europe  livrés  à  l'exploitation  au 
1"  janvier  1905;  voici  le  tableau  général  comparé  à 
la  situation  au  l'r  janvier  1904  : 


Situation  des  Chemins  de  fer  de  l'Europe 
Longueurdescliem.de  fer 


livrés  à  l'exploitation  Accrois- 

-~  sèment 

Etats 

1er  janv 

i  janv. 

en 



1904 

1904 

kiloni. 

kilom . 

kilom.  % 

Alla  TVl  O  f"V  Y\  rt 

55.564 

1.138 

2.09 

38.818 

39.168 

350 

0.110 

6.819 

7.041 

222 

3.26 

3.159 

3.288 

129 

4.08 

13.851 

14.134 

4O0 

o  ni 
2.U4 

45.222 

45.773 

551 

1  22 

Grande-Bretagne  et  Irlande 

.  3(1.148 

36.297 

149 

0^41 

1.035 

1.118 

83 

8.02 

T  folio 

16.039 

16.117 

78 

4.86 

2  906 

2  921 

15 

0.52 

Luxembourg  

466 

"r.i2 

46 

9.87 

Norvège  

2.344 

2.439 

95 

4.C5 

PatI  11  ir'i  1 

2.404 

2.484 

90 

3.74 

Roumanie  

3.177 

3.177 

50.154 

51.429 

1.275 

2.54 

Finlande  

3.104 

3.279 

175 

5.64 

578 

578 

Suède  

12.388 

12.577 

189 

1.53 

4.145 

4.249 

104 

2.51 

Turquie,  Bulgarie  et  Rou 

3.142 

3.142 

» 

Iles  de  Malte,  Jersey  et  Man 

110 

110 

)) 

Totaux  

300.435 

305.407 

4.972 

1.65 

Pendant  l'année  1904,  l'augmentation  des  voies  fer- 
rées en  Europe  s'est  élevée  à  4.972  kilomètres  ;  l'ac  • 
croissement  de  l'année  1903  avait  été  de  4.332  kilo- 
mètres; celui  de  l'année  1902  de  5.058  kil. ,  celui  de 
1901  de  6,938  kil.,  celui  de  1900  de  5.188  kil.,  celui  de 
1899  de  8.004  kil.  et  celui  de  1898  de  6.539  kil.  La  plus 
forte  augmentation  a  été  pour  la  Russie,  1.275  kil.  : 
l'Allemagne  vient  ensuite  avec  1.138  kil.,  dont  (ire,  kil. 
pour  la  Prusse  et  328  kil.  pour  la  Bavière;  la  Erance 
vient  après  avec  551  kil.,  dont  258  kil.  de  lignes  d'in- 
térêt général  et  293  kil.  de  lignes  d'intérêt  local  ;  l'Au- 
triche-Hongrie  occupe  le  4e  rang  avec  350  kil.,  dont 
242  kil.  pour  l'Autriche  et  108  pour  la  Hongrie. 

Proportionnellement  à  la  population,  c'est  le  réseau 
ferré  de  la  Suède  qui  occupe  le  premier  rang  avec  2. 150 
kilomètres  par  million  d'habitants.  Le  Luxembourg 
vient  ensuite  avec  2.160  kilomètres  ;  en  troisième 
ligne  le  Danemark  avec  1.340  kil.;  en  quatrième  ligne 
la  Suisse  avec  1.270  kil.,  la  France  ne  vient  qu a'u 
cinquième  rang  avec  1.170  kil. 

Proportionnellement  à  la  superficie  la  Belgique 
occupe  le  premier  rang  avec  2.390  kil.  par  1.000  kil. 
carrés.  Viennent  ensuite  :  le  Luxembourg  avec  1.970 
kil.,  la  Grande-Bretagne  1.170  kil.,  l'Allemagne  L.030 
kil.,  la  Suisse  1.020  kil.,  les  Pays-Bas  900  kil.;  laErance 
ne  vient  qu'au  7e  rang  avec  850  kilomètres  par  1.000 
kilomètres  carrés. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  RUSSIE 


Une  certaine  détente  parait  s'être  produite  en  ce  qui 
concerne  la  situation  générale  en  Russie. 

La  grève  des  postes  et  des  télégraphes  tire  à  sa  lin. 
A  Saint-Pétersbourg,  les  succursales  de  quartier 
étaient  rentrées  en  activité  dès  le  8  et  les  facteurs 
avaient  repris  leur  service  régulier.  Le  télégraphe  a 
fonctionné  partiellement;  les  télégrammes  adminis- 
tratifs parviennent  à  toute  la  Russie  soit  par  le  réseau 
télégraphique,  soit  par  les  fils  des  chemins  de  fer. 

A  Moscou,  où  la  continuation  de  la  grève  est  votée 
en  principe,  Lès  employés  on1  cependant  consenti  à 
décharger  vingt  wagons  postaux  en  souffrance  à  la 
gare.  Le  contenu  de  ces  wagons  a  été  porté  en  bloc  à 
la  Bourse,  où  le  direcieur  W  o-au,  assisté  des  employés 
de  la  maison  Riabouchinsk,  en  a  fait  Le  dépouille- 
ment; Les  pompiers  el  les  gardavoïs  oni  porté  les  let- 
tres à  domicile. 
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Le  comte  Witte  a  déclaré  que  si  l'agitation  révolu- 
tionnaire ne  cessait  pas,  il  prendrait  ses  mesures  pour 
la  réprimer.  C'est  ainsi  que  le  Comité  central  de 
n'nion  des  unions  a  été  dissous,  et  qu'un  certain 
nombre  de  délégués  ouvriers  ont  été  arrêtés. 

Dans  une  récente  interview,  le  comte  Witte  a  exposé 
sa  ligne  de  conduite,  dont  le  but  est  de  mettre  la 
société  en  face  de  la  révolution  et  de  l'obliger  à 
s'assagir,  à  se  guérir  d'elle-même.  Si  cette  guérison 
devait  tarder  trop  longtemps,  alors  le  médecin  poli- 
tique appliquerait  le  remède  en  passant  délibérément 
à  un  système  de  répression  : 

«  Si  l'opinion  publique,  quoique  persuadée  que  la 
grève  est  ruineuse  pour  l'ensemble  du  pays,  l'encourage 
activement  ou  est  de  connivence  avec  ses  propaga- 
teurs, H  n'y  a  pas  de  remède.  Si  un  individu  ou  un 
groupe  d'individus  entreprennent  de  se  suicider, 
croyant  qu'ils  agissent  noblement,  la  première  chose 
à  faire  est  d'essayer  de  guérir  ces  insensés.  C'est  ainsi 
que  j'ai  agi  envers  la  société  russe  ;  j'ai  essayé  de  lui 
faire  comprendre  ce  qu'était  la  grève. 

Sans  l'aide  morale  de  la  société,  l'anarchie  conti- 
nuera jusqu'à  ce  qu'enfin  la  nation  demande  la  sup- 
pression de  la  révolution,  même  par  la  force,  et  alors 
il  serait  possible  que  par  des  mesures  préparatoires  les 
principes  contenus  dans  le  manifeste  fussent  suspendus. 
Je  ne  dis  pas  que  je  m'attends  à  cela,  mais  je  confesse 
que  la  chose  n'est  pas  impossible.  » 

Les  commerçants,  les  industriels,  les  banquiers,  les 
particuliers  même  commencent  à  se  fatiguer  de  ces 
grèves  continuelles,  qui  paralysent  presque  entière- 
ment les  affaires  et  surtout  les  transactions  commer- 
ciales avec  l'étranger. 

Enfin,  sur  beaucoup  de  points,  le  travail  reprend 
dans  les  usines. 


infarmatious  Écononiips  et  Financières 


Le  Rendement  des  Impôts.  —  Le  Journal  Officiel 
a  publié,  le  10  courant,  le  rendement  des  impôts  indi- 
rects et  monopoles  de  l'Etat  pour  le  mois  de  novembre 
1900.  Ce  rendement  s'est  élevé  à  la  somme  de  256  mil- 
lions 229.200 fr.,  soit  une  plus-value  de 24.766.100  fr. 
sur  les  évaluations  budgétaires,  et  de  26.874.600  fr. 
sur  les  recettes  du  mois  de  novembre  1904,  ainsi  qu'il 
ressort  du  tableau  ci-dessous  : 

Différences 

Par  rapport  Sur 

aux  lo  mois 

évaluations  de  novembre 

budgétaires  "  1904 

(En  francs) 

Enregistrement   H-  22.537.500   +  23.063.500 

Produits  du  timbre   —      952.500   —  127.500 

Impôt  sur  les  opérations  de 

Bourse   —      105.000   —  105.500 

Taxe  sur  le  revenu  des  valeurs 

mobilières   -f-      118.000   +  145.000 

Douanes  (sucres,  sels  et  huiles 

minérales  non  compris)   +   1.214.000   +  4.318.000 

Contributions  indirectes  (sucres 

et  sels  non  compris)   —      518.000   —   2. 198 .-000 

Taxe  de  fabrication  sur  les 

huiles  minérales  brûles   —      192.000   —      100  000 

Sels   —      253.000   —  69.000 

Sucres   +      542.000   +      3t  0.000 

Produits  de  monopoles  (allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphes, etc.;   +   2.375.100    +  1.648.100 

Différence  pour  1905          +  24.766.100   -f  26.874.600 

Voici,  maintenant,  la  situation  pour  les  onze  pre- 
miers mois  de  1905  par  rapport  aux  évaluations  bud- 
gétaires et  aux  produits  des  mois  correspondants  de 
1904  : 


Différences 

Par  rapport        Sur  les 

aux  11  1'"  mois 
évaluations     de  l'année 
budgétaires  1904 
(En  francs) 

Enregistrement   ■+•  28.279.000  -f  29.C82.500 

Produits  du  timbre   —   2  054.500  —   3. 550. 000 

Impôts  sur  les  opérations  de 

Bourse   ■+-      275.000  +  726.500 

Taxe  sur  lo  revenu  des  valeurs 

mobilières  .*.    +   5.760.000  +  1.824.500 

Douanes  (sucres  et  sels  non 

compris)   —   6.381.000  +  27.326.000 

Contributions  indirectes  (sucres 

et  sels  non  compris)   -+-      575.000  -  19.270.000 

Taxe  de  fabrication  sur  les 

ihules  minérales  brutes   —      984.000  —  279.000 

Sels   —      966.000  —  523.000 

Sucres   —  13.380.000  —  15. 78?.  000 

Produits  de  monopoles  (allu- 
mettes, tabacs,  postes,  télé- 
graphes, etc.)   +  40.991.200  -f  23.447.700 

Différence  pour  1904 ....    -f  51 .534 . 700.  4-  43 . 598 . 200 

Dans  ce  tableau  ne  sont  pas  compris  les  «  produits 
et  revenus  du  domaine  de  l'Etat,  produits  divers,  re- 
cettes exceptionnelles  et  recettes  d'ordre  »  qui  ont  été, 
pour  le  mois  de  novembre,  de  13. 410. 164  fr.,  en  aug- 
mentation de  2  503.864  fr.  sur  les  prévisions  et  en 
diminution  de  2.084.730  fr.  sur  les  recettes  de  novem- 
bre 1904. 

Pour  les  Once  premiers  mois  de  1905,  ces  «  produits 
et  revenus  du  domaine  de  l'Etat,  produits  divers,  etc.  », 
ont  donné  822.364  francs  de  plus  qu'il  avait. été 
prévu,  et  3.491.136  fr.  de  moins  que  ceux  de  la  même 
période  de  1904.  Ajoutons  qu'en  ce  qui  concerne  ces 
chapitres,  la  comparaison  des  recouvrements  avec 
les  évaluations  n'est  donnée  que  pour  ordre  et  à  titre 
d'indication,  sans  qu'on  en  puisse  tirer  des  conclusions 
rigoureuses;  il  existe,  en  effet,  des  variations  considé- 
rables clans  les  époques  de  recouvrement  d'un  grand 
nombre  de  ces  produits,  et  les  évaluations  mensuelles 
ne  peuvent,  dès  lors,  s'établir  avec  quelque  précision. 

En  ce  qui  regarde  les  contributions  directes  et  taxes 
assimilées,  disons  qu'à  la  date  du  1er  décembre  1905,  les 
rôles  émis,  y  compris  les  centimes  additionnels,  s'éle- 
vaient à  1.016.722.800  fr.  Les  douzièmes  échus  se  chif- 
frent par  847.268.900  fr.  et  les  recouvrements  effectués 
se  sont  élevés  à  936.842.900  fr.,  soit  une  différence  en 
plus  de  89.574.000  fr.  La  comparaison  des  recouvre- 
ments de  1905  avec  les  recouvrements  de  1904  accuse 
une  augmentation  de  19.579.000  fr.  Quant  aux  frais  de 
poursuites,  ils  ont  atteint  1.458.700  fr.,  soit  1.50  0,  00, 
contre  1.433.300  fr.  en  1904,  ou  1.51  0/00. 


Banque  de  l'Union  Parisienne.  —  Comme  nous 
l'avons  annoncé  la  semaine  dernière,  le  Conseil  d'admi- 
nistration de  ce  grand  Etablissement  a  décidé  la  mise 
en  paiement,  le  mois  prochain,  d'un  acompte  de  divi- 
dende de  15  fr.,  au  lieu  de  10  fr.  distribués  l'année 
dernière. 

Cette  décision  permet  de  prévoir  que  le  dividende 
total  de  1905  sera  supérieur  à  celui  de  1904.  Or,  ce 
dernier  exercice  n'ayant  eu  qu'une  durée  de  neuf  mois, 
la  répartition  de  25  fr.  par  action,  votée  par  l'assemblée 
générale  du  15  avril, représentait  déjà  un  dividende  de 
33  fr.  33  pour  une  année  entière. 

On  sait  que  l'assemblée  générale  extraordinaire  de  la 
Banque  de  l'Union  Parisienne,  tenue  le  24  novembre 
dernier,  avait  décidé  l'augmentation  du  capital  social 
de  40  millions  de  francs  à  60  millions  ue  francs  par  la 
création  de  40.000  actions  nouvelles;  le  délai  accordé 
aux  actionnaires  pour  souscrire  ces  nouvelles  actions 
expirait  lundi,  11  décembre. 

Les  actionnaires  ont  mis  le  plus  grand  empressement 
à  exercer  le  droit  de  préférence  qui  leur  avait  été 
réservé,  car  près  de  2.000  actionnaires  anciens  ont 
souscrit  les  nouvelles  actions. 

C'est  une  preuve  que  les  actions  de  la  Banque  de 
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l'Union  Parisienne  sont  aujourd'hui  parfaitement 
classées. 


Le  Budget  de  Paris.  —  La  discussion  du  budget 
de  1906  au  Conseil  municipal,  retardée  par  l'incerti- 
tude dans  laquelle  cette  Assemblée  est  tenue  sur  le 
futur  régime  du  Gaz,  et  aussi  sur  les  prévisions  des 
recettes  de  l'Octroi  —  le  Sénat  ni  le  Conseil  d'Etat 
n'ayant  statué  sur  les  projets  en  suspens  —  commen- 
cera q)robablemont  lundi,  en  Comité  secret.  Le  débat 
public  suivra,  sans  doute,  vendredi  prochain. 

Si  on  ne  peut  espérer  avoir  obtenu,  à  cette  époque, 
de  réponse  clu  Conseil  d'Etat  sur  les  remaniements  des 
taxes  d'octroi  et  sur  l'admission  à  l'abonnement  pour 
tes  combustibles,  on  pense  savoir  à  quoi  s'en  tenir  sur 
la  recette  probable  à  tirer  du  Gaz  et  cela  permeltra 
d'établir  les  prévisions  budgétaires. 

Le  Conseil  semble  décidé  à  ne  pas  voter  de  nouveaux 
centimes  additionnels  ni  de  nouvelles  taxes  sur  les 
imprimés.- Nous  verrons  de  quelle  façon  il  proposera 
d'équilibrer  le  budget  de  1906. 


La  Régie  du  Gaz  au  Sénat.  —  Comme  nous  L'ai  oos 
annoncé,  la  Commission  du  Sénat  a  déposé,  le  7  cou- 
rant, son  rapport.  M.  Ch.  Prevet,  comme  lors  du  débat 
précédent,  a*  conclu,  surtout  pour  des  raisons  de  prin- 
cipe contre  la  régie,  à  autoriser  la  Ville  de  Paris  à 
emprunter  100  millions  de  francs  en  vue  du  rachat  de 
la  part  d'actif  de  la  Compagnie  Parisienne  du  Gaz, 
sans  permettre  à  la  Ville  de  Paris  d'exp'oite*  ce  service 
directement  en  régie  directe,  il  a  déclaré  que,  une 
fois  en  possession  de  la  totalité  de  l'actif,  la  Ville 
trouvera  fort  aisément  des  exploitants  qualifiés  pour 
amodier  ou  régir,  en  son  nom,  avec  participation  dans 
les  bénéfices  réalisés,  les  usines  à  gaz  de  Paris-. 

M.  Paul  Strauss  a  repris,  à  titre  de  contre-projet,  le 
texte  du  projet  de  loi  tel  qu'il  a  été  voté  par  la  Cham- 
bre des  députés. 

La  discussion  a  eu  lieu  hier  jeudi,  en  séance  publi- 
que, et,  après  un  intéressant  débat  auquel  ont  pris 
part  successivement  M.  Paul  Strauss,  M.  Dubief,  mi- 
nistre de  l'Intérieur,  M.  Prevet,  rapporteur,  et  M.  Rou- 
vier,  président  du  Conseil,  le  Sénat,  persistant  dans 
sa  première  décision,  a  veté,  par  153  voix  contre  L25, 
c'est-à-dire  avec  une  majorité  plus  forte  que  la  précé- 
dente, le  projet  de  sa  Commission  spéciale  et  a  rejeté, 
par  cela  même,  le  projet  adopté  par  la  Chambre  des 
députés,  comportant  le  principe  de  la  régie  municipale 
directe  de  l'éclairage  à  Paris. 

Le  projet  du  Sénat  reviendra  nécessairement  devant 
la  Chambre  des  députés. 


La  Réorganisation  des  Tramways  du  Dépar- 
tement de  la  Seine.  —  A  la  suite  du  rejet  des 
dernières  propositions  de  la  sous-Commission  du 
Ministère  des  Travaux  publics  par  Ja  Commission 
plénière,  le  président  du  Conseil  de  la  Seine  et  le  pré- 
sident du  Conseil  municipal  de  Paris  ont  demandé 
audience  au  Ministre  pour  lui  exposer  les  préjudices 
que  les  ajournements  successifs  de  la  solution  de  cette 
question  portent  aux  intérêts  de  la  population  pari- 
sienne et  à  ceux  de  la  banlieue.  MM.  Barbier  et  Paul 
Brousse  ont  vu  le  Ministre  à  ce  sujet,  mardi. 

M.  Gauthier,  ministre  des  Travaux  publics,  a  pro- 
mis aux  deux  présidents  de  se  saisir  lui-même  de  la 
question  dès  le  lendemain  d'une  nouvelle  réunion  de 
lu  Commission  qui,  depuis  deux  ans,  s'évertue  en  vain 
i  trouver  une  combinaison  tenant  compte  des  intérêts 
du  public,  de  ceux  du  département  et  de  la  Ville  de 
Paris  et  aussi  de  ceux  des  Compagnies  de  tramways 
el  de  la  Compagnie,  Générale  des  Omnibus.  La  Corn  mis- 
sion a  été  convoquée  hier. 

nu  peut  donc  espérer  qu'à  l'issue  de  la  réunion 
d'hier  jeudi  au  Ministère  des  Travaux  publics,  le  Mi- 
nistre prendra  personnellement  en  main  cette  affaire 
H  proposera  une  solution  au  Conseil  général  au  déhul 
de  I'.mm;. 


Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'In- 
dustrie. —  Les  actionnaires  de  cette  Société  sont 
convoqués  en  assemblée  générale  ordinaire  pour  le 
32  décembre,  présent  mois,  pour  recevoir  .•oniiinmica- 
tion  des  comptes  de  l'exercice  1904-05,  clos  le  31  juillet 
dernier.  Voici  le  bilan  qui  leur  sera  soumis  et  que  nous 
rapprochons  du  précédent  : 

Bilan  au  31  juillet. 

190  i  vm 

Actif  (En  francs) 
Espèces  en  cuisse  et  dans  les 

banques   15.489.964  18  28.124.33:!  95 

Portefeuille   14.883.054  57  22.168.188  53 

Reports   17r.524.332. 52  30.109.241  85 

Liquidation  Paris   1.475.475  30  23.208  25 

Comptes  courants  débiteurs.  2.967.668-11  3.8(54.804  12 

Avances  sur  garanties   7.188.934  57  4.772.785  24 

Débiteurs  par  acceptations. .  20.339.009  25  28.912.181  05 

Rentes,  actions  etomisatioiis.  18.602.57(1  (••:>  21 .883.988  » 

Particinations  financières...  10.143.598  60  b. 587. 694  05 

Comptes  divers   1.066.0S6  78  551.141  59 

Frais  de  constitution   84.270-72  44.020 

Mobilier  et  installation   181.249   »  162.584  10 

Immeubles   2  209.398  82  2  209.398  82 

112.216.224  07  ~l48.913.839  91 

Passif 

Capital                                   60.000.000    »  60.000.000  » 

Léserve  statutaire                        140.123  95  283.118  51 

—     spéciale                        1.000.000    »  1.000.000  » 

Dividendes  non  réclamés....           20.532  5(5  25.568  35 

Effets  à  payer  et  acceptations  %  25.501.526  05  31.998.428  87 
Comptes  courants  : 

Créditeurs  à  vue                   18.929.869  70  36.433.fô0  56 

(  iréditeure  à  préavis. .....       2.922.904  98  13.307.952  55 

Comptes  divers                         716.842  50  553.783  86 

Prolits  et  pertes  : 

Bénéficie  de  l'exercice  . . . ...       2.859.891  17  4.869.767  "44 

Report  de  l'exercice  précé- 
dent                                    124  .473  10  4  41.369  77 

112.216.224  07    14X.918.Ko0  91 

Le  solde  des  profits  accusés  est  en  plus-value  consi- 
dérable sur  celui  de  l'exercice  précédent.  Il  ressort  de 
l'état  ci-dessous,  que  nous  comparons  également  à 
celui  établi  l'année  dernière  : 

 Exercices  

^19l3~ÏÏ)ÔT'       Î9Ô4-1905  ^ 

Produits  (En  francs) 

Intérêts,  commissions,  changes 
et  divers   4.120.033  15   5.937.100  68 

Charges 

Frais  généraux  :  traitements  de 
la  Direction  et  du  personnel, 
impots  et  contributions,  amor- 
tissements divers   1.260.741  98  -  1.007.333  24 

Soldes  bénéficiaires   2. 859. SOI  17   4.809.767  44 

Sommes  égales   4.1fn.033  15   5.937.1(10  68 


Si,  aux  soldes  bénéficiaires  ci-dessus,  nous  ajoutons 
les  reports  des  exercices  précédents,  soil  124.473  fr.  1G 
pour  1903-1904,  et441.368  fr.  77  pour  1904-1905,  nous 
obtenons  alors  respect  i  veinent,  comme  soldes  définitifs, 
£.984.334  fr.  33  au  31  juillet  1904  et  ô. 31 1.137  fr.  21  au 
•31  juillet  1905. 

L'année  dernière,  le  solde  bénéficiaire  avait  été 
réparti  ainsi  : 

Exercice 
1903-1904 

(En  francs) 

A  la  réserve  légale  5  0/0   142.994  50 

Dividende  de  4  0/0,  soit  10  francs  par  action 

sur  240.(1(10  titres   2.400.000  » 

Solde  à  reporter  à  nouveau   44  1.319  77 

Somme  égale  au  solde  bénéficiaire.  . . .    2.984  .364  33 

Or,  sur  le  montant  des  bénéfices  de  l'exercice  1904- 
1905,  soit  ."). 311.137  fr.  21,  il  sera  proposé  à  l'assemblée 
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générale  du  '22  décembre,  de  faire  les  prélèvements  sui- 
vants avant  toute  répartition  : 

(En  francs) 

1°  Pour  augmentation  de  la  réserve  spéciale, 
créée  en  vertu  de  la  résolution  de;  rassemblée 
du  30  janvier  ll>04   500.000  » 

3°  Pour  prévisions  relatives  aux  traites 
BatTineries  d'Egypte   l.OOÛ.UOO  » 

Solde  disponible   3.811.137  21 

Somme  égale   5.311.137  21 

Ce  solde,  sous  déduction  de  la  réserve  légale,  per- 
mettra la  distribution  d'un  dividende  de  12  fr.  50  par 
action,  on  augmentation  de  2  fr.  .50  sur  le  précédent. 

Le  dernier  exercice  de  cette  Société  a  donc  été  exces- 
sivement favorable.  Nou*  nous  réservons  de  revenir 
sur  cette  affaire  après  l'assemblée  générale. 


Chemin  de  fer  électrique  souterrain  Nord-Sud 

de  Paris.  —  Le  Conseil  d'administration  de  cette 
Compagnie  annonce  la  mise  en  paiement,  à  partir  du 
6  janvier  proebain,  de  l'intérêt  intercalaire  du  second 
semestre  1905,  calculé  à  raison  de  3  0/0  l'an,  soit 
3  fr.  00  nets  par  action  nominative  et  3  fr.  30  nets  par 
action  au  porteur. 


Emprunt  de  Bahia.  —  Nous  avons  parlé  des  im- 
portantes garanties  spéciales  données  à  cet  Emprunt 
que  la  Banque  de  V Union  Parisienne  place  en  ce  mo- 
ment dans  sa  clientèle.  Voici  le  texte  des  articles  du 
contrat  d'emprunt  rpui  concernent  ces  garanties  : 

Art.  13.  —  En  garantie  du  présent  emprunt,  et  pendant 
toute  sa  durée,  la  Municipalité  aflccte  et  hypothèque  aussi 
bien  les  taxes  existantes  des  eaux  et  égouts,  que  les  taxes 
d'eaux  et  égouts  et  des  marchés  qui  seront  établies  au  fur  et 
à  mesure  que  seront  exécutés  les  travaux  prévus  par  la  déli- 
bération il"  150  du  8  février  1905. 

Art.  14.  —  Le  «  Département  Spécial»  qui  doit  être  orga- 
nisé conformément  aux  dispositions  de  l'article  4  de  la  déli- 
bération précitée,  sera  chargé  de  l'assiette  de  "la  répartition 
et  de  la  comptabilité  des  services  désignés  à  l'article  précé- 
dent . 

La  Municipalité,  dans  son  propre  intérêt,  décide  de  confier 
à  la  Banque  de  l'Union  Parisienne,  pendant  toute  la  durée 
du  présent  contrat,  l'encaissement  des  taxes  d'eaux  et  égouts 
énoncés  à  l'article  13.  à  l'exception  de  celles  soumises  à  un 
recouvrement  judiciaire  et  des  taxes  dos  marchés.  A  cet  effet, 
le  Département  Spécial  délivrera  aux  délégués  que  la  Banque 
de  l'I'nion  Parisienne  désignera,  contre  reçu  et  au  plus  tard 
le  dixième  jour  de  chaque  mois,  les  formules  de  quittance 
établies  au  nom  de  chaque  contribuable. 

Les  délégués  de  la  Banque  de  l'Union  Parisienne  devront 
en  commencer  l'encaissement  au  plus  tard  le  cinquième  jour 
suivant  leur  remise  et  ce,  par  leurs  propres  employés,  sous 
leur  responsabilité. 

Le  onzième  jour  ouvrable  de  chaque  mois,  les  délégués  de 
la  Banque  de  V Union  Parisienne  remettront  au  Département 
Spécial  un  état  des  encaissements  effectués  pendant  le  mois 
précédent,  accompagné  des  formules  de  quittances  impayées 
et  adresseront  en  même  temps  à  l'Intendencia  un  résumé  de 
ce  compte. 

Le  Département  Spécial,  dans  les  trois  jours  de  leur  récep- 
tion, fera  suivre  à  l'Intendencia  les  formules  de  quittances 
impayées,  afin  que  celle  ci  puisse  faire  procéder  aux  mesures 
judiciaires  pour  leur  recouvrement  immédiat. 

Le  net  produit  des  encaissements  effectués  parles  délégués 
de  la  Banque  de  l'Union  Parisienne  sera,  au  fur  et  à  mesure 
des  rentrées,  porté  dans  leurs  livres  au  crédit  de  la  Munici- 
palité pour  être  affecté  au  service  de  l'Emprunt,  conformé- 
ment aux  dispositions  do  l'article  4  de  la  délibération  n"  150. 
Le  produit  intégral  des  recouvrements  judiciaires  et  des  taxes 
des  marchés  sera  remis,  du  onzième  au  quinzième  jour  de 
chaque  mois,  par  l'Intendencia,  aux  délégués  de  la  Banque 
de  l'Union  Parisienne,  soit  en  monnaie  brésilienne,  soit  en 
son  équivalent  en  bon  papier  sur  Paris  ou  sur  Londres. 

Les  dispositions  faisant  l'objet  du  paragraphe  précédent 
visent  la  période  des  travaux  prévus  à  la  délibération  n"  150 


déjà  citée .  Mais  il  est  entendu  que  lorsque  les  produit»  des 
taxes  des  nouveaux  services  auront  comblé  les  déficits  prévus 
pendant  cette  période  pour  les  quantum  mensuels,  l'Paten- 
dente  reprendra  la  libre  disposition  du  produit  mensuel  des 
recouvrements  judiciaires  ou  des  taxes  sur  les  marchés,  on 
même  du  surplus  s'il  y  en  a,  des  encaissements  effectués  par 
les  délégués  de  la  Banque  de  l'Union  Parisienne, 

Les  quantum  mensuels  desliués  au  service  complet  de 
l'emprunt  sont  fixés  pour  chaque  mois  au  douzième  de  la 
somme  prévue  pour  le  service  annuel. 

Si,  pour  quelque  cause  que  ce  soit,  et  à  n'importe  quelle 
époque,  les  remises  mensuelles  faite  paiTlntondcncia  n'étaient 
pas  suffisantes  pour  assurer  les  scmestrialités  de  l'emprunt, 
î'Intendente  s'oblige  à  prélever  la  différence  sur  ses  antres 
ressources,  et  à  en  faire  la  remise  aux  délégués  de  la  Ban- 
que de  l'Union  Parisienne,  un  mois  avant  chaque  échéance 
semestrielle  sur  leur  avis. 

Les  montants  nécessaires  à'  cliaque  semeslrialité  de  l'em- 
prunt devront,  dans  tous  les  cas,  être  dans  les  mains  de  la 
Banque  de  l'Union  Parisienne,  à  Paris,  15  jours  au  moins 
avant  chaque  échéance  semestrielle. 

Art.  10.  —  La  Municipalité  fournira,  aux  délégués  de  la 
Banque  de  l'Union  Parisienne,  un  état  annuT  donnas!  la 
liste  des  contribuables  et  le  détail  des  taxes  dues  par  chacun 
d'eux,  et  remettra  tous  les  trois  mois  un  état  rectificatif  des 
changements  aussi  bien  survenus  clans  la  liste  des  contri- 
buables que  dans  le  montant  des  redevances.  Le  premier  état 
sera  fourni  aux  délégués  dans  les  trois  mois  de  la  signature 
des  présentes. 

La  Municipalité  donne,  dès  à  présent,  aux  délégués  delà 
Banque  île  l'Union  Parisienne  toute  autorisation  d'examiner, 
au  Département  spécial,  les  registres,  actes  et  documents  re- 
latifs à  l'assiette  des  taxes  affectées  à  la  garantie  de  l'Em- 
prunt et  au  recouvrement  judiciaire  de  ces  taxes.  L'Inten- 
dencia fournira  aux  délégués,  à  mesure  de  leur  publication, 
un  exemplaire  des  lois,  règlements  et  actes  concernant  ces 
taxes. 

Art.  17.  —  La  Municipalité  s'engage,  pendant  la  durée  de 
ce  contrat,  à  ne  pas  diminuer  le  tarif  de  ces  taxes  et  à  en 
maintenir  le  produit  au  chiffre  minimum  de  2.500.000  francs, 
à  moins  que.  d'accord  avec  la  Banque  de  l'Union  Parisienne, 
elle  ne  désigne  ou  spécifie  d'autres  impôts  dont  les  produits 
seraient  substitués  aux  taxes  actuelles. 

Comme  nous  l'avons  déjà  fait  observer,  soit  par  la 
situation  financière  de  la  Ville  de  Bahia,  soit  par  les 
probabilités  de  développement  logique  des  services 
d'utilité  publique  qui  sont  à  la  fois  le  but  et  le  gage 
spécial  de  l'emprunt,  soit,  enfin,  par  le  contrôle  direct 
et  immédiat  exercé  sur  ce  gage  par  la  Banque  de  l' Union 
Parisienne,  les  obligations  de  la  Ville  de  Bahia 
réunissent  un  ensemble  de  garanties  tel  qu'il  serait 
difficile  d'en  exiger  davantage  pour  une  valeur  de  cette 
nature. 


Société  des  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer. 

—  L'assemblée  générale  annuelle  des  actionnaires  de 
cette  Société  a  eu  lieu  le  12  courant.  Le  bilan  arrêté 
en  lin  d'exercice  social,  soit  au  30  septembre  1905, 
s'établit  ainsi  : 

lill. AN  AU  30  SEPTEMBRK  1905 


A  et  if  Francs 

Fonds  de  commerce   2.000.000  » 

Marchandises  générales,  stock   77.476  50 

Effets  à  recevoir  .'.   15.575  20 

Lovers  d'avance   28.106  06 

Débiteurs   K, 469  50 

Espèces  en  banque   224.068  55 

Coupons  de  dividende   59.136  50 

Caisse   6.060  65 

Timbre   1.419  50 

Fonds  de  caisse   " 

Consignation  à  l'éclairage  •••  1.555  » 

Frais  de  premier  établissement  

Réfections  de  nos  établissements   13.132  42 

Obligations   29.905  20 

2. 456. 42;"  71 


i 
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Passif 

Capital   2.200.000  » 

.Réserve  légale   48.440  41 

—     extraordinaire   2.232  55 

Créditeurs   29.184  40 

Loyers  dus  au  30  septembre  1905    12.025  50 

Balance   184.542  85 

2.476.425  71 

Les  bénéfices  de  l'exercice  1901-1905  sont  supérieurs 
à  ceux  de  l'exercice  précédent,  qui  s'élevaient  à 
175.826  fr.  25.  Voici  la  répartition  qui  a  été  proposée 
aux  actionnaires,  et  que  nous  comparons  à  celle  qui 
avait  été  arrêtée  à  la  fin  de  l'exercice  1903-1904  : 

Exercices  

lw3^9oT^l9Ô4^19Ô5" 

(En  francs) 

Réserve  légale   8.791  30  9.227  15 

Conseil  d'administration   5.703  50  6.531  55 

Direction   2.851  75  6.096  05 

Amortissement  des.  frais  de  premier 

établissement.,   15.000   »  » 

Dividende   143.000  »  148.500  » 

Amortissement  sur  travaux  do  ré- 
fection  •    »  14.188  10 

Keport  à  nouveau   479  70  » 

Total  égal  au  solde  disponible. . .    175.826  25  '  184.542  85 

Le  dividende,  qui  avait  été  fixé  en  19Û3-1904  à  6fr.  50 
par  action,  a  atteint  G  fr.  75  pour  1904-1905. 

Au  cours  de  l'exercice,  des  modifications  ont  été 
apportées  dans  la  direction  de  la  Société,  et  ces  modi- 
fications ont  permis  au  Conseil  d'administration  de 
réaliser  les  améliorations  matérielles  ainsi  que  les 
réformes  économiques  qui  lui  paraissaient  nécessaires 
à  la  prospérité  de  la  Société  ;  et  bien  que  ces  innova- 
tions soient  de  date  récente,  elles  ont  pu  quand  même 
permettre  d'abaisser  de  plus  de  10.000  francs  les  frais 
généraux. 

Le  Conseil,  ne  perdant  pas  de  vue  que  c'est  avec  le 
temps  que  l'on  fonde  des  œuvres  solides,  a  pu  s'assurer 
dès  maintenant  le  renouvellement,  ju?qu'en  1927,  du 
bail  de  la  Brasserie  du  boulevard  Montmartre  qui 
devait  expirer  en  1913.  En  outre,  des  réfections  ont  été 
faites  à  la  taverne  du  Ghâtelet  afin  de  moderniser  les 
locaux  et  d'aménager  l'établissement  au  goût  de  la 
clientèle.  La  vente  en  gros  a  été  notablement  aug- 
mentée du  fait  de  l'apport  à  la  Société  par  M.  Chailly, 
administrateur,  de  la  clientèle  de  la  brasserie  qu'il  a 
ouverte  avenue  de  Clichy. 

Le  rapport  fait  remarquer  que  les  résultats  obtenus 
paraissent  être  d'un  heureux  présage,  la  Société,  par 
suite  de  réparations  du  boulevard  et  de  la  fermeture 
complète  de  la  maison  pendant  une  période  de  vingt 
jours  pour  remaniements  administratifs  et  matériels, 
ayant  eu  ii  traverser  une  période  troublée  peu  favorable 
à  l'essor  des  affaires. 


Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

1  tepuis  le  2  décembre,  les  54.054  obligations  de  500  fr.  3  0/0, 
n""  86721  à  1 40774,  formant  le  complément  de  l'Emprunt  3  0/0 
1903  de  65  millions  de  francs  du  Gouvernement  général  de 
l'Afrique  Occidentale  française,  sont  admises  aux  négocia- 
tions de  la  Bourse,  au  comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  1"  partie  du  Bulletin  de  la 
Cote  sous  la  même  rubrique  que  les  obligations  anciennes. 

l'ar  suite,  le  nombre  des  obligations  dudit  emprunt,  négo- 
ciables sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  86.720  à  140.774. 

Depuis  le  2  décembre,  les  7.900  actkus  nouvelles  de  100  fr., 
libérées  et  nominatives,  n°*  28601  à  86500,  de  la  Société  ano- 
nyme »  La  Fourmi  Immobilière  »  sont  admises  aux  négocia- 
lions  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  2*  partie  du  Bulletin  de  la  Cote 
SOU8  la  même  rubrique  que  les  actions  anciennes. 

Par  suite,  le  nombre  des  actions  de  ladite  Société,  négo- 
cia Mes  sur  notre  marché,  se  trouve  porté  de  28.600  a  150.500. 


Depuis  le  4  décembre,  les  actions  de  la  Compagnie  d'Elec- 
tricité de  l'Ouest  Parisien  (Ouest  Lumière)  sont  admises  aux 
négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  lre  partie  du  Bulletin  de  la 

Cote. 

80.000  actions  de  100  fr..  libérées  et  au  porteur,  jouissance 
décembre  1905,  ex-coupon  n°  2. 

Les  actions  anciennes,  n<"  1  à  60000,  doivent  être  munies 
de  l'estampille  suivante  :  «  Capital  élevé  à  huit  millions  de 
francs,  divisé  en  80.000  actions  de  100  fr.,  aux  termes  des 
assemblées  générales  des  5  mai  et  15  juin  1905.  » 

Siège  social  à  Paris,  boulevard  ilaussmann,  73. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  la  Société  Générale  et  à 
la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas. 


Depuis  le  11  décembre,  les  obligations  de  la  Dette  Belge 
3  0/0,  émises  en  1905  pour  un  montant  de  172.180.000  fr. 
de  capital  nominal,  sont  admises  aux  négociations  de  la 
Bourse,  au  comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  lre  partie  du  Bulletin  de  la  Cote 
sous  la  même  rubrique  que  la  Rente  Belge  3  0/0,  2"  série. 

Lesdites  obligations,  datées  du  1er  mai  1905,  sont  divisées  et 
numérotées  comme  suit  : 

13.500  titres  de  10.000  fr.,  n°"  20001  à  33500; 
7.436      —       5.000  fr.,  n°>  13001  à  20436. 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE  DE  FRANCE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


14  décembre 
2  885.032.522 
1.087.874.116 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
7  décembre 

Or   2.888.863-325 

Argent.    1  087  729.154  _ 

3.916.592. 480  3  972.906.639 
Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 
Portefeuille  Paris  {  Par...... 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  suceurs. . . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  litres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   

Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  Loi  du  11  mai  1834   

mobflières  Ex-banques  département, 
momueres  (  Loi  du  9  jujn  lg57  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


Total.... 


7  décembre     14  décembre 


3.976-502.480 


139. Î35 
312.294.871 


420-989.434 
37.000 

163.028.333 
329. 405- 540 
i 80. 000. 000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627-308 
100.000.000 
4.000.000 
25.857.503 

6.469-467 
8.407.444 
101  398.746 


5.801.248.015 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
4.516-306  205 
20.788.855 
9.781.617 
359.511.921 
484.838.718 
75.433.998 
1.397.339 
11  948.808 
1.110.000 
95-095.013 


5.801.248.015 


3.972.906.639 


43. 151 
372.306.806 


465.921.998 
57.000 
41.400 
168.380.038 
325.907.264 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627  308 
100.000.000 
4.000.000 
25-861.420 

6.482.361 
8.407.444 
102.498.129 


5.845.621.712 


182 
8 
10 
2 
9 
4 
8 

.490 
18, 
10 

373 
511. 
78. 
1 

12 
1 

122 


500.000 
002.313 
000.000 
980.750 
125.000 
000.000 
407.444 
489.420 
319.386 
184.672 
515  155 
891.041 
289.717 
369.369 
473.103 
110.000 
964.338 


5.845.621.712 


19  déc. 

18  déc. 

17  déc. 

15  déc. 

14  déc. 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

4  063  5 

4. 280. 3 

4  231  3 

4. 295. 2 

4.490  5 

Encaisse  or  

2.464.5 

2. 552. 3 

2.381.7 

2-665  0 

2.885.0 

—     argent .... 

1.103.1 

1.108.5 

1.107.9 

1.106  1 

1.087.9 

Portefeuille  

483.9 

629.6 

7S4  8 

584-8 

838.2 

Avances  aux  partie. 

481.4 

445  9 

480-9 

497  J 

494.5 

—      à  l'Etat.... 

180.0 

180.0 

180  0 

180-0 

180  0 

Compt.  cour.  Trésor 

58.0 

136  ' 

233.1 

232.3 

373.5 

partie. 

591.2 

451. 9 

407. 8 

492-5 

590.2 

Taux  d'escompte. . . 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 

pair 

pair 

pair 

pair 

Bén.ncts (milliers  fr) 

4.878.1 

5.053.7 

6.844-1 

5-035-4 

5  §90.7 
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Chambre  de  Compensation  des  Banquiers  de  Paris. 

—  Mouvement  général  des  opérations  du  mois  de  novembre 
1905  :  1.683.015.955  fr.  7C. 


Mouvements  des  Caisses  d'épargne.  —  Opérations  dos 
Caisses  d'épargne  ordinaires  avec  la  Caisse  des  Dépôts  et 
Consignations,  du  21  au  30  novembre  1905  : 

Dépôts  de  fonds   4.858.001  86 

Retraits  de  fonds   5.081 .508  01 

Excédent  de  retraits. . . .        223.506  15 

Excédent  de  dépôts,  du  1er  janvier  au  30  novembre  1905, 
26.072.742  fr.  91. 

Capitaux  employés  en  achats  de  rentes,  du  21  au  30 
novembre  1905  : 

l"  Pour  le  compte  des  déposants  des  caisses  d'épargne  or- 
dinaires :  334.960  fr.  42; 

2°  Pour  placement  des  excédents  de  dépôts  et,  en  outi*e,  des 
arrérages  et  des  capitaux  encaissés  sur  les  valeurs  compo- 
sant le  portefeuille  provenant  des  caisses  d'épargne  ordi- 
naires :  3.590.344  fr.  99. 

Le  montant  des  capitaux  employés  en  achats  de  rentes 
pendant  le  mois  de  novembre  1905  a  été  de  18.823.308  fr.67, 
dont  voici  la  répartition  : 

Caisses  d'épargne  ordinaires   10.584.932  47 

Caisse  nationale  d'épargne   8.088.451  35 

Fonds  de  garantie  (loi  du  9  avril  1898  sur  les 
responsabilités  des  accidents  du  travail)   149.924  95 

Total  égal   18.823.308  67 


Le  Commerce  de  la  Nouvelle-Calédonie  en  1904.  — 

L 'Office  Colonial  vient  de  recevoir  les  statistiques  du  com- 
merce de  la  Nouvelle-Calédonie  et  dépendances  pour  l'année 
1904.  Yoici  quels  en  sont  les  résultats  principaux  comparés 
à  ceux  de  l'année  1903  : 

IMPORTATIONS 

1903  1904  Différ.enl904 


De  France   7.535.928  6.542.256  —  993.672 

Des  Colonies  françaises  233.820  275.839  -f  41.569 

Del'Etranger   5.902.250  5  661.017  —  241.233 

Totaux   13.671.998  12.478.662  —  1.193.336 


EXPORTATIONS 

1903  1904  Diftér.enl904 

En  France                      2.449.136  4.C59.515  +  1.610.379 

Dans  les  Colonies  fran- 
çaises                             5.637  18,164  +  12.527 

A  l'Etranger                   5.509.122  6.963.813  +  471.691 

Totaux . ....     8.903.895  11.041.492  +  2.077.597 


TOTAUX  GÉNÉRAUX 

1903           1904  Différ.enl904 

France                           9.985.064    10.601.771  -f  616.707 

Colonies                            239.457       293.553  +  54.096 

Etranger                      12.411.372  12.624.830  +  213.458 


22.635.893   23.525.154   +  884.261 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  C") 
du  12  au  18  novembre  1905  (46e  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 
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—   Chemins  Algériens 
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9  071 
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Nord  
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5.327 

4.845 

217.521 

206.718 

+ 

10.803 

Ouest  
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3.384 

3.428 
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167.267 

+ 

3.464 

Orléans  

7.199 

4  631 

4.586 

21 3. 653 

204  336 

+ 

9.317 

4.922 

3.941 

3.866 
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169-403 

+ 

5.680 

Midi  
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2. 025 

2.230 
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101.545 
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Est- Algérien  
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84 

4  690 
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+ 
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27 

24 
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+ 

19 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du   Marché   Financier  do  Paris 


Rien  que  les  dispositions  générales  soient  demeu- 
rées, au  fond,  satisfaisantes,  la  Rourse  s'est  montrée 
hésitante.  Non  pas  que  l'élévation  du  taux  de  l'es- 
compte à  Berlin,  lundi  dernier,  ait  produit  quelque 
impression,  mais  nous  sommes  peu  éloignés  mainte- 
nant des  jours  de  fête  de  fin  et  de  commencement 
d'année  et,  à  cette  époque,  on  se  montre  généralement 
peu  disposé  à  prendre  de  nouveaux  engagements.  Au 
contraire  même  on  s'allège,  comme  on  l'a  fait  hier, 
jour  de  réponse  des  primes  de  quinzaine.  Mais  c'est  là 
plutôt  une  circonstance  favorable,  car  la  place,  déci- 
dément peu  engagée,  n'en  sera  que  plus  disposée  à 
profiter  de  l'éclaircie  qui  se  produira  dès  que  les  évé- 
nements de  Russie  le  permettront. 

•fc  -fr  Les  Renies  Françaises  se  sont  montrées  mieux 
tenues. 

La  Rente  3  0/0  Perpétuelle  a  repris,  à  terme,  de 
90  fr.  57  1/2  à  99  fr.  85,  et  de  99  fr.  70  au  comptant  à 
99  fr.  95.  C'est  demain,  16  décembre,  que  ce  fonds  dé- 
tachera son  coupon  trimestriel  de  75  centimes. 

La  Rente  3  0/0  Amortissable  finit  à  99  fr.  30au  comp- 
tant, contre  99  fr.  20  ;  à  terme,  elle  clôture  à  99  fr.  55. 

Les  Obligations  Tunisiennes  regagnent  2  fr.  50  à 
487  fr.  50;  Emprunt  2  1/2  O/O  du  Protectorat  de 
l'Annam  et  du  Tonkin,  81  fr.,  en  moins-value  de  15 
centimes;  Emprunt  de  Madagascar  2  1/2  0/0,  83  fr., 
contre  83  fr.  40;  Emprunt  3  0/0  1903,  93  fr.  95,  an 
lieu  de  94  fr.  ;  3  1/2  0/0  de  V Indo-Chine  1899  ,  483 
francs;  Obligations  3  0/0  de  l'Emprunt  1902,  427  fr., 
en  recul  de  2  fr.  ;  Emprunt  3  1/2  /905,480  fr.  à  terme; 
Emprunt  3  0/0  1902  du  Gouvernement  Général  de 
l'Algérie,  459  fr.,  contre  400  fr.  ;  Emprunt  de  l'Afrique 
Occidentale  3  0/0,  468  fr.,  sans  changement;  Tunisien 
3  0/0  1902,  455  fr.,gagnant  2  fr. 

ir  +  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  sont 
fermes  dans  l'ensemble. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  conservent  leur  même 
cours  de  559  fr.  ;  Obligations  3  6/0  1869,  462  fr.  50,  en 
moins-value  de  2  fr.  50;  Obligations  3  0/0  1871,  415 
francs,  en  hausse  de  3  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1875,  570 
francs,  regagnant*  2  fr.  50  ;  Obligations  4  0/0  1876, 
569  fr.,  contre  570  fr. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  sont  passées  de  386 
francs  à  387  fr.  75;  Obligations  2  1/2  0/0  1894-1896, 
388  fr.,  en  avance  d'un  franc  ;  Obligations  2  0/0  1898, 
438  fr.,  comme  jeudi  dernier. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  [Emprunt  du  Métropo- 
litain) se  sont  avancées  de  430  fr.  à  434  fr.  ;  Obligations 
de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  1904,  430  fr.  50,  sans  change- 
ment appréciable;  Obligations  2  3/4  0/0  1905  libérées, 
381  fr.  50,  au  lieu  de  374  fr. 

+c  ^  L'action  de  la  Banque  de  France,  qui  était 
revenue  à  3.840  fr.  à  terme,  remonte  à  3.920  fr. 

Pour  les  vingt-cinq  premières  semaines  du  second 
semestre  de  l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des 
escomptes  et  intérêts  divers  de  notre  grand  Etablisse- 
ment de  Crédit  s'établissent  à  5.990.741  fr.  32. 

£  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France, 
qui  clôturaient  à  715  fr.  au  comptant,  se  retrouvent 
sans  changement. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  sont  res- 
tées bien  tenues. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  restent 
sans  variation  appréciable  à  489  fr.  5U  ;  Obligations  Fon- 
cières 3  010  1879,  506  fr.  50,  contre  506  fr.  ;  Obligations 
Communales  1880,  504  fr.  ;  elles  finissaient  la  semaine 
dernière  à  504  fr.  25  ;  Obligations  Foncières  1S83,  457 
francs,  au  lieu  de  457  fr.  50  :  Obligations  Foncières 
2  60  0/0  1885,  489  fr.,  comme  la  semaine  dernière* 

Les  Obligations  Communales  30/0  1891  se  retrouvent 
sans  changement  à  402  fr.  50;  Obligations  Communales 
2  6  0  0/0  1  892,  487  fr.,  perdant  1  fr.  ;  Obligations  Fon- 
cières 2  80  0/0  1895,  488  fr..  au  lieu  de  489  fr.  ;  Obli- 
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gâtions  Communales  2  60  0/0  1899,  482  fr.  ex-coupon, 
contre  489  fr.  avec  coupon  ;  Obligations  Foncières  3  0/0 
1903  avec  lots,  495  fr.,  comme  jeudi  dernier. 

-K  *  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont,  dans  une  certaine  mesure,  conformé  leur  attitude 
à  celle  du  reste  du  MarcM» 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  finit  à  1.410 
francs  à  terme;  au  comptant,  elle  cote  1.420  fr. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  s'échange  à  045  fr. 
à  ternie,  contre  050  fr.  au  comptant. 

Le  Crédit  Lyonnais  est  à  1.007  fr.  à  terme  et  à  1.070 
francs  au  comptant. 

La  Société  Générale,  qui  restait  à  032  fr.  au  comp- 
tant et  à  terme,  se  retrouve,  sur  ces  deux  marchés,  à 
632  fr.  et  à  034  francs. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  gagne  1  franc 
au  comptant,  à  083  francs. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  V Industrie 
s'inscrit,  au  dernier  moment,  à  236  fr.  à  terme  et  à 
238  fr.  au  comptant.  Banque  Internationale  de  Paris 
(en  liquidation),  156  fr.  à  terme. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise,  que  nous  laissions  à 
340  fr.  au  comptant,  finit  à  339  fr.  50. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  s'est  bien  maintenu  à 
12'i  fr.  au  comptant  et  à  terme. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  clôture  à  815  fr. 
au  comptant  et  à  820  fr.  à  terme.  Au  sujet  de  cette 
Société  nous  nous,  reportons  à  1'  «Information  »  que 
nous  publions  plus  haut. 

La  Société  Marseillaise  s'échange  au  comptant  à 
915  francs. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  se  retrouvent  comme  jeudi  der- 
nier, à  136  fr.  50  ;  Obligations  de  475  francs,  161  fr.  5U. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  V  Afrique 
du  Sud  conserve,  à  terme,  son  même  cours  de  72'  fr. 

La  Banque  de  l'Algérie  est  en  avance  de  16  fr.  à 
1.320  francs. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  est  en  petit 
recul  do  1  fr.  50  à  335  fr. 

L'action  de  la  Banque  de  V In  do- Chine,  qui  était 
montée  la  semaine  dernière  à  1.425  fr.,  gagne  encore 
23  fr.  à  1.448  fr. 

La  Bénie  Foncière  a  rétrogradé  de  2'20  fr.  à  terme  à 
211  fr.,  et  de  227  fr.  au  comptant  à  215  fr. 

Le  Crédit  Algérien  se  tient  aux  environs  de  1.300  fr., 
son  cours  précédent. 

La  Compagnie  Algérienne,  que  nous  laissions  à  840 
francs  à  terme  et  à  845  fr.  au  comptant,  se  traite  à 
840  fr.  au  comptant. 

>  -je  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 

Chemins  de  fer  n'ont  que  peu  varié. 

L'action  Lyon,  que  nous  laissions  à  1.382  fr.  au 
comptant  et  à  terme,  reste  respectivement  à  1.378  fr.  et 
k  1.380  fr.  ;  Nord,  1.838  fr.  au  comptant  et  à  terme, 
au  lieu  de  1.835  fr.  et  1.840  fr.  jeudi  dernier. 

L'action  Midi,  délaissée,  est  aux  environs  de  1.215 
francs;  Est,  955  fr.  à  terme,  au  lieu  de  956  fr.  50  au 
comptant  ;  Ouest,  908  fr.  au  comptant ,  regagnant 
18  fr.  ;  à  ternie,  on  cote  900  fr.  ;  Orléans,  1.470  fr.  au 
comptant,  en  moins-value  de  8  fr.,  et  L474  fr.  à  terme, 
en  recul  d'un  franc. 

Pour  la  quarante-septième  semaine  de  l'année  1905, 
les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de'  1904  :  Augmentations  ; 
Orléans,  114.000  fr.  ;  Lyon,  400.000  fr.  ;  Est,  290.000  fr.  ; 
Nord,  405.000  fr.  Diminutions  :  Midi,  204.000  francs; 
Ouest,  22.000  fr. 

j+  -fr  Les  Valeurs  Industrielles  H  Commerciales  ont 
été,  une  fois  encore,  irrégulières. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  rega- 
gnent 5  fr.  à  005  fr.  ;  Compagnie  Parisienne  du  Gaz, 
500  fr.  an  comptant  l'action  de  jouissance,  en  moins- 
value  de  11  fr.  Au  s  ijet  de  celle  </  mpagnic,  nous  nous 
v-portons  à  I'  «  Information  »  publiée  plus  haut. 

L'action  lihéiécde  la  Société  tl'  Eclairage,  Chauifage 
fi  F<trce  Motrice  se  tient  bien  à  390  fr.  au  comptant. 


L'action  Suez  a  repris  de  4 . 290  fr.  à  'i .325  fr.  ;  Ports 
de  Fondateurs,  1.951  fr.,  à  1  fr.  près  comme  jeudi  {Der- 
nier; Parts  Civiles,  3.100  fr.,  regagnant  15  francs. 

Les  Omnibus  de  Paris  ont  fléchi  de  786  fr.  à  terme  à 
745  fr.  et  de  795  fr.  au  comptant  à  750  fr. 

Les  Voitures  à  Paris  sont  à  313  fr.  du  comptant  et 
à  312  fr.  à  terme,  contre  320  fr.  il  y  a  huit  jours. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
reperd  3  fr.  à  583  fr.  et  7  fr.  au  comptant  à  580  fr.  ; 
Compagnie  Générale  Parisienne  de  Tramways,  210  fr. 
au  comptant  et  à  terme,  contre  220  fr.  et  219  fr.  la  se- 
maine dernière  ;  Est-Parisien,  45  fr.  à  terme  ;  Tram- 
ways de  Paris  et  du  Département  de  la  Seine,  540  fr., 
regagnant  5  fr. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramways  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  se  retrouvent  à  leur 
même  cours  de  260  fr.  au  comptant. 

Les  Chemins  de  fer  Nogenlais  sont  revenus  de  448 
fraaaes  à  'i35  fr. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
gagnent  3  fr.  50  au  comptant  à  533  fr.  50  ;  Electro- 
Métallurgie  de  Dives,  374  fr.,  contre  372  fr.  la  semaine 
dernière. 

L'Omnium  Lyonnais,  que  nous  laissions  à  159  fr.  à 
terme  et  à  160  fr.  au  comptant,  reste,  sur  ces  deux 
marchés,  à  101  fr. 

Le  Métropolitain  de  Paris  est  revenu  de  571  fr.  an 
comptant  à  545  fr.,  et  de  556  fr.  à  terme  à  543  fr. 

L'action  du  Nord-Sud  de  Paris  cote  263  fr.  à  terme 
et  266  fr.  au  comptant.  Le  Conseil  d'administration  de 
cette  Compagnie  annonce  la  mise  en  paiement,  à 
partir  du  6  janvier  prochain,  de  l'intérêt  intercalaire 
du  second  semestre  de  1905,  calculé  à  raison  de  3  0/0 
l'an,  soit  3  fr.  60  nets  par  action  nominative  et  3  fr.  30 
nets  par  action  au  porteur. 

L'action  de  la  Société  d'Electricité  de  Paris  s'échange, 
en  dernière  heure,  à  366  fr.  au  comptant  et  à  terme. 

La  Malfidano  gagne,  d'une  semaine  à  l'autre,  9  fr.  à 
719  francs. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action 
ordinaire,  cote  196  fr.  au  comptant,  contre  200  fr.  à 
terme  ;  actions  privilégiées,  198  fr.  à  terme,  contre 
204  fr.  ;  Messageries  Maritimes,  292  fr.  au  comptant 
les  actions  ordinaires,  au  lieu  de  295  fr.  à  terme  ; 
actions  de  priorité,  301  fr.  au  comptant. 

Les  Chargeurs  Béunis  sont  revenus  de  835  fr.  à 
810  francs. 

La  Dynamite  Centrale,  que  nous  laissions  à  535  fr., 
reprend  de  2  fr.  à  537  fr. 

Les  Phosphates  du  Dyr  sont  soutenus  à  122  fr., 
comme  jeudi  dernier. 

Les  actions  Urbaine- Voitures  reperdent  10  fr.  à  108 
francs;  Obligations  4  0/0,  227  fr.  75,  gagnant  5  fr.  75. 

Les  actions  ordinaires  des  Baffinerie  et  Sucreries 
C.  Sav  ont  fléchi  de  382  fr.  à  355  fr.  ;  actions  de  prio- 
rité, 299  fr.  à  terme  et  298  fr.  au  comptant,  contre  307 
francs  et  305  fr. 

La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson- Houston  perd  40  fr.  à  terme  à  7i8  fr.  ; 
au  comptant,  elle  cote  750  fr.,  en  recul  de  50  francs. 

Les  Obligations  5  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Santa-Fé  sont  en  moins-value  de 
7  fr.  à  605  fr.  ;  Obligations  4  1/2  0/0  ,  505  fr.,  en  recul 
de  8  francs. 

Les  Obligations  '6  0/0  du  Port  du  Rosario  sont 
recherchées  à  'i90  fr.  75.  Le  commerce  de  la  République 
Argentine  continue  à  progresser  dans  de  grandes  pro- 
portions ;  pendant  les  neuf  premiers  mois  de  cette  an- 
née, l'exportation  s'est  élevée  à  1.235. 500.000  francs  et 
l'importation  a  atteint  778.600.000  francs  de  marchan- 
dises. On  peut  dès  à  présent  calculer  que  le  commerce 
extérieur  et  intérieur,  pendant  l'année  1905,  atteindra 
2. 260.000. 000  de-  francs.  Ce  mouvement  considérable 
profitera  pour  une  Uarge  part  au  port  du  llosario. 

L'Association  Minière  finit  à  192  fr.  à  terme. 

x  Les  Fonds  d'Etat  Etrangers  ont  été  genérale- 
uionl  plus  mous. 

La  Rente  Argentine  i  0/O  1S96  (Rescision)  cote,  au 
comptant,  93  fr.  50,  contre  98  fr.  65;  à  terme,  elle  est 
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à  93  fr.  10  ;  Rente  4  0/0  19  0  0  ,  93  fr.  r,0  au  comptant, 
an  lieu  de  94  fr. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  perd  35  centimes  à  terme 
à  87  fr.  40;  au  comptant,  il  Qnit  entre  87  t'r.  10  et 
88  fr.  20,  selon  tes  coupures  ;  Brésilien  1898  S  0/0 
(Funding),  aux  enviions  de  106  fr;;  Obligations  5  0/0 
de  l'Etat  de  Minas  Geracs,  497  fr.  au  comptant,  en 
moins-value  de  5  francs. 

L'Obligation  5  010  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie est  à  4S2  fr.,  au  lieu  de  488  fr.  50;  Obligations  de 
l'Emprunt  5  0/0  1902,  494  fr.  au  comptant  et  à  terme; 
Emprunt  5  0/0  or  1904,  472  fr.  au  comptant  et  à 
terme,  en  avance  de  6  francs. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  VEtat  Indépendant  du 
Congo  sont  recherchées  à  79  francs  au  comptant  et  à 
78  fr.  50  à  terme. 

L'Italien  5  0/0  est  soutenu  à  105  fr.  00,  à  5  centimes 
près  comme  il  y  a  huit  jours. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  est  en  moins-value 
de  30  centimes  à  9:2  fr.  72  1-2.  -  1 

L'Emprunt  du  Maroc  5  0/0  1904  a  repris  de  508  fr. 
au  comptant  à  511  francs. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lre  série,  clôture  à 
67  fr.  35  contre  69  fr!  50;  2e  série,  70- fr.  40  au  comp- 
tant, regagnant  25  centimes;  3°  série,  70  fr.  70,  au 
lieu  de  70  fr.  25. 

Le  Boumain  4  0/0  amortissable  1894,  qui  restait  à 
92  fr.,  se  retrouve  à  93  fr.  15;  Bente  4  0/0  1896 
Amortissable,  91  fr.  60;  Bente  4  0/0  Amortissable  1898, 
91  fr.  25  au  comptant,  au  lieu  de  91  fr.  ;  Amortissable 
4  0/0  I90.'j,  92  fr.,  sans  changement. 

Xa  Benle  Busse  3  0/0  1891-1894  se  retrouve  à 
67  fr.  au  comptant  et  66  fr.  95  à  tenue  ;  Bente  3  0/0 
1896,  66  fr.  15  au  comptant  et  66  fr.  20  à  terme;  Busse 
4  0/0  Consolidé  1901,  80  fr.  75  à  terme  et  80  fr.  50  au 
comptant;  Consolidés  1"  et  2e  séries,  80  fr.  40  au 
comptant  et  80  fr.  10  à  terme. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  clôturent  à  479 
francs  à  terme  et  481  fr.  au  comptant. 

La  Benle  Serbe  4  0/0  Unifiée  a  repris  de  81  fr.  95 
à  82  fr.  Il  12  ;  Bente  5  0/0  or  des  Monopoles,  4!7G  fr. 
au  comptant,  au  lieu  de  478  fr.  ,  et  477  fr.  à  terme. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  restées  calmes  :  la  Dette 
Ottomane  Convertie  Unifiée  4  0/0  est  revenue  de 
90  fr.  97  12  à  90  fr.  82  1/2;  Priorités  4  0/0,  505  fr. 
au  comptant  ;  Consolidation  4  0/0,  460  fr.  au  comp- 
tant, sans  changement;  Obligations  4  0/0  de  l'Em- 
prunt des  Douanes  de  1902,  485  fr.  au  comptant,  au 
lieu  de  480  fr. 

Les  nouvelles  Ottomanes  4  0/0  1901-1905  sont 
à  454  fr.,  ii  terme,  gagnant  2  francs. 

ir  -fr  La  Bangue  I.  B.  P.  des  FJays-Autrichiens  est 
passée  de  475  fr.  à  470  fr.  ;  Banque  Nationale  du 
Mexigue,  940  fr.  à  terme,  en  moins-value  de  10  fr.  ; 
Banque  Impériale  Ottomane,  597  fr.  à  terme,  perdant 
3  francs. 

Les  Obligations  31/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypt 
(Bangue  Foncière  d'Egypte)  sont  actives  à  470  fr. 

Les  actions  de  la  Bangue  de  Londres  et  de  Mexico  ■ 
ont  progressé,  à  terme,  de  630  fr.  à  635  fr. 

La  Bangue  Centrale  Mexicaine  clôture  à  456  francs 
à  terme,  gagnant  3  francs. 

Le  Bio-Tinlo  est  demeuré  ferme.  Il  gagne  18  francs 
d'une  semaine  à  l'autre,  à  1.690  fr. 

Les  actions  des  Sucreries  et  Baffuierie  d'Egypte 
ont  reculé  à  terme,  de  30  fr.  ii  24  francs. 

La  Sosnomice,  toujours  mouvementée,  fléchit  de  13 
francs  à  1.242  francs;  Briansk,  428  fr.,  en  recul  de 
16  francs. 

Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  sont  à  354  fr. 
â  terme  et  à  355  fr.  au  comptant  ;  actions  privilégiées, 
307  fr.  au  comptant.  Les  recettes  de  cette  Compagnie, 
du  21  au  30  novembre  1905,  ont  été  de  350.102  fr., 
contre  319.880  fr.  pour  la  même  décade  de  1904.  Du 
\-'  janvier  au  30  novembre  1905,  les  recettes  se  chiffrent 
par  15.428.277  fr.,  contre  13.8iO.862  fr.  pour  la  période 
correspondante  de  1904,  soit  une  différence  de  1.581.415 
francs  en  faveur  de  1905. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espagnols  sont 


soutenues.  Les  Andalous,  <|ui  finissaient  à  172  francs  à 
terme,'  se  retrouvent  ainsi;  Nord  de  l'Espagne,  167 
francs,  gagnant.  5  fr.  ;  Saragosse,  290  fr.,  gagnant  I  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  ThesSalie  finis- 
sent ii  148  fr.  à  terme  et  à  150  fr.  au  comptant. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonclion-Salomgue-^onstan- 
linople  sont  à  322  fr.  au  comptant  et  à  336  fr.  i>  terme; 
Obligations  anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement 
(Série  1 894),  491  fr.  les  unités;  Obligations  nouvelles 
4  0/0  (Série  1895),  436  fr.  au  comptant  et  440  fr.  à 
terme. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer 
du  Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  finissent  à  295 
francs  au  comptant. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Tout  comme  précédemment,  le  Marché  en  Banque  a  suivi 
les  indications  qui  lui  étaient  fournies  par  le  Marché  OHiciel. 

Le  Brésil  5  0/0  1895  est  à  son  même  cours  de  99  fr.  50; 
Brésil  5  0/0  1903,  98  fr.  9.7,  en  avance  de  15  centimes  ;  Brésil 
U  0/0  1901-1902,  88  fr.  75,  perdant  25  centimes  :  Mexicain 
3  0/0,  36  fr.  27  au  lieu  de  36  fr.  20  ;  Mexicain  .5  0/0,  52  fr.  35 
au  lieu  de  52  fr.  85  ;  Argentin  4  O/O  Mixte,  89  fr.  60,  en 
moins-value  de  40  centimes. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  5  0/0  de  Pernambuco 
sont  passées  de  400  à  464  francs. 

Le  Laurium  Grec  remonte  de  57  francs  à  61  francs  ;  Che- 
mins Ottomans,  134  fr.  50,  en  nouveau,  recul  de  1  fr.  25. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Nord  du  Brésil  gagnant  4  francs  à  434  francs. 

Le  Cape  Copper  est  à  159  fr.  50  au  lieu  de  160  francs. 
Tharsis,  155  fr.  50,  en  recul  de  2  francs. 

L'action  de  l'Electrique  Lille-Roubaix-Tourcoing  se  tient 
bien  à  321  francs,  avec  des  échanges  toujours  suivis. 

La  Harpener  a  fléchi  de  1.615  fr.  à  1.592  fr. 

L'action  Kertch,  qui  finissait  à  46  francs  la  semaine  der- 
nière, se  retrouve  à  35  francs. 

La  Iluanchaca  a  reperdu  6  francs,  à  142  fr.  50. 

La  Société  Hellénique  des  Mines  est  ferme  à  80  francs. 

L'obligation  5  0/0  du  Mashonaland  Railway  reste  deman- 
dée à  488-  francs. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  reste  active  à 
480  francs. 

Les  Aciéries  du  Donetz  regagnent  2i>  fr.  à  1.070  fr.  :  Dou- 
boivaïa-Balka,  sans  changement  à  1.095  fr.:  Dniéprovienne, 
1.880  francs,  perdant  60  francs. 

Les  Mines  de  (er  de  Raklunanovka-Krivoï-Rog  sont  à 
115  fr  mes,  perdant  5  francs. 

Lundi  dernier,  la  Banque  d'Athènes  était  à  131  fr.  50  à 
terme  et  134  francs  au  comptant. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  a  repris,  au  comptant, 
de  454  francs  à  461  francs. 

La  Vieille-Montagne  est  sans  changement  à  910  franc?. 

La  Part  de  Monaco  reprend  de  5.620  francs  à  5.650  francs. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  190A  clôturent 
à  297  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmcr  Unissent  â 
76  francs. 

Les  actions  de  la  Société  privilégiée  pour  favoriser  la 
production  et  le  commerce  du  raisin  de  Corinthe  sont 
demandées  à  283  fr.  Rappelons  que  cette  Société  a  été  créée 
par  la  Banque  d'Athènes  sous  le  patronage  du  Gouvernement 
Hellénique  et  avec  le  concours  de  la  Banque  de  l'Union 
Parisienne  de  Paris,  de  la  Société  Marseillaise  de  Crédit  In- 
dustriel et  de  Dépôts  de  Marseille,  de  la  Maison  Erlanger 
et  C°  de  Londres,  do  la  Banque  Nationale  de  Grèce  et  de 
diverses  autres  Banques.  Les  droits  et  privilèges  qui  lui  out 
été  attribués,  les  obligations  qui  lui  incombent  et  les  bases 
sur  lesquelles  elle  a  été  constituée,  ont  été  déterminées  par 
une  convention  intervenue  le  8/21  juillet  1905  entre  le  Gou- 
vernement Hellénique,  la  Banque  Viticole  de  Grèce  et  la 
Banque  d'Athènes,  en  qualité  de  repi'ésentant  du  groupe  sus- 
mentionné. Cette  convention  a  été  ratifiée  par  une  loi  spé- 
ciale promulguée  le  17/30  juillet  1905. 
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REVUE  COMMERCIALE 

14  décembre  1905. 

Blés  et  Farines.  —  Enfin,  un  temps  CJûforme  à  la  saison 
a  succédé  au  régime  pluvieux  :  tout  récemment,  la  colonne 
barométrique  s'est  élevée,  alors  que  celle  du  thermomètre 
s'abaissait  ;  le  ciel  s'est  un  peu  éclairci  et,  durant  les  der- 
nières journées,  le  soleil  a  fait  quelques  apparitions  ;  des 
gelées  nocturnes,  efficaces  parce  qu'elles  étaient  peu  intenses, 
se  sont  produites. 

Il  est  regrettable  que  ce  changement  favorable  des  condi- 
tions atmosphériques  ne  se  soit  pas  manifesté  une  quinzaine 
plus  tôt,  car,  à  ce  moment,  la  culture  aurait  pu  reprendre 
les  ensemencements  de  blés  d'hiver,  interrompus  par  les 
pluies  persistantes  ;  maintenant,  la  période  des  grandes  froids 
est  trop  proche  pour  que  l'on  puisse  tenter,  avec  quelques 
chances  de  succès,  ces  opérations. 

Néanmoins,  nos  argiculteurs  sont  presque  contents.  Leurs 
plaintes,  au  sujet  de  l'excès  d'humidité  du  sol,  se  sont  déjà 
beaucoup  atténuées  ;  ils  espèrent  que  le  froid  va  enrayer  le 
développement  des  plantes  parasites  et  anéantir  la  vermine 
dont  les  dégâts  commentaient  à  être  inquiétants.  En  outre, 
le  temps  sec,  à  condition  qu'il  se  prolonge,  aura  pour  effet 
d'améliorer  la  qualité  des  grains  de  la  récolte  1905,  qui  sont 
parfois  impropres  à  la  vente. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Liverpool. . 

Anvers  

Berlin  

Budapest. . 
Chicago. . . 
New-York 


16  nov. 

23  nov. 

30  nov. 

7  déc. 

14  déc. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

23  12 

23  37 

23  12 

22  37 

23  37 

19  53 

19  24 

19  24 

19  29 

19  58 

18  75 

18  75 

18  75 

19  .. 

19  .. 

22  37 

22  37 

22  37 

22  81 

22  90 

18  24 

18  02 

18  02 

18  03 

18  03 

16  38 

15  89 

16  11 

16  54 

16  99 

17  66 

17  25 

17  82 

18  41 

17  78 

La  situation  commerciale  ne  se  modifie  pas  ;  les  produc- 
teurs persévèrent  dans  la  même  tactique,  qui  consiste  à  servir 
simplement  les  demandes  à  eux  adressées  ;  les  prix  qui  leur 
sont  offerts  varient  entre  21  fr.  50  et  23  francs,  gares  de  dé- 
part, suivant  les  régions. 

A  Paris,  à  notre  réunion  hebdomadaire  d'hier,  on  a  coté 
les  blés  disponibles,  les  100  kilos,  gares  de  la  capitale  ou 
usines  environnantes  :  blés  de  choix,  23  50  ;  bonne  qualité, 
23  25  à  23  59;  qualité  extraordinaire,  22  à  22  50;  blés  blancs, 
23  25  à  23  75. 

Voici  la  clôture  du  marché  réglementé: 


Courant  

Janvier  

Janvier- Févr. 
4  premiers  . . . 
4  de  mars  


30  nov. 
23  12 

23  62 

23  87 

24  12 


7  déc. 
23  37 
23  50 
23  62 

23  87 

24  25 


14  déc. 
23  37 
23  62 
23  62 

23  87 

24  12 


Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 
à  l'hectolitre. 

Farines-fleur.  —  Le  marché  des  farines  de  commerce 
a  été  dépourvu  d'activité  cette  semaine;  les  prix  n'ont  guère 

varié  : 

30  nov. 
30  65 


Courant  

Janvier  

Janvier-Févr. 
4  premiers  . . 
4  de  mars. . . 


31  12 
31  37 
31  62 


7  déc. 
31  12 
31  12 
31  25 
31  37 
31  62 


14  déc. 

30  87 

31  12 
31  37 
31  37 
31  62 


Les  100  kilos,  net,  toile  perdue  sans  escompte. 

Farines  de  consommation.  —  La  vente  est  régulière, 
mais  la  boulangerie  de  la  capitale  hésite  toujours  à  passer 
des  contrats  mentionnant  des  livraisons  échelonnées.  La  meu- 
nerie a  baissé,  hier,  ses  prix  de  1  franc  par  157  kilos.  On 
cote  les  principales  marques  en  disponible  : 

157kil.,net  10()kil.,nct 

Marques  de  choix                      53  25  33  91 

Premières  .marques                   53  ..  33  75 

Bounes  marques                         51  75  32  96  • 

Marques  ordinaires                   50  50  32  16 


Conditions  :  le  sac  de  159  kilos  ou  101  kilos,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec 
1  0/0  d'escompte  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Avoine.  —  Nous1  estimions,  il  y  a  trois  semaines,  que  les 
divers  éléments  qui  permettaient  à  la  spéculation  de  pousser 
les  prix  de  cet  article  étaient  susceptibles  de  disparaître  à  bref 
délai. 

Par  le  fait,  la  liquidation  des  engagements  sur  novembre 
s'est  effectuée  à  18  fr.  75  et  18  fr.  50,  alors  que  le  cours  de 
19  francs  avait  été  pratiqué  quelques  jours  auparavant.  Mais 
col li'  baisse,  d'ailleurs  momentanée,  n'avait  pas  pour  cause 
une  modification  de  la  position  statistique,  ni  un  revirement 
d'opinion  dans  le  clan  des  haussiers  :  elle  provenait  tout 
simplement  de  ce  que  les  vendeurs  n'avaient  pas  attendu  la 
fin  du  mois  pour  se  racheter.  Durant  les  dernières  séances 
précédant  le  règlement,  les  demandes  du  découvert  ont  été 
limitées  et,  en  tout  cas,  bien  inférieures  aux  réalisations  de 
bénéfices  rapidement  acquis. 

Dès  le  4  décembre,  le  courant  a  regagné  le  cours  de  19  fr., 
pour  ensuite  progresser  jusqu'à  20  francs. 

Cette  fermeté  persistante  est  occasionnée  par  la  continuation 
imprévue  des  troubles  en  Bussie.  Les  producteurs  de  ce  pays 
se  trouvent  dans  l'impossibilité  absolue  de  faire  des  expé- 
ditions à  l'étranger  ;  leurs  marchandises  encombrent  les  ports 
de  la  Baltique  et  de  la  mer  Noire  et  no  pourront  être  dirigées 
sur  l'Europe  qu'après  la  fin  des  grèves. 

Jusqu'à  ce  moment,  nous  conserverons  la  clientèle  de  l'An- 
gleterre et  de  l'Allemagne,  dont  les  demandes  font  concurrence 
à  celles  de  notre  commerce  intérieur. 

Dans  ces  conditions,  les  agriculteurs  français  trouvent,  à 
des  prix  très  rémunérateurs,  le  placement  immédiat  de  leurs 
disponibilités.  Celles-ci,  il  est  vrai,  ne  sont  pas  importantes; 
en  effet,  les  battages  ne  s'opèrent  avec  régularité  que  depuis 
le  commencement  de  décembre. 

Tels  sont  les  motifs  qui  expliquent  le  mouvement  spéculatif 
actuellement  constaté. 

Sur  le  marché  libre,  on  cote  aux  100  kilos,  par  wagon 
complet,  gares  d'arrivée  ou  sur  bateau  Paris  :  noires  de 
choix,  20  25  à  20  75;  belle  qualité,  19  75  à  20  ..;  qualité 
ordinaire,  19  25  à  19  50;  grises,  19  . .  à  19  25;  rouges,  1*  75: 
blanches  ou  jaunes,  18  50. 

Voici  les  cours  du  marché  réglementé  : 


Courant  

Janvier  

Janvier-Fèvr.  . . , 

4  premiers  

4  de  mars  


30  nov. 

7  déc. 

14  déc. 

18  62 

19  37 

19  87 

19  37 

19  37 

18  87 

19  25 

19  37 

18  87 

19  37 

19  37 

19  .. 

19  37 

19  37 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  45  à  47  kil.  à 
l'hectolitre. 


Alcool.  —  Le  découvert  ayant  suspendu  ses  rachats,  les 
haussiers  n'ont  pas  osé  contracter  de  nouveaux  engagements  ; 
certains  d'entre  eux  ont  même  procédé  à  des  allégements. 


Courant . . . 
Janvier  . . . 
4  premiers . 
4  de  mai . . , 


30  nov. 
35  .. 

3(3  25 
3'3  87 


7  déc. 
37  12 
37  37 
37  12 
37  87 


14  iléc. 
37  .. 

36  87 

37  12 
37  87 


L'hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 
Non  compris  la  taxe  de  1  fr.  37  à  100". 


Frix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


16  nov. 

2-'!  ni iv. 

30  nov. 

7  déc. 

14  déc. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  25 

21  .. 

20  50 

20  50 

20  25 

20  14 

20  63 

20  50 

'.'H  50 

20  53 

20  .. 

20  87 

20  62 

20  37 

20  37 

20  29 

20  92 

20  92 

20  92 

20  80 

19  42 

20  03 

l'.i  63 

19  63 

19  53 

'.'O  '_>:> 

21  25 

20  56 

20  81 

■10  si 

32  83 

32  83 

34  26 

34  26 

35  6s 

Paris  (roux  88'). 

Londres  

Anvers  

Amsterdam  

Prague   

Hambourg  

New-York(moscovad) 

Le  Journal  Officiel  a  publié  le  résumé'  de  la  situation  des 
i  sucres  pendant  les  trois  premiers  mois  de  la  campagne  1905-06 
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(1er  septembre  au  30  novembre),  d'après  les  constatations  du 
service  des  douanes  et  celui  des  contributions  indirectes. 

En  voici  les  chiffres  principaux,  comparés  à  ceux  de  la 
campagne  précédente  : 

1904-05  1905-06 

Tonnes  exprimées  en  raffiné 

Reprises   453.437  313.652 

Production   .">03.965  703.487 

Importations   16.620  9.375 

Entrées  de  sucres  libérés  d'impôt.  ■>   1178 

Total  des  ressources   !  173.022  1.1)27.61)2 

Consommation   172.026  157.908 

Fabrication  des  bières   7  132 

Alimentation  du  bétail   »  14 

Sucres  des  mélasses   1.216  2.103 

Exportations   95.196  132.287 

Expéditions  de  sucres  libérés  d'im-  s 

pot   »  9 

Préparations  sucrées  exportées  .. .  1.035  1.147 
Pertes  matérielles  et  autres  dé- 
charges    1   i_ 

Total  du  mouvement   269.481  293.604 

Stock  au  30  novembre   704.541  734.088 

contre,  au  31  octobre   502.952  476.198 

Différence  au  30  novembre..    +  201.589   +  257.890 

Durant  le  mois  dernier,  la  production  s'est  élevée  à  355.684 
tonnes,  contre  272.889  en  novembre  1904,  soit  en  plus  30.4  0/0  ; 
les  ressources,  y  compris  les  importations  et  les  entrées  dans 
les  fabriques  de  sucres  libérés  d'impôt,  se  sont  accrues  de 
357.610  tonnes,  au  lieu  de  276.116  l'-annéc  dernière. 

La  consommation,  y  compris  les  acquittements  des  obliga- 
tions d'admission  temporaire,  a  été  de  50.756  tonnes,  contre 
49.000  ;  les  exportations  ont  atteint  46.885  tonnes,  soit  une 
augmentation  de  22.866  tonnes;  le  total  du  mouvement  est 
ressorti  à  99.720  tonnes,  contre  seulement  74.527.  Toutefois, 
cette  plus  grande  importance  des  livraisons  de  tous  genres 
n'a  pas  contrebalancé  l'excédent  de  la  production  ;  le  stock 
s'est  augmenté  de  257.890  tonnes,  au  lieu  de  201.589  en  1904. 

Ces  données  statistiques,  parce  qu'elles  étaient  escomptées, 
n'ont  modifié  en  aucune  façon  les  dispostions  de  notre 
marché  des  sucres  blancs  n°  3  où,  depuis  plusieurs  jours, 
les  transactions  sont  peu  nombreuses.  On  a  coté,  en  clôture  : 

30  nov.    7  déc.     14  déc. 

Blanc  n°  3  :  —  —  — 

Courant   24  62      24  75      24  25 

Janvier   24  87      24  37 

4  premiers   25  . .      25  25      24  62 

4  de  mars   25  37      25  75      25  1  2 

4  de  mai   25  62 

Roux  88"  disponible   20  50      20  50      20  25 

Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 

Les  raffinés  en  pains  valent  de  57  fr.  à  57  fr.  50  les  100 
kilos,  suivant  marques,  aux  usines. 


Vins.—  La  Direction  générale  des  Contributions  indirectes 
vient  de  publier,  dans  le  Bulletin  de  Statistique  et  de  Légis- 
lation comparée,  son  estimation  provisoire  de  la  production 
des  vins  en  1905. 

La  récolte,  en  France,  est  évaluée  à  55.964.104  hectolitres, 
soit  une  diminution  de  10.052.463  hectolitres  par  rapport  à 
la  récolte  de  1904  et  une  augmentation  de  10.913.769  hecto- 
litres comparativement  à  la  moyenne  des  dix  dernières 
années. 

En  comptant  7.000.000  d'hectolitres  pour  l'Algérie  (évalua- 
tion fournie  par  le  gouverneur  général)  et  130.000  hectolitres 
pour  la  Corse,  on  arrive  à  une  production  totale  de  63  mil- 
lions d'hectolitres. 

Comparativement  à  la  récolte  de  1904, 19  départements  pré- 
sentent des  augmentations;  les  plus  importantes  sont  : 
677.150  hectolitres  dans  la  Saône-et-Loire,  341,000  hectolitres 
dans  le  Rhône,  236.089  hectolitres  dans  l'Allier  et  177.155  hec- 
tolitres dans  la  Côtc-d'Or. 

Tous  les  autres  départements  accusent  des  diminutions 
dont  le  chiffre  atteint  :  dans  l'Hérault  2.435.000  hectolitres, 
dans  l'Aude  1.155.555  hectolitres,  dans  la  Meurthe-et-Moselle 
839.446  hectolitres,  dans  le  Loir-et-Cher  634.988  hectolitres, 


dans  l'Indre-et-Loire  5(;2.000  hectolitres,  dans  les  Pyréné*  -- 
Orientales  542.10}  hectolitres  et  dans  la  Loire-Inférieure 
525.032  hectolitres. 

D'après  les  indications  recueillies  sur  la  force  alcoolique 
des  vins  de  1905,  la  récolte  se  subdiviserait  comme  suit  : 

Vins  titrant  moins  de  11  degrés..    50.222.198  hectolitres 

—  11  degrés   4.375.538  — 

—  plus  de  11  degrés   1.366.368  — 

Enfin,  suivant  les  estimations  faites  dans  chaque  départe- 
ment, en  tablant  sur  les  divers  prix  do  vente  chez  les  récol- 
tants, la  valeur  de  la  récolte  de  1905  s'élèverait  à  876  millions 
912.679  fr.  Dans  ce  total,  les  vins  de  qualité  supérieure  'et  par 
là,  il  faut  entendre  les  vins  dont  le  prix  de  vente  chez  le  ré- 
coltant dépasse  50  fr.  l'hectolitre)  sont  compris  pour  79  mil- 
lions 285.234  fr.,  correspondant  à  une  quantité  de  1  million 
124.072  hectolitres,  et  les  vins  de  qualité  ordinaire  pour 
797.677.445  fr..  correspondant  à  une  quantité  de  54  millions 
84C.032  hectolitres. 

Le  mois  prochain,  la  Direction  générale  des  Contributions 
indirectes  sera  en  mesure  de  donner  des  renseignements  plus 
complets. 

D'autre  part,  le  Journal  Officiel  a  donné  hier  l'évaluation 
du  Ministère  de  l'Agriculture,  qui  diffère  peu  de  la  précé- 
dente. La  production  de  1905  est  établie  provisoirement  à 
56.613  641  hectolitres,  contre  68.883  452,  chiffre  définitif,  en 
1904. 


Prix  de  la  Laine  sur  les  principaux  marchés 
Villes 


16  nov, 
1905 


Fr. 
195  .. 


5  57 
5  07 


23  nov. 
1905 


Fr. 
194  . 


5  62 
5  07 


30  nov. 
1905 


Fr. 

200  .. 


5  62 
5  15 


7  déc. 
1905 


Fr. 
197  .. 


5  70 
5  05 


14  déc. 
1905 


Fr. 
202  50 


5  72 
5  12 


Le   Havre  (Buenos- 
Ayresen  suinttlOOk. 

Roubaix  (qualité  pei- 
gnée) le  kilog  

Anvers  (   d°    )  le  kil. 

A  Londres,  la  sixième  et  dernière  série  d'enchères  de  laines 
coloniales  de  l'année  1905,  qui  s'était  ouverte  le  28  novembre, 
a  été  close  le  9  décembre. 

Sur  un  total  disponible  de  109.000  balles,  107.000  ont 
trouvé  preneurs  :  l'Angleterre  a  prélevé  51.000  balles,  le 
Continent  54.500  et  l'Amérique  1.500;  il  est  resté  2.000  balles 
qui  seront  représentées  aux  premières  ventes  de  l'année  1906, 
lesquelles  commenceront  le  16  janvier. 

Les  enchères  ont  été  très  animées,  mais  les  prix  se  sont 
peu  éloignés  du  niveau  qu'ils  occupaient  à  la  lin  de  sep- 
tembre; exceptionnellement  on  a  constaté  une  légère  baisse 
de  5  0/0. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne  de  1.016  kil.  048) 


Métaui 


Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois. . . . 
Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible.  ■ . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 


16  nov. 
1905 

23  nov. 
1905 

30  uo v. 
1905 

7  déc. 
1905 

14  déc. 
1905 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

£  sh. 

d. 

£  sh. 

d. 

£  sh.  d. 

75  15  . 

75  5  . 

77  2 

6 

77  15 

80  5  . 

73  15  . 

73  12  6 

76  15 

77  5 

79  10  • 

152  5  . 

153  7 

156  2 

6 

160  15 

16»   .  . 

151  10  ■ 

152  7  6 

155  12 

6 

157  12 

6 

162  15  - 

15  12  6 

15  15  . 

16  5 

17  5 

17  15  - 

15   7  6 

15  10  . 

15  10 

16  5 

6 

17   7  6 

28  7  6 

28  11  3 

28  15 

28  12 

6 

28  15  • 

53  9 

54  11 

52 

7 

54 

54 

Cours  officiels  des  Métaux  à  Paris 

(Les  100 kilos  à  l'acquitté)      2  déc.  9  déc. 

Fr.  Fr. 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires                  203  . .  204  25 

—  Chili,  1-  marques                           205  50  206  75 

—  en  lingots  et  plaques  de  laminage      212  50  215  . . 

—  en  lingots  propres  au  laiton               215  75  218  75 

—  en  cathodes                                    219  50  223  .. 

Étain  Banka  = . . . .       427  50  437  50 

Plomb,  marques  ordinaires                          46  25  48  en 

Zinc  de  Silésie  .  . . . .  ,                                77  50  77  50 

Xavier  Gihaudot. 
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LA  SITUATION 


Berlin,  le  12  décembre  1905. 

Le  discours  du  piir.ce  de  Biilow.  —  L'élévation  du  taux  de  l'escompte 
officiel.  —  Le  resserrement  sur  le  marché  monétaire.  —  La  cam- 
pagne contre  les  fonds  russes. 

Nous  avons  eu,  cette  semaine,  un  nouveau  discours 
du  prince  de  Biilow  sur  la  politique  étrangère.  Géné- 
ralement, le  Chancelier  s'efforce  d'atténuer  avoc  esprit 
et  souplesse  les  intempérances  de  langage  de  son  maî- 
tre. Cette  fois,  il  a  pour  ainsi  dire  renforcé  le  ton 
agressif  du  dernier  discours  de  l'Empereur,  et  la  presse 
qui  prend  son  mot  d'ordre  à  la  Chancellerie  a  agré- 
menté la  harangue  du  prince  de  Biilow  de  commentai- 
res assez  désobligeants  pour  les  puissances  voisine6. 

On  a  été  peu  ému,  à  l'intérieur  et  à  l'extérieur  de 
l'Empire.  Il  a  été  visible  que  l'orateur,  comme  sa  presse, 
ont  été  désagréables  et  agressifs,  à  froid,  avec  prémé- 
ditation. Le  Gouvernement  impérial  a  besoin  de  faire 
voter  de  nouveaux  crédits  par  le  Reichstag,  principa- 
lement pour  la  marine.  Et  comme  le  Gouvernement 
n'ose  se  placer  sur  le  terrain  financier,  où  il  serait  en 
trop  mauvaise  posture,  il  a  porté  la  question  sur  le 
terrain  patriotique.  Il  savait  qu'il  n'obtiendrait  d'ar- 
gent du  Reichstag  qu'en  le  demandant  au  nom  de  la 
patrie  en  danger. 

La  Reichsbanka.  élevé,  lundi,  létaux  de  son  escompte 
de  5  l'/2  à  0  0/0.  La  chose  étaitprévue  etannoncée  depuis 
plusieurs  jours.  C'est  la  quatrième  fois  que  la  Reichs- 
bank  procède,  cet  automne,  à  une  augmentation  de 
son  taux  d'escompte.  Le  11  septembre,  elle  l'avait 
élevé  de  3  0/0  à  l  0/0  ;  le  3  octobre,  de  4  0/0  à  5  0/0  ;  le 
4  novembre  à  5  1/2  0/0  ;  enfin,  le  11  décembre  à  6  0/0. 

Ces  mesures  successives,  si  onéreuses  pour  le  com- 
merce et  l'industrie,  sont  suffisamment  justifiées  par 
la  situation  de  la  Rcichsbank.  Comparées  à  celle  de  la 
même  époque  de  l'année  dernière,  les  demandes  d'es- 
compte sont  en  augmentation,  aujourd'hui,  de  226  mil- 
lions de  marks  ;  elles  dépassent  de  278  millions  et  de 
111  millions  celles  des  années  1898  et  1899,  où  le  res- 
serrement monétaire  avait  été  particulièrement  aigu, 
si  aigu,  qu'en  1899,  le  taux  de  l'escompte  officiel  était 
monté  à  7  0/0.  La  circulation  fiduciaire  est  la  plus 
élevée  qu'on  ait  vue  depuis  sept  ans,  à  pareille  époque, 
et  le  stock  métallique  est  le  plus  faible  qu'on  ait  vu 
depuis  quatre  ans  :  la  couverture  métallique  n'est  que 
de  63.8  0/0. 

Parmi  les  principales  causes  de  cet  état  de  choses, 
il  faut  compter  les  grandes  spéculations  à  la  Bourse, 
aujourd'hui' atténuées,  mais  qui,  dans  les  trois  mois 
précédents,  avaient  enfiévré  le  marché  financier  et 
multiplié  les  engagements.  Il  y  faut  compter,  aussi,  la 
grande  activité  de  notre  commerce  et  de  notre  indus- 
trie et  les  transactions  extraordinaires  auxquelles  on 
se  dépêche  de  se  livrer  avant  la  mise  en  vigueur  du 
nouveau  régime  douanier.  D'une  part,  nos  grande  pro- 
priétaires, fonciers  gardent  leurs  produits  en. réserve, 
parce  qu'ils  en  espèrent  un  meilleur  prix  après  l'inau- 
guration du  nouveau  tarif  douanier  et,  par  cette  ma- 
n œuvre,  ils  enlèvent  beaucoup  au  marché  monétaire. 
D'autre  part,  nos  fabricants  ont  forcé,  autant  qu'ils 
ont  pu,  l'importation  des  matières  premières,  sous  les 
anciens  tarifs  encore  en  vigueur,  ce  qui  a  été  encore 
une  cause  d'absorption  de  numéraire.  Enfin,  nos  pro- 
ducteurs, qui  se  dépêchant  d'expédier  leurs  produits 
avant  une  guerre  éventuelle  de  tarifs,  contribuent  en- 
core au  resserrement. 

Touh  -,  ces  causes,  peut-on-dire,  sont  passagères. 
Xcaiiiiioins,  dans  le  moment  que  nous  traversons,  elles 
produisent  l''ur  plein  ellet.  Il  faut  encore  noter  que 
beaucoup  de  grandes  banques  ont  employé  de  grosses 
disponibilités  h  des  achats  de  fonds  russes  pour  compte 
russe;  enfin  que  le  Gouvernement  allemand  a  mis 


grandement  la  Rcichsbank  à  contribution,  puisque  la 
circulation  des  Bons  du  Trésor  n'est  pas  inférieure  à 
155  millions  de  mark6.  On  prévoit  que  d'ici  à  la  fin  de 
l'année  le  Gouvernement  devra  encore  avoir  recours  à 
la  Reichsbank  pour  diverses  échéances  importantes.  De 
même  le  commerce  et  l'industrie  ont  toujours  de  plus 
Lfi  ands  besoins  à  cette  époque. 

Le  taux  de  l'escompte  libre  a  monté,  nalmvllcnienf, 
à  la  suite  de  l'élévation  du  taux  de  l'escompte  officie] 
il  se  maintient  actuellement  à  5  1/8  0/0. 

Le  marché  financier  est  toujours  assez  mal  impres- 
sionné par  les  événements  de  Russie,  d'autant  plus  que 
la  presse  accentue  encore  la  note  pessimiste  et  conti- 
nue, dans  quelques  organes  ouvertement,  dans  d'autres 
plus  sourdement,  sa  campagne  contre  les  finances  et 
les  valeurs  russes.  On  conseille  tous  les  jours  les 
réalisations  de  fonds  russes  et  les  réalisations  sont,  en 
effet,  assez  nombreuses,  surtout  dans  les  provinces. 
Cela  déprime,  comme  on  peut-s'en  douter,  toute  l'allure 
de  la  Bourse  ;  cela  nuit  même  aux  valeur*  dont  on  a 
coutume  de  constater  la  fermeté. 

Le  seul  soutien  que  trouve  aujourd'hui  la  Bourse 
est  la  grande  activité  îles  industries  qui  ne  se  dément 
pas  :  au  premier  rang  il  faut  citer  les  industries  métal- 
lurgiques et  électriques  et  les  entreprises  de  navigation 
maritime. 
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BILAN   DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  

PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social   

Réserve  !  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue . . 
Divers  


1905 


1904 


7  déc. 

»if.30iiHY. 

7  dec. ' 

l)if.30nov. 

mam 

-  15.564 

999.611: 

-  694 

24.118 

—  886 

OU 

-  431 

lu. 141 

+  1.201 

14.019 

-r  6  648 

m.m 

-  58.718 

761.4X9 

-  30.151 

53.311 

—  10  118 

30.555 

-  1.162 

155.616 

+    8  227 

105. 743 

+  19.003 

94.428 

+  7.491 

93.998 

-  9.071 

180.000 

non  mod. 

150.000 

non  mod. 

64.814 

non  mod. 

31.614 

non  mod. 

1.296.113 

-  33.329 

1.278.843 

-  13-098 

524-G08 

-  30.872 

524.060 

-  3.092 

40.480 

+  1.434 

46.2l7i+  2.332 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 
de 

l'esc 

0/0 

15 

787 

1.450 

518 

1  115 

80 

-  143 

5 

23 

83  i 

1.388 

531 

1.036 

74 

-  26 

» 

31 

794 

1442 

487 

1.109 

82 

-  147 

7 

799 

1  386 

474 

1.065 

53 

—  76 

5% 

1"! 

837 

1.339 

509 

992 

55 

+  18 

23 

875 

1  295 

553 

949 

50 

+  107 

30 

843 

1.330 

555 

993 

84 

+  17 

7 

827 

1.297 

525 

933 

34 

+  41 

» 

La  Dette  publique  de  l'Empire.  —  D'après  un  ë'tat  qui 
vient  d'être  soumis  au  Reichstag,  la  Dette  publique  de 
l'Empire  allemand  s'élève  à  8.543.0  millions,  contre  3. 203. ri 
millions  l'année  dernière.  L'augmentation  vient  de  ce  qu'en 
1905  un  a  émis  860  millions  de  marks  de  Dette  S  1/2  0/0, 
alors  que,  d'un  autre  coté,  on  n'a  remboursé  que  20  millions 
de  marks  de  Bons  du  Trésor: 

1.700  millions  de  marks  sonit  du  3  1/2  (I/O; 

1.783.5  millions  de  imirks  suiit  du  3  0/0; 

Lb  Béate,  180  millions  de  marks,  est  constitué  par  des  Bons 
du  Trésor  8  1/2  0/0. 

Lie  budget  de  1906  prévoit,  pour  le  service  de  la  Dette,  une 
somme  de  187.B  millions  de  marks. 


t 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Angleterre 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  18  dëcambisB  1905. 
Les  tendances  avaient  été  bonnes  au  début,  mais  vers  la 
fin,  le  marché  s'est  alourdi  dt  a  perdu  une  bonne  partie  du 
terrain  gagné. 

Ll-s  fonds  allemands  sont  restés  hésitants  ;  les  fonds  étran- 
gers, au. contraire,  ont  été  liien  tenus  sauf  les  fonds  russes 
quront  été  faibles. 

Les  actions  des  chemins  de  fer  ont  reculé.  Les  antres  va- 
leurs industrielles  sont  restées  sans  changement  sauf  les 
valeurs  métallurgiques  qui  ont  fini  sur  une  légère  avance. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  89  . .  ;  Extérieure  92  25  ;  Lots 
Turcs  136  ..  ;  Lombards  22  90.  Clôture  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Le  nouveau  Ministère. 


Londres,  13  décembre  1905. 

Le  commerce 


La  situation  monétaire 
extérieur. 


La  tâche  que  sir  Henry  Campbell  Bannerman  avait 
assumée  en  se  chargeant  de  constituer  un  nouveau 
Cabinet  a  été  terminée  plus  tôt  qu'on  ne  s'y  attendait 
généralement.  Ajoutons,  d'ailleurs,  que  la  composition 
du  nouveau  Ministère  a  été  bien  accueillie  dans  les 
milieux  libéraux.  L'opinion  qui  prévaut,  dans  le  monde 
de  la  presse,  est  que  l'impression  produite  sur  le  pays 
par  le  nouveau  Cabinet  sera  bonne  :  «  Plusieurs  nou- 
veaux ministres,  écrit  en  particulier  le  Daily  Mail, 
sont  dés  hommes  capables,  et  les  trois  quarts  d'entre 
eux  excessivement  doués.  Nous  pouvons  donc  attendre 
avec  confiance,  et  nous  sommes  convaincus  qu'ils  sau- 
ront bien  diriger  les  affaires  du  pays.  » 

Comme  nous  le  laissions  présager  dans  notre  der- 
nière correspondance,  le  changement  de  Ministère  n'a 
eu  sur  la  tenue  du  Stock-Exchange  aucune  répercussion 
appréciable. 

L'argent  a  été  très  abondant  cette  semaine,  et  on  a 
dit  constater  une  réduction  très  sensible  du  taux  des 
prêts,  surtout  après  le  remboursement,  par  le  Gouver- 
nement, des  bons  du  Trésor  échus  le  7  courant. 

A  ces  disponibilités  est  venue  s'ajouter  une  certaine 
quantité  d'or  de  l'Egypte  et  de  l'Inde.  En  outre,  des 
chargements  d'or  sont  actuellement  dirigés  de  l'Afrique 
du  Sud  sur  Londres.  Par  contre,  il  a  été  expédié, 
jeudi  dernier ,  650.01)0  livres  sterling  sur  Buenos- 
Ayres,  et  on  s'attend,  en  outre,  à  de  nouveaux  envois 
dans  un  temps  très  prochain.  Ajoutons,  enfin,  que 
l'Inde  va  se  trouver  incessamment  dans  l'obligation 
d'effectuer  des  achats  d'argent  pour  augmenter  sa 
réserve,  actuellement  insuffisante  pour  faire  face  aux 
demandes  nécessitées  par  les  récoltes  prochaines. 

L'élévation  à  G  0/0  du  taux  officiel  de  l'escompte  en 
Allemagne  n'a  pas  eu  de  répercussion  ici,  car  l'on  s'at- 
tendait à  celte  mesure,  et  on  ne  prévoit  pas  une  nou- 
velle augmentation  du  taux  de  l'escompte,  par  la 
Banque  d'Angleterre.  Il  est  bon,  toutefois,  de  noter  que 
le  rapport  de  la  réserve  aux  engagements  s'est  abaissé 
à  41  0  0. 

L'année  1905  s'annonce  comme  devant  être  très  bonne 
en  ce  qui  concerne  le  commerce  extérieur. 

Les  rapports  du  «  Commerce  et  de  la  Navigation  », 
qui  ont  trait  au  mois  de  novembre,  accusent  une 
augmentation  sensible. 

Les  importations  pour  le  mois  de  novembre  1905 
sont  évaluées  à  53.146,934  liv.  st.  contre  50. 670. Hit; 
livres  sterling  en  novembre  1904,  soit  une  augmenta- 
tion de  2.4.76,088  liv.  st.  ou  4.80/0.  Pour  les  onze  mois 
se  terminant  au  30  novembre  1905,  les  importations 
de  marchandises  ont  atteint  51:2.173.646  liv.  st.,  au  lieu 
de  498.523.697  liv.  st.  dans  la  période  correspondante 
de  Tannée  dernière,  soit  donc  une  augmentation  de 
13.649.949  liv.  st.  ou  2.7  0,0. 


Cette  augmentation  eitt  été  plus  importante  si  les 
i  ni  pol  lutions  s'étaient  trouvées,  cette  année,  dans  les 
mêmes  conditions  que  l'année  passée,  particulièrement, 
en  ce  qui  concerne  les  prix.  Ainsi,  en  ce  qui  regarde 
le  coton,  il  a  été  importé,  dans  les  1 1  premiers  mois  de 
•1!M>5,  16.997.215  cwls,  contre  13.930.254  cwts  dam  la 
période  correspondante  de  190'i  ;  mais  la  valeur  de  ses 
importations  n'a  été  que  de  44.301.^55  liv.  st.  en  S£Q5 
contre  45.402.325  liv.  st.  en  1904.  Par  contre,  pour  la 
laine,  il  y  a  eu,  pour  les  onze  mois,  augmentation  ù  la 
fois  en  quantité  (11.2  0/0)  et  en  valeur  (16.9  0/0).  Les 
autres  matières  textiles,  et  particulièrement  le  jute, 
bénéficient  d'une  augmentation  de  1.290.869  liv.  st. 

Les  principales  variations  constatées  pour  les  11  mois, 
parmi  les  autres  matières  premières,  sont  :  une  dimi- 
nution de  1.651.955  liv.  st.  pour  les  graines  oléagi- 
neuses et  huiles;  des  augmentations  de  1.392.453  liv.  st. 
pour  les  peaux  et  cuirs,  et  de  1.802.574  liv.  st.  pour 
divers  articles.  Pour  les  produits  manufacturés,  il  y  a 
eu  augmentation  de  6.205.159  liv.  st.,  à  larpuelle  parti- 
cipent surtout  ;  les  cotonnades,  avec  1.084.982  liv.  st., 
et  les  draps  et  lainages,  avec  l.Ot  13.075  liv.  st.  L'im- 
portation des  métaux,  surtout  l'étain  et  le  zinc,  a  aug- 
menté de  679.718  liv.  st. 

Les  exportations,  pour  le  mois  de  novembre,  ont 
atteint  29.608.149  av.  st.  au  lieu  de  20.113.288  en  no- 
vembre 1904,  soit  une  augmentation  de  3.494.861  liv.  st. 
ou  13.4  0/0.  Pour  les  onze  premiers  mois,  la  valeur 
des  exportations  a  été  de  301.371.273  liv.  st.,  contre 
2/2.745.703  dans  la  période  correspondante  de  1904. 
L'augmentation  est  ainsi  de  28.625.510  livres  sterling, 
ou  10.5  0,0. 

A  cette  augmentation  ont  contribué  beaucoup  le  fer 
et  l'acier,  avec  3.679.394  liv.  st.  de  plus  que  l'année 
dernière  ;  sur  ce  chiffre,  il  faut  mentionner  700.000 
livres  sterling  pour  la  fonte,  360.000  liv.  st.  pour  les 
rails  d'acier  et  autres  matériaux  de  chemins  de  fer,  et 
300.000  liv.  st.  pour  la  tôle  galvanisée. 

L'exportation  de  machines  accuse  une  augmentation 
de  2.001.478  liv.  st.  La  valeur  des  -  navires  construits 
pour  l'étranger  dans  les  chantiers  anglais  pendant  les 
onze  premiers  mois  de  1905  est  en  augmentation  de 
1.104.089  liv.  s/,  sur  les  chiffres  de  l'année  dernière. 

Ce  sont  les  cotonnades  qui  enregistrent  à  l'exporta- 
tion la  plus  importante  plus-value,  7.989.493  liv.  st.  ; 
parmi  les  principaux  acheteurs  figurent  la  Chine,  l'Inde, 
le  Japon,  les  Etats-Unis,  les  régions  Sud- Africaines  et 
l'Amérique  du  Sud. 

Les  exportations  des  articles  manufacturés  en  laine 
ont  bénéficié  d'une  augmentation  de  2.524.799  liv.  st. 
pour  onze  mois.  Le  Japon  et  la  Chine  contribuent  à 
cette  plus-value  respectivement  pour  695.237  liv.  st.  et 
491.093  livres  sterling. 

Les  soieries  sont  surtout  importées  de  France  ;  tou- 
tefois, les  manufactures  anglaises  ont  exporté  pour 
509.919  liv.  st.  de  leurs  propres  produits  dans  les  onze 
premiers  mois  de  1905,  soit  333.550  liv.  st.  de  plus 
qu'en  1904. 

Les  vêtements  accusent  une  augmentation  de  200.000 
livres  sterling,  due  surtout  à  d'activés  demandes  de 
l'Afrique  du  Sud.  Les  exportations  sont  également  en 
plus-value  pour  divers  autres  articles,  par  exemple  les 
produits  chimiques,  les  cuirs,  les  armes  et  munitions, 
les  voitures  et  automobiles,  les  peaux  et  fourrures. 

Comme  il  ne  reste  plus  qu'un  mois  pour  compléter 
le  rapport  annuel,  il  est  maintenant  certain  que  les 
chiffres  pour  l'année  1905  entière  seront  supérieurs  à 
tous  les  précédents. 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

14  Décembre  1905 
Département  des  opérations  d'émission 

passif         Liv.  st.                         actif  Liv.  st. 

Billets  créés..               49.393.000  Dette  fixe  de  l'Etat .. .  11.015.100 

Rentes  immobilisées.  7-434-900 

Or  monnayé  et  lingots  30  9 49.000 

Total   49-399.000 


Total   4M.  399.000  1 
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Département  des  opérations  de  banque 
passif        Liv.  st. 


Capital  social   14.553-000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.232.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   6  377  000 

Comptes  particuliers.  48.866.00U 

Billetsàseptjours.etc.  87-000 


Total   73-115  000 


Liv.  st. 


Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   17-239.000 

Portefeuille  et  avances  33-679-000 

Billets  en  réserve   20-596.000 

Or  et  argent  monnayés  1.601.000 


Total   73.115-000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


• 

DATE 

Or  monnayé 
et 
lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  a  7  jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 
l'esc 

% 

31.924 

2S.889 

53 

403 

49.728 

21.485 

40  17 

4 

2  novembre . . 

31-510 

29  1«) 

53.867 

50.926 

20  771 

38  50 

» 

9  »   

31.889 

28  912 

53 

-402 

49.846 

21.427 

40  04 

» 

16  »   

32.546 

28  586 

53-331 

4s  Ml 

22  410 

41  93 

» 

23  »   

32.975 

2S  543 

55 

604 

50.617 

22  882 

4!  OS 

» 

30  »   

33  560 

28  718 

55 

.702 

50  242 

23  292 

41  73 

» 

7  décembre . . 

33.512 

28  792 

56.609 

51.309 

23.170 

40  80 

32.550 

28.803 

55 

.243 

50-918 

22.197 

40  11 

Le  Commerce  extérieur.  —  Voici,  d'après  la  nouvelle 
classification  du  Board  of  Tracle,  les  résultats  du  commerce 
extérieur  anglais  pour  le  mois  de  novembre  1905  : 

Importations  Exportations 

Ditt".  sur  Difï.  sur 

Valeur   nov.  04    Valeur     nov.  04 

(En  milliers  de  livres  sterling) 

1.  Produits  alimentaires, 

boissons  et  tabacs .. .    20.756   —     857      2.199   +  362 

2.  Matières  premières  et 
articles  non  manufac- 
turés  19.587   +1.865      3.063   —  73 

3.  Articles  manufacturés 

ou  mi-manufacturés. .    12.580   -h  1.440     23.844  +3.143 

4.  Divers  (y  compris  les 

colis  postaux)    224   +  28   •  502   +  63 

Total   53.147   +  2.476     29.608   +  3.495 

Le  tableau  suivant  compare  les  résultats  de  novembre  pen- 
dant les  trois  dernières  années  et  également  les  résultats 
totaux  des  onze  premiers  mois  de  1905  avec  ceux  des  onze 
premiers  mois  de  1904  et  1903  : 

Marchandises  Met.  précieux 

Export.-  Réex-   Expor-  Ex- 
Impor-  britan-    por-    tations  Impor-  porta- 
tations  niques  tations  totales  tations  tions 

(Milliers  de  livres  sterling) 

Xovemb.1905.    53.147   29.608     6.693   36.301   5.432  2.776 

—  1904.    50.671   26.113     5.713   31.826   2.726  6.231 

—  1903.    48.724   23.033     4.805   27.843   2.813  5.084 

Difï.  en  nov. 
1905  par  rap- 
port à  : 

1904    +2.476  +3.495  +   930  +4.475  +2705  -3455 

1903!   -(-4.423  +6.570  +1.887  4-8.458  +2619  —2309 

11  Ie"  mois  : 

1905   512.174  301.371  70.705  372.077  48.129  40.140 

1904   498.521  272.746  63.882  336.627  40.600  42.008 

1903   490.603  266.278  63.737  330.014  34.425  33.773 

Différence  poul- 
ies 11  l""mois 
par  rapport  à  : 

1004. .  . .  ..  -1-13650  +28626  +6.824  +35449  +7523—1.868 

1903..;          +21571  +35093  +6.969  +  42002+13704  +  6.308 


Le  Nouveau  Ministère.  —  Voici  la  composition  officielle 
du  nouveau  Ministère: 

Premier  lord  de  la  Trésorerie  et  premier  ministre  : 
Bir  Henry  Campbell  Banni  rmau. 

Lord  président  du  Conseil:  le  comle  de  Crewe. 


Lord  chancelier:  sir  Robert  Rcid. 

Lord  du  Sceau  privé  :  marquis  de  Ripon. 

Ministre  de  l'Intérieur:  M.  Herbert  Gladstone. 

Ministre  des  Affaires  étrangères  :  sir  Edward  Grey. 

Ministre  des  Colonies  :  lord  Elgiu. 

Ministre  de  la  Guerre:  M.  Haldane. 

Secrétaire  pour  l'Inde:  M.  John  Morley. 

Chancelier  de  l'Echiquier  :  M.  Asquith. 

Premier  lond  de  l'Amirauté  :  lord  Tweodmoufh. 

Secrétaire  pour  l'Ecosse:  M.  John  Sinclair. 

Président  du  Board  of  trade :  M.  Lloyd  George. 

/'résident  du  Local  govcrnmcnt  Uoanl  :  M.  John  Burns. 

Président  du  Board  of  Agriculture  :  comte  Carringlon. 

Brésilien!  du  Board  of  Education:  M.  Augustine  Birrell. 

Directeur  gênerai  des  Postes  :  M.  Sydney  Buxton. 

Chancelier  du  duché  de  Lancaster:  sir  Henry  Fowler. 

Secrétaire  pour  l'Irlande  :  M.  Bryce. 

Tous  ces  membres  font  partie  du  Cabinet.  Les  suivants, 
tout  en  appartenant  au  Ministère,  ne  font  pas  partie  du 
Cabinet  : 

Lord  lieutenant  d'Irlande:  comte  d'Aberdeen. 
Lord  chancelier  d'Irlande  :  lord  Justice  Walkcr. 
Premier  commissionncr  of  works  :  M.  L.  V.  Harcourt. 
Il  reste  encore  à  pourvoir  de  titulaires  une  vingtaine  de 
postes  de  moindre  importance. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  14  décembre  1905. 

La  liquidation  a  été  des  plus  faciles,  les  positions  sont  à 
peu  près  gullcs  à  cause  des  fêtes  de  Christmas  qui  couperont 
en  deux  la  prochaine  liquidation.  Les  reports  ont  été  meil- 
leur marché'  qu'il  y  a  quinze  jours. 

Le  marché,  influencé  par  les  retraits  d'or,  s'est  affaibli  en 
clôture. 

Les  Consolidés  finissent  à  89  3/16  contre  89  13/16. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  fermes  et  bien  tenus. 
L'Italien  4  0/0  est  à  105  ./.;  l'Extérieure  Espagnole  finit 
à  92  1/8,  et  le  Turc  unifié  4  0/0  est  ferme  à  90  1/8. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  actifs.  L 'Argentin  5  O/O 
1886  est  à  103  1/2,  et  le  Funding  à  101  1/4.  Le  Brésil  5  O/O 
est  à  99  ./.. 

Les  Chemins  anglais  sont  hésitants,  la  tendance  pour  quel- 
ques lignes  est  à  la  hausse. 

Les  valeurs  américaines  sont  soutenues  par  des  demandes 
de  New-York. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  180  1/2;  l'Erie  à  50  1/4,  et  le 
Louisville  à  158  ./.  ;  VAtchison  à  98  3/4,  et  le  Norfolk 
à  87  ./.. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  12  décembre  1905. 

I.e  marché  du  cuivre.  —  L'industrie  sidérurgique.  —  Les  char- 
bonnages. 

Le  marché  à  terme  reste  très  nerveux  sous  l'influence 
des  nouvelles  de  Russie,  et  si  les  mouvements  des 
cours,  chez  nous,  ne  sont  pas  aussi  importants  que  la 
semaine  dernière,  ils  sont  encore  considérables  par 
rapport  au  petit  nombre  et  au  peu  d'importance  des 
transactions. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  se  maintient  sans 
changement.  Les  actions  des  Chemins  Espagnols  se 
sont  légèremenl  améliorées  sur  la  baisse  du  change 
sur  Pans  à  Madrid.  A  un  autre  moment,  cette  lente 
mais  constante  baisse  de  la  prime  sur  l'or  en  Espagne 
aurait  eu  une  toute  autre  influence  sur  notre  marché. 
Mais,  actuellement,  on  craint  trop  les  nouvelles  politi- 
ques pour  s'eneajj'er  à  fond  sur  cet  ancien  favori  de 
notre  Bourse, 

La  liquidation  de  positions  continue  dans  les 
groupes  des  valeurs  de  traction,  et  la  liquidation  de 
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mi-décembre,  qui  a  commencé  aujourd'hui  par  la  ré- 
ponse des  primes,  permettra  de  constater  que  ce  mar- 
ché s'est  baaucoup  assaini. 

Le  Rio-Tinto  est  en  hausse,  sous  l'influence  de 
l'Amérique,  qui  parait  décidée  à  pousser  les  cours  du 
cuivre  au  niveau  le  plus  élevé.  Pour  expliquer  cette 
hausse  du  métal,  on  dit  que  les  mines  pauvres,  qui  ne 
peuvent  exploiter  qu'à  des  cours  très  élevés  du  cuivre, 
ne  pourront  commencer  à  livrer  que  dans  quelques 
mois.  En  attendant,  l'industrie,  qui  a  de  grands  be- 
soins, sera  forcée  d'acheter  au  prix  que  lui  imposeront 
les  Syndicats.  C'est  possible  et  il  y  a  peut-être  encore 
beaucoup  d'argent  à  gagner  à  là  hausse  du  métal. 
Mais,  pour  les  mines  de  cuivre,  il  faut  plutôt  envisa- 
ger l'avenir,  et  on  peut  craindre  une  chute  des  cours 
au  moment  où  lesdites  mines  pauvres  entreront  en 
lice.  Capitaliser  les  actions  du  Rio-Tinto  sur  la  base 
d'un  seul  dividende  serait  courir  la  certitude  d'une 
perte  importante  de  son  capital.  D'un  autre  côté,  il 
faut  tenir  compte  que  le  cuivre,  arrivé  à  un  certain 
prix,  se  remplace  avantageusement  par  d'autres  mé- 
taux. Toujours,  quand  le  cuivre  dépasse  le  cours  de 
70  livres  à  Londres,  on  constate  une  diminution  de  la 
consommation.  Il  est  à  prévoir  que  cela  se  passera  de 
la  même  manière  cette  fois-ci  et  que  la  hausse  extra- 
ordinaire engendrera  la  baisse  en  dessous  de  la  limite 
raisonnable. 

Les  avis  sur  la  situation  du  marché  international 
des  produits  de  l'industrie  sidérurgique  ont  perdu 
beaucoup  de  leur  confiance  dans  un  avenir  brillant. 
En  Europe,  on  se  contente  de  ne  plus  prévoir  que  le 
maintien  de  la  situation  actuelle,  ce  qui  ne  serait  déjà 
pas  trop  mauvais.  Nous  ne  pouvons  pas  partager  cet 
avis.  A  moins  d'une  amélioration  sensible  de  la  situa- 
tion politique  à  très  brève  échéance,  la  fin  de  l'hiver 
pourrait  changer  la  situation  du  tout  au  tout.  Les 
usines  travaillent  activement  maintenant  avec  l'exé- 
cution d'anciens  ordres,  et  on  continuera  à  marcher 
ainsi  jusque  vers  les  environs  de  fin  février.  A  ce 
moment,  il  faudra  absolument  faire  rentrer  de  nou- 
veaux ordres  que  nous  ne  voyons  pas  venir.  Ce  qu'on 
fabrique  maintenant  est  bien  vendu  par  les  usines  et 
après  doit  être  écoulé  par  le  commerce  de  gros  à  la 
consommation.  Comme  on  prévoyait  la  hausse  en  au- 
tomne, on  a  commandé  le  plus  possible.  S'il  y  a  le 
moindre  arrêt,  les  magasins  se  trouveront  trop  pleins 
et  la  concurrence  ramènera  vite  les  prix  à  un  niveau 
trop  bas. 

En  Allemagne,  on  commence  à  pressentir  cette  si- 
tuation et  les  titres  des  entreprises  sidérurgiques  sont 
en  recul  à  la  Rourse  de  Berlin.  On  dit  que  le  pu- 
blic ne  vend  pas,  et  que  ce  n'est  que  la  spéculation 
qui  déprime  les  cours.  C'est  possible,  car  les  capita- 
listes, dans  le  monde  entier,  sont  devenus  très  conser- 
vateurs depuis  quelques  années.  Mais  autre  chose  est 
de  garder  en  portefeuille  un  fonds  d'Etat  dont  le  rap- 
port ne  diminue  pas,  malgré  la  baisse,  et  l'action  d'une 
Société  industrielle  dont  le  dividende  peu  varier  d'im- 
portance d'une  année  à  l'autre. 

En  Angleterre,  on  continue  à  discuter  la  question 
des  stocks  en  fonte  dans  les  magasins  Connal  et 
l'influence  qu'ils  pourront  avoir  dans  l'avenir  sur  la 
situation  du  marché  sidérurgique.  Pour  pouvoir  appré- 
cier toute  l'importance  de  ces  stocks,  rappelons  qu'ils 
ont  été  de  191.000  tonnes  à  la  fin  de  décembre  1904, 
qu'ils  ont  augmenté  pendant  les  dix  premiers  mois  de 
1905  de  477.000  tonnes,  pour  atteindre  à  la  fin  de 
novembre  le  chiffre  fantastique  de  668  000  tonnes  et 
qu'ils  continueront  à  augmenter  pendant  le  mois  de 
décembre,  qui  est  toujours  moins  favorable  aux  affaires. 
Et  avec  cette  augmentation  formidable  des  approvi- 
sionnements on  parle  d'une  pénurie  des  fontes  et  on 
fait  monter  les  cours  des  warrants.  Probablement  il 
se  passe  aussi  quelque  chose  de  semblable  sur  le 
cuivre,  mais  comme  le  nombre  des  intéressés  est 
moins  grand,  il  est  plus  facile  de  cacher  la  situation 
véritable. 

La  situation  en  Amérique  échappe  à  tout  contrôle. 
On  dit  que  le  ralentissement  d'affaires  actuel  n'a  aucune 


importance,  qu'il  n'est  que  la  conséquence  naturelle 
de  la  trop  grande  activité  des  derniers  mois  et,  du 
reste,  qu'il  tombe  au  moment  de  l'année  où  les  affaires 
ont  tou  jours  tendance  à  diminuer  ;  souhaitons  que  cela 
soit  vrai. 

A  notre  Bourse,  le  marché  des  titres  de  ce  groupe 
est  un  peu  plus  actif  que  la  semaine  dernière  él  tes 
cours  se  sont  plutôt  améliorés.  On  avait  besoin  de  cette 
reprise  pour  écouler  les  titres  se  trouvant  entre  les 
mains  de  la  spéculation.  Nous  croyons  cependant  que 
les  achats  pour  compte  du  portefeuille  n'ont  pas  une 
grande  importance  et  que  le  public  se  tient  sagement 
sur  la  réserve. 

Il  n'y  a  pas  de  tendance  bien  prononcée  dans  le 
groupe  des  Charbonnages.  On  peut  bien  prévoir  une 
hausse  du  charbon  pour  le  printemps  prochain,  mais 
les  cours  ont  monté  dans  une  proportion  que  les  cours 
de  la  houille  ne  pourront  pas  suivre.  En  outre,  il  faut 
s'attendre  à  des  dividendes  relativement  peu  favo- 
rables pour  l'exercice  1905.  On  dépassera  rarement  les 
distributions  de  1904  et,  pour  quelques  firmes,  on  parle 
même  d'une  diminution. 


Recettes  des  Chemins  de  fer.  —  Les  recottes  brutes  des 
chemins  de  for  (Etat  et  Sociétés  concessionnaires)  du  mois 
de  juillet  1905  s'élèvent  à  21.590.977  fr.  37,  contre  20.443.603  fr.  76 
pour  le  même  mois  de  1904,  soit  une  augmentation  de 
1.147.373  fr.  61.  Le  total  des  réductions  accordées  aux  trans- 
ports à  prix  réduits  pendant  le  mois  de  juillet  s'élève  à 
649.524  fr.  89,  contre  588  602  fr.  37  en  1904. 

Le  tableau  suivant  donne  les  recettes  des  cinq  lignes  de 
chemins  de  fer  concédées,  pendant  le  mois  de  juillet,  ainsi  que 
leur  comparaison  avec  les  recettes  de  la  même  période  de 
l'année  précédente  : 

Année 

Juin  1905  1904^        en  1905 6 

Flandre  occident.  392.895  26  389.747  11   4-   3.148  15 

Nordbelge   1.696.387  57  1.464.668  65   -(-231 .718  92 

Ghimay   64.470  42  64.520  17   —        il)  75 

Malines-Terneuz.  164.349  51  159.521  55   +   4.827  96 

Term.-St-Nicolas  24.797  13  24.201  49-+      195  64 


ESPAGNE 


LA  SITUATION 


Madrid,  le  11  décembre  1905. 

La  situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne.  — 
Le  commerce  extérieur. 

Le  Gouvernement  essaie  de  tirer  le  meilleur  parti 
possible  de  la  situation,  assez  embrouillée,  que  nous 
traversons.  Le  vote  du  budget  à  la  date  fixée  est  devenu 
possible,  grâce  au  concours  de  tous,  mais  les  républi- 
cains exigent  en  échange  que  le  Ministre  des  Finances 
fasse  disparaître  des  recettes  les  droits  d'octroi  sur  les 
blés  et  sur  les  farines  et  qu'il  donne  des  gages  sérieux 
de  la  transformation  du  reste  des  droits  existants.  Les 
amis  de  M.  Matira  et  une  partie  de  la  majorité  font 
cause  commune  dans  le  même  sens,  ce  qui  embarrasse 
beaucoup  M.  Moret  et  ses  collègues  qui  voudraient, 
non  seulement  conserver  les  ressources  ci-dessus,  mais 
trouver  une  dizaine  de  millions  déplus  pour  différentes 
dépenses,  notamment  des  crédits  militaires.  Comme 
les  uns  et  les  autres  sont  persévérants,  nous  assiste- 
rons à  des  incidents  variés,  peut-être  même  à  une  crise 
ministérielle. 

Le  clou  de  la  situation  est  l'attente  de  ce  que  fera  le 
Ministre  des  Finances  pour  résoudre  les  questions  pen- 
dantes. On  peut  presque  affirmer  que  M.  Moret,  qui 
aura  voix  au  chapitre  ne  se  lasse  pas  de  chercher  des 
solutions,  mais  il  y  a  une  grande  différence  entre  les 
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élaborer  tout  seul  et  les  souiaettre  au  creuset  de  la  dis- 
cussion. Aussi  je  crois,  qu'en  ce  moment,  ni  le  Prési- 
dent du  Conscii  ni  M.  Amos  Salvador  n'ont  encore 
aucune  résolution  ferme  à  ce  sujet.  Jl  y  a  Lien  les  tra- 
vaux entamés  par  M.  Echcgaray  pour  déterminer  les 
rapports  de  la  Banque  d'Espagne  et  du  Trésor  et  pour 
peser  sur  le  change,  mais,  ainsi  que  j'ai  eu  l'occasion 
de  le  dire,  leur  rédaction  n'était  pas  très  avancée  et  il 
y  a  encore  à  faire  pour  les  mettre  sur  pied,  ainsi  qu'on 
l'a  annoncé. 

La  question  douanière,  dont  l'échéance  approche, 
continue  à  être  à  l'ordre  du  jour.  Maintenant,  c'est  le 
Syndicat  des  tanneurs  de  Catalogne  et  de  Valence  qui 
demande  que  les  peaux  brutes  soient  frappées  d'un 
droit  d'exportation,  alin  d'éviter  la  hausse  de  cette  ma- 
tière première  et  la  retenir  en  Espagne  pour  l'exporter 
après  transformation. 

La  Bourse  a  employé  la  semaine  à  piétiner  sur 
place  :  il  y  a  huit  jours,  la  baisse  de  l'Extérieure 
ramena  le  l  O  'O  à  79  U/0  au  comptant  ;  le  lendemain, 
cette  impression  se  dissipa  et  la  clôture  se  fit-à  79  40, 
pour  arriver  successivement  à  79  55;  mais  alors  il  y 
eut  une  petite  réaction,  et  samedi  on  ferma  à  79  45, 
malgré  les  efforts  de  la  spéculation  pour  défendre  le 
plus  haut  cours  :  le  ternie,  qui  était  coté  primitive- 
ment cinq  centimes  au-dessus  du  comptant,  est  passé 
à  dix,  puis  à  15  centimes.  A  moins  d'un-  changement 
très  important,  je  crois  que  les  haussiers  devront 
renoncer  à  atteindre,  à  la  tin  décembre,  le  cours  de 
80  50  0/0  qu'ils  avaient  rêvé. 

Il  y  a  encore  un  autre  facteur  qui  peut  ajourner  la 
reprise.  La  Banque  n'a  pas  été  autorisée,  officiellement, 
à  suspendre  les  ventes  de  4  0/0  intérieur  ;  à  la  lin  de 
l'année,  et  pour  se  conformer  à  la  loi  de  190:2,  toujours 
en  vigueur,  elle  devrait  réaliser  quelques  dizaines  de 
millions  de  son  portefeuille.  Si  le  cas  arrive,  et  tant 
que  les  titres  ne  seront  pas  classés,  la  spéculation 
devra  renoncer  à  écouler  ceux  qu'elle  garde  en  porte- 
feuille et  qu'elle  filtre  tout  doucement. 

Aujourd'hui,  le  Marché  a  été  impressionné  par  la 
persistance  avec  laquelle  circule  le  bruit  d'une  crise 
•ministérielle;  si  c'est  le  Ministre  des  Finances  qui  sort, 
il  est  possible  que  M.  Moret  prenne  ce  portefeuille. 

La  Dette  amortissable  a  eu,  comme  toujours,  un 
niarché  soutenu. 

La  vente  des  valeurs  n'a  pas  donné  lieu  à  plus  d'af- 
faires que  d'habitude.  Les  actions  de  la  Banque  d'Es- 
pagne se  tiennent  aux  environs  de  4  25  0/0;  Tabacs 
plus  fermes  à  3  90  0/0;  Hypothécaire  à  215  50  ;  Sis- 
pano  American  à  130  0/0;  Caslilla  à  81  0/0  ;  Espagnole 
de  Crédit  à  103  50;  Explosifs  à  284  50  0/0  ;  Altos  Hor- 
nos  de  Bilbao  à  2  34  0/0;  Duro  Felguera  à  78  0/0; 
Besineras  à  174  0/0  ;  Alcoholeras  à  97  0/0;  Chemin  de 
fer  de  Langres  à  100  0/0. 

Le  marché  des  titres  de  la  Compagnie  Sucrière  a  été 
un  peu  lourd;  actions  de  préférence  à  72  50  0/0;  dito 
ordinaires  à  37  0/0. 

On  continue  à  discuter  sur  le  sort  de  cette  affaire, 
qui  semble  précaire  au  point  de  vue  de  la  rémunération 
du  capital  engagé.  L'énormité  de  celui-ci,  qui  com- 
prend 121  millions  en  actions  et  53  millions  en  obliga- 
tions, attire  l'attention  de  tout  le  monde  et  contribue 
plus  puissamment  à  faire  écouter  les  doléances  de  la 
Société,  aûn  que  l'Etat  lui  vienne  en  aide.  Cette  solu- 
tion rencontre  beaucoup  d'adversaires,  et,  entre  eux, 
les  propriétaires  de  fabriques  indépendantes;  mais 
cetlc  opposition  n'est  pas  un  obstacle  pour  l'éclosion 
de  demandes  plus  ou  moins  bizarres,  soit  au  point  de 
vue  social,  soit  au  point  de  vue  économique;  le  plus 
probable  c'est  que  les  deux  groupes  Uniront  par  s'en- 
tendre, ce  qui  nous  annonce,  très  probablement,  une 
hausse  du  prix  du  sucre. 

(  )bli»ations  du  Trésor  à  100  45;  Ville  de  Madrid  <i  0/0 
à  LOS  50  O'O;  Éxpropriaciones  en  cl  intérim-  03  II  0;  les 
I  ie  s  h  I  lux  faiblissent  un  peu  à  la  suite  d'une  proposi- 
lion  pour  en  émettre  une  "nouvelle  série;  Eilangfr 
:;iiimi. 

Le  prix  du  change  a  fléchi  cette  semaine  de  27  90  à 
Si  :i:>  (i  o,  pour  Devenu1  samedi  à  27  40  0/0  et  fermer 
aujourd'hui  h  37  05  0/0. 


La  tendance  est  bonne,  les  demandes  sont  faciles  8 
satisfaire  et,  pour  le  moment,  on  ne  voit  pas  à  l'horizon 
un  motif  de  hausse  sensible.  Jusqu'à  l'année  prochaine 
nous  ne  pourrons  pas  avoir  de  renseignements  précis 
sur  le  mécanisme  dos  projets  relatifs  à  cette  question 
passionnante. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

20nov.   27  nov.     4  déc.    11  déc. 

4  0/0  Intérieur   70  20      79  40      79  10      79  40 

5  0/0  Amortissable   98  50      98  70      98  30      98  45 

Banque  d'Espagne   424  ..     426..     425..  S5fi 

—     Hypothécaire...     214   215  . 

Gomp.  Ferm.  des  Tabacs     386    .     387  . .     386  50     389  50 

Chèque  sur  Paris   28  70      27  60      27  90      27  05 

—  Londres...  32  10  32  60  32  13  31  89 
Cédules  hypothéc.  4  0/0.     10110     101..  10110   

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  '  relevons 
les  différences  suivantes:  —  argent,  3  millions;  — 
circulation,  1,5  ;  +  comptes  courants,  4  ;  —  crédits 
et  avances,  4. 

Le  mouvement  du  commerce  extérieur  pendant  le 
mois  d'octobre  écoulé  s'est  signalé,  comme  les  précé- 
dents, par  une  énorme  importation  de  produits  ali- 
mentaires :  32  millions,  au  lieu  de  15  en  1904;  les  pro- 
duits fabriqués  ont  perdu  4  millions  :  17  au  lieu  de 
21;  l'exportation  a  été  presque  stationnai^. 

L'ensemble  du  commerce  de  dix  mois,  non  compris 
les  métaux  précieux,  a  été  de  822  millions  à  l'importa- 
tion, au  lieu  de  009  en  1904,  et  de  098  à  l'exportation, 
au  lieu  de  090  en  1904  également.  L'excédent  des  im- 
portations atteint  153  millions,  dont  101  millions  pour 
les  produits  alimentaires;  il  va  7  millions  de  plus 
pour  les  matières  premières  et  15  de  moins  sur  les 
produits  fabriqués. 

L'importation  d'argent  a  été  de  0,7  millions,  au  lieu 
de  7,3  en  1904;  l'exportation  a  été  de  2  millions,  au  lieu 
de  13.  Voilà  qui  peut  expliquer  en  partie  l'aftlux  du 
métal  blanc  dans  les  caisses  de  la  Banque  d'Espagne. 


Recettes    des   Chemins   de   fer  Espagnols 

Du  i"  janvier  au  î  ;  novembre  (  îr  semaine*) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  del'Espagne: 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Ancien  réseau.. . 

2.070 

63.012 

■v;o 

64.129-668 

63. 534- 663 

62  375.708 

Asturies,  Galice- 

784 

19.163. 

170 

19. 616  078 

19.7:6.082 

19. 611. 260 

Valence  à  Utiel  . 

88 

762. 

s, 

1.020.072 

1  013.540 

945-687 

Lérida-Reus  

104 

1.228. 

299 

1  .Jol.  4o4 

1.301.036 

1.490.628 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

112 

2. 497 

61 3 

2  552.738 

2.42S.'988 

2.475.518 

AlmansaYalenee 

499 

12.862 

320 

13  316. 240 

13  7K-376 

13  161.870 

Total  Nord  de  l'Esp.. 

3.0M 

100126 

68b 

101899.220 

101798-684 

1U0090.671 

1.067 

19  876 

163 

19.337.829 

20.050. 133 

18.978-282 

Madrid-Saragosse 

92.185.098 

Barcel .  -France . 

3.650 

91.241 

006 

92.6m  MA 

93.146.694 

Sud  de  l'Espagne. 

310 

3. 133 

m 

3.875-858 

4-126.983 

4.324.109 

Recettes  du  Trésor  espagnol  pendant  les  dix  pre- 
miers mois  des  années  1904  et  1905.  —  La  Gacsta 
vient  de  publier  l'état  des  recettes  du  Trésor  pendant  les 
dix  premiers  mois  de  1905.  Voici  ces  chiffres,  comparés  à 
ceux  obtenus  pendant  la  période  correspondante  de  l'année 
1904  : 

IîlîClîTTES 

1904  1905 


Nature  des  recettes 

Recettes  ordinaires  : 
Contributions  immob. . . . 
Contributions  iuduslr. . . . 
Impùt.  : 

sur  la  richesse  mobil.. 

des  droits  royaux  

de  mines  

des  cédules  personnelles 

sur  paiements  de  l'Etat 

sur  voilures  de  luxe. . . 

Contributions  des  provin- 
ces basques  et  de  la 
Navarre  


(En  pesetas1) 
146.800.281  96   144/50.350  27 
U4.910.120  45     34.240.523  96 


87.407.2:12  66 
'il  241.427  60 
7.448.170  79 
9.347.818  28 
2.891.022  55 
697.591)  12 


8L19a.<664  35 
40.992.2Û0  84 
7.390.599  72 
9.019.106  31 
2.942.000  79 
705.353  58 


5.017.419  82      4.678.368  48 
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1901  1905 

Droits  de  Douane   118.873.007  81  143.933.184  50 

Impôt  : 

sur  le  sucre   19.565.736  96  19.788.618  18 

sur  les  alcools   8.328.989  29  11. 9*8. 98::  19 

Droits  des  Consulats  ....  1 .549.348  24  1.228.842  28 

Impôt  : 

sur  le  sel..   69.963.889  46  58.046.318  55 

de  transit   19.999.636  13  17.058.001  55 

Timbres   56.T77.6G2  93  57.369.455  73 

Impôt  spécial  sur  les  pé- 
troles, gaz  et  électricité  4. 862. «33  02  4.833.189  85 

Tabacs   111.173.211  98  108.747.745  10 

Allumettes   4.397.515  04  4.432.980  03 

Loteries   16.411.029  ..  17.548.637  .. 

Impôt  spécial  sur  la  vente 
de  la  poudre  et  matières 

explosives   2.664.893  73  2.056.505  69 

Mines  d'Almaden   6.444.770  29  4.182.997  87 

—    de  Linarès   694.538  7»  553.640  61 

Produit  des  canaux   1.550.42s  22  1.494.425  16 

Divers   2.670.010  01  2.670.000.. 

Rachat  du  service  milit. .  14.514.500..  4.104.214  28 

Autres  ressources   21.347.106  78  23.774.298  44 

Total.   817.011.732  91  810.082.277  31 


(  oui  rier  de  la  Bourse  de  Madrid 

Madrid,  13  décembre  1905. 
Le  marché  manque  d'animation,  cependant  la  tendance  est 
toujours  ferme.  Le  change  sur  Paris  a  baissé  et  se  traite  à 
27  05:  L 'Intérieure  clôture  à  79  60. 
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LA  SITUATION 

Rome,  12  décembre  1905. 

La  situation  du  ministère.  —  L'exposé  linancier  du  ministre  des 
linaaces.  —  Bonne  situation  des  finances  italiennes.  —  La  Bourse 
de  Rome. 

Les  séances  de  la  Chambre  accusent  de  jour  en  jour 
le  peu  de  solidité  du  Cabinet.  Il  n'est  pas  de  séance  où 
sur  un  incident  quelconque  il  ne  manque  de  tomber. 
Résistera-t-il  aux  cent  dix-neuf  interpellations  dépo- 
sées contre  lui  ?  On  pourra  répondre  d'une  façon  plus 
précise,  jeudi  ou  vendredi,  à  l'issue  de  la  première 
grande  bataille  engagée  par  l'opposition. 

S'il  faut  en  croire  des  bruits  de  couloir,  les  partisans 
du  Cabinet  essayeraient  de  le  sauver  en  faisant  voter 
un  ordre  du  jour  en  deux  parties  qui  séparerait  nette- 
ment la  question  de  confiance  dans  la  politique  géné- 
rale du  Cabinet  de  la  question  spéciale  du  modtit  Vi- 
vendi, commercial  avec  l'Espagne,  qui  devient  toujours 
plus  impopulaire  dans  toutes  les  régions  vinicoles  de 
l'Italie  et  parmi  leurs  représentants  à  la  Chambre. 

On  dit,  cependant,  que  M.  Fortis  voudrait  étendre  la 
question  de  confiance  au  îoedus  oivmdi  lui-même,  qu'il 
aurait  l'intention  de  faire  adopter  malgré  les  opposi- 
tions locales. 

M.  Carcano,  le  ministre  du  Trésor,  a  fait  à  la  Cham- 
bre un  exposé  financier  au  cours  duquel  il  a  analvsé  la 
situation  laissée  par  l'exercice  1904-1905.  Cet  exercice  a 
laissé  un  excédent  d'environ  75  millions  qui  a  servi  à 
couvrir  13  millions  de  dépenses  pour  la  construction  de 
lignes  de  chemins  de  fer  et  15  millions  consacrés  à 
l'amortissement  de  la  dette,  ce  qui  a  laissé,  en  défini- 
tive, un  excédent  de  47  millions. 

Toutes  les  brandies  de  l'activité  nationale  ont  con- 
tribué a  donner  cet  excédent,  mais  principalement 
L'impôt  sur  les  opérations  de  Bourse,  l'impôt  sur  la 
fabrication,  les  droits  dédouane,  les  recettes  des  mo- 
nopoles, l'incomc-tax  et  les  recettes  des  Postes  et  Télé- 
graphes. 

La  situation  ne  se  présente  pas  moins  favorablement 
pour  l'avenir.  L'exercice  en  cours  et  le  prochain  exer- 
cice de  1900-1907,  y  compris  les  dépenses  occasionnées 
par  la  catastrophe  des  Calabres,  doivent  laisser  d'im- 


portants excédents.  On  prévoit  un  suijplus  de  recettes 
de  six  millions  pour  le  prochain  budget  1900-1907. 

Mais  ces  chilfres  sont  des  minima.  Car,  comme 
les  recettes  du  budget  courant  dépassent  déjà  <le:iO  mil- 
lions .pour  Texercice  des  cinq  premiers  mois  celles  rie 
l'exercice  précédent,  le  résultat  final  dos  exercices 
1905-1900  et  1900-1907  devra  être  encore  meilleur. 

Les  mesures  financières  prises  par  ie  Gouvernement 
ont  singulièrement  amélioré  la  situation  depuis  cinq 
.ans.  Le  Trésor  possède  actuellement  un  fonds  de 
415  millions,  dont  85  en  or,  75  en  argent,  1.02  eu  fonds 
étrangers  équivalant  à  de  l'or.  La  caisse  pourrait,  en 
outre,  disposer  de  125  millions  d'avances  sur  les 
banques  d'émission,  dont  le  Trésor  ne  se  sert  pas 
depuis  quelque  temps,  et  de  130  millions  de  boas  du 
Trésor. 

Le  Ministre  a  longuement  insisté  sur  l'amélioration 
du  crédit  de  l'Italie,  confirmée-  par  les  cours  des 
changes,  depuis  longtemps  favorables  à  l'Italie. 

Les  réserves  métalliques  des  banques  d'émission, 
qui  étaient  de  479  millions  en  1904,  sont  montées  à 
9o5  millions.  Les  garanties  de  leur  circulation  attei- 
gnent maintenant  05  0,0;  la  limite  normale  de  la  cir- 
culation, partiellement  couverte  par  La  réserve  métal- 
lique, est  en  constante  diminution  ;  la  circulation  pour 
le  compte  du  commerce,  entièrement  couverte  par  une 
réserve  métallique,  est  en  augmentation  de  332  mil- 
lions par  rapport  à  1904;  le  patrimoine  immobil^é  des 
banques,  qui  se  montait  à  030  millions  en  1904,  se 
trouve  aujourd'hui  réduit  à  201  millions. 

M.  Caicano  a  terminé  en  constatant  que  l'assainisse- 
ment progressif  des  banques  d'émission  permet  de  leur 
concéder,  quoiqu'avec  prudence,  une  plus  grande  élas- 
ticité de  mouvements. 

Ainsi  la  situation  est  vraiment  bonne  II  faut  cepen- 
dant, a  dit  le  Ministre,  «  résister  fermement  aux  désirs 
d'augmentation  des  dépenses  non  nécessaires,  si  on 
veut  rassembler  les  moyens  d'atteindre  des  buts  plus 
élevés  ». 

Sur  le  marché  de  Rome  on  a  constaté,  depuis  plu- 
sieurs jours  de  l'indécision  et  de  la  mollesse.  Il  faut  y 
voir  surtout  l'inlluence  de  l'ambiance,  les  nouvelles  de 
l'extérieur  n'étant  guère  encourageantes.  Le  parti  do 
la  baisse,  qui  travaille  chez  nous  depuis  pas  mal  de 
mois,  a  profité,  naturellement,  de  la  circonstance  pour 
peser-encore  sur  les  cours  et  il  y  est  arrivé.  Il  ne  faut 
donc  voir  aucune  corrélation  entre  cette  faiblesse  de  la 
Bourse  de  Rome  et  la  situation  éconolnique  générale 
de  l'Italie,  qui  est  toujours  satisfaisante. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 

Rome,  13  décembre  1905. 

Le  marché  reste  indécis,  les  affaires  restant  a  peu  prés 
nulles.  Les  acheteurs  se  réservant  et  le  découvert  étant 
minime,  la  spéculation  s'abstient. 

Voici  les  derniers  cours  : 

La  Rente  est  à  105  80  ;  Méridionaux,  732  ..  ;  les  Méditer- 
ranée, 453  ..;  Banque  Nationale,  1.247. 

ROUMANIE 

Le  Discours  du  Trône.  —  C'est  le  15  novembre  dernier 
qu'a  été  ouverte  la  session  ordinaire  des  corps  législatifs. 

Pour  raisons  de  santé,  le  Roi  n'a  pu  prendre  part  à  cette 
solennité,  et  le  message  royal  a  été  lu  par  par  le  Président 
du  Conseil. 

Voici  les  principaux  points  du  Message  portant  si.r  la  poli- 
tique économique  et  financière  de  la  Roumanie: 

«  La  solidité  de  l'assiette  financière  de  la  Roumanie  a  résisté 
à  la  dure  épreuve  de  la  sécheresse  de  l'année  dernière. 
Le  budget  do  l'exercice  1904-1905  s'est  encore  soldé  par  un 
excédent.  Le  budget  en  cours  donne  les  meilleures  espéran- 
ces, et  lî  budget  des  dépenses  de  l'année  prochaine,  grâce  à 
la  dernière  conversion,  vous  sera  présenté  presque  avec  les 
mêmes  chiffres,  bien  qu'il  satisfasse  aux  besoins  toujours 
croissants  de  nos  différents  services  et.  on  premier  rang,  ceux 
de  l'année. 
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«  L'état  prospère  des  finances  du  pays  nous  permet  de  ré- 
former l'impôt  des  voies  de  communication,  en  l'adaptant  aux 
ressources  de  chacun  et  en  réduisant  d'un  tiers  la  charge  qui 
pèse  sur  les  classes  les  plus  nombreuses  et  les  plus  pauvres. 

«  Le  développement  économique  de  la  Roumanie  est  la 
meilleure  garantie  des  finances  de  l'Etat.  Aussi  mon  Gouver- 
nement vous  préscntera-t-il  une  nouvelle  législation  qui  ren- 
dra possible  la  mise  en  valeur  des  richesses  qui  gisent  dans 
les  terrains  pétrolifères  de  l'Etat,  et  pour  écarter  les  incon- 
vénients qui  ont  été  constatés,  on  vous  demandera  les  cré- 
dits nécessaires  pour  mettre  les  chemins  de  fer  on  état  de 
satisfaire  aux  besoins  de  l'agriculture  et  de  l'industrie. 

«  Toujours  dans  le  but  d'une  amélioration  économique, 
mon  Gouvernement  vous  présentera  les  projets  relatifs  à  la 
création  d'un  fonds  pour  les  travaux  destinés  à  augmenter 
la  surface  cultivable  du  pays  par  l'assèchement  de  la  zone 
inondable  du  Danube,  à  la  création  d'un  crédit  viticole,  à 
celle  d'un  Montde-piélé  et  aux  brevets  d'invention. 

«'  L'établissement  de  notre  système  douanier  a  été  com- 
plété par  la  conclusion  avec  la  Grande-Bretagne  d'une  con- 
vention de  commerce  qui  sera  soumise  à  votre  approbation. 

«  Le  développement  de  notre  industrie  nous  impose  de  nou- 
velles lois  sur  le  travail. 

»  Il  vous  sera  présenté,  au  cours  de  cette  session,  une  loi 
relative  à  la  protection  du  travail  des  femmes  et  des  enfauts 
employés  dans  les  établissements  industriels  et  une  autre 
loi  concernant  la  responsabilité  des  entrepreneurs  en  cas 
d'accidents. 

«  Le  bien-être  de  notre  population  rurale  doit  être  notre 
principal  souci.  C'est  pourquoi,  en  dehors  des  projets  annon- 
cés par  moi  dans  le  Message  de  la  première  session,  et  qui 
n'ont  pas  encore  été  transformés  en  lois,  mon  Gouvernement 
soumettra  à  vos  délibérations  le  renouvellement  du  Domaine 
de  l'Etat  et  la  création  d'un  fonds  spécial  destiné  à  l'amélio- 
ration de  l'état  sanitaire  de  nos  villages...  » 

La  Situation  financière.  —  Le  Curierul  Financial'  vient 
de  publier  une  analyse  du  récent  rapport  du  Ministère  des 
Finances  concernant  l'exercice  budgétaire  1904-1905,  et  les 
opérations  du  Trésor  dans  les  six  premiers  mois  de  l'exercice 
en  cours  1905-1906. 

Il  résulte  de  l'examen  des  comptes  publiés  que  l'exercice 
1904-1905  s'est  clôturé  avec  la  somme  de  231.504.017  fr.  51 
aux  encaissements  et  avec  225.028.290  fr.  96  aux  paiements, 
de  sorte  que  les  encaissements  présentent  un  excédent  de 
6.475.726  fr.  55. 

Par  rapport  aux  évaluations  budgétaires  de  l'exercice  entier 
fixées  à  234,947.212  fr.  80,  les  encaissements  accusent  une 
moins-value  de  3.443.195  fr.  29  d'où  il  résulte  que  l'excédent 
de  6-475.726  fr.  55  est  le  fruit  des  économies  faites  aux  dé- 
penses. 

En  ce  qui  concerne  l'exercice  en  cours  1905-1906,  les  résul- 
tats de  la  gestion  des  six  premiers  mois  sont  représentés  par 
les  chiffres  suivants  : 

Les  encaissements  se  sont  élevés  à  121.782.922  fr.  46  contre 
114.936.257  fr.  90,  d'où  une  plus-value  de  6.846.664  fr.  47,  ce 
qui  dénote  une  amélioration  d'autant  plus  sensible  dans  la 
marche  des  encaissements  qu'au  31  août  précédent  la  diffé- 
rence est  en  minus  de  2.212.418  fr.  85. 

Considérés  par  catégories  de  revenus,  les  encaissements 
ont  donné  les  résultats  qu'on  peut  constater  par  le  tableau 
comparatif  suivant  : 

Encaissements 

Nature  du  1"  avril  du  D'  avril  Diffe- 

des  revenus  au  30  au  30  rences 

sept.  1905    sept.  1S04 

(En  francs) 

Contributions  directes..  15.710.461  15.144.944  4-  565.517 

Contributions  indirectes  33.174.886  30.571.954  +2.602.932 

Monopoles   27.892.169  27.003.396  4-  888.773 

Domaines   13.662.931  11.857.376  -f  1-805. 555 

Travaux  publics   16.090.330  18.306.815  —2.216.485 

[ntérieur   7.735.933  7.293.344  +  442.589 

Finances   1.792.682  1.426.735  +  365.948 

Guerre   492.181  459.619  -f  32.562 

Affaires  étrangères   96.605  95.443  +  1.162 

Cultes,  Instruction  puî>l.  171.714  178.623  —  6.909 

Justice   63.98'.  47.935  +  16.0'i9 

Revenus  divers   4 .899.046  2.550.074  +2.33H.972 

Total    121.782.922  114.930.258  +6.846.664 


En  examinant  à  part  les  différences  notées  dans  ce  tableau 
on  voit  que  les  contributions  indirectes  figurent  avec  une 
plus-value  importante  de  2.602.932  fr.  05,  résultant  du  revenu 
des  taxes  d'enregistrement  (1.363.929  fr.  59),  du  revenu  des 
douanes  (648.640  fr.  93),  du  revenu  de  la  taxe  sur  le  vin 
(621.520  fr.  49),  du  revenu  de  la  taxe  de  consommation  du 
sucre  (283.235  fr.  33)  et  de  la  taxe  sur  le  pétrole  I  Î2.536  fr.  09). 
La  taxe  sur  les  successions  et  donations  a  donné  un  minus 
de  343.353  fr.  34  et  la  taxe  sur  les  hectares  de  vignes  et  de 
pruniers,  conformément  à  la  loi  des  boissons  spiritueuscs,  un 
minus  de  70.028  fr.  05. 

Les  revenus  du  Ministère  des  Domaines  se  présentent  avec 
un  plus  d'encaissements  de  1.805.554  fr.  87,  auquel  l'annuité 
des  domaines  vendus  en  lots  contribue  pour  1.225.204  fr.  36; 
le  reste  provient  des  affermages,  de  la  vente  de  terrains  en 
Dobrodgea,  du  revenu  des  stations  balnéaires,  etc. 

Les  monopoles  de  l'Etat  ont  obtenu  une  augmentation  d'en- 
caissements de  888.773  fr.  79,  à  savoir  :  de  la  vente  du  tabac 
721.952  fr.  77,  de  la  vente  du  sel  114.U21  francs,  du  papier  à 
cigarettes  65.571  fr.  90. 

Les  contributions  directes  sont  en  augmentation  totale  de 
565.517  fr.  30,  à  savoir  :  171.970  fr.  61  au  foncier,  112.870  fr. 
aux  patentes,  93.123  fr.  aux  voies  de  communication,  23.209  fr. 
à  la  licence,  79.180  fr.  83  aux  décimes  de  perception  et 
88.412  fr.  à  la  taxe  de  5  0/0  sur  les  salaires. 

Les  revenus  divers  présentent  une  augmentation  de  2  mil- 
lions 348.927  fr.  dû  aux  encaissements  des  arriérés  des  exer- 
cices clos. 

Les  revenus  du  Ministère  des  Travaux  publics  accusent  une 
diminution  de  2.209.GÛ6  fr.  provenant  des  chemins  de  fer.  Jus- 
qu'au 30  septembre  1905,  l'Administration  des  chemins  de  fer 
a  versé  au  Trésor  16.090.313  fr.  90,  contre  10.300.000  fr.  à  la 
môme  époque  de  l'année  dernière. 

Les  autres  catégories  de  revenus  ne  présentant  pas  de  va- 
riations importantes,  passons  aux  dépenses. 

Dans  les  six  premiers  mois  de  l'exercice  courant,  le  Trésor 
a  eu  à  payer  102. 488. 384  fr.  27,  se  répartissant  ainsi  : 

Francs 

Dette  publique   19 . 287 . 365  39 

Ministères  : 

Guerre   21.827.610  36 

Finances   13.825.885  84 

Cultes   11.492.551  31 

Intérieur   9.887.396  20 

Travaux  publics   2.804.763  25 

Justice   2.656.269  88 

Domaines   2.031.655  37 

Affaires  étrangères   946.235  09 

Conseil  des  ministres   20.912  60 

Revenus  extraordinaires  non  prévus 
au  budget   17.707.739  08 

Total  dos  revenus   102.488.384  37 


Ces  paiements  sont  de  20.374.988  fr.  30  inférieurs  à  ceux 
de  l'époque  correspondante  de  l'exercice  précèdent,  ce  qui  ne 
constitue  pas  une  économie  budgétaire,  attendu  que  les  cré- 
dits accordés  sont  supérieurs  de  5.080.338  fr.  63.  Cette  diffé- 
rence provient  presque  exclusivement  de  la  dette  publique, 
les  paiements  enregistrés  jusqu'au  30  septembre  n'étant  pas 
complets. 

En  résumé,  la  situation  des  encaissements  et  des  paiements 
de  cette  période  budgétaire  se  présente  ainsi  : 

Francs 

Encaissements  du  1"  avril  au  30  septem- 
bre 1905  ,.    121.782.922  46 

Encaissements  effectués  les  années  précé- 
dentes au  compte  de  l'exercice  1905-1906   1.685.05::  75 

Revenus  extraordinaires  non  prévus  au 
budget  •     17.707.739  08 

Total  des  encaissements   141 . 176 . 615  29 

Déduisant  les  paiements  effectués   102.488.384  37 

On  a,  au  30  septembre  1905,  un  excédent 
d'encaissements  de   38.688.240  92 

La  situation  du  Trésor  public  est  entrée,  comme  on  le  voit, 
dans  une  voie  prospère  et  l'exercice  budgétaire  en  cours  pro- 
met un  excédent  satisfaisant. 
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AMÉRIQUE 

BRÉSIL 

Les  Ports  brésiliens  en  1904.  —  Nous  avons,  sous  co 
titre,  indiqué  clans  un  numéro  précédent  l'importance  relative 
des  principaux  ports  brésiliens.  Nous  donnons  aujourd  hui 
quelques  détails  complémentaires  sur  le  plus  actif  d'entre 
eux,  le  port  de  Santos. 

Le  mouvement  de  l'importation  par  le  port  de  Santos  pen- 
dant l'annéé  1904,  a  été  de  88.373  contos  en  chiffres  ronds, 
contre  84.073  contos  en  1903,  soit  une  augmentation  de  4.298 
contos  en  faveur  de  1904. 

Les  articles  d'importation  qui  ont  le  plus  contribué  à  former 
cette  augmentation  ont  été  les  tissus  de  coton  et  de  laine,  les 
machines,  spécialement  les  machines  agricoles  et  industriel- 
les. Au  nombre  des  articles  dont  l'importation  a  diminué, 
figurent  le  coton  brut  et  le  riz. 

L'importation  des  marchandises  provenant  des  ports  natio- 
naux s'est  élevée  à  29.410  contos,  les  principales  marchan- 
dises ainsi  importées  ont  été  le  sucre,  représentant  une  valeur 
de  4.343  contos  ;  le  coton  pour  1.338  contos  ;  le  saindoux  pour 
1.071  contos;  la  farine  de  blé  pour  1.470  contos  et  les  tissus 
pour  1.337  contos. 

La  valeur  de  l'exportation  par  le  port  de  Santos  s'est  élevée 
en  1904  à  234.867  contos,  contre  242.739  contos  en  1903,  soit 
ime  augmentation  de  12.108  contos  en  faveur  de  l'année  1904. 


ÉTATS-UNIS 


Le  Rapport  du  Secrétaire  du  Trésor.  —  Le  rapport 
annuel  de  M.  Shaw,  secrétaire  de  la  Trésorerie,  concernant 
les  finances  des  Etats-Unis  a  été  présenté  le  6  décembre  au 
Congrès. 

Pour  l'année  financière  finissant  le  30  juin  1903,  les  recettes 
ont  été  de  097.101.270  dollars  et  les  dépenses  de  720.105.498. 
Il  y  a  donc  un  déficit  de  23.004.228  dollars.  Relativement  aux 
chiffres  de  l'année  financière  1904,  les  recettes  de  1905  pré- 
sentent une  augmentation  du  12.886  896  dollars  et  les  dépen- 
ses une  diminution  de  5.879.447  dollars. 

Pour  l'année  financière  1906,  les  recettes  sont  évaluées  à 
738.590.515  dollars  et  les  dépenses  à  740.590.515;  on  prévoit 
donc  un  déficit  de  8.0C0.0C0. 

Le  résultat  net,  pour  l'année  financière  1905,  indique  un 
excédent  de  dépenses  de  23.004.228  dollars  60. 

Pendrnt  les  deux  dernières  années,  les  dépenses  du  Gouver- 
nement ont  surpassé  en  tout  les  recettes  de  plus  de  64.000.000 
de  dollars  ;  mais  cette  somme  comprend  les  dépenses  extra- 
ordinaires de  1904  pour  le  compte  du  canal  de  Panama,  s'éle- 
vant  à  50.000.000  de  dollars. 

Pendant  l'année  financière  1905,  la  réduction  nette  de  la 
dette  publique  a  été  de  3.901.921  dollars  30. 

L'encaisse  du  Trésor,  au  30  juin  1905,  était  de  145.477.491 
dollars  89,  ce  qui  fait  une  réduction  de  26.574.076  dollars  13 
pour  l'année. 

Le  montant  total  du  papier-monnaie  des  Etats-Unis  émis 
pendant  la  dernière  année  financière  a  été  de  637.750.000 
dollars  et  les  rachats  ont  été  de  623.026.600. 

Les  certificats  en  or  ont  augmenté  de  23.499.400  dollars, 
tandis  que  les  certificats  en  argent  ont  diminué  de  5.211  000 
et  les  billets  du  Trésor  de  3.565.000. 

A  la  fin  de  l'année  se  terminant  le  30  septembre  1905. 
5.831  banques  nationales  fonctionnaient  avec  un  capital  to- 
tal autorisé  de  810.654.075  dollars. 

Depuis  que  le  système  des  banques  nationales  a  été  adopté, 
il  y  a  eu  438  faillites  et  1.661  liquidations  volontaires  dans 
ces  banques.  L'impulsion  donnée  par  l'acte  du  14  mars  1900 
a  eu  pour  conséquence  la  création  de  2.666  banques  natio- 
nales. 

Pendant  l'année  finissant  le  30  septembre  1905,  on  a  fondé 
513  banques  avec  un  capital  total  de  34.765.000  dollars. 

En  ce  qui  concerne  la  monnaie  d'argent,  M.  Schaw  dit  que, 
le  stock  des  lingots  ayant  été  complètement  épuisé  l'année 
dernière,  la  frappe  des  dollars  d'argent  se  trouve  nécessaire- 
ment suspendue,  et  qu'on  ne  frappe  plus  de  monnaie  divi- 
sionnaire qu'avec  les  pièces  usées  et  démonétisées. 

M.  Schaw  demande  que  le  Secrétaire  du  Trésor  soit  auto- 
risé à  refondre  et  à  refrapper  les  dollars  usés  et  démoné- 


tisés, jusqu'à  concurrence  d'un  maximum  de  5  millions  de 
dollars. 

La  production  aux  Etats-Unis  est  évaluée,  pour  1904,  à 
80.464.700  dollars,  et  la  consommation  industrielle  â  28  mil- 
lions 655.963  dollars.  Quant  aux  dépôts  d'or  dans  les  diverses 
Monnaies  et  essayeries,  ils  ont  atteint  un  total  de  148.879.900 
dollars. 

La  dette  publique  portant  intérêt  s'élevait,  au  1"  novembre 
1905,  à  895  158.940  dollars. 

Le  2  octobre,  on  a  repris  le  remboursement  des  obliga- 
tions 3  0/0  de  l'emprunt  1908-1918  et  des  obligations  k  0/0  de 
l'emprunt  consolidé  de  1907  en  consolidés  2  0/0  de  1930. 
Jusqu'au  15  novembre  inclusivement,  le  département  a  émis 
en  échange  pour  43.911.250  dollars  de  consolidés  2  0/0  de 
1930. 

Les  importations  aux  Etats-Unis  se  sont  élevées,  pour 
l'année  financière  finissant  le  30  juin  1904,  à  1.117.512.629 
dollars  :  262.060.528  dollars  de  droits  ont  été  perçus  sur  ces 
importations.  Pendant  la  même  période,  les  exportations. ont 
été  de  1.518.561.720  dollars. 

Les  recettes  provenant  des  contributions  intérieures  se 
sont  élevées,  pour  l'année  financière  1905,  à  234.187.976  dol- 
lars, soit  une  augmentation  nette  de  1.284.195  dollars  sur 
l'année  1904. 

La  production  des  boissons  fermentées  (sauf  les  alcools  de 
fruits)  s'est  élevée  à  147.810.794  gallons  imposables,  contre 
134.311.952  gallons  en  1904. 

La  production  de  la  bière  a  été  de  49.522.029  barils,  soit 
nne  augmentation  de  1.256.861  barils. 

La  Compaguie  du  Central  Pacific  Railroad  a  payé,  en  to- 
talité, les  sommes  dues  par  elle  au  Gouvernement  des 
Etats-Unis,  y  compris  les  intérêts  jusqu'au  1"  août  1905. 

M.  Schaw  termine  en  constatant  que  la  situation  financière, 
durant  ces  derniers  mois,  a  montré  à  nouveau  la  nécessité 
d'assurer  l'élasticité  du  courant.  A  cet  effet,  il  suggère  l'op- 
portunité qu'il  serait  bon  de  permettre  aux  banques  natio- 
nales d'émettre,  sous  certaines  conditions,  du  papier  garanti 
par  le  Gouvernement. 

Le  Marché  Finaucier  de  New-York 

New- York,  13  décembre  1905. 
On  annonce,  de  source  officieuse,  que  les  recettes  de  la  Cor- 
poration de  l'acier  pour  l'année  1905  s'élèveront  à  plus  de 
120  millions  de  dollars,  dont  35  millions  pour  le  dernier  tri- 
mestre. 

Le  marché  est  très  animé  et  beaucoup  plus  ferme,  par  suite 
de  la  détente  monétaire  qui  semble  vouloir  s'accentuer. 
Le  4  0/0  ancien  finit  à  104  ./.. 

Les  valeurs  de  chemins  de  fer  sont  très  fermes,  à  la  suite 
de  l'excellente  tenue  des  lignes  à  charbon. 
Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison,  88  5/8;  Milwaukee,  179  1/4;  Erie,  48  1/2; 
Reading,  139  3/4;  Canadian  Pacific,  173  3/4;  Illinois  Cen- 
tral, 177  ./.  ;  Louisville,  152  3/4;  Central,  220  ./.  ;  Union 
Pacific,  144  ./..   

MEX1QD  E 

Le  Commerce  extérieur.  —  Le  Service  de  statistique  du 
Ministère  des  finances  du  Mexique  nous  communique  les 
résultats  provisoires  des  importations  et  des  exportations 
pendant  le  premier  mois  de  l'année  fiscale  1905-1906  juillet 
1905)  : 

Importations  (Valeur  de  facture) 
Juillet 


1905  1904 


Différ.  en 
1905 


(En  piastres) 

Matières  animales   1.139.408  1.007.103  +  132.300 

—  végétales....  1.695.257  1.552.663  -f  142.594 

—  minérales....  3.735.986  3.600.473'  -f  135.513 

Textiles   1.434.960  1.501.785  —  66.824 

Produits  chimiques....  555.445  488.671  +  66.774 

Boissons,  Spiritueux...  574.613  447.638  -+-  126. 97i 

Papiers  et  applications  365.925  417.693  —  51.767 

Machines  et  accessoires     1.511.914  1.635.410  —  123.495 

Véhicules   266.444  278.674  —  12.230 

Armes  et  explosifs   561.475  502.577  +  58.897 

Divers   342.317  371.123  —  28.806 

Totaux  ~Ï2~183.749  TÏ.S03.821  -+-  379.927 
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Exportation  (Valeur  déclarée) 

Produits  minéraux ... .     3.336.155  2.656.3S3  +  679.772 

—  végétaux            5.628.792  4.460.926  +1.167.866 

—  animaux  ....        975.356  785.073  +   19). 280 

—  manufacturés        311. 62-1  187.730  +  123.896 

Divers                          *      57.881  29.828  +  28.053 

Métaux  précieux             10.717.410  5.310.398  +5.437.012 

Total   21.0J7.221    13.430.341  +7.636.879 

"Voici  comment  se  résume  la  situation  pour  le  mois  de 
juillet  1905  : 

Résume  comparatif 

I  mporlalion  Exportation 
Valeur  tle  facture  Valeur. déclarée 
en  argcnl  on  argent 

.Juillet  —  — 

(En  piastres) 

1904   11.808.821  13.1.0.341 

1905   12.183.749  21.067.220 

Différences  absolues...     +   379. 9 11      +  7.636.879 

Différ.  proportionnelles         3.22  %  56.86  % 


TERRE  - NEUVE 


Le  Commerce  extérieur  en  1903-1904.  —  Le  Buneau 
des  statistiques  au  Ministère  du  Commerce  des  Etats-Unis 
a  publié,  récemment,  les  chiffres  définitifs  du  commerce  exté- 
rieur de  Terre-Neuve,  pour  l'exercice  se  terminant  au  SU  juin 
1904. 

Le  commerce  extérieur  est  évalué,  pour  cet  exercice,  à 
19.830.561  dollars,  dont  9.118.664  dollars  pour  les  importa- 
tions, et  10'. 381. 897  dollars  pour  les  exportations. 

Parmi  les  principaux  produits  d'exportation  figurent  :  les 
produits  de  la  pèche,  avec  8.275.859  dollars;  les  peaux  et 
fourrures,  avec  328.567  dollars;  les  produits  miniers,  avec 
1.288.565  dollars;  et  les  produits  des  forêts,  avec  320.619 
dollars.  Les  produits  de  la  pèche  représentent  à  eux  seuls 
82  0/0  des  exportations  totales*.'  La  pèche  de  la  morue  est 
surtout  importante;  les  produits  qui  en  dérivent  constituent 
en  effet  65  0/0  des  exportations. 

Les  principaux  pays  acheteurs  sont  les  suivants  : 

Dollars  Dollars 


Angleterre   1.993.995 

Portugal   1.713.636 

Brésil   1.578.163 

Etats-Unis   1.470.197 

Canada   1.102.708 

Gibraltar.,   762.899 


Italie   464.060 

Indes  Occidentales 

anglaises  . ...  381.982 

Espagne   348.262 

Hollande   215.984 

Allemagne   153.510 


Le  Commerce  extérieur  en  1904  1905.  —  Une  dé- 
pêche de  Saint  Jean  à  l'Agence  Reuter  informe  que  la  valeur 
totale  des  importations  de  Terre-Neuve  a  atteint,  pour  l'exer- 
cice écoulé  au  30  juin  1905,  10.279.292  dollars,  en  augmenta- 
tion de  830  000  dollars  sur  l'exercice  précédent.  La  valeur 
des  exportations  se  pi'ésente  également  eu  excédent  sur  l'exer- 
cice précédent;  le  total  réalisé  à  ce  chapitre  atteint  10  mil- 
lions 669.342  dollars,  en  augmentation  do  288.000  dollars. 

A  l'importation,  la  Grande-Bretagne  figure  pour  2  mil- 
lions-654.908  dollars,  en  accroissement  de  155.000  dollars;  le 
Canada  pour  4.105.529  dollars,  en  accroissement  de  780.000 
dollars;  les  Etats-Unis  pour  2.750.111  dollars,  en  diminution 
de  221.000  dollars. 

Les  exportations  vers  les  pays  ci-dessus  sont  sans  chan- 
gements appréciables  sur  les  chiffres  enregistrés  au  cours  do 
l'exercice  précédent. 


ASIE 


INDES  ANGLAISES 

Les  Chemins  de  fer  aux  Indes  anglaises  pendant  le 
i"  semestre  1905.  —  Les  principales  Compagnies  de  Che- 
mins de  fox  de  l'Inde  ont  publié  leurs  bilans  se  rapportant 
au  1"  semestres  1905; 

Si  l'on  compara  dans  leur  l'iisemhlr  les  résultats  fournis, 
on  constate  UIIC  tPUgmentaflibn  tW-s  sensible  «lu  trafic  général. 

Le  tableau  suivant  donne,  on  livres  sterling,  les  recettes  se 
rapportant  respectivement  aux  voyageurs  et  aux  marchan- 


dises, et  les  recettes  brutes  totales,  pour  le  1"  semestre  1905, 
avec  les  dilférences  sur  l'es  chillrcs  de  la  période  correspon 
dante  de  1904  : 

Recettes  l"r  sem.  1905    Dilf.  avec  1904 

(En  livres  sterling) 

Voyageurs   3.083.423      +  175.334 

Marchandises   6.738.179      +  564.377 

Brutes  totales   10.044.580      +  748.613 

(La  conversion  en  livres  sterling  des  chiffres  précédents  a 
été  faile  au  change  de  1  liv.  st.  pour  15  roupies.) 

Il  est  intéressant  de  constater  que  laugmentation  des  re- 
cettes pour  les  marchandises  représente  environ  les  5/6°'  de 
l'augmentation  totale. 

Le  tableau  ci-après  donne  les  recettes  brutes,  les  dépenses 
d'exploitation  et  les  recettes  nettes  qui  se  rapportent  au  pre- 
mier semestre  1905s  comparativement  aux  chillrcs  de  la 
même  période  de  1904  : 

Recettes         Dépenses     Dépenses  Recettes 
Années-        brutes       d'exploitation       %  nettes 


l,r  semestre 
1904...  9.308.662 
1905...     HT.  044.580 


!  En  livres  sterling) 
3.943.149   •    42.36  5.365.513 
4.216.976       41.98  5.727.601 


Ce  tableau  montre  que  les  résultats  se  rapportant  au  pre- 
mier semestre  1905  sont  meilleurs  que  ceux  qui  ont  «Hé  acquis 
pendant  la  même  période  de  1904. 


JAPON 

L'Industrie  cotonnière.  —  Le  Moniteur  officiel  du  Com- 
merce vient  de  publier  un  extrait  du  récent  rapport  du  vice- 
consul  de  France  à  Kobé,  donnant  quelques  détails  intéres 
sants  sur  l'industrie  cotonnière  au  Japon  pendant  le  premier 
semestre  1905.  Nous  en  détachons  les  passages  suivants  : 

«  Les  filatures  de  coton  ont  atteint  une  prospérité  sans 
précédent  pendant  les  six  premiers  mois  de  l'année. 

Si  l'importation  des  filés  s'est  accrue  exceptionnellement, 
par  suite  des  commandes  de  l'année,  le  mouvement  à  l'ex- 
portation n'est  pas  resté  en  arrière.  Les  bénéfices  industriels 
sont  également  considérables  et  s'expliquent  par  le  fait  que, 
malgré  les  ventes  rémunératrices  des  filés  sur  les  marchés 
étrangers,  le  prix  des  cotons  bruts  s'est  maintenu  plus  bas 
>\\v  jamais. 

A  la  fin  de  juin  dernier,  on  comptait,  au  Japon,  37  fila- 
turcs  avec  un  capital  payé  de  32.907.000  yens.  Les  broches  en 
activité  comprenaient  1.304.786  épingles  verticales  et  83.060 
épingles  obliques.  La  consommation  totale  du  coton  brut  s'est 
élevée,  pendant  le  1er  semestre,  à  25.191.200  kwanvmés  (l),  se 
décomposant  comme  suit,  d'après  les  provenances  : 

Kwammés 

Coton  indien   12.761.195 

—  américain   7.675.679 

—  chinois   4.071.581 

—  égyptien   427.552 

—  annamite   53.266 

—  japonais   1.824 

—  autres   200.145 

Total   25.191.245 

La  quantité  totale  de  «  yarn  »  manufacturé  pendant  la 
même  période  ressort  à  452.362  balles  de  300  kins  (2)  cha- 
cune et  un  poids  global  de  135.70S.OO0  kins.  Sur  ce  chiffre. 
314.955  balles  —  soit  91.480.500  kins  —  ont  été  absorbées 
pat  la  consommation  intérieure  et  138.746  balles  —  ou 
11.623.800  kins  —  ont  été  exportée».  Les  70  0/0  de  la  produc- 
tion totale  ont  donc  été  pris  par  le  marché  japonais,  tandis 
que  30  0/0  seulement  représentent  les  ventes  à  l'étranger.  Les 
prix  des  filés  semblent  avoir  été  influencés  surtout  par  la 
demande  indigène. 

Les  quantités  cl  valeurs  des  «  yarns  »  exportés  se  répar- 
tissent comme  suif,  d'après  les  pays  de  destination  : 

Kins  Yens 

Chine   36.870.202  14.716.470 

Hong  Kong   1.094.0CO  452.216 

Cassée   3.131.927  1.356.605 

Philippines   520.550  260.333 

Autres  

Total  


1 .  L95 


41.623.874 


16.785.863 


(li  Kwammé  =  3  kiïog.  750.  (2;  Kiu  =  0  kilog.  600. 
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MINES  D'OR 


LA  PRODUCTION  DU  WITWATERSRAND 

Le  fondement  lotal  du  mois  do  novembre  s'est  élevé  à  407.056 
onces  d'or  fin  pour  les  mines  du  Witwatersrand,  et  ù  17.701 
onoe3  d'or  fin  pour  les  mines  des  autres  districts,  soit,  au 
total:  424. 7.77  onces  d'or  liu  (13*211  kilos  121  ,  d'une  valeur 
de  L.HÔfc.263  liv.  st.  v45.  100.325  fin.),  contre  415.527  onces 
(12.924  kilos  136),  d'une  valeur  de  1.7n5.047  livres  sterling 
(44  126.175  fr.)  pour  le  mois  d'octobre,  qui  se  décompo- 
saient ainsi  :  ,35)7.868  onces  d'or  lin  pour  les  mines  du  Witwa- 
tersrand, et  17.059  onces  pour  celles  des  autres  districts. 

Voici  le  tableau  des  résultats  mensuels  des  mines  du  Wit- 
watersrand depuis  1901.  Nous  ne  consacrons  pas  de  colonne 
spéciale  à  l'année  1900  qui  n'a  donné  en  tout  que  251.767 
onces,  à  savoir  :  90.797  en  janvier  ;  75.130  en  février,  et  85.834 
en  mars  : 

1901         1902       1903        1904  1905 


(En  onces) 

Janvier....  »  70.340  192.934  278.867  357.214 

Février....  ■>  81.405  187.977  282.436  351.052 

Mars   »  104.127  208.456  299.625  385.575 

Avril   »  119.588  218.900  297.470  385.394 

Mai   7.478  138.602  224.409  306.586  400.149 

Juin   19.779  142.780  228.167  299.913  396.188 

Juillet   25.959  149.179  242.070  298.825  401.121 

Août    28.474  162.750  262.569  301.113  410.859 

Septembre  .  31.936  170.802  267.513  301.131  399.536 

Octobre    33.393  179.660  275.664  313.928  397.868 

Novembre...  39.075  182.749  272.107  324.011  407.056 

Décembre..  52.897  189.537  278.111  349.889  » 


Total          238.991  1.591.519  2.858.867  3.653.794  4.292.012 


Pour  les  autres  districts,  la  production  mensuelle  s'établit 
ainsi  depuis  1898.  Notons  de  suite  qu'en  1900  et  1901,  aucune 
exploitation  n'avait  eu  lien,  et  qu'en  1902,  on  n'avait  tra- 
vaillé que  pendant  les  trois  derniers  mois  de  l'année  qui  ont 
donné  :  octobre,  1.779  onces;  novembre,  4.626  onces;  dé- 
cembre, 6.486  onces,  soit,  en  tout,  12.891  onces.  En  consé- 
quence, nous  ne  faisons  pas  figurer  ces  trois  années  dans  le 
tableau  ci-dessous  : 


Mois 

1898 

1899 

1903 

1904 

1905 

(En  onces) 

Janvier  

22.751 

20.865 

6.3.5 

9.957 

12.044 

Février  

23.263 

20.811 

8.536 

7.066 

12.759 

Mars  

21.736 

22.458 

9.009 

8.617 

14.248 

Avril  

18.118 

21.238 

8.971 

8.476 

13.772 

Mai  

20.856 

21.519 

9.716 

7.894 

16.246 

Juin  

20.420 

21.508 

10.153 

8.306 

16.129 

Juillet  

22.663 

22.019 

9.573 

9.015 

18.384 

Août  

21.374 

22.399 

9.349 

11.164 

17.722 

Septembre  . . 

24.422 

14.794 

8.654 

11.155 

16.951 

Octobre  

23.427 

8.880 

11.697 

17.659 

Novembre 

20.208 

» 

7.706 

12.156 

17.701 

.  21.170 

7.351 

12.375 

260.408 

187.631 

115  243  117.878 

173.015 

Observons  que  depuis  l'année  1901,  la  production  est 
donnée  en  onces  d'or  fin,  qui  valent  4  liv.  st.  4  sh.  11  1/2 
pence,  alors  qu'auparavant  le  prix  des  onces  provenant  de 
l'amalgamation  était  de  3  liv.  st.  10  sh.  et  celui  des  onces 
produites  par  la  cyanuration  de  3  liv.  st. 

Rappelons  de  nouveau  qu'en  1899  la  valeur  du  rendement 
total  du  mois  d'août,  mois  le  plus  élevé  alors  depuis  l'exploi- 
tation des  mines  d'or  du  Transvaal,  n'avait  atteint  que  1  mil- 
lion 720.907  liv.  st. 


La  Main  d'oeuvre  au  Transvaal 


Voici  la  statistique  officielle  de  la  main-d'onivre  noire  dans 


le  Iiand  à  la  fin  du  mois  de  novembre  : 

Indigènes  Départis  pendant  le  mois   5.279 

—  libérés  pendant  le  mois   5.992 

—  employés  à  la  fin  de  novembre   82.962 

Diminution  sur  le  mois  d'octobre   713 

Indigènes  arrivés,  mais  non  encore  répartis  en  novem- 
bre  345 


Quant  aux  Chinois,  ils  étaient,  au  30  novembre,  au  nombre 
de  45.804,  contre  'i5.903  au  31  octobre. 


Les  Tube-Mills  dans  le  Witwatersrand 

Pour  démontrer  l'importance  que  l'industrie  aurifère  alla- 
cho  a  l'emploi  des  tube-mills,  il  suffit  d'établie  rémunération 
suivante  qui  indique  exactement  la  situation  actuelle:  de  ces 
installations  : 

Croupe.  <l<t  la  Rond  Mine 
En  marche  :  à  la  (lien  Deep,  1  tube  unil. 
En  route  ou  commandés  :  Crown  Deep,  3;  Durba,i  Boûde- 
poin  t,  3;  Geldeuhuis  Deep,  3;  Glen  Deep,  2;  Ferreira  Deep, 
2;  Juniper  s  Deep,  2;  Lanylaagte  Deep,  '■>;  Source  Deep,  2; 
Rose  Deep,  3;  au.  total,  23. 

Groupe  Jickstein 
En  route  eu  commandés:  Crown  Réel,  3;  Ferreira,  2; 
Xew  Modderfontcin,  3;  Robinxou,  3;  Robinson  Central  Deep, 
2;  Village  Main  Recj,  4;  ensemble  17. 

Groupe  de  la  Consolidated  Goldficlds 
En  marche  :  Knight's  Deep,  3;   Rbbinson  Deep,  2;  en- 
semble, 5. 

En  route  ou  commandés  :  Luipaardsrléi  Eslate,  2. 

Groupe  de  l'East  Rand  Proprietary  Mine 
En  marche  :  Dric/ontein-Angclo,  2. 

En  route  ou  commandés  :  Angelo,  2,  Casou,  2;  ensemble,  4. 

Groupe  General  Mining 
En  marche  :  New  Goch,  2;  Meyer  ând  Chardon,  2;  en- 
semble, 4. 

Groupe  S.  Neumann  and  C° 
En  marche  :  Treasury,  1. 

Récapitulation  :  Tube-mills  en  marche,  13;.  en  route  ou 
commandés,  46. 

D'autres  commandes  suivront  certainement  à  plus  ou  moins 
de  délai,  selon  que  les  Compagnies  seront  plus  ou  moins 
prêtes  à  employer  ce  nouveau  système.  D'autre  part,  il  est 
certaines-entreprises  qui  préfèrent  attendre  encore  et  sur- 
veiller les  opérations  sur  les  propriétés  voisines.  C'est  le  cas, 
notamment,  pour  celles  dont  les  travaux  ne  sont  pas  encore 
très  avancés,  et  qui  pensent  que  l'expérience  permettra  peut- 
être  d'apporter  encore  de  nouveaux  perfectionnements. 


JVEin.es  d'Or  Australiennes 


La  Production   d'or  de  l'Australie    occidentale.  — 

L'agent  de  la  Colonie  de  l'Australie  occidentale,  à  Londres,  a 
reçu  de  son  gouvernement  un  câblogrammc^lui  annonçant 
que  pendant  le  mois  de  novembre  dernier,  57.745  onces  d'or 
ont  été  déclarées  à  l'exportation  ;  105.504  onces  d'or  ont  été 
déposées  à  la  succursale  de  la  Monnaie- Royale  à  Perth, 
pour  y  être  frappées  ;  soit  au  total  163.249  onces  d'or  fin, 
représentant  une  valeur  de  693.437  livres  sterling.  Pour  le 
mois  de  novembre  1904,  le  total  des  exportations  et  des  dépôts 
de  la  Monnaie  était  de  163.933  onces  d'or  fin. 


Informations  diverses 


El  Callao  Consolidated  Gold  Mining  Company  Limi- 
ted. —  Cette  Compagnie  vient  de  recevoir  par  cablogramme 
les  résultats  de  la  situation  du  mois  de  novembre  : 

La  situation  du  premier  mois  (25.  septembre  au  20  octobre 
a  été  de  550  onces.  Celle  du  mois  de  novembre  a  été  de  900 
onces  (15  pilous). 

Le  minerai  traité  provenait  des  avancements  des  galeries 
et  contenait  2/3  de  roche  encaissante  stérile. 

Les  lailings  de  ces  broyages  sont  mis  en  réserve  pour  être 
traités  ultérieurement. 

Le  1er  décembre,  on  a  mis  en  marche  5  pilons  de  plus. 

La  production  d'or  du  premier  mois  est  arrivée  le  12  dé- 
cembre à  Dunkerque  [cià  Trinitad-New-York  . 


New  Goch  et  Meyer  and  Charlton.  —  La  batterie  de 
110  pilons  de  la  Scw  Goch  et  le  nouveau  matériel  de  la 
Meyer  and  Charlton  fonctionnent  normalement. 
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Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 

Londres,  le  14  décembre  1905. 

Les  reports,  pour  la  liquidation  de  quinzaine  qui  a  eu  lieu 
lundi,  n'ont  pas  sensiblement  différé  de  ceux  de  la  liquida- 
tion de  fin  novembre. 

La  Qoldfields  et  YEast  Rand  ont  été  reportées  entre  G  et 
7  0/0.  La  Rand  Mines,  la  Johannesburg  Consolidated,  la 
Simmer,  la  South  African  Gold  Trust,  entre5  1/2  et  6  1/20/0; 
la  Transvàal  Land  et  la  Randfontein,  entre  5  et  6  0/0.  Quant 
aux  autres  valeurs,  elles  se  sont  traitées  entre  G  et  8  0/0. 

Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  1  7/8,  s'inscrit  à  1  13/16. 

La  Transvàal  Goldfields  clôture  à  1  3/4.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  2  5/16,  au  lieu  de  2  3/8. 
Consolidated  Goldfields,  6  liv.,  contre  6  1/16. 

La  Rand  Mines  est  à  7  1/2;  elle  restait  jeudi  a  7  5/8. 

Le  Coronation  Syndicate,  qui  finissait  à  1  liv.,  se  retrouve 

a  L&Witwatersrand  Township  est  à  6  7/8  contre  5  7/8;  Afri- 
can and  European  Investment  Company,  demandée  à  1  1/2. 
Swazieland  Corporation,  15/16.  Vereeniging  Estâtes,  1  3/16. 

District  du  Witwatersrand.  —  h'East  Rand,  qui  clô- 
turait à  6  9/16,  reste  au  dernier  moment  à  6  1/2.  Angelo, 
13/16  contre  4  7/8.  New  Cornet,  2  7/16.  Van  Ryn,  2  7/8. 

La  City  and  Suburban  reste  à  4  9/16.  Cette  Compagnie 
vient  de  déclarer  un  dividende  de  4  shillings.  Jubilee,  3  1/8. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  2  7/8.  Drie  fonte  in,  3  5/16, 
contre  3  3/8;  Village,  4  1/4,  nous  la  laissions  à  ce  cours; 
Jumpers,  1  3/4;  Modderfontein,  7  1/2. 

La"  Ferreira  est  à  18  1/2,  contre  18  1/4.  La  Meyer  and 
Chai  Itoncoie  4 1/2;  Rietfontein,  2  1/8;  Treasury,  2  3/4. 

La  New  Primrose  est  à  2  5/8.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  4  liv;  La  Ginsberg  est  à  1  5/8.  La  May  Con- 
solidated cote  3  3/16. 

La  Nigel  Gold  se  retrouve  à  2  11/16. 

La  Glencairn  reste  à  3/4.  Crown  Reef,  11 5/8  contre  11  3/8. 
Randfontein,  2  1/8;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  8  ;  dividende  déclare,  9  sli. 

h' East  Rand  Mining  Estâtes  est  recherchée  à  3  3/16. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  4  liv.  contre  3  lo/16. 
Cette  Compagnie  vient  de  déclarer  un  dividende  de  8  shillings. 
La  New  Heriot  esta  3  1/2;  Wolhuter,  2  3/4. 

La  Henry  Nourse  reste  à  6  1/4.  La  Wemmer  est  a  5  1/2. 
La  Robinson  Randfontein  est  à  1  1/8. 

Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  13  liv.,  s'échange  à  ce  cours.  Cette  Compa- 
gnie vient  de  déclarer  un  dividende  de  8  shillings. 

La  Ronanza  est  à  13/16. 

La  Cinderella  Deep  clôture  à  1  7/8.  La  Nigel  Deep  est 

a  LAnaeio  Deep  finit  à  11/4;  Glen  Deep,  3  3/8.  Ferreira 
Deep,  5  1/8;  Robinson  Deep,  5  3/16;  Langlaagte  Deep, 
2  1/8  ;  Brakpan,  1  5/16. 

La  Nourse  Deep  reste  à  3  5/8,  sans  changement.  Roode- 
poort Centrât  Deep,  1  1/16;  Rose  Deep,  5  liv.  Cette  dernière 
Compagnie  vient  de  déclarer  un  dividende  de  2  shillings. 

La  Village  Deep  est  à  3  1/2. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  15/16.  Jum- 
pers Deep,  2  3/4;  Rand  Victoria,  à  1  9/16. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  4  livres.  South  Gel- 
denhuis Deep,  2. 

La  Simmer  and  Jack  East  est  à  1  9/16. 

La  Geduld  est  à  5  1/2.  Ce  n'est  qu'aujourd'hui  qu'ont  du 
être  terminés  les  essais  sur  le  -  Main  Reef  »  recoupé  dans  le 
puits  central  de  la  North  and  Central  Geduld.  Tous  les 
bruits  répandus  ces  jours-ci  étaient  donc  sans  fondement. 

***  Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 
land  Aqcncy  clôture  à  3/4  contre  11/16;  Rhodesia  Gold- 
fields, 4/6. 

La  Rhodesian  Ranhet  se  retrouve  a  4  1/8. 

La  Van  Dyk  l'ropriclary,  qui  finissait  à  1  9/16,  s'inscrit 
à-ce  cours,  Rand  Collicries,  1  13/16. 

La  Transvàal  and  Dclagoa  Ray  Investment  s  échange  à 
3  liv.  Transvàal  I'roprietary,"il». 

La  Premier  Diamond,  actiou  différée,  reste  à  12  1/4,  au  lieu 


de  13  1/8.  On  dit  que  cette  mine  a  été  inondée  dans  certaines 
parties. 

La   Great  Eastern  Collier ies  finit  à  7/16.  South  African 

Rreweries,  2  5/8. 

Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 

Paris,  le  14  décembre  1905. 

En  dépit  des  efforts  des  baissiers  et  de  la  faiblesse  signalée 
sur  la  Geduld  mardi  et  mercredi,  faiblesse  qui  semble  pro- 
voquée par  quelques  échclliers  mal  engagés,  le  marché  sud- 
africain  est  resté  soutenu  dans  son  ensemble.  On  ne  clôture 
pas,  cependant,  aux  plus  hauts  cours  de  la  semaine. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  148  fr. . . ,  contre  151  fr.  50  ; 
East  Rand  clôture  à  160  50,  au  lieu  de  163  fr.  50;  Chartered, 
47  fr.  . . .  Rand  Mines,  187  fr.  . .  ;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  189  fr.  50. 

Le  Champ  d'Or  est  à  12  fr.  ...  La  Buffelsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  9  fr.  50. 

h' Angelo,  que  nous  laissions  à  122  fr.  50,  reste  à  123  50  ; 
la  Driefontein  cote  87  fr.  . , ,  sans  changement. 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  454  ..,  finit  à  467  fr.  ... 
Elle  vient  de  déclarer  un  dividende  de  27  sh.  6  d. 

La  Geduld  $e  retrouve  à  123  fr.  50,  contre  130  fr..  A  propos 
de  cette  Compagnie,  disons  qu'en  admettant  même  que  les 
essais  à  l'endroit  où  le  reef  a  été  recoupé  dans  le  puits  ne 
soient  pas  satisfaisants,  ils  ne  peuvent,  en  aucune  façon, 
être  une  indication  pour  la  valeur  de  la  mine  en  général, 
car  il  est  très  probable  que  d'ici  quelques  jours,  quand  les 
travaux  de  développement  seront  plus  avancés,  on  trouvera 
des  teneurs  meilleures,  comme  le  cas  s'est  produit  tout  récem- 
ment dans  une  mine  de  la  même  région,  YEast  Rand  Exten- 
sion. Dans  cette  dernière  mine,  les  résultats  donnés  par  les 
premiers  échantillonnages  étaient  loin  d'être  bons  ;  mais,  peu 
de  jours  après,  les  travaux  de  développement  ont  mis  à  jour 
du  minerai  d'une  teneur  dépassant  toutes  les  espérances. 
L'action  Goerz  et  C"  clôture  à  51  fr.  75.  French  Rand, 
36  fr.  25. 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  326  fr.  50,  se  retrouve  à 
325  fr. 

"La  Geldenhuis  Estate  finit  à  101  fr.,  au  lieu  de  97  fr.  75. 

La  General  Mining  qui  clôturait  à  59  fr.,  clôture  à  58  fr.  75. 

La  Geldenhuis  Deep  clôture  à  203  fr.  ..,  au  lieu  de 
204  fr.  50.  Cette  Compagnie  vient  de  déclarer  un  dividende 
de  4  shillings. 

La  May  Consolidated  est  à  79  fr.  . .  ;  nous  la  laissions  à 
76  fr.  75.  La  Kleinfontein  cote  44  fr.  . .. 

La  Lancaster  se  retrouve  à  20  fr.  50  ;  Langlaagte  Estate, 
71  fr.  . . ,  contre  74  fr.  50. 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  10  fr.  50.  La  Mozambique 
s'échange  à  27  fr.  . . .  New  Primrose,  65  fr.  25. 

La  New  Goch  est  à  51  fr.  75. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  213  fr.  50,  finit  à  214  fr.  . . . 
Robinson  Deep,  132  fr.  . . ,  au  lieu  de  131  fr.  . .  ;  Robinson 
Randfontein,  28  fr.  75;  Randfontein  Estâtes,  53  fr.  ... 

La  Rose  Deep  s'échange  à  124  fr.  50  ;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  132  fr.  ...  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  24  50. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  105  fr.  . .  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  106  fr.  ... 

La  Wemmer  est  à  141  fr.  . . .  La  New;  Steyn  Estate  s'échange 
à  54  fr.  ..,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  38  fr.  ... 
Transvàal  Consolidated  Land,  59  fr.  ...  Transvàal  Goldfields, 
44  fr.  75. 

La  Sheba  est  active  à  13  fr.  ... 

La  South  African  Gold  Trust  finit   à  91  fr.  ..,  au  lieu 

de  97  fr.  50. 
La  Van  Dyk  se  traite  à  37  fr.  . . . 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knifhfs)  sechangeut  à  96  ..,  contre  95  fri 

La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se  traite  à 
41  fr.  50. 

La  De  Beers,  qui  restait  à  444  fr.  50  1  action  ordinaire,  et  a 
439  fr.  . .  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  443  fr.   cl  à  488  fr.  . . . 

La  Jagersfontein  se  traite  à  190  fr.,  comme  jeudi  dernier. 

V Administrateur-Gérant  :  Guorg.es  Bouroarel. 
Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  rue  du  Croissant.  -  Simart,  imp. 
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796.  —  .RUSSIE  :  Page  796.  -  AMERIQUE  :  Pages  797  et  798.  — 
ASIE  :  Page  798. 

MINES  D'OR  :  La  Main-d'œuvre  chinoise  au  Transvaal.  —  Les 
((Dividendes  des  Mines  d'or  Transvaaliennes.  —  L'Exploitation  des 
g  Mines  d'or  Transvaaliennes.  —  Geduld  Proprietary  Mines.  —  Mar- 
chés  de  Londres  et  de  Paris.  —  Pages  799  et  800. 


SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1904 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


FRANCE  - 

22  décembre  I  2.6661 
7  décembre  2-889 
14  décembie  2.885 
21  décembre  I  2.8391 


Banque  de  France 


1-103, 
1.888 
1.088 

1.0861 


4.258 
4.cl8 
4.490 
4.493 


507 
560 
590 
609 


567 
793 
838 
855 


ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


15  décembre 
30  novembre 
7  décembre 
15  décembre 


921 
730 
765 
79  i 


358 
274 
269 
279 


1.599 
1.663 
1.6-21 
1.652 


755 
694 
656 
724 


972 
1.242 
1.169 
1.194 


ALLEMAGNE  —  Banques  locales 


30  novembre 

31  septemb. . 
31  octobre.. . 
30  novembre 


60 
55 
62 
62 


20 
21 


168 
194 
177 
173 


113 
97 
109 
104 


153 
193 
186 
168 


500 
492 
495 
505 


68 
80 
67 
73 


70 
06 
55 
64 


5 

sx 

6 


ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 


22  décembre 
7  décembre 
14  décembre 
21  décembre 


712 

838 
M4 
749 


710 

726 
720 
729 


976 
1.131 
1 .222 
1.141 


753 

857 
842 
H72 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Ecosse 


22  octobre... 
26  août  

23  septemb. . 
21  octobre.. 


135 
127 
131 
136 


18 
20 
18 
19 


ANGLETERRE 


1904 
1905 
1905 
1905 


22  octobre. 
26  août  .... 

23  septemb. 
21  octobre.. 


66 
69 

72 


188 
181 
186 
188 

Banques  d'Irlande 

174 
149 
151 
168 


DATES 


PEINCIP.  CHAPITRES 


3  0.3 


3  3  o 


S  35 
3  <S'S 


<  a. 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 

1904  15  décembre  11.223 
190  5  30  novembre  1-131 

1905  7  décembre  1.132 
1905   15  décembre  '1-131 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


1  308 

1  1.708 

1  282 

488 

49 

304 

1.819 

205 

651 
631 

50 

303 

213 

50 

1  305 

1  i'.TÛ 

1  229 

637 

50 

BULGARIE  —  Banque  Nationale 


DANEMARK  —  Banque  Nationale 

1904  30  novembre 
190  5  30  septemb  . 

1905  31  octobre. 
1905  30  novembre 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


109 

144 

12 

45 

11  I 

115 

158 

6 

48 

7 

117 

» 

160 

5 

47 

8 

118 

» 

155 

4 

44 

8 

1904   17  décembre 

372 

500  | 

1.589 

607 

815 

109 

1905     2  décembre 

375 

572  1 

1.517 

552 

669 

108 

1905     9  décembre 

375 

569 

1.546 

556 

670 

105 

1905  16  décembre 

375 

572  [ 

1.549 

554 

671 

104 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1904 
1905 
1905 
1905 


31  octobre.  . 
31  août  — 

30  septemb. . 

31  octobre.. . 


1 

1 

135 

87 

31 

20  1 

2 

1 

128 

99 

32 

11 

2 

1 

136 

99 

33 

13 

2 

1 

132 

95 

33 

14  | 

HOLLANDE  —  Banque  Néerlandaise 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Sicile 


1904  20  novembre 

1905  31  octobre.  . 
1905  10  novembre 
190  5  20  novembre 


NORVÈGE  —  Banque  de  Norvège 


3X 
4X 

4  y, 

*x 


1904   15  décembi  e 

96 

26 

658 

57 

566 

27 

3 

190  5   30  novembre 

99 

21 

712 

54 

612 

38 

4 

1905     7  décembie 
1905   14  décembre 

101 

22 

676 

63 

585 

38 

4 

99 

22 

6S0 

59 

581 

34 

4 

1904   20  novembre 

9 

8 

45 

60 

25 

18 

1905    4  novembre 

13 

13 

43 

71 

27 

14 

1905   13  novembre 

12 

13 

43 

71 

26 

14 

1905   20  novembre 

12 

12 

43 

71 

26 

14 

4X 
4 

5 


4X 

4X 
4X 
4X 


6X 
6X 

lit 


1904   17  décembre 

142 

158 

528 

18 

152 

101 

3 

1905     2  décembre 

166 

152 

582 

10 

177 

131 

3 

1905     9  décembre 

166 

153 

576 

12 

168 

125 

3 

1905  15  décembre 

166 

154 

577 

14 

171 

127 

3 

1904 

20  novembre 

471 

85 

902 

182 

325 

34 

5 

1905 

31  octobre. . . 

561 

84 

1.026 

116 

402 

57 

5 

1905 

10  novembre 

569 

84 

1.011 

160 

380 

53 

5 

1905 

20  novembre 

590 

85 

996 

165 

375 

47 

5 

ITALIE  - 

-  Banque  de  Naples 

1904 

20  novembre 

107 

14 

235 

75 

125 

21 

5 

1905 

31  octobre.. . 

130 

14 

312 

80 

131 

22 

5 

1905 

10  novembre 

132 

14 

315 

78 

130 

22 

5 

1905 

20  novembre 

133 

15 

314 

76 

129 

22 

5 

41 

2 

62 

39 

50 

4 

5 

42 

2 

70 

36 

48 

6 

S 

42 

2 

70 

38 

49 

6 

42 

2 

73 

37 

50 

6 

5 

1904 
1905 
1905 
1905 


31  octobre.. 
31  août  . . . 

30  septemb. 

31  octobie. 


35 

91 

13 

51 

2 

37 

» 

99 

10 

52 

1 

36 

s 

106 

10 

57 

1 

38 

• 

100 

11 

54 

1 

PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


» 

» 

1) 

1904 

16  novembre  | 

27 

34 

380 

1  11 

103 

n  i 

» 

■ 

1905 

31  octobre.. .  1 

27 

39 

379 

12 

116 

» 

1905 

8  novembre  ] 

27 

39 

378 

12 

114 

1 1 

• 

» 

1905 

15  novembre  1 

27 

39 

377 

1  10 

113 

!  a 
1 1 


5X 
5X 
5X 
5X 


770 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


BRIMCÏP,  CHAPITRES 
Q) 


"X-  o  — 

"ï  g. 


A.2  o. 

O  3  O 


1J1 

*<!»£ 


T  CHANGE  DE  PARIS  :  Cours  moyens  du  Jeudi  de  Paris  sur 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 

1904  10  décembre  I  59 
190  5  23  novembre  I  su 

1905  2  décembre  80 
1905     9  décembre  I  80 

RUSSIE  —  Banque  de  l'État 


3 

m 

'  72 

11 

5 

1 

233 

> 

103 

24 

S 

1 

249 

100 

24 

5 

1 

246 

100 

24 

5 

1904   21  novembre 

2.218 

173 

2  222 

406 

.  493 

454 

1905     5  novembre 

2  332 

100 

2.94  i 

382 

492 

537 

1905    14  novembre 

2.336 

97 

2.0.5 

404 

508 

363 

1905   21  novembre 

2  332 

93 

2.932 

390 

546 

593 

5X 
5X 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


1904  30  novembre 

23 

0 

73 

23 

37 

21 

1905    31  octobre.. . 

23 

2 

78 

24 

36 

19 

1905    15  novembre 

23 

2 

84 

23 

39 

21 

1905   30  novembre  I  23 

2 

Ï6 

21 

39 

20 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


1904  30  novembre 

12 

40 

1 

i 

12 

6 

1905  30  seplemb.. 

10 

9 

42 

6 

8 

13 

6 

1905   31  octobre.. . 

11 

9 

41 

6 

6 

11 

6 

190  5   30  novembre 

11 

9 

39 

6 

6 

11 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1904   31  octobre... 

84 

6 

226 

63 

136 

14 

5 

1905    31  août 

90 

-I 

221 

64 

134 

11 

1905   30  seplemb. . 

95 

6 

25fi 

61 

157 

13 

0 

1905  31  octobre... 

93 

5 

240 

GO 

149 

13 

5 

SUISSE  - 

Banques  d' 

Émission 

1904   17  décembre 

108 

8 

234 

1.300 

241 

52 

4X 

19C5    2  décembre 

107 

11 

237 

1.393 

243 

54 

5 

1905     9  décembre 

108 

11 

237 

1.393 

245 

54 

5 

1905   lti  décembre 

108 

10 

2CC 

1.397 

238 

57 

5 

TOTAUX 


1904 
1905 
1905 
1905 


22  décembre 
7  décembre 
14  décembre 
21  décembre 


9".  795 .2:835 
10  153  2.7  Kl 
10.120l2.736 


16.396 

5.587 

6.206 

1 

635| 

» 

18.070 

5-661 

7.102 

1 

805 

17.929 

5. 759 

6  981 

1 

79X1 

17.962 

3  777 

7.151 

1 

813 

TOTAUX  aux  31  décembre 


1899  31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

» 

1900  31  décembre  . 

8.211 

2.607 

15.906 

9.505 

8.514 

4.171 

» 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8.172 

4.827 

» 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.178 

» 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16.539 

9.857 

6.147 

4.129 

n 

1904  31  décembre . 

9. 811 

2-753 

17  319 

9.524 

7.466 

4  144 

3 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


15nov. 

22. mV. 

29nov. 

6  déc. 

13  déc. 

20  d 

éc. 

48 

23 

48 

25 

48 

22 

48  26 

48 

20 

48 

17 

Anvers  

100 

30 

100 

35 

100 

36 

100  37 

lOu 

35 

100 

3'' 

116 

75 

116 

116 

117  75 

116 

50 

m 

50 

28 

27 

65 

27 

90 

27  63 

27 

50 

27 

90 

Berlin  

81 

25 

81 

25 

81 

20 

81  25 

81 

10 

8! 

13 

100 

26 

100 

.il 

100 

32 

100  32 

100 

30 

100 

30 

100 

33 

100 

35 

100 

11 

101  35 

101 

03 

101 

05 

22 

83 

22 

83 

22 

82 

22  82 

22 

81 

22 

76 

81 

23 

81 

27 

81 

22 

81  22 

81 

10 

81 

17 

99 

XJ 

99 

78 

99 

79 

99  87 

99 

90 

99 

Hi 

Km 

10 

100 

12 

100 

Kl 

100  13 

100 

13 

100 

16 

Llsbonno  

564 

565 

566 

565  .. 

565 

567 

Londres   

23 

37 

25 

31 

25 

36 

25  35 

25 

33 

25 

31 

Madrid  

27 

82 

27 

62 

'  27 

73 

27  67 

27 

08 

27 

85 

99 

N  ! 

99 

80 

99 

SI 

99  90 

99 

92 

99 

87 

Saint-Pétersbourg  . 

:n 

3.. 

37 

35 

37 

33 

37 

70 

37 

33 

95 

53 

95 

57 

95 

60 

95  67 

95 

62 

95 

68 

—     (à  3  mol<)..., 

95 

58 

Kl 

62 

95 

37 

95  63 

95 

60 

95 

70 

Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam..  p«p!ercoorl 

Allemagne...  — 

Vienne-Tr.  ..  — 

Espagne   — 

—     verse  m.  — 

Lisb. -Porto  . .  — 

St-Pétersb.  . .  — 


Valeurs 


a  vue 


Londres 


Belgique  . . 

Italie  

Suisse  

New- York. 


Chèque 


Plus  23n«v  30iiov    7  déc  14  déc.  21  dé. 


4  % 

4  % 

4  % 

4  % 

4  % 


au  pair 
3437  » 
218  89 


Matières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.J . . 
Argent  id.  (le  kil.) . . . 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916")  . . . 

—  —  (nouv.  titre  :  900m) 
Couronnes  de  Suéde  


203 
121  69 
103  38 

391  50 
325  . 
261  . 


25  125 

25  15 
0  37p 
0  06pr 
0  19p 
516  50 


3437  .. 
109  .. 
80  50 
25  80 
20  60 
40  - 
27  50 


205  06 
121  xi 
103  37 

391  50 
523  . 
260  - 


25  12 
25  145 
0  43p 
0  Ûfipr 
0  19p 
516  .. 


3437  -- 
110  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . . 
27  50 


205  06 
121  75 
103  il 

392  " 
525  -. 
260 


25  10 
25  123 
0  '.3p 
0  06pr 
0  19p 
516  50 


3437  .. 

108  se 

80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 


205  37 
122  (16 
103  50 

393  !! 
524  .. 
260  .- 


25  075 

25  10 
0  37p 
0  06pi 
0  19p 
515  50 


3437  -- 
110  5C 
80  50 
25  80 
20  60 
40  -. 
27  50 


205  25 
121  73 
103  37 

391  !! 
524  -- 

260  .- 


25  Os 
25  105 
0  37p 
0  C6pr 
0  23p 
514  .. 


3437  .. 
111  - 
80  50 
25  80 
20  60 
40  - 
27  50 


Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 

Valeur 
au  pair 
en  francs 

Valeurs  en  francs  au 

change  du  jour 

23nov. 

30nnv. 

7  déc 

14  déc. 

21  déc. 

Pays  de  l'Europe 

illemagne  (mark  or). 

1  234 

1  229 

1  230 

1  229 

1  220 

(  229 

Angleterre  (liv.  st.  or). 

25  22 

25  125 

25  115 

25  105 

25  075 

25  085 

Aut.-Hongrie  cour.orj 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

Belgique  (franc  or). . . 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

Espagne  (peset.  pap.J. 

1  » 

0  78 

0  78 

0  18 

0  78 

0  78 

Grèce  (drachme  pap.). 

1  » 

0  86 

0  86 

0  84 

0  85 

0  83 

Hollande  (A.  or)  

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

Italie  (lira)  

1  » 

1  . 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1 

Portugal  imilreis  pap.) 

5  60 

5  30 

5  30 

5  30 

5  29 

5  29 

Roumanie  (leu  or)... 

1  » 

0  99 

0  99' 

0  98 

0  9a 

0  99 

Russie  (rouble  or).... 

2  67 

2  63 

2  62 

2  62 

2  62 

2  62 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  . 

1  .. 

1  •• 

Turquie  (liv.  turq.). . . 

22  78 

22  83 

22  82 

22  S2 

22  81 

22  76 

Pays 

Extra-Européens 

États-Unis  (doll.  or).'. 

5  18 

5  16 

5  16 

5  16 

5  15 

5  14 

Mexique  piastre  arg.) 

2  58 

2  64 

2  70 

2  63 

2  67 

2  70 

Répub. Arg. (peso  pap.) 

5  » 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

Chili  (peso  or)  

1  89 

1  54 

1  Sx 

1  55 

1  54 

i  53 

Brésil  (milreis  papier) 

2  84 

1  73 

1  76 

1  78 

1  78 

1  78 

Indes  (roupie  argent). 

1  67 

1  68 

i  68 

1  68 

1  68 

1  69 

2  58 

2  55 

2  55 

2  57 

2  57 

2  58 

Chine(siian  jhiï)(taël  arg.) 

7  47 

3  67 

3  69 

3  56 

3  62 

3  63 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du 

100  francs 
en  billets  de  banque  français        en  b 
valent  à  l'étranger 
en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  40  Billets 

En  Angleterre   100  46 

En  Autriche  Hongrie  .. .   100  57 

En  Belgique   100  37 

En  Espagne   127  87 

En  Grèce  -.   116  50 

En  Hollande   100  51 

En  Italie   99  94 

En  Portugal   105  82 

En  Roumanie   101  05 

En  Russie   101  53 

En  Suisse   100  23 

En  Turquie   100  os 


Jeudi  21  décembre  1905 

100  francs 
illets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 


Allemands  

Anglais  

Austro-Hongrois. 

Belges  

Espagnols  

Grecs  

Hollandais  

italiens  

Portugais  

Roumains  

Russes..  

Suisses  

Turcs  


99  60 
99  54 
99  43 
99  63 
78  20 
85  83 
99  49 
100  06 
94  50 
98  95 

98  45 

99  75 
99  92 


Aux  Etats-Unis   100  68 

Au  Mexique   95  55 

En  Bépubl.  Argentine  ..  227  23 

Au  Chili   123  52 

Au  Brésil   159  55 

Aux  Indes   98  81 

Au  Japon   100  . . 

En  Chine   205  78 


Pièces  des  Etals- Unis..-  99  32 

—  du  Mexique   104  63 

Billets  de  la  Re'p.  Argent.  44  .. 

—  du  Chili   80  93 

—  du  Brésil   62  67 

Pièces  des  Indes   101  19 

—  du  Japon   100  . . 

—  de  la  Chine   48  59 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 


Paris,  le  '21  décembre  1905. 
La  cote  des  changes  se  présente  nettement  en  baisse  : 
l'effet  de  L'élévation  du  taux  de  la  Banque  W  Allemagne  aura 
été  de  courte  durée  et  les  devises  étrangères,  qno  cette  me- 
sure avait  poussées  un  moment  vois  de  plus  hauts  cours, 
retombent  aux  environs  du  gold-point  .rentrée. 
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La  devise  hollandaise  perd  ainsi  12  centimes  et  le  change 
allemand  31  centimes  :  le  papier  sur  Vienne  obéit  à  la  même 
tendance  et  fléchit  de  13  centimes,  ce  qui  permet  de  nouveau 
à  l'or  de  passer  d'Autriche  en  France. 

Le  versement  sur  Madrid  est  en  baisse  de  2  points  ;  le  Lis- 
bonne est  resté  immobile  tonte  la  semaine. 

Le  ronblè  à  trois  mois  est  figé  à  260:  le  versement  fléchit 
en  clôture  jusqu'à  261,  mais  s'est  tenu  pendant  la  semaine  à 
des  cours  plus  fermes,  s'élevant  jusqu'à  265. 

Le  chèque  sur  Londres  reste  très  faible  et  n'a  pas  dépassé 
2."i  11- depuis  jeudi  dernier,  pour  clôturer,  à  25  10  1/2;  (Haut 
donné  le  cours  élevé  de  l'or  à  Londres,  ce  cours  ne  laisse 
guère  de  bénéfice  aux  importateurs  de  lingots  ;  c'est  Berlin 
qui  absorbe  en  ce  moment  le  métal  disponible  sur  le  marché 
anglais. 

Les  devises  de  JTnion  latine  sont  stationnaires,  à  l'excep- 
tion du  change  suisse,  qui  recule  de  6.  centimes.  Le  change 
américain  perd  1  point  1/2  et  tombe  au-dessous  du  gold-point. 
CHANGES  SUR  LONDRES  .  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure  

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghaï  

Rio-Janeiro  

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres  , 
prime  de  for.. 
Or  en  barres.  . . 
Argent  en  barres 


22  nov.     29  nov.     6  iée 


2/0 
2/2 
1/4 
1/4 
2/1 
2/11 


3  8 
■  /. 
1  32 
1/32 
./. 
/ 


16  15/32 
14  5/8 

127  27 
77/9  o/8 
29  11/16 


2/0 
2/2 
1/4 
1/4 
2/1 


3/8 
•/• 
1/32 
1/32 

■1/8 


2/11  1/8 
16  27/32 
1S  1/16 

127  27 
77/9  5/8 
30  5/16 


2/0  1/2 
2/1  15/16 
1/4  1/32 
1/4  1/32 
2/0  1/4 
2/9  7/8' 
16  31/32 
14  13/16 

127  27 
77/10  ■/ 
29  9/16 


13  dé 


2/0 
2/2 
1/4 
1/4 
2/0 
2/10 


1/2 
1/16 
1/32 
1/32 

5/8 

li 


16  15/16 
14  23/32 

i27  27 
77/10  1/2 
30  1/8 


20  (1er. 


2/0  9/16 
2/2  3/8 
1/4  3/32 
1/4  3/32 
2/0  11/16 
2/10  5/8 
17  ./• 
14  19/32 

127  27 
77/11  1/2 

30  5/16 


Le  change  japonais  gagne  1/16  et  se  négocie  à  peu  près 
exactement  au  pair  du  yen.  Les  autres  devises  de  l'Ex- 
trême-Orient continuent  à  progresser  :  la  hausse  est  de 
1/8  pour  le  Shanghai,  de  1, 16  pour  le  Hong-Kong  et  de  5/16 
pour  le  Singapoure. 

Le  change  indien  finit  en  hausse  de  1/16:  l'argent  est  très 
demandé  en  ce  moment  dans  la  péninsule,  et,  le  14  décembre, 
la  Banque  de  Bombay  et  la  Banque  du  Bengale  ont  élevé  le 
taux  de  l'escompte  de  6  à  7  0/0.  L'Inde  reçoit,  en  ce  moment, 
de  l'or  de  l'Autriche  et  de  l'Egypte.  Le  20  décembre,  la 
Banque  d' Angleterre  a  procédé  à  l'adjudication  de  100  lakhs 
de  traites  et  transferts  télégraphiques  du  Conseil  de  l'Inde. 

Le  milreis  brésilien  est  ferme  à  17  pence  :  le  Valparaiso, 
par  contre,  rétrograde  de  1/8. 

Sur  le  marché  de  l'or,  les  demandes  de  l'Allemagne  ont 
provoqué  à  Londres  une  vive  hausse  du  métal,  dont  le  cours 
s'élève  à  77/11  1/2  ;  les  achats  de  la  Banque  d' Angleterre 
ont  complètement  cessé,  et  l'établissement  de  ïhreadneedle- 
Street  a  même  donné  des  souverains  destinés  à  être  exportés 
vers  Berlin.  Le  cours  des  monnaies  étrangères  s'est  élevé  de 
76  54.TB/5  1/2. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  7  au  li  décembre,  ont  été  les  suivants  : 


Entrées 

Le  Cap  i 

Indes  occidentales. 
Amérique  du  Sud. . . 

Total  " 


372.000 
35.000 
15.000 

422.009 


Sorties 

Bombay  4  03.550 

Colombo   3.00(1 

Madras   500 


Total. 


67.050 


Voici,  d'après  la  douane  anglaise,  le  montant  des  importa- 
tions et  des  exportations  d'or  pour  le  mois  de  novembre  : 


Sorties 

France  t 

Indes  

Amérique  du  Sud.. 
Hollande  


575.000 
308.600 
86.000 
28.000 


Entrées 

Afrique  du  Sud  ..t  2.377.000 

Indes   1.216.000 

Amérique  du  Sud.  107.000 

Afrique  occident.  . .  97.000 

Hollande   46.000 

France   24.000 

Total   3.807.000  Total   997.000 

Les  achats  du  Gouvernement  de  l'Inde  soutiennent  le  cours 
de  l'argent,  qui  s'inscrit  en  hausse  de  3/16. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  se  sont  élevées, 
du  7  au  14  décembre,  â  302.977  liv.  st.,  ce  qui  porte  le  total, 
depuis  le  1"  janvier,  à  7.506.810  liv.  st.,  contre  9  millions 
808.343  liv.  st.  pour  la  période  correspondante  de  l'année 
dernière. 


Escompte  hors  banque 
23  nov.    30  nov.    7  déc. 


1  i  d  ;c     21  déc. 


3  •/. 
3  3/8 
5  ./. 


8  ./. 

4  1/16 

5  3/8 


Places 

Paris  

Londres .... 

Berlin  

;  New  -  York 

I  (timemoney) 

Le  13  décembre,  la  Banque  de  V Etat  de  Russie  a  édevé 
':  à  7  0/0  le  taux  de  l'escompte  et  celui  des  avances,  fixés  à 
6  1/2  0/0  depuis  le  22  novembre  dentier". 


?  -I- 
4  ./. 

4  5,  8 
4  1/2 


3  ./.  3  ./. 

3  13/10  3  1/2 

4  5/ S  4  3/4 

5  1/2  5  1/2 


5  1/2      5  1/2 


Situation  Générale  des  Banques  d'émission 

La  Banque  de  France  a  augmenté  son  encaisse-or.  celte 
.semaine,  de  3.861.000  fr.  La  circulation  a  prélevé  4.815.000 
francs  à  Paris  et  restitué  811.000  fr.  en  province  ;  les  achats 
de  matières  s'élèvent  à  8.759.000  fr.  et  les  ventes  à  894.001) 
francs. 

Par  contre,  l'cncaisse-argent  diminue  de  1.371  000  fr.  ;  il 
est  sorti  par  les  guichets  1.408.000  fr.  à  Paris,  et  entré 
2.593.000  fr.  dans  les  succursales;  le  Maroc  a  envoyé  42.000 
francs  ;  il  a  été  expédié  1.040.000  fr.  en  Suisse,  1  million  de 
francs  en  Belgique,  370.000  fr.  à  Bathurst  et  128.000  fr.  à 
Ruiisque. 

Les  autres  chapitres  du  bilan  continuent  à  témoigner  d'une 
activité  beaucoup  plus  gronde  que  l'année  dernière  ;  la  cir- 
culation fiduciaire  augmente,  pour  la  semaine,  de  3.'millions, 
les  comptes  courants  de  19  millions,  le  portefeuille  de  17 
millions  et  les  avances  de  10  millions. 

La  Banque  d'Allemagne  a  reçu  39  millions  d'espèces,  mais 
sa  circulation  s'accroit  de  31  millions,  ses  comptes  courants 
de  08  millions,  son  portefeuille  de  25  millions  et  ses  avances 
do  6  millions.  Le  portefeuille  de  bons'  du  Trésor  continue  à 
grossir  ;  il  s'élève  actuellement  à  204  millions.  Malgré  l'élé- 
vation du  taux  de  l'escompte  à  6  0/0,  à  laquelle  on  n'avait 
pas  eu  recours  depuis  1899,  la  situation  de  la  Reiclishank 
reste  tendue,  et  la  réserve  de  billets  n'atteint  que  68  millions, 
contre  325  millions  au  15  décembre  1904  avec  le  taux  de 
5  0/0. 

Il  n'y  a  pas  eu  d'entrées  d'or,  cette  semaine,  à  la  Banque 
d' Angleterre.  Voici  le  détail  des  sorties  : 

Sorties 

Amérique  du  Sud..  t     450. 00O 

Copenhague   50.000 

Berlin   30.000 

Total  des  sorties   a  530.000 

Les  exportations  se  sont  ainsi  élevées  à  13  millions  envi- 
ron, mais  il  est  sorti  plus  de  52  millions  pour  les  besoins  de 
la  circulation,  qui  sont  toujours  très  intenses  à  l'approche 
des  fêtes  de  Noël.  La  circulation  fiduciaire  augmente  de. 
9  millions  et  la  réserve  se  trouve  ainsi  réduite  de  74  mil- 
lions. Comme,  d'autre  part,  le  portefeuille  augmente  de  130 
millions,  la  Banque  dAngleterre  a  dû  prendre  des  mesures 
énergiques  pour  réduire  les  engagements  par  comptes  cou- 
rants et  empêcher  la  proportion  de  la  réserve  de  tomber  trop 
bas;  elle  a  vendu  111  millions  de  Consolidés. 

Les  comptes  courants  se  trouvent  ainsi  en  diminution  de 
81  millions,  et  la  proportion  ne  s'abaisse  qu'à  3'i  24  0/0.  La 
Banque  a  pu  ainsi  éviter  d'élever  le  taux  de  son  escompte, 
comme  on  l'avait  craint  sur  le  marché  de  Londres. 

A  la  Banque  d' Autriche-Hongrie,  les  comptes  courants  ont 
versé  16  millions,  le  portefeuille  augmente  de  6  millions  et  la 
circulation  de  4  millions  ;  les  variations  des  autres  chapitres 
sont  insignifiantes. 

La  Banque  <le  Belgique  a  reçu  2  millions  d'espèces  et  émis 
4  millions  de  billets  :  les  comptes  courants,  le  portefeuille  et 
les  avances  diminuent  de  4  millions. 

L'encaisse-argent  de  la  Banque  d'Espagne  reste  élevée, 
mais  sa  circulation  diminue  d'une  façon  régulière,  ce  qui  ne 
peut  qu'avoir  une  heureuse  influence  sur  le  change;  il  faut 
remonter  aux  premiers  mois  de  1900  pour  rencontrer  une 
émission  de  billets  aussi  faible.  Le  compte  courant  du  Trésor 
s'élève  à  92  millions,  en  augmentation  de  li  millions  ;  les 
autres  postes  du  bilan  n'ont  subi  que  des  variations  insigni- 
fiantes. 

Rien  d'intéressant  à  signaler  à  la  Banque  néerlandaise,  qui 
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partage,  avec  la  Banque  de  France,  le  privilège  de  conserver 
le  taux  d'escompte  le  plus  bas  de  toute  l'Europe. 

Les  autres  bilans  qui  nous  sont  parvenus  cette  semaine  ne 
donnent  lieu  à  aucune  observation. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 
EXPORTATIONS 


IMPORTATIONS 


OR 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays .... 

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903... 

ARGENT 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905... 

—  1904... 

—  1903... 


Du  2 

au  9  déc 


Depuis 
lel,rjanv. 
»  1.500 
25  352.566 
»  20 
12.000  13.004.961 


Du  2 

au  9  déc. 


49.902 


Depuis 
le  1"  janv. 
5.502.911 
4.266.136 
3.387.005 
2.925.235 


12 . 000  38 . 359 . 047        49 . 902  16 . 081 . 288 
1.953.000  97.613.698      617.7,9  9.249.221 
113.692  33.217.710   2.081.798  13.367.563 


962.315  31. 853. 829 
»  576.921 
»  15.257 
1.150  873.874 


»  13.166 
20 

49.695  3.884.281 


963.465  33.319.881 
338.074  34.711. 510 
622.875  29.208.910 


49.695  3.897.467 
9.370  1.128.323 
61.650  1.517.257 


Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904  17  déc.  . 

211.1 

77.4 

42.8 

1.093.1 

1.060.1 

+  14.5 

1905   2  déc.  . 

179.8 

74.5 

54.1 

1.007.2 

1.023.9 

-f  2.6 

1905   9  déc.  . 

173.5 

73.3 

53.1 

992.2 

1.016.4 

—  1.2 

1905  16  déc.  . 

174.2 

75.7 

53.1 

983.9 

1.004.6'-|-  4.0 

Le  portefeuille  et  les  dépôts  des  Banques  Associées  de 
New-York  continuant  à  diminuer,  la  réserve  se  trouve  ra- 
menée au  dessus  de  la  limite  légale,  mais  la  marge  est 
faible,  ce  qui  est  d'autant  plus  regrettable  que  tout  ce  mou- 
vement d'affaires  est  surtout  alimenté  par  une  spéculation 
excessive. 


Trésor  des  Etats-Unis 

31oct.  30nov. 

1905  1905 
Encaisse  :                                      Millions  de  dollars 

Or                                                         753.0  762.7 

Argent  Barres                                          2.6  1.9 

-     Monnaies                                    495.3  492.8 

Total  de  l'encaisse   1.250.9  1.257.4 

Circulation  : 

Greenbacks  et  autres  billets   347.0  350.1 

Certificats  d'or   479.9  477.2 

—       d'argent  et  billets  du  Trésor 

de  1890    480.2  479.4 

Total  de  la  circulation   1.307.1      ^  1.300.7 

Réserve  d'or   150.000.000  de  dollars 

Le  Trésor  des  Etats-Unis  continue  à  accumuler  de  l'or  ; 
sa  circulation  reste  à  peu  près  stationnaire. 


Banque  du  Japon 
(En  millions  et  centaines  de  mille  yens) 


Encaisse 

Circula- 
tion 

Dépôts 
privés 

Por- 
tefeuille 

Avances 

1904  19 

nov. . . 

92.2 

227.7 

12.6 

26.2 

48.3 

1905  4 

nov.  . . 

b»7. 1 

261.1 

9.2 

76.4 

373.0 

1905  11 

nov. . . 

10.;.'.) 

251.9 

10.3 

07.6 

372.9 

1905  1H 

nov.  . . 

10K.5 

251.5 

8.4 

62.6 

383.5 

La  situation  de  la  Banque  du  Japon  reste  satisfaisante  au 


point  de  vue  de  la  trésorerie,  mais  le  portefeuille  diminue,, 
tandis  que  les  avances  s'exagèrent  de  plus  en  plus,  ce  qui  es 
un  indice  du  malaise  dont  souffre  en  ce  moment  le  Japon  au 
point  de  vue  économique. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


La  Réforme  monétaire  en  Indo- Chine 

Un  arrêté  du  Gouverneur  général  de  l'Indo-Chine,  qui  porte 
la  date  du  3  octobre  1905,  dispose  que  la  piastre  mexicaine 
cessera  d'avoir  cours  légal  dans  notre  colonie  asiatique  à 
partir  du  1"  janvier  1906.  Cette  mesure,  dit  la  Quinzaine 
Coloniale,  constitue  un  pas  nouveau  et  décisif  vers  une  ré- 
forme complète  du  régime  monétaire  de  l'Indo-Chine,  réforme 
qui  doit  trouver  sa  formule  définitive  dans  la  stabilisation 
de  la  piastre  française.  La  question  n'est  d'ailleurs  pas 
nouvelle. 

Il  y  a  plus  de  deux  ans  déjà,  rappelle  notre  confrère,  une 
Commission  interministérielle,  instituée  spécialement  en  vue 
de  l'étude  de  la  question,  sans  se  prononcer  en  faveur  de  la 
stabilisation  immédiate  de  la  piastre,  avait  recommandé 
une  série  de  mesures  destinées  à  préparer  la  réalisation  de 
cette  réforme  et,  en  attendant,  à  atténuer  les  inconvénients 
du  régime  actuel.  La  Commission  estimait  qu'il  fallait  avant 
tout  assainir  notre  circulation  monétaire  indo-chinoise,  c'est- 
à-dire  nous  assurer  une  circulation  monétaire  propre  à. 
l'Indo-Chine,  et  dont  l'abondance  ou  la  rareté  ne  puisse 
être  le  résultat  d'aucune  volonté  étrangère. 

La  -base  de  la  circulation  monétaire  indo-chinoise  était, 
d'ailleurs,  toute  trouvée;  c'est  la  piastre,  qui,  sous  des  noms 
plus  ou  moins  différents,  fut,  de  longue  date,  la  base  de  la 
circulation  monétaire  dans  tout  l'Extrême  Orient  et  avec  la- 
quell  ■  le  ce mmerce  européen  et  les  populations  indigènes  de 
l'Indo-Chine  sont  familiarisés.  Mais  il  existe  plusieurs  types 
de  piastres  en  Indo-Cbine  ;  il  en  existe  deux,  notamment,  qui 
ont  le  cours  légal  :  savoir  la  piastre  française  et  la  piastre 
mexicaine.  Pour  spécialiser  la  circulation  monétaire  indo- 
chinoise,  il  importait  donc  tout  d'abord  d'éliminer  toutes  les 
monnaies  autres  que  la  piastre  française  et,  en  particulier, 
la  piastre  mexicaine.  C'est  ce  qui  a  été  fait.  Un  décret  du 
3  juin  1903,  a  supprimé  les  droits  d'exportation  à  la  sortie  de 
l'Indo-Chine  sur  les  monnaies  d'argent. 

Un  autre  décret,  en  date  du  même  jour,  a  prohibé  l'intro- 
duction en  Indo- Chine  des  monnaies  d'argent  étrangères, 
Ainsi,  en  même  temps  qu'on  ouvrait  la  porte  à  la  piastre 
mexicaine  pour  sortir,  on  la  lui  fermait  pour  rentrer.  Ces 
mesures  ont  facilité  l'exode  des  piastres  mexicaines  qui  en- 
combraient le  marché  indo-chinois.  Toutefois,  le  remède  au- 
rait été  pire  que  le  mal  si,  en  même  temps  qu'on  se  préoc- 
cupait d'éliminer  la  piastre  mexicaine,  on  n'avait  pas  pris  les 
précautions  nécessaires  pour  parer  aux  inconvénients  qui  au- 
raient pu  résulter  de  sa  disparition  progressive  et  de  la  ra- 
réfaction de  la  circulation  monétaire  qui  en  eût  été  la  consé- 
quence. Il  fallait  donc,  concurremment,  introduire  dans  la 
colonie  un  nombre  de  piastres  françaises  nouvelles  suffisant 
pour  que  le  public  n'eût  pas  à  souffrir  de  la  diminution  du 
nombre  des  piastres  mexicaines.  On  y  a  pourvu,  et,  à  l'heure 
actuelle,  il  y  a  apparence  —  car,  en  pareille  matière,  c'est 
l'expérience  seule  qui  peut  donner  une  certitude  —  qu'il  existe 
dans  le  pays  une  quantité  de  piastres  françaises  suffisante 
pour  satisfaire  à  tous  les  besoins  de  la  population. 

On  s'est  aiusi  peu  à  peu  rapproché  du  but  poursuivi,  à 
savoir  l'assainissement  do  la  circulation  monétaire  indo- 
chinoise  et  la  constiiution  d'une  circulation  monétaire  locale 
spécialisée.  Toutefois,  pour  y  atteindre,  il  restait  encore  une 
dernière  étape  à  franchir.  Tant  que  la  piastre  mexicaine 
conserve  cours  légal  en  Indo-Chine,  nul  ne  peut  garantir 
qu'à  un  moment  donné,  elle  ne  viendra  pas  se  mêler  à  la 
piastre  française.  Assurément,  grâce  aux  prescriptions  des 
décrets  du  3  juin  1903,  il  en  a  été  exporté  des  quantités  consi- 
dérables, et  il  n'en  est  pas  rentré,  de  sorte  qu'à  l'heure 
actuelle,  il  n'en  reste  plus  qu'un  très  petit  nombre  dans  la 
circulation.  Mais  personne  ne  peut  dire  ce  qu'il  eu  existe 
sous  terre,  dans  les  jarres  où  l'Annamite  a  l'habitude  d'en- 
fouir ses  épargnes  et  qui  jouent  pour  lui  le  rôle  du  bas  de 
laine  de  notre  paysan.  Ce  sont  ces  piastres  qu'il  faut  cou- 
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traindrc  à  sortir,  on  substituant,  par  la  suppression  du  cours 
légal,  leur  exode  obligatoire  à  l'exode  libre.  Tel  est  l'objectif 
de  l'arrêté  que  vient  de  prendre  le  gouverneur  général.  En 
vertu  de  cet  arrêté,  à  partir  du  1"  janvier  1906,  il  n'y  aura 
plus  en  Indo-Chine  qu'une  seule  monnaie,  la  piastre  fran- 
çaise, admise  au  bénéfice  du  cours  légal;  c'est-à-dire  qu'à 
partir  du  1"  janvier  1906,  l'Indo-Chine  aura  une  monnaie 
spécialisée  qui  lui  appartiendra  en  propre  et  dégagée  de  tout 
élément  étranger. 


La  Réforme  monétaire  au  Mexique 

Rapport  du  Ministère  des  Finances,  suite  et  fin  (1) 
Trois  mois  après,  en  donnant  la  dernière  main  aux  disposi- 
tions de  la  loi  du  25  mars  190Ô,  un  nouvel  effort  fut  fait  en 
vue  de  diminuer,  plus  encore  qu'on  ne  l'avait  pensé,  les 
droits  et  impôts  sur  les  mines,  et,  d'après  les  calculs  faits  sur 
les  résultats  de  la  dernière  année  fiscale,  on  peut  dire  que  la 
diminution  des  droits  décrétés  représente  pour  le  Trésor  Fé- 
déral un  sacrifice  annuel  de  près  de  4  millions.  Cette  perte  se 
distribue  de  la  manière  suivante  :  ' 

Si  l'on  admet  une  production  de  105  millions  de  piastres 
d'or  et  d'argent,  sur  lesquels 

10  millions  payeraient  le  3  1/2  0/0, 


80      —  —       le  2  1/2  0/0, 

et  15      —  —       le  1  1/2  0/0, 

il  en  résulterait  une  recette  inférieure  à  celle  de  1903-1904, 

soit  $      575.000  » 

Le  montant  des  droits  de  monnayage  sup- 
primés serait  de   1.550.000  » 

La  réduction  de  l'impôt  sur  les   titres  de 
mines  serait  de   300.000  » 


Idem  l'impôt  annuel  sur  les  propriétés   725.000  <> 

Idem  la  contribution  fédérale  sur  les  impôts 

locaux  qui  grèvent  les  mines   200.000  » 

Calcul  des  entrées  en  moins,  occasionnées 
par  les  diverses  exemptions  de  droits  de  douane 
sur  les  marchandises  destinées  aux  industries 
minières   250.000  » 

Total   $   3.600.000  » 

Mais,  indépendamment  de  la  suppression  de  certaines 
charges  fiscales,  on  a  voulu  accorder  aux  mineurs  d'autres 
genres  de  facilités,  afin  de  remédier,  dans  une  plus  large 
mesure  encore,  aux  conséquences  que  pouvait  avoir  pour  eux 
l'implantation  d'un  nouveau  régime  monétaire.  Parmi  ces 
facilités,  il  faut  signaler  celle  qui  consiste  dans  l'organisation 
d'un  service  destiné  à  avancer  des  fonds  sur  les  barres  d'ar- 
gent et  à  vendre  ces  barres  à  l'étranger  pour  le  compte  des 
intéressés  dans  les  meilleures  conditions  possibles.  Le  décret 
du  11  avril  dernier  et  son  règlement  de  la  même  date  se  sont 
inspirés  du  désir  de  substituer,  comme  on  l'a  dit  en  d'autres 
occasions,  à  la  faculté  dont  jouissaient  avant  les  propriétaires 
de  barres,  de  les  faire  convertir  en  monnaies,  l'avantage  de 
se  procurer  la  valeur  approximative  de  leurs  barres,  sans 
perte  de  temps. 

Il  est  regrettable  que  la  nécessité  d'éviter  au  Gouverne- 
ment les  conséquences  de  la  spéculation,  résultant  forcément 
des  opérations  de  vente  et  d'achat  de  barres  pour  son  propre 
compte,  l'ait  obligé  à  ne  faire  des  avances  qui,  pour  impor- 
tantes qu'elles  soient,  ne  représentent  qu'une  quantité  infé- 
rieure à  la  valeur  de  l'argent  remis  en  dépôt  pour  sa  réalisa- 
tion à  la  Commission  des  Monnaies.  Comme  quelques  établis- 
sements et  maisons  particulières  ont  offert  aux  mineurs  de 
payer  les  barres  au  comptant,  les  intéressés  on.t  préféré 
s'adresser  à  eux  que  de  recourir  aux  moyens  que  leur 
offraient  la  loi  et  les  règlements. 

Les  autres  dispositions  et  mesures  secondaires,  qui  ont  été 
la  conséquence  de  la  réforme  monétaire,  indiquent  d'elles- 
mêmes  leur  objet  et  il  ne  semble  pas  qu'il  soit  besoin  de 
leur  accorder  dans  cette  note  une  mention  spéciale.  Messieurs 
les  sénateurs  et  députés  en  trouveront  la  collection  jointe  à 
cet  exposé  et  si  l'on  n'y  rencontre  pas  toutes  celles  qu'a 
prévues  la  loi  du  9  décembre  1904,  elles  n'en  constituent  pas 
moins  une  législation  qui,  au  moins,  répond  aux  besoins 
présents. 

Aussi,  en  vous  rendant  compte  des  facultés  que  vous  lui 
•avez  octroyées,  le  Président  de  la  République  désirerait  con- 


'1)  Voir  l'Economiste  Européen  n°*  726  à  728. 


server,  pour  pouvoir  s'en  servir  en  temps  opportun,  quel- 
ques-unes des  facultés  qui  n'ont  encore  fait  l'objet  d'aucun 
décret  ou  disposition,  telles  que  :  lu  faculté  de  démonétiser 
les  pièces  qui  doivent  être  retirées  de  la  circulation,  celle  de 
modifier,  le  cas  échéant,  le  coin  des  piastres  en  argent  et 
celle  de  décréter  la  circulation  légale,  pour  un  temps  déter- 
miné, des  monnaies  d'or  étrangères.  En  conséquence,  et 
conformément  à  la  doctrine  d'après  laquelle  l'Exécutif  ne 
peut  modifier  une  disposition  prise  en  vertu  d'une  délégation, 
sans  obtenir  une  nouvelle  autorisation  du  Congrès,  le  Prési- 
dent de  la  République  estime  que  pour  le  plus  grand  succès 
de  la  réforme  monétaire,  il  pourrait  être  convenable  que  le 
Congrès  de  l'Union  Lui  confirme,  non  seulement  lés  facultés 
qu'il  n'a  pas  encoie  exercées,  mais  encore  celles  qui  sont 
spécifiées  aux  paragraphes  F.  L.  et  N.  de  l'article  2  de  la  loi 
du  9  décembre  1904. 

Approbation  de  la  Chambre 
Sur  la  proposition  des  1"  et  2'  Commissions  des  finances, 
la  Chambre  a  approuvé  le  document  ci-dessus  dans  sa  séance 
du  16  octobre. 

Du  rapport,  dans  lequel  les  deux  Commissions  précitées 
ont  appuyé  la  demande  du  Gouvernement,  sur  le  maintien 
des  facultés  spéciales  qui  lui  ont  été  accordées,  nous  extrayons 
ce  passage  : 

«  Il  semble  étonnant  qu'une  réforme  aussi  importante, 
aussi  grave  et  qui  devait  affecter,  d'une  façon  aussi  radicale 
les  intérêts  les  plus  chers  du  commerce,  de  l'industrie  et  des 
mines,  n'ait  présenté  aucun  inconvénient  après  sa  promulga- 
tion. Cela  est  dù,  sans  aucun  doute,  à  l'habileté  et  à  l'intelli- 
gence avec  lesquelles  la  question  avait  été  étudiée  et  au  tact 
parfait  avec  lequel  l'Exécutif  a  su  choisir  le  moment  le 
plus  opportun  pour  mettre  en  pratique  une  réforme  aussi 
importante.  Loin  de  produire  le  moindre  trouble  dans  le 
mouvement  de  la  richesse  publique,  cette  réforme  a  donné 
des  résultats  tangibles,  extrêmement  satisfaisants,  car  depuis 
la  publication  de  la  loi  du  25  mars,  les  scandaleuses  fluctua- 
tions que  subissait  le  change  international 'ont  cessé  comme 
par  enchantement;  l'aflluence  des  capitaux  étrangers, pour  de 
nouvelles  entreprises  nationales,  s'est  accrue  dans  de  nota- 
bles proportions  et  la  confiance  publique  s'est  affirmée  avec 
de  bienfaisants  effets  pour  le  Trésor  national  et  les  entre- 
prises privées  de  toutes  espèces.," 

Le  rapport  des  Commissions  réunies  concluait  en  présentant 
le  projet  de  loi  suivant,  qui  a  été  approuvé  à  l'unanimité  par 
la  Chambre  : 

«  Art.  1".  —  L'usage  que  l'Exécutif  a  fait  des  facultés  qui 
lui  ont  été  accordées  par  la  loi  du  9  décembre  1904  est 
approuvé  dans  toutes  ses  parties. 

«  Art.  2.  —  L'Exécutif  peut  continuer  de  faire  usage  des 
facultés  que  lui  accordait  la  loi  du  9  décembre  1904  pour 
modifier,  le  cas  échéant,  le  coin  des  piastres  en  argent,  pour 
démonétiser  les  pièces  qu'il  conviendrait  de  retirer  de  la  cir- 
culation, pour  décréter  la  circulation  légale,  pendant  un  temps 
donné,  des  monnaies  d'or  étrangères,  ainsi  que  des  facultés 
contenues  dans  les  paragraphes  F.  L.  et  .V.  de  l'article  second 
de  la  loi  précitée.  » 

Cette  loi  a  été  envoyée  au  Sénat  aux  fins  de  ratification. 
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Europe.  —  France.  Au  cours  de  ces  derniers  jours, 
on  a  procédé  encore,  en  Bourse,  à  des  réalisations  qui 
ont  rendu  la  cote  hésitante  dans  son  ensemble,  et  même 
lourde  dans  certains  compartiments.  Aussi,  et  les  nou- 
velles de  Russie  aidant  —  bien  que  l'impression  géné- 
rale soit  qu'il  y  ait  de  l'exagération  dans  les  dépêches 
qui  arrivent  —  ciôture-t-on  d'une  manière  pen  satisfai- 
sante. 

Contrairement  à  ce  que  l'on  avait  semblé  croire,  la 
Banque  d'Angleterre  n'a  rien  changé  hier  à  ses  condi- 
tions d'escompte,  mais  il  semble  qu'au  point  de  vue 
des  échanges,  le  Marché  sera  très  calme  cette  semaine. 
Il  ne  faut  pas  oublier,  en  effet,  que  de  vendredi  soir  à 
mercredi  matin,  cous  manquerons  d'indications  de 
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Londres,  le  Stoek-Exchange  chômant  pondant  quatre 
jours. 

AUrmivint  .  —  Le  taux  de  l'escompte  libre  évolue 
autour  de  7  0,  0.  Aussi  une  nouvelle  élévation  du  taux 
de  l'escompte  officiel  est-elle  probable. 

Le  marché  linancier  de  lierlin  est  un  peu  déprimé 
par  les  événements  de  Russie  et  la  tension  monétaire. 

Le  commerce  extérieur  de  l'Allemagne,  gui  dépasse 
aujourd'hui  12  milliards  de  marks,  a  double  en  -5  ans. 
C'est  le  trafic  maritime  qui  a  surtout  augmenté.  De 
1893  à  1903,  il  a  passé  de  27  millions  de  tonnes-registre 
à  42  millions. 

Angleterre.  —  La  situation  de  la  Ranque  d'Angleterre 
s'est  affaiblie. 

Le  volume  des  affaires  diminue  au  Stock-Exchange, 
en  raison  de  la  proximité  des  fêtes. 

Le  commerce  de  la  Métropole,  avec  ses  possessions 
africaines,  a  atteint,  en  1904,  un  peu  plus  de  1  mil- 
liard et  demi  de  francs  contre  2  milliards  en  1903. 

An/riche.  — On  a  bon  espoir  de  voir  la  crise  hongroise 
arriver  enfin  à  une  solution. 

A  Vienne,  la  Chambre  s'est  séparée  après  avoir  voté 
un  budget  provisoire  de  six  mois. 

La  Bourse  de  Vienne  est  inactive:  la  baisse  des  va- 
leurs métallurgiques  y  a  produit  un  commencement  de 
panique. 

Dans  le>  dix  premiers  mois  de  1905  l'impoi'tation 
s'est  élevée  à  1.7GO  millions  de  couronnes,  en  augmen- 
tation de  118.0  millions  sur  celle  des  dix  premiers  mois 
de  1904  et  l'exportation  à  1.575  millions,  en  augmenta- 
tion de  19  millions  seulement. 

Belgique.  —  Le  marché  à  ternie  esf  resté  lourd.  Les 
valeurs  do  traction  sont  encore  en  baisse  depuis  huit 
jours. 

Les  métallurgies  travaillent  encore  beaucoup  pour 
les  anciennes  commandes,  mais  n'en  ont  pas  de  nou- 
velles. Les  actions  de  ces  industries  sont  peu  soute- 
nues ;  il  en  est  de  môme  de  celles  des  charbonnages. 

Bulgarie.  —  Nous  publions,  page  794,  une  analyse 
du  rapport  sur  les  affaires  de  la  Ranque  Agricole  de 
Bulgarie  en  1904. 

Espagne.  —  <>n  pense  que  le  Ministère  obtiendra  du 
Parlement  le  relèvement  des  droits  d'octroi.  Le  Minis- 
tère a  encore  présenté  aux  Chambres  les  bases  d'un 
nouveau  régime  douanier. 

A  la  Bourse  de  Madrid  règne  l'atonie  la  plus  com- 
plète. 

Dans  les  dix  premiers  mois  de  1905  l'importation 
s'est  élevée  à  822.078.401  pesetas,  contre  600.193.393 
dans  la  même  période  de  1904  ;  l'exportation  ii  098 
millions  4.173,  contre  690.032.402. 

Russie. —  Dans  les  huit  premiers  mois  de  l'année, 
les  recouvrements  du  budget  ordinaire  ont  été  de 
1.295.987.000  roubles  et  ceux  du  budget  extraordinaire 
de 716.841.000  roubles  ;  les  dépenses  ordinaires  se  sont 
élevées  ù  1.194.785.000  roubles  et  les  extraordinaires  à 
788.805.000  roubles. 

Amérique.  —  Costa-Bica.  Ln  1904,  les  exporta- 
tions so  sont  élevées  à  7.003.668  pesos  et  les  Importa- 
tions à  977.141  pesos.  Les  exportations  ont  consisté 
surtout  en  café  et  bananes. 

Etals-Unis.  —  L'exportation  des  produits  manufac- 
turés a  beaucoup  augmenté  dans  les  neuf  premiers 
mois  :  leur  valeur  a  été  de  424  millions  de  dollars.  En 
cinq  ans,  l'augmentation  a  été  de  .39  0/0. 

A  la  tin  de  1904  la  longueur  des  chemins  de  fer  en 
exploitation  élail  de  212.349  niillos.  Les  recettes  brutes 
oui  été  de  L977.038.718  dollars  et  les  dépenses  de 
1.888.888*088  dollars. 

Uruguay.  On  a  récolté,  en  É804,  205.885.0'i8  kilo- 
grammes de  Ué.  Le  cours  moyen  a  été  do  250  piastres 
les  li  0  kilogrammes. 

Asie.  —  Chine.  Nous  publions,  page  798,  les  princi- 
paux articles  do  la  convention  sino-japonaisc. 


Japon.  —  Pour  les  9  premiers  mois  de  1905,  les  im- 
portations comme  les  exportations  ont  augmenté.  Les 
premières  ont  été  de  89.310.000  liv.  st.,  en  plus-value 
de  12:740^800  liv.  st.;  les  secondes,  de  22.V46.0.0  liv.  st., 
en  plus-value  de  374.900  liv.  st. 


FONDS  D'ÉTAT  EUROPÉENS  &  EXTRA  EUROPÉENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ÉTAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  ftns<lais(ch.f.  25  fr.  20) 
Autriche  or  4  %  (ch.  f  2  fr.  50).. 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  1896  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. 
Hellénique  4  %  1887  (net  9  fr.  40) 

Hollandes  %  

Hongrie  o  r  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50). , 

Italie  4  %  net  

Norvège  3  %  1888   

Portugal  3  %  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin 

Roumanie  4  %  1898  ■ 

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895.  

Suéde  3  K  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  unifiée  4  %  ■ 
—       Priorité  A  %  1890  

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New- York) . . , 

Haïti  5  %  1875   

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Québec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  
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FRANCE 


La  Politique.  —  Les  affaires  du  Maroc.  —  Les  douzièmes  provisoires. 
—  Les  bourses  du  travail  et  l'antimilitarisme.  —  Le  contrôle  finan- 
cier de  la  Macédoine.  —  Clôture  de  la  session  extraordinaire. 

La  session  extraordinaire  des  Chambres  est  close  ; 
elle  s'est  terminée  le  10  décembre  dans  les  conditions 
les  plus  favorables  pour  Je  Gouvernement  et  ù  la  suite 
d'un  succès  des  plus  nets  remporté  par  le  Président  dn 
Conseil. 

Au  moment  où  la  Chambre  allait  aborder  la  discus- 
sion des  douzièmes  provisoires,  M.  Convier  est  monté 
à  la  tribune  pour  donner  sur  la  politique  extérieure 
du  Cabinet  les  explications  qu'il  avait  promises  et  qui 
étaient  si  impatiemment  attendues.  La  déclaration  du 
Président  du  Conseil,  si  nette  et  si  claire,  à  la  fois  si 
mesurée  dans  les  termes  et  si  énergique  pour  aflirmer 
Les  droits «1  les  devoirs  de  la  Fraûce  dans  la  question 
marocaine,  a  été  accueillie  par  les  chaleureux  ap- 
plaudissements de  la  très  grande  majorité  de  la 
Eâiambre.  L'envi  produit  a  été  considérable  e1  les  Lnter- 
pelhitcurs,  qui  avaient  cependant,  la  veille  encore, 
manifesté  leur  intention  de  prendre  la  parole,  n'ont 
pas  cru  devoir  insister. 

La  déclaration  de  M.  Bouvier,,  veaanl  après  le  Livre 
•laune  dont  elle  est  la  conclusion  naturelle,  a  mis  en 
lumière,  sous  une  l'orme  brève  et  saisissante,  la  légiti- 
mité et  la  modération  de  notre  politique  et  l'adhésion 
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presque  unanime  de  la  Chambre  sera  une  grande  force 
pour  notre  diplomatie  à  la  Conférence  qui  va  s'ouvrir. 


-vw  Les  Ministres  se  sont  réunis  le  15  décembre  à  l'Elysée, 
sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

Ils  se  sont  entretenus  du  débat  sur  les  douzièmes  provi- 
soires qui  doit  s'engager  devant  la  Chambre  et  à  l'occasion 
duquel  le  président  du  Conseil  fera  des  déclarations  visant 
la  politique  extérieure. 

Le  Conseil  a  ensuite  procédé  à  l'expédition  des  affaires  cou- 
rantes. 

■»~v  Le  15  décembre,  la  Chambre  des  députées,  dans  sa 
séance  matinale,  a  continué  la  discussion  du  projet  de  loi  sur 
la  marine  marchande. 

L'après-midi,  elle  a  continué  la  discussion  des  in'erpella- 
tions  relatives  aux  Bourses  du  travail  et  à  la  propagande 
antimilitariste.  M.  Jaurès,  continuant  sou  discours,  a  exposé 
l'attitude  qu'il  convenait  au  parti  socialiste  de  prendre  dans 
ces  questions  et  qui  comporte1,  avec  le  sentiment  des  devoirs 
de  tout  citoyen  envers  sa  patrie,  la  volonté  de  propager  dans 
le  monde  entier,  par  l'uuion  de  tons  les  travailleurs,  les  idées 
de  paix  universelle  et  de  liberté. 

M.  Paul  Lesrhancl  est  intervenu  dans  le  débat  pour  affir- 
mer, avec  une  netteté  et  une  force  singulières,  qne  tous  les 
citoyens,  et  en  particulier  ceux  qui  ont  la  charge  d'élever  et 
d'instruire  la  jeunesse,  doivent  subordonner  toutes  leurs 
opinions  au  principe  supérieur  de  la  défense  do  la  patrie  et 
de  son  indépendance. 

Ce  discours  a  été  très  applaudi  par  la  majorité,  et  I'affl- 
chage  en  a  été  ordonné. 

w»  Le  10  décembre,  la  Chambre  a  continué  le  matin  la 
discussion  du  projet  de  loi  sur  la  marine  marchande. 

L'après-midi,  elle  a  discuté  les  douzièmes  provisoires  affé- 
rents aux  deux  premiers  mois  de  1906.  Avant  cct'e  discus- 
sion, M.  Rouvier  est  monté  à  la  tribune  et,  suivant  sa  pro- 
messe, a  fait  une  importante  déclaration  au  su  jet  des  affaires 
du  Maroc.  Cette  décla ration  a  été  accueillie  sur  tous  les 
bancs  de  la  Chambre  par  des  applaudissements  vigoureux 
et  répétés. 

Les  auteurs  des  interpellations  sur  la  politique  étran- 
gère ont  renoncé  à  la  parole  et  demandé  le  renvoi  de  leurs 
interpellations  à  la  discussion  du  budget  des  affaires  étran- 
gères ;  la  clôture  de  la  discussion  a  été  votée  par  501  voix 
contre  51. 

La  Chambre  a  voté  ensuite  les  deux  douzièmes  provisoires 
demandés  par  le  Gouvernement.  M.  lîouvier  a  donné  lec- 
ture du  décret  déclarant  close  la  session  extraordinaire 
de  1905. 

Le  10  décembre,  le  Sénat  a  volé-  les  deux  douzièmes 
provisoires.  Le  décret  clôturant  la  session  extraordinaire  a 
été  lu  par  M.  Gauthier,  ministre  des  Travaux  publics. 

-vw  Le  17  décembre,  une  élection  législative  a  eu  lieu  dans 
la  deuxième  circonscription  de  Reims.  M.  Renoir,  radical- 
socialiste,  a  été  élu  en  remplacement  de  M.  Mirmau,  démis- 
sionnaire. 

-vw  Les  Ministres  se  sont  réunis,  le  19  décembre,  en 
Conseil,  à  l'Elysée,  sous  la  présidence  de  M.  Loubet. 

M.  Chaumié.  garde  des  sceaux,  absent  de  Paris,  et 
M.  Merlou,  ministre  des  Finances,  toujours  souffrant,  n'assis- 
taient pas  à  la  délibération. 

M.  Rouvier  a  fait  part  au  Conseil  de  l'acceptation  définitive 
par  la  Porte  des  propositions  îles  puissances  en  ce  qui  con- 
cerne le  contrôle  financier  de  la  Macédoine. 

Les  Ministres  ont  ensuite  procédé  à  l'expédition  desaflaircs 
courantes. 

Ils  se  sont  préoccupés  notamment  de  la  fixation  d'une  date 
pour  la  convocation,  à  Versailles,  du  Congrès  qui  doit  élire 
le  Président  de  la  République. 

Se  conforn  a  rt  aux  indications  de  la  Constitution,  le  Gou- 
vernement a  décidé  en  principe  que  le  Sénat  et  la  Chambre 
des  députés  seraient  convoqués  en  Assemblée  nationale  le 
jeudi  18  janvier  prochain,  c'est-à-dire  un  mois  avant  l'expi- 
ration des  pouvoirs  de  M.  Loubet. 

I*e  prochain  Conseil  a  été  fixé  au  vendredi  29  décembre. 


QUESTIONS    DU  JOUR 


La  France  et  l'Allemagne 


Les  déclarations  que  M.  Maurice  liouvier,  pré- 
sident du  Conseil  des  ministres,  a  faites  à  la 
Chambre  des  députés  dans  la  séance  de  samedi 
dernier  1(>  décembre,  arrivant  après  la  publication 
du  Livre  jaune  sur  les  affaires  marocaines,  ont  ad- 
mirablement précisé  notre  politique  à  l'égard  du 
Maroc  et  à  l'égard  de  l'Allemagne. 

Avec  un  tact,  une  modération  de  langage,  et  en 
même  temps,  une  fermeté  auxquels  tout  le  monde 
a. rendu  hommage,  le  président  du  Conseil  a  re- 
tracé les  incidents  qui  en  ont  marqué  la  dernière 
phase,  et  prouvé,  d'une  manière  irréfutable,  notre 
bonne  foi  et  la  parfaite  légitimité  des  intérêts  que 
le  Gouvernement  français  a  le  droit  et  le  devoir  de 
faire  respecter  : 

«  La  France,  a  dit  M.  Rouvier,  ne  peut  pas  ne 
pas  avoir  une  politique  marocaine;  la  forme  et  la 
direction  que  prendra  dans  l'avenir  l'évolution  de 
l'empire  marocain  influeront  d'une  manière  déci- 
sive sur  les  destinées  de  nos  possessions  de  l'Afri- 
que du  Nord . 

«  Depuis  soixante  ans  le  voisinage  du  Maroc  a 
été  pour  l'Algérie  une  cause  permanente  de  trouble 
et  d'agitation.  La  sécurité  de  nos  communications 
et  de  nos  postes-frontières;  celle  de  nos  sujets  al- 
gériens, menacée  par  des  excitations  de  toute  na- 
ture; la  présence  constante  sur  nos  confins  des 
rebelles  et  des  fugitifs  de  chaque  insurrection  ; 
l'agression  continue,  non  point  de  maraudeurs 
isolés,  non  point  de  bandes,  mais  de  hordes  de 
plusieurs  milliers  d'hommes  :  tout  nous  imposait 
la  nécessité  de  réclamer  que  l'Etat  limitrophe  rem- 
plit ses  obligations  envers  nous.  » 

C'est  pour  atteindre  ce  but  que  la  France  avait 
signé  avec  le  Maroc  les  accords  de  1901  et  1909; 
mais  le  Maghsen  a  été  incapable  de  remplir  les 
engagements  qu'il  avait  pris,  et  c'est  pour  faire 
cesser  l'anarchie  qui  compromet  depuis  si  long- 
temps les  intérêts  de  tous  les  pays  ayant  des  rela- 
tions d'affaires  avec  le  Maroc,  et  plus  particulière- 
ment ceux  de  notre  colonie  de  l'Algérie  limitrophe 
du  Maroc  ide  population  musulmane  comme 
lui  que  la  France,  d'accord  avec  les  nations  euro- 
péennes dont  les  intérêts  sont,  avec  les  nôtres,  les 
plus  importants  dans  ce  pays,  s'est  présentée  au 
Maghsen  non  plus  seulement  en  plaignante,  mais 
en  conseillère:  L'Allemagne  est  alors  intervenue. 

Les  documents  publiés  dans  le  Livre  jaune  ne 
disent  pas  les  raisons  qui  ont  motivé  l'attitude 
hostile  du  Gouvernement  impérial,  brusquement 
révélée  par  le  fameux  discours  de  l'empereur  Guil- 
laume II  à  Tanger. 

«  En  adoptant  cette  attitude  —  dit  M.  lîihourd 
dans  sa  dépêche  du  28  avril  1 895  —  elle  a  ten-r. 
d'abord  à  donner  une  éclatante  satisfaction  à 
l'amour-propre  national,  ensuite  à  apaiser,  par  un 
dédommagement,  les  plaintes  de  l'industrie  et  du 
commerce,  qui  se  disaient  sacrifiés  dans  les  récents 
traités  de  commerce.  A  cette  situation  clairement 
définie  correspond,  dans  les  rapports  de  la  France 
avec  sa  puissante  voisine  de  l'Est.  ?mr  crise  (P'!>- 
cate  et  périlleusr  ». 
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La  brusque  intervention  de  l'Allemagne  n'est 
pas  suffisamment  expliquée  par  cette  dépêche,  pas 
plus  d'ailleurs  que  par  le  passage  suivant  des 
déclarations  de  M.  Rouvier  : 

»  L'Allemagne  n'a  pas  jugé  suffisant  d'être  in- 
formée de  nos  accords  :  estimant  que  ses  intérêts 
exigeaient  qu'elle  fût  plus  directement  consultée, 
ellea  a  ppuyé  officiellement  le  projet  de  Conférence 
présenté  par  le  sultan,  qui  en  appelait  ainsi  de  nos 
propositions  à  une  consultation  internationale  ». 

Les  intérêts  particuliers  que  l'Allemagne  pos- 
sède actuellement  au  Maroc,  intérêts  que  les 
accords  signés  entre  la  France,  l'Anglelerre  et  l'Es- 
pagne respectaient  d'ailleurs  dans  toute  leur  inté- 
grité, sont  de  trop  mince  importance  pour  justifier 
son  intervention  retentissante  et  provoque^,  entre 
elle  et  la  République  française,  la  crise  délicate  fit 
périlleuse  signalée  par  notre  ambassadeur  ;i 
fierlin. 

C'est  donc  en  dehors  de  la  question  marocaine 
qu'il  faut  chercher  les  causes  du  conflit  actuel. 


Nous  avons  longuement  expliqué,  dans  notre 
Histoire  économique  de  V Angleterre  et  de  l'Alle- 
magne (1902),  comment  est  née  la  rivalité  d'ordre 
industriel,  commercial  et  maritime  qui  domine 
aujourd'hui  la  politique  extérieure  de  ces  deux 
grandes  nations. 

Jusqu'en  1890, les  Anglais  ont  professé,  au  point 
de  vue  du  commerce  maritime,  le  plus  profond 
mépris  pour  leurs  concurrents  étrangers.  Croyant 
sincèrement  posséder  le  monopole  des  exportations 
dans  les  pays  d'outre-mer,  ils  n'attachèrent  d'a- 
bord aucune  importance  aux  rapports  alarmants 
de  leurs  consuls  qui  leur  signalaient,  depuis  déjà 
longtemps,  les  progrès  des  exportateurs  allemands. 

Mais  ces  progrès  s'accentuant  rapidement,  la 
valeur  des  exportations  anglaises  se  maintenant  à 
peine  et  les  bénéfices  de  la  marine  marchande 
britannique  ayant  une  tendance  sérieuse  à  dimi- 
nuer, alors  que  les  besoins  intérieurs  de  l'Angle- 
terre allaient  toujours  en  croissant  :  il  fallut  bien 
se  rendre  à  l'évidence  et  constater  que  la  Grande- 
Bretagne  avait  désormais  à  lutter,  sur  mer  et  sur 
les  marchés  étrangers,  contre  un  concurrent  des 
plus  redoutables. 

En  1870-1871,  les  commerçants  de  la  Cité  avaient 
vu,  sans  déplaisir,  l'écrasement  de  la  France  par 
la  Prusse;  partant  de  cette  idée  que  la  France 
était  la  seule  nation  de  l'Europe  dont  ils  eussent 
à  redouter  la  rivalité  maritime,  ils  ne  regrettèrent 
ni  ses  défaites,  ni  la  constitution  de  l'Empire 
d'Allemagne,  car  ils  étaient  alors  persuadés  que 
l'Allemagne,  ne  possédant  que  quelques  ports  dans 
la  mer  du  Nord  etdans  la  Baltique,  ne  deviendrait 
jamais  une  grande  puissance  maritime. 

Mais  en  1891,  au  moment  de  la  discussion,  au 
Reichstag,  des  nouveaux  traités  de  commerce 
austro-hongrois  et  italien,  le  développement  de  la 
puissance  maritime  et  commerciale  de  l'Allemagne 
fut  solennellement  constatée;  et  c'est  à  partir  de 
cette  date  précise  que  la  presse  jingoïstc  anglaise 
commença  la  campagne  impérialiste,  qui  porta  les 
Conservateurs  au  pouvoir  (25  juin  1890)  et  qui 
lança  l'Angleterre  dans  cette  politique  des  arme- 
ments à  outrance,  dont  toute  l'Europe  a  subi  la 
répercussion. 

Ainsi  donc,  le  point  de  départ  du  mouvement 
impérialiste  anglais  a  été  l'expansion  économique 


de  l'Allemagne,  le  développement  rapide  de  sa 
marine  marchande,  de  son  industrie  métallurgique 
et  de  ses  exportations  dans  les  pays  d'outre-mer, 
où  le  produit  anglais  régnait  jadis  en  maître. 

Et  sous  quelle  forme  tangible  ce  mouvement 
s'est-il  manifesté?  Par  des  articles  violents  contre 
les  procédés  commerciaux  des  Allemands  et  par  des 
augmentations  successives  des  dépenses  d'ordre 
militaire...  un  animement  réclamées  par  l'opinion 
publique  anglaise. 

En  effet,  le  budget  anglais  de  1893-1894  —  le 
dernier  présenté  par  M.  Gladstone  —  comportait 
801  millions  de  dépenses  d'ordre  militaire  :  145 
millions  pour  la  guerre  et  356  millions  pour  la 
marine;  dans  le  budget  1898  1899,  voté  six  mois 
avant  laguerre  du  Transvaal,  ces  mêmes  dépenses 
atteignaient  déjà  480  millions  pour  la  guerre  et 
595  millions  pour  la  marine,  soit  un  total  de  1.075 
millions  de  francs.  Enfin,  dans  le  budget  de  1903- 
1904,  les  dépenses  d'ordre  militaire  de  l'Angleterre 
s'élevèrent  aux  chiffres  fantastiques  de  802  mil- 
lions 500.000  fr.  pour  laguerre —  dont  750  mil- 
lions pour  la  métropole  —  et  de  861 .425.000  fr. 
pour  la  marine  militaire,  soit  un  total  de  1  mil- 
liard 723.925.000  fr. 

Or,  la  guerre  du  Transvaal  venait  déjà  de  coûter 
plus  de  5  milliards  de  francs  à  l'Angleterre  et, 
pour  justifier  la  formidable  augmentation  qui 
allait  figurer,  à  titre  permanent,  dans  les_budgets 
de  la  métropole,  la  presse  jingoïste  soutint  (mars 
1903)  que  les  grandes  puissances  du  monde  étaient 
actuellement  engagées  dans  une  lutte  sans  merci, 
dans  une  guerre  à  outrance  où  les  coups  de  canon 
sont  remplacés  par  des  coups  de  livres  sterling, 
marks,  florins,  dollars,  francs  et  roubles. 

:<  D'après  la  nature  du  conflit,  déclara  le  Times, 
c'est  la  plus  grosse  bourse  qui  doit  remporter  la 
victoire  et  nous  devons  montrer  que  notre  bourse 
est  mieux  garnie  que  celle  de  nos  rivaux.  » 

Il  y  a,  sans  doute,  de  l'exagération  dans  cette 
définition  du  modus  Vivendi  européen,  mais  une 
observation  impartiale  des  faits  nous  oblige  à 
constater  qu'elle  contient  une  large  part  de  vérité, 
car,  sous  l'influence  du  machinisme  moderne  et 
de  sa  production  intensive,  les  anciennes  condi- 
tions d'existence  sociale  des  grandes  nations  in- 
dustrielles se  sont  modifiées  et  la  lutte  pour  les 
marchés  nouveaux  est  devenue,  dans  ces  nations, 
l'équivalent  de  la  lutte  pour  la  vie  nationale.  D'où 
ces  préoccupations,  ces  inquiétudes,  ces  revendi- 
cations, ces  menaces  incessantes  dont  la  grande 
presse  européenne  prend  si  facilement  l'initiative 
et  qui,  sous  prétexte  de  défense  préventive,  se  tra- 
duisent, en  fin  de  compte,  par  des  augmentations 
de  vaisseaux  cuirassés,  de  canons  et  de  fusils. 


L'Allemagne,  qui  se  sentait  plus  spécialement 
visée  par  la  politique  impérialiste  anglaise,  a  ré- 
pondu du  tac  au  tac  en  multipliant  ses  construc- 
tions navales  et  en  profitant  de  toutes  les  occa- 
sions pour  manifester  sa  mauvaise  humeur. 

L'état  d'antagonisme  existant  entre  l'Angleterre 
et  l'Empire  allemand,  et  dont  nous  venons  de  re- 
tracer l'historique,  créait  à  la  France  une  situation 
1res  délicate  pour  ses  relations  avec  ces  doux  pays. 

Nous  avons  toujours,  ici,  rendu  hommage  à  la 
haute  intelligence  de  M.  Delcassé  el  à  sa  parfaite 
bonne  foi,  mais  les  événements  qui  ont  suivi  l'en- 
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tente  cordiale  franco-anglaise  semblent  démontrer 
qu'il  n'a  pas  sutlisamment  tenu  compte  de  tous  les 
éléments  de  cette  situation,  et  que,  sans  le  vouloir 
expressément,  il  avait  fini  par  mettre  le  doigt  de  la 
France  entre  l'arbre  anglais  et  Fécorce  allemande. 

Absorbée  par  sa  lutte  économique  contre  la 
Grande-Bretagne,  l' Allemagne  ne  s'inquiétait 
guère  de  la  France,  car  elle  savait,  à  n'en  pas 
douter,  que  la  grande  majorité  de  notre  population 
a  des  sentiments  absolument  pacifiques  et  que 
l'alliance  franco-russe  n'est,  elle-même,  qu'un 
instrument  purement  défensif.  Mais  quand  il  a  vu 
la  France  se  rapprocher  intimement  de  l'Angle- 
terre, le  Gouvernement  impérial  allemand  s'est 
imaginé  —  à  tort  très  certainement  —  que  notre 
pays  pourrait  être  incité  à  sortir  de  la  neutralité 
dans  laquelle  il  s'était  toujours  correctement 
maintenu,  et  qu'à  l'éventualité  d'une  guerre  mari- 
time qui  menace  l'Allemagne  depuis  quelques 
années,  s'ajouterait  alors  la  perspective  d'une 
guerre  continentale. 

Avec  le  caractère  impulsif  qu'on  lui  connaît, 
l'empereur  Guillaume  II,  qui  est  le  véritable 
directeur  de  la  politique  extérieure  de  l'Allema- 
gne — ,  il  ne  faut  pas  oublier  ce  point  —  a  voulu 
profiter  de  la  situation  précaire  dans  laquelle  les 
désastres  militaires  de  la  Russie  en  Extrême-Orient 
plaçaient  l'alliance  franco-russe,  pour  brusquer 
les  événements  et  mettre  la  France  en  face  des 
conséquences  que  la  nouvelle  politique  extérieure, 
qu'il  lui  supposait,  pouvait  avoir  pour  elle. 

De  là,  le  fameux  discours  de  Tanger  et  l'inter- 
vention brutale  du  Gouvernement  impérial  alle- 
mand dans  la  question  marocaine. 


Il  ne  s'agissait  peut-être  que  d'un  malentendu, 
mais  d'un  malentendu  grave  et  il  faut  rendre 
cette  justice  à  la  clairvoyance  de  M.  Maurice  Rou- 
Tier  qu'avant  de  prendre  le  portefeuille  des  Affai- 
res étrangères  en  remplacement  de  M.  Delcassé,  il 
s'était  déjà,  comme  président  du  Conseil  des  mi- 
nistres, nettement  rendu  compte  de  la  nature 
réelle  du  conflit  que  l'Allemagne  venait  de  soulever. 

Certains  pacifistes  s'imaginaient  cependant  qu'il 
s'était  exagéré  la  gravité  de  la  situation  et  qu'en 
ne  tenant  point  compte  des  récriminations  du  Gou- 
vernement impérial,  tout  aurait  fini  par  s'arran- 
ger !  Les  documents  publiés  dans  le  Livre  jaune 
ont  démontré  que  M.  Rouvier  avait  eu  une  im- 
pression conforme  à  la  vérité  des  choses,  et  l'una- 
nimité de  l'opinion  publique,  en  France  et  en 
Europe,  l'a  approuvé  d'avoir  finalement  accepté 
le  principe  de  la  Conférence  internationale  que 
l'Allemagne  réclamait,  bien  qu'il  considérât  cette 
Conférence  comme  une  complication  inutile. 

Dans  un  entretien  qu'il  avait  eu,  le  10  juin  1905, 
avec  le  prince  de  Radolin,  ambassadeur  d'Alle- 
magne à  Paris,  celui-ci  avait  dit  à  notre  Président 
du  Conseil  :  «  Si  les  Puissances  refusent  cette 
Conférence,  il  faudra  rester  dans  le  statu  c/uo.  Il 
vous  appartient  de  voir  si,  pour  une  question  de 
forme,  il  faut  risquer  de  ne  pas  améliorer  les  rela- 
tions entre  la  France  et  l'Allemagne».  Et  à  la  fin 
de  l'entretien,  le  prince  de  Radolin  avait  répété  : 
«  Nous  tenons  pour  la  Conférence.  Si  elle  n'a  pas 
lieu,  c'est  le  statu  quo  et  il  faut  que  vous  sachiez 
que  nous  sommes  derrière  le  Maroc.  » 

La  Conférence  internationale  se  réunira  donc 
prochainement  soit  à  Algérisas,  soit  à  Madrid  et, 


ainsi  que  l'a  fort  bien  expliqué  M.  Rouvier,  ce 
n'est  pas  une  discussion  de  juristes  qui  doit  s'y 
poursuivie  : 

La  question  qui  se  pose  devant  elle  est  simple.  Chaque 
puissance  a  dos  droits  au  Maroc;  ils  ne  sont  pas  contestés. 
Chaque  puissance  y  bénéficie  des  traités  :  il  n'a  jamais  été 
question  d'y  porter  atteinte.  Chaque  puissance  enfin,  dans 
une  mesure  quelconque,  peut  'aire  valoir  ses  intérêts  :  ces 
intérêts  doivent  être  respectés.  Mais  ce  que  nous  avons  le 
devoir  de  montrer  à  la  conférence,  c'est  la  qualité;  spéciale  do 
nos  droits  et  l'importance  de  nos  propres  intérêts  

Des  négociations  qui  ont  abouti  aux  accords  des  8  juilllet 
et  28  septembre,  nos  droits  sont  sortis,  sinon  tous  reconnus, 
ds  moins  tous  préservés.  Ces  négociations  ont  pu  être  labo- 
rieuses :  je  tiens  à  prendre  acte  de  leur  résultat  :  que  l'Alle- 
magne et  la  France  aient  réussi  à  franchir  ces  deux  pre- 
mières étapes  clans  le  règlement  des  difficultés  qui  ont  failli 
un  moment  troubler  leurs  relations,  c'est  un  fait  que  je  me 
reprocherais,  pour  ma  part,  de  laisser  dans  l'ombre  aux 
cours  de  ces  explications  (Très  bien  !  très  bien  '.) 

D'ailleurs,  des  droits  aussi  légitimes,  des  intentions  aussi 
modérées  que  les  nôtres  ne  sauraient  se  heurter,  d'aucun 
côté,  à  une  opposition  irréductible.  Nous  attendons  avec 
calme  les  résultats  de  la  conférence. 

Messieurs,  la  politique  extérieure  de  la  France  répu- 
blicaine est  facile  à  définir  : 

Fidèle  à  une  alliance  restée  hors  de  toute  atteinte,  à 
des  amitiés  précieuses  exemptes  do  toute  arrière- 
pensée,  désireuse  d'entretenir  avec  tous  des  relations 
courtoises,  et  même  réciproquément  confiantes,  la 
France,  sûre  d'elle-même,  gardant  la  conscience  de  la 
noblesse  de  son  histoire  et  de  ses  destinées,  ne  vise, 
nous  l'affirmons  hautement,  qu'à  sauvegarder  ses 
droits,  ses  intérêts  et  le  plein  exercice  de  sa  liberté. 
(Vifs  applaudissements  prolongés  sur  tous  les  bancs). 

Cette  conclusion  a  été  acclamée  par  la  Chambre 
parce  qu'elle  est  l'expression  fidèle  des  faits,  et 
parce  qu'elle  répond,  en  tous  points,  aux  véritables 
sentiments  nationaux. 

Non,  nous  ne  songeons  pas  à  la  guerre  et  nous 
réprouvons  tout  acte  qui,  à  tort  ou  à  raison,  pour- 
rait la  déchaîner;  mais  nous  voulons  sauvegarder 
nos  droits  et  nos  intérêts  en  ce  qu'ils  ont  de  légi- 
time, et  nous  entendons,  jalousement,  maintenir 
le  plein  exercice  de  notre  liberté  ! 

C'est  l'impression  qui  s'est  dégagée  dans  le  pays 
après  les  déclarations  de  M.  Rouvier  ;  c'est  ce  que 
M.  Ribot  a  souligné  en  disant  qu'il  y  avait  une 
heure  pour  parler  et  une  heure  pour  se  taire  et  en 
ajoutant:  «  S'il  y  a  quelques  nuages  à  l'horizon,  il 
dépend  de  l'Allemagne  de  les  dissiper.  Mais  il 
appartient  à  la  Chambre  de  donner  au  dehors  la 
forte  impression  qu'elle  est  calme  et  qu'elle  se 
serre  autour  du  Gouvernement  qui  a  la  garde  de 
la  sécurité  de  la  France  et  de  son  honneur  !  » 

Et  c'est  enfin  ce  que  la  Chambre  a  approuvé  à  la 
presque  unanimité,  en  clôturant  le  débat  par  501 
voix  contre  51. 

Edmond  Théry. 


lia  Question  du  Gaz 


Nous  avons  annoncé,  la  semaine  dernière,  que  per- 
sistant dans  sa  première  décision,  le  Sénat  a  voté  le 
14  courant,  par  153  voix  contre  125,  —  c'est-à-dire  avec 
une  majorité  plus  forte  que  la  précédente  —  le  projet 
de  sa  Commission  spéciale  et  rejeté,  par  cela  même,  le 
projet  adopté  par  la  Chambre  des  députés,  comportant 
le  principe  de  la  régie  municipale  directe  de  l'éclairage 
à  Paris. 

On  ne  saurait  trop  féliciter  notre  haute  Assemblée 


773 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  France 


de  la  décision  qu'elle  vient  de  prendre.  Sous  prétexte 
de  la  débarrasser  des  formalités  gênantes  de  tutelle 
administrative  que  la  jurisprudence  du  Conseil  d'Etat 
impose  aux  Municipalités,  il  ne  s'agissait  rien  moins 
que  de  créer  une  administration  légalement  anarchi- 
que  dépendant  directement  de  l'Etat  et  de  lui  confier 
l'exploitation  d'une  des  industries  les  plus  compliquées 
et  les  plus  importantes  de  ta  France.  Consommateurs 
et  contribuables  doivent  s'estimer  beureux  qu'on  leur 
ait  épargné  pareille  aventure. 

On  ne  saurait  trop  insister,  en  effet,  sur  ce  fait  que 
l'application  d'une  régie  directe  eût  donné  les  pires  dé- 
boires. Les  expériences  faites  à  l'étranger  autant  qu'en 
France  sont  là  pour  nous  le  prouver  et,  à  défaut  de  ces 
expériences,  le  simple  bon  sens  nous  dit  que  la  loi  ne 
doit  pas  favoriser  la  mise  en  régie  directe  par  l'admi- 
nistration locale  ou  centrale  d'industries  ou  de  com- 
merces qui  peuvent  être  exercés  par  des  Sociétés  ou  des 
particuliers.  A  cela,  il  y  a  des  raisons  décisives  que 
M.  Charles  Prevet  a  parfaitement  indiquées  dans  ses 
deux  rapports  : 

Le  rôle  de  l'Administration,  a-t-il  écrit,  est  de  protéger  et 
de  contrôler  l'activité  productrice,  et  non  de  l'absorber  :  le 
jour  où  il  serait  permis  aux  Municipalités,  aux  Départements 
ou  à  l'Etat  de  se  faire  entrepreneurs  ou  marchands,  on  ne 
voit  plus  où  l'on  s'arrêterait,  et  il  finirait  par  ne  plus  y  avoir 
en  France  que  des  commis  aux  ordres  de  gérants  adminis- 
tratifs. La  régie  directe  deviendrait,  pour  certaines  Admi- 
nistrations, un  moyen  d'influences  politiques  et  de  corruption 
électorale  :  un  fonctionnarisme  débordant  noierait  ce  qui  reste 
de  chez  nous  de  force  civique;  le  gaspillage,  qui  est  la  consé- 
quence de  la  négligence  et  de  l'irresponsabilité,  amènerait 
presque  fatalement  ce  double  résultat  :  Service  plus  mal  fait 
et  frais  généraux  plus  élevés. 

Service  plus  mal  fait,  et  ce  seraient  les  consommateurs 
qui  auraient  à  supporter  les  fâcheuses  conséquences 
de  la  réforme;  frais  généraux  plus  élevés  et  ce  seraient 
les  contribuables  qui  en  paieraient  les  frais. 


Il  est  difficile  d'admettre,  en  effet,  qu'une  régie  mu- 
nicipale directe  puisse  concevoir  et  organiser  toutes  les 
combinaisons  commerciales  qu'il  est  utile  de  mettre  en 
œuvre  pour  développer  la  consommation. 

Lui  serait-il  possible  de  fournir  gratuitement  cer- 
tains appareils  aux  nouveaux  consommateurs?  Four- 
rait-elle, comme  le  font  déjà  certaines  Compagnies,  se 
charger  de  tous  frais  d'installation  devant  lesquels 
tant  "de  petites  bourses  doivent  reculer  :  branchement, 
conduite  intérieure,  compteurs,  appareils  d'éclairage  et 
de  cuisine,  et  ne  se  rembourser  du  travail  fait  par  ses 
soins  chez  un  particulier  qu'au  moyen  d'une  légère 
taxe  mensuelle  à  ajouter  au  relevé  du  gaz  consommé? 

Une  administration  publique  serait-elle  capable  de 
se  conduire  en  commerçant  ingénieux  et  habile  ?  Est-ce 
son  rôle  ? 

Autant  de  questions  auxquelles  les  partisans  de  la 
rép;ie  peuvent  difficilement  répondre. 

Les  expériences  faites  jusqu'ici  sont  loin  de  leur  four- 
nir tin  argument.  Nous  connaissons  trop  les  résultats 
donnés  par  tes  Téléphonée  :  nous  avons  trop  souvent  l'oc- 
casion de  constater  la  tricheuse  position  dans  laquelle 
se  trouvent  les  abonnés,  obligés  de  subir  toutes  les 
fantaisies  de  l'Administration  sans  avoir  la  possibilité 
d'élever  la  moindre  réclamation.  Si  nous  nous  en 
tenons  aux  rares  expériences  faites  par  quelques  muni- 
cipalités françaises,  de  la  mise  en  régie  directe  de 
l'éclairage  par  le  gaz,  nous  trouvons  l'exemple  de  Ore 
noble  et  de  Tourcoing.  Dans  la  dernière  de  ces  villes, 
la  régie,  en  présence  de  la  hausse  du  charbon,  a  fait  ce 
qu'aucun  régisseur  intéressé,  aucun  fermier,  quel  qu'il 
soit,  n'aurait  pu  faire:  elle  a  élevé  le  prix  du  gaz.  A 
i  rrenoble,  la  hausse  du  charbon  a  provoqué  non  eeule- 
meril  un  relèvement  des  prix,  mais  la  diminution  de 
L'éclairage;  Ft  M.  Charles  Frevet  a  conclu  avec  raison  : 

l  ine  diriez-vons  d'un  commen-mt  qui  élèverait  ainsi  1rs 
prix  «le  ses  marchés  lorsqu'une  marchandise  est  en  hausse  et 


ne  les  abaisserait  pas  après  la  baisse  ?  On  n'a  pas  le  droit  do 
changer  un  marché.  Si  c'est  une  municipalité  qui  procède 
ainsi,  c'est  au  détriment  du  contribuable  qui  n'est  pas  défendu . 

Ces  exemples  nous  montrent  le  grand  défaut  des 
régies  directes  :  le  manque  de  responsabilité  et  de 
contrôle. 

La  conséquence  de  ce  défaut,  —  puisque  nul  ne  vou- 
dra supporter  de  responsabilité,  —  c'est  que  les  contri- 
buables devront  finalement  payer  les  erreurs  commises. 
Et  ces  erreurs  peuvent  être  considérables. 

Le  projet  qui  avait  été  soumis  au  Sénat  prévoyait, 
on  s'en  souvient,  à  l'origine,  que  la  régie  devrait 
verser  au  budget  municipal  une  annuité  fixe  prélevée 
sur  les  bénéfices.  On  fit  observer  que  cette  clause 
entraînerait  forcément  une  augmentation  du  prix  de 
vente  le  jour  où  l'exploitation  donnerait  des  dé- 
boires. La  Chambre  crut  parer  à  cette  objection  en 
stipulant  que  le  prix  ne  pourrait  jamais  dépasser  vingt 
centimes.  Mais  en  imposant  cette  nouvelle  condition 
elle  n'avait  pas  enlevé  l'autre  terme,  de  telie  sorte  qu'on 
trouvait  dans  un  même  contrat  la  stipulation  sui- 
vante :  «  Le  prix  ne  pourra  pas  dépasser  tel  chiffre,  et 
le  bénéfice  ne  pourra  pas  être  inférieur  à  telle  somme  ». 

Je  n'ai  jamais  vu,  s'est  écrié  M.  Charles  Prevet,  do  contrat 
d'aucune  sorte  dans  lequel  on  pouvait  à  la  fois  se  garantir 
le  prix  de  vente  et  le  profit.  Si  vous  vous  garantissez  le  profit, 
vous  ne  garantissez  pas  le  prix  de  vente,  et  si  vous  garan- 
tissez le  prix  do  vente,  vous  ne  vous  garantissez  pas  le  profit. 
Que  vous  fassiez  aujourd'hui  des  calculs  de  prévision,  je  le  veux 
bien.  Mais  si  vous  vous  êtes  trompés  dans  vos  calculs;  s'il  y 
8  augmentation  de  l'outillage,  hausse  des  salahes  ou  de  la 
matière  première,  votre  prix  changera. 

. . .  Qu'un  mécompte  quelconque  survienne  dans  la 
gestion  ;  que  la  régie  augmente  tant  soit  peu  le  salaire 
de  ses  ouvriers,  qu'une  brusque  dépréciation  se  mani- 
feste dans  la  valeur  des  sous-produits  ;  qu'une  hausse 
se  constate  dans  les  cours  du  charbon  et  les  contri- 
buables devront  payer  les  frais  de  l'erreur  commise, 
puisque  les  consommateurs  sont  certains  de  ne  pas 
voir  augmenter  le  prix  de  vente  


Mais  il  est  inutile  d'insister  sur  un  projet  de  loi  qui 
n'a  pas  été  approuvé.  Nous  nous  trouvons  aujourd'hui 
en  présence  de  ce  fait  :  le  rejet  de  la  régie  directe  ;  il 
faut  maintenant  se  demander  ce  que  va  faire  la  Ville? 

On  sait  que  le  Préfet  de  la  Seine,  s'étant  préoccupé 
de  l'éventualité  du  rejet  du  projet  de  loi,  s'était  fait 
autoriser  par  le  Conseil  municipal  à  s'entendre  avec  la 
Compagnie  Parisienne  pour  passer  les  différents  mar- 
chés nécessaires,  proroger  les  baux  anciens,  en  un  mot, 
continuer  l'exploitation. 

Dans  la  séance  de  lundi  dernier  il  a  fait  au  Comité 
du  Budget,  c'est-à-dire  au  Conseil  municipal  de  Paris, 
réuni  en  Comité  secret,  un  long  exposé  de  la  question. 

Sa  conclusion  a  été  qu'il  fallait  que  le  Conseil  vint 
dire  à  l'Administration  s'il  entendait  obliger  l'autorité 
judiciaire  à  nommer  un  séquestre  ou  si,  par  voie  d'en- 
tente amiable,  il  n'était  pas  préférable  d'assurer  l'ex- 
ploitation —  au  cours  de  190G  seulement  —  soit  par 
une  sorte  de  régie  intéressée  fournie  par  la  liquidation 
de  la  Compagnie  Parisienne,  sort  par  une  gérance  pro- 
visoire composée  de  délégués  des  liquidateurs  de  la 
Compagnie  el  îles  délégués  de  ta  Ville  de  Paris. 

Tout  en  indiquant  sa  préférence  personnelle  pour  la 
première  de  ces  deux  solutions  amiables,  le  Préfet  s'est- 
déclaré  néanmoins  disposé  à  étudier,  avec  les  manda- 
taires de  la  Compagnie,  l'a  mise  au  point  de  cette  co- 
gérance intérimaire. 

Il  a  finalement  été  chargé  de  causer  avec  les  liqui- 
dateurs en  vue  de  cette  organisation  amiable  étant 
spécifié  que,  préalablement,  ta  Compagnie  admettrait 
le  droit  de  propriété  de  la  Ville  sur  sa  pari  d'actif  et, 
sous  réserve  do  ses  droits  et  de  ceux  de  la  Ville  quant 
à  l'évaluation  du  prix,  s'engagerail  à  mettre  la  Ville  en 
possession  dès  que  ce  prix  serait  établi  au  cours  de 
L906  oia,  an  plus  tard,  fin  L9Q6. 
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Le  Préfet  de  la  Seine  a  eu  divers  pourparlers  avec 
lés  mandataires  de  la  liquidation  de  la  Compagnie  et 
il  doit  en  terminer  avec  eux  demain  vendredi  afin  île 
présenter  le  jour  même  des  propositions  fermes  au 
Conseil  municipal,  au  cours  d'une  réunion  spéciale  du 
Comité  du  budget. 

La  question  de  l'organisation  d'une  période  intéri- 
maire va  donc  être  rapidement  résolue.  Mais  ces  arran- 
gements ne  sont  que  provisoires  :  il  s'agira  ensuite 
d'organiser  définitivement  une  affaire  viable.  Et  le  pro- 
blème peut  facilement  se  résoudre,  avec  un  peu  de  bonne 
volonté.  Deux  systèmes,  en  effet,  sont  en  présence  :  la 
régie  intéressée  ou  la  concession;  les  deux  ont  fait 
leurs  preuves  ;  ils  ont  leurs  avantages  et  leurs  incon- 
vénients, mais  avec  eux  il  n'y  a  aucune  inconnue  :  ils 
donnent  satisfaction  aux  consommateurs  autant  qu'aux 
contribuables  et  ne  peuvent  faire  courir  aucun  risque 
aux  finances  de  Paris. 

Georges  Bourgarel. 


CHARGEURS  RÉUNIS 

(C    Française  <le  Navigation  à  Vapeur) 


En  rendant  compte  de  l'exercice  1903-1904  pour  le- 
quel aucun  dividende  n'avait  pu  être  réparti  aux 
actionnaires,  le  Conseil  d'administration  de  cette  Com- 
pagnie, dans  son  rapport,  observait  qu'il  était  difficile 
de  prévoir  quand  la  concurrence  étrangère  perdrait  de 
son  intensité,  en  raison  de  la  crise  générale  que  tra- 
versait, dans  tous  les  pays,  l'industrie  de  l'armement, 
mais  il  ajoutait  que  les  Chargturs-Réunis  avaient  pris 
certaines  dispositions  qui  devaient  en  atténuer  les 
effets. 

Or,  les  résultats  de  l'exercice  1904-1905,  clos  le  30  juin 
dernier,  et  dont  l'assemblée  générale  des  actionnaires 
du  11  courant  a  reçu  communication,  ont  justifié  les 
prévisions  émises  l'an  dernier,  ainsi  qu'en  témoigne 
l'état  ci-dessous  : 

Exercices 


1903-1904 


1904-1905 


Produits  (Francs) 
Recettes  de  toutes  natures  effec- 
tuées pendant  l'exercice          22 .866.900  45   2*. £65  663.57 

(Dépenses 

Exploitation  ,.  18.751316  02  22.166.482  37 

Amortissement    du  matériel 

naval   2.658.558  02  3.707.819  62 

Frais  généraux   422.023  44  438.535  64 

Service  des  obligations   962.333  33  941.050  » 

Réserve  spéciale  pour  renou- 
vellement de  chaudières  et 

"rosses  réparations   •»        »  600.000  » 

Bénéfioee  nets   7-2.669  64  511.17.-)  94 

Sommes  égales   22.866.900  45   28.365.663  57 

Le  solde  de  l'exercice  1903-1904  de  12.069  fr.  64  avait 
été  simplement  reporté  à  nouveau.  Il  est  venu  s'ajouter 
au  solde  bénéficiaire  de  1904-1905,  qui  s'est  transformé 
en  un  montant  disponible  de  583.845  fr.  58.  Il  a  été 
prélevé,  sur  cette  dernière  somme,  500.000  fr.,  qui  ont. 
servi  à  répartir  un  dividende  de  20  fr.  par  action,  et' 
le  solde  de  83.H'i.">  fr.  58  a  été  reporté  à  l'exercice 
1905-1900. 

Si  nous  comparons  maintenant  les  résultats  des 
quinze  dernières  années,  nous  arrivons  aux  consta- 
tations suivantes  : 

.Bccettes       Dépenses      Produits  Divi- 
Exercices        totales    d  exploitations      nets  dendes 

(En  francs) 

1890-  91....     20.587.470     16.167.511     4.419.959  00 

1891-  92....     2). 921. 587     17.015.564     3. 906.023  60 

1892-  93....     17.623. 626     13.934.344     3.688.282  60 

1893-  9  i....     16.589.866     12. 6f.'  i. 053     3.897.813  60 


(En  francs) 

1894-  95....  16.614.647  12.697.752  3.916.895  60 

1895-  96....  19.513.728  L4.659.823  4.854.10)  60 
1896  97....  16.940.975  12.766.727  4.174.248  60 

1897-  98....  16.223.004  12.862.021  3.360.983  50 

1898-  99....  18.526.956  *4'.408;697  4,123.259  B0 

1899-  1900..  19.998.750  16.Ï10.968  4.588.364  50 
1900  01....  18.893.256  14.845.724  4.047.532  50 

1901-  02....  19.473.847  15.705.535  :!.708.:!12  35 

1902-  03....  22.156.220  17.817.748  4.838.472  20 

1903-  0  i....  22.866.960  18.751.316  4.115.584  rien 
1901-05....  28.335.663  22.166.482  6.199.181  20 

D'incontestables  progrès  ont  été  réalisés  au  cours  du 
dernier  exercice,  les  recettes  ayant  augmenté  de 
5.498.703  francs  d'une  année  à  l'autre.  Les  charges, 
toutefois,  ont  été  plus  lourdes,  et  l'on  s'en  rendra 
compte  par  le  tableau  suivant  qui  embrasse  la  môme 
période  : 

Amortis-  Réserve 
sèment    Service  spéciale- 
Frais        du         des  pour 
gé-     matériel    obliga-    grosses  Bénéfices 
Exercices    néraux     naval       tious  réparations  nets 

(En  milliers  de  francs) 

1890-  91    268        1.583         »  314  2.254 

1891-  92    279        1.667         »  98  1.861 

1892-  93    280  1.603  »  »  1.804 

1893-  94    279  1.722  »  »  1.801 

1894-  95    294  1.744  >»  »  1.879 

1895-  96   314  1.748  »  1.000  1.791 

1896-  97    330  1.814  »  246  1 .7-4 

1897-  98    343  1.860  >.  »  1.158 

1898-  99    326  1.910  »  425  1.463 

1899  1900...  352  2.058  »  721  1.455 

1900-  01    379  1.987  249            »  1.431 

1901-  02    369  2.144  342            >»  942 

1902-  03    391  2.065  782            »  500 

1903-  04    4  2  2.655  962            ..  72 

1904-  05    438  3.708  942  600  511 

Mentionnons  maintenant  que  les  résultats  plus  satis- 
faisants obtenus  au  cours  de  l'exercice  1904-1905  sont 
dus  à  la  suppression  de  certains  services  devenus  im- 
productifs (Madagascar  et  Nouvelle-Orléans),  et  aussi  à 
l'utilisation  des  nouveaux  vapeurs  type  «  Amiraux  »  sur 
les  lignes  auxquelles  ils  étaient  spécialement  destinés. 
Grâce  à  ces  nouvelles  unités,  la  flotte  de  la  Compagnie 
a  pu  effectuer  92  voyages,  parcourir  1.389.914  milles, 
transporter  812.625  mètres  cubes  carrés  de  marchandi- 
ses et  29.860  passagers  de  classes  et  émigrants,  alors 
qu'en  1903-1904  il  n'avait  été  effectué  que  86  voyages, 
parcouru  1.392.720  milles,  transporté  660.405  mètres 
cubes  de  marchandises  et  18.038  passagers  divers.  C'est 
également  grâce  à  l'entrée  en  ligne  des  navires  neufs, 
qui  bénéficient  de  la  loi  de  1902  sur  la  marine  mar- 
chande, que  la  Compagnie  a  pu  supprimer  de  sa  flotte 
six  navires  déjà  anciens  dont  l'exploitation  rémunéra- 
trice ne  pouvait  plus  être  assuré.  Quant  aux  lignes  res- 
tant en  exploitation  elles  ont  donné  satisfaction,  à  l'ex- 
ception de  la  ligne  du  Brésil  qui,  seule,  a  laissé  beau- 
coup h  désirer  par  suite  de  la  rareté  des  expédition» 
de  café  à  destination  du  port  d'attache  de  la  Com- 
pagnie. 

Au  cours  de  l'exercice,  l'Etat  a  admis  les  Chargeurs- 
Réunis  à  participer  aux  transports  de  son  matériel  et 
de  son  personnel  à  destination  de  l'Indo-Chine  et  vice 
versa.  Quant  au  contrat  intervenu  antérieurement  pour 
l'exploitation  du  service  postal  sur  la  Côte  Occidentale 
d'Afrique,  et  dont  la  durée  avait  été  reportée  jusqu'au 
1er  juillet  1905  il  a,  de  nouveau,  été  prorogé  pour  une 
durée  de  trois  ans,  soit  jusqu'au  1er  juillet  1908.  La 
Compagnie  compte  améliorer  ce  service  en  y  affectant 
un  paquebot  à  deux  hélices,  Europe,  actuelle  ment  en 
construction  à  Saint-Nazaire,  et  qui  doit  lui  être  livré 
en  mars  prochain  par  la  Société  des  Chantiers  et  Ate- 
liers de  la  Loire. 

Persuadé  qu'une  grande  ère  d'activité  va  s'ouvrir  en 
Extrême-Orient,  le  Conseil  d'administration  de  la 
Compagnie  des  Chargeurs  Réunis  s'est  entendu  avec  la 
Compagnie  des  Messageries  Maritimes  pour  organiser 
avec  elie  un  service  au  départ  d'Anvers  à  destination 
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de  la  Chine  et  du  Japon.  Les  vapeurs  des  Chargeurs 
Réunis  continueront  du  Japon  sur  Sau-Francisco  et 
retiendront  en  France,  via  Magellan,  après  avoir  fait 
des  opérations  commerciales  dans  le  Pacifique,  notam- 
ment à  San-Francisco,  au  Boleo  et  dans  la  Plata.  On 
ne  connaîtra  que  l'année  prochaine  les  résultats  qu'aura 
donné  cette  tentative. 

Pendant  l'année  sociale,  il  y  a  eu  à  signaler  la  perte 
du  paquebot  «  Ghodoc  »,  acquis  l'année  précédente,  et 
qui  s'est  échoué,  le  28  juin  dernier,  près  du  cap  Guar- 
daful.  Cette  perte,  qui  n'a  occasionné  heureusement  la 
mort  que  d'une  seule  personne,  doit  être  considérée 
comme  totale  ;  elle  sera  à  supporter  par  l'exercice  en 
cours.  Un  autre  accident  s'est  produit  en  Tamise.  Le 
«  Caravellas  »  a  abordé,  près  de  Gravesend,  les 
steamers  «  Maureen  »  et  «  Georgian  ».  L'affaire  a  été 
terminée  à  l'amiable  et  elle  a  exigé  une  dépense  de 
150.000  fr.  environ,  qui  sera  imputée  aussi  à  l'exercice 
1905-1906. 

Le  rapport  du  Conseil  d'administration  appelle  en- 
suite l'attention  des  intéressés  sur  les  deux  projets  de 
loi  soumis  aux  Chambres.  Il  s'agit  de  la  loi  sur  la  ma- 
rine marchande  et  de  celle  sur  les  Sociétés.  La  pre- 
mière a  donné  lieu  à  des  attaques  sur  l'armement 
français,  mais  le  Conseil  d'administration  estime  que 
le  Parlement,  bien  renseigné,  n'hésitera  pas  à  prendre 
les  mesures  nécessaires  qui  permettront  aux  Compa- 
gnies françaises  de  continuer  à  se  défendre  contre  les 
pavillons  étrangers. 

La  marine  marchande,  en  effet,  a  besoin  d'être 
soutenue  par  l'Etat,  faute  de  quoi  toutes  les  acti- 
vités mises  à  son  service  seraient  sans  fruit.  Quant 
à  la  loi  sur  les  Sociétés,  elle  a,  pour  les  Chargeurs 
Réunis,  un  intérêt  capital.  Ses  actions  sont  divisées  en 
un  nombre  considérable  d'actionnaires,  et  comme  il 
faut  vingt  actions  pour  assister  aux  assemblées  géné- 
rales, la  Société  n'a  jamais  pu,  depuis  plusieurs  an- 
nées, réunir  qu'un  nombre  d'actions  inférieur  à  la 
moitié  du  capital  social,  ce  qui  ne  lui  a  pas  permis  de 
tenir  une  assemblée  générale  extraordinaire.  D'où, 
comme  conséquence  :  impossibilité  de  modifier  cer- 
tains articles  des  statuts  devenus  surannés,  et  impos- 
sibilité d'augmenter  le  capital-actions,  ce  qui  force  la 
Compagnie  à  recourir  aux  obligations  pour  se  déve- 
lopper et  se  tenir  à  la  place  qu'elle  s'est  faite  dans 
l'armement  mondial.  Il  faut  espérer,  toutefois,  que  la 
loi  sera  votée  et  que  la  Compagnie  des  Chargeurs  Réu- 
nis, grâce  à  une  disposition  libérale  en  faveur  des 
Sociétés  régies  par  la  loi  de  1867,  pourra  réunir  une 
assemblée  générale  extraordinaire  valable  et  faire  ap- 
prouver par  elle  les  plans  qu'elle  a  conçus  en  vue  de 
sa  prospérité  future.  Ces  plans,  comme  l'a  déclaré  le 
Président  du  Conseil  d'administration,  consistent  à 
moderniser  ia  flotte  de  la  Compagnie  en  remplaçant, 
par  de  nouvelles  constructions,  ceux  des  vapeurs  ne 
répondant  plus  aux  besoins  actuels. 

En  attendant,  constatons  qu'avec  les  éléments  dont 
elle  dispose,  la  Compagnie  des  Chargeurs  Réunis 
peut  faire  déjà  beaucoup,  et  que  l'on  est  en  droit  de 
croire  que  1  exercice  en  cours  sera  encore  plus  satis- 
faisant que  celui  dont  nous  venons  de  rendre  compte. 

A.  Lechenet. 


LE  COMMERCE  EXTÉRIEUR  DE  LA  FRANCE 

PENDANT  LES  ONZE  PREMIERS  MOIS  DE  1905 


L'Imprimerie  Nationale  vient  de  publier  le  volume 
des  documents  statistiques  publiés  par  l'Administra- 
tion des  douanes  sur  le  commerce  de  la  France  pen- 
dant les  onze  premiers  mois  de  1905. 

Les  importations  se  sont  élevées,  du  1er  janvier  au 
30  novembre,  à  4.197.244.000  fr.  et  les  exportations 
U  4.293.808.000  fr. 


Ces  chiffres  se  décomposent  comme  suit  : 

ONZE  PREMIERS  MOIS 

importations  1905  1904  Différence 

—  —  —  pour  1905 

(Milliers  de  francs) 

Objets  d'alimentation.  722.474  725.540  —  3.066 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   2.718.043  2.559.837  +  158.20(5 

Objets  fabriqués  .....  756.727  746,671  +  10.056 

Totaux   4.197.244     4.032.048"     +  165.196 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation.  68?. 309  613.091  +  72.218 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   1.145.317  1.C83.687  -f  56.630 

Objets  fabriqués   2.163.062  1.973.588  +  189.474 

Colis  postaux  (*)   299.615  275.407  +  24.208 

Totaux   4.293.303     3.950.773      +  342.530 

(*)  Dont  29.385.000  fr.  pour  Jes  colis  postaux  contenant  des 
tissus  de  soie  ou  de  bourre  de  soie. 

Voici  la  comparaison  du  commerce  pendant  le  mois 
de  novembre  des  deux  années  1905  et  1904  : 

MOIS  DE  NOVEMBRE 

importations  1905  1904  Différences 

—  —  —  en  1905 

(Milliers  de  francs) 

Objets  d'alimentation.  79.355  75.937  +  3.418 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie                     272.509       273.535      —  1.026 

Objets  fabriqués                72.779         69.555      +  3.224 

Totaux   424.643       419.027     ~+  5.616 

EXPORTATIONS 

Objets  d'alimentation.  86.426  68.731  +  17.695 
Matières  nécessaires  à 

l'industrie   107.978  96.518  +  11.460 

Objets  fabriqués   214.695  194.995  +  19.7(0 

Colis  postaux  (*)   28.798  28.810  —  12 

Totaux   437.897       389.054      +  48.843 

(*)  Dont  2.005.000  fr.  pour  les  colis  postaux  renfermant  des 
tissus  de  soie  ou  de  bourre  de  soie. 

En  novembre  1905,  le  mouvement  des  affaires  a 
accusé  une  augmentation  de  plus  de  54  millions  par 
rapport  au  mois  de  novembre  1904  ;  il  a  atteint,  en 
effet,  862  millions  et  demi,  au  lieu  de  808.  La  plus 
grande  part  revient  aux  exportations,  parmi  lesquelles 
celles  portant  sur  les  denrées  alimentaires  ont  pris  des 
allures  particulièrement  intéressantes. 

Le  mouvement  total  des  échanges  (importations  et 
exportations  réunies)  s'est  élevé,  pendant  les  onze 
premiers  mois,  à  8.490  millions  et  demi,  contre  7.983 
millions  environ  en  1904.  L'accroissement  atteint 
près  de  508  millions.  Presque  les  deux  tiers  de  cette 
augmentation  sont  au  bénéfice  des  exportations. 

Comme  précédemment,  toutes  les  catégories  de  mar- 
chandises ont  participé  à  ce  développement,  mais 
celui-ci  est  principalement  important  pour  les  objets 
fabriqués. 

Du  côté  des  importations,  la  plus  forte  partie  des 
accroissements  se  rapporte  aux  matières  premières 
industrielles,  ce  qui  a  toujours  été  considéré  comme 
un  signe  favorable,  car  ces  matières  premières  alimen- 
tent le  travail  des  usines.  Une  légère  diminution  dans 
les  importations  de  denrées  alimentaires  est  aussi  un 
bon  signe  ;  il  est  corroboré  par  un  accroissement  sen- 
sible dans  les  exportations  pour  les  mêmes  produits. 

I  Somme  le  mois  précédent,  la  valeur  des  exportations 
totales  est  supérieure  à  celle  des  importations. 


LES  ÉVÉNEMENTS  DE  RUSSIE 

Le  système  de  répression  paraît  être  le  mot  d'ordre 
définitif  du  Gouvernement.  Les  arrestations  conti- 
nuent. 

Sur  la  Ligne  du  sud-ouesl  (Kief-Odessa  ,  les  chefs  do 
gare  onl  reçu  l'ordre  de  ne  permettre  L'envoi  d'aucune 
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dépêche  autre  que  les  télégrammes  officiels  sous  peine 
de  révocation  immédiate.  Cet  ordre  a  pour  but  d'isoler 
les  centres  de  la  grève  des  postes,  lesquels  se  servent 
actuellement  des  fils  de  chemins  de  fer  pour  se  tenir 
en  rapports. 

Les  journaux  suspendus  pour  avoir  publié  le  mani- 
feste de  l'Union  des  unions  ont  été  déférés  aux  tribu- 
naux ;  ils  ne  pourront  reparaître  qu'après  que  leur  procès 
aura  été  instruit.  Lp  Messager  officiel  justifie  ces  me- 
sures exceptionnelles  par  un  communiqué  qui  évalue 
à  quatre-vingt-douze  le  nombre  des  affaires  de  presse 
portées  devant  la  justice,  du  4  novembre  au  5  décem- 
bre, à  la  requête  de  l'Administration. 

Le  Conseil  des  députés  ouvriers  a  tenu  le  19  courant, 
à  Saint-Pétersbourg,  une  séance  extraordinaire  à  la- 
quelle assistaient  les  représentants  des  Unions  des  che- 
mins de  fer,  des  postes  et  télégraphes  et  des  partis 
extrêmes. 

La  proclamation  de  la  grève  générale  a  été  décidée  ; 
la  cessation  du  travail,  qui  devait  avoir  lieu  le  20  cou- 
rant, a  été  remise  au  21. 

L'assemblée  a  rédigé  un  manifeste  aux  ouvriers  et 
aux  troupes,  manifeste  si  violent  que  les  journaux 
même  d'opinion  avancée  n'osent  pas  le  publier. 

La  grève  générale  a  déjà  commencé  à  Moscou. 

A  Saint-Pétersbourg,  des  mesures  d'ordre  sont  prises. 
On  a  fait  venir  des  environs  plusieurs  régiments  de  la 
garde.  Une  brigade  d'artillerie  est  postée  au  manège 
Michel.  Les  gares  sont  occupées  par  d'importants 
détachements  de  troupes. 

Les  autorités  affirment  qu'elles  disposent  d'un 
nombre  suffisant  de  mécaniciens  militaires  pour  empê- 
cher la  suspension  totale  de  la  circulation  des  trains. 

Une  loi  provisoire  vient  d'être  promulguée,  qui  vise 
spécialement  les  grèves  pouvant  arrêter  la  marche  des 
services  publics.  Les  autorités,  qui  sont  fermement 
résolues  à  empêcher  la  ^rève  générale,  seront  ainsi 
légalement  armées  pour  s'opposer  au  mouvement  gré- 
viste. 


Informations  Économiques  et  Financières 


Le  Futur  régime  de  l'électricité  à  Paris.  —  On 

se  souvient  que,  en  transmettant  au  Conseil  municipal 
diverses  propositions  rerues  par  son  administration  au 
sujet  de  l'organisation  du  futur  régime  de  l'électricité 
dans  Paris,  le  Préfet  avait  recommandé  spécialement 
à  l'attention  du  Conseil  une  proposition  émanant  de 
M.  Mildé  et  des  établissements  du  Greusot. 

Ces  demandeurs  s'offraient  à  réaliser  en  grande  par- 
tie le  programme  adopté  par  la  Commission  technique 
et  sollicitaient  la  concession  d'un  monopole  de  trente- 
cinq  ans. 

Tout  en  soumettant  avec  avis  favorable  cette  de- 
mande, le  Préfet  demandait  que  si  la  Compagnie  ne 
croyait  pas  devoir  les  agréer,  il  les  prît  comme  base 
d'une  sorte  de  concours  auquel  tous  les  électriciens 
seraient  conviés  et  dont  les  résultats  seraient  soumis 
à  la  discussion  de  l'Assemblée  municipale  d'ici  deux  à 
trois  mois. 

La  première  Commission,  sans  se  prononcer  sur  le 
mémoire  du  Préfet,  vient  de  voter  une  proposition  de 
son  président,  M.  Félix  Roussel,  invitant  l'Adminis- 
tration à  recevoir,  d'ici  au  1er  mars,  toutes  les  proposi- 
tions d'organisation  définitive  du  futur  régime  de 
l'électricité  à  Paris  et  toutes  celles  relatives  à  l'orga- 
nisation, s'il  est  nécessaire,  d'une  période  transitoire, 
qui  serait  assurée  soit  par  entente  avec  les  Secteurs, 
soit  en  dehors  des  Sociétés  des  Secteurs  actuels. 


Les  projets  de  complément  du  réseau  métro- 
politain de  Paris.  —  La  Commission  du  Métropoli- 
tain a  adopté,  mercredi  dernier,  un  important  rapport 
de  M.  Félix  Roussel  consacré  : 

1°  A  l'achèvement  du  réseau  concédé  ; 


2°  A  l'établissement  des  lignes  complémentaires 
étudiées  par  le  service  technique  ou  proposées  par  les 
Conseillers  ; 

3"  Aux  voies  et  moyens  d'exécution  de  ce3  deux 
catégories. 

Ce  rapport  conclut  ù  l'exécution  immédiate,  au 
moyen  des  reliquats  disponibles  des  deux  emprunts 
autorisés,  des  raccordements  ou  prolongements  déjà 
votés  pour  les  lignes  3  et  7,  et  dont  l'exploitation  est 
acceptée  par  la  Compagnie  du  Métropolitain,  qui  en 
sollicite  la  concession.  Mais  les  quinze  millions  de 
francs  encore  disponibles  seront  à  peu  prés  e ri t  i ■  re- 
nient absorbés  par  ces  prolongements  et  raccorde- 
ments. 

Cette  première  partie  ne  soulève  aucune  objection 
importante. 

D'autre  part,  la  Commission  propose  de  solliciter  un 
nouvel  emprunt  de  175  à  200  millions  de  francs  destiné 
à  la  dépense  d'infrastructure  de  six  nouvelles  lignes 
ainsi  dénommées  : 

a)  Ceinture  intérieure  ; 

b)  Ligne  de  la  porte  d'Italie  à  la  porte  de  Montreuil 
ou  à  la  Porte  Dorée  ; 

c)  Ligne  Trocadéro — Opéra  ; 

d)  Ligne  Saint-Augustin — Porte  des  Ternes  ; 

e)  Ligne  de  la  place  de  la  République  à  la  porte  de 
Romainville  ; 

f)  Ligne  de  la  Bastille  à  la  porte  de  Montreuil. 

Elle  demande,  en  outre,  au  Conseil  municipal  : 
«  D'inviter  l'Administration  à  mettre  à  l'enquête  la 
ligne  place  Saint-Michel— place  Denfert-Rochereau  et 
à  négocier  avec  la  Compagnie  du  chemin  de  fer  d'Or- 
péans  le  rachat  du  tronçon  de  cette  ligne  construit 
par  elle. 

«  Enfin,  d'inviter  l'Administration  à  présenter  au 
Conseil,  dès  sa  prochaine  session,  les  mesures  propres 
à  assurer  les  voies  et  moyens  et,  notamment,  un  pro- 
jet d'emprunt  pour  gager  l'exécution  des  six  lignes 
énumérées  ci-dessus,  et  des  autres  lignes  ou  prolonge- 
ments de  lignes  dont  la  construction  est  déjà  décidée 
par  le  Conseil  municipal.  » 

Il  est  permis  de  se  demander  s'il  ne  convient  pas 
d'examiner  d'ensemble  et  de  très  près  la  situation  que 
l'achèvement  du  premier  réseau  métropolitain  et  l'éta- 
blissement de  la  ligne  Nord  Sud  va  créer  aux  services 
de  transport  en  commun  dans  Paris,  avant  d'adopter 
une  aussi  vaste  extension  des  plans  primitifs. 

On  peut,  en  effet,  avoir  certaines  craintes  sur  le  pro- 
duit normal  de  la  plupart  des  lignes  nouvelles  envisa- 
gées et  sur  la  possibilité  de  doter,  avec  un  prélève- 
ment analogue  à  celui  tiré  du  premier  réseau,  le  ser- 
vice d'un  nouvel  emprunt  de  20'J  millions. 

C'est  une  bien  grosse  question  qui  se  pose  un  peu 
tardivement,  à  notre  avis,  devant  le  Conseil  munici- 
pal, qui  a  besoin  d'en  bien  mesurer  toutes  les  consé- 
quences économiques  et  financières. 


Banque  de  l'Union  Pari  sienne.  — Les  actionnaires 
anciens  et  nouveaux  de  la  Banque  de  l'Union  Pari- 
sienne sont  convoqués,  pour  le  mardi  26  décembre,  en 
assemblée  générale  extraordinaire,  pour  vérifier  et 
reconnaître  la  sincérité  de  la  déclaration  de  la  sous- 
cription des  40.000  actions  émises  en  augmentation  du 
capital  social,  en  vertu  de  la  décision  prise  par  l'as- 
semblée générale  extraordinaire  du  24  novembre  1905, 
et  du  versement  en  espèces  effectué  sur  chacune  de  ses 
actions  ; 

La  môme  assemblée  devra  reconnaître  la  réalisation 
définitive  de  cette  augmentation  par  laquelle  le  capital 
social,  qui  était  de  40.000.000  de  francs,  est  élevé  à 
60.000.000  de  francs,  divisé  en  120.000  actions  de  500 
francs  chacune. 

Banque  d'Athènes.  —  Cette  Société  vient  de  pu- 
blier son  bilan  trimestriel  arrêté  au  31  octobre  1905. 
Nous  le  reproduisons  ci-dessous  : 
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BALANCE  Al    31  OCTOJIRK  19Û5 

Actif 

Caisse  et  Banque  Nationale 

de  Grèce  ....     4.420.185  20 

Disponibles  en  or  clic/  les 

banquiers  on  Europe   2.561.888  06 

Or  en  caisse  et  traites  sur 

l'étranger   2.580.503  13 

Boris  du  Trésor  Hellénique  

Portefeuille:  Siège  central  et  succursales  ... 
Comptes  coulants  nantis  or  et  drachmes: 

Par  titres   46. 406. 756  50 

Par  marchandises  et  autres 
garanties   16.051.422  20 

Far  hypothèques   6.525.093  30 

Avances  sur  titres. .  .■  

Comptes  courants  provisoires  en  or  et  draeh 

mes  

Hôtels  et  Immeubles  de  la  Banque  

Frais  d'installation  :  Central  et  succursales. . 
Valeurs  diverses  et  coupons   en  or  et  en 

drachmes  

Prêts  à  la  Caisse  du  port  de  Kyparissia  . 

Emprunt  à  la  Banque  Viticole  

Comptes  en  suspens  "... 


Drachmes 


G 

y 

.)bi 

-oc 

■  '■) 

q 

OU" 

9 

598 

633 

48 

68 

983 

272 

1 

772 

885 

03 

4 

338 

594 

92 

1 

510 

12*> 

10 

416 

579 

12 

8 

523 

299 

80 

151 

a  is 

» 

1 

510 

178 

20 

484 

628 

24 

Passif 

Capital  

Réserve  statutaire  

Obligations  francs  or  2  millions  1/2,  rembour- 
sables le  1"  juillet  1924  

Dépôts  en  or  et  en  drachmes.  55.549.805  28 
Caisse  d'épargne  •.   2 . 584 . 560  3  ) 


Caisse  d'assurances  et  de  retraite  du  person- 
nel de  la  Banque  

Comptes  à  l'étranger  en  or  

Ellets  à  payer  .  

Effets  à  l'encaissement  en  or  et  en  drachmes. 

Dividendes  non  réclamés  

Divers  


110.151.931  25 

20.000.000  » 
1.000.000  « 

3.250.000  » 

58.134.365  58 

192.331  85 
19.759.989  04 
818.452  40 
347.963  34 
21.507  55 
6.637.321  52 

110.151.931  28 


Cette  situation  fait  ressortir  les  importants  progrès 
réalisés  par  la  Banque  d'Athènes d'une  année  à  l'autre, 
au  31  octobre  1904,  en  effet,  les  espèces  en  caisse  et 
chez  la  Banque  Nationale  de  Grèce,  les  disponibilités 
en  or  à  l'étranger,  l'or  en  caisse,  les  traites  sur  l'étranger 
et  les  Bons  du  Trésor  hellénique  ne  représentaient 
qu'un  montant  global  de  9.484.000  drachmes,  au  lieu 
de  12.862.526  au  31  octobre  1905. 

Le  chapitre  des  comptes  courants  a  donné  lieu  à  une 
augmentation  sérieuse.  C'est  l'indice  que  les  capita- 
listes grecs  apprécient,  comme  il  convient,  tous  les 
avantages  du  crédit  en  banque  et  qu'ils  y  ont  recours 
dans  une  mesure  constamment  croissante. 

Ces  comptes  courants,  ainsi  que  les  avances  sur 
titres,  sont  solidement  gagés,  attendus  qu'au  31  octo- 
bre 1905  la  valeur  effective  des  titres  ou  marchandises 
remises  en  nantissement  s'élevait  à  91.351.590  drach- 
mes et,  qu'en  outre,  il  y  avait  pour  SS.^/S.'iOO  drach- 
mes de  titres  en  dépôt  simple. 

Ouant  an  portefeuille-titres,  il  continue  à  ne  pré- 
-euter  qu'une  importance  minime  eu  égard  aux  autres 
chapitres  de  l'actif.  La  Bam/ui-  d'Athènes  persiste  donc 
dans  la  sage  politique  qu'elle  a  adoptée. 

On  se  rappelle  que  c'est  la  Banipic  if  Athènes  qui,  de 
concert  avec  la  Bam/ue  de  l'Union  Parisienne  et  avec 
d'autres  groupes  financiers  français,  a  constitué  la 
Société  Privilégiée  «É»  llaisin  de  Corinlhe;  l'introduc- 
tion de  ces  litres  sur  le  marché  de  l'aris  a  été,  comme 
nous  l'avons  vu,  couronnée  de  succès  et  il  ne  fait 
aucun  doute  que  cette  opération  laissera  à  La  Banque 
un  bénéfice  I rès  appréciable  dont  profitera  le  dividende 
de  l'exercice  1905. 


ne  se  réuniront  qu'aujourd'hui  22  décembre.  Voici  le 
bilan  de  l'exercice  1904-1905  qui  leur  sera  soumis,  et 
que  nous  rapprochons  du  précédent  : 

Bilan  au  31  octobre 

1904  1905 

Actif  (En  francs) 

Caisse                                        176.459  65  317.587  20 

Portefeuille                              4.710.100   •>  6.240.0UO  » 

Immeubles                                  503.200  12  554.803  73 

Accrédités                               92.3il.505  29  92.450  208  96 

Associations  ouvrières                  202.490  21  250.882  13 

Billets  non  renouvelés              28.127.725    »  20.408.475  » 

Crédit  Foncier  : 

Compte  capital                       3.750.000   »  3.750.COO  » 

Compte  courant                          13.747  43  7.268  12 

Débiteurs  divers                          162.855  74  352.352  21 

Frais  généraux                            197.553  34  191.936  24 

Crédits  réalisés                       93.101.1*5   »  92.714.175  » 

—      à  réaliser                     £8.294.275    »  30.786.525  » 

261.551.030  79  248.024.613  59 

Passif 

Capital  social                           5.000.00.)   »  5.000.000  » 

Réserve  statutaire                     5.1U0.0OO   »  5.240.000  » 

l  iillets  : 

des  accrédités                       93.028.925   »  92.807.975  » 

des  Associations  ouvrières  155.700  »  157.200  » 
Crédit  Foncier  : 

Compte  billets  échus              19.059.900   »  13.745.700  » 

Compte  intérêts  à  valoir..     "    192.600    »  146.276  35 

Règlements  litigieux                        1.092  24  3.611  49 

Créditeurs  divers                      5.853.006  22  6.263.096  56 

Profits  et  pertes                       1  104.41:!  88  1.160.054  19 

Crédit*  eu  cours                     131.395.400    »  123.500.700  » 

261.551.036  79  248.024.613  59 


Les  résultats  du  dernier  exercice,  comparé  au  pré- 
cédent s'établissent  ainsi  : 

Exercices 


1903-1904 


1904-1905 


(En  francs) 

Bénéfices  bruts,  y  compris  re- 
polis  1.164.413  33   1.160.054  19 

Frais  généraux,  ele   187.553  34      191  936  24 

Bénéfices  disponibles....       966.85**  99      968.117  1  5 


Tout  laisse  présumer  que  le  Conseil  d'administration 
proposera  aux  actionnaires  la  répartition  d'un  divi- 
dende de  15  francs  bruts  par  action,  comme  l'année 
dernière. 


Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs.  —  Les  ac- 

l ionnairos  de  cette  Société  qui  avaient  été  convoqués 
pour  |e  8  décembre  en  assemblée  générale  annuelle 


Société  Générale  des  Sucreries  et  de  la  Raffi- 
nerie d'Egypte.  —  Une  assemblée  générale  des  por- 
teurs d'obligations  de  la  Société  Générale  des  Sucreries 
et  de  la  Raffinerie  d'Egypte,  convoquée  par  les  soins 
de  l'Association  Nationale  des  porteurs  français  de 
valeurs  étrangères  s'est  tenue,  le  19  décembre,  Salle 
des  Agriculteurs  de  France.  M.  Desouches,  président 
du  Comité  de  Défense,  présidait  la  réunion.  3.500  obli- 
gataires porteurs  de  plus  de  ÎO..OO0  obligations  étaient 
présents  ou  représentés. 

Lecture  a  été  donnée  du  rapport  du  Comité  de  Dé- 
fense sur  la  situation. 

Ce  rapport  contient  l'exposé  de  la  situation  de  l'en- 
treprise d'après  les  rapports  des  experts  et  des  contrô- 
leurs nommés  par  le  Tribunal  du  Caire,  ainsi  que 
l'exposé  et  la  discussion  des  divers  projets  ou  proposi- 
tions concordataires  que  le  Comité  a  eu  à  examiner 
jusqu'à  ce  jour. 

Après  une  discussion  sur  les  différents  points  du 
rapport,  les  résolutions  suivantes  sont  mises  aux  voix, 
q\  votées,  La  première,  à  l'unanimité  moins  cinq  voix, 
la  deiaxiàme  ei  la  troisième  à  L'unanimité  : 

l'rcmicrc  résolution.  —  Les  obligataires  de  la  Société 
Générale  des  Sucreries  et  de  lu  Haf/inciic  (VKiigpte,  réunis 
par  les  soins  de  V Association  Sationalc  àê6  porteurs  français 
de  \alcurs  étrangères,  approuvent  le  rapport  présenté  par 
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le  Comité  do  Défense  et  invitent  le  Comité  à  continuer  ses 
démarches  en  vue  d'arriver  à  un  accord  sur  les  bases  et  sous 
réserve  des  amendements  indiqués  au  rapport. 

Deuxième  résolution.  —  Les  obligataires,  approuvant  les 
démarches  déjà  faites  auprès  du  Gouvernement  français, 
invitent  l'Association  Nationale  et  le  Comité  de  Défense  a.  les 
continuer  en  vue  d'obtenir  du  Gouvernement  égyptien  l'adop- 
tion des  mesures  les  plus  propres  à  favoriser  le  relèvement  de 
l'industrie  sucrière  en  Egypte. 

Par  la  troisième  résolution,  l'assemblée  a  invité  le 
Comité  à  transmettre  immédiatement  à  M.  le  Juge 
Commis,  président  de  la  Chambre  Commerciale  du 
Caire,  les  résolutions  votées  et  à  lui  demander  d'accor- 
der les  délais  suffisants  pour  permettre  aux  négocia- 
tions de  se  poursuivre. 


Compagnie  du  Gaz  de  Mulhouse.  —  Les  résul- 
tats obtenus  par  cette  Société  pendant  son  dernier 
exercice  social,  clos  le  30  juin  dernier,  ont  accusé,  sur 
le  précédent,  une  augmentation  de  profits  de  46.154 
francs  95.  Les  comptes  soumis  aux  actionnaires  lors 
de  la  dernière  assemblée  générale  annuelle,  et  que 
nous  comparons  à  ceux  de  l'exercice  1903-04  se  résu- 
ment comme  suit  : 

COMPTES  DE  PROFITS  ET  PERTES 

Exercices 

1903-04  1904-05 
Produits         (En  francs) 

Piécettes   g  .406.804  71  2 . 493. 067  85 

Charges 

Exploitation   1.670.090  19  1.607.806  88 

Amortissement  des  actions   46.500   »  48.500  » 

Intérêt  et   amortissement  des 

obligations    273.250   »  283.900  » 

Bénéfices  nets   417.005  52  463.100  47 

Sommes  égales   2.406.8Î4  71     2.493.307  35 

En  ajoutant  les  reports  des  exercices  précédents,  on 
a  obtenu  les  soldes  disponibles  ci-après  : 

Exercices  ■ 
1803-1904  1904-1905 
(En  francs) 

Bénéfices  nets   417.005  52     463  !  160  47 

Report  des  exercices  précédents  . .     162.061  84     229.920  81 

Soldes  disponibles   579.06^  36     693. OH  1  23 

Ces  sommes  ont  reçu  l'application  suivante  : 

Exercices 
''lÔœTÔV"  "^"Ï904-05~ 

Répartition  (En  francs)- 

Conseil  d'administration   34.206  55     39  101  04 

Dividende  : 
90  francs  par  action  entière  sur  996 
actions  en  1908-04  et  810  en  1904- 

1905   89.G40    »     72.900  » 

<•>  francs  par  action  partiellement 
remboursée  sur  3.004  actions  en 

1903-04  et  3. 190  en  1904-1905   225.300    »    239.250  » 

Report  à  nouveau   229.920  31   341.830  24 

Total  égal  aux  soldes  disponibles  . . .    579.067  36   691.081  28 

Le  dividende  a  donc  été  maintenu  à  90  francs  par 
action  entière  et  à  75  francs  par  action  partiellement 
remboursée. 

La  consommation  du  gaz,  lant  à  Bel  fort  qu'à  Mul- 
house a  enregistre  en  191)4-1905,  une  augmentation  de 
319.682  mètres  cubes  sur  1903-1904.  Quant  à  la  vente 
du  gaz  elle  a  subi,  d'une  année  à  l'autre,  les  variations 
suivantes  : 

Eclairage 
public      Particuliers  Industriels 
%  %  % 

Mulhouse   2.62        -f   4.54       -f   4  49 

Belfort   -1-0.13       ■+-   5.99       —  5! 49 


Le  réseau  des  conduites  de  Bolfort  s'est  accru  de  71 
mètres  de  canalisations  nouvelles  pour  une  dépense  de 
605  fr.  05,  et  celui  de  Mulhouse  de  14.250  m.  M)  qui  ont 
coûté  57.912  fr.  68.  Au  total,  on  a  donc  eu  à  enregistrer 
une  dépense  nouvelle  de  58.577  fr.  73. 


Ateliers  et  Chantiers  de  la  Loire.  -  (  Jette  S 
avait  convoqué  ses  actionnaires  en  assemblée  générale 
pour  le  18  novembre  dernier.  Ces  actionnaires  ont  eu 
;'i  examiner  les  comptes  de  l'exercice  1904-1905,  clos  le 
30  juin  dernier.  11  leur  a  été  proposé  en  outre  un  divi- 
dende de  65  fr.,  contre  60  fr.  pour  les  deux  exercices 
précédents. 

Voici,  comparé  au  précédent,  le  bilan  qui  a  été  sou- 
mis à  ladite  assemblée  : 

Bilan  au  30  juin 
18Ô4      '  1905 

Actif  (En  francs) 

Premier  établissement   17.448.869  02  17.306.455  99 

Dépenses  sur  travaux  en  cours  46.347.827  41  39.526.872  93 

Approvisionnements   1.016.528  67  855.832  40 

Disponibilités  et  caisse   18.597.590  31  17.564.132  90 

Portefeuille   7.528.361  05  4.974.704  05 

Débiteurs  divers   1.338  274  50  5.061.781  89 

92.277.450  96  85.349.780  16 
Passif 

Capital                                    10.000.000    »  10.000.000  » 

Obligations  4  0/9                       3.718.400   »  »  » 

Réserve  statutaire                      1.000.000    »  1.000.000  >. 

—  spéciale                       12.000.000   »  14.000.000  » 

—  disponible                     3.520.072  4£  4.413.289  68 

Acomptes  sur  travaux  en 

cours                                   51.399.474  79  47.903.431  98 

Créanciers  divers                        6.147.040  49  3  531.759  27 

Prolits  et  pertes                           4 . 492 . 463  25  4 . 501 . 299  23 

92 . 277 . 450  96   85 . 349 . 780  16 


On  remarquera  que  les  bénéfices,  en  1904-1905,  sont 
restés  à  peu  près  stationnaires.  Néanmoins,  comme 
nous  l'avons  dit  plus  haut,  le  dividende  a  été  augmenté 
de  5  fr.,  ce  qui,  même  en  comprenant  les  tantièmes, 
a  permis  encore  d'affecter  aux  réserves  une  somme 
de  2.800.000  fr.  en  chiffres  ronds.  Observons  que  le 
«  Compte  Obligations  »  a  disparu  du  passif,  ces  titres 
ayant  été  remboursés  par  anticipation  au  cours  de 
l'exercice.  Ajoutons  que  de  1881,  date  de  constitution 
de  la  Société,  à  1891,  il  n'a  pas  été  distribué  de  divi- 
dende aux  actionnaires;  en  1892  et  1893,  il  a  été  réparti 
25  fr.  ;  en  1894,  30  fr.  ;  de  1895  à  1898,  32  fr.  50;  en  1899, 
40  fr.  ;  en  1900,  45  fr.  ;  en  1901  et  1902,  50  fr.  ;  en  19(13- 
1904,  60  fr.  ;  et  enfin  la  répartition  pour  le  dernier 
exercice  a  été  fixée  à  65  fr. 


Grande  Distillerie  E.  Cuseniar  fils  aîné  et  Cic.  — 
L'exercice  1904-1905  de  cette  Société  a  été  encore  plus 
satisfaisant  que  le  précédent.  Voici,  comparé  à  celui 
de  l'année  dernière,  le  bilan  qui  a  été  soumis  à  la 
dernière  assemblée  générale  : 

Bilan  au  30  juin 


1904 


1905 


Actif  (Franck 

Actions  :  reste  à  payer   144.000   »  135.500  » 

Fonds  de  commerce   1    »  1  » 

Immeubles   3.421.841  15  3.421.841  15 

Mobilier  et  matériel   510.034  15  484.532  45 

Débiteurs  divers   2  527.621  95  2.578.282  45 

Marcliandises  en  magasin   3.150.518  60  3  667.308  45 

Espèces  en  caisse  et  en  banque  1.454.101  40  1.418.180  80 

Effets  en  portefeuille   1.316.516    »  1.405.068  55 

Comptes  d'ordre   299.040  85  370  281  75 

Coupons  acquittes   244.445  90  248.086  •> 

Portefeuille  titres   1.715.047  95  1.910.706  20 

Tutal   14.783.168  95  15.711.848  80 
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Passif 

Capital  social   10.000.000   »  10.000.000  » 

Créditeurs  divers   1. 209. 101  35  1.677.220  70 

Effets  à  payer   54.779  85  152.350  40 

Réserve  statutaire   1.307.209  75  1.417.062  35 

Réserve  spéciale   385.151  85  455.775  80 

Réserve  de  prévoyance   385.331  05  385.331  05 

Comptes  d'ordre.*   299.040  85  370.281  75 

Profits  et  pertes  : 

Bénéfices  de  l'exercice   1.022.554  25  1.2'i7.82G  75 

Total   14.783.108  95  15.711.848  80 


Ainsi  qu'on  peut  s'en  rendre  compte  par  les  chiffres 
ci-dessus,  les  bénéfices  ont  été  en  progression  assez 
sensible  au  cours  du  dernier  exercice.  Aussi,  ces  résul- 
tats ont-ils  permis  au  Conseil  d'administration  de  pro- 
poser la  répartition  d'un  dividende  de  40  francs  par 
action  libérée,  contre  37  fr.  50  en  1903-1904,  soit  une 
augmentation  de  2  fr.  50  par  action. 

Les  «  Comptes  de  profits  et  pertes  »  des  deux  derniers 
exercices  s'établissent  ainsi  : 

  Exercices  

1903-0  i  1904-05 

Produits  (Francs) 

Marchandises  générales   3.092.078  45  4.099.661  40 

Intérêts,  coupons  et  divers   113.121  20      103.377  80 

Total  des  produits. . . .  3.805.199  65  4.203.039  20 
Charges 

Personnel  '.  674.189  15  717.353  65 

Commissions   924.013  75  985.455  95 

Divers  frais  généraux   982.967  15  992.786  35 

Créances  éventuelles   201.466  35  259.616  50 

Soldes  disponibles   1.022.554  25  1.247.826  75 

Sommes  égales  . .    3.805.199  65  4.203.039  20 

Dans  les  soldes  disponibles  ci-dessus  sont  compris 
les  reports  des  deux  exercices  précédents,  soit  70.623 
francs  95  pour  1903-04,  et  173.128  fr.  55  pour  1904-05. 

Voici  comment  s'est  effectuée  la  répartition  des  sol- 
des disponibles  accusés  plus  haut  : 

Exercices 
1903-1904  1904-1905 

Réparation  (Francs) 

Amortissement  du  compte  mobi- 
lier et  matériel   25.501  70  24.220  60 

Réserve  légale   49.852  60  01.180  » 

Tantièmes  du  Conseil   22.720   »  33.459  75 

Dividendes  de  40  fr.  aux  actions 
entièrement  libérées  en  1904- 
1905,  contre  37  fr.  50  en  1903- 

1905   742.800    »  793.225  » 

Participations  consenties   109.050   »  100.006  85 

Caisse  de  retraite  du  personnel. .  2.0C0   »  2.000  » 
Report  à  nouveau  porté  à  la  ré- 
serve spéciale   70.623  95  173.128  55 

Sommes  égales   1.022  554  25   1.247.820  75 

Comme  on  le  voit,  la  situation  de  cette  Société  ne 
laisse  rien  à  désirer,  bien  que  les  événements  d'Ex- 
trême-Orient aient  quelque  peu  entravé  ses  opérations, 
•sa  clientèle  de  ce  côté  étant  assez  importante.  Mais, 
grâce  à  l'organisation  de  son  système  de  représenta- 
tion, grâce  aussi  à  une  large  publicité,  ses  ventes  se 
sont  développées  dans  d'autres  rayons,  et  leur  progres- 
sion a  plus  que  compensé  le  ralentissement  des  expor- 
tations causé  par  la  récente  guerre. 

En  ce  qui  regarde  la  situation  des  filiales,  disons 
qu'il  convient  de  s'en  montrer  satisfait.  En  effet, 
La  Distillerie  de  Bucnos-Ayres  a  réparti  5  0/0  à  ses 
actionnaires,  après  avoir  consacré  à  ses  réserves  une 
somme  égale  à  celle  nécessitée  par  la  distribution  de 
son  dividende,  Quant  ù  la  Distillerie  Belye,  elle  a 
maintenu  aisément  son  dividende  à  8  0/0  net. 

Le  chiffre  d'affaires  pour  l'année  qui  vient  de  prendre 
lin  s  atteint,  pour  La  Grande  Distillerie  K.  Cusenier  /ils 
cl  6,,c,  la  somme  de  13.298.000  fr.,  en  augmentation  de 
1.023.000  fr.  sur  le  précédent,  et  le  Président,  à  l'As- 


semblée Générale,  a  déclaré,  en  réponse  aux  questions 
d'un  actionnaire,  que  l'exercice  en  cours  s'annonçait 
favorablement  et  que  le  chiffre  d'affaires  était,  à  l'heure 
actuelle,  en  augmentation  de  500.000  francs  sur  la  pé- 
riode correspondante  de  1904. 


Banque  Centrale  Mexicaine.  —  Les  actionnaires 
de  cet  Etablissement  sont  informés  que  le  Conseil  d'ad- 
ministration a  décidé  la  mise  en  paiement  d'un  divi- 
dende intérimaire  de  3  piastres  sur  les  bénéfices  du 
second  semestre  de  1905,  payable  à  partir  du  2  janvier 
1906,  à  raison  de  7  fr.  74  par  action,  contre  remise  du 
coupon  numéro  12.  Ce  paiement  s'effectuera  à  Paris, 
à  la  Banque  de  V Union  Parisienne. 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE  DE  FRANGE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
14  décembre 

Or   2.885.032-522 

Argent.  1.087-874.116 


21  décembre 
2.888.893.170 
1.086.r.03.150 


3  972.906-639  3.975.396.320 

Effets  échus  hier  à  recevoir  à  ce  jour 

Portefeuille  Paris  j  ™«*  gg^; 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  suceurs. . . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titrés  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Bangue  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Rpcprve,  l  Loi  du  11  mai  1834 
mobilières    Ex-banques  département, 
mobilières  (  Loi  du  9  juin  lg57  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre.. 
Divers  


Total. 


14  décembre     21  décembre 


3.972.906.639 


43. loi 
372.306.806 


465.921.998 
57. 000 
41.400 
168.580.038 
325.907.264 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627  308 
100. 000. 000 
4.000-000 
25.861.420 

6-482.361 
8.407-444 
102-498.129 


5.845.621.712 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980-750 
9.125.000 
4-000.000 
8-407.444 
.490- 489. 420 
18.319.386 
10-184.672 
373  515  155 
511-891.C41 
78.289.717 
1  369  369 
12  473  103 
1.110.000 
122  964.338 


5.845-621.712 


3.975-396.320 


739.379 
391- 318. 479 


463-629.973 
57  000 
41-400 
178-638.124 
326-779.764 
180-000-000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627-308 
100.000.000 
4-000.000 
25. 861- 615 

6. 515-389 
8-407.444 
105.696.758 


5. 879. 689.707 


182 
8 
10 

2 


.492 
17 
10 

385 
536 
73 
1 

14 
1 

122 


500.000 
002.313 
000.000 
980.750 
125.000 
000.000 
407-444 
591.155 
.391-221 
235-036 
518-597 
509-917 
008.720 
.316. 334 
.490.874 
.110.000 
502. 342 


5.879-689-707 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


26  déc. 

26  déc. 

24  déc. 

22  déc. 

21  déc. 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

Circulation  

4. 072  2 

4  301.3 

4  235.1 

4.258-0 

4.492  6 

Encaisse  or  

2.463.7 

2.542.7 

2. 381. 8 

2.666.2 

2.888.9 

—     argent .... 

1.101.8 

1.107.6 

1.104.2 

1-105  2 

1.086.5 

Portefeuille  

793.1 

624.9 

733.6 

567  4 

854.9 

Avances  aux  partie. 

586.6 

449.3 

479. 6 

499-9 

505  4 

—      à  l'Etat. . . . 

180.0 

180.0 

180.0 

180-0 

180  0 

Compt.  cour.  Trésor 

202.5 

139. 1 

253.0 

244  4 

385.5 

—  partie. 

786-9 

426.6 

366. 0 

507. 4 

609.5 

Taux  d'escompte. . . 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 

pair 

pair 

pair 

pair 

Bén.nets(milliers  fr) 

12.0 

» 

8-113. 4 

6  405. 4 

7.975  5 

Nomination  d'Agent  de  change.  —  Par  décret  du  Pré- 
sident de  la  République  on  date  du  s  décembre  1905,  rendu 
sur  la  proposition  du  Ministre  dos  Finances,  M.  Martin 
(René-Gualbert)  a  été  nommé  agenl  de  change  près  La 
Bourse  de  Marseille,  pour  occuper  l'une  des  charges  rétablies 
par  le  décret  du  80  juillet  1905. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Fiance 


785 


Compagnie  des  Agents  de  Change  de  Paris.  —  La 

Compagnie  des  Agents  de  Change  de  Paris,  dans  son  assem- 
blée générale  du  18  décembre,  a  élu  pour  composer  la  Cham- 
bre syndicale  durant  l'exercice  1906  : 

M.  de  Yerneuil,  syndic  et  MM.  de  l'Argentiére,  Rolland 
Gosselin,  Blacque,  Ravoneau,  Rochet,  Burat,  Dcseilligny, 
Tardieu,  adjoints  au  syndic. 

MM.  Roblot  et  Pouquet,  adjoints  sortants,  n'étaient  pas 
rééligibles  aux  termes  du  règlement  et  MM.  Saint- Vel  et 
Veyrac  ne  se  représentaient  pas. 


Compagnie  des  Agents  de  Change  de  Marseille.  —  La 

Compagnie  des  Agents  de  Change  près  la  Bourse  de  Mar- 
seille, réunie  en  assemblée  générale  le  15  courant,  à  l'effet  de 
procéder,  selon  les  termes  de  ses  statuts,  au  renouvellement 
de  sa  Chambre  syndicale  pour  l'exercice  1905-1906  a  nommé, 
à  l'unanimité  : 

M.  G.  Gimmig,  syndic,  réélu  el  MM.  L.  Cheuret,  ancien 
syndic-adjoint,  élu':  A.  Mossé,  T.  Richard,  G.  d'Estienne, 
J.  Blisson,  adjoints  réélus  ;  P.  Gautier,  adjoint,  élu. 


Compagnie  des  Agents  de  Change  de  Nantes.  -  Dans 
son  assemblée  générale  du  18  décembre  1905,  la  Compagnie 
des  Agents  de  change  de  Nantes,  procédant  au  renouvelle- 
ment de  sa  Chambre  syndical?  pour  l'année  1906,  a  nommé  : 
syndic,  M.  Guillemet,  réélu:  1"  adjoint  :  M.  Ferronnière  ; 
adjoints  :  MM.  Renoul,  réélu,  Lalo,  Toché. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  O") 
du  19  au  25  novembre  1905  (47e  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


<£  00 

Rec. 

br.  de 

Recettes  brutes 

Désignation  des 

la  semaine 

des  années 

Différence 

lignes 

o  g- 

P 

'1905 

5  " 

1905 

1904 

1905 

1904 

2.916 

962 

953 

48.163 

46.496 

+ 

1.667 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.424 

8.970 

8.570 

426  470 

415.280 

+ 

11.190 

—  Chemins  Algériens 

513 

181 

189 

9  258 

9  260 

+ 

2 

Nord  

3.765 

5.122 

4. 657 

222.843 

211.375 

+ 

11.468 

5.843 

3.342 

3. 364 

174.073 

170.631 

+ 

3.442 

Orléans  

7.199 

4  587 

4.473 

218-240 

208  809 

+ 

9.431 

4.922 

3. 842 

3.552 

178-925 

172.955 

+ 

5.970 

Midi  

3.831) 

2. 015 

2.220 

103  697 

102.763 

+ 

934 

898 

172 

223 

8  699 

8-431 

+ 

268 

1.290 

251 

207 

10.104 

10.783 

679 

Ouest-Algérien  

296 

71 

67 

3.566 

3-402 

+ 

164 

Lignes  Algériennes  .  . 

874 

70 

84 

4  760 

4.382 

+ 

378 

103 

24 

22 

1.340 

1.320 

+ 

20 

REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  do  Paris 


Les  allégements  auxquels  nous  faisions  allusion  il  y 
a  huit  jours  ont  continué.  D'autre  part,  les  nouvelles 
de  Russie  sont  là  qui  invitent  toujours  à  une  grande 
réserve,  bien  que  l'impression  générale  soit  qu'il  y  ait 
beaucoup  d'exagération  dans  les  dépêches  qui  nous 

f>arviennent.  En  somme,  donc,  la  tendance  du  Marché 
aisse  à  désirer  dans  son  ensemble,  et  sur  quelques 
valeurs  elle  est  même  lourde.  Il  faut  dire  aussi  que  la 
période  de  fêtes  dans  laquelle  nous  entrons  est  peu 
faite  pour  stimuler  les  initiatives.. 

On  avait  laissé  entendre  que  la  Banque  d'Angleterre 
pouvait  être  amenée,  cette  semaine,  à  élever  le  taux 
de  son  escompte,  mais  la  journée  d'hier  s'est  passée 
sans  que  cette  Institution  ait  procédé  à  aucune  mo- 
dification dans  ses  conditions.  Notons  encore  que 
le  Stock-Exchange  de  Londres  ferme  ses  portes  ce  soir 
vendredi,  pour  ne  les  rouvrir  que  mercredi  matin. 

if  if  Les  Rentes  Françaises  se  sont  montrées  un  peu 
hésitantes. 

La  Rente  3  0/0  Perpétuelle,  qui  finissait,  à  terme, 
à  99  fr.  85,  reste  à  98  fr.  85,  cx-coupon  de  75  centimes 
détaché  samedi  ;  au  comptant,  on  cote  98  fr.  75,  ex- 
coupon, contre  99  fr.  70  avec  coupon. 


La  Rente  3  0/0  Amortissable  est.  revenue  de  99  fr.  30, 
au  comptant,  à  98  fr.  85.  C'est  le  2  janvier  que  ce  fonds 
détachera  son  coupon  trimestriel  de  75  centimes. 

Les  Obligations  Tunisiennes  ont  reculé  de  487  fr.  50 
à  482  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de 
l'Annam  et  du  Tonltin,  80  fr.  50,  perdant  50  centimes  ; 
Emprunt  de  Madagascar  2  1/2  0/0,  83  fr.,  sans  chan- 
gement; Emprunt  3  0/0  1903,  93  fr.  35,  au  lieu  de  93 
francs  95;  3  1/2  0/0  de  U Indo-Chine  1899,  477  fr.  ; 
Obligations  3  0/0  de  l'Emprunt  1902,  425  fr.,  en  recul 
de  2  fr.  ;  Emprunt  3  1/2  1905,  478  fr  !  Emprunt  3  0/0 

1902  du  Gouvernement  Général  de  l'Algérie,  400  fr., 
gagnant  1  franc;  Emprunt  de  l'Afrique  Occidentale 
3  0/0,  405  fr.  50,  en  moins-value  de  2  fr.  50;  Tunisien 
3  0/0  1902,  455  fr.,  comme  jeudi  dernier. 

ir  if  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Paris  ne  se  sont 
que  peu  ressenties  des  dispositions  générales. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  finissent  à  557  fr.  50,  au 
lieu  de  559  fr.  ;  Obligations  3  0/0  1869,  400  fr.  25,  en 
moins-value  de  2  fr.  25;  Obligations  3  0/0  1811,  410 
francs  25,  au  lieu  de  415  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1875, 
568  fr.,  reperdant  2  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1816, 
567  fr.  25,  en  moins-value  de  1  fr.  75. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  finissent  à  386  fr.  75, 
à  1  fr.  près  comme  il  y  a  huit  jours  ;  Obligations 
2  1/2  0/0  1894-1896,  387  fr.,  reperdant  1  fr.  ;  Obliga- 
tions 2  0/0  1898,  437  fr.,  au  lieu  de  438  fr. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropo- 
litain) sont  à  430  fr.,  au  lieu  de  434  fr.  ;  Obligations 
de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  1904  ,  428  fr.,  contre  430  fr.  50; 
Obligations  2  3/4  0/0  1905  libérées,  375  fr.  50. 

-K  if  L'action  de  la  Banque  de  France,  qui  était 
montée  à  terme  à  3.920  fr.  la  semaine  dernière,  clôture, 
sur  ce  marché,  à  3.910  fr.  Au  comptant,  elle  est  à 
3.885  francs. 

Pour  les  vingt-six  semaines  du  second  semestre  de 
l'exercice  en  cours,  les  bénéfices  nets  des  escomptes  et 
intérêts  divers  de  notre  grand  Etablissement  de  Crédit 
s'établissent  à  7.975.485  fr.  31. 

•fc  if  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
clôturent  à  695  fr.  au  comptant  et  à  705  fr.  à  terme. 
Les  bénéfices  nets  de  cet  Etablissement  s'établissent, 
pour  les  onze  premiers  mois  de  l'année,  à  10.661.275 
francs.  Pendant  le  mois  de  novembre,  les  prêts  hypo- 
thécaires et  communaux  ont  augmenté  de  8.03.1.263  fr. 

Les  Obligations  Foncières  et  Communales  n'ont,  pour 
la  plupart,  que  peu  varié. 

Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  se  re- 
trouvent à  leur  cours  précédent  de  489  fr.  50  ;  Obliga- 
tions Foncières  3  010  1879,  504  fr.,  perdant  1  fr.  50; 
Obligations  Communales  1880,  502  fr.,  au  lieu  de  504  fr.  ; 
Obligations  Foncières  1883,  457  fr.,  comme  il  y  a  huit 
jours  ;  Obligations  Foncières  2  60  0/0  1885,  485  fr.  50, 
contre  489  francs . 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  sont  à 
400  fr.  50,  au  lieu  de  402  fr.  50  ;  Obligations  Communales 
2  60  0/0  1892,  484  fr.  ;  Obligations  Foncières  2  80  0/0 
1895,  484  fr.  50  ;  Obligations  Communales  2  60  0/0  1899, 
482  fr.,  sans  changement;  Obligations  Foncières  3  0/0 

1903  avec  lots,  495  fr.,  également  comme  jeudi  der- 
nier. 

+c  if  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  été  de  nouveau  mouvementées. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  est  revenue 
de  1.416  fr.  à  terme  et  de  1.420  fr.  au  comptant,  à 
1.372  fr.  et  à  1.375  francs. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  finit  à  643  fr.  à 
terme,  au  lieu  de  6i5  francs. 

Le  Crédit  Lyonnais  cote  1.058  fr.  à  terme  et  1.051  fr. 
au  comptant,  contre  1.067  fr.  et  1.070  fr.  il  y  a  huit 
jours. 

La  Société  Générale  s'échange  à  625  fr.  au  comptant 
et  à  terme,  au  lieu  de  032  fr.  et  634  fr.  jeudi  dernier. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  regagne  2  fr. 
au  comptant,  à  685  francs. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  el  l'Industrie, 
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que  nou.s  laissions  à  230  fr.  à  terme  et  à  238  fr.  au 
comptant,  se  retrouve  sur  ces  deux  marchés  ;i  235  fr.  ; 
Banque  Internationale  de  Paris  (en  liquidation),  149  fr. 
au  comptant  et  150  fr.  à  terme. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise,  que  nous  laissions  à 
339  fr.  50  au  comptant,  reste  à  329  fr.,  ex-coupon  de 
7  fr.  50. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  clôture  à  124  fr.  au 
comptant  et  à  terme. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  clôture  à  795  fr. 
au  comptant  et  à  790  fr.  à  terme. 

Le  placement  des  50.000  obligations  de  500  fr.  5  0/0 
de  l'emprunt  de  Bahia,  entrepris  par  cet  Etablissement, 
s'effectue  dans  d'excellentes  conditions.  Ou  sait,  d'ail- 
leurs, que  ces  titres  méritent  d'attirer  l'attention.  En 
outre  de  la  garantie  générale  que  peut  représenter  la 
situation  des  finances  municipales,  l'emprunt  reçoit,  en 
vertu  du  contrat,  des  garanties  spéciales,  à  savoir  :  les 
taxes  existantes  des  eaux  et  égouts,  ainsi  que  les  taxes 
d'eaux  et  égouts  et  des  marchés  qui  seront  établies  au 
furet  à  mesure  de  l'exécution  des  travaux  respectifs. 
L'encaissement  de  ces  taxes  a  été  confié  à  la  Banque 
de  l'Union  Parisienne. 

La  Société  Marseillaise  est  aux  environs  de  920  fr. 

Les  Obligations  de  4ê0  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  se  tiennent  aux  environs  de  130 
francs;  Obligations  de  il  5  francs,  aux  environs  de  160 
francs  50. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'Afrique 
du  Sud  regagne  1  fr.  à  terme,  à  73  fr. 

La  Banque  de  l'Algérie  clôture  à  1.305  fr.  aù  lieu  de 
1.326  francs. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  s'inscrit  à 
335  fr.,  perdant  5  francs. 

L'action  de  la  Banque  de  V Indo-Chine  se  retrouve 
à  1.440  fr.,  au  lieu  de  1.448  fr. 

La  Rente  Foncière  a  repris  de  215  fr.  à  terme  à 
220  francs. 

Le  Crédit  Algérien  se  tient  toujours  aux  environs  de 
1.300  fr.,  sans  échanges  suivis. 

La  Compagnie  Algérienne,  que  nous  laissions  à  840 
francs  au  comptant,  se  tient  aux  environs  de  837  fr. 

ir  ir  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de.  fer  se  sont  montrées  plus  lourdes. 

L'action  Lyon  recule  de  1.378  fr.  au  comptant  et 
de  1.380  fr.  à  terme,  à  1.360  fr.  et  à  1.356  fr.  ;  Nord, 
1.820  fr.  au  comptant  et  1.815  fr.  à  terme,  au  lieu  de 
1.838  fr.  jeudi  dernier. 

L'action  Midi  s'échange  au  comptant  à  1.210  fr.; 
Est,  aux  environs  de  960  fr.  ;  Ouest,  901  fr.  au  comp- 
tant et  à  terme,  contre  908  fr.  et  900  fr.  ;  Orléans, 
1.455  fr.  au  comptant,  en  recul  de  15  francs. 

Pour  la  quarante-huitième  semaine  de  l'année  1905, 
les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904  :  Augmentations  : 
Orléans,  41.000  fr.  ;  Lyon,  370.000  fr.  ;  Est,  330.000  fr.  ; 
Nord,  400.000  fr.  Diminutions:  Midi,  69.600  francs  ; 
Ouest,  3.000  fr. 

if  ir  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerciales  ont 
été,  une  fois  encore,  irrégulières. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris  pé- 
ril r>  fr.  à  660  fr.  ;  Compagnie  Parisienne  du  Gaz, 
567  fr.  au  comptant  l'action  de  jouissance,  en  moins- 
value  de  23  fr. 

L'action  de  la  Société  d' Eclair r.ge,  Chauifage  et  Force 
Motrice  s'échange,  au  comptant,  à  382  fr.  50. 

L'action  Suez  a  fléchi  de  4.325  fr.  à  'i.280  fr.  ;  Parts 
de  Fondateurs,  1.905  fr.,  en  moins-value  de  46  fr.; 
Parts  Civiles,  3.130  fr.,  reperdant  30  francs. 

Les  Omnibus  de  Paris  ont  rétrogradé  de  745  fr.  à 
terme  et  die  750  fr.  au  comptant,  à  686  fr.  et  à  681  fr. 
Les  recel  tes  de  cette  Compagnie,  pour  La  50''  semaine 
de  Î905,  oui  été  de  847.10*.)  fr.  30,  contre  838.080  fr.  05 
pour  la  période  correspondante  de  190'i.  Du  l'r  janvier 
au  10  décembre  1:05,  les  recettes  totales  ont  été  de 
42.044.988  f r.  36,  contre  13. 048.294  fr.  en  V.m,  soit 
une  différence  de  1.198.859  fr.  35. 


Les  Voilures  à  Paris  sont  à  310  fr.  au  comptant  et 
à  313  fr.  à  terme,  contre  313  fr.  et  312  fr.  il  y  a  huit 
jours.  Du  !«''  au  15  décembre,  les  recettes  de  cette  Com- 
pagnie ont  été  de  717.400  fr.  75,  au  lieu  de  625.481  fr.  90 
pendant  la  même  quinzaine  de  1904  Du  1e"-  janvier  au 
15  décembre,  les  recettes  totales  se  chiffrent  par  iC  mil- 
lions 360.587  fr.  80,  en  augmentation  de  992.154  fr.  85 
sur  la  période  correspondante  de  l'année  dernière. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
reperd  13  fr.  à  terme  à  570  fr.,  et  6  fr.  au  comptant  h 
574  fr.  ;  Compagnie  Générale  Parisienne  de  Tramways, 
212  fr.  au  comptant  et  209  fr.  à  terme,  au  lieu  de 
210  fr.  ;  Est-Parisien,  42  fr.  au  comptant  ;  Tramways 
de  Paris  et  du  Déparlement  de.  la  Seine,  515  fr.,  en 
moins-value  de  25  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramways  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  sont  à  258  fr.  au  comp- 
tant, contre  260  francs. 

Les  Chemins  de  fer  Nogenlais  ont  repris  de  435  fr. 
à  447  francs. 

.  L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
est  revenue  de  533  fr.  50  au  comptant  à  509  fr.  ;  à 
terme  on  cote  500  fr.  ;  Electro-Métallurgie  de  Dives, 
350  fr.,  au  lieu  do  374  fr. 

L'Omnium  Lyonnais  finit  à  152  fr.  à  terme  et  à 
153  fr.  au  comptant. 

Le  Métropolitain  de  Paris  s'échange  à  539  fr.  à 
terme  et  h  540  fr.  au  comptant,  contre  5'i3  fr.  et  545  fr. 

L'action  du  Nord-Sud  de  Paris  finit  à  253  fr.  à 
terme  et  à  255  fr.  au  comptant. 

L'action  de  là  Société  d'Electricité  de  Paris,  qui  clô- 
turait u  366  l'r.  au  comptant  et  à  terme,  se  retrouve  à 
358  francs. 

La  Malfidano  s'échange  à  706  fr.  au  comptant,' on 
cotait  jeudi  dernier  719  fr. 

La  Compagnie  Générale  Transatlantique,  action 
ordinaire,  cote  186  fr.  au  comptant,  contre  196  fr.  ;  à 
terme  on  est  également  à  186  fr.  ;  actions  privilégiées, 
188  fr.  à  terme,  perdant  10  fr.,  et  192  fr.  au  comptant; 
Messageries  Maritimes,  280  fr.  au  comptant,  les  ac- 
tions ordinaires,  au  lieu  de  292  fr.  ;  actions  de  priorité, 
290  fr.  au  comptant,  contre  301  fr. 

Les  Chargeurs  Réunis  finissent  à  700  fr.,  en  moins- 
value  de  50  fr. 

La  Dynamite  Centrale  a  rétrogradé  de  7  fr.  à  530  fr. 

Les  Phosphates  du  Dyr,  que  nous  laissions  à  112  fr., 
se  retrouvent  à  110  fr. 

Les  actions  Urbaine-  Voitures  fléchissent  de  128  fr.  à 
122  fr.  ;  Obligations  4  0/0,  221  fr.  au  lieu  de  227  fr.  75. 

Les  actions  ordinaires  des  Raffinerie  et  Sucreries 
C.Say  perdent  10  fr.  ù  345  fr.  ;  actions  de  priorité,  291 
francs  à  terme  et  280  fr.  au  comptant,  contre  299  fr.  et 
298  francs. 

La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson-Housto'n  a  rétrogradé  de  7  48  fr.  à  terme 
à  707  fr.  ;  au  comptant,  elle  cote  705  fr.,  en  recul  de  15 
francs. 

Les  Obligations  5  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Santa-Fé  sont  en  moins-value  de 
10  fr.  à  595  fr.  ;  Obligations  4  1/2  0/0,  aux  environs 
de  505  francs. 

Les  Obligations  M  0/0  du  Port  du  Rosario  sont 
demandées  à  490  l'r.  Pour  les  onze  premiers  mois  de 
l'année  courante,  le  tonnage  du  port  du  Rosario  s'est 
élevé  à  2.747.800  tonnes,  alors  qu'il  n'avaii  été  que  do 
1.651 .568  tonnes  pour  toute  l'année  1890,  année  dont 
les  résultats  servirent  de  base  financière  à  la  constitu- 
tion de  La  Société. 

L'Association  Minière  clôture  à  190  fr.  à  terme. 

■fr  fr  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  on!  été  de  nou- 
veau, pour  la  plupart,  discutés. 

La  Rente  A  rgentine  4  0/0  1896  (Rescision)  reste,  au 
comptant,  à  93  fr.,  au  lieu  de  93  fr.  50;  à  terme,  elle 
recule  de  (>0  centimes  à  92  fr.  00  :  Rente  4  O/O  1900, 
93  fr.  au  comptant,  au  lieu  de  93  fr.  50. 

Le  ;  o/o  Brésilien  fS89-esl  en  moina*value  de  1  ir. 20 
à  86  fr.  20;  au  comptant,  il  linit  à  80  l'r  10  ;  Brésilien 
1898  S  0/0  (Funding  I.  plus  lourd  aussi,  entre  105  fr. 
et  105  fr.  70,  selon  lés  coupures;  Obligations  S  0/0  de 
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l'Etal  de  Minas  Geracs,  4lJ9  fr.  au  comptant,  en  béné- 
fice de  2  francs. 

L'Obligation  5  0/0  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie est  passée  de  482  fr.  à  489  fr.  à  terme  et  à  490  fr. 
au  comptant;  Obligations  de  l'Emprunt  5  0/0  1902, 
492  fr.  au  comptant,  reperdant  2  francs  ;  Emprunt 
S  0/0  or  1904,  472  fr.  au  comptant  et  terme,  sans 
changement. 

Les  Obligations  1888  à  lois  de  l'Etal  Indépendant  du 
Congo  demeurent  actives  à  77  fr.  50  au  comptant  et  à 
terme. 

L'Italien  5  0/0  est  passé  de  105  fr.  (i)  à  105  fr.  65. 
La  Rente  Extérieure  Espagnole  perd  1  fr.   10  à 

91  fr.  02  1,2. 

L'Emprunt  du  Maroc  5  0/0  190i  finit  à  511  francs, 
en  recul  d'un  franc. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lre  série,  clôture  à 
(59  fr.  30  contre  G9  fr.  35  ;  2e  série,  70  fr.  70  au  comp- 
tant, gagnant  30  centimes  ;  3e  série,  70  fr.  70,  au 
lieu  de  70  fr.  70. 

Le  Roumain  4  0/0  amortissable  1894  est  délaissé 
pour  le  moment  ;  Rente  4  0/0  1896  Amortissable,  éga- 
lement sans  échanges  suivis,  aux  environs  de  92  fr.  25; 
Rente  4  0/0  Amortissable  1898,  91  fr.  45  au  comptant, 
en  avance  de  20  centimes  ;  Amortissable  l  0/0  1905, 

92  fr.,  sans  changement. 

La  Renie  Russe  3  0/0  1891-1894  finit  à  64  fr.  60  à 
terme  et  à  64  fr.  75  au  comptant  ;  Rente  3  0/0  1896, 
63  fr.  40  au  comptant  et  63  fr.  50  à  terme;  Russe  4  O/O 
Consolidé  1901 ,  78  fr.  70  à  terme  et  78  fr.  90  au  comp- 
tant; Consolidés  /"  et  2e  séries,  78  fr.  40  au  comptant 
et  78  fr.  25  à  terme. 

Les  Rons  du  Trésor  Russe  5  0/0  clôturent  à  476 
francs  à  terme  et  475  fr.  au  comptant. 

La.  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  a  reculé  de  82  fr.  17  1/2 
à  81  fr.  50  ;  Rente  5  0/0  or  des  Monopoles,  476  fr.  au 
comptant,  sans  changement,  et  475  fr.  à  terme  contre 
177  francs. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  également  un  peu  moins 
bien  ;  la  bette  Ottomane  Convertie  Unifiée  4  O/O  est  re- 
venue de  90  fr.  82  1/2  à  90  fr.  60;  Priorités  4  0/0, 
508  fr.  au  comptant  ;  Consolidation  4  0/0,  457  fr.  -au 
comptant,  contre  160  fr.  ;  Obligations  4  0/0  de  l'Em- 
prunt des  Douanes  de  1902,  485  fr.  au  comptant, 
sans  changement. 

Les  nouvelles  Ottomanes  4  0/0  1901-  1905  sont 
•à  456  francs  au  comptant. 

+  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  est 
i  475  fr.  au  comptant  et-  à  477  fr.  à  terme;  Ranque 
Nationale  du  Mexique,  925  fr.  à  terme  et  935  fr.  au 
comptant  les  unités  ;  Ranque  Impériale  Ottomane,  597 
francs  à  terme,  .comme  jeudi  dernier. 

Les  actions  de  la  Banque  de  Rome  se  traitent  offi- 
cieusement à  128  fr.,  en  attendant  leur  introduction 
officielle  au  Marché  de  Paris,  retardées  par  quelques 
formalités  administratives.  Cette  valeur  donne  depuis 
sept  ans  un  dividende  de  7  lire,  payable  net  à  Paris.  La 
situation  mensuelle  du  30  novembre  montre  que  l'exer- 
cice 1905  aura  été  particulièrement  brillant  en  raison 
de  grosses  participations  financières  qui  ont  laissé  des 
bénéfices  importants. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypt 
(Banque  FoncUre  d' Egypte)  se  retrouvent  à  470  fr. 

Les  actions  de  la  Banque  de  Londres  et  de  Mexico 
clôturent  à  623  fr.  a  termé  et  à  625  fr.  50  au  comptant. 

La  Ranque  Centrale  Mexicaine  clôture  à  440  francs 
ù  ternie  et  à  ii5fr.  au  comptanl. 

Le  Rio-Tinto  a  rétrogradé  de  1.690  fr.  à  1.661  fr. 

Les  actions  des  Sucreries  et  Raffinerie  d'Egypte 
finissent  à  23  francs.  Au  sujet  de  cette  Société,  nous 
nous  reportons  à  l'«  Information  »  que  nous  publions 
plus  haut. 

La  Sosnowice  est  tombée  de  1.242  fr.  à  1.130  fr., 
pour  finir  à  1.137  fr.  ;  Rriansk,  385  fr.,  en  recul  de 
43  francs. 

Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  sont  à  346 
francs  à  terme  et  au  comptant  ;  actions  privilégiées, 
358  fr.  au  comptant.  Les  recettes  de  cette  Compagnie, 
du  1"  au  10  décembre  1905,  ont  été  de  383.863  fr., 


contre  339.960  fr.  pour  la  même  décade  de  1904.  Ou 
1er  janvier  au  10  décembre  1905,  les  recettes  se  chiffrent 
par  15.812.140  l'r. ,  contre  14.180.K22  fr.  pour  la  période 
correspondante  de  i9()4,  soit  une  différence  de  1.625.318 
francs  en  faveur  de  1905. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espaqnols  sont 
soutenues.  Les  Andalous  perdent  12  fr.  h  160  francs  ; 
Nord  de  l'Espagne,  158  francs,  en  m  oins- value  die 
9  fr.  ;  Sarayosse,  283  fr.,  contre  290  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Thessalie  se  re- 
trouvent, à  142  fr.  à  terme. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonclion-Salonique-Conslan- 
linople  sont  à  320  fr.  au  comptanl,  contre  322  fr.  ;  Obli- 
gations anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement 
(Série  1894),  485  fr.  à  terme;  Obligations  nouvelles 
4  0/0  {Série  1895),  443  fr.  au  comptant  les  unités. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer 
du  Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  se  tiennent  aux 
environs  de  295  francs  au  comptant. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Tout  comme  le  Marché  ol'ticiel,  le  Marché  en  Banque  a  été 
mouvementé,  surtout  dans  le  groupe  des  Valeurs  industrielles 
russes. 

Le  Brésil  5  0/0  1895  est  à  99  fr.  10,  en  recul  de  40  cen- 
times; Brésil  5  0/0  1903,  93  fr.  15  contre  98  fr.  95;  Brésil 
4  0/0  1901-1902,  87  fit  10,  perdant  1  fr.  35  ;  Mexicain  3  0/0, 
36  fr.  05,  en  recul  de  22  centimes  ;  Mexicain  5  0,0,  51  fr.  97 
contre  52  fr.  35  ;  Argentin  4  O/O  Mixte,  88  fr.  17  au  lieu  de 
89  fr.  60. 

Les  obligations  de  YEmprunt  S  0/0  de  l'ernambuco 
sont  bien  tenues  ;'i  463  l'r.  50. 

Le  Laurium  Grec  est  en  avance  de  4  francs  à  65  francs  : 
Chemins  Ottomans,  en  petite  plus-value  de  50  centimes  à 
135  francs. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Cliemins  de  fer  du 
Xord  du  Brésil  restent  demandées  à  432  francs. 

Le  Cape  Copver  finit  à  146  fr.  50,  contre  159  fr.  50,  sur 
1  eboulement  qui  s'est  produit  dans  la  mine  Ookiep  ;  Tharsis, 
149  francs,  on  recul  de  6  l'r.  50. 

L'action  de  l'Electrique  Lillc-Roubaix-Tourcoing  se  tient 
bien  à  319  francs.  On  sait  que  cette  entreprise  pourra,  dans 
le  grand  centre  industriel  qu'elle  va  desservir,  s'exercer  avec 
fruit,  et  que  pendant  la  période  de  construction,  les  actions 
ont  droit  à  un  intérêt  intercalaire  de  10  francs. 

La  Harpencr  recule  de  1.592  l'r.  à  1.560  l'r. 

L'action  Kertch,  qui  clôturait  à  36  francs  il  y  a  huit  jours, 
se  retrouve  à  31  fr.  25.  La  Cour  d'appel  d'Odessa  a  continué 
la  validité  de  la  vente  des  usines  faite  sur  l'initiative  de  la 
Société  de  Rriansk. 

La  Huanchaca  recule  de  3  francs  à  139  fr.  50. 

La  Société  Hellénique  des  Mines  finit  à  15  francs. 

L'obligation  5  0/0  du  Mashonatand  Railicay  finit  en 
avance  de  6  francs  à  494  francs. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  reste  saotenue 
à  470  francs. 

Les  Aciéries  du  Donetz  perdent  70  francs  et  clôturent  à 
1.000  francs;  Douboivdia-Balka,  en  recul  de  45  francs  à 
1.050  francs  ;  Dniéprovienne,  1.735  fr.,  perdant  145  l'r. 

Les  Mines  de  fer  de  Haklimanovka-Krivo'i-Hog  clôturent  à 
135  francs  contre  145  francs. 

La  Banque  d'Athènes  clôture  à  129  francs  au  comptant, 
et  à  128  fr.  50  à  terme. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  recule  de  461  francs  à 
430  francs. 

La  Vieille-Montagne  est  en  moms-value  de  6  francs  à  904  fr. 
La.  Part  de  Monaco  revient  de  5.650  francs  à  5.500  francs. 
Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  1901  finissent 
à  290  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  clôturent  à 
74  francs,  ex-coupon. 

Les  actions  de  la  Société  privilégiée  pour  favoriser  hi 
production  et  le  commerre  du  raisin  de  Cormthc  sont 
toujours  très  recherchés  à  283  fr. 


Voir  les  Tableaux  des  Cours  sw  la  Ccuierlure. 
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21  décembre  1905. 
Blé.  —  Grâce  au  temps  relativement  favorable  qui  règne 
depuis  une  quinzaine  de  jours,  la  situation  des  blés  en  terre 
s'est  heureusement  modifiée.  Dans  tous  les  champs  ense- 
mencés à  une  époque  normale,  la  végétation  est  maintenant 
assez  avancée  pour  que  les  rigueurs  de  l'hiver  ne  soient  pas 
à  redouter.  Il  n'en  est  pas  de  même  dans  les  terrains  où  les 
semailles  ont  été  opérées  seulement  vers  la  fin  de  novembre, 
mais  beaucoup  de  jeunes  plants  ont  déjà  repris  de  la  vigueur 
et,  eux  aussi,  seront  bientôt  assez  forts  pour  traverser  sans 
encombre  la  mauvaise  saison.  Moins  nombreux  qu'on  ne 
l'avait  prévu  sont  les  emblavements  qui,  n'ayant  pas  réussi, 
devront  être  refaits  au  printemps. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


23  nov. 

30  nov. 

7  déc. 

14  déc. 

21  déc. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

23  37 

23  12 

22  37 

23  37 

23  25 

19  24 

19  24 

19  29 

19  58 

19  15 

18  75 

18  75 

19  .. 

19  .. 

19  .. 

22  37 

22  37 

22  81 

22  90 

22  93 

18  02 

18  02 

18  03 

18  03 

18  01 

15  89 

16  11 

16  54 

16  99 

16  83 

17  25 

17  82 

18  41 

17  78 

17  65 

Paris  

Liverpool  

Anvers  

Berlin  

Budapest  

Chicago  

New-  York  

Au  point  de  vue  commercial,  nous  n'avons  aucun  change- 
ment apiu'éciablc  à  signaler.  Les  producteurs,  dont  les  res- 
sources monétaires  sont  suffisantes  et  qui  se  reconnaissent 
les  maîtres  du  marché  intérieur,  proportionnent  leurs  offres 
aux  demandes  et  maintiennent  ainsi  les  prix.  A  la  Bourse  de 
Commerce  de  Paris,  les  cours  oscillent  dans  des  limites  tris 
é'roitcs;  on  a  coté  en  clôture  : 

7  déc.        14  déc.      21  déc. 

Courant   23  37        23  37        23  25 

Janvier   23  50        23  62        23  37 

Janvier- Févr....      23  62         23  62         23  37 

4  premiers   23  87        23  87        23  62 

4  de  mars   24  25         24  12         24  12 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 
à  l'hectolitre. 

Farines-fleur.  —  Les  transactions  sont  toujours  très  res- 
treintes; la  tendance  reste  calme. 


7  déc. 

14  déc. 

21 

déc 

31 

12 

30 

87 

30 

87 

31 

12 

31 

12 

31 

12 

Janvier-Févr.  . . 

31 

25 

31 

37 

31 

12 

31 

37 

31 

37 

31 

25 

31 

62 

31 

62 

31 

62 

Les  100  kilos,  net,  toile  perdue  sans  escompte. 

Farines  de  consommation.  —  La  baisse  de  un  franc  par 
gros  sac  consentie  la  semaine  dernière  par  la  meunerie  a 
rendu  les  transactions  plus  faciles.  On  cote  les  principales 
marques  en  disponible  : 

157kil.,net  100kil.,net 

Marques  de  choix   53  25  33  91 

Premières  .aarques   53  . .  33  75 

Bonnes  marques   51  75  32  96 

Marques  ordinaires   50  50  32  16 

Conditions  :  le  sac  de  159  kilos  ou  101  kilos,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  des  acheteurs,  au  comptant,  avec 
1  0/0  d'escompte  ou  à  30  jours  sans  escompte. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

23  nov. 

30  nov. 

7  déc. 

14  déc. 

21  déc. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Paris  (roux  88*)  

21  .. 

20  50 

20  50 

20  25 

20  37 

20  63 

20  50 

20  50 

20  55 

20  19 

20  87 

20  62 

20  37 

20  37 

19  87 

20  92 

20  92 

20  92 

20  80 

20  52 

20  05 

19  63 

19  68 

19  53 

19  32 

21  25 

20  56 

20  81 

2ii  si 

20  37 

New-York(moscovad) 

82  83 

34  26 

84  26 

35  68 

35  68 

L'Association  internationale  de  statistique  sucrière  vient 
de  faire  paraître  les  résultats  de  sa  seconde  enquête,  close  le 
16  courant,  sur  la  production  probable  de  l'Europe.  Le  ta- 
bleau suivant  résume  ces  renseignements  : 

Différence  en 
1905-1906 


Fabr 

iques 

Production 

Prod.  en 

Pays 

actives 

en  betteraves 

sucre 

brut 

1904- 

1905- 

1904- 

1S05- 

1904- 

1905- 

1905 

1906 

1905 

1906 

1905 

1906 

Milliers  de  toiu 

tes 

France  .... 

275 

291 

4.670 

8.078 

615 

1.020 

Allemagne . 

374 

376 

10.071 

15.345 

1.615 

2.309 

A.  -Hongrie 

206 

206 

G. 207 

9.681 

881 

1.468 

Belgique  . . 

90 

92 

1.196 

2.318 

171 

326 

Danemark  . 

7 

7 

320 

512 

45 

66 

Hollande  . . 

2G 

28 

876 

1.430 

137 

201 

Russie  

270 

276 

6.444 

7.885 

931 

1.002 

Suède   

18 

19 

557 

822 

84 

121 

32 

32 

750 

900 

83 

100 

Totaux . . 

1.301 

1.327 

31.091 

46.971 

4.552 

6.613 

Bette- 
raves 


% 
+73. 
+52. 
+60. 
+93 
+59 
+63 
+22, 
+47. 
+20 


+51.1 


Sucre 


os 

/o 
+66.1 
+43.8 
+66.5 
+90.8 
+46.0 
+47.1 
+  7.6 
+43.9 
+20.5 


+45.3 


M.  F.  Sachs  a  recueilli  les  chiffres  suivants  pour  la  pro- 
duction de  1905-06  dans  les  autres  pays  :  Espagne,  70.000 
tonnes  de  sucre  de  betterave,  dans  31  sucreries,  et  17.000 
tonnes  de  sucre  de  canne,  dans  17  sucreries;  Roumanie, 
31.500  tonnes  de  sucre  dans  5  sucreries  de  betterave;  Suisse, 
3.480  tonnes  de  sucre  de  betterave,  dans  la  seule  sucrerie  de 
la  Confédération. 

Les  chiffres  concernant  la  France  s'entendent,  sans  le  sucre 
fictif  correspondant  aux  décharges  pour  la  mélasse. 

Les  chiffres  relatifs  à  l'Allemagne  comprennent,  pour  les 
deux  campagnes,  la  production  présumée  des  sucrateries 
spéciales  ne  travaillant  pas  de  betteraves  :  110.000  tonnes 
pour  1905-06  et  102.400  tonnes  pour  1904-05. 

Les  chiffres  concernant  l'Italie  émanent  d'une  source  bien 
informée  qui  les  a  communiqués  au  bureau  de  Vienne. 

Notre  marché  des  sucres  blancs  n°3cst  toujours  dépourvu 
d'activité.  On  a  coté  : 


Blanc  n°  3  : 

Courant  

Janvier  

4  premiers  

4  de  mars  

4  de  mai  

Roux  88°  disponible  

Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 
Les  raffinés  en  pains  valent  de  5G  fr.  50  à  57  fr.  les 
kilos,  suivant  marques,  aux  usines. 


7  déc. 

14  déc. 

21  déc. 

24  75 

24  25 

24  12 

24  87 

24  37 

24  25 

25  25 

24  62 

24  62 

25  75 

25  12 

25  12 

25  G2 

25  62 

20  50 

20  25 

20  37 

100 


Alcool.  —  Le  Journal  Officiel  du  19  courant  a  publié  le 
relevé  de  la  production  et  du  mouvement  des  alcools  pendant 
les  deux  premiers  mois  de  la  campagne  1905-1906,  soit  du 
1er  octobre  au  30  novembre.  Voici  les  chiffres  principaux  de 
ce  tableau  : 


Douze  mois 

1904-1905 

1905-1906 

Différence 

(Hectolitres 

) 

Stock  au  début  de  la  cam- 

538.947 

469.651 

69.296 

779.803 

865.149 

+ 

85.346 

20.462 

24.509 

+ 

4.047 

Total  des  ressources. 

t. 339. 212 

1.359.309 

+ 

20.097 

A  déduire  : 

58.601 

58.624 

+ 

23 

556.697 

558.049 

+ 

1.352 

Total  

615.298 

G16.673 

+ 

1.375 

Stock  au  30  novembn 

723.914 

742.686 

+ 

18.722 

Contre,  au  31  oct. . . . 

599.624 

583. 162 

16.462 

Différence  au  30  novembre.  +124.290  +  159.474  +  35.184 
Ces  chiffres  comprennent  ceux  relatifs  aux  bouilleurs  de  cru 
qui,  au  30  septembre  1905,  possédaient  un  stock  approximatif 
de  89.978  hectolitres  (113.435  à  la  même  date  de  1901),  et 
dont  la  production  durant  les  deux  premiers  mois  de  la  oam- 
pagne  est  évaluée  à  30.519  hectolitres,  inférieure  de  4.939 
hectolitres  à  celle  de  La  période  correspondante  de  la  saison 
précédente  (85.458). 
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La  production  des  distillateurs  et  bouilleurs  de  profession, 
834.630  hectolitres  (744.345),  accuse  une  augmentation  de 
90.285  hectolitres,  soit  12.1  0/0.  On  constate  un  accroisse- 
ment de  65.346  hectolitres,  ou  10.9  0/0,  clans  le  rendement 
total. 

Durant  le  mois  dernier,  les  ressources  se  sont  augmentées 
de  488.785  hectolitres,  contre  471.646  en  novembre  1904,  soit 
en  plus  17.139  hectolitres. 

Les  exportations  n'ont  atteint  que 27.409  hectolitres,  au  lieu 
de  32.582.  Les  livraisons  au  commerce  intérieur,  y  compris 
la  consommation  personnelle  des  bouilleurs  de  cru,  ont  été 
de  301.902  hectolitres,  inférieures  de  12.872  hectolitres  à 
celles  de  novembre  1904  (314.774).  Le  stock  s'est  accru  do 
159.474  hectolitres,  au  lieu  de  seulement  124.290  l'année 
dernière. 

Sur  le  marché  réglementé,  de  nouveaux  allégements  ont  été 
effectués  qui  ont  ramené  les  cours  un  peu  en  arrière,  puis 
une  reprise  s'est  manifestée  en  dernier  lieu. 

7  déc.  14  déc.  21  déc. 

Courant   37  12  37  . .         37  . . 

Janvier   37  37  36  87         37  . . 

4  premiers   37  12  37  12  37  25 

4  de  mai   37  87  37  87         38  . . 

L'hectolitre  90»,  non  logé,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 
Non  compris  la  taxe  de  1  fr.  37  à  100°. 


Vins.  —  La  température  actuelle  n'est  pas  très  favorable  à 
la  clarification  des  nouveaux  vins  ;  au  moment  où  s'effectuent 
les  premiers  soutirages,  les  vignerons  préféreraient  un  froid 
plus  vif  et  surtout  plus  sec. 

Les  affaires  sont  calmes;  le  commerce  n'achète  que  par 
petits  lots  et  seulement  au  fur  et  à  mesure  de  ses  besoins. 
Les  négocianis  cherchent  d'ailleurs  à  obtenir  des  concessions, 
mais  la  propriété  se  refuse  à  admettre  leurs  propositions. 
Partout,  les  cours  restent  fermement  tenus. 

Voici  les  prix  actuellement  pratiqués,  à  Bercy,  pour  les 
produits  de  1905:  Bas-Bourgogne,  28  »»  à  33  »»  ;  Cher,  20  »» 
à  26  »»  ;  ïouraine,  16  »»  à  22  »»  ;  Algérie,  12  »»  à  19  »»  ;  Ara- 
mon.  10»»  à  15)'»;  Montagne,  12  »»  à  17  »»  ;  Minervois, 
18  »»  à  23  »»;  Roussillon,  11  »»  à  20  »».  Marchandises  cou- 
rantes, suivant  qualité.  L'hectolitre,  nu,  en  entrepôt. 

Les  vins  de  soutirages  valent  de  70  »»  à  100  fr.  ;  les  Bor- 
deaux ordinaires  de  110  »»  à  140  »»;  les  Màcon  ordinaires 
de  100  ■>»  à  140  »».  La  pièce  de  225  litres,  suivant  qualité,  y 
compris  le  fût  et  les  droits  de  régie. 

D'après  la  statistique  mensuelle,  publiée  par  la  Direction 
des  Contributions  indirectes,  les  quantités  des  vins  sortis  des 
chais  des  récoltants  (droits  garantis  ou  acquittés)  se  sont  éle- 
vées, pendant  le  mois  de  novembre  troisième  de  la  campagne, 
à  3.533.552  hectolitres.  Le  stock  commercial  à  fin  novembre, 
représenté  par  la  différence  entre  les  entrées  et  les  sorties 
inscrites  au  compte  des  marchands  en  gros,  était  de  16.085.027 
hectolitres,  contre  16.425.039  hectolitres  au  31  octobre  dernier 
et  14.351.389  au  30  novembre  1904.  Il  y  a  donc  diminution  de 
340.012  hectolitres  par  rapport  à  octobre  1905,  et  augmenta- 
tion de  1.733.638  hectolitres  par  rapport  à  novembre  1904. 


Soies.  —  L'allure  du  marché  de  Lyon  est  un  peu  plus 
satisfaisante  depuis  une  dizaine  de  jours.  Certes,  le  volume 
des  transactions  quotidiennes  est  toujours  réduit  et  rares 
sont  les  plus-values  constatées  dans  la  cote  ;  mais  les  offres 
qui  se  produisent  sont  facilement  absorbées  et  pèsent  beau- 
coup moins  sur  les  cours. 

Ces  premiers  symptômes  d'une  amélioration  qui,  nous  le 
présumons,  ne  tardera  pas  à  s'accentuer,  se  sont  manifestés 
quand  on  a  appris  que  les  achats  de  l'Amérique  à  Yokohama 
avaient  repris  une  certaine  extension.  En  outre,  la  nouvelle 
qu'un  consortium,  comprenant  plusieurs  établissements  finan- 
ciers, venait  de  se  constituer  à  Milan  a  produit  une  excellente 
impression. 

Ce  Syndicat  se  propose  de  réagir  contre  la  faiblesse  des 
producteurs  et  des  détenteurs  en  enlevant  du  marché  les  lots 
les  plus  offerts,  non  seulement  en  soie,  mais  encore  en 
cocons  secs. 

A  Lyon,  on  a  pratiqué  pendant  la  dernière  huitaine  : 
Grèges  Cévennes,  extra,  11/13,  50  fr.  ;  Piémont,  1"  ordre, 
11/13,  48-49  fr.;  Hongrie,!"  ordre,  11/13,  48-49  fr.;  Syrie, 


9/11,  extra,  48  fr.  ;  1"  ordio,  46  50-47  fr.  ;  Brousse,  18/15, 
14/16,  1"  ordre,  43-44  fr.;  2'  ordre,  42-43  fr.  ;  Japon  filature 
1  1/2,  10/12,  48  fr.:  i  1/2,  12/14  ,  44  50-45  50:  Chine  fila- 
ture, extra,  9/11,  53  50;  n"  1,  9/11,  51-52  fr.;  n"  2,  9/11, 
50  fr.;  Canton,  n"  1,  9/11,  41  fr.;  extra,  11/13,  89-40  fr. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 

Villes 


23  nov. 

30  nov. 

7  déc. 

14  déc. 

21  déc. 

1905 

1905 

1005 

1905 

1005 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

72  75 

74  50 

78  37 

76  50 

76  50 

69  79 

70  48 

76  68 

70  83 

72  45 

64  84 

64  23 

07  94 

66  .. 

66  74 

Le  Havre  

Liverpool  

New- York  

La  plupart  des  circulaires  qui  parviennent  d'Angleterre  se 
livrent  à  de  nombreuses  critiques  contre  le  dernier  rapport 
du  Bureau  de  Washington  qui,  comme  nous  l'avons  déjà 
indiqué,  a  évalué  la  récolte  américaine  à  seulement  10  mil- 
lions 168.000  balles. 

Les  conclusions  de  MM.  Weld  et  Cie,  de  Liverpool,  que 
nous  trouvons  dans  le  Bulletin  de  Correspondance  'la  narre. 
méritent  d'être  reproduites  : 

Contre  l'article  :  1"  Les  approvisionnements  en  filature  sont 
sans  importance,  mais  le  déport  devra  empêcher  de  faire  des 
stocks  en  coton,  filés  ou  tissus;  2°  Comme  d'ordinaire,  l'esti- 
mation du  Bureau  est  très  probablement  inférieure  à  la  réa- 
lité, d'autant  plus  que,  cette  année,  la  tendance  à  donner  des 
chiffres  réduits  doit  avoir  été  plus  grande  encore  que  d'habi- 
tude ;  3»  Il  y  a  de  très  forts  engagements  à  la  hausse  aux 
Etats-Unis  et,  dans  le  cas  d'une  liquidation  urgente,  il  pour- 
rait en  résulter  une  baisse  très  accentuée  ;  4"  L'élévation  des 
stocks  en  Amérique. 

En  faveur  de  l'article  :  1°  La  solidarité  du  Sud  avec  les 
haussiers;  2°  Les  besoins  inévitables  de  la  consommation  qui 
devront  se  manifester  pendant  les  trois  ou  quatre  mois  pro- 
chains; 3"  L'activité  spéculative  en  Amérique  parmi  les 
outsiders  ;  4°  La  rareté  comparative  des  bons  classements 
convenahles  à  la  filature  ;  5°  La  réduction  probable  des  re- 
cettes. 

MM.  Weld  et  C'8  terminent  leur  circulaire  en  disant  :  «  Pour 
l'avenir  immédiat,  il  est  possible  que  la  spéculation  pousse 
encore  les  prix,  mais  ceux-ci  nous  paraissent  prématurément 
trop  élevés  pour  pouvoir  acheter.  Par  suite,  nous  conseillons 
de  réaliser  les  bénéfices  sur  tous  les  engagements  à  la  hausse 
et  nous  pensons  qu'il  y  aurait  très  peu  de  risques  à  courir 
en  vendant  quelque  peu  à  découvert  dans  toutes  les  périodes 
de  hausse  qui  pourront  se  produire.  » 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne  de  1.016  kil.  048) 


Métaux 

23  nov. 
190à 

30  nov. 
1905 

7  déc. 
1905 

14  déc 
1905 

21  déc. 
1905 

Cuivre  en  barres  : 

£  sh.  d 

£  sh. 

d. 

£  sh. 

d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

75  5  . 

77  2 

6 

77  15 

80  5  . 

79  2  6 

73  12  6 

76  15 

77  5 

79  10  • 

78  15  . 

Etain  :  disponible. . 

153  7 

156  2 

è 

160  15 

164    .  - 

165   .  . 

—      à  3  mois  

152   7  6 

155  12 

6 

157  12 

6 

162  15  • 

163  17  6 

Plomb  anglais  :disp. 

15  15  . 

16  5 

17  5 

17  15  ■ 

17  5  . 

—    espagnol  :  — 

15  10  . 

15  10 

16  5 

6 

17   7  6 

17  2  6 

Zinc  :  disponible. . . 

28  11  3 

28  15 

28  12 

6 

28  15  • 

28  15  - 

Glascow 

Fonte  :  disponible.. 

54  11 

52 

7 

54 

54 

Cours  officiels  des  Métaux  à  Paris 

(Les  100  kilos  à  l'acquitté)      9  déc.  16  déc. 

Fr.  Fr. 

Cuivre  Chili,  marques  ordinaires                  204  25  211  50 

—  Chili,  if  marques                          206  75  214  .. 

—  en  lingots  et  plaques  de  laminage      215  . .  224  . . 

—  en  lingots  propres  au  laiton               218  75  228  . . 

—  en  cathodes                                    223  . .  232  50 

Étain  Banka  , ....       437  50  449.. 

Plomb,  marques  ordinaires                          48  50  48  50 

Zinc  de  Silésie  ,       77  50  77  75 

Xavier  Gihardot. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Allemagne 


ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  le  19  décembre  1905. 

La  Reichabanh  et  le  marché  monétaire.  —  Les  événements  de 
Russie.  —  Le  marché  financier.  -  Le  développement  maritime  de 
l'Allemagne. 

La  presse  allemande  a  montré,  une  fois  de  plus,  que 
dans  toutes  les  questions  de  politique  étrangère  elle 
obéit  aveuglément  au  mot  d'ordre  venu  de  la  chancel- 
lerie. Pas  un  journal  ne  s'est  livré  à  quelque  commen- 
taire intéressant  du  Livre  jaune  publié  en  France.  Ce 
silence  imposé  révèle  assez  la  gêne  qu'éprouve  la  di- 
plomatie allemande  à  répondre  à  cet  exposé  des  faits 
qui  la  met  souvent  en  contradiction  avec  ses  affirma, 
tions  publiques. 

La  Bourse  a  été,  depuis  huit  jours,  sous  la  double 
influence  des  événements  de  Russie  et  de  la  situation 
du  marché  monétaire.  Mais  ces  deux  facteurs  ont  bien 
des  liens  communs.  La  dernière  élévation  du  taux  de 
l'escompte  ne  semble  pas  avoir  sensiblement  amélioré 
le  statut  de  la  Reiclisbank  ;  l'encaisse  métallique  n'a 
augmenté  que  de  la  modeste  somme  de  31  millions  de 
marks,  alors  que  la  circulation  des  billets  a  augmenté 
de  presque  autant  :  25  1  /2  millions.  Il  est  vrai  que  la 
réserve  des  billets  non  imposables  a  monté  de  41  1/2 
millions  de  marks  à  54  mitions.  Mais,  telle  quelle,  elle 
est  encore  inférieure  de  200  millions  de  marks  à  la 
somme  de  la  même  époque  de  1904. 

Beaucoup  de  gens  arguent  de  l'importance  de  cette 
réserve  pour  blâmer  la  Reiclisbank  d'avoir  augmenté  le 
taux  de  son  escompte  sans  nécessité  pressante.  Dans 
un  communiqué,  certainement  inspiré  par  la  Reiclis- 
bank, on  répond  que  cet  établissement  a  eu  parfaite- 
ment raison  de  défendre  son  encaisse  avant  qu'il  lût 
plus  entamé  ;  que  les  énormes  demandes  du  commerce 
et  l'industrie  justifiaient  d'ailleurs  toute  mesure  con- 
servatrice ;  enfin,  que  l'escompte  libre  avait  commencé 
à  monter  même  avant  l'élévation  du  taux  de  l'escompte 
officiel.  Le  communiqué  ne  cache  d'ailleurs  pas  qu'une 
nouvelle  élévation  du  taux  de  l'escompte  n'est  pas 
improbable,  l'argent  sur  le  marché  libre  évoluant 
autour  du  taux  de  7  0  0. 

A  la  Bourse  de  Berlin  a  circulé  à  maintes  reprises  le 
mot  d'ordre  de  désolidariser  complètement  le  marché 
des  événements  qui  se  passent  en  Russie.  On  a  sérieu- 
sement essayé  :  on  n'a  pu  y  parvenir.  Fatalement  les 
troubles  de  l'Empire  voisin  ont  eu  une  répercussion 
immédiate  sur  notre  place.  La  chose  est  assez  com- 
préhensible, car  l'Allemagne  est  liée  à  la  Russie  par 
mille  attaches  économiques  et  financières.  Cette  réper- 
cussion a  d'ailleurs  été  d'autant  plus  grave  que,  contre 
l'intérêt  de  ses  nationaux,  toute  la  presse  allemande 
travaille  à  exagérer  encore  les  troubles  de  la  Russie  et 
la  gravité  de  la  situation.  La  campagne  malveillante 
contre  les  linances  et  les  fonds  russes  se  poursuit. 

Toutes  les  statistiques,  officielles  et  autres,  confir- 
ment la  grande  activité  de  nos  industries.  Elle  corres- 
pond à  une  augmentation  sensible  du  prix  de  toutes 
les  matières  premières.  Aussi,  si  l'on  se  félicite  du 
présent,  est-on  moins  rassuré  quant  à  l'avenir:  on 
eut  revoit  une  augmentation  forcée  des  prix  de  vente, 
qui  pourrait  bien  enrayer  tout  à  coup  la  consom- 
mation. 

La  campagne  en  faveur  de  l'augmentation  delà  Hotte 
de  guerre  continue  par  toutes  les  façons.  Pour  montrer 
l'importance  des  intérêts  maritimes  que  l'Allemagne  a 
à  sauvegarder,  Le  Ministre  delà  Marine  vient  de  publier 
un  mémoire  très  suggestif.  «  Le  commerce  extérieur  de 
1  Allemagne,  y  est  il  ait,  a  doublé  en  25  ans  ;  il  dépasse 
aujourd'hui  L2  milliards  de  marks.  Ce  développement 
B'esl  surtout  produit  dans  nos  relations  avec  les  pays 
d'uni re-tner  el  nuire  commerce  par  mer  s'est  principa- 
lement accru.  De  L808  ù  1908,  notre  trafic  maritime  a 


passé  de  27  millions  do.  tonnes-registre  à  42  millions, 
soit  une  augmentation  de  15  millions. 

«  Il  va  de  soi  que  la  marine  allemande  s'est  déve- 
loppée en  proportion.  L'Allemagne  possède  actuellement 
une  flotte  commerciale  de  près  de  272  millions  de  ton- 
nes, représentant  une  valeur  de  plus  d'un  milliard  de 
marks.  On  compte  pour  les  Sociétés  maritimes  des 
deux  seules  villes  de  Brème  et  deSambûurg  un  capital 
«le  443  millions,  et  les  chantiers  se  sont  agrandis  Sans 
des  rapports  analogues. 

<<  Aujourd'hui  plus  de  G0.000  ouvriers  travaillent  à 
la  construction  de  navires  sur  une  trentaine  de  chan- 
tiers. Ils  produisent  plus  de  200.000  tonnes  et  repré- 
sentent un  capital  de  180  millions  de  marks.  Les 
constructions  des  ports  de  mer  se  sont  agrandies: 
Hambourg  de  70  0/0,  Brème  de  50  0/0  depuis  1899.  Il 
en  est  de  même  de  Lubeck,Em6len,  Stettin  et  Dantzig. 
Dans  les  cinq  dernières  années  on  a  sacrifié  presque 
200  millions  de  marks.  » 

Le  mémoire  termine  par  des  réflexions  sur  l'équilibre 
des  transactions  allemandes  avec  l'étranger,  dont  je 
vous  ferai,  dans  ma  prochaine  lettre,  un  résumé  aussi 
complet  que  possible. 


et  Fiuanci 


BILAN  DE  LA  BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Bidets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  


PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social   

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue . . . 
Divers  


1905 

15  déc. 

Bit.  7  déc. 

s;,N.:j3i 
24.468 
l'3.314 

9)3.240 
58.408 

163  311 

1C4.5S0 

+  30.943 
-  250 
+  1.113 
+  20-370 
+  4.957 
+  7.895 
+  10.112 

180. 000 
64.814 
1  321.989 

579.404 
41-668 

non  mod. 
non  mod. 
+  25.216 
+  54.796 
+  1.188 

1904 


dec. 


1  623.586 
25  127 
20.628 
777. 2iS6 
54. 343 


Oit.  7  déc 


-r  23.973 

+  113 

+  6  309 

+  15.797 

+  3.7*8 

130.020  +  24.272 

102.384  +  8.380 


150.000 
51.614 
1.279.141 
604.277 


non  mod. 
non  mod. 

+  298 
+  80.217 


48.3i2i+  2.125 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 

de 
l'esc 

0/0 

834 

1.388 

531 

1.036 

74 

-  26 

5 

31  »   

79i 

1  442 

487 

1.109 

82 

-  147 

» 

799 

1.386 

474 

1.065 

53 

-  76 

VA 

837 

1.339 

509 

992 

55 

+  18 

» 

23   

■  815 

1  295 

553 

949 

50 

+  107 

30   

843 

1.330 

555 

993 

lii 

+  17 

827 

1.297 

528 

935 

54 

+  41 

» 

15  >  

858 

1.322 

579 

955 

58 

+  34 

6 

La  Dette  publique  en  Prusse.  —  Les  inscriptions  au 
Grand  Livre  de  la  Dette  publique  en  Prusse  sont  en  augmen- 
tation constante.  Le  nombre  des  inscriptions  dans  ce  Grand 
Livre  était,  à  la  lin  de  mai  1903,  de  31.383  pou*  un  capital 
de  1.629.887.550  marks,  eu  1904  do  32.477  pour  un  capila  1 
de  1.709.584.050  marks.  Il  s'est  élevé,  à  la  fin  du  mois  de 
mars  1905,  à  33.957  pour  un  capital  de  1.781.172.750  marks. 

Sur  ces  33.957  inscriptions,  celles  correspondant  à  un 
capital  de  moins  de  50.000  marks  représentent  85.8  0/0  et 
celles  correspondant  à  un  capital  supérieur  14.2  0/0. 

Au  31  mars  1905,  20.495  inscriptions,  représentant  tin 
capital  total  de  787.126.S00  marks,  étaient  faites  au  nom  de 
personnes  réelles;  G. 230  inscriptions,  représentant  un  capital 
Cotai  de  082. 480. '.'50  nmrks  au  nom  de  personnes  morales 
et  0.41)5  inscriptions,  représentant  un  capital  de  210  millions 
345.500  marks,  au  nom  de  niasses  de  biens  dépourvues  de 
personnalité  juridique. 
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Sur  les  bénéficiaires  de  ces  inscriptions,  20.171  étaient  do- 
miciliés en  Prusse,  4.395  dans  les  antres  Etats  allemands, 
SGO  dans  les  autres  Etats  d'Europe,  17  en  Asie,  12  en  Afrique. 
59  en  Amérique  et  3  en  Australie. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  21  décembre  1905. 

Le  marché  n'a  montré  que  peu  de  fermeté  jusqu'au  mo- 
ment où  une  meilleure  tenue  des  fonds  russes  a  raffermi  un 
peu  la  cote.  Mais,  malgré  cette  velléité  de  reprise,  on  a  fini 
assez  mollement.  » 

Tous  les  fonds  d'Etats  ont  clôturé  en  recul. 

U  en  a  été  de  même  au  marché  des  valeurs  industrielles. 
Les  actions  des  mélaîlurgies  cl  des  charhonnages  ont  perdu 
du  terrain. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  88  40;  Extérieure  91  75:  Lots 
Turcs  135  50  ;  Lombards  23  20.  Clôture  calme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  19  décembre  1905. 

La  situation  monétaire.  —  Le  resserrement  de  l'argent  dans  l'Inde 
anglaise.  —  Rapports  commerciaux  de  l'Angleterre  avec  ses  colo- 
nies africaines. 

La  situation  de  la  Banque  d'Angleterre  s'est  affaiblie 
au  cours  de  la  dernière  semaine.  Les  mouvements  d'or 
entre  Londres  et  le  dehors  ont  fait  perdre  à  l'encaisse 
métallique  650.000  liv.  st.;  à  ce  chiffre  vient  s'ajouter 
encore  une  diminution  de  plus  de  350.000  liv.  st. 
occasionnée  par  les  besoins  delà  circulation  intérieure. 
Ajoutons  que  dopuis  la  publication  du  dernier  bilan, 
on  a  pris  en  outre  3".-0.0u0  liv.  st.  pour  l'Amérique  du 
Sud  et  1U0. 000  liv.  st.  pour 'e  Continent.  La  Banque 
d'Angleterre  a  réussi  toutefois  à  éviter  une  nouvelle 
élévation  du  taux  de  son  escompte  en  empruntant 
elle-même  une  partie  des  1  millions  de  liv.  st.  destinées 
au  remboursement  dul'unding  Loan  argentin,  qui  doit 
s'effectuer  le  1er  janvier  prochain.  Cette  mesure  a  eu, 
naturellement,  pour  conséquence  de  faire  disparaître 
l'aisance  du  marché  monétaire,  et  par  suile,  renchérir 
le  prix  de  l'argent.  On  estime  toutefois  que  ce  resser- 
rement sur  le  marché  financier  ne  peut  être  de  longue 
durée;  on  ne  saurait  oublier,  en  effet,  que  nous  appro- 
chons de  la  fin  de  l'année;  de  plus,  prés  de  700.000  liv. 
sterling  en  or  ont  été  chargées  au  Cap  la  semaine  der- 
nière à  destination  de  Londres',  venant  s'ajouter  aux 
chargements  déjà  en  cours  de  route. 

Le  volume  des  affaires  a  déjà  diminué  beaucoup  au 
Stock-Exchange  la  semaine  dernière,  et  il  diminuera 
^ans  doute  encore  à  mesure  qu'on  approchera  des 
fêtes  de  Noël.  Constatons  toutefois  que  la  dernière 
liquidation  a  été  facile;  cela  tient  à  ce  cfue  la  Banque 
d'Angleterre  n'a  enlevé  au  marché  libre  une  partie  de 
ses  ressources  qu'après  les  opérations  de  règlement; 
cela  a  permis  au  taux  des  reports  d'être  relativement 
faible,  inférieur  même  en  général  à  celui  de  la  quin- 
zaine précédente. 

Le  resserrement  monétaire  qu'on  a  également 
constaté  dans  l'Inde  a  obligé  les  banques  de  Bombay 
el  du  Bengale  à  élever  leur  taux  de  G  à  7  0/0.  La  dinii- 
'nution  du  stock  d'argent  monnayé  est  due  surtout  aux 
demandes  croissantes  pour  le  Burma,  et  aux  besoins 
nécessités  par  la  récolte  du  coton. 

Le  Bunrd  of  Trade  Journal  a  récemment  publié 
quelques  d>:t;iils  intéressants  sur  les  rapports  commer- 
ciaux des  colonies  anglaises  africaines  avec  la  métro- 
pole en  1904.  L'examen  des  chiffres  produits  montre 
que  le  commerce  total  de  la  Crande-Bretagne  avec  ses 
possessions  africaines  en  1904  a  atteint  un  peu  plus 
de  1  milliard  et  demi  de  francs,  contre  2  milliards  de 
francs  environ  en  1903. 


Les  marchandises  importées  en  Angleterre  ont  at- 
teint la  somme  de 750  millions  de  francs  en  1904,  contre 
725  millions  de  francs  en  100:5.  La  valeur  des  mar- 
chandises exportées  d'Angleterre  en  Afrique  s'est  éle- 
vée à  environ  900  millions  de  francs,  en  diminution  de 
près  de  175  millions  de  francs  sur  les  chiffres  de  1903. 

En  ce  qui  concerne  la  colonie  du  Cap,  les  principaux 
produits  exportés  vers  l'Angleterre  ont  été  les  dia- 
mants, avec  une  valeur  de  plus  de  125  millions  de 
francs;  la  laine,  avec 50 millions  de  francs;  Les  [dûmes 
d'autruche,  le  cuivre,  les  cuirs  et  peaux.  Les  princi- 
paux produits  importés  au  Cap,  venant  fl' Angleterre, 
ont  été  le  fer,  brut  et  manufacturé,  les  machines,  les 
cotonnades,  le  charbon  et  divers  articles  manufacturés. 

Le  Natal  a  fourni  surtout  de  la  laine  à  la  métropole; 
celle-ci,  par  contre,  lui  a  vendu  des  denrées.  Il  est  in- 
téressant de  remarquer  que  cette  colonie  a  produit,  en 
1904,  suffisamment  de  charbon  pour  ses  propres  be- 
soins et  qu'il  ne  lui  a  pas  été  nécessaire  de  recourir, 
pour  cet  article,  à  l'Angleterre. 

Dans  l'Afrique  orientale  anglaise  Somaliland,  Zan- 
zibar et  Peneba,  Est-africain,  Ouganda  et  Centre- 
africain),  les  principaux  produits  achetés  par  l'Angle- 
terre ont  été  l'ivoire  et  le  caoutchouc.  Parmi  les  articles 
de  vente  on  trouve  le  coton,  le  charbon,  le  fer  brut  et 
manufacturé. 

L'Afrique  occidentale  anglaise  Gambie,  Sierra- 
Leone,  Côte-d'Or,  Lagos  et  Niger  ,  a  fourni  à  l'Angle- 
terre, on  1904,  pour  environ  50  millions  de  francs  de 
denrées. 

Citons,  enfin,  les  progrès  sensibles  réalisés  en  Egypte 
par  le  commerce  anglais  dopuis  quelques  années  :  le 
commerce  total  (importations  et  exportations  ,  qui,  en 
1900,  s'élevait  à  environ  450  millions  de  francs,  a  at- 
teint environ  560  millions  de  francs  en  190'i.  Cette 
augmentation  est  due,  pour  une  bonne  part,  à  un 
accroissement  des  importations,  en  Angleterre,  de 
coton  égyptien. 


Informations  Economipes  et  Ymmim 

BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

21  Décembre  1905 
Déparlement  des  opérations  d'émission 


passif         Liv.  st. 
Billets  créés   46-^12.000 


Total... 


ACTIF 

Dette  fixe  de  i'Etat. . . 
Rentes  immobilisées . 
Or  monnayé  et  lingots 


Liv.  8t. 
11-015.100 
7. 434-900 

23  462. 0C0 


46.9i2.000 


Total   46.912.000 


Département  des  opérations  de  banque 


passif  Liv.  st. 

Capital  social   14.553.000 

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.263-000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   7  408000 

Comptes  particuliers.  45. 638. 000 

Billetsàsept  jours, etc.  Si. 000 


Total. 


70.918  000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   la  793.000 

Portefeuille  et  avances  3S. 893-000 

Billets  en  réserve   17  743.000 

Or  et  argent  monnayés  1. 513. 000 


Total.... 


70.948-000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  monnayé 
et 
lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billet8a7jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

Taux 

de 

l'esc- 

% 

2  novembre . . 

31.510 

29.189 

53.867 

50.926 

20  771 

38  50 

4 

9  »   

31.SJ-9 

28  912 

53.402 

49.846 

21 .427 

40  Oi 

» 

16  »   

3-2  :■»'.« 

2*  5S*i 

53.331 

48  811 

22  4H) 

41  93 

23  n   

32  975 

28.543 

55  604 

50.617 

22  682 

41  CS 

30  »   

33  560 

28  718 

55.702 

50  212 

23  292 

41  73 

7  décembre  . . 

33.512 

28  792 

56.61)9 

5t- 309 

23.170 

40  86 

14  »   

32-550 

28  803 

35.243 

50  !d* 

22.197 

40  11 

21  »   

29.975 

29.169 

53-046 

51.692 

19-256 

36  24 

792 
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Courrier  de  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  21  décembre  1905. 
La  liquidation  qui  commencera  demain  ne  s'achèvera  que 
le  29  décembre,  par  suite  des  fêtes  de  Christmas  ;  en  effet,  le 
Comité  ayant  décidé  de  clore  le  Stock-Exchange  samedi  pro- 
chain et  le  mardi  26  étant  Bank  Holiday,  aucune  transaction 
n'aura  lieu  du  vendredi  soir  22  au  mercredi  matin  27  cou- 
rant. 

Déjà,  à  l'approche  de  ces  nombreux  jours  de  vacances,  le 
marché  est  à  peu  près  nul  et  les  affaires  sont  rares,  mais 
la  tendance  reste  cependant  bonne. 

Les  Consolidés  finissent  à  89  1/4  contre  89  3/16. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  plus  faibles.  L'Italien 
4  0/0  est  à  105  1/8;  V Extérieure  Espagnole  finit  à  91  1/8 
et  le  Turc  unifié  4  0/0  est  ferme  à  89  7/8. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  actifs.  L'Argentin  5  O/O 
1886  est  à  103  1/2,  et  le  Funding  à  101  1/4.  Le  Brésil  5  O/O 
est  à  98  7/8. 

Les  Chemins  anglais  sont  irréguliers  ;  on  remarque  cepen- 
dant la  fermeté  du  Great  Eastern. 

Les  Chemins  américains  toujours  soutenus  par  les  de- 
mandes de  New-York  restent  très  fermes. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  177  3/4;  YErie  à  48  1/4,  et  le 
Louisville  à  155  1/2  ;   YAtchison  à  89  1/8,  et  le  Norfolk 

à  85  7/8. 


AUTRICHE-HONGRIE 


LA  SITUATION 


Vienne,  13  décembre  1905. 

La  crise  hoiij-roise.  —  La  situation  en  Autriche.  —  La  Bourse  de 
Vienne.  —  Le  commerce  extérieur.  —  La  production  des  metallur- 

gies. 

La  situation  politique  n'a  pas  beaucoup  changé  dans 
l'Empire.  On  a  tout  de  même  l'espoir  d'arriver  bientôt 
à  une  solution  de  la  crise  hongroise.  La  scission  qui 
s'est  récemment  produite  dans  l'opposition  facilitera 
l'issue  de  la  crise. 

Les  premiers  effets  de  l'apaisement  se  sont  déjà  fait 
sentir.  Le  baron  Fejervary,  président  du  Conseil  hon- 
grois, a  été  reçu  deux  fois  par  l'Empereur,  le  16  courant, 
et  à  la  suite  de  ces  deux  entretiens,  l'Empereur  a  dé 
cidé  de  ne  pas  dissoudre,  mais  d'ajourner  le  Parlement 
hongrois  qui  devait  se  réunir  le  19  décembre. 

M.  Ladislas  Lukacs,  ancien  ministre  des  Finances 
est  arrivé  à  Vienne,  où  il  a  été  appelé  par  François- 
Joseph.  Il  est  reçu  aujourd'hui  dans  la  matinée  par 
l'Empereur.  Son  audience  a  trait  aux  initiatives  prises 
en  vue  d'éclaircir  la  situation. 

D'autre  part,  on  éprouve  quelque  lassitude,  en  Hon- 
grie même  et  les  chefs  de  l'opposition  s'en  rendent 
compte.  Ainsi  une  députation  d'industriels  et  commer- 
çants s'est  rendue  ù  Bude,  chez  le  Président  du  Conseil, 
pour  lui  exprimer  le  vœu  du  rétablissement  de  la  paix 
politique.  Le  baron  Fejervary  a  répondu  que  le  Souve- 
rain pense  toujours  que  l'accession  au  pouvoir  de  la 
majorité  sortie  des  dernières  élections,  sur  la  base  d'un 
programme  à  fixer  entre  lui  et  la  coalition,  est  la  pre- 
mière condition  d'un  retour  à  la  vie  constitutionnelle 
normale.  Le  Ministre  a  ajouté  qu'il  espère  que  la  coa- 
lition finira  par  s'en  rendre  compte. 

A  Vienne,  la  Chambre  vient  de  se  séparer  après  avoir 
voté  le  budget  provisoire  des  six  premiers  mois  de  1900. 
Au  cours  de  cette  discussion,  M.  de  Gautsch,  président 
du  Conseil,  a  annoncé  que  les  dernières  hésitations, 
relatives  à  l'exécution  de  l'introduction  du  suffrage 
universel  en  Autriche  avaient  disparu.  Le  Gouverne- 
ment présentera,  en  février  prochain,  un  projet  de  loi 
pour  1  établissement  de  ce  mode  de  suffrage. 

Le  marché  financier  de  Vienne  se  tient  dans  son  état 
d'inactivité  normale.  On  n'a  à  enregistrer  de  particu- 


lier qu'une  forte  baisse  des  valeurs  métallurgiques  qui 
a,  un  moment,  pris  la  tournuro  d'une  panique  et  a  fait 
procéder  à  d'assez  nombreuses  exécutions  sur  la  place. 
A  l'heure  où  j'écris,  la  tenue  de  ce  compartiment  du 
marché  est  déjà  un  peu  meilleure;  les  cours  accusent 
une  légère  reprise.  Néanmoins,  ils  n'ont  pu  retrouver 
leur  ancien  niveau. 

Sur  le  marché  monétaire,  la  situation  n'est  guère 
tendue.  Il  est  vrai  que  les  demandes  ne  sont  pas  très 
importantes.  La  Banque  Austro-Hongroise  n'entrevoit 
pas  la  nécessité  d'une  augmentation  du  taux  de  son 
escompte,  sur  le  marché  libre  le  taux  se  maintenant 
à  4  1/2  0/0. 

On  annonce,  d'autre  part,  que  les  affaires  de  la 
Banque  Austro-Hongroise  ont  été  très  satisfaisantes 
dans  le  courant  de  l'année.  Ses  bénéfices  qui,  jusqu'en 
automne,  étaient  inférieurs  à  ceux  de  l'année  précé- 
dente, se  sont  tellement  améliorés  par  suite  du  renché- 
rissement de  l'argent  et  d'autres  circonstances,  que  l'on 
s'attend  maintenant  à  un  accroissement  du  dividende 
de  plusieurs  couronnes  pour  1905. 

Je  vous  ai  envoyé,  par  ce  même  courrier,  la  statisti- 
que du  commerce  extérieur  de  l'Autriche-Hongrie  dans 
les  10  premiers  mois  de  l'année.  Vous  verrez  que  les 
résultats  sont  assez  peu  satisfaisants,  quoique  ceux  de 
septembre  et  d'octobre  les  aient  un  peu  améliorés.  En 
comparaison  de  la  même  période  de  1904,  l'exportation 
n'a  augmenté  que  de  19  millions  de  couronnes,  alors 
que  l'importation  a  augmenté  de  118  millions  1/2.  Il 
faut  constater  pourtant  que  les  2/3  de  l'augmentation 
de  l'importation  proviennent  des  matières  premières 
nécessaires  à  l'industrie  et  un  tiers  seulement  des  ob- 
jets fabriqués. 

La  statistique  de  la  production  de  nos  métallurgies 
syndiquées  montre  que  la  production  a  été  en  diminu- 
tion sérieuse  pendant  le  mois  de  novembre  dernier. 
Presque  tous  les  articles  ont  participé  à  ce  recul  de 
production,  mais  principalement  les  rails.  C'est  dom- 
mage, car,  dans  les  premiers  mois  de  l'année,  on  avait 
contaté  de  grands  progrès  dans  cette  production.  C'est 
en  octobre  qu'a  commencé  le  mouvement  de  recul,  qui 
s'est  encore  accentué  en  novembre.  Néanmoins,  telle  a 
été  l'avance  prise  dans  le  premier  semestre  que  la  pro- 
duction de  1905  des  usines  métallurgiques  dépassera 
sensiblement  celle  de  1904. 


Informations  ÉcoMiips  et  Fiimères 


Le  Commerce   extérieur   de   l'Autriche-Hongrie.  — 

Dans  les  10  premiers  mois  de  l'année,  l'importation  de  l'Au- 
triche-Hongrie s'est  élevée  à  1.760  millions  de  couronnes 
(-f-  118.6  millions  par  rapport  à  la  mémo  période  de  1904)  et 
l'exportation  à  1.755  millions  (-}-  19.1  . 

La  balance  commerciale  présente  donc  un  solde  passif  de 
5  millions,  alors  que,  pour  la  même  période  de  1903,  elle 
avait  donné  un  solde  actif  de  94.4  millions. 

L'augmentation  de  l'importation  provient  pour  95.2  millions 
des  malières  premières  et  pour  30.6  millions  des  objets 
fabriqués. 

A  l'exportation,  les  objets  fabriqués  ont  été  en  augmenta- 
tion de  '22.2  millions  de  couronnes;  les  matières  premières, 
eu  légère  diminution. 


Les  Chemins  de  fer  de  !  Autriche  en  1904.  —  La 

longueur  totale  des  voies  ferrées  des  pays  représentés  au 
Reiehsrath  autrichien  était,  en  1904,  de  20.612  kilomètres, 
en  augmentation  de  252  kilomètres  ou  de  1  SA  0/0  sur 
l'année  précédente,  12.6-îo"  kilomètres  appartenaient  aux 
Compagnies  privées,  le  reste  à  l'Etat. 

Les  recettes  totales  se  sont  élevées  à  691  millions  de  cou- 
ronnes soit,  en  moyenne,  :i3..rv'i:3  couronnes  par  kilomètre. 

Le  détail  donne  :  298  millions  de  cour. mues  pour  les  lignes 
de  L'Etat,  soit  une  récolte  kilométrique  de  2H.887  couronnes: 
893  millions  de  couronnes  pour  les  lignes  privées,  soit  une 
recette  kilométrique  de  47.508  couronnes. 

Les  dépenses  totales  se  sont  élevées  à   171  millions  de  cou- 
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ronncs;  pour  les  lignes  de  l'Etat  :  227  millions;  pour  les 
lignes  privées  :  214  millions. 

Par  rapport  à  1903,  les  recettes  accusent  une  augmentation 
de  4.3  0/0  ipour  les  lignes  de  l'Etat,  6  5  0/0;  pour  les  lignes 
privées,  2  7  0/0)  et  les  dépenses  accusent  une  augmentation 
de  4  4  0/0  (pour  les  lignes  de  l'Etat,  5  8  0/0;  pour  les  lignes 
privées,  3  2  0/0).   


Le  Trésor  hongrois.  —  On  vient  de  publier  les  opéra- 
tions du  Trésor  hongrois  dans  le  troisième  trimestre  de  1905. 

Les  recettes  se  sont  élevées  à  254.3  millions  de  couronnes, 
en  diminution  de  61.6  millions  sur  celles  de  la  même  période 
de  1904  ;  les  dépenses  se  sont  élevées  à  256.5  millions,  en  dimi- 
nution de  26  millions.  Il  y  a  donc  un  déficit  de  2.2  millions, 
alors  que  pour  la  même  période  de  1904,  on  avait  constaté 
un  excédent  de  33.2  millions. 

Pour  les  trois  premiers  trimestres,  on  a  à  enregistrer  un 
déficit  total  de  103  millions  de  couronnes,  chose  qu'on  n'avait 
plus  vue  depuis  20  ans. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Vienne 


Vienne,  20  décembre  1905. 
Peu  d'activité  et  peu  de  fermeté. 

Les  fonds  d'Etats  ont  été  sans  affaires.  Aux  valeurs  mé- 
tallurgiques, on  est  toujours  faible. 

On  a  coté  le  Mobilier  Autrichien  669  . .  ;  les  Lombards, 
116  50;  la  Laenderbank,  4ï6  ..  ;  les  Chemins  de  fer  autri- 
chiens, 661  70;  l'Alpine,  510  ..  ;  Clôture  calme. 


BELGIQUE 


LA  SITUATION 


Bruxelles,  19  décembre  1905. 
Le  marché  financier.  —  l  a  sidérurgie.  —  Les  charbonnages. 

Notre  marché  à  terme  est  resté  lourd  pendant  toute 
la  semaine  dernière,  mal  influencé  par  la  baisse  per- 
sistante des  fonds  Russes  à  Paris  et  la  cherté  de  l'ar- 
gent en  liquidation  du  15  courant.  Les  dernières 
Bourses  sont  un  peu  meilleures  pour  les  fonds  d'Etats, 
et  le  mouvement  de  recul  parait  enrayé,  au  moins 
momentanément. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  perd  près  d'un  point 
depuis  huit  jours.  -Ici  on  était  plutôt  disposé  à  repren- 
dre position  sur  la  valeur,  qui  semble  à  un  cours  avan- 
tageux, mais  les  ventes  pour  compte  de  Paris  ont 
empêché  une  reprise  de  quelque  importance.  Les  che- 
mins Espagnols  sont  calmes  au-dessous  des  cours  d'il 
y  a  huit  jours.  Les  recettes  de  la  Saragosse  se  main- 
tiennent depuis  quelques  semaines  aux  environs  dja 
niveau  de  l'année  dernière,  et  la  faiblesse  du  change 
sur  Paris  à  Madrid  aurait  justifié  une  hausse  modérée, 
mais  les  dispositions  de  la  spéculation  ne  sont  guère  à 
l'achat  et  les  quelques  offres  qui  se  sont  produites 
n'ont  trouvé  contre-partie  qu'avec  des  concessions  de 
prix  relativement  importantes. 

Les  valeurs  de  traction  sont  encore  en  baisse  depuis 
huit  jours.  Les  positions  à  la  hausse  ont  certainement 
beaucoup  diminué  dans  ce  groupe,  mais  la'  clientèle 
spéciale  de  ces  valeurs  a  perdu  trop  d'argent  dans  la 
récente  baisse  pour  oser  déjà  s'engager  à  nouveau. 

Le  Itio-Tinto  continue  à  subir  les  influences  de 
l'Amérique  et  du  marché  du  cuivre.  On  reste  lourd  sur 
la  baisse  d'acier  à  New- York,  malgré  la  tenue  assez 
ferme  du  cuivre  à  Londres. 

Le  marché  du  comptant  est  très  calme,  comme  tou- 
jours à  ce  moment  de  l'année.  Les  acheteurs  de  valeurs 
industrielles  sont  peu  nombreux,  et  les  cours  perdent 
du  terrain. 

Les  actions  Je  Banques  sont  inactives  avec  des  cours 
en  réaction.  La  Banque  de  Bruxelles  cote  1.085  contre 


1.097  50  il  y  a  huit  jours,  le  Crédit  Général  Liégeois 
737  50  contre  7'iô,  la  Banque  Nationale  est  fermeà.4.600. 

Caisse  Générale  dé  Reports  et  de  Dépôts  1.130.  Pour 
la  deuxième  quinzaine  de  décembre,  la  Caisse  bonifie 
à  ses  déposants  en  compte  de  quinzaine  un  intérêt  de 
3  50  0/0  net.  L'ensemble  des  opérations  conclues  pour 
cette  période  comporte  une  somme  de  171  millions  de 
francs. 

Les  nouvelles  des  marchés  internationaux  des  pro- 
duits de  l'industrie  sidérurgique  ne  font  que  confirmer 
la  situation  antérieure.  En  Europe,  très  grande  activité 
pour  l'exécution  des  anciens  ordres,  mais  peu  de 
transactions  pour  livraisons  à  des  échéances  éloignées. 
La  situation  en  Russie  entrave  énormément  les  affaires, 
car  on  est  dans  l'incertitude  de  pouvoir  délivrer  en 
temps  voulu  les  quantités  qui  doivent  passer  la  fron- 
tière avant  le  1"  mars  prochain.  En  Amérique,  par 
contre,  les  affaires  ne  s'arrêtent  pas,  et  les  chemina  de 
fer  ont  passé  d'importantes  commandes  pour  livrai- 
sons jusqu'à  la  fin  de  1906  en  rails  et  matériel  rou- 
lant. 

À  notre  Bourse,  les  titres  de  ce  groupe  sont  lourds, 
avec  des  transactions  sans  importance. 

En  Charbonnages,  c'est  également  la  lourdeur  qui 
prévaut,  malgré  les  avis  très  encourageants  du  marché 
f  de  la  houille.  La  raison  en  est  qu'on  a  trop  monté 
auparavant,  en  escomptant  l'avenir  et  que  la  hausse 
annoncée  des  combustibles  incite  les  ouvriers  à 
demander  des  augmentations  de  salaire,  que  les.  char- 
bonnages seront  forcés  d'accorder  s'ils  ne  veulent  pas 
courir  le  risque  d'une  grève.  On  dit  que  beaucoup  de 
charbonnages  du  Centre  ont  accordé  une  augmentation 
de  6  à  8  0/U  à  la  main-d'œuvre.  Ils  sont  dans  une  meil- 
leure situation  à  ce  sujet  parce  qu'ils  disposent  de 
quantités  plus  importantes  non  engagées  par  contrat. 
Mais  le  Borinage,  qui  a  vendu  toute  sa  production 
jusqu'à  fin  mars,  doit  supporter  entièrement  la  hausse 
des  prix,  excepté  pour  le  coke,  qui  sera  augmenté  à 
partir  du  1er  janvier.  En  tout  cas,  la  question  est  très 
difficile  à  résoudre  et  l'accord  ne  se  fera  pas  facile- 
ment. 


Informations  Économiques  et  Fmancières 


L'Outillage  économique  de  la  Belgique.  —  Les  Annales 
des  Travaux  publics  donnent  d'intéressants  renseignements 
sur  l'outillage  économique  de  la  Belgique. 
•  La-longueur  des  routes  do  grande  voirie,  au  31  décembre 
1904,  était  de  9.509  kilomètres;  routes  de  l'Etat.  7.806  kil.; 
routes  provinciales,  1.593  kil.;  routes  concédées,  110  kil.;  soit 
323  mètres  de  route  par  kilomètre  carré  de  superficie.  Ouant 
à  la  voirie  vicinale,  elle  présentait,  au  31  décembre  1903,  un 
développement  de  27.642  kilomètres  pavés  ou  empierrés,  ce 
qui  représente  972  mètres  par  kilomètre  carré. 

La  longueur  totale  de  toutes  les  lignes  de  chemins  de  fer 
de  grande  communication  exploitées  en  Belgique,  à  la  date 
du  31  décembre  ICOi,  était  de  4.539  kilomètres  :  lignes  exploi- 
tées par  l'Etat,  4.008  kilomètres  ;  lignes  exploitées  par  des 
Compagnies,  531  kilom.  La  longueur  totale  des  lignes  de  che- 
mins de  fer  vicinaux  exploitées  à  la  date  du  31  décembre 
1904  représentait  2.463  kilomètres.  La  longueur  des  lignes 
concédées  non  encore  ouvertes  au  service  public  s'élevait,  à 
la  même  date,  à  913  kilom.,  dont  381  kilom.  étaient  en  con- 
struction. Le  réseau  total  des  chemins  de  fer  belges  en  exploi- 
tation au  31  décembre  1904  avait  donc  un  développement  de 
7.002  kilomètres,  ce  qui  donne  une  moyenne  de  238  mètres 
par  kilomètre  carré. 

L'étendue  totale  des  voies  navigables  était,  au  31  décembre 
1903,  de  1.978  kilomètres,  soit  une  moyenne  d'environ  67 
mètres  par  kilomètre  carré. 

Enfin,  la  longueur  totale  . des  lignes  télégraphiques  était,  au 
31  décembre  1904,  de  7.406  kilom.  ;  celle  des  fils  conducteurs, 
de  39.472  kilom.,  et  la  longueur  des  fils  téléphoniques  était, 
au  31  décembre  1904,  de  108.003  kilomètres. 
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BULGARIE 


La  Banque  Agricole  de  Bulgarie  en  1804.  —  L  Admi- 
nistration centrale  de  la  Banque  Affïàsoie  de  Bulgarie  visai 
de  publier  son  rapport  an  Ministre  du  Commerce  et  de  I  Agri- 
culture, sur  les  opérations  de  l'exercice  1904. 

Rappelons  tout  d'abord  que  cette  Banque  Agric(  1  >,  qui 
remplace,  dopuis  le  l"r  janvier  1904,  les  Caisses  agricoles 
jusqu'alors  existantes,  dont  elle  a  repris  l'actif  et  le  passif,  a 
été  créée  par  la  loi  du  31  décembre  1903,  modifiée  par  la  loi 
du  29  mars  1905,  dont  nous  donnons  ci-après  une  analyse 
rapide. 

La  Banque  a  des  succursales  dans  tous  les  chefs-lieux  de 
département  et  d'arrondissement  où  il  existait  une  Caisse 
agricole  au  moment  de  sa  fondation.  L'Administration  de  la 
Banque  peut  créer  des  succursales  et  des  "agences  dans  les 
centres  ruraux  importants,  où  le  besoin  s'en  fera  sentir. 

Le  capital  de  fondation  est  de  35. 000. 000  de  levs  ;  il  est  formé 
des  capitaux  des  anciennes  Caisses  agricoles.  Sur  les  béné- 
iices  nets  réalisés  parla  Jianque  Agricole  de  Bulgarie,  il  doit 
être  prélevé  :  25  0/0  pour  la  constitution  d'un  capital  de 
réserve  :  12  0/0  pour  la  formation  d'un  fonds  destiné  à  amor- 
tir les  créances  de  la  Banque,  devenues  irrécouvrables  ;  le 
reste  est  réparti  comme  suit  :  25  0/0  en  faveur  des  diverses 
branches  de  l'agriculture;  3  0/0  pour  la  rémunération  des 
fonctionnaires  de  la  Banque  et  ses  employés  ;  35  0/0  à  l'.aug- 
m  entât  km  du  capital  do  fondation. 

Voici  quelles  sont  les  principales  opérations  que  peut  faire 
la  Banque  Af/ricole  de  Bulgarie  : 

Recevoir  des  dépôts,  faire  des  avances  sur  gage  de  papiers 
de  valeur,  de  produits  agricoles,  ou  pour  achat  de  bétail,  se- 
mences et  instruments  aratoires,  consentir  des  prêts  sur 
hypothèques  ou  sur  garantie,  effectuer  des  opérations  de 
commission  pour  le  compte  de  la  Banque  Notionale  bulgare, 
de  Banques  privées  et  de  Sociétés,  effectuer  des  opérations 
pour  le  compte  de  l'Etat. 

L'Administration  de  la  Banque,  de  ses  succursales  et  de 
ses  agences  est  confiée  à  un  Gouverneur,  qui  a  pour  conseil- 
lers quatre  administrateurs.  Le  Gouverneur  et  les  adminis- 
trateurs sont  nommés  par  ukase  princier,  sur  la  proposition 
du  Ministre  du  Commerce  et  de  l'Agriculture.  Ils  ne  peuvent 
être  révoqués  que  par  décision  préalable  de  l'Assemblée  na- 
tionale. Le  Gouverneur  et  les  administrateurs  forment  le 
Conseil  d'administration  de  la  Banque.  * 

Le  Ministre  du  Commerce  et  de  l'Agriculture  surveille  et 
vérifie  tous  les  actes  de  l'Administration  centrale  de  la  Ban- 
que Agricole  de  la  Bulgarie  par  l'intermédiaire  de  deux  délé- 
gués, dont  l'un,  conseiller  à  la  Haute-Cour  des  Comptes,  et 
l'autre,  fonctionnaire  au  Ministère  du  Commerce  et  de  l'Agri- 
culture. Les  opérations  des  succursales  et  des  agences  peu- 
vent aussi  être  contrôlées  par  les  inspecteurs  du  Ministère 
des  Finances. 

Ajoutons  enfin  que  la  Banque  doit,  avant  le  1"  mars  de 
chaque  année,  présenter  au  Ministre  du  Commerce  et  de 
l'Agriculture  un  rapport  sur  l'exercice  annuel  précédent,  qui 
comprend  les  opérations  du  1er  janvier  au  31  décembre. 

Voici  le  résumé  du  rapport  relatif  à  l'exercice  1904  :  (Les 
chiffres  relatifs  aux  exercices  antérieurs,  qui  servent  de  termes 
de  comparaison,  concernent  les  opérations  des  anciennes 
Caisses  agricoles).  Les  opérations  edectuéos  dans  le  courant 
de  l'exercice  1904  ont  atteint  Le  nombre  de  089.579,  avec  la 
somme  de  1 . .322.X34  .X51  levs,  contre  G68.951  opérations,  pour 
972.51jH.557  levs  durant  l'année  1903;  soit  donc  une  augmen- 
tation de  20.028  opérations,  avec  379.296.294  levs. 

Il  peut  être  intéressant  de  donner  comparativement  les 
fliontants  des  opérations  effectuées  au  cours  des  cinq  der- 
nières années  : 


Années 


Levs 


1900    507.307  502 

1901   535.575  182 

1902   827.690.477 


A  nnéi 


1908 
1904. 


Levs 

972  538.557 
1.322.834.851 


On  remarquera  notamment  1  augmentation  très  sensible  de 
895.296.S9j  Levs  accusée  en  1904  sur  1903. 
Le  mouvement  de  caisse  a  atteint,  pour  l'année  1904,  397 

million.,  888.226  levs  SUT 641.098  opérations,  contre  353  mil- 


lions 3G2.404  levs  sur  611.272  opérations  pour  1908.  Il  y  a 
ainsi,  en  faveur  de  l'exercice  1904,  augmentation  de  29.826 
opérations,  pour  la  somme  de  44.»  25.822  levs.  Dans  ce  mou- 
vement, la  somme  de  10.060.000  levs,  rendue  par  l'Etat,  n'est 
pas  incluse,  se  trouvant  encore  en  compte  courant  dans  les 
Banques  correspondantes  de  Paris. 

Le  relevé  ci-après  donne  le  mouvement  de  caisse  pendant 
les  cinq  dernières  années  : 

Aimées  Levs  Années  Levs 

1900    274.398.591    1903   f53.362.404 

1901   290.101.778    1904    397.383.220 

1902   332.411.429 

Le  capital  propre  de  la  Banque  consiste  en  capital  de  fon- 
dation, en  capital  de  réserve  et  en  fonds  pour  créances  irré- 
couvrables. 

Le  31  décembre  1904,  le  capital  de  fondation  s'élevait  à 
85.962  928  levs,  y  compris  l'augmentation  de  9G2.084  levs, 
représentant  35  0/0  des  bénéfices  nets  de  la  Banque  pour 
L'exercice  l'.Nii. 

A  la  même  date,  le  capital  èe  réserve  se  montai!  à  687.203 
levs  ;  l'augmentation  provient  du  25  0/0  des  bénéfices  nets  de 
la  Banque  pour  l'exercice  1904. 

Au  31  décembre  1904,  le  fonds  pour  créances  irrécouvrables 
était  de  5.768.845  levs,  contre  la  somme  de  5.469.211  levs  au 
1er  janvier  1904.  Ce  fonds  a  été  diminué  de  30.367  levs  par 
^amortissement  de  quelques  créances  irrécouvrables,  et 
augmenté  de  329.875  levs,  soit  12  0/0  des  bénéfices  nets  de 
L90Â. 

Les  dépôts  à  terme,  des  orphelins  et  les  dépôts  judiciaires 
et  de  l'Etat  ont  augmenté  d'une  manière  sensible,  comme  le 
montre  le  tableau  suivant,  relatif  aux  cinq  dernières  années  : 

Des  Judiciaires 


1900. 
1901 . 

1902 
1903. 
1904. 


A  terme 


17.483.811 
22.141.649 
24.858.58S 
26.376.221 
S0. 845. 333 


orphelins      et  de  l'Etat 


'En  Lests 

5.654.174 

5.657.329 

5.835.393 

G. 327. 655 

6.992.389 


G87.077 
1.274.05S 
1.773.083 
2.545.317 
3.621.077 


Le  portefeuille  de  la  Banque,  au  31  de -ombre  1£04  s'éle- 
vait à  la  somme  de  61.997.737  levs,  sur  273.337  effets,  contre 
301.359  effets  pour  la  somme  de  68.829.255  levs  au  31  décem- 
bre 1903,  soit  une  différence,  en  moins,  de  28.022  effets,  pour 
6.831.518  levs. 

Au  31  décembre  1904,  les  prêts  sur  garantie  ont  atteint  le 
nombre  de  256.617  effets  pour  la  somme  de  48.645.047  levs, 
contre  289.773  effets  pour  56.077.C47  levs  en  1903,  soit  une 
diminution  de  33.156  effets  pour  une  somme  de  8.082.600 
levs.  Cette  diminution  porte  principalement  sur  le  compte 
des  agriculteurs,  ce  qui  monlre  bien  que  le  p'aysan  bulgare, 
ayant  une  bonne  récolle,  acquitte  ses  anciennes  dettes  et 
n'en  contracte  de  nouvelles  que  lorsqu'il  y  est  poussé  par 
un  besoin  pressant  de  couvrir  ses  frais. 

Pendant  lés  cinq  dernières  années,  le  mouvement  des  prêts 
à  courte  échéance  a  eu  lieu  dans  les  proportions  suivantes  : 
Années  Au  31  déc.  190*3    Au  3L  déc.  1904 


1900. . 
1901., 
1902. . 
1903. , 
1904. 


(lin  levs) 
GO. 767. 552  62.769.341 


62. 709. 341 
63. 70*5 .011 
60.744.574 
56.677.647 


G3. 707. 011 
60.744.574 
56.077.64? 
48:645.047 


Les  prêts  sur  hypothèques  s'élevaient,  au  31  décembne 
1904,  à  la-somme  de  11.006  275  levs,  sur  9.930  effets,  contre 
11.034.052  levs,  sur  9.730  effets  en  1903.  11  y  a  donc  diminu- 
tion de  2Î.777  levs,  et,  par  contre,  augmentation  do  207  effets. 
Cela  montre  que  les  nouveaux  prêts  conclus  en  1904  ont  porté 
sur  do  petites  sommes. 

Les  avances  sur  gages  ont  donné  les  résultats  suivants  : 

1!03  l'.K)4 


Avances  : 

Sur  gage  de  papiers  de  valeur  

Sur  gage  de  produits  agricoles  

Pour  achat  e!e  bétail,  semences  al 
instruments  aratoires  


(En  levs) 

1.117.257  1.381.411 
1.323.988 

28.320 
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On  remarquera  que  ces  deux  derniers  genres  de  prêts  sont 
une  innovation  de  l'exercice  1904. 

Dans  le  couraut  de  oe  même  exercice,  la  Banque  a  effectué 
des  opérations  de  commission  pour  le  compte  de  la  Banque 
Nationale  Bulgare,  des  banques  privées  et  dos  Sociétés  pour 
une  somme  de  8S.0S6.7S6  levs,  contre  60.165.785  levs  en  1903, 
soit  un  surplus  de  l.ftiii.971  levs. 

La  Banque  a  effectué,  en  l'JO'i,  204.330  opérations  pour  te 
compte  de  l'Etat,  représentant  une  somme  de  200.0(10.060 levs, 
contre  267.373  opérations,  pour  15S.8W.926  levs  en  1003,  soit 
donc  une  augmentation  de  20.957  opérations,  avec  43.102.134 
levs. 

Au  31  décembre  1904,  les  immeubles  appropriés  par  la  Ban- 
que, de  débiteurs  négligents,  s'élevaient  à  la  somme  de  2  mil- 
lions 611.227  levs,  contre  2.715.591  levs  en  1903,  soit  une 
différence,  en  moins,  de  104.363  levs. 

Enfin,  la  Banque  a  recueilli,  en  190i,  des  bénéfices  nets  de 
2.748.812  levs,  soit  un  surplus  de  1.032.356  levs  sur  les  béné- 
fices nets  de  1903,  surplus  qu'il  faut  attribuer  en  partie  à  la 
bonne  récolte. 

Voici  quel  a  été,  au  coiu'S  des  cinq  dernières  année*,  le 
mouvement  des  bénéfices  bruts  et  nets  de  la  Banque  : 

Années  Bénéfices  bruts  Bénéfices  nets 

(En  levs) 

K0D   8.882.070  2.013.588 

1901   9.142.631  2.070.132 

1902   12.779.079  2.849.689 

1903   12.775.202  1.716.456 

1904   14.960.270  2.748.812 

Léo  résultais  déjà  acquis  font  honneur  à  l'Administration 
de  la  Banque  agricole  de  Bulgarie,  dont  la  prospérité,  qui 
paraît  être  dès  maintenant  assurée,  ne  peut  êtra  qu'un  fait 
heureux  pour  l'agriculture  bulgare. 


ESPAGNE 


LÀ  SITUATION 


Madrid,  le  18  décembre  1905. 
La  situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 

Toute  la  semaine  a  été  occupée  par  les  tentatives  faites 
auprès  de  la  majorité  de  la  Chambre  afin  d'enlever  le 
vote  en  faveur  du  relèvement  des  droits  d'octroi  ou 
d'une  taxe  équivalente  sur  d'autres  recettes.  Je  pense 
que  le  Ministère  aura  gain  de  cause,  attendu  que,  plus 
on  s'enlisera  dans  cette  discussion  sans  issue  pratique, 
plus  on  s'approchera  du  terme  de  rigueur  pour  l'ap- 
probation du  budget,  ce  qui  mettra  d'accord  tout  le 
monde  afin  de  voter  les  voies  et  moyens  pour  1906,  qui 
serviront,  bien  entendu,  pour  1907.  *En  deux  ans  il  y  a 
de  la  marge  pour  beaucoup  de  choses,  y  compris  le 
maintien  des  octrois. 

11  y  a,  en  outre,  un  fait  qui  ne  doit  pas  passer  ina- 
perçu et  dans  l'existence  duquel  on  peut  trouver  la 
cause  des  efforts  du  Gouvernement  pour  maintenir  le 
chiffre  des  recettes.  Vendredi  dernier,  le  Président  du 
Conseil  a  demandé  aux  Chambres  des  crédits  extraor- 
dinaires pour  une  somme  de  17  millions  de  pesetas,  "et 
ce  n'est  pas  fini.  Si,  à  celte  dépense  et  à  d'autres  qui 
viendront  s'y  ajouter,  on  ajoute  la  douzaine  de 
millions  de  droits  d'octroi  dont  on  demande  la  dispa- 
rition, tout  le  boni  du  budget  y  passera. 

Comme  si  les  projets  déjà  soumis  à  la  discussion 
n'étaient  pas  assez  nombreux,  le  Ministre  des  Finances 
a  présenté  à  la  Chambre  les  bases  du  nouveau  régime 
douanier.  Elles  sont  conformes,  presque  en  entier,  avec 
celles  que  vous  avez  déjà  publiées;  mais,  pour  pouvoir 
en  juger  en  toute  connaissance  de  cause,  il  convient 
d'attendre  le  détail  des  valeurs  arbitrées  pour  servir 
de  base  au  renouvellement  des  traités  de  commerce  ou 
modus  vivendi  existants.  Suivant  que  ces  valeurs  au- 
ront été  plus  ou  moins  majorées  et  selon  la  manière 


dont  aura  été  établie  la  classification,  les  nouveaux 
droits  seront  plus  ou  moins  lourds,  sans  en  avoir  l'air. 

Il  faut  noter  que  la  révision  des  valeurs  aura  lieu 
tous  les  cinq  ans;  elles  seront,  arbitrées  suivant  le 
prix  du  produit  vendu  à  la  frontière  ou  au  port 
espagnol,  en  y  ajoutant  les  prix  du  transport,  l'assu- 
rance et  la  commission  :  le  calcul  de  la  valeur  sera  fait 
sur  le  prix  de  l'or. 

Le  tarif  aura  deux  colonnes  comme  dans  le  système 
français. 

Ouand  j'aurai  dit  qu'il  y  a  eu  des  séances  où  le  chif- 
fre des  affaires  traitées  a  été  au-dessous  de  celui  des 
mois  d'été,  vous  vous  rendrez  compte  de  l'état  d'atonie 
qui  règne  sur  notre  place.  Bien  entendu,  à  en  croire  la 
spéculation,  c'est  la  faiblesse  des  cours  de  Paris  qui  en 
est  cause.  C'est  possible,  mais,  si  nous  pouvions  aller 
au  fond  des  choses,  nous  verrions  que  l'état  du  marché 
espagnol  y  est  pour  une  part.  Certes,  les  haussiers  ont 
vaillamment  défendu  le  cours  de  VJniérieure,  qui  a 
baissé  de  79  00  à  79  35  0/0,  soit  0.25  0/0,  ce  qui  est  bien 
peu,  mais  ils  n'en  sont  pas  moins  inquiets  en  voyant 
que  le  temps  passe  et  qu'ils  ne  parviennent  pas  à  se 
défaire  de  leur  portefeuille  aussi  facilement  qu'ils 
l'avaient  espéré.  Les  affaires  se  traitent  avec  des  dif- 
férences dérisoires  et  il  y  a  un  bon  nombre  de  posi- 
tions très  chargées  ;  cela  n'entraînera  aucun  mal  si  les 
affaires  se  déroulent  d'une  façon  normale,  mais,  dans 
le  cas  contraire,  nous  sommes  exposés  à  une  baisse  de 
quelques  points.  Il  est  à  regretter,  du  moins  en  partie, 
que  la  hausse  des  valeurs  d'Etat  n'ait  pas  atteint  son 
plein  ;  peut-être  alors  les  capitaux  s'achemineraient-ils 
vers  l'industrie,  qui  en  a  bien  besoin. 

La  Dette  amortissable  a  suivi  les  oscillations  de 
l'intérieure  :  de  98  70  au  plus,  elle  ferme  samedi  à  . 
98  40  0/0. 

Aujourd'hui  le  marché  a  été  mieux  tenu,  mais  les 
affaires  n'ont  pas  été  plus  considérables  pour  cela. 

Les  actions  de  la  Banque  d'Espagne  sont  bien  tenues 
à  cause  de  l'approche  du  dividende,  mais  le  cours  n'est 
ferme  qu'en  apparence.  Tant  que  les  projets  minis- 
tériels relatifs  à  la  question  monétaire  n'auront  pas  été 
publiés,  le  marché  de  ce  titre  sera  inquiet.  Hypothé- 
caire d'Espagne  en  hausse  à  215  0/0;  Tabacs  un  peu 
lourds  entre  387  et  389  ;  Hîspano-Americano  à  129  après 
1310/0;  Espagnole  de  Crédit  à  102  50  0/0;  Castilla 
81  0/0,  à  la  suite  de  l'annonce  d'un  dividende. 

Sucrières  avec  très  peu  de  transactions;  préférences 
aux  environs  de  72  0/0;  ordinaires  aux  environs  de 
38  0/0. 

Duro  Fclguera  à  78  0/0;  Allos  Hornos  de  Bilbao  de 
232  à  244,  unissent  à  242  ;  cette  hausse  est  due  à  la  re- 
constitution du  Svndicat  de  la  métallurgie;  Explosifs 
278  0/0. 

Obligations  du  Trésor  100  30  0/0  ;  Sucri/h^es  97  0'0; 
Nord  Espagne  86  75  0/0. 

Le  cours  du  change  s'est  maintenu  toute  la  semaine 
aux  abords  de  27  0/0,  mais  la  baisse  de  l'Extérieure, 
à  Paris,  l'a  fait  remonter  samedi  à  27  35  0/0,  quoique 
la  tendance  fut  bonne.  Aujourd'hui  la  situation  n'a 
pas  changé;  si  notre  marché  se  remet  il  est  à  croire 
qu'il  y  aura  une  réaction. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

27  nov.     4  déc.    11  déc.  18déc. 

4  0/0  Intérieur   70  40      79  10      79  40      79  50 

5  0/0  Amortissable   98  70      98  30      98  45      98  60 

Banque  d'Espagne   426..     425..     427..  «Si-.. 

—     Hypothécaire   .     215  .. 

Comp.  Ferm.  des  Tabacs    387  . .     386  50    387  50    386  50 

Chèque  sur  Paris   27  60      27  90      27  10      27  35 

—  Londres ...  32  60  32  13  31  89  31  96 
Cédules  hypothéc.  4  0/0.     101..     101  10     101  05     101  10 

Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  relevons 
les  changements  suivants  :  -t-  argent,  9  millions  ; 
—  circulation,  7  ;  +  comptes  courants,  8  ;  -t-  avances 
et  crédits,  2. 
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Recettes    des   Chemins   de   fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  2  décembre  {4S  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1904 

1905 

Nord  del'Espagne: 
Ancien  réseau... 
Asturies,  Galice. 
Valence  à  Utiel . 

Lérida-Reus  

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

AlmansaValence 

Total  Nord  de  l'Esp.. 

2.070 
784 
88 
104 

112 

499 

Pesetas 

65.164.899 
19-681.878 
781.676 
1.262.555 

2.560-030 
13.283.328 

Pesetas 

65.695.336 
20.081.903 
1.056.744 
1.298  137 

2.614.945 
■13. 740.138 

Pesetas 

64-946-833 
20.298-117 
1  032-870 
1.338.044 

2.478.784 
14.149.305 

Pesetas 

63. 899  210 
20-220  846 
979  537 
1-536  099 

2. 328. 340 
13  614-411 

3.681 

102734.366 

104187.223 

104243.954 

102778463 

1.067 

3.650 
310 

20-313.999 

93-418.721 
3. 506. 646 

19  831.640 

91-964.320 
3.939.806 

20.486.779 

93.166.943 
4.209.380 

19.367. 563 

94-460.860 
4-428.085 

Madrid-Saragosse 
Barcel. -France. 
Sud  de  l'Espagne. 

Le  Commerce  extérieur.  —  Les  résultats  du  commerce 
extérieur  de  l'Espagne  pour  les  dix  premiers  mois  des 
aimées  1903,  1004  et  1905  ont  été  les  suivants  : 
Importations 


Matières  premières... 

Articles  fabriqués  

Produits  alimentaires. 


Or  

Argent . 


1903 

370.436.477 
218.767.354 
100.830.118 

690.033.949  669.193.393 
222.885  202.160 
8.429.280  9.290.827 


1904 
(En  pesetas) 
341.424.548 
194.140.917 
133.627.928 


698.683.114  678.686.380 

Exportations 
Matières  premières...  278.110.814  272.505.245 

Articles  fabriqués         130.715.338  140.370.677 

Produits  alimentaires.  268.225.583  277.756.480 


677.051.735 

Or     138.470 

Argent   15.564.042 


690.632.402 

105.360 
118 


22 


692.754.247  713.721.880 


1905 

348.318.295 
179.387.879 
294.372.227 

822.078.401 
469.030 
8.817.570 

831. 365. C01 


307.152.502 
151.527.660 
239.324.011 

698.004.173 

84.960 
_11.246.160 

709.3351293 


Couirier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  20  décembre  1905. 
Le  marché  manque  d'animation,  cependant  la  tendance  est 
toujours  ferme.  Le  change  sur  Paris  s'est  tendu  de  nouveau 
et  se  traite  à  27  85;  L'Intérieure  clôture  à  79  55. 


RUSSIE 


Les  Caisses  d'épargne  russes.  —  Voici,  d'après  le 
Journal  de  Saint- Péter sbour y,  le  mouvement  des  dépôts  aux 
Caisses  d'épargne  durant  le  mois  d'août  1905  : 

Entrées  Sorties 
(Milliers  de  roubles) 

Cuisses  d'épargne  de  la  Banque  de  l'Etat  : 

A  Saint-I'élersboiirg.   2.417  2  498 

A  Moscou   1.926  2.197 

Dans  les  autres  villes   12.125  12.065 

Trésoreries  provinciales  et  de  district  . .  17.780  19.811 

Douanes   132  130 

Aux  gares  des  Chemins  de  fer  de  l'Etat  2.205  1.582 

Aux  Trésoreries  municipales   1  3 

A  la  succursale  de  la  Banque  Russo- 
Chinoise  à  Kharbinc   197  126 

Aux  fabriques  et  aux  usines   116  68 

Cuisses  d'épargne  postales   11.065  9.891 

A  la  fin  du  mois,  l'excédent  des  dépôts  dans  toutes  les 
Caisses  d'épargne  s'élevait  à  948,668  r,  08. 


Les  Recettes  et  les  Dépenses  du  Trésor  russe  pen- 
dant les  huit  premiers  mois  de  1905.  —  Des  états  pro- 
visoires que  le  Ministère  des  finances  de  Russie  a  reçus  des 
caisses  de  son  ressort  et  de  ses  correspondants  étrangers, 
il  résulte  que,  pendant  les  huit  premiers  mois  de  1905,  les 
recettes  et  les  dépenses  publiques  ont  atteint  les  chiffres 
ci-après  : 

BUDGET  ORDINAIRE 

Roubles 

Recouvrements  effectués   1.295.987.000 

Dépenses  payées   1.194.785.000 

BUDGET  EXTRAORDINAIRE 

Recouvrements  effectués   716.841.000 

Dépenses  payées,  à  imputer  sur  les  crédits 
de  1905   788.865.000 

Les  résultats  respectifs  des  deux  années  1905  et  1904,  pour 
les  huit  premiers  mois,  se  présentent  comme  suit  : 
I.  —  Budget  ordinaire 

Roubles 

Recouvrements  de  1905   1.295.987.000 

—  de  1904   1.226.080.000 

Soit,  pour  les  huit  premiers  mois  de  1905, 
une  différence  en  plus  de   69.907.000 

Dépenses  effectuées  en  1905   1.194.785.000 

—  en  1904   1.211.240.000 

Soit,  pour  les  huit  premiers  mois  de  1905, 
une  différence  en  moins  de   16.455.000 

II.  —  Budget  extraordinaire 

En  1905,  les  recouvrements  des  huit  premiers  Roubles 

mois  se  sont  élevés  à   716.841.000 

En  1904,  ils  avaient  été  de   338.544.000 

Soit,  pour  1905,  une  augmentation  de   378.297.000 

Le  montant  de  710.841.000  r.  se  décompose  comme  suit  : 

Roubles 

Dépôts  perpétuels  . .'   1.445.000 

Produit  de  la  vente  de  Bons  3  60  0/0  de  1904.  49.962.000 

Produit  de  la  réalisation  del'Emprunt  4  1/2  0/0 

de  1905    167.571.000 

Produit  de  la  réalisation  de  l'Emprunt  inté- 
rieur 5  0/0 de  1905   (1)  188.450.000 

Produit  de  la  réalisation  d'engagements  à 

court  terme  du  Trésor   142.495.000 

Produit  de  la  réalisation  de  la  2e  émission  de 

l'Emprunt  intérieur  5  0/0  de  1905   164.792.000 

Capitaux  spéciaux   rattachés  aux  fonds  du 

Trésor   2.064.000 

Divers   62.000 

Les  dépenses  effectuées  pendant  les  huit  premiers  mois 
présentent  : 

Roubles 

Pour  1905,  un  total  de   788.865.000 

—   1904,      —   259.935.000 

Soit,  pour  1905,  une  augmentation  de   528.930.000 

En  outre,  pendant  les  huit  premiers  mot,  il  a  été  acquitté 
des  dépenses  imputables  sur  les  budgets  de  1904  et  des  années 
précédentes  ;  il  a  été  fait  face  à  ces  paiements  sur  les  crédits 
non  consommés  des  exercices  respectifs.  Les  chiffres  ci-après 
représentent,  pour  les  années  1905  et  1904,1e  total  des  dépenses 
des  huit  premiers  mois  qui,  au  moment  de  leur  acquittement, 
ont  été  imputées  sur  d'autres  budgets  que  celui  de  l'exercice 
en  cours  (c'est-à-dire,  pour  les  huit  premiers  mois  de  1905, 
sur  les  exercices  1904,  1903,  etc.,  et,  pour  les  huit  premiers 
mois  de  1904,  sur  les  exercices  1903,  1902,  etc.)  : 

1905  1904  Diff.cn  1905 

Dépenses  :  (En  milliers  de  roubles) 

ordinaires   108.534        107.952       -H-  582 

extraordinaires.       46.204         52.301       —  6.097 

154.738       190.25:!       —  5.515 

i  l  ià  différence  de  871 .ooo  roubles  en  moins  qu'il  y  a  entra 
ce  chiflïc  et  celui  mentionné  dans  l'état  des  recettes  pour  les 
huit  premiers  mois  provient  de  ce  que  ce  montant  représente 
les  intérêts  afférents  aux  titres  lorsque  le  Trésor  en  était  dé- 
tenteur. Cette  somme  ligure  dans  le  présent  état  à  sa  place, 
soit  au  § 35  «les  recettes  (Produit  des  valeurs  mobilières  ap- 
partenant à  l'Etat  et  bénéfices  sur  opérations  de  banque). 
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AMÉRIQUE 


COSTA  -  RICA 

Le  Commerce  extérieur  en  1904.  —  Le  Bulletin 
Officiel  vient  de  publier  la  statistique  du  commerce  extérieur 
durant  Tannée  1904. 

Le  montant  des  exportations  a  atteint  le  chiffre  de  7  mil- 
lions 63.608  pesos  ;  et  les  importations  se  sont  élevées  à 
977.141  pesos. 

Les  exportations  ont  consisté  principalement  en  café  et 
bananes,  et  les  deux  principaux  pays  où  fcas  produits  ont  été 
envoyés  sont  1* Angleterre  et  les  Etats-Unis.  Les  autres  pro- 
duits exportés  se  composent  de  peaux,  or  en  barres,  bois, 
caoutchouc  et  cacao. 

«  La  fertilité  des  champs  de  bananes  est  merveilleuse,  dit 
le  Directeur  du  Bureau  de  statistique  de  Costa-Rica  :  les 
bananiers  atteiguent  jusqu'à  25  pieds  de  haut  et  18  pouces  de 
diamètre  en  dix  mois  :  un  acre  produit  jusqu'à  375  régimes 
la  première  année.  Sur  la  vente  de  23  millions  de  régimes, 
une  Compagnie  a  réalisé,  en  1903,  un  bénéfice  de  2  millions 
de  francs.  » 

Ces  renseignements  permettent  de  constater  l'importance 
que  prend  de  jour  en  jour  la  République  de  Costa-Rica. 

Le  Journal  Officiel  de  la  République  annonce  que  les 
receltes  du  Gouvernement  pour  l'année  fiscale  1905-1906  s'élè- 
veront approximativement  à  3.041.000  pesos,  et  les  dépenses 
à  2.890.000  pesos,  donnant  un  bénéfice  de  151.000  pesos,  qui 
sera  versé  à  la  Caisse  d'amortissement  des  dettes  intérieures. 


ÉTATS-UNIS 


Exportation  de  Produits  manufacturés  aux  Etats- 
Unis.  —  Le  chiffres  qui  donnent  le  commerce  d'exportation 
aux  Etats-Unis  pour  les  neuf  premiers  mois  de  l'année  in- 
diquent une  augmentation  sensible  des  produits  manufac- 
turés. Sur  l'augmentation  totale  des  exportations  de  cette 
période  sur  celle  de  1904.  estimée  à  117  millions  de  dollars, 
il  y  a  59  millions  pour  les  produits  manufacturés. 

La  valeur  des  exportations  des  produits  manufacturés 
était,  pour  les  neuf  premiers  mois  1904,  de  365  millions  de 
dollars  ;  elle  a  atteint  424  millions  de  dollars  pour  la  période 
correspondante  de  1905. 

Si  l'on  compare  les  chiffres  actuels  à  ceux  qui  remontent  il 
v  a  cinq  ans,  on  voit  que  l'augmentation  s'est  élevée  de  moins 
de  30  0/0  à  39.26  0/0. 

Il  est  en  même  temps  intéressant  de  constater  l'importa- 
tion croissante  des  matières  premières  destinées  aux  manu- 
factures américaines.  Pendant  les  neuf  premiers  mois  1905, 
cette  importation  s'est  élevée  à  422  millions  de  dollars,  soit 
48.4  0/0  des  importations  totales. 

Il  peut  être  intéressant  de  faire  un  rapprochement  avec  les 
chiffres  de  1890. 

Pendant  les  neuf  premiers  mois  1890,  les  matières  premières 
formaient  33  0/0  des  importations  totales,  au  lieu  de  48  0/0 
aujourd'hui  ;  par  contre,  l'augmentation  des  produits  manu- 
facturés est  passée  de  20  0/0  en  1890  à  39.26  0/0  en  1905. 

Les  chiffres  actuels  sont  environ  le  double  de  ceux  des  im- 
portations de  matières  premières  en  1890  ;  la  valeur  des  pro- 
duits manufacturés  exportés  pendant  les  neuf  premiers  mois 
1905  a  été  environ  quatre  fois  celle  des  exportations  de  cette 
même  catégorie  pour  la  période  correspondante  de  1890. 

Cette  remarque  est  d'autant  plus  intéressante  qu'elle  mon- 
tre que  les  Etats  Unis,  qui  furent  pendant  longtemps  un  pays 
exclusivement  agricole,  et  qui  n'a  rien  négligé  de  son  agri- 
culture, tend  à  devenir  rapidement  l'une  des  nations  les  plus 
industrielles  du  monde. 


Les  Chemins  de  fer  aux  Etats-Unis.  —  A  la  (in  de  1904, 
la  longueur  totale  des  Chemins  de  fer  en  exploitation  aux 
Etats-Unis  était  de  212.319  milles,  soit  8.i63  milles  de  plus 
qu'en  19)3. 


Le  tableau  suivant  indique  les  résultats  de  l'exploitation 
de  1904,  comparés  à  ceux  de  1908  : 

1903  1904 

(En  dollars) 

Recettes  brutes   1.903.857.826  1.977.638.713 

Frais  généraux   1.316.349.314  1.338.388.680 

Recettes  nettes   592.508.512  639.240.027 

La  prospérité  dos  voies  ferrées  se  montre  fort  bien  par  les 
statistiques  fournies  par  le  «  Poor's  Manual  of  Railroads  •> 
pour  1905.  Les  recettes  brutes,  en  1904,  ont  été  de  68  780.887 
dollars,  ou  de  3.00  0/0  supérieures  à  celles  de  1903 ;  l'aug- 
mentation est  de  256.823.813  dollars,  ou  15  0/0,  sur  les  re- 
cettes brutes  de  1902.  Les  recettes  nettes  accusent  une  aug- 
mentation de  46.731.515  dollars  sur  celles  de  1903,  et  de 
99.213.750  dollars  sur  celles  de  1902.  La  somme  payée  pour 
intérêt  a  été  de  2.300.000  dollars  inférieure  à  celle  qui  a  été 
payée  en  1903,  tandis  que  les  dividendes  distribués  se  sont 
accrus  de  21.000.000  de  dollars.  Le  pourcentage  des  in- 
térêts payés  n'a  pas  dépassé  3.98  0/<»,  taux  le  plus  bas  qu'on 
ait  pu  constater  depuis  vingt  ans  ;  le  pourcentage  des  divi- 
dendes distribués  a  atteint  3.28  0/0,  ce  qui  représente  le 
taux  le  plus  élevé  enregistré  pendant  le  même  temps. 

Le  tableau  suivant  résume  les  résultats  obtenus  pour  les 
treize  dernières  années  : 

Piécettes         Recettes      Intérêts  sur  • 
Années      brutes  nettes     les  obligations  Dividendes 


1892.. 

1893.., 
1894... 
1895... 
1896.., 
1897... 
1898. . , 
1899... 
1900. . . 
1901... 
1902.., 
1903... 
1904... 


1.169 
1.207 
1.066 
1.092 
1.125 
1.132 
1.249 
1.336 
1.501 
1.612 
1.720 
1.908 
1.977 


.036.840 
.106.026 
943.358 
395.437 
632.025 
866.626 
558.724 
096.379 
695.378 
448.826 
814.900 
857.826 
638.713 


(En  dollar 
352.817.405  229 
358.648.918 
317.757.399 
323. 196.454 
332.766.979 
342.792.030 
389.666.474 
423.941.689 
483.247.526 
520.294.727 
560.026.277 
592.508.512 
639.240.027 


237 
234 
239 
243 
234 
237 
239 
244 
254 
263 
278 
275 


s) 

.909.292 
.677.728 
.702.912 
.698.134 
.287.730 
.454.578 
.133.099 
.178.913 
.447.806 
.318.380 
.237.451 
.101.828 
.800.200 


93.862.412 
94:295.815 
83.478.669 
81.085.774 
81.528.154 
83.680.040 
94.937.526 
109.032.252 
140.343.653 
156.887.283 
178.200.752 
190.674.415 
211.522.106 


Le  Marché  Financier  de  IVew-York 


New- York,  20  décembre  1905. 

Le  Bureau  de  la  Chambre  de  compensation  de  Chicago  a 
ordonné  la  fermeture  de  la  Chicago  National  Bank,  de  la 
Home  Savings  Bank  et  de  la  Equitable  Trust  Company.  Ces 
trois  Etablissements  sont  en  difficultés,  par  suite  des  spécu- 
lations sur  les  entreprises  de  charbons  et  de  chemins  de  fer 
de  M.  Walsh,  président  de  la  National  Bank.  La  Chambre 
de  compensation  s'engage  à  rembourser  à  guichet  ouvert  tous 
les  déposants.  Le  contrôleur  de  la  circulation  monétaire  dé- 
clare, dans  un  communiqué  à  la  presse,  cette  décision  des 
plus  opportunes,  car  elle  empêche  un  désastre  financier,  non 
seulement  à  Chicago,  mais  ailleurs. 

Le  Marché,  qui  s'était  affaibli,  s'est  beaucoup  raffermi  à  la 
suite  de  ces  déclarations. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  103  3/4. 

Les  valeurs  de  chemins  de  fer  sont  très  bien  tenues,  à  la 
suite  de  la  grande  fermeté  du  Great  Northern  et  de  l'Union 
Pacific. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Atehison,  86  7/8;  Milwaukee,  180  ./.  ;  Erie,  46  3/4; 
Reading,  136  3/i;  Canadian  Pacific,  173  ./.  ;  Illinois  Cen- 
tral, 176  ./.  ;  Louisville,  151  ./.  ;  Central,  220  ./.  ;  Union 
Pacific,  147  7/8.   

URUGUAY 

La  Production  agricole  en  1904-1905.  —  Le  «  Moni- 
teur officiel  du  Commerce  »  vient  de  publier  quelques  rensei- 
gnements intéressants  extraits  d'un  récent  bulletin  de  la 
Chambre  do  Commerce  française  de  Montevideo. 

Les  chiffres  fournis  indiquent  qu'en  1904-1905  440.660  hec- 
tares déterres  ont  été  ensemencés,  avec  22.650.000  kilog.  de 
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graines.  La  récolte,  estimée  à  334.900.000  kilog.,  se  répartit 
comme  suit  : 

Kilogrammes 

{Hé   205.888.045 

Maïs   112. 186. 778 

Lin   14 .046. 't  17 

Avoine   525.553 

Orge   5*8.764 

Alpisle   1.745.734 

Total   334.981.286 


La  culture  du  blé,  la  plus  importante  de  toutes,  a  donné 
les  résultat»  suivants:  260.770  hectares  do  terres  emblavées 
avec  18.499  616  kilog.  do  semences  ont  donné  un  rendement 
de  205.885.048  kilog.  environ.  Le  cours  moyen  de  cette 
céréale  a  été  de  250  piastres  les  100  kilog.  ;  cette  culture  a 
donc  produit  approximativement  la  somme  de  5.147.200 
piastres. 

Le  maïs,  qui  est  avec  le  blé  la  céréale  dont  la  terre  et  le 
climat  de  l'Uruguay  sont  les  plus  propices  à  la  culture,  a 
donné  un  rendement  de  643  kilog.  à  l'hectare,  contre  826  kilog. 
en  1902-1P03.  Sa  culture,  développée  cette  année  sur  une 
plus  grande  étendue  de  terre,  a  donne  une  récolte  moins 
abondante  par  suite  delà  sécheresse  persistante  au  printemps 
dernier  et  commencement  de  l'été. 

La  surface  cultivée  en  maïs  en  1904-1905  a  été  de  179.899 
hectares;  2.297.508  kilog  de  graines  ont  été  employées  comme 
semences;  la  production  totale  a  été  de  112.186.773  kilogs. 

Pour  le  lin,  la  superficie  cultivée  a  été  de  19.000  hectares 
environ,  avec  621.000  kilog.  de  semences.  La  production  est 
évaluée  à  467.588  p.  18,  le  cours  moyen  ayant  été  de  3  p.  40 
les  103  kilogs. 

On  a  semé  560  hectares  d'avoines  avec  38.600  kilog.  de 
graines.  Le  cours  moyen  étant  de  2  p.  60  les  100  kilog.,  cette 
récolte  a  produit  uac  somme  de  13.664  p.  37. 

On  a  semé  754  hectares  d'orge  avec  49.000  kilog.  de  graines. 

On  a  semé  2.442  hectares  alpistes  avec  79  000  kilogi.  de 
graine.  Le  cours  moyen  a  été  de  4  p.  50  les  100  kilogr.  La 
récolte  a  produit  une  somme  de  78.558  piastres. 

Le  rendement  moyen  à  l'hectare  a  été:  blé,  789  kilogr.; 
maïs,  638  kilogr.;  lin,  736  kilogr.;  avoine,  940  kilogr.;  orge, 
780  kilogr.;  alpiste,  714  kilogr. 

Le  département  de  la  Colonia  est  le  mieux  cultivé  de  tous  ; 
sa  production  de  l'année  a  été  de  89.740.000  kilogr.  en 
céréales  de  toutes  sortes,  mais  de  blé  surtout.  Puis  viennent 
San  José,  Ganelones,  qui  produit  à  lui  seul  la  moitié  du  maïs. 
Soriano,  Minas,  Florida  et  Rocha.  Les  autres  départements 
produisent  peu  de  céréales,  mais  en  revanche,  quelques-uns 
comme  le  Salto,  se  sont  spécialisés  dans  la  culture  de  la  vigne. 


ASIE 


CHIN  E 

La  Convention  sino-japonaise.  —  Le  London  and  China 
Telegraph  énumère  comme  suit  les  articles  de  la  conven- 
tion sur  lesquels  l'accord  a  été  fait  déjà  entre  le  Japon  et  la 
Chine  : 

1°  Le  bail  de  la  péninsule  do  Kouang-Toung  expirera  en 
mars  1923  ; 

2°  La  voie  ferrée  au  sud  du  Changlonng  sera  remise  au 
Japon,  la  Chine  devant  avoir  la  faculté  de  rachat  au  bout  do 
dix  années  ou  à  une  date  plus  rapprochée  si  la  Russie  rétro- 
cède la  section  septentrionale.  Le  Japon  ne  devra  pas  cons- 
truire d'embranchements; 

3°  Le  .lapon  sera  autorisé  à  entretenir  des  garnisons  desti- 
nées â  la  garde  de  la  voie  ferrée  : 

4»  La  Manchouric  devra  être  évacuée  dans  les  dix-huit 
mois  ; 

>  Les  télégraphes  militaires  construits  pondanl  la  guerre 
resteront  pendant  dix  ans  la  propriété  des  Japonais;  la  Chine 
pourra  les  l'acheter  après  ce  délai  ; 

r,  Kfablissemeut  de  garnisons  et  de  consulat»  japonais  à 
Niou-Tchang,  Moukden,  Antoung,  «iirin  et  Chang-Toung, 
et  dans  les  villes  qui  pourront  être  ouvertes  dans  l'avenir; 


7*  Le  Japon  pourra  avoir  des  Rauques  dans  les  places  sus- 
mentionhées  : 

8°  Il  ne  pourra  s'établir  que  dans  les  villes  ou  ports  ou- 
verts ; 

9" Les  douanes  deNiou-Tchang  seront  rétrocédées  à  la  <  Ihime, 
à  qui  les  revenus,  après  9sUmaj6ion>.se»ont  désormais  versés  i 

10"  Le  Japon  conservera  le  droit  d'exploitation  des  mines 
de  houille  de  Fushan  et  de  Yentaï,  mais  de^ces  mines  seule- 
ment ; 

11°  Règlement  concernant  la  question  militaire 

12e  Règlement  en  ce  qui  concerne  le  sel  et  le  timbre  ; 

13°  L'administration  militaire  japonaise  cessera  après  l'éva- 
cuation de  la  Chine  ; 

14°  Comme,  dans  le  cours  des  dix  années  prochaines  qui 
représentent  la  période  de  durée  du  traité  d'alliance  anglo- 
japonais,  uu  changement  d'opinion  peut  se  faire  jour,  les 
deux  nations  intéressées  nommeront  des  délégués  perma- 
nents qui  seront  chargés  d'apporter  à  la  présente  convention 
les  additions  ou  modifications  jugées  nécessaires. 

On  croit  savoir  que  ces  délégués  seront  : 
Pour  le  Japon:  le  baron  Komuia  et  M.  TJchida  ;  pour  la 
Chine  :  le  prince  Ghing  et  M.  Ku-IIung-K i. 


INDES  ANGLAISES 

Le  Commerce  dans  les  Etats  Malais  en  1904.  —  Les 

exportations  des  Etats  Malais  vers  Singapour  se  sont  éle- 
vées, en  1904,  à  environ  74.300.000  dollars,  accusant,  ainsi  sur 
l'année  précédente,  une  diminution  de  plus  de  4  millions. 
Le  commerce  de  Pcrak,  avec  40.500.000  dollars,  enregistre 
une  moins-value  de  2.800.000  dollars  sur  les  chiffres  du  der- 
nier exercice,  et  celui  de  Selangor,  avec  25.250.000  dollars 
environ,  est  également  en  diminution  de  près  de  2  millions 
de  dollars.  La  valeur  de  1  etain  et  du  minerai  d'étain  accuse 
une  différence  en  moins  de  3.800.000  dollars;  le  café,  une 
moins-value  de  182.000  dollars.  Les  seules  augmentations 
dignes  de  remarque  sont  une  plus-value  de  136.000  dollars 
enregistrée  par  le  sucre,  et  une  autre  de  125.000  dollars  par 
le  padi. 

Les  importations,  dans  les  Etals  Malais  par  Singapour, 
ont  atteint  une  moins-value  de  24  millions  de  dollars,  en  di- 
minutian  de  1.640.000  dollars.  Le  riz  accuse  une  moins-va- 
lue de  1.500.000  dollars,  due,  sans  doute,  à  ce  fait  que  les 
chargements  ont  été  effectués  de  Rangoun  directement  pour 
Port-Swettenham  ;  1'  «  huile  de  Kachang  »  est  également  en 
diminution  de  102.000  dollars.  L'opium  deBénarès  est  en  aug- 
mentation de  194.000  dollars,  et  les  cotonnades  de  121. nui | 
dollars  ;  pour  les  autres  articles,  les  fluctuations  sont  infé- 
rieures à  100.000  dollars. 


JAPON 

Le  Commerce  extérieur.  —  Les  exportations  du  Jappa; 
pendant  le  mois  de  septembre,  se  sont  élevées  à  2.951.310  liv. 
sterling,  en  moins-value  de  157.500  liv.  st.  sur  la  période  cor- 
respondante de  1904,  alors  que  les  importations  ont  atteint 
3.650.200  liv.  st.,  en  plus-value  de  552.400  liv.  st.  Par'  contre, 
pour  les  neuf  premiers  mois  de  l'année,  les  exportations, 
aussi  bien  que  les  importations,  sont  en  augmentation.  Les 
premières  se  montent  à  22.446.000  liv.  st.,  ce  qui  représente 
une  plus-value  de  374.900  liv.  st. 

Les  importations  se  chiffrent  par  39.316.000  liv.  st.,  soit  une 
augmentation  de  12.740.300  liv.  st.,  sur  laquelle  le  coton 
brut  entre  pour  4.942.700  liv.  st. 

La  guerre  compte,  naturellement,  pour  une  large  part  dans 
l'accroissement  de  l'excédent  des  imporlations  sur  les  expor- 
tations, qui  est  passé  de  4.504.900  liv.  si.  pour  Les  œuf  pre- 
miers mois  de  1904  à  16.870.300  liv.  st.  en  1905. 

Les  exportations  d'or  en  septembre  ont  été  de  67.500  liv.  st., 
contre  368  600  liv.  st.  l'an  dernier,  pendant  que  L'importation 
a  été  de  87.700  liv.  st.,  au  lieu  de  51.500  liv.  st.  Pour  les 
neuf  premiers  mois,  les  exportations  accusent  une  diminution 
do  8.209.300  liv.  st.,  et  les  importations  une  diminution 
de  1.534.4(10  livivres  sterling. 
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MINES  D'OR 


La  Main-d'œuvre  Chinoise  au  Transvaal 


Le  nombre  de  Chinois  employés  au  Transvaal  à  la  lin  du 
mois  d'octobre  éLait  réellement  de  4"). 901,  sur  lesquels  20  ont 
été  immédiatement  rapatriés.  Pendant  le  mois  dernier,  77  sont 
morts,  de  sorte  que  le  nombre  susdit  a  été  ramené  à  i'i.SOî. 
A  ce  dernier  chiffre  il  faut  ajouter  les  1.907  nouveaux  coolies 
que  le  steamer  Katherine  Pnrk  a  amenés. 

Dans  le  rapport  mensuel  de  la  Chambre  des  Mines,  il  est 
dit  que  des  demandes  pour  un  supplément  d'ouvriers  chinois 
ont  été  faites,  et  que  des  mesures  ont  été  prises  pour  en  im- 
porter enoire  11.800  d'ici  le  mois  d'août  prochain. 


Les  Dividendes  des  Mines  d'or  Transvaaliennes 

Un  certain  nombre  de  Compagnies  minières  ont  déclaré, 
cette  semaine,  leurs  dividendes  afférents  au  semestre  qui 
arrive  à  expiration.  A  mesure  que  la  liste  de  ces  nouvelles 
répartitions  s'allonge,  on  peut  constater  combien  les  affirma- 
tions formulées  récemment  par  lord  Harris  et  sir  Julius 
Vernher  au  sujet  de  la  progression  des  bénéfices  de  l'in- 
dustrie minière  étaient  fondées.' 

Voici,  en  effet,  une  liste  de  15  Compagnies  dont  les  divi- 
dendes font  ressortir,  par  rapport  aux  répartitions  de  l'année 
dernière,  une  augmentation  sensible  : 

1905  1904 

%       Liv.  st.      "%  LÏvTstT 

Crown  Deep   70  210.000  60  180.000 

Crown  Reef   210  252.000  180  216.000 

Durban  Roodepoort   60  75.000  55  58.750 

Ferreira   262  %    240.375  250  237.500 

Ferreira  Deep   30  "    273.000  25  227.500 

Geidenhuis  Estate   75  150.000  50  100.000 

Glvnn's  Lvdenburg   25  41.837  20  33.470 

Langlaagte  Estate   30  141. 0C0  20  94.000 

May  Consolidated   40  115.000  35  101.(62 

Meyer  and  Charlton   55  55.100  50  50.000 

Nigel   35  77.652  25  55.323 

Primrose   35  113.750  30  97.500 

Robinson   17  457.500  14  325.000 

Simmer  and  Jack   5  150.000  2  H  75.000 

VanP.yn   20  100. 000  10  50.000 

Total  réparti   2.452.114  1.971.105 

Comme  on  le  voit,  les  répartitions  de  ces  15  Compagnies 
font  ressortir,  d'une  année  à  l'autre,  une  augnientatio'n  de 
481. 0D9  livres  sterling,  soit  une  progression  de  près  de  25  0/0 
sur  l'exercice  KOi. 

En  outre,  il  reste  un  certain  nombre  de  Compagnies  miniè- 
res qui,  n'ayant  rien  distribué  l'année  dernière,  vif.nnont  de 
voir  s'ouvrir  à  nouveau  l'ère  des  dividendes.  Voici  la  liste  de 
ces  Compagnies,  avec  le  montant  des  dividendes  distribués  : 

En  %     Liv.  sterl. 

Knights   15  63.750 

North  Iiandfontein   10  45  000 

Nourse  Deep   15  67^500 

Porges  Randfontein   10  50  000 

Rietfontein   10  6L008 

Robinson  Central  Deep   40  176  000 

Robinson  Randfontein   10  6o!o00 

South  Randfontein   10  45^000 

568.258 

Ces  chiffres  peuvent  se  passer  de  commentaires.  Ils  confir- 
ment pleinement  les  prévisions  optimistes  formulées  dans 
les  milieux  sud-africains  et  montrent  que  l'industrie  minière 
est  définitivement  outrée  dans  la  voie  du  relèvement. 


L'Exploitation  des  Mines  d'or  Transvaaliennes 


Il  semble  bien,  décidément,  (pie  l'on  commence  à  revenir 
un  peu  du  pessimisme  exagéré  qui  a  prévalu  à  la  Bourse 
depuis  un  an,  au  sujet  des  valeurs  sud-africaines,  et  les  dis- 
positions ne  pourront  que  s'améliorer  encore,  à  mesure  que 
les  progrès  de  l'industrie  aurifère  aérerai  mis  on  lumière  par 
des  progrès  tangibles.  A  ce  propos,  il  n'est  pas  sans  intérêt 
de  donner  la  liste  de  vingt-quatre  Compagnies  dont  les  frais 
ont  subi  une  diminution  considérable  depuis  le  BOnaneace- 
ment  de  l'année  en  cours  : 

Prix  de  revient 

Compagnies  Au  début  En  octobre 

de  l'année  1905 

sh.  d.  sb.  d. 

Cornet   29/4  24/9 

Consolidated  Main  Reef. .......  23/3  20/ . 

Driefontein   25/11  23/. 

Durban -Roodepoort  Gold.   24/11  22/. 

Ferreira  Deep   22/10  21/. 

Ferreira  Gold   23/11  23/5 

Heriot....   29/10  24/4 

•Tumpers  Gold   25/1  23/9 

Kleinfontein   25/9  20/6 

Knight's  Deep   27/8  21/9 

Lancaster  West   24/4  20/7 

Langlaagte  Estate   20/4  18/10 

May  Consolidated   20/11  19/5 

Meyer  and  Charlton   21/11  20/5 

Modderfontein   25/7  24/4 

North  Randfontein..   24/6  23,11 

Robinson  Central  Deep   20/9  2')/. 

Robinson  Gold   22/7  21/1 

Roodepoort  Central  Deep   30/5  26/11 

Roodepoort  United   27/3  25/10 

South  Rondfontein   29/2  24/3 

Village  Main  Reef   23/.  19/9 

Witwatersrand  Deep   25/10  21/6 

Witwatersrand  Knight's   24/2  22/6 

Dans  la  plupart  des  cas,  les  économies  réalisées  provien 
nent  en  très  grande  partie  de  ce  fait  :  que  le  nombre  Ce  s 
pilons  a  pu  être  augmenté  graduellement.  C'est  la  meilleure 
justification  qui  puisse  être  donnée  des  nouvelles  méthodes 
d'exploitation  employées  par  les'mincs  transvaaliennes.  Nous 
nous  réservons  de  revenir  sur  les  nouveaux  résultats  qu'aura 
fournis  le  mois  de  novembre. 


Geduld  Proprietary  Mines 

Le  vif  recul  qui  avait  affecté  la  semaine  dernière  les  actions 
de  la  Geduld  Proprietary,  et  qui  les  avait'  ramenées  un 
moment  à  112  fr.,  était  dû  au  bruit  mis  en  circulation  que  la 
teneur  du  «  main  reef  »,  recoupé  dans  le  puits  n°  2  de  cette 
mine  était  défavorable.  Or,  le  15  courant,  une  dépèche  est 
parvenue  donnant  le  résultat  des  essais  effectués.  Cette 
dépêche  était  ainsi  conçue  : 

«  Les  essais  du  filon  Van  Ryn  dans  le  puits  n°  2  sont  les 
suivants  : 

«  2  pouces  de  schiste  avec  c!es  galets  isolés  et  3  pouces  de 
filons  combinés  :  essai  le  plus  élevé,  95  dwts  (penny wcights1  : 
essai  le  plus  bas,  35  dwts  ;  moyenne  :  65  dwts  sur  5  pouces. 

«  10  pouces  de  grès  avec  des  galets  isolés  :  essai  le  plus 
élevé,  27  dwts  ;  essai  le  plus  bas,  2  1/2  dwts  ;  moyenne  : 
13  1/2  dwts  sur  10  pouces.  4  pouces  de  filon,  moyenne  : 
2  3/4  dwts.  18  pouces  de  grès,  moyenne  :  1  dwts.  5  pouces  de 
filon,  moyenne  :  2  1/2  dwts. 

■<  Echantillons  pris  sur  la  section  entière  du  filon  et  du 
grès:  essai  le  plus  élevé,  66  1/2  dwts;  essai  le  plus  bas, 
5  1/2  dwts  ;  moyenne  :  28  dwts  sur  48  pouces  d'échan- 
tillons. 

«  En  éliminant  les  essais  les  plus  élevés,  la  moyenne  ressort 
à  14  dwts  sur  47  pouces. 

«  La  publication  des  essais  a  été  retardée  par  suite  de  la 
nécessité  de  vérifier  les  essais  à  la  demande  des  essayeurs 
eux-mêmes.  Les  teneurs  ci-dessus  représentent  la  moyenne 
de  deux  séries  complètes  d'échantillons  soumises  à  deux 
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essayeurs  différents,  dont  les  conclusions  concordent  presque 
entièrement  dans  chaque  détail.  » 

Toutes  les  rumeurs  répandues  ne  reposaient  donc  sur 
aucun  fondement. 


Informations  diverses 


Robinson  Deep.  —  Cette  Soc'été  déclare  un  dividende 
intérimaire  de  3  sh.  6  d.  pour  un  semestre  de  l'exercice  cou- 
rant, soit  35  0/0  par  an. 

Simmer  and  Jack.  —  Cette  Compagnie  déclare  un  divi- 
dende intérimaire  de  1  sh.  pour  le  semestre  prenant  fin  au 
31  décembre  1905,  soit  10  0/0  par  an. 


Village  Main  Reef.  —  Cette  Société  déclare  un  dividende 
de  4  shillings  par  action. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 


Londres,  le  21  décembre  1905. 

La  réponse  des  primes  de  la  liquidation  de  fin  décembre 
a  eu  lieu  aujourd'hui.  Elle  n'a  pas  provoqué  de  mouvements 
sensibles  et  il  semble  bien  que  les  reports  auxquels  on  pro- 
cédera demain  n'apporteront  pas  de  modifications  dans  l'état 
du  Marché.  Au  reste,  le  Stock-Exchange  se  séparant  demain 
soir  vendredi  jusqu'à  mercredi  matin,  on  s'occupe  fort  peu. 

fc**  Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  1  13/16,  s'inscrit  à  ce  cours. 

La  Transvaal  Goldfields  clôture  à  1 11/16.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  2  1/4,  au  lieu  de  2  5/16. 
Consolidated  Goldfields,  6  1/16,  contre  6  liv. 

La  Rand  Mines  est  à  7  9/16;  elle  restait  jeudi  à  7  1/2. 

Le  Coronation  Syndicate,  qui  finissait  à  1  1/8,  se  retrouve 
à  1  liv. 

L&Witwatersrand  Township  est  à  5 7/8  contre  6  7/8;  Afri- 
can  and European  Investment  Company,  demandée  à  1  1/2. 
Swazieland  Corporation,  15/16.  Yereeniging  Estâtes,  1  3/16. 

District  du  Witwatersrand.  —  1,'East  Rand,  qui  clô- 
turait à  6  1/2,  reste  au  dernier  moment  à  6  9/16.  Angelo, 
47/8  sans  changement.  New  Cornet,  2  .13/16.  Van  Ryn,  2  7/8. 

La  City  and  Suburban  reste  à  4  11/16.   Jubilee,  3  1/8. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  2  7/8.  Driefontein,  3  3/8, 
sans  changement;  Village,  41/4,  nous  la  laissions  à  ce  cours; 
Jumpers,  1  3/4;  Modderfontein,  7  11/16. 

La  Ferreira  est  à  19  liv.,  contre  18  1/2  La  Meyer  and 
Char Iton cote 43/ 8;  Rietfontein,  2  liv.  ;  Treasury,  2  3/4. 

La  New  Primrose  est  à  2  11/16.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  3  7/8.  La  Ginsberg  est  à  1  9/16.  La  May  Con- 
solidated cote  3  3/16. 

La  Nigel  Gol<l  se  retrouve  à  2  3/4. 

La  Glencairn  reste  à  3/4.  Crown  Reef ,  11  3/4  contre  11  5/8. 
Randfontein,  2  1/4;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  81/2. 

~L'East  Rand  Mining  Estâtes  est  recherchée  à  3  3/16. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  4  3/8  contre  4  liv. 
La  New  Ileriot  est  à  3  3/8;  Wolhuter,  2  3/4. 

La  Henry  N ourse  reste  à  6  1/4.  La  Wemmer  est  à  5  1/2. 
La  Robinson  Randfontein  est  à  1  5/16. 

Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  13  liv.,  s'échange  à  ce  cours. 
La  Bonanza  est  à  7/8. 

La  Cinderella  Deep  clôture  à  1  13/16.  La  Nigel  Deep  est 
à  1/2. 

L 'Angelo  Deep  finit  à  1  5/16;  Glen  Deep,  3  7/16.  Ferreira 
Deep,  5  1/4;  Robinson  Deep,  5  1/4;  Langlaagte  Deep, 
2  1/8  ;  Brakpan,  1  3/8. 

La  Nourse  Deep  reste  à  3  1/2,  au  lieu  de  3  5/8.  Roode- 
poort Central  Deep,  1  liv.  ;  Rose  Deep,  4  3/4. 

La  Village  Deep  est  à  3  1/2. 

I  fl  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  liv.  Jum- 
pers Deep,  2  7/8;  Rand  Victoria,  à  1  1/2. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  a  5  livres.  South  Gel- 
denhuis Deep,  1  7/8. 

La  Simmer  and  Jack  Easl  est  à  1  9/16. 

La  Gcduld  est  à  5  3/8. 


***  Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 

tand  Agency  clôture  à  11/16  contre  3/4  ;  Rhodesia  Gold- 
fields, 4/6. 

La  RhodesiOn  Banhet  se  retrouve  à  3  11/16. 

La  Van  Dyk  Proprietary,  qui  finissait  à  1  9/16,  s'inscrit 
à  ce  cours  Rand  Collieries,  1  3/4. 

La  Transvaal  and  Delagoa  Bay  Investment  s'échange  à 
2  7/8.  Transvaal  Proprietary ,  13/16. 

La  Premier  Diamond,  action  différée,  reste  à  12  1/8,  au  lieu 
de  12  1/4. 

La   Great  Eastern  Collieries  finit  à  7/16.  South  African 

Breweries,  2  1/2. 

Londres,  20  décembre  1905,  6  h.  soir. 
(Par  téléphone.) 

Après  Bourse,  la  tendance  est  ferme. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  21  décembre  1905. 
En  dépit  des  fluctuations  des  autres  groupes,  le  comparti- 
ment sud-africain  s'est  montré  constamment  soutenu,  bien 
impressionné  qu'il  était  par  les  récentes  déclarations  de 
dividendes. 

La  Consolidated  Goldfields  est  à  147  fr.  50,  contre  148  fr. . .  ; 
East  Rand  clôture  à  162  ..,  au  lieu  de  160  fr.  50;  Chartered, 

46  fr.  50.  Rand  Mines,  188  fr.  50  ;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  187  fr.  . .. 

Le  Champ  d'Or  est  à  11  fr.  75.  La  Buff elsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  9  fr.  50. 

L Angelo,  que  nous  laissions  à  123  fr.  50,  reste  à  127  50; 
la  Drie/ontein  cote  87  fr.  . .,  comme  jeudi  dernier. 

La  Ferreira,  que  nous  laissions  à  467  . . ,  finit  à  478  fr.  . . . 
JL&  Geduld  se  retrouve  à  135  fr.  . . ,  contre  130  fr.  L'action 
Goerz  et  C"  clôture  à  52  fr.  50.  French  Rand,  36  fr.  25. 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  326  fr.  50,  se  retrouve  à 
325  fr. 

La  Geldenhuis  Estate  finit  à  112  fr.  . . ,  au  lieu  de  101  fr. 
La.  General  Mining  qui  clôturait  à  58  fr.  75,  se  retrouve 
à  57  fr.  ... 

La  Geldenhuis  Deep  clôture  à  202  fr.  ..,  au  lieu  de 
203  francs. 

La  May  Consolidated  est  à  79  fr.  25  ;  nous  la  laissions  à 
79  fr.  ...  La  Kleinfontein  cote  43  fr.  50. 

La  Lancaster  se  retrouve  à  19  fr.  50  ;  Langlaagte  Estate, 
73  fr.  50,  contre  71  fr.  ... 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  19  fr.  50.  La  Mozambique 
s'échange  à  25  fr.  50.  New  Primrose,  68  fr.  50. 

La  New  Gocli  est  à  49  fr.  75. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  214  fr.  . .,  finit  à  215  fr.  . .. 
Robinson  Deep,  131  fr.  50,  au  lieu  de  132  fr.  . .  ;  Robinson 
Randfontein,  34  fr.  75;  Randfontein  Estâtes,  55  fr.  75. 

La  Rose  Deep  s'échange  à  117  fr.  50;  elle  finissait  jeudi 
dernier  à  124  fr.  50.  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  24  50. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  108  fr.  50  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  105  fr.  ... 

La  Wemmer  est  à  144  fr.  50.  La  New  Steyn  Estate  s'échange 
à  52  fr.  . . ,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  37  fr.  75. 
Transvaal  Consolidated  Land,  58  fr.  50.  Transvaal  Goldfields, 

47  fr.  50. 

La  Slieba  est  active  à  11  fr.  50. 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  96  fr.  50,  au  lieu 
de  91  fr.  . . . 
La  Van  Dyk  se  traite  à  39  fr.  . . . 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knight's)  s'échangent  à  103,  contre  96  fr.  50. 

La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se  traite  à 
41  fr.  50. 

La  De  Becrs,  qui  restait  à  443  fr.  . .  l'action  ordinaire,  et  à 
438  fr.  . .  l'action  de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  438  fr.  et  à  433  fr.  . . . 

La  Jagersfontein  se  traite  à  189  fr.  50,  au  lieu  de  190  fr. 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  me  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 


^41 


CONOISTE  EUROPÉEN 


ABONNEMENTS 


a  partir  du  l"  de  chaque  mois 
France  &  Algérie  :  Un  an . . .    25  fr. 

—  —  Six  mois.  14  fr. 
Étranger  (U.-P.)  :  Un  an   32  fr. 

—  —      Six  mois..    18  fr. 


l'iiraissaul  le  Vendredi 
Rédacteur  en  chef  :  Edmond  THERY 


Prix  de  chaque  Numéro  : 
France  :  0  fr.  50  ;  Étranger  :  0  fr.  60 
Adresse  télégraphique  :  Écon.ox>éen-I5siris 


INSERTIONS 

Ligne  anglai.se  de  5  centimi-lreè 

Annonces  en  ?  points   2.50 

Réclames  en  8  points   4  » 

Ce  tarif  ne  s'applique  na?  au  annonces 
et  réclames  d'émission. 

TÉLÉPHONE  N°  246-61 


N°  729.  —  28"  volume.  (-26) 


Bureaux:  H, Rue lHonsijiny, Paris (2e Arr'j     Vendredi  29  Décembre  1905. 


SOMMAIRE   DU   No  729 

STATISTIQUE  GÉNÉRALE  :  Situation  de  toutes  les  Banques 
d'émission.  —  Gour3  et  Revue  des  Changes,  Numéraire  et  Métaux 
précieux.  —  Pages  801  à  Soi. 

CHRONIQUE  MONÉTAIRE.  —  Une  nouvelle  Frappe  de  Monnaie 
en  Roumanie.  —  Le  Bilan  économique  <lu  Brésil  et  la  Question  du 
Change.  —  Pages  804  et  805. 

SITUATION  FINANCIÈRE  GÉNÉRALE.  —  Pages  805  et  806. 

FRANCE. —  La  Politique.  —  QUESTIONS  DU  JOUR.  —  Fiance 
et  Allemagne.  —  La  Répercussion  de  la  Guerre  russo-japonaise.  — 
La  Question  de  la  Macédoine  et  du  Régime  des  Dimes  ottomanes. 

—  Les  Emissions  et  Introductions  en  France  en  1905.  —  Pages 
806  à  814. 

INFORMATIONS  ÉCONOMIQUES  ET  FINANCIÈRES.  —  Le  Divi- 
dende de  la  Banque  de  France.  —  Le  Futur  régime  du  Gaz  à  Paris. 

—  Emprunt  de  l'Uruguay.  —  Ban  ,ue  de  l'Union  Parisienne.  — 
Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie.  —  Banque  de 
l'Indo-Chine.  —  Emprunt  de  la  Ville  de  Bahia.  —  Compagnie  du 
Métropolitain  Nord-Sud  de  Paris.  —  Crédit  Foncier  Egyptien,  etc.  — 
Pages  81  i  à  818. 

REVUE  HEBDOMADAIRE  DU  MARCHÉ  FINANCIER  DE  PARIS, 
REVUE  COMMERCIALE  :  Blé,    Farine,  Seigle,  Avoine,  Alcool, 
Vin,  Sucre,  etc.  —  Pages  818  à  822. 

CORRESPONDANCES  HEBDOMADAIRES  ET  DOCUMENTS  SUR  : 

ALLEMAGNE  :  Pages  823  et  824.  —  ANGLETERRE  :  Pages  824  et  825. 

—  ESPAGNE  :  Pages  825  et  826.  —  ITALIE:  Pages  821  et  828.  — 
PORTUGAL  :  Page  828.  -  AMERIQUE  :  Pages  829  et  830.  —  ASIE  : 
Page  830. 

MINES  D'OR  :  Les  Dividendes  des  Mines  d'or  Transvaaliennes.  — 
La  Situation  des  Mines  d'or  Sud-Africaines.  —  Rhodesia  Explora- 
tion. —  Marchés  de  Lcndres  et  de  Paris.  —  Pages  831  et  832. 


SITUATION  HEBDOMADAIRE 

des  Banques  d'Émission  de  l'Europe  (En  millions  de  fr.) 


DATES 


Encaisse 
métallique 


Or 


Ar- 
gent 


"5  o 


PRINCIP.  CHAPITRES 


3p,S 

o-S  a 


2.22- 

Cd  ri 


FRANCE  —  Banque  de  France 


1904 

29  décembre 

2.659 

1.102; 

4 

325 

604 

1  765 

502 

3 

1905 

14  décembre 

2.885 

1.088 

4 

490 

590 

838 

495 

3 

1905 

21  décembie 

2.889 

1.086 

4 

493 

609 

855 

505 

3 

1905 

28  décembre 

2.878 

1.8X51 

4 

566 

116 

11.098 

503 

3 

ALLEMAGNE  —  Banque  Impériale 


1904 

23  décembre 

895 

347 

1.678  1 

711 

1.011 

1905 

1  décembre 

765 

269 

1.621 

656 

1.169 

67 

1905 

15  décembre 

794 

279 

1.652 

724 

1.194 

73 

1905 

23  décembre 

820 

289 

1.172  | 

768 

1.290 

93 

ALLEMAGNE  — 

Banques  locales 

1904 

30  novembre 

60 

21 

168 

113 

153 

70 

1904 

31  septemb.. 

55 

20 

194 

97 

193 

66 

1905 

31  octobre.. . 

62 

21 

177 

109 

186 

55 

1905 

30  novembre 

62 

22 

173 

104 

168 

64 

ANGLETERRE  —  Banque  d'Angleterre 

1904 

29  décembre 

748 

705 

I.1O8 

887 

» 

1905 

14  décembre 

814 

720 

1.222 

842 

1905 

21  décembre 

749 

» 

729 

1.141 

912 

» 

1905 

28  décembre 

734 

1.106 

988 

5 

554 

b 
6 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Écosse 


1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


22  octobre.. . 
26  août  

23  septemb.. 
21  octobre.. . 


135 
127 
134 
136 


18 
20 
18 
19 


188 
181 
186 
188 


ANGLETERRE  —  Banques  d'Irlande 


DATES 


!-,  -a 

5'~ 


PBINCIP.  CHAF'ITHF.S 


g.»  o 


o  —  o 
0<  ^  " 


22  octobre.  .1  71 
26  août   66 

23  septemb..  69 
21  octobre...'  72 


10 
12 
11 
11 


174 
149 
151 
168 


AUTRICHE  —  Banque  d'Autriche-Hongrie 


1905  7  décembre  1. 
1905   15  décembre  11. 


223 

308 

1 

708 

1  282 

488 

49 

131 

304 

1 

819 

205 

651 

50 

132 

303 

1 

77  î' 

213 

631 

50 

Î31  1 

305 

1 

773 

1  229 

637 

50 

BELGIQUE  —  Banque  Nationale 


BULGARIE  —  Banque  Nationale 


190  4   20  novembre 

9 

8 

45 

60 

25 

18 

1905     4  novembre 

13 

13 

43 

71 

27 

14 

1905   13  novembre 

12 

13 

.43 

71 

26 

14 

19  0  5  20  novembre 

12 

12 

43 

71 

26 

14 

1904 
1905 
1905 
1905 


1904 
1905 
1905 
1905 


DANEMARK 

30  novembre 

30  septemb 

31  octobre. 
30  novembre 


Banque  Nationale 


109 

144 

12 

45 

11  1 

115 

158 

6. 

48 

117 

» 

160 

a 

47 

8 

118 

155 

4 

44 

8 

ESPAGNE  —  Banque  d'Espagne 


24  décembre 
9  décembre 
16  décembre 
23  décembre 


372 

499 

1.591 

601 

814 

10  ; 

375 

569 

1.546 

556 

670 

105 

375 

572 

1.540 

554 

611 

104 

376 

511 

1.544 

552 

611 

103 

GRÈCE  —  Banque  Nationale 


1904  31  octobre... 

1 

1 

135 

87 

31 

20 

1905  31  août  

2 

1 

128 

99 

32 

11 

190  5  30  septemb.. 

2 

1 

136 

99 

33 

13 

1905  31  octobre.. . 

2 

1 

132 

95 

33 

14 

HOLLANDE  —  Banque  Néerlandaise 


ITALIE  —  Banque  d'Italie 


ITALIE  —  Banque  de  Naples 


PORTUGAL  —  Banque  de  Portugal 


» 

1904 

23  novembre 

27 

34  1 

1  379 

1  10 

102 

36 

» 

1905 

8  novembre 

27 

39 

378 

12 

114 

26 

» 

1905 

15  novembre 

27 

39 

377 

10 

113 

26 

» 

• 

1905 

22  novembre 

27 

39  1 

1  378 

)  9 

113 

26 

3% 
1% 


1904   22  décembre 

91 

26 

651 

73 

576 

26 

3 

1905     7  décembre 

■10! 

22 

676 

63 

58S 

38 

4 

1905   14  décembie 

99 

22 

680 

59 

581 

34 

4 

1905   21  décembre 

KO 

22 

672 

78 

597 

34 

4 

4 

5 


4K 

4  y, 

4K 


1904  17  décembre 

142 

158 

528 

18 

152 

104 

3 

1905     2  décembre 

166 

152 

582 

10 

177 

131 

3 

1905    9  décembre 

166 

153 

576 

12 

168 

125 

3 

1905   15  décembre 

166 

151 

577 

14 

111 

127 

3 

1904  30  novembre 

470 

85 

913 

Ï79 

330 

34 

5 

1905   10  novembre 

569 

84 

1.011 

160 

380 

53 

5 

1905  20  novembre 

590 

85 

996 

165 

375 

47 

5 

190  5   30  novembie 

595 

90 

1.002 

167 

384 

49 

5 

1904 

30  novembre 

108 

14 

2S9 

79 

129 

22 

5 

n 

1905 

10  novembre 

132 

14 

315 

78 

130 

22 

5 

1905 

20  novembre 

133 

15 

314 

76 

129 

22 

5 

1905 

30  novembre 

136 

14 

319 

80 

132 

24 

5 

» 

ITALIE 

—  Banque  de  Sicile 

1904 

30  novembre 

41 

2 

64 

39 

49 

3 

1905 

10  novembre 

42 

2 

70 

38 

49 

6 

1! 

4 

1905 

20  novembre 

42 

2 

73 

37 

50 

6 

4 

1905 

30  novembie 

42 

2 

75 

38 

49 

7 

1  5 

4 

NORVÈGE 

—  Banque  de  Norvège 

1904 

30  novembre 

35 

» 

84 

9 

46 

1 

'  §5» 

» 

1905 

30  septemb. . 

36 

» 

106 

10 

57 

1 

5 

1905 

31  octobie.  . 

38 

ICO 

U 

54 

1 

5 

» 
• 

1905 

30  novembre 

S9 

• 

93 

11 

53 

1 

1  5 

5K 

5^ 
5)4 


802 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


DATES 


l'iuNr.ir.  CHArrniEs 


ROUMANIE  —  Banque  Nationale 


19?4 

17  décembre  1 

58 

3 

173 

71 

12 

5 

100b 

2  décembre  1 

80 

1 

249 

1(10 

24 

5 

1905 

9  décembre 

80 

1 

246 

100 

24 

5 

1005 

16  décembre  ' 

79 

1 

241 

102 

24 

5 

RUSSIE  —  Banque  de  l'État 


1904 

21 

novembre 

2.278 

178 

2.222 

400 

493 

454 

1905 

5 

novembre 

2. 332 

100 

2.946 

382 

492 

537 

1905 

14 

novembre 

2.336 

97 

2.915 

404 

508 

363 

1905 

21 

novembre 

2.332 

93 

2.932 

390 

546 

593 

VA 
5  % 
5  V* 
5/, 


RUSSIE  —  Banque  de  Finlande 


190  4   30  novembre 

23 

2 

73 

23 

37 

21 

1905  31  octobre... 

23 

2 

78 

24 

36 

19 

1905    13  novembre 

23 

2 

8', 

23 

39 

21 

1G05   30  novembre 

23 

2 

86 

21 

39 

20 

SERBIE  —  Banque  Nationale 


19  0  4  30  novembre 

12 

7 

40 

1 

7 

12 

6 

1905  30  seplemb.. 

10 

9 

42 

6 

8 

13 

6 

1905  31  octobre... 

11 

9 

41 

6 

6 

11 

6 

1905   3U  novembre 

11 

9 

39 

6 

6 

11 

6 

SUÈDE  —  Banque  Royale 


1904   31  octobre. . . 

84 

6 

226  1 

63 

136 

14 

1905   31  août  ... 

90 

"1 

221 

64 

134 

11 

190  5   30  seplemb.. 

95 

6 

256 

61 

157 

13 

1905    3!  octobre.. . 

95 

0 

240  1 

60 

149 

13 

41/, 


SUISSE  —  Banques  d'Émission 


190  4   24  décembre 

108 

9 

233 

1.300 

241 

52 

4X 

1905     9  décembre 

10S 

11 

237 

1.393 

243 

54 

5 

1905    16  décembre 

108 

10 

230 

1.397 

238 

57 

5 

190  5   23  décembre 

108 

12 

238 

1.397 

238 

57 

5 

TOTAUX 

190  4  29  décembre 

9.268.2.811 

16.744 

5.77S 

6.594 

L637 

1905    14  décembre 

10  120  2.736 

117.929 

5. 739 

6.981 

1.798, 

1905  21  décembre 

10.084 

2.749 

17.962 

5  777 

7.151 

1.813 

190  5   28  décembre 

10.07:! 

2.733 

18.16(1 

5.916 

7.534 

1.835i 

» 

TOTAUX  aux 

31  décembre 

1899  31  décembre  . 

7.850 

2.585 

14.992 

9.321 

8.352 

4.037 

» 

1900  31  décembre  . 

8.211 

2.607 

13.906 

9.505 

8.514 

4.171 

» 

1901  31  décembre  . 

8.770 

2.725 

15.708 

10.580 

8.172 

4.827 

» 

1902  31  décembre  . 

8.752 

2.821 

16.215 

9.656 

6.939 

4.178 

» 

1903  31  décembre  . 

8.995 

2.930 

16-539 

9.857 

6.147 

4.129 

» 

1904  31  décembre . 

9.811 

2.753 

17  319 

9.524 

7.466 

4  144 

:> 

Les  totaux  provisoires  que  nous  donnons  chaque  semaine  diffèrent 
des  totaux  définitifs  au  31  décembre  en  ce  que  ces  derniers  -compren- 
nent les  dépôts,  le  portefeuille  et  les  avances  des  Banques  d'Ecosse 
et  d'Irlande  qui  ne  sont  publiés  que  deux  fois  par  an  et  qui  s'élèvent 
à  des  chiffres  très  importants. 


COURS  ET  REVUE  DES  CHANGES 


CHANGE  SUR  PARIS  :  Cours  de  clôture  hebdomadaires 
des  Changes  sur  Paris,  de 


22iiov. 

29  nov. 

6  déc. 

13  déc. 

20  déc. 

27  d 

éc. 

48 

23 

48 

22 

48  26 

48 

20 

48 

17 

48 

16 

Anvers  

100 

35 

100 

36 

100  37 

100 

35 

100 

32 

100 

28 

116 

116 

117  75 

116 

50 

116 

50 

117 

Barcelone   

27 

65 

27 

90 

27  65 

27 

30 

27 

90 

26 

50 

81 

25 

81 

20 

81  23 

SI 

10 

81 

13 

81 

30 

100 

31 

100 

32 

100  32 

100 

30 

1<><) 

30 

100 

23 

Bucharest  

100 

35 

100 

72 

101  35 

101 

nj 

101 

03 

101 

05 

Constantinople  

22 

83 

22 

S2 

22  82 

29 

22 

76 

22 

70 

81 

27 

81 

11 

81  22 

81 

■10 

81 

17 

M 

33 

99 

78 

99 

79 

99  87 

99 

un 

99 

h; 

99 

92 

100 

12 

100 

10 

100  13 

100 

13 

100 

16 

100 

18 

363 

566 

565  .. 

565 

567 

307 

as 

37 

25 

36 

25  35 

25 

33 

25 

31 

25 

32 

27 

G2 

27 

73 

27  67 

27 

03 

27 

85 

26 

\  » 

99 

80 

99 

81 

99  90 

99 

92 

99 

B" 

98 

90 

Salnt-Péter:ibourg  . 

37 

35 

37 

35 

37 

711 

37 

35 

37 

35 

95 

57 

95 

60 

95  67 

95 

62 

95 

68 

95 

78 

—      (4  3  mois). . . . 

95 

62 

95 

Ï7 

93  65 

95 

60 

95 

70 

95 

80 

CHANGE  DE  PARIS  :  Cours  moyens  du  Jeudi  do  Paris  sur 


Valeurs  à  trois  mois 

Amsterdam.,  papicrcoofl 

Allemagne. . .  — 

Vienne-Tr.  . .  — 

Espagne   — 

—     verse  m.  — 

Lisb. -Porto  . .  — 

St-Pétersb.  ..  — 


Valeurs 


a  vue 


Londres 


Chèque 


Belgique  . 

Italie   — 

Suisse   — 

New- York   — 

Matières  d'or  et  d'argent 

Or  en  barre  (le  kil.) . . 
Argent  id.  (le  kil.) ... 
Quadruples  espagnols 

Aigles  des  Etats-Unis  

Impér.  Russie  (titre  :  916"')  . 

—  —  (nouv.  titre  :  900 
Couronne*  de  Suéde  


Plus 


4  % 

4  % 

4  % 

4  % 

4  % 

4  % 


% 
% 
% 

au  pair 
3437  » 
218  89 


30  nov 

7  défe 

14  déo. 

21  déc 

28  di-c. 

205  06 
121  si 
103  37 

203  06 
121  75 
103  4  i 

205  37 
122  06 
103  50 

205  25 
-121  75 
103  31 

203  .. 
121  62 
103  12 

391  50 
525  .. 
260  . . 

392  .. 
525  .. 
260  . . 

393  .. 
521  .. 
260  .  • 

391  .. 
324  .. 

260  .. 

395  .. 
524  .. 
260  .. 

25  12 
25  145 
0  43p 
0  Ofipr 
0  J9p 
516  .. 

25  10 
25  123 
0  i3p 
0  06pr 
0  19B 
516  50 

25  075 

25  10 
0  37p 
0  OOpr 
0  19p 
515  50 

25  08 
25  103 
0  37p 
0  06pr 
0  25p 
514  .. 

25  1)5 
25  1175 
0  31p 
pair 
0  23p 
514  .. 

3437  .. 
110  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .  . 
27  50 

3437  .. 
1C8  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
110  5C 
80  50 
25  80 
20  60 
40  .. 
27  50 

3437  .. 
111  . 

80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

3437 
110  50 
80  50 
25  80 
20  60 
40  . 
27  50 

Valeurs  des  monnaies 
étrangères 
d'après  le  change 


Pays  de  l'Europe 

Allemagne  (mark  or). 
Angleterre  (liv.  st.  or). 
Aut. -Hongrie  cour,  or) 
Belgique  (franc  or)... 
Espagne  (peset.  pap.). 
Grèce  (drachme  pap.). 

Hollande  (û.  or;  

Italie  (lira)  

Portugal  (railreis  pap.) 
Roumanie  (leu  or). . . 
Russie  (rouble  or).. . . 

Suisse  (franc  or)  

Turquie  (liv.  turq.)... 
Pays 
Extra-Européens 
États-Unis  (doll.  or).. 
Mexique  piastre  arg.) 
Répub.Arg.(peso  pap.) 

Chili  (peso  or).. . .  

Brésil  imilreis  papier) 
Indes  (roupie  argent). 

Japon  (yen  or)  

Chine(Sbanjhaij;taëlarg.) 


Valeurs  en  francs  au  change  du  jour 


30  nov. 

!  7  déc 

14  déo. 

21  déc. 

28  déc. 

1  234 

1  230 

1  229 

1  230 

1  229 

1  228 

25  22 

25  115 

25  105 

25  075 

25  085 

25  055 

1  05 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  04 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  » 

0  78 

0  78 

0  78 

0  78 

0  79 

1  » 

0  86 

0  84 

0  85 

0  85 

0  85 

2  083 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

2  07 

1  » 

1  ■• 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1  . 

5  60 

5  30 

5  30 

5  29 

5  29 

5  29 

1  » 

0  99 

0  98 

0  99 

0  99 

0  99 

2  67 

2  62 

2  62 

2  62 

2  62 

2  62 

1  » 

1  .. 

1  .. 

1  .. 

1 

1  .. 

22  78 

22  82 

22  82 

22  81 

22  76 

22  70 

5  18 

5  16 

5  16 

5  15 

5  14 

5  14 

2  58 

2  70 

2  63 

2  67 

2  70 

2  69 

5  » 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

2  20 

1  89 

1  58 

1  55 

1  34 

1  53 

1  47 

2  84 

1  76 

1  78 

1  78 

1  78 

1  77 

1  67 

1  68 

1  68 

1  68 

1  69 

1  69 

2  58 

2  55 

2  57 

2  57 

2  58 

2  58 

7  47 

3  69 

3  56 

3  62 

3  63 

3  62 

AUX  COURS  DES  CHANGES  du  Jeudi  28  décembre  1905 

ÎOO  francs 
en  billets  de  banque  étrangers 
valent  en  France  : 


100  francs 
en  billets  de  banque  français 
valent  à  l'étranger 
„en  monnaie  nationale  :  % 

En  Allemagne   100  31 

En  Angleterre   100  57 

En  Autriche-Hongrie  ...   100  81 

En  Belgique   100  31 

En  Espagne   126  58 

En  Grèce   11  "7  -  - 

En  Hollande   100  61 

En  Italie   100  .  - 

En  Portugal   105  82 

En  Roumanie   101  05 

En  Russie   101  55 

En  Suisse   100  23 

En  Turquie   100  35 

Aux  Etals-Unis   100  77 

Au  Mexique   95  91 

En  I lépub l.  Argentine  ..  227  23 

Au  Chili   128  56 

Au  Brésil   160  45 

Aux  Indes   9S  81 

Au  Japon   100  •  • 

En  Chine   206  33 


Billets  Allemands   99  49 

—  Anglais  :  99  43 

Austro-Hongrois.  99  19 

—  Belges   99  69 

—  Espagnols   79  . . 

—  Grecs   85  47 

—  Hollandais   99  39 

—  Italiens   100  . . 

—  Portugais   94  50 

—  Roumains   98  95 

—  Russes   98  45 

—  Suisses   99  75 

—  Turcs   99  65 

Pièces  des  Etats-Unis . .  ■  99  23 

—  du  Mexique   104  26 

Billets  de  la  llép.  Argent.  44  . . 

—  du  Chili   77  77 

—  du  Brésil   62  32 

Pièces  des  Indes   101  19 

—  du  Japon   100  . . 

—  de  la  Chine   48  46 


NUMÉRAIRE,  CHANGES  ET  MÉTAUX  PRÉCIEUX 

Paris,  le  28  décembre  1905!. 
La  dépression  do  la  cote  des  changes  que  nous  signalions 
il  y  a  huit  jours  s'est  encore  accentuée  celte  semaine,  et  notre 
place  continue  d'attirer  l'or,  bien  que  le  taux  de  ltescample 
y  soit  beaucoup  plus  bas  que  sur  tous  les  autres  marchés: 
celte  faiblesse  des  changes,  qui  tond  à  devenir  normale,  tient 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Statistique  générale 


à  des  causes  beaucoup  plus  générales  <pic  les  petites  varia- 
tions périodiques  dé  la  balance  des  paiements. 

Le  papier  à  trois  mois  sur  la  Hollande  fléchit  de  25  cen- 
times; le  change  allemand  perd  18  centimes  et  tombe  très 
au-dessous  du  gold-point.  11  en  est  de  même  pour  la  cou- 
ronne austro-hongroise,  qui  recule  de  25  centimes. 

La  peseta  linit  en  vive  reprise  à  395,  cours  qui  n'avait  pas 
été  atteint  depuis  bien  longtemps.  Le  milreis  portugais  reste 
stationnaire  à  52'i. 

Le  rouble  à  trois  mois  est  stéréotypé  à  2G0  ;  nous  retrou- 
vons le  versement  à  264,  sans  changement. 

Le  chèque  sur  Londres  a  encore  faibli  et  tombe  au  niveau 
très  bas  de  25  07  1/2  ;  même  au  cours  élevé  de  l'or  à  Londres, 
lè  bénétice  des  importateurs  d'or  est  encore  très  appréciable. 

Le  papier  sur  la  Belgique  fait  exception  à  la  lourdeur 
générale  et  regagne  6  centimes,  le  change  italien  retombe  au 
pair  et  le  papier  sur  la  Suisse  reste  stationnaire. 

La  traite  à  vue  sur  New- York,  après  une  tentative  de 
hausse,  retombe  à  514,  cours  favorable  aux  importations 
d'or. 

CHANGES  SUR  LONDRES  :  Cours  moyens  du  mercredi, 
sur  Londres  de  : 


Valeurs  à  vue 

Yokohama  

Singapoure  

Bombay  

Calcutta  

Hong-Kong  

Shanghaï  

Rio-Janeiro  — 

Valparaiso  

Buenos  -  Ayres 
prime  de  l'or. 
Or  en  barres. . . 
Argent  en  barres 


29  bot. 


2/0 

2/2 
1/4 
1/4 
2/1 


3/8 
•  /• 
1/32 
1/32 
1/8 


2/11  1/8 
16  27/32 
15  1/16 

127  27 

77/9  5/: 
30  5/16 


6  dé 


2/0  1/2 
2/1  15/16 
1/4  1/32 
1/1  1/32 
l1  0    1  4 
2/9  7/8 
16  31/32 
14  13,16 

127  27 
77,10  • 
29  9/16 


13  'léc. 


2/0 
2/2 
1/4 
1/4 
2/0 


1  2 
1/16 
1/32 
1/32 

5/8 


2/10  !/2 
16  15/16 
14  23/32 

127  27 
77/10  1/2 

30  1/8 


20  déc. 


2/0  9/16 

2/2  3/8 

1/4  3/32 

1/4  3/32 

2/0  11/16 
2/10  5/8 

17  ./. 

14  19/32 

127  27 
77/11  1/2 

30  5/16 


27  déc. 


2/0  5/8 
2/2  9/16 
1/4  3/32 
1/4  3/32 
2/0  5/8 
2/10  1/2 
16  29/32 
14  1/16 

127  27 
77/11  1/2 
30  3/16 


La  légère  réaction  qui  s'est  produite  dans  les  cours  du 
métal  blanc  s'est  répercutée  sur  le  change  chinois  :  le  taél 
Shanghaï  perd  1/8  et  la  piastre  à  iloug-Kong  1/16.  Le  Sin- 
gapoure, au  contraire,  s'inscrit  eu  hausse  de  3/16:  le  Yoko- 
hama progresse  de  1/16  et  s'élève  légèrement  au-dessus  du 
pair. 

La  devise  indienne  est  toujours  recherchée  au  cours  de 
1,4  3  32.  Lé  2)  décembre,  la  Banque  d' Angleterre  a  procédé 
à  l'adjudication  de  100  lakhs  de  roupies  de  traites  et  trans- 
ferts télégraphiques  du  Conseil  de  l'Inde. 

Le  milreis  brésilien  rétrograde  de  3/32;  le  peso  chilien, 
en  baisse  de  18/32,  est  menacé  de  perdre  le  cours  de  14  pence. 

La  concurrence  est  toujours  très  vive  sur  le  marché  de  l'or 
à  Londres  et  le  métal  a  conservé  le  cours  très  élevé  de  jeudi 
dernier  :  les  exportations  sont  maintenant,  pour  la  plupart, 
dirigées  vers  la  France,  le  change  de  Berlin  sur  Londres 
«'•tant  revenu  au-dessus  du  gold-point.  Le  cours  des  monnaies 
étrangères  est  à  76/6  1/2,  en  nouvelle  hausse  d'un  penny. 

Les  mouvements  d'or  sur  le  marché  libre,  pour  la  semaine 
du  14  au  21  décembre,  ont  été  les  suivants  : 

Entrées  Sorties 

Le  Cap  t     336.000   Bombay  £  57.550 

Bombav   78.000   Calcutta   21.000 

Australie   57.000 


Total   471.000  Total   78.550 

Le  cours  de  l'argent  en  barres  est  en  baisse  de  1/8,  malgré 
les  ordres  d'achat  de  l'Inde  et  de  la  France. 

Les  exportations  de  métal  blanc  en  Orient  se  sont  élevées, 
du  J4  au  21  décembre,  à  99.500  liv.  st.,  ce  qui  porte  le  total, 
depuis  le  1"  janvier,  à  7.606.310  liv.  st.,  contre  9  millions 
979.443  liv.  st.  pour  la  période  correspondante  de  l'année 
dernière. 

Escompte  hors  banque  : 
Places         30  nov.    7  déc.    11  déc.     21  déc.    28  déc. 


Paris  

Londres  

Berlin  

New  -  York  I 
(timemoney)  { 


3  ./.  8  ./. 

3  13/10  3  1/2 

4  5/8  4  3/4 

5  1/2  5  1/2 


3  ./. 
3  3/8 
5  ./. 

5  1/2 


3  ./.  3  ./. 

4  1/16  3  7  8 

5  3/8  5  1/4 

5  1/2  5  1/2 


Situation  Générale  des  Banques  d'émission 

L'encaisse-or  de  la  Banque  de  France  présente  cette  se- 
maine une  diminution  de  10.538.000  fr.  La  circulation  a 
prélevé  7.677.000  fr.  à  Paris  et  5.176.000  fr.  dans  les  suceur- 
sales  ;  les  achats  de  matières  s'élèvent  à  3.010.000  fr.  et 


les  ventes  à  401.000  fr.  ;  il  est  sorti  880.000  fr.  pour  la 
Suisse. 

L'argent  diminue  de  11.575.000  fr.,  ainsi  répartis  :  il  est 
sorti  par  les  guichets  4 .920.000  fr.  :ï  Paris  et  3  'i 35. 000  IV. 
en  province;  il  a  été  envoyé  6.055.000  fr.  en  Suisse. 

lia  circulation  fiduciaire  s'acctoîl  de  78  millions,  k-  comptes 
courants  de  107  millions  et  le  portefeuille  de  243  millions  : 
les  avances  diminuent  de  2  millions. 

La  situation  de  la  Banque  d'Atlernaqne  reste  des  plus  ten- 
dues ;  l'encaisse  augmente  de  36  millions  sous  l'iniluence  des 
importations  d'or  venues  d'Angleterre,  mais,  d'autre  part,  la 
circulation  est  en  plus-value  de  120  millions,  les  comptes 
courants  de  44  millions,  le  portefeuille  de  70  millions  et  les 
avances  de  20  millions.  La  réserve  de  billets  tombe  à  500.000 
francs  :  il  est  à  prévoir  que  la  situation  de  fin  d'année  sera 
très  chargée,  et  la  crainte  d'une  nouvelle  élévation  du  taux 
de  l'escompte  se  manifeste  en  Allemagne. 

Voici  les  mouvements  d'or  do  la  semaine  à  la  Banque 
d'Angleterre: 

Entrées  Sorties 

Australie  i       6.000   Continent   i  200.000 

Excéd.  des  sorties.     241.000   Amérique  du  Sud. .  90.000 

Total   250.000     Total  des  sorties. .     25". 000 

Les  prélèvements  de  la  circulation  ont  encore  aggravé  la 
réduction  de  l'encaisse  provenant  des  exportations  d'or;  la 
diminution  totale  est  de  36  millions.  Il  est  sorti  des  caisses 
5  millions  de  billets.  Les  comptes  courants  ont  retiré  35  mil- 
lions et  le  portefeuille  augmente  de  16  millions.  La  propor- 
tion de  la  réserve  aux  engagements  tombe  à  33  80  0/0.  Cette 
situation  n'est,  d'ailleurs,  que  passagère;  elle  va  s'améliorer, 
comme  de  coutume,  après  le  1"  janvier  ;  c'est  ce  qui  explique 
que  le  taux  de  l'escompte  n'ait  pas  été  modifié. 

Le  portefeuille  de  la  Banque  de  Belgique  est  en  augmen- 
tation de  16  millions  ;  la  contre-partie  de  cet  accroissement 
de  l'actif  se  trouve  au  passif  dans  les  comptes  courants,  qui 
grossissent  de  19  millions  ;  la  circulation  fiduciaire,  au  con- 
traire, fléchit  de  8  millions. 

Le  bilan  de  la  Banque  d'Espagne  présente  peu  de  modifica- 
tions ;  la  circulation  diminue  de  5  millions  et  les  comptes  cou 
rants  ont  rétiré  2  millions. 

La  situation  de  la  Banque  d'Italie  se  ressent  des  opérations 
de  fin  de  mois  ;  les  importations  d'or  ont  amené  5  millions 
dans  les  caisses  ;  la  circulation  s'accroît  de  6  millions,  les 
comptes  courants  de  2  millions,  le  portefeuille  de  9  millions 
et  les  avances  de  2  millions. 

La  Banque  de  Russie,  que  l'interruption  des  communica- 
tions postales  et  télégraphiques  avait  empêchée  de  publier 
régulièrement  ses  bilans,  vient  do  fournir  une  situation  au 
23  novembre  /6  décembre,  qui  ne  comprend  que  les  chiures 
de  l'Administration  centrale  et  du  Comptoir  de  Saint-Péters- 
bourg. Les  renseignements  que  nous  y  relevons  ne  peuvent 
naturellement  être  comparés  à  ceux  que  nous  donnons  dans 
nos  tableaux  hebdomadaii es. 

Notons  seulement  que  l'encaisse-or  à  Saint-Pétersbourg, 
qui  était,  au  21  novembre,  de  1.981  millions,  atteignait  en- 
core 1.968  millions  le  0  décembre;  les  billets  émis,  y  compris 
ceux  qui  restent  dans  les  caisses  de  la  Banque,  s'élèvent  à 
3.120  millions,  sans  changement  :  les  comptes  courants  des 
particuliers  passent  de  47  à  33  millions  :  le  portefeuille  de 
85  à  53  millions  ;  les  avances  de  31  à  33  millions,  et  les  dis- 
ponibilités à  l'étranger  de  751  millions  à  663  millions,  la 
Banque  ayant  évité  d'exporter  de  l'or  à  l'étranger  en  utilisant 
ses  crédits  sur  les  diverses  places  européennes.  Quant  au 
compte  courant  du  Trésor  impériaL  qui  était  de  193  millions 
le '21  novembre,  il  atteignait,  le  6  décembre,  200  millions. 


LA  SITUATION  MONÉTAIRE  AUX  ÉTATS-UNIS 
Mouvement  des  Métaux  précieux  à  New-York 
(En  dollars) 

EXPORTATIONS  IMPORTATIONS 


OK 

Grande-Bretagne 

France  

Allemagne  

Autres  pays  

Total  1905. . . 

—  1904. . . 

-  1903... 


Du  9  Depuis 
au  10  déc.  le  1"  janv. 

1.500 
25  352.566 
»  20 
10.500  13.021.461 

16.500  38.375.547 
4.005.000  101618.698 
107.000  33.324.710 


Du  9  Depuis 
au  16  déc.  le  1,!  janv. 

5.502.911 
4.266.136 
3.387.C06 
3.050.174 


13..  ■ 

124.939  16.206.227 
216.781  9.466.002 
.198.801  14.566.364 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —   Chronique  monétaire 


ARGENT 

Grande-Bretagne  1.037.193  32. 891.024 

France   »          570.921  »  13.1GG 

Allemagne   »           15.257  >»  20 

Autres  pays. . . .  2G0      874.134  163.141  4.047.422 

Total  1905. . .  1.037.455  34.357.33*5  163.141  4.060.608 

—  1904...  310.960  35.022.470  18.762  1.147.125 

—  1903...  974.96130.183.871  10.919  1.528.176 


Banques  Associées  de  New-York 
(En  millions  de  dollars) 


En- 
caisse 

Légal 
tenders 

Circu- 
lation 

Dé- 
pôts 

Porte- 
feuille 

Surplus 
réserve 

1904  24  déc.  . 

1905  9  déc.  . 
1905  16  déc.  . 
1905  23  déc.  . 

210.  i 
173.5 
174.2 
178.2 

78.4 
73.3 
75.7 
74.2 

42.9 
53.3 
53.1 
53.1 

1.094.1 
992.2 
983.9 

985.0 

1.057:4 
1.016.4 
1.004.6 
1.006.1 

+  15.3 
-  1.2 
+  4.2 
-+-  4.0 

La  situation  des  Banques  associées  de  New-York  n'a  pas 
subi  de  grandes  modifications  au  cours  de  la  semaine  ;  le 
«  Surplus  réserve  »  reste  à  peu  près  stalionnaire. 


CHRONIQUE  MONÉTAIRE 


Le  Bilan  économique  du  Brésil 
et  la  Question  du  Change 

La  Brazilian  Review  a  récemment  publié  un  intéressant 
rapport  du  Minisire  des  Finances  du  Brésil,  dans  lequel  il  a 
cherché  à  établir,  aussi  exactement  que  possible,  le  bilan 
économique  du  pays,  facteur  qui  exerce  une  si  grande  in- 
lluence  sur  le  change. 

Le  Ministre  remarque  tout  d'abord  que  les  données  ne  sont 
pas  toujours  mathématiques  et  qu'on  est  souvent  obligé  de  se 
contenter  d'approximations. 

Le  bilan  économique  d'un  pays  se  compose  de  son  actif  et 
de  son  passif  annuels  c'est-à-dire  de  tout  ce  que  ce  pays  a  à 
recevoir  et  de  tout  ce  qu'il  a  à  payer  à  l'étranger. 

Cet  actif  et  ce  passif  comprennent  des  facteurs  dont  les  uns 
sont  bien  déterminés  et,  les  autres,  au  contraire,  indéter- 
minés. 

Les  facteurs  déterminés  de  l'actif  sont  : 

a)  La  valeur  or  des  exportations  (f.o.b)  ; 

b)  Les  capitaux  nouveaux  introduits  clans  le  pays,  soit  au 
moyen  d'emprunts,  soit  par  des  Compagnies  qui  publient 
leurs  comptes. 

Les  facteurs  indéterminés  du  crédit  sont  ': 

c)  Les  capitaux  privés  ; 

d)  Les  crédits  ouverts  au  commerce  ; 

e)  L'argent  apporté  par  les  immigrants  et  les  voyageurs  ; 
fj  Les  intérêts  des  capitaux  placés  à  l'étranger. 

A.  —  La  valeur  des  exportations  est  déterminée  avec  une 
exactitude  relative  par  le  Bureau  des  Statistiques  commer- 
ciales, et  comprend  le  coût  de  la  marchandise  sur  les  mar- 
chés brésiliens,  les  dépenses  occasionnées  par  le  trans]5ort  à 
bord  du  navire,  et  les  droits  d'exportation.  Ces  trois  éléments 
additionnés  constituent  ce  qu'on  appelle  dans  le  commerce  la 
valeur  f.  o.  b. 

Il  est  à  remarquer  que  dans  cette  valeur  ne  sont  compris 
ni  le  fret  depuis  le  Brésil  jusqu'au  port  de  destination,  ni  la 
prime  d'assurance  qui,  ni  l'un  ni  l'autre,  ne  viennent  en 
augmentation  du  revenu  national.  On  remarquera,  en  effet, 
que  le  transport  se  fait  par  des  bateaux  étrangers  et  que  la 
prime  d'assurance  est  généralement  payée  au  port  de  desti- 
nation. 

La  valeur  des  exportations,  qui  constitue  le  facteur  le  plus 
important  de  tous  les  éléments  de  l'actif,  est  elle-même  très 
variable,  suivant  l'abondance  des  récoltes  et  selon  les  prix 
payés  sur  les  marchés  de  consommation. 

C'est  seulement  depuis  1901  que  l'on  possède  avec  exacti- 
tude les  chiflres  des  exportations  totales  du  Brésil  ;  ces 
chiffres  sont  les  suivants  : 

Années  Liv.  st.  Années         Liv.  st. 

1901   40.621.993      1904   39.413.558 

11102   36.437.456      1905  (estimât.  43.000.000 

1903    36.883.171 


De  1901  à  1904,  le  plus  gros  chiffre  d'exportations  a  été 
atteint  en  1901,  grâce  à  une  très  abondante  récolte  de  café, 
dont  14.366.751  sacs  furent  exportés.  Les  prix  du  café, 
quoique  ayant  déjà  subi  une  forte  dépression,  n'étaient 
cependant  pas  encore  tombés  à  un  niveau  aussi  bas  que 
celui  qu'on  a  pu  constater  pendant  les  années  suivantes.  Les 
prix  du  caoutchouc  enregistraient,  par  contre,  une  baisse 
rapide  et  en  même  temps  très  sensible. 

En  1902,  les  exportations  de  café  fléchissent  jusqu'à 
13.157.383  sacs;  de  plus,  les  prix  du  café  et  ceux  du  caout- 
chouc diminuent  de  plus  en  plus  et  s'inscrivent  au  taux  le 
plus  faible  qui  ait  jamais  été  atteint  jusque  là. 

En  1903,  les  prix  du  café  restent  sensiblement  les  mêmes!; 
mais  les  quantités  exportées  ne  dépassent  pas  12  millions 
927.239  sacs;  toutefois,  vers  la  fin  de  l'année,  une  reprise  se 
produit  dans  les  prix  du  café;  les  prix  du  caoutchouc  sont 
également  plus  élevés,  et  cela  permet  aux  exportations 
de  1903  de  surpasser  en  valeur  celles  de  1902. 

En  1904,  les  exportations  de  café  s'abaissent  à  10  millions 
24.536  sacs;  mais  le  relèvement  persistant  des  prix  du 
café  et  du  caoutchouc  se  traduit  par  un  chiffre  d'exporta- 
tions sensiblement  supérieur,  en  valeur,  à  celui  de  1903. 

Pour  l'année  courante,  la  valeur  des  exportations  de  café 
semble  devoir  différer  peu  de  celle  de  1904;  mais  il  y  aura 
augmentation  pour  le  caoutchouc,  le  sucre,  et  quelques 
autres  produits.  On  estime  que  les  exportations  du  Brésil, 
en  1905,  atteindront  une  valeur  d'environ  43  millions  de 
livres  sterling. 

Les  énormes  variations  des  chiffres  des  exportations  mon- 
trent bien  l'incertitude  de  cet  élément,  le  plus  important 
parmi  les  facteurs  de  l'actif,  qui  est  soumis  à  l'influence  du 
temps,  et  en  outre  à  celle  de  l'offre  et  de  la  demande.  Aussi, 
par  mesure  de  prudence,  peut-on  prendre  comme  base  de  la 
valeur  des  exportations  la  moyenne  des  quatre  dernières 
années,  de  1901  à  1904,  soit  38.341.000  liv.  st. 

(A  suivre.) 


Une  nouvelle  frappe  de  monnaie  en  Roumanie 

On  lit  dans  la  Revue  Economique  et  Financière  de  Bu- 
carest : 

«  Pour  commémorer  le  XLe  anniversaire  du  règne  du  roi 
Charles  T«,  M.  Take  Ionesco,  ministre  des  Finances,  a  dé- 
posé sur  le  bureau  de  la  Chambre  un  projet  de  loi  autorisant 
le  Gouvernement  à  frapper  de  la  monnaie  d'or  et  d'argent 
jusqu'à  concurrence  d'une  somme  de  3.500.000  francs. 

Dans  l'exposé  des  motifs  qui  accompagne  ledit  projet,  le 
Ministre  montre  tout  l'intérêt  qu'il  y  a  à  perpétuer  le  sou- 
venir de  cet  événement  par  tous  les  moyens  et,  par  consé- 
quent aussi  par  la  frappe  d'une  monnaie  jubiliaire. 

Les  monnaies  à  frapper  sont  les  suivantes  : 

Francs 

200.000  en  pièces  d'or  de  100  fr.  chacune  (2.000  pièces) 
300.000       —       —  20         —  (15.000    —  ) 

500.000  —  d'argent  5  —  (100.000  —  ) 
2.500.000       —        —  1         —      (2.500.000    —  ) 

Le  titre,  le  poids,  les  dimensions  et  la  tolérance  des  mon- 
naies d'argent,  ainsi  que  dos  pièces  d'or  de  20  francs,  seront 
ceux  admis  par  l'Union  monétaire  latine,  adoptés  aussi  par 
la  loi  monétaire  roumaine  du  12  mars  1890,  et  les  pièces  d'or 
de  100  francs,  qui  s'introduisent  pour  la  première  fois  dans 
la  circulation  du  royaume,  porteront  les  : 

Titre  :  neuf  dixièmes  de  fin  et  un  dixième  d'alliage. 
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Poids  :   32  j-qqq  grammes. 

Dimension:  35/1.000  (millimètres). 
Tolérance  du  titre  :  1/1.000. 
—  poids:  2/1.000. 

Toute  la  monnaie  d'or  qui  sera  frappée  accroîtra  la  cir- 
culation monétaire  de  la  Roumanie.  Sur  3.000.000  de  francs 
de  pièces  d'argent  neuves,  environ  1.000.000  do  francs  seule- 
ment constituera  une  augmentation  «lu  stock  des  monnaies 
d'argent  en  circulation,  et  le  reste,  de  2.O00.000  do  francs, 
sera  couvert  par  une  monnaie  équivalente  usée,  que  le  Minis- 
tère des  Finances  a  déjà  retirée  de  la  circulation  et  qui  sera 
refrappée  avec  une  nouvelle  effigie. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN. 


—  Situation  financière  générale 


Le  bénéfice  qui  résultera  de  la  frappe  de  cette  monnaie 
servira  à  récupérer  une  partie  des  dépenses  de  l'exposition 
jubiliaire  du  mois  de  mai  prochain. 

Après  la  réception  de  cette  monnaie,  la  circulation  moné- 
taire nationale  du  royaume  sera  de  78.120.800  francs,  dont: 


a)  Monnaies  d'or  : 

2.000  pièces  de  100  fr.  jubiliaires. 
386.290      —       20  anciennes.. 
15.000      —        20  jubiliaires. 


b)  Monnaies  d'argent  : 
4.540.000  pièces  de    5  fr. 

100.000  — 
7.928.255  — 
12.280.000  — 
2.500.000  — 
9.728.980  — 


anciennes, 
jubiliaires , 
anciennes. 

jubiliaires. 


5 

2 
1 
1 

0  50  anciennes. 


200.000 
7.725.800 
300.000 


22.700.000 
500.000 
15. 856. 510 
12.280.000 
2.500.000 
4.863.490 


8.225.800 


58.700.000 


c)  Monnaies  de  nickel  : 
7.500.000  pièces  de  0  20  centimes 
50.000.000      —      0  10  — 
70.000.000      —      0  05  — 

dj  Monnaies  de  cuivre  : 
47.250.000  pièces  de  0  02  centimes 
25.000.000      —      0  01  — 


1.500.000 
5.000.000 
3.500.000 


10.000.000 


945.000 
250.000 


1.195.000 

Total   78.120.800 


Sur  la  monnaie  de  nickel  de  10  millions  de  francs,  une 
somme  de  7  millions  est  frappée  en  ce  moment-ci  aux  Mon- 
naies d'Etat  de  Bruxelles  et  de  Hambourg  et  elle  est  sur  le 
point  d'être  reçue  par  la  Caisse  centrale  du  Trésor.  Elle  ser- 
vira au  retrait  d'une  quantité  d'environ  4.750.000  fr.  de 
monnaies  de  cuivre  de  10  et  5  centimes  qui  se  trouvent  ac- 
tuellement en  circulation. 

La  nouvelle  monnaie  jubiliaire  sera  frappée  d'après  un 
modèle  complètement  neuf  et  le  Ministre  s'est  réservé  le 
droit  de  contracter  sa  confection  à  l'amiable  avec  la  maison 
qu'il  jugera  convenable. 


FONDS  D'ÉTAT  EUROPÉENS  &  EXTRA  EUROPÉENS 
à  la  Bourse  de  Paris 

Calcul  du  revenu  d'après  les  cours  de  clôture  du  jeudi  : 


FONDS  D'ÉTAT 


EUROPEENS 

Français  3  %  (perpétuel)  

Consolidés  anglais  (ch.  f .  25  fr.  20). 
Autriche  or  4  %  (ch.  f  2  fr.  50).. 

Belgique  3  %  

Bulgarie  5  %  1896  

Danemark  3  %  1897  

Espagne  Ext.  4  %  (ch.  f.  1  fr.).. 
Hellénique  4  %  1887  (net  9  fr.  40). 

Hollande  3  %  

Hongrie  or  4  %  (ch.  f.  2  fr.  50).. 

Italie  4  %  net  

Worvége  3  %  1888  

Portugal  3  %  

Consolidé  prussien  3  %  (à  Berlin) 

Roumanie  4  %  1898  

Russie  3  %  or  1891  

Serbie  4  %  amort.  1895  

Suéde  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  (chemin  de  fer)  

Turquie  convertie  unifiée  4  %  . . 
—       Priorité  4  %  1890  

EXTRA-EUROPÉENS 

Argentin  4  %  1900  

Brésil  4  %  1889  

Chinois  5  %  or  1898  

Egypte  unifiée  4  %  net  

Etats-Unis  4  %  (à  New- York) . . . 

Haïti  5  %  1875   

Japon  5  %  (à  Londres)  

Mexique  5  %  intérieur  

Ouébec  3  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


21  décembre 


^  o 
O 


98  85 

89  15 

98  55 
100  95 
489  .. 

94  25 
91  62 

275  .. 
96  75 
96  55 

105  65 
85  60 
69  30 
88  30 
91  50 
64  60 
81  50 

100  25 

99  75 

90  6ô 
508  .. 


93  .. 
86  20 
502  .. 
105  90 
103  15 
226  .. 
101  .. 
51  91 
91  25 
71  50 


*<  a 


32  95 
35  66 
24  63 

33  65 

19  36 

31  41 

22  90 
29  45 

32  25 

24  13 
26  41 

28  53 

23  10 

29  43 
22  81 

21  53 

20  37 
28  64 

33  2"> 

22  65 

25  40 


23  25 
21  55 
20  08 
26  47 
25  93 
15  06 
20  20 
20  46 
30  41 
20  42 


PS 


3  03 
2  8' 

4  0 

2  97 

5  11 

3  18 

4  36 
3  41 

3  10 

4  14 
3  78 
3  50 

32 

3  39 

4  37 
4  6 
4  90 

3  49 
3 

4  40 

3  93 


4  30 
4  64 
4  98 
3  77 

3  85 
6  63 

4  9; 
4  8! 
3  28 
4 


28  décembre 


a)  aï 

£  3 

s*  a 
Q 


99  10 
89  35 
98  75 

100  75 

489  .. 
94  05 
92  47 

272  .. 
94  70 
97  .. 

106  15 

87  .- 
69  32 

88  70 
91  .. 
68  15 
82  27 

100  50 
100  75 
91  20 
509  75 


93 
87 
504 
105 
103 
227 
100 
51 
91 
71 


«  O 

a)  o 

PS 


3  02 
2  80 

4  05 
2  97 

5  11 


18 
34 
45 
16 
12 
3  16 
3  44 
32 
3S 
39 
40 
86 

3  48 

2  97 

4  33 

3  92 


26 
55 
96 
77 
85 
6  60 
96 


3  28 

4  88 


itnation  Fi 


Europe.  —  France.  Les  déclarations  de  l'Empereur 
d'Allemagne,  publiées  mercredi  soir,  ont  produit  une 
bonne  impression  sur  la  Bourse  qui  accusait,  du  reste, 
déjà,  une  tenue  sensiblement  plus  satisfaisante.  On 
est  donc  en  droit  d'espérer  maintenant  que,  si  aucune 
nouvelle  défavorable  n'arrive  de  Russie  ces  jours  pro- 
chains, notre  liquidation  de  lin  décembre,  favorisée 
en  outre,  par  les  rachats  non  encore  effectués  par  les 
vendeurs  de  ces  derniers  temps,  s'effectuera  dans  île 
bonnes  conditions.  Observons  que  malgré  la  fin  de 
l'année  et  les  besoins  spéciaux  qu'elle  nécessite,  les 
disponibilités  sont,  sur  notre  place,  toujours  considé- 
rables. 

Allemagne.  —  Le  ton  de  la  presse  allemande  envers 
la  France  a  perdu  son  acrimonie.  Elle  manifeste  l'es- 
poir d'une  entente  et  d'un  apaisement  prochains. 

La  tension  est  toujours  grande  sur  le  marché  moné- 
taire de  Berlin.  L'escompte  libre  est  à  53/8  0/0. 

Les  industries  du  fer  sont  bien  occupées. 

Le  total  des  crédits  actuellement  engagés  pour  l'amé- 
lioration des  ports  allemands  dépasse  un  milliard  de 
marks. 

Angleterre.  —  La  situation  monétaire  reste  tendue. 
Le  Statist  fait  cependant  observer  qu'en  janvier,  les 
disponibilités  vont  augmenter,  par  suite  du  paiement 
des  dividendes.  Mais,  par  suite  de  la  perception  des 
impôts,  cet  argent  ne  tardera  pas  à  rentrer  dans  les 
caisses  de  la  Banque. 

Le  volume  des  affaires  au  Stock-Exchange  est  très 
réduit. 

Nous  publions,  page  824,  un  bilan  des  Banques  écos- 
saises. 

Espagne.  —  L'entente  au  sujet  des  octrois  parait 
enfin  faite.  Pour  ce  qui  est  de  la  question  des  douanes, 
le  Gouvernement  a  proposé  de  proroger  tous  les  moclus 
vivendi  existants  jusqu'au  1er  mars  1906. 

A  la  Bourse  de  Madrid,  les  cours  ont  été  peu  soute- 
nus dans  la  dernière  huitaine,  mais  le  marché  est  rede- 
venu ferme  aujourd'hui. 

Italie.  —  M.  Fortis,  mis  en  .minorité  à  la  Chambre 
sur  la  question  du  modus  vivendi  avec  l'Espagne,  a  été 
chargé  de  reformer  le  nouveau  Ministère  et  y  a  réussi 
très  rapidement. 

La  Bourse  de  Rome  accuse  de  la  lourdeur. 

Les  comptes  du  Trésor  public,  au  30  novembre, 
accusent  une  amélioration  de  sa  situation.  Cette  amé- 
lioration est  de  227  1/2  millions  de  lire  par  rapport  à 
la  situation  au  30  juin. 

Fin  novembre,  la  valeur  de  Bourse  des  actions  de 
Banques  et  Sociétés  italiennes  représentait  3.109  mil- 
lions 477.572  lire,  en  diminution  de  64.535.698  lire  par 
rapport  à  fin  octobre. 

Portugal.  —  Les  rapports  commerciaux  du  Portugal 
aves  ses  colonies  vont  toujours  en  augmentant.  Ce 
commerce,  qui  représentait  79.100  contos  en  1899,  re- 
présentait 86.900  reis  en  1903.  Nous  publions  le  détail 
des  statistiques  page  827. 

Amérique.  —  Brésil.  Le  Ministre  des  Finances  a 
fait  des  déclarations  très  optimistes  sur  la  situation 
financière  tant  publique  que  privée. 

Il  reste  dans  la  Caisse  du  Trésor  un  solde  disponible 
de  170.000  contos  soit  186  millions  de  francs. 

Etals-Unis.  La  production  de  la  fonte  a  été  considé- 
rable, cette  année.  Pour  les  dix  premiers  mois,  elle 
s'est  élevée  à  18.527.761  tonnes,  en  augmentation  de 
2  millions  de  tonnes  sur  celle  de  la  même  période 
de  1904. 

République  Argentine.  —  Dans  les  9  premiers  mois, 
les  importations  se  sont  élevées  à  155.651.460  pesos-or 
contre  138.762.263  pesos-or  dans  la  même  période 
de  1904. 
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La  valeur  des  exportations  a  été  de  247.110.133 
pcsos-or  en  augmentation  de  43.917.214  pesos-or. 

Asie.  —  Jupon.  Dans  les  10  premiers  mois,  l'expor- 
tation a  été  de  253.687.G07  yens,  en  diminution  de 
1.870.640  yens  par  rapport  à  la  même  période  de  1904; 
l'importation  a  été  de  422.438.844  yens,  en  augmenta- 
tion de  123.264.024  yens. 


FRANCE 


La  Politique.  —  La  Conférence  marocaine.  —  La  séparation 
des  Eglises  et  de  l'Etat:  —  L  élection  présidentielle. 

Le  Sultan  du  Maroc,  saisi  par  le  Cabinet  de  Madrid, 
dés  le  15  décembre,  du  projet  de  déplacement  de  la 
Conférence,  a  répondu  lundi  dernier  2.">  décembre.  Sa 
réponse  est,  au  reste,  un  refus  formel.  Il  donne  cette 
raison  que,  primitivement,  il  avait  proposé  Tanger  et 
que,  l'Espagne  offrant  sa  capitale,  on  avait  transigé  et 
adopté  Algésiras.  La  transaction  étant  admise  par  les 
parties  intéressées,  il  n'y  aurait  pas  lieu  d'y  revenir. 
En  somme,  comme  le  temps  manquerait  pour  négocier 
de  nouveau,  et  qu'après  tout,  les  aménagements  suffi- 
sants pourront  être  pris  à  Algésiras,  c'est  dans  cette 
ville  que  la  Conférence  va  se  tenir  forcément.  Ce  ré- 
sultat était  prévu. 

D'après  des  personnes  autorisées,  le  makhzen,  qui 
avait  jadis  marqué  quelque  déférence  aux  puissances, 
aurait  repris  toute  sa  fierté.  Ses  propos  seraient  em- 
preints d'une  autorité  renforcée,  et  il  considérerait 
qu'il  est  redevenu  le  maître  des  événements. 

En  somme,  les  délégués  d'Abd  el  Aziz  se  présente- 
raient à  la  Conférence  avec  l'intention  de  faire  le  mi- 
nimum de  concessions.  Ils  profiteraient  des  désaccords 
qu'ils  escomptent  pour  refuser  le  plus  qu'ils  pourraient 
les  réformes  et  opposer  une  obstruction  persistante. 

Il  est  vrai  que  l'attitude  plus  conciliante  que  marque 
la  diplomatie  allemande  pourrait  déterminer  chez  eux 
un  revirement..  Mais  il  n'en  reste  pas  moins  que  les 
débats  seront  longs  et  laborieux.  On  craint  de  n'avoir 
pas  tout  terminé  en  six  semaines. 

Quant  à  la  date  de  l'ouverture  de  la  Conférence,  elle 
demeure  incertaine.  L'Espagne  préférerait  toujours  le 
0  janvier  1903,  mais  il  semble  qu'il  est  bien  malaisé 
maintenant  de  tenir  utilement  séance  avant  les  fêtes 
du  mariage  de  la  sœur  du  roi. 

La  Conférence  pourrait  donc  se  réunir  au  début  de 
la  seconde  quinzaine  de  janvier  et  c'est  certainement 
l'époque  qui  sera  choisie. 


■wv  On  annonce  comme  imminente  la  publication  du 
«  Livre  blanc  »  du  Saint-Siège. 

Il  est  en  italien,  mais  il  en  est  publié  eu  même  temps  une 
traduction  française  oflicielle. 

C'est  un  volume  de  300  pages  in-8n.  Le  titre  est:  La  Sépa- 
ration de  l'Erjlhe  et  de  l'Etal  eu  France.  «  Exposé  et  docu- 
ments. « 

11  y  a,  en  etret,  deux  parties  :  la  première  est.  un  exposé  en 
neuf  chapitres  et  un  appendice  ;  la  deuxième  comprend 
quarante1- Sept  documents,  parmi  lesquels  un  grand  nombre 
encore  inédits  :  par  exemple,  une  lettre  de  Léon  XIII  à 
.M.  Loubet  du  '.':!  mars  l'.iOO,  avec  la  réponse  du  Président; 
uni-  autre  de  Pie  X  au  même,  avec  la  réponse  ;  un  long 
mémorandum  de  la  Sccrétairerie  de  l'Elut  sur  le  «  Nobis 
nominavit  »  ;  les  notes  échangées  sur  les  nominations 
■d'évéques  et  l'entente  préalable,  le  texte  exact  des  notes 
Ct  protestations  concernant  le  voyage  .'.  lîome  de  M.  Loubet, 
etc.,  etc. 

On  voit  l'intérêt  que  ne  manqueront  pas  de  soulever  ces 
documents. 

I.  objet  pi'éciH  ot  LAtepnt  du  <■  Livre  blanc  »  sont  indiqués 
dans  une  courte  préface.  Le  Saint-Siège  a  uniquement  pour 
bol  de  démontrer  que  ce  n'est  pas  à  lui  que  revient  la  respon- 
sabilité de  la  rupture  et  de  la  séparation; 


-vvw  Quand  aura  lieu  l'élection  du  Président  de  la  Répu- 
blique ?  Pendant  longtemps  on  a  cru  que  le  Congrès  se  réu- 
nirait  le  jeudi  18  janvier  et  celte  date  était  en  quelque  sorte 
Considérée  comme  Officielle.  Ou  annonce  aujourd'hui  que  la 
date  du  18  janvier  est  écartée  et  que  la  convocation  de 
l'Assemblée  sera  avancée  de  quelques  jours.  Pourquoi? 

L'article  ;i  de  la  loi  constitutionnelle  du  16  juillet  18e~>  est 
ainsi  conçu  : 

«  Article  3.  —  Un  mois  au  moins  avant  le  terme  légal  des 
pouvoirs  du  Président  de  la  République,  les  Chambres  de- 
vronl  être  réunies  en  Assemblée  nationale  pour  procéder  à 
l'élection  du  nouveau  président.  » 

Les  pouvoirs  du  Président  actuel  expirent  le  18  février.  Le 
18  janvier  «m  moins,  les  Chambres  devront  avoir  donné  un 
successeur  à  M.  Loubet.  Ces  mois  au  «  moins  »  doivent-ils 
comporter  l'exclusion  de  la  date  du  18  janvier  et  signifier  que 
l'élection  devra  avoir  lieu  au  plus  lard  le  17  janvier?  Il 
paraît  qu'il  y  a  doute  pt  que  la  question  n'a  pas  ('-té  tran- 
chée par  nos  maîtres  en  procédure  parlementaire  et  consti- 
tutionnelle. M.  Pierre.,  le  distingué  secrétaire  général  de  la 
présidence  de  la  Chambre,  aurait,  dil-on,  émis  l'avis  qu'il 
•'■tait  préférable  de  faire  disparaître  la  difficulté  eu  couvo- 
quanl  les  Chambres  avanl  le  18  janvier  et  le  Gouvernement 
s'est  rangé  à  cette  manière  de  voir. 

L'Assemblée  nationale  ne  se  réunira  donc  ]ias  le  jeudi 
18  janvier;  elle  ne  se  réunira  pas  non  plus  le  mercredi 
1"/  janvier.  Le  Gouvernement  hésite  entre  deux  dates  :  -celle 
du  lundi  15  et  celle  du  mardi  10  janvier  ;  il  prendra  inces- 
samment une  décision  à  ce  sujet,  mais  l'on  croit  que  la  date 
du  16  janvier  a  toutes  chances  de  l'emporter. 


QUESTIONS   DU  JOUR 


La  France  et  l'Allemagne 


DEUXIÈME  ARTICLE 


Les  journaux  officieux  allemands  ont  été  assez 
embarrassés  de  la  publication  du  Livre  jaune 
français  et  des  déclarations  de  M.  Maurice  Rou- 
vier.  Quelques-uns  d'entre  eux  ont  soutenu  que 
notre  président  du  Conseil  des  ministres  était  allé 
trop  loin  en  affirmant  que  les  accords  conclus 
entre  la  diplomatie  allemande,  les  8  juillet  et  28 
septembre,  reconnaissaient  à  la  France  des  droits 
particuliers  au  Maroc. 

La  Gazette  de  Voss,  par  exemple,  tout  en  admet- 
tant que  le  voisinage  marocain  confère  à  la  France 
certains  privilèges  sur  la  zone  frontière,  a  dit  : 

«  M.  Rouvier  vient  de  soulever  des  prétentions  nou- 
velles et  ne  résultant  pas  des  accords  du  28  septembre, 
qui  ne  concèdent  comme  de  juste  à  la  France  de  pri- 
vilège que  dans  la  région  frontière.  Le  fait  que  la 
France  est  une  puissance  musulmane  dans  le  nord  de 
l'Afrique  ne  lui  donne  pas  plus  de  droits  d'exercer 
une  inlluence  au  Maroc  que  par  exemple  en  Turquie 
où  les  événements  peuvent  avoir  une  répercussion  en 
Algérie  ou  en  Tunisie.  Et  cependant  il  ne  viendrait  à 
l'esprit  d'aucun  homme  d'Etat  de  reconnaître  pour 
cela  à  la  France  une  situation  privilégiée  à  la  Corne 
d'Or. 

«  Les  déclarations  de  M.  Rouvier  sur  la  nécessité 
d'un  pouvoir  fort  au  Maroc  et  soumis  à  une  inlluence 
déterminée,  rapprochées  de  L'appel  aux  sentiments 
patriotiques  de  La  France,  montrent  qu'avant  d'arriver 
à  une  entente  pratique,  il  reste  encore  du  chemin 
à  faire,  ct  c'est  un  lourd  travail  qui  attend  la  confé- 
rence. » 

La  Gazette  de  Voss  ne  veut  pas  supposer  qu'une 
en  tente  soit  actuellement  réalisée,  ni  même  en 
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perspective  car,  selon  elle,  la  France  n'a  pas  donné 
satisfaction  à  tous  les  légitimes  désirs  de  l'Alle- 
magne !  Et  pour  prouver  que  la  question  a  gardé 
toute  sa  gravité  malgré  les  accords  des  8  juillet  et 
28  septembre,  elle  ajoute  en  matière  de  conclu- 
sion : 

L'amour-propre  allemand  est  engagé  dans  une  af- 
faire qui  est  peut-être  sortie  des  voies  où  la  diplomatie 
impériale  eût  désiré  qu'elle  se  maintint.  Mais  l'Empe- 
reur à  mis  sa  personne  en  avant,  et  comme  gérant 
responsable  de  la  Confédération  dont  le  roi  de  Prusse 
est  le  chef,  il  se  croit  obligé  d'avoir  toujours  double- 
ment raison  aux  yeux  des  Etats  associés.  Ce  sont  là  des 
considérations  qui  expliquent  bien  des  attitudes,  sur- 
tout lorsqu'il  s'agit  d'un  empire  de  GO  millions  d'hom- 
mes où  le  culte  de  la  force  subsiste  dans  son  intégrité, 
et  qui,  malgré  son  sincère  et  général  désir  de  jouir  en 
paix  d'une  prospérité  prodigieusement  développée,  ne 
craint  pas  d'emprunter  à  l'étalage  de  sa  puissance  mi- 
litaire un  argument  en  faveur  des  résultats  pratiques 
qu'il  veut  obtenir.  » 

L'accueil  que  l'opinion  publique  universelle  a 
l'ait  au  Livre  jaune  et  aux  déclarations  de  M.  Rora- 
vier,  et  la  manière  même  dont  la  presse  indépen- 
dante allemande  en  a  parlé,  expliquent,  dans  une 
certaine  mesure,  le  pessimisme  de  la  Gazette  de 
Vous. 

D'autres  journaux  officieux  allemands  ont  con- 
tinué à  prétendre  que  la  France  avait  l'intention 
de  mettre  la  main  sur  le  Maroc,  en  en  donnant  tou- 
jours pour  preuve  le  langage  que  notre  ministre  à 
Tanger,  M.  Saint-René  Taillandier,  aurait  tenu  au 
Makhzen,  bien  que  cette  légende  soit  absolument 
réfutée  par  les  documents  publiés  par  le  Livre 
jaune. 

Ils  ne  se  sont  pas  demandé  si,  par  aventure,  le 
(Gouvernement  marocain  n'aurait  pas  trompé  le 
Gouvernement  impérial  allemand  en  dénaturant 
volontairement  le  sens  des  paroles  de  M.  Saint- 
René  Taillandier  et  le  but  réel  de  sa  mission.  Non, 
pour  eux,  le  langage  prêté  par  le  Maghzen  au  re- 
présentant de  la  France  est  un  fait  acquis,  et  le 
Maroc  n'a  éebappé  au  protectorat  français  que 
grâce  à  l'intervention  de  l'Allemagne. 

•** 

Mais  un  revirement  semble  s'être  produit  dans 
les  sphères  officielles  allemandes,  car,  à  la  date  du 
24  décembre,  les  Hamburger  Nachrichten,  dont 
on  connaît  les  attaches  avec  la  chancellerie,  se  dé- 
clarent en  mesure  de  confirmer  «  que  l'Allemagne 
ne  soutiendra  énergiquement  à  la  Conférence  que 
l'égalité  commerciale  et  se  contentera  de  soumettre 
au  jugement  des  puissances  les  autres  questions 
de  nature  plutôt  politique  ». 

Cela  signifie,  évidemment,  que  l'Allemagne  ac- 
ceptera, comme  la  France,  la  décision  des  puis- 
sances, car  le  journal  officieux  ajoute  que  «  la 
question  marocaine,  aurait  été  depuis  longtemps 
réglée  amicalement  entre  les  deux  pays  si,  dès  le 
début  de  l'affaire,  la  France  avait  consulté  l'Alle- 
magne ». 

Après  les  explications  qui  ont  été  échangées  en- 
tre le  Gouvernement  français  et  le  Gouvernement 
allemand,  aucun  malentendu  ne  doit  plus  exister 
aujourd'hui  et,  malgré  les  prévisions  pessimistes 
de  la  Gazette  de  Voss,  on  peut  admettre  que  la 
Conférence  internationale  aboutira  à  une  entente 
satisfaisante  pour  tous  les  intérêts  en  présence. 

Ramenée  sur  ce  terrain,  la  question  marocaine 


devient  très  simple  :  Chaque  puissance  — disait 
M.  ltouvier  dans  ses  déclarations  —  a  des  droits  au 
Maroc;  ils  ne  sont  pas  contestés.  Chaque  puissance 
y  bénéficie  des  traités  ;  il  n'a  jamais  été  question  d'y 
porter  atteinte.  Chaque  puissance,  enfin,  dans  une 
mesure  quelconque,  peut  faire  valoir  ses  intérêts; 
ces  intérêts  doivent  être  respectés.  Mais  ce  que 
nous  avons  le  devoir  de  montrer  à  la  Conférence, 
c'est  la  qualité  spéciale  de  nos  droits  et  l'impor- 
tance de  nos  propres  intérêts  >r. 

L'importance  de  ces  intérêts  est  d'abord  établie 
par  le  mouvement  commercial  du  Maroc  lui-même. 
Voici,  en  effet,  les  chiffres  du  commerce  extérieur 
marocain  pour  l'année  1904  : 


Commerce  extérieur  du  Maroc  en 

(En  milliers  de  francs/ 

Pays  de  provenance 
et  de  destination 


180 'i 


Importa- 

Exporta- 

Commerce 

tions 

tions 

total 

32.288 

12.412 

44.700 

17.028 

5.045 

!  22.073 

3.808 

8.767 

12.575 

2.889 

26 

2.915 

1.124 

915 

2.039 

839 

6.668 

7.507 

1.896 

4.937 

6.833 

59.872  . 

38.770 

98.642 

Angleterre  

France  

Allemagne  

Belgique  

Italie  

Espagne  

Autres  pays  . . , 

Totaux 


D'après  ce  tableau,  la  puissance  qui  a  les  rela- 
tions commerciales  les  plus  importantes  avec  le 
Maroc  est  l'Angleterre;  elle  fournit,  en  effet, 
54  0/0  des  marchandises  que  l'empire  chérinen 
demande  à  l'étranger  et  absorbe  32  0/0  de  ses 
exportations.  Dans  le  commerce  total  la  part  de 
l' Angleterre  est  de  45  0/0,  celle  de  la  France  de 
22  0/0,  celle  de  l'Allemagne  de  13  0,0  et  celle  de 
l'Espagne  de  7  0/0. 

Mais  il  ne  faut  pas  perdre  de  vue  que  les  évalua- 
tions du  commerce  extérieur  marocain  ne  sont 
établies  que  d'après  les  entrées  et  les  sorties  des 
huit  ports  ouverts  aux  navires  étrangers  :  Tanger, 
Larache,  Rabat,  Casablanca,  Mazagan,  Saffl,  Mo 
gador  et  Tétouan.Or,  les  chiffres  ci-dessus  ne  tien- 
nent aucun  compte  des  échanges  s'effectuant  entre 
le  Maroc  et  l'Algérie  par  voie  de  terre  et  que  le 
Gouvernement  algérien  estime  supérieurs  à  20  mil- 
lions de  francs  :  ce  qui  porterait  à  42  millions 
notre  commerce  d'ensemble  avec  le  Maroc. 

An  point  de  vue  économique,  il  est  donc  indis- 
cutable que  les  deux  pays  qui  ont  les  plus  grands 
intérêts  au  Maroc  sont  l'Angleterre  et  ta  France  ; 
au  point  de  vue  politique,  les  droits  de  la  France, 
limitrophe  du  Maroc  par  sa  colonie  algérienne  et 
ceux  de  l'Angleterre,  sa  voisine  à  Gibraltar,  ne 
peuvent  être  sérieusement  contestés  par  personne. 

Quant  à  l'Espagne,  si  les  intérêts  commerciaux 
que  ce  pays  possède  au  Maroc  sont  de  peu  d'im- 
portance, il  n'en  est  pas  de  même  de  ses  intérêts 
politiques,  car  il  existe  une  assez  nombreuse  po- 
pulation espagnole  établie  dans  les  divers  ports  de 
l'empire  chérihen  et  l'Espagne  est  actuellement 
la  seule  nation  du  monde  occupant  quelques  par- 
celles du  territoire  marocain  :  le  port  de  Ceuta, 
placé  à  l'entrée  orientale  du  détroit  de  Gibraltar, 
en  face  de  la  forteresse  anglaise,  et  le  port  de 
Melilla,  situé  à  peu  de  distance  de  la  frontière  algé- 
rienne ;  ces  deux  possessions  sont  complétées  par 
quelques  petites  îles  dont  les  plus  rapprochées  de 
l'Algérie  forment  le  petit  groupe  des  Zaffarines. 

Il  était  donc  naturel  que  ces  trois  pays  s'enten- 
dissent pour  faire,  enfin,  cesser  l'anarchie  qui 
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trouble  le  Maroc  depuis  de  si  nombreuses  années, 
et  le  mandat  qui  fut  donné  à  cet  effet  à  la  France 
par  l'accord  franco-anglais  de  1904  et  par  l'entente 
survenue  peu  après  avec  l'Espagne,  ne  pouvait,  en 
aucune  façon,  inquiéter  ni  l'Allemagne,  ni  aucune 
nation  du  monde  ayant  des  intérêts  économiques 
au  Maroc,  puisque  l'intervention  de  la  France  au- 
près du  Magbzen  avait  un  but  bien  déterminé  et 
que,  dans  le  nouvel  état  de  choses  qui  allait  en 
résulter  pour  le  Maroc,  les  intérêts  particuliers  de 
toutes  les  nations  étaient  strictement  respectés  et 
le  principe  de  l'égalité  commerciale  rigoureusement 
maintenu. 


Ni  le  sultan  Moulaï-Abd-el-Aziz,  ni  les  membres 
du  Magbzen  n'avaient  formulé  de  protestation 
contre  l'accord  franco-anglais  du  8  avril  1904  que 
M.  de  Saint-Aulaire,  notre  chargé  d'affaires  à 
Tanger,  leur  communiquait  officiellement  dans  le 
courant  du  même  mois  d'avril;  et  malgré  le  ma- 
nifeste de  l'Assemblée  coloniale  allemande  (27 
mai)  et  de  l'Union  pangermanique  (1er  juin),  le 
gouvernement  marocain  semblait  bien  résolu  à 
accepter  l'assistance  de  la  France  pour  la  réalisa- 
tion des  réformes  administratives,  économiques, 
financières  et  militaires  qu'il  reconnaissait  indis- 
pensables, puisque  le  12  juin  suivant  il  signait 
avec  le  représentant  d'un  consortium  de  banques 
françaises  le  contrat  de  l'emprunt  de  62.500.00J  fr. 
qui  a  été  réalisé  à  Paris  dans  le  commencement 
de  juillet  1904. 

Sur  cet  emprunt,  dont  le  montant  effectif  était 
de  50  millions  de  francs,  38  millions  devaient  être 
mis  —  dix  jours  après  que  la  Banque  de  Paris, 
représentant  le  consortium,  aurait  fait  connaître 
au  gouvernement  marocain,  par  l'intermédiaire 
de  la  légation  de  France  à  Tanger,  que  le  contrat 
était  devenu  définitif  —  à  la  disposition  du  Trésor 
cbérifien,  notamment  pour  rembourser  des  em- 
prunts antérieurement  contractés  ;  2  millions  res- 
taient dans  les  caisses  de  la  Banque  de  Paris  à 
titre  de  réserve  et,  pour  les  10  millions  de  surplus, 
le  gouvernement  marocain  pouvait  les  recevoir  en 
quatre  fractions  de  2.500  000  francs,  la  première 
payable  deux  mois  après  le  règlement  des  40  pre- 
miers millions  et  les  trois  autres  de  deux  en  deux 
mois. 

Inutile  de  dire  que  le  consortium  des  banques 
françaises  a  strictement  tenu  tous  ses  engage- 
ments, car  le  dernier  versement  de  2.500.000  fr. 
stipulé  par  le  contrat  d'emprunt  a  été  fait  au  .gou- 
vernement marocain  le  15  juin  1905;  d'ailleurs, 
nous  devons  ajouter  que  l'emprunt  étant  gagé  sur 
le  produit  des  droits  de  douanes  de  tous  les  porls 
du  Maroc,  existants  ou  à  créer  (entrées  et  sorties) 
et,  en  cas  d'insuffisance,  par  la  totalité  des  autres 
ressources  de  l'empire  cbérifien  :  dès  le  milieu  de 
juillet  L904,  l'installation  du  nouveau  service  des 
douanes  s'effectua  dans  tous  les  ports  du  Maroc 
sans  incident  et  conformément  aux  termes  du 
contrat  du  12  juin,  grâce  à  l'appui  effectif  que  le 
Makhzen  prêta  au  délégué  des  porteurs  de  l'em- 
prunt, chargé  d'organiser  la  perception  des  recet- 
tes concédées. 

M.  Saint-René  Taillandier  quitta  Tanger  le 
11  janvier  1905  pour  remplir  auprès  du  Makhzen  la 
mission  dont  les  documents  publiés  par  le  Livre 
jaune  définissent,  d'une  manière  si  précise,  le  carac- 
tère et  le  but;  à  cette  date,  il  ne  restait  plus  à  payer 


au  gouvernement  marocain  que  5  millions  surl'em- 
prunt  du  12  juin  1904,  et  c'est  à  partir  de  ce  mo- 
ment-là que  le  sultan  Moulai  et  ses  conseillers, 
revenant  sur  ce  qu'ils  avaient  accepté  en  principe, 
ont  opposé  à  la  réalisation  des  réformes  projetées 
la  résistance  qui  a  finalement  abouti  à  l'interven- 
tion de  l'Allemagne. 

Ce  n'est,  en  effet,  que  le  11  février  1!)05  que 
M.  de  Kuhlmann,  chargé  d'affaires  de  l'Allemagne 
à  Tanger,  a  fait  connaître  à  M.  de  Chérisey  —  qui 
remplaçait  M.  Saint-René  Taillandier,  alors  eu 
mission  à  Fez  —  «  que  le  Gouvernement  impérial 
iç/norait  tout  des  accords  intervenus  au  sujet  du 
Maroc  et  ne  se  reconnaissait  comme  lié  en  aucune 
manière  relativement  à  cette  question.  » 

C'est  ce  que  l'empereur  Guillaume  II,  arrivé  en 
croisière  à  Tanger  le  31  mars  suivant,  confirma 
d'une  manière  plutôt  brutale  en  répondant  aux 
compliments  de  bienvenue  de  l'oncle  du  Sultan  : 
«  Ma  visite  à  Tanger,  lui  dit-il,  à  eu  pour  but  de 
faire  savoir  que  je  suis  décidé  à  faire  tout  ce  qui  est 
en  mon  pouvoir  pour  sauvegarder  efficacement  les 
intérêts  de  l'Allemagne  au  Maroc,  puisque  je  con- 
sidère le  Sultan  comme  souverain  absolument 
libre.  C'est  avec  lui  que  je  veux  m'entendre  sur  les 
moyens  propres  à  sauvegarder  ces  intérêts.  Quant 
aux  réformes  que  le  Sultan  a  l'intention  de  faire, 
il  me  semble  qu'il  faut  procéder  avec  beaucoup 
de  précaution,  en  tenant  compte  des  sentiments  re- 
ligieux de  la  population  pour  que  l'ordre  public 
ne  soit  pas  troublé.  » 

La  publication  du  Livre  blanc  allemand  nous 
montrera,  sans  doute,  par  quels  procédés  le  Makh- 
zen a  réussi  à  dénaturer,  auprès  du  gouvernement 
impérial,  le  caractère  de  la  mission  de  M.  René 
Saint-Taillandier  et  les  conséquences  internatio- 
nales des  réformes  qu'il  proposait  au  gouverne- 
ment marocain  de  réaliser  avec  l'assistance  de  la 
France.  Il  est  donc,  à  souhaiter  que  cette  publica- 
tion ait  lieu  avant  la  réunion  de  la  Conférence 
d'Algésiras  car  les  malentendus,  qui  pourraient 
encore  subsister  après  les  explications  si  loyales 
et  si  complètes  que  le  Livre  jaune  français  et  les 
déclarations  de  M.  Rouvier  ont  fournies,  seront 
facilement  dissipés. 

Edmond  Théry. 


La  Répercussion  de  (a  Guerre  Russo-  Japonaise 

SUR  LE  MARCHÉ  DES  CAPITAUX 


La  solidarité  des  divers  marchés  financiers  et  com- 
merciaux est  si  bien  établie  aujourd'hui,  qu'il  ne  vient 
plus  à  l'idée  de  personne  de  la  mettre  en  doute.  Les 
incidents  de  la  vie  nationale  ont  leur  contre-coup  presque 
immédiat  à  la  Bourse  sur  le  cours  des  fonds  publics  et  des 
valeurs  diverses,  ainsi  que  sur  le  loyer  des  capitaux  ; 
étant  donné  l'enchevêtrement  des  intérêts,  les  créances 
des  pays  les  uns  sur  les  autres,  la  possession  de  titres 
étrangers,  les  avances  temporaires  faites  ou  reçues, 
l'anxiété  ou  la  confiance  des  spéculateurs,  des  rentiers 
donnent  lieu  à  toute  sorte  de  mouvements  dans  la  cote. 
L'étude  en  est  particulièrement  instructive  lorsqu'il  se 
produit  des  perturbations  par  suite  d'une  guerre  entre 
de  grands  Etats.  Toute  guerre  aujourd'hui  entraîne  une 
énorme  consommation  Se  capitaux  pour  l'entretien  des 
troup-38  en  campagne,  leur  transport  sur  le  théâtre  des 
opérations,  les  munitions,  les  armes,  les  navires,  les 
médicaments,  la  solde. 

Elle  paralyse  partiellement  le  commerce  et  l'industrie 
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•dans  le  pays  des  belligérants,  y  restreint  les  transac- 
tions, augmente  le  fardeau  de  la  dette  en  attendant  les 
surcharges  de  la  taxation.  Lorsqu'il  faut  avoir  recours 
à  des  opérations  de  crédit  avec  le  concours  des  places 
étrangères,  ce  qui  arrive  d'ailleurs,  bien  souvent, 
même  aux  Anglais  durant  la  guerre  du  Transvaal,  il 
en  résulte  des  conséquences  générales. 

La  dernière  guerre  dont  l'Europe  ait  été  la  specta- 
trice passive,  celle  qui  a  ravagé  la  Mandchourie  et  qui 
a  été  si  malheureuse  pour  la  Russie,  offre  matière  à  des 
observations  très  intéressantes.  M.  Helfferich,  qui  avait 
essayé  de  dégager  à  deux  ou  trois  reprises  la  situation 
financière  des  belligérants,  a  réuni  en  un  volume  inti- 
tulé :  «  L'argent  dans  la  guerre  russo-japonaise  »,  les 
articles  parus  dans  la  Revue  Xacale  allemande.  Tl  les 
a  complétés,  et  nous  voudrions  faire  connaître  à  nos 
lecteurs  les  constatations  auxquelles  il  est  arrivé  sur 
les  effets  de  la  guerre  sur  le  marché  financier  et  le  mou- 
vement économique  des  neutres. 

Les  capitaux  européens  étaient  engagés  en  Russie, 
d'abord  dans  les  titres  de  sa  dette,  puis  dans  des  en- 
treprises industrielles  et  commerciales  de  toute  es- 
pèce, et  dans  des  opérations  de  banque. 

L'enjeu  de  l'Europe  au  Japon  était  de  médiocre  im- 
portance :  le  Stock-Echange  avait  donné  accès  à  quel- 
ques émissions  nipponnes. 

Lorsque  la  guerre  éclata,  les  marchés  financiers 
étaient  relativement  en  bonne  situation  :  les  blessures 
de  la  crise  de  1900  commençaient  à  se  cicatriser  ;  en 
1903,  on  avait  constaté  à  peu  près  partout  des  symptô- 
mes de  convalescence  ;  le  niveau  des  valeurs  indus- 
trielles s'était  relevé  dans  tous  les  pays  ;  le  loyer  des 
capitaux,  après  être  tombé  en  avril  1902  à  1  1/2  0/0  à 
Berlin,  commençait  à  remonter  ;  le  cours  des  princi- 
paux fonds  d'Etat  s'était  abaissé  légèrement. 

M.  Helfferich  tient  à  faire  remarquer  que  la  guerre 
n'a  amené  aucune  modification  dans  les  conditions 
économiques  générales  des  neutres  ;  le  commerce  mon- 
dial a  été  beaucoup  moins  atteint  qu'on  ne  l'aurait 
cru  ;  l'exportation  russe  a  augmenté  ;  l'importation  a 
fléchi.  Le  trafic  maritime  avec  l'Extrême-Orient,  après 
une  diminution  passagère,  a  repris  toute  sa  vivacité. 
Si  certaines  branches  d'industrie  ont  souffert,  le  sur- 
croit d'activité  d'autres  branches  a  été  une  compensa- 
tion. 

La  Russie  et  le  Japon,  durant  une  guerre  de  dix-huit 
mois,  ont  demandé  la  première  1.710  millions  de  francs, 
le  second  1.810  millions  de  francs,  ensemble  3. 520  mil- 
lions, et  cependant  il  n'en  résulta  point  une  contrac- 
tion des  disponibilités,  ni  un  renchérissement  des 
capitaux. 

Le  taux  moyen  de  l'escompte  en  1904  a  été  plus  bas 
à  Paris  et  à  Londres  qu'il  ne  l'avait  été  depuis  1898  ;  à 
Berlin,  il  a  été  légèrement  supérieur  aux  années  1903 
et  1901,  mais  plus  bas  qu'en  1902. 

Pendant  les  huit  premiers  mois  de  1905.  l'abondance 
d'argent  s'est  accmtuée  à  Paris,  à  Berlin.  Mais,  à  dater 
de  septembre  1905,  après  la  signature  de  la  paix,  une 
tension  inattendue  se  produit  sur  les  principales 
places  de  l'Europe,  pour  atteindre  6  0,0  en  décembre  à 
Berlin,  27  0/0  à  New- York  fargent  au  jour  le  jour).  Il 
ne  faudrait  pas  croire  cependant  que  la  guex're  ait 
passé  inaperçue  et  qu'elle  n'ait  pas  laissé  de  trace  sur 
le  marché  des  capitaux. 

La  guerre  a  éclaté  au  début  de  l'année,  à  l'époque  où 
l'argent  est  le  plus  faciie,  où  le  reflux  vers  les  banques 
centrales  d'émission  est  le  plus  fort,  où  elles  abais- 
sent ordinairement  leur  escompte.  Aucune  des  grandes 
banques  n'a  éprouvé  le  besoin  de  relever  l'escompte  à 
cause  de  l'explosion  de  la  guerre.  A  Londres,  la  Ban- 
que d'Angleterre  a  réduit  son  taux  de  4  à  3  1/2  et  3  0/0 
en  avril  et  elle  a  maintenu  ce  3  0/0  durant  tout  le  reste 
de  l'année  1904.  Cependant,  la  guerre  a  arrêté  l'abais- 
sement chronique  du  début  de  l'année  à  Paris  et  à 
Berlin  ;  sur  cette  dernière  place,  l'argent  fut  meilleur 
marché  que  sur  les  autres,  qui  vinrent  y  emprunter 
des  capitaux. 

Afin  d'empêcher  l'exportation  de  l'or  et  protéger 
les  disponibilités  allemandes,  la  Iieichsbank  eut  re- 


cours à  un  moyen  analogue  ;ï  celui  de  la  Banque 
d' Angleterre^  lorsqu'elle  donne  des  consolidés  en  re- 
port :  la  Iieichsbank  plaça  des  bons  du  Trésor  afin  de 
dégarnir  le  marché  hors  banque.  La  mesure  eut  le 
succès  désiré  :  l'escompte  se  tendit  davantage  à  Ber- 
lin. Les  grandes  expéditions  d'or  des  Etats-Unis,  de 
l'Afrique  du  Sud,  dans  le  second  trimestre  de  1904, 
eurent  pour  effet  de  détendre  le  money  markel.  L'or 
exporté  du  Japon  aux  Etats-Unis  vint  à  Paris  faciliter 
les  opérations  de  l'emprunt  russe  de  800  millions  de 
francs  au  mois  de  mai.  Par  une  sorte  de  paradoxe,  les 
deux  places  sur  lequelles  eurent  lieu  les  opérations  de 
crédit  des  belligérants,  d'une  part  Paris,  de  l'autre 
Londres,  eurent  un  taux  très  bas,  inférieur  à  celui  de 
Berlin,  qui  était  demeuré  en  dehors  (3  0/0  à  Berlin, 
2,09  à  Londres,  1.73  0  0  à  Paris  hors  banque).  L'intérêl 
élevé  offert  aux  souscripteurs  fit  affluer  les  souscrip- 
tions, sortir  les  capitaux  de  leurs  cachettes  ;  de  plus, 
l'argent  emprunté  resta  provisoirement  en  dépôt  dans 
les  établissements  de  crédit.  Les  grandes  opérations 
d'emprunts  de  guerre  n'ont  donc  pas  dénudé  le  marché 
des  capitaux. 

Pendant  toute  la  durée  de  la  guerre,  il  n'a  été  im- 
porté d'or  ni  au  Japon  ni  en  Russie.  La  Russie  s'est 
procuré  à  l'intérieur  les  moyens  de  payement  sur  le 
théâtre  de  la  guerre  en  roubles. 

M.  Helfferich  rend  hommage  au  tact  et  à  l'habileté 
que  le  Ministère  des  Finances  de  Russie  a  déployés 
dans  le  traitement  du  marché.  Le  produit  de  l'em- 
prunt russe  de  1904  est  resté  longtemps  à  Paris.  Cela 
explique  comment  les  taux  sont  demeurés  faciles. 

Le  mouvement  des  métaux  précieux  a  été  : 


France 
Excédent 

d'imp.  d'exp. 


Angleterre 
Excédent 
d'imp.  d'exp. 


Allemagne 
Excédent 
d'imp.  d'exp. 


Millions  francs  Millions  liv.  st.  Millions  marks 


l«triin.l904.     39.9  » 

2»       —  438.3  » 

3'  —  »  40.6 
4e       —  97.5 


1.245      »  1.1 

1.580      »  13.7 

3.462      »  103.9 

5.449  273.1 


Excédent  an- 
nuel d'imp.  535.1 


0.838 


391.8 


Il  y  aurait  une  corrélation  entre  ces  mouvements  du 
métal  jaune  et  les  variations  du  loyer  des  capitaux, 
sur  lesquelles  les  opérations  de  crédit  des  belligérants 
ont  aussi  exercé  leur  influence.  On  peut  voir  dans  l'afflux 
de  273  millions  de  marks  à  Rerlin  dans  les  trois  der- 
niers mois  de  1904  un  effet  du  relèvement  de  l'es- 
compte de  4  à  5  0  0  (octobre).  M.  Helfferich  pense 
qu'il  y  aurait  eu  des  transferts  de  Paris  à  Berlin  en 
vue  de  mieux  disposer  le  marché  pour  l'Emprunt 
russe  4  1/2,  qui,  conclu  avant  la  fin  de  1904,  fut  émis  à 
Berlin  au  commencement  de  1905.  En  janvier  1905,  le 
taux  de  l'escompte  à  Berlin  était  tombé  au-dessous  de 
celui  de  Paris  et  de  Berlin. 

Le  10  janvier,  la  Reichsbank  descend  son  taux  à  4  0/0, 
le  14  février  à 3  1/2,  le  25  février  à  3  0/0,  et  comme  elle 
perd  de  plus  en  plus  d'autorité  sur  le  marché  libre 
(13/4  0/0  hors  banque),  elle  réescompte  des  bons  du 
Trésor  allemand.  Malgré  le  placement  à  Berlin  de  150 
millions  de  roubles  de  bons  du  Trésor  russe,  malgré 
l'émission  de  deux  emprunts  japonais  en  Amérique  et 
en  Europe,  l'abondance  d'argent  se  maintient  jusqu'en 
septembre.  Le  taux  le  plus  bas  se  rencontre  dans  le 
second  trimestre  1905  à  Paris.  Mais  avec  l'automne  de 
1905,  le  tableau  s'assombrit  :  l'activité  du  commerce  et 
de  l'industrie  a  fait  naître  des  besoins  de  crédit,  que 
l'approche  de  la  mise  en  vigueur  des  nouveaux  tarifs 
douaniers  a  rendus  plus  intenses.  D'une  part,  l'agri- 
culture a  cru  faire  œuvre  de  prudence  en  ne  vendant 
pas  ses  produits  pour  attendre  la  hausse  résultant  des 
surtaxes,  de  l'autre,  l'industrie  pousse  l'exportation  de 
ses  fers,  de  ses  machines,  de  ses  textiles  pour  profiter 
des  droits  moindres;  les  besoins  se  sont  traduits  dans 
les  bilans  de  la  Banque  cV Allemagne  par  le  grossisse- 
ment du  portefeuille  à  1.343  millions  de  marks,  de  la 
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circulation  à  1.G83  millions  de  marks,  et  un  appau- 
vrissement de  l'encaisse  à  732  millions  de  marks.  Pro- 
gressivement comme  l'on  sait,  la  Reichsbanli  a  porté 
en  quatre  fois  le  taux  officiel  à  0  0/0  pour  l'escompte  el 
à  7  0/0  pour  les  avances. 

La  Banque  d'Angleterre,  qui  en  mars  était  à  B 1/2 0/0, 
est  revenue  en  deux  étapes  à  4  0/0  :  la  Banque  de 
France  s'est  tenue  à  3  0/0. 

La  paix  a  été  signée  en  septembre.  On  a  eu  dès  lors 
l'impression  qu'il  faudrait  prévoir  des  retraits  poux- 
compte  russe  et  japonais.  Les  deux  béligérants  ont 
laissé  pendant  la  guerre  une  grande  partie  des  som- 
mes empruntées  à  l'étranger  chez  leurs  correspon- 
dants, en  compte  courant,  avec  un  préavis  assez  court. 
Les  Japonais  ont  pris  à  Londres  des  bons  du  Trésor 
anglais. 

Avec  la  fin  de  la  guerre,  les  inlluences  ordinaires  ont 
reparu  sur  le  marché  financier;  malgré  l'accroissement 
de  la  production  de  l'or  dans  le  monde,  on  a  eu  cet 
automne  et  cet  hiver  une  tension  des  capitaux  extra- 
ordinaire en  Allemagne  et  aux  Etat-Unis.  En  Allema- 
gne, le  capital  de  roulement  semble  un  peu  restreint 
pour  les  grandes  affaires  industrielles  et  commmer- 
ciales  du  pays;  la  tension  augmente  dès  que  le  mou- 
vement s'accélère  et,  si  cela  concorde  avec  des  sorties 
de.  capitaux  avancés  par  d'autres  pays,  notamment  la 
France,  la  tension  peut  devenir  presque  intolérable. 
Aux  Etats-Unis,  il  en  est  de  même. 

Si  l'on  veut  suivre  l'histoire  des  bourses  de  valeurs 
depuis  deux  ans,  on  verra  que  les  événements  y  ont 
laissé  leur  empreinte  beaucoup  plus  vivement.  La 
guerre  d'Extrême-Orient  a  trouvé  les  places  continen- 
tales mal  préparées,  engagées  à  la  hausse;  on  gardera 
longtemps  le  souvenir  de  quelques  journées  en  février; 
Londres  était  davantage  sur  ses  gardes.  On  se  rappelle 
que,  par  une  véritable  anomalie,  les  rentes  turques  et 
espagnoles  furent  les  plus  atteintes  par  la  baisse.  Les 
fonds  allemands  pavèrent  leur  tribut  en  fléchissant,  le 

3  0/0  de  91  40  (2  janvier)  à  89  fr.  (20  féATier),  la  Rente 
française  descendit  de  97  30  à  93  15,  les  Consolidés  an- 
glais de  87  3/4  à  86  1/2;  les  valeurs  industrielles  subi- 
rent des  fortunes  analogues.  M.  Helfferich  montre  la 
force  de  résistance  dont  les  fonds  russes  ont  donné  la 
preuve  durant  toute  la  guerre.  Les  troubles  intérieurs 
ont  fait  plus  de  mal,  en  quelques  mois,  qu'une  guerre 
qui  a  duré  un  an  et  demi.  Pendant  la  campagne,  il  est 
arrivé  un  moment  où  l'on  a  cessé  de  considérer  comme 
solidaires  l'ensemble  des  valeurs  et  les  fonds  russes. 
Une  sorte  de  coupure  s'était  faite,  comme  cela  arrive 
souvent.  Par  suite  de  la  situation  intérieure  de  la 
Russie,  les  fonds  3  0/0  russes,  qui  avaient  valu  81  fr.  §0 
au  30  septembre  1905,  contre  81  fr.  90  le  2  janvier  1905, 
sont  tombés  au-dessous  de  05  fr.  en  décembre.  Les 

4  0/0  japonais,  partis  de  75  fr.  en  janvier  1904,  descen- 
dus à"  02  fr.  en  mars  1904,  sont  à  91  fr.  à  la  fin  de  1905. 

Si  on  laisse  de  côté  les  fonds  d'Etats  européens  et  si 
l'on  se  borne  à  enregistrer  la  hausse  extraordinaire 
des  fonds  sud-américains,  on  voit  que  les  valeurs 
industrielles  et  les  valeurs  de  banques  ont  beaucoup 
haussé  en  1904  et  en  1905;  à  dater  de  l'automne,  la  ten- 
dance est  devenue  moins  bonne. 

Les  fonds  allemandsont  fait  une  triste  figure  durant 
tonte  cette  période,  non  pas  tant  à  cause  de  l'intensité 
de  La  baisse  que  de  leur  incapacité  chronique  ;'i  donner 
lieu  à  dos  affaires*  un  peu  suivies  et  intéressantes. 
Bans  Lee  dernières  années,  la  gestion  des  iinances  de 
l'Empire  a  laissé  :'■  désirer:  on  a  trop  emprunté. 

L'année  1005  a  va  finir  la  guerre  d'Extrêmo-( )rient, 
mais  la  paix  n'a  pas  rétabli  la  confiance.  D'autres 

pr,'  riipalions  politiques  ont  surgi  et  elles  ont  eu  une 

action  plus  directe  que  l'avait  été  la  guerre  quasi-colo- 
nial" 'pli  8*8*1  poursuivie  :'i  l'autre  bout  du  monde.  Il 
est  preWâtUfré  «li1  vonlnir  élaborer  des  conclusions  déli- 
nil  i\ -ur  ]<'s  effets  économiques  et  financiers  de  la 
gôeïta  russo- japonaise. 

K.  Rapii. 


La  Question  de  la  Macédoine 

et  du 

Régime  des  Dîmes  Ottomanes 


Monsieur  le  Directeur  de  l'Economiste  Européen, 
Le  Gouvernement  Ottoman  se  livre  actuellement  à  nue 
expérience  financière  qui  intéresse  au  plus  liant  point  l'épar- 
gne française  qui  a  placé  des  capitaux  considérables  en  Tur- 
quie. 11  s'agit  de  modifications  radicales  apportées  à  La  Loi 
des  Dîmes,  mises  à  l'essai  dans  les  provinces  do'Macédoùie 
et  destinées,  suivant  les  résultats  de  cet  essai,  à  être  appli- 
quées dans  tout  L'Empire.  Le  revenu  de  cet  impôt  est  en 
partie  donné  en  gage,  par  des  actes  antérieurs,  à  des  Eta- 
blissements financiers  et  à  des  Compagnies  de  Chemins  de  fer 
constitués  en  majorité  à  l'aide  de  capitaux  français,  pour 
assurer  tant  le  service  de  l'intérêt  et  de  l'amortissement  des 
emprunts  négociés  avec  ces  Etablissements  que  le  service  des 
garanties  kilométriques  des  Chemins  de  fer  construits  par 
ces  Compagnies. 

La  mise  à  L'essai  d'un  nouveau  système  de  perception  de 
cet  impôt  méritait  donc  d'être  signalée  à  l'attention  des  por- 
teurs des  litres  de  ces  diverses  Sociétés,  d'autant  plus  que 
cet  essai  est  entrepris  dans  d<'s  territoires  dont  les  dîmes 
sont  affectées  à  ces  Sociétés.  J'ai  déjà  fourni,  au  cours  d'une 
empiète  que  j'ai  été  faire,  à  ce  sujet,  en  Macédoine,  quelques 
explications  dans  une  Lettre  envoyée  de  Salonique  au  Temps 
el  insérée  dans  le  numéro  du  29  novembre  de  ce  journal. 
Mais,  dans  cette  lettre  adressée  à  un  quotidien  surtout  pub- 
lique, en  réponse  à  des  déclarations  d'un  optimisme  trop 
marqué  de  ftusséin  Hilmi  Pacha,  inspecteur  général  des 
provinces  de  Macédoine,  j'avais  dû  me  limiter  à  f'exposé  de 
considérations  générales  sans  entrer  dans  l'examen  appro- 
fondi d'une  question  essentiellement  financière. 

Il  eût  été  cependant  utile,  au  point  de  vue  des  intérêts  des 
porteurs,  à  un  moment  où  les  Gouvernements  européens 
s'occupent  de  l'organisation  financière  «l'une  partie  impor- 
tante de  l'Empire  ottoman,  de  saisir  l'opinion  française  des 
principaux  détails  de  cette  question  en  communiquant  ces 
détails  à  une  Revue  périodique  lue  et  consultée  par  tous 
ceux  qui  s'intéressent  aux  questions  financières  et  économi- 
ques, spécialement  à  celles  qui  concernent  l'Orient  :  aussi  me 
suis-je  permis  de  vous  envoyer  l'élude  qui  suit  avec  prière 
de  l'accueillir. 

Dans  cette  élude,  j'examinerai,  en  un  premier  chapitre,  la 
dîme  telle  qu'elle  était  organisée  par  les  lois  des  24  mai  1287 
(1871  ;  et  10  juin  1305  (1880).  Dans  un  deuxième  chapitre 
j'exposerai  le  nouveau  système  établi  à  l'égard-de  cet  impôt, 
par  les  Instructions  du  18  juin  1320  (1904).  Un  troisième  cha- 
pitre sera  consacré  à  un  parallèle  entre  ces  deux  régimes  et 
les  résultais  donnés  par  chacun  d'eux.  Je  m'occuperai  en- 
suite, eu  un  quatrième  chapitre,  des  diverses  Sociétés  aux- 
quelles des  dîmes  sont  atl'eclées.  îles  conditions  de  celte 
affectation,  ainsi  que  des  changements  apportés  à  ces  condi- 
tions par  la  nouvelle  législation  diinière.  Enfin,  en  un  cin- 
quième et  dernier  chapitre,  j'établirai  l'obligation  du  Gouver- 
nement Ottoman  d'obtenir  l'adhésion  des  bénéficiaires  des 
dîmes  données  en  gage  avant  de  modifier  le  régime  de  ces 
dimes,  et  l'illégalité  des  modifications  mises  à  l'essai  sans 
l'oblention  de  celte  adhésion. 

Veuille/,  agréer,  etc.. 

F.  L. 

Salunique,  Lé  21  décembre  Ï9D5. 

I 

La  Dîme  sous  le  régime  des  Lois 
des  24  Mai  1287  (1871,  et  10  Juin  1305  1889) 

La  dimo  ost  un  impôt  de  quotité  sur  les  produits  du 
sol. 

l'civuo  on  nature  d'ordinaire,  et  notamment  sur  les 
céréales,  elle  est  due  en  espèces  pour  d'autres  produits, 
I .  I  s  que  1rs  I', ni rra es .  Toutefois,  les  coulnbiiablos  peu- 
vent, après  entente  avec  le  représentant  du  Use,  acquit- 
ter en  espèces  la  dîme  de  tous  produits. 

Le  nimle  de  peivept  (i  ta  Mine  beaucoup,  silivanl  qu'il 
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s'agit  de  l'un  ou  de  l'autre  de  ces  produits,  et  selon  les 
usages  locaux. 

Ainsi,  en  ce  qui  concerne  la  dime  des  céréales,  ce 
droit  est  perçu  dans  certaines  localités  d'après  le  nombre 
des  gerbes.  Dans  d'autres,  les  grains  d'un  certain 
nombre  de  gerbes  sont  pris  comme  échantillons,  et  la 
quantité  de  grains  ainsi  recueillis  sert  de  base  à  la 
perception  de  la  dime.  Enfin,  dans  diverses  localités, 
celle-ci  est  prélevée  en  grains  sur  l'aire  même. 

Les  contribuables  sont  tenus,  dans  tous  les  cas,  de 
ne  pas  enlever  du  champ  leur  récolte  avant  d'avoir 
acquitté  l'impôt.  Le  double  de  la  dime  est  perçu  sur  ceux 
qui  contreviendraient  à  ces  prescriptions. 

Les  dîmes  sont  affermées.  Elles  sont  gérées  en  régie 
au  cas  où  elles  n'auraient  pu  être  affermées  dans  les 
conditions  déterminées  par  la  loi. 

a  L'affermage  des  dîmes  a  lieu  pour  une  année  par 
voie  d'adjudication  publique,  sauf  celle  des  olives,  qui 
peut  être  faite  pour  une  période  de  deux  années. 

Il  est  interdit  d'affermer  en  bloc,  c'est-à-dire  par 
vilayet  (province  ,  sandjak  (département1,  liva  >  arron- 
dissement;, caza  canton),  et  nahié  (commune!,  la  dime 
des  céréales  et  des  produits  vendus  conjointement  aux 
céréales.  La  dime  de  chaque  village  doit  être  affermée 
séparément. 

Les  ad  judications  sont  dirigées,  dans  chaque  groupe 
de  quatre  ou  cinq  cantons,  par  un  haut  fonctionnaire 
de  la  province,  du  département  ou  de  l'arrondissement, 
ou  par  un  membre  du  Conseil  provincial,  départemen- 
tal ou  d'arrondissement.  Les  directeurs  des  adjudica- 
tions sont,  eux-mêmes,  placés  sous  la  surveillance  du 
Gouverneur  général  de  la  province. 

Les  adjudications  ont  lieu  en  présence  des  membres 
du  Conseil  cantonal.  Ceux-ci  et  les  directeurs  des  ad  ju- 
dications sont  solidairement  responsables  de  la  régula- 
rité des  opérations  ainsi  que  de  l'exactitude  des  appré- 
ciations qu'ils  émettront,  relativement  à  l'état  de 
fortune  des  fermiers  ou  de  leurs  garants. 

Pour  être  admis  à  participer  à  une  adjudication,  il 
faut  être  possesseur  d'immeubles  d'une  valeur  au  moins 
égale  à  la  moitié  du  montant  de  l'affermage,  ou  pré- 
senter une  caution  possédant  des  immeubles  de  cette 
valeur,  ou  encore  déposer  en  espèces  le  tiers  de  ce 
montant. 

Les  cultivateurs  qui  voudraient  affermer  collective- 
ment les  dîmes  de  leurs  villages  seront  admis  à  parti- 
ciper aux  adjudications  en  se  cautionnant  mutuelle- 
ment. 

Les  dîmes  seront  adjugées  au  plus  offrant.  Dans  le 
cas  où  la  participation  de  ce  dernier  aux  adjudications 
aurait  été  admise  en  raison  de  sa  qualité  de  proprié- 
taire d'immeubles  ou  de  la  présentation  d'un  garant 
possesseur  d'immeubles,  mention  sera  faite  du  mon- 
tant de  l'affermage  en  tête  des  inscriptions  cadastrales 
relatives  aux  immeubles  appartenant  au  fermier  ou  à 
son  garant. 

Au  fur  et  à  mesure  que  les  dîmes  seront  affermées 
dans  chaque  village,  les  listes  indiquant  les  noms  de 
ces  villages  et  des  fermiers,  ainsi  que  la  date  à 
laquelle  aura  été  effectué  l'affermage,  seront  pla- 
cardées sur  la  façade  de  l'hôtel  du  Gouvernement.  Le 
sous-Gouverneur  du  canton  devra  sans  délai  envoyer 
aux  villageois  une  copie  de  cette  liste  revêtue  du  sceau 
du  Conseil.  En  cas  de  retard  dans  cet  envoi,  il  sera 
passible  de  tout  dommage  qui  résulterait  de  ce  retard 
pour  les  villageois. 

Après  l'affermage,  les  fermiers  sont  obligés  de  pro- 
céder en  dû  temps,  soit  en  personne,  soit  par  l'entre- 
mise de  tier>,  à  la  perception  de  la  dime  de  chaque 
village.  Dans  le  cas  ou  les  habitants  d'un  village, 
ayant  informé  le  fermier  que  les  meules  des  produits 
moissonnés  attendent  dans  les  champs  et  que  les  pro- 
duits qu'il  n'est  pas  dans  l'usage  d'entasser  en  meules 
sont  arrivés  en  maturité,  le  fermier  n'aurait  pas  pro- 
cédé dans  un  délai  de  trois  jours  après  cet  avis,  à  la 
perception  de  l'impôt,  celle-ci  sera  effectuée  par  le 
Conseil  des  Anciens,  qui  en  passera  écritures  dans  le 
rc-i-'i-tre  et  autorisera  la  rentrée  des  produits.  Les  frais  l 


réglementaires  de  la  perception  sont  en  ce  cas  à  la 
charge  du  fermier. 

Le  montant  des  affermages  doit  être  payé  par  les 
fermiers  en  six  termes  mensuels  égaux  d'aônt  à  jan- 
vier dans  les  contrées  où  les  produits  arriveni  loi  la 
maturité.  Dans  les  autres  contrées,  les  paiements  au- 
ront lieu  aux  mêmes  conditions  de  septembre  à  février. 

Chaque  terme  échoit  le  premier  jour  du  mois  auquel 
il  appartient.  Il  est  réglé  en  une'  fois  ou  par  verse-; 
ments  successifs  sans  intérêt  jusqu'à  la  lin  du  même 
mois.  Pour  le  nombre  de  jours  écoulés  après  la  lin  du 
mois,  tout  solde  dù  sera  payé  avec  intérêt. 

Si  un  terme  n'est  pas  réglé  jusqu'à  la  fin  du  mois 
auquel  il  se  rapporte,  les  biens  du  fermier  ou  de  son 
garant  ou  de  tous  deux  seront  saisis,  et  si,  dans  un 
délai  de  dix  jours  à  partir  de  la  saisie,  le  terme  n'est 
pas  acquitté,  le  montant  en  sera  perçu  avec  intérêt, 
sur  l'ordre  du  président  du  Tribunal  de  première  ins- 
tance de  la  circonscription,  par  le  Bureau  exécutif  au 
moyen  de  la  vente  de  ces  biens  dans  les  conditions 
lixées  par  la  loi  relative  à  l'exécution  des  jugements. 
Au  cas  où  le  produit  de  la  vente  ne  suffirait  pas  à  l'ex- 
tinction de  la  dette,  on  vendra  aussi,  en  conformité  de 
cette  loi,  les  biens  immobiliers  appartenant  au  fermier 
ou  à  son  garant. 

En  outre,  on  procédera  immédiatement  à  la  vente  en 
détail  des  denrées  dimières  appartenant  au  fermier. 

Les  fermiers  des  dîmes,  quels  qu'ils  soient,  sont  te- 
nus de  remettre,  aussitôt  après,  l'affermage  des  actes 
^d'engagements,  appelés  communément  bons  de  dimier. 
Ils  déclareront  dans  ces  actes  qu'ils  effectueront  le 
versement  de  chaque  terme  sans  jamais  pouvoir  exci- 
per  de  compensation  avec  une  créance  quelconque. 

Le  Conseil  cantonal  devra  certifier,  de  son  côté,  sur 
ces  bons,  la  solvabilité  des  fermiers  ou  de  leurs  ga- 
rants. 

De  plus,  les  signatures  données  sur  ces  mêmes  bons 
seront  légalisées  par  le  notaire  ou,  à  son  défaut,  par  le 
fonctionnaire  chargé  de  la  légalisation  des  actes. 

Enfin,  le  contenu  de  ces  bons  sera  transcrit  en  abrégé 
dans  un  registre  tenu  au  Conseil.  Les  bons  ainsi  que 
ce  registre  seront  expédiés  ensuite  au  chef-comptable 
de  -l'arrondissement.  lies  sous-Gouverneurs  et  agents 
fiscaux  du  canton  ne  peuvent  obtenir  quitus  qu'autant 
qu'ils  auront  prouvé,  par  acte  officiel,  la  réception  de 
ces  bons  par  le  chef-comptable  de  l'arrondissement. 

Les  fermiers  ou  leurs  garants  sont  tenus,  en  cas  de 
diminution  de  la  valeur  des  immeubles  donnés  en  ga- 
rantie, survenue  à  la  suite  d'une  cause  quelconque 
avant  le  paiement  intégral  du  montant  de  l'affermage, 
de  faire  une  nouvelle  affectation  pour  la  différence. 
S'ils  ne  la  font  pas,  le  Bureau  exécutif  procédera,  sur 
la  demande  de  l'agent  du  fisc,  à  la  vente  des  denrées 
dimières.  Le  produit  de  cette  vente  servira  à  couvrir 
la  dette  des  fermiers. 

Dans  le  cas  où  les  fermiers  ou  leurs  garants  vou- 
draient aliéner  les  immeubles  affectés  en  garantie  du 
paiement  du  montant  do  l'affermage,  les  fonctionnaires 
du  cadastre  devront,  sous  leur  propre  responsabilité, 
en  informer,  avant  l'accomplissement  des  formalités 
de  transfert,  le  Gouvernement  qui  fera  saisir  la  tota- 
lité ou  une  partie  de  ces  immeubles,  suivant  que  la 
dette  des  fermiers  est  encore  entière  ou  partiellement 
acquittée,  sauf  si  une  nouvelle  garantie  est  présentée 
dans  les  mêmes  conditions. 

6)  Les  dîmes  sont  gérées  en  régie  lorsqu'elles  n'ont 
pu  être  affermées,  a-t-il  été  dit  plus  haut.  Dans  ce  cas 
on  réunit  les  villages  par  groupes  de  quatre  ou  cinq. 
Pour  chaque  groupe  on  nomme  un  décimateur  placé 
sous  la  surveillance  d'un  fonctionnaire  ayant  le  titre  de 
«  'Mémour  des  dîmes  du  Caza  <•.  Au  cas  où  les  dîmes 
de  deux  cantons  au  moins  d'un  même  arrondissement 
seraient  gérées  en  régie,  un  Directeur  des  dîmes  de 
l'arrondissement  sera  nommé,  chargé  de  surveiller  les 
actes  des  Mémours  des  dîmes  des  cazas. 

Les  décimateurs  doivent  avoir  un  casier  judiciaire 
intact.  Les  Mémours  des  dîmes  des  cazas  et  les  secré- 
I  taires  qu'ils  s'adjoindront  ne  doivent  pas  avoir  de  liens 
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de  parenté  avec  le  Gouverneur  de  l'arrondissement,  le 
naïb  (juge-président  du  Tribunal  d'arrondissement),  le 
chef  comptable,  le  Directeur  de  la  correspondance  et 
le  Directeur  des  dîmes. 

Chacun  de  ces  agents  devra  s'engager  à  rembourser 
en  une  seule  fois  toute  somme  qu'il  s'approprierait  sur 
les  revenus  qu'il  est  chargé  de  percevoir.  De  plus,  il 
présentera  un  garant  solvable. 

Des  gendarmes  à  pied  et  à  cheval  seront  mis,  le  cas 
échéant,  à  la  disposition  des  décimateurs  des  villages  et 
des  Mémours  des  dimes  des  villages,  ainsi  que  des  di- 
recteurs des  dîmes. 

La  décimation  des  divers  produits  sera  faite  en  con- 
formité des  usages  locaux. 

Les  produits  dimiers  des  Villages  pourvus  de  dépôts 
de  dimes  seront  provisoirement  placés  dans  ces  dépôts 
qui  seront  gardés  sous  la  responsabilité  des  décima- 
teurs et  du  Conseil  des  Anciens.  A  défaut  de  dépôt,  les 
produits  dimiers  seront  mis  dans  des  locaux  appropriés 
sous  la  garde  d'agents  spéciaux. 

Les  villageois  sont  obligés  de  transporter  gratuite- 
ment les  produits  dîmiers  des  champs  dans  l'aire  et  de 
l'aire  aux  dépôts  des  dîmes  des  villages.  Ils  sont  égale- 
ment obligés  de  transporter,  sans  avoir  droit  à  un  sa- 
laire, jusqu'à  un  dépôt  distant  d'une  heure  au  plus,  les 
produits  dimiers  d'un  village  non  pourvu  de  dépôt. 
Pour  tout  transport  de  produits  dimiers  à  des  dépôts 
listants  de  plus  d'une  heure,  un  .salaire  sera  fixé  par 
le  Conseil  local. 

Les  produits  dîmiers  seront  vendus  aux  enchères 
publiques.  Ils  seront  adjugés  par  le  Conseil  administra- 
tif au  plus  offrant  et  dernier  enchérisseur  et  livrés  à  ce 
dernier  après  autorisation  du  Gouverneur  général  de 
la  province.  Le  prix  doit  en  être  payé  au  comptant  ou 
en  plusieurs  versements.  Dans  ce  dernier  cas,  la  pré- 
sentation d'une  caution  est  obligatoire. 

II 

La  Dîme  d'après  le  système  établi  par  les  Instructions 
du  18  Juin  1320  (1904) 

La  dîme  devient  ainsi  un  impôt  de  répartition  sur 
les  terres  de  l'Empire. 

La  moyenne  des  dimes  perçues  dans  chaque  village 
durant  les  cinq  dernières  années  fournit  le  montant 
de  l'impôt  à  répartir  entre  les  propriétaires  ruraux  de 
ce  village. 

La  répartition  est  faite  sur  la  base  de  déclarations 
écrites  données  par  chaque  propriétaire  rural  indiquant 
le  nom  du  village  où  se  trouvent  les  terres  soumises  à 
l'impôt,  la  superficie  et  les  limites  de  ces  terres,  ainsi 
que  la  nature  des  plantations  qui  y  sont  faites.  Ces 
déclarations  seront  rédigées  par  la  Commission  d'en- 
registrement et  de  répartition,  sur  les  renseignements 
fournis  verbalement  par  les  propriétaires  et  confirmés 
par  le  Conseil  des  Anciens,  dans  le  cas  où  ces  proprié- 
taires seraient  illettrés. 

Les  terres  des  villageois  absents,  ou  se  trouvant  à 
l'étranger,  seront  enregistrées  d'après  les  renseigne- 
ments fournis  par  leurs  parents  et  par  les  membres  du 
Conseil  des  Anciens.  Il  sera  pris  note  dans  la  colonne 
de  ce  registre,  relative  aux  observations,  des  personnes 
ayant  donné  ces  renseignements,  de  la  condition  de 
ces  terres  et  des  personnes  qui  les  cultivent. 

Cette  Commission  instituée  pour  chaque  commune 
séparément,  formée  d'un  Mémour  (agent)  et  d'un  secré- 
taire, devra  parcourir  tous  les  villages  de  la  commune 
les  uns  après  les  autres.  Elle  dressera  en  présence  des 
villageois  et  des  membres  du  Conseil  des  Anciens  un 
registre  indiquant  en  détail,  d'après  les  susdites  décla- 
rations, la  superficie  en  deunuins  (environ  920  mètres 
carrés)  de  chaque  terre,  la  nature  des  plantations  et  le 
nom  du  propriétaire.  Ce  registre  sera  légalisé  par  le 
Conseil  des  Anciens.  Ces  opérations  doivent  être  ache- 
vées dans  un  délai  «le  quatre  mois  qui  pourra  être  pro- 
longé d'un  mois  en  cas  de  force  majeure,  constaté  par 
le  Conseil  des  Anciens. 

Les  enregistrements  effectués  sur  La  base  des  décla- 
rations des  villageois  seront  comparés  avec  les  inscrip- 


tions des  registres  cadastraux  dont  lesdits  agents 
devront  être  munis.  Et  si  des  différences  étaient,  cons- 
tatées, ces  agents  se  rendront  sur  les  lieux  accompa- 
gés  des  membres  du  Conseil  des  Anciens  et  procéde- 
ront aux  vérifications  requises. 

Une  copie  certifiée  des  registres  dressés  par  la  Com- 
mission sera  placardée  sur  les  murs  des  mosquées, 
églises,  écoles,  ainsi  qu'aux  autres  lieux  de  réunion. 
De  plus,  les  propriétaires  ruraux  seront  invités  à  se 
présenter  devant  le  Conseil  des  Anciens  pour  prendre 
connaissance  des  enregistrements  faits. 

Les  villageois  pourront,  dans  un  délai  de  15  jours,  à 
partir  de  cet  affichage,  faire  valoir  leurs  réclamations. 
Celles-ci  doivent  être  faites  par  écrit  et  remises  au 
sous-Gouverneur  du  caza  ou  lui  être  présentées  person- 
nellement et  verbalement.  Ceux  qui  ne  seront  pas  en 
état  de  faire  leurs  réclamations  de  cette  manière, 
devront  les  présenter  à  la  Commission  lors  de  la  com- 
munication du  contenu  des  registres  qui  leur  sera 
faite  ainsi  qu'il  vient  d'être  dit.  Il  sera  dressé  procèfr- 
verbal  de  leurs  déclarations.  Ce  procès-verbal,  signé 
par  le  réclamant,  sera  également  signé  et  confirmé  par 
la  Commission  et  le  Conseil  des  Anciens  réunis  en 
séance. 

Le  sous-Gouverneur  communiquera  à  la  Commis- 
sion les  réclamations  présentées  par  les  villageois  et 
chargera  cette  Commission  de  procéder  à  leur  examen. 

La  répartition  de  l'impôt  ne  sera  faite  par  cette 
même  Commission  qu'après  qu'elle  aura  examiné  sur 
les  lieux,  en  présence  des  membres  du  Conseil  des  An- 
ciens, toutes  les  réclamations  des  villageois.  Les  récla- 
mations qui  ne  pourront  être  aplanies  par  la  Commis- 
sion seront  retournées  au  sous-Gouverneur  pour  être 
examinées  et  jugées  par  le  Conseil  administratif  du 
caza. 

Les  inscriptions  de  l'enregistrement  des  terres  seront 
rectifiées  suivant  le  résultat  de  cet  examen. 

Toute  réclamation  ultérieure  sera  portée  directement 
par-devant  le  Conseil  administratif  du  caza,  qui  devra 
la  juger  au  plus  tard  dans  le  délai  d'une  semaine  à 
partir  de  la  date  de  la  réclamation. 

La  répartition  sera  faite  d'après  les  règles  sui- 
vantes : 

Les  terres  de  chaque  village  seront  classées  en  cinq 
catégories  d'après  la  richesse  de  leur  sol  et  la  valeur 
du  produit  de  ce  dernier.  Le  Conseil  des  Anciens  sera 
consulté  pour  la  détermination  du  montant  de  la  dîme 
pour  un  deunum  de  terre  de  la  première  classe.  La 
même  procédure  sera  employée  pour  les  terres  de  se- 
conde classe.  Le  solde  du  montant  global  de  la  dîme 
imposée  au  village  entier  sera  réparti  uniformément 
par  deunum  sur  les  autres  terres  de  ce  village. 

Les  terres  plantées  d'arbres  seront  exceptées  de  ces 
dispositions  dans  le  cas  où  elles  ne  seraient  pas  livrées 
à  la  culture.  Dans  ce  cas  on  se  mettra  d'accord  avec 
les  propriétaires  pour  les  classer  en  trois  catégories  : 
bonne,  médiocre  et  mauvaise.  Un  droit  sera  fixé  par 
chaque  pied  d'arbre  suivant  la  catégorie  à  laquelle  il 
appartiendra. 

En  ce  qui  concerne  spécialement  les  mûriers,  dans 
le  cas  où  des  propriétaires  ruraux  désireraient  planter 
des  arbres  de  cette  espèce  dans  leurs  champs  jus- 
qu'alors affectés  à  la  culture  des  céréales,  ils  devront 
indiquer  aux  autorités  locales  les  travaux  qu'ils  desti- 
nent à  cette  plantation.  La  dîme  des  céréales  conti- 
nuera k  être  perçue  toutefois  durant  deux  ans  à  partir 
de  l'époque  de  la  nouvelle  plantation. 

Les  champs  consacrés  à  la  culture  du  tabac  seront 
enregistrés  et  exemptés  de  la  dîme  forfaitaire  imposée 
par  les  Instructions  de  1904.  Toutefois  celte  exception 
ne  sera  accordée,  les  années  suivantes,  que  si  les  pro- 
priétaires présentent  une  déclaration  officielle  délivrée 
par  l'Administration  de  la  Régie  des  Tabacs  de  l'Empire 
Ottoman,  constatant  la  culture  du  tabac  dans  ces 
champs. 

La  Commission  drossera  un  registre  indiquant  les 
montants  fixes  établis  par  chaque  classe  de  terre  ou 
d'arbres,  les  noms  et  les  propriétés  de  chaque  contri- 
buable. 
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Une  copie  de  ce  registre  sera  affichée  à  la  porte  des 
lieux  de  réunion  désignés  plus  haut  pour  1  aflichagc 
des  enregistrements. 

I  ,a  (  iommission  délivrera  à  chaque  propriétaire  rural 
un  bulletin  conforme  à-  un  modèle  joint  aux  Instruc- 
tions, indiquant  la  superficie  des  terres  lui  apparte- 
nant, la  nature  de  leurs  produits,  la  catégorie  dans 
laquelle  elles  sont  classées,  ainsi  que  le  montant  de  la 
dime  forfaitaire  afférente  à  chacune  d'elles  ou  à  chacun 
des  arbres  qui  s'y  trouvent. 

Les  propriétaires  auront,  dans  le  délai  d'un  mois  à 
partir  de  l'affichage  de  la  copie  dudit  registre,  le  droit 
de  recourir  contre  la  répartition  qui  y  est  faite,  par 
devant  le  sous-Gouverneur  du  caza.  Les  demandes 
présentées  après  ce  délai  ne  seront  pas  prises  en  consi- 
dération. 

Le  sous-(iouverneur  transmettra  les  réclamations 
des  propriétaires  au  Conseil  administratif  du  caza 
qui  devra,  dans  le  délai  d'un  mois,  ouvrir  une  enquête 
sur  ces  réclamations.  Si  cette  enquête  établit  le  bien- 
fondé  de  ces  dernières,  le  montant  imputé  à  ces  pro- 
priétaires sera  modifié,  mais  sans  que  le  montant  total 
de  la  dime  du  village  en  subisse  de  changement. 

L'impôt  réparti  ainsi  qu'il  vient  d'être  dit,  sera  payé 
en  trois  termes  mensuels  égaux,  du  1"  août  à  fin 
octobre,  dans  les  régions  où  les  récoltes  sont  hâtives, 
du  l«r  septembre  à  fin  novembre  dans  celles  où  les 
récoltes  sont  tardives. 

Les  percepteurs  inscriront  chaque  encaissement 
dans  la  colonne  y-afférente  des  bulletins.  Ils  signe- 
ront chacune  de  ces  inscriptions.  Chaque  terme  doit 
être  payé  à  la  fin  du  mois  auquel  il  se  rapporte.  L'in- 
térêt légal  (9  0/0  par  an)  sera  dù  pour  les  sommes 
payées  en  retard. 

Dans  le  cas  où,  à  l'expiration  de  la  troisième  échéance, 
les  contribuables  seraient  débiteurs  envers  le  fisc  du 
chef  de  la  dîme,  les  produits  agricoles  possédés  par 
eux,  ainsi  que  les  autres  biens  meubles,  seront  vendus 
en  conformité  du  règlement  relatif  au  recouvrement 
des  impôts.  Ces  produits  seront  vendus  sur  place,  ou, 
si  les  contribuables  consentent  à  supporter  les  frais  de 
transport,  dans  un  bourg  ou  marché  voisins.  La  vente 
sera  effectuée  sous  la  surveillance  de  la  Commission 
des  encaissements  ou  duMudir  (Maire)  de  la  commune, 
par  les  contribuables  eux-mêmes  ou  leurs  manda- 
taires. L'excédent,  s'il  y  en  a  après  la  perception  de  la 
dîme,  sera  remis  à  ceux-ci. 

En  cas  de  vente  ou  de  transmission  par  voie  hérédi- 
taire des  propriétés  rurales,  les  rectifications  néces- 
saires seront  faites  dans  le  registre  de  répartition,  qui 
devra  être  conforme  au  registre  du  cadastre. 

L'acquéreur  de  ces  propriétés  doit  prendre  à  sa 
charge  l'acquittement  du  montent  dû  sur  elles  du  chef 
de  la  dîme.  Les  formalités  de  transfert  ne  seront  pas 
accomplies  sans  que  ce  montant  soit  payé  intégrale- 
ment ou  que  des  garanties  soient  prises  pour  son  paie- 
ment ultérieur. 

Les  déclarations  incomplètes  données  lors  de  l'enre- 
gistrement des  terres,  par  les  propriétaires  ruraux, 
sont  punies  d'une  amende  de  cinq  piastres  (environ 
1  fr.  10 j  par  deunum  de  terrain  non  déclaré.  La  moitié 
de  cette  amende  sera  remise  au  dénonciateur. 

La  dime  ne  sera  pas  due  sur  les  terrains  primitive- 
ment cultivés  qui  deviendraient  impropres  à  la  culture 
parla  construction,  sur  ces  terrains,  d'habitations  ou 
de  divers  établissements  industriels. 

Réciproquement,  toute  terre  en  friche  qui  aura  été 
défrichée  et  livrée  à  la  culture,  sera  soumise  à  la  dime. 
Les  personnes  qui  entreprendront  le  défrichement  de 
ces  terres  sont  tenues  d'obtenir  au  préalable  h  ce  sujet 
la  permission  des  autorités  locales,  et  de  faire  enre- 
gistrer ces  mêmes  terres.  Dans  le  cas  où  ils  n'observe- 
raient pas  cette  prescription,  ils  seront  passibles  d'une 
amende  de  5  piastres  par  deunum  de  terre  défrichée. 
La  moitié  de  cette  amende  sera,  ici  encore,  due  au 
dénonciateur. 

Enfin,  les  instructions  portent  que  la  répartition  faite 
par  village  pourra  être  revisée  à  la  fin  de  chaque  pé- 


riode quinquennale,  selon  les  données  fournies  par  '<îs 
statistiques  relatives  aux  productions  agricoles. 

P.  L.  ' 

( La  fin  an  prochain  numéro). 
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L'année  1905  a  été  encore  troublée  par  les  événe- 
ments extérieurs.  En  premier  lieu,  les  hostilités  en 
Mandchourie  se  sont  poursuivies  pendant  de  longs 
mois,  les  accords  relatifs  au  rétablissement  de  la  paix 
n'ayant  été  conclus  que  fin  août.  D'autre  part,  et  dès 
le  commencement  de  1905  des  troubles  s'étaient  pro- 
duits en  Russie;  aussi  et  malgré  le  règlement  de  l'inci- 
dent de  Hull  qui  avait  eu  lieu  au  passage  de  la  Hotte 
russe  de  la  Baltique  commandée  par  l'amiral  Rod  jenst- 
vensky,  s'est-on  montré,  pendant  quelque  temps, 
plutôt  réservé.  Puis  a  surgi  la  question  du  Maroc  qui, 
après  de  longs  pourparlers,  a  abouti  à  l'idée  d'une 
Conférence  internationale  qui  se  réunira  en  Espagne 
au  début  de  l'année  prochaine.  linfin,  et  après  la  con- 
clusion de  la  paix  en  Extrême-Orient,  on  a  eu  à 
compter  avec  les  troubles  politiques  en  Russie,  qui  ont 
fait  naître  un  nouvel  état  de  choses  dans  ce  pays,  état 
de  choses  non  encore  nettement  déliai. 

Quoi  qu'il  en  soit,  en  dépit  de  divers  incidents  ou 
événements,  au -nombre  desquels  il  faut  ranger  aussi 
ce  que  l'on  a  dénommé  la  «  crise  sucrière  »,  l'année 
qui  prend  fin  n'aura  pas  été  une  année  nulle  au  point 
de  vue  des  affaires.  On  s'en  rendra  compte  en  se  repor- 
tant aux  tableaux  que  nous  produisons  ci-dessous,  qui 
se  rapportent  aux  «  émissions  »  et  aux  «  introduc- 
tions »  auxquelles  on  a  procédé,  à  Paris,  pendant  les 
douze  mois  que  nous  venons  de  traverser.  Rappelons, 
à  ce  propos,  ainsi  que  nous  l'avons  déjà  fait  à  diverses 
reprises,  qu'en  ce  qui  regarde  ces  «  émissions  »  et  ces 
«  introductions  »,  on  ne  peut  être  fixé  d'une  manière 
très  précise,  attendu  qu'il  en  est  toujours  beaucoup 
sur  lesquelles  on  n'attire  pas  l'attention  du  public 
d'une  façon  toute  particulière. 

Il  est  vrai  que  l'on  a,  comme  points  de  repères,  les 
avis  de  la  Chambre  syndicale  des  Agents  de  Change 
de  Paris,  ainsi  que  les  demandes  d'abonnements  au 
timbre.  Mais  ces  dernières  ne  sont  pas  toujours  pu- 
bliées immédiatement.  Quant  aux  inscriptions  à  la 
Cote  du  Marché  en  Banque,  elles  ne  profitent  que  d'une 
publicité  plutôt  restreinte.  Enfin,  il  ne  faut  pas  perdre 
de  vue  que  pour  les  «  introductions  »,  par  exemple, 
il  est  impossible  de  savoir  dans  quelle  proportion  les 
titres  nouvellement  inscrits  sur  notre  Marché  sont 
réellement  entrés  dans  nos  portefeuilles  nationaux. 

Ceci  dit,  les  chiffres  ci-dessous  fourniront  quand 
même  des  indications  que  l'on  pourra  trouver  intéres- 
santes, d'autant  plus  que  nous  établissons  un  rappro- 
chement avec  les  quatre  années  précédentes  : 


Emissions  et  introductions  en  1905,  1904.  1903.  1902 
et  1901  (En  francs) 


1905 

Fonds  d'Etat,  de  Dé- 
part, ou  de  Villes 
Obligationsdivcrses 
Actions  ou  parts  de 
fondateurs  

Totaux. . 

1901 

Fonds  d'Etat,  de  dé- 
part, ou  de  Villes 
Obligations  diverses 
Actions  ou  parts  de 
fondateurs  

Français 

Etrangers 

Total 

228.638.460 
130.084.660 

527.235.375 

1.076.732.806 
544.199.070 

1.379.953.812 

1.305.371.266 
674.283.730 

1.907.189.187 

885  958.495 

3.000.885.688 

3.886.844.183 

66.303.320 
80.391.080 

294.171.610 

1.690.309.333 
121.380.369 

1.607.559  100 

1.762.612.653 
201.771.349 

1.361.730.700 

Totaux  

Difîér.  pour  1905. 

 !  

440.866.00n 

2. 885. 2 5 8. 702 

3.326.114.702 

+445.092.495 

+115  636.986 

+  560.729.481 
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1903 

Fonds  d'Etat;  de  dé- 
part, mi  de  Villes 
Obligations  diverses 
Actions  ou  paris  du 
fondateurs  


Totaux 


Différ.«pour  1904. 
1902 

Fonds  d'Etat,  de  dé- 
part.  ou  de  Villes 
Obligations  An  .  i  :  s 
Actions  ou  parts  do 
fondateurs  


Totaux. 


Dill'ér.  pouï  1908. 
11)01 

Fonds  d'Etat,  de  dé- 
part, ou  de  Villes 
Obligations  diverses 
Actions  ou  parts  de 
fondateurs  


Français 

92.365.640 
514.534.000 

170.924.350 

Etrangers 

1.625. 3!  )5. 400 
402.302.260 

328.743.550 

Total 

1.717. 761. 040 
916.836.260 

499. 0(  17. 800 

777.82:!  890 

2.356.  Vil. 210 

3.1341265,100 

QQ£  Ci\l  WQh 
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150.755.482 
69.484.250 

61.513.500 

778.508.130 
117.492.231 

533.246.290 

935.203.612 
186.976.481 

594.759.790 

287.753.232 

1.429. 2  «3.051 

1.716.999.883 

f.Clt\  f\~îr\ 
-4- iVHI.  U  rfU. OOo 

i   SllH    1(1/,  t^EVl 

27I.82O70 
139:768:000 

229.86; .000 

1.505.447.530 
112.785.225 

372.950.000 

1.837.271.900 
252.553.225 

0U2.817.0OO 

641.459:370 

à.  051.182. 755 

2.002.042.125 

-353.706.138 

—021.930.104 

—975.642.242 

Totaux. . . . 
Différ.  pour  1902. 

Les  montants  ci- dessus  attirent  quelques  remarques. 

Dans  le  compartiment  français  des  Fonds  d'Etat, 
Départements  et  Villes  figurent  :  l'Emprunt  Municipal 
de  100  millions  de  francs  émis  par  la  Ville  de  Paris  le 
11  février,  pour  faire  face  à  la  dépense  résultant  de 
l'abaissement  du  prix  du  gaz  dans  Paris,  et  l'émission 
de  L72.413  Obligations  3  ï/2  0/0  du  Gouvernement  Gé- 
néral de  l Indo-Chine  à  laquelle  nos  grands  Etablisse- 
ments do  Crédit  ont  procédé  le  21  octobre. 

Dans  le  compartiment  étranger  on  relève,  notam- 
ment, l'Emprunt  'i  0/0  de  1901-190'.)  du  Gouvernement 
Impérial  Ottoman,  qui  portait  sur  241.212  obligations, 
et  Y  Emprunt  l  0/0  Japonais  sur  lequel  300  millions 
de  capital  étaient  réservés  au  Marché  Français.  Cet 
Emprunt,  que  ['Economiste  Européen  annonçait  le  pre- 
mier le  24  novembre  au  matin  était  offert  à  notre  pu- 
blic à  449  fr.  50  pour  les  obligations  libérées  immé- 
diatement, par  la  Maison  Rothschild,  avec  le  concours 
de  nos  grands  Etablissements  de  Crédit.  Aucune  date 
précise  n'avait  été  fixée  pour  cette  émission,  le  public 
ayant  simplement  été  prévenu  qu'à  partir  de  la  sus- 
dite date  du  24  novembre,  il  pouvait  adresser  ses  de- 
mandes de  souscription.  Or,  ces  demandes  furent  si 
nombreuses  qu'à  partir  du  lundi  27  novembre  on  fut 
dans  la  nécessité  de  les  refuser  pour  ne  pas  réduire  à 
presque  rien  le  montant  de  la  répartition. 

On  croyait  aussi  avoir  à  compter  en  1905.  avec  un  nou 
vcl  et  important  Emprunt  Puisse  de  1.250  millions  de  fr. 
sur  lesquels  040  millions  devaient  être  réservés  à  la 
France.  Mais  en  raison  des  grèves  et  des  nouveaux 
troubles  qui  ont  éclaté  en  Russie  à  la  fin  du  mois  d'oc- 
tobre, le  Gouvernement  Russe  a  lui-môme  demandé 
aux  Banques  avec  lesquelles  il  avait  engagé  dos  pour- 
parlers, de  différer  l'opération. 

En  raison  des  circonstances,  l'année  1905,  tout 
comme  la  précédente,  n'a  pas  été  très  favorable  aux 
Conversions.  Celle  de  la  Rente  Italienne,  décidée  en 
principe  el  même  autorisée  au  cours  de  1904,  n'a  pas 
encore  eu  lieu.  Cependant  la  Roumanie  a  pu  procéder 
à  la  Conversion  de  ses  /tentes  amortissables  &  0/0 
émisée  de  1881  à  1888  et  en  1892  et  1893.  Cette  opéra- 
tion, qui  portait  sur  un  chilï're  total  île  424.1)13.000  fr:, 
g'esl  faite  avec  le  paiement  aux  porteurs  d'une  soulle 
de  BS  fr.  90  par  obligation  de  500  fr.  Elle  a  parfaite- 
ment réussi. 

En  somme,  et  pour  les  dix  dernières  années  on  ar- 
rive aux  comparaisons  définitives  suivantes  : 


Emissions,  Introductions  et  Conversions 
En  millions  de  francs 
Emissions  et  Introductions  Conversions 


Années 


1896 

1897 

1898 

1899. 

i960 

1901  . 

1902 

1903  . 

1901 . 

1905. 


Emprunts 
d'Etats  et 
de  Villes 


527 
15 

8 
259 

272 
157 
92 
67 
229 


330 
212 
555 
357 
313 
1.505 
778 
1.625 
1.09B 
1.076 


Sociétés  in- 
dustrielles 
et  diverses 


69 
362 
310 
616 
1.269 
370 
181 
686 
374 
057 


90 
460 
458 
936 
486 
650 
731 
,189 
924 


1.004 
452 
1.333 
1.690 

2.518 
2.693 
1.716 
3.134 
3.326 
3.886 


40 
425 
812 

o 


6.843 
127 
45 


122 
164 
121 

20 
90 

2.053 
6.!  127 
88 

4:5 


162 
589 
933 
22 
90 

8.896 
7.054 
133 

425 


Remarquons  encore  que  dans  les  chiffres  publiés  ci- 
dessus  nous  n'avons  pas  compris  les  Obligations 
émises  par  nos  six  Grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer.  C'est  un  point  sur  lequel  nous  aurons  l'occa- 
sion de  revenir  vers  la  lin  du  mois  prochain. 

A.  Lechenet. 


et 


Le  Dividende  de  la  Banque  de  France.  —  Dans 
sa  séance  du  26  décembre,  le  Conseil  général  de  la. 
Banque  de  France  a  fixé  à  70  fr.  le  dividende  net  de 
l'action  pour  le  deuxième  semestre  de  1905;  ce  divi- 
dende avait  été  de  60  fr.  pour  le  semestre  précédent,  le 
revenu  total  de  l'action  pour  l'année  1905  se  trouve 
donc  fixé  à  130  fr.  comme  pour  les  deux  années  précé- 
dentes. 

Il  était  facile  de  prévoir  que  l'augmentation  des  bé- 
néfices de  la  Banque  permettrait  une  répartition  supé- 
rieure à  celle  des  six  premiers  mois  de  l'année.  Le 
resserrement  monétaire  considérable  qui  s'est  produit 
sur  tous  les  marchés  européens  a  provoqué  un  accrois- 
sement notable  du  portefeuille  de  la  Banque;  grâce  à 
l'importance  de  son  encaisse,  notre  principal  Etablis- 
sement de  crédit  n'a  pas  eu  à  envisager  l'éventualité 
d'une  élévation  du  taux  de  l'escompte,  mais  l'augmen- 
tation de  la  circulation  productive  a  naturellement 
influé  sur  les  bénéfices. 


Le  Régime  transitoire  du  gaz  en  1906.  — 

Comme  nous  l'avons  annoncé  la  semaine  dernière,  le 
Préfet  de  la  Seine  a  fait  connaître,  en  Comité  secret, 
vendredi  dernier,  les  termes  du  projet  d'exploitation 
transitoire  préparé  par  lui,  soumis  et  agréé  par  la 
liquidation  de  la  Compagnie  Parisienne  pour  19Hf>. 
Voici  les  termes  de  cet  accord  : 

La  Ville  de  Paris,  tout  en  se  réservant  expressément  toute 
liberté  d'action  en  ce  qui  concerne  la  détermination  du  ré- 
gime définitif  du  gaz,  et  sans  que  les  présentes  impliquent  en 
aucune  façon  le  renouvellement  du  traité  de  la  Compagnie 
parisienne  du  Ua/.,  qui  expire  lo31  décembre  1905.  la  conces- 
sion accordée  à  cetlc  Compagnie  prenant  irrévocablement  1in 
à  cette  date,  ainsi  que  les  parties  Le  déclarent  el  le  reconnais- 
sent, a  décidé,  pour  assurer  transitoirement  Le  fonctionne- 
ment du  service  public  et  privé  du  gaz  à  Paris,  d'en  confier 
l'exploitation,  ainsi  que  celle  des  industries  accessoires  qui 
s'y  rattachent,  à  la  liquidation  de  la  Compagnie  parisienne 
du  <  la/.. 

Il  est  convenu  entre  les  soussignés  que  cette  exploitation 
provisoire  commencora  à  fonctionner  le  L"  janvier  1000  ol 
prendra  lin  Le  81  décembre  delà  même  année,  dans  les  condi- 
tions déterminées  par  les  articles  ci-après  : 
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Les  articles  stipulent  que  l'on  se  mettra  d'accord, 
aimablement,  directement  ou  par  décision  d'experts  sur 
la  valeur  de  l'actif  et,  par  conséquent,  sur  la  somme  à 
payer  pour  sa  reprise  totale  par  la  Ville  à  la  Compa- 
gnie Parisienne  ;  cette  somme  devant  être  entre  80 mil- 
lions de  francs  au  minimum  et  ICO  millions  de  francs 
au  maximum. 

Bd.  Chautard,  président  du  Comité  du  budget  et  rap- 
porteur de  la  question  du  gaz,  a  été  chargé  de  s'en- 
tendre avec  la  Compagnie  Parisienne  pour  rendre 
l'accord  définitif,  et  il  a  finalement  obtenu  des  condi- 
tions qui  sont  plus  favorables  pour  la  Ville,  les  consom- 
mateurs et  le  personnel  de  la  Compagnie  que  les 
propositions  primitives. 

Voici  les  bases  de  la  future  exploitation: 

Assimilation  intégrale,  dès  le  1"  janvier  1006,  du  personnel 
actuel  de  la  Compagnie  au  personnel  municipal. 

Vente  du  gaz  au  prix  actuel  de  "20  centimes  le  mètre  cube  ; 
réduction  du  dépôt  de  garantie  de  7  francs  à  5  fr.  par  bec. 
Le  remboursement  des  dépôts  sera  effectué  à  partir  du  1er  avril 
prochain. 

Renonciation  de  la  Compagnie  à  tous  procès  et  instances 
en  cours. 

La  Ville  est  reconnue  propriétaire  de  toute  la  canalisation, 
sans  indemnité,  à  partir  du  1er  janvier  1900,  ainsi  que  delà 
totalité  de  l'actif  de  la  Compagnie,  au  1er  janvier  1907,  moyen- 
nant le  paiement  d'une  somme  de  90  millions. 

La  rémunération  de  la  liquidation  sera  au  maximum  de 
5  millions  d'intérêts  pour  la  part  d'actif  qui  ne  sera  payée 
qu'en  1907,  et  au  maximum  de  5  millions  de  bénéfices  pour 
la  Compagnie.  Tout  l'excédent  appartiendra  à  la  Ville. 

Le  rapport  de  M.  Chautard  a  été  distribué  hier  et 
il  sera  discuté  aujourd'hui  ou  demain,  en  séance  pu- 
blique. 


Emprunt  de  l'Uruguay.  —  Une  des  premières 
opérations  dont  notre  Marché  aura  à  s'occuper  l'année 
prochaine,  sera  le  nouvel  emprunt  de  l'Uruguay  5  0/0, 
de  75  millions  de  francs  environ,  destiné  en  partie  à 
la  conversion  de  la  dette  intérieure  G  0/0.  Cette  émis- 
sion sera  faite  par  les  soins  de  la  Banque  de  Paris  et 
des  Pays-Bas,  mais  il  serait  prématuré  d'en  donner 
les  conditions  et  la  date,  le  projet  d'emprunt  n'ayant 
pas  encore  été  voté  par  le  Sénat. 


Banque  de  l'Union  Parisienne.  —  Les  action- 
naires de  la  Banque  de  l'Union  Parisienne  étaient  con- 
voqués, le  mardi  26  courant,  en  assemblée  générale 
extraordinaire,  pour  vérifier  et  reconnaître  la  sincérité 
de  la  déclaration  de  la  souscription  des  40.000  actions 
émises  en  augmentation  du  capital  social,  en  vertu  de 
la  décision  prise  par  l'assemblée  générale  extraordi- 
naire du  24  novembre  1905,  et  du  versement  en  espèces 
effectué  sur  chacune  de  ces  actions. 

Sur  les  103.102  actions  déposées  par  1.80G  actionnai- 
res inscrits,  93.323  étaient  présentes  ou  représentées. 
Les  résolutions  suivantes  ont  toutes  été  votées  à  l'una- 
nimité : 

1.  L'assemblée  générale,  après  vérilication,  reconnaît  la 
sincérité  de  la  déclaration  faite  par  le  Conseil  d'administra- 
tion suivant  acte  reçu  par  M«  Félix  Dclapalme,  notaire  à 
Paris,  le  14  décembre  190."),  de  la  souscription  de  40.000  ac- 
tions de  500  fr.  émises  à  750  fr.,  soit  avec  une  prime  de  250 
francs,  représentant  l'augmentation  du  capital  de  20  millions 
de  francs  autorisée  par  l'assemblée  générale  du  24  novembre 
1905  et  du  versement  du  premier  quart,  et  de  la  prime  de 
250  fr.  sur  chacune  de  ces  actions,  ainsi  que  des  pièces  à 
l'appui  de  cette  déclaration. 

En  conséquence,  cette  augmentation  est  définitivement 
réalisée  et  le  capital  social,  qui  était  de  40  millions,  est 
élevé  à  00  millions  divisé  en  120.000  actions  de  500  francs 
chacune. 

2.  L'assemblée  constate  que,  par  la  réalisation  de  cette 
augmentation  de  capital,  la  condition  suspensive  à  laquelle 
étaient  subordonnées  les  modifications  aux  statuts,  énoncées 


dans  la  troisième  résolution  votée  par  l'assemblée  générale 
du  24  novembre  1905,  s*1  trouve  accomplie. 

En  conséquence,  ces  modifications  deviennent  définitives  et 
les  articles  0  et  7  [alinéas  1  et  15.,  (alinéas  I  et  4),  seront  dé 
sonnais  rédigés  conformément  au  texte  énoncé'  dans  ladite 
résolution,  c'est-à-dire  comme  il  suit  : 

Art.  6.  —  «  Le  fonds  social,  qui  était  primitivement  de  40 
millions  de  francs,  est  fixé  à  G0  millions  de  francs,  divisé  en 
120.000  actions  de  500  fr.  chacune. 

«  Il  pourra  encore  être  élevé  jusqu'à  100  millions  de  francs 
en  une  ou  plusieurs  fois  par  simples  décisions  du  Conseil 
d'administration  aux  taux,  clauses  et  conditions  qu'il  fixera.  » 

Art.  7.  S  1''.  —  «  Le  montant  des  actions  à  souscrire  est 
payable1,  soit  au  siège  social,  soit  en  tout  autre  endroit  indi- 
qué par  le  Conseil  d'administration,  savoir:...  (la  suite  du 
texte  reste  sans  changement). 

Article  15.  §  1er.  —  Sous  la  réserve  de  la  faculté  donnée  a„u 
Conseil  d'administration  par  l'article  G  ci-dessus,  ce  fonds  -so- 
cial pourra  être  augmenté  en  une  ou  plusieurs  fois,  en  vertu 
d'une  délibération  de  l'assemblée  générale  extraordinaire,  sur 
la  proposition  du  Consml  d'administration,  par  la  création 
d'actions  en  représentation,  soit  d'apports  en  nature,  soit  de 
versements  en  numéraire.  » 

Art.  15.  §  4.  —  Disposition  complémentaire.  «  Par  excep- 
tion, le  Conseil  d'administration  statuera  sur  ce  dernier  point 
pour  toute  augmentation  de  capital  faite  dans  la  limite  de 
100  millions  de  franc?,  conformément  à  l'autorisation  qui  lui 
est  donnée  par  l'article  6  ci-dessus.  » 

La  présente  délibération  et  celle  du  24  novembre  1905  ainsi 
que  la  déclaration  notariée  de  souscription  et  de  versement 
seront  déposées  et  publiées  conformément  à  la  loi,  et  pour 
faire  les  dépôts  et  publications,  tous  pouvoirs  sont  donnés  au 
porteur  d'une  copie  ou  d'un  extrait  de  ces  documents. 

D'après  les  déclarations  faites  à  l'assemblée,  les  nou- 
velles actions  ont  été  souscrites  par  1.711  personnes. 
Ce  nombre  important  de  souscripteurs  montre  l'ex- 
trême diffusion  des  titres  de  la  Banque  de  l'Union 
Parisienne  et  l'excellence  de  leur  classement. 

Cet  Etablissement  qui,  dès  sa  fondation,  a  su  pren- 
dre une  des  premières  places  parmi  nos  grandes  Socié- 
tés de  crédit,  dispose  aujourd'hui  d'une  réserve  spé- 
ciale de  10  millions  de  francs  qui  lui  permettra  de 
développer  encore  ses  affaires  et  de  consolider  les 
très  brillants  résultats  obtenus  pendant  l'année  1005. 


Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'In- 
dustrie. —  Les  actionnaires  de  cet  établissement  se 
sont  réunis  en  assemblée  générale  ordinaire  le  22  dé- 
cembre, sous  la  présidence  ds  M.  R.  Boudon,  vice- 
président. 

Le  rapport  du  Conseil  d'administration  fait  ressortir 
le  développement  constant  des  opérations  de  la  Société 
en  France  et  à  l'étranger. 

Le  bénéfice  brut  s'est  élevé  à  5.994.815  fr.  91,  sur 
lesquels  ont  été  prélevés  les  frais  généraux,  les  amor- 
tissements et  deux  prévisions  d'ensemble  1.500.000  fr., 
dont  une  de  1  million  correspondant  au  montant  inté- 
gral des  traites  Baffineries  d'Egqpte  restées  impayées. 

Les  comptes  ont  été  approuvés  à  l'unanimité  et  le 
dividende  fixé  à  12  fr.  50  par  action,  payable  à  partir 
du  2  janvier  1900. 

L'assemblée  a  ratifié  la  nomination  de  M.  S.  Einhorn, 
administrateur,  en  remplacement  de  M.  M.  E.  May, 
démissionnaire. 


Banque  de  l'Indo-Chine.  —  Les  actionnaires  de 
cette  Société  se  sont  réunis  avant-hier,  27  décembre, 
en  assemblée  générale  extraordinaire  pour  se  prononcer 
sur  une  proposition  du  Conseil  d'administration. 

En  raison  du  développement  continu  des  affaires  de 
la  Société  en  Extrême-Orient,  développement  dont  les 
comptes  rendus  annuels  ont  signalé  l'importance,  vu 
aussi  l'extension  qu'elles  sont  susceptibles  de  prendre 
encore,  notamment  dans  le  nord  de  la  Chine,  depuis  la 
conclusion  de  la  paix  russo-japonaise,  ainsi  que  l'instal- 
lation récente  à  laquelle  la  Banque  de  l'Indo-Chine*  à 
Singapore,  enfin  la  création,  demandée  par  le  Gouver- 
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nemcnt,  de  nouvelles  agences  à  Pékin  et  à  Tien-Tsien, 
ont  fait  reconnaître  au  Conseil  d'établissement  que  les 
ressources  de  l'établissement  n'étaient  plus  en  rapport 
avec  l'importance  de  ses  affaires.  Aussi,  a-t-il  paru  au 
susdit  Conseil  que  le  meilleur  moyen  de  rendre  ces 
ressources  suffisantes  était  de  porter  le  capital  de  la 
Banque  de  24  à  36  millions  de  francs,  en  créant 
24.000  actions  nouvelles  de  500  fr.,  mais  émises  avec 
une  prime  de  500  fr.,  prime  représentant  la  part  de 
chaque  action  dans  les  réserves  et  amortissements  de 
toute  nature  figurant  au  bilan. 

A  l'unanimité,  les  actionnaires  ont  voté,  conformé- 
ment aux  propositions  du  Conseil  d'administration,  les 
résolutions  suivantes  : 

1.  L'assemblée  générale  décide  que  le  capital  social  de  la 
Banque  sera  porté  de  24  millions  de  francs  à  36  millions  de 
francs,  par  la  création  de  24.000  actions  nouvelles  de  500  Fr. 
chacune. 

Ces  2'i.000  actions  seront  émises  à  1.000  francs,  cours  qui, 
déduction  faite  des  375  francs  non  appelés,  représentera  : 
125  francs,  premier  quart  versé  ; 

500  francs,  prime  équivalant  à  la  part  afférente  à  chaque 
action  ancienne  dans  les  réserves  de  toute  nature  et  amortis- 
sements existants,  et  destinée  à  augmenter  lesdites  réserves. 

2.  La  résolution  qui  précède  ne  devant  être  définitive  qu'a- 
près l'approbation  de  M.  le  Ministre  des  Colonies,  requise 
par  l'article  3  des  statuts,  rassemblée  générale  confère  au 
Conseil  d'administration  tous  pouvoirs  nécessaires  à  l'effet  de  : 

Faire  le  nécessaire  auprès  de  M.  le  Ministre  des  Colonies 
pour  la  ratification  de  la  résolution  ci-dessus  ; 

Faire,  après  l'approbation  ministérielle,  dans  la  forme  et  à 
l'époque  que  le  Conseil  jugera  convenables,  l'émission  des 
24.000  actions  nouvelles. 

Pourvoir  à  la  souscription  des  actions  qui  n'auraient  pas 
été  prises  par  les  ayants  droit  ; 

Recevoir  toutes  souscriptions,  faire  toutes  répartitions 
aussi  proportionnelles  que  possible  ; 

Recevoir  tous  versements  principaux  et  supplémentaires  ; 

Faire,  s'il  y  a  lieu,  toutes  déclarations  de  souscription  et 
de  versement,  ou  fournir  à  ce  sujet  toutes  justifications  néces- 
saires, certifier  tous  états  de  souscription  et  de  versement  ; 

Faire  constater,  par  M.  le  Commissaire  du  Gouvernement, 
l'augmentation  du  capital  décidée  par  l'assemblée  générale  ; 

Déléguer  à  un  ou  plusieurs  membres  du  Conseil  d'adminis- 
tration tout  ou  partie  des  pouvoirs  ci-dessus. 

Il  reste  maintenant  à  obtenir,  pour  l'augmentation 
de  capital  décidée,  l'autorisation  du  Ministre  des  Colo- 
nies, et  il  est  à  espérer  que  l'opération  projetée  pourra 
avoir  lieu  dès  les  premières  semaines  de  l'année  pro- 
chaine, de  sorte  que  le  nouveau  capital  participerait 
aux  résultats  dn  premier  semestre  de  19U6. 


Emprunt  de  la  Ville  de  Bahia  —  Le  placement 
de  l'Emprunt  de  la  Ville  de  Bahia,  offert  par  la  Ban- 
que de  V  Union  Parisienne  à  sa  clientèle,  s'est  effectué 
dans  d'excellentes  conditions.  Nous  lisons,  à  ce  sujet, 
dans  le  Brésil  : 

«  Le  placement  d'un  titre  comportant,  au  prix  d'émis- 
sion de  455  francs,  un  rendement  brut  de  5.49  0/0,  soit 
5.07  0/0  déduction  faite  de  l'impôt,  et  jouissant  de 
garanties  spéciales  et  exceptionnelles  comme  celles  qui 
sont  affectées  à  l'Emprunt  de  la  Ville  de  Bahia,  est 
nécessairement  assuré.  Rappelons  que  l'objet  éminem- 
ment utile  et  reproductif  de  l'emprunt  est  la  réalisation 
de  travaux  d'adduction  d'eau  et  d'un  réseau  d'égouts, 
outre  l'installation  des  marchés,  et  que  les  taxes  spé- 
ciales des  eaux  et  égouts  constituant  la  garantie  spé- 
ciale de  l'Emprunt  seront  perçues  directement  par  les 
mandataires  de  la  Banque  de  V Union  Parisienne.  On 
ne  saurait  exiger  de  garantie  plus  certaine  et  plus 
solide  que  celle-là.  » 


Compagnie  du  Métropolitain  Nord -Sud  de 
Paris.  —  Le  Conseil  municipal  a  approuvé,  le  21  cou- 
rant, les  conclusions  du  rapport  de  M.  Chérioux  sur  le 
projet  d'exécution  «lu  chemin  de  fer  électrique  souter- 


rain Nord-Sud.  Il  a,  préalablement,  rejeté,  par  56  voix 
contre  7,  une  proposition  de  M.  Lambelin  qui  aurait 
eu  pour  effet  de  retarder  le  commencement  des  travaux. 
Cette  majorité  indique  assez  à  quel  point  le  tube  Ber- 
lier,  populaire  dés  que  le  projet  fut  conçu,  est  attendu 
avec  impatience  par  les  Parisiens.  Nous  avons  dit  que 
cette  ligne  est  une  transversale  qui,  traversant  tout 
Paris  des  fortifications  aux  fortifications,  mettra  les 
deux  rives  de  la  Seine  en  communication.  Le  projet 
primitif  est  dû  à  l'initiative  de  M.  l'ingénieur  Berlier, 
qui  n'a  jamais  désespéré  de  son  exécution,  et,  d'accord 
avec  M.  Janicot,  voit  aujourd'hui  ses  efforts  définitive- 
ment couronnés  de  succès. 

Les  travaux  vont  pouvoir  commencer  de  suite.  Le 
Directeur  administratif  des  travaux  de  la  Ville  de 
Paris,  M.  dePontich,  a  informé  le  Conseil  municipal 
que  les  projets  d'exécution  de  la  section  Gare  Mont- 
parnasse-Porte de  Versailles  (prolongement  de  la  ligne 
principale;  seraient  soumis  à  son  approbation  avant  le 
31  décembre. 


Crédit  Franco-Egyptien:  —  Les  actions  du  Crédit 
Franco-Egyptien,  Société  constituée  en  octobre  dernier, 
avec  le  concours  du  Crédit  Mobilier  Français,  ont  été 
admises,  le  23  courant,  à  la  Cote  officielle  du  Marché 
de  Paris,  au  comptant  et  et  à  terme,  et. cotées  à  125  fr. 

Le  capital  social  est,  comme  on  sait,  de  12.500.000 
francs,  divisé  en  100.000  actions  de  125  fr.  chacune, 
toutes  souscrites  en  espèces,  et  entièrement  libérées. 

La  Société  est  française,  avec  siège  social  à  Paris  et 
direction  à  Alexandrie  (Egypte).  Son  Conseil  d'admi- 
nistration est  mi-partie  français  et  mi-partie  égyptien. 

Elle  a  pour  objet  les  avances,  en  Egypte  et  dans  les 
possessions  anglo-égyptiennes,  aux  propriétaires  ur- 
bains et  ruraux,  les  "prêts  avec  ou  sans  hypothèque, 
l'achat  de  tous  les  biens  immobiliers,  leur  prise  ou 
dation  en  location,  leur  mise  en  valeur  et  exploitation 
et  leur  revente. 

La  Société  a  également  la  faculté  d'émettre  des  obli- 
gations représentées  exclusivement  par  des  biens  im- 
mobiliers, des  prêts  et  créances  hypothécaires  ou  des 
contrats  avec  le  Gouvernement  ou  les  municipalités 
d'Egypte. 

Toutes  les  Sociétés  ayant  pour  objet  des  opérations 
de  cette  nature  en  Egypte  sont  prospères. 

Après  l'accroissement  continu  de  la  richesse  publi- 
que dans  le  pays,  et  tout  particulièrement  de  la 
richesse  immobilière  et  agricole,  les  capitaux  trouvent, 
en  effet,  dans  ces  opérations,  une  rémunération  des 
plus  larges,  en  même  temps  que  de  très  grandes  sécu- 
rités. 

Le  crédit  même  de  ces  Sociétés  en  est  la  preuve. 

Quant  au  Crédit  Franco-Egyptien,  il  a  été  fondé  avec 
le  concours  de  maisons  de  banques  égyptiennes  d'une 
honorabilité  notoire,  et  bénéficiant  ainsi,  dès  sa  créa- 
tion, de  leur  excellent  patronage  et  des  relations 
qu'elles  entretiennent  de  longue  date  avec  la  popula- 
tion indigène,  il  se  trouve  placé,  par  là  même,  dans 
les  conditions  les  plus  favorables  pour  donner  à  ses 
propres  opérations  une  rapide  extension.  Ces  dernières 
ont  déjà  pris,  après  quelques  semaines  à  peine  de  fonc  • 
tionnement,  une  activité  qui  fait  bien  augurer  de  l'ave- 
nir. 

Or,  on  peut  constater  que  les  affaires  égyptiennes  du 
même  genre  ont  obtenu,  dès  leur  fondation,  toute  la 
faveur  du  public,  et  que  leurs  actions  se  sont  cotées 
peu  après  avec  une  prime  importante. 


Le  Nouveau  secrétaire  général  de  la  Banque 
de  France.  —  Le  Gouvernement  de  la  Banque  de 

France  vient  de  procéder  à  un  mouvement  dans  le 
haut  personnel  de  cet  Etablissement.  M.  Ciraud,  se- 
crétaire général,  estimant  qu'après  cinquante  ans  de 
service,  l'heure  était  venue  pour  lui  de  prendre  un 
repos  mérité,  a  demandé  sa  mise  à  la  retraite  à  partir 
du  1er  janvier  prochain.  Depuis  1900,  lors  du  décès  de 
M.  Billotte.  date  à  laquelle  il  avait  été  appelé  de  la  di- 
rection de  la  succursale  de  Marseille  aux  fonctions  de 
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secrétaire  général,  il  avait  pu  y  faire  apprécier  ses 
hautes  qualités,  et  sa  longue  expérience  des  choses  de 
la  Banque  donnait  à  ses  avis  une  valeur  particulière. 

Le  Gouvernement  de  la  Banque  a  désigné,  pour  lui 
succéder,  M.  Ernest  Picard,  chef  du  service  du  conten- 
tieux et  des  actions.  Dans  ces  fonctions,  comme  dans 
celles  de  chef  du  Cabinet  du  Gouverneur  qu'il  avait 
auparavant  exercées,  M.  Ernest  Picard,  qui  est  le  fils 
du  Ministre  des  Finances  de  la  Défense  nationale,  a 
brillamment  soutenu  l'honneur  de  son  nom.  La  Banque 
ne  pouvait  faire  un  choix  plus  propre  à  atténuer  les 
regrets  causés  par  la  retraite  de  M.  Giraud. 


Situation  hebdomadaire  de  la  BANQUE  DE  FRANGE 


PARIS  ET  SUCCURSALES 


28  décembre 
2  878.353  672 
1  074.928-0; 


ACTIF 

Encaisse  de  la  Banque  : 
21  décembre 

Or   2.888.893.170 

Argent.  1.086.503-150 

3-975-396-320  3  933.283.728 

Effets  échus  hier  a  recevoir  à  ce  jour 

Portefeuille  Paris  j  -g 

Bons  du  Trésor  

Portefeuilles  des  succursales  

Avances  sur  lingots  à  Paris  

Avances  sur  lingots  dans  les  suceurs.. . 

Avances  sur  titres  à  Paris  

Avances  sur  titres  dans  les  suceurs... 

Avances  à  l'Etat  •.  

Rentes  de  la  Réserve  

Rentes  de  la  Réserve  (ex-banques)... 

Rentes  disponibles  

Rentes  immobilisées  

Hôtel  et  mobilier  de  la  Banque  

Immeubles  des  succursales  

Dépenses  d'administrat.  de  la  Banque 

et  des  succursales  

Emploi  de  la  réserve  spéciale  

Divers   


Total  

PASSIF 

Capital  de  la  Banque  

Bénéfices  en  additions  au  capital  

Réserves  (  Loi  du  17  mai  1834 
mobilières  )  Ex-banques  département. 

mflmneres  (  Loi  du  9  juin  1857  

Réserve  immobilière  de  la  Banque.. 

Réserve  spéciale  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Arrérages  de  valeurs  déposées  

Billets  à  ordre  et  récépissés  

Compte  courant  du  Trésor,  créditeur 

Comptes  courants  de  Paris  

Comptes  courants  dans  les  succursales 

Dividendes  à  payer  

Escompte  et  intérêts  divers  

Réescompte  du  dernier  semestre  

Divers  


To'.al  


21  décembre 


3.975.396  320 


739.379 
391.318  479 


463-629.973 
37  000 
41-400 
178.638. 124 
326-779.764 
180.000.000 
10.000.000 
2.980-750 
99-627-308 
100-000.000 
4-000.090 
25. 861  615 

6- 515-380 
8-407-444 

105-696.758 


5-879.6S9.707 


182.500.000 
8.002.313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407-444 
.492  591.155 
17.391-221 
10-235-036 
385-518-597 
536  509-917 
73.008-720 
1.316334 
14  490.874 
1.110-000 
122-502-352 


5-879-689.707 


28  décembre 


3.953.283-728 


73.929 
496-432-900 


601.415-270 
57.000 
20.300 
178.811.151 
323Si3.210 
180.000.000 
10.000.000 
2.980.750 
99.627  308 
100.000.000 
4.000-000 
25.862  760 


8-407-444 
183.873-019 


6-170.708  672 


182.500-000 
8. 002. 313 
10.000.000 
2.980.750 
9.125.000 
4.000.000 
8.407.444 
4. 565. 882. 950 
16.028.270 
10.134  255 
390  252  037 
621.824  113 
93.838.140 
14. 041  106 
782.917 
2.000.000 
230  909.373 


6.170-708.672 


Comparaison  avec  les  années  précédentes 


2  janv. 

2  janv. 

31  déc. 

29  déc. 

28  déc. 

1901 

1902 

1903 

1904 

1905 

millions 

millions 

millions 

millions 

millions 

4.284  6 

4  493.6 

4  490.9 

4.32Î.8 

4.565  9 

Encaisse  or  

2.449.0 

2.519.2 

2.361.3 

2.658.6 

2.878.4 

-■-     argent .... 

1.096  8 

1.008. 5 

1.10C8 

1-102  2 

1  074  5 

Portefeuille  

816-1 

827.9 

1.039.7 

763  3 

1  097  9 

Avances  aux  partie. 

523.1 

482. 6 

505.7 

502.2 

502  7 

—     à  l'Etat.... 

180.0 

180.0 

180  0 

180.0 

180  0 

Compt.  cour.  Trésor 

167.0 

104.3 

235.6 

237. 5 

390.3 

—  partie. 

559.6 

462.1 

447.1 

725-4 

715.7 

Taux  d'escompte... 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

3  0/0 

pair 

pair 

pair 

pair 

pair 

Béu.nets  (milliers  fr) 

1.490.0 

1  053.7 

1.285  0 

542-9 

782  9 

Avis  et  Décisions  de  la  Chambre  Syndicale  des  Agents 
de  Change  de  la  Ville  de  Paris 

Le  deuxième  versement  de  150  fr.  (plus  0  fr.  59  pour  inté- 
rêts et  timbre)  est  exigible  le  4  décembre  présent  mois  sur 
les  obligations  non  libérées  de  l'emprunt  3  1/2.0/0  1905  du 
Gouvernement  général  de  l'Indo-Chine. 

En  conséquence,  la  Chambre  sydicalc  a  décidé  qu'à  partir 
du  4  décembre  lesdites  obligations  ne  seront  plus  négociables 
qu'en  titres  libérés  dudit  versement. 


Depuis  le  7  décembre,  les  114. 750  actions  de  priorité  de 
200  fr.,  émises  à  240  fr.,  libérées  et  au  porteur,  de  la  Société 
des  Raffinerie  et  Sucrerie  Say  sont  admises  aux  négociations 
de  la  Bourse,  au  comptant  et  à  terme. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  l"  partie  du  Bulletin  de  la  Cote. 

Lesdites  actions  ont  droit,  à  titre  d'antériorité  et  de  préfé- 
rence, à  5  0/0  d'intérêt  de  leur  capital  nominal  et  à  85  0/0  du 
surplus  des  bénéfices',  sous  déduction  de  19  0/0  de  ces  35  0/0; 

A  partir  du  mémo  jour,  7  décembre,  les  7G.500  actions 
anciennes  de  ladite  Société,  qui  sont  devenues  des  actions 
ordinaires  do  200  fr.,  ne  peurront  plus  se  négocier  qu'en 
titres  munis  de  deux  estampilles  indiquant,  l'une  la  réduction 
du  capital  et  l'autre  la  nouvelle  désignation  de  l'action 
ordinaire. 

En  liquidation  du  15  décembre,  les  livraisons  se  feront 
exclusivement  en  titres  ainsi  estampillés. 


Depuis  le  12  décembre,  les  actions  et  les  obligations  .de  la 
Société  des  Chemins  de  for  et  Tramways  du  Var  et  du  Gard 
sont  admises  aux  négociations  de  la  Bourse,  au  comptant. 

Ces  titres  sont  inscrits  à  la  2"  partie  du  Bulletin  de  la  Cote. 

30.000  actions  de  100  francs,  libérées  et  au  porteur,  jouis- 
sance juillet  1905,  coupon  1  attaché; 

4.800  obligations  de  500  fr.  4  0/0,  libérées  et  au  porteur  ; 
remboursables  au  pair  par  tirages  au  sort  semestriels  ayant 
lieu  en  juin  et  décembre,  de  1902  à  1943,  au  plus  tard; 

Intérêt  annuel  :  20  francs  payables  par  moitié  les  1er  jan- 
vier et  1er  juillet  ; 

Jouissance  courante  :  lor  juillet  1905. 

Siège  social  à  Toulon. 

Service  des  titres  et  des  coupons  à  Paris,  au  Comptoir 
National  d'Escompte,  rue  Bergère,  14. 

Le  versement  des  troisième  et  quatrième  quarts,  soit  125  fr, 
par  titre,  étant  appelé  du  15  au  23  décembre  présent  mois 
sur  les  actions  non  libérées  de  la  Société  d'Eclairage,  Chauf- 
fage et  Force  Motrice, 

La  Chambre  syndicale  a  décidé  qu'à  partir  du  15  décembre, 
les  100.000  actions  de  ladite  Société  se  négocieront  sous  une 
seule  et  même  rubrique,  en  litres  entièrement  libérés  et  au 
porteur,  coupon  n°  1  attaché. 


La  Situation  financière  à  Madagascar.  —  Voici,  d'après 
le  Journal  officiel  de  Madagascar,  la  situation  financière  de 
la  colonie.  A  la  clôture  de  l'exercice  1904,  le  compte  définitif 
approuvé  par  le  Conseil  d'administration  le  5  août,  a  été 
arrêté  au  30  juin  1905.  Il  accuse  24.865.209  fr.  GO  de  recettes 
et  22.433.932  fr.  71  de  dépenses,  d'où  un  excédent  de  recettes 
de  2.431.366  fr.  89,  qui  a  été  versé  à  la  caisse  de  réserve. 
L'exercice  1904  vient  donc  d'être  clos  dans  des  conditions  très 
favorables,  confirmant  ainsi  les  heureux  résultats  dos  exer- 
cices précédents. 

Les  résultats  de  l'exercice  1904  peuvent  être  considérés 
comme  étant  parmi  les  meilleurs  que  le  Gouvernement  de  la 
colonie  ait  eu  à  enregistrer  jusqu'ici.  Ils  méritent  d'autant 
plus  de  retenir  l'attention  que  les  débuts  de  cet  exercice  ont 
été  particulièrement  difficiles.  En  effet,  le  fléchissement  con- 
sidérable qui  s'était  produit  dans  les  derniers  mois  de 
l'année  1903  sur  le  rendement  des  recettes  douanières  n'a  fait 
que  s'accentuer  pendant  l'année  1904,  puisqu'il  s'est  traduit 
en  fin  d'exercice  par  une  différence  de  1.050.899  fr.  26  par 
rapport  aux  résultats  obtenus  au  cours  de  l'exercice  précé- 
dent. D'autre  part,  les  annuités  des  emprunts  ont  occasionné 
une  dépense  supérieure  de  957.278  fr.  14  à  celles  de  l'exer- 
cice 1903.  Enfin,  pour  la  première  fois,  le  département  a 
imposé  à  la  colonie  une  charge  de  100.000  francs  à  titre  de 
participation  aux  dépenses  militaires. 

Le  concours  de  ces  diverses  circonstances  ayant  paru  de 
nature  à  compromettre  un  instant  l'équilibre  financier  de  la 
colonie,  le  Gouvernement  local  fut  amené  à  prendre  l'arrêté 
du  24  mars  1904  portant  augmentation  de  certaines  caté- 
gories de  recettes.  Dans  le  même  ordre  d'idées,  d'importantes 
économies  furent  réalisées  sur  plusieurs  chapitres  du  budget. 
C'est  grâce  à  ces  dispositions  et  à  une  discipline  financière 
rigoureusement  suivie,  que  le  budget  s'est  trouvé  à  même  de 
supporter  encore  une  dépense  de  200.000  francs  pour  l'orga- 
nisation de  la  caisse  locale  de  retraites,  et  que  le  compte 
définitif  fait  ressortir  les  résultats  satisfaisants  énoncés  plus 
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haut  et  qui  permettent  d'envisager  avec  la  plus  entière 
conliauco  l'avenir  réservé  à  la  colonie. 

Dans  le  C3rcle  de  Fort-Dauphin,  les  importations  de  tontes 
natures i se  sont  élevées,  pendant  les  six  premiers  mois  de 
1905,  à  la  somme  do  505.957  francs  dont  204.938  francs  pour 
Les  importations  directes. 


RECETTES  DES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS  (Grandes  G") 
du  26  novembre  au  2  décembre  1905  (4Sf  semaine) 
(En  milliers  de  francs) 


Rec.  br.  de 

Recette 

■  brutes 

Désignation  des 

mèt 
loit 

la  semaine 

des  années 

Différence 

lignes 

P 

'1905 

'A  v 

1905 

1904 

1905 

1904 

2.916 

973 

906 

49.136 

47.402 

+ 

1.734 

Paris-Lyon-Méditer. . . 

9.424 

8.890 

8. 520 

435  360 

423.800 

+ 

11.560 

—   Chemins  Algériens 

513 

194 

181 

9  452 

9.441 

+ 

11 

3-765 

5.100 

4.700 

228.043 

216.075 

+ 

11.968 

Ouest  

5.843 

3.279 

3.282 

177.352 

173  913 

+ 

3.439 

Orléans  

7.19".) 

•i  •  477 

4.336 

222.717 

213  145 

+ 

9.572 

Est  

4.922 

3.797 

3.467 

1^.722 

176. 422 

+ 

6-300 

Midi  

3.830 

2. 040 

2.110 

105.717 

104.873 

+ 

m 

898 

179 

174 

8  87S 

8-605 

+ 

273 

1.290 

185 

177 

10  289 

10.960 

671 

296 

62 

75 

3.629 

3. 477 

+ 

152 

Lignes  Algériennes .  . 

874 

1-21 

96 

4  881 

4.478 

+ 

403 

Médoc  

103 

26 

21 

1.366 

1.341 

+ 

27 

Le  Commerce  de  la  Martinique.  —  L'Offiec  Colonial 
vient  de  recevoir  les  statistiques  du  commerce  de  la  Marti- 
nique pour  l'année  1904.  Voici  quels  en  sont  les  résultats 
principaux  comparés  à  ceux  de  l'année  1903: 

IMPORTATIONS 

1903  1904  Ditrér.enl904 


De  France   10.469.288  3.686.290  —  6.782.998 

Des  colonies   et  pê- 
cheries françaises..  1.069.839  613.815  —     'j:>6  024 
De  l'étranger....   8.850.441  6.025.361  —  2.825.080 

Totaux   20.389.568  10.325.466  —10.064.102 


EXPORTATIONS 

1903  1904  DifTér.enl904 

En  France                    13.467.933  10.967.111  —  2.500.822 

Dans  les  colonies  fran- 
çaises                           451996  470.581  +  18.585 

A  l'étranger                    1 . 184 . 144  1 . 207 . 829  +  23.685 

Totaux           15.104.073  12.645.521  —  2.458.552 


TOTAUX  CiÉNÉRAUX 

1903  1904  Difl'ér.enl904 

France   23.937.221    14.653.401    —  9.283.820 

Colonies   1.521.835     1.084.396   —  437.439 

Etranger   10.034.585     7.323.190   —  2.801.395 

Totaux   35.393.641    22.970.987  —12.522.654 


Le  Commerce  du  Sénégal.  —  UOfficc  Coloitinl  vient  de 
recevoir  les  statistiques  du  commerce  du  Sénégal  pour 
l'année  1904, 

Voici  quels  en  sont  les  résultats  principaux  comparés  à 
ceux  de  l'année  1903  : 

IMPORTATIONS 

1903  1904  Dill'ér.enl904 

De  France   25.800.310  25.785.330  —  14.980 

Des  Colonies  françaises  2.809.334  3.026.239  +  216.905 
De  l'Etranger   23.053.352   21.035.170   —  2.018.182 

Totaux   51.062.996   49.846.739    —  1.816.257 


EXPORTATIONS 

1903  1904  Diflér.cnl904 

En  France                    29.217.602  10.928.255  —  9.289.347 

Dans  les  <  Colonies  fran- 

CBiMfl                              58.843  199.08k!  +  140.2!» 

A  l'Etranger                   11. 353.507  9. 793. 550  —  1.560.011 

Totaux            40.630.012  29.920  893  —10.709.119 


TOTAUX  GÉNÉRAUX 

1903            1904  Différ.cnl904 

France                        55.017.912  45.713.585  —  9.304.327 

Colonies                         2.868.177     3.225.321  -f-  357.144 

Etranger                       34.400.919   3  1.828.726  —  3.578.198 

92.293.088   79.767.632  —12.525.376 


REVUE  HEBDOMADAIRE 

du  Marché  Financier  do  Paris 


Selon  toute  apparence,  l'année  finira  mieux  qu'on  ne 
l'avait  cru  un  moment.  La  tenue  générale  du  marché 
est,  en  efîet,  maintenant  beaucoup  plus  soutenue  clans 
son  ensemble.  Il  faut  dire  aussi  que  les  déclarations 
de  l'Empereur  d'Allemagne  publiées  mercredi  soir, 
n'ont  pas  été  sans  produire  une  impression  favorable. 
En  somme,  et  comme  les  vendeurs  à  découvert  de  ces 
derniers  temps  ne  se  sont  pas  encore  tous  rachetés,  on 
peut  espérer  en  une  liquidation  de  fin  de  mois  satisfai- 
sante, si  aucune  grosse  nouvelle  défavorable  ne  par- 
vient de  Russie  d'ici  là.  Rappelons  que  c'est  demain 
samedi  que  commence,  par  la  réponse  des  primes, 
notre  liquidation  de  fin  décembre. 

■fc  -fr  Les  Renies  Françaises  se  sont  montrées  beau- 
coup plus  soutenues. 

La  Rente  3  0/0  Perpétuelle  est  passée,  à  terme,  de 
98  fr.  85  à  99  fr.  10  après  même  99  fr.  25  au  plus  haut  ; 
au  comptant,  on  cote  99  fr.,  soit  une  plus-value  de  25 
centimes  pour  la  semaine. 

La  Rente  3  0/0  Amortissable  est  calme  à  99  fr.  75  au 
comptant  et  à  99  fr.80  à  terme.  C'est  le  ?  janvier  que 
ce  fonds  détachera  son  coupon  trimestriel  de  75  cen- 
times . 

Les  Obligations  Tunisiennes  sont  à  482  fr.  50,  contre 
488  fr.  ;  Emprunt  2  1/2  0/0  du  Protectorat  de  l'Annam 
et  du  Tonkin,  81  fr.  45,  en  plus-value  de  95  centimes  ; 
Emprunt  de  Madagascar  2  1/2  0/0,  83  fr.  40,  gagnant 
40  centimes;  Emprunt  3  0/0  1903,  93  fr.  90,  au  lieu 
de  93  "fr.  35;  3  1/2  0/0  de  V Indo-Chine  1899,  183  lr.  :><», 
en  reprise- de  6  fr.  50  ;  Obligations  3  0/0  de  l'Emprunt 
1902,  sans  changement  ;  Emprunt  3  1/2  1905,  478  fr  ; 
Emprunt  3  0/0  1902  du  Gouvernement  Général  de  l'Al- 
gérie, 456  fr.,  contre  4G0  fr.  ;  Emprunt  de  l'Afrique 
Occidentale  3  0/0,  408  fr.,  gagnant  2  fr.50;  Tunisien 
3  0/0  1902,  délaissé. 

ir  ir  Les  Obligations  de  la  Ville  de  Pari.',  bien  que 
toujours  largement  traitées,  ne  se  sont  pas  beaucoup 
écartées,  en  général,  de  leurs  cours  précédents. 

Les  Obligations  4  0/0  1865  se  retrouvent  à  557  fr., 
sans  changement  appréciable  ;  Obligations  3  0/0  1869, 
460  fr.,  au  lieu  de  460  fr.  25  ;  Obligations  3  0/0  1871, 
412  fr.  25,  gagnant  2  fr.  ;  Obligations  4  0/0  1875,  568  fr., 
comme  jeudi  dernier  ;  Obligations  4  0/0  1876,  563  fr., 
contre  567  fr.  25. 

Les  Obligations  2  1/2  0/0  1892  finissent  à  385  fr.  50, 
perdant  1  fr.  25;  Obligations  2  1/2  0  0  1894-1896, 
387  fr.,  comme  il  y  a  huit  jours  ;  Obligations  2  0  0 
1898,  435  fr.  50  au  lieu  de  437  IV. 

Les  Obligations  2  0/0  1899  (Emprunt  du  Métropo- 
litain) sont  à  429  fr.,  au  lieu  de  480  fr.  ;  Obligations 
de  l'Emprunt  2  1/2  0/0  1904,  428  fr.,  sans  variation; 
Obligations  2  3/4  0/0  1905  libérées,  374  fr.  50. 

M  ir  L'action  de  la  Banque  de  France,  que  nous 
laissions  à  terme  à  3.910  fr.,  vient  de  détacher  son 
dividende  pour  le  second  semestre  de  1905,  de  72  fr.  916 
bruts  (70  fr.  nets).  Elle  clôture  à  8.900  fr.  à  terme  et  à 
3.920  fr.  au  comptant,  les  doux  ex-dividende. 

f;  ir  Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  France 
sont  mieux  à  712  fr,  à  terme.  L'acompte  de  15  fr.  par 
action,  payé  chaque  année  à  cette  époque,  peut  être 
touché  dès  tnaintenanl  sous  escompte  au  taux  de  la 
Banque  de  France  pour  ses  avancés  sur  titres. 

Les  Obligations  Foncières  e1  G&mmunales  onl  témoîr 
gné,  en  général,  d'un  peu  d'hésitation. 
I     Les  Obligations  Communales  2  60  0/0  1879  son!  re- 
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venues  de  489  i"r.  50  à  488  fr.  ;  Obligations  Foncières 
3  0>0  1879,  504  fr.,  sans  changement;  Obligations 
Communales  1880,  503  fr.,  gagnant  1  fr.  ;  Obligations 
Foncières  1883,  455  fr.,  au  lieu  de  457  fr.  ;  Obligations 
Foncières  2  60'0/0  1885,  485  fr.  50,  comme  jeudi  der- 
nier. 

Les  Obligations  Communales  3  0/0  1891  perdent 
1  fr.  à  399  fr.  50;  Obligations  Communales  2  60  0/0 
1892,  479  fr.  ;  Obligations  Foncières  2  80  0/0  1895, 
181  fr.  :  Obligation*  Communales  2  60  0/0  1899  ,  478  50; 
Obligations  Foncières  3  0/0  1903  avec  lois,  495  fr., 
comme  la  semaine  dernière. 

-K  ir  Les  actions  de  nos  Grandes  Sociétés  de  Crédit 
ont  encore  été  mouvementées.  Elles  clôturent  cepen- 
dant en  bonne  allure. 

La  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  a  repris  de 
1.372  fr.  à  terme  et  de  1.375  fr.  au  comptant,  à  1.433 
francs  et  à  1.435  fr. 

Le  Comptoir  National  d'Escompte  finit  à  040  fr.  à 
terme  et  au  comptant. 

Le  Crédit  Lyonnais  a  progressé  de  1.058  fr.  à  terme 
et  de  1.051  fr.  au  comptant,  à  1.084  fr.  et  à  1.081  fr. 

La  Société  Générale  se  traite  à  6:20  fr.  au  comptant 
et  à  628  fr.  à  terme,  au  lieu  de  626  fr.  jeudi  dernier. 

Le  Crédit  Industriel  et  Commercial  se  retrouve  à  680 
francs. 

La  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Industrie, 
que  nous  laissions  à  235  fr.  à  terme  et  au  comptant, 
s'échange  à  211  fr.  et  à  244  fr.  ;  Banque  Internationale 
de  Paris  (en  liquidation),  157  fr.  à  terme,  au  lieu  de 
149  fr.  au  comptant  jeudi  dernier. 

La  Société  Foncière  Lyonnaise  gagne  1  franc  à  330 
francs. 

Le  Crédit  Mobilier  Français  s'échange  à  125  fr.  au 
comptant  et  à  terme,  en  avance  d'un  franc. 

La  Banque  de  l'Union  Parisienne  a  repris  de  790 
francs  à  terme  à  825  fr.,  et  de  795  fr.  au  comptant  à 
832  francs. 

La  Société  Marseillaise  est  aux  environs  de  920  fr. 

Les  Obligations  de  400  francs  de  la  Société  des 
Immeubles  de  France  se  tiennent  de  nouveau  aux  en- 
virons de  136  fr.  ;  Obligations  de  475  francs,  159  fr.  au 
comptant,  contre  160  fr.  50. 

La  Compagnie  Française  des  Mines  d'Or  et  de  l'A  frique 
du  Sud  revient  de  73  fr.  à  70  francs. 

La  Banque  de  l'Algérie  est  montée  de  1.305  fr.  à 
1.315  francs. 

Le  Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  perd  6  fr.  à 
329  francs. 

L'action  de  la  Banque  de  l'Indo-Chine  finit  à  1.400 
francs.  Au  sujet  de  cette  Société,  nous  nous  reportons 
à  1'  «  Information  »  que  nous  publions  plus  haut. 

La  Benle  Foncière  gagne  1  fr.  à  terme  à  221  fr.  ; 
au  comptant,  elle  reste  à  218  fr. 

Le  Crédit  Algérien  se  tient  à  1.280  fr.  environ. 

La  Compagnie  Algérienne,  que  nous  laissions  à  840 
francs  au  comptant,  se  tient  encore  à  ce  cours. 

Les  actions  de  125  fr.  nominal  libérées  du  Crédit 
Franco-Egyptien,  qui  viennent  d'être  introduites  sur  le 
Marché  Officiel,  sont  demandées  à  128  fr.  50  au  comp- 
tant, et  à  129  fr.  à  terme.  ( 

■fr  ir  Les  actions  de  nos  Grandes  Compagnies  de 
Chemins  de  feront  été  demandées.  ( 

L'action  Lyon  reprend  de  1.360  fr.  au  comptant  et  ] 
del.3;6  fr.  à  terme  à  1.385  fr.  ;  Nord,  1.835  fr.  au 
comptant  et  1.832  fr.  à  terme,  au  lieu  de  1.820  fr.  et  c 
1.815  fr.  jeudi  dernier.  ( 

L'action  Midi  gagne  5  fr.  au  comptant  à  1.215  fr.  ; 
a  terme  on  cote  1.214  fr.  ;  Est,  aux  environs  de  950  fr.  ;  ( 
Ouest,  910  fr.  au  comptant,  gagnant  9  fr.  :  Orléans,  i 
1.400  fr.  au  comptant,  en  plus-value  de  5  fr.  A  terme, 
on  est  à  1.462  fr.  r 

Pour  la  quarante-neuvième  semaine  de  l'année  1905,  i 
les  recettes  de  nos  six  grandes  Compagnies  de  Chemins 
de  fer  présentent  les  variations  suivantes  sur  celles  de  r 
la  période  correspondante  de  1904  :  Augmentations: 
Orléans,  235.000  fr.  ;  Lyon,  500.000  fr.  ;  Est,  250.000  fr.  ; 
Nord,  276.000  fr.  ;  Ouest,  70.000  francs.  Diminutions  : 
Midi,  .30.000  fr.  *- 


ïf  ir  Les  Valeurs  Industrielles  et  Commerri.ih 
été  traitées  diversement. 

Les  Entrepôts  et  Magasins  Généraux  de  Paris 
finissent  à  659  fr.,  contre  660  fr.  ;  Compagnie  Pari- 
sienne du  Gaz,  540  fr.  au  comptant  et  ;'i  terme,  cintre 
567  fr.  après  515  fr.  au  plus  bas.  l'our  les  onze  pre- 
miers mois  de  1905,  les  recettes  de  cette  Compagnie 
sont  en  augmentation  de  4.399.287  fr.  79  sur  celles  de 
la  période  correspondante  de  1904. 

L'action  de  la  Société  d' Eclairage,  Chauffage  et  Force 
Motrice  est  revenue  de  382  fr.  50 'à  376  fr. 

L'action  Suez  a  repris  de  4.280  fr.  à  4.355  fr.  ;  Parts 
de  Fondateurs,  1.965  fr.,  regagnant  60  fr..;  Parts 
Civiles,  3.150  fr.,  contre  3.130  fr. 

Les  Omnibus  de  Paris  ont  regagné  6  fr.  à  terme, 
à  691  francs. 

Les  Voitures  à  Paris  sont  à  305  fr.  au  comptant  et 
à  303  fr.  à  terme,  contre  310  fr.  et  313  fr.  il  y  a  huit 
jours. 

La  Compagnie  Générale  Française  de  Tramways 
gagne  1  fr.  à  terme  à  571  fr.  ;  au' comptant,  elle  cote 
573  fr.,  contre  574  fr.  ;  Compagnie  Générale  Parisienne 
de  Tramways,  218  fr.  au  comptant  et  215  fr.  à  terme, 
au  lieu  de  212  fr.  et  209  fr.  ;  Est-Parisien,  40  fr.  à 
terme  ;  Tramways  de  Paris  et  du  Département  de  la 
Seine,  501  fr.,  en  moins-value  de  14  francs. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Tramways  Electri- 
ques et  Omnibus  de  Bordeaux  sont  aux  environs  de 
260  fr.,  mais  sans  échanges  suivis. 

Les  Chemins  de  fer  Nogentais  regagnent  2  francs  à 
449  francs. 

L'action  de  la  Compagnie  Française  des  Métaux 
est  remontée  de  500  fr.  à  terme  et  de'  509  fr.  au  comp- 
tant à  524  fr.  ;  Electro-Métallurgie  de  Dives,  360  fr.  à 
terme  et  365  fr.  au  comptant.  Elle  restait  la  semaine 
dernière  à  350  fr. 

L'Omnium  Lyonnais  finit  à  154  fr.  à  terme  et  à 
155  fr.  au  comptant,  contre  152  et  lc3  il  y  a  huit  jours. 

Le  Métropolitain  de  Paris  se  retrouve  à  537  fr.  à 
terme  et  à  538  fr.  au  comptant,  au  lieu  de  593  fr.  et 
540  fr.  il  y  a  huit  jours. 

L'action  du  Nord-Sud  de  Paris  finit  à  245  ir.  à 
terme  et  à  248  fr.  au  comptant. 

L'action  de  la  Société  d'Electricité  de  Paris,  qui  clô- 
turait à  358  fr.  au  comptant  et  à  terme,  se  retrouve, 
sur  ces  deux  marchés,  à.  356  fr.  et  à  352  fr. 

La  Malfidano  a  progressé  de  706  fr.  au  comptant  à 
714  francs. 

La  Compagnie  Générale  'Transatlantique,  action 
ordinaire,  regagne  7  fr.  au  comptant  à  193  fr.  ;  à 
terme  on  est  en  avance  de  6  fr.  à  192  fr.  ;  actions  pri- 
vilégiées, 197  fr.  à  terme,  en  bénéfice  de  9  fr.,  et  198  fr. 
au  comptant;  Messageries  Maritimes,  282  fr.  au  comp- 
tant, les  actions  ordinaires,  au  lieu  de  286  fr.  ;  actions 
de  priorité,  297  fr.  au  comptant,  contre  290  fr. 
Les  Chargeurs  Béunis  regagnent  20  fr.  à  780  fr. 
La  Dynamite  Centrale,  qui  finissait  à  530  fr.,  passe 
à  535  francs. 

Les  Phosphates  du  Dyr,  que  nous  laissions  à  110  fr., 
se  retrouvent  ainsi. 

Les  actions  Urbaine- Voitures  perdent  4  fr.  a  iisfr.  . 
Obligations  4  0/0,  219  fr.  75  au  lieu  de  221  fr. 

Les  actions  ordinaires  des  Baffinerie  et  Sucreries 
C.Sau  sont  sans  changement  à  345  fr.  ;  actions  de  prio- 
rité, 280  fr.  à  terme  et  au  comptant. 

La  Compagnie  Française  pour  l'exploitation  des  Pro- 
cédés Thomson-Housto'n  a  repris  de  707  fr.  à  terme  et 
de  705  fr.  au  comptant  à  730  fr. 

Les  Obligations  5  0/0  de  la  Compagnie  Française  des 
Chemins  de  fer  de  Santa-Fé  sont  en  plus-value'  de  3  50 
à  595  fr.  50;  Obligations  4  1/2  0/0,  512  fr. 

Les  Obligations  5  0/0  du  Port  du  Bosario  sont 
recherchées  à  490  fr.,  sur  l'approche  de  son  coupon  se- 
mestriel de  12  fr.  50. 

L'Association  Minière  se  retrouve,  au  dernier  mo- 
ment, à.  186  fr.  à  terme. 

ir  ir  Les  Fonds  d'Etal  Etrangers  ont  été  actifs. 
La  Benle  Argentine  i  0/O  1896  (Bescision)  reste,  au 
comptant,  à  93  fr.  75,  au  lieu  de  93  fr.  ;  à  terme,  elle 
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gagne  65  centimes  à  93  fr.  25  ;  Renie  4  0/0  1900, 
93  fr.  70  au  comptant,  au  lieu  de  93  francs. 

Le  4  0/0  Brésilien  1889  a  repris,  à  terme,  de  1  t'r.  55, 
à  87  fr.  75;  au  comptant,  il  iinit  à  88  fr.  40,  contre 
80  fr.  10  ;  Brésilien  1898  5  0/0  (Funding),  104  fr.  50; 
Obligations  5  0/0  de  l'Etal  de  MinasGeraès,  504  fr.  au 
comptant,  en  bénéfice  de  5  francs. 

L'Obligation  5  010  1896  de  la  Principauté  de  Bul- 
garie cote  489  fr.  à  terme,  sans  changement  ;  au  comp- 
tant, elle  cote  le  même  cours,  contre  490  fr.  ;  Obliga- 
tions de  l'Emprunt  5  0/0  1902,  492  fr.  au  comptant, 
sans  changement;  Emprunt  5  0/0  or  1904,  473  fr.  au 
comptant  et  475  fr.  à  terme,  contre  472  francs. 

Les  Obligations  1888  à  lots  de  l'Etat  Indépendant  du 
Congo  se  sont  avancées,  de  77  fr.  50  au  comptant  et  à 
terme,  à  79  fr.  25  et  79  francs. 

L'Italien  5  0/0,  demandé,  s'est  avancé,  de  105  fr.  05 
à  100  fr.  15. 

La  Rente  Extérieure  Espagnole  s'est  relevée,  de 
91  fr.  021/2  à  92  fr.  47  1/2. 

L'Emprunt  du  Maroc  5  0/0  1904  finit  à  510  fr.  à 
terme  et  à  512  fr.  au  comptant. 

Le  Portugais  3  0/0  Nouveau,  lie  série,  clôture  à 
09  fr.  32 1/2  contre  09  fr.  30;  2"  série,  70  fr.  10  au  domp- 
tant, reperdant  00  centimes  ;  3°  série,  70  fr.  50,  au 
lieu  de  70  fr.  70. 

Le  Roumain  4  0/0  amortissable  1894  s'échange  à 
93  fr.  25  ;  Rente  4  0/0  1896  Amortissable,  entre  90  fr.  75 
et  91  fr.  50,  selon  les  coupures  ;  Renie  4  0/0  Amortis- 
sable 1898,  91  fr.  30  au  comptant;  Amortissable  4  0/0 
1905,  92  fr.,  sans  changement. 

La  Rente  Russe  3  0/0  1891-1894  est  remontée  à 
à  terme  et  au  comptant  de  04  fr.  00  et  04  fr.  75,  à 
68  fr.  15  et  68  fr.  ;  Rente  3  0/0  1896,  67  fr.  25  au 
comptant -et  à  terme,  contre  63  fr.  40.au  comptant  et 
63  fr.  50  ù  terme;  Russe  4  O/0  Consolidé  1901,  81  fr.95 
à  terme  et  82  fr.  au  comptant,  au  lieu  de  78  fr.  70  et 
78  fr.  90  ;  Consolidés  1re  et  2e  séries,  82  fr.  au  comp- 
tant et  81  fr.  72  1/2  à  terme,  contre  78  fr.  40  et  78  fr.  25 
jeudi  dernier. 

Les  Bons  du  Trésor  Russe  5  0/0  clôturent  à  482 
francs  à  terme  et  au  comptant,  contre  470  fr. 

La  Rente  Serbe  4  0/0  Unifiée  finit  à  82  fr.  27  1/2,  en 
plus-value  de  77  centimes  1/2;  Rente  5  0/0  or  des 
Monopoles,  474  fr.  au  comptant,  contre  470  fr.  et  475 
francs  à  terme,  sans  changement. 

Les  Valeurs  Ottomanes  sont  fermes  ;  la  Dette  Otto- 
mane Convertie  Unifiée  4  0/O  est  remontée  de  90  fr.  60 
à  91  fr.  20;  Priorités  4  O/0,  [.06  fr.  50  au  comptant; 
Consolidation  4  0/0,  460  fr.  au  comptant,  contre  457 
francs;  à  terme,  on  est  à  465  fr.  ;  Obligations  4  0/0  de 
l'Emprunt  des  Douanes  de  1902,  i90  fr.  au  comptant 
et  à  terme,  contre  485  fr.  au  comptant  jeudi  dernier. 

Les  nouvelles  Ottomanes  4  0/0  1901-1905  sont 
à  459  fr.  au  comptant,  contre  450  fr.  A  terme,  on  cote 
4.58  francs. 

if  fr  La  Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens  clô- 
ture ii  473  fr.  à  terme  ;  Banque  Nationale  du  Mexique, 
933  fr.  à  terme,  en  bénéfice  de  8  fr.  ;  Banque  Impériale 
Ottomane,  600  fr.  à  terme,  en  plus-value  de  3  fr. 

Les  Obligations  3  1/2  0/0  de  la  Land  Bank  of  Egypt 
(Banque  Foncière  d'Egypte)  sont  demandées  à  470fr. 

Les  actions  de  la  Banque  de  Londres  et  de  Mexico 
clôturent  à  029  fr.  à  terme  et  à  025  fr.  au  comptant, 
contre  028  fr.  et  625  fr.  50. 

La  Banque  Centrale  Mexicaine  a  repris  de  7  fr.  à 
terme  à  447  fr.,  et  de  5  fr.  au  comptant  à  450  fr. 

Le  Rio-Tinlo  a  repris,  mais  il  ne  se  maintient  pas  à 
son  plus  haut  cours.  On  le  retrouve  à  1.073  fr.,  au  lieu 
de  1 .001  francs. 

Les  actions  des  Sucreries  et  Raffinerie  d'Egypte 
finissent  à  22  fr.  au  comptant  et  à  23  fr.  à  terme. 

La  Sosnovrice  est  remontée  de  1.137  fr.  à  1.198  fr. 
Les  actionnaires  sont  convoqués  en  assemblée  géné- 
rale pour  le  22  janvier.  L'ordre  du  jour  porte:  fixation 
du  dividende;  Briansk,  410  fr.,  en  reprise  de  25  fr. 

Les  Wagons-Lits,  actions  ordinaires,  sont  à  349  fr. 
h  terme  et  à  350  fr.  au  comptant;  actions  privilégiée 
860  fr.  au  comptant. 


Les  actions  des  Chemins  de  fer  Espaqnols  sont 
en  sensible  avance.  Les  Andalous  regagnent,  à  172  tr„ 
les  12  fr.  perdus  la  semaine  précédente  ;  Nord  de 
l'Espagne,  164  fr.,  en  plus-value  de  6  fr.  ;  Saraqosse, 
294  fr.,  contre  283  fr. 

Les  actions  des  Chemins  de  fer  de  Thessalie  se  re- 
trouvent à  153  fr.  à  terme,  cpntre  142  fr.  jeudi  der- 
nier. 

Les  Obligations  3  0/0  Jonction-Salonique-Conslan- 
tinople  sont  à  320  fr.  au  comptant,  contre  320  fr.  ;  Obli- 
gations anciennes  Smyrne-Cassaba  et  prolongement 
(Série  1894),  488  fr.  au  comptant;  Obligations  nouvelles 
4  0/0  {Série  1895),  410  fr.  au  comptant. 

Les  actions  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer 
du  Congo  aux  Grands  Lacs  Africains  se  tiennent  aux 
environs  de  291  francs  au  comptant. 


MARCHÉ  EN  BANQUE 


Eatraîné  par  le  Marché  Ofliciel,  le  Marché  en  Banque  s'est 
montré  plus  fenne  sur  presque  toute  la  ligne,  avec  des 
échanges  suivis. 

Le  Brésil  5  0/0  1895  finit  à  99  fr.  40,  en  avance  de  30  cen- 
times; Brésil  5  0/0  1903,  98  fr.  95  au  lieu  de98fr.  15  ;  Brésil 

4  0/0  1901-1902,  88  fr.  40,  en  plus-value  de  1  franc;  Mexi- 
cain 3  0/0,  36  fr.  05,  comme  la  semaine  dernière;  Mexicain 

5  0/0,  51  fr.  97,  comme  il  v  a  huit  jours  :  Argentin  4  O/O 
Mixte,  89  fr.  90,  gagnant  1  fr.  72  1/2. 

Les  obligations  de  l'Emprunt  5  0/0  de  Pernambuco 
sont  fermes  à  463  fr.  50,  comme  jeudi  dernier. 

Le  Laurium  Grec  gagne  4  fr.  25  à  69  fr.  25  ;  Chemins  Otto- 
mans, en  petite  avance  de  75  centimes  ;'i  1:15  fr.  75. 

Les  obligations  de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Nord  du  Brésil  sont  à  426  francs. 

Le  Cape  Copper  finit  à  146  fr.  50,  comme  la  semaine  der- 
nière ;  Tharsis,  148  fr.  50,  en  moins-value  de  50  centimes. 

L'action  Electrique  Lille- Roubaix-Tour coing  est  ferme 
à  319  francs. 

La  Harpener  a  remonte  de  1.560  francs  à  1.592  francs. 

L'action  Kertch  finit  à  33  fr.  50,  gagnant  2  fr.  25. 

La  Huanchaca  est  en  plus- value  de  3  fr.  50  à  143  francs. 

La  Société  Hellénique  des  Mines  est  à  75  francs,  sans 
changement  sur  la  semaine  dernière. 

L'obligation  5  0/0  du  Mashonaland  Ratlway  huit  à  493  fr., 
en  recul  de  1  franc. 

L'obligation  Caisse  Hypothécaire  d'Egypte  reste  bien  tenue 
à  470  francs,  comme  la  semaine  dernière. 

Les  Aciéries  du  Donetz  gagnent  15  francs  et  finissent  à 
1  015  francs  ;  Douboivaia-Balka  perd  10  francs  à  1.040  francs; 
Dniéprovienne,  ]  .815  fr.,  gagnant  80  francs. 

Les  Mines  de  fer  de  Rakhmanovka-Krivoi-Rog  perdent 
5  francs  et  clôturent  à  130  francs. 

La  Banque  d'Athènes  clôture  à  128  fr.  50  au  comptant,  et 
à  126  francs  à  terme.  En  1904,  cette  Institution  avait  réparti 
un  dividende  de  11  drachmes,  soit  un  peu  plus  de  9  francs. 
L'extension  des  opérations  de  banque  de  la  Société  au  cours 
de  l'exercice  1905,  l'accroissement  de  ses  opérations  à  l'étran- 
ger et  les  bénéfices  qu'elle  peut  recueillir  dans  rémission  des 
actions  de  la  Société  permettent  d'entrevoir  pour  l'exercice  en 
cours  des  résultats  bénéficiaires  plus  importants  encore  que 
ceux  de  l'exercice  précédent. 

L'action  privilégiée  du  Haut-Volga  finit  à  410  francs.  Les 
usines  de  Tver  vont  fermer  pendant  quelques  semaines  en 
attendant  le  rétablissement  des  communications.  Le  carnet 
des  commandes  reste  à  lin  décembre  avec  plus  de  100  millions 
de  francs  de  matériel  à  exécuter. 

La  Vieille-Montagne  est  revenue  de  904  francs  à  895  francs. 

La  l'art  de  Monaco  revient  de  5.500  francs  à  5.475  francs. 

Les  actions  du  Crédit  Foncier  de  Santa-Fé  1904  reperdent 
4  francs  à  280  francs. 

Les  actions  Brasseries  et  Tavernes  Zimmer  clôturent  à 
73  fr.  75,  sans  variation  appréciable. 

Les  actions  de  la  Soc i rte  priiilégiée  pour  favoriser  la 
production  el  le  commerce  du  raisin  de  Corintlic  sont 
de  nouveau  recherchées  à  '.'83  fr. 


Voir  les  Tableaux  des  Cours  sur  la  Couverture. 
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REVUE  COMMERCIALE 

28  décembre  1905. 
Blé.  —  La  température,  qui  durant  la  dernière  quinzaine 
avait  été  sensiblement  supérieure  à  la  normale,  s'est  récem- 
ment abaissée  et  des  gelées  nocturnes  assez  intenses  se  sont 
produites.  Ces  premières  manifestations  de  l'hiver  n'inquiè- 
tent nullement  la  culture  ;  il  en  serait  autrement  si  le  froid 
avait  brusquement  succédé  à  la  longue  période  pluvieuse  que 
nous  avons  traversée,  c'est-à-dire  avant  que  l'humidité  ait 
pénétré  profondément  dans  le  sol.  Mais  la  transition  a  été 
très  lente  ;  les  terres  se  sont  progressivement  assainies, 
cependant  que  les  jeunes  blés  prenaient  de  la  vigueur;  ceux-ci 
sont  maintenant  assez  robustes  pour  supporter  les  rigueurs 
de  la  mauvaise  saison,  à  condition  toutefois  qu'une  bonne 
couche  de  neige  vienne  les  recouvrir  d'ici  peu. 

Prix  du  Blé  sur  les  principaux  marchés  du  monde 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 


Paris  

Liverpool. . 

Anvers  

Berlin  

Budapest. . 
Chicago . . . 
New- York 


30  nov. 

7  déc. 

14  déc. 

21  déc. 

28  déc. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

23  12 

22  37 

23  37 

23  25 

23  37 

19  24 

19  29 

19  58 

19  15 

19  29 

18  75 

19  .. 

19  .. 

19  .. 

18  75 

22  37 

22  81 

22  90 

22  93 

22  93 

18  02 

18  03 

18  03 

18  01 

17  93 

16  11 

16  54 

16  99 

16  83 

16  61 

17  82 

18  41 

17  78 

17  65 

17  42 

En  raison  des  fêtes  de  Noël,  les  marchés  de  province  n'ont 
guère  été  fréquentés  cette  semaine  :  les  quelques  offres  faites 
ont  été  acceptées  aux  prix  précédemment  pratiqués  dans 
chaque  région,  soit  à  : 

Angers,  22  50  à  22  75  ;  Arras,  21  50  à  23  50  ;  Besançon, 

22  50  à  23  ;  Blois,  21  75  à  22  50  ;  Bourges,  22  à  22  75  ;  Chà- 
teauroux,  22  50  ;  Compiègne,  22  à  22  75  ;  Château-Thierry,  23  ; 
Douai,  22  à  23;  Dijon,  22  25  à  23  25  ;  Epernay,  22  50  à  23  ; 
Laval,  22  20  à  22  75  :  Le  Mans,  22  25  à  23  ;  Meaux,  21  à  23  ; 
Nevers,  23  à  23  50  ;  Niort,  22  à  22  25  ;  Nantes,  23  ;  Nancy, 

23  :  Poitiers,  22  50  à  23  ;  Bennes,  22  50  à  22  75  ;  Saint- 
Brieuc,  22  5<i  à  23:  Soissons,  23;  Saumur  22  75  à  23;  Tou- 
louse, 22  50  à  22  40  ;  Troyes,  22  à  22  50  ;  le  tout  aux  100 
kilos,  départ. 

A  Paris,  à  notre  réunion  hebdomadaire  d'hier,  quelques 
affaires  ont  été  conclues  dans  les  conditions  suivantes  :  blés 
de  choix,  23  25  à  23  50  ;  bonne  qualité,  23  25  ;  qualité 
moyenne,  22  £0  à  23  :  qualité  ordinaire,  22  à  22  25  ;  blancs, 
23  25  à  23  50.  Les  100  kilos,  gares  de  Paris,  ou  usines  envi- 
ronnantes. 

Sur  le  marché  réglementé,  le  découvert  a  opéré  des  rachats 
qui  ont  relevé  légèrement  les  cours  de  décembre. 
On  a  coté  en  clôture  : 

14  déc.      21  déc.      28  déc. 

Courant   23  37        23  25        23  37 

Janvier   23  62        23  37        23  37 

Janvier- Févr....      23  62         23  37         23  62 

4  premiers   23  87        23  62        23  62 

4  de  mars   24  12        24  12        24  12 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  75  à  77  kilos 
à  l'hectolitre. 

Farines-fleur.  —  Le  courant  a  bénéficié  d'une  reprise 
assez  importante  déterminée  par  les  demandes  du  découvert, 
mais  cette  avance  n'a  pu  être  maintenue.  Sur  les  autres  épo- 
ques de  livraison,  les  transactions  sont  toujours  très  res- 
treintes et  les  fluctuations  des  cours  insignifiantes. 


14  déc. 

21  déc. 

28  déc. 

30  87 

30  87 

30  87 

31  12 

31  12 

31  12 

Janvier- Févr.  . . 

31  37 

31  12 

31  12 

31  37 

31  25 

31  37 

31  62 

31  62 

31  62 

Les  100  kilos,  net,  toile  perdue  sans  escompte. 

Farines  de  consommation.  —  La  vente  est  régulière, 
mais  beaucoup  trop  lente  au  gré  des  meuniers  de  la  région 
de  Paris.  La  boulangerie  de  la  capitale  n'achète,  en  effet,  que 
les  quantités  qui  lui  sont  strictement  nécessaires  et  ne  parait 
pas  se  préoccuper  de  l'avenir. 


On  cote  les  principales  marques  eu  disponible  : 

157kil.,net  10()kil.,net 

Marques  de  choix   53  25  33  91 

Premières  ..îarques   53  ..  33  75 

Bonnes  marques   51  75  32  96 

Marques  ordinaires   50  50  32  16 

Conditions  :  le  sac  de  159  kilos  ou  101  kilos,  brut,  toile  à 
rendre,  franco  au  domicile  dos  acheteurs,  au  comptant,  avec 
1  0/0  d'escompte  ou  à  30  jours  sans  escompte. 

Le  Conseil  d'administration  du  Syndicat  de  la  Meunerie  de 
la  région  de  Paris  s'est  réuni  hier. 

Après  avoir  approuvé  les  comptes  de  l'année  1905,  il  a  émis 
un  avis  favorable  à  l'établissement  d'une  Caisse  de  liquida- 
tion auprès  de  la  Bourse  de  Commerce  de  Paris.  Il  a  décidé 
de  soumettre  à  une  assemblée  générale  de  ses  membres,  qui 
aura  lieu  dans  le  courant  du  mois  de  janvier,  une  proposi- 
tion tendant  à  l'établissement  d'une  cote  pour  les  farinés  de 
consommation.  Toutefois,  le  Conseil  d'administration,  après 
avoir  examiné  cette  proposition,  l'a  rejetéc  à  la  majorité  do 
ses  membres  présents;  i)  a  décidé  de  faire  connaître  son  avis 
dans  ce  sens  à  l'assemblée  générale  appelée  à  statuer.  Une 
Commission  a  été  ensuite  nommée  qui  se  mettra  en  rapport 
avec  les  Syndicats  de  boulangerie  de  Paris  et  du  départe- 
ment de  la  Seine,  à  l'effet  d'examiner  la  question  du  relève- 
ment du  taux  de  l'escompte  en  vue  du  paiement  exclusif  des 
farines  par  traites,  bien  que  le  Conseil  ne  croit  pas  à  la  pos- 
sibilité de  pareilles  réformes. 

Avoine.  —  Les  prix  de  cet  article  ont  encore  progressé  et 
il  est  plus  que  probable  que  la  hausse  s'acce.ituera  encore. 

Comme  nous  l'avons  déjà  expliqué,  la  cause  primordiale 
de  cette  fermeté  excessive  réside  clans  la  difficulté  presque 
absolue  de  traiter  des  affaires  avec  la  Bussie  ;  le  fret  fait  dé- 
faut dans  les  ports  de  la  Baltique  et  de  la  mer  Noire  et  les 
chargeurs  ne  peuvent  expédier  que  des  lots  insignifiants. 

Les  producteurs  français  profitent  naturellement  de  cette 
situation  anormale  qui  leur  permet  de  vendre  leurs  disponi- 
bilités à  des  prix  inespérés.  Néanmoins,  les  offres  sont  loin 
d'être  importantes  sur  les  marchés  de  province  :  les  uns  at- 
tribuent cette  insuffisance  des  apports  à  la  lenteur  avec  la- 
quelle s'opère  les  battages  ;  les  autres  prétendent  que  la 
récolte  de  1905  a  été  de  beaucoup  inférieure  aux  99.600.000 
hectolitres,  ou  46.670.000  quintaux,  indiqués  par  le  Ministère 
de  l'Agriculture. 

Quoi  qu'il  en  soit,  les  haussiers  restent  les  maîtres  et  con- 
tinuent à  pourchasser  le  découvert. 

Sur  le  marché  réglementé,  le  courant  qui,  le  1"  décembre, 
ne  valait  que  18  fr.  75,  a  atteint  tout  récemment  le  cours  de 
21  francs. 

On  a  coté  en  clôture  : 

14  déc.      21  déc.      28  déc. 

Courant   19  87        19  87         20  87 

Janvier   19  37         19  12         19  37 

Janvier-Févr.  ...       19  37         19  12         19  25 

4  premiers   19  37        19  12        19  12 

4  de  mars   19  37         19  12         19  12 

Les  100  kilos,  net,  comptant.  Poids  naturel  de  45  à  47  kil.  à 
l'hectolitre. 

Au  marché  libre  tenu  hier,  il  ne  s'est  traité  que  peu  d'af- 
faires dans  les  conditions  suivantes  :  noires  de  choix,  20  fr.  50 
à  21  fr.  ..  ;  belle  qualité,  20  fr.  ..  à  20  fr.  25;  qualité  ordi- 
naire, 19  fr.  50  à  19  fr.  75  ;  grises,  19  fr.  25:  rouges,  19  fr.  ; 
blanches  ou  jaunes,  18  fr.  75.  Les  cent  kilos,  par  wagon 
complet,  dans  les  gares  d'arrivée  ou  sur  bateau  Paris. 


Prix  du  Sucre  sur  les  principaux  marchés 
(Les  100  kilogrammes) 


Villes 

30  nov. 

7  déc. 

14  déc. 

21  déc. 

28  déc. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

20  50 

20  50 

20  25 

20  37 

20  37 

20  50 

20  50 

20  55 

20  19 

20  53 

20  62 

20  37 

20  37 

19  87 

20  .. 

20  92 

20  92 

20  80 

20  52 

20  28 

19  63 

19  63 

19  53 

19  32 

19  42 

20  56 

20  81 

20  81 

20  37 

£0  50 

New-York(moscovad) 

34  26 

34  26 

35  68 

35  68 

35  68 

Notre  marché  des 

sucres 

blancs 

n*  3  manque  toujours 

822 
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d'animation  et  sa  tendance  reste  faible.  On  a  clôturé  aux 
cours  suivants  : 

14  déc.    21  déc.     28  déc. 
Blanc  n°  3  :  —  —  — 

Gourant   24  25      24  12      23  87 

Janvier   24  37      24  25      23  87 

4  premiers   24  62      24  62      24  25 

4  de  mars   25  12      25  12      24  75 

4  de  mai   25  62      25  62      25  25 

Roux  88»  disponible   20  25      20  37      20  37 

Les  100  kilos,  net,  entrepôt  Paris,  escompte  1/4  0/0. 
Les  raffinés  en  pains,  valent  de  50  fr.  50  à  57  fr.  les  100 
kilos,  suivant  marques,  aux  usines. 

Dans  sa  dernière  séance,  la  Chambre  syndicale  des  Fabri- 
cants de  sucre  de  France  a  décidé,  à  l'unanimité,  la  création 
d'une  Caisse  de  liquidation  pour  les  sucres. 

Le  Bureau  a  été  chargé  de  la  constitution  de  la  Société, 
dont  les  statuts  seront  établis  par  Mc  Dufour,  notaire  à  Paris. 
Le  Bureau  prendra  les  dispositions  nécessaires  à  la  prépa- 
tion  de  l'émission  des  actions  dans  la  séance  de  .demain, 
29  décembre.  Le  capital  a  été  fixé  à  2.500.000  francs  et  le 
minimum  des  souscriptions  à  5.000  francs. 

Après  la  séance,  M.  V.  Viéville,  président  du  Syndicat  des 
Fabricants  de  sucre,  a  adressé  à  M.  Moutard,  président  du 
Syndicat  du  Commerce  des  sucres,  une  lettre  l'informant  de 
cette  décision. 


Alcool.  —  Les  transactions  sont  excessivement  limitées  : 

les  cours  n'ont  été  soumis  qu'à  des  fluctuations  de  peu 
d'étendue. 

14  déc.  21  déc.      28  déc. 

Courant                    37  . .  37  ..         37  .. 

Janvier                     3G  87  37  . .         36  75 

4  premiers               37  12  37  25        37  . . 

4  de  mai                  37  87  38  . .         37  r<5 

L'hectolitre  90°,  non  logé,  entrepôt  Paris,  escompte  2  0/0. 
Noa  compris  la  taxe  de  1  fr.  37  à  100". 


Vins.  — Nous  lisons  dans  le  Moniteur  Yinlcole: 
«  La  température  de  cette  quinzaine  a  été  généralement  fa- 
vorable aux  travaux  du  vignoble.  La  taille  se  poursuit.  Divers 
vignobles  présentent  des  bois  assez  mal  aoûtés  ;  les  cépages 
s'y  ressentent  de  la  production  abondante  des  deux  dernières 
années.  Il  est  à  soul  aiter  que  beaucoup  de  producteurs  se 
décident  à  pratiquer  une  taille  modérée  et  qu'ils  visent  à  la 
qualité  plutôt  qu'à  la  quantité.  Les  plantations  seront,  dans 
l'ensemble  des  départements  viticoles,  moins  considérables 
que  par  le  passé. 

Les  premiers  soutirages  sont  terminés  pour  une  bonne  par- 
tie de  la  récolte  et  les  dégustations  ont  confirmé  généralement 
les  appréciations  formulées  dès  le  début  :  année  en  somme 
assez  jalouse;  à  côté  de  beaux  et  bons  vins,  on  rencontre  un 
peu  partout  des  qualités  moins  réussies,  des  produits  de  te- 
nue douteuse  et  dos  sortes  défectueuses.  Il  y  a  du  choix  à 
faire.  » 

Comme  d'ordinaire,  le  calme  s'accentue  à  mesure  que  l'on 
approche  de  la  période  des  fêtes  de  fin  d'année.  Toutefois, 
l'on  signale  encore  çà  et  là  quelques  affaires  portant  géné- 
ralement toujours  sur  de  petites  parties. 

Dans  le  Midi,  les  bons  vins  courants  se  paient  toujours 
dans  les  0  fr.  70  à  0  fr.  90  ;  les  beaux  choix  de  1  franc  à 
1  fr.  2b. 

Dans  le  lîoussillon,  les  cours  restent  à  peu  près  station- 
naires  à  5  francs  pour  les  8  degrés,  do  6  à  8  francs  l'hecto 
pour  les  9  à  10  degrés.  Les  10  1/2  à  11  degrés  valent  dans  les 
9  à  10  fr.  Eu  Corbières,  mi  a  traité  des  11  à  11  degrés  1/2  de  11 
à  13  francs  et  des  12  à  12  degrés  1/2  dans  les  14  à  15  francs. 

Des  achats  de  vins  ordinaires  ont  été  signalés  ces  temps 
derniers  dans  plusieurs  vignobles  du  Bordelais. 

A  noter,  en  outre,  quelques  transactions  dans  les  Charcn- 
les,  le  Centre  Nord  et  la  l'.ourgogne. 

Km  Champagne,  une  maison  de  Reims  vient  d'acheter  6C0 
pièws  'le  via  de,  E905,  au  prix  de  300  et  325  francs  les  meil- 
leure-- cuvées.  I ''autres  maisons  importantes  ont  l'ail  prélever 
des  échantillons  H  tout  fait  prévoir  «le  nouveaux  et  prochains 
achats. 

En  Algérie,  les  affaires  sotft  toujours  peu  actives  et  les 
cours  d' meurent  stal  ionuaires. 


Soies.  —  Le  marché  de  Lyon  avait  retrouvé  une  allure 
plus  satisfaisante  quand,  vers  le  milieu  du  mois, .est  parvenue 
la  nouvelle  d'une  reprise  sérieuse  des  achats  des  Etats  Unis 
à  Yokohama.  A  ce  moment,  l'on  présumait  que  cette  amélio- 
ration allait  bientôt  se  transformer  en  un  réel  rafferinisiic- 
ment  grâce  à  l'influence  des  demandes  plus  nombreuses  de 
l'Amérique  en  Extrême-Orient  et  au  revirement  de  tendance 
survenu  à  Milan  à  la  suuc  de  la  constitution  d'un  Syndicat 
qui  se  propose  de  réagir  contre  la  faiblesse  des  producteurs 
et  détenteurs  en  absorbant  les  lots  les  plus  offerts  sur  cette 
place. 

Il  n'en  a  rien  été  :  au  contraire,  cette  activité  renaissante 
s'est  ralentie.  L'approche  des  fêtes  de  fin  d'année  a  certaine- 
ment contribué  à  cette  réduction  du  volume  des  affaires, 
mais  d'autres  éléments  défavorables  sont  intervenus. 

La  révolution  en  Russie,  l'affaire  du  Maroc,  la  perspective 
d'un  tarif  de  représailles  entre  la  Franco  et  la  Suisse,  sont 
des  facteurs  de  dépression  sur  l'importance  desquels  il  est 
inutile  d'insister, 

On  a  pratiqué  en  dernier  lieu  :  Grèges  Cévennes,  extra, 
12/14,  49  fr.  le  kilo;  Italie,  2'  ordre,  13/15,  46  fr.;  Piémont, 
1"  ordre,  11/13,  48-49  fr.  ;  Brousse,  1"  ordre,  11/13,  43-44  fr.; 
Syrie,  lcl  ordre,  9/11,  46  fr.  ;  Canton,  filatures 'à  l'euro- 
péenne, n°  1,  9/11,  41  fr.;  Chine,  filatures  à  l'européenne, 
ii"  1,  8/10,  51  50-52  fr.  ;  Japon,  filatures  à  l'européenne,  1  1/2, 
9/11,  49-49  fr.  50. 

En  fabrique,  l'activité  se  maintient  pour  tous  les  genres 
favorisés  par  la  mode,  notamment  pour  la  mousseline,  qui 
reste  le  principal  article  de  la  saison.  On  constate,  cependant, 
moins  d'empressement  chez  les  acheteurs  que  le  mois  précé- 
dent ;  il  est  vrai  que  la  saison  est  seulement  à  son  début  ; 
cette  hésitation,  qui  est  duc  à  la  tension  politique  actuelle, 
sera  sans  doute  passagère. 


Prix  du  Coton  sur  les  principaux  marchés 
(Les  50  kilogrammes) 

Villes 


30  nov. 

7  déc. 

14  déc. 

21  déc. 

28  déc. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

Fr. 

74  50 

78  37 

76  50 

76  50 

74  50 

70  48 

76  68 

70  83 

72  45 

70  60 

64  23 

67  94 

66  .. 

66  74 

65  03 

Le  Havre  

Liverpool  

New- York. .  .... 

Les  marchés  cotonniers  continuent  à  subir  les  assauts 
d'une  spéculation  effrénée  do  la  part  des  Américains  ;  toute 
appréciation  de  la  situation  serait  superflue  en  présence  de 
ces  manœuvres  qui  déjouent  la  logique. 

Considérée  au  point  de  vue  industriel,  la  position  de  l'ar- 
ticle présente,  d'ailleurs,  un  côté  faible  constitué  par  la 
perspective  d'une  réduction  de  travail,  laquelle  rencontre 
de  nombreux  partisans,  tant  en  Amérique  qu'en  Europe. 
La  nécessité  d'assurer,  au  prix  d'énormes  sacrifices,  l'exé- 
cution des  anciens  contrats  s'oppose  seule  à  un  ralentis- 
sement immédiat  du  travail,  mais  la  filature  paraît  bien 
décidée  à  ne  pas  conclure  de  nouvelles  affaires  sur  des  bases 
aussi  désastreuses  et  le  short  Urne,  en  voie  d'organisation, 
promet  d'être  un  puissant  obstacle  aux  menées  américaines. 


Cours  des  Métaux  à  Londres 

(La  tonne  de  1.016  kil.  048) 


Métaux 


Cuivre  en  barres  : 

Disponible  

A  3  mois  

Etain  :  disponible. . 

—  à  3  mois  

Plomb  anglais  :disp. 

—  espagnol  :  — 
Zinc  :  disponible. . . 

Glascow 
Fonte  :  disponible.. 


30  no\ 

7  déc 

21  déc. 

28  déc. 

1905 

1905 

1905 

1905 

1905 

£  sh. 

a. 

£  sh. 

d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d. 

£  sh.  d 

77  2 

6 

77  15 

80  5  . 

79  2  6 

79  5  . 

70  IL 

77  5 

79  10  ■ 

78  15  . 

78  17  6 

156  2 

6 

160  15 

16»    .  . 

165   ■  ■ 

162  12  6 

155  12 

6 

157  12 

0 

162  15  . 

163  17  6 

161  12  6 

16  5 

17  5 

17  15  . 

17  5  . 

18  2  6 

15  10 

a  5 

6 

17   7  6 

17    2  6 

17  6  3 

28  15 

28  12 

6 

28  15  . 

28  15  , 

28  15  . 

52 

7 

54 

54 

h'i  . 

51  .. 

Xavier  Gjkam>ot. 
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ALLEMAGNE 


LA  SITUATION 


Berlin,  le  26  décembre  190Ô. 

Agitation  socialiste.  —  La  Bourse.  —  L'impôt  sur  les  opérations  de 
Bourse.  —  La  production  du  charbon.  —  Les  intérêts  allemands  à 
l'étranger. 

Le  ton  de  la  presse  allemande  envers  la  France  de- 
vient de  jour  en  jour  moins  agressif.  11  n'est  pas  encore 
amical,  mais  il  est  loin,  aussi,  de  ce  qu'il  était  il  y  a 
un  mois  seulement.  Plusieurs  des  journaux  qui  s'étaient 
fait  remarquer  par  la  violence  de  leur  polémique  con- 
tre la  France  expriment  maintenant  l'espoir  qu'un 
apaisement  définitif,  qu'un  accord  durable  sortira  de 
la  conférence  d'Algésiras. 

Quant  au  Gouvernement,  il  a  pour  le  moment  un 
a\ttre  souci  grave  :  l'agitatien  naissante,  mais  tout  de 
suite  très  profonde,  de  la  démocratie  socialiste.  Le 
mouvement,  qui  avait  commencé  en  Saxe  par  une 
campagne  en  faveur  du  suffrage  universel,  s'est  étendu 
à  d'autres  pays  confédérés.  Il  a  gagné,  notamment,  la 
Prusse.  Dans  ce  pays,  les  socialistes  lanceront,  le  14 
janvier,  un  appel  réclamant  le  suffrage  universel, 
direct  et  égal  pour  les  élections  à  la  Chambre  des  dé- 
putés de  Prusse.  Cet  appel,  répandu  à  des  millions 
d'exemplaires,  sera  suivi  de  centaines  de  réunions  pu- 
bliques qui  seront  tenues  simultanément  dans  tous  les 
centres  de  quelque  importance,  le  dimanche  21  janvier. 
Ces  réunions  étaient  d'abord  projetées  pour  le  16  jan- 
vier, mais  on  les  a  reportées  au  dimanche  suivant 
pour  rassembler  de  plus  grandes  foules. 

Il  est  maintenant  plus  certain  que  cette  agitation  est 
un  écho  des  événements  de  Russie,  et  qu'on  discutera 
dans  ces  réunions  l'éventualité  d'une  grève  générale. 
Le  Gouvernement,  sans  le  laisser  voir,  est  extrême- 
ment'préoccupé  par  ce  mouvement. 

Les  nouvelles  financières  et  économiques  sont  très 
rares  aujourd'hui,  toute  l'Allemagne  venant  de  passer 
par  plusieurs  jours  de  chômage  complet,  comme  tou- 
jours, aux  environs  de  la  Noël.  Dans  les  Bourses,  la 
tendance  est  redevenue  meilleure  que  la  semaine  pas- 
sée et,  sur  le  marché  monétaire,  si  la  tension  persiste, 
du  moins  n'a-t-elle  pas  subi  d'aggravation.  Il  est  vrai 
que  le  chômage  général  a  aussi  diminué  le  nombre  des 
demandes.  Maison  a  déjà  desindices  qu'elles  vont  aug- 
menter et  les  donneurs  se  tiennent  déjà  sur  la  défen- 
sive. Sur  le  marché  libre  l'escompte  est  à  5  3/8  0/0. 

Le  rendement  de  l'impôt  sur  les  opérations  de  Bourse 
nous  montre  que  novembre  a  encore  été  un  mois  d'ac- 
tivité restreinte  :  cet  impôt  a  donné,  en  novembre, 
429.070  marks  de  moins  qu'en  octobre,  où  il  avait  déjà 
produit  203. SW5  marks  de  moins  qu'en  septembre.  Par 
contre,  l'impôt  du  Timbre  a  donné  de  l'augmentation  : 
132.070  mark*  de  plus  qu'en  octobre.  Pour  les  huit 
premiers  mois  de  l'année  fiscale  qui  commence  au 
1er  avril,  l'impôt  sur  les  opérations  de  Bourse  a  donné 
14  ."/>•"). 348  marks,  soit  une  augmentation  de  4  millions 
301.690  marks  sur  la  même  période  de  l'exercice  pré- 
cédent; l'impôt  du  Timbre  a  donné  20.509.575  marks, 
ce  qui  constitue  une  augmentation  de  7.535.338. 

Dans  le  domaine  industriel,  nous  n'avons  que  deux 
statistiques  —  tontes  deux  favorables.  La  production 
ainsi  que  la  consommation  du  charbon  augmentent 
toujours.  Dans  les  10  premiers  unis  de  1905,  elles  ont 
dépassé,  de  quantités  assez  notoires,  la  production  et 
la  consommation  de  la  même  période  de  1904. 

En  novembre,  la  production  du  fer  brut  a  été  supé- 
rieure à  celle  de  novembre  1904  :  la  production  des 
onze  premiers  mois  de  1905  égale,  à  quelques  tonnes 
près,  celle  de  toute  l'année  1904,  malgré  les  défail- 
lances du  début  de  l'année.  Il  est  vrai  que  ce  n'est  pas 
novembre,  mais  octobre,  qui  détient  le  record  de  la 
production  du  fer  avec  1 .000.943  tonnes. 

Je  vous  avais  parlé,  dans  ma  dernière  lettre,  d'un 


mémoire  publié  par  le  Ministère  de  la  Marine  à  l'appui 
des  projets  d'augmentation  de  la  Hotte  :  j'en  avais 
même  donné  des  extraits.  En  voici  un  dernier,  qui  a 
trait  au  commerce  extérieur  de  l'Allemagne  :  «  Les 
statistiques  prouvent,  dit  ce  mémoire,  que  La  valeur 
de  notre  importation  dépasse  d'un  milliard  et  demi 
celle  de  notre  exportation.  Il  nous  faudrait  donc  payer 
cette  différence  à  l'étranger  si  l'on  avait  aucune  autre 
source  de  revenus  pour  la  contrebalancer.  Heureuse- 
ment nous  en  avons.  Nous  avons  d'abord  les  revenus 
de  rade  sur  les  marchandises  étrangères  qui  nous  rap- 
portent 400  millions  de  marks.  Viennent  encore  les 
rentes  du  capital  allemand  que  constituent  nos  entre- 
prises industrielles  dans  les  pays  étrangers. 

Ce  capital,  évalué  à  8  ou  9  milliards  de  marks  rap- 
porte un  intérêt  d'environ  40  millions;  nous  avons  les 
banques  allemandes  dans  les  pays  transocéaniques  au 
nombre  de  trente  ;  cinquièmement  les  revenus  de  l'in- 
dustrie hôtelière,  et  enfin  les  intérêts  et  dividendes 
d'effets,  de  valeurs  étrangères,  dont  le  montant  est 
évalué  pour  l'Allemagne  à  10  milliards  au  minimum 
et  qui  rapportent  une  rente  de  800  millions. 

Si  l'on  additionne  toutes  ces  sommes,  on  voit  que 
l'actif  de  notre  bilan  est  égal  au  passif,  dans  nos  affaires 
commerciales.  La  prospérité,  toujours  croissante  de 
notre  peuple,  qui  compte  actuellement  plus  de  00  mil- 
lions d'habitants,  les  Caisses  d'Epargne  avec  10-12 
milliards,  l'augmentation  de  revenu  de  consommation 
prouvent  bien  que  des  sommes  ■énormes  ne  font  que 
centrer  au  pays. 

Ce  sont  là  les  intérêts  matériels  allemands,  qui  se 
rapportent  au  commerce  maritime.  » 

Le  rapport  énumère,  à  la  suite,  tous  les  intérêts 
moraux  et  termine  sur  ces  mots  : 

«  II  est  donc  indispensable,  pour  la  prospérité  de 
l'Empire,  de  fortifier  et  d'élargir  nos  relations  avec  les 
pays  étrangers,  de  faire  figurer  au  delà  des  mers  le 
travail  et  les  capitaux  allemands  ;  en  un  mot  de  faire 
fructifier,  autant  que  possible,  les  intérêts  maritimes 
de  l'Allemagne.  C'est  à  l'Empire  qu'incombe  la  grande 
tâche  de  les  défendre  et  de  les  seconder,  c'est  vers  ce 
but  que  tend  également  le  projet  de  marine  de  1906,  » 


Cl 


BILAN   DE  LA   BANQUE  DE  L'EMPIRE 


ACTIF  (milliers  de  marks) 

Métal  et  or  en  lingots  

Billets  du  Trésor  

Billets  d'autres  banques  

Lettres  de  change  

Prêts  sur  titres  

Valeurs  

Divers  ,  


PASSIF  (milliers  de  marks) 

Capital  social   

Réserve  

Circulation  de  billets  

Autres  engagements  à  vue... 
Divers  


1905 


1904 


23  iléc. 

Dil.15  déc. 

23  dec. 

Dif.15  déc 

SS6  921 

+28.587 

1.013.683 

-  9-603 

19.228 

-  5  240 

21.378 

-  3. 749 

28.45* 

-+•  5.140 

24.282 

+  3.654 

-f  180.250 

813.919 

+  36.63:$ 

74  215 

+  15  747 

56.491 

-1-  2.J48 

166  833 

+  2.542 

110.741 

+  10.921 

99.734 

—  4.806 

95.398 

-  6.986 

1S0.0Q0 

non  mod. 

150.000 

non  mod. 

64.S14 

non  mod. 

51.614 

non  mod. 

1  H)  i.206 

+-  82.217 

1.312.147 

+  63-006 

614.419 

+  35 .075 

568.924 

—  35-353 

«£.■■851 

+-  1.183 

53.707:+  5.365 

STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  Impériale  d'Allemagne  (Millions  de  Marks) 


DATE 

Or 
et  argent 

Circulation 

Comptes 
courants  et 
dépôts 

Portefeuille 

Avances 

Réserve 
de  billets 

Taux 

de 
l'esc 

0/0 

791 

1.442 

487 

1.109 

82 

—  147 

5 

799 

1.386 

474 

1.C65 

53 

—  76 

5^ 

15  »   

837 

i.339 

509 

992 

55 

+  18 

» 

23   

875 

1  295 

553 

949 

50 

+  107 

D 

30  »   

843 

1.330 

555 

093 

64 

+  17 

m 

7  déc  

827 

1.297 

525 

935 

54 

+  41 

M 

15  »   

858 

1.322 

579 

955 

58 

+  54 

6 

•23  -   

887 

1.404 

614 

1  032 

14 

+  0-4 

» 
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Les  Droits  de  succession  en  Prusse,  de  1896  à  1904. 

—  Le  produit  des  droits  de  succession  perçus  en  vertu  des 
lois  des  19  mai  1891  et  31  juillet  1895,  présente  depuis  trois 
ans  des  accroissements  constants.  Les  résultats  de  1904 
(12.115.000  marks  en  chiffres  ronds;  dépassent  de  11  4G  0/0 
ceux  de  l'année  précédente  et  de  34  66  0/0  ceux  de  1897,  année 
où  le  produit  de  l'impôt  avait  été  particulièrement  faible. 
L'amélioration  avait  été  de  1  11  0/0  en  1902  par  rapport 
à  1900  et  de  1  39  0/0  en  1903  par  rapport  à  1902. 

Les  produits  des  droits  de  succession  avaient  été  cte 
9.04G.000  marks  en  1896,  de  8.997.000  marks  en  1897,  de 
10.258.000  marks  en  1898  et  de  9.530.000  marks  en  1899. 


Importation  et  Exportation  de  fer  allemand.  —  L'ex- 
portation du  fer  allemand  a  fait  de  nouveaux  progrès,  en 
octobre  dernier. 

Dans  les  dix  premiers  mois  de  1905,  l'importation  des  fers 
a  été  de  263.118  tonnes  contre  287.802  tonnes  dans  la  même 
période  de  l'année  précédente  ;  l'exportation  des  fers  a  été  de 
2.661.593  tonnes  contre  2.306.338  tonnes. 


Le  Développement  des  Ports  allemands.  —  On  lit  dans 
la  Post  :  En  1897,  les  sommes  consacrées  aux  travaux  des 
porls  se  sont  élevées  à  S/4  de  milliard  de  marks.  De  1897  à 
1899,  on  a  dépensé,  dans  le  même  but,  125  millions  ;  de  1900 
à  1905,  une  autre  somme  de  188  millions  d'abord  et  de  86 
millions  ensuite  a  été  affectée  à  ces  travaux.  Le  tolal  des 
crédits  engagés  pour  l'amélioration  des  ports  dépasse  au- 
jourd'hui un  milliard.  Depuis  1897,  Hambourg  a  accru  son 
commerce  de  75  0/0  et  Brème  de  50  0/0.  Emden  a  quadruplé 
son  commerce,  a  décidé  également  la  construction  d'un  grand 
port  spécialement  destiné  aux  transaclions  sur  les  bois: 
llarbourg  inaugurera  en  1906  un  nouveau  grand  port  ;  Lû- 
beck,  grâce  à  des  modifications  heureuses,  a  augmenté  sen- 
siblement la  profondeur  du  port  actuel  et  agrandi  sa  super- 
ficie de  40  0/0  ;  Koenigsberg  a  exécuté  (les  travaux,  qui 
permettent  aux  plus  grands  navires  d'arriver  jusqu'à  la  ville 
même  ;  Stettin  a  consacré  11  millions  à  faire  creuser  son 
port  ;  Kiel  et  Gaestemiinde  ont  consacré  4  millions  à  leur 
port  et  Dantzig  a  inauguré  son  port  impérial,  dont  la  super- 
ficie atteint  près  de  200  mille  mètres  carrés  ;  Hambourg,  de- 
puis 1897,  a  dépensé  91  millions  et  Brème  40  millions  de 
marks  pour  le  développement  de  leur  commerce  et  Altona 
s'est  agrandi  de  50.000  mètres  carrés. 


Courrier  de  la  Bourse  de  Berlin 


Berlin,  28  décembre  1905. 

La  tendance  s'est  raffermie  et  les  dispositions  sont  bonnes. 
On  a  clôturé  sur  un  progrès  général. 

Les  Fonds  allemands  sont  fermos  ;  le>  Fonds  étrangers, 
quoique  sans  grand  changement,  sont  bien  tenus. 

Les  actions  industrielles  et  financières  ont  clôturé  en 
hausse,  surtout  les  valeurs  métallurgiques. 

On  a  coté  le  3  0/0  Consolidé  83  60;  Extérieure  91  90;  Lots 
Turcs  138  50;  Lombards  23  50.  Clôtiue  ferme. 


ANGLETERRE 


LA  SITUATION 


Londres,  26  décembre  1905. 

l.c  marché  monétaire.  —  Nouvelle  omission  de  Bons  du  Trésor.  — 
Le  Stock-Iixcliange.  —  Les  conditions  du  travail  en  novembre  l'.»05. 

Pendant  la  plus  grande  partie  de  la  semaine  qui 
vient  de  s'écouler  la  situai  ion  monétaire  a  été  assez 
tendue. 

Les  rentrées  d'impôts  ont  fait  mouler  de  1.030.408 
livres  sterling  les  dépôts  publics,  tandis  <|uo  les  dépôts 


divers  perdaient  3.238.076  liv.  st.;  les  fonds  d'Etat,  à 
la  suite  des  opérations  de  prêts  de  la  Banque  d'Angle- 
terre, ont  diminué  de  4.440.000  liv.  st.;  les  escomptes 
et  emprunts  du  marché  ont  grossi  de  5.213.633  liv.  st. 
les  fonds  divers. 

Les  besoins  de  numéraire  en  province  ont  pris  à  la 
Banque  1.000.000  de  livres  sterling  environ  ;  l'étranger 
lui  a  enlevé  500.000  liv.  st.  et  environ  500.000  liv.  st. 
également  lui  ont  été  retirées  pour  le  compte  du  Gou- 
vernement de  l'Inde.  Le  stock  métallique  a  été  ainsi 
réduit  de  3.575.583  liv.  st.;  comme,  d'autre  part,  la 
circulation  est  en  avance  de  365.695  liv.  st.,  la  réserve 
a  décru  de  2.941.278  liv.  st.;  le  rapport  de  la  réserve 
aux  engagements  s'est  abaissé  de  40  1/8  à  36  1/4  0/0. 

Le  Slalisi  fait  toutefois  remarquer  que,  dans  les 
premiers  jours  de  janvier,  les  disponibilités  vont  aug- 
menter grâce  au  paiement  des  dividendes,  mais  que 
l'argent,  après  être  sorti  des  caisses  de  la  Banque,  y 
rentrera  par  suite  de  la  perception  des  impôts.  Du 
15  janvier  au  31  mars,  ajoute  le  même  journal,  il  ren- 
trera très  certainement  à  la  Banque'  8  et  peut-être 
même  10  millions  de  livres  sterling.  Cette  accumula- 
tion d'argent  lui  permettra  d'avoir  le  contrôle  effectif 
du  marché  et  de  maintenir  le  taux  de  l'escompte  aussi 
élevé  que  l'exigeront  les  affaires  sur  le  confinent. 

La  tension  monétaire  actuelle  ne  permettra  sans 
doute  pas  au  Gouvernement  de  placer  les  Bons  du 
Trésor,  qu'il  doit  prochainement  émettre,  aussi  avan- 
tageusement que  ceux  qu'il  a  émis  au  commencement 
du  mois.  La  prochaine  émission,  qui  s'élèvera  à  la 
somme  de  1.800.000  liv.  st.,  comprendra  des  Bons  du 
Trésor  à  six  mois,  destinés  à  remplacer  ceux  qui  tom- 
beront à  échéance  le  1er  janvier  prochain.  Les  sou- 
scriptions seront  reçues  le  27  courant  à  la  Banque 
d'Angleterre.  Les  nouveaux  Bons  seront  remboursables 
le  1er  juillet  1906. 

Le  volume  des  affaires  a  été  assez  restreint  au  Stock- 
Exchange.  Ce  peu  d'activité  des  transactions  et  la 
perspective  d'une  grande  tension  monétaire  dans  la 
période  qui  correspondra  justement  à  la  seconde  liqui- 
dation du  mois,  ont  arrêté  les  bonnes  dispositions. 

Le  Département  du  Travail  du  Board  of  Trade  vient 
de  publier  son  rapport  sur  les  conditions  du  travail 
pendant  le  mois  de  novembre. 

D'après  ce  rapport,  on  constate  une  amélioration 
nouvelle  dans  les  industries  de  la  fonte,  du  fer,  de 
l'acier,  de  l'étain,  ainsi  que  pour  la  construction  des 
machines.  Pour  les  autres  industries,  la  situation  reste 
sensiblement  ce  qu'elle  était  le  mois  précédent.  Si  l'on 
compare  les  résultats  fournis  pour  le  mois  de  no- 
vembre 1905  avec  ceux  de  novembre  1904,  on  constate 
une  amélioration  générale,  exception  faite  des  indus- 
tries du  bâtiment. 

Si  l'on  envisage  les  270  Associations  ouvrières  qui 
publient  des  rapports,  comprenant  ensemble  586. 04U 
membres,  on  voit  que  27.769  ouvriers  (4.7  0/0)  étaient 
sans  travail  à  la  fin  de  novembre  1905,  au  lieu  de  5  0/0 
à  la  fin  d'octobre  1905,  et  7.10  0/0  à  la  tin  de  novembre 
1904. 

Dix-neuf  nouveaux  différends  entre  patrons  et  ou- 
vriers ont  éclaté  en  novembre,  au  lieu  de  9  en  octobre 
et  de  25  en  novembre  1904.  Le  nombre  total  des  tra- 
vailleurs affectés  par  les  différends  qui  ont  éclaté  ou 
qui  existaient  déjà  en  novembre  a  atteint  9.811,  soit 
305  de  plus  qu'en  octobre  1905  et  2.575  de  plus  qu'en 
novembre  1904.  La  durée  totale  du  chômage  occasionné 
par  tous  les  différends  du  mois,  nouveaux  et  ancien-, 
a  été  de  169.800  jours  ouvrables,  soit  6.200  de  moins 
qu'en  octobre  et  lo-.'.OOû  de  plus  qu'en  novembre  1904. 

Douze  différends,  nouveaux  et  anciens,  ont  été  réglés 
définitivement  en  novembre1,  intéressant  1.516  person- 
nes. De  ces  différends,  2  furent  tranchés  au  bénéfice 
des  ouvriers,  5  en  laveur  des  patrons  et,  pour  les  5 
autres,  il  fallut  de  part  et  d'autre  accorder  des  conces- 
sions. 

En  ce  qui  concerne  les  salaires,  on  constate  pour 
novembre  1905  une  augmentation  de  1.250 liv.  st.  par 
semaine  Les  variations  de  salaires  ont  touché  25.700 
travailleurs,  qui  lous  ont  bénéficié  d'une  avance.  Au 
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mois  d'octobre  1905,  les  variations  de  salaires  avaient 
affecté  20.900  ouvriers  et  le  résultat  final  de  ces  varia- 
tions avait  été  une  augmentation  d'environ  G10  liv.  st. 
par  semaine.  En  novembre  1904,  le  nombre  des  tra- 
vailleurs atteints  par  les  cbangements  de  salaires 
avait  été  de  164.409,  et  le  résultat  de  ces  changements 
avait  été  une  diminution  de  près  de  6.700  liv.  st.  par 
semaine. 


Informations  Economips  et  Financières 


BILAN  DE  LA  BANQUE  D'ANGLETERRE 

28  Décembre  1905 
Département  des  opérations  d'émission 


PASSIF  Liv.  St. 

Billets  créés   43  648  000 


Total   43.648.000 


actif         Liv.  st. 

Dette  fixe  de  i'Etat. . .  11. 015. ICO 

Rente3  immobilisées.  7. 434-900 

Or  monnayé  et  lingots  27  193.0CÔ 

Total   45.6i8.000 


Département  des  opérations  de  banque 
Liv.  st. 
14-553.000 


PASSIF 

Capital  social  

Réserve  et  profits  et 

pertes   3.273.000 

Trésor  et  administra- 
tion publique   7  817.000 

Comptes  particuliers.  44  221.000 

Billetsàsept  jours, etc.  M. 000 


Total   69.963  000 


actif  Liv.  st. 
Rentes  disponibles  (à 

la  Banque)   12  79^.000 

Portefeuille  et  avances  39.535.000 

Billets  en  réserve   16  297.000 

Or  et  argent  monnayés  1. 332. 000 


Total   69.963-000 


STATISTIQUE  relative  aux  divers  chapitres  du  Bilan  de  la 
Banque  d'Angleterre  (Milliers  de  liv.  st.) 


DATE 

Or  moanayé 
et 
lingots 

Circulation 
(excepté  les 
billets  à  7  jours) 

Dépôts 

Dispon.  du  dép. 
des  opérations 
de  Banque 

Réserve 

Proportion  de 
la  réserve  aux 
engagements 

9  novembre . . 

31.889 

28. 912 

53.402 

49.846 

21.427 

40  04 

16  »   

32  546 

28  536 

53- 331 

48  811 

22  4'0 

41  93 

23  n   

32  975 

28.543 

53  604 

50.617 

22  882 

41  CS 

30  »   

33  560 

28  718 

55.702 

50  242 

23  292 

41  73 

7  décembre  . 

33.512 

28  792 

56.609 

51.309 

23.170 

40  8C 

14  »   

32.550 

28. 803 

55.243 

50  918 

22.197 

40  11 

21  »   

29.975 

29.169 

53.046 

51.692 

19.256 

36  24 

28  »   

28  530 

29.351 

52  038 

52.334 

17.629 

33  81 

Taui 

de 
l'esc 

% 


Les  Banques  écossaises.  —  Deux  des  principales  Ban- 
ques écossaises  ont  publié  leur  bilan  récemment  ;  deux  autres 
ont  tenu  leur  assemblée  générale  annuelle  en  novembre;  les 
quatre  autres  Banques  ne  tiennent  leur  assemblée  qu'au 
commencement  de  l'année. 

Les  quatre  Banques  dont  on  connaît  actuellement  les  ré- 
sultats sont  les  suivantes  :  Commercial  of  Scotland.  National 
of  Scotland,  Sorth  of  Scotland  et  Royal  of  Scotland.  Pour 
ces  quatre  Banques,  les  chiffres  d'ensemble  différent  assez 
peu  de  ceux  de  L'année  dernière,  quoique  les  différences  soient 
quelquefois  assez  sensibles  pour  quelques-unes  de  ces  Ban- 
ques, prises  individuellement.  Le  tableau  suivant  résume  la 
situation  du  ce3  Banques  pendant  les  deux  années  1904  et 
1905  : 

Espèces  Escomptes, 
et  prêts 
Banques  Dépôts        papier  à  vue      et  avances 

1905     1904      1905     1904      1905  1904 

(En  milliers  de  livres  sterling) 
Comm1  of  Scotl..  14.025  13.820     3.731   3.554     9.390   9  292 
National  ofScotl.  14.134  15.063     3.607   3.792     9.906  10  431 
Xorth  of  Scotl. .    4.013   4.099       631      698     2.935  3.074 
Royal  of  Scotl..  13.606  13.761     3.987   4.391    10.684  10.626 

Total   45.778  46.743   12.019  12.435   32.915  33.423 

On  peut  ainsi  constater  une  diminution  de  près  d'un  mil- 
lion de  livres  sterling  dans  le  montant  des  dépôts;  cette 


diminution  est  supportée  par  trois  Banques,  surtout  par  la 
National  Bank  of  Scotland,  avec  900.000  liv.  st.;  par  contre, 
la  Commercial  of  Scotland  accuse  une  augmentation  d'en- 
viron 200.000  liv.  st. 

Le  montant  des  espèces  et  papier  à  vue  est,  dans  l'ensemble, 
en  diminution  d'environ  400.000  liv.  st.;  celte  moins-value 
est  supportée  presque  entièrement  par  la  Royal  Bank  of 
Scotland. 

En  ce  qui  concerne  les  escomptes,  prêts  et  avances,  il  y  a 
sur  l'exercice  précédent  une  diminution  d'environ  500.003  liv. 
sterling  subie,  pour  la  presque  totalité,  par  la  National 
Bank  of  Scotland. 

Si  l'on  examine  le  compte  «  Pertes  et  Profits  »,  on  constate 
que  le  bénéfice  net,  pour  les  quatre  Banques  ensemble,  est 
en  augmentation  de  13.300  liv.  st.  sur  celui  de  l'année  der- 
nière. 

Le  tableau  comparatif  suivant  donne  les  profits  réalisés 
respectivement  par  chacune  des  quatre  Banques  : 

1901-1905        1903-1904  Reports 


Banques 


Bénéf. 
net 


Di- 
vid" 


Bénéf.  Di- 
net  vide 


1903- 
190  i 


1904- 
1905 


Liv.st.  % 

Commercial ...  244.395  20 

National   221.194  20 

North  of  Scotl.   59.815  11  k 

Royal   239.716  10 

Total....  765.120 


Liv.st. 
227.967 
230.236 

52.599 
241.056 

751.858 


/o 
20 
20 
10 
10 


Liv.st. 
31.951 
38.558 
1.40i 
900.724 


Liv.st. 
21.346 
39.752 
2.719 
933.440 


972.687  937.257 

On  voit,  d'après  ce  tableau,  que  le  dividende  distribué  a 
été  le  même  pour  trois  de  ces  Banques,  en  1904  et  en  1905. 
Seule  la  Xorth  Bank  of  Scotland  a  élevé  son  dividende  de 
10  à  11  1/4  0/0. 


Courrier  tle  la  Bourse  de  Londres 


Londres,  28  décembre  1905. 

Après  plusieurs  jours  de  congé  le  Stock-Exchange  a  rouvert 
ses  portes,  mais  les  deux  dernières  séances  ont  été  surtout 
consacrées  à  la  liquidation.  L'argent  continue  à  être  cher  et 
il  en  sera  certainement  ainsi  pendant  quelque  temps. 

Les  Consolidés  finissent  à  89  1/i  comme  jeudi  dernier. 

Les  Fonds  d'Etat  étrangers  sont  plus  fermes.  L'Italien 
4  0/0  est  à  105  3/4;  l'Extérieure  Espagnole  finit  à  91  7/8 
et  le  Turc  unifié  4  0/0  est  ferme  à  90  1/2. 

Les  Fonds  sud-américains  sont  actifs.  "L'Argentin  5  O/O 
1886  est  à  104  ./.,  et  le  Funding  à  101  3/8.  Le  Brésil  5  O/O 
est  à  99  .  / . . 

Les  Chemins  anglais,  influencés  par  de  bonnes  recettes,  se 
raffermissent. 

Les  Chemins  américains  sont  toujours  soutenus  par  les 
demandes  de  New- York,  mais  ne  conservent  pas  les  plus 
hauts  cours. 

Voici  les  derniers  cours  : 

Le  Canadian  Pacific  est  à  177  7/8;  l'Erie  à  48  1/4,  et  le 
Louisville  à  155  1/4;  YAtchison  à  89  7/8,  et  le  Norfolk 
à  86  1/4. 


ESPAGNE 


LÀ  SITUATION 


Madrid,  le  26  décembre  1905. 
La  situation.  —  La  Bourse.  —  La  Banque  d'Espagne. 

Toute  la  semaine  a  été  occupée  par  des  pourparlers 
laborieux,  afin  d'aboutir  à  une  solution  du  problème 
des  octrois.  Finalement,  et  après  bien  des  efforts,  on 
est  parvenu,  tant  bien  que  mal,  à  une  entente  qui 
semble  définitive.  L'opinion  voit,  avec  regret,  que  la 
discussion  du  budget  et  des  lois  spéciales  est  menée 
chaque  fois  plus  négligemment  et  sans  que  Ton  prenne 
la  peine  d'étudier  à  fond  les  questions. 

Le  Ministre  des  Finances  a  demandé  l'autorisation 
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de  proroger,  au  delà  du  l«r  mars  1906,  le  modus 
vivertdi  existant.  La  mesure  est  logique  en  soi,  mais 
elle  peut  obéir  à  un  de  ces  trois  motifs  : 

Conviction  que  les  Chambres  ne  veulent  pas  approu- 
ver de  but  en  blanc  le  projet  déposé  par  le  Gouverne- 
ment ; 

I  >êsir  de  l'aire  approuver  le  tarit'  douanier  avant  d'en- 
tamer des  négociations  avec  les  puissances  ; 

Ou  bien  hâte  de  fermer  les  Chambres  pendant 
quelque  temps  aussitôt  que  le  budget  aura  été  approuvé. 

Je  sais  que  l'on  peut  invoquer  l'urgence  de  la  loi  sur 
le  régime  des  alcools  pour  s'opposer  à  la  suspension 
des  séances,  mais  d'une  :  le  Ministre  des  Finances  a 
déjà  lu  le  projet  de  réforme  de  cet  impôt;  et  de  deux  : 
les  viticulteurs  commencent  à  se  rendre  compte  qu'ils 
ont  fait,  innocemment,  le  jeu  des  distillateurs  de  grains 
et,  peut-être,  les  réclamations  seront-elles  moins  vives 
à  présent. 

Enlin,  et  pour  finir  de  brouiller  les  Cortês,  a  surgi 
l'exigence  de  modifier  le  code  de  justice  militaire,  afin 
de  déférer  à  celle-ci  les  insultes  faites  à  l'armée,  verba- 
lement ou  par  la  presse.  C'est  une  affaire  délicate,  et  il 
parait  que  les  Chambres  devront  l'approuver,  quoi- 
qu'il leur  en  coûte.  Peut-être  y  aura-t-il,  à  cette  occa- 
sion, un  remaniement  du  Ministère. 

Celte  semaine  n'a  pas  été  bonne  pour  les  haussiers  ; 
les  cours  extrêmes  du  A  0/0  ont  été  79  45  et  79  55  au 
comptant.  Affaires  nulles,  car  on  ne  peut  pas  donner 
ce  qualificatif  aux  remplois  de  fonds.  La  spéculation 
a  commencé  déjà  ses  travaux  pour  la  liquidation,  qui 
s'annonce  bien  jusqu'à  présent  ;  les  reports  Un  janvier 
ne  valent  que  10  centimes,  ce  qui  n'est  pas  cher,  et 
s'il  n'y  a  aucun  contre  temps  nous  doublerons 
l'échéance  du  trimestre  sans  de  grands  accrocs. 

La  question  la  plus  importante  est  l'attitude  du 
marché  de  Paris,  en  général,  et  la  tenue  de  la  Belle 
Extérieure,  en  particulier.  Les  incidents  suscités 
depuis  plusieurs  jours  à  l'occasion  de  la  découverte  du 
fait  que  des  Espagnols  possèdent,  contrairement  à  la 
loi,  des  titres  estampillés  ont  causé  un  grand  désarroi 
parmi  la  spéculation,  qui  s'est  empressée  d'abandonner, 
paraît-il,  toute  transaction  sur  cette  valeur.  Le  Gou- 
vernement est  très  sollicité  de  prendre  des  mesures 
(lesquelles  ?)  pour  mettre  un  terme  à  cette  situation  ; 
mais,  jusqu'à  présent,  il  ne  semble  s'être  arrêté  à 
aucun  parti. 

L'Amortissable  a  été  l'objet  de  quelques  ventes,  cjui 
lui  ont  fait  perdre  un  moment  15  centimes,  mais  il  se 
remet  et  ferme  samedi  à  98  60  0/0,  même  cours  que 
lundi  dernier. 

Le  malaise  général  s'est  fait  sentir  sur  l'ensemble 
du  marché  en  restreignant  les  transactions,  peu  impor- 
tantes cependant  ;  actions  Banque  d'Espagne  de  424  à 
422  0/0;  Tabacs  de  386  50  à  386  0/0;  Hispano-Ameri- 
canu  131  0/0 ;  Espagnole  de  Crédit  au  pair;  Explosifs 
272  0  0;  Altos-Ilomos,  de  Bilbao,  à  231  0/0,  en  baisse 
de  10  points  à  la  suite  de  la  rupture  des  négociations 
pour  reconstituer  le  trust  de  la  métallurgie  ;  licsinei-as 
178,  en  hausse  de  4  50  0/0. 

Très  peu  d'affaires  en  titres  de  la  Compagnie  Su- 
er ière  ;  préférence  à  72  0/0;  ordinaires  à  40  0/0;  obli- 
gations à  97  0/0. 

Les  opérations  liquidées  en  Extérieure  ont  donné 
lieu,  un  moment,  à  une  demande  de  chèques,  qui  a  fait 
mousser  les  cours  de  27  30  0/0  à  27  85  0/0;  la  réaction 
est  venue  ensuite  et  on  a  coté  samedi  27  05,  pour  finir 
à  27  10  0/0  en  clôture  ;  tendance  indécise. 

Voici  la  comparaison  des  cours  des  principales 
valeurs  de  notre  place,  pendant  les  quatre  dernières 
semaines  : 

'<  Ma.    11  iléc.    18  .l.'c.   28  déc. 

4  0/0  Intérieur   78.10      79  40      7!»  50      79  45 

5  0/0  Amortissable   98  30      98  45      98  00      98  G0 

Banque  d'Espagne   425..     427..     m..     422  75 

—     Hypothécaire   215  

Com p.  Ferm.  des  Tabacs     38G  50     387  50  386  50     886  .. 

Chèque  sur  Paris               27  90      27  10  27  35      37  10 

—        Londres...      32  13      318'.)  31  96      31  90 

Céduhs  hypothéc.  4  0/0.      10110     101  05  10110  101.. 


Au  bilan  de  la  Banque  d'Espagne,  nous  relevons 
les  changements  suivants  :  argent,  1  million  ; 
—  escomptes  et  avances,  2;  -|~  circulation,  4.5;  — 
comptes  courants,  1.5. 


iÉriMioiis  Éconoiips  et  ïiiaucières 

Recettes    des    Chemins   de   fer  Espagnols 

Du  1"  janvier  au  9  décembre  [4ê  semaines) 


LIGNES 

Kilom 
expl. 

1902 

1903 

1901 

1905 

Nord  del'Espagne: 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Pesetas 

Ancien  réseau.. . 

2-010 

66  676.227 

67. 140  295 

66.321-751 

6:, 

458  896 

Asturies,  Galice. 

784 

20. 199. 769 

20.526  ^8 

20.814  357 

20 

896  079 

Valence  à  Utiel  ■ 

88 

810. 039 

1.090.250 

1  051.037 

1 

007. i92 

104 

1.293  1-21 

1.33U  894 

1  370-816 

1 

579  92i 

San  Juan  de  Las 

Abadesas  

112 

2  612.S93 

2.662.101 

2  531.758 

m  no 

AimansaValence 

499 

13  715  758 

14.175  833 

14  601.319 

060  095 

Total  Nord  del'Esp.. 

3.681 

105301).:  07 

166935.566 

106691  (157 

1 

1483.383 

1.067 

20.717.SHI 

20  li7.7«0 

20.813.741 

19 

753  019 

Madrid-Saragosse 

Barcel  .-France . 

3.650 

95.372  474 

96.938  783 

96-977.266 

96 

507-060 

Sud  de  l'Espagne. 

310 

3. 584. 9161  4.006  868 

4  290.681 

4 

519-946 

Les  Sucres  en  Espagne.  —  La  question  sucrière  donne 
beaucotip  d'actualité  a  l'examen  du  rendement  de  l'impôt  il'1 
fabrication  sur  cette  denrée. 

l'our  le  sucre  de  canne,  la  production  des  trois  premiers 
trimestres  a  été  de  28.312  tonnes  ;  le  stock,  au  1"  janvier, 
était  de  8.3G8  tonnes,  ce  qui  lait  36.780  t.  ;  les  sorties  ont 
atteint  25.578  t  ;  le  solde  en  magasin,  le  30  septembre,  était 
de  11.102  tonnes. 

La  production  de  sucre  de  betterave  a  été  de  16.504  tonnes  ; 
le  stock,  au  1"  janvier,  était  de  54.613,  soit  71.117  desquelles 
il  en  est  sorti  56.952  tonnes  ;  la  quantité  en  magasin  était  de 
14.105  tonnes. 

Le  total  est  de  107.798  tonnes,  au  lieu  de  99.130  en  1904: 
les  sorties  ont  atteint  82.531  tonnes,  au  lieu  de  66.971.  Cette 
augmentation  fait  qu'en  dépit  de  la  production  plus  intense 
en  1905  qu'en  1904,  le  stock,  au  39  septembre  dernier,  était 
de  25.267  tonnes,  au  lieu  de  32.158.  Eu  ajoutant  au  stock 
ci-dessus  le  sucre  existant  dans  les  dépots  spéciaux  et  dans 
les  raftineries,  soit  8.931  tonnes,  nous  arrivons  à  une  somme 
totale  de  33.198  tonnes. 

Sur  les  55  sucreries  traitant  les  betteraves,  il  y  en  a  44  qui 
fout  partie  du  trust  des  sucres,  et,  de  ces  44,  la  Société 
sucrière  en  a  fermé  19.  Parmi  les  onze  fabriques  indépendan- 
tes, il  y  en  a  deux  qui  sont  arrêtées. 

Les  recettes  du  Trésor  ont  été  de  17.911.776  pesetas,  dont  : 

3.612.O40  pour  le  sucre  de  canne. 
ll.172.55i  —  betterave. 

1.989.906  —  raffiné. 

98.339  sur  la  glucose. 

La  lutte  continue  entre  les  deux  groupes  el  il  est  difficile 
de  dire  quelle  en  sera  la  solution. 


Couirier  de  la  Bourse  de  Madrid 


Madrid,  28  décembre  1905. 
Marché  très  ferme  et  en  tendance  excellente.  Le  change 
sur  Paris  est  descendu  à  26  86. 
L'Intérieure  clôture  à  79  70. 
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ITALIE 

LA  SITUA  TION 

Rome,  2G  décembre  1905. 

Le  nouveau  Ministère  Fortis.  —  Le  marché  tinancier.  —  Le  commerce 
-extérieur.  —  Les  recettes  des  chemins  de  fer.  —  La  situation  du 
Trésor.  —  Augmentation  îles  receltes  publiques. 

Depuis  ma  dernière  lettre,  nous  avons  eu  une  crise 
ministérielle  et  un  nouveau  Cabinet.  Vous  savez  déjà 
qu'on  a  procédé  simplement  à  un  replâtrage  de  l'ancien 
Cabinet  Fortis.  Le  nouveau  est  ainsi  composé  : 

M.  Fortis,  député,  président  du  Conseil,  Intérieur  ; 
Le  marquis  de   San-Giuliano,   sénateur,  Affaires 
étrangères  ; 

M.  Finocchiardo,  député,  Justice  ; 

M.  Yacchelli,  sénateur,  Finances; 

M.  Carnaco,  député,  Trésor  ; 

Le  général  Mainoni  d'Intignano,  Guerre; 

L'amiral  Mirabello,  sénateur.  Marine  ; 

M.  de  Marrais,  député,  Instruction  publique; 

M.  Tedesco,  député,  Travaux  publics  ; 

M.  Marsengo  Bastia,  député,  Postes  et  Télégraphes  ; 

M.  Malvez/.i,  député,  Agriculture. 

La  crise  avait  éclaté  à  propos  du  modus  vivendi  avec 
l'Espagne.  C'était  un  prétexte  :  la  crise  a  eu  pour  prin- 
cipale cause  le  besoin  de  remplacer  M.  Tittoni,  mi- 
nistre des  affaires  étrangères.  Le  nouveau  Ministère  se 
représente  donc  sans  lui.  L'accueil  qui  lui  a  été  fait 
a  manqué  généralement  de  chaleur.  En  réunissant 
dans  un  Ministère  des  personnes  d'opinions  assez  peu 
concordantes,  M.  Fortis  a  cru  faire  œuvre  de  concen- 
tration. Cependant  son  principal  défaut  est  de  man- 
quer de  clarté  et  de  précision  dans  son  programme.  Il 
importe  toutefois  de  le  voir  à  l'œuvre.  M.  Fortis  a 
montré  jadis  de  l'habileté  ;  il  se  peut  que  le  nouveau 
Ministère  survive  longtemps  à  la  réception  un  peu 
froide  qui  lui  a  été  faite.  En  tous  cas,  on  ne  peut  man- 
quer de  savoir  gré  au  Président  du  Conseil  de  la  rapi- 
dité avec  laquelle  il  a  résolu  une  crise  qui  aurait  pu 
être  longue  et  difficile. 

Notre  marché  financier  s'est  peu  ressenti  de  la  crise, 
probablement  à  cause  de  sa  courte  durée.  Ce  n'est  pas 
à  dire  que  son  allure  soit  très  brillante,  car  il  souffre 
en  ce  moment  des  conséquences  du  resserrement  moné- 
taire. On  a  dù,  pour  cela,  procéder  à  des  allégements  de 
positions  :  il  en  est  résulté  quelque  dépression  des 
cours,  mais  assez  légère.  Cette  dépression  a  été  com- 
mune à  toute  la  cote  :  ella  a  porté  principalement  sur 
les  valeurs  industrielles.  Elle  a  moins  affecté  notre 
Rente,  qui  a  été  soutenue,  non  par  notre  propre 
marché,  mais  par  les  places  étrangères. 

Vous  pourrez  constater,  dans  les  statistiques  du 
commerce  extérieur,  que  je  joins  à  cette  lettre,  que  nos 
échanges  internationaux  nous  sont  assez  favorables  en 
ce  moment.  Pendant  le  mois  de  novembre,  nos  expor- 
tations ont  accusé  une  sensible  augmentation  ;  les 
importations  aussi,  il  est  vrai  ;  mais,  de  ce  côté,  l'aug- 
mentation est  venue  principalement  du  blé  et  de 
l'avoine.  Il  y  a  dans  cette  constatation  une  preuve 
certaine  de  l'essor  de  notre  production. 

Nous  en  avons  une  autre  dans  l'augmentation  satis- 
faisante des  recettes  des  Chemins  de  fer  de  l'Etat.  Du 
1er  juillet  au  30  novembre  1905,  cette  administration  a 
encaissé  1 4-2.969.210  lire;  soit  une  augmentation  sur 
l'exercice  précédent  de  8.145.967  lire,  dont  la  principale 
partie  vient  du  transport  des  marchandises. 

Les  derniers  comptes  du  Trésor  que  l'on  vient  de 
publier,  jusqu'au  30  novembre,  confirment  la  bonne 
situation  de  nos  finances.  Ces  comptes  présentent  une 
amélioration  de  227  1/2  millions  environ  par  rapport 
à  la  situation  au  30  juin,  clôture  de  l'exercice  pré- 
cédent. 

Cette  amélioration  constante  a  été  la  conséquence 
des  variations  suivantes  dans  les  trois  chapitres  qui 
concourent  à  former  le  compte  du  Trésor  : 


Lire 

Augmentation  des  crédits  de  Trésorerie          +  161.625,027 

Diminution  des  dettes  de  Trésorerie  et,  ^in- 
sulte, augmentation  d'actif   -f-  88.727.547 

-f-  228.052.574 

Diminution  du  fonds  de  caisse   —  688.800 

Amélioration   227. 418 .774 

Nous  tirons  du  même  exposé  que  dans  ces  cinq  mois 
de  l'exercice  financier  en  cours,  les  recouvrements  du 
Trésor,  par  recettes  ordinaires,  se  sont  élevées  à 
708.536.41.")  lire,  chiltre  supérieur  de  32.397.435  lire 
ii  celui  de  la  période  correspondante  de  l'exercice  1904- 
1905,  ce  qui  représente  une  amélioration  de  91 1/2  mil- 
lions apportée  par  le  seul  mois  de  novembre. 

Il  faut  reconnaître,  pour  être  exact,  que  la  majeure 
partie  de  cette  augmentation  provient  des  douanes  à 
cause  des  augmentations  de  blé.  Mais  toutes  les  au- 
tres branches  ds  l'activité  nationale  y  ont  contribué 
aussi.  C'est  ainsi  que  les  «  droits  sur  les  affaires  »  ac- 
cusent seuls  une  augmentation  de  5.531.307  lire. 


Monatious  Écouomifjiies  et  Financières 

Mouvement  du  Commerce  extérieur  de  l'Italie 
pendant  les  onze  1ers  mois  de  1905 
(Les  sommes  s'entendent  en  milliers  de  lire) 


CATEGORIES 


Spiritueux,  Boissons  et 
Huiles  

Denrées  coloniales,  Dro- 
gues et  Tabacs  

Produits  chimiques,  Arti- 
cles médicinaux,  résines 
et  Parfumeries  

Couleurs  et  articles  pour 
Teinturerie  et  Tannerie . 

Chanvre,  Lin,  Jute,  etc.. 

Coton  

Laine,  Crins,  Poils  

Soie  

Bois  et  Paille  

Papier  et  Livres  

Peaux  

Minéraux,  Métauxctleurs 
dérives  

Pierres,  Terres,  Poteries, 
Verres  et  Cristaux  

Céréales,  Farine, Pâtes, etc 

Animaux,  Produits  et  dé- 
pouilles d'animaux  

Objets  divers  

Totaux  


IMPORTATIONS 

EXPORTATIONS 

Onze 

Diffé- 

Onze 

Diffé- 

1ers mois 

rence 

Ie"  mois 

rence 

1905 

sur  1905 

1905 

sur  1904 

50.862 

+■  8.475 

81 

928 

—15.018 

40.088 

—  207 

11 

124 

+  2.858 

71.720 

-+-  1.337 

50 

730 

+  2.349 

30.651 

—  544 

6 

711 

+  1 

31.003 

-f-  1.492 

58 

082 

—  5.974 

256.977 

+25.376 

105 

572 

+  1.801 

94.019 

—  1.057 

30 

125 

+  5.415 

207.883 

+34.740 

556 

638 

-f 89. 568 

92.516 

-+-  8.0c0 

54 

528 

—26.483 

28.860 

+  1.505 

17 

935 

+  2.041 

64.411 

-  2.620 

31 

570 

+  163 

274.196 

+17.419 

43 

218 

+  4.230 

211.924 

+23.018 

79 

947 

—  4.024 

253.867 

+46.124 

184 

883 

+21.651 

139.277 

—  4.895 

176 

187 

+27.165 

33.221 

+  3.27:! 

33 

160 

+  4.874 

1881.568 

+161483 

1522 

339 

+110616 

La  Valeur  en  Bourse  des  actions  des  principales 
Banques  et  Sociétés  italiennes.  —  D'après  YEconomista 
d'Ilalia,  la  valeur  de  Bourse  des  actions  de  Banques  et 
Sociétés  italiennes,  résultant  des  prix  de  compensation  de  fin 
novembre  1905,  s'élevait  à  un  total  de  3.109.477.572  lire  et 
présentait  une  diminution  de  64.535.698  lire  comparative- 
ment aux  prix  de  fin  octobre  1905. 

En  groupant  les  différentes  espèces  de  titres  selon  leur 
nature,  on  a  la  répartition  suivante  : 

Yaleur  Différence 
fin  nov.  1905  avec  oct.  1905 

En  lire 

Etablissements  de  crédit  740.430.932  —  17.708.458 

Sociétés  de  transports. . .  848.790.000  —  20.961.000 

Industries  du  sucre   186.215.000  —  6.738.000 

Mines  et  métallurgie   417.758.140  +  271.260 

Gaz  et  électricité   145.105.000  —  1.774.000 

Tissages  et  filatures   217.632.500  —  2.653.000 

Compagnies  des  Eaux. . .  79.736.000  —  1.072.000 

Moulins   57.336.000  —  2. 008. 000 

Produits  chimiques   104.240.000  —  5.112.000 

Industries  diverses   312.234.000  —  6.780.000 


3.109.477.572 


64.535.698 
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Courrier  de  la  Bourse  de  Rome 


Rome,  28  décembre  1905. 
Le  marché  est  très  ferme  ;  les  valeurs  sont  entraînées  par 
la  hausse  de  la  rente  qui  vient  de  détacher  son  coupon. 
Voici  les  derniers  cours  : 

La  Rente  est  à  106  55  ;  Méridionaux,  733  . .  ;  les  Méditer- 
ranée. 457  ..;  Banque  Nationale,  1.253. 


PORTUGAL 


Crise  ministérielle.  —  Le  Ministère  progressiste  de 
M.  Luciano  de  Castro  a  donné  sa  démission  dans  le  courant 
de  cette  semaine. 

La  crise  est  due  à  la  prochaine  réunion  de;  Cortès,  qui, 
d'abord  ajournées,  puis  dissoutes,  furent,  après  les  élections, 
suspendues  jusqu'en  1903,  le  Gouvernement  assumant  une 
soi  te  de  dictature.  Cette  situation  anormale,  qui  ne  saurait 
être  prolongée  indéfiniment,  était  déterminée  par  la  dilîiculté 
de  trouver  une  majorité  pour  résoudre  la  question  du  renou- 
vellement du  contrat  de  monopole  des  tabacs,  sur  laquelle  le 
groupe  dissident  du  comte  d'Alpoim  s'est  séparé  du  parti 
progressiste. 

La  crise  ministérielle  a  été  d'ailleurs  de  courte  durée.  Nous 
donnons:  ci-après  la  composition  du  nouveau  ministère  : 

MM.  Luciano  Castro,  reste  président  du  Conseil  sans  por- 
tefeuille ;  Eduardo  Coelho,  Intérieur  ;  Villaça.  Affaires  étran- 
gères ;.  Monténégro,  Justice  ;  Pehha  Garcia,  Finances;  Coro- 
nel  Mathias  Nunez,  Guerre  ;  Moreira,  Marine  ;  Antonio  Ca- 
brai, Travaux  publics. 


La  Situation  Coloniale.  —  Le  Moniteur  des  Intérêts 
Matériels  a  donné  récemment  une  analyse  du  rapport  soumis 
aux  Cortès  par  le  Ministre  des  Colonies,  et  relatif  au  régime 
des  Colonies. 

Ce  rapport  "fait  ressortir,  en  premier  lieu,  les  relations 
commerciales  de  la  Métropole  avec  les  Colonies  durant  ces 
dernières  années;  les  chiffres  qu'il  fournit  sont  les  suivants  : 


Com- 

Réex- 

Trans- 

merce 

Impor- 

Expor- 

por- 

borde- 

total 

tations 

tations 

tations 

Transit 

ment 

(En  contos) 

1899... 

79.100 

39.900 

25.000 

7.100 

18.400 

700 

1900... 

84.000 

37.700 

26.700 

8.000 

10.300 

1.300 

1901... 

63.300 

29.300 

23.000 

1.400 

8.300 

1.300 

1902. . . 

63.900 

28.900 

22.700 

1.000 

14.400 

1.400 

1!X)3... 

86.900 

3i.000 

27.400 

1.100 

22.000 

2.000 

Si  l'on  examine  plus  particulièrement  les  colonies  afri- 
caines, voici  les  chiffres  qui  se  rapportent  aux  échanges 
commerciaux  de  ces  contrées  et  la  part  prise  dans  ces  échanges 
par  la  Métropole  : 

Impor-  Expor- 
tations tations 
Impor-     Expor-         de  des 
tations      tations     Portugal  colonies 


(En  contos) 

1890   10.400  7.60O  4.914  3.489 

1893   11.700  9. 600  7.394  5.003 

1896   14.200  10.000  7.064  4.411 

1899   18.500  13.700  11.591  7.563 

1901   16.400  13.100  10.868  5.530 

1902   15.600  12.600  9.517  4.778 

1903    20.900  17.500  12.5G7  6.529 


Les  principaux  produits  exportés  des  colonies  portugaises 
«ont  le  cacao,  les  gommes,  les  cafés,  les  minerais  et  le  tabac 
en  feuilles. 


D'autre  part,  les  marchandises  expédiées  par  le  Portugal  à 
ses  colonies  se  composent  principalement  des  suivantes  : 


1899 

1900 

1901  1902 

1903 

(En  contos) 

86 

41 

25 

29 

38 

169 

208 

190 

184 

164 

2.481 

2.201 

1.044 

734 

1.670 

Substances  alimentaires.. 

1.745 

1.914 

1.061  1 

668 

2.093 

Machines,  instruments... 

116 

137 

83 

72 

67 

Produits  manufacturés  . . 

880 

994 

805 

651 

820 

2.263 

1.985 

895 

551 

1.574 

783 

821 

702 

548 

1.269 

On  voit,  par  ces  chiffres,  le  développement  progressif  du 
mouvement  commercial  des  colonies  africaines  du  Portugal, 
bien  que  des  fléchissements  soient  remarqués  pour  quelques 
articles,  notamment  les  deux  derniers. 

Quant  à  la  situation  financière  de  ces  colonies,  le  rapport  la 
résume  brièvement  comme  suit  : 

Recettes  Dépenses 


(En  contos) 

1852-1853   752  830 

1860  1861    979  1.0G6 

1870-1871   1.4Ô4  1.421 

1883-1881    1.933  1.176 

1890  1*91   3.424  4.545 

1900-  190 1    7.172  7.443 

1901-  1902   7.513  7.606 

1902-  1903   7-783  7.796 

1903-  1904   9.053  9.312 

1904-  1805   9.545  9.925 


Si  l'on  totalise  les  dépenses  des  cinq  derniers  exercices,  on 
arrive  à  un  débours  de  42.082  contos  de  reis  pour  41.076 
contos  de  recettes,  et  le  dernier  budget  se  solde  par  un  excé- 
dent de  recettes  de  25  contos  de  reis. 

Il  est  intéressant,  d'autre  part,  d'examiner  [les  sacrifices 
faits  par  la  mère-patrie  pour  le  développement  de  ses  colo- 
nies. Ces  dépenses,  qui  comportent  de  nombreuses  expédi- 
tions militaires  très  onéreuses,  ont  été  les  suivantes  depuis 
1S70  :  subsides  à  des  Compagnies  de  navigation,  de  télégra- 
phie et  de  chemins  de  fer,  14.395  contos  ;  dépenses  géné- 
rales d'administration,  24.412  contos  ;  service  de  l'émigration, 
279  contos  ;  colonisation  143  contos  ;  subside  particulier  à 
Mozambique,  568  contos  ;  expédition  militaire  aux  Indes 
pendant  la  révolte  de  1870-1872,  199  contos  :  expédition  et 
occupation  du  Lunda  en  1895-1897,  373  contos  :  expéditions 
militaires  diverses'  5.436  contos;  participation  à  l'Exposition 
universelle  (1900)  de  Paris,  60  contos  ;  expéditions  scientifi- 
ques, 42  contos  ;  musée  colonial  et  service  cartographique, 
51  contos  ;  institut  colonial,  120  contos  ;  chemin  de  fer  de 
Lourenço-Marquez,  2.001  contos  ;  matériel  de  guerre,  125 
contos. 

Voici,  pour  finir  quelques  chiffres  des  recettes  et  dépenses 
de  diverses  colonies  africaines  : 

Cap  Arert,  dépenses  en  1903-04,  341  contos  ;  recettes, 
427  contos  ;  recettes  douanières  en  1902,  123  contos,  ve- 
nant de  244  contos  en  1901  et  295  en  19C0  par  suite  de  dimi- 
nutions dans  les  envois  de  cuirs  et  peaux,  eaux-de-vie,  maïs 
et  sel  ;  mouvement  commercial  en  l'.>92  :  à  l'entrée,  782  contos  ; 
à  la  sortie,  1.022  contos. 

Guinée  portugaise  :  dépenses  en  1902-03,  219  contos;  recet- 
tes, 193  contos;  recettes  douanières,  125  contos;  mouvement 
commercial  en  1902,  802  contos. 

San-Thomé  :  dépenses.  4u:î  contos  en  1903-04;  recettes  658 
contos:  mouvement  commercial  en  1908  :  à  l'entrée  2.484  con- 
tos ;  à  la  sortie,  5.147  contos. 

Province  d'Angola  :  dépenses  prévues,  2.332  contos  en  1903- 
1904;  recettes,  978  contos  en  1902-03,  contre  981  eu  1901-02  et 
1.9114  en  1898-99.  Le  développement  commercial  de  cette  colo- 
nie subit  les  effets  astreingents  du  protectionnisme  do  la  mé- 
tropole et  des  tarifs  trop  ('levés  du  chemin  de  fer  de  péné- 
tration. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Amérique 


AMÉRIQUE 


BRÉSIL 

La  Situation  financière.  —  La  (iazcln  de  Soticias  a 
publié  récemment  une  interview  du  Ministre  des  Finances 
du  Brésil,  qui  se  montre  très  optimiste  sur  la  situation  linan- 
cière  de  ce  pays,  tant  au  point  de  vue  public  qu'au  point  de 
vue  privé. 

Les  déclarations  du  Ministre  répondent,  en  quelque  sorte, 
à  un  récent  discours  de  M.  Francisco  de  Sa,  rapporteur  du 
budget  des  recettes ,  qui  faisait  prévoir  un  déficit  de 
■  40.000  contos. 

«  Si  M.  Francisco  de  Sa,  a  dit  le  Ministre,  a  voulu  parler 
de  l'exercice  en  cours,  il  n'y  a  vraiment  pas  lieu  de  jeter  un 
cri  d'alarme.  Le  budget  en  vigueur  a  été  voté  avec  un  déficit 
de  18.000  contos.  Or,  au  30  septembre,  j'avais  réussi  à 
réduire  ce  déficit  à  7.000  contos,  et  j'espère  clore  l'exercice 
avec  un  excédent. 

«  Il  y  a  une  ressource  à  laquelle  on  ne  songe  pas  :  c'est  la 
rentrée  des  créances  du  Trésor  sur  telle  banque  ou  tel  Etat. 
Je  suis  arrivé,  avec  un  peu  d'insistance,  à  faire  rentrer  ainsi 
5.000  contos  de  recette  extraordinaire. 

«  En  outre,  il  ne  faut  pas  oublier  qu'il  a  été  reporté,  de 
l'exercice  1904,  un  excédent  de  34.000  contos-papier,  en  dehors 
de  5.000.000  de  liv.  st.  dans  les  mains  de  nos  banquiers  de 
Londres  ;  1.000.000  de  liv.  st.  fourni  à  la  Banque  de  la  Répu- 
blique comme  garantie  de  ses  tirages  sur  l'Europe,  somme 
absolument  intacte  :  1.000.000  de  liv.  st.  en  valeurs  de  che- 
mins de  fer,  et  2.000.000  de  liv.  st.  pour  le  paiement  du  ter- 
ritoire de  l'Acre.  Ces  derniers  n'existent  plus  en  espèces,  il 
est  vrai,  mais  ils  représentent  la  valeur  du  territoire  acheté 
à  la  Bolivie,  et  qui  rapportera,  celte  année,  10.000  contos.  » 

Le  Ministre,  comparant  le  budget  des  dépenses  proposé 
par  le  Gouvernement  pour  1906  avec  le  budget  tel  qu'il 
résulte  à  cette  heure  des  modifications  apportées  par  la 
Chambre  à  la  proposition  de  loi  des  finances,  constate  quo 
les  dépenses  n'ont,  jusqu'à  présent,  subi  qu'une  augmenta- 
tion de  5.578  contos. 

«  Il  parait,  a  ajouté  le  Ministre,  que  l'argent  ne  fait  pas 
tant  défaut  qu'on  le  dit.  Il  y  a  longtemps  que  les  apolices- 
or  de  18G8  sont  appelées  au  remboursement,  et  j'ai  encore  à 
payer  82.000  livres  sterling,  pour  lesquelles  100.000  liv.  st. 
sont  déposées  à  la  Banque  de  la  République.  Les  porteurs 
ne  sont  vraiment  pas  pressés  de  venir  chercher  leur  argent. 
Sur  les  apolices  1897,  il  reste  seulement  à  rembourser  514 
contos  sur  un  total  de  10.000  contos.  » 

La  Gazeta  de  Noticias  annonce,  d'autre  part,  que,  du  bilan 
du  Trésor  fédéral  dressé  dans  les  derniers  jours  de  novembre 
par  M.  Costa  Junior,  directeur  de  la  comptabilité,  il  résulte 
un  solde  en  caisse  disponible  de  170.000  contos,  soit,  au 
change  actuel,  186  millions  de  francs  devant  nécessairement 
comprendre  les  disponibilités,  tant  à  Londres  qu'au  Brésil. 

La  situation  du  Trésor,  conclut  le  journal  Le  Brésil,  qui 
analyse,  à  son  tour,  l'article  de  son  confrère,  est  donc  favo- 
rable, et  ne  peut  que  tendre  à  s'améliorer. 


ÉTATS-UNIS 

La  Production  de  la  fonte.  —  La  production  de  la  fonte 
aux  Etats-Unis  a  été,  cette  année,  considérable.  Les  résultats 
pour  les  10  premiers  mois  1905,  que  vient  de  publier  le 
Bankers'  Magazine  accusent,  en  effet,  18.527.761  tonnes, 
chiffre  de  près  de  2  millions  de  tonnes  supérieur  à  la  pro- 
duction totale  de  1904. 

Le  mois  d'octobre  a  été  particulièrement  favorable,  avec 
plus  de  2  millions  de  tonnes,  chiffre  qui,  jusqu'ici,  n'avait 
jamais  été  atteint  pour  un  seul  mois. 

Les  productions  mensuelles  de  1905  ont  d'ailleurs  toutes 
été  supérieures  d'une  façon  très  sensible  aux  chiffres  corres- 
pondants enregistrés  pour  les  deux  dernières  années,  ainsi 
que  le  montre  le  tableau  suivant  : 


1908  1904  Lt05 

'En  tonnes  anglaises) 

Janvier                             1.472.788  921.231  1.770.500 

Février                             1.390.615  1.205.449  1.597.100 

Mars                              1.590.470  1.447.065  1.930.000 

Avril                                1.608.431  1.557.207  1.922.041 

Mai                                 1.713.614  1.533.350  1.967.586 

Juin                                 1.673.228  1.292.030  1.793  286 

Juillet                               1.546.184  1.106.297  1.741.935 

Août                                1.571.126  1.167.672  1.841.413 

Septembre                         1.553.767  1.352.677  1.898.873 

Octobre                            1.425.658  1.450.401  2.053.127 

Nsvenibro                         1.039.622  1.481.832  » 

Décembre                           841  ; .  605  1.614.349  * 

18.009.252  16.497.033  18.527.761 


Le  Marché  Financier  de  New-York 


New- York,  27  décembre  1905. 

Le  Marché  est  calme  et  l'attention  se  porte  surtout  sur 
les  valeurs  de  cuivre  et  particulièrement  sur  VAmagal- 
matcd  et  VAnaconda.  Cette  dernière  Compagnie  vient  de 
déclarer  un  dividende  trimestriel  de  87  1/2  cents. 

Le  4  0/0  ancien  finit  à  103  3/4. 

Les  valeurs  de  chemins  de  fer  continuent  à  être  deman- 
dées. On  recherche  surtout  la  Denver  et  la  Erié. 
Voici  les  derniers  cours  : 

Atchison,  86  7/8;  Milwaukee,  178  1/4;  Erie,  47  5/8; 
Reading,  135  1/4;  Canadian  Pacific,  171  3/4;  Illinois  Cen- 
tral, 175  ./.  ;  Louisville,  151  3/4;  Central,  221  ./.  ;  Union 
Pacific,  149  1/8. 


REPUBLIQUE  ARGENTINE 

Commerce  extérieur  de  la  République  Argentine  pen- 
dant les  trois  premiers  trimestres  1905.  —  Le  Bureau 
national  de  Statistique  de  la  République  vient  ;de  publier 
les  chiffres  relatifs  au  commerce  extérieur  pendant  les  trois 
premiers  trimestres  1905.  La  situation  qui  nous  est  révélée 
par  ce  document  est  des  plus  prospères. 

L'ensemble  des  importations  et  des  exportations  pendant 
les  neuf  premiers  mois  1905  a  atteint  402.761.593  pesos-or 
contre  341.955.182  pesos  pendant  la  même  période  de  l'année 
dernière,  soit  donc  une  augmentation  de  60.806.411  pesos-or. 

La  valeur  des  importations  s'est  élevée  à  155.651.460  pe- 
sos-or contre  138.762.263  en  1904,  soit  une  augmentation  de 
10.889.197  pesos-or. 

Voici  comment  se  répartissent  les  importations,  d'après  la 
nature  des  produits  : 

Importations 

Différence 
par  rapport 
3  !•"  triai,    aux  3  Ie"  trim. 


1905 


1904 


(Pesos-or) 


Animaux  vivants   763.051 

Articles  alimentaires   10.304.555 

Tabacs   3.444.523 

Boissons   6.679.834 

Produits  textiles   38.959.327 

Huiles   4.420.809 

Produits  chimiques   5.091.542 

Teintures  et  couleurs .. .  .  1.032.611 

Bois  et  dérivés   10.909.350 

Papier  et  dérivés   3.032.611 

Cuirs  et  dérivés   1 .372.519 

Fer  brut  et  manufacturé..  19.811.883 

Produits  agricoles   11.197.632 

Matériel  de  locomotion  . . .  15.714.998 

Métaux  divers   4.166.370 

Produits  chimiques..."....  13.018.902 

Electricité   1.658.557 

Divers   4.072.326 

Totaux   155.651.400 


+ 

+ 
+ 


+ 

HT 
+  1 
-+r 

+ 
+  1 
+  1 

+  7 
+ 
+  1 
+ 

+ 


122.140 
326.460 
83.204 
995.227 
99.018 
211.398 
482.025 
140.607 
.438.311 
155.820 
353.311 
.079.805 
.560.445 
.592.117 
857.200 
.849.862 
790.824 
25.175 


+16.889. 197 


On  remarquera  l'augmentation  enregistrée  par  le  matériel 
de  locomotion,  et  qni  s'explique  par  le  développement  des 
chemins  de  fer  et  des  tramways. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN.  —  Asie 


Le  tableau  suivant  indique  les  principales  provenances  des 
importations  de  l'Argentine  : 

Dill'.  par  rapport 
3 1"«  aux 
trimestres      3  1""  trimestres 
ùe  1005  de  1904 

(En  pesos-or) 

Grande-Bretagne   51.739.672  +  2.783.941 

Allemagne  :  22.154.122  +  3.507.364 

Etats-Unis   21.794.585  +  5.469.251 

Italie   16.364.562  +  1.238.285 

France   16.296.255  +  2.877.753 

Belgique   6.992.289  —  105.721 

Espagne                     -    4.378.979  +  843.826 

Brésil   4.230.610  —  435.254 

Paraguay   908.707  —  332.658 

Pays-Bas   753.897  —  44.267 

Uruguay   697.545  —  91.470 

Cuba   408.440  —  59.068 

Chili   465.733  +  113.998 

Bolivie   102.210  +  21.251 

Afrique   27.851  —  29.083 

Divers   8.339.003  +  859.605 

Totaux   155.654.460      +  16.889.197 

La  valeur  des  exportations  pendant  les  trois  premiers 
trimestres  de  1005  a  atteint  247.110.133  pesos-or,  contre 
203.192.919  pendant  la  période  correspondante  de  1904,  soit 
une  augmentation  de  43.917.214  pesos-or. 

Voici  la  répartition  des  exportations,  d'après  la  nature  des 
articles  : 

Exportations 

Différence 
par  rapport 
0  Ie"  tri-    aux  3  Ie"  tri- 
mestres 1905    mestres  1904 

(En  pesos-or) 

T.  Produits  de  l'élevage  : 

Bétail  vivant   6.048.645  +  2.756.712 

Matières  animales   85.359.225  +  17.293.165 

Produits  travaillés   7.870.648  +  2.231.947 

Résidus   878.891  +  467.048 

II.  Produits  agricoles  : 

Matières  première*   132 . 510 . 084  +  19 . 154 . 782 

-      travaillées   3.935.525  —  711.725 

Résidus   2.471.591  +  560.329 

III.  Produits  forestiers  ....  4.969.046  +  1.721.221 

IV.  Produits  des  mines   220.993  —  133.406 

V.  Produits  de  la  chasse..  514.535  +  210.519 
VI.  Produits  divers   2.330.950  +  360.622 

Totaux   247.110.133   -f  43.917.214 


Il  est  intéressant  de  constater,  d'après  ce  tableau,  le  déve- 
loppement remarquable  do  l'agriculture  et  de  l'élevage. 
Les  principaux  pays  acheteurs  ont  été  les  suivants  : 

Diff.  par  rapport 
3 1er'  aux 
trimestres     3  1er'  trimestres 
de  1905  de  1904 

(En  pesos-or) 

Crande-Brctagne   33.957.047  +  6.930.000 

Allemagne   26.575.854  +  3.935.296 

France    25.796.704  -4-  2.137.490 

Belgique   16.773.047  +  2.790.123 

Etats-Unis   10.449.607  +  3.226.699 

Brésil   9.704.781  4-  1.300.972 

Uruguay   5.905.578  +  2.113.928 

Italie...   4.754.805  +  1-969.960 

Afrique   4.453.426  4-  413.577 

Pays-Bas   2.776.664  +  491.793 

Chili   1.083.914  —  56.762 

Bolivie   482.428  -\-  115.205 

Cuba   824.545  +  287.204 

Paraguav   249.059  4-  61.140 

AtOK&e..   91.631.534  +  13.303.064 

Divers   12.171.245  4-  4.823.288 

Totaux   247.110.133      4-  43.917.241 


augmentation  de  2.877.750  pesos-or)  et  au  troisième  rang  des 
pays  recevant  l'exportation  argentine,  avec  25.796.704  pesos- 
or  (en  augmentation  de  2.137.'i90  pesos-or). 

Il  résulterait  des  chiffres  ci-dessus  que  le  mouvement 
d'échange  entre  la  France  et  l'Argentine  aurait  eu.  pendant 
les  neuf  premiers  mois  de  1905,  une  valeur  totale  de  42  mil- 
lions 02.950  pesos-or  (210.464.795  francs),  en  augmentation 
de  5.015.243  pesos-or  (25.076.215  francs)  sur  les  chiil'res  de 
la  période  correspondante  de  1904. 


ASIE 


JAPON 

Le  Commerce  extérieur.  —  Voici,  en  yens,  Les  chiffres 
du  commerce  extérieur  du  Japon  pendant  le  mois  d'octobre 
1905  comparés  à  ceux  d'octobre  1904  : 

Octobre  1905  Octobre  1904 

Exportations   29.208.530  34.847.611 

Importations   29.251.173  33.414.730 

Total   58. 459.703"  68.262.341 

Excédent  des  exportations  -  »  1.432.881 

—        importations         42.643  » 


1  >ix  premiers  mois 
1005  1904  Différence 

Exportations   253.687.507   255.558.153  —  1.870.046 

Importations   422.438.844   299.174.220  +123264.624 

Total..   670.126.351    554.732.373  +121303.978 

Excéd.  des  importât.    168.751.337     43.616.067  l  ' 

Formose 

Octobre  1905    Octobre  1904 

Exportations   1.085.021  .861.165 

Importations   907 . 759        1 . 096 . 400 

Total   1.992.780  1.887.565 


Dix  premiers  mois 
1905  1904 


Exportations . . . 
Importations . . . 


9.617.67". 
9.331.345 


9.357.710  + 
10.303.806  — 


Différence 

259.965 
972.461 


Total 


18.949.020  19.661.516 


712.496 


Voici  le  mouvement  des  espèces  et  métaux  précieux  au 
Japon  pendant  les  mêmes  périodes  : 

Espèces  et  métaux  précieux 

Octobre  1905   Octobre  1904 


Exportations  :  Or  

—  Argent  


Importations  :  Or  

—  Argent  

Excédent  des  exportations 

—  importations 


125.000 

5.550.637 

740 

123.927 

409.135 

739.271 

651.247 

1.512.591 

3.422.702 

934.633 

Dix  premiers  mois 
1905  1004 


Différence 


Exportations  :  Or  

—  Argent 

Importations  :  Of  — 

—  Argent 

Excédent  des  export. 

—  import. 


10.664.910 
1.415.710 

10.169.212 
!  1.136.839 

16.225.431 


97.059.000  — 86.39L150 
1.366.176  -+-  49.534 


4.154.744  +15.014.468 
27.073.358  — 17.9:16.019 


67.197.134 


On  remarquera  que  la  Franco  iiguro  au  cinquième  rang 
parmi  les  pays  importateurs,  avec  16.206.255  pesos  or  (en 
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Les  Dividendes  des  Mines  d'or  Transvaaliennes 

La  liste  des  dividendes  des  entreprises  de  mines  d'or 
transvaaliennes  s'est  accrue,  la  semaine  dernière,  d'un  cer- 
tain nombre  de  nouvelles  déclarations,  et  le  montant  total 
dss  répartitions  s'est  trouvé  ainsi  porté  d'ores  et  déjà  à  2  mil- 
lions 027 .530  iiv.  st.  pour  le  second  semestre  de  l'année  en 
cours,  au  lieu  de  1.981.504  liv.  st.  pour  le  premier  semestre. 

En  voici  le  détail  : 
Dividende*  comparatifs  des  premier  et  second  semestres  1905 
I  lécembre  1905        .Juin  1905 
Compagnies  %       Liv.  st.       %       Liv.  st. 

lorreira   137  %  130.625  125  118.750 

Robinson  Gold   9   "  247.500  8  220.000 

Bonanza   32  %  65.000  25  50.000 

Van  Ryn   10  50.000  10  50.0<»0 

Robinson  Central  Deep .  25  110.000  15  66.000 

Geldenhuis  Estate   40  80.000  35  70.000 

Geldenhuis  Deep   20  60.000  30  90.000 

Crown  Deep   40  120.0C0  30  90.000 

Rose  Deep   10  42.500  15  63.750 

City  and  Suburban   5  68.(00  5  68.000 

Knights   15  63.750  »  » 

Mav  Consolidated   20  57.750  20  57.750 

Nigel   20  44.658  15  33.494 

New  Primrose   20  65.000  15  48.750 

Rietfontein  Estate   10  61.008  »  » 

Salisburv   10  10.000  20  20.000 

Meyer  aiid  Charlton. . . .  30  30.000  25  25.000 

Langlaagte  Estate   10  47.000  10  47.000 

South  Randfontein   10  45.000 

Porgès  Randfontein   10  50.000  »  » 

North  Randfontein   10  45.000  »  » 

Robinson  Raudfontein. .  10  60.000  »  » 

Village  Main  Reef   20  80.000  20  80.C00 

Robinson  Deep   17  171.500  15  1.47.000 

YVitwatersrand  Deep  . . .  10  50.000  » 

Simmer  and  Jack   5  150.000  5  150.000 

Crown  Reef   110  132. C00  100  120.000 

Durban  Roodepoort  ... .  15  18.750  15  18.0P0 

FerreiraDeep   17%  159.250  \2  yt  113.750 

Glvmi's  Lydenburg   15  25.102  10  16.735 

Jubiloo   25  12.500  25  12.500 

Treasury   3  '%  16.875  6  32.400 

Wemmer   40  32.000  »  » 

Angeto   16  %  101.562  Î5  93.750 

Driefontein........   10  62.500  12  ^  78.125 

Cornet   12  %  62.500  -  » 

TotaJ   2.627.530  1.981.504 

Ainsi  donc,  d'un  semestre  à  l'autre,  il  y  a  à  enregistrer 
une  augmentation  de  646.026  livres  sterling.  En  d'autres 
termes,  li  s  dividendes  déclarés  depuis  le  1"  juillet,  sont  su- 
périeurs de  plus  de  30  0/0  aux  répartitions  auxquelles  il 
avait  été  procédé  a  partir  du  1"  janvier  jusqu'au  30  juin. 
Par  suite,  les  derniers  six  mois  accusent  une  progression 
d'autant  plus  remarquable  qu'elle  s'est  produite  au  moment 
même  où  les  valeurs  sud-africaines  étaient  le  plus  dépré- 
ciées. C'est  là  une  remarque  à  faire  qui  offre  un  intérêt  tout 
particulier.   


I.a  Situation  des  Mines  d'or  Snd-Afrieaineis 


Un  de  nos  confrères,  le  Matin,  a  publié,  ces  temps  derniers, 
une  interview  do  Lord  Harris,  président  de  la  Consolidated 
Goldfields.  Dans  cette  interview  il  a  été  parlé  de  la  situation 
actuelle  du  marché  minier  et  de  la  défavour  qui  semblait  le 
frapper  en  ce  moment. 

«  Cette  défaveur,  assez  difficile  à  justifier,  a  dit  Lord  Harris. 
est,  je  l'espère,  momentanée.  C'est  l'opinion  que  j'ai  expri- 
mée, à  ce  sujet,  dans  le  discours  que  j'ai  prononcé  à  la  récente 
assemblée  générale  de  ma  Compagnie.  On  pourrait  cependant 
essayer  d'expliquer  cetle  situation  par  le  raisonnement  sui- 
vant, qui  me  parait  conforme  à  la  logique. 

«  Aussitôt  après  la  clôture  des  hostilités  au  Transvaal. 


nous  avons  tous  cru.  de  boum'  foi,  que  la  besogne  de  »■>■<:>, ti- 
titution  dos  exploitations  ne  serait  ni  longue  ni  malaisée.  I.e 
public  a  partagé  ce  Heniiment  et,  eonséquemmenl,  il  a  mani- 
festé plus  de  tendance  ;i  acheter  qu'à  vendre.  Mais  notre 
conviction  était  erronée  :  la  main-d'o-uvre,  qui  est  l'élément 
essentiel,  le  facteur  sine  qua  non  de;  notre  prospérité,  n'est 
pas  venue;  il  a  fallu  aller  recruter  en  Chine  des  compléments 
d'ouvriers  que  nous  ne  pouvions  nous  procurer  sur  place.  De 
là  des  retards  et  des  dépenses  :  les  résultats  que  l'on  envisa- 
geait comme  immédiats  n'ont  point  apparu  de  suite. 

«  Le  public,  las  d  attendre,  troublé  par  les  commentaires 
malveillants,  s'est  peu  à  peu  découragé,  et,  comme  la  bais<e 
appelle  la  baisse,  la  spéculation  s'est  mise  de  la  partie  et  a 
accentué'  le  mouvement.  Voilà,  en  quelques  mots,  l'explication, 
au  point  de  vue  «  marché  »,  do  la  crise  actuelle. 

«  Voici  maintenant  le  bon  revers  de  la  médaille.  Nous 
avions  donc  commis  une  erreur  initiale,  mais  cette  erreur  ne 
portait  pas  sur  le  fond  du  problème  :  elle  ne  s'appliquait 
qu'à  l'époque  do  sa  solution.  Nous  ne  nous  sommes  pas  trom- 
pés sur  les  résultats  :  nous  nous  sommes  trompés  sur  le 
temps  où  ces  résultats  devaient  éclater.  Mais  ce  temps  est 
enfin  venu.  Pendant  que  le  public,  mal  informé,  nous  retirait 
peu  à  peu  sa  confiance,  nous  remontions  progressivement  la 
pente,  parfois  fort  dure,  qui  nous  menait  à  la  prospérité,  et, 
par  un  phénomène  singulier,  c'est  au  moment  même  oi'i 
le  découragement  de  nos  actionnaires  parait  atteindre  son 
maximum  que  nous  arrivons  au  but.  Puis-je  ajouter,  cepen- 
dant, que  les  événements  si  graves  qui  troublent  aujourd'hui 
les  marchés  généraux  de  tous  les  pays  ne  me  semblent  pas 
étrangers  à  la  tenue  de  nos  valeurs  ? 

«  Quoi  qu'il  en  soit,  ces  événements  eux-mêmes  ne  peuvent,  à 
mon  avis,  exercer  qu'une  influence  passagère  sur  des  valeurs 
dont  le  fond  doit  logiqnement  échapper  à  leur  action  et, 
somme  toute,  vous  me  voyez  fort  paisible  sur  l'issue  dernière. 
L'industrie  minière  du  Transvaal  est  assise,  désormais,  sur 
des  bases  inébranlables,  et  la  progression  régulière,  que 
dès  maintenant  on  commence  à  constater  dans  sa  production, 
clans  ses  bénéfices  et  dans  ses  dividendes,  frappera  le  public 
par  des  arguments  trop  brutalement  incontestables  peux  que 
son  ancien  prestige,  après  celte  éclipse,  ne  soit  pas  rapide- 
ment restauré  ». 


RHODESIA  EXPLORATION 


Des  communications  faites  à  l'assemblée  générale  annuelle 
de  cette  Compagnie,  qui  a  eu  lieu  le  21  décembre,  il  ressort 
qu'en  tin  d'exercice,  c'est-à-dire  au  30  juin  dernier,  le  porte- 
feuille était  estimé  à  214.065  liv.  st.,  c'est-à-dire  au  dessous 
de  sa  valeur,  d'après  les  cours  de  la  Bourse  ;  les  valeurs  non 
cotées  étaient  évaluées  195.375  liv.  st.  La  situation  financière 
se  présentait  comme  suit  :  encaisse,  7.847  liv.  st.  ;  placements 
en  fonds  anglais  ou  coloniaux,  31.880  liv.  st.  ;  prêts  à  court 
terme  (reports),  70.107  liv.  st.  Les  bénéfices  de  l'exercice  se 
sont  élevés  à  75.007  liv.  st.,  qui  ont  été  portés  au  compte 
de  Profits  et  Pertes,  de  sorte  que  le  solde  créditeur  de  ce 
compte  atteint  259.875  liv.  st.  Dans  ces  conditions,  il  a  été 
décidé  d'amortir  155.632  liv.  st.  sur  la  valeur  du  portefeuille, 
ce  qui  ramènera  le  solde  créditeur  du  compte  de  Profits  et 
Pertes  à  104.243  liv.  st.  Rappelons  que  cette  Compagnie  est 
largement  intéressée  dans  la  Rhodesian  Banket  et  l  Ayrshire. 


Informations  diverses 


Premier  Diamond.  —  L'Unitcd  Sou(h  Africa  Associa- 
tion qui  a  de  gros  intérêts  dans  cette  mine,  vient  de  publier 
la  circulation  suivante: 

«  Par  suite  de  la  forte  baisse  qu'ont  subie  les  actions  de  la 
Premier,  de  nombreux  actionnaires,  anxieux  d'être  fixés  sur 
la  situation  de  cette  Compagnie,  se  sont  adressés  à  l'Associa- 
tion pour  avoir  des  renseignements.  Dans  ces  conditions,  le 
Conseil  a  jugé  opportun  de  s'enquérir  de  l'opinion  des  direc- 
teurs de  Johannesburg  sur  les  perspectives  de  l'entreprise,  et 
ils  ont  le  plaisir  de  pouvoir  déclarer  que  les  renseignements 
reçus  sont  très  encourageants.  D'après  M.  Bleloch,  qui  a  vi- 
sité récemment  la  propriété,  la  diminution  de  la  teneur  est 
due  à  la  grande  quantité  do  stérile  de  surface  qui  a  dû  être 
traitée,  et  il  compte  qu'aussitôt  que  tout  le  terrain  mort  aura 
été  exploité,  la  teneur  s'améliorera  matériellement  et  remon- 
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tera  au  taux  antérieurement  obtenu.  La  Premier  a  eu,  comme 
toutes  les  autres  mines,  à  lutter  contre  les  difficultés  inhé- 
rentes à  la  mise  en  marche  du  nouveau  matériel,  mais  tout 
porte  ii  croire  que  ces  difficultés  sont  presque  entièrement 
surmontées  aujourd'hui  et  que  l'on  peut  compter  dès  main- 
tenant sur  un  léger  relèvement  du  rendement,  ainsi  que  sur 
une  amélioration  sérieuse  avant  deux  mois.  » 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Londres 

Londres,  le  28  décembre  1905. 
Le  Stock-Exchange  ayant  fermé  ses  portes  vendredi  soir 
22  décembre  pour  ne  les  rouvrir  qu'hier  malin  mercredi,  les 
affaires  ont  forcément  été  peu  actives  cette  semaine.  La  liqui- 
dation, s'est  effectuée  sans  difficultés;  les  reports,  en  général, 
se  sont  établis  entre  6  et  7  0/0  l'an.  Quant  à  la  tendance,  elle 
se  montre  hésitante  au  dernier  moment. 

Valeurs  de  Terrains  d'Exploration.  —  La  Char- 
tered,  qui  finissait  à  1  13/16,  s'inscrit  à  1  3/4. 

La  Transvaal  Gold/ields  clôture  à  1  3/4.  General  Mining 
and  Finance  Corporation,  reste  à  2  3/16,  au  lieu  de  2  1/4. 
Consolidated  Goldftelds,  5  3/16,  contre  6  1/16. 

La  Rand  Mines  est  à  7  13/16;  elle  restait  jeudi  à  7  9/16. 

Le  Coronation  Syndicate,  qui  finissait  à  1  liv.,  se  retrouve 
à  ce  cours. 

L&Witwatersrand  Township  est  à  5  7/8  sans  changement; 
African  and  Europcan  Investment  Company,  demandée  àl  1/2. 
Swazieland  Corporation,  15/16.  Vereeniging  Estâtes,  1  1/8- 
District  du  Witwatersrand.  —  L'East  Rand,  qui  clô" 
turait  à  6  9/16,  reste  au  dernier  moment  à  6  3/16.  Angelo, 
4  15/16  contre  4  7/8.  New  Cornet,  2  11/16.  Van  Ryn,  2  7/8. 

La  Cily  and  Suburban  reste  à  4  5/8.   Jubilee,  3  1/8. 

La  Langlaagte  Estate  clôture  à  2  7/8.  Driefontein,  3  5/16, 
au  lieu  de  3  3/8;  Village,  4  1/4,  nous  la  laissions  à  ce  cours. 
Jumpers,  1  3/4;  Modderfontein,  7  5/16. 

La  Ferreira  est  à  19  1/4,  contre  19  liv.  On  annonce  de 
Johannesburg  que  la  partie  ouest  de  la  mine,  actuellement  en 
cours  de  développement,  témoigne  d'un  enrichissement  consi- 
dérable du  minerai.  La  Meyer  and  Charlton  cote  4 1/2;  Rietfon- 
tein,  1  15/16;  Treasury,  2  11/16. 

La  New  Primrose  est  à  2  3  /4.  La  Durban  Roodepoort 
se  traite  à  3  7/8.  La  Ginsberg  est  à  1  5/8.  La  May  Con- 
solidated cote  3  1/8. 

La  Nigel  Gold  se  retrouve  à  2  3/4. 

La  Glencairn  reste  à  3/4.  Crown Reef,  11 1/2  contre  11  3/4. 
Randfontein,  2  1/8;  Worcester,  5/8. 

La  Robinson  Gold  reste  à  8  5/8.  L'assemblée  générale 
annuelle  des  actionnaires  se  tiendra  le  23  mars  à  Johannes- 
burg. 

L'East  Rand  Mining  Estâtes  est  recherchée  à  3  3/16. 

La  Geldenhuis  Estate  se  retrouve  à  4  3/8,  comme  jeudi. 
La  New  Heriot  esta  3  5/8;  Wolhuter,  2  3/4. 

La  Henry  N ourse  reste  à  6  1/4.  La  Wemmer  est  à  5  1/2. 
La  Robinson  Randfontein  est  à  1  3/8. 

Compagnies  de  Deep  Levels.  —  La  Crown  Deep, 
qui  s  inscrivait  à  13  liv.,  s'échange  à  ce  cours. 

La  Bonanza  est  à  7/8. 

La  Cindcrella  Deep  clôture  à  1  3/4.  La  Nigel  Deep  est 
à  1/2. 

h'Angeio  Deep  finit  à  l  5/16;  Glen  Deep,  3  5/16.  Ferreira 
Deep,  5  1/8;  Robinson  Deep,  5  3/16;  Langlaagte  Deep, 
2  1/8  ;  Brakpan,  1  3/8. 

La  Nourse  Deep  reste  à  3  1/2  sans  changement.  Roode- 
poort Central  Deep,  1  liv.  ;  Rose  Deep,  4  5/8. 

La  Village  Deep  est  à  3  8/8. 

La  Durban  Roodepoort  Deep  se  retrouve  à  2  liv.  Jum- 
pers Deep,  2  3/4  ;  Rand  Victoria,  à  1  3/8. 

La  Robinson  Central  Deep  s'échange  à  5  1/16.  South  Gel- 
denhuis Deep,  1  7/8. 

La  Simmer  and  Jack  East  est  à  1  1/2. 

La  Geduld  est  à  5  1/8. 

Valeurs  Rhodésiennes  et  diverses.  —  La  Mashona- 
land  Agency  clôture  à  11/16  sans  changement;  Rhodesia  Gold- 
ftelds, 4/6. 

La  Rhodesian  Bankct  se  retrouve  à  3  7/16. 

La  Van  Dyh  Proprietary,  qui  finissait  à  1  9/16,  s'inscrit 
à  1  1/2;  Rand  Collierics,  1  5/8. 

La  Transvaal  and  Delagoa  Bay  Investment  s'échange  à 
■■>.:> ,8.  Transvaal  Proprietary,  18/16. 


La  Premier  Diamond,  action  différée,  reste  à  11  1/i,  au  lieu 

de  12  1/8. 

La  Great  Eastern  Collierics  finit  à  7/16.  South  African 

Breweries,  2  1/2. 

Londres,  28  décembre  1905,  5  h.  50  soir. 

(Par  téléphone.) 

Après  Bourse,  la  tendance  est  lourd. 


Revue  hebdomadaire  du  Marché  des  Mines  d'Or  de  Paris 


Paris,  le  28  décembre  1905. 

Bien  que  sans  indications  de  Londres  ni  samedi  ni  mardi, 
le  Marché  sud-africain  de  Paris  s'est  très  bien  tenu.  Toute- 
fois, à  partir  d'hier,  l'attention  générale  s 'étant  trouvée  acca- 
parée, en  quelque  sorte,  par  la  reprise  des  Fonds  et  Valeurs 
russes,  on  s'est  montré  moins  animé.  On  s'est  dune  borné, 
pour  ainsi  dire,  à  consolider  les  avances  acquises  précédem- 
ment. Aujourd'hui,  on  s'est  montré  un  peu  plus  lourd,  en 
raison  des  bruits  plus  ou  moins  fantaisistes  auxquels  a  donné 
lieu  la  question  de  la  main-d'œuvre.  Néanmoins,  les  valeurs 
à  rendement  sont  restées  très  résistantes. 

La  Consolidated  Goldftelds  est  à  143  fr.  50,  contre  147  fr.  50; 
East  Rand  clôture  à  156  fr.  50,  au  lieu  de  162  . .  ;  Chartered, 
45  fr.  50.  Rand  Mines,  182  fr.  . .  ;  elle  clôturait,  la  semaine 
dernière,  à  188  fr.  50. 

Le  Champ  d'Or  est  à  11  fr.  ...  La  Buffelsdoorn  Estate 
s'inscrit  à  9  fr.  25. 

h'Angeio,  que  nous  laissions  à  127  fr.  50,  reste  à  126  . .  ; 
la  Driefontein  cote  87  fr.  . .,  sans  changement. 

La  Ferreira,.  que  nous  laissions  à  478  ..,  finit  à  485  fr.  ... 

La  Geduld  se  retrouve  à  131  fr.  . .,  contre  135  fr.  L'action 
Goerz  et  C"  clôture  à  51  fr.  25.  French  Rand,  37  fr.  50. 

La  Crown  Deep,  qui  restait  à  325  fr.  ..,  se  retrouve  à 
320  fr. 

La  Geldenhuis  Estate  finit  à  110  fr.  50,  au  lieu  de  112  fr. 
La  General  Mining  qui  clôturait  à  57  fr.  ..,  se  retrouve 
à  56  fr.  50. 

La  Geldenhuis  Deep  s'inscrit  à  195  fr.  ..,  au  lieu  de 
202  francs. 

La  May  Consolidated  est  à  77  fr.  50  ;  nous  la  laissions  à 
79  fr.  25.  La  Kleinf'ontein  cote  44  fr.  . . . 

La  Lancaster  se  retrouve  à  18  fr.  75  ;  Langlaagte  Estate, 
72  fr.  . . ,  contre  73  fr.  50. 

La  Mossamédès  s'inscrit  à  10  fr.  25.  La  Mozambique 
s'échange  à  26  fr.  . ..  New  Primrose,  69  fr.  50. 

La  New  Goch  est  à  48  fr.  75. 

La  Robinson  Gold,  qui  restait  à  215  fr.  . .,  finit  à  ce  cours. 
Robinson  Deep,  130  fr.  50,  au  lieu  de  132  fr.  50;  si  le  divi- 
dende de  17  1/2  0/0,  que  vient  de  déclarer  cette  Compagnie, 
n'est  pas  tout  à  fait  aussi  élevé  qu'on  l'espérait,  il  n'en  est 
pas  moins  supérieur  à  celui  du  premier  semestre  de  1905. 
Robinson  Randfontein,  33  fr.;  Randfontein  Estâtes,  52  fr.  50. 

La  Rose  Deep  s'échange  à  113  fr.  50;  elle  restait  jeudi  der- 
nier à  117  fr.  50.  La  Roodepoort  Central  Deep  est  à  24  fr.  50. 

La  Village  Main  Reef  s'échange  à  104  fr.  50  ;  elle  clôturait, 
il  y  a  huit  jours,  à  108  fr.  50. 

La  Wemmer  est  à  140  fr.  . . .  La  New  Steyn  Estate  s'échange 
à  49  fr.  25,  et  la  Simmer  and  Jack  se  retrouve  à  38  fr.  . . . 
Transvaal  Consolidated  Land,  55  fr.  50.  Transvaal  Goldftelds, 
43  fr.  75. 

La  Sheba  est  active  à  12  fr.  ... 

La  South  African  Gold  Trust  finit  à  92  fr.  25,  au  lieu 
de  96  fr.  50. 
La  Van  Dyk  se  traite  à  37  fr.  50. 

Les  actions  de  la  Witwatersrand  Gold  Mining  Company 
Limited  (Knight's)  s'échangent  à  101  fr.  50,  contre  103  francs. 

La  Johannesburg  Consolidated  Investment  se  traite  à 
41  fr.  ... 

La  De  Beers,  qui  restait  à  438  fr.  ..  l'action  ordinaire,  et  à 
433  fr.  ..  l'action. de  préférence,  se  retrouve,  respectivement, 
à  438  fr.  et  à  433  fr.  50. 

La  Jagersfontein  se  traite  à  190  fr.,  au  lieu  de  189  fr.  50, 


L'Administrateur-Gérant  :  Georges  Bourgarel. 


Paris.  —  Imprimerie  de  la  Presse,  16,  me  du  Croissant.  —  Simart,  imp. 
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COMPAGNIE  DES 

MESSAGERIES  MARITIMES 

Société  anonyme  au  capital  de 
45.000.000  de  francs 


Procès-verbal  de  l'Assemblée  générale  des 
actionnaires  du  27  mai  1905 

Suite  et  Fin  (') 

Personne  ne  demandant  plus  la  parole,  M. 
le  Président  prononce  l'allocution  suivante  : 

«  Je  réponds  tout  d'abord  à  la  lettre  dont 
j'ai  parlé  tout  à  l'heure. 

»  Un  actionnaire  me  fait  très  justement  ob- 
server que  dans  le  recueil  de  documents  dis- 
tribué à  l'entrée,  l'âge  de  sept  de  nos  navi- 
res n'est  pas  indiqué  de  la  même  façon  que 
l'année  dernière  et  que  le  changement  de 
date  donné  dans  le  document  de  1905  a  pour 
résultat  de  vieillir  les  sept  navires  auxquels 
je  fais  allusion. 

»  Nous  avons,  en  effet,  apporté  une  modi- 
fication dans  les  documents  dont  il  s'agit,  et 
ceci  dans  une  pensée  de  sincérité  et  de  vé- 
rité plus  complète.  Jusqu'ici,  l'habitude  était 
de  faire  figurer  dans  le  tableau  de  la  flotte 
les  navires  avec  leur  date  d'entrée  au  service 
de  la  Compagnie.  Nous  avons  pensé  qu'il  va- 
lait mieux  les  porter  avec  leur  âge  véritable, 
c'est-à-dire  avec  la  date  a  laquelle  ils  ont 
commencé  leur  navigation  ;  ce  n'est,  d'ail- 
leurs, qu'une  mesure  d'ordre  qui  n'a  aucune 
espèce  de  répercussion  sur  la  valeur  de  ces 
navires  au  bilan.  Quand  un  navire  est  incor- 
poré dans  notre  flotte  avec  dix  ou  douze  an- 
nées d'âge  —  et  cela  a  été  le  cas  pour  les 
trois  vapeurs  anglais  que  nous  avons  acheté 
dans  le  courant  de  l'hiver  précédent  —  nous 
le  portons  pour  sa  valeur  d'entrée  en  écritu- 
res, mais  au  lieu  de  l'amortir  en  vingt  ou 
vingt-cinq  ans,  nous  faisons  porter  l'amor- 
tissement sur  huit  ou  dix  années,  suivant  la 
durée  probable  de  son  utilisation. 

»  Cette  modification  n'a  donc  aucune  im- 
portance quant  à  la  valeur  intrinsèque  des 
navires  eux-mêmes. 

»  Mon  explication  sera,  je  l'espère,  consi- 
dérée comme  sufflsante.  Je  n'ai  pas  l'hon- 
neur de  connaître  l'actionnaire  qui  m'a  écrit 
à  ce  sujet  ;  je  crois  lui  avoir  donné  satisfac- 
tion. 

»  En  ce  qui  concerne  la  question  posée  par 
M.  Raveau,  je  n'éprouve  aucune  difficulté  à 
lui  promettre  de  tenir  compte  de  ses  obser- 
vations l'année  prochaine.  Je  suis  très  heu- 
reux de  le  voir  proclamer  qu'il  est  indispen- 
sable, pour  une  Compagnie  de  notre  impor- 
tance, de  posséder  en  propre  des  ateliers  de 
construction  et  de  réparation.  Veuillez  re- 
marquer que  rien  que  pour  la  remise  en  état 
de  la  flotte,  il  nous  faut  un  effectif  ouvrier 
de  1.700  à  1.800  hommes,  et  que  les  répara- 
tions qui  s'imposent  surgissent  le  plus  com- 
munément de  façon  très  improvisée. 

»  Si  nous  nous  adressions  à  un  chantier 

-  (*)  Voir  l'Économiste  Européen,  n«  703. 


outillé  principalement  pour  la  construction, 
il  y  aurait  bien  des  chances  pour  qu'il  ne 
pût  pas  fournir,  par  à  coups,  comme  c'est 
nécessaire  dans  notre  service,  l'énorme  effec- 
tif que  nous  devons  employer  sur  les  bateaux 
à  réparer  pour  les  mettre  en  état  de  repren- 
dre la  mer  à  la  date  réglementaire  des  con- 
trats postaux. 

»  La  raison  en  est  qu'un  chantier  qui  a 
pour  objectif  principal  la  construction,  doit 
respecter  les  délais  consentis  à  ses  contrac- 
tants et  ne  peut  pas  se  laisser  distraire  de 
son  objectif  essentiel  pour  satisfaire  à  nos 
besoins  accidentels. 

»  Ceci  r>osé,  —  et  je  l'ai  dit  à  l'Assemblée 
la  première  fois  que  j'ai  eu  l'honneur  de  par- 
ler devant  elle  —  par  cela  seul  que  nous  som- 
mes obligés  d'avoir  des  ateliers  de  répara- 
tion, il  est  nécessaire  que  nous  ayons,  dans 
une  mesure  à  déterminer,  de  la  construction 
neuve  sur  nos  chantiers.  Pourquoi  ?  Parce 
que,  si,  dans  certains  cas,  nous  avons  besoin 
de  1.700  ou  1.800  hommes,  rien  que  pour  les 
réparations,  ces  réparations  ne  sauraient  les 
occuper  pendant  trois  cent  soixante-cinq 
jours  de  l'année  ;  pour  garder  ces  ouvriers 
sous  la  main,  il  faut  que  nous  ayons  du  tra- 
vail à  leur  donner.  Je  crois  m'ètre  servi  à 
l'Assemblée  d'octobre  1902,  de  cette  expres- 
sion que  «  la  construction  neuve  nous  sert 
»  de  volant  pour  régulariser  le  prix  de  re- 
»  vient  de  la  réparation  ». 

»  Il  me  paraît  tout  à  fait  possible  de  pro- 
poser au  Conseil  d'insérer  dans  les  prochains 
documents  qui  vous  seront  distribués,  tous 
les  chiffres  essentiels  du  bilan  spécial  de  La 
Ciotat  ;  mais  je  m'empresse  de  rectifier  tout 
de  suite  une  petite  erreur  qui  s'est  glissée 
très  involontairement  dans  les  observations 
de  M.  Raveau.  M.  Raveau  disait,  en  effet,  que 
nous  portons  l'entretien  de  la  flotte  pour  plus 
de  9  millions  clans  les  comptes  d'exploitation 
et  que  cettei  somme  entière  s'applique  aux 
travaux  exécutés  à  La  Ciotat. 

»  Eh  bien  !  il  n'en  est  pas  ainsi.  Cette  som- 
me est  absorbée  en  partie  par  les  ateliers  de 
Marseille  et  par  ceux  de  Bordeaux.  Les  ba- 
teaux de  la  ligne  de  l'Amérique  du  Sud,  at- 
tachés à  ce  dernier  port,  ne>  viennent  pas  à 
La  Ciotat. 

»  J'ajouterai  même  que  certains  de  nos  na- 
vires sont,  à  l'heure  actuelle,  réparés  dans 
des  établissements  étrangers  à  la  Compagnie. 

»  L'organisation  nouvelle  de  nos  lignes 
commerciales  nous  a,  en  effet,  conduits  à 
prendre  leur  point  d'attache  dans  le  Nord,  à 
Dunkerque  et  à  Anvers,  et  pour  ne  pas  ar- 
rêter la  course  de  nos  bateaux  affectés  à  la 
ligne  commerciale  d'Extrême-Orient,  nous 
avons  été  amenés  à  les  faire  remettre  en  état 
dans  l'un  ou  l'autre  de  ces  ports.  Nous  y 
trouvons  un  double  avantage,  d'une  part,  ce- 
lui de  leur  éviter  la  perte  de  temps  résul- 
tant du  retour  à  nos  ateliers,  qui  déjà  ont 
fort  à  faire,  surtout  pendant  la  période  ac- 
tuelle de  construction  neuve,  et  d'autre  part, 
celui  de  nous  fournir  un  moyen  de  contrôle, 
en  nous  permettant  de  comparer  le  prix  des 
réparations  faites  par  des  tiers,  avec  le  prix 


de  revient  des  mêmes  travaux  à  La  Ciotat 
et  de  réprimer  les  abus  qui  pourraient  être 

constatés. 

»  J'en  arrive  à  la  question,  beaucoup  plus 
importante  au  point  de  vue  général,  que  po- 
sait M.  Lacaze,  pour  la  seconde  fois  tout  à 
l'heure,  car  vous  n'oubliez  pas  qu'à  notre  der- 
nière réunion,  nous  avons  déjà  quelque  peu 
abordé  ce  sujet. 

»  M.  Lacaze  me  laissera  lui  dire  que  je  me 
félicite  qu'il  m'ait  écrit  une  lettre  un  peu 
plus  détaillée  que  la  note  dont  je  viens  de 
vous  donner  lecture  en  son  nom,  lettre  qui 
me  met  à  même  de  discuter  ses  chiffres  avec 
plus  de  précision  que  je  ne  pourrais  le  faire 
d'après  cette  note  extrêmement  sommaire. 

»  Il  me  permettra  d'ajouter  que  j'éprouve 
une  très  grande  surprise  à  voir  qu'un 
homme  aussi  expérimenté  que  lui,  qui  a 
passé  trente  années  de  sa  vie  à  la  direction 
d'une  machine,  puisse  commettre  des  erreurs 
de  chiffres,  et  je  dirai  même  de  méthode,  de 
raisonnement,  aussi  considérables  que  celles 
que  dénotent  soit  la  lettre  qu'il  m'a  adres- 
sée, soit  la  note  qu'il  vient  de  vous  faire  dis- 
tribuer. 

»  Je  suppose  un  instant  —  je  ne  suis  pas 
technicien  et  je  ne  sais  pas  s'il  y  a  beaucoup 
de  techniciens  dans  la  salle  —  je  suppose  un 
instant  que  les  chiffres  indiqués  par  M.  La- 
caze soient  exacts  et  qu'on  ait,  par  le  fait  de 
certaines  chaudières,  dépensé  3  millions  de 
plus  par  an  depuis  que  douze  bateaux  déter- 
minés sont  en  service,  c'est-à-dire  depuis 
1891.  Il  en  résulterait  une  dépense  de  42  mil- 
lions ;  cela  revient  à  dire  que,  étant  donné 
le  parcours  que  ces  bateaux  ont  effectué,  si 
le  raisonnement  de  M.  Lacaze  était  exact,  si 
ses  chiffres  étaient  bien  étudiés,  ces  mêmes 
navires,  munis  d'autres  chaudières,  auraient 
dépensé  42  millions  de  moins.  Or,  en  vous  re- 
portant au  prix  de  revient  du  charbon  au 
cours  des  derniers  exercices,  vous  constate- 
rez que  ces  bateaux  n'auraient  pas  consommé 
plus  de  437  kilogrammes  de  charbon  par 
lieue  marine  parcourue. 

»  Je  le  dis  très  sincèrement  à  M.  Lacaze. 
s'il  veut  me  trouver  un  type  de  bateau  ayant 
les  dimensions  des  nôtres,  satisfaisant  à  tous 
les  besoins  auxquels  les  nôtres  sont  obligés 
de  satisfaire,  et  ne  consommant  à  14  nœuds 
de  vitesse  que  437  kilogrammes  par  lieue  ma- 
rine, nous  lui  abandonnerons  5  %  sur  l'éco- 
nomie que  nous  réaliserons  ;  il  fera  sa  for- 
tune, et  nous,  actionnaires,  nous  ne  nous  en 
plaindrons  pas  au  point  de  vue  du  dividen- 
de. (Applaudissements.) 

»  De  même,  en  ce  qui  concerne  les  millions 
dépensés  en  trop  parce  que  le  nombre  de 
tours  n'est  pas  suffisamment  réglementé 
pour  obtenir  la  vitesse  contractuelle  des  ba- 
teaux en  service,  il  y  a  tous  les  ans.  M.  La- 
caze le  sait  pertinemment,  un  ordre  de  ser- 
vice qui  prescrit  aux  commandants  et  aux 
mécaniciens,  de  ne  donner,  pour  exécuter  la 
vitesse  contractuelle,  qu'un  certain  nombre 
de  tours  à  la  machine,  nombre  de  tours  qui 
varie  nécessairement  suivant  les  bateaux  uti- 
lisés. 
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»  Je  reconnais  volontiers  que  pendant  trois 
ou  quatre  ans,  ces  circulaires  ont  été  très  ir- 
régulièrement appliquées.  H  ne  pouvait  en 
être  autrement,  au  moment  où  lei  charbon 
avait  atteint  les  prix' les  plus  excessifs.  Pour 
éviter  d'envoyer  du  Cardiff  —  qui  reste  le 
charbon  type  en  matière  de  navigation  — 
dans  les  parties  les  plus  éloignées  du  monde, 
nous  avons  été  obligés  de  recourir  à  des  ap- 
provisionnements de  charbon  de  second  et 
de  troisième  ordre.  Il  était  matériellement 
impossible  aux  mathématiciens  les  plus  sa- 
vants d'établir  des  équivalences  absolues  en- 
tre les  charbons  indiens,  japonais  et  Le  Car- 
diff, toujours  pris  comme  type.,  de  façon  à 
déterminer  exactement  le  nombre  de  tours  et 
la  quantité  de  charbon  à  consommer  pour 
arriver  à  la  vitesse  contractuelle. 

M.  Lacaze  s'en  est  motos  aperçu  que  d'au- 
tres, parce  qu'il  exerçait  ses  fonctions  sur  la 
ligne  de  l'Amérique  du  Sud',  laquelle  use 
beaucoup  moins  de  charbon  exotique  que  les 
autres  grandes  lignes  de  la  Compagnie  ; 
mais  ce  que  je  dis  n'en  est  pas  moins  vrai 
au  point  de  vue  général. 

»  De  plus,  depuis  que  le  charbon  est  à  des 
prix  beaucoup  plus  abordables,  sans  être  ce- 
pendant revenu  au  prix  de  1896,  nos  circu- 
laires de  service  ont  été  revisées  et  remises 
en  vigueur,  et  l'on  tient  si  bien  la  main  à 
leur  application  que,  vous  avez  pu  le  voir 
dans  le  rapport  du  Conseil,  nous  n'avons  dé- 
passé que  d'un,  de  deux  ou  de  trois  dixièmes 
de  nœud.,  tout  au  plus,  la  vitesse  contrac- 
tuelle. Alors  qu'il  est  de  notre  intérêt  et  de 
notre  devoir  de  tenir  la  main  à  la  stricte 
observation  de  ces  circulaires,  nous  avons  à 
lutter  contre  une  difficulté  très  réelle,  dont 
les  motifs  sont  extrêmement  humains.  Les 
bateaux  dépassent  rarement  la  vitesse  con- 
tractuelle quand  ils  quittent  la  France,  mais 
dans  le  sens  du  retour,  et  particulièrement 
dans  le  trajet  de  Port-Saïd  à  Marseille,  les 
commandants  et  les  officiers  sont  pris  d'un 
tel  désir  —  et  ce  désir  est  très  légitime  — 
de  retrouver  leur  famille,  qu'il  est  bien  rare 
qu'ils  s'en  tiennent  à  la  vitesse  contractuelle. 
Nous  les  rappelons  à  l'ordre  chaque  fois  que 
nous  avons  l'occasion  de  le  faire,  et,  encore 
une  fois,  les  résultats  d'ensemble  sont  satis- 
faisants, comme  l'indiquait  tout  à  l'heure  le 
rapport. 

»  La  grande  erreur  qui  est  à  la  base  de 
l'argumentation  de  M.  Lacaze  est  celle-ci  : 
Il  raisonne  d'une  part  sur  les  vitesses  d'essai 
et  de  l'autre,  il  se  trompe  dans  la  comparai- 
son des  types  de  bateaux.  La  vitesse  d'essai 
est  une  chose  infiniment  respectable,  dont  je 
ne  dirai  pas  beaucoup  de  mal  parce  que  nous 
sommes  obligés  de  présenter  des  bateaux  à 
une  Commission  d'essai  chaque  fois  que 
nous  voulons  les  faire  admettre  au  service 
postal  ;  mais  tous  les  constructeurs  qui  con- 
tractent, voire  même  les  particuliers,  sont 
obligés  de  se  conformer  à  certaines  exigen- 
h,  ces  du  contrat  qu'ils  ont  souscrit,  Il  faut  bien 
rdire  qu'entre  la  vitesse  d'essai  et  la  vitesse 
en  service,  il  y  a  une  grande  différence.  Ja- 
mais un  bateau  ne  se  retrouve  dans  les  con- 
ditions où  il  était  au  moment  ou  il  a  subi 
ses  essais.  Pourquoi?  Parce  qu'à  ce  moment 
ses  chaudières  sont  absolument  neuves,  parce 
qu'à  ce  moment,  pour  ne  pas  manquer  d'un 
dixième  de  nœud  la  vitesse  que  l'on  a  pro- 
mis île  fournir,  on  choisit  toujours  du  char- 
bon de  qualité  exceptionnelle  et  un  personnel 
de  chaulfe  comme  on  ne  peut  pas  s'en  pro- 
curer pour  la  marche  courante  du  service, 
<-i  bien  qu'entre  les  dépenses  d'essai  et  les 
dépenses  Qe  service  courant,  il  existe  géné- 
ralement  nue  différence  du  simple  à  tout 
près  du  double.  J'ai  les  cbifrres  exacts. 

»  Lorsque  M.  Laca/.e.  l'année  dernière,  a 
soulevé  |n  question,  je  lui  avais  répondu  sur 
Oe  simples  impressions  de  calcul,  peut-être 
m>  peu  sommaires  ;  je  me  suis  attaché  de- 
puis. ;i  jK'ser  mes  arguments  et  à  les  faire 
creuser  par  nos  services,  autant  qu'il  était 
possible.  J'ai  ici,  dans  un  dossier  —  mais  je 
cpoU  inutile,  de  les  soumettre  à  l'Assemblée 
-  les  donnôes  de  non  ommation  et  do  vitesse 
lié  chacun  tl<  .  s'i-unds  paquebots  pendant 
l'année,  et  ce  que  le  viens  d'avancer  est  le 
résultat  de  ces  éludes. 
»  Voilà  le  premier  point.  l'ajoute  que  dans 


une  note  qu'il  a  fait  distribuer  au  coramen- 
cemaent  de  l'hiver  et  qu'il  m'a  envoyée,  M. 
Lacaze  comparait  la  vitesse  d'essai  de  la 
Dordogne,  avec  celle  de  l'un  des  bateaux  à 
deux  hélices,  muni  de  chaudières  Belleville, 
qu'il  critique  particulièrement. 

»  Là  encore,  il  n'y  a  pas  équité.  Un  cargo- 
boat  n'a  pas,  en  dehors  de  la  question  de 
vifesse  fournie,  les  mêmes  besoins  de  char- 
bon qu'un  paquebot.  Quand  nous  parlons  de 
la  consommation  d'un  paquebot,  nous  par- 
lons de  la  consommation  du  charbon  pour 
tous  les  services  du  bateau,  c'est-à-dire  pour 
la  cuisine,  les  machines  accessoires,  etc., 
tandis  que  le  cargo-boat  a  bien  peu  de  ces 
dépen  ses  su  pp  1  émentaires . 

»  Quoi  qu'il  en  soit,  étant  absolument  im- 
partial dans  la  question  puisque  je  n'avais 
pas  l'honneur  d'appartenir  au  Conseil  de  la 
Compagnie  quand  on  a  doté  certains  bateaux 
de  chaudières  Belleville,  j'ai  fait  reprendre 
avec  le  plus  grand  soin  tous  les  calculs  qui 
avaient  servi  de  base  aux  indications  que 
j'avais  précédemment  fournies,  et  ces  calculs 
n'ont  fait  que  confirmer  mes  précédentes  dé- 
clarations. A  puissance  égale,  quand  il  s'agit 
de  bateaux  à  une  hélice,  il  n'y  a  pas  de  dif- 
férence appréciable  de  consommation  entre 
les  bateaux  munis  de  chaudières  Belleville 
et  ceux  munis  de  chaudières  cylindriques. 

»  Ce  qui  est  vrai,  je  l'ai  dit  à  la  dernière 
Assemblée,  et  je  le  répète  aujourd'hui,  c'est 
que  parmi  ces  bateaux,  il  y  en  a  cinq,  ceux 
du  contrat  de  1894,  qui  nous  ont  donné  une 
augmentation  de  consommation  de  charbon 
supérieure  à  ce  que  nous  devions  attendre. 
Pourquoi  ?  Uniquement  parce  que  le  contrat 
de  1894  nous  a  imposé  un  type  de  bateau  qui 
est  absolument  contraire  aux  bonnes  règles 
de  l'exploitation  commerciale.  Sous  prétexte 
d'assurer  à  la  flotte  de  guerre,  en  prévision 
d'éventualités,  qui  ne  se  sont  pas  produites, 
un  certain  nombre  de  croiseurs  auxiliaires, 
on  nous  a  demandé  des  bateaux  fournissant 
18  nœuds  aux  essais,  alors  qu'ils  ne  devaient 
donner  que  14  nœuds  en  service  courant. 

»  Quand  il  s'agit  de  donner  18  nœuds  aux 
essais,  on  ne  calcule  pas  à  un  centième  de 
nœud  près,  on  est  préoccupé  de  réussir  ces 
essais.,  aussi,  avec  les  tableaux  en  question, 
a-t-on  obtenu  18  nœuds  99  centièmes,  c'est-à- 
dire  19  nœuds,  d'où  un  écart  de  5  nœuds  en- 
tre la  vitesse  d'essai  et  la  vitesse  fournie  en 
service  courant. 

»  Onel  est  Le  résultat  ? 

»  Le  résultat  est  que  vous  avez  emmaga- 
siné là  9.000  chevaux-vapeur  et  que  vous  n'en 
utilisez  en  service  courant  que  4.50O  ou  4.000  ; 
c'est  une  déperdition  extraordinaire  de  force. 

»  En  présence  de,  cette 'situation,  j'ai  invité 
notre  service  technique  à  examiner  s'il  ne 
serait  pas  possible  de  remédier  aux  incon- 
vénients qui  en  résultent.  Il  y  a  quelques  se- 
maines, à  la  suite  d'études  très  approfondies, 
nos  ingénieurs  ont  installé  sur  l'un  des  ba- 
teaux en  question  des  cylindres  admetteurs 
de  vapeur,  différents  de  ceux  qui  y  étaient, 
et  les  résultats  qui  ont  été  fournis  dans  le 
voyage  de  Bordeaux  à  Lisbonne  vont  nous 
permettre  de  réduire,  nous  l'espérons,  la 
consommation,  de  ces  bateaux,  de  10  à  12.  %. 
tout  en  restant,  fidèles  aux  exigences  de  notre 
cahier  des  charges.  C'est,  je  crois,  la  voie 
dans  laquelle  il  faut  persévérer. 

»  Quand  à  reprendre  l'idée  qu'avait  formu- 
lée l'année  dernière  M.  Lacaze,  de  procéder 
à  un  changement  de  chaudières,  qui  coûte- 
rait par  bateau  6  ou  700.000  francs,  c'est-à- 
dire  pour  douze  bateaux.  8  ou  9  millions,  je 
déclare  que  ce  serait  la  pire  de  toutes  les  me- 
surés qu'on  pourrait,  prendre  dans  l'intérêt 
des  actionnaires.  J'ajoute  que  cette  opinion 
n'est  nas  spéciale  à  votre  Conseil. 

»  Nous  avons  la  bonne  fortune,  depuis  quel- 
nues  mois,  de  compter  au  nombre  de  nos  col- 
lègues un  administrateur  de  la  Compagnie 
des  chemins  de  fer  de  l'Ouest,  Vous  savez 
que  la  Compagnie  de  l'Ouest  exploite  en  com- 
mun avec  une  Compagnie  anglaise  de  che- 
mins de  fer,  le  service  des  vapeurs  qui  as- 
surent doux  ou.  trois  bus  par  jour  les  com- 
munications .entre  Dieppe  et  New  Haven. 

»  Ceux  de  ces  navires  qui  appartiennent  a 
la  Compagnie  de  l'Ouest  sont  de  construction 
française  et  munis  de  chaudières  Belleville: 


les  bateaux  qui  appartiennent  à  la  Compa- 
gnie anglaise  sont  munis  de  chaudières  cy- 
lindriques. 

»  Tous  les  trois  ou  quatre  mois,  il  y  a  une 
conférence  commune  entre  les  administra- 
teurs français  et  anglais  pour  régler  le  fonc- 
tionnement de  la  ligne  et  apprécier  les  per- 
fectionnements à  y  introduire.  Je  puis  dire 
qu'à  l'heure  actuelle,  il  n'y  a  pas  encore  de 
préférence  dans  un  sens  ou  dans  l'autre  pour 
un  type  ou  l'autre  de  chaudières. 

»  Ce  n'est  donc  pas  aux  chaudières  qu'il 
faut  s'en  prendre,  mais  au  type  de  bateaux 
que  le  contrat  de  1894  nous  a  imposé  et  que 
nous  espérons  corriger  par  les  expériences 
que  j'indiquais  tout  à  l'heure. 

»  Messieurs,  je  crois  qu'il  serait  peut-être 
plus  intéressant  pour  l'Assemblée  de  parler 
de  la  marche  actuelle  de  nos  affaires. 

»  C'est  avec  beaucoup  d'étonnement  et  de 
regret  que  j'ai  vu,  il  y  a  quelques  jours, 
dans  un  journal  financier,  que  je  ne  nomme- 
rai pas,  parce  que  j'ai  horreur  des  person- 
nalités,, journal  d'ailleurs  très  bien  renseigné 
d'habitude  et  dont  les  informations  reposent 
sur  des  études  sérieuses,  un  article  critiquant 
non  pas  le  rapport  du  Conseil  d'administra- 
tion qu'il  ne  connaissait  pas  encore,  mais  ce- 
lui de  MM',  les  Commissaires  aux  comptes 
que,  conformément  à  la  loi,  nous  avons  mis 
depuis  quinze  jours  à  la  disposition  du  pu- 
blic. 

Cet  article  disait  :  Aux  Messageries  Mari- 
times, c'est  toujours  la  même  chose.  1904  a 
eu  douze  mois  d'exercice1,  et  donne  un  chif- 
fre de  recettes  qui,  en  réalité,  est  inférieur 
à  celui  de  1903  ;  et  puis,  en  1904,  toute  une 
flotte  nouvelle  est  entrée  au  service  de  la 
Compagnie  et  il  n'y  a  pas  un  centime  d'amor- 
tissement pour  cette  flotte. 

»  J'ai  le  regret  de  dire  que  cet  article  re- 
pose sur  une  méconnaissance  absolue  des 
éléments  essentiels  qui  ont  marqué  l'exercice 
1904.  En  premier  lieu,  si  cet  exercice,  comme 
le  -dit  le  rapport  du  Conseil,  est  absolument 
complet  quant  aux  charges,  puisqu'il  a  eu 
douze  mois,  11  est  tout  à  fait  incomplet  quant 
aux  recettes,  puisqu'il  lui  a  manqué  un  mois 
et  demi  d'exploitation.  Par  conséquent,  il 
n'est  pas  juste  d'opposer  les  résultats  de  1903 
à  ceux  de  1904,  au  point  de  vue  recettes  ;  j'a- 
joute d'ailleurs  que  si  on  les  compare  atten- 
tivement entre  eux,  on  constate,  corame  l'ont 
fait  MM.  les  Commissaires,  un  progrès  en 
faveur  des  derniers. 

»  D'un  autre  côté.,  on  nous  reproche  de  ne 
pas  avoir  amorti  tout  ou  partie  de  la  hotte 
nouvelle  entrée  en  service  à  la  Compagnie. 
Je  voudrais  bien  savoir  dans  quelle  indus- 
trie on  a  commencé  un  amortissement  avant 
de  se  servir  d'un  outillage  nouveau.  Or,  il 
n'y  a  pas  eu  un  seul  voyage  de  la  nouvelle 
flotte  commerciale  qui  compte  aux  recettes 
de  1904;  dans  ces  conditions,  j'ai  le  droit  de 
dire,  et  je  crois  que  le  rédacteur  de  cet  ar- 
ticle, s'il  veut  se  livrer  à  un  examen  un  peu 
plus  attentif  et  un  peu  plus  sérieux  de  nos 
comptes, le  reconnaîtra. j'ai  le  droit  de  dire  que 
l'année  1904,  telle  qu'elle  est,  se  présente  en 
progrès  marqué  sur  l'année  1903,  malgré  ces 
grèves  atroces  qui  nous  ont  paralysés  pen- 
dant un  certain  nombre  de  semaines. 

»  Que  vous  dirai-je  de  1905  ? 

»  Ici.  Mesdames  et  Messieurs,  je  touche  à 
un  sujet  éminemment  délicat.  Je  vous  dois 
la  vérité,  la  vérité  tout  entière  ;  cependant, 
de  ce  que  je  vais  dire,  il  ne  faudrait  pas  con- 
clure que  oe  qui  se  passe  depuis  six  mois 
;va  durer  pendant,  les  six  autres  mois.  C'est 
le  secret  de  l'avenir,  et  je  dois,  avant  d'aller 
plus  loin,  vous  mettre  en  garde  contre  des 
déductions  trop  optimistes. 

Il  se  passe  ceci  :  nous  touchons,  à  trois 
ou  quatre  jours  près,  à  la  clôture  du  premier 
semestre  de  l'exercice  1905,  et  a  l'heure  pré- 
cise où  je  vous  parle,  nos  recettes  purement 
iCommerciales  sont  en  progrès  de  plus  de  cinq 
millions  sur  celles  de  l'année  dernière  à  pa- 
reille date.  D'autre  part,  les  primes  à  la  na- 
vigation que  nous  avons  acquises  dépassent 
rie  plus  de  un  million  Mlles  dont  nous  avions 
bénéficié  l'année  dernière  a  pareille  époque. 
Cela  fait  environ,  tant  eu  recettes  eomnier 
claies  qu'en  primes,  un  excédent  de  six  mil- 
lions cl  demi  en  faveur  de  1905. 
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»  Il  est  vrai  qu'il  y  a  a  imputer  sur  ces  six 
millions  et  demi  les  dépenses  afférentes  à 
environ  50.000  lieues  marines,  qui  ont  été 
parcourues  en  plus,  mais  même  en  faisant 
cette  défalcation,  une  partie  considérable 
partie  très  considérable,  mais  dont  je  me  sar- 
derai  bien  de  préciser  le  chiffre,  demeure  ac- 
quise en  recettes  nettes  à  votre  exploitation. 
Je  souhaite  de  tout  cœur  que  cette  situation 
se  maintienne,  mais  il  me  serait  impassible 
de  m'en  porter  garant,  encore  que  votre  per- 
sonnel s'y  emploie  de  son  mieux,  ainsi  que 
je  vous  en  donnerai  un  exemple  dans  un  ins- 
tant. 

»  Notre  industrie  dépend  de  tant  d'éléments 
intérieurs  et  extérieurs,  qu'il  faut  nous  rési- 
gner à  vivre  au  jour  le  joua-.  Cependant,  si 
cette  progression  continue,  et  encore  une 
fois,  tous  nos  efforts  tendent  à  ce  but,  il  sera 
très  aisé  de  donner  pour  l'exercice  1905  aux 
actions  de  priorité,  le  dividende  statutaire  de 
5  %,  et  d'assurer  le  même  dividende  aux  an- 
ciennes actions  ordinaires,  tout  en  entrant 
très  largement  dans  la  voie  très  sage,  très 
judicieuse,  qui  vous  a  été  tracée  tout  à  l'heu- 
re par  MM.  les  Commissaires  aux  comptes. 

»  Oui,  Messieurs,  il  faut  renforcer  vos 
amortissements.  Oui.  il  faut  doter  largement 
votre  fonds  d'assurance.  Le  dividende  est  une 
chose  très  appréciable,  je  le  reconnais  très 
volontiers,  mais  la  valeur  intrinsèque  de 
l'action  n'est  pas  une  chose  négligeable  non 
plus,  et  lorsqu'on  améliore  son  capital,  on 
travaille  tout  autant  pour  soi  que  lorsqu'on 
améliore  son  revenu. 

»  J'ajoute  que  ce  devoir  vous  est  d'autant 
plus  impérieusement  assigné  à  l'heure  ac- 
tuelle, que  vous  n'êtes  pas  bien  éloignés  du 
moment  où  il  faudra  négocier  avec  le  Gou- 
vernement pour  Le  renouvellement  de  vos 
contrats  postaux.  Ce  jour-là,  plus  vous  serez 
riches,  plus  vous  serez  indépendants  pour 
négocier.  (Applaudissements.) 

y  Je  disais,  Messieurs,  que  votre  personnel 
travaille  à  l'heure  actuelle,  à  tous  les  degrés 
de  la  hiérarchie,  avec  un  entrain,  une  bonne 
volonté  et  un  dévouement  admirables.  Le 
Conseil  d'administration  vous  l'a  dit  officiel- 
lement tout  à  l'heure,  permettez-moi  de  vous 
en  donner  un  exemple  qui  est  vieux  de  huit 
jours  à  peine. 

»  Sur  un  des  navires  de  votre  Compagnie, 
nous  venons  de  réaliser  une  recette  comme 
on  n'en  avait  jamais  vu  sur  la  ligne  à  la- 
quelle il  est  affecté.  Le.  commandant,  dans 
un  rapport  spécial,  a  rendu  à  ses  collabora- 
teurs de  tout  ordre,  un  hommage  que  je  vous 
demande  la  permission  de  faire  passer  sous 
vos  yeux.  Evidemment,  les  passagers  qui  se 
trouvaient  à  bord,  n'ont  pas  eu  un  sort  très 
enviable,  bien  qu'étant  donnée  la  bonne  hu- 
meur que  tout  le  monde  paraît  avoir  mis  à 
leur  rendre  la  vie  douce,  je  suis  convaincu 
que  les  étrangers  eux-mêmes  ont  dû  être  en- 
traînés par  le  courant  de  la  gaieté  française. 
Mais  enfin,  si  le  bien-être  des  passagers  est 
une  chose  respectable,  l'intérêt  des  action- 
naires ne  l'est  pas  moins  et  je  crois  que  nous 
ne  pouvons  que  remercier  nos  agents  de 
comprendre  leur  devoir  ainsi. 

»  Voici  comment  s'exprime  le  comman- 
dant en  rendant  compte,  dans  son  rapport, 
de  cette  belle  recette  : 

«  Si  les  recettes  sont  aussi  élevées,  nous  le 
devons  à  tout  le  personnel  de  la  Compagnie  : 

»  Ce  sont  d'abord  les  agents  qui,  après  en- 
»  tente  avec  nous,  délivrent  aux  passagers  les 
»  plus  impatients  de  partir  des  billets  sans 
»  garantie  de  couchettes,  ou  plutôt  avec  ga- 
»  rantie  de  n'en  pas  avoir. 

«Du  coup,  le  deuxième  capitaine  se  révèle 
»  architecte  de  premier  ordre.  Il  nous  cons- 
»  truit  sur  le  spardeck  des  cabines  munies 
»  des  derniers  perfectionnements.  Dans  une 
»  eheminée  du  panneau,  il  installera  des  cou- 
»  chettes  plus  modestes,  mais  d'une  incon- 
»  testable  utilité.  Enfin,  d'un  trou  qui  sert 
»  rie  descente,  il  tire  une  cabine  à  quatre  lits 
»  vraiment  très  présentable. 

»  Le  commissaire  se  montre  d'un  dévoue- 
»  ment  sans  bornes.  Il  prépare  mille  combi- 
»  nalsons  adroites,  il  persuade  souvent  les 
»  passagers  et  réussit  à  les  contenter...  En 
»  déplaçant  les  uns.  empilant  légèrement  les 
.»  autres,  il  sauve  une  situation  compliquée. 


»  Le  commis  aux  écritures  offre  sa  cabine 
»  à  un  diplomate  et  se  réfugie  pour  travail- 
»  1er  dans  la  modeste  cellule  d'une  femme 
»  de  chambre  qui  trouve  un  abri  dans  une 
»  salle  de  bain, 

»  Une  note,  gaie  est  donnée  par  le  méde- 
»  cm  à  qui  je  prescris  le  plus  sérieusement 
r>  du  monde.  :  «  Vous  savez,  docteur,  votre 
»  hôpital  est  ma  suprême  ressource  je  ne 
»  yeux  donc  point  de  malades...  »  «  C'est  en- 
»  tendu,  commandant,  vous  n'en  aurez  pas  » 

»  Une  longue  théorie  monte  joyeusement 
»  sur  la  passerelle.  Ce  sont  les  officiers  sou- 
»  riants,  qui  viennent  m'ofl'rir  leur  carré  • 
«  Nous  serons  très  heureux,  commandant  de 
»  donner  notre  canné  à  des  passagers,  et  de 
»  manger  sur  le  pont...  » 

»  Je  crois  que  lorsqu'on  a  affaire  à  un  per- 
sonnel aussi  ardemment  dévoué  que  celui 
que  je  viens  de  signaler,  on  peut  envisager 
1  avenir  avec  quelque  confiance 

»  Il  y  a  deux  ans  et  demi,  clans  cette  même 
salle,  vous  avez  bien  voulu  donner  votre  ap- 
probation à  un  programme  de  constructions 
neuves  qui,  exactement  deux  ans  plus  tard 
s'est  trouvé  réaLisé  de  point  en  point  et 
même,  puis-je  dire,  au  delà  des  espérances 
que  nous  avions  laissé  entrevoir,  parce  que 
des  circonstances  plus  ou  moins  habile- 
ment préparées,  auxquelles  M.  Raveau  fai- 
sait allusion  tout  à  l'heure,  ont  permis  d'aug- 
menter notre  contingent  de  constructions 
neuves  du  contingent  de  bateaux  primés  par 
la  loi  de  1902,  fournis  par  deux  autres  Com- 
pagnies. 

_  »  Ce  programme  était  entièrement  exécuté 
a  la  fin  de  1904,  et  nous  avons  eu  cette  chance 
considérable  qu'à  l'heure  même  où  ce  maté- 
riel nouveau  entrait  en  ligne,  les  besoins 
commerciaux  de  l'Extrême-Orient  auquel  il 
était  affecté,  s'augmentaient  dans  des  propor- 
tions très  appréciables. 

»  Sans  vouloir  influencer  en  aucune  ma- 
nière les  mouvements  qui  peuvent  se  pro- 
duire sur  les  cours  de  la  Bourse,  je  crois 
sans  excès  d'optimisme,  que  vous  avez  Le 
droit  d'envisager  l'avenir  prochain  avec  une 
légitime  confiance.  »  (Applaudissements  ) 

Personne  ne  demandant  plus  la  parole 
l'Assemblée  passe  au  vote  des  résolutions 

M.  le  Président  donne  lecture  de  la  pre- 
mière résolution  ainsi  conçue  : 
Première  Résolution 

L'Assemblée,  après  avoir  entendu  le  Rap- 
port du  Conseil  d'administration  et  celui  des 
Commissaires,  approuve  les  Comptes  de 
l'exercice  1904,  et  fixe  le  dividende  de  cet 
exercice  à  dix  francs  par  action  ordinaire 
payables,  sous  déduction  des  impôts,  à  par- 
tirn,  juin  Prochain.  Le  reliquat  de  40 

™e  30  *r.  74  c.  sera  reporté  à  l'exercice 
lOOo.  après  imputation  au  fonds  d'amortis- 
sement des  navires  de  4.283.871  fr  30  c 

Mise  aux  voix,  cette  résolution  est  adoptée 
a  l  unanimité. 

M.  le  Président  donne  lecture  de  la  deuxiè- 
me resolution  ainsi  conçue  : 

Deuxième  Résolution 

L  Assemblée  générale,  en  exécution  de  l'ar- 
ticle 40  de  la  loi  du  24  juillet  1867.  donne, 
en  tant  que  de  besoin,  aux  membres  du 
Conseil  d  administration  qui  pourraient  avoir 
a  prendre  ou  à  conserver  un  intérêt  direct 
ou  indirect  dans  des  entreprises  ou  marchés 
faits  avec  la  Société  ou  pour  son  compte 
toutes  autorisations  et  décharges  nécessaires 

Personne  ne  demandant  la  parole  au  sujet 
de  la  deuxième  résolution,  elle  est  mise  aux 
voir  et  adoptée  à  l'unanimité 

M.  le  Président  donne  lecture -de  la  troi- 
sième résolution  ainsi  conçue  : 
Troisième  Résolution 

Sont  nommés  Administrateurs,  aux  termes 
de  1  article  15  des  statuts  • 

Pour  cinq  ans,  MM.  André  Lebon  et  Charles 

LAMRKFORT. 

Pour  six  ans,  M.  Paul  Clavery. 

Mise  aux  voix,  cette  résolution  est  adoptée 
a  l  unanimité  et  aux  applaudissements  des 
membres  présents. 

Enfin  M.  le  Président  donne  lecture  de  la 
quatrième  resolution  ainsi  conçue  ■ 
Quatrième  Résolution 

sont  nommés  Commissaires  pour  l'Exer- 
cice 190o,  conformément  à  l'article    36  des 


statuts  et  avec  faculté  d'agir  séparément  en 
cas  d'empêchement,  de  démission  ou  d •'  d" 
ces  de  l'un  d'eux,  MM 

^a«w:T,an6raU,ln  aitacû<fc  à  ces  fonctions 
f t^'°'  D?ur  chac,Jri  fte-s  f-"mmi,ssaires,  à 
la  somme  de    francs 

cZlUHie,J//,-d'GS  actionnaires  présents  propo- 
sent de  réélire  en  leur  aîlooanl  la  même  ré- 
munération, M.  ]<;  comte  <!<•  Si.viau.k  o\  M 
Roger  Lambeun,  Commissaires  sortants 

telle  proposition,  mise  aux  voix,  est  adop- 
tée a  l  unanimité. 

En  conséquence,  M.  le  Président  déclare 
réélus  Commissaires  aux  comptes  pour 
lexercice  1905,  conformément  à  l'article  36 
des  statuts,  MM.  de  Semallé  et  Ro«er  Lam- 

BELIN. 

La  rémunération  attachée  à  ces  fonctions 
reste  fixée,  pour  chacun  des  Commissaires,  à 
la  somme  de  1.000  francs. 

L'ordre  du  jour  étant  épuisé.  M.  le  Prési- 
dent déclare  levée  la  séance  de  l'Assemblée 
générale  ordinaire. 

FIN 

 .   3 


ROUMANIE 

MINISTÈRE  DES  FINANCES 

DIRECTION  DE  LA  COMPTABILITE  GÉNÉRALE 

DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  b  0/0 
amortissable  de  189-2,  de  l'empruntde  75.000.000 
de  francs,  sortis  au  tirage  du  19  mars/1"  avril 
1905. 

Montant  nominal  :  446.000  fr. 


53  titres  à  5.000  francs 

32 

507 

703 

730 

740 

785 

1171 

1334 

1721 

1946 

2014 

2222 

2314 

2453 

2575 

3683 

3697 

4183 

4238 

4244 

4856 

4866 

5065 

5119 

5324 

5349 

5861 

5876 

5968 

5972 

5984 

6217 

6580 

6660 

6671 

6S02 

7139 

7150 

7195 

7532 

7535 

7815 

7920 

7942 

7997 

8361 

8489 

8601 

8610 

8616 

9015 

9018 

9120 

362  titres  à  500  francs 

9268  9430  9504  9802     9925  9971 

10314  10348  10384  10513    10807  11054 

11220  11236  11577  U874    12258  12349 

12650  12798  12835  12939    13041  13153 

13418  13593  13833  13973    14037  14076 

14235  14237  14279  14417    14644  14735 

15579  15624  16367  16395    16452  16588 

16849  16859  16867  16893    17013  17132 

17234  17322  17344  17404    17664  18185 

18665  18714  18718  18732    18740  18885 

18985  19110  19115  19432    19690  19702 

19988  20016  20033  20066    20244  20420 

20517  20685  21239  21807    21985  2*024 

28580  22954  23084  23085    23276  23343 

23543  23925  23959  24022    24099  24217 

24643  24995  25135  15982    26040  26043 

26722  26937  26979  27867    28119  28176 

28545  2S556  28588  28618    28624  28839 

29068  29098  29156  29214    29253  29298 

29396  29480  29506  29915    29935  30285 

30479  30184  30494  30553    30572  30626 

30877  30S93  31265  31684    31787  32078 

32338  32842  32886  32919    32963  33089 

33369  33406  33595  33618    33644  339S3 

34050  34143  34254  34326    34505  34820 

35199  35238  35306  35334    35508  35655 

36142  36147  36151  36433    36502  36849 

37479  37578  37597  37841    3S104  38295 

38708  38729  38790  38923    38949  39240 

39913  40477  40505  40741    41030  41046 

41249  41275  41311  41877    41886  41950 

42367  42487  42555  42604    42S65  4^928 

43324  43*09  43981  44033    44240  44267 

44519  44598  44753  44774    44919  44971 

45270  45337  45447  45507    45514  45593 

45766  45998  46023  46157    4621*  46543 

46652  46838  47152  47160    47*19  47*ff> 

47483  47531  47634  48295    4S493  4851S 

49285  49406  49544  49649    49S24  50073 


10303 

11077 

12637 

13275 

14151 

14845 

16743 

17196 

1*348 

18914 

19816 

20481 

22461 

23360 

24606 

26612 

2S467 

28970 

29305 

30305 

30703 

32291 

33165 

34021 

34945 

35824 

37277 

38612 

39714 

41188 

42105 

43145 

1 1314 

44975 

45646 

46649 

47313 

48868 

50126 


1 


50204 

50633 

50733 
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c -i  r  QA 

Ci  KOC 

51718 
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51927 
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D-jOOl 
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^8971 
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JOOJU 

58429 

0OOO\J 

58687 

59099 

59351 

59470 

59558 

59699 

59922 

60538 

61636 

61855 

61909 

62327 

62572 

62924 

63090 

63183 

63274 

63123 

64309 

64530 

64674 

64840 

64849 

64854 

64885 

65813 

G6037 

66220 

G63S5 

66457 

66811 

6696S 

67171 

67241 

67283 

67312 

Le  paiement  de  ces  titres,  portant  le  coupon  n°  27 
du  1er  janvier  1906,  ainsi  que  le  paiement  du  cou- 
pon n°  26  du  1er  juillet  1905,  se  fera  à  partir  du 
1"  juillet  1905: 

En  Roumanie,  à  la  Caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aux  Caisses  générales  dans  les  districts; 

A  Berlin,  à  la  Direction  der  Disconto-Gesell- 
schaft  et  chez  S.  Bleichrœder  : 

A  Francfort-sur-Mein,  à  la  Direction  der  Dis- 
conto-Gesellscliaft  : 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas. 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  5  % 
amortissable  de  1892,  de  l'emprunt  de  75  mil- 
lions de  francs,  sortis  aux  tirages  précédents 
et  non  présentés  au  remboursement  jusqu'au 
19  mars/1"  avril  1905. 

Titres  à  5.000  francs 
17  373  852  (octobre  1904),  1176  (avril  1904),  1876 
2447  2944  3629  4460  5104  5921  6575  6588  6957  7522 
7770  7805  8337  8518  (octobre  1904). 

Titres  à  500  francs 
9508  (octobre  1904),  9896  (avril  1904),  10598  10G64 
10679  10985  11019 'octobre  1904),  11595  (avril  L904), 
11902  11999  (octobre  1904),  12371  (avril  1903),  12535 
ioctobre  1904),  12931  (avril  1904),  12983  13206  13760 
13982  (octobre  1904),  14185  14415  (avril  1904),  14746 
14923  (octobre  1904;,  15785  (avril  1904),  15946  16132 
(octobre  1904).  16226  (octobre  1903),  16391  16778 
16783  16913  17009  (octobre  1904),  17138  (avril  1904); 
17154  17342  (octobre  1904),  18324  (octobre  1903), 
18431  18691  18903  (avril  1904),  19204  19206  (octo- 
bre 1904),  19G34  20170  (avril  1904),  20458  (octobre 
1904;.  20622  (octobre  1903),  21049  (octobre  1904), 
21287  (avril  1904),  213^5  (octobre  1904),  21745  (oc- 
tobre 1900),  21790  21813  (avril  1904),  22042  (octobre 
1904i,  22314  (octobre  1903),  22396  22437  (octobre 
1904  ,  22484  (avril  1904),  22764  (octobre  19041, 
23361  (avril  1904),  23368  (octobre  1904),  24162 
24199  (avril  1904),  24283  (octobre  1904),  24676  (oc- 
tobre 1903),  25013  (octobre  1900),  25628  (avril  1903), 
26514  'avril  1904),  26975  27759  27991  28150  28235 
(octobre  1904),  28611  (avril  1S04),  28071  28877  28937 
29359  'octobre  1904),  29367  29949  30177  (avril  1904), 
30185  'octobre  190 i),  30286  30340  (avril  1904),  30377 
(octobre  1904),  30435  (avril  1904),  30776  (octobre 
1903),  30963  (avril  1903),  32082  32487  32889  (octo- 
bre 1904),  33399  35063  (octobre  1903),  35292 
'avril  1904;.  35375  36002  36936  37025  (octobre 
1904,i,  37240  (avril  1904),  37527  (octobre  1904;, 
37738  (avril  1905/,  37915  (cctobre  1904),  40026  (oc- 
tobre 1903),  40109  40207  402:5  (avril  1904),  40280 
40386  40551  'octobre  1904),  40841  40875  41027 
(avril  1904  ,  41651  41817  (octobre  1904),  42013  (oc- 
tobre 1903s  42783  42869  (avril  1904),  43009  (octo- 
bre 1904  ,  43169  (octobre  1998  ,  43562  43578  43619 
(Avril  1904),  43756  44084  44074  44093  44130  44393 
44488  44807  44817  (octobre  1904),  44910  'avril  1904), 
45163  (octobre  1901,,  45166  'avril  1904),  45406  (oc- 
tobre 1904  ,  45621 'avril  1904?,  45804  (octobre  1904), 
45-64  avril  1902),  45939  45943  46074  46221  'octo- 
bre 1904;,  46263  (avril  1904),  46681  46876  47221 
'octobre  1904,,  47480  (octobre  1903),  47760  47851 
'avril  1904;,  48027  48038  48257  'octobre  1904), 
48312  (avril  1904,,  4H889  (octobre  1904),  49854 
(octobre  L903  .  49891  'octobre  190i),  49960  (octobre 
1901  ,  50443  (avril  1904),  51047 (oclobro  1904  ,  51103 
52329  avril  1904),  5231 1  octobre  1904),  53557  (avril 
1903),  woi'.j  ww£>  .„  i,,i,n:  i:k)3),  52771  (octobre 
1904  WX.riA  r,:!0  i3  oolol,.,:  19>)3),  53385  (avril  1904  , 
:  59  (octobre  10'i:j  ,  :,:tr»08  53617  53744  53822  'oc- 
tobre 1901    51294  (avril  1904),  044  )1  54515  54506 
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54645  (octobre  1904\  54731  (avril  1904),  54813  (oc- 
tobre 1903),  54890  (avril  1904),  54962  55000  55040 
55067  55828  55869  55876  (octobre  1904),  55938 
(avril  1901),  55960  56084  (avril  1904),  56319  (octobre 
1904),  56352  56355  56485  (avril  1904).  56572  (octo- 
bre 1904),  56627  (octobre  1903),  56684  (octobre 
1904),  56830  (octobre  1903),  56955  57516  57581  57736 
(octobre  1904),  57945  (avril  1904),  57994  (octobre 
1904),  58051  (avril  1904),  58082  58423  58495  (octo- 
bre 1904),  58536  58554  (avril  1904),  58859  59074 
(octobre  1901),  59106  (avril  1904),  59564  59806  (oc- 
tobre 1904),  59978  (avril  1904),  60102  (octobre  1902), 
60107  (avril  1904),  60355  60402  60494  60665  (octo- 
bre 1904),  60701  60949  61223  (avril  1904),  61396 
(octobre  1904),  61565  (avril  1904),  61632  61712  61736 
618u5  61856  (octobre  1904),  61992  (avril  1904), 
62116  62168  (octobre  1904),  62180  (avril  1904),  62184 
(octobre  1904),  62624  (avril  1904),  62699  62875  62897 
62910  634  2  (octobre  1904),  63698  (avril  1904), 
63742  (octobre  1903),  63818  63861  63923  (octobre 
1904),  63981  (avril  1904),  64467  64606  (octobre  1904), 
64681  65150  (avril  1904),  65343  (octobre  1904),  65631 
(avril  1904),  65648  656L6  65744  (octobre  1904), 
65834  (avril  1904),  65963  (octobre  1903),  66075 
(avril  1904),  66086  66180  (octobre  1904),  66456  (avril 
1904),  66717  66934  (octobre  1904). 
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Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente 
5  O/O  amortissable  de  1893,  de  l'emprunt  de 
50.000.000  de  francs,  sortis  au  tirage  du 
19  mars/1"  avril  1905. 

Montant  nominal  :  284.000  francs. 


35  titres  à  5.000  francs 


136 

142 

272 

499 

571 

694 

844 

1239 

1830 

1859 

1884 

1955 

1977 

2345 

2947 

3247 

3322 

3597 

3698 

3758 

3772 

3918 

4088 

4652 

4801 

4844 

4893 

4994 

5066 

5120 

5660 

5682 

5745 

5919 

5959 

218  titres  à  500  francs 


6402 

6620 

7675 

6922 

7488 

7795 

7919 

7934 

7987 

8065 

8080 

8149 

8277 

8611 

8736 

8856 

9237 

9280 

9666 

9683 

9686 

9702 

9911 

9999 

10015 

10119 

10129 

10384 

10928 

10971 

11290 

11727 

12030 

12309 

12409 

12514 

12524 

12658 

12757 

12808 

13031 

13413 

14073 

14111 

14120 

14637 

14749 

14803 

14820 

15073 

15084 

15214 

15475 

15479 

15757 

16221 

16249 

16357 

16391 

16526 

16609 

16642 

16661 

10698 

16759 

16850 

17323 

17606 

17770 

18152 

18476 

.19099 

JOUI 

19197 

19296 

19635 

19707 

19921 

19984 

20006 

20089 

20136 

20227 

20291 

20374 

20400 

20438 

20445 

20  440 

20535 

20613 

20653 

20759 

20763 

20789 

21136 

22238 

22325 

22445 

22560 

22633 

22764 

23169 

23222 

23568 

23608 

24089 

2-4288 

24324 

24412 

24709 

24991 

25036 

25306 

25478 

25546 

25562 

25788 

26317 

26Ô16 

26944 

27103 

27123 

27298 

27552 

27747 

27914 

28014- 

28025 

28044 

28170 

28190 

28295 

28101 

28818 

29085 

29118 

29442 

29565 

2977S 

29838 

29961 

30201 

30289 

30427 

30690 

30811 

30823 

31140 

31283 

31478 

31505 

31964 

31974 

32313 

32344 

33026 

33349 

33899 

33902 

33915 

34259 

34285 

34332 

34496 

34541 

34570 

34643 

34704 

34935 

35183 

35233 

35486 

35532 

35S69 

35921 

35941 

36027 

36830 

30878 

37560 

37656 

37988 

3*070 

38119 

3SI34 

38195 

3S569 

38694 

3*865 

39025 

39309 

39310 

39333 

39629 

39761 

39925 

40393 

40595 

40632 

40820 

S  |  L31 

41448 

41934 

42532 

42963 

43007 

43157 

43552 

43587 

43748 

43851 

44297 

44672 

44812 

44971 

45567 

45853 

Le  paiement  do  ces  litres,  portant  le  coupon 
n"  26  du  l"'  janvier  1006,  ainsi  que  le  paiement  du 
coupon  n"  25  du  !«'  juillet  101(5,  se  fera  à  partir  du 
1"  juillet  1905  : 


En  Roumanie,  à  la  Caisse  centrale  à  Bucarest, 
et  aux  Caisses  générales  dans  les  districts  ; 

A  Berlin,  à  la  Direction  der  Disconto-Gesells- 
chaft  et  chez  M.  S.  Bleichro'der  ; 

A  Francfort-sur-Mein,  à  la  Direction  der  Dis- 
conto-Gesellschaft  ; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paiis  et  des  Pays-Bas. 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  5  0/0 
amortissable  de  1893,  de  l'emprunt  de  H0. 000. 000 
de  francs,  sortis  aux  tirages  précédents  et  non 
présentés  au  remboursement,  jusqu'au  19  mars/ 
1"  avril  1905. 

Titres  à  5.000  francs 

253  280  522  551  (octobre  1904),  1127  (avril  1904). 
1709  1938  2008  2935  3031  3581  3684  3723  (octobre 
1904),  4294  (octobre  1903),  4393  4644  (octobre  1904), 
4715   (avril  1904),    5014   5169  5303  5527  (octobre 

1904;, 

Titres  à  500  francs 

6858  (avril  1899),  7492  (octobre  1904),  7592 
avril  1904),  7714  7835  7929  8022  8033  8945  (octobre 
1904),  9082  (octobre  1903),  9257  (avril  1904),  9478 
10026  10591  10621  (octobre  1904),  10676  i  avril  1904), 
10803  10988  10989  11171  11390  12098  (octobre  1904), 
12188  (avril  1904),  12747  (octobre  1902),  12825  (avril 
1904),  12996  (octobre  1903),  13124  13135  13249  13662 
(octobre  1904),  13828  13894  (avril  1904),  14085  14437 
(octobre  1904),  14540  (avril  1904),  14648  (octobre 
1904),  14730  (avril  1902),  14995  (avril  1904),  15010 
15176  (octobre  1904),  15352  (avril  1904),  15683  (oc. 
tobre  1904),  16037  16043  16068  (avril  1904),  16529 
(octobre  1904),  16557  (avril  1904),  16590  16595  16676 
(octobre  1904),  16699  (octobre  1903),  16895 (avril  1902), 
16936  (octobre  1904),  16952  (avril  1904),  17109 
17696  17968  (octobre  1004)  17997  (avril  1903),  18069 
18196  18383  18440  18557  (octobre  1904),  18770  (avril 
1904),  18782  19016  19048  19216  19511  (octobre  1904). 
19568  (avril  1904),  19646  (octobre  1899),  19647 
(avril  1904),  19671  20191  20306  20382  20489  (octobre 
1904),  20645  (avril  1904),  20646  20811  (octobre  1904), 
20965  (avril  1904),  21819  21873  92135  22242  22283 
22361  22433  22618  22769  (octobre  1904),  22930  (avril 
1904),  23035  23084  23157  (octobre  1904),  23384  (avril 
1904),  23523  (octobre  19041,  2t582  (avril  1904),  23711 
(oclobre  1904),  23842  (avril  1904),   23943  (octobre 

1903)  ,  24008  24034  24038  24116  24303  24363  (oc- 
tobre 1904),  24380  (avril  1904),  24473  24513  24534 
(octobre  1904  >,  24539  24753  25552  (avril  19041,  £5638 
25642  (octobre  1S04),  25789  'avril  1904 1, 25954 (avril 
1903;,  26281  27106  27278  27370  27898  279E0  28058 
280C0  (octobre  1904;,  28303  (avril  1904  ,  28329 
28417  (octobre  1904),  28476  (avril  1904).  28492 
28735  28764  (octobre  1904),  28824  (avril  1904)- 
29189  29370  29484  29524  (octobre  1904),  29755 
29785  (avril  1904),  29775  (octobre  1904  ,  29902 
(avril  1904),  30004  30020  30194  (octobre  1904\ 
30365  (avril  1904^,30662  30895  30957  (octobre  1904), 
30970  (avril  1904),  30982  31046  (octobre  1?04\ 31440 
(avril  1904),  31567  31843  31154  (octobre  1904 
32203  32232  (avril  lf04),  33031  (octobre  1904),  33046 
33142  (avril  1904  ,  33148  33200  33653  33729  (octobre 

1904)  ,  33916  33940  34103  34279  (avril  19041 ,  34330 
34346  (octobre  1904),  34369  (avril  1904  .  35094 
35182  (octobre  1904),  35413  (avril  1904  ,  35442  35494 
(octobro  1904i,  35909  (avril  1904),  36142  36163 
86328  36523  36590  36698  36961  37143  37248  37290 
(octobre  1904),  37454  (avril  1904), 37581  37627  37772 
37795  (octobre  1904),  38069  (avril  1899),  88108 
(octobre  1904),  38221  (avril  1904),  38231  38365  (oc- 
tobre 1904),  38429  (avril  1904),  38556  38691  39076 
39281  39488  (octobre  1904\  39709  39730  39823  (avril 
1904),  39824  (octobre  180J),  39859  (avril  1902  ,  39873 
39970  (octobre  1904),  4034O  (avril  1904),  40346  40403 
40555  40729  40?35  40899  41082  41360  41378  41723 
(octobre  1904),  41776  (avril  19021,  41779  41817  (oc- 
tobre 1904),  41866  (avril  1904),  42362  (octobre  1904  . 
42413  (avril  1904),  42455  (octobre  1904  ,  42662  (avril 
1904),  42727  42737  (octobre  19041,  42935  (avril 
19041,43120  (octobre  19041,  48122  43697  (avril  1904Ï. 
44738  (octobre  1904),  45018  (octobre  1901),  45161 
45182  (octobre  1904),  45308  (avril  1901),  45334 
45636  (octobre  1904). 


51712 
53996 
55085 
56300 
56902 
58190 
59070 
59939 
62588 
64529 
65120 
60929 


MARCHÉ  T^CXZSTIEK 


BOURSE   DE  PARIS 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
juin 
1904 


31 

déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750.000 

25 

3.375.000 

25 

8.750.000 

36 

18.750.000 

25 

2.250.000 

25 

14.000.000 

■25 

5.000.000 

25 

25.000.000 

■25 

6.250.000 

25 

300.000 

25 

18.750.000 

25 

12.500.000 

25 

275.000 

25 

7.500.000 

25 

400.000 

25 

68.750.000 

125 

25.000.000 

135 

3.125.000 

25 

400.000 

■25 

2.000.000 

95 

4.000.000 

25 

10.625.000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Sew 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  H»,. 
The  East  Uti  ,r»,rl«UrjII«H 

Ferrelra  

French  Rand  

Geldenhuls  Estate. 

A.  Goerz  et  C»  

Kleinfontein  (New). 

Lancaster  

Langlaagte  Deep... 
Langlaagte  Estâtes 
May  Consolltated  . . 

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Simmer  and  Jaek  (ici.  itoi.) 
Transvaal  Gold  Fields 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

21 

22 

50 

15 

75 

15 

13 

50 

15.000.000 

500 

16.50 

23 

50 

19 

19 

18.-/5 

98.750.000 

125 

1000 

61.50 

9C 

66 

50 

65 

50 

66 

40.000.000 

125 

237.5 

198.50 

23  i 

193 

194 

188 

50 

20.000.000dr 

lOIHr 

330 

534 

608 

50  i 

g  i 

498 

497 

47 

71 

82 

61 

57 

5i 

25 

145 

140 

144 

113 

50 

114 

50 

115.50 

68.50 
170 

65.50 
53.25 

84 
67 

ro 

54 

75 

L0 

60 
51 

75 
35 

71 

51 

■2:. 

COMPAGNII 

69 

53.50 

61 

38 

50 

38 

37 

25 

80 

55 

82 

64 

64 

64 

10.000.000 

25 

120 

91.50 

101 

87 

■25 

82 

82 

87.500.000 

25 

93 

101 

109 

89 

50 

90 

25 

87 

50 

— 

175 

96 

91 

65 

se 

66 

50 

65 

11.250.000 

25 

865 

264 

293 

50 

240 

50 

234 

230 

10.000.000 

25 

125 

241.50 

262 

50 

23  i 

230 

50 

226 

50 

18.125.000 

25 

(■•<  340 

41.25 

59 

Ï5 

42 

50 

41 

75 

39 

75 

7.500.000 

25 

65.50 

79 

57 

75 

55 

50 

55 

n 

12.500.000 

25 

196 

168.50 

182 

134 

132 

132 

37.500.000 

25 

262 

282 

278 

50 

165 

50 

154 

149 

13.750.000 

25 

75 

17.75 

20 

12 

12 

10 

12.500.000 

25 

85 

52 

37 

38 

38 

50.000.000 

25 

77.50 

37 

18 

18 

50 

18 

12.500.000 

25 

H     m  M 

5  -  2  2 

O        N  fl 

S     m.  « 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1904 


31 
flijr;. 
1904 


i 


«0  r 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


Uruguay  

De  Béera  (Diamants) . . 
Huanchaca  (Argent).. 
Laurium  greo  (,lmb«(arf. 


47 

41 

40 

40 

31 

473.50 

4' 4 

411 

414 

415 

87.25 

102.50 

81.25 

79 

79  25 

51 

57. 5( 

39.50 

39.50 

53.25 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


Bechuanaland  lipltnlUi. 


Kokumbo  (Mie  d'hoir») . 


Mossaraédès  (Cie  de). 
Mozambique  (Cie  de). 
Randfontein  Estâtes. 


2.50 

29.50 

38 

26 

25.50 

24.75 

125 

47.50 

59.25 

52.25 

50 

50 

35.?5 

31. S0 

31 

30.25 

30 

91.25 

112.50 

164.50 

212  50 

163 

163.50 

134 

125 

35 

40 

40 

40 

40 

30 

22.75 

3 

18 

18 

18 

107.50 

41.25 

47.50 

35.25 

33.50 

34  75 

25 

13 

19.50 

1 4 

13.50 

11 

35.50 

35.50 

23.25 

27 . 50 

27.75 

16.25 

1) 

81.25 

65.50 

62.50 

61.50 

103 

109.50 

83  50 

84 

81.25 

BOURSE   DE  LONDRES 


< 


eu  à 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


?0 

Juin 
1904 


31 

Déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Witwalersrand) 


275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
81.000 

1.360.000 
225.000 
500. 0C0 
300.000 
120.000 
275. 0C0 
115.000 
300.025 
848.730 
90.000 
900.000 
560.000 
300. 000 
200.000 
300.000 
150.000 
160. 000 
500.000 
600. 00C 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.865 
231.251 
325.000 
351.269 
470.000 
550.000 
400. 0û0 
711.500 
288. 751 
949.620 
325.000 
100.000 
200.000 
450.  COC 
450.000 
300.000 
165.000 
448.98b 

2.5O0.0OO 
270.000 

2.750.000 
900.000 
425.000 
100.000 
.700.000 
540.000 
250.000 
400.000 
400.000 
80.000 
196.77 
352.0s 
860.00.. 
96.77 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Conaolldt  Deep  Levels. . 

Ohlmes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferrelra  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuls  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuls  Main  Reef. . . 

Glnsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Ueriot  (New)  

Jubilee  

jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwatirsnnd)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Bloclt  B  

Lulpaard  Vlel  (New)  

Main  Reef  Consolidated. 
May'sConsolidated((Uw 

Modderfontein  

Id.  Extension. 

Meyer  and  Charlton  

Nlgel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep   

Primrose  (New)  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rletfonteln  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep;  

Kose  Deep  

âalisbury  (New)  

âlminer  (New;  

rreasury  

United  Mn.  Rf.  Roodepi 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

W  emxner  

Weat  Rand  Mines  

Wltwatersrand  Deep... 

Wolnuter  

Worcester  


00 


120 


7  1/8 
2  1/4 
1  1/8 

1  3/8 
3/4 
U/16 
1/4 
6  7/16 
2  15 '16 
1  1/4 
13 

14  1/4 
5  1/16 


9/16 
7/8 


5  5/8 

2  7/8 

3  1/8 
5  9/16 

H  3/8 
5/16 
3  1/4 
l  3/8 
'  1/16 
1/2 
3/  8 
3/4 


1/8 
1/8 
1/2 
1/16 

3  3/4 
7/8 

1  3/4 

1  5/8 
3  15/16 
8  15/16 
2  1/2 

5  3/8 

2  7/16 
3/4 

4  1/8 

3  11/16 
15/16 

10  7/16 
-3  3/16 

2  3/8 
»  1/2 

5  9/ ie 

8  7/8 
1  7/8 
1  5/8 
3  13/16 

3  3/4 
3  9/16 

6  3/4 

11  1/4 

1  15/16 
3  13/16 
3  1/2 
1  1/2 


7  1/4 
2  5/8 
1  5/16 
1  1/2 
15/16 


6  1/8 
2  1/4 

15* 1/2 
16 

3/8 
1/8 
7/16 
3/8 


5 
5 
3 
9 
24 
6  3/8 
3  5/16 

3  5/8 
5  3/4 

Il  3/8 
1/4 

2  3/4 

1  t/2 

5  1/4 
8  3/8 

4  1/8 

3  7,  8 

2  5/8 

4  3/4 
2  U/16 

6  7/8 
2  3/8 
4 

1  1/16 

2  1/lb 
2 

4  1/4 
0  15/16 
2  13/lb 

5  1/2 

2  7/8 
1 

5 

3  1/2 
1  5/8 

11  3/4 

3  3/8 
2  15/16 
10  1/4 

6  3/8 
9 

1  7/8 

2  3/8 

4  3/8 

3  7/8 

4  3/8 

7  1/4 

a 

2  7/17 
4  5/8 

3  7/8 
1  1/4 


6 

5  13/16 

5  11/16 

2  1/8 

2 

1  15/16 

1 

15/16 

7/8 

I 

15/16 

1 

9/16 

9/16 

9  16 

3/4 

3/4 

U/16 

7/8 

7/8 

7/8 

5  3/8 

5  3/8 

5  3/8 

2  5/8 

2  7/16 
1  1/4 

2  1/4 

1  1/4 

l  1/4 

15  3/8 

15  1/8 

15 

13 

13 

13 

4  3/8 

4  3/16 

4  1/16 

4  1/2 

4  1/2 

4  3/8  1 

2  5/8 
7  7/8 

2  1/2 

■i  7  16| 

7  11/16 

7  1/2  j 

20 

20 

19  1/2 

5  3/4 

5  11/16 

5  1/2 

2  7/16 

2  5/16 

2  3/16 

2  9/16 

2  1/2 

2  7/16 

4  9/16 

4  1/2 

4  9/16 

10  1/4 

9  3/4 

9  5/3 

1/8 

1,8 

1,8 

2  1/8 

2 

2 

1  1,8 

1  1/16 

î 

4  1/4 

4  1/8 

3  13/16 

7  38 

7  3/8 

7  3/8 

i  1/8 

4 

4  1/8 

3 

3 

2  7/8 

1  3/4 

1  3/4 

1  7,8 

3  7/8 

3  3/4 

3  5/8 

2  1/4 

2  1/8 

2  1/8 

4  3/4 

4  9/16 

4  1/2 

1  12 

1  1/2 

1  1/2 

3  5/16 

3  1/ï 

3  3/U 

.  3/4 

3/4 

U/16 

l  3/8 

l  S/3 

1  3/8 

1  9/16 

1  1/? 

1  7/16' 

3  5/3 

3  9/16 

3  9/16, 

9  7/8 

9  5/16 

9  1/4 

2  1/8 

2  3/16 

2  1/8 

5 

5 

4  7/8 

2  5/16 
3/4 
4  1/4 

2  3/8 

2  7/16 

3/4 

3/4 

i  l  i 

4  1/8 

2  5/8 

2  9/16 

2  9/!6 

1  1/8 

l  1/8 

1  1/16 

0  0  10 

9  5,'i6 

9  1(8  j 

2  5/8 

•2  1,2 

2  7/16 

2 

1  7/8 

l  15/10 

9  1/4 

9  1,8 

9 

5  9/16 

5  7/10 

5  1/4 

7  3/8 

7 

6  7/8 

1  1/2 

1  1/2 

1  1/2 

1  11,10 

1  5/8 

1  5/8 

;  i  i 

3  1/16 

3 

3  L/i 

3 

3 

3  U/16 

3  11/16 
5  1/4 

3  5/8 

5  3/8 

5  l/i 

0  1/2 

6  1/4 

6 

1  5/8 

1  11/16 

1  9/161 

3  15/16 

3  13/16 

3  5/8  1 

2  15/16 

2  U/16 

2  U/16 

3/4 

5/8 

5,8 

1-) 

< 

eu  -a 
< 


<  .1 


a.  - 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

31 

Juin 

Déc. 

1904 

1904 

JOMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350, 
1.102 

400 
4.375. 

325, 
2.000, 
1.250. 

575. 

200. 

400. 

466, 

670. 
1.267. 

100. 

225. 

751. 

300, 

604. 

930, 

197, 


100 


Anglo-French  Expl  

Barnato  Consolidated... 

Bechuanaland  

Chartered  (British  S.  A.  8») 
Charterland  GoldBelds.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.   6%  Préférence.. 

id.  5  %%Debentures. 
Johannesb  urg  Estâtes. . 
Mashonaland  Agency. . . 
Matabele  Gold  Reefs  &c. 

Mozambique  C*  

Oceana  Consolidated  

Rhodesia  Exploration  . . 

Bhodesia  Goldflelds  

Transvaal  Oonsolidt. . . . 
Id.       Gold  Fieldï. 

Id.  GoIdMiningEstat 

Willoughby's  Consol  

Zambesia  Exploring  


50 


3  3/8 

4  3/4 

3  l'4 

3  1/8 

3  1/8 

2  u/ie 

3  3/l« 

2  7/16 

2  5/16 

2 

1  1/16 

1  510 

1 

1 

U/16 

1  3/4 

i  5/16 

2 

1  7/8 

1  7  - 

5/16 

7/16 

5  15 

5/16 

5  10 

5  1/12 

8  1/2 

6  11/16 

6  7/16 

&  1/4 

25/0 

26/0 

■23  6 

2  3/6 

33  6 

107 

108 

103  ' 

107 

'.03  1  2 

1  7/16 

1  7/16 

1  7/16 

1  7'16 

15/16 

1  5/lfi 

7/3 

13/16 

13,  10 

9/16 

3/8 

3/6 

3/0 

3/0 

1  7/16 

1  7/lr 

1  1,8 

1 

1  1/8 

1  5/3 

1  7/8 

1  3/S 

1  7/16 

l  5/ 16 

3  1/4 

4  11/16 

l/i 

3  1/2 

3  3/8 

3  8  10 

4  3/4 

3/16 

3/16 
3  1/4 

3  16 

1/4 

4  5/10 

3  1/2 

3  1,8 

2  9/16 

3  3/10 

2  5'16 

2  1/4 

■2  8  16 
1  3/8 

1  15/16 

2  1/8 

3/4 

1  9/ 16 

1  7  16 

6/0 

11/0 

10/0 

9/6 

1  7/16 

2  1/2 

1  5/8 

1  9/16 

1  5/16 

COMPAGNIES  DIVERSES 


I .250.000 

.'.682.396 
500.000 
250.000 

i. 000. 000 
200.000 

i. 000. 000 
250.000 
500.000 
450.000 


exploration  C  (New)... 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwlss. 

Id.  Tramways . 
National  Bank  3.  A.  R.. 
NewAfrican  Company  . 

Robinson  Bank  

3.  African  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


13/16 

7,8 

3/4 

U/16 

U/16 

2  7/8 

3  1/8 

2  1/2 

•2  i  8 

o 

1  3/16 

2  1/8 

2  l/lô 

2  1/16 

2  1/16 

5/8 

3/4 

3/4 

3/4 

16 

13  5/8 

17  1/2 

17  1/2 

17  1/2 

1  7/8 

2  1/4 

1  9/16 

l  9/16 

î  1/2 

1  3/3 
5  1/16 

1  1/2 

1  3,8 

1  3  8 

l  3/8 

7  1/8 

5  1/» 

5  1,16 

4  13-16 

1/2 

U/16 

1  2 

t/2 

1/2 

2  1/8 

3  1/2 

■2  5  8 

2  9/16 

2  9/16 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

25/9 

140.000 

1 

Hannan's  Brownhill  .... 

3  ?/8 

250.000 

1 

Laice  View  Consols  

1  1/4 

280.663 

1 

Lond.  Se  W.  Aust.  Expl. 

7/16 

000.000 

1 

Mount  Morgan  

2  3/8 

200.000 

1 

West  Austr.  Goldflolds. 

5/16 

91.000 

1 

Brilliant  Blocs  

1/2 

960.000 

8/0 

Broiten  HiU  Proprlet  

I  13/16 

112.000 

1 

South  Kalgurli  

1  3/8 

320.000 

1 

5  1/2 

23,0 
3  U/16 

1  1/2 
14/0 

2  7/8 
5/16 
9/U 

2  3/lc 
1  1/1 
6  1/16 


23,3 

24/0 

22  9 

3  7/i0 

3  7/16 

3  7/16 

1 

1 

1 

7/6 

7/6 

7/6 

2  13/16 

2  7/8 

2  13/16 

2/6 

2  6 

2/6 

1/2 

1/2 

1/2 

45,6 

45,  0 

45  6 

1  3/16 

l  3/  16 

I  3/16 

5  15/16 

5  15/16 

5  15/16 

MINES  DE  DIAMANT 


721.500 
.948.955 
'.283.020 

105. 25l 
1.000.000 


Oonsolidt.  Bultronteln.. 

De  Béer  s  ordinaire  

Id.   B%  Debenture... 

Grlqualand  West  

New  Jagersfontein  Def. 


29/6 

2i/6 

29,6 

29/6 
16  1/2 

19  1/16 

18  1/8 

16  1/4 

107 

106  1/ 

106 

106 

8  1/4 

7  5/ S 

7  5/8 

27  1/2 

■29  1,2 

7  U/46 

29,6 
16  3/8 
1C4  1/2 
7  5/8 
7  9  lo 
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IM^FLCIEiZÉ    OmaiBL    IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


HflTll 

eonleil 

3  ï  ' 

imitai 

■H|. 

22222 

66* 

3712 

111 



$5934 

778 

lembre 

ïal 

de  Titres 

nés» 

«S. 51! 

501 

*52.600 

10C 

56  428 

501 

108.15» 

50C 

410  588 

501 

153.84J 

401 

1035471 

'.Ai 

■iul 

» 

10( 

410  511 

OUI- 

228.12V 

OUI1 

569 . 526 

40C 

» 

10( 

434.036 

400 

» 

10C 

>63 . 59É 

500 

a 

1  iV 

409.538 

50C 

■ 

1 25 

385  450 

500 

» 

1"25 

i 12.736 

773.497 

501 

14UodoI 

501 

779 . 87C 

50C 

l  ,00909 

50( 

^76.b89 

501 

945.779 

40C 

479 .197 

500 

484 .295 

500 

482. 194 

500 

59 J . 4 40 

500 

;i2 . 233 

200 

■  47 . 89 i 

201 

1164044 

:  001 

.76.194 

501 

lC4  61 1 

40C 

42  64.. 

i 82.501 

001 

125. OOt 

501 

40.001 

501 

50. 00C 

501 

300.001 

501 

60.00C 

501 

400. 006 

501 

160.001 

501 

60.0CK 

501 

600.001 

501 

100  0OX 

50( 

100. OOC 

501 

400. OOt 

601 

240.  (XX 

50( 

80.0û> 

501 

40.001 

501 

30.001 

501 

40.001 

501 

\vi. m 

60< 

(74.5*. 

SIX 

.  60.000 

iO 

•  ffâ.-tti 

501 

101.31. 

501 

17». 25 7 

SQ 

49.84 

'M 

486.  C54 

501 

497.14', 

iO 

86.85: 

m 

ill  71 

501 

m's.ïj* 

501 

»6t49< 

,(, 

132.0* 

.501 

»77.o:, 

,0 

147. 

1ÉSIGNATION  des  VALEURS 


»o  1904 


i.oo ri  ttmf.  juill. 

Î903~"~~Î904~ 


RENTES  FRANÇAISES 

3  «,  (  Terme 

8  * (  Compt., 
8  X  Amortissable)  ^me.j  3 


3 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  \  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpi 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(AU  comptant) 
1865  4  % 
1869  " 
1871 


3  % 
3  % 

quarts  

1876  4  %   

1876  4  %  

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %   

—  quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés).... 

—  cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBL1GAT.  FONCIÈRES 

(AU  COMPTANT) 

Communales  187  9  2.60  %  ■ 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  — 
Foncières  1883  3  %  

—  188  5  2.60  %  

Communales  1891  3  %.... 

—  1892  2.60  %. 

Foncières  1895  2.6  >  %  

Communales  189  9  2.60  %■■■ 
Foncières  1903  3  %  (lOOf.p'j 
Bons  de  100  fr.  1887 

—  1888 
Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 
Immeubles  de  France  — 


OC. 


DE  CRÉDIT  FRANC 

(ACTIONS  A  TERME) 

Banque  de  France  nom.  . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.et  Ag.  d'Alg.250l  pijes. 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comte. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Fr"  p'  le  Corn"  ell  lndus"1* 
Banque  Union  Parisienne. 

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAI8 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT 

Act.  Bône-Ouelma  

Obi.  —  i  %.... 
Act.  Départementaux  

Obi.      —         %  titres  bleui- 

—  —       j  %  titr.  rouge 

—  Économiques  3  %  — 

Act.  But-Algérien  

Obi.  —  3  %  

Act.  Eut 


—  —   de  jouis»  

Obi.    —   52  54  56  5  %  

—  -  3  %  

—  —   3  %  nouv  

—  -   2  %  %   

—  —  AriIcrii.cH  A  %.... 

—  Ur  Celui,  de  Paris  3  % 


15 

2  50 
2  50 
17  51 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  51 
10  .. 

2  51 
10  .. 

2  51 
10 

2  51 


12 


35  41 
50 
12  50 
38 
27  50 

12  50 
27  . 

13  1 
40  . 
50  . 

5  . 
15  . 
15  6-7 
10 
a.C.  10 


43  81 


.10 
15 
20 
15 
15 
15 
30 

15 

35  51 
15  5( 
25 
15 
15 
12  51 
16 
15 


96  85 


481  .. 
81  25 
501  '.. 


555 
142 
413 


560 
558 
379 


378 


414 


400 


478 
399 


122 
139 


(700 
H15 
414 
700 
600 
490 
690 
617 
805 
1110 
85 
325 
623 
198 

192 
30 


710 
447 
680 


435 
710 
448 
910 
417 
660 
453 
455 


97  85 
99 


477  .. 

79  75 
495  Y. 


555 


372  .. 

372 


443 
90  50 


444 
399 


116 
138 


(820 
1160 

430 

730 

600 

499 

690 

620 

780 
1125 
91  50 

313 

624 

220 

550 

140 


Cours  de  clôture  (1905) 
22  juin  29  ju.n  6  juil 


673 
444 
680 


423 
670 
440 
887 
390 

4M 
449 


98  47 
98  57 


99  40 


483  .. 

80  50 
82  20 
485 


57 


3.5 


555  .. 

464  50 
413  . 

106  75 
567  .. 
565  25 
383  50 

99 
386 

98 
431 
109 
420 
103  50 
430  . 

408  '. 


483 
503  50 
50i  . . 
453  .. 
480  . 
400  .. 
480  50 
482  50 
478  50 
495  .. 

58  .. 

58 
561  .. 
446  55 
130  50 


3800 
1395 

800 
657 
500  50 
720  .. 
630  .. 

iioo 

127  .. 
330  . 
641  .. 
242  .. 
847  .. 
US  .. 
64  .. 
1300 


710 

457 
717 

1',:; 
442 
436  25 
701 
453  70 
938  . 
423  . 
060  . 
400  . 

402  . 
419  . 

403  50 
455 


479 

79 
81 
184 


550  .. 

461  50 
412 
107 

567  50 

564  .. 

383  .. 

38  .. 

383  .. 

98  . 

426  .. 

415 

105  .. 

430  .. 

86  .. 

408  .. 


484  .. 
504  .. 
500  .. 
450  . . 
480  .. 
400  25 
476  .. 
480 
477 
493  50 

61  . 

59  . 
561  .. 
441 
13Ï 


1720 

1397 
450 
800 
653 
500 
705 
674 
884 

1095 
128 
330 
641 
238 
840 
167 
61 

1350 


99  17 
99  15 

98  65 
98  50 


479 
81 


552  . 
461  . 
404  75 
105  . 
568  . 
565  . 
385  . 

99 
384  50 

98  . 
432  . 
110  . 
420  . 
105  . 


406  50 


487  . 
505  . 
505  . 
446  . 
483  . 
403  . 
471  . 
483  25 
4S0  . 
494  . 

61  . 

59  . 
567  . 
442  . 
137  50 
161 


3720 
1370 

452  50 

805 

655 


700 
674 

1091 
128 

641 
238 
832 
169 
Oi 
1355 


703 
450  50 

438  '. 
440  . 
437  50 
702 
450 
940 
425 
660 
457 
459  50 
419  50 
462 


71  I 

445 
725 
415 
440  50 
438 
713 
455 
955 
434 
061 
461 
463 
4i:i  50 
456 


ffembre 
deTIlrti 


300.000 
3. 576 
202.331 
274.545 

45.163 

44.246 
218.136 

,878541 

692748 
326.238 

81.325 
232.920 
2475477 
673.686 
i02.336 
2865609 
378.587 

54-389 
140.027 
177.634 
122.366 
3238166 
1425406 
1717565 
-'50.818 
253.137 
318i'39l 
1368070 
340.814 

28.903 
179.31'- 
146.503 

48.553 
249.370 
300.000 


74.33 
60.000 
71.555 
40.000 
19  763 

316.23 
80.000 

120. 000 
13.550 
20.45C 

100.000 

200.000 
62.060 
64.000 

10Û.78t 
57.561 

106.000 
60.000 
16.000 
14.66 
35.340 

125.000 
50.000 
40.000 

1363000 

208.; 

100.000 
40.000 

100,000 
70.121 
80.000 
64.000 
60.001 


50C 
I00f 
50( 
50( 
50t 
501 
50' 
50 
50, 
501 
50< 
50' 
50( 
500 
501 
50( 
50l 
501. 
501' 
50i 

501 
50! 
501 
501 
501 
50( 
50( 
500 
601 
500 
50( 

500 
50, 
251 


Capital  ei 
mbre  4e  Titra 


589781 
9.121 

37.698 
,24306 

4.823 
18  388 

8.613 
57 

345332 
761 
1(5000 
4.607 
.)5.971 
2». 393 
H718.10 


954 
700 
500 
200  11 
300 
200  £ 
700  f 
310  II 
.000f. 
.850  e 
000  f 
.240  il 
900  £ 
.580  ! 
.4001* 


DÉSIGNATION  dbs  VALEURS 


Acl. 
Obi. 


Lyon. 


Act. 
Obi. 

Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 

Obi. 


Act. 
Obi. 
Act. 


Midi. 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  % 
Dauphiné  3  %  ... 
Genève  57  3  %... 
Méditerr.  52-55  3  * 
3  %  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv.. 

2  %  <jf  

Vict.-Emm.  62  3  % 


Nord. 


3  %  

3  %  nouv. 


-  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  9*  %,j.avr.et  oct 
Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Orléans  

—  jouiss  

—  3  %  

—  3  %  1884  

—  2  %  %  1895... 
Orand  Central  3  %  189: 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

-  2  X  %  

Ouest- Algérien  

SX- 
Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la).  

Sud  de  la  France 


3  % 

Métropolitain  de  Pari? 


800.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Oén.  de  Parie 
Eaux  (Comp"  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
C"  G"  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C  •  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malrldano  (Mines  de)  

—  —  jouiss 

Mines  d  or  (C*  fa«)  

Métaux  (C"  française  des).. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid... 
Canal  interoo.  B'  à  lots  1881 
Canal  maritime  de  Suez.. 

—         parts  de  fond 
Dynamite  Soc.  Centrale  de 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2  %  %(ch.fixeiiiu 

Argentine  4  %  1896  

—        4  %  1900  

Autriche  i%  or  (ch.  fixe  2  f.  50 

Brésil  4  S  %  1888  

—     4  %  1889  

5  %  1898  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  ou  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Uaira-Sanieh  4  %) . 

—  Unifiée  7  v  

—  Privilégiée  3  \  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 


STÉBÉT! 
■  1904 


55  .. 
50  . 
15  . 
15  . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
50  .. 
15  .. 
15  . 
65  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15 
59 
44 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
12  50 
25 
15 


17  5C 

28  50 
79 
32  50 
80 
67  50 


10 


10 


27  50 
10 


17  50 

5  . 

4  . 
25  . 


139  60 
64  56 
30 
10 

sa 

■25 
50 
16  5( 


2  50 
4 
4 
4 
4  50 
4 

5 
5 
4 

3 
4 
4 

3  50 

4  . 


Ceara  eeeap.  juillet 
1903^^1904^ 


1420 


454 


456 

452 
412 


1190 
452 
449 

1860 
469 
465 
422 


1490 
1040 
459 
454 
411 


900 
453 
450 


630 
442 


207 
425 
610 


337 
615 
1980 
598 
764 
487 
117 
180 
665 
275 

80 
192 

62 
529 
175 
163 

19 
190 
274 
515 
280 

90 
475 

420 
128 
3925 
1750 
621 
135 
590 
625 
915 
315 


1315 


93  25 
80  20 
79  20 
102  80 
82  65 
77  25 

102  75 
431 

103  20 
82 
95  25 

102  40 
106  60 
102  60 
90  35 


Cours  de  cléture  (1905) 
lî  juin  29  juin  6  juil. 


151 


452 
448 


U60 
448 
448 

1745 
466 
459 


1418 
995 

454 


852 
448 
445 


615 
438 


227 
422 
531 


345 
615 
1868 
600 
723 
465 
162 
224 
540 
192 
102 
212 
30 
552 
183 
180 
9 

140 

244 
583 
325 
82 
480 

495 
106 
4195 
1885 
557 
156 
526 
690 
890 
283 


51 


90  4i 
85  31 
85  20 

100  80 
83  5i 
78  11 

104  20 
431 

93  50 

77 

88  60 
109 
106  35 

101  90 
87  60 


1350  .. 


1340  . 


460  50 

460  .. 
459  50 
456  50 
462  75 
464  50 

461  75 
412 


'220 

463 

460 
1795 

47Î  50 

469  50 

424  50 

458  50 
1469  . 
I0U  . 

466  50 

462  5u 

416 

4-50 

905  50 

462  75 

459 

410 

653 

452 

455 
280  .. 
433 

ssa 


353  50 
661 
1935 


790 
510 
179 

282 
788 
385 
178 
268 

47  50 
575 
229 
228 

20 
161 
35Î 
623 
387 

88 
5t8 

420 

103 
4510 
2001 

553 

233 

510 

810 

987 

329 


90  85 

94  10 
92  80 

100  60 

95  20 
87  45 

105  95 
479  50 

96  40 
77  50 
98 

101  15 
105  80 
103 

91  07 


1357  .. 


456 

459  50 
458  50 
457 

462  75 

458 

410 

454  50 
1215 

461  50 

461  .. 
1795  .. 

469  . 

466  . 

422 

458  . 
1161  . 
1032  . 

464  . 

461  . 

415  . 

458  2: 

902  . 

460  . 
458 
410  . 
640  . 
451  50 

449  50 
274 
434 
5S0 


654 
1940 


702 
514 
179 
281 
790 
390 
182 
263 

44 
571 
280 
2S4 

19 
156 
340 
635 
395 

s  4 
545 

395 
102 
1500 
1990 
550 
225 
500 
788 
980 
332 


90  25 
93  55 
92  50 
100  90 

87  05 
106  50 
473 

96  95 

77  .. 

95  .. 
toi  20 
106  15 
103  45 

91 


1185  .. 

458  50 

461  50 
1759 

470 
475 
420  5^ 

1470  '. 
1035  . 

161  50 

465 

413  50 

454  . 

905  . 

459  50 

462  50 
412  50 
635 
451  50 
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COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ETRANGERES 


BOUR8E  FINANCIERE  DE  BERLIN 


Fonds  d'État 
Consol,  Pnres.  3  0/0.. 
Russe  Orient  4  0/0 — 
Extérieure  Espagnole. 

Hongrois  

Turc  Unifié  

Italien  4  0/0  


Chemins  de  fer 

-Autrichiens  

Lombards  

Gothard  

Banques 

Reichsbank  

CrédU  

Deutsche  Bank  

Disconto  

Darnistadt-Bank  

Berl-Handels  

Dresde-Bank  , 

N  ational-  lia  nk  

Change  sur  Paris  8  jours — 

—  —  Londres  —  . . . . 

—  —  Vienne  —   

—  Pétersbourg3  mois. 
Roubles  comptant..  


3fmai  7  juin  14juin  21jnin 


90  50 
8i  20 

91  60 
99  6u 
83  15 


143  10 
15  » 


155  20 
208  70 
237  20 
187  10 
140  40 
169  20 
154  2  ) 
132  50 

81  35 
20  47 
85  15 


216   »  21ô 


90  40 
84  IC 

91  25 
99  60 
88  50 

1C6  40 


142  40 
18  60 


155  9J 
208  » 
236  60 
187  10 
140  70 
168.40 
!5i  50 
131  50 
81  30 
20  47 
85  15 


90  50 

86  50 

91  » 
99  60 
88  75 

106  40 


143  40 
18  40 


156  40 
209  » 
239  80 
190  60 
141  40 

no  9o 

156  70 
132  » 

81  30 

20  47 
85  10 

»  » 


90  25 
86  70 

91  40 
99  40 
88  50 

105  80 


143  » 
18  40 
189  75 


156  » 
207  90 
238  80 
189  70 
140  80 

no  io 

156  10 
131  70 
81  25 
20  45 
85  15 


gj  in 


90  » 
85  20 
90  40 
98  70 
88  » 
108  » 


143  20 

18  20 


f55  50 
206  50 
237  70 
188  70 
139  90 
168  7u 
155  10 
130  40 
81  40 
20  45 
85  10 


juil. 


90  20 

87  60 
90  60 
99  » 

88  10 
10b  90 


144  10 

18  20 


155  90 

206  60 
238  70 
189  20 
141  70 
169  50 
152  90 
130  » 
81  35 
20  46 
85  05 
»  » 
216  » 


BOURSE   FINANCIERE   DE  LONDRES 


Fonds  d'Etat 
Consolidés  anglais  2  3,4  0/0. 

Roupies  31  200  

Brésil  4  0/0  

Argentine  500  

Mexicain  5  0. 0  

Turc  unifié  

Bulgare  1892   

Egypte  Unifiée  

Grec  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  consolidé  

Portugais  300  

Espagne  Ext.  4  0  0  

Hongrois  

Français  3  0.0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  '.  

Banque  Ottomane  

Rio-Tinto  

Brighton  A  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque  

Escompte  hors  banque  


1  juin 

7  juin 

14juiu 

2tjuin 

38 juin 

5  juil. 

91  43 

90 

62 

90  68 

90 

56 

90 

19 

90  37 

65  23 

65 

75 

65  62 

65 

62 

65 

62 

63  75 

85  55 

86 

25 

86  75 

86 

62 

86 

»■ 

86  75 

103  75 

lo3 

62 

103  5 

103 

25 

103 

101  » 

103  25 

103 

25 

103  25 

103 

50 

103 

75 

103  » 

87  62 

87 

75 

£8  » 

87 

75 

87 

25 

87  62 

KO  » 

100 

62 

100  50 

100 

50 

100 

50 

101  » 

105  25 

105 

25 

105  25 

105 

25 

105 

» 

1C5  » 

54  25 

54 

» 

54  25 

54 

50 

?3 

75 

52  75 

105  62 

105 

75 

105  87 

106 

» 

106 

o 

104  » 

88  75 

87 

73 

91  » 

90 

25 

89 

50 

87  75 

68  % 

68 

63 

68  75 

69 

68 

75 

67  62 

91  25 

90 

61 

90  75 

90 

62 

90 

50 

89  22 

99  75 

99 

75 

100  » 

100 

99 

97  25 

99  » 

99 

99  » 

99 

98 

» 

99  » 

6  59 

6 

50 

6  sa 

6 

50 

6 

50 

6  50 

F78  5o 

178 

50 

179  50 

179  5u 

178 

50 

176  50 

14  37 

!4 

50 

14  50 

14 

25 

14 

12 

13  62 

60  50 

60 

68 

61  30 

62 

00 

62 

12 

62  62 

194  75 

123 

50 

124  » 

122 

50 

121 

50 

122  50 

26  56 

26  87 

26  93 

27 

12 

27 

» 

27  » 

25  31 

25  31 

25  31 

25  30 

25  30 

25  30 

3  » 

3 

o 

3  » 

3 

» 

3 

3  » 

2  06 

2  00 

2  » 

1 

96 

2 

09 

1  46 

BOURSE   FINANCIÈRE  DE  VIENNE 


VALEURS 

31  mai 

7  juin 

lijuiu 

21' juin 

88jufn 

5  juil. 

Fonds  d'État 

Autriche  Rente  Or  

119 

70 

119 

85 

119  80 

119  65 

119  25 

119 

35 

—       —  Argent  

100 

40 

100 

45 

100  35 

100  35 

100  30 

100 

30 

—       —  Papier  

100 

55 

100 

60 

100  50 

100  40 

100  3b 

100 

35 

117 

90 

117 

95 

117  90 

117  80 

117  05 

117 

25 

—     Rente  Couronne.. . 

97 

85 

97 

80 

97  65 

97  35 

97  » 

97 

Chemins  de  fer 

Buschtherader-B  

U2J 

S  ■ 

1099  » 

1G94  » 

10f5  » 

1080  » 

110 

i  » 

Lernberg-Czernowitz  

588 

587 

» 

5s7  » 

585  » 

583  » 

581 

Perd. -Nord  

582! 

5850  » 

5315  • 

5820  » 

5S30  » 

5750  » 

Autriche  Nord-Vest   

431 

» 

430 

» 

435  » 

432  » 

430  » 

157 

» 

668 

» 

664 

665  50 

667  » 

636  75 

fl/2 

86 

83 

» 

87 

50 

87  >. 

86  50 

86  75 

25 

240 

38 

240 

37 

240  38 

240  30 

340  37 

240 

47 

—  Paris  

95 

46 

95 

46 

95  48 

95  48 

95  6", 

95 

65 

19 

10 

19 

12 

19  13 

19  !4 

19  16 

19 

14 

BOURSE    FINANCIERE    DE  LISBONNE 


Agio  de  l'or  

Change  sur  Paris . . 
Change  sur  Londres 


11  niai 

8  50| 
>!5  » 
48  87 


1  Ijuin 


iljliin 


y  bo 

8 

5J 

8  50 

8 

5(11 

8  50 

588  » 

583 

583  * 

585 

584  » 

48  62 

4'.i 

OO 

49  C6 

49 

» 

49  » 

2xjuin 


5  juil. 


BOURSES  FINANCIERES  DE  MADRID  A  BARCELONE 


Madrid 

Dette  intérieure  4  0  0  

Change  sur  Londr«»  à  vue. 
—    sur  Paris  à  vue,. . . 
Barcelone 

Detle  Intérieure  4  0,u  

Nord  Espagne  , . .. . 

Saragosse  

(ihange  sur  Parts..,....'.. 


31  niai 


78  95 
33  22 
31  97 


70  36 

46  60 

77  50 
32'  25 


7  juin  Ujiiin 
"78~2Ô 


33  19 
31  82 


27 
46  25 
76  Î5 
32  » 


78  05 
33  28 
32  27 


:&  » 

40  80 
75  65 

32  35 


21  juin  28juiu[5  juil 


78  20 
33  23 
#1  28 


7H  2  2 
42  7a 
76  10 
32  30 


78  50 
33  23 
32  22 


78  40 

43  45 
77  40 

32  30 


77  t5 
33  17 
3r  07 


77  95 
43  71 
77  15 
32  15 


BOUR8E8  FINANCIÈRES  DE  BRUXELLES  *  D'AMVERS 


Rente  Belge  3  0/0.  

—  —   2  1/2  0/0  

Banque  Nationale  

Ch.  de  fer  Brux. -Lille-Cal ajs 

—      Congo  (p.  d.  f.). . . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  .  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  


i I  niai  7  juin 


99  70 
87  25 
4570  » 
670  » 
4300  » 
91  18 
85  56 
208  50 
123  12 
25  22 
100  15 


100  18 
123  » 
25  23 


99  0b 
87  05 
4540  » 
070  » 
4212  » 
90  68 
86  25 
208  62 
123  12 
25  22 
100  15 


100  18 
123  05 
25  23 


H  juin 


99  75 
87  n 
4552  » 
671  » 
4200  » 
90  81 
87  » 
208  60 
123  12 
25  21 
1C0  17 

100  22 

183  50 

25  23 


2!juin  28juin 


99  75 
86  90 
4560  » 
672  50 
4275  » 
90  62 
86  68 
208  57 
123  25 
25  22 
100  23 


100  27 
123  15 

25  23 


99  75 
86  * 

4525  » 
674  » 

4100  » 
90  56 
86  18 

208  52 

123  12 
25  21 

100  22 


100  25 
123  05 
25  22 


5  juil. 

99  70 
86  » 

1550  » 
672  » 
4075  » 
89  62 
86  62 
208  67 
123  07 
25  20 
100  22 

100  20 
123  » 
25  21 


BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  DE  GENE8 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Ch.  de  fer  Méditerranée  act. 
—      Méridionaux  act. 

Banque  d'Italie  act  

Crédit  Foncier  Italien  act. . . 

Comp.  Nav.  générale  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

.  Gènes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  


31  m  ai 

106  65 
485  50 
779  » 
1183  » 
559  » 
491  » 
1647  » 
99  95 
25  18 
122  82 


106  65 
779  n 
99  91 
122  80 


7  juin 


106  67 
490  » 
782  » 
1192  » 
559  » 
492  » 
1640  <i 
99  96 
25  18 
122  87 


106  6) 
778  » 
99  9b 
122  87 


1 4  j  1 1  i  n 


103  57 
487  H 
773  » 
1186  » 
551  » 
481  » 
1655  » 
99  92 
25  17 
122  V2 


106  52 
777  » 
99  36 
122  69 


21  juin 


106  12 
480  » 
776  50 
1180  » 
548  » 
19  )  50 
1690  » 
99  82 
25  13 
122  75 


106  10 
776  » 

93  86 
122  80 


28jmn 


106  35 
493  » 
775  » 
1180  » 
545  » 
513  » 
1675  > 
99  85 
25  10 
122  60 


106  52 

779  5'J 
99  84 
122  62 


BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURG. 


VALEURS 

Russe  4  %  94  (Papier)  

Banque  de  Commerce  extér. 

—  d'Esc,  de  St-Péters  . . . 

—  Intern.  de  St-Péters.  . 

—  Russo-Chinoise  

Change  sur  Paris  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  


31  mai 


83  88 
314  » 
368  » 
340  » 
172  » 
37  45 
94  86 
46  05 


6  juin 


53  60 
315  » 
368  » 
337  » 
172  » 
37  45 
94  87 
46  05 


14juin|21juin 


87  75 
339  » 
405  » 
372  » 
172  » 
37  45 
94  84 
46  05 


87  » 
34)  » 
395  » 
368  » 
184  » 
37  45 
94  74 
45  » 


28juin 


85  50 
333  » 
390  » 
362  » 
192  » 
37  45 
94  78 
45  » 


5  juil. 

85  10 
330  » 
387  • 
355  » 
185  » 
37  45 
94  82 
46  05 


BOURSE  FINANCIERE  DE  GENEVE 


VALEURS 

Genève  avec  lots  3  0/û  

  18  90  3  %  %  

Ch.  de  fer  fédéraux  3  %  % 
-           -       3%  .. 
Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres  


31  mai 


106  50 
»  » 
1009  » 

106  50 
100  12 
25  21 


7  juin 

105  88 
»  » 

1010  » 
»  ». 

1C6  20 

100  10 
25  22 


lijuin 


105  75 
99  50 

101 1  » 
99  » 

106  40 
100  13 

25  21 


21  juin 


105  75 
99  75 

1010  » 

o  », 

106  4 
100  15 

25  20 


2Sjnin 


105  50 
99  50 

1011  » 
»  » 

106  20 
100  20 

25  19 


5  juil. 

105  50 
98  75 

994  50 
»  » 

104  » 

100  16 
25  18 


BOURSE  FINANCIÈF  £  DE  CONSTANTINOPLE  (Galat.  ) 


VALEURS 

Pièce  

Ottoman  4  0/0  unifié  

Chemins  Ottomans  

Change  sur  Paris  3  mois. . . 
—     sur  Londres  3  mois. 


tlniai 


87  12 
93  09 

133  12' 
22  83 

110  10 


7  juin 


87  13 
96  04 

132  63 
22  83, 

110  I2j 


14juin  2!juin 


87  13 
96  21 

132  63 
22  85 

110  10 


87  U 
96  09 

132  ; 

22  32 
110  10 


28JUII1 


87  17 

87  15 

95  86 

96  15 

130  75 

131  » 

22  80 

22  83 

110  II 

110  05 

5  juil. 


BOURSE   FINANCIERE   DE  NEW-YORK 


États-Unis  4  0/0  

Atchison  

Canada  Pacific  

Central  New-Jersey  

Milwaukee  

Erié  

Ilhnois  Central  , 

Louisville  et  Nasville  . . 

New-York  Central   

Norfolk  et  Western  préf 

Pensylvauia  

Reading  

Union  Pacifie  

Wabach  St-Louis  préf.. 

Calumet  et  Hécla.  

Changesur  Londres  

Paris  e' 

Cilles  transferts  sur  Uoiires.  .. 

Cuivre  

Argent  


1  juin 


104  y» 

79  X 

146  % 
196  J4 
172  % 

39 
159  % 
143  '/„ 
139 

9-2 
131 

93 
121 

38  K 
615 


7  juin 


4.85 
5.17 
4.87  20 
15 

57  % 


105 

79  % 
147  % 
199 
173 

39  %. 

158  y, 

143 
139 

92 
134 

»f 
121 

37 

.85  10 

■17  % 

.87  30 
15 

53  \ 


14  juin  21  juin  28  juin.  5  juil 


105 

82  % 
151 
197 
174  'A 

40  S 
160 
146  Vk 
141 
92 

135  % 

96 

123  S» 

38 
«10 
.85  05 
•16  >, 
.87  3o 

15 

58  % 


105 
82  % 
151  ys 
200 
175  % 
.  41 
165 
147 

142  X 
92 
!37  % 
95  \ 
124 
39  % 
640 
4.s5  20 
5.16  % 
L87  40  4 
15 
53  M 


105 

83  % 

200 

177  a 

44  % 
166  ■% 
150  \ 
146  'S 


92 
141 

93 

[•38 

41 
630 
.85  15 
.16  H 

87  45 

15 

58  ys 


104  % 

84 

151  % 

202 
178  % 
46  % 

•67 

148  U. 
147  ^ 
91  H 
1*1  % 
104  % 

128  v; 

40  y, 
635 

4.85  25 

[5.16  % 

4;87  25 
15 

53  % 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


OFFICIERS  MINISTÉRIELS 
unn  i  iiil?  i act- inc-  à  aai- le  *8  iuil- 3  u-  Et- 

LllKAI.Mi  Léger,  notaire,  à  Scvran  (S.-et-O.). 
Cons.  et  M.  à  pr.  y. 000. 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

POUR  FAVORISER  LE  DÉVELOPPEMENT  DU  COMMERCE 
ET  DE  L'INDUSTRIE  EN  FRANCE 

Société  anonyme  au  capital  de  Fr.  250  millions 

Siège  social:  54-56,  rue  de  Provence,  Paris 
Succursale:  134,  rue  Réaumur  (Place  de  la  Bourse), 
6,  rue  de  Sèvres  —  Paris. 


Dépôts  de  fonds  à  intérêts  en  compte  ou  à 
échéance  fixe  (taux  des  dépôts  de  3  à  5  ans,  31/2  0/0 
net  d'impôt  et  de  timbre)  ;  Ordre  de  Bourse  (France 
et  Etranger);  Souscription  sans  frais;  —  Vente  aux 
guichets  des  valeurs  livrées  immédiatement  (Obli- 
gations de  Chemins  de  fer,  Obligations  et  Bons  à 
lots,  etc.);  —  Escompte  et  encaissement  de  Cou- 
pons, français  et  étranger;  —  Mise  en  règle  de 
Titres  ;  —  Avances  sur  titres  ;  —  Escompte  et  en- 
caissement d'Effets  de  Commerce  ;  —  Garde  de  ti- 
tres; —  Garantie  contre  le  remboursement  au  pair 
et  les  risques  de  non-vérification  des  Tirages;  — 
Virements  et  chèques  sur  la  France  et  l'Etranger  ; 

—  Lettres  de  crédit  et  Billets  de  crédit  circulaires; 

—  Change  de  monnaies  étrangères,  etc. 

LOCATION  DE  COFFRES  FORTS 

{Compartiments  depuis  5  fr.  par  mois;  tarif  dé- 
croissant en  proportion  de  la  durée  et  de  la 
dimension.) 

76  succursales,  agences  et  bureaux  à  Paris  et 
dans  la  banlieue  :  446  agences  en  province,  1  agence 
à  Londres  (53  Old  Broad  Street,  et  Saint-Sébastien), 
correspondants  sur  toutes  les  places  de  France  et  de 
l'Etranger. 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

il,  rue  des  Capucines,  PARIS 

Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 


COMPTES  DE  DÉPÔT 

A  vue   1  O/O 

A  sept  jours  de  préavis   2  O/O 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  O/O 

A  2  et  3  ans   3  1/2  O/O 

A  4  et  5  ans   4  O/O 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  effets. 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà  de  B  ans.  :   3  1/2  o/O 

!>•  1  an  à  S  ans   3  O/O 

lin  G  mois  à  1  an   2  O/O 

A  vue   1  1/2  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  lions  di-  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  Ick  trimestres. 

Ordres  do  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effota  et  factures.  —  Es- 
compte d  eflets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  Province  et  Etranger). 
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SOCIÉTÉ  OTTOMANE  D'EXPLOITATION  DU 

PORT  DE  SALONIQUE 

Les  porteurs  d'actions  amorties  sont  informés  que 
le  remboursement  de  ces  titres  aura  lieu  à  partir 
du  15  juillet  courant,  à  la  Banque  Impériale  Otto- 
mane, 7,  rue  Meyerbecr,  à  raison  de  500  francs  net 
par  titre. 

La  liste  des  actions  amorties  a  été  publiée  dans 
le  n- 177,  des  Petites  Affiches,  du  26  juin  1905. 

Des  listes  sont  à  la  disposition  des  actionnaires, 
à  la  Banque  Impériale  Ottomane  et  aux  bureaux 
de  la  Société,  7,  rue  Lafayette. 

10 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DU  SUD  DE  LA  FRANCE 


Avis  aux  Actionnaires 

Conformément  à  la  décision  prise  pir  l'assem- 
blée générale  du  30  mai  190."),  le  dividende  de 
l'exercice  1904,  fixé  à  9  francs  (impôts  non  dé- 
duits), sera  mis  m  paiement  à  partir  du  15  juil- 
let 1905,  à  raison  de  : 

Titres  nominatifs          8  fr.  64  (impôts  déduits); 

Titivs  au  porteur   8  fr.  19  (impôts  déduits). 

Ce  paiement  aura  lieu  contre  remise  du  coupon 
n"  27  . 

A  Paris  : 

Au  Crédit  Industriel  et  Commercial,  G6,  rue 
de  la  Victoire  ; 

A  la  Société  Marseillaise,  4,  rue  Auber; 

A  la  Société  Générale,  54,  rue  de  Provence, 

Au  Comptoir  National  d'Escompte,  14,  rue 
Bergère  ; 

Au  Crédit  Foncier  et   Agricole  d'Algérie, 

4,  rue  Mogador; 

A  Marseille  : 
A  la  Société  Marseillais  3,  63,  rue  Paradis. 
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A.  Froidefond 

m.  Mm»  4»  I*  Ghaaaaaa-d'Antln,  PARI»  (fan*) 

ORDRES  VeBOu'rSK 

ma  Comptant  mt  à  T«rm« 
AVANOES  •UH  TITRES.  MÊME  MM  COTÉS 
Oarartarai  da  compte»  couraoti,  à  »aa  «a  à 
éohéaneaa  flxai.à  intérêt  variant  antre  S  et  «  S  Taa. 
EMPLOI  DE  CAPITAUX  ET  DE  TITRES 
aa  — aaata  de  Reporte  au  eendltloae  eeJvaatae  r 

à  an  mm   *%. 
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Chemins  de  fer  de  l'Etat.  —  Billets  d'aller  et 
retour  délivrés  à  l'occasion  de  la  Fête  nationale  du 
14  Juillet. 

A  l'occasion  de  la  Fête  nationale  du  14  Juillet, 
la  durée  de  validité  des  billets  ordinaires  d'aller 
et  retour  délivrés  au  départ  des  gares,  stations  et 
haltes  du  réseau  de  l'Etat  sera  prolongée  comme 
il  est  indiqué  ci-après  : 

Billets  délivrés  à  partir  du  7  juillet: 

A.  —  Billets  à  destination  du  réseau  de,  l'Etat, 
de  ta  ligne  de  Ligré-Rivière  â  Richelieu,  des  lignes 
des  Chemins  de  ter  Départementaux  (réseaux  d'In- 
dré-el  Loire,  des  Charentes  et  des  Deux-Sèvres), 

de  la  ligna  de  M  amers  à  Saiul  Calais,  des  lignes 
de  I  Anjou,  des  Tramways  de  la  Vendée  et  de  la 
Charente-Inférieure,  do  la  ligne  du  Blayais  et  de 
celle  du  Médoc. 

Validité  prolongée)  jusqu'au  dernier  train  du 
21  juillet. 

B.  —  Billots  à  destination  de<  réseaux  d'Orléans , 

de  l'Ouont  et  du  Midi. 

Validité  prolongée  jusqu'au  dernier  truin  du 
IN  juillet. 
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A  VENDRE  IMMEDIATEMENT 

Magnifique  Propriété 

à  VÉLIZY  (Seine-et-Oise) 


Cette  propriété  est  située  sur  un  superbe 
plateau  de  182  mètres  d'altitude,  dominant 
les  vallées  de  la  Bièvre  et  de  Chaville.  Elle 
est  en  bordure  de  la  forêt  de  Meudon, 
dont  elle  n'est  séparée  que  par  un  mur 
avec  grille  de  100  mètres  appartenant  à  la 
propriété;  deux  entrées  particulières  don- 
nent accès  dans  la  forêt,  admirablement 
boisée  à  cet  endroit. 


La  contenance  de  la  propriété  est  supérieure 
à  2  hectares  d'un  seul  tenant.  Entièrement 
close  par  des  murs,  grilles  et  haie  vive,  elle 
comprend  une  jolie  maison  de  maître  avec 
cave  en  sous- sol;  grand  salon,  grande  salle  à 
manger,  antichambre  et  cuisine  au  rez-de- 
chaussée  ;  cinq  chambres  de  maîtres  au  pre- 
mier étage  ;  une  chambre  de  maître,  un  grand 
atelier  salle  de  billard  et  deux  chambres  de 
domestiques  au  deuxième.  Communs  com- 
prenant logement  du  jardinier,  basse-cour 
pavée  avec  pompes  ;  écuries  pour  cinq  che  - 
vaux, remises  pour  voitures  et  automobile  et 
quatre  chambre*  de  domestiques. 

Le  tout  à  l'état  de  neuf. 


La  maison  de  maître  est  entourée  d'un 
parc  d'environ  12.000  mètres,  planté  de 
magnifiques  arbres  séculaires  de  toutes 
essences  et  d'arbustes  variés.  Une  prairie, 
un  grand  potager-fruitier  avec  serre, 
châssis  et  manège  à  eau  pour  l'arrosage, 
font  suite  au  parc. 

La  propriété  se  trouve  à  1.500  mètres  envi- 
ron de  la  gare  de  Vélizy,  sur  la  ligne  des  In- 
valides à  Viroflay,  par  Meudon,  actuellemen 
achevée;  elle  est  à  2  kil.  500  mètres  des  gare 
de  Chaville  et  Viroflay  (rive  gauche)  et  ; 
4  kilomètres  de  Versailles.  Elle  est  desservie 
deux  fois  par  jour,  par  la  poste  de  Viroflay 
Le  téléphone  est  installé  à  Vélizy  même. 

Prix  :  70.000  Francs 


Pour  tous  les  renseignements,  s'adres 
ser  aux  bureaux  de  L'Économiste  Euro 

péen, 

11,  rue  Monsigny,  PARIS 


Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Avis.  —  I-a  Compa- 
gnie d'Orléans  vient  de  faire  éditer  deux  séries  il 
six  cartes  postales  artistiques,  représentant  le. 
admirables  châteaux  des  bords  de  la  Loire,  dos 
servis  par  son  réseau. 

Ces  deux  séries  de  cartes  postales  sont  ravètuc.- 
d'une  couverture  moyen-âge,  qui  comporte,  avc< 
des  renseignements  sur  les  billets  d'excursions  en 
Touraine  et  aux  châteaux  des  bords  de  la  Loire, 
des  notices  sur  chacun  des  châteaux  visés. 

Elles  sont  mises  en  vente  dans  ses  principal) 
gares  et  stations  et  bureaux  de  quartier,  au  pri 
do  0  fr.  30  la  série  de  six  cartes  (franco,  0  fr.  35 
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Chemins  de  fer  do  Paris  à  Lyon  et  a  la  Méditer 
ranée.  —  Fùte  nationale  du  M  Juillet. 

A  l'occasion  do  la  Fêle  nationale  du  U  Juille 
les  coupons  de  retour  des  billets  d'aller  et  retou 
délivrés  â  partir  du  7  juillet  seront  valables  ju> 
qu'aux  derniers  trains  do  La  journée  du  18  juil 
tel  L906. 
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COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

IEt  de»  Grands  Kxpreaa  Européen  s 

(Société  Anonyme) 


État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1904  1905 
Du  1"  janvier  au  20  juin.. Fr.    7.394.685   8. 114. 71!» 
Du  21  janvier  au  30  juin   366.333  452.919 


Oitlérence  en  faveur  de  1905. . . 


7.761.018  8.567.638 
806.620 


LINABES-ALMERIA 

Les  porteurs  d 'S  obligations  Linares-Almeria 
n'ayant  pas  encore  adhéré  au  Convenio  de  1898,  qui 
divise  les  obligations  on  revenu  fixe  et  revenu 
variable,  sont  priés  de  présenter  leurs  titres  pour 
l'adhésion  audit  Convenio  et  leur  estampillage 
dans  le  plus  bref  délai  possible.  Quoique  le  nom- 
bre de  titres  adhérés  à  ce  jour  soit  sutlisant  pour 
que  le  Convenio  reçoive  la  sanction  légale,  il  y  a 
intérêt  à  en  réunir  le  plus  grand  nombre,  afin  d'em- 
pêcher l'obstruction  faite  par  une  minorité  d'obli- 
gataires qui  retarde  l'approbation  dudit  Convenio. 
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THE  NATIONAL  BANK  OF  SOUTH  AFRICA 

LIMITED 


L;i  Compagnie  Française  de  Mines  d'Or  et 
de  l'Afrique  du  Sud.  20,  rue  Taitbout,  à  Paris, 
payera,  à  partir  du  18  courant,  le  coupon  n°  20 
des  actions  The  National  Bank  of  South  Africa, 

Limited,  à  raison  (h-  huit  shillings,  sous  déduc- 
tion des  droits  français  de  transmission  et  sur  le 
revenu,  soit  net,  sept  shillings  huit  pence  par 
action. 
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BANQUE  FRANÇAISE  de  L'AFRIQUE  du  SUD 

(  EN  LIQUIDA  I  ION"  ) 

Avis  d9  Paiement  d'une  Quatrième  Répartition 

MM.  les  Actionnaires  sont  informés  qu'une 
répartition  de  5  francs  par  action  sera  ef- 
fectuée aux  caisses  de  la  Banque  Française 
pour  le  Commerce  et  l'Industrie,  9,  rue 
JBoudreau,  Paris,  à  partir  du  £•<■  août  1905. 
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Banque  COMMERCIALE  et  INDUSTRIELLE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Au  capital  de  .5.000.000  de  franc?, 
entièrement  verses 


Siège  social  :  8,  rue  Auber.  8.  à  Paris 


L'Assemblée  générale  des  Actionnaires  du  ê~ 
avril  1905  a  fixé  à  20  fr.  par  action  le  dividende 
de  l'exercice  1904. 

Un  acompte  de  7  fr.  50  par  action  ayant  été  payé 
le  15  janvier  dernier,  le  solde  de  12  fr.  50  par 
action  sera  p«yé  à  partir  du  15  juillet  iOoô,  à  la 
Banque  Commerciale  et  Industrielle,  8,  rue  Auber. 
«■ontre  remise  du  coupon  n"  44,  sous  déduction 
des  impôts  au  profit  du  Trésor,  soit  net  à  recevoir  : 

12  fr.  par  action  nominative; 

11  fr.  64  par  action  au  porteur. 
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VALEURS   ÉTRANGÈRES   DE  PLACEMENT 

CHEMINS  DE  FER  AMÉRICAINS 

VALEURS  HOLLANDAISES,  ÉGYPTIENNES,  ETC. 

PH.    L .    VON    HEMERT    &  Gie 
PARIS  —  3,  Square  de  l'Opéra  (S«)  —  PARIS 


Compagnie  Française  des  Chemins  de  Fer  de  la 
PROVINCE  DE  SANTA-FÉ 

Recettes  brutes  pendant  le  mois  de  mai  1905 
du  réseau  exploité  par  la  Compagnie  (1.502  km.), 
1.4 il. 000 francs  (ou  $  m/n  (355.000)  contre  1.411.585 
francs  (ou  $  m/n  641.629)  en  mai  1904  (1.339 
kilomètres). 
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OBLIGATIONS  CONSOLIDÉES  4  O/O 

des  Chemins  de  fer  Russes 

DE  LA  PREMIÈRE  SÉRIE  (ÉMISSION  1889) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé,  le  18  juin/1"  juillet  1905,  au  tirage 
des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rembour- 
sables à  partir  du  18  septembre/1"  octobre  1905  : 
A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'État;  à 
Paris,  chez  MM.  de  Rothschild  frères  ;  à  Londres, 
chez  MM.  N.  M.  Rothschild  and  Sons  ;  à  Berlin,  à 
la  Direction  de  la  Disconto-Gesellschaft  et  chez 
M.  S.  Bleichrœder;  à  Francfort-sur-Mein,  à  la 
Direction  de  la  Disconto-Gesellschaft. 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être  mu- 
nies de  tous  les  coupons  échéant  après  le  18 
septcmbre/1"  octobre  1905  ;  dans  le  cas  contraire, 
le  montant  des  coupons  manquants  sera  déduit  du 
capital  à  rembourser. 
Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 

A  125  roubles  or 
21851  à  21900      90401  à  99450     109551  à  102600 
149101   149150     150251    150300     150401  150450 
193351   193400     211101   211150     284501  284550 
348451   348500     363451   363500     363551  363600 
411651    4117(0     469101   469050     482951  483000 
493301   493350     495751  495803 
A  625  roubles  or 
515501  à 515550     526751  à  526800     528251  à  528300 
532201   532250     544301   544350     598501  598550 
599701  599750 

A  1.250  roubles  or 
7o7726  à 767775     782626 à  7S2675     795476  à 795525 
855226   855275     860026   860075     891976  892025 
956976   957025   1017676  1017725 

A  3.125  roubles  or 
1133751àll33800   1145951àll46000  1205501àl205550 
1229101  1229150   1243601  1243650    1248901  12489,")0 
1249701  1249750   1269001  1209050    1350451  1350500 
1371001  1371050   1374401  1374450    1399001  1399050 


Numéros  des  obligations  consolidées  4  0/0  des 
Chemins  de  fer  Russes  de  la  première  série  (émis- 
sion 1889),  sorties  aux  tirages  antérieurs  et  non 
présentées  au  remboursement  à  la  date  du  19 
juin/1"  juillet  1905. 


(A  partir  des  termes  désignés  entre  parenthèses, 
ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 
A  125  roubles  or 

9101  à  9150  13851  à  13900  (19  mars/1"  avril 
1905),  14656  14661  14662  14664  à  14670  14674  à 
14676  14698  à  14700  (19  mars/1"  avril  1803), 
15155  15157  (18  septembre/1"  octobre  1900),  16802 
16803  16806  16810  16811  16816  à  16822  16830  à 
16833  16835  16842  à  1685Q  (19  mars/1"  avril  1904|, 
18862  18863  (19  mars/1"  avril  19C1),  31201  3120G 
31207  31225  à  31228  31238  à  31245  (18  septembre/ 
1"  octobre  1904),  31363  à  31390  31400(19  mars/1" 
avril  1903),  33601  à  33650  (19  mars/1"  avril  1905), 
37901  à  37903  37950  (18  septembre/1"  octobre 
1900),  42704  42714  42718  42730  42732  42734  42745 
à  42748  (18  septembre/1"  octobre' 1904),  42805 
42812  42824  à  42829  42838  42840  42849  (18  sep- 
tembre/1"  octobre  1901),  48505  48509  à  48512  48519 
48529  48532  48534  à  48542  48546  à  48550  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1903).  53351  à  53400  (19  mars/ 
1"  avril  1905),58856  58857  58864  à  58872  58877  58878 
58881  à  58889  58896  (18  septembre/1"  octobre  1903), 
H0219  à  60222  60224  60232  60235  60236  602Ô9  60240 
60245  à  €0250  (18  septembre/1"  octobre  1902), 
61184  à  611200  73401  à  73450  19  mars/1"  avril 
1905),  73801  à  73803  73805  à  73807  73812  à  73815 
73829  73835  73836  73844  73848   (19  mars/1"  avril 

1902)  ,  74801  74811  à  74822  74826  à  74829  74831 
74832  74841  à  74844  74847  76301  76302  76310  76311 
76347  (19  mars/1"  avril  19041,  82551  82552  82557 
82564  à  82569  82571  82580  82590  à  82593  82595  82596 
82600  862î3  à  86255  86264  86265  86268  à  86270 
86278  86279  86282  86288   86289  (19  mars/1"  avril 

1903)  .  87051  87052  87056  à  87060  87070  87076  87077 
87080  à  87086  87093  87099  (19  mars  1"  avril  1904\ 
100404  100405  100412  100416  100420  100425  à  100427 
100433  100434  100441  à  100450  103352  103355  103357 
103359  à  103366  103376  à  103380  103389  103391  à 
103399  (18  septembre/1"  octobre  1903),  110697 
110698  (18  septembre/1"  octobre  1900),  116304 
à  116306  116314  à  116316  116320  116321  116333 
à  116335  116338  à  116343  (19  mars/1"  avril  1903), 
122601  à  122650  (19  mars/1"  avril  1905),  123557 
123558   123562  123582   123599  (19  mars/1"  avril 

1902)  ,  124601  à  124604  124606  à  124619  124629 
124631  124640  à  124649  (18  septembre/1"  octobre 

1903)  ,  128104  128146  (19  mars/1"  avril  1902). 
128656  128674  128679  128695  128696  (18  septembre,' 
1"  octobre  1900),  133151  à  133158  133167  133168 
133173  à  133192  133195  133196  133198  133199  (19 
mars/1"  avril  19041.  143611  143614  a  143617  143620 
à  143635  143640  à  143642  143649  1436r0  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1904),  147963  à  147966  147970 
147972  147990  (19  mars/1"  avril  1901  .  150103 
150111  150118  à  150120  150130  150131  150139  150140 
(18  septembre/1"  octobre  1903),  154218  154219 
154225  154232  à  154235  (19  mars/1"  avril  1902), 
161253  161254  161257  à  161300  (18  septembre/1" 
octobre  1904),  166254  166256  166257  166275  166277 
à  166283  (18  septembre/1"  octobre  1903),  177451 
à  1775CO  183601  à  183650(10  mars  1"  avril  1905). 
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184562  184567   184569  (18  septembre/ 1er  octobre 
1900),   186454  à  186459   186476  (18  septembre/1 
octobre  1901),    Î94374   194378  194379   (19  mars/ 
1"  avril  1901),   200401   200403  à  200406  200409  â 
200416   200418   200419   2C0425  à  200428   200434  à 
200440  2C0444   200446  200448  (18  septembre/le 
octobre  1904),   205851  205859  (L9  mars/1"  avri 
1902),  208015  à  208018   208036  à  208038  (19  mars/ 
1"  avril  1904\  2127Ô2  212763  212773  212795  à  212800 
(19  mars/1"  avril    1902),   218368  218369  218376 
218377  218380  à  218388   (19  mars/1"  avril  1901) 
219204  219221  219225  219235  219239  219761  à  219765 
219787   219789  à  219791   219797  à  219799  (18  sep 
tembre/1"  octobre  19C0J.  219864  211891  à  219898 
219900   (19  mars/1"  avril  1902),   221301  à  221304 
221307  221312  221313   221320   221338   221350  (19 
mars/1"  avril  1903),  228001  à  228050   (19  mars/ 
1"  avril  1905),  248673  248963  à  243967  248969  248992 
(19  mars/1"  avril  1901),   259851  à  259854  259856 
ii   259871    259875   259878   259879   259882  259883 
259885  à  259891   259895   259896  259899  259900  (18 
septembre/ 1"   octobre  1904),   263551   268569  à 
263573   263577   263579   263580  263587  263598  (13 
mars/1"   avril   1902),   270555  270557  à  270561 
270568  à  270570  270572  270573  270577  à  270581  (18 
septembre/1"  octobre  1903),   271054  271059  (19 
mars/1"  avril  1902),  284701  284707  284713  à  284715 
284719  284720  284724  à  284737  284740   (19  mars/ 
1"  avril  1904),  287955  287958  287959  287962  287981 
287982  287986  à  288000   (19  mars/1"  avril  1903), 
298905  à  298911  298913  298922  298925  298934  298938 
298940  298943  à  298949  (18  septembre/1"  octobre 
1903),  299209  à  299213  (19  septembre/1"  octobre 
1899),  305543  à  305550  (18  septembre/1"  octobre 

1902)  ,  £03652  à  305656  305658  305663  à  305675 
305077  305680  305681  305684  305686  305087  305693 
à  305700  (18  septembre/1"  octobre  1904),  311507 
311508  311513  311520  311527  311528  311532  311536 
à  311541  311548  (18  septembre/1"  octobre  1903), 
311901  à  311910  311917  311921  à  311930  311932 
311937  311938  311940  à  311950  (18  septembre/1" 
octobre  1902),  316401  à  316450  (19  mars/1"  avril 
1905),  320551  320552  320567  320581  (18  septembre/ 
1"  octobre  1901),  327206  à  327215  3272:7  327219 
327226  (19  mars/1"  avril  1902),  342285  (20  maTs/ 
1»  avril  1899),  344606  344608  344609  344613  344647 
à  344649  (18  septembre/1"  octobre  1903),  354558 
354581  354582  354589  (19  mars/1"  avril  1902), 
357362  357365   357366  (18  septembre /l"  octobre 

1903)  ,  360139  (18  septembre/1"  octobre  1901), 
371501  371512  à  371516  371531  371532  371539  (18 
septembre/1"  octobre  1902),  387803  à  387805 
387809  à  387811  387814  387815  387818  à  387832 
387839  387840  387843  387844  387848  387849  (18 
septembre/1"  octobre  1904),  391252  391296  à 
391299  (19  mars/1"  avril  1901),  392744  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1900),  395663  395667  395668 
395671  39567*  395682  à  395684  395687  395697  (18 
septembre/ 1"  octobre  1902),  396856  à  396860 
396808  '19  mars/1"  avril  1901),  401245  à  401250 
406602  à  406612  406615  406618  à  406620  406033  à 
406639  400645  à  406649  413601  à  413604  413646 
418647  (18  septembre/1"  octobre  1904),  417901 
417917  417930  417934  417937  417943  (19  mars/1" 
avril  1903;,  425409  425418  425424  425445  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1902),  427701  à  427750  (19 
mars/1"  avril  1906),  429902  429903  429907  à  429909 
420914  429915  429917  429921  429923  à  429926  429929 
a  429931  429942  (18  septembre/1"  octobre  1303), 
430011  à  430016  430019  à  430036  430044  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1904),  433161  433171  à  433174 
'18  septembre/ 1"  octobre  1902j,  436416  436417 
436419  436431  436434  436445  436446  436449  436450 
(18  Heptembre/1"  octobre  1903;,  439251  439256 
à -489261  4392t5  à  489207  43927  4  439275  439279 
439281  439284  ;i  4:,9293  439295  A  439  .00  '18  sep- 
tembre/1" octobre  1904),  440951  à  441000  (19 
ninrs/1"  avril  1905,  4445;  2  444554  444557  444559 
444666  A  444588  444»  00  U8  septembre/1"  octobre 
190»),  446106  446108  446109  446115  446116  446118 
.V  l  !9  446180  448187  ;>  440140  446142  b  446144 
448001  b  14K603  446011  à  446615  446689  440632  à 
446034    446648    44604')  (  18  septembre/ 1"  octobre 


1902),  449351  à 449353  449360  449304  449366  à  449368 
449370  449373  44S374  449393  449395  (18  septembre/ 
1"  octobre  1903),  455202  455204  455205  455211 
455215  à  455219  455224  à  455228  455232  à  455235 
455237  455239  à  455241  455243  455246  à  455250  (18 
septembre/1"  octobre  1904),  458451  458454  458455 
458477  à  458484  458487  (18  septembre/1"  octobre 
1902),  458701  458703  à  458705  458710  à  458713 
458732  458733  458736  458738  458749  458750  (18  sep 
tembre/1"  octobre  1904),  459101  à  459150  465201 
à  465250  (19  mars/1"  avril  1905),  468758  468759 
468764  468765  4687 74  à  468776  468781  468784  470004 
470006  470007  470010  à  470016  470042  (19  mars/1" 
avril  1904),  473020  à  473032  473035  473037  473047 
(.'8  septembre/1"  octobre  1904),  478251  à  478253 
478256  à  478260  478264a  478266  478273  478277  478283 
(18  septembre/1"  octobre  1902),  488436  à  488438 
(19  mars/1"  avril  1902),  489303  489308  489316  à 
489322  489324  à  489326  489328  489329  489332  489333 
489335  489337  489338  489342  489344  à  489350  (18 
septembre/1"  octobre  1904),  489352  489354  489366 
à  489368  489374  489375  489387  489389  489390  489393 
(19  mars/1"  avril  1902),  491912  491919  à  491921 
491932  à  491937  491941  491945  491940  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1903),  496137  à  496146  (19 
mars/1"  avril  1901),  500117  500120  500126  à 
500130  (18  septembre/1"  octobre  1902),  504105 
504122  à  504125  504128  à  504130  504132  504134 
504144  504150  (19  mars/1"  avril  1904). 

A  625  roubles  or 
524911  à  524915  524921  à  524985  5271E1  à  527155 
527176  à  527180  527196  à  527200  (18  septembre/ 
1"  octobre  1902),  535501   à  53550  (19  mars/1" 
avril  1905),  538056  à  538065  (19  mars/1"  avril 

1904)  ,  547851  à  547885  547891  à  547900  (19  mars/ 
"  avril  1905),  553081  à  553085  553096  à  553100 

18  septembre/1"  octobre  1902),  565701  à  565720 
565726  à  565730  565736  à  565740  (18  septembre/ 
1"  octobre  1904),  568151  à  568200  (19  mars /l" 
avril  1905),  569661  à  569670  569676  à  569685  569696 
à  569700  588461  à  588465  588491  à  588500  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1904),  590941  à  590945  (19 
mars/1"  avril  1903),  593216  à  593220  (19  mars/1" 
avril  1901),  595411  à  595415  (18  septembre/1"  oc- 
tobre 1901),  597031  à  597035  (18  septembre/1" 
octobre  1900),  6029Ô1  à  6C2965  602976  à  602990 
(19  mars/1"  avril  1904),  610566  à  610570  (19  mars/ 

avril  1903),  611316  à  611320  (18  septembre/1" 
octobre  1900),  621906  à  621910  621931  à  621940 
621946  à  621950  (18  septembre/ 1"  octobre  1902), 
623261  à  623265  623271  à  623275  623281  à  623285 
(18  septembre/1"  octobre  1903),  630356  à  630360 
(19  mars/1"  avril  1900),  634471  à  634475  (19 
mars/1"  avril  1903). 

A  1.250  roubles  or 
0C6776  à  656825  (19  mars/1"  avril  1905),  658636 
à  658645  658666  à  658675  (18  septembre/ 1"  octo- 
bre 1904),  670626  à  670675  (19  mars/1"  avril  1905), 
674836  à  674845  (19  mars/1"  avril  1902),  685476 
à  685525  687876  à  687925  (19  mars/1"  avril  1905), 
693896  à  693905  (19  mars/1"  avril  1901),  698426 
à  698475  (19  mars/l"  avril  1905),  700406  à  700415 
(19  mars/1"  avril  1901),  705520  ;>  7055';5  (19  mars/ 
1"  avril  1904),  712376  a  712425  (19  mars/1"  avril 

1905)  ,  "27676  à  727695  (18  septembre/1"  octobre 
190'.),  729986  à  730025  (19  mars/1"  avril  1903), 
738206  à  738215  (18  septembre/1"  octobre  1902), 
739576  à  739625  (19  mars/1"  avril  1905),  744246  à 
744255  (19  mars/1"  avril  1902),  749866  à  749875 
(18  septembre/1"  octobre  1902),  754726  à  754775 
(19  mars/1"  avril  1905),  801546  à  801555  (19 
murs/1"  avril  1903),  807586  à  807015  (19  mars/ 
1"  avril  1902,i,  809676  à  809725  (20  rnars/1"  avril 
1899),  8;<9606  à  839615  (19  mars/1"  avril  1904), 
840496  à  840515  (18  septembre/1"  octobre  1901), 
848816  à  848825  (19  murs/1"  avil  1904  I,  85"  126 
à  857175  (19  mars/1"  avril  1905),  876/76  a  876815 

19  mars71w  avril  1904),  882020  à  882075  (19  mars/ 
1"  avril  1905),  882476 à  882485  882506  à  882525 
(18  rtOptembre/1"  octobre  1904),  891026  *891035(1» 
mars/1"  avril  1903),  898190  iï  898215  (18  septem- 
bre'!" octoore  19o4),^902l26a  902135902146  à  90217.". 


(19  mars/1"  avril  1905),  902856  a  902865(18  septem- 
bre/1" octobre  1901),  918276  à  918295  918306  à  918325 
(19  mars/1"  avril  1903),  921976  à  922025  (19  mars/ 
1"  avril  1905),  925456  à  925465  (19  mars/1"  avril 
1904),  928666  à  928675  (18  septembre/1"  octobre 
1902),  930326  à  930335  (19  mars/1"  avril  1902), 
933526  à  933575  (19  mars/1"  avril  1905),  934806  à 
934815  (18  septembre/1"  octobre  1903),  946676  à 
946685  (18  septembre/1"  octobre  1904),  952476  à 
952525  959326  à  959375  (19  mars/1"  avril  1905  , 
960086  à  960115  (18  septembre/1"  octobre  1904), 
970096  à  970115  970906  à  970915  970976  à  971025 
972026  à  972045  972056  à  972065  974136  à  974145 
974166  à  974175  (19  mars/1"  avril  1904),  984226  à 
984255  (19  mars/1"  avril  1903),  990026  à  990075 
(19  mars/1"  avril  1905),  992646  à  992655  992666  à 
992675  (18  septembre/1"  octobre  1902),  1005146  à 
1005155  (18  septembre/1"  octobre  1903),  1010770 
à  1010795  1010806  à  1010815  (18  septembre/l"OC- 
tobre  1904),  1025966  à  1025975  (19  mars/1"  avril 
1904),  1042276  à  1042325  (19  mars/1"  avril  1905), 
1048096  à  1048105  1048116  à  1048125  (18  septem- 
bre/1" octobre  1903). 

A  3.125  roubles  or 
1058051  à  1058100  1073301  à  1073350  1079101  à 
1079150  (19  mars/1"  avril  1905  ,  1129001  à  1129025 
(19  mars/1"  avril  1903),  1139251  à  1139300  (18 
septembre/1"  octobre  1904),  1139851  à  1139875  (19 
mars/1"  avril  1904),  114805 L  à  1148075  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1904),  1175726  à  1175750  1188651 
1188700  1240001  à  1240050  (19  mars/1"  avril  1905), 
1256676  à  1256700  (19  mars/1"  avril  1903),  1263676 
à  1263700  1272051  à  1272100  19  mars/1"  avril 
1905  ,  1278676  à  1278700  1291201  à  1291250  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1904),  1293601  à  1293625  19 
mars/1"  avril  1901),  1378376  à  1378400  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1904). 
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OBLIGATIONS  CONSOLIDEES  4  0/0 

des  Chemins  de  fer  Russes 

DE  LA  DEUXIÈME  SERIE  (ÉMISSION  1889) 

La  Commission  impériale  d'amortissement  a 
procédé  le  18  jmn/1"  juillet  1905  au  tirage  des 
obligations  de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rembour- 
sables à  partir  du  18  septembre/1"  octobre  1905  •' 
A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat;  à 
Paris,  chez  MM.  de  Rothschild  frères;  à  Londres, 
chez  MM.  N.  M.  Rothschild  and  Sons;  à  Berlin, 
à  la  Direction  de  la  Disconlo-Gesellschaft  et  chez 
M.  S.  Bleichrœder;  à  Francfort-s-Mein,  à  la  Di- 
rection de  la  Disconto-Gcsellschaft. 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le  18 
eptcmbre/1"  octobre  1905;  dans  le  cas  contraire, 
le  montant  des  coupons  manquants  sera  déduit  du 
capital  à  rembourser. 
Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 

A  125  roubles  or 
10801  à  10850  53251  à  53300  74C01 à  74050 
74151  74200  96401  96450  109051  1091C0 
155651  151700  173801  173850  175751  175800 
191951  192000  250201  250250  257401  257450 
285001  285050  308051  808100  373501  373510 
425251  425300  438S51  438400  450551  450600 
454101  454150  477051  477100  4836;  1  483700 
498851  498900  531401  531450  538801  538850 
550351   550400     646501   6465C0     717301  717350 

A  625  roubles  or 
861860  à  861909     868710  à  8687Ô9     883560  à  88360!» 
899610   899659     923410   923459     952910  952959 
969360  969409     987660   987709    1012760  1012809 
1023760  1023809   1036460  1036l09    1071710  10 : 1759 
1094800  10940)9 

A  1.250  roubles  or 
1123110àU23159   11731  lOàl  173159    11 83210a 11 83259 
1188.510  1188559   1239010  1239669    1246760  1246809 
1282660  1282709    1294660  1294709    1800360  1306409 
13K4C60  1384109    14:1210  1481259    1470.510  1470559 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


1511860^1511909  1617710àl617759  1632710àl632759 

1653310  1653359  1755810  1755859  1789860  1789909 

1803510  1803559  1840310  1840359  1928860  1929909 

1929160  1929209  1936310  1936359  2045410  2045459 

2049460  2049509  2058810  2058859 

A  3.125  roubles  or 

2071210à2071259  2098860a 2098909  2131310Ù2131359 

2172610  2172659  2212610  2212659  2235560  2235609 

2253560  2253609  2315160  2315209  2322110  2322159 

2428360  2428409  2483760  2483809 


Numéros  des  obligations  consolidées  4  0/0  des 
Chemins  de  fer  Russes  de  la  deuxième  série  (émis- 
sion 1889>  sorties  aux  tirages  antérieurs  et  non 
présentées  au  remboursement  à  la  date  du  18 
juin/1"  juillet  1905. 

(A  partir  des  termes  désignés  entre  parenthèses, 
ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  125  roubles  or 

7001  à  7010  7015  à  7021  7204  7215  à  7220  7222 
7230  7232  à  7234  7242  à  7244  7247  à  7249  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1904),  7486  7487  (19  mars/1" 
avril  1904),  14401  à  14450  (19  mars/1"  avril  1905), 
28867  28368  28880  28883  28884  28887  (19  mars/1" 
avril  1902).  37364  37376  à  37382  37386  37391  37395 
37396  (18  septembre/1"  octobre  1902),  38551  à 
38568  38570  à  38575  38578  38580  38584  à  38589 
38507  38598  (19  mars/1"  avril  1904),  48583  48585 
4858G  48588  à  48590  48593  à  48595  48597  à  48599 
(18  septembre/1" octobre  1903),  61165  611G6  61174 
61183  à  61185  61197  (18  septembre/1"  octobre 
1902  ,  66151  à  66159  66162  66163  «6167  60178  à  66180 
66183  à  66187  66194  66195  (18  septembre/1"  octo- 
bre 1904),  67252  67253  67256  G7269  à  67278  67282 
à  67299  (19  mars/1"  avril  1904),  70204  70205  70224 
70235  70236  70240  70241  70246  70250  (18  septem 
bre/1"  octobre  1902),  74651  à  74653  74655  à  74659 
74662  74664  74666  à  74669  74672  74673  74678  74680 
à  74682  74687  à  74690  (19  mars/1"  avrii  1904), 
76894  76895  (19  mars/1"  avril  1901),  82052  82060 
82071  82073  82075  82079  82087  82097  à  82099  90901 
90909  90927  90929  90939  90950  (19  mars/1"  avril 

1904)  ,  95102  95108  à  95111  95113  95115  95117  à 
95120  95123  à  95125  95127  95132  à  95135  (18  sep 
tembre/1"  octobre  1904),  93751  à  96800  (19  mars/ 
1"  avril  1905),  97015  97025  à  97027  97029  97034 
97035  97044  (19  mars/1"  avril  1901),  99903  99904 
99910  93914  99916  99920  99929  99947  à  99949  107312 
à  107314  107317  à  107321  107323  à  107339  (19  mars/ 
1"  avril  1904),  117107  à  117109  117149  117150  (18 
septembre/1"  octobre  19Ô2),  124251  à  124300  (19 
mars/1"  avril  1905)  131302  131309  à  131314  131330 
131331  131334  à  131338  (18  septembre/ 1"  octobre 
1902),  133060  à  133069  133071  133072  133079  à 
133081  133088  133093  à  133096  (18  septembre/1 
octobre  1903,  133701  à  133703  1337C8  133722  133723 
133730  133734  133736  133740  133741  133/44  133749 
139851  139856  139858  139870  139871  139876  139888 
à  139890  139892  à  139897  139900  (18  septembre/ 
1"  octobre  1902),  145952  145953  145956  145964 
145966  à  145969  145974  à  145976  145978  145982 
145990  145994  à  145996  145998  146000  (19  mars/1 
avril  1904),  151651  à  151060  151G64  à  151668 
151674  à  151682  151684  151685  151692  151693  151695 
151697  152801  à  152806  152823  à  152834  152837 
152839  à  152846  (18  septembre/1"  octobre  1904) 
164825  164826  164842  164845  168305   168JÙ9  168310 

|  (19mara/l"  avril  1902,,  187201a  187250  (19  mars 
1"  avril  1905),  188752  188758  188766  à  188771 
188773  à  188778  188791  à  188793  188800  (18  sep 
tembre/1"  octobre  1903),  189351  189354  à  189356 
189361  à  189377  189379  â  189384  189387  19  mars/ 
l"avril  1904    192151  à  192200  (19  mars/1"  avril 

1905)  ,  193104  193106  193107  193112  193113  193118 
193121  193124  19  mars/1"  avril  1904 ,  198158 
198188  198186  1981x8  198193  a  198196  198198  198199 
(19  mars/1"  avril  1902),  199670  199671  (20  mars/ 
1"  avril  1893),  214084  214087  214091  à  214094  (18 
septembre/1"  octobre  1904),  219752  à  219756 
219758  219762  2197G4  219769  219771  21977»  219776 
219787  219788  21^793  (18  septembre/ 1"  octobre 


1902)  ,  221354  221355  221361  221362  2213G9  221373 
221388  (19  mars/1"  avril  1902),  228408  228421 
228430  (19  mars/1"  avril  1901),  229210  229225  à 
229232  (18  septembre/1"  octobre  1901),  236232  à 
236236  (19  septembre/1"  octobre  1898),  238662 
288665  238666  238668  (19  mars/1"  avril  1902), 
242154  242167  à  242170  242173  £4*177  à  242179 
242183  242185  242186  242189  242190  242193  à  242199 

18  septembre/1"  octobre  1902),  246551  à  246G00 
(19  mars/1"  avril  1905),  247805  247806  247809 
247818  à  247821  247849  (18  septembre/ 1"  octobre 

1903)  ,  250601  à  250603  250618  à  250G22  250332 
250633  250641  (19  mars/l"avril  1902),  252509 
252510  252516  252517  252522  252530  252531  252534 
à  252541  252545  252548  (19  mars/1"  avril  1903), 
253801  à  253850  (19  mars/1"  avril  1905),  253889 
253892  à  253895  (18  septembre/1"  octobre  1902), 
265480  (19  mars/1"  avril  1902),  267760  à  267766 
267780  à  267789  (18  septembre/1"  octobre  1901), 
280253  280260  (18  septembre/1"  octobre  1902), 
281307  à  281310  281314  281319  à  281321  281325 
281328a  281333  281335  281341  284951  à 284959  284965 
284969  à  284973  284975  284977  284978  284984  à 
284991  284993  à  284996  284999  285000  (18  septem- 
bre/1" octobre  1904),  288506  à  288517  2-8522 
à  288525  288527  288528  288533  288534  288538  (18 
septembre/1"  octobre  1902),  294801  à  294850 
(19  mars/1"  avril  1905),  296399  (18  septembre/1" 
octobre  1901),  296751  à  296800  (19  mars/1"  avril 
1905),  299619  299336  299638  299842  (19  mars/1" 
avril  1901),  301402  301404  à  301407  391414  301415 
301422  à  301424  301437  301444  (19  mars/1"  avril 

1903)  ,  302151  à  302156  302159  à  3021G4  302167 
302170  302174  302177  à  302180  302182  302186  à 
302191  302197  (18  septembre/1"  octobre  1904), 
300751  306752  306779  à  306782  306787  306789  à 
306791  (18  septembre/1"  octobre  1903),  321101 
311129  à  311135  (19  mars/1"  avril  1901),  312731 
312734  312737  312738  312742  à  312747  (18  sep 
tembre/1"  octobre  1903),  512907  à  312910  312913 
312924  312928  à  312932  312938  (19  mars/1"  avril 

1904)  ,  313206  313207  313221  313224  313225  313243  à 
313246  313249  (18  septembre/1"  octobre  1902), 
316190  316193  (18  septembre/1"  octobre  1903), 
318951  à  319000  (19  mars/1"  avril  1905),  324753  à 
324762  324765  324774  324782  324783  324787  324791 
324800  (19  mars/1"  avril  1903),  326452  (19  mars/ 
1"  avril  1901),  326566  à  326569  326576  326581 
326587  326588  320580  à  32G594  (18  septembre/le 
octobre  1903),  327801  à  327850  (19  mars/1"  avri 

1905)  ,  330401  330404  (19  mars/1"  avril  1904), 
337751  3377à7  à  337759  337765  à  337769  337787  à 
337793  337796  (19  mars/1"  avril  1903),  345801  ; 
345350  349601  à  349650  (19  mars/1"  avril  1905) 
358970  358995  (18  septembre/1"  octobre  1901), 
362453  3G2456  362457  362462  362464  362473  362474 
362479  362480  362485  362486  362488  à  362495  365569 
365577  à  365579  365592  365595    19  mars/1"  avri 

1904)  ,  374053  à  37405G  374059  374061  à  374066 
374083  3/4095  (19  mars/1"  avril  1903),  378302 

à  378305  378310  378312  378313  378317  378319 
378334  à  378337  378339  378346  378349  378350  (18 
septembre/1"  octobre  1904),  384101  à  384150 
(19  mars/1"  avril  1905),  384705  384706  384710 
38  4711  38  4716  à  384723  384725  à  384729  (19  mars/ 
1"  avril  1903),  385751  385752  385754  385766  385773 
385781  à  385788  385800  (18  septembre/1"  octobre 
1903),  387223  387229  à  387236  387238  387249  387250 
(19  mars/1"  avril  1902),  388351  à  388388  388400 
388918  à  388926  388929  388931  388934  à  388940 
(19  mars/1"  avril  1904),  393560  393561  393563 
(18  septembre/1"  octobre  1901),  402701  à  402751 
(19  mars/1"  avril  1905),  408605  à  408609  408621 
408625  408G22  408643  408645  408650  (19  mars/1 
avril  1904/,  418002  à  418005  418027  à  418030  418036 
418042  (19  mars/1"  avril  1903),  418587  418588  (18 
septembre/1"  octobre  1901),  419422  à  419426  (18 
septembre/1"  octobre  1902),  430199  (19  mars/ 
1"  avril  1903),  4360CI  à  436050  (19  mars/l"avri 

1905)  ,  441484  441500  (18  septembre/1"  octobre 
1902),  449651  à  449659  449661  449663  à  449668 
449678  à  449685  449697  à  449700  451402  451405 
à  •  451408     451410    à    451413     451416  451417 


451424  4  451438  451435  à  451433  451441  451448 
18  septembre/1"  octobre  1904),  464258  (19  sep- 
tembre/1" octobre  1898),  467001  à  467010  467027 
à  467037  4G7740  467046  à  487048  407050  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1904,i,  468754  4G875G  à  468758 
68763  à  468768  4687/1  468772  468780  468788  468786 
4G8787  4G8789  à  468800  (19  mars/1"  avril  1904), 
468817  468818  468821  408831  468850  (19  mars/1" 
avril  1903),  471451  471452  471459  471460  471470 
471472  (18  septembre/1"  octobre  1903),  474216 
474236  474240  (18  septembre/1"  octobre  1901), 
47P886  476887  (19  mars/1"  avril  1902),  483401  à 
483408  483410  :ï  483414  483417  à  483420  483423  à 
483426  483430  à  483433  483435  483437  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1903),  484268  484272  à  484277 
(19  mars/1"  avril  1902),  4a5951  à  486000  (19 
mars/1"  avril  1905),  496851  à  496863  496865  à 
496869  496371  496872  496878  à  496880  496889  à 
496893  (18  septembre/1"  octobre  1904),  497407 
497422  à  497424  510718  510730  à  510732  510734 
510737  510738  510741  510745  (18  septembre/1"  oc- 
tobre 1901),  514906  à  514908  514911  514912  514914 
514915  5149i0  514925  514929  514930  514932  514934 
514936  à  514939  (18  septembre/1"  octobre  1903), 
523301  à  523350  (19  mars/1"  avril  1905  ,  524909 
524911  à  524913  524950  (18  septembre/1"  octobre 

1902)  ,  529755  529756  5297G2  5297G4  529774  529782 
529783  529787  à  529790  529798  à  529800  (19  mars/ 
1"  avril  1904),  536253  à  536257  536260  à  536264 
53G270  à  53G285  536297  536299  536300  (18  septem- 
bre/1" octobre  1904\  539005  à  539009  539011 
539027  53S030  539031  539034  à  539037  539042  à 
539047  (19  mars/1"  avril  1904),  539101  à  539113 
539119  à  539121  539128  539130  à  539132  539136 
539142  539144  à  539150  (18  septembre/1"  octobre 
1904),  539230  539239  à  539241  539685  539686  (19 
mars/1"  avril  1902),  544051  à  544700  (19  mars/ 
1"  avril  1905),  545104  545136  545150  (18  septem- 
bre/1" octobre  1902),  554888  554889  (18  septem- 
bre/1" octobre  1901),  557568  (19  mars/1"  avril 
1901),  568251  à  568300  (19  mars/1"  avril  1905), 
571968  571993  571994  572000  577761  à  577769 
577775  577782  577784  à  577788  (18  septembre/1" 
octobre  1903),  581664  581665  581673  à  531678 
581698  à  581700  (19  mars/1"  avril  1902),  587001 
587002  587006  587007  587015  à  587017  587021 
à  587026  587028  à  587032  587035  587037  587048  à 
587050  (18  septembre/1"  octobre  1903),  595352 
595357  à  595360  585366  595370  595372  à  595377 
595334  595386  595395  595396    (19  mars/1"  avril 

1903)  ,  598404  à  598403  598408  598409  598411 
à  598421  598423  à  598431  (18  septembre/1"  oc- 
tobre 1904),  599855  599862  599871  599876  à 
599878    599895   à  599899     (19    mars/1"  avril 

1904)  ,  605977  605983  u05985  605986  605991  à 
605993  G05996  606000  606151  606164  606165 
606167  à  606170  606172  à  606185  606190  à  606200 
(19  mars/1"  avril  1903),  614101  à  614105  614108 
614109  614115  614118  à  614129  614131  à  614133 
614138  à  614144  614147  à  614149  614406  à  614414 
614417  614418  614429  à  614431  6i4443  à  614450  {18 
septembre/1"  octobre  1904),  617051  à  617100  v19 
mars/1"  avril  1905/,  624314  (19  septembre/1" 
octobre  1899),  634305  à  634308  634310  à  634321 
634330  634331  634335  634336  634340  634348  à  634350 
(18  septembre/1"  octobre  1903),  638r53  à  638061 
638163  638064  638074  à  638076  638082  638095 
638097  à  638100  (19  mars/1"  avril  1904),  638723 
638724  6:8727  638737  638738  638742  638745  638747 
(18  septembre/ 1"  octobre  1902),  640251  à  640255 
640258  à  C40262  640264  à  640266  640270  à  640273 
640270  à  640283  640288  à  640299  (18 septembre,  1" 
octobre  1904).  642251  à  642300  ,19  mars  'l"  avril 

1905)  ,  643107  643108  643116  à  643118  643131  à 
643135  643140  643142  à  643147  (19  mars/1"  avril 
1903),  643672  643373  (19  mars/1"  avril  1901), 
644003  644011  644014  644022  644023  644033  644037 
à  644041  644045  à  644047  (19  mars,  1"  avril  1903), 
652608  652609  6526)8  652319  652621  652625  652627 
652630  652635  652606  652640  652642  652643  ,19 
mars/ 1"  avril  1904),  670702  670706  670730  670732 
670746  à  670748  (18  septembre/1"  octobre  19C2), 
678080  678081  678089  à  678094  (19  mars  / 1"  avr 
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1901),    678725  à  678733  678737  678740   678750  (18 
septembre /l"   octobre   1902),    679603  à  679607 
679611   679613   679614   679623    675634   à  679637 
(19  mars/1"  avril  1903),  683005  683006  (20  mars/ 
1"  avril  1891),  685255  à  685266  685273  685276  68- 277 
685282  685283  685292  à  685296  (19  mars/1"  avril 
1903),  685451  685467  685468  685475  685482  à  685484 
685488  C85491  685492  685494  685495  685497  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1902),  688652  à  688654  688676 
68b677  '688687  à  688700  (19  mars/1"  avril  1903), 
690603   690609  à  690619   090523  à  690629  (18  sep- 
tembre/1"  octobre  1903),  693051  693057  693065 
693066   693069   693070  693077   693080   693098  (19 
mars/1"  avril   1902),    700059  à   700061  700063 
à  700067  700072  700093  700099  (18  septembre/l«r 
octobre  1901),   701314   701320  à  701322  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1902),   704182  704185  704186 
704198  à  704200   (19  mars/1"  avril  1901),  704910 
704917  704924   704937  à  70*940  704945   704949  (18 
septembre/1"  octobre  1901),   705751  à  705800  (19 
mars/1-  avril  1905),  708201  à 708214  708206  708209 
à  708211   708218  à  708224   7G8236   708239  708240 
(18  septembre/1"  octobre  1903),   708870  708871 
708877  708886  (19  mars/1"  avril  1902),   710809  à 
710813  711630   (19  mars/1"  avril  1901),   712801  à 
712850   (19  mars/1-  avril  1905  ,   713556  713561 
713572  à  713600   (19  mars/1"  avril  1902),  717451 
717457  717458  717462   (18  septembre/1"  octobre 

1901)  ,  718002  718006  718007  718017  à  718019  718024 
718029  718034  à  718039  723528  à  723546  (19  mars/ 
1"  avril  1901),  735952  735957  (19  mars/1"  avril 
1903),  742613  742619  742624  742645  742646  743402 
743413  à  743415  743424  743425  (19  mars/1"  avril 

1902)  ,  743501  à  743550  (19  mars/1"  avril  1905), 
746204  746224  74G232  746238  (18  septembre/1" 
octobre  1901),  750006  750017  (19  mars/l"  avril 
1902),  764805  764806  764817  à  764820  764829 
764836  764839  764840  (18  septembre/1"  octobre 
1901). 

A  625  roubles  or 

771760  à  771769  771775  à  771779  771795  à  771799 
7718U5  à  771809  (18  septembre/1"  octobre  19041, 
772720  à  772724  772745  à  772749  (19  mars/1" 
avril  1902),  776920  à  776924  (18  septembre/1" 
octobre  1902),  778655  à  778659  (19  mars/1"  avril 

1901)  ,  779615  à  779619  (18  septembre/1"  octobre 

1902)  ,  793260  à  793264  793289  à  793284  (18  septem- 
bre/1" octobre  1903),  805220  à  805224  (19  mars/ 
1er  avril  1902),  812415  à  812424  812445  à  812449 
812455  à  812459  (18  septembre/1"  octobre  1904), 
815745  à  815749  (18  septembre/1"  octobre  1902), 
822760  à  822809  (19  mars/1"  avril  1905),  824685 
à  824694  (19  mars/1"  avril  1902),  825270  à  825274 
825280  à  825299  (19  mars/1"  avril  1904),  826270 
à  826274  (18  septembre/1"  octobre  1903),  828070 
à  828074  828080  à  828094  828105  à  828109  (18  sep- 
tenibre/1"  octobre  1904),  830635  à  830639  (18 
septembre/ 1"  octobre  1901),  835925  à  835929 
835935  à  835939  (19  mars/1"  avril  1904),  843675  à 
843679  843690  à  843694  843700  à  843704  (19  mars/ 
I«  avril  1902),  845785  à  845789  845805  à  845809 
(18  septembre/l"  octobre  1904),  852765  à  852769 
(18  septembre/ 1"  octobre  1901),  860065  à  860069 
860075  à  860079  860090  à  860094  860105  à  860109  (18 
septembre/ 1"  octobre  1903),  863285  à  863289 
(18  septembre/1"  octobre  1904),  864260  à  864309 
(19  mars  1"  avril  1905),  867155  à  867159  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1902),  867965  à  867969  (19 
mars/1"  avril  1902),  869730  à  869759  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1902),  874760  à  874809  (19 
mars/1"  avril  1905),  875570  à  875584  890145  à 
890154  19  mars/1"  avril  1904),  892625  à  892629 
892640  â  892644  (19  mars/1"  avril  1902),  893535  à 
808599  (19  mars/1"  avril  1901),  893615  â  893619 
898655  à  898659  (19  mars/1"  avril  1904),  913320  a 
918324  913350  <  913859  (18  .septembre/ 1"  octobre 

1903)  ,  914820  à  314889  914855  à  914859  (18  septem- 
bre/1" octobre  1902),  930905  à  930909  (18  sep- 
tembre/!» octobre  1904),  936410  à  936414  936420 
I  886424  986486  h  986459  '18  septembre/1"  octo- 
bre r.io.ii.  'x:vw,  ■;,  'XMM'.I  (  19  mars/ 1"  avril  1903), 
04Ô16O  /i  9HW03  (19  mars  1»  avril  1905).  946770 


à  946789  946795  à  956799  (18  septembre/1"  octo- 
bre 1904),  951690  à  9ol699  (18  septembre/1"  octo- 
bre 1902),  976660  à  976709  (19  mars/1"  avril  1905), 
978865  à  978869  978875  à  978879  982760  à  982769 
982775  à  982784  982790  à  982799  (18  septembre/1" 
octobre  1904),  988785  à  988789  988795  à  988799 
(19  mars/1"  avril  1904),  1005510  à  1005559  (19 
mars/1"  avril  1905),  1012870  à  1012874  1012900  à 
1012904  1014480  à  1014504  (19  mars/1"  avril  1904), 
1024060  à  1024069  1024075  à  1024109  1028725  à 
1028741  (19  mars/1"  avril  1905),  1036790  à  1036794 
(19  mars/1"  avril  1903),  1040880' à  1040889  1040900 
à  1040904  (19  mars/1"  avril  1904),  1045560  à 
1045569  1045585  à  1045604  (18  septembre/1"  octo- 
bre 1904),  1051110  à  1051114  1054410  à  1054419 
(18  septembre/1"  octobre  1903),  1058280  à  1058299 
(18  septembre/1"  octobre  1901),  1058915  à  1058924 
1058935  à  1058939  1058950  à  1058954  (18  septembre/ 
1"  octobre  1902),  1065020  à  1065024  1065040  à 
1065044  (18  septembre/1"  octobre  1903),  1067810 
1067859  (19  mars/1"  avril  1905),  1076560  à 
1076609  (18  septembre/1"  octobre  1904),  1080460 
k  1080509  (19  mars/1"  avril  1905),  1088830 
à  1088839  (18  septembre/1"  octobre  1902),  1089260 
à  1089264  1089270  à  1089284  1089290 .  à  1089294 
(18  septembre/1"  octobre  1904),  1093235  à  1093239 
(19  mars/1"  avril  1902),  1096860  à  1096909  (19 
mars/l"  avril  1905),  1106500  à  1106504  (19  mars/ 
1"  avril  1903). 

A  1.250  roubles  or 
1109330  à  1109339  (18  septembre/1"  octobre 
1904),  1128030  à  1128059  (19  mars/1"  avril  1904), 
1131310  à  1131359  1147260  à  1147309  (19  mars/1" 
avril  1905).  U47940  à  1147949  (18  septembre/1" 
octobre  1902),  d60120  à  1160159  (18  septembre/ 
1"  octobre  1904),  1168010  à  1168029  116*050  à 
1168059  (19  mars/1"  avril  1903),  1182820  à  1182829 
(19  mars/1"  avril  1904),  1193210  à  1193219  (18 
septembre/1"  octobre  1901),  1200820  à  1200829 
(18  septembre/1"  octobre  1903),  1204510  à  1204559 
(19  mars/1"  avril  1905),  1212410  à  1212419  (19 
mars/1"  avril  1902),  1214990  à  1215009  (19  mars/ 
1"  avril  1904),  1220960  à  1221009  (19  mars/1" 
avril  1905),  1240770  à  1240779  (19  mars/1"  avril 

1903)  ,  1241610  à  1241659  (19  mars/1"  avril  1905), 
1247600  à  1247609  1248710  à  1248719  (18  septem- 
bre/1" octobre  1904),  1267770  à  1267809  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1902),  1270910  à  1270939  1270950 
à  1270959  (18  septembre/!"  octobre  1904),  1277560 
1277609  1289110  1289159  1296210  à  1296259  (19 
mars/1"  avril  1905),  1300760  à  1300769  1300780  à 
1300789  (19  mars/1"  avril  1903),  1301010  à  1301019 
1301040  à  1301049   (18  septembre/1"  octobre 

1904)  ,  1308310  à  1308329  (19  mars/1"  avril  1904), 
1316060  à  1316069  (19  mars/1"  avril  1902),  1316820 
à  1316829  (18  septembre/1"  octobre  1904),  1318910 
à  1318959  (19  mars/1"  avril  1905),  1324970  à 
1324979  1324990  à  1325009  (19  mars/1"  avril 
19011,  1328910  à  1328959  (18  septembre/1"  octo- 
bre 1903),  1350300  à  1350309  ;19  mars/1"  avril 
1902),  1357410  à  1357439  (19  mars/1"  avril  1905), 
1357920  à  1357949  1366770  à  1366789  (19  mars/l-r 
avril  19041,   1392110  à  1392159  (19  mars/1"  avril 

1905)  ,  1400720  à  1400729  1406430  à  1406439  1406450 
à  1406459  (18  septembre/1"  octobre  1903),  1410190 
à  1410199   1415710  à  1415719  (19  mars/1"  avril 

1904  .  1434660  à  1434709  (19  mars/1"  avril  1905), 
1437860  à  1437869  (19  mars/1"  avril  1901).  1440011) 
à  1446519  1446530  à  1446539  1446550  à  1446559  (19 
mars/1"  avril  1903),  1449530  à  1449539  (19  mars/ 
1"  avril  1905),  1463560  à  1463509  (19  mars/1" 
avril  I905j,  1466650  à  14006.59  .18  septembi  r  1" 
octobre  L908  ,  1468270  à  1468809  (18  septembre/ 
i  -  octobre  1904),  1472160,à  1472209(19  mars/1" 
avril  1904),  1472600  à  1472609  (  18  septembre/1" 
octobre  1904),  1499410  à  1499459  (19  mars/1"  avril 

1905  ,  1505800;'!  1505909  (18  septembro/1"  octobre 
1902),  1513460  à  1513489  1513500  à  1513509  (18  sep 
tembre/1"  octobre  1904),  1518010  à  151805!»  1527010 
à  1527029  1528110  a  1528159  (18  septembre/1" 
octobre  1903),  1535260  m  1335269  1535290  à  1535309 
(19  mars/1"  avril  1904),  1552310  à  1552359  (19 
murs,  1"  avril  1905),    1567760  h  1537769  (18  sçp- 


tembre/1"  octobre   1903),    1582510   à  1582559 
1595210  à  1595259  (19  mars/1"  avril  1805),  1601730  à 
1601749  (19  mars/1"  avril  1902),  1606360  à  1606369 
(18  septembre/1"  octobre  1903),  1608200  à  1608209 
1618980  ii  1619009  (19  mars/1"  avril  1903),  1630910 
à  1630959   (19   mars/1"   avril   1905),  1650060  à 
1650079   1650100   à   1650109   (18   septembre /l" 
octobre  1904),  1668060  à  1663069  (18  septembre/1" 
octobre  1901),  16723!»  à  1672399  (18  septembre/ 
1"   octobre   1903),   1689270  à  1689279   1689290  à 
1689299  (18  septembre/1"  octobre  1904),  1695140 
à  1695159  (19   mars/1"  avril   1903),  1C95810  à 
1695859   1696210   à    1696259   (19  mars/1"  avril 
1905),    1700540  à  1700559   1700610   à   1700649  (18 
septembre/1"  octobre  1901),   1704220  à  170423'.) 
(19  mars/1"  avril  1904),   1708690  à  1708699  (18 
septembre/1"  octobre  1904),   1712810  à  1712819 
(19  mars/1"   avril   1903),   1716880  à  1716889  (18 
septembre /l"  octobre  1903),    1718480  à  1718509 
(19  mars/1"  avril  1904),  1727260  à  1727269  1727290 
à  1727299  1731680  à   1731689  (18  septembre/1" 
octobre  1903),  1732660  à  1732669  (19  mars/1"  avril 
1901),   1733070  à  1733099  (19  mars/1"  avril  1903). 
1733910  à  1733929  (18  septembre/1"  octobre  1904  . 
1737110  à  1737159  1738660  à  1738709.(19  mars/l" 
avril  1905),  1741480  à  1741499  (19  mars/1"  avril 
1903),  1749890  à  1749899   (19  mars/1"  avril  1904 
1756010   à   1756059    (19  mars/1"   avril  1905), 
1779600  à  1779609(19  mars/1"  avril  1901),  1788670 
à  1788679  (18  septembre/1"  octobre  1903),  1806860 
à  1803909   (19   mars/1"  avril  1905),  1818440  à 
1818449  (18  septembre/1"  octobre  1903),  1829560 
à  1829569  1829580  à  1829589  1829600  à  1829609  (19 
mars/1"  avril  1904),   1829840  à  1829849  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1901),  1832700   à  1832709  (18 
septembre/1"  octobre  1903),  1834420  à  1834459  (18 
septembre/1"  octobre  1901),   1834950  à  1834959 
(18  septembre/1"  octobre  1904),  1844010  à  1844059 
1846410  à  1846459  (19  mars/1"  avril  1905),  1848380 
à  1848399  (19   mars/1"   avril    1903),  1850430 
à  1850449  (18  septembre/1"  octobre  1904),  1853710 
à  1853729  (19   mars/1"    avril   1903),   1867200  à 
1867209  (18  septembre/1"  octobre  1900),  1879040 
à  1879059  (18  septembre/1"  octobre  1902),  1882720 
à  1882729  (19  mars/1"   avril  1901),   1891860  à 
1891869  (19  mars/l"avril  1905),  1910380  à  1910389 
(19   mars/1"   avril  1901),  1910950  à  1911009  (19 
mars/1"  avril  1905),   1912660  à  1912669  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1901),  1912780  à   1912789  (19 
mars/1"  avril  1904),   1918390  à  1918399  1935630 
à  1935649   1941100  à  1941109  (19  mars/1"  avril 
1903),    1941310  à  1941359   1951600   à   1951609  (18 
septembre/1"  octobre   1904),   1972420  à  1972429 
(19  mars/1"  avril  1902),  1975910  à  1975919  1975930 
à  1975939  2008000   à   2008009  (19  mars/1"  avril 
1903),   2018060  à  2018079  2018090   à   2018099  (18 
septembre/1"  octobre  1901),   2021610  à  2021659 
(19  mars/1"  avril  1905),  2029910  à  2029959  2040710 
à  2040719  2040730  à  2040739  (18  septembre/ 1"  oc- 
tobre 1904',  2049370  à  2049379  (19  mars/1»  avril 
1903). 

A  3.125  roubles  or 
2075160  à  2075209  2084060  à  2084109  2119710  à 
2119759  (19  mars/1"  avril  1905),  2155460  à  2155484 
(18  septembre/1"  octobre  1901),  2159010  à  2159059 
(19  mars/1"  avril  1901),  2159410  à  2159459  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1904),  2170700  2170809  2183660 
à  2183709  (19  mars/1"  avril  1905),  2197860  à 
2197884  (18  septembre/ 1"  octobre  1903),  2202983 
à  2203009  (19  mars/1»  avril  1904),  2213910  à  2213959 
(19  mars/l"  avril  1905  ,  2224335  à  2224359  (18 
septembre/1"  octobre  1904),  2248560  à  2248584. 
(19  mars/l"  avril  1901),  2317035  à  2317059  (18- 
septembro/1"  octobre  1904),  2827810  à  232785S- 
(19  mars/l"  avril  1905),  2349585  à  2349609  2364410 
m  2364459(18  septembre/1"  octobre  1903),  2378083 
à  2378109  (18  septembro/1"  oetobro  1902),  2389010 
à  238905!»  \\9  mars/l"  avril  1905),  2403385  * 
2403409  (19  mars/l"  avril  1904),  2408610  à  2408634 
(19  mars/l»  avril  11*01),  2430060  à  2430109  (19 
mars/l"  avril  1905).  2443960  à  2444009  (18  sep 
tembre/1"  octobre  1901). 


MARCHÉ  MIIDTIIFriR, 


BOURSE   DE  PARIS 


z 

s.  - 
O  ! 
S 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1904 


31 

déc. 
190i 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750.00C 

25 

3.375.000 

25 

8.750.000 

25 

18.750.000 

25 

2.250.000 

25 

14.000.000 

25 

5.000.000 

25 

25.000.000 

25 

6.250.000 

25 

300.000 

25 

18.750.000 

25 

12.500.000 

25 

275.000 

25 

7.500.000 

25 

400.000 

25 

68.750.000 

125 

125.000.000 

125 

3.125.000 

25 

400.000 

25 

2.COO.OO0 

25 

4.000.000 

25 

10.625.000 

25 

100.000 

25 

BufTelsdoorn  Estate  5e*. 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  0i«  p 
The  East  tao<  iraarlatarjltaai 

Ferrelra  

Frencb  Rand  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C°  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  

May  Consolitated  

Prlmrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Simmer  and  Jack  (ict.  aaat.) 
Transvaal  Gold  Fields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.7! 

1000 
237.5 
330 

47 
145 
68.50 
170 

69 

80 
120 

93 
175 
865 
125 
ut  340 

196 

262 
75 
85 
77.50 


21 

16.50 

61.50 
198.50 
5<<4 

71 
140 

65.50 

53.25 

53.50 

55 

94.50 
101 

96 
264 
241.50 

41.25 

65.50 
168.50 
282 

17.75 

52 

37 


22.50 

23.50 

9C 
234 
608 

82 
144 

84 

67 

61 

82 
101 
109 

91 
293.50 
262.50 

59.75 

79 
182 

278.50 
20 


15 

19 

65.50 
19i 
498 

57. 5n 
114  50 

69  75 

51. 25 

38 

64 

82 

90.25 
66  50 
234 

•230.50 
41.75 
55.50 

132 

154 

ta 

38 

18.50 


13.50 
18.75 

66 
188  50 
497 

54.25 
115.50 

71 

51.25 

37.25 

6  a 

82 

87  50 

65 
230 
226.50 

29.75 

55.75 
(32 
149 

10 

33 

18 


15 

19.50 
64 

192.  SOI 

509 
55  5H 

12. 
71.75 
52.r,o 

37.50 

64 

82 

9-2.50, 

67.75 
236 . 50 
232.5' 

42.2-. 

57.50; 
133.50 
157 

10.25 

37 

18 


5  a 

e  -3  ^  £ 
a  s  • 


NOM  S 

DES 

COMPAGNIES 


2  S 

H  3 


O  £ 

u  - 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
I90i 


M 

déc. 
1904 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

47 

41 

40 

31 

3'. 

98.750-000 

125 

De  Beers  (Diamants) . . . 

473.50 

4  4 

414 

415 

416 

40.000.000 

125 

Huanchaca  (Argent) . . . 

87.25 

102.50 

79 

1)  25 

81  50 

20.000.000ir 

100  aï 

Laurlum  greo (»U«aatar|.) 

51 

57.  fO 

3Ï.50 

53.25 

54.25 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 


11.250 
10.000 
18.125 
7.500 
12.500 
37.500 
13.750 
12.500 
50.000 
12.500 


.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 


Bechuanaland  liplarallaa. . 

Brlt.  Sth.Afric.  (Caartar.a). 

Cassinga  

Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  iiatiliaria 
Goldaelds  Coaialitai.  arllulre 
Henderson  Transv.  latili 

Kokurabo  (cote  d'Itoir»)  

Oceana  Company  

Mossamédès  (Cie  de)... 
Mozambique  (Cie  de)... 
Randfontein  Estâtes... 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

29.50 

3> 

33.50 

24-75 

24 

125 

47.50 

54.2. 

5) 

50 

35.  5 

31. Su 

■S)  25 

30 

91.25 

112.50 

164.50 

212  5u 

151.5) 

154 

162 

125 

3î 

40 

40 

40 

40 

30 

22  75 

3 

18 

18 

18 

107.50 

41.25 

47.50 

33  51 

34  75 

?4 

25 

13 

:9.50 

13.50 

14 

14 

'5.50 

35. 5u 

27.5(1 

27.75 

16.25 

71 

4i.«5 

62.50 

61.50 

63 

10? 

109. 5( 

84 

81.25 

83.25 

BOURSE   DE  LONDRES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

1ô 

31 

Juin 

Déc. 

19J4 

1904 

< 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


Ï0 

Juin 
1904 


31 

Déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Witwatersraod) 


275.000 
435.000 
434. 450 
200.000 
550. 00C 
187.250 
88.000 
360.000 

225.  ooo 

500.000 
300. OC0 
120.000 
275.000 
135. CC0 
300. 025 
848.730 

90.0(0 
900.000 
5(0.000 
300.00t. 
200.000 
3C0.0O0 
150. 000 
160. 000 
500.000 
500. 000 
125.000 
111.864 

50.000 
100.000 
523.895 
231. 250 
325. 000 
351.269 
470.000 
550.000 
400. OOt 
711.500 
288.750 
949.620 
325.000 
100.000 
200.000 
450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
448.981 
2. 500. 000 
-270.000 
750.000 
900.000 
425.000 
100.000 
700.000 
540.010 
250.000 
400. OOt 
400. OOt 

00.000 
196. 771 
352. 08~ 
8O0.1HA 

W5.7V. 


Angelo  

Angeio  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

BufTelsdoorn  

Oonsolidt  Deep  Levela.. 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferrelra  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwattrsrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Lulpaard  Vlel  (New)  

Main  Reef  Consolidated. 
May 's  Consolidated  (Htvi, 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charltou... 

«lgel  

Nlgel  Deep  

Nourse  Deep  

Prlmrose  (New;  

Prlncess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rletfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

dalisbury  (New)  

Simmer  (.New)  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New;  

Village  Main  Reef  

W  émaner  

West  Rand  Mines .... 
Wllwatersraud  Deep. 

Woinuier  

Worcester  


60 


7  1/8 
2  1/4 
1  1/8 
1  3/8 

3/4 
11/15 

1/4 

6  7/16 

2  15/16 

1  1/4 
13 

14  1/4 
5  1/16 

5 

2  9/16 

7  7/8 
21 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/8 
5  9/16 

<1  3/8 
5/16 

3  1/4 

1  3/8 

4  1/16 
3  1/2 

3  3/8 

4  3/4 
3 

4  1/8 

2  1/8 

5  1/2 

2  1/16 

3  3/4 
7/8 

1  3/4 

1  5/8 

3  15/16 
8  15/16 
•2  1/2 

5  3/3 

2  7/16 
3/« 

4  1/8 

3  11/16 
15/ 16 

10  7/16 

5  3/16 

2  3/8 

9  i/a 

5  9/ ici 

8  7/8 
1  7/8 
1  0  8 

3  13/16 

3  3 
3  9/16 

6  3/4 

11  1/4 
1  15/16 
3  13/16 

3  1/2 
1  1/2 


7  1/4 

5  13/18 

5  11/16 

5  5/3 

2  5/8 

2 

1  15/16 

•2 

1  5/1Û 

15/16 

7/8 

7/3 

1 

1  1/2 

15.16 

1 

15/16 

9/16 

9  16 

1/2 

3'4 

11/16 

5/8 

6  i/8 

7/8 

7/8 

7/8 

5  3/8 

5  3/8 
2  1/4 

5  3/8 

2  4/4 

2  7/16 

2  5/16 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

15  1/2 

15  1/8 

15 

15 

16 

13 

13 

13  1/4 

5  3/8 

4  3/16 

4  1/16 

4  1/8 

5  1/8 

4  1/2 

4  3/8 

4  1/16 

3  7/16 

2  1/2 

•À  7  16 

2  11/ 16 

9  3/8 

7  11/10 

7  1/2 

7  5/8 

2i 

20 

19  1/2 

2) 

6  3/8 

5  11/16 

5  1/2 

5  3/4 

3  5/16 

2  5/16 

•2  3/16 

2  1/16 

3  5/8 

■2  1/2 

2  7/16 

•2  1/2 

5  3/4 

4  1/2 

4  9/16 

i  3/4 

Il  3/8 

9  3(4 

9  5/3 

9  3/4 

1/4 

1,8 

1,8 

1  S 

2  3/4 

2 

2 

1  7/8 
1 

1  1/2 

1  1/16 

1 

5  1/4 

4  1/8 

3  13/16 

4  1/8 

8  3/8 

7  3/8 

7  3/8 

7  1/4 

4  1/8 

4 

4  1/8 

3  7/8 

3 

•2  7/8 

•2  7/ S 

2  5/8 
4  3/4 

1  3/4 

l  7  8 

1  7/8 

3  3/4 

3  5/8 

3  I1/16 

2  U/.16 

2  1  s 

2  1/8 

2 

6  7/8 

4  9/16 

4  1/2 

4  3/4 

•2  3/8 

1  1/2' 

1  1/2 

1  3  8 

4 

3  1/* 

3  3/16 

3  1/4 

1  1/16 

3/4 

n/16 

11/16 

2  l/lo 

1  3/3 

1  3/8 

l  3/8 

2 

1  1/2 

1  7/16 

1  7/16 

4  l/'i 

3  9/ 16 

3  9/16 

3  1/2 

10  15/16 

9  5/16 

9  1/4 

9  5/16 

2  13/lb 

2  3/16 

2  1/8 

2  1/3 

5  1/2 

5 

4  7/3 

4  7/8 

2  7/a 

2  3/8 

2  7/ 15 

2  3,8 

1 

3/4 

3,4 

3/4 

5 

4  1  4 

4  1/8 

4  1/S 

3  1/2 

2  9/i 6 

2  9/!6 

2  1/2 

1  5/3 

l  1/8 

1  1/16 

1 

11  S/4 

9  5'i6 

9  1,8 

9  3/8 

3  3; y 

2  1.2 

£  7/16 

■2  9,  16 

2  15/16 
10  1/4 

1  7/8 

1  15/tC 
9 

1  7,3 

9  1  8 

9  1/4 

6  3/8 

5  7/16 

5  1/4 

5  1/2 

9 

7 

6  7/3 

7 

1  7/8 

1  1/2 

i  m 

1  9.10 

2  3/8 

1  5/8 

1  5/8 

1  11;  H. 

4  3/3 

3  1/16 

3 

3  1/16 

3  1/8 

3 

3 

3  1/3 

4  3/8 

3  11/15 

3  5/8 

3  5/8 

7  1/4 

0  1/4 

5  1  /  a 

5  1/8 

11 

6  1/4 

6 

G  1/4 

2  7/17 

1  11/16 

1  9/!6 

1  9/16 

4  5/8 

3  13/ id 

3  5.8 

3  13  16 

3  7/0 

-2  11/16 

2  li/16 

.  2  7/8 

1  1/4 

5,8 

5. 8 

5/8 

< 


<  s 
a  s 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350 

1.102 
400 

a. 375 
325 

2.000. 

1.250, 
575, 
200, 
400. 
466, 
670, 

1.267 
100, 
225, 
751 
300 
604, 
930 
197, 


100 


1.250.000 

2.682.396 
500.000 
250.000 

1.000.000 
200.000 

3.000.0ÙI 
250.000 
500.000 
450.000 


&.nglo-French  Expl  

Sarnato  Consolidated... 

Bechuanaland  

Ohartered  (British  S.  A.  0°) 
Charterland  GoldQalds.. 
Cona.  Gld.  Flds  S.  A.  Daf . 

Id.   6%  Prôféreaca.. 

id.  B  %%Dabenturas. 
Johannesburg  Estât 33.. 
Mashonaland  Ageacy . . . 
Matabele  Gold  Reefs  &c. 

Mozambique  O  

Oceana  Consolidated  

Rhodesia  Exploration  .. 

Rhodesia  Goldâelds  

Transvaal  Oonsolidt. . . . 
Id.        Gold  Fields 

Id.  GoldMiningËstat 

Willoughby'a  Consol  

Zambesia  Exploring  


Exploration  C»  (New).. . 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwka. 

Id.  Tramways . 
National  Bank  S.  A.  R. . 
New  African  Company . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust.. 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


3  3  8 

4  3/4 

3  l'8 

2  11/ie 

i  3/16 

-2  5/16 

1  l'16 

1  5  16 

1 

1  3'1 

2  a/ 16 

1  7/8 

5/1Ô 

7/'6 

5/16 

6  1/12 

8  1/2 

6  7/16 

25,0 

26/0 

•2  3/6 

107 

108 

1U7 

1  7/16 

l  7/16 

1  7'16 

15/16 

1  5/16 

13/16 

9/16 

3/8 

3/0 

1  7/16 
1  5/8 

1  7/lr 

1 

1  7/8 

1  7/'6 

3  1/4 

4  11/15 

3  3/8 

4  3/1 

1/4 

3/i6 

1/4 

4  5/16 

3  1/4 

2  9/16 

3  3/16 

2  1/4 

1  là/ 16 

2  1/8 

1  7  15 

6/0 

3/4 

IJ/u 

1  7/16 

2  1/2 

1  9.16 

S  DIVERSES 

•3/16 

7  8 

11/16 

2  7/3 

3  I/* 

2  3/8 

1  3/16 

2  1/8 

2  1/16 

5/8 

3/4 

16 

13  5/3 

17  1/2 

1  7/8 

-2  1/4 

1  9/16 

1  3/3 

1  1/2 

1  3  8 

b  1/16 

7  1/3 

5  1  16 

1/2 

11/16 

1,-2 

2  1/8 

3  1/2 

2  9/16 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

25/9 

23  0 

24  0 

140.000 

1 

Uannan's  Brownunl  

3  il  S 

3  U/16 

3  7/16 

250.000 

1 

Laite  View  Consols  

1  1/4 

1  1/-' 

1 

280.663 

1 

Lond.  Se  W.  Aust.  Expl. 

7/16 

14/0 

7/6 

000.000 

1 

Mount  Morgan  

2  3/8 

2  7,8 

2  7/8 

200.000 

1 

West  Austr.  Goldneids. 

5/lt 
1/2 

5/ le 

2  6 

91.00U 

1 

Brilliant  Block  

9/ le 

1  2 

960. 00U 

8/0 

Broken  Hill  Prop  net  

1  13,1t. 

2  3/I0 

45,6 

112.000 

1 

South  Kalgurli  

1  3/8 
5  1/2 

1  1/1 

1  61  16 

320.000 

1 

6  1/16 

5  1  >/ 16 

3  1/8 
2 

11/16 

1  7'< 
5  16 

6  1/4 
23/6 
103  1/3 

l  3'8 

13/16 
3  0 

1  1/3 

1  5/16 
3  3  16 

3'  16 
3  1,3 

2  3/16 
1  3/8 

9/6 
1  5/16 


11/16 

o 

2  1/16 
3/4 
17  1/2 
!  1,2 
1  3/8 
4  13U6 
12 
■2  9/16 


22,9 
7/16 


1 


7/6 
13/16 
2/6 
1/2 
45  6 
3/16 
15/ 16 


MINES  DE  DIAMANT 


721.500 
5.948.955 
1.283.020 

105. 25t 
I .000.000 


Oonsolidt.  Bultfonteln.. 

DeBeer  s  ordinaire  , 

Id.  5%Debenture — 

Grlqualand  West  

New  Jagersfontein  Def. 


sa/6 

2j/6 

29/6 

19  1/16 

18  1/8 

16  1/2 

16  3,8 

«07 

106  1 , 

106 

U  A  1/2 

8  1/4 

7  5/8 

7  5/8 

27  1/. 

•29  1  2 

7  1,2 

7  9  1 

3  3/16 

2  3/Î6 
15  16 

1  7/8 

5  16 
6  1/4 

«3/6 
103  1/2 
1  7/16 

3Ji 

3/0 
1  1,16 

1  3/3 

3  1/8 
2/6 

3  1/4 

2  3/16 
1  5/16 
10/0 

1  5/16 


11/16 

2  1/4 
•2  1/16 

3/4 
17  1/2 
1  1/2 

1  3,3 
4  U/16 

7/16 

2  5/8 


25  0 
3  7/iO 
15/16 

9/0 

3 

2/6 
1/2 
51/2 
1  3/ii 
5  13/10 


29/6 
16  1/2 
104 


6  ' 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ    OFFICIEL   IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


■taiMi 

mil. 

22222 

367 

3112 

111 

25934 

778 

Sombre 

ni. 

de  Titres 

«(5.516 

"m 

652.600 

I0C 

56  428 

50C 

108.151 

soc 

«uni 

lealoil 


410.585 

SOC 

153.842 

40C 

103547C 

40C 

■ 

10C 

44  0  511 

50C 

228.125 

50( 

569.526 

i0( 

» 

lot 

434.036 

toc 

» 

10( 

o63.598 

501 

» 

10C 

409.538 

501 

l 

125 

385  45Û 

50( 

I2ï 

112.736 

40i 

773.497 
1403661 
779.670 
1766989 
976.889 
945.7 
479.197 
484.295 
492.19 
599.440 
222.23 
147.59 
1164644 
176.194 
104.61 
42.643 


182.50( 
125.001 
40.001 
50.001 
00.00C 
60.001 
00.001 
160.001 
60.001 
500.001 
100  001 
100.001 
i00.00( 
240.001 
80.001 
40-001 
30.001 
40.001 


57.5)2 
r;74.5« 
80.000 
62.49 
101 
17» 
49 
.80. c:. 
.97.14 
80  .85 
fil  71 

im6u:w 

1*614 
Il  32.0»i 
377. £ 
i47.3 


601 


60C 


ÉSIGNATION  des  VALEURS 


ITÏRlT! 

■o  1904 


RENTES  FRANÇAISES 

X(  Terme.)  , 
 j  Compt.i  3 

%  Amortissable  j  Jerme.j  3 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  \  \ 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


1865 
1869 
1871 

1876 
1876 
1892 


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

i  94  

3  %  

3  94  

quarts  

4  %  

3  S '%•••»"•«*"« 

quarts  

1894.-96  2  %  %  

quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

quarts  

1904  2  yt  %  (210  f.  payés). 

cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  1879  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %■ 

Foncières  1883  3  %  

1885  2.60  %.. 
Communales  1891  3  %. 

189  2  2.60  %. 

Foncières  1895  2.60  %  

Communales  1899  2.60  %.. 
Foncières  1903  3  %  (100 f.p") 
Bons  de  100  fr.  1887... 

1888... 
Banque  bypot.  de  France 
—  1881 
Immeubles  de  France. 


iOC 


DE  CREDIT  FRANÇ 

(actions  a  terme) 
Banque  de  France  nom.  . 
B .  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.et  Ag.  d'Alg.  2501  p»j*s 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Oomm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise. 

Société  Générale  

B.Fr"  p*  li  Corn"  «l  1  Indus1" 
Banque  Union  Parisienne 

Rente  Foncière  

immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  bt  ohl.  au  comptant 


Act.  Bône-Guelma  

Obi.  -  3  94. 

Act.  Départementaux.. 

01)1.      —       ?  94  titre»  bleu 

—  —       •  %  (110.  rouge 

—  Economiques  3  %. 

Act  Est-Algérien  

Obi.  —  3  %.. 
Act.  Est  

—  —   de  louUs  

Obi.   —   52-5*  56  5  %  .... 

—  -    3  %  

—  —    3  %  nouv  

—  -   S  %  %   

—  —   Ardeiiiieii  3  %... 

—  Gr.-Oelnt.  de  Parla  3  % 


2  50 
2  51 
17  51 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  51 
10  . 

2  51 
10 

2  5C 
10 

2  50 


12 


96  85 


481 
81  25 


501 


555 
142 
413 


560 
558 
379 


378 


414 


400 


178 
399 


122 
139 


35  41 
50  .. 
12  5C 
38  .. 
27  50 

12  50 
27  .. 

13  15 
40  .. 
60  .. 

5  .. 
15  .. 
15  6-; 
10  . 
i.C.  10 


43  81 


M) 
15 
W 
15 
15 
15 
30 
15 

35  6( 
15  5) 
25  . 
15  . 

15  . 
12  51 

16  . 
15  . 


1700 
115 
414 
700 
600 
.90 
690 
617 
805 
110 
85 
325 
623 
198 

192 
30 


710 
447 


435 
510 
.48 
.(10 
417 
660 
453 
455 


97  85 
99  . 


477  .. 

79  75 
495  Y. 


Cours  de  clôture  (1905) 


555 


372  .. 


372 


443  . 
90  50 


444 

399 


116 
138 


(820  .. 
1160 

430 

730  .. 

600 

499 

090 

620 

780  .. 
1125 
91  50 

313  . 

624  .. 

220  .. 

550 

1  10 


673 
444 
680 


423 
070 
440 
887 
390 

4M 
449 


29  juin 

6  juil. 

3  Juil. 

99  57 

99  17 

99  22 

98  75 

99  15 

99  2b 

98  65 

99  35 

98  50 

99  20 

479 

479  .. 

479  .. 

79  56 

81  .- 

81  .. 

81  75 

81  90 

484  .. 

484  !' 

550  . . 

552  . . 

560  .. 

461  50 

461  .. 

472  .. 

412  .. 

404  75 

409  . 

107  . 

105  .. 

106  . . 

567  50 

568  . . 

572  . . 

564  .. 

565  .. 

567  25 

383  .. 

385  .. 

98  .. 

99  .. 

99  . 

383  .. 

384  50 

386  î5 

98  .. 

98  .. 

98  .. 

426  .. 

432  .. 

434  .. 

110  .. 

Iu8  5. 

415  .. 

420  . 

420  .. 

105  .. 

105  .. 

105  . . 

430  .. 

431  .. 

86  .. 

408  .. 

406  50 

407  .'. 

484  .. 

487  .. 

494  . . 

504  .. 

505  . 

505  50 

500  .. 

505  . 

505  .. 

450  . . 

446  . . 

450  . . 

480  .. 

483  .. 

483  . 

400  25 

403  .. 

402  . . 

476  . . 

471  .. 

472  . 

480  . . 

483  25 

487  50 

477  .  . 

480  .. 

485  .. 

493  50 

494 

494  . . 

61  .. 

61  . 

56  . . 

59  . . 

59  .. 

564  . . 

567  . . 

565  .. 

441  . . 

442  . . 

450  . . 

13S  . , 

137  50 

135  .. 

161  .  • 

161  .. 

3720  .. 

372)  .. 

3720  .. 

1397  .. 

1370  . 

1375  .. 

450  .. 

452  50 

800  .. 

805  .. 

81u  .. 

653  .. 

655  .. 

664  .. 

500  .. 



500  .. 

705  .. 

700  .. 

700  •  • 

674  .. 

674  .. 

678  .. 

884  .. 

898  .. 

1095  .. 

1091 

1090  .. 

128  .. 

128  .. 

132  . . 

330  .. 

330  . 

641  .. 

641 

6.1  . 

238  .. 

238  .. 

236  .. 

o  iO  .. 

832  .. 

83»  . 

167  .. 

169  .. 

61  .. 

6*  .. 

1350  . . 

1355  .. 

1364  . 

703  .. 

711  .. 

715 

150  51 

445  .. 

459  . 

720  .. 

729  . 

438 

415  .. 

444  . 

140 

440  5( 

445  . 

,  ..' 

438  .. 

440  . 

713  .. 

715  . 

150  , 

450  7î 

457  . 

940  . 

955  . 

955  . 

425  . 

4.(4  . 

43.'.  . 

660  . 

001  . 

661  . 

461  . 

(63 

...  1  • 

)  463  . 

407  . 

419  6 

)   413  M 

)   416  2 

*56  . 

457  . 

459  5 

Nombre 
de  Titre» 


500  000 

3.576 
202.334 
274.545 
145.16? 
44.246 
216.136 
4878541 
692748 
326  238 
81  325 
232.920 
2475477 
673.686 
02-336 
2865609 
378.58' 
54.389 
140.027 
177.634 
122.366 
3238166 
425406 
1717565 
.'50.818 
253.137 
318391 
1368070 
340.814 
28.903 
179.31 
146.503 

48.553 
249 . 370 
300.000 


74.33 
60.000 
71.555 
40.000 
19  763 

316.23 
80.000 

120  000 
13.550 
20.450 

100.000 

200.000 
62.060 
64.000 

100.788 
57.561 

106.00C 
60.000 
16.000 
14.16 
35.341 

125.001 
50.001 
40.001 

1363)01 
208185 
I00.00( 
40.001 
100,001 
70.121 
80.000 
64.001 
60.001 


50( 
00! 
50( 
501 
50( 
50( 
501 
501 
501 
501 
501 
501 
50C 
50C 
501 
501 
501 
50C 
500 
500 

» 

SOC 

sec 
soc 

500 
500 
500 
500 
500 
601 
500 
501 

50t 
501 
250 


500 
50( 
500 
50f 
25! 

» 
500 
501 
5(X 

» 

251 

soc 
soc 

25C 
SOC 
1<K 
251 
SOI 
251 
» 

101 
soc 

501 

500 
500 
» 
500 
100 
500 
50C 
500 
301 


Capllil  «i 
louibre  de  Titre: 


89781 .V54 
9.121.700 
87.698.500 
,24306  200 
4 . 823 . 3u0 
18  318.200 
8. 613.700  I 
57  310 
312.0001 
761 .850 
J00  000 
607  2*0 
B7I  900 

ii».:t»3.&so 
|07l8J0.40Jf 


ÉSIGNATION  des  VALEURS 


jtérits 

1904 


Act. 
Obi. 


Lyon. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi 
Act, 


Midi. 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  %  ■ 
Dauphiné  3  %  .... 
Genève  57  3  %.... 
Méditerr.  52-55  3  * 
3  %  fusion  anc.  .. 
3  %  fusion  nouv.. 

2  %   

Vict.-Emm.  62  3  % 


Nord. 


3  94  

3  %  nouv. 


-  3  %  

—  3  94  nouv  

—  2  y%  94,j.avr.et  oct. 
Nord-Est  frano.  3  %  .. 
Orléans  ••• 

—  jouis»  

—  3  94  

—  3  %  1884  

—  2  y,  %  1895.... 
Grand  Central  3  %  189! 
Ouest  

-  3  94  

—  3  %  nouv  

-  2  %  %  

Ouest- Algérien  

3%... 

Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  laV.  

Sud  de  la  France  — 
  3  % 

Métropolitain  de  Parie 


SOO.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Cj>mp1§  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
C"  G'*  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paria,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Maltldano  {Mines  de)  

—  —  jouiss 

Mines  d  or  (C*  f")  

Métaux  (C"  française  des).. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  B*  à  lots  1884 
Canal  maritime  de  Suez 

—         parts  de  fond. 
Dynamite  Soc.  Centrale  de 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston . 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des. 


fonds  d'Etats 
Etrangers 

Angleterre2  %  %(ch.  fixetmo 

Argentine  4  94  1896  

_        4  %  1900  

Autriche  4  %  or  (ch.  Axe 2  f.  50 
Brésil  .       %  1888  

—  4  94  1889  

—  5  94  1898  

Bulgarie  5  94  1896   

Chine  4  94  or  1895  

Congo  .ots  1888  

Danemark  3  %  18U*  

Egypte  (Uaira-Sunlch  *  94) 

—  Unltiée  7  94)  

—  Privilégiée  3  %  %) 
Espagne  *  %  Extérieure.. 


55  .. 
50  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
50  .. 
15  .. 
15  .. 
65  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15 
59 
44 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
12  50 
25 
15 


17  50 

28  50 
79 
32  50 
80 
67  50 

iô  '. 


50 


27  50 
10 


17  50 


i39  60 
64  56 
30 
10 
3J 
25 
50 
16  50 


2  50 
4 

4 
4 
4 
4 
5 
5 
4 

3 
4 
4 

3  50 


onn  eea».  juillet 


420 


454 


456 
452 
412 


190 
452 
449 
860 
469 
465 
422 


490 
040 
459 
454 
411 


900 
453 
450 


630 
442 


207 
425 
610 


337 
615 
1980 

5fi8 
764 
487 
117 
180 
665 
275 

80 
192 

62 
529 
175 
163 

19 
190 
274 
515 
280 

90 
475 

420 
128 
3925 
1750 
62  i 
135 
590 
625 
915 
315 


1315 


1160 
448 

448 
1745 
466 
459 


93  25 
80  20 
79  20 

102  80 
82 
77  25 

108  7b 
431 

103  20 
82 
95  25 

10! 
106  50 
102  00 
90  35 


1340 


451 


452 
448 


418 
995 
454 
443 


852 
443 
445 


615 
438 


227 
422 
531 


345  . 

615  . 

1868  . 

600  . 

725  . 

465  . 

162  . 

224  . 

5.40  . 

192  . 

102  . 

212  . 

30  . 

552  . 

183  . 

180  . 

9  50 
140 
244 
583 
325 

82 
430 

495 

106 
4195 
1885 

557 

156 

526 

693 

890 

283 


90 
85  3i 
83  S 

100  8t 
83 
78  1 

104  il 
431 

93  5i 

77 
'  88 
102 
106  3, 

101  91 
87  60 


ours  de  clôture  C1905) 
9  juin  6  juil.  13  juil. 


1357  .. 


45î 
459  50 
458  50 
457 


462  75 
458 
410 

454  51 
215 
461  50 
461 

795 
469 
166 
422 
168 
461 
1032 
464 
461  .. 
415 

455  23 
932  . 
400  . 
458  . 
410  .. 
640 
451  50 


449  50 
274  . 
434  . 
580  . 


654 
1940 


792 
5  '  4 
17J 
281 
790 
390 
182 
263 

44 
571 
230 
234 

19 
156 
3Ï0 
635 
395 

S* 
545 

395 
102 
1500 
1990 
550 
225 
500 

980 
332 


1360 


46 1 
456 
457 
650 
456  50 
457 
461 
411  50 

1185 

458  50 

464  5C 
1759  . 

470  . 

475  . 

420  5 


1470 
1035 

461  50 
465 
413  50 
454  . 
905  . 
459  50 

462  50 
412  50 
635  . 
451  50 


280  .. 
437  25 
567  .. 


4*0 
459 


461  50 

461 

464  50 

417 

458  50 
1194 

461 

469 
1760 

470 

475 

420 


1475 
1035 

463 

469 

414 

457 

91) 

46!  50 

165  . 

417  . 

635  . 

455  . 

448  . 
277  5' 
440  . 
575  . 


355 
650 


90  SK 
93  5î 
92  50 

100  90 

87  05 
106  5b 
473 

90  95 
77 
95 

101  20 
10S  10 
103  i: 

91  . . 


810  . 

523  . 
175  . 
283  . 
788  . 

182  '. 

265  . 

40  50 
571 
233 
243 

18 
161 


84 
556 

398 
104 
4425 
1950 
548 
224 
508 
811 
985 
337 


90  30 

91  90 
93  30 

IU0  55 
1)5  90 
87  20 

105  *o 

479 
9i  8 


101 
106  00 
103  70 
90  37 


1890  . 
685 
840  . 
55)  . 
180 
279  . 
810  . 
400  . 
178  . 
264  - 

47  50 
571  . 
238  . 
264  . 

19  . 
174  . 
336  . 
625  . 
387  . 

86  . 
514  . 

332  . 

104  . 
4432 

1970  . 

t50  . 

229  . 

503  . 

81*  . 

1005  . 

336  . 


90  50 

92  SO 

93  7o 
101  . 

93  4 

87  6 
104  3 

482  . 

77  5 


109 
107 
103 
90  4 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


Capital  an 
feabre  it  tilr» 


38.589.645f. 
53.658i 
262.285  ab 
150592. 500f. 
682000.  OOOfl 
7998121173  li 
119.188 ab 
84.246.500f. 
25.591.000f 
!  20. 863.585i 
410.830a 
27.632.000f. 
235094. 500f. 
110537. OOOf. 
176836. OOOf. 
1.025. 943  ab 
564219.500  f. 
485100. OOOf. 
641 575. OOOf. 
39.162.500f. 
175037. 500f. 
446750. OOOf. 
1886872000f. 
643400. OOOf. 
392387. EOOf. 
695.540  ab 
120.000 ob 
25.000.000i. 
129880. 800 f. 
69. 333. OOOf. 
5.129.675£T 
94. 450. OOOf. 
165931.0001. 
119586.0001. 
5.944.120  î 
9.977.500f. 
!8.501.500f. 
17.868.160  t 
39.570.160  i 


it  Titres 


00.000 
80.000 
100.000 
200.000 
500.000 


Tar 


200 
250 p 
500 
500 
500 


DÉSIGNATION  dus  VALEURS 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS  (Suite) 


Finlande  3  %  %  1889.... 

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2%%ori898gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (lut de)  io/i  i»M 
Norvège  3  %  1888  

—       3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—  4  %  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894. 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —    1890  (2«  et 3«  émis.) 

—  —    1890  (4«  émis.)... 

—  —    1893  (5«  émis.)... 

—  —    1894(6»  émis.).... 

—  Consolidé  4  %(l»eet2esér.) 

—  3%orl8911«et2'ém.l894 

—  3  %  %  1894..%  , 

Serbie  4  %  1895  , 

—  5  %  or  1902  (Monopoles 
Suède  3  %  1894  

—  3  Yt  %  1895  , 

8uisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  unifiée  4  %. 
Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  4  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893.. 

—  4  %  1894  

—  3  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banq.  Espagnole  de  Crédit 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


IHTÉRtTS 

en  1903 


3  50 
15 
10  20 

2  50 
4 
4 

25 
3 

3  50 
i 

22  50 
3 
4 


4 
4 
4 

.3 
3  50 
4 


50 


20 

20 
3  50 
3  50 


20  c. 
11  50 
16  p. 

33  50 
16  25 


Canra  camp,  juillet 
^9ÔT^Î90T 


585 
252 
230 

95  50 
104  50 
103  40 
402  .. 

93  25 

'30 
514 


85 
81  75 
83 
101  90 

101  60 

102  50 
101  60 

101  50 

102  50 
104  .. 
102  .. 

87  .. 
96  50 
71  50 


102  25 
52  60 
465  . 
502  . 
518  . 


440 
496 
100  75 

55  25 


445 


555  .. 
645  .. 
570  .. 


244 
238 

92  35 
104 
104  10 
443  .. 

94  70 

~32  15 
516 


89  .. 

88  .. 

86  25 
102 
101  15 
101  50 
101 
101 

101  35 
102 

102  25 
88  7î 
98  6C 
79 

440 


100  50 


460  . 
501  . 
484  . 


450 
498 
101 
59 


440  . 


554  . 
630  . 


Cours  de  clôture 
29  juin  o  juil.  13  juil 


264  50 
272  .. 


100  80 
106  25 
500  .. 

97  90 
68  65 
517  .. 


94  50 

91  50 
87  70 
87  40 
87 
87 
89  50 

87  70 

88  70 
88  .. 
74  40 
80  5i 
80  57 

470  .. 

98  50 

99  .. 
88  35 

457  .  . 

508  1. 
430  .. 


4&4  50 
484  .. 
101  50 
72  95 


479  .. 
180  .. 


877  . 
607 


99  .. 
104  72 
504  .. 

98  50 
67  10 
519  .. 


93  40 
9i  50 
91  25 
86  75 
86  90 
85  40 

85  50 

86  50 

85  80 

86  .. 
72  70 

78  .. 

79  . 
476  .. 

98  40 
98  30 
88  92 

462  . . 

507 

484  . 


449  .. 
475'  . 
102  .. 

72  50 


180 


595  .. 


97  50 
105  15 
501  . 

86  50 

98  55 
67  30 

520  . 


91  20 

92  50 

93  .. 
85  95 
80  25 
84  lf 
84  50 

•/  •• 

84  25 
83  90, 

85  40 
72  20 
77  .. 
79  35 


99  30 
99  .. 
89  40 

465 

510 

484 


480  .. 
101  70 
72  65 


481 
178 


920 
594 


lombre 
île  Titre» 


120.000 
160.000 
200.000 

69.300 
276.214 

99.337 
519.152 


99.028 
728.196 
3050474 
750.000 
405.940 

95.228 
490.000 

590180 

222477 

«.241 

45.587 

92.334 
192.141 
204.910 
228.277 

92.121 

55.411 
100.000 

69.297 
316.015 
496.938 
1074480 
133.101 

64.737 
112.243 
139.170 

95.816 
U0.000 

45.892 
120.875 
325.000 

52.000 
120.000 
110.000 
200.000 

40.000 
100  000 

40.000 


500 

500; 

250 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
lOOr 
5t 
500 
5£ 
5£ 
200 
500 
500 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANG.  (Smi7«j 

Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1»  série. 

—  —  —  2'  série.. 
AcC  Ch.  Autrlch.-Hongr.. . 
Obi-  anc.   —  3%l">à8«emis. 

—  —     —  9'  émis  

—  —     —  10*  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Damas-Hamah  

Act.  Lombards  

Obi.         —        3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  Méridio  naux  

—  Nitrates  Railways  Cj  La 

—  Nord  de  l'Espagne  — 


Obi. 


3  % 


série, 
série, 
série, 
série . 
série. 


—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —  Asturies  1"  hyp. 
_  _         -     2'  hyp. 

—  -         -     3-  hyp. 

Orientaux  

Att.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —  3  %  1"  hyp. 

_  —  —    2"  hyp. 

—  -  -     3«  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 
_  -  4%  95 

—  Suddel'Esp.3%  l"hyp- 
Act.  Wagons-Lits  ordinaire. 
Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Act.  Usines  de  Briansk  

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usin*  Sosnow . 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 

Tabacs  du  Portugal  

Thomson  Houston  Méditer. 


HTÉRtTS 

en  1903 


40  .. 
12  .. 
26  .. 


15  .. 

15  .. 

28  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

11  .. 

15  '.  . 
15  .. 
30  1. 
10  s. 

15 

15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  . 

16  .. 


15  .. 
12  p. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
20  .. 
20  .. 
15  .. 
12  50 


70  .. 
5  sh 
10  s  h 
18  .. 
45p.. 
38  20 
20 


Cenri  ee»p.  jnlllel  |      Cours  «le  clôture 
1902       1903    2?  juin  'i  juil.   Kl  juil 


1305 
586 
490 
210 
274 
275 
760 
469 


155 

85 
318 
313 
645 
130 
187 
319 
311 
319 
313 
315 
308 
309 
305 
304 
304 
450 

79 
280 
284 
372 
361 
360 
445 
368 
193 
210 

60 
255 
1100 
1680 

55 
132 
321 
715 
860 


1324 
662 
555 
158 
276 
277 
730 
473 


205 
88 
331 
327 
710 
150 
190 
357 
350 
351 
346 
347 
243 
344 
342 
336 
336 
430 
143 
299 
320 
399 
388 
386 
463 
405 
210 
318 
32 
250 
1200 
1680 
50 
53 
387 
717 
915 
408 


1372 
810 
533 
163 
963 
358 
721 
452 
442 
432 
442 
287 
89 
310 
335 
776 
346 
155 
351 
341 
3il 
341 
338 
3  12 
3  il 
314 


50 


50 


334  . 


337 

320 
276 
399 
392 
383 
489 
435 


322  .. 

453  . . 
1565  .. 
I 440  . . 

85  50 
277 
391 

539 
859 
455 


378 
810 
531 
167 
268 
258 
Ï12 
452 
441 
432 
441 
278 
88 
336 
338 

353 
156 
359 


339 
339 


325  .. 
278  .. 
395  .. 
394  .- 
3ii  . 
490  50 
442  . 


330  .- 

415 
1576  .. 
1380  .. 
86  50 

272  .. 

392  .. 

863  '.. 
459  .. 


1377  .. 
810  .. 
534  .. 
166  . . 
268  .. 

715  .' 
452  50 
441  .. 
434  .. 
441  50 
279  .. 

88  2: 
335  . 
339  25 

350  .  . 
156  .. 
362  .. 

359  .. 


340  50 
339 
340 
353 
346 


350 
325  25 
275 
395 
390 
384 
495 
453 


338 

453 
1599 
1400 
87  50 

285 

393 

526 

875 

465 


VALEURS   FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

ACTIONS 


Midi  jouissance  

Nord  —   

Ouest  —   

Banque  de  la  Guadeloupe  . . 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique... 

—  de  la  Reunion  

—  de  l'Indo-Chine  

Banque  spéc.  de  Valeurs  ind. 
Banque  Suisse  et  Française 

Crédit  Algérien  

Sous-Comptoir  des  Entrepr 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  jouissance. 
Gaz  (Compagnie  Centrale).. 
Gaz  de  Marseille  jouissance. 
Dombrowa  (Houillères  de).. 

Cannaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Ateliers  et  Chant,  delà  Loire 
Compagnie  G'«  de  Construct 
Atel.  et  Chant,  de  la  Gironde 

Dyle  et  Bacalan  

Tréfileries  du  Havre  

Fives-Lille  

Forges  et  Aciér.  delà  Marine 
Forg.et  Ac.  du  Nord  et  d.  l'Est 

Bateaux  Parisiens  

Chargeurs  Réunis  

C'«  Hav.  Pen.  de  Nav.  à  vap 

Bénédictine  de  Fécamp  

Etablissements  Duval  

Le  Figaro  

Grande  Distil.CusenieretC'* 
Grands  Moulins  de  Corbeil. 
Lits  Militaires  


Derniers  Cours  cotés  au 


29  juin 

6  juil. 

13  ju 

635  .. 

601  .. 

612 

1343  .. 

1287  .. 

1295 

4"'i  50 

477  .. 

480 

275  .. 

275  .. 

275 

1100  .. 

1100  .. 

1100 

455  .. 

455  .. 

455 

375  . . 

375  .. 

375 

1250  .. 

1210  .. 

1238 

5a2  !  '. 

542 

542 

1050  . 

1050  .. 

1050 

317  .. 

323  .. 

323 

602  .. 

580  .. 

580 

Î3Ô6 

1312 

iéâo 

586  .. 

586  .. 

586 

1210  .. 

120  .. 

1175 

1764  .. 

1774  . 

1765 

320  .. 

317  .. 

316 

787  .. 

790  .. 

794 

431  .. 

439  .. 

438 

1175  .. 

1180  . 

1177 

15'jG  . . 

1474  .. 

1489 

61  .. 

61  .. 

CO 

1200  .. 

1210  .. 

1220 

645  50 

652  .. 

654 

118  .. 

115  .. 

120 

304  .. 

295  .. 

300 

1470  .. 

1  472  .. 

1  &8 

1835  .. 

1850  .. 

1860 

306  .. 

304  .. 

32  i 

636  .. 

670  . . 

648 

630  .. 

590  .. 

590 

6:00  .. 

6675  .. 

6750 

1900  .. 

1360  .. 

1880 

430  .. 

425  .. 

425 

730  .. 

740  .. 

765 

110  .. 

110  .. 

1C9 

2590  .. 

2559  . 

2180 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANÇ.  —  obligations 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Chem.  de  fer)  5  0/0 
G»  Gén.Franç.  deTram.  50/0 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  420  f. 

—  —      Obi.  350  f. 

Soc.  Fonc.Lyonnaise  3  0/0  anc. 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

C'«  Parisienne  du  Gaz  4  0/0. 

Aciéries  de  France  

Atel  et  Chant,  de  la  Loire  4  0/0 

Fives-Lille  6  0/0  

Métaux^^Franç.jOb.hyp^O/o 
Messageries  Marit.  31/2  0/0. 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0  . . 
Cie  Génér.  Transatlant.  3  0/0 
Jardin  d  Acclimatation  5  0/0 
Société Gén.  deLaiterie50/0. 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  

—  1"  série  3  0/0  

—  2»  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/01888  

Espirito  Santo  5  0/0  1894   

VAL.  ÉTRANG.  —  ACTIONS 
G» Belge d'Ecl.,  Chauf.p.Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (Soc.  Min.  et  Ind.) 
Charbonnages  de  Rikovski. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Télégraphes  du  Nord  (C"  des, 

VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors. 
Mines  de  la  Loire  


Derniers  Cours  cotés  au 
29  juin    6  juil.     13  juil. 


205  .. 
611  50 
503  .. 
190  .. 
160  . 
440  .. 
514  50 
510  .. 
485  .. 


475  .. 
503  .. 
438  .. 
497  75 
437  .. 


137 
302 
610 
614 
486 
478 


483  75 
470  .. 


1090 
329 
310 
1!5 
291 
634 
869 


515 
252 


200  .. 

623  50 

495  . 

203  . 

170  . 

440  . 

504  . 

503  . 

482  . 

465  '. 

500  . 

43S  . 

490  . 

432  . 

358  . 

134  . 

305  . 

607  . 

622  50 
486 
485 


488  .. 
470  .. 


1090  . 

342  . 

313  . 

115  . 

294  . 

625  . 

890  . 


439 

250 


200  .. 

6"5  .. 

506  .. 

205  .. 

175  .. 

410  .. 

506  .. 

503  .. 

477  . . 

465 
502  .. 
442  .. 
489  50 
435  . . 
358  .. 
134  .. 
305  .. 
607  75 
620  .. 
488  25 
482  75 


495  .. 
48»  50 


1070  . 

338  .. 

314  .. 

115  .. 

294  .. 

620  . . 

910  .. 


456  . 
250  . 


MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Brésil  5  0/0  

Hongrois  (Intér")  3  1/2  0/0  97 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.) 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines  

Cape  Copper  

Harpener  (Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métal. et  Min.  i 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsià  

Urikany  (Charbonnages)... 


LV  COMPTANT 

Const.mécan.  Midi  de  Russie 
Dniéprovienne(Société  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries) 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twer ) 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill  

Taganrog  ^oc.  Min.  et  Métal. 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  idiarbonn.  d'). 
Joltaia  Rieka  (Krivoi  Rog). . . 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog . . . 

Silésie  (Zinc  de)  

Vieille-Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Ziminer 

Cliff  (Usines)  

Elecktron  Russe  

Monaco(Cercle  des  Etrangers  à) 

Plaques  Lumière  et  Fils  

Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav.  Pousset  et  Royale  réun. 


Derniers  Cours  cotes  au 
29  juin     6  juil.     13  juil. 


99  70 
83  80 
52  10 

132 
93 

565 

116 
1597 
37 

129 

153 

123 


189 
1935 
1070 

325 
3.30 
1724 

130 
1240 

929 

105  50 

310  .. 

158  .. 
141S  .. 

820  .. 
3201  .. 
72  50 

915 

220 
4736 

735 

830 

800 

106 


10)  10 
89  80 
5  /  60 

132  50 
86  50 

565 

112 
1630 
42 

129 

153  50 

123 


.172 
1850 
1050 

309 
3600 
1724 

130 
1205 

895 

101 

310 

145 
1430 

827 
3201 
7  2  50 

915  .. 

211  .. 
48uO  . . 

735  . . 

83J  .. 

800  .. 

105  50 


100 
89 
52 
132 
87 
565 
115 
1649 
40 
129 
152 
123 


176 
1816 
1042 

309 
3450 
1763 

130 
1232 

910 

100 

310 

I5i 
1430 

S27 
3201 
72  50 

915 

215 
4S32 

730 

830 

800 

104  50 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


Banque 
A.  Froidefond 

9».  H«a  4»  te  Chmaato-d'Antln.  PARI»  (fàn*) 

ORDRES  de  BO IJRSE I 

•a  Comptant  mt  à  Tarai» 
AVANCES  «UR  TITRB3.  MÊME  NON  OOTÉS 
OoTorlur»»  d«   comptas  courants,  à  *h  *a  à 
éohsaoMa  flxss.à  lntértt  variant  sntra  *  •  «  *  %  Pan. 

MPLOI  DE  CAPITAUX  ET  DE  TITRES 
«a  a—  f  ts  *•  Rsports  saz  soBdltloaa  salvaatos  i 

*  an  si          4  % 

à  si*  mot»...  »KS 

*  trate  snoîa,  «  % 

ESCOMPTE  D'EFFETS  DE  COMMERCE 

B«a«fnoI»B»IEKT«  •RATOTTS 

nimrrprT 
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OFFICIERS  MINISTERIELS 


IinD  1 ÎHÎP  1  act-  inc-  à  adJ-  le  18  juil.  3  h.  Et. 
UllDrlLlU  Léger,  notaire,  à  Sevran  (S.-et-O.j. 
Cous,  et  M.  à  pr.  3.000. 

26 


BANQUE  INTERNATIONALE  DE  PARIS 

(en  liquidation) 


Le  Conseil  do  liquidation  a  l'honneur  de  préve- 
nir MM.  les  actionnaires  qu'une  répartition  de 
25  francs  par  action  sera  mise  en  paiement  à  par- 
tir du  8  août  prochain. 

Ce  paiement  aura  lieu  à  Paris,  aux  caisses  de 
la  Banque  française  pour  le  Commerce  et 
l'Industrie.  9,  rue  Boudreau,  contre  présentation 
des  titres,  lesquels  seront  revêtus  d'une  estampille 
constatant  ladite  répartition. 
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COMPAGNIE  DES  LITS  MILITAIRES 

Société  anonyme  au  capital  de  cinq  millions 
de  francs 


MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  en  assem- 
blée générale  ordinaire  annuelle,  le  '28  juillet  1905, 
a  3  heures  1/2,  au  Siège  social,  18,  boulevard  des 
Capucines,  à  Paris,  à  l'effet  d'entendre  ies  Rap- 
ports du  Conseil  d'administration  et  des  Commis- 
saires et  de  délibérer  sur  les  questions  suivantes  : 

Approbation  des  comptes  de  l'exercice  1904  et 
des  propositions  du  Conseil  d'administration; 

Fixation  du  dividende; 

Nomination  des  Commissaires. 

Conformément  à  l'article  33  des  statuts,  nul  ne 
peut  assister  à  l'Assemblée  on  s'y  faire  représen- 
ter s'il  n'est  propriétaire  de  49  actions  au  moins. 

Les  actions  ou  les  certificats  de  dépôt  délivrés 
par  les  Sociétés  de  Crédit  et  les  Officiers  ministé- 
riels devront  être  déposés  au  Siège  social,  au  plus 
tard  le  24  juillet,  à  3  heures. 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

11,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 


A  vue   1  O/O 

A  sept  jours  de  préavis   2  O/O 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  O/O 

A  2  et  3  ans   3  1/2  O/O 

A  4  et  5  ans   4  O/O 


Prêts  S'ir  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de,  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  effets. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  -4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  J)Ii  CHEQUES 


Au  delà  de  8  ans   3  1/2  O/O 

Do  1  BU  B  8  ans   3  O/O 

D«  6  mois  à  1  an   2  O/O 

A  VM   1  1/2  O/O 


l'our  I'1  .  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
dei  bons  do  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  do  Bourse.  —  Paiement  do  coupons. 
—  Encains'-m"iit  «l'r-frotH  et  facturos.  —  Es- 
compte d'efletn.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  Province  ot  Etre  igor). 


crédit  mmn  égyptien 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  CAPITAL  FR.  200  MILLIONS 


263.819  Oblig.  Foncières  3  °/0  de  Fr.  500  au  Porteur 

Remboursables  nu  pair  en  73  ans  par 
tirages  semestriels 
Garanties  contre  toute  Conversion  jusqu'au 
tcr  janvier  1911 
Faisant  partie  d'une  série  de  500. 000  obliga- 
tions dont  la  création  a  été  autorisée  par  déci- 
sion du  Conseil  d  administration  du  'H juinl9o5 
et  dont,  400.000  environ  ont  pour  objet  spécial 
le  règlement  à  due  concurrence  du  prix  des 
créances  hypothécaires  cédées  au  Crédit  Fon- 
cier Egyptien  par  la  Société  égyptienne  de 
la  Daïra-Sanieh. 

Intérêt  semestriel  :  Fr.  7  30 
Net  de  tous  impôts  Français  et  Égyptiens 

PRIX  D'ÉMISSION  :  FR.  437  50 

Jouissance  1e'  Juillet  1905 
Payable  : 
En  souscrivant.  ..  Fr.     50    »  ) 
A  la  répartition  (du  [  Fr.  437  50 

1e-'  au  5  août)   387  50  ) 


SOUSCRIPTIONS  PRIVILÉGIÉES 

Réservées  aux  détenteurs  d'obligations  Daïra- 
Sanieh  l  010  1S90  du  Gouvernement  Egyptien 
Les  porteurs  d'obligations  de  la  Daïra- 
Sanieh  4  O/O  1890  (titres-  estampillés  eu 
non  et  timbrés  français)  ont  le  droit  de  sous- 
crire à  la  présente  émission  par  préférence  et 
sans  être  soumis  à  réduction  aux  conditions 
du  prospectus. 

La  Souscription  sera  ouverte  le  25  juillet  1905 

PARIS,  DÉPARTEMENTS  ET  ÉTRANGER  : 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  ; 
Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris; 
Société  Générale. 

On  peut  souscrire,  dès  aujourd'hui, 
par  correspondance 
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CHEMIN  DE  FER  DE  PARIS  A  ORLÉANS 

Amorti  ssement 

Le  vendredi  28  juillet  prochain,  à  deux  heures, 
il  sera  procédé  publiquement,  dans  une  des  salles 
de  l'Administration,  8,  rue  de  Londres,  au  tirage 
au  sort  d'obligations  amortissables  au  compte  de 
l'exercice  1905,  savoir  : 

1-  Emprunt  8  0/0,  Emission  1884 
13.300  obligations,  dont  : 

3.700  de  la  série  A 
3.700  —  B 
1.900  —  G 
2.000  —  Z 
2.0  A)  —  Y 
2°  Emprunt  2  1/2  0,0,  Emission  1895 
3.400  obligations,  don1  : 

]  .100  de  la  série  D 
1.100       —  E 
1.200        —  F 
Toutes  ces  obligations  sont  remboursables  à 
MO  francs. 

Les  obligations  sorties  au  tirage  seront  rem- 
boursées dans  les  bureaux  du  Service  des  Titres 
de  la  Compagnie,  à  Paris,  8,  rue  A>  Londres,  à 
partir  du  2  octobre  prochain,  sous  déduction  de 
l'impôt  édicté  par  les  lois  des  21  juin  1875  et 
20  décembre  ÎN'JO. 

Le  remboursement,  réduit  de  l'impAl  précité, 
pourra  être  effectué  à  Paris,  8,  rue  de  Londres,  à 
dater  du  1"  septembre  prochain,  mais  sous  déduc- 
tion d'une  retenue  calculée  au  taux  d'escompte  de 
la  Italique  de  France. 

Paris,  le  10  juillet  L905. 

Le  Directeur  de  lu  Compagnie, 
Hburtsav. 
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A  VENDRE  IMMÉDIATEMENT 

Magnifique  Propriété 

à  VÉLIZY  (Seine-et-Oisc) 


Cette  propriété  est  située  sur  un  superbe 
plateau  de  182  mètres  d'altitude,  dominant 
les  vallées  de  la  Bièvre  et  de  Chaville.  Elle 
est  en  bordure  de  la  forêt  de  Meudon. 
dont  elle  n'est  séparée  que  par  un  mur 
avec  grille  de  100  mètres  appartenant  à  la 
propriété;  deux  entrées  particulières  don- 
nent accès  dans  la  forêt,  admirablement 
boisée  à  cet  endroit. 

La  contenance  de  la  propriété  est  supérieure 
•à  2  hectares  d'un  seul  tenant.  Entièrement 
close  par  des  murs,  grilles  et  haie  vive,  elle 
comprend  une  jolie  maison  de  maître  avec- 
cave  en  sous- sol;  grand  salon,  grande  salle  à 
manger,  antichambre  et  cuisine  au  rez-de- 
chaussée  ;  cinq  chambres  de  maitres  au  pre- 
mier étage  ;  une  chambre  de  maître,  un  grand 
atelier-salle  de  billard  et  deux  chambres  de 
domestiques  au  deuxième.  Communs  com- 
prenant logement  du  jardinier,  basse-cour 
pavép  avec  pompes  ;  écuries  pour  cinq  che  - 
vaux, remises  pour  voitures  et  automobile  et 
quatre  chambres  de  domestiques. 

Le  tout  ù.l'éfat  de  neuf. 

La  maison  de  maître  est  entourée  d'un 
parc  d'environ  12.000  mètres,  piaulé  de 
magnifiques  arbres  séculaires  de  toutes 
es-jences  et  d'arbustes  variés.  Une  prairie, 
un  grand  potager-fruitier  avec  serre, 
châssis  et  manège  à  eau  pour  l'arrosage, 
font  suite  au  parc. 

La  propriété  se  trouve  à  1.500  mètres  envi- 
ron de  la  gare  de  Vélizy,  sur  la  ligne  des  In- 
valides à  Viroflay,  par  Meudon,  actuellement 
achevée;  elle  est' à  2  kil.  f>00  mètres  des  gares 
de  Chavillc  et  Viroflay  (rive  gauche)  et  ii 
4  kilomètres  de  Versailles.  Elle  est  desservie, 
deux  fois  par  jour,  par  la  poste  de  Viroflay. 
Le  téléphone  est  installé  à  Vélizy  même. 

Prix  :  70.000  Francs 

Pour  tous  les  renseignements,  s'adres- 
ser aux  bureaux  de  L" Economiste  Euro- 
péen, 

11,  rue  Monsigny,  PARIS 


IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
18.  nie  du  Croissant.  Paris.  —  Slmart.  lmp. 


No  706.  _  28*  volume.  ;Rrix  du  Numéro  :  50  centimes         Vendredi  21  Juillet  190'.. 

(N*  3)    -  (lî-  ANNEE) 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 

Rédacteur  en  Chef  :  EDMOND  THÉRY 
Adresse  Télégraphique  :  ÉCONOPÉEN-PARIS    Téléphone  :  N°  246-61 

ADMINISTRATION  <&  RÉDACTION  :  II,  RUE  MONSIGNY,  PARIS  (2°  ARR1) 


VALEURS  ÉTRANGÈRES  DE  PLACEMENT 

CHEMINS  DE  FER  AMÉRICAINS 

VALEURS  HOLLANDAISES,  ÉGYPTIENNES,  ETC. 

PH.    L.    VON    HEMERT    &  Gie 
PARIS  —  3,  Square  de  l'Opéra  (8e)  —  PARIS 


^COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  PARIS 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AD  CAPITAL  DE  150.000.000  DE  FR. 
ENTIÈREMENT  VERSÉS 


MM.  les  actionnaires  sont  informés  que  suivant 
la  décision  prise  par  l'assemblée  générale  ordinaire 
du  4  avril  dernier,  le  solde  du  dividende  fixé  pour 
l'exercice  1904  sera  payable  aux  caisses  du  Comp- 
toir National  d'Escompte  de  Paris,  14,  rue  Ber- 
gère, de  sa  succursale,  2,  place  de  l'Opéra,  et  dans 
ses  agences  dans  Paris,  en  France  et  à  l'étranger, 
à  partir  du  31  juillet  1905,  à  raison  de  15  fr.  par 
action,  soit,  sous  déduction  de  l'impôt  résultant 
des  lois  de  finances  :  14  fr.  40  par  action  nomina- 
tive et  13  fr.  80  par  action  au  porteur,  contre  le 
coupon  n°  25. 

Simultanément  le  coupon  n°  6  des  parts  de  fon- 
dateur sera  payable  à  raison  de  1  fr.  142  par  part, 
soit  1  fr.  04  nets,  impôts  déduits. 
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COMPAGNIE 
Pour  la  Fabrication 

DES 

COMPTEURS  ET  MATÉRIEL 

D'USINES  A  GAZ 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  :  7  millions  de  francs 


Siège  social  : 
29,  31,  33,  rue  Claude-Vellefaux,  Paris 


Les  porteurs  d'obligations  4  0/0  sont  informés 
que  le  coupon  n°  12,  à  l'échéance  du  15  juillet  1905, 
sera  mis  en  paiement,  à  partir  de  cette  date,  à 
raison  de  10  fr.  pour  les  obligations  n°*  1  à  16000, 
soit,  sous  déduction  des  impôts  de  finances  : 

9  fr.  60   au  nominatif, 

9  fr.  097  au  porteur, 

Aux  caisses  de  : 
Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris,  14,  rue 
Bergère  ; 

MM.  Perier  et  C!\  59,  rue  de  Provence,  à  Paris  ; 

MM.  Verley,  Decroix  et  C'*,  à  Lille; 

Et  au  Siège  de  la  Compagnie,  29, 31,  33,  rue  Claude- 
Vellefaux,  à  Paris,  et  dans  ses  Succursales  de 
Lyon,  Marseille,  Milan,  Bruxelles,  Genève  et 
Dordrecht. 
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COMPAGNIE  GÉNÉRALE  DES 

TABACS  DES  PHILIPPINES 


Le  Consfil  d'Administration,  siégeant  à  Barce- 
lone, a  décidé-  la  répartition  d'un  dividende  de 
3  0/0  aux  actions,  â  titre  d'acompte  sur  les  béné- 
fices de  1904,  soit  15  pesetas,  sous  déduction  des 
impôts  établis  par  les  lois  des  26  et  27  mars  1900. 

Cet  acompte  de  1 4  pe.<  etas  25  net  sera  payé  en 
pesetas,  tant  à  Barcelone,  à  Madrid  qu'à  Paris,  à 
partir  du  1"  août  prochain  contre  remise  du  cou- 
pon n°  33  d'intérêts. 

Pour  le  paiement  des  coupons  à  Paris,  le  change 
sera  fixé,  pour  chaque  quinzaine,  au  taux  moyen 
de  la  cote  des  francs  à  Barcelone,  pendant  la 
quinzaine  immédiatement  antérieure. 

Ce  paiement  sera  effectué  à  Paris,  à  la  Banque 
Espagnole  de  Crédit,  69,  rue  de  la  Victoire. 


CAISSE  DE  DÉPOTS  GRATUITE 

La  Compagnie  a  l'honneur  d'informer  MM.  les 
Actionnaires  qu'elle  reçoit  gratuitement  des  titres 
en  dépôt  dans  sa  Caisse,  i;9,  ri:e  de  la  Victoire. 
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OBLIGATIONS  4  O/O 

du  Chemin  de  fer  d'Orel-Griasi 

(Série  B,  1889) 

La  Commission  Impériale  dAmortissement  a 
procédé,  le  18  juin/1"  juillet  1905, au  tirage  des 
obligations  de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rembour- 
sables à  partir  du  18  septembre/l"  octobre  1905  : 

En  Russie,  aux  Comptoirs  de  la  Banque-  do  l'Etat 
et  aux  Succursales  de  cette  Banque  à  Irkoutsk, 
Saratof  et  Tiflis  ;  à  Paris,  chez  MM.  de  Rothschild 
frères;  à  Francfort-sur-Mein,  à  la  Direction  de  la 
Disconto-Gesellschaft  ;  à  Berlin,  à  la  Direction  de 
la  Disconto-Gesellschaft  et  chez  M.  S.  Bleichrœder; 
à  Amsterdam,  chez  MM.  Lippmann,  Rosenthal  et 
C°  et  L.  Auerbach. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le  18 
septembre/1'"'  octobre  1905  ;  dans  le  cas  contraire, 
le  montant  des  coupons  manquants  sera  déduit  du 
capital  à  rembourser. 


Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 


A  500  marks 

367 

488     794   1051  1195 

1236 

1328 

1991 

2096 

2477   2957   3252  3786 

3877 

4022 

4269 

4491 

4513   4782   5043  5166 

5171 

5308 

5535 

5842 

6035   6310   6396  6688 

6695 

6865 

7157 

7408 

7441    7588   7661  7672 

7825 

7893 

8214 

8247 

8543   8579   9090  9955 

10139 

10210 

10318 

10448 

10544  10597  10642  10862 

11025 

11085 

11250 

11601 

11602  11672  12180  12193 

12279 

13144 

13365 

13424 

13612  13849  14349  14545 

14706 

15170 

15464 

15477 

15592  15718  15755  16008 

16029 

16519 

10687 

16793 

17329  17476  17618  17806 

17936 

18012 

18151 

18724 

18820  18896  18987  19369 

19372 

19533 

20213 

20429 

21469  21648  21763  23029 

23152 

23200 

23285 

23311 

23707  23819  24031  24081 

24257 

24518 

24574 

24724 

25085  25308  26273  26313 

26413 

26443 

26474 

26588 

26608  27250  27344  27432 

27689 

27960 

28208 

28701 

28814  28968  29000  29080 

29790 

29844 

29846 

29926 

30247  30472  30859  31493 

A  1.000  marks 

402 

433     586     751  1460 

1655 

1743 

2201 

2968 

3051    3169   3456  3464 

3831 

4452 

4818 

5509 

5621   5816   5858  6223 

6558 

7048 

7315 

7387 

7642   8581   8679  9306 

9583 

9598 

10105 

10197 

11169  11216  11736  11921 

11988 

12066 

12166 

12508 

12533  12644  12715  13393 

13653 

13660 

13874 

13935 

13963  14456  14460  14468 

14537 

14932 

15211 

15789 

16249  16412  16569  17069 

17429 

17862 

A  2.000  marks 

1585 

1998   2021   2739  2776 

2920 

3280 

3507 

3715 

4102   4137   4647  4710 

4847 

5247 

5956 

6105 

6465   6506   6511  6561 

6800 

€861 

7112 

Numéros  des  obligations  4  0/0  du  Chemin  de  fer 
d'Orel-Griasi,  série  B  (émission  1889),  sorties  aux 


tirages  antérieurs  et  non  présentées  au  rembourse- 
ment à  la  date  du  18  juin/1"  juillet  1905. 

(A  partir  des  termes  désignés  entre  parenthèses, 
ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  500  marks 

113  281  (19  mars/1"  avril  1905),  351  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1903),  396  (19  mars/1"  avril 
1905),  490  (19  mars/1"  avril  1904),  623  750  806 
829  1091  1142  1312  1397  1406  (19  mars/1"  avril 
1905),  1588  (18  septembre/1"  octobre  1904),  1710 
(19  mars/1»  avril  1905),  2007  2143  (18  septem- 
bre/1" octobre  1904),  2151  (19  mars/1"  avril 
1905),  2283  (18  septembre/1"  octobre  1900),  2501 
(19  mars/1"  avril  1905),  2547  (18  septembre/1" 
octobre  1903),  3229  3258  3357  3560  3906  3927  4044 
(19  mars/ler  avril  1905),  4244  (18  septembre/1" 
octobre  1904),  4264  (19  mars/1"  avril  1904  .  4413 
(19  mars/1"  avril  1905),  4450  (18  septembre/1" 
octobre  1903),  4500  (19  septembre/1"  octobre 
1899),  4527  (19  mars/1"  avril  1905),  4564  (19 
mars/1"  avril  1902),  4818  (19  mars/1"  avril  1905), 
4846  (19  mars/1"  avril  1903),  4881-  (18  septem- 
bre/1" octobre  1904),  4951  Q9  mars/1"  avril 
1905),  5135  (18  septembre/1"  octobre  1900).  5140 
(19  mars/1"  avril  1903),  5197  (18  septembre/1" 
octobre  1904),  5293  5332  (19  mars/1"  avril  1905), 
5408  (19  mars/1"  avril  1904),  5430  (19  mars  t" 
avril  1905),  5454  (19  mars/1"  avril  1904),  5781  19 
mars/1"  avril  1902),  5823  (18  septembre/l"  octo- 
bre 1902),  64S5  (18  septembre/1"  octobre  1904), 
6811  (19  mars/1"  avril  1901),  6953  (18  septem- 
bre/1" octobre  1904),  7074  (19  mars/1"  avril 
1901),  7224  (18  septembre/l"  octobre  1905),  7265 
(19  mars/1"  avril  1905),  7274  (18  septembre/l" 
octobre  1901),  7344  (19  mars/1"  avril  1905),  7429 
(19  mars/1"  avril  1900),  7631  7709  (19  mars/l« 
avril  1905),  7732  (18  septembre/l"  octobre  1900), 
7844  (19  mars/1"  avril  1905),  7853  (19  mars/1" 
avril  1902),  7971  (18  septembre/l"  octobre  1904), 
7980  (19  mars/l"avril  1904\  7984  (18  septembre/ 
1"  octobre  1901),  8206  8351  (19  mars/1"  avril 
1905),  8602  (19  mars/1"  avril  1901),  8651  8684  8952 
8994  (19  mars/1"  avril  1905),  9012  (18  septem- 
bre/l" octobre  1901),  9141  (18  septembre/l"  oc- 
tobre 1903),  9161  9187  (19  mars/1"  avril  1905), 
9299  (19  mars/1"  avril  1903),  9349  19  mars/1" 
avril  1905),  9442  (19  mars/1"  avril  1904),  9525  (19 
mars/1"  avril  1905\  9577  (18  septembre/l"  oc- 
tobre 1900),  9898  10223  (19  mars/1"  avril  1905), 
10369  (19  mars/1"  avril  1903  ,  10466  (18  sep- 
tembre/!" octobre  1901),  10489  10535  10586  (19 
mars/1"  avril  1905),  10601  (18  septembre/l"  oc- 
tobre 1900),  10657  (18  septembre/!"  octobre  1904), 
10908  ,19  mars  !"  avril  1905),  10944  ,1S  sep- 
tembre/l" octobre  1904),  11789  (19  mars  1" 
avril  1905),  11842  (19  septembre,  1" octobre  1899), 
12194  12272  (19  mars/1"  avril  1905),  12457  (19 
mars/1"  avril  1903),  12519  (19  mars/1"  avril 
1905),  12700  (18  septembre/l"  octobre  1903),  12865 
13071  (18  septembre/l"  octobre  1904),  13090  (19 
mars/1"  avril  1904),  13463  13-482  13640  (19  mars 
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1"  avril  1905),  13692  (18  septenibre/1"  octobre 

1904)  ,  14006  (19  mars/1-'-  avril  1995),  14056  (19 
mars/1»  avril  1900),  14236  14351  (19  mars/1» 
avril  1905),  14459  (18  septembre/l-r octobre  1904), 
14501  (18  septembre/1"  octobre  1901),  14594  (19 
mars/1"  avril  1C04,,   14973   (19  mars/1»  avril 

1905)  ,  15073  (18  septembre/l" octobre  1903),  1521* 
(19  mars/1»  avril  1904),  15331  (19  mars/1»  avril 
1903),  15352(18  septembre/ 1»  octobre  1904),  15411 
(19  mars/1"  avril  1903),  15426  (18  septembre/l" 
octobre  1904),  15434  15442  (19  mars/1»  avril 
1905),  15455  (19  mars/1"  avril  1904),  15473  (19 
septembre/1"  octobre  1899),  15537  (18  septem- 
bre/1" octobre  1903),  15657  (18  septembre/ 1"  oc- 
tobre 1902),  15772  (19  mars/1"  avril  1905),  16264 
(19  septembre/1"  octobre  1899),  16345  16387  (19 
mars/1"  avril  1905),  16504  (19  mars/1"  avril 
1903),  16525  (19  mars/1"  avril  1905),  16708  16710 
(19  mars/1"  avril  1902),  16778  (19  mars/1"  avril 
1903),  16852  16858  ^19  mars/1"  avril  1905  ,  17026 
(18  septembre/1"'  octobre  1904),  17577  (19  mars/ 
1»  avril  1905),  17578  (19  septembre/1"  octobre 
1897),  17698  17757  17786  17820  (19  mars/1»  avril 
1905  ,  17866  (13  septembre/1"  octobre  1903),  18149 
(19  mars/1»'  avril  1905).  18273(18  septembre/ 1" 
octobre  1904),  18277  (19  mars/1»  avril  1905), 
18320  18321  (19  mars/1"  avril  1903),  18507  (19 
mars/1"  avril  1902),  18589  1  8708  (19  mars/ l'- 
avril 1905  .  18713  (19  mars/1"  avril  1904),  18726 
(18  septembre/ 1" octobre  1904),  18998  (19  mars/ 
1"  avril  1905),  19093  (18  septembre/1"'  octobre 
1903),  19453  19465  : 19  mars/1»  avril  1905),  19530 
(18  septembre/1"  octobre  1901),  19661  19773  (19 
mars/1"  avril  1904),  19802  (19  mars/l"  avril 
1905),  19809(18  septembre/1"  octobre  1904),  19373 
(19  mars/1"  avril  1903),  19831  20034  (19  mars/1" 
avril  1905),  20301  (19  mars/1"  avril  1904),  20333 
(18  septembre/!"  octobre  1903),  20530  20599  (19 
mars/1"  avril  1905),  20644  (18  septembre/ t"  oc- 
tobre 1904),  20677  20921  19  mars/1»  avril  1905  , 
21049  21050  (19  mars/11-  avril  1904),  21234  21251 
21322  (19  mars/1  r  avril  1905),  21331  (19  mars/1» 
avril  1904),  21548  (18  septembre/1"  octobre  1903), 
21553  18  septembre/ 1M  octobre  1904  ,  21626  (18 
septembre/1"  octobre  1903..,  21668  (19  mars/1» 
avril  19)5),  21670  (18  septembre/l"  octobre  1904). 
21960  21992  19  mars/l»  avril  1905;,  22004  (ÎÈ8 
sept.cmbre/1»  octobre  1903),  22068  (19  mars  1 
avril  1905,.,  22172  (18  septembre/1» octul ire  1904,, 
22290  19  mars/1"  avril  1905),  22321  (18  septem- 
bre/1» octobre  1903,,  22341  19  mars/1"  avril 
1902),  22362  (19  mars/1»  avril  1905),  22433  (18 
septembre/1"  octobre  1903),  22452  (Ï8  septem- 
bre/1"  octobre  "1904),  22570  (19  mars/1"  avril 

1901)  ,  22591  22032  22053  (19  mars/T r  avril  1905), 
22965  .18  septembre /l"  octobre  1904 1,  22982  (19 
mArs/î*'  avril  1905),  22987  (19  mars/1»  avril 
1904;,  23062  (18  septembre/1"  octobre  1904),  23180 

19  mars/1"  avril  1905),  23321  (19  mars/1»  avril 
1902 1,  233E9  19  mars/l"  avril  1905),  23472  (19 
mars/1»  avril  1904),  23476  (19  mars/1"  avril 
190;,  23484  (19  mars/1»  avril  1903),  23581  19 
mars  L     avril   1905),   23586  (19  mars/1"  avril 

1902)  ,  23589  (18  septembre/1»  octobre  1900), 
23002  (19  mars  1  avril  191)4).  23609  (19  septem- 
bre/1" octobre  1899).  23891  (18  septembre/1"  Oc- 
tobre 1903),  24C07  24164  19  mars/1"  avril  1905), 
8432i  (19  mars/1»  avril  £904),  24559  (19  mars/i" 
avril  1905  24607  (19  mars/1»'  avril  1902),  24700 
24825  25211  25333  (19  mars/1"  avril  1905,  25045 
(19  septembre/l"  octobre  189.)),  25758  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1902),  20237  (19  mars/1"  avrfl 
1905;  26527  H9  septembre/l" octobre Ï899),  28982 
(18  septembre/ 1"  octobre  1901),  207*5  27023  (19 

1"  avril  19(5),  27032  (18  septembre/ 1» 'oc- 
tobre 1904  .  27224  (19  mars  1"  avril  1905  .  27323 
(19  mars  !••  avril  1904  .  '.'7497  '19  mars  1"  avril 
1905),  27576  (18  septembre/l"  octobre  19J0),  27617 
(19  mara/l-  avril  190'v,  27629  (18  septembre/ 
1"  octobre  1901),  27741  27825  19  mars  1  avril 
1908  27809  18  septembre,  1"  octobre  1901),  27026 
"  :  iar  l"  avril  1*J05),  27981  (19  mars/1»  avril 
IW-i),  282 W  (H  septembre/ 1» octobre  1902),  28371 


(18  septembre/l"  octobre  1903),  2840S  (19  mars/ 
1"  avril  1905),  28485  (18  septembre/l"  octobre 
1904),  2S589  28645  28720  29300  29312  23191  (19 
mars/1»  avril  1905),  29581  (19  mars/1»  avril 
1904),  29957  (18  septembre/l"  octobre  1901),  300K) 
30051  30928  (19  mars/l»  avril  1905),  31035 (18 sep- 
tembre/l" octobre  1902), 31102  (19  mars/l"  avril 

1904)  ,  31170  (19  mars/l"  avril  1905),  31214  (18 
septembre/l»  octobre  1903),  31364  (19  mars/l" 
avril  1.904),  31389  31443  (19  mars/l»  avril  1905), 
31464  (18  septembre/l»  octobre  1904),  31593  31678 
(19  mars/l»  avril  1905),  31716  (19  mars/l"  avril 
1903),  31718  (18  septembre/l»  octobre  1904),  31906 
(19  mars/l»  avril  1904),  31915  (18  septembre/l»" 
octobre  1903),  32036  32076  32119  (19  mars/i» 
avril  1905y,  32228  (18  septembre/l»  octobre  1904). 

A  1.000  marks 
142  (19  mars/l»  avril  1905),  300  (18  septembre/ 
1"  octobre  1904\   432  (19  mars/1»  avril   1905  , 
494  (18  septembre/1»  octobre  1901),  627  765  969 
(19  mars/l""  avril  1905),  1403  (19  mars/l»  avril 

1903)  ,  1476  1519  (19  marsl"  avril  1905  ,  1737  (18 
septembre/l»' octobre  1900),  1829  (19  mars/l- 
avril  1904\  1888  2197  2220  2  422  (19  mars/l»  avril 

1905)  ,  2531  (18  septembre/l"  octobre  1904),  2837 
(19  mars/l»  avril  1905),  2929  (18  septembre/l" 
octobre  1904),  3097  3124  1 19  mars  !»  avril  1905), 
3159  (19  mars/l"  avril  1902),  3163  (17  mars/l" 
avril  1905),  3207  (19  mars/l»  avril  1904),  8208 
(18  septembre/l"  octobre  1902.,  3212  (18  septem- 
bre/l» octobre  1900),   3288  (19  mars/l"  avril 

1904)  ,  3432  il9  mars/l»  avril  1905),  3451  (18  sep- 
tembre/l" octobre  1901),  3637  (19  mars/l»  avril 
1905 1,  3996  (18  septembre/l"  octobre  1902),  4598 
(19  mars/l»  avril  1905),  4719  (18  septembre/l" 
octobre  1903»,  5059  5142  5287  5305  (19  mars/l» 
avril  1905  ,  5989  (18  septembre/l"  octobre  1904), 
6354  (19  mars/l»'  avril  1903).  0304  (18  septem- 
bre/l" octobre  1901),  6568  7137  7212  7232  (19 
mars/l»  avril  1905),  7326  (19  mars/l»-  avril  1901), 
7463  (18  septembre/l»  octobre  1902),  7614  7794 
7817  7846  7848  7918  (19  mars/l"  avril  1905),  7972 
(19  mars/l»-  avril  1901),  8097  (19  mars/l"'  avril 

1905)  ,  &509  (19  mars/l"'  avril  1902),  8710  (18 
septembre/l"  octobre  1903),  8777  (19  mars/l" 
avril  1904),  8799  (19  mars/l"  avril  1905),  8825  (18 
septembre/l'»  octobre  1903),  9000  19  mars/l" 
avril  1905),  9156  (18  septembre/l»  octobre  1903), 
9286  9836  19  mars/1»  avril  1905),  9837  (19  mars/ 
1»  avril  1304),  9843  (18  septembre/l"  octobre 

1900)  ,  10103  (M  mars/l"  avril  1900),  10143  10188 
10311  19  mars/l"  avril  1905  ,  10559  (19  mars/l" 
avril  1903),  10971  11193  ,19  mars/l"  avril  1905), 
11449  (18  septembre/l"  octobre  1904),  11878  (19 
mars/l"  avril  1904),  11937  (19  mars/l"  avril 
1905),  12137  (19  septembre/l"  octobre  1899),  12607 
(19  mars/l"  avril  1903),  12632  (19  mars/l"  avril 

1901)  ,  12642  (18  septembre/l"  octobre  1900), 
13208  13663  (19  mars/l"  avril  1905),  13760  (19 
mars/l"  avril   1901),   13858   (19  mars/l"  avril 

■19,5),    14596   (18  septembre/l"  octobre  1902), 
|  HObS  1473.)  14852  15184  (19  mars/l"  avril  1905), 
avril  1904i,   15380  15484  15570 
avril  1905  ,  16019  (19  mars/l» 
19  mars/l"  avril  1905),  16238 


i  15198    19  mars/l 
1575U   1'.)  mars,  1" 
avril  1900),  16163 
|  (18  septembre/l»  octobre  1903),  16324  (18  septem- 
i  bre/1»  octobre  1904),  16370  (18  septembre/l"  oc- 
'tobrel901),  16549  16833  16865  17430  (19  mars/l" 
avril  191)5).  17471  (18  septembre/l»-  octobre  1904), 
17678  17691  (19  mars/l"  avril  1905). 

A  2.000  marks  S 
11.(9  (19  mars/l"  avril  1901).  1152  1237  1313 
1388  2«W  2425  2033  2731  (19  mars/l"  avril  1905), 
2737  (19  mars/l»  avril  19W1,  3186(19  mars/l"' 
avril  1905).  3575  ''.«  septembre/l"  octobre  1904). 
4144  4278  4507  4738  1989  6088  5402  (19  mars/l» 
avril  1905),  5538  (19  mars/l»  avril  1904),  5544 
(18  sept©mbre/l"  octobre  1904),  0222  6388  (19 

mars  l'  avril  100'.  ,  0442  (  19  mai  s  ' I •>  avril  WOl), 
6588  19  mars/ 1»  avril  190W,  667  7  ( I S  septembre/ 
l»«  octobre  1904).  70O8  (19  mars  l"  avril  1!K>5). 
7090  '19  mars/l"  avril  1904),  7165  7269  7545  ( lii 
mars/l"  avril  loo;>),  7862  (18  soptembre/l"  oc- 
tobre 1994). 


OBLIGATIONS  4  0/0  DU  CHEMIN  DE  FER 

de  Koursk-Kharkof-Azof 

(Série  B,  18*9) 

La  Cornmïssioa  Impériale  d'amortissement  a 
procédé,  le  18  Juin/ 1"  fui lie t  1905,  au  tirage  des 
obligations  do  l'emprunt  ci-dessus  nomme. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rembour- 
sables à  partir  du  18  soptembre/l"  octobre  1905  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat  et 
ai  1  x  succursales  de  cette  Banque  à  Irkoutsk,  Sara- 
tof  et  Tiflis  ;  à  Berlin,  à  la  Direction  de  la  Dis- 
conto-Gesellschaft  et  chez  M.  S.  Bleiclirœder  ;  à 
Francfort-sr-Mein,  à  la  Direction  de  la  Disconto- 
GeselLschaft;  h  Paris,  chez  MM.  de  Rothschild  frè- 
res ;  à  Amsterdam,  chez  MM.  Lippmann,  Rosen- 
thal  et  G0. 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le  18 
sr-pb-mbre/l"  octobre  1905;  dans  le  cas  contraire, 
le  montant  des  coupons  manquants  sera  déduit  du 
capital  ;i  rembourser. 

Numéros  des  obligations  sorties  ani  tirage  : 

A  500  marks 
1      66     456   1721  1724 

3013   4229   4238  5384  6211 

6859   G868   7432   7672  7796 

8892  89S5  9540  10027  10336 
11313  11870  12623  12644  13249 
15759  16091  16325  164S9  16535 
18246  18516  18542  19067  19250 
20387  20913  21036  21266  21401 
22653  22817  22891  23020  24201 
26284  26443  27245  27547  28078 
29553  29636  30153  31562  31564 
32132  32357  32598  33727  34007 
35195  35478  35576  35543  35817 
36716  36980  37108  37527  37707 
38695  38724  39251  39893  39907 
41104  41452  41«68  41715  42804 
44646  45138  45915  46626  46730 
48408  48599  48601  48635  48796 
50086  50467  50632  51181  51586 
53096  53476  53497  53601  54581 
55418  56537  56823  56877  57363 
57824  58023  58749  59226  59777 
61443  62068  62172  62225  62227 
63315  63827  63836  63957  63959 
64540  64700  64949  64956  65128 
65978  66252  66588  67334  67811 
70031  70247  70715  70868  70872 
72010  72265  72705  72980  73073 
74822  75339  76017  76249  78453 
78197  79494  79534 


314 
2593 
5064 
7880 
11117 
15230 
18410 
20869 
22354 
23282 
26766 
31690 
32720 
34909 
35061 
38863 
41642 
44204 
47400 
49584 
51041 
53895 

27 
2099 


584 
2842 
5549 
8713 

1  m  l 

15482 
18423 
■JUKI 
22448 
23320 
27047 
31700 
82920 
84288 
36598 
89168 
42363 
45809 
47601 
5QMS 
51073 
53987 

2361 
3585 


670 
2928 
5679 
S025 
12794 
15775 
18583 
21179 
22743 
23757 
28122 
S 1772 
32936 
34454 
37848 
39255 
12526 
45460 
47976 
506 10 
51929 
54825 

236 
3941 


7977  4  79870 
A  1.000  mai 
1514  1670 
3026  3101 
6399  6880 
92S1  9439 
13125  140)1 
16085  16809 
18999  19148 
21450  21524 
229  54  23082 
23986  24352 
28461  29313 
31848  31935 
38430  34735 
34496  8*4M 
38097  38382 
39360  39644 
43465  18669 
46058  46225 
48025  48293 
5l0,"5  51363 
51964  .V2952 
55124  156081 
A  2.000  marks 
408   1924  1996 
4104   4237  4662 
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49bo4 

Ol  M* 

Dlo>£o 

P\^1QO 

ijl^V  L 

.)  /<ilO 

*)  ivoVJ 

60398 

60449 

60591 

62526 

62795 

62951 

64240 

64261 

04443 

65183 

65463 

65567 

68097 

68897 

69328 

71231 

71563 

71932 

73491 

74325 

74739 

76812 

77  3  6 

77916 

79984 

80i)34 

80818 

ks 

2028 

2316 

2513 

3875 

4390 

4791 

7775 

7788 

7812 

9832 

9927 

9964 

1 4573 

14893 

15195. 

16993 

17210 

17961 

19374 

19596 

20565 

21603 

22044 

22213 

23135 

23177 

23200 

24374 

24558 

25623 

29435 

31043 

81398 

32030 

32424 

82704 

83805 

33826 

;*i904 

84(544 

85007 

85190 

88447 

38476 

38888 

38981 

40934 

41345 

43779 

43889 

44121 

47235 

47254 

47271 

48551 

49052 

49146 

51896 

51487 

51452 

58228 

53498 

53643 

55287 

1997 
4744 


4981 
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5435-  6082   6103   0828   70",  3  7142 

7950  8052   82G1    8329  8605  8614 

9226  9762  10906  11046  11621  11858 

13835  14191  14534  14759  14901  15242 

15622  15636. 15778  15860  16593  1685(5 

lsnô.j  18703  19311  20682  20701  21  HO 
22289 


7507 
9005 
12953 
15264 
174','' 
21497 


7602 
9116 
13889 
15279 

mis 

21682 


Numéros  dos  obligations  4  o  o  il  1 1  <  ;hernim  de  ter 
Kouirsk-Kharki>C-A.£oi',  série  B  émission  1889),  sor- 
ties aux  tirages  antérieurs  et  non  présentées  au 
remboursement  à  la  date  du  18  juia/i"  juillet 
190». 

(A  partir  des.  tenues  désignés  entre  parenthèses, 
ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  500  marks 
39  (19  mars/1"  avril  1905),  732  (19  mars/1" 
avril  1902),   1052  (19  mars/1"  avril  1905),  1433 
,18  septembre/!"  octobre  1902),  1434  (19  mars/ 
1"  avril  1905),  1491   (18  septembre/1"  octobre 

1902)  ,  1636  (19  mars/ 1"  avril  1905),  1640  (18 
septembre/1"  octobre  1901),  1805  (18  septem- 
bre/1" octobre  1904),  1981   (19  mars/1"  avril 

1904)  ,  2112  (.19  mars/l«  avril  1905),  2174  (18 
septembre/1"  octobre  1901),  2SO0  (19  mars/ 
1"  avril  1902),   2414  2418  2702  (19  mars/1"  avril 

1905)  ,  2859  (19  mars/1"  avril  1904),  2945  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1902),  3130  (19  mars/1"  avril 
1905),  3245  (19  mars/1"  avril  1902),  3570  (19  mars/ 
1"  avril  1904),  3040  (19  mars/1"  avril  1902), 
3693  (18  septembre  1"  octobre  1902),  3695  4017 
(19  mars/1"  avril  1904),  4070  (19  mars/1"  avril 
1905),  4329  (18  septembre/1"  octobre  1901),  4332 
(19  mars/1"  avril  1903),  45B7  (19  mars/1"  avril 
1901),  4595  40;9  4805  (19  mars/1"  avril  1905  , 
4846  (18  septembre/1"  octobre  1901),  4903 
4920  (18  septembre/ 1"  octobre  1904),  4981  (19 
mars/1"  avril  1905),  5113  (18  septembre/1" 
octobre  1901),  5656  (19  mars/1"  avril  1905), 
5769  (19  mars/1"  avril  1904),  5774  (19  mars/ 
1"  avril  1903),  6005  (18  septembre/1"  octo- 
bre 1904),  6029  (19  mars/1"  avril  1901),  6030 
;18  septembre/1"  octobre  1900),  6063  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1904),  6313  0186  6658  (19 
mars '1er  avril  1905),  6862  (18  septembre/1"  oc- 
tobre 1903),  6879  7012  7103  (19  mars/1"  avril 
1905),  74^9  (18  septemore/1"  octobre  1902),  7512 
(19  mars/1"  avril  1900).  7514  7862  7914  ;  19 
mars/1"  avril  1905).  79i!8  8144  (18  septembre/ 
1"  octobre  1904.,  8170  ,19  mars/1"  avril  1905), 
8499  (18  septembre/ 1"  octobre  1903),  8526  8694 
(19  mars/1"  avril  1905),  9241  (19  mars!"  avril 

1903)  ,  9337  9642  9679  (19 mars/1"  avril  1905),  9683 
(19  mars,  1"  avril  1902),  9385  (19  mars/1"  avril 
1905),  9838  10012  (18  septembre/1"  octobre  1904), 
10137  (18  septembre/1"  octobre  1903),  10412  10511 
(19  mars/1"  avril  1905),  10750  10791  (19  mars/l" 
avril  1902),  10888(18  septembre/]"  octobre  1900), 
11038  (19  mars/1"  avril  1902),  11045  11177  11294 
(19  mars/1"  avril  1905),  11335  (18  septembre/1" 
octobre  1900;,  11394  (19  mars/1"  avril  1903), 
11419  11798  (19  mars/1"  avril  1905),  11902  (18 
septembre,!"  octobre  1903),  12173  (19  mars/1" 
avril  .1905  ,  12362  (19  mars/1"  avril  1904),  12387 
12533  19  mars/1"  avril  1905),  12714  12871  (19 
mars/1"  avril  1903),  13073  13110  (19  mars/1" 
avril  1905),  13155  (18  septembre/1"  octobre  1904), 
13205  (19  mars/1"  avril  1902),  13211  (18  septem- 
bre/1" octobre  1904),  13248  13339  136G9  13777  (19 
mars/1"  avril  1905),  13920  14177  18  septembre/ 

octobre  1904),  14204  14534  (19  mars/1"  avril 


1" 


1905),  15395  (19  mars/1"  avril  1903),  .15561  15768 
(18  septembre/1"  octobre  1903),  15825  15962  (19 
mars;l"  avril  1905),  15990  (18  septembre/1 
octobre  1902),  16059  (19  mars/1"  avril  1905), 
16199  16848  (18  septembre/1"  octobre  1904), 
16365  19  rnars/1"  avril  1903),  17555  (19  mars/1" 
avril  1900),  17697  17876  17921  (19  mars/1"  avril 
1905),  17940  [12  mars/1"  avril  1903),  17950  18084 
18184  ,19  mars!"  avril  1905),  18430  (18  septem- 
bre/1" octobre  1903),  18005  .19  mars/1"  avril 
1905  ,  18917  (19  raarn/1"  avril   1901),   19088  (18 


septembre/ 1"  octobre  1902),  19L59  19100  19381 
19  mars/1"  avril  1905),  19468  (18  septombre/1" 
octobre  1904),  19820  (19  mars/1"  avril  1904),  20001 
(18  septembre/1"  octobre  1903),  20332  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1904),  20409  21304  21308  (19 
mars/l"  avril  1905  ,  21592  (19  mars/1"  avril 
1904),  21834  (19  mars/1"  avril  1901),  21889  (19 
mars/1"  avril  1900),  21899  (18  septembre/1"  oe- 
tobre  1904),   21899   (18    septerxibre/1"  octobre 

1904)  ,  21992  22023  22340  22521  22541  10  mars/l" 
avril  1905),  22618  22028  (19  mars/1"  avril  1903), 
22074  (18  septembre/1"  octobre  1900),  22749 
22892  (19  mars/1'"  avril  1905),  22932  (18  septem- 
bro/1"  octobre  1900),  22946  (18  septembre/1" 
octobre  1903),  23054  (19  mars/1"  avril  1904), 
23153  (19  mars/1"  avril  1903),  23251  (19  mars/ 
1"  avril  1901),  23326  (19  mars/1"  avril  1905), 
23378  (19  mars/1"  avril  1902),  23648  23655  23661 
(19  mars/1"  avril  1905),  23890  (10  mars/1"  avril 

1903)  ,  23891  (19  mars/1"  avril  1902),  2M21  (19 
mars/1"  avril  1905),  24438  (18  septembre/1"''  oc 
tobre  1904),  24581  24852  24950  (19  mars/1"  avril 

1905)  ,   25135   25158   (18  septembre/1"  octobre 

1904)  ,  25170  25275  (19  mars/1"  avril  1905),  25307 
,18  septembre/1"  octobre  19C1),  25409  25730 
26066  (19  mars/1"  avril  1905),  26297  !8  septem- 
bre/1" octobre  1903),  26598  (19   mars/1"'  avril 

1905)  ,  28627  (18  septembre/ 1"'  octobre  190:2), 
26643  (19  mars/1"  avril  1903),  26745  26782  (19 
mars/1"'  avril  1905),  26937  (19  mars/1"  avril 
1901),  26969  (18  septembre/1"  octobre  1901), 
27373  (18  septembre/1"  octobre  1904),  27390  (19 
mars/1"  avril  1905),  2~508  (18  septembre/1"  oc- 
tobre 1904),  27517  (19  mars/1"  avril  1905),  27667 
(18  septembre/1"  octobre  1899),  27691  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1904),  27776  (18  septembre 
/l"  octobre  19</2),  27802  (18  septembre/ 1"  oc- 
tobre 1900),  27924  (  18  septembre/1"  octobre 
1904),  28081  (19  mars/1"  avril  1903),  23168  (19 
mars/1"  avril  1905),  28292  (18  septembre/1"'  oc- 
tobre 1900),  28800  28303  (18  septembre/1" 
octobre  1904),  28553  (19  mars/1"'  avril  1904), 
28588  19  mars/1"  avril  1905),  28536  (18  septem- 
bre/1" octobre  1904),  28602  (18  septembre/1"' 
octobre  1901),   28665  (18  septembre/!"  octobre 

1900)  .  28672  (19  mars/1"'  avril  1904),  28692  (18 
septembre/1"  octobre  1901),  29323  (19  mars/1" 
avril    19)4),   29509   (18   septembre/1"'  octobre 

1901)  ,  29641  (18  septembre/1"'  octobre  IdSO*), 
29070  (19  mars/1"'  avril  1905),  29985  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1903),  30074  (19  mars/1"' 
avril  1901),  30204  (19  mars/1"  avril  1900),  30413 
(20  mars/1"  avril  189.^),  30445(19  mars/1"  avri 
1903),  30479  (19  mars/1"  avril  1905),  30489  (18 
septembre/1"'  octobre  1903),  30524  (19  mars/1" 
avril  1900),  30552  30027  (18  septembre/1"  octo- 
bre 1904),  30757  (18  septembre/1"'  octobre  1899), 
30880  (18  septembre/1"  octobre  1901),  S0990  (19 
mars/1"  avril  1904),  31011  31004  (18  septembre/ 
1"  octobre  1904),  31153  (18  septembre/1"'  octo- 
bre 1901),  31245  (18  septembre/1"'  octobre  1900), 
31250  (19  septembre/1"  octobre  1899),  31355 
(18  septembre/ 1"  octobre  1902;,  31309  (19  sep- 
tembre/10' octobre  1899),  31471  (19  mars/1" 
avril  1905),  31543  (19  mars/1"  avril  1904),  31739 
319 11  (19  mars/1"  avril  1905),  31936  32031  (18 
se  plein  bre/1"  octobre  1904),  32138  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1903),  32281  (19  mars/1" 
avril  19J5),  32031  (19  mars/1"  avril  1903;.  32746 
(18  septembre/1"  octobre  1904),  32893  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1900),  32903  (19  mars/1" 
avril  1905),  33050  (18  septembre/1"'  octobre  1903), 
33084  (18  septembre/1"  octobre  1104),  33132  (19 
mars/1"  avril  1905),  33195  (19  mars/1"  avril 
1903),  33202  (19  mars/1"  avril  1901),  38243  (18 
septembre/ 1"  octobre  1903),  33385  (19  mars/ 
1"  avril  1900),  33533  (19  mars/1"  avril  1905), 
33751  (18  seplembre/l"  octobre  1903),  33965  (19 
mars/1"  avril  1904),  34096  (19  mars/1»'  avril 
190".),  34193  18  septembre/1"  octobre  1904). 
34220  19  mars/1"  avril  1905),  34265  (19  mars/ 
1"  avril  1903),  34440  (19  mars/1"  avril  1900). 
34473  34560  (19  mars/1"  avril    1905),   34637  (19 


mars/1"  avril  1908),  34811    19  mars/1"  avril 
1905;,  34821  19  mars/1"  avril   1903  ,  84*29  19 
mars/1"  avril  1.905,,  34923    19  mars/1"  avril 
1903,,  35212  ri9  mars/1"  avril  1905  ,   352%  (18 
septembre/1"  octobre  1901),  35308    19  mars/1" 
avril  1902),  36061  (19  mars/1"'  avril  W05),  86661 
(19  mars/1"  avril  1903),  36139  30215    rl9  mar, 
1"  avril  1905  ,  36261  86426  (18  septembre  I  '  oc- 
tobre 1904),  86479  (19  mars/1"  avril  1904),  367» 
(18  septembre/1"  octobre  1901),  30765  (10  mars 
1«'  avril  1900),  36812  (18  septembre/1"  octobre 
1901),  30821  (19  septembre/1"  octobre  18B9),  36944 
(19  mars/1"  avril  1904,,  36981   37050  (19  mars/ 
1"  avril  1905),  37241  (18  septembre/1"  octobre 
1900),  37270  (19  mars/1"  avril  1905),   37804  (18 
septembre/1"  octobre  1903),  38302  (19  mars/ 
1"  avril  1905),  38326   (19  mars/1"  avril  1904), 
38345  '18  septembre/1"'    octobre    1904-,  38368 
38502  (19  mars/1"  avril  1905),  38)01  (19  mars/l" 
avril  1900),  38714  (19  mars/1"  avril  1901  ,  38845 
(19  mars/1"  avril  1903),  38908  38964  (19  mars/1" 
avril  1900),  38984  (19  mars/1"'  avril  1904),  39063 
39133  39281  (19  mars/1»'  avril  1905),  39460  18 
septembre/ 1"  octobre  1904,,  39550  (19  mars  1  : 
avril  1905),  39635  (19  mars/1"  avril  1903  ,  40019 
(18  septembre/1"' octobre  1902),  40058   19  mars/ 
1"'  avril  1903),  40104  40185  (19  mars/1"  avril 
1905),  40450  (19  mars/1"'  avril  1901),   40943  (19 
mars/1"  avril  1905),  40945  (18  septembre/1*' 
octobre  1901),    40951  (19  mars/1"   avril  1903Ï 
41128  41348  41977  19  mars/1  '  avril  1905  ,  42158 
(18  septembre/1"  octobre  1904),  42336  (18  sep- 
tembre/1"  octobre  1901),   42516   '19  mars/1" 
avril  1£04.,  42586  (19  mars/1"  avril  1903),  49828 
(18  septembre/1"  octobre  1902),  43033  (19  mars/ 
1"  avril  1905),  43147  (18  septembre/1"  octobre 
1904),   43203  (18  septembre/1"   octobre  1901), 
.43394  43460   (19  mars/1"  avril  1904),  43497  19 
mars/l"  avril  1905),   43525  (19  mars/1"  avril 
1900),  43704  (19  mars/l"  avril   1904),  43710  (18 
septembre ,!  "octobre  1904),  43753  (18  septem- 
bre/1"' octobre  1900),  43761  43966  44125  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1904;,  44210  44252  19  mars/ 
1»'  avril  1905  ,  44518  (18  septembre/1"  octobre 

1902)  ,  44572  (18  septembre/1'--  octobre  1903), 
44830  (19  septembre/1"  octobre  1899),  44853 
(18  septembre/1"'  octobre  1904),  45175  (19  sep- 
tembre/1" octobre  1899),  45314  (18  septembre  ' 
1"'  octobre  1903),  45081  45715  ,19  mars/1"  avril 
19041,  Î5923  45957  46188  (18  septembre  1"  octo- 
bre 1904),  46192  (19  mars/1"'  avril  1900),  46487 
(18  septembre/1"'  octobre  1901),  46505  (19  mars/ 
1"  avril  1903),  46680  (18  septembre/ 1"  octobre 
1904),  46694  (19  mars/1"  avril  1905),  46878  (18 
septembre/1"  octobre  1900),  47062  (19  mars/i" 
avril  1905),  47305  (19  mars/1"  avril  1900),  47488 
47575  19  mars/l"  avril  1905),  47581  (18  sep 
tembre/1"  octobre  1902),  47757  (18  septembre/ 
1"'  octobre  1900),  47766  (19  mars/l"  avril  1904  . 
47863  (18  septembre/1"  octobre  1904',  48245  (19 
mars/l"avril  1905),  48370  ,19  mars,l"  avril 
1904),  48574  (18  septembre;  1"  octobre  1904\ 
48864  48970  (19  mars/l"  avril  1905),  49154  1 19 
septembre/ 1"  octobre  1899),  49198  (19  mars/l" 
avril   1903),   49199  (18   septembre,!»'  octobre 

1904)  ,  49257  (19  mars/l"'  avril  1904).  49264  18 
septembre/1"  octobre  19031,  49286  (19  mars/l" 
avril  1905),  49423  (19  mars!"'  avril  1904).  49427 
(18  septembre/1"  octobre  1901),  49448  49475 
49744  (19  mars/l"'  avril  1905Ï,  49755  (18  septem- 
bre/1" octobre   1902),  49879  (19  mars  1"  avril 

1905)  ,  49889  (18  septembre/1"  octobre  1904), 
50031  (19  mars/l"  avril  1900).  50419  50540  (19 
mars/l"  avril  1905),  51020  19  mars!"  avril 
1904  \  51224  (18  septembre!"  octobre  1902), 
51601  (19  mars/l"  avril  1905  .  51922  (18  septem- 
bre/1" octobre  1903),  51976  52495  52524  (19 
mars/l"avril  1905  ,  53055  (18  septembre/1"  oc- 
tobre  1904),  53115   (18  septembre/ 1"  octobre 

1903)  ,  53156  (19  mars/l»'  avril  1905)  53304 
19  mars/l"  avril  1904  .  53312  5337  6  54019 
,19  mars/l"'  avril  1905  .  54292  (18  septem- 
bre/1" octobre  1904),  54339  (19  mars  1  ' .  avril 
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1905),  54549  (18  septembre/1"  octobre  1904). 
54666  (19  mars/1"  avril  1903),  54850  54881  54891 
55047  55854  55964  55997  56072  57104  57164  57168 
57418  57585  57758  58029  58431  58777  (19  mars/ 
1«  avril  1905)  58792  (19  mars/1"  avril  1900), 
58866  (19  mars/1"  avril  1905),  59041  (19  mars/ 
1"  avril  1904),  59364  (18  septembre/1"  octobre 

1902)  .  59554  (19  mars/1"  avril  1903),  59781  (19 
mars/1"  avril  1905),  59802(18  septembre/1"  oc- 
tobre 1904),  59918    (18  septembre/1"  octobre 

1903)  ,  60215  60400  (19  mars/l"avril  1905),  60459 
(18  septembre/1"  octobre  1904),  61360  (19  mars/ 
1"  avril  1902),  61462  (18  septembre/1"  octobre 
1903),  61901  (19  mars/1"  avril  1905),  61942  (18 
septembre/1"  octobre  1901),  62056  (19  mars/l" 
avril  1904),  62116  (19  mars/1"  avril  1902),  62234 
(19  mars/1"  avril  1905),  62299  (19  mars/1"  avril 

1903)  ,  62611  62844  (19  mars/1"  avril  1905),  63347 
(18  septembre/1"  octobre  1904),  83499  (19  mars/ 
1"  avril  1904),  63559  (19  mars/1"  avril  1905), 
63699  (19  mars/1"  avril  1900).  64291  (19  mars/ 
1"  avril  1901),  64375  (19  mars/1"  avril  1902), 
64519  64579  64641  (19  mars/1"  avril  1905),  64666 
(19  mars/1"  avril  1903),  64721  64823  65068  (19 
mars/1"  avril  1905),  65395  (18  septembre/1" 
octobre  1901),  65794  (18  septembre/1"  octobre 

1904)  ,  65819  65924  65962  (19  mars/1"  avril  1905), 
66099  (19  mars/1"  avril  1904),  66728  (18  septem- 
bre/1" octobre  1904),  66959  07139  67617  67621  (19 
mars/1"  avril  1905),  67701  (19  mars/1"  avril 
19041,68118  (10  mars/1"  avril  1902),  68119  68333 
69364  69455  (19  mars/1"  avril  1905),  69769  (18 
septembre/1"  octobre  1901),  70127  70585  70603 
70693  70918  71520  71918  72017  72390  72629  72787 
72866  (19  mars/1"  avril  1905),  73418  (18  septem- 
bre/1" octobre  1902),  73434  (18  septembre /l" 
octobre  1901),  74439  74508  (19  mars/1"  avril  (1905) 
74861  18  septembre/1"  octobre  1904),  75101(19 
mars/1"  avril  1904),  75309  75496  (19  mars/1" 
avril  1905;  75757  (18  septembre/1"  octobre  1902), 
76045  76254  (19  mars/1"  avril  1905)  76472  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1903),  76589  (19  mars/1"  avril 
1902j  76819  (19  mars/1"  avril  1905),  76971  (19 
mars/1"  avril  1903),  77185  77256  77385  77516  (19 
mars/ler  avril  1905),  77897  (18  septembre/1"  oc- 
tobre 1904;,  78479  (18  septembre/1"  octobre 
1903),  78500  78510  78690  (18  septembre/1"  octo- 
bre 1904),  79468  79613  (19  mars/l"avril  1905), 
79721  (19  mars/1"  avril  1903),  79763  (19  mars/ 
1"  avril  1904),  79782  806a6  (19  mars/1"  avril 

1905)  . 

A  1.000  marks 

101  288  (19  mars/1"  avril  1905),  1152  (19  mars/ 
1»  avril  1903),  1177  1291  1494  1656  (19  mars/1" 
avril  1905),  1304  (18  septembre/1"  octobre  1902), 
2219  (  19  mars/1"  avril  1902),  2300  (19  mars/1" 
avril  1903),  2329  3217   (19  mars/1"  avril  1905), 
3580  (18  septembre/1"  octobre  1903),  3614  3750 
3862  3944  (19  mars/1"  avril  190."  ),  4012  (18  sep- 
tembro/1"  octobre  1901),  4369  (19  mars/1"  avril 
1902;,  4615  (19  mars/1"  avril  1905),    4709  (19 
mars/1"  avril  1901),  4865  (19  mars/1"  avril 
1900),   4898   (19  mars/1"  avril  1905),  4988  (18 
septeiiibre/l"  octobre    H900)  4991    5363  5467 
5766  5782   5813  (19    mars/1"  avril   1905),  0160 
(19   mars/1"   avril    1900),     6160  (19  mars/1" 
avril   1902),    6183    (18  septembre/1"  octobre 
1902;.   6249    19  mars/1"   avril   1903;.   0314  (19 
mars/1"  avril   1905),  6866  (19  mars/1"  avril 
1900),  0900  (18  septcmbre/1"  octobre  1903),  6924 
6999  7081  (19  mars/1"  avril  1905,,  7237   (18  sep- 
témbre/1"  octobre  1900),  7352  (19  mars/1"  avril 
L900),  7432  7442  '19  mars/1"  avril  1904),  7466  (19 
rmars/1"  avril  1902),  8324  (19  mars/l"  avril 
1905  ,  8544    19  mars/1"  avril   1904),   8914  (19 
mars/ 1"  avril  1900;,  8991  9069  (19  mars/1"  avril 
1905),  9070  '18  noptombre/1"  octobre  1901),  9209 
'19  mars/1-  avril  1905),  9209  (19  mars/1"  avril 
1900),  93(i3  lï»  mars/l"  uvril    1902;,  9594  9/35, 
10013  (19  mars/1"  avril  1905),  10017  (19  mars/1" 
u%  i  .l  1904;,  101  11  (19  mars/1"  avril  1905;,  10149 
(18  septembre,  I"  octobre  1904),  102'.  (i  10530  (11) 


mars/1"  avril  1905),  10659  (19  septembre/1"  oc- 
tobre 1899),  10686  (18  septembre/1"  octobre  1902), 
10749  (19  mars/1"  avril  1905),  10768  (19  mars/l" 
avril  1904),  10792  (18  septembre/1"  octobre  1904), 
10940  (19  mars/1"'  avril  1905),  11095  (18  septem- 
bre/1" octobre  1904).  11243  (19  mars/1"  avril 
1904),  11328  (19  mars/1"  avril  1905),  11331 
(19  mars/1"  avril  1900),  11351  11391  11430  (19 
mars/1"  avril  1905),  11644  (19  mars/1"  avril 

1903)  ,  11684  (19  mars/l"avril  1904),  11747  (19 
mars/1"  avril  1900),  11756  (19  mars/1"  avril 
1900),  11777  (19  mars/1"  avril  1903),  11890  (18 
septembre/1"  octobre  1901),  11902,  11927  11933 
12054  (19  mars/1"  avril  1905),  12074  (18  septem- 
bre/1" octobre  1904),  12095   (19   mars/1"  avril 

1904)  ,  12137  (18  septembre/1"  octobre  1902), 
12260  12332(19  mars ,1"  avril  1905),  12340(19  sep- 
tembre/1" octobre  1899),  12346  (19  mars/l" 
avril  1902),  12417  (19  mars/1"  avril  1904),  12504 
;19  mars/1"  avril  1903),  12586  (18  septembre 
/l"  octobre  1903),  12870  (18  septembre/1"  octo- 
bre 1904)  13256  (18  septembre/1"  octobre  1902), 
13490  (19  mars/1"  avril  1904),  13544  (19  mars/1" 
avril  1902),  13616  (19  mars/1"'  avril  1900),  13850 
(19  mars/1"  avril  1901),  13850(18  septembre/1»' 
octobre  1900),  13862  (19  mars/1"  avril  1903), 
14011  (19  mars/1"  avril  1901),  14133  14160  (19 
mars/1"  avril  1905),  14686  (18  septembre/3"  oc- 
tobre 1904),  14687  (19  mars/1"  avril  1905),  14841 
(19  mars/1"  avril  1903),  151C6  (18  septembre/1" 
octobre  1902),  15146  (18  septembre/ 1"  octobre 
1900),  15288  (18  septembre/1"  octobre  1902), 
15326  (19  mars/1"  avril  1902),  15396  15668  (19 
mars/1"  avril  1903),  15680  18052  (19  mars/1" 
avril  1905),  16078  (18  septembre/1"  octobre 
1904),  16127  16154  (19  mars/1"  avril  1905),  16169 
(18  septembre/1"  octobre  1904),  16537  16885  (19 
mars/1"   avril   1905),  16959   (19  mars/1"  avril 

1904)  ,'  17339  (18  septembre/1"  octobre  1903), 
1903),  17376  (19  mars/1"  avril  1904),  17563  (18 
septembre/1"  octobre  1901),  17601  17784  17822 
(19  mars/1"  avril  1905),  17930  (18  septembre/1" 
octobre  1904),  17935  (19  mars/1"  avril  1905),  17947 
(19  septembre/1"  octobre  1897),  17977  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1904),  18574  (18  septembre/ 
1"  octobre  1902),  38615  18751  (19  mars/1"  avril 

1905)  ,  18769(18  septembre/1"  octobre  1904),  18974 
(19  mars/ 1"  avril  1905),  19012  (18  septembre/1" 
octobre  1902),  19266  (19  mars/1"  avril  1903), 
19388  (18  septembre/1"  octobre  1901),  19496  19795 
(18  septembre/1"  octobre  1904),  19858  19965  20259 
20559  20641  21234  (19  mars/1"  avril  1905),  21267 
(19  mars/1"  avril  1900),  21544  21646  (19  mars/1" 
avril  1103),  21665  (18  septembre/1"  octobre  1902), 
21084  (19  mars/1"  avril  1905),  22163  (18  septem- 
bre/1" octobre  1901),  22490  (19  mars/1"  avril 
1905),  22509  (19  mars/1"  avril  1904),  22626  22645 
22686  22740  22766  (19  mars/1"  avril  1905),  22903 
(19  mars/1"  avril  1902),  234V7  (18  septembre/1" 
octobre  1902),  23514  (19  mars/1"  avril  1905), 
23621  23679  (19  mars/1"  avril  3904),  23738  (18 
septembre/1"  octobre  1904),  23859  (38  septem- 
bre/1" octobre  1900),  23871  (19  mars/1"  avril 
1903),  23901  (19  mars/1"  avril  1902),  24228  24298 
24480  (19  mars/1"  avril  1905),  24683  (19  mars/1" 
avril  1904),  24781  (19  mars/1"  avril  1903),  24841 
24985  23032  (19  mars/1"  avril  1905),  25238  (19 
mars/1"  avril  1902),  23607  (19  mars/1"  avril 
1905),  23658  (19  mars/1"  avril  1901),25723  (18 
septembre/  1"  octobre  1904),  25776  (19  mars/1" 
avril  1900;,  25842  (19  mars/1"  avril  1905),  26568 
(18  soptembre/1"  octobre  1902),  26767  (19  mars/ 
l"  avril  1904),  26918  (18  septembre/ 1"  octobre 
1908),  26986  (18  mars/1"  avril  1905),  26930(19 
maM/l«  avril  1900),  27080  27519  27544  27632  (19 
mars/1"  avril  1905),  27860  (18  septembre/1" 
octobre  1903),  28100  28187  28380  (19  mars/l" 
avril  1905),  28402  (18  soptembro/1"  octobre  1900), 
28537  28715  289)7  28973  2918,3  20354  29705  29902 
'19  mars/1"  avril  1905),  29954  (19  mars/1"  avril 
1004;,  30098  |1K  s<>,ptembre/l"  octobre  19Q8),80128 
MO  mars/1"  avril  1908),  -1036  '19  mars/1"  avril 
L905),  31420  (18  septembre/ 1"  octobro  1904),  81747 


31893  (19  mars/1"  avril  1905),  32192  (18  septem- 
bre/1" octobre  1905),  32328  (18  septembre/1"  oc- 
tobre 1901),  32503  33358  33495  33499  33754  3398G 
(19  mars/1"  avril  1905),  34033  (18  septembre/1" 
octobre  1904),  34541  (19  mars/1"  avril  1905), 
34901  (18  septembre/1"  octobre  1903),  34955  (18 
septembre/1"  octobre  1904),  35060  35204  35601 
35624  35626  (19  mars/1"  avril  1905).  35756  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1900),  35980  36063  (19  mars/ 
1"  avril  1905),  36088  (18  septembre/1"  octobre 
1901),  36145  (19  mars/1"  avril  1901),  36153  (19 
mars/ 1"  avril  1903),  36213  (19  mars/1»  avril 
1903),  36409  (18  septembre/1"  octobre  1904), 
37515  (19  mars/1"  avril  1905),  37610  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1903),  37738  (18  septembre 
/l"  octobre  1904),  87772  (19  mars/1"  avril 
1905),  37948(18  septembre/1"  octobre  1904),  38172 
(19  mars/1"  avril  1901),  38364  (18  septembre/1" 
octobre  1904),38728  39044  (19  mars/l"avril  1905), 
39198  3969Î  (19  mars/1"  avril  1904),  39751  (19 
mars/1"  avril   1905),   39838  (19  mars/1"  avril 

1900)  ,  40489  41040  (19  mars/1"  avril  1805),  41412 
(18  septembre/1"  octobre  1904),  41615  41671  (19 
mars/1"   avril  1905),   41924   (19  mars/1"  avril 

1903)  ,  42185  (18  septembre/1"  octobre  1904), 
42227  43105  43206  43530  43658  44332  (19  mars/1" 
avril   1905),   44605   (18  septembre/1"  octobre 

1904)  ,  44634  44657  44704  44965  45067  45276  (19 
mars/1"  avril  1905),  45424  (19  mars/1"  avril 
1904),  45662  (19  mars/1"  avril  1905),  45806  (18 
septembre/1"  octobre  1901),  45980  (18  septem- 
bre/1" octobre  1904),  46011  (19  mars/1"  avril 

1903)  ,  46490  (19  mars/1"  avril  1902),  46646  (18 
septembre/1"  octobre  1904).  47374  (18  septem- 
bre/1" octobre  1903),  47415  47*84  47948  47984 
48131  48251  (19  mars/1"  avril  1905),  48339  (19 
mars/1"  avril  1902),   48618   (19  mars/1"  avril 

1904)  ,  50981  (18  septembre/1"  octobre  1902), 
53649  53871  (19  mars/1"  avril  1905),  54233  (18 
septembre/ 1"  octobre  1904),  54531  (18  septem- 
bre/1" octobre  1903),   55006  (19  mars/1"  avril 

1905)  ,  55230  (19  mars/1"  avril  1904). 

A  2.000  marks 
4  (19  mars/1"  avril  1905),  76  (18  septembre/ 
1"  octobre  1904),  97  (19  mars/1"  avril  1903),  469 
(18  septembre/1"  octobre  1901),  580  (18  septem- 
bre/1» octobre  1903),  798  (18  seplembre/1"  oc- 
tobre 1904),  800  (18  septembre/1"  octobre  1903  , 
862  869  (19  mars/1"  avril  1905),  1164  (18  septem- 
bre/1" octobre  1904),   1246  (19  mars/1"  avril 

1904)  ,  1336  (18  septembre/1"  octobre  1900),  1341 
(18  septembre/1"  octobre  1904),  1414  (19  mars/ 
1"  avril  1901;,  1753   (18  septembre/ 1"  octobre 

1901)  ,  1784  (19  mars/1"  avril  1904),  2081  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1904),  2086  (19  mars/1"  avril 

1905)  ,  2253  (18  septembre/1"  octobre  1903),  2595 
(19  mars/1"  avril  1905),  2869  (39  mars/1"  avril 
1903),  3685  3902  4100  4160  4182  4281  4607  4620 
4739  4930  4996  5053  5101  5370  5737  6309  (19  mars/ 
1"  avril  1905),  6670  (18  septembre/1"  octobre 
1901),  6727  7155  7760  8069  8076  8268  8508  ^19 
mars/1"  avril  1905),  8947  (18  septembre/1"  oc- 
tobre 1904),  9819  (19  mars/1"  avril  1905),  10542 
(19  mars/1"  avril  1900),  10554  (18  septembre/1" 
octobre  1900),  10627  (19  mars/1"  avril  1905), 
10686  (19  septembre/1"  octobre  1899),  10690  (18 
septembre/1"  octobre  1900),  11147  13349  11413 
(19  mars/l"  avril  1905),  12074  (18  septembre/1" 
octobre  1904),  12087  (19  mars/l"  avril  1902  . 
12174  12592  12794  12846  12977  13346  (19  mars/l" 
avril  1905),  13057  (18  septembre/1"  octobre  1904), 
13808  (19mars/l"  avril  1905),  14291  (18  septem- 
bre/1" octobre  1904),  14527  (19  mars/l"  avril 
1905),  14778  (19  mars/l"  avril  1902),  15678  160;5 
(19  mars/l"  avril  1905),  16686  (18  soptembre/1" 
octobre  1904),  16835  17474  18076  18117  18210  18831 
18895  19022  19675  19687  20012  20063  (19  mars/l" 
avril  1905),  20350  (19  mars/l"  avril  1900\  20898 
21499  (19  mars/l"  avril  1905),  21593  (18  septem- 
bre/1" octobre  1900),  21921  21974  22486  (19  mars/ 
1"  avril  1905),  22587  (18  septembre/1"  octobre 
1903)  22726  (18  septembre/1"  octobre  1902), 
22931  23134  (19  mars/l"  avril  1905). 


MARCHÉ  IVEHSTIEIR 


BOURSE   DE  PARIS 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1904 


31 
déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750 
3.375 
8.750 

lg.750 

Î.250 
14.000 
5.000 
25.000 
6.250 
300 
18.750 
12.500 
275 
7.500 
400 
«8.750 
i 25.000 
3.125 
400 
2.000 
4.000 
10.625 
100 


.000 
.000 
000 
000 
.000 
000 
000 
DOC 
000 
.000 
.000 
000 
000 
000 
000 
000 
000 
000 
000 
000 
000 
000 
000 


Bufifelsdoorn  Estate  Ne». 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  lu,. 
The  East  lui  ,r«,rl«Urjiliti 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhui3  Estate  

A.  Goerz  et  C"  

Klein fontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Simmer  and  Jitk  (tel.  lom.) 
Transvaal  Gold  Fields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

1000 
237.5 
330 

47 
145 
68.50 
170 

69 

80 
120 

93 
175 
865 
125 
(«m  340 

196 

262 
75 
85 
77.50 


21 

16.50 
61.50 

198.50 

5^4 
74 

H0 
65.50 
53.25 
5>.50 
55 

Si. 50 
101 
96 

264 
241.50 

41.25 

65.50 
1W.50 
282 

1  J.75 

5  2 

37 


22.50 

23.50 

9C 
234 
608 

82 
144 

.84 

67 

61 

82 
101 
109 

91 
293.50 
26?. 50 

59. 75 

79 
182 

278.50 
20 


13  51 

18.75 

66 
183  50 
497 

51.25 
115.50 

71 

51.25 

37  21 

6i 

82 

87  50 
65 

m 

226.50 
?J75 
55.7.1 

132 

1U 
10 
31 
18 


15 

19.50 
6» 

192.5) 

509 
55  5.1 

12» 
71 .75 
52.50 
37.50 
64 
82 

92.50 

67.75 
236.50 
232.50 

42.2) 

57.50 
133.50 
157 

10.25 

37 

18 


14.25 

19 

64 

185.50 

50!  ,5'i 

55  25 
102  50 

71  751 

43.50 

38 

64 

82 

9-2 

66  50 

•220-50 
232 . 
41 

55.25 
131 
154 

13 

37 

14 


O      Wm  a 

a  23 3 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

HKMBSTIUKI.LK 


30 

juin 
1901 


31 

déc. 
1904 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

*T 

41 

31 

34 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants) . . . 

17) 

50 

4-4 

115 

416 

410 

40.000.000 

125 

Huanchaca  (Argent)... 

87 

25 

102 . 50 

7)  25 

81  50 

91 

20.000.000dr 

i004r 

Laurlum  grec  (rUatitiri.) 

51 

57.50 

53.25 

54.24 

57 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 


11.250 
10.000 
18.125 
7.500 
12.500 
37.500 
13.750 
12.500 
50.000 
12.500 


.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 


Bechuanaland  li,Urill«. . 
Brit.Sth.  Afrio.  (CkirUni). 

Cassinga  

Dynamite  du  Transvaal 
Gerste  FabriekenliilllUrl» 
Goldfields  Coimiltad.  irilHiti 
Henderaon  Transv.  lititi 
Kokumbo  (r.ûle  Î'ItoIh).  ... 

Oceana  Company  

Mossamâdès  (Cie  de)... 
Mozambique  (Cie  de)... 
Randfontein  Estâtes... 
Transvaal  Consolidated 


2.50 
125 


91.25 
112.50 
125 

30 

107.50 
25 

16.25 


29.50 
47.50 

35.  ^5 


164.50 
34 

22  75 
41.25 
13 

35  5) 
7) 
103 


35 

59.23 
31.30 


212  50 
40 

3 

47.50 
19  50 
3>.5j 
81.85 
109.50 


.75 


50 

30 


154 
40 
13 

34  75 
14 

27.75 
61.5) 
31.24 


49. 7i 
30.25 


162 
40 
13 
?4 
14 

27  T- 

63 

8J.2 


47.50 

30  ; 


151.50 
40 
18 
34 
14 

27.75 
60.50 
79.50 


BOURSE   DE  LONDRES 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


i0 
Juin 
1904 


31 

Déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Witwatersrand) 


275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 

8t. 000 
360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
115.000 
300.025 
848.730 

90.000 
iOO.000 
560.000 
300.000 
200.000 
300.000 
150.000 
160.000 
500.000 
600.000 
125.000 
111.864 

50.000 
100.000 
523.895 
231.250 
325.000 
351.269 
470.000 
550.000 
400.000 
111.500 
288.750 
949.620 
325.000 
100.000 
200.001 
450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
448.98b 
{.500.000 
270.000 
2. 750.000 
900.000 
425.000 
100.000 
.700.000 
540.000 
250  OCK/ 
400.000 
400.000 

80.000 

i»«.  r,i 

352. 08 j 
N0.MA 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels. 
Ohimes  Exploration  . . . 

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croasus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep.. 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuia  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuia  Main  Reef. . . 

Glnsberg  (New)  

Glencalrn  

Glen  Deep  

Henry  Nourae  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New) . . . 
Knlght's  (Witwattrirand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Lulpaard  Vlel  (New)  

Main  Reef  Consolidated 
May's  Consolidated  (Ntwj 

Modderfontein  

Id.  Extension. 

Meyer  and  Charlton  

iSlgel  

Nlgel  Deep  

liourse  Deep  

Primrose  (New;    

Princess  Estate  

Kand  Mines  

Randfontein  

Rleifonteln  (New)  

Robinson  

ttoblnson  (Deep;  

Kose  Deep  

dallsbury  (New/  

dlnuner  jNewj  

f reasury  

United  Mn.  Rf.  Roodepi 

VanRyn  (New/...  

Alliage  Main  Reef  

exmner  

vVest  Rand  Mines .  .  .  .  .  . 

Witwatersrand  Deep. . . 
Woliiuter  


60 


7  1/8 
2  1/4 
1  1/8 
1  3/8 

3/4 
11/16 

1/4 

6  7/16 

2  15/16 

1  1/4 
13 

14  1/4 
5  1/16 

5 

2  9/16 

7  7/8 
21 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/8 
5  9/16 

'1  3/8 
5/16 

3  1/4 

1  3/8 

4  1/16 
3  1/2 

3  3/3 

4  3/4 
3 

4  1/8 

2  1/8 

5  1/2 

2  1/16 

3  3/4 
7/8 

1  3/4 

1  5/8 

3  15/16 
8  15/16 
2  1/2 

5  3/8 

2  7/16 
3/4 

4  1/8 

3  11/16 
15/16 

10  7/16 
J  3/16 

2  3/8 

8  1/2 

5  9/16 
8  1/8 

1  7/8 
1  5/8 
3  13/16 

3  3/4 
3  9/16 

6  3/4 
U  1/4 

1  15/16 
3  13/16 
3  1/2 


•  7  1/4 
2  5/8 

1  5/16 
1  1/2 
15/16 


6  1/8 

2  1/4 

151/2 
16 

5  3/8 

5  1/8 

3  7/16 
9  3/8 

24 

6  3/8 
3  5/16 

3  5/8 
5  3/4 

11  3/8 
1/4 

2  3/4 

1  1/2 

5  1/4 
8  3/8 

4  1/8 

3  7,8 

2  5/8 

4  3.  4 
2  11/16 

6  7/8 
2  3/8 
4 

1  1/16 

2  1/16 
2 

4  1/4 
iO  15/16 

2  13/16 

5  1/2 

2  7/8 
1 

5 

3  1/2 
1  5/8 

11  3/4 

3  3/8 
2  15/16 
10  1/4 

6  3/8 
9 

1  7/8 

2  3/8 

4  3/3 

3  7/8 

4  3/8 

1  1/4 
11 

2  7/11 
4  5/8 

3  7/8 


5  11/16 
1  15/16 
7/8 

1 

9 '16 
11/16 

7/8 
5  3/8 
2  1/4 
1/4 


1/16 


7  16 
1/2 
19  1/2 
5  1/2 
2  3/16 
2  7/16 
4  9/10 
9  5/3 
1,8 

2 
1 

3  13/16 
7  3/8 
4  1/8 

2  7/8 
118 

3  5/8 

2  1/8 

4  1/2 
1  1/2 

3  3,16 
li/16 

1  3/8 

1  7/16 

3  9/16 
9  1/4 

2  1/8 

4  7/8 
2  7,16 

3/4 

4  1/8 
2  9/!6 

1  1/16 
9  1/8 

2  7/lo 

1  15, 16 
9 

5  W4 

6  7/3 
l  1/2 
1  5/8 
3 

3 

3  5/3 
5  1/1 
6 

1  9/!6 
3  5/8 

2  11/16 


5  5/8 
2 

1/8 

1 

1/2 

5/8 

7/8 
5  3/3 
2  5/16 

1  1/4 
15 

13  1/4 
4  1/8 

4  1/16 

2  11/16 
7  5/8 

2) 

5  3'4 

2  1/16 
2  1/2 
4  3  4 
9  3/4 

1,8 

1  7/8 
1 

4  1/8 
7  1/4 
4 

2  7/3 
1  7/8 

3  11/16 
2 

4  3/4 
1  3  8 

3  1/4 
tl/lô 
l  3/8 

1  7/16 

3  1/2 
9  5/16 

2  1/3 

4  7/8 

1  3/8 
3/4 

4  1/3 

2  1/2 
1 

9  3/8 

2  9/16 
1  7/3 
9  1/4 

5  1/2 
7 

1  9/16 
1  11/16 

3  1/16 
3  1/8 
3  5/8 
5  1/8 

0  1/4 

1  9/16 
3  13,16 

2  7/3 


7/8 
5/3 


5  5/8 

1  7/3 
7/8 

1 

9/16 
5'8 
7/8 
5  3/8 

2  1/4 

1  1/4 
15 

13  1/4 

i 

4  1/8 

2  9/10 
7  7/16 

19  3/4 

5  5/8 
2  l/S 

2  7/16 
4  7/8 
9  5  8 

3  16 
1  7/8 
1  1/16 
4 

7  1/4 
4  1/8 
3 
1 
3 
2 

4  1/2 
1  1/2 

3  3/16 
11/16 

1  3/3 
1  1/2 

3  9/ 16 
8  15/16 

1  1/8 
5 

2  7/16 

u/ia 

4  1.4 
2  5/8 
1 

9  l'4 

2  7, 16 
1  15/16 

«  1/4 

5  3/8 

0  7.8 

1  9  16 
1  5'8 

3  l'8 
3  i',8 
3  12- 

6  l'S 
6  l'4 

1  9'  16 
3  5  8 

2  7'8 


-1 
< 
H 
i — i 

PL, 
< 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 
19J4 


31 
Déc. 
190  4 


ÎOMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350 
1.102 

400 
4.375 

325 
2.000 


250 
575 
200 
.00 
466 
510 
267 
100 
2-25 
751 
300 
604 
030 
!97 


.300 
.500 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.593 

.ooo 
.  501 

.000 
.000 

.077 
.000 
.225 
.000 
.436 


Anglo-French  Expl  

Barnato  Consolidated... 

Bechuanaland  

Chartered  (British  S.  À.  6°) 
Charterland  Goldflelds.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Daf. 

Id.   6%  Préférence.. 

id.  5  %%Dôbentures. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency.. . 
Matabele  Gold  Reefs  Sec. 

Mozambique  C"  

Oceana  Consolidated  — 
Rhodesia  Exploration  .. 

Rhodesia  Goldfields  

Transvaal  Oonaolidt. . . . 
Id.        Gold  Field»., 

Id.  GoldMiningE3tat 

Willoughby's  Consol  

Zambesia  Exploring  


3  3'8 

2  u/ie 

1  116 

1  3  » 

5/16 
6  1/12 

25/0 
107 

1  7/16 

15/16 

9/16 

1  7/16 

1  5/8 

3  1/4 

4  3/4 
1/4 

2  9/16 
1  15/16 

6/0 
1  7/16 


4  3/4 
i  3/16 

1  b  16 

2  5/16 
7/16 

8  1/2 
26/0 
108 

1  7/16 
1  5/16 
3/8 
1  7/lf 

1  7/8 
4  11/16 

1/4 
4  5/16 

3  3/16 

2  1/8 
3/4 

2  1/2 


3  1  '8 
2 

11/16 
1  7  -l 

5  16 
6  1/4 

23  o 
03  1/2 
1  3/8 
13/16 

3,0 

i  i/8 

I  5/16 
3  cf.  16 

3/ 16 
3  1,8 
2"  il  16 
l  3/8 

9/6 
1  5/16 


3  3 '16 

2  3/!6 
15/16 

1  7,8 

5  15 
6  1/4 

23  6 
103  1/2 
1  7/16 

3/t 

3/0 
1  1/16 

1  3/s 

3  1/8 
2/6 

3  1/4 

2  3  16 
1  5/16 
10/0 

1  5,16 


COMPAGNIES  DIVERSES 


1 .250.000 

l 

Exploration  C»  (New)  

i. 682. 396 

1 

Johannesbg.  Cons.  Inv. . 

500.000 

1 

Id.  Waterwks.. 

250.000 

1 

Id.  Tramways.. 

.000.000 

10 

National  Bank  S.  A.  R... 

200.000 

1 

New  African  Company  . . 

1.000.000 

1 

Robinson  Bank  

250.000 

1 

3.  African  Gold  Trust... 

500.000 

1 

Tatl  Concession  

450.000 

1 

Transvaal  Coal  Trust... 

13/16 
2  7/8 
1  3/16 

5/8 

16 
1  7/8 

1  3/3 
5  1/16 

1/2 

2  1/3 


1,8 
3  1/8 
2  1/8 

13  5/8 

2  1/4 
1  1/2 
1  1/3 

ll/lt 

3  1/2 


11/16 

ll/lô 

11/16 

2 

3  1/4 

î 

2  1/16 

2  1/16 

■2  i  16 

3/4 

3/4 

3/4 

(7  1/2 

17  1  2 

1  1  2 

l  1/2 

1  7/16 

1  3,8 

1  3,8 

4  13  16 

4  11/16 

4  9  16 

1/2 

7.16 

2  9/ 16 

2  5/3 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

25/9 

23,0 

22/9 
3  7/16 

25.0 

25  0 

140.000 

1 

Hanaan's  Brownhill  

3  3/3 

3  U/16 

3  7/io 

3  7/16 

250.000 

1 

LaKe  View  Consola  

1  1/4 

l  1/2 

l 

15/ 16 

1  1/16 

280.663 

1 

Lond.  &  W.  Auat.  Expl. 

7/16 

14/0 

7/6 

9/0 

.000.000 

1 

Mount  Morgau  

2  3/8 

2  7,8 

i  13/16 

3 

3 

2  0 

200.000 

1 

West  Austr.  Goldflolds. 

5/16 

5/  le 

2/6 

2/6 

91.000 

1 

Srllliant  BJooit  

1/2 

9/ le 

1/2 

-  1/2 

1/2 

J60.000 

8/0 

Broken  Hill  Propriet  

1  13/16 

2  3/ le 

45  6 

51  2 

112.000 

1 

South  Kalgurli  

1  3/8 

1  1/1 

1  3/16 

1  3/16 

320.000 

1 

5  1/2 

6  1/16 

5  10,16 

5  13/16 

5  7  S 

J21.500 
.948.955 
.283.020 

105.250 


MINES  DE  DIAMANT 


Oonsolldt.  Bultfonteln..,  !  ..'  23/6 

De Beer  s  ordinaire  I  .-!  19  1/16 

Id.   5%Debenture  i  ..I  107 

Grlqualand,  Weat  |  • 


21/6 

29/8 

29/6 

18  1/8 

16  3/3 

16  1/2 

106  1/2 

104  1/2 

104 

1  5/8 

a 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ    OFFICIEL    IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


(UPITll 
Dtolnil 


IHIIiii 

22222 
3712 


25934  77 


5cm  art  Ul 

de  Titres 

5ÔC 
10C 


J85.5U 
52.600 


56  42? 
108.151 


ilO  S85 

501 

153.84Î.' 

400 

1035471 

400 

a 

10C 

44  0  515 

50C 

JB8.12S 

501 

589.526 

40( 

» 

10( 

434.036 

40( 

» 

101 

>63.59fc 

50( 

> 

10( 

409.53b 

50C 

» 

i2r 

«5  450 

500 

125 

118.736 

401 

773.49' 
1403661 
779.87' 
176898' 
«76.1:89 
945.7 
479.167 
484. 29E 
492.19 
5941.440 
222.23. 
147 . 59 
I184C4 
^76.19 
104- 61 1 
«2  64; 


182.501 
125.001 

40.00'. 

50.001 

ioo. oot 

60.00( 

100.001 

160.001 
60.0C1 
'i00.00( 
100  0(K 
100.001 
400. 00( 
240.001 
80.00( 
40.001 
30.00( 
40.001 


57.92  1 


M 


10(1.26 . 

501 

49.54' 

501 

880.(54 

SOI 

4U7.il. 

501 

no  8:.: 

» 

lu  .11: 

501 

11860321 

il*6l  i«C 

■ 

132. 0>y 

il  7.0.'. 

147.331 

50' 

ÈSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 


HTMIT: 

.b  19(14 


IX  

S  %  Amortissable 


Terme.  I 
Compt.  i 
Terme 
Compt 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpt 
Armani  et  Tonkin  2  %  % 

(gar.  France).......  Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Gpl 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %  

1869  3  94  

1871  3  %   

—  quarts  

1875  4  %   

1876  4  %   

1893  2  %  %  

quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés). 

—  cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBL1GAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  1879  2.60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %... 

Foncières  1883  3  %  

—  1886  2.69  %.... 
Communales  1891  3  %... 

—  189  2  2.60  %. 
Foncières  18  9  6  2.60 
Communales  189  9  2.60  %.. 
Foncières  1903  3  %  (100f.p"j 
Bons  de  100  fr.  1887... 

—  1888... 
Banque  hypot.  de  France 

-  —  1881 

Immeubles  de  France . 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANC 

(actions  a  tebmk) 
Banque  de  France  nom.  . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.et  Ag.  d'Alg.  2501  pij» 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Connu. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise. 

Société  Générale  

B.Fr"  f  l«  Com«  et  1  Indus"' 
Banque  Union  Parisienne 

Rente  Foncière  

immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  bt  oul.  au  comptant 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.... 
Act.  Départementaux  

Obi.      —       "  94  titres  bleu 

—  —       _  %  titr.  rouget- 

—  Économiques  3  % 
Act.  Est-Algérien  

OU. 

,\ct.  Khi. 


3 


—  —  de 
OSA. 

-  -    3  94- 


de  lo 
52:.* 


OUlHH  

56  5  %. 


9  %  nouv  

•  X  %   

ArueuiiCH  ::  %. 


—  Gr.-Oelnt.  de  Pari»  3  \ 


2  51 
2  51 
17  5( 


30 
13 
12 
3 

20 
20 
10 

2  5( 
10 

2  51 
10 

2  51 
10  .. 

2  51 


.35  41 
50 
12  50 
38 
27 

12  80 
27  . 

13  1 
40  . 
60  . 

5  . 
15  . 
15  6 
10 
t.c 


43  8 


30 
15 
20 
15 
15 
H 
30 
16 
35 
16 

25  . 

15 

15 

12  f 

16 

Ll 


un  «o»».  juill. 
1903  1904 


96  85 

98 


481  .. 
81  25 


5M 


97  85 
99  .. 


Cours de  clôturejj905)| 

6  ju.il.  13  juil.  20  ju  I 


555 
442 
413 


560 
558 
379 


378 


.14 


400 


178 
399 


122 
139 


.700 
1115 
414 
700 
600 
i90 
690 
617 
805 
110 
85 
325 
623 
198 

192 
30 


710 
447 
680 


135 
710 
148 
910 
117 
660 
153 


477  . 

79  75 
495  '.' 


555  . 


372  . 


372  . 


443 
90  50 


444 
399 


498 


116 
138 


(820 
1160 
430 
730 
600 
499 
690 
620 
780 
1 125 
91 
313 
624 
220 
550 
i  M 


50 


673 
444 
680 


423 
670 
440 
887 
390 

4SI 
149 


99  17 
99  1 

98  65 
98  50 


99  22 

99  2i> 


99  20 


81 
81  90 


552  . 

4(1  .. 
404  "5 
105  . 
568  . 
565  . . 
385  .. 

99  .. 
381  50 

98  .. 
432  . 
110  .. 
420  . 
105  .. 


106  5l 


<72)  . 
1370 

152  50 

805 

655 

700 
071 


1091 
128 

641 
2j8 
832 
169 
6. 
1355 


560 

m 

409 
1(6 
572 
£67  25 

99  ! 

3f6  '.! 

98  . 

434  . 

h  8  5 

420  . 

103  . 

431  . 

407  . 


99  *2 
99  40 
99  li 


4":  9  . 


81  .. 

82  2: 


487  .. 

494 

490 

505  . 

505 

50 

506 

505  . 

505 

506 

446  .. 

450 

450 

483  .. 

téa 

483 

403  .  • 

402 

402 

25 

m 

472 

475 

183  25 

487 

50 

487 

480  • 

485 

481 

50 

494  .. 

494 

493 

50 

61  . 

56 

56 

50 

59  .. 

567  .. 

565 

563 

442  .. 

450 

137  50 

i:-5 

ICI  . 

161 

3720 
1373 

81u 

6Gi 
500 
700 
673 

sy8 

1090 
133 

330 

oa 

236 
835 


1364 


711 

i  15 

415 

410  50 
438  .. 

ne  .. 

4&S  75 
955  • . 

484  .. 

061  .. 

461  .. 

463  .. 

il  3  50 

456  .. 


715 
,50 
729 
411 
1  ,.. 
410 
'.15 
457 
95.'. 
135 
661 
463 
4SI 

416 
457 
459 


556  25 
474  50 
409  . 
105  . 

568  .. 

569  .. 
386  25 

99  . 
386  75 

98 
434 
108  50 

104 

430 
f6 
409 


3715 
1415 

457  5U 

80J 

606 

705 
676 
894 
1110 
)3J 
330  .. 
643 
24  i 
651  .. 


6* 
1339 


25 


60 


715 
469 


445 
438 
710 
448 
968 
43/ 
604 
464 
468 
416 
468 


00  n<v 

3  576 
202.33. 
274.51* 
45.16° 
44.246 

16.  ne 

878541 
69274' 
26  238 
81  327 
232.920 
435477 
6--3.6S6 
502- 33 
2885809 
378.58' 
154.38 
140.02 
177.63 
122.366 
238166 
I 42-5401 
1717565 
250.81)- 
253.13 
118  391 
1368070 
Ï40.814 
28.903 
179.31 
146.503 

48.553 
49  370 
300.000 


74. 33: 
60.000 
71.555 
40.000 
tfi  76! 

3 16. 23 
80.000 

120  000 
13.550 
20.451. 

100.000 

'00.000 
62.060 
64.000 

100.788 
57.561 

106. 00C 
60.000 
16.000 
14.66 
35.340 

125.000 
50.000 
40.001 

1363 )00 
208.1:5 
100. 00L 
40.001 
IOO.OOC 
70.121 
30.000 
64.001 
60.001 


501 
001 
50C 
501 

soc 

50i 
50i 
50i 
50( 
50< 
501 
50f 
50( 
50( 
50C 
50( 
50( 
501 
50C 
50C 

50C 
501 
50' 
50C 
500 
50i 
50C 
500 
60( 
500 
50f 

501 
50( 
751 


500 
500 
50C 
500 
25( 
» 

500 
501 
50! 
» 

10c 

25( 
50( 
500 
250 
50( 
10C 
251 
501 
25C 
» 

100 
501 
504 

500 
50C 
» 
506 
lui 
500 
500 
50( 
301 


DÉSIGNATION  dbs  VALEURS 


iiubre  <t<  Mlr< 


89781 . 
9.121 

87.698 
,24:106 

* .  823 
18  348 

8.613. 
57 

,145382. 

761 . 
II  5)00 

4.607. 

,6.071 
29.393. 
.,718.10. 


54  > 
700  ï 
560 
200  II 
3U0 
21)0  | 

180  1 
114  „i 
OOOf 
850  ul 
000  f 
210  C 
960  . 
5 10 
40U1 


Lyon. 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  96 
Dauphiné  3  % .... 
Genève  57  3  %. . . 
Méditerr.  52-55  3  S 
3  94  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv. 

Vict.-Emra."  62  3  9» 


Act.  Midi. 
Obi.    —     3  94  

—  —     3  94  nouv  

Act.  Nord  

Obi.    -    3  %  

—  —    3  94  nouv  

—  —    2  %  %,j.avr.et  oot 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . 
Act.  Orléans  

—  —  jouiss  

Obi.       —  3%  

—  —      3  %  1884  

—  —      2  %  %  1895... 

—  Grand  Central  3  94  18»f 

Act.  Ouest  

Obi.    —    3  %  

—  —    3  94  nouv  

—  -    2  X  %  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  %... 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  t 

Port  de  la)  

Act.  Sud  de  la  France  — 
Obi.  -  3  94 

Act.  Métropolitain  de  Paru 


SOC.  INDTJSTR.  FRANÇ 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp1*  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
C"  G1'  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —        jouis» . . 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Cn.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Oie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paria,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

O)"  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Maltldano  (Mines  de)  

—  —  jouiss 

Mines  d  or  (C*  f")  

Métaux  (G"  française  des).. 
Sels  gemmes  et  Houiller 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  B'  à  lots  188 
Canal  maritime  de  Suez 
—         parts  de  fond 
Dynamite  Soc.  Centrale  de 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thoinson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  lnduttt.de> 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2  %  %(ch.  fixent»» 

Argentine  4  94  1896  

—         4  %  1900  


Brésil  4  )4  94  1888  

—  4  94  1889  

—  5  %  1898  

Bulgarie  5  94  1896  

Cliine  4  %  or  1805  

Congo  .ots  1888  

Danemark  3  94  189*  

Egypte  (Daira'Sanieh  *  94) 

—  Umtiue  7  94)  

—  l'riviléKlée  3  %  %) 
Espagne  4  94  Extérieure. . 


«TÉKÉTJ 

feori  ttuf.  lollleî 

Cours  rte  clôture  M905) 

«1904 

1903 

1904 

6  juil. 

I  juif! 

80  juil. 

55  .. 

1420  . 

1315  .. 

1357  .. 

360  . 

1368  .- 

15  .. 

...  . 

461  .. 

4*Î0  . . 

•l'iO  50 

15  . 

454  '. 

151  . 

456  . . 

459  . 

455  50 

460  Su 

659 ,. . 

452  50 

15  , 

456  50 

461  50 

15  .. 

456  . 

452  .. 

457  .. 

461  . . 

461  . 

15  .. 

452  . 

448  .. 

461  .- 

461  50 

463  50 

12  50 

412  . 

411  E0 

417  . 

417 

459  50 

50  .. 

1 190  . 

1160  .. 

185  .. 

119*  .. 

1195  . 

15 

452  . 

418  . 

458  50 

461  .. 

460  .. 

15 

449 

448  . . 

464  50 

469  . . 

465  25 

65  .. 

1860 

1745  .. 

759  .. 

1760  . 

789  . 

15  .. 

469 

466  .. 

470  .. 

470  .. 

170  . . 

15  .. 

465 

459  .. 

475  .. 

475  5' 

477  . 

12  50 

422 

420  5'' 

420 

420  75 

59  . . 

1490 

1418  .. 

1470  .. 

1475  .. 

1485  . 

44  .. 

1 040 

995  . 

1035 

I0'5  . 

1036  . 

15  .. 

459 

454  .. 

461  50 

463  .. 

460  50 

15  .. 

454 

448  .. 

165  . 

469  . 

46»  50 

12  50 

411 

413  50 

414  25 

418  .. 

15 

i.V.  . 

457  .. 

457  .. 

38  50 

900 

852  . . 

9  )5  . 

91  )  . . 

917  . 

15  .. 

453 

448  . 

4 '.9  50 

46i  50 

459  . 

15  . 

450 

445  . 

462  50 

-!65  .. 

462  . 

12  50 

412  50 

417  . . 

416 

■25  .  . 

630 

615  .. 

635  . 

635  . . 

645  . . 

15  .. 

442 

438  ■ 

451  50 

455  . . 

456  . . 

448  . 

448  . . 

9  .. 

207 

227  . 

280  .. 

277  5" 

273  . . 

15  .. 

425 

422  . 

437  25 

440  .. 

442  . 

15  .. 

610 

531  . 

567 

575  . 

576  ■ 

17  5i 

337 

345  . 

28  5U 

615 

615  .. 

79  .. 

1980 

1868  . . 

1890  .. 

1880  . 

32  50 

598 

600  .. 

685  . 

6S5  50 

764 

r2  >  . 

810  . 

840  . 

870  . . 

813  5< 

487 

465  . . 

52  i  . 

55)  .. 

585  . 

117 

162  •■ 

175  .. 

180  .  - 

188  . . 

io  !! 

180 

224  .. 

279  .. 

281  . 

665 

£40  .. 

78g  • 

810  .. 

825  . 

275 

192  .. 

1U0  . 

4  '7  . 

4  5: 

80 

102  .", 

m  ■■ 

178  .. 

184  .. 

10  .. 

192 

212  ., 

265  ■ 

264 

263  .. 

62 

30  .. 

16  50 

47  50 

ê 

529 

552  .. 

:  71  . 

511  .. 

572 

10  .. 

175 

183  .. 

233  .  . 

238  .. 

210  . 

163 

180    ■  • 

~  i.t 

2$4 

277  .  • 

19 

9  50 

18  . 

19  .. 

18  .. 

9 . . 

19ù 

110  .. 

161  .. 

174  .. 

177 

271 

244  . . 

33  >  .  • 

359 

17  50 

515 

583  . 

625  . . 

5  .  . 

280 

325  . 

-3»7  .. 

4  . . 

30 

82  . 

'si 

86  .. 

85  '.. 

25  . 

475 

'OU  . 

556  . . 

5>4.  .. 

563  .. 

420 

495  . 

398 

382  .. 

377  . 

■  '  *  ' 

128 

106  . 

1 04 

10*  .. 

104  .. 

.9  0  ' 

3925 

1195  . . 

44 42  .. 

4*36  . 

64  50 

1750 

1885  . 

1950  . ■ 

621 

557  . 

5  18  . 

650  .. 

565  . 

10  . . 

135 

158  . 

229  . . 

232  . 

3J  . . 

590 

526  .  • 

508  . . 

593  .. 

429  .. 

25  . 

625 

690 

SI  1 

«14  . 

791  . 

915 

890  . 

985  ■ . 

1. 10.",  .  ■ 

1003  . 

16  51 

315 

283  . 

336  .. 

335  . 

\ 

i  5u 

93 

« 

>    90  4- 

90  3U 

90  5C 

90  9i 

4  »* 

80 

2< 

1    85  3( 

•A  91 

92  81 

92  75 

4  . . 

70 

2( 

)     85  SI 

98  SI 

93  7S 

94  .. 

4  .. 

102 

81 

)   100  8. 

loti  :•: 

101  . 

101  . . 

4  51 

82 

61 

>     83  51 

9:,  91 

93  45 

02  60 

*  .. 

77 

a 

1     78  lt 

87  M 

87  6f 

83  ,61 

5  .. 

102 

7« 

>    104  W 

105  4t 

10 i  87 

105  . 

5  .. 

431 

431  . 

47y  .. 

482  -  • 

460  . 

4 

103 

21 

)     93  61 

91  81 

95  . 

11  7.. 

82 

77  . 

77  5U 

3  .. 

95 

81 

>     88  61 

.  ■ 

101  . 

4  .. 

102 

4( 

»   102  .. 

101  W 

10  2  '■■ 

*  .. 

106 

61 

10»  3b 

106  60 

107  1S 

107 

3  50 

102 

6t 

\   101  91 

103  70 

103  10 

103  5 

... 

90 

i 

81  6t 

90  M 

90  41 

91  * 

L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


7 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix    comparés   des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées   des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  .fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


PAIN  ET  CÉRÉALES  (Paris) 

Pain  (Taxe  officieuse).,  le  kil 
Farine  fleur  de  Parts  . .  100  kil 
—    (toutes  marques)  — 

Blé  100  kil 

Seigle   — 

Avoine   — 

FOURRAGES  (Paris) 

Paille   100  kil. 

Foin   — 

VIANDE  (à  La  Villette) 

Bœuf   le  kil. 

Veau   — 

Mouton   — 

Porc   — 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

Sucre  blanc  n»  3  100  kil. 

—    raffiné  1«  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol. 

Fécule  100  kil. 

Huile  de  colza  

—     lin   — 

Suif   — 

VINS  (Paris) 
Vins  de  soutir.  J  La  pièce  de?25  lit 
Bordeaux  ord.J    fût  et  droits 
Màcon  ordin..}  de  régie  compris 

DIVERS 

Coton  Louisiane   50  kil. 

Laine  Buenos-Ayres  luOkil. 

Soiegrèget«»ei>HMi'(mi«H/«  Jekilo 

Café  Santos   50  kil 

Cacao  Haïti  100  kil 

Riz  Rangoon   — 

Pétrole  américain   — 

Caoutchouc  le  kilo. 

MÉTAUX  (Paris) 
Cuivre  (Chili  1"  rearq.).  100 kil. 

Etain  Banka   — 

Plomb   — 

Zinc  -..  — 

Fer  (Marchand)   — 

Acier  (Rails)   — 

CHARBON  DU  NORD 
Tout-venant  sur  bateau  (tonne). 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paria) 

COUH  s 

3  0/0  Perpétuel  

Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier   - 

Crédit  Lyonnais   - 

Banq.  de  Paris  et  Pays-Bas. .  - 

Compagnie  du  Nord  - 

—        P.-L.-M  - 

Suez   _ 


BANQUE  DE  FRANCE 
SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  

—  avances  

Comptes  courants  particuliers  .. 
Compte  courant  du  Trésor  

ESCOMPTE  OFf.CIEl  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Es  compte  à  la  Banque  ae  France.. 

—  —  d'Angleterre 

—  —  _  d'Allemagne 

—  — d  Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —    de  Hollande. 

—  —  d'Italie  

—  —    de  Russie... 

—  aux  Banques  Suisses. 

BANQUES  EUROPEENNES  D'ÉMISSION 

SITUATION  AU  31  DKCKMbhB 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse-or  

Encaisse  argent  

Rapportde  l'or  à  la  circulation  % 


MOYENNES  ANNUELLES 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  H  H  OO  VI  A.DA.1  M9  [le  Jeudi.) 


1900 

1901 

1902 

1903 

1904 

18 

Mai 

25  ' 
Mai 

2 
Juin 

8 

Juin 

15 
J  n  i  n 

22 
Juin 

■2") 

Juin 

6 

Juil. 

13 

Juil. 

30 

JOft. 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Franes 

Franci 

0  31 

0  31 

0  32 

0  36 

0  34 

0  36 

0  36 
31  37 
33  Ss3 
24  37 
10  25 
19  25 

0  38 
31  50 
33  83 
14  37 
16  12 
19  5U 

0  36 
31  62 
33  83 
24  37 

6  » 
18  87 

0  36 

0  36 

m  92 

33  83 
23  62 
16  » 
18  87 

0  36 

0  36 

0  36 

0  36 

26  16 
28  45 
19  99 
14  58 

n  44 

ï5  89 
27  85 
20  29 
15  20 
19  94 

28  37 
30  03 
21  88 
15  38 
19  31 

31  08 

32  39 
22  87 
15  91 
15  64 

Sfl  63 
32  66 
22  15 
15  25 
Ï5  (.8 

::n  si 
U  37 

it;  » 

19  62 

30  87 
33  83 
23  h  7 
1G  » 
18  62 

29  S7 

0»  1J 

23  62 
56  » 
19  12 

31  » 

%>  o., 

24  37 
15  50 

19  G2 

31  62 
3  !  83 
2i  62 
15  50 
19  87 

31  12 

33  83 
24  62 
lb  50 
20  25 

6  » 
11  03 

6  81 
12  34 

6  77 
10  86 

5  64 
8  62 

5  39 

9  04 

5  40 
9  10 

5  10 
9  20 

S  40 
9  20 

5  40 
9  20 

5  i) 
s  15 

5  10 

8  50 

5  10 

8  50 

5  10 

8  50 

5  10 
8  10 

5  10 

8  50 

1  41 
1  81 
1  93 
1  41 

1  46 
1  91 
1  98 
1  39 

1  30 

1  85 

2  10 
1  44 

1  38 
1  77 
1  92 
1  27 

1  37 
i  73 
1  89 
1  22 

1  60 

2  05 
2  25 
1  50 

1  60 

2  05 
2  25 
1  52 

1  60 

2  05 
2  25 
1  48 

1  34 

2  10 
2  20 
1  41 

1  54 

2  10 
2  20 
1  44 

1  52 

1  93 

2  » 
1  16 

1  52 

1  90 

2  05 
1  46 

1  50 

1  90 

2  13 
1  4J 

1  50 

1  90 

2  05 
1  52 

1  50 

1  90 

2  10 
1  70 

30  91 
104  44 

35  33 
26  95 
67  26 
73  46 
64  87 

26  03 
100  37 
28  29 
22  97 

63  02 
71  73 

64  18 

22  18 
94  81 
31  38 
25  18 
59  76 
72  87 
72  99 

25  47 
82  » 
42  52 
33  91 
51  97 
53  16 
68  07 

29  47 
61  77 
43  61 
34  48 
47  83 
42  24 
59  27 

m  as 

68  .> 
51  87 
31  » 
50  25 
46  » 
GO  » 

31  75 
68  .'.o 
54  75 
31  » 
50  50 
46  25 
60  » 

54  OG 
03  5  J 

55  (>2 
31  » 
V<  75 
45  87 
60  » 

33  91 
OS  50 
55  62 
31  » 
49  73 
45  25 
61  » 

33  31 
67  50 
55  12 
31  » 
50  37 
15  12 
62  » 

34  » 
6  f  » 
55  75 
31  » 
19  25 
44  » 
62  » 

33  50 
G7  » 
56  « 
31  » 
50  50 
43  50 
62  » 

32  37 
66  50 
53  87 
31  • 
50  50 
43  -ta 
60  » 

29  62 
66  » 
51  62 
31  » 
50  50 
43  50 
60  » 

30  62 
66  » 
5(1  50 

31  - 
50  2-5 
43  25 
60  » 

131  77 
169  27 
179  42 

91  » 

134  58 
139  17 

86  87 
131  75 
131  75 

98  61 
148  » 
148  » 

ICO  » 

149  50 
149  £0 

83  » 
140  » 
140  » 

85  » 
140  » 
140  » 

85  » 
140  » 
140  » 

85  » 

140  » 
110  » 

Sa  » 
135  » 
135  » 

85  » 
135  » 
133  » 

87  » 

135  » 
135  » 

87  » 
135  » 
135  » 

85  » 
133  » 
135  » 

85  » 
135  * 
135  » 

65  67 
146  20 
51  19 
48  20 
152  60 
24  74 
23  06 
8  70 

58  22 
120  93 
43  50 
39  24 
156  » 
24  20 
17  62 
7  47 

58  55 
137  17 
47  57 
36  60 
133  35 
23  18 
18  27 
7  03 

74  93 
153  15 

53  72 
34  14 
128  83 
24  33 
21  » 
7  93 

78  84 
155  40 
46  92 
44  42 
121  14 
24  77 
19  90 
8  48 

51  75 
103  50 
45  » 
-il  25 
MO  » 
21  75 
19  12 
7  75 

54  75 
158  50 
45  » 
43  73 
110  » 
24  75 
19  12 
7  75 

.'  G  7  5 
17 1  » 

45  . 

43  50 
110  » 

24  75 

19  12 
7  75 

55  12 
17  4  50 
45  » 
4i  25 
110  » 
24  75 
19  12 
7  75 

5S  25 
175  50 
45  » 
42  25 
110  » 
24  75 
19  12 
7  75 

58  62 
177  o0 
43  » 
42  50 
110  » 
24  75 
19  12 
7  73 

84 
182  o 

15  » 
43  75 
110  » 
21  75 
19  12 
7  7j 

70  o 
183  » 
45  • 
45  50 
110  » 
24  75 
19  12 
7  75 

71  » 

183  30 
45  » 
43  75 

122  » 
24  75 
17  50 
10  10 

71  25 
190  » 
43  » 
-i-5  » 
122  » 
24  75 
17  30 
10  16 

189  65 
356  98 
48  31 
56  29 
27  48 
24  01 

177  57 
315  *9 
37  31 
47  69 
19  05 
19  14 

138  63 
321  64 
33  58 
49  80 

16  83 

17  58 

15?  61 

339  81 
34  52 
57  02 
16  62 
18  » 

154  K 

339  97 
35  64 
60  95 
16  50 
18  » 

ni  » 

169  - 
37  75 
66  » 
15  50 
18  5  ■ 

iô3  » 
371  » 
38  » 
64  » 
15  50 
18  50 

1GG  » 

309  * 
37  25 
65  » 
15  50 
18  50 

168  75 

819  » 
37  25 
64  25 
15  50 
18  50 

171  50 

372  75 
33  » 
61  25 
15  50 
18  50 

172  » 
378  23 
35  25 
66  75 
15  50 
18  50 

173  50 

,380  » 
oS  25 
66  » 
15  50 
18  50 

172  23 
381  • 

ï3  » 
65  75 
15  30 
18  50 

173  » 
381  25 

39  i0 
65  75 
15  50 
'.8  [0 

173  » 

333  » 
41  » 
65  75 
15  50 
18  30 

23  30 

18  92 

17  25 

17  » 

15  92 

15  T.'i 

15  75 

15  75 

15  75 

15  75 

15  75 

15  75 

13  73 

15  75 

15  75 

100  59 
4067 
684 
1086 
1111 
2317 
1836 
3508 

101  21 

3796 
675 
1037 
1048 
2124 
1669 
3713 

100  59 
3792 
737 
1058 
1041 
1900 
1483 
3923 

93  11 
3790 
719 
1110 
1105 
lo32 
1421 
3905 

97  54 
3815 
695 
1128 
1157 

Kii 

1353 
4209 

99  37 
3800 
725 
111  .5 
1360 
18u0 
1360 
4145 

99  85 
3799 
721 
1119 
13-5 
1800 
1371 
4i8i 

99  72 
3790 
72G 
1108 
1410 

im 

1359 

4490 

99  87 
3790 
725 
1096 
1408 
1810 
1351 
4510 

99  37 
3799 
720 
1105 

1400 
18.0 
1352 
4530 

98  47 
3800 
720 
110J 
1395 
1795 
135) 
4510 

98  57 
372u 
705 
1093 
1397 
1795 
134  J 
4500 

99  17 
3720 
700 
1091 
1370 
1739 
4357 
4425 

99  22 
3720 
700 
109J 
1313 
1700 
1360 
4132 

99  42 
3715 
703 
îiffj 
1115 
ÎÏ8J 
13b8 
443. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 

defr. 

Million 
defr 

.Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

4.034 
2.103 
1.134 
875 
492 
482 
256 

4.116 
2.410 
1.106 
592 
491 
514 
133 

4.162 
2.548 
1.111 
546 
452 
493 
157 

4.310 

2.492 
1.110 
688 
459 
429 
165 

4.283 
2.56 1 
1.114 

709 

202 

4.348 

2.869 
1-107 

53J 
468 
337 
i2I 

4-2;;6 
2.877 
1.109 

rçi  1 

<JL  k 

463 

m 
m 

4.397 

2.881 
1.101 

618 
408 
657 
215 

4.345 

2.887 
1.111 
470 

m 

545 
200 

4.331 
2.862 
1.108 
501 
466 
537 
221 

4.269 
2.883 
1.112 
483 
4b0 
587 
273 

4.358 
2.t84 
1.110 

629 
478 
661 
287 

4-403 
2.89U 
1.112 
57 1 
513 
640 
2tl 

4.391 
2.9j3 
1.109 
o36 
483 
599 
198 

4.373 
2.923 
1.110 

c60 

460 

623 

203 


% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

X 

3.23 
3.98 
5.33 
4.57 
4.08 
3.60 
5  » 
6.07 
4.88 

3  > 

3.72 
4.10 
4-08 
3.28 
3.23 
5  » 
5.67 

4  » 

3  » 

3.33 
3.32 
3-55 
3  » 

3  » 
5  » 
5-07 

4  » 

3  » 
3.75 
3.84 
3.50 
3-17 
3.40 
5  » 

4  65 
4.06 

3  » 

3.30 

4.22 

3  » 
3.2. 
5  » 
5.37 
4-0o 

3  •> 

2  50 

3  » 

3  50 
3  » 
2  50 
5  » 
5  50 
:; 

3  » 

2  ;o 

3  » 
3  50 
3  r, 

2  50 
5  » 
5  50 

3  50 

3  '» 

2  5J 

3  • 
3  50 
3  » 
2  50 
5  » 
5  50 

o  50 

3  . 

2  50 

3  » 
3  50 
3  » 

2  50 
5  » 
5  50 

3  30 

3  » 

2  50 

3  » 
3  50 
3  » 

2  50 
5  » 
5  50 

3  50 

3  . 

2  50 

6  » 

3  50 
3  » 

2  50 
5  » 
5  50 

3  50 

3  •> 

2  50 

3  - 
3  50 
3  » 

2  'M 
5  » 
5  50 

3  9i 

3  . 

2  30 

3  » 
3  50 
3  - 

2  50 
5  » 
5  90 

3  30 

3  • 

2  50 

3  • 
3  50 
3  » 

2  50 
a  » 

3  50 
3  30 

3  » 

2  30 

3  • 

1  30 
3  » 

2  30 
0  » 
5  50 

3  50 

Million 
defr. 

15.906 
8.211 

51.6 

Million 
de  fr. 

15.708 
8.770 
2.725 
55,8 

Million 
defr. 

16.215 
8.752 
2.821 
53.9 

Million 
defr. 

10.539 
8,993 
2.930 
54,3 

Million 
de  fr. 

1,  3i9 

2.  ,  >3 

Million 
defr. 
16.8  2 
10.325 
2.9(2 
61,8 

Million 
defr. 
16.606 
lu.  119 
2.9.50 
62,7 

Million 
defr. 
16.630 
10. iftî 
2.953 
62,9 

Million 
de  fr. 
16.701 
10-428 
2. 911 
62,4 

Million 
de  fr. 
16. 602 
10.12! 
2.936 
62,7 

Million 
defr. 
16.5  (1 
10.»74 
2.952 
63,1 

Million 
de  fr. 

16-625 
10  iso 
2.952 
03,0 

Million 
defr. 
17. 259 
10  330 
2.911 
3a,s 

Million 
defr. 
17.106 
10.353 
2.8s7 
6U,5 

Million 
defr.  | 
17.003' 
10-396 
2.8*4  1 
61,1 

8 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


OFFICIERS  MINISTÉRIELS 


VILLE  DE  PARIS.  A  ad}" séparément.  Ch.  dos  Nol,  8  août. 

2TFDI>  4  1,11  y  10  ANGLE  r.  Guy  de  Maupassant 
lLHnillllij  et  Wlignard.  S"  451'"94.  M.  à  p. 
245'  le  m.  2°  r.  Guy  de  lïl  au  passant.  S"  250"»  env. 
M.  à  p.  215'  le  m.  S'ad.  aux  not.:  M6*  Delorme,  rue 
Auber.  11  et  Mahot  de  la  Quérantounais,  14,  r.  des 
Pyramides,  d<:p.  de  l'cnch.   41 


Etudes  do  M>  Moyne,  notaire  à  Paris,  7,  rue 
Laffitte.  et  de  Me  Pelletier,  avoué,  44,  rue  de  la 
Chaussée-d'Antin, 

DIVIÎRSIÎS  VALEURS  iSfSJ»1? 

1°  50  actions  Société  anonyme  des  app  ications 
générales  du  celluloïd,  Petit-Collin,  en  5  lots; 
2°  100  actions  de  la  Société  anonyme  des  Plaques 
pellicules  et  photographiques,  J.  Jougla,  en  10 
lots;  3°  un  bon  delà  Société  des  coupons  commer- 
ciaux; 4°  les  droits  que  peut  avoir  M.  Vadon  dans 
la  Société  The  Englisch  Celluloïd  Company  Ld  ; 
5°  Les  droits  que  pourrait  avoir  le  sus-nommé  dans 
ou  contre  la  Société  agricole  industrielle  des  ter- 
rains de  Nipe  (Cuba).  Consignation  pour  enchérir  : 
200  francs.  M.  à  px  :  500  francs  par  lot,  pour  les 
15  premiers  lots.  16e  lot  :  5  fr.,  17°  lot:  50  fr.  et 
18e  lot  :  ÎOO  fr.  à  adj.  le  mercredi  2  août  1905  à 
1  heure,  Et.  de  M"  Moyne,  notaire.  S'ad.  à  MM" 
Pelletier,  Marquis-Boudaille,  avoués,  M-  Moyne, 
notaire  et  Graux,  administrateur-judiciaire  à 
Paris,  55,  rue  de  Piivoli. 

42 


COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  ANDALOUS 

Obligations  3  0/0  2e  série 
Coupon  au  1"  août  1905 

Les  formalités  pour. l'approbation  du  Convenio 
proposé  par  la  Compagnie  à  ses  obligataires  n'é- 
tant pas  encore  terminées,  le  coupon  venant  à 
échéance  le  1er  août  prochain  sur  les  obligations 
3  0/0  2e  série  sera  payé  dans  les  conditions  tran- 
sitoires prévues  à  l'article  1er  §  B  du  Convenio 
ainsi  conçu  : 

B.  Coupons  échus  postérieurement  au  1"  février 
1905  inclus  jusqu'à  l'homologation  définitive  du 
Convenio. 

«  Dans  le  cas  où  le  Convenio  ne  serait  pas  homo- 
«  logué  le  1er  février  19u5,  les  coupons  à  échoir  à 
«  partir  de  cette  date  jusqu'à  l'homologation  défi- 
«  nitive  seront  payés  en  francs  pour  les  2/3  de 
«  leur  valeur  nominale,  impôts  déduits;  le  sur- 
«  plus  au  delà  de  ces  2/?>,  s'il  en  existe,  calculé 
«  suivant  les  résultats  du  dernier  exercice  clos  et 
«  en  conformité  des  dispositions  du  Convenio,  sera 
«  réglé,  au  choix  de  la  Compagnie,  soit  en  espèces, 
«  soit  en  obligations  de  nouvelle  création,  accep- 
«  tées  au  prix  moyen  des  obligations  Andalous 
«  1"  série  à  revenu  fixe  pendant  le  trimestre  pré- 
«  cèdent,  ou  à  la  parité  de  ce  cours  si  les  obliga- 
i>  tions  créées  sont  d'un  lype  autre  que  le  type 
«  500  francs  3  0/0.  Ce  règlement  s'opérera'  en 
«  même  temps  que  l'échange  des  titres  et  dans  un 
n  délai  qui  ne  devra  pas  excéder  six  mois  à  partir 
«  de  la  date  de  l'homologation  définitive.  » 

En  conséquence  de  ce  qui  précède,  les  porteurs 
d'obligations  '■>  0/0  sont  informés  que  le  paiement 
du  coupon  n"  30.  venant  à  échéance  le  1"  août 
prochain,  aura  lieu  en  Espagne  à  partir  de  celle 
date  : 

A  Madrid  : 

À  la  Banque  Espagnole  de  Crédit  et  à  l'agence 
du  Crédit  Lyonnais. 

A  Barcelone  : 
A  la  caisse  du  Crédit  Mercantil. 

A  BlLBAO  : 
A  la  caisse  de  la  Banque  de  Bilbao. 

A  Malaga  : 

A  la  caisse  centrale  de  la  Compagnie,  à  raison 
de  5  Pcs.  net  par  coupon. 

L«îS  coupons  présentés  en  France  seront  (comme 
précédemment)  payables  à  la  Banque  de  Paris 
ot  des  Pays-Bas,  3,  rue  d'Antin,  à  Paris. 

Lo  paiement  en  sera  effectué  sur  présentation 
aux  guichets  de  cet  établissement,  à  raison  do 
5  fr.  net  par  coupon. 

Il  demeure  entendu  que  p.  coupon  étant  détaché, 
bien  qu'il  n'ait  ,'té  payé  que  les  2/3  do  sa  valeur 
nominale,  chaque  t  itre  d  obligation  3  0/0  8*  série 
n'ira  dinit  un  r, ylemenl  du  surplus  après  déduc- 
tion de  la  totalité  des  impôts  français  cl  espagnol, 
dans  les  conditions  |nVvin  s  au  paragraphe  B  du 
Convenio  repioluit  ci-dessus. 


CRÉDIT  FONCIER  ÉGYPTIEN 

SOCIÉTÉ  ANONYME.   CAPITAL  FR.  21)0  MILLIONS 

263.819  Oblig.  Foncières  3  °/0  de  Fr.  500  au  Porteur 

Remboursables  au  pair  en  73  ans  par 
tirages  semestriels 
Garanties  contre  toute  Conversion  jusqu'au 
1er  janvier  1917 
Faisant  partie  d'une  série  de  500. 000  obliga- 
tions dont  la  création  a  été  aulorisée  par  déci- 
sion du  Conseil  d'administration  du  16  juinl9u5 
et  dont  400.000  environ  ont  pour  objet  spécial 
le  règlement  à  due  concurrence  du  prix  des 
créances  hypothécaires  cédées  au  Crédit  Fon- 
cier Egyptien  par  la  Société  Egyptienne  de 
la  Datra-Sanieh. 


Intérêt  semestriel  :  Fr.  7  50 
Net  de  tous  impôts  Français  et  Égyptiens 

PRIX  D'ÉMISSION  :  FR.  437  50 

Jouissance  i"  Juillet  1905 
Payahle  : 
En  souscrivant.  . .  Fr. 
A  la  répartition  (du 
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1er  au  5  août)   387  50  ) 


Fr.  437  50 


SOUSCRIPTIONS  PRIVILÉGIÉES 

Réservées  aux  détenteurs  d'obligations  Da'ira- 
Saniehâ  0/0  1890  du  Gouvernement  Egyptien 
Les  porteurs  d'obligations  de  la  Daïra- 
Sanieh  4  O/O  1890  (titres  estampillés  eu 
non  et  timbrés  français)  ont  le  droit  de  sous- 
crire à  la  présente  émission  par  préférence  et 
sans  être  soumis  à  réduction  aux  conditions 
du  prospectus. 

La  Souscription  sera  ouverte  le  25  juillet  1905 

PARIS,  DÉPARTEMENTS  ET  ÉTRANGER  : 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  ; 
Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris; 
Société  Générale. 

On  peut  souscrire,  dès  aujourd'hui, 
par  correspondance 
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Banque 
A.  Froidefond 

29,  Rue  de  la  Chaussée-d'Antin,  PARIS  (9e  Ait1) 
Maison  Fondée  en  1878 

ORDRES  DE  BOURSE 

au  (/'ompfant  et  a  Terme 
AVANCES  SUR  TITRES.  MÊME  NON  COTÉS 

Ouvertures  de  comptes  courants,  à  vue  ou  à 
échéances  fixes, à  intérêt  variant  entre  3  et  6%  l'an. 

EMPLOI  DE  CAPITAUX  ET  DE  TITRES 

en  compte  de  Reports  aux  condition*  suivantes  : 

à  un  an   4  % 

a  six  mois.. .  3  %% 

h  trois  mois,  3  % 
ESCOMPTE  D'EFFETS  DE  COMMERCE 

RENSEIGNEMENTS  GRATUITS 


GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Obligations  4  070  de  la  Grande  Société  des 
Chemins  de  fer  Russes.  —  Emission  ISSN 

{Nicolas). 

La  BANQUE  RUSSE  pour  le  COMMERCE 
ETRANGER,  7,  rue  du  Helder,  6  Paris,  est  char- 
gée y>ar  Son  Fxcellencc  M.  lo  Ministre  dos  Finances 
de  Russie  de  payer  lo  coupon  do  ces  obligations 
(t  Î.IN  net),  échéant  lo  1"  août,  au  change  du 
jour. 


IMl'KIMEKIE   DE  LA  l'UKSSK 

n  rue  du  Croissant,  Paris.  —  Slmart.  lvnp. 


COMPAGNIE  POUR  LA  FABRICATION  DES 

COMPTEURS  ET  MATÉRIEL  D'USINES 

A  GAZ 


Messieurs  les  Actionnaires  do  la  Compagnie 
pour  la  Fabrication  des  Compteurs  et  Maté- 
riel d'Usines  à  Gaz  sont  convoqués  en  assemblée 
générale  ordinaire,  pour  le  samedi  29  juillet 
1905,  tï  3  heures  de  relevée,  au  Siège  social, 
29,  rue  Claude- Vellefaux,  à  Paris,  à  l'effet  de  : 

1°  Entendre  les  rapports  du  Conseil  d'adminis- 
tration et  des  Commissaires  sur  l'exercice  écoulé 
et  les  approuver,  s'il  y  a  lieu; 

2°  Fixer  le  dividende  ; 

3°  Réélire  ou  remplacer  les  Administrateurs  sor- 
tants et  les  Commissaires; 

4"  Procéder  au  tirage  au  sort  de  21  obligations 
5  0/0  (émission  1884  . 

Sont  membres  de  l'assemblée  : 

Les  actionnaires  propriétaires  de  cinq  actions  ; 

Ceux  qui  sont  propriétaires  de  moins  de  cinq 
actions,  aux  termes  de  !a  loi  du  1er  avril  1893,  ont  le 
droit  de  se  réunir  et  de  se  faire  représenter  par  l'un 
d'eux. 

Le»  actions  au  porteur  devront  être  déposées 
cinq  jours  au  plus  tard  avant  l'assemblée  géné- 
rale : 

A  Paris,  au  siège  social,  29,  rue  Claude- Vel- 
lefaux ; 

Au  Comptoir  National  d'Escompte,  14,  rue 

Bergère,  et  dans  ses  succursales  ; 

Chez  MM.  Périer  et  Cie,  banquiers,  59,  îuc  de 
Provence  ; 

Chez  MM.  Verley,  Decroix  et  C'",  banquiers 
à  Lille,  et  aux  succursales  de  la  Compagnie; 
A  Lyon,  246,  avenue  de  Saxe; 
A  Marseille,  95,  rue  Marengo; 
A  Dordrecht,  Lynbam; 
A  Strasbourg,  Zaunkoniggasse; 
A  Milan,  23,  viale  di  Porta  Lodovica. 

Le  Conseil  d'Administration. 

47 


COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  anonyme 
Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

il,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 

A  vue   1  O/O 

A  sept  jours  de  préavis   2  O/O 

bons  a  échéances  fixes 

A  1  an   3  O/O 

A  2  et  3  ans   3  1/2  O/O 

A  4  et  5  ans   4  O/O 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  effets. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà  de  3  ans   3  12  O/O 

De  1  an  à  :S  ans   3  O/O 

De  6  mois  à  1  an   200 

A  vue   1  1/2  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  do  2  ans,  il  est  délivré 
es  bons  de  caisse  munis  do  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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VALEURS  ÉTRANGÈRES  DE  PLACEMENT 

CHEMINS  DE  FER  AMÉRICAINS 

VALEURS  HOLLANDAISES,  ÉGYPTIENNES,  ETC, 


PH.    L.    VON    HEMERT  & 
F»AFIIS  —  3,  Square  de  l'Opéra  (S  ) 


—  PARIS 
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COMPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIRAGE!  CHAliFFAGEtGAZ 


MOIS 


Juin  

I  pr.  mois. 


RECETTES  DK  GAZ 

j  eomp.les  sommes  pajeespar  la  Till a  de 
Paris  pour  l'abaissement  du  phi  du  gaz 


1904 


fr.  c. 

•6.764.405  13 
50.975.833  41 


1903 


fr.  c. 

7  139.998  34 
52.850.410  63 


AUGMENTATION 


en  1905 


fr.  o. 

375.593  21 
1.874.577  22 


Soit 

0/0| 

irTï 

5  55 
3.68 
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COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et  des  Glranda  Hxpreaa  Huropéan  s 

(Société  Anonyme) 


État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1904  1905 
Du  1"  janvier  au  30  j  «in..  Fr.   7.761.018   8. £67. 638 
Du  1"  au  10  juillet  ....      399.568  474.298 

8.160.586  '  9.041.'.>::6 

Diflérence  en  faveur  de  1905. . .        881 .350 


RANG  MINES.  LIMITED 

DIVIDENDE  X  5 
Dividendes  des  actions  au  porteur 

Les  détenteurs  d'actions  au  porteur  (de  cinq 
shillings;  sont  informés  par  le  présont  avis  qu'ils 
pourront  toucher  le  vendredi  11  août  le  dividende 
n°  5  100  0/0,  c'est-à-dire  5  sh.  par  action  de  5  sh. 
contre  remise  du  coupon  n,j  5,  soit  aux  bureaux 
de  la  Compagnie,  n°l,  London  Wall  Building  E.  C, 
ou  à  la  Compagnie  Française  de  Mines  d'or  de 
l'Afrique  du  Sud,  20,  rue  Taitbout,  Paris. 

Tous  les  coupons  présentés  à  celte  dernière 
adresse,  de  même  que  tous  ceux  présentés  aux 
bureaux  de  Londres  pour  le  compte  de  porteurs 
résidant  en  France,  seront  diminués  de  1  shilling 
par  livre  sterling  en  raison  de  l'impôt  français  de 
transfert  et  sur  les  valeurs  mobilières. 

Les  coupons  de  porteurs  résidant  en  Angleterre 
seront  soumis  à  une  déduction  de  1  sh.  par  liv.st. 
par  Jes  bureaux  de  Londres  en  raison  de  l'impôt 
sur  le  revenu  existant  en  Angleterre. 

Les  coupons  devront  être  laissés  pendant  quatre 
jours  pleins  pour  examen  à  l'un  quelconque  des 
deux  bureaux  susdits,  et  pourront  être  déposés 
n'importe  quel  jour  de  onze  heures  a  deux  heures, 
sauf  les  samedis.  „ 

r<33  bordereaux  seront  délivrés  sur  demande. 
Par  ordre  du  Comité: 

Andhevv  Moin, 
Secrétaire  à  Londres. 
Londres,  26  juillet  1905. 
1,  London  Wall  Buildings  E.  C. 
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EMPRUNT  NORVÉGIEN  3 


1888 


MM.  les  porteurs  de  titres  de  l'Emprunt 
Norvégien  3  O/O  1888  sont  informés  que  le 
coupon  d'intérêt  échéant  le  1e1'  août  prochain  sera 
pavé,  à  partir  de  cette  époque,  chez  MM.  E. 
HÔSK.IER  et  C",  banquiers  à  Paris,  39,  boule- 
vard Haussmann,  à  raison  de  7  fr.  56  par  titre 
de  504  francs. 


GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Obligations  4  O/O  de  la 
GRANDE  SOCIÉTÉ   DES  CHEMINS 
DE   FER  RUSSES 
(Nicolas  1888) 
MM.  E.  Hoskier  et  Cie,  banquiers  à  Paris,  39, 
boulevard  Haussmann,  sont  chargés  par  S.  Excel- 
lence le  Ministre  des  Finances  de  Russie  de  payer  le 
coupon  d'intérêt  échéant  le  lor  Août  prochain,  sur 
les  susdites  obligations,  à  raison  de  1  £  18,  impots 
déduits. 

Le  paiement  en  aura  lieu  sans  frais  au  change 
du  chèque  sur  Londres  le  jour  de  la  présentation. 
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OBLIGATIONS  CONSOLIDEES  4  O/O 

des  Chemins  de  fer  Russes 

DE  LA  TROISIÈME  SÉRIE  (ÉMISSION  1890) 

La  Commission  impériale  d'amortissement  a 
procédé,  le  18  juin/l"  juillet  1905,  au  tirage  des 
obligations  de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rembour- 
sables à  partir  du  18  septembre/ler  octobre  1905  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'État  ;  à 
Paris,  chez  MM.  de  Rothschild  frères  ;  à  Londres, 
chez  MM.  N.  M.  Rothschild  and  Sons;  à  Berlin, 
à  la  Direction  de  la  Disconto-Gesellschaft  et  chez 
M.  S.  Bleichrœder  ;  à  Francfort-s-Mein,  à  la  Direc- 
tion de  la  Disconto-Gesellschaft. 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le  18 
septembre/1"  octobre  1905;  dans  le  cas  contraire, 
le  montant  des  coupons  manquants  sera  déduit  du 
capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 
A  125  roubles  or 

9251  à  9300  68451  à  68500  73201  à  73250 
111901    111950     133101    133150      142901  142950 

A  625  roubles  or 
246101  à  246150     269151  à  269200      321001  à  321050 
A  1.250  roubles  or 
326701  à  326750      364501  à  364550 
A  3.125  roubles  or 
403401  à  403450     415151  à  415200      426901  à  426950 
434201   434250     502451   502500      556151  556200 
616451   616500     631701   631750      638551  638600 


Numéros  des  obligations  consolidées  4  0/0  des 
Chemins  de  fer  Russes  de  la  troisième  série  (émis- 
sion 1890),  sorties  aux  tirages  antérieurs  et  non 
présentées  au  remboursement  à  la  date  du  IX 
juin/1"  juillet  1905. 

(A  partir  des  termes  désignés  entre  parenthèses, 
ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  125  roubles  or 

4755  4765  4766  4776  4778  4779  4786  4793  à  4795 
13003  13009  13016  13022  13024  à  13026  13028  13031 
13032  13034  13036  à  13038  13040  13041  13046  à 
13050  13252  à  13261  13203  à  13266  13269  à  13273 
(18  septembre/1"  octobre  1903),  14058  14060 
14062  14063  14070  à  14072  14077  à  14084  14086 
14088  14092  à  14095  14097  à  14100  (19  mars/1» 
avril  1903),  29351  à  29400  33201  à  33250  (19  mars/ 
1"  avril  1905),  36034  36035  36045  c  19  mars/1" 
avril  1905),  44951  à  44974  44977  4Î978  44980  (18 
septembre/1"  octobre  1904),  48801  à  48350  (19 
mars/1"  avril  1905),  49305  à  49308  49315  à  49317 
49325  à  49327  49329  49330  56851  56859  à  56861 
56868  à  56873  56875  à  5G881  56885  à  56892  56895  à 
56899  19  mars/1"  avril  1904),  61402  61408  à  61414 
61416  à  61423  61425  61426  61431  à  61435  61438 
61439  61441  à  61443  61445  61447  61450  (18  septem- 
bre/1"- octobre  1904),  62801  62803  62811  à  62818 
62820  62823  à  62825  62828  62829  62832  62834  62840 
à  6  -842  (19  mars/1"  avril  1903),  64301  à  64303 
64309  64310  64332  à  64340  64342  à  64349  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1903),  66051  à66100  (19  mars/ 
1"  avril  1905),  71454  71455  71457  à  71460  71463  à 
71467  71475  71476  71481  71485  71486  71492  à  71494 
71496  à  71499  (18  septembre/1"  octobre  1903), 
79451  79453  à  79457  79465  à  79467  79471  à  79473 
79478  à  79484  79488  79492  79497  (19  mars/1"  avril 

1904)  ,  85008  85009  85012  à  85016  85020  85021  85029 
85032  85034  (18  septembre/1"  octobre  1902),  93190 
(19  mars/1»  avril  1902).  99121  à  99123  99126 
99130  99133  99136  99138  99139  99143  99145  99150 
117102  à  117106  117113  à  117117  117126  à  117132 
117134  à  117150  (18  septembre/1"  octobre  1904;. 
117951  à  118000  127701  à  127750  (19  mars/1"  avril 

1905)  ,  133705  133706  133710  133725  à  133734  133736 
133738  à  133740  133743  à  133745  133750  (19  mars/ 
1"  avril  1904),  134155  à  134157  134164  134165 
134170  à  134173  134175  134176  134178  134186  à 
134192  134195  à  134200  (18  septembre/1"  octobre 

1903)  ,  134851  à  134900  (19  mars/1"  avril  1905. 
145560  145585  145586  145589  à  145600  (19  mars/1" 
avril  1903),  160302  à  160307  160312  160313  160318 
160319  160323  a  160325  160337  160340  160341  160345 
160346  160348  (18  septembre/1"  octobre  1903), 
162301  162322  163323  162329  162330  (18  septembre  / 
1"  octobre  1902),  166057  166058  166060  166063 
166067  166071  166074  à  16G077  165079  166080  166082 
à  166086  166088  166089  166091  166094  à  166098 
166100  (18  septembre/1"  octobre  19031,  166401 
166404  166405  166407  166413  à  166420  166424 
166427  166429  à  166442  166445  à  166450  (19  mars/ 
1"  avril  1903). 

A  625  roubles  or 
180441  à  180450  (18  septembre/1"  octobre  1901), 
182661  à  182670  182676  à  182690  (18  septembre 
1"  octobre  1903),  184401  à  184410  184421  à  184430 
184436  à  184450  ^  18  septembre/ 1"  octobre  1904  , 
201711  à  201715  (18  septembre/1"  octobre  1902), 
216696  à  216700  <18  septembre  1"  octobre  19031, 
221351  à  221400  (19  mars/1"  avril  1905\  23'.051  à 
234060  234066  à  234070  234076  à  234080  234091  à 
234095  (19  mars/1»  avril  1904  ,  235051  à  235100 
18  mars/1"  avril  1905'.  245811  à  245820  215331  à 
245835  245841  à  245845  (18  septembre  1"  octobre 

1904)  ,  258566  à  258570   258576  à  258585   253596  à 
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258600  (19  mars/1"  avril  1903).,  361161  à  261165 
261176  à  261185  261191  à  261195  (18  septembre/ 
1"  octobre  1902),  265751  à  265755  265761  à  265765 
(18  septembre/1"  octobre  1904),  266351  à  266400 
,1'J  mars/1"  avril  1905),  303451  à  303455  303461  à 
303465  303471  ;\  303475  303481  à  303500  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1904),  314051  à  314060  317451 
à  317455  317491  à  317495  (19  mars/1"  avril  1903), 
318931  â  318945  (18  septembre/1"  octobre  1904), 
320001  à  320030  (19  mars/1"  avril  1904). 

A  1.250  roubles  or 

383051  iL  333100  (19  mars/l"avril  1905),  345611 
à  345640  (19  mars/1"  avril  1904),  351051  à  351100 
(19  mars/1"  avril  1905),  351501  à  351510  354101  à 
354120  (19  mars/1"  avril  1904),  367201  à  867850 
(19  mars/1"  avril  1905),  371171  à  371180  (18  sep- 
tembre/1" octobre  1903),  381351  à  381400  (19 
mars/1"  avril  19051. 

A  3.125  roubles  ,or 
411951  à  411975  (18  septembre/1"  octobre  1903), 
417526  à  417550  (19  mars/1"  avril  1903),  455226 
à  455250  (19  mars/1"  avril  1904),  467051  à  467100 
(19mars/l"  avril  1905),  488976  à  489000  (19  mars/ 
1"  avril  1903),  494201  à  494250  5(17601  à  507650 
541151  à  541200  555801  à  555850  (19  mars/l«  avril 
1905),  565276  à  565300  (19  mars/1"  avril  1904), 
:>3387i;  à  593900  (19  mars/1"  avril  1905),  620551  à 
620600  (18  septembre/1"  octobre  1904). 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER  DU 

NORD  DE  L'ESPAGNE 


Assemblée  générale  ordinaire  du  8  juin  1905 
Présidence  de  Son  Excellence 
M.  Fat  sxi.no  Rodkigcez  San  Pedro 
RAPPORT  DU  CONSEIL  D'ADMINISTRATION 

Messieurs, 

Vous  avez  été  convoqués  en  assemblée  gé- 
nérale ordinaire  conformément  aux  disposi- 
tions de  l'article  26  des  statuts,  pour  prendre 
connaissance  des  opérations  de  l'exercice 
1904,  délibérer  sur  les  comptes  de  cet  exercice 
et  procéder  au  renouvellement  ou  au  rem- 
placement d'administrateurs. 

Nous  commencerons  par  vous  exposer  les 
résultats  de  l'année  sous  la  forme  où  ils  ont 
été  présentés  pour  les  exercices  précédents. 

EXPLOITATION 

Les  recettes  obtenues  pendant  l'année  1904, 
sur  l'ensemble  des  lignes,  qui  forment  un 
réseau  de  3.674  kilomètres,  se  sont  élevées 

à  P.    126.790.119  09 

soit,  par  kilomètre,  à  piécettes 
34.510  10. 

Les  sommes  versées  par  la 
Compagnie  dans  les  caisses  de 
l'Etat,  à  titre  d'impôts  sur  les 
voyageurs  et  les  marchandises 

ont  été  de  (1)   P.      9  310.440  10 

soit  par  kilomètre,  de  piécettes 
2.588  57. 

Ix-.s  recettes  pour  la  Compa- 
gnie ont,  par  suite,  été  réduites 
à   P.    117.478.678  99 

S  )ii  ii  piételles  31.975  90  par  kilomètre. 

Les  résultats  de  l'exploitation,  en  1904.  se 
résument  comme  suit  : 

Recettes  et  dépenses 
totales      par  kil. 

3.074  kil. 

Ri    )lfss  de  l'exploita- 
tion  117.479.678  09   31.075  9H 

Produit»  divers   369.529  37       100  57 

Totaux   117.840. SB "36  32. «70  53 

rtâjri-MfMiK  d'epcploila- 
tiou    59.387.676  40  10.120  76 

Produit  net,.  *~  5ft  .<VM  .531  90  15.955  77 

fi.  élus  loin  '  c  trouvent  iii<iu|iié<'s  Us*  au- 
tri  Mwr.  qui  oui  «té  payées  an  Trésor  et 

los  écoia/iiHoi  jiie  l'Etat  a  réalisé*»  par  suite1 
des  service»  que  lui  rend  la  Compagnie. 


Le  produit  net  avait 
été,  en  1903, pour  le6 
mêmes  lignes,  de... 


63.595.999  98   17.394  9î 


—  de  Barcelone 

—  de  Bilbaa   


773 
249 


4.974.468  08     1.439  20 


l>a  diminution, en  1904, 

est  donc  de  

et  équivaut  à  7,82  %. 

Les  recettes  de  l'exploitation  présentent,  en 

1904,  une  diminution  de  P.        381.460  95 

par  rapport  à  celles  de  1903.  soit 
de  0,32  %  et  les  dépenses  d'ex- 
ploitation du  même  exercice 
1904  une  augmentation  de   4,663.983  97 


qui  équivaut  à  8,54  %,  d'où  il 
résulte,  pour  1904  une  diminu- 
tion  dans  le  produit  net  de 

l'exploitation,    de   5.045.444  92 

Les  produits  divers,  en  1904, 
ont  augmenté  de   70.976  84 


par  rapport  à  ceux  de  l'exercice 
1903  et,  pour  cette  cause,  la 
diminution  définitive  se  trouve 

réduite  à   4.974.468  08 

soit  à  7,82  %. 

La  diminution  du  produit  net  est.  motivée 
par  les  mauvaises  récoltes  en  Castille  et  en 
Aragon,  et  par  l'augmentation  considérable 
des  dépenses  par  suite  des  grandes  répara- 
tions faites  au  matériel  roulant  et  de  trans- 
port, à  la  voie,  etc.,  pour  préparer  le  service 
d'automne,  dont  les  résultats  n'ont  pas  été 
conformes  aux  prévisions. 

L'exportation  des  vins  communs  d'Espagne, 
en  1904,  a  été  aussi  inférieure  à  celle  de 

1903.  En  effet,  pendant  cette  dernière  année, 
elle  s'est  élevée  à  2.292.459  hectolitres,  tandis 
qu'en  1904,  elle  n'a  été  que  de  2.167.967  hec- 
tolitres. 

L'importation  des  blés  étrangers  a  été,  en 

1904,  de  222.162  tonnes,  représentant  une  va- 
leur de  52.208.236  piécettes,  supérieure  de 
30.870.867  piécettes  à  l'importation  en  1903. 

L'importation  des  farines  a  été,  en  1904,  de 
1.217  tonnes,  représentant  une  valeur  de 
480.409  piécettes.  En  1903.  elle  avait  été  de  533 
tonnes  d'une  valeur  de  170.103  piécettes. 

La  plus  grande  partie  de  ces  blés  et  farines 
ayant  été  importée  par  mer  en  vue  de  con- 
so-mmations  près  des  côtes,  a  donné  lieu  à 
peu  de  transports  sur  les  lignes  des  Compa- 
gnies de  chemins  de  fer. 

Les  transports  de  blés  effectués  en  1904  sont 
inférieurs  de  86.522  tonnes  et  de  2.111.205  pié- 
cettes aux  résultats  obtenus  en  1903.  La  je- 
cette  moyenne,  par  tonne  transportée,  en 
1904.  a  été  de  14,14  inférieure  à  celle  de  l'an- 
née 1903,  qui  a  été  de  15,44. 

Pendant  les  quatorze  années,  de  1891  à 
19D4,  les  produits  obtenus  sur  les  diverses 
lignes  ont  été  les  suivante  : 

Produits  obtenus 
kilom.     ancien      nouveau  ensemble 
Années  exploités  réseau        réseau       du  réseau 
piécettes 

1891  ....    3.281    63.912.840    25.409.169  89.382.009 

1892  ....    3.281    .61.067.709   25.663.602  86.731.311 

1893  ....    3,366    58.878.913   24.882.387  83.761.300 

1894  ....    3.439    58.820.038   26.109.278  84.929.316 

1895  ....    3.456   55.818.067   26.327.391  82.145.458 

1896  ....    3.456    59.553.734   28.561.268  88.115.002 

1897  ....  3.450  58.803.521  29.859.799  88.663.320 
3898  ....  3.056  01.215.957  32.602.722  93.818.679 
1«)9  ....    3.656   65.237.468   39.212.954  104.450.422 

1900  ....    3.656   69.007.270   38.975.350  107.982.626 

1901  .       3.656    69.534.390    39.917.888  109.452.278 

1902  ....    3.656    72.877.738    43.036.026  115.913.764 

1903  ....    3.656    73.959.630    43.901.510  117.861.140 

1904  ....  3.674  72.749.388  44.730.291  117.479.079 
L'augmentation  moyenne  des  recettes  pen- 
dant les  13  dernières  années, comparativement 
aux  résultats  de  1891,  a  été  de  9.179.860  pié- 
cettes. Elle  provient  d'une  augmentation  rte 
12.riH6.3sn  piécettes  due  aux  transports  en  re- 
pérai et  d'une  diminution  de  3.406.520  pié- 
rcltcs  sur  le  trafic  ries  vins,  futailles  villes 
e1  céréales. 

le  tableau  suivant  donne  la  répartition  ries 
reeetfeH,  ries  dépenses  et  riu  produit  net  rie 
l'exploitation,  en  1904,  entre  les  diverses 
Lignes  : 

Désignation  des  lijpjss  Long,  expl. 

Ligne  nrim  ipale    909 

—    rte  Santanrier    139 


Totaux  de  l'ancien  réseau.. 
Ligne  d'Almansa  à  Valence  et  à 

Tarragone   

Ligne  des  Asturies,  Galice  et 

(Léoa  

Ligne  d'Avilès   .......... 

—  de  Soto  de  fley  à  Ciano..' 

—  de  Lérida  à  Tarragone... 
•  —    de  San  Juan  de  las  Aba- 

desas   

Ligne  de  Valence  à  Utiel  


2.070 

517 

741 
21 

22 
103 

112 


Ensemble   ,   3.674 

Désignal  ion  ReGettes  Produits 

ries  lignes         de  l'exploitation  nets 
Ligne  principale...     38.287.482  87   20.658.932  24 
Lig.  de  Santander      3.097.441  12     1.411.655  90 
Lig.  de'Rarcelone.     21.974.035  64   10.731.788  15 
Ligne,  de  Rilbao....      9.390.427  87    5,486.289  80 

Totaux  de  l'an- 
cien réseau  

Ligne  d'Almansa  à 

Valence  et  à  Tar- 
ragone   

Ligne  des  Asturies 

Galice  et  Léon... 
Ligne  d'Avilès  

—    de  Soto  de 

Rey  à  Ciano   

Ligne  de  Lérida  à 

Tarragone   

Ligne  de  San  Juan 

de  las  Abadesas. 
Ligne  de  Valence 

à  Utiel  


72.749.387  50  38.288.666  09 


16.287.852  56     8.631.828  32 


21.593.057  » 
781.023  48 

650.558  12 

1.504.075  61 

2.783.404  86 

1.130.319  86 


8.580.911  25 
346.239  86 

378.204  41 

247.777  33 

1.261.301  74 

517.073  53 


Ensemble    117.479.678  99  58.232.002  53 

Le  produit  net  de  l'exploitation  en  1904. 
comparé  à  celui  de  1903,  présente,  pour  cha- 
cune des  lignes  indiquées  dans  le  tableau 
ci-après,  les  différences  suivantes  : 

Désignation  Produit  net 

des  lignes  en  1903  en  1904 

Ligne  principale....  21.334.569  98  20.O58.932  24 
Ligne  de  Santander     1.070.232   »     1.411.655  90 

—  de  Raroelone   12.636.667  76   10.731.788  15 

—  de  Rilbao          6.293.757  26     5.486.289  80 


Totaux  de  l'ancien 

réseau    41.935.227   »   38.288.666  09 

Ligne  d'Almansa  à 
Valence  et  à  Tar- 
ragone   9.112.706  47     8.631.828  32 

Ligne  des  Asturies, 

Galice  et  Léon   9.241.435  48     8.580.911  25 

Ligne  d'Avilès   300.767  06       346.239  86 

—    de   Soto  de 

Rey  à  Ciano   253.205  83       378.204  41 

Ligne  de  Lérida  à 

Tarragone    451.697  62       247.777  33 

Ligne  de  San  Juan 

de  las  Abadesas..  1.346.6%  70  1.261.301  74 
Ligne  de  Valence  à 

Utiel    655.711  29       517.073  53 


Ensemble    63.297.447  45   58.252.O02  53 

Comparaison  des   recettes   de  V exploitation 
des  deux  dernières  années 

Recettes 
totales        par  kil. 
pLécotlos  piécettes 

ï.es  recettes  de  l'exer- 
cice 1904  ont  été  de.    117.479.678  99   31.975  96 

En  1903,  elles  avaient 

été  de    117.861.139  94   32.237  73 


La  diminution  en  1904 

est  donc  de   381.400  95       201  77 

et  représente  0,32  %. 

La  diminution  des  recettes  se  répartit 
comme  l'indique  le  tableau  ci-après: 

Tralic  *     Recette  en  1904 

piécettes 

Vovageurs    32.119.982  20 

Grande  vitesse    10.360.554  43 

Petite  vitesse    74.620.440  13 

Divers    378.702  23 


Totaux 


117.479.678  99 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


'à 


Trafic  Différence  fin  1904 

piécettes  piécettes 

Voyagenrs    +  1.304.894  40  » 

Grande  vitesse-...  »         —  ■   "3.95?  16 

Petite  vitesse   »         —  1.617.902  26 

Divers    +      .5.504  07  * 


Totaux    +  1.310.398  47 


1.681.859  42 


Diminution  en  1904         —  381.460  95 

L'augmentation  des  recettes  a  donc  porté, 
en  1904,  sur  les  voyageurs  et  divers,  pour 
1.310.398  47,  et  les  transports  en  grande  et  pe- 
tite vitesse  et  messageries  sont  en  diminution 
de  1.691.859  42. 

L'augmentation  des  recettes  sur  les  voya- 
geurs provient  sans-  doute  de  la  vente  des 
billets  kilométriques,  depuis  le  1er  juin  1904. 

La  diminution  des  transports  de  marchan- 
dises est  due  spécialement  aux  mauvaises 
récoltes  de  céréales,  et  à  une  moindre  expor- 
tation des  vins. 

Le  nombre  des  voyageurs  transportés  à  un 
kilomètre,  a  été.  en  1903,  de  610.394.435,  et  en 
1904.  de  661.944.484. 

Le  tarif  moyen  perçu  par  voyageur  et  par 
kilomètre  a  été,  en  1903,  de  0,050  et  en  1904, 
de  0,049. 

La  répartition  entre  les  trois  classes  de 
voyageurs  a  été  la  suivante  en  1904  : 

Ve  classe    6  55 

2e  classe    12  47 

3e  classe    80  98 


Total   100 


Dans  cette  répartition,  les  billets  kilométri 
ques  ont  été  inclus,  la  vente  au  public  ayant 
commencé  en  juin  1904,  le  nombre  de  voya- 
geurs qui  ont  circulé  avec  ces  billets  s'est 
élevé  à  236.971.  et  celui  des  voyageurs  trans- 
portés à  un  kilomètre  a  été  de  52.643.661,  d'où 
il  résv'te  un  tarif  moyen  par  voyageur  et 
par  kilomètre,   de  0.053. 

La  répartition  entre  les  trois  classes  de 
voyageurs  a  été  la  suivante  : 

1™  classe    60 

2e  classe    25 

3e  classe    15 

Total   m 

Le  nombre  de  tonnes  de  marchandises  trans 
portées  à  un  kilomètre  a  été.  en  1903,  de 
1.004.590.749  et  en  1904.  de  1.002.911.410. 

Le  tarif  moyen  perçu  a  été,  en  1903.  de 
0.071  et  en  1904,  de  0.068. 


DEPENSES  D'EXPLOITATION 


Les  dépenses  d'exploi- 
tation pour  l'ensem- 
ble des  lignes  ont  été 
en  1904  de  

En  1903.  elles  avaient 
été  de  


Totales 
piécettes 


Par  ki 
piécettes 


59.227.676  46  16.120  76 
54.563.692  49   14.924  42 


4.663.983  97     1.196  34 


Augmentation  en  1904. 
soit  de  8.55  %. 

Les  dépenses  pour  l'ensemble  des  lignes  se 
répartissent  comme  suit,  entre  les  différents 
services  : 

Dépenses 


Désignation 

des  services 


1903 
piécettes 


Administration  et 

services  centraux 

de  la  direction...  1.723.774  23 

Frais  généraux  (1).  2.346.003  70 

Exploitation    16.7W.111  96 

Matériel  et  traction  21.000.256  85 

Voie  et  travaux   12.733.545  75 


1904 
piécettes 


1.082.008  44 
2.651.501  10 
17.786.815  09 
23.286.296  39 
13.821.055  44 


Totaux    54.563.692  49   59.227.676  46 

Désignation  des  services  Difi'ér.  en  1904 

piécettes 

Administration  et  services  cen- 
traux de  la  direction   —     41.765  79 

Frais  généraux  (1)   +    305.497  40 

Exploitation    +  1  °26 .703  13 

Matériel  et  traction    -f  2.286.039  54 

Voie  et  travaux   +  1.087.509  69 

Augmentation  en  1904...    +  4.663.983  97 
soit  de  8.55  %. 


Cette  augmentation  de  dépenses  se  rapporte 
■à  l'administration,  aux  services  centraux  de 
la  Direction,  aux  Frai3  généraux  et  à  l'Kx- 
ploltation. 

Les  frais  généraux  se  sont  augmentes  par 
suite  du  paiement  du  timbre  en  France  et 
des  droits  Royaux  en  Espagne,  du  plus  grand 
nombre  d'obligations  amorties,  par  le  chiffre 
plus  élevé  de  pensions  et  secours  accordés  et 
des  sommes  payées  pour  litiges  des  saluées 
antérieures. 

L'augmentation  des  dépenses  du  service  de 
l'Exploitation  est  due  aux  plus  grands  par- 
cours des  trains  de  voyageurs.  Des  mesures 
ont  été  prises  pour  qu'à  l'avenir  ces  dépen- 
ses soient  en  rapport  avec  le  trafic. 

L'augmentation  dans  le  service  du  Matériel 
et  Traction  est  due  au  plus  grand  nombre 
de  réparations  effectuées  au  matériel  moteur 
et  de  transport,  au  changement  dans  les  ma- 
chines locomotives  de  pièces  importantes,  et 
à  la  transformation  de  quelques  véhicules. 

La  voie  a  effectué  des  travaux  très  impor- 
tants aux  ponts  et  aux  ouvrages  de  maçon- 
nerie. Elle  a  renouvelé  des  traverses  en  plus 
grand  nombre  qu'en  1903  et  elle  a  eu  en  outre 
des  dépenses  très  considérables  pour  répara- 
tions de  dégâts  occasionnés  par  le  mauvais 
temps,  qui  a  sévi  pendant  les  premiers  mois 
de  l'année  1904. 

Le  parcours  des  trains  sur  chacune  des  li- 
gnes en  1903  et  en  1904  est  indiqué  dans  le 
tableau  ci-après  : 


Désignation 
des  lignes 

Ligne  principale  

—  rte  Santander. 

—  rte  Barcelone 

—  de  Bilbao  


Parcours  des  trains 
on  1003       en  1904 


kilom. 
5.059.276 
430.942 
3.555.922 
1.076.729 


kilom. 
5.348.613 

433.8 
3.498.626 
1.200.861 


Totaux    de  l'ancien 

réseau    10.122.869  10.482.048 

Ligne  d'Almansa  à  Va- 
lence et  à  Tarragone...  1.862.040  1.995.559 

Ligne  des  Asturies,  Ga- 
lice et  Léon   3.541.435  3.568.205 

Ligne   d'Avilès   109.640  106.624 

—    de  Soto  de  Rey  à 

Ciano    52.052  60.622 

Ligne  de  Lérirta  à  Tarra- 
gone   345.365  384.956 

Ligne  de  San  Juan  de 

las  Abadesas   501.167  492.787 

Ligne  de  Valence  à  Utiel  216.857  206.378 


Totaux    10.751.425  17.297.179 


D 'signatiou 
des  ligues 


Différence 
en  1 904 
kilom. 

Ligne  principale.   +  289.337 

—  de  Santander   +  3.006 

—  de  Barcelonee   —  57.296 

—  de  Bilbao   +  124.132 

Totaux  de  l'ancien  réseau   +  359.179 

Ligne  d'Almansa  à  Valence  et  à 

Tarragone    + 

Ligne  des  Asturies,  Galice  et  Léon.  + 

—  d'Avilès    — 

—  de  Soto  de  Rey  à  Ciano   + 

—  de  Lérida  à  Tarragone   + 

—  rte  San  Juan  rte  las  Abadesas.  — 

—  de  Valence  à  Utiel   — 

Augmentation  en  1904         +  545.754 

soit  de  3.26  %. 


133.519 
26.770 
3.016 
8.570 
39.591 
8.380 
10.479 


(1)  Ces  sommes  se 


Impôt  sur  les  actions 
et  les  obligations... 

Contrôle  et  surveil- 
lance de  l'Etat  

Assurance  contre  les 
incendies   

Pensions  de  retraite. 

Frais  judiciaires  et 
amendes   

Service  sanitaire  


divisent  comme  suit  : 

1903  1904 
piécettes  piécettes 

1.148.806  94   1.286.882  94 

347.110   >»      347.110  » 


141.086  67 
311.928  50 

207.244  08 
189.827  51 


142.000  » 
367.942  61 

294.182  55 
212.383  » 


Cette  augmentation  des  parcours  provient 
de  la  création  des  trains  rapides  de  luxe  eùr- 
cnlant  trois  fois  par  semaine  entre  Madrid 
Irun-Bilbao,  et  à  l'ouverture  à  l'exploitation 
de  la  ligne  de  Onteniente  à  Alcoy. 

I.ô  nombre  moyen  des  voyageurs  trarisjx-n 
par  train  et  par  kilomètre  a  été,  en  1904,  de 
78  70  et  par  voiture  attelée,  et  par  kilomètre, 
de  11,21. 

La  proportion  des  places  occupées  »UI 
places  offertes  a  été  de  0,27  %. 

Le  nombre  moyen  de  tonnes  de  marchan- 
dises transportées  dans  les  trains  de  mar- 
chandises, par  train  et  par  kilomètre,  a  été 
de  126.63.  Le  poids  utile  transporté  par  wagon 
chargé  a  été  de  6.72  et  par  wagon  attelé  de 
4,92. 

La  proportion  du  parcours  des  wagons 
vides  à  celui  des  wagons  chargés  et  vides,  a 
été,  dans  les  trains  de  marchandises,  de  0.26. 

Les  dépenses  par  kilomètre  exploité  et  par 
kilomètre  rte  train,  en  1903  et  en  1904  sur  l'en- 
semble des  lignes,  sont  indiqués  dans  le 
tableau  ci-après  : 

Dépense  par  Dépense  par 
km.  exploité    km.  de  train 


Désignation 
des  services 

Administration 
et  services  cen- 
traux de  la  di- 
rection   

Frais  généraux 

Exploitation  ... 

Matériel  et  trac- 
tion   

Voie  et  travaux 


1903 


47Î  49 

641  68 
4.584  27 

5.744  05 
3.482  93 


1904 
piécettes 


457  81 
721  69 
4.841  27 

6.338  13 
3.761  86 


Vm  1904 


0  10 

0  14 

1  » 

1  25 
0  76 


0  10 

0  15 

1  03 

1  35 
0  79 


Totaux    14.824  42   16.120  76   3  25   3  i! 


Différence  en  1904. 


-1.196  34 


+  0  17 


Totaux          2.346.003  70   2.651.501  10 


Les  recettes  et  les  dépenses  par  kilomètre 
de  train  ont  été  les  suivantes,  pendant  les 
deux  dernières  années  : 

Kilomètres  Parconr- 
ANNEES  ,1e  voie  des 

—  exploités  trains 

kilomètres  kilomètres 

En  1903   3.00(5  16.751.425 

En  1904   3.674  17.297.179 

Résultats  par  kilomètre  de  train 

ANNÉES        Recettes  Imites  Dépenses    Produits  nets 

piécettes       piécettes  piécettes 
En  1903...  7,03  3.2Ô  3,78 

En  1904...  6,79  3,42  3,37 

Le  rapport  des  dépenses  aux  recettes  a  été 
en  1903  de  46.29  %.  et  en  1904  de  50.41  %. 

Les  conditions  générales  de  l'exploitation  en 
1904  pour  chacune  des  lignes,  sont  résumées 
dans  le  tableau  ci-après  : 
Désignation  des  ligues 

Longueur  exploitée  eu  1903  : 
Ligne  principale   909  kil. 

—  de   Santander   139  — 

—  de  Barcelone   773  — 

—  de  Bilbao   249  — 

Total  et  moyennes  de  l'ancien  réseau  2.070  kil. 
Ligne  d'Almansa  à  Valence  et  à 

Tarragone    517  — 

Ligne  des  Asturies,  Galice  et  Léon...  741  — 

—  d'Avilès    21  — 

—  de  Soto  de  Rey  à  Ciano   22  — 

—  de  Lérida  à  Tarragone   103  - 

—  de  San  Juan  de  las  Abadesas  112  — 

—  de  Valence  à  Utiel   S8  — 

Total  et  moyennes   3.671  kil. 


Désignation 
des  lignes 


Piécettes   Dépenses Rapponde. 

par  !i  recette  1 

kilomètre  exploité  la  dépens» 
piécettes    piéoettes  0/0 
Ligne  principale         42.120  44   19.393  34   46  04 

—  de  Santander  22.283  74   12.127  95   54  42 

—  de  Barcelone    28.426  95   14.543  65   51  16 

—  de  Bilbao         36.712  56   15.679  26   41  57 


Total  et  moyennes  de 
l'ancien  réseau.... 


35.144  63    16.647  69   47  36 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


Ligne  d'Almansa  à 
Valence  et  à  Tar- 
ragone   31.504  55   14.808  56  47 

Ligne  des  Asturies, 

Galice  et  Léon   29.140  42   17.560  25   60  26 

Ligne  d'Avilès   37.191  59  20.703  98  55  66 

—    de    Soto  de 

Rey  à  Ciano   29.570  82   12.379  68   41  86 

Ligne  de  Lérida  à 

Tarragone    14.602  67   12.197  07   83  52 

Ligne  de  San  Juan 

de  las  Abadesas...  24.851  82  13.590  20  54  68 
Ligne  de  Valence  à 

Utiel    12.844  54     6.938  70   54  25 

Total  et  moyennes.   31.975  96  16.120  76  50  41 

Réclamations 
Les  indemnités  payées  en  1904  pour  acci- 
dents, avaries,  manquants,  se  sont  élevées  à 
la  somme  de  1.795.828  pes.  35,  soit  15,28  par 
1.000  piécettes  de  recettes.  En  1903,  ce  rapport 
était  de  12,70. 
En  1902,  ce  chiffre  avait  été  de  9,25. 
Procès 

Le  nombre  des  procès  soutenus  en  1904, 
comme  suite  à  des  réclamations  du  public,  a 
été  de  1.387.  dont  la  plupart  n'ont  pas  eu 
d'importance.  A  la  suite  de  ces  procès,  la 
Compagnie  n'a  eu  à  payer  que  266.  042  pes.  64. 
au  lieu  de  529.042  p.  64  qu'avaient  demandées 
les  réclamants. 

On"  a  liquidé  en  1904  un  grand  nombre 
d'affaires  en  suspens,  provenant  des  exercices 
précédents. 

NOUVELLES  INSTALLATIONS  ET  TRAVAUX 
DE  PARACHEVEMENT 
Ligne  principale 

Les  travaux  de  ballastage  et  de  pose  de  la 
double  voie  entre  Médina  et  Venta  de  Banos 
ont  été  terminés. 

La  seconde  voie  a  été  posée  entre  Lezo- 
Renteria  et  Irun. 

Il  a  été  installé  à  Miranda  un  faisceau  de 
voies  de  triage,  ainsi  qu'une  voie  de  raccor- 
dement entre  la  ligne  générale  du  Nord  et 
celle  de  Bilbao. 

La  voie  transversale  de  Duenas  a  été  allon- 
gée de  34  mètres  pour  le  service  de  la  plâ- 
trière  de  M.  Rafaël  de  la  Parra. 

Madrid.  —  Construction  de  deux  nouvelles 
caves  dans  les  quais  pour  le  poisson,  portant 
par  suite  à  4  le  nombre  de  ces  caves. 

Torrelodones.  —  On  a  terminé  la  construc- 
tion du  bâtiment  des  voyageurs  ainsi  que 
celle  des  quais  couvert  et  découvert  ;  la  voie 
morte  nour  le  service  des  quais  a  également 
été  établie. 

Robledo.  —  I.es  quais  couvert  et  découvert 
ont  été  terminés  et  on  a  construit  un  chemin 
d'accès. 

Zarzalejo.  —  On  a  construit  un  pavillon 
pour  le  service  de  la  grande  vitesse. 

Avila.  —  Un  dortoir  pour  les  agents  des 
trains  a  été  installé. 

Valladolid.  <—  Etablissement  d'un  pont  bas- 
cule de  30  tonnes  et  pose  de  conduites  d'eau 
du  canal  del  Duero  à  la  gare. 

Carabo.  —  Construction  de  ce  garage  au 
kilomètre  481.200  pour  le  service  de  la  fabrique 
de  farines  de  M.  Pedro  Tournan. 

Ligne  de  Venta  de  Banos  à  Santander  et 
embranchements  de  Barruelo 

Palencia.—  Construction  d'un  nouveau  quai 
à  voyageurs. 

Guarni/.o.  -  Etablissement  d'une  voir  do 
222  mètres  et  d'un  pont-bascule  de  30  tonnes 
pour  la  «  Société  Aguirre  y  Cia». 

Ligne  de  Alsasna  à  Saragosse  et  Barcelone 

Des  travaux  de  renforcement  et  de  défense 
ont  été  exécutés  au  pont  Rogucro  (kilomètre 
42/158). 

Les  appuis  du  pont  Echarraz  (kilomètre 
BW/121)  ont  été  reconstruits. 

La  travée  métallique  du  pont  oblique  de  4 
molics  d'ouverture  'kilomètre  127/100)  a  été 
Remplacée  par  une  voûte  en  maçonné  rie. 

Il  a  été  construit  pour  le  compte  de  la  «  So- 
ciété Teledlnamlca  del  Gallego  »,  sur  la  ligne 
de  Tardlenta  à  Jaca  (kilomètre  48/582),  un 
éffoul.  h  six  conduites. 

Construction  de  cinq  maisons  de  garde  aux 
passages  à  niveau.  , 


Casetas.  —  On  a  terminé  la  pose  de  la  dou 
ble  voie  entre  Casetas  et  Saragosse,  et  si  cette 
ligne  n'a  pu  être  livrée  à  l'exploitation  c'est 
qu'il  a  manqué  l'installation  des  enclanche 
ments  entre  les  stations  de  Casetas  et  rem- 
branchement  de  Sepulcro. 

Saragosse.  —  On  a  établi  une  voie  de  ma- 
nœuvres à  la  sortie  de  la  gare,  côté  Barcelo 
ne.  Des  locaux  ont  été  aménagés  au  rez-de- 
chaussée  du  bâtiment  des  voyageurs,  pour 
servir  de  bureaux.  Le  quai  découvert,  côté  du 
faubourg,  a  été  transformé  en  ccur  pour  le 
chargement  et  le  déchargement  des  wagons. 

Lérida.  —  On  a  construit  un  édifice  destiné 
au  magasin  de  comestibles, et  remplacé  le  pont 
tournant  du  dépôt  des  machines,  en  instal- 
lant trois  voies  d'accès. 

Ligne  de  Castejon  à  Bilbao 

«  Ceramica  de  Llodio.  »  —  On  a  installé  une 
voie  de  garage  au  kilomètre  226/269  pour  le 
service  de  la  fabrique  de  céramique  de  M. 
de  Urquijo. 

Amurrio.  —  On  a  installé  une  grue  dyna- 
mique d'une  force  de  4.000  kilogrammes. 

Ligne  d'Almansa  à  Valence  et  à  Tarragone 

On  a  reconstruit  le  pont  de  Camarles,  au 
kilomètre  210/244  et  remplacé  les  travées  mé- 
talliques du  pont  de  «  La  Granadella  »  au 
kilomètre  208/330  et  de  celui  de  Palancia,  au 
kilomètre  39. 

Manuel.  —  On  a  construit  un  magasin  et 
augmenté  le  nombre  des  voies. 

Alcira.  —  On  a  construit  un  magasin  de 
40  mètres  et  un  quai  découvert  sur  la  7°  voie. 
On  a  bâti  une  maisonnette  pour  la  bascule 
et  installé  deux  grues  hydrauliques  du  type 
«  Narte  ». 

Ligne  de  Jativa  à  Alcoy 

On  a  terminé  les  travaux  de  cette  ligne,  qui 
a  été  ouverte  à  l'exploitation  le  1"  avril  1904. 

Agullent.  —  La  halte  de  ce  nom  au  kilo- 
mètre 32/595  a  été  convertie  en  gare. 

Ligne  de  Valence  à  Utiel 

Utiel.  —  On  a  construit  une  maisonette 
pour  l'atelier  du  petit  entretien.  On  a  installé 
sur  le  quai  une  grue  dynamique. 

Requena.  —  On  a  installé  un  pont-bascule. 
Ligne  des  Asturies-Palice  à  Léon — 

On  a  achevé  les  travaux  de  modification  du 
tracé  du  viaduc  de  la  Felguera,  kilomètre  156 
de  la  ligne  de  Léon  à  Gijon. 

Au  tunnel  de  Fresnedo,  on  a  construit  20 
mètres  de  voûte. 

On  a  achevé  deux  murs  de  soutènement, 
l'un  au  kilomètre  93/700,  l'autre  au  kilomètre 
138/400,  ce  dernier  de  21  mètres  de  longueur. 

On  a  refait  sur  47  mètres  de  longueur  le  mur 
de  soutènement  du  kilomètre  41/763  contigu 
à  la  culée  de  sortie  du  passage  supérieur  de 
la  route  deAdenero  à  Gijon.  On  a  reconstruit 
et  renforcé  également  sur  47  mètres  le  mur 
de  défense  de  la  voie  contre  les  eaux  de  la 
rivière  «  Bernesga  »,  au  kilomètre  44/900, ainsi 
que  des  égouts  et  des  galeries  d'assainisse- 
ment 

Sur  la  ligne  de  Ciano,  on  a  reconstruit  l'en- 
rochement défendu  par  pilotis  du  pont  de 
60  mètres,  situé  au  kilomètre  12. 

Aux  kilomètres  488/110  et  525/004  de  la  ligne 
de  Galice,  on  a  construit  des  maisons  de 
garde. 

Léon.  —  On  a  installé  un  pont  bascule  de 
20  tonnes. 

El  Pasage.  —  Au  kilomètr  e  543/080  on  a 
établi  la  halte  de  ce  nom.. 

Tudela-Veguin.  —  On  a  installé  un  pont  à 
bascule  de  30  tonnes. 

La  Corogne.  —  On  a  substitué  à  l'ancienne 
voie  du  quai  de  la  Palloza  une  autre  voie  qui 
dessert  le  quai  de  Santa  Lucia.  On  a  installé 
un  pont  bascule  de  30  tonnes. 

Monforte.  —  On  a  exécuté  des  travaux  de 
canalisation  pour  la  conduite  de  300  mètres 
cubés  d'eau  par  jour,  de  la  rivière  Cane,  à 
l'endroit  dit  i  delà  Pincdo  ». 

RENOUVELLEMENT  DE  LA  VOIE 

\u  31  décembre  1903.  il  restait  sur  l'ensemble 
dos  ligues  qui  forment  un  réseau  de  3.681  kilo- 
mètres, une  longueur  de  voie  de  fer  y  corn- 
ons ;i  kil.  600  sur  la  ligne  de  San  Juan  de 
las    M.adesas,    do   K.    32  200 

lai  190-1,  on  a  posé  en  voie  d'acier...     3  000 


Il  reste  donc  au  31  décembre  1904.. .K  28  600 
de  voie  de  fer. 

En  outre,  on  a  remplacé  les  rails  en  acier, 
type  n°  1«  Norte  »  par  des  rails,  type  n°2,  sur 
une  longueur  de  54  kil.  300,  et  par  des  rails 
type  n°  3  (de  40  kilogrammes  par  mètre)  sur 
une  longueur  de  17  kil.  600:  par  suite,  la  voie 
posée  en  rails  de  ce  dernier  type  a  atteint 
à  la  fin  de  1904  une  longueur  de  183  kilomè- 
tres. 

Rails  et  traverses 
En  1904  on  a  employé  pour  l'entretien  et  le 
renouvellement  de  la  voie  sur  l'ensemble  des 
lignes  : 

5.171  tonnes  500  de  rails  d'acier, 
470.935  traverses, 
et  24.229  tirants  pour  plateaux  spéciaux  en 
fonte,  sur  la  ligne  d'Almansa  à  Valence  et 
à  Tarragone.  (A  suivre.) 
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OBLIGATIONS  4  O/O 

du  Chemin  de  fer  Riga-Dvinsk 

(Emission  1894) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé  le  5/18  juillet  1905  au  tirage  des  obli- 
gations de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  ler/14  octobre  1905  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'État  et 
ses  comptoirs  ;  à  Berlin,  chez  MM.  Mendels- 
sohn  et  C°  ;  à  Paris,  chez  MM.  de  Rothschild 
frères  ;  à  Amsterdam,  chez  MM.  Lippmann, 
Rosenthal  et  C°  ;  à  Londres,  à  la  Banque  Russe 
pour  le  commerce  étranger. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  doivent 
être  munies  de  tous  les  coupons  échéant  après 
le  ler/14  octobre  1905  ;  dans  le  cas  contraire,  le 
montant  des  coupons  manquants  sera  déduit 
du  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 


A  125  roubles  or 


576 
12801 
21101 
26001 

32776 
35026 
42226 


à  600 
12825 
21125 
26025 
32800 
35050 
42250 


2051  à  2075 
14426  14450 
22876  22900 
27051  27075 
33751  33775 
35526  35550 
44751  44775 


5501  à  5525 
14776  14800 
23026  23050 
3)501  30525 
33976  34000 
40526  40550 
44876  44900 


50236   50272    50333  50596 


10926àl0950 
16376  16400 
25426  25450 
31851  31875 
34026  34050 
40976  41000 
47051  47075 
50696 


58670à58694 
66795  66819 
70945  70969 
74420  74444 


A  625  roubles  or 
61520à61544  62570à62594 
69320  69344   70295  70319 
7099E  71019   71945  71969 
74745  74769   75710  75714 


65645à65669 
70670  70694 
73970  73994 
75910  75914 


Numéros  des  obligations  4  0/0  du  Chemin  de 
fer  Riga-Dvinsk  (émission  1894)  sorties  aux 
tirages  antérieurs  et  non  présentées  au  rem- 
boursement jusqu'au  5/18  juillet  1905. 

A  partir  du  l,r/18  octobre  des  années  dési- 
gnées entre  parenthèses,  ces  obligations  ne 
portent  plus  d'intérêt.  (A  partir  de  l'année  1900, 
e  terme  où  les  coupons  ne  portent  plus  d'inté- 
rêts est  le  ler/14  octobre,  mais  non  pas  le  1"/13.) 

A  125  roubles  or 
3302  0182  6195  6196  6199  6200  8001  à  8003  8009 
8010  8013  8024  802:  8326  à  8328  8345  à  8350  9798 
à  9800  9876  9877  9879  9393  0895  9896  9898  9900 
10029  à  10033  10041  10042  10073  10074  22776  a 
22778  22786  22788  22789  22795  à  22800  24680  à 
24691  26461  26467  à  26474  33438  à  33442  40226  à 
40230  43480  à  43482  4348'»  43498  à  43500  47145  à 
47148  47150  48401  à  Wi08  48414  à  48416  48421  à 
48425  (19041. 

A  625  roubles  or 
53345  à  53349  53355  à  53359  51360  à  64964  63395 
à  63404  64775  a  6'.779  (1901),  65010  à  65044  (1900), 
74075  à  74091  740O0  à  7400'J   74615  à  74019  (1904). 

sa 


BOURSE   DE  PARIS 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
juin 
1901 


31 
déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


I3.750.0OC 

■25 

3.375.000 

25 

8.750.000 

25 

18.750.000 

25 

3.250.000 

25 

14.000.000 

25 

5.000.000 

25 

Î5.000.000 

25 

6.250.000 

25 

300.000 

25 

18.750.000 

25 

12.500. 000 

25 

275.000 

.25 

7.500.000 

25 

400.000 

25 

88.750.000 

125 

25.000.000 

125 

3.125.000 

25 

400. ogo 

25 

2.000.000 

25 

4.000.000 

25 

10.625.000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Je*. 

Champ  d'Or  

Durban  Boodepoort  U»f. 
The  East  UU  ,rt,rl«t«rjllm 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate... 

A.  Goerz  et  C»  

Klein fontein  (New). . . 

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  . . 
May  Consolitated  .... 

Prlmrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Simmer  and  liek  (ut.  mit.) 
Transvaal  GoldFields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.7! 

1000 
237.5 
330 

47 
145 
68.50 
170 

69 

80 
120 

93 
175 
865 
125 
>■«  340 

196 

262 
75 
85 
77.50 


21 
16.50 
61.50 

198.50 

5S4 
7k 

110 
65.50 
53. 25 
53.50 
55 

94.50 
101 
96 

264 
241.5) 

41.25 

65.50 
153.50 
283 

17.75 

52 

37 


22.50 

23.50 

9C 
231 
608 

82 
14i 

84 

67 

61 

82 
101 
109 

91 
293.50 
26?. 50 

59.75 

79 
182 

278.50 
20 


15 

13.50 
64 

192  50 

509 
55  50 

12. 
71.75 
52.50 
37.50 
64 
82 

92.50 

67.75 
236 . 50 
232. 5 0 

42. 2  > 

57.50 
133.50 
157 

10.25 

37 

18 


14  25 

19 

64 
185.50 
501 .50 

55  25 
122  50 

71  75 

43.50 

38 

64 

82 

92 

65  50 
223.50 
232 

41 

55.25 
131 
154 

13 

37 

14 


14 

18.25 

64 
188 
505 

52  75 
122 

71 

43.75 
36  75, 
64 
81 

90  25 

65 
231  50, 
232.50 

40  75, 

54 

131  50, 

ne  50. 

13.50 

37 

15 


z  ^  ^  £ 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


'fi  r: 
p  -g 


CLOTURE 

SBMK.STHIi'.U.K 


30 
juin 
I90'i 


31 

déc. 
1904 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

47 

41 

34 

22 

93.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants) . . . 

471.50 

4l4 

416 

416 

416 

40.000.000 

125 

Huanchaca  (Argent)... 

87.25 

102 . 50 

81  50 

91 

92.75 

M.OOO.OOOdr 

lOOir 

Laurlum  grec  (pU«ktl«|.) 

51 

57.50 

54.25 

57.50 

55.5'J 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
37. 500. 000 

11.250.000 
10.000.000 
18.125.000 
7.500.000 
12.500.000 
37.500.000 
13.750.000 
12.500.000 
50.000.000 
12.500.000 


Bechuanaland  lijltnlUi. . 
Brit.  Sth.  Afric.  ({kirl«ri<). 

Cassinga  

Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  FabriekenlIitllUrU 
Goldflelds  Continu,  irilulri 
Henderson  Transv.  tititi 
Kokumbo  (Mie  d  lioire). . . . 

Oceana  Company  

Mossamédès  (Cie  de)... 
Mozambique  (Cie  de) . . . 
Randfontein  Estâtes... 
Transv  aalCoasolidated 


2.50 

29.50 

35 

24 

24 

125 

47.50 

59.26 

»9.7-5 

47.50 

47.50 

35.25 

31. S0 

30.25 

39 

30.50 

91.25 

112.50 

164.50 

212  50 

162 

154.50 

158 

125 

3> 

40 

49 

40 

40 

30 

22  75 

3 

18 

18 

18 

107.50 

41.25 

47.50 

34 

34 

32 

25 

13 

19  50 

14 

14 

13.75 

35  50 

3i.5u 

27  7> 

27.75 

; 

15.25 

7> 

Si. 25 

63 

60.50 

<0i 

10Î.50 

81.25 

79.5  t 

! 

BOURSE   DE  LONDRES 


< 

K.  | 

< 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTCRli 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 
1904 


31 
Déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwatersrand) 


275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
81.000 
360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
H5.000 
300.025 
848.730 
90.000 
900.000 
560.000 
300.000 
200.000 
300.000 
150.000 
160.000 
500.000 
600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.89 
231.250 
325.000 
351.269 
470.000 
550.000 
400.000 
711.500 
288.750 
949. 620 
325.000 
100.000 
200.000 
450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
448.981. 

1.500.000 
270.000 

t. 750. 000 
900.000 
425.000 
100.000 

..700.000 
540.000 
wû.OOC 
400.000 
400.000 
80.000 
196.775 
362. 08o 
360.00c 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolldt  Deep  Levels.. 

Ohimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Oomet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefonteln  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
Cast  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Glnsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Herlot  (New;  

Jubllee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knlght's  (Witwattrsrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Lulpaard  Vlel  (.New;  

Main  Reef  Consolidated 
May's  Consolidated  ( H»  w 

Modderfontein  

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton... 

Nlgel  

iSigel  Deep  

S  ourse  Deep  

Prlmrose  (Nenj  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfonteln  (New) ..!!!! 
Robinson  


Robinson  (Deep/  

Rose  Deep  

■Sallsbury  (New;  

ilmmer  (New)  

Treasury  

<Jnlted  Mn.  Rt.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

VVeminer  

vVest  Rand  Mines!!!! 
Wltwatersrand  Deeo 

Wolhuter  

W orceater   ' 


60 


7  1/8 
2  1/4 
1  1/8 
1  3/8 

3/4 
11/15 

1/4 

6  7/16 
2  15,16 

1  1/4 
13 

14  1/4 
5  1/16 
5 

2  9/16 

7  7/8 
21 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/8 
5  9  16 

'1  3/8 
5/16 

3  1/4 
l  3/8 

4  1/16 
1/2 
3/8 
3/4 


3 
3 
4 
3 

4  1/8 
2  1/8 

5  1/2 

2  1/16 

3  3/4 
7/8 

1  3/4 

1  5/8 
3  15/16 
8  15/16 

1  1/2 
5  3/3 

2  7/16 
3/4 

4  1/3 

3  11/16 
15/16 

10  7/16 
3  3/16 

2  3/8 
9  1/2 

5  9/ 16 
8  7/3 
1  7/8 
1  5/8 

3  13/16 

3  3/4 
3  9/16 

6  3/4 

11  1/4 

1  15/16 
3  13/16 
3  1/2 
1  \  i 


7  1/4 
2  5/8 
l  5/16 
1  1/2 
15/16 


6  1/8 

2  1/4 

15  ï/2 
16 

5  3/8 

5  1/8 

3  7/16 
9  3/8 

24 

6  3/8 
3  5/16 

3  5/8 
5  3/4 

11  3  8 
1/4 

2  3/4 

1  1/2 

5  1/4 
8  3/8 

4  1/8 

3  7/8 

2  5/8 

4  3.4 
2  11/16 

6  7/8 
2  3/8 
4 

1  1/16 

2  1/16 

2 

4  1/4 
.0  15/16 
2  13/16 

5  1/2 

2  7/8 
1 

5 

3  1/2 
1  5/8 

11  3/4 

3  3/8 
2  15/16 
10  1/4 

6  3/8 
9 

1  7/8 

2  3/8 

4  3/8 

3  7/8 

4  3/8 

7  1/4 
11 

2  7/17 
4  5/8 
i  7/8 
I  1/1 


5  5/8 
2 

7/8 

1 

1/2 

5/8 

7/8 
5  3/3 
2  5/16 

1  1/4 
15 

13  1/4 
4  1/8 

4  1/16 
2  11/16 

7  5/8 
2) 

5  3  4 

2  1/16 
2  1/2 
4  3.4 
9  3/4 

1/8 


2  7/8 
1  7/8 

3  il/16 
2 

4  3/4 
1  3  8 

3  1/4 
11/16 
1  3/8 

1  7/16 

3  1/2 
9  5/16 

2  1/8 

4  7/8 
2  3,8 

3/4 
4  1/8 
i  1/2 
1 
9 
2 
1 
9 
5 


3/8 
9,15 
7/8 
1/4 
1/2 


1  9,16 
1  11  IL 
3  1/16 
3  1/8 
3  5/8 
5  1/8 

0  1/4 

1  9/16 
3  13/16 

2  7/8 


5  5/8 

1  7/3 
7/8 

1 

9/16 
5'8 
7/8 
5  3/8 

2  1/4 

1  1/4 
15 

13  1/4 
4 

4  1/8 

2  9/16 
7  7/16 

19  3/4 

5  5/8 
2  1/8 

2  7/16 
4  7/8 
9  5  '8 

3  16 
1  7/8 
1  1/16 
4 

7  1/4 
4  1/8 
3 

1  7/8 

3  5/3 
2 

4  1/2 
1  1/2 
3  3/16 
11/16 

1  3/S 

1  1/2 

3  9/16 
8  15/16 

2  1/8 
5 

2  7/16 
11/15 

4  1  4 

2  5/8 
l 

9  1/4 

2  7/16 
1  15/16 

9  1/4 

5  3/8 

6  7  8 

1  9/16 
1  5/8 

3  1/8 
3  1/3 
3  1/2 
t>  1/3 
6*1/4 

1  9  16 
3  5/8 

2  7,8 
5  x 


5  3/4 
1  13,16 
7/8 
15/16 
9  16 
5/8 
7/8 
5  3/8 
2  1/4 
1  1/1 
14  3/1 
13  1/4 

4  1/8  ! 

1  9  16; 
7  1/2 

20 

5  5/8 

2  1/16 
2  7/:6 
4  7/3 
9  5/3 
3/16 

1  7/8 
1 

3  15  ie 

7  i/4 
4 

2  7/8 
1  3  4 

3  5/8 
2 

4  9/16 
.1  1/2  ! 
3  3, 10| 

n/161 

1  3/3  i 

1  7  16' 

3  5/8  | 
9  116 

2  1/16 
5 

2  7  16 
11/16  | 

4  1/8  i 
2  5,3  j 
1 

9  1/4 

2  7/16 

1  15,10 
9  1/4 

5  3.8 

6  3/4 

1  9/161 
1  5/8  | 

3  1/4 
3  1/8 
3  1/9 

5  i/a 

6  1/3 

I  5/8  I 
3  5,8 

2  13.16' 
5  8 


< 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 
1904 


31 
Dec. 
1904 


:0MP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350 
1.102 
400 
..375 
325 
i.000 
1 .250 
575 
200 
400 
466 
670 
1.267 
100 
225 
751 
300 
604 
»30 
197 


300 
.500 
.000 
.000 
.000 
.000! 
.000 
.000 
.000 
.000 
.593 
.000 
.507 
.000 
.000 
.077 
.000 
.225 
.000 
.436 


100 


Anglo-French.  Expl.., 
Barnato  Consolidated 

Secbuanaland  

Chartered  (British  S.  A.  fi°) 
Charterland  Goldflelds.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Daf . 

Id.   6%  Préférence.. 

id.  5  %%Dôbentures. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonalaad  Agency . . . 
Matabele  Gold  Reefs  &c. 

Mozambique  O  

Oceana  Consolidated  — 
Rhodesia  Exploratioa  .. 

Rhodesia  Goldflelds  

Transvaal  Ooasolidt. ... 

Id.  Gold  Fieldï.. 
.  Id.  GoldMiningEstat 

Wllloughby's  Consol  

Zambesia  Exploring. . . . 


50 


3  3/8 

2  îi/ie 

1  1,'16 

1  31 

5/16 
5  1/12 

25/0 
107 

t  7/16 
15/16 
9/16 
1  7/16 
1  5/8 

3  1/4 

1  3/4 
1/4 

2  9/16 
1  15/16 

6/0 
l  7/16 


4  3/4 
i  3/16 

1  b  16 

2  5/1 6 
7/16 

8  1/2 
26/0 
108 

1  7/16 
1  5/16 
3/8 
1  7/lf 

1  7/8 
4  11/16 

1/4 
4  5/16 

3  3/16 

2  1/8 
3/4 

2  1/2 


3  3  16 

2  3/16 
15/16 

1  7,8 

5  15 
6  1/4 

iS  6 
103  1/2 
1  7/16 

3/1 

3/J 
1  1/16 

1  3/3 

3  1/8 
2/6 

3  1/4 

2  3  16 
1  5,16 
10, 0 

1  5 '16 


3  1/16 
1  7/S 
15/ 16 
1  7/8 

5/16 
6  1  4 

23/6 
103  1/2 
1  7  16 

3/4 

3/6 
I  1,3 

1  3, S 

2  7/8 
2/0 

3  1/16 
2  3/16 
1  1/4 

lO/o 
1  5/16 


COMPAGNIES  DIVERSES 


.250.000 
.682.396 
500.000 
250.000 
.000.000 
200.000 
i.OOO.OOO 
250.000 
500.000 
450.000 


Exploration  C  (New)... 
Johannesbg.  Cous.  Inv. 

Id.  Waterwks. 

Id.  Tramways  . 
National  Bank;  S.  A.  R.. 
New  Africaa  Company . 

Robinson  Bank  

3.  African  Gold  Trust.. 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


13/16 

7,8 

11/13 

11/16 

2  7/8 

3  1/8 

2  i/4. 

2  1/16 

l  3/16 

2  1/8 

2  1/16 

2  1/16 

5/8 

3/4 

3  4 

16 

13  5/8 

17  1,2 

16  1/2 

1  7/8 

2  1/4 

1  1/2 

1  7/16 

1  3/3 
5  1/16 

l  1/2 

1  3/8 

1  J  - 

7  1/8 

4  11/16 

4  9,  10 

1/2 

11/16 

7,  16 

7,  16 

2  1/8 

3  1/2 

2  5/8 

2  3/4 

3  1/3 
1  15/16 

15/16 
1  13  !0 

5  16 
6  5/16 

23/6 
(03  1/2 
1  3/8 

3/4 

3/0 
1  1/8 

1  5/16 

2  7/8 
2/0 

3  1,8 
2  3/16 
1  5/16 
10/0 

1  7/16 


11/iô 

2 

2  1/16 

3/1 
16  1/2 
1  1/2 
1  3/8 
4  9/16 
7.  16 
2  11/16 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

25/9 

23,0 

140.000 

1 

flannan's  Brownhill  

3  3/8 
1  1/4 

3  11/16 

250.000 

l 

Lake  View  Consola  

1  1/2 

280.663 

1 

Lond.  te  W.  Aust.  Expl. 

7/16 

14/0 

000.000 

1 

Mount  Morgan  

2  3/8 

2  ;  s 

400.000 

1 

West  Austr.  Goldflelds. 

5/16 

5/16 

91.000 

1 

Brllliant  Block.  

1/2 

9/16 

<60.00u 

8/0 
1 

Broken  Hill  Proprlet  

1  13/16 

2  3/lo 

112.000 

âouth  Kalgurli  

1  3/8 

1  1/U 

320.000 

1 

5  1/2 

6  1/16 

85/0 

25  0 

25/3 

3  7'io 

3  7/10 

15,  16 

1  1/16 

1  3/8 

9,0 

9/6 

9/6 

3 

3 

3 

2/6 

2  0 

2/0 

1/2 

1/2 

9/0 

51/2 

52/6 

51/6 

6 

1  14 

1  1/4 

6 

5  7/8 

5  13/16 

MINES  DE  DIAMANT 


721.500 
1.948.955 
1.283.020 

105.250 
i  rtftO.OilO 


Oonsolidt.  Bultfoateln.. 

3e  Beer  s  ordinaire  

Id.   6%  Debenture... 

irlqualand  West  

Jew  Jaaersfonteln  Def. 


2Ï/6 
19  1/ld 
107 

8  1/4 
27  1/i 


23/6 
18  1/8 
106  1/; 

S9* 1/8 


29/6 
16  1/2 
104 

7  5/8 

;  ■.'  16 


29,6 
16  1/2 
104 
7  5/8 

7  y,  16 


29,6 
16  1,2 
104 
7  5/8 
7  9, 16 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


M.AJR.CïïIËa    OFFICIEL    IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


iî>5.51t 
852.600 


56  42? 
108.15C 


cirini 

DMiml 


inium 

38222 
3712 


2693 i  778 


Ban  ora     f  al 

le  Titre- 

'  *50( 
tOf 


410  589 

50( 

153.84-.' 

40C 

1035471 

400 

» 

m 

440  51S- 

501 

228.12V 

50(j 

569.526 

4W 

■ 

10( 

434.036 

400 

» 

10C 

863.598 

50^ 

10C 

409.538 

500 

» 

125 

385  450 

500 

125 

U2°736 

40' 

3.49 
403661 
9.S70 
«8989 
976.889 
946.779 
79.19" 
84.295 
92.194 
599.410 
228.235 
4-7.597 
164644 
76.194 
04.61 
4Ê.643 


I82.50( 
126. 00( 
4O.00< 
50.001 
300.001 
90.001 
,00.001 

îao.ooc 
ao.oo< 

40.001 
100. ooc 
100.001 

00.00' 
2*).  001 

ao.oot 

40.001 
30.0(X 
«0.001 


57.921 

60( 

(74.5». 

: 

M.  Ou" 

50' 

82.441 

161.5.1. 

11..25- 

MX 

•9.641 

601 

466.(5 

601 

liB7.1V 

66  »:, 

>  n 

41.71 

.40' 

1  50< 

I6M 

■ 

132.0* 

Lfl7.05 

147.33 

1  601 

ÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 


4TIHT 

'D  1904 


8  X  

8  %  Amortissable 


Terme,  t  « 

Corapt.j  3 

Terme.)  » 
Gompt.  ' 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpl 
Annam  et  Tonkin  2  %  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  y,  gar.  Fr.  Cpl 
Indo-Chine  3  %  %  ■ 


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1866  4  %  , 

1869  3  %  

1871  3  %  

—  quarts  

1876  4  %   

1876  4  %  

1893  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

quarts  

1899  2  %   

quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés). 

—  cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIQAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %... 

Foncières  1883  3  %  

—  1886  2.60%.... 
Communales  1891  3  %... 

—  189  2  2.60  % 

Foncières  1896  2.60  %.... 
Communales  1899  2.60  %.. 
Foncières  1903  3  %  (lOOf.p') 
Bons  de  ÎOO  fr.  1887... 

—  1888... 
Banque  hypot.  de  France 
-  _  1881 

Immeubles  de  France. 


SOC 


DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACTIONS  A  TBBM8) 

Banque  de  France  nom. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.etAg.  d'Alg.2501  paje> 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Fr"  y  II  Com"  et l'Indus1"* 
Banque  Union  Parisienne. 

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  BT  OU.     AU  COMPTANT 

Act.  Bône-Quelma  

Obi.  —  3  94  

Act.  Départementaux  

Obi.     —      P  %  litres  bleu 

—  —       j  %  litr.  rouge 

—  Économiques  3  %. 

Act.  Est-Algérien  

Obi.  —  3  %.. 
AcU  Est  

—  —     de  J"  II,  nh.  ......  . 

Obi,  —    52  54  56  5  %  .... 

—  -   3  %■■  

=  =  îjr::::::::::: 

—  —    ArUKiii.e*  3  . 

—  ar.-Celnt.  de  Paris  3  \ 


15  . 

2  5i 

2  5( 

17  Si 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  5( 
10 

2  50 
10 

2  5( 


12 


13  . 
15  . 
15  . 
15  . 
13  . 

12  . 

13  . 

14  . 
13  . 


15  . 
15  . 

6  . 

7  . 


135  41 
50 
12  50 
38 
27  50 

12  50 
27 

13  1 
40 
50  . 

5 
15 

15  6 
10 

l.C 


43  8 


M 

15 
'20 
1» 

15 
15 
.10 
15 

35  5 

15 

25 

1» 

15 

12  t>< 

15 

II 


96  85 


481 

81  35 

r-.01 


555 
i42 
413 


560 
558 
379 

378 

414 


400 


178 
399 


122 
139 


noo  . 

115  , 
414 
100 
600 
•90 
690 
617 
805 
'  110 
85 
325 
623 
198 

192 
30 


Toursde  clôture  (1905* 
13  juil.  20-jml.  27  juil. 


710 
447 
680 


435 
710 
448 
910 
'.17 
660 
«53 
455 


97  85 
99  . 


477  .. 

79  75 
495  . 


555 


372 
372 


443 
90 


50 


444 
399 


498 


116 
138 


S820 
1160 

430 

730 

600 

499 

690 

620 

780 
1125 
91  50 

313 

O-2'i 

220 

680 

140 


673 
444 
680 


423 
070 
440 
887 
390 

45  i 
449 


99  22 
99  25 

99  20 


479  . 


81 
81  90 


560 
472 
409 
106 
572 
567 

99 
386 

98 
434 
108 
420 
105 
431 

407 


25 


5'; 


494 
505  50 
505 
460 
483 
402 
472 
487  50 
485 
494 

m 


99 
99  40 
99  17 


479 


81 

82  25 


556 
474 
409 
105 
568 
569 
386 

99 
386 

98 
434 
108 


25 


50 


104 

430 
86 
409 


565 
450 
135 
161 


3720 
1375 

810 

664 
500 
700 
678 
898 
1090 
132 
330 
641 
236 
835 


490 
506 
5Q6  .. 
450 
483  .. 
402  25 
475 
487 
481  5C 
493  50 
56  50 


503 


99  40 
99  41 
99  42 
99  40 


479  .. 

81  40 

82  45 
490  . 


558 
473 
409 
104 

570 

569 
385 

385 
98 
434 
110 
426 
105 
430 
86 
408 


50 


491  .. 
507  . 
505  . 
449  .. 
485  .. 
403  50 
4/6  . 
488  .. 
484  50 
494  50 


563  . 
448  50 
137  . 


3715 
1415 

457  5u 

800 

666 

705 
676 
894 
1110 
138 
330 
643 
241 
e51 


13.3  i 


715 

459 
729 
444 
445 
440 

,15 
457 
955 

135 
061 

«63 
407 
416  25 
457 
459  50 


62 
1359 


3715 
1430 


673 


679 
899 
1120 
143 
332 
647 
249 
880 
161 
61 


715  50 
459  . 


448 
445 
439  50 
710 
448  50 
«68 

«97 
604 
164  35 
408 
410 
408 


715  50 
459  .. 


«46 
442 
480 
716 
449 
965 
4.,9  50 
663  7t 
40U 
460 
418  50 
458 


Ho*br» 
«■•Titrai 


800  noo 
3.576 
202.33  I 
274. 54* 
45.16 
44.246 

2i«.  ne 

87?54 i 
69274^ 
326  238 
1.32; 
232. 9S!0 
24*477 
6-73. 696 
02- 33* 
2?65rW 
378.587 
54.389 
40.027 
177.634 
22.366 
<238l66 
425406 
1717565 
^50.81 
253.137 
118  391 
368070 
40.814 
28.903 
179.31 
146.503 

48.553 
249 . 37< 
300.000 


74.337 
60.001 
71.555 
40.000 
19  763 

316.23 
80.000 

1 20  000 
13.55( 
20.451 

100.001 

200.000 
62.060 
64.00t 

100.788 
57.50i 

106.001 
60.001 
18.000 
14. €6 
35.341 

125.001. 
50.001 
40.00( 

1363000 
•208.85 
100.001 
40.001 
100,001 
70.12 
80.00t 
64.001 
60.001 


DÉSIGNATION  des  VALEUR  f- 


Capital  ai 
Uiabra  dr  Titra 


89781 
9'.  121 

87'.  098 
.24300 
4 . 823 
18'  388 
8.613 
57 

346382 
761 
IC 5000 
4'.6u7 
..5a.  071 
2IK393 
6748.10 


954 
700 
,500 
200 
300 
2U0 
700  1 
310 
.000f 
.850 
000  I 
•240 
OliO 
.580 
4001 


STIElTS 
■  1904 


Act. 
Obi. 


Lyon. 


Act.  Midi 
Obi.  — 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  % 
Dauphiné  3  %... 
Genève  57  3  %... 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv. 

2  û  %  

Vict.-Emm.  62  3  S 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 

Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 

Obi, 
Act. 


Nord. 


3  ^  

3  %  nouv. 


3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %,j-avr.etoct 
Nord-Est  franc.  3  %  . 
Orléans  

—  jouiss  

—  3  %  

—  3  %  1884  

—  2  %  %  1895... 
Grand  Central  3  %  189! 
Ouest  

_  3   

—  3  %  nouv  

—  2  y,  %  

Ouest- Algérien  

3%... 

Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  — 
  3  % 

Métropolitain  de  Pari* 


SOO.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Baux  (Gomp"  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
G"  G1*  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouis*.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien . 
Gie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Gie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malndano  (Mines  de)  

—  —  jouiss 

Mine»  d  or  (C"  f")  

Métaux  (Ci#  française  des].. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  B'  à  lots  1884 
Canal  maritime  de  Suez. 

—         parts  de  fond 
Dynamite  Soc.  Centrale  de 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raif.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  %  %{ch.  fiietiuo 

Argentine  4  %  1896  

—        4  %  1900  

Autriche  4  %  or  (ch.  nxe2 f .  50) 
Brésil  4  X  %  1888  

—  4  %  1889  

—  5  %  1898  

Bulgarie  5  %  18%  

Chine  4  %  or  1895   

Gongo  ois  1886  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Bana-Saiiieh  «  %). 

—  Unifiée  7  %)  

—  Privilégiée  3  ',  %). 
Espagne  4  \  Extérieure. 


55  .. 
50  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
50  .. 
15  .. 
15  . 
65  .. 
15  . 
15  .. 
12  50 
15  .. 
59  .. 
44  .. 
15  .. 
15  .. 
12  5C 
15  .. 
38  50 
15 
15 
12  50 
25  . 
15  . 


15  . 
9  . 
15  . 
15  . 


17  5( 

28  5o 
79 

32  50 
80 
67  50 

10 


4  5 
10  . 


27  50 
10 


17  5i 

5 

4 
2o 


13»  6' 
64  50 
30 
10 
3J 
•25 
50 
16  50 


2  50 
4 
4 
4 
4 
4 
6 
b 
4 


3 
4 
4 

3  60 
4 


tari  «eaa.  loti  lot 
Ï9Ô3~~~Ï9n4" 


420 


454 


456 

452 
412 


190 
452 
449 
860 
469 
465 
422 


490 
040 
459 
454 
411 


900 
453 
450 


630 
442 


207 
425 
610 


337  , 
615 
1980 
598 
764 
437 
117 
180 
665 
275 

80 
192 

62 
529 
175 
163 

19 
190 
274 
515 
280 

90 
475 

420 
128 

mi 

1750 
621 
135 
590 
625 
915 
315 


1315 


1160 
418 
448 

1745 
466 
459 


se 


93  25 
80  20 
79  20 
102  80 
82  66 
77  25 

102  75 
431  . 

103  20 
82 
95  25 

10' 
106  60 
102  60 
90  35 


Cours  de  clôture  (1905) 
13  jui~20  juÏÏ""27  juiî. 


1360 


«51 


452 
448 


418 
995 
454 
448 


852 
443 
445 


615 
438 


227 
422 
531 


345  . 
615  . 
1868  . 
600  . 
725  . 
465  . 
162  . 
224  . 
540  . 
192  . 
1C2  . 
212  . 

30  . 
552  . 
183  . 
180  . 

9  5 
110  . 
244  . 
583  . 
325  . 

82  . 
480  . 

495  . 

106  . 
4195  . 
1885  . 

557  . 

156 

526  . 

690 

890 

283  . 


90  4 
85  31 
85 

100  8> 
83 
78  1 

104  m 
431 

93  50 

77 

88  60 
102 
106  3 

101  91 
87  6i 


1368  .. 


460 
469 


461  50 
461 
464  50 
417 
458  50 
194  .. 
461  . . 

469  .. 
1760  .  . 

470  .  . 
475  5  ) 
420 


4  75 
035 
163 
469 
414  25 
457  . 
910  . 
46î  50 
465  .. 
417 
635 
455 

448 
277  50 
440 
575 


685  . 
840  . 
555  . 
180  . 
279  . 
810  . 
4U0  . 
178  . 
261  . 

47  50 
571 
238 
264 

19 
174 
336 
625 
3»7 

86 
5i4 

382 

104 
.,  19 
1970 

550 

229 

503 

814 
1005 

336 


460  50 

457  50 

460  50 

452  50 

461 
463  50 
417 

459  50 
1195 

460 

465  35 
t789  .. 

470  .. 

47/  . 

420  75 


1185  . 
1036  . 

460  50 

465  50 

418 

457 

917 

459 

462 

416 

645 

456 

448 

273 
442 
576 


1880 
685  50 
870 
585 
188 
281 
825 
407 
184 
263 

572 
240 
277 
18 
177 
359 


85  . 
563  . 

377  . 
104  . 
4436  . 


1365  . 

460  50 
457  75 
456 
158 
460 
4-8 
462. 
418 
459  50 

1199  . 
457  . 
465  . 

1775  . 
469  50 
474  25 
424  . 

461  .. 

1044 
469  5( 
465  50 
420  .. 
455  50 
930 
Y-  G 
461 
416 
638 
460 


565  .. 
232  .. 
499  .. 
797  .. 
1003  .. 
335  .. 


90  50 

92  S0 

93  75 
101  ... 

93  45 
87  65 
101  87 
182  .. 

77  50 

IC2  !. 

107  15 

103  10 

90  40 


90  90 
92  75 
94 

101 

9-2  60 

88  60 
105 
«60 

95 

77 

101  30 
107 
103  50 

91  20 


91  20 

93  61 
96 
101 

93 
89  bo 

407  '. 
96  . 
78  . 

102  i 
107  . 

'il  2 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ETRANGERES 


BOURSE  FINANCIÈRE  DE  BERLIN 


VALEURS 

21  juin 

28  y 

m 

5  juil. 

12  juil 

19  juil 

26  juil 

Fonds  d'État 

Consol,  Pruss.  3  0/0  

90 

35 

90 

p 

90 

60 

90 

10 

90 

30 

90 

30 

Russe  Orient  4  0/0  

86 

70 

85 

20 

87 

Oit 

10 

85 

70 

86 

00 

Extérieure  Espagnole  

91 

40 

90 

40 

90 

00 

» 
98 

91 

10 

91 

60 

99 

to 

98 

70 

99 

» 

40 

98 

» 

97 

50 

88 

M 

85 

OO 

88 

10 

83 

10 

88 

75 

88 

75 

105 

8o 

4  Art 

105 

90 

100 

50 

iu5 

25 

„ 

„ 

Chemins  de  fer 

143 

» 

143 

30 

114 

10 

144 

143 

» 

144 

60 

18 

40 

18 

20 

18 

20 

18 

30 

18 

20 

18 

10 

Banques 

189 

75 

» 

» 

» 

» 

» 

» 

m 

187 

25 

156 

» 

155 

50 

155 

90 

156 

50 

155 

60 

157 

50 

CrédU  

207 

90 

206 

50 

206 

60 

■207 

50 

•206 

40 

207 

M 

Deutsche  Bank  

238 

80 

237 

70 

238 

70 

238 

SO 

238 

70 

210 

20 

189 

70 

!88 

70 

189 

20 

189 

189 

50 

190 

20 

Darmstadt-Bank  

!40 

80 

139 

90 

141 

70 

143 

145 

10 

145 

10 

no 

10 

168 

;u 

169 

50 

169 

» 

!69 

70 

161 

10 

Dresde-Bank  

156 

10 

155 

10 

152 

90 

155 

40 

156 

60 

159 

20 

National-Bank  

131 

70 

130 

40 

130 

» 

1-29 

20 

128 

80 

129 

20 

Change  sur  Paris  8  jours  

81 

25 

81 

40 

81 

3f> 

81 

35 

81 

35 

81 

35 

—     —  Londres  —   

20 

45 

20 

45 

20 

46 

20 

46 

2.) 

i4 

20 

45 

—     —  Vienne  —   

85 

16 

85 

10 

85 

05 

85 

10 

85 

10 

85 

15 

—     Pétersbourg  3  mois. 

» 

» 

» 

X 

» 

s 

» 

» 

216 

n 

216 

» 

216 

216 

» 

BOURSE   FINANCIERE   DE  LONDRES 


VALEURS 


Fonds  d'Etat 
Consolidés  anglais  2  3/4  0/0. 

Roupies  3  1  2  0,-0  

Brésil  4  0,0  

Argentine  5  0  0  

Mexicain  5  0,  0  

Turc  unifié  

Bulgare  1892   

Egypte  Unifiée  

Grée  Monopole  

Italien  4  0  0  

Russe  consolidé  

Portugais  3  0,0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0  0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Banque  Ottomane  

Rio-Tinto  

Brighton  A  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque  

Escompte  hors  banque  


81  juin 

28juin 

5  juil. 

12  juil 

19  juil 

26  juil 

9')  56 

90 

P 

90 

37 

90 

25 

90 

25 

90 

18 

65  62 

65 

62 

63 

75 

65 

75 

67 

62 

65 

75 

86  62 

86 

» 

86 

75 

86 

75 

8? 

25 

88 

75 

103  25 

103 

101 

» 

101 

Il  1 

•_)-, 

101 

103  50 

103 

75 

103 

103 

50 

103 

75 

104 

87  75 

87 

23 

87 

62 

88 

88 

02 

£8 

75 

100  50 

100 

50 

101 

» 

lût 

50 

99 

25 

100 

50 

!05  25 

105 

» 

!C5 

» 

105 

50 

105 

37 

'-05 

25 

5i  50 

F3 

75 

52 

75 

52 

25 

52 

75 

53 

» 

1(6  » 

106 

a 

104 

101 

» 

104 

25 

104 

25 

9U  25 

89 

50 

87 

75 

86 

95 

86 

75 

88 

25 

69  » 

68 

75 

67 

02 

67 

50 

67 

75 

67 

87 

90  62 

90 

50 

89 

22 

89 

87 

90 

25 

90 

75 

100  » 

99 

97 

25 

97 

25 

96 

75 

96 

50 

99  « 

98 

99 

99 

99 

99 

0 

6  50 

6  50 

6 

50 

6 

50 

6 

50 

6 

50 

179  5u 

178 

50 

176 

50 

176 

50 

175 

50 

176 

50 

14  25 

14 

12 

13 

62 

13 

75 

13 

75 

13 

87 

62  06 

62 

12 

62  62 

63 

18 

65 

06 

65 

87 

122  50 

121 

50 

122 

50 

120 

75 

121 

» 

119 

50 

27  !2 

27 

M 

27 

27 

30 

27 

25 

27 

18 

25  30 

25  30 

25  30 

25  28 

25 

27 

25  27 

3  » 

3 

3 

» 

3 

3 

s 

3 

1  96 

i  

2 

09 

1 

46 

87 

1 

08 

1 

75 

BOURSE   FINANCIERE  DE  VIENNE 


VALEURS 

21  juin 

28juin 

5  juil. 

l-2juil 

19  juil 

26  juil 

Fonds  d'État 

119 

65 

119 

25 

119 

35 

119 

55 

119 

30 

119 

35 

—       —  Argent  

100 

35 

100 

30 

100 

50 

100 

25 

100 

25 

100 

50 

—       —  Papier  

100 

10 

100 

35 

100 

35 

100 

30 

100 

30 

100 

55 

Hongrie  Rente  Or  

117 

80 

117 

05 

117 

25 

116 

65 

110 

3o 

116 

—     Rente  Couronne. . . 

97 

97 

97 

96 

50 

96 

10 

96 

65 

Chemins  de  fer 

1085  » 

!08C 

» 

110 

» 

1095  » 

1090  » 

1098  » 

Lemberg-Czeinowitz  

585 

583 

581 

584 

582 

» 

5î>2 

» 

5820  » 

5830  » 

5750  » 

5830  » 

5830  » 

5870  » 

432 

» 

130 

437 

H 

435 

» 

430 

A 

431 

* 

667 

666 

75 

6(2 

D 

674 

» 

6c  8 

50 

671 

50 

86 

50 

86 

75 

86 

25 

86 

50 

86 

» 

86 

Change  sur  Londres  

240 

30 

240 

31 

240 

47 

240 

45 

240 

25 

210 

17 

—  Paris  

95 

48 

95 

07 

95 

65 

95 

02 

95 

57 

95 

55 

19 

19 

10 

19 

1  i 

19 

14 

19 

12 

19 

11 

BOURSE    FINANCIERE    DE  LISBONNE 


Agio  de  l'or  

Change  sur  Paris.. 
Change  sur  Londres 


21 juin 


8  50 
583  » 

49  CO 


28juin 


585 
49 


juil. 


8  50 


584 


12  juil  19  juil, 26  juil 

8  5U  " 
581  » 
49  25 


8  501    8  5J 
581    »  580  » 
49  30    49  37 


8QUB8E8  FINANCIERES  OE  MADRID  *  BARCELONE 


Madrid 

Detle  intérieure  4  O/O  

Change  sur  Londres  à  vue.. 

—    sur  Paris  à  vue,  

Barcelone 

Dette  Intérieure  4  0/0.  

Nord  Espagne  

Saragosse  

Change  sur  Paris  


21juin  28juiji  5  juil. 


1 1  juil 


78  20 

.8  50 

77 

15 

78  19 

78  45 

78  35 

33  23 

33  23 

33 

17 

33  23 

33  21 

33  25 

32  23 

32  22 

31 

97 

32  27 

32  25 

32  32 

78  22 

78  40 

77  95 

78  07 

78  45 

78  37 

42  75 

43  45 

k'.i 

71 

43  ta 

44  tô 

44  * 

76  10 

77  40 

77 

15 

76  95 

78  50 

78  95 

32  30 

32  30 

32 

15 

32  35 

32  60 

32  40 

la  juil  21 


BOUR8E8  FINANCIERES  OE  BRUXELLES  &  O'AMVERS 


Rente  Belge  3  0/0  

—  —  2  1/2  0/0  

Banque  Nationale  

Ch.  de  fer  Brux. -Lille-Cal ais 

—      Congo  (p.  d.  f.). . . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  


•iljuin 


99  75 
86  90 
4560  » 
672  50 
4275  » 
90  62 
85  68 
208  57 
123  25 
25  22 
100  23 


100  27 
123  15 

25  23 


28juin 


99  75 
86_  » 

4525  » 
674  » 

4100  » 
90  56 
86  18 

208  52 

123  12 
25  21 

100  22 


100  25 
123  05 

25  22 


5  juil. 


99  70 
86  » 
1550  » 
672  » 
•1075  » 
89  62 
85  62 
208  67 
123  07 
25  20 
100  22 

100  26 
123  .. 
25  21 


12  juil 


99  75 
86  87 
4575  » 
672  » 
4250  » 
89  93 
80  68 
208  6* 
123  07 
25  20 
100  19 


100  25 
123  » 
25  21 


19  juil 


99  80 

86  » 
4555  » 
075  n 
4262 

90  37 

87  37 
208  60 
123  10 

2")  19 
100  21 


100  25 
123  17 
25  20 


26  jui1 

99  75 
86  25 
4560  » 
673  » 
1210  » 
90  75 
88  62 
208  62 
123  07 
25  18 
ICO  18 


100  23 
1S3  » 

25  20 


BOURSES  FINANCIÈRES  DE  ROME  ET  DE  GÊNES 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Ch.  de  fer  Méditerranée  act. 
—      Méridionaux  act. 

Banque  d'Italie  act  

Crédit  Foncier  Italien  act. . . 

Comp.  Nav.  générale  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gènes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin..  


2ljuin 

28juin 

5  juil. 

12  juil 

19  juil 

26  juil 

106  12 

106  35 

106  55 

105  37 

10b  20 

101  97 

481  » 

493  » 

481  » 

481  » 

182  » 

484  » 

776  59 

775  » 

754  » 

732  » 

760  » 

771  d 

118)  » 

1180  » 

1165  » 

1182  » 

1185  » 

1205  » 

548  » 

515  » 

540  » 

540  » 

540  » 

543  » 

19  )  50 

513  » 

50 1  « 

511  » 

512  » 

513  n 

1690  » 

1675  • 

1650  >• 

1640  » 

1638  « 

1630  » 

99  82 

99  85 

99  97 

100  » 

100  .. 

99  97 

25  13 

25  10 

25  14 

25  14 

25  15 

25  14 

122  75 

122  60 

122  77 

122  7  7 

122  85 

122  85 

106  10 

106  52 

104  62 

105  10 

105  17 

105  20 

776  » 

779  50 

751  n 

759  » 

760  n 

772  » 

99  80 

99  84 

99  96 

99  98 

100  » 

100  » 

122  80 

122  62 

122  80 

132  80 

122  85 

122  82 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURG 


VALEURS 

Russe  4  %  94  (Papier)  

Banque  de  Commerce  extér. 

—  d'Esc,  de  St-Péters  .. . 

—  Intern.  de  St-Péters. . 

—  Russo-Chinoise  

Change  sur  Paris  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  


21juin 


87  » 
340  » 
395  » 
368  » 
18  k  » 
37  45 
94  74 
45  •> 


28juin 


85  5) 
333  » 
390  » 
362  » 
192  » 
37  45 
94  78 
45  » 


5  juil. 


85  10 
330  >- 
387  » 
355  » 
185  » 
37  45 
94  82 
46  05 


12  juil 


84  62 
32?  » 
3'6  . 
354  » 
182  » 
37  45 
94  82 
46  07 


19  juil 


84  75 
335  » 
387  » 
3ôl 

180  » 
37  45 
94  79 

46  05 


BOURSE  FINANCIERE   DE  GENEVE 


VALEURS 

Genève  avec  lots  3  0/0  

—     1890  3  %  %  

Ch.  de  fer  fédéraux  3  %  % 

   ,     3  %  . . , 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres  


21juin 


105  75 
99  75 

1010  » 
»  » 

106  40 
100  15 

25  20 


28juin 


105  50 
99  50 

1011  » 
»  » 

106  20 
100  20 

25  19 


5  juil. 


105  50 
98  75 

99  i  50 

104  » 

100  16 
25  18 


12  juil 


105  50 

98  » 
996  50 

X  » 

104  70 
100  19 
25  18 


19  juil 

ÎÔ6~ 

98  » 
996  » 

99  » 
104  95 
100  13 

25  17 


26  juil 


105  75 
»  » 
937  » 
99  » 
104  75 
100  10 
25  16 


BOURSE  FINANCIÈRE  DE  CON8TANTINOPLE  (Galsta) 


VALEURS 

Pièce  

Ottoman  4  0/0  unifié  

Chemins  Ottomans  

Change  sur  Paris  3  mois... 
—     sur  Londres  3  mois. 


2ijuin 


87  14 
96  09 

152  •> 
22  32 

110  10 


28juin 


87  17 
95  86 

130  75 
22  80 

110  10 


5  juil. 


87  15 
96  15 

131  » 
22  83 

110  05 


12juil 


87  15 

96  16 

131  » 

22  85 

110  05 


19  juil 


87  14 
97  08 

131  87 
22  SU 

110  05 


■26  juil 


87  12 

97  19 

131  50 

22  83 

110  05 


BOURSE   FINANCIÈRE    DE  NEW-YORK 


États-Unis  4  0/0  ...  

Atchison  

Canada  Pacific  

Central  New-Jersey. . . . 

Milwaukee  

Ërié  

Uhnois  Central  , 

Louisville  et  Nasville- . , 

New-York  Central   

Norfolk  et  Western  préf. 

Pensylvama  

Reading  

Union  FaciGc  

Wabach  St-Louis  préf.. 

Calumet  et  Hecla  

Change  sur  Londres  

Paris  

CMIes  transferts  »ur  Ltodies.  . . 

Cuivre  

Argent  


•21  juin. 28  juin  5  juil.  il2  juil.  19  juil.  26  juil 


105 
82 
151 
20  ) 
175 
41 
165 

m 

142 
92 

•37 
95 

124 
39 

640 

i.so 
5.10 
i.87 
15 
5S 


105 

83  % 

200 

44  % 
166  g 
150  \ 

146  ).i 
92 

141  % 
99  5fe 

128  % 
41 

630 
4.85  15 

'.16  M 

,87 
15 

58  % 


4i4 


104  yK 

81 
151  % 
202 
17*  Vt 

46  \ 
!67 

148  [f 
147  <| 
91  S 

ni  % 

104  % 
128 

40  yt 

«35 

4.85  25 
5.16  \ 
87  25 
15 

58  X 


104 

85 


151 

200 
179 

46 
169 
148 
147 

Si 
142 
106 
129 

39 
645 

.85 
5.16 
.87 
15 

50 


101 

86  yt 

151  * 

•99 
181  ', 

46 
169 
149  y, 
147 

92 

142  % 
10  i  % 
129  g 
39 
640 

4.84  70 
16  % 
4.86  7U 

15  t4t 
59  Y» 


104 
85  % 
152  % 
198 

17S  % 

47  y, 

169 
143 
lu 

92 
141 
102 
128 

S8 
663 
4.84  85 

16  % 
4.86  95 

15  ^ 

53  /. 


1 


3 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


OFFICIERS  MINISTÉRIELS 


VILLE  DE  PARIS 

ÎTflDD  1  A  adjersr  lench.  Ch.Not.,  Paris, 
lMHlAllltfle8aoûtl905:  Surf.  M.àp. 
1°  Angle  r.  Mogador  et  Joubert.  187m  700f.lem. 
2°  d°  r.  Mogador  et  Victoire.  169ra80  700 f.  le  m. 
3»  Boul.  Raspail  et  rue  Bréa. .  222™  360 1.1e  m. 
4°  Angle  Bd  RaspailctrueBréa.  183'"  SOOf.lem. 
5"  d°  BdRaspailelr.  Fleurus.  493'"  400  f.  le  m. 
6°    d°  BdRaspailctr.  Fleurus.    358-50   450  f.  le  m. 

7°  Rue  Gazan   360™       40  f.  le  m. 

S'ad.  aux  Not.  à  Paris,  M"  Maliot  de  la  Quéran- 
tonnais,  14,  r  Pyramides,  et  Delorme,  rue  Auber,  11, 
dép.  de  l'ench. 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

11,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 
A  vue   1  O/O 

A  sept  jours  de  préavis   2  O/O 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  O/O 

A  2  et  3  ans   3  1/2  O/O 

A  4  et  5  ans   4  O/O 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  effets. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà  de  3  ans   3  1/2  O/O 

De  1  an  à  3  ans   3  O/O 

De  6  mois  à  1  an   2  O/O 

A  vue    11/2  0/0 

Four  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
es  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  Province  et  Etranger). 
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Chemins  de  fer  de  l'Est.  —  Londres,  Berne,  In- 
terlaken.  —  La  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de 
l'Est  rappelle  au  public,  que  depuis  le  1"  juillet 
et  jusqu'au  30  septembre,  un  service  de  trains 
directs  fonctionne  entre  Boulogne,  Belfort,  Délie 
et  Berne;  départ  de  Londres  à  2  fa.  20  soir,  de  Bou- 
logne à  fi  li.  :îl  soir.  Arrivée  à  Berne  le  lendemain 
à  8  h,  -'A  matin  et  à  Interlaken  à  10  h.  25  matin. 

Kn  sens  inverse,  départ  d'Interlaken  à  7  h.  14  (') 
soir,  de  Berne  à  9  h.  07  soir  pour  arriver,  le  lcn- 
demain,  à  Londres  à  3  h.  45  soir. 

Nota.  —  Pour  tous  autres  renseignements,  con- 
sulter les  affiches  et  indicateurs. 

'  A  pailirdu  10  septembre,  départ  d'Interlaken 
:''  '>  li.  \  l  soir.  

Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Avis.  —  La  Oompa- 
:  Ole  d  Orléans  vient  de  faire  éditer  deux  séries  de 
six  cartes  postal' s  artistiques,  représentant  les 
admirabl  châteaux  des  bords  de  la  Loire,  des- 
servis par  «on  réseau. 

I  deux  séries  de  cartes  postales  sont  revêtues 
d'une  couverture  moyen-Age.  qui  comporte,  avec 
d  reu  oignementl  sur  les  hillets  d'excursions  en 
'l'ouralne  et  aux  châteaux  des  bords  de  la  Loire, 

des  notice»  mir  chacun  des  chAteaux  visés. 

Elles  sont  mi-os  mi  wnl"  dan»  ne»  principales 
oarcH  et  station»  et  luirr-air.  île  quartier,  ;iu  prix 
de  0  fr.  .'»)  la  série  de  six  cartes  (franco,  0  fr.  35). 


COMPAGNIE  DES  TABACS  DE  PORTUGAL 

Ventes  du  15»  exercice  (ler  avril  1905  au  31  mars  1906) 


Continent 

Colonies 

Droits  d'importation 
(Chiffres  provisoires) 

Produit  des  mois  antér" 

Kilogr. 

Reis 

Kilogr. 

Reis 

Kilogr. 

Reis 

1P8.042 

784:942.740 
1508:370.705 

15.453 
41.049 

14 : 922.900 
38:834.400 

3.223 
9.231 

14:505.650 
41:538.720 

Totaux  au  30  juin  1905. 

579.404 

2293:313.445 

50.502 

53:757.303 

12.454 

56:044.370 

Période  corresp.  de  l'eitre.  anléf 

600.682 

2370 : 458.050 

81 .090 

75:003.560 

13.350 

00:075.930 

Différence  : 

En  faveur  de  1905-1906. 
En  faveur  de  1904-1905. 

25!i94 

21:246.260 

"89G 

21.278 

77:145.205 

4:031.560 

BIBLIOGRAPHIE 


Notre  excellent  confrère  Gustave  Pessard  vient 
de  publier  un  Nouveau  Dictionnaire  Histo- 
rique de  Paris,  formant  un  gros  volume  de 
1.700  pages,  qui  est  simplement  une  pure  mer- 
veille —  une  merveille  indispensable  pour  tous 
ceux  qui  veulent  connaître  Paris  et  aussi  pour 
tous  ceux  qui,  le  connaissant  à  fond,  veulent  en- 
core se  souvenir  ou  se  rappeler. 

Ce  volume  monumental  est  facile  à  consulter, 
parce  qu'il  est  conçu  dans  la  forme  des  diction- 
naires alphabétiques  et  la  lecture  de  ce  diction- 
naire des  rues  présentes  et  anciennes  avec  leur 
historique  complet,  des  rues  supprimées,  de  ces 
notices  qui  nous  font  comprendre,  connaître  et 
aimer  Paris  est  non  seulement  amusant  comme  un 
roman,  mais  instructif  et  passionnant  comme  une 
page  d'histoire. 

C'est  un  beau  monument  élevé  à  la  gloire  de 
Paris. 
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La  Durée  légale  du  travail.  Des  modifications  à 
apporter  à  la  loi  de  1900.  Rapports  de  MM.  Fa- 
gnot,  Millerand  et  Strohl.  1  volume  in-12, 
2  fr.  50.  (Félix  Alcan,  éditeur,  Paris.; 

On  sait  quelle  est  l'importance  de  l'œuvre  ac- 
complie depuis  1900,  date  de  sa  création,  par 
1'  «  Association  internationale  pour  la  Protection 
légale  des  Travailleurs  »,  association  reconnue  par 
les  Gouvernements  des  principaux  Etats  et  dont 
les  travaux  ont  servi  de  base  aux  discussions  de 
la  Conférence  internationale  officielle  qui  vient  de 
se  réunir  à  Berne. 

Fidèle  à  son  programme,  la  Section  française  de 
l'Association  internationale  continue  la  série  de 
ses  études  et  de  ses  eniuêtes  sur  les  diverses  ré- 
formes dont  la  réalisation  prochaine  lui  semble 
désirable  dans  l'intérêt  de  la  classe  ouvrière.  Le 
dernier  volume  qu  elle  vient  de  publier  est  consa- 
cré à  l'examen  des  modifications  à  apporter  à  la. 
loi  du  3)  mars  1900,  sur  la  durée  légale  du  travail 
dans  les  établissements  industriels,  Après  avoir 
entendu  les  rapports  de  MM.  Fagnot,  Millerand 
et  Strohl,  l'Association  a  émis  divers  veux  ten- 
dant notamment  à  la  réduction,  générale  mais  gra- 
duelle, è  dix  heures  de  la  journée  de  travail  de 
tous  les  ouvriers,  mêmes  adultes,  sous  réserve  de 
certaines  dérogations  temporaires  justifiées  soit 
par  dos  circonstances  particulières  (industries  sai- 
sonnières ou  de  plein  air,  etc.),  soit  par  ce  fait 
((n'en  échange  d'une  prolongation  d'une  demi- 
heure  de,  travail  pendant  cinq  jours  de  la  semaine, 
le  repos  de  l'après-midi  est  concédé. 

Quiconque  s'intéresse  à  la  question  de  la  protec- 
tion légale  des  travailleurs  voudra  lire  cet  ou- 
vrage si  documenté,  si  substantiel,  et  qui  —  s'il 
conclut  sans  hésitation  à  une  sauvegarde  plus 
efficace  des  Intérêts  et  des  droits  de  l'ouvrier  — 
n'omet  cependant  aucun  des  arguments  présentés è 
l'appui  des  diverses  opinions  en  présence 
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IMPRIMERIE  DI  LA  PRESSE 
19.  rue  du  Croissant.  Pakib.  —  Slmart.  linp. 


par  Garteret 
fr.  15,  2»  cl. 


l'aller  et 
fr.  25,  3° 


au 
cl. 

au 
cl. 


Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  Excursions  à  l'île 
de  Jersey. 

Dans  le  but  de  faciliter  la  visite  de  l'île  do  Jer- 
sey, la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  l'Ouest 
fait  délivrer,  au  départ  de  Paris,  des  billets  directs 
d'aller  et  retour  valab'es  un  mois,  permettant  de 
s'embarquer  à  Carteret,  à  Granville  ou  à  Saint- 
Malo. 

Billets  valables  par  Granville  à  l'aller  et 
retour:  1"  cl.  63  fr.  15,  2'  cl.  4i  fr.  25,  3' 
29  fr.  85. 

Billets  valables 
retour  :  1"  cl,  63 
29  fr.  85. 

Billets  valables  à  l'alLrpar  Carteret  et  au  retour 
par  Saint-Malo  ou  inversement  :  1"  cl.  72  fr.  55, 
2°  cl.  49  fr.  80,  3»  cl.  35  fr.  50. 

Billets  valables  à  l'aller  par  Granville 
retour  par  Saint-Malo  ou  inversement  : 
74  fr.  85,  2«  cl.  50  fr.  05,  3»  cl.  37  fr.  30. 

Billets  valables  à  l'aller  par  Carteret  et  au  re- 
tour par  Granville  ou  inversement  :  lro  cl.  05  fr.  45, 
2»  cl.  44  fr.  50,  3e  cl.  31  fr.  :0. 

Les  billets  délivrés  à  l'aller  par  Granville  ou 
Carteret  et  au  retour  par  Saiat-Malo,  permettent 
d'effectuer  l'excursion  du  Mont-Saint-Michel. 

Les  billets  valables  par  Granville  et  Saint-Malo 
sont  délivrés  toute  l'année;  ceux  valables  par 
Carteret  sont  délivrés  du  12  mai  au  14  octobre. 

Pour  plus  de  renseignements,  consulter  le 
livret  Guide- Illustré  du  réseau  de  l'Ouest,  vendu 
0  fr.  30  dans  les  bibliothèques  des  gares  de  la 
Compagnie. 
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et  au 
lre  cl. 


Banque 
A.  Froidefond 

29,  Rue  de  la  Chaussée-d'Antin,  PARIS  (9*  Ait') 
Maison  Fondée  en  1878 

ORDRES  DE  BOURSE 

au  Comptant  et  a  Terme 
AVANCES  SUR  TITRES.  MÊME  NON  COTÉS 

Ouvertures  de   comptes  courants,  à  vue  ou  à 
échéances  fixes, à  intérêt  variant  entre  3  et  6%  l'an. 
EMPLOI  DE  CAPITAUX  ET  DE  TITRES 
en  compte  de  Reports  aux  conditions  suivantes  : 

à  un  an   4  % 

a  six  mois...  3!,% 
à  t  roi  s  mois.  3  % 
ESCOMPTE  D'EFFETS  DE  COMMERCE 

RENSEIGNEMENTS  GRATUITS 
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Chemins  de  1er  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Médi- 
terranée.—  lîelations  entre  Paris  èt  Vichy. —  Train 
de  luxe  «  Vichy-Kxprcss  »  tri-hebdomadaire,  com- 
posé de  wagons-salons  et  d'un  wagou-restaurant. 

Nombre  de  places  limité. 
Aller.  Paris,  départ  8  h.  55  s.  Vichy,  arr.  H  h.  58  s. 
les  mardis,  jeudis  et  samedis,  au  départ  de  Paris 

jusqu'au  2  septembre. 
Retour. Vichy,  dép.!)  h.  10m.  Paris,  arr. 2  h.  03  s. 
les  lundis,  mercredis  et  vendredis,  au  départ  de 
Vichy  jusqu'au  4  septembre. 
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VALEURS  ÉTRANGÈRES  DE  PLACEMENT 

CHEMINS  DE  FER  AMÉRICAINS 

VALEURS  HOLLANDAISES,  ÉGYPTIENNES,  ETC. 

PH.    L.    VON    HEMERT    &  Ge 
PARIS  —  3,  Square   de  l'Opéra  (8e)  —  PARIS 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et  dea  Srftnda  Express  Buropierg 

(Société  Anonyme) 


État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1904  1905 
Du  1"  janvier  au  10  juilL.Fr.   8.160.586  9.041.936 
Du  11  au  20  juillet   443. 2a3  498.023 

8.C03.819'  9. £39. 959 

Différence  en  faveur  de  1905...  936.140 
 Î0 

Compagnie  Française  des  Chemins  de  Fer  de  la 
PROVINCE  DE  SANTA-FÉ 

Recettes  brutes  pendant  le  mois  de  juin  1905 
du  réseau  exploité  par  la  Compagnie  (1.502  km.), 
1.192.400  francs  (ou  $m/n  542.000)  contre  1.382.252 
francs  (ou  $  m/n  628.296)  eu  juin  1904  (1.339 
kilomètres). 
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COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DE  MADRID  A  SARAGOSSE 
ET  A  ALICANTE 


Délivrance  d'uns  nouvelle  feuille 
de  coupons  d'obligations 

MH.  les  porteurs  d'Obligations  troisième  hypo- 
thèque de  la  20«  série,  numérotées  de  1.450.001  à 
1.522.6H0,  dont  le  dernier  coupon  a  été  détaché  le 
Ie'  juillet  dernier,  sont  informés  qu'ils  pourront,  à 
partir  du  Vendredi  1"  Septembre  1905.  dépo 
ser  leurs  titres  chez  MM.  de  Rothschild  Frères, 
23,  me  Laf'fitte,  à  Paris,  à  l'effet  d'y  faire  annexer 
une  nouvelle  feuille  de  coupons. 
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COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER  DU 

NORD  DE  L'ESPAGNE 


Assemblée  générale  ordinaire  du  8  juin  1905 
Présidence  de  Son  Excellence 
M.  Facstixo  Rodriguez  San  Pkdro 
RAPPORT  DU  CONSEIL  D'ADMINISTRATION 

l Suite)  (") 
MATERIEL  ROULANT 
Effectif 

L'effectif  du  matériel  roulant  de  la  Compa- 
gnie au  31  décembre  1904,  s'élevait  à 
700  locomotives, 
1.935  voitures  à  voyageurs  (1), 

15.165  wagons  de  toute  espèce. 

En  1904  nous  avons  commandé  30  locomoti- 
ves et  15  tenders  qui  ne  seront  mis  en  service 
qu'en  1905.  De  plus  il  a  été  construit  dans  les 
ateliers  de  Valladolid  3  voitures  de  1"  classe, 
8  de  2*,  17  de  3*  classe  et  116  w  agons  divers. 

Réparation  des  machines 
Les  différents  ateliers  de  la  Compagnie  ont 
effectué  en  1904.  de  grandes  réparations  sur 
174  machines  et  102  tenders,  et  des  réparations 
moins  importantes  sur  17  machines  et  5  ten- 
ders. 

Ces  réparations  se  résument  comme  suit  : 
On  a  placé  74  foyers  neufs  et  21  chaudières 

(1)  Ce  chiffre  comprend  :  49  ambulants  de 
l'Etat  et  45  voitures  de  la  Compagnie  interna- 
tionale des  Wagons-Lits.  

(*)  Voir  l'Économiste  Européen,  n»  707. 


complètes  et  remplacé  153  tubulures,  92  ma- 
nivelles motrices,  25  boutons  die  manivelles, 
55  essieux  de  machines  et  16  de  tenders  ;  on 
a  de  plus  monté  25  jeux  de  roues  entièrement 
neuves. 

Réparation  de  voitures  et  wagons 
De  grandes  réparations  ont  été  effectuées 
à  749  voitures  parmi  lesquelles  78  ont  été 
regarnies  à  neuf,  et  à  1.831  wagons.  Des  ré- 
parations moins  importantes  ont  été  faites  à 
1.287  voitures  et  à  10.449  wagons  ;  on  a  re- 
nouvelé la  couverture  à  1.558  véhicules. 

Installation  de  frein  à  vide  automatique 

A  la  fin  de  l'année  1904,  le  frein  à  vide  au- 
tomatique avait  été  monté  sur  171  machines, 
155  tenders,  480  voitures  et  249  fourgons  et 
wagons  de  grande  vitesse.  En  outre,  188  véhi- 
cules sont  munis  de  tubes  d'intercommunica- 
tion. 

Signal  d'alarme 
A  la  fin  de  l'année  1904,  438  voitures  étaient 
pourvues  du  signal  d'alarme. 

Nombre  d'ouvriers 
Le  nombre  des  ouvriers  employés  dans  les 
ateliers  de  la  Compagnie,   au  31  décembre 
1904,  était  de  2.224  et  de  701  pour  l'entretien 
du  matériel  roulant. 

INSTITUTION  DE  PREVOYANCE 
ET  DE  BIENFAISANCE 
Comestibles 
La  vente  des  objets  de  consommation  à 
prix  réduits,  au  personnel  de  la  Compagnie 


s'est  élevée  en  1904  à    2.616.887  11 

En  1903,  elle  avait  été  de    2.288.129  71 


Il  en  résulte  une  augmenta- 
tion de    328.757  40 

en  1904. 


Caisse  de  prévoyance 

'  La  caisse  de  prévoyance,  instituée  en  1879,  a 
pour  objet.comme  vous  le  savez  d'assurer  aux 
employés  et  ouvriers  malades  ou  blessés,  une 
allocation  égale  à  la  moitié  de  leur  traite- 
ment ou  salaire  pendant  la  durée  de  leur  ma- 
ladie, de  payer  les  frais  d'enterrement  et  d'ac- 
corder des  secours  aux  veuves  et  aux  enfants 
des  employés  et  ouvriers  décédés. 

Cette  caisse  est  alimentée  par  un  prélève- 
ment mensuel  de  1/2  à  1  %  sur  les  traitements 
et  les  salaires  du  personnel,  par  le  montant 
des  amendes  et  par  le  produit  net  de  la  vente 
des  billets  d'entrée  dans  les  gares. 

En  1904,  les  retenues  opérées  sur  les  traite- 
ments    et     les     salaires  ont 
produit   P.       156.618  14 

Le   montant   des   amendes  a 
été  de    6.865  96 

Et  celui  de  la  vente  des  bil- 
lets d'entrée  dans  les  gares,  de       134.525  75 


Ensemble   P.       298.009  85 

Les  secours  accordés  en  1904 
aux  employés  et  aux  ouvriers 
souscripteurs  à  la  caisse  de  pré- 


voyance, à  leurs  veuves  et  à  leurs 

enfants,  se  sont  élevés  à    354.119  42 


Il  en  résulte  donc  une  insuffi- 
sance de  recettes  de    56.109  57 

La  Compagnie  a  pris  à  son  compte  cette 
insuffisance  qui  figure  dans  les  dépenses  d'ex- 
ploitation. 

Pensions  de  retraites 
La  somme  que  la  Compagnie  a  payée,  en 
1904,  pour  les  pensions  de  retraite  et  portée 
au  compte  d'exploitation  a  été 

de   p.  364.330  84 

La  Compagnie  sert  actuelle- 
ment 887  pensions  dont  le  mon- 
tant annuel  est  de    543.260  27 

Secours 

En  outre  des  secours  payés  par  la  caisse  de 
prévoyance,  la  Compagnie  a  accordé,  en  1904 
à  titre  de  complément  de  traitement  ou  de 
salaire,  aux  employés  ou  aux  ouvriers  mala- 
des ou  blessés,  et  de  secours  aux  veuves  et 
aux  enfants  d'agents  décédés, 
une  somme  de   :   527.426  02 

Médicaments 
La  somme  que  la  Compagnie  a  payée  pour 
les  médicaments,  en  1904,  esfde        92.240  Va 

Médecins 

Les  traitements  et  les  honoraires  des  méde- 
cins se  sont  élevés  pendant  l'année  1904,  à  la 

somme  de    105.105  49 

Habillement 

La  part  contributive  de  la  Compagnie  dans 
les  dépenses  d'habillement  en  1904  à  été 
de    74.150  71 

Ecoles 

Les  écoles  d'apprentis  et  d'enfants  d'ou- 
vriers installées  à  Valladolid,  à  Barruelo  et  à 
Surroca  comptaient  au  31  décembre  1904,  535 
élèves  des  deux  sexes. 

En  récapitulant  les  sacrifices  que  la  Com- 
pagnie a  consentis  en  1904  en  faveur  de  son 
personnel,  à  savoir  : 

Caisse  de  prévoyance,  pensions  de  retraite, 
secours,  médicaments,  soins  médicaux  et  ha- 
billement, on  arrive  à  un  to- 
tal de    1.517.373  20 

Le  personnel  n'y  a 
contribué  que  pour       163.484  10 
et  la  vente  des  bil- 
lets d'entrée  dans 
les  gares  y  figure 

pour  ...«   134.525  75 

  298.009  85 


Il  reste  donc  une  différence  de  1.21.363  35 
aue  la  Compagnie  a  pris  à  la  charge  de  son 
compte  d'exploitation  de  1904. 

Voici  maintenant  les  résultats  qui  ont  été 
obtenus  en  1904  par  l'exploitation  des  mines 
de  la  Compagnie. 

Mines  de  Barruelo 

Houille  extraite 
En  1904,  il  a  été  extrait  de  ces  mines  94.445 
tonnes  de  houille  brute,  soit  5.405  tonnes  de 
moins  qu'en  1903. 
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De  ces  94.445  tonnes,  47.0C1  to  an  es  300  pro- 
venaient des  concessions  appartenant  ;  à  :  la 
Compagnie,  et  47.383  tonnes  700  des  conces 
sions  grevées  d'une  redevance  de  piécettes 
1.875  par  tonne. 

Sur  le  tonnage  brut  de  94.445  tonnes,  89.568 
tonnes  ont  été  lavées  et  ont  donné  : 

Houille  lavée    78.728  tonnes 

Charbon  demi-gros    5.342  — 

Schistes  et  pertes   5.498  — 


Total    89.568  tonnes 

On  a  employé  à  la  fabrication  des  agglomé 
rés  69.607  tonnes  de  houille  lavée  et  20  tonnes 
de  houille  brute,  qui  ont  fourni  par  l'addition 
de  3.765  tonnes  de  brai,  73.392  tonnes  d'agglo 
mérés  lavés. 

L'exploitation  des  mines  de  Barruelo,  en 
1904,  a  produit  un  bénéfice  de  50.102  p.  43  qui 
a  été  appliqué  à  l'amortissement  de  la  valeur 
de  leurs  installations  et  de  leur  outillage. 

Nombre  d'ouvriers 
Le  nombre  d'ouvriers  employés  dans  les 
mines  de  Berruelo,  pendant  l'année  1904,  a 
été  de  852  par  jour,  soit  une  moyenne  de  37 
en  plus  que  pendant  l'exercice  précédent,  à 
cause  des  travaux  occasionnés  par  les  nou- 
velles installations. 

Mines  de  Surroca 
Houille  extraite 
En  1904,  il  a  été  extrait  1.949  tonnes  de  houil- 
le et  11.041  tonnes  de  schistes  ardoisiers. 

La  houille  extraite  a  été  vendue  à  des  par- 
ticuliers. 

Il  a  été  pavé,  à  titre  de  redevance,  une  som- 
me de  734  p.  79,  représentant  un  maravédis 
par  quintal  catalan. 

L'exploitation  des  Mines  de  Surroca,  en  1904, 
a  produit  un  bénéfice  de  30.438  p.  69,  qui  reste 
disponible  pour  amortir  les  frais  occasionnés 
dans  lesdites  mines  pendant  les  exercices 
précédents. 

Nombre  d'ouvriers 
Le  nombre  moyen  d'ouvriers  employés  dans 
les  mines  de  Surroca,  en  ,1904,  a  été  de  75 
par  jour,  soit  une  moyenne  de  195  en  moins 
que  pendant  l'exercice  précédent  dû  à  la  ré- 
duction, dans  l'exploitation  de  ces  mines. 

RESULTAT 
DES  COMPTES  DE  L'EXPLOITATION 
Les  résultats  de  l'exploitation  des  diverses 
lignes  die  la  Compagnie  ont  été  ceux  détail- 
lés ci-après  : 

Ligne  principale 

Les  recettes  de  cette  ligne  ont 

été  en  1904,  de   P.    38.287.482  87 

iLes  dépenses  d'exploitation, de   17.628.550  63 


Et  le  produit  net  de   P.   20.058.932  24 

A  ajouter  : 

.Recouvré  sur  le 
Trésor   P.       142.477  49 

Suide  du  compte 
(Exercice    clos)    ...        79.927  68 

Annuité    de  Va- 
lence à  Utiel    35.200  » 

R    257.605  17 


Produit  total   P. 

A  déduire  : 

Intérêt   des  obli- 
gations   10.278.598  75 

A  m  o  r  t  issement 
des   obligations          3.714.500  » 

Intérêts,  change, 
commissions    6. 83*. 438  47 

Accident  de  Cer- 
cedllla  (1)    2*U44  » 


gD  .'916  <Sl37  41 


il<\  855,981  22 


Insuffisance   P.     5.939.443  81 

Ligne  de  Santander 

■Le»  recettes  do  cotte  URne  ont 

.    en  1094,  de  P.     3.097,441  12 

Kl  le.  dépenses  d'exploitation 


[%)  Nous  avons  fuit  figurer  dans  les  charges 
i    i    llgno  le  montfvul  de  toutes  les  de- 
nse»» piivi''"-'.   |iisi|u'hu   d  déi  emliie  190'» ,  à 
suite  du  cime  I    Iciins  survenu  le  2.'  no 
mbrr  1903  en  ftun-  <l.   Ccn  rtilln 


de    1.685.785.22 


Le  produit  net  a  été  de    1.411.655  90 

A  ajouter  : 
Soldte  du  compte  «  Intérêts, 

change  et  commissions  »   P.  15.305  65 


Produit  total   P.     1.426.961  55 

A  dédluire  : 
Intérêt  des  obli- 
gations   1.323.219  37 

A  m  o  r  t  issement 

des  obligations   543.875  » 

Solde  du  compte 
(Exercice  clos)  ...P.  667  » 

  1.867.761  37 


Insuffisance   P. 


440.799  82 


Ligne  de  Barcelone 

Les  recettes  de  cette  ligne  ont 

été  en  1904  de   P.  21.974.035  64 

Les  dépenses  de  l'exploitation 

de    11.242.247  49 


Le  produit  net  de  ... 
A  déduire  : 
Intérêts  des  obli- 
gations   5.881.935  » 

A  m  o  r  t  issement 

des  obligations    1.673.000  » 

Intérêts,  Change 
et    Commissions    .     2.691.176  60 
Solde  du  compte 
Exercice  clos  »...         6.291  19 


10.731.788  15 


10.252.402  79 


Excédent 


479.385  36 


Les  porteurs  d'obligations  de  Barcelone'  et 
Pampelune,  restés  sous  le  régime  de  l'arran- 
gement de  1870,  ont  droit,  pour  l'exercice  1904, 
au  paiement  intégral  du  coupon  à  raison  de  : 

P.  30  00  par  obligation  Barcelone   6  % 

25  00  —  —   5  % 

15  00  —  —    3  %  A 

14  25  —  —    3  %  B 

14  25  Pampelune        3  % 

Echange  des  obligations  de  Saragosse  à  Bar- 
celone et  de  celles  de  Saragosse  à  Pam- 
pelune. 

Le  nombre  des  obligations  de  la  ligne  Sara- 
gosse à  Barcelone  qui  se  trouvaient  en  circu- 
lation, au  moment  où  l'on  a  procédé  à  l'é- 
change, était  de    145.178  oblig. 

Le  nombre  de  celles  qui  ont 
été  échangées  jusqu'à  la  fin  de 
'exercice  1904,  contre  les  obli- 
gations nouvelles  d'un  type  uni- 
que de  3  %  est  de   143.799  oblig. 


il  restait  à  échanger,  au  31  décembre 
904    1-379  oblig. 

Le  nombre  des  obligations  de  la  ligne  de  Sa- 
ragosse à  Pampelune.  qui  se  trouvaient  en 
circulation  au  moment  où  l'on  a  procédé  à  l'é- 
change, était  de    164.889  oblig. 

Le  nombre  de  celles  qui  ont 
été  échangées  jusqu'au  31  dé- 
cembre 1904,  est  de    163.481  oblig. 


Il  restait  à  échanger,  au  31  dé- 
cembre 1904   


1.408  oblig. 


Ligne  de  Bilbao 

Les  recettes  de  cette  ligne  ont 

été  en  1904,  de   P.  0.390.427  87 

Et  les  dépenses  do  l'-e.xploila- 

ion  de    3.904.138  07 


Le  produit  net  a  été  die   !P. 

A  ajouter  : 
Solde,  du  compte 
Ex«rctoes  Hos  p  P.    1.993  *6 
Intérêts,  change 
commissions    ..        29.699  72 


5,480.289  80 


31.622  98 


Produil  total   P.     5.517.912  7S 

\  ûéduiije  • 

Intérêts  des  obli 

nations   P.     1.971.212  50 

V  m  o  r  1  Issemenl 


'des   obligations  .... 

Accident  du  pont 
de  Montalvo  (1)  ... 


364.000  » 
132.662  01 


2.467.874  51 


Excédlent   P.  3.050.038  27 

Ligne  d'Almansa  à  Valence  et  à  Tarragone 

Les  recettes  de  cette  ligne  ont 

été  en  1904  de   :.p.  16.287.852  56 

Les  dépenses  de  l'exploitation 

de   :   7.656.024  24 


Le  produit  net  a  été  de   P.    8.631.828  32 

A  ajouter  : 
Solde  du  compte  «  Intérêts, 
changes  et  commissions  »    74.043  95 


Produit   P. 

A  déduire  : 
Intérêts  des  obli- 
gations  P.     6.352.227  24 

A  m  o  r  t  issement 

d/es  obligations    992.750  » 

Solde  du  compte 

Exercices  clos  »...  2.999  » 


8.705.872.  27 


7.347.976  24 


Excédent  P.     1.357.896  03 

Ligne  des  Asturies,  Galice  et  Léon 

Les  recettes  des  lignes  des  Asturies,  Galice 
et  Léon,  ont  été  en  1904,  de  ...P.  ■21.593.057  » 
En  1903,  elles  avaient  été  de  ...   21.195.155  37 


Augmentation  en  1904  P.       397.901  63 
soit  de  1.87  %. 

Les  produits  des  exercices  antérieurs  et  les 
augmentations  obtenues  successivement  par 
rapport  aux  résultats  de  1885,  sont  indiqués 
au  tableau  ci-après  : 

Aiiiimt-nlatioiislnlalfs 

Années  Recettes  "  par  rapport 

totales  par  km.     à  l'anirte  4885- 

piécettes 

1885  ....      7.843.563-07     10.585  10  » 

1886  ....       8.671.448  23     11.732  35       827.885  16 

1887  ....      9.398.742  90     12.683  86     1.555.179  83 
3   .  ..      9.513.682  08     12.838  97     1.670.119  01 

1889  .  ..     10.531.018  08     14.211-90     2.687.455  01 

1890  ....     10.810.220  69     14.588  69     2.966.657  62 

1891  ....     10.968.145  23     14.801  81     3.124.582  16 

1892  ....     12.306.339  96     16.607  75    4.462.776  89 

1893  ....     12.669.240  86     17.097  49     4.825.677  79 

1894  ....     13.716.281  05     18.509  15     5.871.717  98 

1895  ....     13.877.690  71     18.728  32     6.034.127  64 

1896  ....     14.886.069  25     20.089  16     7.042.506  18 

1897  ....     15.572.734  74     21.015  83     7.729.171  67 

1898  ....     16.783.029  17     22.649  16     8.939.466  10 

1899  ....     18.185.350  80     24.541  64   10.341.796  73 

1900  .  ..     18.844.658  45     25.431  38   11.001.095  38 

1901  ....     19.677.998  79     26.555  98    11.834.425  72 

1902  ....     21.049.144  11     28.406  40   13.205.581  04 

1903  ....     21.195.155  37     28.603  44   13.351.592  30 

1904  ....     21.593.057    »     29.140  42   13.749.493  93 
Années  Augmentation 

pour  cent 
piécettes 

1885    » 

1886    10  55 

1887    19  83 

1888   '   21  29 

1889    34  26 

1890    37  82 

1891    39  83 

1892    56  89 

1893    61  52 

1894    74  86 

1895    76  93 

1896    89  79 

1-897    98  54 

1898    H3  97 

1899    131  85 

1900    140  25 

1901    150  88 

1902    168  36 

1903    170  22 

1904   175  29 


m  Nous  faisons  figurer  dans  les  charges  de 
cette  ligne,  comme  nous  l'avions  fait  1  année 
dernière  le  immtani  île  toutes  les  dépenses  mi- 
res pendant  l'exen-ire  1904.  à  la  suite  du  mal 
leureux  accident,  qui  eut  lieu  lo  27  juin  190.1 
m  pont  de  Montalvo. 
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Les  résultats  de  l'exploitation,  en  1904,  se 
résument  comme  suit  : 

Recettes  et  dépenses 
Totales      Par  kil. 
Piécettes  Piécettes 

Recettes    21.593.057   »   29.140  42 

Dépenses  d'exploitation   13.012.145  75   17.560  25 


Produit  net  ... 
A  ajouter  : 
Solde  du  compte  «  Exer- 
cices clos  »  


8.580.911  25    11.580  17 
51.247  12        69  15 


Produit  net  ...     8.632.158  37   11.649  32 
Charges  de  l'exploitation  : 

Intérêts   des  obliga- 
tions   5.594.655  » 

Amortissement  des 
obligations    1.161.500  » 

Amortissement  des 
bons  sans  intérêts   333.500  » 

Intérêts,  Changes 
et  Commissions    2.429.157  38 

'  12.845  90 

9.518.812  38 


Insuffisance..       886.654  01     1.196  58 
Ligne  de  Villabona  à  Avilès 
Les  recettes  de  cette  ligne  en 

1904  ont  été  de    781.023  48 

Et  les  dépenses  d'exploitation 

 _   434.783  62 


de 


Le  produit  net  de   346.239  86 

Ligne  de  Soto  de  Rey  à  Ciano  Santa  Ana 
Les  recettes  de  cette  ligne  en 

1904  ont  été  de    650.558  12 

Et  les  dépenses  d'exploitation 
de    272.353  71 


Le  produit  net  de  ...       378.204  41 
Ligne  de  Lérida  à  Reuss  et  à  Tarragone 
Les  recettes  de  cette  ligne  ont 

été  en  1904  de    1.504.075  61 

Les  dépenses  d'exploitation, de    1.256.298  28 


Le  produit  net,  de  

A  ajouter  : 
Solde   du  compte   «  Exercices 
clos  »   

Total  des  produits... 
A  déduire  : 
Intérêts  des  obli- 
gations   603.060  » 

Intérêts,  Changes 
et  Commissions  ...       293.998  01 

Amortissement 
des  obligations   ...       219.000  » 


247.777  33 


4.378  69 


252.15G  02 


1.116.058  01 


Insuffisance    863.901  99 

Le  nombre  des  actions  émises  de  la  ligne  de 
Lérida  à  Reus  et  à  Tarragone  est  de  50.000 

Le  nombre  des  actions  qui  ont  adhé- 
ré, jusqu'au  31  décembre  1904,  à  l'ar- 
rangement en  vertu  duquel  la  Compa- 
gnie du  N'ordf  leur  garantit  un  revenu 
fixe  et  l'amortissement,  est  de    49.710 


Il  reste  donc    290 

actions  qui  n'ont  pas  adhéré. 

Sur  ces  actions.  57  n'ont  pas  encore  été  pré- 
sentées à  l'adhésion  et  233  sont  représentées 
par  des  résidus  et  des  récépissés  provisoires 
non  échangés. 

Ligne  de  San  Juan  de  las  Abadesas 

Les  recettes  de  cette  ligne  pen- 
dant l'exercice  1904,  ont  été  de  P:     2.783.404  86 
Les  dépenses  d'exploitation,  de     1.522.103  12 


et  le  prodnit  net  de    1.261.301  74 

A  déduire  : 
Intérêts  des  obli- 
gations   1.051.832  25 

Intérêts,  changes 
et  commissions  ...        10.244  78 

A  m  o  r  t  issement 
des   obligations    ...       168.525  » 

  1.230.602  03 


Excédent  de  produits  P. 


30.699  71 


Ligne  de  Valence  à  Utiel 

Les  recettes  de  cette  ligne  pendant  l'exercice 
1904,  ont  été  de   P.     1.130.319  86 

Les  produits  divers,  en  dehors 
de  l'exploitation,  se  sont  élevés  à        64.032  32 


Total  des  recettes  P.     1.194.352  18 
Les    dépenses  d'exploitation 
ont  été  de    613.246  33 


et  le  produit  net  de    581.105  85 

A  ajouter  : 
Solde   du  compte  «  Exercice 
clos  »    300  » 


Produit  total   P.       581.405  85 

A  déduire  : 
Intérêts  et  amor- 
tissements des  obli- 
gations   537.772  50 

Intérêts,  changes 

et  commissions   171.689  97 

  709.462  47 


Insuffisance  P.       128.056  G2 

BILAN 
Actif 

Le  bilan  au  31  décembre  1904,  joint  à  ce 
rapport,  présente,  comparativement  à  celui 
de  1903,  certaines  différences  sur  lesquelles 
nous  allons  vous  donner  des  explications. 

Les  comptes  de  premier  établissement  de 
l'ensemble  de  nos  lignes  en  exploitation  et  en 
construction  ont  varié,  en  1904,  comme  l'in- 
dique le  tableau  comparatif  suivant  : 

Désignation  des  lignes  Bilan  de  1904 

piécettes 

Ligne  principale  et  ses  dépen- 
dances  ,   343.250.633  73 

Ligne  d'Alar  à  Santander    30.514.843  81 

Ligne  de  Saragosse  à  Pampe- 

lune  et  à  Barcelone    193.888.243  13 

Ligne  de  Tudela  à  Bilbao   42.321.017  22 

igné  de  Barruelo    1.429.670  71 

Ligne  de  Villalba  au  Berrocal  .    390.566  84 

Ligne  de  Médina  à  Ségovie  ...  16.985.235  51 

Ligne  de  Villalba  à  Ségovie  16.485.538  97 

Ligne  de  Tudela  à  Tarazona...  1.002.398  11 

Ligne  des  Asturies,  Galice  et 

Léon    111.456.138  92 

Ligne  de  Lérida  à  Reus  et  à 

Tarragone    28.589.925  27 

Ligne  de  Villabona  à  Avilès...  4.660.526  05 

Ligne  de  Selgua  à  Barbastro  1.509.432  98 

Ligne  de  Canfranc    22.921.431  48 

Ligne  de  San  Juan  de  las  Aba- 
desas   45.631.826  30 

Li^ne  de  Soto  de  Rey  à  Ciano 

Sta    Ana    8.095.382  88 

Ligne  d'Almansa  à  Valence  et 

à  Tarragone    179.147.183  60 

Ligne  de  Jativa  à  Alcoy    14.896.500  75 

Frais  d'études  et  de  conces- 
sions  '.   778.251  56 


Total    1.056.954.747  82 

Différences 
en  1004  par 
rapport  à  1903 


Ligne  principale  et  ses  dépen- 
dances   

Ligne  d'Alar  à  Santander  ... 

Liane  de  Saragosse  à  Pam- 
pelune  et  à  Barcelone   

I  iame  de  Tudela  à  Bilbao   

Ligne  de  Barruelo   

L  ignede  Villalba  à.  Ségovie 

Liane  de  Médina  à  Ségovie  ... 

Ligne  de  Villalba  au  Berrocal 

Ligne  de  Tudela  à  Tarazona 

Ligne -des  Asturies,  Galice  et 
Léon   

Ligne  de  Lérida  à  Reus  et  à 
Tarragone   

Liane  de  Villabona  à  Avilès... 

Ligne  de  Selgua  à  Barbastro 

Ligne  de  Canfranc   

Ligne  rie  San  Juan  de  las  Aba- 
desas   

Ligne  de  Soto  de  Rev  à  Ciano 
Sta  Ana   

Liene  d'Almansa  à  Valence  et 
a  Tarragone   

Ligne  de  Jativa  à  Alcoy  


+  3.686.963  16 

+  32.186  39 

+  756.236  51 

+  124.710  89 


211.793  27 


9.580  39 
11.409  85 

L250  » 

94.520  » 


+  444.366  93 
+      372,882  98 


Frais  d'étudea  et 
!  sions   


de  conces- 


Total    +    5.745.901  20 

Les  différences  indiquées  dans  le  tableau 

précédent,  se  justifient  comme  suit  : 

Ligne  du  Nord,  embranchement  d'Alar  et 
Chemin  de  fer  de  Ceinture.  —  Les  travaux 
neufs  et  complémentaires,  exécutés  pendant 
l'année  1904,  ont  absorbé   P.     3.686.963  10 

Ligne  d'Alar  à  Santander.  —  Le  montant  de6 
travaux  complémentaires  de  cette  ligne  s'est 
élevé,  en  1904,   à   P.        32.186  39' 

Ligne  die  Saragosse  à  Pampelune  et  à  Mar- 
celone.  —  Les  dépenses  pour  travaux  neufs  et 
complémentaires,    en    1904,  se 
montent  à   p.       756.236  51 

Ligne  de  Tudela  à  Bilbao.  —  Il  a  été  effec- 
tué des  travaux  complémentaires 
en  1904  pour  une  somme  de  ...P.       124-710  89 

Ligne  des  Asturies,  Galice  et  Léon.  —  Les 
travaux  complémentaires  exécutés  sur  ces  li- 
gnes, pendant  l'exercice  1904,  ont  donné  lieu 
à  une  dépense  de   p.       211.793  27 

Ligne  de  Lérida  à  Reus  et  à  Tarragone  — 
Le  coût  des  travaux  complémentaires  de  cette 
ligne,  en  1904,  a  été  de   P.         9.580  39 

Ligne  de  Villabona  à  Avilès.  —  Les  travaux 
de  construction  de  nouvelles  voies  exécutés 
sur  cette  ligne  ("are  de  San  Juan)  se  sont 
élevés,  en  1904,  à    P.        n  409  &5 


Ligne  de  Canfranc.  —  L'augmentation  de 
ce  compte,  pour  l'exercice  de  1904,  est  justifiée 
par  les  frais  d'inspection  et  de  surveillance 
payés  à  l'Etat  pour  la  partie  non  construite 
de  Jaca  à  Canfranc,  lesquels 
s'élèvent  à   p.         1.950  „ 

Ligne  de  San  Juan  die  Las  Abadesas.  — 
L'augmentation   de   P.        94.520  83 

que  présente  ce  compte  pour  l'exercice,  est 
justifiée  par  les  dépenses  faites  pendant  l'exer- 
cice 1904,  s'élevant  à   P.       157. S81  60 

De  cette  somme,  il  y  a  lieu  de 
déduire  le  remboursement  des 
droits  royaux  payés  aux  Finan- 
ces en  1902  pour  le  contrat  de 
transfert  de  cette  ligne  et  de  la 
modification  des  statuts  à  la  sui- 
te de  rémission  de  26.000  actions 
Norte,  en  échange  de  celles  de 
San  Juan  de  las  Abadesas  et  s'é- 
levant à   P.        63.360  77 

Différence  égale  à  l'augmenta- 
tion  P.        94.520  83 

Ligne  d'Almansa  à  Valence  et  à  Tarragone. 
—  Les  travaux  complémentaires  exécutés  sur 
cette  ligne,  pendant  l'exercice  1904,  se  sont 

élevés  à  p.       444.366  93 

et  se  justifient  comme  suit  : 

1°  Droits  de  timbre  sur  l'écriture  démission 
de  ÎOO.OOO  obligations  spéciales  5  %  que  nous 
avons  dû  verser  ferme   P.        23.475  » 

2°  Par  le  montant  di?s  travaux 
complémentaires  exécutés  pen- 
dant l'année  1904  et  qui  s'élèvent 
à   P.       420.891  93 

Augmentation   P.       444.366  93 

Ligne  de  Jativa  à  Alcoy.  —  Les  dépenses 
des  travaux  exécutés  en  1904,  pour  la  cons- 
truction de  cette  ligne  sur  les  deux  sections 
qu'elle  comprend,  soit  entre  Joliva  et  Onte- 
nienfe  et  entre  Onteniente  et  Alcov.  se  sont 

élevées  à    372.882  98 

Mines  de  Barruelo.  —  Ce  compte  présente 
en  1904.  une  augmentation  de....  520.449  65 
oui  est  due  à  ce  que  les  dépenses  des  nou- 
velles installations  se  sont  élevées  à  570.558 
niécettes  09.  De  cette  somme  il  y  a  lieu  de 
déduire  le  montant  des  bénéfices  de  l'exnloi- 
tration  en  1904  s'élevant  à  50.10?  p.  42.  somme 
qui  a  été  employée  a  l'amortissement  d'une 
partie  des  installations  et  appareils  apparte- 
nant nnxdites  mines.  (A  suivre.) 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  CAPITAL  :  25  MILLIONS 
ENTIÈREMENT  VERSÉS 


Situation  au  30  juin  1905 


ACTIF 

Caisses  et  Banques  Fr.  4.178.5Î0  53 

Effets  en  Portefeuille   83.476.7Gti  35 

Rentes,  Actions  et  Obligations..  '- -  857.171  74 
Prêts  hypothécaires  et  sur  nantisse- 
ments  10.691.447  99 

Comptes  courants  et  Correspondants  12.174.010  93 

Acquéreurs  d'immeubles   775.460  02 

Immeubles  urbains  et  Magasins  Gé- 
néraux  2.880.002  » 

1mm  eubles  ruraux  (  Bà  timonts,  Plan- 
ifiions et  Exploitations). . .   1.056.700  33 

Terrains   4.434.5:38  82 

Divers   2.540.015  96 

Total                 Fr.  123.070.729  67 

PASSIF 

Capital  Fr.  25.000.0)0  » 

Réserves  : 

Statutaire......  Fr.    1.626.884  Slj  &m_mm 

Extraordinaire   4. 500.000  »\ 

Provision  pour  amortissements  et 

risques  en  cours   7 8). 378  14 

Comptes  de  dépôts   64.68S.44l  44 

Bons  à  échéance   10.552.500  » 

Comptescourants et  Correspondants  5.574.4)3  0? 

Manjclatsà  payer   1.527.428  75 

Divers  .'   2.406.745  57 

Caisse  de  Prévoyance  du  Personnel  934.069  58 

Dividendes  à  payer   238.938  59 

Comptes  d'ordre   2.158.400  47 

Profits  et  Pertes  : 

Report  des  exercices  antérieurs   1.989.963  21 

Exercice  1905   1 .088 . 516  34 

Total  Fr .  123.070.7  29  67 
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CREDIT  LYONNAIS 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  entièrement  versé  : 

DEUX     CENT     CINQUANTE  MILLIONS 


Bilan  au  30  Juin  1905 
ACTIF 

Espècos  en  caisse  et  dans  les  banques.  13j -608 -001  03 

l'ortefeuille   1.078.396.21!)  62 

Avances  sur  garanties  et  Reports   46!)  359  481  27 

Comptes  courants   432.570.971  60 

Portefeuille  titres  (Actions,  Bons,  Obli- 
gations, Rente?)   7-714.677  78 

Immeubles   37  000. 000  » 

Comptes  d'ordre  et  divers    22-303  89]  3g 

Fr.  2.182.953  245  85 

PASSIF 

Dépôts  et  Bons  à  vue...    336/296.893  90 

Complet!  courants   862.606.860  97 

Acceptations   119.573.  418  10 

Bons  à  échéance   38.916. 189  3!i 

Comptes  d'ordre  et  divers   75.359  998  23 

Réserves  diverses   100.000-000  » 

Capital  entièrement  versé   260.000  000  » 

Fr.  '2.182  !).:;:;. 2.:;  55 

Ortiïlé  conforme  aux  écritures  : 

i.e  Président  du  Conxii  d' Administration! 

A.  MAZKRAT. 

Los  Administrateur*  délé^u-s  ii  h  Direction  r,muirn]e, 

>}  l'.diu.  I- AIIUK  I.IICK,  H-n  imiNCAIth 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

DE 

CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 


Situation  au  30  juin  1905 
ACTIF 

Espèces  en  Caisse  et  à  la  Banque  de  France  14 

Fonds  disponibles  dans  les  Banques   8 

Coupons  à  encaisser  :   2 

Effets  a  recevoir   96 

Reports   40. 

Rentes,  Actions  et  Obligations   7 

Avances  garanties   39 

Comptes  courants   16 

Crédits  d'acceptations  garantis   13 

Frais  généraux  : 

Semestre  écoulé                      »      »     »  i  . 

Semestre  en  cours    1  213.614  72  ( 

Paiements  faits  sur  Intérêts  et  Dividendes 

de  l'Exercice  1904   2. 

Immeuble  social   4. 

Versement  non  appelé   60. 


903 
721 
655 
519 
205- 
573 
786 
040 
844. 


2  1 

6  9 
963 

■12  S 

326 
8X2 
435 
527 
087 


213.614  72 
12 


663 
000 
000 


Total  de  l'Actif   307.484.822  21 


PASSIF 


Capital  

Fonds  de  réserve  : 

Statutaire   ! 

Extraordinaire   ! 

Comptes  de  dépots  : 

A  vue    51 

A  préavis   31. 

Comptes  courants  

Acceptations  à  payer  : 

Sur  garanties   13. 

Sur  provisions  

Divers   

Réescompte  du  Portefeuille..  . . 

Intérêts  et  Dividendes  : 
Antérieurs  restant  à  payer 
Exercice  1904   2. 

Profits  et  Pertes  : 


000.000 
000.000 

617-157 
640.237 


»  i 


63  \ 
!)',  S 


80.000.000  » 
10.000.000  » 

87.257.395  57 
110.368.993  38 


844-087 
187.631 


501 
60  S 


21.072 
100. 000 


io; 


14.031 

719 

10 

382 

258 

67 

283 

567 

20 

2.121 

072 

50 

Report  de  l'Exercice  1904 . 
Semestre  en  cours  


654.3.7  66 
2.385. 138  13 


3.039  É15  79 


Total  du  Passif   307.484.822  21 


Effets  à  échoir  en  Portefeuille....    96.519.428  32 
Effets  en  circulation  avec  l'endosse- 
ment de  la  Société   12.631.3  5  » 


Total.  . 


109-150-783  32 
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Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  Directeur  :  DESVAUX. 


COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  PARIS 

Société  anonyme.  Cap.:  150.000.000  fr.,  entièrement  versés 


Situation  au  30  Juin  1905 
ACTIF 

Caisse  et  Banque   58.464.195  87 

Portefeuille   538.901  788  20 

Reports   121 .007.365  31 

Correspondants*  Effets  à  l'Encaissement»     55.124.719  76 

Comptes  courants  débiteurs   116.099.9J4  42 

Rentes,  Obligations  et  Valeurs  diverses  ..     16.9yS.724  26 

Participations  financières   7.024.352  45 

Avances  garanties   113.890  886  10 

Comptes  débiteurs  par  Acceptations   121  041  476  63 

Agences  bors  d'Europe   3. 471. 35330 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   38.546.901!  (S 

Immeubles   11.332  328  70 

Fr.   1.201  39 \  OH  77 

PASSIF 

Capital   150.000.000  » 

Réserves   18.710.809  55 

Comptesdechoquesetcompt.d'Escompte..    503.465.484  73 

Comptes  courants  créditeurs   327.703.822  08 

Hong  à  échéance  rixe   f,>  863.028  » 

Acceptations   119.203.169  54 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   19.975.704  87 

Fr.    1.201.924  018  77 
78~ 


CRÉDIT  FONCIER  DE  FRANCE 


Situation  au  30  Juin  1905 


Actif 

Espèces  en  caisse  et  à  la  Banque...  3.298  709  55 

Effets  et  valeurs  diverses   187.767.962  28 

Trésor  public   19.459.147  77 

Avances  sur  dépôts  de  titres   23.252.228  14 

Correspondants   8.871.540  89 

Banque  hypothéc.  de  France,  en  liquid.  23 . 1 38 - 630  02 

Emprunteurs  : 

Prêts  hypothécaires   2  006. 876. 799  64 

—   communaux   1  567  831.709  94 

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  du  capital 

social  et  des  réserves   57.030-770  20 

Semestres  d'annuités  échus  

Obligations  retirées  de  la  circulation,  28-625.664  71 

soit  par  tirages  spéciaux,  soit  par  ra- 
chats en  Bourse  (art.  63  et  87  des  st>): 

Obligations  Foncières   135. 197. 09"  31 

Obligations  Communales   59  330.06!!  80 

Immeubles  acquis  par  la  Société  à  la 

suite  d'expropriations   16.321.554  90 

Hôtels  et  mobilier  : 

Prix  d'estimation  des  hôtels   13.030.709  25 

Frais  d'appropriation  et  mobilier   391.338  90 

Divers   2b  936  9^2  53 

Intérêts  acquis,  mais  non  échus   56  029.615  10 

Dépenses  d'administration   2. 208. 0,0  » 

Total   4.235.645  597  93 


Passif 


Capital  social  

Réserve  obligatoire  

Provision  pour  l'amortissement  des  em- 
prunts : 

Provision  ordinaire  

Provision  extraordinaire  

Réserves  et  provisions  diverses  : 

Réserves  pour  l'amortissement  des  im- 
meubles du  siège  social  

Réserve  spéciale  provenant  de  la  Banque 
Hypothécaire  

Réserve  commune  avec  le  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie  

Réserves  sans  affectation  

Provision  pour  faire  face  à  l'excédent 
des  créances  hypothécaires  sur  la  va- 
leur estimative  des  immeubles  acquis 
par  la  Société  

Provision  pour  créances  douteuses  

Dépôts  en  comptes  courants  

Correspondants  

Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  

Versements  différés  : 

Sur  Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Obligations  Foncières  : 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir-  , 
culation   2  3  5  450.700  » 

Des  obligat"  retirées 

de  la  circulation   159-353.500  » 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligat".       151-899-200  » 
Primes  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs   476  684  OiS  72 

Obligations  Communales 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  1  5S8.277.7C0  » 

Des  obligat'  retirées 
de  la  circulation...       60.079.900  » 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligatai- 
res  »  » 

Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs  138  704.147  65 

Bons  Â  lots  en  circulation  

Obligations  A  rembourser  et  intérêts 
échus  à  payer  

Semestres  d'annuités  reçus  par  antici- 
pation  

Divers   

Intérêts  dus,  mais  non  éohus  

Profits  et  pertes  : 

Reliquat  de  1  exercice  1901  

Bénéfices  de  l'exercice  1905  


200  000.000  » 
19.790.509  12 


88.007.118  17 
94.706.554  30 


4.388-707  » 
133  574  86 

2.419-847  72 


4  450.000  » 
5.887  209  44 
73.550.649  34 
94.210  360  31 
4.198.162  63 

15.968-070  42 
105.966.i97  93 


1.906  22)  986  28 


1.479  653  152  35 


31739.514  12 

26.796-773  04 

9.726.353  55 
18.746-249  16 
40.962.45 t  96 

79.130  80 
7-993-6 '3  08 


Total   4.235.645.597  93 

Certifié  conforme  »ux  éoritures: 
80  Le  gouverneur,  II  IfOKEI. 
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BOURSE   DE  PARIS 
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o 
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2* 
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30 
juin 
1904 

31 

déc. 
1901 

Juill! 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


■  ia.T50.00T 

25 

3. 375. 000 

25 

i.  750. 000 

25 

tS. 750. 000 

25 

'    î. 250. 000 

25 

H. 000. 000 

25 

5.000.000 

25 

B.  000.000 

25 

8.250.000 

25 

300.000 

25 

1-. 750. 000 

25 

12. 500. 000 

25 

275.000 

25 

7.500.000 

25 

400.000 

25 

48. 750. 000 

125 

125.000.000 

125 

•i.  125.000 

25 

400.000 

25 

2.C00.000 

25 

l. 000. 000 

25 

10.625. 000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Jew. 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  »iep. 
The  East  Uti  ,r»,rliUrjilm 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate.. 

A.  Goerz  et  O  

Klelnfontein  (New).. 

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaag te  Estâtes  . 
May  Consolitated  . . . 

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Simmer  and  Jaek  (id.  ■••(.) 
Transvaal  Gold  Fields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Klein  fonte  in. 

West  Rand  

Windsor  


1*3.75 

21 

22 

5n 

14 

25 

14 

11 

25 

16 

50 

23 

50 

19 

18 

25 

18 

25 

1000 

6i 

50 

9C 

64 

61 

68 

50 

237.5 

198 

50 

231 

18> 

50 

188 

193 

5 

330 

5<H 

608 

50 

50 

505 

511 

47 

7i 

82 

.  55 

25 

52 

75 

54 

145 

no 

141 

122 

50 

122 

13.1 

68.50 

65 

50 

84 

71 

75 

71 

72 

170 

53 

25 

67 

4S 

50 

48 

75 

50 

50 

69 

5' 

50 

61 

38 

36 

75 

37 

25 

80 

55 

82 

64 

61 

120 

81 

50 

101 

82 

81 

82 

93 

101 

109 

92 

90 

25 

91 

75 

175 

96 

91 

65 

50 

66 

63 

865 

264 

293 

50 

323 

50 

231 

50 

237 

125 

211 

50 

26? 

50 

132 

232 

50 

239 

ait  340 

41 

25 

59 

15 

41 

40 

75 

41 

65 

50 

79 

55 

25 

54 

55 

196 

163 

50 

182 

ni 

131 

50 

131 

262 

283 

278. 

50 

151 

156 

50 

162 

75 

17 

75 

20 

13 

13 

50 

12 

50 

85 

52 

37 

37 

37 

77.50 

37 

• 

11 

15 

11 

50 
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NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


o  c 

O  3 


CLOTURE 

Skmkntiw  kllk 


30 
juin 
1904 


il 
déc. 
I90i 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


I5. 000. 000 

500 

47 

41 

35 

32 

32 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants) . . . 

473.50 

4e  4 

410 

416 

434.50 

40.000.000 

125 

Huanchaca  (Argent)... 

87.25 

102.50 

91 

92  75 

107  50 

iO.OOO.OOOir 

lOOdr 

Laurtum  greo  (iU«b«lir|.) 

51 

57.50 

57.50 

55.5' 

54.50 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 


11.250 
10.000 
18.125 
7.500 
12.500 
37.500 
13.750 
12.500 
50.000 
12.500 


.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 


Bechuanaland  lifUnlUi. . 
Brit.  Sth.  Afrio.  (ÇkirUnd). 

Cassinga  

Dynamite  du  Transvaal 
Eerate  Fabriekenllitlllirl» 
Goldûelds  IhiiillUi.  irtluin 
Henderson  Transv.  liUU 
Kokumbo  (Ctte  4'lroir»). .. . 

Oceana  Company  

Mossamédés  (Cie  de)... 
Mozambique  (Cie  de)... 
Randfontein  Estâtes... 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

29 

50 

35 

21 

21 

125 

47 

50 

59.2.! 

47 

50 

47 

50 

35 

"5 

31.90 

3) 

30 

50 

30 

91.25 

112.50 

161 

50 

212  5u 

151 

50 

158 

162 

125 

3> 

40 

40 

40 

40 

30 

22 

75 

3 

18 

18 

18 

107.50 

41 

25 

47.50 

34 

32 

35.50 

25 

13 

19  .30 

H 

13 

75 

1  i 

35 

50 

35  5u 

27 

75 

27 

75 

16.25 

7> 

8i.25 

6) 

50 

60 

50 

<01 

109.5 

79 

5) 

72 

2  > 

82  25 

BOURSE   DE  LONDRES 


< 

H  ai 

=  1 
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NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 
1904 


31 
Déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwatersrand) 


275 

000 

(35 

000 

«34 

450 

200 

000 

550 

000 

187 

250 

82 

000 

360 

000 

î.25 

000 

500 

000 

300 

000 

120 

000 

275 

000 

125 

ÛOC 

100 

025 

'48 

"30 

90 

000 

»00 

000 

s«o 

oco 

300 

000 

200 

000 

300 

000 

150 

000 

1C0 

000 

500 

000 

600 

000 

125 

000 

111 

864 

50 

000 

100 

000 

523 

8!<5 

231 

250 

325 

uOl 

351 

269 

470 

000 

550 

000 

100 

000 

711 

500 

288 

750 

949 

620 

325 

000 

iOO 

m 

200 

j<A 

450 

000 

450 

000 

300 

000 

165 

000 

448 

980 

s  500 

m 

270 

00'. 

750 

000 

«oo 

ooo 

«25 

000 

100 

000 

.  700 

000 

SU) 

000 

250 

100 

OM 

I  «00 

j'X. 

1  80 

■/t. 

1  l»s 

275 

1  Xxl 

os~ 

Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels 
Chlmes  Exploration  . . 

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefontein  

Durban  Roodepoort... 
Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubllee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Klelnfonteln  (New) . . . 
Knlght's  (Witwittnriad)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B.. 
Lulpaard  Vlel(New).. 
Main  Reef  Consolidated. 
May 'a  Consolidated  (H*  w, 

Modderfontein  

Id.  Extension. 

Meyer  and  Charlton  

Xlgel  

Nlgel  Deep  ,\\ 

tfourse  Deep   

Primrose  (New;  

Prlncess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rletfonteln  (New)  

Robinson    

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

6alisbury  (New;  

simmer   

Treaaury  

'Jniied  Mn.  Rf.  Roodepi 

Van  Ryn  (New;  

village  Main  Reef  

W  eixuuer  

4V est  Rand  Mines' .  ! 
Wltwatersrand  Deep... 
Wolnuter  


60 


?  1/8 
2  1/4 
1  1/8 
1  3/8 
3/4 
U/16 
1/4 
6  7/16 

2  15  16 
1  1/4 

13 

14  1/4 
5  1/16 


9;  16 
7/8 


5/8 
778 
1/8 
5  9/18 
'1  3/8 
5/16 

3  1/4 

1  3/8 

4  1/16 
3  1/2 

3  3/8 

4  3/4 
3 

4  1/8 

2  1/8 

5  1/2 

2  1/16 

3  3/4 
7/8 

1  3/4 

1  5/8 
3  15/16 
8  15/16 
2  1/2 

5  3/3 

2  7/16 
3/4 

4  1/8 

3  11/16 
15/16 

10  7/16 
3  3/16 

2  3/8 
9  1/2 

5  9/16 
8  7/8 
1  7/8 
1  58 

3  13/16 

3  3/4 
3  9/i6 

6  3/4 

11  1/4 
1  15/16 
3  13/16 

3  1/2 


7  1/4 
2  5/8 
1  5/18 
1  12 
15/16 


6  1/8 

2  1/4 

15  1/2 
16 

5  3/8 

5  1/8 

3  7/16 
9  3/8 

21 

6  3/8 
3  5/16 

3  5/8 
5  3/4 

il  3,8 
1/4 

2  3/1 

1  1,2 

5  1/4 
8  3/8 

4  1/8 

3  7,8 

2  5,6 

4  3  i 
2  U/t< 

6  7/8 
2  3/  8 


1/16 
l/lo 


1 

2 
2 

4  1/4 

0  15/16 
2  13/16 

5  1/2 

2  7/8 
1 

5 

3  1/2 
1  5/8 

il  3/4 

3  3/8 
2  15/lo 
10  1/4 

6  3/8 
9 

1  7/8 

2  3/8 

4  3/1 

3  7/8 

4  3/8 

7  1/4 
11 

2  7/17 
4  5/  8 

3  7/8 


5  5/8 

1  7/3 
7/8 

1 

916 
5/8 
7/8 
5  3/3 

2  1/4 

1  1/4 
15 

13  1/4 

4  1,8 

2  y/16 

7  7/16 
19  3/4 

5  5,8 

2  1/8 
•2  7  16 
4  7/8 
9  5  8 

3  16 
1  7/8 
1  1/16 
4 

7  1/1 
4  1/8 

3 

1  7/8 

3  5/3 
2 

4  1/2 
1  1/2 
3  3/H 
11/16 

1  :</3 

1  1/2 

3  9/ 16 
8  15/16 

2  1/8 
5 

2  7/16 
ll/H 

4  l  4 

2  5/3 
l 

9  I  '4 

2  7  H 
1  15/16 

tf  1/4 

5  3/8 

6  7  8 

1  9/16 
l  5/8 

3  1/8 
3  i/3 
3  1/2 
a  1/8 
6  1/4 

1  9  16 
3  5/8 

2  7,8 


5  3/4 
1  13/16 

7/8 
15/16 

9  16 

5/8 

7/8 
5  3/8 
2  1/4 

1  1/1 
14  3/1 
13  1/4 

4 

4  1/8 

2  9  ;6 
7  1/2 

20 

5  5,8 
2  1/16 
2  7/  6 
4  7/3 
9  5/3 
3, 16 

1  7.8 
1 

3  15  16 
7  1/4 
4 

2  7/8 
1  3  4 

3  5/8 
2 

1  9/16 
1  1/2 
3  3/16 
H/16 
1  3/3 

1  7, 16 

3  5/8 
9  1/16 

2  1/10 
5 

2  7/18 
11/16 

4  1/8 
2  5,8 
I 

9  1/4 

2  7/16 
1  15  10 

9  1/4 

5  3  8 

6  3/4 

1  9,16 
1  5/8 

3  1/4 
3  1/8 
3  1/2 

5  1/8 

6  1/8 
1  5/8 
3  5  8 


5  13/16 

1  13'i6 
7/3 

15/16 
9  16 
9/16 
7/8 
5  1/2 
2  5/16 
1  1/4 
14  3/4 
13  1/4 
4  1/16' 

4  1/8 

2  11/16! 
7  5/8 

2)  1/2 

5  3  4 
1/8 
7  16 
7  8 
5/8 
16 
7/8 

1  1/16 
4 

7  3  8 

1  1/8 

2  3  1 
1  3/1 

3  3/4 


1  13/16 
1  1  2 
3  3/16 
11/16 
l  7/lb 

1  9/ 10] 

3  5/8 
9  1/161 

2  3/161 

1  3/4 

2  1,2 
3/4 

4  1/8 
2  3/4 

1  1/10 
9  1/2  i 

2  1/2 
2 

9  3/8 

5  3/8 

6  7/8 
i  5/8 
1  5  8 

3  1/4 
3 

3  1/2 
5  1/8 
G  1/8 
1  5/8 
3  5/8 


NOMS 
DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 
1904 


31 
Déc. 
1904 


30MP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350.300 
i .102.500 
400.000 
..375.000 
325.000 
2.000.000 
1.250.000 
575.000 
200.000 
100.000 
466.593 
670.000 
i .267.507 
100.000 
225.000 
751.077 
300.000 
604.225 
930.000 
197.436 


1.250.000 

!. 682. 396 
500.000 
250.000 

..000.000 
200.000 

1.000.000 
250.000 
500.000 
150.000 


OO 


Anglo-French  Expl  

Barnato  Consolidated.. . 

Bechuanaland  

Chartered  (British  S.  1.  fl°) 
Charterland  Goldaelds.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.   6%  Préférence.. 

ld.  5  %%Dobentures. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Age  ne  y . . . 
Matabele  Gold  Reef  a  Sec. 

Mozambique  C»  

Oceana  Consolidated  — 
Rhodesia  Exploration  . . 

fthodesia  Goldaelds  

Transvaal  Oonsolidt. . . . 
Id.       Gold  Fields.. 

Id.     Gold  Mining  Estât 

Willoughby's  Consol  

Zambesia  Exploring. . . . 


50 


3  3/8 

2  it/ie 

1  1/16 

1  3/1 

5/16 
6  1/12 

25/0 
107 

1  7/16 

15/16 

9/16 

1  7/16 

1  5/8 

3  1/4 

4  3/4 
1/4 

2  9/16 
1  15/16 

6/0 
1  7/16 


4  3/4 

3  3/16 

1  5  16 

2  5/16 
7/16 

8  1/2 
26/0 
108 

1  7/16 
1  5/16 
3/8 
1  7/ lf 

1  7/8 
4  11/16 

1/4 

4  5/16 

3  3/16 

2  1/8 
3/4 

2  1/2 


3  1/16 
1  7/8 
15/16 
1  7/8 

5/16 
6  1/4 

23/6 
103  1/2 
1  7  16 

3/4 

3/6 
1  1/3 

1  3/S 

2  7/8 
2/0 

3  1/16 
2  3/16 
1  1/4 

10/u 
1  5/16 


3  1/ 
1  15/16 
15/16 
1  13/16 
5  16 
6  5/16 
23/6 
103  1/2 
1  3/8 
3/4 
3/0 
1  1/8 

1  5/16 

2  7/8 
2/0 

3  1,8 
2  3/16 
1  5/16 
10/0 

1  7/16 


3  3/16 
2 

15/16 

1  13/ 16 
5  16 

6  7/16 
23,6 
103  1/2 

1  3/8 
3/4 
3/0 

1  1/8 

1  3/3 

2  15/16 
2/0 

3  1/4 

2  1/8 
1  5/16 
10/0 

1  1/2 


COMPAGNIES  DIVERSES 


Exploration  C»  (New)... 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwk3. 

Id.       Tramways . 
National  Bank  S.  A.  R 
New  African  Company  . 

Robinson  Bank  

3.  African  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


13/16 

7,8 

11. 16 

U/16 

U/lô 

2  7/8 

3  1/8 

2  1/16 

2 

2  1/16 

1  3/16 

2  1/8 

2  1/16 

2  1/16 

2  1/16 
3/4 

5/8 

3/4 

3/4 

16 

18  5/8 

16  1/2 

16  1/2 

16  1/2 

1  7/8 

2  1/4 

1  7/16 

1  1/2 

i  9/!6 

1  3/3 

1  1/2 

1  3  8 

1  3/8 

1  3/8 

5  1/16 

7  1/3 

4  9,16 

4  9/16 

4  3/4 

1/2 

U/16 

7/16 

7, 16 

7/16 

2  1/8 

3  1/2 

2  3  4 

2  11/16 

2  11,16 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

25/9 

23,0 

140.000 

1 

Hannan's  Brownhill  

3  3/8 
1  1/4 

3  U/16 

250.000 

1 

Lake  View  Consola  

1  1/2 

280.663 

1 

Lond.  Se  W.  Aust.  Expl. 

7/16 

14,0 

. .000.000 

1 

Mount  Morgan  

2  3/8 

2  7/8 

200.000 

1 

West  Austr.  Gold  fi  elds . 

5/16 

5,16 

91.000 

1 

Brilliant  Block  

1/2 

9/ le 

960.000 

8/0 

Broken  Hill  Prop  ri  et  

1  13/16 

2  3/lo 

112.000 

1 

South  Kalgurli  

1  3/8 

1  1/lt 

320.000 

1 

5  1/2 

6  1/16 

MINES  DE  DIAMANT 


721.500 
i. 948. 955 
t. 283. 020 

1(15  25i 


100 


Oonsolidt.  Bultfonteln. 
De  Beer  s  ordinaire  

Id.   5%  Debenture.. 

rtnualand^Wes^^^^ 


29/6  21/6 

19  1/16  18  1/8 

107  106  1/2 

8  1/4 


25/0 
3  7/10 
1  1/16 

9/6 

3 

2  0 
1/2 
52,6 
1  1/4 
5  7/8 


29/6 
16  1/2 
104 
7  5/8 


25/3 

1  d/8 
9,6 

3 

2/0 
9/0 
51/6 
1  1/4 
5  13/16 


29,3 
16  1/2 
Ki 
7  5/8 


1  1/4 
10/0 

3 

1/6 
7/16 

53  0 
i  5/16 
6  116 


29/6 

n  î/s 

104 

7  5/S 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


M-AJFLCÏiÉ!    OmaiEL   IDE  PARIS 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


••■lia! 


■OHM* 

•III. 

22222 

66? 

3712 

111 

"25934 

778 

lomore 

fil. 

d*  Tilrr* 

|*.6.51t 

*5oT 

868.600 

10C 

56  42? 

50( 

108.15* 

50C 

U0.582 

500 

153.84.' 

40C 

1035471 

40C 

» 

lui 

HO  51'. 

500 

228.12'. 

501 

=,69.526 

40( 

101 

434.030 

40C 

» 

101 

563.59*' 

50( 

» 

10i 

409.53b 

500 

a 

12ï 

385 . 450 

50C 

121 

118.736 

401 

573.497 
1403601 
779.870 
1768989 
976.889 
945. 
479  19" 
484.29! 
492.194 
693.440 
W2.23, 
Î47.59 
16464 
76.194 
04  611 
42.6 


182.501 

<00( 

125. 00( 

59( 

40.001 

50C 

50.00C 

501 

300. 000 

50( 

60.00C 

50( 

400. 00C 

5« 

I60.00( 

50( 

60.00< 

50t 

WO.OOt 

5(H 

100.00C 

501 

IU0.OOC 

501 

400.001 

50t 

-240. 000 

50( 

80.000 

5(X 

40.001 

50t 

30.001 

50( 

40.001 

50X 

57.  '321 

bOt 

501 

r,oi 

50C 

101  .31  | 

17». Ui', 

49 . 5  i- 

50» 

»86.T,  ' 

W 

Vj'i  ,14' 

:,0< 

m 

,11 1  "ï  1  r 

:,0i 

,(), 

132.G* 

00 

377.05' 

50 

147.33 

n 

ÉSIGNATION  DBS  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 

8  %  

8  %  Amortissable 


iutUIt: 

en  1904 


Terme.  I 
Compt.  i 
Terme.) 
Compt.  ] 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkln  2  S  % 

(gar.  France)  Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1866  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %  

quarts  

1875  4  %  

1876  4  %  

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

quarts  

1899  2  %   

quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés). 

—  cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %... 
Foncières  1883  3  %  

—  1886  2.60  %.... 
Communales  1891  3  %... 

—  1892  2.60  % 
Foncières  1896  2.60  %.... 
Communales  1899  2.60  %.. 
Foncières  1903  3  %  (100f.p' 
Bons  de  ÎOO  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 
Immeubles  de  France. 


OC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(actions  a  terme) 
Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
CrécTF.et  Ag.  d'Alg.  2501  paj«s 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Fr««  f  U  Com»  «1 1  Indus"" 
Banque  Union  Parisienne. 

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  HT  OBL.  AU  COMPTANT 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.... 
Act.  Départementaux  

Obi.      —       r-  %  titres  bleu 

—  —         \  titr.  rouge 

—  Économiques  3  %  

Act.  Kst-AlKérlen 
Obi. 
Act 


Etil 


3  %.. 


Obi.  — 


de  IouUh. 
:,c 


&  %  

—  3  %  V.  

—  3  %  nouv  , 

-îk*  

—  Ai'icni.n»  3  %. . . , 
Gr.-Celiit.  do  Parti  3  S 


15 

2  5( 
2  51 
17  51 


20 
12 
12 

3 
20 
20 

to 

2 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

8  5C 


135  41 
50 
12  50 
38 
27  50 

12  50 
27  . 

13  i 

40  . 

60  . 

5  . 

15  . 

15  6 

10  . 

l.C.  10 


43  81 


30 

i:> 

M 
15 
15 
15 
;',u 
15 

35  5( 
15  5i 
25 
15 
15 

12  t> 
15 

r. 


96  85 


481  . 
81  25 

soi 


555 
142 
413 


560 
558 
379 

378 

414 

400 


478 
399 


122 
139 


1700 
115 
414 
700 
600 
•90 
690 
617 
805 
110 
85 
325 
623 
198 

192 
30 


710 
447 

680 


'.35 
710 
(48 

wo 

•  17 

660 
453 
455 


97  85 


Cours de  clôture  (1905 


99 


477  .. 

79  75 
495  Y. 


555 


372 
372 


443 
90  50 


444  .. 

399 


116 
138 


(820  .. 

1160  .. 

430  .. 

730  .. 

600  .. 

499  .. 

690  .. 

620  .. 

780  .. 

1125  .. 

91  50 

313 

m 

220 
550 
1 40 


673 
444 
680 


423 
670 
440 
887 
390 

4M 
449 


0  ju  1. 

27  juil. 

:i  ao.ùt 

99  42 

99  40 

99  45 

99  40 

99  40 

99  50 

99  1? 

99  42 

99  .. 

99  40 

99  30 

479  . 

470  . . 

479  . . 

81  .. 

81  40 

81  25 

82  25 

«2  45 

490  . 

49i  !! 

556  25 

558  75 

560  .. 

474  50 

473  .. 

474  .. 

409  . 

409  .. 

409  . 

105  . 

104  50 

105  50 

568  .. 

570  .. 

'571  .. 

569  .. 

569  . . 

572  50 

386  25 

385  50 

386  25 

99  . 

99  25 

386  75 

385  50 

388  .  . 

98  .. 

98  50 

98  50 

434  . . 

... 

437  . . 

108  50 

110  .. 

Iu9  25 

426  .. 

424  .. 

104  75 

105  .. 

106  .. 

430 

430  .. 

86  .. 

86  .. 

86  .. 

409 

408 

410  *  5 

4  ■)  l  . . 

49 1 

506  . . 

507  . 

508  . 

duo  .  . 

50o  . 

DUO    .  . 

450  . . 

449  .. 

452  .. 

483 

485  .. 

485  . 

402  25 

403  50 

403  5', 

475  . . 

4)6  . . 

479  . . 

/.  QQ 

40O    .  • 

4CO    .  . 

■loi  D\ 

4o-i  OU 

/.  QO 

.  . 

OU 

494  50 

*jO  OU 

ECO 

Duo  .  . 

Ooo  . . 

//O    t  A 
iHO  *.V 

30v    .  . 

lot    .  . 

*'!  "* 

161  . . 

Î7 lb  .. 

3715  .. 

1415  .. 

1430  -. 

1428  '.  . 

457  5u 

465  .. 

666  .. 

673  .. 

685  .. 

705  .. 

499  .. 
712  .. 

676  .. 

679  '.  . 

672  .. 

894  .. 

899  .. 

914  .. 

U10  .. 

1120  .. 

1112  . . 

138  .. 

143  .. 

140  .. 

330  .. 

332  .. 

643  .. 

647  .. 

645  '.  . 

24i  .. 

246  . . 

216  .. 

851  .. 

880  .. 

918  .. 

161  . 

lOU  .. 

62  '.  . 

Cl  50 

1359  .. 

138i  .. 

1380  !.' 

715  50 

715  50 

720  .. 

459  .. 

459  .. 

459  50 

740  .. 

448 

415  '.  . 

442  .. 

445  .. 

m  ■ 

444  .. 

439  50 

438  .. 

142  . 

710  .. 

716  .. 

715  . 

448  50 

446  .  • 

450  .. 

908  .. 

065  .. 

95)  . 

432  .. 

4o9  50 

431  .. 

664  •• 

003  75 

404  25 

400  .. 

402  !! 

408  .. 

466  .. 

406  .. 

410  . 

418  50 

419  .. 

46b  . 

458  .. 

458  .. 

lomlre 
4«  Titrai 


800.000 

50C 

3.576 

I00C 

202.334 

500 

274.545 

500 

145.16? 

50C 

44 . 246 

50C 

216. 136 

500 

4878541 

50C 

469274» 

50( 

326.238 

50( 

81  32: 

50C 

•232.920 

500 

2475477 

500 

673.686 

500 

502.336 

500 

2?65609 

500 

378.587 

500 

154-389 

500 

140.027 

500 

177.634 

500 

122.366 

» 

3238166 

50C 

1 425406 

50( 

1717565 

500 

250.811- 

500 

253.137 

500 

318,391 

500 

1368070 

500 

«0.814 

500 

28.903 

60( 

179. 31^- 

500 

146.503 

500 

48.553 

50C 

249.370 

50C 

300.000 

250 

74. 33" 

500 

60.000 

500 

71.555 

50C 

40.000 

500 

19  763 

250 

316.237 

» 

80.000 

500 

120. 000 

50( 

13.55C 

500 

20.450 

» 

1 00.000 

10( 

200.000 

250 

62.060 

50( 

64.000 

500 

100.788 

250 

57.560 

500 

106.000 

10C 

60.000 

250 

16.000 

50( 

14.66 

25( 

35.340 

» 

125.000 

10C 

50.000 

500 

40.000 

500 

1363001 

500 

208.85 

500 

(00. OOO 

* 

40.000 

500 

100,000 

100 

70.121 

500 

80.000 

50C 

64.000 

500 

60.000 

301 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Capital  •• 
laotbra  dt  Tllrt 


.Si»78l 

9.121 
87.098 
>24306 

4.823 
18  :m 

8.613 
57 
.145382 
761 
115300 

4.607 
.>5.971 
•2».  393 
16718.10 


.954 
.700 
.500 
200  tl 
.  JUO 
.200  1 
.700  1 
310  • 

.ooof 

000  1 

340  e 

900  A 
580 
100  f 


UTÉRlTS 
•■1904 


Act.  Lyon. 
Obi.  — 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi. 


Act. 

ow 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi 
Act. 


Midi. 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  % 
Dauphiné  3  %  .... 
Genève  57  3  %... 
Méditerr.  52-55  3  S 
3  %  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv.. 
2  ^  ^  

Vict.-Emm.'  62  3  '% 


3  9,  • 

—  3  %  nouv  

Nord  <.  

—  3  9,  

—  3  %  nouv  

—  2  Vt  %,j.avr.et  oct 
Nord-Est  franç.  3  %  . 
Orléans  

—  jouiss  

—  3  %  

—  3  %  1884  

—  2  y,  %  1895... 
Grand  Central  3  %  189! 
Ouest  

—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  y,  96  

Ouest- Algérien  

-  3%... 
Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la).  

Sud  de  la  France  — 
-  3  % 

Métropolitain  de  Parie 


80C.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Parle 
Eaux  (Comp'*  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
Cla  G"  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paria,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malndano  (Mines  de)  

—  —  jouiss 

Mines  d  or  (C'«  I")  

Métaux  (C'«  française  des).. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid... 
Canal  interoo.  B*  à  lots  188S 
Canal  maritime  de  Suez. 

—         parts  de  fond 
Dynamite  Soc.  Centrale  de 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  imiust.de» 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2  %  %(ch.Dxeiino 

Argentine  4  %  1896  

—         4  %  1900  

Autriche 4%  or  (ch.  Bxe2f.50 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

—  5,  %  1898  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  .ois  1888  

Dauemark  3  %  1894  .... 
Kgypt»  (D»ira-Sauieh  4  94). 

—  UnlUéc  7  v  

—  Privilégiée  3  K  v 
Kspagne  4  %  Extérieure.. 


Ctari  tmi.  |g|IM 
Î9ÔT"V~l90T 


55 
50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
12  50 
15 
50 
15 
15 
65 
15 
15 
12  50 
15 
59 
44 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
12  50 
25 
15 

15 
9 
15 

15 


17  50 
28  50 

79  . 
32  50 

80  .. 
67  50 


4  50 
10  . 


27  50 
10 


17  50 
5 
4 

25 


i39  60 
64  56 
30 
10 
3i) 
25 
59 
16  50 


2  50 
4 
4 
4 

4  50 
4 
5 
5 
4 

3 
4 
4 

3  50 
4 


1420 


454 


456 

452 
412 


1190 
452 
449 

1860 
469 
465 
422 


1490 
040 
459 
454 
411 


900 
453 
450 


630 
442 


207 
425 
610 


337 
615 
1930 
598 
764 
487 
117 
180 
665 
275 

80 
192 

62 
529 
175 
163 

19 
190 
274 
515 
280 

90 
475 

420 
128 
3925 
1750 
621 
135 
590 
625 
915 
315 


1315 


93  25 
80  20 
79  20 

102  80 
82  65 
77  25 

108  75 
431 

103  20 
82 
95  25 

102  40 
106  60 
102  60 
90  35 


Cours  de  clôture (1905) 
20  juil.  27  juil.  3  août 


451 


452 
448 


1160 
448 
448 

1745 
466 
459 


1418 
995 
454 


852 
443 
445 


615 
438 


227 
422 
531 


345  . 

615  . 

1868  . 

600  . 

725  . 

465  . 

162  . 

224  . 

540  . 

192  . 

102  . 

212  . 

30  . 

552  . 

183  . 

180  . 

9  50 

140  . 

244  . 

583  . 

325  . 

82  . 

480  . 

495  . 

106  . 
4195  . 
1885  . 

557  . 

156  . 

526  . 

690  . 

890  . 

283  . 


90  40 
85  3( 
85  20 

100  80 
83 
78  lt 

104  SC 
431 

»3  50 

77 

88  60 
102 
106  SI 

101  9 
87  60 


1368  . 


1365  .. 


460  50 
457  50 
460  50 
452  50 


461 

463  50 

417 

459  50 
1195 

460 

465  25 
1789  . 

470  . 

477  . 

420  75 


1185 
ld36 

460  50 

466  50 

418 

157 

917 

459 

462 

416 

645 

456 


273 
442 
576  .. 


1880 
6*5 
870 
585 
188 
281 
8-25 
407 
184 
263 

572 
240 
277 
18 
177 
359 


8»-. 
563  . 

377  . 
104  . 
1436  . 


50 


565  . 
232  . 
499  . 
797  . 
1003  . 
335  . 


1372 


460  50 

457  75 
456  .. 

458  .. 
460  50 
4^8  .. 
462  .. 
418  ■■ 

459  50 
1199 

457 
465 
1775 
469  50 
474  25 
424 
ifll 


1044 

459  50 
465  50 
42) 
455  50 
930  . 
4ï6  . 
461  . 
416  . 
638  . 

460  . 


277 
440 
570 


660 

690 
847 
560 
190 

277 
809 


190 

263 

594 
235 
2-4 

19 
157 
365 
6>4 
423 

85 
569 

390 
108 
1133 


565 
23  ; 
SCO 
784 
991 


460  50 
456  25 
462 


459 
463  50 
419 
458  .. 
200  . 
460  . 
465  . 
1768  . 

470  . 

471  5 
421  50 
462 

1488 
1050  . 

460  5^ 

467  50 

419  .. 

455  . 

925  .. 

457  .. 

462  .. 

419  . 

459 

448  50 
275 
410 
566 


1885 


574 
185 
279 

795 


180 
260 

53 
593 
236 
287 

22 
175 
336 
660 
440 

86 
568 

395 
107 
4420 
1948 

5C8 
229 

7:6 
971 
338 


90  90 

92  75 

94 
101 

92  60 

83  00 
105  . 
460  . 

95  . 

77  7 


101  30 

107  .. 
103  50 
91  '20 


91  20 
93  60 
96  .. 
101  .. 

93  60 
89  50 

407 
96 
78 


102 
107 


91  21 


90  7u 
93  2u 
95  50 

101  40 
93  6i 
89  êl 

104  9 

467  . 
97  80 
78  50 


102  1 
107  2 

103  0 
91  0 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


Ci;  il  •■ 
Uabrt  il  ttlm 


38.589.645f. 
53.658  ib 
262.285  ob 
150592. 500f. 
682000. OOOfl. 
7998121173  li 
119. 188  «b 
84.246.500f. 
25.591.000f. 
•20.863.585  i 
410.830*» 
27. 632. OOOf. 
235094. 500f. 
110537. OOOf. 
176836. 000 f. 
1.025.943 «b 
564219. 500  f. 
485100. OOOf. 
6415"5. OOOf. 
39.162.500f. 
175037. 500f. 
446750. OOOf. 
1886872000f. 
643400. OOOf. 
392387. 500f. 
695.540  «b 
120. 000  ob 
25. 000. OOOf . 
129880. 800f. 
69. 333. OOOf. 

.129.675  41 
94. 450. OOOf . 
165931. OOOf. 
119586.0001. 
5.944.120  t 
9.977.500f . 
18.501.500f. 
17.868.160  * 
39.570.160  * 


Umure  W. 
4<  Titres  »«"» 


200.000 
80.000 
100.000 
200.000 
500.000 


200 
250p 
600 
500 
500 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


UTÉRlTS 

en  1903 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS  (Suite) 


Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  , 

—  2%  %orl898gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (luu.)  io/»  Mi 
Norvège  3  %  1888  

-  3  X  %  1898  

Portugal  3  %  

—         4  y,  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894.. 

—  4  %  amort.  1898.. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —    1890  (2«  et  3"  émis. 

—  —    1890  (4«  émis.)... 

—  —    1893  (5«  émis.). . . 

—  —    1894  (6' émis.).. . 

—  Consolidé4%(l"et2'sér., 

—  3%  or  1891  l«et2-ém.  1894 

—  3  54  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

—  5  %  or  1902  (Monopoles 
8uède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  unifiée  4  %■ 
Consolidation  Ottom.  4  "' 
Priorités  Ottomanes  4  ',„.. 
Douanes  Ottomanes  4  % . . 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893.. 

—  4  %  1894  

-  3  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  

VALEURS  ÉTRANGÈRES 

B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banq.  Espagnole  de  Crédit 
Banque  hyp.  d'Espagne. 
Banque  nat.  du  Mexique 
Banque  Ottomane  


50 


3  50 
15 
10  20 

2  50 

4 

4 
25 

3 

3 

1 

22  50 
3 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 


3 
3  50 
4 


50 


3 
3 
3 
1 

20 

20 

25 
4 

20 

20 
3  50 
3  50 


20 
11  5i' 
16  p. 
33  50 
16  25 


Coors  eoœp.  \M\tl 
1902  1903 


585 
252 
230 

95  50 
104  50 
103  40 
402 

93  25 

'30 
514 


85 
84  75 
83 
101  90 

101  60 

102  50 
101  60 

101  50 

102  50 
104 
102 

87 
96  50 
71  50 


102  25 
52  60 
465 
502 
518 


440 
496  .. 
100  75 
55  25 


445 


555 
645  .. 
570  . 


Cours  de  clôture^ 

80  juil.  27  juill  3  août 


344 
238 

92  35 
104 
104  10 
443 

94  70 

*32  15 
516 


86  25 
102  .. 
101  15 
101  50 
101 
101 

101  35 
102 

102  25 
88  7E 
98  60 
79 

410 


100  50 

460  '. 
501  . 
484  . 


450 
498 
101 
59 


440 


554 
630 


264  . 

91  ! 
105  . 
491  50 

86  45 
99 
67  62 
5?i 

95  85 

92  60 

93  25 

85  55 

86  .. 
84  25 
84  50 
84  25 
85 

84  80 

85  60 
72  40 


483 

99  50 
99  4' 
9)  1 

472  . 

510  . 

475  . 

105  . 

45(3  . 

100  7 
71  . 


477 
178  50 


915 
597 


230  . 

204  50 

98  "! 
105  .. 
492  .. 


67  95 
524  .. 

95  85 

92  75 

93  25 
87  .. 
87  50 
86  90 

86  70 

87  25 
87  15 
87  05 
87 
74  25 
78  20 
81  2: 

486  . 

99  2! 

90  iu 
470 
519 
470 

459 


71  47 


481  . 
179  . 
610  . 
902  . 
597  . 


242 
280  50 

97  25 
105  05 

'87 

99  85, 
68  30 
524 

94  40 
93  50 
93 
86 
87 

86  10 
86 

87  25 
80  70 

85  50 

86  50| 
73 
78 
SI  30 

485 

99  30 
99  7 
90  3U 
471  • 
514  . 
475  . 


102  35 
72 


485 
170 


931 

59o 


lombre 
J»  Titres 


120.000 
160.000 
200.000 

69.300 
275.214 

99.337 
519.152 


99.028 
728.196 
3050474 
750.000 
405.940 
95.228 
490.000 
590180 
222477 
ïd.241 
45.587 
92.334 
192.141 
204.910 
■228.277 
92.121 
55.411 
100.000 
69.297 
316.015 
496.938 
10744: 
133.101 
64.737 
112.243 
139.170 
95.816 
110.000 
45.892 
120.875 
325.000 
52.000 
120.000 
110.000 
200.000 
40.000 
100  000 
40.000 


DÉSIGNATION  dbh  VALEURS 


500 

500 
250 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50(1 
500 
500 
500 
500 
500 
tOOr 
54 
500 
54 
54 
200 
500 
500 


IJTÉRtTS 

«n  1903 


VALEURS  ÉTRANG.(.S(Z(te) 

Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—         —  2*  série.. 
Acf  Ch.  Autrich.-Honyçr.. 
Obi-  anc.    —  3%  1»  à8'erms. 

  —    —  9'  émis  

  —     —  10"  émis  

—  nouv.  —  série  A  

Obi.  Damas-Hamah  

Act.  Lombards  

Obi.         -        3  %  

_  —  —  série  X  . 
Act.  Méridio  naux  

—  Nitrates  Railways  f  j  u 

—  Nord  de  l'Espagne  — 
Obi.        —        3  %  1"  série. 

  —  —  2»  série. 

_  —  —  3"»érie. 

  —  —   4'  série. 

  —  —  5'  série. 

_  —  Pampelune  

—  -  Barcelone  

_  _  Asturies  1"  hyp. 

-r-         -     2»  hyp. 

—  -         —      S'  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant.. 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . 
Obi.         —         3  %  1"  hyp 

_  _  —    2«  hyp 

—  -  -    3«  hyp 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  -  4%  95 

—  Suddel'Esp.3%  f'hyp 
Act.  Wagons-Lits  ordinaire 
Comp.  Madrilène  du  Gaz 

Act.  Usines  de  Briansk  

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usin-  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans ...  

Tabacs  des  Philippines... 

Tabacs  du  Portugal  

Thomson  Houston  Méditer 


40 
12 

26 

ié 

15 
•28 
15 
15 
15 
15 
11 

15 
15 
30 
10 

15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
16 

15 
12 
15 
15 
15 
20 
■20 
15 

12  50 


62  69 
70 
5  sh 
10  sh 
18 
45  p 
38  20 
20  . 


Coori  eonp.  jallltt  |     Cour»  de  clôture 
19021903  \2<>  juil.  i~i  juÏÏT  3  aoûl 


1305 
586 
490 
210 
274 
275 
760 
469 


155  . 
85  . 

318  . 
313  . 
645  . 
130  . 
187  . 

319  . 
311  . 
319  . 
313  . 
315  . 

308  . 

309  . 
305  . 
304  . 
304  . 
450  . 

79  . 
280  . 
284  . 
372 
361 
360  , 
445 
368 
193 
210 

60 
255 
1100 
1680 

55 
13-2 
321 
715 
860 


1324 
662 
555 
158 
276 
277 
730 
473 


205  . 
88  . 
331  . 
327  . 
710  . 
150  . 
190  . 
357  . 

350  . 

351  . 

346  . 

347  . 
243  . 
344  . 
342  , 
336  , 
336  , 
430 
143 
299 
320 
399 
388 
388 
463 
405 
210 
318 

32 
250 
1200 
1680 
50 
53. 
387 
717 
915 
408 


819  .. 
534  .. 

169  .. 
•268  50 

710 
452  50 
440  50 
4  57  75 
111  T> 
27  3  .. 
83  25 
335 
339  75 

353 
153 
363 
350 
3.8 
340 
338 

340 
356 
345 
340 
500 
350 
326 
230 


385 
380 
501 
460 


3W  . 

455  . 
1642  . 
1380  . 
91  . 

238  . 

397  . 

530  . 

880  . 

470  .. 


316 


283 


335  . 
491  . 

Mi  . 


1376  . . 

1381  • . 

8  20  . . 

533  . . 

534  . . 

168  . . 

•* 

.... 

2o8 

270  . . 



489  .'. 

45  4  '. 

445  .. 

440  .. 

438  50 

445  . 

4i5  50 

279  .. 

278  . 

9)  .. 

92  50 

335  50 

33*5  50 

310  : 

311 

7ôi  .. 

m  .. 

362  ! 

153  . 

157  . 

36)  . 

364  75 

359>  . 

360  . 

349  .. 

âii  " 

:m  75 

342  . 

310  .. 

346 

340  .. 

352  . . 

352  .. 

314 
343  50 

343 
326 
283 
400 
393  75 
386  . 
490  7 

:459  . 


338 

569 
1660 
U05  .. 
89  50 

283  .. 

403  .- 


355  . 

470  . 

1671  . 

1427  . 
89  1 
281 
414 
538 
890- 
470 


VALEURS  FRANÇAISES  et  ETRANGERES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

ACTIONS 


Midi  jouissance  

Nord  —   

Ouest  —   

Banque  de  la  Guadeloupe  . . 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique... 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine  

Banque  spéc.  de  Valeurs  ind. 
Banque  Suisse  et  Française 

Crédit  Algérien  

Sous-Comptoir  des  Entrepr. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  jouissance. 
Gaz  (Compagnie  Centrale).. 
Gaz  de  Marseille  jouissance. 
Domhrowa  (Houillères  de)... 

Carmaux  (Mines  de)  

Lauriurn  (Mines  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Ateliers  et  Chant,  delà  Loire 
Compagnie  G  *  de  Construct 

I  A  tel.  et  Chant,  de  la  Gironde 

Dyle  et  Bacalan  

Tréfilerles  du  Havre  

Fivea-Lille.  

Forges  et  Aciér.  de  la  Marine 
Forg.etAc.  du  Nord  et  d.  l'Est 

Bateaux  Parisiens  

Chargeurs  Réunis  

C*  Hav.  Pen.  de  Nav.  à  vap 

Bénédictine  de  Fécamp  

EtahlissementsDuval  

Le  Figaro  

Grande  Distil.CusenieretC1» 

I  Grands  Moulins  de  Corbeil 
Lits  Militaires  


Derniers  Cours  cotés  au 


•20  juil. 

27  jmT 

3  août 

603  .. 

620  .. 

617  .. 

1200  .. 

1318  .. 

480  .. 

480  .. 

490  '.. 

275  .. 

275  .. 

;275  .. 

1100  .. 

1100  .. 

1100  .. 

455  . . 

455  .. 

455  .. 

375  .. 

375  . . 

375  .. 

1237  .. 

1230  .. 

1220  .. 

542 

518  \l 

518  Y. 

1050  .. 

1152  . 

1152  .. 

321  .. 

325  .. 

321  .. 

582  ... 

600 

593  .. 

1321  .. 

1318  .. 

1313  .. 

586  .. 

655  .. 

730  .. 

1176  .. 

1250  .. 

i-220  . 

1761  . 

1775  .. 

1775  .. 

3l6  50 

318  .. 

330  .. 

790  .. 

781  .. 

790  .. 

442  .. 

415  .. 

445  .. 

H75  . 

1195  .. 

1200  .. 

1490  .. 

14*9  .. 

1495  .. 

60  .. 

63  .. 

C0  .. 

1230  .. 

1220  .. 

1220  .. 

635  .. 

660  .. 

700  .. 

129  .. 

125  .. 

127  .. 

300  .. 

300  . 

325  . . 

1  493  .. 

1474  . 

1485  .. 

1872  .. 

1899  .. 

1885  .. 

324  J 

328  .. 

320  .. 

640  .. 

675  .. 

679  .. 

571  .. 

57  ;  . . 

580  .. 

6750  .. 

681 0  .. 

6800  .. 

mo .. 

1881  .. 

1890  .. 

425  .. 

425  .. 

430  .. 

765  .. 

757  .. 

760  .. 

109  .. 

108  .. 

1C5  25 

2600  . 

2603  .. 

2eoo  .. 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANC.  —  OBLIOATIONS 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Chem.  de  fer)  5  0/0 
Cia  Gén.Franç.  deTram.  50/Cl 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  420  f . 

—  —      Obi.  350  f; 

Soc.  Fonc.Lyonnaise  3  0/  0  anc. 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

C'«  Parisienne  du  Gaz  4  0/0. 

Aciéries  de  France  

Atel  et  Chant,  de  laLoire  40/0 

Fives-Lille  6  0/0  " 

Métaux(C">Frauç.)Ob.hyp.40/0 
Messageries  Marit.  31/2  0/0. 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0  . . 
C"  Génér.  Transatlant.  3  0/0 
Jardin  d  Acclimatation  5  0/0 
Société  Gén.  de  Laiterie  5  0/0 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  

—  1"  série  3  0/0  

—  2»  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/01888..  .  

Espirito  Santo  5  0/0  1894   

VAL.  ÉTRANG.  —  actions 
CBelged'Ecl.,  Chauf.p.Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (S0c.Mi11.et  lud.) 
Charbonnages  de  Rikovski 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives 
Télégraphes  du  Nord  (C"  des; 

VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors 
Mines  de  la  Loire  


Derniers  Cours  cotés  au 


20  juil. 

27  juil. 

3  août 

191  .. 

195  .  . 

200  .. 

613  .. 

610  .. 

590  .. 

5'0  .. 

503  .. 

503  .. 

201  .. 

203  .. 

199  .. 

172  .. 

170  . 

170  .. 

410  .. 

440  .. 

440  .. 

506  . 

508  .  . 

512  . 

503  50 

503  .. 

503  50 

477  50 

485  .. 

483  .. 

465 

465  .  ! 

465 

501  .. 

503  .. 

502  .. 

441  75 

441  . . 

145  .. 

491  . . 

495  50 

500  .. 

43b  .. 

436  .. 

436  .. 

300  .. 

360  .. 

365  .. 

134  .. 

129  .. 

131  .. 

305  .. 

304  .. 

304  .. 

606  .. 

607  .. 

608  .. 

624  .. 

623  .. 

622  .. 

488  25 

491  .. 

49i  .. 

485  .. 

485 

488  .. 

486  .. 

488  A 

488  .. 

484  .. 

484  ..' 

480  .. 

1070  .. 

1070  .. 

1070  . 

339  .. 

347  .. 

333  .. 

àl6  .. 

316  .. 

310  .. 

113  .. 

116  .. 

US  .. 

294  ., 

294  .. 

291  .  • 

0*25  .. 

629  .. 

0b0  .. 

910  ... 

92i  .. 

9-28  .. 

480  .. 

463  .. 

463  .. 

250  .. 

250  .. 

250  .. 

MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Brésil  5  0/0  

Hongrois  (Intér»)  3  1/2  0/0  97 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.)... 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera.  

Alpines  

Cape  Copper  

Harpener  (Miues  de  

Kertch  (Usines  Métai.  et  Min.' 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsiâ  -* 

Urikany  (Charbonnages)..., 


AU  COMPTANT 

Const .  mécan.  Midi  de  Russie 
Dniéprovienne(Société  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries). 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twer; 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill  

Taganrog  ^Soc.  Min.  et  Métal.'- 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  ^Charbonn.  J  1. 
Joltaia  Rieka  (Krivoï.ROft). . . 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog. . . 

Silésie  (2inc  de)  .' 

Vieille-Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Zi miner 

Cliff  (Usines)  

Elecktron  Russe  

Monaco^Cercle  des  Etrangers  à) 
Plaques  Lumière  et  Fils. . . 

Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav.  Pousset  et  Royale  réun. 


Derniers  Cours  cotes  au 
20  juil.     -27  11111.     3  août 


101  .. 

89  80 

53  .. 

133  .. 

87  .. 

565  . . 

117  .. 
1680  .. 

43  75 

129  .. 

153  .. 

123  .. 


175 
1870 
1060 

309 
2405 
1703 

121 
1215 

905 
99 

310 

153  50 
1457 

830 
3201 


50 


915 
215 
4928 
726 
830 
800 
105 


101  45 

89  80 

52  97 
132  50 

97  .. 
565  . . 
122  50 
1710  .. 

43  25 
129  .. 
154  . 
124  50 


170 
1875 
1100 

324 
3495 
1750 

12d 
1215 

945 
97 

310 

153 
1473 

830 
3201 
-■2 

915 
215 
4958 
720 
830 
8U0 
106 


101  70 
89  80 
53  1( 

132  50 
90 

Î65 

126  50 
17)4 
46 

129 

159 

'.25 


170 

1945 
1103 
320 
3600 
1700 
•125 
,1215 
935 
98 
321 
153 
1470 
310 
3201 
71 
915 
215 
4996 
730 
830 
800 
106 


I 

J 


8 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


CHEMIN  DE  FER 

DE  PARIS  A  ORLÉANS 

AMORTISSEMENT 

Le  Directeur  de  la  Compagnie  a  l'honneur  d'in- 
former MM.  les  porteurs  d'obligations  3  0/0  d'Or- 
léans (émission  de  1884  et  2  1/2  0/0  (émission  de 
1895)  que  les  tirages  au  sort  du  28  juillet  dernier 
ont  designé  les  titres  ci-après  remboursables  à 
partir  du  1er  octobre  1905,  savoir  : 

1»  Pour  les  obligations  3  0/0  les  13.300  numéros 
suivants  : 

13001  à  13200      51601  à  51800       63401  à  63600 
107001    107100     151601    15i800      152401  152600 
244201   244400     254001    254200     260801  261000 
267201    267400     277401   277600      314401  314600 
317401    317600     334001    334200     382201  382400 
454201   454400     457201   457401      492201  492400 
499301    500000     521201    521400     533201  533400 
539601   639800     546601   546800     578201  578400 
585001   585200     610201   610300     635201  635400 
665801    666000     687801    688000      708801  709000 
736601   736800     786801    787000     804001  804200 
812QÛ1   812200     842201   842400     870601  870800 
947401    947600     968401   968600    1006001  1006100 
1053101  1053200   1057201  1057300    1066001  1066100 
1073801  1073900    1080801  1080900    1082501  1082600 
1101401  1101500   1102501  1102600    1115201  1115300 
1127501  1127600   1127801  1127903    1164601  1164700 
1181401  1181500   1226201  1226:  00    1232501  1232600 
1234801  1234900   1236401  1236500    1248701  1248800 
1250201  1250300   1258501  1258600    1267401  1267500 
1274101  1274200   1275101  1275200    1303001  1303100 
1309201  1309300   1309301  1309400    1350901  1351000 
1364601  1364700   1891701  1391800    1396601  1396700 
1401201  1401300   1407001  1407700    1413601  1413700 
1427201  142730)   1427801  1427900    1430601  1430700 
1479501  1479600   1499701  1499800    1501501  1501600 
1501801  1501900   1507401  1507500    1520901  1521000 
1531701  1531800    1543201  15433C0    1546601  1546700 
1555001  1555100   1555501  1555600    1559 iOl  1559500 
1596901  1597000   1612501  1621600    1638301  1638400 
1640951  1641000   1646601  1646700    1683001  1683100 
1696101  1696200   1711001  1711100    1713201  1713300 
1717501  1717600 

2e  Pour  les  obligations  2  1/2  0/0,  les  3.400  nu- 
méros suivants  : 

1257001a 1257100  1273001a 1273100  1293 401 ai 2 33500 
1307501  1307600  1315601  1315700  1389001  1389100 
1460101  1460200  1408701  1468800  1481501  1481600 
1432501  1482600  1497401  1497500  1520801  1520900 
1528301  1528100  1560401  1560500  1568201  1568300 
1572401  1572500  1585601  1585700  1596401  1596500 
1608601  1608700  1619501  1619600  1642301  1642400 
1704901  1705000  1751901  17520G0  1757801  1757400 
1758501  1758600  1771801  1771900-  1793001  1793100 
1795701  1795809  1889501  1889600  1917701  1917800 
1934201  1934300  1947601  1947700  1966101  If66-J00 
1972601  1972700 

Toutes  ces  obligations  sont  remboursables  à 
500  franc?. 

Les  obligations  sorties  aux  tirages  seront  rem- 
boursées dans  les  bureaux  de  Service  des  Titres, 
à  Paris,  8.  rue  de  Londres,  à  partir  du  1"  octobre 
prochain,  sous  déduction  de  l'impôt  édicté  par  les 
lois  des  21  juin  1875 et  *6  décembre  1890. 

Le  remboursement,  réduit  de  l'impôt  précité, 
pourra  être  effectué,  à  Paris,  dés  à  présent,  mais 
sous  déduction  d'une  retenue  calculée  au  taux 
d escompte  de  la  Banque  de  France. 

Ces  obligations  seront  également  remboursées 
aux  guichets  de  la  Société  Générale  et  do  ses 
succursales,  du  Crédit  Lyonnais  et  de  ses  succur- 
sales, de  la  Société  Générale  de  Crédit  Industriel 
èl  Commercial,  du  Comptoir  National  d'Escompte 
de  Paris  et  de  ses  succursales,  èl  de  la  Banque 
de  l'Union  Parisienne  et  de  ses  succursales,  des 
sucriii  .  li  de  Bruxelles,  d'Anvers  et  du  Bureau 
çTOstende  de  la  Société  Française  de  Banque  et  de 
Dépôts,  s:ins  frais  d'aucune  sorte  pour  les  por- 
teurs de  litre  ,  main  sous  déduction  des  impôts  à 
tour  charge.  Le  remboursement  aura  lieu  dans  un 
'l''l;n  <\<:  liuii  jours,  :m  plus  lard,  après  la  remise 
d  litre*,  qui  m  pourront  être  escomptés  par 
losdiles  Sociétés. 

Paris,  le  1"  aofit  l'Mfi. 

Le  Directeur  de  la  Compagnie, 
Hei  hiiîau. 


COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

ii,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 

A  vue   1  O/O 

A  sept  jours  de  préavis   2  O/O 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  O/O 

A  2  et  3  ans   3  1/2  O/O 

A  4  et  5  ans   4  O/O 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  effets. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà -de  3  ans   3  1/2  O/O 

De  1  an  à  3  ans   3  O/O 

De  6  mois  à  1  an   2  O/O 

A  vue   1  1/2  O/O 

Four  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger;. 
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Banque 
A.  Froidefond 

29,  Rue  de  la  Chaussée-d'Antin,  PARIS  (9«  Arr1) 
Maison  Fondée  en  -1878 

ORDRES  DE  BOURSE 

au  oomDtant  et  a  Terme 
AVANCES  SUR  TITRES,  MÊME  NON  COTÉS 

Ouvertures  de    cumpies   courants,  à   vue  ou  à 
échéances  fixes, à  intérêt  variantentre  3  et  6%  l'an. 
EMPLOI  DE  CAPITAUX  ET  DE  TITRES 
en  compte  de  Reports  aux  condition*  suivantes  : 

à  un  an   4  % 

a  six  mois...  3  j  % 
a  trois  mois,  3  % 
ESCOMPTE  D'EFFETS  DE  COMMERCE 

RENSEIGNEMENTS  GRATUITS 


Chemins  de  fer  de  l'aris  à  Lyon  et  à  la  Médi- 
terranée. —  Relations  entre  Paris  et  l'Espagne. 

Tram  de  luxe  bi- hebdomadaire  «  Barcelone- 
Express  »  composé  de  wagons-lits  et  d'un  wagon- 
restaurant.  Nombre  de  places  limité. 

Aller.  —  Les  mercredis  et  samedis,  au  départ 
de  Paris  : 

I';iris,  départ:  7  h.  30  soir. 

Barcelone,  arrivée  :  2  h.  48  soir  (1). 

Retour.  —  Les  lundis  et  vendredis,  au  départ 
de  Barcelone  : 

Barcelone,  dépari  :  1  h.  50  soir  (1). 

Paris,  arrivé"  :  9  h.  0'»  matin. 

(1)  Heure  de  L'Europe  occidentale. 
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Cheminé  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Médi 
terranée.  —  Pâte  de  l'Assomption.  • 

A  L'occasion  de  la  Fête  de  l'Assomption,  les 
coupons  des  billets  d'aller  et  retour  délivres  à 
partir  dtl  11  août  seront  valables  jusqu'aux  der- 
niers trains  de  la  Journée  du  21  août  1005. 
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Chemins  de  fer  de  l'Etat.  —  Prolongation  de  la 
validité  des  billets  de  bains  de  mer  de  5  jours 
délivrés  à  l'occasion  de  la  Fête  de  l'Assomption. 

La  Direction  des  Chemins  de  fer  de  l'Etat  a 
l'honneur  de  faire  connaître  au  public  qu'à  titre 
exceptionnel  la  délivrance  des  billets  de  bains  de 
mer  dits  billets  de  5  jours,  qui  seront  émis  à  l'oc- 
casion de  la  Fête  de  l'Assomption,  commencera  le 
samedi  12  août  au  lieu  du  dimanche. 

Ces  billets  seront  valables  jusqu'au  jeudi 
17  c  o!H  inclus. 
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Chemins  de  fer  de  l'Etat.  —  Fête  de  l'Assomption. 

A  l'occasion  de  la  Fête  de  l'Assomplion,  la  durée 
de  validité  des  billets  ordinaiies  d'aller  et  retour 
délivrés  pour  toutes  les  gares  du  réseau  de  l'Etat 
est  fixé  comme  suit  : 

A.  —  Billets  à  destination  du  réseau  de  l'Etat: 
Les  coupons  de  retour  des  billets  délivrés  à 

partir  du  mercredi  9  août,  dont  la  validité  nor- 
male expirerait  avant  le  23  du  même  mois,  seront 
exceptionnellement  valables  jusqu'au  dernier  train 
du  mercredi  23  août. 

B.  —  Billets  à  destination  des  réseaux  d'Or- 
léans, de  l'Ouest  ou  du  Midi  : 

Les  coupons  de  retour  des  billets  délivrés  à 
partir  du  vendredi  11  août,  dont  la  validité  nor- 
male expirerait  avant  le  21  du  même  mois,  seront 
exceptionnellement  valables  jusqu'au  dernier  train 
du  lundi  21  août. 
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Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Fête  de  l'Assomp- 
tion (15  août  1905).  —  Extension  de  la  durée  de 
validité  des  billets  aller  et  retour. 

A  l'occasion  de  la  Fête  de  l'Assomption,  les 
billets  aller  et  retour,  à  prix  réduits,  qui  auront 
été  délivrés  aux  prix  et  conditions  d  :s  tarifs  spé- 
ciaux G.  V.  n°  2  et  G.  V.  nu  102  du  vendredi  11 
au  dimanche  20  inclus  seront  valables  pour  le 
retour  jusqu'au  dernier  train  du  lundi  21  août. 

Ces  billets  conserveront,  la  durée  de  validité 
déterminée  par  les  tarifs  précités,  lorsqu'elle  expi- 
rera après  le  21  août. 

La  Compagnie  d'Orléans  a  organisé,  clans  le 
grand  hall  de  la  gare  de  Paris-Quai-d'Orsay,  une 
exposition  permanente  d'environ  1.600  vues  artis- 
tiques (peinture,  eaux-fortes,  lilhographies,  pho- 
tographies) représentant  les  sites,  monuments  et 
villes  des  régions  desservies  par  son  réseau. 
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Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Cartes  d'abonne- 
ment trimestriel  et  semestriel  pour  la  saison  d'été. 

En  vue  de  faciliter  pendant  la  saison  d'été  les 
relations  de  Paris  avec  la  banlieue,  la  Compa- 
gnie d'Orléans  délivre  des  cartes  d'abonnement 
trimestriel  et  semestriel  cl-!  toutes  classes  à  prix 
réduits,  dont  le  délai  extrême  de  validité  expire  le 
31  octobre. 
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Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  Voyages  à  prix 
réduits.  —  La  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de 
l'Ouest  qui  dessert  les  stations  balnéaires  et  ther- 
males de  la  Normandie  et  de  la  Bretagne  fait 
délivrer  jusqu'au  31  octobre,  par  ses  gares  et 
bureaux  de  ville  de  l'aris,  les  billets  ci-après  qui 
comportent  jusqu'à  50  0/0  de  réduction  sur  les 
prix  d  ii  tarif  ordinaire  : 

1"  Bains  de  Mer  et  Eaux  Thermales.  —  Billets 
valables  suivant  la  distance  ;  3,  4,  10  ou  33  jours  : 
ces  derniers  donnent  le  droit  île  s'arrêter  pendant 
48  heures  à  l'aller  et  au  retour  à  une  gare,  au 
choix  de  l'itinéraire  suivi  et  peuvent  être  prolongés 
d'une  ou  deux  périodes  de  30  jours,  moyennant 
supplément  de  10  0/0  pour  chaque  période  ; 

2"  Excursions  sur  les  côtes  de  Normandie,  de 
Bretagne  et  à  l'Ile  de  Jersey.  —  Billets  circulaires 
va'ables  un  mois  (non  compris  le  jour  du  dépait) 
et  pouvant  être  prolongés  d'un  nouveau  mois 
moyennant  supplément  de  10  0/0. 

Dix  itinéraires  différents,  dont  les  prix  varient 
entre  50  et  115  francs  en  1"  classe  et  40  et  ltNl 
francs  eu  2""  classe,  permettent  de  visiter  les 
points  les  plus  intéressants  de  la  Normandie,  de 
la  Bretagnèet  de  l'Ile  do  Jersey, 

Pour  plus  de  renseignements,  consulter  le 
livre!  Guide- III us' ré  du  réseau  de  l'Ouest,  vendu 
0  fr.  30  dans  les  bibliothèques  des  gares  de  la 
Compagnie. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 

Rédacteur  en  Chef  :  EDMOND  THÉRY 
Adresse  Télégraphique  :  ÉCONOPÉEN-PARIS    Téléphone  :  N°  246-61 

ADMINISTRATION  <*  RÉDACTION  :  //,  RUE  MONSIGNY,  PARIS  (2*  ARR1) 


VALEURS  ÉTRANGÈRES  DE  PLACEMENT 

CHEMINS  DE  FER  AMÉRICAINS 

VALEURS  HOLLANDAISES,  ÉGYPTIENNES,  ETC. 

PH.    L.    VON   HEMERT    &  Gie 
PARIS  —  3,  Square  de  l'Opéra  (S'-)  —  PARIS 


COMPAGNIE  GÉNÉRALE  DU  GAZ 
POUR  LA  FRANCE  ET  L'ÉTRANGER 

SOCIÉTÉ  ANONYME  —  CAPITAL  :  20  MILLIONS 

24,  boulevard  des  Capucines  (IXe) 

MM.  les  porteurs  d'obligations  sont  informés 
qu'il  sera  procédé,  le  jeudi,  31  août  courant,  à 
trois  heures  de  l'après-midi,  au  tirage  au  sort  drs 
obligations  de  la  Compagnie,  qui  seront  rembour- 
sées à  parlir  du  1"  octobre  1£03. 

Le  tirage  aura  lieu  au  siège  social,  24,  boulevard 
des  Capucines,  en  présence  de  MM.  les  porteurs 
d'obligations  qui  voudront  y  assister. 

LE  CONSEIL  D'ADMINISTRATION 
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SOCIÉTÉ  ANONYME  DE  TRAVAUX 

DYLE  ET  BACALAN 

CAPITAL  SOCIAL  :  10.500.000  FRANCS 

Siège  social  :  15,  avenue  Matignon,  Paris 

MM.  les  porteurs  d'obligations  de  la  Société 
anonyme  de  Travaux  Dyle  et  Bacalan,  émission 
1898,  sont  informés  que  le  coupon  n°  15  est  payable 
à  partir  du  1"  septembre  190Ô,  à  raison  de  : 

Fr.  9  60  pour  les  titres  nominatifs, 
Et  de  Fr.  9  15  pour  les  titres  au  porteur. 
Le  paiement  aura  lieu  : 
A  Paris  : 

A  la  Société  Générale  de  C-édit  Industriel  et 
Commercial,  6*,  rue  de  la  Victoire. 
A  Bruxelles  : 
A  la  Banque  de  Bruxelles,  62,  rue  Royale  ; 
A  la  Caisse  Générale  de  Reports  et  do  Dépôts, 
12,  Marché-au-Bois  ; 
Au  Crédit  Général  Liégeois,  6i,  rue  Royale. 
A  Liège  : 

Au  Crédit  Général  Liégeois,  5.  rue  de  l'Harmonie. 
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COMPAGNIE 

DES  CHEMINS  DE  FER  DE  BONE-GUELMA 

ET  PROLONGEMENTS 

8,  RUE  LAVOISIER 


Il  sera  procédé  !e  lundi  28  août  1935,  à  3  heu- 
res de  l'après-midi,  en  séance  publique,  au  siège 
de  la  Compagnie,  dans  une  des  salles  de  l'admi- 
nistration, au  tirage  au  sort  des  143  actions  à 
rembourser  le  1"  octobre  1905. 

Le  coupon  n°  53  des  actions  sera  payé  le 
1"  Octobre  1905.  au  siège  social  de  la  Compa- 
gnie, 8,  rue  Lavoisicr,  à  Paris,  ou  aux  bureaux 
de  l'Exploitation  du  chemin  de  fer,  à  Bône. 

Par  action  nominative   14  fr.  208 

Par  action  au  porteur   13  fr.  508 

Le  paiement  de  ce  coupon  pourra  avoir  lieu  au 
siège  de  la  Compagnie,  à  partir  du  1"  Septembre 
1905,  sous  une  retenue  de  4  0/0  l'an. 
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GOUVERNEMENT  IMPERIAL  DE  RUSSIE 

Lettres  de  Gage  3  1/2  O/O 

DE  LA 

Banque  Impériale  Foncière  de  la  Noblesse 

Le  CRÉDIT  LYONNAIS  et  MM.  E.  HOSKIER 

et  Cie,  banquiers  à  Paris,  39,  boulevard  Haussmann, 
sont  charges  par  Son  Excellence  M.  le  Ministre  des 
Finances  de  Russie  d'effectuer  le  paiement  du 
coupon  des  Lettres  de  Gage  3  1/2  0/0  de  ladite 
Banque,  échéant  le  1/14  août  prochain. 
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Emprunt  Russe  4  0/0  or 

(Cinquième  émission  1893) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé,  le  19  juillet/1"  août  1905,  au  ti- 
rage des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus 
nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  19  octobre/1"  novem- 
bre 1905  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat; 
à  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas, 
au  Comptoir  National  d'Escompte,  au  Crédit 
Lyonnais  et  chez  MM.  Hottinguer  et  C°  ;  à  Ber- 
lin, chez  MM.  Mendelssohn  et  C°  ;  à  Amster- 
dam, chez  MM.  Lippmann,  Rosenthal  et  C°  et 
à  la  succursale  de  la  Banque  de  Paris  et  des 
Pays-Bas  ;  à  Londres,  à  la  Banque  Russe  pour 
le  Commerce  étranger  ;  à  New- York,  chez 
MM.  Baring  Magoun  and  C°. 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
19  octobre/1"  novembre  1905;  dans  le  cas  con- 
traire, le  montant  des  coupons  manquants  sera 
déduit  du  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 


17401  à  174-25 
37101  37125 
99926  99950 
122826  122850 

146451  à  146475 
187276  187-J00 

277251  à  277275 


A  125  roubles  or 
18026  à  18050 
50376  50400 
103926  103950 
135251  135275 

A  625  roubles  or 
152801a  152855 
256926  259950 
A  3.125  roubles  or 
319076  à  319100 


18651  à  18675 
91751  91775 
114701  114725 


153926  à  1539:0 


349051  à  349075 


Numéros  des  obligations  de  l'Emprunt  Russe 
4  0/0  or,  cinquième  émission  1893,  sorties  aux 
tirages  antérieurs  et  non  présentées  nu  rem- 
boursement à  la  date  du  19  juillet/ 1"  août 
1905. 

(A  partir  des  termes  désignés  entre  parenthèses, 
ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 


A  125  roubles  or 
6226  à  6250   (18  avril/1"   mai  1905),    10326  à 
10328  10347   à   10349  (19  octobre/1"  novembre 

1904)  ,  24314  (18  avril/1"  mai  1903),  28376  à  28400 
'18  avnl/1"  mai  1905;.  30979  à  30986  30990  30992 
30!)94  30996  à  30998  31000  33703  à  33705  33709 
33713  à  33716  33725  36426  à  36429  36435  36436 
36438  à  36442  36446  à  36450  (19  octobre/1"  no- 
vembre 1904),  36893  36894  36896  36899  36900  (18 
avril/1"  mai  1904),  45201  à  45204  45208  45210 
45213  à  45225  (19  octobre/1"  novembre  1904), 
47708  à  47711  47713  47714  47717  47718  47723  (18 
avril/1"  mai  1904),  58"70  à  58800  (18  avril/1» 
mai  1905),  76941  76942  76947  à  76950  84726  à 
84735  84750  (18  avril/1"  mai  1904),  91451  à  91475 
91826  à  91850  (18  avril/1"  mai  1905),  95182  à 
95187  95189  à  95198  99476  à  99500  (19  octobre/ 
1"  novembre  1904),  103451  103453  à  103456  103458 
103459  (18  avril/1"  mai  1904),  105101  à  105125 
105376  à  10"j400  105851  à  105875  (18  avril/1"  mai 

1905)  ,  108167  (18  avril/1"  mai  1904),  111189  (13 
avril/1"  mai  1901),  136652  136653  136658  136659 
136661  à  136663  136665  136666  136668  à  136672 
136674  136675  (19  octobre/1"  novembre  1904), 
138709   138710   (20  octobre/1"  novembre  1898). 

A  625  roubles  or 
168151  à  168175  (18  avril/1"  mai  1905),  173451 
à  173460  (18  avril/1"  mai  1904),  175626  à  175<:.50 
(18  avril/1"  mai  1905),  177246  à  177250  (19  octo- 
bre/1" novembre  1904),  207201  à  207225  208051 
à  208075  217526  à  217550  (18  avril/1"  mai  1905). 
231161  à  231165  (18  avril/1"  mai  1904),  243601" 
à  243625  250201  à  250220  (18  avril/1"  mai  1905), 
257131  à  257135  (19  octobre/1"  novembre  1904). 

A  3.125  roubles  or 
268051  à  268075  (18  avril/ 1"  mai  1902),  234226 
à  284250  (18  avril/1"  mai  1904),  287726  à  287750 
(19  octobre/ 1"  novembre  1904),  296901  à  296925 
298776  à  298800  (18  avril/1"  mai  1905),  354526  à 
354550  (18  avril/1"  mai  1904). 
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Présidence  de  Son  Excellence 
M.  Facstino  Rodriguez  San  Pldro 
RAPPORT  DU  CONSEIL  D'ADMINISTRATION 

Suite  et  Fin  (") 

Matériel  roulant.  —  Ce  compte  présenta,  en 
1904,  une  augmentation  de  1.173.703  p.  24,  la- 
quelle s'explique  de  la  manière  suivante  : 
Augmentation  de 

valeur  des  loco- 
motives  n°  1911- 

1928    10.808  93 

Installation  du  frein 

par  le  vide  sur  6 

machines    30.090  » 

Divers  outillages 

pour  locomotives  9.478  77 

  50.377  70 

Valeur  de  3  voitu- 
res de  lre  classe...  58.300  40 

Valeur  de  8  voitu- 
res de  2e  classe...  67.210  » 

Valeur  de  17  voitu- 
res de  3e  classe...  95.742  40 

Installation  de  tim- 
bres d'alarme  dans 

49  voitures    12.830  » 

Installation  des 


(*)  Voir  l'Économiste  Européen,  n°  7C 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


freins  par  le  vide 
sur  35  voitures.... 

Installation  des  es- 
,  sieux  n"  5  sur  235 
voitures   

Valeur  de  G  four- 
gons pour  messa- 
geries   

Installation  des  es- 
sieux n°  5  sur  G 
fourgons   

Valeur  de  110  wa- 
gons de  diverses 
classes  pour  mar- 
chandises   

Augmentation  de 
valeur  de  701  wa- 
gons de  diverses 
classes   

Installation  de  plan- 
cher sur  230  wa- 
gons K  

Installation  des  es- 
sieux n°  5  à  1.462 
wagons   


28.000 


47.000 


18.000 


1.200 


380.846 


220.211  19 


31.500 


292.400 


92-4.957  19 
139.949  63 


Valeur  de  divers  outillages  pour 
ateliers  et  dépôts  

Augmentation   1.443.567  32 

De  cette  somme,  il  y  a  lieu  de 
diminuer  le  montant  du  matériel 
détruit  comme  inutile  et  qui  a 
été  rayé  des  inventaires,  soit   2G9.864  08 


Augmentation  au  31  décembre 
1904    1.173.703  24 

Mobilier,  matériel,  objets  inventoriés  et  ap- 
provisionnements. —  La  différence  en  plus 
que  présente  l'ensemble  de  ce  compte  est  due 
à  la  plus  grande  existence  de  combustible 
dans  les  ateliers  et  dépôts,  et  qui  justifie 
l'augmentation  qui,  au  31  décembre  1904.  s'éle- 
vait à   812.388  25 


(paisse  et  banquiers.  —  La  di- 
minution  est  de   o.boi.o**  ai 


Contrôle  de  perception.  —  L'augmentation 
que  présente  l'ensemble  de  ce  compte,  au  31 
décembre  1904,  par  rapport  à  1903.  s  élève 
a    012.528  58 

180 ï 47  pes. 62 "pour  transports  faits  pour 
le  compte  de  l'Etat,  et  432.380  pes.  96  comptes 
de  services  combinés  avec  d'autres  Compa- 
gnies, ainsi  que  pour  règlements  en  suspens 
de  tranports  divers.  ;  •  . 

Cautionnements  et,  dépôts  dans  les  Caisses 
de  l'Etat.  —  La  diminution  de...     1.389.694  03 


que  présente  ce  compte,  en  fin  de  l'exercice 
actuel,  se  justifie  principalement  : 

1°  Par  la  somme  restituée  par  l'Etat,  et  qui 
représente  le  montant  de  celle  qu'il  avait 
indûment  exigée  de  notre  Compagnie  à  titre 
de  contribution  industrielle,  sur  les  bénéfices 
supposés  obtenus  pendant  l'an- 
ftée  1899   1.217.410  64 

2"  Par  le  retour  des  dépôts 
constituésen  dette4%  intérieure, 
comme  garantie  pour  la  cons- 
truction de  la  ligne  de  Ségovie 
à  fcranda  et  de  Aranda  à  Burgos, 
oui  représente  une  valeur  eftec- 
tive  de    341. 3o3  61 


Diminution   1.558.764  25 

Différence  entre  les  nouveaux 
dépôts  constitués  en  1904  et  ceux 

annulés  pendant  la  même  année.  169.070  Z: 


Titres  en  portefeuille.  —  L'augmentation  de 
828.762  p.  85  est  due  à  ce  que  6.144  obliga- 
tions à  revenu  vaa'iable,  dte  l'Est,  appartenant 
au  compte  «  Titres  formant  la  réserve  spé- 
ciale du  Convenio  »  ont  été  portées  à  ce 
compte. 

Titres  affectés  à  la  réserve  spéciale  du  Con- 
venio du  31  mai  1900.  —  L'augmentation 

de    1.765  83 

que  représente  ce  compte  est  due  à  la  diffé- 
rence entre  la  valeur  pour  laquelle  figuraient 
quelques  titres  de  la  Dette  amortissable  5  % 
amortis  au  cours  d'exercice,  et  la.  valeur  cor- 
respondante aux  titres  achetés  en  remplace- 
ment. 

Comptes  d'ordre.  —  L'augmentation  que  pré- 
sente ce  compte  est  de   1.823.000  » 

et  se  justifie  comme  suit  : 

1°  Pour  avoir  inclus  dans  nos  comptes  de 
cette  année,  les  4.08O  obligations  lre  hypothè- 
que de  Valence  à  Utiel,  en  dépôt  Est-Nord,  et 
destinées  au  paiement  «  de  travaux  de  para- 
chèvement »  de  ladite  ligne  (4.080 
x500)    2.040X100  » 

2°  Pour  avoir  inclus  cette  an- 
née dans  nos  comptes  les  233  ac- 
tions de  Lérida  à  Reuss  et  à 
Tarragone,  destinées  à  l'échange 
contre  des  résidus  (233x500)   116.500  » 


Augmentation   2.156.500 

A  déduire  : 
Montant  de  l'amortissement  de 
667  bons  sans  intérêts  des  Astu- 
ries,  Galice  et  Léon,  qui  sont  sor- 
tis au,  tirage  de  1904  à  raison 
de  51)0  pes.  chacun   333.500 


Différence  égale  à  l'augmentation     1.823.000  » 
Passif 

Subvention  de  la  ligne  de  Villabona  à  Avi- 
lès.  —  L'on  observe  dans  ce  compte  une  aug- 
mentation de   14.820  » 


qui  représente  la  somme  que  nous  avons 
perçue  de  la  municipalité  d'Avilès,  à  titre 
d'acompte  sur  la  quatrième  annuité  prévue 
dans  le  contrat  intervenu  entre  cette  munici- 
palité et  notre  Compagnie. 

Subventions  à  percevoir.  —  Ce  compte  pré- 
sente une  diminution  de   17.290  » 

qui  se  justifie  par  la  somme  perçue  en  1903 
et  1904  du  Conseil  municipal  d'Avilès,  à  titre 
de  subvention  pour  la  construction  de  la  ligne 
de  Villabona  à  Avilès  et  San  Juan  de  Nieva. 

Cautionnements.  —  L'augmen- 
tation de....,   31.514  65 


amsi  qu  un  certain  nombre  de 
coupons  d'obi igations  payables 
en  Espagne  et  à  l'étranger,  dont 


l'ensemble  s'élève  à. 


45.264  85 


355.926  41 


Somme  égale  à  la  diminution....       401.191  26 
Actionnaires  créditeurs  de  bons  de  liquida- 
tion des  Asturies,  Galice  et  Léon.  —  La  dimi- 
nution de   1.&0O  » 

que  présente  ce  compte  en  1904.  provient  des 
60  +  3  4/25  de  bons  qui  ont  été  remis  aux 
actionnaires  du  Nord,  en  échange  du  coupon 
n°  00  des  actions,  à  raison  de  500  pesetas. 

Réserve  pour  assurance  contre  les  incen- 
dies. —  L'augmentation  de  ce  compte,  en  1904, 

est  de   105.341  25 

Elle  provient  de  ce  que  les 
sommes  portées  à  cette  réserve 

en  1904,  se  sont  élevées  à   141.000  32 

et  de  ce  que  les  sommes  payées 

pour  incendies  n'ont  été  que  de.        35.659  07 


Différence  égale  à  l'augmentation       105.341  25 


Excédents  des  exercices  antérieurs.  —  L'aug- 
mentation qu'a  présentée  ce  compte  durant 
l'exercice  1904,  s'élève  à  la  som- 
me de   2.691.549  52 

et  se  justifie  comme  suit: 

L'excédent  des  exercices  anté- 
rieurs était,  à  la  fin  de  1903.  de.     1.354.837  37 

L'excédent  de  l'exercice  1903  a 
été   de  :   1.579.951  85 


Total   2.934.789  22 

De  cette  somme  il 

faut  déduire   107.380  94 

qui  correspondent 
à  l'impôt  de  7  %  des 
«  l'tilidades  »  perçu 
par  l'Etat,  et  l'im- 
pôt de  1  %  relatif 
au  timbre  de  circu- 
lation  des  actions 

qui  s'élève  à  

 .       243.239  70 


135.858  76 


ifférence  égale  à  la  diminution    1.389.094  03 


lions  ^ans  intérêt  des  lignes  des  Asturies, 
, | j f.c.  <.)  Léon  —  Ce  compte  présente,  une 
minution  de  1K5.HK»  p-  qui  provient  <>« 
•  •  ,  desdits  bons,  qui  se  trouvaient  en 
iricfcuill-  oui  été  amortis  au  tirage  du  mois 
►  juillet  19K4.  pour  leur  valeur  ... 

m, maie  de    183.500  » 

ri>  ce  que  3  4/25  de  I  s  ont 

(•  remis  aux  actionnaires  du 
OtA  <h  é<ban</«  du  coupon  n° 
I  dos  actions   1.600  » 

Total  égal  a  la  diminution.»       185.100  » 


qu'a  éprouvée  ce  compte  se  jus- 
tifie comme  suit,  : 

1°  Retenue  de  5  %  faite  en 
1904  à  des  agents  du  service  de 
l'Exploitation  et  du  Mouvement 
en  garantie  des  fonctions  qu'ils 
remplissent   

2°  Par  le  montant  des  obliga- 
tions 58  série  du  Nord,  achetées 
pour  divers  agents  de  la  Compa- 
gnie pour  les  constituer  comme 
garantie   ■  

Augmentation  

A  déduire  :  Le  montant  des 
sommes  déposées  comme  garan- 
tie par  diverses  Sociétés  et  par 
ries  particuliers,  et  celles  retour- 
nées pour  contrats  périmés  

Différence  égale  à  l'augmentation  35.514  65 
Actions  de  Lérida  à  Reuss  et  à  Tarrago- 
ne. -  ce  compte  présente  une  augmentation 
de  3IIU  pesetas,  qui  se  justifie  par  la  différence 
entre  la  valeur  nominale  des  actions  (475  pe- 
setas) et  celle  riToiiinir  nar  le  Convimio  pour 
leur  amortissement  (500  pesetas),  et  par  dix 
obligations  avant  adhéré  au  même  Convenio 
peadant  L'exeatttice  de  mot,  et  deux  en  1904, 
soit  18  artious  x  25  ••esetas,  montant  de  I  aug- 
mentation   300  » 

Coupons  '••  obligations  à  payer  —  Ce  compte 
présente  une  d  i m  i nul  ion  de   401.191  2t. 

oui  provlenl  de  ce  qu'il  a  été  présente  au 

paiement  un  assez  grand  nombre  de  coupons 
arriérée,  dont  le  montant  s'élève 


37.801  74 


3.500  » 
41.361  74 


5.847  09 


Différence  égale  à  l'augmentation     2.691.549  52 
Résultats  obtenus  par  l'application  de  l'ar- 
ticle 3  du  Convenio  du  31  mai  190O.  —  Ce 
compte  a  présenté  en  1904  une  augmentation 

de    2.955.074  64 

il  résulte  de  l'économie  que  nous  avons' faite 
pendant  l'exercice  1904  sur  l'amortissement 
des  oblis'ations  payables  à  l'étranger,  en  ra- 
chetant ces  titres  à  la  Bourse,  conformément 
aux  stipulations  de  l'article  3  dudit  Convenio. 

Le  total  de  ce  compte  pour  les  années  1901 
à  1904  s'élève  à  ••   9.073.032  61 

qui  représente  le  solde  figurant  dans  le  Bilan 
de  la  Compagnie. 

Les  sommes  ci-dessus  ont  été  employées 
conformément  au  paragraphe  2  de  l'article  3 
du  susdit  Convenio  en  travaux  neufs,  achats 
de  matériel,  etc. 

Les  dépenses  occasionnées  de  ce  chef  se 
sont  élevées  en  1903  et  1904,  à...    19.237.092  37 

Travaux  neufs  et  complémen- 
taires  en  1904    5.745.901  20 

Achats  de  mniéiiH  de  traction, 
de  voitures  à  voyageurs  et  do 
matériel  à  marchandises   1.173.703  U 

Total   6.919.604  44 

Les  travaux  neufs  et,  complé- 
mentaires, achat  de  matériel  de 
traction  et  du  matériel  à  mar- 
chandises, en  1903.  ont  occasion- 
né  une  dépense  de   M.iitASi  s« 

Total  égal   19.237.092  37 

Comptes  d'ordre.  —  Ce  compte  a  présenté, 
eu  1904,  une  augmentation  de...     1.823.000  » 

qui  se  trouve  expliqué  à  l'actif  de  la  situation 

do  la  Compagnie. 

BESUME 

DES  COMPTES  DE  L'EXPLOITATION  EN  1904 

Le  compte  général  de  l'exploitation  nour 
l'ensemble  des  lignes  exploitées  par  la  Com- 
pagnie en  1901.  se  résume  comme  suit: 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


Recettes  de  l'exploitation          117.479.678  09 

Produits  divers   241.709  81 

Solde  du  compte  «  Exercice  clos  »      127.819  56 


Ensemble   117.849.208  36 

Dépenses  d'exploitation   59.257.076  46 


Produit  net   58.621.531  90 

Charges  de  l'exploitation 

1°  Intérêts  et  amortissements  des  obliga- 
tions : 

Intérêts    39.537.915  36 

Amortissement  ...    8.893.747  25 

  48.431.662  61 

Amortissement  des  bons  sans  (1) 
intérêt  des  lignes  Asturies.  Ga- 
lice et  Léon   333.500  » 

2°  Intérêts,  changes  et  Com- 
missions   12.311.655  89 

3°  Accidents  du  pont  de  Mon-  (2) 

talvo  et  de  Cercedilla   161.106  01 


Ensemble    61.237.924  51 

Produit  net   58.621.531  90 


Insuffisance  de  produits.  2.616.392  61 
à  compenser  avec  les  excédents 
de  produit  des  années  antérieu- 
res qui  s'élevaient,  au  31  décem- 
bre 1904,  à     2.691.549  52 


Et  il  restera  encore  un  excé- 
dent disponible  de  


(5.156  91 


ADMINISTRATEURS 

A  l'assemblée  générale  qui  eut  lieu  le  26 
mai  1904,  nous  avons  fait  connaître  que  M. 
Faustino  Rodriguez  San  Pedro,  avait  renoncé 
à  ses  fonctions  d'administrateur,  par  suite 
de  sa  nomination  au  poste  de  ministre  des 
affaires  étrangères.  Les  circonstances  ayant 
changé  et  votre  Conseil  désireux  d'utiliser  à 
nouveau  les  hautes  connaissances  et  la 
grande  expérience  dans  les  affaires  de  la 
Compagnie  que  possède  M.  Faustino  Rodri- 
guez San  Pedro,  a  nommé  ce  dernier,  sous 
réserve  de  votre  approbation,  au  poste  laissé 
vacant  par  le  décès  de  notre  ancien  et  digne 
président.  M.  Praxedes  Mateo  Sagasta. 

Les  administrateurs  dont  le  mandat  expire 
cette  année  sont  : 

MM.  Ellissen  (Albert). 
Rouen  Henri). 

Ils  sont  rééligibles. 

QUESTIONS  DIVERSES 

.1  . 
Change 

Le  taux  le  plus  élevé  que  nous  avons  eu 
à  subir  cette  année  pour  le  change  a  été  de 
40  %,  le  taux  moyen  a  été  de  37  %,  soit  une 
augmentation  de  23.60  %  par  rapport  à  l'an- 
née 1895  et  une  augmentation  de  2  %  sur 
l'année  1903. 

Le  change  et  la  dépréciation  de  la  monnaie 
ont  occasionné  à  notre  Compagnie,  de  1892  à 
1904  pour  le  service  des  obligations,  une  perte 
de  plus  de  154  millions  de  piécettes,  ainsi  qu'il 
ressort  du  tableau  suivant  : 

Dépréciation 
Années      Change  de  la  monnaie 
piécettes 
6.481.028  1.586.954 
7.514.935  1.584.965 
7.621.831  1.580.637 
4.855.408  1.585.801 
7.384.734  1.584.754 
10.743.327  1.584.701 
18.756.479  1.584.622 
11.055.679  1.591.587 
10.388.151  1.499.908 
13.554.201  1.499.789 
11.837.044  1.499.628 
11.636.539  1.499.468 
12.764.349  1.499.278 


Total 


1892... 

1893... 

1894... 

1895... 

1896... 

1897... 

1898... 

1899... 

1900... 

1901 

1902... 

1903.  . 

1904.  . 


Taux 
moyon 
du  change 
8.067.982   16  85 
9.099.900 
9.202.469 
6.441.209 
8.969.488 
12.328.028 
20.341.101 
12.647.266 
11.888.060 
15.053.991 
13.336.672 
13.136.008 
14.263.028 


// 

Impôts  versés  au  Trésor 
Les  impôts  qui  grèvent  les  transports  ont 
continué  a  diminuer  au  préjudice  du  Trésor. 
Cette  perte  est  due  à  la  diminution  du  trafic 
qui  s'est  produit  sur  nos  lignes,  et  aussi  à 
celle  des  versements  faits  pour  droits  de 
douane  pour  •matériel  importé.  Dans  l'ensem- 
ble de  ces  versements,  il  y  a  une  diminution 
de  1.629.795  pes.  60,  attendu  qu'en  1903  ils 
furent  de  22.539.919  pes.  61,  et  en  1904,  seule- 
ment de  20.910.124  pes.  01  et  qui  se  justifient 
comune  suit  : 
Pendant  l'exercice  1904.en  plus 

des   P.     9.310.440  10 

qui  représentent  le  montant  des 
impôts  perçus  par  la  Compagnie 
et  versés  au  Trésor,  celle-ci  a 
payé,  pour  frais  de  contrôle  et 
de  surveillance,  contributions, 
impôt  de  «  Utilidades  »,  droits 
de  douane  et  autres,  une  somme 

de   <T.   5.512.131  66 

D'autre  part,  les  transports  de 
la  poste,  des  militaires,  des  pri- 
sonniers, etc.,  effectués  pendant 
la  même  année  sur  nos  lignes, 
ont  permis  à  l'Etat  de  réaliser 
des  économies  s'élevant  à   6.087.552  25 


19  21 

20  30 
13  40 
20  26 

29  47 
51  47 

30  22 
30  36 
38  » 
35  60 
35 

37  » 


Totaux  134.593.712   20.182.098   154.775.810   32  67 


(1)  Compris  la  valeur  de  la  dépréciation  de 
la  monnaie  pour  P.     1.499.278  31 


fSj  Solde  du  compte  «  Intérêts, 


Ensemble    20.915.124  01 

Cette  somme  correspondrait  à  un  dividende 
de  40  pes.  52,  soit  de  8,53  %  pour  chacune 
des  516.000  actions  de  la  Compagnie  qui  sont 
en  circulation  et  dont  490.000  sont,  ainsi  que 
vous  le  savez,  privées  d'une  manière  absolue 
de  tout  revenu  depuis  quinze  ans. 

La  somme  de  20.910.124  pes.  01  mentionnée 
ci-dessus,  représentant  la  perception  faite  à 
titre  d'impôts  du  Trésor  et  les  bénéfices  réa- 
lisés sur  les  v  transports  effectués  pour  le 
compte  de  l'Etat  équivaut  aux  13.41  %  des 
sommes  que  celui-ci  a  versées  à  la  Comnagnie 
à  titre  des  subventions  et  qui  s'élèvent,  au 
31  décembre  1904.  au  chiffre  de  155.875.966  pe 
setas  98. 

III 

Echange  d'actions  et  participation  de  San 
Juan,  de  las  Abadesas  contre  des  actions  du 
Nord.  1 

le  nombre  des  actions  émises  le  1er  juillet 
1902  pour  pouvoir  échanger  les  actions  et  par 
ticipations  de  la  Société  des  Chemins  de  fer 
et  Mines  de  San  Juan  de  las  Abadesas  a  été 
de    26.000  titres 

On  a  présenté  à  l'échange  jus-  | 
qu'au  31  décembre 
)903    24.725  titres 

On  a  échangé  pen- 
dant l'exercice  1904.       287  titres 


Total  présenté  à  l'échange   25.012  titres 

Reste  à  échanger  au  31  déc.  1904  .       988  titres 


IV 

En  prévision  du  cas  où  il  serait  nécessaire 
de  réaliser  quelque  acte  ou  contrat  relatif  à 
l'achèvement  de  notre  réseau  ou  à.  l'amé- 
lioration du  trafic,  nous  vous  demandons  de 
confirmer  à  nouveau  les  autorisations  que 
vous  nous  avez  déjà  données  les  années  anté 
rieures. 

RESOLUTIONS  DE  L'ASSEMBLEE 

I 

L'assemblée  générale  approuve  en  toutes  ses 
parties  le  rapport  du  Conseil  d'administra- 
tion, ainsi  que  les  comptes  de  l'exerfiice  1904. 

II 

L'assemblée  générale  ratifie  la  nomination 
d'administrateurs  de  la  Compagnie  faite  par 
le  Conseil,  de  M.   Faustino  Rodriguez  San 


Ch&ïïg«  et  Commissions»  au  dé- 
bit duquel  figure  le  change  rela- 
tif au  service  à  l'étranger  des 
obligations  pour  l'exercice  1904, 
qui  s'élève  à   12.764.349  83 


Pedro  et  réélit  pour  cinq  années  les  membres 
sortants,  à  savoir  : 

MM  Ellissen  'Albert). 
Rouen  'Henri;. 

III 

L'assemblée  générale  confirme  toutes  ses 
autorisations  antérieures,  et  le  cas  échéant, 

utorise  à  nouveau  le  Conseil  d'administra- 
tion à  passer  les  contrats  qu'il  jugera  néces- 
saires à  l'amélioration  du  trafic,  à  obtenir  les 
concessions  convenables  pour  parfaire  et  com- 
pléter le  réseau  actuel  de  la  Compagnie.  Le 
Conseil  est  autorisé  à  se  faire  représenter  a 
cet  effet  par  un  ou  plusieurs  de  ses  membres, 
chaque  fois  qu'il  le  jugera  opportun,  confor- 
mément aux  disnositions  des  Statuts. 

FIN 


ROUMANIE 


MINISTERE  DES  FINANCES 


DIRECTION  DE  LA  COMPTA IilLITE  r;ENl-.l; A  I.E 


DETTE  PUBLIQUE 


Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4  % 
amortissable  de  1894,  de  l'emprunt  de  1-20  mil- 
lions de  francs,  sortis  au  tirage  du  19  mars/ 
1er  avril  1905. 

Montant  nominal  :  757.000  fr. 

38  titres  à  5.000  fr. 


Ce  chiffre  ne  comprend  nas  le  change  affé- 
rent au  remboursement  d'obligations  et  cou- 
pons arriérés. 


86434 

86718 

87529 

87651 

87669 

88111 

88267 

83501 

88578 

88728 

88741 

88937 

89096 

89238 

89292 

89329 

89357 

89501 

89864 

89874 

89923 

90073 

90210 

90213 

90371 

90372 

90382 

90445 

90579 

90785 

90787 

91116 

91237 

91508 

91514 

91693 

91947 

92331 

91  titres  à  2.500  fr. 

72114 

72131 

72146 

72324 

72441 

73155 

73208 

73499 

73718 

73848 

73934 

74265 

74590 

74903 

75177 

75294 

75359 

75546 

75749 

75752 

76104 

76127 

76455 

76492 

76547 

76737 

76818 

76865 

76898 

76949 

76975 

77013 

77272 

77547 

77659 

77908 

78265 

78266 

78316 

78333 

78667 

78967 

78909 

79093 

79311 

79352 

79388 

79410 

79482 

79996 

80056 

80079 

80084 

80111 

s.  C23 

80825 

80844 

81219 

81339 

81726 

81844 

82(  '23 

82029 

82093 

82150 

32212 

82256 

82422 

82466 

82518 

82669 

82952 

83112 

83185 

83353 

83355 

83522 

83920 

84068 

84449 

84162 

84859 

81839 

84906 

85172 

85199 

85217 

85615 

85799 

86227 

226  titres  à  1 . 

OOO  fr. 

36002 

30039 

30067 

36121 

37112 

37313 

37346 

37360 

37420 

37517 

37575 

37593 

37734 

37905 

33161 

38234 

38273 

38456 

38543 

38614 

38636 

38809 

39217 

39263 

39711 

39782 

39873 

39927 

40307 

40660 

40713 

41073 

411-19 

41302 

41305 

41329 

41370 

41746 

41846 

42094 

42208 

42331 

42393 

42394 

42428 

42117 

42535 

42609 

42724 

42752 

42845 

43405 

43416 

43539 

43564 

43669 

43706 

43798 

4391/ 

44070 

44253 

44354 

44456 

44488 

44490 

41679 

44915 

44921 

45296 

45372 

45535 

45556 

45622 

$EBg 

46055 

46141 

46148 

46184 

46190 

46269 

10270 

462*3 

46341 

46544 

4002(1" 

16853 

46768 

47370 

47720 

17759 

4795s 

48242 

48255 

48354 

49167 

49440 

50111 

50309 

50350 

50531 

50579 

50070 

50092 

50741 

50935 

51 124 

111)63 

51242 

51233 

51574 

51642 

51664 

5 1 730 

51829 

52614 

52095 

52718 

53821 

52908 

53014 

53030 

53001 

53913 

54097 

54150 

5 1712 

55127 

55589 

55654 

559S3 

56087 

56222 

56631 

50661 

56706 

503',!) 

50911 

57386 

57479 

57512 

57564 

57585 

57719 

58366 

584,36 

58728 

5S"XM 

59016 

59085 

59390 

59580 

59665 

59989 

60065 

60162 

601S8 

6U760 

60914 

61041 

61530 

61587 

61631 

61649 

61761 

61815 

62180 

02212 

62320 

62338 

62550 

63238 

03257 

63270 

63491 

63722 

63876 

63886 

64062 

61117 

64274 

64411 

61513 

65057 

65108 

65162 

65165 

65531 

65683 

65753 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


G5837 

65838 

66007 

66207 

66308 

66351 

66537 

£6625 

66677 

66789 

66S06 

66814 

66966 

66978 

68201 

68219 

68267 

68294 

G8296 

68513 

68561 

68635 

68788 

68931 

68952 

69118 

69426 

69641 

69708 

70124 

70336 

70871 

71049 

71080 

71 480 

71809 

71943 

227  titres  à  500  fr. 

79 

86 

140 

213 

260 

501 

644 

727 

832 

836 

965 

1112 

1201 

1222 

1401 

1578 

1682 

1742 

1775 

1882 

1919 

2123 

2240 

2334 

2426 

2457 

3026 

3118 

3182 

3304 

3390 

3420 

3511 

3555 

3664 

4044 

4169 

4327 

4439 

4650 

5437 

5899 

5936 

6069 

6107 

6204 

6245 

G350 

6690 

6889 

7139 

7210 

7293 

7843 

7Q84 

8142 

8290 

8113 

8550 

8593 

8738 

8811 

8829 

8874 

9102 

9152 

9218 

9341 

9549 

9816 

10092 

10197 

10224 

10461 

10957 

10961 

11128 

11350 

11354 

11583 

11655 

1  i  s  1 7 

12079 

12357 

12395 

12547 

12605 

12691 

12('i!Ki 

13169 

13748 

13949 

13970 

14123 

14129 

14294 

14501 

14549 

14578 

15069 

15137 

15163 

15433 

15638 

16066 

16067 

16165 

16209 

16285 

1 6461 

16737 

16789 

17043 

17743 

18198 

18391 

18538 

18634 

18824 

19134 

19575 

19947 

20107 

20729 

21094 

21171 

21209 

21369 

21494 

21513 

21614 

21680 

2 1 75  4 

21770 

22110 

22214 

22313 

22534 

22541 

22646 

23174 

23264 

23320 

23328 

23360 

23438 

23642 

23762 

23911 

24059 

24105 

24252 

24467 

24963 

25043 

25289 

25337 

25369 

25389 

25564 

25743 

25823 

25876 

26327 

26828 

26940 

26991 

27045 

27097 

27133 

27145 

27281 

27  i  5 1 

2754i 

27551 

27577 

27592 

27615 

27663 

27721 

27860 

27863 

27898 

27979 

28104 

28357 

2s  41  i 

28507 

28600 

28629 

28983 

29035 

29830 

29990 

30109 

30209 

30443 

30879 

31450 

31483 

31517 

31608 

32276 

32364 

32915 

32931 

32954 

33013 

33446 

33573 

33650 

33726 

33827 

33940 

34056 

34584 

31708 

3483Ô 

35083 

35184 

35218 

35354 

35514 

35536 

35789 

Le  paiement  de  ces  titres,  portant  le  coupon  n°  23 
du  lerjanvier  1906,  ainsi  que  le  paiement  dv  coupon 
n°  22  du  1«  juillet  1905,  se  fera  à  partir  du  1"  juil- 
Ist  1905  : 

En  Roumanie,  à  la  caisse  centrale  à  Bucarest  et 
aux  caisses  générales  dans  les  districts  ; 

A  Berlin,  à  la  Direction  der  Disconto-Gesells- 
cljaft  et  chez  M.  S.  Bleichrœder; 

A  Francfort-sur-Mein,  à  la  Direction  der  Dis- 
oonto-Gescllschaf  t  ; 

A  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bsa. 

Tableau  des  numéros  des  titres  de  la  rente  4  % 
amortissable  de  1894,  de  l'emprunt  de  120  mil- 
lions de  francs,  sortis  aux  tirages  précédents 
et  non  présentés  au  remboursement  jusqu'au  19 
mars/1"  avril  1905. 

Titres  à  5.000  francs 
86753  86803  87934  88304  88308  89726  89814  90215 
(octobre  1904).  90338  avril  1904),  90359  (octobre 
1904,,  90425  90453  90469  (avril  1904),  90471  (octo- 
bre 1904;,  90498  'octobre  1903),  90638  90652  90780 
(octobre  1904;,  91171  (avril  1904),  91260  91720 
92154  'octobre  1904). 

Titres  à  2.500  francs 
7.3030  73119   (avril  1904),    73151    (octobre  1904), 
78779  (octobre  1903),  74170  745S9  74910  75272  75279 
70204  76985  76994  77026  77105  77121  (octobre  1904), 
77276  (avril  1904;,  77444  77548  78132  78674  78822 
70146  79502    (octobre    1904),    79729   (avril  1904). 
7975:;  80452  80459  80703  81000  'octobre  1904;,  81203 
Uvnl  1004,,   81228   81260   81558   (octobre  KO'.;, 
81786  81790  81798  81852  81881  (avril  1904),  81914 
81W2  82184  (octobre  1904),   82148   (octobre  1903), 
82350    (octobre    1904).    82368    (avril  1904),  82600 
82619  82699  8*7:17  KU880    8:2899  H4O30   84396  84421 
84420  84783  85881  85908  80105  86351  (octobre  1904). 
Titre*  à  1.000  francs 
86250  37880  3H198  (octobre  1904),  38715  (avril 
1904)  88740  38779  octobre  1904),  38811  (avril  1904) 
89080  (octobre  1904;,  39240   (octobre  1003i,  89857 


(octobre  1904),  39564  39707  (avril  1904),  39997  40007 
(octobre  1904),  40315  40356  (avril  1904),  40498 
40669  40673  40736  41199  41203  (octobre  1904),  42299 
(octobre  1903),  43449  43660  (avril  1904 j,  43794  (oc- 
tobre 1903'.  43854  43858  (octobre  1904),  43911  (avril 
1904),  44113  44645  (octobre  1904),  44740  (octobre 
1^02),  44809  (octobre  1903),  44881  (octobre  1904\ 
44987  (octobre  1903),  45384  45462  45634  45800  45902 
45907  (octobre  1904),  46873  (octobre  1903),  46910 
(avril  1904),  47015  47023  (octobre  1904),  47072  (oc- 
tobre 1903),  47275  (avril  1904),  47283  47373  47528 
^  octobre  1904  „  476É8  (avril  1904),  47780  (octobre 
1904\  48032  48053  (avril  1904),  48133  48326  48340 
48364  octobre  1904).  48503  48893  48902  (avril  1904), 
49266  (octobre  1904),  49268  (avril  1904),  49276  (oc- 
tobre 1904\  493C7  (avril  1904),  49369  49397  49428 
49730  49995  50084  50336  50337  (octobre  1904),  50430 
(octobre  1903),  50565  (octobre  1904),  50590  (avril 
1904),  50638  50828  (octobre  1904),  50897  50965  50966 
(avril  1904),  51071  (octobre  1904),  51137  (octobre 
1983),  51687  (octobre  1904),  52076  (octobre  1903), 
52210  (octobre  1904),  52106  (avril  1904),  528(1  (oc- 
tobre 1903),  52921  52946  53132  53297  53659  53786 
54337  octobre  1904),  54959  (avril  1904),  55106  (oc- 
tobre 1903),  55223  (octobre  1904),  55536  55541 
(avril  1904),  55656  (octobre  1904),   55699  (octobre 

1903)  ,  55785  (octobre  1904),  55842.  55856  56034 
(avril  1904),  56102  56129  56689  (octobre  1904), 
57016  (avril  1904),  57250  57301  (octobre  1904), 
57315  (avril  1904),  57409  57633  (octobre  1904),  57655 
57716  (avril  1904),  57761  57832  (octobre  1904), 
57857  (avril  1904),  57919  58078  58402  58505  58537 
58692  f  8717  58997  (octobre  1804),  59181  59207  (avril 

1904)  ,59824(octobre  19031,59454  59470  (octobre  1904), 
59721  avril  1904),  59949  60227  (octobre  1904).  60296 
G0343  60439  (avril  1904),  60854  6)968  (octobre 
1904),  61099  (avril  1904),  61187  (oclobre  1904). 
61195  (octobre  1903),  61261  61640  (octobre  1904), 
61788  (avril  1904),  61959  (octobre  1904),  62072  (avril 
1904),  62232  62311  62546  62690  62770  62926  (octobre 
1904  ),  63067  63258  (octobre  1903) ,  63326  (octobre  1904) , 
63581  63973  (avril  1904),  64011  64169  64486  (oc  o- 
bre  1904),  64575  (avril  1904),  64753  6  4758  64892 
65240  65373  (octobre  1904),  65959  (octobre  1902), 
66115  (avril  1904),  66185  (octobre  1904),  66216 
(avril  1903),  66336  (avril  1904),  67180  67218  (octo- 
bre 1904),  67237  (avril  1904),  67798  (octobre  1903), 
67837  68039  68226  68317  (octobre  1904),  68617 
(avril  1904),  68726  69351  69407  69623 (octobre  1904), 
69786  (avril  1904).  69943  (octobre  1903),  69944 
(avril  1904),  69935  70119  (octobre  1904),  70165 
(avril  1904),  70166  70782  70847  (octobre  1904), 
71432  (octobre  1903),  71439  (avril  1903),  71572  71643 
71657  71714  (octobre  1904). 

Titres  à  500  francs 
126  (avril  1904),  143  (octobre  1904),  160  (octobre 

1903)  ,  199  1081  (octobre  1904),  1638  (avril  1901), 
1730  1731  1758  1835  (octobre  1904),  1897  (octobre 

1902)  ,  1993  (avril  1904),  2185 (octobre  1903),  3029  3161 
3378  3728  4485  4763  (octobre  1904),  4872  5247  (avril 

1904)  ,  5348  5421  (octobre  1904),  5480  5499  (octobre 

1903)  , 5769  5771  (octobre  1904),  5776  (octobre  1903), 
5827  (avril  1904),  5983  (octobre  1904),  6044  6117  6136 
(avril  1904),  6417   (octobre  1904),   6492  (octobre 

1903)  ,  6694  7702  7728  (octobre  1904),  7751  7946 
(avril  1904),  7994  8587  8961  9319  (octobre  1901), 
9957  (avril  1904),  9962  10150  (octobre  1904),  10240 
(octobre  1903),  10482  (octobre  1904),  1(646  10362 
11419  (avril  1904).  11080  11727  (octobre  1904), 
12144  (avril  1904),  12257  (octobre  1903),  1:1010  13116 
13542  13624  13700  13874  1406  i  14099  14674  (octobre 
loo4).  L4827 (octobre  L903),14880  14861  I5100(octobre 

1904)  ,  15394  15440  (octobre  1903),  15710  (octobre 
1904),  15997  (avril  1904),  16030  16217  16271  16297 
(octobre  1904),  16324  (avril  1904).  16346  (octobre 
1904),  16565  (octobre  1903),  16567  (octobre  1904), 
16589  (avril  1904),  16725  16780  (octobre  1904), 
16829  (octobre  1903),  17020  (avril  1904),  17366 
17531  17668  17890  18146  18208  18358  18598  19082 
19258  19269  19419  (octobre  1904),    19521  (octobre 

1903)  ,  1969!)  20074  20096  (octobre  1904),  20310 
(avril  1904),  20414    (octobro    1904),   20492  (avril 

1904)  ,    20530   (octobre  1904),    20580   (avril  1904), 


20585  20587  20600  20605  20694  (octobre  1904), 
20757  (avril  1904),  20845  20865  20867  (octobre  1904), 
20t08  (avril  1904),  20963  (octobre  1C04),  21032 
(avril  1904),  21035  21182  21336  21427  21430  (octo- 
bre 1904),  21474  (avril  1904),  21714  21850  (octobre 
1904),  21860  (avril  1904),  21875  (octobre  1904), 
22072  (avril  1904),  22263  22514  (octobre  1904),  22538 
(avril  1904),  22572  22623  22754  22991  23233  (octo- 
bre 1904),  23671  23740  (avril  1904),  23835  24042 
24221  24275  (octobre  1904),  24294  (avril  1904), 
24343  24594  24734  21928  (octobre  1934),  25124  (avril 
1904),  25395  25525  25729  25806  25818  25888  26007 
26730  26968  26983  27146  (octobre  1904),  27182 
(avril  1904),  27269  27349  27572  27711  (octobre 
1904),  27810  (avril  1904),  28352  (octobre  1804), 
28500  (octobre  1903),  28821  (avril  1903),  29729  (oc- 
tobre 1903),  29779  (octobre  1902),  29796  29897  30036 
(octobre  1904),  3074G  (avril  1904),  31552  32208  (oc- 
tobre 1904),  32587  (avril  1904),  32681  (octobre 
1904),  32692  (avril  1904),  32696  32920  (octobre  1904), 
33206  (avril  1903),  33482  33842  33974  34092  34111 
34159  (octobre  1904),  34287  (avril  1904),  34293  (oc- 
tobre 1904),  34362  (avril  1904),  34515  34617  34693 
34728  (octobre  1904),  34926  (avril  1904),  35053  (oc- 
tobre 1904),  35139  (octobre  1903),  35157  (avril 
1904),  35164  35191  35202  35241  (octobre  1904),  35342 
(avril  1904),  35508  (octobre  1901),  35702  s  avril  1904), 
35761  35971  (octobre  1904). 
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BANQUE  HYPOTHECAIRE  DE  FRANCE 

(en  liquidation) 


Situation  au  S0  Juin  1905 


ACTIF 

Emprunteurs  : 

Prêts  hypothécaires   98.893.735  89 

Prêts  communaux   737.992  11 

Semestres  d'annuités  échus   3.080.874  93 

Divers  débiteurs   8.8:3.033  03 

Intérêts  acquis,  mais  non  échus.. .  1.683.758  56 

Total   113.249.394  52 

PASSIF 
Obligations  en  circulation  : 
Montant  au  pair.    140.817.000  » 
A  déduire  : 

Prime  à  amortir  conformém.  aux     75.639.831  » 
tableaux  d'amortissem.  portés 
sur  les  titres. .     65.177.169  » 
Provision  pour  l'amortissement  des 

emprunts   11. 184.450  18 

Versements  différés  sur  prêts  hypo- 
thécaires  4.100  » 

Obligations  à  rembourser  et  inté- 
rêts échus  à  payer   302.972  19 

Semestres  d'annuités  encaissés  par 

anticipation   38.299  45 

Divers  créanciers   1.839.317  17 

Intérêts  dus,  mais  non  échus...       1.080.568  54 
Crédit  Foncier  de  France  : 
Son  compte  courant  crédi- 
teur  23.138.639  02 

A  ajouter  :  23.159.855  99 

Bénéfices  nets  au 
3  juin  1905   21.216  97 

Total  Il 3. 249.. 394  52 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  gouverneur  du  Crédit  Foncier  de  France, 
liquidateur  de  la  Banque  Hypothécaire, 
11.  Morkl. 

IÛ0 


Chemina  de  for  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Médi- 
terranée.— Relations  entre  Paris  et  Vichy .  —  Train 
de  luxe  «  Vichy-Express  »  tri-hebdomadaire!  com- 
posé de  wagons-salons  et  d'un  wagon-rostauranl. 

Nombre  de  places  li mit*1. 
Aller.  Paris,  départ  3  h.  05  s.  Vichy,  arr.  8  h.  53  8. 
les  mardis,  jeudis  et  samedis,  au  départ  do  Pans 

jusqu'au  2  septembre. 
Retour.  Vichy,  dep.  9  h.  10  m.  Paris,  arr.  2  h.  03  s. 
les  lundis,  mercredis  et  vendredis,  au  départ  do 
Vichy  jusqu'au  4  septembre. 


BOURSE   DE  PARIS 


<  19 

Z  *  ^  * 

o  §»  = 
s   S  - 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTUKK 
SEMESTRIELLE 


30 
juin 
1904 


31 

déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750.00C 

K 

3. 375.000 

25 

8.750.000 

•25 

18.750.000 

25 

2.250.000 

-25 

14.000. 000 

'25 

5.000.000 

25 

15.000.000 

■25 

6.250.000 

'25 

300.000 

•25 

f. 750. 000 

•25 

i: .500.000 

25 

275.000 

25 

1.500.000 

25 

400.000 

■25 

«.750.000 

125 

». 000. 000 

125 

3.125.000 

25 

400.000 

■25 

î. 000. 000 

25 

1.000.00C 

25 

10. 625. 000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Se». 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoorttn,. 
The  East  lui  ,rt,rl«UrjiltM 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate.. 

A.  Goerz  et  C°  

Kleinfontein  (New).. 

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  . 
May  Consolltated  . . . 

Prlmrose  (New)  

Rand  Mines  

Roblnson  Gold  

Simmer  and  Jiek  (ni.  un.) 
Transvaal  GoldFields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

1000 
237.5 
330 

47 
145 
68.50 
170 

69 

80 
120 

93 
175 
865 
125 
•m  340 

196 

262 
75 
85 
77.50 


'A 

16.50 

64.50 
198.50 
5Î4 

74 
140 

65.50 

53.25 

5T.50 

55 

91.50 
101 

96 
264 
241.50 

41.25 

65.50 
158.50 
282 

17.75 

52 

37 


22.50 

23.50 

90 
234 
608 

82 
144 

84 

67 

61 

82 
101 
109 

91 
293  W 
26?. 50 

59. /5 

79 
182 

278.50 
20 


14 

18  25 
64 

lis 

505 

52  75 
122 

71 

48  75 
36  75 
64 
81 

90  23 

Ci 
231  50 
232.50 

40. 75 

54 

131  50 
l->6  50 

13.50 

37 

15 


14  25 
LS.25 
6S.50 

193  5' 

514 
54 

'3.1 
72 

5'i.r.o 
37.25 

82 

91  75 

68 
237 
23  j 

il 

55 
134 
162 

12.50 

37 

li.50 


14 
18 

68.50 
192  j 
469 

52  50 
116  59 

71  75 

48.75 

37.25 

85 

80 

88.25 

70 
216  50 
229  53 

41 

51-7 
127.5'J 
162 

1-2.5  I 

37 

15.50 


su  u 

S    2j  » 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


C LOÏC H E 

SEMK.STIUIÎI.I.K 


30 
juin 
1904 


31 

déc. 
1904 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

47 

41 

32 

32 

30 

98.750.000 

125 

De  Béera  (Diamants) . . . 

47!. 50 

4  4 

416 

434 

50 

434 

10.000.000 

125 

Huanchaca  (Argent)... 

87.25 

102.50 

92  75 

107 

50 

124 

20.000.000dr 

(00  il 

Laurlum  grec  (,!•■!>  tt«r|.) 

51 

57.50 

^5.5  ' 

54 

50 

58 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 

11.250.000 
10.000.000 
18.125.000 
7.500.000 
12.500.000 
17. 500. 000 
13.750.000 
12.500.000 
50.000.000 
12.500.000 


Bechuanaland  li,Untlti. . 
Brit.  Sth.  Afric.  (Çk.rtiMi). 

Cassinga  

Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  FabriekenllJltlUrl» 
GrOldfields  Coiioiltai.  «riliilre 
Henderson  Transv.  Utiti 
Kokumbo  (Ml»  i'hoire). ... 

Oceana  Company  

Mossamédès  (Cie  de)... 
Mozambique  (Cie  de)... 
Raadfonteia  estâtes... 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

29 

RO 

3\ 

2 1 

-,ï 

24 

50 

24.50 

125 

47 

50 

59 

: . 

17 

-,  1 

*8. 

47.75 

'35 

5 

31 

1 1 

3) 

50 

30 

31  50 

91.25 

112.50 

164 

50 

21-2 

50 

m 

152 

162 

125 

3i 

40 

i0 

40 

40 

30 

22 

75 

1 

1  i 

13 

18 

107.50 

41 

JS 

47 

50 

32 

35 

50 

35 

25 

3 

9 

ÔJ 

1  ! 

75 

1  4 

13.75 

'5 

3) 

as 

5j 

■>  ' 

75 

25 

50 

25.50 

16.25 

71 

Si 

85 

60 

5  i 

62 

2'> 

63 

1 0i 

109 

5  • 

7) 

) , 

82 

2  . 

81 .25 

BOURSE   DE  LONDRES 


< 

E  1 

< 

u 


<  s 
i 

-~\ 

u  ■ 


.  NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Witwatersraud) 


275.000 
i35.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187. 250 
8». 001 
360. 0C0 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
115.000 
300.025 
848.730 
90.000 
(00.000 
560.000 
300.000 
200. 000 
300. 0C0 
150.000 
160.001 
500.000 
300.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.895 
231.250 
325.000 
351.269 
470. 000 
550.000 
400.000 
711.500 
288.750 
949.620 
325.000 
100.000 
200.000 
450.000 
«50.000 
300. 000 
165.000 
448.98b 
500.000 
270.  OOu 
.750.000 
900.000 
425.000 
100.0UO 
.TOO.OOi. 
540.00*. 
2500CNJ 
400  OO, 
4U0.UM' 
M.OuO 
IWS.77: 
**.08. 
«rfl.OO,. 


I 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levais.. 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubllee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knights  (Witwattrsnad)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlel  (New)  

Main  Reef  Consolidated. 
May 's  Consolidated  (Ni  w 

Modderfontein  

ld.  Extension. 

Meyer  and  Cnarlton  

.Jligel  

tfigel  Deep  

ourse  Deep  

Prlmrose  (New)  

Prlncess  Estate  

Rand  Mines  

Randfonteln  

Rletfonteln  (New)  

Rooinson  

Roblnson  (Deep;  

Rose  Deep  

Aailsoury  (New;  

dlmmer  (New;  

Treaaury  

United  Mn.  Rf.  Roodepl 

Van  Ryn  (New/  

Village  Maiu  Reer  

Weminer  

West  Rand  Mines.!!!!. 
Witwaiersrand  Deep... 
Woinuter  


60 


Il  tv? 


7  1/8 

7  1/4 

5  13/16 
1  13'i6 

5  3/4 

2  1/4 

2  5/8 

1    13; 16 

1  13/16 

1  1/8 

1  5/16 

7/8 

7/S 

7/8 

1  3/8 

1  1/2 

15/16 

15/16 

15/16 

3/4 

15/16 

916 

9  16 

9/16 

11/15 

5/8 

9/16 

9  16 

1/4 

6  1/8 

7/8 

7/8 

7/8 

6  7,16 

5  3/8 

5  1/2 

5  1/2 

2  15;  16 

2  1/4 

■2  1/4 

2  5/l6 

2  3/16 

l  1/4 

l  1/1 

1  1/4 
14  3/4 

1  1/4 

13 

151/2 

14  3/4 

14  1/2 

14  1/4 

16 

13  1/4 

13  1/i 

13  1/4 

5  1/16 

5  3/8 

4  1/16 

4  1/lb 

5 

5  1/8 

4  1/8 

4  1/8 

4  1/8 

2  9/16 

3  7/16 

2  9  .6 

2  U/16 

2  5/8 

7  7/8 

9  3/8 

7  1/2 

7  5/8 

7  5  8 

21 

24 

20 

2)  1/2 

20 

5  5/8 

6  3/8 

5  5/8 

5  3'4 

5  3/4 

2  7/8 

3  5/16 

2  1/16 

2  1/8 

2  1/8 

3  1/8 

3  5/8 

2  7/, 6 

■>  7/16 

2  7/16 

5  9/16 

5  3,  4 

4  7/8 

4  7.  8 

4  15/16 

'1  3/8 

11  3,8 

9  5/3 

9  5/8 

9  3/4 

5/16 
3  1/4 

1/4 

3, 16 

3  16 

3  16 

2  3/4 

1  7/8 

1  7/8 

1  7/8 

1  3/8 

1  1  2 

1 

1  l/lô 

l  1/16 

1  1/13 

5  1/4 

3  15  16 

4 

3  15/ iG 

3  1/2 

8  3/8 

7  1/4 

7  3  8 

7  1/2 

3  3/8 

4  1,8 

4 

i  1/8 

4  1/8 

4  3/4 

3  7,8 

2  7/8 

2  3/4 

2  3/4 

3 

2  5/8 

1  3  4 

1  3/4 

!  3  1 

4  1/8 

i  3  4 

3  5/8 

3  3/i 

3  3/4 

2  1/8 

2  M/i6 

2 

2 

1  15'16 

5  1/2 

6  7/8 

4  9/16 

4  13/16 

4  3/4 

2  1/16 

2  3,8 

1  1/2 

1  1  2 

1  1/2 

3  3/4 
7/8 

4 

3  3/16 

3  3/16 

3  3/lo 

1  1/16 

li/16 

11/16 

11/16 

1  3/4 

2  l/lo 

1  3/8 

l  7/16 

1  7/16 

1  5/8 

2 

1  1,  16 

1  9/16 

l  1/2 

3  15/ 16 

4  1/4 

3  5/8 

3  5/8 

3  U/16 

8  15/16 

10  15/16 

9  1/16 

9  1/16 

9  1/16 

2  1/2 

2  13/16 

2  1/16 

2  3/16 

2  3/  le 

5  3/8 

5  1/2 

■j 

i  3/4 

4  3/4 

2  7/16 

2  7/s 

2  7  16 

i  1,2 

2  1/2 

3/4 

1 

11/16 

3/4 

11/16 

4  1/8 

5 

4  1/8 

4  1/8 

i  3 

3  lf/16 

3  1/2 

2  5,8 

2  o/4 

2  11/16 

15/16 

1  5/8 
Il  3/4 

1 

l  1/16 

l  l/!6 

10  7/16 

9  1/4 

9  1/2 

9  7,  16 

3  3/10 

3  3/8 
2  15/16 

2  7/16 

2  1,2 

2  1,2 

2  3/8 

1  15,16 

2 

1  15/16 

9  1/2 

10  1/4 

9  1/4 

9  3,  3 

«  3/3 

5  9/ 1b 

6  3/8 

5  3  8 

5  3/8 

5  1/2 

8  7/8 

9 

6  3/4 

6  7/S 

6  7  8 

1  7/8 
1  5  8 

1  7/8 

1  9/16 

1  5/8 

1  9/16 

2  3/8 

1  5/8 

1  5,8 

1  11/16 

3  13/16 

4  3/3 

3  1/4 

3  1/4 

3  5/16 

3  3/4 

3  7/8 

3  1/8 

3 

3 

3  9/16 
6  3,'i 

4  3/8 

3  1/2 

3  1/2 

3  1/2 

7  1/4 

5  1/3 

5  1/8 

5  1/16 

il  1/4 

11 

6  1/8 

G  1/8 

6  1/8 

1  15/ lo 

2  7/17 

1  5/8 

1  5/8 

1  1,2 

3  13/16 

4  5,8 

3  5  8 

3  5/8 

3  5,  8 

3  1/2 

3  7/s 

i  13/16 

2  15/16 

2  15/ i 6 

■    4  1 A 

~.  «< 

^  i  « 

-, 

 ^L_: 

NOMS 


DES 


COMPAGNIES 


CLOTURK 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 
19J4 


31 
Déc. 
1904 


ÎOMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350, 
.102 

400 
.375. 

325, 
.000. 
.250. 

575. 

200. 

400. 

466. 

670. 
.267. 

100. 

225. 

751. 

300 

604. 

930 

197, 


i  DO 


Anglo-French  Expl  

Bamato  Consolidated... 

Bechuanaland  

Chartered  (British  S.  A.  S-, 
Charterland  Goldflelds.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Daf . 

Id.   Q%  Préférence.. 

îd.  5  '/i^^Debentures. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency.. . 
vlatabele  Gold  Reefs  &c. 

Mozambique  i>  

Oceana  Consolidated  — 
Rhodesia  Exploration  . . 

Khodesia  Goldflelds  

Transvaal  Oonsolidt. . . . 
Id.        Gold  Field». 

Id.     Gold  MiningBstat 

Willoughby's  Consol  

Zambesia  Exploring  


3  3/8 

4  3/4 

3  1/8 

3  3/16 

2  11/16 

3  3/16 

1  15/16 

2 

1  1/16 

1  à  16 

15/16 

15/16 

1  3/1 

2  5/16 

1  13/16 

1  13  16 

5/16 

7/16 

5  16 

5  16 

6  1/12 

8  1/2 

6  5/16 

6  7/16 

25/0 

26/0 

23/6 

•23  6 

107 

108 

103  1/2 

103  1/2 

1  7/16 

1  7/16 

l  3/8 

1  3/8 

15/16 

1  5/lo 

3/4 

3/4 

9/16 

3/8 

3,0 

3/0 

1  7/16 

1  7/lf 

l  1/8 

1  1/8 

1  5/8 

1  7/8 

l  5/16 

1  3/3 

3  1/4 

4  11/16 

1/4 

2  7/8 

2  15/16 

4  3/4 

2.0 

2/0 

1/4 

4  5/16 

3  1/8 

3  1/1 
2  1/8 

2  9/16 

3  3,16 

2  3/16 

50 

►l  15/16 

2  1/8 

1  5/16 

1  5/16 

6/0 

3/4 

!0/0 

10/0 

1  7/16 

2  1/2 

1  7/16 

1  1/2 

3  1/16 
1  15/16 
15/16 
1  1316 
5/16 
6  1/2 
23/6 
103  1/2 
1  3  8 
3/4 
3/0 
I  1/3 

1  3/8 

2  7/8 
2/0 

3  3/16 
2  1/8 

1  15/16 
9/6 
1  1/2 


COMPAGNIES  DIVERSES 


1 .250.000 

1 

2.682.39b 

1 

500.000 

1 

250.000 

1 

1.000.000 

10 

200.000 

1 

3.000.000 

1 

250.000 

1 

500.000 

1 

450.000 

1 

Exploration  C"  (New)... 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwks. 

Id.  Tramways  . 
National  Bank  S.  A.  R.. 
New  African  Company  . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


13/16 

7  8 

11/16 

U/16 

U/16 

2  7/8 

3  1/x 

>2 

2  1/16 

2 

1  3/16 

2  1/8 

2  1/16 

2  1/16 

2  1/16 

3/4 

5/8 

3/4 

3/1 

16 

18  5/8 

16  1,2 

16  1/2 

16  1/2 

1  7/8 

2  1/4 

1  1/2 

l  9/16 

1  9/16 

1  3/3 

1  1/2 

1  3/8 

1  3/8 

1  3  8 

5  1/16 

7  1/3 

4  9/16 

4  3/1 

4  '3/4 

1/2 

îi/ie 

7, 16 

7  16 

7/16 

2  1/8 

3  1/2 

2  11/16 

2  11,16 

2  5/8 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 
140.000 
250.000 
230.663 
D00.000 
iOO.OOO 
91.000 
960.000 
112.000 
320.000 


721.500 
3.948.955 
3.283.020 

105.250 


Great  Boulder  Prop  

Hannan's  Brownhill  .... 

Lako  View  Consola  

Lond.  âc  W.  Auat.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields. 

Brllliant  Block  , 

Broken  H1U  Proprlet  

South  Kalgurli  

Waini  


25/9 
3  S/8 

1  1/4 
7/16 

2  3/8 
5/lt 

1/2 
1  13/lt 
1  3/8 
5  1/2 


23,0 
3  ll/i' 

1  1/2 

14;  0 

2  7/6 
5/U 
9/lt 

2  S/U 
1  1/1 
6  1/K 


a>, i 

I  3/3 
9,6 

3 

2/0 
9/0 
51,6 
l  1/i 
i  13/lt 


1  1/4 
10,0 

3 

1/6 
7,16 

53  0 
i  5/ 16 
6  1,  16 


MINES  DE  DIAMANT 


Oonsolidt.  Bultfonteln.. , 

De  Beer  s  ordinaire  

Id.   5%  Debenture..., 

Grlqualand  West  

Jaw  .Tannmfonteln  Def. 


29/6    !  2>/6 
19  1/16  18  1/8 
107       j  106  1/2 

8  1/4  .. 
27  1/2  |  29  1,2 


29  ô 

29/6  | 

16  1/2 

17  1  8  i 

Ki 

104  | 

7  5/8 

7  5,8  1 

7  3/4  | 

25,0 

1  5/16 
10/0 

3 

1/6 
7/16 

52/0 
1  1,4 
5  7,8 


29/0 

17 

104 
7  5/8 
7  3/ii 


6 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ    OmaiBIL.    DE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


lombr* 

fil 

deTllr» 

•  ea 

800 . 000 

50C 

3.576 

I00( 

203.331 

50( 

274. 54* 

5<K 

145.16'' 

500 

44-246 

500 

216.136 

500 

4878541 

50C 

469274"- 

500 

329.288 

50f 

81  32: 

500 

232.920 

500 

2475477 

500 

500 

502.336 

500 

2865609 

500 

378.587 

500 

154.389 

500 

140.027 

500 

177.634 

500 

122.366 

» 

3238166 

501 

1425406 

50i 

1717565 

500 

.'50.81V 

500 

253.137 

500 

318.391 

500 

1368070 

500 

340.814 

500 

28.903 

601 

179.31- 

500 

146.503 

50( 

48.553 

500 

249.370 

500 

300.000 

250 

14.337 

500 

60.000 

500 

71.555 

50( 

40.000 

500 

19. 763 

250 

O |£  OIT 

80.000 

500 

120-000 

500 

13.550 

50C 

20.450 

» 

100.000 

100 

200.000 

250 

62.060 

500 

64.000 

500 

100.78b 

250 

57.560 

500 

106.000 

100 

60.000 

251 

16.000 

50( 

14.66'. 

25( 

35.340 

» 

125.000 

101 

50.000 

501 

40.001 

50C 

1363000 

500 

208.85 

501 

100.001 

» 

40.001 

500 

100,000 

toc 

70.  m 

500 

80.000 

500 

64.000 

500 

60.000 

300 

Capital 

(ombre  de 

Tltn 

.•89781.954  » 

9.121.700  i 

87.698.600  i 

M  106  200  11 

4.823.300  ( 

18  3B8.200  .1 

8.013.700  ( 

67  3lo  ri 

145382. OOOf. 

761. 850  eli 

IC5000  000  I  ■ 

1.807  Jiu  i 

il  .971  1  

M. 398. 580  1 

|G718J0.400i. 

a  uni 

non  lui! 


■Mm 

«III. 

22222 

667 

3712 

111 

25934 

178 

lomore 

d«  Titres 

hl 
net: 

11-5. 51t 
852.600 

10C 

56  428 
108. 150 

500 
500 

410.582 

500 

153.842 

40C 

t03547( 

400 

B 

100 

440  511 

500 

228.122 

500 

569.526 

400 

» 

10( 

434.036 

40C 

m 

563.598 

500 

10C 

409.538 

500 

* 

125 

385  450 

500 

125 

I18!736 

40( 

773.49' 
1403661 
779.870 
1168989 
976.889 
945.779 
479.197 
484.295 
492.194 
599.440 
222.23. 
147.59 
116464 
176.194 
104.611 
42.643 


182.500 
125. OOO 
40.000 
50.001 
300.000 
60.000 
400.000 
160.000 
60.000 
500.000 
100.000 
100. 000 
400.000 
240.000 
80.001 
40.000 
30.000 
40.001 


501 
501. 
501 
50( 
501 
400 
500 
500 
500 
500 
200 
201 
■  001 
50! 
401 
47 


6CK 

.174. 5*. 

500 

1  60.000 

500 

1  62.49t. 

500 

101  .31  i 

501 

170.25, 

5(X 

5Ù< 

486.  (V, 

497.  M-, 

80  8f.: 

» 

[il  1  71! 

«M 

ih6(/:wi 

:<o< 



II 

:•• 

50' 

1  147..!.. 

50' 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 


UTUlTÎ 

*d  1904 


8  S  

8  %  Amortissable 


Terme.  (  3 
Compt.  I 
Terme.)  q 
Compt.  ' 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  ^  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 
1866  4  %  


3  94  ... 

3  94  ... 
quarts. 

4  «  ••• 


2 


1869 
1871 

1875 
1876 
1892 

quarts" 

1894-86  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  94  

—  quarts  

1899  2  %  

—  quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés).... 

—  cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIOAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  — 
Foncières  1888  3  %  

—  1885  2.60  %  

Communales  1891  3  94  

—  189  2  2.60  ?». 

Foncières  1895  2.60  %  

Communales  189  9  2.60  %... 
Foncières  1903  3  %  (lOOf.p1) 
Bons  de  100  fr.  1887 

—  1888 
Banque  bypot.  de  France 

—  —  1881 
Immeubles  de  France  


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANC. 

(ACTIONS  A  TKKMB) 

Banque  de  France  nom. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.et  Ag.  d'Alg.  2501  paie: 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Fr"  t'  i«  Corn»  ei  l'Indus"'* 
Banque  Union  Parisienne. 

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  HT  OUL.  AU  COMPTANT 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.... 
Act.  Départementaux  

Obi.      —      ?  94  titres  bleu 

—  —       J  %  titr.  rouge 

—  Économiques  3  %  

Act.  Km -Algérien  

Obi.  3  94  

Act.  Est  

—  —   de  jouiss  

Obi.    —    52  54 -56  b  %  

—  -    3  %  7.  

—  —    3  %  nouv  

—  ~   «  G  %   

—  —    ArdaoïiM  8  %  

—  Ur. -Geint,  de  Parla  3  \ 


15  .. 

2  51 
2  51 
17  51 


5'. 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2 

10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 


12  . 


13  . 
15  . 
15  . 
15  . 
13  . 

12  . 

13  . 

14  . 
13  . 


135  41 
50 
12  50 
38 
27  50 

12  50 
27 

13  II 
40 
50 

5 
15 
15 
10 
u.c. 10 


43  81 


30 
15 

M 

10 
15 

te 

80 
15 

35  5< 

15  6i 

25 

15 

M 

12 

16 

15 


oon  ceat.  juill. 


96  85 


481 
81  25 

50  i  ! 


555 
442 
413 


560 
558 
379 


378 
414 
400 


478 
399 


122 
139 


(700 
1115 
414 
700 
600 
490 
690 
617 
805 
1 110 
85 
325 
623 
198 

192 
30 


710 
447 

680 


435 
710 
448 
910 
417 
660 
453 
455 


97  85 
99  .. 


477  .. 

79  75 
495  '.  . 


Cours  de  clôture  (1905; 


555  .. 


372 


372 


443 
90  50 


444 
399 


498 


116 
138 


1820 
1160 

430 

730 

600 

499 

690 

620 

780 
1125 
91  50 

313 

624 

220 

550 

140 


673 
444 
680 


423 
670 
440 
887 
390 

4M 
449 


27  juil. 

3  août 

10  août 

99  40 

99 

43 

99  75 

99  40 

99 

50 

99  75 

99  42 

99  40 

99 

30 

99  55 

479  . . 

479 

419  . 

81  40 

81 

25 

82  45 

490  . 

491 

494 

558  75 

uou 

555  .. 

473  .. 

474 

409  .. 

AAO 

410  50 

104  50 

1  AS. 

105  . 

570  .. 

574 

'  * 

569  .. 

572 

ou 

385  50 

386 

25 

388  !s 

99 

2b 

98  50 

385  50 

388 

98  50 

98 

50 

98  50 

434  .. 

437 

110  .. 

109 

25 

110 

426  .. 

424 

425  .. 

105  .. 

106 

106  .  . 

430  .. 

435  50 

86  .. 

*86 

87  .. 

408  . . 

410 

",5 

409  . 

4yi  .  ■ 

491 

494 

ïlvi  . 

508 

s.  Ie. 
•JltJ 

505  . 

506 

507  50 

449  . . 

452 

4D-i    .  ■ 

485 

490  . . 

403  50 

403 

50 

406  . 

A  "5  A 

479 

AÛ  1 

488 

490 

482 

483 

494  50 

495  50 

57 

s;fi 

56o  .  . 

563 

562  50 

A  A  Q  SA 

450 

10  /    .  . 

ièi 

i  Al 

1715  .. 

3725  . 

143')  .  . 

1428 

1435  . 

465 

471  .. 

820  .. 

673  .. 

685 

666  .. 

499 

712 

70  0 

679  .  . 

672 

675  . . 

899  .. 

914 

922  .. 

1120  .. 

1112 

1120  .. 

143  .. 

110 

141  . 

332  .. 

333  .. 

647  .. 

645 

644  . 

245  .. 

2  46 

245  . 

880  .. 

918 

891  .. 

161  .. 

160 

162  .. 

61  50 

138*  .. 

1380 

1375  Y. 

715  50 

720 

715  50 

459  .. 

•159 

50 

451  25 

740 

445 

442 

442  . 

444 

444  7 

438  .. 

442 

442  5. 

716  .. 

715 

715  . 

449  .. 

450 

451  .. 

965  .. 

95  i 

975  .. 

4  09  50 

431 

439  .. 

003  75 

6o3  .. 

400  .. 

460 

462  50 

466  .. 

466 

406  5u 

418  50 

419 

4^0  .  . 

458  .. 

458 

460 

DÉSIGNATION  DBS  VALEURS 


Aot.  Lyon  

Obi.    -    5  %  

—  —    3  %  1855   

—  —    Bourbonnais  3  % 

—  —    Dauphins  3  94 ... 

—  —     Genève  57  3 

—  —    Méditerr.  52-55  3  * 

—  —    3  94  fusion  anc.  . 

—  —    3  %  fusion  nouv. 
  2  %  9£  

—  —     Vict.-Emra.  62  3 

Act.  Midi  

Obi.    —    3  %  

—  —    3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.    -    3  %  

—  —    3  %  nouv  

—  —    2  %  %,j.avr.et  oct 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . 
Aol.  Orléans  

—  —  jouiss  

Obi.       —  3*  

—  —      3  9,  1884  

—  —      2  yt  %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  189f 

Act.  Ouest  

Obi.    —    3  94  

—  —    3  %  nouv  

—  -    2%  %  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  9<... 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la).  

Act.  Sud  de  la  France  — 
Obi.  —  3  94 

Act.  Métropolitain  de  Paris 


SOO.  INDUSTR.  FRANÇ 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp'*  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss 
C"  G1'  Transatlantique... 
Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer  - 
Tramways  Est-Parisien . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  a  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

MalUdano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 

Mines  d  or  (Cu  !••)  

Métaux  (Cu  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  B*  à  lots  1884 
Oanal  maritime  de  Suez.. 

—  parts  de  fond. 
Dynamite  Soc.  Centrale  de 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston . 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des, 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2J4  94(ch.fixetiM«) 

Argentine  4  %  1896  

—        4  94  1900  

Autriche  4  %  or  (ch.  tixe2  f .  50) 
Brésil  4  K  %  1888  

—  4  94  1889  

—  5  94  1898  

Bulgarie  5  94  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  ois  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  iDaira-Saiiieh  4  94) 

—  Uuibée  7  94)  

—  Privilégiée  3  H  94) 
Espagne  4  94  Extérieure.. 


mitv 

1904 


55  . 
50  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  .. 
15  ... 
15  ... 
15  .. 
12  50 
15  . 
50  .. 
15  .. 
15  . 
65  .. 
15  . 
15  .. 
12  50 
15 
59 
44 
15 
15 
12  50 
15  .. 
38  50 
15  .. 
15  . 
12  5f 
25  .. 
15  . 

15  . 
9  .. 
15  .. 
15  . 


17  50 

28  50 

79 

32 

S0 

67 


139  61 
64  56 
30 
10 

3i) 
25 
53 
16  50 


2  50 


3  50 
4 


Gonre  e»ai.  taillât 
T903~^Î904" 


1420 


454 


456 

452 
412 


1190 
452 
449 

1860 
469 
465 
422 


1490 
1040 
459 
454 
411 


900 
453 
450 

630 
442 


207 
425 
610 


337 
615 
1980 
598 
764 
437 
111 
180 
665 
275 

80 
192 

62 
529 
175 
163 

19 
190 
27  i 
515 
280 

90 
475 

420 
128 
3925 
1150 
62  i 
135 
590 
625 
915 
315 


93  25 
80  20 
79  20 
102  80 
82  6! 
77  25 

102  75 
431 

103  20 
82 
95  2b 

102  40 
106  60 
102  60 
90  35 


1315 


451 


452 
448 


1160 
448 
448 

1745 
466 
459 


1418 
995 
454 
448 


852 
448 
445 

615 
438 


221 
422 
531 


345  . 

615  . 

1868  .' 

600  . 

125  . 

465  . 

162  . 

224  . 

540  . 

192  . 

102  . 

212  . 

30  . 

552  . 

183  . 

180  . 

9  5i 

110  . 

244  . 

583  . 

325  . 

82  . 

430  ■ 

495  . 

106  . 

•  195  . 

1885  . 

551  . 

156  . 

526  . 

690  . 

890  . 

283  . 


Cours  de  clôture  (1905) 
21  juiL  '3  août  U)  ftoùt 


1365 


90  4 
85  31 
85  20 

100  8v 
83  5. 
18  1! 

104  H 

431  . 
93  6( 
11  . 
88  60 

102  .. 

106  35 

101  9t 
'87  61 


460  50 
457  75 
455 
158 

m 
4^8 

462 
418 
459  50 
199 
457 
465 
775 
469  50 
474  25 
424 
461 


1044 
459  50 
465  50 

421 
455  50 
930 
4^6 
461 
416 
638 
460 


277  .. 
440 
570 


650 

(390 
847 
560 
190 

277 


190 

263 

594 
235 
2-4 

19 
177 
365 
6.4 
423 

85 
569 

390 
108 
1133 

'565 
23  i 
500 

m 

991 


91  20 
93  60 
96  .. 
101 
93  60 
89  50 


467  .  . 
96  .. 
18  .. 

102 
107  .. 

91  27 


1372 


460  50 
456  25 
462 


459  .. 
463  50 
419  . 
458  .. 

1200  .. 

460  .. 
465  .. 

1768  . 

470  .. 

474  5 

424  50 

462 
1488 
1050 

460 

467  50 

419 

455 

925 

457 

462 

419 

459 

448  50 
275 
440 
556 


858 
574 
185 
279 

795 

180 
260 

53 
59) 
236 
287 

22 
175 
335 
660 
440 

86 
568 

395 
107 
4v20 
1948 
5C8 
229 

7s'6 
971 
333 


1375  . 


461 

456  50 

460 

459 

4ï9  75 

459  75 

462  15 

421 

461 
1195 

459 

462 
'800 

46) 

476 

425 

460 
1495 
1060 

463 

468 

424 

458  75 

459  . 
462  25 
420 
689  .. 


449  50 
270  50 
442  50 
579 


854 
575 
192 
285 
820 
41) 
185 
265 

53 
600 
239 
29J 

21 
181 
375 
660 
440 

86 
570 

391 
106 
4425 


567 
222 
355 
833 
975 
330 


90  70 
93  20 
95  50 

101  40 
93  60 
89  60 

104  95 

467 
97  20 
18  50 

102  15 
107  25 

103  05 

91  02 


90  5 

93  90 

96  ■ . 

101  75 
13  60 
89  95 

105  45 
468  .  . 

97  40 

94  . 

102  t.- 

106  9  . 

103  61 

91  3. 
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TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix    comparés   des   principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations    comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


PAIN  ET  CEREALES  (Paris) 

Pain  (Taxe  officieuse). .  le  kil. 
Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil 

—  (toutes  marques)  — 

Blé  100  kil 

Seigle   — 

Avoine   — 

FOURRAGES  (Parisjr 

Paille   100  kil. 

Foin   — 

VIANDE  (à  La  Vlllette) 

Bœuf   le  kil. 

Veau   — 

Mouton   — 

Porc   — 

8UCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

Sucre  blanc  n»  3  100  kil. 

—    raffiné  1"  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol 

Fécule  100  kil 

Huile  de  colza   — 

—  lin   — 

Suif   — 

VINS  (Paris) 
Vinsdesoutir.)Lapiècede225Iit 
Bordeaux  ord.j     fut  et  droits 
Màcon  ordin..)  de  régie  compris 

DIVERS 

Coton  Louisiane   50  kil 

Laine  Buenos-Ayres  100  kil 

Soiegrègec«m«Mi'«rt«H/*'  le  kilo, 

Café  Santos   50  kil. 

Cacao  Haïti  100  kil. 

Riz  Rangoon   — 

Pétrole  américain   — 

Caoutchouc  le  kilo 

MÉTAUX  (Paris) 
Cuivre  (Chili  Ire  marq.).  100  kil 

Etain  Banka   — 

Plomb   .   — 

Zinc    

Fer  (Marchand)   — 

Acier  (Rails)   _ 

CHARBON  DU  NORD 
Tout-venant  sur  bateau  (tonne) 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier   -_ 

Crédit  Lyonnais   — 

Banq.de  Paris  et  Pays-Bas..  — 
Compagnie  du  Nord  — 

—  P.-L.-M  — 

8uez   

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  ." .  [ 

Portefeuille  escompte  

—  avances   

Comptes  courants  particuliers.. 
Compte  courant  du  Trésor  

ESCOMPTE  OFhCIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  a  la  Banqueae France.. 

—  d'Angleterre 

—  —  t  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —     de  Hollande. 

—  —  d'Italie  

—  —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses. 

BANQUES  EUROPÉENNES  0 'EMISSION 

SITUATION  AU  31  DBCBM8KS 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse-or  

Encaisse  argent  

Rapport  de  i  or  â  la  circulation  % 


MOYENNES  ANNUELLES 


1900 


Francs 

0  31 
26  16 
28  45 
19  99 
14  58 
17  44 


6  » 
11  03 


1  41 

1  81 
1  93 
1  41 


30  91 
104  44 

35  33 
26  95 
61  26 
73  46 
64  87 


131  77 
169  27 
179  42 


65  67 
146  20 
51  19 
48  20 
152  60 
24  74 
23  06 
8  70 


189  65 
356  98 
48  31 
56  29 
27  48 
24  01 


23  30 


100  59 
4067 
684 
1086 
1111 
2317 
1836 
3508 


Million 
defr. 

4.034 
2.103 
1.134 
875 

492 

482 

256 


% 

3.23 
3.96 
5.33 
4.57 
4.08 
3.60 
5  » 
6.07 
4-88 


Million 
defr. 

15. 906 
8.211 
2.607 
51.6 


1901 


Francs 

0  31 
•i5  89 
27  85 
20  29 
15  20 
19  94 


6  81 
12  34 


1  46 
1  91 
i  98 
1  39 


26  03 
100  37 
28  29 
22  97 

63  02 
71  73 

64  18 


91  » 

134  58 
139  17 


58  22 
120  93 
43  50 
39  24 
156  » 
24  20 
17  62 
7  47 


177  57 
315  49 
37  31 
47  69 
19  05 
19  14 


18  92 


101  21 
3796 
675 
1037 
1048 
2124 
1669 
3713 


Million 
defr. 

15.708 
8.770 
2.725 
55,8 


1902 


Francs 

0  32 
28  37 
30  03 
21  88 
15  38 
19  31 


6  77 
10  86 


1  30 
1 

2  10 
1  44 


22  18 
94  81 
31  38 
25  18 
59  76 
72  87 
72  99 


86  87 
31  75 
131  75 


58  55 
137  17 
47  57 
36  60 
133  35 
23  18 
18  27 
7  03 


138  63 
321  64 
33  58 
49  80 

16  83 

17  58 


17  25 


100  59 
3792 
737 
1058 
1041 
1906 
1483 
3923 


Million 

Million 

defr. 

defr. 

4.116 

4.162 

2.410 

2.548 

1.106 

1.111 

592 

546 

491 

452 

514 

493 

133 

157 

% 

% 

3  » 

3  » 

3.72 

3.:» 

4.10 

3.32 

4.08 

3.55 

3.28 

3  n 

3.23 

3-  » 

5  » 

5  » 

5.67 

5.07 

4  > 

4  » 

Million 
defr. 

16.215 
8.752 
2.821 
53.9 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi.) 


1903 

1904 

8 

lu 

22 

2Q 

g 

13 

20 

27 

3 

Juin 

Juin 

Juin 

Juin 

Juil. 

Juil. 

Juil. 

Juil. 

Août 

Août 

s  Francs 

Francs 

Crânes 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

France 

Francs 

Francs 

0  36 

U  o4 

0  36 

n  3fi 

0  36 

n  3fi 

U  00 

n  3fi 

u  ou 

0  36 

0  36 

n  3fi 
u  oo 

0  36 

0  36 

31  08 

29  63 

31  62 

30  87 

30  62 

29  87 

31  .. 

31  62 

31  12 

31  12 

30  12 

29  87 

39  3Q 

0£  •)■' 

32  66 

11  Ml 
06  O-i 

33  83 

OO  ao 

33  19 

33  83 

OO  OO 

11  81 
OO  oo 

33  83 

33  19 

11  4  Q 
OO  U 

99  m 

22  15 

^4  O  i 

23  «7 

91  fi-) 
ZO  K>£ 

23  62 

24  37 

-  i  '  i_ 

£-t  0.1 

55  12 

Cl'}    1  o 

<:■>  1^ 

99  fil 

15  91 

15  28 

!6  » 

16  » 

16  » 

16  -> 

15  50 

15  50 

lb  50 

15  25 

13  23 

15  25 

15  64 

19  18 

18  87 

lo  Ui 

18  87 

lu  1  : 

iy  0.2 

19  87 

20  25 

90  T: 

18  62 

18  50 

K  fU 

O  O-* 

5  39 

o  4U 

5  41 

k  \  n 

O  1U 

5  10 

5  10 

O  l\J 

k  in 

O  AU 

5  10 

9  Z\) 

K  9A 
O  -iU 

8  fi9 
o  OJ 

U  U-f 

8  75 

o  ou 

8  50 

8  50 

J  lu 

O  OU 

8  50 

O  OU 

8  Ki\ 
O  OU 

4  1R 

4  31 
1  0  1 

4    H  F. 
1  04 

1  54 

4  £0 

1  52 

1  50 

4  KCi 
X  ou 

4  f  n 

1  ■  'U 

1  48 

A  /.Q 

1  48 

4  Kf\ 
1  OU 

4  11 

1  13 

9  jo 

1  90 

1  90 

1  JU 

1  on 

1  JU 

1  90 

A  on 

1  OU 

1  92 

1  89 

2  20 

2  20 

2  » 

2  05 

2  (5 

2  05 

2  10 

2  13 

2  15 

2  15 

1  27 

1  22 

1  4t 

1  44 

1  46 

1  4b 

1 

1  52 

1  70 

1  52 

1  70 

ii 

9Q  kl 

oj  y* 

33  31 

aï  » 

33  50 

32  37 

in  r 9 

OU  0- 

29  37 

2o  iD 

91  37 

89  w 
O-  » 

(A4  11 
Ol    i  i 

03  OU 

67  .  O 

l>  (  » 

67  » 

66  50 

OO  n 

OO  » 

64  » 

fi3  Kii 
uo  OU 

±L  OZ 

Al  fil 
«O  Ol 

OO  Vm 

53  12 

D.J  1D 

56  « 

53  87 

OL  0<£ 

OU  OJ 

51  87 

48  » 

/."ï  t*.n 
4  i  OU 

11  Qî 
60  <7l 

14.  AK 
o*  40 

31  » 

31  H. 

ol  » 

31  » 

31  » 

11  n 
ol  " 

30  » 

30  » 

51  97 

47  83 

49  75 

50  37 

49  23 

50  50 

50  50 

50  50 

50  25 

51  » 

50  75 

47  » 

53  16 

42  24 

45  25 

t.  K   1  0 
40  1<5 

44  » 

'.3  £A 

4-5  IX} 

43  50 

43  25 

/«I  M 

4o  » 

40  50 

38  23 

68  07 

59  27 

61  » 

62  » 

62  » 

62  » 

60  » 

60  » 

60  » 

00  » 

60  » 

60  » 

98  61 

100  » 

85  » 

85  » 

83  » 

87  » 

87  » 

85  » 

83  » 

85  » 

85  » 

85  » 

148  » 

149  50 

140  » 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

135  • 

133  » 

135  » 

148  » 

149  £10 

110  » 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

133  » 

135  » 

135  » 

135  » 

133  » 

74  93 

78  84 

53  12 

58  23 

58  62 

64  75 

70  » 

71  » 



70  25 

70  50 

69  50 

68  62 

153  15 

155  40 

174  50 

173  50 

177  50 

182  •> 

185  » 

183  50 

190  » 

186  » 

186  » 

188  » 

53  72 

46  92 

45  » 

43  » 

45  » 

45  » 

45  » 

45  » 

15  » 

45  » 

43  » 

45  • 

34  14 

44  42 

43  25 

42  23 

42  50 

43  73 

45  50 

45  75 

45  » 

47  25 

47  • 

47  73 

128  83 

123  14 

110  » 

110  » 

110  » 

110  » 

110  » 

122  « 

122  n 

122  » 

122  » 

122  » 

24  33 

24  77 

24  75 

24  73 

24  75 

24  75 

24  75 

■il  7:; 

24  75 

24  75 

24  73 

•24  75 

21  » 

19  90 

19  12 

19  12 

19  12 

19  12 

19  12 

17  50 

17  30 

17  50 

17  50 

17  50 

7  93 

8  48 

7  75 

7  75 

7  75 

7  75 

7  75 

10  16 

10  16 

10  16 

10  16 

10  16 

1",')  fit 
10£  Ol 

154  12 

lOo    i  J 

171  50 

173  50 

172  25 

1  iO  » 

il)  * 

1  JO  OU 

1  M  O0 

1  lu  OU 

TiQ  81 

0«ïj  ol 

339  97 

JC9  » 

372  75 

O  jo  £0 

380  » 

381  • 

•JO  1  ZO 

3QR  » 
OoO  »> 

101  KCi 
OJl  OU 

400  50 

4Uo  n 

14  K-) 

3e*  Ç./l 

OO  04 

17  VK 
Oi  aO 

38  » 

JO 

38  25 

39  » 

10  ÏA 
Ov  OU 

•4U  » 

k\J  aO 

40  50 

4l  » 

ki  no 

OU  Jo 

fiA  QK 
03  «sj 

64  25 

1K 

00  io 

66  » 

65  75 

oo  io 

65  i5 

Ou  OU 

66  50 

bu  oU 

1H  fi-) 

1k  ^n 

lu  OU 

15  50 

15  50 

\  K  KCi 
10  OU 

15  50 

15  50 

1  K  Kî\ 
10  OU 

10  Ou 

\k  m\ 
10  ou 

15  50 

A  k  su 
10  OU 

18  » 

18  » 

18  50 

18  50 

18  30 

18  50 

18  50 

18  50 

18  50 

18  5) 

18  50 

18  50 

17  » 

15  92 

15  75 

15  75 

15  75 

15  75 

15  75 

15  75 

15  75 

15  75 

15  75 

15  75 

98  11 

97  54 

99  87 

99  37 

98  47 

98  57 

99  17 

99  22 

99  42 

99  40 

S9  45 

99  75 

3790 

3818 

3790 

3799 

3800 

3720 

3720 

3720 

3715 

3715 

3720 

3725 

719 

698 

723 

720 

720 

703 

7U0 

700 

703 

705 

712 

700 

1110 

1126 

1096 

1106 

1100 

1093 

1001 

1690 

1110 

1120 

1112 

1120 

1106 

1157 

1408 

1400 

1393 

1397 

1370 

1375 

1415 

1430 

1428 

1435 

1632 

1Î64 

1810 

1810 

1793 

1795 

1759 

1760 

17SJ 

1781 

1758 

lbÛO 

1421 

1353 

1351 

1332 

13S  i 

13'tJ 

1357 

1360 

13- 8 

1365 

I3-9 

1375 

3905 

4209 

4310 

4530 

4510 

4500 

4423 

4432 

4431 

4433 

442Ô 

4423 

[\f  1  1  1  I  ATI 

lu.  i  l  1  1  U  1 1 

.  ... 
Million 

l  f  i  1 1  i  a  n 

Vf  i  1 1  î  nn 
iVl  il  11UU 

...... 

Million 

...... 

Million 

fV  f  i  1 1  i  n  n 
lu  11 1 1ULJ 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million' 

à.Q  fr. 

de  f  r 

de  fr. 

de  fr. 

de  f  r. 

de  f  r. 

d6  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

4.310 

4.283 

4.345 

4.331 

4.269 

4.356 

4.403 

4.394 

4.373 

4.3U 

4.428 

4.306 

2.492 

2 . 56 1 

2.867 

2.862 

2.883 

2.881 

2.890 

2.9U3 

2.923 

2.933 

2.933 

2.956 

1.110 

1.114 

LUI 

1- lus 

1.112 

1.110 

1.112 

1.109 

l.l.'O 

1.110 

1.110 

1.113 

688 

701) 

470 

501 

483 

629 

37  i 

556 

:60 

593 

667 

,77 

459 

so:; 

as 

46(1 

480 

478 

513 

483 

460 

471 

479 

471 

429 

54J 

545. 

537 

587 

Otï  i 

640 

599 

623 

6  3 

611 

165 

202 

20U 

22  i 

273 

287 

201 

193 

203 

249 

225 

239 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

S 

% 

% 

% 

% 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  • 

3  » 

3  • 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  .. 

3.75 

3.S0 

2  50 

2  50 

2  50 

2  50 

2  50 

2  50 

2  50 

2  50 

2  £0 

2  30 

3.84 

4.22 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  * 

3  » 

3  • 

3  » 

3  » 

3  » 

3.50 

3.50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

i  50 

3  50 

3.17 

3  •• 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  » 

3  n 

3  » 

3  » 

3  » 

3.40 

3.24 

2  50 

2  50 

2  50 

2  50 

2  50 

2  50 

2  50 

2  50 

2  50 

2  30 

5  » 

5  • 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

5  » 

4.63 

5.37 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

5  50 

4-06 

4.05 

3  50 

3  30 

3  50 

3  50 

3  30 

3  50 

3  50 

3  50 

3  50 

"j  5Q 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million 

Million  J 

Uillion  < 

Million 

defr. 

defr. 

de.  f  r. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

defr. 

de  fr. 

defr. 

defr. 

defr. 

16.539 

17.3.9 

.6.104 

16.602 

16.5J0 

16.625 

17  239 

17.106 

17.005 

16.9*1  1 

7.117 

7 

8.995 

10.428 

1U. 121 

10.474 

10.480 

10. 330 

10.333 

10. 396 

10.478  i 

0.128    10.  ..u 

2.930 

2. 941 

2.936 

2.952 

2.952 

2.911 

2.887 

2.b94 

2.9.2 

2.882 

54.3 

62.4 

62.7 

K3.4 

6.3.0 

R9  a  - 

RI  1 

fil  u 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

il,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 
A  vue   1  0/0 

A  sept  jours  de  préavis   2  0/0 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  0/0 

A  2  et  3  ans  '3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  eftets. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1S60 
Capital  :  30  millions 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà  de  3  ans   3  1/2  0/0 

De  1  an  à  3  ans   3  0/0 

De  6  mois  à  1  an   2  0/0 

A  vue   11/2  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
  10-2 

#        FONDÉ  EN  1879  e 

UPS  le  la  PRESSE 

le  plus  ancien  bureau  de  coupures  de  journaux 

14,  Rue  Drouot,  14 

PARIS 

lit  ou  dépouille  par  jour,  10,000  journaux  ou  revues 

du  monde  entier  ; 

publie  l'Argus  des  Revues,  mensuel  : 

édite  l'Argus  de  1'"  OFFICIEL" 

Contenant  tous  les  votes  des  hommes  politiques  et 

leur  dossier  public. 
L'Argus  de  la  Presse  recherche  dans  tous  les  pério- 
diques les  articles  passés,  présents,  futurs.  < 
>  Adresse  télégraphique  :  ACHAMBURE-  PARIS 

Adresse  téléphonique  :  102-62 
Ecrire  au  Directeur,  14,  rue  Drouot,  PARIS  (IX*) 

CHEMINS  DE  FER  DE  PAP.1S  A  LYON  ET  A 
LA  MEDITERRANEE.  —  Excursions  à  Fontai- 
nebleau et  à  Moret. 

I)es  trains  de  plaisir  auront  lieu  les  dimanches 
18,  20  et  27  aoûl,  3,  1  ),  1?  et  24  septembre,  entre 
Paris,  Fontainebleau  et  Moiet. 

Prix  des  place»,  aller  et  retour  : 

Fontainebleau,  2*  classe,  4  fr.  50;  3*  classe, 
3  francs. 

Moret,  2«  cla  ai  ■,  5  fr.BOj  3"  classe,  3fr.  50. 

Dépari  'le  Pari»  a  7  h.  :tl  «lu  matin.  Arrivée  & 
Fontainebleau  à  H  li ,  /,:',  du  matin  et  àMorotà 
H  h.  57. 

Uetour  par  lonn  les  trains  du  dimanche  dans  les 

conditions  pré  voea  pour  les  voragouri  ordinaire!, 
Nombre  «le  pinces  limité.  —  Franchise  de:j()  kg. 
de  bagages  par  place. 


Chemin  (5e  fer  d'Orléans.  —  Fêté  de  l'Assomp- 
tion (15  août  1905).  Extension  de  la  durée  de 'vali- 
dité des  billets  aller  et  retour. 

A  l'occasion  de  la  Fête  d'  l'Assomption,  les 
billets  aller  et  re'our,  à  prix  réduits,  qui  auront 
été  délivrés  aux  prix  et  conditions  des  tarifs  spé- 
ciaux G.  V.  n°  2  et  G.  V.  n°  10 3  du  vendredi  11 
au  dimanche  20  août  inclus,  seront  valables  pour 
le  retour  jusqu'au  dernier  train  du  lundi  21  août. 

Ces  billets  conserveront  la  durée  do  validité 
déterminée  par  les  tarifs  précités,  lorsqu'elle  expi- 
rera après  le  21  août. 
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Chemins  de  fer  de  l'Etat.  —  Cartes  d'excursion 
de  15  jours. 

On  a  beaucoup  parlé  des  avantages  qu'offrent 
aux  voyageurs  les  abonnements  généraux  de 
15  jours  créés  en  Suisse  et  en  Belgique.  Il  n'est 
pas  sans  intérêt  de  rappeler  que,  depuis  plusieurs 
années,  les  Chemins  do  fer  de  l'Etat  français  met- 
tent à  la  disposition  du  public,  pendant  la  saison 
d'été,  des  abonnements  du  même  genre. 

Ces  abonnements  sont  de  deux  sortes.  Les  uns 
donnent  droit  à  la  circulation  gratuite  sur  tout  le 
réseau  moyennant  le  prix  très  réduit  de  135,  10) 
ou  75  fr  ,  suivant  la  classe.  Les  autres  sont  limités 
à  la  partie  du  réseau  située  au  sud  de  la  Loire  et 
ne  coûtent  respectivement  que  100,  75  ou  50  fr. 
Les  cartes  peuvent  être  demandées  à  une  gare 
quelconque  des  Chemins  de  fer  d3  l'Etat  ou  au 
Contrôle  des  Receiles,  45,  rue  Saint-Lazare. 
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Chemins  de  fer  de  l'Etat.  —  Bains  de  mer  de 
l'Océan. 

On  sait  que  le  réseau  de  l'Etat  dessert  toute  la 
partie  du  littoral  comprise  entre  l'embouchure  de 
la  Loire  et  celle  de  la  Gironde.  C'est  dans  cette 
région  que  S-^  trouvent  les  plages  si  fréquentées  de 
Royanet  des  S  ibles-d'Olonne  et  beaucoup  d'autres 
également  attrayantes  (La  Rochelle,  Pormc,  Saint- 
Gilles,  ChatelaÛlon,  Fouras,  etc.). 

Soucieuse  d'en  faciliter  l'accès  au  public,  l'Ad- 
ministration des  Chemins  de  fer  de  l'Etat  délivre 
au  départ  de  Paris,  pendant  la  belle  saison,  des 
billets  d'aller  et  retour,  à  prix  réduits,  dits 
«  billets  de  bains  de  mer  ».  Ces  billets  ont,  au 
gré  du  voyageur,  une  validité  de  33  jours  ou  de 
5  jours  seulement. 

Le  prix  de-"  billets  de  33  jours  correspond  sen- 
siblement à  celui  des  billets  d'aller  et  retour  or- 
dinaires, et,  moyennant  une  légère  augmentation, 
on  obtient  la  faculté  de  s'arrêter  à  toutes  les  gares 
du  parcours.  La  validité  primitive  de  ces  billets 
peut  être  prolongée  de  une  ou  deux  fois  trente 
jours  contre  paiement  d'un  supplément  de  10  ou 
20  0/0. 

Les  billets  de  5  jours  sont  valables  du  vendredi 
de  chaque  semaine  au  mardi  suivant,  ou  de 
l'avant-veille  au  surlendemain  d'ua  jour  férié. 
Leur  prix  est  celai  des  billets  simples  augmenté 
d'un  dixième. 
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Banque 
A.  Froidefond 

29,  Rue  de  la  Chaussèe-cVAntin,  PARIS  (9*  An') 
Maison  Fondée  en  -1878 

ORDRES  DE  BOURSE 

au  uomotant  et  a  Terme 
AVANCES  SUR  TITRES,  MÊME  NON  COTÉS 
Ouvertures  de  comptes  courants,  à  vue  ou  à 
échéances  tixes, à  intérêt  variant  entre  3  et  6%  l'an. 
EMPLOI  DE  CAPITAUX  ET  DE  TITRES 
an  compte  de  Reports  aux  conditions  suivantes  : 

ù  un  an   4  % 

a  six  mots...  3  ',% 
a  trois  mois,  3  % 
ESCOMPTE  D'EFFETS  DE  COMMERCE 

RENSEIGNEMENTS  GRATUITS 


Chemins  de  1er  do  Paris  à  Lyon  et  à  la  Médi- 
terranée. —  Caries  d'excursions  dans  le  Dauphiné, 
la  Savoie,  le  Jura,  l'Auvergne  et  les  Gévenncs. 

La  Compagnie  P.-L.-M.  rappelle  que  les  cartes 
d'exc  irsions  dans  le  Dauphiné,  la  Savoie,  le  Jura, 
l'Auvergne  et  les  Cévenues,  annoncées  récemment, 
sont  délivrées  depuis  le  20  juillet. 
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Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  Excursions  à  l'île 
de  Jersey. 

Dans  le  but  de  faciliter  la  visite  de  l'île  de  Jer- 
sey, la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  l'Ouest 
fait  délivrer,  au  départ  de  Paris,  des  billets  directs 
d'aller  et  retour  valables  un  mois,  permettant  de 
s'embarquer  à  Carteret,  à  Granville  ou  à  Saint- 
Malo. 

Billets  valables  par  Granville  à  l'aller  et  au 
retour:  P»  cl.  63  fr.  15,  2e  cl.  43  fr.  25,  3'  cl. 
29  fr.  85. 

Billets  valables  par  Carteret  à  l'aller  et  au 
retour  :  1»  cl,  63  fr.  15,  2'  cl.  44  fr.  25,  3«  cl. 
23  fr.  85. 

Billets  valables  à  l'ail  ;r  par  Carteret  et  au  retour 
par  Saint-Malo  ou  inversement  :  1"  cl.  7'i  fr.  55, 
2"  cl.  49  fr.  SO,  3«  cl.  35  fr.  50. 

Billets  valables  à  l'aller  par  Granville  et  au 
retour  par  Saint-Malo  ou  inversement  :  lro  cl. 
74  fr.  85,  2'  cl.  50  fr.  05,  3'  cl.  37  fr.  30. 

Billets  valables  à  l'aller  par  Carteret  et  au  re- 
tour par  Granville  ou  inversement  :  Pecl.  65  fr.  45, 
2»  cl.  44  fr.  50,  3e  cl.  31  fr.  :0. 

Les  billets  délivrés  à  l'aller  par  Granville  ou 
Carteret  et  au  retour  par  Saint-Malo,  permettent 
d'effectuer  l'excursion  du  Mont  Saiut-Mii 

Les  billets  valables  par  Granville  et  Saint-Malo 
sont  délivrés  toute  l'année;  ceux  valables  par 
Carteret  sont  délivrés  du  12  mai  au  14  octobre. 

Pour  plus  de  renseignements,  consulter  le 
livret  Guide-Illustré  du  réseau  de  l'Ouest,  vendu 
0  fr.  30  dans  les  bibliothèques  des  gares  de  la 
Compagnie. 
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Chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Médi- 
terranée. —  Fête  de  l'Assomption. 

A  l'occasion  de  la  Fête  de  l'Assomption,  les 
coupons  des  billets  d'aller  et  retour  délivrés  à 
paitir  du  11  août  seront  valables  ju  qu'aux  der- 
niers trains  de  la  journée  du  21  août  1905. 
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Chemins  de  fer  de  l'Est.  —  Londres,  Berne,  In- 
terlaken.  —  La  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de 
l'Est  rappelle  au  public,  que  depuis  le  1er  juillet 
et  jusqu'au  30  septembre,  un  service  de  trains 
directs  fonctionne  entre  Boulogne,  Belfort,  Délie 
et  Berne  ;  départ  de  Londres  à  2  h.  20  soir,  de  Bou- 
logne à  6  h.  31  soir.  Arrivée  à  Berne  le  lendemain 
à  8  h.  34  matin  et  à  Interlaken  à  10  h.  25  matin. 

En  sens  inverse,  départ  d'Interlaken  à  7  h.  14  (•*) 
soir,  de  Berne  à  9  h.  07  soir  pour  ar.ive;-,  le  len- 
demain, à  Londres  â  3  h.  45  soir. 

Nota.  —  Pour  tous  autres  renseignements,  con- 
sulter les  affiches  et  indicateurs. 

(*)  A  paitirdu  16  septembre,  départ  d'Interlaken 
à  6  h.  12  soir. 
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E.  MA  TEIE  U-  PLESSY  # 

11,  rue  de  Cluny  —  PARIS 

ENCRES 


adoptées  par  toutes  les 
grandes  Administrations 
de  France  &  de  l'Étranger. 

ENCRES 

MATHIEU-PLESSY 


Miy-L-^ss*!""  . 


1  Chez  tous  les  Papet  i 
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COMPAGNIE  DES  TABACS  DE  PORTUGAL 

Ventes  du  15e  exercice  (1er  avril  1905  au  31  mars  1906) 


Continent 


Mois  de  juillet  1905. . . . 
Produit  des  mois  antér" 

Kilogr. 

Eeis 

20B.002 
579.404 

815:990.5)0 
2293:313.445 

Totauxau31  juillet  1905. 

7J-5.400 

3109:304.005 

Période  eorresp.  de  l'eierc.  antér*" 

806.456 

3182:741.545 

Différence: 

En  faveur  de  1905-1906. 
En  faveur  de  1904-1905. 

21.050 

73:437.540 

COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et    le»  Orands  Sxpreaa  Européen  s 

(Société  Anonyme) 


État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1904  1905 
Dul"janvierau20juill..Fr.   8.603.819  9.539.959 

Du  21  au  31  juillet   459.557  525.729 

9.063.376  10.005.688 
Diflérence  en  faveur  de  1905. . .  1.002.312 
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C'E  GÉNLE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 

Marseille,  Le  Havre,  Nancy,  Orléans 
Recettes  du  1"  janvier  au  31  juillet 

1905   6.430.328  30 

Recettes  du  1"  janvier  au  31  juillet 

1904   5. 964 .437  10 

Résultats  en  faveur  de  1905.      465.891  00 
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COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  ANDALOUS 


Rapport  du  Conseil  d'administration 
à  l'Assemblée  générale  des  Actionnaires 
du  28  juin  1905 

Messieurs, 

Conformément  à  l'article  31  des  Statuts, 
vous  êtes  réunis  en  Assemblée  générale  ordi- 
naire pour  entendre  le  compte  rendu  des  opé- 
rations de  votre  Compagnie  pendant  l'Exer- 
cice 1904. 

,  Nos  produits  bruts  de  l'Exploitation  se  sont 
élevés  à  22.295.885  pesetas  au  lieu  de  21.523.764 


Colonies 

Droits  d'importation 
(Chiffres  provisoires) 

Kilogr. 

Reis 

Kilogr. 

Reis 

27.430 
56.502 

25:096.100 
58:757.30] 

3.687 
12.454 

16:592.050 
56.044.37(1 

8)  932 

79 : 453.400 

16.141 

72:636.420 

104.877 

96:640.520 

17.584 

79 : 128.620 

2Ô.'945 

17:19è!i20 

i.  443 

6:492.200 
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pesetas  en  1903,  soit  une  augmentation  de 
772.121  pesetas. 

Le  produit  brut  kilométrique,  qui  était  pour 
1903  de  20.170  pesetas,  a  passé  à  20.894  pesetas, 
soit  une  augmentation  de  724  pesetas  ou 
3,5  %. 

Cette  augmentation  est  due  principalement 
aux  voyageurs  et  aux  transports  à  grande  vi- 
tesse, qui  ont  fourni  une  plus-value  de  585.621 
pesetas.  Notre  Compagnie,  d'accord  avec  les 
autres  Compagnies  de  la  péninsule,  apporte 
des  soins  constants  pour  développer  chez  le 
peuple  espagnol  le  goût  et  la  facilité  des  dé- 
placements au  moyen  de  combinaisons  va- 
riées dont  l'effet  est  d'abaisser  pour  toutes 
les  classes  le  prix  des  places.  Nous  essayons 
aussi,  par  des  améliorations  dans  notre  maté- 
riel, par  la  régularité  toujours  plus  grande 
de  nos  services  et  par  une  publieité  étendue, 
d'attirer  les  étrangers  vers  les  belles  et  pitto- 
resques régions  que  dessert  notre  réseau. 
C'est  une  voie  où  nous  nous  félicitons  de  nous 
être  engagés  et  où  vous  pouvez  constater  que 
le  succès  a  justifié  nos  efforts. 

L'accroissement  de  la  petite  vitesse  n'a  été 
que  de  186.500  pesetas.  Il  aurait  été  certaine- 
ment plus  considérable  si  la  récolte  des  olives 
n'avait  pas  été  très  médiocre  en  1904.  Les  au- 
tres articles  de  transport  à  petite  vitesse  re- 
présentent un  contingent  normal  dans  les  pro- 
duits de  cet  Exercice. 

En  regard  de  cette  augmentation  de  772.121 
pesetas,  l'excédent  des  dépenses  n'est  que  de 
224.722  pesetas.  Ce  résultat  satisfaisant  est  dû 
aux  efforts  continus  de  notre  Directeur  et  de 
tout  notre  personnel,  auxquels  nous  tenons  à 
rendre  ici  un  hommage  mérité. 

Le  chapitre  Direction  et  Services  généraux 
est  en  augmentation  de  64.099  pesetas.  Mais 
il  faut  remarquer  que  ce  chapitre  a  été  char- 
gé, dans  le  second  semestre  de  1904,  des  con- 
tributions de  la  Compagnie  à  la  Caisse  de 
Pensions  viagères  et  à  la  Caisse  de  Secours, 
instituées  par  décision  de  votre  Assemhlée 
générale  du  30  Juin  1904.  L'article  Réclama- 
tions pour  pertes  et  avaries,  dont  nous  vous 
avions  signalé  l'année  dernière  l'importante 


réduction,  se  trouve  encore,  cette  année,  en 
légère  diminution  sur  l'Exercice  précédent. 

Le  service  du  Mouvement  présente  une  aug- 
mentation de  dépenses  de  143.820  pesetas  qui 
porte  presque  entièrement  sur  le  personnel 
fixe  des  gares  et  sur  le  personnel  des  trains. 

Les  dépenses  de  Voie  et  Travaux  sont  en 
augmentation  de  98.9G7  pesetas.  Presque  tous 
les  articles  de  ce  chapitre  et  principalement 
ceux  qui  intéressent  la  solidité  et  la  conser- 
vation de  la  voie,  ont  concouru  à  cet  accrois- 
sement. 

Le  chapitre  Matériel  et  Traction,  dont  les 
dépenses  étaient  déjà  pour  1903  en  diminution 
de  256.969  pesetas  sur  1902,  se  présente  en- 
core pour  1904  avec  une  réduction  de  136.777 
pesetas. 

En  résumé,  les  recettes  brutes  de  1904  ont 
atteint  22.295.885  pesetas.  Les  dépenses  s'étant 
élevées  à  11.593.482  pesetas,  le  produit  net  de 
l'Exercice  est  de  10.702.403  pesetas,  en  aug- 
mentation de  547.399  pesetas. 

Le  coefficient  d'Exploitation  ressort  à  52  %, 
contre  52.82  en  1903. 

Le  bilan  au  31  décembre  1904  est  sans  chan- 
gement notable  sur  celui  que  nous  vous  avons 
présenté  l'année  dernière. 

A  l'Actif,  le  Compte  de  Premier  Etablisse- 
ment passe  de  193.288.050  pesetas  à  196.467.136 
pesetas.  Cette  différence  correspond  aux  dé- 
penses engagées  pour  continuer  et  mener  à 
bonne  fin  le  programme  de  travaux  dont  nous 
vous  avons  entretenus  dans  nos  Rapports 
précédents.  Tous  ces  travaux  suivent  une 
marche  normale  et  rationnelle.  La  réfection 
de  la  ligne  de  Cordoue-Malaga  et  des  ponts 
des  différentes  lignes  du  réseau,  la  construc- 
tion des  grandes  gares  de  Séville  et  de  Cadix 
sont  au  nombre  des  plus  importants,  et  se- 
ront bientôt  achevés. 

Les  approvisionnements  s'élèvent  à  4.413.179 
pesetas,  contre  4.608.704  pesetas  en  1903,  soit 
une  diminution  de  195.525  pesetas  ;  cette  di- 
minution est  même,  en  réalité,  de  285.492  pe- 
setas si  l'on  tient  compte  de  ce  que,  par  une 
mesure  d'ordre  intérieur,  nous  avons  com- 
pris en  1904,  dans  les  approvisionnements, 
pour  son  montant  de  89.967  pesetas,  le  stock 
de  l'Economat,  qui  précédemment  figurait 
parmi  les  débiteurs  divers. 

Comme  nous  l'avons  déjà  fait  dans  notre 
dernier  Bilan  et  pour  les  motifs  que  nous 
vous  avons  exposés,  nous  avons  inscrit  à 
l'Actif,  sans  opérer  de  compensation  avec  le 
Compte  Liquidation  des  Exercices  clos  exis-- 
tant  au  Passif,  le  résultat  déficitaire  de 
l'Exercice  1904,  soit  84.546  pes.  91. 

Au  Passif,  nous  retrouvons  le  capital  auto- 
risé de  la  Compagnie  à  36.000.000  de  pesetas. 
Mais  le  capital  réalisé  n'atteint,  au  31  décem- 
bre 1904,  que  34.835.500  pesetas,  contre  34  mil- 
tions  811.500  au  21  décembre  1903,  en  augmen- 
tation de  24.000  pesetas  pour  1904.  48  actions 
ont  été,  dans  le  courant  de  l'Exercice,  échan- 
gées contre  des  vales  de  la  première  émis- 
sion. \       ,    .  - 

Les  vales  de  la  deuxième  émission,  déli- 
vrés en  1904  et  correspondant  à  des  coupons 
échus  postérieurement  au  1er  Janvier  1902.  se 
sont  élevés  à  1.790.693  pes.  59.  Leur  total,  au 
31  Décembre  1904.  est  de  5.103.472  peseta? 

Le  change  moven  de  l'Exercice  a  été  de 
137.90  %.  contre  135.10.  en  1903. 

En  conformité  des  pouvoirs  que  nous  avions 
reçus  de  vous,  nous  avons,  conformément  a 
la  loi  espagnole,  déposé  au  Tribunal  de  la 
Universidad.  à  Madrid,  le  projet  de  Convenio 
dont  les  termes  eu  conditions  ont  été  approu- 
vés par  votre  Assemblée  générale  extraordi- 
naire du  30  Juin  dernier.  Par  Edit  du  <  Oc- 
tobre 1904.  le  Juge  de  ce  Tribunal  a  ordonné 
la  publication  de  ce  projet. 

Le  nombre  des  adhésions  reçues  et  consta- 
tées porte  actuellement  sur  38O.000  titres  en 
chiffres   ronds,  et  dépasse  notablement  les 
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trois  cinquièmes  des  obligations  en  circula- 
tion. Nous  avons  accueilli  avec  une  vive  sa- 
tisfaction ce  résultat,  par  lequel  les  obliga- 
taires reconnaissaient  et  ratifiaient  expressé- 
ment l'équité  des  propositions  qui  leur  étaient 
faites. 

Mais  des  incidents  judiciaires  ont  inter- 
rompu momentanément  la  procédure  du  Con- 
venio.  Nous  avons  néanmoins  le  ferme  espoir 
de  la  voir  prochainement  aboutir. 

COMPTE    RESUME    DE  L'EXERCICE 

Les  résultats  de  l'Exercice  1904  se  présen- 
tent de  la  manière  suivante  : 

Compte  d'Exploitation 

Recettes  pour  les  1.067  kilomètres 

du  réseau   Pes.   22.S95.885  75 

Par  kilomètre  :  20.894. 

A  déduire  : 
Frais  d'exploitation  afférents  à 

toutes  les  lignes  à  52  %    11.593.482  54 

Par  kilomètre  :  10.864. 


Reste,  produit  net  du  Réseau... 
Par  kilomètre  :  10.030. 
Charges  de  l'Exploitation  : 
Intérêts  des  Obligations  : 
Andalous  3  %  lre 

série    4.082.535  »> 

Andalous  3  %  2e 

série    1.417.885  36 

Séville-Xérès-Ca- 

clix    1.627.940  » 

Cordoue-Malaga..       130.316  24 

Total   7.258.676  00 

Change  sur  279.460 
francs  81  prélevés 
pour  le  paiement 
des  impôts  fran- 
çais sur  les  cou- 
p  o  n  s  d'obliga- 
tions   

Impôts  français  sur 
les  actions  et 
parts  de  fonda- 
teurs Fr.  16.429  96 

Vales  émis  sur  cou- 
pons payés  en  pe- 
setas,  en  1904   1.790.693  59 

Amortissement  affé- 
rent à  l'Exercice 
i904    1.559.3C0  » 

Intérêts  et  frais  de 
Banque,  etc   57.531  59 


10.702.403  21 


98.211  58 


22.536  76 


10.786.950  12 


Insuffisance    des    produits  de 
l'exploitation  en  1904   Pes. 


84.546  91 


CHAPITRE  PREMIER 
Exploitation 
Les  recettes  de  l'Exercice  %%  ^ 

Lef  dépenses' à':::::::::::::::::       mm 54 


1°  Les  recettes  des  voyageurs 
sont  en  augmentation,  sur  cel- 
les de  1903,  de   581.671  18 

2°  Les  recettes  des  messageries, 

etc.,  ont  augmenté  de.   3.949  29 

Soit  une  augmentation  totale,  en 

1904,  de                             Pes.  585.620  47 

Le  mouvement  des  recettes  des  voyageurs, 

comparées  avec  celles  de  1903,  a  été  1©  sui- 
vant : 

En  plus 

classe                            Pes.  100.211  51 

2e  classe   110.024  68 

3e  classe   371.434  99 


Par  rapport  à  1903   les  recettes 

sont  en  augmentation  de  

Et  les  dépenses,  de   ïh./m 


Sr  it  un.-!  plus-value  nette  de......       547.399  15 

Pour  l'Exercice  1904,  la  recette 

kilométrique  bru- 

te  a  été  de   20884  » 

Elle  était  en  1903  de  .  20.170  >. 
Les  recettes  totales  du  reseau  se 

décomposent  en  :  M_ 
a)  Grande  vitesse...    8.1<8.037  a  m 

en  augmentation  de — ->u  S*5'62"  *7 
l)  Petite  vitesse         14.11/.848  42 

en  augmentation  de   isb.&uo 

22.295.885  75 


Différence  en  plus ...  Pes.       772.121  15 
L'année  1903  avi.ii  .1, ,nné.  «V»*"0*^1^ 
ihm  diffère  ne*  on  moins,  sur  1902,  ae  ow.hu 
pesetas  01. 

lti;<  l.'l'TES 

Qramde  iMSâ$i 

SI  nous  détaillons  les  rr  .l'as  de  la  grand* 
vlt<-sM:,  nous  trouvons  que  : 


Soit  en  plus,  en  1904        Pes.       581.671  18 

Il  y  a  augmentation  de  5.084  pes.  36  sur  les 
bagages  et  chiens  ;  de  13.510  pes.  90  sur  les 
voitures  et  animauXj  et  de  5Ô9  pes.  50  sur  les 
magasinages.  Il  y  a  diminution  de  ,15.155  pe- 
setas sur  les  messageries. 

Les  recettes  de  la  petite  vitesse  ont  aug- 
menté de  131.234  pes.  24  en  1904. 

Les  motifs  de  ces  augmentations  ou  dimi- 
nutions sont  les  suivants  : 

Engrais.  —  Augmentation  de  53.784  pes.  16. 
L'habitude  d'améliorer  les  cultures  en  em- 
ployant des  engrais,  commence  à  se  généra- 
liser dans  notre  région. 

Huile  d'olive.  —  Augmentation  de  230.084 
pesetas  33.  La  récolte  a  été  un  peu  meilleure 
qu'en  1903  et  l'exportation  plus  active.  On  a 
expédié  non  seulement  les  produits  de  la  ré- 
colte courante,  mais  aussi  les  existences  anté- 
rieures. 

Fins  et  eaux-de-vie.  vr  Augmentation  de 
13.711  pes.  75.  La  récolte  de  1903,  dont  une 
grande  partie  a  été  transportée  en  1904,  avait 
été  meilleure  que  la  précédente. 

Fers  et  machines.  —  Augmentation  de 
56.221  pes.  88.  Cette  augmentation  est  due  à 
l'installation  de  nouvelles  sucreries  de  bette- 
rave du  côté  de  Grenade. 

Plombs.  —  Augmentation  de  97.781  pes.  96. 
L'exportation  a  augmenté. 

Sel  —  Augmentation  de  17.495  pes.  64.  Con- 
séquence des  tarifs  spéciaux  combinés  pour 
amener  la  pénétration  à  l'intérieur  des  sels  de 
Torrevieja. 

Les  marchandises  diverses  ont  augmenté  de 
256.048  pes.  81,  et  les  oranges,  citrons,  tissus, 
laines,  denrées  coloniales,  de  107.482  pes.  78 
ensemble. 

Les  transports  en  service  sont  en  augmen- 
tation de  55.156  pes.  14. 

Svcres  —  Diminution  de  154.134  pes.  68.  Les 
sorties  en  1904  sont  inférieures  à  celles  de 
l'année  1903.  pendant  laquelle  les  négociants 
avaient  fait  de  grands  achats,  par  crainte  d  une 
hausse  qu'ils  supposaient  devoir  être  provo- 
quée par  la  Société  Générale  Sucrière.  dont 
les  opérations  doivent  commencer  en  1904.  Le 
mouvement  anormal  sur  les  sucres  en  1903  a 
eu  pour  conséquence  une  détente  dans  les 
transports  en  1904. 

Charbon  de  bois.  —  Diminution  de  32.587 
pesetas  07,  par  suite  de  diminution  dans  la 
production.  '  . 

Céréales  et  farines.  —  Diminutions  de 
149  601  pes.  13  et  13.719  pes.  78  respectivement. 
Ces  diminutions  s'expliquent  par  la  médio- 
crité de  la  récolte. 

Fruits  et  légumes.  —  Diminution  rte  <4.31< 
pesetas  02.  Il  corn  ienl  de  remarquer  «M  I'' 
chiffre  indiqué  pour  cet  article  diffère  de  ce- 
lui correspondant  porté  à  notre  rapport  rte 
l'année  dernière  ;  nous  avons,  en  effet,  dé- 
compté à  part  les  belteraves  ayant  donné  lieu 
.en  1904  a  une  recette  rte  141. 425  pes.  08. 

Houille  et  coke.  —  Diminution  rte  177. /Il 
pesetas  02.  Le  tonnage  transporté  est  a  peu 
prés  le  même  qu'en  1903;  mais,  en  1904,  les 
îransBOrts  on)  ou  lieu  dans  des  directions  qui 
bénéficient,  de  tarifs  réduits. 

Les  bois  diminuent  de  pes.  91  et  les 

matériaux  de  construction  rte  54.109  pes.  <l, 
1rs  constructions  ayant  présenté  moins  il  ac- 
tivité en  1904.  . 

mnétalt  et  lirai.  —  Diminution  rte  181..).,. 
pesetas  94.  le  plus  fort  tonnage  d«  QfiS  a»"' 1 
Cles  est  le  minerai  rte  for,  dont  l'exportation 

a  WtblenyM  diminue  en  1904.  à  cause  do  a 
baisse  des  prix.  Los  hauts  fourneaux  rte  Ma- 


laga  ont  reçu  également  moins  de  minerai  de 
fer. 

Les  transports  de  tourteaux  d'olives  ont 
baissé  de  63.360  pes.  10,  par  suite  de  la  créa- 
tion, sur  les  lieux  de  production,  de  plusieurs 
usines  dont  r industrie  consiste  à  en  extraire, 
par  une  seconde  pression,  une  huile  de  moins 
bonne  qualité,  qui  est  consommée  sur  place. 
Il  y  a  compensation  à  cette  baisse  par  une 
plus  grande  sortie  d'huile  pour  l'exportation, 
transportée  à  des  prix  supérieurs  à  ceux  des 
tourteaux. 

Dépenses 

Les  dépenses,  en  1904.  présentent  une  aug- 
mentation de  224.722  pesetas  sur  l'Exercice 
1903. 

Les  principales  augmentations  ont  porté  sur 
la  réorganisation  et  l'amélioration  des  traite- 
ments du  personnel  en  général  ;  l'entretien 
des  terrassements,  des  ouvrages  d'art,  des  bâ- 
timents, du  matériel  fixe  et  Le  renouvellement 
de  la  voie  ;  la  conduite  et  l'alimentation  des 
•machines  ;  les  travaux  complémentaires,  etc. 
Les  diminutions  portent  sur  les  frais  de  con- 
tentieux et  les  indemnités  pour  pertes  et  ava- 
ries, et  principalement  sur  l'entretien  du  ma- 
tériel roulant  et  les  dépenses  extraordinaires. 

Parcours  des  trains 

Les  parcours  kilométriques  de  nos  trains 
ont  été  de  197.709  kilomètres  plus  élevés  que 
ceux  de  l'année  1903. 

Impôts  perçus  par  le  Trésor 

Les  impôts  perçus  par  le  Trésor,  sur  les 
transports  de  voyageurs  et  de  marchandises, 

ont  produit,  en  1903   Pes.     1.998.804  14 

En  outre,  les  sommes  payées 
par  la  Compagnie,  pour  frais 
d'inspection  et  de  surveillance, 
contributions,  droits  de  douane 

et  autres,  se  sont  élevées  à   590.477  40 

D'autre  part,  les  transports  de 
courriers,  de  militaires  et  de  pri- 
sonniers, etc.,  ont  fait  réaliser 
à  l'Etat  une  économie  de   371.350  11 

Le  total  des  bénéfices  rappor- 
tés au  Trésor  par  l'exploitation 
de  nos  lignes  a  donc  atteint  un 
chiffre  de   Pes.     2.960.091  65 

MATERIEL   ET  TRACTION 

Travaux  exécutés  ou  en  cours  d'exécution 

Il  a  été  mis  en  service  15  voitures  neuves  de 
3e  classe  à  72  places,  fournies  par  la  Maison 
Nicaise  et  Delcuve  ;  et  231  wagons  formant  le 
complément  du  marché  passé  avec  la  Société 
Baume  et  Marpent. 

Ces  wagons  se  décomposent  en  131  couverts 
de  10  tonnes  et  100  tombereaux  de  15  tonnes. 

On  a  poursuivi  le  remplacement  des  essieux 
de  fabrication  ancienne  :  472  essieux  de  voi- 
tures et  de  wagons  ont  été  remplacés. 

VOIE    ET  TRAVAUX 

Travaux  exécutés  ou  en  cours  d'exécution 
Parmi  les  nombreux  travaux  exécutés  en 

1904  par  le  service  de  la  Voie,  nous  pouvons 

citer  les  suivants  : 

Cordoue-Malaga 

On  a  continué  le  renforcement  de  la  voie 
entre  Puente-Genil  et  Bohadina  par  l'addition 
rte  2  traverses  par  rail  de  8  mètres.  Cette  li- 
gne se  trouve  ainsi  renforcée  jusqu'à  Boba- 

(' 'lies  voies  des  gares  de  la  Roda  et  de  Boba- 
rtilla  ont  été  augmentées. 

On  a  installé  un  nouveau  réservoir  a  ta 
gare  du  Chorro. 

l,a  remise  à  machines  rte  Bobadilla  a  reçu 
une  couverture  neuve. 

Le  DOnl  tournant  pour  machine*  du  dépôt 
de  Malaga,  a  été  -remplacé  pur  un  autre  ne 

Quelques  modifications  ont  été  apportées 
aux  bâtiments  de  l'Economat. 
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Le  grand  pont  du  Guadalquivir,  du  kilomè- 
tre 5.046,  est  complètement  renforcé,  ainsi  que 
le  pont  de  Torrecilla  au  kilomètre  10.770. 

On  a  remplacé  cinq  ponts  métalliques  de 
cinq,  quatre  et  trois  mètpes  d'ouverture. 

Cordoue-Belmez 

On  a  réparti  une  grande  quantité  de  ballast, 
et  presque  terminé  la  construction  des  postes 
de  sécurité. 

Le  renforcement  des  ponts  de  l'Alhondiguilla 
et  de  l'Albardado  a  été  aussi  activement 
poussé. 

Campillos  à  Grenade 

Augmentation  des  voies  à.  San  Francisco  de 
Loja. 

Utrera-Moron-Osuna  et  La  Roda 

La  construction  d'un  quai  à  charbon  à  Mar- 
chena  est  terminée  et  un  nouveau  réservoir 
a  été  établi.  ^ 

Quatre  maisons  de  garde  de  la  ligue  d'Utre- 
ra  à  Moron  sont  sur  le  point  d'être  achevées. 

Séville-Xérès-Cadix 

Les  travaux  des  grandes  gares  de  la  ligne 
Séville-Xérès-Cadix  ont  été  poursuivis  sans 
interruption. 

A  Séville,  la  construction  des  pavillons  est 
terminée  et  on  .travaille  aux  voies  et  aux 
cours  à  marchandises. 

A  Xérès,  les  nouveaux  quais  et  cours  à  mar- 
chandises sont  achevés. 

A  Cadix,  les  travaux  du  hall  sont  poussés 
activement  et  la  construction  de  la  charpente 
métallique  est  terminée. 

Le  pont  de  San  Pedro  a  été  renforcé. 

A  Puerto-Real.  les  anciens  ateliers  ont  été 
aménagés  pour  les  Magasins  Généraux. 

Puente-Genil-Linarès 

Les  travaux  de  consolidation  des  tranchées 
des  kilomètres  43.300,  100.700  et  116.500,  et  du 
remblai  du  kilomètre  99.200  sont  terminés. 

A  la  suite  d'un  mouvement  dans  les  culées 
du  pont  de  10  mètres  d'ouverture  du  kilomè- 
tre 105.700,  il  a  été  construit  un  remblai  d'es- 
carbille, ce  qui  a  permis  de  supprimer  le  pont 
dont  la  consolidation  aurait  été  très  difficile 
et  très  coûteuse. 

CHAPITRE  II 
Dépenses  faites  pour  l'acquisition  des  lignes 
anciennes,  leur  parachèvement  et  la  construction 
des  lignes  nouvelles 

§  1er.  —  Détail  des  dépensas 

D'après  le  dernier  Rapport,  les  dépenses 
portées  au  compte  de  premier  Etablissement 
de  nos  voies  et  du  matériel  du  réseau,  y  com- 
pris 100.000  pesetas,  valeur  de  nos  Mines,  at- 
teignaient la  somme  de        Pes.  193.288.050  30 

Au  31  Décembre  1904.  elles  s'é- 
lèvent à   196.467.136  47 


Soit  une  différence,  en  plus. 

de                                       Pes.  3.179.080  1 

provenant  des  dépenses   d'amélioration  en 

matériel,  voies,  bâtiments,  etc..  que  nous 
avons  continué  à  faire  pendant  cet  Exercice 
et  qui  sont  réparties  comme  suit  : 

Ligne  de  Séville-Xérès-Cadix  Pes.  923.566  50 

—  t'trera-Moron-Osuna  ...  133.660  88 

—  Osuna-La  Roda   43.264  49 

—  Xérès-Sanlucar-Bonan- 

za    34.874  14 

—  Marchena-Cordoue    108.969  01 

—  Cordoue-Malaga-Boba- 

dilla-Grenade    1.248.483  19 

—  Cordoue-Belmez    314.946  47 

—  Puente-Genil-Linarès  ...  263.108  50 

—  Alicante-Murcie    108.206  99 

Total  égal         Pes.     3.179.080  17 

S  2.  —  Ressources 
Au  31  Décembre.  1904.  les  ressources  réali- 
sées comprenant  le  capital  social,  les  em- 
prunts et  les  subventions  encaissées,  étaient 
les  suivantes  : 

\ctions  anciennes   Pes.   30.000.000  » 


Obligations    148.939.662  33 

Subventions  encaissées   7.437.479  98 


186.377.142  31 


Coût  et  matériel  des  lignes  exploitées 

Lignes  Kil.  Pesetas 

Séville-Xérès-Cadix    164.252  49.459.503  25 

Utrera-Moron-Osuna  ...  93.230  9.190.811  77 

Osuna  à  La  Roda   35.596  2.048.625  96 

Xérès-Sanlucar-Bonan- 

za   28.860  2.694.133  33 

Marchena  à  Cordoue...  91.500  11.897.134  98 
Cordoue  -  Malaga-Boba- 

dilla-Grenade    315.860  43.453.445  20 

Cordoue-Belmez    71.010  10.707.786  15 

Puente-Genil  à  Linarès  175.850  50.414.955  50 

Alicante-Murcie    90.939  16.251.963  04 

1.067.097  196.118.419  18 
Lignes  en  étude  et  divers...  Pes.  248.717  29 
Mines  de  la  Compagnie   100.000  » 

196.467.136  47 

Excédent  es  dépenses  au  31  Dé- 
cemble  1904   Pes.    10.089.994  16 


CHAPITRE  III 

Résultats  de  l'Exploitation 

Exercice  1904 

(1.067  kil.  Q97  exploités) 

Par  kil. 
de 

Pesetas  chemin 

Recettes  de  la  grande  vi- 
tesse   8.178.037  33  7.664 

Recettes   de   la  petite   vi-  i 
tesse    14.117.848  42  13.230 

Total  des  recettes  du  trafic.  22.295.885  75  20.894 
Frais  d'exploitation  11.593.482  54  10.864 

Produit  net  du  trafic...  10.702.403  21  10.030 
Rapport  %  de  la  dépense  à 

la  recette   52  % 

Nombre  de  voyageurs   2.279.577 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse    2.004.876 

Exercice  1903 
(1.067  kil.  097  exploités) 

Par  kil. 
de 

Pesetas  rnemin 

Recettes  de  la  grande  vi- 
tesse   7.592.416  86  7.115 

Recettes  de  la  petite  vi- 
tesse   13.931.347  74  13.055 

Total  des.  recettes  du  trafic.  21.523.764  60  20.170 
Frais   d'exploitation   11.368.760  54  10.654 

Produit  net  du  trafic...  10.155.004  06  9.516 

Rapport  %  de  la  dépense  à 

la  recette   52  82  % 

Nombre  de  voyageurs   2.398.483 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse    2.441.499 

Les  recettes  de  1904  sont  de...  22.295.885  75 

en  augmentation,  sur  celles  de 

1903.  de   772.121  15 

D'autre  part,  les  dépenses  sont 
en  augmentation  de   224.722  » 

ce  qui  donne,  pour  les  produits 
nets  du  trafic,  une  augmenta- 
tion, en  1904,  de   547.399  15 

Le  produit  brut  par  kilomètre 

est  de   20.894  » 

La  dépense  par  kilomètre  est 

de    10.864  » 

Le  produit  net  par  kilomètre 

est  donc  de   Pes.        10.03O  » 

en  augmentation  de  514  pesetas  par  kilomètre 
sur  1903. 


Le  coefficient  d'exploitation  est  de  52  ".. 
contre  52  82  %  en  1903,  soit  une  amélioration 
•  le  0  82  %  cm  1904. 

Le  tableau  ci-dessous  donne  les  variations 
des  recettes  des  diverses  lignes  du  réseau  : 

Lignes  Pesetas  Pesetas 

Par  k)  . 

Séville-Xérès-Cadix    +453.308  47  +2.761 

Utrera-Moron-Osuna    —  68.790  26  —  73- 

Osuna-La  Roda   —  11.364  43   —  319 

Xérès-Sanlucar-Bonanza..  +    7.650  14    +  266 

Marchena-Cordoue    —  14.763  95   —  102 

Cordoue-Malaga    —  43.252  18   —  224 

Bobadilla-Grenade    +138.924  30  +1.132 

Cordoue-Belmez    +118.964  48  +1.675 

Puente-Genil-Linarès    +151.151  87   +  860 

Alicante-Murcie    +  40.232  71    +  443 

Augmentation  nette...    +772.121  15   +  724 

1°  Ligne  de  Séville-Xérès-Cadix  (164  kil.  252) 
Exercice  1904 

Par  kil. 
de 

Pesetas  chemin 

Recettes  de  la  grande  vi- 
tesse   2.465.272  90  15.009 

Recettes  de  la  petite  vi- 
tesse   2.744.074  36  16.707 


Total  des  recettes  du  trafic.  5.209.347  26  31.716 
Frais  d'exploitation   2.077.409  88  12.647 

Produit  net   3.131.937  38  19.069 

Rapport  %  de  la  dépense  à 

la  recette   39  87  % 

Nombre  de  voyageurs   927.941 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse    383.562 

Exercice  1903 

Par  kil. 
de 

Pesetas  chemin 

Recettes  de  la  grande  vi- 
tesse   2.147.853  97  13.076 

Recettes  de  la  petite  vi- 
tesse  -.    2.608.124  82  15.879 

Total  des  recettes  du  trafic.  4.755.978  79  28.955 
Frais  d'exploitation   2.047.875  33  12.468 

Produit  net   2.708.103  46  16.487 

Rapport  %  de  la  dépense  à 
la  recette   43  06  % 

Nombre  de  voyageurs   938.180 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse    480.941 

Cette  ligne  a  produit  453.368  pes.  47  de  plus 

qu'en  1903. 

Grande  vitesse,  voyageurs   296.008  25 

Grande  vitesse,  messageries...  21.410  68 
Petite   vitesse   135.949  54 

Ensembla        Pes.       453.368  47 

Il  y  a  augmentation  sur  les  articles  sui- 
vants :  engrais,  1.000  pesetas  ;  huiles.  33.000 
pesetas  ;  vins  et  eaux-de-vie,  80.000  peseta*  : 
matières  textiles  et  végétales,  3.000  pesetas  : 
fers  et  machines.  20.000  pesetas  ;  fruits  et  lé- 
gumes, 5.000  pesetas  ;  betteraves.  19.0C0  pesé-, 
tas  ;  bois,  5.000  pesetas  ;  plomb,  1.000  pesetas  ; 
denrées  coloniales.  13.000  pesetas  ;  magasina- 
ges. 15.000  pesetas  ;  transports  en  service, 
23.000  pesetas  ;  divers,  58.000  pesetas. 

Il  y  a  moins-value  sur  les  suivants  :  sucres, 
15.000  pesetas  ;  céréales.  32.000  pesetas  :  fari- 
nes, 2.000  pesetas  :  houilles  et  coke.  22.000  pe- 
setas :  matériaux  de  construction.  16.000  pese- 
tas ;  minerais  et  brai.  13.000  pesetas  :  oranges 
et  citrons,  3.000  pesetas;  tourteaux.  22.000  pe- 
setas :  sel,  4.000  pesetas  ;  tissus  et  laines,  2,000 
pesetas. 

2°  Ligne  d' Utrera-Moron-Osuna  r9S  kil.  230) 
Exercice  1904 

Par  kil. 
de 

Pesetas  chemin 

Becettes  de  la  grande  vi- 
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tesse    606.956  31  6.510 

Recettes  de  la  petite  vi- 
tesse   992.912  45  10.650 

Total  des  recettes  du  trafic.  1.599.868  76  17.160 
Frais  d'exploitation   886.119  81  9.504 

Produit  net   713.748  95  7.656 

Rapport  %  de  la  dépense  à 

la  recette   55  40  % 

Nombre  de  voyageurs   141.445 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse    178.048 

Exercice  1903 

Parkil. 
de 

Pesetas  chemin 

Recettes  de  la  grande  vi- 
tesse   596.012  86  6.393 

Recettes  de  la  petite  vi- 
tesse   1.072.646  16  11.505 

Total  des  recettes  du  trafic.  1.668.659  02  17.89S 
Frais  d'exploitation   895.430  69  9.605 

Produit  net   773.228  33  8.293 

Rapport  %  de  la  dépense  à 

la  recette   53  G6  % 

Nombre  de  voyageurs   156.260 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse    234.927 

Les  produits  de  cette  ligne  ont  subi  une 
baisse  de  68.790  pes.  26  en  1904. 
Il  y  a  augmentation  sur  les 

voyageurs  de   Pes.        19.391  49 

Baisse  sur  les  messageries  de.  8.448  04 
Petite  vitesse,  diminution  de...  79.733  71 
Les  articles  suivants  sont  en  augmentation  : 
huiles,  33.000  pesetas  ;  matières  textiles  et  vé- 
gétales, 1.C00  pesetas  ;  betteraves,  17.000  pese- 
tas ;  sel,  2.000  pesetas  ;  voitures  et  bestiaux, 
3.000  pesetas  ;  divers,  17.000  pesetas. 

Les  diminutions  les  plus  importantes  por- 
tent sur  les  suivants  :  vins,  21.000  pesetas  ; 
sucres,  30.000  pesetas  ;  charbon  de  bois,  2.000 
pesetas  ;  céréales,  34.000  pesetas  ;  fruits  et  lé- 
gumes, 9.000  pesetas  ;  bois,  8.000  pesetas  ;  ma- 
tériaux de  construction,  13.000  pesetas  ;  mine- 
rais et  brai,  7.000  pesetas  ;  tourteaux,  24.000 
pesetas. 

3°  Ligne  d'Osuna  à  La  Roda  (35  kil.  596) 
Exercice  1904 

Parkil. 

de 

Pesetas  chemin 

Recettes  de  la  grande  vi- 
tesse   237.318  56  6.667 

Recettes  de  la  petite  vi- 
tesse   401.087  02  11.268 

Total  des  recettes  du  trafic.  638.405  58  17.935 
Frais  d'exploitation   336.006  57  9.439 

Produit  net   302.399  01  8.496 

Rapport  %  de  la  dépense  à 

la  recette   52  63  % 

Nombre  de  voyageurs   47.283 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse    85.046 

Exercice  1903 

Par  kil. 
de 

Pesetas  chemin 

Recettes  de  la  grande  vi- 
tesse     229.875  27  6.458 

Recettes  de  la  petite  vi-   

tesse    419.894  74  11.796 

Total  des  recettes  du  trafic.  649.770  01  18.254 
Frais  flVxploitution   247.671  25  6.958 

Produit  net.»   402.098  76  11.296 

Rapport  %  de  la  dépense  à 

là  recette   38  12% 

I  Nombre  de  voyageurs   50.993 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vlteftfte    115.359 

Sur  cette  ligne,  il  y  a  une  baisse  de  recettes 

Ofi  II  364  pes  43  par  rapport  à  1903 
Les  voyageurs  ont  augmenté 

de    Pes.        14.051  08 


Mais  les  messageries  ont  bais- 
sé de   6.608  39 

et  la  petite  vitesse,  de   18.807  72 

Les  produits  en  baisse  sont  :  tissus  de  laine, 
1.000  pesetas  ;  tourteaux,  6.000  pesetas  ;  mi- 
nerais et  brai,  3.000  pesetas  ;  bois,  8.000  pese- 
tas ;  houille  et  coke,  2.000  pesetas  ;  fruits  et 
légumes,  1.000  pesetas  ;  céréales,  5.000  pese- 
tas ;  sucres,  10.000  pesetas  ;  vins  et  eaux-de- 
vie,  11.000  pesetas. 

Par  contre,  il  y  a  augmentation  pour  les 
suivants  :  huiles,  6.000  pesetas  ;  matières  tex- 
tiles et  végétales,  6.000  pesetas  ;  betteraves, 
9.000  pesetas  ;  transports  en  service,  2.000  pe- 
setas ;  divers,  7.000  pesetas. 

4°  Ligne  de  Xôrès-Sanlucar-Bonanza  (28  k.  860) 
Exercice  1904 

Parkil. 
de 

Pesetas  chemin 

Recettes  de  la  grande  vi- 
tesse   108.624  49  3.764 

Recettes  de  la  petite  vi- 
tesse   79.009  99  2.738 

Total  des  recettes  du  trafic-  187.634  48  6.502 
Frais  d'exploitation   196.229  10  6.800 

Produit  net   —8.594  62  .—298 

Rapport  %  de  la  dépense  .à 

la  recette   104  58  % 

Nombre  de  voyageurs   68.333 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse    16.102 

Exercice  1903 

Parkil. 
de 

Pesetas  chemin 

Recettes  de  la  grande  vi- 
tesse   96.888  23  3.357 

Recettes  de  la  petite  vi- 
tesse   83.096  11  2.879 

Total  des  recettes  du  trafic.  179.984  34  6.236 
Frais  d'exploitation   193.365  34  6.700 

Produit  net   —13.381   »  —464 

Rapport  %  de  la  dépense  à 

la  recette   107  43  % 

Nombre  de  voyageurs   64.307 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse    22.239 

Cette  ligne  a  donné,  en  1904,  une  augmenta- 
tion de  12.469  pes.  72  sur  les  Voyageurs.  Les 
Messageries  sont  en  diminution  de  733  pes.  46, 
et  la  Petite  vitesse  de  4.086  pes.  12,  soit  au 
total  une  augmentation  de  7.650  pes.  14. 

La  baisse  des  recettes  de  la  Petite  vitesse 
porte  principalement  sur  les  articles  sui- 
vants :  vins  et  eaux-de-vie,  7.000  pesetas  ;  fa- 
rines, 3.000  pesetas  ;  fruits  et  légumes,  1.000 
pesetas  ;  bois,  1.000  pesetas.  Par  contre,  il  y  a 
7.000  pesetas  d'augmentation  sur  les  articles 
divers. 

5°Ligne  de  Marchena  à  Cor  doue  (94  kil.  500) 
Exercice  1904 

Parkil. 
de 

Pesetas  chemin 

Recettes  de  la  grande  vi- 
tesse   223.502  89  2.442 

Recettes  de  la  petite  vi- 
tesse  -   417.413  39  4.562 

Total  des  recettes  du  trafic.  640.916  28  7.004 
Frais  d'exploitation   730.935  83  7.988 

Produit  net   -90.019  55  —984 

Rapport  %  de  la  dépense  à 

la  recette   114  04  % 

Nombre  de  voyageurs   63.876 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse    73.111 

Bxeroioa  1903 

Par  kil. 
de 

Pesetas  chemin 

Recettes  de  la  grande  vi- 
lesse    210.555  49  2.307 


Recettes  de  la  petite  vi- 
tesse   439.124  74  4.799 

Total  des  recettes  du  trafic.  655.680  23  7.166 
Frais  d'exploitation   703.029  88  7.683 

Produit  net   —47.349  65  —517 

Rapport  %  de  la  dépense  à 

la  recette   107  22  % 

Nombre  de  voyageurs   72.418 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse    95.662 

Pour  l'année  1904,  il  y  a  une  baisse  de  14.763 
pesetas  95  dans  les  recettes  de  cette  ligne. 
Voyageurs,  augmentation  Pes.         4.866  49 

Messageries,  augmentation   2.080  91 

Petite  vitesse,  diminution   21.711  35 

Il  y  a  moins-value  sur  les  articles  suivants  : 
vins,  3.000  pesetas  ;  fruits  et  légumes,  4.000 
pesetas  ;  bois.  4.000  pesetas  ;  charbon,  2.000 
pesetas  ;  céréales,  10.000  pesetas  ;  farines, 
6.000  pesetas  ;  matières  textiles  et  végétales, 
5.000  pesetas  ;  houille  et  coke,  4.000  pesetas  ; 
minerai  et  brai,  7.000  pesetas  ;  tourteaux, 
5.000  pesetas  ;  transports  en  service,  2.000  pe- 
setas. 

Il  y  a  plus-value  sur  les  huiles,  7.000  pese- 
tas ;  sur  les  betteraves,  1.000  pesetas  ;  sur  les 
matériaux  de  construction,  2.000  pesetas  ;  sur 
le  sel,  2.000  pesetas  ;  sur  les  articles  divers, 
18.000  pesetas. 
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Chemin  de  fer  du  Nord.  —  Exposition  interna- 
tionale et  universelle  de  Liège  (avril-novembre 
1005).  —  Services  rapides  entre  le  réseau  du  Nord 
français  et  Liège. 

Toutes  les  gares  et  stations  du  réseau  du  Nord 
délivrent  : 

1°  Des  Billets  simples  et  d'aller  et  retour  pour 
Liège  ;  les  billets  d'aller  et  retour  auront  une 
durée  de  validité  de  10  jours. 

Les  prix  des  billets  aller  et  retour  au  départ  de 
Paris  seront  les  suivants  : 

1" classe  :  59.90;  2°  classe  :  42.85;  2e classe:  26.80. 

2°  Le  vendredi,  le  samedi  et  le  dimanche  seule- 
ment, des  Billets  d'aller  et  retour  valables  jus- 
qu'au mardi  inclusivement. 

Les  prix  de  ces  billets,  plus  réduits  que  ceux 
des  aller  et  retour  ordinaires,  comportent  des  ré- 
ductions pour  les  familles. 

Ainsi  par  exemple,  au  départ  de  Paris  : 

1"  cl.    2«  cl.    3e  cl. 

Pour  une  personne   53   »   35.75  22.50 

2  pers.Ruduct.de  5  0/0  par  p.  51.35   33.'.  5  21.40 

3  —       —         10         —     47.70   32.20  20.25 

4  —       —         15         —     45.05   30.40  19.15 
_       _         20         —     42.40   28.60   18  » 

Au  delà  du  5  r éd.  25         —     39.75   26.80  16.90 
3°  A  l'occasion  de  certaines  fêtes,  des  Billets 

d'aller  et  retour,  d'une  durée  de  validité  de  3  jours 

et  valables  par  trains  spéciaux  ou  désignés. 
Les  prix  de  ces  billets  comportent  également  des 

réductions  pour  les  familles. 
Prix  des  billets  délivrés  par  Paris  : 

1"  cl.     2«  cl.    3«  cl. 

Pour  une  personne   45.90   31    »    19. oO 

2  pers.  Réduct.de  5  0/0  par  p.  43.60   29.45  18.55 

3  —       -        10  —  41.30  27.90  17.55 

4  —       —        15  —  39    »  26.35  16.60 

5  —  —  20  —  36.70  24.80  15.60 
Au  deR  de  5  réd.  25  —  34.45  23.25  14.65 

4°  Des  Billets  d'un  jour  valables  par  trains  de 
plaisir  spéciaux  on  désignés. 

Les  prix  de  ces  billets  comportent  également 
des  réductions  pour  les  familles. 

Prix  de  eus  billets  au  départ  de  Paris  : 

2«  cl.    3»  cl. 

Pour  une  personne   14.90  9.60 

2pcrs.Reduct.dc  5  0/0  par  pers.  14.15  9  10 
;i    _         —  10        —  13.40  8.65 

4  —        —  15       —  12.65  8.15 

5  —  —  20  —  11.90  7.70 
Au  delà  de  5  réd.  25  11.20     7  20 

5°  Dos  Cartes  d'abonnement  belges  valables 
lb  jours. 

Chaque  carte  donne  droit  sur  le  parcours  Nord 
à  un  voyage  aller  et  retour  et  libre  parcours  sur 
les  résuàux  belges. 

1  a  taxe  de  ces  billets  aller  et  retour  est  celle 
des  aller  et  retour  ordinaires,  mais  leur  validité 
est  égale  à  celle  des  cartes,  c'ost-à-diro  15  jours. 


BOURSE   DE  PARIS 
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NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750.00C 

25 

3.375.000 

25 

8.750.000 

25 

18.750.000 

25 

S. 250. 000 

25 

14.000.000 

25 

5.000.000 

25 

15.000.000 

25 

e. 250. ooo 

25 

300.000 

25 

18.750.000 

25 

12.500.000 

25 

275.000 

25 

7.500.000 

25 

400.000 

25 

68.750.000 

125 

25.000.000 

125 

3.125.000 

25 

400.000 

25 

2.000.000 

25 

4.000.000 

25 

10.625.000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  1«w. 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  tu, . 
The  East  lut  ,rt»tl«UtjItui 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuls  Estate... 

A.  Goerz  et  C»  

KJeinfonteln  (New). . . 

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  . . 
May  Consolitated  .... 

Prlmrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Simmer  and  Jiek  (tel.  ion.) 
Transvaal  GoldFields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

We3t  Rand  

Windsor  


143.75 

1000 
237.5 
330 

47 
145 
68.50 
170 

69 

80 
120 

93 
175 
865 
125 
ni  340 

196 

262 
75 
85 
77.50 


21 

16.50 
61.50 

198.50 

584 
74 

110 
65.50 
53.25 
53.50 
55 

94.50 
101 

9(3 
264 

241.50 
41.25 
65.50 

168.50 

383 
17.75 
52 
37 


22.50 

23.50 

90 
234 
608 

82 
144 

84 

67 

61 

82 
101 
109 

91 
293.50 
26?. 50 

59 .  /  r. 

79 
182 

278.50 
20 


14.25 
18.25 
68.50 

193  50 

514 
54 

130 
72 

ôo.r»o 

37.25 


.75 


82 

SI 

6S 
■237 
239 

41 

55 
134 
162 

12.50 

37 

li.50 


14 

18 

68.50 
192 
469 

52  50 
1 16  50 

71  75 

4S  75 

37.-25 

85 

80 

88.25 
70 

236  50 
■223  50 
4L 

51.75 
127.50 
162 

12.50 

37 

15.50 


14 

17.50 

58 
187 
477 

49  50 
115 

70 

47.5° 
35  50, 
85 

78  75 

87. 5J! 

69  I 
223  50, 
224 

40 

55 
127 
149 

12 

35 

16 
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NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

8EMK.STKIHLLB 


30 

juin 
1904 


a 

déo. 
1904 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

47 

41 

32 

30 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants) . . . 

473.50 

4*4 

434 

50 

434 

40.000.000 

125 

Huanchaca  (Argent)... 

87.25 

102.50 

107 

50 

124 

20.000.000dr 

tOOdr 

Laurlum  grec  (,U»b  «tu,.) 

51 

57.50 

54 

50 

58 

30 
433 
130 

58 


COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 

11.250.000 
10.000.000 
18.125.000 
7.500.000 
12.500.000 
37.500.000 
13.750.000 
12.500.000 
50.000.000 
12.500.000 


Bechuanaland  liiliritito. . 

Brlt.Sth.  Afric.  (ChirUrW) . 

Cassinga  

Dynamite  du  Transvaal 
Sera  te  FabrfekenlIiMWrle 
Goldfields  Caistlltil.  niitilri 
Henderson  Transv.  lilitt 
Kokumbo  (Mt«  l'hoir*).... 

Oceana  Company  

Mossamédôs  (Gie  de)... 
Mozambique  (Cie  de)... 
Rand fo iitein  Estâtes... 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

29.50 

35 

24  50 

24.50 

23 

125 

47.50 

59.25 

4S.23 

47.75 

46  50 

35.95 

31.90 

30 

31  50 

31 

91.25 

112.50 

164.50 

212  50 

162 

162 

125 

31 

40 

40 

40 

40 

30 

22  75 

3 

18 

18 

18 

107.50 

41.25 

47.50 

35.50 

35 

35 

35 

13 

19  5) 

14 

13  75 

13.75 

35.50 

36  5, 

28  50 

23.50 

28.50 

16.25 

7) 

■H. 25 

52.23 

63 

59 

103 

109.50 

82  25 

81 .25 

78.75 
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NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

1/5 
O 

SEMESTRIELLE 

ai 

30 

31 

o 

Juin 

Déo. 

<! 

1904 

1904 

275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
82.000 
.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
1S5.000 
300.  <ya 
848.730 
90.000 
900.000 
560.000 
300.000 
200.000 
300.000 
150.000 
160.000 
500 . 00'. 
600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.895 
231.250 
325.000 
351.269 
470.000 
550.000 
400.000 
711.500 
288.750 
949.620 
325.000 
100.000 
200.000 
450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
448. 98i 
.500.000 
270.000 
750.000 
900.000 
425.000 
100.000 
700.000 
540.000 
1250  000 
1*00.000 
400.  Ou*. 
80. ÙO0 
196. 7U 
352.08.. 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwatersrand) 

li 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levais.. 

Ohlmes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuls  : . . 

Geldenhuls  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Glnsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (Witwattrirand) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlel  (New)  

Main  Reef  Consolidated 
May 's  Consolidated  (New 

Modderfontein  

Id.  Extension. 

Meyer  and  Charlton  

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Prlmrose  (New;  

Prlncess  Estate  

Rand  Mines  

Randfonteln  , 

Rletfonteln  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep;  

Rose  Deep  , 

dalisbury  (New)  

Slnxmer  (New) . .   

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodepi 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Wemmer  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep. . 
Wolnuter  

iH7  nr/...to. 


7  1/8 
2  1/4 
1  1/8 
1  3/8 
3/4 
11/16 

1/4 
6  7/16 
2  15/16 

l  1/4 
13 

14  1/4 


1/16 

9/16 
7/8 


5/8 
7/8 
1/8 
5  9/16 
1 1  3/8 
5/16 

3  1/4 

1  3/8 

4  1/16 
3  1/2 

3  3/8 

4  3/4 
3 

4  1/8 

2  1/8 

5  1/2 

2  1/16 

3  3/4 
7/8 

1  3/4 

1  5/8 
3  15/16 
8  15/16 
2  1/2 

5  3/8 

2  7/16 
3/4 

4  1/8 

3  11/16 
15/16 

10  7/16 
3  3/16 

2  3/8 
9  1/2 

5  9/16 
8  7/6 
1  7/8 
1  0/8 

3  13/16 

3  3/4 
3  9/16 

6  3/4 

11  1/4 
1  15/16 
3  13/16 

3  1/2 


7  1/4 
2  5/8 
1  5/15 
1  1/2 
15/16 


6  1/8 

2  1/4 

15  1/2 
16 

5  3/8 

5  1/8 

3  7/16 

9  3/8 
24 

6  3/8 
3  5/16 

3  5/8 
5  3/4 

11  3/8 
1/4 

2  3/4 

1  1/2 

5  1/4 
8  3/8 

4  1/8 

3  7/8 

2  5/8 

4  3/4 
2  11/16 

6  7/8 
2  3/8 
4 

1  1/16 

2  1/16 
2 

4  1/4 
10  15/16 

2  13/16 

5  1/2 

2  7/8 
1 

5 

3  1/2 
1  5/8 

11  3/4 

3  3/8 
2  15/16 

10  1/4 

6  3/8 
9 

1  7/8 

2  3/8 

4  3/8 

3  7/8 

4  3/8 

7  1/4 
U 

2  7/17 
4  5,8 

3  7/3 


5  13/16 

5  3/4 

5  9/16 

1  13/16 

l  13/16 

1  H/16 

7/8 

7/8 

7/8 

15/16 

15/16 

5/8 
1/2 

9, 16 

9/16 

9/16 

9  16 

7/8 

7/8 

5  1/2 

5  1/2 

5  1/2 

2  5/16 

2  3/16 

2  3/16 

1  1/4 

1  1/4 

14  3/4 

14  1/2 

14  1/i 

13  1/4 

13  1/4 

13  1/4 

4  1/16 

4  1/15 

4 

4  1/8 

4  1/8 

4 

2  11/16 

2  6/8 

2  3  8 

7  5/8 

7  5  8 

7  3/8 

20  1/2 

20 

19 

5  3/4 

5  3/4 

5  5/8 

2  1/8 

i  1/8 

2 

2  7/16 

2  7/16 

2  3/8 

4  7  8 

4  15/16 

4  7/16 

9  5/8 

9  3/4 

9  3/i 

3  16 

3  16 

3,  16 

1  7/8 

1  7/8 

1  13/ 

1  1/16 

l  1/16 

1 

4 

3  15/16 

3  3/4 

7  3  8 

7  1/2 

7 

4  1/8 

4  1/8 

4 

2  3/4 

2  3/4 

2  3/1 

1  3/4 

:  3/4 

1  13  16 

3  3/4 

3  3/4 

3  5/8 

2 

1  15/16 

1  7/8 

4  13/16 
1  1/2 

4  3/4 

4  9/16 

1  1/2 

1  1/2 

3  3/16 

3  3/16 

3  1,  16 

11/16 

11/16 

11/16 

1  7/16 

1  7/16 

1  3/8 

1  9/16 

1 

1  3/8 

3  1/2 

3  b/S 

3  11/ 16 

9  1/16 

9  1/16 

3  3/  i 

2  3/16 

2  3/16 

2 

4  3/4 

4  3/4 

4  3/4 

2  1/2 

2  1/2 

2  1/2 

3/4 

11/16 

3/4 

4  1/8 

4  1,8 

4 

2  3/4 

2  11/16 

2  3/4 

1  1/16 

l  1/16 

1 

9  1/2 

9  7, 16 

8  7,8 

2  1/2 

2  1/2 

2  3/3 

2 

1  15/16 

1  7,8 

9  3/8 

y  3/8 

8  7/8 

5  3/8 

5  1/2 

5  1  2 

6  7/8 

6  7,8 

6  5,8 

1  5/8 

1  9/16 

1  9/16 

1  5/8 

1  11/16 

1  9/16 

3  1/4 

3  5/16 

3  1/4 

3 

3 

2  7/8 

3  1/2 

3  1/2 

3  5/ 16 

5  1/8 

5  1/10 

G  1/8 

6  1/8 

5  3/4 

1  5/8 

1  1/2 

1  7/ 16 

3  5/8 

3  5/8 
2  15; 16 

3  7  16 

2  15/16 

2  15/1 j 

350.300 

£ 
1 

A.nglo-French  Expl  

3  3/8 

4  3/4 

3  3/16 

3  1  16 

3 

1.102.500 

1 

Bamato  Consolidated... 

2  u/ie 

3  3/16 

2 

1  15/. 6 

1  7/8 

400.000 

1 

Bechuanaland  

1  1/16 

1  5  16 

15/16 

15/16 

7/8 

4.375.000 

1 

Chartered  (Britiih  S.  A.  S») 

1  3/1 

2  5/:6 
7/!6 

1  !3  16 

1  13  16 

1  13/16 

325.000 

1 

Charterland  Goldfields.. 

5/16 

5  16 

5/16 

516 

2.000.000 

1 

Cona.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

6  1/12 

8  Hl 

6  7/16 

6  1/2 

6  !/3 

1.250.000 

1 

Id.  6%  Préférence.. 

25/0 

26/0 

23/6 

23/6 

575.000 

100 

id.  5  %%Debentures. 

107 

108 

103  1/2 

103  1/2 

103  1/2 

200.000 

1 

Johannesburg  Estâtes.. 

1  7/16 

1  7/16 

1  3/8 

1  3  S 

1  3/8 

400.000 

1 

Mashonaland  Agency... 

15/16 

1  5/to 

3/i 

3/4 

3/4 

466.593 

1 

Matabele  Gold  Reef 9  &c. 

9/16 

3/8 

3/0 

3/0 

3/0 

670.000 

1 

Mozambique  C»  

1  7/16 

1  7/1? 

1  1/8 

1  1/3 

1  1/8 

1.267.507 

1 

Oceana  Consolidated  — 

l  5/8 

1  7/8 

1  3/8 

l  3/S 

l  5/ M 

100.000 

1 

Rhodesla  Exploration  .. 

3  1/4 

4  11/16 
1/4 

2  15/16 

2  7/8 

2  13  16 

225.000 

1 

Rhodesia  Goldfields  

4  3/i 

1/4 

2/0 

2/0 

2/0 

751.077 

1 

Transvaal  Ôoasolidt. . . . 

4  5/16 

3  1/4 

3  3/<6 

3  7, 16 

300.000 

1 

Id.        Gold  Fields.. 

2  9/16 

3  3/16 

2  1/8 

2  1/8 

2  1/8 

604.225 

1 

Id.  GoldMiningEstat 

50 

1  15/16 

2  1/8 

l  5/16 

1  15  16 

1  1/8 

930.000 

1 

Willoughby's  Consol  

6/0 

3/4 

10/0 

9 '6 

9/6 

197.436 

1 

Zambesia  Exploring  

1  7/16 

2  1/2 

1  1/i 

1  1-2 

1  7/16 

-33 

H  £3 
On  -a 

o 


j  s 

<  s 
e-1  s 

<  s 

U  s 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

31 

Juin 

Dec. 

19J4 

1904 

GOMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

l 

Exploration  G'  (New) — 

13/16 

1,8 

11/16 

11  16 

3/i 

i. 682. 396 

1 

Johannesbg.  Cons.  Inv.. 

2  7/8 

3  1/8 

2  1/16 

2 

2 

500.000 

1 

Id.  Waterwks.. 

1  3/16 

2  1/8 

2  1/16 
3/4 

2  1/16 

250.000 

1 

Id.       Tramways  . . 

5/8 

3/4 

1.000.000 

10 

National  Bank  3.  A.  R. . . 

16 

18  5/8 

16  1/2 

16  1/2 

16  1/2 

200.000 

1 

New  African  Company  . . 

1  7/8 

2  1/4 

1  9/16 

1  9/16 

1  3  .'8 

1  7/16 

3.000.000 

1 

Robinson  Bank  

1  3/3 

1  1/2 

1  3,8 

250.000 

1 

S.  African  Gold  Trust... 

5  1/16 

7  1/8 

4  3/4 

4  3'4 

4  5/8 

500.000 

1 

Tatl  Concession  

1/2 

11/16 

7/16 

7/16 

7. 16 

450.000 

1 

Transvaal  Coal  Trust... 

2  1/8 

3  1/i 

2  11,16 

2  5/8 

2  1/2 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 
140.000 
250.000 
280.663 
l. 000. 000 
200.000 
91.000 
960.000 
112.000 
320.000 


721.500 
3.948.955 

1.283.020 
105. 21 


Great  Boulder  Prop  

Hannan's  Brownhill  — 
Laite  View  Consols  . ... , 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  GoldOelds, 

Brilliant  Block  , 

Broken  Hill  Proprlet  

South  Kalgurll  

Waihl  


25/9 
3  3/8 

1  1/4 
7/16 

2  3/8 
5/16 

1/2 
1  13/16 
1  3/8 
5  1/2 


23,0 
3  11/16 

1  lll 

14/0 

2  7/8 
5/16 
9/16 

2  3/lo 

1  1/' 
6  1/16 


1  1/4 
10/0 

3 

1/6 
7/16 

53.0 
i  5/16 
6  1/16 


25  0 

1  5/16 
10/0 

3 

1/6 
7/16 

52 /u 
1  1/4 
5  7/8 


1  5/16 

12,0 

3 

1/6 
7/16 

52  6 
1  1/i 
6  7/ 16 


MINES  DE  DIAMANT 


Consolidt.  Bultfoateln. 

De  Beer  s  ordinaire  

Id.  6  %  Debenlure. . 
Grlqualand  West. 


23/6 

21/6 

29/6   |  29/6 

29/Ô 

19  1/16 

18  1/8 

17  1,8  •  17 

17 

107 

106  IJi 

104       I  104 

1C4 

8  1/4 

?  *i£  J    7  5/8 

7  5  S 

G 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


3VTJk.I\.CIÎÉ    OFFICIEL    DE  PAKIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


1«mbr. 

tel 

d*  Titre» 

■  •■ 

800 . 000 

500 

3.576 

1000 

205.335 

50C 

•274.545 

50C 

145. 16^ 

500 

44.246 

500 

216. 136 

500 

4878541 

500 

4692748 

50( 

326. 238 

50( 

81  325 

50( 

232.920 

50C 

2475477 

500 

673.686 

500 

502.336 

500 

2865609 

500 

378.587 

50f 

154.38V 

500 

140.027 

500 

477.634 

500 

122.366 

» 

<238l66 

501 

i  425406 

50( 

1717565 

500 

■'50.81> 

500 

.'53.137 

500 

318  391 

500 

1368070 

500 

i40.814 

500 

28.903 

60( 

179. 3l> 

500 

146.503 

50< 

48.553 

50l 

249.370 

501 

300.000 

25( 

74.337 

500 

60.00P 

500 

71.555 

500 

40.000 

500 

19-763 

250 

316.237 

80.000 

500 

120-000 

500 

13.550 

50( 

20.450 

» 

100.000 

10( 

200.000 

250 

62.060 

50( 

64.000 

50C 

t00.78» 

250 

57.561 

500 

106.000 

100 

60.000 

25( 

16.000 

50( 

14.66 

25( 

35.340 

» 

125.000 

101 

50.000 

501 

40.000 

500 

1363001, 

500 

2u8.fc5 

o0l 

100. 001 

n 

40.001 

500 

lOO.OOt 

100 

70.121 

500 

80.001 

501 

64.000 

501 

60.001 

30C 

lapilli 

•1 

iombre  do 

Tllro- 

>8v781  .954  1 

9.121.700  i 

S7.0U8.5UU  1 

,243U0  2U0  11 

4.833.800  ï 

IH  ;i58  2u0  £ 

8.613.700 1 

57  310  •  !> 

145388 .0001 

761.850 «b 

h  .vjuo  ooo  i . 

i  Oo7  .'m  1 

(6.971  900  à 

2W.3J3.5S0  k 

iool 

C1PIT1L 
••■Iml 


IIUIMI 

22222 
3712 


25934  778 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


lombrft 

de  Titres 


385.516 
852.600 


56,428 
108.150 


410.582 
153.842 
(035470 
• 

440  51t 
228.122 
569.526 
■ 

434.036 
» 

63.598 
» 

409.538 
385,450 
112.736 


73.497 
1403661 
779.870 
1768989 
976.889 
945.779 
479.19' 
.295 
492.19 
599.440 
222.23; 
147.59 
116464 
176.19. 
104.611 
42. 643 


182.500 
125.000 
40.000 
50.000 
300.000 
60.000 
400.000 
160.000 
60.000 
500.000 
100.000 
100. 000 
400. OOt 
240.000 
80.000 
40.000 
30.000 
40.000 


57.921 

60.000 

52..  ttu 
101 .31 i 
178.25 

49.54 
«86.(5 
107. 14', 

86.85: 

Ml.  711 
l»61  l'J 

13*.  M 

477.05 

147.331 


1000 
500 
500 
501 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
SOC 
500 
500 
500 
500 


RENTES  FRANÇAISES 


«  X  

8  %  Amortissable 


Terme. 
Compt. 
Terme. 
Compt. 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  S  % 

(gar.  France)  Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1866  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  

1876  4  %   

1876  4  %  

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %   

—  quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés). 

—  cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  %  ■ 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %■ 
Foncières  1883  3  %  

—  1886  2.60  %.. 
Communales  1891  3  %. 

—  189  2  2.60  94. 
Foncières  1896  2.60  %.■ 
Communales  1899  2.60  % 
Foncières  1903  3  %  (lOOf.p1) 
Bons  de  ÎOO  fr.  1887... 

—  1888... 
Banque  hypot.  de  France 

—  -  1881 
Immeubles  de  France  — 


lOC. 


DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(actions  a  terme) 
Banque  de  France  nom.  . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  N  a  t.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.et  Ag.  d'Alg.  2501  p>jé: 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 
Société  Marseillaise.... 

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise. 

Société  Générale  

B.Fr»  f  le  Com«  «i  1  Indus"1 
Banque  Union  Parisienne 

Rente  Foncière  

immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  HT  OBL.  AU  COMPTANT 

Bône-Guelma  

-  1%.... 
Départementaux  

—  ■    "  %  titres  bleu* 

—  j  %  litr.  rouges 
Économiques  3  % 
Est- Algérien  

3  %■ 

Est. 


Act. 
Obi. 
Act. 

DU. 


Act. 
Obi. 
Act. 

de  JouIhh.  . . 
Obi.    —    5z  51-56  5  %  . 
~     ~   3  %  

=  = 

—  —  AnwnitH  3  % 

—  Gir.-Oelnt.  de  Paris  3 "% 


iiriitri 

1904 


Coari  e.ai.  juill. 

19ÔT^Î904 


3  . 
3  .. 


15 

2  50 
2  50 
17  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 


12 


135  41 
50 
12  50 
38 
27  50 

12  50 
27 

13  i\ 
40  . 
50  . 

5  . 
15  . 
15  6 
10  . 
U.C. 10 


43  81 


30 
10 

20 

I!, 

15 

te 

B0 
15 

35  50 
15  5( 
25  .. 
15  .. 
15  .. 
12  U 
16 
U 


96  85 


481  .. 
81  25 

501 


555 
442 
413 


560 
558 
379 


378 
414 
400 


«8 
399 


122 
139 


>700 
1115 
414 
700 
600 
490 
690 
617 
805 
1110 
85 
325 
623 
198 

192 
30 


710 
447 
680 


435 
710 
448 
910 
417 
660 
458 
455 


97  85 
99  .. 


477  .. 

79  75 
495  Y. 


Cours  de  clôture  (1905; 
3  août  10  août  17  août 


555  .. 


372  .. 
372 


443 
90  50 


444 

399 


498 


116  .. 
138  .. 


i820  . 

1160  . 

430  . 

730  . 

600  . 

499  . 

690  . 

620  . 

780  . 

1125  . 

91  50 

313  . 

624  . 

220  . 

550  . 

140  . 


673 
444 
680 


423 
670 
440 
887 
390 

4M 
449 


99  45 
99  50 


99  30 


479 
81  2: 
49Î 


560 
474 
409 
105 
574 
572 
386 

99 
388 

98 
437 
109 
424 
106 


410  5-5 


491 
508 
506 
452 
485 
403  50 
479 
488 
482 
494  50 


563 
450 


161  . 


1428 
465 

685 
499 
712 
672 
914 
1112 
140 

645 
246 
918 
160 


1380 


720 
450  50 
740  . 
442  . 
444  . 
442  . 
715  . 
450  . 
953  . 
431  . 

402  '. 
406  . 
419  . 
458  . 


99  75 
99  75 


99  55 


479 


404 


555  . 


410  50 
105 


388 
98  50 

98  50 


110  . 

425  . 
106  . 
435  50 
87 

409 


494 
515 
507  50 
452 
490 
406 
481 
490 
483 
495  50 


562  50 


161 


3725 
1435 
4:i 

820 
666 

7CÔ 
675 
922 
1120 
141 
333 
644 
245 
69 1 
162 


1375  . 


715  50 
451  25 


444  V 
412  50 
715 
4SI 

0:5 
439 
663 
.62  50 
400  5U 
420  .. 

460  '.  ' 


99  77 
99  8t 


99  20 


479  75 
80  50 


494  . 


558  .. 

412  .. 

105  25 
575  . 
574  .. 
390  . 
99  50 

'99  2 


111  . 
430  . 
106  . 
435  . 
87  . 
410  . 


493 
508 
508 
450 
488 
403 
481 
489 
482 
493 
58 
58 
558 
448 
136 
161 


3745  . 
1431 
4o9  . 

670  '. 

494  . 

705  . 

680  . 

920  . 
1127  . 

140  . 

330  50 

644 

246 

895 

161 
60 
I3!2 


716 

453 

749 

445 

445 

44î 

715 

452 

980 

44'J 

604 

402  51 

407  50 

420  . 

400  . 

100  . 


DÉSIGNATION  DBS  VALEURS 


Acl.  Lyon....'  

obi.  -  5  %  

—  —  3  %  1855   

—  —  Bourbonnais  3  %  ■ 

—  —  Dauphiné  3  % .... 

—  —  Genève  57  3  %... 

—  —  Méditerr.  52-55  3  % 

—  —  3  %  fusion  anc.  . 

—  —  3  %  fusion  nouv.. 

—  —    Vict.-Emin."  62  3  % 

Act.  Midi  

Obi.    —    3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.    -  3%  

—  —     3  %  nouv  

—  —    2  %  %,j.avr.et  oct. 

—  Nord-Est  franc.  3  %  .  ■ 
Act.  Orléans  

—  —  jouiss  

Obi.  —     3  %  

—  —      3  %  1884  

—  —  2  %  %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  189f 

Act.  Ouest  

Obi.     —     3  %  

—  —    3  %  nouv  , 

—  -SX  %  

Act.  Ouest- Algérien  

Obi.  —  3  %. ... 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la)  , 

Act.  Sud  de  la  France  

Obi.  —  3  % 

Act.  Métropolitain  de  Parie 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Compu  Générale  des). 
Comp.  Générale  du  Gaz... 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 
—         —  jouiss. 

C"  G*  Transatlantique  

Messageries  maritimes. . . 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer  ■ 
Tramways  Est-Parisien . . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramvtr 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Maltidano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 

Mines  d  or  (C"  f«)  

Métaux  (C1*  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  lnteroc.  B-  à  lots  18SS 
Canal  maritime  de  Suez.. 

—         parts  de  fond. 
Dynamite  Soc.  Centrale  de 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston  . 

Uaff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des, 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre 2  %  %(cli.  rixcilliu) 

Argentine  4  %  1896  

—  4  %  1900  

Autriche  4  %  or  (ch.  hxe  2  f .  50  J 
Brésil  4  >4  %  1888  

—  i  %  1889  

—  b  %  1898  

Bulgarie  5  %  1896   

Unine  4  %  or  1895  

Congo  ois  1888  s.. 

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Duira  sanieh  4  %). 

—  Unittée  7  v  

—  Privilégiée  3  %  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 


1904 


55 
50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
12  50 
15 
50 
15 
15 
65 
15 
15 
12  50 
15 
59 
44 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  .. 
15 
12  50 
25  . 
15  . 

15  . 
9  . 

15  . 

16  . 


17  i 

28  51 

79 

32 

80 

67 

té 


39  6 
64  56 
35 
10 
3J 
25  . 
59  .. 
16  50 


2  50 
4 
t 
4 

4  50 
4 
5 
5 
4 

3 
4 
4 

3  50 

4  .. 


Cosr.  f.np  Inlllet 
^9ÔT""~Ï90T~ 


1420 


454 


456 

452 
412 


1190 
452 
449 

1860 
469 
465 
422 


1490 
1040 
459 
454 
411 


900 
453 
450 


630 
442 


207 
425 
610 


337 
615 
1980 
598 
764 
487 
117 
180 
665 
275 

80 
192 

62 
529 
175 
163 

19 
190 
274 
515 
280 

90 
475 

420 
123 
3925 
1750 
621 
135 
590 
625 
915 
315 


93  25 
80  20 
79  20 

102  80 
82  65 
77  25 

1(2  75 
431 

103  20 
82 
95  25 

102  40 
106  60 
102  60 
90  35 


1315 
451 


452 
448 


1160 
448 
448 

1745 
466 
459 


418 
995 
454 
448 


852 
448 
445 


615 
438 


227 
422 
531 


345 

615  .. 

1868  .. 

600  .. 

725  .. 

465  .. 

162  .. 

224  .. 

540  .. 

192  .. 

102  .. 

212  .. 

30  .. 

552  .. 

183  .. 

180  .. 

9  50 

110  .. 

244  .. 

583  .. 

325  .. 

82  .. 

480  .. 

495  .. 

106  .. 

il95  .. 

1885  .. 

557  .. 

156  .. 

526  .. 

690  .. 

890  .. 

283  .. 


90  4. 
85  3( 
85  20 

100  80 
83  61 
78  lt 

104  KO 

431 
93  50 
77  .. 
88  60 

102  . 

106  35 

101  V( 
87  60 


Jours  de  clétnre  (1905) 
3  août  10  août  17  août 


1372  . 


460  50 
456  25 
462 


459 
463  50 
419  . 

458  . 
1200  . 

460  . 

465  . 
1768  . 

470  . 

474  5 

421  50 

462 
1488 
1050 

460  5u 

467  50 

419 

455 

925  .. 

457 

462 

419 

459 

448  50 
275 
440 
566 


I8S5 


574 
185 
279 
795 

iso 

260 
53 
59  J 
236 
287 
22 
175 
33S 
663 
110 
86 
568 

395 
107 

1420 
1948 
5C8 
229 

786 

971 
333 


90  70 
93  20 
95  50 

101  4Q 
93  do 
89  60 

101  9i 
467 

97  20 
78  50 

102  Lt 
107  25 

103  61 

91  02 


1375  .. 


461  .. 
456  50 

460  .. 
459  .. 
459  75 
459  75 

462  75 
421  .. 

461  .. 
1195  .. 

459  .. 

462  .. 
<800  .. 

465  .. 
476  . 
425  .. 

460  .. 
1495  . 
1060  . 

463  .. 
468  25 
424  . 
45S  75 

459 
462  25 
420 

639 


449  50 
270  50 
442  50 
579  . 


1398 


7; 


50 


854 
175 
192 
Î85 
820 
410 
185 
265 

53 
600 
239 
295 

21 
181 
375 
660 
440 

86 
570 

391 
106 
1125 

'567 
222 
855 
833 

975 
330 


90  5 

93  90 

96  . 

101  7 
P3  6u 
89 

loo 
468 

97  40 

94  .. 

102  M 
106  9-2 

103  00 

91  32 


457 

458 

462 

459 

459 

464  50 

421 

462 
1220  .  [ 

460  ,J 

463  .. 
1827  . 

469  .. 

476  .. 

427  . 

463  ..! 
1517  ..! 
1060  .., 

464  .. 
468  J 
422  50; 
458  7i 
945  . 
458  .  I 

465  .  ; 
420  ..• 
638  .  ! 


26  S  . .  1 
4  45  .  " 
582  ...j 


6'0 
1885 


Ë'1 


194 
287 
816 
400 
182 
269 

53 
6l5 
237 
294 

22 
184 
391 
■665 
444 

82 
577 

385 
105 
4  455 
1950 
567 
220 
290 
832 
972 
341 


94  2 

96  5i 
101  7 

93  51 
90  1 

105  ;. 

473 

97  31 


107 
103 
91 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ETRANGERES 


BOURSE  FINANCIÈRE  DE  BERLIN 


VALEURS 

12  juil 

19  juil 

26  juil 

•2  août 

9  août 

lOaoùt 

Yn nrlq  H  '"Fit  a  t 
X  UUU3    u  ijiav 

90 

10 

90 

30 

90 

30 

90 

30 

90 

35 
90 

90 

10 

86 

10 

85 

70 

86 

90 

87 

70 

87 

88 
9 1 
97 

70 

loritfuro  P'ifi'ifTTlrtlP  ..... 

» 
98 

> 

40 

91 

98 

10 

• 

9t 
97 

60 
50 

91 
97 

40 
80 

91 

97 

H 

80 

40 
80 

88 

10 

88 

75 

88 

Ht 

88 

00 

89 

30 

89 

50 

106 

50 

iu5 

25 

" 

» 

1C6 

30 

106 

50 

106 

50 

Chemins  de  f6r 

144 

143 

» 

144 

60 

143 

7u 

144 

50 

IU 

10 

18 

30 

18 

20 

18 

40 

18 

30 

18 

70 

18 

20 

» 

» 

» 

n 

187 

25 

» 

s 

» 

n 

» 

Banques 

156 

50 

155 

60 

157 

5(' 

157 

50 

156 

70 

156 

30 

CrédU  

•201 

50 

206 

40 

207 

90 

208 

So 

211 

20 

210 

20 

Deutsche  Bank  

238 

40 

238 

70 

240 

20 

242 

243 

» 

243 

» 

189 

189 

fO 

190 

50 

194 

10 

194 

193 

60 

Darmstadt-Bank  

143 

145 

40 

145 

40 

145 

4u 

146 

40 

148 

10 

169 

» 

169 

70 

161 

W 

170 

70 

171 

7u 

171 

80 

155 

40 

!5ô 

60 

159 

2u 

169 

50 

162 

» 

104 

10 

National-Bank  

129 

20 

128 

so 

129 

20 

130 

40 

132 

30 

132 

90 

Change  sur  Paris  8  jours  

81 

35 

81 

35 

81 

35 

81 

35 

81 

35 

SI 

tù 

—     —  Londres  —   

20 

46 

20 

44 

20 

45 

20 

45 

20 

45 

20 

m 

—     —  Vienne  —  .... 

85 

1U 

85 

10 

85 

15 

85 

ta 

85 

20 

85 

15 

—     Pétersbourg 3  mois. 

» 

» 

» 

» 

» 

213 

Roubles  comptant  

216 

s 

216 

216 

» 

216 

05 

215 

05 

216 

» 

BOURSE   FINANCIERE    DE  LONDRES 


Fonds  d'Etat 
Consolidés  anglais  2  3/4  0/0. . 

Roupies  3  1  2  0  0  

Brésil  4  0  0  

Argentine  500  

Mexicain  5  0  0  

Turc  unifié  

Bulgare  1892  

Egypte  Unifiée  

Grée  Monopole  

lUlien  4  0  0  

Rosse  consolidé  

Portugais  3  0,0  

Espagne  Ext.  4  0  0  

Hongrois  ,  

Français  3  0  0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Banque  Ottomane  

Rio-Tinto  

Brighton  A  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque  

Escompte  hors  banque  


12  juil  19  juil  26  juil  2  août  0  août  16aoùt 


90  25 
65  75 
86  75 
101  »• 
103  50 

88  » 
101  50 
105  50 

52  25 
loi 
86  95 
67  50 

89  87 
97  25 


6  50 
173  50 
13  75 
63  18 
150  75 

27  30 
25  28 
3  » 
1  87 


90  25 
67  62 

87  25 

m  2S 

103  75 

88  62 
99  25 

105  37 
52  75 

104  25 
86  75 
67  75 
90  25 
96  75 


6  50 
175  50 
13  75 
65  C6 
121  » 
27  25 
25  27 
3  » 
1  68 


90  18 
65  75 
88  75 
101  » 
104  » 
88  75 
100  50 
H  5  25 
53  » 
104  25 
88  25 
67  87 
90  75 
96  50 
99  * 


6  50 
176  50 
13  87 
65  87 
119  50 
27  18 
25  27 
3  » 
1  75 


90  37 

65  87 

88  75 
101  » 
104  25 

89  12 
100  75 
!05  50 

54  75 

104  50 

88  62 

68  » 

90  62 
96  75 


6  50 
176  5o 
13  87 
66  75 
119  50 
27  25 
25  27 
3  » 
1  8i' 


90  30 
6o  62 
89  » 
101  » 

104  25 

89  37 
100  50 

105  50 
54  75 

104  25 
88  75 
69  » 

90  75 
96  50 
99  » 


6  50 
176  50 
13  87 
67  37 
119  50 
27  37 
25  27 
3  » 
1  93 


90  56 
66  50 

89  25 
101  25 

104  » 

90  » 
101  » 

105  81 
54  25 

104  50 

89  » 
69  87 

90  il 
96  75 
99  y, 


6  50 
175  50 
13  75 
67  68 
118  » 
27 

25  28 
3  * 
1  93 


BOURSE   FINANCIERE  DE  VIENNE 


VALEURS 

i-:-~  juil 

19  juil 

26  juil 

2  août 

y  août 

ltiaoùt 

Fonds  d'État 

—  —  Argent  

—  —  Papier  

Hongrie  Rente  Or  

—     Bente  Couronne. . . 

Chemins  de  fer 

119  25 
100  25 
100  30 
116  65 
96  50 

119  30 
100  25 
100  30 
116  30 
96  40 

119  35 
100  50 
100  55 
116  « 
96  65 

119  35 
100  50 
100  60 
116  05 
96  90 

119  40 
100  45 
100  55 
115  80 
96  70 

119  55 
100  50 
100  55 
115  70 
96  65 

1095  » 
584  » 
5830  » 
435  » 
674  »» 
86  50 
240  45 
95  62 
19  14 

1090  » 
582  n 
5830  » 
430  » 
6c8  50 
86  » 
240  25 
95  57 
19  12 

1098  » 
582  » 
5870  . 

431  . 
674  50 

86  t 
240  17 

95  55 

19  11 

1096  . 

582  ». 
5s90  ■ 

m  •> 

672  50 
87  50 

240  20 
95  51 
19  12 

1095  » 
583  » 
5880  » 
i30  » 
675  2i> 
89  50 
240  10 
95  48 
19  11 

1099  », 
583  » 
5880  « 
429  » 
6/J  » 
87  75 
240  17 
95  40 
19  10 

BOURSE    FINANCIERE    DE  LISBONNE 

Change  sur  Londres  

12  juil 

19  juil  1 26  juil 

2  août 

9  août 

lOao ût 

8  50 
581  » 
49  25 

8  5o|    8  5j 
581    »  580  » 
49  30 |  49  37 

7  50 
517  » 

59  62 

7  » 
572  » 
50  » 

5  » 
564  »» 
50  75 

BOUR8E8  FINANCIERES  DE  MADRID  &  BARCELONE 

Madrid 

Bette  intérieure  4  0/0  

Change  sur  Londres  à  vue.. 

Barcelone 

Dette  Intérieure  4  0/0  

Nord  Espagne  

Saragosse  

Change  sur  Paris  

12  juil 

19  juil 

"78~45 
33  21 
32  25 

20  juil 

2  août  9  août 

16aoùt 

78  10 
33  23 
32  27 

78  35 
33  25 
32  32 

78  45 

33  23 
32  n 

;8  eo 
33  Ï5 
32  30 

78  65 
33  25 
32  17 

78  07 
43  20 
76  95 
32  35 

78  45 
44  15 
78  50 
32  60 

78  37 
44  « 
78  95 
32  40 

78  47 
43  75 

79  40 
32  50 

78  51 
43  45 

79  15 
;;■_>  55 

78  62 

•43  40 
78  80 
32  40 

BOURSES  FINANCIERES  DE  BRUXELLES  A  D'ANVERS 


Rente  Belge  3  0/0  

—  —  2  1/2  0/0  

Banque  Nationale  

Ch.de  ferBrux.-Lille-Calais 

—      Congo  (p.  d.  f.). . . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  


12  juil 

19  juil 

26  jui! 

2  août 

9  août 

lOaoût 

99  75 

99  80 

99  75 

99  7  0 

99  35 

99  75 

86  87 

86  » 

86  25 

86  50 

86  87 

86  50 

4575  » 

4555  » 

4560  » 

4560  - 

4550  n 

(550  » 

672  » 

675  n 

6?3  ». 

373  » 

673  » 

673  » 

4250  » 

4262  » 

4240  » 

4291  » 

4217  n 

4220  » 

89  93 

90  37 

90  75 

90  56 

91  » 

90  81 

86  68 

87  37 

88  62 

88  62 

88  87 

89  06 

208  00 

208  60 

208  62 

208  (2 

208  57 

203  57 

123  07 

t23  10 

123  01 

123  05 

123  r. 

123  01 

25  20 

25  19 

25  1S 

25  18 

25  18 

25  18 

100  19 

100  21 

1C0  18 

100  15 

too  10 

100  06 

100  25 

100  25 

100  23 

100  18 

100  13 

100  1 1 

123  » 

123  17 

123  » 

123  07 

122  90 

123  07 

25  21 

25  20 

25  20 

25  19 

25  18 

25  20 

BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  DE  GENES 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Ch.  de  fer  Méditerranée  act. 
—      Méridionaux  act. 

Banque  d'Italie  act  

Crédit  Foncier  Italien  act. . . 

Comp.  Nav.  générale  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gènes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  


12  juil 

19  juil 

26  juil 

2  août 

9  août 

lOaoùt 

105  37 

105  20 

104  97 

105  35 

105  43 

105  42 

481  » 

482  » 

484  » 

480  >, 

477  » 

473  » 

762  » 

760  »» 

771  » 

768  « 

767  » 

765  » 

1182  » 

1185  » 

1206  »» 

1230  » 

1231  ■ 

1235  » 

540  »» 

540  » 

543  » 

550  » 

556  »» 

549  » 

514  » 

512  » 

513  » 

522  « 

521  » 

516  » 

1640  » 

1638  » 

1630  » 

1655  » 

1655  . 

1650  » 

100  » 

too  ». 

99  97 

100  ». 

100  » 

100  .. 

■25  14 

25  15 

25  14 

25  15 

25  15 

25  18 

122  77 

122  85 

122  85 

122  85 

122  85 

122  85 

105  10 

105  17 

105  20 

105  47 

105  35 

105  50 

759  » 

760  » 

772  » 

769  )) 

764  » 

761  » 

99  98 

100  » 

100  >» 

100  » 

99  97 

99  95 

122  80 

122  85 

122  82 

122  92 

122  8; 

122  95 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURG 


VALEURS 

Russe  4  %  94  (Papier)  

Banque  de  Commerce  extér 

—  d'Esc,  de  St-Pétera  . . 

—  Intern.  de  St-Péters. 

—  Russo-Chinoise  

Change  sur  Paris  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  


12  juil  19  juil  26  juil  2  août  9  août  16août 


84  62 
328  »» 
336  » 
354  » 
182  » 
37  45 
94  82 
46  07 


64  75 
335  » 
387  >» 
361  » 
180  » 
37  45 
94  79 
46  05 


85  75 
338  ». 
392  .. 
361  » 
180  » 
37  45 
94  79 
46  05 


85  10 
338  » 
393  » 
367  »» 
185  »» 
37  45 
94  80 
45  05 


85  25 
340  » 
390  »• 
369  » 
210  » 
37  45 
94  38 
45  07 


85  25 
345  » 
398  » 
375  » 
214  » 
37  45 
94  80 
46  07 


BOURSE  FINANCIERE   DE  GENEVE 


VALEURS 

Genève  avec  lots  3  0/0  

—     1890  3  %%  

Ch.  de  fer  fédéraux  3  %  % 
3%  .. 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres  


12  juil 


105  50 
98  » 
9%  50 

X  » 

104  70 
100  19 
25  18 


19  juil 

TÔ~ 

98  » 
996  » 

99  » 
104  95 
100  13 

25  17 


26  juil 


105  75 
»  > 
937  ». 

99  » 
104  75 
100  10 
25  16 


2  août 


106  75 
97  » 


104  80 
100  »» 
25  14 


9  août  l 'a Hit 


iûô  50 
98  >» 

997  50 
>»  » 

105  » 

100  « 
25  14 


106  50 
»  » 
998  50 

105  lô 

99  92 
25  16 


BOUR8E  FINANCIERE  DE  CON8TANTINOPLE  iGalate) 


VALEURS 

Pièce  

Ottoman  4  0/0  unifié  

Chemins  Ottomans  

Change  sur  Paris  3  mois.. 
—     sur  Londres  3  mois 

a»— ■— ■—■■Ba 


12  juil 


87  15 

93  16 

131  » 

22  85 

110  05 


19  juil 


87  14 
97  08 

131  87 
22  83 

110  05 


26  juil 


87  12 
97  19 

131  50 
22  83 

110  05 


2  août 


87  1 1 
97  32 

131  50 
22  S  5 

110  05 


9  août 


87  II 
98  09 

131  25 
22  85 

110  15 


îeaoùt 


87  12 

98  13 

130  » 

22  85 

110  07 


BOURSE   FINANCIERE    DE  NEW-YORK 


États-Unis  4  0,0  

Atcbison  

Canada  Pacific  

Central  New-Jersey  

Milwaukee  

Erié  

Ilhnois  Central  

Louisville  et  Nasville- . . 

New-York  Central  

Norfolk  et  Western  jnef. 

Pensylvania  

Reading.  

Union  Pacific  

Wabach  St-Louis  préf.. 

Calumet  et  Hécla  

Change  sur  Londres  — 

Paris  

CHles  transferts  sur  Londres.  . . 

Cuivre  

Argent  


12  juil.  19  juil.  26  juil,  2  août]  9  août  10  août 


104 

85  % 
151  % 
200 
17»  \ 

46  % 
169  % 
148 
147  % 

91  H 
142  % 
106  % 

129  y, 

39  y, 

645 
4.85  16 
5.13  y. 


104 

86  Si 
151  % 
199 

181  % 

46 
169  £ 
149  % 
147 

92 

m  % 

10  i  % 
129  % 
39 
640 

4.84  70 
5.16  % 
4.86  70 

59  y. 


104 

es  y, 

152  % 
198 
178  % 

«  y, 

169 

i«  y, 

144 

92 

141  % 

10  2  Ji 
128  y, 
38  % 
668 


16  % 
4.86  95 

15  £ 

58  * 


104 
86  % 
154  % 
205 
179  % 

46  yt 

170  U 

145  % 

146  % 

92 

•  42  % 

1"4  % 
129  % 
39  g 
675 


104 
87 
156 
209 

*M  % 

47 
174 
147 
148 
92 
143 


10  7  Vi 


4.84  85  4.84  75 


17 
4.86  75 
15  i 
59  y,i 


131 

40  a 

370 
1.84  6 
5.17  % 
4.86  65 
15  % 
59  \ 


104 
93  % 
160 
217 

us  yk 

48  % 

m  S 

150  % 
155 
90 

1.5  % 
112  \ 

136  % 
43  yt 
670 

4.S4  70 
5.17  U 
4.87  05 
15  % 

60  y. 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


s'es  publications  antérieures  sur  les  pays  aurifères 
les  plus  variés,  qu'il  a  parcourus  et  mis  en  valeur, 
M.  Levât  fa't  ressortir  le  lien  étroit  qui  relie  l'ex- 
pansion coloniale  des  grandes  nations  civilisées 
avec  le  développement  de  la  production  aurifère. 
Nul  n'ëlait  qualifié,  mieux  que  lui,  pour  mettre 
cette  corrélation  en  évidence. 

Les  chapitres  relatifs  au  mode  de  création  des 
affaires  minières,  tant  en  Angleterre  qu'en  France, 
les  appréciations  sur  l'avenir  et  sur  la  durée  des 
mines  du  Transvaal  et  de  Y  Australie,  la  manière 
dont  il  convient  d'apprécier  les  affaires  d'or  indé- 
pendamment des  spéculations  en  Bourse,  seront 
lus  avec  autant  de  profit  par  les  capitalistes,  les 
financiers  et  les  hommes  d'affaires  que  les  chapi- 
tres techniques  par  les  Ingénieurs. 

Le  livre  de  M.  Levât,  écrit  dam  un  style  élégant 
et  précis,  est  abondamment  illustré  de  dessins  et 
photogravures  provenant,  pour  la  plupart,  de  cli- 
chés inédits  ou  d'installations  faites  par  lui. 

Des  chapitres  spéciaux  sont  consacrés  à  l'étude 
des  dernières  nouveautés,  notammmt  à  l'emploi 
d?s  Tube -Mills  qui  permettent  de  doubler  la 
capacité  des  moulins  californiens.  On  lira  aussi 
avec  intérêt  un  parallèle  entre  les  divers  procédés 
de  broyage  :  moulins  à  boulets ,  cylindres 
broyeurs  et  finisseurs  comparés  au  classique 
moulin  californien.  Toutes  ces  données,  éparses 
jusqu'ici  dans  des  publications  écrites,  pour  la 
plupart  en  langues  étrangères,  se  trouvent,  pour 
la  première  fois,  coordonnées  et  présentées  métho- 
diquement, avec  clarlé,  suivant  nos  méthodes 
françaises  en  utage  dans  l'exposition  d'un  sujet 
scientifique. 

La  question  capitale  de  la  main-d'œuvre,  pré- 
sente et  future,  pouvant  être  utilisée  sur  les  gise- 
ments aurifères  du  monde  entier,  permet  à  M.  Le- 
vât de  faire  pressentir,  dans  ses  conclusions,  les 
pays  qui  sont  appelés  à  prendre  la  tête  dans 
l'avenir. 

Un  index  alphabétique  très  complet  se  trouve  à 
la  fin  du  volume  et  facilite  les  recherches  dans  le 
corps  de  l'ouvrage. 
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CHEMIN  DE  FER  DE  PARIS  A  ORLÉANS 


Banque 
A.  Froidefond 

29,  Rue  de  la  Chaussêe-d'Antin,  PARIS  (9e  Ait') 
Maison  Fondée  en  1878 

ORDRES  DE  BOURSE 

au  Comptant  et  a  Terme 
AVANCES  SUR  TITRES.  MÊME  NON  COTÉS 

Ouvertures  de    comptes   courants,  à   vue  ou  à 
échéances  fixes, à  intérêt  variant  entre  3  et  6%  l'an. 
EMPLOI  DE  CAPITAUX  ET  DE  TITRES 
en  compte  de  Reports  aux  conditions  suivantes  : 

a  un  an   4  % 

à  six  mois...  3  y,% 
a  trois  mois,  3  % 
ESCOMPTE  D'EFFETS   DE  COMMERCE 

RENSEIGNEMENTS  GRATUITS 


Echéance  d'octobre  1905 

Le  Directeur  de  la  Compagnie  a  l'honneur  d'in- 
former MM.  les  porteurs  d'actions  et  d'obliga- 
tions que  le  montant  des  intérêts  semestriels, 
échéant  le  l,  r  octobre  1905,  soit  pour  les  litres  au 
porteur,  soit  pour  les  titres  nominatifs,  sera  payé 
dans  les  bureaux  du  Service  des  Titres  île  la  Com- 
pagnie, à  Paris,  8.  rue  de  Londres,  déduction  faite 
des  impôts  établis  par  les  lois  des  29  juin  1874 
et  26  décembre  1890,  savoir  : 

Montant  Impôts  Net 

des         à  à 

.  ,  ...  coupons  déduire  pavei 
Actions  entières  : 

Au  porteur   20  »  2  25  17  75 

Nominatives    20  »  0  80  19  20 

Actions  de  jouissance  : 

Au  porteur   5  »  0  S0  4  20 

Nominatives   5  »  0  20  4  80 

Obligations  3  0/0  1884  (sé- 
ries A  B  G  et  Z)  : 

Au  porteur   7  50    0  75      6  75 

Nominatives   7  50    0  30      7  20 

Obligations  2  1/2  0/0(émis- 
sion  1895  : 

Au  porteur   6  25    0  655     5  595 

Nominatives   6  25    0  25      6  » 

Le  montant,  impôts  déduits,  des  intérêts  échéant 
le  l"  octobre  pourra  être  payé  dans  les  bureaux  du 
Service  des  Titres  de  la  Compagnie,  à  Paris,  8,  rue 
de  Londres,  à  partir  du  16  août  courant,  sous 
une  retenue  calculée  au  taux  d'escompte  de  la 
Banque  de  France. 

Les  titres  qui  auront  usé  de  la  faculté  d'es- 
compte ne  pourront  être  présentés  ni  au  transfert, 
ni  à  la  conversion  avant  le  1er  octobre  1905. 

Les  intérêts  seront  payés  dans  toutes  les  gares 
et  stations  de  la  Compagnie  d'Orléans  ouvertes  au 
Service  des  Titres,  dans  les  gares  principales  des 
Compagnies  de  Paris-Lyon-Méditerranée,  de  l'Est, 
de  l'Ouest  et  du  Midi,  ainsi  qu'aux  guichets  de  la 
Société  Générale  et  de  ses  succursales,  du  Crédit 
Lyonnais  et  de  ses  succursales,  de  la  Société 
Générale  de  Crédit  Industriel  et  Commercial,  du 
Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris  et  de  ses 
succursales,  d:  la  Banque  de  l'Union  Parisienne  et 
de  ses  succursales;  des  succursales  de  Bruxelles, 
d'Anvers  et  du  Bureau  d'Ostende  de  la  Société 
Française  de  Banque  et  de  Dépôts. 

Les  intérêts  seront  payés  par  ces  Sociétés  de 
crédit  sans  frais  d'aucune  sorte  pour  les  porteurs 
de  titres.  Le  paiement  aura  lieu  dans  un  délai  de 
huit  jours  au  plus  tard,  à  partir  de  la  remise  des 
titres  auxdites  Sociétés,  qui  ne  pourront  escompter 
ni  les  arrérages,  ni  les  coupons  qui  leur  seront 
déposés. 

Paris,  7  août  1905, 

»     Le  L  irecteur  de  la  Compagnie, 
Heurteau. 

  1-2.'. 

DEMANDEZ  *  ENCRES 


COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

11,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 


A  vue   1  O/O 

A  sept  jours  de  préavis   2  0/0 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  O/O 

A  2  et  3  ans   3  1/2  O/O 

A  4  et  5  ans   4  O/O 


Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  effets. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà  de  3  ans   3  1/2  O/O 

De  1  an  à  3  ans   3  O/O 

De  6  mois  à  1  an   2  0/0 

A  vue   11/2  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  Province  et  Etranger). 
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L'industrie  aurifère,  par  David  Levât,  ingénieur 
civil  des  mines,  membre  du  Conseil  supérieur 
des  colonies.  Un  vol.  in-8  de  920  pages,  avec 
253  figures  et  planches.  Broché,  30  fr.  ;  car- 
tonné 32  fr.  —  (Veuve  Ch.  Dunod,  éditeur, 
49,  quai  des  Grands- Augustins,  Paris  (VIe). 

La  production  mondiale  de  l'or  atteindra  deux 
milliards  de  francs  par  an  d'ici  à  une  ou  deux 
années.  C'est,  après  la  houille  et  le  fer,  la  pre- 
mière industrie  extraetive,  tant  par  l'importance 
des  richesses  qu'elle  met  en  circulation  que  par  la 
multiplicité  des  efforts,  l'ingéniosité  des  méthodes 
de  traitement  et  de  développement  d'énergie  qu'elle 
exige  de  la  part  de  ceux  qui  s'y  livrent,  que  Ce  soit 
dans  les  déserts  glacés  du  Klondyke  ou  sous  le 
ciel  brûlant  des  tropiques. 

C'est  à  l'application  récente  des  appareils  méca- 
niques et  notamment  des  dragues  à  or,  à  l'exploi- 
tation des  alluvions  aurifères,  ainsi  qu'au  déve- 
loppement des  procédés  perfectionnés  do  cyanura- 
tion,  de  chloruration,  de  bromo-cyanuralion, 
«appliquant  au  traitement  des  minerais  rebelles, 
non  nmalgamables,  qu'on  est  redevable  de  cet 
accroissement  colossal  de  la  production  de  l'or 
dans  le  inonde  oui  ici'. 

Il  était  devenu  nécessaire  de  coordonner,  dans 
un  ouvrage  complH  embrassant  l'ensemble  de  ce 
vasle  sujet,  des  données  précises  sur  ces  diverses 
méthodes,  de  les  comparer,  d'en  faire  connaître 
les  traits  caractéristiques  et  de  tirer  do  cet  exposé 
des  conclusions  pratiques,  applicables  au  traite- 
ment des  minerais  d'or  le»  plus  variés  et  les  plus 
co  Diplexes. 

Lu  rédaction  d'un  pareil  ouvrage,  confiée  à  une 
personne  jouissant  de  la  notoriété:  et  de  la  compé- 
tence de  M .  I).  Levât,  membre  du  Conseil  supé- 
rieur di  s  Colonies,  ne  pouvait  pas  se  borner  à  un 
simple  exposé  didactique. 

Son  livre  est  un  livre  vécu. 

L'auteur  y  a  condensé  vingt-cinq  années  d'une 
Carrière  extrêmement  active,  consacrée  aux  a  liai - 
res  minière*  les  plus  lointaines  et  les  plus  diffici- 
les. Résumant, dam  L'ouvrage  qu'il  a  signé,  toutes 
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Saison  1E05.  —  Chemin  de  fer  d'Orléans.  — 
Bains  de  mer  en  Bretagne.  —  Billets  d  aller  et 
retour  à  prix  réduits  valables  pendant  33  jours. 

Pendant  la  saison  des  Bains  de  mer,  du  samedi, 
veille  de  la  Fête  des  Rameaux,  au  31  octobre,  il 
est  délivré,  à  toutes  les  gares  du  réseau,  des 
liilleis  Aller  ei  I letour  de  toutes  classes,  à  prix 
réduits,  pour  les  stations  balnéaires  ci-.iprès  ; 

Saint -Nazaire,  Pornichet  (Sainte- Marguerite), 
ICscoublac  -  La  -  Baule,  Le  Pouliguen,  Batz,  Le 
Croisic,  Guérande,  Vannes  (l'ort-Navalo,  Saint- 
Gildas-de-Ruiz"),  Plouharnel-Carnac,  Saint  Pierro- 
Quiberon,  Quiberon  (le  Palais-BelIc-Ile-eû-Mer), 
Lorienl  Porl  Louis,  Larmor),  Quimperlé  Le 
Pouldu),  Concarneau,   Quimper    Bénodel,  Befi 

Meii.  Im  i  i  .  Pont-L'Abbe  Langoz,  L^ctudyV 

Douaraenaz,  Ohateaulit)  (Pentrey,  Crozon,Morgat). 
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IMPRIMERIE  DE  LA  PRESSE 
ta.  rue  du  Croissant,  Paris.  —  Slmart.  lïnp. 


ET    LES  j 

PLUMES  NOUVELLES 


£.  MATHIEU-PLESSY 


chez  tous  les  Papetiers. 
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VALEURS  ÉTRANGÈRES  DE  PLACEMENT 

CHEMINS  DE  FER  AMÉRICAINS 

VALEURS  HOLLANDAISES,  ÉGYPTIENNES,  ETC. 

PH.    L.    VON    HEMERT    &  Gie 
PARIS  —  3,  Square  de  1  Opéra  (8e)  —  PARIS 
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COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et  des  Sranda  Bxpresa  Kuropéen  s 

(Société  Anonyme) 


État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1904  1905 
Du  1"  janvier  au  31  juill.Fr.    9.063.376  10.065.688 
Du  1"  au  10  août   475.452  516.207 

9.538.828  10.581 .895 
Différence  en  faveur  de  1905...       1.043  067 
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COMPAGNIE  PARISIENNE 
D'ÉCLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE 
PAR  LE  GAZ 


RAPPORT  présenté  par  le  Conseil  d'administration  à 
l'Assemblée  générale  annuelle  du  28  mars  1905 
Messieurs, 

Nous  venons,  en  conformité  de  l'article  32 
des  Statuts,  vous  rendre  compte  des  résultats 
de  notre  exploitation  pendant  l'année  1904, 
soumettre  à  votre  approbation  les  comptes 
de  l'exercice  écoulé  et  vous  proposer  de  fixer 
le  chiffre  du  dividende. 

Pour  vous  permettre  de  comparer  ces  résul- 
tats à  ceux  des  exercices  précédents,  nous 
adopterons,  dans  l'exposé  qui  va  suivre,  le 
même  ordre  que  par  le  passé. 

Nous  commencerons  par  vous  donner  quel- 
ques renseignements  généraux  sur  l'état  de 
notre  entreprise. 

Nous  examinerons  ensuite  les  comptes  de 
Premier  Etablissement  et  ceux  d'Exploita- 
tion. 

CHAPITRE  I°r 
Considérations  générales  sur  l'état  de  notre  industrie 

Consommation  du  Gaz.  —  Pendant  l'année 
1904,  nos  usines  ont  livré  à  la  consommation 
un  volume  total  de  gaz  de   Me.  379.740.238 

En  1903,  ce  volume  avait  été  de  360.987.520 

Soit,  pour  1904,  une  augmenta- 
tion de   Me.  18.752.718 

représentant  5.19  "'  de  la  produc- 
tion de  1903. 

La  consommation  de  jour  qui 

avait  été.  en  1903,  de    142.030.590 

S'est  élevée,  en  1904,  à    152.752.160 

Soit  pour  1904,  une  augmenta- 
tion de    10.721.570 

représentant  7.55  de  l'émission  de 
jour  de  1903. 

Les  effets  de  l'abaissement  du  prix  du  gaz 
dont  ont  bénéficié  les  abonnés  de  Paris  de- 
puis le  1er  janvier  1903,  ont  donc  été  moins 
sensibles  cette  année  ;  l'augmentation  par 


rapport  à  la  production  de  l'année  précédente 
qui  était  de  7.62  %  en  1903,  est,  en  effet,  des- 
cendue à  5.19  %,  malgré  l'extension  aux  abon- 
nés de  la  Banlieue,  du  bénéfice  d'un  abaisse- 
ment de  0  fr.  10  sur  le  prix  du  gaz,  depuis 
le  1er  janvier  1904. 

La  consommation  de  jour  continue  à  pren- 
dre un  développement  çlie  plus  en  plus  consi- 
dérable. Elle  représente  actuellement  plus  de 
40  %  de  la  consommation  totale. 

Recettes  de  gaz.  —  Les  recettes  de  gaz  ont 
suivi  le  mouvement  de  la  consommation  et 
se  sont  élevées,  en  1904,  à...Fr.   102.200.101  22 

Supérieures  de    5.607.368  14 

à  celles  de  1903  qui  avaient  été 

de    96.592.733  08 

Elles  se  répartissent  ainsi  qu'il  suit  entre 
les  deux  grandes  divisions  de  notre  péri- 
mètre : 

Paris    93.103.570  77 

Banlieue    9.096.530  45 

Total    102.200.101  22 

Ces  chiffres  comprennent  les  sommes  rem- 
boursées suivant  les  conventions  intervenues, 
tant  par  la  Ville  de  Paris  que  par  la  Société 
d'Eclairage,  Chauffage  et  Force  Motrice,  pour 
nous  tenir  compte  de  la  réduction  de  0  fr.  10 
accordée  aux  particuliers  sur  le  prix  du  gaz. 

Abonnés.  —  Le  mouvement  de  nos  abonnés, 
divisés  en  abonnés  ordinaires  et  en  abonnés 
sans  frais,  est  donné  dans  le  tableau  suivant 
pour  les  années  1903  et  1904. 

NOMBRE 

ABONNÉS  ABONNÉS  total 

dates  ordinaires     sans  frais  d'ahonnés 

31  Décembre  1903  .  321.870  205.116  526/  86 
31  Décembre  1904  .    334.029      219.950  553.979 

Angmenlatiou  en  1904. .     12.159       14.834  26.993 

Eclairage  public.  —  Le  nombre  de  becs  de 
l'éclairage  public,  en  service  au  31  décembre 
1904,  était  : 

Dans  Paris,  de    53.971 

Hors  Paris,  de    12.463 

Total    66.434 

En  augmentation,  dans  Paris,  de  90 
En  diminution,  hors  Paris  de  ...  225 

Soit  une  diminution  totale  de...  135 
La  situation  générale  des  appareils  em- 
ployés pour  l'éclairage  public  est  donnée, 
pour  Paris,  par  le  tableau  ci-desous  : 

Augmenta-  Diminu- 
1903       1904-        tion  tion 

Becs  ordinaires                2. 969  2.2*6  -  6S3 

Becs  à  incandescence. .    30. 8 ï0  5 !  .519  619  » 

Foyers  à  récupération.  72_  166  94 

53.881  53.911  773  683 

La  substitution  des  becs  à  incandescence 
aux  becs  précédemment  employés  sur  la  voie 
publique,  à  Paris,  est  donc  à  peu  près  termi- 
née. 

Conduites  montantes.  —  Nous  avons  conti- 


nué à  établir  gratuitement  ces  conduites,  dans 
l'intérieur  des  maisons,  lorsque  l'ensemble 
des  conditions  prévues  dans  la  convention 
passée  avec  la  Ville  de  Paris,  le  31  juillet 
1894,  se  trouvait  rempli. 

En  1904,  les  conduites  montantes  installées, 
tant  en  vertu  de  la  convention  de  1894  qu'à  la 
suite  d'accords  spéciaux  avec  les  propriétaires 
d'immeubles,  ont  été  au  nombre  de  1.290,  ce 
qui  porte  à  53.400  leur  nombre  total,  au  31 
décembre  1904. 

Le  nombre  des  abonnés  branchés  sur  ces 
conduites  était,  à  la  même  date,  de  406.955 

Il  n'était,  au  31  décembre  1903, que 
de   382.008 


Augmentation    24.947 

Le  nombre  des  abonnés  sur  conduites  mon- 
tantes représente  73.46  %  de  la  totalité  de  no- 
tre clientèle  ;  cette  proportion  n'était  que  de 
72.49  %,  le  31  décembre  1903. 

Principaux  résultats  de  l'exploitation.  —  Le 
tableau  ci-après  donne  le  relevé  des  quantités 
de  gaz  livrées  annuellement  à  la  consomma- 
tion, du  1er  janvier  1856  au  31  décembre  1904. 

Le  même  tableau  donne  à  la  fois  les  varia- 
tions de  consommation,  constatées  chaque 
année,  et  les  dividendes  distribués. 


COQSOfDIQStiODS 

AogmenbtioDs 

litTioeodes 

Innées 

annuelles 
— 

annuelles 

annuels 

me. 

me. 

fr 

1855 

40.774.400 

» 

rt 

• 

1856 

47.335.475 

6.561.075 

40 

» 

1857 

56.042.640 

8.707.165 

45 

1858 

62.159.300 

6.116.660 

50 

» 

1859 

67.628.116 

5.468.816 

60 

» 

1860 

75.518.922 

7.890.806 

70 

1861 

84.280.670 

8.711.754 

70 

» 

1862 

93.076.220 

8.845.544 

85 

H 

1863 

100.833.258 

7.757.038 

95 

» 

1864 

109.610.003 

8.776.745 

105 

» 

1865 

116.171.727 

6.561.724 

105 

1866 

122.334.605 

6.162.878 

110 

1867 

136.569.762 

Eiposilio 

a  14.235.157 

115 

a 

1868 

138.797.811 

2.228.049 

120 

1869 

145.199.424 

6.401.613 

102 

(i) 

1870 

114.476.904 

30.722.520 

40  50  '2) 

1871 

87.481.346 

20.995.558 

32  50 

187i! 

147.668.331 

60.186.985 

51 

1873 

154.397.118 

6.728.787 

52 

50 

1874 

160.652.202 

6.255.084 

55 

t) 

i«vo 

175.938.244 

15.286.042 

60 

» 

1876 

189.209.789 

13.271.545 

62 

)> 

1877 

191.197.228 

1.987.439 

62 

» 

1878 

211.949.517 

Eipositio 

«20.752.289 

65 

1879 

218.813.875 

6.864.358 

65  50 

1880 

244.345.324 

25.531.449 

74 

1881 

260.926.769 

16.581.445 

78  50 

1882 

275.368.705 

14.441.936 

82  50 

1883 

283.864.400 

8.495.695 

78 

1884 

287.443.562 

3.579.162 

76  50 

1885 

286.463.999 

979.563 

75 

» 

1886 

286.851.360 

387.361 

76 

1887 

29i  1.774. 540 

3.923.180 

76 

» 

1888 

297.697.820 

6.923.280 

77 

1889 

312.258.070 

Exposition  14.560.250 

78 

1890 

307.861.880 

4.396.190 

75 

1891 

311.929.550 

+ 

4.067.670 

74  50 

1892 

308.900.930 

3.028.620 

72 

a 

1893 

303.496.850 

5.404.080 

64 

1894 

300.823.710 

2.673.140 

62  50 

1895 

311.023.400 

+ 

10.199.690 

64  50 

1896 

318.020.060 

-+ 

6.996.660 

65 

» 

1897 

315.308.270 

2.711.790 

62 

1898 

320.031.250 

4.722.980 

49 

.  (3) 

1899 

325.874.001 

-1- 

5.842.751 

59 

il 

1900 

349.913.618 

Eiposilion  24.039.617 

61 
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1901  335.80J.091 

1902  335.418.788 

1903  300.987.520 

1904  379.740.238 


—  14.110.527  64  » 

—  384.308  65  « 
-+-  25.568.732  75  50 
+  18.752.718  80  » 


(1)  C'est  en  1869  que  la  Compagnie  a  com- 
mencé à  payer  à  la  Ville  une  redevance  sur 
les.bénéfices  de  l'exploitation. 

(2)  Les  actions  ont  été  dédoublées  en  1870. 

(3)  C'est  à  partir  de  1898,  que  les  bénéfices 
ont  été  diminués  des  sommes  mises  à  la 
charge  des  actionnaires,  depuis  1895,  par  l'ar- 
rêt du  Conseil  d'Etat  du  12  niai  1900. 

Canalisation.  —  Au  cours  de  Tannée  1904, 
notre  réseau  de  conduites  s'est  ac- 
cru de   M.       31.350  75 

ainsi  répartis  : 

Paris   M.       15.386  55 

Banlieue    15.964  20 

Total  égal  ...M.   31.350  75 

La  longuer  totale  du  réseau  au  31  décembre 

est  ainsi  portée  à  M.   2.575.136  78 

se  décomposant  comme  suit  : 

Paris   M.    1.696.177  47 

Banlieue    878.959  31 

Total  égal  ....M.   2.575.136  78 

CHAPITRE  II 
Comptes  de  Premier  Etablissement 

Les  dépenses  de  Premier  Etablissement  ef- 
fectuées en  1904  s'élèvent  à    1.874.651  05 

dont  il  faut  déduire  : 

Pour  diminution  du  matériel 

affecté  aux  charrois    47.701  30 


Il   reste    1.826.949  69 

Si  l'on  retranche  de  cette  som- 
me le  produit  en  1904  de  la  vente 
de  terrains  acquis  postérieure- 
ment à  1856,  date  de  la  création 

de  la  Compagnie,  soit    700.517  12 

le  solde  se  réduit  à    1.126.432  57 

D'autre  part, nous  avons  réalisé 

une  somme  de   ,   239.097  85 

par  la  vente  de  terrains  prove- 
nant de  l'ancienne  usine  des  Ter- 
nes. 


Cette  rentrée  réduit  à    887.334  72 

l'augmentation  effective  de  l'actif  de  Premier 
Etablissement,  dont  le  détail  s'établit  ainsi 
qu'il  suit  : 

Travaux  dans  les  Usines,  Ateliers  et  Aureaux  annezes 
de  la  Compagnie 

Usines.  —  Achèvement  des  ins- 
tallations de  manutention  méca- 
nique à  l'usine  de  la  Villette  et 
des  appareils  d'extinction  du 
coke  par  aspersion  à  la  Villette  et 
à  Ivry;  constructions  diverses  ...        8.96G  40 

Canalisation.  —  La  longueur 
des  conduites  nouvelles  posées 
en  1904  a  été  de  31.350  m.  75. 

On  a  dû,  en  outre,  augmenter 
le  diamètre  des  conduites  an- 
ciennes sur  une  longueur  de 
3.466  m.  05. 

L'ensemble  de  ces  travaux  de  .„r.01, 
canalisation  a  coûté    bbi.ou  î-t 

continues  montantes  —  Les  tra- 
vaux d'installation  de  ces  condui- 
tes ont  donné  lieu  à  une  dôpen-     ...nt.  „_ 
se  de    612.  <46  1 1 

Branehemenà  et  compteurs.  — 
Les  dépenses  de  premier  Etablis- 
sement portées  au  compte  Bran- 
chements cl  Compteurs,  qui  com- 
prend également  les  fourneaux 
de  cuisine  prêtés  aux  abonnés,  se 

sont  él.  vées  en  1904  à    47  r. 034  42 

Matériel  et  outillant.  —  Aug- 
I  mentafion    du    matériel    et    de      ,10  00.,no 
L'outillage  de  l'Exploitation    112..U0  \)\> 


Total   

A  rot  rnnchc.r  : 

Matériel  n H  i'r\k  aux  clitirrois 
Diminution  du  nombre  ries  ebe- 
vaux  h  «le  voitures  employé  au 
transport  du  coke.  d«n  chai'linns. 
Mes  goudrons  et  dx*  eaux  am 
Uioniacales    47.701  36 


1.874  651  05 


Intment/Les  ven 
dus.  —  Produit  des 
ventes  de  terrains- 
devenus  inutiles  au 
service'  de  l'exploita- 
tion, déduction  laite 
des  frais  d'apnro- 
priation.de  viabilité, 

etc.,  etc  

Total   - 


939.614  97 


987.316  33 


L'augmentation  du  compte  de 
Premier  Etablissement  est  donc, 
ainsi  qu'il  a  été  dit  plus  haut, 
de    887.334  72 

Vente  de  terrains  et  d'immeu- 
bles. —  Les  ventes  de  terrains  et 
d'imeu.mbles  réalisées  en  1904  se 
décomposent  comme  suit: 

1°  Dans  Paris  : 

16e  Arondissement.  —  Deux  im- 
meubles d'une  superficie  de  1.652 
mètres  536    196.266  » 

13e  Arrondissement  —  Trois  ter- 
rains d'une  surface  totale  de 
8.578  m.  80    210.896  48 

2°  Dans  la  Banlieue  : 

\  Alfortville,  un  terrain  de 
20.178  m.  12    201.781  20 

A  Clichv,  terrains  et  immeubles 
d'une  surface  de  3.846  m.  465    83.938  20 

A  Saint-Denis,  un  terrain  d'une 
contenance  de  285  m.  48    2.569  30 


Ensemble    701.451  18 

A  déduire,  frais  divers:  (hono- 
raires, viabilité,  etc.)    934  00 


Le  produit  net  de  ces  opéra- 
tions est  donc  de    700.517  12 

D'autre  part,  sur  les  terrains 
de  l'ancienne  usine  des  Ternes,  ïï 
a  été  réalisé  deux  lots  d'une  con- 
tenance de  766  m.  583  pour  le 
prix,  déduction  laite  des  frais,  de      239.097  85 

Sur  l'emplacement  de  cette  ancienne  usine  ; 
il  nous  reste  encore  à  vendre  une  surface  TTe 
13.953  m.  024. 

Le  prix  moyen  du  mètre  carré,  vendu  jus- 
qu'à ce  jour  a  été  de  357  fr.  71. 

Situation  des  dépenses  et  des  ressources  de  premier 
établissement 

Le  montant  des  dépenses  de  Premier  Eta- 
blissement au  31  décembre  1903 
était  de    338.270.030  04 

On  vient  de  voir  que,  pen- 
dant l'Exercice  1904,  ce  compte 
s'est  augmenté  de    887.334  72 

Par  suite,  le  total,  au  31  dé- 
cembre 1904,  s'est  trouvé  porté 


à    339.157.364  76 

En  regard  de  ces  dépenses,  le 
capital  est  .représenté  : 

En  actions  par     84.000.000  » 

En  obligations 
par    254.004.189  15 

Il  faut  y  ajou- 
ter  une  somme 

de    2.246.799  49 

prélevée  sur  les 
produits  de  l'Ex- 
oloitation  en 
1900,  pour  solder 
les  dépenses  de 
premier  Etablis- 
sement excédant  . 
3.200.000  francs.. 

Ensemble...    340.250.988  64 
A  déduire  : 
si  m  unes  restant 
à  recouvrer  sur 
obligations  non 
libérées,  ci    4.500  » 


340.246.488  6.1 


Le  montant  des  ressources 
mises  à  la  disposition  de  la 
Compagnie   excède  donc  celui 


des  dépenses  de    1.089.123  88 

ImOTTttstment.  —  1a-  capital  est  représente 


par  : 


336.000  actions  cl  553.33?  obligations. 


Jusqu'à  ce  jour,  il  a  été  remboursé  : 
316.237  actions  et  512.441  obligations. 
De  so_rte  qu'il  reste  à  rembourser,  d*ici  à  la 

fin  de~Ts  concession  : 
19.763  actions  et  40.891  obligations. 
(A  suivre.)  m 


COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  ANDAL0US 


Rapport  du  Conseil  d'administration 
l'Assemblée  générale  des  Actionnaires 
du  28  juin  1905 

—  Suite  et  Fin  {*)  — 


6°  Ligne  de  Cordouc  à  Malaga  (193  kil.  US) 
Exercice  1904 

Par  kil. 
de 

Pesetas  chemin 

Recettes  de  la  grande  vi- 
tesse   2.144.573   »  11.104 

Recettes  de  la  petite  vi- 
tesse   4.423.800  58  22.904 

Total  des  recettes  du  trafic.  6.568.373  58  34.008 
Frais  d'exploitation   2.812.933  80  14.563 

Produit  net   3.755.439  78  19.445 

Rapport  %  de  la  dépense  à 

la  recette   42  82  % 

Nombre  de  voyageurs   390.658 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse    504.222 

Exercice  1903 

Par  kil. 
de 

Pesetas  chemin 

Recettes  de  la  grande  vi- 
tesse    2.038.653  17  KL555 

Recettes  de  la  petite  vi- 
tesse   4.572.972  59  23.677 

Total  des  recettes  du  trafic.  6.611.625  76  34.232 
Frais  d'exploitation  2.774.177  47  14.363 

Produit  net   3.837.448  29  19.869 

Rapport  %  de  la  dépense  à 

la  recetté   -41  96  % 

Nombre  de  voyageurs   448.080 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse    641.881 

Il  y  a  une"  baisse  de  43.252  pes.  18  sur  les 
produits  de  cette  ligne,  en  1904,  par  rapport 
à  1903.  Tandis  que  les  Voyageurs  sont  en  aug- 
mentation de  Pes-       120.359  55 

les  'Messageries  accusent  une  di- 

minution  de   S? 

et  la  Petite  vitesse,  de   149.172  01 

Les  principaux  articles  en  baisse  sont  les 
suivants  :  vins  et  eaux-de-vie,  34.000  pesetas  ; 
sucres,  43.000  pesetas;  charbon,  19.000  pese- 
tas ;  céréales,  49.000  pesetas  :  farines.  9.000  pe- 
setas ;  matières  textiles,  2.000  pesetas  ;  fruits 
et  légumes,  1Î.000  pesetas;  houille  et  coke, 
124.000  pesetas  ;  bois,  13.000  pesetas  ;  maté- 
riaux de  construction,  22.500  pesetas  ;  minerais 
et  brai,  109.000  pesetas  ;  tourteaux,  5.000  pe- 
setas. .  ,. 

11  y  a  plus-value  sur  les  suivants  :  hunes, 
62  000  pesetas;  fers  et  machines.  15J09  pese- 
tas ;  oranges  et  citrons,  2.000  pesetas  ;  plombs. 
71.500  pesetas;  sel,  2.000  pesetas;  tissus  et 
laine,  11.000  pesetas;  denrées  coloniales, 
39.000  pesetas  ;  transports  eu  service,  8.000  pe- 
setas ;  voitures  et  animaux.  10.000  pesetas  ; 
magasinages,  6.000  pesetas  ;  .engrais,  23.500  pe- 
setas ;  betteraves,  7.000  pesetas  :  divers,  36.000 
pesetas.  ,  , 

7"  Ligne  de  Bobadilla  à  Grenade  (m  kil.  WJ 
Exercice  190  S 

Par  kil. 
de 

Pesetas  chemin 

Receltes  de  la  grande  vi- 
k,sse    819.943  35  O.Mtg 

(*)  Voir  l'Économiste  Européen,  a°  710. 
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Recettes  de  la  petite  vi- 
tesse  1.417.51C  10  11.551. 

Total  des  recettes  du  trafic.  2.237.459  45  18.233 
Frais  d'exploitation   1.308.488  24  10.062 

Produit  net   928.971  21  7.571 

Rapport  %  de  la  dépense  à 

la  recette   58  48  % 

Nombre  de  voyageurs   132.482 

N'ombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse  ,   184.684 

Exercice  1903 

Par  kil. 
de 

Pesetas  chemin 

Recettes  de  la  gTande  vi- 
tesse   777.728  41  6.338 

Recettes  de  la  petite  vi- 
tesse   1.320.806  74  10.763 


Total  des  recettes  du  trafic.  2.098.535  15  17.101 
Frais  d'exploitation   1.336.473  59  10.891 


Produit  net   762.061  56  6.210 

Rapport  %  de  la  dépense  à 
la  recette   63  G9  % 

Nombre  de  voyageurs   149.174 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse    209.725 

Les  produits  de  cette  ligne  augmentent,  en 

1904,  de  138.924  pes.  30. 
Voyageurs,  augmentation  Pes.        33.549  74 

Messageries,  augmentation   8.665  20 

Petite  vitesse,  augmentation...        96.709  36 


Ensemble   Pes.       138.924  30 

Principales  augmentations  de  la  Petite  vi- 
tesse :  engrais,  18.0*0  pesetas  ;  huiles,  7.000  pe- 
setas ;  charbon,  6.C00  pesetas  ;  matières  tex- 
tiles et  végétales,  5.000  pesetas  ;  fers  et  ma- 
chines, 16.000  pesetas  ;  betteraves,  88.000  pese- 
tas ;  matériaux  de  construction,  2.0OO  pese- 
tas ;  tissus  et  laines.  5.000  pesetas  ;  denrées 
coloniales,  24.000  pesetas  ;  transports  en  ser- 
vice. 4.000  pesetas  ;  voitures  et  animaux.  5.000 
pesetas  ;  magasinages,  10.000  pesetas  ;  divers, 
33.006  pesetas. 

Moins-vaines  :  vins,  7.000  peser?. s  ;  sucres, 
43.000  pesetas  ;  céréales.  14.000  pesetas  ;  fruits 
et  légumes.  52.000  pesetas  ;  bois,  4.000  pesetas  ; 
houille  et  coke,  10.000  pesetas. 

8°  Ligne  de  Cordoue-Belmez  (71  kil.  010) 
Exercice  1904 

Par  kil. 
de 

Pesetas  chemin 


Recettes  de  la  grande  vi- 
tesse   

Recettes   de  la  petite  vi- 


tesse 


237.250  98  3.341 
1.260.059  09  17.745 


Total  des  recettes  du  trafic.  1.497.310  07  21.086 
Frais  d'exploitation   765.914  39  10.785 


Produit  net   731.395  68  10.301 

Rapport  %  de  la  dépense  à 

la  recette   51  15  % 

Nombre  de  voyageurs   65.456 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse    272.377 

Exercice  1903 

Par  kil. 
de 

Pesetas  chemin 

Recettes  de  la  grande  vi- 
tesse   242.230  37  3.411 

Recettes  de  la  petite  vi- 
tesse   1.136.115  22  16.000 


Total  des  recettes  du  trafic.    1.378.345  59  19.411 

Frais  d'exploitation   792.966  60  11.167 

Produit  net   585.378  99  8.244 

Rapport  %  de  la  dépense  à 
la  recette   57  53  % 

Nombre  de  voyageurs   77.399 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse    314.287 

C.ette  ligne  accuse  une  reprise  pour  1904. 

Elle  obtient  une  augmentation,  sur  1903,  de 

118.9a  pes.  48. 


Voyageurs  sont  en  baisse  de...  993  '■',■> 

Et  les  Messageries  de   3. 986  04 

Mais  la  petite  vitesse  accuse 
une  augmentation  de   123.943  87 

Les  principales  augmentations  portent  sur 
les  articles  suivants  :  engrais,  2.000  pesetas  ; 
céréales,  4.000  pesetas  ;  fers  et  machines,  4.000 
pesetas  ;  bois,  3.000  pesetas  ;  plombs,  18.000 
pesetas  ;  sel,  3.UA)  pesetas  ;  déniées  coloniales, 
3.000  pesetas  ;  transports  en  service,  8.000  pe- 
setas ;  divers,  135.000  pesetas. 

Il  y  a  moins-value  sur  :  huiles,  2.000  pese- 
tas ;  vins,  1.000  pesetas  ;  sucres,  5000  pesetas  , 
charbon,  3.000  pesetas  ;  houille  et  coke,  28.000 
pesetas  ;  matériaux  de  construction,  3.000  pe- 
setas ;  minerais  et  brai,  6.000  pesetas  ;  oranges 
et  citrons,  1.000  pesetas  ;  tourteaux,  3.000  pe- 
setas ;  tissus  et  laines,  3.000  pesetas  ;  voitures 
et  animaux,  2.000  pesetas. 

9°  Ligne  de  Puente-Genil  à  Linarès  (175  k.  850) 
Exercice  1904 

Par  kil. 
de 

Pesetas  chemin 

Recettes  de  la  grande  vi- 
tesse   807.284  54  4.591 

Recettes  de  la  petite  vi- 
tesse   1.881.529  52  10.700 

Total  des  recettes  du  trafic.  2.688.814  06  15.291 
Frais  déxploitation   1.821.464  20  10.359 

Produit  net   867.349  80  4.932 

Rapport  %  de  la  dépense  à 

la  reotXte,   67  78  % 

Nombre  de  voyageurs   206.205 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse    196.994 

Exercice  1903 

Par  kil. 
de 

Pesetas  chemin 

Recettes  de  la  grande  vi- 
tesse   719.948  99  4.094 

Recettes  de  la  petite  vi- 
tesse   1.817.713  20  10.337 

Total  des  recettes  du  trafic.  2.537.662  19  14.431 
Frais  d'exploitation   1.785.387  13  10.153 

Produit  net   752.275  06  4.278 

Rapport  %  de  la  dépense  à 
la  recette   70  36  % 

Nombre  de  voyageurs   209.242 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse   ,   224.636 

Cette  ligne  reprend  en  190  et  gagne  151.151 

pesetas  87  sur  1903. 
Voyageurs,  augmentation  Pes.        79.282  39 

Messageries,  augmentation   8.053  16 

Petite  vitesse,  augmentation...        63.816  32 


Ensemble   Pes.       151.151  87 

Les  principales  augmentations  portent  sur 
les  articles  suivants  :  engrais,  5.000  pesetas  ; 
huiles,  83.000  pesetas  ;  vins,  32.000  pesetas  ;  fa- 
rines, 9.000  pesetas  ;  matières  textiles,  2.000 
pesetas;  houille  et  coke,  14.000  pesetas  ;  oran- 
ges et  citrons,  4.000  pesetas  ;  tourteaux,  2.000 
pesetas  ;  plombs.  7.000  pesetas  ;  denrées  colo- 
niales, 19.000  pesetas  ;  voitures  et  animaux, 
4.000  pesetas;  magasinages,  2.000  pesetas; 
transports  en  service,  12.000  pesetas. 

Les  articles  ci-après  subissent  une  diminu- 
tion :  sucres,  11.000  pesetas  ;  charbon.  6.000 
pesetas  ;  céréales,  7.000  pesetas  ;  fers  et  ma- 
chines. 1.000  pesetas  :  bois.  4.000  pesetas  ;  ma- 
tériaux de  construction.  6.000  pesetas  ;  mine- 
rais et  brai,  33.000  pesetas;  tissus  et  laines, 
6.000  pesetas  ;  divers,  57.000  pesetas. 
*10°  Ligne  d'Alicanle  à  Murcie  (90  kil.  939) 
Exercice  1904 

Par  kil. 
de 

Pesetas  chemin 


Recettes  de  la  grande  vi- 
tesse   

Recettes  de  la  petite  vi- 
tesse   


527.310  31  5.799 
500.445  92  5.503 


Total  des  recettes  du  trafic   1.027.756  23  11.302 


Frais  d'exploitation   657.980  06  7.235 

Produit  net   369.775  57  4.007 

Rapport  %  de  la  dépense  à 

la  recette   64  02  % 

Nombre  de  voyageurs   •  235.898 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse    110.730 

Exercice  1903 

Par  kil. 
d« 

Pesetas  chemin 

Recettes  de  la  grande  vi- 
tesse   526.670  10  5.792 

Recettes  de  la  petite  vi- 
tesse   400.853  42  5.067 

Total  des  recettes  du  trafic.  987.523  52  10.859 
Frais  d'exploitation   592.383  26  6.514 

Produit  net  395.140  26  4.345 

Rapport  %  de  la  dépense  à 

la  recette   59  99  % 

Nombre  de  voyageurs   232.430 

Nombre  de  tonnes  à  petite 

vitesse    101.842 

Nouvelle  augmentation  des  recettes  de  cette 
ligne  en  1904  :  40.232  pes^  71. 
Voyageurs,  augmentation  Pes.         2.685  22 

Messageries,  diminution   2.045  01 

Petite  vitesse,  augmentation....  39.592  50 
Il  y  a  plus-value  sur  :  engrais,  4.000  pese- 
tas ;  huiles,  1.000  pesetas  ;  sucres,  3.C00  pese- 
tas ;  charbon.  1.000  pesetas  ;  matières  textiles 
et  végétales,  18.000  pesetas  ;  fers  et  machines. 
3.000  pesetas  ;  fruits  et  légumes.  1.000  pesetas  , 
houille_et  coke,  3.000  pesetas  ;  bois,  11.000  pe- 
setas ; 'matériaux  de  constr  uction,  1.000  pese- 
tas ;  oranges  et  citrons,  6.000  pesetas  ;  sel, 
13.CO0  pesetas  ;  tissus  et  laines,  3.000  pesetas  : 
divers.  4.000  pesetas. 

Moins-values  sur  :  vins,  14.000  pesetas  :  cé- 
réales et  îarines,  4.000  pesetas  ;  minerais  et 
brai,  6.000  pesetas  ;  denrées  coloniales,  6.000 
pesetas  ;  voitures  et  animaux,  1.000  pesetas  ; 
transports  en  service,  1.000  pesetas. 

CHAPÏT*RE  IV 
Liquidation  de  l'Exercice  1904 

La  liquidation  de  l'Exercice,  dont  les  résul- 
tats détaillés  viennent  de  vous  être  présen- 
tés, donne:,  pour  le  réseau,  un  produit  net 
de    Pes.  10.702.403  21 

Les  Charges  de  l'Exploitation 
s'étant  élevées  à   10.786.950  12 

L'Exercice  se*  solde  donc  par 
une  insuffisance  de   Pes.        84.546  91 

CHAPITRE  V 

Conseil  d'administration 

Les  pouvoirs  de  MM.  Em°  Canovas  del  Cas- 
tino  et  Cte  I.  de  Camonclo.  membres  du  Con- 
seil d'administration,  expirent  cette  année. 

Nous  vous  rappelons  qu'aux  termes  de  l'ar- 
ticle 21  des  Statuts,  les  Administrateurs  sor- 
tants sont  rééligibles. 

RESOLUTIONS 
/re  Resolution 
L'Assemblée  générale  approuve  dans  toutes 
leurs  parties  le  Rapport  et  les  Comptes  de 
l'Exercice  1904.  tels  qu'ils  sont  présentés  par 
le  Conseil  d'administration. 

2e  Résolution 
L'Assemblée  prend  acte  de  la  déclaration 
qui  lui  a  été  faite  par  le  Conseil  d'adminis- 
tration, d'où  il  résulte  qu'à  la  date  du  31  Dé- 
cembre 1904,  4.835.500  francs  de  vales  avaient 
été  échangés,  capital  nominal  pour  capital 
nominal,  contre  9.071  actions  de  500  pesetas 
ou  francs  chacune,  faisant  partie  des  12.009 
actions  créées  par  décision  de  1  Assemblée 
générale  extraordinaire  du  30  Juin  1900. 

A*  Résolution 
L'Assemblée    générale    réélit  Administra- 
teurs pour  une  durée  de  six  années  : 

MM.  Emilie  Canovas  del  Castillo 
et  le  Comte  I.  de  Camondo, 
Administrateurs  sortants. 

FIN 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

POUR  FAVORISER  LE    DÉVELOPPEMENT  DU  COMMEROR 
ET  DE  L'INDUSTRIE  EN  FRANCE 


Bilan  au  31  Juillet  100 
ACTIF 

Caisse  et  banque  

Portefeuille   500.680- '05  22  ) 

Effets  à  l'encaissement    38  078  308  74  ( 

Reports  

Coupons  à  encaisser  

Rentes  et  actions,  bons  et  obligations... 

Avances  sur  garanties   140  1 24 

Participations  industrielles  et  commer- 
ciales  

Participations  financières  

Immeubles  

Comptes  de  banque  à  l'étranger  et 
comptes  courants  divers 


75  368 
538.758 

76  4  41 
20.170 
50  212 


2  030 

62.596. 
9.:,98 


452  34 

713  96 

119 
396  45 
825  05 
169  38 

120  50 
6  4  06 
93  3 


£79.222  665 


Appels  différés  sur  actions   125 


1.379.  23  509  21 


PASSIF 

Capital   Î5'.000  000 

Réserve   Ï6  3  '3  501  52 

Comptes  de  chèques   384  3'4733  94 

Dépôts  à  échéance  fixe   125  295  80  » 

Effets  à  payer   80  78  I  298  71 

Comptes  de    bauque    à    l'étranger  et 

comptes  courants  divers   507  74^  2n6  32 

Intérêts  et  dividendes   321  718  39 

Solde  du  dernier  exercice   89  3"/7  99 

Profits  et  pertes  (frais  généraux  déduits)  4.305.822  34 


1  379  223  5  9  21 


Effets  en  circulation  avec  l'endos  de  la  Société 

Administration  centrale   16  3!'2 

Agences  de  province   17  118 

Total  

Certifié  conforme  aux  écritures  : 

L«  Direo'«>nr  ;  i  ,Of 


33  420 


300  » 
177  97 

477  97 


BANQUE   DE  L'ALGÉRIE 

Bilan  au  31  Juillet  1905 

ACTIF 

Numéraire  en  caisse   53  637  118  96 

Rentes  sur  l'Etat   30  715  640  15 

Portefeuille   109. 392  095  12 

  432  (  16  37 

  7.072  544  03 

  1.979  868  19 

  3.734.702  15 


Avances  sur  titres  

Correspondants  d'Algérie   

Correspondants  de  France  

Hôtels  de  la  Banque  

Acquéreurs  d'immeubles  (soldes  des  prix 

de  ventes)  

Dépenses  d'administration  

Charges  extraordinaires  

Succursales  (leurs  comptes  avec  la  Banque) 

Effets  remis  par  la  Banque  

Bureaux  auxiliaires   

Titres  appartenant  à  la  Caisse  des  retraites 
Avance  a  l'État  iloi  du  5  juillet  1900).... 
Avance  a  l'État  tunisien  (Décrets  du  7  mai 

1904)  

Avances  à  l'Etat  (Chambres  de  commerce). 

Divers  

Société  domaniale  algérienne  

Créances  en  souffrance  


PASSIF 

Capital  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Comptes  courants  sur  place  

Trésor  public  

Dividende»  à  payer  'soldes  des  précédents 

semestres)   

Agios  et  commissions  

Profits  et  p«rt<»s  (report  du  dcrn.  sern.).. 

Réescompte  du  dernier  semestre  

Bordereaux  &  payer  

Effet»  envoyés  en  recouvrement  

Baoq.dx  l'Aliférie  mon  compte  avec  suce.) 

Caisse  des  retraites  

Divem  

(  statutaire....    6-666  666  66 
Réserves. j  Immobilière.   MM). 823  32 
{  Kxlraoïdin"  .    2.940.833  72 


2.315  491  78 
260.014  78 
368  l'46  5  i 
228.698  943  22 
5  941  2  6  39 
14.412.bl."  13 
2  1  1  478  06 
3.000-OuO  » 

1.000.000 

34.336  64 
819.152  73 
1  » 

 39  » 

46=1.266  .430  4.'! 


20.H00 

000 

U4  '»  a 

'50 

B 

13.272 

520 

84 

38.057 

4  0 

08 

113 

634 

23 

1.318 

27 

56 

2 

929 

10 

404 

340 

60 

133 

409 

m 

21.039 

760 

50 

229  177 

927 

98 

i  1 18 

860 

(il 

13  23 

085 

41 

10.764 

323 

70 

401.2  6  430 

43 

Certifié  Conforme  aux  écriture*  : 

Lo  (lircctiMir  du  la  Banque  Ac  l'Algérie. 
Maiu'  Lapon. 


BANQUE  DE  L'INDO-CHINE 


Situation  au  30  avril  190~> 

Actif 

Versements  non  appelés  Fr.  18.000.000  » 

Rentes,  Fonds  d'Etat,  Obligations  et  Valeurs 

diverses   2.257. 1 19  3r 

Participations  financièies   1 . 177. 4«4  80 

Caisse  (Paris  et  succursales)   24.297.3*3  13 

Portefeuille  (Paris  et  succursales)   43  170.377  2> 

Avances  sur  nantissements   41.019.960  24 

Remises  en  route    8  905.405  65 

Correspond,  divers  (Paris  et  succursales).  10.215.399  86 

Frais  généraux  (Paris  et  Succursales)  ....  734  975  05 
Frais  d'installation  et  frais  de  fabrication 

de  billets  au  porteur   847.447  61 

Mobilier   291.711  45 

Immeubles   1.354.039  56 

Fr.  152.271.303  99 

Passif 

Capital  social  Fr.  24.000.000  » 

Fonds  de  réserve  statutaire   8ï0.000  » 

Fonds  de  prévoyance  statutaire   1.3è5.!<90  03 

Fonds  de  secours   120.000  n 

Fonds  de  réserve  supplémentaire   6.000.000  » 

Réservo   pour   installation  de  nouvelles 

agences    300.000  • 

Fonds  de  dotation  et  de  réserve  des  Agences 

en  Chine  et  au  Siam   1.000.000  » 

Amortissement  des    trais  d'installation  et 

de  fabrication  des  billets  au  porteur....  847  447  61 

Amortissement  du  mobilier   291.711  45 

Réserve  immobilière   1.0"0.0()0  » 

Billets  au  porteur  en  circulation   47.770  852  60 

Comptes  de  dépôts   19.620. 4 19  bH 

Comptes  courants  du  Trésor  en  Indo-Chine.  14.645.99!  65 

Effets  à  payer   4E 4. 903  73 

Correspondants  divers  (Paris  «1  suceurs.)..  31.499.372  52 

Intérêts  et  Commissions  du  semestre   1.262.40i  lo 

Dividendes  a  payer   15  890  40 

Profits  et  Pertes  : 

Solde  du  1"  semestre  1904   25.373  53  | 

—   du  2«  semestre  1904   1.201.721  84 


SOCIÉTÉ  GENERALE 

DE 

CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 


Situation  au  31  juillet  1 
ACTIF 

Espèces  en  Caisse  et  a  la  Banque  de  France 

Fonds  disponibles  dans  les  Banques  

Coupons  à  encaisser  

Effets  à  recevoir  

Reports  

Rentes,  Actions  et  Obligations  

Avances  garanties  

Comptes  courants  ,  

Crédits  d'acceptations  garantis  

Frais  généraux  : 

Semestre  écoulé   1-213. 614  72 

Semestre  en  cours    190  14  96 

Paiements  faits  sur  Intérêts  et  Dividendes 

de  l'Exercice  

Immeuble  social  

Versement  non  appelé  


905 

9.527 
8  946 

2.525 
92.936. 
38  459. 

1.!TA 

40.852. 
14  4S3. 
14:774. 


675  92 
'25  11 
167  22 
905  18 
102  39 
035  18 
352  59 
409  51 
087  50 


1.404.129  68 


4. 000. 
60.000 


000  » 
000  » 


Total  de  l'Actif   295-482  890  27 

PASSIF 


Capital  

Fonds  de  réserve  : 

Statutaire  

Extraordinaire  

Comptes  de  dépôts  : 

A  vue  

A  préavis  

Comptes  courants  

Acceptations  à  payer  : 

Sur  garanties  

Sur  provisions  

Divers  

Réescompte  du  Portefeuille. 

Intérêts  et  Dividendes  : 
Antérieurs  restant  à  payer 


8.000.000  »] 
2.000-000  »! 

63.664.729  73  | 
36.108.626  OS  ! 


14.774-087  50 l 
93.550  »i 


132 


Fr.  152.271  303 


BANQUE  IMPERIALE  OTTOMANE 


Situation  au  30  Avril  1905 


ACTIF 

Actions,  Versements  nonappelésFr. 

Espèces  en  caisse  

f  onds  d'Etat  Anglais,'  Français, 
Allemands  

Autres  valeurs  acquises  

Effets  en  portefeuille  

Comptes  courants  du  Trésor  Impé- 
rial   

Comptes  courants  divers  

Avances  sur  valeurs  publiques  et 
marchandises  

Immeubles  et  mobilier  

Divers  


125.000.000  » 
60. 85 (.504  10 

43. 384. 523  20 
69  013  538  40 
55.204.529  30 

51.916.107  95 
58.4U6.080  » 

128.907.340  » 
6.442  542  95 
2.788.289  10 


Fr.    601  914 


PASSIF 

Capital  Fr. 

Billets  de  Banque  en  circulation. 


250.000.000  » 

30.005.727  30 


Effets  à  payer   52.1o7.873  85 

Dépôts  à  échéance  fixe   30.  184  573  20 

Comptes  courants  divers   301.089  1  14  80 

Dividendes  à  payer   90.547  05 

Réserve  statutaire   20.192.632  50 

Divers   18.304.960  80 

Fr.  00].  91 4.455^» 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 
Lo  Chef  de  la  comptabilité, 
Signé  :  O.  BRAND. 

Le  Directeur  général  adjoint,  Signé  :  A.  NIAS. 

Le  Directeur,  signé  :  J.  DEFFÈS. 
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Profits  et  Pertes  : 
Report  de  l'Exercice  1904- . 
Produit  du  1  "  semestre  1905 
Semestre  en  cours  


69.060  63! 


654  3"7  66 
2.3S5  438  13 
37T.io5  81 


Total  du  Passif.. 


80.000.000  • 
10.000.000  » 

99.773.355  81 
86.761.976  85 

14-367.637  50 

315.815  79 
278.182  10 

69.000  63 

3.416  921  60 

295.4s2.890  2S 


Effets  à  échoir  en  Portefeuille. .. .    92.936-905  18 
Effets  en  circulation  avec  l'endosse- 
ment de  la  Société   17.313.610  » 


Total   H0.  80.  15  18 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 

■  Le  Directeur  :  DESVAUX. 
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COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  PARIS 

Société  anonyme.  Cap.:  150.000.000  fr.,  entièrement  verséi 


Situation  au  31  Juillet  1905 
ACTIF 

Caisse  et  Banque   83.453. 65123 

Portefeuille   528.909  068  63 

Reports   122.652.244  27 

Correspondants  «  Effets  4  l'Encaissement  »  53.310.450  42 

Comptes  courants  débiteurs   137.521 .997  93 

Rentes,  Obligations  et  Valeurs  diverses  ..  17.425  010  71 

Participations  financières   6.551.9'i6  95 

Avances  garanties   114.288  504  07 

Comptes  débiteurs  par  Acceptations   135  907  520  78 

Ageuces  hors  d'Europe   2.771.551  68 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   38. 429.994  21 

Immeubles   11.332  328  70 

Fr.    I  252  f88  S02  58 

PASSIF 

Capital   150.000.000  n 

Réserves   18.710.809  55 

Comptesdechèquesetoompt. d'Escompte..  52l.2*5.91t  87 

Comptes  courants  créditeurs   344  957.437  44 

Bons  à  éohéanoe  itxe   A3  002.281  » 

Acceptations   132  736.300  -20 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   22.506  15»  52 

Fr.    1.2.'»2m>K  555  58 

TÏ5T 


MARCHÉ  IVTTlSTr^ET? 


BOURSE   DE  PARIS 


<    5  5 

2    S:  a 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1904 


31 

déc. 
1904 


o  u 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


IO.7OU-00V 

3.375.000 

25 

8.750.000 

>5 

18.750.000 

25 

2.250.000 

25 

14.000.000 

•25 

5.000.000 

25 

•5.000.000 

•25 

6.250.000 

•25 

300.000 

•25 

18  750.000 

•25 

12.500.000 

25 

275.000 

25 

7.500.000 

25 

♦00.000 

25 

<8. 750. 000 

■  25 

■25.000.000 

125 

3. 125.000 

25 

400.000 

25 

2.000.000 

25 

t. 000. 000 

25 

10.625.000 

25 

100.000 

Buffelsdoorn  Estate  New 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  tu» . 
The  Eaat  lui  imnilin  iin.i 

Ferrelra  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C°  

Klelnfonteln  (New)  

Lancaster  

Lanylaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  . . . 

May  Consolltated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Slmmer  and  Jiek  (ni.  nu  ) 
Transvaal  Gold  Fields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


1*3.75 

21 

22 

50 

14 

14 

14 

i 

16.50 

23 

50 

18 

17 

50 

17 

50 

toon 

61.50 

9C 

68 

50 

58 

61 

237.5 

■98.50 

234 

192 

187 

1X7 

330 

5<4 

608 

469 

477 

477 

To 

47 

7. 

82 

52 

:.  ' 

49 

5  ' 

9 

75 

145 

KO 

144 

116 

v> 

l'5 

'15 

68.  F0 

65.5» 

84 

71 

75 

70 

:i 

170 

53.2* 

67 

48 

7S 

47 

5 

5'» 

69 

5<.50 

61 

37 

35 

36 

50 

37 

80 

55 

82 

85 

85 

8'. 

120 

94.50 

101 

80 

78 

75 

78 

75 

93 

101 

109 

88 

23 

87 

50 

87 

175 

93 

91 

70 

69 

65 

25 

8' 5 

V64 

293 

50 

."6 

50 

223 

50 

'24 

125 

241.50 

26' 

50 

•229 

5  ) 

•225 

'C 

(ut  340 

41.25 

59 

I'.- 

41 

43 

31 

5  1 

65  vi 

79 

54 

7 

55 

5=i 

50 

196 

154.50 

182 

127 

50 

127 

107 

262 

282 

278. 

50 

162 

149 

H4 

75 

17.75 

20 

12 

5  i 

i2 

12 

85 

52 

37 

3  S 

33 

77.50 

37 

15 

50 

16 

15 

z  *  3  s 

o  a 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


2  s 


o  2 
o  S 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1904 


déc. 
1904 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

47 

41 

30 

30 

29 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants) . . . 

473.50 

4  4 

434 

433 

42  2  50 

40.000.000 

155 

Huanchaca  (Argent)... 

87.95 

102. M, 

124 

130 

149  50 

20.000.000«r 

100  4r 

Laurtum  greo (,ltab«tirf.) 

51 

57.5(' 

58 

58 

58.50 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 


11.250. 
t 0.000. 
18.125. 
7.500. 
12.500. 
37.500. 
13.750, 
12.500 
50.000 
12.500 


Bechuanaland  lif Urrtlti. . 
Brlt.Sth.  Afric.  (CHrttni). 

Cassinga  

Dynamite  duTransvaal 
Eerste  FabriettenllitlUirl» 
Gold  fields  Coi..lltii  llillllri 
Henderaon  Trausv.  lililt 
Kokumbo  (r.oi»  d'Ito  r«). . . . 

0<  eana  Company  

Mosaamédèa  (Cie  de)... 
Mozami  Ique  (Cie  de) . . . 
Randfonteia  Est.- tes... 
Trans»  aalConaoi  dated 


2.50 

29 

sa 

35 

2i 

50 

23 

25 

125 

47 

50 

59  2 

47 

7  s 

46 

M 

46.75 

35 

'5 

31. Su 

31 

50 

31 

31.25 

91  25 

l'2.50 

i64 

50 

212  50 

162 

153. 

51 

157 

1  5 

35 

4o 

40 

»0 

40 

ao 

22 

75 

3 

18 

18 

18 

1-7.50 

41 

!5 

47  50 

35 

35 

33 

55 

13 

9  iy 

3 

7  ■ 

13 

75 

13.15 

35 

50 

36  5 

H 

50 

28 

50 

28  50 

16.25 

79 

Si.  i 

61 

!9 

60.50 

03 

109  5 

81 

25 

78 

81 

BOURSE   DE  LONDRES 


eu  | 

< 

o 


<  s 
£  i 
a,  - 

<  ! 
U  ■ 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

o 

SEMESTRIELLE 

os 

o 

31 

o 

"a 

Juin 

Déc. 

«! 

1904 

1904 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Witwatersrand) 


275.000 
•35.000 
434.450 
.100.000 
150.000 
187.2 

88.000 
360.000 
225.000 
500.000 
iOO.OOO 
120.000 
275.000 
115.000 
300. 025 
«48.730 

90.000 
«00.000 
560.010 
300  000 
200.000 
300.000 
150.000 
160.000 
500.000 
600.00b 
125.000 
111. 8t4 

50.000 
100. 000 
523.8i>5 
231.250 
325.000 
351. Vb9 
470.000 
550.000 
400.000 
711.500 
288.750 
949.6*0 
325.000 
100.000 
200.000 
450.000 
450. 000 
300.000 
166.  000 
»48.98i 
500.000 
270.000 
.750.000 
«00.000 
«25.000 
100.000 
.700.000 
MO. 000 
'250  UOO 
400.000 
«00.000 

00.000 
190. 27^ 
362.08- 
860.00*. 


Angelo  

Aiigelo  Deep  

Ban  t.)  es  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Oonsolldt  Deep  Levels 
Chlmes  Exploration  . . . 

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Orcesus  'New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep., 
r  ast  Band  Prop.  Mines 

f  erreira  

1  erreira  Deep  

i rencb  Rand  

■joch  (New)  

ueidennule  

oeldenbuis  Deep  

ueldenhula  Main  Reef.. 

Glnsberg  (New)  

oilencairn  

Ulen  Deep  , 

Henry  Nourse  

Henot  (New)  .'  

Jubllee  

Jumpers  

Jumper 9  Deep  

melnlonteln  (New)  

Anight's  (vTitwaUrsrmd) 

LaLcaster  

Langlaagte  

juauglaagte  Block  B  

Lu.paard  Vlel  (New)  

Main  Reef  Consolidated 
May  's  Consolidated  (flUw 

Mooderfonteln  

m.  Extension. 

Meyer  and  Cnarlton  

.«îgel  

.Migel  Deep  .•.!!! 

.«ourse  Deep  , 

«-•rimroae  (New)  

Princeas  Estate  ! 

ttana  Mines  

rtandlontein  

rtieiloniein  (New)  

xiumnsoa  

ctooiuson  (Deep;  

noue  Deep  

aallsuury  (New)  

allumer  iNew;  

1 Teaaury  

jniiea  Mn.  Rf.  Roodepi 

Van  Ryn  w,  

Vluage  Main  Reef  

*v  «miner  

vVent  «aud  Mines .  .  .  .  .  . 

<<Viiwaiersrand  Deep.. 
vVoiuuier  


60 


I  .'0 


7  1/8 
2  1/4 
I  1/8 
1  3/8 
3/4 
ll/lo 

1/4 
6  7  16 

2  15/16 
i  1/4 

13 

14  1/4 
5  1/16 


9/16 
7/8 

5/8 
7/8 
1/8 
9/16 
1  3/8 
5/  lo 
3  1/4 

1  3/8 

«  1,16 
3  1,2 

3  .1,8 

4  3/4 
3 

4  1/8 

2  1  8 

5  1/, 

a  1,16 

3  3/4 
)/8 

I  3  4 
I  5,8 
3  i5, là 
6  16  16 
2  1/2 

5  3/« 

2  J/16 
3/» 

«  1/8 

3  ll/lo 
15, 1b 

10  7/16 

1  J/io 

2  o/8 
9  1,2 
5  9/io 
8  7/a 

1  7,8 
1  &  8 

i  13/10 

5  3,4 
i  »/  o 

6  3/4 
.1  l/« 

i  15/ lo 
3  U/16 
i  1/2 


L 


7  1/4 
2  5/8 
t  5/16 
1  1  2 
15/ lo 


6  1,8 

2  1/4 

15  1/2 
16 

5  3/8 

5  1/8 

3  7/i6 
9  3/8 

24 

6  3/8 
3  5/16 

3  5/8 
5  3/4 

li  3,8 
1/4 

2  3/4 

1  1/2 

5  1/4 
8  3/8 

4  18 

3  7,8 

2  3,8 

1  3  . 
2  11/. 6 

6  7,8 

2  3/8 
4 

1  1/16 

2  l/lo 
2 

4  1/4 

0  15/10 

1  l3/io 

5  1/2 

2  7/8 
1 

5 

3  1/2 
1  5/o 

Il  3/4 

3  3/8 

2  15/ .t, 
•  O  1/4 

6  3/8 
* 

1  7/8 

2  d/8 

4  3/9 

3  7/s 

4  3/8 

7  1/4 
11 

2  7/i7 
4  5/8 

3  7/o 


5  3/ 
1  13/16 

7/8 
15/16 

9, 16 

9  16 

7/8 
5  1/2 
2  3/16 

1  i  4 
14  1/2 
13  1/4 

4  l/lo 

4  1/8 

2  o/8 
7  5  8 

20 

5  3/4 

1  1/8 

2  7  16 
4  15/16 

9  4.4 
3  16 
1  7,8 

1  1/16 
3  i5/i6 

7  1/2 
4  1/8 

2  3/  i 

:  3  4 

3  1/4 

1  15  16 

4  3/4 
I  1/2 

3  3/l-i 
11/16 

1  7/16 

1  1/2 

0  1;/ 16 
9  1/16 
■i  il  lo 

4  3/4 

2  1/2 
11/16 

4  t  8 

2  U/i6 

1  t/16 
9  7,  16 

2  1,2 

1  15/16 
9  </3 

5  1  2 

6  7  8 
1  9/16 

1  ll/itt 

3  5/16 
3 

3  1/2 
a  1/16 
6  1,8 
i  1  2 
3  5/8 

2  15/. 6 


5  9/16 
1  11, 16 
7/8 
5/8 
1  '2 


>-5 

H  M 

a,  ,H 
< 

a 


<  s 

<  3 
-J  a 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

B9 
O 
0) 

U3 
O 

SEMESTRIELLE 

OS 

~~ 30 

31 

o 

Juin 

Dec. 

< 

19J4 

1904 

30MP.  PROPRIETAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350. 
i  .102. 

400. 
.  375. 

325. 
2.000. 
i  250. 

575. 

200. 

400. 

466. 

370. 
1 .  267. 

100. 

225. 

751. 

300. 

604'. 

930. 

197. 


100 


Anglo-Frencb.  Expl  

Baraato  Consolidât  ed. . . 

Bechuanaland  

Chartered  (Brilish  S  A.  G» 
Cbarterland  GoldoVlda.. 
Cons.  Gld.  Flda  S.  A  Daf 

Id.   6  '/o  Préférence. 

îd.  5  %%Debentu  res 
Johannesburg  Estai  es.. 
Mashonaland  A  ;eacy.. . 
Matabele  Gold  Reef  s  4c  c. 

Mozambique  C*  

Oceana  Consolidated.... 
Rhodesla  Exploration.. 

Rhodesia  Goldûdlds  

Transvaal  Ôousolidt . . . . 
Id.        Gold  Fields 

Id.     Gold  Mining  testât 

Willougbby's  Coasol  

Zambesia  Exploring  


50 


3  3/8 

2  u/ie 

1  1  16 

13  1 

5/16 
6  1/12 

25/0 
107 

1  7/16 

15/16 

9/i6 

1  7/16 

1  5/8 

3  1/4 

4  3/4 
1/4 

2  9/16 
1  15  16 

6/0 
1  7/16 


4  3/4 

3  3/16 

1  3  16 

2  5/6 
7/16 

8  1/2 
26'0 
108 

1  7/16 
1  5/lo 

3/8 
1  7/1' 

1  7/8 
4  11/16 

1/4 

4  5/16 

3  3/16 

2  1/8 
3/4 

2  1/2 


3  rio 

1  15/  6 
15  16 
1  13  '6 
5/ 16 
6  1  2 
21/6 
103  1/2 
i  3  8 
3  4 
3/0 
I  1/3 

1  3  8 

2  7  8 
2/0 

3  J/  6 
2  1/8 

1  15  16 
9  6 
1  1/2 


3 

1  7/8 

7/8 

1  U  16 
5  16 

6  1/8 
23  o 
03  1/2 

1  3/8 
3/4 
3/0 

1  1/8 

1  5/lri 

2  13  16 

2  0 

3  7, 16 
2  1.8 
1  1/8 
9/6 
I  7/16 


COMPAGNIES  DIVERSES 


250.000 

1 

Exploration  C  (New)  — 

13,  16 

7  8 

11  16 

3/4 

682.396 

1 

Johannesbg.  Cons.  Inv.. 

2  7/8 

3  1/K 

2 

2 

500.000 

1 

Id.  Waterwks.. 

1  3/16 

2  1/8 

2  1/16 

250.000 

1 

Id.        Tramways  . . 

5/8 

3/4 

000.000 

10 

National  Bank  S.  A.  R... 

16 

18  5/8 

>6  1/2 

16  1/2 

200.000 

1 

New  Afric  au  Company  .. 

1  7/8 

2  1  4 

1  9/6 

1  7,16 

000.000 

1 

Robinson  Bank  

1  3/3 

1  1/2 

1  3  8 

250.000 

1 

S.  African  Gold  Trust... 

5  1/16 

7  1,8 

4  3  i 

4  5  8 

500.000 

1 

Tati  Concession  

1/2 

11/16 

7, 16 

7  16 

450.000 

1 

Transvaal  Coal  Trust... 

2  1/8 

3  1/2 

2  5/8 

2  1/2 

3 

l  15/16 

7/8 
1  13  16 

5  16 
6  3/8 
23  6 
103  1/2 
1  7/15 
11/16 
5/6 
1  1,8 

1  5/16 
3 

2/0 
3  1/8 

2  1/6 
1  î/8 

9/6 
1  1/2 


3/4 

2 

2  1/16 

3/4 
16  1/2 

1  t/s 

1  3/8 

4  5/8 
7,16 

2  1,2 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

140.000 

1 

250.000 

1 

280.663 

1 

000.000 

1 

200.000 

1 

91.000 

1 

«60.000 

8/0 

112.000 

1 

320.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

Hannan'8  Brownhill  ... 

LaKe  View  Consols  

Lond.  &  v/V.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

VVest  Austr.  Goldflelds, 

Brllliant  BIock.  

Brouen  flill  Proprlet  — 

do  uni  Kaxgurli  , 

vVainl  


25/9 
3  3/8 

1  1/4 
7/16 

2  3/8 
5/lo 

1/2 
1  13/10 
1  3/8 
5  1/2 


23,0 

25  0 

25/6 

24  6 

3  ll/io 

i  iti 

1  5  16 

1  5/16 

1  1/4 

li/0 

I0/O 

12,0 

12,0 

2  7  8 

3 

3 

5,lt 

1/6 

1/6 

1  6 

9/ le 

7/ 16 

7/ 16 

7/16 

2  3/lo 

52,o 

52  6 

51  6 

1  1/U 

1  1/4 

1  1/4 

i   .  , 

6  1/16 

5  7/8 

6  7/16 

MINES  DE  DIAMANT 


721.500 
..948.955 
1.283.020 

105. 25o 

nnn.ooo 


Oonsolldt.  Bultfoateln.. 

De  Beer  s  ordinaire  

Id.    6  %  Deoeuiure. . . 

Grlqualand  West  

<ew  Jagersfonteln  Def. 


! 

29/6 

2 1/6 

29,6 

29/6 

19  1/16 

18  1/8 

17 

17 

107 

106  1/2 

104 

1  4 

8  1/4 

7  5/8 

7  5/8 

27  1/2 

•29l/'2 

7  3/4 

7  5/8 

29/0 
17  1/8 
104 
7  5/8 
7  5/8 


(5 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


MARCHÉ    OFFICIEL    DE  PAB.IS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


ariTj 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


HIRrai 

■m 

22222 

66"/ 

3712 

111 

"25934 

778 

il.  Tttres 

!>' 
n«u 

-.•5.5U 
1-52.600 

5U( 
I0< 

56  «28 
108. lïO 

50( 

50i 

41058^ 

53.842 
035471 

» 

/0  511 
228.12V 
69.526 
m 

434.030 

H 

663. 
409 . 53b 
'385  450 
12*73* 


73.497 
1403661 

79.670 
176898!- 
976.889 
945.779 
479  19: 
4*4.265 
492.194 

99.440 
222.23. 
147.59; 
116464  ; 
176.194 
1C4  611 

42  64o 


I82.50t 
125.001 
40.001 
50.001 
300.001 
60.001 
400.001 
160.  om 
60.00i 
500.001 
100. 001 
100.001 
400.001 
240.001 
80.001 
40-001 
30.00» 
40.00' 


57.921 

60, 

174.5*. 

50 

60.000 

50' 

52  -»«. 

50' 

101.31, 

50' 

178.25, 

49.54 

aoi 

ik;  iv, 

K 

4U7.1V, 

|| 

86.85. 

M 

.11  [.-11! 

101 

.,( 

5ti 

5(  ( 

117. Ob' 

. 

Ijl47..l.. 


Sb< 
50 
50< 
50i 

aoi 

40i 
50, 
SOI 
50i 
500 
201 
201 
100' 
501 

m 


RENTES  FRANÇAISES 

„  m,  (  Terme. 

*  * \  Compt. 
8  X  Amortissable  j  Terme. 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpl 
Annam  et  Tonkin  2  %  9t 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %  , 

1869  3  %  

1871  3  %   

—    quarts  , 

1876 
1876 
1892 


4  %  

2H  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

—  quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés)... 

—  cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIQAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

—  188B  2.60  %  

Communales  1891  3  %  

—  18  9  2  2.60  % 

Foncières  189B  2.60  %  

Communales  189  9  2.60  %... 
Foncières  1903  3  %  (100  f.p') 
Bons  de  ÎOO  fr.  1887... 

—  1888... 
Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 
Immeubles  de  France  


90C.  DR  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACI10N8  A  TERNE) 

Banque  ae  France  nom. 
E.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Ranque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.etAg.  d'Alg.250l  pajes 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  lndust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Fr"  }'  i»  Com«  il  l'Indus'"' 
Banque  Union  Parisienne. 

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DB  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ht  oiil.  au  comptant 

Act.  Bône-Quelma  

Obi.  -  3  %.... 
Act.  Départementaux  

Obi.  —  "94  titres  bleui- 
—  —  j  %  titr.  rouges 
_  Économiques  3  % 
Act.  Est-Algérien  

3 


KhI 


%■ 


OBI 
Act 

—  —  de  jouiss  

Obi.    —  52  54  56  5  %  . 

—  ~  -i  %  

=  =  îi  r..::: 

—  —  Anwaiiti  3  % 

—  Or. -Ceint,  de  Paris  3\ 


IDTIttr: Iconri  ctap.  juill. 
»o  1904 


1903 


1904 


15  . 

2  5- 

2  5' 

17  5i 


20  . 
12 
12  . 

3  . 
20  . 
20  . 
10  . 

2  5i 
10  . 

2  5' 
10  .. 

2  51 
10  .. 

2  51 


12 


135  41 
50  .. 
12  51 
38  .. 
27  5( 

12  50 
27  .. 

13  1 
40  . 
50  . 

5  . 
15  . 
15  6. 
10  .. 
a.c  10 


43  81 


30  . 
15  . 
20  • 
15  . 
15  . 
15  . 
30  . 
15  . 
35  5, 
15  b< 
25  . 
15  . 
15  . 
12  b' 
15 
15 


96  85 


481  . 
81  25 

soi  '. 


555 
142 
413 


560 
558 
379 

378 

14 

00 


478 
399 


122 
139 


4700 

1115 
414 
700 
600 
i90 

•690 
617 
805 

1110 
85 
325 
623 
198 

102 
30 


710 

447 
680 


435 
710 
448 
910 
417 
660 
453 
455 


97  85 
99  .. 


477 

79  75 

495  '. 


555 


372 
372 


443 
90 


50 


444 
399 


116 
138 


3820  . 
1160  . 

430  . 

730  . 

600  . 

499  . 

690  . 

620  . 

780  . 
1125  . 
91  51 

313 

624 

220 

550 

140 


673 
444 
680 


423 
670 
440 
887 
390 

451 
449 


Cours  de  clôtuieJJ.905; 
10  août  17  aoùl  2i  aoùl 


99  75 
99  75 


99  55 


4:9 


555 


410  50 

105 


388  .5 
98  50 


98  50 


110  . 

425  . 
106  . 
435  50 
87  .. 
409  . 


49  i 
515 
507  50 
452  . 
490  . 
406  . 
481  . 
490  . 
483 

495  50 

57 

56 
562  50 


161  . 


3725 
1435 
4.1 
820 
666 

7(0 
675 
922 
U.!0 
141 
333 
644 
245 
691 
162 

I3'i5 


715  50 
451  25 


I  i  i  ) 
412  5. 
715  . 
4M  .  . 
9",5  .. 
439  .. 

6o:s  . 
163  50 

400  5u 
4^0 


460 


99  77 
99  8( 


99  20 


479  75 
80  50 
494  . 


558 

412 
105  25 

575  . 
574  .. 
390  . 
99  50 

99  25 


111  . 

430  . 
106  . 
435  . 
87  . 
4!0  . 


493  75 
568  25 
508  .. 
450  .. 

488  .. 
403  25 

481  . 

489  .. 

482  . 
493  50 

58  25 
58  25 
558  50 
448  .. 
136  75 
161  .. 


3745  .. 
1431  • 

469  . 

670 

494  .. 

705  .. 

680  .  . 

920  .. 
1127  .. 

140  . 

330  50 

644  .. 

246  .. 

8V5  .. 

161  .. 
60  . 
I3Ï2  .. 


710 
453 
7149 
445 
445 
443 
715 
452 
980 
44'J 
601 
402 
46? 
420 
400 
400 


99  75 

99  7 


99  30 


483 


563 
483 
411  75 

105  2 
576  . 
572  . 
390  50 

99  50 
390 

99  50 
4*0 
111  ',5 
432 

106  50 
434 

87 
409 


495  .. 

509  50 

510  . 

452  . 
491  bO 
405  5' 
480  . 
490  . 
483  . 
495  50 

5  5'j 
57  .. 
561  .. 

453  .. 
134  .. 
158  .. 


3745 
14*7 


640 

706 
6*4 
923 
1132 
143 
333 
6^4 
251 
893 

60 
1372 


7i7 
453 


416 

716 

452  75 
970  . 
439  . 

459  . 
406  . 
420  7 
459  . 


loin  b r* 

it  Titr" 

501 

3  576 

209  33  i 

501" 

oui 

1 4f>  16 

501 

-  /'ir 

41  O  .  1  10 

500 

501 

'•6927  4  v 

501 

OZO ■ /oc 

501 

fil  QO: 

501 

*ov .  y -et  i 

50' 

50C 

673. 6»e 

500 

502.33" 

500 

501 

378. 587 

501 

154.38!- 

501 

140.02"; 

500 

477.634 

50r 

' 22 . 366 

(238166 

501 

14254(6 

501 

1717565 

50t 

'•'0 .81* 

50f 

253. 137 

500 

3 1 8  39 1 

500 

1 368070 

500 

140.814 

501 

28 . 903 

60' 

179.31* 

501 

1 *6  503 

50' 

48.553 

501 

249 . 371' 

501 

300.000 

251 

74.33, 

501 

60 . 00( 

50( 

71.555 

50( 

40 . 00C 

501 

19  763 

251 

316.237 

» 

80.001 

500 

1 20 . 000 

501 

13.551 

501 

20.451 

M 

100.000 

tôt 

200.000 

25( 

62 . 060 

501 

64 . 000 

501 

100.78» 

2bl 

57.560 

500 

106.000 

101 

60  !  001 

■250 

16.000 

501 

14. C6 

251 

35.341 

» 

125.001 

tOl 

50.00t 

50' 

40.00' 

50' 

1363001 

501 

2o8.t5 

50' 

100. 00i 

n 

40.00' 

501 

100,001 

101 

70.12) 

501 

80.000 

501 

64.001 

50i 

60.00. 

30l 

CaplUI  «b 

loiobrt  it 

TlOf 

.«8S781.954  » 

9. 121. 700  il 

61  6 '.18. 500  i 

Û43U6  'J"'i  h 

i  uvâ.3ua  i 

18  3S8  2oO  i. 

8. 013.7001' 

M  ,Ho  » 

34!  383/0001 

761  .H'., 0  Db 

i  5000  000  i 

4.6u7  2 il»  1 

. ,  971  060  .' 

i  i  3Ï8.5S0  v 

ix.io.4our. 

)ÉRIGNATION  drs  VALEUR? 


Ac».  Lyon  

Obi.    -    5  %  

—  —     3  %  1855   

—  —     Bourbonnais  3  % 

—  —    Dauphiné  3  %  ... 

—  —    Genève  57  3 

—  —     Méditerr.  52-55  3  % 

—  —    3  %  fu»ion  ano.  , 

—  —  3  %  fusion  nouv. 
    2  jZ  %  

—  —    Vict.-Emm.  62  3  9, 

Act.  Midi  

Obi.    —     3  %  

—  —     3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.    —    3  %  

—  —    3  %  nouv  

—  —    2  %  %,j.avr.et  oci 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . 
Act.  Orléans  

—  —  jouiss  

Obi.       —      3  %  

—  —      3  %  1884  

—  —      2  %  %  1895... 

—  Grand  Central  3  %  189' 

Act.  Ouest  

Obi.     —     3  %  

—  —    3  %  nouv  

—  -    2  J4  96  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.         -  3  94... 

—  Réunion  (Ch.  de  1er  e 

Port  de  la)  

Act.  Sud  de  la  France .... 
Obi.  —  3  % 

Act.  Métropolitain  de  Pari» 


SOO.  INDUSTR.  FRANÇ 

(actions)  . 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Bntr.  et  Mag.  Oén.  de  Pari» 
Eaux  (Compi#  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Qaz 
—  —  jouiss 
C"  G1»  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer . 
Tramways  Est-Parisien . . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cle  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malûdano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 

Mines  d  or  (C'«  (••)  

Métaux  (G"  française  des).. 
Sels  gemmes  et  Houille? 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  B1  à  lots  188t 
Canal  maritime  de  Suez.. 

—         parts  de  fond. 
Dynamite  Soc.  Centrale  de 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

froc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  lndust.  des 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  %  %(oli.  fixetllio 

Argentine  4  %  1896  

—       4  %  îiioo  

Autriche  4%  or  (ch.  tixe2f.50 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  1889  

—  5  94  1888  

Bulgarie  5  %  1886  

Cnine  4  %  or  1895  

Congo  ois  1888  

Danemark.  3  94  1894   

Egypte  (Daim  Sanieh  4  94). 

—   v  7  94)  

—  Privilégiée  3  %  %).. 
Espagne  4  94  Extérieure  


itIkIts 

•■1904 


55  . 

50  . 

15  . 

15  . 

15  . 

15  .. 

15  .. 

15  . 

15  . 

12  5( 

15  . 

50  . 

15  .. 
15 

65  . 

15  . 

15  . 

12  5C 
15 
59 
14 
15 
15 

12  51 
15 

38  5f 

15  . 
15 

12  5 
25 

15  . 

15  . 

9  . 

15  . 

15  .. 


17  SC 
28  50 
79 
32  50 
80  .. 
67  5C 


139  60 
64  56 
30 
10 
30 
25 
50 
16  50 


2  50 
4  . 

4  . 
4  . 
4  50 
4 
5 
5 
4 

3 
4 
4 

3  50 

4  .. 


Ocari  lolllc 
1903  1904 


1420 


454 


456 

452 
412 

U9Ô 

449 
1860 
469 
465 
422 

1490 
1040 
459 
454 
411 


900 
453 
450 

630 
442 


207 
425 
610 


337 
615 
1980 
598 
764 
487 
117 
180 
665 
275 

80 
192 

62 
529 
175 
163 

19 
190 
274 
515 
280 

90 
475 

420 
128 
3925 
1750 
624 
135 
590 
625 
915 
315 


93  25 
80  20 
79  20 

102  80 
82  65 
77  25 

108  75 
431  . 

103  20 
82  . 
95  2b 

102  40 
106  50 
102  60 
90  35 


1315 
451 


452 
448 


1160 
448 
448 

1745 
466 
459 


1418 
995 

454 
448 


852 
448 
445 

615 
438 


227 
422 
531 


345 
615 
1868 
600 
725 
465 
162 
224 
540 
192 
1C2 
212 
30 
552 
183 
180 
9 
140 
244 
583 
325 
82 
480 

495 
106 
1195 
1885 
557 
156 
526 
690 
890 
283 


«0  4 
85  3' 
85  <0 

100  », 
83  5 
7V  1; 

104  M 
431  . 
93  ai 
77  .. 
88  A 
102 

106  35 

101  y 

87  H< 


ïours  de  clôture  (1905) 
10  août  17  août  24  août 


13/5  . 


461  .. 

156  50 
460 

459  .. 

4ï9  75 

459  75 

162  75 
421  . 
161 

'195  . 

459  . 
»62  . 

'800  . 

*63  . 

176  . 

425  . 

460  . 
1195 
1060  . 

163  . 
168  25 
424 
158  75 

459 

462  25 
420  .. 
639  . 


449  50 
270  50 
142  50 
579 


854  .. 

575  .. 

192  . 

285  . 

820  .. 

410  . 

185  .. 

265  . 

53  .. 

600  . 

239  . 

230  .. 

21  .. 
181 

375  .. 

660  . 
410 

86  .. 

570  .. 

391  . 

106  .. 

1125  .. 

567  '. 

222  . . 

355  .. 

S3J  .. 

975  .. 

330  .. 


90  50 
93  90 
96 

101  75 

93  60 
89  95 

105  45 
.68 
97  10 

94  '  ■ 

102  1., 
100  92 

103  60 

91  32 


1398 


457  . 
459  . 

462  . 

459  . 
4  >9  75 
464  50 
421 

462  50 
,220  . 

460  . 

463  . 
1827  . 

469  . 

476  . 

427  . 

463  . 
1517  . 
1060 


422  50 
458 
945  .. 
4'>8 
■65 
420  .. 
638  . 
452  . 


263 
445 
582 


6*0 
1885 


8:->3  . 
572  . 
194  . 
287  . 
816  . 
400  . 
182  . 
269  . 

53  . 
6l5  . 
237 
294  . 

22  . 
184  . 
391  . 
665  . 
444  . 

»2  . 
577  . 

385  . 

105  . 
4455  . 
i960  . 

567  30 

220  . 

230 

832  . 

972  . 

344  . 


94  20 

96  au 
lui  75 

93  au 
90  15 

105  :.o 

473  . 

97  30 

94  50 


107  iU 
103  2U 

91  9'j 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


loasro  4e  titre i 


3S.589.645f. 
53.658» 
362.285  «b 
1 50592. 500f. 
682000.000(1. 
1998121173  li 
119. 188 «b 
8i.246.500f. 
25. 591. OOOf. 
JO. 863. 585 

410.830  «b 
27.632.000f. 
035094. 500f. 
110537. OOOf. 
176836. OOOf. 
1.025.943  tt 
564219.500  f. 
485100.000f. 
641575. OOOf. 
39.162.500f. 
175037. 500f. 
46750. OOOf . 
1886872000f. 
643400. OOOf. 
392387. 500f. 
695.540  ob 
120. 000  ob 
25. 000. OOOf. 
129880. 800f. 
69. 333. OOOf. 
5. 129.675  £T 
94. 450. OOOf. 
165931. OOOf . 
119586.0001. 
5.944.120  * 
9.977.500f. 
I8.501.500f. 
17.868.160  * 
39.570.160  £ 


••■ère  'il. 
i a  Titres  »•». 


200.000 
80.000 
100.000 
200.000 
500.000 


200 
250p 
500 
500 
500 


DÉSIGNATION  dbs  VALEURS 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS  (Suite) 


Finlande  S  y,  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2  y,  %  or  1898  gar 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  


Norvège  3  %  1888  

-        3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—         4  %  %  1891  (Tabacs 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  


Russie  4  %  1867-1869. 

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  


—  1890  (4' émis.)... 

—  1893(5' émis.)..., 

—  1894  (6«  émis.)..., 
Consolidé  4  %  (l"et2e  sér. 


-  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

-  5  %  or  1902  (Monopoles 
Suède  3  %  1894  

-  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  unifiée  4  % 
Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  4  %.. 


Ottoman  4  %  1891 

—  i  %  Tombac  1893.. 

—  4  %  1894  

—  3  y,  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


7ALEURS ÉTRANGÈRES 

B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banq.  Espagnole  de  Crédit 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


INTÉRÊTS 

«o  1903 

Cours  coin  p.  juillet 

Cours  de  clôture 

s'ombre. 

(si. 

1902 

1903 

J0  aofit 

17  a7 

Ml 

24  août] 

rte  Titres 

i9n  non 

I -u . uuu 

500 

3  50 

585 

l ou . uuu 

500 

15  . . 

252 

244 

241 

247 

4UU . UUU 

250 

10  20 

230 

238 

276 

69  300 

500 

2  50 

95  50 

92  35 

90 

276.214 

500 

4  .. 

104  50 

104 

97 

50 

98 

30 

98 

99.337 

500 

4  . . 

103  40 

104 

io 

105 

20 

105 

25 

105 

30 

519  152 

500 

25  .. 

402 

443 

491 

492 

50 

494 

500 

3  . . 

93  25 

94  70 

85 

75 

85 

90 

V 

1-522*53/ 
i 

500 

3  50 

99 

25 

10'J 

500 

i  .. 

30  .. 

32 

15 

68 

82 

69 

65 

69 

Sfl 

500 

22  50 

514 

516 

5/7 

50 

o  .  ■-> 

527 

50 

99 . 028 

500 

3  .. 

. . 

'  ' 

728.196 

500 

4  .. 

85  . . 

'89 

93 

70 

94 

50 

9  4 

25 

3050474 

500 

t, 

4  .  . 

81  75 

88 

93 

sè 

92 

50 

750.000 

500 

i. 

4  .  . 

83 

86 

25 

93 

95 

93 

93 

40 

405.940 

500 

4  . . 

101  90 

102 

87 

50 

87 

90 

89 

20 

95.228 

104 

4  .. 

101  60 

101 

ig 

88 

05 

88 

60 

89 

30 

190.000 

500 

4  .. 

102  5C 

101 

50 

87 

30 

88 

40 

88 

55 

590180 

500 

4  .. 

101  6C 

101 

87 

50 

87 

85 

89 

222477 

500 

4  .. 

101  50 

101 

87 

6» 

88 

88 

50! 

*5.241 

500 

4  .. 

102  50 

101 

35 

86 

60 

87 

y) 

87 

901 

45.587 

500 

4  .. 

104 

102 

87 

50 

81 

75 

88 

-■'! 

92.334 

500 

4  . . 

102 

102 

25 

87 

90 

88 

20 

P8 

192.141 

500 

3  .. 

87  .. 

88 

7? 

74 

20 

74 

95 

75 

M 

204.910 

500 

3  50 

96  50 

98 

60 

78 

55 

79 

75 

80 

228.277 

500 

4  .. 
.  .. 

71  50 

79 

440 

81 

489 

95 
50 

82 
483 

20 

82 
483 

àa 

92.121 
55.411 

500 
500 

100.000 
69.297 
316.015 

500 
500 
500 

3  50 

lÔi 

75 

99 

50 

99 
101 

50! 

60 

3  . . 

102  25 

100  50 

loo 

75 

101 

25 

1  . . 

52  60 

9  1 

87 

9! 

35 

91 

7o 

496.938 

500 

20  .. 

465  .. 

460 

475 

473 

478 

1074480 

500 

20  . . 

502  .. 

501 

511 

50 

511 

510 

133. 101 

500 

25  .. 

518  .. 

484 

4/8 

477 

477 

64^737 

500 

112.243 

500 

20  .. 

440  .. 

450 

463 

139.170 

500 

20  .. 

496  .. 

498 

492 

494 

95.816 

500 

3  50 

100  75 

101 

102  25 

140.000 

500 

3  50 

55  25 

59 

72 

71 

40 

■71 

45.892 
120.875 
325.000 

52.000 
120.000 

500 
lOOr 

5i 
500 

54 

20  c. 

445  .. 

440 

491 

493 

492 

110.000 

54 

11  50 

178 

17ô 

200.000 
40.000 

200 
500 

16  p. 

555  .. 

554 

33  50 

645  .. 

630 

935 

930 

940 

100  000 

500 

16  25 

570  .. 

608 

596 

594 

595 

40.000 

» 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANG. (S«i/ej 

Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 

Act.  Andalous  

Obi.        —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2*  série.. 
Acf  Ch.  Autrich.-Hongr.  . 
Obi-  anc.   —  3  %  1"  à  8' émis. 

—  —     —  9«  émis  

—  —     —  10»  émis.. . . 

—  nouv.  —  série  A  

Obi.  Damas-Hamah  

Act.  Lombards  

Obi.         —        3  %  

—  —  —  série  X . 
Act.  Méridio  naux  

—  Nitratea  Railways  Cj  Ld 

—  Nord  de  l'Espagne — 
Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —         —  2"  série. 

—  —         —  3"  série. 

—  —         —  4»  série. 

—  —         —  5e  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  1"  hyp. 

—  -        -     2=  hyp. 

—  -       "—  '    3-  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salomque-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —         3  %  lr<!  hyp. 

—  —  —    2»  hyp. 

—  -  -    3»  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  -  i%  95 

—  Suddel'Esp.3%  f«hyp- 
Act.  Wagons-Lits  ordinaire. 
Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Act.  Usines  de  Briansk  

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usin*  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 

Tabacs  du  Portugal  

Thomson  Houston  Méditer. 


HTÉRtTS 

eo  1903 


15  . 
15  . 
28  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
11  . 

15  ! 
15  . 
30  1 
10  s 

15  ! 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  ., 
15  . 

15  . 

16  . 


15  .. 

12  p. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

20  .. 

20  .. 

15  .. 

12  50 


62  69 
70  .. 
5  sh 
10  sh 
18  .. 
45  p  . . 
38  20 
20 


Coori  ton».  Iilllil  |      Cour»  de  clôture 
1902       IM-t     i'>  Ji'i'it,  17  ■'  •  il  21  aoû  I 


1305 
586 
490 
210 
274 
275 
760 
469 


155 

85 
318 
313 
645 
130 
187 
319 
311 
319 
313 
315 
308 
309 
305 
304 
304 
450 

79 
280 
284 
372 
361 
360 
445 
368 
193 
210 

60 
255 
1100 
1680 

55 
132 
321 
715 
860 


1324 
662 
555 
158 
276 
277 
730 
473 


205 
8S 
331 
327 
710 
150 
190 
357 
350 
35*. 
316 
347 
243 
344 
342 
336 
336 
430 
143 
299 
320 
399 
388 
385 
463 
405 
210 
318 
32 
250 
1200 
1680 
50 
53 
387 
717 
915 
408 


1  '.88  . 

818  . 

S37  . 

165  . 


731 
455 


448  .. 
279  .. 

95  .. 
335  50 
3i)  . 


375 
156 
360 
360 
317 
341 
340 
340 
340 
351 
340 
3  40 


5) 


i50 
330 
233 
399 
391 
384 
485 
442 


375 


473 
1697 
l  .29 
89 
274 
413 
54) 
830 
47  4 


1390 
824 
538  50 
163 


7-2  J 
«3 
446 
441 
448  50 
281 


335  5 
340 
750  . 
.379  . 
155  ■ 
367  . 
361  . 
348  . 
H0  . 
340  .. 
338  50 
340 
351 
342 
340  50 

35? 
329 
283 
400 
393 
3*0 
487 
449 


375 


482 
1705 
U30 
88 
28 
413 


1390 
825 
538 
165 


722  . 
45  4  . 
448  .. 
440  .. 
447  25 
2o0  .. 
96  .. 
33C  .. 
340  50 
767  . 
377  . 
157  . 
369  . 
359  50 
348 
3.0 
339  75 
340 
340 
351 
343  50 


360  .. 
330  .. 
255  . . 
398  25 

383  50 
438  .. 
448  .. 


375 


490  . 

1709  . 

1435  . 

89  . 

279  . 

414  . 

555  . 

859  . 

484  . 


VALEURS   FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

ACTIONS 


Midi  jouissance  

Nord  —   

Ouest  —   

Banque  de  la  Guadeloupe  . . 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique... 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine  ... 
Banque  spéc.  de  Valeurs  ind. 
Banque  Suisse  et  Française 

Crédit  Algérien  

Sous-Comptoir  des  Entrepr. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  jouissance. 
Gaz  (Compagnie  Centrale).... 
Gaz  de  Marseille  jouissance. 
Dombrowa  (Houillères  de)... 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Ateliers  et  Chant,  de  la  Loire 
Compagnie  G'«  de  Construct 
A  tel.  et  Chant,  de  la  Gironde 

Dyle  et  Bacalan  

Tréfileries  du  Havre  

Vives-Lille  

Forges  et  Aciér.  delà  Marine 
Forg.et  Ac.  du  Nord  et  d.  l'Est 

Bateaux  Parisiens  

Chargeurs  Réunis  

C*«  Hav.  Pen.  de  Nav.  à  vap. 

Bénédictine  de  Fécamp  

Etablissements  Duval  

Le  Figaro  

Grande  Diatil.CusenieretC'* 
Grands  Moulins  de  Corheil. 

'ts  Militaires  .>.... 


Derniers  Cours  cotés  au 
JlOaoùt    17  août  24  août 


620 


490  .. 

275  .. 
1100  .. 

455  . . 

375  .. 
1225  .. 

553 
1152  .. 
328  50 
620 


1303 

706 
1225 
1789 

328 

79u 

442  50 
1225 
1495 
60 
1215 

7u3 

144 

MO 
1498 
1895 

325 

715 

605 
6800 
1905 

430 

778 

102 
2600 


615  . 


494 
275 

1100 
455 
375 

1225 

552 
1152 
328 
617 


1300  .. 

720  .. 
1225  .. 
1789  .. 

334  .. 

790  .. 

448  .. 
1260  .. 
1520  .. 

60  .. 
1208  .. 

708  .. 

139  .. 

324  .. 
1509  .. 
1900  .. 

330  .. 

750  .. 

625  .. 
68u0  .. 
1905  .. 

4J0  .. 

785  .. 

108  25 
2603  .. 


618  .. 
1340 

488 

275 
1100  .. 

455  .. 

375 
1230 

553 
1152  .. 
329 
618 


#20  .. 
1227  .. 
1785  .. 

333  .. 

790  .. 

5J0  .. 
1250  .. 
I4yô  .. 

co  .. 
1215  .. 

".50  .. 

133  .. 

320  .. 
1513  .. 
1935  .. 

330  .. 

732  .. 

615  .. 
6800  .. 
1905  .. 

430  .. 

783  .. 

119  50 
2b3u  .. 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANC.  —  obligations 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Chem.  de  fer)  5  0/0 
C"  Gén.Franç.  de  Tram.  50/0 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  420  f. 

—  —       Obi.  350  f. 

Soc.  Fonc. Lyonnaise  3  0/0  anc. 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

C'«  Parisienne  du  Gaz  4  0/0 

Aciéries  de  France  

Atel  et  Chant,  delà  Loire40/0 

Fives-Lille  6  0/0  

Métaux(Ci«Frauç.)Ob.hyp.4  0/Û 
Messageries  Marit.  31/2  0/0. 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0... 
C'«  Génér.  Transatlant.  3  0/0 
Jardin  d'Acclimatation  5  O/o 
Société  Gén.  de  Laiterie  5  0/0. 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  

—  1"  série  3  0/0  

—  2»  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/0  1888  

Espirito  Santo  5  0/0  1891   

VAL.  ÉTRANG.  -  actions 
C'« Belge  d'Ecl.,  Chauf.p.  Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (Soc.  Min.  et  ind.) 
Charbonnages  de  Rikovski. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Télégraphes  du  Nord  (C  «dus; 

VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors. 
Mines  de  la  Loire  


Derniers  Cours  cotés  au 
10  a'jùt    17  août   24  août 


200 
601 
509 
195 
167 
442 
509 
503 
483 

465 
502 
443 
500 
445 
307 
128 
304 
611 
620 
492 


490 


1090 
4/5 
316 
122 
30J 
642 
950 


455 

250 


200 
601 
507  50 
192 
167 
410 
510 
503  50 


465  .. 
501  .. 
445  .. 

493  . . 
443  .. 
367  50 
123  .. 
308  .. 
609  .. 
622  .. 

494  .. 
487  75 


500  .. 

494  50 


1091  .. 

443  .. 

319  .. 

122  .. 

305  .. 

660  .. 

9.9  .. 


455 


200 
602 
505 
198 
167 
440 
508 
503 
490 

465 
504 
452 

497  50 
445 
3o9 
130 
307 
612 
625 
494 
483 


497  50 
494 


1085 
420 
325 
122 
301 
668 
940 


450  .. 
269  50 


MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Brésil  5  0/0  

Hongrois  (Intér")  3  1/2  0/0  97 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.) 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines  

Cape  Copper  

Harpener  (Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Min  > 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsiô  

Urikany  (Charbonnages)... 


LU  COMPTANT 

Const .  mécan.  Midi  de  Russie 
Dniéprovienne(Société  Métal 
Donetz  (Forges  et  Aciéries). . 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Tirer) 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill  

Taganrog  (Soc.  Min.  et  Métal.) 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  (Charbonn.  d  ). 
Joltaia  Rieka  (Krivoi  Ro£). . . 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog. . . 

Silésie  (Zinc  de)  

Vieille-Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Zimrner 

Cliff  (Usines)  

Elecktron  Russe  

Monaco(Cercle  desEtrangersà) 
Plaques  Lumière  et  Fils. . . . 

Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav .  Pousset  et  Royale  réun. 


Derniers  Cours  cotes  au 
10  aouti  17  août  24  août 


99  55 

99  62 

99  60 

89 

80 

8} 

80 

89  80 

53 

17 

53  25 

53  42 

132  50 

13! 

75 

131  50 

95 

99 

99  .. 

565 

565 

565  .. 

1.9 

50 

123  50 

129  .. 

172S 

1720 

172)  .. 

49 

48 

129 

129 

123  .. 

159  50 

169 

159  50 

125 

125 

123  . 

165 

155 

169  . 

1978 

1955 

1090 

1100 

UOD  .. 

330 

331 

304  .. 

36-1S 

3643 

3039  . 

1785 

1775 

L78C 

125 

126 

13  1)  50 

1245 

1275 

1230  .. 

940 

949 

9*5  .. 

97 

95 

95  .. 

321 

295 

295 

152 

151 

159  50 

1490 

1488 

1519  .. 

800 

871 

900  .. 

3201 

3201 

3201  .. 

72 

72 

71  50 

915 

916 

915  .. 

205 

2j5 

205  . 

4996 

4995 

1992  .. 

760 

755 

831 

830 

8  (0  .. 

800 

8j0 

$00  .  . 

1 15' 

112 

110  50 

8 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


SOCIÉTÉ  FRANÇAISE  DES 

CHARBONNAGES  DU  TONKIN 

Siège  social:  74,  rue  de  la  Victoire,  Paris 
ACTIONS 

Suivant  résolution  de  l'Assemblée  générale  des 
actionnaires  du  30  nia'  dernier,  le  solde  du  divi- 
dende de  l'exercice  1904,  soit  27  fr.  50,  sera  mis 
en  paiem°nt  à  partir  du  1"  septembre  prochain. 
Ce  paiement  aura  lieu  à  la  Société  Générale  de 
Crédit  Industriel  et  Commercial,  66,  rue  de  la 
Victoire,  contre  remise  du  conpon  n°  9,  à  raison 
do  26  fr.  40  pour  les  actions  nominatives  et 
25  fr.  31  pour  les  actions  aupoiteur. 
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GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Emprunts  Or  4  0/0  1889  et  1890  {S"  Émission) 

MM.  E.  HOSKIER  <5c  C",  banquiers  à  Paris, 
39,  boulevard  Haussmann,  sont  chargés  par  Son 
Excellence  Monsie  ir  le  Ministre  des  Finances  de 
Russie  de  payer  le  coupon  trimestriel,  échéant  le 
1"  septembre    rochain,  sur  lesdits  emprunts. 

ï*1 


COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

il,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 
A  vue   1  0/0 

A  sept  jours  de  préavis   2  0/0 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  0/0 

A  2  et  3  ans   3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  effets. 
  138 

CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà  de  3  ans   3  1/2  0/0 

De  1  an  à  3  ans   3  0/0 

De  6  mois  à  1  an   2  0/0 

A  vue   1  1/2  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  Province  et  Etranger;. 
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Terre  d'épouvante.  —  Dix-huit  mois  dans  le 
Cont/o  litd'/e  et  i-rançnis,  par  Jean  Mabcbl.  — 

Librairie  G.  Ficker,  rue  de  Savoie,  5,  Paris. 

l 'n  volume  in-W>.  3  fr.  50.) 

Terre  d'épouvante,  tel  est  le  titre  du  volume 
que  Jean  Marcel  a  dédié  au  roi  des  Belges,  souve- 
rain du  G>ng0.  Il  n'existe  aucune  œuvre  actuelle 
aussi  profondément  am/oissanie  que  Terre  d'épou- 
tfante.  où,  «ans  phrases.se  servant  de  documente 
officiels,  de  renseignements  authentiques,  l'auteur 
expose  1rs  fiiits  abominables  qui  se  passent  au 
Congo,  d  venu  le  pays  des  malheurs.  A  côté  de  ce 
réquisitoire  serré,  il  y  a  des  pages  de  toute  beauté, 
donnant  In  vie  intime  des  nègres  de  ces  immenses 
contrées.  Ce  livre  mérite  d'être  lu  et  pris  en  con- 
sidération. 


Chemins  de  fer  de  l'Est.  —  Saison  d'été  1905.  — 
Excursions  et  Promenades  dans  la  Vallée  de  la 
Meuse. 

La  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  l'Est  rap- 
pelle au  public  qu'elle  délivre  des  billets  spéciaux 
à  prix  très  ré  luits  pour  i'HCiliter  les  excursions  et 
les  promenades  dans  la  vallée  de  la  Meuse,  savoir: 

a)  Bil  ets  d'aller  et  retour  de  1",  2e  et  3'  classes 
valables  ]  «a  huit  30  jours,  délivrés  jusqu'au  lô 
septembre  inîlus  dans  toutes  les  gares  du  réseau 
de  l'Est  pour  Givet  aux  familles  d'au  moins  trois 
personnes  payant  place  entière  et  voyageant  en 
semble,  sous  condition  d'ellectuer  un  parcours 
de  300  kilomètres  (aller  et  retour  compris). 

La  durée  de  validiié  de  ces  billets  peut  être  pro 
longée  une  ou  plusieurs  fois  de  15  jours,  moyeu- 
nfnt  paiement,  pour  chaque  prolongation,  d'un 
supplément  de  10  0/0  du  prix  initial  du  billet. 

Les  voyageurs  ont  la  faculté  do  s'arrêter  à  toutes 
les  gares  dessenies  par  les  trains  et  situées  sur 
l'itinéraire  prévu. 

Les  billets  donnent  droit  au  transport  gratuit  de 
30  kilogrammes  de  bagages  par  personne  adulte 
et  de  20  kilogrammes  par  enfant  de  3  à  7  ans. 

b)  Billets  d'aller  et  retour  individuels  au  départ 
de  Châlons-S'ir-Marne,  Epernay,  Verdun,  Sainte- 
Menehould,  Bar-le-Duc,  Rovigny.  Reims,  Vouziers, 
Rethel ,  Amagne  -  Luoquy,  Mézières  -  Charleville, 
Longuyon,  Montmédy,  Stenay,  Sedan  et  Hi-son 
pour  Civet..  —  Les  voyageurs  peuvent  descendre  à 
l'une  des  stations  comprises  entre  Mézières-Cliar- 
leville  et  Givet  et  reprendre  le  chemin  de  fer  soit 
à  cette  même  station,  soit  à  une  autre  station 
dudit  parcours. 

La  délivrance  de  ces  billets  a  lieu  le  samedi  ou 
la  veille  des  jours  de  fête,  jusqu'au  15  octobre  in- 
clus, à  la  gare  de  Mézières-Charleville  à  partir  de 
midi,  et  à  chacune  des  autres  gares  désignées  à 
partir  dû  train  qui  donne,  à  Mézières  Charleville, 
la  correspondance  avec  le  premier  train  de  l'après- 
midi  se  dirigeant  vers  Givet. 

La  délivrance  cesse  dans  toutes  les  gares  dési- 
gnées le  dimanche  ou  le  jour  de  fête  à  midi. 

Les  billets  sont  valables,  au  retour,  jusqu'au 
lundi  ou  jusqu'au  lendemain  des  jours  <le  fête 
dans  les  trains  partant  dans  la  matinée,  jusqu'à 
midi. 

Les  bagages  que  les  voyageurs  peuvent  prendre 
avec  eux  dans  les  voitures  sont  seuls  admis. 

Nota.  —  Pour  les  prix  et  conditions,  consulter 
le  Livret  des  voyag-s  circulaires  et  excursions, 
que  la  Compagnie  de  l'Est  envoie  gratuitement 
aux  personnes  qui  en  font  la  demande. 

!4t 


Banque 
A.  Froidefond 

29,  Rue  de  la  Chaussée-cVAntln,  PARIS  (9e  An1) 
Maison  Fondée  en  *1878 

ORDRES  DE  BOURSE 

au  ConiDiant  et  a  Terme 
AVANCES  SUR  TITRES.  MÊME  NON  COTÉS 
Ouvertures  de  comptes  courants,  a  vue  ou  à 
échéances  fixes, à  intérêt  variant  entre  3  et  6%  l'an. 
EMPLOI  DE  CAPITAUX  ET  DE  TITRES 
en  compte  de  Reports  aux  conditions  suivantes  : 

à  un  an   4  % 

à  six  mois...  3  % 
h  trois  mois,  3  % 
ESCOMPTE  D'EFFETS   DE  COMMERCE 

RENSEIGNEMENTS  GRATUITS 
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Chemins  de  fer  de  l'Est.  —  Londres,  Berne,  In- 
t»*rlaken.  —  La  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de 
l'Est  rappelle  au  public,  que  jusqu'au  :10  septem- 
bre, un  service  de  trains  directs  fonctionne  entre 
Boulogne,  liell'oi  l,  l 'oU cl  lienv;  dép-rt  de  Lon- 
dres ;'i  2  h-  30  soir,  de  Boulogne è  6  h.  :tl  soir.  Arri- 
vée à  Berne  le  lendemain  à  8  h.  34  matin  et  à 
Interlaken  à  10  b.  25  matin. 

En  sens  inverse,  départ  d'interlakon  ù  7  h.  14  (') 
soir,  de  Berne  à  9  h.  07  soir  pour  arriver,  h'  len- 
demain, à  Londres  a  3  h.  45  sou-. 

NoIh.  —  Pour  tous  antres  renseignements,  con- 
sulter lesafliches  et  indicateurs. 

(')  Apaitirdu  1G  septembre,  départ  d'inlerlaken. 


Saison  K06.  —  Chemin  de  fer  d'Orléans.  — 
Bains  de  mer  en  Bretagne.  —  Billets  d  aller  et 
retour  à  prix  réduits  valables  pendant  33  jours. 

Pendant  la  saison  des  Bains  de  mer, du  samedi, 
veille  de  la  Fête  des  Rameaux,  au  31  octobre,  il 
est  délivré,  à  toutes  les  gares  du  réseau,  des 
Billets  Aller  et  Retour  de  toules  classe-,  à  prix 
réduits,  pour  les  stations  bain  aires  ci-  près  : 

Saint -Nazaire,  Pornichet  (Sainte- Marguerite), 
Escoublac-L*  -  Baule,  Le  .  Pouliguen,  Balz,  Le 
Croisic,  Guérande,  Vannes  (Pori-Navalo,  Saint- 
Gildas-dc-Ruiz),  Plouhai  nel-Carnac,  Saint- Pierre- 
Quiberon,  Quiberon  (le  Palais-Bellc-I  e-en-Mer), 
Loiïent  (Port-Louis,  Larmor),  Quimperlé  (Le 
Pouldu),  Concarneau,  Quimper  (Bénodei,  Beg- 
Meil,  Fouesnant),  Pont-L'Abbé  (Langoz,  L  jetudy), 
Douarnenez,  Chatcaulin  (Pentrey,  Crozon,Morgat), 

Ch  min  de  fer  d'Orléans. —  Excursion  à  Lourdes 
et  dans  les  Pyrénées,  avec  visite  du  Puits  de 
Padirac.  —  Billets  à  prix  réduits. 

Départ  de  Paris  (Quai  d'Orsay)  le  1"  septem- 
bre iaor>. 

Durée  du  voyage  :  15  jours. 

Visite  de  Rocamadour,  Padirac,  Toulouse,  Ba- 
gnères  de-Luchon,  Bagnères-de-Bigorre,  Luz- 
Saint-Sauveur,  Gavarnie  (le  Cirque),  Pierrefitte, 
Cautereis,  Lourdes,  Pau,  Bayonne,  Biarritz,  Ar- 
cachon,  Bordeaux. 

D'accord  avec  l'Agence  des  Voyages  Universels, 
la  Compagnie  d'Orléans  fera  émettre  les  billets 
d'excursions  comprenant  : 

1°  Le  transport  en  chemin  de  fer  ; 

2°  L-s  chambres,  services  et  repas  (vin  compris)  ; 

3°  Le  transport  en  omnibus  et  en  voituie; 

4°  Les  entrées  et  visites  des  monuments  ; 

ô"  Les  soins  des  Guides-Conducteurs  de  l'ex- 
cursion. 

(Par  les  soins  et  sous  la  responsabilité  de 
l'Agence  des  Voyages  Universels). 

Prix  de  l'excursion  complète  :  1"  classe,  352  fr.; 
2»  classe,  318  fr. 

Le  nombre  des  places  est  limité. 

Les  billets  sont  exclu  ivement  délivrés  dans  les 
bureaux  de  l'Agence  des  Voyages  Universels,  17, 
rue  du  Faubourg  Montmartre  tt  10,  rue  Auber,  à 
Paris. 

t*5 


E.  MATHIEU-PLESSY& 

11,  rue  de  Cluny  —  PARIS 


ENCRES 

adoptées  par  toutes  les 
grandes  Administrations 
de  France  &  de  l'Étranger. 

ENCRES 

MA  THIEU-PLESSY 


mm* 


'•'•.ROioi'vuirrouMNO^! 
t  -.-^Ssïni» 


Cnez  tous  les  Papetiers. 
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Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Avis.  —  La  Compa- 
gnie d'Orléans  vient  de  faire  éditer  deux  séiies  do. 
six  cartes  postales  artistiques,  représentant  les 
admirables  châteaux  des  bords  de  la  Loire,  des- 
servis par  son  réseau, 

Os  deux  séries  de  cartes  postales  sont  revêtues 
d'une  couverture  moyen-ane,  qui  comporte,  avec 
des  renseignements  sur  les  billets  d'excursions  on 
l'ouraine  et  aux  châteaux  des  bords  de  la  Loire, 
des  notices  sur  chacun  des  châteaux  visés. 

Elles  sont  mises  en  vente  dans  ses  principales 
_ares  et  stations  et  bur-aux  do  quartier,  nu  prix 
do  0  fr.  30  la  série  do  six  cartos  (franco,  0  fr.  35). 
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VALEURS  ÉTRANGÈRES   DE  PLACEMENT 

CHEMINS  DE  FER  AMÉRICAINS 

VALEURS  HOLLANDAISES,  ÉGYPTIENNES,  ETC 

PH.    L.    VON    HEMERT    &  Cie 
F»AFIIS  —  3,  Square   de  l'Opéra  (S«)  —  PARIS 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et  des  3-randa  Bxpreaa  Kuropéer  s 

(Société  Anonyme) 


État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1904 .  1905 
Du  1"  janvier  au  10  aoùt.Fr.    9.538.828  10.581 .895 
Du  11  au  20  août   456.848  532.929 


9.995.676  11.114.824 
Uiflérence  en  faveur  de  1905...  1.119.148 
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COMPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIRAGE!  CHAUFFAGEiGAZ 


MOIS 

RECETTES  DE  GAZ 

i  comp.les  sommes  pajeespar  la  Tille  de 
Pans  pour  l'abaissement  du  pris  du  gai 

AUGMENTATION  j 

en  1903 

Soit 

190  i 

1903 

o/o; 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

trTï 

Julie!  . . . 

5.863.573  58 

0  255.113  55 

391  509  97 

6  68 

7  pr.  mois. 

50.839.400  99 

59.105.524  18 

2.266.117  19 

3.99 
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COMPAGNIE  PARISIENNE 
D'ÉCLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE 
PAR  LE  GAZ 


RAPPORT  présenté  par  le  Conseil  d'administration  à 
l'Assemblée  générale  annuelle  du  28  mars  1905 

(.Suite)  (•) 


CHAPITRE  III 
Comptes  d'exploitation 


Le  détail  donné  ci-après  des  dépenses  et  des 
recettes  de  l'Exploitation  est  la  reproduction 
textuelle  de  celui  qui  se  trouve  au  verso  du 
Bilan. 

Nous  nous  bornerons  à  vous  en  indiquer  les 
résultats  principaux  : 


DEPENSES 
1°  Fabrication.—  Matières 


Matières  pre- 
mières de  distil- 
lation   

Chauffage  au  co- 
ke, au  goudron, 

etc..  etc  

Gaz  en  maga- 


24.396.380  87 
5.431.469  84 


(*)  Voir  l'Économiste  Européen,  n°  711. 


sin  au  Ie 
vier  1904  .., 


]an- 


71.857 


29. 


2°  Service  des  usines 

Personnel  et 
main-d'œuvre  ....  5.647.879  61 
Entretien  :  usi- 
nes, fours  et  cor- 
nues, matériel  et 
outillage,  rem- 
placement de  gé- 
nérateurs, etc   2.040.806  89 

Frais  accessoi- 
res de  distilla- 
tion   1.517.627  55 

Matières  d'épu- 
ration et  main- 
d'œuvre    404.019  99 


9.610.334  04 


5°  Service  de  l'Eclairage  et  de  la  Canalisation 

Personnel  :  ingé- 
génieurs,  agents 
à  traitement  fixe 

Entretien  des 
conduites   

Entretien  des 
conduites  mon- 
tantes   

Frais  divers,  a- 
mendes,  Timbres, 
impressions,  etc. 

Travaux  divers 
et  installations 
gratuites  chez  les 

abonnés   

  6.208.229  03 


2.774.924  45 
1.581.815  45 

411.740  41 

570.988  96 

868.760~36 


4°  Administration  centrale 


Conseil  d'ad- 
ministration et 
Comité  d'exécu- 
tion   

Personnel   

Frais  divers, 
frais  de  bureaux, 
de  chauffage, etc. 

Servitudes,  ac- 
cidents, secours, 
etc  

Contentieux, 
frais  judiciaires. 

Débiteurs  de 
gaz  insolvables.. 

Loyers, assuran- 
ces et  entretien 
des  bâtiments.... 
Etudes  et  expé- 
riences   


300.000  » 
1.473.132  25 


643.849  41 

645.677  49 
52.542  99 

43.856  02 

.  C 

350.655  42 
300.141  1? 


3.810.854  75 


5°  Charges  de  Capital 
Emprunts  : 


Intérêts 
Amortissement. 


1.641.300 
20.114.000 

21.755.300 


Annuité  du 
fonds  d'amortis- 
sement des  ac- 
tions   


987.457  41 


22.742.757  41 


6°  Cliarcjcs  municipales 


Redevance  de 
0  fr.  02  par  mè- 
tre cube  de  gaz.. 
Location  du 
sous-sol   des  rues 

Allumage,  ex- 
tinctoin  et  entre- 
tien des  appa- 
reils d'éclairage 
public,  déduction 
faite  de  la  ré- 
munération que 
paie  la  Ville  de 
Paris  par  appa- 
reil et   par  jour 


6.612.012  02 
200.000  » 


1.398.092  74 


8.210.104  76 


7°'  Charges  envers  l'Etat 


Impositions  .... 

Subvention   

Abonnement 
pour   timbre  de 
titres   


1.123.346  83 
6.000  » 


73.898  33 


1.203.245  16 


8°  Caisses  des  retraites  et  de  Prévoyance 

Service  des 
Pensions  et  pré- 
lèvements pour 
la  constitution 
des  caisses  de  re» 
traites    2.415.220  04 

Subvention  à 
la  caisse  de  Pré- 
voyance   346.109  23 


2.761.329  27 


Total  des  Dépenses  de  l'Ex- 
plnitation    84.446.562  73 


PRODUITS 

Produit  de  la  vente  du  gaz... 

Gaz  restant  en  magasin  au  31 
décembre  1904   

Coke  de  cornues   

Goudrons   

Eaux  ammoniacales   

Location  de  compteurs  et  de 
branchements,  entretien  des  ro- 
binets   

Intérêts  de  fonds  et  escomptes 

Briqueterie   


102.200.101  22 

73.189  » 
.  15.533.156  04 
2.965.197  04 
2.601.367  23 


3.197.870  36 
1.174.115  30 

27.334  22 


Total  des  Produits  de  l'Ex- 
ploitation   127.772.330  41 

En  retranchant  de  ce  produit  le  total  des 
dépensses  indiquées  plus  haut.on  obtient. pour 
les  bénéfices  de  l'Exercice  1904 
la  somme  de-   43.325.767  68 

A  ajouter  le  solde  de  la  liqui- 
dation de  1903    397.646  30 


Total    43.723.413  98 

Si  l'on  réserve,  pour  liquider 
les  dépenses  qui  n'ont  pas  été 

soldées  au  31  décembre  1904   523.413  9S 


il  reste  à  répartir    43.200X00 

Prélèvement  en  faveur  de  la 
Compagnie,   conformément  au 

traité  du  7  février  1870    11.200.000 


Reste    32.000.000 


s 
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dont  la  moitié,  soit  lG.000.000.de  francs,  doit 
être  versé  à  titre  de  redevance  à  la  Ville  de 
Paris. 

En  conséquence,  la  somme  revenant  aux 
Actionnaires  se  composera  : 

1°  Du  prélèvement  ci-desus...     11.200.000  » 

2°  De  la  moitié  des  bénéfices 
partagés    1G. 000. 000  » 

3°  De  la  somme  die    50.000  » 

portée  au  crédit  des  actionnai- 
res, en  conformité  du  vote  de 
l'Assemblée     générale     du  23 
mars  1875. 

4°  Du  solde  des  bénéfices  de 
1903,  non  distribués  au  mois 
d'avril  1904,  reporté  au  Crédit 
des  actionnaires    358.606  76 


Total    27.608.60G  76 

A  déduire  : 

1°  La  somme 
à  verser  à  la  ré- 
serve spéciale,  à 
raison  de  1  fr. 
par  action,  con- 
formément à  la 
résolution  prise 
par  l'assemblée 
générale  du  23 
mars  1875    336.000  » 

2°  Le  complé- 
ment d'amortis- 
sement des  ac- 
tions, mis  à  la 
charge  exclusive 
des  actionnaires 
par  l'arrêt  du 
Conseil  d'Etat  du 
12  mai  1900    3.717.542  59 

Total   4.053.542  59 

Reste  à  répartir    23.555.064  17 

Sur  cette  somme,  il  a  été 
payé  un  acompte  de  12  fr  50  par 
action  de  capital  en  octobre 
1904,  soit    482.287  50 

Reste    23.072.776  67 

On  peut  donc  distribuer  à  toutes  les  actions 
de  capital  ou  de  jouissance  un  dividende  de 
67  fr.  50  en  reportant  à  nouveau  392.776  fr.  67. 
En  ajoutant  à  ce  dividende  de...        67  50 

l'acompte  de    12  5" 

payé  en  octobre  dernier  aux  ac- 
tions non  amorties,  le  dividende  to- 
tal afférent  à  l'exercice  1904  sera, 

pour  les  actions  de  capital,  de   80  » 

supérieur  de  4  fr.  50  à  celui  dx  1903. 

Justification  de  la  liquidation  de  1903 

La  somme  réservée  par  la  liquidation  de 

1903  avant  tout  partage  avec  la  Ville,  afin  de 
régler  les  dépenses  qui  n'avaient  pu  être  sol- 
dées au  31  décembre  de  la  même  année  était 
£je   '   543.574  27 

La  'liquidation "au  31  décembre 

1904  des  comptes  arriérés  s'éta- 
blit comme  suit  : 

Dépenses.—  Per- 
tes sur  fournitu- 
res de  gaz  :  rè- 
glement de  pri- 
mes et  de  comp- 
tes arriérés;char- 
ges  diverses    206.182  G7 

Recettes.  —  Di- 
videndes pres- 
crits et  divers  ....        120.254  70 

déSnïïr    145.9»  97 

soif  ...diff'rCnCe:   397.640  30 

a  été  ajoutée  aux  bénéfices  de 
1904. 

Soua-produits  et  travaux  mécaniques 

Coke.  —  I-e  produit  retiré  du 

'  il     a  été  en  1904  de    15.533.156  04 

inférieur  de    1.028.245  29 

h  celui  do  1903  qui  avait  été  de     17,161.401  33 


Goudrons  et  produits  chimiques.  —  Le  ré- 
sultat des  ventes  des  goudrons  et  des  pro- 
duits chimiques  a  atteint  : 

Pour  les  goudrons    2.965.197  04 

Pour  les  produits  chimiques, 
eaux    ammoniacales,  vieilles 

matières  d'épuration,  etc   2.601.367  23 

Total    5.566.564  27 

en  augmentation  de    836.659  68 

sur  les   résultats   obtenus  en 

1903,  qui  s'étaient  élevés  à  4.729.904  59 

La  vente  de  ces  sous-prodi|'ts  a  bénéficié 
en  1904  de  cours  plus  avantageux. 

Appareils  de  chauffage  au  gaz.  —  Nous  con- 
tinuons à  recevoir  dans  nos  magasins  un  as- 
sez grand  nombre  de  visiteurs  qui  nous  ont 
envoyé  des  commandes  pour  3.830  appareils 
de  chauffage  et  de  cuisine. 

Machines  à  gaz.  —  On  comptait,  au  31  dé- 
cembre 1904,  tant  à  Paris  que  dans  les  com- 
munes que  nous  desservons,  3.696  machi- 
nes à  gaz  d'une  force  totale  de  17.782  che- 
vaux. 

Leur  consommation  a  été,  en  1904,  de  13 
millions  579.781  mètres  cubes,  supérieure  de 
816.243  mètres  cubes  à  celle  de  1903  qui  avait 
été  de  12.763.538  mètres  cubes. 

Réserve  spéciale 

Cette  réserve  instituée  par  décision  de  l'as- 
semblée générale  des  actionnaires  du  23 
mars  1875  est  formée  au  moyen  d'un  prélève- 
ment annuel  de  1  franc  par  action.  On  y  a 
ajouté  le  montant  des  sommes  versées  en 
1888  et  en  1889  par  la  Ville  de  Paris  pour  se 
libérer  du  prêt  consenti  en  1872. 

Au  31  décembre  1904,  la  situation  de  la  ré- 
serve spéciale  était  la  suivante  : 

Prélèvements  annuels  et  montant  des  som- 
mes versées  en  1888  et  1889  ...      17.798.947  32 

Intérêts  cumulés    14.799.216  21 


Total    32.598.163  53 

Cette  somme  était  représentée  au  31  dé- 
cembre 1S04  par  419.216  francs  de  rentes  fran- 
çaises, 5.335  obligations  de  la  Compagnie  Pa- 
risienne du  Gaz,  25.220  obligations  3  %  des 
Chemins  de  fer  de  l'Est,  du  Midi,  de  la 
Grande-Ceinture,  de  l'Ouest,  du  Nord,  d'Or- 
léans et  de  Paris-Lyon-Méditerranée,  et  de 
2.000.000  de  francs  en  bons  du  Trésor  fran- 
çais. 

Le  tout  avant  coûté    29.451.628  92 

Il  restait  disponible    3.146.534  61 

provenant  d'obligations  sorties  au  dernier  ti- 
rage dont  il  devait  être  fait  emploi  en  va- 
leurs de  même  nature. 

Comme  vous  le  savez,  cette  réserve  appar- 
tient exclusivement  aux  actionnaires. 

Institutions  de  prévoyance 

Les  Institutions  de  Prévoyance  fondées  par 
la  Compagnie  dans  l'intérêt  du  personnel 
sont  : 

La  Caisse  de  Prévoyance  ; 

Les  Caisses  de  Retraites  ; 

La  Caisse  d'Economie. 

Caisse  de  Prévoyance.—  Cette  Caisse  a  pour 
but  d'assurer  les  soins  médicaux  et  pharma- 
ceutiques aux  .Employés  et  Ouvriers  malades, 
de  leur  allouer,  pendant  leur  maladie,  une 
indemnité  égale  à  la  moitié  de  leurs  traite- 
ments ou  de  leurs  salaires,  do  pourvoir  gra- 
tuitement à  leurs  funérailles  et  de  venir  en 
aide  aux  veuves  et  aux  enfants  mineurs  des 
Employés  et  Ouvriers  décèdes. 

Elle  est  alimentée  par  une  retenue  de  1  % 
sur  les  jetons  de  présence  des  Administra- 
teurs, sur  les  appointements  et  les  salaires  et 
par  une  subvention  égale  de  la  Compagnie. 

Les  dépenses  ont  atteint,  pendant  l'année 
1904,  le  chiffre  de    569.423  20 

Les  recettes  ont  produit  seule- 
ment, suivant  le  détail  fi- 
âmes, 433.063  87. 

Retenue  de  1  %       209.7Î9  90 

Subvention  éga- 
le de  la  Compa- 
gnie   209.749  90 

Recettes  diver- 
ses   13.564  07 

Total  égal   433.0(i3  87 


Les  dépenses  ont  excédé  les 

recettes  de   .•   136.359  33 

qui  ont  été  mis  à  la  charge  de  l'exploitation 

D'ailleurs,  outre  les  secours  distribués  sur 
les  fonds  de  la  Caisse  de  Prévoyance,  la 
Compagnie  accorde  une  allocation  égale  au 
complément  de  leur  traitement  ou  de  leur 
salaire  aux  Employés  et  Ouvriers  malades 
quand  ils  se  recommandent  par  leur  bon  tra- 
vail, l'ancienneté  de  leurs  services,  leurs 
charges  de  famille,  etc. 

Elle  a,  de  ce  fait,  payé,  en  1904,  une  som- 
me de  186.680  fr.  60. 

Caisses  de  retraites.  —  Il  existe  deux  Cais- 
ses de  Retraites  :  l'une  pour  les  Ouvriers, 
l'autre  pour  les  Employés. 

La  première  a  été  fondée  en  exécution  de 
la  délibération  que  vous  avez  prise  le  29 
mars  1893. 

La  seconde  a  été  créée  en  vertu  d'une  ré- 
solution de  l'Assemblée  générale  du  26  mars 
1859,  modifiée  par  celles  du  23  mars  1875  et  du 
29  mars  1894. 

Le  personnel  n'y  contribue  en  aucune  fa- 
çon. 

Caisse  des  Retraites  des  Ouvriers.  —  Le  ca- 
pital de  cette  Caisse  est  formé  au  moyen 
d'une  dotation  annuelle  de  80.000  francs,  que 
votre  Conseil,  en  considération  des  résultats 
favorables  de  l'exploitation  en  1904,  a  majo- 
rée cette  année,  à  titre  de  don  extraordinaire, 
d'une  somme  de  600.000  francs. 

Le  montant  du  capital  constitué  par  les 
versements  faits  depuis  1894  et  par  les  inté- 
rêts cumulés  atteignait,  au  31  décembre  1904, 
2.169.675  fr.  96. 

Il  était  représenté  par: 

1.481  obligations  3  %  des  Chemins  de  fer 
du  Nord,  de  l'Est,  du  Midi  et  de  Paris-Lyon- 
Méditerranée. 

Et  25.687  francs  de  Rentes  françaises  3  %. 

Le  tout  ayant  coûté  1.561.473  fr.  30,  avec  un 
solde  en  caisse  de  608.202  fr.  66,  dont  il  de- 
vait être  fait  emploi  en  valeurs  de  même  na- 
ture. 

Les  retraites  liquidées  depuis  le  premier 
janvier  1893,  de  même  que  les  secours  re- 
nouvelables ascordés  antérieureii'ont  à  cette 

date,  ont  en  outre  été  mis,  comme  les  an- 
nées précédentes,  à  la  charge  de  l'exploita- 
tion. 

Le  montant  des  Retraites 
payées  en  1904  a  été  de    167.435  46 

Celui  des  secours  renouvela- 
bles, de    16.684  70 

Ce  qui  forme  un  total  de    184.120  16 

qui  ajouté  à  celui  de  680.C00  fr., 
ci-dessus  mentionné,  porte  le 
chiffre  des  dépenses  de  ce  chef 
en  1904.  à    864.120  16 

Caisse  des  retraites  des  Employés.  —  Cette 
Caisse  a  été  dotée,  pendant  l'année  1904,d'une 
somme  de  913.491  fr.  64,  prélevée  sur  les  pro- 
duits de  l'exploitation,  en  vertu  des  réso- 
lutions de  l'assemblée,  en  date  des  29  mars 
1894  et  27  mars  1897. 

Le  montant  du  capital  constitué  par  les 
prélèvements  faits  depuis  l'origine  et  par 
les  intérêts  cumulés  atteignait  le  31  décem- 
bre 1904,  16.033.004  fr.  21. 

Il  était  représenté  par: 

21  actions  et  829  obligations  de  la  Compa- 
gnie Parisienne  du  Gaz  ; 

13.370  obligations  3  %  des  Chemins  de  fer 
du  Nord,  de  l'Est,  du  Midi  et  de  Paris-Lyon- 
Méditerranée  ; 

260.102  francs  de  Rentes  françaises  3  %  ; 

Et  567.392  fr.  49  d'espèces  en  caisse  dont  il 
devait  être  fait  emploi  en  valeurs  de  même 
nature. 

En  outre,  on  a  mis  a  la  charge  de  l'exploi- 
tation, comme  les  années  précédentes,  les  re- 
traites liquidées  depuis  le  premier  janvier 
1881,  point  de  départ,  du  fonctionement  de 
cette  Caisse,  de  même  que  les  secours  re- 
nouvelables accordés  antérieurement  à  cette 
date. 

Le  moulant  des  retraites 
payées  en  1904  a  été  de    654.292  91 

Celui  des  secours  renouvela- 
bles, de    14-819  01 

Ce  qui  forme  un  total  de    669.111  95 

qui  ajouté  A  celui  de    913.491  61 
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ci-dessus  mentionné,  porte  le 
chiffre  des  dépenses  de  oe  chef 


à    1.582.G03  59 

Caisse  d'Economie.  —  La  Caisse  d  Econo- 
mie, dont  la  création  remonte  au  1er  juillet 
1876,  a  pour  objet  de  faciliter  à  nos  Employés 
et  à  nos  Ouvriers,  sans  frais  ni  perte  de 
temps,  le  placement  des  économies  qu'ils  peu- 
vent faire  chaque  mois  sur  leurs  traitements 
ou  leurs  salaires. 

Depuis  que  cette  Caisse  a  commencé  à 
fonctionner,  elle  a  ouvert  6.926  comptes  et 

reçu  en  dépôt    4.233.856  81 

Sur  cette  somme,  il  a  été 
remboursé,  en  argent,  à  5.804 

déposants    2.698.091  37 

et^en  titres,à  1.039 
employés  et  ou- 
vriers dont  les 
versements  dé- 
passaient 500  fr..      1.225.255  25 

Total  ....   3.923.346  62 


de  sorte  qu'il  restait  en  Caisse 

au  31  décembre  1904    310.510  19 

Ce  dernier  chiffre  est  supérieur  de  1.962 
francs  26  à  celui  de  l'année  1903,  à  pareille 
date. 

Bourses  d'Etudes.  —  La  Compagnie  accor- 
de à  plusieurs  agents,  en  faveur  de  leurs  en- 
fants, dont  elle  encourage  les  aptitudes  et  le 
bon  travail  en  allégeant  les  charges  de  leurs 
parents,  des  bourses  aux  Ecoles  d'Arts  et  Mé- 
tiers, à  l'Ecole  des  Hautes  Etudes  Commercia- 
les, dans  les  Lycées  de  1  Etat  et  aux  Ecoles 
supérieures  municipales. 

Un  certain  nombre  de  bourses  sont  aussi 
allouées  sur  des  fonds  spéciaux  provenant 
de  legs  dus  à  la  générosité  de  divers  admi- 
nistrateurs et  actionnaires  ou  de  dons  faits 
en  leur  mémoire. 

Négociations  avec  la  Ville  de  Paris 

Lors  de  votre  dernière  assemblée,  nous 
vous  avions  informés  que  le  Conseil  muni- 
cipal de  Paris  avait  voté,  dans  sa  séance  du 
3  juillet  1903,  un  emprunt  de  ICO  m  il  ions  des- 
tiné «  à  pourvoir  aux  charges  résultant  de 
l'abaissement  anticipé  du  prix  du  gaz  et  du 
relèvement  des  salaires  du  1er  janvier  1903  au 
1er  janvier  1906  »,  et  que  cet  emprunt  avait 
été  autorisé  par  la  Chambre  des  Députés 
dans  sa  séance  du  21  janvier  1904.  Depuis  lors 
le  Sénat  lui  a  donné  également  son  approba- 
tion le  30  mars  1904  et  l'emprunt  a  été  émis 
par  la  Ville  le  11  février  dernier. 

Sur  l'emprunt  de  100  millions,  une  somme 
de  8.400.000  fr.  était  affectée  au  relèvement  des 
salaires  du  personnel  du  1er  janvier  1903  au 
31  décembre  1905.  Une  somme  de  2.800.000  fr. 
afférente  à  l'année  1903  a  été  ainsi  distribuée 
au  personnel  de  la  Compagnie,  au  nom  de 
la  Ville,  le  22  octobre  1904,  suivant  les  états 
dressés  par  les  soins  de  l'Administration  mu- 
nicipale. Les  bases  de  la  répartition  faite 
avaient  été  étudiées  par  le  Conseil  municipal 
et  arrêtées  par  sa  délibération  du  16  juillet 
.  1904. 

En  même  temps  qu'il  décidait  l'emprunt  de 
100  millions,  le  Conseil  municipal  avait,  vous 
devez  vous  le  rappeler,  voté  dans  sa  séance 
du  3  juillet  1903  le  principe  de  l'exploitation 
en  régie  municipale,  à  partir  du  l'r  janvier 
1906.  du  service  de  l'éclairage,  du  chauffage 
et  de  la  force  motrice  par  le  gaz  et,  au  mois 
de  décembre  1903.  il  avait  également  adopté 
un  projet  d'organisation  de  la  régie. 

Cette  organisation  exigeait  un  emprunt  que 
l'administration  préfectorale  estimait  devoir 
s'élever  à  153  millions,  ou  tout  au  moins  à 
138  millions,  en  ajournant  les  travaux  à 
faire  dans  les  nsines.  Mais,  le  5  février  1904, 
le  Conseil  municipal,  convoqué  en  session  ex- 
traordinaire, a  pris  une  délibération  portant 
•que  :  «  il  serait  pourvu  à  la  constitution  de 
l'actif  de  la  Régie  municipale  du  Gaz  :  Usi- 
nes. Matériel  d'exploitation,  Approvisionne- 
ments. Fonds  de  roulement  et  Réserve,  ainsi 
qu'aux  «  Frais  d'émission,  au  moyen  d'un 
emprunt,  de  120  millions  de  francs.  »  Une  se- 
conde délibération,  du  même  jour,  invitait 
M.  le  Préfet  de  La  Seine  à  entrer  en  négocia- 
tions avec  la  Compagnie  Parisienne  «  en  vue 
/Je  l'acquisition  de  sa  part  d'actif  dans  l'in- 


dustrie du  gaz,  tel  qu'il  se  comportera  au  31 
décembre  1905.» 

Le  25  octobre  1904.  modifiant  sur  différents 
points  le  texte  adopté  à  l'Hôtel  de  Ville,  la 
Chambre  des  Députés  a  voté  le  projet  de  loi 
tendant  à  autoriser  la  Ville  de  Paris  à  em- 
prunter cette  somme  de  120  millions  et  à  or- 
ganiser le  service  du  gaz. 

Ce  projet  de  loi  a  été  transmis  au  Sénat 
par  le  Gouvernement,  le  10  novembre  1904.  ! 

Le  23  février  dernier,  le  Sénat,  adoptant  les 
conclusions  de  sa  Commission,  qui  avait 
laissé  de  côté  la  partie  du  projet  concernant 
l'organisation  de  la  régie,  a  voté  le  projet  de 
loi  suivant  : 

«  La  Ville  de  Paris  est  autorisée  à  emprun- 
ter une  somme  ne  pouvant  dépasser  100  mil- 
lions de  francs,  remboursable  en  50  ans,  à 
partir  de  1906,  au  moyen  d'un  prélèvement 
sur  le  produit  de  la  vente  du  gaz,  la  dite 
somme  destinée  à  pourvoir  à  l'acquisition  des 
usines  et  du  matériel  appartenant  à  la  Com- 
pagnie Parisienne  du  Gaz  et  aux  frais  d'émis- 
sion de  l'emprunt.  » 

Le  projet  de  loi,  ainsi  modifié,  a  été  trans- 
mis à  la  Chambre  des  Députés  le  7  mars,  ^ar 
le  Gouvernement,  qui,  dans  l'exposé  des  mo- 
tifs, a  demandé  à  la  Chambre  de  maintenir 
le  texte  primitivement  voté  par  elle. 

Du  jour  où  la  mise  en  régie  du  Service  de 
l'Eclairage  a  été  votée  par  le  Conseil  muni- 
cipal, nous  avons  estimé  que  la  Compagnie 
devait  s'abstenir  de  toute  proposition  nou- 
velle et  se  borner  à  pourvoir  au  grand  ser- 
vice public  qui  lui  avait  été  concédé,  en  veil- 
lant à  ce  qu'il  restât  irréprochable. 

La  Compagnie  Parisienne  peut  donc  voir 
approcher  le  terme  fixé  par  son  traité,  avec 
la  conscience  d'avoir  complètement  rempli 
tout  son  devoir  vis-à-vis  de  la  Ville  de  Paris 
oui  a  profité  dans  une  large  mesure  de  notre 
exploitation,  puisque  la  Ville  aura  reçu  de 
la  Compagnie,  à  différents  titres,  près  de 
600  millions  de  francs,  de  1856  à  1906. 

L'ensemble  ainsi  créé  par  nous,  sur  des 
terrains  appartenant  à  la  Compagnie,  avec 
son  matériel  '  de  fabrication  et  de  distribu- 
tion, constitue  un  établissement  industriel  en 
parfait  état  de  service  dont  Le  Conseil  mu- 
nicipal a  maintes  fois  manifesté  l'intention 
d'assurer  la  priorité  à  la  Ville.  Dans  sa  déli- 
bération du  5  février  1904,  le  Conseil  a  invité 
l'Administration  à  entrer  en  négociations  à  ce 
sujet. 

Antérieurement,  en  janvier  1903,  sur  le  dé- 
sir qui  nous  en  avait  été  exprimée  par  M.  le 
Préfet  de  la  Seine,  nous  lui  avions  indiqué 
les  conditions  moyennant  lesquelles  la  Com- 
pagnie pourrait  céder  sa  part  dans  le  produit 
de  l'actif,  pour  le  cas  où  la  Ville  aurait  voulu 
traiter  avec  un  tiers  au  sujet  de  l'exploitation 
du  gaz  après  1905.  Ces  conditions.-  qui  avaient 
un  caractère  transactionnel,  étaient  d'ailleurs 
à  peu  près  identiques  à  celles  que  le  Conseil 
municipal  avait  approuvées  en  1902, en  votant 
le  projet  de  convention  qui  est  connu  sous  le 
nom  de  projet  Chamon. 

Depuis  cette  époque,  nous  n'avons  reçu  au- 
cune communication  à  ce  sujet  de  la  part 
de  l'administration. 

A  la  date  du  13  mars  courant,  M.  le  Pré- 
fet nous  a  adressé  la  lettre  suivante  : 


Paris*  le  13  mars  1905. 

A  Monsieur  le  Directeur  de  la  Com- 
pagnie Parisienne  du  Gaz. 

"Monsieur  le  Directeur, 

A  raison  des  retards  que  les  circonstances 
ont  apportés  à  la  solution  de  la  question  du 
régime  du  gaz,  j'ai  le  devoir  de  me  préoc- 
cuper, sans  plus  attendre,  d'assurer  la  conti- 
nuité du  service  de  l'éclairage  après  le  31  dé- 
cembre 1905. 

Il  est  indispensable  que  la  Ville  de  Paris, 
agissant  au  nom  de  la  future  exploitation, 
quelle  qu'elle  doive  être,  fasse  le  nécessaire 
p'Mir  que.  dès  le  1er  janvier  1906.  malgré  le 
changement  de  régime,  les  services  du  gaz 
fonctionnent  normalement,  et,  dans  ce  but, 
des  mesures  doivent  être  prises  dès  à  présent, 
nol  animent  en  ce  qui  concerne  les  approvi- 
sionnements en  matières,  matériels  et  maté- 


riaux, l'écoulement  des  sous-produits,  enfle  la 
jouissance  des  locaux  Indispensables  au  .ser- 
vice. Les  baux  de  ces  locaux,  passés  par  votre 
Compagnie,  o.xpi i eront  sans  doute  le  31  dé- 
cembre 1905  ou  seront  résiliables  dans  le  cours 
de  cette  année  et  il  peut  être  utile  que  la  Ville 
renouvelle  de  suite,  s'il  y  a  lieu,  ces  baux. 

Je  ne  doute  pas  que  la  Compagnie  Pari- 
sienne du  Gaz,  dont  les  intérêts  ont  été  pen- 
dant cinquante  années,  associés  à  ceux  de 
la  Ville  de  Paris,  ne  prête  à  celle-ci  son  con- 
cours pour  permettre  le  passage  régulier, 
nans  modification  dans  les  conditions  écono- 
miques, du  dernier  exercice  de  la  Compagnie 
au  premier  exercice  du  régime  nouveau. 

Les  questions  à  résoudre  que  j'ai  posées 
tout  à  l'heure  sommairement  sont  complexes 
et  il  me  semble  qu'il  conviendrait,  après  que 
vous  aurez  bien  voulu,  d'une  manière  géné- 
rale, me  donner  une  réponse  favorable,  de 
les  solutionner  une  à  une.  C'est  ainsi  que 
nous  aurions  à  nous  préoccuper  d'un  com- 
mun accord,  dès  à  présent,  de  la  question 
des  baux,  de  celles  des  approvisionnements 
notamment  en  charbon,  enfin  de  la  vente  des 
sous-produits  de  1906.  Je  vous  demanderai 
également,  de  vouloir  bien  m'aviser,  en  vue 
d'une  entente  analogue,  toutes  les  fois  que 
la  marche  naturelle  de  votre  exploitation 
vous  amènera  à  prendre  parti  sur  des  opé- 
rations qui  auraient  dû  se  prolonger  au  delà 
du  31  décembre  1905.  dans  le  cas  où  votre 
traité  avec  la  Ville  de  Paris  n'aurait  pas 
pris  fin  à  cette  date. 

Agréez,  Monsieur  le  Directeur,  l'assurance 
de  mes  sentiments  très  distingués. 

Le  Préfet  de  la  Seine, 
Signé  :  De  Selves. 

Nous  avons  répondu  le  14  mars  par  la 
lettre  qui  suit  : 

Paris,  le  14  mars  1905. 

A  Monsieur  le  Préfet  de  la  Seine. 

Monsieur  le  Préfet, 
Nous  avons  l'honneur  de  vous  accuser  ré- 
ception de  la  lettre  que  vous  avez  bien  voulu 
nous  adresser  le  13  mars  courant,  et  nous  ve- 
nons vous  déclarer,  au  nom  du  Conseil  d'ad- 
ministration de  la  Compagnie  Parisienne  du 
Gaz,  que  celle-ci  donnera  à  la  Ville  de  Paris 
son  concours  le  plus  actif  et  le  plus  dévoué 
pour  que,  à  l'expiration  du  traité  en  cours,  et 
quel  que  soit  le  régime  de  l'exploitation  fu- 
ture, le  service  de  l'éclairage  ne  soit  pas  in- 
terrompu. 

Nous  sommes  prêts  à  étudier  et  résoudre 
dans  cet  esprit,  de  concert  avec  votre  admi- 
nistration, les  diverses  questions  dont  parle 
votre  lettre,  notamment  celle  qui  concerne  la 
vente  des  sous-produits,  les  locations  et  les 
commandes  à  faire  pour  maintenir  les  ap- 
provisionements  en  matières,  matériel  et  ma- 
tériaux. 

Vous  pouvez  être  d'ores  et  déjà  assuré,  M. 
le  Préfet,  que  le  service  d'éclairage  ne  su- 
bira de  notre  part  aucune  interruption  par 
suite  du  changement  de  régime  du  gaz,  tou- 
tes les  mesures  ayant  été  prises  de  notre 
côté  pour  la  transmission  régulière  de  l'actif 
en  temps  utile  ;  notre  Conseil  d'administra- 
tion a,  en  effet,  décidé  de  demander  à  l'as- 
semblée des  actionnaires,  convoquée  pour  le 
28  mars,  les  pouvoirs  voulus  pour  conclure 
les  accords  nécessaires. 

Certains  comme  nous  le  sommes  de  la  con- 
clusion en  temps  utile  de  ces  accords,  nous 
nous  tenons  à  votre  disposition  pour  régler 
au  fur  et  à  mesure  qu'elles  se  présenteront, 
les  questions  visées  par  votre  lettre. 

Veuillez  agréer,  Monsieur  le  Préfet,  l'ex- 
pression de  nos  sentiments  respectueux. 
Le  Directeur  de  la  Compagnie, 

Signé  :  L.  Bertrand. 
Le  Président  du  Conseil  d'Administration, 
Signé  :  L.  Troost. 
Les  Administrateurs-délégués. 
Signé:  Em.  Camus,  Pernolet. 

Votre  Conseil  aura  donc  à  suivre  d'ici  à  la 
fin  de  l'année,  des  négociations  importantes 
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avec  la  Ville  ;  ces  négociations  exigeront  des 
décisions  rapides  ne  permettant  pas  d'atten 
dre  les  délais  que  comporterait  la  réunion 
d'assemblées  générales. 

Dans  ces  conditions,  nous  avons  pensé  qu'il 
indispensable  que  votre  Conseil  eût  toute  li 
berté  pour  traiter,  et  nous  vous  demandons 
de  lui  donner  à  cet  effet  les  pouvoirs  néces 
saires,  conformément  au  projet  de  résolu 
tion  dont  la  formule  a  été  établie  par  nos 
conseils  légaux. 

D'autre  part,  le  mandat  du  Conseil  expirant 
avec  la  concession,  conformément  à  l'article  3 
des  Statuts,  nous  avons  à  assurer  l'applica- 
tion de  l'article  45  qui  porte  que  :  «  à  l'expi 
«  ration  de  la  Société,  l'Assemblée  générale 
«  sur  la  proposition  du  Conseil  d'administra 
«  tion,  règle  le  mode  die  liquidation  et  nomme 
«  un  ou  plusieurs  liquidateurs  ». 

La  présente  Assemblée  étant  la  dernière  qui 
doive  normalement  se  tenir  avant  le  31  dé- 
cembre 1905,  nous  vous  proposons,  en  consé 
quence,  de  statuer  dès  à  présent  sur  la  nomi- 
nation des  liquidateurs  et  de  régler  le  mode 
de  liquidation. 

Nous  vous  soumettons,  à  cet  effet  un  autre 
projet  de  résolution  également  rédigé  par  nos 
conseils,  résolution  que  nous  vous  demandons 
d'approuver. 

Vos  Administrateurs  avaient  pensé  qu'après 
avoir  géré  pendant  cinquante  ans  les  intérêts 
de  la  Compagnie  Parisienne,  ils  devaient  aux 
actionnaires,  et  ils  se  devaient  à  eux-mêmes 
de  poursuivre  leur  tache  jusqu'au  bout  en  ef- 
fectuant aussi  la  réalisation  de  l'actif  et  les 
autres  opérations  nécessaires. 

Ils  eussent  donc  voulu  vous  proposer  de 
prendre  pour  liquidateurs  les  vingt  membres 
dont  se  compose  le  Conseil  ;  mais  on  nous  a 
fait,  observer  que,  si  rien  n'interdisait  de  por 
ter  à  vingt  les  liquidateurs,  il  serait  matériel 
lernent  impraticable  qu'un  si  grand  nombre  de 
personnes  participassent  à  toutes  les  opéra- 
tions. 

Nos  conseils  juridiques  ont  pensé  que  le 
nombre  de  cinq  serait  suffisant,  et,  en  même 
temps,  répondrait  à  l'importance  de  la  tâche 
Nous  vous  proposons  de  choisir  ces  cinq  liqui- 
dateurs parmi  les  membres  du  Conseil  d'ad- 
ministration qu'une  longue  expérience  des  af 
faires  de  la  Compagnie  a  particulièrement  pré- 
parés pour  obtenir  une  solution  aussi  prompte 
et  aussi  avantageuse  que  possible. 
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CRÉDIT  LYONNAIS 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  entièrement  versé  : 

DEUX     CENT     CINQUANTE  MILLIONS 


Bilan  au  31  Juillet  1905 
ACTIF 

Espèces  en  caisse  et  dans  les  banques.  1 52- 121 .655  29 

Portefeuille   1.092. 669. 7  4  9  6 

Avances  sur  garanties  et  Reports   444. 266. 581  73 

Comptes  courants   44 1 . .rj'J8 . 787  28 

Portefeuille  tities  (Actions,  Bons,  Obli- 
gations, Rentes)   7-037.228  88 

Immeubles   3  7  000. 000  » 

Comptas  d'ordre  et  divers    25-874  012  34 

Fr.  2.189.988. 021  18 


PASSIF 

Dépôts  et  Bons  a  vue   780.749.339  63 

Comptes  courants   XI  1.710. 822  79 

Acceptations   123.979.0Sl  0!! 

Bons  à  échéance   40-894.771  29 

Comptes  d'ordre  et  divjrs   82-023  403  44 

Réserves  diverses   100  000-000  i> 

Capiiai  entièrement  versé   230-000  000  » 

Fr.  2-189  988.021  18 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 

La  PritMent  du  Coniell  d'Administration, 

A.  MAZKItAT. 

Lei  Admnii.-,h.it,.iir.<  (|.;i,iK„,'.M  .',  u,  ])irectiuii  Générale, 
Edip.  PABRU  LUtE,  B*>  BRINGARD, 


BANQUE  IMPÉRIALE  OTTOMANE 


Situation  au  31  Mai  1905 


ACTIF 

Actions,  Versements  non  appelésFr. 

Espèces  en  caisse  

Fonds  d'Etat  Anglais,  Français, 
Allemands  

Autres  valeurs  acquises  

Effets  en  portefeuille  

Comptes  courants  du  Trésor  Impé- 
rial   

Comptes  courants  divers  

Avances  sur  valeurs  publiques  et 
marchandises  

Immeubles  et  mobilier  

Divers  


125.000.000 

71.510.822  50 

43.520.091  35 
69.074.205  90 
49.265.237  05 

54.553.470  90 
61.148.423  40 

118.451.167  30 

6.735.833  60 
3.360.747  30 


Fr.    602.619.999  30 


PASSIF 

Capital  Fr. 

Billets  de  Banque  en  circulation. . 

Effets  à  payer  

Dépôts  à  échéance  fixe  

Comptes  courants  divers  

Dividendes  à  payer  

Réserve  statutaire  

Divers  


250.000.000 

29.873.681  80 
48.238.148  40 
30.516.635  45 
204.282.107  25 
96.878  20 
20.192.632  50 
19.419.915  70 


Fr.    602.619.999  30 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 
Le  Chef  de  la  comptabilité, 
Signé  :  O.  BRAND. 

Le  Directeur  général  adjoint,  Signé  :  A.  NIAS 
Le  Directeur,  Signé  :  WALTER  A.  MALTASS. 
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S0CIE1É  MARSEILLAISE 
DE  CRÉDIT  INDUSTRIEL  &  COMMERCIAL 
ET  DE  DÉPOTS 


Bilan  au  31  juillet 
ACTIF 

Caisse  et  banques  

Portefeuille  : 

Effets  en  francs   39.(31.6  5  68 

Effetsen  monnaies  étran- 
gères   5. 287. 046  ZI 

Compte  report  

Rentes,  actions,  obligations  et  participa- 
tions diverses  

Avances  sur  titres  

Comptes  courants  garantis  

Crédits  sur  garanties  

Correspondants  débiteurs  

Comptes  d'ordre  

Frais  généraux  

Immeubles  sociaux  

Actions.  Versements  non  effectues  sur  23.604 
actions  


2. 214.600  9i 


44.321.6S2  01 
11. 434. 433  10 

9.735.663  21 

9. 879.880  64 
15. 274.855  31 
19.675.878  27 
I5.717.P82  67 

6.'<42.193  14 
479.346  C8 

4.400.00)  » 


r>.sM.7îO 


PASSIF 

Actions  

Réserves  : 

Statutaire   3.000.000 

Supplémentaire   3.750.000 

Immobilière   2.250.000 

Comptes  de  dépots  

Comptes  d'encaissement  

Correspondants  créditeurs  

Effets  à  payer  

Ordres  de  Bourse  

Dividendes  à  payer  

Réescompte  

l'rollts  ot  pertes  : 

Report  det  exercices  précédents  

Exercice  190:  


145.427.663  37 


30.000.000  » 


9.000.000  » 

70  883.781  37 
763.470  7S 
7.157.275  38 
24.0i7.740  79 
508.684  90 
87.555  84 
199.033  95 

485.012  31 
1. 635.107  OJ 

145. 127. 005  37 


Effets  en  circulation  avec  l'endossement  de 
Il  Société   39.027  845  21 


CRÉDIT  FONCIER  DE  FRANCE 


Situation  au  31  Juillet  1905 


Actif 

Espèces  en  caisse  et  i  la  Banque...  9.862.093  66 

Effets  et  valeurs  diverses   230.812-737  16 

Trésor  public   19-45S-H7  77 

Avances  sur  dépôt3  de  titres   23.298.132  7  1 

Correspondants   7. 148.' 322  72 

Banque  bypothée.  de  France,  en  liquid.  2L885  7ÔÏ  98 

Emprunteurs  : 

Prêts  hypothécaires   2  002.869. ''63  72 

—  communaux   1  558  019.197  71 

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  du  capital 

social  et  des  réserves   56.922-452  30 

Semestres  d'annuités  échus  

Obligations  retirées  de  la  circulation,  40  802  840  97 

soit  par  tirages  spéciaux,  soit  par  ra- 
chats en  Bourse  (art.  63  et  87  des  st1): 

Obligations  Foncières   133  0  '2  604  "9 

Obligations  Communales   58  ï95  141  42 

Immeubles  acquis  par  la  Société  a  la 

suite  d'expropriations   16. 667. 036  47 

Hôtels  et  mobilier  : 

Prix  d'estimation  des  hôtels   13.030.709  23 

Frais  d'appropriation  et  mobilier   391. 338  90 

Divers   28  500.59Î76 

Intérêts  acquis,  mais  non  échus   20  181.977  04 

Dépenses  d'administration   2.576.0j8  40 

Total   4.246.072  182  72 


Passif 

Capital  social   200. 000. 000  » 

Réserve  obligatoire   19.790.509  12 

Provision  pour  l'amortissement  des  em- 
prunts : 

Provision  ordinaire   88. 480. 513  44 

Provision  extraordinaire   94 . 963. 051  2'5 

Réserves  et  provisions  diverses  : 
Réserves  pour  l'amortissement  des  im- 
meubles du  siège  social   4.388.707  » 

Réserve  spéciale  provenant  de  la  Banque 

Hypothécaire   133  574  86 

Réserve  commune  avec  le  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie   40-602  38 

Réserves  sans  affectation   2.419.847  72 

Provision  pour  faire  face  A  l'excédent 
des  créances  hypothécaires  sur  la  va- 
leur estimative  des  immeubles  acquis 

par  la  Société   4  4'JO  000  ■> 

Provision  pour  créances  douteuses   g  942  442  01 

Dépôts  en  comptes  courants   76  954  174  4i> 

florrespondants  . .    107^559  369  23 

Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs   3.721  574  33 

Versements  différés  : 

Sur  Prêts  hypothécaires   15.713. 13°  97 

—       communaux   J04  142  693  71 

Obligations  Foncières  : 

Montant  au  pair  : 
Des  obligations  en  cir- 
culation  2  3  5- 576. 700  » 

Des  obligat>  retirées 

de  la  circulation   159  202  500  » 

A  déduire:  1-909  146  883  38 
Versements  a  rece- 
voir des  obligat".      148.926-520  » 
Primes  a  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs                  476-705-796  62 

Obligations  Communales 

Montant  au  pair  : 
Des  obligations  en  cir- 
culation  1  558-921.0C0  » 

Des  obligat*  retirées 
de  la  circulation...       59.314  900  » 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligatai- 
res  »  » 

Prime  A  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs  138.725.558  29 

Bons  &  lots  en  circulation  

Obligations  A  rembourser  et  intérêts 

échus  &  payer  

Semestres  d'annuités  reçus  par  antici- 
pation  

Divers   

Intérêts  dus,  mais  non  éohus  

Profits  et  pertes  : 

Reliquat  de  1  exercice  1904  

Bénéfices  de  l'exercice  1905  


1.479  510  311  71 


31. 780. 421  63 

25.030-336  02 

5.959  340  60 
19.911.023  79 
36.613. 145  20 

79.130  80 
9-302.359  94 

Total   4.246.071.188  12 

Certifié  conforme  aux  éoritures: 
155  Lt  gouvtrntur,  Il  MOREI. 


BOURSE   DE  PARIS 


z    s  s 

O  — 

s   5  5 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


2  5 

«  3 

o  g 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1904 


31 

déc. 
1901 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


:3 

750. OOC 

H 

3 

375.000 

25 

8 

750.000 

■25 

18 

750.000 

25 

2 

250.000 

25 

14 

000.000 

25 

5 

000.000 

25 

25 

000.000 

25 

6 

250.000 

25 

300.000 

25 

18 

750.000 

25 

19 

500.000 

25 

275.000 

25 

7 

500.000 

25 

400.000 

25 

58 

750.000 

125 

35 

000.000 

!  25 

3 

125.000 

25 

4C0.OO0 

25 

2 

000.000 

25 

4 

000.000 

25 

10 

625.000 

25 

100.000 

25 

Suffelsdoorn  Estate  5ew. 

Champ  d'Or  

Durban  RoodepoorttMp. 
The  East  lui  »rt,rl«UrjIlnM 

Ferrelra  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C°  

Klein  Ton  tel  n  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  

May  Consolitated  

Prlmrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Simmer  and  Jhi  (ici.  un.) 
Transvaal  Gold  Fields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinrontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

1000 
237.5 
330 

47 
145 
(8.50 
170 

69 

80 
120 

93 
175 
865 
125 
(m  340 

196 

262 
75 
85 
77.50 


21 

16.50 

61.50 
198.50 
5S4 

71 
140 

65.50 

53.25 

51.50 

55 

91.50 
101 

96 
264 
211.50 

41.25 

65.50 
16?. 50 
283 

17.75 

52 

37 


22.50 

23.50 

90 
234 
608 

82 
144 

84 

67 

61 

82 
101 
109 

91 
293.50 
267.50 

59.75 

79 
182 

278.50 
20 


14 

17.50 
58 
187 

477 

49  5') 
115 

70 

47.5° 

36  50 

85 

78  75 

87.50 

69 
223  50 
221 

41 

55 
I27 
149 

12 

3> 

16 


11 

17.50 
61 
187 

177.50 

<g  75 

115 
71 

51 
37 
85 

78.75 
87 

63  25 
224 

225.50 
39 . 50 
55.50 

127 

134 
12 
33 
15 


13.51 

18 

59 
188 
182 

51 
113 

70 

51 

3-i.  25; 
85 

80.50 
87.75 
66  I 

225  ! 

222  5) 
40.75 
51 

128.50, 
129 
14 

36.5) 
13 


H 

y. 
■* 


=3  fo 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


o  S 
'J  % 


CLOTCRK 

SBMIISTIUKLLB 


30 

juin 
1901 


31 
déc. 
1004 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
10.000.000 
W.OOO.OOOdr 


500 
125 
125 
100 1> 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants)... 
Huanchaca  (Argent) . . . 
Laurlum  greo  (,W»iitir|.) 


47 

41 

30 

29 

25 

473.50 

4i4 

433 

122  50 

427.50 

87.25 

102.50 

130 

117  50 

136.00 

51 

57.50 

58 

58.51 

53 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 


11.250. 
10.000. 
18.125. 
7.500. 
12.500. 
37.500. 
13.750 
12.500 
50.000 
12.500 


000 
000 

ooo 

000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 


Bechuanaland  Ii,Ur»tUi. . 
Brit.Sth.  Arric.  (CkirUrti-). 

Cassinga  

Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  FabriekenlIitliWrlt 
Goldûelds  Commit,  iriluire 
ilenderson  Transv.  Iiliti 
Kokumbo  (CM»  d'hoir»).... 

Oceana  Company  

Mossamédès  (Cie  de)... 
Mozambique  (Cie  do)... 
Randfontein  Estâtes... 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

29.50 

33 

23 

25 

2i 

125 

47.50 

59.25 

46.50 

46.75 

16.50 

35.75 

31.90 

31 

31.25 

30 

91.25 

112.50 

161.50 

212  50 

133.5  J 

157 

158.50 

125 

35 

40 

40 

40 

40 

30 

22  75 

3 

13 

13 

15 

107.50 

11.25 

47.50 

35 

33 

31 

25 

13 

19  50 

13.75 

13.75 

13.50 

35.50 

33. 5j 

21.59 

23  50 

2150 

16.25 

7) 

81.25 

59 

60.50 

61.50 

10! 

109.52 

73.75 

81 

li 

BOURSE   DE  LONDRES 


Pu  R 
O 


<  s 


Pu  - 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Witwatersrand) 


275 
435 
434 
200 
£50 
137 

MO 
225 
500 
300 
120 
275 
1X5 
SCO 
ï48 
SO 

MM 
E  60 
300 
200 
300 
150 
160 
500 
600. 
125 
111 
50 
100 
£23 
231 
325. 
351 
470. 
550. 
400 
711. 
288. 
949 
325. 
100 
200 
450 
450 
300 
165 
448 

2.500 
270 

/.750 
900. 
425 
100. 
700 
MO 
260 
400 
400. 
80 
IM 


000 
000 
450 
000 
OOO 
250 
OOC 
0C0 

oco 

000 

oco 

,000 

.000 
.000 
.025 
.730 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 

coo 

000 
864 
000 
000 
895 

250 

ooo 
set 
oco 

OOC 
000 
500 
750 

m 

OOC 
00c 
OOC 
000 
000 
000 
.000 

,m 

ooo 

000 
.000 
000 
OOC 
coc 

OOC 
000 
00' . 
00c 
OCX. 
tM 
711, 
08o 
M 


I  I 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Bufielsdoorn  

Consolldt Deep  Levais.. 

Ohlmes  Exploration  

City  and  Suburban 

Cornet  (New)  , 

Oroesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefontein  

Durban  Roodepoort 
Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep 
French  Rand 

Goch  (New)  , 

eldenhuls  , 

Geldenhuis  Deep 
Geldenhuis  Main  Reer 
Glnsberg  (New) 

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse 
Heriot  (New/. . 

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep 
Kleinfontein  (New) 
Knlght's  (WitniUrsnnd)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B 
Lulpaard  Vlel  (New) 
Main  Reef  Consolidated. 
May 's  Consolidated ,  fii  w 
Modderfontein 

Id.  Extension 
Meyer  and  Charlton. . . 

aigel  

Nigel  Deep  

Bourse  Deep 
Prlmrose  (New) 
Prlnceas  Estate 

Rand  Mines  

Randfontein  

Rletfonteln  (New) 

Kobinson  

Robinson  (Deep;.. 

Rose  Deep  

âallsbury  (New; 
Simmer  (New; 

rreasury  

'Jnited  Mn.  Rr.  Roodept 
Van  Ryn  (New;..., 
Village  Main  Reef. 

•Vemmer  

West  Rand  Mines 
Witwatersrand  Deep 
Woluuier  


£ 

350.300 

1 

1.102.500 

1 

400.000 

1 

i. 375. 000 

1 

325.000 

1 

1.000.000 

1 

1.250.000 

1 

575.000 

100 

200.000 

1 

400.000 

1 

466.593 

1 

670.000 

1 

1 .267.507 

1 

100.000 

1 

225.000 

1 

751.077 

1 

300.000 

1 

604.225 

1 

930.000 

1 

197.436 

1 

NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 
1904 


31 

Déc. 
1901 


30MP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


Anglo-Frencb.  Expl  

Barnato  Consolidated... 

Bechuanaland  

Chartered  (BritUh  S.  A.  0») 
Charterland  Goidûelds.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Daf . 

Id.  6%  Préférence.. 

id.  5  %%Debenturas. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency.. . 
Matabele  Gold  Raefâ  Se  c. 

Mozambique  G»  

Oceana  Consolidated  

Rhodesia  Exploration  . . 

Rhodesia  Goldflelds  

Transvaal  Oonsolidt. . . , 
Id.       Gold  Fielda. 

Id.  GoldMiningEstai 

Willoughby's  Consol  

Zambeaia  Explorlng. . . . 


50 


3  3  8 

4  3/4 

3 

3. 

3  3/lo 

2  il/16 

3  3/16 

1  7/3 

1  15/16 

1  7/8 

1  1/16 

1  b  16 

7/8 

7/8 

7/8 

1  3'1 

2  5/16 

I  13/16 

1  13.16 

1  7/8 

5/16 

7/16 

5  16 

5  13 

5/16 

4  1/12 

25/0 

8  1/2 

6  1/3 

6  3/8 

6  3  3 

26/0 

23/6 

23  6 

23/6 

107 

108 

103  1/2 

103  1/2 

103  1/2 

1  7/16 

1  7/16 

l  3/8 

1  7/16 

1  1/2 

15/16 

1  5/16 

3/4 

11/16 

3/1 

9/16 

3/8 

3,0 

5/6  . 

5,6 

1  7/16 

1  7/lf 

1  1/3 

1  1/8 

1  3/16 

1  5/8 

1  7/8 

1  5/16 

1  5/16 

1  7/16 

3  1/1 

4  11/16 
1/4 

2  13/16 

3 

3  1/4 

4  3/4 
1/4 

2'0 

2/0 

2/0 

4  5/16 

3  7, 16 

3  1/8 

3  1/16 

2  9/16 

3  3/16 

2  1/8 

2  1/8 

2  1/8 

l  15/16 

2  1/8 

1  l'8 

1  !/8 

1  3  16 

6/0 

3/4 

9/6 

9/6 

îoyo 

1  7/16 

2  1/2 

1  7/16 

1  1/2 

1  1/2 

COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

1 

Exploration  G'  (New) — 

>. 682. 396 

1 

Johannesbg.  Cons.  Inv.. 

500.000 

1 

Id.  Waterwks.. 

250.000 

1 

Id.       Tramways  . . 

i .000.000 

10 

National  Bank  S.  A.  R  . . 

200.000 

1 

New  African  Company  . . 

i. 000. 000 

1 

Robinson  Bank  

250.000 

1 

3.  African  Gold  Trust. . . 

500.000 

1 

Tatl  Concession  

450.000 

1 

Transvaal  Coal  Trust... 

13/16 
2  7/8 
1  3/16 

5/8 

16 
1  7/8 

1  3/3 
5  1/16 

1/2 

2  1/8 


1,8 
3  1/8 
2  1/8 

18  5/8 

2  1/4 
1  1/2 
7  1/8 

li/H 

3  1/2 


3/i 


16  1/2 
!  7/16 

4  5  8 
7  16 

2  1/2 


3/4 

2 

2  1/16 
3/1 
16  1/2 
1  1/2 

1  3,8 
4  5/8 

7. 16 

2  1,2 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Great  Boulder  Prop.... 
Uannan's  Brownhill  ... 
Lake  View  Consols  . ... 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldflelds 

Brllliant  Blocu.  , 

Broken  Hill  Proprlet  — 

South  Kalgurll  

Wainl  


25/9 
3  3/8 

1  1/4 
7/16 

2  3/8 
5/16 

1/2 
1  13/16 
1  3/8 
5  1/2 


23,0 
3  11/16 

1  1/2 
14/0 

2  7,8 
5/lt 

9/n 

2  3/lc 
1  1/lt 
6  1/lt 


1  5'  16 

12.0 

3 

1/6 
7/16 

52  6 
1  1/1 
6  7/16 


1  1/4 

12/0 
2  15/16 

1/6 
7/16 
51/6 
i  1/4 
6  3,  3 


7:1 
1  15/16 
2  1/16 
3/4 
16  1/2 
1  5/8 

1  3  8 
1  il/16 

7/16 

2  9/  16 


84/6 

1  5/16 
12/0 

5  7,8 
2  0 

7/16 
52/3 
1  3/16 

6  3/8 


MINES  DE  DIAMANT 


Oonsolidt.  Bultfonteln.. 

Oe  Beer  s  ordinaire  

Id.   6%  Debenture... 

flrtmialariri  'Wwst , 


I  I 


29/6 
19  1/16| 
107 

a. 


1/18 


2i/6 
18  1/8 
106  1/2 


29  6 

29,0 

29/0 

17 

17  1/8 

17  3,3 

104 

104 

105 

- 

1  ri  .'fi 

1  1.2/ 14 

6 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


IM^IFLCIEÏÉ    OFFICIEL    IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


cimi 

BOBlBl 


DÉSIGNATION  dus  VALEUR! 


IIHiti 

m 

22222 

66', 

3712 

lit 

25935 

loffiorr 

de  Tltr«> 

II 

0» 

"5.51: 
*52.600 

50( 
101 

56  42> 
108. lïf 

■50< 
50' 

410  ! 

153.842 
103547 
» 
0  51 
228.12'; 
569.526 
» 

434. 036 
» 

663. 59*- 

■09  538 
» 

385  450 
118.736 


773  497 
1403661 
779 .  b7( 
176898^ 
76.880 
45.779 
79.19-, 
4*4.29! 
462 . 1 94 
599.411 
222.23. 
147.59! 
116464; 

6.191 
1C4 .61 1 
42  l 


182.501 
125.001 
40.001 
50.00i 
00.001 
60.001 
400.001 
160.001 
60.00( 
500.001 

îoo  on 

100. 00( 

400.0i'i 
240.  OU 
80.00< 
40.001 
30.00i 
40.0'' 


57  92i 

374  .V. 

50' 

UO.Oi  0 

12  IV. 

101 ,81 . 

1Tb  M.,  , 

6 

49  f>. 

180  ci,', 

4V7.lv. 

. 

t-0  X! 

H4.T1! 

50 

18C0.'<2i 

(0 

Itll  i  n 

ÎKt.Cai 

377  65 

5l 

147.331 

5 

50^ 
5'.". 

B<  ! 

801 
4(  i 
50( 

B0ï 
5CM 
500 
2i'( 
20i 
101.1 
5' 
4  ( 
47! 


5i 

5'.  ' 

5i 

50t 

5o< 

50< 

5c 

501 

50C 

50). 

590 

600 

5(¥ 

561 

501 

501 

50 


l«THlT> 

eu  1904 


Conri  «»•.  juil). 
79bTT^904 


RENTES  FRANÇAISES 

»  «/  j  Terme.  I 

8  * \  Compt.l 
8  %  Amortissable  j  Terme.  J  , 


Tunis  3  %  91  (gar.  France)  Cul 
Annam  et  Tonkin  2  S  Ji 

(gar.  France)   Terme 

Madagascar  2  y,  gar.  Fr.  Cj 
Indo-Chine  3  %  %  

VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1866  4  %   

186»  3  %  •.  

1871  3  94  

—  quarts  

1876  4  %   

1876  4  %   

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %   

—  quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés)... 

—  cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  1879  2.60  % 

Foncières  1879  3  94  

Communales  1880  3  94.. 
Foncières  1883  3  94  

—  18  8  6  2.60  %  

Communales  1891  3  94.. 

—  1892  2.60  94 
Foncières  1895  2.60  %.... 
Communales  1899  2.60  94- • 
Foncières  1903  3  %  (lOOf.p'j 
Bons  de  ÎOO  fr.  18S7  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 
Immeubles  de  France... 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACTIONS  A  TKUMB) 

Banque  ue  France  nom.  . . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Pari.- 
Créd.F.et  Ag.  d'Alg.  2501  pajeï 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise. 

Société  Générale  

B.Fr"  »'  i(  Com"  et  1  indus"". 
Banque  Union  Parisienne. 

Rente  Foncière  

immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  HT  OUI..  AU  COMPTANT 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.         —  3  94... 

Act.  Départementaux  

Obi.      —      r  94  titres  Ole.. 

—  —       j  94  tilr.  rouge 

—  Economiques  3  %  

Act.  E8t-Algérlen  

Obi.  —  3  94  

Act.  Mut  

—  —  de  joui*»  

Obi.  —  52  04-56  fa  %  

—  -  3  %  

—  —  3  94  uouv  

—  -  ï%  %   

—  —  Ardetiiiei  3  94  

—  Ur. -Ceint,  de  Paris  3  S 


15  . 

2  b' 
2  5 

n  5i 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  5 
10 

8  5 
10  . 

2  5i 
10  . 
8  5i 


12  . 


135 
50 
12  51 
38 
27  B( 

12  50 
27  . 

13  1 
40  . 
60  • 

5  ■ 
15  . 
15  6. 
10 
a.c. 10 


43  81 


96  85 


481 

81  25 

501  " 


555 
142 
413 


560 
558 
379 

378 

414 

400 


478 
399 


122 
139 


5700 
1115 
414 
700 
600 
490 
690 
617 
805 
1110 
85 
325 
623 
198 

192 

30 


710 
447 

680 


435 
710 
448 
910 
417 
660 
453 
455 


97  85 
99  .. 


477 

79  75 
495 


Cours  de  clôture  (1905 


555 


372 
372 


443 
90  50 


444 

399 


116 
138 


3820  . 
1160  . 

430  . 

730  • 

600  • 

499  . 

690  . 

620  . 

780  . 
1125  . 
91  51 

313 

624 

220 

550 

140 


673 
444 
680 


423 
670 
440 
887 
390 

451 
449 


17  août 

2  1  août 

31  août 

99  77 

99 

75 

"y  97 

69  81 

99  75 

100  . . 

99  ôf 

99  20 

99 

30 

.  99  2b 

479  75 

483 

80 

50, 

- 

494 

49 1  '. 

558 

563 

oDa  . 

483 

481  . 

412 

411 

75 

iS 

105 

25 

105 

2: 

106  25 

575 

576 

5"  5  . . 

574 

572 

575  . . 

390 

39U 

50 

391  . . 

99 

50 

99 

50 

39  . . 

390 

*99 

25 

99 

50 

98  75 

iii 

4^0 
111 

110 

430 

432 

106 

106 

50 

107  '. 

435 

434 

432  .. 

87 

87 

1-6  .. 

410 

409 

411  . 

493 

7  5 

495 

495  .  . 

25 

509 

50 

509  50 

508 

510 

508  . 

450 

452 

450  50 

488 

491 

50 

491  .  . 

403 

2; 

405 

g/ 

405  . 

481 

480 

481  . . 

489 

490 

490  .  . 

482 

HOO 

483  50 

493 

50 

495 

50 

494  . 

58 

25 

5 

5(> 

57  50 

58 

25 

57 

57  25 

558 

5' 

564 

fli  . . 

448 

453 

43  .. 

136 

75 

134 

134  . 

rei 

158 

160  . 

;~,  15 

3715 

3755  .. 

1431 

1447 

1445  . . 

4&9 

468 

458  . . 

670 

640 

658 

494 

7i  5 

706 

7U  \'.\ 

680 

6t<4 

685  .  .1 

9-20 

923 

920  .  . 

1127 

1132 

1 16u  . J 

140 

143 

143  .. 

330 

50 

333 

332  .. 

644 

644 

645 

246 

251 

235  . . 

8V5 

893 

672 

161 

168 

60 

60 

60  . 

1312 

1372 

13*.0  .  j 

716 

7l7 

720  . 

453 

453 

448  .  . 

749 

415 

445 

i  à 

445 

446 

447  . 

715 

716 

720  . 

452 

452 

449  . 

960 

970 

«78  . 

l'.'J 

439 

439  50 

0(14 

402 

50 

459 

462  '.  1 

467 

50 

406 

407  51 

4  20 

420 

75 

4*0  5t 

400 

459 

459  .. 

460 

460  .  ■ 

laHbn 

11 

ItTIlNl 

le» 

800  OOu 

50i 

3.510 

100: 

202.33- 

50' 

|274.54r' 

50i 

145.16 

50' 

44.24t 

50' 

216. 1S6 

500 

487854 

501 

501 

3-26  -23s 

51  < 

81  32 

51' 

232.92: 

501 

247-:47: 

500 

673-  6St 

50i 

502  88 

501 

50' 

378  58" 

50' 

154  38 

50'. 

1  10.027 

50( 

477.634 

501 

122.866 

500 

L4954t6 

50: 

1117505 

501 

250.81^ 

50: 

•253.137 

50( 

3,8.  39) 

50i 

1368070 

501 

340.811 

50( 

28.902 

60i 

179.31 

501 

146.503 

50' 

48.553 

50" 

249.371 

50' 

300.000 

25' 

74.33" 

50' 

60.001 

51): 

71 .555 

50' 

40.00: 

501 

19  763 

251 

316.237 

» 

80.001 

501 

120.001 

50i 

13.551 

50i 

20-451 

» 

100. 001 

101 

■200 . 00< 

251 

62-061 

50( 

64.01" 

50' 

100. 78t 

25( 

57.56i 

50' 

106.001 

10: 

6O.OO1 

25: 

16.01 

50' 

14.1(5 

25' 

35.34' 

H 

125.001 

101 

50.001 

50 

40.00' 

50t 

1363001 

501 

v.  8  !  5 

50: 

100.00' 

» 

10.061 

501 

100,001 

10' 

70.12, 

501 

8O.OO1 

501 

64.001 

501 

60.00. 

30i 

:.iplUI 

«■ 

Ibtnere  4» 

Tllrr 

389781.954  t 

9.121.700  » 

g  /  ,  198 .  5oo  l 

.,2430b  .'"'i  fi 

4.823.300  ( 

18  388.200  X 

8.615.  Il  0  1 

57  310  al' 

141  882.0001 

761. 

850  al, 

li  ,,ooo  000 

I  SOI  240  J 

971  960  i 

.i  540  1 

■  ,  If-  ,  i  1001 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


•■1904 


Act.  Lyon....  

Obi.    -    5  %  

—  —    3  94  1855   

—  —     Bourbonnais  3  94 

—  —     Danphiné  3  94 ... 

—  —    Genève  57  3  %... 

—  —     Méditerr.  52-55  3  ?, 

—  —    3  94  fDsion  anc.  . 

—  —  3  94  fusion  nouv 
    2  J4  94  

—  —  Vict.-Emro.  62  3  > 
Act.  Midi  

Obi.   -    3  94  

—  —     3  94  nouv  

Act.  Nord  

Obi.    —    3  94  

—  —     3  94  nouv  

—  —    2  %  94,j.avr.et  oci 

—  Nord-Est  franç.  3  94  . 
Act.  Orléans  

—  —  jouiss  

Obi.  —  3  94  

—  —  3  %  1884  

—  —  2  %  94  1895... 

—  Grand  Central  3  94  18»! 

Act.  Ouest  

Obi.    —    3  94  

—  —    3  %  nouv  

—  -    2  V.  96  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  94... 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la)  

Act.  Sud  de  la  France  .... 
Obi.  —  3  94 

Act.  Métropolitain  de  Pari* 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Parif 
Eaux  (Comp1»  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
C"  G1'  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

Cla  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malhdano  (Mines  de)  

—  —  jouiss 

Mines  d  or  (C"  {••)...'.  

Métaux  (G"  française  des).. 
Sels  gemmes  et  Houille? 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  H'  à  lots  188' 
Canal  maritime  de  Suez.. 

—         parts  de  fond. 
Dynamite   Soc.  Centrale  de 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.Iudust.de» 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2  0;  %(ch.fiieinn. 

Argentine  4  94  1896  

—        4  %  1900  

Autriche  4  %  or  (ch.  Iixe2f.  5o. 
Brésil  4  %  %  1888. .. 

—  4  %  1889  

—  5  %  1898  , 

Bulgarie  5  94  1896  . , 
Chine  4  %  or  1895  . . . 

Congo   ots  1888  

Danemark  3  %  1894  . . 
Egypte  (Daïra-Sanieh  4  94) 


—  Uuitiée  7  %)  

—  Privilégiée  3  K  94). 
Espagne  4  %  Extérieure... 


55  . 
50 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
15  . 
12  5 
15 
50  . 
15  . 
15  . 
65  . 
15  . 
15  .. 
12  5( 
15  . 
59  .. 
44  .. 
15  . 
15  . 
12  50 
15  .. 
38  51 
15  . 
15 

12  5< 
25  . 
15  . 

15  . 
9 

15  . 
15  . 


17 


28 
.9 

32  50 

80 

67 


10 


139  6 
64  51 
30  . 
10  . 

30  . 
25  . 
50  . 
16  5l 


2  5l 
4  . 
4 

4 

4  51 

4  . 

5  . 

6  . 
4  . 

3  '. 

4  . 
4  . 
3  50 
4 


Gain  eial.  lallle' 
Î9ra^T904 


1420 


454 


456 
452 
412 

1190 
452 
449 

1860 
469 
465 
422 


1490 
1040 
459 
454 
411 


900 
453 
450 


630 
442 


207 
425 
610 


337 
615 
1980 
598 
764 
487 
117 
180 
665 
275 

80 
192 

62 
529 
175 
163 

19 
190 
274 
515 
280 

90 
475 

420 
128 
3925 
1750 
624 
135 
590 
625 
915 
315 


93  25 
80  20 
79  20 
102  80 
82  65 
77  25 

102  75 
431 

103  20 
82  . 
96  26 

102  40 
106  60 
102  60 
90  35 


Cours  de  clôture  (1905) 
17  aoùl|2i  àoûl  31  août 


1315 
451 


452 


1160 
448 
448 

I745 
466 
459 


(418 
995 
454 
448 


862 
448 
445 


615 
438 


227 
422 
531 


345  . 
615  . 
1868  . 
600  . 
725  . 
165  . 
162  . 
224  . 
E40  . 
192  . 
102  . 
212  . 

30  . 
552  . 
183  . 
180 

9  51 
140  . 
244  . 
583  . 
325  . 

82  . 
480  . 

495  . 
106  . 
1195  . 
1885  . 
557  . 
156  . 
526  . 
690  . 
890  . 
283  . 


1398 


90  41 
85  3< 
85  vO 

100  81 
83  5, 
78  1 

104  2o 

431  .. 
93  50 
77  . 
88  60 

109  . 

106  35 

101  y 

87  60 


457 

458 
462 
459 

4*9 
464 
421 

462  50 

220 

460 

463 
1827 

469 

476 

427 

463 
1517 
1060 

464 

468 

422  50 

458  7! 

945  . 

458  . 

465  . 

420  . 

638  . 

452  . 


268 
445 
582 


6f0 
1885 


853 
572 
194 
287 
816 
400 
182 
269 

53 
6l5 
237 
294 

22 
184 
391 
665 
444 

82 
577 

385 

105 
1455 
1960 

567  50 

220  . 

290  . 

832  . 

972  . 

3 il  . 


94  20 

96  50 
lui  75 

93  50 
60  15 

105  50 

473 

97  30 

64  50 

107  40 
103  20 
91  50 


1390 


463 
456  75 
459 
462 
458  50 
440 
464 
420  50 


1210  . 

459  50 

,65  . 
1815  . 

470  . 

476  5 

426  75 

163 
1515 
1083 

462 

469  50 

422  5o 

459 

950 

459  25 

464  . 

420  . 

6'8  . 

456  . 

451  . 

449  '. 
578  . 


1880 


Sio  . 
570  . 
192 
290  . 
820  . 
404  . 
194  . 
266  . 

50  .. 
620  .. 
238 
324 

21 
189 
394 
665 
442 

83  50 
581 

399 

105 
4455 
1990 

565 

21  s 

350 

833 

970 

354 


93  35 
95  50 
102  . 
93  50 

90  10 
101  25 
482  . 

97  25 

78  50 


107  50 
103  55 
91  62 


1405  . 


464 

457  2i 

458  . 

457  50 
460  50 
467 
420 


459 
465 
'842 
468 
475 
426  50 

1529 
1095 
-460  50 

465 

425 

457 

950 

459  7f 

462 

420 


268 
582 


661 
1890 
689 
835 
564 
188 
990 
811 
400 
186 
277 

620 
236 
330 

20 
186 
3?0 
673 
442 

80 
579 

125 
106 
4450 

564 
211 

500 
820 
195 
356 


93  40 

102 
93  50, 
00  3.' 
104  lî 
480  .. 
97  50 


107  » 
103  80 
91  8 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés    des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations   comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la  BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

ou 

SITUATIONS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMA.DAIRES  (le  Jeudi.) 

1900 

1901 

1902 

1903 

1904 

29 

Juin 

6 

Juil. 

"l3 
Juil. 

20 

Juil. 

27 
Juil. 

3 

Août 

10 

Août 

17 

Août 

24 
Août 

31 

Août 

PAIN  ET  CÉRÉALES  (Paris) 

Pain  (Taxe  officieuse).,  le  kil. 
Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil. 
—    (toutes  marques)  — 

Blé  100  kil. 

Seigle   — 

FOURRAGES  (Paris) 
Paille                         100  kil. 

VIANDE  (à  La  Villette) 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 
—    raffiné  1"  qualité  — 

Francf 

0  31 
26  16 
28  43 
19  99 
14  58 
11  44 

Francs 

0  31 
i5  89 
27  85 
20  29 
15  20 
19  94 

Francs 

0  32 
28  37 
30  03 
21  88 
15  38 
19  31 

Francs 

0  36 

31  08 

32  39 
22  87 
15  91 
15  64 

Francs 

0  34 

29  63 
32  66 
22  15 
15  21 
15  08 

Francs 

0  36 

29  87 
33  19 
23  62 

i<;  » 

19  12 

5  10 
8  50 

1  52 

1  90 

2  05 
1  46- 

Francs 

0  36 
31  » 
33  83 
24  37 
15  50 
19  62 

Francs 

0  36 
31  62 
33  83 
24  62 
15  50 
19  87 

Francs 

0  36 
31  12 

33  83 
24  62 
lb  50 
20  23 

5  10 
8  50 

Francs 

0  36 
31  12 
33  83 
25  12 
15  25 
20  7.3 

Francs 

0  .36 
30  12 
33  19 
23  12 
15  25 
18  62 

Francs 

0  36 

29  87 
33  19 
22  87 
15  _ 
18  50 

Franc» 

0  36 
29  87 
33  19 
22  87 
15  25 
18  62 

Franc? 

0  36 
29  50 
33  P9 
22  37 
15  50 
18  37 

Francs 

0  36 
29 

32  56 
22  15 
13  73 
16  75 

6  » 
11  03 

6  81 
12  34 

6  77 
10  86 

5  64 
8  62 

5  39 
9  04 

5  M 
8  50 

5  10 
9  10 

5  10 

8  50 

5  20 
8  50 

5  20 
8  50 

5  40 

8  50 

5  5) 
8  50 

5  50 

8  53 

1  41 
1  81 
1  93 
1  41 

1  46 
1  91 
1  98 
1  39 

1  30 

1  85 

2  10 
1  44 

1  38 
1  77 
1  92 
1  27 

1  37 
1  73 
1  89 
1  22 

1  r>o 

1  90 

2  05 
1  4) 

1  50 

1  90 

2  05 
1  52 

1  50 

1  90 

2  10 
1  70 

1  48 

1  90 

2  15 
1  48 

29  37 
65  » 
51  87 

1  48 

1  90 

2  15 
1  52 

1  50 

1  80 

2  15 
1  70 

1  48 

1  90 

2  2(1 
1  65 

1  56 

1  80 

2  10 
1  55 

1  52 

1  70 

2  ia 

1  55 

30  91 
104  44 

35  33 
26  95 
67  26 
73  46 
64  87 

26  03 
100  37 
28  29 
22  93 

63  02 
71  73 

64  18 

22  18 
94  81 
31  38 
25  18 
59  76 
72  87 
72  99 

23  47 
82  » 
42  52 
33  91 
51  97 
53  16 
68  07 

29  47 
61  77 
43  61 
34  48 
47  83 
42  24 
59  27 

33  50 
67  » 
56  « 
31  » 
50  50 
43  50 
62  » 

32  37 

66  50 
53  87 
31  » 
50  50 
4.3  25 
60  » 

29  62 
66  » 
51  62 
31  » 
50  50 
43  50 
60  » 

30  62 
66  » 
50  51 

31  » 
50  25 
43  23 
60  » 

26  75 
64  » 
48  » 

27  37 
63  59 
47  50 

26  73 
63  50 
49  75 

26  » 
60  50 
47  » 

2i  87 
60  50 
44  37 

—     Un   — 

VINS  (Paris) 
Vinsdesoutir.)  La  piècede2251it. 
Bordeaux  ord.j     fût  et  droits 
Màcon  ordin..)  de  régie  compris. 

DIVERS 

SoiegrègeOifiiBesrordMt/u  le  kilo. 

30  » 
51  » 
43  » 
60  » 

30  • 
50  75 
40  50 
60  .» 

30  » 
47  » 
38  25 
60  » 

30  » 
49  » 
39  30 
61  » 

30  « 
43  25 
38  75 
61  » 

30  • 

4,  23 
38  30 
62  » 

131  77 

169  27 
179  42 

91  » 
134  58 
139  17 

86  87 
131  75 
131  75 

98  61 
148  » 
148  » 

100  » 

14)  50 
149  50 

87  » 

35  » 
33  • 

87  » 
135  » 
135  » 

85  » 
133  » 
133  » 

85  » 
135  » 
135  » 

83  » 
133  • 
135  » 

85  » 

1  OO  " 

135  >» 

85  » 
135  » 
133  » 

85  » 

135  » 
135  » 

85  » 
135  » 
135  » 

80  » 
135  i> 
135  • 

65  67 
146  20 
51  19 
48  20 
152  60 
24  74 
23  06 
8  70 

58  22 
120  93 
43  50 
39  24 
156  » 
24  20 
17  62 
7  47 

58  55 
137  17 
47  57 
36  60 
133  35 
23  18 
18  27 
7  03 

74  93 
153  15 
53  72 
34  14 

128  83 
24  33 
21  » 
7  93 

78  84 
153  40 
46  92 
44  42 
125  14 
24  77 
19  90 
8  48 

64  75 
182  »> 
45  » 
43  73 
Liû  » 
24  75 
19  12 
7  75 

70  » 
185  0 

45  » 
45  50 

71  » 

183  3) 
45  » 
43  75 

122  . 
24  75 

17  50 

m  i«. 

173  » 
381  25 
39  50 
65  75 
15  50 

18  50 

70  25 
190  » 
45  » 
45  » 
122  » 
24  75 
17  50 
10  16 

70  50 
186  » 
45  » 
47  25 
122  » 
24  75 

17  50 
10  16 

176  50 
391  50 
40  25 
66  50 
15  50 

18  5j 

69  50 
186  » 
47  » 
47  » 
122  » 
24  73 
17  50 
10  16 

68  62 
188  » 
45  . 
47  75 
122  >> 
24  75 
17  50 
10  16 

66  » 
188  » 
45  » 
48  50 

122  r> 

24  75 
17  50 
10  16 

70  12 
189  50 
45  50 
49  » 
122  » 
24  75 
17  30 
10  16 

69  87 
191  » 

48  » 

49  » 
122  » 

24  75 
17  50 
10  16 

Cacao  Haïti  100  kil. 

Pétrole  américain   — 

MÉTAUX  (Paris) 
Cuivre  (Chili  1«  rr.arq.).  100  kil. 

Plomb  

CHARBON  DU  NORD 

Tout- venant  sur  bateau  (tonne). 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

Banq.deParisetPays-Bas. .   

Compagnie  du  Nord   

—  P.-L.-M  

110  a 

24  75 
19  12 
7  75 

189  65 
356  98 
48  31 
56  29 
27  48 
24  01 

177  57 
315  49 
37  31 
47  69 
19  05 
19  14 

138  63 
321  64 
33  58 
49  80 

16  83 

17  58 

152  61 

339  81 
34  52 
57  02 
16  62 
18  » 

154  12 
339  97 
35  64 
60  9i 
16  50 
18  > 

173  50 
380  » 
38  25 
66  » 
15  50 
18  50 

172  25 

m  • 

39  » 

65  75 
15  50 
18  50 

171  » 

385  » 
40  » 
65  75 
15  50 
18  50 

i77  50 
400  59 
40  50 
66  50 
15  50 
18  50 

179  50 
405  0 
41  » 
66  50 
15  50 
18  50 

180  73 

403  50 
41  » 
67  » 
15  50 
18  50 

182  » 
403  » 
41  » 
68  » 
15  50 
18  50 

189  50 
409  » 

41  25 
68  » 
15  50 
18  50 

23  30 

18  92 

17  25 

17  » 

15  92 

15  75 

15  75 

15.  75 

15  75 

15  75 

15  75 

15  75 

15  75 

15  73 

15  75 

100  59 
4067 
684 
1086 
1111 
2317 
1836 
3508 

101  21 

3796 
675 
103T 
1048 
2124 
1669 
3713 

100  59 
3792 
737 
1058 
1041 
1906 
1483 
3923 

98  11 
3790 
719 
1110 

110; 

lî>32 
1421 
3905 

97  54 
3813 
693 
1126 
1157 
1164 
1353 
4209 

98  57 
3720 
703 
i095 
1397 
1795 
134) 
7500 

99  17 
3720 
700 

10'.!  1 

£310 
1759 
1357 
4423 

99  22 
3720 
700 
109ii 
13  75 
171.0 
136J 
4432 

99  42 
3715 
705 
111  ) 
1415 
1789 
13c8 
443  i 

99  40 
3715 
705 
11 '0 
1430 

178  ; 

1365 
4433 

99  45 
3720 
712 
111"' 
1428 
17«S 
1372 
4420 

99  75 
3725 
700 
11 20 
14~5 
lfcOO 
1375 
4423 

99  77 
3745 
705 
1127 
1431 
1827 
1398 
4455 

99  75 
3745 
706 
1132 
1435 
1514 
1390 
4455 

100  S 

3755 
711 
1158 
14ii 
1842 
1405 
44.0 

BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Portefeuille  escompte  

Comptes  courants  particuliers.. 
Compte  courant  du  Trésor  

ESCOMPTE  Off.CIEL  EN  EURpPE 
TAUX  y„ 

Escompte  i  la  bacqueoe France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'AUemagDe 

—  — d'Autr-Hongrie 

Million 
defr. 

4.394 
2.9U3 
1.109 

556 

483 

599 

198 

Million 
defr. 

4.034 
2.103 
1.134 
875 

492 

482 

256 

Million 
defr. 

4.116 
2.410 
1.106 

592 

491 

514 

133 

Million 
defr. 

4.162 
2.548 
1.111 

546 

452 

493 

157 

Million 
defr. 

4.310 
2.492 
1.110 

688 

459 

429 

165 

Million 
defr 

4-283 
2.564 
1.114 

700 
503 
54) 
202 

•1  il  h  on 
Jefr. 

4.355 
2.884 
1.110 

629 

478 

664 

287 

Million 
defr. 

4.403 
2.890 
1.112 

57  i 

513 

640 

20 1 

Million 
defr. 

4,373 
2.923 
l.l.'O 

560 

460 

62j 

203 

Million 
defr. 

4. 311 

2.933 
1.110 

593 

471 

6  3 

249 

% 

3  » 

2  50 

3  » 
3  50 

Million 
defr. 

4.428 
2.93i 
1.110 

667 
479 
611 

225 

Million 
de  fr. 

4.306 
2.956 
1.110 

477 
471 

594 
259 

Million 
defr. 

4.283 
2.961 
1.108 

482 

467 

573 

29; 

Million 
defr. 

4.240 
2.9o9 
1.110 

472  . 

466 

619 

31  j 

Million 
defr. 

4.429 
2.971 
1.108 

464 

619 
300 

% 

3.23 
3.96 
5.33 
4.57 

% 

3  . 

3.72 
4.10 
4.08 

% 

3  » 

3.33 
3.32 
3.55 

% 

3  » 
3.75 
3.84 
3.50 

% 

3  » 
3.30 
4.22 
3.50 

% 
3  » 

2  50 

3  » 
3  50 

% 
3  » 

2  50 

3  » 
3  50 

% 

3  • 

2  50 

3  » 
3  50 

% 

3  » 

2  50 

3  » 
3  50 

% 

3  » 

2  £0 

3  » 
3  50 

% 

3  » 

2  5j 

3  . 
3  50 

% 

3  • 

2  50 

3  » 
3  50 

% 
3  • 

2  50 

3  • 
3  50 

% 

3  . 

2  30 

3  » 
3  50 

—  —    de  Belgique. 

—  —    de  Hollande. 

—  —  d'Italie 

—  —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses. 

4.08 
3.60 
5  » 
6.07 
4.88 

3.28 
3.23 
5  • 
5.67 
4  » 

3  » 

3  » 
5  » 
5.07 

4  » 

3.17 

3-  40 
5  » 
4.63 

4-  06 

3  » 
3.2  i 
5  ■ 
5.37 
4. 03 

3  » 

2  50 
5  » 
5  50 

3  59 

3  » 

2  50 
5  » 
5  50 

3  50 

3  » 

2  50 
5  » 
5  50 

3  50 

3  » 

2  50 
5  » 
5  50 

3  50 

3  » 

2  50 
5  » 
5  50 

3  50 

3  » 

2  50 
5  » 
5  50 

3  50 

3  » 

2  50 
5  » 
5  50 

3  50 

3  » 

2  50 
5  » 
5  50 

3  50 

3  » 

2  50 
5  » 
5  50 

3  50 

3  » 

2  50 
5  - 

5  50 

3  50 

BANQUES  EUROPEENNES  0'ÊMISSloN 

SITUATION  AU  31  OÉCKSIBRB 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse-or  

Rapport  de  f  or  a  la  circulation  % 

Million 
defr. 

15.906 
8.211 
2.607 
51.6 

Million 
defr. 

15.708 
8.770 
2.725 
55,8 

Million 
defr. 

16.215 
8-732 
2.821 
53.9 

Million 
defr. 

16.539 
8.995 
2.930 
54,3 

Million 
defr. 

17.349 

9.811 

i  '  ,3 
:  ,1  i5 

Million 
defr. 
16.623 
i0. 180 
2.952 
03,0 

Million 
defr. 
17239 
10.330 
2.911 
59,8 

Million 
defr. 
17.106 
10.353 
2.887 
60,5 

Million 
defr. 
17.005 
10. 396 
2.894 
61,1 

Million 
de  fr. 
10.9*7 
10.478 
2.902 
61,8 

Million 
defr. 
17.147 
10.428 
2.882 
60,  i 

Million 
defr. 
17.06) 
10.410 
2.878 
6.,l| 

Million 
de  fr. 
17.017 
10. 447 
2.869 
61,3 

Million 
de  fr. 
16.J71 
lU. 179 
2.873 
6., 7 

Million 
defr. 

61,2 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE 

PAR  LE  GAZ 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur 
d'informer  MM.  les  Actionnaires  qu'il  leur 
sera  payé,  à  dater  du  6  octobre  prochain, 
une  somme  de  12  fr.  50  par  action  de  capital, 
à  titre  d'acompte  sur  le  dividende  de  l'exer- 
cice iï'Oo. 

Cet  acompte  sera  payé  tous  les  jours  non 
fériés,  de  10  heures  à  3  heures,  au  siège  delà 
Compagnie,  6,  rue  Gondorcet. 

La  somme  nette  à  recevoir,  déduction  faite 
des  impôts  établis  par  les  lois  de  finance,  est 
fixée  ainsi  qu'il  suit  : 

1°  Action  de  capital  nominative..    12  fr. 

2°  Action  de  capital  au  porteur..  11  fr.  227 
Les  porteurs  de  20  actions  au  moins, 
pourront  déposer  leurs  titre  3  ou  leurs 
coupons  à  dater  du  6  septembre,  en  échange 
d'un  mandat  de  paiement  à  l'échéance  du 
G  octobre  suivant. 

Les  intérêts  ci-dessus  indiqués  pourront 
être  payés  au  siège  de  la  Compagnie,  à  partir 
du  6  septembre  prochain,  sous  une  retenue 
calculée  au  taux  d'escompte  de  la  Banque  de 
France  (sauf  pour  les  titres  grevés  d'usufruit 
ou  inscrits  aux  noms  d'incapables);  mais  les 
titres  qui  auront  usé  de  cette  faculté  d'es- 
compte, ne  pourront  être  présentés  au  trans- 
fert ou  à  la  conversion  avant  le  6  octobre  1905. 
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Chemin  de  fer  d'Orléans. —  Exorsion  de  6  jours 
de  Paris  en  Touraine  par  trains  rapides  et  à  prix 
réduits. 

Visite  des  Châteaux  des  Bords  de  la  Loire  : 
Blois,  Chambord,  Amboise,  Tours,  Loches,  Sau- 
mur,  Chinon.  Langeais,  Ussé-Rigny,  Azay-le- 
Rideau,  Chenonceaux. 

1  >'  part  de  Paris-Quai-d'Orsay  le  9  septembre 
1905.  —  Retour  à  Paris-Quai-d'Orsay  le  14  sep- 
tembre 1905. 

D'accord  avec  la  Société  des  Voyages  Modernes, 
la  Compagnie  d'Orléans  fera  émettre  les  billets 
d'excursion  comprenant  : 

1°  Le  transport  en  chemin  de  fer; 

2°  Les  chambres,  service  et  repas  (vin  compris): 

3°  Le  transport  en  omnibus  et  en  voitures; 

4°  Les  entrées  et  visite  des  monuments; 

5°  Les  soins  des  guides-conducteurs  de  l'excur- 
sion. —  (Par  les  soins  et  sous  la  responsabilité  de 
l'Agenco  des  Voyages  Moiernes). 

Prix  de  l'excursion  complète  :  1'"  classe,  170  fr.; 
2"  classe,  155  fr. 

Le  nombre  des  places  est  limité. 

Los  billets  sont  exclusivement  délivrés  dans  les 
buieiux  de  l'Agence  des  Voyages  Modernes,  1, 
rue  de  l'Echelle,  à  Paris. 
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Chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Médi- 
terranée. —  De  Paris  aux  Gorges  du  Tarn. 

Aux  touristes  parisiens  qui  vrillent  visiter  les 
Gorges  du  Tarn,  nous  croyons  devoir  signaler, 
comme  la  voie  la  plus  rapide,  le  train  partant  de 
la  gare  Paris  l'.-L.-M.  à  s  h.  10  du  soir. 

Cet  express,  passant  par  Nevers,  Clermont, 
Arvant,  Saint-Flour,  franchit  près  de  cette  der- 
nière ville  la  vallée  de  la  Truyère  sur  le  fHmcux 
viaduc  de  Garabit;  il  permet,  en  dînant  à  Paris  à 
l'heure  habituelle,  d'arriver  à  Monde,  la  curieuse 
capitale  du  pays  des  Causses,  à  10  h.  49  du  matin. 

Les  touristes  pressés  d'arriver  à  Saiute-Enimie. 
point  d'embarquement  sur  le  Tarn,  peuvent  aussi 
quitter  l'express,  à  9  h.  .r5  du  matin,  à  Banassac- 
n-Canourgue,  où  le  chef  de  gare  leur  procurera 
les  voitures  dont  ils  pourront  avoir  besoin.  Le 
trajet  de  Banassac  à  Sainte-Enimie  est  de  2H  kilo- 
mètres, à  travers  une  région  des  plus  pittoresques. 
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Chi'inm  île  fer  d'Orléann.  —  Uelalions  rapides 
enite  Paris,  Biarritz,  I)ax,  Pau.  —  En  vue  de 
faciliter  les  relations  entre  Paris  et  les  sta'ions 
balnéaires  el  thermales  de  Biarritz,  Dax  et  Pau, 
!-i  Comjinj'iiic  d'(  )i  li  ;nis,  d  aicord  avec  la  Compa- 
gnie du  Midi,  vient  de  mettre  en  marche  un 
;i'.ii\'.ih  train  r.ipide  partant  de  Paris,  quai 
4'Orsay,  h    H  h.  7  du  soir,  de  Paris-Au.-t  rlitz 


à  8  h.  17,  et  arrivant  à  Biarritz  à  7  h.  53  du 
matin,  à  Dax  à  6  h.  47  et  à  Pau  à  H  h.  30. 

Pour  le  retour,  ce  train  part  de  Pau  a  5  h.  55 
du  soir,  de  Dax  à  7  h.  42,  de  Biarritz  à  6  h.  15,  et 
arrive  à  Paris-Auslerlilz  à  7  h.  3  du  matin  et 
à  Paris,  quai  d'Orsay  à  7  h.  12. 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

il,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  a  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 

A  vue   1  O/O 

A  sept  jours  de  préavis   2  O/O 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  O/O 

A  2  et  3  ans   3  1/2  O/O 

A  4  et  5  ans   4  O/O 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  effets. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà  de  3  ans   3  1/2  O/O 

De  1  an  à  3  ans   3  O/O 

De  6  mois  à  1  an   2  O/O 

A  vue   1  1/2  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  -d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paisment  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 

161 


Banque 
A.  Froidefond 

29,  Rue  de  la  Chaussèe-d'Antln,  PARIS  (9*  Arr') 
Maison  Fondée  en  1878 

ORDRES  DE  BOURSE 

au  Comptant  et  a  Terme 
AVANCES  SUR  TITRES.  MÊME  NON  COTÉS 

Ouvertures  de    comptes   courants,  à   vue  ou  à 
échéances  fixes, à  intérêt  variant  entre  3  et  6%  l'an. 
EMPLOI  DE  CAPITAUX  ET  OE  TITRES 
en  compte  de  Reports  aux  conditions  eulvantes  : 

a  un  an          4  % 

a  six  mois...  3  yt% 
6  trois  mois,  3  % 
ESCOMPTE  D'EFFETS  DE  COMMERCE 

RENSEIGNEMENTS  GRATUITS 
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LIN  ARES-ALIYIERIA 

Le  tribunal  de  Madrid  ayant  déclaré  par  juge- 
ment du  26  juillet  (jue  les  adhésions  antérieures 
données  au  Convenio  de  1808  qui  divise  les  obli- 
gations eu  rente  fixe  et  rente  variable,  sont 
bonnes  el  valables  et  qu'elles  ont  force  légale  et 
quoique  ce  jugement  soit  frappé  d'appel  par  un 
porteur  de  cinq  titres,  les  porteurs  des  obliga- 
tions Linares-Almeria  n'ayant  pas  encore  adhéré 
au  dit  Convenio  sont  priés  de  présenter  leurs 
liires  pour  leur  adhésion  el  pour  leur  estam- 
pillage dans  le  plus  bref  délai  possible.  Malgré 
que  le  nombre  de  titres  adbérés  a  ce  jour  dépasse 
1rs  trois  cinquièmes  fixés  par  la  loi  pour  qu'un 
Convenio  reçoive  la  sanction  légale,  il  y  a  intérêt 
à  en  réunir  le  plut  grand  nombre,  alin  d'empêcher 
l'obstruction  faite  par  une  mil  o  ilé  d'obligataires 
(jui  retarde  l'approbation  du  dit  Convenio. 
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BIBLIOGRAPHIE 


Comptabilité  départementale,  vicinale,  com- 
muna'e  et  commerciale,  E.  Dardart,  sous- 
ingénieur  des  Ponts  et  Chaussées,  A.  Bonnal, 
ingénieur  civil,  et  Ch.  Orrieh,  expert  prés  le 
Tribunal  de  Commerce  de  Pontoise.  —  Un  vol. 
gr.  in-16  de  780  pages.  Belle  reliure  pleine  en 

mouton  souple  12  fr. 

(Vve  Ch.  Dunod,  éditeur,  49,  quai  des  Grands- 
Augustins,  Paris,  VI*). 
Ce  nouceau  livre  de  comptabilité  est  divisé  en 
trois  parties  distinctes,  savoir  : 

lre  Partie.  —  Comptabilité  départementale.  — 
La  loi  du  18  juillet  1892,  qui  a  créé  la  personnalité 
du  département  et  son  autonomie  financière,  a  été 
complétée  par  des  pn  Biriptions  fixant  les  attribu- 
tions du  préfet  et  du  trésorier-payeur  général. 
Cette  réglementation,  préci  ée  p;  r  le  décret  du 
12  juillet  1893,  modifié  le  20  janvier  1900,  est  indi- 
quée en  détail.  —  On  examine  ensuite  la  compta- 
bilité des  recettes  et  des  dépenses  de  la  Ville  de 
Paris,  ainsi  que  les  prescriptions  et  principes 
formant  le  règlement  et  la  nomenelaluie  des  piè- 
ces en  garantissant  la  justification  ellective. 

2"  Partie.  —  Comptabilité  des  chemins  vici- 
naux. —  On  s'occupe  d'abord  de  la  création  et  de 
la  répartition  des  ressources  et  de  l'exécution  des 
travaux  en  nature  ou  à  prix  d'argent;  les  modèles 
des  imprimés  nécessaires  sont  définis.  Puis  sont 
exposées  les  comptabilités  du  régisseur  compta- 
ble, du  receveur  municipa',  du  préfet  et  du  tréso- 
rier-payeur général,  Enfin,  ce' te  sectioa  se  ter- 
mine par  la  législation  applicable. 

Les  sections  suivantes  sont  relatives  aux  che- 
mins vicinaux  du  département  de  la  Seine,  régle- 
mentés par  l'arrêté  du  Préfet  du  13  novembre  1854, 
et  à  la  comptabilité  des  chemins  ruraux. 

Enfin,  dans  la  comptabilité  (ommunale,  on  exa- 
mine le  budget,  les  charges  et  les  ressources  de  la 
commune,  sans  oublier  le  rôle  et  les  attributions 
comptables  du  maire  et  du  receveur  municipal; 
leurs  écritures  sont  définies  avec  les  modèles  des 
imprimés  en  usage. 

Des  annexes  donnent  les  décrets  qui  concernent 
la  comptabilité  des  communes  et  les  empn  nts 
départementaux. 

3°  Partie.  —  Comptabilité  commerciale. —  C'est 
pour  ainsi  dire  la  philosophie  de  la  comptabilité 
indiquant  les  différents  genres  de  commerce  et 
d'industrie,  les  comptes  et  les  actes  de  commerce 
et  les  formes  à  donner  à  la  comptabilité  commer- 
ciale. Une  question  de  première  importance  «  la 
participation  aux  bénéfices  »  est  traitée  avec  une 
grande  ampleur  de  vues  et  sera  vivement  appré- 
ciée 

Ce  livre  très  intéressant,  tant  par  la  diversité 
des  sujets  traités  que  par  leur  documentation, 
sera  certainement  bien  accueilli  du  public  auquel 

il  s'adresse. 
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VALEURS  ÉTRANGÈRES  DE  PLACEMENT 

CHEMINS  DE  FER  AMÉRICAINS 

VALEURS  HOLLANDAISES,  ÉGYPTIENNES,  ETC. 

PH.    L.    VON   HEMERT    &  Gie 
PARIS  —  3,  Square  de  l'Opéra  (8")  —  PARIS 


Compagnie  Française  des  Chemins  de  Fer  de  la 
PROVINCE  DE  SANTA-FÉ 

Recettes  brutes  pendant  le  mois  de  juillet  1905 
du  réseau  exploité  par  la  Compagnie  (19.502  km. 
1.44 1.000  francs  (ou  $m/n  665.000)  contre  1.459.567 
francs  (ou  $  m/n  663.440)  en  juillet  1904  (1.399 
kilomètres). 
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GOUVERNEMENT  PRINCIER  DE  BULGARIE 

Emprunt  5  %  or  1902  gagé  sur  les  droits  des  Tabacs 

Le  coupon  n°  6,  à  l'échéance  du  14  septembre 
1905,  sera  payé  à  partir  de  cette  même  date,  et 
h  raison  de  : 

12  fr.  50    ,      ,  , 

62  fr  50    !    sel°n  les  coupures. 

aux  caisses  des  Etablissements  suivants  : 
A  Paris  : 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue 
d'Antin  ; 

Société  Générale  pour  favoriser  le  développe- 
ment du  Commerce  et  de  l'Industrie  en 
France,  54  et  56,  rue  de  Provence  ; 

Banque  Impériale  Ottomane.  7,  rue  Meyer- 
bcer  ; 

Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'In- 
dustrie, 9,  rue  Boudreau  ; 
Société  Marseillaise  de  Crédit  Industriel  et 

Commercial  et  de  Dépôts,  4,  rue  Auber; 
Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens,  1"2,  rue 

du  Quatrc-Septembre, 
et  dans  les  S  éges  et  Agences  de  ces  Etablisse- 
ments dans  les  Départements. 

A  partir  de  cette  même  date  et  aux  caisses  des 
mêmes  Etablissements,  les  obligations  sorties  au 
cinquième  tirage,  et  dont  la  liste  numérique  a  été 

Eubliee  dan9  le  \{e$sr>r/cr  de  i'aris  du  5  septem- 
re  1905,  seront  remboursables  à  raison   de  : 
500  fr.    i   net  d'impôt  suivant  les 
2.500  fr.    S  coupures. 
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RUSSIE 

Obligations  4  0/0 
DU   CHEMIN   DE   FER  NICOLAS 
Emprunt  1869   (2e  émission) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé,  le  9/22  août  1905,  au  tirage  des  obli- 
gations de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables h  partir  du  20  octobre/2  novembre 
1905  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat; 
à  Paris,  au  Comptoir  National  d'Escompte  et 
chez  MM.  Hottinguer  et  C»;  à  Londres,  chez 
MM.  Baring  frères  et  C°  (Limited);  à  Amster- 
dam, chez  MM.  Hope  et  C°. 


Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
20  octobre/2  novembre  1905;  dans  le  cas  con- 
traire, le  montant  des  coupons  manquants  sera 
déduit  du  capital  à  rembourser. 


Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 


A  125  roubles 

604841  à  604880 

609561  à  609600 

615961  à 

616000 

616681 

616720 

618601 

618640 

628961 

629000 

633321 

633360 

633881 

633920 

634881 

634920 

638041 

638080 

641361 

641400 

656121 

656160 

660241 

660280 

662161 

662200 

681481 

681520 

692801 

692840 

702521 

7025^0 

710721 

710760 

713361 

713400 

725441 

725480 

731081 

731120 

737641 

737680 

746401 

746440 

760441 

760480 

778681 

778720 

782761 

782800 

796561 

796600 

798361 

7984C0 

802361 

8024C0 

804881 

804920 

805761 

805800 

822321 

822360 

827521 

827560 

827681 

887720 

832041 

832080 

832921 

832960 

833841 

833880 

839881 

839920 

841121 

841160 

855801 

855840 

875241 

875280 

876241 

876280 

892161 

892200 

892801 

892840 

895121 

895160 

910161 

910200 

911401 

911440 

929321 

929360 

930281 

930320 

946001 

946040 

948281 

948320 

949481 

949520 

956361 

956400 

956841 

956880 

957041 

957080 

964761 

984800 

966841 

968880 

967121 

967160 

973361 

973400 

974121 

974160 

982561 

982600 

986001 

986040 

987801 

987840 

990681 

990720 

996721 

996760 

999881 

999919 

A  625  roubles 

1002241È1002280  1021601àl021640  1025401àl025440 

1036281  1036320  1037681  1037720  1050081  1050120 

1051061  1051200  1053881  1053920  1058481  1058520 

1061361  1061400  1005281  1065320  1069841  1069880 

1077921  1077960  1079601  1079640  1085961  1086000 

1031921  1091960  1096521  1096560  1098601  1098640 

1103721  1103760  1117401  1117440  1120561  1120600 

1127361  1127400  1130201  1130240  1143081  1143K0 

1145441  1145480  1148961  1148985 


Numéros  des  obligations  4  0/0  du  Chemin  de 
fer  Nicolas  de  la  2e  émission  (1869),  sorties  aux 
tirages  antérieurs  et  non  présentées  au  rem- 
boursement à  la  date  du  9/22  août  1905. 

(A  partir  du  20  octobre/l,r  novembre  des  an- 
nées désignées  entre  parenthèses  ces  obliga- 
tions ne  portent  plus  intérêt.)  A  partir  de  l'an- 
née 1900  le  terme  où  les  coupons  ne  portent 
plus  d'intérêts  est  le  20  octobre/2  novembre, 
mais  non  pas  le  20  octobre/ler  novembre. 
A  125  roubles 

600545  (1899),  600971  600972  6C0976  à  600M8 
600987  600988  600992  à  600994  600997  à  601000 
(1904),  601399  (1896),  601746  601748  601759  601760 
(1899),  602981  à  602983  (1894),  603209  603210  603212 
(1896),  604663  604664  604680  (1892),  608811  (18991, 
610807  à  610810  610823  à  610834  610838  611641 
611643  611645  611646  611650  611654  611655  611661 
611663  611666  611677  à  611679  [1904),  614485  614486 
614496  (1902),  614930  (1894),   616730  616741  617269 


617279  617280  (1901),  617557  (1698),  618074  618078 
618077  (1900),  618392  (1893),  619116  a  619119  1900), 
019484  à  619486  6194^5  619499  619500  619516  à 
619519  620081  620083  620r88  620094  620097  à  620099 
620107  620108  620119  620120  (1903;,  622049  622056 
(Î22060  (1902),  622926  622938  622947  à  022949  1899', 
623203  623204  623218  (23211  623212  623216  1902>, 
625783  625795  (1898;,  627151  à  627154  (1900),  627899 
627914  a  627917  627919  627920  (1898,,  628151  628152 
(1897),  628446  628447  628463  (1895),  629987  629994 
(1896),  630201  (1891),  631762  031763  631777  à  631785 
631790  (1904),  632366  (1894),  632484  632485  (1898), 
633309  (1897),  636925  636954  (1890i,  637931  637932 
637935  637936  637940  à  637942  637947  637949  638521 
à  638525  638539  63*541  63b 5 47  à  638554  638559 
(1904\  639128  à  639145  (1901),  641355  (1897),  042081 
(1896),  642196  (1902),  642846  642852  642855  642877 
(1900),  643007  à  643009  (1894),  645046  645047  (1893), 
645715  (1897),  646251  à  646253  64,6272  646273  646275 
646276  (1902),  647081  647100  (1895),    647417  6 '.7 42 4 

(1900)  ,  C47995  (1890),  648506  648520  (1898),  648774 
648775  648781  (1897).  649361  649365  649368  649374 
649381  (1901),  649490  649517  (1897),  649602  649636 
649637  (1898),  649921  649922  649925  649928  649930 
à  649933  649944  à  649946  649948  1903),  650602  à 
650605  (1894),  651822  651830  651833  (1900),  652110 
à' 652113  652118  (1904),  652765  652766  652768  à 
652773  652775  652784  à  652786  652788  652790  652791 
652793  652794  652796  652798  (1903',  655931  à  655936 

(1892)  ,  656199  (1895),  656242  656252  656261  656280 
(1899),  656827  à  656830  (1897),  657052  (1891).  657351 
(1896),  658460  (1888),  6"8801  658803  à  658806  658810 
65S815  à  6588J7  658821  à  658825  658827  658828 
658830  658837  658839  (19021,  659213  659215  à  659218 
(1904),  660175  (1900),  660216  6C0220  660222  (1901), 
660354  à  660359  (1896),  660481  660516  (1898;,  661081 
à  661111  661113  661114  (1904),  661841  à  661847 
(1891),  665170  665190  665196(1900),  665206  (1890), 
665321  à  665339  (1902  .  666963  666966  666971  à 
666978  666982  666983  066987  666988  666990  666999 
667000  (1904),  668168  668169  668179  668180  668184 
668185  668191  668192  608199  (1903  .  668329  (1893), 
668460  668471  668473  S68480  670286  à  670288  670290 
670302  670303  670306  a  670310  670316  670317  (1903\ 
671562  671578  671600  (1897),  672551  672557  (1898), 
673052  à  673054  (1888),  674793  674794  (1893),  674812 
674840  674843  (1898),  675384  (1892),  675532  675535 
675541  675542  675555  (1902),  676089  (1894),  676344 
676346  676348  676350  à  670353  (1903  ,  676362  0~6368 
676369  676371  676372  676374  676382  676386  676394 
(1899),  676540  à  676543  (1900),  677161  677162  677181 
à  677183  677199  677200  (1904\  677757  (1897), 
678044  678067  678068  (1903),  679432  à  679434  ^1900;, 
679448  679473  679474  ;  1904  .  679964  679:69  à  679972 
682721  à  682731  682758  (1901),  683750  (1899),  6843S0 
684331  684337  684339  (1894),  685744  6S5760  (1899), 
686302  686310  686319  (1898),  686572  (1897),  687982 
à  687984  (1891),  688241  688242  688244  688262  698488 
à  688492  688494  688500  688513  688519  1903  ,  688605 
688639  (1899),  691047  à  691050  (1901).  692082  à 
692084  692087  692089  692090  692098  (1904),  695491 
(1891),  695804  695806  (1893),  696163  696164  696177 
696179  (1897),  696614  696615  (1895),   699803  699804 

(1893)  ,  700122  à  700124  700150  700157  (1898), 
704340  à  704351  (1892),  705681  à  705684  705700  à 
705702  705705  à  705707  705880  (1898i.  706247  706249 
706251  à  706256  706258  à  706267  706269  706271  à 
706277  706603  a  706605  7C6610  706612  706614  ,1904\ 
707597  (1892),  709418  (1893),  709813  709826  à  709830 

(1901)  ,  711444  à  711446  711451  711456  711457  711407 
711468  711479  (1904),  711521  (1895),  712427  712428 
(1891),  713922  à  713924  713926  713927  713930  713943 
à  713946  713956  à  713959  (1902  ,  714652  714657 
714662  714663  (1900),  715201  à  715203  715221  VI901), 
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715603  715611  715612  715617  715631  715640  (1902), 
717800  (1895),  717881  à  717884  717895  (1901),  719046 
719048  719052  719053  719060  719061  719069  (1903). 
720047  à  720050  720053  (1892),  720371  720372  720388 
720391  à  730396  (1903),  722173  722195  722190  (1900), 
722722  722739  722740  722742  722759  (1902),  724483 
724484  724508  à  724511  724530  (1903),  720153  726155 
726158  726327  726329  726331  726846  726347  726349 
726350  726352  726359  726360  1,1902),  726736  726751 
à  726754  (1901),  727429  727430  727432  (1890),  728325 
728339  728340  728346  (1902),  728374  à  728376  729476 
(1898,,  730285  730289  730291  730308  730309  (1899), 
731135  731136  (1888),  731479  (1881),  732933  732934 
732946  732947  732952  732953  (1897),  734924  à  734926 
734928  734950  735632  735633  (1899),  735882  735886 
735892  à  7358H4  735897  735900  735905  h  735907 
735913  735915  735920  (1903),  736809  736810  (1901), 
737127  737128  (1899),  738224  à  738226  (1896;,  738G42 
738646  738651  à  738653  738659  738667  738670  à 
738674  738679  (1902),  739649  739658  à  739663  739669 
(1898).  739803  739807  739810  739812  739819  739827  à 
739830  739838  (1903).  740081  740087  740096  740110 
(1902i,  742008  742009  742026  742029  à  742031  742C37 
742033  (1903),  742281  à  742285  (1894),  745523  à 
745526  745543  à  745551  745554  à  745558>745560  746921 
746922  746930  746950  746951  746954  (1904),  748301 
:  à  748304  (1899),  748934  à  748939  (1903),  750438 
l  (1895),  753471  à  752473  (1901),  754955  754956  754958 
I  (1891),  755753  755754  (1901),  755844  755847  à  755849 
i  755862  755866  755869  755875  (1903),  756171  756180 
(1896),  761843  762221  (1897),  763041  à  763044  763054 
à  763060  763064  763073  à  763075  763080  764103  764116 
(1903,,  764868  764869  764873  (1894),  765291  765295 
à  765297  765299  765308  765309  765311  à  765315 
765317  765319  (1904),  765803  à  765807  (1899),  766169 
766182  766183  (1901),  7GS902  (1900),  769195  à  769198 
769200  (1895),  769288  à  769290  (1902),  769351  à  769360 
(1904  ,  770964  770987(1903),  771096  771100(1901), 
772680  (1897),  772753  à  772755  (1892),  773844  773849 
773850  773874  (1891).  774204  774229  (1900),  775013 
775039  (1895),  775045  775047  775051  775052  775054 
775056  775064  à  775066  775074  775077  775078  (1902), 
775648  (1900),  776402  776404  776406  776408  776409 
77C425  776429  à  776431  776435  776437  776439  (1904), 
776965  776970  776975  776980  776996  (1903),  777201 
(1898  ,  777940  777900  778006  778011  à  778013  778019 
778034  à  778040  (1901),  780186  (1892),  782939  782940 
(1900),  783832  (1895),  784278  à  784280  (1902),  784369 
784383  (1892),  786445  786459  486478  786480  (1903), 
788161  à  788164  788183  788187(1901),  790174  790177 
790178  790181  (1900).  792401  à  792406  792419 à 792424 
792435  792436  (1897),  7  93438  (1900),  794299  (1896), 
794523  794531  794534  794540  (1900),  794638  à  794640 
(1903),  794665  à  794667  (1896),  795602  795616  795C30 
795631  795633  (1898),  795761  à  795765  795767  795768 
795772  795773  795779  795784  (1902),  797464  (1897), 
797602  797605  797606  797610  797613  797614  797617 
à  797621  797632  797637  797639  796640  (1904),  798496 
798498  798500  798508  798509  (1903),  7985(11  798562 
798571  798576  à  798578  798581  798582  798585  798587 
798589  798590  798593  à  798596  798599  798600  799963 
ï  739985  799989  799990  800000  -1904),  800805  800812 
800823  800826  800829  800833  (1903),  801562  801571 
à  801573  801581  801582  (1897),  803369  (1830), 
3  803742  803744  803748  (1901),  803919  803920  (1898), 
804764  804766  804774  804775  (1897),  805002 
805015  à  805019  805023  à  805025  (1904),  805121 
M  805123  805130  805137  (1901),  806154  à  806159  (1888), 
800508  800580  806581  806594  (1902),  807691 
807702  807703  (1897),  807882  807884  807885  807897 
807901  807900  m  807908  (1903),  810001  810619  (1896), 
8K906  à  810972  810981  (1900;,  812723  812725 
^  812738  812739  812743  812744  812759  812760  (1008), 
W  813761  à  813765  813769  (1902),  814144  (1896),  814919 
<1«:>7,,  815361  a  815863  815888 (W02), 817041  à817044 
817051  817053  817000  817(163  à  817075  817079  (1904,, 
«  8170H7  817091  817099  8171CO  (1903),  817510  (1895), 
£  81*041  81804-i  '1902,,  819361  819362  819365  819367 
w  819369  819372  819377  8l9388:i810391  8 19393  à 819396 
m  (1904;,  &2O084  ii  820120  82 1543  821545  821500  à 
»,  821554  8* 821i.:»7  190::  ,  K2156K  821569  821574 
iy  821  .75  821590  821592  82151)3  (1902),  822721  822723 
8B725  82*731  822733  822734  823746  822751  822752 


822754  822759  822760  (1904),  823807  823814  à  823818 
(1889),  824128  824134  à  824140  824156;'. 824158  (1903), 
824369  824370  824387  824339  824393  (1902),  825827 
825829  825834  825835  (1901),  826864  (1893),  827146  à 
827150  (1901),  828596  828597  (1895),  828721  à  828739 
828741  828742  828744  à  828753  (1904),  828848  828867 
à  828871  828873  (1895),  829469  832037  à 8 320 40 (1896), 
885167  835168  835170  835171  835177  835178  885188 
à  835192  (1902),  836494  836881  à  836890  (1894),  837897 
(1889),  838041  838044  838049  à  838051  838055  838073 
838079  838080  (1901),  838530  (1892),  838638  (1893), 
839259  839270  (1901),  840394  (1896),  840846  (1904), 
841922  841923  841925  841949  à  841952  (1901),  842041 
842067  (1895),  842497  842501  842508  842509  842517 
842518  (190i),  842632  a  842635  842639  (1901),  843365 
843366  843387  (1899),  844081  844082  (1896),  846081 
846083  à  846085  846101  846107  846110  846117  846119 
(1904),  840842  846843  (1902),  849177  849187  (1899), 
850641  850643  850655  à  850661  850666  850667  850669 
850676  850678  à  850680  (1904),  850856  850864  à  850872 
850874  850875  (1903),  851169  (1894),  851841  851842 
(1898),   853505  à  853509   853512   853514  à  853517 

(1902)  ,  855066  (1895),  855333  855337  855344  855348 
(1902;,  855421  (1898),  856003  856013  856022  856024 
856025  856031  856039  (1901),  856761  856765  à 
856767  856778  856781  856783  856786  856794  856795 
856800  (1904),  857885  à  857887  857889  857894 
857895  857911  857912  857914   857919  (1902),  858077 

(1897)  ,  858242  à  858245  (1903),  858485  858486 
858491  (1899),  858841  858864  (1898),  859722  859732 
859736  859737  859739  859742  859745  à  859750  859752 
859756  (1903),  860489  à  800493  860495  860497  860498 
860508  860509  860511  860513  860517  860519  (1904), 
860736  860737  860752  860753  860758  (1901),  861124 
861125  861134  861135  861146  861157(1904),  861293  à 
861295  861308  861310  861316  861320  862641  862645a 
862653  (1903),  864980  (1901),  865482  865485  865490 
865498  865513  865516  865518  (1904),  866169  866170 
(1895),  867213  867215   867231  867233  867239  867240 

(1903)  ,  867419  867425  (1899),  868046  868058  868059 
868064  à  868066  868068  868069  868071  (1904),  871065 
à  871067  (1890),  871256  (1891),  871341  à  871345  (1896), 
872564  à  872569  (1889),  874050  874077  (1895),  874125 
874126  (1890),  874616  874636  à  874640  (1897),  875504 
875506  875508  875510  875517  875520  (1904),  875847 
875869  (1898),  875932  (1895),  875972  875994  (1899), 
877372  877374  à  877380  877383  à  877385  877387  à  877396 
(1903),  878281  à  878293  878805  (1902),  879137  (1899), 
880089  880093  à  880095  880102  880104  880100  880109 
880110(1902),  880602 à880607  880615 à 880621  880627 
à880681  (1904),  880684  880685  880687  à880691  880701 
880702  880709  à  880711  880715  (1902,,  881614  881623 
881627  881623  (1892),  882131  882142  à  882144 
882160  882271  (1896),  883481  883482  883497  à  883499 
884935  884940  884955  814960  (1900),  887363  à  887365 
887367  887374  887397  887399  887400  (1902),  887409 

(1893)  ,  887767  887768  887775  (1895),  888962  à  888965 
888967  88S9G3  888975  838979  888980  888986  8889S8à 
888993  888997  à 889000  (1904),  889121  à 889123  889133 
889135  889146  889148  889153  889156  à  889158  (1903), 
889921  889923  869927  889934  (1900),   890810  890834 

(1894)  ,  891383  à  891391  (1890),  894496  894497  (lc88), 
895210  (1893),  896927  896930  896954  (1900),  897043 
897052  897053  897059  897061  (1901),  897665  (1900), 
898366  898392  (1899),  898786  898790  898799  900801 
900805  900808  900813  à  900815  900819  900833  (1902), 
900914  900916  900917  900920  (1898),  901485  901486 
901500  901512  901518  901519  (1900),  901761  (1899), 
901989  901994  (1898),  902405  902414  902420  902423 
902425 à  902427  902434  902439  (1903),  905056  ù 905058 

(1898) ,  905164  905165  905167  à  905171  905184  905188 
90  )189  905198  à  905200  (1904),  905820  905821  (1892), 
907688  907692  907603  (1900),  908521  908525  908526 
908532  à 908535  908560  (1901),  909133  à  909135  909141 
010615  910616  (1894),  911976  911977  911987  (190O), 
912937  (1878).  913281  à  913320  (1904),  914402  914435 
(1806;.  915081  915084  -915093  915107  915108  910176 
916181  910182  916186  (1903),  916947  916957  (1900), 
017331  917335  917340  917341  917343  917345  à  917348 
917867   1904),  919047  à919049  (1901),  920705  a  920708 

1800),  922445à  922447  922450  922456  922459  à  922475 
1904),  9211204  à  923206  923235  à928237  (1902),  923587 
i  923589  92:1600  (1897),  925158  (1899),  926825  926830 


(1900),   929879  929933  929957(1901),  931519  931520 

(1900)  ,  931562  931574  931577  931581  (1899),  933090  à 
933092  933094  à  933096  933100  à  933102  933107  (1904  , 
934401  934408a  934415  (1899),  936910  à  936912  (1891) 
937098  à  937107  937117  (1901),  937564  à  937566  937588 
à 987594  (1897),  937790  937794  (1900),  938005  938009a 
938012  933015  à  938019  938024  938029  938034  938036 
938037  (1904),  938911  938915  938920  (1900),  939242 
939255  à  939270  (1896),  942170  (1895),  943848  953871 

(1901)  ,  944497  (1888),  944524  944525  944528  à  944535 
944537  944539  à  944541  944545  944547  à  944549  944558 
944560  (1904),  945248  945892  945895  à  945905  945918 
945919  (1903),  945926  (1895),  948641  à  948643  948645 
948658  948659  948661  948663  948665  948667  948672 
948678  948690  948691  948694  948698  948700  948702 
948714  948718  à  948720  (1903),  948721  948727  948728 
948730  948733  948749  (1904),  950563  à  950575  (1900), 
951336  951339  951350  951351  (1903),  951498  a  951502 
(1899),  951762  951767  951793  (1981),  952281  à952285 
952287  952290  952301  952306  952311  à  952313  (1904), 
952536  (1898),  954007  954026  954032  954033  (1902), 
955816à  955818  955820  955830  (1904),  956401  à 956405 
956413  à  956421  956423  956425  956427  956428  956480 
à  956432  (1903),  956803  956809  956818  956819  956825 
956834  956835  (1901).  959155  960043  960046  960071 
960073  à  960075  (1900),  960409  960410  960420  960436 
960437  960439  (1904),  961044  961062  961065  961070 
962280  (1893),  963049  963070  963074  (1896),  964009 
964010  964019  964023  à  964025  964033  a  964037  (1902), 
964086  à  964091  (1894),  967934  967938  967939  967945 
967946  967948  967951  967952  967960  (1904),  967993 
968000  (1894),  968114  (1893),  968644  968650  (1903  . 
968946  à  968949  968956  à  968959  (1900),  969221  à 
969225  (1893),  969242  969246  969262  969263  969266 

(1898)  ,  989414  à  969418  969423  969438  969440(1902), 
972966  972967  972972  à  972976  972978  972988  à  972994 
974002  (1903),  975867  975868  (1896;,  976328  976335  a 
976340  976350  à976352  (1900),  977325  à  977332  977334a 
977337  977341  977353  (1902),  978043  978044  978068 
(1897),  979205  979214  979215  979232  979240  (1901), 
979361  979385  à  979387  (1893),  979732  979750  (1900), 
980244  980245  980256  (1902),  981322  981323  981327 
981329  981330  981336  981347  981349  à  981351  981353 
981358  981359  (1903),  981442  981449  981453  981480 

(1899)  ,  982736  982746  982749  982752  982753  982758 
(1904),  985366  (1890),  985902  985911  985918  (1901), 
985961  985967  (1900),  986473  986476  (1899),  986972 
986978  987000  (1901),  988129  988130  (1890),  988222 
988224  988230  988237  988238  988444  988445  988448 
988451  988453  988456  988465  à  988467  988472  (1903  , 
988567  (1897),  988964  988966  988987  988989  à  988993 
988995  988999  (1904),  989663  989677  (1896),  900481 
990505(1899),  990652  990677  à  990679  (1900),  991561 
991569  991581  991588  991595  (1901),  993651  993652 
993654  993657  993658  (1895),  994081  (1893),  994647 
994651  994659  (1895).  996006  à  996011  996016  à  996020 

(1902)  ,  996248  à  996255  996265 à  996268  996277  à  996279 
996817  (1901),  998362  (1897),  998801  à  998803  (1904), 
999765  à  999768  999794  999795  999799  (1903). 

A  625  roubles 
1001481  à  1001485  (1898),  1002626  à  1002680  L892), 
1008721  à  1008725  (1899),  1009586  à  1009590  1009596 
à  1009600  1011426  à  1011485  (1903),  1012996  à 
1013000  (1897),  1013481  à  1013485  1013506  à  1018510 
(1902),  1014071  à  1014080  1014446  à  1014470  (1901), 
1017801  à  1017810  (1900),  1018986  ù 1018990  1018996  à 
1019000  (1899),  1022886  à  1022890  1029756  à  1029760 
(1802),  1030121  à  1030125  (1900),  1032606  à  1032610 
1032636a  1032640  (1903),  1037421  à  1037430  1037436à 
1037440  (1899),  1037491  à  1037495  (1903),  1040286  a 
1040290  (1895),  1042736  à  1042740  (1901),  1045901  à 
1045915  1045996  à  1046000  (1902),  1047451  à  1047455 
(1895),  1048311  à  1048320  (1904),  1049521  à  1049525 
(1902),  1049886  a  1049895  1049911  à  1049915  1051010 
a  1051020  1051026  à  1051035  (1904).  1051986  a 
1051990  (1901),  1054066  à  1054070  (1896),  1056906  a 
1056910  (1898),  1057641  à  1057645  1057651  à  1057655 
(1904),  1059311  à  1059315  (1898),  1059951  ù  1059955 
(1902),  1060551  à  1060555  (1801),  1068846  à  1063350 
1063356  à  1063360  (1904),  1064596  à  1064600  (1898), 
1068981  à  1668985  (1902),  1072131  1072135  (1904), 
1076116  a  1076120  (1896),  1076336  à  1076395  (1900). 
1077686  à  1077690  (1901),  1079541  à  1079545  (1897), 
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1081216  à  1081220  (1904),  1092916  à  1092920  (1890), 
109:3736  à  1093740  1093751  à  1093760  (1904),  1097211 
&  1097220  1097231  à  10972:35  (1902),  1100181  à  1100186 
(T988),  1100591  à  1100595  (1896),  1104221  M 104225 
11899.  1104316  *  1104320  (1903),  1105601  à  1105605 
(1801),  1108721  à  1108725  1108731  à  1108740  1108746 
à  1108750  (1904),  1108856  à  1108860  (1896),  1109006 
à  1109010  1397),  1109441  à  11094601109476àll09480 
(1898).  1110291  à  1110295  (1903),  1113081  à  1113085 
(1901),  1114731  à  1114735  (1898),  1115296  à  1115300 
1118886  à  1118890  1118911  à  1118915  (1902),  1120496 
à  1120500  1120506  à  1120515  (1904),  1121211  à 
1121220  1121226  à  1121230(1903),  1122166  à  1122170 
(1904),  1128676  à  112:3680  (1897),  1126321  à  1126325 
1126331  à  1126340  1126346  àll26360  (1904),  1131086 
à  1131090  1131366  à  1131380  (1901),  1133801  à 
1133805  1133826  à  1133840  1135231  à  1135240  1135681 
à  1135685  1136571  à  1136575  1136591  à  1136600 
1136841  à  1136850  11 36861  à  1136865  113876  àll36880 
(1904),  1138406  à  138410  1138421  à  1138425  (1903) 
1138586  à  1138590  (1896),  1140891.  à  1140895  1140901 
à  1140905  (1904),  1141601  à  1141605  (1897),  1146381 
à  1146385  (1904),  115:3856  à  1153860  (1897),  1154781 
à  1154785  1154791  à  1154795  (1902). 
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Obligations  4  O/O 
DU    CHEMIN    DE    FER  NICOLAS 
Emprunt  1867  (lre  émission) 
La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé,  le  9/22  août  1905,  au  tirage  des  obli- 
gations de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem 
boursables  à  partir  du  20  octobre/2  novembre 
1905  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'État; 
à  Paris,  au  Comptoir  National  d'Escompte  et 
chez  MM.  Hottinguer  et  C°;  à  Londres,  chez 
MM.  Baring  frères  et  C°  (Limited);  à  Air ster- 
dam,  chez  MM.  Hope  et  C°. 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
20  octobre/2  novembre  1905;  dans  le  cas  con- 
traire, le  montant  des  coupons  manquants  sera 
déduit  du  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage 


A  125  roubles 

3881  à 

3920 

5(381 

à  5720 

G2'il  à  6280 

6561 

6600 

10401 

10440 

20881 

20920 

27321 

27360 

27561 

27600 

28481 

28520 

44041 

44080 

45161 

45200 

45301 

45400 

83841 

83880 

84801 

84840 

87  ICI 

87200 

88721 

88760 

92721 

92760 

103081 

103120 

105601 

105640 

120801 

120840 

121041 

121080 

121081 

121120 

122841 

1-22880 

133241 

133280 

162561 

162600 

103161 

103200 

164601 

164640 

170161 

170200 

175281 

175320 

175481 

175520 

176441 

176480 

186961 

187000 

187281 

187320 

200161 

200200 

210641 

210680 

214961 

215000 

217641 

217680 

22C041 

220080 

221641 

221G80 

232521 

232560 

237921 

237960 

241681 

241720 

345201 

245240 

245481 

245520 

248841 

248880 

260321 

260.-i60 

268121 

268160 

275361 

275400 

296761 

296800 

30-701 

302800 

305121 

305160 

306081 

300120 

307001 

307640 

310641 

310880 

350401 

350440 

352121 

352160 

361121 

361100 

366101 

366300 

373281 

37:3320 

373481 

373520 

384201 

384240 

389121 

389160 

389841 

389880 

393561 

393600 

397561 

397600 

398481 

398511 

A  625  roubles 

401281  à  401320 

409761  à  409800 

413721  à 

413700 

424401 

424440 

426441 

426480 

427241 

427280 

4:!088l 

430920 

4:59521 

439560 

457321. 

457360 

462721 

462760 

474041 

474680 

'  485881 

485920 

SM721 

491760 

495081 

496130 

501241 

501280 

504641 

504660 

515521 

515560 

521041 

521080 

532161 

532200 

534041 

534080 

540481 

540520 

544641 

044680 

552321 

552360 

554081 

554120 

560681 

560720 

57:3041 

573080 

575201 

575240 

575601 

9-75640 

575961 

57(XX)0 

576201 

576340 

581321 

581360 

584401 

584440 

595561 

595505 

Numéros  des  obligations  4  0/0  du  Chemin  de 
fer  Nicolas  de  la  1"  émission  (1867),  sorties  aux 
tirages  antérieurs  et  non  présentées  au  rem- 
boursement à  la  date  du  9/22  août  1905. 

(A  partir  du  20  octobre/ 1er  novembre  dos  an- 
nées désignées  entre  parenthèses  ces  obliga- 
tions m'  porteat  plus  d'intérêt.)  A  partir  de  l'an- 
née 1900  le  terme  où  les  coupons  ne  portent  plus 
d'intérêts  est  le  20  octobre/2  novembre,  mais 
non  pas  le  20  octobre/1"  novembre. 

A  125  roubles 

397  400  (1900),  1567  (1891),  2361  2365  2367  2369 
2372  à  2376  2388  2391  2394  2395  2398  (1904).  4805 

(1892)  ,  5302  5303  5310  5312  5313  5320  (1904),  5385 

(1895)  ,  5882  à  5886  (1896),  6698  6701   (1894),  6839 

(1902)  ,   7725  7729  7731  7733  7745  7747  7754  7759 

(1903)  ,  7926  7927  7944  7951  (1900),  8005  8009  8027 
8029  8033  à  8036  (1894),  9981  9983  9984  9986  9996 
9997  11446  à  11448(1897),  12065  (1891),  12132  12136 
12137  12139  12143  12145  12146  12149  12152  12153 
12155  12158  12160  (1904),  12446  (1896),  12722  12725 
à  12723  12731  12732  12745  à  12747  12750  à  12752 
12756  12760  13881  13883  13884  13886  à  13890  13898 
1390S  13908  13909  (1904),  15437  (1892),  15489  15491 
15495  15496  15499  15513  (1901),  16361  (1892),  18044 
18045  18049  18050  18054  à  18056  18064  18065  18080 

1904),  18616  18617  18619  à  18622  18624  18625  18631 
à  18633  (1902),  19814  à  19817  19832 19837  (1900),  19961 
19983  19966  19969  19971  19973  à  19976  19982  19986 
à  19988  19998  19999  (1904),  20161  à  20165  20180 
20184  20191  (1902),  20696  20701  20716  21082  21095 
21096  21112  (1900),  21809  21824  (1894),  22138  22156 
à  22158  (1889),  22784  (1897),  23043  à  23046  23052 

(1896)  ,  24723  24738  2474G  24746  24748  (19011,  2485' 
à  24860   24866  à  24876   26802  26805  (1899),  26946 

(1893)  ,  27161  27180  à  27184  27189  à  27191  "27197 
(1903),  28626  (1899),  28735  28736  (1889),  29045  29046 
29052  29059  2906O  29063  29064  (1902),  30365  30366 
30379  (1900),  30767  30773  30799  (1896),  31616  31629 
31634  (1894),  33723  33729  33740  33744  (1902),  34758 
(1888),  37055  37073  (1898),  37321  37324  37327 
37329  37337  37340  37342  37343-  37347  37348  37350  à 
37354  37356  37359  37360  (1904),  38233  (1897),  38601 
38603  à  38605  38618  33624  3S627  38631  38634  à  38636 
(1903),  39000  (1895),  39241  à 39245  3925639257(1901) 
39361  39367  39368  39377  39381 39390  39394  39396  (1902) 
40370  à  40378  (1892),  40921  40923  40924  4093a  40941 
40947  40948  (1903),  41481  41484  à  41489  41492 
41495  41497  à  41499  41513  à  41517  (1904),  41728 
41729  41759  42977  à  42988  (1898),  43289  43290  (1894) 
43889  à  43897  43902  43904  43908  43911  43914 
43916  (1903),  45007  à  45009  (1895),  45842  45845 
45847  45850  à  45852  45858  à  45871  45875  à  45878 
45880(1904),  46069  46076  (1899),  46108  (1896),  46252 
46255  46258  à  46260  46263  46265  à  46269  4627 
46273  46277  (1904),  46595  46786  46787  (1894),  47033 
47034  (1897),  47136  47137  (1901),  47213  47214  47216 
47227  47228  47230  (1900),  48841  à  48880  '19021 
49642  49644  à  49647  49651  49661  49668  49669  49677 
à  49680  (1904),  49976  (1897),  50841  50848  à  50852 
50857  50860  50864  50868  50869  50871  50873  50878 
50880  (1904),  51096  51097  (1901),  51215  51239  51240 
(1893),  51387  51388(1898),  52041  52069  52071  (1888) 
52724  52730  à  52735  52741  52744  52745  52747  à  52749 
52751  54002  54003  54040  (1903',  56537  56544  56548 

(1902)  ,  56719  (1899),  57056  57061  57073  (1897).  57373 
57382  à  57387  (1896),  57892  57894  à  57897  57906 
57915  57918(1903),  58683  58720  (1890),  59062  (1898) 
59305  59316  (1901),  60984  60987  60988  (1899;,  61288 
61292  61308.61309  (1901),  61664  61679  (1895),  62321 
62323   62325  à  62327   62344  à  62346  62349  à  62360 

(1903)  ,  62542  à  62546  (1896),  62687  à  62692  62698 
62700  62701  62712  62720  (1903,,  63803  63804  6383. 
63835  (1902),   64379   64380  (1893),  65204   65208  ; 
65210  65219  65220  65229  à  65233  63239  (1900),  66239 
(1898),  66554  66558  (1903),  66953  66956  (1894),  68684 
68685  68693  68702  68703  68705  68706  68708  68712 
(1903),  69745  69747  69756  69758  (1901),  71314  (1898) 
71545   71546  (1900),    72641  à  72645  72648  à  7265< 
72654  à  72656  72659  à  72661  72663  il  72668  72671 
72674  à  72676  72801  à  72804   72820   72821  72823 
72824  72820  72831  73203  73205  73211  73220  à  73222 


73229  à  73232  73234  73235  73238  1004.  73370  à 
73373  (1894),  73603  73620  73624  73625  73629  73640 
1900),  73757  73758  (1897),  74486  74511  (1895),  75436 
(1897),  70590  (1901/,  77500  77503  77504  (1899),  78001 
78005  78030  '1901),  79221  79232  (1890),  79290  à 
79295  (1899),  80086  80107  80108  80110  80111  80113 
80115  (1902),  80222  80236  1899i.  82403  82420  82428 
82435  à  82437  (1901),  85816  85818  à  85820  85831 
(1895),  85888  a  85890  85892  85893  85895  85899  85902 
85904  85909  85913  85916  85918  (1904/,  80828  à 
86831  86834  86837  (1901),  88762  88763  8K"8  1900  , 
88928  (1884),  90572  90584  90588  à  90593  90595 
(1897),  93855  â  93857  (1900),  94246  94251  94252 
94256  à  94258  94261  à  94269  94278  (1904),  96521 
36526  à  96529  96535  96536  96549  à  96552'  (1902), 
96671(1896),  97521  97524  97525  (1899),  99166  (1898), 
99285  99290  99296  (1895),  99898  â  99900  99905  100616 
100619  100620  100639  100640  (1903),  100981  160985 
100995  101000  103342  â  103344  103399  103400  (1902), 
103765  (1899),  104104  (1901),  104323  104324  104339 
104737  (1899),  107681  107688  107693  107094  107096 
107698  107702  107710  107712  à  107714  107716  107718 
107719  (1904),  108052  108055  108073  108075  a  108078 

(1902)  ,  108695  108704  (1888),  109403  (1892),  110206 
110212  110217  110225  110226  110230  a  110232  110239 
(1904),  110363  110364  110366  110368  110387  (1896), 
111027(1888),  112323  112324  112332  112342  à  112344 
112346  112347  112349 à  112351  112353  (1904),  112842 
112846  112848  1 12855  112858  à  112861  112867  112874 
112875  112880  (1903),  113010  (1891),  113618  (1889), 
113732  113749  (1895),  115530  115542  115544  (1902), 
116221  (1896),  116722  116751  (1898),  116836  à 
116839  (1901),  117237  117238  (1889),  117362  (1898>, 
119008  (1893),  120721  à  120732  120735  120741  à 
120743  120759  120760  (1903.,  121611  121621  (1901), 
121714  (1894),  121728  121732  121734  a  121736  121738 
121741  121744  121750  (1903),  126505  (1897),  126562 
126563  126574  à  126577  126583  à  126587  126596  à 
126593  (1904),  127207  (1895),  128488  (1897),  12&521 
128528  à  128532  128538  à  128542  128545  (1898), 
128564  128586  à  128589  (1901),  128629  (1898),  128757 
128759  (1902),  129046  129053  129064  (1901),  131161 
131188  131190  (1899),  131327  à  131329  131333  (1896, 
132034  132040  (1898),  132525  132556  132557  (1902  . 
133619  à  133623  133627  133628  133630  (19031.  133722 
133744  à  133746  (1899),  135042  à  135047  (1904'. 
137213  à  137219  137224  137226  à  137234  137240 
(1901),  138081  138084  138088  138092  138093  138098 
138100  138103  138115  138119  (1904).  139646  139648 
140165  140171  140190  140191  140197  à  140199  141375 
141395  (1900),  143606  143607  (1894),  145175  1  45179 
1902),  145374  (1891),  145610  145611  (1901),  146605 
146607  146611  146614  146629  146633  (1900),  150052 
à  150055  150059  150066  à  150068  150201  150204 
150205  150207  150209  150215  à  150217  156221  150227 
150234  (1904;,  150404  150411  150432  150439  (1900), 
150901  (1896),  151149  à  151152  (1898),  151306  151314 
(1899),  151724  151726  151730  à  151732  151734  à 
151736  151738  151745  à  151749  151755  151756  151759 
(1904),  153685  (1888),  154441  154442  154456  154457 
154460  154464  154469  154474  154480  (1901),  154481 
(1887),  155408  à  155411  155416  à  155418  1901), 
155480  (1890).  155962  15î964  155965  155967  155968 
155974  155978  155980  1EI385  155986  155993  (1904). 
156542  156551  156552  157475  (1896),  158260  158261 
158265  158271  158272  (1902),  158529  à  158531  158548 
158551  158553  158555  158761  à  158766  158768  158774 
158781  158796  à  158800  (1904).  158921  à  158923 
159060  159066  159070  159306  159317  159318  (1897). 
159324  159357  à  159360  (1888),  159615  à  159617 
159628  à  159632  (1902),  160720  (18921,  161568  163209 
163213  163214  (1899),  164215  (1894),  165641  165Ô42 

(1903)  ,  166158  (1900).  166252  a  166257  (1893),  166316 
(1898),  166506  166507  166515  (1893).  172510  (1890), 
173282  173289  173290(1903.  174547  174549  (1901  , 
175772  (1899),  176016  176019  (1898),  176616  (1901), 
176761  à  176764  176781  176784  à  176787  176790 
176791  176795  (1904),  177081  177096  (1896).  178612 
(1889),  178964  178966  à  178969  178973  178987  178988 
178998  179000(1901  ,  181161  181167  à  181169  181171 
181172  181179  181182  181189  181197  (1904),  1S1641 
1894),  181946  181954  à  181959  (1904).  182324  182330 


I 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


182339   182346  à  182350   182353    (1901),  182561 
182564  à  182560   182582   182583   182589  i\  182592 
182594   à   182600   (1902),    182879   182880  (1898), 
18381C  183819  (1894),  184008  184014   184018  184024 
(1896),  184298  184315  à  184317  (1902),  184539  (L899), 
185467  (1894),   185658   185667  185677  185678  (1899), 
136376  à  186379  (1892),  186575  (1897),  187813  à  187815 
187826  187832  (1898),  187921  à  187924  187932  187933 
S      187936  à  187940  187952  187953  187956  (1904),  188218 
;  1899),  188650  188654  à  188656  188678  (1902),  189283 
à  189287  189292  189296  189298  189301  189303  189309 
189310  189316  189317  (1904),  190503  190504  (1896), 
191454  191455  l'>1466  (1900),  192384  192897  à  192899 
(ÎSOI),  193334  193348  193823  193S24  (1896),  195851 
(1898),  196044  196046  196047  196051  à  196054  196072 
196073  196030  (1903),  196191  196192  (1892),  198747  à 
198751  (1900),  198790  198796  193951  199952  (1898), 
200205  200209  200230  (1892),  200482  200509  (1895), 
200910  200911  200914  200919  (1902),    201612  201627 
201634  (1897),   202042  202044  202048  202053  202061 
202071  202073  202074  202076  a  202080  (1904),  202326 
202328  202334  (1903),  203905(1895),   204866  204877 
(1890),    205094  à  205100   205107   205109   205114  à 
205119  (1902),  205360  (1891),  205989  205991  (1899), 
206044  206065  (1897),  208401  208437  à  208439  (1901), 
210967   210968   210972  à  210978   210984  à  210987 
210989  210996  à  210998  211000  (1903),  211482  211494 
211511  211512  (1902),  211878  à  211880  (1901),  213009 
213012  213024 (1900),  213121  à  213125  212130  213145 
213146   213149  à  213153   213155   (1904),   211365  à 
214371  214378  214379  214381  214383  214388  à  214392 
214395  214396  214398  à  214400  (1903),  214612(1901), 
214693  214694  214699  (1890),  215081  à  215085  215106 
215111  à  215114  215116  (1903),  215128  215131  215136 
215142  215149  215157  215159  (1902),   215285  215286 
215290  215297  215298  215304  215310  à  215312(1899), 
215686  à  215697  (1891) ,   216047  à  216055  216057  à 
216067  216074  217442  à  217447  217449  217454  217455 
217457  à  217461    217463    217464    217466  à  217469 
2i7473  217476  à217430  (1904),  217722  217734à21774Û 
217744  à  217746  (1903),  2199C7  (1899),  220570  220574 
220576  2205S6  220590  220595  (1901),  220776  (1877), 
221003  à  221040  (1901),  221091  221092  221094  (1896), 
221180  à  221182   221187  à   221191   (1897).  223023 

(1892)  ,  223551  à  223553  (1902),  223734  223735  (1892), 
224119  224120  (1902),  225437  à  225440  (1899),  225925 
à  225927  225941  225946  225951  à  225953  225957 
(1903),  226845  à  226851  226876  à  226879  (1806),  226921 
226922  (1898),  227460  à  227463  (1892),  228487  à 
228493  228495  (1895),  228803  2288i6  228822  à  223840 
(1901),  229810  229819  229821  229828  229829  229833 
22';834  229836  229837  (1903  ,  230820  à  230823  230827 
230336  à  230840  (1902),  232074  (1896),  233723  233724 
283736  à  233741  (1903),  234227  (1901),  235728  (1899), 
237186  (1889),  238113  à  238115  (1898),  238131  238132 

(1893)  ,  238703  (1894),  239395  239396  (1903),  239661 
239675  239680  (1900),  240101  240108  a  240110  240526 
240529  240534  240535  240537  240538  240541  240556 
240557  240559  1903),  241842  241870  à  241873  241877 
à  241879  (1889),  241926  241927  241935  241947  241949 
241960  (1900),  242677  242678  (1895),  243363  à  243365 
243377  (1892),  243593  '1898  ,  244443  244456  à  244458 
(1902  ,  245123  245124  245127  '245129  245132  245137 
245147  245148  245155  245160  (1903),  246250  246259 
à  246261  246841  à  246843  246864  240867  248868 
(1900),  247095  247111  247116  (1898),  247723  247724 
247727  247732  247735  247743  247750  247757  (1904), 
251334  (1893;,  252211  252230  252232  (1901),  252662 
1252664  252665  252672  252679  (1897),  252901  252!J07 
252909  â  252914  252917  252920  (1903,,  253700  (1899), 
234896  (1896,,  254601  254603  254607  254618  i  264615 
254620  254628  254629  254633  254638  (1904),  254001 
254664  254671  '1898),  255961  (1896),   256002  (1902  , 

|     :>.V7521  u  X,i:tS>  257545  (1889),  257628  257629  257631 
j     257682  (1900;,    257738  257739  (1901),  257899  (1889), 
1     259225  h  259229   259232  à  259234  (1903),  260995 
(1898),  261083  261088  (1899),  261401  à  261423  261440 
(1892),  261519  201 520  (1890;,  261521  à  261523  (1891), 
202T.7   ;'•    2C-J.--71    ^577  a  262581    (1899),  267135 
267187  267139  267141  (1903),  267364  267865  (1891), 
968461    1900  .  268536  268529  268530   268540  268544 
f     26%:/)  268551  (1902  >,  268761  268764  à  268777  268784 


968786  à  268788  268793  (1904),  269007  269008  269019 
269022  (1903),  269041  269050  269056  269062  269068 
269009   269080  (1900),    269281  à  269286   269296  à 
269302  269304  269306  à  269309  269313  269316  269317 
269319  269645  269649  269650  269665  269666  269675 
269678  269679  | 1904),  269937  269940   269941  269949 
à  269955  272632  272694  272698  272699  272711  272712 
(1902),  278292  273302  273318  à  273320  (1904),  274016 
à  274619  274658  274659  274669  274674  (1901),  275495 
à  275497  275504  275505  275516  275518  (1903),  275698 
275707  (1897),  276041  276047  276054  276055  (1900), 
276366  276370  276371  276376  276379  276389  276390 
276395  à  276399  (1934),  276630  (1898),  276840  278069 
278670  278677  (1897),  279641  279644  à  279654  279661 
279667  279746  à  279749  279755  279757  (1902),  280467 
(1892),  280776  à 280780  280790  280798  à  280800  (1904), 
281122    281147    (1892),    281192    (1895),  281507 
281508   (1900),     281804  à  281807    (1904),  282401 
282414   282430   (1897),    282685  à  282687  282690 
282694  282696  282697  282699  282709  282715  (1904), 
283423    283424    283427    283429     (1902),  283470 
(1890),    285241   285276   à   285280   (1900),  283888 
286895  286897  286893  286920  (1903),  287044  (1891), 
237684  287706  287707  287709  287711  287712  287717 
V1904),   288544  à  288546  (1899),   290042  à  290044 
290063  290064  290079  (1896),  290922  290923  (1902), 
291011  291039  (1901),  291581  291582  (1900),  291994 
291995  (1898),  292010  292012  à  292020  292022  292024 
292025  292027  292029  292035  292038  (1903),  292125 
292126  292146  292149  292152  292173  292175  à  292183 
(1901),  292242  (1898),  5,92481  292501  à  292504  (1900), 
292642  292654  292655  292658  292668  292669  292675 
(1908),  292801  292808  292809  (1902),  294801  à  294810 
294812   294813   294815   294836   à   294840  (1904), 
2-5641  à  295659   295665  à  295667   295676  (1902), 
295710  à  295719  (1896),  297061  (1902),  298081  298098 
298110  (1901),  298702  (1897),   299649  (1899),  300321 
300340   300342  à  300344   300599  (1900),   301332  à 
301335  301360  (1898),  302053  302088  à  302C98  30Si02 
(1901),  304601  304630  304631  (1898),   305234  305237 
(1899),    305402    305403   305405   305410   305416  à 
305419  (1902),  306382  (1893),  310626  (1895),  310925 
310928   310929   310935   à   310940    310942  310960 
(1903),   311001  311003  à  311005   311031  à  311036 
311038    311039  (1902),  313268  (1900),  317051  317054 
à  317078  (1901),  317561  317565  317570  317579  317593 
317598  319286  à  319300  319705  319709  (1900),  319967 
à  319969  319981   319987  à  319996   319999  320000 

(1903)  ,  320121  à  320123  320139  à  320143  320153 
320159  (1899),  322169  (1895),  322939  (1900),  325354 
(1896),  327201  827229  327230  (1899),  327565  327563 
à  327571  327578  327582  (1903),  330991  (1898),  331165 
331179   331181   331183  à  331191   331193  à  331197 

(1904)  ,  331398  (1896),  332165  332167  332173  332179 
332187  (1902),  332345  a  332348  (1898),  332374  (1889), 
333313  333314  (1898),  335411  335435  à  335437  (1897), 
337839  (1899),  339921  à  330932  339938  à  339940 
339943  à  339945  339947  339949  339950  (1904), 
340003  à  340007  (1892),  340841  340858  à  340860 
340863  340876  340877  340880  (1903),  342301  (1895), 
343976  (1891),  345435  345435  345440  (1900),  345871 
(1899),  345889  à  345894  345896  345900  3  45906  à 
345909  345913  à  345915  345917  345918  (1904), 
346078  346079  (1901),  346486  346487  346501  346504 
347081  à  347087  347100  347103  à  347106  347115  à 
347118  (1803),  347167  (1894),  347309  347370  (1891), 
347402  347407  347409  347412  347413  347416  347417 
347420  347422  à  347424  347427  347428  347432 
347436  il"'",  ,  348321  348326  348338  348339  348348 
(1903  ,  348726  à  348728  348738  348739  348744 
348747  348755  à  348757  (1804),  352726  352727  352746 

1899),  354860  (1897),  354688  à  354694  354699 
354701  354702  354705  354707  à  354709(1904),  355057 
à  355063  (1901),  356485  356509  356515  356517  356518 

1902).  357763  (1894),  357883  357903  357907  357909 
357913  B57914  (1901),  359288  359289  (1889),  360323 
360324  300334  à  360336  360341  360351  360355(1903), 
360688  360689  3(50695  360699  360715  360716  (1900), 
3033X4  363385  (1892),  364721  364722  364758  à  364760 
(1899),  305533  à  365536  (1903),  367047  3670Ï7  à 
867069  (1901),  867118  1908  869858  (1896),  870159 
870156  370157  (1900),  370343  (1895),    371694  371702 


371703  371705  371707  371708  (1902),  373724  à  373727 
373729  373730  (1895),  374000  (1889),  374251  à  374254 
374277  à  374279  (1900),  374425  (1899),  374459  374460 
(1895),  374482  374487  374493  374500  374503  à  374507 
374Ô09  à  374514  374518  (1904),  374885  374887 
374890  374895  374910  374911  (1993),  375561  à  375563 
375572  375578  à  375586  375595  376289  376295  376296 
376310  376319  (1902),  377284  377301  (1901),  378167 
378172  378190  378195  (1894),  373369  378378  378379 
(1897),  378763  378773  378796  (1902),  378991  (1888) 
379128  (1894),  381164  381166  à  381168  381170  à 
381173  381186  381187  381196  à  381200(1904),  381251 
(1899),  382890  (1896),  382967  382975  382978  382985 
382986  382994  382986  (1902),  383422  (1894),  385283 
38c2M  385303  385310  385313  (1901),  388681  391368 
391374  391377  391383  391384  (1904),  391675  (1891) 
392615   392639   392922  à  392926   392930  à  392932 

(1902)  ,  393230  (1899),  399641  399642  (1902). 

A  625  roubles 

403686  à  403690  408811  à  408835  (1901),  410926  S 
410930   410946  à  410950   (1902),    412301  à  412305 
(1901),   412506  à  412510   412516  à  412520  (1904) 
412846  à  412850  (1897),   417201  à  417205   417216  à 
417220  (1901),   419016  à  419020  419036   à  418040 

(1903)  ,  420576  à  420580  (1896),  420681  à  420695 
420701  à  420720  (19C4),  421521  à  421525  (1902), 
422771  à  422775  42i79<3  à  422800  (1904),  423011  à 
423015   423021  à  423030   (1903),    423726  à  423735 

(1904)  ,  429161  à  429165  (1895),  429546  à  429550 
430176  à  430185  (1903),  435686  à  435690  (1902), 
436981  à  436985  438081  à  438085  438096  à  438110 
438116  à  438120  (1904),  439641  à  439645  439651  à 
439655  439666  à  439675  440061  à  440065  440076  à 
440080  (1803),  440121  à  440150  (1900),  441641  à 
441645  441666  à  441670  441676  à  441680  (1902), 
452401  à  452405  452861  à  452870  (1900),  453906  à 
453920  (1902),  454106  à  454110  (1896),  455311  à 
455320  (1900),  456641  à  456650  (1904),  458136  à 
458140  (1890),  45?616  à  458620  (1900),  462006  à 
462010  462021  à  462025  468531  à  468535  (1902), 
468571  à  468575  (1898),  470396  à  470400  (1892), 
472616  à  472625  (1901),  473601  à  473605  (1898), 
476091  à  476095  (1903),  477496  à  477500  (1898), 
480786  à  480790  (1901),  481436  à  481440  (1902), 
482006  à  482010  (1898),  486106  à  486110  (1902), 
487971  à  487975  487991  à  487995  (1904),  488206  à 
488210  (1903),  488451  à  488455  488476  à  488480 
492341  à  492345  492356  à  492360  (1904),  492456  à 
492460  492466  à  492470  (1903),  492891  à  492895 
(1897),  493961  à  493970  (1904),  495181  à  495190 
(1894),  495901  à  495905  (1892),  504161  à  504165 
504191  à  504200  504281  à  5C4285  504301  à  504305 
(1904),  506711  à  506715  (1901),  509496  à  509500 
509926  à  509930  (1902),  509966  à  509970  (1903), 
512231  ii  512235  (1897),  514166  à  514170  514176  à 
514180  514196  à  514200  (1904),  515181  à  515185 
515191  à  515195  (1900),  515326  à  515330  (1895), 
515691  à  515695  (1900),  515881  à  515885  515916 
à  515920  (1902),  520941  à  520950  (1904),  521606  à 
521610  521621  à  521625  (1900),  522411  à  522415 
(1901),  522911  à  522920  523476  à  523480  (1902), 
525036  à  525040  (1904),  526461  à  526465  (1892), 
526741  à  526745  (1900),  528276  à  528280  (1904), 
529001  à  529005  529021  à  529025  529036  à  529040 
(1903),  529991  à  530000  530901  à  530905  (1901), 
531001  à  531010  531016  à  531020  (1903),  535456  à 
535460  535471  à  535475  (1897),  540656  à  540660  540666  à 
540670  540676  à  540680  (1904),  542146  à  542150  542566 
à  542570  (1901),  542626  à  542630  (1894),  542776  à. 
542780  (1898),  546176  à  546180  (1903),  547571  à 
547575  551931  à  551935  551951  à  551955  (1901), 
553751  à  553755  (1904),  557311  à  557315  (1899), 
560851  à  560855  (1896),  560896  à  560900  (1903), 
566391  à  566395  (1901),  566671  à  566675  (1903), 
567081  à  567095  (1894),  569076  à  589080  (1901), 
570301  à  570305  (1904),  570406  à  570410  (1902). 
582441  à  582445  586026  il  586035  (1903),  586921 
à  586925  (1899),  591601  à  591605  (1890),  592761  à 
592765  592771  à  592775  592791  a  592800  (1902), 
597151  à  597155  (1900),  597561  a  597565  597576  à 
597580  (1904)  598961  à  598975  (1903). 

no 


MARCHÉ  IMHHSriEIR 


BOURSE   DE  PARIS 


■S    H  S 

<  Sa 
O     £-  c 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
juin 


31 

déc. 
1  !)()'. 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


i3.750.0OC 

25 

3.315.000 

35 

8.750.000 

25 

18.750.000 

25 

2.250.000 

25 

14.000. 000 

25 

5.000.000 

25 

;5. 000.000 

25 

8.250.000 

25 

300.000 

25 

18.750.000 

25 

12.500.000 

25 

275.000 

25 

7.500.000 

25 

400.000 

25 

8.750.000 

125 

125.000.000 

125 

3.125.000 

25 

400.000 

25 

2.000.000 

25 

4.000.000 

25 

10.625.000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  5e» 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  1m,, 
The  East  lui  ,rt,rl»UrjllMi 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Eatate  

A.  Goerz  et  C»  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  

May  Consolltated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Simmer  and  Jiel  (itl.  nui.) 
Transvaal  GoldFields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

21 

22 

50 

14 

13 

50 

15 

50 

15.000.000 

500 

16.50 

23 

50 

17 

50 

18 

16 

50 

98.750.000 

125 

1000 

61.50 

9C 

61 

59 

63 

1:\ 

40.000.000 

125 

237.5 

198.50 

234 

187 

188 

2)0 

20.000.000«r 

(OOdr 

330 

534 

608 

477 

50 

482 

49  i 

47 

71 

82 

49 

75 

51 

50 

53 

145 

140 

144 

115 

113 

116 

50 

68.50 
170 

65.50 
53.25 

84 
67 

71 

50 

70 
51 

75 

72 
53 

•25 
75 

00MPAGNI 

69 

53.50 

61 

37 

35 

25 

39 

80 

55 

82 

85 

85 

85 

10.000.000 

25 

120 

84.50 

101 

78 

75 

80 

50 

85 

87.500.000 

25 

93 

101 

109 

87 

87 

75 

91 

50 

175 

96 

-91 

63 

25 

66 

71 

11.250.000 

25 

665 

264 

293 

50 

224 

225 

233 

10.000.000 

25 

125 

241.50 

261 

50 

225 

50 

322 

50 

228 

18.125.000 

25 

>•*  340 

41.25 

59 

75 

39 

50 

40 

75 

44 

50 

7.500.000 

25 

65.50 

79 

55 

50 

54 

55 

12.500.000 

25 

196 

165.50 

182 

127 

123 

50 

135 

50j 

37.500.000 

25 

262 

382 

278 

50 

134 

129 

154 

13.750.000 

25 

75 

17.75 

20 

12 

14 

14 

12.500.000 

25 

85 

52 

33 

36 

50 

36 

25 

50.000.000 

25 

77.50 

37 

» 

15 

15 

16 

So 

12.500.000 

25 

23  'J 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SBMKSTKIHI.LK 


30 

juin 
1904 


31 
déc. 
1004 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) 
Huanchaca  (Argent) 
Laurlum  greo  (,U«bit«ri.) 


47 

41 

29 

25 

25 

173.50 

4:4 

422  50 

427.50 

442.50 

87.25 

102.50 

149  50 

136.50 

145.50 

51 

57.50 

58.50 

53 

53.50 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


Bechuanaland  lifltrillu. . 
Srit.Sth.  Afric.  (CnrUrid). 

Gassinga  

Dynamite  duTransvaal 
Eerste  Fabriekenliitllltrii 
Goldfields  Couiolllid.  irilnl» 
Henderson  Transv.  btitt 
Kokumbo  (Cote  d  liui»). . . . 

Oceana  Company  

Mossamédès  (Cie  de)... 
Mozambique  (Cie  de) . . . 
Randfontein  Estâtes... 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

29.50 

3Î 

25 

24 

27.:;o 

125 

47.50 

59. 2o 

46.75 

16.50 

54.50 

35.25 

31.90 

31.25 

3'J 

33 

91.25 

112.50 

164.50 

212  50 

157 

153.50 

170 

125 

35 

40 

40 

40 

40 

30 

22  75 

3 

18 

15 

17 

107.50 

41.25 

47.50 

33 

34 

36 

25 

13 

19  50 

13.75 

13.50 

14  50 

35.50 

35. 50 

23  50 

2  5  50 

30.50 

16.25 

7) 

81.85 

60.50 

61.50 

66 

105 

109.50 

81 

75 

86.25 

BOURSE   DE  LONDRES 


<  s 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

« 

30  ' 

31 

e 

Juin 

Déc. 

ss 

1904 

1904 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (Oistricl  du  Witwatersrand) 


275 
435 
434 
200 
550 
187 
81 

1.360 
225 
500 
300 
120 
275 
115 
300 
848 
90 
900 
500 
300 
200. 
300. 
150. 
160. 
500. 
600. 
125. 
111. 
50. 
100. 
523. 
231. 
325. 
351 
470, 
550 
400 
711 
288 
949 
325 
100 
200 
450 
450 
300 
165 
448 

2.500 
270 

2.750 
900 
425 
100 

..700 
540 
250 
400 
400 
80 

19e. 

362. 
860 

n 


.000 
.000 
.450 
.000 
.000 
.250 
,000 
000 
000 
000 
000 
000 
OOu 
.000 
.025 
,730 
000 
.000 
,C00 

,coo 

.000 
,000 
.000 
.  000 

.ooc 

.000 
.000 
.864 
.000 
.000 
,805 
.250 
.000 
.269 

.000 

.000 
.000 
.500 
.750 
.620 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
,000 
000 
989 
0-00 
000 
000 
.000 
,000 
000 
,000 
.000 
Ov, 
.000 
.000 
000 

m 

08, 

ooo 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolldt  Deep  Levels . . 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croesua  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef... 

Glnsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep..  

Kleinfontein  (New)  

Knlght's  (Witwattrsrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Lulpaard  Vlel  (New)  

Main  Reef  Consolidated 
May 's  Consolidated  {Ht  w 

Modderfontein  

Id.  Extension. 

Meyer  and  Charlton  

«lgel  '.  

Nlgel  Deep  

Nourse  Deep  

Primrose  (New)  

Prlncess  Estate  

Rand  Mines  

Randfonteln  

Rietfonteln  (New;  

Robinson  

Robinson  Deep/  

Rose  Deep  

jJallsbury  (New;  

Simmer  (New;  

rreasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef. . . . 

Wemmer  

West  Rand  Mines . . . 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


I.V8..I*  1  f  wiiwai 


60 


120 


so 

50 
120 

îoo 

50 
100 
15 
70 

80 
M 

50 

30 

100 
40 


7  1/8 
2  1/4 
1  1/8 
1  3/8 
3/4 
U/16 
1/4 
6  7/16 

2  15/16 
1  1/4 

13 

14  1/4 


1/16 

9/16 
7/8 


5/8 
7/8 
1/8 
9/16 
U  3/8 
5/16 

3  1/4 

1  3/8 

4  1/16 
3  1/2 

3  3/8 

4  3/4 
3 

4  1/8 

2  1/8 

5  1/2 

2  1/16 

3  3/4 
7/8 

1  3/4 

1  5/8 
3  15/16 
8  15/16 
2  1/2 

5  3/3 

2  7/16 
3/4 

4  1/8 

3  U/16 
15/16 

10  7/16 
3  3/16 

2  3/8 
9  1/2 

5  9/ie 

8  7/8 
1  7/8 
1  0/8 
3  13/16 

3  3/4 
3  9/16 

6  3/4 

1 1  1/4 
1  15/16 
3  13/16 

3  1/2 
1  1/2 

'■!  *.*./. 


7  1/4 
2  5/8 
1  5/16 
1  1/2 
15/16 


6  1/8 

2  1/4 

15  1/2 
16 

5  3/8 

5  1/8 

3  7/16 
9  3/8 

24 

6  3/8 
3  5/16 

3  5/8 
5  3/4 

11  3/8 
1/4 

2  3/4 

1  1/2 

5  1/4 
8  3/8 

4  1/8 

3  7/8 

2  5/8 

4  3/4 
2  U/16 

6  7/8 
2  3/8 


1/16 
1/16 


1 

2 
2 

4  1/4 
0  15/16 
2  13/16 

5  1/2 

2  7/8 
1 

5 

3  1/2 
1  5/8 

U  3/4 

3  3/8 
2  15/16 
10  1/4 

6  3/8 
9 

1  7/8 

2  3/8 

4  3/8 

3  7/8 

4  3/8 

7  1/4 
U 

2  7/17 
4  5/8 

3  7/8 
1  1/4 


5  5/8 

5  U/16 

5  13/16 

1  3/4 

1  13/16 

1  7/8 

7/3 

7/8 

1 

5/3 

U/16 

3/4 

i  -2 

1/2 

9  '16 

9/1(3 

5  8 

3/4 

7/8 

7/8 

7/8 

5  7/1C 

5  1/4 

5  3/8 

2  3/16 

2  5/15 

2  3  4 

1  1/4 
14  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

14  1/4 

14  1,2 

13  1/2 

13  3/4 

14 

4  1/8 

4  3/16 

4  3/8 

4 

4  1/4 

2  5/16 

2  5/16 

2  1  2 

7  9/16 

7  9  16 

8 

18  3/4 

18  3/4 

19  1/2 

5  5  8 

5  3/4 

5  15/16 

2 

i  1/16 

2  1/8 

2  3/8 

2  7/16 

2  9/16 

4  7,16 

4  1/2 

4  5/8 

9  1/2 

9  1/2 

9  3/4 

3,  16 

3  16 

3, 16 

1  13/16 

1  13/16 

2 

.  1  .  . 

l 

1  1/8 

3  3/4 

3  13/16 

4  1/16 

6  3/4 

6  3/4 

7 

4  1/8 

4  1/2 

2  3/4 

2  7/8 

3 

2 

'2  1/8 

2  1/2 

3  5/8 

3  5/8 

■J  8/4 

2 

2  1/16 

2  3/10 

4  5/8 

4  11/16 

4  15/16 

1  7,  16 

1  1/2 

1  9/16. 

3  1/8 

3  3/16 
U/16 

3  5, 16 

5/8 

13,  16 

1  3/3 

1  1/3 

1  5/8 

1  7/16 

1  7/16 

1  9,  16 

3  1/2 

3  1/2 

3  5,8 

8  7/8 

8  13/16 

g  ;;  6 

2 

2  1/8 

a  3/8 

4  7/8 

4  7/8 

5  1,8 

2  9/ 16 

2  3/4 

2  13 '16 

3/4 

3/4 

7/3 

4  1/8 

4  1,4 

4  5  8 

2  3/4 

2  13 '16 

■2  7,8 

15/16 

15/16 

8  15/16 

9  1,15 

9  3.  8 

2  7/16 

2  1/2 

■i  5/8 

1  7/8 

1  15/16 

2  1/8 

8  7,8 

8  3/4 

y  1/3 

5  7/16 

5  1/2 

5  15/16 

6  1/2 

6  '/2 

6  3,4 

1  5/8 

1  o/8 

1  3/4 

1  9/16 

1  5/8 

1  3/4 

3  7/10 

3  7/16 

3  5/3 

2  7/8 

3 

3  1/t 

3  5/16 

3  1/2 

3  9/16 

5 

5  1/8 

5  3'8 

5  1/2 

5  1/4 

6  1/8 

1  7/16 

1  9/10 

1  11/16 

3  9/16 

3  9/16 

3  13/16, 
3  1  161 

2  9/16 
5/8 

3 

5/8 

X  - 

<u  s 

U  a 


NOMS 


DES 


COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

~~3Ô  ' 

31 

s 

Juin 

Déc. 

19J4 

1904 

30MP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350, 
1.102. 

400. 
i.375. 

325. 
2.000. 
l .250. 

575. 

200. 

400. 

466. 

670. 
1.267. 

100. 

225. 

751. 

300, 

604. 

930. 

197, 


Anglo-Frencn.  Expl... 
Barnato  Consolidated 

Bechuanaland  

Chartered  (British  S.  A.  6») 
Charterland  Goldûelds.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.   6%  Préférence.. 

id.  5  ^"'Debentures. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency. . . 
Matabele  Gold  Reefs  &c. 

Mozambique  O  

Oceana  Consolidated  

Rhodesia  Exploration  . . 

Rhodesia  Goldûelds  

Transvaal  Consolidt. . . . 
Id.       Gold  Fields.. 

Id.     Gold  Mining  Estât 

Willoughby's  Consol  

Zambesia  Exploring  


50 


3  3/8 

2  u/ie 

1  1/16 

1  3/4 

5/16 
6  1/12 

25/0 
107 

1  7/16 

15/16 

9/16 

1  7/16 

1  5/8 

3  1/4 

4  3/4 
1/4 

2  9/16 
1  15/16 

6/0 
1  7/16 


4  3/4 

3  3/16 

1  a  16 

2  5/16 
7/16 

8  1/2 
26/0 
1CS 

1  7/16 
1  5/16 
3/8 
1  7/ie 

1  7/8 
4  U/16 

1/4 

4  5/16 

3  3/16 

2  1/8 
3/4 

2  1/2 


3 

1  15/16 

7/8 
1  13, 16 

5  16 
6  3/8 

23,6 
103  1/2 
1  7/16 
U/16 

5/6 
1  1/8 

1  5/16 
3 

2/0 
3  1/8 

2  1/6 
1  !/8 

9/6 
1  1/2 


3  3/16 
1  7/8 

7/8 
1  7,8 

5/16 
6  3/3 

23/6 
103  1/2 
1  1/2 

3/4 

5/6 
i  3/16 

1  7/16 
3  1/4 

2/0 
3  1/16 

2  1/8 

1  3/16 
10/0 
1  1/2 


3  7/16 

2  3,16 
1 

2  1/8 
7'16 

6  13/16 
23/6 
103  1/2 

i  1/2 

1 

8/6 
1  1/4 

1  1/2 
3  13/16 

3/16 

3  3,  S 

2  1/4 

1  7/16 
9/15 
1  13/16 


COMPAGNIES  DIVERSES 


, .250.000 

1 

!. 682. 396 

1 

500.000 

1 

250.000 

1 

i .000.000 

10 

200.000 

1 

1.000.000 

i 

250.000 

1 

500.000 

1 

450.000 

1 

Exploration  C»  (New)... 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwks. 

Id.  Tramways  . 
National  Bank  S.  A.  R.. 
NewAfrican  Company  . 

Robinson  Bank  

3.  Afric  an  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


13/16 

7/8 

3/4 

7/8 

15, 15 

2  7/8 

3  1/8 

2 

1  15/16 

2  3/16 
2  1/4 

1  3/16 

2  1/8 

2  1/16 

2  1/16 

5/8 

3/4 

3/4 

3/4 

16 

13  5/8 
2  1/4 

16  1/2 

16  1/2 

16  1,2 

1  7/8 

1  1/2 

1  5/8 

!  13/16 

1  3/3 
5  1/16 

1  1/2 

1  3/8 

1  3  8 

1  3/8 

7  1/S 

4  5,3 

4  11/16 

5  1,2 

1/2 

U/16 

7,16 

7/16 

1/2 

2  1/8 

3  1/2 

2  1,2 

2  9/ 16 

2  3/4 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

25/9 

23,0 

140.000 

1 

Hannan's  Brownhill  .... 

3  3/8 
1  1/4 

3  U/16 

250.000 

1 

Lake  View  Consols  

1  1/2 

280.663 

1 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

7/16 

11/0 

.000.000 

1 

Mount  Morgan  

2  3/8 

2  7/8 

200.000 

1 

West  Austr.  Goldûelds. 

5/16 

5/16 

91.000 

1 

Brilliant  Block  

1/2 

9/16 

960.000 

8/0 

Broken  Hill  Propriet .... 

1  13/16 

2  3/lo 

112.000 

1 

South  Kalgurli  

1  3/8 
5  1/2 

1  1/lf 

320.000 

1 

6  1/16 

24,6 

2i/ô 

25/0 

1  1/4 

1  5/16 

1  3/4 

12,0 

12/0 

12/6 

2  15/16 

2  7/8 

2  7,6 

1/6 

2  0 

2,0 

7/16 

7/16 

7/16 

51/6 

52/3 

50,0 

i  1/4 

1  3/16 

1  1/4 

6  3/3 

-6  3/8 

6  3/8 

MINES  DE  DIAMANT 


721.500 
,.948.955 
t.283.020 

105.250 
I .000.060 


Consolldt.  Bultfonteln. 
De  Beer  s  ordinaire  — 
Id.    5  %  Debenture. . 

Grlqualand  West  

•^ew  Jagersfontein  Def. 


29/6 

2J/6 

19  1/16 

18  1/8 

107 

106  l/i 

8  1/4 

27  1/2 

29' 1/2 

29/0 
17  1/8 
104 
7  5/8 
7  5/8 


29/0 
17  3  S 
105 

7  13/16 
7  5/8 


29/0 
18  1/8 
1C5 

7  3/4 
7  15,16 


6 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


MARCHÉ    OmaiBL    IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


■Ulleii 

■111. 

23222 

667 

3112 

111 

25935 

T78 

lembrc 

Tal. 

de  Titres 

et» 

3(6*516 

TÔT 

652.600 

10C 

56  42S 

500 

108. 15C 

50C 

ciriTii 

■  ealDil 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


410.582 
153.842 
1035470 
• 

40  5K 
228.122 
569.526 
» 

434.036 
» 

663. 598 

409.538 
» 

385.450 
112.736 


773.497 
1403661 
779.870 
176898!) 
976.889 
945.7 
479.197 
484.295 
492.194 
599.440 
222. 23i 
147.597 
1164644 
176.19 
104.611 
42.64 


182.501 
185. 001 
40.000 
50.001 
300.000 
60.000 
400.000 
160.000 
60.000 
500.000 
100. 00C 
100.000 
400.001 
2*0.001 
80.001 
40.00( 
30.001 

to.ooi 


17. 

821 

60t 

50( 

30 

ON 

500 

ut 

500 

lOÏ 

31) 

500 

|7>5 

257 

500 

49 

541 

50( 

06 

(  M 

50( 

4SI 

14' 

500 

8 

85i 

» 

711 

500 

IHiJ' 

)32< 

5(X 

\tt\  19i 

50' 

Vil 

0(5' 

501 

n  i 

O.V 

50' 

141 

■831 

50' 

001 
500 
500 
501 
50' 
500 
500 
50C 
50( 
501 
Sût 
50L 
600 
50( 
500 
50' 
50' 
50' 


RENTES  FRANÇAISES 


.e  1904 


«  X  

8  %  Amortissable 


Terme.  |  3 
Compt.) 

Terme.)  3 

Conipt.  f  ' 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpl 
Ausam  et  Tonkin  2  \  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpl 
-  %  %  


Indo-Chine  3 


1895 
1869 
1811 

1875 


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

4  %  

3  %  

3  X  

quarts  

4  %  

1876  4  %   

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quart»  

1898  1  %   

—  quarts  

1899  2  %  

—  quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés).... 

—  cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %■■■■ 

Foncières  1883  3  %  

—        188  6  2.60  %  

Communales  1891  3  %  

—  189  2  2.60  %. 

Foncières  1895  2.60  %  

Communales  189  9  2.60  %... 
Foncières  1903  3  %  (100  f.p') 
Bons  de  ÎOO  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hjpot.  de  France 

—  —  1881 

Immeubles  de  France  — 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(actions  a  terme) 
Banque  de  France  nom. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.et  Ag.  d'Alg.250l  pijé 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Fr»  p<  le  Com»  et  l'Indus"" 
Banque  Union  Parisienne. 

Rente  Foncière  

immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OUL.  AU  COMPTANT 

Act.  Bone-Guelma  

Obi. 
Act. 
Obi. 


-  -3  %.. 

Départementaux. . . 

—      ?  %  titres  bleut 

—  —      »'%  titr.  rouget' 

—  Économiques  3  %.. 
Act.  Est-Algérien  

Obi.  -  3  %... 
Act.  Est  

—  —   de  Jouis*  

Ob).    —    52  5  4  56  5  %  

—  ~    3  X  

—  —    3  %  nouv  

—  -  f  X  %  

—  —    AideniiC»  S  %■■•■ 

—  Or. -Ceint,  de  Paris  3\ 


15 

2  5( 
2  50 
17  51 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  5( 
10 

2  50 
10 

8  50 


12 


15  . 
15  . 

6  . 

7  . 


135  41 
50 
12  50 
38 
27  50 

12  50 
27  . 

13  iS 
40  . 
60  . 

5  . 
15  . 
15  6 
10  . 
a.c. 10 


43  8 


30 
15 
80 
15 
15 
15 
80 
15 

35  50 
15  5( 
25 
15 
15 

12  5( 

16 

U 


oori  ces»,  jtlill. 

19ÔT""-Ï90T 


96  85 


481 

81  2E 

501 


555 
442 
413 


560 
558 
379 


378 
414 
400 


122 
139 


435 
710 
448 
910 
'•17 
660 
453 
455 


97  85 
99 


i^ours  de  clôture_(l905 

2s  août  31  août,  7  rept 


99  75 
(    99  75 

I    99  30 


477  .. 

79  75 
495  .  . 


555 


478  . 
399  . 


H00  . 

1115  . 

414  . 

700  .. 

600  . 

490  . 

690  . 

617  . 

805  . 

1110  . 

85  . 

325  . 

623  . 

198  . 

192  ! 

30  . 


710  .. 
447  .. 
680  .. 


372 


372 


443 
90  50 


444 
399 


498 


116 
138 


3820 
1160 

430 

730 

600 

499 

690 

620 

780 
1125 
91  50 

313 

624 

220 

550 

140 


673 
444  .. 
680 


423 
670 
440  .. 
887  .. 
390  .. 


451  . 
449  . 


483  . 


563 
483 
411  75 

105  21 
576  .. 
572  . 
390  50 

99  50 
390 

99  50 
450 
111 
432 

106  50 
434 

87 
409 


495 
509 
510 
452 
491 
405 
460 
490 
483 
495 
57 
57 
564 
453 
134 
158 


50 


99  97 
100  .. 
99  65 
99  25 


482  50 
80SO 
494  ! 


505 
4SI 
412 
106  25 
5-5 
575 
391 
99 

98  7E 

110 

101 

432 
86 
411 


495 
509 
508 
450 
491 
405 
481 
490 
483 
494 

57 
565 
453 
134 
160 


3745 
1427 
468 


3755 
1445 
458 


640 

706 
684 
923 
1132 
143 
333 
644 
251 
893 

60 
1372 


7l7  ,. 
453  . . 


446 
710 
452  75 
970  . 
139  . 


459  . . 
406  .. 
420  75 
450 


658 

7U 

685 
920 

1160 
143 
332 
645 
235 
872 
168 
60 

1370 


720 
448 


449 
441 

720 
440 
978 
439 


402 
407 

4^0 
459 
460 


100  V 
100  20 
100  05 
99  85 


490  .. 

80  50 
83  .. 
496  . 


565 
473 
412 
106 

575 
576 
389 

99 
391 

99 
4il 
110 
432 
106 
432 


408  25 


510 
503 
452 
490 
405 
483 
494 
485 
494 
58 
58 
568 
447 


3850  . 
1477 

463  . 

825  . 

658  . 

496  . 

717  . 

690  . 

921  . 
1158  . 

157  . 

335  50 

646 

240 

894 

166 
60 


725 
450 


453 
4 16 
725 
451 
985 
447 


407 
466 
422 
465 
403  (H) 


Sombre 
deTItrei 


800. O0o 

500 

3.576 

100( 

202.334 

50C 

274. 54S 

500 

145. 16^ 

50C 

44.246 

500 

216.136 

500 

4878541 

500 

469274* 

500 

326.238 

500 

81.32? 

500 

232.920 

500 

24  7547  7 

500 

673.686 

500 

502.336 

500 

2865609 

500 

378.587 

500 

154-389 

500 

110.027 

500 

477.634 

500 

122.366 

» 

3238166 

500 

1425406 

500 

1717565 

500 

250.81Î* 

500 

253.137 

500 

3l8i'391 

500 

1368070 

500 

340.814 

500 

28.903 

600 

179.31!' 

500 

146.503 

500 

48.553 

50C 

249.370 

500 

300.000 

250 

74.33' 
60.000 
71.555 
40.000 
19.763 

316.23 
80.000 

120.000 
13.550 
20-450 

100.000 

200.000 
62.060 
64.000 

100.788 
57.561 

106.000 
60.000 
16.000 
14.660 
35.340 

125.000 
50.000 
40.000 

1363000 
208.65 
100.000 
40.000 
100,000 
70.121 
80.000 
64.000 
60.001 


DÉSIGNATION  dbs  VALEURS 


JTÉHltS 

«1904 


Capltil  en 
loŒtire  de  Titre; 


o8»781 
8.121 

87.698 
j24300 

4.823 
18  388 

8.613 
57 

346382 
761 
105000 
4.007 
,)b.97l 
29.393 
071830 


V54  * 
700  I 
500 
200  11 
300 
200  i 
700  1 
310  et 
000  f. 
.850  0I1 
000  1 
210  A 
900  i 
5S0 
.4001 


Act. 
Obi. 


Lyon. 


Act. 
Obi. 

Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi, 


Act. 
Obi. 
Act. 


Midi. 


3  $  1855   

Bourbonnai»  3  % 
Dauphiné  3  %■•■■ 
Genève  57  3  %... 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . . 
3  %  fusion  nouv.. 

2  %  %  

Vict.-Emm."  6*2  3  % 


Nord. 


3  %  

3  %  nouv. 


—  3  %■■..  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %,j.avr.et  oct 
Nord-Est  franc.  3  %  . 
Orléans  

—  jouiss  , 

—  3  %  

—  3  %  1884  

—  2  %  %  1895... 
Grand  Central  3  %  18»! 
Ouest  

—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %  

Ouest- Algérien  

3X... 

Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  — 
3  X 

Métropolitain  de  Parie 


55 

50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
12  50 
15 
50 
15 
15 
65 
15 
15 
12  50 
15 
59 
44 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
12  50 
25 
15 


SOC.  INDDSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp"  Générale  des). 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
C"  G'*  Transatlantique.... 
Messageries  maritimes 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer  ■ 
Tramways  Est-Parisien . . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  &  Paris  

C'a  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malrldano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 

Mines  d  or  (C"«  f»«)  

Métaux  (C1"  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  B1  à  lots  1884 
Canal  maritime  de  Suez.. 

—         parts  de  fond. 
Dynamite  Soc.  Centrale  de 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston . 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  ludust.  des 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2^  %(ch.fiieHlt«' 

Argentine  4  %  1896  

—  i  %  .1900  

Autriche  4%  or  (ch.  Ûxe2f.50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  %  188»  

—  5  %  1898  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  18»5  

Congo  ois  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Daira-Sunich  4  %) . 

—  Unifiée  7  %)  

—  Privilégiée  3  %  %). 
Espagne  4  %  Extérieure... 


17  50 
28  50 
79 
32  50 
80  .. 
67  50 


4  50 
10 


27  50 
10 


17  50 

5  . 

4  . 
25  . 


139  60 
64  56 
30 
10 
30 
25 
50 
16  50 


2  50 
4 
4 
4 
4  50 

4  .. 

5  .. 
5  .. 
4  .. 

3  !. 

4  .. 
4  .. 

3  50 

4  .. 


Cenre  eiai.  luIUit 
19ÔT^Î9Ô4^ 


1420 


454 


456 
452 
412 


U90 
452 
449 

1860 
469 
465 
422 


1490 
1040 
459 
454 
411 


900 
453 
450 


630 
442 


207 
425 
610 


337 
615 
1980 
598 
764 
487 
117 
180 
665 
275 

80 
192 

62 
529 
175 
163 

19 
190 
274 
515 
280 

90 
475 

420 
128 
3925 
1750 
621 
135 
590 
625 
915 
315 


1315 


Cours  de  cl6tnre(1905) 

24  août  31  août  7  sept 


451 


452 
448 


1160 
448 
448 

1745 
466 
459 


1418 
995 

454 


852 
448 
445 


615 
438 


227 
422 
531 


93  25 
80  20 
79  20 
102  80 
82  65 
77  25 

102  75 
431 

103  20 
82 
»5  25 

102  40 
106  60 
10?  80 
90  35 


345 
615 
1868 
600 
725 
465 
162 
224 
540 
192 
102 
212 

30 
552 
183 
180 
9 
H0 
244 
583 
325 

82 
480 

495 
106 
4195 
1885 
557 
156 
526 
690 
890 
283 


50 


1390 


1405  .. 


463 
456  75 
459 
4G2 
458  50 
460 
464 
420  50 


90  40 
85  3( 
85  20 

100  80 
83  50 
78  lï 

104  80 

431  .. 
»3  50 
77  .. 
88  60 

102  .. 

106  35 

101  »0 
87  60 


!2I0 

459  50 

465 
1815 

470  .. 

476  5"> 

426  75 

463 
1515 
1083 

462 

469  50 

422  5o 

459 

950 

459  25 

464  . 

420  . 
. 

456  . 

451  . 

449  '.. 
578 


1880 

845 
570 
192 
290 
820 
404 
194 
268 

50 
620 
238 
324 

21 
189 
394 
665 
442 

83  50 
581  . 

399  . 

105  . 

4455  . 

1990  . 

5C5  . 

218  . 

350  .. 

833  . 

970  . 

354  . 


93  35 
95  50 
102 
93  50 
90  10 
104  25 
482  •  • 
97  25 
78  50 


1425  .. 


464  .. 

457  25 

458  .. 


457  50 
460  50 
467 
420 


459 
465 
1842 
468 
475 
426  50 

1529 
1095 

460  50 

465 

425 

457 

950 

459  75 

462 


268 
582 


661 
1890 
689 
835 
564 
188 
290 
811 
400 
186 
277 

620 
236 
330 

20 
186 
390 
673 
442 

80 


425 
106 
4450 


564 
211 

500 
820 

495 
356 


107  50 

103  55 
91  02 


93  40 

102 
93  50 
90  35 
104  15 
480  .. 
«7  50 


107  30 
103  80 
91  87 


462  50 
46 1 
468  50] 
42 1  501 
465  25 
1235  . 

464  .. 
471  .. 

1850  .. 
471  .. 
479  . 
432  . 

465  50 
1538  .. 
1090  .. 

465  .. 
473  .. 
424  .. 
460  . 
946  .. 
446  . 
470  .. 
423  .. 
640  .. 
450  .. 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 
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COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ETRANGERES 


GOUR8E  FINANCIERE  DF  BERLIN 


VALEURS 

2  août 

9  août 

16  aoù 

23  aoù 

30»OD 

li  sapt. 

Fonds  d'État 

90 

30 

90 

55 

90 

lu 

89 

00 

89 

90 

89 

70 

87 

70 

S7 

90 

88 

70 

88 

80 

90 

90 

80 

0  f 

40 

91 

9 1 

10 

Ql 

y  i 

60 

9t 

00 

92 

75 

0-7 
y  t 

On 
OU 

97 

80 

97 

80 

y  / 

60 

y  / 

70 

98 

1 0 

oo 

on 

89 

30 

50 

SU 

yo 

20 

90 

f  nA 

ou 

*  OA 

50 

50 

106 

r  O 

iv.  6 

30 

105 

90 

Chemins  de  fer 

143 

70 

144 

50 

114 

10 

144 

60 

145 

» 

144 

70 

18 

30 

18 

70 

18 

20 

19 

40 

20 

40 

22 

20 

Banques 

» 

il 

» 

s 

» 

0 

» 

» 

» 

» 

» 

o 

157 

50 

156 

70 

156 

90 

157 

40 

157 

157 

10 

CrédU  

208 

90 

211 

20 

210 

20 

209 

80 

211 

70 

213 

20 

Deutsche  Bank  

242 

243 

» 

243 

241 

90 

244 

70 

214 

20 

194 

10 

194 

» 

193 

60 

193 

195 

» 

196 

70 

Darmstadt-Bank  

145 

40 

146 

40 

148 

lu 

147 

20 

148 

7U 

152 

20 

170 

70 

ni 

171 

90^ 

171 

» 

[72 

60 

17i 

2j 

Dresde-Bank  

169 

50 

162 

» 

10'* 

10 

162 

10 

166 

20 

16ô 

10 

130 

40 

132 

30 

132 

90 

133 

50 

133 

20 

134 

50 

Change  sur  Paris  8  jouis — 

81 

35 

81 

35 

81 

30 

81 

25 

81 

20 

81 

20 

—     —  Londres  —   

20 

45 

20 

ir, 

20 

46 

20 

il 

20 

13 

20 

42 

—     —  Vienne  —   

85 

15 

85 

20 

85 

15 

85 

20 

85 

20 

85 

10 

—     Pétersbourg 3  mois. 

» 

n 

» 

213 

» 

s 

216 

05 

•215 

05 

216 

» 

215 

40 

216 

20 

216 

ir> 

BOURSE   FINANCIERE    DE  LONDRES 


VALEURS 


Fonds  d'Etat 
Consolidés  anglais  2  3  4  0  0.. 

Roupies  3  12  0,0  

Brésil  4  0  0  

Argentine  500  

Mexicain  5  0/0  

Turc  unifié  

Bulgare  1892   

Egypte  Unifiée  

Grée  Monopole  

Italien  4  0  0  

Russe  consolidé  

Portugais  3  0  0  

Espagne  Ext.  4  0,0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Banque  Ottomane  

Rio-Tinto  

Brighton  A  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque  

Escompte  hors  banque  


2  aoùl 

9  août 

16  a 

où 

23  aoù 

30  aoù 

6  sept. 

90  37 

90 

30 

90  56 

90 

68 

90 

75 

90  30 

65  87 

65 

62 

66 

50 

66 

37 

66 

37 

66  50 

88  75 

89 

» 

89 

25 

89 

89 

12 

90  50 

101  » 

101 

101 

25 

101 

37 

lui 

50 

101  75 

104  25 

104 

25 

104 

104 

25 

104 

50 

104  25 

89  12 

89 

37 

90 

» 

90 

25 

91 

» 

91  62 

100  75 

100 

50 

101 

» 

101 

101 

101  25 

!05  50 

1C5 

50 

!C5 

81 

105 

75 

105 

75 

ÎC6  » 

54  75 

54 

7'. 

54 

25 

54 

54 

25 

54  50 

104  50 

104 

■2.", 

104 

50 

105 

n 

105 

105  » 

88  62 

88 

75 

89 

89 

50 

94 

25 

95  75 

68  » 

69 

B 

69 

87 

70 

70 

» 

70  >, 

90  62 

90 

75 

90  87 

91 

12 

91 

(2 

92  62 

S6  75 

96 

50 

96 

75 

96 

50 

96 

50 

97  D 

99  » 

S9 

99 

99 

99 

100  o 

6  50 

6 

50 

6 

50 

6 

50 

6 

50 

6  50 

176  50 

176 

50 

175 

50 

173 

50 

176 

50 

179  50 

13  87 

13  87 

13 

75 

13 

75 

13 

75 

14  25 

66  75 

67 

37 

67 

68 

67 

37 

67 

62 

66  75 

119  50 

119 

50 

118 

» 

118  50 

120  50 

122  50 

27  25 

27 

37 

'27 

"5 

28 

37 

27 

75 

28  68 

25  27 

25 

27 

25 

28 

25  27 

25 

28 

25  27 

3  » 

3 

3 

r 

3 

3 

» 

3  » 

1  8i 

l 

1 

93 

1 

93 

8i 

1 

93 

2  21 

BOUR8E  FINANCIERE  DE  MIENNE 


Fonds  d'Etat 
Autriche  Rente  Or  

—  —     Argent . . . 

—  —  Papier  . . . 
Hongrie  Rente  Or  

—     Rente  Couronne. 

Chemins  de  fer 

Buschtherader-B  

Lemberg-Czernowitz  

Ferd.-Nord  

Autriche  Nord-West  

Staatsbahn  

Lombards  

Change  sur  Londres  

—  Paris  

Napoléons  d'or  


2  août  i)  août  16  aoù  23  aoù  30  aoù  G  sept 


119  35 
100  50 
100  60 
116  05 

S  6  9o 


1096  » 
582  » 
5«90  » 
430  » 
872  50 
87  50 
240  20 
95  51 
19  12 


119  40 
100  45 
100  55 
115  80 
66  70 


1095  » 
583  » 
5880  » 
430  » 
675  25 
89  50 
240  10 
95  48 
19  11 


119  55 
100  50 
100  55 
115  70 
96  65 


1099  >. 
583  » 
5880  » 
429  » 
8/3  » 
87  75 
240  17 
95  40 
19  10 


119  40 

100  50 
100  55 
115  75 
96  50 


1103  » 
585  » 
5865  » 
430  » 
674  50 
92  » 
239  97 
95  37 
19  11 


119  45 
100  50 
100  60 
115  60 
96  75 


1112  » 

584  n 
58C0  » 
430  » 
676  25 
98  65 
239  90 
95  30 
19  10 


119  70 
100  50 
100  60 
116  20 
97  05 


1119  » 

584  » 
5893  » 
430  » 
675  25 
107  75 
240  05 
95  41 
19  10 


BOURSE    FINANCIERE    DE  LISBONNE 


Agio  de  l'or  

Change  sur  Paris  . . . 
Change  sur  Londres. 


7  50 
577  » 
59  62 


août  10  aoù 


572 
50 


5  » 
564  » 
50  75 


3 
556 
51 


30  aodi6  sept. 


559  » 
51  18 


BOUR8E8  FINANCIERES  DE  MADRID  &  BARCELONE 


Madrid 

Dette  intérieure  4  0,0  

Change  sur  Londres  à  vue.. 

—    sur  Paris  à  vue,  

Barcelone 

Dette  Intérieure  4  0/0  

Nord  Espagne  

Saragosse   

Change  sur  Paris  


2  août  9  août  16  aoù 


78  15 

78 

0  i 

78  65 

78  90 

79  30 

79 

65 

33  23 

33 

4  5 

33  25 

33  17 

33  20 

33 

10 

32  17 

32 

30 

32  17 

31  92 

31  95 

31 

60 

78  47 

78 

57 

78  62 

78  95 

79  35 

79 

75 

43  75 

43 

45 

43  40 

43  30 

44  05 

45 

55 

79  40 

7» 

15 

78  80 

79  40 

79  90 

82 

15 

32  50 

32 

55 

32  40 

32  15 

32  15 

31 

85 

30  auù  6  sept. 


BOUR8ES  FINANCIERES  DE  BRUXELLES  A  D'ANVERS 


Rente  Belge  3  0/0  

—  —  2  1/2  0/0  

Banque  Nationale  

Ch.de  ferBi'iix.-Lille-Calais 

—      Congo  (p.  d.  f.). . . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  


2  août  9  août  16  aoù  23  aoù  30  aoù  6  sept 


99  70 

80  50 
4560  » 
373  » 
1297  » 

90  56 

88  62 
208  *2 
123  05 

25  18 

100  15 


100  18 

123  07 
25  19 


99  75 
86  87 

4550  » 
673  » 

4217  » 
91  » 
88  87 

208  57 

123  » 
25  18 

100  10 


100  13 
122  90 
25  18 


99  75 

sa  50 

1550  » 
673  » 
4220  » 
90  81 
89  06 
208  57 
123  01 
25  18 
100  06 


100  11 

123  07 

25  20 


99  70 
86  25 
4540  » 
670  » 
4097  ■> 
91  18 
89  12 
208  45 
123  10 
25  18 
100  07 


100  11 
123  12 
25  19 


99  77 

86  50 
4585  » 
065  » 
4200  » 

91  25 

89  25 
208  25 
123  10 

25  17 
100  06 


100  11 

123  12 
25  19 


99  72 
86  62 
4507  » 
668  » 
4100  » 
92  75 
90  18 
208  67 
123  30 
25  19 
1C0  13 


100  16 
123  3  2 
25  20 


BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  DE  GENES 


Rome 

2  août 

9  août 

16  aoû 

23  aoû 

30  aoù 

Ose 

Rente  Italienne  4  0/0  

105 

15 

105 

13 

105 

42 

105 

10 

105  56 

105 

50 

Ch.  de  fer  Méditerranée  act. 

480 

» 

477 

473 

167 

,- 

475  » 

474 

» 

—      Méridionaux  act. 

768 

767 

765 

» 

761 

„ 

766  » 

763 

» 

Banque  d'Italie  act  

123C 

1231 

1235 

D 

124S 

n 

1290  » 

1302 

Crédit  Foncier  Italien  act... 

550 

» 

556 

519 

552 

555  » 

557 

Comp.  Nav.  générale  

522 

521 

516 

517 

» 

523  » 

5?8 

1655  » 

1655  » 

1650 

1635  » 

1660  v, 

1655 

» 

Change  sur  la  France  

100 

100 

100 

99 

90 

99  87 

99 

95 

25 

15 

25 

15 

25 

18 

25 

19 

25  14 

25 

11 

122 

85 

152 

85 

122 

85 

122 

85 

122  87 

123 

Gènes 

105 

17 

105 

35 

1C5 

50 

105 

40 

105  67 

105 

55 

Chemins  de  fer  Méridionaux 

769 

764 

» 

761 

» 

760 

n 

765  d 

764 

» 

100 

» 

99 

97 

99 

95 

99 

99 

99  87 

99 

94 

122 

92 

122 

85 

122 

93 

122 

90 

122  87 

123 

10 

BOURSE  FINANCIERE  DE  3A INT-PSTERSBOURÛ 


Russe  4  %  94  (Papier)  

Banque  de  Commerce  extér. 

—  d'Esc,  de  St-Péters  . . . 

—  Intern.  de  St-Péters. . 

—  Russo-Chinoise  

Change  sur  Paris  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  


2  août 


85  10 
338  » 
393  » 
367  » 
185  » 
37  45 
94  80 
46  05 


J  août 


85  25 
340  » 
390 
369  » 
210  » 
37  45 
94  78 
4S  07 


H)  aoû 


85  25 
345  >■ 
398  » 
375  » 
214  n 
37  45 
94  80 
46  07 


23  aoù 


85  » 
34b  » 
400  • 
375  » 
200  » 
37  45 
94  69 
46  02 


J0  aoù 


87  50 
378  » 
440  » 
420  » 
215  » 
37  45 
94  69 
46  » 


6  sept. 


89  87 
395  » 
464  » 
448  » 
230  » 
37  40 
94  51 
45  97 


BOURSE   FINANCIERE   DE  GENEVE 


VALEURS 

Genuve  avec  lots  3  0/0  

—     1890  3  %%  

Ch.  de  fer  fédéraux  3  %  % 
-       3%  .. 
Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres  


2  août 


106  75 

97  » 
998  » 

»  » 

104  80 

100  » 

25  14 


9  août 


106  50 
98  » 

997  50 
»  » 

105  » 

100  « 
25  14 


16  aoù 


106  50 

»  » 
998  50 

105  10 

99  92 


23  aoù 


106  75 

97  75 
99S  50 

105  10 
99  9t 


25  16    25  14 


iO  aoù 

ÎÔ725 
»  » 
997  50 
»  » 
105  » 
99  89 
25  11 


6  s  -pt. 

107  75 
98  13 
939  » 
100  » 
105  13 
100  02 
25  15 


BOURSE  FINANCIERE  DE  CON8TANTINOPLE  (Galata) 


VALEURS 

Pièce  

Ottoma-?  4  0,0  unifié  

Chemins  Ottomans  

Change  sur  Paris  3  mois. . . 
—     sur  Londres  3  mois. 

"i  n»f ■ 


août 


87  11 

97  32 
131  50 

22  95 
110  05 


9  août 


87  11 
98  09 

131  25 
22  85 

110  05 


16  aoù 


87  12 

98  16 

130  » 

22  85 

110  07 


23  aoù 


87  12 
98  36 

130  12 
22  83 

110  07 


30  a  xi 


87  12 
99  18 

130  50 
22  Ï5 

110  05 


6  sept. 

87  13 
108  08 
133  75 

22  85 
110  05 


BOURSE   FINANCIERE    DE  NEW-YORK 

2  aoùti  9  août  16  août  23  août  30  août  6  sept 


États-Unis  4  0/0  

Atchison  

Canada  Pacific  

Central  New-Jersey  

Milwaukee  

Erié  

ULnois  Central  

Louisville  et  Nasville  . 

New-York  Central   

Norfolk  et  Western  préf 

Pensylvania  

Reading.  

Union  Pacific  

Wabach  St-Louis  préf.. 

Calumet  et  Hécla  

Change  sur  Londres  

Paris  

Cibles  traoslecls  wr  Londres.  . . 

Cuivre  

Argent  


104 
86  % 
154  % 
205 
179  % 

46  ya 

170  % 

146  % 

92 

ne  % 

194  % 
129  % 
39  % 
675 

1.84  75 

5.17 

t. «6  75 
15  4 
59  y,| 


104 

156 
209 
1^1  % 

47  y, 

171  % 

147  g 

148  % 
92 

143  % 

107  1 
131  % 

40  % 
Ô70 

,.84  65 
•  17  % 
.86  65 
15  % 
59  \ 


104 

90 
160 
217 
lio  % 

48  % 
178  !4 
150  S 
155  % 

90 

l»5  \ 
112  S 

136  yt 
43  yt 

670 

4.84  70 
5.17  yk 
87  Oa 
15  % 
60  % 


104  % 

93  % 
161  % 
217 
183  \ 

51  % 
177 
150  % 
155  « 

90 
147 
119 
137  %i 

43  % 
665 

i.84  75 
..17  '/, 
4.86  65 
10  yt 
61  y, 


104  % 
90  ys 

161 

210 

180  % 
52  5 

178  % 

150  % 

152  ; 
92 

145  % 
118  S 
134  % 
43 
665 

4.84  45 
5.17  \ 
4.86  60 

16  % 

60 


105 


163  >/B 
210 
176  % 

48  y, 

1  <o 

147 

147 
92 

1  »l 

117 

129 

41  h 

645 
4.83  85 
5.17  % 
4.86  20 

ï6  * 

6  2  yt 


% 
* 


8 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

11,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 

A  vue   1  0/0 

A  sept  jours  de  préavis   2  0/0 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  0/0 

A  2  et  3  ans   3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   -4  0/0 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  effets. 

CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 
PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà  de  3  ans   3  1/2  0/0 

De  1  an  à  3  ans   3  0/0 

De  6  mois  à  1  an   20/0 

A  vue   11/2  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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E.  MATHIEU-PLESSY& 

11,  rue  de  Cluny  —  PARIS 


ENCRE 

adoptées  par  toutes  les 
grandes  Administrations 
\de  France  &  de  l'Étranger 

ENCRES 

I  MATHIEU-PLESSÏ 

Chez  tous  les  Papetier? 

173 


'M^'vnlE'POUb-tNOi-' 


Chemins  de  fur  de  l'Etat.  —  Cartes  d'excursion 
de  15  jours. 

On  a  beaucoup  parlé  dos  avantages  qu'offrent 
aux  voyageurs  les  abonnements  généraux  de 
15  jours  l'iV'i's  en  Suisse  cl  en  1  Belgique.  Il  n'est 
pas  sans  intérêt  de  rappeler  que,  depuis  plusieurs 
années,  les  Chemins  de  fer  de  l'Etat  français  met- 
tent à  la  dis- position  du  public  pendant  la  saison 
d'été  désabonnements  du  même  genre. 

Ces  abonnements  sont  de  deux  sortes.  Les  uns 
donnent  droit  à  la  circulation  gratuite  sur  tout  le 
j-éhciu  moyennant  le  prix  très  réd lit  de  135,  100 
ou  75  fr.,  suivant  la  classe.  Los  autres  sont  li- 
mités ;i  )a  partie  du  réseau  située  au  sud  de  la 
Loire  el  ne  coûtent  respectivement  que  100,  75  ou 
50  fr.  Les  cartes  peuvent  être  demandées  à  une 
gare  quelconque  des  Chemins  de  for  de  l'Etat  ou 
ro  Contrôle  des  Recettes,  4b,  rue  Saint-Lazâre. 

  '7'. 


IMIKIMKKIE  IJE  LA  IMtEKSB 

n.  rue  du  Croissant.  Puis.  —  stmart. 


i>ni>. 


SOCIETE  ANONYME  DES 

GALERIES  LAFAYETTE 

Siège  social  :  1,  rue  Lafayette,  i 


Avis  de  convocation 

Messieurs  les  Actionnaires  de  la  Société  ano- 
nyme des  Galeries  Lafayette,  au  capital  de 
10.000.000  dje  francs,  dont  le  siège  est  à  Paris, 
rue  Lafayette,  n°  1,  sont  convoqués  en  assem- 
blée générale  ordinaire  annuelle,  pour  le  sa- 
medi ê3  septembre  1905,  à  une  heure  et  demie, 
en  l'Hôtel  de  la  Société  des  Ingénieurs  civils 
de  France,  rue  Blanche,  n°  19,  à  Paris. 

A  l'effet  de  délibérer  sur  l'ordre  du  jour  sui- 
vant : 

ORDRE  DU  JOUR 

Rapport  du  conseil  d'administration  sur  les 
opérations  sociales  de  l'exercice  1904-1905  ; 

Rapport  des  commissaires  ; 

Approbation,  s'il  y  a  lieu,  des  comptes  de 
l'exercice  1904-1905  et  fixation  du  dividende  ; 

Nomination  d'un  administrateur  ; 

Nomination  des  commissaires  pour  l'exer- 
cice 1905-1906. 

Nota.  —  Il  est  rappelé  nue  MM.  les  Action- 
naires propriétaires  d.'au  moins  dix  actions, 
pourront  seuls  faire " partie  de  l'assemblée; 
toutefois,  les  propriétaires  de  moins  de  dix 
actions  peuvent  se  réunir  pour  former  ce 
nombre  et  se  faire  représenter  par  l'un  d'eux. 

Les  titres  au  porteur  ou  les  récépissés  cons- 
tatant le  dépôt  de  ces  titres  dans  un  établis- 
sement de  banque  ou  de  crédit  devront  être 
remis  aux  bureaux  de  la  comptabilité,  40,  bou- 
levard Haussmann,  cinq  jours  au  moins  avant 
la  réunion. 

Le  Conseil  d'Administration. 


SOCIETE  ANONYME  DE  TRAVAUX 

DYLE  ET  BACALAN 

CAPITAL  SOCIAL  :  10.500.000  FRANCS 

Siège  social  :  15,  avenue  Matignon,  Pans 

Le  Conseil  d'Administration  a  l'honneur  d'infor- 
mer MM.  les  porteurs  de  Bons  décennaux  de 
l'émission  1904  qu'il  sera  procédé,  en  séance  pu- 
blique, le  7  septembre  1905,  à  2  heures  1/2  de 
l'après-midi,  au  siège  social,  15,  avenue  Matignon, 
à  Paris,  au  1er  Tirage  de  895  Bons  (émission  du 
25  octobre  1904)  à  amortir  le  ltr  octobre  1905. 

Les  Bons  qui  sortiront  à  ce  tirage  seront  rem- 
boursés à  500  francs  l'un,  à  partir  du  1"  octobre 
1905. 
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Banque 
A.  Froidefond 

29,  Rue  de  la  Chaussêe-d'Antin,  PARIS  (9'  Arr1) 
Maison  Fondée  en  -1  878 

ORDRES  DE  BOURSE 

au  Comptant  et  a  Terme 
AVANCES  SUR  TITRES,  MÊME  NON  COTÉS 

Ouvertures  de   comptes  courants,  à  vue  ou  à 
échéances  fixes, à  intérêt  variant  entre  3  et  6%  l'an. 
EMPLOI  DE  CAPITAUX  ET  DE  TITRES 
en  compte  de  Reports  aux  conditions  suivantes  : 

à  un  an          4  % 

à  six  mois...  3  % 
a  trois  mois,  3  % 
ESCOMPTE  D'EFFETS  DE  COMMERCE 

RENSEIGNEMENTS  GRATUITS 


La  Compagnie  d'Orléans  vient  de  faire  éditer 
deux  séiies  de  six  rartes  postales  artistiques, 
représentant  les  admirables  chfdoaux  des  bonis 
de  la  Loire,  desservis  par  son  réseau. 

Ces  deux  séries  de  cartes  postales  sont  revêtues 
d'une  couverture  moyen- ;'tge,  qui  comporte,  avec 
des  renseignements  sur  les  billets  d'excursions  en 
Touraine  et  aux  cliàleaux  des  bords  de  la  Loire, 
des  notices  sur  cbacuii  des  chfilenux  visés. 

t. lie-  sont  mises  <  n  vente  dans  ses  principales 
gares  et  stations  et  bureaux  do  quartier,  au  prix 
de  0  fr.  80  la  série  de  six  cartos  (franco,  0  fr.  il£>) . 


Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  Voyages  d'excur- 
sions. 

La  Compagnie  des  Chemins  de  fer  de  l'Ouest 
fait  délivrer  pendant  la  saison  d'été,  par  ses  gares 
et  bureaux  de  ville  de  Paris,  des  billets  à  prix 
très  réduits  permettant  aux  touristes  de  visiter  la 
Normandie  et  la  Bretagne,  savoir  : 

1°  —  Excursion  au  Mont  Saint-Michel  par  Pon- 
torson  avec  passage  facultatif  au  retour  par  Gran- 
ville.  —  Billets  d'aller  et  retour  valables  7  jours. 
lre  classe,  47  fr.  70;  2°  classe,  35  fr.  75;  3'  classe, 
26  fr.  10. 

2°  —  Excursion  de  Paris  au  Havre  avec  trajet 
en  bateau  dans  un  seul  sens  entre  Rouen  et  le 
Havre. —  Billets  d'aller  et  retour  valables  5  jours. 
1"  classe,  32  fr.  ;  2-  classe,  23  fr.  ;  3°  classe,  16  fr.50. 

3°  —  Voyage  circulaire  en  Bretagne.  Billets  dé- 
livrés toute  l'année,  valables  30  jours,  permettant 
de  faire  le  tour  delà  presqu'île  b i étonne.  1" classe, 
65  fr.  ;  2e  classe,  50  fr.  —  Itinéraire  :  Rennes, 
Saint-Malo,  Saint-Servan,  Dinan,  Dinard,  Saint- 
Brieuc,  Guingamp,  Lannion,  Morlaix,  Roscoff, 
Brest,  Quimper,  Douarnenez,  Pofjt-L'Abbé,  Con- 
carneau,  Lorient,  Auray,  Quiberon,  Vannes,  Save- 
nay,  Le  Croisic,  Guérande,  Saint-Nazaire,  Pont- 
Chàteau,  Redon,  Rennes. 

Réduction  de  40  0/0  sur  le  tarif  ordinaire  accor- 
dée aux  voyageurs  partant  de  Paris  pour  rejoindre 
l'itinéraire  ou  en  revenir. 

Pour  plus  de  renseignements,  consulter  le  livret 
Guide-Illustré  du  réseau  de  l'Ouest,  vendu  0  fr.  £0 
dans  les  bibliothèques  t'es  gares  de  la  Compagnie. 
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Chemin  de  fer  d'Orléans. —  Excursion  à  Lourdes 
et  dans  les  Pyrénées,  avec  visite  du  Puits  de 
Padirac. 

Bordeaux,  Bayonne,  Biarritz,  Pau,  Lourdes, 
Picrrefittc,  Cauterets,  Luz-Saint-Sauveur,  Cirque 
de  Gavarnie,  Luchon,  Toulouse,  Rocamadour 
(Puits  de  Padirac). 

Billets  à  prix  réduits. 

Départ  de  Paris-Quai-d'Orsay,  le  16  septem- 
bre 1905. 

Durée  du  voyage  :  10  jours. 

D'accord  avec  l'Agence  des  Voyages  Modernes, 
la  Compagnie  d'Orléans  fera  émettre  les  billets 
d'excursion  comprenant  : 

1°  Le  transport  en  chemin  de  fer  ; 

2°  Les  chambres,  service  et  repas  (vin  Compris)  ; 

3°  Le  transport  en  omnibus  et  en  voitures  ; 

4°  Les  entrées  et  visite  des  monuments  ; 

5°  Les  soins  des  Guides-Conducteurs  de  l'ex- 
cursion. 

(Par  les  soins  et  sous  la  responsabilité  de 
l'Agence  des  Voyages  Modernes.) 

Prix  de  l'excursion  complète  :  lre  classe,  330  fr.; 
2«  classe,  290  fr. 

Le  nombre  des  places  est  limité. 

Les  billets  sont  exclusivement  délivrés  dans  les 
bureaux  de  l'Agence  des  Voyages  Modernes,  1,  rue 
de  l'Echelle,  à  Paris. 
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C'iemins  de  fer  de  l'Etat.  —  Bains  de  mer  de 

l'<  >céan, 

On  sait  que  le  réseau  do  l'Etat  dessert  toute  la 
partie  du  littoral  comprise  entre  l'embouchure  do 
la  Loire  et  celle  de  la  Gironde.  C'est  dans  cette 
région  que  se  trouvent  les  plages  si  fréquentées 
de  Royan  et  des  Sables-d'Olonne  et  beaucoup 
d'autres  également  attrayantes  (La  Rochelle,  Por- 
nic,  Saint-Gilles,  Chatelaillon,  Foui  as,  etc.). 

Soucieuse  d'en  faciliter  l'accès  au  public.  l'Ad- 
ministration îles  Chemins  de  fer  de  l'Etat  délivre 
au  départ  de  Pîris,  pendant  la  belle  saison,  des 
billets  d'aller  et  retour  à  prix  réduits  dits  «  billets 
do  bains  de  mer  ».  Ces  billets  ont,  au  gré  du 
voyageur,  une  validité  de  33  jours  ou  de  5  jours 
seulement. 

Le  prix  des  bil'ets  de  33  jours  correspond  sen- 
siblement à  celui  des  billets  d'aller  et  retour  ordi- 
naires, et  moyennant  une  légère  augmentation,  on 
obtient  la  faculté  de  s'arrêter  à  toutes  les  gares 
du  parcours.  La  validité'  primitive  de  ces  billets, 
peut  être  prolongée  de  une  ou  deux  fois  honte 
jours  contre  paiement  d'un  supplément  .le  10  ou 
20  0/0. 

Les  billets  de  5  jours  sont  valables  du  vendredi 
do  chaque  semaine  au  mardi  suivant,  ou  de 
l'avant-veillo  au  surlendemain  d'un  jour  férié. 
Leur  prix  est  celui  «les  billots  simples  augmenté 
d'un  dixième. 
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COMPAGNIE  DES  TABACS  DE  PORTUGAL 

Ventes  du  15«  exercice  (ler  avril  1905  au  31  mars  1906) 


Continent 

Colonies 

Droits  d'importation 
(Chiffres  provisoires) 

Mois  d'août  1905  

Kilogr. 

Reis 

Kilogr. 

Reis 

Kilogr. 

Reis 

199.598 
785.406 

790:182.9f5 
3109:304.005 

19.855 
83.932 

18:894.050 
79:453.40!) 

4.043 
16.141 

18:192.510 
72:636.420 

Produit  des  mois  antér* 

Tçtaux  au  31  août  190."). . 

955.004 

3899 : 486.940 

103.787 

98:347.450 

20.184 

P0  : 828.930 

Période  corresp.  de  l'eierc.  an(érr 

1007.496 

3976:550.410 

132.056 

121:855.340 

21.348 

96 : 005.570 

Différence: 

En  faveur  de  1905-1906. 
En  faveur  de  1904-1905. 

33.492 

28! 269 

23: 507  .'890 

î"  164 

5:236.640 

77:063.470 
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CIE  GÉNLE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 

Marseille,  Le  Havre,  Nancy,  Orléans 

Recettes  du  1er  janvier  au  31  août 

1905   7.493.492  35 

Recettes  du  1"  janvier  au  31  août 

1904    6.952.176  90 

Résultats  en  faveur  de  1905 .      541.315  45 
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COMPAGNIE  FRANÇAISE 
POUR  L'EXPLOITATION 
DES  PROCÉDÉS  TH0MS0N-H0UST0N 

SOCIÉTÉ  ANONYME  Al.'  CAPITAL  DE  40.000.000  DE  FRANCS 

Siège  Social  :  10,  rue  de  Londres,  10,  Paris 

Paiement  du  coupon  des  obligations  5  0/0 

Le  coupon  d'intérêts  semestriels  n°  19,  échéant 
le  1"  octobre  1905,  sera  payé  à  raison  de  11  fr.  49 
au  porteur  et  de  12  francs  au  r.ominatif,  nets  d'im- 
pôts, au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris, 
14,  rue  Bergère,  à  sa  succursale,  2,  place  de 
l'Opéra  et  dans  ses  bureaux  de  quartier  et  agences 
de  province. 

Les  obligations  désignées  par  le  sort  au  tirage 
du  9  septembre  1905  seront  remboursables  à  496 
francs,  impôt  déduit,  aux  mêmes  caisse?,  à  partir 
il u  1"  octobre  prochain. 

Remboursement  des  obligations 

MM.  les  Ie.teurs  d'obligations  5  0/0  sont 
ment  informés  que  le  Cmseil  d'administr 
usant  de  la  faeulté  que  la  Compagnie  s'est 
vée  à  l'émission,  a  décidé  de  procéder,  le  lul 
1908,  au  remboursement  anticipé  de  la  totali 
obligations  5  0/0  restant  en  circulation  à 
date. 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et  des  Grands  Kxpreaa  Buropéess 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1904  1905 
Dul"janvierau20  aoùt.Fr.    9.995.676  11.114.824 
Du  21  au  31  août   472.170  548.169 


égale- 
ation, 
réser- 
'  avril 
té  des 
celte 
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10.467.846  11.662.893 

Différence  en  faveur  de  1905. . .  1.195.147 

  1?6 


SOCIETE  METALLURGIQUE  DE 
L'OURAL  VOLGA 

Société  anonyme  au  capital  de  25.000. 000  de  fr 
Siège  social  :  64,  rue  de  la  Victoire,  Paris 


AVIS  AUX  ACTIONNAIRES 

L'Assemblée  générale  extraordinaire  convoquée 
pour  le  9  septembre  1905  n'ayant  pu  être  tenue,  le 
nombre  des  actions  déposées  en  vue  de  cette 
assemblée  n'étant  pas  suffisant,  MM.  les  Action- 
naires sont  convoqués  à  nouveau  en  assemblée 
générale  extraordinaire  pour  le  mercredi  4  octo- 
bre prochain,  à  •'!  heures  1/2  de  relevée,  au  Siège 
social,  64,  rue  de  la  Victoire,  à  Paris,  l'ordre  du 
jour  de  cette  assemblée  restant  le  même,  savoir  : 

1°  Réduction  du  capital  social  et,  comme  consé- 
quence, modification  de  Farttclé  6  des  statuts. 

2"  Modification  de  l'article  7  des  statuts; 

3°  Approbation  des  accords  intervenus  avec  la 
Société  des  Aciéries  et  Chantiers  de  Paratofl'; 

4°  Autorisation  à  donner  au  Conseil  d'adminis- 
tration à  l'effet  de  poursuivre  la  transformation  ou 
la  reconstitution  de  la  Société  en  Société  russe, 
en  conformité  des  stipulations  du  Concordai  et  des 
accords  avec  la  Société  de  Paratoff  ci-dessus  visés. 

Conformément  à  l'article  41  des  statuts,  tout 


propriétaire  de  cinq  actions  au  moins  pourra 
assister  à  cette  assemblée. 

Tous  propriétaires  d'un  nom  lire  moindre  d'ac- 
tions peuvent  se  réunir  pour  former  le  nombre 
nécessaire  et  se  faire  représenter  par  l'un  d'eux. 

Tout  actionnaire,  membre  de  l'assemblée,  a  le 
droit  de  se  faire  représenter  par  un  mandataire, 
également  membre  do  l'assemblée. 

Pour  avoir  le  droit  d'assister  à  cette  assemblée, 
les  Actionnaires  devront  avoir  déposé  leurs  titres 
au  plus  tard  le  deux  octobre  : 

A  Paris  : 

Au  Siège  Social,  *"4,  rue  de  la  Victoire; 
A  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas; 
Au  Crédit  Lyonnais; 

Au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris  ; 

A  la  Société  Générale: 

Au  Crédit  Industriel  et  Commercial: 

A  la  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'In- 
dustrie, et  à  leurs  succursales  cl  agences  à 
Paris,  en  province  et  à  l'étranger; 

A  Saint-Pétersbourg  : 

A  la  Banque  d'Escompte  de  Saint-Pétersbourg,  où 

les  cartes  d'admission  pourront  être  retirées. 

Il  sera  alloué  aux  act:onnaires,  présents  ou 
représentés  à  l'assemblée,  un  jâton  de  présence 
de  un  franc  par  action  ayant  pris  part  au  votev 
dans  le  cas  où  l'assemblée  réunirait  le  nombre 
d'actions  nécessaires  pour  délibérer  valablement. 

Le  Conseil  d'Administration. 
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Emprunt  Russe  4  %  Or 

(1889) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé,  le  19  août/1"  septembre  1905,  au  ti- 
rage des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus 
nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  18  novembre/ler  décem- 
bre 1905  : 

En  Russie,  aux  guichets  de  la  Banque  de  l'Etat; 
à  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas, 
au  Comptoir  National  d'Escompte,  au  Crédit 
Lyonnais,  à  la  Société  Générale  pour  favoriser 
le  développement  du  Commerce  et  de  l'Indus- 
trie en  France,  à  la  Société  Générale  de  Crédi- 
Industriel  et  Commercial  et  chez  MM.  E. 
Hoskieret  C°;  à  Berlin,  chez  MM.  Mendelssohn 
et  C°,  à  la  Berliner  Handelsgesellschaft,  et  chez 
MM.  Robert  Warschauer  et  G"  ;  à  Londres,  chez 
MM.  Baring  frères  et  C°  (Limited)  et  C.  I.  Ham- 
bro  and  Son;  à  Amsterdam,  chez  MM.  Hope 
et  C°  et  à  la  Succursale  de  la  Banque  de  Paris 
et  des  Pays-Bas;  à  New- York,  chez  MM.  Ba- 
ring Magoun  and  C°. 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
18  novembre/ 1"  décembre  1905  ;  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants, 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 
A  125  roubles  or 

6026  à  6050  42301  à  42325  58676  à  5S700 
68001  68025  69376  69400  106276  106S0O 
115976  116000  181151  181175  184801  184825 
200976  201000  216701  216725  226926  226950 
233626  233650  237876  237900  252026  252050 
252876  252900  267776  267800  280726  280750 
281826  281850  284451  284475  284751  284775 
339651  339675  344776  344800  3801501  380625 
416251  416275  430301  430625  455201  455225 
462601  462625  464301  464825  484901  484925 
505801   505825     503426  508450      520676  520700 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


546651 
557476 
647126 
660376 
712101 
742276 


546675 
5B750Q 
647150 
666400 
712125 
742300 


811201  à  811225 
843601  843625 
886601  886625 

956526  à  956550 
991876 


551726  551750 

569026  569050 

049951  649975 

669201  669225 

726551  726575 

790401  790425 
A  625  roubles  or 

834426  à  834450 

877501  877525 

895451  895475 
A  3.125  roubles  or 

957701  à  957725  991026  à  991050 
à  919900     993951  à  993975- 


557301  557325 

611226  611250 

663776  663800 

707620  707650 

730001  730025 

790751  790775 

840426  à  840450 

883776  883800 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
4  0/0  or  1889,  sorties  aux  tirages  antérieurs, 
qui  n'ont  pas  été  présentées  au  rembourse- 
ment au  19  août/1"  septembre  1905.  A  partir 
des  termes  désignés  entre  parenthèses,  ces 
obligations  ne  portent  plus  d'intérêt. 

A  125  roubles  or 
5567  5572  à  5575  (19  mai/1"  juin  1903),  6632 
à  6638  (18  novembre/1"  décembre  1902),  7309 
(19  mai/1"  juin  1901 1,  8-409  8410  (18  novembre/1" 
décembre  1900.,  1-3854  13871  à  13874  (19  mai/1" 
juin  1903),  20183  à  20187  24128  (18  novembre/ 
1"  décembre  1901\  28256  28263  à  28268  (19 
mai/1"  juin  1903),  29102  29103  29107  29108 
29118  29119  29121  29122  31052  31062  à  31065  31870 
à  31875  '19  mai/1"  juin  1904),  32701  à  32725  (19 
mai/1"  juin  1905),  38502 à38506  38508  38509  38517 
(19  mai/1"  juin  1903),  38626  à 38628  S8634  38637 
38638  38644  à  3S646  (18  novemhre/1"  décembre 

1900)  ,  47800  C 19  mai/ 1"  juin  1902),  61059  61062 
61068  (19  mai/1"  juin  1903),  62430  62431  62435 
62437  à  62439  62441  63442  62447  à  62449  (19  mai/ 
1"  juin  1904  .  64577  à  64579  64581  64582  64588 
64589  64599  (18  novembre/1"  décembre  1903), 
65176  4  65200  19.  mai/1"  juin  1905),  66029(18 
novembre /l"  décembre  1903),  70060  à  70062  70065 
70068  70073  à  70075  (18  novembre/ 1"  décembre 
1905),  70 -.01  à  70207  70216  70217  70224  (19  mai/ 
1"  juin  1904  .  72370 à  72400  72626  à  72650  (19  mai/ 
1"  juin  1905  .  74603  74604  74606  à  74609  74612 
74613  (18  novembre/1"  décembre  1904),  75726  à 
75750  (19  mai  l"  juin  1905,,  70372  à  76375  (19  mai/ 
1"  juin  1902),  77267  (20  mai/1"  juin  1894),  79542 
!19  mai/1"  juin  1904),   82793  (19  mai/1"  juin 

1901)  ,  86451  à  80475  (19  mai/l"  juin  1905), 
88454  88459  8S  460  88463  à  88465  88472  à  88475  (19 
mai/1"  juin  1904  ,  90384  90386  90390  (18  novem- 
bre/1" décembre  1902),  92128  (18  ndvembre/1" 
décembre  1900),  93253  93254  (18  novembre/1" 
décembre    1902),   94327  94339  (19  mai/1"  juin 

1902)  .  97962  (19  mai/1"  juin  1901),  98051  à  98015 
98001  98074  (18  nuvembre/1"  décembre  1902), 
98157  (18  novembre/1"  décembre  1900),  99385 
99380  (19  mai/1"  juin  1901),  101401  101462  (18  no- 
vembre/1" décembre  1902),  101754  à  101758 
101760  à  101763  101766  à  101770  101773  (18  no 
vembre/1"  décembre  1904),  105201  (19  mai/1" 
juin  1905),  105040  à  105042  105644  105645  105647  à 
105650  (18  novembre/1"  décembre  1904),  106057 
106070  106074  100075  19  mai/1"  juin  1904),  107720 
à  107750  10^776  à  109800  .19  mai/1'"  juin  1905;, 
109876  il  109878  109880  à  109882  109898  (19  mai/1" 
juin  L904  .  111464  (19  mai/1"  juin  1900),  112258 
112259  112271  112272  112274  (19  mai/l"juin  1903), 
114328  114346  W  mai/1"  juin  1904),  115494  (19 
mai/1"  juin  1901),  118794  118795  (18  novembre/ 
l-  décembre  19U4j,  119382  4119265  '20  mai/ 1" 
Juin  1897),  122260  122261  132271  à  123275  (18 
novembre  1"  décembre  1904),  122468  (19  mai/1" 
juin  1901),  125270  ft  135800  19  mai/1"  juin  1905., 
12582'.)  125885  125830  135850  (19  mai/1"  juin  1902), 
l  ;  i81  '.)  l  >., 1 1  i  riuvombre/l"  décembre  1901), 
WGHO»  ■•;>.  .  )'.m-4l  (18  novembre/ 1"  dé- 
cembre I90»i,  l  ;  (  18  novembro/1"  décembre 
1901),     138756  à  l!!87ôy     1518762  à  138708  138772 

1  nui  1  •■  juin   1904),    1519201   à  139205 

1"  •  H  nuvenibro/1"  décembre  1901), 

140994  1<  juin  1901),  142626  a  142050  (19 


mai/1"  juin  1905),  143326  a  143330  143336  a  143338 
143340 à  145)344  143348  143349  (19  mai/1"  juin 
r90î),  144376  à  144400  (19  mai/1"  juin  1905), 
150234  150235  150249  150250  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1901),  151926  à  151932  151934  151935  151937 
à  151942  151955  à  151950  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1902),  152226  152227  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1900),  153505  153506  153522  (19  mai/1" 
juin  1902),  155386 à  155393  (19  mai/1"  juin  1904), 
163751  à  163775  (19  mai/1"  juin  1905),  167305 
167306  (18  novembre/ 1"  décembre  1901),  109780 
169781  169786  169789  (18  novembre/1"  décembre 
1902),  176376  à  176384  176393  176394  176398  176690 
à  176694  176697  (18  novembre/1"  décembre  1903), 
178351  à  178358  178361  à  178374  (19  mai/1"  juin 

1904)  ,  179920  à  179950  ^19  mai/1"  juin  1505),  182076 
à  182082  182087  182091  182093  182094  182096  à 
182100  (18  novembre/1"  décembre  1904),  182251  à 
182257  182266  182267  182270  à  182275  (18  novem- 
bre/1" décembre  1900),  183256  à  183259  (19  mai/ 
1"  juin  1901),   183451  à  183475  (19  mai/1"  juin 

1905)  ,  185453  à  185463  185466  à  185469  (18  novem- 
bre/l"  décembre  1904),  185470  à  185500  (19  mai/ 
1"  juin  1905),  191069  (19mai/l"  juin  1604),  102876 
à  192900  (19  mai/1"  juin  1905),  195576  à  195600 
(19  mai/1"  juin  1904),  195755  (18  novembre/1" 
décembre  1903),  204304  204305  (19  mai/1"  juin 

1901)  ,  204379  204395  à  204399(19  mai/1"  juin  1903), 
208880  208881  208892  (18  novembre/1"  décembre 

1902)  ,  212912  à  212914  (19  mai/1"  juin  1902), 
212956  212968  à  212975  (18  novembre/1"  décem- 
bre 1904),  213751  à  213775  (19  mai/1"  juin  1905), 
213801  213814  à  213825  218929  à  218932  218942  à 
218945  (18  novembre/1"  décembre  1902),  219401 
219402  219405  219407  219408  219410  à  219421  (18 
novembre/1"  décembre  1904),  225751  225763 
(19  mai/1" juin  1902),  231186  231187  231193  231195 
à  231198  (18  novembre/1"  décembre  1902),  236751 
à  236774  (19  mai/1"  juin  1904),  237376  à  237378 
237388  à  237397  (19  mai/1"  juin  1903),  243076  à 
243100  (19  mai/1"  juin  1905),  2445305  244308  244318 
(18  novembre/1"  décembre  1902),  245051  à  245075 
(19  mai/1"  juin  1905),  246981  246983  246984 
246989  246994  (18  novembre/ 1"  décembre  1902), 
248314  à  248321  (19  mai/1"  juin  1903),  248328  à 
248342  248349  248350  (19  mai/1"  juin  1904), 
251370  (19  mai/1"  juin  1900),  252726  à  252750  (19 
mai/1"  juin  1905),  253148  à  253150(18  novembre/ 
1"  décembre  1900),  254104  254106  à  254116  254120 
(19  mai/1"  juin  1904),  256253  à  256256  256264  à 
256272  256275  (18  novembre/ 1er  décembre  1904), 
258884  258900  (19  mai/1"  juin  1902),  259051  à 
259075  (19  mai/ 1"  juin  1905,,  266079  266080  (19 
mai/1"  juin  1901),  268689  26S696  268695)  268700 
(18  novembre/1"  décembre  1904),  209001  à 269025 
(19  mai/1"  juin  1905),  269276  269283  (19  mai/1" 
juin  1903),  270026  270036  (19  mai/1"  juin  19041, 
280078  à  5*80083  280100  (19  mai/1"  juin  1903), 
280435  (19  mai/1"  juin  1901),  2814M  à  281 456 
281458  281459  281462  à  281469  (19  mai/1"  juin 
1904),  282109  282111  282112  282114  282119  à  282123 
(18  novembre/1"  décembre  1903),  284826  à  284850 
(19  mai/1"  juin  1905),  288368  288369  (19  mai/1" 
juin  1903),   288855  (18  novembre/1"  décembre 

1903)  ,  289486  a  289490  239493  289494  289497  289498 
289500  285)684  289696  285)65)8  à  389700  (18  novem- 
bre/1" décembre  1904),  292720  à  292750  293276  «4 
2953300  (19  mai/1"  juin  1905),  291751  à  294764  (18 
novembre/1"  décembre  1904),  296082  (18  no 
vembre/1"  décembre  1902),  296102  à  296110 
296114  a 25)6125  (18  novembre/1"  décembre  1904), 
298309  à 2983 11  (19mai/l"  juin  1900),  300976  3005)77 
300984  3005)85  5100989  30005)2  3005)5)9  JHHOOO  (18  no- 
vembro/l"  décembre  1903),  30405!)  804008  304063 
804067  à304071  5305410  305414  (19 mai/1"  juin  1904), 
307959  à  307963  807966  à  3075)68  307973  (18  nu- 
vembro/1"  décembre  10053),  312403  812404  312425 
(19  mai/1"  juin  1908),  31433!)  314343  à  3  1  45)47  (19 
mai/1"  juin  1901),  310170  310177  31015)7  3101118 
(18  novombre/1"  décembre  1903 1.  818204  318206 
318215!  a  818215  318220  a  318222  (1!)  mai/1"  juin 
L904),  32I-.mii  821335  821361  à  831276  326126  i\ 
836150  .19  imii/1-  juin  1905.,  328968  328969  (19 


mai/1"  juin  1901),  329802  à  3Ï9805  (18  novembre/ 
1"  décembre  1900),  336266  (19  mai/1"  juin  1901), 
336615  336616  336620  836621  337187  (19  mai/1" 
juin  1900),  34:3776  343777  343800  (18  novembre/ 
1"  décembre  1904),  345901  à  345925  (19  mai/1" 
juin  1905),  346858  346860  346866  346872  (19  mai/ 
1"  juin  1902),  349451  349452  349454  350028  à 
350041  5350044  à  350047  (18  novembre/1"  décem- 
bre 1903),  353601  353602  353605  353614  353615 
5353617  à  353622  353625  (18  novembre/1"  décem- 
bre 1904),  358526  à  358529  360505  (18  novembre/ 
1"  décembre  1902),  363855  363856  363870  à  363875 
(19  mai/1"  juin  1904),  364721  (19  novembre/1" 
décembre  1895),  3841U  384115  384120  386576  (19 
mai/1"  juin  1903),  386761  à  386774  (18  novem- 
bre/1" décembre  1902),  389676  à  389700  (19  mai/ 
1"  juin  1905),  392778  392779  392796  392797  (19 
mai/1"  juin  1904),  394180  à  394188  394191  à 394200 
395676  395089  395690  395694  395696  à  395699  (18 
novembre/l"décembrel904), 395726 395727  395729 
3957539  à  395750  (19  mai/1"  juin  1904),  400706 
400707  400712  à  400715  (18  novembre/1"  décem- 
bre 1904),  405461  (19  mai/1"  juin  1903),  407151 
407153  à  407155  407157  407158  407165  à  407168 
407171  407174  407175  (18  novembre/1"  décembre 
1904),  409281  à  409288  (19  mai/1"  juin  1902), 
414677  à  414680  414682  414683  414685  414698(19 
mai/1"  juin  1904),  421470  -421471  (18  novembre/ 
1"  décembre  1903),  427941  à  427945  427950  (19 
mai/1"  juin  1902),  429470  à  429500  (19  mai/1" 
juin  1905),  432206  à  432208  432222  432223  433832 
432836  432841  à  432845  (19  mai/1"  juin  1903), 
434228  434229  434233  à  434249  (18  novembre/1" 
décembre  1904),  436126  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1901),  436342  à  436347  (19  mai/1"  juin 
1901),  438491  438498  à  438500  (19  mai/1"  juin 
1903),  440551  440552  (18  novembre/1"  décembre 

1903)  ,  443936  à  443950  (19  mai/l00  juin  1905), 
444776  444777  444779  à  444784  444790  à  444798 
(18  novembre/1"  décembre  1903),  448022  448024 
(18  novembre/1"  décembre  1902),  459304  449305 
449310  à  449313  449319  449320  (18  novembre/1" 
décembre  1903),  450926  à  45(930  452126  à  452150 
(19  mai/1"  juin  1905),  452751  452753  (18  novem- 
bre/1" décembre  1903),  453453  453454  453456' 
453459  à  453466  453472  à  453475  (19  mai/1"  juin 

1904)  ,  454701  à  454725  (19  mai/1"  juin  1905), 
455014  455015  455023  (18  novembre/1"  décembre 
1900),  455197  (18  novembre/1"  décembre  1901), 
460354  460355  460359  à  460363  460367  à  460375  (19 
mai/1"  juin  1900),  463504  463505  463509  463511 
463512  463514  à  463518  463521  463522  463728  à 
403730  463732  463736  à  463739  463742  à  463750  (18 
novembre/1"  décembre  1904),  465351  à  465375 
(19  mai/1"  juin  1905),  474257  474258  474267  474268 
474271  (19  mai/1"  juin  1903),  475980  475981  475986 
à  475988  475990  à  476000  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1902),  486753  486754  486756  486757  48676S 
à  4S6766  (19  mai/1"  juin  1903),  488226  à  488248 
(19  mai/1"  juin  1904),  488278  à  488280  (18  no- 
vembre/1" décembre  1905)),  489311  à  489320  (19 
mai/1"  juin  1904),  494260  494263  à  494375  (18 
novembre/1"  décembre  1904),  49~376  497377 
45)7381  à  407383  497388  497389  (19  mai/1"  juin 
1903),  500879  a  500881  500888  à  500890  500892  500898 
50090U  (18  novembre/ 1"  décembre  1904),  503332 
à  503334  503339  (19  mai/1"  juin  1903),  509805  a 
509808  509811  à  509813  509824  509825  (18  novem- 
bre/1" décembre  1904),  510053  5100," 8  à  510061 
510251  510256  510260  à  510262  510267  à  510269 
510275  (19  mai/1"  juin  19,53),  520251  520253  à 
520255  (18  novembro/1"  décembre  1903),  534576 
à  524579  (18  novembre/1"  décembre  1900),  525243 
à  525246  525402  (19  mai/1"  juin  1903),  527251  à 
527275(19  mai/1"  juin  1905),  527406  à  527408  (19 
mai/1"  juin  1901),  530003  à  580008  542840  542347 
à  542349  (19  mai/1"  juin  1902),  542601  à  542625 
(19  mai/1"  juin  1905),  544905  544906  544921 
644935  (18  novembre/1"  décembre  1903),  544999 
545000  (18  novembre/ 1"  décembre  1902),  545)5)51 
à  549075  (19  mai/1"  juin  15)05),  563269  à  553378 
(19  mai/1"  juin  1900),  555660  à  655064  (18  no- 
vembro/1" décembre  1903),  556479  a  656486 
556485  à  556492  556494  à  550490  (19  mai/1"  juin 
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1904)  ,  557580  à  557582  557584  557585  (18  novem- 
bre/1" décembre  1904),  559108  à  55SM7  559119  à 
559124  (19  mai/1"  juin  1903),  562127  562377 
562387  à  562396  562399  562400  (19  mai/1"  juin 
19041.  563411  563412  (19  mai/1"  juin  1900),  565144 
(18  norembre/1"  décembre  1903),  567927  à  567929 
569369  569370  (19  mai/1"  juin  1903),  569716  (18 
novembre/1"  décembre  1903),  571352  (18  novem- 
bre/1" décembre  1900),  571851  à  571865  (19  mai/ 
1"  juin  1901).  573568  (19  mai/1"  juin  1900). 
577876  à  577878  (18  novembre/ 1er  décembre 

1901)  ,  581334  à  581336  (18  novembre/1"  décem- 
bre 1900),  584080  à  584082  584085  à  584087  584091 
584092  (19  mai/1"  juin  1903),  584176  à  584200 
(19  mai/1"  juin  1905),  588401  588415  à  588425  (19 
mai/1"  juin  1904).  589601  à  589610  (18  novem- 
bre/1" décembre  1900),  591127  à  591129  591735  a 
591738  (18  novembre/1"  décembre  1902),  592578 
à  592600  (18  novembre/1"  décembre  1904),  592876 
592885  592889  592890  (19  mai/1"  juin  1904), 
593401  à  593405  593*07  593408  593411  593421  à  593424 
(18  novembre/1"  décembre  1904),  602026  à  602050 
(19  mai/1"  juin  1905),  605006  à  605065  606323  à 
606334  606339  à  606341  (19  mai/1"  juin  1902), 
606961  à  606966  (19  mai/1"  juin  1900),  607201 
607204  à  007209  687215  607216  607218  à  607222 
607224  607225  610580  à  610584  610587  610588  610591 
à  610593  610595  010596  (18  novembre/1"  décem- 
bre 1904),  612969  612970  612972  617888  617888 
617889  617894  617890  617897  (18  novembre/ 1" 
décembre  1903),  621881  621882  (19  mai/1"  juin 
1903),  626993  à  626997  (19  mai/1"  juin  1904), 
631176  à  631186  631188  à  631200  (19  mai/1"  juin 

1905)  ,  632107  à  632114  632119  632120  (18  novem- 
bre/1" décembre  1901»,  634604  634605  634607 
634021  à  634624  (18  novembre/1"  décembre  1900), 
649140  649142  à649144  (18  novembre/1"  décembre 

1902)  ,  651706  G51712  651713  051723  651724  (19  mai/ 
1«  juin  1904).  652967  652969  (18  novembre/1" 
décembre  1903),  658979  à  658986  658997  658999 
859000  (19  mai/1"  juin  1904  ,  66110!  à  661107 
661110  à  661112  661114  à  661116  661121  à  661124 
(18  novembre/1"  décembre  1901),  661848  à  661850 
(19  mai/1"  juin  1901),  663  >01  à  663925  (19  mai/ 
1"  juin  1905),  666626  à  666628  666632  660638  666641 
666642  666644  666645  (18  novembre/1"  décembre 
1903',,  667126  à  667150  (19  mai/1"  juin  1905), 
668001  à  663007  668011  668012  668014  668015  668019 
668024  (19  mai/1"  juin  1903),  668704  à  668706  (18 
ncvembre/1"  décembre  1900),  671001  671002 
671008  671015  671025  (18  novembre/1"  décembre 
1902),  672851  à  67*858  672863  à  672875  (19  mai/ 
1"  juin  1903),  673926  à  673930  073941  673942  (18 
novembre/1"  décembre  1903),  674051  à  674075 
(19  mai/1"  juin  1905),  675388  675389  675398  675399 
(19  mai/1"  juin  1901),  677386  677387  (18  novem- 
bre, 1"  décembre  1903),  684419  à  684424  (19  mai/ 
1"  juin  1903),  687603  087005  à  687607  687609 
à  687614  687625  (18  novembre/1"  décembre  1904), 
688001  à  683025  (19  mai/1"  juin  1905),  689270 
(18  novembre/1"  décembre  1901),  691876  à 
891878  691881  à  091884  691892  (Ib  novembre/ 1" 
décembre  1903),  692977  692999  693000  (18  no- 
vembre/1" décembre  1904),  694026  à  694050  (19 
mai/1"  juin  1905),  695315  195318  à  695321 
(18  novembre /l"  décembre  1901),  701676  à 
701700  19  mail"  juin  1905  ,  708074  708075 
(18  novembre/ 1"  décembre  1903),  708093  (18 
novembre/1"  décembre  1902),  708158  708159 
708173  (19  mai/1"  juin  1900),  715577  715580 
715591  715598  715599  (18  novembre/1"  décembre 
1902),  717975  (19  mai/1"  juin  1901),  718126  à 
718150  722551  à  722554  722563  à  722506  722568 
à  722573  (18  novembre/ 1"  décembre  1904), 
723239  723240  728169 à  728172  (18  novembre/ 1"  dé- 
cembre 1901),  728328  728329  728332  728:.Î33  728:338 
à  728340  7*9026  (18  novembre/1"  décembre  1903), 
731231  731232  731245  (18  novembre/1"  décembre 
19C0  ,  735576  à  735578  740573  à  740575  (19  mai/1" 
juin  1900;,  741976  à  741978  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1901),  742828  742840  à  742845  (18  novem- 
bre/1" décembre  1904),  743526  à  748583  749991 
(19  mai/1"  juin  1902),  750333  750345  750346  (18  no- 


vembre/1" décembre  1900),  751701  751702  751704 
(18  novembre/1"  décembre  1902),  754457  à  754459 
754466  754468  754470  754471  (18  novembre/ 1"  dé- 
cembre 1901),  753276  à  756286  756289  756295  7.76297 
19  mai/1"  juin  1903),  764051  à  764075  (19  mai/1" 
juin  1905),  705254  à  765258  765269  765271  765275 
(19  mai/1"  juin  1903),  767903  767908  à  767910 
767912  707923  767925  (18  novembre/ 1"  décembre 
1904),  767977  767986  767999  768000  (19  mai/1"  juin 
1902),  772638  (19  mai/1"  juin  1904),  777551  777552 
777560  à  777563  777566  777574  777575  (18  novem- 
bre/1" décembre  1904),  778851  à  778875  (19  mai/ 
1"  juin  1905),  780776  780792  à  780797  (18  novem- 
bre/1" décembre  1900),  780878  780881  à  780185 
780891  780893  à  780895  780898  à  780900  (18  novem- 
bre/1" décembre  1904),  786790  786791  (18  no- 
vembre/1" décembre  1900),  786877  (19  mai/1" 
juin  1903),  790676  à  790680  790684  790685  790087 
790690  (18  novembre/1"  décembre  1903),  790902 
790920  790922  790923  796833  7*837  796838  796842 
(18  novembre/1"  décembre  1902),  799655  799656 
799666  799667  799675  (18  novembre/ 1"  décembre 
1900),  801931  801932  (19  mai/1"  juin  1902). 

A  625  roubles  or 

814441  à  814445  (19  mai/1"  juin  1902),  815826  à 
815850  (19  mai/1"  juin  1905),  819226  à  819230 
819236  à  819245  (19  mai/1"  juin  1904),  823596  à 
823600(18  novembre/1"  décembre  1902),  827776  a 
827785  827791  à  827795  (18  novembre/1"  décem- 
bre 1904),  833301  à  833310  (19  mai/1"  juin  1901), 
834126  à  834140  834146  à  834150  848051  à  848055 
848061  à  848065  (19  mai/1"  juin  1904),  849356  à 
849360  (18  novembre/1"  décembre  1904),  850851 
à  850875  (19  mai/1"  juin  1905),  851926  à  851930 
(19  mai/1"  juin  1900),  855276  à  855290  855771  à 
855775  (18  novembre/1"  décembre  1904),  861051 
à  861075  (19  mai /l"  juin  1905),  867336  à  867340 
867346  à  867350  (19  mai/1"  juin  1903),  867821  à 
867825  (18  novembre/ 1"  décembre  1903),  869806 
à  869820  (19  mai/1"  juin  1003),  871576  à  871600 
(19  mai/1"  juin  1905),  879961  à  879965  (18  no- 
vembre/1" décembre  1903),  894226  à  894250  (19 
mai/1"  juin  1905),  898356  à  898365  (19  mai/P 
juin  1903).  903606  à  903610  (18  novembre/1"  dé 
cembre  1901),  905301  à  905310  905316  à  905325 
(18  novembre/ 1"  décembre  1904),  911826  a  911850 
(19  mai/1"  juin  1905),  916976  à  910985  916996  à 
917000  923426  à  923435  (19  mai/1"  juin  1904), 
924496  à  92470J  (19  mai/1"  juin  1905),  925451  à 
925455  925471  à  925475  (18  novembre/1"  décem- 
bre 1904). 

A  3.125  roubles  or 
929926  à  929J50  (19  mai/1"  juin  1905),  942951  à 
942975  1 18  novembre/1"  décembre  1904),  952976 
à  943000  (18  novembre/1"  décembre  1902).  952820 
à  932850  980926  à  980950  98112d  à  931150  991926 
991950  (19  mai/1"  juin  1905). 
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Emprunt  Russe  4  °/G  Or 

(Deuxième  Émission  1890) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé,  le  Î9  aoulji"  septembre  1905,  au  ti- 
rage des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus 
nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  18  novembre/1"  décem- 
bre 1905  : 

En  Russie,  aux  guicbets  de  la  Banque  de  l'Etat; 
à  Paris,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas, 
au  Comptoir  National  d'Escompte,  au  Crédit 
Lyonnais,  à  la  Société  Générale  pour  lavonser 
le  développement  du  Commerce  et  do  l'Indus- 
trie en  France,  à  la  Société  Générale,  de  Crédit 
Industriel  et  Commercial  et  cbez  MM.  E.  Hos- 
kier  et  C°;  à  Berlin,  chez  MM.  Mendelssohn 
et  C°;  à  Londres,  chez  MM.  Baring  frères  et  C° 
(Limited)  et  G.  I.  llambro  and  Son;  à  Amster- 
dam, chez  MM.  Hope  et  C°  et  à  la  Succursale 
de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas;  à 
New-York,  chez  MM.  Baring  Magoun  and  G*. 


Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
18  novembre/1"  décembre  1905;  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 
Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 

A  125  roubles  or 
10076  à  10100       20326  à  20350      122570 à  122600 
157501   157525      183151   183175      200570  200600 
217376  217400     220551   220575      235520  235860 
244176   244200     251626   251650      254001  254625 


260151 
332401 
392176 
477226 
498401 
534501 
565451 
596251 
015476 
651001 


à  266175 
332425 
392200 
477250 
498425 
534525 
565475 
596975 
615500 
651025 


A  625  roubles  or 

302876  à  302900 
346476  346500 


403451 
486220 
502226 
540351 
576776 
611276 
619001 


403475 
486250 
502250 
540375 
576800 
011300 
619025 


32737 6  à 

380301 

428120 

490576 

505451 

554776 

584470 

614301 

642851 


327400 
380:325 
428150 
490600 
505475 
554800 
584500 
614325 
042375 


669476  à  669500 
679126  679150 


A  3.125  roubles  or 

673876  à  673900  675901  à  675925 
690826   096859      714401  714425 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
4  0/0  or,  deuxième  émission  1890,  sorties  aux 
tirages  antérieurs  qui  n'ont  pas  été  présen- 
tées au  remboursement  à  la  date  du  19  août/ 
1"  septembre  1905.  A  partir  des  termes  dé- 
signés entre  parenthèses,  ces  obligations  ne 
portent  plus  d'intérêt. 

A  125  roubles  or 
4904  4912  4917  4919  à  4922  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1901),  5332  à  5335  5339  à  5341  (19  mai/ 
1»  juin  1903),  9326  9327  9341  a  9343  9345  9347 
9348  (19  mai/1"  juin  1904),  11176a  11200  (19  mai/ 
1"  juin  1905),  11576  11577  11579  à  11582  11584 
11586  à  11594  (19  mai/1"  juin  19041.  12307  à  12303 
12315  12316  12319  12324  12325  13257  13258  13260  à 
13263  13265  à  13275  (18  novembre  1"  décembre 

1904)  ,  16120  à  16122  (19  mai/1"  juin  1900),  10256 
à  16261  16263  16265  16267  à  16274  (18  novem- 
bre/1" décembre  1904),  18126  (!9  mai/1"  juin 
1903),  18551  18553  18555  18556  18563  1S571  à  18574 
(18  novembre/1"  décembre  1904),  19220  à  19250 
(19  mai/1"  juin  1905),  19802  19803  (18  novem- 
bre/1" décembre  1901),  23041  23042  23044  (18 
novembre/1"  décembre  1902),  25103  à  25107 
25109  à  25112  25117  (19  mai/1"  juin  1904  .  25711 
à  25716  (19  mai/1"  juin  1901),  27001  à  27C03  27010 
27016  à  27024  (18  novembre/1"  décembre  1902), 
2'663  à  27675  32483  à  32485  32487  32493  32494 
(19  mai/1"  juin  1902;,  36726  36727  36733  36734 
36743  (18  novembre/L"  décembre  1902),  38589 
à  38591  38596  à  38599  41951  41957  41958  41968 
41970  à  41972  (19  mai/1"  juin  1904),  42070  à  42078 
(19  mai/1"  juin  1903),  44426  à  44428  44438  44439 
44443  (18  novembre/1"  décembre.  1901),  41542 
44545  (19  mai/1"'  juin  1901),  44851  44852  44859 
à  44866  44870  (18  novembre/1"  décembre  1903), 
46179  à  46181  40188  46189  (19  mai/1"  juin  1904), 
51339  51344  51350   (18  novembre/1"  décembre 

1902)  ,  59353  59354  59358  à  59360  59363  59373  à 
59375(19  mai/1"  juin  1903),  6j776  à  63800  19 
mai/]"'  juin  1905),  63383  à  63900  (19  mai,  1"  juin 

1903)  ,  64726  à  64729  64731  à  04733  64725  04736 
64738  64739  64743  à  64750  18  novembre  1"  dé- 
cembre 1904),   66070  à  66100    19   mail"  juin 

1905)  ,  67303  à  67305  07324  67325  (18  novembre,  1" 
décembre  1901),  70200  (18  novembre  l"  décem- 
bre 1900),  76428  76437  76438  70447  70449  (18  no- 
vembre/1" décembre  1902),  76751  à  70755  76759 
à  76761  76763  76764  76770  70771  70774  76775  (19  mai/ 
l"juin  1904),  76896  70897  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1930),  85351  à  85375  (19  mai/1"  juin  1905). 
80060  86071  (18  novembre/1"  décembre  1903), 
91720  91741  91747  à  91749  92362  (18  novembre  1" 
décembre  1902),  93214  93215  93218  93230  93221 
.19  mai/1"  juin  1902),  93851  à  93375  (19  mai/1" 


4 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


juin  1905  ,  94427  94432  à  94436  94438  94450  94441 
94414  à  94448  94450  (19  mai/1"  juin  1904),  95423 
95425  (19  mai/1"  juin  1900),  96627  à  96029  96642 
(18  novembre/1"  décembre  1901),  93777  à  98780 
98782  98788  98789  (18  novembre/1"  décembre 
1904),  98954  à  98956  99341  (19  mai/1"  juin  1902), 
99501  à  99525  (19  mai/1"  juin  1!»05\  100308  à 
100308  100325  (18  novembre/1"  décembre  1902), 
100526  100527  100538  10539  100552  à  100547(15  no- 
vembre/1" décembre  1904),  100989  à  100991  100996 
(19  mai/1"  juin  1903),  102687  à  102690  (19  mai/ 
l"juin  1900),  102903  à  102911  (18  novembre/1" 
décembre  1904),  103901  à  103907  103919  à  103921 
103923  à  103^25  (19  mai/1"  juin  1904),  107351  à 
107375  (19  mai/1"  juin  1905),  108033  108034  108036 
108037  108041  108043  108047  108048  (19  mai/1" 
juin  1904),  108226  108227  108236  108246  (18  no- 
vembre/1" décembre  1903),  108927  108929  à 
108933  108935  à  108942  (18  novembre/ 1"  décem- 
bre 1904),  113476  a  113500  (19  mai/1"  juin  1905  , 
114377  114384  (19  mai/1"  juin  1903),  114430  114463 
à  114465  (18  novembre/1"  décembre  1903),  116451 
à  116475  19  mai/ 1"  juin  1905),  121139  (19  mai/ 
l"juin  1900),  123305  123306  (18  novembre/1" 
décembre  1900),  126226  126236  126238  à  126240 
126250  (18  novembre/ 1"  décembre  1904),  132326 
à  132329  132339  132342  132344  134530  134536  134538 
142251  142252  142257  142272  142274  142275  (19  mai/ 
1"  juin  1904).  142582  à  142584  142600  (19  mai/ 
1"  juin  1902),  147729  147730  147750  (18  novembre/ 
1"  décembre  1901),  1483)1  148306  148307  148309  à 
148313  148321  1  8322  (18  novembre/1"  décembre 
1904),  149071  149072  (18  novembre/1"  décembre 

1901)  ,  151901  à  151925  (19  mai/1"  juin  1905), 
152951  152952  152954  (18  novembre/ 1"  décembre 

1902)  ,  153378  153379  (19  mai/1"  juin  1902),  160188 
(18  novembre /l"  décembre  1901),  164436  1  64437 
(19  mai/1"  juin  1903),  165601  165608  à  165613  (18 
novembre/1"  décembre  1901),  165955  165956 
165967  165971  (19  mai/1"  juin  1902),  169879  a 
169881  169888  172411  (19  mai/1"  juin  1904),  176405 
à  176407  176410  176418  176419  177426  177427  177431 
à  1774:33  177435  177437  à  177441  177447  à  177450 
(18  novembre/1"  décembre  1904),  178294  (20 
mai/1"  juin  1898),  178701  à  178725  180726  à 
180750  (19  mai/l"  juin  1905),  183176  à  183178 
183194  183200  (19  mai/1"  juin  1903),  186226  à 
186250  (19  mai/1"  juin  1905).  186620  (18  novem- 
bre/1" décembre  1900),  187685  (18  novembre/1" 
décembre  1903),  18".951  187955  187959  187964 
187966  (18  novembre/1"  décembre  1904),  187976 
à  188000  (19  mai/1"  juin  1905),  198953  198959 
198S63  198964  (19  mai/1"  juin  1904),  199607  à 
199609  199611  199612  199809  (19  mai/1"  juin 
1902),  203001  à  203604  203007  203618  203622  à 
203624  (19  mai/1"  juin  1903),  204676  265678 
204681  à  2046S6  204694  (19  mai/1"  juin  1904), 
207812  2  7820  (18  novembre/1"  décembre  1900), 
208916  208917  (19  mai/1"  juin  1900),  210401  à 
210404  210414  à  210425  (18  novembre/1"  décem- 
bre 1904),  211226  à  211230  211247  à  211249  (19 
mai/1"  juin  1904),  215878  à  215881  215^83  215884 
315889  215890  215896  215897  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1904),  219558  219559  219563(18  novembre/ 
1"  décembre  1903),  219970  (19  mai/1"  juin 
Ï803),  22:4905  222908  222969  222911  2229S2  224662 
384663  (18  novembre/1"  décembre  1902),  229132 
à  229137  229143  à  229145  229148  (18  novembre/ 
1"  décembre  1903),  229226  à  229250  (19  mai/1" 
juin  \'.!'C>  .  230482  à  230485  230488  230489  230494 
880495   (19  mai/1"  juin   1904),   232851  à  232875 

19  mai  1  "  juin  1905),  232976  232986  232992  232998 
382999  (19  rnai/1"  juin  1903),  233278  233281  à 
288288  18  novembre/1"  décembre  1903),  233452 
288461  ù  2:13468  (19  mai  /l"  juin  1903),  236001  à 
386015  236017  23  OU)  286028  (19  mai/1"  juin 
1904),  241870(19  mai/1"  juin  1902),  242301  242302 
842304  242*i»  à  342814  242317  à  242323  242325  (18 
novembre/ 1"  décembre  1904),  243751  243763 
(18  novembre/1"  décembre  19u0),  244035  244036 
(19  mfl'/l"  juin  lt>  1),  245177  245179  à  245182 
345186  ;i  245181)   245197    245199   243200    (18  no- 

bre/1"  décembre  1908),  249204  (19  mai/1'? 


juin  1901),  249952  249953  249963  à  249971  (18  no- 
vembre/1" décembre  1903),  250933  250934  250946 
(19  mai/1"  juin  1900),  255052  255054  255058  255064 
2550eGà  255069  (19  mai/1"  juin  1903). 

A  625  roubles  or 

255396  à  2554CO  (18  novembre/1"  décembre 
1900),  256901  à  256925  (19  mai/1"  juin  1905), 
260346  à  260350  (18  novembre/1"  décembre  1903), 
266111  à  266115  266121  à  266125  (18  novembre/1" 
décembre  1904),  271801  à  271825  (19  mai/1"  juin 
1905),  274026  à  274040  274046  à  274050  (18  novem- 
bre/1" décembre  1904),  276226  à  276230  (18  no- 
vembre/1" décembre  1900),  277521  à  277523  (19 
mai/1"  juin  1901),  278346  à  278350  (18  novem- 
bre/1" décembre  1904.,  281196  à  281200  (18  no- 
vembre/1" décembre  1900),  285486  à  285490 
2£5496  à  285500  (18  novembre/1"  décembre  1904), 
286451  à  286455  (18  novembre/1"  décembre  1901), 
294226  à  294230  294241  à  294245  (19  mai/1"  juin 

1903)  ,  313876  à  313900  (19  mai/1"  juin  1905), 
314451  à  314465  (18  novcmbre/1"  décembre  1904), 
318661  à  318665  (18  novembre/1"  décembre  1903), 
323991  à  324000  (18  novembre/1"  décembre  1904 1, 
325931  à  325935  (19  mai/1"  juin  1903),  326776  a 
326800  (19  mai/1"  juin  1905 ,  333391  à  333400 
340786  à  Ë408(jO  341451  à  341455  341461  à  341470 
(18  novembre/1"  décembre  1904),  34591G  à  345920 
(18 novembre/1"  décembre  1903),  357100  à  357125 
(19  mai/1"  juin  1904),  365401  à  355425(18  novem- 
bre/1" décembre  1904),  377176  à  377200  (19  mai/ 
1"  juin  1905)  384121  à  385125   (19  mai/1"  juin 

1904)  ,  385276a  385300  (19  mai/1"  juin  1905x  390401 
à  390405  (19  mai/1"  juin  19Û2),  408726  à  408750 
412001  à  412025  412876  à  412900  (19  mai/1"  juin 

1905)  ,  427141  à  427145  427171  à  427175  (19  mai/1" 
juin  1902),  43C026  à  43  ,050  (19  mai/1"  juin  1905), 
434221  à  434225(18  novembre/1"  décembre  1900), 
445661  à  445670  (18  novembre/1"  décembre  1901), 
450051  à  450075  455651  à  455675  (19  mai/1"  juin 
1905),  472681  à472685  (18  novembre/1"  décembre 
1903),  476756  à  476760  (18  novembre/1"  décem- 
bre 1904;,  479301  à  470325(19  mai/1"  juin  1905), 
479461  à  479465,  479471  à  479475  481311  à  4*1315 
481321  à  481325  (18  novembre/1"  décembre  1904), 
481806  à  481810  (19  mai/1"  juin  19o2),  482S26  à 
482850  486426  à  486450  (19  rnai/1"  juin  1905), 
495726  à  495750  (18  novembre/1"  décembre  1903), 
502951  à  502975  (19  mai/1"  juin  1905),  505926  à 
504950  (18  novembre/ i"  décembre  1904  \  509886  à 
509890  (18  novembre/1"  décembre  1902),  521101 
521125  (19  mai/1"  juin  1905),  523206  à  528210 
(19  mai/1"  juin  1904),  532571  à  532575  (18  novem- 
bre/1" décembre  1903),  538076  à  538100  538276  à 
538300  (19  mai/1"  juin  1905),  551206  à  551215 
557506  à  557515  (18  novembre/ 1"  décembre  1903), 
566231  à  566235  566826  à  566830  (19  mai/1"  juin 
1902).  568851  à  568875  581151  à  581175  (19  mai/1" 
juin  1905).  581651  à  581655  (19  mai/1"  juin  1903), 
582866  à  582875  (19  mai/1"  juin  1901),  586926  à 
586930  586946  à 586950  (19  mai/1"  juin  1903),  592816 
à  592820  (18  novembre /l"  décembre  1902), 
593641  à  593645  (18  novembre/1"  décembre  1903), 
594301  à  595325  597776  à  597800  (19  mai/1"  juin 
1905,,  603551  à  603555  (19  mai/1"  juin  1904), 
60/176  à  607180  (19  mai/1"  juin  190i),  615391  à 
G15395  (18  novembre/l"décembrel902),  625081  à 
625085  0*5406  à  625415  625421  à  625423  (18  no- 
vembre/1" décembre  1903),  629426  à  629440  (19 
mai/1"  juin  1903),  631451  à  631475  (19  mai/1" 
juin  1905;,  637091  à  637100  (19  mai/1"  juin  1902). 
650726  à  650750  (19  mai/1"  juin  1905),  653116  à 
653120  (19  mai/1"  juin  1903),  655721  à  655725  (18 
novembre/1"  décembre  1901),  657001  à  657025 
(18  novembre/l"déc.embre  1900),  660751  à  660775 
(19  mal/1"  juin  1904),  662216  à  662220  (18  no- 
vembro/1"  décembre  1901),  663951  à  665975 
666251  a  600275  (19  mai/1"  juin  1905). 

A  3.125  roubles  or 
674620  à  674850  (19  mai/1"  juin    1903),  678551 
à  678676  (18 AOVembPô/1" décembre  1904),  705076 
à  705100  (19  mai/1"  juin  1902). 

169 


Emprunt  Russe  4  °/G  Or 

(Quatrième  Émission  1890) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé,  le  19  aoùt/1"  septembre  1905,  au  ti- 
rage des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus 
nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  18  novembre/1"  décem- 
bre 1905  : 

En  Russie,  aux  guichets  de  la  Banque  de  l'Etat; 
à  Paris,  chez  MM.  de  Rothschild  frères;  à  Ber- 
lin, chez  M.  S.  Bleichrœder  et  à  la  Direction 
de  la  Disconto-Gesellschaft  ;  à  Francfort-sur- 
Mein,  à  la  Direction  de  la  Disconto-Gesellschaft; 
à  Londres,  chez  MM.  N.  M.  Rothschild  and  Sons! 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
18  novembre/1"  décembre  1905;  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage: 
A  125  roubles  or 
4601  à  4625       6001  à  6025 
A  625  roubles  or 
17679  à  17703        18779  à  18803       19779  à  19803 
28154  à  28178       2S429  à  2845:! 
A  3.125  roubles  or 
60679  à  60703       62629  à  62653        74804  à  74828 
79854  à  79878       83279  à  83303 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
4  0/0  or,  quatrième  émission  1890,  sorties 
aux  tirages  antérieurs  et  non  présentées  au 
remboursement  à  la  date  du  19  août/1" 
septembre  1905.  A  partir  des  termes  désignés 
entre  parenthèses,  ces  obligations  ne  portent 
plus  d'intérêt. 

A  125  roubles  or 
139  à  143  145  147  à  149  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1904  ,  979  à  981  984  985  (19  mai/1"  juin 

1902)  ,  1001  à  1025  (19  mai/1"  juin  1905),  1601  à 
1606  1608  1609  1613  1617  à  1619  1621  (19  mai/1" 
juin  1904),  6557  à  6559  6563  6564  6566  6570  (18 
novembre/ 1"  décembre  1902),  7102  à  7121  7123 
(19  mai/1"  juin  1904),  8753  à  8760  8766  à  8769 
8775  (18  novembre/1"  décembre  1904),  11851  à 
1T875  (19  mai/1"  juin  1905),  13841  (18  novembre/ 
1"  décembre  1902),  13854  à  13856  13860  13861 
13868  13869  13872  13873  (19  mai/1"  juin  1902). 
15209  à  15215  15220  15222  15224  15225  (19  mai/ 
1"  juin  1904),  15501  à  15505  15507  à  15512  (18 
novembre/1"  décembre  1903  . 

A  625  roubles  or 
17014  à  17018  17024  à  17028   18004  à  18028  (19 
mai/1"  juin  1904),  18394  à  18398  (18  novembre/ 
1"  décembre  1902),  21544  à  21553  (19  mai/1"  juin 

1903)  ,  24404  à  24428  (19  mai/1"  juin  1905),  30594 
à  30598  (19  mai/1"  juin  1904),  31264  à  31268  (19 
mai/1"  juin  1902),  32179  a  32193  (18  novembre/ 
1"  décembre  1904),  33104  à  33108  (18  novembre/ 
1"  décembre  1903),  33529  à  33553  (19  mai/l".juin 
1905 ),  33809  à  33818  33824  à  33828  (18  novembre/ 
1"  décembre  1904),  34154  à  34158  34164  à  34168 
34174  à  34178  (18  novembre  1"  décembre  1903  . 
3732!  à  37353  (19  mai/1"  juin  1905\  39174  à 
39178  (18  novembre/1"  décembre  1902),  40654 
à  40663  40669  à  40673  (18  novembre/1"  décem- 
bre 1903),  44079  il  44103  (19  mai/1"  juin  1905), 
45104  à  45113  (19  mai/1"  juin  1905),  45534  à  45443 
(18  novembre/1"  décembre  1903).  47454  à  47478 
55529  à  55553  (19  mai  l"  juin  1905),  56379  à 
56403  (18  novembre/1"  décembre  1904). 

A  3.125  roubles  or 
01304  à  61328   (19  mai/1"  juin  1905),   61904  à 
61928  (19  mai/1"  juin  1904),  65679  à  65703  67054 
à  67078  (19  mai/1"  juin  1905  ,  72529  à  72553  In 

novembre/1"  décembre  moi),  77279  à  77303  ;19 
mai/1"  j-uin  1902),  82004  ù  82028  (19  mai  L'j 
juin  1905). 


MARCHÉ  IVLIUSriElR 


BOURSE   DE  PARIS 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
juin 
190-1 


31 

déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


I3.750.00C 

28 

3.375.000 

95 

8.750.000 

SS 

18.750.000 

■25 

2.250.000 

25 

14.000.000 

25 

5.000.000 

25 

.'S.OOO.OOO 

•25 

6.250.000 

25 

300.000 

25 

•.8.750.000 

25 

(2.500.000 

25 

275.000 

25 

7.500.000 

25 

400.000 

25 

8.750.0C0 

125 

1Î5.000.000 

125 

3.125.0C0 

25 

400.000 

25 

2.000.000 

25 

4.000.000 

25 

10.625.000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Je*. 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort»»,. 
The  East  lui  pr«prntirjllin 

Ferrelra  

French  Rand  

Oeldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C«  

Klelnfonteln  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines*  

Robinson  Gold  

Slmxner  and  Jack  (itt.  m».) 
Transvaal  Gold  Fields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

1000 
237.5 
330 

47 
145 
68.50 
170 

69 

80 
120 

93 
175 
865 
125 
(u«  340 

196 

262 
75 
85 
77.50 


21 
16.50 
61.50 

193.50 

534 
74 

110 
65.50 
53. -25 
51.50 
55 

94.50 
101 
96 

264 
241.50 

41.25 

65.5H 
163.50 
282 

17.75 

52 

37 


22. 50 

23.50 

90 
234 
608 

82 
144 

84 

67 

61 

82 
101 
109 

91 
293- 50 
26V50 

59.75 

79 
182 

278.50 
20 


13.50 

18 

59 
188 
482 

5L  5'J 
113 

70  75 

51 

31.35 
85 

80.50 
87.75 
66 
225 

•22  2  51 
40.75 
54 

128.50 
129 
14 

36.5) 
15 


15.50 
16.50 
63.75 

210 

49  S 
53 

116  50 

72.25 

53.75 
39 
85 
85 

91.50 

74 
233 
228 

44  50 

55 

135  50 
154 
14 

36  25 
16.50 


16  50 
17.75] 
67 

204  ! 
497.50 

55  75 
116  50 

73-75 

55 

38 

85 

84.50 

93 
74 

•242  50; 
23 1 

45.25 

57 

137.50 
160 
14 

43.50, 
16 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


PS  3 

P  V 


CLOTURE 

SRMKSTKIKM.K 


30 

juin 
1904 


31 

déc. 
1904 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
•20.000.000d 


500 
125 
125 
100  dr 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) 
Huanchaca  (Argent) 
Laurium  grec  (plubitir,.) 


47 

41 

25 

25 

2  4 

473.50 

4  4 

427.50 

4  42  .  50 

448 

87.25 

102.50 

136.50 

1 45 . 50 

155 

51 

57.50 

53 

53.50 

56 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 


11.250 
10.000 
18.125 
7.500 
12.500 
37.500 
13.750 
12.500 
50.000 
12.500 


.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
000 
000 
.000 


Bechuanaland  iipliritlan. . 
Brit.Sth.  Afric.  (Çkirtired). 

Cassinga  

Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrielcen  llitlllirl» 
Goldfleld3  CoiwMiL  trilnin 
Henderson  Transv.  Iitili 
Kokumbo  (Mis  4'ltoir»).  . . . 

Oceana  Company  

:vïossamédés  (Cie  de)... 
Mozambique  (Cie  de) . . . 
Randfontein  Estâtes... 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

29.50 

35 

24 

27.30 

125 

47.50 

59. 2  i 

45.50 

54.50 

35.25 

31.30 

30 

33 

91.25 

112.50 

164.50 

212  5u 

153.50 

170 

125 

3> 

40 

40 

40 

30 

22  75 

3 

15 

17 

107.50 

41.25 

47  50 

34 

33 

25 

13 

19  5  J 

13  50 

14  50 

35.50 

3>.5u 

2}  50 

3). 50 

16.25 

7) 

84.8S 

61.50 

65 

103 

109.5 

73 

86.25 

31  10 
58. -25 
32.50 


130.50 
40 
16 
39 
14  25 
31.25 
71.50 
90 


BOURSE   DE  LONDRES 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


'— 

CLOTURE 

lO 

o 

SEMESTRIELLE 

o> 

co  ^ 

30 

31 

o 

B 

Juin 

Déc. 

< 

SE 

1904 

1904 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (Dislricl  du  Wilwalersrand) 


275. 
435. 
434. 
200. 
550. 
187. 
8t. 
360. 
225. 
500. 
300. 
120. 
275. 
115. 
300. 
848. 
90. 
900. 
560. 
300. 
200. 
300. 
150. 
160. 
500. 
600. 
125. 
111. 
50 
100 
523 
231 
325 
351 
470 
550 
400 
711 
288 
949 
325 
100 
200 
450 
450 
300 
165 
448 

i.500 
270 

!.750 
900 
425 
100 

1. 700 
540 
250 
400 
400 
80 


000 
000 
450 
000 
000 
250 
MO 
oco 

000 
000 
000 
.000 
.000 
.000 
.025 
.730 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.864 
.000 
000 
.895 
.250 
.000 
.269 
.000 
.000 
.000 
500 
.750 
620| 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.00o 
.98: 
000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
000 
OOV 
000 
.001 
.000 
.000 
.770 
.08. 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

BufTelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levais.. 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferrelra  

Ferrelra  Deep  

1 rench  Rand  

Goch  (New)  

Geldenbuls  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis Main  Reef.. . 

Glnsberg  (New)  

Glencalrn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubllee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knlght's  (WitwaUrsrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlel  (New)  

Main  Reef  Consolidated. 
May 's  Consolidated  (If*  w; 

Modderfontein  

Id.  Extension. 

Meyer  and  Caarlton  

rtlgel  

rtlgel  Deep  

il  ourse  Deep  

frimrose  (New)  

Prlncess  Estate  

Rand  Mines  

Kandfonteln  

■.-.ni  (New)  

Robinson  

ttobirison  (Deep)  

«ose  Deep   

y  >  1 1  -..../  y  (New;  

4lnuner  (New) . .   

f  reaaury  

'Jnited  Mn.  Rf.  Roodepi 

Van  Ryu  (Neve)  

village  Main  Reef  

W  animer  

Wezi  Jriaud  Mines  

Witwaiersrand  Deep... 


0j 


7  1/8 
2  1/4 
1  1/8 
1  3/8 

3/4 
11/16 

1/4 

6  7/16 

2  15/16 

1  1/4 
13 

14  1/4 
5  1/16 

5 

2  9/16 

7  7/8 
21 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/8 
5  9/16 

U  3/8 
5/16 

3  1/4 

1  3/8 

4  1/16 
3  1::2 

3  3/8 

4  3/4 
3 

4  1/8 

2  1/8 

5  1/2 

2  1/16 

3  3/4 
7/8 

1  3/4 

1  5/8 

3  15/16 
8  15/16 
2  1/2 

5  3/8 

2  7/16 
3/4 

4  1/8 

3  11/16 
15/ 10 

10  7/16 
3  3/16 

2  3/8 
9  1/2 

5  9/18 

8  7/8 
1  7/8 
1  5/8 

3  13/16 

3  3/4 
3  9/i6 

6  3/4 

11  1/4 

1  15/13 
3  U/16 
3  1/2 
1  1/2 


7  1/4 
2  5/8 
1  5/16 
1  1/2 
15/16 


6  1/8 

2  1/4 

15  1/2 
16 

5  3/8 

5  1/8 

3  7/16 
9  3/8 

24 

6  3/8 
3  5/16 

3  5/8 
5  3/4 

U  3/8 
1/4 

2  3/4 

1  1/2 

5  1/4 
8  3/8 

4  1/8 

3  7/8 

2  5/8 

4  3.  i 
2  ll/i6 

6  7/8 
2  3/8 
4 

1  1/16 

2  l/lo 
2 

4  1/4 
10  15/16 

2  13/ Ib 

5  1/2 

2  7/6 
1 

5 

3  1/2 
1  5/8 

1 1  3/4 

3  3/8 
2  lâ/io 
10  1/4 

6  3/8 
9 

1  7/8 

2  3/8 

4  3/8 

3  7/8 

4  3/8 

7  1/4 
11 

2  7/17 
4  5/8 

3  7/e 
1  1/4 

i 


5  11/16 

5  13/10 

5  7/8 

1  13/16 

1  7/8 

1  15/16 

7/8 

1 

15/16 

11/16 

3/4 

3/4 

1/2 

9  16 

9/16 

5  8 

3/4 

3/4 

7/8 

7/8 

7/8 

5  1/4 

5  3/3 

5  1/4 

2  5/15 

2  3/4 

2  3/4 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

14  1/4 

14  1/2 

14  1/2 

13  3/4 

14 

13  3/4 

4  3/16 

4  3/8 

4  3/8 

4 

4  1/4 

4  1/3 

2  5/16 

2  1  2 

2  9/16 

7  9  16 

8 

8  1/16| 

18  3,4 

19  1/2 

19  1,2 

5  3/4 

5  15/16 

6  1 

2  1/16 

2  1/8 

2  3/16; 

■2  7,  16 

2  9,15 

•2  5  3 

4  1/2 

4  5/8 

4  U/16 

9  1/2 

9  3/4 

9  5/8 

3  16 

3,  16 

1,4 

1  13,16 

2 

2 

1 

1  1  8 

1  3/16 

3  13/16 

4  l/lf, 

4  1/8 

6  3/4 

7 

7 

4  1/8 

4  1/2 

i  1/2 

2  7/8 

3 

3 

2  1/8 

■2  1/2 

•2  1/2 

3  5/3 

3  3/4 

3  3/4 

2  1  '  10 

■2  3/ lù 

2  1/4 

4  11/16 

4  15/16 

ô  1/8  1 

1  1/2 

1  9/16 

1  1/2 

3  3/16 

3  5,  16 

3  3/8 

11/16 

13/16 

13,  lo 

l  11/10 

i  :  2 

1  5/8 

1  7/16 

1  9,16 

1  9/10 

3  1/2 

3  5  8 

3  5/8 

8  13/ 16 

'.i  3  8 

9  9/10 

i  1/8 

2  3/8 

Z  Y;,  1'. 

4  7/8 

5  1/8 

5  1/8 

2  3/4 

2  13/16 

2  3/4 

3/4 

7/3 

7/8 

4  !  4 

4  3/8 

4  3  '8 

2  13/16 

2  7,8 

3 

15/16 

1 

1  1/16 

9  1/15 

9  3.8 

9  1/2 

2  1/2 

2  5/3 

2  13/  I6i 

l  15/16 

2  1/8 

•2  1/4 

3  3/4 

9  1/3 

9  i 

5  1,2 

5  15/16 
6  3,4 

5  7/3 

6  1,2 

6  3/4 

1  5/8 

1  3/4 

1  11;  16 

1  5/8 

1  3/4 

1  13  16 

3  7/16 

3  5/3 

3  9/16 

3 

3  1/4 

11/4 

3  1/2 

3  9/ 16 

3  5/8 

3  1/8 

5  3  8 

5  1/2 

5  1/4 

6  1/8 

6  1/4 

1  9/16 

1  U/i6 

1  U/16 

3  9/16 

3  13, 16 

i  i/  6 

3 

3  1/16 

5,  3 

1-1 


-A  1 

<  S 
«  E 

eu  ^ 

<  3 
U  s 


NOMS 


COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

31 

Juin 

Déc. 

19J4 

1904 

ÎOMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350 

300 

l 

Anglo-French,  Expl  

3  3/8 

4  3/4 

3  3,'lô 

3  7/16 

3  9/16 

102 

500 

Barnato  Consolidated... 

2  u/ie 

3  3/16 

1  7/8 

2  3/ 16 

2  t/4 

400 

000 

Bechuanaland  

1  1/16 

1  516 

7/8 

1 

1  3/16 

375 

000 

Chartered  (Brituo  S.  A.  S») 

1  3'i 

2  5/ -.6 

1  7/8 

2  1/8 

2  1/4 

325 

000 

Charterland  Goldflelds.. 

5/16 

7/16 

5/16 

7'16 

7  15 

000 

000 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

d  1/12 

8  1/2 

6  3'3 

6  13/16 

7  1/16 

250 

000 

id.   6%  Préférence., 
id.   5  %%Debentures. 

25/0 

26/0 

23/6 

23/6 

23,6 

575 

000 

100 

107 

108 

103  1/2 

103  1/2 

103  1/2 

200 

000 

Johannesburg  Estâtes.. 

1  7/16 

1  7/16 

1  1  2 

1  1/2 

1  1/2 

400 

ooo 

Mashonaland  Agency . . . 

15/16 

1  5/16 

3/4 

1 

1/8 

466 

593 

Matabele  Gold  Reefs  3c c. 

9/16 

3/8 

5/6 

8,'6 

10/6 

670 

000 

Mozambique  O  

1  7/16 

1  7/U' 

1  3/16 

1  1/4 

l  1,4 

267 

507 

Oceana  Consolidated  — 

1  5/8 

1  7/8 

1  7/16 

1  1/2 

1  9/16 

100 

000 

Rhodesia  Exploration  . . 

3  1/4 

4  U/16 
1/4 

3  1/4 

3  13/16 

4  3/16 

225 

000 

Rhodesia  Goldflelds  

4  3/4 

2/0 

3/16 

1/4 

751 

077 

Transvaal  Consolidt.... 

1/4 

4  5/16 

3  l/i6 

3  3,  S 

3  1/2 

300 

000 

Id.        Gold  Fields.. 

2  9/16 

3  3/16 

2  1/3 

2  1/4 

2  1/4 

604 

■2-25 

Id.     Gold  Mining  Estât 

50 

1  15/16 

2  1/8 

1  3/16 

1  7/16 

1  3,8 

930 

000 

Willoughby's  Consol  

6/0 

3/4 

10/0 

9/15 

9/!6 

197 

136 

Zambesia  Exploring. . . . 

1  7/16 

2  1/2 

1  1/2 

l  13/16 

2  1/8 

COMPAGNIES  DIVERSES 


i .250.000 

i. 682. 396 
500.000 
250.000 

,.000.000 
200.000 

1.000.000 
250.000 
500.000 
450.000 


Exploration  C"  (New)... 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwks. 

Id,  Tramways . 
National  Bank  S.  A.  R. . 
New  African  Company . 

Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust.. 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


13/16 
2  7/8 
1  3/16 

5/8 

16 
1  7/8 

1  3/8 
5  1/16 

1/2 

2  1/8 


7  8 
3  1/8 
2  1/8 

13  5/8 

2  1/4 
1  1/2 
7  1/3 

U/16 

3  1/2 


7  8 

15/15 

15  15 

1  15/16 

2  3/16 
2  1/4 

2  1/Ib 

a  i  L6 

3/4 

3/4 

3/4 

16  1/2 

16  1/2 

l  5/8 

1  13/16 

1  15  16 

1  3  8 

1  3/8 

4  U/16 

5  1/2 

7/ 16 

1/2 

5/3 

2  9/ 16 

2  3/4 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175 

OOu 

1 

Great  Boulder  Prop  

25/9 

23,0 

140 

000 

•1 

Uannan's  Brownhill  .... 

3  3/8 

3  U/16 

250 

000 

1 

Laite  View  Consola  

1  1/4 

1  1/2 

280 

000 

1 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

7/16 

14/0 

.000 

000 

1 

Mount  Morgan...-  

2  3/8 

2  7,8 

200 

000 

1 

West  Austr.  Goldflelds. 

5/lo 

5/16 

91 

000 

1 

Brilliant  Blocit  

ih 

9/ le 

«60 

000 

8/0 

Broken  Hill  Propriet  

1  13/16 

2  3/lo 

112 

OUI 

i 

âouth  Kalgurli  

1  3/8 

1  1/1- 

320 

OUI, 

i 

5  1/2 

6  1/16 

24/6 

1  5/16 
12/0 

2  7,8 
2  0 

7/16 
52,3 
1  3/16 
6  3/3 


25/0 

1  3/i 
12,6 

2  7,8 
2/0 

7/16 
50,0 
1  1/4 
6  3/8 


25.0 

1  3/4 
12,6 
2  15,16 

2/3 
7/16 

49/0 
i  3  8 
6  3/8 


MINES  DE  DIAMANT 


721.600 
1.948. 955 
(.283.02U 

105.250 
t  000. 000 


Consolidt.  Bultfonteln.. 

De  Beer  s  ordinaire  

Id.   &%  Debenture... 

Gnqualand  West  

>lew  Jagersfontein  Def. 
■ 


23/6 
19  1/16 
107 

8  1/4 
27  1/2 


2j/6 
18  1/8 
106  1/2 

291/2 


29 

0 

29,0 

29/0 

17  3 

'S 

13  1/6 

13  1/8 

105 

115 

105 

7  13 

16 

7  3/1 

7  3/4 

7  5 

7  15/  le 

8  1/16 

6 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


MARCHÉ    OFFICIEL    IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


CIP1T1I 


IMIiii 

22222 
3112 

25934 


loœbrc  ?i! 
de  Tllres  • 


lt>5.51 
:-62.600 


56  428 
108.  lfO 


110. E82 
153.84-. 
1035411 
» 

440  51v 
228. 12', 
'69.526 
■ 

434.03e 
» 

Î63.591 

409. 538 
> 

385  450 
;12.73t 


73. 4SI 
1403661 
779.  b7l 
176898'. 

76.b8< 
945. 77  S 

479  ter 

484.265 
462.19 
i9J. 44( 
Z22.23. 
147.59 
116404 
176. 194 
104  611 
42  64. 


182.501 
125.001 
40.001 
50.001 
300. 00C 
60.001 
400.001 
160.001 
60.001 
500.001 
luO  001 
IUO.001 
400.001 
240.001 
80.0ÛI 
40.001 
30.001 
40.00 


57 
314 

90 

52 
101 
17» 

49 
U6 
Wl 

W 
ni 


50i 
501 
501 
50 
50' 
401 
50( 
501 
50 
-501 
201 
201 
001 
501 
401 
41! 


ÉSIGNATION  DBS  VALEUR? 


RENTES  FRANÇAISES 


Terme. 
Gorapt. 
Terme. 
Compt. 


1TI»iV 

«n  1904 


8  X  

3  %  Amortissable 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  S  X 

(gar.  France)  Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpl 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %   

-  quarts  

1875  4  %   

1876  i  %   

1892  2  X  %  

quarts  

1894-96  2  S  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

—  quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés)... 

—  cinquièmes  ."  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  %  ■ 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %■■■■ 

Foncières  1883  3  %  

—        188  5  2.60  %  

Communales  1891  3  %.... 

—  189  2  2.60  %. 

Foncières  1895  2  60  %  

Communales  1899  2.60  %.. 
Foncières  1903  3  %  (lOOf.  p* 
Bons  de  ÎOO  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

-  -  1881 

Immeubles  de  France. 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANC. 

(actions  a  terme) 
Banque  de  France  nom 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne.. 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.etAg.  d'Alg.2501  psjes 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Fr"  p'  le  Corn»  ei  l'Indus'"' 
Banque  Galon  Parisienne. 

Rente  Foncière  

Immeubles  de  Franoe.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OBL.  AU  COMPTANT 

Bône-Guelma  

-  s%.... 
Départementaux  

—  S  %  titres  bleu 

—  i  %  tltr.  rouge 
Economiques  3  %.... 
Eut-Algérien  

3  %  

Est  

de  joolHM  

514-54  56  5  %  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

-  2  S  %   

—  Ai-demie*  3 
Gr. -Ceint,  de  l'aria  3  \ 


Act. 
Obi 
Act 
Obi 


Act. 
Obi 
Act. 


Obi.  — 


3  . 
3  - 


15 

2  51 
2  51 
11  51 


20 
12 
13 

3 
20 
20 
10 

2  5' 
10 

2  SI 
10 

2  5t 
10 

2  51 


12 


15  . 
15  . 

6  . 

7  . 


i35  4 
50  . 
12  51 
38  . 
27  50 

12  51 
27  . 

13  1 
40  . 
50  . 

5  . 
15  . 
15  Si 
10 
a.c.  1 


43  8 


10 
15 

10 
15 
15 
15 
M 

15 
35  5( 
15 
25 
15 
15 
12  51 
15 
15 


oirt  ««■>.  juill. 
l9ÔT^Î^ 


96  85 


481 
81  25 

soi  ! 


555 
142 
413 


560 
558 
379 

378 

414 

400 


178 
399 


122 
139 


700 
115 
414 
700 
600 
«90 
690 
617 
805 
110 
85 
325 
623 
198 

192 
30 


710 
147 

680 


'i35 
710 
448 
910 
417 
660 
.53 
«55 


.ours  de  clôture  (1905; 
ïl  août  '  s  eptt]  I  l'sgnt. 


97  85  99  97 
97  100 


99 


477  . 

19  15 
495 


555 


372 
372 


443 
90  50 


444 

399 


498 


116 
138 


.1820 
1160  .. 

430  . 

730  . 

600  . 

499  . 

690  . 

620  .. 

780 
1125 
91  5d 

313 

624 

220 

550 

140 


673 
444 
680 


423 
070 
440 
887 
390 

451 
449 


99  65 
99  25 


482  50 
80E0 
494  ! 


5G5 
481 
412 
106  25 
55  . 
575  . 
391  . 
99  . 

'98  7 

110  '. 


107 

432 
f6 
411 


495 
509  50 
508 
450  50 
491 
405 
481 
490 
483 
494 
57 


565 
4>3 
134 
160 


1755 
1 4  45 
458 

658 

7U 

685 
920 
160 
143 
332 
645 
235 
672 
168 
6u 
3'0 


720 
4  48 


449 
447 
720 
i  iS 
9-/8 
439  tC 

462 
407 
4*0  5o 
ê.'.'J 
tbu 


100  3 
100  2C 
100  05 
99  85 


490 

80  50 
83 
496 


100  3^ 
100  35 
99  75 
99  65 


487  50 


81 

83  50 


565 
479  .. 
412  .. 
106  25 

575  25 

576  .. 
389  .. 

99  75 
391  .. 

99  50 
4  41  . 
110  75 
432  . 
106  50 
432  .. 

408  25 


489  . 
510  25 
503  25 
452 
490 
405 
483 
494 
485 
494  50 

58 

58 
568 
147 


.477 

4?3 

825 
658 
496 
717 
690 
921 
H58 
157 
33b 
646 
246 
894 
lt6 
00 


50 


725 
450 


153 
446 
725 
451 
985 
447 

407 
400 
422 
465 

403 


553 
178 
412 

1(6  75 
576  25 
576 
392 
99  50 
39  i  50 
100 
443 
110  50 
432 

106 

433 
86  50 
409  25 


490 
511 

503 
454 
492 
4C6 
4J3 
492 
485 
495 

6')' 

61 
568 
451 


3875 
1475 
4' 4 
810 
657 
497 
728 
6:5 

1*69 
160 
333 
647 
241 
890 
178 

1389 


730 

452  50 

458  ! 

453  b. 
446  . 
725  . 
452  . 

■154  i 

6  6  . 

409  50 
401 

4.2  50 

iOS  50 

400  51 


nombre 
■  e  Tltr» 


■tOO .  00u 

50C 

3.576 

'001 

201/33! 

501 

274.54e' 

500 

145.16' 

500 

44.246 

500 

>16.  HO 

500 

<8 /*,>-«) 

501 

188274J 

50( 

I2C  238 

50C 

81  32! 

500 

.'32.920 

500 

2475477 

50( 

673.686 

500 

r.02 . 336 

500 

2f  65609 

501 

378.587 

500 

154.38V 

500 

I 10.027 

500 

477.634 

500 

122.366 

» 

1238166 

50( 

I4254C6 

50( 

1717565 

50C 

250.  SU 

501 

253.137 

50C 

il8v39l 

500 

1368070 

500 

140.814 

50C 

28.903 

60( 

179. 31* 

50C 

146.503 

501 

48.553 

50( 

249.370 

50C 

300.000 

25( 

14.33 
60.00( 
71.55f 
40.001 
19  763 

3 16. 237 
80.000 

I 20.001 
13.55( 
20.451 

100.001 

200.001 
62.061 
64.001 

IC0.78S 
57.561 

106.001 
60.001 
16.001 
14.660 
35.340 

125.001 
50.00( 
40.00i 

1363001 
268.65 
100.00 
40.001 
I00,00t 
70. 12) 
80.001 
64.001 
60.00t 


Cifital 
fembre  de  Tllr 


.>8«78l 
9.121. 

81.698. 

,24300 
4. 823. 

18  :na 

8.613. 
57 

345382. 

761 
tl.VJOO 
4  61)7 
,...'.',1 

2».:w3 

0718.10 


700 
500 

200  i 

300 
21,0  i 
7U0  1 
310  i 
.0001 

.tt:>oi 

000  i 
2e0 
900 
.5^0 
4001 


>ÉSIGNATION  drs  VALEURS 


niait? 

11904 


Act 
Obi. 


Lyon. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Ob! 


Act. 
Obi 


Act. 

ow 


Act. 
Obi 
Act. 


Midi. 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  % 
Dauphiné  3  %■■■ 
Genève  57  3  %... 
Méditerr.  52-55  3  * 
3  %  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv.. 

2  %  %  

Vict.-Emm.  62  3 


  3  %  

—  3  %  nouv  

Nord  

—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %,j.avr.etoct 
Nord-Est  franc.  3  %  . 
Orléans  

—  jouis»  

—  3  %  

—  3  %  1884  

—  2  %  %  1895... 
Grand  Central  3  %  189? 
Ouest  

—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %  

Ouest- Algérien  

3  %.. 

Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la).. 
Sud  de  la  Fr 


rance — 

3  % 

Métropolitain  de  Parie 


SOC.  INDU8TR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Compu  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
O"  G1'  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malndano  (Mines  de)  

—  —  jouiss 

Mines  d  or  (C-  f««)  

Métaux  (ffl'«  française  des).. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoo.  B"  à  lots  18» 
Canal  maritime  de  Suez. 

—         parts  de  fond 
Dynamite  Soc.  Centrale  de 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thoinson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  de 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre 2  X  %(ch.  nient» 

Argentine  4  %  1896  

—        i  %  1900  

Autriche  4%  or  (ch.  tiie2f.50 
Brésil  4  K  %  1888  

—  4  %  1889  

—  5  %  1898  

Bulgarie  5  %  1896   

G  bine  4  %  or  1895  

Congo  .ois  1888  

Danemark.  3  \  1894   

Egypte  iDaii'a-Sauieh  4  %) . 

—  Uuilioe  7  %)  

—  l'riviléKiéo  3  H  %>- 
Kbpagne  4  %  Extérieure... 


55 
50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
12  50 
15 
50 
15 
15 
65 
15 
15 
12  50 
15 
59 

li 

15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15  . 
15 

12  5( 
25 
15 


17  50 
28  50 
79 
32  50 
80  .. 
67  5C 


17  50 


39  6t 

64  5t 

3) 

10 

30 

25 

59 

16  50 


2  bl 
4  . 
4  . 
4  . 
4  51 
4 

5 
5 
4 

3 
i 
4 

3  50 
4 


Cenri  cent.  |nlllel 
l%3~^Î9oT 


420 


454 


456 
452 
412 


190 
452 
449 
860 
469 
465 
422 


1490 
1040 
459 
454 
411 


900 
453 
450 

630 
442 


201 
425 
610 


337 
615 
1980 
598 
764 
481 
111 
180 
665 
275 

80 
192 

62 
529 
175 
163 

19 
190 
27  i 
515 
280 

90 
475 

420 
128 
3925 
1750 
621 
135 
590 
625 
915 
315 


Cours  de  clôtnie(1905[ 

1  aoùtiT  sept.  14  sept 


315 


451 


452 
448 


1160 
448 
448 

1745 
466 
459 


1418 
995 
454 
448 


852 
448 
445 

615 
438 


227 
422 
531 


345  . 

615  . 

1868  . 

600  . 

725  . 

165  . 

162  . 

224  . 

540  . 

192  . 

102  . 

212  . 

30  . 

552  . 

133  . 

180  . 

9  5 

140  . 

244  . 

583  . 

325  . 

82  . 

480  . 

495  . 

106  . 

4195  . 
1885 

557 

156  . 

526  . 

690  . 

890  . 

283  . 


93  2b 
80  20 
79  20 

102  80 
82  65 
17  25 

105  7b 
431  .. 

103  20 
82  .. 
95  25 

102  40 

106  60 
102  60 

90  35 


90 
85  3( 
85 

100  81 
83 
18  1 

104  SU 
431 

93  M 

77 

88  60 
102 
106  3 

101  91 
81  6( 


1405 


1425 


464 
457  25 
458 


457  50 
460  50 
167 
420  .. 


459  .. 
465  . 
842  .. 
468  . 
475  . 
426  50 


1529 
1095 

460  50 

465  . 

425  . 

457  . 

950  . 

459  75 

162 

180 


263  . 
582  '. 


661 
1890 
689 
835 
564 
188 
290 
811 
400 
186 
277 

620 
236 
330 

20 
186 
3^0 
673 
442 

80 
579 

425 
106 
1450 


467  50 
401  50 
462  50 


462  50 
46  i 
468  50 
421  50 
465  25 
:23>  . 

464  . 
471  . 
850  . 
471  . 
479  . 
432  . 

465  50 
1538  . 
1090  . 

165  . 

424  ! 
460  . 
946  . 
416  . 
470  . 
423  . 
640  . 
450  . 

44G  50 
277 
446 
l>i6 


564 
211 
500 
820 

495 
356 


93  40 

102 
93  50 
90  3b 
104  15 
480  .. 
«7  50 


107  30 
103  !<0 
91  8 


355  . 


849 

570 
197 
317 
826 
404 
188 
284 

45 
619 
238 
314 

20 
187 
390 
67  i 
447 

80 
575 

447 
105 
1510 


566 
225 
120 
847 

5Î5 
353 


422 


468 
462 
463 


463  . 
468  2 
472  . 
426  .. 

217 

kM 

.71 
1852 

475 

480  50 

433 

468 
159  i 

o:o 

469 
473 
427 
402  50 
950 
464 
469 
423 
544 
449 


280 
447 
592 


665 
1925 
634 
853 
574 
198 
315 
819 
403 
183 
291 

617 

239 
339 

17 
181 
371 
675 
441 

84 
570 

458 
105 
4485 

2005 
570 
210 
387 
855 

m 

365 


91 
93  60 
96  7i 

103  . 

96  ( 
«I  1 

105  60 
183  .. 

97  50 
78  .  j 

102  6u. 
107  70 

104  05, 
V3  (S| 


90  4 

91  31 

102 

9b  8( 

106 
47s 

98 

19 

102  2ti 
107 
104  8 
93  92 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


/ 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (SvÂte) 


Capital  •■ 
leabre  t>  litrti 


38.589.645f 
53.658  m 
969.285  en 

150592. 500f 
682000. ooon 
79981211731 
119.188 
84.246.500f 
25.591.000f. 
20.863.585» 
410.830  ot 
87. 632. OOOf. 
235094. 500f. 
110637. OOOf. 
176836. OOOf. 
1.025.943 tb 
i64219.500f. 
485100. OOOf. 

15"5. OOOf. 
39.162.500f. 
175037. 500f. 
446750. OOOf . 
1886872000f. 
643 400. OOOf. 
392387. 500f. 
695.540  il 
120. 000 0» 
25. 000. OOOf. 
129880. 800f. 
69. 333. OOOf. 
5.129.675£T 
94. 450. OOOf. 
165931.0001. 
119586. OOOf. 
5.944.120  * 
9.9T).500f . 
!8.5O1.500f. 
17.868.160  i 
39.570.160  i 


Itain  M. 

la  Titres 


200.000 
80.000 
100.000 
200.000 
500.000 


200 

25ûp 
500 
500 
500 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


FOIfDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS  (Suite) 


Finlande  3  %  %  1889 .... 

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2%%orl898gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (lui  le)  10/»  u«7 
Norvège  3  %  1888  

—  3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—         4  y,  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894   

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894. 

—  4  %  amort.  1898. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —    1890  (2«  et  3"  émis.) 

—  —    1890  (4' émis.).. 

—  —    1893  (5«  émis.).. 

—  —    1894  (6*  émis.).. 

—  Consclidé4%(l"et2"sér.) 

—  3  %  or  1891  1»  et  2'  ém.  1894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

—  5  %  or  1902  (Monopoles; 
Suède  3  %  1894  

—  3  %  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  unifiée  4  %. 
Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  4  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893.. 

—  4  %  1894  

—  3  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 

Banq.  Espagnole  de  Crédit 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


en  1903 


50 


3  50 
15  . 
10  20 

2  50 
4 
4 

25 
3 
3 
1 

22  50 
3 
4 
i 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
3 

3  50 
4 


50 


3 

3 

3 

1 
20 
20 
25 

4 
20 
20 

3  50 

3  50 


20  c. 
11  5i> 
16  p. 

33  50 
16  25 


Cours  comp.  jotUet 
'Î9oT^,Î903~ 


585 
252 
230 

95  50 
104  50 
103  40 
402 

93  25 


30 
514 


85 
81  75 
83 
101  90 

101  60 

102  50 
101  60 

101  50 

102  50 
104 
102 

87 
96  50 
71  50 


102  25 
52  60 
465 
502 
518 


440 
496 
100  75 

55  25 


445 


555  .. 
645  .. 
570  .. 


244 
238 

92  35 
104 
104  10 
443 

94  70 


32  15 
516 


89  - 


86  25 
102 
101  15 
101  50 
101  . 
101  . 

101  3; 
102 

102  2 
88  7 
98  60 
79 

iiO 


100  50 

460 
501 
484 


450 
498 
101 
59 


440 


554  . 
630  . 

608  . 


C|outs  de  clôture 

1  aofifl  7  sept.  1  4  <vpt 


98 
105  20 


86 


69  55 
5i8 


92 
96 
94  90 


05  90 
94  .. 
81  .. 
84  75 
83  30 
482 

99  90 

92  07 
475  .. 
508  .. 
4)9  .. 


450 
490 


485  . 


950  . 
595  . . 


233 


98  40 
105  40 
493 


70  25 
528 


93  60 


93  40 

94  95 
94  50 
94 

93  30 

94  95 

95  50 
95  40 
94  75 

82  30 
86  . 

83  37 
484  . 

1(0  50 
100  70 
92  87 
476 
512 
483 


458 
488 


187  . 


f9l  .. 
603  .. 


235  .. 
270  50 
96  20 

98  . 
105  23 
494  . 

99  50 
70  .. 

529  ... 


93  .. 

9  4  40 

94  9? 
94  60 

93  40 
92  80 
97  50 

94  .. 
94  .. 
94  10] 
81  62 
85  50l 
83  30 

482  .. 

99  751 
101  50 

92  G5 
479  50 
511 
482 


469 
400 


73  60 


485 
200 


999 

609 


Nombre 
<le  Titrei 


120.000 
160.000 
200.000 
69.300 
76.214 
99.337 
519.152 

1.522153. 

99.028 
728.196 
3050474 
750.000 
405.940 
95.228 
490.000 
590180 
222477 
*5.241 
45.587 
92.334 
192.141 
204.910 
228.277 
92.121 
55.411 
100.000 
69.297 
316.015 
496.938 
1074480 
133.101 
64.737 
112.243 
139.170 
95.816 
110.000 
45.892 
120.875 
325.000 
52.000 
120.000 
110.000 
200.000 
40.000 
100  000 
,0.000 


500 
500 
250 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
10£ 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
100r 
51 
500 
5i 
5î 
200 
500 
500 


DÉSIGNATION  des  VALKURS 


VALEURS  ÉTRANG.  (Suite; 

Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2'  série.. 
Acf  Ch.  Autrich.-Hongr.  . . 
Obi'  anc.   —  3%  1"  à  8'  émis. 

—  —    —  9«  émis  

—  —     —  10*  émis.. . . 

—  nouv.  —  série  A  

Obi.  Darnas-Hamah  

Act.  Lombards  

Obi.         —        3  %   

—  —  —  série  X . 
Act.  Méridionaux  , 

—  Nitrates  Railways  Cj  u 

—  Nord  de  l'Espagne — 
Obi.         —        3  %  1" série. 

—  —         —  2"  série. 

—  —         —  3»  série. 

—  —         —  4'  série. 

—  —         —  5e  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  1'"  hyp. 

—  -         -      2»  hyp. 

—  -         -      3'  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Saloftique-Constant.. . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —         3  %  1"  hyp. 

—  -  —     2»  hyp. 

—  -  -     3-  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 
  ^   4%  95 

—  Suddel'Esp.3%  l""h^p- 
Act.  Wagons-Lits  ordinaire. 
Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Act.  Usines  de  Brlansk  

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usia"  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 

Tabacs  du  Portugal  

Thomson  Houston  Méditer. 


iitérIts 

en  1903 


40  . 
12  . 
26  . 


15  .. 
12  p. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
20  .. 
20  .. 
15  .. 
12  50 


62  69 
70  .. 
5  sh 
10  sh 
18  .. 
45  p  . . 
38  20 
20  .. 


Coon  eoop.  jgillel 
1902  1803 


1305 
586 
490 
210 
274 
275 
760 
469 


155 

85 
318 
313 
645 
130 
187 
319 
311 
319 
313 
315 
308 
309 
305 
304 
304 
450 

79 
280 
4284 
372 
361 
360 
445 
368 
193 
210 

60 
255 
1100 
1680 

55 
132 
321 
715 
860 


1324 
662 
555 
158 

278 
277 
730 
473 


205 
88 
331 
327 
710 
150 
190 
357 
350 
351 
346 
347 
243 
344 
342 
335 
336 
430 
14? 
299 
320 
399 
388 
386 
463 
405 
210 
318 
32 
250 
1200 
1680 
50 
53 
387 
717 
915 
408 


Couru  de  cliMurP 

31  août  7    ept.  i  isepl 


1409  .. 

816  .. 

533  50 
104 


724 

155  > 
448  50 


446 
279 


339  50 
314  50 


384 
159 
3i  9 
360 
3)5  25 

339  50 
350 
338  50 

340  .. 
352  25 
342  50 
342 


'62  .. 
333  .. 
236  .. 
399  51 
393  75 
381  25 


376 


1665  . 

519  . 

93  . 

275  . 

114  . 

56)  . 

864  . 

480  . 


819  . 
549  50 
165 


724  . 

li.'i  3 

439  . 

430  . 

488  7, 

289  . 

112  . 

341  . 
344 

7J5  . 

392  . 

16  i  . 

370  . 

360  . 

349  . 

344  . 

344  . 

345  . 
314  . 
357  . 

346  . 
346  •■ 


374 
335 
235 
399 
393  75 
3s7 


376 


560 
1673 
1515 
87 
2)9 
413 
560 
857 
480 


819 
554 
181 
277 
272 
721 
4  48  50 
442  . 
432  . 
440  5 
2*8  . 
106  . 
351  . 
345  . 

412  '. 
175  . 
369  . 
3C0  50 
347 
3.6 
345 

347  50 
345 
358 
350 

348  50 


375 
3»0 
303 
399 
394 
388 
49  4 
445 


399 


553 
1642 
1421 
88  50 

292 

413 

570 

*5S 

487 


VALEURS  FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


DÉSIGNATION  dbs  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 
ACTIONS 


Midi  jouissance  

Nord  —   

Ouest  —   

Banque  de  la  Guadeloupe  . . 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique... 

—  de  la  Réunion  

—  de  lTndo-Chine  . . . 
Banque  spéc.  de  Valeurs  ind. 
Banque  Suisse  et  Française 

Crédit  Algérien  

Bous-Comptoir  des  Entrepr. 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  jouissance. 

Gaz  (Compagnie  Centrale)  

Gaz  de  Marseille  jouissance. 
Dombrowa  (Houillères  de;... 

Cannaux  (Mines  de;  

Laurium  (Mines  de;  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Ateliers  et  Chant,  de  la  Loire 
Compagnie  G"  de  Construct 
Atel.  et  Chant,  de  la  Gironde 

Dyle  et  Bacalan  

Tréhleries  du  Havre  

Fives-Lille  

Forges  et  Acier,  de  la  Marine 
Forg.et  Ac.  du  Nord  et  d.  l'Est 

Bateaux  Parisiens  

Chargeurs  Réunis  

C*  Hav.  Pen.  de  Nav.  à  vap. 

Bénédictine  de  Fécamp  

Etablissements  Duval  

Le  Figaro  

Grande  Distil.  Cusenier  etC'< 
Grands  Moulins  de  Corbeil. 
Lits  Militaires  


Derniers  Cours  cotés  au 


34  aoûl 

1  sept. 

1  j  sepl 

625  .. 

627  .. 

638  .. 

1375  .. 

13)0  .. 

1387  . 

499  .. 

-m  ■■ 

502  .. 

2)5  .. 

275  .. 

275  .. 

1100  .. 

1100  .. 

1100  .. 

455  . . 

455  .. 

455  .. 

375  .. 

375  .. 

375  .. 

1239  .. 

)2(J0  .. 

1368  . 

563 

560 

556 

1152  .. 

11Î2  . 

1252  .. 

320  .. 

3  27  .. 

3^6  .. 

620  .. 

610  . 

619  .. 

1305  .. 

130.1  .. 

i309  .. 

720  .. 

765  .. 

765  .. 

1275  .. 

1280  .. 

12;5  .. 

1780  . 

1825  .. 

1840  .. 

328  50 

330  .. 

326  .. 

780  .. 

780  .. 

725  .. 

520  .. 

50o  .. 

505  .. 

1264  .. 

1289  .. 

1240  .. 

1520  .. 

1560  .. 

1570  .. 

60  .. 

Oj  .. 

C0  .. 

1250  .. 

1270  .. 

1302  .. 

730  .. 

748  .. 

)38  .. 

134  50 

138  .. 

139  .. 

.07  .. 

310  .. 

3i7  .. 

1523  .. 

1558  . 

1545  .. 

1635  .. 

1945  .. 

1975  .. 

33j  . . 

330  .. 

333  .. 

730  .. 

795  .. 

815  .. 

t30  .. 

645  . 

651  .. 

6800  .. 

6810  .. 

6800  .. 

1905  .. 

1905  .. 

1900  .. 

430  .. 

4jù  .. 

4.5  ..! 

780  .. 

786  .. 

830  .. 

114  75 

115  25 

U9  .. 

2740  . 

2070  .. 

2700  .. 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANC.  —  obligation? 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Chem.  de  fer)  5  0/0 
G»  Gén.Franç. deTram.  50/0 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  120 f. 

—  —      Obi. 350  f. 

Soc.  Fonc.Lyonnaiss  3  0/0  anc. 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

C'<  Parisienne  du  Gaz  4  0/0. 

Aciéries  de  France  

Atel  etChant.delaLoire40/Û 

Fives-Lille  6  0/0  

Métaux(CieFranç.)Ob.hyp.40/0 
Messageries  Marit.  3  1/2  0/0. 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0  . . 
O  Génér.  Transatlant.  3  0/0 
Jardin  dAcclimatation  5  0/0 
Société  Gén.  de  Laiterie  50/0. 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  

—  1»  série  3  0/0  

—  2»  série  5  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/0  1888  

Espirito  Santo  5  0/0  1894   

VAL.  ÉTRANG.  -  actions 
O  Belge  d'Ecl.,  Chauf.p.Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (Soc.  Min.  et  Ind.) 
Charbonnages  de  Rikovski. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Télégraphes  du  Nord  (C"  dos; 

VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors. 
Mines  de  la  Loire  


Dernièrs  Cours  cotés  au 

3!  août  |  7  sept.    14  sept 


199 
604 
505  25 
197 
165 
410 
508  50 
503 
493 

465 
505 
455 
494 
445 
30)  50 
130  . 
307  . 
6i5  . 
625  . 
490  . 
485  50 


495  25 
490  .. 


1093  . 

410  . 
300  . 
122  . 
305  . 
665  . 
935  . 


450 
266 


20  j'  .. 

610  .. 

506  .. 
1E6  .. 
165  . 
440  .. 
508  . 

507  ou 
493  .. 

460 

504  50 
457  . . 
495  .. 
452  .. 
370  .. 
125  .. 
307  .. 
612  .. 
635  .. 
485  .. 
477  .. 


500 
49  i 


1100 
400 
411 
125 
305 
736 
895 


450 
271 


220  .. 

610  .. 

50b  50 

201  .. 

171  .. 

440  .. 

511  .. 

503  .. 

491  .. 

459  v. 

5Û0  .. 

457  .. 

498  .. 

450  .. 

370  .. 

125  .. 

306  .. 

612  .- 

629  .. 

481  .. 

500  .. 


500  . 
490  . 


1100  .. 
407  .. 
410  .. 
125  .. 
330  .. 
725  .. 
865  . . 


450  . . 
282  .. 


MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Brésil  5  0/0  

Hongrois  (Intér")  3  1/2  0/0  97 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.).. 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines  

Cape  Copper  

Harpener  (Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Min 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsia  

Urikany  (Charbonnages)  


LV  COMPTANT 

Const  .mécan.  Midi  de  Russie 
Dniéprovienne^Société  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries)... 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twer. 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill  

Taganrog  (Soc.  Min.  et  Métal. 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  Charbonn.  d'). 
Joltaia  Rieka  (Krivoi  Rog). . . 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog... 

Silésie  (Zinc  de)  

Vieille-Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Ziininer 

Cliff  (Usines)  

Elecktron  Russe  

Monaco(Cercle  des  Etrangers  à) 

Plaques  Lumière  et  Fils  

Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav.  Pousset  et  Royale  réun. 


Derniers  Cours  cotés  au 


3:  août 

7  sept. 

u  sep 

99  25 

99  )5 

99  6C 

89  80 

87  35 

87  35 

•  53  65 

53  67 

53  90 

132  50 

!35  50 

135  25 

113  .. 

116  .. 

115  50 

565  .. 

565  .. 

565  . 

124  50 

137  .. 

139  50 

1732  .. 

1725  .. 

1718  .. 

51  25 

49  73 

49  .. 

129  .. 

129  .. 

129  .. 

157  50 

163  50 

162  50 

123  .. 

12  J  50 

'.  23  A 

195  .. 

20)  .. 

196  .. 

2200  .. 

2370  .. 

2174  .. 

1240  .. 

1293  .. 

1260  .. 

3S9  .. 

400  .. 

400  .. 

3897  .. 

4100  .. 

3930  .. 

1930  .. 

1925  .. 

19-25  . 

190  .- 

16:  .. 

17»)  .. 

1320  .. 

1400  .. 

1335  .. 

995  .. 

103)  .. 

1087  . 

99  .. 

110  .. 

11)  .. 

312  .. 

320  .. 

320  .. 

no  .. 

175  .. 

173  . 

1565  . 

1600  .. 

159)  .. 

898  .. 

905  .. 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


CRÉDIT  LYONNAIS 

Le  coupon  n°  18,  représentant  le  solde  du  divi 
dende  de  50  francs  de  l'exercice  1904,  sera  payé,  à 
partir  du  2)  septembre  courant,  comme  suit  \ 

Pour  les  actions  nominatives,  28  fr.  30, 
Pour  les  actions  au  porteur,  27  fr.  45, 
Impôts  déduits. 

Ce  paiement  aura  lieu  : 
A  Lyon  :  Au  Siège  social,  Palais  du  Commerce; 
A  Paris  :  Au  Crédit   Lyonnais,  19,  boulevard 

des  Ttaliens  ; 
En  France  :  Dans  les  sièges  du  Crédit  Lyonnais  ; 
A  Genève  :  A  l'Agence  du  Crédit  Lyonnais; 
A  Bruxelles:  A  l'Agence  du  Crédit  Lyonnais; 
A  Baie  :  A  la  Banque   Commerciale  de  Bàle  ; 

Chez  MM.  de  SPEYRet  O; 
A  Berne:  A  la  Banque  Cantonale  de  Berne; 

A  la  Banque  Commerciale  de  Bajne: 
A  Zurich  :  A  la  Société  de  Crédit  Suisse, 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

Pour  favoriser  le  Développement  du  Commerce 
et  de  l'Industrie  en  France 

SOCIKTÉ  ANONYME.  —  CAPITAL  :   250  MILLIONS 

Siège  social:  54  et  56,  rue  de  Provence,  \ 

Succursale  :  134,  rue  Réaumur  (Place  de  '  -  D„  ■„ 

la  Bourse,  r  a  Pans 

—       :  6,  rue  de  Sèvres,  .' 


Dépôts  de  fonds  à  intérêts  en  compte  ou  à 
échéance  fixe  \taux  des  dépôts  de  3  à  5  ans  :  3 1/2  0/0, 
net  d'impôt  et  de  timbre);  —  Ordres  de,  Bourse 
(France  et  Etranger);  —  Souscriptions  sans  frais; 

—  Vente  aux  guichets  de  valeurs  livrées  immédia- 
tement (Obi.  de  Ch.  de  fer,  Obi.  et  Bons  à  lots,  etc.); 

—  Escompte  et  encaissement  de  coupons  Français 
et  Etrangers;  —  Mise  en  règle  de  titres;  —  Avan- 
ces sur  titres;  —  Escompte  et  encaissement  d'ef- 
fets de  commerce;  —  Garde  de  titres;  —  Garantie 
contre  le  remboursement  au  pair  et  les  risques  de 
non-vc'rification  des  tirages;  —  Virements  et  chè- 
ques sur  la  France  et  l'Etranger  ;  —  Lettres  de 
crédit  et  billets  de  crédit  circulaires;  —  Change  cle 
monnaies  étrangères;  —  Assurances  (Vie,  Incen- 
die, Accidents),  etc. 

LOCATION  DE  COFFRES-FORTS 

(Compartiments  depuis  5  fr.  par  mois  ;  tarif 
décroissant  en  proportion  de  la  durée  et  de  la 
dimension)- 

77  succursales,  agences  et  bureaux  à  Paris  et 
dans  la  Banlieue  ;  458  agences  en  Province;  2  agen- 
ces à  l'Etranger  (Londres,  53,  Old  Broad  Street, 
et  Saint-Sébastien  (Espagne)  ;  correspondants  sur 
toutes  les  places  de  France  et  <.'•  l'Etranger. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1S60 
Capital  :  30  millions 


PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  DE  CHEQUES 

Au  delà  de  B  ans   3  1/2  0/0 

I)'  1  an  à  3  ans   3  0/0 

De  6  mois  à  1  an   2  0/0 

A  vue   1  1/2  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
dos  bons  de  caisse  munis  do  coupons  d'intérêt 
payable  Ions  les  trimestres. 


Or<u-  .  (J.  Hours'  Paiomont  de  coupons 
—  Eix;."iisK<>m<nit  d'offetn  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En 
vol  de  fonds   Provinco  ot  Etranger). 
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COMPAGNIE  GÉNÉRALE  DU  GAZ 
POUR  LA  FRANCE  ET  L'ÉTRANGER 

L'intérêt  semestriel  des  obligations  (  coupon 
n°  26)  sera  payé  à  partir  du  1"  octobre  prochain, 
à  raison  de  : 

Par  titre  nominatif  Fr.  9.60 

Par  titre  au  porteur  Fr.  9.09 

A  la  Banque  de  Paris  et  îles  Pays-Bas,  3,  rue 
d'Antin,  à  Paris  ; 

A  la  Société  Générale,  à  Paris,  et  i'aas  ses  suc- 
cursales de  proviuce  : 

Au  Crédit  Lyonnais,  à  Paris,  et  dans  ses  succur- 
sales d  -  province  ; 

A  la  Société  de  Crédit  Industriel  et  Commercial, 
à  Paris  ; 

Au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris,  à 
Paris,  et  dans  s*-s  succursales  de  province; 

Chez  MM.  Cambefort  F.  et  C.  St.  Olive,  à  Lyon. 

Les  obligations  dont  les  numéros  suivent,  sor- 
ties au  tirage  du  31  août  1905,  seront,  à  partir 
du  1«  octobre  prochain  et  aux  caisses  ci-dessus 
désignées,  remboursées  au  pair,  sous  déduction  de 
l'impôt,  soit  à  Fr.  499  60. 

Numéros  Nombre    Numéros  Nombre    Numéros  Nombre 


881  à  890 

10 

17621àl7630 

10 

34271à34280 

10 

1101 

1110 

10 

18021  18030 

10 

34601 

34610 

10 

2031 

2040 

10 

18611  18620 

Ht 

35101 

35200 

10 

4781 

4790 

10 

20341  20350 

10 

36701 

30710 

10 

5191 

52C0 

10 

20521  20530 

10 

36891 

30900 

10 

7211 

7220 

10 

23811  23820 

10 

38581 

38590 

10 

7361 

7370 

10 

24531  24540 

10 

38781 

38790 

10 

9681 

9690 

10 

25131  25140 

10 

39241 

39250 

10 

9771 

9780 

10 

27801 

1 

40151 

40160 

10 

10321 

10330 

10 

20351  29360 

10 

40341 

4)350 

10 

10971 

10980 

10 

30131  30140 

10 

40801 

40(0) 

10 

11331 

11370 

10 

30291  30300 

10 

42001 

42010 

10 

14231 

14240 

10 

30411  30420 

10 

42161 

42170 

10 

14231 

14270 

10 

30591  30600 

10 

43181 

43190 

10 

15011 

15020 

10 

33041  33050 

10 

47221 

47230 

10 

16011 

16020 

10 

33441  33450 

10 

47701 

47710 

10 

16661 

16670 

10 

34261  34270 

10 

47711 

47720 

10 

Banque 
A.  Froidefond 

29,  Rue  de  la  Chaussêe-d'Antin,  PARIS  (9*Arr<) 
Maison  Fondée  en  -1878 

ORDRES  DE  BOURSE 

au  comptant  et  a  Terme 
AVANCES  SUR  TITRES.  MÊME  NON  COTÉS 

Ouvertures  de   comptes  courants,  à  vue  ou  à 
échéances'fixes.à  intérêt  variant  entre  3  et  6%  l'an. 
EMPLOI  DE  CAPITAUX  ET  DE  TITRES 
eu  compte  de  Reports  aux  conditions  suivantes  : 

à  un  an          4  % 

a  six  mois...  3 
à  trois  mois,  3  % 
ESCOMPTE  D'EFFETS   DE  COMMERCE 

RENSEIGNEMENTS  GRATUITS  

*WMmmm\  i  mim  i  m  n iiiiiihiiii n 


COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

il,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 
A  vue   l  O/O 

A  sept  jours  de  préavis   2  0/0 

HONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  O/O 

A  2  et  3  ans   3  1/2  O/O 

A  4  et  5  ans   4  O/O 

Prêts  sur  titres,  paiomont  do  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  do  titres,  envois  (le  fonds, 
lettros  de  crédit,  encaissement  de  tous  eflots. 
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COMPAGNIE  DE 

CHEMINS  DE  FER  DÉPARTEMENTAUX 

Société  anonyme  au  capital  de  30.000.000  de  francs 
Siège  social  :  S,  rue  Louis-le-Grand,  Paris 

AVIS  AUX  ACTIONNAIRES 

Le  Conseil  d'administration  vient  de  décider 
qu'en  vertu  de  l'autorisation  donnée  par  l'arti- 
cle 47  des  statuts,  il  sera  distribué,  à  valoir  sur 
les  bénéfices  de  l'exercice  courant,  sept  francs 
nets  par  action. 

Le  paiement  s'effectuera  à  partir  du  15  octobre 
1905,  contre  la  remise  du  coupon  n°  33  povr 
les  titres  au  porteur. 

A  Paris,  Au  Crédit  Foncier  de  France; 

—  Au  Crédit  Lyonnais  ; 

—  A  la  Société  Générale,  56,  rue  de  Pro- 

vence; 

—  A  la  Banque  de  l'Union  Parisisnne  : 

Et  dans  les  succursales  de  ces  Etablissements 
à  Paris  et  en  Province. 
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SOCIÉTÉ  GENERALE 

SB 

CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 


Situation  au  31  août  1905 


ACTIF 

Espèces  en  Caisse  et  à  la  Banque  de  France 

Fonds  disponibles  dans  les  Banques  

Coupons  à  encaisser  

Effets  à  recevoir  

Reports  

Rentes,  Actions  et  Obligations  

Avances  garanties  

Comptes  courants  

Crédits  d'acceptations  garantis  

Frais  généraux  : 

Semestre  écoulé   1. 213. 614  72  | 

Semestre  en  cours    409  847  98  1 

Paiements  faits  sur  Intérêts  et  Dividendes 

de  l'Exercice  

Immeuble  social  

Versement  non  appelé  


8  59J.225  44 
8. 408. 924 .33 
1.759.178  93 
100.829.219  90 
36.493.318  07 
7.1 533  18 
43.621.169  80 
13.642.48*  52 
17  218.887  50 

1.623.462  70 


Total  de  l'Actif. 


4.000.000  » 
60.000.000  » 

303.783.409  39 


PASSIF 


Capital  

Fonds  de  réserve  : 

Statutaire  

Extraordinaire  

Comptes  de  dépôts  : 

A  vue  

A  préavis  

Comptes  courants  

Acceptations  à  payer  : 

Sur  garanties  

Sur  provisions  

Divers   

Réescompte  du  Portefeuille. 

Intérêts  et  Dividendes  : 
Antérieurs  restant  à  payer 


8.000.000  ») 
2.000.000  »! 

64.787.058  28  ) 
37.804.330  41  ) 


17.218.887  30) 
271.569  10) 


Profils  et  Pertes  : 
Report  il.'  l'Exercice  100 S  - . 
Produit  du  !•'  semestre  1905 
Semestre  en  cours  


57.266  26) 


654. .V.7  66) 
2.385.438  13 
742. 717  79) 


80.000.000  • 
10.000.000  » 

102.591.388  69 
89.194.601  32 

17.493.456  60 

385.980  84 
278. 1S2  10 

57.266  26 
3.782.533  58 


Total  du  Passif. 


303.733.409  39 


Effets  à  échoir  en  Portefeuille        160. '2). 219  90 

Effets  en  circulation  avec  l'endosse- 
ment de  la  Société   10.391.056  » 


Total   111.220.275  90 
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Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  Directeur  :  DESVAUX. 


IMIKIMIOIUI  D«  LA  PKESSB 
ta.  rue  du  Croissant.  Paris.  —  Slmart,  lmp. 


No  715.  _  28*  volume.  I»rix  du  Numéro  :  5  0  centimes    Vendredi  SS  Septembre  1905. 

(No   io)    (M«  ANIMEE) 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 

Rédacteur  en  Chef  :  EDMOND  THÉRY 
Adresse  Télégraphique  :  ËCONOPÉEN-PAFUS    Téléphone  :  N4  246-61 

ADMINISTRATION  de  RÉDACTION  :  II,  RUE  MONSIGNY,  PARIS  (2"  ARR1) 


VALEURS  ÉTRANGÈRES  DE  PLACEMENT 

CHEMINS  DE  FER  AMÉRICAINS 

VALEURS  HOLLANDAISES,  ÉGYPTIENNES,  ETC. 


PH.    L.    VON    HEMERT  & 
PARIS  —  3,  Square  de  l'Opéra  (Sfi) 


PARIS 
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COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et  des  Oranda  Ozpieaa  Huropéen s 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1904  1905 
Dul"janvieraa31  août.Fr.  10.467.846  11.662.993 
Du  1"  au  10  septembre   434.976  492.106 


10.902.822  15.155.099 
Diflérence  en  faveur  de  1905. . .      1.252  377 
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SOCIÉTÉ  DES 

RAFFINERIE  ET  SUCRERIE  SAY 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Au  capital  de  :  38.250.000  francs 
Siège  social  à  Paria,  123,  boulevard  de  la  Gare 

Messieurs  les  Actionnaires  sont  convoqués  le 
mardi  10  octobre,  à  quatre  heures,  à  Paris, 
dans  l'Hôtel  de  la  Société  des  Ingénieurs  civils, 
19,  me  Blanche,  en  assemblée  générale  extraor- 
dinaire. 

Ordre  du  joob  : 

Rapport  du  Conseil  d'administration  et  exposé 
de  la  situation. 

Délibération  et  vt  te  sur  la  proposition  de  réduc- 
tion du  capital  social,  puis  de  reconstitution  dudit 
capital  par  l'émission  d'actions  privilégiées  dont 
la  souscription  serait  réservée  exclusivement  aux 
actionnaires. 

Remise  à  l'assemblée  des  pouvoirs  des  adminis- 
trateurs en  fonction. 

Election  et  réélection  d'administrateurs. 

Pour  faire  partie  de  cette  assemblée,  les  action- 
naires doivent  posséder  au  moins  vingt  actions. 

Tous  propriétaires  de  moins  de  vingt  actions 
peuvent  se  réunir  pour  former  le  nombre  néces- 
saire et  donner  mandat  à  l'un  d'eux  (art.  30  des 
statuts). 

Les  propriétaires  d'actions  au  porteur  doivent 
déposer  leurs  titres  au  plus  tard  Le  5  octobre,  au 
siège  social,  123,  boulevard  de  la  Gare,  et  dans 
les  sièges,  agences  ou  succursales  des  établisse- 
ments suivants  : 

Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Indus- 
trie : 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  ; 
Banque  de  l'L'nion  Parisienne  ; 
Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris  ; 
Crédit  Algérif-n  ; 
Crédit  Lyonnais  ; 

Société  Française  de  Banque  et  de  Dépôts  : 
Société  Générale  do  Crédit  Industriel  et  Commer- 
cial ; 

Société  Générale  pour  favoriser  le  développement 
du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France  ; 

Société  Marseillaise  de  Crédit  Industriel  et 
Commercial  et  de  Dépôts; 

Union  Financière  de  Genève. 

MM.  Douglas,  Read  et  Ci». 
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MON  BERNOT  FRÈRES 


Société  en  commandite  par  actions,  Ch.  Bernot  et  Ca 

LAsspmb'ée  géâérale  ordinaire  annuelle  a  eu 
lieu  au  Siège  social,  160,  rue    afayette,  le  31  août. 

Le  chiffre  d'affaires  de  l'exercice  1904-1905,  clô- 
turé le  30  juin,  s'est  élevé  à  16.297.917  fr  70. 

Les  bénéfices  se  sont  élevés  à  358.333  f  r.  65. 

La  répartition  des  bénéfices,  propo^ ée  par  le 
''onseil  de  surveillance  et  le  Gérant  et  votée  par 
l'Assemblée  générale,  est  la  même  que  l'an  d  r- 
nier;  elle  s'établit  comme  suit,  comparativement 
à  la  répartition  précédente  : 

1904  1905 

1°  Attribution  aux  ac- 
tionnaires d'une  première 
rémunération  de  100  francs 

par  action  (nets  d'impôts)     70.000    »     70.000  » 

2°  Versement  à  la  Caisse 
de  secours  des  ouvriers  €t 

livreurs     1.000   »      1.000  » 

3°  Amortissements   50.2;5   •>     76.184  35 

4°  Réserve  pour  affaire 3 
diverses   46.635  1 5     27. 145  30 

5-  Fonds  de  prévoyance.     91.000    »     91.000  » 

6° Seconde  rémunération 
du  capital......   45.500   »     45.500  » 

7°  f'econdë  rémunération 
du  travail  participation 

des  employés  et  ouvriers).     45.510    b     45.500  » 

Totaux   349.860  15   356.303  £5 

La  part  totale  revenant  à  chaque  action  s'élève 
net  à  1<>5  francs,  sur  lesquels  un  acompte  de 
50  francs  a  été  versé.  Le  so  de,  soit  115  francs, 
sera  payé  à  la  Caisse  soc  aie,  à  pa  tir  du  15  décem- 
bre, contre  remise  du  coupon  n"  30. 
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MESSAGERIES  MARITIMES 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  de  pré- 
venir MM.  les  propriétaires  d'obligations  3  1/2  f>/0 
que  l'intérêt  semestriel  u  al"  octobre  1905,  d'une 
valeur  de  Fr.  8  75  sera  payé,  net  d'impôts,  à  rai- 
sou  de  : 

8  40  pour  les  nominatifs  ; 
7  98  pour  les  porteurs. 

Ce  paiement  aura  lieu  : 

A  Paris  :  Au  Siège  social  1,  rue  Vignon  ;  au 
Crédit  Industriel  et  Commercial,  66,  rue  de  la  Vic- 
toire ;  au  Crédit  Lyonnais,  boulevard  des  Italiens; 
à  la  Société  Générale,  54,  rue  de  Provence;  au 
Crédit  Mobilier  Français,  3  et  5,  rue  Saint-Georges  ; 
au  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie,  4,  rue  de 
Mogador  ;  à  la  Société  Marseillaise,  4,  rue  Auber, 
ainsi  que  dans  les  succursales  de.  ces  Sociétés,  tant 
à  Paris  que  dans  les  départements. 

A  Marseille,  Bordeaux,  Le  Havre  et  La  Ciotat, 
dans  les  bureaux  de  la  Compagnie. 

Et  à  Lyon  :  chez  MM.  Cambefoit  F.  et  C.  Saint- 
Olive,  banquiers. 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

POUR  FAVORISER  LE  DÉVELOPPEMENT  DU  COMMERÇA 
ET  DE  L'INDUSTRIE  EN  FRANCE 

Société  anonyme.  —  Capital  :  250  millions 

Le  Conseil  d'Administration  a  décidé'  qu'en 
vertu  de  l'autorisation  donnée  par  l'article  57 
des  statuts  il  serait  distribué,  à  valoir  sur  les 
bénéfices  de  l'exercice  courant,  6  fr.  25  par  action, 
représentant  pour  le  capital  versé  l'intérêt  à  5  0/0 
l'an  du  1er  semestre  1905. 

Le  paiement  s'effectuera  à  partir  du  1"*  octobre 
prochain  : 

A  Paris,  au  siège  delà  Société,  rue  de  Provence, 
54,  et  dans  ses  succursales  et  bureaux  de  quartier: 

Dans  les  départements,  à  Londres  et  à  Saint- 
Sébastien  (Espagne),  aux  Agences  de  la  Société; 

En  Algérie  et  en  Tunisie,  aux  caisses  de  la 
Compagnie  algérienne  ; 

A  Bruxelles  et  à  Anvers,  aux  succursales  de 
la  Société  Française  de  Banque  et  de  Dépôts  ; 

En  Alsac»Lorraine,  à  Lausanne  et  à  Francfort- 
sur-le-Mein,  dans  les  Agences  de  la  Société  Gémi- 
raie  alsacienne  de  Banque. 

A  l'étranger,  le  paiement  se  fera  au  change  du 
jour. 

Le  directeur:  Louis  Dorizon. 

■2ui 

COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DU  NORD  DE  L'ESPAGNE 

Le  Conseil  d'administration  de  la  Compagnie  a 
l'honneur  d'informer  MM.  les  Porteurs  d'obligations 
qu'il  sera  payé,  à  partir  du  1er  octobre  1905: 

1°  Sur  les  obligations  Nord  de  l'Espagne  : 

lre  série.  Le  coupon  n°  71,  à  raison  de 
7  fr.  50  c,  sous  déduction  de  0  fr.  465 
pour  les  impôts  espagnols,  soit..  Francs  7,035 

2e  série.  Le  coupon  n°  59,  à  raison  de 
7  fr.  50  c . ,  sous  déduction  de  0  fr.  375 
pour  les  impôts  espagnols,  soit..  Francs    7  125 

2"  Sur  les  obligations  Asturies,  Galice  et  Léon: 

1"-'  hypothèque.  Le  coupon  n°  51,  à 
raison  de  7  fr.  50  c,  sous  déduction  de 
0  fr.  456  pour    les  impôts  espagnols, 

soit     Francs    7  044 

2e  hypothèque.  Le  coupon  n°  45,  à 
raison  de  7  fr.  50  c.,  sous  déduction  de 
0  fr.  375  pour  les   impôts  espagnols, 

soit   Francs    7  1 25 

3«  hypothèque.  Le  coupon  n°  37,  à 
raison  de  7  fr.  50  c,  sous  déduction  de 
0  fr.    375  pour  les  impôts  espagnols, 

soit   Francs  7.125 

à  Paris. ....  A  la  Banque  Espagnole  de  Crédit,  69, 
rue  de  la  Victoire  et  au  Crédit 
Lyonnais; 

à  Lyon          Au  Crédit  Lyonnais  et  à  la  Société 

Lyonnaise  ; 

à  Bruxelles.  A  la  succursale  de  la  Banque  de 
Paris  et  des  Pavs-Bas. 


La  BANQUE  ESPAGNOLE  DE  CREDIT,  à 

Paris,  escompte,  dès  à  présent,  les  coupons  de  la 
Compagnie  des  Chemins  de  fer  du  Nord  de  l'Es- 
pagne . 


GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Obligations  4  0  0  1858-1861.  de  la 
Grande  Société  des  Chemins  de  Fer  Russes 

MM.  E.  HOSKIER  ETCie,  banquiers  à  Paris, 
39.  boulevard  Haussmann,  sont  chargés  par  Son 
Excellence  M.  le  Ministre  des  Finances  de  Russie 
d'effectuer  le  paiement  du  coupon  d'intérêts  des 
Obligations  4  0/0  1858-1861  de  ladite  Société, 
échéant  le  14  octobre  prochain. 
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COMPAGNIE  PARISIENNE 
D'ÉCLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE 
PAR  LE  GAZ 


RAPPORT  présenté  par  le  Conseil  d'administration  à 
l'Assemblée  générale  annuelle  du  28  mars  1905 

(Suite)  O 
CHAPITRE  IV 
Renouvellement  partiel  du  Conseil  d'administration 
Les  Administrateurs  qui.  d'après  les  Statuts, 
sortent  cette  aimée,  sont  : 
MM.  Camus, 
Carez, 

le  Baron  Michel  de  Tbétaigne, 
Eug.  Peheire. 
Ils  sont  rééligibles. 

Vous  aurez,  Messieurs,  à  pourvoir  a  leur 
réélection  ou  à  leur  remplacement. 

Nous  avons  eu  la  douleur  de  perdre  M.  Mi- 
chel Heine  que  la  maladie  tenait  éloigne  de 
nous  depuis  plusieurs  mois.  Sa  haute  situa- 
tion financière  et  son  expérience  nous  avaient 
rendu  son  concours  très  précieux  pendant  les 
vingt  années  où  il  a  siégé  au  Conseil  d'admi- 
nistration de  la  Compagnie. 

Nous  sommes  heureux  de  pouvoir  vous  pro- 
poser pour  le  remplacer,  son  fils,  M.  Georges 
Heine,  qui  lui  a  succédé  dans  la  direction  de 
l'importante  maison  Heine. 

Une  deuxième  place  est  également  vacante 
dans  le  Conseil,  que  nous  vous  proposons  de 
compléter  par  la  nomination  de  M.  Emma- 
nuel Margueritte,  fils  de  notre  regrette  pré- 
sident M.  Frédéric  Margueritte  et  petit-fils 
de  M.  Louis  Margueritte,  l'un  des  fondateurs 
de  la  Compagnie  Parisienne  du  Gaz. 

Nomination  de  la  Commission  de  vérification 
des  comptes 

La  Commission  que  vous  avez  chargée  de 
vérifier  les  comptes  de  1904  se  compose  de  : 
MM.  Bertin, 

DE  CATHEU, 

LE  VICOMTE  PIERRE  D'iNDY, 
JEAN  ROEDERER, 
VVIDMER. 

Le  Conseil  vous  propose,  d'accord  avec  vo- 
tre Commission,  de  réélire  MM.  Bertin,  de 
Catheu,  le   Vicomte  Pierre   d'Indy,  Jean 

ROEDERER  et  WlDMER. 

Enfin,  nous  soumettons  à  votre  approbation 
les  résolutions  suivantes  : 

Première  Résolution 
Les  comptes  et    inventaires   de  1  Exercice 
1904  tels  qu'ils  viennent  d'être  exposés  et  ré 
sûmes,  ainsi  que  le  rapport  du  Conseil  d  admi 
nistration,  sont  approuvés. 

Deuxième  Résolution 
Le  dividende  de  l'année  1904  est  fixé  à  80 
francs  pour  les  actions  de  capital.  Un  acompte 
de  12  fr.  50  c.  leur  a  été  payé  en  octobre  der- 
nier En  conséquence,  il  sera  payé  07  fr.  50  c 
par  action  de  capital  ou  de  jouissance,  sous 
déduction  de  l'impôt,  à  dater  du  G  Avril  pro- 
chain, au  siège  de  la  Compagnie,  0,  rue  Con 
dorcet.  /  '• 

Troisième  Résolution 
Renouvellement  partiel  du  Conseil  d'admi- 
nistration. .', 

Quatrième  Resolution 
Renouvellement  de  la  Commission  de  véri- 
fication des  comptes. 

Cm q u i è m e  Résolution 
L'Assemblée  confère,  on  tant  que  de  besoin, 
au  Conseil  d'administration  toutes  autorisa- 
tions et  tous  pouvoirs  nécessaires  a  l'effet  de. 
d'ici  au  31  Décembre  prochain,  suivre  toutes 
ûégociations,  donner  tous  consentements, 
prendre  tontes  dispositions;  conclure  avec  la 
Ville  de  Paris  tous  traités  quelconques  réglant 
les  relations  de  la  Compagnie  avec -elle,  tant 
au  sujet  du  partage  du  produit  de  1  actif  con- 
formément aux  conventions  en  vigueur  que 
sur  toutes  autres  matières,  y  compris,  s'il  y 
a  lieu,  la  continuation  de  l'exploitation;  mo- 
difier les  dispositions  des  dites  conventions; 
faire  abandon  a  la  Ville  ou  a  tous  tiers,  à 
toutes  conditions  nue  le  Conseil  jif  ora  conve- 
nable, de  tout  ou  partie  de  l'actif,  quelle  qu'eu 
»oit  l'importance,  par  vole  de  vente,  cession, 
appori  ou  soun  toute  autre  forme  :  établir  à 
.-.  :  effet,  tant    avec   l'Administration  qu'avec 


toutes  sociétés  ou  tous  tiers  qu'il  appartien- 
dra, toutes  ententes  et  tous  accords,  le  tout 
sauf  au  Conseil,  s'il  y  a  lieu,  à  convoquer  une 
Assemblée  générale  extraordinaire  dans  le  cas 
prévu  au  N"  10  de  l'article  37  des  Statuts. 
Sixième  Résolution 
En  prévision  die  l'expiration  de  la  Société  et 
conformément  aux  articles  3  et  45  des  Statuts, 
l'Assemblée,  sur  la  proposition    du  Conseil 
d'administration,  nomme  liquidateurs  de  la 
Compagnie  pour  entrer  en  fonctions  le  31  Dé- 
cembre proebain.  à  l'expiration  des  pouvoirs 
du  Conseil  d'administration  qui  leur  fera  la 
remise  des  intérêts  sociaux  a  cette  date, 
MM.  Emile  Camus, 
Léon  Carez, 
Robert  Le  Bret, 
Arthur  Pernolet, 
Louis  Troost, 
actuellement  Administrateurs. 

Les  liquidateurs  auront  les  pouvoirs  les 
plus  étendus  suivant  les  lois  et  usares  du 
commerce,  y  compris  ceux  qui  sont  attribués 
au  Conseil  d'administration  tant  par  les  Sta- 
tuts que  par  la  cinquième  résolution  qui  pré- 
cède ;  ils  auront  notamment  les  pouvoirs  de 
traiter,  transiger,  compromettre,  consentir 
tous  désistements  et  mainlevées  avec  ou  sans 
paiements  ;  de  laire  tous  emprunts  non  hy- 
pothécaires, toutes  ventes  et  cessions  mobi- 
lières ou  immobilières,  totales  ou  partielles  ; 
tous  échanges,  tous  abandons,  tous  apports  à 
toutes  sociétés  s'il  y  a  lieu  ;  de  prendre  toutes 
mesures  quelconques  relativement  au  person- 
nel de  la  Compagnie  et  aux  institutions  de 


prévoyance  existantes  ;  de  transmettre  s'il  y  a 
lieu  Tactil  de  ces  institutions,  de  les  liquider  ; 
d'arrêter  aux  lieu  et  place  du  Conseil  d'admi- 
nistration toutes  décisions  quelconques  les 
concernant  ;  de  pourvoir  à  tous  règlements  de 
comptes  avec  la  Ville  de  Paris,  tant  poux  1-e 
partage  du  produit  de  l'actif  que  pour  toutes 
autres  causes  ;  d'apporter  aux  conventions 
existantes  toutes  modifications,  en  telle  forme 
qu'ils  jugeront  convenable  ;  de  faire  toutes 
conventions  nouvelles.  Ils  pourront  également 
continuer  provisoirement  l'exploitation  s'il  y 
a  lieu  pour  le  temps  et  aux  conditions  qu'ils 
jugeront  bon  de  fixer  ou  d'accepter,  en  pre- 
nant toutes  mesures  à  cet  effet,  et,  en  général, 
faire  dans  ses  relations  qu'ils  auront  avec  la 
Ville  ou  avec  toute  Société  et  tous  tiers,  tout 
ce  qu'ils  trouveront  utile. 

Pour  l'exercice  de  leurs  pouvoirs,  les  liqui- 
dateurs se  constitueront  en  Comité  de  liqui- 
dation ;  ils  nommeront  un  Président  et  un 
Secrétaire  ;  ils  se  réuniront  aussi  souvent  que 
besoin  sera,  et  suivant  un  règlement  qu'ils 
établiront  ;  ils  pourront  délibérer  au  nombre 
de  trois  ;  toutes  les  décisions  seront  prises  à 
la  majorité;  en  cas  de  partage,  la  voix  du 
Président  sera  prépondérante  ;  les  actes  et  en- 
gagements devront  être  signés  de  deux  liqui- 
dateurs ;  toutefois  le  Comité  pourra  déléguer 
à  un  ou  plusieurs  de  ses  membres  tels  pou- 
voirs qu'il  jugera  convenable  et  même  donner 
à  des  tiers  tous  pouvoirs  nécessaires  nour  l'ex- 
pédition des  affaires  courantes  ou  pour  des 
objets  déterminés.  Les  délibérations  seront 
constatées  par  des  procès-verbaux  inscrits  sur 
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31  DÉCÈS!  PRE  1904 

ACTIF 


10.721.078  00 


1°  —  l.tablissement  | 

Apports  sociaux  en  1855   49.875.00'J  ») 

Dont  à  déduire  :  j 
Transport  à  des  comptes  spéciaux.     7.867.7É3  76  ^ 

DÉPENSES  DE  1856  A  1903 

Immeubles  acquis  par  la  Cie...    21.62i.C5'3  58/ 

A  déduire  : 
Valeur  réalisée  des  terrains  pro 
venant  des  usines  désallectécs. 

Constructions  diverses  ,  

Canalisation  »  

Conduites  montantes   

Concessions  et  usines  nouvelles  

Branchements  et  Compteurs  en  location  

Matériel  affecté  aux  charrois  

Matériel  et  outillage  

Dépenses  immobilisées.—  Frais  d'établissement. 

DÉPENSES  EN  1904 

Constructions  diverses  

Canalisation  

Conduites  montantes  

Branchements  et  Compteurs  en  location  

Matériel  et  outillage  

A  déduire  : 

Matériel  affecté  aux  charrois   47.701  30 

Immeubles  réalisés  par  la  Cie  sur  : 
1»  Immeubles  acquis  postérieure- 
ment à  1856   70O.517  12  j 

2°    Immeubles  prove- 
nant des  usines  dé-  \ 

saffectées   239.097  85 

i  —  Exploitation 

Charbons  approvisionnés,  coke,  goudron, 

en  magasin  

Approvisionnements  généraux  

Fonds  en  comptes  courants  

Avances  sur  Titres  de  la  Compagnie  

(  baisse    

Portefeuille  

Abonnés  

Débiteur*  divers  Comptes  cornants.)  

Acheteurs  de  terrains  

Ville  de  Paris  Compte  courant  


42.007.253  24 


1O/J02.977  98 


124.819.613  Ci 
47.823.577  92 
39.789.340  90 

6.340.505  73 
53.119.132  85 

1.875.537  02 
.3,644.623  97 

7.347.467  31 


333.270.030  04 


339.157.364  76 


8.966  40 
(',63.578  14 
612.746  17 
477.034  42 
112.3:!0  92 


(*/  Voir  l'Économiste  Européen,  m  712. 


939.614  971 


1.874.651  05 


17.310  33 


887.334  72 


9.728.868  1 1 
4.8G8.237  11 


7.899.999  0'i 
06. 520  » 
3. PU. 725  75 
54. 140» 780  8S 
15. D'il  .597  96 
4.609.031  23 
5.824  82 
845.890  30 


J  li. 597. 105  22 
I 


84.711.384  57 


Compte  d'avance  Lui  du -H  Décembre   

Dividende  payée*  Octobre  1601  

Compté  ni  eut  d'amortissement   des  actions,  mis 

Actionnaires,  par  l'arrêt  du  CoqmH  d  ctat,  du 


à  lu  charge 
12  Mai  PO  t., 


3  717.542  50 


50  j 

s 


99.308.439  W 


"/. 500.000 


4.199.830  09' 


450. 165.634  O'i 
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un  registre  et  signés  par  trois  membres  au 
moins  ;  les  coptes  ou  extraits  à  produire  se 
ront  certifiés  par  le  Président  ou  deux  mem- 
bres. 

En  cas  de  décès,  démission  ou  empêche- 
ment permanent  de  liquidateurs,  le  Comité 
pourra  continuer  à  fonctionner  tant  que  1 
nombre  de  ses  membres  ne  sera  pas  réduit  à 
trois;  les  liquidateurs  restants  pourvoiront 
eux-mêmes  aux  remplacements  en  cas  de  dé- 
cès, démissions  ou  empêchements,  s'ils  le  ju- 
gent convenable  :  ils  y  seront  tenus  si  leur 
nombre  est  réduit  à  trois,  de  façon  que  le 
Comité  soit  toujours  composé  d'au  moins  qua- 
tre membres. 

Les  liquidateurs  décideront  les  répartitions 
à  faire  à  mesure  que  les  disponibilités  le  per- 
mettront :  ils  convoqueront  l'Assemblée  géné- 
rale quand  ils  le  jugeront  utile. 

Le  Comité  de  liquidation  aura  droit  à  une 
allocation  annuelle  de  cent  cinquante  mille 
francs.  La  répartition  de  cette  allocation  entre 
les  liquidateurs  sera  réglée  d'accord  entre  eux. 

Les  résolutions  qui  précèdent  ont  été  ap- 
prouvées par  l'Assemblée. 

MM.  Camus,  Carez,  le  Baron  Michel  de 
Trêtaigxe  et  Eugène  Pereire.  administra- 
teurs sortants,  ont  été  réélus  à  l'unanimité 
membres  du  Conseil  d'administration  :  M. 
Georges  Heine  a  été  nommé  membre  du  Con- 
seil d'administration  en  remplacement  de  M. 
Michel  Heine,  décédé  :  M.  Emmanuel  Mar- 
gceritte  a  été  nommé  membre  du  Conseil 
d'administVation  en  remplacement  de  M.  Fré- 
déric Margî'eritte. 

A  l'unanimité.  MM.  Bertin,  de  Catheu,  le 
"Vicomte  Pierre  d'Indy.  Jean  Roederer  et 
Widmer  ont  été  réélus  membres  de  la  Com- 
mission de  vérification  dos  comptes. 

RÉPARTITION  DES  BÉNÉFICES 
Le  solde  des  bénéfice»  de  l'année  190i 

est  de   43.325.767  68 

A  ajouter  : 
Bénéfices  reportés  de  1 

1903   553.074  27  (      oQ7  CM  on 

Solde  de  la  liquidation  {  * 

de  1903   145.927  97  ] 

43.723.413  98 

A  déduire  : 

Sommes  à  réserver  p  air  la  liqui- 
dation de  1904   523.413  9H 

Reste   4ii.2e0.000  » 

Prélèvement  de  la  Compagnie,  con- 
formément au  traité  avec  la  Ville.    11.200.000  » 

Reste   32.000.030  » 

Dont  moitié,  soit  16.000.000de  francs, 
doit  être  versée,  à  titre  de  rede- 
vance, dans  les  Caisses  de  la 
V i  1 1 2  de  Paris. 

Répartition  aux  actionnaires: 

Prélèvement  ci-dessus   11.200.000  » 

La  moitié  des  bénéfices  excédant 
ce  prélèvement   16.000.000  » 

Transport  au  crédit  des  actionnai- 
res, en  exécution  de  la  délibération 
de  l'assemblée  générale  du  23  mars 
1875   50.000  » 

Bénéfices  reportés  de  1903  au  cré- 
dit des  actionnaires   358.606  76 

•27.008.006  7( i 

Prélèvement  de  1  franc  par  action 
pour  la  réserve  spéciale  . ...       336.000  » 

Reste   27.272.6W  76 

Dont  a  déduire:  Lns  sommes  em- 
ployées sur  le  prélèvement  ci-des- 
sus" de  11.200.000  francs  pour  di- 
vidende et  intérêts  des  actions 
mises  à  la  charge  des  actionnaires 
par  l'arrêt  du  Conseil  d'Etat  du  12 
mai  1900  : 

1"  Premier  dividende  de  12  jï.  50  c. 
par  action  non  amorti 5  payé  en 
octobre  1904    482.287  5*) 

2'  Complément  d'amortissement  des 

actions   3.717.542  59 

4-.  199.830  09 

Reste  à  distribuer   23.072.776  67 

Dividende  complémentaire  de  67 
francs  50  c.  par  action   22.680.000  » 

Solde  à  reporter  au  crédit  des  ac- 
tionnaires  392.776  67 


PASSIF 


Capital. 


\"  —  I  laMissenieiU 

Actions  à  amortir  

Actions  amorties  

Obligations  à  amortir  


4.1)40.750 
79.05!).  260 


A  t4.ooo.ooo 


  19.614.435  95 

\  Obligations  amorties   234.389. 753  20* 

Ressources  prélevées  sur  l'Exploitai  ion  


A  ddéuire  :  Restant  à  payer  sur  les  obligations  

2  —  Exploitation 

Actionnaires  (dividendes  arriérés)  

Actions  à  rembourser  

Obligations  à  rembourser  

Intérêts  des  Obligations  

Fournisseurs  de  charbons  

Fournisseurs  de  matières  diverses  

Ville  de  Paris  (Compte  de  provision  

Créanciers  divers  

Créanciers  divers  (Compte  d'ordre)  

Caisse  d'économie  

Caisses  de  Retraites  et  Réserve  spéciale  (1)  

Solde  des  bénéfices  reportés  de  1902  au  crédit  des  Actionnaires. 
Emprunt 


C5i.004.189  15  i 
2.246.799  49  | 

3i0.250.988  04 
4.600  i 


340.246.488 


1873 

21  ne-  \  I 
\  cembra  1872.  /  ( 

fonds  de  réserve. . 
Solde  en  bénéfices . 


Obligations  à  amortir. 


277. 687  « 
4.552.000  - 
17.123.000  * 

725.909  •> 
1.152.070  60 

181.842  p.i 
4.293.21K  17 
8.230.077  33 
14>62.:]33  93 

310.510  19 
4.322.129  70 

358.600  76 


56.o:>5.732  08 


'  425. (-05  95 
7. 074. 33';. 05 


7.500.000  » 


2. 000. 000  » 

13-723.419  98 

450. 165.634  61 


(1)  Les  Caisses  de  Retraites  possèdent  15.701  Obligations  et  285.7X9  francs  de 
-       Rentes  françaises  ayant  coûté  17.027.085  fr.  02  c. 

La  Réserve  spéciale  possède  30.555  Obligations.  2.000.000  do  francs  en  Bons  du 
Trésor,  et  419.216  francs  de  Rentes  françaises  ayant  coûté  29.451.628  francs 
92  centimes. 


RÉSUMÉ  DES  COMPTES  D'EXPLOITATION  AU  31  DÉCEMBRE  !9u4 


DÉPENSES 

Fabrication  : 

Charbons  distillés  

Coke  pour  ls  chauffage  des  fours  et  cornues  

Gaz  en  magasin  au  31  décembre  1903  

Service  des  usines  : 

Personnel  et  main-d'œuvre  

Entretien  des  usines,  fours  et  cornues,  matériel  et  outillage. 

Frais  accessoires  de  distillation  et  frais  divers  

Matières  d'épuration  et  main-d'œuvre  

Service  de  l'éclairage  et  de  la  canalisation  : 

Personnel,  Ingénieurs  et  Agents  

Entretien  des  conduites  

Entretien  des  conduites  montantes  

Frais  divers,  amendes,  timbres,  impressions,  etc. 


24.336.3S0  87 
5.431.469  84 


5.647.879  61 
2. 040.806  S9 
1.517.027  55 
404.019  99 


Travaux  divers  et  installations  gratuites  chez  les  abonnes  

Administration  centrale  : 

Conseil  d'administration  jetons  de  présence  

Personnel  

Frais  divers:  Frais  de  bureau,  chauffage,  etc  

Servitudes,  accidents,  secours,  etc  

Contentieux,  frais  judiciaires  

Débiteurs  de  gaz  insolvables  

Loyers,  assurances,  entretien  des  bâtiments  

Etudes  et  expériences  

Charges  de  capital  : 

Finrirunt^        *  Intérêts   1.641. £00  »ï 

emprunts....     Aiaoi.lisssemiiiil   20.114. C03  . 

Annuité  de  fonds  d'amortissement  des  actions  I 

Charges  municipales  :  .| 

Redevance  de  0.02  c.  par  mètre  cube  de  gaz  

Location  du  sous-sol  

Allumage,  extinction  et  entretien  des  appareils  d'éclairage  public, 
déduction  faile  de  la  rémunération  que  pave  la  Ville  de  Paris 
par  appareil  et  par  jour  ,  

Chargas  envers  l'État  : 

Impositions  

Subvention  

Abonnement  pour  timbres  de  titres  

Caisse  des  Retraites  et  de  Prévoyance  : 

Service  des  Pensions  et  prélèvements  pour  leur  liquidation  à  la  fin 

de  la  concession  •  

Subvention  complémentaire  à  la  Caisse  de  prévoyance  


2.77  4.924  45 
1.581.815  45 
411.740  41 

570.988  96 
868.700  36 


29.827.850  71 
71.857  . 

9.610.334  04 
6.208.229  63 


300.000  » 
1.474.132  25 
643.849  41 
645.677  49 
52.542  99 
43.856  02 
350.655  4S 
300.141  17  / 


J9  , 
32  \ 
42  ] 


3.810.854  75 


21.755  300   »    /    22.742.757  41 
987.457  41  ] 


6.612.012  02  ! 
200. C0O   »  / 

1.398.092  74  ) 


1.123.346  86 
6.000  » 
73.998  33 


8.210.104  76 


1.203.245  16 


2.415.220  04 
346409  23 


Bénéfices  de  l'exercice  193  4. 


2 

761 

329  27 

84 

4iO 

"62  73 

43 

325 

7»  ïï  68 

127 

772 

330  41 

4 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


PRODUITS 

Vente  de  Gaz  

Gaz  en  magasin  au  31  'Décembre  1904  

Coke  de  cornues  

Goudrons  

Eaux  ammoniacales  

Locations  dos  compteurs,  branchements  et  entretien  des  robinet? 

Briqueterie  

Intérêts  d>  fonds  et  escomptes  


102. 

15 

2 

2 
3 

1 


200.101  92 
73.189  » 
531.156  04 
9G5.197  04 
601.367  23 
197.870  36 
27.334  22 
174.115  30 


127.772  330  41 


(A  suivre.) 


ROYAUME  DE  ROUMANIE 

REMBOURSEMENT  des  RENTES  ROUMAINES 
amortissables  de  1881  18881el,  14  Octobre  prochain 

CONVERSION  des  RENTES  5  »/.  amor- 
tissables de  1881  1888  et  de  1892  1893  en 
RENTE  4%,  amortissable  en  40  années,  exempte 
de  tous  impôts  roumains,  et  ne  pouvant  être 
convertie  ou  remboursée  avant  le  1er  Avril  1916. 

Les  porteurs  d'obligations  5  °/°  qui  ne  voudraient 
pas  être  remboursés,  rece\ront  des  obligations  4  0/o, 
jouissance  du  1"  Octobre  19U5  et  une  soulte  de  10%, 
soit  Fr.  50  par  titre  de  Fr.  500,  sous  forme  d'obli- 
gations d'une  Rente  nouvelle  4  »/•  amortissable 
de  1905  (série  Bj  évaluées  au  pair. 

Les  demandes  de  Conversion  sont  reçues  dès  à  présent 
et  jusqu'au  28  Septembre  MOOâ  : 
à  la  BANQUE  DE  PARIS  ET  DES  PAYS-BAS  ; 
au  COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE  DE  PARIS; 
à  la  SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE. 
Et  dans  les  agences  et  chez  les  correspondants  de  ces  établissements 
où  les  intéresses  trouveront  tous  renseignements. 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

11,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 


COMPTES  DE  DÉPÔT 

A  vue   1  0/0 

A  sept  jours  de  préavis   2  0/0 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  0/0 

A  2  et  3  ans   3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  eflets. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 


PARIS  :  Rue  de  Mogador.  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan.  43 


COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà  de  3  ans   3  1/2  0/0 

De  1  an  à  3  ans   3  0/0 

De  C  mois  à  1  an   2  0/0 

A  vue   11/2  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
deB  bous  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 


Ordros  de  Bourse.  —  Paioment  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  facturos.  —  Es- 
compte d'eftets.  —  Avances  sur  titres.  —  En 
vol  do  fonds  Provinco  ot  Etranger;. 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

POUR  FAVORISER  LE   DÉVELOPPEMENT  DU  COMMERCE 
ET  DE  L'INDUSTRIE  EN  FRANCE 


Bilan  au  31  Août  1905 
ACTIF 

Caisse  et  banque   66.69S.642  48 

Portefeuille                    592.406. 186  01  )  .m  ™  S8C  Q;) 

Effets  à  l'encaissement    38.220-400  91  j  oM-b*  M°  yz 

Reports   82.112  932  05 

Coupons  à  encaisser   5-349-013  28 

Rentes  et  actions,  bons  et  obligations. . .  48  572. 182  15 

Avances  sur  garanties   138  314  775  02 

Participations  industrielles  et  commer- 
ciales  2. 030  120  50 

Participations  financières   62. 515-899  24 

Immeubles   9.398.393  03 

Comptes  de    banque    à    l'étranger  et 

comptes  courants  divers   254  342  339  67 

Appels  différés  sur  actions   125  00U-000  » 

1.354  960  854  34 

PASSIF 

Capital   15). 000. 000  » 

Réserve   £6  3  '3  501  52 

Comptes  de  chèques   359.599  389  33 

Dépôts  à  échéance  fixe   126  0)1  50:»  » 

Effets  à  payer   85  972  723  31 

Comptes  de    banque    à    l'étranger  et 

comptes  courants  divers   501. 689  125  88 

Intérêts  et  dividendes   2  6  863  89 

Solde  du  dernier  exercice    89  377  99 

Profits  et  pertes  (frais  généraux  déduits)  5  038-572  52 

1  354  960  85  1  34 
Effets  en  circulation  avec  l'endos  de  la  Société  : 

Administration  centrale   F  4  326  500  » 

Agences  de  province   18  601  687  78 

Total   72  923  1*7  78 

Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  Directeur  :  LOUIS  DORIZOV. 
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CRÉDIT  FONCIER  DE  FRANCE 


BIBLIOGRAPHIE 


Vient  de  paraitre  a  la  librairie  administrative 
Bcrger-Levrault  et  Cie,  Pari-,  5,  rue  des  Beaux- 
Arts,  —  18,  rue  des  Glacis,  Naucy  : 

Annuaire  général  des  Finances,  pub'i'1  d'a- 
près les  documents  officiels  sous  les  auspices  du 
Ministère  des  finances  (lu*  année  —  1905-19C6). 

Cet  Annuaire  est  connu  et  unanimement  appré- 
cié par  toute  1'A.dministration  des  Finances  pour 
l'abondance,  la  sûreté  et  l'utilité  pratique  des 
renseignements  qu'il  renferme. 

On  v  trouve  au  praad  complet  tout  ce  qui  con- 
cerne le  service  du  Ministère  d.s  Finances  et  des 
Rég  es  financières  :  Listes  chronologiques,  depuis 
l'année  1515,  des  Surinl -ndants,  Contrôleurs  et 
Ministres  des  Finances,  ainsi  que  des  Sous-Secré- 
taires d'Etat  et  Chefs  des  différents  Sé  vices  des 
Finances,  —  A  imi'  i-ti ation  centrale  (personnel  e! 
athibu'io  ir),  —  Administrations  financières  f'on- 
ttibutions  directes,  Douanes,  Contributions  indi- 
rectes, Œnregi  liement  et  Domaines.  Manufactures 
«le  l'Ktnt,  Monnaies  et  Médailles,  Caisse  des  dépots 
•  •(  consignations,  rte,  Ce,  —  Adminis  ra'io-'i  dé- 
pa'tenv  Qtale  (Préfets,  Soiis-I'r.  fc  s.  Conseillers  de 
p:é  eclure,  Secr  laircs  généraux,  Agents  voyers 
en  chef. 

l  'n  voluin"  grand  in-8"  :  broche,  G  fr.  ;  relié  (n 
toile,  gaufrage  spécial.  7  fr.  50. 

21? 


Situation  au  31  Août  1905 


Actif 

Espèces  en  caisse  et  a  la  Banque...  4.591.035  60 

effets  et  valeurs  diverses   229.940.774  96 

Trésor  public   21.389.561  56 

Avances  sur  dépôts  de  titres   22.530.575  61 

Correspondants   4.531245  18 

Banque  hypothéc.  de  France,  en  liquid.  21.563.768  95 

Emprunteurs  : 

Prêts  hypothécaires   2.004  204.169  61 

—  communaux   1  561. 178.223  47 

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  du  capital 

social  et  des  réserves   56.922.981  15 

Semestres  d'annuités  échus  

Obligations  retirées  de  la  circulation,  33.447  513  47 

soit  par  tirages  spéciaux,  soit  par  ra- 
chats en  Bourse  (art.  63  et  87  des  st1): 

Obligations  Foncières   134  824  332  13 

Obligations  Communales   57. 960. 141  42 

Immeubles  acquis  par  la  Société  à  la 

suite  d'expropriations   10.664.436  57 

Hôtels  et  mobilier  : 

Prix  d'estimation  des  hôtels   13.030-709  25 

Frais  d'appropriation  et  mobilier   391.338  90 

Divers   28  155  211  52 

Intérêts  acquis,  mais  non  échus   33  114  262  07 

Dépenses  d'administration   2-944  066  60 

Total   4.247.38  C948  02 


Passif 

Capital  social  

Réserve  obligatoire  

Provision  pour  l'amortissement  des  em- 
prunts : 

Provision  ordinaire  

Provision  extraordinaire  

Réserves  et  provisions  diverses  : 

Réserves  pour  l'amortissement  des  im- 
meubles du  siège  social  

Réserve  spéciale  provenant  de  la  Banque 
Hypothécaire  

Réserve  commune  avec  le  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie  

Réserves  sans  affectation  

Provision  pour  faire  face  a  l'excédent 
des  créances  hypothécaires  sur  la  va- 
leur estimative  des  immeubles  acquis 
par  la  Société  

Provision  pour  créances  douteuses  

Dépôts  en  comptes  courants  

Uorrespondants  

Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  

Versements  différés  : 

Sur  Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Obligations  Foncières  : 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  2.3  5-669.200  » 

Des  obligat"  retirées 
de  la  circulation. .. .       158  964.500  » 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligat".      148-3  1-010  » 
Primes  îi  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs   476. 850  549  25 

Obligations  Communales 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  1  559.556.000  * 

Des  obligat'  retirées 
de  la  circulation...        58.709.900  » 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligatai- 
res  »  • 

Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs  138.750.917  54 

Bons  a  lots  en  circulation  

Obligations  a  rembourser  et  intérêts 
échus  a  payer  

Semestres  d'annuités  reçus  par  antici- 
pation  

Divers   

Intérêts  dus,  mais  non  échus  

Profits  et  pertes  : 

Reliquat  do  1  exercice  1901  

Bénéfices  de  l'exercice  1905  

Total  


200.000.000  » 
19.790.509  12 


88-953.401  47 
95.219.548  14 


4.388.707  » 

133.574  86 

40-591  53 
2.419.847  72 


4  4T0  000  » 
5.978  621  51 
74.940.989  63 
107.174  883  05 
4-034.213  85 

15.855.884  75 
103. 175.806  54 


1.909  4"  140  7; 


1.479-514  982  16 


31.698.707  26 

17.936.673  70 

6.180.532  97 
18.432.949  16 
46.833.331  56- 

79.130  80 
1Q.60S.920  19, 

4.217.3S:;  948  02 


Certifié  conforme  aux  éoritures: 
313  Le  gouvirneur,  H  MOREI. 


MARCHÉ  miustieie?. 


BOURSE   DE  PARIS 


z  ■=  ^  * 
O     E  c 

as* 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURR 

SEMESTRIELLE 


30 
juin 
1904 


31 

déc. 
1904 


13.750.00C 

JE 

3.315.000 

25 

8.750.000 

■25 

18.750.000 

95 

2.250.000 

25 

14.000.000 

•25 

5.000.000 

■25 

25.000.000 

25 

6.250.000 

25 

300.000 

■25 

18.750.000 

25 

12.500.000 

■25 

275.000 

25 

7.500.000 

25 

400.000 

25 

68.750.000 

125 

125.000.000 

1-25 

3.125.000 

25 

400.000 

■25 

2.000.000 

25 

4.000.000 

35 

10.625.000 

■25 

100.000 

■25 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


Buffelsdoorn  Estate  le» 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  lit, . 
The  East  lui  ■riiriiUfjlliM 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuls  Estate  

A.  Goerz  et  G»  

Klelnfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Simmer  and  liek  (ici.  ■•■•.) 
Transvaal  Gold  Fields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

21 

22 

50 

15 

50 

16 

50 

14 

75 

16.50 

23 

50 

16 

50 

17 

75 

17 

■25 

1000 

64.50 

90 

63 

75 

67 

60 

237.5 

198.50 

234 

200 

■204 

193 

50 

330 

608 

493 

497 

50 

495 

47 

74 

82 

53 

55 

75 

52 

145 

140 

144 

116 

50 

116 

50 

114 

68.50 

65. 50 

84 

72 

■25 

73 

75 

71 

50 

170 

53.25 

67 

53 

75 

56 

55 

69 

53.50 

61 

39 

38 

35 

50 

80 

55 

82 

85 

85 

68 

50 

120 

94.50 

101 

85 

84 

50 

83 

50 

93 

101 

109 

91 

50 

93 

90 

75 

175 

96 

91 

74 

74 

74 

865 

264 

293 

50 

238 

242 

50 

233 

50, 

125 

241.50 

262 

50 

228 

232 

227 

5j! 

aie  340 

41.25 

59 

7  5 

44 

50 

45 

■25 

42 

50i 

65.50 

79 

55 

57 

56 

25 

196 

163.50 

182 

135 

50 

137 

50 

131 

262 

282 

278 

50 

154 

160 

149 

50 

75 

n.75 

20 

14 

14 

10 

85 

52 

36 

25 

43 

50 

41 

77.50 

37 

» 

16 

50 

16 

15 

H      me  ,„ 

*  ^  =j 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURK 

SEMESTRIELLE 


30 
juin 
1904 


31 

déc. 
loo'. 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
20.000.000J 


500 
125 
125 

(OOdr 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) . . . 
Huanchaca  (Argent)... 
Laurlum  greo  (pUat  lUif .) 


47 

41 

25 

24 

25.50 

473.50 

4-4 

442 

50 

448 

453 

87.25 

102.50 

145 

50 

155 

150 

51 

57.50 

53 

50 

56 

60.50 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 

25 

Bechuanaland  lt,lirtll»a. . 

2.50 

29 

50 

3i 

27. oO 

31.50 

28.50 

87.500.000 

25 

Brlt.Sth.  Afric.  (Ciirttred). 

125 

47 

50 

59.25 

51.50 

53.25 

55.50 

35 

25 

31. S0 

33 

32.50 

30. 75 

11.250.000 

25 

Dynamite  du  Transvaal 

10.000.000 

25 

Eerste  FabriekenllittIUrle 

91.25 

18.125.000 

25 

Goldflelds  CautiitiJ.  arilulri 

112.50 

164 

50 

212  50 

170 

130.50 

173.50 

7.500.000 

25 

Henderson  Transv.  litata 

125 

35 

40 

40 

40 

40 

12.500.000 

25 

Kokumbo  (C6t«  dlioira)  

30 

22 

75 

3 

17 

16 

16 

37.500.000 

25 

107.50 

41 

25 

47  50 

38 

39 

37 

13.750.000 

25 

Mossamédès  (Gie  de)... 

25 

13 

19  50 

14  50 

14  25 

14  25 

12.500.000 

25 

Mozambique  (Gie  de) . . . 

35 

50 

35. 5u 

3). 50 

31.25 

30.75 

50.000.000 

25 

Randfontein  Estâtes... 

16.25 

7} 

3 1.25 

65 

71.50 

67.75 

12.500.000 

25 

Transvaal  Consolidated 

103 

109.5,1 

86.25 

93 

85.25 

BOURSE   DE  LONDRES 


NOMS 


COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1904 


31 
Déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwatersrand) 


275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
81.000 

.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
115.000 
300.025 
848.730 
90.000 
900.000 
560.000 
300.000 
200.000 
300.000 
150.000 
160.000 
500.000 
600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.89 
231.250 
325.000 
351.269 
470.000 
550. 0C0 
400.000 
711.500 
288.750 
949.620 
325. 000 
100.00'. 
200.000 
450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
448.980 

(.500.000 
270.000 

!. 750. 000 
900.000 
425.000 
100.000 

i  700.000 
540.000 
250  MO 
400.000 
400.0001 
80.  uw. 
196.775 
352.08.; 
Mg .  PO 
9V7'iv 


Angelo.'  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoora  

Consolidt  Deep  Levels. . 

Ohimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuls  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef.. . 

Glnsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knlght's  (WitwtUrinnd)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B 
Lulpaard  Vlel  (New) 
Main  Reef  Consolidated. 
May  's  Consolidated  (H«w, 

Modderfonteln  

ld.  Extension 
Meyer  and  Charlton... 

rtlgel  

Nigel  Deep  

Nourse  Deep  

Primrose  (New)  

Prlncess  Estate  

Rand  Mines  

Handfonteln  '. 

Hietlonleln  (New) ...... 

Koblnson  \ 

Robinson  (Deep)  

Hose  Deep  

dallscury  (New)  

âlnxoier  (New)  

Treasury  

United  Mn.  RI  Roodept 

Van  Ryn  (New). . . . 

Village  Main  Reef. 

/V  euiiuer  

vVest  Rand  Mines 

Wltwaiersrand  Deep... 

Woluuier  . 

Worcester 

I  WV  UWMfflQ 


60 


120 


50 


7  1/8 
2  1/4 
1  1/8 
1  3/8 

3/4 
11/16 

1/4 

6  7/16 

2  15/16 

1  1/4 
13 

14  1/4 
5  1/16 
5 

2  9/16 

7  7/8 
21 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/8 
5  9/16 

H  3/8 
5/16 

3  1/4 

1  3/8 

4  1/16 
3  1/2 

3  3/8 

4  3/4 
3 

4  1/8 

2  1)8 

5  1/2 

2  1/16 

3  3/4 
7/8 

1  3/4 
1  5/8 

3  15/ li 
8  15/li 
2  1/2 
5  3/8 

2  7/16 
3/4 

4  1/8 

3  11/16 
15/16 

10  7/U 
3  3/li 
2 '3/8 
9  1/2 

5  9/ ii 
7/8 
7/8 
5/8 
.3/11 
3/4 
9/i6 

6  3/4 

11  1/4 

1  15/16 
3  13/ Il 
3  1/2 


7  1/4 

5  13/16 

5  7/8 

5  11/16 

2  5/8 

1  7/8 

1  15/16 

1  3/4 

1  5/16 

1 

15/16 

15/16 

1  1/2 

3/4 

3/4 

11/16 

15/16 

9  '16 

9/16 

9/16 

3/4 

3/4 

11/16 

6  1/8 

7/8 

5  3/8 

7/8 
5  1/4 

7/8 
5  1/4 

2  1/4 

2  3,4 

2  3/4 

2  5/8 

1  1/4 

.    1  1/4 

1  1/4 

15  1/2 

14  1/2 

14  1,2 

14  3/8 

16 

14 

13  3/4 

14 

5  3/8 

4  3/8 

4  3/8 

4  3/16 

5  1/8 

4  1/4 

4  1/8 

4  1/8 

3  7/16 

2  1  2 

2  9/16 

2  3/8 

9  3/8 

8 

8  1/16 

7  11/16 

24 

19  1/2 

19  1,2 

19  1/2 

6  3/8 

5  15/16 

6 

5  7/8 

3  5/16 

2  1/8 

2  3/16 

2  1/16 

3  5/8 

2  9,  15 

2  5  8 

2  9/16 

5  3/4 

4  5/8 

i  11/16 

4  9/16 

11  3/8 

9  3/4 

9  5/8 

9  1/2 

1/4 

3, 16 

M 

1  4 

2  3/4 

2 

2 

1  15/16 

1  1/2 

1  1/8 

1  3/16 

l  1/16 

5  1/4 

4  1/10 

4  1/8 

8  3/8 

7 

7 

7  1/8 

4  1/8 

4  1/2 

i  1  2 

4  3/8 

3  7/8 

3 

3 

2  7/8 

2  5/8 

2  1/2 

2  1/2 

2  1/8 

4  3,4 

3  3/4 

3  3/4 

3  5/3 

2  11/16 

2  3/10 

2  1/1 

2  3 '16 

6  7/8 

4  15/16 

5  1/8 

4  3/4 

2  3/8 

1  9/16 

1  1/2 

1  7/16 

4 

3  5,  16 

3  3/8 

3  5/16 

1  1/16 

13/16 

13/14 

13/16 

2  1/16 

1  5/3 

1  li/16 

1  5/8 

2 

1  9,  16 

1  9/16 

1  7/16 

4  1/4 

3  5/8 

3  5/8 

3  9/16 

10  15/16 

9  3  8 

9  9/16 

9  3/16 

2  13/16 

2  3/8 

2  15/16 

2  1/3 

5  1/2 

5  1/8 

5  1/8 

5 

2  7/8 

2  13/16 

2  3/4 

2  11/16 

1 

7/8 

7/8 

3/4 

5 

4  3/8 

4  3/3 

4  3/8 

3  1/2 

2  7.» 

3 

2  3/4 

1  5/8 

1 

1  1/16 

1 

11  3/4 

9  3.8 

9  1/2 

9  5,l6 

3  3/8 

i  5 /  'S 

2  13/16 

2  5  8  i 

2  15/16 

2  1/8 

2  1/4 

2  1/8  1 

10  1/4 

9  1/3 

9 

9 

6  3/8 

5  15/16 

5  7/8 

5  11/16 

i 

6  3,4 

6  3/4 

6  1/2 

1  7/8 

1  3/4 

1  11/16 

1  11/16 

2  3/8 

i   ;  . 

1  13  16 

1  11/16 

4  3/8 

3  5/3 

3  9/16 

3  7/16 

3  7/8 

3  1/. 

3  1/4 

3  1/8 

4  3/8 

3  9/16 

3  5/8 

3  1/2 

7  1/4 

5  3  8 

5  1/2 

5  1/4 

11 

6  1/8 

6  l/i 

6 

2  7/17 

1  il  16 

1  11/16 

1  9/16 

4  5/8 

3  13. ld 

4  1/6 

3  15/161 

3  7/8 

3  1/16 

3  1/16 

3  1/161 

1  1/4 

5,8 

5/8 

5/8  ] 

£ 

350 

300 

1 

1.102 

500 

1 

400 

000 

1 

i.375 

000 

1 

325 

000 

1 

2.000 

000 

1 

1.250 

000 

1 

575 

000 

100 

200 

000 

1 

400 

000 

1 

466 

593 

1 

670 

000 

1 

1.267 

507 

1 

100 

000 

1 

225 

000 

i 

751 

077 

i 

300 

000 

1 

604 

225 

1 

930 

000 

1 

197 

436 

1 

< 


<  s 
f-1  s 
K,  - 

<  1 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

31 

Juin 

Déc. 

1904 

1904 

GOMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


Anglo-French  Expl... 
Barnato  Consolidated 

Bechuanaland  

Chartered  (British  S.  A.  6°) 
Charterland  Goldflelds.. 
Gons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def. 

Id.   6%  Préférence.. 

ld.  5  %%Debentures. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency . . . 
Matabela  Gold  Reefs  &c. 

Mozambique  C«  

Oceana  Consolidated  

Rhodesla  Exploration  . . 

Rhodesia  Goldflelds  

Transvaal  Consolidt.... 
Id.        Gold  Field*.. 

Id.     GoldMiningEstat  50 
Willoughby's  Gonsol .... 
Zambesia  Exploring  


3  3/8 

4  3/4 

3  7/16 

3  9/13 

3  1  8 

2  îi/ie 

3  3/16 

2  3.  16 

2  1/4 

2  1/8 

1  1/16 

1  5 '16 

1 

1  3/16 

1 

1  3/1 

2  5/16 

2  l'8 

2  1/4 

2  1/8 

5/16 

7/16 

7  16 

7  16 

3/8  ' 

6  1/12 

8  1/2 

6  13/16 

7  1/16 

6  13  10 

25/0 

26/0 

23/6 

23  6 

23/6 

107 

108 

103  1/2 

103  1/2 

1  7/16 

1  7/16 

i  1/2 

1  1/2 

1  1  2 

15/16 

1  5/16 

1 

l  1/8 

1  1/16 

9/16 

3/8 

8/6 

10/6 

8/6 
1  1/4 

1  7/16 

1  7/lf 

1  1/4 

1  1,4 

1  5/8 

1  7/8 

l  1/2 

1  9/16 

1  1  3 

3  1/4 

4  11/16 
1/4 

3  13  16 

4  3/16 

3  13/16 

4  3/4 

3  16 

1/4 

3/16 

1/4 

4  5/16 

3  3,  S 

3  1/2 

3  5/16 

2  9/16 
1  15/16 

3  3/16 

2  1/4 

2  1/4 

2  1/4 

2  1/8 

1  7/16 

1  3/8 

1  3/16 

6/0 

3/4 

9/15 

9/16 

1  2 

1  7/16 

2  1/2 

l  13/16 

2  1/8 

1  15,  16 

COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

>. 682. 396 
500.000 
250.000 

1.000.000 
200.000 

3.000.000 
250.000 
500.000 
450.000 


175.000 
140.000 
250.000 
280.663 
1.000.000 
200.000 
91.000 
960.000 
112.000 
320.000 


Exploration  G»  (New)... 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwks. 

Id.  Tramways . 
National  Banlt  S.  A.  R. . 
New  African  Company . 

Robinson  Bank  

3.  African  Gold  Trust.. 

Tati  Concession  

Transvaal  Goal  Trust.. 


13/16 
2  7/8 
1  3/16 

5/8 

16 

1  7/8 

1  3/8 
5  1/16 

1/2 

2  1/8 


7,8 
3  1/8 
2  1/8 

18  5/8 

2  1/4 
1  1/2 
7  1/8 

11/16 

3  1/2 


1513 

2  3/ Il 
2  1/4 
3/4 
16  1/2 
1  13/16 

1  3/8 
5  1/2 

1/2 

2  3/4 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Great  Boulder  Prop  

Hannan's  Brownhill  ... 
Lake  View  Coasols  . ... , 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldflelds 

Brllliant  Blocc  

BroltenHill  Proprlet... 

South  Kalgurli  

vVaini  


25/9 
3  3/8 

1  1/4 
7/16 

2  3/8 
5/lb 

1/2 
1  13/16 
1  3/8 
5  1/2 


23,0 
3  11/16 

1  1/2 
14/0 

2  7  8 
5/  le 
9/ le 

2  3/lc 
1  1/lc 
6  1/16 


25/0 

1  3/4 
12/6 

2  7/3 
2/0 

7/16 
50/0 
1  1/4 
6  3/8 


15/15 
2  5/15 
2  1/16 
3/4 
16  1/2 
1  15/16 

1  3/8 
5  11/16 

5/3 

2  7,8 


25,0 

1  3/4 
12  6 
2  15/16 

2  3 
7/16 

49/0 
i  3  S 
6  3/3 


MINES  DE  DIAMANT 


721 

SCO 

1 

Consolidt.  Bultfonteln... 

3.948 

955 

5 

De  Beer  s  ordinaire  

3.283 

020 

100 

Id.    5%  Debenlure. .. 

105 

250 

10 

Grlqualand  West  

1.000 

OoO 

5 

Sew  Jagersfontein  Def. 

29/6 

23/6 

29/0 

29/0  1 

19  1/16 

18  1/8 

18  1/3 

18  1/8 

107 

106  1/2 

R5 

105 

8  1/4 

7  3/4 

7  3/4 

27  1/2 

n't'ih 

7  15/16 

8  1/16 

2  3/16 
2  1/16 
3/4 
16  1/2 
1  3/4 
1  3.8 
5  7/16 
5/3 
2  11/16 


25/0 

1  9/16 
11/6 

2  ;,3 

2>3 
7  '16 

49/6 
1  9/16 
6  3/16 


28/6 
17  15,16 
105 
7  1/2 
7  15,16 


6 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHÉ    OFFICIEL    IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


'«TtRiTS 

Coari  eenp  juillet 

Cours  de  clôture  (1905)  1 

«i  1904 

1904 

— — 

1  sept. 

i  sept. 

21  sept. 

55  .. 

1420 

1315  .. 

1425  .. 

1422  .. 

1427  .. 

50  . 

15  .. 

467  50 

468  .. 

471  .  . 

15  .. 

454 

451  . 

461  50 

462  .. 

463'  . . 

462  50 

463  . . 

462  . 

462  .  . 

15  .. 

462  50 

463  .. 

453  .. 

15  .. 

456 

452  .. 

46  '.  .« 

463  25 

467  .  . 

15  .. 

452 

448  . . 

168  50 

472  .. 

470  50 

12  50 

412 

421  50 

426  .. 

425  .. 

15  . 

465  25 

50  .. 

1190 

1160  . . 

23")  .. 

1217  . . 

1222  . 

15  .. 

452 

448 

464 

464  . . 

463  50 

15 

449 

448  .  '. 

471 

471  50 

470  .. 

65  Y. 

1860 

1745  .. 

1850  .. 

1852  .. 

1850  . 

15  .. 

469 

466  . 

471  .. 

475  .. 

474  50 

15  .. 

465 

459  .. 

479  .. 

480  50 

483  . 

12  50 

422 

432  . 

433  . 

436  .. 

15  , 

465  50 

468  .. 

465  25 

59  .. 

1490 

1418  .. 

1538  .. 

152)  .. 

1520  . 

44  . . 

1040 

995  .. 

1090  .. 

1070  . 

1021  . 

15  .. 

459 

454  .. 

465  .. 

469  . 

467  .. 

15  .. 

454 

448  . . 

473  . . 

472  50 

12  50 

411 

424  .. 

427  .. 

429  .  . 

15 

460 

462  50 

464  2) 

38  50 

900 

852  . . 

946  . . 

950  .. 

950  . 

15  .. 

453 

448  . . 

446 

46i  .. 

463  .. 

15  . 

450 

445  . . 

470  .. 

469  .. 

468  50 

12  50 

423  . . 

423  .. 

425  .. 

25  .. 

630 

615  . 

640  . . 

644  .. 

650  .. 

15  .. 

442 

438  . 

450  .. 

449  .. 

452  .. 

446  50 

450  .. 

9  .. 

207 

227  . 

277  .  . 

280  '.  . 

15  .. 

425 

422  . 

HKt    •  • 

447 

448 

15  .. 

610 

531  . 

586  . . 

592 

579  '. 

17  50 

337 

345  . 

28  50 

615 

615  . . 

665  .. 

19  .. 

1980 

1868  .. 

1925  .. 

1915  '. 

32  50 

598 

600  .. 

6S4  .. 

80  .. 

764 

725  . . 

849  . . 

853  .. 

878  '.. 

67  5C 

487 

465  . . 

570  . . 

574  .. 

612  .. 

117 

162  . 

197  .. 

198  .. 

200  .. 

iô 

180 

224  . . 

3i5 

318 

. . . . 

665 

540 

826  . . 

819  !' 

820  '.. 

275 

192  . . 

40-i  . . 

403  .. 

400  . 

'•ï  50 

80 

102  . . 

188 

183  .. 

191  . 

10  .. 

192 

212  . 

284 

291  .. 

290  . 

62 

30  . . 

45  . . 

50  . 

27  50 

529 

552  .. 

6l9 

617  '.  . 

621  . 

10  .. 

175 

183  .. 

238 

239  .. 

242  .. 

163 

180  -. 

344  .. 

339  .. 

350  .. 

19 

9  50 

20  .. 

17  .. 

20  . . 

9  '.  . 

190 

U0  .. 

187  .. 

181  .. 

176  . 

274 

244  .. 

390 

371  .. 

376  . 

17  50 

515 

583  .. 

678  .. 

675  .. 

670  .. 

5  .. 

280 

325  . . 

447  . . 

441  .  • 

H1'  . 

4  .. 

90 

82  . . 

so  . . 

81 

83  . . 

25 

475 

480  . . 

575  . . 

570  . . 

567  .  • 

420 

495  . , 

447  . . 

400  .  • 

5  1  ^ 

128 

106  . . 

105  . . 

10d  * . 

1 10  •  • 

139  60 

3925 

4195  . . 

ÏdIO  .  ■ 

4485  . . 

4525 

64  56 

1750 

20  40  . 

30 

62  i 

557  . . 

570  •  • 

585 

10  . . 

135 

100  .  . 

2°6 

210 

214  . 

30  .  . 

590 

526  .  ■ 

/■OA 
liV   •  . 

387 

375  .  . 

25  . 

625 

690  . . 

Q  ATT 

855 

851 

50  . . 

915 

890  .  ■ 

O/O    t  • 

;  ss 

577  . . 

16  50 

315 

283  . . 

365 

366 



3  50 

93  25 

90  40 

91  . 

90  40 

90  20 

4  .. 

80 

20 

85  31 

93  60 

9i  30 

9t  i:. 

4  .. 

79 

A 

85  20 

M  76 

97  30 

4  .. 

102  80 

100  81 

103  . 

102  72 

103  . 

4  50 

82  65 

83  51 

90  U 

95  80 

96  40 

4  .. 

77 

31 

78  11 

81  lu 

91  50 

5  .. 

102  75 

104  ït 

105  60 

106  10 

106  50 

5  .. 

431 

,,;l  .. 

183  .. 

478  .. 

481  .. 

4  .. 

103  20 

93  50 

97  50 

98  .. 

98  00 

82 

77  .. 

78  .. 

79  .. 

82  . 

3  '. 

95  25 

88  60 

4  .. 

102 

li 

102  .. 

102  60 

102  90 

102  15 

4  .. 

106  50 

106  35 

107  70 

107  80 

107  9 

3  50 

102  00 

101  90 

101  05 

104  85 

104  75 

4.. 

90  35 

87  61 

93  92 

94  40 

3*5.516 
852.600 


56  428 
108.150 


410.582 

500 

153.842 

400 

1035470 

400 

a 

100 

440  516 

500 

228.122 

500 

569.526 

400 

a 

10C 

434.036 

400 

a 

100 

563.598 

500 

1» 

100 

409.538 

500 

1 

125 

385  450 

500 

» 

125 

112.736 

400 

ciriTii 

lOBltll 


lllllMt 

22222 
3712 


25934  778 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


loœbre 

de  Titre? 


73.49' 
1403661 
9.870 
1768989 
976.889 
945.779 
479.197 
484.295 
492.194 
599.440 
222.233 
147.59 
116464 
176.194 
104.611 

42.643 


182.500 
125. OOC 
40 .000 
50. 00C 
300.000 
60.000 
400.000 
160. OOC 
60. OOC 
500. 00C 
100. OOC 
100. OOC 
400. OOC 
240 .  OOC 
80. OOC 
40. OOC 
30. OOC 
40. OOC 


57.921 

60i 

i74.5«i 

50C 

6O.000 

50' 

62.49b 

500 

101 .31) 

50' 

17». 257 

,0< 

4î*.  54i 

50t 

if-  V 

BU 

197.14' 

50 

86  8!,: 

11 

311 .7IC 

50C 
50C 
50C 
5tX 
501 
400 
50C 
500 
500 
500 
20C 
20C 
IOJM 
500 
401 
47 


(ooo 

50C 
500 
500 
500 
500 
50L 
500 
500 
500 
500 
5ÛO 
500 
SOI 
50' 
501 
506 
50C 


377.05'  50' 
(47.33)1  501 


RENTES  FRANÇAISES 


uthIt; 

«0  1904 


Coori  eiap.  juill. 

l9ÔT^Î90T 


•  *  

8  %  Amortissable 


Terme.  (  , 

Compt.i  3 

Terme.)  o 
Compt.  1 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  \  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(AU  COMPTANT) 

1865  4  %  

1839  3  %  , 

1811  3  %  , 

-  quarts  

1875  4  %   

1876  4  %   

1892  2  %  %  

-  quarts  

1894-96  2  %  %  

-  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

—  quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés). 

—  cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(AU  comptant) 
Communales  1879  2.60  %  ■ 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  — 

Foncières  1883  3  %  

—        188  5  2.60  %  

Communales  1891  3  %  

—  189  2  2.60  %. 

Foncières  1895  2.60  %  

Communales  18  9  9  2.60  %... 
Foncières  1903  3  %  (100  f.p") 

Bons  de  100  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 
-  —  1881 

Immeubles  de  France  — 


SOC 


DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(ACTIONS  A  TERME) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.et  Ag.  d'Alg.  2501  p«jés 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Fr"  f  U  Com»  et 1  Indus1"1 
Banque  Union  Parisienne. 

Rente  Foncière  

immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OHL.  AU  COMPTANT 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.... 

Act.  Départementaux  

Obi.      —      "  %  titres  bleu» 

—  —      ^  %  titr.  rouge» 

—  Économiques  3  % 

Act.  Est-Algérien  

Obi.  —  3 
Act.  Est  


%■ 


—  —  de  Jouis»  

Obi.  —  5J  5.  50  5  %  

—  -  a  %  

—  —  3  %  nouv  

—  -  2  g  %   

—  —  ArdeniiQi  3 

—  Gr.-Uolnt.  de  Paris  3  % 


15 

2  5C 
2  5C 
17  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
10  .. 

2  50 


12 


15  .. 
15 

6 

7 


!  35 
50 
12  50 
38 
27  50 

12  50 
27  .. 

13  1'. 
40 
50 

5 
15 
15  6* 
10 
a.c.  lû 


43  8 


30 
15 
KO 
15 
15 
15 

:io 
15 
35  50 
15  5C 
25  . 
15  . 
15  . 
12  bC 
16 

15 


96  85 


481  . 
8i  25 

501  .. 


555 
142 
413 


560 
558 
379 


378 


414 


400 


478 
399 


122 
139 


1700 
1115 
414 
700 
600 
490 
690 
617 
805 
1110 
85 
325 
623 
198 

192 
30 


710 
447 
680 


435 
710 
448 
910 
417 
660 
453 
455 


97  85 
99  .. 


477  .. 

79  75 
495 


Oour3  de  clôture  (1905; 


555 


372  .. 

372  Y. 


443 
90  50 


444 

399 


498 


116 
138 


3820  .. 
1160  .. 

430  .. 

730  .. 

600  .. 

499  .. 

690  .. 

620  .. 

780  .. 
1125  .. 
91  50 

313 

624 

220 

550 

140 


673 
444 
680 


423 
670 
440 
887 
390 

4M 

449 


7  Sept. 

14  sept. 

2i  septJ 

100  33 

100  35 

99  75 

100  20 

100  35 

99  70 

100  05 

99  75 

99  85 

99  65 

100 

490  .. 

487  50 

489  50 

80  50 

81  .. 

81  .. 

83  .. 

83  50 

85  .. 

496  .  - 

565  .. 

533  . . 

559  .  . 

479  .. 

478  . . 

479  . 

412  . . 

412  . . 

412  . 

106  25 

1C6  75 

107  . . 

575  25 

576  25 

5*6  25 

576  . . 

576  . 

576  .. 

389  . . 

392  . . 

392  . . 

99  75 

99  50 

100  . . 

391  .. 

393  50 

392 

99  50 

100  .. 

100  .. 

411  .. 

443  .. 

440  .. 

110  75 

110  50 

110  .. 

432  .  . 

432  . 

431  .. 

106  50 

106  75 

107  . . 

432  .. 

433  . 

433  . 

86  50 

£6  50 

408  25 

409  25 

409  . 

489  .. 

490  . . 

490  . . 

510  25 

511 

510  . . 

503  25 

503  . . 

506  . . 

452  .  ■ 

454  . . 

453  75 

490  50 

492  .  - 

492  .  . 

405  25 

4C6  . . 

407  5< 

483  . 

453  .  ' 

483  50 

494  30 

492  . . 

492  . . 

485  . 

485  . . 

487  . 

494  50 

495  . . 

495  50 

58  .. 

6'!  . . 

60  . . 

58  .. 

61  . . 

60  . . 

568  . . 

568  . . 

569  . . 

447  . . 

451 

161  . . 

3850  .. 

3875  .. 

3832  .. 

1477  . 

1475  .. 

1507  . 

463  . 

4'4  .. 

475  .. 

825  .. 

840  .. 

850  . . 

658  . . 

657  . . 

650  .. 

496  .. 

497  .. 

717  .. 

728  .. 

725  .. 

690  .. 

035  .. 

687  . . 

921  .. 

919  . . 

1158  . . 

1169  .. 

ir,9  .. 

157  . 

160  .. 

167  . 

335  50 

333  . . 

332  .. 

646  .. 

647  .. 

647  . 

240  .. 

244  .. 

249  .. 

894  .. 

890  .. 

905  . . 

166  .. 

178  .. 

190  .. 

60  . . 

63  . . 

1389  .. 

1375  .. 

725  .. 

730  . 

730  .. 

450  .. 

452  50 

458  .. 

458  . . 

455  .. 

453  bu 

454  .. 

ne  . . 

440  . . 

447  ,. 

725  .. 

725  .. 

725  .. 

...1  7! 

452  .. 

452  50 

985  .. 

979  .. 

447  .. 

i:/,  '. . 

451  . 

6i<i  .. 

068  .. 

467  ,  '. 

m  se 

409  50 

U6 

404  .. 

465  .. 

422  .. 

422  50 

4tt 

li,..  .  . 

4(3.1  50 

165  .. 

163  'i 

100  51 

466  50 

fombre 
4eTllrsi 


800.000 

3.576 
202.334 
274.545 
145. 16^< 

44.246 
246.136 
4878541 
4692748 
326.238 

81-325 
232.920 
2475477 
673.686 
502.336 
2S65609 
8.587 
154.389 
140.027 
477.634 
122.366 
3238166 
1425406 
1717565 
250.811- 
253.137 
3180391 
1368070 
340.814 

28.903 
179.31 
146.503 

48.553 
249.370 
300.000 


74.33 
60.000 
71.555 
40.000 
19  763 

316.23 
80.000 

120-000 
13.550 
20.450 

100.000 

200.000 
62.060 
64.000 

100.78» 
57.560 

106.000 
60.000 
16.000 
14.660 
35.340 

125.000 
50. OOC 
40.000 

1363000 
208.85' 
100.000 
40.000 
100 .000 
70.12! 
80.000 
61.000 
60.000 


500 
1000 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

» 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
601 
500 
500 

50( 

500 
250 


500 
500 
500 
500 
250 

» 
500 
500 
501 

» 

toc 

250 
50' 
500 
250 
500 
100 
250 
500 
Ï50 
a 

100 
50i 
500 

500 
501 
» 
500 
100 
500 
500 
500 
300 


Capital  ta 
lorobre  d«  Titre: 


58W781. 
9.121. 

87.698, 
84306 
4.823. 
8  388. 
8.613, 
57 
145382 
761 
>.j0OO 
4. 607. 
L>5.971 
►29.393, 
|67 1830 


«54 
700 
500 

200  n 

300 
200  6 
700  i' 
310  0 
000  f 
850  0 
000  1 
240  ê 
900  l 
530 
4001 


DÉSIGNATION  DES  VALEUR? 


Act.  Lyon  

Obi.  -  5  %  

—  —  3  %  1855   

—  —  Bourbonnais  3  % 

—  —  Dauphiné  3  % .... 

—  —  Genève  57  3  %... 

—  —  Méditerr.  52-55  3  S 

—  —  3  %  fusion  anc.  . 

—  —  3  %  fusion  nouv.. 

—  —     Vict.-Emiri.'  62  3  % 

Act.  Midi  

Obi.    —    3  %  

—  —    3  %  nouv  

Act.  Nord  

Obi.    -    3  %  

—  —     3  %  nouv  

—  —    2  K  %,j.avr.et  oct. 

—  Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Act.  Orléans.,  

—  —  'jouiss  

Obi.  —  3%  

—  —      3  %  1884  

—  —  2  %  %  1895.... 

—  Grand  Central  3  %  i8Sï 

Act.  Ouest  , 

Obi.    —    3  %  , 

—  —    3  %  nouv  

—  -    2  %  %  

Act.  Ouest- Algérien  

Obi.  —  3  %.... 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la)  

Act.  Sud  de  la  France  — 
obi.  -  3  % 

Act.  Métropolitain  de  Parie 


SOO.  INDUSTR.  FBANG 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp''  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
C"  Gu  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Cb.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien . . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

Cu  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malndano  (Mines  de)  

—  —  jouiss 

Mines  d  or  (C1*  f")  

Métaux  (C*  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  B1  à  lots  188S 
Canal  maritime  de  Suez.. 

—         parts  de  fond 
Dynamite  Soc.  Centrale  de, 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des, 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 


Argentine  4  %  1896. 
—         4  %  1900. 


1888. 


Brésil  4  % 

—  i  %  1889  

—  5  %  1898  

Bulgarie  5  %  1896  .. 
Cnine  4  %  or  1895  . . . 

Congo  .ois  1888  

Danemark  3  %  1894 
Egypte  (Uaira-Sanleh  i  %).. 

—  UniAée  7  \i 

—  I'riviléKlée  S  %  %).. 
Espagne  4  %  Extérieure 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


7 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix   comparés  des   principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

oc 

SITUATIONS 


Pain  (Taxe  officieuse).,  le  kil 
Farine  fleur  de  Paris  . .  100  kil 
—    (toutes  marques)  — 

Blé  100  kil. 

Seigle  

Avoine  

FOURRAGES  (Paris) 

Paille   100  kil. 

Foin   — 

VIANDE  (à  La  Villette) 

Bœuf   le  kil. 

Veau   — 

Mouton   — 

Porc   — 


Sucre  blanc  n«  3  100  kil 

—    raffiné  1"  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol 

Fécule  100  kil 

Huile  de  colza   — 

—     lin   — 

Suif   — 

VINS  (Paris) 

Vins  de  soutir. )  La  piècede 225  lit. 
Bordeaux  ord.j     fût  et  droits 
Màcon  ordin..)  de  régie  compris. 

DIVERS 

Coton  Louisiane   50  kil. 

Laine  Buenos- Ayres  ioOkil. 

Soiegrègec«teiiesir«rdM</4>  le  kilo. 

Café  Santos   50  kil. 

Cacao  Haïti  100  kil 

Riz  Rangoon   — 

Pétrole  américain   — 

Caoutchouc  le  kilo 

MÉTAUX  (Paris) 
Cuivre  (Chili  1»  marq.).  100  kil 

Etain  Banka   — 

Plomb     — 

Zinc   — 

Fer  (Marchand)   — 

Acier  (Rails)   — 

CHARBON  DU  NORD 
Tout-venant  sur  bateau  (tonne). 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

3  0/0  Perpétuel  

Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier  , 

Crédit  Lyonnais  

Banq.  de  Paris  et  Pays-Bas . 

Compagnie  du  Nord  

—  P.-L.-M  

Suez  


BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  

—  avances   

Comptes  courants  particuliers  . . 
Compte  courant  du  Trésor  

ESCOMPTE  OFhCIEl  EN  EUROPE 
taux  % 

Escompte  a  laBanqoeae  France.. 

—  —  d'Angleterre 

—  —  _  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —    de  Hollande. 

—  —  d'Italie  

*-  —  deRu«8ie... 

—  aux  Banques  Suisses. 

BANQUES  EUROPÉENNES  D'ÉMISSION 

SITUATION  AU  31  DBCEMSRB 

Circulation  fiduciaire  totale... 

Encaisse-or  

Encaisse  argent  

Rapportde  for  â  la  circulation 


MOYENNES  ANNUELLES 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  Me  Jeudi.) 


1900 

1901 

1902 

1903 

1904 

On 

.Tuil. 

27 
Jail . 

3 

Août 

10 

Août 

17 

Août 

24 

Aaût 

31 
Août 

7 

Sept. 

11 
Sept. 

21 
Sept. 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

0  31 
26  16 
28  45 
19  99 
14  58 
11  44 

0  31 

25  89 
27  85 
20  29 
15  20 
19  94 

0  32 
28  37 
30  03 
21  88 
15  38 
19  31 

0  36 

31  08 

32  39 
22  87 
15  91 
15  64 

0  34 
29  63 
32  66 
22  15 
15  28 
15  08 

0  36 
31  12 

33  83 
24  62 
15  50 
20  23 

0  36 
j!  12 

33  83 
25  12 
15  25 
20  13 

0  30 
30  1' 
33  19 
23  12 
15  23 
18  62 

0  36 

°9  87 
33  19 
22  87 
13  £i 
18  50 

0  36 
29  81 
33  19 
22  81 
15  25 
18  62 

0  36 
29  50 
33  19 
22  31 
15  50 
M  37 

0  36 
29  ■ 

32  56 
22  15 
13  75 
16  75 

0  36 
29  15 
32  5'i 
22  62 
15  50 
11  z5 

0  36 
29  81 
32  56 
22  62 
13  25 

n  12 

0  ïo 
30  12 
33  19 
22  81 
15  25 
17  62 

6  » 
11  03 

6  81 

12  34 

6  71 
10  86 

5  61 
8  62 

5  39 
9  04 

5  10 

8  50 

5  10 

8  50 

5  20 

8  50 

5  20 
8  50 

5  40 

8  50 

5  50 

8  50 

5  50 

8  50 

5  10 
8  50 

5  10 
8  50 

5  10 

8  30 

1  41 

1  81 
1  93 
1  41 

1  46 
1  91 
1  98 
1  39 

1  30 

1  85 

2  10 
1  44 

1  38 
1  77 
1  92 
1  21 

1  37 
1  73 
1  89 
1  22 

1  KO 

1  90 

2  10 
1  70 

1  48 

1  90 

2  13 
1  48 

1  48 

1  90 

2  13 
1  52 

1  50 

1  80 

2  15 
1  70 

1  48 

1  90 

2  20 
1  65 

1  56 

1  80 

2  10 
1  55 

1  52 

1  10 

2  10 
1  35 

1  52 

1  10 

2  15 
1  58 

1  52 

1  10 

2  15 
1  6J 

1  50 

1  80 

2  15 
1  50 

30  91 
104  44 
35  33 
26  95 
61  26 
73  46 
64  81 

26  03 
100  37 
28  29 
22  97 

63  02 
71  13 

64  18 

22  18 
94  81 
31  38 
25  18 
59  16 
12  81 
12  99 

23  47 
82  » 
42  52 
33  91 
51  97 
53  16 
68  07 

29  47 
61  77 
43  61 
34  48 
47  83 
42  24 
59  27 

30  62 
66  » 
50  50 

31  » 
30  23 
43  25 
60  » 

29  31 
65  » 
51  SI 

30  » 
51  • 
43  » 
60  » 

26  15 

lit  » 
48  » 
30  » 
50  15 
40  50 
60  » 

21  37 
63  50 
41  50 
30  » 
47  » 
38  25 
60  » 

26  13 
63  50 
49  15 
30  » 
49  » 
39  50 
61  » 

26  » 

60  50 

47  » 
30  » 

48  25 
38  15 

61  » 

24  81 
(iO  50 
44  37 
30  » 
47  23 
38  50 
62  » 

25  12 
60  » 
40  37 
31  » 
47  » 
38  15 
62  » 

24  23 
59  50 

36  31 
31  » 
41  50 

37  75 
62  » 

25  » 
59  50 
38  » 
31  • 
50  15 
31  » 
62  » 

131  Tï 
169  21 
119  42 

91  » 

134  58 
139  17 

86  81 
131  15 
131  15 

98  61 
148  » 
148  » 

100  » 

149  50 
149  50 

85  » 
135  » 
135  » 

85  » 
135  » 
135  » 

85  » 
135  » 
135  » 

85  » 
135  » 
133  » 

83  » 
135  » 
135  » 

85  » 
135  » 
135  » 

85  » 
133  » 
135  » 

85  » 
133  » 
135  » 

85  » 
135  » 
135  » 

85  » 
135  » 
135  » 

65  61 
146  20 
51  19 
48  20 
152  60 
24  14 
23  06 
8  10 

58  22 
120  93 
43  50 
39  24 
156  » 
24  20 
17  62 
1  47 

58  55 
131  17 
47  57 
36  60 
133  35 
23  18 
18  21 
1  03 

14  93 
153  15 
53  72 
34  14 

128  83 
24  33 
21  » 
7  93 

78  84 
155  40 
4S  92 
44  42 
123  14 
24  71 
19  90 
8  48 

10  25 
190  » 
15  » 
45  » 
122  » 
24  15 
17  50 
10  16 

10  50 
186  » 

45  » 
41  25 
122  » 
24  15 

11  50 
10  16 

69  50 
186  » 
43  » 
47  » 
122  » 
24  15 
17  50 
10  16 

68  62 
188  » 
45  . 
47  75 
122  » 
24  15 
17  50 
10  16 

66  » 
188  » 

45 

48  5U 
122  » 
24  15 
11  50 
10  16 

10  12 
189  50 

45  £0 
49  » 
122  » 
24  75 

11  50 
10  16 

69  81 
191  » 
48  » 
4<l  » 
122  » 
24  15 
17  iO 
10  16 

67  12 
191  50 
49  » 
48  » 
122  » 
24  15 
17  50 
10  16 

66  25 
191  50 
50  • 
47  50 
122  » 
24  15 
17  30 
10  16 

61  37 
193  50 
50  » 
47  50 
122  » 
24  15 
18  » 
10  16 

189  65 
356  98 
48  31 
56  29 
27  48 
24  01 

177  57 
315  *9 
37  31 
47  69 
19  05 
19  14 

138  63 
321  64 
33  58 
49  80 
16  83 
11  58 

152  61 

339  81 
34  52 
57  02 
16  62 
18  » 

154  12 
339  97 
35  64 
60  93 
16  50 
18  » 

173  » 

386  » 
40  » 
65  15 
15  50 
18  30 

176  50 
391  50 
40  25 
66  30 
15  50 
18  5J 

177  50 
400  50 
40  50 
66  30 
15  50 
18  50 

119  50 
403  » 
41  » 
66  50 
15  50 
18  50 

180  15 
403  50 
41  » 
61  » 
15  50 
18  50 

182  « 
403  » 
41  » 
OS  » 
15  50 
18  50 

18)  50 
409  » 
41  25 
68  » 
15  50 
18  50 

184  50 
401  13 
42  50 
10  50 
15  50 
18  50 

182  » 
395  50 
41  25 
10  50 
15  50 
18  50 

182  50 
398  » 
41  » 
10  50 
15  50 
18  50 

23  30 

.18  92 

11  25 

17  » 

15  92 

15  75 

15  15 

15  75 

15  15 

15  15 

15  15 

15  15 

15  15 

15  15 

15  15 

100  59 
4067 
684 
1086 
1111 
2317 
1836 
3508 

101  21 

3796 
675 
1037 
1048 
2124 
1669 
3713 

100  59 
3192 
131 
1058 
1041 
1906 
1483 
3923 

98  11 
3790 
719 
1110 
1108 
1832 
1421 
3905 

97  54 
3818 
698 
1126 
1157 
1264 
1353 
4209 

99  i  i 
3715 
105 
1110 
1415 
1789 
1368 
443'i 

99  40 
3115 
105 
1120 
1430 
1184 
1365 
4433 

99  45 
3120 
112 
1112 
1428 
1168 
1312 
4420 

99  15 
3725 
100 
1120 
1435 
1800 
1375 
4425 

99  11 
3745 
103 
1127 
1431 
1821 
1398 
4453 

99  15 
3145 
106 
1132 
1433 
15.14 
1390 
4455 

100  » 
3755 
111 
1158 
144S 
1842 
1403 
4450 

100  32 
3850 
117 
1168 
1 177 
1830 
1425 
4310 

100  35 
3815 
128 
1169 
1415 
1S32 
1422 
4485 

99  15 
3832 
125 
1119 
1507 
1850 
1421 
4525 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

MillioD 
defr 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

4.034 
2.103 
1.134 
875 
492 
482 
256 

4.116 
2.410 
1.106 
592 
491 
514 
133 

4.162 
2.548 
1.111 
546 
452 
493 
157 

4.310 
2.492 
1110 
688 
459 
429 
165 

4.283 
2.564 
1.114 

100 
503 
549 
202 

4.37:: 
2.923 
1  l'O 
560 
460 
623 
203 

4.311 
2.933 
1  ■  1 1 0 
593 
411 
6  3 
249 

4.-128 
2.933 
1.110 

661 

m 

611 

225 

4.306 
2.936 
1.110 
411 
411 
594 
259 

4.283 
2.961 
1.108 
482 
461 
513 
291 

4.240 
2.969 
1.110 
412 
466 
619 
313 

4.421 
2.971 
1.108 
614 
464 
619 
300 

4.336 
2.974 
1.107 
480 
419 
597 
243 

4.349 

2.973 
1.104 
310 
410 
584 
216 

4.338 
2.970 
1  106 
312 
475 
591 
219 

% 

% 

% 

% 

°/o 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

3.23 
3.96 
5.33 
4.57 
4.08 
3.60 
5  i> 
6.07 
4.88 

3  » 
3.72 
4.10 
4.08 
3.28 
3-23 
5  » 
5.67 

4  i 

3  » 

3.33 
3.32 
3-55 
3  » 

3  » 
5  » 
5-07 

4  » 

3  » 
3.75 
3.84 
3.50 
3.17 
3.40 
5  a 
4.65 
4.06 

3  » 
3.30 

4-  22 
3-50 
3-  » 
3.2» 
5  » 

5-  37 
4.05 

3  » 

2  50 

3  » 

3  50 
3  » 

2  50 
5  » 
5  50 

3  50 

3  » 

2  50 

3  » 

3  50 
3  » 

2  50 
5  » 

5  50 

3  30 

3  » 

2  50 

3  » 
3  50 
3  » 

2  50 
5  » 
5  50 

3  50 

3  » 

2  5J 

3  . 
3  50 
8  » 

2  30 
5  » 
5  50 

3  50 

3  » 

2  50 

3  » 
3  50 

3  » 

2  50 
5  » 
5  50 

3  50 

3  » 

2  50 

3  » 
3  50 
3  » 

2  50 
5  » 
5  50 

3  50 

3  . 

2  50 

3  » 
3  50 
3  » 

2  50 
5  » 
5  50 

3  50 

3  » 

3  » 
3  » 
3  50 
3  » 

2  50 
5  »> 
5  50 

3  50 

3  • 

3  » 

4  » 
3  50 
3  » 

2  50 

5  » 
5  50 

3  50 

3  > 

3  » 

4  a 
3  50 
3  » 

2  50 

5  » 
5  50 

3  50 

Million 
defr. 

15.906 
8.211 
2.607 
51.6 

Million 
defr. 

15.708 
8.770 
2.725 
55,8 

Million 
defr. 

16.215 
8-752 
2.821 
53.9 

Million 
defr. 

16.539 
8. 995 
2.930 
54)3 

Million 
de  fr. 

11.319 
9.811 
2.753 
565 

Million 
defr. 
17.003 
10.396 

61,1 

Million 
defr. 
16.941 
10.418 
2.9C2 
61,8 

Million 
defr. 
17 . 141 
10.428 
2.882 
60,8 

Million 
de  fr. 
11.06) 
10.410 
2.818 
61,1 

Million 
defr. 
17011 
10-441 
2.869 
61,3 

Million 
defr. 
16.971 
10.419 
2.873 
61,1 

Million 
defr. 
17.1'.'') 
10.509 
2.88k 
61,2 

Million 
de  fr. 
17.328 
10.41S 
2.857 
60,1 

Million 
defr. 
17  354 
10.360 
2.833 
59,7 

Million 
defr. 
17.313 
10.35'» 
2.836 
59,6 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Emprunts  or  3  0/0  1891  et  1894  (2«  émission) 
MM.  E.  HOSKIER  ET  Cie,  banquiers  à  Paris, 
39,  boulevard  Haussmann,  sont  chargés  par  Son 
Excellence  M.  la  Ministre  des  Finances  de  Russie 
de  payer  le  coupon  trimestrierd'intérêts  échéant 
le  1"  octobre  prochain  sur  les  titres  des 
Emprunts  ci-dessus  désignés. 
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Banque 
A.  Froidefond 

29,  Rue  de  la  Chaussêe-d'Antin,  PARIS  (9'Arr') 
Maison  Fondée  en  1878 

ORDRES  DE  BOURSE 

au  Comptant  et  a  Terme 
AVANCES  SUR  TITRES.  MÊME  NON  COTÉS 

Ouvertures  de  comptes  courants,  à  vue  ou  à 
échéances  fixes, à  intérêt  variant  entre  3  et  6%  l'an. 

EMPLOI  DE  CAPITAUX  ET  DE  TITRES 

•n  compte  de  Reports  aux  condition*  suivantes  : 

à  un  an   4  % 

à  six  mois...  3l/t% 
&  trois  mois,  3  % 
ESCOMPTE  D'EFFETS   DE  COMMERCE 

RENSEIGNEMENTS  GRATUITS 
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Emprunt  Russe  4  °/G  Or 

(Troisième  Émission  1890) 

La  Commission  Impénale  d'Amortissement  a 
procédé,  le  19  août/1"  septembre  1905,  au  ti- 
rage des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus 
nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  18  novembre/1"  décem- 
bre 1905  : 

En  Russie,  aux  guichets  de  laBanque  de  l'Etat; 
à  Paris,  chez  MM.  de  Rothschild  frères;  à  Ber- 
lin, chez  M.  S.  Bleichrœder  et  à  la  Direction  de 
la  Disconto-Gesellschaft  ;  à  Francfort-sur-Mein, 
aux  guichets  de  la  Direction  de  la  Disconto-Ge- 
sellschaft ;  à  Londres,  chez  MM.  N.  M.  Roths- 
child and  Sons. 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
18  novembre/1"  décembre  1905;  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage: 

A  125  roubles  or 

8276  à   8300       44426  à  44450  4797C  à  48000 

50926     56950       8007G     80100  94951  94975 

9850!     98525      112451    112475  116151  110175 

121226   121250     135551    135575  157651  157673 

169801    169825      21087G   210900  217426  217450 

222001   222025     256951    256975  261676  261700 

877726  277750  280726  280750  282676  282700 
284051   284075     299226  299250 


307876  à  307900 
350801  350825 
374601  374025 


A  625  roubles  or 
315076  à  315100 
364551  865575 
375001  375025 


324651  à  324075 
367676  367700 
391226  391250 


A  3.125  roubles  or 
447951 â 447975     463001  à  463025      466751  à  466775 
541001  541025 

Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
4  0/0  or,  troisième  émission  1890,  sorties  aux 
tint.(.'i:H  antérieurs  et  non  présentées  au  rem- 
.boursemont  a  la  date  du  19  août/1"  septem- 
bre l'.xi.-,.  a  partir  des  termes  désignés  entre 
parenthèses,  ces  obligations  no  portent  plus 
d'intérêt. 

A  125  roubles  or 
7626  A  7587  7539  6  7550  (19  mai/1"  juin  lîK)4), 
12827    12829  h  12881    12834  à  12836   12838  12839 


12850  (18  novembre/1"  décembre  1904),  16651  à 
16675  17051  à  17075  23051  à  28675  (19  mai/1"  juin 
1905),  23985  à  23989  25451  à  25454  25461  à  25463 
(18  novembre/1"  décembre  1901),  26151  à  26175 
(19  mai/1"  juin  1905),  29301  à  29304  (19  mai/1" 
juin  1903),  29351  à  29353  29357  29370  à  29372  29374 
29375  (19  mai/1"  juin  1904),  31026  31028  (19  mai/ 
1"  juin  1903),  37703  à  37705  37719  37722  (18  no- 
vembre/1" décembre  1903),  37726  à  37732  37735 
37745  à  37750  (18  novembre/1"  décembre  1904), 
44601  à  44605  44607  44610  à  44613  44615  44610 
44619  à  44624  (19  mai/î"juin  1904),  63926  à  63950 
(19  mai/1"  juin  1905),  65140  65143  à  65150  (19 
mai/1"  juin  1904),  71071  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1902),  72876  à  72900  (19  mai/1" juin  1905), 
72976  à  72982  (19  mai/1"  juin  1904),  74298  (18 
novembre/1"  décembre  1902),  79201  79202  79204 
79206  à  79209  79211  à  79214  79217  79218  (18  no- 
vembre/1" décembre  1904),  82639  82644  82647 
82649  82650  (18  novembre/1"  décembre  1902), 
85176  à  85200  (19  mai/1"  juin  1905),  85601  85604 
85605  85613  85615   85618   85623    (19  mai/1"  juin 

1904)  ,  88626  à  88650  (19  mai/1"  juin  1905),  92593 
(19  novembre/1"  décembre  1899),  96901  96902 
96905  90906  (19  mai/1"  juin  1902),  97757  à  97761 
97768  97773  97774  (19  mai /l"  juin  1903),  99006 
99008  99013  99020  99024  99025  (18  novembre/1" 
décembre  1902),  100777  100780  à  100782  100785  à 
100787  100790  à  100800  (19  mai/1"  juin  1903), 
103053  103054  103058  à  103061  103063  103064  103070 
03075  (18  novembre/1"  décembre  1903),  106915à 
106919  106924  106925  (19  mai/1"  juin  1902),  111701 
à  111725  (19  mai/1"  juin  1£05),  119052  119053 
119059  119061  119063  119064  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1901),  130979  132073  137256  137257  141881 
141382  141389  141390  (19  mai/ 1"  juin  1902),  142002 
142003  142005  à  142025  142023  (18  novembre/l" 
décembre  1903),  142988  142997  à  1430CO  (18  no- 
vembre/1" décembre  1902\  143126  143127  143130 
à  143133  (18  novembre/1"  décembre  1901),  145826 
à  145834  145844  145849  145850  (19  mai/1"  juin 
1902),  150977  150978  150986  à  150988  150998  (18 
novembre/1"  décembre  1902),  152738  à  152742 
152748  152749  155312  155313  155315  155317  à  155320 
(18  novembre/ler  décembre  1904),  155451  155452 
155454  155456  155453  155470  155471  (18  novembre/ 
1"  décembre  1903),  159601  à  159603  159608  à 
159612  159615  159616  159622  159625  (19  mai/1" 
juin  1904),  168018  (19  mai/1"  juin  1902),  168195 
168198  168199  (18  novembre/1"  décembre  1901), 
172878  172881  à  172893  (18  novembre/ 1"  décem- 
bre 1904),  177077  177078  (19  mai/1"  juin  1902), 
178304  178311  à  178322  (18  novembre/1"  décem- 
bre 1904),  179976  à  180000  (19  mai/1"  juin  1905), 
180907  180923  (19  mai/1"  juin  1903),  185226  à 
185230  19  mai/1"  juin  1905).  186777  à  18(1781 
186786  186800  (18  novembre/1"  décembre  1901), 
194723  à  194725  (19  mai/1"  juin  1903),  197576 
197584 à  197587  197590  197600  (19 mai/1" juin  1904), 
197826  à  197850  199576  à  199000   (19  mai/1"  juin 

1905)  ,  201551  à  201554  201559  201564  201565  201567 
201570  201575  (18  novembre/1"  décembre  1904), 
207801  à  207825  (19  mai/1"  juin  1905),  214401  à 
214404  214406  214417  214418  214420  214421  (18 
novembre/1"  décembre  1903),  217085  à  217092 
(19  mai/1"  juin  1902),  219793  à  219800  (18  no- 
vembre/1" décembre  1903),  22292G  à  222930  222940 
222946  à  22295U  (18  novembre/1"  décembre  1904), 
224252  à  224258  224261  224273  à 224275  (19  mai/1" 
juin  1904),  225407  225415  225416  (19  mai/1"  juin 
1902),  220120  226127  226134  226136  226139  à  226142 
226147  (19  mai/1"  juin  1904),  227501  à  227525  (19 
mai/1"  juin  1905),  227879  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1991),  230608  à  230625  (18  novembre/1" 
décembre  1904),  281476  à  231500  (19  mai/1"  juin 
1905,,  287076  i'i237081  (18  novembre/ 1"  décombro 
1902),  237556  237557  237562  237566  287570  à  237572 
245694  6  245700  249128  à  249132  249137  249138 
',.'49144  à  249147  (1!)  mai/1"  juin  1903).  250446 
250447  (19  mal/1"  juin  1904),  251338  (18  novem- 
bre/l"  décembre  1902),  233880  à  253889  253892  à 
253894  253897  à  253900  (18  novcmbre/1"  décom- 
bre  1904j,  255201  à  255225  (19  mal/1"  juin  1905), 
260053  à  260059   (19  mai/1"   juin    1903),  2C0762 


260755  260756  260770  264662  à  264664  264668  (19 
mai/l"juin  1902),  265007  265010  265011  265014  à 
265018  265025  (19  mai/1"  juin  1903),  268301  à 
268322  (18  novembre/1"  décembre  1904),  268804 
à  268812  268825  270307  à  270309  270321270322  270324 
270776  à  270784  270790  à  270793  (18  novembre/1" 
décembre  1903),  272134  (20  mai/1"  juin  1899), 
275711  à  275725  (18  novembre/1"  décembre  1901), 
275751  à  275763  275771  à  275775  (18  novembre/1" 
décembre  1904),  276176  à  276178  276182  à  276184 
276186  276188  276190  276191  276200  281756  281764 
281773  (19  mai/l"juin  1903),  285561  285562  285567 
(18  novembre/1"  décembre  1902),  294709  294712  à 
294715  294717  294718  (18  novembre/1"  décembre 

1904)  ,  295001  295002  295005  à  295009  (18  novem- 
bre/1" décembre  1903),  295806  295807  295811  à 
295821  (19  mai/1"  juin  1904). 

A  625  roubles  or 
302906  à  302910  308056  à  308065  (18  novembre/ 
1"  décembre  1904),  310626  à  310650  (19  mai/1" 
juin  1905),  312356  à  312360  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1903),  313251  à  313260  (18  novembre/1" 
décembre  1904),  321116  à  321125  (19  mai/1"  juin 

1903)  ,  322226  à  322250  (19  mai/W  juin  1905), 
325911  à  325915  325921  â  325925  (18  novembre/1" 
décembre  1904),  328726  à  328730  (19  mai/1" juin 

1902)  ,  330726  à  330750  (19  mai/1"  juin  1905), 
331626  à  331630  (18  novembre/1"  décembre  1901), 
336041  à  336045  (18  novembre/1"  décembre  1902), 
33e. 831  à  339835  339841  à  339850  (18  novembre/ 1" 
décembre  1904),  343526  à  343530  (19  mai/1" 
juin  1902),  344656  à  344660  (18  novembre/1" 
décembre  1901),  352976  à  353000  (18  novembre/ 
1"  décembre  1903),  354026  à  354050  (19  mai/1" 
juin  1905),  354491  à  354495  (18  novembre/1"  dé- 
cembre 1901),  356121  à  356125  (18  novembre/ 1" 
décembre  1903),  362041  à  362045  (19  mai/1"  juin 
1902.,  370021  à  370025  (19  mai/1"  juin  1904), 
375551  à  375575  (19  mai/1"  juin  1905),  379501  à 
379510  379521  à  379525  (18  novembre/1"  décem- 
bre 1904),  386276  à  386300  (19  mai/1"  juin  1905), 
386381  à  386395  (19  mai/1"  juin  1902),  387161  à 
387175  (18  novembre/1"  décembre  1904),  388701 
à  388725  (19  mai/1"  juin  1904),  389866  à  389870 
(18  novembre/1"  décembre  1902),  392666  à  392675 
(19  mai/1"  juin  1904),  396186  à  396195  (18  no- 
vembre/1" décembre  1903),  402451  à402455  402466 
à  402475  (19  mai/1"  juin  1904),  404901  à  404925 
(19  mai/1"  juin  1903),  407851  à  407875  (19  mai/ 
1"  juin  1905),  409301  à  4093 '.0  409321  à  409325  (18 
novembre/1"  décembre  1904),  409651  à  409675 
(19  mai/1"  juin  1905),  410116  à  410125  (19  mai/ 
1"  juin  1903),  416451  à  416460  (18  novembre/1" 
décembre  1903),  420591  à  420800  421026  à  421030 
421041  à  421050  (18  novembre/1"  décembre  1904), 
425651  à  425675  (19  mai/1"  juin  1905),  431236  à 
431240  (18  novembre/1"  décembre  1902),  431856 
à  43186'J  431866  à  431870  (19  mai/1"  juin  1904). 

A  3.125  roubles  or 

456826  à  456850  461801  à  461825  (19  mai/1"  juin 

1905)  ,  469151  à  469175  (18  novembre/1"  décembre 

1904)  ,  473901  à  473925  (19  mai/1"  juin  1901), 
488301  à  488325  (19  mai/1"  juin  1905),  494576  à 
494600  (18  novembre/1"  décembre  1903),  496676 
a  496700(18  novembro/1"  décembre  1904),  499926 
à  499950  (19  mai/1"  juin  1905),  504851  à  504875 
505851  a  505875  (19  mai/1"  juin  1904),  507826  à 
507850  (18  novembre/1"  décembre  1904),  510801 
a  510825  (18  novembre/1"  décembre  1902),  514251 
à  514275  523526  à  523550  534976  a  535000  (19  mai/ 
1"  juin  1905),  537126  à  537150  (18  novembre/l" 
décembre  1904),  547951  à  547975  (19  mai/1"  juin 

1905)  ,  570876  à  570900  (18  novembre/l"  décembre 

1903)  ,  574001  à  574025  (19  mai/1"  juin  1904), 
5>-8651  à  5H8675  (19  mai/1"  juin  1905),  595926  à 
595950  (19  mai/1"  juin  1903),  598126  a  598150  (19 
mai/1"  juin  1905). 
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SOCIETE  DES 

RAFFINERIE  ET  SUCRERIE  SAY 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Au  capital  de  :  38.250.000  francs 
Siège  social  à  Paris,  123,  boulevard  de  la  Gare 

Mcs-ieurs  les  Actionnaires  sont  convoqués  le 
mardi  dix  octobre,  mil  neuf  cent  cinq, 
à  quatre  heures,  à  Paris,  dans  l'Hôtel  de  la 
Société  de?  Ingénieurs  civils,  19,  rue  Blanche, 
en  assemblée  générale  extraordinaire. 

Ordre  du  jour  : 

Rapport  du  Conseil  d'administration  et  exposé' 
de  la  situation  : 

Délibération  et  Vote  sur  la  proposition  de  réduc- 
tion du  capital  social  et  de  relèvement  dudit 
capital  par  l'émission  d'actions  privilégiées  dont 
la  souscription  serait  réservée  exclusivement  aux 
actionnaires; 

Modifications  aux  statuts  nécrs;itées  par  les 
décisions  précitées. 

Pour  faire  partie  de  cette  assemblée,  les  action- 
naires doivent  posséder  au  moins  vingt  actions. 

Tous  les  propriétaires  de  moins  de  vingt  actions 
peuvent  se  réunir  pour  former  le  nombre  néces- 
saire et  donner  mandat  à  l'un  d'eux  (art.  30  des 
statuts). 

11  sera  alloué  un  jeton  do  soixante-quinze 
centimes  (0  fr.  75)  par  action  présente  ou  repré- 
sentée à  l'Assemblée  générale  extraordinaire,  si 
cette  assemblée  réunit  le  nombre  suffisant  d'actions 
poir  délibérer  valablement. 

Les  propriétaires  d'actions  au  porteur  doivent 
déposer  leurs  titres  au  plus  lard  le  jeudi  5 
octobre,  mil  neuf  cent  cinq,  au  siège  social, 
123,  boulevard  de  la  Gare,  et  dans  les  sièges, 
agences  ou  succursales  des  établissements  sui- 
vants : 

Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Indus- 
trie : 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  , 
Banque  de  l'Union  Parisienne  ; 
Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris  : 
Crédit  Algérien  : 
Crédit  Lyonnais  ; 

Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et  Commer- 
cial ; 

Société  Générale  pour  favoriser  le  développement 
du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France  ; 

Société  Marseillaise  de  Crédit  Industriel  et 
Commercial  et  de  Dépôts; 

MM.  Douglas,  Read  et  Cie.,  42,  rue  Notre- 
Dame- de»- Victoires,  à  Paris. 

A  Bruxelles  et  à  Anvers,  chez  la  Société 
Française  de  Banque  et  de  Dépôts  ; 
A  Genève,  aux  caisses  de  1  Union  Financière. 

Le  Conseil  d'Administration, 
Les  Commissaires  des  Comptes. 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 

Société  anonyme  au  capital  de  80  millions 
Fondée  en  1859 


MM.  les  Actionnaires  sont  informés  qu'un 
acompte  de  5  francs  nets  par  action,  à  valoir 
sur  le  dividende  de  l'exer;ice  1905,  sera  payé  à 
partir  du  2  novembre  prochain. 


VALEURS   ETRANGERES   DE  PLACEMENT 

CHEMINS  DE  FER  AMÉRICAINS 

VALEURS  HOLLANDAISES,  ÉGYPTIENNES,  ETC. 

PH.    L.    VON    HEMERT    &  Cie 
1PARIS  —  3,  Square  cie  l'Opéra  (8e)  —  iRAFlIS 
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SOCIÉTÉ  CENTRALE  DE  DYNAMITE 

ANONYME 

Siège  :  à  Paris,  rue  Pillet-  Will,  n'  8 


MM.  les  actionnaires  sont  convoqués  en  assem- 
blée générale  ordinaire,  conformément  à  l'article 
25  des  statuts,  pour  le  samedi  quatorze  octobre 
1905,  à  onze  heures  du  matin,  au  siège  do  la 
Société,  8,  rue  Pillet- Will,  à  Paris. 

Ordre  du  jour  : 

1°  Compte  rendu  des  opérations  de.  l'exercice 
1904-1905  ; 

2°  Fixation  du  dividende  : 

3°  Achats  et  vente;  de  titres  : 

4°  Nomination  d'administrateurs  : 

5°  Nomination  des  commissaires  aux  comptes  et 
fixation  de  leur  rémunération. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  il  faut  être  proprié- 
taire de  vingt-cinq  actions  au  moins. 

Les  propriétaires  d'actions  au  porteur  devront 
les  avoir  déposées  cinq  jours  au  moins  avant  la 
date  de  l'assemblée  le  samedi  7  octobre  1905  au 
plus  tard),  au  siège  social. 

Seront  acceptés  comme  les  titres  eux-mêmes  les 
récépissés  de  dépôt  de  titres  chez  MM.  les  Agents 
de  change,  ainsi  que  dans  les  banques  et  établis- 
sements financiers,  ou  leurs  succursales  : 

Banque  de  France  ; 

i  icdit  Foncier  de  France: 

Crédit  Lyonnais; 

Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris; 

Société  Générale  pour  favoriser  le  Développe- 
mont  du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France; 

Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial ; 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  : 
Banque  Française  pour  îc  Commerce  et  l'In- 
dustrie : 
Banque  Espagnole  de  Crédit; 
Banque  Suisse  et  Française. 
Paris,  le  28  septembre  1905. 

Le  Conseil  d'Administration. 

222 


COMPAGNIE  DU  CHEMIN  DE  FER  OTTOMAN 

JONCTION 
SALONIQUE-CONSTANTINOPLE 

Les  porteurs  d'obligations  de  la  Compagnie  du 
Chemin  de  fer  Ottoman  Jonction  Salonique- 
Constantinople  sont  informés  que  le  coupon  n°25, 
à  l'échéance  du  15  octobre  1905,  sera  payé'  : 

A  Paris  :  aux  caisses  de  la  Banque  Impériale 
Ottomane  et  de  la  Banque  de  Paris  et  des 
Pays-Bas,  à  raison  de  7  fr.  S0  (impôt  déduit  ; 

A  Constant  n  ipi.k  et  dans  les  villes  de  l'Empire 
Ottoman,  où  il  existe  des  succursales  de  la 
Banque  Impériale  Ottomane,  à  raison  de 
piastres  33  ; 

Dans  les  autres  villes  énuntérées  sur  le  titre,  à 
raison  de  7  fr.  50,  calculés  au  cours  du  change  à 
vue  sur  Paris. 
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AVIS  AUX  ACTIONNAIRES 


SOCIÉTÉ   RUSSE   DU  DONETZ 

(MAKEEVKA) 

Le  conseil  des  directeurs  a  l'honneur  de  rappeler 
aux  intéressés  que,  conformément  au  S  '5  des  sta- 
tuts et  aux  résolutions  de  l'assemblée,  en  date  du 
1S  septembre/1"  octobre  dernier,  il  est  appelé  par 
action  ordinaire  : 

Roubles  :  18  75  ou  50  francs. 
C«  versement  doit  être  fait  avant  le  19  septem- 
bre/2 octobre  1905  et  il  sera  constaté  par  l'apposi- 
tion d'une  estampille. 

Le  conseil  des  directeurs  rappelle  également  aux 
intéressés  que,  suivant  décision   du  comité  des 


ministres  sanctionnée  à  la  date  du  20  mai  2 


juin 


1905,  par  oukase  de  S.  M.  l'Empereur,  létaux  no- 
minal de  chaque  action  ordinaire  est  réduit  de 
r  mbles  187.50  ou  580  francs  à  roubles  112.50  ou 
300  francs,  conformément  à  la  résolution  de  l'as- 
semblée générale  du  11/24  janvier  1905,  de  dimi- 
nuer le  capital  social  actuei  de  roubles  4.687.500  à 
roubles  2.812.500. 

Cette  réduction  est  réalisée  par  l'apposition  d'une 
estampille. 

Le  versement  ainsi  que  l'apposition  d'une  double 
estampille  sont  effectués  aux  caisses  suivantes  : 

Caisse  sociale,  à  Makeevka  (Donetz  Russie: 

Banque  I.  R.  P.  des  Pays  Autrichiens  Laender- 
bahk)  à  Vienne  et  dans  ses  succursales.  A  Pari-;. 
12,  rue  du  Quatre-Septembre.  A  Lyon,  Bruxelles 
et  Genève  chez  ses  correspondants,  savoir  : 

A  Lyon,  à  la  Société  Lyonnaise  ; 

A  Bruxelles,  à  la  Banque  internationale  «le 
Bruxelles  ; 

A  G3nève,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays? 
Bas.  Succursale  de  Genève. 


SOCIETE  ANONYME  DES 

GALERIES  LAFAYETTE 

Exercice  1904-1905 

Le  Crnseil  d'administration  a  décidé  la  mise  en 
distribution  à  compter  du  5  octobre  prochain, 
aux  caisses  de  la  Société,  40,  boulevard  Haussmann, 
et  aux  caisses  des  sièges  et  succursales  du  Crédit 
Lyonnais  et  du  Comptoir  National  d'Es- 
compte : 

1°  Pour  les  actions  u13'  1  à  V2000,  du  sold  •  dje 
dividende  net  de  4  fr.  95  par  action  au  porteur 
contre  coupon  n°  12,  et  de  5  fr.  15  par  action 
nominative  : 

2»  Du  dividende  net  de  1  fr.  25  par  action 
nouvelle  n»'  72o01  à  100000; 

3'  Du  dividende  net  de  2)4  fr.  90  par  part  de 
fondateur  au  porteur  contre  coupon  n°  li  et  de 
20"/  fr.  30  par  part  de  fondateur  nominative. 
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DETTE  AUTRICHIENNE 

RENTE  4  0/0  EN  OR 

Le  coupon  au  1"  octobre  1905,  sur  la  Rente 
Autrichienne  4  0  0  en  or,  sera  payé  à  partir  dudit 
jour,  à  [a  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas, 

3,  rue  d'Antin,  à  Paris. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


CHEMIN  DE  FER  DU  NORD 

Rapport  présenté  par  le  Conseil  d'Administration 
à  l'Assemblée  générale  du  29  avril  1905 

Messieurs, 

Vous  êtes  réunis  en  assemblée  générale 
pour  statuer  sur  les  comptes  de  l'exercice 
1904. 

Nous  exposerons,  dans  les  formes  habi- 
tuelles, les  résultats  de  cet  exercice. 

CHAPITRE  Ier 
Compte  de  premier  établissement 
§  1er.  —  Dépenses 
Lignes  françaises.  —  Les  dépenses  de  pre- 
mier établissement  et  les  dépenses  rattachées 
au  compte  de  premier  établissement  s'élèvent 
ensemble,    au    31  décembre 

1904,   à    1.770.520.846  85 

Ces  dépenses  s'élevaient,  au 
31  décembre  1903,  à   1.757.G38.889  23 

L'augmentation.  pendant 

l'exercice  1904,  a  été  de   18.881.957  62 

Elle  se  répartit  comme  il  suit,  entre  les  di- 
vers comptes  : 
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Le  chiffre  ci-dessus  de  1.776.520.846  85,  four- 
ni par  le  capital-actions  de  la  Compagnie  ou 
provenant  des  émissions  d'obligations  que  la 
Compagnie  a  réalisées  ou  prises  à  sa  charge 
représente  la  presque  totalité  des  dépenses 
effectuées  pour  la  constrii'-tion  el  la  mise  en 
exploitation  de  tout  le  réseau  du  Nord. 

L'Çtal  n'y  a.  en  effet,  contribué  de  ,son  côté 
Hue  pour  30.213.795  fr.  en  subventions  diver- 
ses, soit  au  profit  de  la  Compagnie  du  Nord, 
soit  au  profil  de  concessionnaires  antérieurs, 
et  pour  42.055.321  fr.  montant  des  déper|*es 
effectuées,  avant  leur  concession,  sur  quel- 
i U68  unes  des  lignes  les  plus  improductives, 
-—  soit,  depuis  l'origine  de  la  Compagnie, 
pour  un  lotal  ûe  78.268.116  francs. 

/././/, rs  ri,  crploitaliuii.  l  iai  aux  compté' 
mentfiircs.  —  Iaw  travaux  complémentaires 
les  plus  importants  exécutés  en  1904  ont  été 
les  suivants  : 

Matériel  cl  Mobilier  <V exploitation.  —  I/es 
dépenses  do  premier  établissement  coneer 
nai  ;  le  matériel  cl  le  mobilier  d'exploitation, 


consistent  principalement,  comme  pour  les 
derniers  exercices,  en  dépenses  d'installa- 
tions électriques  pour  l'éclairage  des  gares  et 
pour  divers  appareils  de  manutention  ou  de 
sécurité. 

Matériel  roulant,  Matériel  maritime  et  ou- 
tillage.  —  Ce  chapitre  présente  une  augmen- 
tation de  8.430.613  13. 

Les  livraisons  de  matériel  ont  compris  25 
locomotives  et  1.923  véhicules  divers,  savoir  : 

10  locomotives  Compound  à  4  cylindres,  à 

2  essieux  accouplés  avec  tenders  ; 

10  locomotives-tenders  de  grande  banlieue, 
à  2  essieux  accouplés  et  à  2  bogies 

5  locomotives-tenders  à  2  bogies  ; 

30  fourgons  nouveau  modèle,  pour  trains 
rapides,  avec  soufflets  pouvant  être  accou- 
plés aux  voitures  à  bogies  ; 

44  wagons  à  marchandises  couverts  20  ton- 
nes. 

4  wagons  à  fruits  et  légumes  (modèle  bes- 
tiaux) 10  tonnes  ; 

2  wagons  à  lait,  à  frein  Westinghouse  : 
151  wagons  à  fruits  et  légumes  (modèle  bes- 
tiaux) à  frein  Westinghouse  ; 

328  wagons  plateformes,  20  tonnes  ; 
50  wagons  à  bois,  20  tonnes  ; 
442  wagons  à  faîtage,  20  tonnes,  à  2  freins  à 
main  ; 

2*04  wagons-tomberaux,  20  tonnes,  à  gué- 
rites ; 

661  wagons-tombereaux,  20  tonnes,  à  frein  à 
main  ; 

3  wagons-tombereaux  à  bogies  de  40  tonnes, 
pour  transport  de  houille  ; 

2  wagons  à  faîtage,  10  tonnes  à  frein  à 
main  : 

1  wagon  ridelle,  10  tonnes,  à  frein  à  main  ; 

1  wagon  à  sable,  à  frein  à  main  ; 

Les  commandes  exécutées  depuis  le  1er  jan- 
vier 1905  ou  actuellement  en  cours  compren- 
nent encore  27  locomotives  et  1.619  véhicules 
divers,  savoir  : 

10  locomotives  Compound  à  4  cylindres,  à 

3  essieux  accouplés  avec  tenders  ; 

10  locomotives-tenders  de  grande  banlieue  à 
2  essieux  accouplés  et  à  2  bogies  ; 

5  locomotives  Compound  à  4  cylindres  à  2 
essieux  accouplés  avec  tenders  ; 

2  locomotives  Compound  à  2  bogies  moteurs 
et  à  4  cylindres  ; 

5  voitures  mixtes  de  re  et  2e  classes  ; 
213  wagons  à  fruits  et  légumes  (modèle  bes- 
tiaux) à  frein  Westinghouse  ; 

12  wagons  à  lait  à  frein  Westinghouse  ; 

45  wagons,  20  tonnes  pour  transport  de  laine 
et  coton,,  à  2  freins  à  main  ; 

15  wagons,  20  tonnes  pour  transport  de  lai- 
ne et  coton,  à  2  freins  à  main  à  guérite  ; 
56  wagons  couverts  20  tonnes  ; 
36  wagons  couverts  10  tonnes  à  guérite  ; 

13  wagons  couverts,  10  tonnes,  à  guérite, 
lestés  ; 

210  wagons  plateformes,  20  tonnes  ; 

100  wagons  à  bois,  20  tonnes  ; 

170  wagons  plats  à  2  trains  à  chargement 
de  40  tonnes  ; 

257  wagons  à  faîtage  articulé.  20  tonnes,  à 
frein  à  main  ; 

100  wagons-tomberaux,  20  tonnes,  à  guérite; 

350  wagons-tombereaux,  20  tonnes,  à  frein 
à  main  ; 

27  wagons-tombereaux  à  bogies,  40  tonnes, 
à  frein  à  main  ; 

K)  wag'ons-tonibereaux  à  bogies,  40  tonnes, 
à  guérite. 

Nous  sommes  de  plus  en  plus  obligés  de 
réserver  à  nos  ateliers  la  construction  des 
machines  nouvelles.  Il  faudrait,  autrement, 
réduire  dans  de  fortes  proportions,  le  nombre 
des  ouvriers.  En  effet,  le  personnel  en  excès 
s'est  encore  accru  cette  année  tant  par  suite 
de  la  diminution  des  réparai  ions  du  matériel 
en  service,  de  la  réduction  des  parcours,  de 
la  plus  longue  durée  des  pièces  actuellement 
employées  qu'en  raison  de  l'usage  des  ma- 
chines outils  perfectionnées  et  de  la  substitu- 
tion de  l'acier  moulé  au  fer,  qui  on!  permis 
d'accélérer  de  plus  en  plus  les  travaux.  On  a 

remédié,  en  partie,  à  cette  situation  en  met* 
la.nl  en  construction  plus  de  locomotives  qu'il 
n'en  a  été  remplacé  (I2L  bien  que  les  par- 
cours aient  été  en  diminution.  Mais  n  est 

Impossible   de  Se  dissimuler  qu'on   ne  peut 


ainsi  que  retarder  l'époque  où  certains  ate- 
liers, tout  au  moins,  devront  être  réduits  par 
des  congédiements  en  sus  des  sorties  norma- 
les. 

Un  nouveau  type  de  locomotive  a  été  cons- 
truit cette  année  dans  nos  ateliers  et  figure 
à  l'Exposition  de  Liège.  C'est  une  locomotive 
Compound  à  4  cylindres  sur  deux  bogies- 
moteurs  destinée  à  remorquer  des  trains  de 
1.000  tannes  en  franchissant  une  rampe  de 
12  m/m  par  mètres.  Ce  type  sera  un  des  plus 
puissants  qui  aient  été  employés  jusqu'à  ce 
jour. 

Comme  vous  l'avez  vu  ci-dessus,  les  livrai- 
sons de  wagons  nouveaux  ont  été  encore  plus 
importantes  que  l'année  dernière  et  le  nombre 
de  ceux  qui  restent  en  construction  pour  1905 
est  encore  très  considérable.  Nous  vous  avons 
rappelé  l'année  dernière  que,  soit  pour  profi- 
ter des  bas  prix  qui  nous  étaient  offerts,  soit 
pour  contribuer  à  entretenir  l'activité  des  usi- 
nes, nous  avions  cru  pouvoir  faire  des  com- 
mandes par  anticipation  en  vue  des  besoins 
ultérieurs.  Nos  prévisions  ont  été,  à  cet  égard, 
trompées.  Le  trafic  ne  s'est  accru  que  dans 
une  très  faible  proportion  et,  cette  année,  s'est 
même  réduite  Le  nombre  des  wagons  de  la 
Compagnie  est  ainsi,  actuellement,  fort  au- 
dessus  des  besoins  de  la  circulation.  Nous  de- 
vrons dont  attendre  que  le  trafic  ait  repris 
et  que  les  wagons  livrés  pendant  les  derniers 
exercices  ou  à  livrer  en  1905,  aient  trouvé  leur 
emploi. 

Approvisionnements.  —  Le  compte  des  ap- 
provisionnements présente  une  augmentation 
de  2.154.670  44.  Les  approvisionnements  du 
service  du  matériel  et  de  la  traction  ont  été 
en  augmentation  au  31  décembre,  principale- 
ment par  suite  de1  l'accroissement  du  stock 
des  combustibles  et  d'un  renforcement  tem- 
poraire de  l'approvisionnement  des  bois  de 
la  division  des  Travaux. 

Participations  financières.  —  Le  compte  des 
participations  aux  diverses  entreprises  de  che- 
mins de  fer  auxquelles  la  Compagnie  a  prêté 
son  concours  financier,  en  vertu  des  traités 
approuvés  par  les  Assemblées  générales  et 
avec  l'autorisation  législative,  est  en  dimi- 
nution de  235.336  89,  par  suite  du  jeu  normal 
des  amortissements. 

Lignes  en  construction.  —  Les  travaux  de 
raccordement  direct  entre  la  gare  de  Roubaix 
et  la  gare  de  Tourcoing-les-Francs. 

Pour  la  ligne  de  Guise  à  Hirson,  les  dos- 
siers parcellaires  ont  été  adressés  à  l'adminis- 
tration supérieure. 

En  ce  qui  concerne  la  ligne  de  Saint-Ouen- 
les-Docks  à  Ermont-Eaubonne,  l'expropriation 
des  terrains  se  poursuit,  et,  d'autre  part,  on 
a  commencé  l'exécution  des  deux  ponts  sur  la 
Seine  à  Saint-Ouen  et  à  Epinay. 

On  prépare  le  projet  de  tracé  et  de  terras- 
sement de  la  ligne  de  Lens  à  Rrebières. 

Enfin,  nous  attendons  encore  la  déclaration 
d'utilité  publique  de  la  ligne  d'Aulnay  à  Rive- 
court. 

Domaine  privé.  —  Le  Domaine  privé  immo- 
bilier de  la  Compagnie  présente  actuelle- 
ment une  dépense  totale  de...   28.814.123  68 

Ce  chiffre  comprend  les  immeu- 
bles acquis  en  vue  d'une  incor- 
poration ultérieure  à  la  con- 
cession pour  une  somme  de 
19.417.419  93.  Le  Domaine  pri- 
vé immobilier  proprement  dit, 
ne  représente  qu'une  dépense 
d'acquisition  de  9.396.703  75,  y 
compris  les  cités  et  maisons 
ouvrières. 

Le  domaine  privé  mobilier  de 
la  Compagnie,  qui  comprend 
les  avances  faites  au  coin  nie 
de  premier  établissement  des 
lignes  Nord-neiges  pour  une 
somme  de  8.217.201  65,  figure 
dans  les  écritures  pour  un  to- 
tal  de   14.085.504  77 

l/ensemble  du  Domaine  privé  de 
la  Compagnie,   immeubles  à 
incorporer   à    la  concession, 
autres  Immeubles  el  valeurs 
mobilières  réunis,  représente 

ainsi  un  total  de  :   42.899.028  45 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


Le  compte  de  Gérance  du  Domaine  privé 
immobilier  et  mobilier  se  solde  par  une  in- 
suffisance de  revenu  sur  les  dépenses  et  char- 
ges d'intérêts  de  104.758  35,  après  report  à 
un  compte  à  recouvrer  des  insuffisances  de 
revenu  sur  les  immeubles  à  incorporer  à  la 
concession,  ces  insuffisances  étant  ajoutées, 
lors  de  l'incorporation,  au  prix  de  revient  de 
chaque  immeuble.  Comme  les  années  précé- 
dentes, l'insuffisance  du  Compte  de  Gérance 
est  couverte  par  le  montant  des  intérêts  de  la 
réserve  statutaire  et  des  intérêts  afférents  à 
la  partie  du  dividende  qui  n'est  mise  en  paie- 
ment que  le  1er  juillet  de  l'exercice  suivant. 
Ces  produits  qui  se  rattachent  au  Domaine 
privé  en  1904  de  300.588.  38,  et  laissent  un 
solde  de  195.830  03  à  reporter  au  compte  d'a- 
mortissement du  Domaine  privé,  qui  se  trou- 
vera porté  à  la  somme  de  1.586.468  83. 

D'autre  part,  la  Réserve  extraordinaire  a  été 
créditée  de  ses  propres  intérêts  et  s'est  ainsi 
élevée  au  31  décembre  1904  à  la  somme  de 
14.410.853  56. 

Lignes  Nord-Belges.  —  Sur  les  lignes  Nord- 
Belges,  les  principaux  travaux  à  signaler  sont 
les  suivants  : 

Domaine  privé  Nord-Belge.  —  Le  compte 
du  domaine  privé  des  lignes  Nord-Belges  s'é- 
lève, au  31  décembre  1904.  à  la  somme  de 
854.625  14. 


Accroissement  des  ressources.  —  Les  res- 
sources réalisées  en  vue  de  couvrir  les  dé- 
penses ci-dessus  ont  été  portées,  au  31  dé- 
cembre 1904,  à  la  somme  de..    1.773.365.574  53 

Ces  ressources  atteignaient 
au  31  décembre  1903   1.757.029.993  69 


L'accroissement  est  donc  de. 


16.335.580  84 
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TAUX 


Emissions  d'obligations.  —  Il  a  été  émis, 
dans  le  public,  27.140  obligations,  série  B  3  %. 
et  6.611  obligations,  série  C  2  1/2  %. 

Le  produit  brut  de  ces  émissions 

s'est  élevé  à   15.287.651  » 

donnant  un  prix  brut  moyen 
par  obligation  : 

Pour  la  série  B  3  %  de   .461  597 

Pour  la  série  C  2  1/2  %  de  .  417  470 

Le  prix  brut  moyen  par  obliga- 
tion des  émissions  de  l'exer- 
cice 1903  avait  été,  en  obliga- 
tions de  la  série  B  3  %  de...  467  19S 
alors  que  celui  de  la  série  C 
2  1/2  %  était  de   424  169 

Après   déduction   des  intérêts 

courus  au  jour  de  la  vente,  le 

produit  net  a  été  de   15.146.C97  65 

représentant    un    prix  net 

moyen  par  obligation  : 

pour  la  série  B  3  %  de   457  125 

pour  la  série  C  2  1/2  %  de   414  508 

Le  prix  moyen  net  par  obliga- 
tion des  émissions  de  l'exer- 
cice 1903  avait  été,  en  obli- 
gations série  B  3  %,  de   462  128 

et,  en  obligations  série  C 

2  1/2  %,  de   420  60 

Le  taux  moyen  d'intérêt  et  d'a- 
mortissement   qui    était,  en 

1903,  de   4.324  % 

est,  en  1904.  de   4.427  % 

Le  taux  moyen  d'intérêt  et  ^ri- 
me de  rerrïboursemnt.  non 
compris  l'amortissement,  est 

de  3.544  % 

tandis  qu'ii  était  en  1903,  de"!  3.472  % 

Il  a  été  créé,  en  outre.  2.839 
obligations  2  1/2  %  affectées 
aux  Réserves  spéciales  des 
pensions  de  retraite,  repré- 
sentant   1.188.883  19 

Le  tableau  ci-après  permet  de  comparer  les 
résultats  des  émissions  des  dix  dernières  an- 
nées. 


ANNÉE 


it'.'lll 

cl  t-  il  il  c  J 1 1  >  ri 

des  . 
inlerçls 
courus 
au 
jour 
de  la  renie 


apros 
dcfludiou 

des 
inlérelï 
courus 
au 
jour 
de  la  renie 


d'intérêt 
el  prime  de 

rem- 
boursement 

et 
amor- 
tisscmenl 


d  inlercl 

et 
prime 
de 

rembour- 
sement 


francs          francs  francs  francs 

1895  481.702  478.455  3.905  =3. 244 

1sq,.Œ  481,77  477.20)  ,  „  m 

18%IC  453.229  449.755*  a-** 

1897  G  455.935  452.128  3.804  3.016 

1898  C  447.178  443.158  3.914  3.122 
isoq.B  469-968  465.5631  ,  ,«-«  «w 
1899,C  423.827  419.734»  lAo7  3'42' 
ionAiB  455.010  450.5491  ,  «  r-™ 
1900,O  410.247  406.6291  4'318  3'602 
10/viiB  460.926  455. 5 loi  ,  0(V>  -QO 

je  418.781  414.42?!  J"""  3'032 

lm0  B  466.687  462.30  ,  .  OQO  Q  ,-q 

1902  C  426.681  422.962i  4'282  3'4'>3 

10r.QiB  467.193  462.128,  ,  q0,  Q  ,~0 

1903|C  424.169  420.60  j  4'324  3-4'2 

,904iB  461.597  457.125/  ,  m  „  m 

lylJ4/C  417.470  414. 5Q8j  4'4~7  3oil 

Il  n'est  pas  sans  intérêt  de  remarquer  que 
les  émissions  de  l'exercice  1904  s'élevant  à  la 
somme  de  16.335.580  84  sont  inférieures  au 
montant  des  amortissements  d'obligations  qui 
se  sont  élevés,  dans  leur  ensemble,  en  1904, 
à  la  somme  de  20.012.500  francs.  C'est  un  ré- 
sultat qui  se  représentera  de  plus  en  plus 
fréquemment  au  fur  et  à  mesure  que  s'ac- 
croîtra le  nombre  des  obligations  à  amortir 
chaque  année. 

Vote  de  crédit.  —  Les  dépenses  de  premier 
établissement  paraissent  devoir  s'élever  en 
1905.  pour  les  travaux  complémen- 
taires, à   20.000.000 

et  pour  le  matériel  roulant,  le  ma- 
tériel maritime,  le  mobilier  et  l'ou- 
tillage,   à   8.000.000 

Soit  ensemble   28.000.000 

Nous  avons  donc  à  vous  demander  un  nou- 
veau crédit  de  cette  importance  qui  serait 
réalisé  par  des  émissions  d'obligations. 
(A  suivre.)  m 


COMPAGNIE  PARISIENNE 
D'ÉCLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE 
PAR  LE  GAZ 

RAPPORT  présenté  par  le  Conseil  d'administration  à 
l'Assemblée  gêné -aie  annuelle  du  28  mars  1905 
Suite  et  Fin  (') 

RAPPORT 

de  la  Commission  de  vérification 
des  comptes 

Composée  de  :  MM.  Jean  Rœderer,  rappor- 
teur, Bertin,  de  Catheu,  le  Vicomte  Pierre 
d'Indy,  et  Widmer. 

Messieurs, 

La  Commission  à  laquelle  vous  avez  bien 
voulu,  dans  votre  dernière  Assemblée  s-éné- 
rale,  confier  la  vérification  des  comptes  de  la 
Compagnie  pour  l'Exercice  1904,  a  l'honneur 
de  vous  soumettre  son  Rapport. 

Nous  avons,  comme  nos  devanciers,  exami- 
né le  Bilan  du  31  Décembre,  vérifié  la  Caisse 
des  Espèces,  les  Valeurs  de  Portefeuille 
et  la  Caisse  des  Titres,  et  procédé  à  la  visite 
d'une  usine;  nous  vous  rendrons  compte  de 
notre  travail  dans  ce  même  ordre. 

BILAN 

l"  Comptes  de  Premier  Etablissement 

Passif.  —  Les  recettes  du 
Compte  d'Etablissement  n'ont 
nas  varié  en  1904. 


Elles  comprennent  : 

Le  Capital-Ac- 
tions   84.000.000  » 

Le  Capital-Obli- 
gations   254.004.189  15 

Une  somme  de...     2.246.799  49 


prélevée  sur  l'ex- 
ploitation, confor- 
mément à  la  déci- 
sion die  l'Assem- 
blée générale  du 
29  Mars  1900. 

De  cet  ensemble  de  recettes, 
il  y  a  lieu  de  déduire  une  som- 
me de   .'  

restant  à  payer  sur  Obligations. 


340.250.988  64 


4.509 


Total  des  Recettes   340.246.488  64 

Actif.  —  Les  dépenses  d'Eta- 
blissement se  divisent  comme 
suit  : 

Apports  sociaux 
de  1855    42.607.253  24 

Dépenses  effec- 
tuées de  1856  à 
1903  pour  acquisi- 
tions, construc- 
tions, canalisa- 
tions, conduites, 
branchements,  ou- 
tillage, etc   295.662.776  80 


338.270.030  04 

Dépenses  nettes 

de  1904    887.334  72 

(déduction  faite 
de  certaines  ren- 
trées, par  suite, 
notamment.  de 
ventes  d'immeu- 
bles). 

Total  des  Dépenses    339.157.364  76 

De  cette  comparaison,  il  res- 
sort un   excédent    de  Recettes 

d'Etablissement  de    1.089.123  88 

disponible  pour  les  travaux  à 
effectuer  ultérieurement. 

2°  Comnles  d'Exploitation 

Les  Comptes  de  l'Exploita- 
tion, pour  1904  se  soldent  par 
un  bénéfice  de    43.325.767  68 

A  ce  chiffre  s'ajoute  le  reliquat 
disponible  sur  la  somme  pré- 
levée l'année  dernière  ^our  la 
liquidation  définitive  de  l'Exer- 
cice 1903    397.646  30 


432.287  50 


Si,  du  total  de  ces  deux  som- 
mes, soit   

on  déduit  : 

La  répartition 
déjà  faite  en  Oc- 
tobre 1904   

et  le  complément 
d'amortissement 
des  actions  mis  à 
la  charge  des  ac- 
tionnaires par 
l'arrêt  du  Conseil 
d'Etat  du  12  mai 
1900    3.717.542  59 


43.723.413  98 


Il  reste   

En  ajoutant  à  ce  premier  to- 
tal l'excédent  des  Recettes  d'E- 
tablissement    arrêté  ci-dessus 


et  le  montant 
statutaire   


de    la  Réserve 


On  trouve  une  somme  totale 


(*)  Voir  l'Economiste  Européen,  n°  715 


de   

Cette  somme  est  représentée 
au  Rilan  par  les  valeurs  sui- 
vantes : 

Approvisionnements   

Caisse    3.101.725  75 

Portefeuille   ....     54.140.720  88 

Fonds  en  comp- 
te-courant   7.399.999  63 


4.199.830  09 
39.523.563  89 

1.089.123  88 
2.000.000  » 


42.612.707  77 


14.597.105  22 


Ci. 042. 446  26 
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Débiteurs    divers  (abonnés, 


etc. 


27.568.888  31 


Total  de  l'Actif    106.808.439  79 

De  Y  Actif,  il  y  a  lieu  de  dé- 
duire le  Passif, sa- 
voir : 

Intérêts,  divi- 
dendes et  amor- 
tissements restant 
à  payer  au  31  Dé- 
cembre 1904   

Créanciers  di- 
vers (fournis- 
seurs, entrepre- 
neurs, Caisse  des 
Re-traites,  etc.)  ... 

  64.195.742  03 


22.078.537 


41.517.195  02 


Excédent  d'Actif  égal  à  la  som- 
me ci-dessus    42.612.707  77 

Ainsi  qu'il  a  été  dit  d'autre  part,  les  béné- 
fices de  l'année  d'exploitation  1904  s'élèvent  à 
43.325.767  fr.  68  c,  ils  dépassent  ceux  de  1903 
d'une  somme  de  2.651.831  fr.  24  c.  D'une  part, 
les  recettes  ont  progressé  de  4.692.470  fr.  53  c, 
c'est  le  résultat  de  l'augmentation  de  la  vente 
du  gaz,  en  partie  compensée  par  une  diminu- 
tion sur  la  vente  du  coke.  D'autre  part,  l'aug- 
mentation des  dépenses  ne  s'est  élevée  au'à 
2.040.639  fr.  29  c.  Ces  résultats  montrent  que  la 
Compagnie  continue  à  rechercher  et  à  réali- 
ser toutes  les  économies  compatibles  avec  une 
bonne  gestion. 

CAISSE  CENTRALE 

Nous  avons  procédé,  le  24  février  au  matin, 
avant  l'ouverture  des  guichets,  à  la  vérifica- 
tion de  la  Caisse  centrale,  et  avons  constaté 
une  encaisse  de  2.802.588  fr.  16  c.  égale  au  sol- 
de des  écritures  arrêté  la  veille  au  soir. 

PORTEFEUILLE 

Cet  article  du  Bilan  comprend  les  valeurs 
dans  lesquelles  sont  employés  les  fonds  pro- 
visoirement disponibles.  Il  s'élevait  au  31  Dé- 
cembre 1904  à  54.140.720  fr.  88  c.  Le  paiement 
du  counon  et  du  remboursement  des  obliga- 
tions en  Janvier,  du  dividende  et  de  l'amor- 
tissement des  actions  en  Avril  réduiront  no- 
tablement l'importance  du  chiffre  ci-dessus  in- 
diqué. 

I.  sxauien  auquel  nous  nous  sommes  livrés 
nous  a  permis  de  constater  l'ordre  parfait  qui 
règne  dans  le  classement  et  la  tenue  du  Por- 
tefeuille, ainsi  que  la  prudence  avec  laquelle 
est  déterminé  le  choix  des  valeurs  qui  le  com- 
posent. 

CAISSE  DES  TITRES 

Les  différentes  épreuves  auxquelles  nous 
avons  procédé  nous  ont  permis  de  constater 
l'ordre  avec  lequel  sont  tenus  les  dossiers  in- 
dividuels et  les  registres  concernant  cette  par- 
tie du  service. 

VISITE  D'USINE 

L'usine  de  Clichy  que  nous  avons  visitée 
Batte  année,  est  très  intéressante,  tant  par 
l'importance  de  sa  production,  que  par  son 
heureux  emplacement  sur  la  Seine  et  sur  le 
chemin  de  fer  de  l'Ouest,  et  par  ses  installa- 
tions perfectionnées  pour  le  débarquement  des 
charbons  et  le  chargement  des  cokes.  Nous 
nous  y  sommes  transportés  le  1er  mars  et 
avons  vérifié  la  caisse  qui  s'élevait  ce  jour  là 
à  !  982  fr.  18  c.  ainsi  que  la  comptabilité  par- 
ticulière de  l'usine.  Les  registres  sont  tenus 
avec  un  soin  parfait  et  les  divers  recensements 
l'épreuve  auxquels  nous  avons  procédé  dans 
magasin,  ont  constaté  la  complète  concor- 
dance des  restes  avec  les  cartes  matricules  et 
avec  les  comptes. 

Nous  devons,  avant,  de  terminer,  adresser 
tous  nos  remerciements  à  M.  le  Président  du 
"il,  m.  l'Administrateur  délégué,  M.  le 
Direeteur.  M.  le  Sous  Directeur  et  MM.  les 
1  hi  fs  des  services  pour  le  concours  empressé 
Qu'ils  nous  ont.  donné  pour  faciliter  notre 
tache. 

CONCLUSION 

En  résumé,  Messieurs,  voire  Commission 
vous  propose  d'approuver    les   comptes  qui 


vous  sont  présentés  et  de  voter,  conformément 
aux  propositions  de  votre  Conseil,  une  répar- 
tition de  67  fr.  50  c.  par  action,  ce  qui,  avec 
l'acompte  de  12  fr.  50  c.  payé  en  octobre  der- 
nier aux  actions  non  amorties,'  porte  le  divi- 
dende des  actions  de  capital  à  80  francs,  soit 
4  fr.  50  c.  de  plus  que  nour  l'Exercice  1903. 

FIN 
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COMPAGNIE  DES  LITS  MILITAIRES 

Société  anonyme  au  capital  de  cinq  millions 
de  francs 


Le  mercredi  11  octobre,  à  3  h.  1/2,  il  sfra  pro- 
cédé, en  séance  publique,  au  siège  social,  lis, 
boulevard  des  Capucines,  à  Paris,  au  tirage  de 
1.868  obligations. 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

11,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 


COMPTES  DE  DÉPÔT 

A  vue   1  O/O 

A  sept  jours  de  préavis   2  0/0 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  O/O 

A  2  et  3  ans   3  1/2  O/O 

A  4  et  5  ans   -4  O/O 


Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  eflets. 
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BANQUE  DE  L'INDQ-CHINE 

Situation  au  SI  mai  1905 
Actif 

Versements  non  appelés  Fr.  1S. 000. 000 

Rentes,  Fonds  d'Etat,  Obligations  etValeurs 

diverses   2.257.119 

Participations  financièies   1.177.484 

Caisse  (Paris  et  succursales)   22.918.503 

Portefeuille  (Paris  et  succursales)   43  008.191 

Avances  sur  nantissements   44.6i0.949 

Remises  en  route   72.573 

Correspond,  divers  (Paris  et  succursales).  13.602.296 

Frais  généraux  (Paris  et  Succursales)  ....  905  241 
Frais  d'installation  et  frais  de  fabrication 

de  billets  au  porteur   ,  847.447 

Mobilier   291.711 

Immeubles     1.534.977 

Fr.  1 49. 256. 201 

Passif 

Capital  social  Fr.  24.000. 000 

Fonds  de  réserve  statutaire   850.000 

Fonds  de  prévoyance  statutaire   1.365.890 

Fonds  de  secours   120.000 

Fonds  de  réserve  supplémentaire   G. 000. 000 

Réserve   pour  installation  de  nouvelles 

agences   300.000 

Fonds  de  dotation  el  de  réserve  des  Agences 

en  Chine  et  au  Siam     1 .000.000 

Amortissement  des   frais  d'installation  et 

de  fabrication  des  billets  au  porteur....  847.447 

Amortissement  du  mobilier   291.711 

Réserve  immobilière   I. 000. 000 

Billets  au  portour  on  circulation   48.293  252 

Comptes  de  dépôts   18.759.438 

Complet  courant»  du  Trésor  en  Indo-Chine.  12.512.357 

Hfiets  à  payer   594.469 

Correspondants  divers  (Paris  el  suceurs.)..  30.562.558 

Intérêt»  et  Commissions  du  seras* tre   1.691.161 

Dividendes  a  payer   7.820 

Profits  et  Pertel  : 

Solde  du  1«  semestre  1901     25.373 

—    du  2«  semestre  1904   1.201.724 

931                                               Fr.  149.2!6  201 


o:; 
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COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  PARIS 

Société  anonyme.  Cap.:  150.000.000  fr.,  entièrement  vers t 


Situation  au  31  Août  19C5 
ACTIF 

Caisse  et  Banque   74.523.740  71 

Portefeuille   526.118.801  80 

Reports   125.666.237  (8 

Correspondants  «  Effets  à  l'Encaissement  »  61.593.346  55 

Comptes  courants  débiteurs   137.2S3.267  36 

Rentes,  Obligations  et  Valeurs  diverses  . .  17.!40.0?6  95 

Participations  financières   6.255.588  70 

Avances  garanties   120.611  903  62 

Comptes  débiteurs  par  Acceptations   Ii7.437.738  33 

Agences  hors  d'Europe   7.931.913  06 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   38.806.519  87 

Immeubles   11.332.328  70 

Kr.    1.274.709  472  73 

PASSIF 

Capital   150.000.000  » 

Réserves   18.710.809  55 

Comptesdechèquesetcoinpt.d'Escompte..  5l8.9f8.068  09 

Comptes  courants  créditeurs   354.404. 435  99 

Bons  à  échéance  fixe   62  975.436  » 

Acceptations   144.424.765  68 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   25.205.957  42 

Fr.    1  .27  4.709  472  73 
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BANQUE   DE  L'ALGÉRIE 


Bilan  au  31  Août  1905 


Numéraire  en  caisse  

Rentes  sur  l'Etat  

Portefeuille  

Avances  sur  titres  

Correspondants  d'Algérie   

Correspondants  de  France  

Hôtels  de  la  Banque  

Acquéreurs  d'immeubles  (soldes  des  prix 

de  ventes)  

Dépenses  d'administration  

Charges  extraordinaires  

Succursales  (leurs  comptes  avec  la  Banque) 

Effets  remis  par  la  Banque  

Bureaux  auxiliaires  

Titres  appartenant  à  la  Caisse  des  retraites 

Avance  à  l'État  (loi  du  5  juillet  1900)  

Avance  à  l'État  tunisien  (Décrets  du  7  mai 

1904)  

Avances  à  l'Etat  (Chambres  de  commerce). 

Divers  

Société  domaniale  algérienne  

Créances  en  souffrance  


Capital  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Comptes  courants  sur  place  

Trésor  public  

Dividendes  à  payer  (soldes  des  précédents 

semestres)  

Agios  et  commissions  

Profits  et  pertes  (report  du  dern.  sem.).. 

Réescompte  du  dernier  semestre  

Bordereaux  &  payer  

Effets  envoyés  en  recouvrement  

Banq.de l'Algérie  (sou  compte  avoc  suce.) 

Caisse  des  retraites  

Divers  

Statutaire....  6. (>fi6.6G6  66 
Réserves. {  Immobilière..    1.186.823  32 
Kxliaordin"  .    2.940.833  72 


so 

679  089  26 

30 

715.640  45 

115 

038.910  18 

425  185  31 

6 

771. 055  39 

2 

775. 250  03 

3 

731.702  15 

2 

315.491  7S 

333.121  81 

464.781  06 

228 

815.738  45 

6 

286.016  96 

17 

161.052  83 

2 

141.478  06 

3 

000.000  » 

1 

000.000 

336. 2Î 6  18 

981813  57 

1  » 

39  » 

172.975-623  47 

20 

000.000  » 

121 

111.840  » 

12 

200.333  S!» 

38 

692.450  08 

89. 023  4S 

1 

744.085  44 

2.929  10 

404.340  00 

198.441  05 

23 

686.634  34 

228 

292.611  55 

133  390  -'7 

13 

[97. 550  97 

10 

764- 323  70 

lTa.97S.62i  47 

Cortiliô  conforme  aux  écritures  : 

Lo  diroclour  do  la  Banque  do  l'Algérie, 
Maiio.  Lafon. 
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BOURSE   DE  PARIS 


5  -  S 

|  aS  g 

x  ^  fe 

o  jr  c 

a  =-  - 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


URS 
iduction 

CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

iA 
o 
o> 

CO 
d'intrc 

30 
juin 
1904 

31 

déc. 
1904 

Sept 

13.750.00C 

25 

3.375.000 

25 

8 

750.000 

25 

18 

750.000 

25 

2 

250.000 

25 

14 

000.000 

25 

5 

000.000 

25 

25 

000.000 

25 

6 

250.000 

25 

300.000 

25 

U 

750.000 

25 

n 

500.000 

25 

275.000 

25 

7 

500.000 

25 

400.000 

25 

'8 

750.000 

125 

195 

000.000 

125 

3 

125.000 

25 

400.000 

25 

3 

000.000 

25 

000.000 

25 

10 

625.000 

25 

100.000 

25 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


Butfelsdoorn  Estate  Jew. 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  U*}. 
The  East  lui  rr«rrl«Urj 

Ferrelra  

French  Rand  

Geldenhuls  Estate  

A.  Goerz  et  C*  

Klelnfonteln  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Simmer  and  Jiek  (tet.  nui.) 
Transvaal  GoldFields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Klelnfonteln. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

21 

22 

50 

16 

50 

14 

75 

14 

16 

DU 

4i 

DU 

1  1 

75 

17 

'25 

17 

25 

1000 

6i 

50 

90 

67 

60 

54 

237.5 

198 

50 

234 

204 

193 

50 

188 

330 

5<*i 

608 

497 

50 

495 

487 

47 

71 

82 

55 

75 

52 

i% 

5'j 

145 

110 

144 

116 

50 

114 

108 

68.50 

65 

50 

84 

73 

75 

71 

50 

69 

50' 

170 

53 

25 

67 

55 

55 

54 

69 

53 

50 

61 

38 

35 

5') 

33 

25 

80 

55 

82 

85 

as 

50 

63 

50 

120 

91 

50 

101 

84 

50 

83 

50 

79 

93 

101 

109 

93 

90 

75 

88 

175 

93 

91 

74 

71 

71 

865 

264 

293 

50 

242 

5' 

233 

50 

225 

50 

125 

241 

50 

26  î 

50 

232 

•227 

53 

■224 

(aie  340 

41 

-25 

59 

J5 

45 

25 

42 

50 

42 

65 

so 

79 

57 

56 

•25 

53 

196 

16? 

50 

182 

137 

50 

131 

126 

262 

283 

278. 

50 

160 

119 

5ù 

142 

75 

17 

75 

20 

14 

10 

9 

85 

52 

43. 

50 

41 

42 

77.50 

37 

» 

16 

15 

15 

.H         S  09 

O       I-  G 


1  s 

3  1 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMKHTKII'.LLE 


30 
juin 
1904 


31 

déc. 
1001 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

47 

41 

24 

25.50 

26.50 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants) . . . 

173.50 

4  4 

448 

453 

452 

40.000.000 

125 

Huanchaca  (Argent)... 

87.25 

102.50 

155 

150 

117 

20.000.000«r 

10*  ir 

Laurium  grec  (iltat  *tir|.) 

51 

57.50 

56 

60.50 

56 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10 

000 

000 

25 

Bechuanaland  lititritlii.. 

2 

50 

29 

50 

35 

31 

50 

28 

5'J 

27  5', 

87 

500 

000 

25 

Brlt.  Sth.  Afrio.  (Ckirtmi). 

125 

47 

50 

59.2  s 

5, 

25 

55 

50 

57.25 

35 

25 

31.30 

32 

50 

30 

7) 

39.50 

11 

250 

000 

25 

Dynamite  du  Transvaal 

10 

000 

000 

25 

Eerste  Fabriekenllitlllirl» 

91 

25 

18 

125 

000 

25 

Goldûelds  Conciliai,  iiituin 

112 

50 

164 

50 

212  50 

130 

50 

17$ 

50 

166.50 

7 

500 

000 

25 

Eienderson  Traasv.  lititt 

125 

35 

40 

40 

40 

40 

12 

500 

000 

25 

Kokumbo  (Côte  d'iToira) . . . . 

30 

22 

75 

3 

16 

16 

16 

37 

500 

000 

25 

107 

5o 

41 

25 

47.50 

39 

37 

Î6. 25 

13 

750 

000 

25 

Mossamédés  (Cie  de)... 

25 

13 

19. 50 

1  4 

•25 

1  i 

25 

13  50 

12 

500 

000 

25 

Mozambique  (Cie  de) . . . 

35 

50 

35  5j 

31 

2. 

30 

75 

30.25 

50 

000 

000 

25 

Randfontein  Estâtes... 

16 

■25 

7) 

8i.J5 

71 

50 

67 

75 

65 

12 

500 

000 

25 

Transvaal  Consolidated 

1 0Ï 

109.5 

9) 

85 

25 

81.50 

BOURSE   DE  LONDRES 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 
1904 


31 
Déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Witwalersrand) 


275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 

31.000 
1.360.000 
Î25.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
115.000 
300.025 
848.730 

90.0C0 
800.000 
560. 0C0 
300. 00C 
200.000 
300.000 
150.000 

îeo.ooc 

500.000 
600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.895 
231.250 
325.000 
351.269 
470.000 
550.000 
400. 000 
711.500 
288.750 
949.620 
325.000 
100.000 
200.000 
450.001 
450.000 
300.000 
165.000 
448.98' 

l. 500. 000 
270.000 

i. 750. 000 
900.000 
425.000 
100. (XK 

540.000 
250. 0001 
400.00». 
400.000 
80.00C 

352. 08^ 

■  i  ;  i 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels.. 

Chlmes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crcesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefonteln  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferrelra  

Ferrelra  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuls  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuls  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Klelnfonteln  (New)  

Knigbt's  (WitwaUrsrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlel  (New)  

Main  Reef  Consolidated. 
May  s  Consolida  tediNaw 

Modderfonteln  

ld.  Extension. 

Meyer  and  Charlton  

«lgel  

Nlgel  Deep  ! , 

«Mourse  Deep  

Primrose  (New;        

Prlncess  Estate  

Rand  Mines  , 

Randfontein  ,, 

Rletfonteln  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Kose  Deep  

dalisbury  (New;  

ii  in  il  m  (New; . .   

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodepi 

Vaii  Ryn  (New;  

Village  Main  Reef  

vV  emuier  

«Veut  Rand  Mines!!!!!! 
«Vitwatersrancl  i  <...., 

f?y   .|iuoi 


Où 


120 


80 


■  7  1/8 
2  1/4 
1  1/8 
1  3/8 

3/4 
11/16 

1/4 

6  7/16 

2  15/16 

1  1/4 
13 

14  1/4 
5  1/16 
5 

2  9/16 

7  7/8 
21 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/8 
5  9/16 

H  3/8 
5/16 
3  1/4 
1  3/8 

1  1/16 
3  1/2 

3  3/8 

4  3/4 
3 

4  1/8 

2  1,3 

5  1/2 

2  1/16 

3  3/4 
7/8 

1  3/4 

1  5/8 

3  i5/ia 

8  15/16 
2  1/2 
5  3/8 

2  7/16 
3/4 

4  1/3 

3  11/16 
15/16 

10  7/16 
3  3/16 

2  3/8 
9  1/2 

5  9/16 

8  7/8 
1  7/8 
1  &;  8 

3  13/16 

3  3/4 
3  9/i6 

6  3/4 

11  1/4 
1  15/lo 


7  1/4 
2  5/8 
1  5/16 
1  1/2 
15/16 


6  1/8 

2  1/4 

15  1/2 
16 

5  3/8 

5  1/8 

3  7/16 
9  3/8 

24 

6  3/8 
3  5/16 

3  5/8 
5  3/4 

II  3/8 
t/4 

2  3/4 

1  1/2 

5  1/4 
8  3/8 

4  1/8 

3  7/8 

2  5/8 

4  3/4 
2  11/16 

6  7/8 
2  3/8 
4 

1  1/16 

2  l/lo 
2 

4  1/4 
10  15/16 

2  13/16 

5  1/2 
2  7/8 
1 


i  llï  I 


3  1/2 
1  5/8 
1 1  3/4 

3  3/8 
2  15/16 
10  1/4 

6  3/8 
9 

1  7/8 

2  3/8 

4  3/8 

3  7/8 

4  3/8 

7  1/4 
U 

2  7/17 

&  «i/S 

3.7/8  I    J  1 


5  7/8 
1  15/16 
15/16 

3/4 

9/16 

3/4 

7/8 
5  1/4 
2  3/4 

1  1/4 
14  1,2 
'33/4 

4  3/8 
4  1/8 

2  9/ 16 

8  1/16 
19  1,-2 

6 

2  3/16 
2  5  8 
4  11/16 

9  5/8 

2 

1  3/16 

4  1/8 
7 

1  1,2 

3 

2  1,2 

3  3/4 

2  1/1 

5  1/8 
l  1.2 

3  3/8 
13,  lo 

1  ll/ld 
1  9/16 

3  5/8 
9  9/16 

2  15/16 
5  1,8 
•i  3/4 

7/8 

4  3/8 
3 

1  1/16 

9  1/2 
2  13/10 

2  1/4 
9 

5  7/8 

6  3/4 

1  11/16 
1  13  16 

3  9/16 
3  1/4 
3  5/8 

5  1/2 

6  l/l 

1  11/16 

L  i  t  fi. 

loi  .;; 


5  11/16 

l  3/4 
15/16 
11/16 
9/16 
11/16 


1/4 
5/8 
1/4 

3/8 


5  5/8 

1  5/8 
15/16 

5/8 
9-16 

11/16 
7/8 

5  1/8 

2  12 

1  1/4 
14  1/1 
14 

1  1/16 

3  7/8 

2  3  6 
7  1,2 

19  1/2 
5  3,4 
1  15/10 

2  1/2 

4  7/16 
9  3/8 

1/4 
1  15/16 
1 

3  7  8 

7  1/8 

4  1/8 

2  3/4 

2 

3  5/8 

2  1/8 

4  5/8 
1  3/8 

3  1,16 
3/4 

i  y/ 16 

1  3/8 

3  9,  If, 
8  13  16 

2  1/8 

4  7/8 
2  5/8 
11/. 6 

4  1/8 
2  3/1 
I 

8  15/16 
2  5/8 

2  1/8 

8  7/  8 

5  1/2 

6  1,1 
1  il/16 

l  5/8 

3  7/!6 
3  | 
3  3/3 
5 

5  3/1 
1  1/2 
•»  i  < ,  i  « 


4  3/16 

4  1/8 
2  3/8 

7  11/16 
19  1,2 

5  7/8 
2  1/16 
2  9/ 16 
4  9/16 
9  1/2 

1  4 

1  15/16 

1  1/16 

7  1/8 

4  3/8 

2  7/8 

2  1/8 

3  5/3 

2  3/16 

4  3/i 
1  7/16 

3  5/16 
13,16 
1  5/8 

1  7/16 

3  9/16 
9  3/16 

2  1/8 
5 

2  11/16 
3/4 

4  3,8 
2  3/4 
1 

9  5,16 
2  5  8 

2  1/8 
9 

5  11/16 

0  1/2 
1  11/16 
1  11/16 

3  7/16 
3  1/8 
3  1/2 

6  1/4 
6 

1  9/iO 

•»  ISMK 


350.300 

i 
1 

Anglo-Frencb.  Expl  

3  3/8 

4  3/4 

3  9/1Ô 

3  l'8 

3 

1.102.500 

I 

Barnato  Consolidated... 

2  11/16 

3  3/16 

2  1/4 

2  1/8 

2  1/16 

400.000 

1 

Bechuanaland  

1  1/16 

1  5 '16 

l  3/16 

1 

1 

i. 375. 000 

1 

Chartered  (Brilish  S.  A.  Q») 

1  3/1 

2  5/i6 

2  1/1 

2  1.8 

2  3.16 

325.000 

i 

Charterland  Golddelds.. 

5/16 

7/16 

7  H 

3/8 

3 '8 

2.000.000 

1 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def. 

6  1/12 

8  1/2 

7  1/16 

6  13/16 

6  9/16 

(.250.000 

1 

Id.   6%  Préférence., 
îd.   5  Vi%Debentures. 

25/0 

26/0 

23  6 

23/6 

2  va 

575.000 

100 

107 

108 

103  1/2 

103  1/2 

103  1/2 

200.000 

1 

Johannesburg  Estâtes.. 

1  7/16 

1  7/16 

1  1/2 

1  1  2 

l  l  -2 

400.000 

1 

Mashonaland  Açency . . . 

15/16 

1  5/lo 

l  1/3 

1  1/16 
8/6 
1  1  i 

1 

466.593 

1 

Matabele  Gold  Reefs  Sec. 

9/16 

3/8 

i0/a 

1  1  4 

8/6 

670.000 

1 

Mozambique  O  

1  7/16 

1  7/U 

1  1/4 

1 .267.507 

1 

Oceana  Consolidated  

1  5/8 

1  7/8 

t  9/16 

1  1/2 

l  1  2 

100.000 

1 

Rhodesia  Exploration  . . 

3  1/4 

4  11/ 16 

1/4 

4  3,16 

3  13  là 

3  15/16 

225.000 

1 

Rhodesia  Goldâslds  

4  3/1 

1/4 

3/16 

3  1-3 

751.077 

i 

Transvaal  Consolidt.... 

1/4 

4^/16 

3  1/2 

3  5/16 

3  3, 16 

300.000 

1 

Id.        Gold  Fields. 

2  9/16 

3  3/16 

2  1/4 

2  1/4 

2  1  3 

604.225 

1 

Id.  GoldMiuingEstat 

50 

1  15/16 

2  1/8 

1  3/8 

1  3/16 

i  i  a 

930.000 

i 

Willoughby's  Consol  

6/0 

3/1 

9/!6 

1/2 

9/0 

197.436 

i 

Zambesia  Exploring. . . . 

1  7/16 

2  1/2 

2  1/8 

1  15/16 

1  15/16 

H  S 

Oh  -a 
«î 

U 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

31 

Juin 

Déc. 

1904 

1904 

ÏOWIP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

2.682.396 
500.000 
250.000 

I .000.000 
200.000 

i. 000. 000 
250.000 
500.000 
450.000 


Exploration  C"  (New)... 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwks. 

Id.  Tramways . 
National  Bank  3.  A.  R  . 
NewAfrican  Company  . 

Robinson  Bank  

8.  African  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


13/16 

7,8 

15/16 

1 

1   1  là 

2  7/8 

3  1/8 

2  5/16 

2  3/16 

1  3/16 

2  1/8 

2  1/16 
3/1 

■2  1/16 

5/8 

3/1 

3/4 

16 

13  5/8 

:6  1/2 

16  1/2 

16  1  2 

1  7/8 
1  3/3 
5  1/16 

2  1/4 

1  15,16 

1  3/4 

!  11/16 

1  1/2 

1  3,8 

l  3  8 

7  1/8 

5  11/16 

5  7, 16 

5  1  a 

1/2 

11/16 

5/3 

5/3 

2  1/8 

3  1/2 

2  7/8 

2  11/16 

2  1/2 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

25/9 

23,0 

25.  0' 

25,0 

25/0 

140.000 

1 

Uannan's  Brownhill  

3  3/8 

3  11/16 

250.000 

1 

Lane  View  Consola  

1  l/i 

i  m 

1  3/1 

1  9/ 16 

1  9.16 

280.663 

1 

Lond.  Se  vV.  Aust.  Expl. 

7/16 

11/0 

12  6 

11/6 

12  0 

000.000 

1 

Mount  Morgan  

2  3/8 

2  7/8 

2  15  16 

2  7/3 

2  7/8 

200.000 

1 

vVest  Austr.  Goldâelds. 

5/16 

5/16 

2.3 

■2  3 

2/3 

91.000 

1 

Brllliant  Bloc*  

1/2 

9/ le 

7/16 

7/16 

7/16 

960.000 

8/0 

Broken  Uill  Proprtet  

1  13/16 

2  3/lo 

ItfiO 

49,6 

50,0 

112. 0OU 

1 

South  Kalgurli  

l  3/8 

1  1/lc 

13  8 

1  J  13 

1  9,16 

320.000 

1 

5  1/2 

a  î/u 

6  3/8 

G  3/16 

6  1/1 

MINES  DE  DIAMANT 


721.500  1 
.'2-48.9551  5 
■>w'4  no.  >li  on 


Consolidt.  Bultfouteln. 
De  Beer  s  ordinaire. . . . 
ih     k  DAhnnture.. 


23/6  2,6 
19  1/16    18  1/8 
107       |  106  1/ 


29,0    I     23  6       C8  6 
18  1/3   17  15,  16    li  3/1 
105       |  105       |  li  6 


6 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


^^AJFLOIÏÉ    OFFICIEL    IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


CiPITll 
■•■iDll 


IMliii 

«m 

22222 

661 

3712 

111 

25934 

"78 

■ombre 

de  Titres 

M. 
oeo 

i(!5.5K 
852.600 

100 

56  42» 
108.150 

500 
500 

410.582 

500 

153.842 

400 

103547C 

400 

» 

10C 

440  514 

500 

228.122 

50C 

569.526 

40C 

» 

10C 

434.036 

400 

» 

100 

163. 59f 

500 

10C 

409.538 

500 

125 

385  450 

500 

125 

112.736 

400 

773.497 
1403661 
779. b70 
176898SI 
376.889 
945.779 
479.197 
484.291 
492.19 
599.440 
J22.23i 
147. 
1164644 
176.19 
104.61 
42.64; 


182.500 
125. OOC 
40.001 
50. OOC 
300.000 
60.000 
400-000 
160.001 
60.000' 
500.000 
100.000 
100.000 
400.001 
240.000 
80.001 
40.001 
30.001 
40.  OCX 


KKK 
50C 
500 
500 
500 


57.92) 

60 

874.5*'., 

60. OOC 

B4K 

52.49», 

60C 

101 .31 i 

601 

FM." 

Lic'.i:, 

60 

1 

wn.w 

pi 

86  85: 

Lui  7i: 

1869321 

' 

1*01," 

132.  OUI 

0 

477.05» 

500 

147.33 

. 

ÉSIGN  ATION  DBS  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 


INTÉRÊTS 

en  1904 


Coure  ceai.  juill. 
l903~^Î90T 


8  %• 


(  Terme. 

 (  Gompt.  S  " 

S  %  Amortissable  j  Jerme-J  , 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  S  % 

(gar.  France)  Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(atj  comptant) 

1865  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %   

quarts  

1876  4  96  

1876 
1892 


4  %  

2  X  %  

quarts  

1894-96  2  %%  

quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

—  quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés). 

—  cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %... 

Foncières  1883  3  %  

—  1885  2.60  %.... 
Communales  1891  3  %... 

—  1892  2.60  % 
Foncières  1895  2.60 
Communales  189  9  2.60  %.. 
Foncières  1903  3  %  (100f.p') 
Bons  de  100  fr.  1887... 

—  1888... 
Banque  laypot.  de  France 

-  -  1881 

Immeubles  de  France  — 


90C.  DE  CRÉDIT  FRANC. 

(ACTIONS  A  TERME) 

Banque  de  France  nom. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.et  Ag.  d'Alg.  2501  paje: 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Fr"  l' le  Corn»  il  1  Indus"" 
Banque  Union  Parisienne. 

Rente  Foncière  

immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  OUL.  AU  COMPTANT 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.... 
Act.  Départementaux  

Oui.      —       "  %  titres  bleu» 
—       —      j  %  titr.  rouge» 
Économiques  3  % 

h.Ht -Algérien  

_  4  -  8  %. 
Est  

—  de  louis»  

—  52  54  56  &  %... 

—  3  % 


Act. 
Obi. 
Act. 

Obi. 


—  —    3  %  IlOUV  

—  -    2  %  %   

—  —  AtuniiM  3  %  

—  Gr.-Celnt.  de  Paris  3  \ 


15 

2  5( 
2  5 
17  5C 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2 

10 

2  50 
10 

2  50 
10  . 

2  50 


50 


135  41 
50  . 
12  50 
38 
27  50 

12  50 
27 

13  1 
40 
50  . 

5 
15 
15  6 
10 
a.c.  1 


43  8 


30 
15 
M 
15 
15 
15 
:t0 
15 

35  51 
15 

M 

15 
16 
19 
16 
15 


96  85 


481 

81  25 


501 


555 
442 
413 


560 
558 
379 


378 


414 


400 


478 
399 


122 
139 


1700 
1115 
414 
700 
600 
490 
690 
617 
805 
1110 
85 
325 
623 
198 

192 
30 


710 
447 
680 


97  85 
99  .. 


477 


495 


555 


372 
372 


444 

399 


116 
138 


3820 
1160 
430 
730 
600 
499 
690 
620 
780 
1125 
91 
313 
624 
220 
550 
140 


435  .. 

423 

710  .. 

670 

448  .. 

440 

910  .. 

887 

417  .. 

390 

660  .. 

453  .. 

451 

455  .. 

449 

673 
444 
680 


14  sept. 

21  sept. 

28  sept. 

100  35 

99  "5 

99  75 

i  100  35 

99  70 

39  7t 

(    99  75 

100  05 

I    99  65 

100  . . 

100  05 

437  50 

489  50 

489  50 

81  .. 

81  .. 

83  50 

85  .. 

85  !. 

510  .  . 

553  .. 

559  .  . 

559  .. 

478  .. 

479  .. 

435  .. 

412  .. 

412  .. 

412  .. 

1C6  75 

107  .. 

109  .. 

576  25 

5"  6  25 

578  50 

576  . 

576  .. 

579  .. 

392  .. 

392  .. 

391  25 

99  50 

100  .. 

100  5t 

393  50 

392  . 

392  50 

100  .. 

100  .. 

100  . 

443  .. 

440  .. 

436  50 

110  50 

110  .. 

109  75 

432  . 

431  .. 

425  . 

106  75 

107  .. 

106  50 

433  . 

433  . 

432  .. 

)     86  50 

66  50 

409  2b 

409  .. 

4U  Y. 

*IVU    -  ■ 

490 

490 

t\i 1 

011    •  • 

510 

51 1 

503 

506 

505  50 

.  • 

453  75 

454 

iQ-"> 

1v  £  •  • 

492 

489  75 

4C6 

407  51 

409 

4É3  .  * 

483  50 

482  • 

492 

4;?-  . . 

49u 

485  .  - 

487 

487 

495 

4^5  50 

496 

60 

59  50 

61 

60 

59  75 

568 

509 

576 

455  50 

135  50 

iéi  '.. 

162  .. 

.  3875  .. 

3832  .. 

39C0  .. 

.  1475 

I5u7  .. 

1518  . 

.     4.4  .. 

475  .. 

470  . 

840 

850 

.    657  .. 

650  '.! 

650  Y. 

.    407  .. 

5u0  . . 

.    728  .. 

725 

728  .. 

.    6:5  .. 

687  .. 

685  .. 

919  .  . 

.  1169  . . 

1179  .. 

1153  . . 

0    160  .. 

163  .. 

162  . 

.    333  .. 

332  .. 

.    647  .. 

647  .. 

647  Y. 

.    244  .. 

249  .. 

210  .. 

.    890  .. 

S05  .. 

911  .. 

.    178  .. 

190  .. 

209  . 

63  .. 

69  50 

!  1389  Y. 

1375  . . 

1378  . 

730  . 

730  .. 

720  . 

.    452  50 

458  .. 

455  50 

.    458  .. 

455  .. 

4  )6  .. 

.     453  5u 

454  .. 

450  . 

.     446  .. 

1.7 

448  .. 

.    555  .  . 

725  .. 

725  .. 

.  m  ■  . 

452  BU 

452  50 

979  . . 

988  .. 

164  ! . 

451  .. 

451  .. 

.    6  6  • 

608  . . 

608  . 

.    46S  51 

e09  50 

470  50 

.    164  .  , 

405  .. 

46»  . 

.    US  50 

'U  i  . . 

423  .. 

...  51 

1C5  . . 

465  .. 

.    166  5i 

466  50 

408  :;u 

Nombre 
de  Tltrti 


800.000 
3.576 
202.331 
274.545 
I45.16'J 
44.246 
216.136 
4878541 
469274s 
326.238 
81. 32; 
232.920 
2475477 
673.686 
502.336 
2f65609 
378.587 
154.38V 
140.02 
477.634 
122.366 
3238166 
I4254C6 
1717565 
250.81!- 
253.137 
318.391 
1368070 
340.81 
28.903 
179.31 
146.50)3 

48.553 
249.370 

300.000 


74.33 
60.  OOC 
71.55 
40.000 
19  763 

316.237 
80.000 

120.000 
13.550 
20.451 

100.000 

200.000 
62.060 
64.000 

100. 786 
57.561 

106.000 
60.000 
16.000 
14.660 
35.340 

125.000 
50.000 
40.000 

1363001 
208.85- 
100.000 
40.000 
100,000 
70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


DÉSIGNATION  DBS  VALEURS 


500 
IO0C 
50C 
501 
50C 
50C 
500 
50( 
50C 
50( 
50C 
SOC 
500 
500 
500 
50C 
501 
501 1 
500 
500 

50( 
501 
50C 
501 
500 
500 
500 
500 
60C 
50(J 
50: 

5(K 
50( 

251 


500 
50C 
500 
500 
250 

» 
500 
500 
ÔÛC 

» 

10C 

250 
500 
50( 
250 
501 
101 
2! 

501 
250 
» 

101 

501. 
50( 

600 
5  en 

50C 
100 
500 
500 
500 
300 


Cipllll 
(ombre  de  Titre 


89781. 
9.121. 

87.698. 
«84306 

4. 833. 
18  388. 

8.613. 
57 

345382. 

761 
U'f>00U 
4. «1)7. 
>5.U71 
29.393. 
I07I8J0, 


954 
700 
500 
200  D 
300 
2u0  A' 
700  I 
310  et 
0001 
850  o 
0001 
240  £ 
900  6 
580 
4001 


Acl. 
Obi. 


Lyon. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi, 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi. 
Act. 


Midi. 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  %  ■ 
Dauphiné  3  S  — 
Genève  57  3 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv.. 
2  ^  ^  

Vict.-Emm.'eV 3  % 


Nord. 


3  %  

3  %  nouv. 


3   

—  3  %  nouv  

—  2  yt  %,j.avr.et  oct 
Nord-Est  franç.  3  %  . 
Orléans  

—  jouisB  

—  3  94  

—  3  %  1884  

—  2  %  %  1895... 
Grand  Central  3  %  1895 
Ouest  

—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %  

Ouest- Algérien  

-  3  %.. 

Réunion  (Ch.  de  1er  e 

Port  de  la).  

Sud  de  la  France  — 
  3  % 

Métropolitain  de  Parie 


SOO.  (NDTJSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp'*  Générale  de») 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouias 
C"  G"  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouias.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

CM*  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Maltidano  (Mines  de)  

—  —  jouiss 

Mines  d  or  (C'«  !»•)  

Métaux  (C'«  française  des).. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid... 
Canal  interoc.  B*  à  lots  1884 
Canal  maritime  de  Suez 
—         parts  de  fond 
Dynamite  Soc.  Centrale  de 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre 2  %{ch.  fixeliMo) 
Argentine  4  %  1896... 

—        4  %  1900... 
Autriche4%or  (ch.  tiie2f. 50) 
Brésil  i  W  %  1886  

—  4  %  1889  

—  5  %  1898  

Bulgarie  5  %  1896   

Obine  4  %  or  1895   

Congo  .ots  1888  

Danemark  3  %  1894  

Egypte  (Daii'u-Sumeli  4  \) 


Uulliéc  7  %).. 
—       Privilégiée  3  %  %) 
Espagne  4  %  Extérieure... 


60 


2 
4 
4 
4 
4 

4  .. 

5  .. 
5  .. 
4  .. 

3  Y. 

4  .. 
4  .. 
3  50 
4 


93  25 
80  20 
79  20 
102  80 
82  65 
77  25 

102  75 
431 

103  20 
89 
05  25 

102  40 
106  60 
102  60 
90  35 


«mira 

l'.eore  eeap.  Iilllel 

Cours  de  clôture(1905) 

«1904 

1903 

1904 

14  sept. 

3  sept 

fo  sept. 

55  .. 

1420  .. 

1315  .. 

14Î2  .. 

1427  .. 

1432  .. 

15  .. 

46S  .. 

471  .. 

472  . 

15  .. 

454  .. 

451  .. 

462  .. 

463'  . . 

462  . 

403  .. 

462  .. 

464  . 

462  .. 

462  .. 

15  .. 

463  .. 

413  .. 

463  50 

15  .. 

456  .. 

452  .. 

468  25 

4«7  .. 

46)  .<■ 

15  .. 

452  .. 

448  .. 

472  .. 

470  50 

468  50 

12  50 

412 

426  . . 

425  . . 

427  .  • 

469  . . 

50 

1190  .. 

1160  .. 

1217  .. 

1222  .. 

1228  . 

15  Y. 

452  .. 

448  .. 

464  .. 

463  50 

46)  .. 

15  . 

449  .. 

448  .. 

471  50 

470  .. 

469  50 

65  .. 

1860  .. 

1745  .. 

1852  . . 

1850  .. 

1853  . 

15  . 

469  .. 

466  .. 

475  .. 

474  50 

472  .. 

15  .. 

465  . . 

459  . . 

4©U  ou 

400    •  . 

479  25 

12  50 

422  .. 

433  .. 

436  .. 

434  . 

468  .. 

465  25 

465  .. 

59  .. 

1490  .. 

1418  .. 

152)  .. 

1520  .. 

1500  . 

44  .. 

1040  .. 

995  .. 

1070  . 

1021  .. 

1075  . 

15  .. 

459  .. 

454  .. 

469  . 

467  .. 

466  .. 

15  .. 

454  .. 

448  .. 

473  .. 

472  50 

469  50 

12  50 

411  .. 

427  .. 

429  .  . 

427  . 

15  .. 

462  50 

464  25 

464  . 

38  50 

900  .. 

852  .. 

950  .. 

950  . . 

947  50 

15  .. 

453  .. 

448  .. 

464  .. 

463  .. 

464  . 

15  . 

450  .. 

445  .. 

469  .. 

468  50 

469  . 

12  50 

423  .. 

425  .. 

425  .. 

25  .. 

630  .. 

615  .. 

644  .. 

650  .. 

641  . 

15  .. 

442  .. 

438  .. 

449  .. 

452  .  . 

452  23 

450  .. 

450  .. 

9  .. 

207  .. 

227 

15  .. 

425  .. 

422  .. 

447  .. 

4'<8  .. 

448  . 

15  .. 

610  .. 

531  .. 

592  .. 

579  .. 

580  .. 

17  50 

337  .. 

28  50 

615 

615 

665  . . 

661  . . 

79  .. 

1980  Y. 

1868  !" 

1925  ., 

1915  !! 

1937  . 

32  50 

598  .. 

600  .. 

80  .. 

764  .. 

725  .. 

853  .. 

878  .. 

902  . 

67  50 

487  .. 

465  .. 

574  .. 

612  .. 

640  . 

117  .. 

162  .. 

198  . 

200  .. 

199  . 

io  Y. 

180  .. 

224  .. 

3Î5 

318  .. 

303  . 

665  .. 

540  .. 

819  .. 

820  .. 

813  . 

275  .. 

192  .. 

403  . 

400  .. 

403  . 

i  50 

80  .. 

1C2  .. 

183  .. 

191  .. 

189  . 

to  .. 

192  .. 

212  .. 

291  .. 

290  .. 

290  . 

62  .. 

30  .. 

50  . 

50  . 

27  50 

529  .. 

552  .. 

617  .' 

621  .. 

6l5  5S- 

10  .. 

175  .. 

183  .. 

239  .. 

2,2  .. 

240 

163  .. 

180  .. 

339  .. 

35tr  .. 

315  . 

19  .. 

9  50 

17  .. 

20  .. 

19  50 

9  Y. 

190  .. 

110  .. 

181  .. 

176  .. 

177  . 

274  .. 

244  .. 

371  .. 

376  .. 

370  . 

17  50 

515  .. 

583  .. 

675  .. 

670  .. 

670  .'. 

5  .. 

280  .. 

325  .. 

44<  . 

440  .. 

444  . 

4  .. 

90  .. 

82  .. 

84  .. 

83  .. 

80  .. 

25  ... 

475  .. 

480  .. 

570  .. 

567  . . 

553  ■ 

420  .. 

495  .. 

458 

515 

495  . 

128  .. 

106  . 

108  .. 

110  .. 

115  . 

139  60 

3925  .. 

4195  .. 

4485  . . 

1525  .. 

4520  . 

64  56 

1750  .. 

1885  .. 

2005  .. 

2010  .. 

2075  . 

30  .. 

624  .. 

557  .. 

570  .. 

585  .. 

575  . . 

10  .. 

135  .. 

156  .. 

210  .. 

21  i  .. 

212  . 

30  .. 

590  •  • 

526  .. 

387  .. 

375  .. 

352  . 

■25  . 

625  .. 

690  .. 

b55  .. 

851  .. 

830  . 

50  .. 

915  .. 

890  .. 

:  sx 

577  .. 

578  . 

16  50 

315  .. 

283  .. 

300  .. 

365  .. 

365  .. 

90  40 
85  SC 
85  20 

100  80 
83  5t 
78  II 

104  20 

431  .. 
93  6C 
77  .. 
88  60 

102  .. 

106  35 

101  vc 
87  61 


90  40 

91  30 

102  72 
95  80 
91  50 

106  40 
478  . 

98  .. 
79  .. 

102  W 

107  50 
lui  S  . 

93  92 


90  20 

91  15 

07  30 
103  . 

06  40 

92  . 

106  50 
481  .. 

98  00 
82  .. 

102  15 

107  9) 

10.  ;:. 

94  40 


94  ., 

97  .. 
101  5C 

96  :c 
92  0 
106  se 
480  5C 

98  8 
79  21 


107  85 
104  50 
94  2 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ETRANGERES 


BOURSE  FINANCIÈRE  DE  BERLIN 


VALEURS 

23  aoù 

S0i 

fisppt. 

13  sep. 

20sep. 

27sôp. 

Fonds  d'État 

89 

90 

89 

on 

89 

70 

89 

75 

89 

60 

89 

60 

88 

60 

90 

oc 

92 

80 

91 

SI) 

91 

50 

91 

60 

91 

r,0 

91 

60 

92 

7?. 

92 

PC 

91 

10 

9i 

» 

97 

Cii 

97 

70 

98 

10 

97 

80 

97 

80 

97 

10 

89 

'30 

90 

20 

90 

75 

90 

SI) 

91 

25 

91 

on 

-,o 

n.6 

30 

105 

90 

105 

Su 

S  7 

105 

75 

Chemins  de  fer 

144 

60 

145 

144 

10 

144 

60 

145 

20 

lu 

60 

T  ATllhll'flR 

19 

10 

20 

40 

22 

20 

21 

» 

21 

50 

21 

10 

Banques 

n 

» 

» 

» 

» 

» 

a 

» 

» 

» 

157 

157 

157 

10 

157 

40 

157 

60 

150 

50 

•209 

80 

211 

70 

213 

20 

214 

70 

215 

90 

212 

60 

Deutsche  Bank  

24  1 

50 

244 

70 

244 

20 

241 

243 

60 

244 

» 

193 

195 

» 

196 

70 

195 

40 

195 

20 

195 

60 

Darmstadt-Bank  

117 

20 

148 

70 

152 

20 

152 

60 

151 

50 

152 

50 

Berl-Handels  

171 

» 

172 

60 

174 

2j 

173 

20 

174 

» 

175 

50 

Dresde-Bank  

162 

10 

ïes 

20 

166 

lu 

168 

10 

167 

40 

1G9 

50 

133 

50 

133 

20 

134 

50 

133 

Î0 

132 

10 

132 

50 

Change  sur  Paris  8  jouis — 

81 

25 

81 

00 

81 

20 

81 

20 

81 

15 

81 

15 

—     —  Londres  —  — 

20 

14 

20 

43 

20 

42 

20 

4-.' 

20 

42 

20 

—     —  Vienne  —  .... 

85 

20 

85 

20 

85 

11) 

85 

10 

85 

10 

85 

10 

—     Pétersboui'g 3  mois. 

s 

» 

» 

» 

'  » 

215 

40 

216 

20 

216 

15 

216 

30 

215 

70 

216 

55 

BOURSE    FINANCIERE   DE  LONDRES 


Fonds  d'Etat 
Consolidés  anglais  2  3/4  0/0 

Roupies  31,2  0,0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  5  0/0  

Turc  unifié  

Bulgare  1892   

Egypte  Unifiée  

Grée  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  consolidé  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0  0  

Hongrois  

Français  3  0.0  

Divers 
Banque  de  Roumanie.... 

Suez  

Banque  Ottomane  

Rio-Tinto  

Brighton  A  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque. . . 
Escompte  hors  banque... 


23  aoù 

36  a 

IÛ 

6  sept. 

13  sep. 

20sep. 

27sep. 

90  68 

90 

7  0 

90  30 

89  37 

89 

70 

89 

56 

.66  37 

66 

37 

66  50 

66  50 

65 

50 

66 

50 

89  » 

89 

12 

90  50 

90  12 

90 

87 

91 

25 

101  37 

101 

50 

101  75 

102  » 

102 

102 

104  25 

104 

50 

104  95 

104  25 

104 

50 

104 

75 

90  25 

91 

» 

91  62 

91  75 

90 

50 

90 

37 

101  » 

101 

101  25 

toi  25 

101 

£2 

100 

.00 

105  75 

105 

75 

U6  » 

!U6  » 

106 

25 

1C6 

75 

54  • 

54 

25 

54  50 

54  75 

54 

50 

54 

Ou 

105  » 

105 

105  » 

105  n 

105 

» 

104 

75 

89  50 

94 

25 

95  75 

91  50 

94 

50 

95 

70  » 

70 

» 

70  » 

69  75 

70 

37 

70 

37 

91  12 

91 

12 

92  62 

92  75 

93 

62 

93 

62 

96  50 

96 

50 

9"  » 

97  25 

97 

50 

97 

» 

99  » 

99 

100  » 

100  » 

100 

100 

6  50 

6 

50 

6  50 

6  50 

7 

» 

à 

175  50 

176 

50 

179  50 

187  5u 

179 

50 

179 

50 

13  75 

13 

75 

14  25 

14  25 

14 

25 

14 

37 

67  37 

67 

62 

66  75 

65  30 

65 

66 

30 

118  50 

120 

50 

122  50 

123  » 

123 

75 

124 

50 

28  37 

27 

75 

28  68 

28  68 

28 

37 

•28 

50 

25  27 

25 

28 

25  27 

25  30 

25 

28 

25 

31 

3  » 

3 

» 

3  » 

3  » 

3 

3 

1  8» 

1 

93 

2  21 

2  87 

3 

Si 

3 

18 

BOURSE   FINANCIERE  DE  VIENNE 


Fonds  d'État 
Autriche  Rente  Or  

—  —     Argent . . . 

—  —  Papier  . . . 
Hongrie  Rente  Or  

—  Bente  Couronne. 

Chemins  de  fer 

Buschtherader-B  

Lemberg-Czernowitz  

Ferd.-Nord  

Autriche  ÎSoid-West  

Staatsbahn  

Lombards  

Change  sur  Londres  

—  Paris  

Napoléons  d'or  


23  aoù 


119  40 
100  50 
100  55 
115  75 
96  50 


1103  » 
585  » 
5865  » 
430  » 
674  50 
92  » 
239  97 
95  37 
19  11 


30  aoù 


119  45 
100  50 
100  60 
115  00 
96  75 


1112  -) 
584  » 
5860  » 
430  » 
676  25 
98  6j 
239  90 
95  30 
19  10 


6  sept, 


119  70 
100  50 
100  60 
116  20 

97  05 


11  19  n 
581  » 
5893  » 
430  » 
675  25 
107  75 
240  05 
95  41 
19  10 


13  sep 


119  70 
100  50 

100  55 
116  » 

96  95 


M48  » 

5S  4  » 
5910  » 
431  » 
674  75 
102  50 
240  05 
95  35 
19  11 


20sep. 


119  65 
100  45 
100  55 
116  50 
97  20 


!144  » 
584  » 
5910  » 
436  •> 
677  « 
103  75 
239  92 
95  35 
19  11 


27sep. 


119  50 
100  30 
100  33 
115  40 
96  15 


1129  • 
585  » 
5860  » 
434  n 
6(5  » 
103  » 
239  92 
95  41 
19  12 


BOURSE    FINANCIERE    DE  LISBONNE 


Change  sur  Londres  

23  auu 

3o  aoù 

6  sept. 

13scp. 

20sep 

27  se  p. 

3  » 
f  56  » 
51  50 

5  » 
164  » 
50  75 

559  » 
M  18 

4  » 
557  » 
51  3. 

4  50 
561  r, 

51  » 

4  50 
563  » 
50  87 

BOUR8E8  FINANCIERES  DE  MADRID  A  BARCELONE 

Madrid 

Dette  intérieure  4  0/Û  

Change  sur  Londres  à  vue. . 
—    sur  Paris  à  vue,. .. . 
Barcelone 

Dette  Intérieure  4  0/0  

Nord  Espagne  

23  aoù 

30  aoù 

~79"3Ô 

33  20 
31  95 

o  sept. 

I3sep.  20sep.  27sep. 

78  90 
33  17 
31  92 

79  65 
33  10 
31  60 

76  60 
32  85 
30  57 

09  70 
32  90 
30  72 

79  75 
32  81 
30  60 

78  95 
43  90 

79  40 
32  15 

79  35 
44  05 
79  90 
32  15 

79  75 
45  55 
82  15 
31  85 

79  75 
47  70 
84  40 
30  85 

79  87 
47  25 
84  05 

:;i  >. 

79  75 
46  40 
83  30 
30  70 

BOURSES  FINANCIERES  OE  BRUXELLE8  A  D'ANVERS 


Rente  Belge  3  0/0  

—  —  2  1/2  0/0  

Banque  Nationale  

Ch.de  ferBrux.-I,il!c-Calais 

—      Congo  (p.  d.  f.). . . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  


23  aoù 

30  aoû 

6  sept. 

13  sep. 

20scp. 

-''-ftP- 

99  70 

99  77 

99  72 

99  72 

99  70 

99  70 

86  25 

86  50 

86  62 

86  12 

86  » 

36  » 

4340  » 

4585  » 

4507  n 

4625  » 

4600  «i 

1595  . 

670  » 

665  » 

668  » 

369  » 

669  » 

m.)  n 

4007  ■> 

4200  .. 

4100  » 

3950  » 

4060  » 

4000  » 

91  18 

91  25 

92  75 

93  » 

93  75 

93  56 

89  12 

89  25 

90  18 

90  25 

91  « 

91  25 

208  45 

208  25 

208  67 

208  32 

208  50 

208  10 

123  10 

123  10 

123  30 

123  31 

123  40 

123  35 

25  18 

25  17 

25  19 

25  20 

25  21 

25  20 

100  07 

100  06 

1C0  13 

100  12 

100  17 

100  18 

100  11 

100  11 

100  16 

100  17 

100  27 

100  22 

123  12 

123  12 

123  32 

123  20 

122  30 

123  37 

25  19 

25  19 

25  20 

25  21 

25  22 

25  21 

BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  DE  GENES 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Ch.  de  fer  Méditerranée  act. 
—      Méridionaux  act. 

Banque  d'Italie  act  

Crédit  Foncier  Italien  act. . . 

Comp.  Nav.  générale  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gènes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  


23  aoù 

3'i  ;i'iii 

6  sept. 

I3sep. 

19s<  p 

27sep. 

105  40 

105  56 

105  50 

105  41 

105  35 

105  50 

467  » 

175  » 

47  4  .i 

473  » 

471  » 

473  50 

761  » 

766  » 

763  » 

76  i  « 

765  » 

765  » 

1243  » 

1293  » 

1302  » 

1325  » 

1316  » 

1318  » 

552  » 

555  i> 

557  » 

553  » 

556  » 

555  » 

517  » 

523  n 

528  » 

514  » 

519  » 

511 

1635  » 

166} 

1655  » 

1645  » 

1645  « 

1640  >' 

99  90 

99  87 

99  95 

99  97 

99  90 

99  86 

•25  19 

25  14 

25  14 

25  17 

25  15 

25  12 

122  85 

122  87 

123  » 

123  12 

122  05 

122  92 

105  40 

105  67 

105  55 

105  37 

105  30 

105  52 

760  » 

765  » 

764  » 

765  » 

764  » 

765  n 

99  92 

93  87 

99  94 

99  97 

99  90 

99  84 

122  90 

122  87 

123  1> 

123  07 

123  05 

122  97 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURG 


VALEURS 

Russe  4  %  94  (Papier)  

Banque  de  Commerce  extér. 

—  d'Esc,  de  St-Péters  . . . 

—  Intern.  de  St-Péters. . 

—  Russo-Chinoise  

Change  sur  Paris  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  


23  aoù 


85  » 
345  » 
400  ,» 
375  » 
200  » 
37  45 
94  69 
46  02 


30  aoù 


87  50 
378  » 
440  » 
420  -> 
215  » 
37  45 
94  69 
46  » 


6  sept. 


89  87 
395  » 
464  » 
418  » 
230  » 
37  40 
94  51 
45  97 


13  sep. 


89  50 
396  » 
502  » 
465  » 
250  - 
37  45 
94  56 
45  » 


20 -i 


27sep. 


397  » 
515  » 
487  » 
282  » 
37  40 
94  55 
45  90 


BOURSE   FINANCIERE   DE  GENEVE 


VALEURS 

23  aoû 

:0  aoù 

6  S  >pt. 

13  sep. 

BOsep. 

-:-  P 

Genève  avec  lots  3  0  0  

106  75 

107~25 

107  75 

108  » 

108  » 

107  75 

-     1890  3  %%  

97  75 

»  » 

98  13 

98  38 

98  50 

98  » 

Ch.  de  fer  fédéraux  3  %  %. 

998  50 

997  50 

939  » 

999  75 

1001  » 

1000  » 

    3  %  . . . 

»  » 

100  » 

»  » 

»  » 

Italien  4  %  

105  10 

105  » 

105  13 

105  10 

105  » 

105  10 

Change  sur  Paris  

99  91 

99  89 

100  02 

100  07 

100  01 

100  02 

—  Londres  

25  14 

25  14 

25  15 

25  19 

25  17 

25  16 

BOURSE  FINANCIERE  DE  CONSTANTINOPLE  (Galate 


VALEURS 

Pièce  

Ottoman  4  0/0  unifié  

Chemins  Ottomans  

Change  sur  Paris  3  mois.. 
—     sur  Londres  3  mois 

r.r  mu—— 


23  aoù 


87  12 
98  36 

130  12 
22  83 

110  07 


30  a  jù 


87  12 
99  18 

130  50 
22  ?5 

110  05 


6  sept. 


87  t3 

98  08 
133  75 

22  85 
110  00 


13  sep 


20s 


87  15 
97  30 

134  37 
22  86 

110  » 


87  13 
98  24 

135  87 
22  90 

109  37 


27sep. 


87  12 

98  13 

134  » 

22  88 

109  37 


BOURSE   FINANCIERE    DE  NEW-YORK 


Etats-Unis  4  0/0  

Atchison  

Canada  Pacific  

Central  New-Jersey. — 

Mil  waukee  

Erié  

llhnois  Central  

Louisville  et  Nasville  . 
New- York  Central 
Norfolk  et  Western  préf 

Pensylvania  

Reading  

Union  Pacific  

Wabach  St-Louis  préf. 

Calumet  et  Hécla  

Change  sur  Londres  — 

Paris  

Cilles  transferts  sur  Londres.  . 

Cuivre  

Argent  


23  août  30  août  6  sept.  13  sep.  20  sep.  27  sept 


104  % 
90  % 

161  % 

217 

183  % 
51  \ 

177 

150  « 
155  \ 
90 
147 
119 

137  »i 
43 
665 
4.84  75 
5.17  V» 
4.86  65 
10  % 
61  y% 


104  % 

90  % 
lOi  £ 
210 
180  K 

52  g 
178  \ 
15U  \ 
152  \ 

92 

145  % 
118  % 

134  y, 

43 
665 

1.84  45 
5.17  \ 
4.86  60 
16  % 
60 


105 
89 
163 
210 
176 
48 
175 
147 
147 
92 
141 
117 
129 
41 
645 
4.83 
5.17 
4.86 
lô 
62 


105 
90 
165 
212 
177 
51 
178 
148 
147 
90 
!43 
118 
13! 
41 
650 
4.»2 
5.18 
4.85 
16 
62 


1C5  % 
90  % 

175  \ 

215 

181  >i 
51  S 

180  \ 

149  S 

151  % 
90 

144  % 

122  % 
132  % 
43  ^ 
660 

4.82  3u 
5.18  % 
i.85  «| 

16  y, 

à!  \ 


105  ',, 

89  '8 

174  % 
210 

i8i  y, 

10 

181  % 
154  \ 
150 
91 

1*3  a 

122  % 
132  % 
% 

660 

4.82  70 
5.17  \ 
4.86  20 
16  \ 
61  % 


8 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


SOCIÉTÉ  ANONYME 
DE  TRAVAUX  DYLE  ET  BACALAN 

CAPITAL  SOCIAL  :  10.500.000  FRANCS 

Siège  social:  i5,  avenue  Matignon,  Pans 

MM.  les  porteurs  de  Bons  décennaux  4  1/2  O/O 
de  la  Société  Anonyme  de  Travaux  Dyle  et  Ba- 
calan  (Emission  1904)  sont  informés  que  le 
coupon  n°  2  est  payable  à  raison  de  11  fr.  2ô,  nets 
d'impôts,  à  partir  du  1er  octobre  1905: 

A  PARIS  : 

A  la  Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et 
Commercial,  66,  rue  de  la  Victoire. 

A  BRUXELLES  : 

A  la  Caisse  Générale  de  Reports  et  de  Dépôts, 
12,  Marché-au-Bois  ; 

Au  Crédit  Général  Liégeois,  Ci,  rue  Royale; 

A  la  Société  Belge  de  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial, 60,  rue  Royale. 

A  LIEGE  : 

Au  Crédit  Gméral  Liégeois,  5,  rue  de  l'Harmonie. 
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SOCIETE  ANONYME 

DE  TRAVAUX 

DYLE  ET  BACALAN 


Bons  décennaux,  émission  1904 


/er  Tirage  d'amortissement 


Liste  des  895  Bons  sortis  au  Tirage  du  7 

sep- 

tembre  1905 

15 

19 

26 

31 

35 

42 

100 

142 

144 

148 

XOi 

170 

I/O 

loo 

203 

01  o 

/jiy 

9£7 

9%A 

VQA 

301 

330 

333 

346 

364 

367 

374 

403 

414 

416 

421 

423 

424 

426 

430 

465 

470 

496 

497 

500 

519 

528 

530 

531 

569 

575 

580 

581 

589 

594 

602 

603 

619 

620 

630 

635 

639 

641 

650 

662 

669 

671 

699 

704 

712 

730 

742 

748 

751 

752 

754 

759 

789 

798 

812 

813 

814 

826 

846 

853 

857 

860 

862 

864 

866 

884 

887 

890 

891 

896 

938 

946 

952 

966 

969 

971 

985 

1016 

1017 

1028 

1032 

1033 

1038 

1044 

1047 

1049 

1057 

1064 

1068 

1108 

1109 

1116 

1121 

1123 

1141 

1159 

1161 

1188 

1207 

1229 

1239 

1251 

1257 

1294 

1318 

1332 

1345 

1374 

1380 

1394 

1405 

1412 

1424 

1425 

1436 

1454 

1456 

1461 

1470 

1479 

1491 

1493 

1505 

1537 

1549 

1562 

1566 

1578 

1586 

1588 

1594 

1629 

1630 

1638 

1643 

1664 

1667 

1668 

1685 

1686 

1701 

1708 

1715 

1724 

1736 

1747 

1762 

1766 

1768 

1792 

1798 

1800 

1804 

1809 

1815 

1819 

1848 

1856 

1865 

1866 

1894 

1900 

1907 

1912 

1946 

1982 

1994 

1996 

2051 

2054 

2055 

2067 

2079 

2084 

2086 

2093 

2101 

2107 

2119 

2124 

2143 

2156 

2170 

2171 

2174 

2177 

2178 

2186 

2235 

2245 

2249 

2250 

2272 

2274 

2287 

2299 

2319 

2320 

2337 

2338 

2369 

2371 

2377 

2388 

2391 

2401 

2414 

2418 

2423 

2429 

2441 

2445 

2454 

2458 

2460 

2463 

2469 

2482 

2488 

2499 

2507 

2513 

2516 

2521 

2552 

2561 

2565 

2589 

2595 

2597 

2635 

2650 

2652 

2655 

?661 

2682 

2085 

2708 

2711 

2727 

2757 

2706 

2800 

2805 

2813 

2822 

2844 

2857 

2868 

2872 

2886 

2890 

2906 

2907 

2909 

2912 

2914 

2916 

2917 

2918 

2924 

2932 

2934 

2936 

2941 

2942 

2956 

2907 

2976 

2982 

3001 

3004 

3010 

3636 

3050 

3055 

3004 

3067 

3077 

3080 

3082 

3089 

31 14 

3116 

3119 

3128 

3151 

3212 

3240 

3262 

■A'CU 

3278 

3287 

3292 

3301 

3302 

3313 

3326 

3344 

3363 

3380 

3382 

3394 

342/0 

3428 

3450 

8461 

3479 

3492 

3493 

3502 

3537 

3572 

3576 

3578 

3596 

3607 

300!) 

3039 

3040 

3641 

3045 

3652 

3054 

3656 

3075 

3093 

3700 

3722 

3723 

3728 

3730 

3731 

3742 

3748 

3763 

3775 

3788 

3794 

3798 

3813 

3815 

3821 

3822 

3834 

3H45 

3882 

3884 

3907 

39 1 2 

3948 

3980 

4022 

4034 

4051 

4008 

4/175 

4080 

4094 

i  L05 

4127 

415) 
4194 

4154 

4107 

4108 

4171 

4177 

4182 

4180 

4217 

4230 

4iii3 

4  !90 

4330 

4334 

4340 

4370 

4375 

4889 

4410 

4422 

4429 

4434 

4448 

4483 

4519 

4523 

4547 

4564 

4570 

4573 

4584 

4590 

4595 

4696 

4600 

4605 

4017 

4027 

4681 

AU  BON  MARCHE 


PARIS. 


MAISON  ARISTIDE  BOUCICAUT 


Lundi  2  Octobre 


PARIS. 


et  Jours  suivants 


IPOSITION  GENERALE 

ET    GRANDE    MISE    EN    VENTE  DES 

NOUVEAUTÉS  d 5  HIVER 

Nombreuses  Occasions  à  tous  nos  Comptoirs 
INAUGURATION  de  NOUVEAUX  AGRANDISSEMENTS 
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KKA  Q 
OD4o 

OOob 

00/1 

008  / 

Pi£Q9 

Oooo 

OOO  / 

000  / 

OO  /l 

0  /OO 

K717 
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Fi7QO 
0  /OU 

P;7Q9 

0/01 

0/09 

0  /t>4 

Pi7A7 

0/b/ 

£7AQ 

O/bo 

^7QA 

0  /yu 

o/yo 

0/9/ 

0844 

0oo4 

084o 

KQA1 

Oobl 

OSbo 

Oo  ,0 

Oo9o 

rnn/? 
590» 

0941 

0940 

0900 

0981 

0900 

0988 

5995 

009/ 

£-| f\Q 
DlUO 

olol 

A1  Q  A 
Ol04 

bloO 

C1  A  A 

b!44 

A1  r?"î 

bl  /  / 

6181 

bloo 

o4U5i 

040/ 

A01  ^ 
0^1/ 

b4ol 

b24o 

b4b/ 

o4o9 

t>272 

04 16 

O4oo 

AQ1  Q 

AQ91 

bo41 

bo44 

AQQ1 

bool 

6349 

coco 
0008 

com 

C  l  /.Ci 

0444 

0458 

b4o2 

b4bb 

o52o 

000,4 

DOD9 

DOW 

00/1 

bO/0 

o57o 

b59b 

bobo 

000/ 

oo4(C 

CÛKO 

00O0 

erno 
00 10 

b/1/ 

c'y/  h 
b/4/ 

b/ /4 

b78b 

6796 

6807 

6824 

6826 

6829 

6858 

6876 

6882 

6884 

6911 

6917 

6920 

6921 

6938 

6945 

6951 

6968 

6978 

7042 

7069 

7070 

7086 

7101 

7111 

7143 

7151 

7159 

7161 

7166 

7169 

7171 

7173 

7190 

7209 

7215 

7238 

7278 

7285 

7288 

7293 

7304 

7306 

7318 

7345 

7347 

7378 

7384 

7389 

7396 

7415 

7419 

7422 

7433 

7448 

7495 

7497 

7518 

7525 

7531 

7545 

7550 

7551 

«561 

7594 

7604 

7611 

7629 

7636 

7654 

7655 

7658 

7679 

7697 

7706 

7724 

7738 

7740 

7742 

7745 

7768 

7772 

7791 

7801 

7821 

7822 

7831 

7866 

7934 

7936 

7938 

7972 

8016 

8021 

8028 

8032 

8053 

8073 

8098 

8111 

8115 

8117 

8138 

8141 

8147 

8153 

8154 

8173 

8174 

8188 

8207 

8209 

8210 

8211 

8240 

8263 

8264 

8284 

8288 

8291 

8295 

8300 

8303 

8305 

8324 

8329 

8333 

8336 

8339 

8349 

8371 

8386 

8388 

8390 

8418 

8423 

8429 

8433 

8436 

8442 

8460 

8467 

8472 

8475 

8510 

8515 

8521 

8551 

8574 

8587 

8588 

8598 

8600 

8605 

8617 

8623 

8624 

8629 

8653 

8656 

8657 

8694 

8701 

8702 

8725 

8728 

8736 

87^1 

8754 

8762 

8784 

8793 

8794 

8796 

8799 

8847 

8868 

8869 

8870 

8879 

8884 

8887 

8890 

8914 

8921 

8927 

8939 

8951 

8957 

8964 

8996 

9009 

9017 

9020 

9024 

9027 

9034 

9047 

9049 

9073 

9074 

9115 

9118 

9123 

9133 

9145 

9191 

9245 

9256 

920  i 

9269 

9292 

9315 

9338 

9354 

9365 

9377 

9380 

9381 

9436 

9436 

9440 

9465 

9479 

9545 

9504 

9571 

9574 

9610 

9612 

9623 

9629 

9646 

9008 

9682 

9703 

0700 

9708 

9722 

9777 

9793 

9804 

9826 

9878 

9885 

9911 

9916 

9932 

9936 

9940 

9952 

9958 

9959 

9960 

 29 

10039 

10041 

H  H  (48 

100fv3 

10000 

10089 

100!  12. 

10108 

10113 

10120 

10142 

1015  ' 

L0194 

10210 

10232 

10.254 

10260 

10310 

10315 

10320 

103 ',0 

10342 

103V, 

10378 

10392 

1040.1 

104  Ml 

L0451 

L0454 

L0459 

10482 

10535 

10549 

10551 

L0556 

10581 

1058', 

10590 

L0694 

L0699 

10745 

10705 

10776 

10781 

10-,  87 

10831 

10877 

10886 

10887 

1091)3 

10916 

L0924 

10928 

L0960 

I0983 

10990 

10991 

Les  Bons  ci-dessus  sont  remboursables  a 
500  francs  (net)  a  partir  du  1er  octobre  1905  • 

A  Paris  :  à  la  SorhHô  (  ni  le  do  Crédit  In- 
dustriel ét  Commercial,  00,  rue  de  la  Victoire  ; 

A  Bruxelles  :  a  la  Caisse  Générale  de  Re- 


ports et  de  Dépôts,  12,  Marché-au-Bois  ;  au 
Crédit  Général  Liégeois,  64,  rue  Royale  ;  à  la 
Société  Belge  de  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial, 60,  rue  Royale  ; 

A  Liège  :  au  Crédit  Général  Liégeois,  5,  rue 
de  l'Harmonie. 
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Banque 
A.  Froidefond 

29,  Rue  de  la  Chaussèe-d'Antin,  PARIS  (9*Arr<) 
Maison  Fondée  en  4  878 

ORDRES  DE  BOURSE 

au  Comptant  et  a  Terme 
AVANCES  SUR  TITRES.  MÊME  NON  COTÉS 

Ouvertures  de  comptes  courants,  à  vue  ou  à 
échéances  fixes, à  intérêt  variant  entre  3  et  6%  l'an. 

EMPLOI  DE  CAPITAUX  ET  DE  TITRES 

en  compte  de  Reports  aux  condition*  suivantes  : 

a  un  an          4  % 

a  six  mois...  3 

à  trois  mois,  3  % 
ESCOMPTE  D'EFFETS  DE  COMMERCE 

RENSEIGNEMENTS  GRATUITS 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  -IS60 
Capital  :  30  millions 


PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà  de  3  ans   3  1/2  O/O 

De  1  an  à  3  ans   3  O/O 

De  6  mois  à  1  an   2  0  0 

A  vue   1  1/2  O/O 

Pour  les  dépôts  au  deh'i  do  L*  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 


Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons 
Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  province  et  Etranger). 

 m 

I&fPRIMERII  DE  LA  PRESSE 
u,  rue  du  Croissant.  Paris.  —  S  lin  art .  ifnp. 


No  717.  _  o8e  volume.  r>rix  dix  Numéro  :  SO  centimes        Vendredi  6  Octobre  1905. 

(N.  14)    l*4'  ANNE») 

L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 

Rédacteur  en  Chef  :  EDMOND  THERY 
Adresse  Télégraphique  :  ÉCONOPÉEN-PAR-IS    Téléphone  :  N#  246-81 

ADMINISTRATION  <&  RÉDACTION  :  II,  RUE  MONSIQNY,  PARIS  (2*  ARRK) 


VALEURS  ÉTRANGÈRES  DE  PLACEMENT 

CHEMINS  DE  FER  AMÉRICAINS 

VALEURS  HOLLANDAISES,  ÉGYPTIENNES,  ETC. 

PH.    L.    VON   HEMERT    &  Gie 
F»ARIS  —  3,  Square  de  l'Opéra  (8e)  —  PARIS 
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COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et  dea  Grands  Express  Huropéei  s 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1904  1905 
Du  1»  janvier  au  10  sept.Fr.  10.902.822  12.155.099 
Du  11  au  20  septembre   413.186  484.419 


11.316.008  12.639.518 
Difiérence  en  faveur  de  1905. . .      1 .323  510 
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COMPAGNIE  GÉNÉRALE  DU  GAZ 
POUR  LA  FRANCE  ET  L'ÉTRANGER 

SOCIÉTÉ  ANONYME  —  CAPITAL  :  20  MILLIONS 

Paris.  24,  boulevard  de*  Capucines  {IX') 

Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  de  con- 
voquer MM.  les  Actionnaires  on  assemblée  géné- 
rale ordinaire  pour  le  jeudi  26  octobre  prochain,  à 
3  heures  de  l'après-midi,  au  siège  social,  24,  bou- 
levard des  Capucines,  conformément  à  l'article  39 
des  statuts. 

Ont  le  droit  d'assister  à  rassemblée  générale  les 
proj  riétaire»  d'au  moins  vingt  actions. 

Les  titres  au  porteur  devront  être  déposés,  quinze 
jours  au  moins  avant  la  date  de  la  réunion,  à  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue  d'Antin, 
à  Paris. 

ORDRE  DU  JOUR  : 

*  1°  Examen  des  comptes  et  du  bilan  de  l'exercice 
1904-1905  et  fixation  du  dividende  ; 

2°  Nomination  d'administrateurs  et  de  commis- 
saires. 
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GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 


—  .         \     Ul     «J    \J    \J     XC7C7J     CL  lOC/t 

Emprunts  ,  or  4  Q  Q  1894  6e  Emission 

Le  coupon  trimestriel  au  1"  octobre  1905  sera 
payé,  à  partir  de  cette  date,  à  la  caisse  de  la  Ban- 
que de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue  d'Antin, 
à  Paris. 
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ETATS-UNIS  DU  BRÉSIL 


ÉTAT  DE  ESPIRITO  SANTO 

Obligations  5  O  O  1894 

Le  coupon  semestriel  au  5  octobre  1905 
sera  payé,  à  partir  de  cette  date,  à  la  caisse  de 
la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue 
d'Antin,  à  Paris. 
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SOCIÉTÉ  MÉTALLURGIQUE  DE 
L'OURAL  VOLGA 

Société  anonyme  au  capital  de  25.000.000  de  fr 
Siège  social  :  64,  rue  de  la  Victoire,  Par's 


AVIS  AUX  ACTIONNAIRES 

Messieurs  les  Actionnaires  sont  informés  que 
l'Assemblée  générale  extraordinaire  convoquée 
pour  le  mercredi  4  octobre  1005  ne  pourra  être 
tenue,  le  nombre  des  actions  déposées  en  vue 
de  cette  assemblée  n'étant  pas  suffisant. 

MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  à 
nouveau  en  assemblée  générale  extraordinaire 
pour  le  samedi  11  novembre  1905,  à  3  heures  1/2 
de  relevée,  au  Siège  social,  o'4,  rue  de  la  Victoire, 
à  Paris,  l'ordre  du  jour  de  cette  assemblée  restant 
le  même,  savoir  : 

1°  Réduction  du  capital  social  et,  comme  consé- 
quence, modification  de  l'article  6  des  statuts; 

2J  Modification  de  l'article  7  des  statuts; 

3°  Approbation  des  accords  intervenus  avec  la 
Société  des  Aciéries  et  Chantiers  de  Paratoff; 

4°  Autorisation  à  donner  au  Conseil  d'adminis- 
tration à  l'effet  do  poursuivre  la  transformation  ou 
la  reconstitution  de  'a  Société  en  Société  russe, 
en  conformité  des  stipulations  du  Concordat  et  des 
accords  avec  la  Société  de  Paratoff,  ci-dessus 
visée. 

Conformément  à  l'article  41  des  statuts,  tout 
propriétaire  de  cinq  actions  au  moins  pourra 
assister  à  cette  assemblée. 

Tous  propriétaires  d'un  nombre  moindre  d'ac- 
tions peuvent  se  réunir  pour  former  le  nombre 
nécessaire  et  se  faire  représenter  par  l'un  d'eux. 

Tout  actionnaire,  membre  de  rassemblée,  a  le 
droit  c'e  se  faire  représenter  par  un  mandataire, 
également  membre  de  l'assemblée. 

Pour  avoir  le  droit  d'assister  à  cette  assemblée, 
les  Actionnaires  devront  avoir  déposé  leurs  titres 
au  plus  tard  le  4  novembre. 

A  Paris  : 

Au  Siège  social,  P4,  rue  de  la  Victoire; 
A  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas; 
Au  Crédit  Lyonnais  ; 

Au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris  ; 

A  la  Société  Générale  ; 

Au  Crédit  Industriel  et  Commercial; 

A  la  Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'In- 
dustrie, et  à  leurs  succursales  et  agences  à 
Paris,  en  province  et  à  l'étranger; 

A  Saint-Péter.-  bourg  : 
A  la  Banque  d'Escompte  de  Saint-Pétersbourg,  où 
les  cartes  d'admission  pourront  être  retirées. 

Il  sera  alloué  aux  act'onnaires,  présents  ou 
représentés  à  l'assemblée,  un  jeton  de  présence 
de  un  franc  par  ac-tinn  ayant  pris  part  au  vote, 
dans  le  cas  où  l'assemblée  réunirait  le  nombre 
d'actions  nécessaires  pour  délibérer  valablement. 

Les  dépôts  d'actions  effectués  pour  l'assemblée 
du  4  octobre  seront  valables  pour  Tassembh'e  du 
11  novembie  prochain. 

Le  Conseil  d'Administration. 
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SOCIÉTÉ   ANONYME  DES 

ACIÉRIES  DE  FRANCE 

Capital  social  :  10.000.000  de  francs 
Siège  social  :  67,  rue  Caumartin,  à  Paris 

MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués,  confor- 
mément aux  articles  24  et  32  des  statuts,  en  as- 
semblée générale  ordinaire,  le  jeudi  26  octobre 
1905,  à  trois  heures  précises,  à  la  salle  de  la  So- 
ciété des  Agriculteurs  de  France,  8,  rue  d'Athènes, 
à  Paris. 

Ordre  do  jour  : 

Rapport  du  Conseil  d'administration  et  de  MM. 
les  Commissaires  des  comptes; 

Approbation  du  bilan,  du  compte  profils  et 
pertes  et  du  rapport  du  Conseil  d'administration; 

Nomination  d'un  administrateur; 

Fixation  du  montant  des  jetons  de  présence  des 
administrateurs  ; 

Nomination  du  ou  des  commissaires  et  fixation 
de  leur  rémunération. 

Los  Actionnaires  dont  les  titres  sont  au  porteur 
doivent,  conformément  à  l'article  26  des  statuts, 
pour  avoir  le  droit  d'assister  à  l'assemblée  géné- 
rale, être  propriétaires  d'au  moins  10  actions, 
qu'ils  doivent  déposer,  au  plus  tard  le  21  octobre, 
dans  les  bureaux  de  la  Société,  à  Paris,  Isbergues 
et  Aubin,  ou  remettre  au  siège  social,  dans  le  dé- 
lai ci-dessus,  le  certificat  de  dépôt  de  leurs  actions 
dans  un  des  grands  établissements  de  crédit. 

Les  porteurs  d'un  nombre  inférieur  d'actions 
pourront,  conformément  à  la  loi  du  1"  août  1893, 
se  grouper  pour  former  le  chiffre  10  et  se  faire  re- 
présenter par  l'un  d'erx  dans  les  conditions  ci- 
dessus  déterminées. 


LIN  ARES-ALMERIA 

Le  tribunal  de  Madrid  ayant  déclaré  par  juge- 
ment du  26  juillet  que  les  adhésions  antérieures 
données  au  Convenio  de  1898  qui  divise  les  obli- 
gations en  rente  fixe  et*  rente  variable,  sont 
bonnes  et  valables  et  qu'elles  ont  force  légale  et 
quoique  ce  jugement  soit  frappé  d'appel  par  un 
porteur  de  cinq  titres,  les  porteurs  des  obliga- 
tions Linares-Almer'a  n'ayant  pas  encore  adhéré 
audit  Convenio  sont  priés  de  présenter  leurs 
titres  pour  leur  adhésion  et  pour  leur  estam- 
pillage dans  le  plus  bref  délai  possible.  Malgré 
que  le  nombre  de  litres  adhères  à  ce  j-.'ur  dépasse 
les  trois  cinquièmes  fixés  par  la  loi  pour  qu'un 
Convenio  reçoive  la  sanction  légale,  il  y  a  intérêt 
à  en  réunir  le  plus  grand  nombre,  afin  d'empêcher 
l'obstruction  faite  par  une  mil  orité  d'obligataires 
qui  retarde  l'approbation  dudit  Convenio. 
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CHEMIN  DE  FEfi  DU  NORD 

Rapport  présenté  par  le  Conseil  d'Administration 
à  l'Assemblée  générale  du  29  avril  1905 

Suite  et  Fin  (') 

CHAPITRE  II 
Résultats  généraux  d'exploitation 

Etat  du  réseau.  —  Le  nombre  des  hilomè- 
tres  exploités  au  31  décembre  1904  a  été  le 
même  qu'au  31  décembre  1903,  soit  de  3.765 
kilomètres. 

Développement  des  services.  —  Les  par- 
cours des  trains  (voyageurs  et  marchandises) 
s'étaient  élevés  en  1903.  à  Km.  54.863.446 

Ils  ont  été,  en  1904,  de  .,.  53.848.162 

La  diminution  qui  est  de   1.015.284 

se  répartit  comme  suit  : 

Trains  de  voyageurs   —  8.358 

Trains  de  messageries  ou  inar- 

(*)  Voir  Y  Économiste  Européen.  n°  716. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


chandises  à  grande  vitesse   —  60.973 

Trains  de  marchandises  à  petite 

vitesse    —  945.953 

Le  développement  qui  avait  été  précédem- 
ment donné  au  service  des  voyageurs  excède 
encore  certainement  les  besoins  actuels  de  la 
circulation,  car  la  recette  du  servioe  des  voya- 
geurs n'est  que  de  2  fr.  436  et,  avec  la  recette' 
du  service  des  marchandises  en  grande  vites- 
se, de  2  fr.  953,  alors  que  la  dépense  moyen- 
ne du  train-kilomètre  a  été  de  2  fr.  376,  sans 
tenir  compte  de  1  intérêt  et  de  l'amortissement 
du  matériel  roulant.  On  devra  continuer  à 
s'efforcer  d'améliorer  cette  situation,  tout  au 
moins  par  des  remaniements  d'horaires  et  de 
correspondances  permettant  de  mieux  util! 
ser  la  capacité  des  trains,  en  même  temps 
que  d'offrir  au  public  de  nouvelles  facilités 
de  circulation.  ' 

La  diminution  des  parcours  des  trains  de 
marchandises  a  été  proportionnellement  su- 
périeure à  la  diminution  du  tonnage  (4,5  % 
contre  1,4  %).  La  charge  moyenne  des  trains 
dis  qu'elle  n'avait  été  que  de  171  t.  205  en 
1903,  et  de  163  t.  67  en  1902.  C'est  la  consé 
quence  de  l'emploi  progressif  des  wagons  de 
20  t.,  de  l'accroissement  de  la  puissance  de 
traction  des  machines,  et  aussi  d'un  nouveau 
développement  donné  au  rechargement  des 
wagons  reçus  des  chemins  de  fer  voisins. 

Recettes.  —  Les  recettes  sur  l'ensemble  des 
lignes  exploitées  par  la  Compagnie  du  Nord, 
impôts  déduits  et  produits  divers  compris, 

s'étaient  élevées,  en  1903,  à          239.892.532  25 

En  1904.  elles  ont  été  de   239.816.536  61 

L'exercice  1904  présente  donc 
pour  un  même  nombre  de  hilo- 
mètres  exploités,   une  diminu- 
tion  de   75.995  64 

se  répartissant  comme  suit  : 

Voyageurs    +    1.021.415  39 

Grande  vitesse   +      695.516  01 

Petite   vitesse   —   1.690.856  64 

Bestiaux  et  voitures   +       12.107  00 

Recettes   diverses   —       32.757  06 

Produits  divers  en  dehors 

du  trafic  :   —       81.420  34 

Voyageurs.  —  L'augmentation  des  recettes 
du  service  des  voyageurs  (+  1.021.415  39)  est 
inférieure  à  celle  que  présentait  l'exercice 
1903  (+  1.422.976  67)  et  aussi  à  la  moyenne  or- 
dinaire précédemment  constatée.  C'est  sur  le 
service  international  que  le  mouvement  s'est 
particulièrement  ralenti.  Les  services  avec 
l'Angleterre  n'ont  présenté  qu'une  augmenta- 
tion de  80.447  francs,  tandis  qu'elle  avait  été 
l'année  dernière  de  831.703  francs.  Nous  avions 
espéré  que  la  progression  qui  avait  si  heureu- 
sement commencé  en  1903  se  continuerait 
mieux  l'année  suivante. 

Marchandises  en  grande  vitesse.  —  Pour  le 
servioe  des  marchandises  en  grande  vitesse 
l'augmentation  de  695. 51G  01  est  aussi  infé- 
rieure à  nos  prévisions.  L'exercice  1903  avait 
eu  à  souffrir  du  déficit  de  la  récolte  des 
fruits.  Et,  au  contraire,  ces  produits  ont  été 
très  abondants  en  1904.  C'est  l'ensemble  des 
transports  en  grande  vitesse  qui  n'a  pas 
maintenu  sa  progression  habituelle. 

Marchandises  en  petite  vitesse.  —  Les  trans- 
port-; en  petite  vitesse  ont  présenté  les  diffé- 
rences ci-après,  en  tonnage  et  en  produit. 

1904  1008  Différence 

„    .„     ,     ,    (  I3.956.S65  t.    11. 109.970  I.    —  243. «05  t. 

Houille  et  coke.;  /)t).n86.545  fr.  52.0fi3.Vi6  fr.  -2.177.251  fr. 

Autrex  mai-  (  1K.083.4W  t.    I3.285.WP  t.    —  201.9711. 

Chandises     l  79.779.90-1  fr.  79.2»3.510  fr.  +   486.394  frj 

11, i ni  1 1rs  i'I  r:o/,v.s'7—  Le*  transports  «le  houille 
et  de  r:ol<"  so  répartissent  connue  suit  au  point  de 
tuo  des  provenances  : 

1904  (008  Différence 


;  •  —  -.ii  — 
du  Nord 


loimes 


0/0 


0/0 


tonnes 


I!  t 
P  i 


.1  ii 


\l.<). 80.10  12.321. 365  80.78  --  297.020 

1  700,108  18.87  1.6M1.805  1 1 .80  +  111.300 

127.418  0.88  1M.03S  MO  -  34.510 

13.810  0.09  37.365  0.26  —  23.175 


3.85C.515 


I  ,  l'.)'.i.9/'i 
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La.  diminution  des  transports  de  houille  et 
coke  n'a  pas  pour  cause  un  accroissement  des 
transports  par  les  canaux.  Ceux-ci  présentent, 
en  effet,  une  baisse  plutôt  sensible.  De 
6.941.000'  tonnes,  en  1903,  ils  ont  passé  à 
6.604.000  tonnes  en  1904.  C'est  la  consomma- 
tion générale,  et  principalement  à  l'intérieur 
de  notre  réseau,  qui  s'est  réduite  par  suite 
des  causes  générales  qui  ont  affecté  l'indus- 
trie. Il  y  a  eu  d'ailleurs  une  diminution  d'ex- 
traction à  peu  près  correspondante  (—  206.611 
tonnes)  dans  les  deux  bassins  du  Nord  et  du 
Pas-de-Calais. 

La  Compagnie  du  Nord  conserve  ainsi,  et, 
nous  l'espérons,  réussira  encore  à  accroître 
l'énorme  tonnage  de  combustibles  minéraux 
qu'elle  transporte  actuellement,  malgré  les  ef- 
forts que  l'Etat  ne  cesse  de  faire,  à  grands 
frais,  pour  améliorer  les  voies  navigables  et 
malgré  l'abaissement  du  prix  des  frets  sur  les 
canaux,  qui  n'a  cessé  de  progresser  que  dans 
ces  derniers  temps.  11  y  en  a  deux  causes 
principales  :  le  développement  incessant  des 
embranchements  particuliers  et  la  supériorité 
de  mieux  en  mieux  constatée  des  charbons 
transportés  par  la  voie  de  fer  sur  les  char- 
bons transportée  par  la  voie  d'eau. 

Les  embranchements  particuliers  reliant  les 
usines  et  autres  établissements  industriels  au 
réseau  du  Nord  sont  actuellement  au  nombre 
de  1.023.  Il  y  a  deux  ans  on  n'en  comptait  que 
716  et  leur  nombre  n'a  pas  cessé  de  s'accroî- 
tre au  fur  et  à  mesure  que  les  industriels  ont 
mieux  apprécié  les  avantages  que  leur  procu- 
re la  facilité  de  recevoir  et  de  conduire  dans 
leurs  ateliers  jusqu'à  pied-d'œuvre  les  matiè- 
res premières  et  les  combustibles.  Nous  n'a- 
vons d'ailleurs  pas  hésité  de  notre  côté  à 
faire  l'abandon,  aujourd'hui  à  peu  près  com- 
plet, des  frais  de  fourniture  et  d'envoi  du  ma- 
tériel sur  les  embranchements  que  le  cahier 
des  charges  autorisait  la  Compagnie  à  perce- 
voir et  dont  l'ensemble  a  représenté  long- 
temps une  recette  importante.  Nous  ne  né- 
gligerons aucun  moyen  de  favoriser  encore 
la  multiplication  des  embranchement  parti- 
culiers. Plus  de  100  nouveaux  sont  d'ailleurs 
actuellement  en  construction  ou  à  l'étude. 

Quant,  à  la  supériorité  des  charbons  trans- 
portés par  voie  de  fer,  elle  a  été  mieux  que 
jamais  établie  par  l'étude  magistrale  qui  en 
a  été  faite  de  cette  question  au  congrès  indus- 
triel de  Dusseldorf  en  1902.  C'est  la  consé- 
quence soit  de  l'altération  physique  du  com- 
bustible résultant  du  plus  grand  nombre  de 
manutentions  qu'exige  le  transport  par  eau, 
soit  plus  encore  de  l'altération  chimique  qui 
résulte  de  l'entassement  en  grandes  masses 
dans  les  bateaux  et  de  la  durée  du  transport. 
On  a  calculé  que,  nour  le  tout-venant  indus- 
triel la  diminution  de  puissance  calorifique 
peut  aller  jusqu'à  20  %  du  charbon  consom- 
mé dans  l'intérieur  de  Paris.  C'est  une  perte 
qui  ne  représente  pas  moins  de  4  francs  par 
tonne.  Les  industriels  avisés  suivent  ces  étu- 
des et  c'est  une  des  raisons  qui  nous  garan- 
tissent la  conservation  de  leur  clientèle. 

Marchandises  diverses.  —  Le  trafic  des 
chandises  autres  que  les  combustibles  miné- 
aux  est  en  augmentation,  tandis  que  depuis 
deux  années,  il  avait  présenté  des  diminu- 
tions plus  ou  moins  sensibles.  Mais  cette  aug- 
mentation n'est  que  de  486.394  francs  et  lais- 
se encore  les  recettes  de  ce  service  en  perte 
sur  l'exercice  1901  d'une  somme  de  1.267.74-0 
francs  Le  tonnage  est  même  encore  en  di- 
minution sur  les  chiffres  de  1903  (—201.971  t.). 
Ce  résultat  peu  favqrable  est  dû  pour  une 
grande  partie  à  la  forte  réduction  qu'ont  su- 
bie les  transports  de  betteraves  (—491.000  t.) 
cl  de  sucres  (—54.000  t.)  par  suite  de  l'infé- 
riorité de  La  récolle.  Mais  d'autres  marchan- 
dises ont  aussi  présenté  de  fortes  diminu- 
tions, notamment  les  céréales  (—93.000  t.), 
les  tissus  et  textiles  (—61.000  t.).  Quelques 
augmentations  bnt  heureusement  compensé 
ces  pertes,  telles  que  celles  dos  produits  mé- 
tallurgiques (  (■  94.000  t.),  des  minerais  de  fer 
|  i  86.000  U.  des  foins,  fourrages  et,  pailles 
(+  49.000  t.),  des  légumes  frais  (  I  25.0110  t.), 

des  matériaux  de  construction  (  i  215.000  t.). 

Urprnsrs   —  Les  dépenses  qui  s'étaient  éle 

vée».  en  1903,  &   130.358.509  75 

ont  été  en  1004,  de   127.900.541  04 


La  diminution  est  de   '2.398  028  71 

se  répartissant  comme  il  suit  : 

Administration  centrale    —    611.668  30 

Exploitation    —    414.705  37 

Traction  et  Matériel   —  1.304.017  99 

Travaux  et  Surveillance   —    '  67.637  05 

Le  coefficient  de  l'exploitation  est  de  53  36  % 
tandis  que  celui  de  l'année  dernière  était  de 
54  34  %. 

Le  coût  du  kilomètre  de  train  est  de  2  fr.  376. 
sensiblement  égal  à  celui  de  l'année  der- 
nière. 

Administration  centrale.  —  La  diminution 
des  dépenses  de  l'Administration  centrale 
(—611.668  30)  est  due  à  l'infériorité  des  dé- 
penses portées  au  chapitre  concernant  les  in- 
demnités pour  accidents  et  frais  judiciaires, 
bien  que  le  chiffre  de  ces  dépenses  se  trouve 
encore  au-dessus  de  la  moyenne  des  exercices 
antérieurs. 

Le  total  des  allocations  intéressant  le  per- 
sonnel, à  la  charge  du  chapitre  de  l'Adminis- 
tration centrale  ou  des  autres  services,  s'est 
élevé  à  la  somme  de  13.470.228  58,  sans  y  com- 
prendre ni  les  primes,  ni  les  autres  gratifica- 
tions, qui,  même  lorsqu'elles  ont  un  carac- 
tère exceptionnel,  ont  été  considérées  comme 
constituant  plutôt  un  supplément  de  rému- 
nération. Selon  l'usage,  nous  indiquons  ci- 
après  les  principales  de  ces  dépenses  : 
Secours  de  famille,  que  vous  nous  avez  auto- 
risés à  créer  §n  1891  et  qui  ont  depuis  reçu 
de  nouveaux  développements...     311.343  85 
Pensions    capitalisées,  secours, 
indemnités   aux    agents  et  à 
leurs  familles,  pour  cause  d'ac- 
cidents ou  de  maladies   2.280.546  28 

Secours  divers,  indemnités  en 
cas  de  mise  à  la  réforme,  allo- 
cations diverses  aux  agents  ou 
à  leurs  familles  par  suite  de 

décès    928.368  78 

Frais  médicaux  et  pharmaceuti- 
ques   450.284  47 

Subventions  aux  sociétés  de  se- 
cours mutuels  et  à  diverses  so- 
ciétés d'agents,  allocations  en 
faveur  des  orphelins,  bourses, 
demi-bourses,  secours  scolaires, 

école  d'apprentis   142.  57  47 

L'allocation  à  la  Réserve  spé- 
ciale des  pensions  de  retraite 
instituée  par  l'ancien  règlement 
et  les  versements  faits  à  la 
Caisse  nationale  des  retraites 
pour  la  vieillesse  au  profit  des 
agents  et  ouvriers  régis  parles 
nouveaux  règlements,  repré- 
sentent, avec  la  somme  de 
4.700.000  francs,  dont  nous  vous 
demandons,  ci-après,  le  prélè- 
vement  sur   les   bénéfices  de 

l'exercice,  un  total  de   9.357.107  73 

Exploitation.  —  La  diminution  de  dépenses 
que  présente  la  division  de  l'Exploitation 
—  414.705  37)  résulte  tout  entière  des  réduc- 
tions concernant  le  chapitre  des  indemnités 
pour  pertes,  retards  et  avaries.  Ce  chapitre 
avait  été  en  1903  exceptionnellement  grevé 
par  les  conséquences  de  l'incendie  de  la  halle 
aux  marchandises  d'Armentières.  D'autre  part 
les  mesures  prises  en  vue  de  réduire  le  nom- 
bre des  pertes,  retards  ou  avaries,  ont  conti- 
nué à  produire  d'heureux  effets. 

A  cet  égard,  la  loi  récente  qui  a  interdit  tou- 
te dérogation  contractuelle  aux  dispositions 
de  l'art.  103  du  code  de  commerce  concernant 
la  responsabilité  des  voituriers  fait  aux  Com- 
pagnies une  situation  nouvelle.  Il  en  serait 
résulté  un  bouleversement  complet  de  la  tari- 
fication des  chemins  de  fer  si,  d'accord  avec 
les  autres  Compagnies,  nous  n'avions  pas  con- 
senti à  maintenir  en  vigueur  la  presque  to- 
talité des  tarifs  spéciaux,  en  acceptant  seule- 
ment quelques  tarifs  applicables  aux  mar- 
chandises les  plus  susceptibles  de  subir  des 
avaries  inévitables.  Mais  nous  serons  obligés 
de  nous  départir  des  facilités  et  des  toléran- 
ces auxquelles  nous  avions  habitué  le  com- 
merce en  ce  qui  concerne  les  emballages  et. 
les  chargements  opéras  par  les  expéditeurs. 
Les  gares  devront  ou  refuser  les  marchandi- 
ses présentées  dans  des  conditions  défectueu- 
ses ou  procéder  a  la  constatation  do  ces  condi- 
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tions.  D'autre  part,  tout  au  moins  pour  les 
transports  les  plus  exposés  aux  avaries,  en 
hésitera  naturellement  davantage  à  consentir 
des  abaissements  nouveaux. 

Sur  plusieurs  autres  chapitres  de  la  divi- 
sion de  l'Exploitation,  il  a  été  fait  des  éco 
nomies  importantes,  notamment  par  suite  de 
la  réduction  du  parcours  des  trains.  Mais  les 
augmentations  de  traitements  et  de  salaires 
accordées  au  personnel  inférieur  et  aussi  les 
emplois  qu'on  a  dû  souvent  créer  par  suite 
des  prescriptions  ministérielles  ont  contreba- 
lancé les  résultats  qu'on  avait  péniblement 
obtenus. 

Matériel  et  Traction.  —  Pour  la  Division 
«  Matériel  et  Traction  »,  la  diminution  des 
dépenses  est  importante  (1.304.017  99).  Elle 
résulte  principalement  de  la  baisse  des  prix 
moyens  de  nos  marchés  de  combustibles.  La 
baisse  effective  sur  les  marchés  courants  a  été 
peu  sensible,  mais,  nous  avons  bénéficié  de 
la  cessation  des  marchés  exceptionnels  qu'on 
avait  dû  contracter  lors  de  la  grève  du  der- 
nier trimestre  de  l'année  1902  et  qui  ont  gre 
vé  l'exercice  1903. 

Comme  à  l'Exploitation,  les  progrès  réali- 
sés en  vue  de  la  réduction  des  dépenses,  soit 
pour  la  traction,  soit  pour  les  ateliers,  n'ont 
pu  que  modérer  les  effets  de  la  progression 
du  coût  de  la  main-d'œuvre  sous  ses  diverses 
formes  :  traitements  et  salaires,  congés,  in- 
demnités de  maladies,  etc.. 

Le  coût  du  kilomètre  parcouru  par  les  ma- 
chines a  été  en  1904,  de  0.7669  et  le  prix  du 
kilomètre  de  train  pour  les  dépenses  de  ma- 
tériel et  traction  de  0.9665.  Ceux  de  l'exercice 
précédent  étaient  de  0.7715  et  de  0.9724. 

Travaux  et  Surveillance.  —  La  division 
«  Travaux  et  Surveillance  »  ne  présente  qu'un 
très  faible  écart  en  diminution  sur  l'exercice 
1903  (—67.637  fr.).  Les  différences  en  plus  et 
en  moins  des  divers  services  se  sont,  à  peu 
près  compensées.  L'avancement  des  travaux 
de  réfection  des  voies  aurait  laissé  une  cer- 
taine réduction,  mais  elle  a  été  absorbée  par 
l'augmentation  des  travaux  de  réparation  des 
bâtiments  et  surtout  par  les  amortissements 
d'installations  supprimées  à  la  suite  de  l'exé- 
cution d'importants  travaux  de  reconstruc- 
tion, notamment  dans  la  gare  de  Tourcoing. 

Considérations  générales.  —  Les  résultats 
de  l'exercice  1904  peuvent  paraître  plus  satis- 
faisants que  ceux  de  l'exercice  1903.  Mais 
c'est,  comme  nous  l'avons  vu,  grâce  à  des 
réductions  de  dépenses  d'un  caractère  acci- 
dentel et  qui  ne  sont  pas  de  nature  à  se  re- 
produire. 

Il  faut  reconnaître,  au  contraire,  que  l'allu- 
re du  trafic  ne  peut  que  nous  inspirer  plus 
de  préoccupations  pour  l'avenir. 

Les  transports  de  houille  et  coke  qui  ont 
pris,  sur  le  réseau  du  Xord.  une  importance 
capitale  puisqu'ils  figurent  pour  près  d'un 
tiers  dans  la  recette  totale  de  la  petite  vites 
se.  ont  présenté  une  diminution  importante 
en  1904,  pour  la  première  fois  depuis  plu- 
sieurs années.  Et,  si  depuis  le  1er  janvier  1905, 
la  recette  de  ces  transports  s'est  un  moment 
relevée,  c'est  par  suite  d'une  cause  qui  a  déjà 
pris  fin,  la  grève,  des  charbonnages  de  ^ 
Westphalie  et  de  la  plus  grande  partie  ths 
charbonnages  de  la  Belgique. 

En  même  temps  que  nous  avons  vu  re  r?s 
treindre  la  progression,  que  nous  consi  li- 
rions comme  normale  et  durable,  des  recet- 
tes du  service  des  voyageurs  et  des  recettes 
du  service  des  marchandises  en  grande  vi- 
tesse, tandis  que  les  recettes  du  service  des 
marchandises  en  petite  vitesse  continuaient 
à  rester  à  peu  près  stationnaires. 

C'est  cette  dernière  branche  du  trafic  t  ui  est 
la  plus  influencée  par  l'état  général  des  uifai- 
res  commerciales  et  qui  en  fait  le  unisjx 
connaître  la  tendance  progressive  au  décrois- 
sante. 

Or.  la  recette  des  transports  de  marcn  in- 
dises  en  petite  vitesse  autres  que  les  combus- 
tibles ne  s'est  que  faiblement  accrue  depuis 
l'exercice  189*  qu'ont  peut  considérer  comme 
ayant  été  une  'année  normale.  Elle  a  été, 
en  1898,  de  78.319.978  fr.  Elle  est,  en 
1904,  de  79.779.904  francs.  L'accroissement 
n'est  que  de  1.459.926  francs.  C'est  un  résultat 
bien  insuffisant  pour  une  période  de  six  ans 


et  qui  a  compris  la  plus  grande  de  nos  expo 
sitions  universelles.  La  période  septennale 
précédente  de  1892  à  1898,  avait  donné,  pour 
ce  même  trafic,  un  accroissement  de  4.874.950 
francs.  Et  cependant,  c'est  au  cours  de  ces 
dernières  années  que  la  Compagnie  a  fait  les 
plus  grands  efforts  pour  stimuler  l'activité 
du  commerce  et  de  l'industrie  sur  son  réseau, 
soit  par  des  abaissements  de  tarifs,  soit  par 
des  améliorations  de  service.  Comme  nous 
vous  l'avons  fait  remarquer  tous  les  ans,  les 
circonstances  générales  ont  été  trop  défavo- 
rables pour  qu'un  meilleur  résultat  ait  pu 
être  obtenu. 

Aussi,  cette  période  de  1898  à  1904  se  traduit 
elle  par  une  diminution  des  bénéfices  anté 
rieurs  qui  se  résume  dans  les  chiffres  sui- 
vants. De  1898  à  fin  décembre  1904,  l'augmen- 
tation des  recettes  totales  a  été  de  19.939.918  97 
Mais  d'autre  part,  l'augmentation  des  dépen- 
ses d'exploitation  s'est  élevée  à  16  millions 
394.749  95,  eh  sorte  que  l'augmentation  du  pro 
duit  net  n'a  été  que  de  3.545.169  02,  tandis  que 
l'accroissement  des  charges  d'intérêt  et  d'à 
mortissement,  pendant  la  "même  période,  était 
de  8.298.610  francs.  Il  en  résulte  une  diminu 
tion  de  nos  bénéfices  qui  n'est  pas  inférieure 
à  4.753.440  98. 

Comme  les  perspectives  actuelles  ne  sont 
pas  plus  favorables,  la  prudence  s'impose 
plus  que  jamais  à  la  Compagnie.  Il  ne  lui  est 
plus  permis  de  s'exposer  à  des  aléas  nou- 
veaux en  consentant  à  des  dépenses  nouvelles 
pour  lesquelles  il  n'existe  plus  aucune  mar- 
ge. 

Vous  savez  cependant,  qu'un  projet  de  loi 
qui  est  encore  pendant  devant  le  Sénat,  im- 
poserait aux  Compagnies,  soit  pour  les  pen- 
sions de  retraite  des  agents,  soit  pour  la  fixa- 
tion de  la  durée  du  travail,  des  charges  telles 
que  leurs  ressources  n'y  pourraient  suffire. 
Les  évaluations  officielles  auxquelles  il  a  été 
procédé  ont  plus  que  confirmé,  à  cet  égard, 
les  chiffres  fournis  par  les  Compagnies.  En 
même  temps,  d'autres  projets  de  loi  et  d'au- 
tres projets  de  règlements  administratifs  me- 
nacent les  chemins  de  fer  de  nouvelles  ag- 
gravations. 

Nous  ne  pouvons  que  vous  signaler  ces  pé- 
rils, vous  exhorter  à  prendre,  vous-mêmes, 
autant  qu'il  dépend  de  vous,  la  défense  de 
vos  intérêts,  et  rejeter  sur  ceux  qui  en  seront 
les  auteurs,  les  conséquences  gué  la  réalisa- 
tion de  ces  projets  entraînerait  pour  le  cré- 
dit de  l'Etat  comme  pour  celui  des  Compa- 
gnies de  chemins  de  fer. 

Proposition  concernant  la  réserve  spéciale 
des  pensions  de  retraite.  —  Mais  nous  devons, 
en  même  temps,  plus  que  jamais,  vous  pro- 
poser toutes  les  mesures  propres  à  consolider 
la  situation  de  la  Compagnie.  C'est  ainsi  qu'il 
nous  faut  persévérer  clans  la  voie  où  nous 
sommes  entrés  dès  1896,  en  nous  mettant  de 
plus  en  plus  en  mesure  de  faire  face  à  l'in- 
suffisance que  pourrait  présenter  la  réserve 
spéciale  destinée  à  assurer  le  service  des  pen- 
sions de  retraite  constituées  ou  à  constituer 
en  vertu  de  l'ancien  règlement. 

A  la  suite  de  la  résolution  par  laquelle  l'As- 
semblée générale  du  28  avril  1903  a  autorisé 
l'application  à  cette  réserve  spéciale  d'une 
nouvelle  allocation  de  15  millions,  nous  vous 
avons  indiqué  que  l'insuffisance  présumée 
telle  qu'elle  était  résultée  des  calculs  anté- 
rieurs, aurait  été  réduite  à  la  somme  de 
37.856.000  francs,  diminuée  de  ces  15.000.000 
de  francs,  soit  à  la  somme  de  22.856.000 
francs,  valeur  au  31  décembre  1902.  Accrue 
de  ses  intérêts  à  4  %,  cette  somme  aurait  été 
portée  à  25,000.000  de  francs  environ  au  31  dé- 
cembre 1904. 

Mais  c'était  là.  comme  nous  vous  le  décla- 
rions dans  notre  rapport  sur  l'exercice  19n2, 
une  évaluation  réduite  d'après  les  constata- 
tions des  dernières  années  et  subordonnée  à 
leur  confirmation  par  une  plus  longue  ex- 
périence. Or,  il  semble  bien  résulter  de  nou- 
velles observations  et  des  calculs  auxquels 
on  a  pu  se  livrer  plus  récemment,  avec  des 
éléments  de  statistique  nouveaux,  que  cette 
évaluation  devrait  probablement  être  à  peu 
près  doublée. 

On  peut  espérer  que  cette  dernière  évalua- 
tion serait  excessive  et  qu'elle  doit  être  consi- 


dérée comme  se  rapprochant  plutôt  d'un 
maximum.  Mais  il  suffit  qu'il  y  ait,  à  cet 
égard,  un  doute,  pour  que  nous  devions  pour- 
voir plus  promptement  au  relèvement  de  la 
Réserve  extraordinaire,  qui  est  appelée  h 
fournir  des  suppléments  de  dotation  à  la  Ré- 
serve spéciale  des  pensions  He  retraite,  d'au- 
tant plus  que  la  Réserve  extraordinaire  doit 
elle-même,  le  cas  échéant,  pourvoir  à  d'autres 
besoins. 

Nous  vous  proposons,  en  conséquence,  fc.Uo 
année,  de  prélever  à  cet  effet  sur  les  béné- 
fices de  l'exercice,  une  somme  de  4  millions 
qui  porterait  le  montant  de  la  Réserva  extra' 
ordinaire  à  19.110.853  56. 

On  constate  ainsi  de  plus  en  plus,  Ténor- 
mité  des  sacrifices  auxquels  oblige  le  service 
des  pensions  de  retraite.  Est-il  nécessaire 
d'ajouter  que  tout  accroissement  des  charges 
actuelles  de  ce  service  aurait  des  conséquen- 
ces de  la  dernière  gravité  ? 


CHAPITRE  III 

Résultats  particuliers  des  divers  comptes  de 
l'Exploitation 

Aucun©  ligne  n'ayant  été,  cette  année,  ex- 
ploitée, au  compte  de  premier  établissement, 
nous  n'avons  qu'un  seul  compte  particulier  à 
maintenir,  celui  de  la  ligne  d'Amiens  à  Rouen, 
à  cause  de  la  participation  de  la  Compagnie 
de  l'Ouest. 

Amiens  à  Rouen.  —  La  ligne  d'Amiens  à 
Rouen  a  donné  les  résultats  ci-après  : 

Années         Recettes  Dépenses       Produit  net 

—  fr.  .  fr.  fr. 

1904   6.b68.6G5  33      3.592. #7  06      -2.976.228  27 

1903    6.305.437  73      3.414.573  40      2.890.864  33 


Dit'f.enl904.    +263.167  60       +177  803  66 


85.3*3  94 


La  part  de  la  Compagnie  du  Nord  dans  le 
produit  net  est  des  deux  tiers,  soit  1.984.152 18, 
qui  laissent  encore,  sur  les  charges  d'intérêt 
et  d'amortissement  incombant  à  la  Compa- 
gnie, lesquelles  sont  de  2.492.768  francs,  une 
insuffisance  de  508.615  82. 

Réseau  Nord.  —  Le  produit  net  de  l'ensem- 
ble des  lignes  du  réseau  du  Nord,  après  dé- 
duction des  résultats  de  la  ligne  d'Amiens  à 
Rouen,  se  détermine  comme  il  suit  : 

Recettes    233.247.931  28 

Dépenses    124.368.163  98 


Produit  net   108.879.767  30 

Il  y  a  lieu  d'ajouter  les  deux 
tiers  du  produit  net  de  la  li- 
gne d'Amiens  à  Rouen,  liqui- 
dé  ci-dessus   1.984.152  18 


Le  produit  net  total  est  de         110.863.919  48 

De  ce  chiffre  il  faut  déduire  les 
charges  d'intérêts  et  d'amor- 
tissement des  emprunts,  l'in- 
térêt et  l'amortissement  des 
actions,  ainsi  que  les  rede- 
vances diverses  à  la  charge 
de  la  Compagnie.  —  en  aug- 
mentation de  566.039  56  par 
suite  3es  émissions  d'obliga- 
tions réalisées  en  1903  pour 
travaux  complémentaires  et 
augmentation  du  matériel 
roulant  et  qui,  en  1903,  avaient 
été.  selon  les  règles  constam- 
ment suivies,  portées  au 
compte  de  premier  établisse- 
ment   86.411.366  96 


Le  bénéfice  de  l'exploitation 
des  lignes  du  réseau  est  ainsi 
de    24.452.552  52 

Ceintures  de  Paris.  —  Il  faut 
en  retrancher  la  perte  sur 
l'exploitation  des  deux  Cein- 
tures   de    Paris,     qui  est 

de    292.702  11 

(  indépendamment 
des  charges  d'in- 
térêts et  d'amortis- 
sement de  la  Cein- 
tude  de  Paris  rive 
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droite,  qui  sont 
comprises  dans  les 
charges  générales 
du  réseau  ci-des- 
sus) ; 

Participations  fi- 
nancières. —  Et  la 
perte  à  prévoir  sur 
les  participations 
de  la  Compagnie 
dans  diverses  en- 
treprises de  che- 
mins de  fer,  qui 
paraît  devoir  s'é- 
lever à   143.213  97 


Service  maritime  postal.  —  Du 

chiffre  ainsi  obtenu  

il  y  a  lieu  de  déduire  la  perte 
résultant  de  l'exploitation  du 
service  maritime  postal  entre 
Calais  et  Douvres,  qui  est  de. 
y  compris  les  charges  d'inté- 
rêts et  d'amortissement  d'a- 
près le  tableau  de  nos  émis- 
sions, mais  non  compris 
l'annuité  spéciale  d'amortis- 
sement et  de  dépréciation 
qu'il  faudrait  y  ajouter,  et 
que  nous  omettons  pour  nous 
conformer  aux  règles  suivies 
pour  l'application  des  conven- 
tions financières,  qui  laissent 
l'amortissement  et  la  dépré- 
ciation du  matériel  naval  à  la 
charge  de  l'exercice  où  le  re- 
nouvellement aura  lieu. 

Ce  résultat,  bien  que  moins  dé- 
favorable, ne  traduit  malheu- 
reusement pas  une  améliora- 
tion réelle  dans  l'équilibre 
des  recettes  et  des  dépenses 
du  Service  Maritime.  Les  re- 
cettes des  paquebots  ont,  en 
réalité,  diminué  de  22.013  92  ; 
et  si  les  dépenses  sont  en  di- 
minution apparente,  c'est 
parce  que,  à  la  veille  de  l'ex- 
piration du  contrat  postal  ac- 
tuel on  a  dû  réduire  l'entre- 
tien aux  réparations  couran- 
tes, en  ajournant  pour  un 
plan  d'ensemble,  les  grosses 
réparations  qu'il  faudra  faire 
en  sus  des  réparations  ordi- 
naires incombant  aux  exerci- 
ce 1905  et  1906  (remplacement 
des  roues,  renouvellement  des 
chaudières,  etc..)  si  le  con- 
trat postal  est  renouvelé. 

Il  n'est  pas  aussi  sans  intérêt 
d'ajouter  qu>e  l'annuité  d'a- 
mortissement et  de  déprécia- 
tion que  chaque  exercice  de- 
vrait normalement  supporter, 
ainsi  qu'il  est  rappelé  ci-des- 

•  sus,  s'élèverait  sans  doute  à 
près  de  400.000  fr. 


435.916  08 


24.016.636  44 


5.733  42 


Le  bénéfice  des  lignes  françai- 
ses, en  1904,  est  ainsi  de  

Sur  ce  bénéfice  des  lignes  fran- 
çaises, nous  avons  à  prélever, 
comme  l'an  dernier,  pour  la 
reporter  à  la  réserve  extraor- 
dinaire,   une    somme  suffi- 
sante pour  compléter,  à  cha- 
que fin  de  trimestre,  au  taux 
de  4  %  admis  dans  nos  cal- 
culs, l'intérêt  des  capitaux  af- 
fectés à  la  réserve  spéciale 
des  pensions  de 
r<;1mitf.  soil      ...      700.000  » 
et,   pour  accrol- 
lr<:  ult  é  r  i  e  u  r  e- 
rnent   le  capital 
de    cette  même 
réserve  dans  tes 
conditions  Indi- 
quées ci-dessus, 
une  somme  do.  ..   4.000.000  . 


24  010.903  02 


4  700  000  » 


Le  solde  est  ainsi,  en  ce  qui 
concerne  les  lignes  françai- 
ses, de    19.310.903  08 

CHAPITRE  IV 
Lignes  Nord-Belges 

Les  recettes  des  lignes  Nord- 
Belges  se  sont  élevées  à  la 

somme  de    19.784.629  99 

présentant,  sur  les  recettes 
de  l'exercice  1903.  qui  étaient 
de  19.392.697  92,  une  augmen- 
tation de  391.932  07. 

Cette  augmentation  "se  répartit 
comme  suit  : 

Voyageurs    +    7.910  65 

Grande  vitesse           —   .  172  87 

Petite  vitesse    +430.993  70 

Produits  divers  ...   —  46.799  41 

Les  dépenses  se  sont  élevées  à 

la  somme  de   7.751.875  6b 

en  augmentation  de  189.303  92 
sur  celles  de  l'exercice  1903. 

La  différence  entre  les  recettes 
et  les  dépenses  fait  ressortir 

un  produit  net  de   12.032.754  31 

dont  il  faut  déduire  les  char- 
ges d'intérêts  et  d'amortisse- 
ment, qui  sont  de   5.919.357  08 

Le  bénéfice  des  lignes  Nord- 
Belges,  pour  l'exercice,  est 
ainsi  de    6.113.397  23 

CHAPITRE  V 

Fixation  du  dividende 

D'après  les  réslutats  ci-dessus  exposés,  le 
dividende  de  l'exercice  1904  se  liquide  comme 
il  suit  : 

Bénéfice  des  lignes  françaises..     19.310.903  C2 
Bénéfice  des  lignes  Nord-Belges      6.113.397  23 
A  ajouter  : 

Report  de  l'exercice  1903   319.500  75 

Le  bénéfice  total  de  l'exercice, 

qui  est  ainsi  de   25.743.801  • 

permet  de  distribuer  un  divi- 
dende de  49  fr.  par  action,  soit    25.725.000  » 
formant,  avec  les  16  fr.  d'in- 
térêt, un  revenu  de  65  fr.  par 
action  entière. 


Le  solde  de  

à  reporter  à  nouveau. 


18.801 


CHAPITRE  VI 

Conseil  d'administration  et  Commission  des 
Comptes 

Le  Conseil  d'administration  a  eu  à  déplo- 
rer, cette  année,  la  perte  de  l'un  de  ses  mem- 
bres, M.  Georges  Motte,  qu'une  maladie  su- 
bite a  enlevé  à  sa  famille  et  à  ses  arois.  Son 
concours  nous  avait  été  précieux.  Vous  vou- 
drez vous  associer  au  regret  que  ia  mort  de 
M.  Georges  Motte  nous  fait  éprouver. 

En  remplacement  de  M.  Georges  Motte,  le 
Conseil  a  nommé  M.  François  Roussel,  prési- 
dent de  la  Chambre  de  commerce  de  Rôu- 
baix,  l'un  des  hommes  qui  ont  rendu  le  plus 
de  services  au  commerce  et  à  l'industrie  de 
cette  grande  v...e. 

Nous  vous  proposons  de  vouloir  bien  rati- 
fier cette  nomination. 

I/e  renouvellement  partiel  du  Conseil  d'ad- 
ministration comprend,  par  l'effet  du  roule- 
ment établi  :  MM.  le  comte  Pillet-Will,  Adol- 
phe Verncs,  le  baron  Lambert.  Frédéric  Poi- 
pet,  le  baron  Henri  de  Rothschild,  Henri  Ma- 
riplle. 

Nous  vous  proposons  de  réélire  oos  collè- 
gues sortants. 

Vous  aurez  à  renouveler  la  Commission  des 
comptes  dont  les  membres  sont  rééligibles  et 
qui  esl  actuellement  composée  de  :  MM.  de 
Snissci,  de  Ronscray,  de  Poly. 


FIN 
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COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  PARIS 

Société  anonyme.  Cap.:  150.000.000  fr.,  entièrement  jsn 


Situation  au  31  Août  1905 
ACTIF 

Caisse  et  Banque   74. 523. 740  71 

Portefeuille   526.118.80180 

Reports   125.666.237  C8 

Correspondants  «  Effets  à  l'Encaissement  »  61.593.346  55 

Comptes  courants  débiteurs   137.283.267  36 

Rentes,  Obligations  et  Valeurs  diverses  . .  17. 140.036  95 

Participations  financières   6.255.588  70 

Avances  garanties   120.611  903  62 

Comptes  débiteurs  par  Acceptations   U7. 437. 738  33 

Agences  hors  d'Europe   7.934.913  06 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   38.806.519  87 

Immeubles   11.332  328  70 

Fr.    1 .274  709  472  73 

PASSIF 

Capital   150.000.000  » 

Réserves   18.710.809  55 

Comptesdechèquesetconipt.  d'Escompte..  518.9f8.068  09 

Comptes  courants  créditeurs   354  401.435  99 

Bons  à  échéance  fixe   62  975.436  » 

Acceptations  .<   114.424.765  68 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   25.205.957  42 

247  Fr.    1.27 '..709  472  73 


CREDIT  LYONNAIS 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  entièrement  versé  : 

DEUX     CENT     CINQUANTE  MILLIONS 


Bilan  au  31  Août  1905 
ACTIF 

Espèces  en  caisse  et  dans  les  banques.  141.0o2.139  52 

Portefeuille   1 . 104.266. 482  34 

Avances  sur  garanties  et  Reports   441. 706. 905  52 

Comptes  courants   441. "08. 115  30 

Portefeuille  titres  (Actions,  Bons,  Obli- 
gations, Rentes)   6-817.285  29 

Immeubles   3  7  000.000  » 

Comptes  d'ordre  et  divers    28. 805. 259  60 

Fr.  2.201.356  187T: 

PASSIF 

Dépôts  et  Bons  &  vue   774.588.526  60 

Comptes  courants   899.272.738  71 

Acceptations   137.381.441  13 

Bons  à  échéance   42-241.226  49 

Comptes  d'ordre  et  divjrs   87.872  254  64 

Réserves  diverses   100-000.000  » 

Capital  entièrement  versé   250-000  000  » 

Fr.  2.201  356-187  57 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  Président  du  Conseil  d'Administration, 
A.  MAZERAT. 

Les  Administrateurs  délégués  à  la  Direction  Générale, 
248  Edm.  FABRK-LUCE,  B°n  HRINCARD. 


Chemins  de  fer  de  Paiis-Lyon-Méditerranée.  — 
L'Hiver  à  la  Côte  d'Azur.  —  Billots  d'aller  et  re- 
tour col'ectifs  de  2e  et  3'  classes,  val  tbles  jusqu'au 
15  mai  1906.  Du  \"  octobre  au  15  novembre  L905, 
la  Compagnie  délivre  aux  familles  d'au  moins  trois 
personnes  voyageant  ensemble,  des  billets  d'aller 
et  retour  collectifs  de  3'  et  3*  classes  pour  Hyèrcs 
et  toutes  les  gares  P. -L. -M.  situées  au  delà  vers 
Menton.  Le  parcours  simple  doit  être  d'au  inoins 
400  kilomètres. 

Le  coupon  d'aller  de  ces  billets  n'est  valable  que 
du  loi  octobre  au  15  novembre  l'.n>5. 

Le  prix  s'obtient  en  ajoutant  au  prix  do  'i  billets 
simples  ordinaires  'pour  les  deux  premières  per 
sonnes),  le  prix  d'un  billot  simple  pour  la  troi- 
sième personne,  la  moitié  de  ce  prix  pour  lu  qua- 
trième 61  chacune  des  suivantes. 

Arrêts  facultatifs.  —  Faire  la  demande  de  billets 
quatre  jours  au  moins  à  l'avance  a  la  gaie  de  dé- 
parl 
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BOURSE   DE  PARIS 


Z    B  g 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


K  3 

s  y, 
o  s 


CLOTURE 


SEMESTRIELLE 

juin 

déc. 

1904 

1904 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


i3.750.0OC 

•25 

3.375.000 

25 

8.750.000 

25 

18.750.000 

25 

2.250.000 

25 

14.  000. 000 

25 

5.000.000 

25 

.'5.000.000 

25 

6.250.000 

25 

300.000 

25 

1 «.750.000 

25 

12.500.000 

25 

275.000 

25 

7.500.000 

25 

400.000 

25 

•8.750.000 

125 

1 <5. 000.000 

125 

3.125.000 

25 

400.000 

25 

2,000.000 

25 

4.000.000 

25 

10.625.000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Je» 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoortliif, 
The  Eaot  lui  ftijrltUrjilin 

Ferrelra  

French  Rand  

Geldenhuls  Estate.. 

A.  Goerz  et  O  

Kleinfontein  (New). . 

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  . 
May  Consolitated  . . . 

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Slmmer  and  Jiek  (ut.  ■•■<.) 
Transvaal  Gold  Flelds. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

21 

22 

50 

14 

75 

14 

n 

75 

15.000.000 

500 

16.50 

23 

50 

17 

25 

17 

•25 

17 

«8.750.000 

125 

1000 

61.50 

9C 

60 

52 

50 

40. 000. 000 

125 

•137.5 

198.50 

234 

193 

50 

188 

183 

M.OOO.OOOfr 

(00  il 

330 

5*4 

608 

49:, 

437 

473 

50! 

47 

7i 

82 

52 

4S 

42 

25 

145 

140 

144 

114 

108 

5') 

103 

68.50 
170 

65.50 
53.25 

84 
67 

71 

55 

50 

69 
5t 

50 

6< 
50 

75 
75 

COMPAGNI 

69 

53.50 

61 

35 

50 

33 

25 

31 

50 

80 

55 

82 

68 

50 

63 

50 

63 

50 

10.000.000 

25 

120 

94.50 

101 

83 

50 

79 

1i 

'>•> 

87  .-500.000 

•25 

93 

101 

109 

90 

75 

88 

86 

50 

175 

96 

91 

7i 

71 

71 

11.250.000 

25 

865 

264 

293 

50 

233 

51 

225 

50 

218 

5  '| 

10.000.000 

25 

125 

•241.50 

26? 

50 

■227 

5) 

224 

220 

18.125.000 

25 

.««  340 

41.25 

59 

J5 

42 

50 

42 

40 

251 

7.500.000 

25 

65.  su 

79 

56 

25 

53 

51 

50 

12.500.000 

25 

196 

163.50 

18-2 

131 

126 

121 

37.500.000 

25 

262 

282 

278 

riO 

149 

50 

142 

138 

13.750.000 

25 

75 

17.75 

20 

10 

9 

12 

12.500.000 

25 

85 

52 

41 

42 

36 

50 

50.000.000 

25 

77.50 

37 

15 

15 

14 

12.500.000 

25 

Z    B  3 

S.g»J 
z  ^  ^  fa 

O  —a 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

8RMKKTRIKI.LK 


30 

juin 
1904 


31 

déc. 
1904 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) . 
Huanchaca  (Argent) . 
Laurlum  greo  (pltakrtirf.) 


47 

41 

25 

50 

26.50 

31 

473.50 

4  4 

453 

452 

450.5' 

87.25 

102.  f>0 

150 

147 

138.50 

51 

57.50 

60 

50 

56 

54.50 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


Bechuanaland  li,ltr«tli«. . 
Brlt.  Sth.  Afric.  (Ck*rt*r«d) . 

Cassinga  

Dynamite  duTransvaal 
Gerste  Fabriekenlutllltrl» 
GoldQelds  («•■•Util,  iriluln 
3enderson  Transv.  iititt 
Kokumbo  (o.«u  l'hoir»).... 

Oceaaa  Company  

Mossamédès  (Gie  de)... 
Mozambique  (Gie  dsj... 
Randfontein  Estâtes... 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

29 

50 

35 

28 

5  i 

27  9.") 

27 

125 

47 

50 

5J.2 

55 

50 

57.25 

54. 

50 

35 

^5 

31. Su 

3J 

7  i 

39.50 

29 

50 

91.25 

112.50 

164 

50 

212  50 

171 

50 

166.5  J 

162 

125 

3> 

40 

40 

40 

40 

30 

22 

75 

3 

16 

16 

16 

107.50 

41 

25 

47  50 

37 

36.25 

35 

25 

25 

13 

19  50 

1  i 

2> 

13  50 

13 

75 

35 

50 

35  5l- 

30 

75 

31.25 

30 

75 

16.25 

7) 

8i.«a 

67 

7.T 

65 

63 

103 

10Î.5 

85 

25 

81.50 

78 

75 

BOURSE   DE  LONDRES 


< 

ES 
< 


NOMS 


DES 


COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30^ 
Juin 
1904 

31 

Déc. 
1904 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Witwatersrand) 


275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
81.000 
360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
1*5.000 
300.025 
848.730 
90.000 
900.000 
590.000 
300.000 
200.000 
300.000 
150.000 
160.000 
500.000 
600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.895 
231.250 
325.000 
351.269 
470.000 
550.000 
400.000 
111.500 
288.750 
949.620 
325.000 
100.000 
200. 0OC 
450. 000 
450.000 
300.000 
165.000 
448.98b 
500.000 
•/70.000 
750.000 
.000 
.000 
.000 

WO.ooo 

540.00)0 

ao  oo', 

MO.OOo 
•00. OO*. 
■0.000 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolldt  Deep  Levels.. 

Chlmes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Diiefonteln  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferrelra  

Ferrelra  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuls  

Geldenhuls  Deep  

Geldenhuls  Main  Reef. . . 

Glnsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubllee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knlght's  (WitwaUrsriod)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Bloclt  B  

Luipaard  Vlei  (New)  

Main  Reef  Consolidated 
May 's  Consolidated  (Ntw 

Modderfonteln  

ld.  Extension. 
Meyer  and  Charlton 

iNlgel  

.Nlgel  Deep  

ourse  Deep  

Primrose  (New;  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

aandfontein  

Rletfoniein  (New)... 

ttoblnson  

Robinson  (Deep)  

ttose  Deep  

aallsbury  (New;  

3immer  (New; ....... 

l'reasury  

United  Mu.  Rf.  Roodepi 

Van  Ryn  (New;  , 

Village  Main  Reef  

Weuiiner  

vV est  Rand  Mines  ... 
Witwatersrand  Deep! 
Wolnuier  

|   i\-ipt>t»  t  ut. 


60 
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2  1/4 
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1  5'8 

1  9  lt> 

1  1/8 

1  5/16 

15/16 

15/ 16 

11/16 

1  3/8 

1  1/2 

11/16 

5;8 

5/3 

3/4 

15/16 
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5 
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13 
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14  3/8 
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13  1/2 

14  1/4 

16 

14 

14 

13  1/2 

5  1/16 

5  3/8 

4  3/16 

4  1/16 

4 

5 

5  1/8 

4  1/8 

3  7/8 

4 

a  9/16 

3  7/16 

2  3/8 
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2  1/16 
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9  3/8 
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7  1,2 

7  5/16 

u 
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19  1  2 

i9  1/2 
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2  7/8 
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1 
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1 
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5 

4  7,8 

il  l/i 

11 

6 

5  3/» 

5  1/2 

1  15/16 

2  7/17 

1  9/16 

i  1/2 

1  7/16 

3  13/16 

4  5/8 

3  15/16 

3  13,16 

3  5,8 

3  1/2 

4  7/8 

;  i,i'.- 

il  o  - 1  il 

>-3 

H 
a, 


fa  " 

<  s 
a  a 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

31 

Juin 

Déc. 

1904 

1901 

30MP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350.300 
.102.500 
400.000 
.375.000 
325.000 
.000.000 
.250.000 
575.000 
200.000 
400.000 
466.593 
570.000 
.267.507 
100.000 
225.000 
751.077 
300.000 
604.225 
930.000 
197.436 


100 


*.nglo-French  Expl... 
Sarnato  Consolidated 

Bechuanaland  

Chartered  (Britiih  S.  A.  0°) 
Charterland  Gold  de  Ida.. 
Cons.  Gld.  Flds  9.  A.  Oef . 

Id.   QYa  Préférante.. 

ld.  B  %  %  Deoentu  res. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Maahonalaad  A,£ency... 
Matabele  Gold  Reef  s  «ce. 

Mozambique  C°  

Oceana  Consolidated... 
Rhodesia  Cxploratloa  . 

Shodesia  Golddelds  

Transvaal  Oousolidt... 
Id.        Gold  Fields. 

ld.     Gold  MiuiugSstat 

Willoughby's  Consul  

Zambesia  Exploring. . . . 


3  3  8 

4  3/4 

3  1/8 

3 

2  u/ie 

3  3/16 

2  1/8 

2  1/16 

1  116 

1  ô  15 

1 

1 

1  3'i 

2  5/i6 

2  l  '8 

2  3  16 

5/16 

7/16 

3/8 

3  8 

i  1/12 

8  1/2 

6  M/16 

6  9/16 

25/0 

26/0 

21/6 

21/6 

107 

108 

103  1/2 

(03  1/2 

1  7/16 

1  7/16 

1  1  2 

1  1,2 

15/16 

1  5/16 

1  1/16 

1 

9/16 

3/8 

8/6 

8 '6 

1  7./ 16 

1  7/lf 

1  1/4 

1  1/4 

1  5/8 

1  7/8 

1  1/2 

1  1/2 

3  1/4 

4  11/16 
1/4 

3  1 5  15 

3  15  16 

4  3/4 

3/16 

3  16 

1/4 

4  5/16 

3  5/:6 

2  1/4 

3  3,  16 

2  9/16 

3  3/16 

2   1  B 

50 

1  15/16 

2  1/8 

1  3/16 

1  1/8 

6/0 

3/4 

1  2 

9/0 

1  7/16 

2  1/2 

1  15.16 

1  15/16 

COMPAGNIES  DIVERSES 


.  250 

ooo 

i 

Exploration  G"  (New;  

'632 

J06 

l 

Johannesbg.  Coqs.  Iuv  . 

500 

000 

1 

Id.  WaterwHs.. 

250 

000 

i 

Id.       Tramways  . . 

i.OOO 

000 

10 

National  BanK  3.  A.  R... 

200 

000 

1 

New  African  Compauy .. 

1.000 

000 

l 

Robinson  Bank  

250 

000 

1 

3.  Afrlcan  Gold  Trust... 

500 

ooo 

1 

Tati  Concession  

450 

ooo 

1 

Transvaal  Coal  Trust... 

13,  16 

7,8 

1 

l  1  '16 

2  7/8 

3  1/8 

2  3/16 

2  i/8 

1  3/16 

2  1/8 

2  1/16 

•2  1/6 

5/8 

3/4 

3/4 

16 

18  5/8 

16  1/2 

16  1/2 

1  7/8 

2  1/4 

1  3/4 

i  11/16 

1  3/3 

1  1/2 

1  3  8 

1  3/3 

5  1/16 

7  1/8 

5  7,16 

5  t  S 

1/2 

11/16 

5,3 

9  16 

2  1/8 

3  1/2 

2  11/16 

2  i  a 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175 

000 

1 

25/9 

140 

000 

1 

dannaa's  Brownnill  .... 

3  3/8 

io0 

000 

1 

Cane  View  Consola  

1  1/4 

ioO 

6o.i 

l 

louJ.  4e  JV.  Aast.  Expl. 

7/16 

000 

000 

1 

4 ou Jt  Morgan  

vVtjat  Aastr.  Golddalds. 

2  3/8 

200 

000 

1 

5/16 

il 

000 

1 

drilllaat  Bloc*  

1/2 

.160 

00U 

8/0 

3  roue  a  Hill  Proprlet  

1  13/16 

112 

000 

1 

douai  Kalgurli  

1  3/8 

>20 

000 

1 

5  1/2 

23,0 
3  11/16 

1  1/^ 
1  i/0 

2  7  8 
5/16 
9,  le 

2  3/16 
1  1/lc 
6  1/16 


25  0 

1  9/16 
11/6 

2  7/8 
2  3 

7/16 
49.  ô 
1  9/16 
6  3/16 


MINES  DE  DIAMANT 


721 

500 

1 

.948 

955 

S 

'.263 

02o 

100 

.Vuj 

■ 1  " 

Oousolidt.  Bultfoateln.. 
Oe  Beer  s  ordinaire 

ld.  5  %  Deneuture. . . 
i?j"r>vJ7.".H  îS.»°'. 


29/6  |  2;/6  !  23,6  | 
.1  19  1/16,  18  1/8  1 17  16/16' 
.1  107       i  106  il  105  I 


1  9  16 

12  0 

2  7/8 
2/3 

7/16 
50,0 
1  9/16 
6  1/4 


28,6 
l?  3/4 
K6 


3  1/13 
1  15/16 
1 

2  1/8 
3  8 

6  7/16 
23  6 
103  1/2 
1  3/8 
1 

1/2 
1  3  16 

1  7/16 
3  15/16 

3,  16 

3  1/16 

2  1/8 
1  1/8 

9/6 
1  7/8 


1  3  16 

2  l/lo 
•2  1/16 

3/4 
16  1/2 
1  5/8 

1  3/8 
5  1/16 

1  2 

2  3.8 


Si  3 

1  9/16 
12,0 
•2  15  10 

2;  3 
7/16 

51/0 
i  7/8 
6  5/16 


28 

17  15/16 
105 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 
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Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


Cl 

.loi 


llllUn 

22223 
3112 

25934 

i  Titres 

5.5k 
852.600 

56  42' 
108. 1EC 


Î0582 
153.842 
1036471 
» 

44  0  5H 
228.122 
69.526 

434.036 
» 

63.598 

409.538 
l 

385  450 
18*136 


73.49' 
1403661 
79.870 
768989 
976.889 
945.779 
479.19" 
484.29! 
499-194 
599.440 
228.23 
147.59 
116464 
176.194 
04- 61 
42  64, 


182.500 
125.000 
40.001 
50.001 
300. 000 
60.000 
400.000 
160.001 
60.00C 
500.000 
100  OOt 
100001 
00.001 
240.  00( 
80.001 
40.001 
30.001 
40. OOt 


67.921 
(14  •  B*' 
80.000 
62 
101 
17».  S! 
40.54 
416  < 
.07.1 
16  H 


501 
40C 
,0C 
lût 
50C 
50( 

m 

10C 
401' 
10( 

soc 

10C 
500 
125 
500 
125 

toc 


50i 


ItblV.M 

l32.0S' 

rn  >.-.. 

147.331 


ÉSIGNATION  des  VALEURS 


IKTlltTS 

«g  1904 


Coin  ttmf.  juill. 

79ÔT^Î90T 


RENTES  FRANÇAISES 


„  (  Terme.  (  „ 

* \  Compt.»  3 
%  Amortissable  j  Tejme.j  3 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  K  % 

(gar.  France)  Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

866  4  %  

869  3  94  

1811  3  94  

—  quarts  

875  4  %   

876  4  %  

1892  2  X  94  

.  quarts  

1894-96  2  V,  %  

-  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  94   

—  quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés). 

—  cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %... 

Foncières  1883  3  94  

—  188  6  2.60  %.... 
Communales  1891  3  %... 

—  189  2  2.60  % 
Foncières  1896  2.60  %.... 
Communales  189  9  2.60  %.. 
Foncières  1903  3  %  (100  f.p' 
Bons  de  ÎOO  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

-  -  1881 

Immeubles  de  France. 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANC 

(ACTIONS  A  TERME) 

Banque  de  France  nom 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
CrécLF.et  Ag.  d' Alg.  2501  pi>t> 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Fr"  p'  le  Corn"  et  1  Indus1" 
Banque  Union  Parisienne 

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  BT  ObL.  AU  COMPTANT 

Act.  Bône-Queima  

Obi.  —  3  %.... 
Act.  Départementaux  

Obi.      —      "94  titres  bleu 

—  —       ^  %  tltr.  rougf 

—  Économiques  3  %... 

Act.  Est-Algérien  

Obi.  —  3  %.... 
Act.  Est  

—  —   de  joui»»  

Obi.    —    M  54  56  5  %  

—  -  3  %  

—  —  3  %  uouv  , 

—  -  «n  

—  —  AnuoiiM  3  %  

—  Or. -Ceint,  de  Paris  3 


15 

2  5C 
2  5C 
17  5C 


20 
12 
12 
3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 


35  41 
50 
12  50 
38 
27  50 

12  50 
27 

13  1 
40 
M 

5 
15 
15  62 
10 
l.C 


43  8 


96  85 


481 
81  2E 

50  i 


97  85 
99  . 


477  .. 

79  75 
495  '  '. 


555 
142 
413 


560 
558 
379 


378 


414 


400 


478 
399 


122 
139 


4700  , 

115 

444 

700 

600 

490 

690 

617 

805 
1110 
85 

325 

623 

198 

192 

30 


710 

447 

680 


435 
710 
448 
910 
417 
660 
453 
455 


555  .. 


372 
372  .. 


443  . 

90  50 


444 
399 


498 


116  . 
138  . 


i820  . 
1160  . 

430  . 

730  . 

600  . 

499  . 

690  . 

620  . 

780  . 

125  . 
91  50 

313  . 

624  . 

220  . 

550  . 

140  . 


673 
444 
680 


423 
670 
440 
887 
390 

4M 
440 


i  sept. 

28  sept. 

..et. 

99  ib 

QQ  7=. 

QQ  72 

on  -n 

39  7( 

99  65! 

1  AA  Ac. 

t  riA 
1UU  .  . 

i  AA  Aé. 
1UU 

QQ  Ie. 

yy  10 

489  50 

483 

81 

85 

84  50 

510  .  . 

508  . 

559  .  . 

559  .. 

558  .. 

479  .. 

435  .. 

488  . 

412  . 

412  .. 

412  .. 

107  . 

109  .  . 

108  25 

5"  6  25 

578  50 

579  50 

576  .. 

579  .. 

577  . 

392  .. 

391  25 

393  75 

100  .. 

100  5v 

100  25 

892  .  . 

392  50 

395  . 

100  .. 

100  .. 

100  . 

440  .. 

436  50 

437  .. 

110  .. 

109  75 

110  50 

431  .. 

425  . . 

427  5u 

107  .. 

106  50 

107  .. 

433  . 

432  .. 

432  50 

iè  50 

86  50 

409  .. 

411 

411  .. 

490  .. 

490  .. 

488  50 

510  .. 

511  .. 

511  25 

506  .. 

505  50 

504  •  ■ 

453  75 

454  .. 

453  7.5 

492  .. 

489  75 

484  .. 

407  5( 

409  .. 

401  .. 

483  50 

482  .. 

m  ..• 

492  .. 

49u  . . 

492  50 

487  .. 

487  . 

490  .. 

495  50 

496  .. 

496  50 

60  .. 

59  50 

67  . 

60  . 

59  75 

60  .. 

569  .. 

576  .. 

599  . . 

455  50 

452  .. 

135  50 

138  .. 

16  i  '. 

162  .. 

)832 
I5(j7 
475 
850 
650 

725 
687 
919 
1179 
167 
332 
647 
249 
905 
190 
63 
1375 


730 
458 

455 

454 

447 

725 

45^  ! 

979 

451 

668 

460 

465 

42  i 

465 

466 


5900  ■ 
1518 
470  . 

650  '. 
500  . 
728  . 


1153  . 
162  . 

647  . 

246  . 
911  . 
203  . 

69  50 
1373 


.20 
456 

4.)6 
456 
448 
725 
45  i 
988 
451  . 
068 
470  5u 
46S 
423 
465 
468  : 


3900 
572 
4'.3  50 
381 
670 

734 
690 
93  1 
164  .. 
160 
334 
639 
258 
926 
198 
67 
1450 


:07  5 

;60  . 

739  . 

450  . 

4<8  . 

447  2; 

725  . 

454  . 
1  100 

455  . 
6/t  6 
479  . 

408  B 
427 
466 
464 


lombre 
e  Tllrei 


800.000 
3.576 
202.331 
274.545 

45. 16' 

44.246 
216.136 
878541 
692748 
326.238 
81  325 
232.920 
47347: 
673.686 
02.336 
2865609 
378.587 
154.389 
40.027 
477.634 
22.366 
3238166 
425406 
1717565 
250.81> 
253.137 
318i  391 
368070 
U0.814 
28.903 
79.31 
146.503 

48.553 
249.370 
300.000 


74.33" 
60.000 
71.555 
40.000 
19  763 

316.23 
80.000 

120-000 
13.550 
20.450 

100.000 

200.000 
62.060 
64.000 

100.788 
57.561 

106.000 
60.000 
16.000 
14.660 
35.340 

125.000 
50.000 
40.001 

1363000 
208.85 
100. 001 
40.001 
100,000 
70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


50C 

ooe 

501 
50( 
50C 
SOC 
SOC 
50C 
50< 
500 
SOC 
500 

50( 

500 
500 
500 
501' 
50C 
500 
500 

» 

50f 
501 
506 
50f 
500 
501 
501' 
"00 
60i 
50C 
50( 

50i 

50C 
250 


SOC 
50C 
500 
501 
25f 
» 
500 

soc 

501 
» 

101 

251! 
500 
50C 
■250 
500 
100 
2 

50( 
250 
» 

toc 

50'. 
50( 

500 
500 
» 

soc 

10( 
SOI 
501 
SOC 
301 


Upilil  ei 
loœbre  de  Titre 


.189781.954 
9.121.700 

87. 698. 500 

.21306  200 
4.823.300 

18  388.200 
8.613.700 
57  310 

.1153*2.000 
761.850 

H  5000. 000 
4.60V. 240 
,5.971  060 

20.308.5SO 

671830.400 


ÉSIGNATION  dbs  VALEURS 


Acl. 
Obi. 


Lyon. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi, 


Act. 

Obi. 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi. 
Act. 


Midi. 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  % 
Dauphiné  3  %  .... 
Genève  57  3 
Méditerr.  52-55  3 
3  %  fusion  anc.  .. 
3  %  fusion  noay.. 
5  ^   

Vict.-Emm.  62  3  S 


Nord. 


3  94  

3  %  nouv. 


-  3  %  

—  3  94  nouv  

—  2  %  %,j.avr.et  oct 
Nord-Est  franc.  3  94  • 
Orléans  1 

—  jouiss  1 

—  3  94   

—  3  %  1884  

—  2  %  94  1895... 
Grand  Central  3  94  I89î 
Ouest  

-  3  94  

—  3  94  nouv  

-  2  %  %  

Ouest- Algérien  

-  3  94- 

Réunion  (Ch.  de  fer  e 


Port  de  la). . 
la  Fr 


Sud  de  la  France 

-  3  94 

Métropolitain  de  Pari; 


SOC.  INDUSTR.  FRANC 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp1*  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
C"  G"  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —        jouiss . . 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction 
Aguilas  (Compagnie  d').... 

Electro-Métallurgie  

Malrldano  (Miues  de)  

—  —  jouiss. 

Mines  dorlC1'!")  

Métaux  (Cu  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  B'  à  lots  1884 
Canal  maritime  de  Suez 

—         parts  de  fond. 
Dynamite  Soc.  Centrale  de 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston . 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  %  %{ch.  fixeMlio 
Argentine  4  %  1896... 
_        4  94  1000... 


Brésil  4  S  %  1888  

—  4  94  1880  

—  5  %  1898  

Bulgarie  5  %  1806   

Onine  4  94  or  1805  

Congo  .ots  1888  

Danemark  3  %  1804   

Eeypte  (Daïra-Saiiich  4  94) 

—  Unifiée  7  94)  

—  Privilégiée  .;  \  %) 
Espagne  4  94  Extérieure 


nittlTs 

Ceiri  eeap 

.  Iilllel  ' 

îours  de  clôture (1905) 

■  1904 

1903 

1904 

!1  sept.  ; 

8  sopt. 

O  1  ici. 

55  .. 

420  ..  1 

315  .. 

1427  .. 

1432  .. 

1131  .. 

471  .. 

472  .. 

462  .. 

15  .. 

454  .. 

451  . 

463'  . . 

462  . 

463  50 

462  . 

464  . 

15 

462  .. 

462  .. 

m  . . 

15 

453  .. 

463  50 

466  50 

15  .. 

456  .. 

452  .. 

467  . . 

465  .<• 

469  . 

15  .. 

452  .. 

448  .. 

470  50 

46S  50 

468  50 

12  50 

412 

425  .. 

427  .. 

427  .. 

15  ._ 

469 

471  » 

50  .. 

1190  .. 

1160  .. 

122-2  .. 

'.228  '. 

1225  .! 

15  . . 

452  . . 

448  . 

463  50 

46b  .  • 

467  .. 

15 

449 

448 

470  .. 

469  50 

467  .. 

fit 

1 860 

1745 

1850  .. 

(853  .. 

1850  . 

15  .. 

469  .  . 

466  .  '. 

474  50 

472  .. 

475  .. 

15  .. 

465  .. 

459  .. 

483  .. 

479  25 

476  .. 

12  50 

422  .. 

436  . . 

434  . 

433  .  • 

15  ., 

465  25 

465  .. 

459  50 

59  .. 

1490  .. 

1418  .. 

1520  . 

1500  .. 

150)  . 

44  .. 

1040  .. 

995  .. 

1021  .. 

1075  .. 

1078  . 

15  .. 

459  .. 

454  .. 

467  .  ■ 

466  . . 

468  50 

15  .. 

454  .. 

448  .. 

472  50 

469  50 

469  50 

12  50 

rit 

411  *  . 

429  . 

427  .. 

420  5 

56i  25 

464  . 

46 1  . 

38  50 

900  .. 

852  .. 

950  . 

947  50 

933  .. 

15  .. 

.  ■ 

463  .. 

464  . 

467  .. 

15  . 

450  .. 

445  . . 

468  50 

469  .. 

464  75 

12  50 

425  .. 

425  .. 

419  . 

25  .. 

630  .. 

615  . . 

650  .. 

644  . 

650  . 

15  .. 

442  .. 

438  . 

452  .. 

452  2o 

451  50 

450  .. 

450  .. 

9  .. 

207  .. 

270  !.. 

15  . . 

425  ,. 

422  . 

4 '.8  .. 

448  . 

448  25 

15  . . 

610 

501  . 

579  .. 

580  .. 

575  . 

17  50 

337  . . 

28  50 

615  . . 

615  . . 

661  .. 

630  .. 

79  . . 

1980  . . 

1868  .. 

915  .■ 

1937  . 

191 6 

32  50 
80  .. 

598  .. 

680  '! 

764  .. 

725  .. 

878  .. 

902  . 

880  . 

67  50 

437  . . 

465  . . 

612  .. 

640  .. 

6iù  .. 

117  . . 

162  .  ■ 

200  .. 

199  . 

201 

10  •• 

180  . . 

224  . . 

318  .. 

30S  . 

313  . 

665  . . 

540  . . 

820  .. 

815  . 

816  .. 

275  . . 

192  . 

400  .. 

403  . 

400  .. 

i  50 

80  .. 

102  . . 

191  .. 

189  . 

18)  . 

10  . . 

192 

212  .  ■ 

290  . 

290  . 

286  .. 

62  . . 

30  . . 

50  . 

5J  . 

50  .. 

57  50 

529  . . 

552  . . 

621  .. 

6l5  59 

611  . 

10  .. 

175  .. 

183  . . 

2.2  .  . 

240 

243  . 

163  .. 

180 

350 

315  . . 

385 

19  .. 

9  &C 

20  .. 

19  50 

19  5. 

9 

190  .. 

110  .. 

176  .. 

177  . 

173  . 

27i  .. 

244  .. 

376  .. 

370  .. 

370 

17  50 

515  .. 

583  .. 

670  . . 

fi*;  & 

703 

5  .. 

280  .. 

325  .. 

1  iU  . 

444 

485  . 

4  .. 

90  .. 

82  .. 

83  . . 

80  •  • 

*)Ji  e  11 
JO  v  U 

25  .. 

475  .. 

430  .. 

567  . . 

420  .. 

495  .. 

515 

49  0 

128  .. 

106  . . 

1 16  . . 

1 15  • 

1  on 
1  ■ 

139  60 

3925  .. 

U95  .. 

4V2  0  . 

4525 

64  56 

1750  .. 

1885  .. 

20 iU  .. 

'2075  • 

*20tf5 

30  . 

621  .. 

557  .. 

5S5  . 

575  ■  ■ 

583 

10  .. 

135  .. 

153  .. 

•21»  . 

21*2  • . 

211 . 

3J  . 

590  .. 

526  .. 

375  .  • 

35*2  •  ■ 

■J1A 

25  . 

625  .. 

690  .. 

85 1  ■  • 

830  ■  ■ 

835  • 

50  .. 

915  .. 

890  .. 

:>;7  . 

Eii 

O  75  . 

535  . 

16  5t. 

315  .. 

283  .. 

36i  . 

365  .. 

366  . 

j     2  51 

93  2' 

>    60  41 

9l)  .' 

i  . 

89  2 

4  . 

80  2( 

>    85  31 

9i  : 

>    94  . 

î  94  .. 
Oi  5i 

4  . 

79  21 

)    85  9( 

>     97  31 

J    97  • 

)    *  • 

102  8 

j   100  8( 

103 

101  t>c 

09  80 

4  5t 

82  6 

>    83  5 

)    96  5< 

96  50 

4  . 

77  a 

>    78  r 

89  5 

5  . 

102  7 

S   104  21 

1   100  N 

>  106 

105  .T 

5  . 

431  . 

431  . 

181 

480  51 

>  ...  . 

>  98  6." 

4  . 

103  2 

)     93  51 

>     98  8" 

82  . 

77  . 

82  . 

70  M 

>    84  ■ 

3  ; 

95  2 

i    88  6t 

,  102  2! 

4  . 

102  4 

)    102  . 

102  1 

1  ...  . 

4  . 

106  5 

3   106  S 

.    101  1 

1    107  8! 

>    108  J 

3  61 

)    102  6 

)   101  0t 

10.  ; 

»    104  M 

)  104  83 

4  . 

90  3 

i    87  6 

M  1 

,     <j',  ■>■ 

1  [  93  2  . 

L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


Tablean  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


INTÉRÊTS 

Coors 

coup,  juillet 

Cours  de  clôture 

i  ombre 

Tal. 

•  n  1  QO^ 

on  iauo 

.1  si 

pt 

pt 

5  oct. 

U  film 

nom. 


l«U .  UUU 

500 

3  50 

585 

545 

l  Afi  Afin 
IOU . uuu 

500 

15 

252 

244  . . 

245 

244 

50 

240 

50 

Ofift  Afin 
fiUU . uuu 

250 

10  20 

230 

238  . . 

270 

270 

flQ  *3AA 

oy . ouu 

500 

2  50 

95  50 

92  35 

90 

50 

90  50 

"276 .214 

500 

4  . . 

104 

50 

104  . . 

99 

25 

97 

50 

96 

8o 

qo  rif>n 

yy . 66  i 

500 

4 

103  40 

104  10 

105 

■J7 

105 

10 

105 

519 . 15*2 

500 

25  . . 

402 

443 

494 

494 

495 

l 

500 

3 

93  25 

94  70 

ïS7 

50 

87 

50 

87 

!0 

1.522Î53/ 

500 

3  50 

99 

20 

99 

15 

99 

500 

1 

30 

32  15 

70 

55 

70 

25 

70 

10 

1 

500 

22  50 

514 

516  . . 

5x9 

527  50 

510 

OO  AOQ 

500 

3 

' 

88 

10 

S8 

30 

tco' iyo 

500 

4 

85 

'an 

89  . . 

*  ! 
9-1 

94 

90 

95 

'ÎAtA/i  Ta 
■ÎUiïU'i 

500 

4 

84 

75 

88  . . 

93 

93 

90 

93 

5< 

I^Cï  AAA 
iî>U  .UUU 

500 

4  . . 

83 

86  25 

94 

90 

94 

20 

93 

75 

405.940 

500 

4  . . 

101 

90 

102  . . 

94 

55 

94 

87 

95 

95.228 

10£ 

4 

101 

60 

101  15 

94 

75 

94 

80 

94 

50 

4Qf\  A(iA 
*yu . UUU 

500 

4 

102 

50 

101  50 

93 

97 

93  8b 

94 

20 

•son  i  fin 

Ov\J  1  OU 

500 

4 

101 

60 

101  . . 

93 

50 

93 

75 

93 

,0 

222477 

500 

4 

101 

50 

101  . . 

97 

25 

96 

75 

92 

9, 

^5 .241 

500 

4  . . 

102 

50 

101  35 

94 

iO 

94 

25 

93 

| 

45 . 587 

500 

4 

104 

102  . . 

94 

w 

94 

25 

92 

90 

92 .334 

500 

4 

102 

102  25 

94 

50 

94 

60 

93 

■M 

192. 141 

500 

3 

87 

88  75 

81 

30 

81 

25 

80 

50 

204 .910 

500 

3  50 

96 

50 

98  60 

86 

40 

85 

35 

83 

35 

228 . 277 

500 

4 

71 

50 

79  .. 

84 

02 

83 

10 

83 

92. 121 

500 

440  . . 

489 

490 

490 

55 . 4 1 1 

500 

3 

i nn  non 

500 

3  50 

99 

75 

ico 

50 

101 

69.297 

500 

3 

102  25 

*  * 

100  50 

101 

50 

101 

101 

30 

o  lu  ■  U  lt> 

500 

1 

52  60 

91 

62 

91 

15 

90 

05 

500 

20  . . 

465 

460 

467 

468 

465 

1074480 

500 

20 

502 

501 

502 

504 

5C2 

50 

166- lui 

500 

25 

518 

484  .. 

4S4 

482 

481 

Oï . toi 

500 

4 

115 

60 

112.243 

500 

20  .. 

440 

450  .. 

456 

460 

139.170 

500 

20  .. 

496 

498  .. 

487 

491 

493 

95!816 

500 

3  50 

100  75 

101  .. 

102 

10 

102  20 

102 

2 

140.000 

500 

3  50 

55  25 

59  . 

73 

73  25 

72 

5q 

45.892 

500 

120-875 

100r 

325.000 

5£ 

52.000 

500 

120.000 

5£ 

20  c. 

445 

440  .. 

486 

484 

486 

110.000 

5£ 

11  50 

202 

205 

217 

200.000 

200 

16  p. 

555 

554  .. 

615 

40.000 

500 

33  50 

645 

630  .. 

1002 

£98 

996 

100  000 

500 

16  25 

570 

608  .. 

608 

611 

611 

40.000 

» 

IITIKITS 

<i  1903 

Conn  eomp.  islllel 

- 

Co»r«  de  clôture 

1902 

ltfO.'i 

'.'1  -Opl. 

28  sept. 

5  OCt.  » 

40  . . 
12  . . 

1305  .. 
586  .. 

1324  .. 
662  . . 

liOO  .. 

817  . . 

816  . . 

810  . . 

26  •  ■ 

490  .. 

555  . . 

554  . . 

537  . . 

510  50 

210  . . 

158  .. 

182  . . 

180  .. 

194  .. 

15  .  ■ 

274  .. 

276  .. 

2)5  . 

27 i  . . 

280  . 

15  . . 

275  .. 

277  .. 

270  . . 

276  . . 

28  . . 

760  .. 

730  .. 

730  .. 

723  . 

732  . 

15  . . 

469  .. 

473  .. 

449  50 

448  50 

446  •  • 

15  .. 

..  .. 

44  2  23 

440  . . 

442  . 

15  . . 

. . 

432  50 

431  50 

428  •  ■ 

15  . . 

438  . 

438  . 

435  .. 

11  . . 

155  .. 

205  .. 

2S8  . 

289  . . 

288  •  ■ 

•  • 

85  . . 

88  .. 

110 

108  . . 

112 

15  . . 

318  . . 

331  .. 

312  . 

337  . . 

339  75 

15  . . 

313  . . 

327  . . 

345  50 

341  50 

336  75 

30  1. 

645  .. 

710  .. 

765  . . 



4 1 S 

10  s. 

130  . . 

150  . . 

425 

428  . . 

187  . 

190  .. 

171  . 

I/O  . 

179  .  • 

15  . . 

319  .. 

357  .. 

370  . 

368  50 

•■•  • 
3o  1 

15  .. 

311  .. 

350  . . 

3V7  50 

361  . . 

15  . . 

319  . . 

351  . . 

30  » 

3d2  . . 

aD3î  •  • 

15  . . 

313  . . 

346  . . 

349  . . 

6io    •  ■ 

15  . . 

315  .. 

347  .. 

347  '.  . 

317  .. 

317  75 

15  . . 

308  .. 

243  .. 

318  50 

318*.. 

15  .. 

309  .. 

344  .. 

319  -  • 

346  . . 

343  EO 

15  .. 

305  .. 

342  .. 

358  . . 

353  . . 

317  . . 

15  . . 

304  .. 

336  .. 

353  .. 

353  . . 

350  50 

15  .  ■ 

304  .. 

336  .. 

353  . . 

350  . . 

16  .. 

450  .. 

430  .. 

521  . . 

•  •  •  "  • 

3fto  •  • 

79  .. 

148  . . 

380  . . 

335  . . 

15  .. 

280  .. 

299  . . 

339  . . 

342  . . 

339  50 

12  p. 

284  .. 

320  .. 

305  . . 

306  . . 

313  5u 

15  . . 

372  . . 

399  .. 

400  . . 

400  . . 

402  •  • 

15  . . 

361  .. 

388  .. 

395  .. 

395  . 

399  .. 

15  . . 

360  . . 

385  . . 

■îyu  . . 

03î7    •  ■ 

391  •  - 

20  .. 

445  .. 

463  .. 

20  . . 

368  .. 

405  .. 

446  .. 

417  . 

447  .. 

193  .. 
210  .. 
60  .. 

15  .. 
12  50 

318  .. 

390  .. 

387  .. 

384  .. 

255  .. 

250  .. 

581  .. 

586  .. 

580  .. 

62  69 

1100  .. 

1200  .. 

164 i  .. 

1672  .. 

167'J  .. 

70  .. 

1680  .. 

1680  . 

1 440  •• 

1438  .. 

1432  .. 

5  sh 

55  .. 

50  .. 

91  50 

94  .. 

108 

10  sh 

132  . . 

53  .. 

289  .. 

238  .. 

289  .. 

18  ... 

321  .. 

387  .. 

413  .. 

411  .. 

104 

45  p  . . 

715  .. 

717  .. 

575  ■  ■ 

561  .. 

570 

38  20 

860  .. 

915  . 

859 

840  .. 

834  .. 

20  .. 

408  .. 

439 

480  .. 

481  .. 

Capital  n 
lUabrt  de  titrai 


38.589.645f. 
53.658 ob 
262.285  «b 
1 50592. 500f 
682000.  OOOfl 
7998121173  li 
119.188 .b 
84.246.500f. 
25.591.000f. 
20.863.585  £ 
410.830 «b 
87. 632. OOOf 
235094. 500f 
110537. OOOf. 
176836. OOOf 
1.025.943  tb 
564219.500 f 
485100. OOOf. 
641575. OOOf 
39.16S.500f. 
175037. 500f 
446750. OOOf. 
1886872000f 
643400. OOOf. 
392387. 500f. 
695.540  «b 
«O.OOOob 
25. 000. OOOf . 
129880. 80Of. 
69. 333. OOOf. 
5.129. 675£T 
94. 450. OOOf. 
165931.0001. 
119586.0001. 
5.944.120  £ 
9.977.500f. 
18.501 .500f. 
17.868.160  £ 
39.570.160  £ 


loabro 

<•  Titres 


200.000 
80.000 
100.000 
200.000 
500.000 


lit. 


200 
250p 
500 
500 
500 


DÉSIGNATION. des  VALEURS 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS  (Suite) 


Finlande  3  %  %  1889 .... 

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2K  %orl898gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (lut do)  10/e  mi 
Norvège  3  %  1888  

—  3  yt  %  1898  

Portugal  3  %  

—  4  %  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  , 

—  4  %  amort.  1894 

—  4  %  amort.  1898.. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —    1890(2»  et  3- émis.) 

—  —    1890  (4' émis.)... 

—  —    1893  (5«  émis.)..., 

—  —    1894(6*  émis.)..., 

—  Consolidé  4  %(l'»et2*sér. 

—  3%orl891  l«et2'ém.  1894 

—  3  yt  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

—  5  %  orl902(Monopoles) 
Suède  3  %  1894  

—  3  ^  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  unifiée  4  %. 
Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  4  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893.. 

—  i  %  1894  

—  3  K  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 

Banq.  Espagnole  de  Crédit 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


DÉSIGNATION  ors  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANG.(5«î7 


Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2«  série.. 
Acf  Ch.  Autrich.-Hongr..  . 
Obi-  anc.   —  3%  1"  à  8' émis. 

—  —     —  9'  émis  

—  —     —  10*  émis.. . 

—  nouv.  —  série  A  

Obi.  Damas-Hamah  

Act.  Lombards  

Obi.         —        3  %  

—  —  —  série  X 
Act.  Méridio  naux  

—  Nitrates  Railways  Cj  Ld 

—  Nord  de  l'Espagne  

Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —         —  2'  série. 

—  —         —  3'  série. 

—  —         —  4*  série. 

—  —         —  5»  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  1"  hyp. 

—  -         -     2'  hyp. 

—  -        -     3'  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —         3  %  1"  hyp. 

—  —  —    2«  hyp. 

—  -  -     3»  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  -  4%  95 

—  Suddel'Esp.3%  U'hyp- 
Act.  Wagons-Lits  ordinaire. 
Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Act.  Usines  de  Briansk  

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usin'  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 

Tabacs  du  Portugal  

Thomson  Houston  Méditer. 


VALEURS   FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


DÉSIGNATION  DB8  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

ACTIONS 


Midi  jouissance  

Nord  —   

Ouest  —   

Banque  de  la  Guadeloupe  . 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique.. 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine  ... 
Banque  spéc.  de  Valeurs  Ind. 
Banque  Suisse  et  Française 

Crédit  Algérien  

Sous-Comptoir  des  Entrepr 

Gaz  et  Eaux  

Gaz  de  Bordeaux  jouissance. 

Gaz  (Compagnie  Centrale)  

Gaz  de  Marseille  jouissance. 
Dombrowa  (Houillères  de)... 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Ateliers  et  Chant,  de  la  Loire 
Compagnie  G'«  de  Construct 
Atel.  et  Chant,  de  la  Gironde 

Dyle  et  Bacalan  

Trénlerles  du  Havre... 

I  Vives-Lille  

i  Forges  et  Aciér.  delà  Marine 
I  Forg.et  Ac.  du  Nord  et  d.  l'Est 

•Bateaux  Parisiens  

.Chargeurs  Réunis  

|0«  Hav.  Fen.  de  Nav.  a  vap. 

iwnédlctlne  de  Fécamp  

Etablissement*  Du  val  

L*  Figaro  

[Grande  Dlstil.  Cusenier et  C  > 
,3randa  Moulin. i  de  Corbeil 
iUts  Militaires  


Derniers 

Cours  cotés  au 

sept. 

28  sept 

5  oct. 

630  .. 

630  .. 

628  .. 

1378  .. 

1390  .. 

too  .. 

'ï'ÔO 

496  .. 

275  .. 

275  .. 

275  .. 

1100  .. 

1100  .. 

1100  .. 

455  . . 

455  . . 

455  .. 

375  .. 

375  .. 

375  .. 

1274  .. 

1-/71  .. 

1279  .. 

556 

561  .. 

566  '.  . 

126u  .. 

1300  . 

1293  .. 

336  50 

338  .. 

618  .. 

618  .. 

618  .. 

1304  .. 

1302  .. 

i309  .. 

-.65  .. 

765  .. 

784  .. 

1314  .. 

1290  .. 

1300  .. 

183!>  . 

1840  .. 

1850  .. 

329  50 

329  50 

758  .. 

750  .. 

754  .. 

505  .. 

503  .. 

503  .. 

1220  .. 

J230  .. 

1230  .. 

1540  .. 

1540  .. 

1525  .. 

60  .. 

6j  .. 

C2  .. 

1290  .. 

1270  .. 

1290  .. 

796  .. 

730  .. 

;3j  .. 

138  .. 

149  .. 

150  .. 

i07  .. 

300  .. 

305  .. 

1525  .. 

1515  .. 

1490  .. 

1S9S  .. 

1956  .. 

1970  .. 

. .  -,  . 

331  50 

331  .. 

839  .. 

s:;o  .. 

950  .. 

660  .. 

635  .. 

615  50 

C806  .. 

6840  .. 

6850  .. 

1890  .. 

1*80  .. 

1880  .. 

435  .. 

iiO  .. 

425  .. 

820  .. 

810  .. 

806  .. 

135  .. 

170  .. 

153  .. 

27u0  . 

26î5  .. 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANC.  —  obligation? 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Chem.  de  fer)  5  0/0 
Cie  Gén.Franç.  de  Tram.  5  0/0 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  420  f 
—  —      Obi.  350  f 

Soc.Fonc.Lyonnaise30/0anc. 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

C'«  Parisienne  du  Gaz  4  0/0 

Aciéries  de  France  

Atel  etChant.delaLoire40/0 

Fives-Lille  6  0/0  , 

Métaux(C'»Franç.)Ob. hyp.  10/0 
Messageries  Marit.  31/2  0/0 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0  . 
C'«  Génér.  Transatlant.  3  0/0 
Jardin  d  Acclimatation  5  0/0 
Société  Gén.  de  Laiterie  5  0/0. 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  

—  1"  série  3  0/0,  

—  2»  série  30/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/0  1888  

Espirito  Santo  5  0/0  1894   

VAL.  ÉTRANG.  -  Actions 
O'Belged'Ecl.,  Chauf.p.Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (Soc.  Min.  et  Ind.) 
Charbonnages  de  Rikovski. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Télégraphes  du  Nord  (C1*  des) 

VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors. 
Mines  de  la  Loire  


Derniers  Cours  cotés  au 
21  sept.  28  sept.    5  oct. 


215 
612 
505  50 
202 
173 
410 
515 
503  50 
492 

459  50 
500  .. 
458  .. 
498  .. 
453  .. 
371  .. 
12o  .. 
308  .. 
6i2  .. 
630  .. 
490  .. 
479  50 


501  .. 
495  .. 


1094  .. 

407  .. 

409  .. 

125  .. 

520  .. 

785  . . 

805  .. 


475 
277 


214 
615  50 
506 
1S6  50 
170 
415 
510  -M 
504  bu 
492 

459  50 
493  .. 
459  .. 
498  .. 
443  50 
371  .. 
125  .. 
300  .. 
613  50 
630  .. 
488  50 
479  .. 


500 
495 


1100  .. 

397  .. 

409  .. 

32  b  '.  . 

790  .. 

928  .. 


210 
617 

508  75 

198  .. 

171  75 

415  . 

502  . 

507  . 

496  . 

460  '. 
499  50 
454  .. 
408  .. 
439  .. 
367  .. 
125  .. 
306  .. 
610  5Û 
618  .. 
492  50 
479 


500 
496 


nos 

390 
407 

330 
811 

925 


480 
273 


MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Brésil  5  0/0  

Hongrois  (Intér««)  3  1/2  0/0  97 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.). 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines  

Cape  Copper  

Harpener  (Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Min.» 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsis  

Urikany  (Charbonnages)... 


au  comptant 

Const .  mécan.  Midi  de  Russie 
Dniéprovienne(Société  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries). 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twer; 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill  

Taganrog  ^Soc.  Min.  et  Métal. ) 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  (Charbonn.  d  ). 
Joltaia  Rieka  (Krivoï  Rog). . . 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog . . . 

Silésie  (Zinc  de)  

Vieille-Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Zimmer 

CUIT  (Usines)  

Elecktron  Russe  

Monaco  Cercle  des  Etrangers  à) 
Plaques  Lumière  et  Fils. . . . 

Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav.  Pousset  et  Royale  réun. 


Derniers  Cours  cotes  au 
21  sept.  128  sept.    5  oct. 


99  92 

87  35 

53  97 

138  75 
115  50 
565  . . 

139  .. 
1717  .. 

53  .. 

129  .. 

161  .. 

124  50 


198 
2224 
1360 

400 
4048 
1925 

168 

lit;. 

10»9 

110  50 

320 

178 
1585 

902 
3201 
"5 

936 

260 
5225 

650 
10J0 

800 

106 


50 


99 
87 
53 
135 
lli 
565 
143 
1753 
52 
129 
161 
12  i 


190  .. 
2234  .. 
1300 

406  .. 
3999  .. 
1925  .. 

166  .. 
139Û  .. 
10i)j  .. 

105  .. 

327  .. 

175  .. 
1580  .. 

912  .. 
3201  .. 
74  .. 

936  .. 

260  .. 
5300  .. 

612  50 
1000  .. 

800  .. 

108  .. 


99  35 
87  35 
52 

13  i  50 

110 

565 

145  50 

743 

.54 

143 

161 

121 


190 
2250 
1340 
400 
4010 
1950 
156 
1360 
1210 
1D5 
365 
17Ô 
1595 
927 
3201 
70 
936 
260 
£355 
675 
1005 
800  , 
115  . 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


COMPAGNIE  GÉNÉRALE  DES 

TRAMWAYS  ELECTRIQUES  DE  ROSABIO 

(société  anonyme  belge) 
Constituée  par  acte  passé  devant  M*  Alphonse  COLS, 
notaire  à  Anvers,  le  14  septembre  1905,  et  publié 
aux  annexes  du  Moniteur  Belge  le  27  septem- 
bre 1905. 


Siège  social:  ANVERS 


MM. 


CONSEIL    D ADMINISTRATION 


Désiré  MAAS,  adinislrateur  do  la  Société  anonyme 
Belge  Les  Tramways  de  Kiew,  président  ; 

Edouard  THYS,  administrateur  de  la  Stciété  ano- 
nyme Les  Tramways  de  Rotterdam,  vice-prési- 
dent; 

Charles  CHARLIER, administrateur  délégué  delà 
Compagnie  Mutuelle  de  Tramways  ; 

Charles  DIETRICH,  administrateur  de  la  Compa- 
gnie Générale  des  Tramways  à  vapeur  Piémon- 
tais; 

Frédéric  JACOBS,  administrateur  de  la  Société 
des  Tramways  Napolitains  ; 

Firmin  LAMBEAU,  vice-président  de  la  Compa- 
gnie Générale  des  Tramways  d'Anvers  ; 

Alexis  MOL  S,  président  de  la  Société  Belge  Les 
Tramways  de  Galatz  ; 

Franz  REINEMUND,  administrateur  de  la  Com- 
pagnie Générale  des  Tramways  d'Anvers  ; 

Henri  THYS,  administrateur  de  la  Société  His- 
pano-Belge de  Chemins  de  fer  et  de  Tramways; 

Léon  VAN  DEN  BOSCH,  administrateur  de  l'U- 
nion Anversoise  de  Tramways  et  d'Entreprises 
Electriques. 

Vente  paf  Souscription  Publique 

DE 

50.000  Actions  de  Capital  de  100  fr.  nominal 

ENTIÈREMENT  LIBÉRÉES 

Au  prix  de  115  francs,  payables: 

A  la  souscription  Fr.    35  » 

A  la  répartition   80  » 

LA  SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 

Les  Lundi  9  el  Mi  lu  Octobre  1905 

A  BRUXELLES  : 
A  la  Compagnie  Mutuelle  de  Tramways,  SI,  rue  du 
Marais; 

A  ANVERS  : 
A  la  Banque  de  Reports,' de  Fonds  Publics  et  de 
Dépôts,  71,  avenue  îles  Arts. 


On  peut  souscrire  dès  à  présent  par  correspondance 

Les  souscriptions  par  listes  ne  sont  pas  admises. 

Si  Les  demandes  dépassent  le  nombre  de  litres 
mis  en  souscription,  il  y  aura  lieu  à  répartition, 

En  cas  de  répartition,  les  versements  non  utili- 
sés seront  appliqués  à  la  libération  des  titres  at- 
tribués. 

L'admission  à  la  Cote  officielle  des  Bourses  de 
Bruxelles  et  d'Anvers  sera\demandéc. 

La  Compagnie  Générale  des  Tramways  de  Rosa- 
rio  exploitera,  en  vertu  des  stipulations  de  la 
concession  qui  lui  a  été  cédée,  tout  le  réseau  par 
câble  aérien. 

Le  roseau  électrique  aura,  dès  L'origine,  un  déve- 
loppement de  voies  d'environ  125  kilomètres,  re- 
présentant environ  110  kilomètres  de  lignes.  La 
dépei  s  :  pour  la  c  >nstruction  est  estimée  a  12  mil- 
lions 500.000  francs  maximum. 

Environ  15  kilomètres  d'extensions  sont  dès  à 
présent  à  l'étude. 

Rosario  est  la  seconde  ville  de  la  République 
Argentine;  elle  est  ituée  au  contre  des  provinces 

les  plus  riches  el  les  réseaux  de  cinq  Compagnies 
de  chemins  de  1er  y  convergent;  deux  lignes  nou- 
velles Bout  en  c<  nstruetion. 

I.<  ti:. tir  du  port  de  HoHiirio  s'accroît  d'une  façon 
".n  idôrable;  il  a  pa  s/,  de  :>*10.000  tonnes  en  1870 
6  &864.000  tonnes  en  1904. 

I).  s  tr  .vaux  maritime  très  importants,  dont  le 
coiit  h  '  levé  à  en\irou  80  millions  de  francs,  sont 


en  exécution;  ils  doteront  le  port  do  Rosario 
d  installations  modernes  qui  contribueront  à  déve- 
lopper le  trafic, 

Cette  progression  considérable  .provient  de  l'es- 
sor de  l'agriculture;  la  surface  cultivée  s'est,  en 
eflet,  accrue  dans  la  République  Argentine  de 
130  p.  c.  m  cours  de  ces  dix  dernières  années. 

L'accroissement  de  la  population  de  Rosario  a 
marché  de  pair  avec  le  développement  commer- 
cial; pour  juger  de  l'avenir  de  c-tte  ville,  il  y  a 
lieu  de  noter  que,  suivant  les  documents  officiels, 
la  surface  cultivée  dans  la  République  Argentine 
atteint  environ  8  p.  c.  de  la  surface  cultivable. 

En  1902,  en  effet,  8.401.0  0  hectares  étaient  cul- 
tivés, tandis  qu'on  estime  à  101.000.000  d'hectares 
la  surface  des  terres  arables. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D  ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 


PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  DE  CHÈQUES • 

Au  delà  de  3  ans   3  1/2  O/O 

De  1  an  à  3  ans   3  O/O 

De  6  mois  à  1  an   2  0/0 

A  vue   1  1/2  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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Banque 
A.  Froidefond 

29,  Rue  de  la  Chaussêe-d'Antln,  PARIS  (9*  Ait') 
Maison  Fondée  en  1878 

ORDRES  DE  BOURSE 

au  comptant  et  a  Terme 
AVANCES  SUR  TITRES.  MÊME  NON  COTÉS 
Ouvertures  de   comptes   courants,  à  vue  ou  à 
echeaoces  fixes, à  intérêt  variant  entre  3  et  6%  l'an. 

EMPLOI  DE  CAPITAUX  ET  DE  TITRES 

en  compte  de  Reports  aux  condition*  suivantes  : 

a  un  an   4  % 

à  six  mois...  3%% 

à  trois  mois,  3  % 
ESCOMPTE  D'EFFETS  DE  COMMERCE 

RENSEIGNEMENTS  GRATUITS 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

11,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

 •— 

COMPTES  DE  DÉPÔT 

A  vue     1  O/O 

A  sept  jours  de  préavis   2  0/0 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  O/O 

A  2  et  3  ans   3  1/2  O/O 

A  4  et  5  ans   4  0/0 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions do  Bourse,  garde  do  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  do  crédit,  encaissement  do  tous  ellots. 
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Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Avis  aux  chasseurs. 

La  Compagnie  d'Orléans  a  décidé  que  jusqu'au 
jour  de  la  fermeture  de  la  chasse  : 

1°  Le  train  3  partant  de  Paris-Quai-d'Orsay  à 
7  h.  28  du  matin  s'arrêtera  à  Nouan-le-Fuseiier 
le  dimanche  et  les  jours  fériés  ; 

2°  Le  train  40  partant  de  Vierzon  à  7  h.  59  du 
s  ur  et  arrivant  à  Paris  à  11  h.  25  du  soir  s'arrê- 
tera à  Nouan-le-Fuselier  les  dimanches  et  lundis, 
les  jours  fériés  et  lendemains  de  jours  fériés; 

3°  Les  trains  433  et  306  qui  circulent  sur  la 
ligne  d'Etampes  à  Beaune-la-Rolande  et  qui  cor- 
respondent à  Etampes  aux  trains  3  et  40  précités 
s'arrêteront  à  la  station  d'Ascoux  les  dimanches 
et  jours  fériés; 

4°  Le  train  439  de  la  ligne  d'Etampes  à  Bourges 
par  Pithiviers,  qui  correspond  à  Etampes  avec  le 
train  43  partant  de  Paris  à  6  h.  35  du  soir,  s'arrê- 
tera à  Villemurlin  les  samedis  et  veilles  de  jours 
fériés. 

Wagon-restaurant.  —  Pendant  la  durée  de  la 
chasse,  un  wagon-restaurant  circulera  sur  la  sec- 
tion de  Paris  à  Vierzon: 

a)  Dans  le  sens  de  Paris  à  Vierzon  le  samedi 
de  chaque  semaine  et  les  31  octobre,  24  et  31  dé- 
cembre par  train  199  partant  de  Paris  à  7  h.  11 
du  soir; 

b)  Dans  le  sens  de  Vierzon  à  Paris  le  dimanche 
de  chaque  semaine,  les  1er  novembre,  25  décembre 
et  1er  janvier  par  le  train  114  parlai. t  de  Vierzon 
à  6  h.  52  du  so'r. 

Ces  nouvelles  facilités  seront  certainement  très 
appréciées  des  chasseurs. 
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E.  MATHIEU-PLESSY& 

11,  rue  de  Cluny  —  PARIS 


ENCRES 

adoptées  par  toutes  les 
\grandes  Administrations 
\de  France  &  de  l'Étranger. 

ENCRES 

MATHIEU-PLESSY 

1  Citez  tous  les  Papetiers. 
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Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Relations  rapides 
entre  Paris,  Bordeaux,  Biarritz,  Dax,  Pau.  —  En 
vue  de  faciliter  les  relations  entre  Paris,  Bordeaux 
et  les  s-lations  thermales  et  hiven  aies  des  Pyré- 
nées, la  Compagnie  d'Oiléans  a  apporté  les  amé- 
liorations suivantes  à  son  service  des  trains  de  la 
ligne  de  P.  ris  à  Bordeaux  : 

En  mettant  tn  marche  un  nouveau  train  rapide 
31  (1"  et  2"  classes)  qui  pari  de  Paris,  quai  d'Orsa]  . 
à  3  h.  7  du  sMr  et  arrive  à  Bordeaux  Saint-Jean  à 
4  h.  11  du  matin,  à  Dax  à  6  h.  47,  à  Biarritz  à 
7  h.  53  et  à  Pau  à  H  h.  30  du  matin.  Ce  tram  ne 
prend,  toutefois,  pour  Bordeaux,  qucles  voyageurs 
de  1"  classe; 

2°  En  accéléranl  notablement  la  marche  du 
train  express  33  (1",  2'  et  3"  classes),  qui  |  art 
maintenant  de  Paris  à  10  h.  23  du  soir  et  ne  met 
plus  que  8  h.  iO  pour' effectuer  le  trajet  de  Paris 
à  Bordeaux. 

Il  existe  encore  un  autre  train  express  (lr",  2«  et 
3*  classes),  partant  de  Paris  à  8  h.  27  du  soir  pour 
arriver  à  Bordeaux  à  0  h.  23  du  matin. 

Tous  ces  trains  contiennent  des  voiture! 
à  c  uloir,  des  wagons  lits-toilette  et  des  wagona 
comparlimeutf  couchetlos  qui  permettent  d'effec- 
tuer te  parcours  de  Paris  à  Bordeaux  la  nuit, 
dans  d'excellentes  conditions  de  rapidité  et  de 
confortable. 
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VALEURS  ÉTRANGÈRES  DE  PLACEMENT 

CHEMINS  DE  FER  AMÉRICAINS 

VALEURS  HOLLANDAISES,  ÉGYPTIENNES,  ETC. 

PH.    L.    VON    HEMERT    &  Ce 
PARIS  —  3,  Square  de  l'Opéra  (8«)  —  PARIS 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et  des  OrandB  Hxpreaa  Européens 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1904  1905 
Dul"janvierau20  sept.  Fr.  11.316.008  12.639.518 
Du  21  au  30  septembre   412.012  471.516 

11.728.020  13.111.034 

Diflérence  en  faveur  de  1905 ...      1 . 383 . 014 
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Compagnie  Française  des  Chemins  de  Fer  de  la 
PROVINCE  DE  SANTA-FÉ 

Recettes  brutes  pendant  le  mois  d'août  1905 
du  réseau  exploité  par  la  Compagnie  (1.502  km.) 
1.779.800  francs  (ou$m/n  809.000}  contre  1.491.438 
francs  (ou  $  m/n  667.926)  en  août  1904  (1.339 
kilomètres). 
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C'E  GÉNLE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 


Marseille,  Le  Havre,  Nancy,  Orléans 
Recettes  du  1"  janvier  au  30  sept. 

1905   8.463.376  45 

Recettes  du  1er  janvier  au  30  sept. 

1904   7.824.327  95 

Résultats  en  faveur  de  1905.      641.048  50 

259 


COMPAGNIE  NOUVELLE  DES 

TRAMWAYS  (le  ROLBAIX  et  (le  TOURCOING 

Siège  Social:  à  Roubaix,  453.  Grande-Rue 
Siège  Administratif:  à  Paris,  13,  rue  Auber 

L'Assemblée  générale  extraordinaire,  convoquée 
p)ur  le  30  septembre  1905,  n'ayant  pu  avoir  lieu 
par  suite  de  l'insuffisance  du  nombre  des  actions 
d 'posées,  Messieurs  les  Actionnaires  sont  de  nou- 
veau convoqués  en  Assemblée  générale  extra- 
ordinaire, peur  le  mardi  31  octobre  1905,  à 
2  h.  1/2,  au  siège  social,  à  Roubaix,  453,  Grande- 
Rue,  à  l'effet  de  délibérer  sur  l'ordre  du  joui- 
suivant  : 

1°  Réitération,  en  tant  que  de  besoin,  de  l'appro- 
bation des  Traités  passés  avec  les  Villes  de  Rou- 
baix et  de  Tourcoing,  pour  la  prorogation  des 
rétrocessions  de  concessions  et  l'extension  du 
réseau  ; 

2°  Prorogation  de  la  durée  de  la  Société  ; 

3'  Modifications  aux  Statuts,  notamment  aux 
articles  1.  4,  33,  48  et  52; 

b°  Augmentation  du  Capital  social. 

Il  sera  alloué  un  jeton  de  2  francs  par  action 
présente  ou  représentée  à  l'Assemblée,  si  celle 
assemblée  réunit,  le  nombre  suffisant  d'actions 
pour  délibérer  ealablement. 

Pour  avoir  le  droit  d'assister  à  l'Assemblée,  les 
Actionnaires,  même  ne  possédant  qu'une  seule 
action,  doivent,  conformément  aux  Statuts,  déposer 
leurs  titres  au  s'u'-ge  administratif  de  la  Compa- 
gnie, 13,  rue  Auber,  à  Paris,  cinq  jours  au  moins 
avant  la  date  fixée  pour  la  réunion. 

Les  certi  icats  de  dépôts  d'actions  délivrés  par 
les  établissements  de  crédit  ou  les  officiers  minis- 
tériels —  ainsi  que  les  pouvoirs  —  doivent  être  éga- 
lement déposés,  au  plus  tard  le  25  octobre  1905, 
au  siège  administratif,  13,  rue  Auber,  à  Paris. 

26) 


COMPAGNIE  POUR  LA  FABRICATION  DES 

COMPTEURS  ET  MATÉRIEL  D'USINES 

A  GAZ 

Société  anonyme  au  capital  de  7.000.000  de  francs 
Siège  social:  29,  $1,33,  rue  Çlaude-Vellef aux 


Les  porteurs  d'actions  sont  informés  que  le 
coupon  n°  52,  à  l'échéance  du  15  ociobre  1905,  sera 
payable,  à  partir  de  cette  date,  comme  suit  : 

64  fr.  30  nets  pour  les  actions  nominatives  ; 

63  fr.  262  —  —  au  porteur, 

Aux  caisse3  du  Comptoir  National  d'Escompte 
de  Paris,  14,  rue  Bergèie;  de  MM.  Périer  et  Cie, 
59,  rue  de  Provence,  à  Paris;  de  MM.  Verley, 
Decroix  et  C'e,  à  Lille,  et  au  Siège  de  la  Compa- 
gnie, 29,  31,  33,  rue  Claude- Vellefaux,  à  Paris,  et 
dans  toutes  ses  succursales  de  Lyon,  Marseille, 
Milan,  Bruxelles,  Genève,  Dordrecht. 
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CRÉDIT  MOBILIER  FRANÇAIS 


MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  pour  le 
24  octobre  prochain,  à  quatre  heures  de  relevée, 
au  siège  social,  3  et  5,  rue  Saint-Georges,  à  Paris, 
en  Assemblée  générale  ordinaire,  à  l'effet  de 
recevoir  les  comptes  de  l'exercice  1904-1C03  et  de 
fixer  le  dividende. 

Et  aux  mêmes  jour  et  lieu,  à  l'issue  de  la  réu- 
nion précédente,  en  Assemblée  générale  extra- 
ordinaire, à  l'effet  de  délibérer  sur  une  proposi- 
tion d'augmentation  du  capital  social. 

Pour  faire  partie  de  ces  Assemblées,  il  faut  être 
propriétaire  de  vingt  actions,  au  moins,  qui  de- 
vront être  déposées  soit  au  siège  social,  soit  dans 
toutes  Maisons  de  Banque,  ou  chez  tous  notaires; 
les  titres  ou  récépissés  de  dépôt  devroit  être 
adressés  au  siège  social  trois  jours  avant  l'As- 
semblée. 

Les  propriétaires  de  moins  de  vingt  actions 
peuvent  s-  réunir  pour  former  le  nombre  néces- 
saire et  se  faire  représenter  par  l'un  d'eux. 
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COMPAGNIE 

DES 

CHEMINS  DE  FER  DU  SUD  DE  LA  FRANCE 


Le  coupon  nu  36  des  obligations  seri  mis  en 
paiement  à  partir  du  15  octobre  1905,  à  raison  de: 
Titres  au  porteur:  6  fr.  77  (impôts  déduits); 
Titres  nominatifs  :  7  fr.  20  (impôts  déduits), 
A  Paris  : 

Au  Crédit  Industriel,  C6,  rue  de  la  Victoire; 
Au  Comptoir  d'Escompte,  14,  rue  Bergère; 
A  la  Société  Générale,  54,  rue  de  Provence; 
Au  Crédit  F  meier  d'Algérie,  4,  rue  Mogador; 
A  la  Société  Marseillaise,  4,  rue  Auber  ; 

A  Marseille  : 
A  la   Société  Marseillaise,  63,  rue  Paradis, 
Ainsi  qu'aux  agences  et  succursales  de  ces  Eta- 
blissements. 
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COMPAGNIE  GÉNÉRALE  FRANÇAISE 
DE  TRAMWAYS 

Société  anonyme  au  capital  de  4~2.000.000  de  fr. 
29,  rue  de  Londres,  Paris 


AVIS    AUX  ACTIONNAIRES 

Dans  sa  séance  du  20  septembre  1905,  le  Conseil 
d'administratio  i  a  décidé  la  mise  en  distribution 
d'un  acompte  sur  le  dividende  de  l'exercice  cou- 
rant, représentant  les  intérêts  statutaires  de  5  0/0, 
pour  le  premier  semestre,  sur  les  sommes  dont 
étaient  libérées  les  actions  au  30  juin  1905;  soit 
brut  12  fr.  50  pour  les  actions  anciennes  et  1  franc 
pour  les  actions  nouvelles. 

Cet  acompte  sera  payable,  à  partir  du  1er  novem- 
bre 1905,  aux  caisses  des  Etablissements  de  crédit 
ci-après  : 

Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris  ; 

Société  Générale  pour  favoriser  le  dévelop- 
pement du  Co.nmerce  et  de  l'industrie  en 
France  ; 

Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et 
Commercial; 

Société  Marseillaise  de  Crédit  Industriel  et 
Commercial  et  de  Dépôts  ; 

Crédit  Général  Liégeois, 
à  raisjn  de,  déduction  faite  des  impôts  de  ûoance  : 
net  12  fr.  pour  les  ac'ions  anciennes  nominatives, 
—  11  fr.  43  pour  les  actions  anciennes  au  porteur 
(  numérotées  1  à  64000  )  contre  détachement  du 
coupon  n°  8,  et 

net  0  fr.  96  pour  les  actions  nouvelles  nominati- 
ves ou  au  porteur  contre  détachement  du  coupon 
spécial  n°  8  afférent  aux  actions  numérotées  64001 
à  84000. 

Le  Conseil  r>' Administration". 
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OBLIGATIONS  RAFFINERIE  D'ÉGYPTE 


L'Association  Nationale  des  Porteurs  Fran- 
çais de  Valeurs  étrangères  convoque  les  Obli- 
gataires de  la  Société  dos  Sucreiies  et  de  la  Raffi- 
nerie d'Egypte  en  Assemblée  générale,  pour  le 
25  octobre.  Ordre  du  jour  :  Exposé  de  la  situation 
et  constitution  d'un  Comité  de  Défense.  Cartes 
d'entrée  au  siège  de  l'Association,  5,  rue  Gaillon, 
Paris. 
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Emprunt  Russe  3  0|0  or 

(1891) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé  le  18  septembre /l"  octobre  1905  au 
tirage  des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus 
nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  19  décembre  1905/1" 
janvier  1906  : 

En  Russie,  aux  guichetsde  la  Banque  de  l'Etat  : 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


à  Paris,  au  Crédit  Foncier  de  France,  à  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  au  Crédit 
Lyonnais,  à  la  Société  Générale  pour  favori- 
ser le  développement  du  Commerce  et  de  l'In- 
dustrie en  France,  à  la  Société  Générale  de  Crédit 
Industriel  et  Commercial,  au  Comptoir  Natio- 
nal d'Escompte  de  Paris  et  chez  MM.  E.  Hoskier 
et  C°;  à  Berlin,  chez  MM.  Mendelssohn  et  C°, 
et  Robert  Warschauer  et  C°;  à  Amsterdam, 
chez  MM.  Hope  et  C°  et  à  la  Succursale  de  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas;  à  Londres 
chez  MM.  C.  I.  Ilambro  and  Son;  à  Copenha- 
gue, à  la  Banque  privée  de  Copenhague,  et  à 
New-York,  chez  MM.  Baring  Magoun  et  C°. 

Les  obligations  sorties  à  co  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
19  décembre  1905/1"  janvier  1906;  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 


A  125  roubles  or 

.7351 

à  7375 

32701 

à  32725 

36751 

à  36775 

51101 

51125 

64451 

65475 

65776 

65800 

88401 

88425 

107151 

107175 

119C51 

11907,3 

120476 

12  50O 

125701 

125725 

123851 

12.875 

12-176 

127200 

149151 

149175 

155176 

135200 

156976 

157000 

3  57076 

157100 

159876 

159900 

175773 

175W0 

1793;  6 

179400 

1907  2  5 

190750 

191526 

1915"0 

192751 

192.75 

196226 

196250 

22.276 

222300 

258976 

249C00 

278276 

278300 

294776 

2948  (i 

311231 

311275 

314451 

313475 

320626 

320650 

325923 

324! '5  ) 

326301 

326f 25 

351876 

331900 

382451 

382475 

383401 

383425 

391426 

3'il45-J 

391501 

391525 

393101 

393125 

£16951 

416985 

426301 

426325 

427076 

427700 

433823 

433-50 

458726 

448750 

466726 

466750 

483876 

4889)0 

520051 

52007.-> 

520801 

520825 

523670 

526700 

527551 

527575 

541776 

541800 

646076 

5  46 1C0 

569C01 

569025 

581426 

581450 

586501 

586525 

588676 

588700 

608326 

608350 

G44U01 

644025 

65  576 

652600 

684251 

684275 

722576 

722  X)!  i 

722826 

722850 

72  -051 

723075 

725176 

72:2  0 

7382; 6 

738300 

746376 

746400 

748^51 

74837-3 

765976 

766000 

775276 

7)5300 

775426 

775450 

784026 

784050 

814451 

814475 

822726 

822750 

888526 

883550 

897476 

897500 

900770 

900800 

905076 

9:5100 

A  625  roubles  or 
919001  à  919025     919476  à  919500      935301  à  935325 
947001  à  947025    955051  à  955075 

A  3.125  roubles  or 
970: 176  à  970400     973C01  à  973025      977326  a  977350 
983326  à  980350    991701  ii  991725 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
3  0/0  or  1891,  sorties  aux  tirages  antérieurs  et 
non  présentées  au  remboursement  à  la  date  du 
18  septembre/l"  octobre  1905. 

(A  partir  des  termes  désignés  entre  paren- 
thèses ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  125  roubles  or 
3376  à  3382  3385  à  3400  (18  juin/1"  juillet  1905-, 
4001  4002  4004  a  4007  4013  à  4021  4025  (19  dé- 
cembre 1905/1"  janvier  1905,,  4577  4578  4591  à 
4593  (19  décembre  190 J/l»  janvier  1904),  9274 
9275  (18  juin/1"  juillet  1901;,  11201  11202  28923 
(18  juin/1"  juillet  1902),  29501  â  29525  (18  juin/ 
1"  juillet  1905),  35180  à  34183  34190  à  34193  (19 
décembre  l'.i04  I"  janvier  1905,,  34576  à  34600 
18  juin/1'  juillet  19U5 ■■,  34726  à  34750  (19  dé- 
rem  bro  1902/1"  janvier  1903;,  :!6270  à  .'{6281 
302H3  i'i  36285  36288  à  30297  :iH958  38900  à  38935 
8890:  L9  décembre  1904/1"  janvier  1905;,  44888 
(18  juin/1"  juillet  1903),  49076  A  48880  48069 
t  11W91  IX  juin/1*'  juillet  1904,.,  40770  à  40800 
1H  |uin/l«  juillet  1905),  47508  a  47512  (19  décem- 
bre 19DI/ 1"  janvier  1903),  48401  48205  48224  (18 
juin/1"  juillet  1902,,  50D76  à  50100  (18  juin/1" 
juillet  1905),  60601  4  50605  50609  à  50811  50818 
50024  5<»i&  (19  décembre  1904/1"  janvier  1905,, 


52220  à  5227.0  (18  juin/1»  juillet  1905),  52801  à 
52808  (19  décembre  1-903/1"  janvier  1904),  53083 
53085  53086  53088  (18  juin/1"  juillet  19B3),  57876 
à  57900  (18  juin/1»'  juillet  1905),  60686  60687 
60700  (19  décembre  1903/1"  janvier  1904),  62476 
à  62500  (19  décembre  1902/1"  janvier  1903) 
63176  63192  63198  à  63200  (19  décembre  1901/1» 
janvier  1902),  C3476  à  (33500  (18  juin/1"  juillet 
1905),  67447  67448  67450  (18  juin/1"  juillet  190-4), 
68953  à  68956  (18  juin/1"  juillet  1901),  69588  à 
69593  (18  juin/1"  juillet  1902),  69657  (18  juin/1" 
juillet  1903).  71294  71295  (18  juin/1"  juillet  1903), 
72826  à  72828  72831  à  72833  (19  décembre  1901/1" 
janvier  1902),  73301  à  73325  (18  juin/1"  juillet 
1905),  75303  75305  75319  à  75324  78001  78002  78005 
à  78007  78020  78021  (19  décembre  1903/1"  jan- 
vier 190-4),  79351  79355  à  79373  (19  décembre  1904/ 
1  "  janvier  1905),  79638  à  79644  (19  décembre 
1903/1"  janvier  1904),  79801  à  79825  81276  à  81300 
(18  juin/1"  juillet  1905),  81473  (18  juin/1"  juillet 
1902),  81880  87899  87900  (19  décembre  1902/1" 
janvier  1903),  87926  à  87950  (18  juin/1"  juillet 
1905),  89178  89185  à  89194  (18  juin/1"  juillet  1904), 
92501  93334  93337  93343  93344  93778  93779  (19 
décembre  1901/1"  janvier  1902),  93803  93804 
93823  à  93825  (19  décembre  1904/1"  janvier 
1905).  99402  99403  99418  â  99425  (19  décembre 
1903/1"  janvier  1904),  99726  à  99750  (18  juin/1" 
juillet  1905),  102340  102341  110054  110071  à  110073 
(19  décembre  1901/1"  janvier  1902),  111436  (19 
décembre  1903/1"  janvier  1904),  112535  112536 
(18  juin/1"  juillet  1901),  116421  à  116425  (19  dé- 
cembre 1902/1"  janvier  1903),  119986  à  119989 
(18  juin/1"  juillet  1904),  123852  à  123855  123861 
à  123  65  123071  à  123875  (19  décembre  1904/1" 
janvier  1905;,  124132  124134  à  124143  124145 
124146  (19  décembre  1903/1"  janvier  1904),  125752 
à  125761  125774  (18  juin/1"  juillet  1903),  126501 
(19  décembre  1902/1"  janvier  1903),  127929  127930 
(19  décembre  1901/1»  janvier  1962),  134951  à 
134975  (18  juin/1»  juillet  1902),  139779  139780 
139787  (18  juin/1"  juillet  1902),  140017  140018 
140022  (18  juin/1"  juillet  1903),  140701  à  140704 
140708  140709  141309  14131G  141321  (18  juin/1" 
juillet  1904),  141551  141553  à  141561  141572  à 
141575  (19  décembre  1903/1"  janvier  1904),  142527 
à  142532  142541  142542  142545  à  142550  (18  juin/1" 
juillet  1902),  142577  à  142579  142593  142595  142596 
(19  décembre  1902/1"  janvier  1903),  142951  142952 
142955  142957  à  142960  142971  142972  (18  -juin/1" 
juillet  1904),  146914  à  146916  146921  (18  juin/1" 
juillet  1903),  148051  à  148057  148059  148060  148062 
à  148065  148067  148071  (19  décembre  1904/1"  jan- 
vier 1905),  149661  à  149664  (19  décembre  1902/1" 
janvier  1903),  150832  à  150838  150840  150841 
150846  à  150848  (19  décembre  1903/1"  janvier 
1904),  151629  151650  (18  juin/1»  juillet  1903), 
155801  155804  155805  155807  155808  155820  (18 
juin/1»  juillet  1904),  156408  à  156412  156417  à 
156422  (19  décembre  1903/1"  janvier  1904),  157126 
l  157135  157138  à  157150  (18  juin/1"  juillet  1905  , 
160205  160208  160220  à  130225  (19  décembre  1903/ 
1"  janvier  1904),  161951  à  161975  (18  juin/1" 
juillet  1905),  169802  169803  169812  (19  décembre 
1904/1"  janvier  1905),  174283  174284  (19  décem- 
bre 1903/1"  janvier  1905),  179351  à  179375  (18 
juin/1» juillet  1905),  179501  à  179523  (19  décem- 
bre 1904/1"  janvier  1905),  180826  à  180850  (18 
juin/1"  juillet  1905),  1814:i8;i  181442(19  décembre 
1908/1"  lanvier  1904),  182638  182039  (19  décem- 
bre 1904/1"  janvier  1905),  189976  à  189978  189984 
189985  (19  décembre  1903/1"  janvier  1904),  195781 
1957o2  195786  à  195788  195796  à  195798  (19  dé- 
cembre 1904  1"  janvier  1905),  201639  201643  à 
201645  (18  juin/1"  juillet  1901),  202308  203803 
(18  juin/1"  juillet  1902),  205805  6  205819  (18 
juin/1"  juillet  1901),  209907  à  209914  209925  (18 
juin/1"  juillet  1904  .  212076  212084  212085  212001 
|k  212098  19  décembre  1901, 1"  janvier  19or.  , 
916880  à  218882  2168&  h  210391  216397  à  216400 
217215  i  217820  (18  jum;l"  juillet  1905),  218229 
Lttjnia/l(r  juillet  looOi,  218702  (18  juin/1"  juillet. 
1904;,  22037  8  220:192   (19  décembre  1901/1"  jan- 


vier 19o2),  221682  221683  221685  221686  (19  dé- 
cembre 1903/1"  janvier  1904),  223040  223042  à 
223056  (19  décembre  1904/1"'  janvier  1905),  223606 
à  223608  223610  à  223615  223621  à  223625  (19  dé- 
cembre 1903/1"  janvier  1904),  226101  226102 
226107  226109  226110  226114  à  226117  226119  226123 
296124  220690  à  226760  (18  juin/1"  juillet  1908), 
231476  231487  231488  231494  ù  231500  233586  à 
233593  (19  décembre  1904/1"  janvier  1905),  234427 
à  234429  (19  décembre  1901/1"  janvier  1902), 
235334  à  235336  235340  (18  juin/1»  juillet  1902), 
236008  236011  à  236013  236020  à  236023  236025 
238508  238509  238516  2385)7  (19  décembre  1903/ 
1"  janvier  1904),  239826  239838  à  239841  239844 
à  239850  (18  juin/1"  juillet  1905),  241578  241579 
241581  à  241584  241590  241595  241596  243701  à 
243710  243713  243714  243720  à  243725  (19  décembre 
1904/1"  janvier  1905;,  243801  243802  (19  décembre 
1901/1"  janvier  1902),  250351  à  250354  250372  (18 
juin/1»  juillet  1904),  250426  (19  décembre  1901/ 
1»  janvier  1902),  252301  à  252325  (19  décembre 
1904/1"  janvier  1905),  256626  à  256634  256637 
à  256643  256643  (19  décembre  1903/1"  jan- 
vier 1904),  257601  à  257625  (18  juin/1"  juillet 
1905),  258351  258354  258355  258370  (19  décembre 
1903/1"  janvier  1904),  259801  à  259825  261476  à 
261498  (18  juin/1»  juillet  1905),  263126  à  263129 
263142  à  263145  (18  juin/1"  juillet  1901),  263736 
263750  (18  juin/1"  juillet  1904,,  266182  266189  (18 
juin/1"  juillet  1902).  267326  à  265S60  (18  juin/1" 
juillet  1905),  2Ê8731  268738  à  268746  268742  268743 
268745  à  268750  (19  décembre  1904/1"  janvier 
1915  ,  2G9727  269728  269731  à  269736  269742  269743 
(18  juin/1"  juillet  1904\  273201  à  273225  (18  juin, 
1»  juillet  1905),  274863  274867  à  274870  274875 
279319  à  279325  (19  décembre  1902/1»  janviei 
1903),  281426  (18  juin/1"  juillet  1904),  283123 
283124  (19  décembre  1903/1"  janvier  1904),"  284026 
à  284037  284045  284048  (19  décembre  1904/1"  jan- 
vier 1905),  287705  (19  décembre  1901/1"  janvier 

1902)  ,  288701  à  288725  292951  à  292975  294201  à 
294225  (18  juin/1»  juillet  1905),  294925  (19  dé- 
cembre 1903/1"  janvier  1904-,  295103  295105  à 
295107  295113  à  295115  295121  295122  (18  juin/1" 
juillet  1904),  295521  à  295523  (19  décembre  1903/ 
l»janvier  1904),  296126a  296150  (18  juin/1»  juillet 
1905),  296615  296616  (19  décembre  1902/1"  janvier 

1903)  ,  298280  à  298287  298289  à  298297  298300  (18 
juin/1»  juillet  1904),  299545  à  299547  (19  décem- 
bre 1903/1»  janvier  1904),  300016  à  300020  300028 
300024  301971  (19  décembre  1902/l"janvier  1903), 
306773  (18  juin/1"  juillet  1903),  3  0  7801  à  307825 
(18  juin/1"  juillet  1905).  308276  308283  à  308286 
308289  à  308293  (19  décembre  1904/1»  janvier  1905;, 
308501  à  308514  308517  (19  décembre  1901/1"  jan- 
vier 1902),  309926  à  309950  313351  à  313375  (18 
juin/1»  juillet  1905),  313633  à  313635  313642  313643 
(18  juin/1",  juillet  1904),  316040  à  316042  316044 
316045  (18  juin/1"  juillet  1902 1,  321376  à  321400 
(18  juin/1»  juillet  1905),  321503  325276  à  325288 
(18  juin/1"  juillet  1902),  331776  à  331779  331783  à 
331785  331794  331797  (19  décembre  1903/1"  jan- 
vier 1904),  332176  332177  332180  332181  332184  à 
332187  (18  juin/1"  juillet  1904),  333176  à  333183 
333191  333192  333197  333199  333200  (18  juin/1» 
juillet  1903),  336376  à  336400  (18  juin/1"  juillet 
1905),  340574  340475  (19  décembre  1903/1"  jan- 
vier 19045',  341867  à  341869  (18  juin/1"  juillet 
1902),  342083  342084  342100  (18  juin/1"  juillet 
1901),  352426  à  342428  (19  juin/1»  juillet  1898), 
3444733  344434  344439  à  34  4441  34  4444  ^19  décem- 
bre 1903/1"  janvier  1904),  346276  346277  346282 
346284  346285  346287  346289  à  346291  346300  (1» 
juin/1"  juillet  1904),  348301  à  348325  (18  juin/1" 
'juillot  1905),  353870  à  35:1873  il9  décembre  1903 
l"  janvier  1904;,  354651  à  854654  (18  juin/1" 
juillet  1904),  855126  à  355128  355134  (19  décem- 
bre 1905  1»  janvier  1905;.  358026  à  858038  {IS 
juin/1»  juillet  1901),  360563  il  360568  (19  décem- 
bre 1905  1»  janvier  1905).  301580  a  361581  961591 
à  3617.93  (VJ  décembre  1003/1"  janvier  1908), 
361705  à  3ol775  [IH  juin/1»  juillet  1901  \  362870  ù 
302990    18  juin/1"  juillot  1905),   364255  ù  8848fcl 
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(19  décembre  1903/1"  janvier  1904),  365086  (19 
décembre  1902/1"  janvier  1903',  365651  à  365658 
365670  36G439  à  366442  366956  366958  à  366960 
366962   366964  à  368975   (18  juin/1"  juillet  1904), 
370639  à  370641   (19  décembre  1902/1"  janvier 
1903),  S71535  371547  (19  décembre  1901/1"  jan- 
vier 1902),  372301  372302  372304  à  372320   (19  dé- 
cembre 1904/1"  janvier  1905),   372570  à  372600 
371126  à  374450  (18  juin/1"  juillet  1905),  880148  à 
380150  (18  juin/1"  juillet  19021,   380751  à  380775 
(18  juin/1"  juillet  1905),   384526  à  384530  384544 
(19  décembre  1903/1" janvier  1904),  389981  389982 
389999  (19  décembre  1902/1"  janvier  1903),  390157 
à  390165  390167  à  390174  (18  juin/1"  juillet  1904), 
391551  391552  391557    391558   (18  juin/1"  juillet 
1901).   397801  à  397825  400476  à  400500   (18  juin/ 
1"  juillet  1905),  400838  400840  400849   400850  (19 
décembre  1904/1"  janvier   1905),  401529  401531 
40153$  à  401545  401547    18  juin/1"  juillet  1904), 
404053  405707  405708  405714  405717  405718  410575 
(19  décembre   1902/1"  janvier  1903),   411078  à 
411083  411091  411093  à  411100  (19  décembre  1904/ 
1"  janvier  1905),  411576  à  411579  411586  411587 
411593  411594   .18  juin/1»  juillet  1904),  415641 
415647  à  415650  416346  à  416349  (18  juin/1"  juillet 
1903),  416832  à  416841  416846  416847    416850  (18 
juin/1"  juillet  1901),  419626  à  419650  (18  juin/1" 
juillet  1905),   422926  à   422950   425328  à  425330 
425313  425345  (18  juin/1"  juillet  1904),  425856  à 
425860  425872   42:873  (18  juin/1"  juillet  1901), 
428526  à  428550   (18  juin/1"  juillet  1905),  438649 
438650  (19  décembre  1902/1"  janvier  1903),  441231 
à  441248  (18  juin/1"  juillet  1904),  442751  à  442775 
443326  à  443350   (18  juin juillet  19051,  446003 
446004  446008  à  446010  446016  à  446018   (19  dé- 
cembre 1904/1"  janvier   1905),   449136  à  449142 
(18  juin/ 1"  juillet  1902),   450482  à  450489  450491 
à  450493  450495  450496  450499   450500  (18  juin/1" 
juillet  1904),    453860  à  453865  (18  juin/1"  juillet 
1903),  454476  454479  à  454500  (19  décembre  1904/ 
1"  janvier   1905  .  458518  à  458520   (18  juin/1" 
juillet  1904),  459 i76  459485  à  459500   19  décem- 
bre 1904/1"  janvier  1905),  463878  463895  463896 
(18  juin/1"  juillet  1902),  464651  à  464675  (18  juin/ 
1"  juillet  1905),   465053   468077   468080   4(58083  à 
'468093   18  juin/1"  juillet  1903),  471826  à  471850 
,18  juin/1"  juillet  1904),  473627  à  473629  473645 
(18  juin/ 1"  juillet  1901  ,   474126  474127  474141  à 
474145  (19  décembre  1904, il"  janvier  1905;,  475605 
4  475620  478705  à  478707   (19  décembre  1901/1" 
janvier  1902;,   486027  48C033  486038  (18  juin/1" 
juillet  1904),  486078  486079  486086   486087  486097 
(19  décembre  1903/1»  janvier  1904,,   489018  à 
489021   19  décembre  1904/1"  janvier  1905  .  491851 
à  491859  (19  décembre  1902/1»  janvier  1903), 
492978  492985  492990  à  492993   492998  à  493000  (18 
juin  II"  juillet  1903),  499526  à  499550    18  juin/ 
1»  juillet  1905),  501176  501182  501186  (18  juin/1" 
juillet   1901).  508959  5'j8960    508968  à  508971  (19 
décembre  1902/1"  janvier  1903),  511254  à  511258 
511266  à  511270  (18  juin/1"  juillet  1903),  511476 
à  511500  (18  juin/1»  juillet  1905;,  513636  à 513650 
(18  juin/l"juillet  1904),  515501  ù 515525  (18  juin/ 
1"  juillet  1905),  517001  à  517005   517012  à  517015 
517019  517022  à  517025  (19  décembre  1904/1»  jan- 
vier 1905;,  519414  519425  (19  décembre  1903/1» 
janvier  1904),  521402  521403  19  décembre  1904/ 
1"  janvier  1905),   523876  a  523900   (18  juin/1» 
juillet  1905  ,  524788  (19  décembre  1902/1» janvier 
1903),  527181  à  527193  (19  décembre  1904,1»  jan- 
vier 1905  ,  530973  à  530985  530990  5;!0993  530397 
'18  juin/1»  juillet  1904), 531301  à  531325  (18  juin/ 
1"  juillet  1905  ,  534021  à  534025  (18  juin/l"juillet 
1901),   5*5667   535673  (18  juin/1"  juillet  1903), 
539527  à  539530  (19  décembre  1902/1"  janvier 
1903),  541926  541927  541937  à  541950    18  juin/1" 
juillet  1903  .   544594  à  544600   (18  juin/1»  juillet 
1901),   546008   546011   546012  546023  à  546025  (19 
décembre  1903/1"  janvier  1904),  646352  546366  à 
546369  546374   (18  juin/1"  juillet  1903),  549976 à 
560000  550401  ■,,  550425   (18  juin/1"  juillet  1905  , 
i  ; S3<J. 389  550690  55069!.  550700  (19  décembre  1903/1" 
[janvier  1904),  551447  à  551449   (20  décembre 


1898/1"  janvier  1899),   558987  558990  554C00  (18 
juin/1»  juillet  1903),  554026  à  554050  :18  juin/1» 
juillet  19051,557187  557190  557197   55719!»  557200 
'(18  juin/1"  juillet    1902),    560003  560(104  560011 
560012  560017  à  560019  500021    5G0024   5(^025  (19 
décembre  1904/1"  janvier  1905),  568420  à  563435 
563445  à  563447  (18  juin/1»  juillet  1903),  168801 
506615  à  506617   567678  à  567681   567698  à  507700 
(18  juin/1"  juillet  1904),  568251  à  568275  (18  juin/ 
1"  juillet  1905),  57023  1  570247   570249  570250(19 
décembre   1904/1"  janvier  1905,.,   576481  576482 
(20  décembre  1899/1»  janvier  1900),   577988  (18 
juin/1»  juillet  1903),   578880   578889  à  578891  (18 
juin/1"  juillet  1902),  580549   580550   (19  décem- 
bre 1302/l»janvier  1903),  580876  à  580880  580896 
580897  (19  décembre  1903/1" janvier  1904),  581352 
581353  581362  (19  décembre  1904/1" janvier  1905), 
581410  k  581412  581419  581420   (18  juinl»  juillet 
1904),   590376  à  590386   591767  à  591772   592501  h 
592506  592518  592520  592522  à  592525  (19  décem- 
bre   1904/1"  janvier  1905),  596554  596555  605001 
605007  605008  (19  décembre  1902/1  "'janvier  1903), 
607054  à  607060  (18  juin/1"  juillet  1901),  611235 
(19  décembre   1903/1»  janvier  1904),   621759  à 
621761  (18  juin/1»  juillet  1902),  622184  (19  décem- 
bre 1902/1»  janvier   19031,    627401  à  627425  (18 
juin/1»  juillet  1905),   630452  (19  décembre  1902/ 
1"  janvier   1903),  631401  à  631425   (18  juin/1" 
juillet   1905),   632465  (18  juin/1»  juillet  1902), 
633973  633974  (18  juin/1»  juillet  1904),    634801  à 
634825   (18  juin/1»  juillet  1905 ),,   636101  à  636103 
636107  636108  636651   638828   638829  (18  juin/1" 
juillet  19031,  639226  639231  à  639234  639240  639243 
639246  à  639250    (18  juin/1"  juillet  1904),  G42544 
(19  décembre   1902/1»  janvier  1903),   646176  à 
646200  (18juin/l"  juillet  1905),  648396  (19  décem- 
bre 1902/1»  janvier  1903),  657853  à  657866  657868 
à  657875  661701   661702    (19   décembre  1903/1" 
janvier  1904),  661810  661814a  661819  661824  661825 
(19  décembre  1904/1"  janvier  1905),   663275  (18 
juin/1"  juillet  1902),  665401  à  665411  665414  à 
665418  (18  juin/1»  juillet  1904),  666347  666350  (18 
juin/1»  juillet  1902),  666476  à  666481  (19  décem- 
bre 1902/1»  janvier  1903),    667593  à  667595  (20 
décembre  1897/1»  janvier  1898),  668251  à  6682G2 
668274  (18  juin/1"  juillet  1902),   669201  à  069225 
(18  juin/1»  juillet  1905),   670977  670991  à  670995 
(19  décembre  1903/1»  janvier  1904),  671679  671680 
671684  671695  à  6716^8  (18  juin/1»  juillet  1903), 
672341  672349  672350  (19  décembre  1902/1»  jan- 
vier 1903),  674874  (18  juin/1»  juillet  1903),  675117 
675124  (19  décembre  1901/1"  janvier  1902),  675477 
à  675479   675481  à  675484    675489   675490  675493 
(375406   (19   décembre   1904/1»  janvier  19J5), 
676583   (19  décembre   1901/1»  janvier  1902), 
684153  à  684158  684160  (18  juin/1»  juillet  1904), 
684299   684300   (19   décembre   1901/1"  janvier 
1902),   684535  à  684537   684884   (19  décembre 
1904/1"   janvier  1905),   691404   691408  6914u9 
.19   décembre   1902/1"  janvier   1903),  691976 
691977   691979   691980    691988   à   6919'.)7  691999 
19  décembre  1904/1"  janvier  1905),  692063  692064 
692066  692069  à  692072   (18  juin/1"  juillet  1904), 
693492  (19  décembre  1902/1" janvier  1903),  693664 
à  693672  (18  juin/1"  juillet  1901),  694651  à  694678 
!l8  juin,  1  '  juillet  1905s  (397  410  à  697414  697417  à 
697419  19  décembre  1904/1"  janvier  1905),  701241 
à  701246   702836  702839  702849  (18  juin/1»  juillet 
1902),  703877  à  703882  703884  à  703897  (19  décem- 
bre 1904/1»  janvier   1905,  ,  705130  (19  décembre 
1903/1"  janvier  1904),  70577(3  à  705800  706151  à 
706175  (18  juin/1»  juillet  1805),    707754  à  707758 
707767-  à  707775  (18  juin/1»  juillet  1903),  709551 
709553   709554   (18  juin/1"  juillet   1901),  717781 
717782  717787  717791   19  décembre  1903/1"  jan- 
vier 1904  ,  729051  ;i  729055  729063  à  729067  729071 
729073  à  729075  (18  juin/1"  juillet  1904),  729370  à 
729372  729375   (18  iuin/1"  juillet  1903),  729750 
732602  732611  à  732616  19  décembre  19031"  jan- 
vier 1904),  732826  à  732829  732838  732840  732843 
à  732848  (19  décembre  1901/1"  janvier  1902,, 
736476  à  736500   (18  juin/1»  juillet  1905),  737182 
737183  737193  737199  737200  (18  juin/1»  juillet 


1901),  741635  ,-i  741637  '19  décembre  1901/1"  jan- 
vier 1902),  742405  à  742425  (19  décembre  19  )4  1  ' 
janvier  1905),  743901  â  748908  (18  juin/1"  juil- 
let 1903),  744776  à  744783  744796  à  744800  '1!)  dé- 
cembre 1903/1»  janvier  1904  ,  745026  a  743090 
(18  juin/1"  juillet  1905),  745476  à  745498  745495 
745497  (19  décembre  1903/1"  janvier  1904  ,  746476 
à  746482  746486  à  746490  746402  à  71G405  10  dé- 
cembre 1904/1»  janvier  1905v,  747226  à  747250 
(18  juin/1»  juillet  1905.,  747280  à  747285  747294  à 
747296  747298  747299  (18  juin/1"  juillet  1901), 
748002  748005  à  748008  748019  à  748024  749376  à 
749381  749397  (18  juin / 1»  juillet  1903),  751726 
à  751750  752439  à  752447  (19  décembre  1902/ 
1"  janvier  1903),  753505  à  758507  753515  (19  dé- 
cembre 1901/1"  janvier  1902),  753528  à  753530 
753532  à  753545  (19  décembre  1904/1"  janvier 
19(5),  759356  (18  juin/1"  juillet  1901),  763401  à 
763425  (18  juin/1"  juillet  1905),  7i 6551  à  7CG553 
766566  766568    (19  décembre  1902/1"  janvier 

1903)  ,  767839  à  767844  (18  juin/1»  juillet  1902), 
767982  767988  à  767992  (18  juin/1»  juillet  1904), 
772105  772208  772210  772219  772220  (18  juin/1» 
juillet  1903),  778286  à  773292  773298  (18  juin/1» 
juillet  1904),  773801  à  773807  773813  773816  à 
773818  773820  à  773823  773825  (.19  décembre  1904/ 
l"janvier  1905),  775983  775991  (18  juin/1»  juillet 

1904)  ,  776676  à  776678  776693  776695  7fJ66£6  776700 
(19  décembre  1904/1"  janvier  19051,  778685  778686 
(18  juin/1»  juilletl902),  7805M)  18juin/l»  juillet 

1903)  ,  783776  783787  à  783789  (18  juin/1"  juillet 

1904)  ,  784855  784866  (19  décembre  1902/1"  jan- 
vier 1903),  787954  à  787957  787959  à  78:7!  61  (19  dé- 
cembre 1904/1»  janvier  1905),  789263  à  789265 
(18  juin/1»  juillet  1903),  791353  791354  791359  à 
791367  (19 décembre  1903/1"  janvier  1904),  794376 
à  794378  794381  794384  à  794388  794396  à  794400 
(18  juin/1»  juillet  1904),  799412  (19  décembre 
1901/1»  janvier  1902),  799851  à  799875  (18  juin  1» 
juillet  1905),  801051  801052  801058  à  801065  (18 
juin/1"  juillet  1904),  803426  à  803450  807676  à 
807700  (18  juin/1"  juillet  1905),  807976  807977 
807985  807986  807988  à  808000  (19  décembre  1904/ 
1"  janvier  1905),  809476  à  809500  (18 juin/1"  juil- 
let 19C5),  810366  810372  (18  juin/1"  juillet  1901), 
812626  812630  812632  à  812639  812643  812645  à 
812649  18  juin/1»  juillet  1904),  813645  813646  (19 
décembre  1901/1»  janvier  1902),  814186  (18  juin/ 
1"  juillet  1903),  815776  à  815785  815794  815795 
815800  (19  décembre  19041"  janvier  1905),  816181 
à  816190  816199  816200  (18  juin/1"  juillet  1903), 
816614  à  816618  816622  à  816624  18  juin/1"  juil- 
let 1904),  816627  816634  816647  (  19  décembre  1902/ 
1"  janvier  1903),  818355  à  818357  (18  juin  !"  juil 
let  1904',  821101  à  821125  821301  à  821325  (18  juin/ 
l"  juillet  1905),  822434  à  822436  (18  juin/1»  juil- 
let 1902),  825051  à  825075  18  juin  1"  luillet  1905), 
827951  à  827953  827962  827963  827966  (19  décem- 
bre 1903/1»  janvier  1904),  828886  (19  décembre 
1902/1"  janvierl903),  830626  830638  à  830t'40  ,19 
décembre  1904/1»  janvier  1905  ,  8311S8  831190 
(19  décembre  1901/1"  janvier  1902  .  837876  à 
837900  18  juin  1"  juillet  J9Q5),  840576  810593 
840594  840599  840600  (19  décembrelt>03/ 1»  janvier 
1904),  840695  (18  juin/1"  juillet  1903),  812876  à 
812900  844376  à  844400  (18  juin  !"  juillet  19.'5\ 
846190  846192  846194  à  846197  846199  846200  '  18 
juin  1"  juillet  1903  ,  850258  à  85U2G1  850268 
850275  (19  décembre  1903/1»  janvier  1904),  &5331U 
(18  juin/1»  juillet  1902  ,  854227  à  854880  B5423S 
851234  à  854238  854248  à  854250  (18  juin  1" 
juillet  1904),  856S51  856952  856954  856959  S5b960 
18  juin/1"  juillet  1903..  857426  857132  à  S57447 
857449  857450  (18  juin/1»  juillet  1904).  858UÔ1 
858053  858054  858058  858059  858062  à  858064  18 
juin/1»  juillet  19031,  858451  à  858471  (19  décem- 
bre 1902/1»  janvier  1903i,  862834  à  86&43  19 
décembre  1901/1»  janvier  1902),  869301  à  869309 
869317  à  869325  (18  juinl»  juillet  1904),  871313  à 
871317  871323  à  871325  19  décembre  1904  1"  jan- 
vier 1905),  873576  8735S5  873^86  873589  18  juin/ 
1"  juillet  1903  ,  870727  à  876734  87074  4  a  s:r,7  i8 
(19  décembre  1904/1"  janvier  1905),  880384  8-0:3". 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


880340  880342  (18  juin/1»  juillet  1902),  883562 
883568  à  883572  (18  juin/1»  juillet  1903),  885151 
à  885155  885159  885162  à  885164  885170  à  885173 
885175  (19  décembre  1903/1»  janvier  1904),  885288 
(19  décembre  1902/1»  janvier  1903),  886453  886465 
à  886472  (18  juin/1"  juillet  1904),  886526  885527 
(19  décembre  1901/1"  janvier  1902),  887674  (19 
décembre  1903/1»  janvier  1904),  890979  à  890990 
890999  891000  895978  895980  à  895983  895986  à 
895991  (18  juin/1»  juillet  1904),  896776  à  896787 
896795  896800  (19  décembre  1902/1»  janvier  1903), 
9U0026  900027  900035  à  900038  900046  à  900049  (19 
décembre  1904/1"  janvier  1905),  90)210  à  901216 
(18  juin/1" juillet  1904),  901451  à  901475  (18  juin/ 
1»  juillet  1905),  904973  à  904975  (18  juin/1»  juil- 
let 1901),  905912  905916  à  905920  (19  décembre 
1902/1»  janvier  1903),  905965  (18  juin/1»  juillet 
1901),  906401  à  906425  (18  juin/1"  juillet  1905), 
909339  à  909342  909344  à  909350  (19  décembre 
1901/1»  janvier  1902),  909451  à  909475  (18  juin/ 
1» juillet  1905),  912001  à  912006  912010  912011 
912017  912018  (19  décembre  1004/1»  janvier  1905). 
A  625  roubles  or 

917201  à  917205  (18  juin/1"  juillet  1903),  922881 
à  922885  (18  juin/1"  juillet  1902),  927181  à  927200 
(19  décembre  1904/1"  janvier  1905),  928926  à 
928950  933676  à  933700  (18  juin/1»  juillet  1905), 
937811  à  937820  (18  juin/1"  juillet  1904),  938851 
à  938860  (19  décembre  1904/1"  janvier  1905), 
940576  à  940600  (18  juin/1"  juillet  1905),  94098o 
à  940990  (19  décembre  1904/1"  janvier  1905), 
941681  à  941685  941«91  à  941695  (18  juin/1»  juillet 
1904),  945191  à  945195  (19  décembre  1901/1" 
janvier  1902),  949641  à  949645  (19  décembre  1902/ 
1»  janvier  1903),  955591  à  955600  (19  décembre 
1903/1»  janvier  1904),  957281  à  957285  957291  à 
957300  (18  juin/1»  juillet  1904),  960761  à  960775 
(19  décembre  1903/1»  janvier  1904). 

A  3.125  roubles  or 

965851  à  965875(18  juin/1»  juillet  1905),  975651 
à  975675  (19  décembre  1904/1"  janvier  1905), 
981551  à  981575  990826  à  990850  995476  à  995500 
(18  juin/1"  juillet  1905),  995576  à  995600  (19  dé- 
cembre 1904/1"  janvier  1905),  996976  à  997i00 
(18  juin/1»  juillet  1905). 


Obligations  4  O/O  du 

Chemin  de  fer  floniller  du  Donetz 

(Emission  1893) 

La  Commission  Impériale  d'amortissement  a 
procédé,  au  terme  du  18  septembre/1"  octobre 
1905,  au  tirage  des  obligations  de  l'emprunt  ci- 
dessus  nommé. 

Remboursement  à  partir  du  1»/14  décembre 
1905  : 

A  Saint-Pétersbourg,  à  la  Banque  de  l'Etat  et 
ses  Comptoirs;  à  Berlin,  chez  MM.  Mendels- 
sohn  et  C°;  à  Amsterdam,  chez  MM.  Lippmann, 
Rosenthal  et  C°;  à  Paris,  chez  MM.  E.  Hoskier 
et  C°;  a  Londres,  à  la  Banque  Russe  pour  le 
commerce  étranger. 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tons  les  coupons  échéant  après  le 
1»/14  décembre  1905;  dans  le  cas  contraire,  le 
montant  des  coupons  manquants  sera  déduit 
du  capital  à  rembourser. 
Numéros  dos  obligations  sorties  au  tirage  : 
A  125  roubles  tnét. 
4401  à  4410     6161  à  5170 


3371  à  3380 
12601  12070 
19931  19940 
30701  30710 
40021  40630 
48231  48240 
48901  49000 
64801  54810 


13151  IÇ160 

30811  20820 

316.1  31680 

41751  41700 

48411  48420 

52181  52190 


16381  16390 
25931  25040 
35381  35390 
41051  41960 
48761  48760 
69681  52590 


8481  à  8400 
16611  16520 
274 11  27420 
37561  37570 
47091  47100 
48851  48860 
54001  54070 


Numéros  des  obligations  4  0/0  du  Chemin  de 
for  houillor  du  Donetz  (émission  1898),  sorties 


aux  tirages  antérieurs  et  non  présentées  au 
remboursement  à  la  date  du  18  septembre/1» 
octobre  1905. 

(A  partir  du  1»/13  décembre  des  années  dési- 
gnées entre  parenthèses,  ces  obligations  ne 
portent  plus  d'intérêt.  A  partir  de  l'année  1900, 
le  terme  où  les  coupons  ne  portent  plus  d'inté- 
rêts est  le  1»/14,  mais  non  pas  le  lor/13  dé- 
cembre.) 

A  125  roubles  métall. 
591  594  à  600  1264  à  1270  1332  1334  1336  à  1340 
(1904),  3029  (1899),  3181  à  3183  3187  3189  3391 
3394  3395  3397  à  34C0  (1904),  3655  (1902),  3742 
à  3750  5431  à  5439  (1904),  13307  (1902),  17723  à 
17730  21181  à  21190  23121  à  23130  23376  à  23380 
23691  à  23700  25361  à  25370  (1904),  34037  (1898), 
41810  42302  à  423C6  (1904),  43992  (1902),  44906 
45241  à  45M43  45451  45456  45457  (1904),  47852  47854 
1895),  51802  à  51804  (1904). 
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SOCIETE  GENERALE 

CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 

Situation  au  30  septembre  1905 
ACTIF 

Espèces  en  Caisse  et  à  la  Banque  de  France  10.244.820  83 

Fonds  disponibles  dans  les  Banques   8-418.167  75 

Coupons  à  encaisser   4. 468-691  10 

Effets  à  recevoir   105. 085.503  07 

Reports   33.855.763  52 

Rentes,  Actions  et  Obligations   7.528.712  43 

Avances  garanties   44. 063. 979  74 

Comptes  courants   12  158  018  81 

Crédits  d'acceptations  garantis   17.450.000  » 

Frais  généraux  : 

Semestre  écoulé   1.213.614  72  i 

Semestre  en  cours    574.627  89  i 

Paiements  faits  sur  Intérêts  et  Dividendes 

de  l'Exercice   »      »  » 

Immeuble  social   4.000-000  » 

Versement  non  appelé   60.000-000  » 


1.788.242  61 


Total  de  l'Actif   309.061.899  86 


PASSIF 

Capital  

Fonds  de  réserve  : 

Statutaire   8-000-000  »  i 

Extraordinaire   2.000.000  »  ! 

Comptes  de  dépôts  : 

A  vue   66.195-863  10] 

A  préavis   36-437.346  28  ! 

Comptes  courants  

Acceptations  à  payer  : 

Sur  garanties   17-450.000  ») 

Sur  provisions   323-569  10» 

Divers  

Réescompte  du  Portefeuille  

Intérêts  et  Dividendes  : 
Antérieurs  restant  à  payer         51.330  01  ! 


Profits  et  Pertes  : 
Report  de  l'Exercice  1904- . 
Produit  du  1"  semestre  1905 
Semestre  en  cours  


654.317  66 
2.385.438  13 
1.142.270  56 


Total  du  Passif. 


80.000-000  » 
10-000-000  » 

102.633.209  38 
93.592-509  80 

17.773.S69  83 

551.013  12 
278.182  10 

51.330  01 

4. 182. 086  35 
309. 061-899  80 


Effets  à  échoir  en  Portefeuille.-...  105-0  5-103  07 
Effets  en  circulation  avec  l'endosse- 
ment de  la  Société   18-666-057  » 


Total. 


123.752.460  07 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  Directeur  :  DES  VAUX. 


CHEMIN  DE  FER  DE  PARIS  A  ORLÉANS 

Echéance  de  janvier  1906 

Le  Directeur  de  la  Compagnie  a  L'honneur  d'in- 
former MM.  les  porteurs  d'obligations  qur  le  inon- 
tanl  dos  intérêts  semestriels, écnéant  te  1"  janvier 
L906,  soii  pour  Les  titres  au  porteur,  soit  pour 
les  i  lins  nominatifs,  sera  payé  dans  les  bureaux 
du  Service  des  Titros  do  la  Compagnie,  à  Paris, 
8  rue  de  Londres,  déduction  faite  des  impôts  éta- 
blis pat  Les  lois  des  29  juin  1872  el  26  décem- 
bre 189U,  savoir  : 


Montant  Impôts  Net 

des         a  à 

r>vv    *•       ,  n,n  „            coupons  déduire  payer 

Obligations  4  0/0  Orléans      —         —  — 
1848: 

Au  porteur                    25   »  2  255  22  745. 

Nominatives                   25   »  1   »  24  » 

Obligations  3  0/0  Orléans  : 

Au  porteur                     7  50  0  75  6  75 

Nominatives                    7  50  0  30  7  20 

Obligations   3  0/0  Grand 
Central: 

Au  porteur   7  50    0  75      6  75 

Nominatives   7  50    0  30      7  20 

Le  montant  de  ces  '  intérêts,  impôts  déduits, 
pourra  être  payé  dans  les  bureaux  du  Service  des 
Titres  de  la  Compagnie,  à  Paris,  8,  rue  de  Londres, 
à  dater  du  2  novembre  procliain,  sous  une  retenue 
calculée  au  taux  d'escompte  de  la  Banque  de 
France. 

Les  titres  qui  auront  usé  de  la  faculté  d'es- 
compte ne  pourront  être  présentés  ni  au  transfert, 
ni  à  la  conversion  avant  le  1"  janvier  1906. 

Les  intérêts  seroi.t  payés  dans  toutes  les  gares 
et  stations  de  la  Compagnie  d'Orléans  ouvertes  au 
Service  des  Titres,  dans  les  gares  principales  des 
Compagnies  de  Paris-Lyon-Méditerranée,  de  l'Est, 
de  l'Ouest  et  du  Midi,  ainsi  qu'aux  guichets  de  la 
Société  Générale  et  de  ses  succursales,  du  Crédit 
Lyonnais  et  de  ses  succursales,  de  la  Société 
Générale  de  Crédit  Industriel  et  Commercial,  du 
Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris  et  de  ses 
succursales,  dj  la  Banque  de  l'Union  Parisienne  et 
de  ses  succursales;  des  succursales  de  Bruxelles, 
d'Anvers  et  du  Bureau  d'Ostende  de  la  Société 
Française  de  Banque  et  de  Dépôts. 

Les  intérêts  seront  payés  par  ces  Sociétés  de 
crédit  sans  frais  d'aucune  sorte  pour  les  porteurs 
de  titres.  Le  paiement  aura  lieu  dans  un  délai  de 
huit  jours  au  plus  tard,  à  partir  de  la  remise  des 
titres  auxdites  Sociétés,  qui  ne  pourront  escompter 
ni  les  arrérages,  ni  les  coupons  qui  leur  seront 
déposés. 

Paris,  le  11  octobre  1905. 
Pour  le  Directeur  de  la  Compagnie  : 

Par  p""  Le  Chef  de  l'Exploitation. 
Pader. 
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BANQUE  IMPERIALE  OTTOMANE 

Situation  au  30  Juin  1905 
ACTIF 

Actions,  Versements  non  appelésFr.  125.000.000  » 

Espèces  en  caisse  —  63.074.440  45 

Fonds  d'Etat  Anglais,  Français, 

Allemands   46.095.210  » 

Autresvaleurs  acquises   37.868. 433  10 

Effets  en  portefeuille   62.312.312  "(5 

Comptes  courants  du  Trésor  Impé- 
rial  42.366.886  80 

Comptes  courants  divers   144.270.876  8 

Avances  sur  valeurs  publiques  et 

marchandises   121.831.628  65 

Immeubles  et  mobilier   6.672.450  45 

Divers   904.694  80 

Fr.  650. 31)6. 93'iTÔ 

PASSIF 

Capital  Fr.  250.000.000  » 

Billets  do  Banque  en  circulation. .  31.097.636  35 

Effets  à  payer   43.083.300  45 

Dépôts  à  échéance  fixe  .'.  30.920.305  » 

Comptes  courants  divers   255.369.118  20 

Dividendes  à  payer   8.823.975  » 

Réserve  statutaire   31.186.283  50 

Divers   9.916.316  60 

Fr.  650.396.934  10 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 
Le  Chef  de  la  comptabilité, 
Signé  :  ().  BRAND. 
Le  Directeur  général  adjoint.  Signé  :  A.  NIAS. 
Le  Directeur,  Signé  :  A.  PANGlltlS. 
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BOURSE   DE  PARIS 


z  *°  sâ  ^ 
c    *—  - 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


URS 
iduction 

CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

CO 
d'intrc 

30 

juin 
1904 

31 
déc. 
1904 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750.00C 

25 

3.375.000 

25 

8.750.000 

25 

18.750.000 

25 

2.250.000 

25 

14.000.000 

25 

5.000.000 

25 

25.000.000 

25 

6.250.000 

25 

300.000 

25 

18.750.000 

25 

12. 500. 000 

25 

275.000 

25 

7.500.000 

25 

400.000 

25 

£8.750. 000 

125 

125.000.000 

(25 

3.125.000 

25 

400.000 

25 

2.000.C00 

25 

4.000.000 

25 

10.625.000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  le* 

Champ  d'Or  , 

Durban  Roodepoort  lit) . 
The  Eaat  lut  ,rt,rliUrjilBti 

Ferrelra  

French  Rand  

Geldenhuls  Estate.. 

A.  Goerz  et  C*  

Kleinfontein  (New). . 

Lancaster  

Langlaagte  Deep.... 
Langlaagte  Estâtes  . 
May  Consolitated  . . . 

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Simmer  and  Jack  (aet.  ion.) 
Transvaal  GoldFields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

1000 
237.5 
330 

47 
145 
68.50 
170 

69 

80 
120 

93 
175 
865 
125 
(»M  340 

196 

262 
75 
85 
77.50 


21 

16.50 

64.50 
198.50 
5«4 

74 
140 

65.50 

53.25 

53.50 

55 

94.50 
101 

96 
264 
241.50 

41.25 

65.5.1 
168.50 
2*2 

17.75 

52 

37 


22.50 

23.50 

90 
234 
608 

82 
144 

84 

67 

61 

82 
101 
109 

91 
293.50 
263.50 

59.75 

79 
182 

278.50 
20 


14 

17.25 

54 
188 
437 

48 
108  50 

69.50 

5i 

33.25 

63.50 

79 

88 

71 
2-26.50 
224 

42 

53 
126 
142 
9 

42 

15 


13.  55 

17 

52  50 
183 
478.50 

42  25 
108 

63.75 

50  75 
31.50 
68.50 
76.50 
86  50 
71 

218  59 
220  ' 
40.25 

51  50 
121 
138 

12 
36.50 
14 


13.50 
16.50 
51 

179  50 
480.50 

42  50 
103  50 

67 

51 

31.75 
68.50 
75.50 
84.50 
67 

209  50 
217 

39.75 

51 

117.50 
135 

11  50 

35 
9  50 


O      •-  a 

s  5  s 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SBMBSTHIF.LLK 


30 

juin 
1904 


31 

déc. 
1904 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
iO.OOO.OOOir 


500 
125 
125 
100  4, 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) . . . 
Huanchaoa  (Argent) . . . 
Laurlum  greo (iliBkttiri.) 


47 

41 

26.50 

31 

473.50 

4'4 

452 

150.5 

87.25 

102.50 

147 

138.50 

51 

57.50 

56 

54.50 

27 
457 
134 

52.50 


COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 


11.250. 
10.000, 
18.125. 
7.500. 
12.500, 
17.500. 
13.750. 
12.500 
50.000. 
'2.500 


Bechuanaland  li,Urtilu. . 
Brlt.Sth.  Afrio.  (Ckirt.r.*). 

Cassinga  

Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  intiivi» 
GoldQelds  Ctiittlui.  nilulri 
Henderson  Transv.  litit* 
Kokumbo  (c,»t«  d  liol»). . . . 

Oceana  Company  

Mossamédôs  (Cie  de)... 
Mozambique  (Cie  de) . . . 
Randfontein  Estâtes... 
Transvaal  Consolidated 


2.5f 

29.50 

35 

27.25 

27 

26 

125 

47.50 

M.  85 

57.25 

54. 

50 

55 

35.25 

31.  S0 

39.50 

29. 

50 

30.2* 

91.25 

112.50 

164.50 

212  50 

166.50 

162 

158. 5r 

125 

35 

40 

10 

40 

40 

30 

22  75 

3 

16 

16 

15.50 

107.50 

41.25 

47  50 

36.25 

35 

2"» 

34 

25 

13 

19  50 

13  50 

13 

75 

13 

35.50 

35. 5u 

31.25 

30 

75 

29.75 

16.25 

7) 

8L25 

65 

63 

62.25 

103 

109.50 

81.50 

78 

75 

74.75 

BOURSE   DE  LONDRES 


< 


"  S 


NOMS 

CLOTURE 

in 
o 

DES 

SEMESTRIELLE 

o> 

oo  . 

COMPAGNIES 

Nombre 

30 

Juin 
1904 

31 
Déc. 
1904 

""S 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwatersrand) 


275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
81.000 

1.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
lt5.000 
300.025 
848.730 
90.000 
900.000 
560.000 
300.000 
200.000 
300.000 
150.000 
160.000 
500.000 
600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.895 
231.250 
325.000 
351.269 
470.000 
550.000 
400.000 
711.500 
288.750 
949.620 
325. 000 
100.000 
200.000 
450.000 
450.000 
300.000 
165.  OCh, 
448.98'-- 

l. 500. 000 
270.000 

/. 750. 000 
900.000 
425.000 

[  100.000 

1.700.000 
540.001 
250  OU 
400- 000 
400. 0O( 
80.000 
196.75; 
352. 08. 
860.00- 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolldt  Deep  Levela.. 

Ohimes  Exploration  

Oity  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Oroesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefonteln  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
Eaat  Rand  Prop.  Mines. 

Ferrelra  

Ferrelra  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuls  

Geldenhuls  Deep  

Geldenhuls  Main  Reef. . . 

Glnsberg  (New)  

Glencalrn  , 

Glen  Deep  , 

Henry  Nourse  , 

Heriot  (New)  

Jubllee  

Jumpers  

Jumpers  Deçp  

Kleinfontein  (New)  

Knlght's  (WitwaUr»r«nd) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B. . . . 

Lulpaard  Vlel  (New)  

Main  Reef  Consolidated 
May 's  Consolidated  (If  «w , 

Modderfontein  

Id.  Extension. 

Meyer  and  Charlton  

Nigel  

Nlgel  Deep  

Nourse  Deep   

Primrose  (New)  

Prlncess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Hietfonteln  (New)  

Robinson  , 

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

tfallsbury  (New)  

Simmer  (New)  

Treaaury  

(Jnlted  Mn.  Rf.  Roodep* 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

W  eniiuer  

West  Rand  Mines  

Witwaiersrand  Deep. . . 

vVolùuter  

Worcester  


60 


7  1/8 

7  1/4 

5  5/8 

5  7/16 

5  1/8 

2  1/4 

2  5/8 

1  5/8 

1  9/16 

t  1/2 

1  1/8 

1  5/16 

15/16 

11/16 

11/16 

1  3/8 

1  1/2 

5/8 

5/8 

11/16 

3/4 

15/16 

9'16 

9/16 

9/16 

11/16 

11/16 

5/8 

5'8 

1/4 

7/8 

7/8 

7/8 

6  7/16 

6  1/8 

5  1/8 

5 

4  7/8 

2  15/16 

2  1/4 

2  1/2 

2  5/16 

2  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

13 

15  1/2 

14  1/4 

13  1/2 

13  1/4 

14  1/4 

16 

14 

13  1/2 

12  3/4 

5  1/16 

5  3/8 

1  1/16 

1 

3  7/s 

5 

5  1/8 

3  7/8 

4 

3  7/8 

2  9/16 

3  7/16 

t  3  16 

2  1/16 

2  1/16 

7  7/8 

9  3/8 

7  1,2 

7  5/16 

7  1/16 

21 

24 

19  1/2 

19  1,2 

19 

5  5/8 

6  3/8 

5  3/4 

5  3/4 

5  5/8 

2  7/8 

3  5/16 

1  15/16 

1  5/8 

1  11/16 

3  1/8 

3  5,8 

2  1/2 

2  7/16 

2  3  8 

5  9/16 

5  3/4 

4  7/16 
9  3/8 

4  5/16 

4  3/16 
8  1/4 

'1  3/8 

11  3/8 

8  "3/4 

5/16 

1/4 

1/4 

1/4 

1  4 

3  1/1 

2  3/4 

1  15/16 

1  3/4 

1  3/4 

1  3/8 

1  1/2 

1 

1 

1 

4  1/16 

5  1/4 

3  7  8 

3  3/4 

3  3/4 

8  1/2 

8  3/8 

7  1/8 
4  1/8 

7  1/8 

6  3/4 

3  3/8 

4  1/8 

3  3/1 

4  3/4 

3  7/8 

2  3/4 

2  13,16 

2  13/10 

3 

2  5/8 

2 

1  7/8 

2 

4  1/8 

4  3  '4 

3  5/8 

3  3/8 

3 

2  1/8 

2  11/16 

2  1/8 

2 

2  1/16 
4  1/1 

5  1/2 

6  7/8 

4  5,8 

4  5/16 
1  1/4 

2  1/16 

2  3/8 

1  3/8 

1  3/16 

3  3/4 

4 

3  1/16 

3 

9 

7/8 

1  1/16 

3/4 

11/16 

11/16 

1  3/4 

2  1/16 

1  9/16 

1  9/16 

1  1/2 

1  5/8 

2 

1  3/8 

1  5/16 

1  5/16 

3  15/16 

4  1/4 

3  9/16 

3  1/2 

3  15/16 

8  15/16 

10  15/16 

8  13  16 

8  U/1G 

8  3/8 

2  1/2 

2  13/16 

2  1/8 

2  1/16 

2 

5  3/8 

5  1/2 

4  7/8 

4  3/4 

4  3/4 

2  7/16 

2  7/8 

2  5/8 

2  5/8 
5/8 

2  5/8 

3/4 

1 

11/16 

11/16 

4  1/8 

5 

4  1/8 

4  1/8 

4 

3  11/16 

3  1/2 

2  3/4 

2  5/8 

2  5/8 

15/16 

1  5/8 

1 

15/16 

10  7/16 

11  3/4 

8  15' 16 

8  11,16 

8  1,8 

3  3/16 

3  3/8 

•i  5/8 

2  1/2 

2  7/i6 

2  3/8 

2  15/16 

2  1/8 

2  1/16 

1  15  16 

9  1/2 

10  1/4 

8  7/8 

8  3/4 

8  1/81 

5  9/16 

6  3/8 

5  1/2 

5  5/16 

5  3/:6 

8  7/8 

9 

6  1,4 

5  3/  i 

5  5/8 

1  7/8 

1  7/8 

1  11/16 

I  1,2 

1  5/8 

1  5/8 

2  3/8 

1  5/8 

1  9/10 

1  9/i6 

3  13/16 

4  3/8 

3  7/16 

3  5/10 

3  1/4 

3  3/4 

3  7/8 

3 

2  7/8 

3  5/16 

2  3/4 

3  9/i6 

4  3/8 

3  3/3. 

3  1/4 

6  3/4 

7  1/4 

i  7,8 

i  7/8 

11  1/4 

11 

5  3/» 

5  1/2 

5  3/8 

1  15/16 

2  7/17 

1  1/2 

1  7/16 

1  3.8 

3  13/16 

4  5/8 

3  13/16 

3  5  8 

3  5/8 

3  1/2 

3  7/8 

3 

2  tu/ 16 

2  7/8 

1  1/2 

II 

1  1/4 

1 

1  ' 

5/8 

1 

5,8  | 
l 

U 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


3 

CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

• 

"15 

31 

Juin 

Déc. 

19J4 

■  1904 

COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350, 
1.102, 
400, 
1.375, 
325, 
3.000, 
1250, 
575, 
200, 
400, 
466. 
670, 
1.267, 
100 
225, 
751 
300 
604, 
930 
197, 


Anglo-French  Expl... 
Barnato  Consolidated. 

Bechuanaland  

Chartered  (British  S.  i.  0») 
Charterland  GoldQelds.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.   6  %  Préférence . . 

id.  5  %%Debentures. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency . . . 
Matabele  Gold  Reefs  &c. 

Mozambique  O  

Oceana  Consolidated  

Rhodesia  Exploration  . . 

Shodesia  GoldQelds  

Transvaal  Oonsolidt. . . . 
Id.       Gold  Fieldï. 

Id.  GoldMinlngEstat 

Wllloughby's  Consol  

Zambesia  Expl  or  m  g .  . . . 


50 


3  3/ 

2  11/16 
1  1/16 
1  3/4 
5/16 

6  1/12 
25/0 

107 

1  7/16 
15/16 
9/16 
1  7/16 

1  5/8 
3,1/4 

4  3/4 
1/4 

2  9/16 
1  15/16 

6/0 
1  7/16 


4  3/4 

3  3/16 

1  b,'16 

2  5/16 
7/16 

8  1/2 
26/0 
108 

1  7/16 
1  5/16 
3/8 
1  7/lf 

1  7/8 
4  11/16 

1/4 

4  5/16 

3  3/16 

2  1/8 
3/4 

2  1/2 


1/16 


3 
2 
1 

2  3  16 
3 '8 

6  9/1' 
23/6 
103  1/2 
1  1/2 
1 

8/6 
1  1/1 

1  1/2 
3  15/16 

3/16 

3  3,  16 

2  1/8 
1  1/8 

9/0 
1  15/16 


3  1/18 
1  15/16 
1 

2  1/8 
3  8 

6  7/16 
23,6 
103  1/2 
1  3/8 
1 

1/2 

1  3,16 

1  7/16 
3  13/16 

3/16 

3  1/16 

2  t;8 
1  1,8 

9/6 
1  7/8 


3  1/16 

1  7/8 
1 

2  1/16 
3/8 

6  1/4 
23/6 
103  1/2 

1  3  8 
7.8 
8/6 

1  3/16 

1  3/8 
3  11/16 

3/16 

2  7/8 
2 

1  3/16 
9/6 
1  7,8 


COMPAGNIES  DIVERSES 


i .250.000 

t 

Exploration  C"  (New). . . . 

13/16 

7,8 
3  1/8 

l  1/16 

1  3/16 

1  1/8 

3  682.396 

1 

Johannesbg.  Cons.  Inv.. 

2  7/8 

2  i/8 

2  1/16 

2 

500.000 

1 

Id.  Waterwks.. 

1  3/16 

2  1/8 

2  1/16 

2  1/16 

2  1/16 

3/4 

250.000 

1 

Id.        Tramways  . . 

5/8 

3/4 

3/4 

l .000.000 

10 

National  Bank  S.  A.  R.  . 

16 

18  5/8 

16  1/2 

!6  1/2 

16  1/2 

200.000 

1 

New  African  Company  . . 

1  7/8 

2  1/4 

1  11/16 

1  5  S 

1  5/8 

3.000.000 

1 

Robinson  Bank  

1  3/3 
5  1/16 

1  1/2 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

250.000 

1 

3.  African  Gold  Trust... 

7  1/8 

5  1/8 

5  1/16 

5 

500.000 

1 

Tati  Ooncession  

1/2 

11/16 

9, 16 

1/2 

1/2 

450.000 

1 

Transvaal  Coal  Trust... 

2  1/8 

3  1/2 

2  1/2 

2  3/8 

2  3/8 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

25/9 

140.000 

1 

Hannan's  Brownhill  .... 

3  3/8 

250.000 

1 

Lake  View  Consols  

1  1/4 

280.663 

1 

Lond.  Se  W.  Aust.  Expl. 

7/16 

1.000.000 

1 

Mount  Morgan  

2  3/8 

200.000 

1 

West  Austr.  GoldQelds. 

5/16 

91.000 

1 

Brllliant  Block  

1/2 

460.000 

8/0 

Broken  Hill  Proprlet.... 

1  13/16 

112.000 

1 

South  Kalgurli  

1  3/8 

320.000 

1 

5  1/2 

23,0 

25/0 

3  11/16 

1  1/3 

1  9/16 

14/0 

12  0 

2  7/8 

2  7/8 

5/16 

3/3 

9/ 16 

7/16 

2  3/lc 

50.0 

1  1/lc 

1  9/16 

6  1/lf 

6  1/1 

24.3 

1  9/16 
12/0 
2  15  16 

2/3 
7/16 

51/0 
i  7/8 
6  5  16 


24/0 

1  1,2 
12/0 

3 

3  0 

7/16 

53,6 
1  15/16 
6  5,  le 


MINES  DE  DIAMANT 


721.500 

1 

1.948.955 

5 

<.283.02> 

100 

105.25. 

10 

1 .000.001 

5 

Oonsolidt.  Bultfonteln.. 

De  Beer  s  ordinaire  

Id.   6%  Debenture... 

Grlqualand  West  

New  Jagersfontein  Def. 


29/6 

24/6 

28,6 

19  1/16 

18  1/8 

i;  3/4 

107 

106  1/2 

1C6 

8  1/4 

7  1/3 

27  1/î 

291/2 

7  15/16 

28,6   I  23/6 

17  15/16  18 

105  1C6 

7  1,2  7  1/2 

7  15/16  7  13, U 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


M-AJFLCÏÏIÉl    OFFICIEL    DE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


CtPITil 
■•■Ibi> 


■mu» 


22222 

667  s 

3112 

m  S 

— - 
25934 

778 

nombre 

Tll 

de  Titres 

If) 

3PÔ.5U 

501  • 

(•52.600 

101  i 

56  42> 

50i  ] 

108.  i:c 

50.  ] 

410. E8'. 

5U'  j 

153.843 

101  ■ 

10354T' 

101 

» 

10i 

4'.0  514 

5(1 

228.12'. 

501 

569.526 

40' 

■ 

ICI 

434.036 

40i 

» 

m 

663. 59r 

501 

101 

409.53b 

5CC 

» 

125 

385  450 

500 

125 

118?736 

401 

773.46" 

50i 

1403661 

501 

779.870 

50( 

1768989 

501 

976. b89 

50( 

945.779 

401 

479.197 

50( 

4M.  295 

50C 

492.194 

501 

599.440 

500 

222.23; 

201 

147.597 

201 

1164644 

1001 

176.194 

51 1 

104. 611 

4M 

42. 643 

47! 

i 

182.50* 

lOOi 

125. 001 

50i 

40.001 

501 

50.001 

501 

300. 00( 

50i 

60.001 

501 

400.001 

50( 

160.001 

501 

60.001 

501 

500.001 

501 

100.001 

501 

100.001 

501 

400.01-' 

soi 

240.001 

50' 

80.01» 

50' 

40.  Ou 

501 

30.00( 

501 

40.0* 

501 

57.92) 

oc 

374.5-- 

Six 

eo.occ 

50i 

(8  Wi 

501 

101 .31 

M) 

17». «5 

49.54 

50' 

,  .,  .  . 

i  50' 

•91 . 1 1 

.  OOc 

h: 

R 

51  1  .71 

51  ' 

\YtV.U 

<  &0< 

IH1  H 

■  ■ 

189  68 

M. 

i,, 

'  50» 

147..;. 

1  60' 

ÉS1QN ATION  des  VALEUR*- 


iutUiti 

«g  1904 


RENTES  FRANÇAISES 


„  (  Terme.)  q 

*  i  Compt.i  3 

94  Amortissable  3 


nnam  et  Tonkin  2  \  % 

(gar.  France)  Terme. 


3  %  %. 


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

866  4  %   

869  3  %....  

871  3  %   

—  quarts  

876  4  96  

876  4  %  

892  2  S  K  

—  quarts  

894-96  2  %  %  

—  quarts  


—  quarts  

1899  2  %  

—  quarts  

1904  2  X  %  (210  f.  payés). 

cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  — 

Foncières  1883  3  %  

—        188  5  2.60  94  

Communales  1891  3  94... 
—  189  2  2.60  % 

Foncières  189  5  2  60  94  

Communales  189  9  2.60  %.. 
Foncières  1903  3  %  (100  f.p' 

Bons  de  100  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 
—  —  188i 

Immeubles  de  France. 


SOC 


DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(actions  a  terme) 
Banque  de  France  nom.  . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne . 
Conipt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.et  Ag.  d'Alg.  2501  paj* 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Fr"  i«  Corn"  etl'Indus"u 
Banque  Union  Parisienne. 

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  bt  oul.  au  comptant 

Act.  Bone-Guelma  

Obi.  -  3  96 — 
Act.  Départementaux  

Obi.      —      "  94  titres  bleu 

—  —      j  %  Wlr<  rougi 

—  Économiques  3  % 

Act  Est-Algérien  

Obi.         —  3  %. 

Act.  Est 


Obi.  — 


de  joui»)  

52  31  56  5  %  .. 
3  94  

3  %  nouv  

a  S  9k  

Arueiu.ei  3  94. 


-  Gr. -Ceint,  de  Paris  3  \ 


15 

2  51 
2  5( 

n  si 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2 
10 

2  51 
10 

2  61 
10 

2  5( 


12  . 


13  ■ 
15  . 
15  . 
15  . 
13  . 

12  . 

13  . 

14  . 
13  . 


15  . 
15  . 

6  . 

7  . 


135 
50 

12  51 
38 
27  51 
12 
27 

13  1 
40  . 
50  . 

5 
15 
15  6 
10 
a.c  l 


43  8 


96  85 


481 

81  SE 

50  i 


555 
142 
413 


560 
558 
379 

378 

414 

400 


478 
399 


122 
139 


3700 
115 
414 
700 
600 

90 
690 
617 
805 
110 

85 
325 
623 
198 

192 

30 


710 
'.4  7 

680 


435 
710 
448 
910 
417 
660 
153 
455 


97  85j 
99  ..S 


477 

79  75 
495 


555 


372 

372 


443  . 

90  50 


444  . 


399 


116  . 
138  . 


3820 
1160 

430 
730 
600 
,99 
690 
630 
780 
1125 
91  51 
313  . 
624  . 
220  . 
550  . 
140  . 


673 
444 
680 


423 
070 
440 
887 
390 

451 
449 


38  sept" 

12  pet, 

99  75 

99  72 

99  60 

99  71 

99  65 

99  5P 

100  05 

99  f5 

100  05 

99  15 

99  85 

489  50 

483  . 

479  .. 

80  50 

85 

84  50 

510  .  . 

f08  .. 

508 

559  .. 

558  .. 

553  .  . 

i35  . . 

4S8  .. 

412  .. 

412  .. 

410  . 

109  .. 

108  25 

106  25 

578  50 

579  50 

578  . . 

579  .. 

577  . 

578  .. 

391  25 

393  75 

394  . . 

1C0  51) 

100  25 

100  75 

392  50 

395  .  . 

394 

100  . 

100  ..  . 

99  50 

436  50 

437  .. 

438  . 

109  75 

110  50 

109  50 

425  . 

427  50 

427 

106  50 

107  .. 

106  25 

432  .. 

432  50 

86  50 

4U  .. 

411  .. 

410 

490  .. 

488  50 

483  .. 

511 

511  25 

512  . . 

504 

505 

454 

453  75 

454  . . 

489  75 

lot   •  • 

485 

409 

401 

400 

482 

4'  o 

482 

49u 

492  50 

492  5l 

487 

490 

487 

49C 

4C6  50 

495 

59  50 

fin 

62 

59  75 

fin 

oo  . . 

01  50 

576 

oy  o  . . 

1 82 

455  50 

1oC  .  ■ 

451  73 

135  50 

100    .  . 

138 

fRÔ 

39C0  .. 

3900  .. 

3890  .. 

1518  . 

1572  . 

1570  . 

470  . 

4  3  50 

484  .. 

381  .. 

845  . 

650  '.  . 

670  .. 

660  . 

5U0  . . 

500  .. 

728  .. 

724  .  . 

722  . 

685  .. 

690  . 

695  .. 

930  .. 

935  . 

1153  • 

1104  .. 

11156  .. 

162  . 

160  .. 

150  . 

334  . 

340  .. 

647 

639  . . 

639  . 

246  •  • 

258  .. 

555  .. 

911  .. 

926  . . 

934  .. 

209  .. 

198  .. 

206  . 

'  69  50 

67  .. 

66  50 

1378  . . 

1450  .. 

1460  . 

720  . 

'07  5( 

1  710  .. 

455  5( 

00  . 

458  2d 

739  . 

456  . 

450  . 

452  !. 

156  . 

448  . 

430  .. 

i48  . 

447  2! 

>   4 i9  50 

725  . 

725  . 

725  . 

iS,  51 

)   451  . 

455  . . 

968  ■ 

1000  . 

1002  . . 

4M  . 

453  . 

455  . 

668 

0  9  6 

J   670  . 

470  5 

)   472  . 

40»  . 

169  . 

16 

i   464  60 

42.3  . 

.    427  . 

'M  . 

165 

406  . 

166  .. 

168  i 

)  16  i 

.    461  56 

ombre 
i  Tltrei 


800.000 
3.576 
202.331 
274.54* 
145.16' 
44.246 
216.136 
878541 
69274*' 
326. 238 
81  32? 
232.920 
2473477 
673.686 
502.33* 
f 65609 
378. 587 
154.389 
10  ..027 
477.634 
22.366 
238166 
42541  6 
1717565 
■0.81b 
353.137 
18  391 
368070 
140.814 
28.903 
179.31 
146,503 

48.553 
249.371 
300.000 


74.33 
60.001 
71.55Ï 
40.001 
19  763 

316.23 
80.001 

120. OOC 
13.551 
20.451 

100.001 

•200. 006 
62.06C 
64. OOC 

100.786 
57.56t. 

106. OOC 
60.001 
16.001 
14.661 
35.341 
.25.001 
50.001 
40.00 

1363001 
208. t 5 
100.001 
0.00' 
100,001 
70.12 
80.001 
64. OOC 
60.00 


50( 

601 

301 
501 
50f 
501 
500 

501 

sot 

50' 
501 

50( 
SOC 

sor 

500 
$01 

îoe 

SOI 
50C 
50C 

501 

50' 

60C 
501 
50i 
50C 
500 
501 
601 
50( 
501 

501 
501 
25( 


ilipllil  tk 
lombrs  dl  Tllre 


3*9781 
9.121 

87.098 
24306 
.  8V3 
8  388 
8.613 
57 

14(382 
761 
1  3000 
46i>7 
..3.971 

|9 .928 

671830 


954 
700 
600 
200 
300 
!3t0 
700 
310 
.000 
,850 
000 
2  in 
«00 
b^i) 
,40o 


ESIGNATION  dbs  VALEURS 


Act. 

Obi. 


Lyon. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi, 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Midi. 


5  94  

3  94  1855   

Bourbonnais  3  % 
Dauphiné  3  94 ... 
Genève  57  3  %.. 
Méditerr.  52-55  3  9. 
3  94  fusion  anc.  . 
3  94  fusion  nouv. 
2  ^  ^  

Vict.-Emm.'  62  3  % 


Nord. 


3  94  

3  94  nouv. 


-  3  94  

—  3  94  nouv  

—  2  %  94,j.avr.et  oct 
Nord-Est  franç.  3  94  • 
Orléans  

—  jouiss  

—  3  %  

—  3  %  1884  

—  2  %  94  1895... 
Grand  Central  3  94  t8»r 
Ouest  

-  3  94  

—  3  94  nouv. 

-  2  %  %.... 
Ouest- Algérien 


3  94... 
fer  « 


Réunion  (Ch.  de 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  — 
  3  % 

Métropolitain  de  Parif 


SOC.  INDUSTR.  FRANÇ 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp"  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
C"  G'*  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —        jouiss . . 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  On.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paria,  de  Tramw 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction 
Aguilas  (Compagnie  d').... 

Electro-Métallurgie  

Malndano  (Mines  de)  

—  —  jouiss 

Mines  d  or  (C"  (••)  

Métaux  (C'«  française  des). 
Sels  gemmes  et  Houille- 

de  la  Russie  mérid.. 
Canal  interoc.  B*  à  lots  l.Sr* 
Canal  maritime  de  Suez 
—         parts  de  fond 
Dynamite  Soc.  Centrale  de 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proo.  Thomson-Houston 

Ran*.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  de> 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2  %  %(ch.  fiiems 
Argentine  4  %  1896. 

—  4  94  1900. 

Autriche  4 


1888. 


Brésil  4  % 
—    4  94  186» 

_     5  94  1898  

Bulgarie  b  94  1896   

Chine  4  %  or  1893  

Congo  .ois  1888  

Danemark  3  94  1894   

Egypte  (Diura-Saiiieh  4  94) 

-  Unifiée  7  94)  

—  l'rlvlléuiéo  3  M  94) 
Espagne  4  94  Extérieure.. 


main 

!ohti  fini 

lalllt'  ( 

lours  de  clôture(l905) 

■  1904 

1903~ 

1904 

'S  sr])t. 

5  oct. 

12  '  0'.. 

55 

420  . .  1 

315 

1432  . 

131  ... 

430  . 

50 

15  . 

472  .. 

462  .. 

464  75 

15 

454  . . 

451  . 

462  .. 

463  50 

466  75 

15 

461  . 

465  . . 

15 

462  . . 

'.64  . . 

464  75 

15  . 

163  50 

46ô  50 

4S5  .. 
468  . 

lu.  - 

430   .  . 

46 s  ... 

469  . 

15  . 

452  . . 

448 

46?  50 

468  50 

461  . 

12  5(! 

412  . . 

437  .. 

427  .. 

430  .. 

15  .  , 

469  .. 

471  . 

50  . 

1190 

1160 

228  .. 

1225  .. 

12I0  . 

15 

452  . . 

448 

46  ">  . 

467  . . 

466  . 

15  ' 

449  .. 

448  . 

AAO  ^rt 
40»  DU 

467  • 

467 

65  .'. 

1860  . . 

1745 

'853  . . 

1850  '.  . 

1858  '.' 

15  . 

469  . . 

466  . 

472  .. 

475  .. 

474  7: 

15 

465 

459 

479  25 

476  . . 

472  . 

12  5P 

422  . . 

434  . 

433  .. 

431  .. 

15  .. 

465  .. 

459  50 

465  50 

59  .. 

1490 

1418  . 

1500  . . 

150)  .. 

1190 

44  .. 

1040  .. 

995 

1075  .. 

1078  . 

1056  . 

15  .. 

459  .. 

454 

166  .. 

468  50 

469  . 

15  .. 

454  .. 

448 

'.69  50 

469  50 

468  .. 

12  50 

411  .. 

AC77 

420  50 

423  50 

15 

464  . 

46i  . . 

464  .. 

38  50 

900  . . 

852  . 

947  50 

933  .. 

930  . 

15  . . 

453  . . 

448 

464  . 

467  .. 

465  .. 

15 

450 

445 

i69  .. 

464  75 

464  . 

12  51 

425  .  • 

419  .. 

42-3  23 

25 

630 

615 

641  ■ 

650  .. 

645  .. 

15 

442 

438 

452  23 

451  50 

451  25 

15 

9 

207 

227 

279  .. 

283  . 

15 

425 

422 

.48  . 

448  25 

418  50 

15 

610 

531 

580  . . 

575  . 

582  . 

17  M 

337 

345 

363 

28  50 

615 

615 

66 1  . . 

630  .. 

640  . 

79 

1980 

1868 

1937  . . 

1916  .. 

1925  . 

32  50 

598 

600 

680  . 

80 

764 

725 

902 

880  . 

870  . . 

67  5C 

487  '.. 

465  .. 

640  . . 

640  .. 

625  . 

117  .. 

162 

199  . 

201  S 

215  . 

10 

180 

224 

30  ï  . 

313 

318  . 

665 

540 

815  . 

816  .. 

838  . 

275 

192 

403  . 

400  .. 

410  . 

4  5'v 

80 

102  .  • 

189  .  • 

18J  .. 

188  .. 

10 

192 

212 

290  .  ■ 

286  .. 

287  ■ 

62 

30 

50  . 

50  . . 

51  25 

S7  10 

529 

552 

6l5  59 

6U  .. 

611 

10 

175 

183 

240  . 

243  . 

214  . 

163 

180 

315  . . 

385  . 

109  . 

19 

9  51 

19  50 

19  50, 

17  50 

9  .. 

190  .. 

140  .. 

177  .. 

173  .. 

173 

274  .. 

244  . 

370  .. 

370  .  . 

369 

17  BC 

515  .. 

583  .. 

670  .. 

703  . 

700  . 

5  . 

280  .. 

325  .. 

414 

485  . 

480 

4  . 

90  .. 

82  . 

80  . . 

78  5XJ 

74  50 

25  . 

475  .. 

480  . 

553 

f  59 

555  . 

420  .. 

495 

495 

482  . . 

520 

128  .. 

106 

115.. 

130  . . 

126  . 

139  61 

3925  .. 

4195  . 

i  20  . 

1525  • . 

1530  . 

64  bfc 

1750  .. 

1885 

2075 

2095  .. 

2075  . 

30  . 

624  .. 

557  . 

575  •  • 

583  .. 

579  . 

10  .. 

135  .. 

156  . 

212  . 

-211 

219  . 

30  . 

590  .. 

526  . 

370  . . 

370  .  - 

25  . 

625  .. 

690  . 

830  . 

t35  .. 

845  . 

50 

915  . 

890  . 

5  78  . 

f35  .  ■ 

558  ■ 

16  5c 

315  . 

283  . 

365  ■ 

366  . . 

365  . 

2  5l 

93  2' 

>    90  4 

89  » 

1    88  81^ 

4  . 

80  21 

)    85  3i 

M  . 

94  . 

9l  . 

4  . 

79  2 

)  85 

)     97  . 

94  5i 

1    93  2. 

:       4  . 

102  8 

J    100  8 

loi  31 

)    39  8C 

1    09  82 

4  51 

82  6 

>    83  5 

96  51 

)     96  51 

l'5  25 

4  . 

77  2 

>     78  1 

92  0 

>     89  5C 

89  60 

5  . 

102  7 

>   104  1 

106  2. 

»   105  2t 

105  U 

5  . 

431  . 

.   431  . 

480  51 

)   

>     96  01 

480  .. 

4  . 

103  2 

)    93  b 

M  s 

82  . 

.     77  . 

79  2! 

>    84  .. 

85  .' 

3  '. 

95  2 

3    88  <> 

102  2t 

4  . 

102  4 

)  102 

108  !.. 

4  . 

106  5 

J    106  3 

.    107  81 

>  108  'i! 

3  bi 

108  0 

)  101  v 

101  M 

1   104  8! 

>  104  fit 

4  . 

90  3 

i     87  6 

M  1 

)    93  4 

93  80 

L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix   comparés   des    principales    Marchandises    et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE  FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
oo 

SITUATIONS 


PAIN  ET  CÉRÉALES  (Paris) 

Pain  (Taxe  officieuse).,  le  kil. 
Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil. 
—    (toutes  marques)  — 

Blé  100  kil. 

Seigle   — 

Avoine   — 

FOURRAGES  (Paris) 

Paille   100  kil. 

Foin   — 

VIANDE  (à  La  Villette,) 

Bœuf   le  kil. 

Vean   — 

Mouton   — 

Porc   — 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

Sucre  blanc  n»  3  100  kil. 

—    raffiné  1«  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol. 

Fécule  100  kil. 

Huile  de  colza   — 

—     lin   — 

8nif   — 

VINS  (Paris) 
Vinadesoutir.)  La piècede2251it. 
Bordeaux  ord.j    fût  et  droits 
Màcon  ordin..)  de  régie  compris. 

DIVERS 

Coton  Louisiane  ....  50  kil. 

Laine  Buenos- Ayres....  100  kil. 
Soie  grège  Ohidm  iriri«  u/i)  le  kilo . 

Café  Santos   50  kil. 

Cacao  Haïti  100  kil. 

Ri2  Rangoon   — 

Pétrole  américain   — 

Caoutchouc  le  kilo. 

MÉTAUX  (Paris) 
Cuivre  (Chili  1»  marq.).  100  kil. 

Etain  Banka   — 

Plomb   — 

Zinc   — 

Fer  (Marchand)   — 

Acier  (Rails)   — 

CHARBON  DU  NORD 
Tout-venant  sur  bateau  (tonne). 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

I  Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier  — 

Crédit  Lyonnais  ,  — 

Banq.de  Paris  et  Pays-Bas..  — 

Compagnie  du  Nord  — 

—        P.-L.-M  — 

Suez  — 


BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse- oi  

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  

—  avances   

Comptes  courants  particuliers.. 
Compte  courant  du  Trésor  

ESCOMPTE  OFhCIEL  EN  EUROPE 

Uux  % 

Escompte  a  la  Banque  oe  France. . 

—  djAngleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —    de  Hollande. 

—  —  d'Italie  

—  —    de  Russie. .. 

—  aux  Banques  Suisses. 

BANQUES  EUROPÉENNES  O'ÊMISSlu.'i 

SITUATION  AU  31  DBCKMBHB 

Circulation  fiduciaire  totale.. 

Encaisse-or  

Encaisse  argent  

Rapport  de  l'or  à  la  circulation  % 


MOYENNES  ANNUELLES 


1900 

1901 

1902 

1903 

1904 

_ 

r  rancs 

b  rancs 

_ 

h  rîmes 

_ 

p  rancs 

p  rancs 

0  31 

0  31 

0  32 

0  36 

0  34 

26  16 

•25  89 

28  37 

31  08 

29  63 

28  45 

27  85 

30  03 

32  39 

3ï  66 

19  99 

20  29 

21  88 

22  87 

22  15 

14  58 

15  20 

15  38 

15  91 

15  28 

17  44 

19  94 

19  31 

15  64 

15  08 

6  » 

6  81 

6  77 

5  64 

5  39 

11  03 

12  34 

10  86 

8  62 

9  04 

1  41 

1  46 

1  30 

1  38 

1  37 

1  81 

1  91 

1  85 

1  77 

1  73 

1  93 

1  98 

2  10 

1  92 

1  89 

1  41 

1  39 

1  44 

1  27 

1  22 

30  91 

26  03 

22  18 

25  47 

29  47 

104  44 

100  37 

94  81 

82  » 

61  77 

35  33 

28  29 

31  38 

42  52 

43  61 

26  95 

22  97 

25  18 

33  91 

34  48 

67  26 

63  02 

59  76 

51  97 

47  83 

13  46 

Il  73 

72  87 

53  16 

42  24 

64  87 

64  18 

72  99 

68  07 

59  27 

131  77 

91  » 

86  87 

98  61 

100  » 

169  27 

134  58 

131  75 

148  » 

149  50 

179  42 

139  17 

131  75 

148  » 

149  50 

(\K  A"î 
OO  D  4 

58  22 

00  00 

74  93 

1Q  Q/. 

4  4.A  ->h 
14D  *sU 

120  93 

A  Q"7  A  "T 
là  i  11 

153  15 

A  KK  en 

155  4U 

01  iï* 

43  50 

4  i  0  i 

53  72 

40  y2 

40  zu 

39  24 

SA  Art 
00  DU 

34  14 

44  42 

ÎOZ  DU 

156  » 

loo  OO 

128  83 

123  14 

24  20 

93  A  G 
co  10 

24  33 

li    l  1 

23  06 

17  62 

18  27 

21  » 

19  90 

8  70 

7  47 

7  03 

7  93 

8  48 

189  65 

177  57 

138  63 

152  61 

154  12 

356  98 

315  49 

321  64 

339  81 

339  97 

48  31 

37  31 

33  58 

34  52 

35  64 

56  29 

47  69 

49  80 

57  02 

60  93 

27  48 

19  05 

16  83 

16  62 

16  50 

24  01 

19  14 

17  58 

18  » 

18  » 

23  30 

18  92 

17  25 

17  » 

15  92 

Â  AA  KO 

101  21 

100  59 

98  11 

97  54 

40t>  / 

3796 

3792 

3790 

3818 

AÛjE 

oo  4 

675 

737 

719 

698 

A  AfiA 
lUOD 
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L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


SOCIÉTÉ    GÉNÉRALE  DES 

SUCRERIES  ET  DE  LA  RAFFINERIE 
D'ÉGYPTE 

Siège  social  au  Caire 


Messieurs  les  Actionnaires  sont  convoqués  en 
Assemblée  générale  extraordinaire  pour  le  samedi 
28  octobre  i905,  à  4  heures  de  relevée,  au  siège  de 
la  Société,  au  Caire. 

ORDRE  DU  JOUR 

1°  Exposé  de  la  situation; 

2°  Pouvoirs  à  donner  pour  formuler  des  prop<  si- 
tions  concordataires. 

Messieurs  les  actionnaires  qui  voudront  assister 
à  l'assemblée  sont  invités  à  déposer  leurs  actions 
quinze  jours  au  moins  avant  la  réunion,  soit,  au 
plus  tard,  le  13  octobre  1903,  dans  l'un  des  Éta- 
blissements suivants  : 

Au  Caire:  au  siège  de  la  Société; 

A  Alexandrie  :  à  l'agence  du  Crédit  Lyonnais; 

Et  au  Caire:  à  Y  Anglo-Egyptian  Bank  Limited 

et  à  la  National  Bank  of  Egypt. 
A  Paris:  à  1*  Société  Générale  pour  favoriser  le 

développement  du  Commerce  et  de  l'Industrie 

en  France,  5i  et  56,  rue  de  Provence, 
A  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue 

d'Antin,  et  au  Comptoir  National  d'Escompte, 

14,  rue  Bergère; 
A  Genève  :  à  YUnion  Financière  de  Genève  ; 
A  Londres:  à  la  National  Bank  of  Egypt,  4  et 

6,  Ktï,g  William  Street,  E.  C. 

Pour  participer  à  l'assemblée  il  faut  «tre  pro- 
priétaire de  vingt-cinq  actions  au  moins  (art.  29 
de 3  statuts). 


A  cette  occasion,  le  Conseil  d'administration  de 
la  Société  Générale  des  Sucreries  et  de  la 
Raffinerie  d'Egypte  adresse  aux  actionnaires  la 
communication  ci-après  : 

«  Monsieur, 

o  Vous  connaissez,  par  la  publicité  qu'elles  ont 
rerues,  les  circonstances  qui  ont  mis  la  Société 
Générale  des  Sucreries  et  de  la  Raffinerie  d'E- 
gypte dans  la  nécessité  de  s'adresser  aux  tribu- 
naux égyptiens,  à  la  juridiction  desquels  elle  est 
soumise  comme  Société  égyptienne,  pour  être 
admise  au  bénéfice  du  concordat  préventif.  Elle 
l'a  obtenu  par  décision  du  tribunal  mixte  du 
Caire,  en  date  du  19  septembre:  et  par  une  autre 
décision  du  20  septembre,  la  Société  Générale  des 
Sucreries  et  Or  la  Raffinerie  d'Egypte  a  été  auto- 
risée à  continuer  son  exploitation  sous  le  contrôle 
de  sir  Elwin  Palmer,  gouverneur  de  la  National 
Bank  of  Egypt;  Son  Excellence  Harari  Pacha, 
directeur  de  li  Société  égyptienne  de  la  Diira 
Sanieli,  et  M.  Debourg,  administrateur  délégué 
des  Huileries  et  Savonneries  d'Alexandrie,  et 
sous  réserve  de  l'approbation  des  créanciers  con- 
voqués à  cet  effet. 

«  Le  -Conseil  d'administration,  après  avoir  pris 
ainsi  les  mesures  urgentes  que  commandait  celte 
situation,  doit  maintenant  s'adresser  à  l'Assemblée 
générale  des  actionnaires  pour  obtenir  les  pouvoirs 
qui  lui  permettront  d'étudier,  de  discuter  et  de 
soumettre  à  votre  vote  ultérieur  les  conditions  du 
Concordat  qui  doit  être  proposé  à  l'agrément  des 
créanciers  et  les  mesures  les  plus  propres  à  assu- 
rer la  réorganisation  de  la  Société. 

t  Nous  n'avons  pas  besoin  d'insister  sur  l'im- 
portance de  la  réunion  à  laquelle  vous  êtes  ainsi 
convoqué  et  sur  l'intérêt  que  vous  avez  à  y  pren- 
dra part  ou  a  vous  y  faire  représenter.  Le  Conseil 
i'S|».''p!  pouvoir,  à  celte  époque  et  grâce  au  travail 
considérable  auquel  se  livrent  en  Egypte  les 
comptables  et  les  experts  qu'il  en  a  chargés,  vous 
fournir  un  premier  exposé  de  la  situation  de  la 
Société,  des  forces  dont  elle  dif-pose  et  des  bases 
-ni-  lesquelles  elle  pourrait  être  réorganifée  par 
l'accord  a  intervenir  entre  les  créanciers  et  les 
actionnaires'.  Si  l'Assemblée  générale  se  range  à 
cette  propoi  il i<  n  elle  aura  en  même  temps  à  sla- 
tuci  sur  toutes  les  mesures  accessoires  que  la 
pré  entalio:i  d'un  concordat  rendrait  nécessaires.» 

Li;  OoitSlOL  d'Administration. 
  C68 


IMi'KIMEKIE    'I  LA  PUE8SB 
19.  rue  du  Croissant.  Pakib.  —  sitnart.  Imp. 


COMPAGNIE  DES  TABACS  DE  PORTUGAL 

Ventes  du  15*  exercice  (ler  avril  1905  au  31  mars  1906) 


Continent 

Colonies 

Droits  d'importation 
(Chiffres  provisoires) 

Mois  de  septemb.  1905. 
Produit  des  mois  antér' 

Kilogr. 

Reis 

Kilogr. 

Reis 

Kilogr. 

Reis 

215.1  i2 
985.004 

852:095.275 
3899 : 486.940 

32.399 
103.787 

21:669.850 
98 : 347.450 

3.192 
20.184 

14:366.235 
90 : 828.930 

Totaux  au  30  sept.  1905. 

1200.166 

4751:582.215 

126.186 

120:017.300 

23.376 

106:]  85.165 

Période  corresp.  de  l'eierc.  anlérr 

1220.178 

4817:307.240 

157.797 

145:934.805 

25.097 

112:940.945 

Différence: 

En  faveur  de  1905-1906. 
En  faveur  de  1904-1905. 

31  .'eu 

25: 917  .'565 

20.012 

65:725.025 

1.721 

7:745.780 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 


PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  DE  CHEQUES 

Au  delà  de  3  ans   3  1/2  0/0 

De  1  an  à  3  ans   3  O/O 

De  6  mois  à  1  an   2  O/O 

A  vue     11/2  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  fProvince  et  Etranger). 
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Banque 
A.  Froidefond 

29,  Rue  de  la  Chaussèe-d'Anttn.  PARIS  (9*Arr<{ 
Maison  Fondée  en  -1878 


DE 

au  Comptant  et  à  Terme 
AVANCES  SUR  TITRES,  MÊME  NON  COTÉS 
Ouvertures  de   comptes  courants,  à  vue  ou  à 
échéances  fixes, à  intérêt  variant  entre  3  et  6  %  l'an. 

EMPLOI  DE  CAPITAUX  ET  DE  TITRES 

en  compte  de  Reports  aux  conditions  suivantes  : 

a  un  an          4  % 

a  six  mois...  3X% 

à  trois  mois,  3  % 
ESCOMPTE  D'EFFETS  DE  COMMERCE 
renseignements  gratuits 
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SOCIÉTÉ  NATIONALE  D'HORTICULTURE 

DE  FRANCE 

84,  rue  de  Grenelle,  84 


La  Société  Nationale  d'Horticulture  de  France 
tiendra,  'lu  'i  au  12  novembre,  i>  Paris,  une  Expo- 
silion  Internationale  do  Chrysanthèmes,  Fruits  et 
Plantes  de  la  saison,  dans  les  Serres  du  Cours-la- 
Reine, 

A  cette  occasion,  le  Congrès  delà  Société  Fran- 
çaise des  Chrysanthémistes  et  le  Congrès  de  l'As- 
.or.ialion  P.iin..l(.;'i.|ii<'  'li'  iïranre  sr  réuniront  à 
Paris. 

Los  Compagnies  de  chemins  de  for  accordent  une 
réduction  de  BO  0/0  sur  le  parcours  aux  Membres 
de  ces  deux  Congrès  qui  se  rendront  à  Paiis. 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

il,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 
A  vue   1  O/O 

A  sept  jours  de  préavis   2  O/O 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  O/O 

A  2  et  3  ans   3  1/2  O/O 

A  4  et  5  ans   4  O/O 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  effets. 
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SOCIÉTÉ  ANONYME  DES  MINERAIS  DE 

KRIVOI-ROG 

Capital:  7  millions 

Convocation  des  Actionnaires  à  une  Assem- 
blée générale  ordinaire  et  extraordinaire 

MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  pour  le 
mardi  14  novembre,  à  trois  heures  précises,  au 
siège  social,  avenue  de  l'Opéra,  26,  à  Paris,  en 
en  assemblée  générale  ordinaire,  pour  enten- 
dre et  approuver,  s'il  y  a  lieu,  les  comptes  de 
l'exercice  1901  1905,  statuer  sur  la  répartition  des 
produits,  nommer  les  administrateurs  et  les  com- 
missaires, et,  en  assemblée  générale  extraor- 
dinaire, pour  délibérer  sur  une  proposition  d'aug- 
mentation du  capital  social  et  sur  diverses  modi- 
fications aux  staluts. 

Tout  litulaire  ou  porteur  de  vingt  actions  est 
membre  de  l'assemblée,  conformément  à  l'article 
30  des  statuts,  mais  nul  ne  peut  être  porteur  de 
pouvoir  d'actionnaire  s'il  n'est  pas  actionnaire  lui- 
même  et  membre  de  l'assembléo  (article  32  des 
statuts). 

Des  cartes  d'admission  seront  délivrées  dans  les 
bureaux  de  la  Compagnie,  avenue  de  l'Opéra,  26,  à 
Paris,  aux  ayants  droit  qui  auront  fait  le  dépôt  de 
leurs  actions  et  pouvoirs  dans  la  Caisse  sociale 
avant  le  25  octobre  (article  30  des  statuts). 

Un  jeton  de  présence  calculé  à  raison  de  0  fr.  50 
par  actio  i  sera  attribué  à  chaque  actionnaire  qui 
assistera  à  l'assemblée  ou  qui  s'y  fera  représenter 
par  un  pouvo'.r  régulier. 

Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Hiver  1905-1903.  — 
Billets  d'aller  et  retour  de  famille  pour  les  Stations 
thermales  et  hivernales  des  Pyrénées  et  du  Golfo 
de  Gascogne  :  Arcachon,  Biarritz,  Dax,  Pau,  Salies- 
de-Béarn,  etc.  —  Tarif  spécial  G.V.  n°  6  (Or'éans). 

Des  billets  de  famille  de  1",  2*  et  3*  classes, 
comportant  une  réduction  de  20  a  40  0/0,  suivant 
le  nombre  des  personnes,  sont  délivrés  toute 
l'année,  à  toutes  les  gares  du  réseau  d'Orléans, 
pour  les  stations  thermales  et  hivernales  du  Midi, 
sous  condition  d'ell'  ctuer  un  parcours  minimum 
de  300  kilomètres  (aller  et  retour  compris  .  et  no- 
tamment pour  Arcachon.  Biarrits,  Dax,  Guéthary 
(halte),  Hendayo,  Pau,  Saint-Jean- Jc-Lu/.,  SaliOS- 
de-Béarn,  etc. 

Durée  de  validité:  33  jours,  non  compris  les 
jours  de  départ  et  d'arrivée. 
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GRANDS  MOULINS  DE  CORBEIL 

(Anciens  Etablissements  Darblay  et  Béranger) 

80CIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  12  MILLIONS  DE  FR. 

Siège  social  :  à  CORBEIL  (Seine-et-Oise) 

MM.  les  porteurs  d'Obligations  4  O/O  avec  af- 
fectation hypothécaire  sur  les  immeubles  de  la 
Société,  sont  informés  que  le  coupon  n°  ISdesdiles 
Obligations  leur  serap  lyé.à  partir  du  1"  novembre 
1905,  sous  déduction  des  impôts  établis  par  les  les  de 
finances,  soit  à  raison  de  9  fr.  22  pour  les  Obliga- 
tions au  porteur,  contre  remise  du  coupon  n°  13  et 
de  9  fr.  60  pour  les  Obligations  nominatives,  sur 
présentation  des  certificats. 

Ce  paiement  aura  lieu  dans  les  Caisses  des  Eta- 
blissements ci-dessous  : 

Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'Indus- 
trie ; 

Banque  Suisse  et  Française  ; 

Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris  ; 

Crédit  Algérien  ; 

Crédit  Mobilier  Français  : 

Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et  Commer- 
cial ; 

Société  Générale  pour  favoriser  le  développement 
•du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France  ; 

A  Paris,  dans  leurs  succursales  et  leurs  agences 
de  province. 
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COMPAGNIE  DES  LITS  MILITAIRES 

SOCIÉTÉ  ANONYME  AU  CAPITAL  DE  5  MILLIONS  DE  FR. 


Numéros  des  1.868  obligations  sorties  au  tirage 
du  11  octobre  et  remboursables  au  siège  social, 
18,  boulevard  des  Capucines,  à  Paris,  à  partir  du 
1**  novembre  1905  : 

2101  à  2200  3901  à  4D00  4301  à  4400 
4901  à  4968  6601  à  6/00  6701  à  6800 
10701  â  10800  11601  à  11700  15501  à  15600 
16401  à  lf500  17701  à  17800  17901  à  18000 
18501  à  1860O  18701  à  18800  20001  à  20100 
26601  à  26700  28901  à  29000  3J801  à  30900 
32401  à  32500 

  218 


LE  NICKEL 

Société  anonyme  au  Capital  de  15.000.000  de  francs 
Siège  social  :  36,  rue  Laffîtte,  à  Paris 

MM.  les  Actionnaires  de  la  Société  «  LE  NIC- 
KEL »  sont  informés  qu'à  partir  du  lundi  6  no- 
vembre proclmin,  il  sera  pavé,  à  valoir  sur  le  di- 
vidende de  l'exercice  clos  le  30  j  uin  1905  : 

10  fr.  par  action  (coupon  n°  13). 

Aux  caisses  : 

De  la  Société  Générale  pour  favoriser  le  dévelop- 
pement du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France  • 

Du  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris  ; 

De  la  Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et 
Commercial  ; 

Ainsi  que  dans  les  Agences  et  Succursales  de 
ces  trois  Etablissements. 
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COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  ANDALOUS 


Obligations  3  O/O  lro  série 
Coupon  au  l01  novembre  1905 

Les  formalités  pour  l'approbation  du  Convenio 
proposé  par  la  Compagnie  à  ses  obligataires  n'é 
tant  pas  encore  terminées,  le  coupon  venant  à 
échéance  le  ^'novembre  prochain  sur  les  obligations 
3  0/0  lrc  série  sera  payé  dans  les  conditions  tran 
sitoires  prévues  à  l'article  1er  §  B  du  Convenio 
ainsi  conçu  : 

B.  Coupons  échus  postérieurement  au  1"  février 
1905  inclus  jusqu'à  l'homologation  définitive  du 
Convenio. 

«  Dans  le  cas  où  le  Convenio  ne  serait  pas  homo 
«  logué  le  1"  février  1905,  les  coupons  à  échoir  à 
«  partir  de  celte  date  jusqu'à  l'homologation  défi- 
<•  nitive  seront  payés  en  France  pour  les  2/3  de 
«  leur  valeur  nominale,  impôts  déduits;  le  sur 
«  plus  au  delà  de  ces  2/3,  s'il  en  existe,  calculé 
n  suivant  les  résultats  du  dernier  exercice  clos  et 
ii  en  conformité  des  dispositions  du  Convenio,  sera 
«  réglé,  au  choix  de  la  Compagnie,  soit  en  espèces, 
«  soit  en  obligations  de  nouvelle  création,  accep- 
«  tées  au  prix  moyen  des  obligations  Andalous 
n  1"  série  à  revenu  fixe  pendant  le  trimestre  pré- 
«  cèdent,  ou  à  la  parité  de  ce  cours  si  les  obliga- 
«  tinns  créées  sont  d'un  type  autre  que  le  type 
«  500  francs  3  0/0.  Ce  règlement  s'opérera  en 
«  même  temps  que  l'échange  des  titres  et  dans  un 
«  délai  qui  ne  devra  pas  excéder  six  mois  à  partir 
«  de  la  date  de  l'homologation  définitive.  » 

En  conséquence  de  ce  qui  précède,  les  porteurs 
d'obligations  3  0/0  sont  informés  que  le  paiement 
du  coupon  n°51.  venant  à  échéance  le  1"  novembre 
prochain,  aura  lieu  en  Espagne  à  partir  de  cette 
date  : 

A  Madrid  : 

A  la  Banque  Espagnole  da  Crédit  et  à  l'agence 
du  Crédit  Lyonnais. 

A  Barcelone  : 
A  la  caisse  du  Crédito  Mercantil. 

A  Bilbao  : 
A  la  caisse  de  la  Banque  de  Bilbao. 

A  Malaga  : 

A  la  caisse  centrale  de  la  dnipagnie,  à  raison 
de  5  Pas.  net  par  coupon. 

Les  coupons  présentés  en  France  seront  (comme 
précédemment)  payables  à  la  Banque  de  Paris 
et  des  Pays-Bas,"  3,  rue  d'Antin,  à  Paris. 

Le  paiement  en  sera  eflectué  sur  présentation 
aux  guichets  de  cet  établissement,  à  raison  de 
5  fr.  net  par  coupon. 

Il  demeure  entendu  que  le  coupon  étant  détaché, 
bien  qu'il  n'ait  été  payé  que  les  2/3  de  sa  valeur 
nominale,  chaque  titre  d'obligation  3  0/0  1"  série 
aura  droit  au  règlement  du  surplus  après  déduc- 
tion de  la  totalité  des  impôts  français  et  espagnol, 
dans  les  conditions  prévues  au  paragraphe  B  du 
Convenio  reproluit  ci-dessus. 
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SOCIÉTÉ  ANONYME  DES 

GRANDS  MOULINS  DE  CORBEIL 

(Anciens  Etablissements  Darblay  et  Béranger, 

AU  CAPITAL   DE  12  MILLIONS  DE  FRANCS 

Siège  social  :  CORBEIL  (Seine-et-Oisej 

Succursale  à  Paris,  42,  rue  du  Louvre 


MM.  les  Souscripteurs  ou  propriétaires  d'ac- 
tions du  priorité  de  la  Société  des  Grands 
Moulins  de  Corbeil  sont  informés  que  le  verse- 
ment du  troisième  quart,  soit  31  fr.  25  par  action, 
doit  être  effectué  du  1"  au  15  novembre  prochain 
dans  une  des  banques  ci-dessous  désignées  en 
présentant  le  certificat  provisoire  délivré,  sur  le- 
quel sera  constaté  le  versement  de  ce  troisième 
versement. 

A  Paris  : 

Banque  française  pour  le  Commerce  et  l'In- 
dustrie, 9,  rue  Boudreau  ; 
Banque  Suisse  et  Française,  20,  rue  La- 

fayette  ; 

Comptoir   National   d'Escompte   de  Paris, 

14,  rue  Bergère  ; 

Crédit  Algérien,  10,  place  Vendôme  ; 

Crédit  Mobilier  Français,  3  et  5,  ru«  Saint- 
Georges  ; 

Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et 
Commercial,  6S,  rue  de  la  Victoire; 

Société  générale  pour  favoriser  le  déve- 
loppement du  Commerce  et  de  l'Industrie  en 
France,  54  et  56,  rue  de  Provence  : 

MM.  Etienne  MULLER  et  Cie,  366,  rue  Saint- 
Honoré  ; 

A  l'Etranger  : 

MM.  Ch.  STAEHLING,  L.  VALENTIX  et  Cie, 
à  Strasbourg  ; 

Comptoir  National  d'Escompte  de  Mulhouse, 
à  Mulhouse. 

Le  Conseil  d'Administration. 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE 

DE 

CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 

Société  anonyme  au  capital  de  80  millions 
Fondée  en  1859 


MM.  les  Actionnaires  sont  informés  qu'un 
acompte  de  5  francs  nets  par  action,  à  valoir 

sur  le  dividende  de  l'exercice  1905,  sera  pavé  à 
partir  du  2  novembre  prochain. 


Emprunt  Russe  3  0|0  or 

(Deuxième  émission  1894) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé  le  18  septembre/l"  octobre  1905  au 
tirage  des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus 
nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  19  décembre  1905/l«r 
janvier  1906  : 

En  Russie,  aux  guichets  de  la  Banque  de  l'Etat; 
à  Berlin,  chez  MM.  Mendelssohn  et  C;  à  Paris, 
chez  MM.  Hoskier  et  C°,  Hottinguer  et  C»,  à  la 
Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas.  au  Crédit 
Lyonnais  et  au  Comptoir  National  d'Escompte; 
à  Amsterdam,  chez  MM.  Lippmann,  Rosenthai 
et  C°;  à  Londres,  à  la  Banque  Russe  pour  le 
Commerce  étranger  et  aux  Succursales  du  Cré- 
dit Lyonnais  et  du  Comptoir  National  d'Es- 
compte de  Paris;  à  Copenhague,  à  la  Banque 
Privée  de  Copenhague,  et  à  New- York,  chez 
MM.  Baring  Magoun  et  C°. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


19  décembre  1905/1"  janvier  1906  ;  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 
Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 
A  125  roubles  or 
42901  à  42925       63476  à  63500 
69376  69400 


33801 
67551 
92076 
98126 
138326 
161776 
205626 
239051 


à  33825 
67575 
92100 
98150 
138350 
161800 
205630 
239075 


95876 
109126 
147801 
174976 
217901 


95900 
1091E0 
147825 
175000 
217925 


88301 
96351 
128051 
157401 
183876 
221001 


88325 
96375 
128075 
157425 
183900 
221025 


269751  à  269775 
288601  288625 
325520  325550 


A  625  roubles  or 

277351  à  277375 
290801  290825 


278926  à  278950 
317776  317800 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
3  0/0  or,  2«  émission  1894,  sorties  aux  tirages 
antérieurs  et  non  présentées  au  remboursement 
à  la  date  du  19  septembre/1"  octobre  1905. 
(A  partir  des  termes  désignés  entre  parenthè- 
ses, ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  125  roubles  or 
1126  à  1150  1176  à  1200  (18  juin/1"  juillet  1905), 
16052  16054  à  16056  16059  à  16075  (19  décembre 
1904/1"  janvier  1905),  29H26  à  29950  33201  à  35225 
(18  juin/1"  juillet  1903),  40576  (19  décembre 
1903/1"  janvier  1904),  46965  46967  46969  46970 
46972  à  46975  (19  décembre  1904/1"  janvier  1905), 
50576  à  50585  50587  à  50589  50593  à  50599  (18 
juin/1"  juillet  1904),  55741  55742  (19  décembre 
1904/1"  janvier  1905),  56001  à  56025  56151  à  56175 
70751  à  7J775  74076  à  74100  (18  juin/1"  juillet 

1903)  ,  74710  à  74712  78801  à  78825  78926  à  78950 
(19  décembre  1903/1"  janvier  1904),  79951  à 
79975  (19  décembre  1904/1"  janvier  1905),  81951 
à  8197o  84713  84714  84717  (18  juin/1"  juillet  1904), 
86926  à  86950  89126  à  89150  (18  juin/1"  juillet 
1905),  90226  à  90230  90236  90245  90246  (19  décem- 
bre 1904/1"  janvier  1905),  90751  à  90775  (18  juin/ 
1"  juillet  1905),  91976  à  91978  91981  à  91988  91997 
à  92000  (19  décembre  1904/1"  janvier  1905), 
94276  à  94300  (18  juin/1"  juillet  1905),  95077  à 
95080  95087  95093  95098  95099  (19  décembre  1903/ 
1"  janvier  1904),  99401  à  99425  (18  juin/1"  juillet 
1905),  103087  (18  juin/1"  juillet  1903),  105801  à 
105825  110576  à  llu600  114576  à  114600  115001  à 
115014  115017  à  115025  (18  juin/1"  juillet  1905), 
116226  à  116231  116233  à  116240  116248  à  116250 
117601  à  117603  117605  à  117607  117610  à  117613 
117926  117927  117934  à  117950  (18  juin/1"  juillet 

1904)  ,  118413  à  118417  118421  à  118425  121177 
121179  à  121196  121200  (19  décembre  1904/1"  jan- 
vier 1905),  127126  à  127128  127130  à  127132  127134 
à  127139  127146  (18  juin/1"  juillet  1904),  129455  à 
129458  129460  129463  à  129466  129471  à  129473 
(19  décembre  1903/1"  janvier  1904),  135727  à 
135732  135739  ù  135744  133748  à  135750  (18  juin/1" 
juillet  1904),  136101  à  136125  (18  juin/1"  juillet 
1905;,  136488  136489  (19  décembre  1903/1"  jan- 
vier 1904),  142227  h  142243  142248  142249  142401 
à  142405  (18  juin/1"  juillet  1904),  142976  à  142986 
142998  â  143000  (19  décembre  1903/1"  janvier 
1904;,  145651  à  145675  (19  décembre  1904/1"  jan- 
vier 1905),  154569  (18  juin/1"  juillet  1903),  161801 
à  161825  (18  juin/1"  juillet  1905),  166201  &  166206 
166211  à  166220  (19  décembre  1904/1"  janvier 

1905)  ,  170179  à  170181  170184  170197  (19  décem- 
bre 1903/1"  janvier  1904),  170601  à  170625  (18 
juin/1"  juillet  1905),  17*528  à  172531  172539 
112550  (18  juin/1"  juillet  1904),  172805  172807 
h  172825  (19  décembre  1904/1"  janvier  1905), 
178977  178978  173982  173983  178985  173905  à  173998 
178104  176105  176124  (18  juin/1"  juilllet  1904), 
185251  à  185275  (19  décembre  1903/1"  janvier 
1WH  ,  V.r.'Wj;  à  lîttHM)  195326  ;ï  195350  (18  juin,' 
1"  pi  M  et  L905  ,  208151  Q  208175  209104  209407  à 
209415  209421  a  209424  (19  décembre  1904/1"  jan- 
vier 1905),  214601  h  214025  (18  juin/1"  juillet 
1905;,  219755  219761  a  219771  219775  (19  décem- 


bre 1904/1"  janvier  1905),  222251  à  252275  (18 
juin/1"  juillet  1905),  222663  222671  222672  222674 
222675  (19  décembre  1903/1"  janvier  1904),  233126 
223132  223139  223141  227858  â  227874  231451  231453 
231456  h  231461  231474  231475  (18  juin/1"  juillet 
1904),  236108  à  236113  23.115  236117  236118  236122 
236125  (19  décembre  1904/1"  janvier  1905),  240526 
à  240550  243201  à  243225  (18  juin/1"  juillet  1905), 
243:)29  à  243931  243933  à  213948  (19  décembre 
1904/1"  janvier  1905),  247301  à  247307  247320 
(19  décembre  1903/1"  janvier  1904),  251639  à 
251641  (19  décembre  1901/1"  janvier  1905),  251796 
251797  (19  décembre  1901/1"  janvier  1902),  260342 
260544  à  260547  (19  décembre  1903/1"  janvier 
1904),  261276  à  261300  (18  juin/1"  juillet  1904), 
261951  à  261975  (18  juin/1"  juillet  1905). 
A  625  roubles  or 
282621  à  282625  (19  décembre  1903/1"  janvier 
1904),  294626  à  294630  299701  à  299725  (18  juin/ 
1"  juillet  1905),  304941  à  304950  (19  décembre 
1904/1"  janvier  1905),  312001  à  312020  313436  à 
813440  (18  juin/1"  juillet  1904),  316136  à  316150 
(19  décembre  1904/1"  janvier  1905),  329976  à 
329980  (18juin/l"  juillet  1904). 
  283 


Emprunt  Russe  3  12  0|0  or 

(1894) 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement  a 
procédé,  le  18  septembre/ 1"  octobre  1905,  au 
tirage  des  obligations  de  l'emprunt  ci-dessus 
nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  19  décembre  1905/1" 
janvier  1906: 

En  Russie,  aux  guichets  de  la  Banque  de 
l'Etat  ;  à  Berlin,  à  la  Direction  de  la  Disconto- 
Gesellschaft,  chez  MM.  S.  Bleichrœder  et  Men- 
delssohn  et  G»;  à  Londres,  chez  MM.  N.M.  Roth- 
schild and  Sons  ;  à  Paris,  chez  MM.  de  Rothschild 
frères;  à  Francfort  s-Mein,  à  la  Direction  de 
la  Disconto-Gesellschatt. 

Les  obligations  sorties  au  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
19  décembre  1905/1"  janvier  1906;  dans  le  cas 
contraire,  le  montant  des  coupons  manquants 
sera  déduit  du  capital  à  rembourser. 

Numéros  des  obligations  sorties  au  tirage  : 
A  125  roubles  or 

7726  à  7750  22651  à  22675  25601  à  25625 
132576  132600  202751  202775  208626  208650 
239276  239300  240226  240250  245526  245550 
253351   253375     271901   271925      279526  279550 


301626 
3 ',3526 
3^8251 
415326 
433751 
469526 
524676 
575176 
624176 


à  301650 
343550 
388275 
415350 
433775 
469550 
524700 
575200 
624200 


A  625  roubles  or 
307051  à  307075 
345076  345100 


391176 
421951 
461051 
482551 
537851 
604101 
632026 


391200 
421975 
461075 
482575 
537875 
604125 
632050 


342601  à 

351951 

410926 

428426 

468576 

518726 

573426 

610326 


342625 
351975 
410950 
428450 
468600 
518750 
573450 
610350 


650751  à  650775 
714976  715000 
733126  733150 
756151  756175 
764951  764975 


A  3.125  roubles  or 

669951  à  669975 
715226  715250 
742976  743000 
759701  759725 


703151  à  703175 
730801  730825 
755776  755800 
760151  760175 


Numéros  des  obligations  de  l'emprunt  russe 
3  1/2  0/0  or  1894,  sorties  aux  tirages  antérieurs 
et  non  présentées  au  remboursement  à  la  date 
du  18  septembrc/1"  octobro  1905. 

(A  partir  dos  termes  désignés  entre  paren- 
thèses, ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 
A  125  roubles  or 

920  à  950  2876  ;i  £400  (18  juin/1"  juillet  1905), 
2990  2992  à  2997   (19  décembro  1900/1"  janvier 


1901)  ,  3329  3330  (19  décembre  191/1"  janvier 

1902)  ,  3401  à  3425  (19  décembre  1904/1"  janvier 
1905),  4555  (19  décembre  1900/1"  janvier  1901), 
5976  à  6000  (18  juin/1"  juillet  1905),  7477  7480  à 
7482  7489  à  7500  (18  juin/1"  juillet  1904),  8901 
8906  8914  à  8916  (18  juin/1"  juillet  1902),  10376  à 
10400  (20  décembre  1898/1"  janvier  1899),  11409 
à  11412  (18  juin/1"  juillet  1901),  12853  à  12855 
12857  12858  12860  à  12863  (19  décembre  1901/1" 
janvier  1902),  13732  à  13735  18738  à  13743  13749 
(20  décembre  1899/1"  janvier  1900),  13326Ù 13850 
(18  juin/1"  juillet  1905),  14976  à  15000  (18  juin/ 
1"  juillet  1903),  15051  15053  à  15058  15061  à  15066 
15075  16203  à  16206  16208  16212  à  16214  16220 
16221  (19  décembre  1904/1"  janvier  1905),  16901  à 
16904  16906  à  16908  16924  (18  juin/1"  juillet  1902), 
17480  à  17482  174^0  à  17492  17494  à  17498  17500 
(19  décembre  1904/1"  janvier  1905),  19403  (18 
juin/1"  juillet  1902),  23726  à  23750'  (18  juin/1" 
juillet  1905),  26680  à  26682  26688  à  26690  (18  juin/ 
1"  juillet  1904),  27827  27833  à  27835  (18  juin/1" 
juillet  1902),  30327  30328  30335  30336  30338  à  30343 
30345  à  30348  (18  juin/1"  juillet  1904),  32826  à 
32850  (18  juin/1"  juillet  1905),  33257  33268  33269 
33271  à 33274  (18  juin,l"  juillet  1902),  38151  38154 
38155  38157  38159  à  38162  38166  38172  (19  décem- 
bre 1904/l"janvier  1905).  39093  39i  99  (19  décem- 
bre 1902/1"  janvier  1903),  41974  41975  (19  juin/1" 
juillet  1899),  43630  à  4363*  (19  décembre  1900/1" 
janvier  1901),  43833  43845  (1*  juin/1"  juillet 
1901),  46128  46129  46131  4t>132  46135  à  46137  46143 
46145 à 46147  46150  (18  juin/1"  juillet  1904),  48676 
à  48700  (18  juin/1"  juillet  1905),  48782  48785  (20 
décembre  1898/1"  janvier  1899),  53026  à  53050 
54026  à  54050  (18  juin/1"  juillet  1905),  54376 
58180  58182  58184  58185  58193  58193  à  58200  (18 
juin/1"  juillet  1904),  58226  à  58228  58235  58244  à 
58248  (18  juin/1"  juillet  1900),  59569(19  décembre 
1900/1"  janvier  1901),  59al2  59813  (19  décembre 
1901/1"  janvier  1902),  60651  à  60675  (18  juin/1" 
juillet  1905),  69427  à  69429  69441  à  69449  (19  dé- 
cembre 1904/1"  janvier  1905),  77101  77108  (18 
juin/l"juillet  1900),  77576  à  77579  77600  (18  juin/ 
1"  juillet  1901),  83601  à  83603  83607  83613  83614 
83617  83618  (19  décembre  1903/1"  janvier  1904), 
86101  à86125  (18  juin/1"  juillet  1905),  87927  87936 
à  87941  87944  à  87947  (19  décembre  1904/1"  jan- 
vier 1905),  90126  90127  90129  90130  90134  à  90141 
90144  90150  (19  décembre  1903/1"  janvier  1904), 
91132  91133  91138  91139  91146  (19  décembre  1902/ 
1"  janvier  1903),  91680  91700  (19  juin/1"  juillet 
1899),  92862  à  92865  92873  92874  93486  (19  décem- 
bre 1901/1"  janvier  1902),  93813  9H814  (19  dé- 
cembre 1900/1"  janvier  1901),  97802  97813  à  97825 
(18  juin/1" juillet  1903),  97876  à  97900  (18  juin/1" 
juillet  1905),  98904  98909  98911  à 98916  98919  98922 
à  98925  107988  107990  107995  à  107997  1080C0  108002 
à  108024  (19  décembre  1903/1"  janvier  1904), 
108276   108294    10*299   108300  (18  juin/1"  juillet 

1901)  ,  113326  113327  (19  décembre  1901/1"  janvier 

1902)  ,  113926  à  113950  (18  juin/1"  juillet  1905), 
117529  117534  117545  117549  117550  (19  décembre 
1901/1"  janvier  190 i),  120032  à  120039  120041  à 
120050  (19  décembre  1903/1"  janvier  1904),  120935 
à  120941  120945  (20  décembre  1898/1"  janvier 
1899),  122201  122202  122204  122213  122214  122220 
122221  (19  décembre  1908/1" janvier  1904),  128176 
128178  (18  juin/1"  juillet  1903),  130594  à  130600 
(18  juin/1"  juillet  1902),  132701  à  132725  136226  ;\ 
136250  (18  juin/1"  juillet  1905),  141353  141354 
141369  (19  juin/1"  juillet  1899),  141544  à  141546 
141550  (19juin/l"juilletl898),  152138  152139  152146 
à  152150  (19  décembre  1902/1"  janvier  1903), 
152681  152682  (19  juin/1"  juillet  18il8),  152896  à 
152900  (19  décembre  1902/1" janvier  1903),  155455 
155456  155459  15546  i  à  155467  155470  155474  155475 
160608  à  160619  160621  à  160625  (19  décembre 
1904/1"  janvier  1905),  161076  à  161080  161093  161095 
161096  (18  juin/1"  juillet  1904),  163428  163481  163440 
(19  décembre  1900/1"  janvier  1901),  163976  a 
164000  (18  juin/1"  juillet  1905),  164820  à  164823 
(18  juin/l"juillet  1903),  166576  i\  165600  (18  juin/ 
1"  juillet  1905),    166626  à  106681    166034  166635 
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166640  166646  à  166648  166650  (19  décembre  1904/ 
1"  janvier  1905),  171009  171010  171016  à  171018 
(18  juin/1"  juillet  1902),  173557  à  173559  173561  à 
173557  173569  à  173575  (19  décembre  1903/1"  jan- 
vier 1904).  178257  178265  178267  178269  (19  décem- 
bre 1901/1"  janvier  1902),  178573  178574  (20  dé- 
cembre 1897/1»  janvier  1898),  179802  à  179810  (19 
juin/1»  juillet  1896),  181068  181069  (19  juin/1" 
juillet  1899),  182101  à  182109  1821l9àl82121  182125 
(19  décembre  1900/1"  janvier  1901),  182952  à 
182954  (19  juin/1»  juillet  1898),  183576  183577 
183580  à  183585  183587  183f83  183590  183592  183595 
à  183600  (19  décembre  1904/1"  janvier  1905), 
184301  à  184325  (18  juin/1"  juillet  1905),  186251 
186252  186259  (19  décembre  1901/1"  janvier  1902), 
186501  186524  186  25  (19  décembre  1902/1»  jan- 
vier 1903),  183052  188070  188074  188075  (18  juin/1" 
juillet  1902),  183159  188160  (19  décembre  1901/1» 
janvier  1902),  190446  à  190149  (19 décembre  1900/ 
1»  janvier  1901),  192751  à  192775  (18  juin/1" 
juillet  1935  .  194072  à  194075  (19  juin/1"  juillet 
1899),  195084  195096  195097  v19  décembre  1902/ 
1"  janvier  1903),  197328  à  197330  (20  décembre 
1899/1"  janvier  1900),  198012  198043  (19  juin/1» 
juillet  1898),  200083  à  210035  200089  200094  200100 
(19  décembre  1903/l"janvier  1904),  201551  201566 
(18juin/l"  juillet  1903),  202313  202314  (19  décem- 
bre 1901/1"  janvier  1902),  206667  (18  juin/1» 
juillet  1900),  210162  à  210165  212126  212130  212131 
212435  à  212438  212410  à  212442  212448  (19  décem- 
bre 1902/l"janvier  1903),  213177  213183  à  213200 
(19  décembre  1900/1"  janvier  1901),  213738  à 
213743  (19  juin/1»  juillet  1898),  214501  à  214525 
(18  juin/1"  juillet  1905),  215726  215727  215731 
215733  215750  (18  juin/1"  juillet  1904),  216752 
•216755  216756  216762  à  216767   (18  juin/1"  juillet 

1903)  ,  217147  à  217150  (19  décembre  1900/1"  jan- 
vier'1901),  218054  218066  à  218074  (19  décembre 
1902/1"  janvier  1903),  219401  219103  219404  219406 
à  219408  219118  219121  219422  (18  juin/1"  juillet 

1904)  ,  223126  223127  (19  décembre  1902/1"  janvier 
1903),  227277  22729 1  227293  227295  227296  227300 
(19  décembre  1900/1"  janvier  1901),  227876  à 
227881  227883  à  227885  227887  à  227889  (18  juin/1" 
juillet  1903),  233077  233080  233084  à  2°3087  233092 
233097  (18  juin/1"  juillet  1902),  235337  235338 
(18  juin/1" juillet  1900),  235751  à  235775  (18  juin/ 
1»  juillet  1905),  238757  à  238761  (19  décembre 
1903/1"  janvier  1901),  239301  239306  239310  à 
239314  239316  239320  239321  (19  décembre  1904/ 
1»  janvier  1905),  210910  à  240912  240918  à  240920 
•(19  décembre  1900/1"  janvier  1901),  240986 
à  240993  (20  décembre  1899/1»  janvier  1900), 
243331  2433-2  243334  243313  213344  243:350  (19  dé- 
cembre 1901/1"  janvier  1902),  247003  247007 
247014  247017  249019  à  247021  (19  décembre  1901/ 
1»  janvier  1905),  251433  (20  décembre  1899/1» 
janvier  1900),  253530  (19  décembre  1902/1»  jan- 
vier 1903),  253561  (19  décembre  1900/1»  janvier 
1901),  255515  (18  juin/1"  juillet  1901),  255656 
257733  257735  257739  257740  (19  décembre  1900/1" 
janvier  1901),  258732  258733  258739  258740  258742 
258743  258746  258748  (18  juin/1"  juillet  1903), 
259305  à  259609  (19  décembre  1904/1"  janvier 

1905)  ,  260330  (19  décembre  1900/1"  janvier  1901), 
262659  (19  décembre  1902/1»  janvier  1903),  263301 
263306  â  263308  263313  à  263320  (19  décembre 
;1903/1"  janvier  1904),  263376  263377  263381  263382 
263283  à  263389  263396  à  263397  (19  décembre 
,1904/1"  janvier  1905),  264603  (19  juin/1»  juillet 
1899;,  265726  à  265728  265738  265739  265744  265745 


à  274338  274343  (19 
MÛft  274579  274580  274589  274593  â  274596  (18 
hrin/1-  juillet  1902),  275601  275603  275608  (18 
J  Zm*  iqa4\  9.78127  tUt  décembre  1900/ 


(19  décembre 

281443  281444  (18  juin/1"  juillet  1902) 
A  625  roubles  or 
286996  à  287000  (18  juin/1"  juillet  1903),  291151 
A  291175  293636  à  293650  (19  décembre  1904/1" 


janvier  1905),  295001  à  295005  (18  juin/1"  juillet 

1902)  ,  301746  à  301750  (18  juin/1"  juillet  1903), 
310976  à  310980  (19  décembre  1902/1»  janvier 

1903)  ,  313111  à  313415  (18  juin/1"  juillet  1904), 
319576  à  319585  (18  juin/1"  juillet  1900),  323501 
à  323525  (19  décembre  1904/1"  janvier  1905), 
323566  à  323575  (18  juin/1"  juillet  1903),  327270 
à  327300  (18  juin/1"  juillet  1905),  328616  à  328625 
(19  décembre  1904/1»  janvier  1905),  330520  à 
330550  (18  juin/1"  juillet  1905),  332151  à  332175 
(18  juin/1»  juillet  1904),  337476  à  337485(18  juin/ 
1»  juillet  1902),  343261  à  343270  (18  juin/1»  juil- 
let 1900).  348386  à 318395  (18  juin/1"  juillet  1903), 
350511  à  350515  (18  juin/1"  juillet  1901),  353586 
à  353600  (19  décembre  1903/1"  janvier  1904), 
354716  à  354725  (19  décembre  1900/1"  janvier 
1901),  357451  à  357455  357466  â  357475  (19  dé- 
cembre 1904/1"  janvier  1905),  360026  à  36C050 
(18  juin/1»  juillet  1905),  366816  à  366825  (18  juin/ 
1"  juillet  1903),  370826  à  370850  (18  juin/1"  juillet 
1905),  370906  à  370910  (20  décembre  1899/1"  jan- 
vier 1900),  377331  à  377340  (19  juin/1»  juillet 
1897),  379811  à  379&15  (19  décembre  1904/1"  jan- 
vier 1905),  388761  à  388775  (18.juin/l»  juillet  1904), 
388911  à  388915  395531  à  395535  (18  juin/1»  juil- 
let 1903),  397076  à  397100  (18  juin/1»  juillet  1905), 
406276  à  406290  (19  décembre  1904/1»  janvier 
1905),  407076  à  40/080  (18  juin/1"  juillet  1904), 
408026  à  408030  (19  décembre  1903/1"  janvier 

1904)  ,  408726  à  408730  408736  à  408745  (18  juin/1» 
juillet  1904),  408941  à  408950  (19  décembre  1903/ 
1"  janvier  1904),  409301  à  409305  (18 juin/1»  juil- 
let 1902),  410326  à  410350  (19  décembre  1904/1" 
janvier  1905),  416366  à  416375  (19  décembre  1901/ 
1»  janvier  1902),  419326  à  419350  (18  juin/1" 
juillet  1905),  41i)676  à  419880  (18  juin/1"  juillet 
1900),  419961  à  419965  (19  décembre  1902/1»  jan- 
vier 1903),  421196  à  421200  (19  décembre  1903/ 
1»  janvier  1901),  424201  à  424225  429201  à  429225 
(18  juin/1"  juillet  1095),  432181  à  432190  (18  juin/ 
1"  juillet  1903),  439816  à  439825  (18  juin/1»  juil- 
let 1904),  442826  à  442835  442846  à  442850  (19  dé- 
cembre 1902/1»  janvier  1903),  448346  à  418350 
(19  décembre  1904/1"  janvier  1905),  450816  à 
450820  (18  juin/1"  juillet  1902),  452926  à  452950 
(18  juin/1"  juillet  1905),  455851  à  455870  (19  dé- 
cembre 1903/1»  janvier  1904),  45/331  à  457335 
(18  juin/1"  juillet  1904;.  462251  à  462255  (19  dé- 
cembre 1901/1"  janvier  1905),  463226  à  463250 
(18  juin/1"  juillet  1905),  465606  à  465610  (20  dé- 
cembre 1898/1»  janvier  1899),  466251  à  466260 
(20  décembre  1899/1»  janvier  1900),  467751  à 
467775  (18  juin/1»  juillet  1905),  470761  à  4701765 
(18  juin/1"  juillet  1902),  473246  à  473250  (19  dé- 
cembre 1903/1»  janvier  1904),  477251  à  477255.  (18 
juin/1"  juillet  1901),  483151  à  483155  (19  dé- 
cembre 1904/1»  janvier  1905),.  490301  à  490325 
494801  à  494825  (18  juin/1"  juillet  1905),  496711  à 
496715  (18  juin/1"  juillet  1904),  499461  à  499470 
(18  juin/1"  juillet  1902),  499926  à  499950  502501  à 
502525  (18  juin/1"  juillet  1905.),  505096  à  50510O 
(18  juin/1"  juillet  1902),  506376  à  506380  506386 
à  E06395  (18  juin/1»  juillet  1904),  508946  à  508950 
509576  à  509600  511006  à  511010  (19  décembre 
1901/1"  janvier  1905),  511326  à  511330  (18  juin/ 
1»  juillet  1904),  51708G  à  517100  (19  décembre 
1902/1»  janvier  1903),  520916  à  520935  (19  juin/ 
1»  juillet  1898),  528251  à  528265  (19  décembre 
1903/1»  janvier  1904),  531291  à  531295  (19  juin/ 
1» juillet  1899),  534586  à  534590  536721  à  536725 
(18  juin/1"  juillet  1904),  540751  à  540775  545526  à 
545550  (18  juin/1"  juillet  1905),  549411  à  549425 
(18  juin/1"  juillet  1904),  551571  à  551575  (20  dé- 
cembre 1897/1»  janvier  1898),  554136  à  551140 
(18  juin/1"  juillet  1903),  554751  à  554765  (18  juin/ 
1»  juillet  1900),  558351  à  558355  558361  à  558365 
558371  à  558375  (19  décembre   1904/1»  janvier 

1905)  ,  558851  à  558875  (18  juin/1"  juillet  1905), 
560521  à56C525  (18  juin/1"  juillet  1904),  561311 
à  561325  (19  décembre  1902/1»  janvier  1903), 
567416  à  567420  (19  décembre  1904/1»  janvier 
1905),  574301  à  574325  (18  juin/1"  juillet  1906), 
575556  à  575570  (18  juin/1»  juillet  1902),  579286 


à  579300  (19  décembre  1904/1"  janvier  1905), 
591371  à  591375  (18  juin/1"  juillet  1901),  595311  à 
595315  (18  juin/1"  juillet  1902),  600676  à  600693 
(19  décembre  1901/1"  janvier  1905),  605276  à 
605300  60*501  à  008525  '18  juin/1"  juillet  1905), 
610301  à  610325  (18  juin/1"  juillet  1804),  61:3561 
à  613565  (19  décembre  1901  /l"  janvier  1902),, 
616401  à  616475  (18  juin/1"  juillet  1904,.  617401 
à  617425  (19  décembre  1902/1"  janvier  1903), 
617700  à  617725  (18  juin/1"  juillet  1901),  619731 
à  619735  (19  décembre  1902/1"  janvier  1903), 
620726  à  620730  C24981  à  624990  624996  â  625000 
628531  à  628535  628541  à  628545  (19  décembre 
1903/1"  janvier  1904),  031701  à  031725  (18  juin/ 
1"  juillet  1905),  633251  à  633255  633261  à  633265 
(18  juin/1"  juillet  1903),  640981  à  040990  (19  dé- 
cembre 1904/1"  janvier  1905). 

A  3.125  roubles  or 
660901  â  660925  (18  juin/1"  juillet  1905),  669576 
à  669600  (20  décembre  1899/1»  janvier  130O), 
674351  à  674375  (18  juin/1"  juillet  1905),  684351  à 
684375  (18  juin/1"  juillet  1900),  711101  à  711125 
(19  décembre  1900/l"janvier  1901),  729451  à 
729475  (18  juin/1"  juillet  1903),  733851  à  733875 
(18  juin/1"  juillet  1901),  735976  à  736000  745001  à 
745025  748351  à  748375  748901  à  748925  (18  juin/ 
1"  juillet  1905)  75S051  à  758075  (19  décembre 
1902/1»  janvier  1903),  760751  à  760775  (18  juin/ 
1"  juillet  1905),  768101  768125  (19 décembre  1904/ 
1"  janvier  1905),  796776  à  796800  (19  décembre 
1903/1»  janvier  1904). 
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COMPAGNIE 
DES 

CHEMINS  DE  FER  DE  L'EST 

Rapport  présenté  par  le  Conseil  d'Administra- 
tion à  l'Assemblée  générale  ordinaire  des 
actionnaires  du  18  avril  19Q5. 

Messieuj  s, 

Vous  êtes  réunis  en  assemblée  générale  or- 
dinaire dans  leï  conditions,  prescrites  Der  dcs 
statuts. 

Après  vous  avoir  exposé,  suivant  l'usage, 
les  résultats  généraux  de  notre  gestion  tn 
1904.  nous  vous  demanderons  de  vouloir  bien 
approuver  les  comptes  de  cet  exercice. 
CHAPITRE  PREMIER 
ETABLISSEMENT    DES  LIGNES 
ET  TRAVAUX  DIVERS 
Etat  d'avancement  des  études  et  travaux  des. 
lignes  en   construction,  ou   restant   à  cons- 
truire. 

Ligne  de  Liart  et  Mézières 

Les  travaux,  d'infrastructure  seront  termi- 
nés dans  le  courant  de  l'année  1905.  Le  projet, 
de  détail  des  stations  et  haltes  ont  été  ap- 
projet  de  détail  des  stations  et  haltes  ont  été 
approuvés  par  l'administration  supérieure. 

Les  travaux  de  bâtiments  vont  être  mis  en 
adjudicatiou. 

La  pose  de  la  voie  va  être  commencée. 
Ligne  de  Gerbéviller  à  Bruyères 

La  section  de  Rambervillers  à  Bruyères  a 
été  livrée  à  l'exploitation  le  10  octobre  1902. 

Le  projet  d'exécution  des  travaux  d'infra- 
structure de  Gerbéviller  à  Rambervillers  a 
été  présenté,  le  30  novembre  1904  à  l'admi- 
nistration supérieure. 

Dès  qu'elle  aura  statué  sur  le  projet  d'exé- 
cution des  travaux  d'infrastructure,  nous  pré- 
senterons les  plans  parcellaires. 

Ligne  d'Esbly  à  Coulommiers 

La  section  d'Esbly  et  Crécy  a  été  mise  en 
exploitation  le  11  juillet  1902. 

Un  avant-projet  de  la  section  de  Crécy  à  la 
ligne  de  Gretz  à  Coulommiers  a  été  présenté 
à  l'administration  supérieure  le  15  juin  1904. 
Embranchement  vers  Bozoy 

Cet  embranchement,  qui  ne  nous  a  d'ail- 
leurs été  concédé  qu'à  titre  éventuel,  semble 
devenu  inutile  depuis  l'exécution  du  chemin 
de  fer  départemental  de  Jouy-le-Châtel  à  Mar- 
ies qui  -dessert  Rozoy. 

Ligne  de  Flambuin  à  Mouy-sur-Seine 

La  construction  de  cette  ligne  reste  ajour- 
née sur  l'ordre  de  M.  le  Ministre  des  Travaux 
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jublics  ;  elle  sera  sans  doute  reconnue  inutile 
.  >ar  suite  de  l'ouverture  récente  du  chemin  de 
ter  départemental  de  Sablonnières  à  Nangis 
H  à  Bray-sur-Seine. 

■  Ligne  de  Briey  à  Hussigny  et  à  Villcrupt 
et  de  Baroncourt  à  Audun  le-Roman 
Les  travaux  d'infrastructure  de  la  ligne  de 
îriey  à  Hussigny  sont  en  pleine  exécution 
lans  les  parties  comprises  entre  Briey  et  Au 
îun-le-Roman  et  entre  Audun-  le-Roman  et 
villerupt. 

Il  reste  à  adjuger  les  travaux  de  la  partie 
comprise  entre  l'origine  de  l'embranchement 
le  Villerupt  à  Hussigny. 

Le  projet  de  superstructure  de  la  voie  cou 
:ante  et  des  stations  et  haltes  a  été  adressé 
i  l'administration  supérieure  le  16  janvier 
1905. 

Les  travaux  d'infrastructure  de  la  ligne  de 
Baroncourt  à  Audun-le-Roman  sont  en  cours 
l'exécution  dans  la  partie  comprise  entre  Ba 
-oncourt  et  Pienne.  Le  projet  d'exécution  de 
..a  partie  comprise  entre  Pienne  et  Audun-  le 
Roman  a  été  adressé  à  l'administration  su- 
périeure le  31  décembre  1904.  Le  nombre  et 
l'emplacement  des  stations  ont  été  fixés  pour 
;  toute  la  ligne  par  décision  ministérielle  du  9 
août  1904. 


Les-  enquêtes  parcellaires  sont  terminées, 
sauf  dans  les  deux  communes  de  Sancy  et 
d'Audun-le-Roman  où  l'on  procède  à  une  en- 
quête supplémentaire. 

Situation  de  l'ensemble  des  concessions  de  1883 

La  situation  de  l'ensemble  de  nos  conces 
sions  de  1883  se  résume  ainsi  qu'il  suit,  au 
31  décembre  1904  : 

1°  Lignes  construites  et 


Armentières  à  Bazoches  

Bas-Evette  à  Giromagny  

Bétheni ville  à  Challerange...  37 
Bricon  au  raccordement  di- 
rect de  Chaumont   8 

Brie-Comte-Robert  à  la  ligne 

de  Mulhouse    18 

Brienne  à  Sorcy   104 

Favières  à  Frenelle   20 

Fère-Champenoise  à  Vitry....  50 

Hirson  à  Amagne   68 

Jussey  à  Darnieulles   77 

Merrey  à  Neufchâteau   39 

Mont-Saint-Martin  à  la  fron- 
tière luxembourgeoise   1 

Neufchâteau  à  Barisey   24 

.Provins  à  Esternay   29 

Raccordement  dans  la  direc- 
tion de  Boissy-Saint-Léger, 
entre  le  chemin  de  fer  de 
Boissy-Saint-Léger  à  Brie- 
Comte-Robert  et  le  chemin 
de  fer  de  Grande-Ceinture.  2 

Saint-Dizier  à  Revigny   28 

"Saint-Florentin    à  Vitry-le- 

François    120 

Saint-Maurice  à  Bussang   4 

Gare  de  Troyes  à  Saint-Ju- 
lien   

Raccordement 

lien   

Raccordements 

;  Preize   

Trilport  à  la 

Verneuil   à   Maries   14 

Section  de  Vitry  à  Nançois- 
Tronville  et  raccordement 
de  Blesme  (tronçon  de  la 
ligne   de  Vitry-le-François 

à  Lérouville)   63 

Section  de  Toul  à  Pont- 
Saint-Vincent  (tronçon  de 
la  ligne  de  Toul  à  Nancy 
par  Pont  Saint-Vincent)....  23 
Section  d'Esbly  à  Crécy  (tron- 
çon de  la  ligne  d'Esbly  à 

|   Coulommiers)    10 

Bectlon  de  Rambervilliers  à 
Bruyères  (tronçon  de  la  li- 
gne de  Gerbéviller  à  Bruyè- 
\  res)    21 


exploitées 

Longueurs 
23  kilomètres. 
7 


de  Saint-Ju 
de  Troyes- 
Ferté-Milon... 


Longueur  lotalo   819  kilomètres. 

2°  Lignes  en  construction 

Longueurs 

Section    de    Gerbévillor  à 


Rambervillers  (tronçon  de 
la  ligne  de  Gerbévillers  à 

Bruyères)    25  kilomètres 

Liart  à  Mézières   23  — 

Briey  à  Hussigny  et  à  Ville- 
rupt   43  — 

Baroncourt    à  Audun-le-Ro- 
man   22  — 

Longueur  totale   113  kilomètres. 

3°  Lignes  non  encore  entreprises 

Longueurs 

Section    de  Pont-Saint-Vin- 
cent à  Nancy,  concédée  àv 
titre  définitif    (tronçon   de  ï 
la  ligne  de  Toul  à  Nancy 
par    Pont-Saint- Vincent)...     14  kilomètres. 
Section  de  Nançois-Tronville 
à  Lérouville,  concédée  à 
titre  définitif  (tronçon  de 
la  ligne  de  Vitry  à  Lérou- 
ville)   23  — 

Embranchement    de  Rozoy 

(concession  éventuelle)   6  — 

Ligne  de  Flamboin  à  Mouy- 
sur-Seine  (concession  éven- 
tuelle)   6  — 

Section  de  Crécy  à  Coulom- 
miers, concédée  à  titre 
éventuel  (tronçon  de  la  li- 
gne d'Esbly  à  Coulom- 
miers)   12  — 

Longueur  totale   67  kilomètres. 

4°  Chemins  de  fer  non  dénommés 
(Article  1,  §  2,  de  la  convention  de  1883) 
Longueur  restant  à  concéder.   38  kilomètres. 
Etudes  diverses 
Conformément  à  une  dépêche  ministérielle 
du  10  juin  1902,  nous  avons  étudié  et  adressé 
à  l'administration  supérieure,  le  4  juillet  1903, 
l'avant-projet  d'une  ligne  de  Pont-Saint-Vin- 
cent à  Charmes. 

Travaux  complémentaires  de  premier  établisse- 
ment et  travaux  divers 

A  Paris,  nous  avons  mis  en  service  une 
nouvelle  voie  montante  entre  Paris  et  la  bi- 
furcation de  La  Villette. 

Les  travaux  d'agrandissement  de  la  "are 
de  Longueville  sont  terminés.  Il  en  est  de 
même  des  voies  du  nouveau  dépôt.  Nous  al- 
lons commencer  les  travaux  de  la  remise  des 
machines  et  du  bâtiment  des  agents  de  la 
traction. 

A  Epernay,  nous  avons  terminé  l'améliora- 
tion des  installations  affectées  aux  message- 
ries, ainsi  que  la  construction  de  nouveaux 
locaux  pour  les  agents  des  trains  et  de  deux 
annexes  à  la  fonderie  des  ateliers. 

Nous  continuons  les  travaux  d'agrandisse- 
ment de  la  gare  de  Bar-le-Duc.  Les  passages 
à  niveau  sont  supprimés  et  remplacés  par  des 
ponts. 

Nous  poursuivons  les  travaux  du  nouveau 
bâtiment  des  voyageurs  à  Gérardmer.  Ils 
seront  terminés  cette  année. 

A  Bruyères,  les  travaux  du  dépôt  des  machi- 
nes sont  achevés. 

A  Saint-Dié,  le  nouveau  bâtiment  des  voya 
gueurs  est  en  service. 

A  Romilly,  nous  allons  installer  l'éclairage 
électrique  dans  le  nouvel  atelier  de  peinture 
et  allonger  les  ateliers  des  forges  et  de  l'ajus- 
tage. 

L'avant-projet  que  nous  avons  adressé  a 
l'administration,  le  29  avril  1902,  pour  l'agran- 
dissement de  la  gare  de  Belfort,  a  été  ap- 
prouvé par  des  décisions  ministérielles  des 
22  juillet  1904  et  22  février  1905  qui  vont  nous 
permettre  de  présenter  les  projets  définitifs. 

A  Châtillon-sur-Seine,  nous  avons  construit 
un  bâtiment  pour  nos  agents  de  traction,  et 
nous  allons  commencer  les  travaux  d'agran- 
dissement de  notre  remise  à  machines. 

Iyes  travaux  de  doublement  de  la  voie  uni- 
que de  Conflans  à  Vallcroy  sont  terminés  et 
la  seconde  voie  est  en  service  depuis  le  1er 
septembre  1904. 

Nous  avons  soumis  à  l'Administration,  le 
14  novembre  1904,  un  nouveau  projet  d'exé- 
cution pour  l'agrandissement  de  la  gare  de 
Conflans  et  l'établissement  d'un  dépôt. 

A  Homécourt.  nous  avons  construit  un  nou- 
veau bâtiment  dos  voyageurs  et  nous  conti- 
nuons les  travaux  d'agrandissement  de  la 
gare. 


Nous  avons  soumis  à  l'Administration  de9- 
projets  pour  l'agrandissement  des  gares  de 
Briey,  Baroncourt  et  Audun-le-Roman,  en  vue 
de  l'établissement  des  lignes  de  Briey  à  Hus- 
signy et  à  Villerupt  par  Audun-le-Roman  et 
de  Baroncourt  à  Audun-le-Roman. 

Le  projet  de  la  pare  de  Baroncourt  a  été 
approuvé  par  l'Administration,  les  deux  au- 
tres sont  encore  à  l'instruction. 

Nous  avons  commencé  les  travaux  d'agran- 
dissement des  gares  de  Liart  et  de  Tournes, 
par  suite  de  l'établissement  de  la  ligne  de 
Liart  à  Mézières. 

Nous  avons  présenté,  le  11  octobre  1904,  un 
projet  d'agrandissement  de  la  gare  de  Charle- 
ville,  rendu  nécessaire  par  l'établissement  de 
la  ligne  de  Liart  à  Mézières. 

Nous  avons  également  soumis  à  l'Adminis- 
tration plusieurs  projets  importants  relatifs  à 
des  travaux  dont  l'exécution  nous  permettra 
de  faire  face  à  l'augmentation  du  trafic  entre 
Charleville  et  le  bassin  de  Longwy. 

Projet  d'un  nouveau  dépôt  à  Mohon  sur  des 
terrains  déjà  acquis  à  cet  effet  il  y  a  quel- 
ques années. 

Avant-projet  d'une  gare  de  triage  entre  Lû- 
mes et  Nouvion  sur  la  ligne  de  Charleville  à 
Longuyon ; 

Etablissement  de  voies  de  garage  à  Mont- 
Saint-Martin. 

Enfin,  nous  avons,  sur  une  longueur  de  32 
kilomètres,  substitué  à  d'anciens  rails  en  fer 
des  rails  en  acier  de  30  kilogrammes,  et  rem- 
placé, sur  137  kilomètres,  des  rails  de  ce 
dernier  type  par  des  rails  en  acier  de  44  ki- 
logrammes. 

Matériel  roulant 

En  tenant  compte  des  démolitions  et  des- 
constructions effectuées  en  1904,  notre  maté- 
riel roulant  se  composait,  au  1er  janvier  1905, 
de  :  1.420  locomotives,  1.214  tenders,  3.745  voi- 
tures à  voyageurs,  36.348  fourgons  et  wagons. 

Nous  prévoyons  la  livraison  dans  le  cours 
des  exercices  1905  et  1906,  tant  en  augmenta- 
tion d'effectif  qu'en  renouvellement,  de  :  35 
locomotives,  14  tenders,  58  voitures  à*  voya- 
geurs, 1.649  fourgons  et  wagons. 

Au  1er  janvier  1905,  l'effectif  de  nos  voitu- 
res à  couloir  partiel  ou  à  intercirculation, 
dont  24  montées  sur  bogies,  était  de  419  uni- 
tés en  service,  175  de  ces  véhicules  sont  des 
voitures  de  3°  classe. 

Les  58  voitures  prévues  en  augmentation 
de  ce  nombre  seront  à  intercirculation  et 
montées  sur  bogies  ;  elles  comprendront  : 
20  voitures  de  lre  classe, 
12  voitures  mixtes  de  lre  et  2e  classes, 
26  voitures  de  2e  classe. 
En  outre,  nous  avons  entrepris  la  transfor- 
mation en  voitures  à  couloir  partiel  avec  ca- 
binet de  toilette,  de  20  voitures  de  lre  classe 
à  4  compartiments  et  de  20  voitures  de  2e 
classe  à  5  compartiments. 

Cette  transformation  sera  prochainement 
achevée. 

Nous  disposerons  donc,  fin  1906,  de  517  voi- 
tures à  couloir  partiel  ou  à  intercirculation, 
toutes  avec  cabinet  de  toilette,  dont  435  à  2 
essieux  et  82  à  bogies,  pour  assurer  le  service 
de  nos  trains  de  grand  parcours,  express  de 
grandes  lignes  ou  de  service  international. 

En  ce  qui  concerne  le  matériel  à  marchan- 
dises, nous  avons  poursuivi,  pendant  le  der- 
nier exercice,  la  construction  de  wagons  de 
20  tonnes,  avantageux  pour  le  transport  des 
matières  pondéreuses.  50  wagons  de  cette  ca- 
tégorie ont  été  mis  en  service  en  1904. 
Au  1er  janvier  1905,  nous  disposions  de  : 
5.562  wagons  de  diverses  séries  à  2  ou  3 
paires  de  roues  d'un  tonnage  de  15  tonnes, 
3.439  wagons  à  20  tonnes, 
78  wagons  à  bogies  de  grande  longueur 
pouvant  porter  30  tonnes. 

En  outre,  nous  avons  décidé  récemment  de' 
construire  en  augmentation  d'effectif  800  wa- 
gons à  marchandises  à  20  tonnes  (600  tombe- 
reaux et  200  plats)  et  100  wagons  de  grande 
longueur,  montés  sur  bogies  et  pouvant  por- 
ter 40  tonnes.  Ces  100  derniers  wagons  seront 
plus  spécialement  destinés  au  transport  des 
tôles,  larges  plats,  longs  fers,  poutrelles  tt 
profilés  divers,  rails,  etc. 


(A  suivre.) 


285. 


MARCHE  MINIER 


BOURSE   DE  PARIS 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


93  a 
D  -o 

o  2 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
juin 
1904 


31 

déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


3.750 
3.375 
8.750 
8.750 
2.250 
4.000 
5.000. 
5.000. 
6.250. 

300. 
8.750. 
2.500. 

275. 
7.500. 

400. 
8.750. 
5.000. 
3.125. 

400. 
2.000. 
4.000. 
0.625. 

100 


.000 
.000 
.000 
000 
.000 
.000 
000 

oco 
000 
oco 
oco 

000 

oco 
oco 

000 

oco 

000 
000 
000 
000 
000 
000 
000 


Buffelsdoorn  Estate  *e*. 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  taa, . 
The  East  lui  »T«»rl«l»rjllm«i 

Ferrelra  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate.. 

A.  Goerz  et  G»  

Kleinfontein  (New).. 

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  . 
May  Consolitated  ... 

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Simmer  and  Jaek  (ael.  ■•■<.) 
Transvaal  GoldFields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

1000 
937.5 
330 

47 
145 
68.50 
170 

69 

80 
120 

93 
175 
865 
125 
(ni  340 

196 

262 
75 
85 
77.50 


21 
16.50 
64.50 

198.50 

5«4 
74 

140 
65.50 
53.25 
53.50 
55 

94.50 
101 
96 

264 
241.50 

41.25 

65.50 
168.50 
282 

17.75 

52 

37 


22.50 

23.50 

90 
234 
608 

82 
144 

84 

67 

61 

82 
101 
109 

91 
293.50 
26?. 50 

59.75 

79 
182 

278.50 
20 


13 
17 

52.50 

183 

478.50 
42  25 

10S 
63.75 
50  75 
31.50 
68.50 
76.50 
86  50 
71 

218  59 

2:20 
40.25 
51 .50 

121 

138 
12 
36.50 
14 


13.50 
16.50 
51 

179  50 
480.50 

42  54 
103  50 

67 

51 

30.75 
68.50 
75.50 
84.50 
67 

209  50 
217 

39.75 
50 

117.50 
135 
11  50 

35 
9  50 


13 
16 

50 

170 

475 
40 

100 
63.50 
44  25 
23.75 
68.50 
75 

81  50 
69.r0 

198.50 

•.'19 
38  25 
44.5» 

114. 50 

134 
Il  .50 
35 

10.50 


Z  ^  ^  ta 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


'A  3 


o  E 
u  a 


CLOTURE 

HRMKMTRIKI.f.K 


30 

juin 


31 
déc. 
1904 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

47 

41 

31 

27 

31 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants) . . . 

473.50 

4' 4 

456.51 

457 

453.5") 

40.000.000 

125 

Huanchaca  (Argent) . . . 

87.25 

102.50 

138.50 

134 

148.50 

iO.OOO.OOOdr 

lOIHr 

Laurlum  greo  (,la»aatar|.) 

51 

57.50 

54.50 

52.50 

53.50 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 

11.250.000 
10.000.000 
18.125.000 
7.500.000 
12.500.000 
37.500.000 
13.750.000 
12.500.000 
50.000.000 
12.500.000 


Bechuanaland  li,larallaa. . 
Brlt.Sth.  Afrio.  (Caarlaraa). 

Gassinga  

Dynamite  du  Transvaal 
Eerate  Fabrieken  llatlllarla 
Goldflelds  CoiialUai.  •riiillta 
Henderson  Transv.  lalata 

KokumbO  (Mte  d' luira)  

Oceana  Company  

Mossamédès  (Cie  de)... 
Mozambique  (Cie  de) . . . 
Randfontein  Estâtes... 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

29.50 

35 

27 

26 

27.25 

125 

47.50 

59.25 

5i.50 

55 

49.75 

35.25 

31. SO 

29.50 

30. 2  i 

29 . 50 

91.25 

112.50 

164.50 

212  50 

162 

158  50 

143 

125 

35 

40 

40 

40 

40 

30 

22.75 

3 

16 

15.50 

15 

107.50 

41.25 

47.50 

35.25 

34 

33 

25 

13 

19.50 

13  75 

13 

13  50 

35.50 

35.50 

30  75 

29  75 

29.50 

16.25 

7J 

81.25 

63 

62.25 

58 

103 

109. f0 

73.75 

71.75 

70 

BOURSE   DE  LONDRES 


< 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


rS  CLOTURE 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  do  Wilwatersrand) 


275.000 
35.000 
134.450 
^00.000 
>50.000 
87.250 
82.000 
T60.000 
■95.000 
.00.000 
500.000 
20.000 
J75.000 
•.15.000 
-.00.025 
'48.730 
W.000 
'00.000 
r 80. 000 

:  oo.ooo 

O0.000 

30.000 
'50.000 

•eo.oco 

00.000 
■70.000 
25. OCO 
11.864 

UJ.000 

oo.ooo 

•3.895 
|  -.1.250 
■«.000 
■1.269 
/O.OOO 
30.000 
00.000 
«1.500 
18.750 
9.620 
5.000 
O.000 
10.000 
C.v. 
0.000 
0.000 
5.000 
£.989 
0.000 
0.O0C 
0.000 

o.ooo 

i.OOO 
J.0O0 

o.ooo 
>.ooo 

».00v 

1-  1.000 
.000 
'•000 
Es 
.000 
I? 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolldt Deep  Levels.. 

Chimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefonteln  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferrelra  

Ferrelra  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef.. . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Herlot  (New)  , 

Jubllee  

Jumpers  , 

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knlght'a  (Witwattrarand) 

Lancaster  , 

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B. . . . 

Lulpaard  Vlel  (iNew)  

Main  Reef  Consolidated 
May 'a  Consolida  ted  'N»w 

Modderfontein  

Id.  Extension. 
Meyer  and  Charlton... 

rtlgel  

Nigel  Deep  

Nourse Deep   

Prlmrose  (New)  

Prlncess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfonteln  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Rose  Deep  

dallsbury  (New)  

dlmmer  (New)  

freasury  

United  Mn.  Rf.  Roodept 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Reef  

Wemmer  

West  Rand  Mines... 
Wilwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


120 


60 


80 


M 
50 

130 

100 
50 

100 
15 
50 
8o 
M 
50 
30 

100 
M 


7  1/8 
2  1/4 
1  1/8 
1  3/8 

3/4 
11/16 

1/4 

6  7/ 16 
2  15/16 

1  1/4 
13 

14  1/4 
5  1/16 
5 

2  9/16 

7  7/8 
21 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/8 
5  9/16 

M  3/8 
5/16 

3  1/4 
1  3/8 

4  1/16 

8  1/2 
3  3/8 

3/4 


1/8 
1/8 
1/2 
1/16 
3/4 
7/8 
1  3/4 

1  5/8 
3  15/16 
8  15/16 
2  1/2 
5  3/8 

2  7/16 
3/4 

4  1/8 

3  11/16 
15/16 

10  7/16 
3  3/16 

2  3/8 
9  1/2 

5  9/16 
8  7/8 
1  7/8 
1  5/8 

3  13/16 

3  3/4 
3  9/16 

6  3/4 

11  1/4 
1  15/16 
3  13/16 

3  1/2 
1  1/2 
.  . .  ..  .'1  /.' 


7  1/4 
2  5/8 
1  5/16 
1  1/2 
15/16 


6  1/8 

2  1/4 

15  1/2 
16 

5  3/8 

5  1/8 

3  7/16 

9  3/8 
24 

6  3/8 
3  5/16 

3  5/8 
5  3/4 

11  3/8 
1/4 

2  3/4 

1  1/2 

5  1/4 
8  3/8 

4  1/8 

3  7/8 

2  5/8 

4  3/4 
2  11/16 

6  7/8 
2  3/8 
4 

1  1/16 

2  1/16 
2 

4  1/4 
10  15/16 

2  13/16 

5  1/2 

2  7/8 
1 

5 

3  1/2 
1  5/8 

11  3/4 

3  3/8 
2  15/16 

10  1/4 

6  3/8 
9 

1  7/8 

2  3/8 

4  3/8 

3  7/8 

4  3/8 

7  1/4 
11 

2  7/17 
4  5/8 

3  7/8 
1  1/4 


5  7/fô 

1  9/t6 
11/16 

5/8 
9/16 
5/8 
7/8 

5 

2  5/16 

1  1/4 
13  1/2 
13  1/2 

4 
4 

2  1/16 

7  5/16 
19  1/2 

5  3/4 

1  5/8 

2  7/16 
4  5/16 

8  3/4 
1/4 

1  3/4 
1 

3  3/4 

7  1/8 

2  13/16 
1  7/8 
3  3/8 
2 
4 
1 
3 

11/16 
1  9/16 

1  5/16 

3  1/2 
8  11/16 

2  1/16 

4  3/4 
2  5/8 

5/8 

4  1/8 
2  5/8 
1 

8  11/16 
2  1/2 
2  1/16 

8  3/4 

5  5/16 
5  3/4 

1  1/2 
1  9/16 
5/16 
7/8 
5/16 
78 
1/2 
716 
5 

2  là/ 16 

5/8 
oo,a  i 


5/16 
1/4 


5  1/8 
1  1/2 
11/16 
11/16 

9/16 

5/8 

7/8 

4  7/8 

2  1/4 

1  1/4 
13  1/4 
12  3/4 

3  7/8 

3  7/8 

2  1/16 

7  1/16 
19 

5  5/8 

1  U/16 

2  3/8 

4  3/16 

8  1/4 
1  4 

1  3/4 
1 

3  3/4 

6  3/4 

3  3/4 

2  la/ 16 

2 

3 

2  1/16 

4  l/i 

i  3/16 

11/16 
1  1/2 

1  5/16 

3  15/16 
8  3/8 
2 

4  3/4 

2  5/8 
11/16 
4 

2  5/8 
15/16 
8  1/8 

2  7/16 
1  15/16 

8  1/8 

5  3/16 
5  5/8 
1  5/8 

1  9/16 

3  1/4 

2  3/4 

3  1/4 

4  7/8 

5  3/8 

1  3/8 
3  5/8 

2  7/8 
5/8 


5 

1  1/2 
3/4 
11/16 
9'16 
5/8 
7/8 

4  3/4 

2  1/4 
1  1/4 

13 

12  1/4 

3  5/8 

3  7/8 
i 

6  7/8 
18  1/2 

5  1/2 

1  5/8 

2  1/8 

4  1/8 
8  1/4 

1/4 
1  11/16 
15/16 

3  12 

6  3/4 
4 

3 
2 

3 

1  7/8 

4  1/10 
1  1/8 

3 

5/8 
1  7/16 

1  3/16 

3  1/4 
8 

1  13/16 

4  3/4 

2  9/16 
5/8 

4 

2  9/16 

15/16 

8 

2  5/16 
1  13/16 

8  5/8 

5  3/16 
5  1/2 

1  1/2 

1  1/2 

3  1/4 

2  3/4 

3  1/8 

4  5 '8 

5  3/8 

1  1/4 
3  3  8 

2  7/3 
5/8 


350.300 

£ 

Anglo-Freuch  Expl  

3  3/8 

4  3/4 

3  1/16 

3  riô 

2  15/16 

1.102.500 

Barnato  Consolidated... 

2  11/16 

3  3/16 

1  15/16 

1  7/8 

1  3/4 

400.000 

Bechuanaland  

1  1/16 

1  5/16 

1 

1 

1 

«.375.000 

Chartered  (British  S.  A.  S») 

1  3/1 

2  5/16 

2  1/8 

2  1/16 

1  15/16 

325.000 

Charterland  Goldflelds. . 

5/16 

7/16 

3  8 

3/8 

3  8 

i. 000. 000 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

6  t/12 

8  1/2 

6  7/16 

6  1/4 

6 

1.250.000 

Id.   6%  Préférence., 
id.   B  %%Debentures. 

25/0 

26/0 

23/6 

23/6 

23/6 

575.000 

100 

107 

108 

103  1/2 

103  1/3 

103  1/2 

200.000 

Johannesburg  Estâtes.. 

1  7/16 

1  7/16 

1  3/8 

1  3  8 

1  3/8 

400.000 

Mashonaland  Agency . . . 

15/16 

1  5/16 

l 

7  8 

7/8 

466.593 

Matabele  Gold  Reefs  &c. 

9/16 

3/8 

1/2 

8/6 

8/0 

670.000 

Mozambique  C*  

1  7/16 

1  7/lf 

1  3  16 

1  3/16 

i  a/16 

1.267.507 

Oceana  Consolidated  — 

1  5/8 

1  7/8 

1  7/16 

1  3  8 

1  3/8 

100.000 

Rhodesia  Exploration  . . 

3  1/4 

4  11/16 
1/4 

3  13/16 

3  11/16 

3  9/16 

225.000 

Rhodesia  Goldflelds  

4  3/4 

3/16 

3/16 

3/16 

751.077 

Transvaal  Oousolidt. . . . 

1/4 

4  5/16 

3  1/16 

2  7/8 

2  3,4 

300.000 

Id.       Gold  Fields 

2  9/16 

3  3/16 

2  18 

o 

1  15/16 

604.225 

Id.     Gold  Mining  Estât 

50 

1  15/16 

2  1/8 

1  1/8 

î  3/16 

1  1/8 

930.000 

Willoughby's  Consol  

6/0 

3/4 

9/6 

9 '6 

10/0 

197.436 

Zambesia  Exploring  

1'  7/16 

2  1/2 

l  7/8 

1  7/8 

1  13/16 

< 

QQ 

H 

•a 

< 

O 

<  ° 


Oh  - 
U  s 


NOMS 


COMPAGNIES 


CLOTURE 

O 

u? 
O 

lO 
O 

SEMESTRIELLE 

Qa 

Si 

in  "H 

Ci  . 

~~lo  ' 

31 

Juin 

Déc. 

O 

19J4 

190  i 

GOMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

i 

2.682.396 

1 

500.000 

1 

250.000 

1 

1.000.000 

10 

200.000 

1 

3.000.000 

1 

250.000 

1 

500.000 

1 

450.000 

1 

Exploration  C«  (New)... 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwks. 

Id.  Tramways . 
National  Bank  S.  A.  R.. 
New  African  Company  . 

Robinson  Bank  

3.  African  Gold  Trust.. 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


13/16 

7/8 

.  3/15 

1  1/3 

2  7/8 

3  1/8 

2  1/16 

a 

1  3/16 

2  1/8 

2  1/16 

2  1/16 

5/8 

3/4 

3/4 

16 

18  5/8 

16  1/2 

16  1/2 

1  7/8 

2  1/4 

1  5/8 

1  5/8 

1  3/3 

1  1/2 

1  3/8 

1  3  î 

5  1/16 

7  1/8 

5  1/16 

5 

1/2 

U/16 

1  2 

1/2 

2  1/8 

3  1/2 

2  3/8 

2  3/8 

1  1/8 

1  Î3/16 

2  1/16 
3/4 

16  1/2 
1  9/16 
1  3/8 
4  7/8 
1/2 

3  3/16 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

140.000 

1 

Hannan's  Brownhill  .... 

250.000 

1 

Lake  View  Consola  

280.663 

1 

Lond.  Se  W.  Aust.  Expl. 

.000.000 

1 

Mount  Morgan  

200.000 

1 

West  Austr.  Goldflelds . 

91.000 

1 

Brimant  Block  

960.000 

8/0 

Broken  Hill  Proprtet  

112.000 

1 

South  Kalgurll  

320.000 

1 

25/9 

23/0 

3  3/8 
1  1/4 

3  11/16 

1  1/2 

7/16 

14/0 

2  3/8 

2  7/8 

5/16 

5/16 

1/2 

9/16 

1  13/16 

2  3/16 

1  3/8 
5  1/2 

1  1/U 

6  1/16 

24  3 

24/0 

24  3 

1  9/16 

1  1/2 

l  7/16 

12/0 

12/0 

11/3 

2  15/16 

3 

3 

2/3 

3/0 

3/3 

T  16 

7/16 

7/16 

51/0 

53/6 

i  7/8 

1  15/16 

1  13,  16 

6  5/16 

6  5/16 

6  1/1 

MINES  DE  DIAMANT 


721.500 

1 

3.918.955 

5 

3.283.020 

100 

105.251 

10 

1.000.00C 

5 

Consolldt.  Bultfonteln. . . 

De  Beer  s  ordinaire  

Id.   5  %  Debenture .... 

Grlqualand  West  

New  Jagersfontein  Def. . 

O^.o  1  "'b5.i  i  'i*»!    »i»  i 


29/6 

23/6 

19  1/16 

18  1/8 

107 

106  1/2 

8  1/4 

27  1/2 

29' 1/2 

28/6  28/6 
17  15/16  18 
106      |  106 

7  1/2  I  7  1/2 
7  lb/lol  7  13/16 


28/6 
1J  7/8 
106 

7  1/2 
7  13/16 


6 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


MARCHE    OFFICIEL    IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


ITIIITS 

>!im  «•■#  lallir 

Cour»  de  clôture  (1905) 

<•  1904 

1903 

1904 

5  oct. 

12  t. 

19  et. 

55  .. 

1420  .. 

1315  . 

1131  .. 

1430  .. 

1417  .. 

50 

15  .. 

.  * 
462  . . 

*  * 

464  75 

*  *  "  •  ■ 

465 

15  . 

454  . . 

451  ! . 

463  50 

466  "5 

465  50 

|C 

465  . . 

466  . 

15 

464  . . 

464  75 

466  50 

4S5  . . 

-  '  *  "1 
466  50 
468  . . 

15  .. 

456  . . 

452  . 

469  . 

468  . . 

19    .  . 

452  .. 

448  .. 

468  50 

464  .. 

465  .. 

12  50 

412  .. 



427  .. 

430  .. 

428  .. 

50  . . 

1 190 

1160 

'225  .. 

1212  .. 

1216  .. 

19   .  . 

452  . . 

418 

4Ô7  . . 

466  . . 

467  .  • 

15  . 

449  .. 

448  . 

467  .. 

467  .. 

467  25 

65  .. 

1860  .. 

1745  . 

1850  .. 

1858  .. 

1825  . 

15  . 

469  .. 

466  .. 

475  .. 

474  75 

473  50 

15  .. 

465  .. 

459  . . 

476  .. 

472  .. 

471  .. 

12  50 

422  .. 

433" . . 

431  .. 

432  . 

459  50 

465  50 

463  .. 

59  .. 

1490  .. 

1418  . 

1500  .. 

1 490  . . 

1478  .. 

44  .. 

1040  . . 

995  . 

1078  . . 

1056  .. 

1058  .. 

15  .. 

459  . . 

454  . 

468  50 

469  . . 

469  . . 

15  .. 

454  . . 

443  . . 

469  50 

468  .  ■ 

468  .. 

12  5C 

411  .. 

420  50 

423  50 

424  .  • 

46i  .. 

464  .. 

465  .. 

38  50 

900  .. 

852  . . 

933  . . 

930  .. 

926  .. 

15  .. 

453  . . 

443  . 

467  . . 

465  . . 

466  . 

15  . 

450  . . 

445  . . 

464  75 

461  . . 

463  50 

12  50 

419  . . 

422  25 

422  .. 

•25  .. 

630  .. 

615  . . 

650  .  • 

645  .. 

642  . 

15  .. 

442  . . 

438  . . 

451  50 

451  25 

453  .. 

451  . . 

9  .. 

207  .. 

227  . . 

279  . . 

283  . . 

282  . . 

15  .. 

425  . . 

422  . . 

448  25 

4i8  50 

440  50 

15  .. 

610  .. 

531  . . 

575  .. 

582  .. 

572  . . 

17  50 

337  .. 

345  .. 

363  .. 



28  50 

615  .. 

615  .. 

630  .  . 

640  .. 

649  .. 

19  .. 

1980  . . 

1868 

1916 

1925 

1905  . 

32  50 

598  . . 

600  . . 

630 

680  . . 

80  .. 

764  . . 

725 

880 

870 

862  .  • 

67  50 

487  . . 

465  . . 

640 

625 

310 

117  . . 

162  . . 

201 

•215 

211  .  ■  i 

10  . . 

180 

224 

313 

318 

315  • 

665  . . 

540  . . 

816 

838 

812  .  1 

275  . . 

192  . . 

440  .  ■ î 

4  50 

80  . . 

102  . . 

180 

188 

182  ..' 

10  . . 

192  .. 

212  .. 

286  .  . 

287 

277  ..' 

62  .. 

30  .. 

50  .. 

51  25 

52  ..! 

•27  50 

529  .. 

552  .. 

611  .. 

611  .. 

612  .. 

10  .. 

175  .. 

183  .. 

243  .. 

2i4  .. 

242  .. 

163  .. 

180  .. 

385  .. 

409  .. 

380  . 

19  .. 

9  50 

19  50 

17  50 

18  ... 

9 

190  .. 

140  .. 

173  .. 

173  .. 

180  .1 

■ci*   •  • 

-  *  t    .  . 

370  .  * 

OU?    .  « 

374 

17  50 

Ji-O    •  . 

DS3    .  . 

i        > . 

Tiin 

i  uu  .  ■ 

728 

5 

«OU   .  . 

OtD    .  . 

'.  tt. 

-40U    •  • 

<iov  .  . 

505 

4  . . 

90 

82 

78  50 

74  50 

75  !. 

25 

475 

480 

552 

iOft 

495 

toi    •  ■ 

5*20 

505 

128 

106 

1  OA 
l  <U 

126 

126  .  ' 

139  60 

3925 

4195 

45*25  . . 

1  >  >u    ■  . 

4465 

64  5b 

1 1*>0 

1  ftft^ 
iOOv  • • 

"2095  •  • 

£\)io  •« 

2050 

30 

Oc*    •  • 

557 

583  •  • 

U  19    •  > 

582 

10 

135 

156 

-H  1 

"219 

226  . 

30 

590 

526 

o  /u  •  • 

370 

366  .  i 

25 

625 

690 

($35  •  * 

845 

822  . 

50 

915  !! 

890 

535  .. 

558 

393 

16  50 

315  .. 

283  ■  ■ 

366  . . 

365 

371  . 

2  50 

93  25 

90  40 

89  20 

83  85 

SN  5 

4  .. 

80  20 

85  31 

94  .. 

9l  .. 

0  :  : 

79  20 

85  20 

94  5u 

93  2b 

'A,  7 

102  80 

100  81' 

2»  80 

09  82 

99  jj 

4  50 

82  65 

83  5l 

96  50 

95  25 

77  25 

78  U 

89  50 

89  60 

102  7b 

104  20 

105  25 

105  10 

431  .. 

431  .. 

480  .. 

103  20 

93  50 

«8  65 

82  .. 

77  .. 

84  .. 

85 

»b  2b 

88  60 

109  40 

102  .. 

102  25 

106  bll 

106  3.') 

103  25 

103  15 

3  50 

102  60 

101  90 

104  85 

104  60 

4  .. 

90  3b 

81  6i 

93  22 

93  20 

ciririi 

«•■Iml 


IMIm 

22222 
3712 


667 
'11 


25934  778 


l'ombre 

lu  Tltr» 

(1-5  bit 

«52.600 

56  42S 
108.150 


410  582 
153.845 
1035470 
» 

440  51t 
■328  1 29 
569.526 
* 

434.036 
m 

663.598 

409  538 
■ 

385  450 
112.736 


!73  497 
1403661 
779. 870 
1768989 
376.689 
945.779 
479  19: 
484.295 
492.194 
599.440 
222.23- 
147.59; 
1164644 
176. 194 
104611 
42  643 


182.500 

125.O00 
40.000 
50.000 
300.000 
60.001 
400. OOf 
160.000 
60.000 
500.000 
100  000 
100.000 
400.001 
240.000 
80.  OOf 
40  0(K 
30.001 
40.00( 


57.921 
174.5" 

80.000 

K  I9i 
lit. 81 1 
\1h.'j'.,'i 

49.! 

|H0,  I 

Wl.lVi 
86  Mi 
III  .715 

»nw.w>, 

■  32.0m 
177.05* 
147.331 


500 
100 


500 
500 


500 
400 
400 
100 
500 
500 
400 
100 
400 
100 
500 
100 
500 
125 
500 
125 
40f 


500 
500 

500 
500 
500 
400 
500 
50( 
50' 
50(i 
20f 
200 
1000 
500 
lOfl 
475 


'000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50f 
50i 
600 
50f 
500 
500 
500 
500 


DÉSIGNATION  dus  VALEURS 


IKTIllT! 

«»  1904 


Ooiri  eoa>.  juill. 
1903  "^1904^ 


RENTES  FRANÇAISES 

a  «,  (  Terme. i 

*  * \  Compt.i 
8  S  Amortissable}  Terme.).  ; 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkln  2  \  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1866  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  

1876  4  %  

1876  4  %  

1892  U  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

—  quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés). 

—  cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1871  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  %  ■ 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  — 
Foncières  1883  3  %  

—  1886  2.60  %  

Communales  1891  3  94  

—  1892  2.60  %. 

Foncières  1896  2.60  %  

Communales  189  9  2.60  %... 
Foncières  1903  3  %  (100  f.p') 
Bons  de  100  fr.  1887... 

—  1888... 
Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 
Immeubles  de  France.... 


SOC. 


DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACT10N8  A  TEKME) 

Banque  de  France  nom. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
B«nque  Transatlantique 
Compagnie  Algérienne . . 
Com  p  t.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.et  A  g.  d'Alg.2501  pij«: 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Fr"  »'  u  Com»  «1 1  Indus"" 
Banque  Union  Parisienne. 

Rente  Foncière  

immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  BT  OBL.  AU  COMPTANT 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %  

Act.  Départementaux  

Obi.      —  \  titres  bleuK 

—  —      j  %  titr.  rouge» 

—  Économiques  3  %  

Act.  Est-Algérien  

Obi.  —  3  %  

Act.  Est  

—  —   de  juin  ,n  

Obi.    —    52  54  56  5  %  

—  -    3  %  

—  —   3  %  iiouv  

—  -  s  n  

—  —    Aidtui,es  3  %  

—  Or  -  (Joint,  de  Paris  3  % 


2  50 
2  50 
17  f>( 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  5< 
10 

2  51 
10 

2  50 


135  41 
50 
12  50 
38 
27  50 

12  50 
27  -. 

13  15 
40  . 
60  . 

5  . 
15  . 
15  ÔV 
10 
a.c.  10 


43  81 


30  . 
15  .. 
20  • 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
30  .. 
15  .. 
35  51 
15  50 
25  .. 

15  .. 

16  .. 
12  M 
15  .. 
1b  . 


96  85 


481  . 
81  25 

50  i 


555 
142 
413 


560 
558 
379 

378 


414 
400 


478 
399 


122  .. 
139 


J700 
1115 
414 
700 
600 
490 
690 
617 
805 
1110 
85 
325 
623 
198 

192 

30 


710 
447 

G«0 


435 
710 
448 
910 
417 
660 
453 
455 


97  85 
99  .. 


477  . 

79  75 
495 


555 


372 
372 


443 
90  50 


444 
399 


498 


116 

138 


3820 
1160 

430 

730 

600 

499 

690 

620 

780 
1125 
91  50 

313 

624 

220 

550 

140 


673 
444 
680 


423 
670 
440 
887 
390 

4M 
449 


oîours  de  clôture  (1905; 


5  oct. 

12  oct. 

19  oct. 

99 

72 

99 

60 

99  32 

99 

65 

99 

50 

99  3 

99 

05 

99 

15 

99 

85 

98  80 

483 

479 

480  . . 

ou 

81  . . 

84 

50 

84  75 

508 

508 

494  . 

558 

553 

557  . . 

412 

410 

411  50 

108 

;5 

106 

25 

107  :o 

579 

50 

578 

569 

577 

578 

568 

393 

75 

394 

391  50 

100 

25 

100 

75 

9-t  75 

395 

394 

392 

100 

99 

50 

100 

437 

438 

437  50 

110 

50 

109 

50 

109  50 

427 

50 

427 

426 

107 

106 

25 

106  50 

432 

50 

432  .. 

86 

50 

86  25 

411 

/.  1  o 

408  . 

488 

50 

488 

483  .. 

511 

25 

512 

514  .. 

504 

505 

503  . 

453 

~,h 

454  25 

484 

485 

488  . 

401 

400 

401  25 

4>3 

482 

482  25 

492 

50 

492 

50 

492  50 

490 

487 

487  . 

4S6 

50 

495 

494  . 

6'} 

62 

62  .. 

60 

61 

50 

62 

59'J 

f82 

532  25 

452 

451 

75 

453  .. 

138 

133 

138  .. 

164  .. 

3900 

3890 

38C5  .. 

i572 

I57U 

1 57 1 

4'-3  50 

484 

484  . 

381 

845 

842  . . 

670 

660 

655  . 

500 

5u0  . . 

734 

722 

720  . 

690 

695 

695 

93  j 

935 

939  . . 

1164 

1156 

1 150 

100 

156 

159  . 

334 

340 

r39 

639 

640  . . 

258 

255 

245  . . 

9^6 

934 

960 

198 

206 

lfcO 

67 

66  50 

6i  5t 

1450 

1460 

1419 

707 

50 

710 

710  .. 

;60 

458 

25 

458  25 

739 

728  .. 

450 

452 

4.0  .. 

4<8 

450 

450  . 

447 

.:> 

449 

50 

453  .. 

725 

725 

7*8  50 

454 

455 

456  25 

1000 

1002 

455 

455 

452  .. 

6)9 

50 

o-.O 

070  . 

472 

itl» 

408  5(j 

4M 

>o 

404 

.u 

460  .. 

427 

4M 

1 

466 

400 

468  .. 

404 

464 

Ou 

401  50 

|  lombrf 

i.  Tltr» 


m  noo 
3. 576 
202.334 
274.545 
145.16? 
44.246 
216.136 
487*541 
4692748 
326  238 
81  321 
232.920 
12475477 
613.686 
1502.336 
2É65W9 
378. 587 
154-389 
140.027 
477.634 
122.366 
3238166 
I4254'6 
1717565 
250.81»- 
253.137 
3l8  391 
1368070 
<40.814 
28.903 
179. 31> 
146  503 

48.553 
249  370 
300.000 


74.337 

500 

60.000 

500 

71.555 

500 

40.000 

500 

19  763 

250 

316.237 

n 

80.000 

500 

120-000 

500 

13.550 

50C 

20.450 

n 

100.000 

100 

200.000 

250 

62.060 

500 

64.001' 

500 

100.78s 

250 

57.560 

500 

106. 0U0 

100 

60.000 

250 

16.000 

50C 

14.660 

Î5fl 

35.340 

n 

125.000 

10C 

50.000 

50C 

40.00t 

500 

1363000 

500 

208.85- 

500 

100.000 

» 

40.001 

500 

100.001 

100 

70.121 

500 

80.000 

500 

64.000 

500 

60.001 

300 

500 
1000 
500 
500 
500 
50C 
500 
50( 
50f 
50f 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

50( 
50l 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
600 
500 
500 

50C 
50t 
251 


CaplUI  •■ 
'ombre  d«  Titre 


8V781 

y.  i2i 

87.098 
.24306 

4.823 
18  388 

8.613 
57 

.145382 
761 

I 15000 
4.607. 

«.398, 
07IBJJ 


.954 
.700  JC 
.500  i 
200  Q 
.300  I 
2oO  i 
.700  1' 
310  «t, 
0001 
.850  ol> 
000  1 
240  £ 
900  t 
5l0  i 
4001 . 


DÉSIGNATION  DBS  VALEURS 


Acl. 
Obi. 


Act. 
Obi. 

Act. 
Obi. 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 


Act, 
Obi 


Act. 
Obi 
Act. 


Lyon  

—  3  S 'iœis" !!".".«!! 

—  Bourbonnais  3  % 

—  Dauphiné  3  %  ■■ . 

—  Genève  57  3  %.. 

—  Méditerr.  52-55  3  * 

—  3  %  fusion  ano.  . 

—  3  %  fusion  nouv. 
  2  %  %  

—  Vict.-Emm.'  fô  3  * 
Midi  

—  3  %  

—  3  %  nouv  

Nord  

—  3  %  

—  3  94  nouv  

—  2  Î4  96,j.avr.et  oct 
Nord-Est  franc.  3  %  . 
Orléans  

—  jouis»  

—  3  9^  1884.'.*.**.'.! 

—  2  %  %  1895... 
Grand  Central  3  94  189: 
Ouest  

—  3  94  

—  3  94  nouv  

—  2  g  96  

Ouest- Algérien  

-  3 
Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la).  

Sud  de  la  France  

-  3  94 

Métropolitain  de  Pari» 


SOO.  INDTJSTR.  FRANC. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp'*  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
O"  G1*  Transatlantique.... 
Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer . 
Tramways  Est-Parisien . . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  a  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malildano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 

Mines  d  or  (C"  f")  

Métaux  (C*  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  B'  à  lots  1884 
Canal  maritime  de  Suez.. 

—         parts  de  fond. 
Dynamite  Soc.  Centrale  de, 

Et.  Orosdl-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston . 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des, 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre  2  %  94(ch.  fiietilio, 

Argentine  4  94  1896  

—         4  94  1900  

Autriche  4  %  or  (ch.  rixe 2 f. 50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  94  1889  

—  5  %  1808  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  ois  1888  

Danemark  3  %  1891  

Egypte  (Oaira-Suuieh  4  94). 


Uuttice  7  941... 
—       Privilégiée  3  s  94). 
Espagne  4  94  Extérieure... 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


1 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  ROURSES  ETRANGERES 


BOURSE  FINANCIÈRE   DE  BERLIN 


VALEURS 


Fonds  d'Etat 

Consol,  Pruss.  3  0/0  

Russe  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  

Hongrois  

Turc  Unifié  

Italien  4  0/0  

Chemins  de  fer 

Autrichiens  

Lombards  

Gothard  

Banques 

Beichsbank  

CrédU  

Deutsche  Bank  

Disconto   

Darmstadt-Bank  

Berl-Handels  

Dresde-Bank  

National-Bank  

Change  sur  Paris  8  jours. . . 

—  —  Londres  —  . . . 

—  —  Vienne  —  .. . 

—  Pétersbourg  3  mois 
Roubles  comptant  


Fonds  d'Etat 
Consolidés  anglais  2  3/4  0/0.. 

Roupies  31/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0, 0  

Mexicain  5  0,0  

Turc  unifié  

Bulgare  1892   

Egypte  Unifiée  

Grée  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  consolidé  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0  0  

Hongrois  

Français  3  0,0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez    

Banque  Ottomane  

Rio-Tinto  

Brighton  A  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque  

Escompte  hors  banque  


13  sep, 

20sep. 

27sep. 

4  oct. 

11  oct. 

18  oct. 

89 

75 

89 

60 

89  60 

89 

50 

89 

30 

88  90 

91 

80 

91 

50 

91 

60 

92 

10 

.  90  90 

90  60 

92  90 

91 

10 

94 

» 

93 

75 

» 

A 

93  » 

97  80 

97  80 

97 

10 

97 

» 

96 

.80 

90  40 

90 

SO 

91 

25 

91 

90 

91 

20 

90  40 

90  70 

105 

80 

105  87 

105  75 

105 

50 

u5 

60 

105  60 

144 

60 

145  20 

114 

60 

146 

10 

146 

145  10 

21 

» 

21 

50 

21 

10 

21 

80 

2S 

10 

24  40 

» 

i 

» 

• 

» 

191 

20 

191 

70 

»  » 

157 

40 

157 

60 

159 

50 

163 

20 

160 

50 

159  50 

214 

70 

2!5 

90 

212 

60 

•213 

(0 

213 

211  90 

244 

243 

60 

244 

243 

90 

242 

90 

242  60 

195 

40 

195 

20 

195 

60 

194 

40 

193 

•20 

192  20 

152 

60 

151 

50 

152 

50 

152 

■20 

151 

40 

150  60 

173 

20 

174 

175 

50 

174 

50 

P5 

50 

176  6J 

168 

H 

167 

40 

169 

50 

119 

40 

!68 

10 

167  50 

133 

10 

132 

10 

132 

50 

131 

50 

131 

» 

130  70 

81 

20 

81 

15 

81 

15 

81 

20 

81 

20 

PI  25 

20 

4-2 

20 

42 

20 

ii 

20 

41 

20 

43 

20  42 

85 

lu 

BÔ 

lu 

85 

10 

85 

10 

85 

05 

84  95 

» 

n 

n 

s 

216 

30 

215 

70 

216 

55 

216 

45 

216 

45 

216  30 

ANCIÈRE  DE 

LONDRES 

13  sep. 

20sep. 

27sep. 

4  oct. 

11  oct. 

18  oct. 

89 

37 

89 

75 

89 

50 

89 

06 

88 

87 

88  68 

66 

50 

66 

50 

66 

50 

66 

25 

66 

1-2 

65  75 

90 

12 

90 

87 

91 

25 

89 

12 

88 

50 

88  50 

I<i2 

102 

102 

102 

n 

1(2 

» 

102  » 

104 

25 

104 

50 

104 

75 

103 

75 

103 

"5 

103  75 

91 

7  5 

SO 

50 

90 

37 

90 

89 

75 

89  75 

loi 

28 

101 

1? 

100 

50 

10! 

37 

101 

n 

loi  » 

'  Oô 

n 

106 

25 

1C6 

75 

106 

62 

106 

50 

!V6  50 

54 

75 

54 

50 

54 

50 

54 

50 

54 

50 

53  » 

105 

» 

105 

» 

104 

75 

104 

75 

104 

50 

104  50 

94 

50 

94 

50 

95 

94 

50 

93 

50 

93  » 

69 

75 

70 

37 

70 

37 

70 

37 

70 

» 

69  47 

92 

75 

93 

62 

93 

62 

92 

75 

92 

50 

92  37 

97 

25 

97 

50 

97 

» 

96 

75 

96 

75 

96  50 

100 

100 

» 

100 

99 

99 

98  » 

6 

50 

7 

7 

7 

75 

7 

75 

7  87 

187  5u 

179 

50 

179 

50 

178 

50 

179 

50 

178  » 

14 

25 

14  25 

14 

3,7 

14 

50 

14  37 

14  37 

65  30 

65  75 

66  30 

68  25 

67  25 

67  59 

123 

123 

7d 

124  50 

123 

50 

123 

133  25 

28 

68 

28  37 

28  50 

28  37 

28 

43 

28  30 

25  30 

25 

28 

25 

31 

25 

33 

25  36 

25  36 

3 

3 

3 

i 

3 

3 

» 

4  » 

2  87 

3 

12 

3 

18 

3 

02 

3  81 

4  » 

BOURSES  FINANCIÈRES  OE  81UXELLE3  «  D'A  M  VERS 


BOURSE   FINANCIERE  DE  VIENNE 


VALEURS 


Fonds  d'État 
Autriche  Rente  Or  

—  —  Argent  

—  —  Papier  

Hongrie  Rente  Or  

—     Bente  Couronne. . . 
Chemins  de  fer 

Buschtherader-B  

Lemberg-Czernowitz  

Ferd.-Nord  

Autriche  Nord-West  

Staatsbahn  

Lombards  

Change  sur  Londres  

—  Paris  

Napoléons  d'or  


13  sep  20sep.  27sep, 


119  70 
100  50 
100  55 
116  » 

96  95 


1148  > 

584  » 
5910  » 
431  » 
674  75 
102  50 
240  05 
95  35 
19  11 


119  65 
100  45 
100  55 
116  50 
97  20 


1144  » 
58i  » 
5910  » 
436  . 
677  » 
103  75 
239  92 
95  35 
19  11 


119  50 

100  30 
100  35 
115  40 
96  15 


1129  » 
585  » 
5860  » 
434  » 
6/5  » 
103  » 
239  92 
95  41 
19  12 


4  oct. 

Il  oct. 

lMU-t. 

119  45 

119  40 

119  30 

100  45 

100  30 

100  10 

100  45 

100  40 

100  25 

115  » 

114  75 

114  30 

96  30 

96  10 

96  » 

1145  » 

1142  » 

1135  » 

589  » 

586  » 

58  i  » 

5855  » 

5810  » 

5740  . 

435  » 

433  n 

431  » 

683  » 

682  » 

678  50 

106-75 

117  2j 

114  » 

240  C2 

240  27 

240  55 

85  46 

95  52 

95  67 

19  12 

19  13 

19  18 

BOURSE    FINANCIERE    DE  LISBONNE 


13  sep. 

20sep. 

27sep. 

4  » 
557  » 
51  37 

4  50 
561  » 
51  » 

4  50 
563  » 
50  87 

Change  sur  Londres  

4  oct. 


563  » 
10  81 


11  oct.,18oct. 
4  50l 


561 
51 


5  50 
»  566  » 
>|  50  62 


BOURSES  FINANCIERES  OE  MADRID  &  BARCELONE 


Madrid 

Dette  intérieure  4  0/0  

Change  sur  Londres  a  vue.. 

—    sur  Paris  à  vue,  

Barcelone 

Dette  Intérieure  4  0/0  

Nord  Espagne  

Saragosse  

Change  sur  Paris  


13  8ep. 

20sep.  27sep. 

4  OCt. 

11  oct. 

18  OCt. 

76  60 

79  70 

79  75 

78  75 

78  50 

32  85 

32  90 

32  84 

32  37 

32  36 

32  03 

30  57 

30  72 

30  60 

29  10 

29  50 

27  62 

79  75 

79  87 

79  75 

79  15 

78  7-2 

78  67 

47  70 

47  25 

46  4u 

47  75 

47  45 

47  » 

84' 40 

84  05 

83  30 

84  65 

83  70 

82  95 

30  85 

w  1  t> 

30  70 

2»  > 

28  70 

27  9J 

Rente  Belge  3  0/0  

—  —   2  1/2  0/0  

Banque  Nationale  

Ch.  de  ferBrux.-Lille-Calais 

—      Congo  (p.  d.  f.). . . 

Extérieure 4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  


13  sep. 

20sep. 

27sep. 

4  oct 

11  oct 

18  oct. 

99  72 

99  70 

90  70 

99  70 

99  70 

99  80 

86  12 

86  » 

86  » 

86  » 

85  25 

85  75 

4625  » 

4600  » 

1595  » 

4505  » 

4587  n 

4600  » 

669  » 

669  » 

669  » 

«70  n 

660  n 

RCA  » 

3950  » 

4060  ,, 

4000  » 

3987 

4000  .. 

3997  » 

93  » 

93  75 

93  56 

92  81 

92  62 

92  30 

90  25 

91  o 

91  25 

89  06 

88  87 

88  88 

208  32 

208  50 

208  10 

20*  20 

208  05 

208  n 

123  37 

123  40 

123  35 

123  45 

123  37 

123  37 

25  20 

25  91 

25  20 

25  21 

25  23 

25  23 

100  12 

(00  17 

100  18 

100  23 

100  25 

1C0  30 

100  17 

10T  20 

100  22 

100  28 

100  28 

100  31 

123  20 

122  30 

123  37 

123  40 

123  25 

U3  42 

25  21 

25  22 

25  21 

25  22 

25  24 

25  24 

BOURSES  FINANCIÈRES  DE  ROME  ET  DE  GÊNES 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Ch.  de  fer  Méditerranée  act. 
—      Méridionaux  act. 

Banque  d'Italie  act  

Crédit  Foncier  Italien  act. . . 

Comp.  Nav.  générale  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gênes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  


13  sep. 

10s<p. 

27sep. 

4  oct. 

11  oct. 

18  oct. 

105  41 

105  35 

105  50 

105  32 

105  35 

105  27 

473  >, 

471  » 

473  50 

470  » 

169  » 

463  » 

76-  « 

765  » 

765  » 

760  » 

761  » 

753  n 

1325  » 

1310  •■ 

1318  » 

1?91  » 

1270  » 

1250  » 

558  » 

556  » 

555  » 

555 

557  s 

558  » 

514  » 

519  » 

511  » 

520  » 

527  i> 

549  o 

1645  >, 

1645  ■ 

1640  » 

1645  n 

1730 

1710  » 

99  97 

99  90 

99  86 

99  95 

99  90 

99  85 

25  17 

25  15 

25  12 

25  14 

25  14 

25  09 

123  12 

1-22  05 

122  92 

123  05 

122  92 

122  82 

105  37 

105  30 

105  52 

105  27 

105  40 

105  30 

765  » 

764  » 

765  » 

76)  » 

761  » 

756  » 

99  97 

99  90 

99  84 

99  90 

99  88 

99  81 

123  07 

123  05 

122  97 

123  . 

122  45 

122  73 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURG 


VALEURS 

13  sep. 

20sep. 

27s 

'I1 

ioct. 

1  !  oct. 

18  oct. 

Russe  4  %  94  (Papier)  

89  50 

88 

37 

S9 

D 

89  40 

8S 

75 

88 

25 

Banque  de  Commerce  extér. 

396  » 

402 

D 

397 

390  » 

390 

387 

—  d'Esc,  de  St-Péters... 

502  » 

512 

515 

600  • 

508 

503 

—   Intern.  de  St-Pélers. . 

465  » 

485 

» 

487 

» 

470  » 

177 

473 

» 

—  Russo-Chinoise  

250  .< 

259 

282 

o 

265  » 

268 

262 

37  45 

37 

45 

37 

40 

37  37 

37 

62 

37 

35 

—     sur  Londres  

94  56 

94 

54 

94 

55 

94  56 

94 

70 

94 

63 

46  » 

45 

95 

45 

90 

45  90 

45 

87 

45 

80 

BOURSE   FINANCIERE    DE  GENEVE 


'  VALEURS 

Genève  avec  lots  3  0/0  

-     1890  3  %%  

Ch.  de  fer  fédéraux  3  l/%  % 
-        3%  .. 
Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres  


13  sep. 

20sep. 

27sep. 

4  oct. 

11  oc!. 

18  oct. 

108  » 

108  » 

107  75 

108  25 

ÎÔS~25 

103  25 

98  38 

98  50 

98  » 

»  » 

98  75 

99  » 

999  75 

1001  » 

1000  » 

1002  » 

1002  ,) 

1001  • 

»  » 

»  » 

«  » 

»  n 

n  » 

105  10 

105  » 

105  10 

115  05 

105  25 

105  30 

100  07 

100  01 

100  02 

100  02 

100  10 

100  22 

25  19 

25  17 

25  16 

25  16 

25  19 

25  29 

BOURSE  FINANCIÈRE  DE  CON8TANTINOPLE  (Galati) 


Pièce  

Ottoman  4  0/0  unifié  

Chemins  Ottomans  

Change  sur  Paris  3  mois 
—     sur  Londres  3  mois. 


13  sep. 

20sep. 

27sep. 

4  oct. 

Il  oct. 

18  oct. 

87  15 

87  13 

87  12 

87  10 

87  ;0 

87  10 

97  30 

98  24 

98  13 

98  03 

97  38 

97  29 

134  37 

135  87 

134  » 

132  63 

132  25 

131  75 

22  88 

22  90 

22  88 

22  C6 

22  t8 

22  83 

110  » 

109  37 

109  37 

109  30 

110  » 

110  05 

BOURSE    FINANCIERE    DE  NEW-YORK 


13  sep. 

20  s 

>P- 

27  s< 

pl 

4  oct. 

u  oct. 

1S  oct. 

105 

y» 

105 

X 
Va 

105 

lÀ 

104 

75 

101 

3/ 
7* 

104 

y* 

90 

X 

90 

89 

y» 

89 

% 

88 

87 

% 

165 

% 

175 

•% 

17. 

% 

171 

170 

X 

171 

H 

Central  New-Jersey  

212 

215 

210 

Si  2 

•214 

222 

Milwaukee  

177 

% 

181 

1/ 

181 

y* 

181 

% 

179 

179 

Erié  

51 

51 

\ 

50 

49 

x 

48 

% 

47 

% 

Illinois  Central  

178 

X 

ItO 

1S1 

x 

181 

179 

X 

178 

Louisville  et  Nasville  . . 

148 

149 

% 

154 

x 

154 

x 

151 

25 

151 

>* 

New-York  Central  

147 

% 

151 

X 

150 

150 

143 

148 

Norfolk  et  Western  préf . 

90 

H 

90 

91 

91 

90 

90 

!43 

144 

li3 

143 

143 

% 

143 

% 

118 

X 

122 

\ 

122 

£ 

122 

x 

121 

121 

131 

> 

12.2 

x 

132 

133 

131 

Y, 

131 

X 

■\Vabach  St-Louis  préf.. 

41 

41 

x 

42 

\ 

43 

41 

S 

41 

Calumet  et  Hécla  

650 

660 

660 

665 

660 

665 

Change  sur  Londres  

4.82 

10 

4.82 

30 

4.82 

70 

4.82 

25 

4.82 

20 

4.82 

65 

Paris  

5.18 

■« 

5.18 

\ 

5.17 

% 

5.18 

5.18 

y* 

5.17 

Ci 1 1  es  l ra Este r ts  sur  Londres.  . . 

i.85 

49 

i.85 

70 

4.86 

20 

4.86 

4.86 

15 

4.86 

95 

16 

3: 

16 

16 

S 

10 

16 

', 

lô 

62 

1 

6t 

61 

X 

61 

% 

61 

\ 

62 

X 

L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


SOUSCRIPTION 

à  1 44.750  Actions  de  Priorité 

I>E  LA 

SOCIÉTÉ  DES  RAFFINERIE  ET  SUCRERIE  SAY 
Droit  de  préférence  au  profit  des  Actionnaires 

Messieurs  les  Actionnaires  sont  informés  qu'ils 
doivent  exercer  du  16  au  28  octobre  1905, 
dernier  délai,  leur  droit  de  préférence  à  la  sous- 
cription des  114  750  actions  de  priorité  créées  en 
conformité  des  décisions  de  l'Assemblée  générale 
extraordinaire  du  10  octobre,  savoir: 

SOUSCRIPTION  IRRÉDUCTIBLE 

A  raison  de  trois  actions  nouvelles  pour  deux 
anciennes. 

Tout  porteur  d'une  seule  action  a  le  droit  de 
souscrire  à  une  action  irréductible. 

Les  porteurs  d'une  action,  ou  d'un  nombre 
impair  d'actions,  pourront  en  outre,  contre  un 
versement  de  120  francs,  recevoir  un  bon  qui, 
réuni  à  un  autre  bon  semblable,  leur  permettra 
d'échanger  les  deux  bons  con'.re  une  action  de 
priorité  au  porteur.  Cet  échange  se.  fera  au  siège 
social  du  15  au  30  novembre  1905. 

SOUSCRIPTION  RÉDUCTIBLE 

Les  actionnaires  pourront  souscrire,  en  outre, 
à  tel  nombre  de  titres  qui  leur  conviendra.  A  ces 
souscriptions  seront  attribués  les  titres  non 
absorbés  par  l'e;ercice  du  droit  de  préférence 
ci-dessus  mentionné.  Répartition  proporliennelle 
aux  titres  actuels  déposés  par  le  souscripteur. 

Versement  de  souscription  : 
240  francs  par  titre  pour  les  irréductibles, 
25  francs  par  titre  pour  les  réductibles. 

Les  dépôts  des  Titres  actuels  et  la  Souscrip- 
tion aux  Actions  de  priorité  sont  reçus: 

Au  Siège  social  de  la  SOCIÉTÉ  des  RAFFI- 
NERIE et  SUCRERIE  SAY,  123,  boulevard 
de  la  Gare,  à  Paris,  et  aux  Sièges,  Succursales 
et  Agences  des  Sociétés  suivantes  : 

A  la  Banque  Française  pour  le  Commerce  et 

l'Industrie,  9,  rue  Boudrcau; 
A  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue 

d'Antin  ; 

A  La  Banque  de  l'Union  Parisienne,  7,  rue 

Chauehat  ; 

Au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris, 

14,  rue  Beigère  ; 
Au  Crédit  Algérien,  10,  place  Vendôme; 
Au  Crédit  Lyonnais,  19,  boulevard  des  Italiens; 
A  la  Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et 

Commercial.  I>6,  rue  de  la  Victoire; 
A  ta  Société  Générale  pour  favoriser  le  dève 

loppement  du  Commerce  et  de  l'Industrie 

en  France,  54,  rue  de  Provence; 
A  la  Société  Marseillaise  de  Crédit  Industriel 

et  Commercial  et  de  Dépôts,  4,  rue  Auber  : 
Chez  MM.  DOUGLAS  READ  et  Cie,  42,  rue 

Notn.'-J)amo-di  -s-  Victoires; 
A   BRUXELLES  et    ANVERS:    h   la  Société 

Française  de  Banque  et  de  Dépôts; 
A  GENEVE  :  aux  0  lisses  de  l'Union  Financière. 


L?s  titres  actuels  déposés  pour  la  souscrijp  ion 
seront  rendus  estampillés  de  ce  droit  et  de  la 
réduction  du  nominal  de  chaque  action  de  500 
franc*  à  200  iraiKS,  après  le  11  novembre!,  date  de 
convocation  de  L'Assemblée  Général  •  exlraordi- 
0  tire  qui  aura  à  constater  la  régularité  d<j  l'Emis- 
sion  des  1  M. 750  actions  de  priorité. 

28t> 


<;iii-niiu  d  •  l.jr  île  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditer- 
ranée. —  Féte  de  la  Toussaint.  —  A  l'occasion 
de  La  f  le  de  la  Toussaint,  les  coupons  do  retour 
i\hh  billets  d'aller  et  retour  délivrés  à  partir  du 
,'Ji  octobre,    -i  ront    valables   jusqu'aux  derniers 

trains  de  la  Journée  du  ti  novembre. 

387 


RÉPUBLIQUE  FRANÇAISE 

Gouvernement  Général  de  l'Indo-Chine 

172.413  Obligations  3  l/a  %  de  Fr.  500 

Remboursables  an  pair  en  75  ans  ;  affranchies  de  tons  Impôts 
présents  on  futurs  en  Indo-Chine  ;  exemptées  en  France  du 
droit  de  transmission  et  de  I'imp6t  sur  le  revenu. 
Intérêt  annuel  :  Fr.  SS,30 

Prix  d'Émission  480  Francs 

Payables  Fr.  50  en  souscrivant  et  Fr.  430  à  la  répar- 
tition, du  27  octobre  au  3  novembre,  ou  en  termes 
échelonnés  jusqu'au  4  janvier1906,  suivant  prospectus. 

On  souscrit  le  Samedi  21  Octobre  1905 

ET,  DÉS  k  PRÉSENT,  PAR  CORRESPONDANCE 

BANQUE  DE  L'INDO  CHINE  ; 
BANQUE  DE  PARIS  ET  DES  PAYS-BAS: 
COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE  DE  PARIS; 
CREDIT  LYONNAIS: 
SOCIETE  GENERALE; 

S"  G'*  de  CREDIT  INDUSTRIEL  et  COMMERCIAL. 
Sans  leurs  Agences  et  chez  leurs  Correspondant» 

Voir  le  Proupectu»  pour  les  détail» 
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PARIS 
et 

Départements 


COMPAGNIE  FRANÇAISE 

DES  MÉTAUX 

Société  anonyme  :  Au  capital  de  25.000.000  de  fr. 
Siège  social  :  ÎO,  rue  Volney,  Paris 


AVIS  AUX  ACTIONNAIRES 

Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'infor- 
mer MM.  les  actionnaires  que  Y  Assemblée  géné- 
rale ordinaire,  prévue  par  l'article  34  des  statuts, 
aura  lieu  le  lundi  13  novembre  1  905,  à  3  h.  1/2 
de  relevée,  à  la  Salle  dfs  Agriculteurs  de  France, 
8,  rue  d'Athènes, 

ORDRE  DU  JOUR  : 

1°  Rapport  du  Conseil  d'administration  ; 
2°  Rapport  des  Commissaires  ; 
3"  Approbation  des  comptes  et  fixation  du  divi- 
dende; 

4°  Nomination  des  commissaires  pour  l'exercice 
1003-1906  et  fixation  de  leur  rémunération. 

Le  dépôt  des  actions  doit  être  effectué  jusqu'au 
29  octobre  inclusivement,  au  plus  tard,  à  la  Société 
Générale  de  Crédit  Industriel  et  Commercial,  G6, 
rue  de  la  Victoire  ou  dans  ses  bureaux  de  quartier. 
Par  application  de  l'article  35  des  statuts,  les  pou- 
voirs pourront  être  déposés  jusqu'au  8  novembre 
inclusivement  au  plus  tard,  aux  mêmes  guichets. 

°89 


Banque 
A.  Froidefond 

29,  Rue  de  la  Ctaaussèe-d'Antln,  PARIS  (0*  An') 
Maison  Fondée  en  4  878 

ORDRES  DE  BOURSE 

au  Comptant  et  à  Terme 
AVANCES  SUR  TITRES.  MÊME  NON  COTÉS 
Ouvertures  de    comptes    courants,  à   vue  ou  à 
échéances  fixes. à  intérêt  variant  entre  3  et  6%  l'an. 

EMPLOI  DE  CAPITAUX  ET  DE  TITRES 

•a  compte  de  Reports  aux  conditions  suivantes  : 

â  un  an          4  % 

à  six  mois...  3  ',% 

&  trots  mois,  3  % 
ESCOMPTE  D'EFFETS  DE  COMMERCE 

RENSEIGNEMENTS  GRATUITS 


')>.<() 


Chemins  de  fer  de  l'État.  —  Fêle  de  la  Tous- 
saint. -  A  l'occasion  de  la  fête  de  la  Toussaint,  la 
durée  do  validité  des  billets  ordinaire*  d'aller  et 
retour  délivrés  à  partir  du  28  octobre  par  toutes 
les  gares  du  réseau  de  L'Etat  est  prolongée  : 

L*  Jusqu'au  dernier  train  du  l>  novembre  pour 
1rs  billets  à  destination  du  réseau  de  l'Etat: 

2"  Jusqu'au  dernier  train  <iu  \  novembre  pour 
les  billrts  te  destination  des  réseaux  d'Orléans,  «le 
L'Ouest  (t  du  Midi. 
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LES  LIVRES 

Au  moment  où,  de  tous  côtés,  par  suite  de 
nouvelles  transformations,  le  Vieux  Paris  tend 

à  disparaître,  il  est  de  l'intérêt  de  tous  les  vrais 
amateurs  de  notre  belle  cité,  de  lire  le  Nouveau 
Dictionnaire  Historique  de  Paris,  de  Gustave 
Pessard,  qui  relate,  sous  une  forme  pratique  et 
agréable,  non  seulement  l'historique  de  4.500  rues 
de  la  métropole,  depuis  les  temps  les  plus  reculés 
jusqu'à  nos  jours,  mais  encore,  pour  ainsi  dire, 
de  chacune  de  ses  maisons,  avec  le  nom  des  per- 
sonnages célèbres  qui  les  habitèrent  et  les  événe- 
ments dont  elles  furent  témoins. 

Ce  livre  de  vulgarisation,  d'ailleurs  honoré  des 
souscriptions  du  Conseil  qénéral  et  du  Conseil 
municipal,  a  sa  place  indiquée,  non  seulement 
dans  toutes  les  bibliothèques  populaires  et  privées,  j 
mais  constitue  pour  la  jeunesse  le  plus  parfait  et 
le  plus  attrayant  cours  d'histoire  que  l'on  puisse 
imaginer.  Paris  n'est-il  pas  le  berceau  de  tous  les 
grands  faits  historiques  de  la  France  ? 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 

PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà  de  3  ans   3  1/2  O/O 

De  1  an  à 3  ans   3  O/O 

De  6  mois  à  1  an   2  O/O 

A  vue   1  1/2  O/O 

Four  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
pay  able  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

li,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DEPOT 
A  vue   1  O/O 

A  sept  jours  de  préavis   2  O/O 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  O/O 

A  2  et  3  ans   3  1/2  O/O 

A  4  et  5  ans  ._■  4  0/0 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  ellets. 
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Chemins  de  fer  de  Paris  Lyon-Méditerranée.  — 
Amérique  du  Sud.  —  La  Compagnie  des  Chemins 
de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditerranée  et  la 
Société  de  Transports  maritimes  à  vapeur,  à  Mar- 
seille, viennent  d'élaborer  un  nouveau  larif  com- 
portant ces  prix  réduits  pour  le  transport  direct 
des  marchandises  à  petite  vitesse,  par  expédition  i 
d'au  moins  50  kilos,  du  réseau  P.-L.-M.,  sur  les  1 
ports  de  Montevideo    (Uruguay),  Buenos- Ayres  i 
(République  Argentine),  Uio-do-Janeiro  et  Santos 
(Brésil).' 

Co  nouveau  tarif  a  été  mis  en  vigueur  le  0  octo- 
bre courant;  il  est  apn  icable,  depuis  la  gare  d'en- 
ir  e  sur  le  réseau  P.-L.-M.,  aux  marchandises  en 
provenance  des  autres  réseaux. 

Il  y  a  tout  lieu  d'espérer  que  103  avantages 
offerts  par  co  tarif,  joints  à  la  facilité  de  délermi-i 
ucr  d'avance  avec  certitude  le  coût  total  du  trans- 
port jusqu'au  port  do  destination,  contribueront 
largement  au  développement  du  commerce  d'ex-j 
portaliou  sur  l'Amérique  du  Sud. 
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VALEURS  ÉTRANGÈRES  DE  PLACEMENT 

CHEMINS  DE  FER  AMÉRICAINS 

VALEURS  HOLLANDAISES,  ÉGYPTIENNES,  ETC. 

PH.    L.    VON   HEMERT    &  Gie 
F»AFIIS  —  3,  Square  de  l'Opéra  (8e)  —  PARIS 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et  des  Q-randa  Express  ïEuroipéens 

(Société  Anonyme) 

Etat  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1904  1905 
Du  1"  janvier  au  30  sept.Fr.  11.728.020  13.111.034 
Du  1"  au  10  octobre   339.045  439.736 

12.117.005  13.550.770 

Différence  en  faveur  de  1905...  1.433.705 

296 


COMPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIR  AfiEICHALFFAGEtGAZ 


MOIS 

BtCfcTIES  Ut.  CiAZ 

7  ce  op.  les  sommes  pajeespar  11  Tille  de 

AUGMENTATION  \ 

 .         „  :  

l'iris  ponrTabaissemeDldu  priidugai 

en  1905 

Soil 

1904 

190 '5 

0/0 

fr.  c. 

fr.  r.. 

tr.  c. 

l77~e 

SVflcntire . 

7.558.540  54 

8  075.591  5-> 

517.050  98 

6  84 

't  pr.  mois. 

70.473.938  33 

73.769. 582  48 

3.295.644  15 

1.68 
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CHEMINS  DE  FER  DE  L'EST-ALGÉRIEN 

Actions.  —  Coupon  n°  59 

Actions  nominatives  Fr.    14  40 

Actions  au  porteur   13  70 

(impôts  déduits). 
Payable  le  13  Novembre  1905  : 
A  Paris,  à  la  Société  Générale  de  Crédit  In- 
dustriel et  Commercial,  ÔC,  rue  de 
la  Victoire  ; 

En  Algérie,  chez  les  correspondants  habituels  de 
la  Compagnie. 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE  DES 

CHEMINS  DE  FER  ÉCONOMIQUES 

Les  porteurs  d'obligations  de  la  Société  Géné- 
rale des  Chemins  de  fer  Economiques  sont 
prévenus  que  le  coupon,  n"  41  sera  mis  en  paie- 
ment, à  partir  du  3  novembre  1905,  à  raison  de  : 

6.773  pour  les  titres  au  porteur, 

Et  de  7.20  pour  les  titres  nominatifs. 

Ce  coupon  sera  payable  au  Siège  de  la  Société 
et  aux  guichets  dos  établissements  de  crédit  ci- 
après  : 

Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas; 
Crédit  Industriel  et  Commercial;  / 
Crédit  Lyonnais  et  ses  agences  dans  les  dépar- 
tements; 

Société  Générale  pour  favoriser  etc.,  et  ses 
agences  dans  les  départements; 

Société  Bordelaise  de  Crédit  Industriel  et  Com- 
mercial à  Bordeaux. 

Ce  coupon  est  également  payable  dans  les  Gares 
de  la  Société  où  ies  obligations  ont  été  achetées. 
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COMPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE 

PAR  LE  GAZ 

Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur 
d'informer  MM.  les  Actionnaires  et  Obliga- 
taires de  la  Compagnie  que  le  34e  et  dernier 
tirage  des  actions  à  amortir  en  1905,  au  nom- 
bre de-  19.763,  ainsi  que  le  12e  et  dernier 
tirage  des  obligations  4  0/0  à  amortir  égale- 
ment en  1905,  au  nombre  de  41.837,  auront 
lieu  publiquement  le  mardi  21  novembre  pro- 
chain, à  2  heures  de  relevée,  au  siège  de  la 
Société,  rue  Condorcet,  n°  6. 
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SOCIÉTÉ  ANONYME  DES 

ACIÉRIES  DE  FRANCE 

Capital  social  :  10.000.000  de  francs 
siège  social  :  67,  rue  Caumartin,  à  Paris 

Le  Conseil  d'administration  porte  à  la  connais- 
sance de  MM.  les  Actionnaires  : 

1°  Que  le  nombre  des  actions  déposées  n'étant 
pas  suffisant  pour  tenir  TAssemblée  ordinaire  con- 
voquée pour  le  26  octobre  courant,  cette  assemblée 
n'aura  pas  lieu  et  est  reportée  au  8  novembre  pro- 
chain ; 

2°  Que  des  modifications  de  forme  étant  deman- 
dées pour  l'application  de  la  résolutiou  votée  dans 
l'Assemblée  spéciale  du  20  février  dernier,  il  y  a 
lieu  de  convoquer  l'assemblée  générale  ordinaire 
pour  le  8  novembre  prochain,  à  trois  heures 
précises,  à  la  s*lle  de  la  Société  des  Agriculteurs 
de  France,  8,  rue  d'Athènes, à  Paris. 

(jette  assemblée  aura  a  délibérer  sur  l'ordre  du 
jour  suivant  : 

Ordre  du  jour  : 

Rapport  du  Conseil  d'administration  et  de  MM. 
les  Commissaires  des  comptes; 

Approbation  du  bilan,  du  compte  profits  et 
pertes  et  du  rapport  du  Conseil  d'administration; 

Autorisation  à  donner  au  Conseil  d'administra- 
tion d'emprunter  à  concurrence  d'une  somme 
maximum  de  deux  millions  et  demi,  ou  moins, 
suivant  la  décision  du  Conseil,  avec  ou  sans  allec- 
tation  hypothécaire  (Cette  autorisation  ne  fait  que 
double  emploi  avec  la  résolution  votée  le  20  février 
dernier,  elle  est  uniquement  motivée,  comme  il  est 
dit  ci-dessus,  par  des  questions  de  forme); 

Nomination  d'un  administrateur; 

Fixation  du  montant  des  jetons  de  présence  des 
administrateurs  ; 

Nomination  du  ou  des  commissaires  et  fixation 
de  leur  rémunération. 

Les  Actionnaires  dont  les  titres  sont  au  porteur 
doivent,  conformément  à  l'article  2S  des  statuts, 
pour  avoir  le  droit  d'assister  à  l'assemblée  géné- 
rale, être  propriétaires  d'au  moins  10  actions, 
qu'ils  doivent  déposer,  au  plus  tard  le  5  novembre, 
dans  les  bureaux  de  la  Société,  à  Paris,  Isbergues 
et  Aubin,  ou  remettre  au  siège  social,  dans  le  dé- 
lai ci-dessus,  le  certificat  de  dépôt  de  leurs  actions 
dans  un  des  grands  établissements  de  crédit. 

Les  porteurs   d'un  nombre  inférieur  d'actions 


pourront,  conformément  à  la  loi  du  1e'  août  1893, 
se  grouper  pour  former  le  chiffre  10  et  se  faire  re- 
présenter par  l'un  d  eux  dans  les  conditions  ci- 
dessus  déterminées. 
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BANQUE  DE  L'UNION  PARISIENNE 

Société  anonyme.  Capital,  :  40  millions  de  francs 
Siège  social  :  7,  rue  Chauchat,  Paris 

MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  en  assem- 
blée générale  extraordinaire,  pour  le  vendredi 
24  novembre  1905,  à  4  heures  de  l'aprés-midi,  à 
Paris,  au  siège  social,  7,  rue  Chauchat. 

Ordre  du  jour  : 

1°  Augmentation  du  capital  social; 

2°  Fixation  des  conditions,  délais  et  formes  de 
l'émission; 

3°  Proposition  du  Conseil  d'administration  pour 
l'application  de  l'article  15  §  4  des  statuts; 

4°  Modifications  à  apporter  sous  condition  sus- 
pensive à  l'article  6  des  statuts  et  à  tous  autres 
qu'il  y  aurait  lieu  à  raison  de  l'augmentation  du 
capital. 

Aux  termes  des  statuts,  les  actions  au  porteur 
ou  les  certificats  de  dépôt  ces  titres  dans  les 
établissements  de  crédit  doivent  être  déposés  seize 
jours  au  moins  avant  l'assemblée,  soit  le  8  novom- 
bre  1905  au  plus  tard  : 

A  Paris  :  au  siège  social,  7,  rue  Chauchat  ; 

A  Bruxelles  :  à  la  Société  Générale  de 
Belgique,  3,  Monlagne  du  Parc. 

L'assemblée  générale  se  compose  de  tous  les 
Actionnaires  possédant  au  moins  20  actions  li- 
bérées des  versements  exigibles. 

Tous  propriétaires  d'un  nombre  d'actions  infé- 
rieur à  vingt  peuvent  se  réunir  pour  former  le 
nombre  nécessaire  et  se  faire  représenter  par 
l'un  d'eux. 

En  vue  d'assurer  le  quorum  de  la  moitié  du 
capital  versé,  nécessaire  Dour  que  l'assemblée 
puisse  délibérer  valablement  à  la  date  fixée  ci- 
dessus,  MM.  les  Actionnaires  S"nt  instamment 
priés  de  faire  le  dépôt  de  leurs  titres  dans  le  délai 
voulu,  soit  le  8  novembre  1905,  au  plus  tard. 

Le  Conseil  d'Administration'. 
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L'UNION  FONCIÈRE  D'ÉGYPTE 

La  Société  l'Union  Foncière  d'Egypte  Société 
abonnée  au  timbre)  a  réservé,  sur  les  100. 000  ac- 
tions de  son  capital  social,  souscrites  par  les  fon- 
dateurs, 25.000  actions  pour  les  ofTrir  au  pair  (127 
france  85)  aux  porteurs  des  50.001»  actions  ordi- 
naires de  la  Société  anonyme  du  Béhàra,  à  raison 
de  une  action  Union  Foncière  d'Egypte  par  cha- 
que groupe  de  deux  actions  Béhéra. 

Le  droit  do  souscription  dévia  être  exercé  du  19 
octobre  au  6  novembre  au  plus  tard. 

Les  souscriptions  pourront  être  effectuées,  à 
Paris,  au::  guichets  de  la  Société  Marseillaise  de 
Crédit  Industriel  et  Commercial  et  de  Dépôts, 
4,  rue  Auber. 
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CAISSE   DES  PROPRIÉTAIRES 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

autorisée  par  arrêté  royal  du  S  juin  t$3o 


Rapport  du  Conseil  d'Administration 
à  l'Assemblée  générale  des  Actionnaires 
du  4  octobre  1905 

Messieurs, 

Nous  avons  l'honneur  de  vous  présenter  le 
bilan  et  le  compte  de  profits  et  pertes  du  70* 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


exercice  social  rte  la  Caisse  des  Propriétai- 
res, du  1er  juillet  1904  au  30  juin  1905. 

Le  Conseil  général  a  décidé  de  distribuer, 
comme  les  années  précédentes  :  aux  actions 
de  la  première  émission,  8  %,  soit  4  %  d'inté- 
rêt et  4  %  de  dividende  ;  aux  actions  de  la 
deuxième  émission,  4  %  d'intérêt  sur  les  -som- 
mes versées  et  un  dividende  de  6  francs. 

Nous  appelons  au  remboursement  cette  an- 
née nos  dernières  obligations  '  remboursables 
par  voie  de  tirage  au  sort  :  les  titres  de  50O  fr. 
seront  payés  par  505  fr.  Le  type  de  l'obliga- 
tion 4  %  à  terme  fixe  (15  ans,  sauf  le  droit  de 
remboursement  éventuel  dès  la  dixième  an- 
née) a  décidément  prévalu  ;  on  peut  dire  qu'il 
a  conquis  la  faveur  du  public,  puisque  nous 
avons  placé  en  cinq  ans  pour  55.0(10X00  de 
francs  de  ces  titres,  dont  18.000.000  de  francs 
en  remplacement  d'obligations  échues,  et 
qu'ainsi  notre  capital-obligations  est  monté 
de  30.000.000  de  francs  en  1900  à  67.GO0.0UO 
francs  au  30  juin  dernier.  Sans  doute,  l'inté- 
rêt relativement  élevé  de  4  %  fait  passer  la 
plus  grosse  part  des  bénéfices  aux  obliga- 
tions, mais  nous  vous  rappelions  dans  un 
rapport  précédent  et  nous  -répétons  qu'il  est 
juste  et  conforme  à  l'esprit  de  notre  institu- 
tion de  faire  la  part  belle  aux  obligataires. 
Outre  un  intérêt  rémunérateur,  ceux-ci  trou- 
vent dans  nos  titres,  par  l'extension  de  nos 
affaires,  une  garantie  de  plus  en  plus  assurée. 

L'activité  de  la  Société  s'est  remarquable- 
ment développée  pendant  l'exercice  -1904-1905  : 
le  placement  des  obligations  ayant  atteint 
cette  année  16.000.000  de  francs,  dont  G.OOO.OOO 
de  francs  seulement  en  représentation  de  ti- 
tres échus,  a  considérablement  augmenté  nos 
disponibidités. 

Le  montant  de  notre  actif  s'élève  à  80.580.000 
francs,  en  majoration  de  11.000.000  rte  francs 
sur  l'exercice  précédent  ;  si,  au  30  juin,  le 
montant  des  prêts  hypothécaires  n'accuse 
qu'une  augmentation  de  4.000.000  de  francs, 
cette  augmentation',  quelques  jours  plus  tard, 
se  trouvait  portée  à  10.000.000  de  francs,  par 
suite  de  la  réalisation,  dans  le  courant  du 
mois  de  juillet,  d'opérations  précédemment 
conclues. 

Après  mûr  examen,  nous  nous  sommes  dé- 
cidés, à  l'exemple  d'autres  établissements  des 
plus  sérieux  de  Belgique  et  de  l'étranger,  â 
traiter  des  affaires  en  Egypte  :  nous  avons 
consenti  des  prêts  importants  sur  biens  ru- 
raux de  valeur  plus  que  double  et  nous  avons 
pris  des  participations  dans  des  opérations 
hypothécaires,  foncières  et  agricoles  solide- 
ment assises.  —  La  prospérité  de  ce  pays  est 
sans  égale  :  elle  a  pour  base,  avec  la  fertilité 
du  sol,  aidée  par  le  nouveau  régime  des  irri- 
gations, le  caractère  laborieux  et  l'accroisse- 
ment de  la  population  rurale.  Vous  savez 
aussi  que  la  sécurité  dont  jouissent,  en 
Egypte,  les  biens,  les  droits  et  les  personnes 
est  parfaite  à  tous  égards  ;  plus  que  partout 
ailleurs,  la  législation  et  l'organisation  y  sont 
à  l'abri  de  toute  secousse,  étant  garanties,  en 
droit,  et  en  fait,  par  toutes  les  puissances  ;  des 
magistrats  belges  font  partie  des  tribunaux 
et  fies  cours  de  justice,  en  vertu  des  traités 
internationaux. 

Nous  n'avons  rien  à  vous  dire  de  nouveau 
au  sujet  ries  entreprises  dont  nous  vous  entre- 
tenons d'ordinaire  :  leur  marche  est  satisfai- 
sante. 

En  ce  qui  concerne  la  situation  industrielle 
en  Belgique,  vous  n'ignorez  pas  que  le  mar- 
ché charbonnier,  en  dépit  des  craintes  qu'il 
avait,  inspirées  au  début  de  cette  année,  s'est 
maintenu  dans  de  fort  bonnes  conditions, 
d'autre  part,  l'industrie  sidérurgique  se  re- 
}<■■:<■  :  la  constitution  d'un  syndicat  des  pro- 
ducteurs boittes  de  fontes  est  un  fait  qui  mé- 
rite d'être  signalé  ;  tout  nous  permet  d'espé- 
rer, pour  les  actions  ordinaires  des  Usines  de 
M'  neheret,  que  l'ère  des  dividendes  va  re- 
commencer en  1900. 

Après  avoir  entendu  1<*  rapport,  de  MM.  les 
Commis  aires,  qui  ont,  approuvé  le  bilan  et  le 
Compte  de  profits  et  perles,  vous  serez  appe- 
lés ;i  voter  sur  la  décharge  h  leur  donner. 

Le  mandat  rte  vos  i>diûiniutrnteurs  prenant 
tin  aujourd'hui,  vous  aun  /.,  Messieurs,  à  pro. 
Céder  nu  renouvellement  intégral  du  Conseil 
^'administration. 


Rapport  du  Collège  des  Commissaires 

Messieurs, 

Nous  avons  approuvé  le  bilan  et  le  compte 
de  profits  et  pertes  de  l'exercice  social  clos  le 
30  juin  dernier,  tels  qu'ils  vous  sont  présentés 
par  le  Conseil  d'administration. 

Des  pointages  nous  ont  permis  de  consta- 
ter la  parfaite  concordance  du  bilan  et  du 
compte  de  profits  et  pertes  avec  les  écritures 
sociales  et  les  inventaires. 

Nous  avons  également  procédé  à  des  véri- 
fications de  la  caisse,  ainsi  que  des  titres  en 
portefeuille  et  en  dépôt. 
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CAISSE   DES  PROPRIÉTAIRES 

(société  anonyme) 
Autorisée  par  arrêté  royal  du  8  juin  1835 
Place  de  Louvain,  18,  Bruxelles 


Toutes  les  obligations  à  primes  (dont  les 
coupons  sont  à  l'échéance  du  30  septembre) 
qui  n'ont  pas  été  appelées  au  remboursement 
les  années  précédentes,  sont  payables  à  da- 
ter du  30  septembre  1905,  savoir  :  les  titres  de 
500  francs  par  505  francs  et  les  titres  de  250 
francs  par  252,  fr.  50. 

La  Société  émet  actuellement  des  obliga- 
tions de  500  francs  remboursables  au  pair  la 
quinzième  année  de  leur  émission  et  rappor- 
tant un  intérêt  annuel  de  quatre  pour  cent 
(4  %)  ;  elle  se  réserve  le  droit  de  les  rem- 
bourser dès  la  dixième  année. 

Le  but  de  la  Société  est  de  prêter  à  un  in- 
térêt modéré  et  à  long  terme,  sur  garanties 
hypothécaires,  avec  faculté  aux  emprunteurs 
de  se  libérer  par  fractions  périodiques,  au 
moyen  d'annuités  extinctives  du  capital, 
payables  semestriellement,  ou  par  un  rem- 
boursement total  à  une  époque  déterminée. 
Elle  pourra  prendre  des  valeurs  en  dépôt, 
établir  une  caisse  de  survie  et  faire  aussi  tous 
placements  à  terme  pour  le  meilleur  emploi 
des  fonds  ou  valeurs  qui  seront  temporaire- 
ment versés  ou  déposés  entre  ses  mains.  (Ex- 
trait des  statuts.) 
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COMPAGNIE 
DES 

CHEMINS  DE  FER  DE  L'EST 

Rapport  présenté  par  le  Conseil  d'Administra- 
tion à  l'Assemblée  générale  ordinaire  des 
actionnaires  du  18  avril  1905. 

(Suite)  (') 
Chauffage  des  trains 

L'installation  des  appareils  rte  chauffage 
par  la  vapeur  et  l'air  comprimé  combinés 
ayant  été  poursuivie  avec  activité  depuis  l'an 
dernier,  ce  système  de  chauffage  a  pu  être 
mis  en  service,  dès  le  commencement  de  l'hi- 
ver 1904-1905,  sur  la  presque  totalité  de  nos 
trains  de  voyageurs. 

Nos  ateliers,  en  outre,  procèdent  au  mon- 
tage d'appareils  thermosiphons  sur  un  cer- 
tain nombre  de  voitures  destinées  aux  trains 
mixtes  et  aux  trains  de  marchandises  pre- 
nant des  voyageurs.  Aussi,  dès  l'hiver  pro- 
chain, l'emploi  de  la  bouillotte,  pour  ne 
chauffage  des  voitures,  pourra-t-il  être  com- 
plètement supprimé  sur  le  réseau  de  l'Est. 

Eclairage  des  trains 

Nous  avons  notablement  étendu,  depuis 
l'année  dernière,  l'emploi  de  l'éclairage  au 
gaz  par  incandescence. 

Actuellement,  toutes  les  voilures  à  deux 
iMaees  de  la  ligne  de  Vincennes  sont  nimli- 
lires  ;i,  (je  point,  de  vue  et  la  transformation 
de  celles  du  grand  réseau  se  poursuit  acti- 
vement. 

Ce  système  d'éclairage  continuant  a  don- 
ner entière  satislactinu,  nous  avons  décidé 
do  l'appliquer  sur  toutes  nos  voitures  à  bu- 
vies  en  cours  rte  construction  et  rte  le  substi- 

(*}  Voir  l'ficuH'iinLsIe  Européen^  ir  719. 


tuer  à  l'éclairage  électrique  sur  les  voitures- 
à  intercirculation. 

Lorsque  les  transformations  décidées  se- 
ront effectuées,  nous  aurons  un  effectif  de 
1.106  voitures  éclairées  a  l'incandescence  par- 
le gaz. 

Mesures  de  sécurité 

132  aiguilles  nouvelles  ont  été  enclenchées 
dans  diverses  gares. 

Le  block-system  installé  sur  la  voie  unique 
de  Belfort  à  Morvillars  (12  kilomètres)  fonc- 
tionne depuis  le  24  mai  1904. 

La  longueur  totale  exploitée  avec  le  block- 
system  se  trouve  ainsi  portée  à  1.298  kilo- 
mètres. 

Nous  avions,  au  31  décembre  1904  : 

835  locomotives  et  6.110  véhicules  pourvus 
du  frein  Westinghouse  ; 

3.868  véhicules  munis  de  signaux  d'appel  à 
intercommunication  pneumatique. 

De  plus,  nos  2.789  voitures  à  compartiments 
séparés  sont  toutes  pourvues  de  glaces  dor- 
mantes établies  dans  leurs  cloisons. 

Les  dépenses  faites,  au  31  décembre  1903, 
pour  le  block-system,  les  cloches  électriques,, 
les  enclenchements,  les  freins  Westinghouse, 
l'intercommunication,  les  glaces  dormantes, 
s'élevaient  à    23.5V2.000  » 

Les  dépenses  de  même  na- 
ture faites  en  1904  se  sont  éle- 
vées à    647.0C0  » 


Total  au  31  décembre  1904.  Fr.     24.219.000  » 

Dépenses  de  premier  établissement  à  la  clôture 
de  l'exercice  1904 

Concessions  antérieures  à  l'exercice  1883 

Dépenses    au    31  décembre 


1903  (1)    1.209.563.167  C* 

Atténuation  de 
dépenses     e  n 

1904  -(2)    1.236.171  93 

Subventions  re- 
çues en  capi- 
tal à  retran- 
cher   13.829.107  45 


15.065.279  33 


Reste  au  31  décembre  1904  Fr.   1.194.497.887  70 

Concessions  de  1883 

(Dépenses  de  l'exercice  1904) 


Ligne  d'Esbly  à  Coulommiers 
(d'Esbly  à'  Crécy)   Fr.  2.833  41 

Ligne  de  Gerbéviller  à  Bruyè- 
res   204.439  77 

Ligne  d'Hirson  à  Amagne   6  26 

Ligne  de  Liart  à  Mézières   556.048  50 

Ligne  de  Merrey  à  Neufchâ- 
teau    6  43 

Ligne  de  Neufchâteau  à  Bari- 
sey-la-Côte    3  16 

Ligne  de  Provins  à  Esterney...  36.548  58 

Ligne  de  Saint-Maurice  à  Bus- 
sang    37  74 

Raccordements  rte  Troyes- 
Preize    9.503  42 

Ligne  rte  Vitry-le-François  à 
Lérouville    29.226  57 

Ligne  rt'Amagne  à  Vouziers  et 
à  Apremont    6  26 

Lignes  des  Vosges  (d'Arches -à 
Saint-Dié,  avec  embranche- 
ments sur  Fraize  et  sur  Gé- 
rardmer)    13  54 

Ligne  de  Baccarat  à  Badonvil- 
ler    4  25- 

Ligne  rte  Chalinrtrey  à  Mire- 
court    6  44 

Ligne  rte  Pompey  à  Noineny...  6  33 

Ligne  de  Sens  à  Troyes  à  Châ- 
lons    28  24 


(1)  Chiffre  rectifié.  —  Admission  de  divers 


redressements  demandés  par  la  Commission 
de  vérification  des  comptes, 

(2)  Réalisation  d'une  partie  des  titres  remis 
a  la  Compagnie  pour  prix  de  la  cession,  en 
1873.  des  4  kilomètres  suisses  de  Saint-Louis 
à  Raie. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


Ligne  de  Toul  à  Colombey  et  à 

Favières    3  15 

Gares  de  jonction   021.854  03 

Total   1.460.576  08 

A  déduire  : 

Recettes  diverses    861  09 

Reste  pour  les  dépenses  de 

l'exercice  li»o*    1.459.714  99 

Dépenses  antérieures  (3j   114.154.856  38 

Ensemble          115.614.571  37 

Subventions  reçues  en  capital, 
à  retrancher    162.133  72 

Reste  au  31  décembre  1904.  Fr.   115.452.437  65 

Lignes  d'intérêt  général  et  local  exploitées 
par  la  Compagnie  en  vertu  de  traités  ap- 
prouvés par  l'Etat. 

Dépenses  de  l'exercice  1904.  Fr.        897.913  40 

(y  compris  875.000  fr..  prix  de 

rachats  vde  la  ligne  de  Wassy  • 

à  Doulevant). 
Dépenses  antérieures  (3)   19.907.944  37 

Total   20.805.857  77 

Subventions  reçues  en  capital, 
à  retrancher    1.452.302  35 

Reste  au  31  décembre  1904.  Fr.     19.353.555  42 

Travaux  complémentaires 

Dépenses  de  l'exercice  1904.  Fr.  3.548.804  01 
Dépenses  antérieures   (1)   157.704.659  58 

Ensemble   161.253.463  59 

Subventions  reçues  en  capital, 
à  retrancher    509.340  10 

Reste  au  31  décembre  1S04.  Fr.   160.744.123  49 

Matériel  roulant 

Dépenses  de  l'exercice  1904.  Fr.  4.855.557  75 
Dépenses  antérieures   (2)   349.089.752  56 

Total  au  31  décembre  1904.  Fr.    353.945.310  31 

Installations  de  la  traction 

Dépenses  au  31  décembre  1903 

(3)    Fr.     41.533.187  75 

Atténuation    de    dépenses  en 

1904  (4)    3.203  65 

Reste  au  31  décembre  1904.  Fr.     41.529.984  10 

Exploitation  partielle  (1883  à  1889) 
Dépenses  antérieures    15.845.386  83 

Dépenses  faites  en  190/t  pour  le  compte  de 
l'Etat,  remboursables  par  annuités 

Ligne  de  Raroncourt  à  Au d un- 
ie-Roman                          Fr.  137.314  21 

Ligne  de  Brienne  à  Sorcy   727  23 

Ligne  de  Rriey  à  Hussigny  et 

à  Villerupt    3.727.680  37 

Ligne  d'Esbly  à  Coulomrniers  : 

1°  D'Esbly  à  Crécy   12.227  82 

(3)  Chiffres  rectifiés.  —  Admission  de  divers 
redressements  demandés  par  la  Commission 
de  vérification  des  comptes. 

(1-2-3)  Chiffres  rectifiés.  —  Admission  de  di- 
vers redressements  demandés  par  la  Com- 
mission de  vérification  des  comptes. 

(4;  Dépenses  reportées  à  d'autres  comptes. 
Travaux  complémentaires  (tu  matériel  roulant 
Dépenses  de  l'exercice  1904.  Fr.        547.500  14 

Dépenses  antérieures    259.169  94 

.  .  |  

Total  au  31  décembre  1904.  Fr.  806.670  08 
'Mobilier  et  matériel  de.s  gares  et  des  trains 
Dépenses  de  l'exercice  1904.  Fr.  12.158  25 

Dépenses  antérieures  (5,   10.046.045  33 

(5)  Chiffre  rectifié.  —  Admission  de  divers 
redressements  demandés  par  la  Commission 
de  vérification  des  comptes. 

Total  au  31  décembre  1904.  Fr.     10.053.203  53 


2°  De  Crécy  à  La  ligne  de 
Coulomrniers    1.430  12 

Ligne  de  Gerbéviller  à  Bruyè- 
res   145.494  37 

Ligne  de  Liart  à  Mézières   3.235.549  10 

Ligne  de  Provins  à  Esterncy...         13.880  17 

Raccordements  de  Troyes- 
Preize    25.204  13 

Ligne  de  Vitry-le-François  à 
Lérouville    448  31 

Total   7.299.955  83 

A  déduire  : 

Recettes  diverses    185  64 

Reste,   pour   les   dépenses  de 

l'exercice  1904    7.299.770  19 

Dépenses  antérieures   (6)   198.953.542  39 

Ensemble   206.253.312  58 

Subventions  reçues  en  capital, 
à  retrancher    5.682.391  80 

Reste   200.570.920  78 

A  déduire  : 
Valeur  du  matériel  repris  par 

la  Compagnie    7.077.07O  03 

Reste   192.893.850  75 

A  ajouter  : 
Participation  de  l'Etat  dans  les 
dépenses  de  suppression  des 
passages  à  niveau  de  la  Pe- 
tite Ceinture    1.127.383  88 

Total  au  31  décembre  1904...  194.021:234  G3 

Secondes  voies  donnant  lieu  au  paiement 
par  l'Etat  d'annuités  provisoires 

Dépenses  de  l'exercice  1904   ...  » 
Dépenses  antérieures    40.393.917  69 

Total  au  31  décembre  1904...     40.393.917  69 

Stécapituiation   des  dépenses    de  premier 
établissement 

DÉSIGNATION  DES  COMPTES 

DÉPENSES 
à  la  Clôture  de 
l'exercice  (003 
(chiffres  rectifiées) 

Subventions  déduites 
fr.  c. 

Concessions  antérieures  à  1883. .  1 .195.735.258  43 

Concesions  de  1883.   114.003.709  19 

Lignes  d'intérêt  générai  et  local 

exploites  par  la  Compagnie,  en 

vertu  de  traités  approuvés  par 

l'Etal   18.455.642  02 

Travaux  complémentaires   157.206. 852  3"> 

Matériel  roulant   349.089.752  56 

Installations  immobilières  de  la 

Traction  (Ateliers  et  dépôts). . .  41.533.187  75 
Travaux    complémentaires  du 

matériel  roulant   259. 169  94 

Mobilier  et  Matériel  des  gares  et 

des  trains    '    10.046.045  33 

Exploitation    partielle     lxx3  à 

1889;   15.845.386  83 

Dépenses  failes  ]iour  le  compte 

de  l'Etat,  remboursement  par 

annuités   186.723.856  2 i 

Secondes  voiôs  donnant  lieu  au 

paiement,  par  l'Etat,  d'annuités 

provisoires   40.393.917  lit) 

2.129.292.778  33 
DÉPENSES 
de 

l'exercice  1904 

Subventions  déduites 
fr.  c. 

Concessions  antérieures  à  1883..       1.237.370  73 

Concessions  de  1N83   1.448.728  40 

Lignes  d'intérêt  général  et  local 

exploitées pa t laCumpagnic,  en 

vertu  de  traités  approuvés  par 

l'Etat   897.913  40 

Travaux  complémentaires.   3.537.27194 

Matériel  roulant   4.855.557  75 

(6)  Chiffre  rectifié.  —  Admission  de  divers 
redressements  demandés  par  la  Commission 
de  vérification  des  comptes. 


Installations  immobilières  de  la 
Traction  (Ateliers  >i  Dépôts).. 

Travaux  Complémentaires  du 
matériel  roulant  

Mobilier  et  .\  atériel des  gares  et 
des  trains  z  

Exploitation  partielle  lS-j)j  5 
1889)  

Dépenses  faites  pour  le  compte 
de  l'Etat,  remboursables  par 
annuités  

Secondes  voies  donnant  lieu  au 
paiement,  par  l'Etat,  d'annuités 
provisoires  


S 


3.203  66 
547.500  14 
12.158  25 

»  n 

7.297.278  30 


17.355.933  15 

DÉPENSES 
à  la  clôture  de 
l'exercice  K'04 

ubventions  déduites 
fr.  c. 


Concessions  antérieures  à  1883. .    1. 194.497.KS7  70 

Concessions  de  1883   115.452.437  65 

Lignes  d'intérêt  général  et  local 

exploitées  par  la  Compagnie,  en 

vertu  de  traités  approuvés  par 

l'Etat  :         19.353.555  V2 

Travaux  complémentaires   160.744.123  4'-) 

Matériel  roulant   353.945.310  31 

Installalions  Immobilières  de  la 

Traction  Ateliers  et  Dépôts,. .  41.529.984  10 
Travaux    complémentaires  du 

matériel  roulant   806.670  08 

Mobilier  et  Matériel  des  gares  et 

des  trains   lù. 053. 203  58 

Exploitation    partielle  (1883  à 

1889)   15.845.386  82 

Dépenses  faites  pour  le  compte 

de  l'Etat,  remboursables  par 

annuités   194.021.234  63 

Secondes  voies  donnant  lieu  au 

paiement,  par  l'Etat,  d'annuités 

provisoires   400.393.917  60 

2.146.643.711  48 
(A  suivre.)  306 


SOCIÉTÉ  GENERALE 

POUK  FAVORISER  LE    DÉVELOPPEMENT  DU  COMMERCE 
ET  DE  L'INDUSTRIE  EN  FRANCE 


Bdan  au  3o  Septembre  1905 

ACTIF 

Caisse  et  banque   82  431  ÎS6 

Portefeuille                    439  '53.931  55  )  ,-A        <1fi  J, 

Effets  à  l'encaissement    3"  4U4  ■  4t>8  65  f  1  b  '  bj  4JU  ~J 

Reports   5$  724  <5)  80 

Coupons  à  encaisser   S  5^9  320  86 

Rentes  et  actions,  bons  et  obligations...  48  416  980  72 

Avances  sur  garanties...'   14)  005  308  20 

Participations  industrielles  et  commer- 
ciales  ?  030  1-20  50 

Participations  financières   f3  116  624  91 

Immeubles   14  350  ï 62  58 

Comptes  de    banque    à    l'étranger  et 

comptes  courants  divers   254  419  402  60 

Appels  différés  sur  actions   125-UOO.OOO  » 

Intérêts  sur  actions  (coupons  au  1er  octo- 
bre 1905)   3.125.000  » 

1.297.354  9oT51 

PASSIF 

Capital   25). 000. 000  » 

Réserve   26  3"3  501  52 

Comptes  de  chèques   332  58 S  267  17 

Dépôts  à  échéance  fixe   125  992  600  » 

Effets  à  payer   83  864  325  25 

Comptes  de    banque    à    l'étranger  et 

comptes  courants  divers   469  4n5  292  05 

Intérêts  et  dividendes   3.336  514  87 

Solde  du  dernier  exercice   S9  377  99 

Profits  et  pertes  (frais  généraux  déduits)  5.779. 078  66 

1  29T  354  957  51 
Effets  en  circulation  avec  l'endos  de  la  Société 

Administration  centrale   J04  7(9  000  » 

Agences  de  province   32  510  583  56 

Total   137  219  56 

Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  Directeur  :  LOUIS  DORIZON. 
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L' ÉCONÔMISTE  EUROPÉEN 


A  MM.  les  Actionnaires  de  la  RAND  MINES,  LIMITED.  subsidiaires  pour  les  trimestres  financiers  prenant  lin  au  31  Juillet  et 

Messieurs,  au  30  Septembre  1905. 
Vos  Administrateurs  ont  l'honneur  de  vous  présenter  le  résumé  ci-  Par  ordre  du  Conseil  : 

annexé,  arrangé  en  tableau,  des  travaux  d'exploitation  des  Compagnies  H.  A.  READ,  Secrétaire. 


Pour  le  trimestre  financier  finissant  au.. 
Mine. 
Développement  : 
Traçages,  puits  et  montages  (non  compris 

Glen  Deep, 
Limited 

O,      T.-ill     i    i  AA" 

■il  Juillet  100. t 

Rose  Deep. 
Limited 

OA  Cni\t     1  AAC 

ou  >cpi.  îyuo 

Geldenhuis 
Deep. 
Limited 

•ni  sepi.  1HUD 

.1 1  M-PRRS 

Deep, 
Limited 

OA  Cmtl  -IAA"- 

du  ï>epi.  îvu.) 

Nourse  Deep. 
Limited 

Ol     Tuil  ln(    1  AA  ^ 

oi  au  met  iwo 

Ferreira 
Deep, 
Limited 

JO  Sept,  looo 

Crown  Deep, 
Limited 

oO  sepi .  190  1 

Langlaagte 
Deep, 
Limited 

31  Juillet  190D 

Durban 
Roodrpoort 
Deep,  Limited 

30  Sept.  1905 

1 .880  5 

1  410  0 

1 . 857  5 

1.910  0 

2.499  5 

1  988  0 

2-894  5 

1  491  0 

2-347  0 

Le  minerai  exposé  par  les  galeries  csl 

:i2-7.'.7 

118-787 

63.23,1 

83. 423 

45.906 

98. 755 

120.354 

6.",.  410 

61.256 

Abatage  : 

Tonnage  abattu  (y  compris  le  minerai 

54.747 

95.027 

80.191 

59.851 

52.165 

71  433 

92.8X4 

08.4X3 

42.146 

Broyage. 

Concassage  et  Triage  : 

Minerai  pris  dans  les  déblais  de  surface  (t.). 

Moins,  stérile  trié  (pour  cent)  

Minerai  envoyé  à  la  Batterie  donnes).  ... 
Batterie  : 

:'>  V  -  747 

95.027 

NO. 191 

59.851 

52.165 

71-433 

92.884 

08.483 

42.146 

>> 

40 

fi.  1)93 

19  2111 

10.041 

10.592 

8.515 

11.665 

8.513 

8.478 

12.881 

12  773 

20  272 

12  521 

17  680 

16  310 

16  329 

9  197 

12  379 

30  562 

47.734 

75.703 

70.150 

49.269 

43.690 

59. 71 IX 

8  4.311 

60.005 

29.265 

100 

200 

200 

100 

100 

120 

200 

120 

60 

17-480 

75.703 

70.350 

18.883 

43.740 

59.868 

X5.874 

59.725 

29.365 

Broyé  par  pilon  et-par(?4  heures  (lonnesi.. 
Cyanuration. 

Tonnes  Concentrés  traitées  

5  64H 

5  0X7 

4  3X5 

5  553 

5  026 

5  713  • 

.5  352 

5  623 

5  556 

1.818 

8  000 

4.335 

1.070 

5.595 

7.000 

X.  400 

6.546 

» 

30.447 

45.200 

13.926 

29.645 

25-50X 

35-200 

53.6011 

3X.202 

20-520 

15.1211 

22.460 

22.027 

15.108 

12.220 

17.913 

22.2(16 

14.005 

9-308 

',7.3(11 

75-660 

70-288 

4X.X23 

43.323 

60.113 

84.2U6 

58.753 

29-82X 

Production  de  l'Or. 

Batterie  (onces  fines)  

11.321  9*2 

13.914  452 

18.517  505 

9.534  968 

13.229  484 

22.335  286 

20.104  086 

12.681  172 

8-603  510 

7 . 4X5  657 

12.2X1  425 

11.779  860 
30.207  365 

6.669  221 

7.X73  0X1 

13.799  403 

15.596  996 

7-807  690 
20.488  862 

4-452  628 
13.056  138 

Totaux.  Rendeni.  par  tonne  broyée  (torts,  lin*). 
Dépenses  d'Exploitation. 
Dépenses  Minières  : 

7  922 

20.195  877 
0  915 

8  613 

16.204  18(1 
(1.629 

21.102  565 
9.649 

36.134  689 
12  071 

35.701  082 
8  513 

6  X61 

x  X92 

£62.573  5  2 

£61.081    7  5 

£48-509  6  7 

£45.127    4  1 

£42.185  8  9 

£55.560  17  9 

£59.347  10  10 

£30  356  17  3 

Coût  par  tonne  broyée  

Dépenses  de  Broyage  : 

£0  1*1   5  539 

£0  10  0  217 

£ l  17   4  379 

£0  Kl  10  165 

£1    0   7  611 

£0  14    1  113 

£0  13    3  001 

£0  16  6  299 

£10  8  106 

£7-465  13  4 

£8.345  10  7 

£9.731  13  2 

£6.347  12  6 

£6.603   0  7 

£7.488   2  7 

£11.900  2  9 

£6.305  13  10 

£4.650  4  5 

Coût  par  tonne  broyée  

ÏU   3    1  737 

£0  2   2  437 

£0   2   9  209 

£0  2  7  164 

£0  3   0  230 

£0  2  6  018 

£0  2   10  051 

£0  2    1  338 

£0  3  2  006 

Dépenses  de  Cyanuration  : 

£5.052  3  3 

£7.313  11  9 

£8  593  1 4  6 

£6.571    S  8 

£5.295   1  2 

£8.533  11  5 

£11.214  9  0 

£5.358  11  1 

£3.787  12  5 

Coût  par  tonne  broyée  

Frais  Généraux  : 

ÏU   2    1  486 

£0    1    11  107 

£0  2  5  517 

£0  2   X  263 

£0   2  5  053 

£0   2  10  210 

£0    2    8  089 

£0   1   9  532 

£U  2  6  956 

£2.963  17  1 

£2.499  3  0 

£3  158  19  9 

£4.002  IX  1 

£3.795   X  2 

£1.480  10  2 

£2.313  6  10 

£2.005  9  6 

£1.743  8  2 

1 1    1    2  9X1 

£0   0   7  910 

£0   0  10  770 

£0   1    7  947 

£0    1    x  X21, 

£0   0   5  935 

£0    0    0  019 

£0   0  10  469 

£0   1   2  248 

1  rus  Généraux  au  Siège  S  cial  : 

£1550  11  5 

£1.6  8  19  7 

£1.915  13  3 

£1.5X4  8  5 

£1.653  18  11 

£1.800    5  9 

£1.834  10  9 

£1.718  0  9 

£1.866  12  3 

Coût  par  tonne  broyée  

£0  (1  7  m 

£0   0   5  090 

'  £0   0   6  531 

£0   0   7  779 

£0   0  9  075 

£0   0   7  216 

£0   0   5  219 

£0   0   6  903 

£0   1   3  235 

Dépenses  Totales  : 

£82-310  16  1 

£67 .075  1 5  3 

Pfi9  lli  19  II 

61  488   0  7 

£82  829  7  1 

£05  335   0  0 

£42. 404  14  6 
£1    8  10  573 

Recettes . 

Valeur  de  l'Or  produit  

Valeur  par  tonne  broyée  

Bénéfice»  d'Exploitation. 

£78.980  19  7 

VI    1    X  830 
£109.908  19  6 

£1    5    0  216 
£127.298  18  5 

VI    7    5  520 
£08.043    4  4 

£1    8   6  796 
£X8.36.'i   9  5 

£1    0   6  595 
£151.682  0  0 

VO  19    (I  010 
VI  59.940   8  11 

£1    1  10  544 

£85.998  15  6 

£54.828  10  10 

I  l   [3    11  211(1 

El    9    0  1(16 

El  16   2  282 

VI    7  10  070 

£2   0    1  85X 

12  10    8  065 

VI  15   9  014 

£1    8   9  579 

El  17    5  115 

£27.568  3  5 

£12.815  10  4 

£967  10  1 

£25.890  16  6 

£90.193  19  II 

107. 111    I  II 

£20.663  9  6 

£12.424  2  4 

Par  tonne  broyée  

Intérêts. 

Débit  ■. 

en  'i  7  64< 

vu  ;    :;  329 

£0  12   2  065 

VII   (1   4  750 

VO  11  10  (162 

VI  10    1  571 

£0  1(1   0  03  5 

VO   6  11  634 

£0   8   5  5  42 

» 

£102  12  II 

» 

» 

» 

£2.269  2  6 

f2.166  3  0 

Crédit  

£38  i  is  Kl 

V2'i7   8  10 

V229  11  10 

£966  13  4 

£842  16  6 

£879  19  1 

Bénéfices  Neto  

Les  montants  do  l'impôt  de  10  "„  sur  les 

£23. ai')  16  1 

£27.815  12  :i 

(42.  1 12  17 

£1.197    I  II 

£26.857   o  Ki 

Mil  .036  16  5 

(67.991    h  M 

(18.394    7  0 

£10.257  m  5 

i 

VI. XXI    II  (l 

12. 297    (1  II 

83.827  0  0 

'  £223   0  0 

£2.134   0  0 

£8.852  0  0 

V5.76X   (1  l! 

£1.578  0  0 

(997  0  o 

£2.577  11  6 

£5.314    6  II 

(397   11  ; 

£2  613  L,  0 

£7.533   :i  5 

£6.925  10  0 

(8.670  15  1 

(4.132  i;  5 

£1.629  M  0 

Dividendes  intérimaires  déclarés  : 

Payable»  aux  Actionnaires  Inscrits  sur  len 

31  Juillet  19071 

1  Juillet  1905 

30  Sept.  1905 

n 

10  % 

» 

15  % 

17  V%  % 

>. 

» 

(60-000 

» 

» 

£67.500 

£159.250 

» 

■  )'  hirins  ï  its,  règlement  /mur  l'exercice  olos  le  80  septembre  lont. 

MARCHÉ  ÎVHIUSTIIEIR 
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O     t  c 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
juin 
1904 


31 

déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750.000 

25 

3.375.000 

25 

8.750.000 

25 

18.750.000 

25 

2.250.000 

25 

14.000.000 

25 

5.000.000 

25 

25.000.000 

25 

6.250.000 

25 

300.000 

25 

18.750.000 

25 

12.500.000 

25 

275.000 

25 

7.500.000 

25 

400.000 

25 

68.750.000 

125 

125.000.000 

125 

3.125.000 

25 

400.000 

25 

a.ooo.Oi.o 

25 

4.000.000 

25 

10.625.000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Je». 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  Bt«i 
The  East  lui  ir»prl»Urjm»»i 

Ferrelra  '■ 

French  Rand  

Geldenhuis  Estate.. 

A.  Goerz  et  C»  

Klelnfonteln  (New). . 

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  . 
May  Consolltated  — 
Prlmrose  (New) 

Rand  Mines  

Robinson  Gold  , 

Simmer  and  Jiek  (tet.  mit.) 
Transvaal  GoldFlelds. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

1000 
237.5 
330 

47 
145 
68.50 
170 

69 

80 
120 

93 
175 
865 
125 
(m  340 

196 

262 
75 
85 
77.50 


21 

16.50 

64.50 
198.50 
584 

74 
140 

65.50 

53.25 

53.50 

55 

64.50 
101 

96 
264 
241.50 

41.25 

65. 50 
168.50 
282 

17.75 

52 

37 


22.50 

23.50 

90 
234 
608 

82 
144 

84 

67 

61 

82 
101 
109 

91 
293.: S0 
26?. 50 

59.75 

79 
182 
278.50 

20 


13.50 

16.50 

51 
179  50 
480.50 

42  50 
103  50 

67 

51 

30.75 
68.50 
75.50 
«4.50 
67 

:09  50 
217 

33.75 

51 

117.50 
135 
11  50 

35 
9  5.1 


13 

16 
50 

170 

475 
40 

100 
63.50 
44  25 
23.75 
63.50 
75 

81  50 
69.r,0 

193.50 

219 
38  25 
44. 50 

114.50 

134 
Il  .50 
35 

10  50 


13  75 
16.50 
50 
174 

475 
40  50 
99 

65 

45  50 
29.50 
68  50 
75.50 
83 

66 
202  51 
2 16 

38  • 

46  50 
118 
135 

11.50 
30 


H  3  •=  2 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SBMKSTIUKLLB 


30 

juin 
1904 


31 

déc. 
1904 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

47 

41 

27 

31 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants) . . . 

473.50 

4' 4 

457 

5-J 

40.000.000 

125 

Huanchaca  (Argent)... 

87.25 

102.50 

134 

148 

50 

W.OOO.OOOdr 

(1)0  dr 

Laurlum  grec  (»l»«b«tiri.) 

51 

57.50 

52.50 

53 

50 

27 
449.50 
149.50 

55.25 


COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 


11.250. 
10.000. 
18.125. 
7.500. 
12.500. 
57.500. 
13.750. 
12.500, 
50.000, 
12.500, 


Bechuanaland  ii,l»ritr»i. . 

Brlt.Sth.  Afric.  (Ckirl.r.i). 

Cassinga  

Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  liitll'irle 
Goldflelds  contint!,  irllnlri 
Henderson  Transv.  itbti 

Kokumbo  (Ml»  d  lioire)  

Oceana  Company  

Mossamédès  (Cie  de)... 
Mozambique  (Cie  de) . . . 
Randfontein  Estâtes... 
Transvaal  Consolidated 


2.50 

29.50 

35 

26 

27.25 

26.50 

125 

47.50 

59. 2r 

49.  T, 

49.25 

35.25 

3l.SU 

30.25 

29  50 

30 

«1.25 

112.50 

164.50 

212  50 

1)8. 50 

143 

155 

125 

35 

40 

40 

»0 

26.50 

30 

22  75 

3 

15.50 

15 

14 

107.50 

41.25 

47.50 

3i 

33 

C-2  50 

25 

13 

19  50 

13 

13.50 

13  25 

35.50 

35.5o 

29  75 

29.50 

23  50 

t6.25 

7) 

Si.*. 

6>.2"> 

53 

60.25 

<0Î 

103. îO 

7  i.  "5 

70 

71 

BOURSE   DE  LONDRES 


< 


<  S 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

o 

— 

SEMESTRIELLE 

Os 

30 

31 

o 

H 

Juin 

Déc. 

O 

1904 

1904 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Witwatersrand) 


275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 

82.000 
1.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
115.000 
300.025 
848.730 

90.000 
900.000 
560.000 
300.000 
200.000 
300.000 
150.000 

îeo.ooo 

500.000 
600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.895 
231 .250 
325.000 
351.269 
470. 0C0 
5E0.0O0 
400. 000 
711.500 
288.750 
949.620 
325. 000 
100.000 
200.000 
450.000 
I  450.000 
'  300.000 
(  165.000 
i  448. 98'* 
1.500. 000 
I  270.000 
1. 750. 000 
,  900.000 
I  4525".  OOo 

;  îoo.ooo 

i  .700.000 
!  540. 000 
250.001 
I  400  00' 
«îî.000 
•0.000 
1W.7-, 
352.08 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Oonsolidt  Deep  Levels-. 

Ohimes  Exploration  

Olty  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crcesus  (New)  

Orown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefonteln  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
Eaat  Rand  Prop.  Mines. 

Ferrelra  

Ferrelra  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  , 

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . , 

Glnsberg  (New)  

Glencalrn  , 

Glen  Deep  

Henry  Nourse  , 

Heriot  (New)  

Jubllee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Klelnfonteln  (New)  

Knlght's  (Witwatmrind) 

Lancaster  , 

Langlaagte  , 

Langlaagte  Block  B  

Lulpaard  Vlel  (New)  

Main  Reef  Consolidated 
May's  Consolidated  (Sew 

Modderfontein  

Id.  Extension. 

Meyer  and  Charlton  

Mlgel  

Ntgel  Deep  

Nourse  Deep    

Prlmrose  (New)  

Prlncess  Estate  

Rand  Mines  ,  \ 

P.andfonteln  

Rletfonteln  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep;  

Rose  Deep  

tsallsbury  (New)  

ilmmer  (New)  

Preasury  

'Jnited  Mn.  Rf.  Roodepi 

î??.a  Ryn  (New;  

(Village  Main  Reef  

,  W  *iiimer  • 

1w«îst.  Rand  Mines  
yVitwatef aranil  Deep... 


00 


60 

50 
120 

100 
50 

100 
15 
70 
80 
40 
M 
M 


7  1/8 
2  1/4 
1  1/8 
1  3/8 
3/4 
U/16 
1/4 
6  7/16 

2  15/16 
1  1/4 

13 

14  1/4 
5  1/16 


9/16 
7/8 


5/8 
7/8 
1/8 
5  9/16 
11  3/8 
5/16 

3  1/4 
1  3/8 

4  1/16 
8  1/2 

3  3/8 

4  3/4 


1/8 
1/8 
1/2 
1/16 
3/4 
7/8 
1  3/4 

1  5/8 
3  15/16 
8  15/16 
2  1/2 

5  3/8 

2  7/16 
'SI  4 

4  1/8 

3  U/16 
15/16 

10  7/16 
3  3/16 

2  3/8 
9  1/2 

5  9/16 
8  7/8 
1  7/8 
1  5/8 

3  13/16 

3  3/4 
3  Wît 

6  3/4 

11  1/4 
1  15/10 
3  13/*6 


i 


Il  Kaooorluc  nmtio 


--  ✓un  oi 

Vit  ■ 


7  1/4 
2  5/8 
1  5/16 
1  1/2 
15/16 


6  1/8 

2  1/4 

15  1/2 
16 

5  3/8 

5  1/8 

3  7/16 
9  3/8 

24 

6  3/8 
S  5/16 

3  5/8 
5  3/4 

11  3/8 
1/4 

2  3/4 

1  1/2 

5  1/4 
8  3/8 

4  1/8 

3  7/8 

2  5/8 

4  3/4 
2  U/16 

6  7/8 
2  3/8 
4 

1  1/16 

2  1/16 
2 

4  1/4 
10  15/16 

2  13/16 

5  1/2 

2  7/8 
1 

5 

3  1/2 
1  5/8 

11  3/4 

3  3/8 
2  15/16 
10  1/4 

6  3/8 
9 

1  7/8 

2  3/8 

4  3/3 

3  7/8 

4  3/8 

7  1/4 
11 

2  7/17 
4  5/8 
ji  .0 


5  1/8 
1  1/2 
U/16 
lî/16 

9/16 
'5'3 

7/8 

4  7/8 

2  1/4 

1  1/4 
13  1/4 
12  3/4 

3  7/8 

3  7/8 

2  1/16 

7  1/16 
19 

5  5/8 

1  U/16 

2  3  8 

4  S/16 

8  1/4 
1  4 

1  3/4 
1 

3  3/4 

6  3/4 

3  3/4 

2  13/16 
2 

3 

2  1/16 

4  1/4 

1  3/16 

ïl/16 
1  1/2 

1  5/16 

3  15/16 
8  3/8 
•l 

4  3/4 

2  5/8 
11/16 
4 

2  5/8 
15/16 
8  t,8 

2  7/16 
1  15/16 

8  1/8 

5  3/16 
5  5,8 

1  5/8 

1  9/16 

3  1/4 

2  3/  4 

3  1/4 
•i  7/8 
5  3/8 
1  3/8 
3  5/8 


5 

1  1/2 
3/4 

11/16 
9'16 
5/8 
7/8 

4  3/4 

2  1<4 
1  1/4 

13 

12  1/4 

3  5/8 
3  7/8 
2 

6  7/8 
18  1/2 

5  1,2 

1  5/8 

2  1/8 
•4  1/8 
8  1/4 

1/4 
1  U/16 
15/16 

3  i  a 

6  3/4 
4 

3 
•2 

3 

1  7/8 

4  1/16 
l  1/8 

3 

5/8 
1  7/16 

1  3/16 

3  1/4 
8 

1  13/16 

4  3/4 

2  9/16 
5/8 

4 

2  9/16 

15/16 

8 

2  5/16 
1  13  16 

8  5/3 

5  3/18 
5  1,2 

1  1/2 

1  1/2 

3  1/4 

2  3/4 

3  1/3 

4  5/8 

5  3/8 
1  1/4 
3  3  8 


5 

1  1/2 
3/4 

U/16 
9/16 
9<16 
7/8 
4  13/16 

2  9/16 
1  1/4 

13  1/4 
12  3/4 
3  13/  6 

3  7/3 
2 

6  13/16 
18  3,4 

5  7/16 

1  5/< 

2  1  16 

4  1/8 
8  1/2 

1  4 
1  ll/l6 
15/16 

3  1/2 

6  3/4 
3  7/3 
3 

1  7,8 

2  7/8 

1  15/16 
4 

1  1/4 

2  15/16 
5/8 

1  3/8 

1  1/4 

3  5/lo 
8 

1  11/16, 

4  3/4 

2  9/16, 
U/16 

3  7/8 
2  9/16 
15/16  | 

8  J 

2  5/l6i 

1  13/16. 
8  1/2  | 

5  3/  lo 
5  1/2  I 
1  1/2 

1  1/8  ! 

3  3/16 

2  3,  4 

3  1/8 

4  3/4 

5  3/8 
1  1/4 
3  9/16 


< 


a,  .g 
< 


a,  - 
<  s 

u  s 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

31 

Juin 

Déc. 

19  J  4 

1904 

COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350.300 

£ 

Anglo-French  Expl  

3  3/8 

4  3/4 

3  riô 

2  15/16 

3 

102.500 

Baraato  Consolidated... 

2  u/ie 

3  3/16 

1  7/8 

1  3/4 

1  13/16 

400.000 

Bechuanaland  

1  1/16 

1  o'16 

1 

1 

15/10 

375.000 

Chartered  (British  S.  A.  0°) 

1  3/4 

2  5/16 

2  1/16 

1  15  '16 

1  7/8 

325.000 

Charterland  Goldflelds.. 

5/16 

7/16 

3/8 

3  8 

3  8 

000.000 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

6  1/12 

8  1/2 

6  1/4 

6 

6  3/16 

250.000 

Id.   8%  Préférence.. 

25/0 

26/0 

23/6 

23/6 

23,6 

575.000 

100 

id.   6  %%Debentures. 

107 

108 

103  1/2 

103  1/2 

103  1/2 

200.000 

Johannesburg  Estâtes.. 

1  7/16 

1  7/16 

1  3  8 

1  3/8 

1  5  16 

400.003 

Mashonaland  Agency . . . 

15/16 

1  5/16 

7  8 

7/8 

I3/1J 

466.593 

Matabele  Gold  Reefs  Sec. 

9/16 

3/8 

8/6 

8/0 

7/0 

670.000 

Mozambique  C*  

1  7/16 

1  7/lf 

l  3/16 

1  3/16 

1  3  16 

267.507 

Oceana  Consolidated  

1  5/8 

1  7/8 

1  3  8 

l  3,3 

1  5/16 

100.000 

Rhodesia  Exploration  .. 

3  1/4 

4  11/16 

3  11/ 10 

3  9/16 

3  3,16 

225.000 

Rhodesia  Goldflelds  

4  3/4 

1/4 

3/16 

3  16 

3/16 

751.077 

Transvaal  Oonsolidt.... 

1/4 

4  5/16 

2  7/8 

2  3,4 

2  3/4" 

300.000 

Id.        Gold  Fields 

2  9/16 

3  3/16 

2 

1  15  10 

1  7  8 

604.225 

ld.     Gold  Mining  Estai 

50 

1  15/16 

2  1/8 

1  3/16 

1  1/8 

1  3/16 

930.000 

WlHoughby's  Consol  

6/0 

3/4 

9  6 

10/0 

9/6 

197.436 

Zambesia  Exploring  

1  7/16 

2  1/2 

l  7,8 

1  13/16 

1  3/i 

COMPAGNIES  DIVERSES 


.250.000 

.682.396 
500.000 
250.000 

.000.000 
200.000 

.000.000 
250.000 
500.000 
450.000 


exploration  C  (New)... 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwks. 

Id.  Tramways  . 
National  Bank  S.  A.  R.  ■ 
New  African  Company  . 

Robinson  Bank  

3.  African  Gold  Trust. . 

Tatl  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


13/16 

7,8 

1  1/3 

1  1/8 

1  1/16 

2  7/8 

3  1/8 

1  iJ/16 

1  7,8 

1  3/16 

2  1/8 

2  1/16 

2  1/.6 

2  1/16 

5/8 

3/4 

3/4 

3/4 

16 

18  5/8 

16  1/2 

15  1/2 

10  1/4 

1  7/8 

2  1/4 

1  5/8 

!  9/16 

l  1/2 

1  3/3 

1  1/2 

1  3  8 

I  3/3 

1  3/8 

5  1/16 

7  1/8 

5 

4.7/8 

4  7/8 

1/2 

U/16 

1,2 

1,2 

1  2 

2  1/8 

3  1/2 

2  3/8 

2  3/16 

2  1/3 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

Oreat  Boulder  Prop  

25/9 

23,0 

140.000 

1 

Hannan's  Brownhill  .... 

3  3/8 
1  1/4 

3  11/16 

250.000 

1 

Lake  View  Consols  

1  1/2 

280.663 

1 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

7/16 

14/0 

000.000 

1 

Mount  Morgan  

2  3/8 

2  7,8 

200.000 

1 

West  Austr.  Goldflelds . 

5/16 

5/16 

91.000 

1 

Brimant  Block  

1/2 

9/16 

960.000 

8/0 

Broken  Hill  Proprlet.... 

1  13/16 

2  3/16 

112.000 

1 

South  Kalgurll  

1  3/8 
5  1/2 

1  1/10 

320.000 

1 

6  1/16 

24/0 

1  1/2 
12/0 

3 

3  0 
7/16 

51,6 
t  15/16 
6  5/16 


24.3 

1  7/16 

11/3 

3 

3/3 
7/ 10. 

56,0 
1  13/16 
6  1/1 


24,3 

1  3/8 

11,3 

3 

3  3 
7/16 

56/0 
i  13/16 
6  7/16 


MINES  DE  DIAMANT 


i 

721.500,  1 
,948.9551  5 
,283.02.1100 


5&U.  SU, 


o'i  ÏJV..i"i 


Oonsolidt.  Bultfonteln.. 

De  Beer  s  ordinaire  

Id.   5%  Debenlure... 

v  i    4J«>.*  ■    - »  --. — 


29/6 

2i/6 

28/6 

28  6    j  28/6 

19  1/16 

18  1/8 

18 

1;  7/8  1  17  3/4 

107 

106  1/2 

106 

KO       J  105 

,  4.1.(A 

J.U*. 

6 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


MARCHE    OFFICIEL    IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


a  mu 


fllllell 

22222 
3112 

25934 
•ombre 

l«  Titre) 

•5  5U 
-52.600 

56  42f> 
108.150 


.10  ! 
153  842 
1035471 

'.40  514- 
228  129 
c69.526 
■ 

434.036 

S63.598 

i09  538 
■ 

385  450 
i 18  736 


573  49 
1403661 
779. h70 
1768989 
'76- 889 
-45.77 
479  19: 
4X4.295 
492.194 
^99.440 
222  93: 
147.59 
164644 
76  19 
K'4611 
•«2  64c 


«67 
■11 


f.00 


500 
500 


SOI 

4or 

4C0 
100 
500 
50f 
100 
100 
400 
100 
500 
100 
500 
195 
500 
125 
il  0 


500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
501 
50f 
500 
20( 
200 
lOOf 
500 
400 
415 


182.500 
125  O0C 

40.000 

50.000 
300.000 

60.001 
400.000 
160.000 

60  0C0 
500.000 
100  000 

tûo.ooo 

400.001 

m.  ouo 

80  001 
»0.00( 
30.001 
40.00C 


ioot 

500 

500 

500 

500 

501 

50 

500 

50(1 

500 

500 

500 

:.or 

500 

50T 

SOI 

600 

500 


80 
62 

lUI 
■  78 
40 
irtfi 


921 
5*': 
OOO 
491 
31 
25 
» 

(54 
,14 

tu 


:,<  ii 


ÉSIGN  ATION  dbs  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 


KTIIIT' 

>•  1904 


Coiri  »■■.  juill. 

ïsôT^îsôT 


8  S  

8  %  Amortissable 


Terme.)  « 

Compt.i  3 

Terme.)  o 
Compt.  1 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  \  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(AU  comptant) 

1866  4  %  , 

1869  3  94  

1811  3  %  

—  quarts  

1816  4  %  

1816  4  %   

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

—  quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés). 

—  cinquièmes  

ville  de  Marseille  1811  3  % 

OBLIGEAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  181  9  2.60  % 

Foncières  1819  3  %  

Communales  1880  3  94... 
Foncières  1883  3  %  

—  18  8  6  2.60 
Communales  1891  3  94  

—  1892  2 .60  94- 

Foncières  1896  2.60  94  

Communales  1899  2.60  94-.  < 
Foncières  1903  3  %(100f.p' 

Bons  de  100  fr.  1881  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

-  -  1881 
Immeubles  de  France. 


30C.   DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACTIONS  A  TERME) 

Banque  de  France  nom. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Coin p t.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.et  Ag.  d'Alg.  2501  pajes 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm, 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Fr»  p'  u  Com°«  «tl  Indus"" 
Banque  Union  Parisienne. 

Rente  Foncière  

immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  HT  OUI.    AU  COMPTANT 

Act.  Bône-Guelma  

obi.  —  3  94.... 
Act.  Départementaux  

0M<      —       "94  tities  bleur 

—  —      -  94  Ûtr.  rouget 

—  Économiques  3  94.. 

Act.  Est-Algérien  

Obi.  -  3  94... 
Act.  Est  

—  —   de  Jouis*  

Obi.    —    52  54-56  5  94  

—  -  a  94  

—  —  3  94  nouv  

—  -      %  %   

—  —  ArdtniiM  3  94.... 

—  ar.-Oeint.  de  Parla  3  \ 


15 

2  50 
2  50 
17  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2 

10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 


50 


135  41 
50 
12  50 
38 
27  50 

12  50 
27  . 

13  12 
40  . 
50  . 

5  . 
15  . 
15  6 
10  . 
u.c. 10 


43  81 


30 
15 
20 
18 
16 
15 
30 
15 
35  51 
15  5 
25 
16 
15 
12  50 
16 
16 


96  85 


481  . 
81  25 

501 


555 
142 
413 


560 
558 
379 

378 


414 


400 


478 
399 


122 
139 


(700 
1115 
414 
700 
600 
490 
690 
617 
805 
1110 
85 
325 
623 
198 

192 
30 


710 
447 
680 


435 
710 
448 
910 
•  17 
660 
«53 
455 


97  85 
99  . 


477 

79  7E 
405 


Cours  de  clôture  (1905. 

12  ocl.  19  oct.   26  oct. 


555  .. 


372  . 
372  '. 


443 
90  50 


444 
399 


498 


116 
138 


<820 
1160 

430 

730 

600 

499 

690 

620 

780 
1125 
91  50 

313 

624 

220 

550 

140 


673 
444 
680 


423 
670 
440 
887 
390 

4M 
449 


99  60 
99  50 
99  05 
99  85 


479  .. 
80  50 
508 


553  .. 


410  . 

106  25 
578 
578 
394 
100  75 
394 
99 
438 
109  50 
427 
106  25 


410  . . 


488 

512 
505 
454 
485 
400 
482 
492  50 
487 
495 

62 

61  50 
F82 
451  75 
138 


<890 
1570 

484 

845 

660 

500 

722 

695 

935 
.156 

156 

340 

639 

255 

934 

206 

00  50 
1460 


710 

458  Si 

452 
450 
4'.U  5(1 
725  .. 
455 
1002 


670 
«69 
404  50 
kit, 
466 
4t>4  50 


99  32 
99  30 

'98  80 


480  . 

81  . 
84  75 
494  . 


99  60 
99  55 
99  1 
99  25 


479  50 

80  50 
499 


557 


411  50 
107  E0 
569  . 
568  .. 

391  50 
95  75 

392  . 
100  .. 
437  50 
109  50 
426  .. 
106  50 
432  .. 

86  25 
4  OS 


488". 
514  . 
503  . 
454  25 
488 
4ol  25 
482  25 
492  50 
487  . 
494  .. 

62  .. 

62 
582  25 
453  .. 
138  .. 
164  .. 


805  . 
1571 

484  . 

812  . 

655 

5oO  . 

720  . 

695  . 

93y  . 
1150 

159  . 

640  ! 
245  . 
960  . 
lfcO 
61  50 
1419 


710  .. 
458  25 
728  .. 
450  .. 
450  .. 
453  . 
188  50 
450  2! 


452 
670 
408  50 
406 
455 
408 
461  ,'it) 


556 
452 
410 
107 

570 
567 
390 

99 
392 
100 
439 
110 
425 
106 
432 

86 
409 


488 
512 
504  25 
454  50 
487  50 
401  25 
483  50: 
492  .. 
487  .. 
494  50 

67 

65- 
585 
455 
140 
164 


1575 
»82  50 
845 
659 

toi 

720 

690 

912 
1 1  49 

155 

345 

616 

254 

9c0 

20Û 
65 
1420 


715 

457  50 
739  . 

450  '. 
450  . 

728  . 
456  . 

985  . 
449  . 
672  . 
4»>8  71 
404  2j 

40  i  2 
401  . 


d>  Titrai 


300  000 

3.576 
202.33» 
274. 54S 
145.16'' 
44.246 
-216.136 
487*541 
469274 S 
326  238 
81  32? 
232.920 
24 7" 477 
673 -6»6 
502.336 
2f65«09 
378.587 
154.389 
110.027 
477.634 
122.366 
3238166 
1425416 
171756E 
'50.81> 
253.137 
318  391 
1368070 
(40.814 
28.903 
179  31 
146  503 

48.5^3 
■J49  370 
300.000 


14.33-! 
60.00f 
71.555 
40.000 
19  763 

316.23 
80.000 

120-000 
13.550 
20.450 

too.ooo 

200.000 
62.060 
64.001 

1 00. 788 
57.561 

106.000 
60.000 
16.00d 
14.66 
35.341' 

125.000 
50.000 
40.001 

1363Û01 
208 . 85 
100.001 
40.001 
100,000 
70.121 
80.000 
64.000 
60.001 


500 
1000 
500 
SOI 
500 

50C 

500 
500 
500 
500 
soi 

500 
500 
500 
500 
50G 
500 

soc 

500 
500 

500 
500 
500 
50r 
500 
500 
500 
500 
601 
500 
501 

501 

50i 
251 


DÉSIGNATION  dbs  VALEURS 


upllal  ea 
(ombre  de  Titre 


•v.,M  . 
»  121. 

87.098, 
.24306 

«  823. 
18  338 

8.bl3. 
57 

316382 
761 
Li  51)00 
4  6n7 
.5.971 
2X.393. 
071830 


700  ï 
500  ! 
200  11 
300  ï 
200  A 
7o0  1 
310  •!> 
0001 
860  oL 
000  1 
2.0  A 
U0O  A 
5i0 
40OI 


Acl. 
Obi. 


Lyon. 


Act. 
Obi. 


Act. 

Obi. 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 
Act. 


Midi. 


3  94  1855  '.'.!'.'.'.'.!  '. 
Bourbonnais  3  94 

Dauphiné  3  94   

Genève  57  3  %... 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  94  fusion  anc.  . 
3  94  fusion  nouv. 

Vict.-Emm.' 62  3  94 


Nord. 


3  94  

3  94  nouv. 


-  3  94  

—  3  94  nouv  

—  2  %  %,j.avr.et  oot 
If ord-Est  franç.  3  94  • 
Orléans  

—  jouiss  

—  3  94   

—  3  94  1884  

—  2  %  94  1895... 
Grand  Central  3  94  189F 
Ouest  

-  3  94  

—  3  94  nouv  

-  2  X  %  

Ouest- Algérien  , 

-  3  94--- 

Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  — 
-  3  94 

Métropolitain  de  Pari* 


SOO.  INDUSTR.  FRANC. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp"  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—         —  jouiss 

Cla  G'*  Transatlantique  

Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  :  

C"  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Maltldano  (Mines  de)  

—  —  jouiss 

Mines  d  or  (Ç"  (••)  

Métaux  (C*  française  des).. 
Sels,  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  B'  à  lots  188V 
Canal  maritime  de  Suez. 

—         parts  de  fond 
Dynamite  Soc.  Centrale  de, 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre 2  y,  %(ch.fixeui»u 

Argentine  4  %  1896  

—         4  94  1900  

Autriche  4  %  or  (cli .  fixe 2 /.  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  94  188V  

—  5  %  1898  

Bulgarie  5  94  1896   

ôiiine  4  94  or  1895  

Congo  .ois  1888  

Danemark  3  94  1894   

Egypte  [Dalrt  S&aieii  4  94)- 

—  Unifiée  7  94)  

—  Privilégiée  3  S  94)  - 
Espagne  4  94  Extérieure.... 


ours  de  clôture  (19( 


■  1 

1903 

1904 

12  oct. 

19  oct. 

26  1 

55  . 

1420 

1315 

1430 

1417 

1412 

50  . 

*• . . 

15  . 

... 

!.. 

464 

75 

465 

15 

454 

451  . . 

466 

75 

465  50 

465 

466 

466 

15  .. 

.  •  • 



464  75 

46i 

4?5 

afio,  c,n 

465 

15  .. 

456 

452 

468 

468 

46E 

15  .. 

452 

448 

46  i 

46  î 

463 

12  50 

412 

430 

428 

42S 

15 

467 

50  .  . 

1 190 

1160  . 

1212 

1216 

12K 

15  . 

452 

4  48 

.66 

467 

.'i-' 

15 

449 

448 

67 

467 

25 

46; 

65  .. 

1860 

1745 

858 

I82i 

183; 

15  . 

469 

466 

474 

7=> 

473 

50 

47: 

15  .. 

465 

459  . 

472 

471 

47; 

12  50 

422 

431 

432 

43!. 

465 

50 

463 

46: 

59  . 

1490 

1418 

1490 

1478 

147S 

44  .. 

1040 

995 

1056 

10r-8 

I05i 

15  .. 

459 

454 

469 

469 

46! 

15  .. 

454 

448 

468 

468 

46' 

12  50 

411 

423 

50 

424 

42: 

15 

•6i 

465 

46; 
92 

38  50 

900 

852  . 

930 

926 

15  .. 

453 

448 

465 

466 

46 

15  . 

450 

445  .. 

16  i 

463  50 

46! 

12  50 

422 

25 

422 

42j 

25  .. 

630 

615  .. 

645 

642 

64( 

15  .. 

442 

438  .. 

451 

23 

453 

45: 

451 

44' 

»  .. 

201 

227  .. 

283 

28? 

27' 

15  .. 

425 

422  .. 

448 

50 

440 

50 

441 

15  .. 

610 

531  .. 

582 

572 

57: 
■■•■4 

17  50 

337 

345  . . 

363 

361 

28  50 

615 

615  .. 

640 

649 

64( 

79  .  . 

1980 

1868  . . 

925 

1905 

190( 

32  50 

598 

600  .. 

680 

80  .. 

764 

725  . 

870 

852 

871 

67  50 

437 

465  -. 

625 

610 

62 

117 

162  • 

215 

211 

2U 

10 

180 

224  . 

318 

315 

'M: 

665 

540  . . 

838 

812 

83C 

275 

192  .. 

410 

440 

42. 

4  5o 

80 

102  .. 

188 

182 

171 

10 

192 

212  .. 

287 

277 

28c 

62 

30  .. 

51 

25 

52 

Zf't 

27  50 

529 

552  .. 

611 

6"l2 

611 

10  . 

175 

183  .  . 

214 

242 

241 

163 

180  .. 

409 

38) 

352 

19 

9  50 

17 

50 

18 

18 

'9  !! 

190 

110  .. 

173 

180 

ne 

274 

244  .. 

369 

374 

374 

17  50 

515 

583  .  . 

7o0 

72S 

7Ci 

5  . 

280 

325  .  ■ 

480 

505 

499 

4 

90 

82  . 

74 

50 

75 

76 

25  . . 

475 

480  . . 

55  b 

552 

557 

420 

520 

505 

AQÎl 
tau 

128 

106 

126 

126 

12S 

139  60 

3925 

1  lyj  . 

1530 

4465 

4470 

64  56 

1750 

1885 

2075 

2050 

205  ï 

0  j  . . 

62  i 

557 

57J 

582 

581 

10 

135 

156 

219 

226 

227 

3i)  .. 

590 

526  .  - 

370 

366 

368 

.0 

625 

690 

845 

822 

822 

5  J 

915 

890 

55S 

393 

395 

16  50 

315 

283  '.. 

30  i 

371 

375 

2  50 

93  25 

90  4l 

.NS  85 

88  50 

8f 

4  .. 

80  20 

85  31 

9. 

93 

70 

95 

4  . 

79  20 

85  20 

93 

25 

93 

1*0 

»ï 

4  .. 

102 

Si 

100  81 

82 

99 

90 

2t 

4  50 

82  65 

83  5. 

95 

25 

93 

50 

1! 

t 

77 

25 

78  11 

a 

Ou 

88 

90 

81 

5  .. 

102  75 

104  KO 

105 

10 

105 

10: 

5  .. 

431 

431  . 

480 

50 

4* 

4  .- 

103  20 

93  60 

05 

82 

77  . 

85 

83 

50 

É 

3 

95  25 

88  60 

4  •• 

1  no 

111 

102  .. 

4  .  . 

106  60 

106  35 

108 

108 

10: 

3  60 

102  60 

101  9i 

10. 

liO 

102 

60 

10'. 

4  . 

90  35 

87  61 

03 

20 

92 

07 

92 
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Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


I  il  litre» 


39.6451 
>3.658  ab 
j-2.285  •> 
».500f. 
DO.OOOfl 
121 1"73  li 
19.188  at> 
■6.500f 
M.OOOf. 
53.585 
10.830  ot 
J2.000f. 
)4.500f. 

H.  OOOf. 
S6.000f. 
!5.943  ol 
9.500  f. 
lO.OOOf. 
!5.000f. 
>2.500f. 
I7.500f. 
'O.OOOf. 
172000  f. 
K).000f. 

n.Eoof. 

5.540  at 
ÎO.OOOab 
10.0001. 
Q.800L 
■3.0001. 
-67511 
O.OOOf. 

I.  0001. 
6.0001. 
4.120  t 
7.500f. 
1.500f. 
8.160  £ 
0.160  £ 

ÏÏT 


200 
250p 
500 
500 
500 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS  {Suite) 


Finlande  3  %  %  1889 .... 

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2%%orl898gar. 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (iuu<)  to/t  «17 
Norvège  3  %  1888  

—       3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—  i%%  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894.. 

—  4  %  amort.  1898.. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —    1890  (2*  et  3«  émis. 

—  —    1890  (4«  émis.)... 

—  —    1893(5*  émis.  .... 

—  —    1894(6"  émis.).... 

—  Coasolidé4  %(l'»et2"sér. 

—  3%orl891  l«et2'ém.  1894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

—  5  %  orl902(Monopoles 
Suède  3  %  1894  

—  3  y,  %  1895  

8uisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  unifiée  4  %., 
Consolidation  Ottom.  4  % 
Priorités  Ottomanes  4  %. 
Douanes  Ottomanes  4  %. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893. 

—  .4  %  1894  

—  3  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banq.  Espagnole  de  Crédit 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


UTSRITS 

an  1903 

Cours  coup,  iilllat 

Cours  de  clôture 

Sombra 

(al. 

1902 

1903 

12  oct. 

1!)  c 

ri,. 

26  oct. 

4o  Titrai 

00m. 
—~ 

120.000 

500 

3  50 

585 

540 

160.000 

500 

15  . . 

252 

244 

236 

238 

200 . 000 

250 

10  20 

830 

238 

270 

,  ;U 

266 

75 

69.300 

500 

2  50 

95  50 

92  35 

273.214 

500 

4  . . 

104 

60 

104 

96 

85 

yo 

96 

65 

99.337 

500 

4  . . 

103 

40 

104 

10 

105 

10e. 

10 

105 

5n 

519.152 

500 

25  . . 

402 

443 

497 

496 

495 

25 

l 

500 

3  . . 

93  25 

94 

70 

87 

25 

8  1 

20 

I.5HJ.53/ 

500 

3  50 

93 

50 

°8 

•  u 

98 

io 

500 
500 

1  . . 

30 

32 

15 

70 

05 

Ç>) 

69 

70 

22  50 

514 

516 

513 

510 

510 

99 . 028 

500 

3  . . 

S3 

60 

88 

45 

88 

5' 

728. 196 

500 

4  . . 

85 

'89 

9, 

75 

y-* 

ou 

94 

50 

3050474 

500 

4  .. 

84 

75 

88 

93 

OC 

Q1 
ro 

93 

55i 

750.000 

500 

4  . . 

83 

86 

25 

94 

45 

94 

94 

405.940 

500 

4  . . 

101 

90 

102 

9i 

65 

94 

,  >u 

93 

as 

95 . 228 

10£ 

4  .. 

101 

6C 

101 

15 

9  • 

60 

93 

SU 

92 

ou 

490.000 

500 

4  . . 

102 

50 

101 

50 

91 

60 

9 1 

Oc 

91 

7.5 

590180 

500 

4  . . 

101 

60 

101 

91 

60 

91 

90 

91 

50| 

222477 

500 

4  . . 

101 

50 

101 

92 

91 

Ou 

10.241 

500 

4  . . 

102 

5L 

101 

35 

92 

75 

9  "2 

v5 

92 

251 

45.587 

500 

4  . . 

104 

102 

91 

59 

91 

55 

90 

90! 

92.334 

500 

4  . . 

102 

102 

25 

9» 

35 

9  "2 

90 

9li| 

192.141 

500 

3  . . 

87 

88 

7E 

79 

10 

DU 

78 

25 

204.910 

500 

3  50 

96 

50 

98 

60 

83 

3-. 

82 

7  ': 

228 . 277 

500 

4  . . 

A  *  ' 

71 

50 

79 

440 

83 
487 

15 

8'2 

^1 1 

Dl  ) 

S2 
487 

55 

92. 121 
55 . 4 1 1 

500 
500 

'  * 

100.000 

500 

3  50 

i  u 

98 

70 

69.297 

500 
500 

3  . . 

102  25 

100  50 

100 

SO 

99 

85 

316.015 

1  . . 

52  60 

90 

95 

\*o 

"5 

90 

62 

496 . 938 

500 

20  . . 

465 

460 

160 

V  5 

465 

1074480 

500 

20  .. 

502 

501 

504 

5C4 

5C4 

133.101 

500 

25  . . 

518 

484 

484 

484 

483 

50 

64.737 

500 

112.243 

500 

20  .. 

440 

450 

445 

456 

456 

139.170 

500 

20 

496 

498 

494 

492 

95  816 

uUU 

3  50 

100 

75 

101 

102  25 

100 

70 

1 40.000 

500 

3  50 

55  25 

59 

72  30 

"ii 

75 

72 

81 

45.892 

500 

120.875 

lOOr 

325.000 

51 

52.000 

500 

120.000 

5£ 

20  c. 

445 

440 

483  55 

483 

481 

110.000 

5£ 

11  5u 

211 

206 

202 

200.000 
40.000 

200 
500 

16  p. 

555 

554 

33  50 

645 

630 

988 

980 

981 

100  000 

500 

16  25 

570 

608 

610 

608 

608 

1 

40.000 

» 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANG. (SuîVei 

Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 

Act.  Andalous  

Obi.        —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2*  série.. 
Acf  Ch.  Autrich.-Hongr. . . 
Obi-  anc.    —  3%  1"  à  8' émis. 

—  —     —  9«  émis  

—  —     —  10*  émis  

—  nouv.  —  série  A  

Obi.  Damas-Hamah  

Act.  Lombards  

Obi.        —       3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  Méridio  naux  

—  Nitrates  Railways  Cj  u 

—  Nord  de  l'Espagne  


Obi. 


—  3 


1"  série. 
—   2'  série. 

—  —         —  3"  série. 

—  —         —  4'  série. 

—  —         —  5'  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —  Asturies  1"  hyp. 
_  _  g;  hyp. 

—  -         -      3-  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant.. . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —         3  %  l"  hyp. 

—  —  —     2'  hvp. 

—  -  -     3«  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  -  4%  95 

—  Suddel'Esp.3%  fhyp- 
Act.  Wagons-Lits  ordinaire. 
Corap.  Madrilène  du  Gaz. 

Act.  Usines  de  Briansk  

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usin"  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 

Tabacs  du  Portugal  

Thomson  Houston  Méditer. 


IITIRITS 

Cann  romy  initial 

|    Cour»  de  olAtare 

an  1903 

I90* 

lao.3 

12  oct. 

19  oct. 

40  .  • 

130a  . . 

1324  . . 

1405 

1 1U0   . . 

Iii2 

12  .. 

586  . . 

662  . 

816 

813  . . 

8!l 

26  .. 

490  . . 

555  . 

540 

50 

"*38 

537 

50 

210  . . 

158  . . 

195 

185 

15  .. 

27  4 

276  . . 

232 

0.  fi 

275 

15  . . 

275  . . 

277  . . 

il  i    .  . 

28  . . 

760  . . 

730  . . 

737 

'•*ÎO 

t  OO    .  . 

15  . . 

469  . . 

473  . . 

4  4' 

75 

;  1" 

ilID   ,  . 

4  45  w 

15  . . 

. . 

.... 

4  10 

too 

439 

50 

430  . . 

430 

15  . . 

■  •  •  ■ 

•• 

4*5 

50 

432  50 

4<5 

11  . . 

15o  . . 

205  . . 

2«9 

* 

2*3 

—  •  • 

85  . . 

83  . . 

119 

I  Z)    .  . 

127 

15  .. 

318  . . 

331  . . 

337 

50 

OJO   .  . 

338 

15  .. 

313  .  . 

327  . . 

33  i 

n  ')  ~ 
jo  i  • 

333 

75 

30  1. 

645  .. 

753 

10  s. 

130  . . 

150  . . 

410 

396 

401 

187  . 

190  . . 

176 

169 

15  . . 

319 

357  . . 

359 

3"9 

358 

15  .. 

311 

350  . . 

348 

jj  1  ■ . 

319 

m  t 

15  . . 

319 

351  . . 

353 

00*  ■  • 

353 

15  . . 

313  . . 

346  . . 

348 

3.9 

15  . . 

315  . . 

.54  f 

349 

35*) 

347 

15  . . 

308  . . 

243  . . 

3 18 

347  75 

345 

so 

15  . . 

309  .. 

344  .. 

318 

319  .. 

347 

15  . . 

305  . . 

342  . . 

3i7 

0  4» 

345 

15  .. 

304  . . 

336  . . 

344 

343  50 

342 

75 

15  . 

304  . . 

336  . . 

342 

*î  \  k  •>  -i 
0 1  «  -  3 

342 

25 

16  .. 

450  . . 

500 

79  . . 

143  . . 

<75 

011 

377 

15  .. 

280  . . 

299  ■ . 

338 

337 

3>7 

12  p. 

284 

320  . . 

3)8 

307 

30J 

15  .. 

372  . . 

399  . . 

402 

75 

i'J  .      .  - 

402 

25 

15  . . 

361  . . 

383  . . 

395 

395 

395 

15  .. 

360  .. 

386  .. 

H9> 

392  .' 

391 

75 

20  .. 

445 

463  . . 

484 

43y 

20  .. 

368  .. 

405  .. 

447  ! 

443 

15 

193  .. 

12  50 

210  .. 
60  .. 

318  .. 

32  .. 

383 

377  .. 

37$ 

255  .. 

250  .. 

5)5 

566  . . 

540 

62  69 

1100  .. 

1200  .. 

1636 

1693  . 

1683 

70  .. 

1680  .. 

1680  .. 

il» 

1410  .. 

1376 

5  sh 

55  .. 

50  .. 

106 

103  .. 

102 

10  sh 

132  . . 

53  .. 

288 

233  .. 

280 

18  .. 

321  .. 

387  .. 

590 

334  .. 

393 

45  p  . . 

715  .. 

717  .. 

590 

560 

38  20 

860  .. 

915  . 

810 

840  '.. 

831 

20  .. 

408  .. 

435 

432  .. 

477 

ALEURS   FRANÇAISES  et  ETRANGERES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


GNATION  des  VALEURS 


LEURS  FRANÇAISES 

ACTIONS 


1  jouissance  

st  — 

que  de  la  Guadeloupe  . . 

de  la  Guyane  

de  la  Martinique... 

de  la  Réunion  

de  l'Indo-Chine  . . . 
que  spéc.  de  Valeurs  ind. 
que  Suisse  et  Française 

lit  Algérien  

s-Comptolr  de3  Entrepr. 

et  Eaux  

drage  de  Bordeaux  

(Compagnie  Centrale)  

de  Marseille  jouissance, 
ibrowa  (Houillères  de;... 

naux  (Mines  de)  

rlum  (Mines  de)  

Nickel  

sries  de  France  

sries  de  Longwy  

iers  et  Chant,  de  la  Loire 
ipagnie  G  •  de  Construc» 
.  et  Chant,  de  la  Gironde 

;  et  Bacalan  

Uleries  du  Havre  

is-Lilie  

jes  et  Aciér.  de  la  Marine 
j  et  Ac.  du  Nord  et  d.  l'Est 

taux  Parisiens  

rgeurs  Réunis  

îav.  Pen.  de  Nav.  à  vap 

îdlctine  de  Fécamp  

Glissements  Ou  val  

Tlgaro  

acie  Dlstil.  Cu semer  fit  C 
ods  Moulins  de  Corbeil 
Militaires  


Derniers  Cours  cotés  au 

12  oct.     19  oct.     26  oct, 


632  .. 
1*65  .. 

495  .. 

2Î5  .. 
1100  .. 

455  . . 

375  .. 
1288  .. 

585  .. 
127a  .. 
335  .. 
618  .. 

1300  .'! 

"84  .. 
12SU  .. 
i960  . 

327  50 

16*  50 

5l>5  . . 
I2i0  .. 
l5»5  .. 

62  .. 
1339  .. 

720  .  . 

U-4  50 

.05  .. 
1493  .. 
i960  .. 

334  .. 

885  .. 

6û0  .. 
6901  .. 
1880  .. 

*i6  .. 

795  .. 

178  50 
2o25 


625 
1370 
496 
275 
il  00 
455 
375 
1294 

585 
1250 
335 
613 

Î30O 
802 
1250 
19.9 
328 
755 
505 
lïM 
1578 

7u 
1416 
735 
138 
300 
15*0 
1975 
32Ô 
8e0 

635 
6950 
18i0 
422 
765 
105 
2612 


628 
1380 
495 
275 
1100 
455 
375 
1294 

570 
1265 
337 
615 
281 
ii90 
792 
1240 
1948 
338 
760 
5.9 
1220 
1591 
16 
1445 
738 
140 
301 
lô£5 
|t9j 
326 
861 
600 
6tf«0 
1»90 
420 
800 
167 
279j 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANC.  —  obligations 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Chem.  de  fer)  5  0/0 
C'«  Gén.Franç.  deTram.  50/0 
Crédit  Fonc.  Colon. Obi. 420 f. 

—  —      Obi.  350  f. 

Soc.  Fonc. Lyonnaise  30/0  anc. 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

C"  Parisienne  du  Gaz  4  0/0. 

Aciéries  de  France  

Atel  etChant.delaLoire40/0 

Fives-Lille  6  0/0  

Métaux(G'efranç.)Ob.hyp.4  0/0 
Messageries  Marit.  31/2  0/0. 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0  .. 
C"  Génér.  Transatlant.  3  0/o 
Jardin  d'Acclimatation  5  0/0 
Société  Gén.  de  Laiterie  5u/0. 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  

—  1»  série  3  0/0  

—  2»  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/0  1888  

Espirito  Santo  5  0/0  1894   

VAL.  ÉTRANG.  —  ACTIONS 
C'oBelged'Ecl.,  Chauf.p.  Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (Soc.  Min.  et  Ind.i 
Charbonnages  de  Rlkovski. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Télégraphes  du  Nord(C,[desj 

VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors. 
Mines  de  la  Loire  


Derniers  Cours  cotés  au 
12  oct.     19  oct.     26  oct. 


216  .. 
618  50 
507  . 
200  . 
170  . 
445  . 

503  . 

504  . 
492  . 

400  '. 
499  50 
453 
499  50 
442 
375 
125 
307  50 
618  .. 
616  50 
489  25 
179  .. 


500  .. 

076  50 


1120  . 

390  . 
409  . 


312 

&05 
923 


470 

280 


215 
615 
500 
207 
178 
445 
504  23 
504  2ô 
495  .. 

460 
499  .. 
448  .. 
493  .  . 
442  . 
378  .. 
127  50 
307  50 
612  50 
618  .. 
488  .. 
479  75 


505 
477 


1128  . 

408  . 

409  . 


310 
790 
920 


460 

285 


212  .. 

615  .. 

502  50 

195  50 

169  .. 

4i5  .. 

504  . 

505  .. 
493  .. 

460  !! 
502  .. 
447  .. 
498  .. 
443  .. 
375  .. 
129  .. 
305  .. 
613  . . 
62!  .. 
486  .. 
473  25 


5(5  .. 
476  50 


1190 
4u0 
415 

3 16 
765 
921 


291  50 


MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Brésil  5  0/0  .... 

Hongrois  (Intér")  3  1/2  0/0  97 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.).. 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines  

Cape  Gopper  

Harpener  (Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Min 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsià  

Urikany  (Charbonnages)  


LV  COMPTANT 

Const.mécan.  Midi  de  Russie 
Dniéprovienne(Société  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries)... 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twer) 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill  

Taganrog  (Soc.  Min.  et  Métal. 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  (Charbonn.  d  ). 
Joltaia  Rieka  (Krivoi  Rog). . . 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog . . . 

Silésie  (Zinc  de)  

Vieille-Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Zhnmer 

Cliff  (U si ues j  

Elecktron  Russe  

Monaco^Cercle  des  Etrangers  à) 

Plaques  Lumière  et  Fils  

Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav .  Pousset  et  Royale  réun. 


Derniers  Cour*  ç-»f''s  a 
12  oct.     19  oct 


99  65 
87  35 
52  67 

134  50 

108  .. 

565  .. 

141  50 

725  .. 
52  .. 

143  .. 

160  .. 

137  .. 


189 
2196 
1285 

337 

4083  . 

1950  .. 

175  .. 

1330  .. 

1315  .. 

93  .. 

305  . . 

1.3  .. 

1593  . 

9i0  .. 

3201  .. 


5c 


936  ., 

26J  .. 
5325  . 

oiU  . 
10J0  ., 

800  . 

103  . 


99 
87 
52 
134 
110 
565 
138 
1755 
54 
129 
141 
131 


50 


183  .. 

2162  .. 

1300  .. 

360  .. 

4J03  .. 

1963  .. 

2  0  .. 

138 J  .. 

12.5  .. 

96  .. 

350  .. 

175  .. 

1628  .. 

933  .. 

3Wi  .. 

74  5Ù 

936  . 

25!)  . 

538)  . • 

6s0  .. 

1000  .. 

800  .. 

107  .. 


99  4 
87  3 

52  40 
133  7, 
113  . 
565  . 
133  50 
743 

53  50 
127 
144  50 
130  . 


1S1 

2100 
1230 
357 
3993 
1960 
165 
1330 
12M> 
Si 
35) 
165 
1640 
9-27 
3201 
72 
936 
255 
53'0 
680 
960 
800 
108 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


OFFICIERS  MINISTERIELS 


VILLE  DE  PARIS 
Aadj,rsrl  cnch.Ch.  d.Not.  Paris,  14  Novembre  1905 
TI?Uf>  t  IXf  B'  Henri-IV.  S""  462  ".  Mise  à  p. 
I  l'jKllrll.1  420f  le  m.  S'ad.  M-  Maliot  de  la 
Quérantonnais,  14,  rue  des  Pyramides,  et  Delorme, 
rue  Auber,  11,  dép.  de  l'cnch. 
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EMPRUNT  NORWÉGIEN  3  %  1886    CHEMIN  DE  FER  DE  PARIS  A  ORLÉANS 


GOUVERNEMENT  JMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Lettres  de  Gage  3  1/2  0/0 

DK  LA 

Banque  Foncière  de  la  Noblesse 

Le  CRÉDIT  LYONNAIS  et  MM.  E.  HOSKIER 

et  C'9,  banquiers  à  Paris,  39,  boulevard  Haussmaan, 
sont  chargés  par  Son  Excellence  Monsieur  le 
Ministre  des  Finances  de  Russie  d'effectuer  le 
paiement  du  coupon  des  Lettres  de  Gage  3  1/2  0/0 
do  ladite  Banque,  échéant  le  li  novembre  prochain 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 

PARIS  :  Rue  de  Mogador,  -4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà  de  3  ans   3  1/2  0/0 

De  1  an  à  3  ans   3  0/0 

De  6  mois  à  1  an   2  0/0 

A  vue   1  1/2  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

11,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  prircipales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 
A  vue   1  0/0 

A  sept  jours  de  préavis   2  0/0 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  0/0 

A  2  et  3  ans   3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  effets. 
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Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranée.  — 
Délivrance  par  les  bureaux- succursales  de  'a 
Compagnie  P.-L.-M.  de  billets  simples,  billets 
d'aller  et  retour,  billets  pria  à  l'avance. 

l/s  bureaux- succursales  de  la  Compagnie,  à 
Paris,  délivrent,  pour  toutes  les  gares  de  son  ré- 
seau, des  billets  simples  (plein  tarif,  demi-tarif, 
tarif  militaire,  <t  des  b;l  ets  d'aller  et  retour  de 
tou'es  classes. 

Ces  bureauxrsuccurgales  sonl  situas: 

Rue  Saint-Lazare, 88 ;  rue  des  Petites-Ecuries,  11  ; 
rue  d<)  Bambnteau,  <>;  rue  de  Reunos,  45;  rue 
Saint  Martin,  2523  place  de  la  République,  16; 
rue  Sainte  Anne,  (»;  rue  Tiquotonne,  64. 

Il  -  délivrent  égalemcn',  et  à  l'avance,  pir  s-ér'cs 
de  20,  ave  une  réJuclion  de  10  0/0  sur  le  prix 
ordinaire  des  places,  des  billets  de  P\  2'  et  3"  clas- 
Ml  pour  le  gares  de  la  banlieue  de  I  a  ris  situées 
iniqu  a  Fontaiaol  Leau  et  Corbnil  inclusivement. 
Ces  billets  peuvenl  êtio  utilisée  dans  les  deux  sons 
Hier  ou  retour). 

  :n:', 

flÏPKIMKKIE  DK  LA  i'HKSSE 

U.  rue  du  croissant.  Paiis.  —  SLmart.  lrnp. 


MM.  les  porteurs  de  titres  de  l'Emprunt 
Norwégien  3  0/0  1886  sont  informés  que  le 
coupon  d'intérêt  échéant  le  1"  novembre  prochain 
sera  payé,  à  partir  de  cette  date,  chez  Messieurs 
E.  HOSKIER  et  C'%  banquiers  à  Paris,  39,  bou- 
levard Hausmann. 
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SOCIÉTÉ    ANONYME  DES 

TRAMWAYS  DU  CAIRE 


AVIS  AUX  ACTIONNAIRES 


Souscription  à  8.000  actions  privilégiées 
nouvelles  de  500  fr.  nominal 
remboursables  à  60  Ofr.  • 

réservée  exclusivement  aux  propriétaires 
d'actions  privilégiées  et  de  parts  de  jouissance 

Les  actions  privilégiées  nouvelles  sont 
créées  jouissance  de  l'exercice  1906-1907,  c'est- 
à-dire  qu'elles  auront  droit  au  coupon  de  di- 
vidende de  l'exercice  clôturant  le  30  juin  1907. 

Le  droit  de  préférence  s'exerce  à  raison 
d'une  action  privilégiée  nouvelle,  au  prix  de 
520  francs,  pour  2  1/2  actions  privilégiées  an- 
ciennes ou  pour  25  parts  de  jouissance,  sans 
délivrance  de  fraction. 

Ce  droit  peut  être  exercé  dans  la  même  pro- 
portion par  un  groupement  des  deux  sortes 
de  titres. 

Tout  propriétaire  d'actions  privilégiées  "an- 
ciennes ou  de  parts  de  jouissance  a,  en  outre, 
un  droit  illimité  de  souscrire  les  actions  qui 
resteraient  disponibles   après  l'exercice  du 
droit  de  préférence  ;  ces  actions  seront  repar- 
ties au  prorata  des  anciens  titres  possédés  par 
le  souscripteur. 
Le  prix  de  520  francs  ci-dessus  est  payable  : 
1°  A  la  souscription,  10  %  du  pair  plus 
la  prime  de  20  fr.  contre  quittance...  Fr.  70 
2°  A  la  répartition,  le  10  novembre  1905, 

30  %    150 

contre  remise,  en  échange  de  la  quit- 
tance, d'un  certificat  nominatif  d'action 
libérée  de  40  %  ; 

3°  Le  3  janvier  1906.  20  %   100 

4°  Le  4  avril  1906,  20  %   100 

5°  Le  2  juillet  1906,  20  %   100 

sous  déduction  d'une  bonification  d'intérêt  de 
3  %  l'an  sur  les  versements  antérieurs  (non 
compris  la  prime  de  20  fr.)  depuis  la  date  de 
la  répartition,  soit  net  93  fr.  90  contre  remise 
du  titre  définitif,  en  échange  du  certificat  no- 
minatif. 

Les  souscripteurs  qui  désireraient  recevoir 
des  titres  au  porteur  en  tout  semblables  aux 
actions  anciennes  existantes  et  avec  jouis- 
sance du  30  juin  1905,  devront  en  faire  la  dé- 
claration au  moment  de  la  souscription  et  li- 
bérer leurs  titres  à  la  néparl ition  ;  le  prix  de 
la  souscription  sera  majoré  d'un  versement 
supplémentaire  de  25  fr.  par  titre,  sans  droit 
à  la  bonification  d'intérêt  de  3  %  prévue  er, 
faveur  des  titres  non  libérés  anticipative- 
ment,  et  sera  payable  comme  suit  : 

1°  A  la  souscription   Fr.  70 

contre  quittance  ; 

2°  A  la  répartition,  le  10  novembre  1905.  475 
contre  remise  du  titre  définitif  entièrement 
libéré.  C00ipon  de  l'exercice  1905-1908  attaché, 
en  échange  de  la  quittance  du  premier  ver- 
sement. 

Le  dépôt  des  actions  privilégiées  et  des 
parts  de  jouissance  donnant  droit  à  la  sous- 
cription ainsi  que  les  versements  à  l'appui 
se  font,  du  23  au  28  octobre  inclus  : 

A  Bruxelles  :  à  la  Banque  de  Bruxelles,  62, 
rue  Royale;  à  la  Banaue  de  Paris  et  des 
Pays-Bas,  succursale  de  Bruxelles,  1,  rue  du 
Gentilhomme;  chez  flf.  E.-L.-l.  Empain,  33, 
plaee  de  la  Liberté. 

Des  prospectus,  des  bordereaux  de  dépôts 
et  des  bulletins  de  souscription  sont  à  la  dis- 
position du  public  aux  guichets  dos  banques 
Indiquées  ci-dessus. 
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Amortissement 

Le  vendredi  17  novembre  prochain,  à  une  heure 
et  demie,  il  sera  procédé  publiquement,  dans  une 
dos  salles  de  l'Administration,  8,  rue  de  Londres, 
à  Paris,  au  tirage  au  sort  de  différents  titres,  rem- 
boursables au  compte  de  l'exercice  iy05,  savoir: 

1°      154  obligations  4  0/0  2'  Emprunt  1848; 

2°  33.539  obligations  de  l'Emprunt  3  0/0,  dont: 
Oblig.  Emission  Oblig.  Emission 

1"  série  1.235  1852  10*  série  2.090  1865 
2"     —     1.062    1854  1P    -     2.090  1860 

8'     —     1.225   18.-.:»  12»   —    2.101  1807 

4°     -     1.393   1856  1C«   —     2.113  1860 

5'     -     4.753    1857  14"    -     2.139  1873 

6«     —     2.556    1859  15°    —     1.735  1876 

7«     -       908    1860  16"    —     2.234  1883 

8"     —     2.484   1861  17»   —     1.340  1884 

9-     —     2.085  1864 

3°  1.9É3  obligations  1855  de  l'ancienne  Compa- 
gnie du  Grand  Contrai,  dont  :  661  de  la  série  A, 
661  de  la  série  B,  GÔ1  de  la  série  C. 

Lrs  obligations  sorties  au  tirage  seront  rem- 
boursées dans  les  bureaux  du  Service  des  Titres, 
8,  rue  di  Londres,  à  Paris,  à  partir  du  2  janvier 
prochain,  sous  déduction  de  l'impôt  édicté  par 
les  lois  des  21  juin  1875  et  26  décembre  18C0. 

Le  remboursement,  réduit  de  l'impôt  précité, 
poi.rra  être  également  effectué  à  Paris,  8,  rue  de 
Londres,  dès  le  lendemain  du  tirage,  mais  sous 
déduction  d'une  referme  calculée  au  taux  d'es- 
compte de  la  Banque  de  France. 
Paris,  le  17  octobre  1905. 

Pour  le_  D  recteur  de  la  Compagnie  : 
Par  p°"-  Le  Chef  de  l'Exploitation, 
Pauer. 
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Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  L'hiver  à  Arcachon, 
Biarritz,  Dax,  Pau,  <  te.  —  Billets  d'aller  et  retour 
individuels  et  de  famille  de  toutes  classes. 

Il  est  délivré  toutel'aunée  par  les  gares  et  stations 
du  réseau  d'Orléans  pour  Arcachon,  Biarritz,  Dax. 
Pau  et  les  autres  stations  hivernales  du  Midi  de  la 
France  : 

1°  Des  billets  d'aller  et  retour  individuels  de  fou- 
tes classes  avec  réduction  de  25  0/0  en  1"  classe 
et  20  0/0  en  2°  et  3°  classes  ; 

2°  Des  billets  d'aller  et  retour  de  famille  de  toutes 
classes  comportant  des  réductions  variant  de  20  0/0 
pour  une  famille  de  deux  personnes,  à  '.0  0/0  pour 
une  famille  do  six  personnes  ou  plus  ;  ce*  réduc- 
tions sont  calculé!  s  sur  les  prix  du  tarif  général 
d'après  la  distance  parcourue  avec  minimum  de 
300  kilomètres,  aller  et  retour  compris. 

La  famille  comprend:  père,  mère,  mari,  femme, 
enfants,  grand-père,  grand'mère,  beau-père,  belle- 
mère,  gendre,  belle-fille,  frère,  sœur,  beau-frère, 
belle-sœur,  oncle,  tante,  neveu  et  nièce,  ainsi  que 
les  serviteurs  attachés  à  la  famille. 

Ces  billets  sont  valables  33  jours,  non  compris 
les  jours  de  départ  et  d'arrivée.  Cette  durée  de  vali- 
dité peut  être  prolongée  deux  fois  de  :  0  jours, 
moyennant  un  supplément  de  10  0/0  du  prix  pri- 
mitif du  billet  pour  chaque  prolongation. 
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Chemin  de  fer  d'Urléans.  —  Excursions  en  Tou- 
raine,  aux  châteaux  dos  bords  de  la  Loire  et  aux 
stations  balnéaires  de  la  ligne  de  Saint- Nazaire  au 
Croisic  et  à  Guérande. 

1"  itinéraire  :   1"  classe,  86  fr.  ;  2«  classe,  63  fr. 

Durée  :  30  jours. 

Paris  _  Orléans  —  Blois  —  Amboisc  —  Tours 

—  Chenonceaux,  et  retour  à  Tours  —  Loches,  et 
retour  a  Tours  —  Langeais  —  Saumur  —  Angers 

—  Nantes  —  Saint-Nazaire  —  Le  Croisic  —  Gué- 
rande, et  retour  à  Paris,  vi>'r  Bl.)is  ou  Vendôme,  ou 
par  Angers  et  Chartros,  sans  arrêt  sur  le  réseau 
de  t'<  (uesl . 

2*  itinéraire  :  1"  classe,  5i  fr.  :  2"  c'asse,  41  fr. 
Durée  :  15  jours. 

pa,i9  _  Orléans  —  Blois  —  Amboisc  —  Tours 

—  Chenonceaux,  et  retour  a  Tours  —  Loches,  et 
retour  à  Tours  —  Langoais,  et  retour  à  Paris,  via 
Blois  OU  Vendôme. 

Ces  billots  sont  délivrés  toute  l'année  al  uns, 
aux  gares  d Orléans  (quai  d'Orsay  et  Austerlitz), 
aux  bureaux  succursales  de  la  Compagnie  et  a 
toulos  les  gares  et  stations  du  réseau  d  Orléans, 
poutvu  que  la  demando  eu  soit  faite  au  moins 
trois  jours  à  l'avance.  - 
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COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et  de»  Orands   Sxpresa  Kuropéen s 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1904  1905 
Du  1"  janvier  au  10  oct.  Fr.  12.117.065  13.550.770 
Du  11  au  20  octobre..   377.274  421.897 


12.494.339  13.972.667 
Difléreuce  en  faveur  de  1905. ..       1.478  325 

SOCIETE    ANONYME    RUSSE  DE 

L'INDUSTRIE  HOUILLÈRE  &  MÉTALLURGIQUE 

DANS  LE  DONETZ  (Makeevka) 

Siège  social  à  Makeevka 

Avis  aux  Obligataires 
Le  Comité  de  Direction  a  l'honneur  d'in- 
former MM.  les  Porteurs  d'obligations  Ma- 
keevka lre  hypothèque  que  le  paiement  du 
coupon  n°  19  aura  lieu  à  partir  du  ler/14  no- 
vembre 1905,  à  raison  de  10  fr.  ou  3  r.  75  par 
coupon  : 

1°  A  la  Banque  I.  R.  P.  des  Pays- Autrichiens 
(succursale  de  Paris),  12,  rue  du  4-Septembre; 

2°  A  la  Société  Générale  pour  favoriser  le 
développement  du  Commerce  et  de  l'Industrie 
en  France,  56,  rue  de  Provence. 

Avis  aux  Actionnaires 

La  Société  anonyme  Russe  de  l'Industrie 
Houillère  et  Métallurgique  dans  le  Donetz 
{Makeevka)  a  l'honneur  de  porter  à  la  con- 
naissance des  intéressés  que,  sur  les  25.000 
actions  ordinaires  de  son  capital,  22.797  ont 
effectué,  dans  le  délai  statutaire,  le  verse- 
ment de  18  r.  75  =  50  fr. 

Le  Conseil,  dans  sa  séance  du  29  septem- 
bre/12 octobre  1905,  a  décidé  d'accorder  délai 
jusqu'à  la  fin  de  l'année  pour  ledit  versement, 
étant  entendu  que  les  retardataires  paieront 
un  intérêt. de  retard  de  6  %  à  partir  d.u  15 
octobre  de  notre  style. 

Passé  ce  délai,  il  devra  être  fait  aux  actions 
défaillantes  application  des  dispositions  lé- 
gales. 

Les  versements  sont  effectués,  à  Paris,  à  la 
Banque  I.  R.  P.  des  Pays-Autrichiens,  12,  rue 
du  4-Septembre. 


COMPAGNIE  FRANÇAISE  DES  MÉTAUX 

Société  anonyme  au  capital  de  25.000.000  de  ir. 
Siège  social  :  10,  rue  Volney.  Paris 

Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur 
d'informer  MM.  les  Actionnaires  que  le  délai 
pour  le  dépôt  des  actions  de  l'assemblée  gé- 
nérale ordinaire  du  lundi  13  novembre  1905 
est  prolongé  jusqu'au  vendredi  3  novembre 
inclusivement. 
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COMPAGNIE  DE  RIO-TINTO 

LIMITED 


A  une  récente  assemblée  de  la  Compagnie  do 
Rio-Tiato,  le  Président  en  expliquant  le  but  de  la 
création  des  50.000  nouvelles  actions  dont  le 
produit  doit  servir  à  rembourser  la  dette  hypothé- 
caire, informa  les  actionnaires  que  durant  la 
première  moitié  de  l'année  courante  le  minerai 
qui  a  été  extrait  de  la  mine  s'est  trouvé  être  plus 
riche  en  cuivre  que  celui  de  Tannée  précédente  et 
que  la  production  d>>  soufre  donnait  chaque  année 
de  plus  grands  profits. 

Le  Président  fit  ressortir,  en  outre,  que  le 
minerai  actuellement  reconnu  dans  la  mine 
pouvait  durer  au  moins  60  années  et  probable- 
ment heauconp  plus  longtemps,  et  que  les  travaux 
de  développement  tendaient  constamment  à  prouver 
l'existence  de  nouveaux  gisements  de  minerai. 

Comme  il  a  été  décidé,  les  actions  nouvelles 
seront  cédées  aux  détenteurs  actuels  des  actions 
ordinaires,  au  prix  de  £  63,  soit  francs  1.582.875 
par  action,  ex-dividende  intérimaire  qui  vient 
d'être  déclaré. 
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Obligations  3  O/O 
DU  CHEMIN  DE  FER  TRANSCAUCASIEN 

La  Commission  Impériale  d'Amortissement 
a  procédé  le  3/16  octobre  1905  au  tirage  des 
obligations  de  l'emprunt  ci-dessus  nommé. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  sont  rem- 
boursables à  partir  du  2/15  décembre  1905  : 

En  Russie,  aux  guichets  de  la  Banque  de 
l'Etat;  à  Paris,  au  Comptoir  National  d'Escompte 
et  chez  MM.  Hottinguer  et  G0;  à  Londres,  chez 
MM.  Baring frères  et  C°  (Limited);  à  Berlin,  chez 
MM.  Mendelssohn  et  C°  et  Robert  Warschauer 
et  C°;  à  Amsterdam,  chez  MM.  Hope  et  G0. 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  doivent  être 
munies  de  tous  les  coupons  échéant  après  le 
2/15  décembre  1805;  dans  le  cas  contraire  le 
montant  des  coupons  manquants  sera  déduit 
du  capital  à  rembourser. 
Numéros  des  Obligations  sorties  au  tirage  : 

A  125  roubles  métalliques 
331  à  400  2581  à  2600  3241  à  3iC0 
4181  4200  5301  5320  14721  14740 
23181  23200  31821  31840  39781  3980 
48651  48680  51461  51480  54631  547(0 
55421  55440  02621  62640  73541  73560 
73981  74000  74641  74660  76281  76300 
83  )21  83040  88481  88C00  8894L  88960 
99821     99840      100641    100660      105281  105291 

A  625  roubles  métalliques 
117001  à  117050      119401  à  119450      128301  à  128350 
144001    144050      144^01    144650      160551  160600 
186601    18G650      196201    196250     107-iOl  207850 


209101  2*19150 

250401  250450 

286901  286950 

292451  29  500 

342151  34<!200 

378351  378400 

427751  427800 


221101  231150 

257951  258000 

289301  289350 

303451  305500 

373901  878930 

401101  401150 

437051  437080 


231151  231200 

263351  283400 

289851  289900 

320951  321000 

376701  376750 

405851  405900 


Numéros  des  obligations  3  0/0  du  Chemin  de 
fer  Transcaucasien,  sorties  aux  tirages  anté- 
rieurs et  non  présentées  au  remboursement  à 
la  date  du  3/16  octobre  1905. 
(A  partir  des  termes  désignés  entre  parenthèses, 
ces  obligations  ne  portent  plus  d'intérêt.) 

A  125  roubles  métalliques 
541  à  5«3  547   551   558  à  560  (2/15  décembre 

1903)  ,  1815  1816  1820  (2/15  juin  1903),  3081  à 
3100  (2/15  juin  1905),  3222  3227  3239  3240  (2/15 
décembre  1903),  4421  à  4440  (2/15  juin  1905,. 
4721  (2/15  décembre  1903).  4761  à  4764  4766  4770 
4774  (2/15  décembre  1902),  5801  5802  5804  5808 
5814  6586  6589   6590   6595   6596   6599   (2/15 juin 

1904)  ,  7544  8109  81  19  8120  (2/15  décembre  1904', 
8442  8456  (2/15  décembre  1902),  9001  à  9020  (2/15 
juin  1905),  12031  12034  (2/15  juin  1903),  12321  à 
12340  (2/15  juin  1905),  12342  12349  12355  (2/15 
juin  1904),  12362  13912  à  13914  13916  à  13919 
14023  1  4038  (2/15  juin  1903),  16004  16018  (2/15 
décembre  1903),  17454  (2/15  juin  1904),  18127 
18132  18136  18137  (2/15  juin  1903),  18293  18294 
(2/15  juin  1901),  19001  à  19020  (2/15  juin  1905), 
20001  20002  20004  20005  (2/15  décembre  1904), 
21941  à  21960  (2/15  juin  1905),  22203  23642  23643 
23648  (2/15  juin  1904),  24941  24942  24949  24954  à 
24958  (2/15  décembre  1903).  27241  à  27260  27981 
à  28000  28801  28820  (2/15 juin  1805),  2»101  29107 
29108  29116  à  29118  (2/15  juin  1903),  30321  à 30340 
(2/15  juin  1905),  30438  30439  (2/15  décembre  1903), 
30801  à  30320  (2/15  juin  1805),  33420  (2/15  décem- 
bre 1904),  34407  34408  34412  à  34414  34419  34420 
(2/15  juin  1904),  35730  35734  35735  35739  (2/15 
juin  1903),  36441  36442  36445  (2/15  décembre 
1902),  3776':î  37765  37766  37769  37771  37772  37778 
33425  38431  à  38433  (2/15 juin  1904),  38721  à  38730 
38740  (2/15  décembre  1904),  41953  41954  (2/15 
décembre  19C3),  42913  42919  (2/15  juin  1903), 
42984  à  43CO0  (2/15  décembre  1904),  43251  à  43253 
(2/15  décembre  1903),  43395  (2/15  décembre  1902;. 
47341  à  47343  4734  i  47350  47^51  (2/15  décembre 
1904),  47367  49175  (2/15  décembre  1902),  49941  à 
49943  49945  à  49949  4  9952  (2/15  décembre  19C4), 
52401  à  52420  52981  à  53000  (2/15  juin  1&0V„ 
536ol  53602  53611  53613  53617  53619  53620  (2/15 
décembre  1904),  56167  56168  56173  56174  56179 
56390  56398  (2/15  décembre  1902),  56541  56560 
(2/15  juin  1905),  57363  57374  57316  57380  (2/15 
juin  1903),  57547  57548  57551  à  57554  57557  (2/15 
décembre  1904).  58128  . 58140  (2/15  juin  1903). 
5^:  81  à  58400  (2/15  juin  1905),  59024  59030  59032 
59934  59035  (2/15  juin  1904),  59571  59577  59580 
60367  60377  (2/15  décembre  1903),  61981  01S83 
H1994  61996  à  62000  63447  (2/15  juin  1903),  63501 
63503  à  63505  63520  (2/15  juin  1904).  64122  64124 
64133  64139  65161  à  65163  65174  à  65177  65*32 
(2/15  décembre  1903:,  66207  (2/15 décembre  1901'.. 
67601  67604  67605  67607  à  67610  67613  à  67615  676i7 
67620  (2/15  décembre  19J4),  67807  67813  à  67816 
(2/15  juin  1903),  6*323  à  68327  68334  68.135  v2;  15 
décembre  1902),  69502  69507  à  69511  (2/15  décem- 
bre 1904),  72801  à  72820  (2/15  juin  1905),  73142  à 
73145  73150  à  73153  73156  73159  73160  (215  dé- 
cembre KO';),  733^0  (2/15  décembre  1T03),  73664 
(?/lô  décembre  19)2;,   72812  '.33.8  73351  7:8-2 
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73834  à  73857  (2/15  décembre  1904),  73903  à  78905 
(2/15  décembre  1902),  75629  (2/15  juin  11)03),  75981 
à  75986  7599t>  75997  (2/15  décembre  1904),  77027 
77035  77724  77734  à  77736  (2/15  décembre  1902), 
79081  79085  79086  79092  (2/15  décembre  1904), 
79662  79669   79674   79675  79677  79680  (2/15  juin 

1904)  ,  79922  79928  7;>930  (2/15  décembre  1904), 
81563  81580  (2/15  juin  1903),  81662  81663  81672 
81677  81678  (2/15  décembre  1904),  819.14- ^/lfr dé- 
cembre 1902),  82941  à  82960  (2/15  juin  1905), 
84321  à  84324  (2/15  décembre  1902),  84981  à  85000 
85801  à  85880  (2/15  juin  1905),  86374  8  7307  87310 
87311  87318  à  87320  (2/15  juin  1904),  88289  à  88296 
(2/ 15  décembre  1902),  88981  à  889^8  89000  90671  à 
90676   (2/15  juin  1903),  91181  à  91200   (2/15  juin 

1905)  ,  91261  91263  à  91265  91269  91272  91274  91441 
(2/15  décembre  1903),  96045  96050  à  96054  96056 
(2/15  décembre  1904),  96228  96.29  90234  96235 
96240  (2/15  juin  1903),  97298  (2/15  décembre  1903), 
97941  à  97960  (2/15  juin  1905),  99402  99405  99407 
99408  99412  99419  (2/15  décembre  1904).  10-241 
102258  (2/15  juin  1904),  102949  à  102960  (2;  Il 
décembre  1903),  103801  103804  103814   (2/15  juin 

1904)  ,  104665  104666  104669  104670  1046:5  104676 
(2/15  juin  1903),  105501  à  1055811  106381  à  106400 
108461  à  108463  2/15  juin  1905),  108641  108644 
108645  108657  109905  10; 967  (2/15  juin  1904), 
110521  110525  110529  (2/15  décembre  1902). 

A  625  roubles  métalliques 
111341  à  111350  (2/15  décembre  1903),  113766 
à  113770  113776  à  113780  113796  à  113800  (2/15 
décembre  1904),  114156  à  114165  114186  à  114190 
(2/15  décembre  1902),  115451  à  115500  118951  à 
119000  (2/15  juin  1905),  122421  à  122425  (2/15  dé- 
cembre 1902),  125451  à  125500  (2/15  juin  1905), 
1^6401  à  126405  126436  à  126440  127911  à  127915 
127921  à  127925  127931  à  127940  (2/15  décembre 
1901),  129216  à  1*9M)  (2/15  juin  1904),  135106  à 
135910  136036  à  136045  (2/15  décembre  1902), 
J37461  à  137465  (2/15  juin  1904),  145751  à  14580© 
ÎA6901  à  146950  (2/15  juin  1905),  117506  à  147515 
147546  à  147550  (2/15  décembre  1904),  148051  à 
148100  154551  à  154600  (2/15  juin  1905),  155601  à 
155615  155621  à  155650  156101  à  156140  (2/15  juin 
1903),  162101  à  162150  (2/15  juin  1904),  177651  à 
177655  178306  à  178320  178336  à  178340  (2/15  dé- 
cembre 1904),  178566  à  178570  179466  à  179470 
2/15  juin  1903),  187131  à  187135  189506  à  189515 
(2/15  décembre  1904i,    193106  à  193150  (2/15  juin 

1905)  ,  202441  à  202445  (2/15  juin  1903),  205901  à 
205950  (2/15  juin  1905),  209601  à  209605  209621  à 
209625  (2/ 15' décembre  1904  ,  210531  à  210600 
213351  à  213400  (2/15  juin  1905),  213851  à  213855 
213876  à  313880  216136  à  216140  (2/15  décembre 
1903),  217361  à  217460(2/15  juin  1,995),  218191  à 
218195  (2/15  juin  1904),  218751  à  218755  (2/15  juin 
1903),  218901  à  218950  (2/15  juin  1905),  219186  à 
219190  (2/15  décembre  1903),  210301  à  220350 
(3  15  juin  1905),  226101  à  226105  22^121  à  226135 
(2/15  décembre  19C4),  230351  à  230400  (2/15  juin 
1905),  239:^10  :ï  239920  (2/15  décembre  1903), 
■'44336  à  244350  (2/15  juin  1904),  245851  à  245900 
(8/15  juin  1903),  247126  à  247130  248966  à  248975 
2/15  décembre  1904),  249256  h  249260  (2/15  juin 
1903),  251601  à  251610  251631  à  251635  (2/15  dé- 
cembre 1904\  289801  à  263850  265451  à  265500 
®/15  |uin  1905),  278i86  à  278390  283106  à  283126 
'•4/15 'décembre  1903,  287801  à  287805  287811  à 
287845  12/15  juin  1904).  28:<7]b  à  289720  (2/15  dé- 
cembre 1902),  293146  :■  293150  (2/15  juin  1903), 
:;'.«416  à  291420  C2/15  décembre  1903),  203!)  16  il 
^93920  29J926  h  293940  (2/15  .juin  1904,,  293126  à 
295130   '2/15  juin  1903,,  29.7)5 1  à  295605  29  .696  à 

896700  M5  décembre  1904),  298306  ù  999810 
ÏQ  à  298950  (2/15  juin  1904),  298901  à  298950 
(2/15  ^im  1905,,  :',0:S40'l  :!0.i'(05  ;2/15  décembre 
1908),  300360  ii  :  1003 10  306370  à  306385  307256  A 
307203  :'i  :ni"/285  :)07V.I0  à  307300  (2/15  juin 

l'.O'i),  3)9.191  310400  (2/15  décembre  1902). 
311296:1  811800  81Sr01  h  812705  312716  à  312720 
(8/15  décembre  L90i),  «19801  A  8I98Î0  (2/15  juin 
15)05,,  328 Wl  ii  328235   32*.' il      3Wi45    (2/15  dé- 


cembre 1902),   331921  ù  331925  (2/15  décembre 

1904)  ,  333351  à  333400  (2/15  juin  .1905).  333851  à 
333855  333881  à  333885  333890  à  333900  (2/15  dé- 
cembre 1903),  345871  à  345875  (2/t5  décembre 
1902),  356051  à  356090  3560,16  à  356100   (2/15  juin 

1905)  ,  357601  à  357605  (2/15  décembre  1903), 
358666  à  358670  358691  à  358695  (2/15  juin  1904), 
364261  à  364265  (2/15  décembre  1904),  364706  à 
364710  (2/15  décembre  1902),  389251  à  380350 
(2/15  juin  1905),  388226  à  388240  (2/15  décembre 
1904),  391041  à  391045  (2/15  juin  1904),  394751  à 
394800  (2/15  juin  1905),  397751  397755  (2/15  dé- 
cembre 1903),  405001  à  405050  (2/15  juin  1905,, 
420136  à  420140  (v/15  juin  1904),  420521  à  420525 
426201  à  426220  (2/15  juin  1903),  433601  à  435650 
(2/15  juin  1905),  436156  à  433160  (2/15  juin  1903), 
440251  à  440285  (2/15  juin  1905). 
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Rapport  présenté  par  le  Conseil  d'Administra- 
tion à  l'Assemblée  générale  ordinaire  des 
actionnaires  du  18  avril  1905. 

iSuile)  (") 
CHAPITRE  II 
RESULTATS    DE  L'EXPLOITATION 
Longueur  exploitée 

L'étendue  des  lignes  que  nous  exploitons, 
soit  pour  notre  compte  comme  concession- 
naires, soit  pour  le  compte  de  tiers  en  vertu 
de  traités  approuvés  par  M.  le  Ministre  des 
Travaux  publics,  était,  au  31  décembre  1903. 
de  4.922  kilomètres  (1). 

Dans  le  courant  de  l'année  1904,  nous  n'a- 
vons ouvert  aucune  ligne  à  l'exploitation.  La 
ligne  de  Wassy  à  Doulevant,  déjà  exploitée 
par  notre  Compagnie,  a  été  incorporée  à 
notre  réseau. 

Recettes  de  l'exploitation 
Les  recettes  totales  de  l'exercice  1904.  dé- 
duction faite  de  l'impôt,  se  sont  élevées  à 
192.633.200  fr.  95. 

En  défalquant  de  ce  chiffre  2.326.486  fr.  65 
e  recettes  diverses,  détaillées  aux  pages  60 
et  64,  le  total  de  la  recette  du  trafic  se  monte 
à  190.306.714  fr.  30. 
Cette  somme  se  décompose  comme  suit  : 


Voyageurs    62.822.309  67 

Bagages,  finances,  articles  de 

messagerie,     colis  postaux, 

etc.,  etc   20.313.134  75 

Marchandises  de  pente  vitesse.   107.171.269  88 


Total   190.306.714  30 

Les  recettes  de  1903  s'étaient 
élevées  à   187.099.235  97 


Augmentation   3.207.478  33 

soit  1,714  %. 


Cette  différence  se  répartit  de  la  manière 
suivante  entre  les  diverses  catégories  de 
trafic  : 

Voyatjurs  :  augmentation  de  803.000  fr., 
soit  1,39  %. 

Grande  vitesse  :  augmentation  de  899.000  fr., 
soit  4,63  %. 

Petite  vitesse  :  augmentation  de  1.445.000 
francs,  soit  1,37  %. 

Les  produits  de  V  exploitai  ion  des  cinn  der- 
niers exercices  sont  résumés  dans  le  tableau 
ci-après  : 

PRODUIT       IMPOT  DÉDUIT 
Grande.  Petite 
Années    Voyageur»     vitesse       vitesse  Totaux 

11)00...  0" .  -.'7K.019  17^327^520  104.603^70  L89râQ7.9oA 

1901...  59. '232.258  1 7 . or>c. .7-_>:«  ino.'.i'.il  .098  I~7.SHU.II7'.) 

1902. . .  60. 014. 2  5  18.753AK4  102.869  646  181  .«s".'.».'. 

1903...  6N099.G81  19.413 J8Û3  105. 72W  002  IH7.0!>0.2:ni 

1904...  02*829.309  20.313 n?6  107.171  >8W  tBtMMtfflj 

(1)  Concessions  de  la  Compagnie  : 


Ligues  <mi  exploitation  com- 
plète   4.817  kilomètres 

LiuiM'S  en  emist  rucl  ion  ex- 
ploitées partiellement    21  — 

Lignes  exploitées  aux  Iteù  el 
place  des  concessionnaires       84  — 


■i  :m  ^..iimètres 


Le  produit  kilométrique  des  lignes  en  ex- 
ploitation, déduction  faite  de  l'impôt,  est 
pour  l'exercice  1904,  de   38.664  51 

Il  était,  en  1903,  de   38  012  85- 


Augmentation.........  651  66 

Importance  des  transports  à  grande  et  à  petite 
vitesse 
i°  Voyageurs 

La  recette  des  voyageurs,  en  1904,  s'est  éle- 
vée à   62.822.-u»  » 

Elle  avait  été,  en  1903,  de   61.95y.681  » 


.   Augmentation   862.628  » 

1904   sur   l'ensemble   de   nos   lignes   a  été 

Le  nombre  de  voyageurs  transportés  ^n 
de    66.146.678  voyageurs 

Il  avait  été,  en  1903, 
de    65.404.155  — 


Augmentation   742.523  voyageurs 

Le  nombre  des  voyageurs  de  la  ligne  de 
Vincennes  figure,  dans  le  chiffre  total  ci-des- 
sus, pour  14.430.126,  contre  15.114.195  en  1903. 
La  diminution  est  donc  de  678.069,  correspon- 
dant à  un  abaissement  de  recettes  d'environ 
100.000  francs  ;  elle  provient  presque  uni- 
quement de  la  baisse  du  trafic  des  loca- 
lités les  plus  voisines  de  Paris  :  Reuilly,  Bel- 
Air.  Saint-Mandé  et  Vincennes,  qui  sont  très 
bien  desservies  par  les  tramways. 

Par  contre,  il  y  a  progression  au  delà  de 
Vincennes,  et  nous  espérons  que  le  sèrvice 
des  trains  directs  et  semi-directs,  inauguré 
a  la  fin  de  1903  et  qui  a  fonctionné  pendant 
tout  l'exercice  1904,  ne  fera  qu'accentuer  ce 
résultat  dans  l'avenir.  On  relève,  toutefois 
95.000  voyageurs  expédiés  en  moins  par  Join- 
ville-le-Pont  ;  cette  diminution  tient  à  la  sup- 
pression presque  complète  des  courses  sur 
l'hippodrome  voisin  de  cette  gare. 

Sur  le  grand  réseau,  le  nombre  des  voya- 
geurs transportés  a  augmenté  de  1.420.592  par 
rapport  à  l'an  dernier  ;  la  recette  correspon- 
dante a  progressé  de  863.000  fr. 

Les  abonnements  hebdomadaires  conti- 
nuent à  se  développer.  Le  tableau  ci-après 
donne  la  comparaison  des  cartes  délivrées 
dans  la  banlieue  de  Paris  pendant  les  deux- 
derniers  exercices  : 

ABONNEMENTS  HEBDOMADAIRES 

1 90 1 

Ile] nies  a      Eoplajés      Ouvriers       Ensemble         M03  en  1904 

Paris-Est.    25,893     285.314     3U\207     2SÏ.07.Î  -f-  27.  Ei4 

Paris  -  La 

Bastille.    11.6-28     270.076     290-704     279.793  +  K.'.U  1 

La  moyenne  du  nombre  quotidien  des  voya- 
ges d'abonnés  à  la  semaine  (arrivées  et  dé- 
parts cumulés)  a  été  de  11.120  à  La  Bastille 
et  de  11.904  à  la  gare  de  Paris. 

Dans  les  localités  industrielles  de  notre  ré- 
seau, nous  avons  délivré  294.055  abonnements 
ouvriers,  soit  20.023  de  plus  qu'en  1903. 

Le  nombre  des  voyages  effectués  avec  des 
billets  d  aller  et  retour  sur  l'ensemble  du  ré- 
seau s'est  élevé  à  28.040.154;  il  représente 
i'>,4  %  du  nombre  total  des  voyages,  en  dimi- 
nution de  356.760  sur  1903.  La  recette  pro- 
duite par  les  billets  d'aller  et  retour  est  néan- 
moins en  augmentation  de  238.860  fr.  49  ; 
cela  tient  à  ce  qu'il  y  a,  d'une  part,  diminu- 
tion sensible  du  nombre  des  voyages  sur  "a 
ligne  de  Yineenu.es  aux  abords  de  Paris,  et, 
d'autre  part,  augmentation  sur  le  réseau 
principal. 

L;i  proportion  des  voyageurs  des  trois 
classe*  se  traduit,  pour  1903  et  1904,  par  les 

chiffrés  ci-après  : 

1903  I  <M  i  i 

1™  classe   3,81  %       3,65  % 

2e  classe   27,59,%      26,58  % 

3e  classe   68,60  %      69,77  % 

Le  tableau  suivant  indique  la  répartition 
des  royai/curs  entre,  les  trois  classes  pendant 
les  cinq  dernières  années  :  (Voir  en  tCtc  de  la 
colonne). 

Sur  le  grand  réseau,  le  nombre  des  voya- 
geurs de  lr"  classe  a  diminué,  mais  d'une  fa- 
çon peu  appréciable.  Par  contre,  on  y  cons 
taie,  stir  la  seconde  classe,  une  augmenta- 
is Voir  V ftcoiioiiiiste  Européen,  ir  720. 


L'ECONOMISTE,  EUROPEEN 


tion  assez  sensible,  qui  porte  les  résultats  1e 
1904  au-dessus  de  ceux  de  l'exercice  excep- 
tionnel de  1900.  La  3e  classe  continue  à  se  dé- 
velopper rapidement  ;  l'augmentation  est 
due,  pour  plus  de  moitié,  aux  abonnements 
hebdomadaires.  Sur  la  ligne  de  Vincennes, 
qui  n'a  pas  de  3e  classe,  il  y  a  diminution  sur 
la  1™  et  la  2e  classes. 

Le  produit  moyen  par  voyageur  et  par  ki- 
lomètre a  très  peu  varié  :  0,0341  en  1904,  au 
lieu  de  0,0343  l'année  précédente. 

Le  parcours  moyen  n'a  pas  varié  :  27  kil.  81, 
contre  27  kil.  80  en  1903. 

Le  produit  moyen  par  voyageur,  impôt  dé- 
duit, a  passé  de  0  fr.  947  en  1903  à  0  fr.  949 
en  1904. 

Le  parcours  total  des  trains  de  voyageurs 
a  été  de   31.962.564  kilomètres 

Il  avait  été,  en  1903, 
de    31.851.083  — 


Augmentation. 


111.481  kilomètres 

1900  1901 


(Voyageurs) 

  1.319.447  1.055.387 

:(  Vincennes   1.676.000  1.418.683 

|  Grand  réseau   i. 024. 863  4.465.32S 

classe,  vincennes  


(  Grand  réseau, 
classel 


classe. 


16.86-2.561  14. 085. 06' 
11.608.007  4 2.000.0'. i-2 


Totaux. 


1902 


66.I81.9S4  63.517.45 
1903  1904 


1"  classe 


classe 
clas 


{  Grand  réseau. 

i  Vincennes  

t  Grand  réseau. 
(  Vincennes — 


(Voyageurs) 
1.228.636  1.242.810  1.219.629 
1.345.555  1.244.952  1.176.248 
1.595.568  4.461.057  4.608.398 
I '.718. 000  13.580.832  12.882.518 
13.017.603  44.870.504  46  146.885 


Sur  ce  chiffre  total  de  12.658.000  colis,  nous 
n'avons  eu  que  9.874  réclamations,  soit  une 
par  1.280  colis.  Les  indemnités  pour  pertes, 
avariés  et  spoliations  ne  représentent  en 
moyenne  que  0  fr.  006  par  colis  postal  trans- 
porté. 

3°  Mnnii, indises  à  petite  vitesse 
La  recette  des  marchandises  à  petite  vitesse 

s'est  élevée  à   Fr.   107.171  270  » 

Elle  avait  été,  en  1903,  de          105.725.992  » 


Augmentation   1.445.278  » 

Le  nombre  dès   tonnes  de  marchandises 

transportées  en  petite  vitesse 

a  été  de   20.217.277  tonnes 

Elle  avait  été,  en  1903,  de...    19.297.288  — 


Totaux   6:;. 925. 562  65.101  155  66.146.678 

Cette-  augmentation  provient  principale- 
ment de  la  création  de  deux  trains  entre  Lu- 
néville  et  Saint-Dié  pendant  la  saison  d'été 
et  de  la  mise  en  marche  d'un  nouvel  express 
de  Bàle  à  Paris  par  Mulhouse,  qui  relève,  a 
la  gare  de  Bàle,  des  correspondances  impor- 
tantes d'Autriche,  d'Italie  et  des  principales 
directions  de  Suisse. 
2°  Bagages,  Messageries  et  Colis  postaux- 
La.  recette  des  bagages  et  messageries,  y 
compris  les  colis  postaux  de  3,  5  et  10  kilo- 
grammes, s'est  élevée  à        Fr.     20.313.134  75 

Elle  avait  été,  en  1903,  de   19.413.562  72 


Augmentation  (1)   899.572  03 

Le  poids  des  bagages  expédiés  a  été  de 
188.122.593  kilog.,  en  augmentation  de  5  mil- 
lions 680.093  kilog.  sur  1903. 

Le  poids  total  des  articles  de  messagerie 
sést  élevé  à  300.425.480  kilog.,  en  augmenta- 
tion de  29.460.644  kilog.  sur  1903. 

La  valeur  déclarée  des  finances  transpor- 
tées a  été  de   165.993.686  » 

Elle  avajt  été,  en  1903,  de          161.008.474  » 


Augmentation   4.985.212  » 

Le  nombre  des  expéditions  de  bagages  et 
de  messageries  a  été  de  9.924.954.  soit  27.117 
par  jour. 

Le  nombre  des  colis  postaux  expédiés  par 
notre  Compagnie,  en  1904,  a 
été  de    7.664.259  colis 

Nous  en  avons  reçu  des  au- 
tres réseaux    3.017.231  — 

Il  en  est  passé  en  transit 
sur  nos  lignes   1.976.130  — 


Total          12.657.620  colis 

soit  34.583  par  jour. 

Ce  nombre  n'était  que  de  32.931  en  1903  ; 
l'augmentation  Quotidienne  est  de  1.652,  soit 
5  %.  un  peu  supérieure  à  l'augmentation  de 
1.622  constatée  l'an  dernier. 


<\)  Recettes  de  la 
Messagerie.'tr. 

Recettes,  colis 
postaux  

Recettes  Baga- 
ges et  recet- 
tes accessoi- 
res ( i.  V  


1903 


190i 


iuijmrnlaliim 

en  ion» 


10.512.376  27  11.037.969  '58  525.593  31 
5. 811. 293  42     6.095.622  26    084.308  84 


3.089.^93  03     3.179.542  91     89.649  88 


Augmentation   919.989  tonnes 

Le  nombre  des  expéditions  a  été  de  6.400.489 
soit  17.847  par  jour. 

Le  tonnage  moyen  par  jour  s'est  élevé  à 
55.238  tonnes  transportées  à  une  distance 
moyenne  de  118  kilom.  86. 

Le  prix  moyen  de  la  tonne  kilométrique 
a  été  de  0  fr.  0428,  au  lieu  de  0  fr.  0441  en 
1903  ;  il  a  diminué  d'une  année  à  l'autre  de 
3  %.  En  1894,  la  tonne  kilométrique  nous  rap 
portait  0  fr.  0505,  c'est-à-dire  18  %  de  plus 
qu'actuellement.  Cela  tient,  d'une  pan  aux 
réductions  successives  consenties  sur  les  prix 
de  transport  et,  d'autre  part,  à  l'augmenta- 
tion du  tonnage  des  marchandises  de  faible 
valeur 

La  recette  nette  des  services  du  factage  et 
du  camionnage  a  été  de  323.466  francs  en  1904 
au  lieu  de  251.351  francs  en  1903. 

Les  indemnités  de  toutes  sortes  que  nous 
avons  dû  payer  pour  pertes,  avaries  et  re 
tards  sur  les  transports  de  marchandises  à 
grande  et  à  petite  vitesse  ne  se  sont  élevées 
qu'à  4  fr.  862  par  mille  francs  de  recettes  au 
lieu  de  6  fr.  208  en  1903. 

Les  principales  variations  du  trafic  ont  por 
té  sur  les  marchandises  suivantes  : 

Produit  - 


AUGMENTATIONS 


Bières  

Bois  à  brûler  

Bois  en  grume  et  bois  i 

;  vrés  

Charbon  de  bois  

Epicerie  

Fourrages  et  pailles.... 
Fruits  et  légumes  Frais. 


Minerai  

Piltes  à  papier  el  déchets 

.  de  pai>ier  

Pierre  à  macadam,  craie. 

etc.,  etc  

Produits  chimiques  (non 


Produits  métallurgiques  : 
Aciers  et  fers  profilés,  tôles 
Charpentes  métalliques  — 
Machines  et  mécaniques^.. 
Ouvrages  divers  en  métal.. 
Scories  de  déphosplMH»ti*B 

el  phosphates  

Sel  '.  iWj>»'*i 

Soude  

Tissus  de  coton  

V  .  rerie  


DIMINUTIONS 


19  413.562  70    20.313. 134  75    899  570  03 


Pour  • 

supplérnen-* 
ta ires 

Totales 

cent 

tonnes 

fr.  c. 

6.000  soit  6 

93.000  » 

17.000 

10 

63.000  » 

f3.000 

174.000  » 

4.000 

8 

43.000  » 

3.000 

3 

80.000  » 

"23.000 

11 

234.000  » 

15.000 

33 

82.000  » 

034.000 

-  5 

270.000  » 

103.000 

16 

1.087.000  » 

8.000 

10 

106.000  * 

150.000 

50 

295.000  » 

18.000 

17 

190.000  » 

49.000 

378.000  » 

3.000 

10 

34.000  » 

5.000 

5 

56.000  » 

3.000 

:; 

200.000  » 

38.000 

12 

194.000  » 

9.000 

9 

18.000  » 

9.000 

8 

78.000  » 

1.000 

1 

93.000  » 

10.000 

10 

73.000  » 

Produits 

Poar 

en 

Totale 

cent 

m  ius 

tonm  s 

fr.     c . 

77.000  soit  36 

108.000  » 

35.000 

5 

236.000  » 

01.000 

4 

179.000  » 

03.000 

6 

161.000  » 

12.000 

'  3"' 

80.00)  » 

60.000 

22 

224.00)  » 

48.000 

11 

49.000  » 

Betteraves  

Boissons  autres  que  la 

Bière  

Céréales  

Engrais  autres  que  les 

Phosphates  

Farines  et  Fécules  

Pierres  de  taille  

Sable  et  Gravier  

Il  convient  de  noter  que  nous  avons  trans 
porté  59.0(10  tonnes  de  plus  (soit  7  %  de  fonte 
brute  et  d'acier  ou  de  fer  brut  et  que  le 
produit  a  néanmoins  diminué  de  135.000  fr 
De  même,  le  tonnage  des  aciers  en  billettes 


ou  en  blooms  a  progressé  de  14.000  tonnes 
(soit  5  %)  et  le  produit  a  diminué  de  41.000 
francs.  Ces  réductions  de  recettes  proviennent, 
des  abaissements  de  tarifs  que  nous  avons 
consentis  pour  le  transport  des  produits  bruts 
le  la  métallurgie  xle  notre  réseau.  Prise  dans 
son  ensemble,  cette  industrie  nous  a  donné 
des  suppléments  de  recettes  importants  ;  les 
transports  de  minerais  en  particulier  se  sont 
considérablement  développés. 

Dépenses  d'Exploitation 
Nos   dépenses  générales  d'exploitation  se 
sont  élevées  pour  l'exercice  1904  à  la  somme 

totale  de   107.945.673  19 

qui  se  décompose  comme  suit  : 

Exploitation 
complète  partielle 


fr. 


fr.  c 


1.151.180  18 
9.20S.718  21 
38.923.688  76 

7.637.369  17 


741  11 
.611  43 

.863  50 

.100  74 

.288  26 


Administration  eentia'  ! 
Conseil  d'Administration,  di- 
rection et  services  généraux 
(Secrétariat  général,  comp- 
tabilité générale,  conten- 
tieux, économat!  

Dépenses  générales  (1)  

Service  de  l'exploitation  

Service  du  matériel  et  de  la 

traction  

Service  de  la  voie   20.137.926  93 

Total  des  dtp  nges  d'exploi- 
tation  107.058.883  28  1j4.635  04 

A  ajouter  : 
Charges  diverses  (iocati*  i  de 
matériel  roulant,  loyers  de 
gares  communes,  fonds  fixe 
d'amortissement  des  actions, 
timbré   et  frais  de  service 

des  actions)   77.917  92       4. '57  75 

Total  des  dépenses  générale 

d'exploitation  

Total  g.  n  irai  


107 


KJ6.8«0  10    108. .92  79 

TôToTs .  6^3~nT~nr'' 
En  laissant  de  côté  le  compte  d'exploitation 
partielle,  la  comparaison  entre  les  deux  der- 
niers exercices  se  solde  par  une  augmentation 
de  dépenses  de  834.941  57  pour  l'exercice  1904. 

Rapprochée  d'un  accroissement  des  recet- 
tes de  3.069.9G1  31,  cette  augmentation  de  dé- 
penses doit  être  considérée  comme  très  fai- 
ble. 

Les  résultats  satisfaisants  du  dernier  exer- 
cice sont  imputuables,  d'une  manière  géné- 
rale, au  soin  que  tous  nos  services  apportent 
à  rétablissement  de  leur  .budget  et  à  la  sur- 
veillance constante  qu'ils  exercent  sur  leurs 
•dépenses.  Ils  sont  dus  pour  une  bonne  part 
également  à  une  diminution  sensible  des  par- 
cours de  trains  de  marchandises  rendue  nos- 
sible  par  l'augmentation  de  la  puissance  de 
traction  de  nos  locomotives  des  types  les  rdus 
récents. 

Institutions  de  prévoyance  et  dépenses 
patronales 

Les  dépenses  faites  en  1904  par  la  Compa- 
gnie, .en  faveur  de  son  personnel,  en  sus  des 
traitements,  salaires  et  indemnités  diverses, 
se  sont  élevées  pour  l'ensemble  de  nos  comp- 
tes d'exoloitation  et  d'établisse- 
ments,  a   10.211.457  87 

se  décomposant  comme  suit,  sa- 
voir : 

Allocations  à  la  caisse  des  re- 
traites •-   5.344.354  64 

Secours  annuels  payés  à  titre 
de  retraites  spéciales  aux  an- 
ciens agents  en  régie  et  à  leurs 
veuves  ou  orphelins   615.771  89 

Allocations  à  la  caisse  de  pré- 
voyance  418.664  59 

(I)  Les  o. 208. 718  fr.  de  dépenses  générales  du  compte 

d'exploitation  complète  se  décomposent  de  la  manière 

suivante  : 

Allocations  de  !a  Compagnie  aux  Caisses  de  retraites  et  de 

prévoyance.  A   5.116.117 

Secours  et  allocations  diverses   1  •  196. 432 

Service  médical   229.082 

Contributions  directes  et  indirectes   1.089.'98fl 

Frais  du  contrôle  de  l'Etal   596.473 

Assurances  et  indemnités  pour  sinistres   101 . 13S 

Indemnités  pour  accidents  (Capitaux  et  pen- 
sions)  837.976 

Divers  (loyers,  frais  judiciaires,  etc.)   51  212 

Total  égal   9. 20*. 718 

non  compris  les  sommes  imputées  à  divers  antres  comptes 
(exploitation  partielle,  premier  établissement,  approvi 
sionnement.  etc.1. 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


Secours  aux  agents  non  sous- 
cripteurs à  la  caisse  de  pré- 
voyance   58.788  84 

Personnel  du  service  médical...       147.322  99 

Eournitures  de  médicaments  aux 
agents  non  souscripteurs  à  la 
caisse  de  prévoyance   10G.813  98 

Salaire  de  maladie  (outre  la  part 
supportée  par  la  caisse  de  pré- 
voyance   1.316.404  G7 

Allocations  spéciales  aux  --ents 
chargés  de  famille   233.336  10 

Allocations  spéciales  pour  cher- 
té de  la  vie  dans  diverses  loca- 
lités   143.374  27 

Gratifications   1.233.481  69 

Boissons  hygiéniques  chaudes 
ou  rafraîchissantes   47.357  66 

Allocations  aux  sociétés  coopéra- 
tives de  consommation  fondées 
et  gérées  par  le  personnel  de 
la  Compagnie   65.620  » 

Contribution  aux  dépensas  d'ha- 
billement   341.593  45 

Bourses  fondées  dans  divers  or- 
phelinats et  autres  dépenses 
scolaires    %-667  30 

Remboursement  de  prestations...        41.845  80 

Total  égal   10.211.457  87 

au  lieu  de  10.02C.737  99  en  1903.  La  différence 
entre  les  deux  exercices  provient  : 

1°  Pour  70.000  francs  de  l'accroissement  des 
allocations  à  la  caisse  des  retraites  et  des  se- 
cours payés  à  titre  de  retraites  spéciales  ; 

2°  Pour  57.000  francs,  d'une  augmentation 
du  nombre  des  journées  de  maladie  et  du 
montant  des  salaires  correspondants  ; 

3°  Pour  31.000  francs,  de  l'accroissement  du 
montant  des  gratifications  ; 

4°  Pour  26.000  francs,  de  l'accroissement  des 
dépenses  d'habillements  ; 

5°  Pour  9.000  francs,  de  l'accroissement  du 
nombre  des  bourses  fondées  par  la  Compa- 
gnie dans  divers  orphelinats  ; 

6°  Pour  13.000  francs  d'une  diminution  du 
montant  des  remboursements  de  prestations 
imposées  aux  agents  de  la  Compagnie. 

Le  chiffre  ci-dessus  indiqué  pour  le  total  de 
nos  dépenses  patronales  (1)  en  1904,  représen- 
te au  profit  du  personnel  une  augmentation 
de  J7.22  %  des  traitements  et  salaires  et  49,21 
pour  cent  du  revenu  annuel  réservé  aux  ac- 
tionnaires :  les  chiffres  similaires  pour  1903 
étaient  respectivement  17,03  %  et  48,32  %. 
Rapport  des  Dépenses  aux  Recettes 

En  déduisant  de  nos  dépenses  générales 
d'exploitation  complète  le  fonds  fixe  d'amor- 
tissement des  actions  ainsi  que  le  timbre  et 
les  fiais  de  service  de  ces  titres,  nos  dépenses 

générales  se  réduisent  à   107.307.548  31 

pour  une  recette  brute  de   192.546.527  27 

Si  l'on  supprime  également  des  recettes  et 
des  dépenses  les  transports  en  service  qui  ne 
figurent  dans  nos  comptes  que  pour  ordre 
(soit  4  382.81767),  le  rapport  des  dépenses  aux 
recettes,  c'est-à-dire  le  coefficient  d'exploita- 
tion, ressort  à  54.699  %  au  lieu  de  55.102  %, 
en  amélioration  de  0.403  %  sur  l'année  précé- 
dente. 

Profits  résultant,  pour  l'Etat,  de  l'exploitation 
des  lignes  de  l'Est  en  1903 

Pour  une  longueur  moyenne  exploitée  de 
4  818  kilomètres,  non  compris  les  lignes  ex- 
ploitées par  la  Compagnie  pour  le  compte  de 
tiers,  les  profits  de  1  Etat,  en  1904,  ont  été 

l*yUrKîea  perçues    21.053.874  57 

En  économies  réalisées   18.621.521  08 

Total   39.675.395  65 

C"  chiffic,  qui  fait,  ressortir  à  5.86  %  le 
revenu  assuré  du  fait  de  la  Compagnie  a 
l'Etat  pour  les  676.698.000  francs,  représen- 
tants la  totalité  des  sommes  consacrées  par 

im  an  i«  Etablissement  du  Réseau  de  lEst. 
correspond  a  8.234.83  par  kilomètre,  et  à 
1,7  fr.  'j'i  par  action. 

CHAPITRE  Ht 
SU  CATION  FINANCIERE 
Capital   social  et  Emprunt 
le  capital   BOClal  et.  les  emprunts   de  la 
Compagnie  étaient,  au  31  décembre  1903,  re- 
présentés  par  les  titres  ci-après  : 


584.000  Actions  

368.828    Obligations  (dites 

5  %) 

4.465.070  Obligations '  3  '%. .' .' 
122.720  Obligations  2  1/2  % 
490.033  Obligations  des  an- 
ciennes compagnies  


292.000.000  » 

175.672.989  45 
1.512.413.543  58 
52.013.450  40 

147.673.135  35 


Total    2.179.773.118  78 

Nous  avons,  pendant  l'année 
1904,  émis  20.713  obliga- 
tions 3  %  et  14.940  obliga- 
tions 2  1/2  %  qui,  déduction 
faite  de  l'intérêt  couru  au 
jour  de  la  vente  de  chaque 

titre   ont  produit   15.357.752  85 

Total  au  31  décembre  1904.     2.195.130.871  63 
D'un  autre  côté,  les  amortissements  effec- 
tués depuis  l'origine  sont  représentés  par  les 
chiffres  ci-après,  savoir: 

Jusqu'au  Total  au 

31  décembre     Pendant     31  décembre 
1903       l'année  1904  1901 


Action; 
Nombres 
Sommes. 


11.918  8G.8n3 
1.974.500  13.4-26.500 


768.199  12.788  810. 9&7 

257. '87.833     14.937. 703     272 . 525 . 536 


i 51.101  45.736  897.840 

299.040.333'     16.911.703  315.952.036 


32.905 
41.452.500 

Obligations  : 

Nombres  

Sommes  

Ensemble  : 

Nombres  

Sommes  

Le  prix  moyen  des  obligations  que  nous 
avons  négociées  en  1904  est  de  448  05  pour  les 
obligations  3  %,  et  de  406  78  pour  les  obliga- 
tions 2  1/2  %. 

Ces  chiffres  sont  inférieurs  à  ceux  die  1903. 
savoir  :  de  12  63  pour  le  type  3  %,  et  de  8  83 
pour  le  type  2  1/2  %. 

Les  prix  d'émission  ci-dessus  font  ressortir 
une  charge  annuelle  d'intérêt  et  d'amortisse- 
ment de  4  32631  %  en  moyenne  et,  déduction 
faite  de  l'amortissement,  un  taux  d'intérêt  ef- 
fectif de  3  58875  %  (au  lieu  de  4  175  °U  et  3  439 
pour  cent  pour  1903). 

Emploi  du  Capital  social  et  des  Emprunts 

La  somme  ci-dessus  détaillée  de  2  milliard 
195.130.871  63,  qui  représente  notre  capital  so- 
cial au  31  décembre  1904,  a  été  employée  com- 
me suit  : 

1°  Dépenses  à  la  chaî  ne  de  la  Compagnie 
Travaux  de  premier  établissement  anté- 
rieurs à  l'exercice  1904,  y  compris  les  dépen- 
ses complémentaires,  le  matériel  roulant,  les 
dépenses  de  guerre,  les  reliquats  d'insuffisan- 
ces antérieurs  à  l'exercice  1884 

etc.    (1)   1.786.236.319  41 

Travaux  de   premier  établis- 
sement de  l'exercice  1904   10.058.554  76 


1.796.294.874  17 

2°  Dépenses  pour  lesquelles   la  Compagnie 

reçoit  des  annuités 
Subventions  attribuées  aux  concessions  de 
1863  (emprunt  dont  l'Etat  nous 

sert   l'annuité)   43.205.531  74 

Avances  de  garantie  des  exer- 
cices 1871  et  1872  (pour  les- 
quelles l'Etat  nous  sert  des 

annuités)    12.024.271  80 

Subventions  attribuées  aux  con- 
cessions de  IS73  (emprunt 
dont  l'Etat  nous  sert  l'annui- 
té)   27.310.000  » 

Subvention  attribuée  à  la  li- 
gne de  Chalindrey  à  Is-sur- 
Tille,  dont  la  Coin  pat;  nie  de 
Paris-Lyon  Méditerranée  nous 

sert  l'annuité)   2.423.153  25 

Subventions  attribuées  aux  con- 
eessions  de  1S75  (emprunt  dont 
1  Etat  nous  sert  l'annuité)....  43.000.000  » 
Travaux  exécutés  pour  le  comp- 
ta de  l'Etat  contre  rembourse- 
ments par  annuités  :  

(1)  Ce  chiffra  ne  comprend  ni  LOS  pensions 
pour  accidents  du  travail,  ni  la  solde  des 
journées  de  congé,  ni  le  montant  des  heures 
supplémentaire»,  ni  les  nrimes  des  agents  de- 
là traction,  al  Lee  avantages  non  appréciables 

Ml  areetil,  tels  que  les  facilités  de  eirculatton, 
pour  les  agents  et  leurs  lainill.es.  etc.. 


1°  En  vertu  de  la  convention 
de  1893   192.893.850  75 

2°  En  vertu  de  la  convention  de 
1886  pour  la  suppression  des 
passages  à  niveau  de  la  Cein- 
ture  rive   droite   1.127.383  88 

Construction  de  doubles  voies 
donnant  lieu  au  service  d'an- 
nuités provisoires  par  l'Etat...     40.393.917  69 

362.378.109  17 

3°  Approvisionnements  et  fonds  de 
roulement 

Matières  et   métaux  en  approvisionnement 
dans    les    magasins   24.114.100  82 

Ponds  en  caisse  et  valeurs  en 
portefeuille    12.343.787  47 

36.457.888  29 

Récapitulation 
Dépenses  à  la  charge  de  la 

Compagnie    1.796.294.874  17 

Dépenses  pour  lesquelles  la 
Compagnie  reçoit  des  an- 
nuités   362.378.109  17 

Approvisionnements  et  fonds 

de  roulement   36.457.888  29 

Ensemble    2.195.130.871  63 

Résultats  des  Comptes  d'Exploitation  de 

l'Exercice  1904 
1°  Compte  des  Lignes  en  exploitation 
complète 

RECETTES 

Recettes  du  trafic  (impôts  dé- 
duits)   190.221.106  06 

Recettes   diverses   2.325.421  21 

Recettes   totales   192.546.527  27 

DEPENSES 

Services  généraux  de  l'Admi- 
nistration   1.151.180  18 

Dépenses  générales,  suivant  dé- 
tail page  35   9.208.718  24 

Service  de  l'exploitation   38.923.688  76 

Service   du  matériel  et  de  la 

traction    37.637.369  17 

Service  de  la  voie   20.137.926  93 

Dépenses  diverses   777.997  12 

Dépenses  totales   107.836.880  40 

Les  recettes  s'élevant  à  192.546.527  27,  le  pro- 
duit net  est  de   84.709.646  87 

A  déduire  : 
Excédent  de  dér,  uses  résultant 
de  la  participation  de  la 
Compagnie  dans  l'exploita- 
tion des  deux  chemins  de 
Ceinture  de  Paris  et  de  di- 
verses lignes  d'intérêt  général 

et  local   1.197.934  70 

Solde  définitif  du  compte  d'ex- 
ploitation   83.511.712  17 

A  ce  chiffre,  il  convient  d'ajou- 
ter le  montant  de  diverses  an- 
nuités reçues  de  l'Etat,  soit 
en  compensation  de  la  perte 
du  réseau  d'Alsace-Lorraine, 
soit  en  remplacement  de  sub- 
ventions converties  en  annui- 
tés, soit  en  remboursement  de 
travaux  .effectués  pour  son 
compte  et  s'élevant  ensemble 
à   35.835.296  16 

Total   119.347.008  33 

Les  charges  des  emprunts  con- 
tractés par  la  Compagnie, 
tant  pour  son  propre  compte, 
que  pour  le  compte  de  l'Etat, 
s'élevant,  savoir  : 

Pour  les  charges  d'intérêt  et 

d'amortissement  a   94.173.709  87 

Pour  le  timbre  et 
les  frais  de  ser- 
vice des  obliga- 
tions  à    1.533.038  05 

SoU  enscn.blc  à    ■     95.706.747  93 

Il  reste  un  produit  net  de          23.640.260  4t 

(A  suivre.)  ;  3i&  , 

~(1)  Chiffre  rectifié,  par  suite  de  redresse- 
ments divers  demandés  par  la  Commission  de 
vérification  des  comptes. 
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MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750 
3.315 
8.7E0 
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2.250 
14.000 
5.0C0 
■•Ï.O00 
6.250 
300 
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12.500 
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3.125 
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Buffelsdoorn  Estate  S»» 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  lui. 
The  East  tn<  tr«»rl»t»r]  lïm 

Ferrelra  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C°  

Kleinfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  ... 

May  Consolitated  

Prlmrose  (New)  

Rand  Mines  

Roninson  Gold  

Simmer  and  Jack  (ici.  hit.) 
Transvaal  Gold  Fields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  
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67 

44 

25 

48 

50 
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69 

5^ 

50 

61 
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75 

29 

50 

21  ! 

80 

55 

82 
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68 

50 
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fi 

EO 
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75 

75 
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50 

83 

82.5  i  ! 
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91 
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0 

66 
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50 

19i 

50 

202 
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125 

241 

50 
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216 
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-.'5 
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38 
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65 
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50 
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MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
?0.000.000*r 


500 
125 
125 

10(1  Jr 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) . . . 
Huanchaca  (Argent)... 
Laurlum  greo  (iliakitiri.) 


47 

41 

31 

27 

26 

473.50 

4  4 

433.5) 

449.5 

450 

87.95 

102.50 

148.50 

119  50 

150 

51 

57.50 

53.50 

55  25 

55 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 

25 

87. 500. 000 

25 

11.250.000 

25 

10.000.000 

25 

18.125.000 

25 

7.500.000 

25 

12. 500. 000 

25 

!7. 500. 000 

25 

13.750.000 

25 

12.500.000 

25 

iO. 000. 000 

25 

2.500.000 

■25 

3echuanaland  liiUrildi. . 
3rit.  Sth.  Afrlo.  (Chirlirri). 

Cassinga  

Dynamite  duTnnavaal 
Eerste  Fabriek.enliilir«rli 
Ooldflelda  Contlltid.  iiitiilri 
danderson  Transv.  Iiliti 
Kokumbo  (CM«  d'iiotrt). . . . 

Oceana  Company  

Mossamédès  (Cie  de)... 
Mozambique  (Cie  de)... 
Randfontein  Estâtes... 
Transvaal  Consolidated 


2.5f 

29.50 

3> 

27  25 

26.51 

27 

125 

47.50 

59.?.i 

49.75 

49.2.. 

49.75 

35.  5 

31. so 

2J.50 

30 

30 

91.25 

112.50 

164. 50 

212  50 

143 

15î 

158.5' 

125 

3> 

40 

.0 

26 . 50 

23. 5  1 

30 

22  75 

3 

15 

14 

13.25 

107.50 

41.25 

47  50 

43 

32  50 

2.23 

25 

13 

!9  50 

13  5) 

13  25 

13.5 

35  50 

35  f>j 

23.50 

2Ï  50 

■29 

16.25 

7) 

53 

60.25 

60 

03 

109  '0 

70 

71 
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MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwatersraud) 


275 
435 
434 

200 
5  50 
181 
8t 
1.360 
225 
500 
300 
120 
275 
1X5 
3C0 
*48 
90. 
•  CO 
560 
cOO 
200 
300 
150 
U0 
500 
600 
125 
111 
50 
100 
623 
231 
325 
351 
470 
5Î.0 
4C0 
711 
288 
949 
325 
100 
200 
450 
«50 
300 
165 
448 

l  too 
r.o 

.750 
900 
VJt> 
100 

..  /Ou 
.40 
AU 
400 

'  400 


.0(0 

.oco 

.450 
000 
COO 
2rC 
.000 
.000 

.cco 
oco 

.000 
.000 

.too 
.cto 
.025 

.730 
.000 
000 
.000 
000 
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.000 
.0(0 
.000 
.010 
.000 
.010 
.864 
.000 
.000 
.895 
.-.ilC 
.000 
,9M 
.000 
.000 

.000 

.500 
.',50 
.6i<0 
.000 
.000 
000 
000 
000 
000 
UOb 
9tft 

.000 
.000 
.000 
.001, 
.000 
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■uoo 
uoo 
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000 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolldt  Deep  Levais.. 
Chlmea  Exploration  .... 

Olty  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croesua  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefonteln  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Daep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferrelra  

F  erreira  Deep  

i rench  Rand  

Goch  (New)  

oeidenhuls  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Malu  Reef.. . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourae  

Heriot  (New)  , 

Jubtlee  

Jumpers  

Jumpera  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knlght'a  (Witwatanrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlel  (New)  

Main  Reef  Consolidated 
May  'a  Consolidated  (Naw 

Adodderfontein  

ld.  Extension 
Meyer  and  Charllon... 

Migel  

Nigei  Deep  

ftuurse  Deep  

Primrose  .New,  

Prlncesa  Estate  

Manu  Mines  

Mandlouiein  

metlouiein  (New)  

Hubiuaon  

.  :   .11     I J  B  (j  j , ,  

Hutte  Deep  

•  »'•-••  ■•  1  (New;  

4iu»mer  (New;  

ireaaury  

-jniled  Mil.  RI.  Roodepi 

tfaun  Ryu  .  le  w,  

t/u.age  wlain  Reef.... 


60 

7  1/8 

7  1/4 

5 

5 

5  1/8 

2  1/4 

2  5/8 

1  1/2 

1  12 

l  7/16 

1  1/8 

1  5/16 

3/4 

3/4 

3/4  | 

10 

1  3/8 

1  12 

11/16 

11/16 

11/16 

100 

3/4 

15/16 

9(6 

9/ld 

9  16  > 

11/15 

5/8 

9  16 

9  16  • 

40 

1/4 

7/8 

7/8 

7/8 

160 

6  7  16 

6  1/8 

4  3/4 

4  1316 

4  3/4 

■-•0 

2  15,16 

2  1/4 

2  1  4 

2  y  16 

2  1/2  | 

KO 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

1  <  4  i 

13 

15  1/2 

'3 

13  1/i 

11  i/,  : 

1 20 

14  1/4 

16 

■2  1  '4 

2  3/4 

12  3/4 

5  1/16 
5 

5  3/8 
5  1/8 

3  5/8 
3  7/8 

3  13/  6 
3  7/1 

3  1.1/16 

3  7/8  , 

go 

2  9/16 

3  7/i6 

2 

1  15/16; 

50 

7  7/8 

9  3/8 

6  7/8 

G  13  16 

6  13/16 

80 

21 

21 

18  1/2 

18  3  4 

18  1/2  i 

5  5/8 

6  3/x 

5  1  2 

5  7/td 

5  1,2  i 

2  7/8 

3  1/8 

3  5/16 

1  5  8 

1  5/< 

2  1  18 

1  9  ld 

60 

3  5  8 

2  1/8 

1  15  ld 

120 

5  9/16 

5  3<4 

4  1/8 

4  1  8 

4  1 

160 

"1  3/8 

113  8 

8  1/4 

8  1/2 

8  3  8! 

30 

5/16 
3  1/4 

1/4 

1/4 

1  4 

1  4  j 

40 

2  3/4 

1  U/i6 

1  11/10 

1  1 1  16 

110 

1  3/8 

1  12 

15/16 

15/16 

5.T6  i 

i  1/18 
3  12 

5  1/4 

8  3/8 

3  1  2 

6  3,'  i 

1  1/2 
6  3,4 

3  1/2  1 
d  3'8  ; 

60 

JB 

3  3  8 

4  18 

4 

3  7/1 

3  3/1 

50 

4  3/4 

3  7.8 

3 

3 

3 

00 

3 

2  5/8 

2 

1  1,8 

•2 

1  1/8 

2  1,8 

4  3  1 

3 

2  7/8 

2  7/8 

»5 

2  11/  6 

1  7/8 

1  15, 10 

1  7/8 

)0 

5  1/2 

6  7/8 

4  1/16 

i 

3  15/16 

50 

2  L  16 

2  3/8 

1  1/8 

1  1/4 

1  1/4 

200 

3  3/4 

4 

3 

2  !5,  16 

75 

7/8 

1  1/tb 

5/8 

5/8 

"5.'3 

10 

1  3/4 

2  1/lb 

1  7/16 

l  3/8 

1  5/16 

50 

1  5  8 

2 

1  3,16 

1  1/i 

3  5/1 

1  1/i 

100 

3  15  ld 

i  1/4 

3  1/4 

3  5/1. 

-0 

S  15  10 

10  15/16 

8 

8 

7  13  id 

2  lli 

2  :3/lb 

l  13/1) 

1  11/16 

1  9/10 

ni 

5  3/8 

5  1/2 

i  3,  i 

4  3/4 

4  3  4 

tu 

2  7/16 

2  7/8 

i  9  16 

a  9/16 

2  5  8 

3/1 

1 

5/6 

11/10 

'  11/16 

Ml 

1  1/8 

5 

4 

3  7/1 

3  7/8 

160 

3  U/16 
15/ 16 

3  1/2 

2  9/lo 

2  9/ld 

2  9/16 

(0 

1  5/8 

5.'  G 

I5/1D 

15/ 16 

10  7ild 

11  3/4 

8 

8 

8 

.u 

3  3/lb 

3  3,8 

t  5  16 

2  5/I6 

2  3/8 

50 

2  J/8 

2  15/i6 
10  1/4 

1  13  16 

l  l3/!6 

1  13/16 

1  20 

a  1/2 

8  5/1 

8  1/2 

8  1/2 

5  9/16 

6  3/8 

5  3  ld 

5  3/  lu 

5  1/4 

100 

8  7/* 

9 

5  1,2 

5  Ij'i 

5  5/8 

m  \ 

1  7  8 

1  7/8 

1  1,2 

1  1  2 

1  1/2 

101 

1  5  8 

2  3/8 

1  1/2 
3  1/4 

1  1  i 

19/6 

18 

S  13/ld 

4  3/1 

3  3/10 

3  1/8 

10 

l  3  i 

2  3,  . 

2  3,  1 

M 

3  9/  b 

4  3/8 

3  1/3 

3  1/8 

3  1/8 

10 

6  3/4 

7  1/4 

4  5 '8 

4  3,4 

4  5  8 

-J  1 
<  s 

a*  - 
<î  3 

U  B 


NOMS 


COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


13 

31 

Juin 

Dec. 

19J4 

1904 

iOMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350. 
.102, 

400. 
.375. 

325. 
.000, 

250. 

575. 

200. 

100. 

466. 

«0, 

267. 

100, 

225. 

751. 

300 

604, 

930 

197, 


10O 


Anglo-Frencb.  Expl  

3araato  Consolidated... 

Bechuanaland  

Chartered  (British  S.  A.  6°) 
Charterland  Goldflelds.. 
Cons.  Gld.  Flda  S.  A.  Def . 

Id.    6%  Préférence.. 

id.  5  %%Dabentures. 
Johannesburg  Eaiates.. 
Mashonaland  Agency.. . 
MataJbele  Gold  Reefs  ieo. 

Mozambique  C«  

Oceana  Consolldate  1. . . . 
Rhodesla  Exploratloa  .. 

Shodesia  Goldâalda  

Transvaal  Oousolidt..  . 
Id.        Gold  Fields 

ld.  GoldMinlngt^atat 
Willoughby'a  Consul. . . . 
Zambeaia  Exploring  


3  3  8 

2  n /le 

1  1  16 

l  31 

5/16 
i  t/12 

25/0 
107 

1  7/16 

15/16 

9/16 

1  7/16 

1  5/8 

3  1/4 

4  3/4 
1/4 

2  9  .'16 
1  15  16 

6/0 
l  7/ 16 


i  3/4 
1  3  !' 
1  5  16 
!  5  « 
7/!6 
8  1/2 
26 '0 

108 
1  7,16 
l  5/lo 
3-8 
1  7/lf 
I  7/8 

4  11/16 
1.4 

1  5/16 
3  3,  16 

2  1/8 
3/4 

2  1/2 


2  15/16 
I  3  i 
1 

1  5'li 
3  8 

6 

2)0 
)3  1/9 
1  3/8 

7/8 

8/0 
1  3/16 

1  3,8 
3  9/16 

3  16 

2  3,4 

1  15  16 
i  1/3 
10/0 

l  13  Ti 


3 

t  13/ '6 
15/  1G 
1  7/8 
3  8 
6  3/16 
.'3  6 
103  1/2 
5  ld 
13/1  i 
7/6 
l  3  16 

1  5' 16 
3  3. 16 

3/ld 

2  3/4 
1  7  8 
1  3/16 

9/6 
1  3/1 


2  15  16 
1  3'4 
15  16 
i  7  8 

3/8 
6  3  16 

23/6 
103  1/2 
1  5  16 
11/16 

7/6 
I  1/8 

1  5  16 
3  5  16 

3/16 

2  3  4 

1  13  16 
1  1/4 
9  6 
1  U  16 


COMPAGNIES  DIVERSES 


i .250.000 

1 

2.682.39b 

l 

500.000 

1 

250.000 

1 

1.000. 000 

10 

200.000 

1 

3.000.000 

1 

250.000 

1 

500.000 

1 

450.000 

1 

175.000 

1 

140.000 

1 

250.000 

1 

280.663 

1 

l. 000. 000 

1 

200.000 

1 

91.000 

1 

<60.000 

8/0 

112.000 

l 

320.000 

1 

1 

Exploration  C  (New)... 
lohanneabg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwlts. 

Id.  Tramways  . 
Salloual  Bank  S.  A.  R. . 
<IewAfrican  Company  . 

Aobinson  Bank  

3.  African  Gold  Trust.. 

fati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


13,  ld 

7  8 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/16 

2  7/8 

3  1,1 

l  i'il  6 

1  7/8 

1  1.1/(6 

1  3/16 

2  1/8 

2  1/  6 

2  1/16 

2  1/lb 

5/8 

3  4 

3/4 

3/4 

lô 

i8  5/8 

16  1,2 

16  1/4 

16  1/4 

1  7/8 

2  1,4 

!  9/ 16 

1  1/2 

1  1/2 

t  3  3 

1  1/2 

1  3/8 

1  3,8 

1  3  8 

5  1/16 

7  1,8 

i  7  6 

4  7/8 

4  3/4 

1/2 

11/16 

l  2 

1  2 

1<2 

2  1/8 

3  1/2 

2  3/16 

2  1/8 

2  1/3 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


Great  Boulder  Prop  

tlannan's  Brownhill  

Laite  View  Consola  

Lond.  4c  W.  Aust.  Expl. 

Mouut  Morgan  

West  Austr.  Goldflelds. 

Brimant  Block  

Brolten  Hill  Proprtet  — 

âoutn  Kalguni  

Wami  


25/9 
3  ;-/8 

1  1/4 
7/16 

2  3/8 
5/16 

1/2 
I  13/16 
1  3/8 
5  1/2 


23  0 
3  U/16 

1  l// 

I  4/0 

2  7  s 

5,  le 

9,  It 
2  3/16 
1  l/-lc 
6  1/H 


I 


24  3 

l  7/16 

U/3 

3 

3  t 
7/16 

56  0 
I  U/ld 
6  1/4 


24  3 

1  3  8 

11.3 

3 

3  3 
7  16 

55  0 
i  13/16 
d  7  ld 


24/3 

1  1,4 

11/0 

3 

3  3 
7/16 

57/0 
1  3/4 
6  1/2 


MINES  DE  DIAMANT 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


DVC^IFLCIEÏIE]    OFFICIEL    IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


lPIT»l 
KBllIt 


mm 

»nr. 

■2222-2 

«67 

3112 

11 

25934 

'.78 

?om6re 

it  Tllies 

•il. 

DP 

K5.5R 
-52.600 

100 

56  428 
108.150 

500 
500 

.10  582 

501 

153.842 

40C 

1035471 

400 

• 

100 

,.0  51!- 

500 

"•28.122 

50C 

=69.526 

400 

» 

100 

434.036 

400 

» 

100 

•63.598 

500 

* 

100 

439.538 

500 

» 

125 

385  450 

500 

125 

i 12*736 

400 

73. 497 

403661 
779.871 
1768989 

76.889 

45.779 
479  19: 

«4.295 
.92.194 
=.99.440 
J-.t2.23i 
147.59 
>  464644 

16.194 
104-611 

42  643 


182.500 

125.000 
40.000 
50.000 

100.000 
60.001 

400.001 
60.001 
60.000 
dOrO0( 
00  00( 
00.001 
00.001 

m. m 

80.001 
10.001 
iO.OOl 

lo.eoo 


>M 

501 

80 . 000 

MX 

52  4fcu 

1.00 

m  .81 1 

MX 

7a. 25" 

40  54' 

01 

r<i.(  \,i 

.1(7 .14" 

oc 

t!6  85: 

,1  7i: 

MX 

'i,',i:',i> 

iheu» 

tu 

y 

flï  05' 

il. M 

,0( 

ÊSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 


Terme. 
Gompt. 
Terme. 
Compt. 


s  1904 


%  Amortissable 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkln  2  S  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1866  4  %  

1869  3  94  

1871  3  94   

quarts  

1876  4  %   

1876  4  %   

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %%  

—       quarts  . . 

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

—  quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés). 

—  cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRE** 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  %  ■ 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %■■■■ 
Foncières  1888  3  %  

—  188  6  2.60  %  

Communales  1891  3  94.... 

—  189  2  2.60  %. 

Foncières  1896  2.6'j  %  

Communales  1899  2.60  94... 
Foncières  1903  3  %  (1001.  p- 
Bons  de  100  fr.  1887  

-  1888  

Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 
immeubles  de  France. 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANC 

(ACTION 8  A  TEK  ME) 

Banque  de  France  nom.  . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
CrédT.F.etAg.d'Alg.2501  paje 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Coma. 
Société  Marseillaise.... 

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise. 

Société  Générale  

B.Fr«'  f  le  Corn"  «l  1  Indus" 
Banque  Union  Parisienne 

Rente  Foncière  

immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  BT  OUL.  AU  COMPTANT 


ACt. 
Ob). 
ACt. 

obl. 


ACt. 

obl. 

A  Cl. 

obl. 


Bône-Quelma  

-  3  94-.. 
Départementaux  

—  "  %  titres  bleu 

—  j  94  Ul»%  rouge 

Économiques  3  %  

Est-Algérien  

3  94  

Est  

-  de  Joui»*  

-  52  :,4  :,e  5  94  

-  3  94  


—  —    3  94  DOUV  

—  -H*   

—  —    Arifcni.KN  3  %  


-  Or. -Ceint,  do  Pari»  3  \ 


3  50 
2  50 
17  51 


!Q 

13 
12 

3 
20 
70 
10 

2 
10 

2  5C 
10 

2  50 
10 

2  50 


50 


13  . 
15  . 
15  . 
15  . 
!3  . 

12  . 

13  . 

14  . 
13  . 


35  41 
50 
12  50 
38 
27 

12  50 
n7  . 

13  1 
40  . 
60  . 

5  . 
15  . 
15  62 
10  . 
a.c  i 


43  8 


10 
15 
20  • 
15 
15 
15 
10 
15 
35  51 
15  5( 
25 
15 
15 
12  50 
It 
15 


96  85 


81 

il  25 

501  " 


;.55 

442 
«13 


560 
558 
.179 


378 
414 
400 


178 
399 


122 
139 


3700 
1115 
414 
700 
600 

m 

690 
617 
805 
1110 
85 
325 
623 
198 

192 
30 


710 
447 

680 


435 
710 
448 
910 
417 
660 
•53 
.55 


97  85 
99 


477  .. 
79  75 
495 


''ours  de  clôture(l905) 

19  ocl.   28  ocl  2  nov. 


555 


372 


372 


443  . 
90  50 


444 
399 


116 
138 


3820 
1160 

430 

730 

000 

499 

690 

620 

780 
1125 
91  50 

313 

824 

220 

590 

140 


673 
444 
680 


423 
670 
440 
887 
390 

451 
449 


99  32 
99  3 


80 


84  75 
494  . 


557 


99  60 
99  55 
99  17 


479  50 
80  50 
459 


411  50 

107  :o 
569  . 
568  .. 
39!  50 

9»  75 
392  . 
100  .. 
437  50 
109  50 
426  .. 
106  50 
432  .. 

86  25 
408 


488 
514 
503 
454  25 
488 
401  25 
482  25 
492  50 
487 
494 

62 

62 
532  25 
453 
1j8 
164 


556 
452 
410 
107 

570 
567 
3^0 

99 
392 
100 
439 
110 
425 
106 
432 

86 
409 


513 
504 
454  50 
48"  50 
401  25 
U3  50 
492  . 
487  . 
494  50 

67  . 

65  . 
585  . 
45j  ■ 
140  . 
16i  .. 


;8G5 
i571 
484 
842 
655 
Ô00 
720 
695 
939 
H50 
159 

640 
245 
960 
ItO 

6i 

1419 


50 


710 
458 

728 
4  0 
450 
453 
728 
456 


452 
070 
.08 
460 
425 
408 
40  i 


5u 


:,o 


99  95 
99  9' 


99  30 


.80  .. 
80  50 
495 


553 
4P4 
411 
106 
565 
566 
3V0 

99 
3M 

99 
440 
K  9 
427 
106 
43"! 

86 
407 


1(9 
511 

502  50 
.53  50 
48b  .. 
4u2  . 
482  5l 
492  5i 
488  . 
495  .. 

66  .. 

66  . 

90  .  . 
154  75 
142 
loi 


1575 
*82  50 
845 
659 
501 
72'' 
600 

nia 

1 1  49 

155 
345 
6.6 
254 
9c  0 
ïOO 
65 
1420 


715  . 

4  .7  5' 
739  . 

450  . 
450  . 
188 

450  . 

985  . 
449  . 
67;  . 
v  8  7 
40 1  25 

40.  2 
401  .. 


<84o 
1586 
4t0 
845 
657 

720 
685 
940 
143 
136 
342 
bo7 
'.53 
970 
2i6 
61 


711 
458 
740 
456 
453 
4;i3 
7  0 
458 
9Sj 
4.7 
672 

«09 

4o0 

■86 

106 

m 


«00  "00 
3.576 
202.33. 
274. 54< 
45.16' 
44.246 
2 1 6 . 1 H6 
87*541 
1692740 
326  238 
«1  32 
232.920 
<  17-47; 
6"!3.6Sfi 
502.33* 
2V65^"9 
378  587 
154.38' 
11(1.027 
477.634 
122.366 
>238l66 
U254I  6 
1717565 
.'50.»1> 
253.137 
ii8  3DI 
i 368070 
40. 814 
28.903 
179  31 
i .6  503 

48.5^3 
-49  370 
(00.000 


74.33" 

500 

60.000 

i00 

71.555 

500 

40.000 

500 

19  763 

250 

316.237 

» 

80.000 

5U0 

120- 000 

500 

13.550 

50t 

20.450 

» 

100.000 

100 

■,.00.000 

250 

62.060 

500 

64.000 

500 

II.  0.78t. 

250 

57.501 

500 

106.000 

100 

60.001 

250 

16.001 

501 

14.16 

!5( 

35.34. 

1 25 . 001 

100 

50.001. 

.00 

40.000 

^00 

1363)00 

501 

208. 1 5 

.01 

100.00. 

40.00. 

500 

1 00 .00. 

ioo 

70.121 

nOl 

80.001 

500 

64.  OU. 

501 

60.001 

300 

(.aiiltl 

ti 

w.nhr«  it  Titra. 

..8*781  . 

D'Util . 

700  î 

8 i . 698 . 

500  t 

24300 

200  1) 

.  829 

3u0  i 

.8  3-8 

'AO  k 

8.013. 

T.i.0  f 

57 

S10  ni 

.Ii53<2 

0001 

761 

850  ob 

1  ..  IU(J 

000  ' 

4  6.  .7 

2m  i. 

...971 

OOu  l 

2I.3J.3. 

5-U  i 

071830 

40UI . 

ÊSIGNATION  DBS  VALEURS 


UTIBITS 

•  1904 


■VCt. 

ibl. 


Lyon.. 


\Ct. 

obl 


ACt. 

Obl 
Act, 


Midi. 


5  %  

3  94  1855   

Bourbonnais  3  94  - 
Dauphiné  3  %  — 
Genève  57  3  %. . . 
Méditerr.  52-55  3  94 
3  94  fusion  anc.  . 
3  94  'nsion  nouv. 

2  %   

Vict.-Emra.  62  3  94 


-  3  94  

—  3  94  nouv  

Nord  

-  3  94  

—  3  94  nouv  

—  2  %  94,j.avr.et  oct 
Nord-Est  franc}.  3  94  • 
Orléans  

—  jouiss  

—  3  %  

—  3  94  1884  

—  2  %  %  1895... 
Orand  Central  3  94  189! 
Ouest  

-  3  94-  

—  3  %  nouv  

-  2  %  %  

Ouest- Algérien  

3  96--. 

Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la).. 
Sud  de  la  Fr 


rance  — 
—  3  94 

Métropolitain  de  Pari» 


<00.  INDTJSTR.  FRANC 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Bntr.  et  Mag.  Qén.  de  Paru 
Baux  (Comp"  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Q-az.. 
Comp.  Parisienne  du  O-az 
—  —  jouiss 
C"  G1'  Transatlantique... 
(Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramn 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

itfalfldano  (Mines  de)  

—  —  jouiss 

Mines  d  or  (C1'  f")  

Métaux  (Cu  française  des).. 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid.... 
Canal  interoc.  B-  à  lois  188V 
Canal  maritime  de  Suez. 

—         parts  de  fond 
Dynamite  Soc.  Centrale  de 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

l'élépboneg  (Soc.Indust.de» 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2  y,  %(ch.  aieHlio 

Argentine  4  %  1896  

—        4  94  1900  

Autriche 4%  or  (ch.  tue2f. 50J 
Brésil  4  >4  94  1888  

-  4  94  1889  

—  5  94  1898  

Bulgarie  5  94  1896   

Onine  4  94  or  1895  

Jongo  .ou  1888  

Danemark  3  94  1894   

itgypte  (llaira-Sanleh  4  94) 

—  1  :  11,11. t  7  %)  

-  Privilégiée  3  54  94). 
Uspagne  4  94  Kxtérleure.. 


55  .. 
50  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
t5  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15 
50 
15 
15 
55 
15 
15 
12  50 
(5 


!5 
15 
12  50 
15 

38  50 

15 

15 

12  50 

25 

15 

15 
9 

15 

15 


17  50 
28  50 
.9  .. 
32  50 
80 
67  50 

10 


50 


17  5i 


.19  6 
64  5b 
3J 
10 
3J 
.5 
5J 
16  50 


-2  50 
4 
t 
i 

k  50 
k  . 
5  . 
i  . 
k  . 

3  '. 
k  . 
k  . 
1  50 
k 


ri  faai 

19ÔT  1904 


420 


1315 


454 


56 

•,52 
.12 

1190 
452 
449 

1860 
.69 
465 
422 


1490 
1040 
.59 
'.54 
411 


900 
453 
450 

630 
442 


J07 
425 
610 


337 
615 
1980 
598 
764 
487 
117 
180 
665 
275 

80 
192 

62 
529 
175 
163 

19 
190 
274 
515 
280 

90 
475 

•20 

128 
1925 
1 750 
634 
135 
590 
625 
915 
115 


451 


452 
448 


1(60 
44S 
448 

1745 
466 
459 


1418 
995 
454 
448 


852 
448 
445 

615 
438 


227 
422 
531 


93  25 
80  20 
79  20 

102  8t 
82  65 
77  25 

108  75 
.31 

103  20 
82 
95  35 

102  40 
106  50 
102  60 
«0  35 


345  . 

615  . 

1868  . 

600  . 

725  . 

.65  . 

162  . 

224  . 

540  . 

192  . 

102  . 

212  . 

30  . 

552  . 

18}  . 

180  . 

9  50 

140  . 

244  . 

583  . 

325  . 

82  . 

4S0  . 

495  . 

106  . 

4195  . 

1885  . 

557  . 

156  . 

526  . 

690  . 

890  . 

283  . 


90  4 

8 
8 

100  81 
83 
78  1 

104  HO 
431 

«3  50 

77 

88  60 
102 
106  35 

101  Vt 
87  60 


ours  de  clôture (1905) 

9  r.ct.  30  net.  2  nov 


17  . 


165 
'.65  50 
465  . 


1412 


1420 


«66  50 
468  .. 
.6..  .. 
428  .. 

316  .. 

•.6-7  .. 

467  35 

83=. 

47  3  50 

.71  . 

132  . 

463  .. 
1478  . 
10=8  . 
69  .. 
68  .. 

124  .. 

465  .. 

92ô  .. 

466 

.63  50 

122  ■ 

642  . 

453  . 

',51  . 

28?  ■ 

40  50 
57;  .. 


465  50 

466  . . 
462  25 
465 
465 
461 
429  75 
467 

1216 

.64 

463 
1*33 

472 

473 

432 

462 
1472 
1052 

465  75 

464  50 

423  75 

465 

921 

464 

462  50 

422 

640 

453 

447  50 

277  . 

440  . 

572  . 


,905 
'i80 
86! 
310 
211 
315 
812 
440 
182 
•277 

53 
612 
242 
38  1 

18 
180 
374 
728 
505 

75 
552 

505 
126 
i.65 

2.i50 
582 
236 
356 
822 
393 
371 


88  50 
93  70 
93  70 
99  90 
93  5' 

88  D0 

105 
80  50 
97  05 
8J  50 


108 
102  60 
93  6 


361 
646 
1900 

871 

621 
213 
31 3 
830 
42  J 
17  i 
285 

52 
617 
241 
352 

18 
176 
374 
70  i 
499 

76 
551 

490 
128 
4470 
205  ! 
581 
227 
368 
822 
3*5 
375 


461  50 
465  . 

4f3  . 

4"5  . 
468  . 
(65  50 
490 

1215 

465  25 

;ei  75 

840 

iTJ 

472 

431  25 

460 
1485 
1050 

467  50 

466  50 
421 
465 

1)2  ' 
453 
462 
12, 
642 
454 


50 


275  .. 
441  25 
571  . 


659 
1900 

850 
602 
2  0 
311 
810 
411 
175 
286 
50 
619 
34  > 
356 

177 
376 
705 
49. 
78 
560 

492 
127 
44-5 

2030 
581 
227 
364 
82 1 
395 
37b 


88  6 
(-3  75 
93  'i> 
Ï9  40 
15  95 
88  70 
105 

481  ■  • 
«7  .. 
83  . 


10S  . 

tue  go 

92  60 


9.  25 
94  . 

Dj  25 
9  k  50 
88  65 
105  80 
478  .. 
18  . 
83  . 


108 

103  50 1 
02  67 


I 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


g 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 

Prix   comparés   des    principales    Marchandises    et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE   DE  FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 
ou 

SITUATIONS 


PAIN  ET  CÉRÉALES  (Paris) 

Pain  (Taxe  officieuse).,  le  kil. 
Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil. 
—    (toutes  marques)  — 

Blé  100  kil. 

Seigle   — 

Avoine   — 

FOURRAGES  (Paris) 

Paille   100  kil. 

Foin   — 

VIANDE  (à  La  VHlette) 

Bœuf   le  kil. 

Veau   — 

Mouton   — 

Porc   — 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

Sucre  blanc  n»  3  100  kil. 

—    raffiné  1"  qualité  — 

Alcool  3/6  Nord   hectol. 

Fécule  100  kil. 

Huile  de  colza   — 

—     lin   — 

Suif   — 

VINS  (Paris) 
Vinsdesoutir-l  Lapiècede2251it. 
Bordeaux  ord. 5     fût  et  droits 
Mâcon  ordin..i  de  régie  compris. 

DIVERS 

Coton  Louisiane   50  kil. 

Laine  Buenos- Ayres....  100  kil. 
Soie  grège  c«t«i«sir«rtMi/u  le  kilo. 

Café  Santos   50  kil. 

Cacao  Haïti  100  kil. 

Riz  Rangoon   — 

Pétrole  américain   — 

Caoutchouc..,  le  kilo. 

MÉTAUX  (Paris) 
Cuivre  (Chili  1"  marq.).  100  kil. 

Etain  Banka   — 

Plomb   — 

Zinc   — 

Fer  (Marchand)   — 

Acier  (Rails)   — 

CHARBON  DU  NORD 
Tout-veDaut  sur  bateau  (tonne). 

MARCHÉ  FINANCER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

Banque  de  France  actions 

Crédit  Foncier   — 

Crédit  Lyonnais   — 

Banq.dePariselPays-Bas. .  — 

Compagnie  du  Nord  — 

—       P.-L.-M   — 

Suez  — 


BANQUE  DE  FRANCE 

SITUATIONS 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

Encaisse-argent  

Portefeuille  escompte  

—  avances   

Comptes  courants  particuliers . 
Compte  courant  du  Trésor. . . . . 

EÎCOUPTE  OFhCIEL  EN  EUROPE 
taux  % 

Escompte  4  la  Banqueoe  France. . 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —    de  Hollande. 

—  —    d  Italie  

—  —    de  Russie.. . 

—  aux  Banques  Suisses. 

BANQUES  EUROPEENNES  O  EMlSSIur, 

SITUATION  AU  31  DKCKM3HK 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse-or  

Encaisse  argent  

Rapportde  l'or  à  la  circulation  % 


MOYENNES  ANNUELLES 


1900 


Francs 

0  31 
26  16 
28  45 
19  99 
14  58 
17  44 


6  » 
11  03 


1  41 

1  81 
1  93 
1  41 


30  91 
104  44 

35  33 
26  95 
67  26 
13  46 
64  87 


131  77 

169  27 
179  42 


65  67 
146  20 
51  19 
48  20 
152  60 
24  74 
23  06 
8  70 


189  65 
356  98 
48  31 
56  29 
27  48 
24  01 


23  30 


100  59 
4067 
684 
1086 
1111 
2317 
1836 
3508 


Million 
defr. 

4.034 
2.103 
1.134 
875 

492 

482 

256 


% 

3.23 
3.96 
5.33 
4.57 
4.08 
3.60 
5  » 
6.07 
4.88 


Million 
defr. 

15  906 
8.211 
2.607 
51.6 


PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  H  SU  DOM  ADAI  RES   le  Jeudi.) 


1901 

31 

7 

21 

28 

5 

12 

19 

128 

2 

1902 

1903 

1904 

Août 

Sent 

(Sept. 

Scj  i[ 

Si1  il 

Oct. 

Oct. 

Oct. 

Oct . 

Nov. 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

fiVn  n  r>  s 

»'  1  «  1  IVj  o 

Francs 

Francs 

Francs 

P  1  A 11  \>  0 

Francs 

f  J  A  nos 

i*  ran  c« 

■ 

■ 

Fra  ncv 

0  31 

0  32 

0  36 

0  34 

0  36 

0  36 

0  36 

0  ;5 

0  35 

0  36 

0  30 

0  36 

0  3f> 

0  36 

ï5  89 

28  37 

31  08 

59  63 

29  . 

29  75 

29  S7 

30  12 

30  37 

30  02 

30  37 

39  62 

33  » 

31  15 

27  85 

30  03 

32  39 

3!  66 

32  56 

32  56 

32  36 

33  19 

33  83 

33  83 

33  83 

33  19 

33  19 

33  19 

20  29 

21  88 

22  87 

22  15 

22  15 

22  62 

22  62 

22  87 

23  12 

23  12 

23  12 

22  87 

i2  87 

22  75 

15  20 

15  38 

15  91 

15  2- 

I5  7S 

IS3  50 

15  25 

15  25 

1S  62 

1S  37 

1  i  23 

15  37 

1  i  62 

16 

19  94 

19  31 

15  64 

•'5  18 


16  75 

17  .5 

17  12 

17  6.! 

17  62 

17  87 

1>  37 

18  87 

18  Sf7 

18  37 

6  81 

6  77 

5  64 

5  39 

5  58 

5  10 

5  10 

5  10 

5  10 

5  10 

5  50 

5  60 

5  75 

6 

12  34 

10  86 

8  62 

9  04 

8  59 

8  50 

8  50 

8  5) 

8  50 

8  60 

8  60 

8  75 

9  » 

9  50 

1  46 

1  30 

1  38 

1  37 

1  52 

1  52 

1  32 

1  50 

1  :.o 



1  50 

1  50 

1  50 

1  50 

1  50  1 

1  91 

1  85 

1  77 

1  73 

1  70 

1  70 

1  70 

1  80 

1  80 

1  90 

1  90 

1  90 

1  90 

1  90  • 

1  98 

2  10 

1  92 

1  89 

2  10 

2  15 

2  15 

2  15 

2  10 

2  10 

i  10 

2  05 

■2  03 

2  00 

1  39 

1  44 

1  27 

1  22 


1  '5 

1  58 

1  6) 

1  50 

1  50 

1  50 

1  50 

1  50 

1  44 

1  44  : 

26  03 

22  18 

25  47 

29  Vî 



2i  87 

25  12 

24  25 

23  » 

24  37 

24  62 

25  » 

23  75 



.3  87 

23  62 

100  37 

94  81 

82  » 

61  77 

00  50 

60  d 

59  50 

59  50 

59  50 

551  50 

58  50 

58  » 

58  » 

57  0 

28  29 

31  38 

42  52 

43  61 

41  37 

40  37 

36  37 

38  » 

37  5j 

34  12 

32  62 

33  (32 

33  62 

31  37  ! 

22  97 

25  18 

33  91 

34  48 

30  - 

31  » 

31  » 

31  - 

29  » 

29  » 

28  50 

28  5  » 

28  50 

.9  » 

63  02 

59  76 

51  97 

47  81 

4i  25 

47  » 

4î  50 

50  75 

49  50 

N  73 

49  23 

49  25 

33  25 

53  75 

71  73 

72  87 

53  16 

kl  24 

38  SO 

38  75 

37  73 

37  » 

38  73 

38  25 

39  » 

3X  2i 

39  73 

40  75 

64  18 

72  99 

68  07 

59  2; 

62  » 

62  - 

b2  » 

62  » 

62  » 

62  » 

62  50 

63  « 

64  » 

64   »  | 

91  » 

86  87 

98  61 

100  n 

85  » 

85  » 

85  » 

85  « 

83  » 

85  »f 

85 

85  » 

83  • 

85  »  i 

134  58 

131  75 

148  » 

149  50 

133  » 

1 35  » 

133  » 

135  » 

135  » 

135  . 

135  » 

135  » 

135  » 

135  » 

139  17 

131  75 

148  » 

149  li) 

135  » 

135  - 

135  » 

1  O  J  B 

A  n 
ÎOJ  n 

135  » 

0  0  M 

133  « 

58  22 

KO  KK 
00  55 

74  93 

"ta 

la  c4 

69  8i 

fn  i  o 
0/  12 

66  -5 

61  37 

<;s  0 



65  87 

64  8/ 



(d  25 

"A  O"' 

.0  2  > 

1  "'Il  '!'< 
1*.U  «70 

137  17 

153  15 

15)  10 

191  » 

191  5u 

i'îjl  OU 

ly.i  0  > 

196  o 

!  Ofî 

1  Jo  »» 

19o  » 

ty7  »> 

K  4  50 

195  » 

43  50 

47  57 

53  72 

40  9.i 

48  » 

49  » 

OU 

^n  n 
ou  » 

ou  a 

OU  » 

OU  " 

■é.J  OU 

40  " 

49  i 

39  24 

36  60 

34  14 

44  42 

49  » 

48  » 

-t  i  <j\j 

«  1  ou 

'O  Oit 

',1  7C< 

122  - 

-io  ' 

(1  t); 

45  >i 

156  » 

133  35 

128  83 

123  14 

122  » 

122  » 

122  » 

122  _» 

122  » 

122  : 

1 22  -i 

1.2  » 

122   »  ' 

•)f.  9A 
24  20 

93  18 

£0  10 

24  OO 

Z4    i  l 

24  75 

aÎ*  io 

24  75 

24  75' 

24  "Ï5 

24  "0 

24  73 

Z- 1  " 

17  62 

18  27 

21  » 

19  90 

n  :o 

17  50 

17  50 

18  - 

18  » 

18  » 

18  ■ 

ÎS  25 

18  2  i 

18  25 

7  47 

7  03 

7  Q1 

t  JO 

8  48 

in  if; 

10  16 

1U  10 

1U  lo 

10  lo 

1  A   A  ii 
10  lO 

lu  1 R 

i  0  fw 

12  (.8 

12  08  : 

177  57 

138  63 

152  61 

154  12 

m  50 

!84  B9 

182  » 

182  5o 

183  S0 

187  » 

188  50 

8  S  50 

190  2i 

189  75 

315  49 

321  64 

339  81 

33a  y  7 

409  » 

401  75 

395  5) 

393  »■ 

394  ■> 

394  50 

39S)  »- 

3)5 

4i'l  50 

493   »  1 

37  31 

33  58 

34  52 

35  64 

-.1  23 

42  50 

11  2:; 

41  » 

41  » 

41  25 

42  25 

42  7.3 

4..  25 

43  : 5  i 

47  69 

49  80 

57  02 

60  9* 

68  » 

70  30 

7J  10 

70  50 

72  » 

73  » 

73  75 

1  ,  50 

76  7o 

76  » 

19  05 

16  83 

16  62 

lb'  50 

!..  50 

15  5o 

15  50 

15  50 

15  50 

15  50 
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L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


OFFICIERS  MINISTERIELS 


11 1 ICA1U  à  PARIS,  rue  Richard-Lenoir, 49, 

lllilIoUll  Ccc  253  m.  R.  9.737  fr.  M.  à  p.  100.000  f. 

A  adjer  sr  1  ench.ch.  not.  Paris,  14  Nov.  1905.  S'ad. 
aux  not.  M"  Martin,  à  Chaumes,  Mahot  de  la 
Quèrantonnais  et  Kastler,  uot.  Paris,  1 16,  faubourg 
St-Honoré,  dép.  ench. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1S60 
Capital  :  30  millions 

PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà  de  3  ans   3  1/2  0/0 

De  1  an  à  3  ans   3  O/O 

De  6  mois  à  1  an   2  O/O 

A  vue   1  1/2  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
pavable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 

397 

COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

II,  rite  des  Capucine  f,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 
A  vue   1  O/O 

A  sept  jours  de  préavis   2  O/O 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  O/O 

A  2  et  3  ans   3  1/2  O/O 

A  4  et  5  ans   4  O/O 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  eflets. 

328 

Chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditer- 
ranée. «Cote  d'Azur-Rapide».  Paris  à  Nice  en 
13  h.  50. 

Train  do  jour  à  marche  très  rapide  circulant 
tous  les  jours  sauf,  le  dimanche,  entre  Paris  et 
Vinlimille  et  retour. 

Dale  de  la  mise  en  marche:  3  novembre. 

Aller:  Dépail  de  Paris  à  9  heures  du  matin. 
Arrivée  le  soir  à  Toulon  à  8  h.  32  :  Hyères  (par 
correspondance)  à9  h.  20;  Sainl-Raphaél-Valescure 
à  9  li.  49;  Cannes  à  10  h.  20;  Nice  à  10  h.  50;  Beau- 
lirn  à  11  h.  09;  Cap  d'Ail-la-Turbie  à  11  h.  19; 
Monaco  à  11  h.  25;  Monte-Carlo  à  11  h.  30;  Men- 
ton à  11  h.  45;  Vintimille  à  minuit  25.  • 

R'  tour:  Départ  de  Vintimille  à  7  h.  09  du  matin. 
Menton  à  7  h.  85;  Moule-Carlo  à  7  h.  50;  Monaco 
à  7  h.  55;  Cap  d'Ail-la-Turbie  à  8  h.  01;  Boa  dieu 
à  8  h.  11;  Nice  à  8  h.  3';  Cannes  à  9  n.  ;  Sainl- 
Raphaël-Valescure  à  9  h.  33;  Hyèros  (par  corres- 
pondance) à  9  h.  32;  Toulon  à  10  h.  50:  arrivée  à 
Paris  à  10  h.  20  du  soir. 

Ce  train  est  composé  de  voilures  de  1"  ela-\sc 
sans  supplément)  de  lits-salons,  d'une  voiture- 
salon  et  d'un  wagon-restaurant, 

Nombre  île  placs  limité. 

On  peut  retenir  ses  places  d'avance,  dés  main- 
tenant, moyennant  une  taxe  de  location  de  2  francs 
par  place,  à  li  gar^  de  Paris  ou  aux  bureaux  de 
ville;  Rue  Saint  Lazare,  88  el  rue  Saint  Anne,  <>, 
ii  n  .  /:«!■'    de:  Monte-Carlo,  Cap  d'Ail-la-Turbie, 

.   j  Ilaphaë  .  Hyères  et  Toulon. 

Chemins  de  f  r  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditer- 
ranée. —  Lot  voyageurs  pour  le  littoral  de  la  Médi- 
terranée peuvent,  des  maintenant,  retenir  leurs 

places  (l'avanCC  dans  le  I  rain  Cote  d'Azur- l'a  pi  de» 
oui  sera  mis  en  marche  tous  lei  jours,  sauf  le 
dimanche,  à  partir  du  vendredi  3  novembre  pro- 
chain. 


SOCIÉTÉ   GÉNÉRALE  DES 

SUCRERIES  ET  DE  LA  RAFFINERIE 
D'EGYPTE 

L'assemblée  générale  extraordinaire  de  cette 
Société  s'est  réunie  au  Caire,  le  28  octobre  1905, 
mais  le  nombre  des  actions  n'ayant  pas  atteint  le 
quorum  exigé  par  l<  s  statuts,  la  réunion  de  l'assem- 
ble a  été  remise  -au  :.5  novembre  1905.  Les  titres 
déposés  et  les  pouvoirs  remis  par  les  Actionnaires 
pour  l'assemblée  du  28  octobre  seront  valables 
pour  rassemblée  prorogée  au  25  novembre. 
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CREDIT  FONCIER  DE  FRANCE 


Situation  au  £0  Septembre  1905 


COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  CAPITAL  :  25  MILLIONS 
ENTIÈREMENT  VERSÉS 


Situation  au  30  septembre  1905 


ACTIF 

Caisses  et  Banques  Fr.  3.4Ï3.035  72 

Effets  en  Portefeuille...   86.917.759  56 

Rentes,  Actions  et  Obligations..  ..  745.107  74 
Prêts  hypothécaires  et  sur  nantisse- 
ments ;   12.051.342  18 

Comptes  courants  et  Correspondants  1 3 . 888 . 030  32 

Acquéreurs  d'immeubles   737.833  40 

Immeubles  urbains  et  Magasins  Gé- 
néraux  2.880.002  » 

Immeubles  ruraux  (Bâtiments,  Plan- 
tation ^  et  Exploitations)   934.186  12 

Terrains....   4.411.224  15 

Divers   2.272.151  19 

Total                 Fr.  128. 29."). 675  68 

PASSIF 

Capital  Fr.  25.000.0DO  » 

Réserves  : 

Statutaire  Fr.    1.626.884  51)  f.  10,  q^, 

Extraordinaire           4.500.0CO    »)  D,W0,8:i4  01 

Provision  pour  amortissements  et 

risques  en  cours   '581.378  14 

Comptes  de  dépôts   (5.057.406  93 

Bons  à  échéance   11.170.000  » 

Comptes  courants  et  Correspondants  6.535.476  43 

Mandats  à  payer   1.592.780  Pi 

Divers  .'   2.899.688  79 

Caisse  de  Prévoyance  du  Personnel  933.619  58 

Dividendes  à  payer   47.065  2  i 

Comptes  d'ordre   4.518.127  28 

Profits  et  Pertes  : 

Report  des  exercices  antérieurs. ...  1 .989.963  21 

Exercice  1905   1.630.235  >  9 

Total  Fr.  12». 290. 6) 5  OS 
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BIBLIOGRAPHIE 


Monsieur  Marcel  Chollet,  ancien  élève  de  l'Ecole 
polytechnique,  membre  agrégé  de  l'Institut  des 
Actuaires  français,  actuaire  du  Crédit  Foncier  de 
France,  vient  de  faire  paraître  chez  M.  Dulac, 
éditeur  (Librairie  des  Assurances),  8,  rue  Lamar- 
tine, un  ouvrage  concernant  le  »  Remboursement 
de-;  Emprunts  à  Long  Terme  »  (volume  in-8° 
raisin,  ] ) r i x  :  10  francs). 

Dans  cet  ouvrage,  l'auteur  s'attache  principale- 
ment à  l'étude  de-  emprunts  représentés  par  des 
obligations  remboursables  par  tirages  au  sort  et 
du  mode  mathématique  do  reconstitution  dû 
capital  à  rembourser  aux  obligataires. 

La  premier,  part  ie  coin  prend  une  étude  rapide 
du  remboursement  des  rentes  perpétuelles  :  la 
seconde  partie  traite  des  emprunts  remboursables 
par  lirait  OS  au  sort  avec  ou  sans  lots. 

c'est  un  ouvrage  technique  capable  d'intéresser 

tous  ceux  qui  s'occupent  d'Opération?  financières 
et  de  mathématiques  appliquées. 
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Actif 

Espèces  en.  caisse  et  à  la  Banque... 

Eifets  et  valeurs  diverses  

Trésor  public  

Avances  sur  dépôts  de  titres  

Correspondais  

Banque  hypoth  ic.  de  France,  en  liquid. 
Emprunteurs  : 

Prêts  nypothécaires  

—  communaux  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  du  capital 
social  et  de3  réserves  

Semestres  d'annuités  échus  

Obligations  retirées  de  la  circulation, 
soit  par  tirages  spéciaux,  soit  par  ra- 
chats en  Bourse  (art.  63  et  87  des  st'): 

Obligations  Foncières  

Obligations  Communales  

Immeubles  acquis  par  la  Société  à  la 

suite  d'expropriations  

Hôtels  et  mobilier  : 

Prix  d'estimation  des  hôtels  

Frais  d'appropriation  et  mobilier  

Divers   

Intérêts  acquis,  mais  non  échus  

Dépenses  d'administration  

Total  


Passif 

Capital  social  

Réserve  obligatoire  

Provision  pour  l'amortissement  des  em- 
prunts : 

Provision  ordinaire  

Provision  extraordinaire  

Réserves  ot  provisions  diverses  : 

Réserves  pour  l'amortissement  des  im- 
meubles du  siège  social  

Réserve  spéciale  provenant  de  la  Banque 
Hypothécaire  

Réserve  commune  avec  le  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie  

Réserves  sans  affectation  

Provision  pour  faire  face  à  l'excédent 
des  créances  hypothécaires  sur  la  va- 
leur estimative  des  immeubles  acquis 
par  la  Société  

Provision  pour  créances  douteuses  

Dépôts  en  comptes  courants  

Sorrespondants  

Sous-Comptoirdes  Entrepreneurs  

Versements  différés  : 

Sur  Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Obligations  Foncières  : 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  2.3  !>  819. 400  » 

Des  obligat"  retirées 

de  la  circulation   O  814  500  » 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligat".       i  n.9b7  .4i0  » 
Primes  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs   470  8i9  560  2 

Obligations  Communales 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  1  554  261  5C0  • 

Des  obligat'  retirées 
de  la  circulation...        57.656  700  » 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligatai- 
res  »  • 

Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs  138  (C  i.S20  11 

Bons  i  lots  en  circulation  

Obligations  à  rembourser  el  intérêts 
échus  à  payer  

Semestres  d'annuités  reçus  par  antici- 
pation  

Divers   

Intérêts  dus,  mais  non  échus  

Profits  et  pertes  ! 

Reliquat  île  I  exercice  190  i  

Bénéfices  de  l'exercice  1905  


5-921  1  1  16 
Si'!. 699.1 2!  KO 
2t.389.ftnl  56 
22.414.11  i  9) 

7. (M). 635  70 
21-968.217  2j 

2  008  0  0  881  47 
1  386  923  813  33 

56-917.981  15 

30  6M-8-.8  .7 


131  1.7.)  159  4  ' 
50  911  471  29 

1C. 515  160  78 

13.030.709  25 
391-338  90 
28  029  2'4  11 
45  s 82  039  21 
3. 312. 075  » 


4-257.42!  049  12 


200. 000- 000  » 
19-790-509  12 


81.424.(2',  :0 
95-476.045  06 


4-388-707  » 

133  574  86 

40-235  63 
2  419.847  72 


4  4'0  C00  » 
6  0  5  145  28 
78-586  404  78 
107  8(0  SM  41 
3  S  10.577  83 

15  658-944  29 
il>6  037-192  33 


i  909  816  87)  98 


1  473  851  379 


Total. 


31.7 15.915  76 

22  c2  i.522  «i 

6.597  364  01 
19  816  099  82 
lt>  037  170  !>7 

79.130  80 
1t. 970. 92»  50 

4.257.4  li  049  1~J 
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VALEURS  ÉTRANGÈRES  DE  PLACEMENT 

CHEMINS  DE  FER  AMÉRICAINS 

VALEURS  HOLLANDAISES,  ÉGYPTIENNES,  ETC 

PH.    L.    VON   HEMERT    &  Gie 
F»AFtIS  —  3,  Square  de  l'Opéra  (8«)  —  PARIS 


COMPAGNIE  DES  TABACS  DE  PORTUGAL 

Ventes  du  15e  exercice  (l«r  avril  1905  au  31  mars  1908) 


Mois  d'octobre  1905. . . . 
Produit  des  mois  autér1 


Totaux  au  31  oct.  190n 


Période  corresp.  de  l'eitrc.  anlér' 


Différence: 

En  faveur  de  1905-1906. 
En  faveur  de  1904-1905. 


Continent 


Kilogr. 


196.837 
1.200.1,66 

l7397.003~ 


1.420.139 


23.136 


Reis 


780:724.4^5 
4751:582.215 


5532: 306.650 
560670477000 


73:740.350 


Colonies 
Kilogr.  Reis 


23.973 
126.186 


150.159 


176.829 


22:847.3C0 
120:017.300 


142:864.600 


164:3:43.825 


26.670  21:469.225 


Droits  d'importation 
(Chiffres  provisoires) 


Kilogr. 

Reis 

4.170 

23.376 

18:760.615 
105:195.165 

27.546 

123:955.7^0" 

-297Ô26~" 

13ÔT6T6"080 

1.480 

6:660.280 
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Compagnie  Française  des  Chemins  de  Fer  de  la 
PROVINCE  DE  SANTA-FÉ 

Receltes  brutes  pendant  le  mois  de  septembre  1905 
du  réseau  exploité  par  la  Compagnie  (1.502  km.) 
1.724.800  francs  (ou  $m/n  784.000)  contre  1.366.552 
francs  (ou  $  m/n  621.160)  en  septembre  1904  (1.339 
kilomètres). 

 .r<7 

GOUVERNEMENT  PRINCIER 
DE  BULGARIE 

Emprunt  5  O/O  or  1904  gagé  sur  les  droits 
du  Timbre,  des  Tabacs  et  du  Mourourié 


Le  coupon  n°  2,  ;ï  l'échéance  du  1/14  novem- 
bre 1905,  sera  payé,  à  partir  de  cette  même 
date,  et  à  raison  de  Fr.  12  50,  aux  Caisses  des 
Etablissements  suivants  : 
A  Paris  : 

Banque  de  Paris   et    des  Pays-Bas,  3,  rue 

d'Antin  :' 

Société  Générale  pour   favoriser  le  dévelop- 
pement du  Commerce  et  de  l'Industrie  en 
France,  54,   rue  de  Provence  : 
Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris,  14, 

rue  Bergère: 
Banque  Impériale  Ottomane.  7,  rue  Meyerbeer; 
Banque  Française  pour  le  Commerce  et  l'In- 
dustrie, 9.  rue  Boudroau; 
Banque  de  l'Union  Parisienne.  7,  rue  Chauchat  ; 
Société  Marseillaise   de  Crédit  Industriel  et 

Commercial  et  de  Dépôts.  4.  rue  Auber; 
Banque  I.  R.  P.  des  Pays  Autrichiens,  12,  rue 

du  4-Septernbre, 
et  dans  les  Sièges  et  Agences  de  ces  Etablissements 
dans  les  Départements. 

A  pa'tir  de  li  même  date  et  aux  Caisses  des 
mêmes  Etablissements,  les  obligations  sorties  au 
premier  tirage,  et  dont  la  liste  numérique  a  été 
publiée  dans  le  Messager  de  Paris  du  20  oc- 
tobre 1905,  seront  remboursables  à  raison  de  : 
Fr.  500  net  d'impôts. 

•m 


AVIS 

La  Direction  de  la  Première  Société 
de  Crédit  Foncier  Roumain  de  Bucarest 

porte  à  la  connaissance  des  détenteurs  de 
lettres  de  gage  4  0/0  et  5  0/0  que  le  paiement 
du  coupon  du  1er  janvier  1906  et  des  titres 
sortis  au  dernier  tirage  se  fera  à  partir  du 
14  novembre  1905. 
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SOCIETE  GENERALE 

Pour  favoriser  le  Développement  du  Commerce 

et  de  l'Industrie  en  France 
société  anonyme.  —  capital  :  250  millions 
Siège  social:  54  et  56,  rue  de  Provence,  j 
Succursale  :  134,  rue  Réaumur  (Place  de  (  .  paris 
la  Bourse,  ( 
—         6,  rue  de  Sèvres,  1 


Dépôts  de  fonds  à  intérêts  eu  compte  ou  à 
échéance  fixe  (taux  des  dépôts  de  3  à  Sans  :  31/2  0/0, 
net  d'impôt  et  de  timbre ï;  —  Ordres  de  Bourse 
(France  et  Etranger);  —  Souscriptions  sans  frais: 

—  Vente  aux  guichets  de  valeurs  livrées  immédia- 
tement (Obi.  de  Ch.  de  fer, Obi.  et  Bons  à  lots,  etc.): 

—  Escompte  et  encaissement  de  coupons  Français 
et  Etrangers;  —  Mise  en  règle  de  titres;  —  Avan- 
ces sur  titres  ;  —  Escompte  et  encaissement  d'ef- 
fets de  commerce  ;  —  Garde  de  titres;  —  Garantie 
contre  le  remboursement  au  pair  et  les  risques  de 
non-vcrilicatiou  des  tirages;  —  Virements  et  chè- 
ques sur  la  France  et  l'Etranger  ;  —  Lettres  de 
crédit  et  billets  de  crédit  circulaires  ;  —  Change  de 
monnaies  étrangères;  —  Assurances  (Vie,  Incen- 
die, Accidents),  etc. 

LOCATION  DE  OOFPRFS-FORTS 

(Compartiments  depuis  5  fr.  par  mois  ;  tarif 
décroissant  en  proportion  do  la  durée  et  de  la 
dimension). 

77  succursales,  agences  et  bureaux  à  Paris  et 
dans  la  Banlieue  ;  458  agences  en  Province  ;  2  agen- 
ces à  l'Etranger  (Londres,  53,  Old  Broad  Street, 
et  Saint-Sébastien  (Espagne)  ;  correspondants  sur 
toutes  les  places  de  France  et  de  l'Etranger. 
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COMPAGNIE  GÉNÉRALE  DU  GAZ 
POUR  LA   FRANCE  ET  L'ÉTRANGER 

Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'infor- 
mer MM.  les  Actionnaires  que  le  dividende  1904- 
1905  a  été  fixé  à  32  fr.  50  c.  par  action,  sauf  dé- 
duction des  impôts. 

Un  acompte  do  10  francs  ayant  été  distribué 
dans  le  courant  de  l'année,  il  sera  payé,  à  partir 
du  7  novembre  prochain,  contre  remise  du  coupon 
u"  48,  à  la  Banque  de  Paris  et  des  Pavs-Bas,  3, 
rue  d'Antin,  à  Paris  : 

Par  action  nominative,  net         hr.    21  60 

Par  action  au  porteur,  net         Fr.    20  77 
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COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  DU  MIDI 


Rapports  du  Conseil  d'administration  aux  assem- 
blées générales  ordinaire  et  extraordinaire  des 
actionnaires  du  11  avril  1905,  présidence  de 
M.  Léon  Aucoc,  président  du  Conseil  d'admi- 
nistration. 

Messieurs, 

Nous  vous  avons  convoqués  aujourd'hui  en 
assemblée  générale  ordinaire  pour  vous  sou- 
mettre les  résultats  de  l'exercice  1904  et  en 
assemblée  générale  extraordinaire  pour  que 
vous  délibériez  sur  des  conventions  relatives 
à  une  nouvelle  ligne  rétrocédée  à  la  Société 
des  chemins  de  îer  d'intérêt  local  du  dépar- 
tement des  Landes. 

ASSEMBLEE    GENERALE  ORDINAIRE 

Nous  allons  d'abord  vous  soumettre,  dans 
la  forme  habituelle,  les  résultats  de  l'exercice 
1904. 

I.  —  Situation  générale 

La  longueur  du  réseau  exploité,  en  1904,  au 
compte  de  la  garantie,  s'est  accrue  de  78  ki- 
lomètres et  s'est  élevée  à  3.733  kilomètres,  par 
suito  de  l'incorporation  à  ce  réseau  de  la 
ligne  de  Saint-Girons  à  Foix  et  de  la  section 
comprise  entre  Moulin-Neuf  et  Lavelanet  de 
la  ligne  de  Lavelanet  à  Bram  mises  en  exploi- 
tation, partie  en  1902,  et  dans  leur  ensemble 
en  1903. 

Nous  avons  ouvert,  en  1904.  les  sections  de 
la  ligne  de  Bazas  à  Bourriot-Bergonce  (35  ki- 
lomètres), de  Quillan  à  Saint-Paul-de-Fenouil- 
let  (36  kilom.)  et  la  ligne  de  Castelsarrasin  à 
Beaumont-de-Lomagne  (25  kilom.),  ensemble 
9G  kilomètres. 

Ces  lignes,  qui  nous  ont  été  concédées  par 
la  convention  du  9  juin  1883,  ont  été  exploi- 
tées au  compte  de  premier  établissement,  con- 
formément aux  stipulations  de  La  convention 
du  16  octobre  1890. 

L'ensemble  des  lignes  en  exploitation,  pen- 
dant le  dernier  exercice,  a  donc  présenté  une 
longueur  totale  de  3.829  kilomètres. 

Les  recettes  brutes  du  réseau  earanti  ont 
atteint  le  chiffre  de  121.756.488  fr.  47  ;  elles  ac- 
cusent, par  rapport  à  celles  de  1903,  une  aug- 
mentation de  1.171.891  fr.  44,  soit  de  0.97  %, 
qui  tient,  d'une  part,  à  l'accroissement  du  ré- 
seau et,  d'autre  part,  au  développement  des 
transports  de  voyageurs  et  de  messageries. 

Les  dépenses  se  sont  élevées  à  52.507.182 
francs  43  :  elles  sont  en  diminution  de  1  mil- 
lion 634.610  fr.  91,  soit  de  3,02  %,  par  rapport 
à  1903. 

Le  coefficient  d'exploitation,  qui  s'élevait, 
l'an  dernier,  à  47,64  '%.  s'est  abaissé,  en  1904, 
à  45,77  %.  Déjà,  en  1903.  nous  avions  constaté 
une  réduction,  à  peu  près  égale,  de  ce  coeffi- 
cient ;  cette  nouvelle  diminution  vous  donne 
la  mesure  des  efforts  que  nous  avons  conti- 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


nué  à  faire  pour  réduire  nos  dépenses,  tout 
en  apportant  dans  notre  exploitation,  ainsi 
que  vous  le  verrez  plus  loin  une  série  d'amé- 
liorations destinées  à  satisfaire  les  besoins 
de  notre  clientèle. 

Le  produit  net  est  en  augmentation  de 
2.717.852  fr.  71  sur  1903.  Il  est  supérieur  de 
365.504  fr.  33  au  chiffre  des  sommes  garanties 
par  l'Etat  aux  obligations  et  aux  actions  ; 
nous  nous  trouvons  donc  en  mesure  de  com- 
mencer le  remboursement  à  l'Etat  des  avan- 
ces Qu'il  nous  a  faites,  à  titre  de  garantie 
d'intérêt. 

Ce  résultat,  qu'à  votre  dernière  assemblée 
générale  nous  vous  avions  fait  pressentir 
pour  un  avenir  prochain,  a  pu  être  obtenu, 
dès  cette  année,  grâce  à  l'accroissement  de 
nos  recettes  et  surtout  aux  économies  que 
nos  différents  services  ont  pu  réaliser  par 
une  gestion  habile,  tout  en  continuant  à  ap- 
pliquer les  mesures  favorables  au  personnel 
que  vous  avez  approuvées,  en  augmentant 
nos  amortissements,  en  améliorant  et  déve- 
loppant notre  matériel. 

Si  vous  rapprochez  les  chiffres  auxquels 
s'est  élevée  la  garantie  d'intérêt  en  1902  et 
1903  des  résultats  de  l'exercice  1904,  vous 
pourrez  juger  des  progrès  réguliers  et  con- 
tinus de  notre  situation  financière  pendant 
cette  période  : 

En  1902,  nous  demandions  une  garantie  de 
3.749.146  fr.  97. 

En  1903,  nous  demandions  une  garantie  de 
1.939.861  fr.  43. 

En  1904,  nous  remboursons  365.504  fr.  33. 

Cette  situation,  au  moins  aussi  avanta- 
geuse pour  le  budget  de  l'Etat  que  pour  celui 
de  la  Compagnie,  est  de  nature  à  se  déve- 
lopper dans  les  années  suivantes  si  les  pou- 
voirs publics  ne  nous  imposent  pas  de  char- 
ges nouvelles  qui  compromettraient  les  résul- 
tats auxquels  nous  sommes  arrivés  par  de 
longs  efforts. 

Nous  croyons  intéressant  de  compléter  cet 
exposé  en  vous  faisant  connaître  l'importance 
des  profits  que,  en  plus  du  remboursement 
que  nous  venons  de  vous  annoncer,  le  Trésor 
a  retirés  de  l'exploitation  du  réseau  par  notre 
Compagnie  en  1904  ;  du  chef  des  impôts  per- 
çus et  des  économies  réalisées  par  l'Etat  sur 
divers  services  publics,  ces  profits  se  sont 
élevés  au  chiffre  considérable  de  21.565.000 
francs,  ainsi  décomposé  : 

Impôts  sur  les  transports   Fr.  7.724.000 

Impôts  sur  les  titres   5.111.000 

Impôts  sur  la  propriété  bâtie,  pa- 
tente, droit  de  douane,  etc   590  000 

Economies   résultant   des  clauses 

du  cahier  des  charges  : 
Pour  le  service  des  postes  et 

et  télégraphes    4.484.000 

Pour  les  transports   de  mili- 
taires et  marins   3.305.000 

Pour  les  transports  des  agents 
des   contributions  indirectes 

et  des  douanes   298.000 

Pour  les  transports  de  guerre..  53.000 

Total   Fr.  21.565.000 

Ce  chiffre,  qui  est  de  beaucoup  supérieur  à 
la  somme  de  12.500.000  fr.  garantie  à  notre 
capital-actions,  montre  que  notre  exploita- 
tion donne  au  Trésor  des  profits  plus  élevés 
qu'à  nous-mêmes  ;  il  fait  ressortir  à  5.60  % 
le  revenu  annuel  des  383  millions  que  l'Etat 
a  consacrés  à  l'établissement  du  réseau  du 
Midi. 

II.       Compte  d'établissement  du  réseau  an 
compte  de  la  garantie 
Longueur  :  3.753  kilomètres 

Les  dépenses  de  ce  réseau, 
au  31  décembre,  s'élevaient 
à    Fr.    1.081.903.748  53 

Ces  dépenses  doivent  être 
augmentées  : 

1"  Du  montant  des  dépenses 
de  premier  établissement 
(aites,  au  3i  décembre  1008, 
sur  la  ligne  de  SaLnt-GIrons 
à  Foix  et  sur  la  section  de 
Lavelanet  a  Moulin-Neuf  ap- 
partenant à  la  llKne  de  Lave- 
[énet  h  lîram,  qui  sont  pas- 
sées, le  1er  Janvier  1904,  au 
réseau  garanti    3. MO. 802  06 


2°  D'une  somme  de  

par  suite  de  rectifications 
d'ordre. 


663.603  88 


Ce  qui  les  porte  à   1.086.434.155  37 

Les  dépenses  faites  pour  le 
matériel  roulant,  le  mobilier 
et  les  travaux  complémen- 
taires,   pendant    le  dernier 

exercice,  se  sont  élevées  à   5.524.367  54 

Les  dépenses  de  premier 
établissement  du  réseau  ga- 
ranti étaient  donc,  au  31  dé- 
cembre 1904,  de   1.091.958.522  Cl 

La  somme  de  5.524.367  fr.  54,  dépensée  dans 
le  dernier  exercice,  se  décompose  comme 
suit  : 

1°  Matériel  roulant  :  locomo- 
tives, tenders,  wagons  à  mar- 
chandises   2.902.995  14 

2°  Mobilier  et  petit  matériel   20.670  34 

3°  Travaux  complémentaires 
proprement  dits  et  dépenses  de 
construction    2.600.702  06 

Les  principaux  travaux  auxquels  cette  der- 
nière somme  a  été  affectée  sont  les  suivants  : 

Construction  de  halles  métalliques  dans 
les  gares  de  Langon,  Pamiers  et  Limoux  ; 

Agrandissement  du  chantier  de  triage  par 
la  gravité  dans  la  gare  de  Bordeaux  et  ins- 
tallation d'un  poste  de  manœuvre  électrique  ; 

Reconstruction,  en  cours,  du  bâtiment  des 
voyageurs  et  des  messageries  dans  la  gare 
de  Toulouse  ; 

Modification  du  bâtiment  des  voyageurs  de 
la  gare  de  Lourdes  et  construction  d'un  pas- 
sage souterrain  ; 

Agrandissement  de  la  gare  de  Faugères, 
du  bâtiment  des  voyageurs  de  Tournay  ; 

Construction  d'un  bâtiment  des  voyageurs 
à  Lespouey-Laslades  ; 

Assainissement  de  diverses  tranchées  et  éta- 
blissement de  j*urettes  et  fossés  maçonnés 
sur  les  lignes  de  Bordeaux  à  Cette,  de  Nar- 
bonne  à  Port-Bon  et  de  Béziers  à  Neussar- 
gues  ; 

Agrandissements  de  maisons  de  gardes  et 
nouvelles  installations  pour  les  postes  des 
agents  de  trains,  mécaniciens  et  chauffeurs. 

III.  —  Compte  d'établissement  du  réseau  au 
compte  du  premier  établissement 

Les  dépenses  de  ce  réseau,  au  31  décembre 
1903,  s'élevaient  à   4.952.503  64 

Ce  chiffre  doit  être  augmenté 

d'une  somme  de   302  35 

par  suite  de  rectifications  d'ordre. 

Ce  qui  le  porte  à   4.952.805  99 

Il  doit  être  diminué,  par  con- 
tre, des  dépenses  de  premier  éta- 
blissement faites  sur  la  ligne  de 
Saint-Girons  à  Foix  et  sur  la 
section  de  Moulin-Neuf  à  Lave- 
lanet  et  â&  la  ligne  de  Lavelanet 
à  Bram,  passées  le  1er  janvier, 
au  réseau  garanti   3.866.802  96 

Reste   1.086.003  C3 

Les  dépenses  faites  pendant  le 
dernier  exercice  l'ont  accru  de...   3.207.614  49 

Les  dépenses  de  premier  éta- 
blissement du  réseau  au  compte 
de  premier  établissement,  étaient 
donc,  au  31  décembre  1904,  de...   4.293.617  52 

Elles  se  décomposent  comme  suit  : 

1°  Part  contributive  de  la  Compagnie  dans 
les  dépenses  de  superstructure  faites,  jus- 
qu'au 31  décembre  1904,  sur  les  lignes  exploi- 
tées au  compte  de  premier  établissement  ou 
en  construction    2.441.805  09 

2°  Achat  de  matériel  roulant, 
mobilier  et  outillage  des  gares...   1.899.898  25 

3»  Intérêts    111-893  70 

4.453.597  04 

A  déduire  : 

Produit  tiet  de  l'exploitation   159.979  52 

Reste  égal   Fr.   4.293.617  62 

Comme  dans  nos  rapports  antérieurs,  une 
note  annexe  fait  connaître  la  situation  des 
travaux  des  Uriics  nouvelles  qui  restent  cn- 
COM  à  ouvrir  à  l'exploitation. 
Nous  croyons  devoir  vous  signaler  que,  xle- 


puis  votre  dernière  réunion,  la  ligne  de 
Biarritz  (gare  de  la  Négresse),  à  Biarritz- 
Ville,  qui  nous  a  été  concédée  à  titre  éven- 
tuel par  la  loi  du  8  juillet  1900,  a  été  déclarée 
d'utilité  publique.  Espérons  que  sa  construc- 
tion pourra  être  entreprise  à  bref  délai. 

IV.  —  Approvisionnements  généraux 

Le  compte  des  Approvisionnements  géné- 
raux, qui  était,  au  31  décembre 

1903,  de    23.181.175  34 

s'élevait,  au  31  décembre  1904,  à   20.981.364  80' 

accusant  ainsi  une  diminution 

de   2.199.810  54 

Cette  diminution  porte  sur .  les  combusti- 
bles, dont  les  prix  ont  baissé  et  sur  les  ap- 
provisionnements de  la  traction. 

Elle  tient  également  à  ce  que  nous  avons 
liquidé,  pour  une  somme  importante,  du  ma- 
tériel de  rechange  non  susceptible  d'emploi. 

Ces  approvisionnements  se  répartissent, 
du  reste,  ainsi  : 

1°  Réseau  garanti    19.304.178  12 

2°  Réseau  au  compte  de  pre- 
mier établissement    102.993  54 

3°  Pour  les  travaux  de  pre- 
mier établissement    1.574.193  14 

Montant  du  compte         20.981.364  80 

V.  —  Matériel  roulant 

Nous  avons  reçu,  pendant  l'année  1904  : 

1°  10  locomotives  Compound  à  3  essieux  ac- 
couplés et  boggie  à  l'avant  (série  1401).  Ces 
locomotives  assurent  la  traction  des  trains 
de  voyageurs  et  des  trains  mixtes  sur  les 
lignes  à  fortes  déclivités  de  la  région  com- 
prise entre  Béziers  et  Neussargues  ; 

2°  10  locomotives  Compound  à  4  essieux  ac- 
couplés et  bissel  à  l'avant  (série  4001).  Ces 
locomotives  remorquent  les  trains  lourds  de 
marchandises  sur  les  mêmes  lignes  ; 

3°  20  tenders  accouplés  avec  les  machines 
précédentes  ; 

4°  750  wagons  couverts  à  marchandises. 

En  outre,  nous  avons  poursuivi  dans  nos 
ateliers  la  transformation  : 

1°  D'anciennes  machines  à  3  essieux  accou- 
plés (série  801)  en  machines  Compound  .avec 
bissel  à  l'avant.  Six  de  ces  machines,  ainsi 
transformées,  ont  été  mises  en  service  dans 
le  courant  de  1904  ; 

2°  De  machines  à  2  essieux  accouplés  (sé- 
rie 1601)  et  de  machines  à  4  essieux  accou- 
plés (série  2001)  en  machines  Compound. 
Deux  machines  de  chacune  de  ces  séries  ont 
été  mises  en  circulation  en  1904. 

Nous  avons  commandé  en  1904  : 

1°  6  locomotives  Compound  à  2  essieux  ac- 
couplés, boggie  à  'avant  et  essieu  porteur  à 
l'arrière  (série  1901).  Ces  locomotives  assure- 
ront la  traction  de  nouveaux  trains  de  voya- 
geurs à  grande  vitesse  ; 

2°  6  tenders  à  grande  capacité,  montés  sur 
boggies,  qui  sont  destinés  aux  machines  pré- 
cédentes * 

3°  50  voitures  de  38  classe,  à  8  comparti- 
ments, avec  couloir  et  water-closet.  Ces  nou- 
velles voitures,  dont  la  commande  a  été  né- 
cessitée par  l'accroissement  du  nombre  des 
voyageurs,  sont  d'un  type  que  nous  avons 
déjà  créé  par  voie  de  transformation  d'an- 
cien matériel  démodé  ;  six  de  ces  voitures, 
qui  circulent  sur  nos  grandes  lignes,  sont 
fort  appréciées  du  public. 

Nous  avons  continué,  comme  les  années 
précédentes,  à  mettre  à  la  réforme  une  par- 
tie du  matériel  qui  ne  répondait  plus  aux 
exigences  actuelles  de  nos  services. 

Le  frein  automatique  à  air  comprimé 
était  appliqué,  au  31  décembre  dernier,  à  : 

662  machines  locomotives  ; 

661  tenders  ; 

4.104  voitures,  fourgons  et  wagons  de  gran- 
de vitesse. 

La  dépense  du  matériel  roulant  f^ite  en 

1904,  s'est  élevée,  défalcation  faite  de  la  va- 
leur du  matériel  réformé,  à          4.763.781  85 

Savoir  : 

1°  Réseau  garanti    2.902.995  14 

2°  Réseau  au  compte  de  pre- 
mier établissement    1.860.786  71 

Les  acquisitions  et  modifications  du  maté- 
riel roulant  que  nous  avons  faites  pour  ré- 
pondre aux  besoins  sans  cesse  croissants  de 
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l'exploitation  du  réseau  ont  considérablement 
accru  la  puissance  de  notre  matériel.  Le  ta- 
bleau ci-après  en  donne  la  mesure  pour  la 
période  du  1er  janvier  1884  au  1er  janvier  1905. 
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Au  31  décembre  1904,  la  dépense  totale  du 
matériel  roulant  sur  l'ensemble  de  nos  lignes 

s'élevait  à    212.352.818  97 

y  compris  les  acomptes  payés  pour  le  maté- 
riel en  construction  et  défalcation  faite  du 
matériel  réformé. 

VI.  —  Avances  à  l'Etat  remboursables  par 
annuités 

Le  montant  des  avances,   tant  en  argent 
qu'en  travaux,  faites  par  notre  Compagnie  à 
l'Etat,  était,   au  31  décembre 
1903,  de    296.937.179  66 

Ce  chiffre  doit  être  augmenté, 
pour  rectifications  d'ordre,  de..        293.808  67 
Total   297.230.988  33 

Les  avances  faites  en  1904, 
pour  la  construction  des  lignes 
de  la  Convention  de  1883,  se 
sont  élevées  à  8.948.543  12. 
Savoir  : 

1°  Avances  en  argent  desti- 
nées aux  travaux  d'infrastruc- 
ture   à   faire  par 
l'Etat  .'.   7.635.514  30 

2°    Avances  en 
travaux  ..-   1.313.028  82 

8.948.543  12 


■Le  total  des  avances  à  lEtat, 
au  31  décembre  1904,  s'élevait 

donc  à    306.179.531  45 

se  décomposant  ainsi  : 

Lignes  antérieures  à  la  Con-  j 

vention  de  1875   118.291.344  85 

Lignes  de  la  Convention  de 

1875    38.400.000  » 

Lignes  de  la  Convention  de 

1833    149.488.186  60 

Total  égal   306.179.531*45 

fA  suivre.)  342 


COMPAGNIE 
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CHEMINS  DE  FER  DE  L'EST 


Rapport  présenté  par  le  Conseil  d'Administra- 
tion à  l'Assemblte  générale  ordinaire  des 
actionnaires  du  18  avril  1905. 

—  Suilu  et  fin  (*)  — 
Garantie  d'intérêt 

Aux  termes  de  l'article  10  de  la  convention 
de  1883,  nous  devons  prélever  sur  la  somme 

ci-dessus  de   23.64u.iou  41 

le  montant  du  revenu  reserve 
aux  actionnaires  lixe  au  chif- 
fre de   20.750.000  » 


L'excédent  de  produit  net,  soit  2.890.260  41 
doit  être  versé  à  l'Etat  en  remboursement  de 
ses  avances  de  garantie. 

Notre  compte  d  exploitation,  en  1903,  présen- 
tait un  excédent  de  produit  net  de     900.429  30 

C'est    donc,    d'une    année  à 
l'autre,  une  augmentation  de          1.989.831  05 

Vous  constaterez  avec  satisfaction  qu'après 
avoir  déjà  opéré  des  versements  d'environ 
16  millions  pour  l'ensemble  des  années  1899, 
1900  et  1903,  nous  pouvons  effectuer  pour 
l'exercice  1904  un  nouveau  remboursement  de 
près  de  3  millions. 

Le  montant  de  oe  remboursement  est  mal- 
heureusement encore  inférieur  aux  intérêts 
annuels  de  notre  dette  ;  celle-ci  continue  donc 
et  continuera  à  augmenter  tant  qu'il  en  sera 
ainsi.  Nous  serions  pourtant  fondés  à  croire 
que  notre  Compagnie  est  définitivement  sor- 
tie de  la  période  des  appels  à  la  garantie  et 
qu'elle  pourra  entrer  assez  prochainement 
dans  l'ère  de  la  décroissance  de  sa  dette,  si 
nous  pouvions  être  assurés  contre  les  risques 
d'une  intervention  de  l'Etat  dans  la  réglemen- 
tation du  tiavail  et  des  retraites  de  notre  per- 
sonnel. 

Vous  savez,  Messieurs,  et  tous  nos  agents 
savent  également,  quelle  sollicitude  ces  gran- 
des questions  patronales  ont  toujours  rencon- 
trée auprès  de  votre  Conseil  d'administration 
et,  nous  sommes  heureux  de  le  dire,  auprès 
de  toutes  les  assemblées  générales  d'action- 
naires auxquelles  nous  avons  eu  à  les  sou- 
mettre. Nous  avons  la  conscie*noe  d'avoir  dé- 
jà beaucoup  fait  pour  assurer  à  nos  agents, 
si  dévoués  et  si  dignes  d'intérêt,  des  condi- 
tions d'existence,  de  travail  et  de  retraites 
supérieures  en  somme  à  celles  de  toutes  les 
autres  industries. 

Pour  l'amélioration  ultérieure  du  sort  de 
notre  personnel  aussi  bien  que  pour  le  perfec- 
tionnement de  nos  services  de  voyageurs  et 
de  notre  tarification  des  marchandises,  nous 
entendons  rester,  fidèles  à  une  politique  de 
progrès  continu  qui  a  déjà  produit  de  si  bons 
résultats  dans  le  passé.  Mais  il  nous  paraît 
hors  de  doute,  que  cette  politique  d'intérêt 
général  se  trouverait  irrémédiablement  com- 
promise par  une  aggravation  de  nos  charges 
et  qu'elle  ne  saurait  être  assurée  d'une  ma- 
nière durable  que  par  1  augmentation  norma- 
le de  notre  produit  net  et  par  l'amélioration 
progressive  de  notre  situation  financière.  Une 
législation  spéciale  ne  pourrait  d'ailleurs  ac- 
corder des  privilèges  particuliers  au  person- 
nel des  chemins  de  fer  sans  réagir  lourde- 
ment sur  les  finances  publiques  par  le  jeu 
de  la  garantie  d'intérêts. 

Nous  aimons  à  espérer  que  ces  considéra- 
tions ne  cesseront  pas  de  prévaloir  dans  lés 
conseils  d'un  gouvernement  soucieux  des  in- 
térêts de  tous  les  contribuables. 
2°  Compte  des  lignes  en  exploitation  partielle 

Ce  compte  ire  comprend,  en  1904,  que  la 
section  de  Rambervillers  à  Bruyères  llTe  sec- 
tion de  la  ligne  de  Gerbéviller  à  Bruyères), 
d'une  longueur  de  21  kilomètres. 

RECETTES 

Produit  brut  de  l'exploitation   85.608  24 

Recettes   diverses   1.065  44 

86.673  68 

DEPENSES 

Administration  centrale  et  dépen- 
ses générales   11.382  54 


Service  de  l'exploitation  .-   42.863  50 

Service  du  matériel  et  de  la  trac- 
tion   31.100  74 

Service  de  la  voie   19.288  26 

Dépenses   diverses   4.157  75 

Intérêts  et  amortissement  des  dé- 
penses de  premier  établissement.  115.463  43 

Total  des  dépenses   224.256  22 

Le  montant  des  recettes  étant  de...  86.673  68 

—         des  dépenses  de   224.250  22 


L'excédent  des  dépenses  s'élève  à...  137.582  54 
Cette  somme  sera  portée  en  augmentation 
des  dépenses  de  premier  établissement  des 
lignes  err  exploitation  partielle,  conformément 
à  l'article  11  de  la  convention  du  11  juin 
1883. 

Caisse  des  Annuités 

Le  solde  créditeur  de  la  Caisse  des  annuités 

était,  à  la  fin  de  l'exercice  1903, 

de    16.729.599  15 

Il  s'est  accru,  dans  le  cours  de 
l'année  1904,  des  sommes  ci- 
après  : 

Reliquat  du  revenu  réservé  de 

l'exercice  1903   91.220  » 

Produit  des  placements  de  fonds.       845.483  77 

17.666.302  92 

dont  il  faut  retrancher  : 

Les  sommes  nécessaires  pour 
parfaire,  avec  les  annuités  de 
l'Etat,  l'intérêt  et  1  amortisse- 
ment des  emprunts  contractés 
par  la  Compagnie,  en  rempla- 
cement des  subventions  affé- 
rentes aux  concessions  de  1863 
et   1873   490.345  92 

La  portion  des  fonds 
disponible  de  la 
caisse  des  annuités 
reportée  au  compte 
de  la  réserve  spé- 
ciale   525.500 


1.015.845  92 


Reste  au  31  décembre  1904...   16.650.457  » 

Domaine  privé 

L'actif  du  domaine  privé  se  compose  des 
sommes  ci-après  : 

immeubles  affectés  au  service  de  la  Compa- 
gnie, et  parcelles  situées  en  dehors  de  l'em- 
prise des  voies   5.519.671  13 

Obligations  de  la  Compagnie  de 
l'Est    879.097  74 

Obligations  3  1/2  %  des  chemins 
de  fer  fédéraux  suisses   1.500.000  » 

Fonds  disponibles  à  la  clôture 
de  l'exercice  1904   564.347  80 

Total  au  31  décembre  1904...    8.463.116  67 

Réserve  en  prévision  d'incendies 

Le  montant  de  cette  réserve  s'élevait  à  la  fin 
de  l'année  1903,  à   1.000.000  i 

Les  dépenses  imputées  à  ce 
compte,  darrs  le  cours  de 
l'exercice  1904,  se  sont  élevées 


94.916  04 


Restait   905.083  96 

Nous  avons  prélevé,  sur  les  re- 
cettes de  l'année  1904,  la  som- 
me de   9^.916  04 


pour  ramener  cette  réserve  au 

chiffre  de   1.000.000  » 

Emploi  du  revenu  réservé.  —  Fixation  du 
dividende 

Le  revenu  réservé,  qui  vous  est  attribué  par 
l'article  10  de  la  convention  du  11  juin  1883, 
est  de   20.750.000 

Il  y  a  lieu  d'en  déduire,  pour  l'a- 
mortissement des  actions  (1)   1.582.900 


(*)  Voir  l'Économiste  Européen,  nu  721. 


Reste   19.167.100 

Il  vous  a  été  payé,  le  1er  novembre 

dernier,  un  acompte  de  20  fr.  par 

action  non  amortie   10.021.900 

Nous     vous  proposons 

de  distribuer  à  titre  de 

complément    de  divi- 
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déride,  une  somme  de 
15  fr.  50  par  action, 
soit  pour  584.000  ac- 
tions   9.052.000  19.073.900 


et  de  reporter  provisoirement  le 

solde  de   93.200 

a  notre  caisse  des  annuités  jusqu'à  l'apure- 
ment des  comptes  de  l'exercice  1904. 

Cette  somme  de  15  fr,  50,  jointe  à  celle  de 
20  francs  déjà  payée,  formera,  pour  l'exercice 
1904,  un  revenu  de  35  fr.  50  par  action. 

Si  l'assemblée  adonte  ce  dividende,  les 
15  fr.  50  restant  à  distribuer  seront  payés,  à 
partir  du  1er  mai  prochain,  au  siège  de  la 
Compagnie,  dans  les  principales  garés  de  no- 
tre réseau,  dans  toutes  les  pares  de  la  Compa- 
gnie Paris-Lyon-Méditerranée  et  de  la  Compa- 
gnie d'Orléans,  dans  certaines  gares  de  la 
Compagnie  de  l'Ouest  et,  enfin,  dans  les  éta- 
blissements ci-après  désignés  :  Banque  de 
France,  Crédit  Foncier  de  France,  Société 
Générale  pour  favoriser  le  développement  du 
commerce  et  de  l'industrie  en  France,  Cré- 
dit Lyonnais.  Comptoir  National  d'Escompte 
de  Paris,  Crédit  Industriel  et  Commercial, 
Banque  de  l'Union  Parisienne,  Banque  d'Al- 
sace-Lorraine, Comptoir  d'Escompte  de  Mu- 
lhouse (succursale  de  Colmar). 

CHAPITRE  IV 

OBJETS  DIVERS 

Nomination  d'Administrateurs 

Le  Conseil  d'administration  a  été  éprouvé 
dans  le  courant  de  l'année  dernière,  par  le 
décès  prématuré  de  M.  Marcel  de  Marché- 
ville. 

Ancien  maître  des  requêtes  au  Conseil 
d'Etat,  administrateur  gérant  des  Salines  de 
Saint-Nicolas  à  Varangéville,  M.  de  Marché- 
ville  ne  siégeait  parmi  nous  que  depuis  le 
mois  d'avril  1902.  Dans  son  trop  court  pas- 
sage à  la  Compagnie,  il  avait  pu  nous  don- 
ner la  mesure  de  toutes  ses  qualités,  et  il  a 
laissé  à  chacun  de  nous  le  souvenir  d'un  ad- 
ministrateur éclairé  et  d'un  collègue  aimable 
et  distingué.  Vous  ne  manquerez  pas  de  vous 
associer  aux  sincères  regrets  que  sa  perte  a 
causés  à  tous  les  membres  du  Conseil. 

En  remplacement  de  M.  de  Marchéville, 
nous  avons  nommé  administrateur  de  la 
Compagnie,  dans  les  conditions  prévues  par 
l'article  20  de  nos  statuts,  M.  Emile  Riché, 
qui  a  exercé  pendant  longtemps  la  profes- 
sion d'avocat  à  Charleville  :  ses  connais- 
sances juridiques,  son  expérience  des  affai- 
res, ses  relations  dans  le  monde  industriel 
et  commercial  de  la  région  des  Ardennes,  le 
recommandaient  particulièrement  à  nos  suf- 
frages. Nous  avons  la  confiance  que  vous 
voudrez  bien  ratifier  notre  choix. 

Les  administrateurs  sortants,  par  suite  du 
roulement  établi,  sont  :  MM.  Maurice  Davil- 
lier,  le  marquis  d'Imécourt,  Auguste  Mortier, 
le  baron  Victor  Reille,  Hippolyte  Thirria. 

Ils  sont  rééligibles  aux  termes  de  nos  sta- 
tuts. Nous  avons  *  nonneur  de  vous  proposer 
le  renouvellement  de  leur  mandat. 

Résolutions  de  l'Assemblée 

Les  actionnaires  présents  à  l'assemblée  au 
moment  du  vote  des  résolutions  étaient  au 
nombre  de  782,  représentant  95. 71 6  actions. 

L'assemblée  consultée  : 
A  l'unanimité  : 

I.  —  Nornîne  administrateur  de  la  Compa- 
gnie pour  (rois  ans,  M.  Maurice  Rlché,  en 
remplacement  de  M.  Marcel  do  Marchéville, 
décédé. 

II.  —  Réélit  administrateurs  de  la  Compa- 
gnie pour  cinq  années  : 

(1;  Le  nombre  des  actions  amorties  dont  le 
remboursement  a  été  opéré  en  1904  est  de 
8.709,  soit,  ii  raison  de  500  francs 
l'une    1.899.500 

Cette  somme  a  été  couverte  : 

Par  le  fonds  fixe  d'amortissement 
porté  en  fléfien  <•  au  compte  d'ex- 
ploitation, pour   310.C00 

î'ar  la  somme  prélevée  sur  le  revenu 
réservé,  pour   1.582.900 


MM.  Maurice  Davillier, 

Le  Marquis  d'Imécourt, 
Auguste  Mortier, 
Le  baron  Victor  Reille, 
Hippolyte  Thirria. 

III.  —  Renouvelle,  pour  l'année  1905,  'e 
mandat  donné  à  MM.  Grandeau,  Mérendet  et 
Rordet,  membres  de  la  Commission  de  véri- 
fication des  comptes  pour  l'année  1904. 

IV.  —  Approuve  les  comptes  de  l'exercice 
1904  et  fixe  à  la  somme  de  15  fr.  50  par  ac- 
tion le  complément  du  dividende  à  distri- 
buer, lequel,  joint  à  l'acompte  de  20  fr.  payé 
en  novembre  dernier,  forme  un  dividende  to 
tal  de  35  fr.  50  par  action. 

FIN 


CREDIT  LYONNAIS 

SOCIÉTÉ  ANONYMK 

Capital  entièrement  versé  : 

DEUX     CKNT     CINQUANTE  MILLIONS 


Bilan  au  30  Septembre  1905 
ACTIF 

Espèces  en  caisse  et  dans  les  banques.  116-440-233  O3 
Portefeuille   1.088.430.146  13 


460. 709. 973  31 
478.295.-21  07 


Avances  sur  garanties  el  Reports  

Comptes  courants  

Portefeuille  titres  (Actions,  Bons,  Obli- 
gations, Renter)  

Immeubles  

Comptes  d'ordre  et  divers   

Fr.    2.219.031. Soi  09 


6.S'3.62o  92 
37  000.000 
31-286  154  60 


PASSIF 


Dépôts  et  Bons  â  vue  

Comptes  courants  

Acceptations  •.  

Bons  à  échéance  

Comptes  d'ordre  et  divîrs. 

Réserves  diverses  

Capital  entièrement  versé.. 


772.088. 

8 14. 4! 9, 

141.415 
42.436, 
78.511. 

100.000. 

250.000 


721  87 
341  82 
521  07 
361  54 
905  19 
000  » 
000  » 


Fr.    2.219  031-854  G9 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  Président  du  Conseil  d'Administration, 
A.  MAZERAT. 

Les  Administrateurs  délégués  à  la  Direction  Générale, 
Edm.  FABRE-LUCE,  B°-  BRINCARD. 


COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  PARIS 

Soiiétt  anonyme.  Cap.:  150.000.000  fr.,  entièrement  verses 


■\         <Val      .    1  8!)!)  500 


Situation  au  30  Septembre  1905 
ACTIF 

Caisse  et  Banque   63.695.119  74 

Portefeuille   539.015  049  18 

Reports   125.862.485  76 

Correspondants*  Effets  à  l'Encaissement»  57.477.524  68 

Comptes  courants  débiteurs   136.126.633  76 

Rentes,  Obligations  et  Valeurs  diverses  ..  17. 803.156  02 

Participations  financières   6.159.312  35 

Avances  garanties   123.674  493  99 

Comptes  débiteurs  par  Acceptations   150  053  550  47 

Agences  hors  d'Europe   9.854.969  69 

Comptes  d'Ordre  ot  Divers   40.838.208  23 

Immeubles   11.332  328  70 

Kr.    1 .287.922  832  57 

PASSIF 

Capital   150.000.000  » 

Héserve»   18.710.809  55 

Comptes  decliéqueseloo'np  t.  d'Escompte..  52 1. 68 i. 760  59 

Comptes  courants  créditeura   355.320.693  .'il 

lions  k  échéance  fixe   68  706.418  f5 

Acceptations   150. 030. 345  81 

Comptes  d'Ordl'fl  et  Divers   28. 50 1.798  03 

y«                                                    Fr.    1 .287.922  57 


BANQUE  DE  L'INDO-CHINE 


Situation  au  30  juin  1905 


Actif 

Versements  non  appelés  Fr. 

Rentes,  Fondsd'E  ta  t,  Obligations  etValeurs 

diverses  

Participations  financières  

Caisse  (Paris  et  succursales)  

Portefeuille  (Paris  et  succursales)  

Avances  sur  nantissements  

Remises  en  route  

Correspond,  divers  (Paris  et  succursales). 
Frais  d'installation  et  frais  de  fabrication 

de  billets  au  porteur  

Mobilier  

Immeubles  


18.000.000  » 

2.255.119  3E 
1.675.095  55 
20.329.770  88 
40  472.281  08 
<0. 3?0. 432  C8 
8.021 .408  95 
10.568.012  52 

847.447  61 
291.711  45 
1.534.977  06 


Fr.  146. 296. 256  53 


Passif 


Capital  social  Fr.  24.000.000  » 

Fonds  de  réserve  statutaire   880.000  » 

Fonds  de  prévoj'anco  statutaire   1.465.062  51 

Fonds  de  secours   120.000  » 

Fonds  de  réserve  supplémentaire   6.000.000  » 

Réservo   pour  installation  de  nouvelles 

agences   300.000  • 

Fonds  de  dotation  et  de.  réserve  des  Agences 

en  Chine  et  au  Siam     1.000.000  » 

Amortissement  des   frais  d'installation  et 

de  fabrication  des  billets  au  porteur   847.447  61 

Amortissement  du  mobilier   291.711  45 

Réserve  immobilière   1.300.000  » 

Billets  au  porteur  en  circulation   45.85Î  565  85 

Comptes  de  dépôts   19.573.675  12 

Comptes  courants  du  Trésor  en  Indo-Chine.  12.760.485  40 

Effets  à  payer   5,1 1.416  85 

Correspondants  divers  (Paris  et  suceurs.). .  28.904.871  70 

Réescompie  dès  Portefeuilles   183.524  85 

Dividendes  à  payer   929.426  40 

Profits  et  Pertes  : 
Solde  du  1"  semestre  190  t    

—   du  2«  semestre  1904  


316 


38.753  41 
. ...     1.338.315  38 

Fr.  146.296  256  53 


Chemins  de  fer  de  l'Ouest.  —  Paris  à  Londres 
via  Rouen,  Ideppe  et  Newhaven  parla  gare  Saint- 
Lazare.  —  Services  rapides  de  jour  et  de  nuit  tous 
les  jours  (dimanches  et  fêles  compris)  et  toute 
l'année  Trajet  de  jour  on  8  h.  1/2  (1"  et  2"  classes 
seulement).  —  Grande  économie. 

Billets  simples,  valables  pendant  7  jours.  — 
:  classe, '48  fr.  23:  2e  classe,  35  fr.  ;  3°  classe, 
23  fr.  25. 

Billets  d'aller  et  retour  valables  pondant  un  mois. 
—  1"  classe,  82  fr.  75  ;  2'  classe,  58  fr.  75  ;  3"  classe. 
41  fr.  50. 

Ces  billets  donnent  le  droit  de  s'arrêter,  sans 
supplément  de  prix,  à  toutes  les  gares  située»  sur 
"0  parcours. 

Départs  de  Paris-Saint-Lazarc  :  10  h.  20  matin, 
h.  30  soir. 
Arrivées  à  Londres  : 

London-Bridge,  7  li.30  matin;  Victoria,  7  h.  soir 
h.  30  matin. 
Départs  de  Londres  : 
Victoria,  lo  h.  matin 
Bridge,  9  h.  lo 


soir  ;  London- 
;'i  Paris-Saint- 


9  h.  10 
soir.  —  Arrivée 
Lazare  :  6  h.  41  soir,  7  h.  5  matin. 

Les  trains  du  service  do  jour  entro  Paris  et 
Dieppe  et  vice-versa  comportent  des  voitures  de 
classe  ot.  do  2"  classe  à  couloir  avec  W.-C.  et 
toilette  ainsi  qu'un  wagon-restaurant  ;  ceux  du 
Bervice  do  nuit  comportent  des  voitu'cs  à  couloir 
es  trois  classes  avec  W.-C.  et  toilette.  La  voiture 
le  1"  classe  ;'i  couloir  di  s  trains  do  nuit  comporte 
dos  compartiments  à  couchettes  (supplément  do 
fr.  par  place).  Les  couchettes  peuvent  ôtre  rcto- 
tuos  à  l'avance  aux  gares  de  Paris  et  do  Dieppe 
moyennant  une  surtaxe  do  1  fr.  par  couchette. 

La  Compagnie  do  l'Ouest  ouvoio  franco,  sur 
monde  affranchie,  un  bulletin  spécial  du  service 
li'  Paris  à  Londres. 
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BOURSE   DE  PARIS 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
juin 
1904 


31 
déc. 
1904 


m 
o 

o 

> 

o 

'A 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


1S.750.00C 

25 

3.375.000 

25 

8.750.000 

25 

18.750.000 

25 

S. 250. 000 

25 

14.000.000 

25 

5.000.000 

25 

25.000.000 

25 

6.250.000 

25 

300.000 

25 

18.750.000 

25 

12.500.000 

25 

275.000 

25 

7.500.000 

25 

400.000 

25 

68.750.000 

125 

125.000.000 

125 

3.125.000 

25 

400.000 

25 

2.000.000 

25 

4.000.000 

25 

10.625.000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  J«w 

Champ  d'Or  

DurbanBoodepoort 
The  Eaat  ttti  »r»irlilirjlloii 

Ferrelra  

French  Rand  

Geldenhuls  Estate  

A.  Goerz  et  O  

Klelnfontein  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep....... 

Langlaag t e  Estâtes  .... 

May  Consolitated  

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Stmmer  and  iaek  (tel.  ■••*.) 
Transvaal  GoldFields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Klein fontein . 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

21 

22 

50 

13 

75 

12 

75 

12,75 

16.50 

23 

50 

16 

50 

16 

15 

50 

1000 

6i.50 

9C 

50 

48 

55 

237.5 

198.50 

234 

174 

17.°. 

50 

175 

50 

330 

5*4 

608 

475 

47 1 

472 

47 

74 

82 

40 

50 

40 

41 

75 

145 

140 

144 

99 

101 

104 

68.50 

65.50 

84 

65 

64 

50 

65 

170 

53.25 

67 

48 

50 

50 

25 

47 

25 

69 

53.50 

61 

29 

50 

29 

23 

25 

80 

55 

82 

68 

50 

68 

50 

63 

50 

120 

94.50 

101 

75 

50 

76 

75 

93 

101 

109 

83 

82 

50 

81 

25 

175 

96 

91 

66 

66 

66 

865 

264 

293 

50 

202 

5'1 

204 

204 

125 

241.50 

26? 

50 

216 

215 

50 

219 

50 

ii«  340 

41.25 

59 

7  5 

38 

38 

37 

65.50 

79 

46 

50 

47 

25 

46 

50 

196 

168.50 

182 

116 

119 

117 

262 

282 

278 

50 

135 

137 

136 

75 

17.75 

20 

11 

50 

11 

75 

12. 

50 

85 

52 

30 

29 

29 

77.50 

37 

> 

9 

9 

50 

9 

50 

H      m  ,„ 

S  3  ■  2 

S 

2    t:  « 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTL'RK 

SEMKSTRIRI.LK 


30 
juin 
1904 


31 

déc. 
1904 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
«).000.000dr 


500 
1-25 
125 

lOIHr 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) . . . 
Huanchaoa  (Argent) . . . 
Laurlum  grec  (pliai»  ittrf.) 


47 

41 

27 

26 

f6 

473.50 

4*4 

449.51 

450 

4  35 

87.25 

102.50 

149.50 

150 

150.50 

51 

57.50 

55.25 

56 

S5.50 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000  25 
87.500.000  25 


11.250 
10.000 
18.125 
7.500 
12.500 
37.500 
13.750 
12.500 
50.000 
12.500 


.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 


Bechuanaland  Ii,ltniu«. . 
Brlt.Sth.  Afric.  (CbirUre*). 

Cassinga  

Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrieken  llilllliri» 
Goldfields  CoinllU*.  niluln 
Henderson  Transv.  Iititi 

Kokumbo  (CM»  d'itoire)  

Oceana  Company  

Mossamédès  (Cie  de)... 
Mozambique  (Cie  de). . . 
Randfontein  Estâtes... 
Transvaal  Consolidated 


2.5C 

29.50 

35 

26.50 

27 

27.25 

125 

47.50 

59 .  25 

49.25 

49.75 

50.50 

35.25 

31.  Î0 

30 

30 

29 

91.25 

112.50 

164.50 

212  50 

156 

158.50 

157 

125 

3i 

40 

26.50 

25.51 

22 

30 

22.75 

3 

14 

13.25 

13 

107.50 

41.25 

47.50 

32  5P 

32.25 

33 

25 

13 

19.50 

13  25 

13.50 

35.50 

35.50 

29  50 

29 

16.25 

7) 

81.25 

60.25 

60 

i 

103 

109.50 

71 

71.50 

70.25 

BOURSE   DE  LONDRES 


< 


pu-. 
<  s 

U  E 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1904 


31 

Déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  dn  Witwatersrand) 


275.000 
435. OCO 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 

82.000 
1.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
115.000 
300.025 
848.730 

90.000 
ÏOO.OOO 
560.000 
300.000 
200.000 
300.000 
150.000 

îeo.ooo 

500. OCO 
600.000 
125. OCO 
111.864 
50. OCO 
100.000 
523.865 
231.250 
325.000 
351 .269 
470.000 
550.000 
400.000 
711.500 
288.750 
949.620 
325.000 
100. OOt 
200.000 
450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
448.98: 

l. 500. 000 
270.000 

2.750.000 
900.000 
425.000 
100.1 

«.700.000 
540.000 
250.000 
400.000 
400.000 
80.000 
196.77! 
352.08; 
860.000 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt Deep  Levels. . 
Chlmes  Exploration  .... 

Olty  and  8uburban  

Cornet  (New)  

Croesua  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferrelra  

I  erreira  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuls  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuls  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Hemy  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Klelnfontein  (New)  

Knlght's  (Wilwatmrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Lulpaard  Vlel  (New)  

Main  Reef  Consolidated. 
May 'a  Consolidated  (lf*w  t 

Modderfontein  

ld.  Extension. 

Meyer  and  Charlton  

Migel  

rtigel  Deep  

Mourse  Deep  

Primrose  (New;  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

itandlontein  

Riettomein  (New) ..  .  .  .  .  . 

Robinson  

i-  .    .    ij  (Deep;  

tioue  Deep  

aalisbury  (New;  .". 

-siiumer  (New)  

freaaury  

•Jnited  Mn.  Rf.  Roodepi 

Van  Ryn  (New;  

VUiage  Main  Reef  

W  enimer  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep. . . 
Wolûuier  


60 


60 
50 
120 

100 
50 

100 
15 
70 

80 
40 
50 
30 

100 


7  1/8 

7  1/4 

5 

5  1/8 

5  1/8 

2  1/4 

2  5/8 

1  1/2 

l  7/16 

1  3/8 

1  1/8 

1  5/16 

3/4 

3/4 

3/4 

1  3/8 

1  1/2 

11/16 

11/16 

11/16 

3/4 

15/16 

9/16 

9/16 

916 

11/16 

9(16 

9  16 

9/16 

1/4 

7/8 

7/8 

7/8 

6  7/16 

6  1/8 

4  13/16 

4  3/4 

4  7/S 

2  15/16 

2  1/4 

2  9/16 

2  1/2 

2  9, 16 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

13 

15  1/2 

13  1/4 

13  1/i 

13  1/4 

14  1/4 

16 

12  3/4 

12  3/4 

13 

5  1/16 

5  3/8 

3  13/  6 

3  13/19 

3  7/8 

5 

5  1/8 

3  7/8 

3  7/8 

3  7/8 

2  9/16 

3  7/16 

2 

1  15/16 

2  3/16 

7  7/8 

9  3/8 

6  13/16 

6  13/16 

6  15/16 

21 

2i 

18  3,4 

18  1/2 

19 

5  5/8 

6  3/8 

5  7/16 

5  1/2 

5  1/2 

2  7/8 

3  5/16 

1  5/8 

1  9/16 

1  11/16 

3  1/8 

3  5  8 

2  1  16 

1  15,  16 

2 

5  9/16 

5  3/4 

4  1/8 

4 

4  3/16 

U  3/8 

11  3/8 

8  1/2 

8  3  8 

8  1/4 

5/16 

1/4 

14 

1  4 

1/4 

3  1/4 

2  3/4 

1  11/16 

1  U/16 

1  3/4 

1  3/8 

1  1/2 

15/16 

15/16 

15/16 

4  1/16 

5  1/4 

3  1/2 

3  1/2 

3  1  2 

8  1/2 

8  3/8 

6  3/4 

6  5/8 

6  5/8 

3  3/8 

4  1/8 

3  7/3 

3  3/4 

3  3/4 

4  3/4 

3  7/8 

3 

3 

3 

3 

2  5/8 

1  7/8 

2 

2 

4  1/8 

4  3/4 

2  7/8 

2  7/8 

2  7/8 

2  1/8 

2  U/i6 

1  15/16 

1  7/8 

1  15/16 

5  1/2 

6  7/8 

4 

3  15/16 

4  1/8 

2  1/16 

2  3/8 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/8 

3  3/4 

4 

2  15/16 

g 

7/8 

1  1/16 

5/8 

"5,' 3 

5/8 

1  3/4 

2  1/16 

l  3/3 

1  5/16 
1  1/4 

1  3/8 

1  5/8 

2 

1  1/4 

1  1/4 

3  15/16 

4  1/4 

3  5/16 

3  5/16 

3  1/4 

8  15/16 

10  15/16 

8 

7  13,16 

7  7/8 

2  1/2 

2  13/16 

1  U/16 

1  9/16 

1  U/ lo 

5  3/8 

5  1/2 

4  3/4 

4  3/4 

4  5/8 

2  7/16 

2  7/8 

2  9/16 

2  5/8 

2  5/8 

3/4 

1 

11/ 16 

U/16 

5/8 

4  1/8 

5 

3  7/3 

3  7/8 

3  7/3 

3  11/16 

3  1/2 

2  9/16 

2  !)/16 

2  9/16 

15/16 

1  5/8 

15/iD 

15/16 

I5/i6 

10  7/16 

11  3/4 

8 

8 

8  1/16 

3  3/16 

3  3/8 

2  5/16 

2  3/8 

2  3/8 

2  3/8 

2  15/16 

1  I3".6 

1  13/16 

1  13  16 

9  1/2 

10  1/4 

8  1/2 

8  1/2 

8  3/4 

5  9/16 

6  3/8 

5  3/16 

5  1/4 

5  3,8 

8  7/8 

9 

5  1/2 
1  1,2 

5  5/8 

5  9,  ld 

1  7/8 

1  7/8 

1  1/2 

1  1/2 

1  5/8 

2  3/8 

1  1/8 

1  9/16 

1  7/16 

3  13/16 

4  3/8 

3  3/16 

3  1/8 

3  1/8 

3  3/4 

3  7/8 

3  3/4 

2  3/  i 

2  3/4 

3  9/16 

4  3/8 

3  1/8 

3  1/3 

3  1/3 

6  3/4 

7  1/4 

'.  3/4 

i  5,-8 

4  5/8 

11  1/4 

U 

b  3/8 

5  1/4 

5  1/2 

1  15/16 

2  7/17 

1  1/4 

1  3/16 

1  7/16 

3  13/16 

4  5/8 

3  9/16 

3  9/16 

3  9/ 161 

3  1/2 

3  7/8 

2  13/ 16 

2  3/4 

2  3/4 

4    4  /O 

<    1  là 

5/8 

5/8 

5/8  f 

350 

300 

i 

Anglo-French  Expl  

3  3/8 

4  3/4 

2  15 '16 

2  7/8 

1.102 

500 

Sarnato  Consolidated... 

2  n/ie 

3  3/16 

1  13/ '6 

1  3/4 

1  3'4 

400 

000 

Bechuanaland  

1  1/16 

1  5/16 

15/10 

15/16 

15/16 

i.375 

000 

Chartered  (Britiah  3.  A.  41°) 

1  3/1 

2  5/16 

1  7/8 

i  7  8 

1  :5/I6 

325 

000 

Charterland  Goldaelds.. 

5/16 

7/16 

3  8 

3/8 

3  8 

2.000 

000 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

6  1/12 

8  1/2 

6  3/16 

•  6  3/16 

6  3/16 

1.250 

000 

Id.   6%  Préférence.. 

25/0 

26/0 

23,6 

23/6 

23  6 

575 

000 

100 

ld.  5  %%Debentures. 

107 

108 

103  t/2 

103  1/2 

103  1/2 

200 

000 

Johannesburg  Estâtes.. 

1  7/16 

1  7/16 

1  5  16 

1  5  16 

1  3/8 

400 

000 

Mashonaland  Agency . . . 

15/16 

1  5/lt 

13/15 

11/16 

13/6 

466 

593 

Matabele  Gold  Reefa  &c. 

9/16 

3/8 

7/6 

7/6 

7/6 

670 

000 

Mozambique  O  

1  7/16 

1  7/K 

1  3, 16 

1  1/8 

1  1/8 

1.267 

507 

Oceana  Consolidated  

1  5/8 

1  7/8 

1  5/16 

1  5/16 

l  5/16 

100 

000 

Rhodesla  Exploratioa  .. 

3  1/4 

4  11/16 
1/4 

3  3/16 

3  5/16 

3  3  8 

225 

000 

Snodesia  Goldfields  

4  3/i 

3/16 

3/16 

3/16 

751 

077 

Transvaal  Consolidt  

1/4 

4  5/16 

2  3/4 

2  3/i 
1  13/16 

2  13,16 

300 

000 

ld.       Gold  Fields 

2  9/16 

3  3/16 

1  7/8 

1  13/16 

604 

225 

ld.  GoldMinlngEstat 

50 

1  15/16 

2  1/8 

1  3/16 

1  1/4 

1  5,16 

930 

000 

Willoughby's  Consol  

6/0 

3/4 

9/6 

9  6 

9/6 

197 

436 

Zambesia  Exploring  

1  7/16 

2  1/2 

1  3/i 

1  U/16 

1  U/16 

J  3 
<  s 

E"1  £ 


ft  - 
<  5 
U  a 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 
1904 


31 
Déc. 
1904 


0OMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

1 

Exploration  C  (New  ).... 

13/16 

7,8 

1  1/16 

1  1/16 

2.682.396 

1 

Johannesbg.  Cons.  Inv.. 

2  7/8 

3  1/8 

1  7/S 

1  13/16 

1  ij/tô 

500.000 

1 

Id.       Wate  rwks . . 

1  3/16 

2  1/8 

2  1/16 

3/4 

2  1/16 

2  1/16 

250.000 

1 

Id.  Tramways.. 

5/8 

3/4 

3/4 

1.000.000 

10 

Natlc  n  al  Bank  S.  A.  R. . . 

16 

18  5/8 

16  1/4 

16  1/4 

16 

200.000 

1 

New  A  frican  Company  . . 

1  7/8 

2  1/4 

1  1/2 

1  1/2 

3.000.000 

1 

Robins  on  Bank  

1  3/8 
5  1/16 

1  1/2 

1  3/8 

1  3  8 

1 

250.000 

1 

3.  Afric  an  Gold  Trust... 

7  1,8 

4  7/8 

4  3,4 

i  13  16 

500.000 

1 

Tati  Oo  ncession  

1/2 

U/16 

1,2 

1/2 

1/2 

450.000 

1 

Transv  aal  Coal  Trust... 

2  1/8 

3  1/2 

2  1,8 

2  1/3 

2  3/16 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175 

000 

1 

Great  Boulder  Prop  

25/9 

23,0 

24.  3 

24/3 

23/9 

140 

000 

1 

Hannan's  Brownhill  

3  3/8 
1  1/4 

3  U/16 

250 

000 

1 

Lake  View  Consola  

1  1/2 
14/0 

1  3/8 

1  1/4 

1  7/16 

280 

663 

1 

Lond.  &  W.  Aust.  Expl. 

7/16 

it/3 

11/0 

10/6 

.000 

000 

1 

Mount  Morgan  

2  3/8 

2  7/8 

3 

3 

3 

200 

000 

1 

West  Austr.  Goldflolda . 

5/16 

5/16 

3/3 

3/3 

3/3 

91 

000 

1 

Brilliant  Block  

1/2 

9/lt 

7/16 

7/16 

7/10 

960 

000 

8/0 

Broken  Hill  Proprtet .... 

1  13/16 

2  3/16 

56/0 

57/0 

5S/6 

112 

000 

1 

South  Kalgurli  

1  3/8 

1  l/M 

i  13/16 

1  3/4 

1  3/4 

320 

000 

1 

5  1/2 

6  1/16 

6  7/16 

6  1/2 

6  9/16 

MINES  DE  DIAMANT 


721 

500 

1 

t.  948 

955 

5 

L283 

02o 

100 

105 

250 

10 

1.000 

00( 

5 

Oonsolldt.  Bultfonteln.. 

De  Beer  s  ordinaire  

Id.  5%  Debenture  — 

Griqualand  West  

New  Jagersfontein  Def. 


29/6 

2s/6 

28/6 

23/0 

28/6 

19  1/16 

18  1/8 

17  3/  i 

17  5/8 

lï  1/2 

107 

106  1/2 

105 

106 

1C6 

8  1/4 

7  1/2 

7  1/2 

7  1/2 

27  1/2 

291/2 

7  13/16 

7  3/4 

7  3/i 

6 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


MARCHE    OFFICIEL    XDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


1TUIT8 

«•n  isllli 

'.oura  de  clôture (1905) 

•  1904 

1903 

26  ocT 

2  uov. 

9  nov. 

55 

1 420  . . 

1315 

1412 

1420 

50 

15 

461  50 

466 

15 

454  . . 

451 

465  50 

• 

467  5A 

15 

4*14 

4v 1  v\) 

15 

462  25 

463  • . 

15 

'IL 

415 

4^5 

15 

450  . . 

452 

465  . 

468  . . 

468  . . 

15 

452 

440 

400  OO 

46^  50 

a 

511 

412  .'. 

429  75 

430  .. 

m  50 

15 

467  .. 

50 

i  ion 

1 1 60 

1.6  LO  • 

1215  - 

1219  . 

15 

452 

A  '.9 
4  *w 

4U._>  6J 

467  75 

15 

449 

/.  /.fi 

465  .  » 

65 

1860 

1745  . 

1-32 

•810  .. 

'8i6 

15 

.69  .. 

46Ô 

.72  .. 

471  .. 

475  50 

15 

465  . 

459  .. 

473  .. 

472  . 

474  .. 

12 

50 

422  .. 

432  .. 

431  25 

429  50 

15 

462 

460  .. 

463  .. 

59 

1490  .. 

1418  ** 

'472  . 

1485 

1480  .. 

44 

1040  .. 

995 

'052  . 

1050  . 

104»  .. 

15 

=»Q 
|î>¥  . 

454 

fit;  t=. 

DO  J- 

467  50 

471 

15 

445 

464  DU 

/.Afi  5*A 

4O0  OU 

467  75 

12 

50 

il  1     .  ■ 

423  75 

421  * 

423  50 

15 

465  . . 

465  . . 

466  . . 

38 

50 

OAA 

oïr.i  . 

92 1  . . 

924  . . 

15 

loo  ■ 

448 

464 

463  . . 

467 

15 

445  . . 

62  50 

462  . . 

463  50 

12 

50 

422  . 

/.*>1  t^A 

4&1  ou 

420  50 

25 

RQA 

'  ■ 

615  ■  ■ 

fi/.  A 

AAO 

643  50 

15 

442    .  . 

438  . . 

453  . . 

454  ■  - 

455  .  • 

15 

*  *  *  *  ' 

44  /  50 

*  *  *  *  * 

4o2  . . 

9 

«u  /  .  . 

■  • 

277  . . 

275  .  - 

275  50 

15 

425  . . 

422  ■ 

440  . . 

441  25 

448  . . 

15 

610 

531  . 

572  . . 

574  .  - 

576  . . 

17 

SO 

oo7  .  ■ 

345  .  . 

28 

50 

615  .. 

615 

646  .. 

659 

661  .. 

9 

1980  .. 

1868  . 

9u0 

1900  . 

1905  .. 

32 

50 

698  .  ■ 

600  . 

... 

...  . . 

695  .  * 

80 

764  . 

725  . 

8/1  . 

8-0  . . 

830  . . 

67 

50 

487  .  . 

465  • 

62  5 

602  . . 

585  .  ■ 

117 

162 

213  . 

2 1 0 

209  . . 

10 

180  . . 

224  . 

312  . 

3U 

310  • 

665  .  . 

t  40  •  ■ 

830  . 

810 

810  > 

275  . . 

192  . 

.2  >  . 

411 

403  . . 

4 

5u 

80  . . 

102  •  - 

17  4  . 

1 75 

172 

10 

192  . . 

212  .  • 

285  . . 

286  . . 

288  . . 

62  .. 

30  .. 

52  .. 

50  .. 

51  .. 

il 

50 

529  .. 

552  .. 

617 

619  .. 

607  .. 

lu 

175  .. 

183  . 

241  .. 

241  .. 

234  .. 

163  .. 

180 

352 

356  .. 

313  .. 

19  .. 

9  5o 

18  .. 

18  .. 

9 

190  .. 

140  .. 

176  . 

177 

175  .. 

274  .. 

244  .. 

374  . 

376  .. 

385  .. 

17 

31 

615  . 

583 

70.  . 

705  .. 

7o9  .. 

5 

280  .. 

325  .. 

499  . 

494  .. 

500  . 

4 

90  .. 

82  . 

76  .. 

78  .. 

73  50 

25 

475  .. 

480  .. 

551  . 

530  .. 

564  .. 

420  .. 

495 

490  .- 

492  .. 

475  .. 

128  .. 

106  . 

128  .  , 

127  .. 

125  .. 

.39 

G 

1925  .. 

4195  . 

4470  . 

1485  .. 

4438  .. 

44 

5o 

i 750  .. 

1885  .. 

2053 

2030  .. 

2020  .. 

3J 

62»  .. 

557  . 

.-.Kl 

581  •  - 

580  .. 

1U 

135  .. 

156  .. 

22J  .. 

227  .. 

234  .. 

30 

590  .. 

526  .. 

368  .. 

362  .. 

371  .. 

25 

625  .. 

690  . 

822  .. 

824  .. 

828  .. 

53 

915  .. 

890  .. 

395  ■• 

395  .. 

452  .. 

lu 

50 

315  .. 

283  .. 

375  .. 

376  .. 

373  .. 

8 

5o 

93  2b 

90  4< 

88  0J 

38  J5 

4 

140  20 

85  31 

S-3  75 

9  t  25 

«3  15 

« 

79  20 

Sa  20 

93  3o 

94  . 

4 

1U2  8o 

100  8i 

•J9  40 

94  25 

99  00 

4 

50 

82  6b 

83  5. 

15  9b 

Ut  50 

94  . . 

4 

77  25 

78  1: 

88  7o 

88  65 

87  75 

6 

102  7b 

104  KO 

105  . . 

105  20 

104  95 

b 

431  .. 

431  . 

430  . 

478  .. 

48.'  .. 

4 

103  20 

93  bu 

97  .. 

98  • 

82  .. 

77  . . 

83  .. 

63  .  . 

82  ! . 

3 

9.1  2b 

88  00 

4 

102  40 

4 

106  bO 

I0«  .1.. 

108  ■ . 

103  .. 

106  88 

3 

60 

io2  ao 

101  t»c 

102  60 

102  50 

102  :>o 

4 

90  3b 

87  6« 

92  60 

92  67 

92  62 

ciriTii 

ualiH 


llllt.it 

22222 
3712 
25934 


OUI 

ill 

778 


ir  Titras 


<>-5.51r 
852.600 


56  428 
108.151 


410  t82 
153.842 
1035471 
■ 

40  51fr 
228.122 
69.526 
» 

134.036 

63.59É 

409  538 
■ 

385  450 
112.736 


73.497 
403661 
779.670 
1768989 
J76.889 
,45.779 
479  197 
.«4.295 
.92.194 
599.440 
222.233 
147.597 
1164644 
176  194 
104  611 
42  6 


182.501 
125.001 
40.001 
50.001 
300.000 
60.00L 
100.001 
I 60.000 
60.001 
500.000 
100  00C 
100.001 
400.001 
240.001 
80.001 
40.001 
30.001 
40.001 


57 

921 

toc 

174 

500 

60 

000 

500 

4  (N 

500 

lui 

31 1 

501 

(7b 

257 

601 

49 

5  4 

.ri. 

154 

501 

141 

601 

■ 

501 

50' 

501 

50' 

177 

1//I, 

Mil 

.47 

.331 

f.t/tl 

1.1 


5<M 
500 
501 
500 
500 

400 
500 
f.Of 
500 
500 
20C 
200 
1000 
500 
400 
475 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 


HTUIT! 

•o  1904 


8  X- 


(  Terme.)  « 

 }  Compt.i  3 

8  X  Amortissable  {  Terme.}  3 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpt 
Armani  et  Tonkin  2  S  % 

(gar.  France)  Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  54  %  


VILLE  DE  PARIS 

(ab  comptant) 

1866  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  

1876  4  %  

1876  4  %  

1892  2  S  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  1  %  

—  quarts  

1899  2  %   

—  quarts  

1904  2  J4  %  (210  f.  payés).... 

—  cinquièmes....  ."  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBL1QAT.  FONCIÈRES 

(ad  comptant) 
Communales  187  9  2.60  94  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  94  

Foncières  1883  3  94  

—  1885  2.60  94  

Communales  1891  3  94  

—  1892  2.60  94- 

Foncières  1895  2.6o  %  

Communales  189  9  2.60  %... 
Foncières  1903  3  %  (lOOf.p1) 
Bons  de  ÎOO  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 
Immeubles  de  France.... 


->OC.   DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACTIONS  A  TKUMB) 

Banque  ue  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.etAg.d'Alg.2501 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyounalse. 

Hociété  Générale  

B.Fi  ••  f  l» Com»  (1 1  Indus"". 
Bauque  Union  Parisienne. . 

Rente  Foncière  

immeubles  de  France..  . 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  VKR  FRANÇAIS 

(ÀC1.  ET  OHL.  AU  COMPTANT 

Act.  Bone-Uuelma  

Obi.  —  3  94  

Act.  Départementaux  

Obi.      —       ?  %  utieb  bleu» 

—  —      ~  %  Utr.  rouge» 

—  Économiques  3  %  

Act.  Ksi-Al^erlen  

Obi.  —  3  94  

Ad.  Bat  

—  —    Ut  Joulnft  

Obi.   —   Hlti-K  I  4  

—  -   ?  %■   

—  —     d  %  U-/UV  

—  "«U   

—  —    AiUkiii.c»  3   

—  (il. -Celui,  ue  l'ail»  3  \ 


15 

2  60 
2  51 
n  51 


•20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10  .. 

2  50 
10  .. 

2  50 
10 

2  50 


15  . 
15  . 

6  . 

7  . 


135  41 
50 
12  50 
38 
27  50 

12  50 
27 

13  12 
40 
50 

5 

15  .. 
15  62 
10 

a.c.  iO 


43  81 


30 
15 
i!0 
15 
15 
15 

:iù 

15 

3b 
15  50 
2b 
16 
lb 
Il  bo 
II 
16 


96  85 
98  . 


481  .. 
81  25 

^01 


555 
442 
413 

560 
558 
379 

378 

14 

00 


178 
399 


122 
139 


(700 
1115 
414 
700 
600 
.90 
690 
617 
805 
1110 
85 
325 
023 
198 

192 
30 


710 
447 
680 


435 
710 
448 
910 
417 
660 
'.53 
45b 


97  85 
99 


477 

79  75 
495 


555 


372 
372 


443 
90  50 


444 
399 


116 
138 


1820  . 

1160  . 

430  . 

730  . 

600 

499  . 

690  . 

620  . 

780  . 

1125  . 

91  50 

313  .. 

624  .. 

220  .. 

550  .. 

140  .. 


673 
444 
6s0 


423 
6  70 
«40 
h87 
390 

4M 

«49 


".ours  de  clôture  (1905; 

20  oct.  2   nov.  9  nov. 


99  60 
99  55 
99  17 
99  25 


479  £0 

80  50 
4  "9  . 


556  . 
452  . 
410 
107  25 
570  . 
567  . 
3-0 

99  . 
392  . 
100  . 
439  7 
110  . 
425  . 
106  5 
132  . 

86  2 
409 


.88  .. 
512  . 
504  25 
'.54  50 
48"  50 
4oi  25 
4*3  50 
492  . 
!07  . 
494  50 

67  . 

65  .. 
-85 
i5o  . . 
140  .. 
164  .. 


575  . 

82  50 

845  .. 

659  . 

501  .. 

721  . 

690  . 

912  .. 

1149  .. 

155  .. 

345  . 

6.6  . 

234  .. 

9oO  .. 

vOO  .. 

65  . 

1420  .. 


715 

4/7  50 
739 

450 
ibU 
.28 
«56 
9K5 
449 
072 
«>8 
40. 


P9  95 
99  90 


99  30 


480  .. 
80  50 
495 


553  . . 
464  . 
411  . 
106  50 
565  25 
566 
3P0 

99  75 
391  75 

99  50 
440 
109  50 
427 
106  25 
432 

86  25 
407  25 


4f  9  . 
511  . 
502  50 
.53  50 
485 
4o2 
.82  50 
492  50 
188  . 
495  .. 

66  .. 

66  .. 
:  90 

454  75 
142  . 
161  .. 


■1840 
1586 
460 
845 
657 

720 
6S5 
940 
.143 
136 
342 
6d7 
253 
970 
206 
64 


711 
458 
740 
450 
453 
iùS 
7  O 
458 
9&j 
4.7 
0',2 
.69 
4u6 

W6 

ICO 

iov 


99  9' 
99  75 


99  50 


484  . 

81  25 
83  20, 
4S5  . 


560  .. 
469  . 
413  .. 
106  ( 
573  . 
569  51 
391  50 
10  .. 
i86  50 
vS  75 
439  7f> 
110  75 

107 
434 

86  25 
406  50 


490  . . 
505  50 
505  75 
455  .. 
487  . 
4o3 
485  .. 
494  50 
492  . 
494  75 

65  . 

65  25 
535  .. 
452  . 
137  25 


3879 
1573 
476 

654 
500 
720 
680 
938 

1133 
133 
343 
040 
250 
960 
203 
63 

1370 


710 
463  50 
742  5o 
4(0 
460 
445 
72  i  50 
.59  .. 
966  .. 
4.5  .. 
074  . 
470  29 
407  6 

420  6  I 
«2o  !iU 


00  no« 

3  576 
202.33* 
274.545 
14S.16' 

44.246 
21«.1S6 
487*541 
'.69274* 
326  238 

«1  32 
232.920 
247"-47: 
673.6»ti 
502.336 
•2'65*"9 
:i78  587 
154.38V 
Uo.027 
477.634 
122.366 
•1238166 

1  <,2ô4«  6 
1717565 
•250  RI 
253.137 
H8  391 
1368070 
(40.814 
2<.903 
179  31' 
146  503 

48.5-3 
249  370 
300.000 


74.33" 
60.000 
71.555 
40.000 
19  763 

3 16. 237 
80.000 

120- 000 
13.550 
20.450 

100.000 

200.000 
62.060 
64.000 

100.786 
5?.56t 

106.000 
60.000 
16.001 
I4.66u 
35.34u 

125.000 
50.000 
40.000 

1363010 
208.65- 
100.001 
40.001 
100.000 
70.  121 
80.000 
64.000 
60.001 


500 
500 
500 

ÏOfl 

m 
» 

500 
500 
SOC 
n 

ioe 

250 
500 
500 
■250 
500 
[00 
250 
500 
251 

100 

500 
.00 

500 

iuO 
500 

100 

500 
500 
50U 
300 


capital  ». 
'ombre  o.  tllm 


/  M 

9  121. 
87.698 

24306 

.823. 
.8  338 

8.613. 
57 

761 

I  ./J00 
4  6.-7. 
...1.971 
■U.Sii. 
O7I8J0 


V54 
70U  1 
500  t 
200  11 
300 
2cU  £ 
7o0  I 
31o  «t 
0001 . 
.800  uli 
000  i 
2.0  A 
900  A 
5iU  i 
Mut. 


"RSIGNATION  DBS  VALEURS 


Acl.  Lyon  

obi.    -    5  94  

—  —     3  94  1855   

—  —  Bourbonnais  3  94 

—  —  Dauphiné  3  94  — 

—  —  Genève  57  3  %. . . 

—  —  Méditerr.  52-55  3  9< 

—  —  3  94  fusion  ano.  . 

—  —  3  94  fusion  nouv. 

—  -    2  «4  94  

—  —  Vict.-Emm.  62  3  91 

Act.  Midi  

Obi.  —    3  %  

—  —    3  94  nouv  

Act.  Nord  

Obi.  —    3  94  

—  —    3  94  nouv  

—  —  2  54  94,j.avr.et  oct 

—  Nord-Est  franç.  3  94  • 
Act.  Orléans  

—  —  iouiss  

Obi.  -  3  94  

—  —  3  94  1884  

—  —  2  54  94  1895.... 

—  Grand  Central  3  94  1891 

Act.  Ouest  

Obi.    —    3  94  

—  —    3  94  nouv  

    2  54  %  

Act.  Ouest-Algérien  

Obi.  —  3  94... 

—  Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la).  

Act.  Sud  de  la  France  — 
Obi.  —  3  94 

Act.  Métropolitain  de  Pari» 


SOO.  INDOSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Oén.  de  Paris 
Eaux  (Comp"  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 

O"  G'*  Transatlantique  

Messageries  maritimes.. - 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Oh.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malndano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 

Mines  d  or  (C1*  t")  

Métaux  (C"  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilleii 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  B'  A  lots  1881 
Canal  maritime  de  Suez. . 

—         parts  de  foad. 
Dynamite   Soc.  Centrale  de 

Ct.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Tnomson-Houston 

Hait,  et  Sucrerie  8ay  

rélépnones  (Soc.  ludust.  de» 


FONDS  D'ÉTATS 
ETRANGERS 

Angleterre 2  54  %(cli.  ûxeiiu» 

Ai'i,ouuuo  4  %  1696  

—  4  %  l'JOO  

Autriche  i%  or  (.ci. .  Iixe2f.  50) 
Brésil  4  S  %  1688  

—  4  94  1889  

—  6  %  1698  

Bulgarie  b  %  1896   

Ouiuo  4  %  or  18V5  

Oougo   ot»  1868  

UauemarlL  .1  %  1894   

Egypte  ,i  »..•!..  .n..  n  4  94) 

—  Un  met  7  %i  

—  Privilégiée  3  54  94) 
Espagne  4  %  Intérieure. . 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ETRANGERES 


BOURSE   FINANCIERE    OE  BERLIN 


Fonds  dTtat 

Consol,  Prnss.  3  0/0  

Busse  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole — 

Hongrois  

Turc  Unifié  

Italien  4  0/0  


Chemina  de  fer 

Autrichiens  

Lombards  

Gothard  

Banques 

Rpichsbank  

Ci-edU  

Deutsche  Bank  

Disconto  

Darmstadt-Bank  

Berl-Handels  

Dresde- Bank  

National-Bank  

Change  sur  Paris  8  jours.. . 

—  —  Londres —  ... 

—  —  Vienne  —  ... 

—  Pélersbonrg  3  mois 
Roubles  comptant  


4  oct. 

1  i  oct. 

18  OCt. 

25  oct. 

31  o 

•I. 

8  lliiv. 

^0 

KO  ?0 

88 

90 

89 

20 

89 

lu 

88  90 

92 

10 

90  9C 

90 

6" 

89 

'.m 

90 

20 

88  50 

93 

75 

n  h 

93 

92 

80 

— 

97 

» 

96  80 

90 

',.1 

96 

60 

96 

20 

96  20 

91 

21 

91  40 

90 

70 

90 

Kl 

90 

90  30 

105 

50 

îi  5  60 

1C  5 

105 

7" 

105  60 


t«6 

10 



I  <fi  « 

145 

10 

145 

i> 

144 

90 

1 12  60 

21 

SU 

2»  10 

24 

40 

26 

40 

25  90 

24  » 

191 

20 

19!  70 

» 

D 

191 

n 

* 

n 

191  » 

1(V> 

20 

160  50 

159 

50 

157 

70 

157 

40 

!58  » 

213 

10 

213  » 

21! 

90 

212 

50 

2!2 

10 

210  60 

243 

90 

242  90 

24  2 

60 

2'/ 5 

50 

244 

10 

241  10 

194 

10 

193  20 

192  20 

193 

9> 

193 

2u 

189  70 

15-2 

20 

151  40 

150 

60 

158 

70 

«52 

50 

149  60 

174 

50 

P5  40 

176 

6  . 

178 

70 

\n 

40 

171  51 

119 

40 

!68  10 

167 

5" 

168 

.  0  7 

10 

16.  » 

131 

50 

131  » 

130 

70 

131 

131 

20 

130  10 

81 

20 

81  20 

81 

25 

81 

95 

*l 

30 

81  20 

20 

11 

20  43 

20 

42 

20 

43 

20 

43 

20  41 

85 

ÎO 

85  05 

84 

85 

85 

n 

84  90 

»  » 

n 

r» 

216  45 

216  45 

216  30 

216 

ir» 

215 

75 

216  42 

BOURSE    FINANCIERE    DE  LONDRES 


Fonds  d'Etat 
Consolidés  anglais  2  3/4  0/0. 

Roupies  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0,0  

Mexicain  5  0  0  

Turc  unifié  

Bulgare  1892   

Egypte  Unifiée  

Grée  Monopole  

Italien  4  0/O  

Russe  consolidé  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Banque  Ottomane  

Rio-Tinto  

Brighlon  A  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque  

Escompte  hors  banque.... 


4  oct. 

11  *ct. 

isoct. 

25  OCt. 

3i  oct. 

8  nov. 

89  06 

88  81 

8S 

68 

8S  02 

88 

SI 

88  81 

66  25 

66  12 

65 

75 

6S 

87 

«5 

7 

65  75 

89  12 

88  50 

88 

56 

88 

87 

75 

87  25 

102  » 

li  2  » 

102 

» 

50 

102 

2:, 

102  50 

103  15 

103  75 

103 

75 

i'  :: 

75 

10 

50 

103  25 

90  » 

89  75 

89 

75 

89 

25 

89 

50 

89  50 

10!  37 

101  » 

101 

lui 

1  ' 

1  1 

101  50 

106  62 

106  50 

!'.  6 

50 

on 

25 

106 

•25 

Sf!4  » 

54  50 

54  fO 

53 

53 

25 

î 71 

75 

53  50 

104  75 

104  50 

104 

50 

i04 

50 

105 

)> 

105  » 

94  50 

93  50 

93 

92 

75 

92 

2'» 

90  50 

70  37 

10  » 

69 

47 

70 

.69 

76 

69  50 

92  75 

92  50 

92 

37 

92 

91 

62 

91  7  4 

98  75 

96  "5 

96 

50 

PC 

50 

96 

25 

96  25 

99  » 

99  >. 

98 

98 

98 

98  » 

7  75 

7  75 

1 

81 

7 

75 

7 

75 

7  75 

178  50 

179  50 

118 

» 

177 

5o 

177 

50 

177  50 

14  50 

!4  37 

14 

37 

14 

25 

14  25 

!4  12 

68  25 

67  25 

67 

5'J 

67 

12 

06 

75 

64  81 

123  50 

123  » 

133 

25 

124 

125 

2a 

126  75 

28  37 

28  43 

28  30 

28 

87 

28  87 

29  P6 

25  33 

25  36 

25 

36 

25 

37 

•25 

36 

25  36 

.3  » 

3  D 

4 

4 

n 

4 

4  r 

3  62 

3  81 

i 

4 

» 

4 

» 

4  » 

BOURSES  FINANCIERES  OE  BRUXELLES  *  O'ANVERS 


BOUR8E    FINANCIERE   DE  VIENNE 


Fonds  d'État 
Autriche  Rente  Or  

—  —  Argent  

—  —  Papier 
Hongrie  Rente  Or  

—     Rente  Couronne.  • 


Chemins  de  fer 


Buschlherader-B  

Lemberg-CzernowiU  , 

Kerd.-Nord  

Autriche  Nord-West. 

Staatsbahn  

Lombards  

Change  sur  Londres. 

—  Paris  

Napoléons  d'or  


119  45 
100  45 
100  45 
115  » 
96  30 


i:45  » 
589  . 

5855  » 
435  » 
683  » 
106  75 

240  12 
95  4C 
19  12 


11  ocl. 

18  Oi  t. 

25  oct. 

3!  OCt. 

8  nov, 

119  40 

119  30 

118  90 

118  35 

118  45 

100  30 

100  10 

100  » 

100  » 

100  t>5 

100  40 

100  25 

'.00  05 

100  10 

ÎOO  15 

114  75 

114  30 

114  20 

113  95 

114  10 

96  10 

96  » 

95  00 

95  75 

95  75 

1112  » 

1135  » 

1130  » 

1130  » 

1118  » 

586  n 

584  » 

585  » 

5«'2  » 

582  » 

5810  n 

5740  • 

5750 

5705  » 

5680  » 

433  » 

431  . 

431 

*31  • 

425  » 

682  » 

678  50 

b  7  15 

676  a 

66/  n 

117  25 

114  n 

125  50 

Ul  11 

119  15 

240  27 

21 0  55 

240  37 

240  30 

240  30 

95  52 

95  b7 

95  :  0 

«j  62 

95  58 

19  13 

ly  18 

19  16 

19  16 

iy  n 

BOURSE    FINANCIERE    DE  LISBONNE 


Agio  de  l'or  

Change  sur  Paris  . . . 
Change  sur  Londres. 


4 oct.  .11  oct..  18  oct.  25 oct.  .31  oct.  8  nov. 


161  » 
;0  81 


4  50! 
01  »|566 
51 


50 

5  50 

5  50 

5  « 

666  - 

5t0  » 

564  » 

52 

5u  56 

5U  6-2 

50  81 

BOURSE»  FINANCIERES  OE  MADRID  <*  «AHCJtLOrxt 


Madrid 

4  OCt. 

lt  oct. 

18  oct. 

25  oct. 

3i  oct. 

8  110  v. 

Dette  intérieure  4  0/0  

78  75 

~78~~4Ô 

78  50 

78 

30 

;8 

Ehi 

79 

h) 

Change  sur  Londres  a  vue.. 

32  37 

3*  03 

32 

52 

n 

33 

1/ 

—    sur  Paris  à  vue,  

E9  10 

23  50 

27  b-2 

2» 

d5 

28 

il 

27 

«7 

Barcelone 

Dette  Intérieure  4  0/0  

79  15 

78  72 

78  67 

18 

45 

78 

72 

79 

22 

Nord  Espagne  

47  15 

47  4o 

47  » 

4:> 

65 

45 

9u 

45 

85 

84  60 

83  70 

82  95 

81 

25 

81 

iu 

81 

60 

29  >. 

28  70 

27  9„ 

28 

95 

28 

70 

28 

20 

Renie  Belge  3  0/0  

—  —    2  1/2  0/0  

Banque  Nationale  

Ch.de  fer  Brux.-Lille-Calais 

—      Congo  (p.  d.  f.). . . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  


4  oct 

1.  OÇÏ 

18  oi  t. 

•25  oct. 

31  ml. 

8  11- .v. 

99  70 

99  70 

99  80 

99  70 

99  80 

99  70 

86  - 

85  25 

»5  75 

86  75 

86  50 

«6  87 

4505  n 

4587  n 

4600  n 

462  4  .. 

4639  n 

1615  - 

670  » 

660  0 

F6>  » 

670  .1 

685  . 

667  .1 

3057  » 

4O00  ., 

3997  n 

3990  n 

3997  •» 

4050  » 

92  81 

92  02 

92  30 

93  12 

91  «7 

92  » 

80  06 

88  87 

88  62 

87  81 

81  6<* 

8r  43 

20».  20 

203  05 

208  « 

207  92 

207  8.5 

207  90 

123  45 

123  37 

123  37 

123  35 

123  32 

123  47 

25  9t 

2">  23 

25  23 

25  23 

25  r2 

25  22 

1C0  23 

100  25 

ICO  30 

100  30 

100  2= 

100  2S 

100  28 

100  28 

100  31 

100  35 

100  32 

100  32 

1-23  40 

123  25 

143  42 

123  :n 

123  » 

123  42 

25  22 

25  2-4 

25  24 

25  2* 

25  23 

25  23 

BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  DE  GENES 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Ch.  de  fer  Méditerranée  act. 
—       Méridionaux  act. 

Banque  d'Italie  act  

Crédit  Foncier  Italien  act. . . 

Cornp.  Nav.  générale  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gènes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  


4oet. 

1  [oct. 

13  oct. 

25oct. 

31  oct. 

8  nov. 

105  32 

105  35 

105  27 

105  22 

105  57 

105  55 

470  » 

169  » 

463  » 

463  « 

457  » 

457  .. 

760  » 

761  » 

753  t> 

154  . 

749  » 

747  n 

1991  .1 

1270  .1 

1250  » 

1  277  n 

1262  • 

1258  0 

555  » 

557  11 

558  » 

558  » 

5=8  n 

557  .. 

520  » 

527  n 

549  . 

525  » 

528  » 

519  » 

1645  « 

1730 

1710  n 

■  K80  » 

1615  • 

1630  •• 

99  95 

99  90 

99  85 

99  97 

99  85 

99  85 

35  14 

25  14 

25  f>9 

25  1  t 

25  12 

25  II 

123  05 

122  92 

122  82 

1Î2  70 

122  75 

122  85 

105  27 

105  40 

105  30 

105  60 

105  65 

105  H 

16)  n 

761  » 

756  » 

149  11 

148  i) 

74  i  50 

99  90 

93  88 

99  81 

99  75 

99  83 

99  84 

123  . 

122  45 

122  73 

122  70 

122  67 

122  86 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURG 


VALEURS 

Russe  4  %  94  (Papier)  

Banque  de  Commerce  extér. 

—  d'Esc,  de  St-Péters  .. . 

—  Intern.  de  St-Péters. . 
■  -  Russo-Chinoise  

Change  sur  Paris  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  


4  oct. 

l!oct. 

18  oct. 

2?>oct. 

31  oct. 

8  n 

IV. 

89  40 

8S~75 

88 

25 

si-?. 

87  » 

87~ 

4Û 

390  » 

390  .. 

387 

» 

38  i  » 

363  v 

?83 

500  . 

508 

503 

500  » 

495  . 

509 

410  » 

477  - 

473 

H*  " 

465  11 

484 

» 

265  » 

268  - 

252 

J 

2  DO  1 

212  - 

253 

n 

37  37 

37  62 

17 

35 

37  32 

37  37 

Si 

37 

94  56 

94  70 

94 

63 

94  69 

»  » 

n 

n 

45  90 

45  87 

45 

80 

45  80 

45  82 

45 

82 

BOURSE   FINANCIERE    DE    G E IV  El  E 


VALEURS 

Genève  avec  lots  3  0/0  

—     1890  3  %  %  

Ch.  de  fer  fédéraux  3  %  % 
3%  •• 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres  


4  oct. 

11  oct. 

18  oct. 

25  OCt. 

31  oct. 

8  nov. 

108  25 

1ÔT25 

103  25 

1<jS~~25 

108  25 

108  » 

»  » 

98  75 

99  » 

99  25 

99  » 

99  n 

1002  » 

1002  11 

1001  » 

1001  » 

1002  » 

1004  » 

r.  » 

n  » 

»  » 

99  • 

1(5  05 

165  25 

105  30 

105  3 

115  35 

105  25 

100  02 

100  10 

100  22 

100  II 

100  00 

100  12 

25  16 

25  19 

25  2J 

25  lj 

•25  16 

25  17 

BOURSE  FINANCIÈRE  DE  CON8TANTINOPLE  (Galat.) 


Pièce  

Ottoma-?  4  0/0  unifié  

Chemins  Ottomans  

Change  sur  Paris  3  mois... 
—      sur  Londres  3  mois. 


4  oct. 

LlOCt. 

18  oct. 

25  oct. 

31  C 

et. 

8  nov. 

87  10 

87  0 

87  10 

81  08 

87 

5  ' 

87  14 

98  03 

97  38 

97  i9 

S7  20 

97 

12 

97  34 

132  63 

132  25 

!3l  75 

131  75 

131 

50 

I3t  •• 

22  !<0 

22  t8 

22  83 

22  85 

22 

8» 

22  83 

109  30 

110 

1 10  05 

110  (.5 

1 10 

1 10  05 

BOURSE   FINANCIÈRE    DE  NEW-YORK 


États-Unis  40/0  

Atchison  

Canada  Pacific  

Central  New-Jersey  

Milwaukee  

Erié  

Illinois  Central  

Louisville  et  Nasville  . . 

New-York  Central  

Norfolk  et  Western  préf. 

Pensylvania  

Reading  

Union  Pacific  

Wabach  St-Louis  préf.. 

Calumet  et  Hécla  

Change  sur  Londres 

Paris  

Utles  transterts  lur  Londres.  . . 

Cuivre  

Argent   . . 


4  oct. 

Il  oct. 

18  OCt. 

25  OCt. 

31  1 

et. 

104 

75 

104 

104 

\ 

:0i 

\ 

1'  4 

H 

89 

% 

6i 

87 

Va 

tS 

y» 

87 

y» 

17) 

110 

Vi 

171 

:72 

s 

ni 

* 

2i2 

2!  4 

222 

233 

285 

18I 

\ 

179 

179 

% 

lsl 

1-0 

49 

ii 

% 

47 

49 

•  47 

\ 

181 

17) 

54 

178 

180 

177 

\ 

154 

% 

151 

151 

152 

y« 

150 

150 

1  , 

148 

25 

148 

>* 

152 

150 

1 . 

91 

yo 

9J 

to 

91 

1i3 

% 

143 

1*3 

% 

144 

Iti 

\ 

122 

\ 

i;2i 

y. 

121 

% 

126 

123 

133 

131 

y» 

131 

% 

134 

Va 

U2 

1  - 

43 

41 

41 

4 

40 

1  s 

665 

660 

6i55 

680 

580 

4.82 

25 

4.82 

20 

4.82 

65 

4.83 

25 

1.83 

|5 

5.18 

5.18 

'n 

5.17 

5.16 

5.16 

% 

4.86 

4.86 

15 

4.86 

0., 

t. 87 

t'I 

4.87 

7.1 

16 

% 

16 

lô 

16 

16 

K 

61 

\ 

61 

\ 

62 

y» 

62 

'4 

6.' 

S 

104  t 

87 
!  12 
22  4 
176  \ 

i< 
176 

IIS  % 
1*9  K 
91  * 
1*0  S 

130  % 
40  \ 
680 

4.83  05 
5.16  % 
4.87  15 
16  % 

63 


8 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


RÉCOLTE  DE  1904 

VIGNOBLES  DE 
CHATEAU-VIRANT 

ET  DE 

CHATEAU  SAINT-JACGOJES 

ROGNAC  (BOUCHES-DU-RHONE) 

Propriétaire  ;  Edmond  THÉRY 


C'est  la  falsification,  sous  toutes  ses  for- 
mes, qui  pousse  les  médecins  à  interdire 
l'usage  du  vin  ordinaire  à  leurs  malades  et  il 
faut,  en  effet,  reconnaître  que  s'il  est  aisé,  en 
y  mettant  le  prix,  de  se  procurer  des  vins  de 
grands  crus  authentiques,  il  est  très  difficile 
de  trouver,  dans  le  commerce,  du  bon  vin  or- 
dinaire à  un  prix  réellement  modique  et 
offrant  toutes  les  garanties  d'origine  exigées 
par  la  Faculté. 

Ce  problème  est  résolu  par  le  Château- 
Virant  ronge  et  par  le  Château-Saint- 
Jacques  Idatic. 

Ces  vins,  récoltés  en  1904  (année  d'excel- 
lente qualité),  se  rattachent  par  leur  bouquet, 
leur  finesse  et  leur  couleur  aux  meilleurs  crus 
des  côtes  du  Rhône  (Tavel,  Ermitage,  Chà- 
teauneuf-du-Pape,  etc.).  Ils  sont  h  point  pour 
être  consommés  immédiatement,  mais  ils  de- 
viennent exquis  après  quelques  mois  de  bou- 
teille. 

PRIX  DE  VENTE  : 

CHATEAU -VlRAXT   roufre    !  90  i 

La  pièce  de  220  litres...    82  fr.  50 
rendue  franco  de  tous  frais  eu  gare  de  Paris) 


CHATEAU-SAINT- JACQUES  blanc 

1904 

La  pièce  de  220  litres...    98  fr.  50 
rendue  franco  de  tous  frais  en  gare  de  Paris) 

Ces  vins —  garantis  authentiques,  naturels  et 
de  raisins  frais  —  sont  logés  dans  des  fu- 
tailles complètement  neuves  qui  restent  la 
propriété  du  destinataire. 

Paiement  ii  GO  jours  après  l'expédition  ou 
présentation  d'une  quittance  à  domicile. 

S'adresser  pour  les  commandes  à  : 
M.  Jules  Dempey,  régisseur  des  domaines 
de  M.  Edmond  Théry,  à  Rognac  (Bouches- 
du-Rhône)  ; 
Ou  : 

aux  Bureaux  de  l'Économiste  Européen, 
11,  rue  Monsigny,  Paris. 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

siège  SOCIAL  : 
//,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Eorréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  do  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 

A  vue   1  0/0 

A  sept  jours  du  préavis   2  0/0 

bons  a  éciiéani:ks  PIXKI 

A  1  an   3  0/0 

A  2  el  :t  ans   3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions (!<■  liour.e,  pareil!  do  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  effets. 

M9 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 

PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà  du  o  ans   3  1/2  0/0 

De  1  an  à  3  ans   3  0/0 

De  6  mois  à  1  an   2  0/0 

A  vue   1  1/2  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  do  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger;. 
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VENTE  PAR  SOUSCRIPTION  PUBLIQUE 

bs 

80.000  actions  privilégiées  de  100  francs  nominal 

ENTIÈREMENT  LIBÉRÉES 
DE  LA 

SOCIÉTÉ  BELGO -ARGENTINE 

DES 

TRAMWAYS  DE  BUENOS-AIRES 

(société  anonyme  relue) 

au  prix  de  115  francs 

 „,        i    A  la  souscription   Fr.  35 

payables  {    A  ,a  vépan[ll0n   80 

LA  .SOUSCRIPTION  SERA  OUVERTE 
les  mardi  14  et  mercredi  15  novembre  1905 

A  Bruxelles,  chez  MM..  J.  Baschvdtz  et  Cie,  24, 

rue  de  la  Loi  ; 
A  Milan,       à  la  Banca  Ressi  et  G.,  suce.  Giulio 

Beliuzaghi; 

A  Gênes, 
A  Turin, 
A  Rome, 
A  Genève, 


à  la  Banco  di  Roma  ; 

chez    MM.  D'Espine,  Fatio  et  Cie, 
banquiers. 


On  peut  souscrire  des  a  présent 
par  correspondance 

Les  souscriptions  par  usiu      seront  pas  admises. 

Si  les  demandes  dépassent  le  nombie  de  titres 
mis  en  souscription,  il  y  aura  lieu  à  répartition. 

En  cas  de  répartition,  les  versements  non  utili- 
sés seront  appliqués  à  la  libération  des  titres  at- 
tribués. 


La  demande  d'aduu&ston  des  titres  à  la  Cote 
des  Bourses  de  Bruxelles  et  d'Anvers  sera  faite 
immédiateme/it.  Les  formalités  pour  l'abonne- 
ment au  Timbre  en  France  seront  remplies;  les 
démarches  nécessaires  seront  faites  pour  l'intro- 
duction îles  actions  privilégiées  aux  Bourses 
française,  Italienne  et  Suisse. 


SOC]  ÉTÉ  BELGf  I  -  ARGENTIN  E 

TRAMWAYS  DE  BUENOS-AIRES 

Constituée  par  acte  passé  devant  M"  Alukut 
POELAERT,  'notaire  à  Bruxelles, le  -lu  octobre 
1905,  et  publié  aux  annexes  du  Moniteur  Belge, 
le  i  j  octobre  l'Joa. 

Siège  social:  BRUXELLES 


MM. 


CONSEIL   D'ADMINISTRATION  : 


Kiioknk  BAEL.DE,  président  des  Tramways 
d'Odessa,  président; 

Fernand  GuILLQN,  administrateur  dea  Tram- 
ways de  EtharMoff: 

PAUL  IIAMMKI.RATII,  administrateur  dos  Tram- 
ways de  TifiT»: 

Cuarxeb  VAN  DEN  BERGHE,  Ingëaioar-ôleotil* 
olon  ; 

François  VAN  DEN  EECKHOUDT,  administra- 
teur de  la  Sociétd  MarcinoUe  et  Couilltt; 
G  wiun  H< >l ' X,  ingénieur. 

au 


Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  L'hiver  à  Arcachon, 
Biarritz,  Dax,  Pau,  etc.  —  Billets  d'aller  et  retour 
individuels  et  de  famille  de  toutes  classes. 

Il  est  délivré  toute  l'année  par  les  gares  et  stations 
du  réseau  d'Orléans  pour  Arcachon,  Biarritz,  Dax, 
Pau  et  les  autres  stations  hivernales  du  Midi  de  la 
France  : 

1°  Des  billets  d'aller  et  retour  individuels  de  tou- 
tes classes  avec  réduction  ue  25  0/0  en.  lco  classe 
el  20  0/0  en  2»  et  3°  classes  ; 

2°  Dos  billets  d'aller  et  retour  de  famille  de  toutes 
classes  comportant  des  réductions  variant  de  20  0/0 
pour  une  famille  de  deux  personnes,  à  40  0/0  pour 
une  famille  de  six  personnes  ou  plus  ;  ces  réduc- 
tions sont  calculéis  sur  les  prix  du  tarif  général 
d'après  la  distance  parcourue  avec  minimum  de 
301)  kilomètres,  aller  et  retour  compris. 

La  famille  comprend  :  père,  mère,  mari,  femme, 
enfants,  grand-père,  grand'mére,  beau-père,  belle- 
mère,  gendre,  belle-tille,  frère,  sœur,  beau-frère, 
belle-swur,  oncle,  tante,  neveu  et  nièce,  ainsi  que 
les  serviteurs  attachés  à  la  famille. 

Ces  billets  sont  valables  33  jours,  non  compris 
les  jours  de  départ  et  d'arrivée.  Cette  durée  de  vali- 
dité peut  être  prolongée  deux  fois  de  10  jours, 
moyennant  un  supplément  de  10  0/0  du  prix  pri- 
mitif; du  billet  pour  chaque  prolongation. 


tî£Sl 


E.  MATHIEU-PLESSY& 

11,  rue  de  Cluny  —  PARIS 


ENCRE 

adoptées  par  toutes  les 
\grandes  Administrations 
\de  France  &  de  l'Étranger. 

ENCRES 

MA  THIEU-PLESSY 

Chez  tous  les  Papetiers. 


'"  :i|li!l!in:i'-'>^™*l''i^'_ 
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Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranée.  — 
Voyages  circulaires  en  Italie. 

La  Compagnie  délivre  toute  l'année,  à  première 
demande,  à  la  gare  de  Paris  P.-L.-M.,  ainsi  que 
dans  les  principales  gaies  situées  sur  les  itiné- 
raires, des  billets  de  voyages  circulaires  h  itine- 
rair^s  fixes  très  variés,  permettant  de  visiler  les 
parties  les  plus  intéressantes  de  l'Italie.  La  no- 
menclature complète  de  ces  voyages  figure  dans  le 
Livret-Guide-Horaire  P.-L.  M.  vendu  0  fr,  50  dans 
toutes  les  gares  du  réseau. 

Exemple  d'un  de  ces  voyages:  Itinéraire  81-A3: 
Paris,  Dijon,  Mâcon,  Aix -les  -  Bains,  Modane, 
Turin,  Milan.  Venise,  Bologne,  Florence,  Pise, 
Gênes,  Vinlimille,  Nice,  Marseille,  Lyon,  Dijon, 
Paris.  —  Durée  du  voyage  :  (>0  jours. —  Prix: 
1"  classe,  258  fr.  5  )  ;  2'  classe,  183  fr.  20. 

La  ■  ompagnic  délivre  également  toute  l'année, 
dans  toutes  les  gares  de  son  réseau,  des  livrets  de 
voyages  interna'ionaux  à  itinéraires  établis  au  gré 
des  voyageurs  permettant  d'effectuer  d>*s  voyages 
de  France  en  Italie  à  prix  réduits.  L'itinéraire 
doit  ramener  le  voyageur  à  sou  point  do  départ. 

Parcours  minimum  taxé:  tiOO  kilomètres.  — 
Validité:  45  jours  jusqu'à  2.0C0  km.  ;  (50  jours  de 
2.001  à  8.000  km.  ;  90  jours  au-dessus  de  3.000  km. 
—  Arrêts  facultatifs. 

Les  demandes  de  livrets  internationaux  sont  sa- 
tisfaites aux  gares  de  Paris  et  de  Nice  le  jour 
même  lorsqu'elles  parviennent  a  ces  gares  avaut 
midi.  Pour  tontes  los  autres  gares,  les  déniantes 
doivent  être  faites  quai re  jours  a  l'avance. 
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IMPRIMERIE:  DS  LA  PRESSB 
te.  rua  du  Croissant.  Pakis.  —  S  Un  art.  lavp 
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VALEURS  ÉTRANGÈRES  DE  PLACEMENT 

CHEMINS  DE  FER  AMÉRICAINS 

VALEURS  HOLLANDAISES,  ÉGYPTIENNES,  ETC. 

r 

PH.    L.    VON    HEMERT    &  Ce 
PARIS  —  3,  Square  de  l'Opéra  (8e)  —  PARIS 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et  det  aranda   Expreaa  Européens 

(Société  Anonyme) 

Etat  comparatif  des  Recettes  nettes  d»s  Voitures 

1904  1905 
Du  1"  janvier  au  20  oct.  Fr.  12.494.339  13.972.667 
Du  21  au  31  octobre   389.327  399.922 

12.883.666  14  372.58!) 

Diîïérence  en  faveur  de  1905 ...      1 . 488 . 923 
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SOCIÉTÉ  CIVILE  DES  OBLIGATAIRES 
(1"  hypothèque) 

DE  LA 

SOCIÉTÉ  ANONYME  RUSSE 

DE 

L'INDUSTRIE  HOUILLÈRE  &  MÉTALLURGIQUE 

DANS  LE  DONETZ  (Makeevka) 


Avis  aux  Obligataires 

La  Société  Civile  a  l'honneur  d'informer  MM.  les 
porteurs  d'obligations  première  hypothèque  que, 
sur  sa  demande,  la  Société  houillère  leur  accorde 
la  faculté  d'échanger  lerrs  coupons  échus  ou 
titres  sortis  aux  tirages  contre  des  actions  privi- 
légiées. 

Cet  échange  peut  se  faire,  savoir  : 

\°  En  ce  qui  concerne  les  bons  de  coupons 
délit  rés  en  représentation  des  6  coupons  n"'  13 
■à  18  inclus  pour  un  montant  nominal  de  60 
francs  le  bon.  à  raison  de  huit  bons  et  une 
somme  espèces  de  20  fr.  pour  recevoir  une 
action  privilégiée  de  500  fr.,  ou  bien  neuf  bons 
pour  recevoir  une  action  avec-  une  soulte  de 
40  fr.; 

2"  En  ce  qui  concerne  les  coupons  des  por- 
teurs d'obliqations  n'ayant  pas  déjà  procédé 
à  leur  échange  contre  des  bons,  à  raison  de 
50  coupons  de  10  fr.  portant  les  numéros  de  13 
à  18  inclusivement  pour  recevoir  une  ac'.ijn 
privilégiée  de  500  fr.  ; 

En  ce  qui  concerne  les  obligations  sorties 
au  remboursement  depuis  le  tirage  de  mai  1902 
jusques  et  y  compris  le  tirage  de  mai  1905,  à 
raison  de  une  obligation  pour  une  action  privi- 
légie. 

Pour  user  de  la  faculté  qui  leur  est  ainsi  ré- 
servée, les  porteurs  devront,  avant  le  30  novem- 
bre courant,  déposer  leurs  bons,  coupons  ou 
obligations  sorti  ;s  aux  tirages,  aux  caisses  de 
la  Itanque  des  Pays  Autrichiens  (succursale  de 
Paris),  12,  rue  du  4-Septembre,  qui  leur  délivrera 
des  reçus  provisoires  en  attendant  la  remise  des 
actions  privilégiées  des  que  ces  dernières  auront 
été  livrées  par  l'Imprimerie  Impériale  et  qu'au- 
ront été  remplies  les)  formalités  d'abonnement 
au  Timbre. 

3b7 


AVIS 

La  Direction  de  la  Première  Société 
de  Crédit  Foncier  Roumain  de  Bucarest 

porte  à  la  connaissance  des  détenteurs  de 
lettres  de  gage  4  0/0  et  5  0/0  que  le  paiement 
du  coupon  du  1er  janvier  1906  et  des  titres 
sortis  au  dernier  tirage  se  fera  à  partir  du 
14  novembre  190). 
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SOCIÉTÉ  ANONYME  DES 

GALERIES  LAFAYETTE 

Siège  social:  1,  rue  Lafayeltc,  Paris 


Avis  de  convocation 

Le  Conseil  d'administration,  dans  sa  séance  du 
14  novembre  courant,  a  décidé,  conformément  à 
l'article  9  des  statuts,  d'appeler  les  deuxième,  troi- 
sième et  quatrième  quarts,  soit  soixante-quinze 
francs  par  action  souscrite  lors  de  la  dernière 
augmentation  du  capital  social,  les  actions  ainsi 
émises  portant  les  nos  72.001  à  100. 1  no 

Ce  versement  devra  être  effectué  du  16  au  20  dé- 
cembre prochain  aux  caisses  de  la  Société,  40, 
boulevard  Hau->sinann,  de  9  heures  à  5  heures. 

MM.  les  Actionnaires  sont  priés  de  vouloir  bien 
en  même  temps  présenter  leur  certificat  nominatif 
provisoire,  en  échange  duquel  leurs  t  très  leur 
seront  remis. 

Le  Conseil  d'Administration. 
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COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DE  MADRID  A  SARAGOSSE 
ET  A  AUCANTE 


Le  samedi  25  Novembre  1905.  à  dix  heures 
du  matin,  il  sera  procédé  à  Madrid,  au  siège  de 
la  Compagnie,  au  tirage  au  sort  pour  l'amortisse- 
ment, au  1"  Janvier  1906,  de  12.046  Obliga- 
tions Saragosse,  de  lre.  2e  et  3U  hypothèque, 
et  de  361  Obligations  Cordoue-Sèville. 
  °r,o 


COMPAGNIE  FRANÇAISE  DES  MÉTAUX 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Au  capital  de  25.0J0.000  de  francs 
Siège  social;  W,  rue  Volney,  Paris 

L'assemblée  générale  de  li  Compagnie  Fran- 
çaise des  Métaux  ayant  vot-^  le  13  novembre  la 
répartition  d'un  dividende  de  25  francs,  sous  déduc- 
tion des  impôts,  Messieurs  les  Actionnaires  sont 
informés  qu-.  le  coupon  u- 13  sera  mis  en  paiement 
à  partir  du  15  novembre  1905,  à  raison  de: 

2i  fr.  pour  les  actions  nominatives  I  impôt  dé 
duit)  ; 

23  fr.  05  pour  les  actions  au  porteur  (impôt 
déduit)  : 

\.  Pari",  aux  caisses  de  la  Société  Générale 
de  Crédit  Industriel  et  Commercial,  66.  rue  de 

la  Victoire,  et  dans  ses  bureaux  de  quartier. 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE  DE 

SUCRERIES  ET  RAFFINERIES 

EN  ROUMANIE 

(société  anonyme) 


MM.  les  Actionnaires  sont  invités  à  assister  à 
l'assemblée  gém'r-de  ordinaire  qui  se  tiendra  le 
lundi  11  décembre  prochain,  à  11  heures  du  matin, 
à  la  Taverne  Royale,  29,  Galerie  du  Roi,  à  Bruxelles. 

ORDRE  DU  JOUR  : 

1°  Rapports  du  Conseil  d'administration  et  du 
Collège  des  Commissaires: 

2"  Approbation  du  bilan  et  du  compte  de  profits 
et  pertes; 

b°  Nominations  statutaires  ; 

4°  Tirage  d'obligations. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  MM.  les  Action- 
naires sont  priés  de  se  conformer  à  l'article  22  des 
statuts. 

Le  dépit  des  actions  peut  s'effectuer  : 

A  Bruxelles  : 
Au  Siège  social,  34,  rue  de  l'Industrie; 
A  la  Société  Générale  de  Belgique; 
A  la  Banque  Internationale  de  Bruxelles; 
A  la  Banque  Josse  Allard; 

A  An  /ers  : 
A  la  Banque  d'Anvers; 

A  Tirlemont  : 
Chez  MM.  de  Fonvent  ot  Cie; 

A  Paris  : 

Au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris; 

A  Bucarest  : 
A  la  Banque  Générale  Roumaine. 
Les  procurations  doivent  être  déposées,  trois 
jours  fraacs,  avant  l'assemblée,  au  Siège  social. 
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RAPPORT  DU  CONSEIL  D'ADMINISTRATION 
A  l'Assemblée  générale  du  13  nooembre  1905 


Messieurs, 

Nous  vous  avons  réunis  en  assemblée  gé- 
nérale, conformément  à  l'article  40  des  sta- 
tuts, pour  soumettre  à  votre  approbation  les 
comptes  et  la  fixation  du  dividende  du  trei- 
zième exercice  social  qui  a  commencé  le  1er 
juillet  1904  pour  prendre  fin  le  30  juin  1905. 

L'événement  le  plus  important,  celui  dont 
l'influence  a  dominé  dans  les  opérations  de 
cet  exercice,  et  dont  l'effet  s'est  répercuté  pro- 
fondément sur  les  principaux  chapitres  du 
bilan,  a  été  la  hausse  de  tous  les  métaux 
dont  votre  Compagnie  s'occupe. 

La  moyenne  du  cours  du  cuivre,  qui  était 
de  56  livres  10  shillings  8  deniers  la  tonne  en 
juin  1904,  est  passée  à  66  livres  et  2  deniers  en 
juin  1905.  De  même  le  zinc,  en  comparant  les 
mêmes  mois,  a  haussé  de  £  21.14.5  à 
£  23.16.7  ;  l'étain  de  £  119.14.6  à  £  138.8.6  ; 
le  plomb  de  £  11.10.5  à  £.  12.19.7  ;  l'antimoine 
de  £  27.15.5  à  £  45.3.4  la  tonne. 

Enfin  le  platine  est  passé  de  3.120  francs  à 
3.400  francs  par  kilog.  Nous  citons  ce  dernier 
pour  mémoire  ;  nous  avons  bien  en  charge 
un  stock  de  ce  métal  précieux  ;  mais  il  ré- 
sulte des  dispositions  adoptées  que  nous  n'a- 
vons à  subir,  ni  en  hausse,  ni  en  baisse,  les 
effets  des  variations  du  prix  du  platine. 

Il  est  facile  de  se  rendre  compte,  d'après 
ces  chiffres,  de  l'importance  de  la  progres- 
sion, pendant  l'exercice,  des  valeurs  qui  re- 
présentent les  stocks  de  métaux.  Leurs  poids 
n'ont  pas  beaucoup  varié  :  seul  le  tonnage  du 
plomb  a  pu  être  utilement  diminué  d'une  fa- 
çon notable. 

La  valeur  de  ces  stocks  passe  de  14  millions 
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704.053  fr.  15  à  17.006.066  fr.  53,  en  augmen- 
tation de  2.302.013  fr.  38. 

La  valeur  de  l'ensemble  des  approvisionne- 
ments de  toute  nature  passe  de  15.559.384  fr.  29 
à  17.742.950  fr.  27,  en  augmentation  de  2  mil- 
lions 183.565  fr.  98. 

Les  prix  étant  plus  élevés,  la  clientèle  doit 
davantage  au  30  juin  1905;  aussi  vous  cons- 
tatez une  augmentation  de  1.670.440  fr.  73  dans 
le  chapitre  «  Débiteurs  divers  »,  qui  contient 
également  422.301  fr.  21  de  plus  affectés  aux 
cautionnements. 

Le  chiffre  d'affaires  plus  important  et  les 
immobilisations  plus  considérables  dans  les 
stocks,  par  suite  de  la  hausse,  ont  pour  con- 
séquence immédiate  de  réduire  les  disponibi- 
lités. Ces  dernières  présentent  une  moins-va- 
lue  de  2.671.874  fr.  34  en  passant  de  8  millions 
961.669  fr.  09  à  6.289.794  fr.  75  ;  somme  qui  fait 
encore  très  facilement  face  à  toutes  les  éven- 
tualités qui  pourraient  se  présenter. 

Enfin  la  hausse  nous  conduit  à  alimenter 
les  provisions  spéciales  créées  antérieurement 
pour  parer  aux  effets  des  variations  des  cours 
des  métaux.  Fidèles  à  cette  méthode,  nous 
continuons  à  l'appliquer  tout  en  la  perfection- 
nant pour  la  rendre  plus  exacte  et  plus  sûre 
et  nous  sommes  amenés  ainsi  à  porter  l'en- 
semble de  ces  provisions  à  4.303.500  francs, 
en  les  augmentant  de  1.016.000  francs  répar- 
tis en  166.000  francs  pour  les  métaux  autres 
que  le  cuivre  et  850.000  francs  pour  les  cui- 
vres. Cette  dernière  somme  ramène  le  prix 
moyen  de  la  tonne  des  cuivres  que  nous 
avions  à  recevoir  ou  qui  étaient  en  stock  et 
non  vendus,  au  30  juin  dernier,  à  un  prix  in- 
férieur aux  plus  bas  cours  cotés  depuis  cent 
ans  dans  les  années  des  plus  grandes  cri- 
ses. 

Tels  sont  les  effets  de  cette  hausse  générale 
sur  le  bilan  qui  vous  est  présenté.  Faut-il  con- 
clure que  la  progression  des  prix  des  métaux 
a  été  favorable  aux  intérêts  de  votre  Compa- 
gnie ?  —  Nous  nous  arrêtons  un  instant  sur 
ce  point  parce  qu'il  existe  une  opinion  assez 
répandue  qui  estime  que,  dès  que  les  cours 
des  métaux  montent,  les  bénéfices  de  votre 
Société  augmentent. 

Il  convient  de  distinguer  la  reprise  des  cours 
et  la  reprise  des  affaires  qui  peuvent  ne  pas 
se  manifester  en  même  temps.  Ainsi  pen- 
dant l'exercice  écoulé,  la  reprise  des  cours  a 
été  très  vive  et  la  reprisé  des  affaires  en 
France  pour  les  produits  de  notre  industrie 
a  été  insignifiante.  Le  tonnage  de  nos  ventes 
a  été  maintenu  avec  une  légère  plus-value. 
Dans  ces  conditions,  les  immobilisations  de 
capitaux  augmentent,  les  plus-value  des 
stocks  viennent  grossir  les  provisions  sans 
améliorer  les  bénéfices  que  nous  distribuons 
et  la  clientèle  se  défend  en  mettant  en  jeu  la 
concurrence  avant  d'accepter  des  prix  plus 
élevés.  Cette  situation  n'a  que  des  inconvé- 
nients sans  compensation  s'il  ne  se  manifeste 
pas  en  même  temps  une  reprise  des  affaires, 
seule  cartable  de  féconder  les  bénéfices  en  aug- 
mentant l'activité  des  fabrications. 

Nous  avons  à  vous  signaler  que  l'exercice 
a  eu  à  supporter  les  frais  importants  de  la 
remise  en  route  de  l'usine  de  Civet  qui  a  eu 
lieu  en  juillet  1904  après  une  Lonsrue  grève 
dont  nous  vous  avons  rendu  compte.  Il  a 
fallu  plusieurs  mois  pour  que  les  principaux 
ateliers  de  cette  usine  retrouvent  leur  activité 
normale. 

Par  contre,  l'exercice  a  bénéficié  des  résul- 
tats de  la  combinaison  faite  avec  la  Compa- 
gnie Industrielle  du  Platine  nour  la  transfor- 
mation et  la  vente  de  ce  métal.  Le  contrat 
intervenu  entre  les  deux  Sociétés  contenait 
clauses  de  résiliation  pour  le  cas  un  nous 
n'arriverions  pas  à  obtenir  certains  résultats 
déterminés.  A  l'heure  actuelle,  nos  engage- 
mi  nls  ,mhi  fermes  d'une  façon  définitive  jus 
qu'en  1908. 

Nous  avons,  pendant  le  dernier  exercice, 
liquidé  complètement  la  situation  des  deux 
iisiie  de  liouiel  et  de  Lalande  que  la  Compa 
Knie  n'utilisait  nos. 

Le  rapport  présenté  ;i  l'assemblée  du  12  no- 
vembre IWW  vous  indiquait  que  nous  avions 

vendu  le  matériel  de  Bornel  a  m.  Louyot,  no- 
te*: locataire,  en  lui  laissant  une  option  pour 


acheter  l'immeuble  210.000  francs.  Cette  option 
a  été  levée. 

D'autre  ^art,  la  petite  usine  de  Lalande  si- 
tuée sur  le  canal  du  Midi,  qui  était  louée  à 
un  fabricant  de  glace,  se  trouvait  dans  une 
situation  particulière.  Une  faible  parcelle  seu- 
lement de  son  terrain  appartenait  à  la  Com- 
pagnie, le  reste  nous  était  loué  par  l'Etat  en 
vertu  d'un  bail  de  quarante  ans,  qui  prendra 
fin  dans  le  courant  de  19U6.  Notre  locataire  a 
acquis  la  parcelle  de  terrain  avec  nos  droits 
immobiliers  pour  1.500  francs  et  nos  droits  au 
bail  pour  la  somme  de  16.000  francs. 

A  la  suite  de  ces  ventes  d'immeubles,  le 
compte  «  Réalisations  d  apports  »  a  finale- 
ment enregistré  cette  année  la  somme  de 
211.531  fr.  30. 

L'usine  de  Lalande  n'était  pas  comme  l'u- 
sine de  Bornel  donnée  en  garantie  aux  obli- 
gations hypothécaires  de  la  Compagnie. 

Ces  opérations  nous  ont  permis  de  faire  por- 
ter sur  douze  cents  obligations  l'amortisse- 
ment extraordinaire  dont  nous  vous  avons  en- 
tretenu l'an  dernier  ;  si  bien  que  la  réduction 
de  nos  charges  annuelles  vient  compen- 
ser la  location  de  Bornel.  Nous  avons  donc 
remplacé  une  recette  qui  avait  un  caractère 
temporaire  par  des  avantages  qui  sont  ac- 
quis d'une  façon  permanente. 

Les  dépenses  d'accroissement,  qui  sont 
avant  tout  appliquées  à  l'amélioration  de  l'ou- 
tillage et  à  l'augmentation  de  sa  puissance, 
dépassent  d'environ  128.000  francs  celles  de 
l'exercice  précédent  lesquelles  étaient  déjà 
en  progression.  L'usine  de  Sérifontaine  a  été 
dotée  d'un  nouveau  laminoir  qui  vient  d'être 
terminé.  Nous  ne  cessons  de  nous  appliquer 
à  rechercher  des  progrès  dans  nos  fabrica- 
tions par  des  essais  méthodiques  qui  nous 
conduisent  à  obtenir,  par  des  installations 
plus  perfectionnées,  l'abaissement  de  nos 
prix  de  revient  et  le  fini  de  nos  produits. 

Notre  exposition  à  Liège,  à  laquelle  nous 
avons  voulu  donner  une  certaine  importance 
à  cause  de  nos  intérêts  en  Belgique,  a  été 
à  ce  point  de  vue  très  remarquée.  La  Compa- 
gnie Française  des  Métaux  était  hors  con- 
cours, son  président  étant  vice-président  du 
jury  international  de  la  grosse  métallurgie. 
Nos  collaborateurs  ont  obtenu  de  nombreuses 
récompenses  dont  la  plus  importante  ne  pou- 
vait être  attribuée;  d'après  le  règlement,  qu'au 
personnel  des  exposants  qui  recevaient  un 
Grand  Prix. 

Enfin,  nous  recherchons  toujours  l'exten- 
sion de  l'activité  de  la  Compagnie  en  l'appli- 
quant à  des  spécialités  nouvelles.  C'est  ainsi 
que  nous  exploitons  depuis  peu  de  temps  un 
brevet  allemand  pour  la  fabrication  d'un  pro- 
duit nouveau,  la  filasse  de  plomb,  qui  sert  à 
faire  les  joints  des  canalisations  d'eau  et  de 
gaz. 

Examinons  maintenant  l'emploi  que  nous 
vous  proposons  de  faire  des  résultats  de 
l'exercice. 

Le  total  de  l'avoir  du  compte  des  profits  et 
pertes  est  de  3.504.559  fr.  38,  au  lieu  de 
3.428.526  fr.  44  l'an  dernier. 

Cette  somme  comprend,  d'une  part,  3.234.548 
francs  44,  au  lieu  de  3.110.737  fr.  97,  prove- 
nant du  produit  des  ventes,  et  d'autre  part, 
270.010  fr.  94,  au  lieu  de  317.788  fr.  47,  prove- 
nant du  produit  des  placements  de  fonds,  des 
locations,  redevances  et  coupons  prescrits. 
Cette  seconde  partie  est  en  diminution  de 
47.777  fr.  53  à  cause  de  l'absorption  des  fondis 
motivés  par  la  hausse  et  de  la  suppression  de 
la  location  de  Bornel. 

Une  somme  de  100.000  francs  est  distribuée 
comme  l'an  dernier  à  provision  pour  travaux 
neufs  qui  atteindra  ainsi  700.000  francs. 

Les  amortissements  reçoivent  067.200  franc», 
qui.  joints  aux  211,531  fr.  30,  provenait!  de  la 
vente  des  immeubles  de  Borne]  et  de  Lalande, 
forment  un  total  de  878.731  fr.  30. 

Les  provisions  pour  «  Divers  et  imprévus  » 
et  «  Créances  douteuses  »  des  exercices  clos, 
reçoivent    185.000  francs. 

Nous  vous  faisons  remarquer  ici  que  nous 
n'avons  pas,  connue  les  .années  précédentes, 
ajouté  aux  bénéfices  le  solde  de  la  provision 
pour  liquidation  des  exercices  clos  antérieu- 
rement, pour  retirer  ensuite  du  total  ainsi 
obtenu  une  nouvelle  provision  pour  l'ensem- 


ble de  tous  les  exercices  clos.  11  nous  a  paru 
plus  simple  et  plus  conforme  à  ce  qui  se  fait 
dans  la  plupart  des  sociétés  de  laisser  à  la 

provision  pour  liquidation  des  exercices  clos 
le  solde  provenant  des  attributions  précéden- 
tes et  de  lui  ajouter  chaque  année  le  complé- 
ment jugé  nécessaire. 

Enfin,  nous  avons  fait  figurer  dans  les 
comptes  une  dotation  nouvelle  de  40.000  fr., 
qui  aura  certainement  votre  approbation. 
Nous  vous  proposons  de  créer  avec  cette  som- 
me une  caisse  de  secours  pour  les  employés 
et  les  ouvriers.  Beaucoup  d'entre  eux  comp- 
tent un  grand  nombre  d'années  de  services  et 
ils  vous  seront  reconnaissants  de  cette  fon- 
dation compatible  avec  la  situation  actuelle 
de  la  Comnagnie. 

Après  ces  divers  prélèvements,  il  reste  une 
somme  disponible  de  1.665.143  fr.  23,  au  lieu 
de  1.665.803  fr.  58  l'an  dernier. 

Nous  vous  proposons  de.  distribuer  un  divi- 
dende de  5  %,  soit  25  "francs  par  action,  com- 
me précédemment,  qui  laissera  un  report  à 
nouveau  de  349.299  fr.  68,  au  lieu  de 
348.272  fr.  15. 

Dans  ces  conditions,  la  situation  générale 
au  30  juin  se  présente  de  la  façon  suivante: 
Solde  du  compte  des  Profits  et 

Pertes  de  l'exercice  Fr.   1.316.871  08 

A  déduire  :  Réserve  légale  5  %   65.843  55 


Reste   Fr.   1.251.027  53 

A  ajouter  :  le  reliquat  du  compte 
des  Profits  et  Pertes  de  l'exer- 
cice  1903-1904   348.272  15 


Total   Fr.  1.599.299  68 

sur    lequel,    après  distribution 
d'un    dividende   de  25  francs 

par  action,  soit   1.250.000  » 


Il    restera    à    reporter   à  nou- 
veau  Fr.    .  349.299  68 

Nous  vous  demandons  enfin  de  voter  les 
deux  résolutions  qui  se  représentent  chaque 
année,  relatives,  l'une  à  la  nomination  des 
commissaires  des  comptes,  l'autre  à  l'autori- 
sation, pour  les  administrateurs,  de  traiter 
des  affaires  avec  la  Compagnie.  Ces  affaires, 
examinées  par  vos  commissaires,  se  sont  bor- 
nées à  des  transactions  courantes. 

En  adoptant,  Messieurs,  les  résolutions  qui 
vous  sont  soumises,  vous  affirmerez  votre  vo- 
lonté de  donner  à  la  Compagnie  Française' 
des  Métaux  une  solidité  et  une  stabilité  de 
premier  ordre. 
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Chemins  de  1er  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Médi- 
terranée. —  Relations  entre  Paris  et  l'Espagne. 

Train  de  luxe  bi-hebdomadaire  «  Barcelone-Ex- 
pr  ss  »  entre  Paris  P.-L.-M.  et  Barcelone,  via 
Tarascon-Cette,  composé  de  wagons-lits  et  d'un 
wagon-restaurant. 

Nombre  de  places  limité.  (S'adresser  aux  Agen- 
ces de  la  Compagnie  des  Wagons-Lits.) 

Aller:  les  mercredis  et  samedis,  au  départ  de 
Paris:  Paris  P.-L.-M,,  départ,  7  h.  30  soir.  — 
Barcelone,  arrivée,  le  lendemain  2  h.  48  soir  (t). 

Retour:  les  lundis  et  vendredis,  au  départ  de 
Barcelone  :  Barcelone,  départ,  1  h.  50  soir  (1).  — 
Paris  P.-L.-M.,  arrivée,  le  len  lemain  8  h.  55 
matin. 

(1)  Heure  de  l'Europe  occidentale. 
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COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  DU  MIDI 

Rapports  du  Conseil  d'administration  aux  assem- 
blées générales  ordinaire  et  extraordinaire  des 
actionnaires  du  11  avril  1905,  présidence  de 
M.  Léon  Aucoc,  président  du  Conseil  d'admi- 
nistration. 

(Suite)  (*)' 

VII.  —  Exploitation  du  Réseau  au  compte  de 
garantie 

Les  résultats  de  l'exploitation  du  réseau  au 
compte  de  garantie,  pendant  le  dernier  exer- 
cice, ainsi  que  leur  comparaison  avec  ceux 
de  l'exercice  1903,  sont  résumés  dans  le  ta- 
bleau suivant  : 

(*)  Voir  l'Économiste  Européen,  n°  75Ï 
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§  1er.  —  Recettes 

Les  recettes  brutes  du  réseau  garanti  pré- 
sentent, par  rapport  à  l'exercice  précédent, 
une  augmentation  de  1.171.891  fr.,  soit  de 
•0,97  %.  Elles  correspondent  à  une  recette  brute 
kilométrique  de  32.616  fr. 

Elles  se  répartissent,  entre  les  diverses  na- 
tures de  transports,  de  la  façon  suivante  : 

1903 

Nature  1904  Réseau 

garanti 

des  Réseau         et  de  Différences 

1"  établis- 
transports  garanti  sèment 

Voyageurs   43. 091.818  41.459.263  +  1.635.355 

Transports  de  grande 

vitesse   10.945.165  10.436.297  +  508. 863 

Marchandises  de  pe- 

titevitesse   61.770.225  62.129.938  —  959.713 

Bestiaux,  voitures  et 

magasinage   2.776.137  2.756.200  -t-  19.937 

Recette»  diverses  ...  3 . 1 70 . 1 43  3.202.899  —  32.756 

Totaux...  12l.Ti6.488  l20.5-4.Mt7  +  '.171  8"! 
(1)  Longueur  ramenée  à  l'année  eatiére. 

Voyageurs.  —  Les  recettes  «  voyageurs  ». 
qui  déjà  l'an  dernier  étaient  en  notable  aug- 
mentation, accusent  une  plus-value  encore 
plus  importante,  de  3,94  %.  Cette  plus-value 
tient  principalement  u  ce  que  les  conditions 
-climatériquês  de  l'année  1904  ont  été  plus  fa- 
vorables aux  déplacements  que  celles  de  1903. 

L'augmentation  a  porté  : 

1°  Sur  les  voyageurs  à  prix  com- 
plets, pour    Fr.  85.596 

2°  Sur  les  voyageurs  avec  billets 
d'aller  et  retour,  pour   782.734 

3°  Sur  les  trains  de  plaisir  et  de 
pèlerinage,  pour    141.276 

4°  Sur  les  voyageurs  à  prix  réduits 
à  1/2  et  1/4  de  place,  pour   306.175 

5°  Sur  les  transports  de  militaires 
en  corps,  pour   8.536 

6°  Sur  les  voyageurs  avec  bn.ets 
internationaux  à  coupons  conlbina- 
Kes,  pour    101.143 

*7°  Sur  les  suppléments  des  places 
de  luxe,  le  produit  des  cartes  de  cir- 
culation à  1/2  place  et  du  contrôle 
^fait  en  route  et  à  la  sortie,  pour   86.367 

Total   1.811.827 

Elle  a  été  atténuée  par  la  diminution  qui 

s'est  produite  :   .  v 

1»  Sur  les  militaires  et  marins  iso- 
lés pour    41576 


2°   Sur  les   voyages  circulaires, 
pour    134.696 


Total   176.272 

Le  nombre  des  voyages  a  augmenté  pour 
toutes  les  catégories,  sauf  pour  les  voyages 
circulaires  ;  dans  l'ensemble,  il  accuse  un  ac- 
croissement de  734.901,  soit  3,32  %  du  nombre 
total  des  déplacements  'de  1903  ;  cette  pro- 
gression est  de  même  importance  que  celle 
que  nous  avons  constatée  l'an  dernier. 

Le  nombre  des  voyageurs  à  place  entière  A 
dépassé  de  134.537,  soit  de  2,40  %  celui  de 
1903;  il  s'est  élevé  à  5.713.048,  représentant 
25  %  du  total  des  déplacements.  La  recette 
correspondante  a  été  de  15.599.632  fr.  ;  l'aug- 
mentation de  0,60  %  qu'elle  accuse  est  nota- 
blement inférieure  à  la  progression  du  nom- 
bre de  voyageurs  à  prix  complets  ;  cela  tient, 
d'une  part,  à  ce  que  la  recette  de  la  lre  classe 
a  beaucoup  fléchi,  par  suite  de  la  diminution 
du  parcours  moyen,  pour  une  réduction  rela- 
tivement peu  importante  du  nombre  de  bil- 
lets, et  d'autre  part,  à  ce  que  la  recette  de  la 
2e  classe  a  diminué  pour  la  même  raison, 
alors  que  le  nombre  des  voyageurs  a  aug- 
menté. 

Le  nombre  des  voyages  effectués  avec  des 
billets  d'aller  et  retour,  en  augmentation  no- 
table l'année  précédente,  a  continué  à  pro- 
gresser en  1904  ;  il  s'est  élevé  à  13.647.698,  ce 
qui  représente  59,78  %  du  nombre  total  des 
déplacements  ;  il  a  été  suDérieur  de  323.322, 
soit  de  2,43  %,  à  celui  de  1903.  La  recette  cor- 
respondante a  atteint  18.570.109  fr.,  en  aug- 
mentation de  4,40  %. 

Ces  résultats,  très  satisfaisants,  sont  dus 
principalement  au  développement  des  billets 
de  famille  pour  les  stations  thermales  et  bal- 
néaires et  des  billets  de  vacances,  par  suite 
des  nouvelles  dispositions  prises  en  1903,  pour 
ces  billets,  dispositions  dont  nous  vous  avons 
entretenus  l'an  dernier  ;  les  cartes  d'excur- 
sions que,  d'accord  avec  la  Compagnie  de 
Paris  à  Orléans,  nous  avons  créées  en  1904, 
y  ont  également  contribué.  Ces  cartes,  qui 
sont  délivrées  du  15  juin  au,  15  septembre, 
donnent  droit  à  un  voyage  aller  pour  se  ren- 
dre dans  une  zone  déterminée  du  centre  d<: 
la  France  et  des  Pyrénées,  à  la  iibre  circu- 
lation sur  les  lignes  comprises  dans  cette 
zone  pendant  un  délai  d'un  mois  avec  fa- 
culté de  prolongation,  et  au  voyage  de  retour. 
Ces  nouvelles  facilités  paraissent  avoir  été 
appréciées  du  public,  et  nous  avons  tout  lieu 
de  penser  qu'elles  seront  utilisées  encore  da- 
vantage lorsqu'elles  seront  mieux  connues. 

Les  billets  de  trains  de  plaisir  et  de  pèleri- 
nage ont  produit  1.728.456  fr.,  accusant  une 
augmentation,  fort  importante,  de  34.30  %.  sur 
1903. 

Le  produit  des  cartes  de  circulation  à  1/2 
place,  dont  nous  avons  notablement  réduit 
les  prix,  a  également  progressé  de  14,70  %. 

La  très  forte  augmentation  sur  les  billets 
internationaux,  dont  la  recette  est  passée  Je 
57.374  fr.  en  1903  à  158.517  fr.  en  1904,  provient 
principalement  des  nouveaux  billets  à  itiné- 
raire tracé  au  gré  des  voyageurs,  dont  nous 
avons  fait  connaître,  l'an  dernier,  la  mise  en 
vigueur. 

La  répartition  par  classes  présente,  par  rap- 
port à  1903,  les  différences  suivantes  : 

En  lre  classe,  le  nombre  de  voyageurs  et  la 
recette  accusent  des  diminutions  respectives 
de  6.593,  soit  de  0,90  %,  et  de  158.221  fr.,  soit 
2,88  %  ;  la  réduction  a  porté  principalement 
sur  les  billets  à  longue  distance. 

En  2e  classe,  le  nombre  des  voyageurs  ac- 
cuse une  augmentation  de  44.003,  soit  de 
2,38  %,  et  les  recettes  une  progression  de 
184.835  fr.,  soit  de  2,87  %. 

Enfin,  le  nombre  des  voyageurs  de  3e  classe 
est  en  augmentation  de  697.491,  soit  de  3.84  %. 
et  les  recettes  correspondantes,  de  1.439.280 
francs,  soit  de  4.76  %. 

La  progression  du  nombre  de  voyageurs 
nous  a  conduits  à  dédoubler  le  rapide  de  nuit 
à  3  classes  de  notre  grande  artère  de  Bor- 
deaux à  Cette,  sur  la  section  de  Toulouse  à 
Cette,  la  plus  fréquentée,  et  qu'un  seul  train 
à  grande  vitesse  ne  pouvait  plus  desservir 
d'une  manière  satisfaisante. 

En  outre,  pour  faciliter  les  relations  entre 
les  deux  villes  de  Pau  et  de  Biarritz,  fré- 


quentées l'hiver  par  de  nombreux  étrangers, 
nous  avons  mis  en  marche  un  nouvel  express 
permettant  de  se  rendre  de  Pau  à  Biarritz 
dans  la  matinée,  de  passer  la  journée  à  Biar- 
ritz et  de  rentrer  à  Pau  dans  la  soirée. 

Enfin,  toujours  dans  le  but  de  rendre  plus 
commodes  les  relations  entre  les  centres 
qu'elles  desservent,  et  de  développer  le  mou- 
vement des  voyageurs,  nous  avons  créé  de 
nouveaux  trains  sur  les  lignes  de  Carrnaux 
à  Rodez,  et  de  Quillan  à  Rivesaltes. 

Transports  de  grande  vitesse.  —  Les  re- 
cettes brutes  de  ces  transports  présentent,  par 
rapport  à  1903,  un  accroissement  de  508.868 
francs,  soit  de  4,87  %,  de  même  importance 
que  celui  que  nous  avons  constaté  l'an  der- 
nier. Cette  augmentation  se  décompose  ainsi  : 

Bagages  et  chiens   62.046 

Messageries  et  denrées   422.157 

Transports  de  finances,  transports 
divers  et  magasinage   27.875 

Ensemble   512.078 

Les  transports  de  chevaux  accusent 
une  légère  diminution  de   3.210 

Reste   508.868 

Pour  les  messageries  et  denrées,  le  tonnage 
s'est  accru,  en  1904,  de  10.287  tonnes,  soit  do 
6,82  %  ;  1  augmentation  de  la  recette  est  de 
5,14  %  ;  ces  taux  de  progression  sont  supé- 
rieurs à  ceux  de  1903. 

L'augmentation  porte  principalement  sur 
les  denrées  fraîches  ;  elle  est  due  à  la  bonne 
récolte  en  fruits  et  primeurs  que  les  condi- 
tions climatériquês  de  1904  ont  favorisée,  alors 
que  des  gelées  printanières  avaient  été  très 
préjudiciables  à  la  récolte  de  l'année  précé- 
dente ;  de  plus,  le  trafic  des  huîtres  d'Arca- 
chon  a  continué  à  se  développer;  celui  des 
poissons  et  des  volailles  s'est  bien  maintenu 
sur  l'ensemble  du  réseau. 

Le  mouvement  des  colis  postaux  s'est  tra- 
duit, en  1904,  par  une  augmentation  de  499.711 
colis, soit  de  6,50  %.  et  par  un  accroissement 
de  la  recette  de  74.988  fr.,  soit  de  3,07  %. 

En  1903,  l'augmentation  du  nombre  des  colis 
postaux  avait  été  de  401.954  colis  et  celle  de  la 
recette,  de  132.594  fr. 

Marchandises.  —  Pour  les  transports  de 
marchandises  en  petite  vitesse,  la  recette  a 
diminué  de  959.713  fr.,  soit  de  1,52  %.  en  même 
temps  que  le  tonnage  a  baissé  de  65.834  ton- 
nes, soit  de  0,69  %  ;  le  produit  moyen  de  la 
tonne,  qui  avait  déjà  diminué  l'an  dernier,  a 
encore  fléchi  de  6.59  à  6,53.  Ce  fait  doit  être 
attribué  à  ce  que  la  diminution  de  tonnage  a 
surtout  poité  sur  des  marchandises  dont  le 
transport  est  fructueux. 

Bestiaux,  voitures  et  magasinage.  —  La  re- 
cette des  transports  de  bestiaux  accuse  un 
très  léger  fléchissement  de  2.305  fr.,  soit  de 
0,1  %. 

La  diminution  porte  sur  les  : 

Bœufs,  vaches,  taureaux,  pour   53.S53 

Moutons,  brebis  et  agneaux,  pour...  5.222 

Ensemble   59.080 

Par  contre,  les  : 

Chevaux,  mules  et  mulets  sont  en  augmen- 
tation de    31.003 

Et  les  veaux  et  porcs  de   25.772 

Ensemble   56.775 

En  somme,  le  trafic  des  bestiaux  qui,  en 
1903,  avait  progressé  de  185.000  fr.,  soit  de 
8,46  %,  s'est  à  peu  près  maintenu  en  1904. 

Les  transports  de  voitures  accusent  une 
augmentation  de  13.000  fr.,  soit  27,90  %. 

Les  frais  de  magasinage  sont  également  en 
augmentation  de  10.200  fr.,  soit  3.05  %. 

Recettes  diverses.  —  Les  recettes  diverses 
ont  diminué  de  32.756  fr.,  soit  de  0,7  %. 

La  diminution  porte  principalement  sur  la 
location  du  matériel,  les  produits  divers  et 
les  produits  de  la  Poste  ;  les  autres  articles 
des  recettes  diverses,  savoir  :  les  locations, 
les  affermages  et  les  produits  du  placement 
des  fonds  disponibles,  sont  en  augmentation. 

En  ce  qui  concerne  la  location  du  matériel, 
la  diminution  provient  de  ce  que  le  chiffre 
de  1903,  .avec  lequel  la  comparaison  est  éta- 
blie, était  particulièrement  élevé  par  suite 
d'un  remboursement  fait,  dans  cet  exercice, 
par  la  Compagnie  de  Paris  à  Orléans. 

I!  en  est  de  même  des  produits  divers  qui. 
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«n  1903,  comprenaient  des  reliquats  de  crédits 
disponibles  sur  travaux  de  parachèvement  de 
diverses  lignes,  ouvertes  depuis  longtemps  à 
l'exploitation,  alors  qu'en  1904,  nous  n'avons 
pas  eu  d'éléments  de  recettes  similaires. 

Les  produits  de  la  Poste  sont  en  légère  di- 
minution par  suite  de  la  circulation  d'un 
nombre  moins  élevé  de  wagons-poste. 

Les  locations  ont  atteint  sensiblement  'e 
même  chiffre  que  l'année  précédente. 

Les  affermages,  qui  étaient  en  diminution 
en  1902  et  1903,  ont  notablement  augmenté  en 
1904  par  suite,  principalement,  de  la  percep- 
tion de  droits  de  péage  pour  trains  de  tra- 
vaux plus  élevés  que  l'année  précédente  et  du 
paiement,  par  les  chemins  de  fer  de  l'Hérault, 
de  sommes  non  réglées  pour  le  loyer  de  la 
gare  commune  de  Rabieux. 

Enfin,  le  produit  des  placements  de  fonds  a 
été  plus  élevé  qu'en  1903. 

§2.  —  Dépenses 

Les  dépenses  d'exploitation  du  réseau  ga- 
ranti se  sont  élevées  à  52.507.182  fr.,  accusant, 
par  rapport  à  1903,  une  diminution  de  1  mil- 
lion G34.611  fr.,  soit  de  3,02  %.  Elles  correspon- 
dent à  une  dépense  kilométrique  de  14.066  fr., 
inférieure  de  563  fr.  à  celle  de  1903. 

Le  tableau  ci-après  en  donne  la  décomposi- 
tion par  service,  ainsi  que  la  comparaison 
avec  les  dépenses  faîtes  en  1903  sur  les  mêmes 
lignes  : 

1903 

Nature  1904  Réseau 

garanti 

des  Réseau       et  réseau 

de  Différences 
dépenses  garanti       l«r  établis- 

sement 

Frais  généraux  : 

Administration  tenir1». 

Contributions,  Dom- 
mages d'incendie, 
Lovers,  Frais  de  con- 
trôle,  Indemnités 
aux  victimes  d'acci- 
dents, Dons,  Secours 
et  Divers  

Caisses  de  çetraite  et 
de  prévoyance  

Total  

Exploitation   

Matériel  et  traction.. 
Voie  

Total  général  

Frais  q  énér 'aux . 
—  Les  dépenses  de  ce  chapitre  sont  en  légère 
diminution. 

Contributions,  dommages  d'incendie,  frais 
de  contrôle,  indemnités  aux  victimes  d'acci- 
dents, secours,  etc.,  etc.  —  Ce  chapitre  accuse 
une  très  forte  diminution,  qui  porte  sur  les 
indemnités  pour  sinistres,  les  indemnités  aux 
victimes  d'accidents  et  les  frais  judiciaires. 
Cette  réduction  tient  à  ce  que  nous  sommes 
revenus,  en  1904.  à  des  chiffres  d'indemnités 
normaux,  alors  que  nous  avions  eu  à  régler, 
l'année  précédente,  pour  des  sommes  impor- 
tantes, des  dommages  causés  par  l'incendie 
des  chantiers  du  Boucau  et  des  indemnités 
d'accidents.  . 

Les  articles  relatifs  aux  contributions  et  aux 
frais  de  contrôle  sont  en  augmentation  par 
suite  de  l'accroissement  du  réseau. 

Caisses  de  relairtes  et  de  prévoyance.  —  La 
dépense  de  ce  chapitre  est  sensiblement  ;a 
môme  qu'en  1903.  Elle  représente  7,32  %  de  la 
dépense  totale  de  l'exercice  et  18  %  environ 
des  traitements  et  salaires  de  nos  agents. 

Nous  croyons  intéressant  de  vous  donner 
ici  le  montant  des  autres  sacrifices  que,  sous 
diverses  formes,  nous  nous  imposons  annuel- 
lement en  faveur  de  notre  personnel  : 

1°  Les  indemnités  que  nous  avons  allouées 
à  titres  divers  :  cherté  de  vivres,  demi-solde 
de  maladie,  secours  de  famille,  participation 
à 'l'habillement,  etc.,  se  sont  élevées  pour 

1904   à    890.107  ;  9 

2°'  Les  gratifications  et  primes  que  nous 
avons  distribuées  aux  agents  qui,  par  leur 
activité  et  leur  zèle,  ont  contribué  à  assurer 
la  bonne  marche  du  service,  ont  atteint  e 

Chiffre  de    2.015.221  44 

60  décomposant  de  la  manière  suivante  : 

Primes  et  «ratifications  des  fonctionnaires 
Ct  at'ents  do  tous  ordres  de  la  direction  et  des 
v  ivi"  •.  centraux  et  régionaux  do  l'exploita- 
tion du  '.Matériel  cl  de  la  traction,  de  la  voie 


695.-51 

710.057 

13.506 

2.319.474 

3.473.174 

—  1 

153.700 

3.846.554 

3.840.841 

+ 

5.713 

6.862.579 

8.024.07? 

—  1 

161.493 

18.480.201 

18.387.482 

+ 

92.719 

17.608.323 

17.402  634 

205.689 

9.556.079 

10.327.605 

+ 

771 .526 

52.'  07.1  «2 

54.1  il. 793 

+  1 

634.611 

et  des  lignes  nouvelles   269.930  » 

Primes  et  gratifications  des  agents  des  ga- 
res, des  mécaniciens  et  chauffeurs  et  des 
agents  de  la  voie   1.745.291  44 

3°  Nous  subvenons  aux  dépenses  de  l'école 
primaire  de  Morcenx,  où  155  enfants  d'agents 
sont  instruits  gratuitement,  et  à  celles  de  10 
bourses  ou  20  demi-bourses  au  lycée  de  Mont- 
de-Marsan,  données  au  concours  aux  enfants 
de  nos  agents. 

Pour  un  chiff  re  de  traitements/  ou  salaires 
qui  s'élève  à  21.504.000  fr.,  nos  dépenses,  du 
chef  des  caisses  de  retraites  et  de  prévoyan- 
ce, des  indemnités  et  primes  diverses,  de 
l'école  de  Morcenx  et  des  bourses  au  lycée  de 
Mont-de-Marsan,  représentent,  au  profit  de 
nos  agents,  une  allocation  supplémentaire 
d'environ  6.900.000  fr.,  soit  32,38  %  du  montant 
des  traitements  ou  salaires. 

Enfin,  nous  vous  signalerons  que  les  maga- 
sins des  comestibles  et  du  vestiaire,  où  nos 
agents  trouvent,  au  prix  de  revient,  sans  que 
la  Compagnie  prélève  le  moindre  bénéfice, 
des  objets  de  consommation  et  d'habillement, 
ont  fait,  en  1904,  pour  2.690.000  fr.  de  livrai- 
sons et  que  le  réfectoire  de  Bordeaux  a  servi 
à  nos  agents  et  ouvriers  116.914  repas  au  prix 
moyen  de  0  fr.  52. 

Nous  terminerons  en  vous  faisant  connaître 
que,  nous  inspirant  de  votre  sollicitude  pour 
le  personnel,  nous  n'avons  pas  cessé  de  nous 
préoccuper  d'assurer  à  tous  nos  agents,  dans 
la  mesure  compatible  avec  les  exigences  d'un 
service  public  ininterrompu,  le  plus  de  jour- 
nées de  repos  possible,  spécialement  le  di- 
manche, et  de  réduire  le  travail  continu  pen- 
dant la  nuit. 

Exploitation.  —  L'augmentation  des  dépen- 
ses du  service  de  l'exploitation  ressort  à 
0,50  %  ;  elle  résulte  de  l'accroissement  du  ré- 
seau et  des  avancements  accordés  au  person- 
nel. 

Matériel  et  Traction.  —  Les  dépenses  de  ce 
service  accusent  une  augmentation  de  1,18  %, 
qui  porte  principalement  sur  les  réparations 
des  voitures  et  wagons  et  sur  l'amortissement 
du  matériel  réformé  ;  les  dépenses  de  traction 
proprement  dites  ont  diminué,  malgré  l'ac- 
croissement de  la  longueur  du  réseau,  parce 
que  le  parcours  des  trains  a  été  inférieur  à 
celui  de  1903,  tant  à  cause  du  fléchissement 
du  trafic  de  petite  vitesse  qu'à  cause  de  la 
réduction  du  nombre  des  trains  de  marchan- 
dises. L'emploi  de  machines  puissantes  nous 
a,  en  effet,  permis  d'augmenter  la  charge  de 
ces  trains. 

Voie  —  La  diminution  des  dépenses  de  la 
voie  est  de  7,47  %.  Elle  tient,  d'une  part,  à  des 
réductions  importantes  que  l'achèvement,  en 
1903,  de  la  partie  essentielle  du  programme  de 
renforcement  de  nos  voies  nous  a  permis  de 
faire  en  1904  et,  d'autre  part,  aux  économies 
qui  ont  été  la  conséquence  de  divers  perfec- 
tionnements  apportés  dans  nos  méthodes  j 
d'entretien.  | 
VIII.  —  Exploitation  du  réseau  au  compte  de 
premier  établissement 

Le  réseau  au  compte  de  premier  établisse- 
ment a  compris,  en  1904  : 

La  section  de  Bazas  à  Bourriot-Bergonce 
de  la  ligne  de  Bazas  a  Auch  (35  kilom.)  ou- 
verte le  28  février  1904  ; 

La  section  de  Saint-Paul  de  Fenquillet  a 
Quillan  de  la  ligne  de  Quillan  à  Rivesaltes 
(36  kilom.)  ouverte  le  22  mai  1904; 

La  ligne  de  Castelsarrasin  à  Beaumont-de- 
Lomagne  (25  kilom.)  ouverte  le  9  octobre  1904. 

La  longueur  exploitée  a  été  de  96  kilomè- 
tres ;  ramenée  à  l'année  entière,  elle  n  a  pas 
dépassé  57  kilomètres  506  mètres. 

Les  résultats  de  l'exploitation  pendant  cette 
période*  sont  les  suivants  : 

Recettes  brutes  .   M 

Comptes  d'ordre  à  déduire   9.90»  M 


dernier  exercice,  du  réseau  d'intérêt  local  du 
département  des  Landes,  ont  été  les  suivants  ; 

Recettes  nettes    735.286  65 

Dépenses    363.895  58 


D'où  un  produit  net  de   371.391  </7 

Aux  termes  du  traité  intervenu  entre  notre 
Compagnie  et  la  Société  des  Landes,  nous 
nous,  sommes  engagés  à  avancer  à  cette  So- 
ciété, en  tenant  compte  du  produit  net  de  l'ex- 
ploitation, la  somme  annuellement  nécessaire 
pour  assurer  l'intérêt  à  5  %  et  l'amortissement 
du  capital  dépensé  pour  la  construction  et  la 
mise  à  l'état  d'exploitation. 

Les  intérêts  à  porter  au  compte  d'Exploita- 
tion, ainsi  que  la  part  proportionnelle  des 
frais  de  timbre  et  de  service  des  titres,  s'élè- 
vent, pour  l'année  1904,  à   458.595  37 

En  déduisant  le  produit  net  ci- 
dessus  indiqué    371.391  07 


notre  avance,  pour  le  dernier  exer- 
cice, doit  être  fixée  à   87.204  30 

supérieure  de  11.070  17  à  celle  de  1903. 

Par  application  de  l'article  3  de  la  Conven- 
tion intervenue,  le  23  mai  1885,  entre  l'Etat  et 
notre  Compagnie,  au  sujet  de  notre  concours 
financier  au  réseau  des  Landes,  nous  avons 
porté,  au  compte  annuel  des  dépenses  de  l'ex- 
ploitation du  réseau  garanti,  ladite  somme 
de  87.204  30.  Vous  savez  que  cette  somme  est 
très  largement  compensée  par  les  apports  du 
trafic  qui  nous  sont  faits  par  les  lignes  des 
Landes. 

La  ligne  de  Soustons  à  Léon,  concédée  à  une 
Société  distincte,  a  été  ouverte  à  l'exploita- 
tion le  3  juillet  1904  ;  elle  a  donné  les  résul- 
tats suivants  : 

Recettes  nettes    22.460  08 

Dépenses    16.709  60 


42-4.008  06 
264.028  54 


Recettes  nettes   

Dépenses   

Produit  net   159.979  o2 

Ces  résultats  font  ressortir  : 

1»  Une  recette  nette  kilométrique  de...  7.310 

2°  Une  dépense  kilométrique  d'exploi-  . 

tation  de   •   v:"'"j" oV.q 

3°  Un  produit  net  par  kilomètre  de          i  /os 

IX.  —  Questions  diverses 
Les  résultats  de  l'exploitation,  pendant  le 


Produit  net   5.750  48 

Aux  termes  de  la  Convention  passée  le  15 
mai  1901  entre  notre  Compagnie  et  la  Société 
concessionnaire  de  ladite  ligne,  nous  nous 
sommes  engagés  à  avancer  à  cette  Société 
la  somme  nécessaire  pour  parfaire,  avec  le 
produit  net,  l'intérêt  à  3,50  %  du  capital  dé- 
pensé pour  rétablissement  de  la  -igné. 

Les  intérêts  de  ce  capital,  ainsi  que  la  part 
proportionnelle  des  frais  de  timbre  et  de  ser- 
vice des  titres  s'élèvent,  pour  l'année  1904,  à 
11  519  23 

Ce  chiffre  étant  supérieur  au  produit  ci-des- 
sur  indiqué,  il  en  résulte  que  nous  avons  à 
avancer  la  différence,  soit  5.768  75,  à  la  So- 
ciété du  chemin  de  fer  de  Soustons  à  Léon,  à 
titre  de  garantie. 

Par  application  de  l'article  3  de  la  Conven- 
tion intervenue  le  29  juin  1901  entre  l'Etat  ct 
notre  Compagnie  au  sujet  de  notre  concours 
financier  au  chemin  de  fer  de  Soustons  à 
Léon,  nous  avons  porté  cette  avance  à  un 
compte  spécial  que,  d'autre  part,  nous  avons 
crédité  des  apports""  de  la  nouvelle  ligne  a 
notre  réseau.  Ces  apports  se  sont  élevés  à 
8  456  15  et  ont  été  ainsi  supérieurs  de  2.687  40 
à  l'insuffisance  de  la  ligne  de  Soustons  a 
Léon. 

Nous  avons  fait  connaître,  dans  notre  rap- 
port sur  l'exercice  1903,  que  notre  créance  sur 
la  Compagnie  du  chemin  de  fer  de  Madrid- 
Saragosse-Alicante  s'élevait,  au  1er  janvier 
1904,  à  1.242.155  04. 

Savoir  =pr       al   883  314  73 

Intérêts   358.840  31 

Cette  Compagnie  a  opéré,  en  1904,  le  rem- 
boursement, à  valoir  sur  les  avances  que 
nous  lui  avons  faites,  de  la  somme  de 
358.440  11,  que  nous  avons  indiquée  dans- 
notre  précédent  rapport. 

En  conséquence,  notre  créance,  qui  s  est 
augmentée,  en  1904,  des  intérêts  à  5  %  du 
principal,  se  trouve  réduite  du  montant  du 
remboursement  effectué.  Elle  s'élève  ainsi,  au 
1er  janvier  1905,  à  la  somme  totale  de  927.88U 
francs  67,  se  décomposant  en  : 

Principal   883.314  73 

Intérêts   44.565  94 

La  Compagnie  nous  a  annoncé,  en  outre, 
qu'elle  sera  en  mesure  de  faire,  en  190o.  un 
cinquième  remboursement  s'élevant  à  AM.SW 
francs  96. 

(A  suivre.) 
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30 
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MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750.C0C 

25 

3.375.000 

25 

8.750.000 

25 

18.750.000 

25 

2.250.000 

25 

14.000.0CO 

25 

5.0CO.OC0 

25 

25.000.0C0 

25 

6.250.0C0 

25 

300.000 

25 

18.750.000 

25 

12.500.0C0 

25 

275.000 

25 

7.50O.0C0 

25 

400. 0C0 

25 

68.750.0C0 

125 

125.CC0.0C0 

125 

3. 125. 000 

25 

4C0.0C0 

25 

2.C00.C00 

25 

4.0O0.0C0 

25 

10.625.0C0 

25 

100.0CO 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Je». 

Champ  d'Or  

Durban  Boodepoort  lu, . 
The  East  lui  jnjrltlirjltm 

Ferrelra  

French  Band  

Geldenhuis  Estate  

A.  Goerz  et  C*  

Klelnfonteln  (New)  

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  ... 

May  Consolitated  

Prlmrose  (New)  

Band  M'nes  

Fotinson  Gold  

Simmer  and  Jiek  (tel.  un.) 
Transvaal  Gold  Fields. 

Village  Main  Beef  

Wemmer  

Western  Klelnfonteln. 

West  Band  

Windsor  


143.75 

1000 
237.5 
330 

47 
145 
68.50 
170 

69 

80 
120 

93 
175 
8C5 
125 
(ni  340 

196 

262 
75 
85 
77.50 


21 
16.50 
64.50 

198.50 

584 
74 

140 
65.50 
53.25 
53.50 
55 

94.50 
101 
96 

264 
241.50 

41.25 

65.50 
168.50 
262 

17.75 

52 

37 


22.51 

23.50 

90 
234 
608 

82 
144 

84 

67 

61 

82 
101 
109 

91 
293.50 
262.50 

59.  V. 

79 
182 
278.ô(i 

20 


1-2.75 

16 

48 

173  50 
4'  t 
40 

toi 

64.50 
50  25 
29 

68.50 
76 

82.50 

66 
204 
215.50 

38 

47.25 
119 
137 

11.75 

29 
9  50 


12  75 

15  50 

55 
175.50 
472 

41.75 
104 

65 

47  25 
23.25 
68.50 
75 

81  25 
66 
204 

'J19.50 
37 

46.50 
117 

136 
12.50 
29 
9.50 


11.25 
12.50 

52 

170.50 
462 

39  25 
102  50 

59.25 

46 

26 

51 

74.50 
80.25 
63  50 
197 

215.50 
38 

45  50 
112.50 
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10 

28.50 
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MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

47 

41 

26 

?6 

24.25 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants)... 

173.50 

450 

415 

445.50 

40.000.000 

125 

Huanchaoa  (Argent)... 

87.25 

102.51 

150 

150.50 

153 

20.000.000" 

(00  it 

Laurlum  grec  (,W»biltr|.) 

51 

57. 5( 

56 

b5.50 

55  25 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 

11.250.000 
10.000.000 
18.125.000 
7.500.0C0 
12.500.0C0 
37.500.000 
13.750.000 
12.500.000 
50.000.000 
12.500.000 


Bechuanaland  li,:.rit'«i. . 
Brlt.Sth.  Afrlc.  (Ct»rtirt*). 

Cassinga  

Dynamite  duTransvaal 
Eerste  Fabrleken  llilii:«rl« 
Goldâelds  t»»i  04.  tiilitln 
Henderson  Transv.  IiUti 
Kokumbo  (Cote  l'hoire). .. . 

Oceana  Company  

Mossamédés  (Cie  de)... 
Mozambique  (Cie  de)... 
Randfontein  Estâtes... 
Transv  aal  Consolidated 


2.50 

29.50 

36 

27 

27.25 

26 

125 

47.50 

59.2: 

49.75 

50.50 

49.50 

35.25 

31.90 

30 

29 
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25 
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125 

35 
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92 

20 

30 
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3 
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13 

13 
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)0 
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33 

32 

25 

13 
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12  75 
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29 
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79 
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231.250 
325.000 
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100.000 
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450. 000 
450.000 
300.000 
165.000 
448.98V 

2.500.000 
270.000 

2.150.000 
NO. (XX 
425.000 
100.000 

4./UU.UOO 

540.000 
250.000 
400.000 
400.000 
80.000 

19«.;',î 

352. f-* 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels.. 

Chlmes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Beef  

Drlefontein  

Durban  Boodepoort  

Durban  Boodpt.  Deep... 
East  Band  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferrelra  Deep  

French  Band  

Goch  (New)  

Geldenhuls  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Beef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencalrn  

Glen  Deep  

Hemy  Nourse  

Herlot  (New)  

Jubllee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Klelnfonteln  (New)  

Knight's  (WitwaUriraod)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Luipaard  Vlel  (New)  

Main  Beef  Consolidated. 
Ma;  's  Consolidated  \H»  w , 

Modderfontein  

Id.  Extension. 

Meyer  and  Charlton  

Nlgel  
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1.250 
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1 .267 
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*30 
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.000 
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Rhodesia  Goldâelds  
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Robinson  Bank  

S.  African  Gold  Trust.. 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


13/16 

7,8 

1  1/16 

l  1/8 

2  7/8 

3  1/8 

1  13/16 

1  i3/lô 

1  3/16 

2  1/8 

2  1/lt 

2  l/:6 

5/8 

3/1 

3/4 

16 

18  5/8 

16  1/4 

16 

1  7/8 

2  1/4 

l  1/2 

1  1/2 

1  3/3 

1  1/2 

l  3  8 

1  3/3 

5  1/16 

1  1,3 

4  3,4 

4  13/16 

1/2 

11/16 

1/2 

1  2 

2  1/8 

3  1/2 

2  1/3 

2  3/16 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 
140.000 
250.000 
280.663 
1 .000.000 
200.000 
91.000 
960.000 
112.000 
320.000 


721.500 
3.948.955 
3.283.021 

105.251 
l.OOO.Ooi 


Great  Boulder  Prop  

Hannan's  Brownhill  

Lake  View  Consola  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldâelds . 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Prop  rl et  

South  Kalguril  

Wainl  


25/9 
3  S/8 

1  1/4 
7/16 

2  3/8 
5/16 

1/2 
1  13/16 
1  3/8 
5  1/2 


23,0 
3  11/ie 

1  1/2 
14/0 

2  7/8 
5/lt 
9/lt 

2  3/lt 
1  1/lt 
8  1/lt 


MINES  DE  DIAMANT 


Consolidt.  Bultfoateln.. 

De  Beer  s  ordinaire  

Id.   5  %  Debenture  — 

Grlqualand  West  

New  Jagersfonteln  Def. 


29/6 
19  1/16 
107 

8  1/4 
27  1/2 


2S/6 
18  1/8 
106  1/2 

291/2 


24/3 

1  1,4 
11/0 

3 

3/3 
7/16 

57/0 
l  3/4 
6  1/2 


28,0 
17  5/3 
106 
7  1,2 
7  3/4 


23/9 

l  7/16 

10/6 

3 

3/3 
7/10 

53,6 
1  3/4 
6  9, 16 


23.6 
17  1,2 
li  6 
7  1/2 
7  3/4 


2  13/16! 
1  1-/16 

15/ iG 
1  15  16 
3  8 
6  3/16 
23,6 
101  1/2 
I  3/8 
13,  15 
10/0 
l  1/3 

1  5/16 
3  5/16 

3/16 

2  5/3 
1  3,'i 
1  1  i 
11/6 

1  5  8 


1  1/16 
1  13/16 

2  1/16 

3/4 

16 
1  1/2 

1  3,8 
4  11, 16 

1.2 

2  1,1 


24/3 

1  3/8 
10,3 
3  5/16 

3,0 
7/16 

53  5 
i  3/1 
6  5/8 


28/Ô 
17  5;  8 
105 
7  1,2 
7  3/4 


6 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


MARCHÉ    OFFICIEL    ZDZE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


••■lui 

■  111. 

"23222 

667 

3112 

111 

25934 

778 

W, 

Tllus 

^5  5U 

"50c 

^52'60C 

10( 

56  42? 

soc 

108. 151 

50C 

.10  ^82 

501 

153. 842 

401 

i  «35471 

400 

ICC 

..0  51t 

50C 

228  125 

50( 

f 69. 526 

4CC 

■ 

ICC 

434.036 

4CC 

• 

ICC 

-63.59f 

50C 

» 

10C 

409  sse 

5CC 

• 

155 

385  450 

50C 

125 

18.736 

4CC 

773. 497 

5ÛC 

403661 

779. b7C 

50C 

:  768989 

500 

'76-t86 

^nn 

OUV 

'45.7/9 

4  OC 

479  19; 

.C4.295 

50C 

4S2.194 

oui 

5911.440 

^Af> 

23:- 

20C 

147.59; 

QAT 

1 1 64044 

t  AAi* 
i  UUl 

176-194 

5CC 

104  611 

400 

42  643 

475 

182.501 

125  00( 

50C 

40.00( 

500 

50.001 

50C 

300. O0C 

500 

60.001 

500 

400.001 

500 

160.001 

500 

60.001 

50C 

500. 00t 

50C 

100  001 

50C 

1  DO. 001 

50C 

4O0.1KX 

50C 

240.001 

50( 

BU.  001 

501 

»0.00( 

50( 

i0.00< 

50C 

«0.04)1 

50C 

-7 .  92  > 

6(K 

50( 

501. 

50C 

wi.iù 

501 

j7e.S67 

501 

49  54 

..'•< 

•'6.154 

50( 

i'j  .  ii", 

(OC 

ec  b:>. 

iii  71! 

50< 

:,i  ^ 

1  Sol  40. 

MX 

1 m .  tk» 

501 

J«7  05t 

50( 

•  «7 .1131 

[  

MO 

DÉSIGNATION  dbs  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 


intuiT! 

«•  1904 


»  X  

8  S  Amortissable  |  Èom^t 


Terme,  j  3 
Compt.  ( 
Terme.  ^  3 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  C 
Annam  et  Tonkln  2  %  , 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %.. 


1865 
1869 
1871 

1876 
1876 
1892 

1894- 


VILLB  DE  PARIS 

(au  comptant) 

4  %  

3  %  

3  %  

quarts  

4  %  

4  %  

2  %  %  

luarts  

6  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

—  quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés).... 

—  cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

—  188  6  2.60  %  

Communales  1891  3  %  

—  189  2  2.60  %. 

Foncières  1896  2.60  %  

Communales  1899  2.60  %... 
Foncières  1903  3  %  (100  f.p') 
Bons  de  100  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 
Immeubles  de  France.... 


SOC.  DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACTIONS  A  TERME) 

Banque  de  France  nom.  . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.et  Ag.d'Alg.250l  p>j« 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm.. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise. 

Société  Générale  

B.Fr»  r  u  Com»  «1 1  Indus"". 
Banque  Union  Parisienne. . 

Rente  Foncière  

immeubles  de  France..  . 
Banque  de  l'Algérie  


CH.  DE  FER  FRANÇAI8 

(ACT.  BT  OUL.  AU  COMPTANT 

Act.  Bône-Ouelma  

0J>1.         —  3  %  

Act.  Départementaux  

Obi.      —       "  %  titres  bleu* 

—  —      -  %  titr.  rouge* 

—  Économique*  3  %  

Aul.  Est-Algérien  

OW.  -  3  %  

Act.  Ett  

—  —  de  jouis*  

Obi.  —   62-54  50  5  %  

—  -   3  %  

—  —   'à  %  nouv  

—  -   2  Ç  A,   

—  —    A 1      1  ■    3  %  

—  tir  -Celui,  de  Parla  3  % 


2  5C 
2  5C 
17  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10  . 

2  50 
10  .. 

2  50 
10 

8  50 


12 


135 

41 

50 

12 

50 

38 

27 

50 

12 

50 

27 

13 

12 

40 

50 

5 

15 

15 

10 

a.c 

io 

43  81 


.10 
15 

M 

15 
15 
16 

.10 
15 

36  61 

15  51 
2b  .. 
16 

16  .. 
II  6( 
16 

16 


Coin  e»«p.  juil) 

TàôT^TjoT 


98  85 


481 

81  25 

501  '.. 


555 
442 
413 


560 
558 
379 

378 


414 


400 


478 
399 


122 
139 


3700 
115 
414 
700 
600 
490 
690 
617 
805 

1110 
85 
325 
623 
198 

192 

30 


710 
447 
680 


435  .. 

423 

710  .. 

670 

«48  .. 

440 

■MO  .. 

887 

.17  . 

390 

660  .. 

«58  .  . 

451 

«66  . 

449 

97  85 
99 


477 

79  75 
495 


555 


372 
372 


443 
90  50 


444 

399 


498 


116 
138 


3820  . 
1160  . 

430  . 

730  . 

600 

499  . 

690  . 

620  . 

780  . 
1125  . 
91  50 

313 

624 

230 

550 

140 


673 
444 
680 


Cours  de  clôture  (1905) 


2  nov . 

9  nov. 

16  nov. 

y  y  .m 

99 

90 

99 

80 

99  9C 

99 

75 

99  85 

99  30 

99  50 

99 

15 

480  .. 

484 

48S 

80  50 

81 

25 

81 

83  20 

83 

495  ! 

485 

488 

560  .. 

559 

464 

469 

469 

4t3 

412 

A  oa  p>n 

1UO  OU 

106 

to 

116 

50 

573 

^fte;  0=. 
ODD  *0 

570 

566  . . 

569 

50 

568 

50 

30  A 

391 

50 

387 

•-•5 

99  75 

UO 

100 

5s  1  i*J 

386 

50 

387 

99  50 

M8 

75 

99 

/.  /.A 

439 

75 

441 

109  5(J 

110 

75 

1  1  1 
1  1  1 

7o 

A  -  / 

427 

429 

1  Afi  ctK. 

107 

107 

43} 

431 

434 

86  25 

86 

25 

407  25 

406 

50 

4Co 

4É9  .. 

490 

' 

490 

511  .. 

505 

5U 

506 

502  50 

505 

75 

505 

453  50 

455 

457 

485  .. 

487 

4feô 

402  .  . 

403 

404 

50 

482  50 

485 

•• 

485 

492  50 

494 

50 

495 

488  .. 

492 

• 

492 

495  .. 

494 

75 

495 

66  .. 

65 

66 

66  .. 

65 

25 

65 

50 

590  .. 

583 

25 

454  75 

452 

454 

142  . 

137 

25 

li^O 

3840  .. 

38:9 

38"  5 

1586  . 

1573 

l5iS 

480  . . 

476 

^78 

845 

840 

657  . . 

654 

662 

500 

720 

720 

711 

685  . . 

680 

690 

940  . . 

938 

935 

.143  .. 

1133 

11 16 

136 

133 

143 

342  . . 

343 

342 

6o7  , 

646 

6.1 

V53  . . 

250 

260 

970  .  . 

960 

945 

206  . . 

203 

206 

64  . . 

63 

ùi 

1370 

1347 

711  . 

710 

713 

458  .. 

463 

50 

,61 

740  .. 

742 

5u 

742 

410 

4  il 

26 

453  .. 

400 

451 

25 

453  . 

445 

440 

bb 

7  0 

72rf 

50 

.21 

458  50 

<59 

457 

.  0 

9Sj  . . 

96(1 

'Mi 

4»7  .. 

4.5 

441 

672  .. 

074 

67 1 

'■' 

,69 

-.70 

.»:', 

«72 

4<-0  .  . 

467 

407 

1*0  .. 

HO 

430 

106  .. 

«2o 

,11 

«67 

il 

102  . 

800.000 
3.576 
202.334 
274.545 
145.16' 

44.246 
216.136 
4878541 
4692748 
326  238 

81  325 
232.920 
2475477 
673.686 
502.336 
2f65W9 
378.587 
154-389 
140.027 
477.634 
122.366 
3238166 
1425406 
1717565 
250. 81K 
253.137 
318  391 
1368070 
340. SI  4 

28.903 
179.31)- 
146. 503 

48.553 
249  370 
300.000 


74.337 
60.000 
71.555 
40.000 
19  763 

316.237 
80.000 

120-000 
13.550 
20.450 

100.000 

200.000 
62.060 
64.000 

100,78B 
57.560 

106.000 
60.000 
16.000 
14.660 
35.340 

125.000 
50.000 
40.000 

1363010 

208.85? 

100.001 
40.001 

100,000 
70.121 
80.000 
64.000 
6O.OO1 


500 
1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
50C 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
600 
500 
500 

500 
50C 

«0 


.ip.ui  •> 
mbre  d*  TLr. 


.o»7Bl 
y  121 

3/.G9B 
24306 
1  B23 

.8  338 

8.013 

67 

J 46352 
761 

1  jJ00 
4  6u7 
...971 

2.1.3*3 

u7l8J J 


V54 
700  ï 
500  l 
200  II 
JuO 
VtO  Jt 
7u0f 
.th  al. 
.0001 
.  850  0I1 
000  1  . 

Stu  t 

UOu  A 

5.10  i 

40  . 


iKSIGNATION  DB8  VALEURS 


Act. 

Obi. 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi 


Ac!. 
Obi 


Act. 
Obi 
Act. 


Lyon  

—  3  $"1855  !!!!'.'.!!! 

—  Bourbonnais  3  %  ■ 

—  Dauphiné  3  %  — 

—  Genève  57  3  %... 

—  Méditerr.  52-55  3  % 

—  3  %  fusion  anc.  . . 

—  3  %  fnxion  noov.. 
  2  %  %  

—  Vict.-Emm.'  62  3  % 
Midi  

—  3  %  

—  3  %  nouv  

Nord  

—  3  %  

—  3  96  nouv  

—  2  %  %,j.avr.etoct. 
Nord-Est  franç.  3  %  . 
Orléans  

—  jouisg  

—  3  $  1884'.'.'.'.'.'.'. 

—  2  %  %  1895.... 
Grand  Central  3  %  1895 
Ouest  

—  3  %  

—  3  %  nouv  

—  IXX  

Ouest-Algérien  

-  3*... 
Réunion  (Ch.  de  1er  e1 

Port  de  la).  

Sud  de  la  France  

-  3  % 

Métropolitain  de  Paris 


SOC.  INDTJSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr .  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp>'  Générale  des). 
Comp.  Générale  du  Gaz... 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouiss. 
C"  G'*  Transatlantique.... 
Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiag... 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer . 
Tramways  Est-Parisien . . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

MalUdano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 

Mines  d  or  (C"  t")  

Métaux  (C"  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  B-  à  lots  1884 
Canal  maritime  de  Suez.. 

—         parts  de  fond. 
Dynamite  Soc.  Centrale  de/ 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

froc.  Thomson-Houston . 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des, 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGBR8 

Angleterre2>4  ^(ch.fixeiili») 

Argentine  4  %  1896  

—  .  %  1900  

Autriche  4%  or  (cii.  Uxe2f.50) 
Brésil  i  H  H  1888  

-  4  %  1889  

—  5  %  1898  

Bulgarie  5  %  1896   

ouine  4  %  or  1896  

Uongo  .ois  1888  

Uauemarlt.  3  %  isy.  

tfgyple  (Dmra-Sauieh  i  \)  . 

—  UuiBee  7  %)  

—  Privilégiée  3  \  %).. 
Espagne  4  %  Extérieure.... 


■TtllTS 

■•  1904 


55  .. 
50  .. 
15  .. 
15  . 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .:. 
50  .. 
15  .. 
15  . 
65  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15 
59 
44 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
12  50 
25 
15 


15  .. 
9  .. 
15  .. 

15  .. 


17  50 
28  50 

79  .. 
32  50 

80  .. 
67  50 

io 


4  50 

10  .. 


27  50 
10  .. 


17  50 
5  . 
4  . 

26  .. 


139  60 
64  56 
3J  .. 
10  .. 
3J  .. 
25  . 
59  . 
16  50 


00 


60 


2 
4 
« 
4 
4 
4 
6 
5 
4 

3 

4 
t 

3  60 
4 


:«in  ntllr 


1903 


1420 


454 


456 

452 
412 


1190 
452 
449 

1860 
469 
465 
422 

1490 
1040 
459 
454 
411 


900 
453 
450 


630 
442 


207 
425 
610 


337 
615 
1980 
598 
764 
487 
117 
180 
665 
275 

80 
192 

62 
529 
175 
163 

19 
190 
274 
515 
280 

90 
475 

420 
128 
3925 
1750 
624 
135 
590 
625 
915 
315 


93  25 
80  20 
79  20 
102  8c 
82  65 
77  25 

102  75 
431 

103  20 
8^ 
Ub  26 

102  «0 
106  6U 
102  60 
90  35 


1904 


1315 
451 


452 
448 


1160 
448 
448 

1745 
466 
459 


1418 
995 
454 
448 


852 
448 
445 


615 
438 


227 
422 
531 


345 
615 
1868 
600 
725 
465 
162 
224 
540 
192 
102 
212 
30 
552 
183 
180 
9 
140 
244 
583 
325 
82 
480 

495 
106 
4195 
1885 
557 
156 
526 
690 
890 
283 


5(1 


«0 

65  3( 
85  V0 

100  8> 

ta  5, 

76  1: 
104  M> 
431 

93  ao 

77 

88  >iO 
102 

106  3.'; 

101  y. 
87  rti 


Cours  de  clôture(1905) 

2  nov.  9  nov.  16  nov 


1429  . 


461  50 
465  . 


463  . 

4^5  . 


465  50 
430  . 


1215 

465  25 
461  75 

'840 

471 

472 

431  25 

460 
1485 
1050 

467  50 

466  50 
421  . 
'.65  . 
92  >  . 
463  . 
162 

421  50 
642 
454 


275 
441  25 
574 


659 
1900 

850 
602 
210 
311 
810 
411 
175 
286 
50 
619 
24» 
356 

177 

376 
705 
494 
78 
5d0 

492 
127 
14X5 
203U 
581 
227 
362 
821 
395 
378 


1404 


466 
467  50 
467  50 


468  .. 

m  .. 

46i  50 
423  50 


'219 

467  75 

465 
«846 

475  50 

474 

«09 

463 
1480 
1045 

471 

467  75 

423  50 

466 

924 

467 

463  50 

420  50 

643  50 

455 

452 
275  50 
448  .. 
576 


66 1 
1905 
695 
830 
585 
209 
310 
810 
403 
172 
288 

51 
607 
234 
313 

18 
175 
385 
7u9 
500 

73  50 
56  i 

475 

125 
4438 
2O20 

580 

234 

371 

828 

452 

373 


9.  25 
94  . 
9i  25 
Ui  50 
88  65 
105  20 
478  .. 
98  . 
83  .. 


108  .. 
102  50 
92  67 


î?  15 
94  35 
99  60 
94 
87  75 

104  95 

482 

82 


1392 


1225 

«68 

467 
1833 

477 

477 

427 

463 
1472 
1065 

471  50 

4"i0 

423 

466  50 

923  . 

468  . 

464  50 

421  50 

646  . 


I-  66 
102  50 
92  52 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


Capital  •■ 
laabra  ae  titrai 


38.589.645f. 
53.658 ab 
265.285  «b 
150592. 500f. 
682000. OOOfl 
7998121 1*73  li 
119.188  ab 
84. 246.500' 
25.591.000f 
20.863.585* 
410.830 ob 
21. 632. OOOf. 
235094. 500f 
110531. OOOf. 
n6836.000f 
1.025.943  «b 
564219.500 f. 
485 100. OOOf. 
64 1575. OOOf. 
39.162.500f. 
175031. 500f. 
446750. OOOf. 
1886872000f. 
643400. OOOf. 
392387. EOOf. 
6t5.540ob 
120.000ab 
25.000.0001. 
129880. 800f. 
69. 333. OOOf. 
5.129.615€1 
94.450.000f. 
165931.0001. 
119586.0001. 
5.944.120  f 
9.9T7.500f. 
18.50l.500f. 
11.868.160  £ 
39.570.160  « 


200.000 
80.000 
100.000 
200.000 
500.000 


laabra  M. 

l»  Titre j 


200 
250p 
500 
500 
500 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS  (Suite) 


Finlande  3  y,  %  1889 .... 

Haïti  5  %  1815  

Hellénique  4  %  1887  

.—  2%%orl898gar. 

Hongrie  4  %  or  

ItaUe  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Oeraès  (lut  la)  to/MW 
Norvège  3  %  1888  

—       3  %  %  1898  

Portugal  3  %  

—  4  y,  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894...  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894 

—  4  %  amort.  1898.. 
Russie  4  %  1861-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —    1890  (2»  et  3' émis.) 

—  —    1890  (4-  émis.).... 

—  —    1893  (5*  émis.). 

—  —    1894  (6«  émis.). 

—  Consolidé  4  %(l"et2'ser.) 

—  3%  or  1891  l'et2«ém.  1894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

—  5  %  orl902(Monopo!es) 
Suède  3  %  1894  

—  3  y,  %  1895  

Suisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  unifiée  4  %. 
Consolidation  Ottom.  4  % . 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  4  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  4  %  Tombac  1893.. 

—  4  %  1894  

—  3  %  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banq.  Espagnole  de  Crédit 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


irrriRlTS 

ai  1903 

Cours  coma,  taillât 

Cours  de  clôture 

"ombre 

fil. 

1902 

1903 

2  nov. 

9  n< 

>v. 

16  nov. 

la  Titraa 

nom. 

120.000 

500 

3  50 

585 

160.000 

500 

15  .. 

252 

244 

236 

■240 

233 

200.000 

250 

10  20 

Î30 

238 

266 

272 

■  i 

69.300 

500 

2  50 

95  50 

92  35 

216.214 

500 

4  .. 

104 

60 

104 

96 

7r> 

96 

80 

96 

',  _ 

99.331 

500 

4  .. 

103  40 

104 

io 

105 

35 

105 

4u 

105 

519.152 

500 

25  .. 

402 

443 

497 

TjO 

499 

499 

/ 

500 

3  .. 

93  25 

94  10 

87 

87  25 

85 

] 

500 

3  50 

98 

60 

o  / 

98 

J5 

99 

.50 

i  1 

500 
500 

1  .. 

30 

32 

15 

C9 

63  01 

69 

( 

22  50 
3  .. 

514 

516 

513 

515 

88 

75 

513 

99.028 
128.196 

500 
500 

4  .. 

85 

'89 

94 

50 

94 

9>j 

95 

■>", 
C.  • 

3050474 

500 

4  .. 

84 

15 

88 

92 

94 

III 

94 

750.000 

500 

4  .. 

83 

86 

25 

94 

92 

50 

92 

405.940 

500 

4  .. 

101 

90 

102 

92 

95.228 

10£ 

4  .. 

101 

60 

101 

15 

91 

87 

-  ,> 

190.000 

500 

4  .. 

102 

50 

101 

50 

90 

25 

90 

86 

590180 

500 

4  .. 

101 

60 

101 

90 

89 

50 

87 

7~ 

222477 

500 

4  .. 

101 

50 

101 

88 

88 

75 

85 

o\_. 

•»5.241 

500 

4  .. 

102 

50 

101 

35 

90 

83 

86 

45.587 

500 

4  .. 

104 

102 

89 

0!" 

89 

25 

85 

c 

"0 

92.334 

500 

4  .. 

102 

102 

25 

9u 

87 

89 

15 

85 

5i  i 

192.141 

500 

3  .. 

87 

88 

If 

78 

17 

15 

72 

1  U 

204.910 

500 

3  50 

96 

50 

98 

60 

81 

8! 

•25 

71 

'SI 

228.217 

500 

4  .. 

11 

50 

19 

440 

82 
486 

40 

82 
491 

95 

SI 
485 

?h 

« 

92.121 
55.411 

500 
500 

100.000 

500 

3  50 

99 

69.297 

500 
500 

3  .. 

102  25 

100  50 

98  15 

100  25 

99 

'~>  Ci 

316.015 

1  .. 

52  60 

90  72 

90 

50 

90 

32 

496.938 

500 

20  .. 

465 

460 

463  1o 

465 

467 

1014180 

500 

20  .. 

502 

501 

505 

504 

5C5 

25 

133.101 

500 

25  .. 

518 

484 

485 

485 

486 

64.737 

500 

4  .. 

112.243 

500 

20  .. 

440 

450 

456 

459 

460 

139.110 

500 

20  .. 

496 

498 

492 

495 

494 

75 

95.816 

500 

3  50 

100  15 

101 

100  60 

101 

80 

101 

15! 

110.000 

500 

3  50 

55  25 

59 

12  50 

72 

■25 

72 

90 

45.892 

500 

120.815 

lOOr 

325.000 

5£ 

52.000 

500 

120.000 

5« 

20  c. 

445 

440 

482 

4~9 

110.000 

5£ 

11  50 

204 

205 

304 

200.000 
40.000 

200 
500 

16  p. 

555 

554 

620 

33  50 

645 

630 

982 

975 

954 

100  000 

500 

16  25 

510 

608 

605 

606 

603 

40.000 

» 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANG.  (Smî7(?) 

Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2*  série.. 
Acf  Ch.  Autrich.-Hongr.  . . 
Obi-  anc.    —  3  %  1"  à  8'  émis. 

—  —     —  9'  émis  

—  —    —  10*  émis  

—  nouv.  —   série  A  

Obi.  Damas-Hamah  

Act.  Lombards  

Obi.         -        3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  Mérldio  naus  

—  Nitrates  Railways  Cj  id 

—  Nord  de  l'Espagne  

Obi.         —        3  %  1"  série. 

—  —         —  2'  série. 

—  —         —  3"  série. 

—  —         —  4*  série. 

—  —         —  5"  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  1'°  hyp. 

—  -         --      2«  hyp. 

—  -         -      3-  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —         3  %  hyp. 

—  —  —    2'  hyp. 

—  -  -    3*  hyp. 

—  8myrne-Oassaba  4%  94 

—  -  4%  95 

—  Suddel'Esp.3%  l"hyp- 
Act.  Wagons-Lits  ordinaire. 
Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Act.  Usines  de  Briansk  

Rio-Tinto  Cy  Ll  

Act.  Charb.,  Usin»  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 

Tabacs  du  Portugal  

Thomson  Houston  Méditer. 


HTtKlTS 

an  1903 


40  . 
12  . 
26  . 


15  .. 

15  .. 

28  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

15  .. 

11  .. 

15  '.  . 
15  .. 
30  1. 
10  s. 

15 

15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 

15  .. 

16  .. 


15  .. 
12  p. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
20  .. 
20  .. 
15  .. 
12  50 


62  69 
70  .. 
5  sh 
10  sh 
18  .. 
45  p  . . 
38  20 
20  .. 


Caara  coma,  jalllal 
1902  iy03 


1305 
586 
490 
210 
214 
275 
160 
469 


155 

85 
318 
313 
645 
130 
181 
319 
311 
319 
313 
315 
308 
309 
305 
304 
304 
450 

19 
280 
284 
312 
361 
360 
445 
368 
193 
210 

60 
255 
1100 
1680 

55 
132 
321 
715 


1324 
662 
555 
158 
216 
217 
730 
473 


205 
83 
331 
327 
710 
150 
190 
357 
350 
351 
346 
347 
243 
344 
342 
335 
336 
430 
143 
299 
320 
399 
388 
383 
463 
405 
210 
318 
32 
250 
1200 
1680 
50 
53 
317 
111 
915 
408 


Cours  de  clôture 

2  nov.  9   nov.  16  nov. 


1430 
818 

539  50 

186  .. 

280  . 

276  5C 

127  .. 

445  . . 

433  .. 

425  50 

413  75 

235  .. 

132  .. 

331  .. 

31  «  .. 

745  .. 

412  . 

171  . 

357  50 

345  .. 
353  .. 
348  .. 
348  .. 
3  46  .. 
3  48 

346  .. 

341  .. 

342  75 

v72  '.. 

325  .. 

336  .. 

401  .. 

39-i  .. 

390  53 

486  . 

440  .. 


375  .. 


557 
1630 

335 
101 

289 

392 
560 
828 
475 


1435 
815 
538  50 
186 
273 
274 
72! 
414 
435 
428 
433  75 
288  .. 
121  .. 
337  50 
334  . 
150 
405 
169 
360 
354 
359 
S56 
355 
351 
353 
348  50 
3S5 
345 


373 
330 
30J  . 
404  53 
398 
39S 
483 
442 


376 


536 
1635 
1371 

100 

239 
331 
550 
825 
432 


1426 
806 
537  50 
182 
270 
270  50 
720 
441 
437 
426 
4  2  50 
283 
126 
337 
334 
745 
408 
169 
353  75 
351 
357 
355 
35.' 
319  15 
3  2 
349 
345 
345 


330 
293 
404 
395 
394 

443 


372  . 


500 
1650 
1305 
99  50 

289 

387  . 

833 
486 


VALEURS   FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


DÉSIGNATION  dbs  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 
ACTIONS 

Midi  jouissance  

Nord  —   

Ouest  —   

Banque  de  la  Guadeloupe  . 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique.. 

—  de  la  Réunion  

—  de  l'Indo-Chine    . . 
Banque  spéc.  de  Valeurs  ind. 
Banque  Suisse  et  Française 

Crédit  Algérien  

Sous-Comptoir  des  Entrepr. 

Gaz  et  Eaux  

Eclairage  de  Bordeaux  

Oaz  (Compagnie  Centrale)  

Gaz  de  Marseille  jouissance. 
Dombrowa  (Houillères  de)... 

Carmaux  (Mines  de)  

Laurium  (Mines  de)  

Le  Nickel  

Aciéries  de  France  

Aciéries  de  Longwy  

Ateliers  et  Criant,  de  la  Loire 
Compagnie  G'«  de  Construct 
Atel.  et  Chant,  de  la  Gironde 

Dyle  et  Bacalan  

Tréfileries  du  Havre  

Flves-LIlle  

Forges  et  Aclér.  de  la  Marine 
Forg.etAc.duNordetd.l'Est 

Bateaux  Parisiens  

Chargeurs  Réunis.  

C"  Hav.  Pen.  de  Nav.  a  vap. 
Bénédictine  de  Fecamp, .... 

Etablissements  Duval  

Le  Figaro  

Grande  Distll.GusenieretC* 
Grands  Moulins  de  Corbeil. 
Lits  Militaires  


Derniers  Cours  cotés  au 


2  nov. 

9  nov. 

16  nov. 

692  .. 

618  50 

620  .. 

1385  .. 

1399  .. 

1385  . 

491  .. 

494  .. 

498  50 

275  .. 

275  .. 

275  .. 

1100  . 

1100  .. 

1100  .. 

455  . 

455  .. 

455  .. 

315  .. 

375  .. 

375  . . 

1320  .. 

1320  .. 

1320  . 

575 

571 

570  '.  . 

129.-.  .. 

1295  .. 

1300  .. 

339  .. 

339  .. 

340  .. 

6i3  .. 

619  .. 

615  .. 

284  .. 

1295  .. 

1297 

1298 

792  .. 

799  .. 

800  .. 

tis5  .. 

1250  .. 

1190  .. 

l9a0  . 

2045  .. 

i960  .. 

34u  . . 

339  .. 

338  .. 

18U  .. 

769  .. 

766  .. 

5u9  .. 

555  .. 

558  .. 

1224  .. 

J221  .. 

1223  .. 

l5o8  .. 

H60  .. 

1648  . . 

68  .. 

67  75 

05  25 

1432 

14*5  .. 

1407  . 

738  .. 

750  .. 

:62  50 

136  50 

139  .. 

136  .. 

01  .. 

350  .. 

339  53 

t-S.a»  .. 

1545  .. 

1541  .. 

2'  02  .. 

2040  .. 

2070  . . 

330  .. 

328  .. 

333  . 

650  . 

765  .. 

883  . 

b'iO  .. 

610  . 

6i0  . 

69^0  . 

1000  .. 

70u0  .. 

1880  .. 

18e5  .. 

1860  .. 

«0  .. 

410  .. 

414  ..1 

7Sà  . . 

786  .. 

176  .  I 

162  .. 

159  .. 

ilô  ..I 

2690  . 

2690  .. 

2610  .. 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANÇ.  —  OBLIGATIONS 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Chem.  de  fer)  5  0/0 
C'«  Gén.Franç.  de  Tram.  50/0 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  420  f. 

—  —      Obi.  350  f. 

Soc.Fonc.Lyonnaise30/0anc. 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

C'«  Parisienne  du  Gaz  4  0/0. 

Aciéries  de  France  

Atel  et  Chant,  de  la  Loire  4  0/  0 

Fives-Lille  6  0/0  

Métaux(C'»Franç.)Ob.hyp.40/0 
Messageries  Marit.  31/2  0/0. 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0  . . 
C'a  Génér.  Transatlant.  3  0/0 
Jardin  d'Acclimatation  5  0/0 
Société  Gén .  de  Lai  terie  5  0/  0 . 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  

—  1"  série  3  0/0  

—  2a  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/0  1888  

Espirito  Santo  5  0/0  1894   

VAL,  ÉTRANG.  -  actions 
C'"Belged'Ecl.,  Chauf.p. Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenko  (Soc.  Min.  et  Ind.) 
Charbonnages  de  Rikovski. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Télégraphes  du  Nord  (C"  des; 

VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors. 
Mines  de  la  Loire  


Derniers  Cours  cotés  au 


2  nov. 

9  nov. 

16  nov. 

215  .. 

213  .. 

21i  75 

613  .. 

621  .. 

6'20  .. 

503"  .. 

506  . 

503  50 

198  .. 

199  50 

195  . 

115  .. 

176  . 

163  50 

445  .. 

445  .. 

4.5  .. 

499  . 

501  .. 

500  . 

505  .. 

505  .. 

507  . . 

496  .. 

495  .. 

500  .. 

460  .  . 

460 

460 

504  .. 

506  .. 

507  .. 

450  .. 

452  .. 

452  .. 

496  50 

499  . 

493  50 

430 

437  50 

439  50 

378  .. 

378  .. 

379  15 

127  .. 

127  . 

130  .. 

305  .. 

304  .. 

306  .. 

600  .. 

610  . 

610  .. 

620  09 

622  75 

622  .. 

489  .. 

490  .. 

492  .. 

417  50 

479  50 

481  .. 

505  .. 

509  50 

513  . . 

475  .. 

480  . . 

478  .. 

1168  .. 

1200  .. 

1188  . 

390  .. 

403  .. 

403  . . 

409  .. 

408  .. 

400  .. 

310  '.. 

àiu  Y. 

305  '.. 

770  .. 

780  .. 

693  .. 

923  .. 

920  .. 

920  .. 

436  .. 

297  .. 

MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Brésil  5  0/0  

Hongrois  (Intér")  3  1/2  0/0  91 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.).. 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines  

Cape  Copper  

Harpener  (Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Mie) 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsià  

Urikany  (Charbonnages)... 


AU  COMPTANT 

Const .  mécan.  Midi  de  Russie 
Dniéprovienne(Société  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries). . . 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twer) 

Huta-Bankowa  

John  Gockerill  

Taganrog  (,Soc.  Min.  et  Métal.) 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  (Charbonn.  d  ). 
Joltaia  Rieka  (Krivoï  Ro&).  . 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog. . . 

Silésie  (Zinc  de)  

Vieille-Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Zimmer 

Cliff  (Usines)  

Elecktron  Russe  

Monaco(Cercle  des  Etrangers  à) 
Plaques  Lumière  et  Fils. . . . 

Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav.  Bousset  et  Royale  réun. 


Derniers  Cours  cotes  a 
2  nov  |  9  nov.     16  nov 


99  70 
81  35 
52  25 

133  50 

114 

565 

138  50 
1736 
57  50 

127 

146 

132 


180  .. 
2280  .. 
1250  .. 

340  .. 
3801  . 
2014  .. 

204  .. 
1260  .. 
1240  .. 
93  .. 

350  .. 

165  . . 
1630  . 

V26  .. 
3201  .. 
73  50 

936  .. 

245  .. 
5103  .. 

675  . . 

960  .. 

800  .. 

103  .. 


98  97 
87  3: 
52  35 

134 

109 

565 

140 
1630 
55 

127 

146  50 

128 


176 

2128 
1230 
350 
2945 
20J8 
195 
1250 
1235 
85 
470 
163 
1620 
933 
3201 
14 
936 
2  45 
5640 
647 
950 
8JÙ 
108 


99  15 
87  3.ï 
52  17 

137  75 
99  .. 

565  . 

143  50 
1612 
52 

127 

148 

123 


174  . 

2048  . 
1205  . 

325  .. 
39.8 
1976 

180  .. 
1250 
1115 
65  . 

470  . 

145 
16J4  . 

9-21  .. 
3201 
75  . 

936 

245  . 
5810 

668  . 

940  . 

9i0 

137  5o 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


RÉCOLTE  DE  1904 

VIGNOBLES  DE 
CHATEAU-VIRANT 

ET  DE 

CHATEAU  SAINT-JACQUES 

ROGNAC  (BOUCHES-DU-RHONE) 

Propriétaire  :  Edmond  THÉRY 


C'est  la  falsification,  sous  toutes  ses  for- 
mes, qui  pousse  les  médecins  à  interdire 
l'usage  du  vin  ordinaire  à  leurs  malades  et  il 
faut,  en  effet,  reconnaître  que  s'il  est  aisé,  en 
y  mettant  le  prix,  de  se  procurer  des  vins  de 
grands  crus  authentiques,  il  est  très  difficile 
de  trouver,  dans  le  commerce,  du  bon  vin  or- 
dinaire à  un  prix  réellement  modique  et 
offrant  toutes  les  garanties  d'origine  exigées 
par  la  Faculté. 

Ce  problème  est  résolu  par  le  Château- 
Virant  rouge  et  par  le  Château-Saint- 
Jacques  blanc. 

Ces  vins,  récoltés  en  1904  (année  d'excel- 
lente qualité),  se  rattachent  par  leur  bouquet, 
leur  finesse  et  leur  couleur  aux  meilleurs  crus 
des  côtes  du  Rhône  (Tave\  Ermitage,  Chà- 
toauneuf-du-Pape,  etc.).  Ils  sont  à  point  pour 
<*tce  consommés  immédiatement,  mais  ils  de- 
viennent exquis  après  quelques  mois  de  bou- 
teille. 

PRIX  DE  VENTE  : 

CHATEAU-VIRANT   rouge  1904 

La  pièce  de  220  litres...    82  fr.  50 
(rendiie  franco  de  tous  frais  en  gare  de  Paris) 


Cil ATEAU-SA1  AT- JACQUES  blanc 

1904 

La  pièce  de  220  litres...    98  fr.  50 
(rendue  franco  de  tous  frais  en  gare  de  Paris) 


Ces  vins  —  garantis  authentiques,  naturels  et 
de  raisins  frais  —  sont  logés  dans  des  fu 
tailles  complètement  neuves  qui  restent  la 
propriété  à<\  destinataire. 

Paiement  à  60  jours  après  l'expédition  ou 
présentation  d'une  quittance  à  domicile. 

S  adresser  pour  les  commandes  à  : 
M  Jules  Dempey,  régisseur  des  domaines 
de  M.  Ki>.moni>  Thêry,  à  Rognac  (Bouchcs- 
du-Rhône)  ; 
Ou: 

aux  Bureaux  de  l'Économiste  Européen, 
il,  rue  Monsigny,  Paris. 
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CHEMIN  DE  FER  DE  PARIS  A  ORLÉANS 

Amortissement 
Le  vendredi   1"  décembre   prochain,  à  une 
heur  et  demie,  il  sera  procédé  publiquement, dans 
une  d'v-  salles  de  l'Administration,  8,  rue  de  Lon- 
dre  .  an  tirage  au  sort  des  actions  remboursables 
au  compta  de  l'exercice  W0\  savoir  : 
1»  —  2.442  actions  de  1852. 
2"  —  2.508  actions  de  1S62. 
Les  aUioriB  sorties  au  tirage  seront  rembou  r- 
s".  h  dans  les  hure  ux  du   Service  des  Titres,  K, 
rue  d<  Londres,  à  l'uris,  à  partir  du  9  janvier  pro- 
chain. 

Le  r-'tnb  airsein  ni  pourra  è  re  également  effec- 

lué  6  Paris,  h,  rue  de  Londres,  dès  le  lendemain 
'I  i  tirage,  mu-  hou,  <l 'dttrlion  d'une  retenue  cal- 
culée :iu  tan\  d  <nr.oui|de  de  la  Banque  do  France, 
l'ai  s,  le  1 1  novembre  1!)0.'>. 


/,e  J}ifBotétn  itt  la  Compagnie, 

IL  I  llTIÎAII. 


:it'.7 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 

PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DIS  CHÈQUES 

Au  delà  dedans   3  1/2  0/0 

De  1  an  à  3  ans   3  0/0 

De  6  mois  à  1  an   2  0/0 

A  vue   1  1/2  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
paj  able  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paisment  de  coupons. 

—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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RAND  MINES,  LIMITED 

Avis  aux  Obligataires 

Le  public  est  informé  que  le  le1'  janvier 
1906  la  Compagnie  a  l'intention  de  rembour- 
ser une  sixième  portion  de  83.300  liv.  st.  de 
l'émission  de  i  million  de  livres  sterling 
d'obligations  cinq  pour  cent  de  1897  (qui 
est  une  partie  de  l'émission  autorisée  de 
1.250.000  liv.  st.  Les  obligations  à  rembour- 
ser seront  désignées  par  un  tirage  qui  aura 
lieu  dans  les  bureaux  de  la  Compagnie,  n°  1 
London  Wall  Buildings,  à  Londres,  en  pré- 
sence d'un  notaire  public,  le  mardi  5  décem- 
bre 1905,  à  midi  précis. 

Les  obligations  désignées  par  le  sort  seront 
payées  jusqu'à  concurrence  de  83.300  liv.  st, 
à  partir  du  1er  janvier  1906  (à  raison  de  103 
livres  sterling  pour  cent)  au  «lits  bureaux, 
con're  présentation  et  remise  des  obligations 
avec  tous  les  coupons  non  payés. 

Les  obligations  pourront  être  laissées  avant 
cette  date  pendant  quatre  jours  pleins  pour 
vérification. 

Bureaux  à  Londres  : 
n„  1.  London  Wall  Buildings 
15  novembre  1905. 

Par  ordre  : 
Signé  :  Andrew  Moir, 
Secrétaire  à  Londres. 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

il,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 
A  vue   10/0 

A  sept  jours  de  préavis   2  0/0 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  0/0 

A  2  et  3  ans   3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  do  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  die  crédit,  encaissement  de  tous  eflets. 
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Chemins  de  for  do  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditer- 
ranée. —  Relations  do  Paris  avec  la  Cote  d'Azur. 

—  Rapide  quotidien  entre  Paris,  Nice  et  Menton, 
composé  de  vo  tares  de  1"  classe,  de  lils  salons, 
èl  de  Wagons-lits.  Londres-Nice  en  27  heures, 
l'aris-Nire  en  17  heure  . 

CorreSPO  idandoa  directes  de  et  pour  Londres. 

Aller:  dépari  de  Paris  à  9  h.  20  soir;  arrivée  6 
Marseille  à  !'  h.  :!ô  matin;  Nica  à  2  h.  12  soir; 
Menton  à  3  h.  2i  soir. 

Ilelour:  dépari  de  Menton  à  1  11.  'lOsoir;  Nico 
li  2  h.  60  soir;  Marseille  à  8  heures  soir;  l'aris, 
arrivée  ù  H  h.  3  )  matin. 


SOCIETE  GENERALE 

CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 


Situation  au  31  octobre  1905 


ACTIF 

Espèces  en  Caisse  et  à  la  Banque  de  France 

Fonds  disponibles  dans  les  Banques  

Coupons  à  encaisser  

Effets  à  recevoir  

Reports  

Rentes,  Actions  et  Obligations  

Avances  garanties  

Comptes  courants  

Crédits  d'acceptations  garantis   

Fiais  généraux  : 

Semestre  écoulé   1.213.614  72  i 

semestre  en  cours    779  976  50  t 

Paiements  faits  sur  Intérêts  et  Dividendes 

de  l'Exercice    

Immeuble  social  

Versement  non  appelé   


11.9)  35 
9  414.517  52 
3.291  8!8  12 
lf6.597.316  37 
27  . 914  3'»1  23 
7  297.823  38 
3i).016.3"9  42 
11. 879. 102  27 
18  560.0  0  » 

1.993.391  22 


4. 000. 00 J 
60.000.000 


Total  de  l'Actif   301.903.098  88 


PASSIF 


Capital  

Fonds  de  réserve  : 

Statutaire   8-000-000  »  ; 

Extraordinaire   2-000-000  » 

Comptes  de  dépôts  : 

A  vue   70-540.530  35  ) 

A  préavis   32. 784- 837  58  i 

Comptes  courants  

Acceptations  à  payer  : 

Sur  garanties   18.560-000  »» 

Sur  provisions   296.919  lût 

Divers   

Réescompte  du  Portefeuille  

Intérêts  et  Dividendes  : 
Antérieurs  restant  à  payer        49.429  39; 


Profits  et  Pertes  : 

Report  de  l'Exercice  1904..  654  377  66 

Produit  dut  "semestre  1905  2.385.438  13 

Semestre  en  cours   1. 565-814  51 


Total  du  Passif. 


80-000.000  » 
10.000.000  » 

103.325.387  93 
84.3G7.27o  98 

18.856-919  10 

420.274  04 
278-182  10 

49.219  39 

4.603  (3  34 
301 .903.098  88 


Effets  à  échoir  en  Portefeuille....  106. 597. 316  37 
Effets  en  circulation  avec  l'endosse- 
ment de  la  Société   19.315.621  » 


Total.  . 


125.912.937  37 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  Directeur  :  DESVAUX. 
Le  Sous-Directeur  :  E.  VACHERIE. 


DEMANDEZ  *  ENCRES 


ET  LK9 


mmî%  NOUVELLES 


c.  IWATH1EU-PLESSY 

r>hnr  ton»  las  Papetiers. 


IMPRIMERIE  DI  LA  PRESSB 
K.  rue  du  Croissant.  Pakib.  —  simart.  Un» 


tlff.  JPriyc  du  Numéro  :  SO  centimes      Vendredi  34  Novembre  1905. 
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ADMINISTRATION  &  REDACTION  :  II,  RUE  MONSIQNY,  PARIS  (2*  ARR1) 


VALEURS  ÉTRANGÈRES  DE  PLACEMENT 

CHEMINS  DE  FER  AMÉRICAINS 

VALEURS  HOLLANDAISES,  ÉGYPTIENNES,  ETC. 

PH.    L.    VON    HEMERT    &  Cie 
PARIS  —  3,  Square  de  l'Opéra  (8e)  —  PARIS 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

Et  dea  dranda  Kxpreas  Bîuropéens 

(Société  Anonyme) 


État  .•nmparatif  des  Recettes  nette»  ries  Vnitnrefl 

1P04  1905 
Du  1"  janvier  aa  31  oct.  Fr.  12.883.666  14.372.580 
Du  1"  au  10  novembre   316.862  328.305 

13.200.528  14.700.894 

Différence  en  faveur  de  1905. ..  1.500.366 
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AVIS 

La  Direction  de  la  Première  Société 
de  Crédit  Foncier  Roumain  de  Bucarest 

porte  à  la  connaissance  des  détenteurs  de 
lettres  de  gage  4  0/0  et  5  0/0  que  le  paiement 
du  coupon  du  1er  janvier  1906  et  des  titres 
sortis  au  dernier  tirage  se  fera  à  partir  du 
14  novembre  190). 

......  3-;5 


SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE  DE 

SUCRERIES  ET  RAFFINERIES 

EN  ROUMANIE 

(société  anonyme) 

MM.  les  Actionnaires  sont  invités  à  assister  à 
l'assemblée  générile  ordinaire  qui  se  tiendra  le 
lundi  11  décembre  prochain,  à  11  heures  du  matin 
à  la  Taverne  Royale,  29,  Galerie  du  Roi,  à  Bruxelles 

ORDRE  DU  JOUR: 

1°  Rapports  du  Conseil  d'administration  et  du 
Collège  des  Commissaires  ; 

2"  Approbation  du  bilan  et  du  compte  de  profits 
et  pertes; 

3°  Nominations  statutaires  ; 

4°  Tirage  d'obligations. 

Pour  assister  à  l'assemblée,  MM.  les  Action- 
naires sont  priés  de  se  conformer  à  l'article  22  des 
statuts. 

Le  dépU  des  actions  peut  s'effectuer  : 

A  Bruxelles  : 
Au  Siège  social,  34,  rue  de  l'Industrie  ; 
A  la  Société  Générale  de  Belgique  ; 
A  la  Banque  Internationale  de  Bruxelles; 
A  la  Banque  Josse  Allard; 

A  Anvers  : 
A  la  Banque  d'Anvers  ; 

A  Tirlemont  : 
Chez  MM.  de  Fonvent  ot  Cie; 

A  Paris  : 

Au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris; 
A  Bucarest  : 

A  la  Banque  Générale  Roumaine. 

Les  procurations  doivent  être  déposées,  trois 
jours  fraacs,  avant  l'assemblée,  au  Siège  social. 
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MINES  DE  M ALFIDANO 

SOCrÉTÉ  ANONYME 

Capital  social  12.500.000  franco 


Le  coupon  n°  11  des  obligations  sera  mis  en 
paiement  â  partir  du  1"  décembre  1903,  au  siège 
de  la  Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et 
Commercial.  60,  rue  de  la  Victoire,  à  Paris,  et 
dans  ses  succursales  (impôts  déduits),  à  raison 
de  9  fr.  60  par  litre  nominatif  et  de  9  fr.  10  par 
f  itre  au  porteur. 

Z'.l 


LINARES-ALMERIA 


Le  Tribunal  de  Madrid  ayant  déclaré,  par  juge- 
ment du  <6  juillet,  que  les  adhésions  antérieures 
données  au  Convenio  de  1893,  qui  divise  les  obli- 
gations on  rente  fixe  et  rente  variable  sont 
bonnes  et  valables  et  qu'elles  ont  force  légale  et, 
quoique  ce  jugement  soit  frappé  d'appel  f  ar  un 
porteur  de  cinq  titres,  les  porteurs  des  obligations 
Liiares-Almeria  n'ayanl  pas  encore  adhéré  au- 
dit Convenio  sont  priés  de  présenter  leurs  titres 
pour  leur  adhésion  et  pour  leur  estampillage  dans 
le  plus  bref  délai  possible.  Malgré  que  le  nombre 
de  titres  adhérés  à  ce  jour  dépasse  les  trois  cin- 
quièmes fixés  par  la  loi  pour  qu'un  Convenio 
reçoive  la  sanction  légale,  il  y  a  intérêt  à  en 
réunir  le  plus  grand  nombre,  afin  d'empêcher 
l'obstruction  faite  par  une  minorité  d'obligataires 
qui  retarde  l'approbation  dudit  Convenio. 

379 

SOCIÉTÉ  ANONYME 
DE  TRAVAUX  DYLE  ET  BACALAN 

CAPITAL  SOCIAL  :  10.500.000  FRANCS 


MM.  les  Actionnaires  sont  convoqués  en  assem- 
blée générale  conformément  à  l'article  10  des  sta- 
tuts, le  jeudi  28  décembre  1905,  à  2  heures  et 
demie  de  l'après-midi,  au  siège  social,  15,  avenue 
Matiguon,  à  Paris. 

Ordre  du  jour  : 

1°  Lecture  des  rapports  du  Conseil  d'Adminis- 
tration et  des  Commissaires  ; 

2°  Vote  sur  les  rapports  et  sur  les  comptes  de 
l'exercice  clôturé  le  31  juillet  1905; 

3e  Remplacement  statuaire  d'un  Administrateur  ; 

4°  Nomination  des  Commissaires. 

Les  dépôts  d'actions  peuvent  être  effectués  jusque 
et  y  compris  le  11  décembre. 
A  PARIS  : 

Au  siégo  social,  15,  rue  Matignon. 

A  la  .Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et 
Commercial,  66,  rue  de  la  Victoire; 
A  BRUXELLES  : 

A  la  Caisse  Générale  de  Reports  et  de  Dépôts, 
12,  Marché-au-Bois  ; 

Au  Crédit  Général  Liégeois,  58,  rue  Royale  ; 

A  LIÈGE  : 

Au  Crédit  Général  Liégeois. 

Ou  dans  toute  autre  banque  agréée  par  le  Con- 
seil d'Administration. 

Extrait  de  l'article  10  des  statuts: 

L'Assemblée  générale  régulièrement  constituée, 
représente  l'universalité  des  Actionnaires 

Kilo  se  compose  de  tous  les  Actionnaires  ayant 
déposé  leurs  titres  16  jours  au  moins  avant  celui 
fixé  pour  la  réunion. 

Nul  ne  peut  se  faire  représenter  aux  Assemblées 
générales  que  par  un  mandataire  actionnaire  lui- 
même  et  membre  do  l'assemblée. 

Chaque  actionnaire  a  autant  de  voix  qu'il  pos- 
sède de  fois  10  actions,  soit  en  son  nom,  soit  comme 
mandataire,  sans  limitation. 
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GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Emprunts  Or  4  0/0  1889  et  1890  [S*  Émission) 

Messieurs  E.  HOSKIER  &  C  %  banquiers  à 
Paris.  39,  boulevard  Haussmann,  sont  chargés  par 
Son  Excellence  Monsieur  le  Ministre  des  Finances 
de  Russie  de  payer  le  coupon  trimestriel,  échéant 
lo  1"  décembre  prochain,  desdits  emprunts. 
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SOCIÉTÉ  ANONYME  DES 

MINERAIS  DE  FER  DE  KRIVOI-ROG 


L'assemblée  générale  extraordinaire  du  14  no- 
vembre a  décide  que  le  capital  social  serait  aug- 
menté de  2  millions  de  francs  par  la  création  de 
4.000  actions  de  500  francs,  entièrement  ré- 
servées aux  actionnaires  anciens,  émises  au  taux 
de  750  francs. 

Les  actionnaires  pourront  faire  2  souscrip- 
tions : 

L'une,  irréductible  (à  raison  de  deux  actions 
nouvelles  pour  sept  anciennes  déposées); 

L'autre,  éventuelle,  qui  no  pourra  dépasser  en 
importance  le  nombre  d'actions  anciennes  possé- 
dées par  le  souscripteur. 

Il  sera  délivré  des  bons  de  1/7°  d'action  négo- 
ciables aux  porteurs  d'un  nombre  de  titres  ne  cor- 
respondant pas  à  une  action  entière. 

La  souscription  restera  omerte  au  siège  social, 
26,  avenue  de  l'Opéra,  du  20  au  30  novembre 
pour  les  actionnaires,  et  sera  prolongée  jusqu'au 
5  décembre  pour  1>js  porteurs  de  bons  de  1/7'. 
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THE  CENTRAL  MINING 
&  INVESTMENT  CORPORATION 

LIMITED 


L'échange  des  bons  provisoires  contre  des  ac- 
tions définitives  au  porteur  se  fait  dès  à  présent 
à  la  Compagnie  Française  de  Mines  d'Or  et  de 
l'Afrique  du  Sud,  20,  rue  Taitbout,  Paris. 
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COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER  DE 

PARIS  A  LYON  ET  A  LA  MÉDITERRANÉE 

Rapport  du  Conseil  d'Administration  à  l'As- 
semblée générale  ordinaire  du  20  Avril 
1905. 

Messieurs, 

Vous  «tes  réunis  en  Assemblée  générale  ordinaire, 
conformément  aux  Statuts,  pour  prendre  connais- 
sance des  résultats  de  l'exercice  1904,  et  fixer  le 
dividende. 

CHAPITRE  PREMIER 
Premier  établissement 

Une  ligne  nouvelle  a  été  livr  e  à  l'exploitation 
en  1904:  celle  de  Valdonn  •  à  la  Harque-Fuveau, 
de  14  kilomètres  de  longueur.  Vous  trouverez  à  la 
lin  du  rapport  dans  deux  annexes  spéciales  des  ren- 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


saignements  détaillés  sur  l'état  d'avancement  des 
lignes  en  construction  et  sur  les  principaux  travaux 
complémentaires  exécutés  sur  le  réseau  exploité. 

Parmi  ces  derniers  nous  vous  signalerons  les 
suivants: 

Nos  six  voies  sont  en  service  entre  Paris  et 
Villeneuve-Sainl-Georges;  la  pose  de  deux  voies 
nouvelles  est  poussée  activement  de  Villeneuve  à 
Brunoy  et  à  Juvisy,  elle  est  terminée  entre  Col- 
longes'  et  Saint-tiermain-au-Mont-d'Or  ;  la  pose 
d'une  seconde  voie  est  commencée  entre  Valence 
et  Romans  ;  à  Lyon-Perrache,  l'Hôtel  Terminus 
est  à  peu  près  achevé,  et  les  travaux  de  suppres- 
sion des  passages  à  nive  ai  de  la  Guillotièro  sont 
en  pleine  exécution.  Les  travaux  d'agrandissement 
nécessités  par  la  prochaine  mise  en  service  de 
lignes  nouvelles  sont  achevés  à  Lons-le-Saulnier 
et  à  Saint-Jean-de-Losne,  ainsi  qu'à  Epinac;  les 
remaniements  beaucoup  plus  importâtes  de  lagare 
de  Dijon  sont  en  cours  d'exécution. 

Nous  avons  récemment  soumis  à  l'approbation 
du  ministre  des  Travaux  publics  le  projet  d'une 
galerie  souterraine  reliant  à  Paris  la  gare  du  Mé- 
tropolitain avec  le  trottoir  extérieur  de  notre  gare 
terminus,  de  manière  à  rendre- plus  facile  et  plus 
confortable  le  trajet,  d'une  gare  à  l'autre,  des  voya- 
geurs qui  s'échangent  entre  les  deux  réseaux. 

Des  passages  souterrains,  permettant  aux  voya- 
geurs de  ne  plus  traverser  à  niveau  les  voies  prin- 
cipales parcourues  par  de  nombreux  trains,  ont  été 
établis  à  Nice,  Cannes,  Laroches,  et  dans  un  cer- 
tain nombre  de  gares  des  banlieues  de  Paris  et  de 
Lyon:  d'aùtreâ  le  seront  dans  le  courant  de  cette 
année  à  Dijon,  Chagny,  Màcon,  Valence,  Belle- 
garde. 

En  1904,  on  a  ouvert  à  l'exploitation  les  sta- 
tions de  Pontamafrey,  Ougney  et  Brézins. 

On  a  continué  le  renforcement  des  voies  prin- 
cipales de  la  grande  artère  de  Paris-Vintiniille. 
Surles  2.297  kilomètres  dévoie  simple  qu'elle  com- 
porte, 1.148  kilomètres  (dont  129  en  1904)  sont 
'.actuellement  posés  en  rails  de  12,  18  et  24  mètres 
de  longueur  pesaui  38  et  47  kilogrammes  le  mètre. 

En  1904,  on  a  renouvelé  en  acier  247  kilomètres 
de  voies  d'acier  et  55  kilomètres  de  voies  en  fer 
(total,  302  kilomètres),  contre  213  kilomètres  de 
voies  d'acier-et  40  kilomèlies  de  voies  de  fer  en 
1903  (total,  253  kilomètres).  Sur  les  14.300  kilomètres 
dévoie  simple  que  comporte  l'ensemble  du  réseau, 
il  ne  reste  plus  en  fer  que  158  kilomètres,  soit 
1,1  0/0. 

Les  signaux  à  cloches  existent  actuellement  sur 
2.989  kilomètres  de  nos  lignes  à  voie  unique,  dont 
la  longueur  totale  est  de  4.726  kilomètres. 

Le  nombre  des  aiguilles  enclenchées,  c'est-à-dire 
rendues  solidaires  des  signaux  de  protection,  s'est 
augmenté  de  383  et  s'élève  aujourd'hui  à  6.784. 

Le  matériel  roulant  s'est  accru,  en  1904,  de: 

3  locomotives  compound,  à  grande  vitesse; 

7  tenders  : 

2  wagons  houillers  de  20  tonnes. 

11  nous  restait  à  recevoir  au  1"  janvier  dernier 
surles  commandes  faites: 

17  locomotives  compound  à  grande  vitesse; 
13  tenders  ; 

12  voitures  de  1"  classe  avec  compartiments  de 
lits-salons; 

12  voitures  mixtes  à  bogies,  à  lits-saloas,  1'°  et 
2'  classes; 
20  voitures  de  2"  classe  ; 

2  voitures  automotrices  à  vapeur,  système  Ser- 
pollet  (en  essais)  ; 

1  wagon  à  bogies  pour  le  transport  des  tôles  de 
grandi  s  dimensions. 

A  la  (in  de  19)4,  Peffectif  de  notre  matériel  rou- 
lant comprenait: 

2.993  locomotives  (dont  4  en  cours  de  transfor- 
mation aux  ateliers); 

2.0  <li  leaders; 

8.747  voitures  à  voyageur»  (dont  2  voitures>uto- 
UJOtricee  à  vapeur,  système  Purrey)  ; 
91.410  wagons  à  marchandises  et  de  service; 
100  véhicules  spéciaux  pour  la  ligne  électrique  de 

Ctiainonix. 

Nous  comptons  ouvrir  avant  1  été  la  ligne  de 
\  y,],,,,  :,  Kpimu-  :  dan  l'élé,  relies  de  l)i jon  à  Lons- 
le-Saunier  etdc  Divonno  à  la  frontière  saisSOi  pt, 
a  l'automne,  le  prolongement  de  notre  ligné  élec- 
trique de  Cnamonixà  Argentièré». 

Nous  avons,  enfin. Obtenu  en  1904  la  déclaration 
d  milité  publique  de  la  ligne  d<;  L'JËSUWUe  H  Mil  i- 
iii  i  ,  uni  nous  avail  ftttf  concédé  eu  |Krt;t  el  consti- 
tua le  dernier  élément  de  notre  double  ligne  de 
Lyon  a  Mar  eillo.  Nous  achevons  les  éludes  du 


grand  viaduc  tournant  pour  la  traveisj  de  Ci- 
ronte. 

Aucune  solution  n'est  encore  intervenue  pour 
notre  concession  de  Melun  à  Bourron. 

Nous  avons  le  regret  de  constater  que,  malgré 
tous  nos  efforts,  nous  n'avons  pu  encore  at  outir 
à  une  solution  de  la  traversée  du  Jura.  La  question 
s'est  posée  dès  que  l'on  a  commencé  en  Suisse  le 
percement  du  Simplon;  le  tunel  est  maintenant 
achevé  et  nous  en  sommes  toujours  au  même  point. 
Après  nous  être  concertés  avec  les  ministres  des 
Travaux  Publics  d'alors,  nous  avons  dit,  dans  nos 
assemblées  antérieures,  que  vraisemblablement,  n§ 
le  Gouvernement,  ni  le  parlement  ne  se  résou- 
drait aux  dépenses  du  projet  Lons-le-Saunier-Go- 
nève,  et  que  la  ligne  de  Frasné-Vailorb'es  nous 
apparaissait  donc  comme  une  solution  pratique  et 
nécessaire.  Le  nouveau  Cabinet  n'a  pas  encore  pris 
attitude  sur  cette  importante  question. 

Situation  financière  de  l'exercice 

Le  compte  d'établissement  de  l'ensemble  de  nos 
conc  ssions  s'est  accru  en 

1904  de   Fr.  36.845.706  18 

(contre  37.042.433  fr.  07  en  1903).  Cette  somme  se 
répartit  comme  suit  entre  l'Etat  et  nous: 
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Les  ressources  réalisées  ou  constatées  en  1904 
proviennent  : 

1°  De  l'émission  de  G4.168  obli- 
gations 3  0/0   28.732.323  41 

2*  De  l'émission  de  30.725  obli- 
gations 2  1/2  0/0  

3°  Du  bénéfice  provenant,  pour 
notre  réseau  Algérien,  de  l'excé- 
dent de  l'annuité  «les  subventions 
sur  les  charges  effectives  d'em- 
prunts, bénéfices  affectés  aux  tra- 
vaux  complémentaires,   pour  une 

somme  de  

Ensemble   41.241.385  15 

Le  produit  net  de  l'émission  de  nos  obligations 
les  fait  ressortir,  défalcation  faite  des  arréragea 
courus  au  jour  de  chaque  vente,  aux  prix  sui- 
vants :  8  0/0,  4*7  fr.  77,  2  1/2  0/0,  403  fr.  52. 

Au   piin  moyen  do  l'ensemble   de  ces  deux 

émissions  correspond  une  charge  annuelle  de 

4  fr.  29  0/0,   Irais  accessoires  compris,  «oit,  dé- 

duotion  faite  de  L'amortissement  et  des  frais  acces- 
soires, un  taux  effectif  d'intérêt  de  3  fr.  60  0/0. 
Situation  financière  à  Ut  fin  de  i'JOi 
La  dépense  do  premier  établissement  à  fin  1903 
était  (rapporl  de  1908,  page  18}.   4 .897. 44$.  178  74 


lui  y  ajoutant  la  dépense  de 
1904  '  

El  1*  montant  des  l'ectiflca- 
lions  du  L'inspection  des  flna* 


86.246.706  18 


ces    pour   les   exercices  anté-   

rieurs   151.  Ai, 

On  arrive  à  "  4.933.843.317  90' 

Les    approvisionnements  re- 
présentent   40. 629 . 370  85 

Toîal  de  la  dépense  à  fin  1904.  4.974.472.088  75 
Les  ressources  réalist  es,  à  l  n 

1903,  étaient  (rapport  de  19(3, 
page  14)   4.954.437.800  89 

En  y  ajou- 
tant celles 
réalisées  en 

1904   41.244.385  15 

Moins  le 

mouvement 
en  1914  des  ex- 
cédents dispo- 
nibles sur  dé- 
penses forfai- 
taires  —      34.559  77 

Et  les  res- 
sources affec- 
tées à  la  cou- 
verture des 

insuffisances 
non  garanties 

delb01etl902     —  9.999.848  70 

On  obtient 
le  montant 
des  ressour- 
ces réalisées 

pour  le 
compte  d'éta- 
bl'ssement  à 

fin  1904,  soit   4.985.647.783  57 

Par  suite,  il  ressort,  à  lin 
1904,  un  excédent  de  ressour- 
ces de   11.175.094  82 

La   dépense  totale  d'établissement  se  décom- 

pose  d'ailleurs  comme  suit  : 
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COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  DU  MIDI 


Rapports'du  Conseil  d'administration  aux  assem- 
blées générales  ordinaire  et  extraordinaire  des 
actionnaires  du  11  avril  1905,  présidence  de 
M.  Léon  Aucoc,  président  du  Conseil  d'admi- 
nistration. 

—  Suile  et  lin  (*)  — 
X.  —  Situation  financière 
Les  dépenses  de  premier  établissement  du 
résvau  au  compte  de  la  garantie,  au  31  dô- 

(*)  Voir  l'Êconomi''"  Européen,  u"  728. 
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cembre  1903,  s'élevaient  à         1.086.434.155  37 

Elles  ont  été  payées  au 
moyen  des  ressources  sui- 
vantes : 

1°  A  la  charge  de  la  Compa- 
gnie : 

Actions    125.000.000   »  ' 

Prime   sur  les 

actions    21.319.019  72 

Obligations           888.445.135  64 


2°  A  la  charge  de  l'Etat  : 
Subventions  payées  en  capital 


1.034.761.15$  37 
51.670.000  » 


Total  égal   1.086.434.155  37 

Pendant  l'exercice  1904,  les  dépenses  de  pre- 
mier établissement  et  d'approvisionnements 

ont  été  de   6.532.171  49 

Celles  faites  à  titre  d'avances 
à  l'Etat  se  sont  élevées  à   8.948.543  12 


Ensemble   15.480.714  61 

Les  sommes  affectées  au  paiement  de  ces 
dépenses  proviennent  tant  du  solde  disponi- 
ble au  31  décembre  1903,  que  de  l'émission,  en 
1904,  de  32.141  obligations,  dont  27.495  3  %  et 
4.646  2  1/2  %,  lesquelles,  déduction  faite  des 
intérêts  courus  au  jour  de  la  vente  et  des 
frais  de  courtage,  ressortent  au  prix  moyen 
de  : 

442  fr.  287  pour  les  3  %. 

402  fr.  846  pour  les  2  1/2  %. 
•  Le  produit  net  des  lignes  exploitées  sous  le 
régime  de  la  garantie  est  de  62.223.063  fr.  73. 

D'autre  part,  les  dépenses  énumérée/î  à  l'ar- 
ticle 13  de  la  Convention  de  1883  s'élèvent  à 
61.857.559  fr.  40. 

Savoir  : 

1°  Charges  effectives,  s'élevant 

à    49.357.559  40 

et  représentant  les  intérêts, 
amortissements  et  frais  acces- 
soires des  emprunts  dont  le  pro- 
duit a  été  affecté,  jusqu'au  31  dé- 
cembre 1903,  aux  dépenses  ci- 
après  : 

Dépenses  de  premier  établisse- 
ment du  réseau  au  comDte  de 
garantie    888.44o.135  65 

Approvisio  n  n  e- 
ments  du  réseau 
au  compte  de  ga- 
rantie   20.855.435  66 

Remboursement 
des  avances  du 
Trésor    32.446.404  05 


Total   941.746.975  36 

2°  Somme  attribuée  au  capital- 
actions   12.500.000 


Total  égal   61.857.559  40 

Ces  dépenses  sont  inférieures  au  produit 
net  de  365.504  fr.  33. 

Conformément  à  l'article  13  de  la  Conven- 
tion du  9  juin  1883,  cette  somme  sera  versée 
à  l'Etat  en  remboursement  de  ses  avances  de 
garantie. 

Nous  vous  proposons  de  fixer  à  50  fr.  le  di- 
vidende de  l'exercice  1904. 

Le  paiement  de  ce  dividende  et  le  rembour- 
sement des  actions  sorties  au  tirage  de  1903 
exigeant  une  somme  totale  de  12.587.550  fr. 

Savoir  : 

Remboursement  des  1.004  actions  sorties  au 
tirage    502.000 

Intérêts  à  5  %,  pour  le  premier 
semestre,  de  ces  1.004  actions   12.550 

Intérêt  annuel  de  5  %,  soit  25  fr., 
à  232.920  actions  non  amorties   5.823.000 

(Dividende  de  25  fr.  à  250.000  ac- 
tions ■■  6.250.000 

Total  12.587.550 

nous  devons  ajouter,  aux   12.500.000 

que  la  convention  de  1883  attribue 
au  capital-actions,  une  somme  de...   .  87.550 
à  prélever  sur  le  «  Fonds  d'amor- 
jissement  des  actions  ».  

Total  égal   12.587550 

Sur  le  dividende  de  -   50  » 

■  attribué,  pour  l'exercice  1904,  à  chaque 
*  action  non  amortie,  il  sera  payé  par 
iaction  : 


En  juillet  1904   15  » 

En  janvier  1905   25  » 

40  » 

Il  restera  donc  à  payer,  au  1er  juillet  pro- 
chain, pour  solde  du  dividende  de  1904 
et  par  action   10  » 

A  ce  chiffre,  nous  vous  proposons  d'a- 
jouter un  acompte  sur  l'exercice  cou- 
rant, par  action,  de   15  » 

Le  chiffre  du  coupon  à  payer  le  1er 
juillet  sera  ainsi,  par  action  non  amor- 
tie, de   25  » 

Les  actions  de  jouissance  recevront,  à  la 
même  époque,  un  dividende  de  25  fr. 

Quant  aux  actions  qui  sortiront  au  tirage 
de  1905.  elles  recevront,  à  partir  du  1er  juillet, 
en  même  temps  que  la  somme  de  500  fr.,  mon- 
tant du  remboursement,  celle  de  22  fr.  50, 
ainsi  décomposée  : 

1°  Solde  du  dividende  de  1904   10  » 

2°  Intérêts  à  5  %  du  premier  semestre 
1905   12  50 

Les  sommes  ci-dessus  seront  réduites  du 
montant  des  impôts. 

XI 

Les  membres  du  Conseil  d'administration 
dont  les  pouvoirs  expirent  cette  année  sont  • 
MM.  Eugène  d'Eichthal,  Gabriel  Faure,  Phi- 
lippe Vernes. 

Aux  termes  de  l'article  12  de  nos  statuts,  les 
administrateurs  sortants  sont  rééligibles. 

Nous  vous  proposons,  Messieurs,  de  renou- 
veler leurs  pouvoirs. 

ASSEMBLEE  GENERALE  EXTRAORDINAIRE 

Nous  allons  maintenant,  Messieurs,  sou- 
mettre à  votre  approbation  trois  conventions 
relatives  à  un  chemin  de  fer  d'intérêt  local, 
de  Pissos  à  Moustey,  qui  a  été  rétrocédé  par 
les  concessionnaires  à  la  Société  des  chemins 
de  fer  d'intérêt  local  du  département  des  Lan- 
des. Ce  sont  : 

1°  Une  convention  passée  le  29  janvier  1904 
entre  la  Société  des  Landes  et  les  concession- 
naires dudit  chemin  de  fer  d'intérêt  local  de 
Pissos  à  Moustey,  pour  la  rétrocession  et  l'ex- 
ploitation de  cette  ligne  par  cette  Société  ; 

2°  Une  convention  passée  à  la  même  date 
entre  notre  Compagnie  et  la  Société  des  Lan- 
des, autorisant  l'annexion  de  ladite  ligne  au 
réseau  actuel  de  cette  Société  et  lui  accordant 
une  garantie  d'intérêt  ; 

3°  Une  convention  intervenue  le  25  avril 
1904,  entre  le  ministre  des  travaux  publics, 
agissant  au  nom  de  l'Etat,  et  notre  Compa- 
gnie et  relative  à  la  garantie  d'intérêt  accor- 
dée à  cette  ligne. 

Ces  trois  conventions  ont  été  ratifiées  par 
une  loi  du  19  juillet  1904  ;  pour  devenir  défini- 
tives, elles  doivent  être  approuvées  par  votre 
a  sse  mbl  ée . 

La  nouvelle  ligne  faisant  l'objet  des  conven- 
tions précitées,  forme  le  prolongement  de  !a 
ligne  d'Ychoux  à  Pissos,  qui  fait  partie  du  ré- 
seau des  Landes.  MM.  P.  Ortal,  ses  Fils  et 
A.Lagueyte,  qui  en  ont  obtenu  la  concession 
le  20  août  1902,  nous  ont  demandé  de  leur 
assurer  notre  concours  financier  pour  l'ex- 
ploitation de  cette  ligne  et  d'en  autoriser  'a 
rétrocession  à  la  Société  des  Landes,  comme 
nous  l'avions  déjà  fait  pour  la  ligne  de  Pa- 
rentis  à  Biscarrosse.  conformément  à  la  réso- 
lution de  votre  assemblée  du  6  novembre  1901. 

Il  nous  a  paru  que  notre  Compagnie  avait 
un  réel  intérêt  à  faciliter  l'exécution  et  l'ex- 
ploitation au  prolongement  en  question,  qui 
étendra  la  zone  d'action  de  la  ligne  de  Pissos 
et  viendra  augmenter  les  apports  de  trafic  de 
cette  ligne  à  notre  réseau,  en  même  temps 
qu'il  développera  les  recettes  de  la  Société  des 
Landes  et  aura  pour  effet  de  réduire  le  chif- 
fre de  la  garantie  accordée  à  cette  Société. 

La  ligne  de  Parentis  à  Biscarrosse,  ouverte 
le  22  mars  1903,  a  donné,  dès  la  première  an- 
née de  son  exploitation,  un  excédent  de  plus 
de  8.000  fr.  et  elle  a  laissé,  en  1904,  un  béné- 
fice de  16.379  fr..  sans  compter  les  apports 
faits  à  la  ligne  de  Parentis  a  Ychoux,  d'une 
part  et  à  notre  réseau  d'autre  part  ;  nous 
n'avons  pas  eu  besoin  de  calculer  le  mon- 
tant de  ces  aoports,  mais  ils  doivent  être 
d'une  certaine  importance,  étant  donné  'e 
chiffre  des  recettes  de  la  section  de  Parentis 
à  Biscarrosse  ;  en  tous  cas,  ils  sont  réels  et, 


par  conséquent,  les  produits  nets  que  nous 
venons  de  vous  indiquer  constituent  des  rni- 
nima  du  bénéfice  que  nous  avons  retiré  en 
1903  et  1904  de  l'exploitation  de  la  section  de 
Parentis  à  Biscarrosse.  Or,  la  nouvelle  agne 
dont  il  est  question  se  présente  dans  des  con- 
ditions aussi  avantageuses  que  cette  der- 
nière ;  elle  nous  donnera  donc,  suivant  toute 
probabilité,  d'aussi  bons  résultats  et  c'est 
pour  cela  que  nous  avons  cru  utile  de  favo- 
riser l'établissement  de  ce  nouveau  prolonge- 
ment. 

Les  conditions  de  la  rétrocession  font  l'ob- 
jet principal  de  la  convention  passée  le  & 
janvier  1904  entre  la  Société  des  Landes  et 
les  concessionnaires,  MM.  P.  Ortal,  ses  Fils 
et  A.  Legueyte  ;  elle  est  semblable  à  celle  que 
vous  avez  approuvée,  pour  la  ligne  de  Paren- 
tis à  Biscarrosse,  dans  votre  assemblée  du 
6  novembre  1901.  Cette  rétrocession  est  donc 
faite  gratuitement  après  achèvement  complet 
de  la  ligne  ;  en  échange,  la  Société  des  Lan- 
des s'engage  à  verser  au  département,  lorsque 
les  recettes  dépasseront  4.000  fr.  par  kilomè- 
tre, le  quart  de  l'excédent.  Cet  engagement  a 
pu  être  pris  par  la  Société  sans  risque  aucun 
parce  que,  pour  une  recette  kilométrique  de 
4.000  fr.,  il  restera  un  profit  net  important, 
d'au  moins  50  %  de  ce  chiffre,  avant  le  rem- 
boursement en  question,  qui  est  d'ailleurs  li- 
mité à  4  %  des  dépenses  d'établissement. 

La  Société  des  Landes  ne  pouvant,  aux 
termes  de  l'article  premier  de  ses  statuts,  ac- 
cepter la  rétrocession  de  la  nouvelle  ligne 
qu'après  autorisation  de  nore  Compagnie  et 
octroi  d'une  garantie  dans  les  mêmes  condi- 
tions que  celle  qui  a  été  consentie  pour  le  ré- 
seau existant,  a  passé  avec  notre  Compagnie, 
le  29  janvier  1904,  une  convention  qui  réalise 
cette  double  condition. 

Cette  convention  stipule  que  le  maximum 
de  la  dépense  d'établissement  du  réseau,  fixé 
à  dix  millions  et  qui  limite  la  garantie,  s'ap- 
pliquera à  l'ensemble  des  lignes  concédées  à 
la  Société,  y  compris  le  nouveau  prolonge- 
ment. La  dépense  faite  au  31  décembre  1904 
est  de  9.012.067  fr.  12  ;  il  reste  donc  une  som- 
me de  près  d'un  million,  plus  que  suffisante 
pour  tous  les  besoins  futurs  des  lignes  de  la 
Société  par  cette  raison  que  les  travaux  com- 
plémentaires que  pourra  nécessiter  le  déve- 
loppement du  trafic  seront  toujours  de  mi- 
nime importance  ;  sur  le  nouveau  prolonge- 
ment, ils  seront  d'ailleurs  très  limités,  étant 
donnée  la  faible  longueur  de  cette  ligne. 

Quant  à  la  convention  intervenue  entre  ;e 
Ministre  des  travaux  publics  et  la  Compagnie, 
à  la  date  du  25  avril  1904,  elle  a  pour  objet 
de  régler,  dans  des  conditions  semblables  à 
celles  qui  ont  été  adoptées  pour  le  réseau  de 
la  Société  des  Landes  et  la  ligne  de  Parentis 
à  Biscarrosse.  la  garantie  du  nouveau  pro- 
longement. Elle  prévoit  donc  l'ouverture  d'un 
compte  spécial,  qui  sera  débité,  s'il  y  a  lieu, 
de  la  garantie  payée  par  notre  Compagnie 
pour  ce  prolongement  et  crédx.e  des  apports 
au  réseau  du  Midi  résultant  de  l'exploitation 
de  ce  prolongement  ;  ce  compte  sera  clos  et 
la  garantie  sera  portée  au  compte  unique 
d'exploitation  de  notre  Compagnie  lorsque  ce 
solde  sera  resté  pendant  deux  années  consé- 
cutives sans  être  débiteur.  Les  conditions  de 
la  rétrocession  de  la  nouvelle  ligne  et  les  ré- 
sultats de  la  ligne  de  Parentis  à  Biscarrosse 
tout  à  fait  comparable  nous  donnent  l'assu- 
rance que  ce  compte  spécial  ne  sera  pas  dé- 
biteur et  pourra  ètr  clos  après  deux  années 
d'exploitation. 

En  somme,  la  combinaison  que  nous  sou- 
mettons à  votre  sanction  se  présente  dans  des 
conditions  semblables  à  celle  de  la  ligne  de 
Parentis  à  Biscarrosse  ;  les  résultats  donnés 
par  cette  dernière  ne  peuvent  que  vous  en- 
gager à  l'accepter. 

Nous  avons  donc  la  confiance  que  vous  ap- 
prouverez les  trois  conventions  passées  en 
vue  de  l'établissement  et  de  l'exploitation,  de 
la  ligne  de  Pissos  à  Moustey  et  que  vous  nous 
donnerez  les  pouvoirs  nécessaires  pour  en  as- 
surer l'exécution. 

Mais,  avant  de  provoquer  vos  résolutions, 
nous  devons  vous  donner  lecture  du  texte  de 
ces  trois  conventions.  (Suit  la  lecture  du  texte 
de  ces  conventions.) 

FIN 


4 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


CREDIT  FONCIER  DE  FRANCE 


Situation  au  31  Octobre  1905 


Actif 

Espèces  en  caisse  et  i  la  Banque... 

Effets  et  valeurs  diverses  

Trésor  public  

Avances  sur  dépôts  de  titres  

Correspondants  

Banque  hypothéc.  de  France,  en  liquid. 
Emprunteurs  : 

Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  du  capital 
social  et  des  réserves  

Semestres  d'annuités  échus  

Obligations  retirées  de  la  circulation, 
soit  par  tirages  spéciaux,  soit  par  ra- 
chats en  Bourse  (art.  63  et  87  des  st>): 

Obligations  Foncières  

Obligations  Communales  

Immeubles  acquis  par  la  Société  à  la 

suite  d'expropriations  

Hôtels  et  mobilier  : 

Prix  d'estimation  des  hôtels  

Frais  d'appropriation  et  mobilier  

Divers   

Intérêts  acquis,  mais  non  échus  

Dépenses  d'administration  

Total  


Passif 

Capital  social  

Réserve  obligatoire  

Provision  pour  l'amortissement  des  em- 
prunts : 

Provision  ordinaire  

Provision  extraordinaire  

Réserves  et  provisions  diverses  : 
Réserves  pour  l'amortissement  des  im- 
meubles du  siège  social  

Réserve  spéciale  provenant  de  la  Banque 

Hypothécaire  

Réserve  commune  avec  le  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie  

Réserves  sans  affectation  

Provision  pour  faire  face  à  l'excédent 
des  créances  hypothécaires  sur  la  va- 
leur estimative  des  immeubles  acquis 

par  la  Société . . .'  

Provision  pour  créances  douteuses  

Dépôts  en  comptes  courants  

dorrespondants  

Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  

Versements  différés  : 

Sur  Prêts  hypothécaires  

—  commuuaux  

Obligations  Foncières  : 

Montant  au  pair  : 
Des  obligations  eu  cir- 
culation  2.3,5.867.900  » 

Des  obligat"  retirées 

de  la  circulation   118661.500  » 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligat".       147. 701. 200  « 
Prime*  a.  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs   

Obligation»  Coim..ùu<4eu 

Montant  au  pair  : 
Des  obligations  en  cir- 
culation  lu53.681.7C0 

Des  obligat»  retirées 
de  la  circulation...  57.186.2j0 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir de*  obiigutai- 

res   »  » 

Prime  a  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteur»  

Bons  à  lots  eu  circulation 
Obligation»   a    rembourser   et  intérêts 

échus  a  payer  

Semestres  d'annuités  reçus  par  antici- 
pation  

Divers   

Intérêts  dus,  mais  non  échus  

Profits  et  pertes  .' 

Reliquat  de  l'exercice  1904  

Bénéfice)  de  l'exercice  1905  


476. 842. 05 j  57 


7 

043.€82  63 

221 

0i3.587  2ï 

"1 

389.  "M  56 

09 

"5 

9H2.711  38 

20 

582.480  74 

2.004 

396.379  :.3 

1.868 

107.733  54 

56 

'.32.250  57 

38 

056  0  8  80 

13 '1 

531  08V  40 

56 

416-417  12 

18 

1 .3  824  83 

13 

030.709  25 

3^1.338  90 

28 

959  550  81 

37 

142  315  73 

3 

i«J-0c3  40 

4.218 

387  251  05 

200.000.000  n 
19.793.509  12 


89. 896. 089  9 
95.732.541  98 


4-388-707  » 

133-574  86 

40-277  31 
2.421.858  51 


4  V0  000  •> 
6  032  071  31 
84  443.1$  H5 
98  074  m  34 
3.757.268  12 

iô.<m.6i'i  49 

I06.b84.148  5ï 


1.909. 9.6- 0.4  43 


137. 997. 146  99 


1.472.870.753  01 


31. SI!). 047  94 

24.310.912  40 

11.169.'  85  9.1 
lx.9'.'.i.7ix  22 
44.i8tf.411  13 

79.130  8'' 
13. 320. 472  02 


Total. 


  4-258.387.i51  08 

Certi né  conforme  aux  écritures: 
■••'  Le  guuverueuy  ,  U  MOHK1. 


COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  PARIS 

Société  anonyme.  Cap.:  150.000.000  fr.,  entièrement  vei  sés 


Situation  au  31  Octobre  1905 
ACTIF 

Caisse  et  Banque   70.6u2.357  82 

Portefeuille   528.577.977  18 

Reports   105.638.422  29 

Correspondants  «  Effets  à  l'Encaissement  »  56.732.C81  57 

Comptes  courants  débiteurs   143.038.727  14 

Rentes,  Obligations  et  Valeurs  diverses  . .  18.074  515.32 

Participations  financières   5.895.254  20 

Avances  garanties   127.074  292  S2 

Comptes  débiteurs  par  Acceptations   150.0CS.28t  27 

Agences  hors  d'Europe   10.468.102  -8 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   45.282.623  24 

Immeubles   11.332  328  70 

Kr.    1  272  724  966  80 


PASSIF 

Capital     150.000.000  » 

Réserves   18.710.809  55 

Comptesdechequesetcoinpt. d'Escompte..  515.066.761  15 

Comptes  courants  créditeurs   345.204.919  20 

Bons  à  échéance  fixe   62.959.088  >5 

Acceptations   148.741.658  96 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   32.041.729  09 

387  Fr.   1.272.724  «6~8Ô 


BANQUE   DE  L'ALGÉRIE 


Bilan  au  31  Octobre  1«05 

ACTIF 

Numéraire  en  caisse   52  078. 688  55 

Rentes  sur  l'Etat   30.715.640  45 

Portefeuille   Ii6.967.5i8  70 

Avances  sur  titres   430  069  76 

Correspondants  d'Algérie    6-109.141  69 

Correspondants  de  France   203.715  14 

Hôtels  de  la  Banque   3.807-578  95 

Acquéreurs  d'immeubles  (soldes  des  prix 

de  ventes)   2.270-763  05 

Dépenses  d'administration   »  » 

Charges  extraordinaires   »  « 

Succursales  (leurscomptes  avec  la  Banque)  259  003.  i  0  39 

Effets  remis  par  la  Banque   5.748.551  93 

Bureaux  auxiliaires   18-521.117  01 

Titres  appartenant  à  la  Caisse  des  retraites  2.141.478  06 

Avance  à  l'Etat  (loi  du  5  .juillet  1900)   3.000.000  » 

Avance  à  l'État  tunisien  (Décrets  du  7  mai 

1904)   1.000.000 

Avances  à  l'Etat  (Chambres  de  commerce).  322.703  43 

Divers   1.3Î5.495  28 

Société  domaniale  algérienne   1  » 

Créances  en  soutfrance   45  » 

_51 3. 655. 678" 39 


IMPKIMKKII  DE  LA  PRESSB 
16.  rue  du  Crolsiaut.  I'abi».  —  siioart.  imp 


Capital  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Comptes  courants  sur  place  

Trésor  public  

Dividendes  à  payer  (soldes  des  précédents 

semestres)  

Agios  et  commissions  

Profits  et  pertes    • 

Réescompte  du  dernier  semestre  

Bordereaux  a  payer  

KlTeU  envoyés  eu  recouvrement  

Banq.de l'Algérie  Ison  compte  avec  suce.) 

Caisse  des  retraites  

Divers  

(  statutaire         6-666.666  66 

Réserves.    Immobilière..   1.896-823  32 

(  Extraordln"  .   3.288.372  79 


20 

000 

000 

» 

116 

913 

660 

s 

13 

005 

665 

91 

59 

102 

120 

38 

61 

462 

01 

850 

669 

95 

m 

7  W. 

37 

183 

490 

90 

25 

6  si; 

'm 

16 

249 

421 

753 

17 

t 

200 

019 

38 

13 

974 

9.4 

Ml 

11 

851 

862 

77 

513.638. 67P 

3  1 

Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Lo  directeur  de  la  Banque  de  l'Algérie, 

Marc  Lakon. 


SOCIETE  GENERALE 

POUR  FAVORISER  LE   DÉVELOPPEMENT  DU  GOMMERO 
ET  DE  L'INDUSTRIE  EN  FRANCE 


Bilan  au  31  Oclobte  190i 
ACTIF 

Caisse  et  banque,  

Portefeuille   4.4.373.14'i  17  | 

Effets  à  l'encaissement    38.S54.4l4  08  j 

Reports  

Coupons  à  encaisser  

Rentes  et  actions,  bous  et  obligations... 

Avances  sur  garanties  

Participations  industrielles  et  commer- 
ciales  

Participatious  financières  

Immeubles  

Comptes  de  banque  &  l'étranger  et 
comptes  courants  divers  

Apnels  différés  sur  actions    

Intérêts  sur  actions  (coupons  au  1"  octo- 
bre 1905)  


91 

484  361  49 

442 

f 27  009  25 

54 

910.834  45 

6 

809.693  68 

46 

:J75.697  27 

143 

177  669  53 

1 

935.120  50 

65 

870330  39 

14 

350  '.62  58 

!>78 

67  4  912  49 

125 

00  J.  000  •> 

3 

125.000  » 

1.271.842.391  63 


PASSIF 

Capital   l51.000.000  » 

Réserve   i6  3;  3  501  '62 

Comptes  de  chèques   323  .02. 787  56 

Dépôts  à  échéance  fixe   125  871  200  » 

Effets  à  payer   83. 436  618  (.6 

Comptes  de    banque    &    l'étranger  et 

comptes  courants  divers   456  3%9  167  13- 

Intérêts  et  dividendes   1.024-150  87 

Solde  du  dernier  exercice   89  377  99 

Profits  et  pertes  (frais  géuéraux  déduits)  6.527.587  70 


1  274  842.311  63 


Effets  en  circulation  avec  l'endos  de  la  Soci^"i 

Administration  centrale   79 

Agences  de  province   37 

Total  


953  000 
654.017 


117  607  017 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  Directeur  :  LOUI*  HOHl'/ov 
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BANQUE  DE  L'INDQ-CHINE 

Situation  au  31  juillet  1905 


Actif 

Versements  non  appelés  Fr. 

Rentes,  Fonds  d'Etat,  Obligations  et  Valeurs 

diverses   

Participations  financièies  

Caisse  (Paris  et  succursales)  

Portefeuille  (Paris  et  succursales)  

Avances  sur  nantissements.  

Remises  en  route  

Correspond,  divers  (Paris  et  succursales). 

Frais  généraux  (Paris  et  succursales)  

Frais  d'installation  et  frais  de  fabrication 

de  billets  au  porteur  

Mobilier  

Immeubles    

Fr. 

Passif 

Capital  social  Fr. 

Fonds  de  réserve  statutaire  

Fonds  de  prévoyance  statutaire  

Fonds  de  secours  

Fonds  de  réserve  supplémentaire  

Réserve   pour   installation  de  nouvelles 

agences  

Fonds  de  dotation  et  de  réserve  des  Agences 

en  Chine  et  au  Siam  

Amortissement  des   frais  d'installation  et 

de  fabrication  des  billets  au  porteur.... 

Amortissement  du  mobilier  

Réserve  immobilière  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Comptes  de  dépôts  

Comptes  courants  du  Trésor  en  Indo-Chine. 

Effets  a  payer  

Correspondant!  divers  (Paris  et  suceurs.).. 

Réescompte  des  Portefeuilles  

Dividendes  i  payer  

Profits  et  Pertes  : 
Solde  du  1"  semestre  1904    

—   uu  t'  semestre  1904  

3i>0  Vt. 


18.000.000 

2. 

Z55.1I9  35 

1.674.U90 

23 

479.036 

69 

38  508.016 

19 

41 

367.815 

yi 

300.101 

52 

17 

854.018 

51 

192.013  73 

847.447 

61 

291.711 

45 

1 

53-4.977 

06. 

1SI 

304.347 

85 

24 

000.000 

» 

880.000 

s 

1 

465.062 

01 

120.000 

» 

6 

000.000 

» 

300.000 

» 

1 

.000.000 

w 

847.447 

61 

291.711 

45 

1 

300.000 

» 

«5 

.251.896 

45 

19 

881.586 

86 

16 

104.456 

41» 

402. 5 45 

40 

31 

718.274 

08 

319.045 

50 

61.912 

80 

38.753 

i  ' 

1 

338.315 

151. 301.347  8C 


BOURSE   DE  PARIS 


(H      as  ai 

z  * 
o 
2 


!  & 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750.000 

25 

3.315.000 

25 

8.750.000 

25 

18.750.000 

25 

2.250.000 

25 

H. 000. 000 

25 

5.000.000 

25 

25.000.000 

25 

6.250.000 

25 

300.000 

25 

18.750.000 

25 

12.500.000 

25 

275.000 

25 

7.500.000 

25 

400.000 

25 

68.750.000 

125 

125.000.000 

125 

3.125.000 

25 

400.000 

25 

2.000.000 

25 

4.000.000 

■25 

10.625.000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Je». 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  »••,• 
The  East  lini  irtirl.urjiuti 

Ferrelra  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate. 

A.  Goerz  et  O  

Klelnfonteln  (New). 

Lancaster  

Langlaagte  Deep. . 
Langlaagte  Estâtes 
May  Consolltated  . . 

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Simmer  and  Jack  (tet.  mi.) 
Transvaal  Gold  Fields. 
Village  Main  Reef. 

Wemmer  

Western  Kleinfonteln. 

West  Rand  

Windsor  , 


143.75 

',1 

22. 

50 

12 

15 

11 

25 

11 

75 

16.50 

23. 

50 

15 

50 

12 

5:? 

1  i 

1000 

61.50 

90 

55 

52 

52 

237.5 

198.50 

234 

175 

50 

1*0 

50 

170 

330 

584 

608 

472 

462 

465 

50 

47 

74 

82 

41 

75 

39 

25 

33 

"5 

145 

140 

144 

10 1 

102.50 

101 

68.50 

65. 50 

84 

65 

59 

•2T 

5S 

170 

53.25 

67 

47 

25 

46 

45 

69 

53.50 

61 

23 

25 

26 

24 

80 

55 

82 

68 

50 

51 

51 

120 

94.50 

101 

75 

74 

5(i 

74 

50. 

93 

101 

109 

81 

25 

80 

25 

80 

25 

175 

96 

SI 

66 

63 

50 

6Î 

5  1  : 

8-5 

2o4 

293 

50 

20  k 

197 

197 

50 

125 

241.50 

262 

50 

;19 

50 

215 

50 

■21-2 

50 

(«M  340 

41.25 

59 

75 

37 

38 

38 

.5 

65.5.. 

79 

46 

50 

45 

50 

45 

5o 

196 

168.50 

182 

117 

112 

50 

112 

262 

282 

278 

50 

136 

135 

50 

1U 

50 

75 

17.75 

20 

12 

50 

10 

U 

«5 

52 

29 

28 

50 

28 

50 

77.50 

37 

9 

50 

10 

9 

25 

H 

Z 

O 

< 

Frai 

H 
Z 

•a  _a 

0 

»— 

23 

NOMS 


DES 


COMPAGNIES 


a 

o 

'2  ° 

(S  3 

CLOTURK 

SBMI'.STKII'.LLK 

§ 

D  "O 

O  i. 

~% 

°  3 

juin 

déc. 

Z 

1904 

1904 

MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
20.000.000d 


500 
125 
125 

lOOir 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) . . . 
Huanchaca  (Argent)... 
Laurium  grec  (,U»btUr|.) 


47 

41 

Ï6 

24.2:; 

25.50 

473.50 

4  4 

445 

4  45.  y 

449 

87.25 

102.50 

151 

50 

153 

l 19.50 

51 

57. 5< 

*5 

50 

55  25 

55 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 
87.500.000 


11.250 
10.000 
18.125 
7.500 
12.500 
37.500 
13.750 
12.500 
50.000 
12.500 


.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 


Bechuanaland  li,i<ri(lti . . 
Brit.Sth.  Afrio.  (CkirliM). 

Cassinga  

Dynamite  du  Transvaal 
Eerate  Fabrieken  l.ittl  irli 
Goldflelds  CtiifnUi.  iiimiri 
Henderson  Tranav.  tiUl» 
Kokumbo  (UU  d  liune). . . . 

Océan  a  Company  

Mossamédès  (Gie  de)... 
Mozambique  (Cie  de)... 
Randfonteiu  Estâtes... 
fransvaal  Gooaolidated 


2.50 

29.50 

33 

27  25 

26 

26.50 

125 

47.50 

53.2  ■ 

53.50 

49.50 

49.25 

35.25 

31. S" 

29 

23.53 

2?.7î 

91.25 

112.50 

164.50 

212  50 

157 

151.50 

153.5' 

155 

35 

40 

22 

2) 

l!)  51 

30 

22.75 

3 

13 

13 

2.50 

107.50 

41.25 

47.50 

33 

32 

31.50 

25 

13 

.9  00 

12  75 

12  25 

12.25 

35.50 

36. 5o 

29.5 

.  v8  5o 

21. 50 

16.25 

7) 

84.25 

65.25 

57 . 75 

57 

108 

109.!  0 

70.25 

ôi 

67.75 

BOURSE   DE  LONDRES 


u  E 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


GLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
1904 


31 
Déc. 

1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wiiwatersraiid) 


£ 

275.000 

1 

435.000 

1 

434.450 

1 

200.000 

1 

550.000 

1 

187.250 

1 

81.000 

1 

1.360.000 

4 

225.000 

1 

500.000 

1 

300.000 

1 

120.000 

1 

275.000 

1 

1*5. 0C 0 

1 

300. 0v5 

1 

848.730 

1 

90.0C0 

1 

900.000 

1 

560. 000 

1 

300. 0C0 

1 

200.000 

1 

300.000 

1 

150.000 

1 

160.000 

1 

500.000 

1 

600.000 

1 

125.000 

1 

111.864 

1 

50.000 

1 

100.000 

1 

523.895 

1 

231.251 

1 

325.000 

1 

351.269 

1 

470.000 

1 

550.000 

1 

400.000 

1 

711.500 

1 

288.750 

1 

949.620 

4 

325.000 

1 

100.00( 

1 

200.000 

1 

450. 000 

1 

450.000 

1 

300.000 

1 

165. 00C 

448.980 

i 

2.500.000 

i 

270.000 

i 

2.750.000 

5 

900.000 

1 

425.000 

1 

100. 000 

1 

114.700. 000 

540.000 

4 

260.001. 

1 

400.000 

1 

400.00C 

1 

80.00t. 

1 

146.77. 

1 

352.08. 

1 

&6O.0O. 

4 

Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels.. 

Chlmes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferrelra  

Ferrelra  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Glnsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Hemy  Nourse  

Herlot  (New)  

Jubllee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  , 

Kleinlontein  (New)  

Knight's  (WitwaUrirind)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Bloclc  B.... 
Luipaard  Vlel  (New)..... 
Main  Reef  Consolidated 
May 's  Consolidated  (New 

taodderfontein  

Id.  Extension. 

Meyer  and  Charlton.. 

Mlgel  

"•iigel  Deep  

flourse  Deep  

Pzunrose  (New;  

Princess  Estate  

Rand  Mines  

Randtonteln  

Rlettonteln  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep;  

Rose  Deep  

dalisbury  (New;  

-ii  w  mer  (New)  

1  r  •:•»•>•••  *  •  

ijullfcd  Mn.  Rf.  Roodep 

Van  Ryn  (Newi  

Village  «nain  Reef. . . 

Wemuier  

vv  est  Raud  Mines  . . 
Wilwai.er.il  and  Deep.. 
Wolnuier  '. 


120 


60 


80 


7  1/8 

7  1/4 

5  1/8 

5 

4  15/1'. 

2  1/4 

2  5/8 

1  3,8 

1  5'16 

1  5/16 

1  1/8 

1  5/16 

3/i 

9/16 

9/16 

1  3/8 

1  1/2 

11/16 

11/16 

13/16 

3/4 

15/16 

9'i6 

1/2 

1/2 

11/16 

9/16 

7.16 

7/16 

1/4 

1/8 

7/8 

7/8 

6  7/16 

6  1/8 

4  7/8 

4  1/26 

4  1/2 

2  15/16 

2  1/4 

2  9, 16 

2  1/2 

2  7/16 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

1  1,4  , 

13 

15  1/2 

13  1/4 

13 

13 

14  1/4 

16 

13 

Il  1/2 

11  1/4  | 

5  1/16 

5  3/8 

3  7/8 

3  11/1 

3  7/16 

5 

5  1/8 

3  7/8 

3  7/3 

3  7/8  | 

2  9/16 

3  7/16 

i  3M6 

2  1/16 

2  1/16 

7  7/8 

9  3/8 

6  15/16 

6  13/16 

6  3/i 

21 

24 

19 

18  1/2 

18  1/4 

5  5/8 

6  3/8 

5  1,2 

5  1/4 

5  1/8  1 

2  7/8 

3  5/16 

1  11/16 

1  9/ 10 

1  1/2 

3  1/8 

3  5/8 

2 

1  15,16 

2 

5  9/16 

5  3/4 

4  3/16 

4 

8  1/8 

H  3/8 

11  3/8 

8  1/4 

8  1/4 

5/16 

1/4 

2  3/4 

1/4 

1,4 

3/16 
1  3/4 

3  1/4 

t  3/4 

1  3/i 

1  3/8 

1  1/2 
5  1/4 

15/16 

7/8 

13/16 

4  1/16 

3  1  2 

3  3/8 

3  3/8 

8  1/2 

8  3/8 

6  5/8 

6  1/2 

6  3/8 

3  3/8 

4  1.8 

3  3/4 

3  3/4 

3  5/8 
3  1/i 

4  3/4 

3  7,8 

3 

3 

3 

2  5/8 

2 

2 

2 

4  1/8 

4  3/4 

2  7/8 

2  7/8 

2  7/8 

2  1/8 

2  11/16 

1  15/16 

1  13,16 

1  13/16 

5  1/2 

6  7/8 

4  1/8 

3  15, 16 

3  7/8 

2  1/16 

2  3/8 

1  1/8 

1  1/8 

1 

3  3/4 

4 

3 

2  15/16 

7/8 

1  1/16 

5,8 

5/8 

"5/3 

1  3/4 

2  1/16 

1  3/8 

1  3/8 

l  3/8 
1  l/i 

1  5/8 

2 

1  l'i 

1  1/4 
3  1/4 

3  15/16 

4  1/4. 

3  1/4 

3  3/ 16 

8  15/16 

10  15/16 

7  7,8 

7  11/16 

7  7/>6 

2  1/2 

2  13/10 

1  11/ lo 

1  5,8 

1  1/2 

5  3/8 

5  1/2 

i  5/8 

4  1/2 

4  1/2 

2  7/16 

2  7/8 

2  5/8 

i  5/8 

2  5/8 

3/i 

1 

5/8 

5/8 

5/8 

4  1/8 

5  * 

3  7/3 

3  7/8 

3  3/i 

3  11/16 

3  1/2 

2  9/10 

2  «/ 16 

2  1/2 

15/16 

1  5/8 

15'  6 

15/  io 

7/8 

10  7/16 

11  3/4 

8  1/16 

7  7/8 

7  13,  16 

3  3/16 

3  3/8 

2  38 

2  5/16 

2  1/4 

2  3/8 

2  15/16 

1  13  10 

1  3/4 

1  15,16 

9  1/2 

10  1/4 

«  3/i 

8  1/2 

8  3/8 

5  9/16 

6  3/8 

5  3  8 

5  3/lo 

5  1,4 

8  7/8 

9 

5  9, 16 

5  1/2 

5  1,2 

1  7/8 

1  7/8 

1  12 

112 

1  3/8 

1  5/8 

2  3/8 

1  7/i6 

l  1/2 

I  1/2 

3  13/16 

4  3/8 

3  1,8 

2  7/8 

Z  15/16 
2  1/2 

3  3/4 

3  7/8 

•2  3/4 

2  5,8 

3  9/16 

4  3/8 

3  1/3 

3  i/>6 

3 

6  3/4 

7  1/4 

4  5 '8 

i  5  8 

4  5,8 

il  1/4 

11 

5  1/3 

5  3<8 

5  1/2 

1  15/ le 

2  7'17 

I  7;  16 

1  3/16 

1  18 

3  13/16 

4  5/8 

3  9/ 16 

3  1/2 

3  1/2 

3  1/2 
(U  II  4  u 

3  7/8 

2  3/1 

. 

2  11/ 16 

2  11/ lb 

.4  i  là 

fi          KK  ( 

.  m, , 

3/8 

-1 

H 

On 
< 

--J 


<  -. 


■■J  s 


NOMS 


COMPAGNIES 


GLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

31 

Juin 

Dec. 

19J4 

19U4 

COMP.  PROPRIETAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


£ 

350.300 

1 

1.102.500 

1 

400.000 

1 

é. 375. 000 

1 

325.000 

1 

2.000.000 

1 

1.250.000 

1 

575.000 

100 

200.000 

1 

400.005 

1 

466.593 

1 

670.000 

! 

1 .267.507 

1 

100.000 

1 

225.000 

1 

751.077 

1 

300.000 

1 

604.225 

1 

930.001 

1 

197.430 

1 

Anglo-French  Expl  

Bamato  Consolidated... 

Bechuanaland  

Chartered  (Britith  3.  A.  S») 
Charterland  Gold  de  Ida.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.  6%  Préférence.. 

id.  6  J4%Debentures. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency.. . 
Matabele  Gold  Reefs  xc. 

Mozambique  C»  

Oceana  Consolidated.... 
Rhodesia  Exploration  . . 

Rhodesia  Golddelds  

Transvaal  Consolidt  

Id.        Gold  Fieldf. 

Id.  GoldMlningcîstat 

Wllloughby's  Consol  

Zaïnbesia  Explonnj  


3  3,8 
2  il/16 

1  1/16 

1  3/i 

5/16 
6  1/12 

25,0 
107 

1  7/16 

15/13 

9/16 

1  7/16 

1  5/8 

3  1/4 

4  3/4 
l/i 

2  9/16 
1  15, 16 

6,0 
1  7/16 


4  3/4 

3  3/t. 

1  5  I 

2  5,0 
7/16 

8  1/2 
26/0 
108 

1  7/16 
1  5/lri 
3,8 
1  7/U' 

1  7,8 
4  11/1* 

1,4 

4  5/16 

3  3,16 

2  1/8 
3/4 

2  1/2 


2  7/8 
I  3>4 
1  >/  lô 

1  5.16 
3  8 

6  3/16 
•23,6 
103  1/2 

I  1/8 

13/6 
7/6 

1  1/8 

1  5/16 

3  3  8 
3  16 

2  13, 16 
l  [3/K 

1  5  16 
9,ô 
1  11/1 


■2  13/ H 
1  13/16 

15/  •G 
1  15  16 
3  3 
6  3/16 
23,6 
lûi  1/2 
i  3/3 
13,  li 
10/0 
1  1,8 

1  5/1(5 
3  5/16 

3/ 16 

2  5/3 
1  3/4 
1  1  i 
11/6 

1  5.  S 


2  13  16 
1  13/16 

15  16 
i  15/16 
3/8 
6  1,8 
23/6 
104  1/2 
1  3/8 
3  4 
9,' 16 
I  1/8 

1  5/ie 

3  5, 16 
3/16 

2  5/8 

1  13/16 
1  l/i 
U  6 
1  5,8 


COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

1 

2.682.396 

1 

500.000 

1 

250.000 

1 

1.000.000 

10 

200.000 

1 

3.000.000 

1 

250.000 

1 

500.000 

1 

450.000 

1 

exploration  C«  (New)... 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwks. 

Id.  Tramways . 
National  Bank  S.  A.  R.. 
New  African  Company  . 

Robinson  Bank  

3.  African  Gold  Trust.. 

I'ati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


i3/ic 
2  7/8 
1  3/16 

5/8 

16 
1  7/8 

1  3/3 
5  1/16 

1/2 

2  1/8 


7,8 
3  1/8 
2  1/8 

18  5/8 

2  1,4 
1  1/2 
7  1,8 

11/16 

3  Ifi 


1  1/8 

1  1/16 

1  1/16 

1  i3/i6 

1  13/16 

i  7/8 

2  1/.6 

2  1/16 
3/i 

2  1/16 

3/i 

3/4 

16 

16 

16 

1  1/2 

1  1/2 

l  7/16 

1  3/8 

1  3/8 

1  3  8 

4  13,16 

4  H,  16 

i  ll,i6 

1.2 

1,2 

1,2 

2  3/16 

2  1,8 

2  1/16 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 
140.000 
250.000 
280.663 
l. 000. 000 
200.000 
91.000 
960.000 
112.000 
320.000 


721.500 
i. 948. 955 
3.283.02. 

105.25. 
1.000.01. 


lireat  Boulder  Prop  

Uannan's  Brownhill  .... 

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldflelds. 

Brilliant  Bloclc  

Brolten  Hill  Proprtet  — 

3oui.li  Kalguni  

Wainl  


25,9 
3  ï/8 

1  1/4 
7/16 

2  3/8 
5/lb 

1/2 
1  13/16 
1  3/8 
5  1,2 


23,0 
3  il/ir 

1  1/v 
U/0 

2  7,8 
5/lt 
9/ li 

2  3/1' 
1  W" 
6  1/H 


23/9 

Ci,  3 

24,0 

1  7/16 

1  3,8 

1  3  16 

10/6 

10/3 

10,0 

3 

3  5/16 

3  r/16 

3/3 

3.0 

3  0 

7/ 16 

7, 16 

7/H3 

53  6 

53  5 

3  1,3 

1  o/4 

13/4 

1  l',lo 

6  9, 16 

6  5/8 

6  3/4 

MINES  DE  DIAMANT 


Oonsolldt.  Bultfoateln.. 

De  Béer  s  ordinaire  

Id.    5  %  Debenlure. . . 

Grlqualand  West  

New  Jagersfontein  Def. 


29/6    >  2>/6 

19  l/lô  18  1/8 

107       I  106  1/2 

8  1/4  I  ..  . 

27  1/2  I  29  1/2 


28  6 

28,6  1 

1/  1/2 

17  5,8 

1.6 

105 

7  1  2 

7  1,2 

7  3/i 

23/6 
17  3/4 
106 
7  1/2 
7  7/8 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHE    OFFICIEL    IDE  IPJLIFLIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


ciriTii 

italnl 

■JUItli 

•ni 

22222 

«67 

3112 

'11 

25935 

178 

loo&r» 

s>  Tllm 

«>5.5U 
852.600 

Itl 
n«» 

5  OC 

toc 

56  42» 
108. 15( 

500 

soo 

67 

921 

OUI 

m 

.5''. 

5(H 

su 

tlOO 

:,0( 

■i  n 

:,<M 

.31 1 

.!/&'/ 

;.oi 

5i< 

(64 

5(M 

.1*7 

?>00 

85: 

• 

7;: 

..(M 

,IX 

M 

05t 

.iOC 

47 

.331 

M.O 

501 
40( 
400 
100 
50C 
SOI 
40( 
100 
400 

ioo 

501 
100 
500 
195 
500 
125 
»i  0 


soi 

500 
501 
500 
500 
400 
500 
50f 
50( 
500 
201 
200 
1000 
500 
4(0 
475 


DÉSIGNATION  dus  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 
8  S  


IITIItT 

«Il  1904 


8  %  Amortissable  ! 


Terme. 
Compt. 
Terme.  3 
Compt. 


TudIs  3  %  92  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  S  % 

(gar.  France)  Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1866  4  %  

1869  3  %  

1871  3  %   

—  quarts  

1876  4  %   

1876  4  %   

1892  2  %  %  

—  quart»  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

—  quarts  

1904  Q  %  %  (210  f.  payés).... 

—  cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIQAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  %  . 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %  

Foncières  1883  3  %  

—  188  6  2.60  %  

Communales  1891  3  %  

—  1892  2.60  %. 

Foncières  1896  2.60  %  

Communales  189  9  2.60  %... 
Foncières  1903  3  %  (100  f.p') 
Bons  de  100  fr.  1887  

—  1888  

Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 
Immeubles  de  France  


SOC 


DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(actions  a  terme) 
Banque  de  France  nom.  . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.et  Ag.  d'Alg.  2501  paj«s 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Fr"  ■'  l«  Com««  tt  1  Indus"" 
Banque  Union  Parisienne. 

Rente  Foncière  

immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(act.  ht  obl.  au  comptant 

Act.  Bône-Quelma  

Ol>l.  —  3  %.... 
Act.  Départementaux  

Obi.      —      f  %  titres  bleu 

—  —      ^  %  tltr.  rouge» 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est-Algérien  

Obi.  -  3  %  

Act.  Bat  .7  

—  —    de  joutas  

Obi.    —    52  54-5C  5  %  

—  ~    ■i  %  

—  —    3  %  douv  

—  -    »  %%   

—  —   Aideniies  3  %.... 

—  Or. -Ceint,  de  Paris  3  <i 


2  51 
2  5< 
17  5i 


50 


30 
12 
19 

3 

30 
20 
10 

2 
10 

2  5l 
10  .. 

2  51 
10  . 

2  50 


15 
15 

6  .. 


135 

41 

50 

13 

5U 

38 

'27 

50 

13 

50 

27 

13 

îs 

|0 

50 

5 

15 

15 

10 

a.c 

io 

43  81 


30 
15 

20 

15 
15 
15 

30 
15 
35  6c 
15  5t 
26 
15 
15 
12  6b 
15 
II 


oin  «•).  juill. 


99  85 


481 
SI  2E 

50  i 


555 
442 
413 


560 
558 
379 


378 


414 


400 


478 
399 


122 
139 


1700 
1115 
414 
700 
600 
«90 
690 
617 
805 
1110 
85 
325 
623 
198 

192 

30 


710 
447 
680 


435 
710 
«48 
.'10 
»17 
660 
«53 
455 


97  85 
99 


477 

79  7E 
495 


'".ours  de  olôture  (1905) 


555 


372 


372 


443 
90  50 


444  .. 
399 


498 


116 
138 


1820 
1160 

430 

730 

600 

499 

690 

620 

780 
1125 
91  50 

313  .. 

624  .. 

220  .. 

550  .. 

140  .. 


673 
444 
680 


423 
670 
440 

887 
390 

451 
449 


9  no v. 

16  nov. 

23  nov. 

99  90 

99  80 

99 

95 

99  75 

99  85 

99  85 

99  50 

QO 

1  S 

QQ 

.  o 

484  . . 

488 

488 

81  25 

81 

82 

40 

83  20 

83 

33 

17 

485  . 

488 

487 

560  .. 

559 

559 

469  .. 

469 

469 

413  .. 

412 

412 

106  10 

1(6 

50 

106 

573  . 

570 

571 

569  50 

568 

50 

568 

50 

391  50 

387 

55 

386 

10  .. 

100 

386  50 

3!Sl 

388 

tS  75 

99 

98 

50 

439  75 

441 

4  i  1 

110  75 

111 

75 

111 

427  .. 

429 

431 

107  .. 

107 

107 

434  .. 

434 

43; 

25 

86  25 

86 

25 

406  50 

406 

405 

490  . . 

490 

490 

505  50 

505 

507 

505  75 

505 

506 

455  . . 

457 

458 

40/    .  . 

486 

486 

403  . . 

404 

50 

404 

485  . . 

485 

486 

494  50 

495 

495 

492  . 

492 

492 

494  75 

495 

496 

65  . . 

66 

65 

7f 

65 

50 

65 

75 

533   .  . 

583 

25 

ffc5 

452  . . 

454 

452 

10  /  2D 

138 

13J 

3879  .. 

38~5 

3900 

1573  . 

1545 

1547 

476  . 

478 

476 

H. 

840 

845 

654 

652 

656 

5U0  . . 

720  .. 

714 

719 

680  .. 

690 

689 

938  .. 

935 

1133  . 

1116 

1130 

133  .. 

141 

138 

343  .. 

342 

341 

646  .. 

6il 

642 

250  .. 

250 

248 

969  .. 

945 

i;4S 

203  .. 

206 

2X8 

63  .. 

64 

66 

1370  . 

1347 

1349 

710  .. 

713 

713 

463  50 

401 

406 

742  5U 

742 

'.3/ 

4tU  .. 

451 

25 

450 

400  .. 

451 

25 

447 

50 

445  .. 

446 

50 

44o 

729  50 

721 

710 

459  .. 

457 

10 

46  J 

903  .. 

964 

967 

4.5  .. 

441 

4.7 

07»  . 

ait 

674 

470  25 

472 

«71 

167  Su 

46  ; 

4u0 

420  Bu 

430 

4*7 

!  i  ,n 

467 

60 

468 

464 

7. 

*oo.noo 

3  576 
202.33» 
274.545 
I4P.16'1 

44.246 
216.136 
487*541 
'•692748 
326  238 

81  32" 
232.920 
24  7  "-47  T 
673.686 
502.336 
2?65«0Q 
378 . 587 
154.389 
110.027 
477.634 
122.366 
3238166 
1 42541 '6 
1717565 
•-'50.  Mi* 
253.137 
318  391 
1368070 
340.814 

23.903 
179  31 
146  503 

48. 5^3 
•249  370 
300.000 


74.33' 
60.001 
71.555 
40.000 
19  763 

316  23 
80.000 

120- 000 
13.550 
20.450 

100.000 

■200.000 
62-060 
64.000 

100.78» 
57.561 

106.000 
60.000 
16.001 
14.06. 
35.340 

I  "25 . 001. 
50.001 
40.001 

13630(0 
208. B5" 
100.U01 
40.  OUI 
100,001 
70. 121 
80.000 
64.000 
60.001 


500 
IOO0 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
501 
500 
500 
500 
500 

501 
50( 
500 
,500 
500 
500 
500 
500 
601 
500 
SOI 

60i 
501 


500 
500 
500 
501 
•251 

DUO 

500 
S0( 

100 

250 
soi 
soo 

■250 
SOO 

too 

250 
500 
<5( 

iuo 
Kit 

.00 
500 


I.I1I1H  •■ 
.ombre  d«  tilrt 


.iSi.781 
V  121 

87.098 

.-'4306 
«  B'23 

18  338 
8.613 
67 

345332 
761 
l.j'JUO 
4  6»7 
35.971 

67I8JJ 


.1.54 

.700  i 

.500  1 
200 
3uU  i 
2u0  A 

.7u0f 
Bit  «u 

.0001 
850  "i 
000  l. 
•2iu  1 
900  A 
530  ï 
40.il  . 


tftSIGNATION  DBS  VALEURS 


Aci. 
Obi. 


Lyon. 


Act. 
Obi. 

Act. 
Obi. 


Act. 

Obi, 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi, 


Act. 
Obi 
Act. 


Midi. 


5  %  

3  %  1855   

Bourbonnais  3  % 
Dauphiné  3  %  — 
Genève  57  3  %... 
Méditerr.  52  55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv.. 

2  %  %  

Vict.-Emm.  62  3  * 


Nord. 


3  %  

3  %  nouv. 


-  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %,j.avr.et  oct 
Nord-Est  franç.  3  %  . 
Orléans  

—  jouiss  

-  3  %  

—  3  %  1884  , 

-  1  %  %  1895... 
Grand  Central  3  %  1895 
Ouest  

-  3  %  

—  3  %  nouv  

-  2  X  %  

Ouest- Algérien  

-  3  %. 

Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la).  

Sud  de  la  France  — 
-  3  % 

Métropolitain  de  Paris 


SOO.  (NDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Oén.  de  Paris 
Eaux  (Comp<*  Générale  des) 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
O"  G'1  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Oh.  de  fer  ■ 
Tramways  Est-Parisien  . . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  , 

Maltldano  (Mines  de)  

—  —  jouiss, 

Mines  d  or  (Ci*  f")  

Métaux  (Cia  française  des).., 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid... 
Canal  lnteroc.  B*  à  lots  1889 
Canal  maritime  de  Suez 

—         parts  de  fond. 
Dynamite  Soc.  Centrale  de, 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Tbomson-Houston . 

Kaff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre 2  )4  %(ch.  fixent ««) 
Argentine  4  %  1896 
—  4  94  1900 

Autriche  4  %  or  (ch.  bxe2f.50) 
Brésil  i  %  %  1888. .. 

—  4  %  1889  

—  b  %  1898  

Bulgarie  5  %  1896  .. 
onlne  4  %  or  1895 . . . 

Congo  .ois  1888  

Danemark  3  %  1894 
Egypte  (Uaira-Sauieh 

—  Unifiée  7  v 

—  Privilégiée  3  \  %). 
ttspagno  4  %  Extérieure... 


4  %)■ 


rrltlTs 

■  1904 


55 
50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
12  50 
15 
50 
15 
15 
65 
15 
15 
12  50 
15 
59 
44 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
12  50 
25  .. 
15 


15  . 
9  . 
15  . 
15  . 


17  50 
28  50 
79 
32  50 
80  .. 
67  50 

io 


4  5u 
10 


27  50 
10 


17  50 

5 

4 
■25 


39  60 
64  56 
30 
10 
31) 
•25 
50 
16  5t 


2  50 
4  . 
4  . 
4  . 

4  50 
4 
5 
5 
4 

3 
4 
4 

3  60 
4 


1903 


1420 


454 


456 
452 
412 


1190 
452 
449 

1860 
469 
465 
422 


1490 
1040 
459 
454 
411 


900 
453 
450 


630 
442 


207 
425 
610 


337 
615 
1930 
598 
764 
487 
117 
180 
665 
275 

80 
192 

62 
529 
175 
163 

19 
190 
274 
515 
280 

90 
475 

420 
128 
3925 
1750 
624 
135 
590 
625 
915 
315 


93  25 
80  20 
79  20 
102  8U 
82  65 
77  25 

102  75 
431 

103  20 
82 
90  25 

102  40 
106  60 
102  60 
90  35 


1904 


1315 


451 


452 
448 


1160 
448 
448 

1745 
466 
459 


1418 
995 
454 
443 


852 
448 
445 


615 
438 


227 
422 
531 


345 
615 
1868 
600 
725 
465 
162 
224 
540 
192 
102 
212 

30 
552 
183 
180 

9  50 
140 
244 
583 
325 

82 
480 

495 

106 
4195 
1885 

557 

156 

526 

690 

890 

283 


90 
85  3( 
Sa  -20 

100  8i 
83  5i 
78  1 

104  UO 
431 

93  50 

77 

88  00 
102 
106  35 

101  »i 
87  «i 


lours  rte  clôture  (1905) 

nov.ilO  nov.  23  nov. 


1404  .. 


466 
467  50 
467  50 


168 
46? 
ïbi  50 
423  50 


219 

467  75 

465 

846 

475  50 

474 

129  50 

463 
1480 
104) 

471 

467  75 

423  50 

466 

924 

467 

463  50 

420  50 

643  50 

455 


452 
275  50 


576  .. 


661 
■  905 
695 
830 
585 
209 
310 
810 
403 
172 
288 

51 
607 
234 
313 

18 
175 
385 
7u9 
500 

73  50 
564 

475 

125 
4438 
2020 

580 

234 

371 

828 

452 

373 


SS  75 

94  3 

99  60 

»4 

87  75 
104  95 
«82 


1392  ., 


1398  ., 


469 
466 
465  50 


4*58 
470 
467 
422 


1225 
«68 
467 

1338 
477 
477 
427 
463 

1472 

1065 
471 
470 
4-23 
406 
923 
468 
464 
421 
616 
406 


50 


50 


50 


276  50 
444 
577 


661  . 
1900  . 
692  .. 
830  . 
592  . 
207  . 
306  . 
827  . 
410  .. 
173  .. 
283  . 

48  . 
601  .. 
236 
330 

17 
178  .. 
387  . 
730  . 
517  . 

71  50 
560 

425 

125 
4380 
2025 

572 

335 

374 

325 

45  « 

374  53 


82 


105  65 
102  50 
92  52 


89  10 
«3  19 
94 
3ti  30 

96  20 
87  6J 

10  i  95 
461 

97  55 
81  50 


106  30 
102  00 
92  27 


463 
468 


438  .. 
469  .. 
465  .. 
423  .. 

465  .. 
1220  .. 

466  .. 
466  50 

1849 

478  25 

477  50 

426 

462  50 
1477 
1074 

471 

468  50 

422  50 

467 

921 

466  50 

464  25 

420  50 

647 

458 


275 
444 
575 


670  . 
1919  . 
725  . 
820  . 
576  . 
204  . 
306  . 
802  . 
385  . 
173  . 
291  . 

597  '. 
223  . 
325  . 

18  . 
183  . 
380  . 
735  . 
525 

71  50 
535 

470 

123 
4349 

545 

235 
369 
825 
408 
374 


89  ftv 

93  85 

94  20 
99  00 

95  U5 
88  55 

105  8t 
484  75 

97  10 

82  . 


106 

103  55 
93  20 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


I. 


TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix    comparés    des    principales    Marchandises    et    Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du   Bilan  de  la   BANQUE   DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi.) 

ou 

SITUATIONS 

1900 

1901 

1902 

1903 

1904 

21 

Sept. 

28 
Sept. 

5 
Oct. 

12 
Oct. 

19 

Oct. 

26 
Oct. 

2 

Nov. 

9 

NÔV. 

16 
Nov. 

23 

Nov. 

PAIN  ET  CÉRÉALES  (Paris) 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Franck 

Pain  (Taxe  officieuse).,  le  kil. 
Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil. 
—    (toutes  marques)  — 

0  31 
26  16 
28  45 
19  99 
14  58 
17  44 

0  31 

co  OU 

27  85 
20  29 
15  20 
19  94 

0  32 

O  1 

30  03 
21  88 
15  38 
19  31 

0  36 

31  OS 
Ol  uo 

32  39 
22  87 
15  91 
15  64 

0  34 
59  63 
32  66 
22  13 
15  2< 
15  18 

o  ;-5 

OU  1— 

33  19 
22  87 
15  25 
17  62 

0  35 

oU  à  l 

33  83 
23  12 
1S  62 
17  62 

0  36 

33  83 
23  12 
15  37 
17  87 

0  36 

o\J  O  l 

33  83 
23  12 
15  23 
18  37 

0  36 
3(1  62 
33  19 
22  S7 
15  37 
18  87 

0  36 

Tl  n 

33  19 
22  X7 
15  62 
18  87 

0  36 
34  17 
33  19 
22  73 
16 

18  37 

0  3fi 
30  >7 
33  19 
•3  12 
16  • 
18  62 

0  36 
ol   1  _ 
33  19 
23  12 
16  37 
18  87 

0  ?6 
31  37 
33  83 
23  37 
16  r, 
18  73  j 

FOURRAGES  (Paris) 

6  » 
11  03 

6  81 
12  34 

6  77 

10  86 

5  64 
8  62 

5  39 
9  04 

5  10 

8  50 

5  10 
8  50 

5  10 
8  60 

5  50 
8  60 

5  60 
8  75 

5  75 
9  » 

6  » 
9  50 

6  ■ 

9  59 

5  9J 
9  50 

<\  9  ) 
9  50 

VIANDE  (à  La  Villette) 

1  41 

1  81 
1  93 
1  41 

1  46 
1  91 
1  98 
1  39 

1  30 

1  85 

2  10 
1  44 

1  38 
1  77 
1  92 
1  27 

1  37 
1  73 
1  89 
1  22 

1  50 

1  80 

2  15 
1  50 

1  50 

1  80 

2  10 
1  50 

1  50 

1  90 

2  10 
1  50 

1  50 

1  90 

2  10 
1  50 

1  50 

1  90 

2  03 
1  50 

1  50 

1  90 

2  05 
1  44 

1  50 

1  90 

2  00 
1  44 

1  50 

2  i 
2  07 
1  48 

1  50 

1  95 

2  05 
1  54 

1  50 

>  ., 

i  05 
1  48 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 
—    raffiné  1™  qualité  — 

Fécule  100  kil. 

—     lin   - 

30  91 
104  44 
35  33 
26  95 
67  26 
73  46 
64  87 

26  03 
100  37 
28  29 
22  97 
63  02 
71  73 

Dé  10 

22  18 
94  81 
31  38 
25  18 
59  76 
72  87 
72  99 

23  47 
82  » 
42  52 
33  91 
51  97 
53  16 
68  07 

29  *7 
61  77 
43  61 
34  48 
47  83 
42  24 
59  27 

23  » 
,9  50 
38  » 
31  - 
50  75 
37  » 

\)i£  » 

24  37 
59  50 

37  5J 
29  » 
49  50 

38  73 

£9  » 
O-i  » 

24  62 
58  50 
34  12 
29  » 
'18  75 
38  25 

P9 

25  » 
58  50 
32  62 
28  50 
49  23 
39  » 

fi9 

ViZ  OU 

23  73 
58  » 
33  62 
28  50 
49  25 
38  25 

CO  ») 

23  87 
58  » 
33  62 
28  50 
53  25 
39  75 
64  » 

23  62 
57  "0 
31  37 
.9  » 
5i  73 
40  75 
64  » 

23  53 
57  50 
32  23 
29  » 
53  23 
40  « 
65  » 

24  23 
31  » 
34  12 
29  •■ 
51  50 
42  50 



23  37 
57  30 
38  23 
29  • 
56  50 
4  i  73 
t6  • 

VINS  (Paris) 
Vinsdesoutir.)  La  pièce  de  225  lit. 
Bordeaux  ord.j    fût  et  droits 
Màcon  ordin..)  de  régie  compris. 

131  77 
169  27 
179  42 

91  » 

134  58 
139  17 

86  87 
131  75 
131  75 

98  61 
148  » 
148  » 

100  » 
149  50 
149  50 

83  » 
135  » 
i35  » 

85  » 
135  » 
135  » 

85  » 
135  » 
135  » 

-85  » 
135  » 
135  » 

85  » 
135  » 
135  » 

85  » 

135  » 
135  » 

85  b 
135  » 
135  » 

85  » 
135  » 
135  » 

85  » 
133  » 
135  » 

85 

135  » 
135  » 

DIVERS 

Laine  Buenos-Avres....  100  kil. 
Soie  grège C«ienne!l'ord«H/i3  le  kilo. 

Cacao  Haïti  100  kil. 

65  67 
146  20 
51  19 
48  20 
152  60 
24  74 
23  06 
8  70 

58  22 
120  93 
43  50 
39  24 
156  » 
24  20 
17  62 
7  47 

58  55 
137  17 
47  57 
36  60 
133  35 
23  18 
18  27 
7  03 

74  93 
153  15 
53  72 
34  14 
128  83 
24  33 
21  » 
7  93 

78  84 
153  40 
46  9i 
44  42 
123  14 
24  77 
19  90 
8  48 

67  37 
i93  5  ) 
50  » 
47  50 
122  » 
24  75 
18  » 
10  10 

68  75 
196  » 
50  » 
49  25 
122  » 
24  75 
18  » 
10  16 

65  87 
196  » 
50  » 
47  75 
122  » 
24  75 
18  •> 
10  16 

64  87 
196  » 
50  » 
48  » 
122  » 
24  75 
18  •> 
10  16 

t5  25 
197  » 
49  50 
47  23 
122  » 
25  » 
18  25 
12  08 

70  23 
184  50 
49  » 
4i  » 

122  » 
25  » 
18  25 
12  08 

63  62 
195  » 
49  » 
46  » 
122  » 
25  » 
18  23 
12  08 

72  87 
196  50 
49  » 
45  73 
122  » 
i5  » 
18  23 
11  56 

69  73 
iOo 
49  • 
-6  23 
122  » 
23  » 
19  50 
10  53 

73  12 
194  » 
49  • 
46  75 
122  »> 
25  » 
19  30 
10  53 

MÉTAUX  (Paris) 
Cuivre  (Uhili  1"  marq.).  100  kil. 

Plomb   — 

CHARBON  nTT  MAnn 

Tout-venant  sur  bateau  (tonne). 

189  65 
356  98 
48  31 
56  29 
27  48 
24  01 

177  57 
315  «9 
37  31 
47  69 
19  05 
19  14 

138  63 
321  64 
33  58 
49  80 

16  83 

17  58 

152  61 
339  81 
34  52 
57  02 
16  62 
18  » 

154  12 
339  97 
35  64 
60  93 
16  50 
18  » 

182  50 
(98  » 
il  » 
70  50 
15  50 
18  50 

183  50 
394  » 
41  » 
72  » 
15  50 
18  50 

187  » 
394  50 
41  25 
73  » 
15  50 
18  31 

188  50 
399  » 
42  25 
73  75 
15  50 
18  30 

8  8  50 
396  » 
42  75 
75  50 
15  50 
18  50 

190  25 
401  50 
43  25 
76  75 
15  50 
18  50 

189  73 
403  »> 
43  55 
76  » 
13  50 
18  50 

1!  0  50 
4t5  » 
43  25 
75  73 
15  50 
18  50 

92  50 
406  » 
43  75 
76  * 
15  50 
18  50 

98  « 
410  » 
44  50 
75  £0 
15  50 
18  50 

23  30 

18  92 

17  25 

17  » 

15  92 

15  73 

15  75 

15  75 

15  75 

15  73 

15  75 

15  73 

15  75 

15  75 

13  73 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

3  0/0  Perpétuel  

100  59 
4067 
684 
1086 
1111 
2317 
1836 
3508 

101  21 
3796 
675 
1037 
1048 
2124 
1669 
3713 

100  59 
3792 
737 
1058 
1041 
1906 
1483 
3923 

9*  11 
3790 
719 
1110 
1106 
1632 
1421 
3905 

97  54 
3818 
698 
1126 
1157 
1164 
1353 
4209 

99  73 
3832 
7  5 
I1Ï9 
1307 
1830 
1427 
4525 

99  70 
3900 
728 
1153 
1518 
1853 
1432 
4520 

99  72' 
3900 
734 
1164 
1572 
1850 
1431 
4523 

99  60 
3890 
722 
1156 
1570 
1838 
1434 
4530 

99  32 
v835 
720 
1150 
1571 
1830 
1420 
4465 

99  60 

99  73 

99  93 

99  80 
3875 
714 
1116 
1543 
1831 
1391 
4J8J 

99  93 
39  0 
719 
M30 
.5*7 
18!9 
1398 
,349 

Banq.de  Paris  et  Pays-Bas..  — 

Compagnie  du  Nord  — 

—        P.-L.-M  — 

3875 
720 
1149 
15.5 
lï3j 
1420 
4470 

3840 
720 
1143 
1586 
1  37 
I42!i 
4485 

3879 
7i0 
1133 
1573 
1842 
li04 

43  j 

BANQUE  DE  FRANCE 
SITUATIONS 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

MillioD 
de  fr 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
de  f  r. 

Million 
defr. 

Circulation  fiduciaire  

4.034 
2.103 

1 . 104 

875 
492 
482 
256 

4.116 
2.410 

A    A  ft£ 
Î.IOO 

592 
491 
514 
133 

4.162 
2.548 

A    A  A  A 
1 .111 

546 
452 
493 
157 

4.310 
2.492 
1.110 
688 
459 
429 
165 

4.283 
2.564 
1.114 
700 
503 
54i 
202 

4.333 
2.970 
1.106 
512 
473 
591 
219 

4.377 
2.962 
1. 103 
630 
464 
62) 
324 

4.548 
2.910 
1-098 
643 
492 
593 
208 

4.514 
2.924 
1-094 

636 
477 
533 
235 

4.532 
2.920 

A    1  O.*- 

1.09o 

733 

4.477 
2.916 

l  .  u..  ._> 

731 
474 
562 
323 

4.(18 
2.901 

i  UiJl 

959 
478 
£64 
3*9 

4.527 
2.900 
1 .  Oi'2 
7->9~ 
483 
52) 
c2l 

4.315 
■L  899 
1  196 
73/ 
4".  5 
492 
346 

4  46! 
2.899 

74l" 
470 
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Portefeuille  escompte  

Comptes  courants  particuliers.. 
E8C0HPTE  UFhCIcl  EN  EUROPE 

•                     TAUX  % 

480 

5.83 

2.5 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

fo 

% 

% 

"Acompte  4  la  Banque  ûe  France. . 

—  -»•  d'Angleterre 

—  d'Allemagne 

—  —  d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 
—    de  Hollande. 

—  —    d'Italie    . , , 

—  —    de  Russie.. . 

—  aux  Banques  Suisses. 

3.23 
3.96 
5.33 
4.57 
4.08 
3.60 
5  » 
6.07 
4.88 

3  • 

3.72 
4.10 
4.08 
3.28 
3.23 
5  • 
5.67 

4  • 

3  > 

3.33 
3.32 
3.55 
3  » 

3  » 
;>  n 
5-07 

4  » 

3  » 
3.75 
3.84 
3.50 
3.17 
3.40 
5  » 
4.63 
4.06 

3  » 
3.30 
4.22 
3-50 
3  • 
3.2* 
5  • 
5-37 
4.03 

3  » 

3  » 

4  » 
3  50 

3  » 
:  50 

5  » 
5  50 

4  • 

3  » 

4  » 

4  » 
A  50 

3  » 
2  50 

0  '> 

5  50 

4  50 

3  » 

4  n 

5  » 
3  50 

3  » 
2  50 
5  » 
5  50 

4  50 

3  ■» 

4  » 

5  » 
3  50 

3  » 
2  50 
5  » 
5  50 

4  50 

3  » 

4  » 

5  • 

4  50 
3  » 
2  50 

5  » 
5  50 
5  » 

3  • 

4  » 

5  • 

4  50 

3  » 
2  50 

5  » 

5  50 

5  » 

3  »> 

4  « 

5  » 
4  50 

4  » 
2  50 

5  » 
5  50 
5  » 

3  • 

4  o 

5  :o 

4  jj 

4  » 
3  » 

5  • 

5  50 
5  » 

3  * 

4  » 

5  5J 
4  jO 

4  » 
3  » 

5  » 
5  50 
5  » 

3  . 

4  » 

3  30 

4  50 

4  •> 

3  i 

5  » 
5  50 

5    -  . 

BANQUES  EUROPEENNES  D'EMISSION 

SITUATION  AU  31  DKOKM.ihK 

Circulation  fiduciaire  totale  

EDcaisse-or  

Encaisse  argent  

Rapporlde  l'or  à  la  circulation  % 

Million 
defr. 

15  906 
8.211 
2.607 
51.6 

Million 
defr. 

15.708 
8.770 
2.7*5 
55.8 

Million 
defr. 

16.215 
8-752 
2.821 
53.9 

Million 
defr. 

16.339 
8.b95 
2.930 
54.3 

Million 
de  fr. 

17.319 
9-811 
2.733 
565 

.Vlillion 
defr. 
17.373 
10.359 
2.836 
59,6 

Million 
defr. 
17.488 
10.335 
28!9 
59.1 

Million 
defr. 
18.366 
10.097 
2.530 
54,9 

Million 
defr. 
18.210 
10.069 
2.731 
35,3. 

Million 
de  fr. 
18  229 
10. 090 
2.738 
3j,3 

Million 
de  fr. 
18.174 
10-074 
2.731  ■ 
33  4 

Million 
de  fr. 
18.245 
10.0^0 
2.743 
55, i 

Million 
de  fr. 
18-348 
10-063 
2-726 
54  8 

Million 
de  fr. 
18. 512 
10  03  i 
2- 721 
54,3 

Million 
de  fr. 

10.12:; 

•2.',yt 

55,9 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


OFFICIERS  MINISTÉRIELS 


VILLE  DE  PARIS 
Lotissement  du  Marché  du  Temple 
A  adj's'l  cnch.  Ch.  d.  Not.,  Paris,  1  i  Décembre  1905 
T  J 'D  I)  i  I\l  d'angle,  rue  du  Temple  et  rue  Per- 
ll  JHlAIll  rée.  S-399m47.M.àp.600fr  lein. 
S'ad.  aux  not.  S'ad.  M'"  Delorme,  rue  Auber,  11, 
et  Mahot  do  la  Quérantonnais,  14,  rue  des  Pyra- 
mides, dén.  de  l'ench 

331 


Département  de  la  Seine,  Terrain  -  ds  Mazas 
A  adj^s'l  ench.  Ch.d.  Not.,  Paris,  12  Décembre  1905 
npj/lin  1  I\|  angle, avenueDaumesnilctruePar- 
1  I  .iill  l!  \  rot.  S»1'  508m70.  M .  à  p.  280  f  r.  le  m. 

S'ad.  aux  not.  Me'  Mahot  de  la  Quérantonnais,  14, 
rue  des  Pyramides,  et  Delorme.  rue  Auber,  11, 
dép.  de  l'onch . 
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R.  LâFAïETTE,  18'  ,etR.  PILLET-WiLL 


a,„™  ci,  „»t.  p.„,s,  2  TERRAINS  5 


avec  facult 

Le  19  décembre  1905,  L  I  Llin/AIIIO  de  réunion. 
1er  lot  :  523  m.  environ.  Mise  à  prix..  755.000  fr. 
2«  lot  :  412  m.  environ.  —  ..  740.000  fr. 
S'a  ir.  à  Me  Dufour,  notaire,  15,  bd  Poissonnière. 
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PASSAGE  EPARGNE.  &.Ï.  CRIMEE.  133 


2,  et 

Rue  de 

Cce  181  iu.env.  riev.br.  4.660.  M.  à  p.  30.000  f  A 
adj.  s.  1  ench.  Ch.  not.  5  décemb.  Me  IVIeunié,  not. 
37,  rue  Poissonnière. 
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La  formation  des  richesses  et  ses  condi- 
tions sociales  actuelles.  Notes  d'Économie  Po- 
litique, par  Eugène  d'eighthal,  de  l'Institut.  1  vo- 
lume in-8,  7  fr.  5)  (Félix  Alcan  et  Guillaumin, 
éd  teurs). 

Ce  volume,  comme  le  dit  l'auteur  dans  sa  pré- 
face, est  né  du  déve'oppement  de  ses  études  anté- 
rieures sur  le  socialisme,  ses  doctrines  et  ses 
dives  systèmes.  L'auteur  a  voulu,  après  tant 
d'autres,  et  par  un  travail  d'analyse  pers  mnelle, 
constater  ce  qu'était  dans  ses  rapports  avec  la  for- 
mation des  richesses  cet  état  social  et  éconmii  [ue 
que  le  socialis  ne  combat  sans  se  soucier  du  rôle 
essentiel  et  indispensable  qu'il  joue  dans  la  créa- 
tion et  le  progrès  du  bien-être  général.  Des  condi- 
tions de  la  production,  le  socialisme,  écrit  M. 
d'Eichthal,  ne  conserve  que  la  technologie,  et  du 
fait  que,  grâce  h  d'autres  conditions,  celle-ci  a,  en 
se  perfectionnant  avec  une  prodigieuse  rapidité 
dans  certains  cas,  produit  notre  prospérité  indus- 
trielle actuelle,  il  paraît  vouloir  conclure  qu'il  y  a 
là  un  mécanisme  tout  monté  que  n'importe  quel 
mécanicien  n'a  qu'  ■  laisser  fonctionner.  L'auteur 
met  en  relief  les  causes  de  cette  erreur  fondamen- 
tale du  socialisme  en  opérant  la  revision  des 
règles  essentielles  de  l'économie  politique,  recher- 
chées sous  les  mots  souvent  confus  ou  incomplets 
du  langage  économique.  Il  veut  avant  tout  voir 
clair  dans  ces  mo's,  montrer  comment  l'expérience 
des  faits  a  rectifié  le  sens  qu'oa  donnait  à  certains 
d'entre  eux  et  modifié  dans  plusieurs  de  ses  par- 
ties la  doc'.rine.  Celle-ci  a  suivi  l'évolution,  d;s 
sciences  d'observation  ;  et  constater  les  modifica- 
tions (iui  se  sont  réalisées  dans  certaines  théories 
sans  ébranler  les  conclusions  générales  de  YKco- 
nom'ujue,  c'est,  dit  l'auleir.  rendre  justice  à  la 
sûre  méthode  de  ses  meilleurs  représentants. 
Son  livre  pourrait  cire  intitulé  un  essai  de  philo- 
sophie élémentaire  d£  l'Economie  politique  contem- 
poraine. 
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Annuaire  de  la    Compagnie    des  Agents  de 
Change  de  Lycn,  1904-1905.  —  A.  Hky  et 

Gie,  éditeurs,  4,  rue  Gentil,  Lyon.  —  Broché, 
10  fr.  85;  n-lié.  12  fr.  35,  franco. 
La  Chambre  syndicale  des  Agents  de  Change 
de  LyOÛ  vient  de  faire  paraître  la  nouvelle  édi- 
ti'iu  'h'  son  Annuaire  des  Sociétés  par  «étions  de 
In  ré  'ion  lyonnaise. 

Cal  Important  ouvrage,  formât  grand  in-8",  do 
pr<  de  7)0  page*  U  deux  colonies,  contient,  pour 
pbu'juo  vidété,  mi"  notice  d -taillé  les  cours 
moyene  ol  répartition!  depuis  l'origine,  le  dernier 
bilan  't  le»  résultats  comparés  d-;s  deux  dernier! 
exercices. 
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RÉCOLTE  DE  1904 

VIGNOBLES  DE 
CHATEAU-VIRANT 

ET  DE 

CHATEAU  SAINT-JACQUES 

ROGNAC  (BOUCHES-DU-RHONE) 

Propriétaire  :  Edmond  THÉRY 


C'est  la  falsification,  sous  toutes  ses  for- 
mes, qui  pousse  les  médecins  à  interdire 
l'usage  du  vin  ordinaire  à  leurs  malades  et  il 
faut,  en  effet,  reconnaître  que  s'il  est  aisé,  en 
y  mettant  le  prix,  de  se  procurer  des  vins  de 
grands  crus  authentiques,  il  est  très  difficile 
de  trouver,  dans  le  commerce,  du  bon  vin  or- 
dinaire  à  un  prix  réellement  modique  et 
offrant  toutes  les  garanties  d'origine  exigées 
par  la  Faculté. 

Ce  problème  est  résolu  par  le  Château- 
Virant  rouge  et  par  le  Château-Saint  - 
Jacques  blanc. 

Ces  vins,  récoltés  en  1904  (année  d'excel- 
lente qualité),  se  rattachent  par  leur  bouquet, 
leur  finesse  et  leur  couleur  aux  meilleurs  crus 
des  côtes  du  Rhône  (ïavel,  Ermitage,  Chà- 
teauneuf-du-Pape,  etc.).  Ils  sont  à  point  pour 
être  consommés  immédiatement,  mais  ils  de- 
viennent exquis  après  quelques  mois  de  bou- 
teille. 

PRIX  DE  VENTE  ; 
CHATFAU- VIRANT   rouge  1904 

La  pièce  de  220  litres...    82  fr.  50 
(rendue  franco  de  tous  frais  en  gare  de  Paris) 

CHATEAU-SAIXT- JACQUES  blanc 

,  1904 

La  pièce  de  220  litres...    98  fr.  50 
(rendue  franco  de  tous  frais  en  gare  de  Paris) 


Ces  vins —  garantis  authentiques,  naturels  et 
de  raisins  frais  —  sont  logés  dans  des  fu 
tailles  complètement  neuves  qui  restent  la 
propriété  du  destinataire. 

Paiement  à  60  jours  après  l'expédition  ou 
présentation  d'une  quittance  à  domicile. 

S'adresser  pour  les  commandes  à  : 
M:  Jules  Dempey,  régisseur  des  domaines 
de  M.  Edmond  Thkry,  à  Rognac  (Bouches- 
du-Rhône)  ; 

Ou  : 

aux  Bureaux  de  Y  Économiste  Européen, 
11,  rue  Monsigny,  Paris. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 

PARIS  :  Rue  de  Mogador,  -4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà  de  3  ans   3  1/2  0/0 

De  1  an  à  3  ans   3  0/0 

De  6  mois  à  1  an   2  0/0 

A  vue   i  1/2  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tons  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paloment  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etra  îger). 

3)8 


AVIS  DIVERS 

Jl  Personne  guérie  d'une  maladie  grave  pro- 
Hrlil  I  U  venant  de  constipation  indiquerait  re- 
mède pas  cher.  Adresser  lettre  affranchie  et  cin- 
quante centimes  à  Mme  Goutret,  18,  Grande- 
Rue,  à  Gérardmer  (Vosges). 
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NOUVEAU  DICTIONNAIRE  HISTORIQUE  DEBiniA 
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"~— ***"* ™  i 

COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

ii.  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 
A  vue   1  0/0 

A  sept  jours  de  préavis   2  0/0 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  0/0 

A  2  et  3  ans   3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   -4  0/0 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  effets. 

iOi 

Chemin  de  fer  du  Nord.  —  Paris-Nord  à  Lon- 
dres (via  Calais  ou  Boulogne).  Cinq  services  rapi- 
des quotidiens  dans  chaque  sens.  Voie  la  plus  rapi- 
de. Services  officiels  de  la  poste  (via  Calais). 

La  Gara  de  Paris-Nord,  située  au  centre  des 
affaires,  est  le  point  de  départ  de  tous  les  grands 
express  européens  pour  l'Augleter.-e,  la  Belgique, 
la  Hollande,  le  Danemark  la  Suéde,  la  Nor/ège, 
l'Allemagne,  la  Russie,  la  Chine,  le  Japon,  la 
Suisse,  l'Italie,  la  Côte  d'Azur,  l'Egypte,  les  Indes 
et  l'Australie. 

Carnets  de  voyages  circulaires  à  prix  réduits  en 
Fran-e  et  à  l'étranger  avec  itinéraire  tracé  au  gré 
des  voyageurs.  • 

La  Compagnie  du  Nord  délivre  toute  l'année 
des  Livrets  à  coupons  à  prix  réduits  permettant 
aux  intéressés  d'effectuer  à  leur  gré  un  voyage 
empruntant  à  la  fois  lïs  réseaux  français  métropo- 
litains, algériens  et  tunisien?,  les  lignes  de  che- 
mins de  fer  et  les  voies  navigables  des  pays  curo- 
pésns  désignés  ci-après  :  Allemagne,  Grand-Luch  5 
de  Luxembourg,  Autriche -Hongrie,  Roumanie, 
Bosnie,  Bulgarie,  Serbie,  Rouméhe,  Turquie,  Bel- 
gique, Payi-Bas,  Suisse,  Italie,  Danemark,  Suède, 
Norvège  et  Finlande. 

Les  conditions  principales  d'émission  de  C3S  livrets 
sont  les  suivantes  : 

L'itinéraire  doit  ramener  le  voyageur  à  son  point 
de  départ  initial.  Il  p3ut  affecter  la  forme  d'un 
voyaje  circulaire  ou  cet'e  d'un  aller  et  retour. 

Le  parcours  à  effectuer  sur  les  réseaux  ou  par 
les  voies  navigables  d  -s  pays  indiqués  ci-dessus 
(France  et  tranger)  ne  peut  être  inférieur  à  600 
kilomètres.  La  durée  d3  validité  des  livrets  est  de 
4ôjourslorsqueleparcoursne dépasse pas2.000kil  >- 
mètres;  elle  est  de  (50  jours  pour  les  parcours  de  2  000 
à  3.000  kilomètres,  et  de9u  jours  au-dessus  de3.000 
kilomètres. 

Dans  aucun  cas  la  durée  de  validité'  ne  peut  être 
prolongée  ni  l'itinéraire  modifié. 

Les  enfants  âgés  de  moins  de  4  ans  sont  trans- 
portés gratuitement  s  ils  n'occupent  pas  une  place 
distincte  :  au-dessus  de  4  ans  jusqu'il  dix  ans,  ils 
bénéficient  «l'une  réduction  de  moitié. 

11  n'est  accordé  aucune  gratuité  pour  le  trans- 
port d 's  bagage!  enregistrés. 

Aucune  réductio  i  sur  les  prix  de  ces  livrets  n'est 
accer.lée  pour  les  voyages  ell'ectués  en  groupe  ou 
les  voj  âges  do  famille. 

Ces  livrets  doivent  être  demandés  à  l'avance  sur 
des  formulaires  ad  hoc  et  au  mojnn  do  cartes, 
tarifs  et  documents  tenus  à  la  disposition  des  inté- 
ressés dans  toutes  les  gares  et  stations  françaises 
ou  étrangères  faisant  partie  dos  pays  européo  is 
désignés  ci-dessus. 

Ces  demandes  d  n vont  comporter  la  liste  exacte 
des  villes  à  visiter  et  l'indication  d  ;s  itinéraires 
choisis. 
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COMPAGNIE  PARISIENNE 
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MOIS 

RECETTES  DE  GAZ 

;  eomp.les sommes  pajeospar  la  ïillado 

AUGMENTATION 

Pari*  pour  1  abaissement  du  pria  du  gai 

en  1905 

Soit 

190  V 

190a 

0/0 

fr.  c. 

ir.  c. 

fr.  c. 

tr7~i 

Octobre.  . 

9.589.404  55 

9  913.597  21 

324.132  60 

3  38 

40  pr.moii. 

80.06:3.402  88 

83.683. 179  69 

■  3.619.776  81 

4.52 

éOi 


BANQUE  DE  REPORTS 
DE  FONDS  PUBLICS  ET  DE  DÉPOTS 

Société  anonyme  établie  à  ANVERS 


AUGMENTATION    DU  CAPITAL 

Conformément  à  l'article  6  des  statuts,  le  Con- 
seil d'administration,  en  sa  séance  du  13  novembre 
1905,  a  décidé  de  porter  le  capital  de  10  à  15  mil- 
lions de  francs  par  la  création  de  10.000  actions 
nouvelles  de  500  francs  chacune. 

Les  actions  nouvelles  de  500  francs  nominal  sont 
émises  à  680  francs  et  libérées  de  10  p.  c.  Les 
actions  nouvelles  auront  droit  au  dividende  éven- 
tuel pour  l'exercice  1906. 

Les  actionnaires  ont  un  droit  de  préférence  pour 
la  souscription  du  capital  nouveau,  à  raison  d'une 
action  nouvelle  pour  deux  actions  anciennes. 

Pour  exercer  ce  droit,  les  actionnaires  doivent 
déposer  leurs  actions  au  siège  soc  al,  71,  avenue 
des  Arts,  à  Anvers,  avant  le  1"  décembre  prochain 
et  verser,  au  moment  du  dépôt,  pour  chaque  action 
nouvelle  souscrite  la  somme  de  230  francs,  repré- 
sentant le  premier  versement  de  10  p.  c.  majoré 
de  la  prime  de  180  francs. 

4f5 


S0US  C0IYIPT01R  DES  ENTREPRENEURS 


L'Assemblée  Générale  convoquée  pour  le 
huit  décembre  prochain,  ne  pouvant  avoir 
lieu  faute  d'un  nombre  suffisant  d'actions 
représentées  est  remise  au  vendredi  22  dé- 
cembre à  trois  heures,  salle  des  Agriculteurs 
de  France,  8,  rue  d'Athènes. 

L'objet  de  la  réunion  est  maintenu  ainsi 
qu'il  suit  : 

1.  Rapport  du  Conseil  d'administration. 

2.  Approbation  des  comptes  de  l'exercice 
1904-1903. 

3.  Fixation  du  dividende. 

4.  Nomination  d'Administrateurs. 

Pour  faire  partie  de  l'Assemblée,  il  faut 
être  propriétaire  de  VIXGT-CINQ  Actions  et 
les  avoir  déposées  à  la  Caisse  du  Sous-Comp- 
toir, 21,  rue  des  Capucines,  le  seize  décembre 
au  plus  tard. 

Le  Directeur  :  S.  Dii  Neli-  ville. 
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LAND  BANK  OF  EGYPT 

AVIS 

La  souscription  aux  100.0C0  actions  nouvelles 
de  i  5,  dont  l'émission  a  été  volée  jar  l'Assem- 
blée générale  extraordinaire  des  Actionnaires  du 
4  novembre  1905,  aura  lieu  à  Paris,  à  Londres  et 
en  Egypte  du  7  au  15  décembre  prochain. 

Un  droit  du  souscription  par  préférence  est 
réservé  aux  porteurs  d'actions  anciennes  et  de 
parts  de  fondateurs  à  raison  d'une  action  nouvelle 
par  action  ancienne  ou  par  part  de  fondateur. 

Le  prix  d'émission  a  été  fixé  à  t  7,  payables 
comme  suit  : 

En  souscrivant   s.  3  ./. 

Du  8  au  13  janvier  1C0.Î.  t  2  ./. 
Du  1"  au  6  février  1906.    s.  2  ./. 

(Les  intérêts  de  retard  sur  les  versements  non 
effectués  aux  dates  fixées  seront  calculés  au  taux 
de  7  0/0  l'an). 

Les  souscriptions  seront  reçues  à  Paris: 

A  la  Société  Marseillaise,  4,  rue  Auber. 

A  Paris,  le  premier  versement  sera  calculé  au 
change  de  25.22. 

Les  Actionnaiies  qui,  en  souscrivant,  useront 
de  la  faculté  de  se  libérer  par  anticipation,  sous 
bonification  d'un  intérêt  calculé  au  taux  de  3  0/0 
l'an,  recevront  immédiatement  les  titres  définitifs 
au  porteur. 

Les  porteurs  des  titres  anciens  auront,  pour 
l'exercice  de  leur  droit  de  préférence,  à  présenter 
leurs  titres  en  même  temps  qu'ils  effectueront  le 
premier  versement. 

Les  actions  nouvelles  porteront  adhérent  un 
coupon  intercalaire  représentant  l'intérêt  à  5  0/0 
depuis  l'époque  des  versements  jusqu'au  31  mars 
19J6  sur  le  capital  nominal  des  actions- 
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COMPAGNIE  DES 

CHEMINS  DE  FER  DE  BONE-GUELMA 

ET  PROLONGEMENTS 

8,  RUE  LAVOlSlEli,  8 

Il  sera  procédé  le  mardi  12  décembre  1905,  à 
2  heures  de  l'après-midi,  en  séance  publique,  au 
siège  de  la  G  >mpagnie,  dans  une  des  salles  de 
l'Administration,  au  tirage  au  sort  des  1.620  obli- 
gations des  3  séries  à  rembourser  le  1er  février  1906. 

Le  coupon  n°  57  des  obligations  sera  payé  le 
1er  février  1906,  au  siège  de  la  Compagnie,  8,  rue 
Lavoisier,  à  Paris,  ou  aux  bureaux  de  l'Exploi- 
tation du  chemin  de  fer,  à  Bône. 

Par  action  nominative   7  fr.  20 

Par  action  au  porteur   6  fr.  Tu 

Le  paiement  de  ce  coupon  et  le  remboursement 
à  500  fr.,  moins  l'impôt,  des  obligations  sorties 
au  tirage  du  12  décembre  190"),  pourront  être 
effectués  au  siège  de  la  Compagnie,  à  partir  du 
S  janvier  1906,  sous  une  retenue  de  4  0/0  l'an. 
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COMPAGNIE  PARISIENNE 
D'ÉCLAIRAGE  ET  DE  CHAUFFAGE 
PAR  LE  GAZ 


.Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur 
d'informer  MM.  'les  Obligataires,  que  les 
intérêts  du  2e  semestre  11JOÔ,  soit  10  francs 
par  obligation,  seront  payés  à  partir  du 
2  janvier  prochain,  tous  les  jours  non  fériés, 
de  10  heures  à  3  heures,  au  siège  de  la 
Compagnie,  rue  Condorcet,  n°  G. 

La  somme  nette  à  recevoir,  déduction  faite 
des  impôts  établis  par  les  lois  de  finance,  est 
fixée  ainsi  qu'il  suit  : 

1°  Obligations  nominative?   9  fr.  60 

2°         id.       au  porteur   9  094 

Les  porteurs  de  20  obligations  au  moins, 
pourront  déposer  leurs  titres  dès  le  1er  décem- 
bre, en  échange  d'un  mandat  de  paiement 
à  l'échéance  du  2  janvier  prochain. 

Les  coupons  ci-dessus  désignés,  pourront 
être  payés  à  dater  du  1er  décembre  1900,  sous 
déduction  de  l'escompte  calculé  au  taux  de  la 
Banque  de  France  (sauf  pour  les  titres  grevés 
d'usufruit  ou  inscrits  aux  noms  d'incapables), 
mais  les  titres  auxquels  appartenaient  les 
coupons  ainsi  escomptés,  ne  pourront  plus 
être  présentés  au  transfert  avant  le  2  jan- 
vier 1906. 
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BANQUE  DE  L'UNION  PARISIENNE 

Société  anonyme.  —  Capital  social: 
40  millions  de  francs 
Siège  social:  7,  Rue  Chauchat 


MM.  les  actionnaires  sont  prévenus  que  l'assem- 
blée générale  extraordinaire  du  24  novt-mbre  1905 
a  décidé  l'augmentation  du  capital  social  de  40.000.000 
à  60.000.(00  de  francs  par  la  création  de  40.000 
actions  de  500  francs  émises  à  750  francs  et  don- 
nant droit  aux  bénéfices  de  l'exercice  1906  sur  le 
même  pied  crue  les  action^  anciennes.-  ' 

Elle  a  décidé  également  que  le  droit  de  souscrip- 
tion par  préféreiice  aux  nouvelles  actions,  appar- 
tenant aux  actionnaires  actuels,  s'appliquerait  à 
l  i  totalité  de  ces  titres. 

En  conséquence,  le  Conseil  d'administration  in- 
vite MM.  les  actionnaires  à  exercer,  du  27  novem- 
bre au  11  décembre  1905  inclus,  le  droit  de  préfé- 
rencï  qui  leur  appartient,  à  raison  de  1  action 
nouvelle  pour  2  anciennes. 

Ceux  d'entre  eux  qui  n'auraient  pas  un  nombre 
suffisant  de  titres  pour,  obtenir  une  action  dans  la 
nouvelle  émission,  pourront  se  réunir  pour  exercer 
leur  droit  sans  qu'il  pu  sse  résulter  de  ce  fait  une 
souscription  indivise. 

Pour  l'exercice  de  leur  droit,  MM.  les  action- 
naires devront  déposer  leurs  titres  actuels  au 
siège  social,  7,  rue  Chauchat.  et  verser,  pour 
chaque  actioa  souscrite,  la  somme  de  375  frac  es 
comprenant  : 

Premier  quart  du  capital  Fr.  125 

Prime   25 1 

Les  trois  autres  quarts,  soit  875  francs,  devront 
être  versés  le  10  janvier  1906. 

LestHres  actuels  déposés  seront  restitués  estam- 
pillés du  droit  de  souscription  et  de  la  mention  de 
l'augmentation  du  capital,  après  l'assemblée  géné- 
rale extraordinaire  qui  ser-»  eonvoiuée  en  vue  de 
constater  la  sincérité  de  la  déclaration  de  souscrip- 
tion et  de  versement. 

LE  CONSEIL  D'.VDMLNISTRATIOX. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER  DE 

PARIS  A  LYON  ET  A  LA  MÉDITERRANÉE 

Rapport  du  Conseil  d'Administration  à  l'As- 
semblée générale  ordinaire  du  20  Avril 
1905. 

(Suite)  (•) 
CHAPITRE  II 
Exploitation 

Nous  résumons  ici,  Messieurs,  les  résultats 
principaux  de  l'exploitation  que  les  états  annexes 
7  à  11  vous  font  connaître  avec  détails. 

ï.  —  Reseau  Métropolitain 

S  1e'.  —  Réseau  d'ensemble 
Le  réseau  exploité  s'est  accru,  en  1904,  de  la 
ligne  de  Valdonne  à  La  Barque-Fuveau  (14  kil.), 
ouverte  le  3  novembre,  et  dont  la  longueur  moyen- 
ne, rapportée  à  l'année  entière,  l'élève  à  deux  kilo- 
mèties. 

J/i  longueur  totale  exploitée  se  décompose  en: 

Réseau  principal  :  lignes  ouvertes  au 
1"  janvier  1904.   9.262km. 

Réseau  principal  :  lignes  ouvertes 
pendant  l'année  ou  exploitées  par- 
tiellement  21  — 

La  frontière  à  Genève-Corn av in  (con- 
cession spéciale)   15  — 

La  frontière  à  Genève -Eaux  -  Vives 
(non  incorporée)   4  — 

La  frontière  •  à  Vintiinïtle  (non  incor- 
porée). •   7  — 

Vieux  Port  do  Marseille  (non  incor- 
porée) .'    3  — 


Pour  cet  ensemble  de   y. 312  km. 

la  recette  totale  a  été   Fr.  460.960.438 

la  dépense  totale  a  été  de   217,927.790 

le  produit  net  a  été   243.032.648 

Les  chiffres  de  recette  ne  contiennent  pas 
l'impôt  de    la   grande  vitesse,  qui  s'est  élevé 

à...!   18.24O.4S0 

Malgré  les  cris  s  qui  ont,  à  plusieurs  reprises, 
paralysé  l'activité  de  notre  grand  port  de  Mar- 
seilleî  l'exercice  se  solde  encore  par  une  légère 

augmentation  do  recette  de   2.724.786 

Les  dépenses,  que  n>us  avons  pu 
réduire  de  15  millions  dans  les  deux 
exercices  1902-19(13.  ont  pu  encore  être 

diminuées,  en  1904,  de   4.558.082 

ce  qui  nous  donne  encore  une  aug- 


Longueur. 


1901 
9.183  k. 


1900 
9.097  k. 


mentalion  de  produit  net  de   7.282.868 

Le  rapport  de  la  dépense  à  la  reuette  a  diminué 
progressivement  de  53.2  0/0  en  1901.  50.9  0/0 
on  1902  à  48.6i  0/0  en  1903  ;  il  s'est  abaissé,  en 
1904.  à  47.3  0/0. 

Voici,  d'ailleurs,  les  résultats  généraux  des  six 
derniers  exerciées  : 

1904  1903  1902 

Longueur....     9.312  k.      9.297  k.      9.239  k, 

Recettes   460  960.438  458.235.052  450.258.450 

Dépenses  ....  21 ~. 927. 790  222.485.872  228.968.912 


Produit  net..  243  032.648  335.749,780  221.289.536 


I  La  dépente  à  la  charge  de  l'Etat  ou  couverte 
par  h  s  subventions,  se  décompose  de  la  manière 
suivante  : 

Subventions  reçues  en  capital   112. 604.826  52 

—         réglées  en  annuités. .  326.598.725  44 

Doubles  voies  militaires   50.953.300  01 

Convention  do  1883   232.968.629  82 

Suppression  dos  passages  à  ni- 
veau sur  la  Petite  Ceinture   1.126.409  75 

Ligne  de  <  Jrest  à  A-pres  sur-liuèch  1 1 .225.750  03 

Travaux  complémentaires  (R»M.O.) 

Convention  de  1897)   17.793.887  » 

Percement  du  Mont-Cenis   26.201. («3  24 

Capitalisation  do  l'annuité  de  com- 
pensation de  la  suppression  do 
la  garantie  du  H.  M.C.  (Convcn- 

tion  de  1897)   47.408,748  fi8 


(Hbvcntion  de  l'Etal  do  GenAvo. — 

Partie  miisso  

Subvention  dos  départements,  com- 
mîmes et  particuliers  


82!).H8i.(H5  89 
3.500.000 
3. 2^9. 9117  20 


Recettes          440 . 152 . 166  460 . 993 . 000 

Dépenses....  237.496.719  W.888SO00 

Produit  net..  208.655.447  230.162.000  229.122.000 


1899 
9.053  k. 

436.859.000 
21,7.737.0(19 


1904 

1903 

1902 

Recettes  —  R. 
Dépenses— D. 
D/R=..0/0... 

49.502  » 
23.403  » 
47  28 

'i9.289  .» 
23 . 931  » 
48  55 

48.782  » 
24.807  » 
60  85 

1901 

1900 

1899 

Recettes —  R. 
Dépenses—  D. 
D/R  — ...  0/0., 

48.584  « 
25.802  » 
53  23 

50.676  ,» 
25.375  » 

r^n  a*/ 

.Ml  11/ 

48.253  » 
22..047  » 

Il    -Il  1 

et  par  kilomètre  de  train 

1904 

1903 

1902 

Recettes  

Dépenses .... 

5  fr.  75 
2  tr.  72 

5  fr.  62 
2  fr.  73 

5  fr.  17 
2  fr.  63 

Produit  net . . 

3  fr.  03 

2  fr.  89 

2  fr.  54 

1901 

1900 

1F99 

Recettes. .... 
Dépense--  s. . . 

5  fr.  09 
2  fr,  71 

5  fr.  20 
2  fr.  01 

5  fr.  19 

2  fr.  47 

Produit  net. . 

2  fr.  38 

2  fr.  59 

2  fr.  72 

Ensemble          8ii3.o7l.9K3  18 

"UTOpêen,  ii"  724. 


§  2.  —  Détail  des  recettes 

La  recette  totale,  déduction  faite  du  montant 
de  l'impôt  de  grande  vitesse,  se  décompose  en: 

Différences 
Grande  vitesse  — 

(45  3  0/0).  .    208.596.546  +  6.226.112  =  3  0/0 

Petite  vitesse 

(53  4  0/6). .  249.272.323  —  3.585.671  =  1.4  0/0 
Divers  (domai- 

nes,etc.l.30/0)      6.091.569  -4-     84.345  =  1.4  0/0 

Total   400.960.438  +  2.724.780 

A.  —  Voyageurs 

Le  nombre  total  des  voyageurs  s'est  élevé  à 
74.348.000,  en  augmentation  de  1.825.000  sur  ce- 
lui de  1903. 

Peur  produit,  144.319.000  fr.,  est  en  augmenta- 
tien  de  1  285.000  fr. 

Leur  parcours  moyen  est,  comme  l'année  der- 
nière, de  48  kilomètres. 

Le  tarif  kilométrique  moyen  s'est  abaissé  de. 
4M>9  à  4*.06. 

La  proportion  des  classes  a  été  : 

1"  2=  3- 


Comme  nombre  0/0 

Elle  était  en  1883  


4.2 
0.2 


9.6 
13.2 


86.2 
80.6 


Comme  recette."   22.5       21.6  55.9 

Elle  était  en  1883   27.8       19.2  53 

Le  nombre  do  nos  billets  spéciaux  d'aller  et 
retour  a  été  : 

Bains  de  mer  do  la  Méditerranée,  14.903  contre 
13.473  en  1903; 

Stations  thermales,  10.229  contre  14.376  en 
1903: 

P.illets  de  vacances,  12.188  contre  8.409  en  1903. 

Nous  avons  créé,  en  1904,  des  cartes  d'excur- 
sion valables  pour  un  mois  dans  les  zones  les  plus 
intéressantes  de  notre  réseau,  Dauphiné,  Savoie, 
Jura,  Ardèchc;  leur  nombre  s'est  élevé  à  27  seule- 
ment; elles  seront  pins  connues  cette  année. 

Le  nombre  des  cortos  donnant  droit  à  circuler 
à  demi>4arif  siir  l'ensemble  des  réseauK  français 
a  été  de  22.232  contre  20.701  en  1903;  celles  qui 
sont  spéciales  à  notre  réseau,  valables  dans  l'in- 
térieur d'un  département»  ont  été  au  nombre  de 
1.098. 

Nous  avons  cru  devoir,  au  commencement  de  la 
saison  d'hiver,  mettre  à  la  disposition  des  voya- 
geurs qui  se  dirigent  vers  le  littoral  do  la  Médi- 
terranée et  redoutent  la  fatigue  des  voyages  de 
uni  un  train  à  composition  Limitée  et  permettant) 
sans  supplément  de  prix,  de  faire  dans  une  jour- 
née, en  13  li.  50,  le  trajet  entre  Paris  et  Nice.  l,o 
Buccèfi  de  ce  train,  dit  'Côte  d'Azur  rapide,  a  été 
immédiat  et  complet. 


B.  —  Colis  postdux 
Le  nambre  des  colis  postaux  s'est  élevé,  sur 
l'ensemble  des  réseaux  français,  à  64.280.800  confi  e 
62.185.000  en  1903.  Ils  replient  nt,  pour  notre 
Compagnie,  un  produit  de  15.897.783  fr.,  soit 
1.4  0/0  d'augmentation. 

C.  —  Messageries 
Leur  tonnage  a  été  de  042.000  tonnes,  en  aug- 
mentation de  "0.000  tonnes  ou  12.2  0/0  sur  l'année 

précédente. 

Lfur  produit  de  33.564.0f0  fr.,  soit  4.732.000  fr. 
ou  17  0/O  d'augnientat'On. 

D.  —  Animaux 
Le  nombre  des  chevaux  transportés  a  été  de 
95.723,  dont860/0en  G.  V.,  cortre  104.391  en  1903; 
celui  des  bestiaux  est  passé  de  2.561.978  à  2.573.000, 
dont  00  0/0  en  G.  V.,  contre  51  0/0  en  1903. 

E.  —  Petite  vitesse 

Le  tonnage  des  marchandises  transportées  pour 
le  commerce,  en  dehors  des  2  924. 000  tonnes  de 
matéraux  destinés  au  service  de  notre  Compagnie 
s'est  élevé  à  24.240.000  tonnes,  en  augmentation, 
sur  1903,  de  2()2  000  tonnes. 

Leur  produit,  231.746.CO0  fr ,  présente  une  dimi- 
nution «le  2.347.000  fr.  ;  'e  parcours  moyen  d'une 
tonne  S'est  abaissé  de  209  kilomètres  à  204  kilomè- 
tres ;  le  tarif  kilométrique  moyen  est  4.09  contre 
4.07  en  19o:j. 

Les  produits  métallurgiques,  en  augmentation 
de  33.000  toi  nos  l'année  dernière,  présentent  un 
nouvel  avantage  de  51 .0(  0  tonnes. 

Les  houilles,  en  augmentation  de  267.000  tonnes 
l'année  derniàre,  sont  encore,  cette  année,  en  aug-' 
ment.ation  de  55.000  tonnes,  dans  lesquelles  le 
bassin  de  la  Loire  figure  pour  11.0  0  tonnes,  le 
Gard  pour  37.000  tonnes,  la  Mure  pour  17.000 
tonnes,  Epinac  pour  11.000  tonnes  et  les  bas- 
sins du  Nord  pour  23.000  tonnes.  Par  contre, 
dous  constatons  des  diminutions  dans  les  expé- 
ditions des  bassins  de  Bianzy,  18.000  tonnes,  des 
Bonchos-du-Rhône,  16.000  tonnes,  de  Lécize, 
6.C00  tonnes,  de  Commentry,  5.000  tonnes,  de  la 
Maurionne,  3.800  tonnes  et  de  l'Ardèche  3.000  ton- 
nes. 

lie  tonnage  des  vins,  qui  avait  diminué  de 
205. 00C  tonnes  en  1903,  subit,  encore,  cett-  année, 
une  réduction  de  48.000  tonnes,  qui  se  décompose: 

Bourgogne  T.     8.000  avec  248.000 

Rhône   5.000   —  80.000 

Côtts-du-Rhône   2.000   —  38.000 

Var   13.000   —  198.000 

Auvergne   4.000   —  49.000 

Gard  et  Hérault   5.000   —   800  000 

Pyrén. -Orientales. . .  9.000  —  529  C00 
Nous  nous  sommes  préoccupés  de  donner  satis- 
faction aux  réclamations  des  horticulteurs  du 
Midi  qui  nous  demandent,  depuis  longtemps,  l'a- 
baissement du  prix  de  transport  des  raisins  de 
table.  Les  barèmes  que  nous  avons  soumis  à  l'ho- 
mologation de  M.  le  Ministre  des  Travaux  publics 
réduisent  ces  prix  sur  toute  l'étendue  du  réseau,  et 
en  particulier,  pour  les  transports  importants 
de  Montpellier  à  Paris,  do  143  francs  la  tonne  à 
119  francs,  sans  condition  de  tonnage,  et  à.  113 
francs  par  wagon  complet  de  0  tonnes:  nous  rédui- 
i-ons  mémo  ce  dernier  prix  do200/0,  soit  à.  90 francs 
pour  le  tonnage  qui  pourra  dans  certain  cas,  être 
chargé  de  6  tonnes,  dansun  même  wagon.  Malheu- 
reusement, l'effet  de  ces  importantes  réductions 
sera  paralysé  à  Paris,  c'est-à-dire  dans  le  plus 
grand  des  centres  de  consommation,  par  le  main- 
tien d'une  taxe  d'octroi  de  57  fr.  60  par  tonne,  ç\\ù 
aurait  dû  disparaître  ipso  facto  le  jour  où  a  été 
supprimé  le  droit  d'entrée  sur  les  vins  et  qui  s'ex- 
plique d'autant,  moins  que  tous  Jcs  autres  fruits  en 
sont  exemptés. 

Nous  avons  également  présentédes  barèmes  géné- 
raux réduits  pour  le  transport  des  fruits  et  légumes 
de  toute  nature. 

Nous  songeons  même  à  aller  plus  loiu  et  sou- 
mellrons  sous  peu,  à  l'homologation  ministérielle, 
la  proposition  d'abaisser  encore  annuellement  ces 
taxes  à  partir  du  moment  où,  la  saison  s'avançant, 
les  prix  de  vente,  à  Paris  diminuent  en  même  lemp- 
que  la  production  sur  place  augmente  et  no  trouve 
plus  d'écoulement  facile. 

Une  loi,  récemment  promulguée,  en  modifiant 
l'article  108  du  Code  de  commerce,  nous  oblige  « 
supprimer,  dans  nos  tarifs  spéciaux,  les  clauses 
d'irresponsabilité  relative  qui  était  la  contre-partie 
de  rabaissement  des  taxes  de  transport,  ('elle  sup- 
pression d'une  des  conditions  du  contrat  bilatéral 
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constitué,  entre  l'Etat  et  les  Gompagnios,  par  l'ap-j  1903  (333  kilomètres  renouvelés  contre  2ol  kilo- 
probation  qu'il  avait  donnée  à  leurs  propositions,  |  mètres).  Les  dépenses  du  porsonnel  central  ont 
entrain.',  en  principe,  la  suppression  de  nos  tarifs  i  diminue,  en  effet,  de  217.000  francs,  du  fait  de  là 
spéciaux.  Nous  ne  pouvions  songer,  cependant,  en  |  répartition  dos  frais  généraux  entrp  le  compte 
n'appliquant  plus  que  le  tarif  général,  à  placer  le  ■  d'exploitation  et  le  compte  de  construction  qui 
commerce  dans  cette  situation  aussi  fâcheuse  pour  |  en  a  pris,  en  190»,  une  plus  •  rosse  part;  de 
prs  intérêts  que  pour  les  nôtres,  et  nous  avons  I  1.140.000  francs  c 


"leoposé  à  l'Administration  supérieure  de  maintenir 
ses  tarifs  moyennant  certains  relèvements.  Il  est 
évident,  d'ailleurs,  que  nous  devrons,  désormais, 
nous  montrer  plus  sévères  dans  l'examen  des  con- 
ditions d'emballage  des  marchandises  qui  nous 
sont  confiées. 

§  3.  —  Détail  des  Dépenses 
La  dépense  totale  s'est  répartie  comme  sait  entre 
les  services: 

190  i 


iyo;i 


Différences 


Adminis  ration  c-n-  fr. 

traie   20.496.367 

Explication   72.802.980 


fr. 


Matériel  et  traction. 

Voie  

Dépenses  diverses . 

Tût  il  


fr. 

20.715.937  —  21.}. 570 
74  0  8.179  —  1.275.198 
83.751.9.16  —  3.74v315 
42.69^.559  —  1.036.591 
1,240,261  +  1.719.595 


80.005  621 
41.661.9  5 

5. 95 J. 857 

217.927.790  222.485.852  —  4.558.082 


19  Jl 
km. 

Le  parcours  des  trains 
a  été   80. 127.000 

Trains  de  voyageurs. 

mixtes  

message  iea. . 
marchandises 


1900 
km. 

87.552.000 


Différences 


km. 
1.125.000 


41.775.000 
6.946.00J 
4.440.000 
26.966.000 


41.415.000  +  360.000 
6.9.^0.000  —     4i.O  '0 
4.300.000  -f  140.000 
28.847.00J  —1.881.000 

La  diminution  des  dépenses  de  V  Administrai  ion 
ventrale,  230.000  francs,  plus  apparente  que  réelle, 
provient  du  changement  d'imputation  des  frais 
judiciaires  pour  pertes,  retards  et  avaries  de  mar- 
chandises,  portés,  depuis  1904,  dans  les  dépenses 
du  Service  de  l'Exploitation  où  ils  figurent  main- 
tenant avec  les  indemnités  résultant  des  mêmes 
causes. 

Le  Service  de  l'Exploitation  offre  une  réduction 
de  1.275.000  francs,  dont  215.000  francs  pour  les 
Services  centraux  et  régionaux,  85  t.OvK)  francs  pour 
le  Service  des  gares,  leur  éclairage,  leur  chauffage 
et  les  manœuvres,  123.0  K)  francs  pour  le  Service 
des  trains.  Enfin,  les  indemnités  pour  p  rtes,  re- 
tards et  avaries,  «ont  en  diminution  de  252.000 
francs  sur  1903,  du  fait  surtout  des  marchandises 
de  petite  vitesse. 

L'utilisation  du  matériel  a  continué  à  être  satis- 
faisante; le  chargement  moyen  d'un  wagon  de 
marchandises  a  été  : 

Par  wagon  chargé,  5  t.  95,  contre  5  t.  9  )  en  1903. 
—         moyen,  4  t.  59,    ==    4  t.  48  — 

La  Ciuirge  moyenne  utile  d'un  train  de  mar- 
ch/fdiscs  s'est  accrue  progressivement,  depuis 
1901,  de  164  tonnes  à  16j  tonnes  et  182  tonnes  : 
elle  a  atteint  192  tonnes  en  1904. 

Le  Seroice  du  matériel  et  traction  a  réalisé  une 
économie  de  3.74-i.OOO  francs,  malgré  une  augmen- 
tation de  390.000  fr.  dans  le  compte  des  dépenses 
extraordinaire,  du  fait  de  l'activité  avec  laquelle  à 
été  poursuivi  en  1904,  le  rendement  de  toute  la  sé- 
rie des  essieux  de  wagon  dont  la  rupture  avait  été 
pour  nous  une  cause  sérieuse  d'inquiétudes.  Ge 
travail  sera  terminé  dans  le  courant  du  présent 
exercice. 

La  réduction  des  dépenses  de  combustibles,  qui 
représente  1.437.000  francs  est  due  pour  1.' (32.000 
francs  à  ladiminution  de  leur  prix  d'achat  qui 
avait  été,  eu  1903,  de  23fr.37à  l'état  sec.  ou22fr.06 
à  l'état  normal  humide,  et  n'a  été  à  ce  même  état, 
que  21  fr.  23  en  1904;  pour  220.000  francs  à  la  ré- 
duction de  la  consommation  des  machines  et  pour 
187. 000  francs  à  la  réduction  du  parcours  des 
trains. 

Sur  le  graissage  des  machines,  voitures  et  wa- 
gons, nous  avons  une  économie  de  1.098.000  francs, 
due  pour  300.000  fra  ics  environ  à  la  meilleure 
utilisation  des  matières  lubrifiantes,  pour  600.0  K) 
francs,  enfin,  à  la  réduction  du  prix  de  ces  matières 
par  suite  de  l'adoption,  sur  une  grande;  échelle;,  de 
l'huile  de  mazout  substitué  etàl'huiledecolzapour 
le  graissage  des  machine*.- 

£nnn,  les  dépenses  d'entretien  et  réparation  du 
-matériel  ont  pu  sans  inconvénient,  être  réduites 
de  1.560.009  francs,  dont  1.070.000  francs  pour  les 
machines  et  490.000  francs  pour  les  voitures  et 
wagons. 

Le  Seroice  de  la  voie  présente  une  économie 
de  1 .0f7.000  francs,  malgré  une  augmentation  de 
dépenses  de  75  >.000  francs  du  chef  du  renouvel- 
lement des  voies,  plus  important  en  1901  qu'en 


ri  aux  d'entretien;  de  257.000  francs  dans  les  dé- 
pensés de  liquidation  des  installations  Supprimées; 
de  158.000  francs,  enfin*  dans  le  renouvellement  du 
ballast  pour  lequel  nous  avons  essayé  et  fait  en- 
trer, nous  l'espérons,  dans  la  pratique  courante, 
des  procédés  nouveaux  de  dépose  et  repose  des 
voies  et  de  bourrage  mécanique  des  traverses  qui 
permettent  de  réduire  la  durée' de  la  gêne  que  les 
travaux  de  réfection  des  voies  imposent  à  la  mar- 
che (Ihs  trains. 

Enfin,  le  chapitre  des  dépenses  diverses  se 
solde  par  1.72J.00O  francs  d'augmentation,  due.  à 
peu  près  en  totalité  au  prélèvement  statutaire 
pour  la  réserve  que  nous  avons  repris  cette  année 
pour  des  raisons  sur  lesquelles  nous  reviendrons 
dans  un  instant. 

II.  —  Chemins  Algériens 
L-ts  résultats  de  l'exploitation  de  nos  513  kilo- 
mètres sont  : 


Recettes  

Dépenses. . . 

Produit  net. 
donnant  un 


1904 

10.609.420 
6.775.144 


1903 

10.152.094 
6.521.706 


Différence 

4-  447.332 
-+-  253.438 


3.834.282     3. «30. 383 


-  303.894 
de  64  0/0 

de  recette 


coefficient  d'exploitation 
égal  à  celui  de.  1903,  savoir: 

Alger-Oran,  65  0/0,  avec  19.918  fr. 
kilométrique  ; 

Gjnstantine,  58  0/0,  avec  24.4115  fr.  de  recette 
kilométrique. 

Le  nombre  des  voyageurs  s'est  élevé  à  1.184.000 
en  augmentation  de  53.000  en  1903; 

Leur  produit  à  3.403.000  fr.  en  augmentation 
de  lil.OoO  fr. 

Ljur  répartition  par  classes  accuse  comme 
nombre  : 

l.S  0/00  en  1"  classe,  16  0/00  en  2;  83  0/00  en  3«, 
et  comme  produit,  5.3  0/0J  èn  lr«  classe,  25  0/OJ 
en  2»,  70  0/00  en  3«. 

Le  transport  des  animaux,  523.000  tètes,  ayant 
produit  230.000  francs,  accuse  une.  diminution  de 
47.000  tètes  et  de  53.000  francs,  due  surtout  aux 
moutons,  sur  la  ligne  de  Gonstantine. 

Le  tinnage  des  marchandises  de  petite  vitesse, 
9i0.000  tonnes,  est  en  augmentation  de  84.000  ton- 
nes, soit  8.9  0/0  : 

Leur  produit,  6.155.000  fr.,  accuse  une  augmen- 
tation de  315.000  fr„  soit  5.6  0/0. 

Les  augmentations  de  tonnage  ont  porté  prin- 
cipalement sur  les  vins  39.000  tonnes,  les  mine- 
rais 11.000  tonnes,  les  chaux  et  ciments  8.000 
tonnes,  emballages  et  fûts  vides  5.000  tonnes,  les 
produits  métallurgiques,  5.000  tonnes,  les  alfas 
4.000  tonnes,  les  bois  3.000  tonnes,  les  houilles 
3.000  tonnes. 

Les  diminutions  principales  ont  porté  sur  les 
céréales  6.000  tonnes  et  sur  les  combustibles  vé- 
gétaux 1.700  tonnes. 

D'après  la  Convention  du  1"  mai  1863,  l'Etat 
nous  garantit  5  0/0  sur  un  capital  de  80.000.000 
de  francs,  soit   4.000.000 

Le  produit  net  de  l'exploitation  s'é- 
tint  élevé  à   3.831.882 


laisse  une  différence  de   165  718 

que  nous  aurons  à  demander  à  l'Etat  en  aug- 
mentation des  avances  déjà  reçues  du  chef  de  la 
garantie  d'intérêt  et  cautionnées  par  la  valeur  du 
matériel  spécial  à  l'Algérie. 

A  la  fin  de  1904,  notre  dette  s'élève  en  capital 
à   36.288.983 

A  la  fin  de  1904,  njtre  dette  s'élève 
en  intérêts  à   30.521.829 


Soit  au  total  à   66.810.812 

Depuis  votre  dernière  réunion,  a  été  promulguée 
la  loi  qui,  complétant  l'autonomie  financière  de 
l'Algérie,  transfère  au  Gouvernement,  général,  avec 
une  partie  des  pouvoirs  min  slériels,  l'adminis- 
tration des  voies  ferrées  de  notre  grande  colonie. 
Celte  loi  limite  à  une  contribution  d"finie  la  charge 
de  l'Etat  et  laisse  à  la  c  lonio,  sous  certaines 
restrictions,  le  soin  d'améliorer,  selon  l'élasticité 
d  i  ses  moyens  financiers,  le  régime  de  ses  che- 
mins do  fer. 

Les  aspirations  de  l'Algérie  tendent  à  l'unifica- 
tion des  tarifs,  das  formules  et  des  méthodes 


d'exploitation  qui  se  diversifient  actuellement  en- 
tre cinq  Compagnies. 

Nous  nous  sommes,  pour  noire  part,  constam- 
ment tenus  prêts  â  seconder  ces  aspirations,  avec 
la  pen-iée  que  notre  expérience  et  nos  moyens 
pouvaient  utilement  concourir  à  la  réorganisation 
demandée.  Aussi,  sans  insister  sur  nos  préféren- 
ces, avions-nous  accueilli,  avec  déférence,  les  pro-  ' 
positions  du  délégué  du  Gouverneur  général,  qui 
nous  conviait,  \  ers  la  fin  de  l'année  dernière,  à 
l'étude  d'une  combinaison  de  son  choix  : 

11  s'agissait  de  grouper  les  compagnies  en  un 
syndicat  charge  d'exploiter,  par  régie  intéressée, 
l'ensemble  du  réseau,  moins  les  lignes  de  l'an- 
cienne Compagnie  franco-algérienne  directement 
exploitées  pendant  4  ans. 

Il  n'a  pas  dépendu  de  notre  bon  vouloir  que 
les  négociations  aieat  alors  abouti  et,  eq  ce  qui 
nous  concerne,  les  difficultés  n'étaient  pas  de 
celles  qui  ne  peuvent  s'aplanir.  Les  pourparlers 
ont  été  suspendus,  mais  nous  restons  à  la  dispo- 
sition du  gouverneur  général  pour  un  nouvel  exa- 
men de  cette  combinaison  ou  pour  toute  autre 
élude;  aussi  bien  le  programme,  limité  pour  le 
momentà  uneassimilation  prudente  et  progressive 
de  la  tarification  des  divers  réseaux  et  sur  la  base  de  la 
notre,  trouve  chez  nous  le  plus  complet  concours. 
Sur  ce  terrain,  toutefois,  nous  regrettonsd'attendre 
encore  l'homologation  de  la  proposition  que  nous 
avons  présentée,  le  25  juillet  1903,  à  l'effet  d'unifier 
absolument  la  tarification  de  notre  ligne  de  Cons- 
tantine  avec  celle  d'Alger  à  Oran. j 

Institutions  patronales 

Nous  avons,  depuis  votre  dernière  réunion,  sup- 
primé, en  vertu  des  lois  en  vigueur  et  des  arrêtés 
ministériels,  les  deux  écoles  de  filles  et  les  asiles 
infantiles  que  nous  avions  confiés,  à  Vilieneuve- 
Saint-Georges  et  à  Laroche,  aux  sœurs  de  Saint- 
Vincent-de-Paul,  Nous  n'avons  plus  que  deux 
ouvroirs  où  37  (7-t-30)  jeunes  filles  de  nos  agents 
s'appliquent  aux  divers  travaux  qui  font  les  bonnes 
ménagères,  et  deux  écoles  de  garçons  comptant  76 
élèves  à  Villeneuve-Saiut-Georges  et  82  à  Laroche. 

Les  établissements  auxquels  nous  confions  nos 
orphelins  en  élèvent  actuellement  214.  Nous  aidons 
de  plus,  par  des  subventions,  les  deux  œuvres 
d'assistance  fondées  par  les  agents  eux-mêmes;  le 
nombre  d'orphelins  de  notre  Compagnie  s'y  élève 
aujourd'hui  à  149. 

Le  fon  1s  de  roulement  de  300. 000  francs  que 
nous  avons  affecté  aux  Prêts  à  consentir  sans  in- 
térêts à  ceux  de  nos  agents  qui  soutirent  d'em- 
barras momentanés,  nous  a  permis,  de  donner, 
depuis  6  ans,  satisfaction  à  8.038  demandes,  avec 
un  total  d'avances  de  1.405.560  francs;  une  somme 
de  331.372  francs  a  été  répartie  en  1904  entre 
1  818  agents. 

Vous  avez  approuvé  l'année  dernière  les  mesures 
que  nous  avons  prises  pour  aider,  par  une  alloca- 
tion spéciale,  ceux  des  agents  dont  les  familles 
nombreuses  sont  une  cause  de  dépenses  que  l'ap- 
pointement  normal  arrivait  difficilement  à  couvrir. 
Cette  mesure,  accueillie  avec  empressement  par 
vous,  Messieurs,  et  avec  reconnaissance  par  les 
intéressés,  représente  pour  1904,  une  dépense  de.... 
396.000  francs. 

Vous  approuverez  de  même,  nous  en  avons  l'as- 
surance, les  mesures  que  nous  avons  prises  pour 
mettre  notre  personnel  à  l'abri  des  ravages  de  la 
tuberculose.  Des  accords  ont  été  passés  sur  divers 
points  du  réseau  avec  les  sanatoriums  de  Bligny, 
Fresnes,  Hauteville,  le  Mont-des-Oiseaux.  San 
Salvadour,  dans  le  but  d'y  donner  des  soins  à  ceux 
de  nos  agents,  à  leurs  femmes  ou  à  leurs  enfants 
déjà  frappés  du  mal,  à  ceux  aussi  qu'il  semble 
menacer. 

L'ensemble  des  dépenses  afférentes  à  nos  diverses 
institutions  patronales  s'est  élevé,  en  1904,  à 
15.276.100  francs,  savoir  : 

Intérêts  des  capitaux  consacrés  à  l'installation 
des  logements,  écoles,  réfectoires,  ouvroirs.  et  aux 
prêts  à  consentir  aux  agents  momentanément  em- 
barrassés  146.000 

Soins  médicaux,  fourniture  de  médi- 
caments  601.600 

Boissons  chaudes  ou  hygiéniques. . .  31.000 
Salaires  et  demi-salaires  de  maladie     1.5  >6. 900 

Indemnités  de  résidence   566.500 

Allocations     aux    familles  nom- 
breuses  S96.200 

Contributions  à  la  dépense  de  l'ha- 
billement  120.600 

Allocations   aux  sociétés  coopéra- 
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tives   41.400 

Pensions  viagères,  secours,  orphe- 
linats  763.300 

Allocations  spéciales  de  mise  à  la 

retraite   1.308.000 

Dotation  et  gestion  de  la  caisse  des 
retraites   9.741.600 

Total   15.276.100 

représentant  35  0/0  de  la  somme  de  44  millions 
qui  vous  est  distribuée  à  titre  de  dividende. 

Profit  résultant  pour  l'Etat  de  l'exploitation 
par  la  Compagnie 

En  regard  du  chiffre  des  subventions  que  nous 
avons  reçues  de  l'Etat,  dont  le  montant  s'élève  à 
826.882  000  francs,  il  est  utile  d'indiquer  ce  que 
représentent  les  impôts  qu'il  perçoit  et  les  écono- 
mies qu'il  réalise  du  chef  des  immunités  stipulées 
pâr  le  cahier  des  charges  en  faveur  des  services 
publics: 

[mpôt  de  la  grande  vitesse   18.153.666 

Timbre  dos  récépissés   10.564.815 

Abonnement   au  timbre  (actions  et 

obligations)   3.520.148 

Droits  de  transmission   5.251.345 

Impôt  sur  le  revenu  des  valeurs  mo- 
bilières  8.229.309 

Impôt  sur  la  propriété  bâtie    526.268 

Patente     635.674 

Droits  de  douane,  etc   480.363 

Economies  résultant  des  immuni- 
tés stipulées  par  le  cahier  des 
charges  : 

Administration  des  postes   13.882.047 

—  télégraphes   2.167.86i 

Militaires  et  Marins   11,086.859 

Contributions  indirectes  et  douanes..  611.486 
Transports  de  la  guerre   633.009 

Le  total  produit   ou  économise  à 

l'Etat   76.144.350 

ce  qui  représente  pour  lui  un  intérêt  de  9,2  0/0  de 
ses  subventions. 

(A  suivre.)  411 


CHEMIN  DE  FER 

DE  PARIS  A  ORLÉANS 

Amortissement  des  Titres 
Tirage  du  17  novembre  1905 

Le  Directeur  de  la  Compagnie  a  l'honneur  d'in- 
former MM.  les  porteurs  d'Obligations  d'Orléans 
et  d'Obligations  de  1855  de  l'ancienne  Compagnie 
du  Grand  Central  que  le  tirage  au  sort  du  17  no- 
vembre courant  a  désigné  comme  remboursables 
au  compte  de  1  exercice  1905  les  titres  ci-après  dé- 
signés, savoir  : 

1»  Pour  le  2«  Emprunt  4  0/0  d'Orléans  1848 
(capital  1.250  fr.),  les  154  numéros  suivants  : 

2251  à  2200    281 1  à  2820     3161  à  3170     3521  à  3523 


4441  4450 
6280  » 
11291  11800 
13111  13120 


4841    4850     5461   5470     6101  6110 
7351    7360     8851   8860   11151  11160 
11581  11590   12191  122C0   12781  12790 


2»  Po 
(capital 
2001 
18707 
72901 
88001 
147401 
174301 
1011O1 
235801 
380701 
882201 
325401 
870001 
419701 
472401 
478901 
556476 
572701 
5K0801 
704501 
872001 
10.'.  1001 


ur  la  1"  partie  de 
500  francs),  les 


à  2100 
18800 
73000 
88700 
147500 

r/,;uo 

191200 

235900 
à  £80800 

292.  m 
325600 
870100 
419800 
472500 

478968 
556500 
675800 
5KM00 

703000 
972500 
108a  flu 


5001 
22101 
78901 
94301 
156901 
175.301 
197:iOl 
259801 
282301 
302901 
857501 
379701 
482801 
475701 
510201 
562001 
575101 
618001 
870838 
990001 
1114601 


l'Emprunt  3  0/0  d'Orléans 
J3.539  numéros  suivants: 
5100  10301  à  10400 
60901  61000 
86201  86300 
102701  102800 
1  (57801  167900 
180201  180300 
199101  199200 
202001  262100 


a 

22200 
79000 
94331 
157000 
175400 
187400 
259862 
à  282400 
303000 
357000 
878800 
432900 
475800 
510800 
562100 
576200 
618091 

«71000 

990K  K) 
Il I70O0 


284101  à  284200 
310201  810225 


865001 
891801 
448101 
470101 
521701 
664401 
576401 
627061 
892501 


865700 
891900 
44«2O0 

470200 
521800 

664500 
576600 
027500 
893000 


[002501  loo.iooo 
1128001  1128500 


1221401  1221600  1234201  1234400  1236201  1236400 

1250601  1250800  1265401  1265600  1265801  1266000 

1275401  1275600  1309201  1309264  1318909  1319000 

1341201  1341400  1403601  1403800  1464201  1464400 

1485401  1485600  1486401  1486600  1494101  1494200 

1512901  1513000  1519301  1519400  1520501  1520600 

1522301  1522308  1527901  1528000  1529401  1529500 

1537001  1537100  1549701  1549800  1563601  1563700 

1659001  1659200  1675801  1676000  1687601  1687800 

1705201  1705400  1729801  1730000  1748601  1748800 

1750001  1750200  1783801  1784000  1803001  1803200 

1813201  1813400  1832001  1832084  1856401  1856600 

1876201  1876400  1913801  1914000  1915801  1916000 

1933001  1933200  1946401  1946600  1982025  1982200 

1990201  1990400  1996801  1996909  2012201  2012400 

2039001  2039200  2097601  2097800  2112401  2112600 

2167801  2168000  2184001  2184090  2189201  2189400 

2220401  2220600  2248201  2248400  2268001  2268200 

2280601  2280800  2287001  2287200  2318801  2319000 

2373201  2373400  2393801  2394000  2407801  2408000 

2442001  2442200  2483201  2483400  2485201  2485400 

2564601  2564096  2572401  2572600  2593601  2593800 

2607401  2607600  2608001  2608200  2625001  2625200 

2633801  2634000  2657601  2657800  2661201  2661400 

2678201  2678400  2711601  2711800  2765001  2765200 

2765801  2766000  2768201  2708301  2771001  2771200 

2779001  2779200  2780201  2780400  2860401  2860600 

2956801  2957000  2959801  2960000  2980401  2980513 

3001401  3001600  3024401  3024600  3025401  3025600 

3035401  3035600  3035601  3035800  3077601  3077800 

3094201  3094400  3140201  3140400  3155201  3155400 

3214801  3215000  3215601  3215800  3234201  3234400 

3275001  3275200  3290601  3290800  3311001  3311200 

3339201  3339400  3344601  3344739  3360401  3360600 

3399801  3400000  3429201  3429400  3443601  3443800 

3499801  3500000  3515801  3516000  3530601  3530735 

3548801  3549000  3555001  3555200  3583201  3583400 

3590801  3591000  3603201  3603400  3630201  3630400 

3649801  3650000  3657001  3657200  3659601  3659800 

3680401  3680600  3699201  3699400  3706401  3706600 

3717001  3717200  37490D1  3749200  3793001  3793026 

3835993  3836000  3848001  3848200  3856501  3856600 

3874201  3874240  3883601  3883700  3885801  38859C0 

3930001  3930100  3930101  3930200  3932801  3932900 

3939001  3939100  3946101  3946200  3947101  3947200 

3949001  3949100  3964101  3964200  3965601  3965700 
3970701  3970800 

3°  Et  pour  l'emprunt  3  0/0  1855  de  '.l'ancienne 
Compagnie  du  Grand  Central  (capital  500  francs), 
les  1.983  numéros  suivants: 

36001  à  36100  44801  à  44900  57401  à  57500 
70401  70500  80801  80839  84879  84900 
96501  96600  98601  98700  100301  100400 
108901  109000  114586  114600  143201  143300 
180401  180500  185001  185046  186401  186500 
186501  186600  212101  212200  219501  219600 
223.01  223061  235401  235500  248401  248500 
256401   256500     281901  282000 

Conformément  aux  lois  des  21  juin  1875  et 
26  décembre  1890,  réglant  l'impôt  sur  les  primes 
de  remboursement,  il  sera  retenu  les  sommes  ci- 
après,  savoir  : 

Soit  net  à 
payer. 

Par  obligation  du  2°  emprunt  4  0/0 
Orléans  1848,  20  francs   1.230  » 

Par  obligation  de  la  1"  partie  de  l'em- 
prunt 3  0/0  Orléans,  7  fr.  95   492  0E 

Par  obligation  de  l'emprunt  3  0/0  1855 
do  l'ancienne  Compagnie  du  Grand  Cen-      '  ' 
tirai,  8  fr.  80...   491  20 

Les  obligations  sorties  à  ce  tirage  seront  rem- 
boursées dans  les  bureaux  du  service  des  titres  du 
la  Compagnie,  H.  rue  de  Londres,  à  Paris,  à. partir 
du  2  janvier  1906,  ou  dès  à  présent,  sous  une  rete- 
nue calculée  au  taux  d'escompte  de  la  Banque  de 

Franco. 

Elles  seront  également  remboursées  aux  guichets 
de  la  Société  Générale  et  de  ses  succursale?,  du 
Crédit  Lyonnais  et  do  ses  succursales,  de  la  So- 
ciété Générale  de  Crédit  Industriel  et  Commercial, 
du  Comptoir  National  d'escompte  de  Paris  et  de 
ses  succursales,  de  la  Banque  de  l'Union  Pari- 
sienne et  île  ses  succursales,  dus  .succursales  de 
Bruxelles,  d  Anvers  et  du  Bureau  d'Oalende  do  la 


Société  Française  de  Banque  et  de  Dépôts,  sans 
frais  d'aucune  sorte  pour  les  porteurs  de  titres, 
mais  sous  déduction  des  impôts  à  leur  charge.  Le 
remboursement  aura  lieu  dans  un  délai  de  huit 
jours  au  plus  tard,  après  la  remise  des  titres,  qui 
ne  pourront  être  escomptés  par  lesdites  Sociétés. 
Paris,  le  17  novembre  1C05. 

Le  Directeur  de  la  Compagnie, 

Heurteau. 
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ARBITRAGES 

Il  vient  de  paraître  sous  ce  titre  un  ouvrage 
qui  remplit  évidemment  une  lacune.  La  question 
des  arbitrages  présente,  non  seulement  au  point  de 
vue  des  professionnels,  banquiers,  financiers,  etc., 
mais  aussi  à  celui  de  tout  commerçant  en  général, 
une  importance  capitale,  et  il  est  à  notre  cor- 
naissance  qu'un  grand  nombre  de  personnes  dé- 
ploraient depuis  longtemps  déjà  l'absence  d'un 
ouvrage  pratique  sur  ce  bujet.  Si  nous  exceptons 
les  traités  de  Goschen  et  de  Tate,  publiés  en  an- 
glais il  y  a  déjà  fort  longtemps,  nous  ne  trouvons 
que  le  livre  de  M.  Haupt,  dont  la  dernière  édition 
remonte  à  1894. 

Bien  des  changements  se  sont  produits  depuis 
cette  date.  Les  Indes,  la  Bussie,  le  Japon,  l'Au- 
triche-Hongrie,  pour  ne  citer  que  les  principales 
puissances,  ont  changé  leur  système  monétaire, 
le  marché  de  Paris  a  été  réorganisé  et  les  mines 
d'or  y  ont  été  introduites.  Bref,  les  besoins  d'un 
nouvel  ouvrage  tenant  compte  de  ces  changements 
se  faisait  sentir.  Mettant  à  profit  ses  cor/nais- 
sances spéciales,  M.  G.  de  Algarra  a  sollicité  (  t 
obtenu  l'autorisation  d'adapter  au  marché  fran- 
çais, en  le  refondant  complètement,  le  livre  que 
M.  H.  H.  Deutsch  vient  de  publier  en  Angleterre 
et  qui  en  est  déjà  à  sa  troisième  édition. 

Cet  ouvrage  est  conçu  sur  un  plan  des  plus 
précis.  Sa  concision  facilite  aux  profanes  mêmes 
une  rapide  compréhension  du  sujet,  et  les  auteurs 
doivent  être  félici  és  d'en  avoir  éliminé  toute 
théorie  inutile  et  sans  objet  quant  à  la  pratique 
des  affaires. 

Le  livre  est  divisé  en  quatre  chapitres  auxquels 
le  lecteur  peut  se  référer  immédiatement  selon  le 
sujet  qui  l'intéresse  :  métaux  précieux  et  mon- 
naies, lettres  de  change,  fonds  publics  et  valeurs 
mobilières,  primes.  Une  table  des  matières  alpha- 
bétique contenant  près  de  quatre  cents  articles 
facilite,  d'autre  paît,  toutes  les  recherches. 

Cet  cuvrage,  formant  un  beau  volume  in-8°  relié, 
est  mis  eu  vente  à  la  librairie  J.-H.  Truchy, 
Ch.  Leroy,  successeur,  26,  boulevard  des  Italiens, 
Paris,  au  prix  net  de  12  fr. 

CREDIT  LYONNAIS 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  entièrement  versé  : 

DEUX     CENT     CINQUANTE  MILLIONS 

Bilau  au  31  Octobre  1905 
ACTIF 

Espèces  en  caisse  et  dans  les  banques.  156  636.003  50 

Portefeuille   1.079.869.594  75 

Avances  sur  garanties  et  Reports   ^53 .813 -400  46 

Comptes  courants   508.422.573  1  2 

Portefeuille  titres  (Actions,  Bons,  Obli- 
gations, Rentet)   6.879. 920  53 

Immeubles   37.000-000  » 

Comptes  d'ordre  et  divers    3  S  - 1 3  'ï  372  20 

Fr.  2.279.S!)7.95o  06- 

PASSIF 

bépôts  et  Bons  à  vue   784. 376. 675  79" 

Comptes  courants   85i.l2^.6iï  17 

Acceptations   163.653.2  6  22 

Bons  à  échéance   41  686. 602  29 

Comptes  d'ordre  et  divers   8S. 350. 795  29 

Réserves  diverses   lUO  OOO.OOO  » 

Capital  entièrement  versé   250-000  000  » 

Fr.    2.27!>  .9;  9.'i5  >  6 

Certifié  conforme  aux  écriture»  : 

Le  Président  du  Conseil  d' Administrai  ion; 
A.  MAZERAT. 
Les  Administrateurs  délégués  à  In  Direction  Générale, 
'.14  lidin.  FABRE-LUGB,  B«i  liHl.NCARD;. 
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NOMS 

DES 
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CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
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31 

déc. 
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MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750.00C 

25 

3.375.000 

25 

8.750.000 

25 

18.750.000 

25 

9.250.000 

25 

14. 000. 000 

25 

5.000.000 

25 

25.000.000 

25 

6.250.000 

25 

300.000 

25 

18.750.000 

25 

12.500.000 

25 

275. 0C0 

25 

7.500.000 

25 

400.000 

25 

68.750.000 

125 

125.000.000 

125 

3.125.000 

25 

400.000 

25 

2.000.000 

25 

4.000.000 

25 

10.625.000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  le* 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  lu,. 


Ferrelra  

French  Rand  

Geldenhuls  Estate. 

A.  Goerz  et  O*  

Klein fonteln  (New). 

Lancaster  

Langlaagte  Deep. . 
Langlaagte  Estâtes 
May  Consolltated  . . 

Prlmroae  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Slmmer  and  Jitl  (ici.  mu.) 
Transvaal  Gold  Flelds. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


«43.75 

21 

22 

50 

11 

85 

11.75 

9 

•.'5 

16.50 

23 

50 

12 

50 

1  * 

12.50 

1000 

64^50 

90 

52 

52 

50 

237.5 

198.50 

234 

170 

50 

170 

165 

330 

584 

608 

462 

465  50 

455 

50 

47 

74 

82 

39 

05 

35. "5 

34 

75 

145 

140 

144 

102 

5fl 

101 

99 

25 

«8.50 

65.50 

84 

59 

23 

58 

56 

75 

170 

53.25 

67 

46 

45 

44 

75 

69 

53.50 

61 

26 

24 

23 

75 

80 

55 

82 

51 

51 

51 

120 

94.50 

101 

74 

50 

74.50 

72 

75 

93 

101 

109 

80 

25 

80.25 

78 

50 

175 

96 

91 

63 

50 

êî  5  ) 

62 

865 

264 

293 

50 

197 

197  50 

193 

125 

241.50 

262 

10 

215 

50 

21-2.50 

.'13 

(•m  340 

41.25 

59 

35 

38 

38  .5 

37 

75 

65.50 

79 

45 

50 

45.5'j 

44 

196 

168.50 

182 

112 

50 

112 

107 

262 

282 

278. 

50 

135 

50 

141.50 

142 

75 

17.75 

20 

10 

11 

1 1 

85 

52 

28 

50 

28  50 

24 

77.50 

37 

» 

10 

9  25 

7 

50 1 

H 

h 

o 


=3* 
s:  e 
3  " 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


73  - 

PS  S 

*  y 

o  s 

<J  s 


CLOTURE 

HEMKHTKIHLLK 


30 
juin 
190', 


31 

déc. 
l(K)i 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
20.000.000«r 


500 
125 
125 
ton 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) . . . 
Huanchaca  (Argent)... 
Laurlum  greo  (,liakitir|.) 


COMPAGNIES  DE  TERRAINS, 


10.000.000 
87.500.000 


11.250 
10.000, 
18.125 
7.500, 
12.500, 
37.500, 
13.750, 
12.500 
50.000. 
(2.500, 


Bechuanaland  li,l«rillti. . 
Brlt.  Sth.  Afric.  (CkarUrai) . 

Cassinga  

Dynamite  du  Transvaal 
Eerste  Fabrlekenllitlllwli 
Goldûelds  CtinUtiL  «rllni™ 
Henderson  Transv.  Iitilt 

Kokumbo  (CHa  d'iioire)  

Oceana  Company  

Mossamédès  (Cie  de)... 
Mozambique  (Cie  de) . . . 
Randfontein  Estâtes... 
Transvaal  Consolidated 


47 

41 

Si.  2! 

».èo 

25 

473.50 

4' 4 

140.50 

449 

4  43 

87.25 

102.50 

153 

149.50 

1 47 . 50 

51 

57.50 

55.25 

55 

52 

D'EXPLORATION  ET 

DIVERSES 

2.50 

29.50 

35 

25 

26.50 

20 

125 

47.50 

59.25 

49.50 

49.25 

44.75 

35.25 

31. So 

2S.7. 

28 

91.25 

112.50 

161.50 

212  50 

154.50 

153.50 

151.50 

125 

35 

40 

23 

19  5) 

18 

30 

22.75 

3 

13 

12.00 

12 

107.50 

41.25 

47.50 

32 

31.50 

32.75 

25 

13 

19.50 

12  25 

12.25 

10.75 

35.50 

38.50 

28  50 

28.50 

58.25 

16.25 

7J 

84.25 

57.75 

57 

54.25 

103 

109.50 

oi 

67.75 

63 

BOURSE   DE  LONDRES 


2i» 


PL.  - 
<  S 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


•CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


ao 

Juin 
(904 


31 

Déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  do  Witwatersrand) 


275.000 
435.000 
434. 4f G 
200.000 
550. 000 
187.250 
81.000 
il. 360. 000 
225.000 
500. 0C0 
300.000 
120.000 
275.000 
115.000 
300.025 
848.730 
90.000 
900.000 
560. 0C0 
300. 0C0 
200.000 
300.000 
150.000 
160.000 
500.000 
600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.895 
231.250 
325. 0C0 
351.269 
470.000 
550. 0OG 
400.000 
111.500 
288. 750 
949. 62C 
325. 0OG 
100. 00G 
200.000 
450. 00G 
450.000 
300. 00G 
165. 0OG 
448. 9ot 
'■.500.001 
i  270.00c 
!  .750. 00G 
'  900.00c 
:  425.00c 
i  106.000 
I. 700. 000 
i  540.00c 
'  250  (Kx 
'  400.00c 
400. 000 
80.00c 
196. 77. 
362.08. 
>>60.00c 
W5 .  77* 

L 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolldt  Deep  Levels.. 
Calmes  Exploration  . . 

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Oroesus  (New)  

Orown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefontein  

Durban  Roodepoort... 
Durban  Roodpt.  Deep. 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferrelra  

Ferrelra  Deep  

Frencb  Rand  

Gocb  (New)  

Geldenhuls  

Geldenhuia  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Glnaberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubllee.  

Jumpers  

jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knlght's  (WitwaUnrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Lulpaard  Vlel  (New)  

Main  Reef  Consolidated. 
May  's  Consolida  ted(fl»w) 

Modderfonteln  

Id.  Extension. 

Meyer  and  Charitou  

«tgel  

Nigei  Deep  .... . 

Nourse  Deep  

Frimrose  (New/  

Frlncess  Eatate  .  '. 

Rand  Mines  

ftandfonlein  

Rietlontttin  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep)  

Roue  Deep  

sailsL-ury  (New;  

Slmmer  (New)  

Treasury  

•JDlted  Mu.  RX.  Roodepi 

Van  Ryn  (New7)  

village  Main  t'  .or  

vV  etumer  

West  Rand  Mines  

Witwatersrand  Deep.  .  . 

Wolnuier  

Worceater. 


60 


120 


80 


60 

50 

130 

100 
50 

100 
15 
70 
«0 
Ml 
50 
.10 

100 


7  1/8 
2  1/4 
1  1/8 
1  3/8 

3/4 
11/16 

1/4 

6  7/16 
2  15/16 

1  1/4 
13 

14  1/4 
5  1/16 

2  9/16 

7  7/8 
21 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/8 
5  9/16 

'1  3/8 
5/16 

3  1/4 

1  3/8 

4  1/16 

8  1/2 

3  3/8 

4  3/4 
3 

4  1/8 

2  1/8 

5  1/2 

2  1/16 

3  3/4 
7/8 

1  3/4 

1  5/8 
3  15/16 
8  15/16 
2  1/2 

5  3/8 

2  7/16 
3/4 

4  1/8 

3  U/16 
15/16 

10  7/16 
3  3/16 

2  3/8 

9  1/2 

5  9/16 
8  7/8 
1  7/8 
1  5/8 

3  13/16 

3  3/4 
3  9/16 

0  3/i 

11  1/4 
1  15/16 
3  13/16 

3  1/2 

1  1  M 


7  1/4 
2  5/8 
1  5/16 
1  1  2 
15/16 


6  1/8 

2  1/4 

15  1/2 
16 

5  3/8 

5  1/8 

3  7/16 
9  3/8 

24 

6  3/8 
3  5/16 

3  5,8 
5  3/4 

11  3/8 
1/4 

2  3/4 

1  1/2 

5  1/4 
8  3/8 

4  1/8 

3  7/8 

2  5/8 

4  3/4 
2  11/16 

6  7/8 
2  3/8 
4 

1  1/16 

2  1/16 
2 

4  1/4 
10  15/16 

2  13/16 

5  1/2 

2  7/8 
1 

5 

3  1/2 
l  5/8 

11  3/4 

3  3/8 
2  15/16 
10  1/4 

6  3/8 
9 

1  7/8 

2  3/8 

4  3/8 

3  7/8 

4  3/8 

7  1/4 
11 

2  7/11 
4  5/8 

3  7/8 

4  4  M 


5 

1  5/16 
0/16 

11/15 
1/2 
7, 16 
1/8 

4  1/26 

2  1/2 

1  1/4 
13 

Il  1/2 
3  11/1 

3  7/8 

2  1/16 

6  13/16 
18  1/2 

5  1/4 
1  9/16 

1  15/16 

8  1/4 
1/4 

1  3/i 

7/8 

3  3/8 

6  1/2 
3  3/4 
3 

2 

2  1/8 

1  13/16 
3  15/16 

1  1/8 

2  15/16 
5/8 

1  3/8 
1  1/4 

3  1/4 

7  11/16 

1  5/8 

4  1/2 
•i  5/8 

5/8 
3  7/8 

2  9/16 
15/i6 

7  7/8 

2  5/16 
1  3/4 

8  1,2 

5  3/ 16 
5  1/2 

1  1,2 

1  1/2 

3  7/8 

2  5/8 

3  1  / 1  e 

4  5.8 

5  3/8 
1  3/16 
3  1/2 

2  U/16 


4  15/16 

1  5/16 
9/16 
13/16 

1/2 

7/16 

1/8 

4  1/2 

2  7/16 

1  1/4 
13 

11  1/4 

3  7/16 
3  7/8 

2  1/16 
6  3/4 

18  i/i 

5  1/8 
1  1/2 
2 

4 

8  1/8 

3/16 

1  3/4 
13/16 

3  3/8 

6  3/8 
3  5/6 
3  1/4 
2 

2  7/8 
1  13/16 

3  1/8 
1 

3 

"5/3 
1  3/8 
1  1/i 

3  3/lo 

7  7/6 

1  1/2 

4  1/2 

2  5,8 
5/8 

3  3/; 

2  1/2 
7/8 
7  13, 16 

2  1/4 

1  15,16 

8  3/8 

5  1,4 
5  1.2 
1  3/8 
1  1/2 

2  15/ 1C 

3  1/2 
3 

4  5/8 

5  1/2 
1  1,8 
3  1/2 

2  11/16 


4  7/ 

1  5/16 
1/2. 
3  4 
1,2 
9/16 
7/8 

4  9/K 

2  5' 16 
1  1/4 

12  3/i 
11  1/4 

3  5/8 
3  7/8 
1 

6  9/16 
18  1/4 

5  1  8 

1  3/8 

2  1/8 
4 

8  1/8 
3/16 
1  5/8 
3/4 

3  3  8 

6  1/4 
3  1/8 
3  t,  i 

1  3/4 

2  7/8 

1  U/16 

3  3/» 
7/8 

2  15/16 
9/16 

1  1/4 
1  1/16 

3  1/8 

7  9/16 

1  3/8 

4  1/2 

2  12 
1.2 

3  5/3 

2  1  2 
7  8 

1  13/16 
i  1,8 

1  15,16 

8  3/8 

5  1,8 
5  l,  i 
1  3,3 
l  9/16 

2  13/ li 

3  5,8 
3 

4  1/8 

5  1/2 

1  I  11, 

3  U,  16 

2  5/8 


-1 

<! 
H 

a,  • 
< 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

31 

Juin 

Déc. 

19J4 

1904 

GOMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


£ 

350.300 

1 

1.102.500 

1 

400.000 

1 

i. 375. 000 

1 

325.000 

1 

2.000.000 

1 

1.250.000 

1 

575.000 

100 

200.000 

1 

400.003 

1 

466.593 

1 

670.000 

1 

.267.501 

1 

100.000 

1 

225.000 

1 

751.077 

1 

300.000 

1 

604.225 

1 

930.000 

1 

197.436 

1 

Anglo-Frencb  Expl.... 
Barnato  Consolidated.. 

Bechuanaland  , 

Chartered  (Britiih  S.  A.  fi° 
Charte rland  Gold  flelds. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def 

Id.   6%  Préférence. 

îd.  6  %%Debentures 

ihannesburg  Estâtes. 
Mashonaland  Agency . . , 
Matabele  Gold  Reefs  Se  c 

Mozambique  C»  

Oceana  Consolidated.... 
Rbodesla  Exploration  . . 

Bbodesia  Goldûelds  

Transvaal  Oonsolidt..., 
Id.       Gold  Flelda.. 

Id.  Gold  Mining  Estât 
Willoughby's  Consol. . . . 
Zambesia  Exploring  


3  3/8 

4  3/4 

2  13/16 

2  13/16 

2  u/ie 

3  3/16 

1  13/16 

1  13/16 

1  1/16 

1  5/16 

15/10 

15-16 

)  y. 

1  3/1 

2  5/16 

l  15, 16 

1  15/16 

5/16 

7/16 

3  8 

3/8 

6  1/12 

8  1/2 

6  3/16 

6  1/8 

25/0 

26/0 

23  S 

23/6 

107 

108 

lOi  1/2 

lOi  1/2 

1  7/16 

1  7/16 

l  3/3 

1  3/8 

15/16 

1  5/lt 

13/15 

3  1 

9/16 

3/8 

10/0 

9/16 

1  7/16 

1  7/1* 

l  1/8 

1  1/8 

1  5/8 

1  7/8 

1  5/16 

1  5/16 

3  1/4 

4  11/16 

1/4 

3  5/16 

3  5/16 

4  3/4 

3/16 

3/16 

1/4 

4  5/16 

2  5/8 

2  5/8 

2  9/16 

3  3/16 

1  3/i 

1  13/16 

1  15/16 

2  1/8 

1  1/4 

l  1/i 

6/0 

3/i 

11/6 

11,6 

1  1/16 

2  1/2 

1  5, 8 

1  5,8 

COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

t.  682. 396 
500.000 
250.000 

1.000.000 
200.000 

3.000.000 
250.000 
500.000 
450.000 


Exploration  C«  (New)... 
Jobannesbg.  Cons.  Inv. 
Id.  Waterwks. 
Id.  Tramways . 
National  Bank  S.  A.  R. . 
New  Afrlcan  Company . 

Robinson  Bank  

3.  Afrlcan  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


13/16 
2  7/8 
1  3/16 

5/8 

16 

1  7/8 

1  3/3 
5  1/16 

1/2 

2  1/8 


1/8 
3  1/8 
2  1/8 

18  5/8 

2  1/4 
1  1/2 
1  1,8 

U/16 

3  1/2 


1  1/16 
1  13/16 

2  1/16 
3/i 

16 

1  1/2 
13/8 

4  U/16 
1/2 

2  1/8 


1  1/16 

1  7/8 

2  1/16 
3/i 

16 
l  7/16 

1  3," 
4  11,16 

1/2 

2  1/16 


i  D/8 

I  3/4 
15/16 
1  7/8 

3  8 
6  1/16 

23/6 
10 i  1/2 
1  3/8 
U/1'5 

9/16 
1  1/8 

1  5/16 
3  3/11 

3/16 

2  7, 16 
1  U/16 

1  3/16 
10/0 
1  9/16 


1 

1  3/4 

2  I/16 
3/i 

16 

1  7/16 
I  3/8 
i  1/8 
1,2 
1  15/16 


MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

25/9 

23,0 

24,3 

24/Q 

24/3 

140.000 

1 

Hannan's  Brownbill  

3  3/8 

3  U/16 

250.000 

1 

Lake  View  Consola  

1  t/i 

1  1/1 

1  3/8 

1  3/16 

1  1/i 

280.663 

1 

Lond.  Se  W.  Aust.  Expl. 

7/16 

14/0 

10/3 

10/0 

8/0 

000.000 

1 

Mount  Morgan  

2  3/8 

2  7/8 

3  5/16 

3  f/lô 

3  1/i 

200.000 

1 

West  Austr.  Goldflelds . 

5/16 

5/tf 

3.0 

3.0 

2,6 

91.000 

1 

Brilliant  Block  

1/2 

9/lt 

7/16 

7/16 

7/16 

960.000 

8/0 

Broken  Hill  Proprlet .... 

1  13/16 

2  3/lt 

53.5 

3  1/8 

3  1/8 

112.000 

1 

Soutb  Kalgurll  

l  3/8 

1  1/1. 

1     3  à 

1  l'/Io 

1  U/!6 

320.000 

1 

5  1/2 

6  1/1< 

6  5/3 

6  3/4 

6  3,  4 

MINES  DE  DIAMANT 


1 

721.500.  1 
948.955  5 
1.283.021 IlOO 
105.251 1  10 


Consolldt.  Bultfouteln.. 

De  Beer  s  ordinaire  , 

Id.   B  %  Debenture  

Grlqualand  West  


29/6 

2J/6 

28,6 

28,6 

28.0 

19  1/16 

18  1/8 

17  5/8 

17  3/4 

17  5/8 

101 

106  1/i 

105 

106 

R6 

8  1/4 

7  1/2 

7  1/2 

7  1/2 

27  1/2 

•29  1  \h. 

7  3/i 

7  7. H 

7  lia 

L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


IVCA-I^CHIE    OFFICIEL    IDE  FAKIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


«mu 
••■liai 


uni. h 

22222 
3112 


|J6' 
11 


25934  178 

iMtra  'il 
n>  TIIim 

(•5.51i 
-52.600 

56  428 
i08. là» 


M)( 


50f 
500 


.10  582 
153.842 
035410 
» 

.40  51t 
■28  122 
6^.526 

.:14.036 

• 

63.5*8 
U9  538 
<85  450 

12.736 


73. 49-7 
40366 I 
|779.87o 
768989 
76.889 
'45.779 
479  19: 
.H4. 295 
192. 194 
594.440 
222,233 
147.59 
■164644 
176. 194 
104. 611 
42  643 


182.500 
125. O00 

40.000 

50.000 
1300.000 

60.000 
400.000 
160.000 

60.000 
500.000 

100  oot 

100. 000 

400.  m 

MO.  OOt 
80.00( 
48.  IKK 
J0.001 
40.00* 


57.921 
174.6- 

60.000 

52  4  4v 
.01 .31) 
i7a. 

4»  54' 
•i>6  i  54 
•91. 

06  65; 

.il  vi : 

r>eS32o 

l»Ol  .'J', 
J2  .  0<V 

177  05. 
»7 .  .1  j  1 


soi 

40f 
400' 
100 
50f 
S0( 
400 
100 
400 
100 
50f 
100 
500 
125 
500 
125 
400 


h0( 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
200 
200 
1000 
500 
400 
475 


OOi 
500 
50Û 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
.100 

SOC 
500 
50C 
500 
500 
r.0(. 


>ÉSIGNATION  dbs  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 


»  X  

S  \  Amortissable 


Terme 

Gnmpt 
Terme 
Compt. 


Tunis  3  %  92  (Rar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkln  5  S  (i 

(gai.  Fiance)  Terme. 

Madagascar  2  y,  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  V,  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1866  4  %  

1869  3  %  

1811  3  94   

—  quart»  

1876  4  %   

1876  4  94  

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

—  quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés). 

—  cinquièmes.... 
ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBL1QAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  1879  2.60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %... 
Foncières  1883  3  %  

—  1885  260  94". • 
Communales  1891  3  94... 

—  189  2  2.60  % 

Foncières  1896  2.6u  %  

Communales  189  9  2.60  %.. 
Foncières  1903  3  %  (100  f.p1) 
Bons  de  100  fr.  1887... 

—  1888... 
Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 
Immeubles  de  France. 


SOC.  DE  CREDIT  FRANC 
(ACTIONS  a  tbbmb) 

Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.  F. et  A  p.  d'AIR.  2501  pijli 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Fr»  t'  i«  Corn»  «1 1  Indus"" 
Banque  Union  Parisienne. 

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH   DE  FER  FRAJNÇAI8 

(ACT.  BT  OML.  AU  COMPTANT 

Aut.  Bône-Uuelma  

OU.         —  3  94.... 

Acl.  Départementaux  

Util.      —       •'  %  titres  bleus 

—  —       j  94  lltr.  rouges 

—  Economiques  3  %.. 

Act.  Est- Algérien  

obi.  -  3  94... 
Act.  Est  

—  —  de  jouis»  

i>M,  —  bg-M-bb  &  %  

 U  

—  —    3  9>  iiouv  

—  -  a  »   

—  —  Araeoi.es  3  %.... 

—  Ui.-ceim.  de  Paris  3  \ 


ITIttT 

.  1904 


3 

S  .. 


a  se 

2  5f 
n  se 


70 

.55  .. 

555  .. 

12 

l42  .. 

12 

3 

.13  .. 

70 

i60  .. 

70 

558  .. 

10 

(79  .. 

372 

2 

50 

10 

378  .'. 

372 

2 

50 

10 

«14  .. 

2 

50 

10 

400  .. 

i 

50 

135  41 
50 
12  50 
38 
27  50 

12  50 
27 

13  12 
4u 
50 

5 
15 
15  67 
10 
a.c.  10 


43  81 


30  .. 
15  .. 
20  ■■ 
15  .. 
15  .. 

15  .. 
30  .. 

16  .. 
35  6l 
15  51 
26 
16 
15 
12  bo 
Ib 

la 


96  85 


481  . 
81  25 

501 


178 
399 


122 
139 


noo 
1115 
414 
700 
600 
«90 
690 
617 
805 
1110 
85 
325 
623 
198 

192 

30 


710 
447 
680 


135 
710 

■48 
V10 
117 
660 
•53 
«55 


97  85 
99  .. 


477 

79  75 
495 


443 
90 


50 


444 
399 


498 


116 
138 


1820 
1160  . 

430 

730 

600 

499  . 

690  . 

620  . 

780  . 
1125  . 
91  50 

313 

624 

220 

550 

140 


673 
444 
680 


423 
6  7» 
«4o 
887 
390 

451 
«49 


Cours  de  clôture  (1905) 
10  nov.  23  nov.|30  nov. 


99 

80 

99 

95 

99 

82 

99 

85 

99 

85 

39 

95 

99 

15 

99 

35 

'99 

35 

488 

48S 

486 

51 

61 

82 

40 

81 

50 

83 

33 

17 

83 

20 

488 

487 

483 

559 

559 

558 

50 

469 

469 

466 

412 

412 

413 

50 

116 

50 

106 

53 

107 

2 

570 

571 

570 

568 

50 

568 

50 

568 

50 

387 

■-■5 

386 

75 

3^6 

75 

100 

98 

38' 

388 

389 

50 

99 

98 

50 

i-9 

50 

441 

441 

440 

111 

75 

111 

ilit 

75 

429 

431 

30 

107 

107 

107 

434 

43  - 

25 

430 

25 

86 

25 

86 

406 

405 

406 

75 

490 

460 

490 

503 

507 

506 

5b 

505 

506 

504 

■-'5 

457 

«58 

455 

«86 

486 

48i 

404 

50 

4o4 

4c2 

485 

486 

484 

495 

495 

>95 

.92 

492 

489 

495 

496 

495 

50 

66 

65  75 

65 

75 

65 

50 

65  75 

64 

75 

•">83 

25 

85 

53  i 

454 

452 

138 

134 

U7 

38"  5 

.1900 

3860 

,545 

1547 

1490 

.78 

476  50 

479 

840 

845 

652 

656 

655 

5  00 

714 

719 

725 

690 

689 

685 

955 

935 

1116 

i  130 

1 110 

14.» 

138 

132 

342 

341 

3  «2 

0  il 

642 

63S 

250 

248 

243 

945 

943 

890 

206 

228 

227 

6i 

66 

63 

1347 

1349 

1350 

713 

713 

708 

S  • 

tôt 

406 

463 

743 

'37 

736 

5l 

4.1 

25 

450 

4SI 

25 

447 

.'0 

448 

440 

50 

443 

442 

50 

'71 

740 

730 

•S) 

tu 

40) 

25 

«63 

bù 

961 

967 

95  j 

)4i 

»»7 

4,7 

07/ 

95 

0",4 

073 

«72 

.71 

470 

407 

4uU 

465 

4.10 

4*7 

'■>.' 

m 

■  » 

.',, 

bû 

.08 

40a 

tc4 

i 

U  Titre 


^00  000 

3.576 
202.33» 
274. 54S 
145. 160 

44.246 
216.1 16 
4878541 
4692748 
326  238 

81  32; 
232.920 
2475477 
673.686 
502.336 
2*65*09 
378  587 
154.389 
Ho.  027 
477.634 
122.366 
:*238l66 
I4254C6 
1717565 
.'50.  Kl" 
253.137 
118  391 
1368070 
<40.hl4 

28.903 
179  31- 
146  503 

48.553 
249  370 
300.000 


74.337 
60.000 
71.555 
40.000 
19  763 

316.237 
80.000 

120. 000 
13.550 
20.450 

100.000 

200.000 
62.060 
64.000 

100.78» 
57.560 

106.000 
60.000 
16.000 
14.e6d 
35.340 

125.000 
50.000 
40.000 

1363 300 
708.85 
1 00. 001- 
40.000 
100.000 
70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


500 
500 
500 
501 
25i 

» 
500 
500 
500 

» 

100 

750 

501 

501 
750 
500 
100 
750 
500 

250 
100 

500 
500 

500 

• 

O00 
100 

DUO 

500 

500 
J00 


Upil.l  <■ 
lusbr.  d.  Tllri; 


i»ai781 
9.121 

87.698 
.24306 

< . 823 . 
.8  3j8 

8.bl3 
57 

.1  453n2 
761 
I  5JU0 

4  6i/7 
.5.971 
■ii.M». 

7I8JJ 


.954  i 
.700  i 
.500  ï 
200  11 
3oO  1 
2o0  i 
7u0  1 
Ï10  «b 
.0001 . 
.  850  0I1 
000  f. 
240  t 
900  l 
5/>0  i 
4001. 


DÉSIGNATION  dbs  VALEURS 


Acl. 
Obi. 


Act. 

Obi. 


ici. 
Obi 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi. 


Acl. 
Obi, 


Act. 
Obi 
Act. 


Lyon  

—  1  giss?  !!;*>'. 

—  Bourbonnais  3  % 

—  Dauphiné  3  %  

—  Genève  57  3  %... 

—  Mértii^rr.  52-55  3  * 

—  8  9i  'nslon  ano.  . 

—  3  9k  fusion  noov. 
  2  ^  

—  Vict.-Emm.  62  3  Jt 
Midi  

—  3  %  

—  3  9»  nouv  

(lord  

—  3  %  

—  39»  nouv  

—  2  %  %, j.  avr.  et  oot 
Nord-Est  franç.  3  %  . . 
Orléans  

-  joaiss  

-  3  %  

-  3  %  1884  

-  2  %  %  1895.... 
Grand  Central  3  94  189F 
Ouest  

—  3%  

—  3  %  nouv  

—  %  

Ouest-Algérien  

-  3  9.... 

Reunion  (Cb.  de  fer  e 

Port  de  la).  

Sud  de  la  France  — 
-  3  94 

Métropolitain  de  Pari» 


iOO.  INDUSTR.  FRANÇ 

(actions) 

Docks  et  Knrrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp"  Générale  des). 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz. 

—  —  jouis*. 
O"  G1*  Transatlantique... - 
Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouis».. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien  . . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tram w 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  &  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Maltidano  (Mines  de)  

—  —  jouis». 

Mines  d  or  (C'«  {••)  

Métaux  (Cia  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houille* 

de  la  Russie  mérid  

Canal  lnteroc.  Ba  à  lot»  188v 
Canal  maritime  de  Suez.. 

—         puis  de  fond. 
Dynamite  Soc.  Centrale  de, 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomsou-Hous tou  . 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des 


FONDS  D'ETATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2  %  %(ch.  nxetii''") 
Argentine  4  %  1896  

—  4  %  1900  

Autriche  4%  or  (ch.  fixe 2 f.  50) 
Brésil  4  S  %  1888  

—  4  94  1889  

—  5  %  1898  

Bulgarie  5  %  1896   

Otiiue  4  %  or  1895  

Congo  .ois  1888    

Danemark.  3  %  189t  

oigypte  iDuira-Sameh  4  94). 

—  UuiDee  7  941  

—  Privilégiée  3  \  %). 
Kspagne  4  %  Extérieure... 


1TIKIT! 

■11904 


55 
50 
15 
15 
15 
(5 
15 
15 
15 
12  50 
15 
50 
15 
15 
i5 
15 
15 
12  50 
15 
î» 

a 

15 

15 
12  50 
15 
18  50 
15 
15 
12  50 
25 
15 


17  50 

28  50 
19 
32  50 
80 
67  50 

10 


4  5u 
10 


77  50 
10 


17  50 

5 

4 
7o 


39  6.' 
64  5b 
3J 
10 
3J 
.'5 
5J 
16  50 


50 


420 


454 


459 

452 
412 

1190 
452 
449 

1860 
469 
465 
422 

1490 
040 
459 
.54 
411 


900 
453 
450 


530 
442 


i07 
425 
610 


337 
615 
1930 
598 
764 
487 
117 
180 
665 
275 

80 
192 

62 
529 
175 
163 

19 
190 
27  i 
515 
280 

90 
475 

420 
128 
1925 
1750 
624 
135 
590 
025 
915 
315 


93  25 
80  90 
79  20 

102  80 
82  65 
77  25 

108  75 
431 

103  20 

»a 

9a  25 
102  40 
106  60 
IU2  60 

90  35 


131b 
451 


452 
448 


1160 
4i« 
448 

1745 
466 
459 


141* 
995 
454 
443 


852 
441 
145 


615 
438 


227 
422 
531 


345 
615 

1868 
600 
725 
465 
162 
224 
540 
192 
102 
212 

3a 

552 
183 
180 
9 
140 
244 
583 
325 
82 
480 

495 

106 
4195 
1885 

557 

156 

526  .. 
690 
890 
283 


90  4i> 
85  Ji 

85  a 

100  81 
83  5. 
78  I: 

104  KO 

431 
93  nu 
77  .. 
88  00 

102  . 

106  35 

101  VI 
87  «(■ 


ours  de  clôture  (1905) 

16  nov. ;23  nov.  30  nov 


1392 


485  .. 
466  .. 
465  50 


470  .. 
467  .. 

422  .. 

1225  .'. 

.68  5J 

467 
1?33 

477 

477 

427 

463 
i472 

065 

.71  50 

470 

423  .. 
466  50 
923 
468 
.64  50 
421  50 
646 
456 


276 
444 
577 


661 
9o0 
692 
8J0 
592 
207 
506 
827 
«10 
173 
288 

48 
604 
236 
3.10  .. 

17  . 
178  . 
387  . 
730  . 
517  . 

71  50 
563  . 

425  . 
125  . 
4380 
2025  . 
572  . 
235  . 
374  . 
325  . 
45. 

374  53 


fi»  10 
93  13 
M 
39  30 
96  20 
87  «J 

104  95 

431 
97 
81  50 


1398 


463 
468 
468 


458  . 
469  . 
465  . 
423  . 

465  . 
1220  . 

466  . 
466  50 

'849 
478  25 
477  50 
426 

462  53 
1477 
1074 

471 

463  50 
422  50 
467 
92  » 
466  50 

464  25 
420  50 
647 
458 


275 
444 
575 


670 
1919 
725 
82J 
576 
204 
306 
802 
385 
173  .. 
291 

597 
228 
325 

18 
183 
380 
735 
525 

71  50 
535 

470 
123 
4349 

545 

235 
369 
825 
408 
374 


106  :>o 

102  90 

92  27 


89  25 

93  35 

94  2<) 
9»  50 

95  05 
88  55 

105  80 
484  75 
07  10 
82  .. 


106  .. 
103  55 
93  20 


1398  .. 


462 
466 
46  i  50 


466  . 

467  75 

464  50 
420 
461 

1224 

467 

467 
'847 

475  .. 

474 

424 

463  50 
I49J 
1051 

471 

470 

421  50 

486  5) 

920  5 

465  5 
463  . 

650 
456  . 


272 
442  50 
571 


660 


823 
596 
203 
292 
799 
383 
167 
290 

685 
225 
327 

17 
182 
380 
72.1 
515 

71 
535 

406 
120 
4320 
1974 
542 
22 1 
37» 
813 
420 
370 


83  70 
94 

93  50 
99  1 

94  . 
88  5! 

105  6j 
484  . 

90  7! 

81  .. 

W  .. 


105  90 

103  7t 
93  90 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


ï 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ETRANGERES 


BOURSE  FINANCIÈRE   DE  BERLIN 


VALEURS 

25oçt. 

31  ocfc 

8  nov. 

Fonds  d'État 

Consol,  Pruss.  3  0/0  

89 

20 

89 

10 

88 

90 

Extérieure  Espagnole  

89 

90 

P0 

20 

88 

50 

92 

80 

°6 

00 

96 

20 

96 

20 

90 

60 

90 

" 

• 

90 

30 

105 

70 

» 

105 

60 

Chemins  de  fer 

145 

» 

1  ',4 

90 

112 

00 

96 

40 

25 

90 

24 

» 

Banques 

101 

s 

» 

n 

191 

m 

l%7 

70 

IT-7 

40 

!58 

Cred*t  

21-2 

50 

2!2 

10 

210 

60 

Deutsche  Bank  

945 

■"■0 

244 

10 

?4I 

(0 

9>> 

193 

20 

•89 

70 

1?2 

70 

152 

50 

'49 

60 

H8 

70 

1-7 

40 

1 7  i 

50 

Dresde-Bank  

lf8 

■_> 

i07 

10 

164 

n 

l.-l 

131 

26 

130 

10 

Change  sur'Paris  8  jours  

81 

Î5 

?1 

30 

81 

^0 

—     —  Londres  —   

20 

4:; 

20 

43 

20 

4i 

—     —  Vienne  —   

85 

«5 

» 

84 

90 

—     Pélersbourg 3  mois. 

» 

n 

216 

15 

215 

7  5 

216 

42 

IPnov 

21  nov 

29nov 

88  90 

89  10 

89  20 

86  » 

fS  40 

90 

00 

92  75 

96  » 

96  60 

S5 

80 

90  20 

90  10 

90 

60 

105  25 

i>  5  70 

1C5 

50 

n  n 



M3  » 

142 

50 

25  10 

25  10 

■?4 

50 

192  70 

»  r 

i!5 

S 

trs  » 

157  ro 

157 

91 

210  70 

211  10 

"1 1 

to 

241  » 

211  70 

911 

90 

199  » 

190  59 

1«8 

50 

1  49  20 

i50  m 

149 

10 

173  20 

P4  50 

173 

n 

'63  9n 

!65  60 

161 

129  10 

130  25 

129  20 

81  25 

«1  25 

n 

20 

20  41 

2  1  41 

20 

4o 

85  » 

85  » 

84 

90 

214  50 

»  ï> 

216  50 

916  25 

215 

» 

BOURSE    FINANCIERE    DE  LONDRES 


Fonds  d'Etat 
Consolidés  anglais  2  3/4 

Roupies  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  5  0/0  

Turc  unifié  

Bulgare  1892   

Egypte  Unifiée  

Grec  Monopole  

Italien  4  0  0  

Russe  consolidé  

Portugais  3  0/0  

Es  pagne  Ext.  4  0,0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 
Banque  de  Roumanie. 

Suez  

Banque  Ottomane  

Rio-Tinto  

Brighton  A  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque 
Escompte  hors  banque 


0/0.. 


25  oc  t. 

31  OCt. 

8  nov. 

15  nov 

22  nov 

29  nov 

?8  62 

88  81 

88  81 

88  *5 

89 

30 

90  18 

65  87 

65  73 

65  75 

65  75 

65 

75 

65  75 

88  » 

87  75 

87  25 

87  » 

87 

87  50 

l'.2  50 

102  95 

102  50 

102  50 

1  2 

103  >> 

1'  3  75 

10  50 

103  25 

103  25 

l"3 

25 

10.3  » 

89  25 

89  50 

89  50 

89  37 

90 

90  50 

lot  12 

1'  1 

ICI  50 

H  !  50 

U  2 

loi  50 

'06  25 

106  25 

!C4  >• 

104  25 

104 

25 

!  'i  25 

53  25 

.'2  75 

53  50 

53 

54 

25 

54  » 

105  » 

105  » 

105  » 

105 

105  » 

92  75 

92  25 

90  50 

87  87 

89 

37 

86  25 

70  » 

69  75 

69  50 

69  75 

69 

62 

70  !2 

92  » 

91  62 

91  75 

91  62 

92 

37 

93  37 

P6  50 

96  25 

96  25 

16  25 

9ô 

» 

96  25 

98  » 

98 

98  >. 

P8  » 

98  » 

98  * 

7  75 

7  75 

7  75 

7  87 

7 

7;, 

7  75 

177  fu 

177  50 

177  50 

175  50 

172 

50 

172  50 

14  25 

14  25 

14  12 

14  12 

14 

25 

14  26 

67  12 

66  75 

64  81 

65  » 

65 

50 

f6  63 

124  » 

125  25 

126  75 

127  75 

128 

127  25 

98  87 

28  87 

29  06 

29  25 

29 

68 

30  30 

25  37 

25  36 

25  36 

25  37 

25 

37 

25  36 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4 

» 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4  » 

4 

» 

3  81 

BOURSE   FINANCIERE  DE  VIENNE 


Fonds  d'État 
Autriche  Rente  Or  

—  —  Argent... 

—  —  Papier  . . . 
Hongrie  Rente  Or  

—     Rente  Couronne. 


Chemins  de  fer 


Buschtherader-B  

Lemberg-Czernowitz  , 

Ferd.-Nord  

Autriche  Nord-West. 

Staatsbahn  

Lombards  , 


Change  sur  Londres. 

—  Paris  

Napoléons  d'or  


25oct.  31  oct.  8  nov,  linov  22  nov  29nov 


118  90 
100  » 
!00  05 
114  20 
95  60 


1130  . 

585  » 
5750  » 
431  • 
6.7  75 
125  50 
240  37 
95  ;o 
19  16 


118  35 
100  » 
100  10 
113  95 

95  75 


!  130  » 
5*2  » 
5705  » 
431  » 
676  a 

137  » 

240  30 
95  62 
19  16 


118  45 
100  (5 
100  15 
114  10 

95  75 


1118  » 
582  » 
5680  » 
425  » 
66/  » 
119  75 
240  30 
95  58 
19  17 


118  35 

99  yo 

100  » 
114  » 

95  55 


1Î27  » 
58-2  • 
5(90  » 
429  » 
670  50 
122  £0 
240  17 
95  53 
19  16 


118  25 
100  n 
100  65 
113  65 

55  65 


1128  •> 
581  » 
5650  'i 
430  ;0 
669  » 
122  90 
240  2  ' 
9o  57 
19  18 


118  05 
99  80 
99  85 

113  90 
95  40 


1124  » 
5g0  » 
Ï6-5  » 
429  . 
tOj  25 
121  50 
2.0  17 
95  60 
19  17 


BOURSE    FINANCIERE    DE  LISBONNE 


Agio  de  l'or  

Change  sur  Paris  . . . 
Change  sur  Londres. 


25 oct. 

31oct. 

8  nov. 

15  nov 

5  50 

5  50 

ô 

5  » 

.'60  » 

566  » 

564  » 

564  » 

50  56 

50  62 

50  81 

;0  81 

•5  i.|  5  60 
:6>  ..565  » 
50  75|  50  62 


8QUR8E&  FINANCIERES  DE  IWADHID  A  bdH,„ 


orvfc 


Madrid 

Dette  intérieure  *  0/0  

Change  sur  Londres  à  vue. 
—    sur  Pans  à  vue,. . . 
Barcelone 

Dette  Intérieure  4  0/0  

Nord  Espagne  

Saragosse  

Change  sur  Paris  


25  oct.  3lOCt.  8  nov.  ljnov  22  nov 


78  .10 
32  .33 
2a  j5 


78  45 
45  65 
81  25 
28  96 


78  5o 
Ï2  27 
28  42 


78  72 
45  9u 
Si  lu 
28  70 


79  10 
64  17 
27  97 


79  22 
45  «5 
81  60 
28  20 


79  3U 
32  12 
27  «2 


79  57 
45  85 
81  Ib 
28  ., 


79  55 
32  0t> 
27  t>2 

79  55 
45  15 

80  » 
27  65 


29  nov 

79  45 
32  10 

27  75 

79  37 
ii  10 
7S  19 
27  9j 


BOUR8E8  FINANCIERES  DE  BRUXELLES  «  D'ANVERS 


Renie  Belge  3  0/0  

—  —  2  1/2  0/0  

Banque  Nationale  

Ch.  de  fer  Brux. -Lille-Cal aia 

-      Congo  (p.  d.  f .). . . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris   

Anvers 

Change  sur  Paris  

— .    sur  Berlin  

—  sur  Londres  


25  oct. 

31  oct. 

8  nov. 

15  nov 

21  II0V 

29  nov 

99  70 

99  80 

99  70 

99  70 

99  75 

99  62 

86  75 

86  50 

86  87 

86  61 

86  75 

R6  o 

4624  » 

4619 

1615  . 

4650  •> 

4620  n 

40'V)  „ 

670  » 

685  » 

667  »> 

"65  » 

84Q  n 

■> 

3991  » 

3997  » 

4050  „ 

4275  >■ 

4325  .. 

',280  » 

93  12 

91  «7 

92  . 

91  75 

92  » 

93  43 

87  87 

87  68 

8  f  '.3 

"6  87 

87  - 

87  37 

207  92 

207  8f, 

207  90 

207  75 

207  82 

207  85> 

123  35 

123  32 

123  47 

123  40 

123  42 

123  45 

25  21 

25  ?2 

25  92 

25  92 

25  27 

25  22 

100  30 

100  2» 

100  28 

KO  26 

100  31 

ICO  32 

100  35 

100  32 

100  32 

100  30 

100  35 

ioo  39 

123  37 

123  » 

123  42 

123  30 

123  30 

U3  35 

25  2i 

25  23 

25  23 

25  23 

25  23 

25  23 

BOURSES  FINANCIÈRES  DE  ROME  ET  DE  GÊNES 


Rome 

Renie  Italienne  4  0/0  

Ch.  de  fer  Méditerranée  act. 
—      Méridionaux  act. 

Banque  d'Italie  act  

Crédit  Foncier  Italien  act. . . 

Comp.  Nav.  générale  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gènes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  


25  oct. 

31  oct. 

8  nov. 

15  nov 

22  nov 

29  nov 

105  22 

105  57 

105  55 

105  32 

105  60 

105  92 

463  ., 

457  » 

457  .. 

443  » 

151  » 

46.3  53 

754  « 

749  » 

747  » 

740  >■ 

734  .. 

742  o 

1277  » 

1262  » 

1953  » 

IV  S 

1 265  n 

125(3  .» 

T58  » 

5e  8  » 

557  .. 

557  .. 

557  » 

553  • 

525  » 

523  » 

519  » 

504  » 

492  n 

437  o 

<<'-89  » 

1615  • 

1630  •• 

1635  o 

1624 

1625  » 

99  97 

99  85 

99  85 

99  83 

90  80 

99  81 

25  1 1 

25  12 

25  11 

25  11 

25  10 

25  09 

192  70 

122  75 

122  85 

192  85 

122  75 

192  77 

105  60 

105  65 

105  47 

105  37 

105  60 

K5  85 

749  » 

748  » 

744  50 

710  n 

731  « 

750  .> 

99  75 

93  83 

93  8'. 

99  82 

93  78 

99  79 

122  70 

122  67 

122  86 

122  i-5 

122  75 

122  76 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURG 


VALEURS 

25  oct. 

31  oct. 

8  nov. 

15  nov 

22  nov 

29  n 

OV 

Russe  4  %  94  (Papier)  

83  25 

87 

87 

40 

84 

85 

50 

82  n 

Banque  de  Commerce  extér. 

38»  » 

363 

?83 

343 

368 

» 

342 

» 

—   d'Esc,  de  St-Péters  . . . 

506  » 

4^5 

503 

44* 

470 

130 

—   Intern.  de  St-Pélers. . 

47  i  . 

465 

» 

484 

» 

133 

413 

317 

» 

—  Russo-Chinoise  

255  •> 

2;  2 

253 

225 

235 

213 

37  32 

37 

37 

ii 

37 

37 

35 

37 

3'. 

T 

35 

94  69 

» 

» 

» 

94 

85 

94 

i*2 

5 

13 

—     sur  Berlin  

45  80 

45 

82 

45 

82 

45 

77 

45 

77 

45 

71 

BOURSE  FINANCIERE    DE    GE  IN  Et  E 


VALEURS 

Genève  avec  lots  3  0/0  

—     1890  3  %  %  

Ch.  de  fer  fédéraux  3  Vt  %. 

-  -  3%  ... 
Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres  


25  oct. 

31  oct. 

8  nov. 

15  nov 

22  nov 

29  nov 

iÏ8~25 

108  25 

108  » 

108  75 

IÔ9~ 50 

109  » 

99  25 

99  » 

93  » 

93  » 

98  50 

93  25 

1001  » 

1002  » 

1004  » 

1006  >) 

1006  » 

1007  » 

»  » 

»  » 

99  » 

98  » 

»  o 

n  ■> 

105  30 

105  35 

105  25 

h  5  20 

105  30 

105  25 

100  11 

100  09 

100  12 

100  10 

100  12 

103  10 

25  1S 

25  16 

25  1, 

■4b  18 

25  17 

25  16 

BOURSE  FINANCIÈRE  DE  CONSTANTINOPLE  «Galat») 


VALEURS 

25  oct. 

31  OCt. 

8  nov. 

15  nov 

22  nov 

29  nov 

87  10 
93  10 

133  75 
22  82 
1 10  05 

Chemins  Ottomans  

Change  sur  Paris  3  mois... 
—     sur  Londres  3  mois. 

87  03 
97  29 

131  75 
22  85 

UO  05 

87  5' 
97  12 

131  50 
22  83 

1 10  » 

87  14 
97  34 

131  « 
22  83 

110  05 

«7  lt 
97  21 

135  12 
22  83 

110  05 

87  09 
98  16 

135  12 
22  83 

110  05 

BOURSE   FINANCIÈRE    DE  NEW-YORK 


25  oct. 

,31  oct. 

8  n 

IV. 

Ij  n 

3V. 

États-Unis  4  0/0  

104 

% 

1 

Ki 

% 

104 

% 

Il  5 

t3 

\ 

87 

% 

87 

8i 

y» 

Canada  Pacific  

172 

\ 

17  1 

\ 

172 

171 

H 

Central  New-Jersey  

Milwuukee  

233 
101 

225 
UO 

224 
176 

% 

220 
176 

% 

40 

47 

\ 

ii 

48 

y* 

Illinois  Central  

180 

177 

'» 

176 

177 

LouisviUe  et  NasvUle- . . 

152 

% 

150 

14S 

% 

143 

% 

New-York  Central   

152 

150 

1/ 

t«9 

no 

Yi 

Norfolk  et  Western  préf. 

90 

91 

91 

y» 

91 

% 

Pensylvania  

!44 

\ 

141 

% 

liO 

133 

Reading  

126 

w 

125 

UO 

■ 

138 

% 

loi 

% 

U2 

1 , 

130 

130 

» 

Wabach  St-Louis  préf. . 

4i 

% 

40 

y» 

40 

41 

\ 

630 

080 

680 

670 

Change  sur  Londres  

1.83 

25 

1.83 

15 

1.83 

05 

4.82 

15 

5.  H 

\ 

5. 16 

y. 

5.16 

\ 

5.17 

;» 

□  Mes  transferts  sur  luodres.  .  . 

1.87 

lu 

t. 87 

7j 

1.87 

15 

1.&5 

75 

16 

% 

16 

% 

16 

16 

l 

62 

fi 

62 

\ 

63 

63 

lu5 
85 
173 
225 
173 
49 
177 
152 
14) 
92 
140 
HO 
134 
41 
671 
1.82 
5. 16 
86 
17 
6i 


101 
87 
174 

225 

us  a 

<8  y8 

176  J4 
150  Yi 
150 

9  2  "4 
139  Ji 
136  X 
135  % 

41  % 
613 
M  60 

5.n  y» 

1.86  65 
17  \ 
65  \ 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


VENTE  PAR  SOUSCRIPTION  PUBLIQUE  

I)E 

50.000  actions  de  capital  de  100  ir.  nominal 

entièrement  libérées 

DES 

TRAMWAYS  DE  BARCELONE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

luisant  partie  des  110.000  actions  constituant 
le  Capital  social 

Prix  :  125  Francs 

payable  : 

A  la  souscription,  contre  quittance,  fr.  25 
A  la  répartition,      id.  id,  »  50 

Le  10  janvier  1906   »  50  (') 

(*)  contre  délivrance  du  titre  définitif 

ET  DE 

1S.000  obligations  4  \  de  S00  Ir.  nominal 

de  la  même  Société 

i'aisaut  partie  des  22.010  obligations  créées  par 
décision  du  Conseil  d'Administration  en  date  du 
17  novembre  1905  en  vertu  de  l'article  9  des 
Statuts. 

Ces  obligations  sont  de  500  francs  nominal  ; 
elles  rapportent  20  francs  d'int°rêt,  nets  d'impôts, 
payables  par  10  francs  semestriellement  les  2  jan- 
vier et  1"  juillet  de  chaque  année  et  pour  la  pre- 
mière fois  le  1"  juillet  1906. 

Elles  sont  remboursables  au  pair  en  quarante 
années  au  maximum,  par  tirages  au  sort  annuels, 
conformément  au  plan  d'amortissement;  le  pre- 
mier remboursement  anra  lieu  le  1er  juillet  190'. — 
La  Société  se  réserve  en  tout  temps  le  droit  d'an- 
ticipsr  l'amortissement  de  ses  obligations,  ea  tout 
ou  en  partie.  Le  prélèvement  pour  amortissement 
prévu  à  l'article  40  des  statuts  sera  notamment 
employé  à  l'amortissement  suppléme  itaire  d'obli- 
gat'ons,  soit  au  pair  par  voie  de  tirages  au  sort, 
soit  par  rachats  eu  Bourse  si  elles  sont  cotées  au- 
dessous  du  pair. 

Prix  :  485  Francs 

payable  : 

A  la  souscription,  contre  quittance,  fr.  50 

A  La  répartitioa,       id.         id.  200 

Le  10  janvier  1906                          »  235  (*) 

C)  contre  d  -livrance  du  titre  déSnitif,  avec  les 
coupons  n«  1  à  l'échéance  di  1"  juillet  1906  et 
suivants,  attachés. 

La  sousci'iption  sera  ouverte  à  Bruxelles 
le  Mardi  5  décembre  1905 
de  10  heures  du  matin  à  4  heures  de  relevée  : 

A  la  Banque  de  Bruxelles,  62,  rue  Royale; 
Chez  MM.  CaSSEL  et  Cie,  56a,  rue  du  Marais  ; 
A  la  Banque  Internationale  de  Bruxelles,  27,  ave- 
nue des  Arts  ;  ■ 
Chez  M.  .Tossk  Ai.i.ard,  6-8,  rue  Guimard. 

On  'peut  souscrire  dès  à  présent  par  corres- 
pondance. 

Les  EO'OSeriptiona  par  liste  ne  seront  pas  ad- 
mises. 

Dans  le  cas  où  les  demandes  déliasseraient  le 
nombre  des  Titres  offerts,  elles  seront  soumises  à 
réduction. 


A  défaut  de  paiement,  les  souscripteurs  seront 
passibles  d'un  intérêt  de  letard  à  5  0/0  l'an  et 
leurs  litres  pourront  être  vendus  san*  mise  en 
'lerri'jurr:,  un  mois  après  la  date  d'exigibilité  du 
dernier  veracmen',  pour  le  compte  et  aux  risques 
et  périls  des  retardataires. 

h'admiiêion  «  lu  Cote  ofHilBlle  de  lu  Bourse 
de  Urui-i'lles  sera  demandé/!  • 
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AU  BON  MARCHE 


PARIS 


MAISON   ARISTIDE  BOUCICAUT 


PARIS 


Lundi  4  Décembi  *8  et  jours  suivants 

OUVERTURE    DE    L'EXPOSITION  DES 


JOUETS 

Mise  en  vente  de  l' Agenda-Buvard  du  BON  MARCHÉ. 


49 1 


IMI'ItIMKHIE  L>B  LA  PRESSB 
I*.  rue  du  Croiwant.  I'akii.  —  Slmart.  lmp 


RÉCOLTE  DE  1904 

VIGNOBLES  DE 
GHATEAU-VIRANT 

ET  DE 

CHATEAU  SAINT-JACaUES 

ROGNAC  (BOUCHES-DU-RHONE) 

Propriétaire  :  Edmond  THÉRY 

C'est  la  falsification,  sous  toutes  ses  for- 
mes, qui  pousse  les  médecins  à  interdire 
l'usage  du  vin  ordinaire  à  leurs  malades  et  il 
faut,  en  effet,  reconnaître  que  s'il  est  aisé,  en 
y  mettant  le  prix,  de  se  procurer  des  vins  de 
grands  crus  authentiques,  il  est  très  difficile 
de  trouver,  dans  le  commerce,  du  bon  vin  or- 
dinaire à  un  prix  réellement  modique  et 
offrant  toutes  les  garanties  d'origine  exigées 
par  la  Faculté. 

Ce  problème  est  résolu  par  le  Château- 
Virant  rouge  et  par  le  Château-Saint- 
Jacques  blanc. 

Ces  vins,  récoltés  en  1904  (année  d'excel- 
lente qualité),  se  rattachent  par  leur  bouquet, 
leur  finesse  et  leur  couleur  aux  meilleurs  crus 
des  côtes  du  Rhône  (Tavel,  Ermitage,  Chà- 
teauneuf-du-Papc,  etc.).  Ils  sont  à  point  pour 
être  consommés  immédiatement,  mais  ils  de- 
viennent exquis  après  quelques  mois  de  bou- 
teille. 

PRIX  DE  VENTE  : 
CHATEAU -VIRANT   rouge  1904 

La  pièce  de  220  litres...    82  fr.  50 
(rendue  franco  de  tous  frais  en  gare  de  Paris) 


(HAT  I  :  A  l  -SA  I  X  T-«!  ACQ  l  ES  blanc 

1904 

La  pièce  de  220  litres...    98  fr.  50 
(rendue  franco  de  tous  frais  en  gare  de  Paris) 

Ces  vins  —  garantis  authentiques,  naturels  et 
de  raisins  frais  —  sont  logés  dans  des  fu 
I  ailles  complètement  neuves  qui  restent  la 
propriété  du  destinataire. 

Paiement  à  60  jours  après  L'expédition  ou 
présentation  d  une  quittance  à  domicile. 

S'adresser  pour  les  commandes  à  : 
M.  Jules  Dempey,  régisseur  'les  domaines 
de  M.  ËDMQNJD  Tiikiiy,  à  Hognac  (Bouches 
du-Rhône)  ; 

Ou  : 

aux  Bureaux  de  V  Économiste  Européen^ 
11,  rue  Monsigny,  Paris. 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 

PARIS  :  Rué  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà  de  3  ans   3  1/2  0/0 

De  1  an  à  3  ans   3  O/O 

De  6  mois  à  1  an   2  0/0 

A  vue   1  1/2  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 

des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 

payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger;. 
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NOUVEAU  DICTIONNAIRE  HISTORIQUE  BEgtÂOIC 


COMPAGNIE  ALGERIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

il,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Ageuces  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 
A  vue   1  O/O 

A  sept  jours  de  préavis   2  O/O 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  O/O 

A  2  et  3  ans   3  1/2  O/O 

A  4  et  5  ans   4  0/0 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  effets. 
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Chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditer- 
ranée. —  Relations  entre  Paris  et  Rome  par  le 

Mont-Genis. 

Train  de  luxe  «  Pans-Rome  »  composé  de  wagons- 
lits  et  d'un  restaurant.  Ce  train  a  une  voiture 
directe  pour  Florence  el  une  pour  Naples. 

Aller:  les  lundis,  jeudis  et  samedis  au  départ  de 
Paris  du  4  déc  bre  1905  au  5  mai  1906. 

Paris,  départ,  11  h.  20  matin;  Modane,  arrivée, 
1(1  h.  18  soir;  Home,  arrivée  le  lendemain,  5  h.  f>0 
soir  (1).  Retour:  les  lundis,  mercredis  et  samedis 
au  départ  de  Romodu  6  décembre  au  7  mai. 

Rome,  départ,  1  h.  40  soir  (1);  Modane,  d.'-pnrt, 
7  h.  66  malin;  Paris,  arrivée  le  lendemain, (1  li.  3» 
soir. 

(I)  Heure  de  l'Kurone  centrale, 
Nombre  de  places  limité.  S'adresser  aux  Agent 
de  la  Compagnie  des  Wagons-Lits. 
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VALEURS  ÉTRANGÈRES  DE  PLACEMENT 

CHEMINS  DE  FER  AMÉRICAINS 

VALEURS  HOLLANDAISES,  ÉGYPTIENNES,  ETC. 

PH.    L.    VON    HEMERT    &  Gie 
PARIS  —  3,  Square  de  l'Opéra  (S«)  —  PARIS 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

ET  DES    GRANDS    EXPRESS  EUROPEENS 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1904  1905 
Du  1»  janvier  au  10  nov.Fr.  13.200.528  14.700.894 
Du  11  au  20  novembre   326.448  377.281 

18.. V26. 9;  6  15.078.175 

Différence  en  faveur  de  1905. ..  1.551.199 

SOCIÉTÉ  FRANÇAISE 

DES  PYRITES  DE  HUELVA 

Société  anonyme  au  capital  de  6.000.000  de  francs 

SIÈGE  SOCIAL  :  28,  RUE  DE  CHATEAUDUN.  PARIS 


Le  Con-eii  d'administration  a  l'honneur  d'infor- 
mer MM.  les  Actionnaires  qu'un  acompte  de  Frs 
6,25  brut,  par  action  de  250  francs  à  valoir  sur  le 
dividende  de  l'exercice  1905,  sera  mis  en  paiement 
à  partir  du  15  décembre  prochain,  contre  remise 
du  coupon  n°  7,  aux  guichets  du  siège  social  et  des 
succursales  de  Paris  et  de  province  du  Comptoir 
National  d'Escompte  de  Paris. 

Le  montant  net  de  cj-  coupon,  déduction  faite 
des  impôts  de  finance  qui  lui  sont  afférents  sera 
de: 

Frs  6.  par  action  nominative. 
Frs  5,75,  par  action  au  porteur. 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

11,  rue  des  Capucines,  Paris 

SOCIÉTÉ  ANONYME.  —  CAPITAL  :  25  MILLIONS  DE  FR. 

entièrement  versés 


Le  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'in- 
former MM.  les  Actionnaires  qu'à  partir  du  2  jan- 
vier 1906  il  sera  payé  un  acompte  de  12  fr.  50  sur 
le  dividende  de  l'exercice  1905,  soit,  impôts  déduits . 

12  fr.  aux  tc'.ions  nominatives  sur  présenta- 
tion des  titres; 

Il  fr.  50  aux  actions  au  poiteur  sur  remise  du 
coupon  n°  55. 

Ce  paiement  sera  effectué  aux  caisses  de  la  Com- 
pagnie, à  Paris,  Alger,  Bizerte.  Blidah,  Bône, 
Bougie,  Bordj  Bou-Arréridj,  Coléa,  Constantiue, 
Jemmapts.  Marseille,  Mascara,  Médéa,  Mosta- 
ganem.  Oran,  Philippeville.  Saïda,  Saint-Denis- 
du  Sig,  Sidi-Bel-Abbè?,  S< -tif ,  Sfax,  Souharas, 
Sousse,  Tanger,  Tlemcen,  Tunis. 
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CAISSE  HYPOTHÉCAIRE  D'ÉGYPTE 

(société  anonyme) 
au  capital  de  5  millions  de  Francs 

SIÈGE  SOCIAL  A  ANVERS 


OBLIGATIONS   4  O/O 

Le  coupon  n"  3  ou  5,  à  l'échéance  du  15  décem- 
bre 1C05,  est  payable  à  raison  de  10  francs  net  ; 

A  Paris:  à  la  Banque  de  l'Union  Parisienne,  7, 
rue  Chauchat;  chez  Messieurs  Ph.  L.  Von  Hémert 
et  C",  3,  Square  de  l'Opéra  : 

A  Lyon,  Marseille:  à  la  Banque  Privée; 

A  Anvers:  à  la  Banque  de  Beports,  de  Fonds 
Publics  et  de  Dépôts  ; 

A  Bruxelles:  à  la  Banque  de  Bruxelles. 

426 


Compagnie  Française  des  Chemins  de  Fer  de  la 
PROVINCE  DE  SANTA-FÉ 

Recettesbrutes  pendant  le  mois  d'octobre  1905 
du  réseau  exploité  par  la  Compagnie  (1.502  km.) 
1.030.200  francs  (ou  $  m/n  491.000)  contre  1.419.876 
francs  (ou  $  m/n  645.308;  en  octobre  1904  (1.339 
kilomètres). 
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CHEMIN  DE  FER 

DE  PARIS  A  ORLÉANS 


Rapport  présenté  à  l'Assemblée  générale  des 
Actionnaires  du  Mercredi  29  mars  1905, 
par  le  Conseil  d'administration  de  la  Com- 
pagnie. 

Messieurs, 

Vous  êtes  réunis  en  assemblée  générale,  confor- 
mément à  nos  statuts,  pour  entendre  le  rapport 
du  Conseil  d'administration  sur  les  opérations  de 
l'année  1904. 

Nous  suivrons  dans  notre  compte  rendu  l'ordre 
habituel,  en  vous  présentant  successivement  notre 
situation  financière  et  les  opérations  du  Compte  de 
Premier  Etablissement,  puis  les  résultats  de  l'Ex- 
ploitation, et  nos  propositions  pour  la  fixation  du 
dividende. 

CHAPITRE  1» 
Situation  financière.  —  Compte  de 
premier  établissement 

Le  capital  réalisé  en  1904,  pour  subvenir  aux 
travaux  complémentaires  sur  l'ensemble  du  ré- 
seau, aux  avances  à  l'Etat  et  aux  contributions 
de  la  Compagnie  pour  l'établissement  des  lignes 
neuves,  ainsi  qu'à  l'augmentation  du  matériel, 
s'est  élevé  à  30.851.693  fr.  89  c,  . 

Il  a  été  obtenu  par  la  négociation  de  15.193 
obligations  2  1/2  0/0  de  la  série  E  au  prix  moyeu 
de  404  fi.  90  c,  et  de  68.829  obligations  3  0/0  des 
séries  Z  et  Y  au  prix  moyen  de  446  fr.  03  c. 

Ces  prix  sont  inférieurs  de  7  fr.  40  c.  pour  les 
obligations  2  1/2  0/0  et  de  2  fr.  77  c.  pour  les 
obligations  3  0/0  aux  prix  moyens  d'émission  de 
l'année  1903. 

La  Compagnie  a  remboursé  en  1904,  conformé- 
ment aux  tableaux  d'amortissement,  55  006  titres 
pour  un  capital  de  27.614.000  francs,  savoir  : 

4.805  actions  au  capital  nomi- 
nal de   Fr.        2.402.500  » 

50.201  obligations  au  capital  no- 
minal de  Fr.      25.211.500  >> 

Notre  situation  financière,  au  31  décembre  1904, 
se  résume  ainsi  : 

Compte  de  Premier  Établissement 

§  1er  —  RECETTES 

Montant  du  fond  social   300.000.000  » 

Capital    des    deux  emprunts 
4  0/0   19:996:780  » 

Capital  de    l'emprunt   3  0/0, 
savoir  : 

Séries  n0"  1  à  17: 

4. 000. 0)0  obli- 
gations  1.207.403.263  90 

Séries  A,  B,  C 
et  Z  : 


1.500.000  obli- 
gations  630.061.268  63 

Série  Y  (pro- 
duit de  56.803 

obligations)   25.314-206  14 

Ensemble   1.86-2. 778. 738  67 

Capital  de  l'emprunt  2  12  0/0 

Sér.  D  (250.000 
obligations   107.216.814  79 

Série  E  (pro- 
duit de  242.865 

titres   98.160.774  84 

Ensemble   205.377.589  63 


Valeur  de  réalisation  des 
obligations  du  Grand-Central 
3  0/0  attribuées  à  la  Compagnie 
d'après  le  décret  du  11  avril 
1857   70.127.120  56 

Valeur  des  obligations  d'Orsay 
I  V"  et  2«  séries)   3.993  000  •> 

Produit  de  la  négociation  des 
obligations  de  la  Compagnie  de 
Lyon  représentant  'a  part  allé- 
rente  à  la  Compagnie  d'Orléans 
dans  la  concession  du  chemin  de 
fîr  du  Bourbonnais   23.160-899  69 

Reliquat  disponible  des  annui- 
tés reçues  de  l'Etat  à  titre  de 
subventions   15. 284. 636  95 

Reliquat  des  comptes  de  ga- 
rantie d'intérêt  liquidés  au  31 
décembre  1883   2.326.708  07 

Total  des  recettes   2.509  047.643  57 

§  II.  —  DÉPENSES 

1°  Anciennes  concessions 

Les  dépenses  de  premier  établissement  afférentes 
aux  anciennes  concessions  étaient,  à  la  lin  de  l'an- 
née 1L03,  de    1.402.925.488  94 

Les  opérations  de  l'année  lfOi 
font  ressortir  une  augmentation 
de  dépenses  de   13  543.178  57 

Le  capital  affecté  à  l'ensem- 
ble des  lignes  des  anciennes 
concessions  est  ainsi,  au  31  dé- 
cembre 1904,  de   1.470.468.667  51 

•2"  Lignes  cédées  par  l'Etat  et  lignes  neuves 

Ce  réseau  comprend  l'ensemble  des  lignes  con- 
cédées à  titre  définitif  ou  éventuel  par  les  arti- 
cles 2,  3  et  4  de  la  Convention  du  23  juin  1883  et 
par  l'article  1"  de  la  Convention  du  17  juin  1892. 
La  Compagnie  n'y  contribue  que  pour  une  somme 
déterminée,  et  fournit,  en  outre,  à  titre  d'avances 
remboursables,  les  capitaux  nécessaires  au  paie- 
ment des  travaux  exécutés  par  l'Etat  ou  pour  son 
compte  par  la  Compagnie. 

Les  sommes  dépensées  on  avancées  à  divers 
titres  s'élevaient,  au  31  décembre 
1903,  à   673.930.842  80 

Los  dépenses  eflectuées  pendant 
l'exercice  1904  se  résument  ainsi  : 

Avances  faites  à  l'Etat  pour 
la  construction  et  l'achèvement 
des  lignes  qu'il  termine  directe- 
ment  6.075.000  » 

Travaux  exécutés 
par  la  Compagnie 
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pour  le  compte  de 
l'Etat,  y  compris 
les  frais  de  person- 
nel, les  frais  géné- 
raux et  les  intérêts.   8.570.412  22 

Dépenses  à  la 
charge  de  la  Com- 
pagnie, y  compris 
l'excédent  des  dé- 
penses sur  les  re- 
cettes d'exploitation 
des  lignes  non  en- 
core rattachées  au 
compte  de  la  ga- 
rantie  2.980.194  86 

Total   17.025.607  08 

La  somme  totale  dépensée  poul- 
ies lignes  cédées  par  l'Etat  et  pour 
les  lignes  neuves  est    ainsi  au  


31  décembre  1904  de...   (391.553.449  88 

C^tte  somme  a  reçu  les  affectations  suivantes  : 

Remboursement  de  l'ancienne  dette  de  garan- 
tie montant  à   209.670.920  01 

Contribution  aux  dépenses  de 
construction  ou  de  superstructure     88.385.484  91 

Dépenses  mises  à  la  charge  de 
la  Compagnie  (non  compris  le 
matériel  roulant)   163.414.918  90 

Avances  remboursables  en  an- 
nuités par  l'Etat   230.085.120  06 


Total  égal   691.556.449  88 

3"  Compte  général  de  matériel  roulant 
et  outillage 

Dans  ce  compte  figurent  les  dépenses  faites 
pour  la  construction  du  matériel  roulant,  y  com- 
pris les  wagons  à  ballast,  ainsi  que  les  dépenses 
de  mobilier  et  d'outilLige  des  ateliers  et  maga- 
sins généraux  établis  sur  divers  points  de  notre 
réseau. 

Matériel  roulant  à  voie  normale.  —  La  dépense 
du  matériel  roulant,  au  31  décembre  1903,  était 
•de   292.992.949  49 

Les  sommes  dépensées  pendant 
l'année  1904,  déduction  faite  de 
la  valeur  du  matériel  dépecé,  ont 
atteint   3.224.787  73 


Ensemble   296.217.737  12 

Matériel  roulant  des  lignes  à 
voie  étroite.  —  Le  total  de  la 
dépense  était,  au  31  décembre 
1903,  de   2.331.575  14 

Il  y  a  lieu  d'y 
ajouter  le*  dépen- 
ses de  l'année  1904.      366.274  35 

Ensemble   2.697.849  49 

Le  total  des  dépenses  de  cons- 
truction du  matériel  roulant,  au 

31  décembre  1904  est  donc  de  

Mobilier  et  outillage  des  ate- 
liers et  magasins  généraux.  — 
Le  total  des  dépenses  de  mobilier 
et  d'outillage  dos  ateliers  et  ma- 
gasins généraux  au  31  décembre 
1903,  était  de   5.553.178  98 

Il  faut  en  déduire 
les  rentrées  effec- 
tuées pendant  l'an- 
née 1904  s  élevant  à 


298.915.586  61 


72.793 


Reste 


5.400.3*5  98 


Total  général  des  dépenses  du 

matériel  roulant  et  outillage.   304.375.972  59 

4°  Approvisionnentents 

La  somme  dépensée  pour  la  constitution  des 
approvisionnement  de  nos  services  est  assimilée 
par  la  Convention  du  2K  juin  1883  jusqu'à  conçu 
rence  d'une  valeur  de  40  millions,  aux  dép  enses 
(1  établissement  dont  les  charges  sont  garanties  par 
l'Etat 

Le  moulant  de  ces  approvisionnements  au.  31 

déi  e  Itlxe  s'élevait  à   27 .237.728  57 

savoir  : 

Approvisionnements  : 

du  service  de  la  voie   16.KJd.S77  0£ 

do  la  traction  et  des  ateliers   0.414.236  97 

do  la  section  d'Orsay   652.705  OS 

de  l'Economat   512.701  9t 

du  Service  de*  omnibus,  fuclago 

et  camionnât,"    02.657  81 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER  DE 

PARIS  A  LYON  ET  A  LA  MÉDITERRANÉE 

Rapport  du  Conseil  d'Administration  à  l'As- 
semblée générale  ordinaire  du  20  Avril 
1905. 

—  Suite  et  ûn  (')  — 

CHAPITRE  III 
Liquidation  de  l'exercice 

Le  produit  net  des  9.262  kilomètres  de  lign3s 
composant,  en  1904,  le  compte  d'exploitation,  s'est 
élevé  à   242.365.372  70 

En  défalquant  le  déficit  des  ex- 
ploitalions  annexées   390. 015  40 


Somme  égala   27.  ii7.728  5 

(A  suivre. )  459 


Il  reste  comme  produit  net  total 

une  somme  de   241.975.357  30 

Décompte  du  disponible: 

Sur  ce  chiffre  il  y  a  lieu  d'ef- 
fectuer les  prélèvements  ci- 
après  : 

1°  suivant  l'article  11  de  la  con- 
vention de  1883,  charges  neltes  des 
sommes  dépensées. 

a)  pour  le  rachat  et  la  construc- 
tion des  ligues  exploitées  de  l'an- 
cien réseau  et  du  réseau  de  1883 
_y  compris  les  charges  des  appro- 
visionnements dans  la  limite  d'un 
maximum  de  40 

millions,   136.339.886  81 

b)  pour  uotre 
contribution  à  la 
construction  du 

éseau  de  1883. . . .      3.370.811  88 

c)  pour  les  tra- 
vaux complémen- 
taires exécutés 
depuis  le  1"  jan- 
vier 1884   8.21R.644  20 

2°  suivant  con- 
vention du  17 
mai  1897: 

Art.  5  §  1.  an- 
nuité de  la  Com- 
pagnie aux  dé- 
penses de  cons- 
truction des  li- 
gnes du  réseau  de 

1883    6.000.000  » 

Art.  5, §2,  char- 
ges effectives  du 
reliquat    des  in- 
uffisances  non 
garanties  de  1901 

et  1902   398.291  26 

Ar.  6,  §  3,  in- 
térêts de  la  som- 
me de  4.500.000 
francs  (1)   161.908  47 


154.489.542  62 
4i.000.000  » 


3"  Somme  réser- 
vée aux  actions  . . 

Après   ces   prélèvements,  d'un 
lotalde   198.480.542  63 


43.485.814  68 


31.140.900  34 


Il  reste  un  excédent  de  

,i  déverser  en  atténuation  des 
charges  du  nouveau  réseau,  ga- 
ranties par  l'Etat,  et  qui,  pour 
1904,  s'élèvent  à  

Sur  l'excédeul  de   12. 344. 914  34 

nous  avons  d'abord  à  prélever  la 

somme  de   5.402.327  57 

représentant  le  reliquat  du  dé- 
couvert Créé  par  les  comptes  de 

garanties  de  1901  et  1902.   

Reste  disponible   6.852.586  77 

Nous  BOramea ainsi  complètement  libérés  du  pôté 
de  la  garantie. 

Nou.s  nous  félicitons  d'autant  plus  de  ce  résul- 


(1)  Solde  Don  réglé  par  l'Etat  de  la  garantie  du 
nouveau  réseau  pour  lès  années  antérieures  .6  1886, 
arrêté  par  la  convention  do  1897  au  chiffre  ei- 
dossus,  et  soldé  au  moyen  dos  ressources  propres 
de  la  Coin pagnie. 


(*)  Voir  l'Économiste  Européen,  ir  725. 


tat,  que  nous  ne  pouvions  guère,  avant  de  l'avoir 
obtenu,  prerdre  des  mesures  efficaces  pour  parer 
aux  insuffisances  qui  se  manifestent  dans  la  Caisse 
des  retraites  créée  par  nous  en  1864  et  clôturée  en 
1895. 

Ces  insuffisances  ne  correspondent  à  aucune 
obligation  nouvelle  pour  la  Compagnie  dont  les 
engagements  restent  rigoureusement  ceux  qui  vous 
ont  été  soumis  et  que  vous  ave/  approuvés.  Mais 
l'accroissement  des  charges  s'est  produit  dans  no- 
tre Caisse  sous  l'influence  de  la  baisse  du  taux  de 
l'intérêt,  et,  à  cette  influence  dont  presque  toutes 
les  institutions  de  retraites,  publiques  ou  privées, 
ont  subi  les  coûteux  effets,  les  Compagnies  de 
chemins  de  fer,  dans  leur  libéralité,  ont  ajouté 
celles  qui  résultent  de  la  progression  du  nombre 
des  pensions  d'invalides,  de  la  réversibilité  sur 
les  veuves  et  de  l'élévation  du  taux  de  la  nuptia- 
lité des  agents  au  moment  de  leur  mise  à  la  re- 
traite :  ces  charges  nouvelles  sont  donc  inhérentes 
à  l'estimation  de  probabilités  dont  les  bases  su- 
bissaient des  modifications  successives. 

Lorsque  nous  vous  avons  proposé  la  clôture  de 
notre  Caisse  de  1864,  nous  vous  disions  que  :  «  le 
taux  de  l'intérêt,  base  fondamentale  de  toutes  nos 
évaluations,  avait  toujours  été  i  n  s'abaissant  et 
que,  dans  un  avenir  peu  éloigné,  l'augmentation 
annuelle  des  pensions  représenterait  un  capital 
supérieur  à  l'accroissement  normal  du  fonds  de 
réserva  de  la  Caisse  ». 

Nous  vous  annoncions,  l'année  dernière,  que 
«  nous  faisions  procéder  à  un  important  travail 
«  de  revision  des  calculs  forcément  approxima- 
«  tifs  qui  avaient  servi  à  l'origine  à  fixer  la  con- 
«  tribution  de  la  Compagnie  et  des  agents  dans  le 
«  capital  correspondant  aux  pensions  liquidées  ». 

En  effet,  les  pensions  liquidées  ne  se  sont  pré- 
sentées avec  leur  caractère  normal  que  vers  1890 
après  25  années  de  versements  :  et  c'est  après  la 
période  dos  10  années  suivantes  que  nous  avons 
pu  refaire  des  statistiques  éprouvées,  et  détermi- 
ner les  charges  nouvelles  qui  incombaient  à  notre 
Compagnie. 

Il  résulte  de  ce  travail  de  revision  que  le  capital 
de  161.878.000  lr.,  qui  figurait  encore  l'an  dernier 
au  bilan  comme  réserve  de  la  Caisse  des  Retraites, 
ne  permet  de  remplir  les  engagements  contractés 
que  jusqu'aux  environs  de  l'année  1920. 

A  la  vérité,  nous  n'avons  pas  l'obligation  légale 
de  constituer  d'avance  le  capital  représentatif  des 
pensions  à  servir.  Mais,  bien  qu'il  ne  s'agisse  que 
de  besoins  futurs,  nous  considérons  que  l'équilibre 
des  charges  entre  les  exercices  est  une  règle  es- 
sentielle de  bonne  administration. 

Si  donc  nous  voulons  répartir  aussi  régulière- 
ment que  possible  entre  nos  futurs  exercices  les 
charges  des  pensions,  il  nous  pat  ait  nécessaire 
de  pourvoir,  dès  à  présent,  à  l'insuffisance  de 
dotation  de  la  Caisse  des  Retraites  de  1864. 

Nous  vous  proposons  tout  d'abord  d'affecter  au 
service  de  la  Caisse  des  Retraites  notre  réserve 
spéciale  de  39.393.000  fr.,  constituée  jadis  pour  des 
imprévus  que  depuis  lors  vous  avez  eu  la  sagesse 
de  prélever  régulièrement  sur  vos  dividendes. 

Cette  réserve  spéciale  est  absolument  libre  et , 
en  l'affectant  au  service  des  Retraites,  nous  ne 
ferons  que  suivre  l'exemple  donné  par  la  Gom 
pagnio  du  Nord  dans  des  circonstances  iden- 
tiques. 

Aussi  bien,  nous  allons  reprendre  et  poursuivre, 
au  profit  de  la  réserve  statutaire,  le  prélèvement 
prévu  par  l'article  24  des  statuts  pour  élever 
cette  réserve  à  un  cl  i lire  plus  en  rapport  avec 
l'importance  actuelle  de  notre  exploitation. 

Nous  vous  proposons  enfin  de  porter  dorénavant 
à  la  réserve  de  la  Caisse  des  Retraites  des  som- 
mes dont  l'importance  pourra  varie  selon  les  ré- 
sultats généraux  de  notre  entreprise,  et  que  nous 
fixerons  celle  année  à  8  millions. 

En  ratifiant  ces  passations  d'écritures,  vous 
donnerez  la  mesure  des  efforts  auxquels  vous  vous 
êtes  spontanément  soumis  pour  constituer  a  nos 
agents  une  situation  singulièrement  privilégiée  el 
dépassant  tout  ce  que  fait  l'Etat  pour  ses  fonc- 
tionnaires et  employés  :  mais,  en  même  temps,  il 
apparaîtra  que  vous  avez  atteint  la  limite  des 
sacrifices  qui  pourraient  être  raisonnablement  es- 
pérés de  notre  énergie  sociale  et  de  notre  équité. 

En  ce  moment  même  et  sans  attendre  l'étude 
d'une  législation  générale  sur  les  retraites  ouvriè 
res,  un  projet  parlementaire  (dont  la  portée  n'a 
vait  point  été  financièrement  calculée)  voudrait 
accroître  encore,  pour  certaines  classes  de  nos 
agents,  la  consistance  de  ce  privilège:  nous  vous 
avons  dit,  eu  vos  dernières  assemblées,  les  char- 
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ges  écrasantes  par  lesquelles  ce  projet  vous  re- 
conduirait du  premier  coup  au  régime  de  la  ga- 
rantie, puis  inévitablement  à  la  ruine. 

Au  cours  de  ce  rapport,  nous  vous  rappelions 
tout  à  l'heure  comment  nous  consacrons  une 
somme  égale  au  tiers  de  votre  dividende  à  aider 
notre  personnel  pendant  son  activité  et  dans  ses 
vieux  jours;  mais  cette  sollicitude  a  des  bornes 
nécessairement  posées  par  la  justice  même  et  par 
nos  possibilités  pécuniaires. 

Armés  par  l'excellence  de  vos  procédés  et  sou- 
tenus par  la  manifestation  de  votre  confiance  vos 
mandataires  ne  négligeront  rien,  dans  des  circons- 
tances aussi  graves,  pour  éclairer  les  Pouvoirs 
Publics  et  défendre,  par  là,  non  seulement  les 
intérêts  légitimes,  mais  l'existence  même  de  notre 
Compagnie. 

Décompte  du  Dividende  : 

A  la  somme  réservée  aux  actions,  conformé 
ment  a  l'article  11  de  la  Convention  1883  et  prèle 
vée  ci-dessus  sur  les  produits  du  compte  d'explai 


tation,  soit. 

Il  y  a  lieu  d'ajouter: 

1°  "La  somme  disponible  indi- 
quée plus  haut  

2°  Les  produits  particuliers  ap- 
partenant aux  actionnaires  

3°  Le  montant  de  la  somme 
avancée  par  le  compte  du  divi- 
dende en  1902  pour  différer  l'appel 
à  la  garantie  

4°  Le  solde  disponible  de  l'exer- 
cise 1903  


'i4.0C0.000 

6.852.586  77 
1.798.352  17 

787.670  94 
21.157  SG 


51.450.767  23 


9.201.357  14 


4i.198.U0  09 
conséquence,  Mes- 


Du  total  

Il  faut  déduire  : 

1°  Le  déficit  de  la  section  suisse 
d^  la  Plaine  à  Genève   259.082  SI 

2°  Le  solde  de  diver- 
ses rectifications  rela- 
tives à  des  exercices 
«los  

3°  La  somme  néces- 
saire pour  nous  per- 
mettre d'effectuer  un 
dernier  amortisse- 
ment sur  la  valeur 
en .  compte  des  im- 
meubles du  Domaine 
privé   837. 0D0  » 

4°  L'allocation  spé- 
ciale à  la  Caisse  des 
retraites  dont  nous 
vous  avons  entretenus 

plus  haut   8.000.000 

Ensemble  à  déduire  

Il  reste  ainsi  un  net  disponible  de. 

Nous  vous   proposons  en 
sieurs: 

1°  D'approuver,  à  titre  provisoire,  les  comptes 
de  l'exercice  19(4,  qui  seront,  avant  approbation 
définitive,  soumis  à  la  vérification  de  votre  Com 
mission  d'examen  ; 

2»  De  fixer  le  dividende  de  1904  à  55  francs,  soit 
pour  800.000  actions  44.000.000  de  francs 

3°  De  reporter  à  l'exercice  prochain  198.410  09 

Si  vous  approuvez  ces  propositions,  le  dividende 
déduction  faite  d>>s  20  francs  payés  le  1er  novem 
bre,  soit  35  francs  par  action,  moins  les  impôts, 
sera  payable  A  partir  du  1°'  mai  prochain. 

CHAPITRE  IV 

Conseil  d'administration 
et  Commission  des  comptes 

Durant  l'exercice  qui  vient  de  s'écouler,  nous 
avons  perdu  sir  Edward  Blount  et  M.  Cha- 
brières. 

En  1831,  Edward  Blount  venait  fonder  ;ï  Paris 
sons  son  nom,  la  maison  île  banque  (fui  fusionna. 
40  ans  plus  tard,  avec  la  Société  Générale.  Ou 
était  alors,  en  Fi  ance,  dans  la  période  d'hésita- 
tion qui  regardait  les  débuts  des  chemins  de  fer; 
la  Chambra  des  députés  de  1838  repoussait  un 
projet  du  gouvernement  qui  proposait  de  faire 
construira  par  l'Etat  quatre  grandes  lignes  prin- 
cipale.-, dont  celle  de  Marseille  â  Avignon  :  c'était 
la  porte  ouverte  à  l'initiative  privée.  Edward 
Jilount  vit  clairement  quel  parti  pouvait  ôlre  tin', 
chez  nou»,  du  nouveau  régime  de  transports  et  il 
sentit  l'un  de  )  plus  énergiques  et  des  plusconfiants 
artisans.  Soutenu  par  les  conseils  de  M.  Dufaure, 
il  réunit,  en  1840,  les  premiers  capitaux  de  la 


Société  do  «Paris  à  la  mer"  qui  devinl  celle 
"  Compagnie  de  l'Ouest  »  dont  il  resta,  durant  un 
juart  do  siècle,  le  président  et  lame.  Parmi  les 
entreprises  qui  surgirent  ensuite  de  son  action 
bienfaisante,  nous  lo  retrouvons  à  la  fondation  de 
la  Compagnie  de  Lyon  à  Genève  et,  auprès  de 
Paulin  Talabot,  à  ['origine  des  Compagnies  de 
Lyon  à  Avignon,  de  Lyon-Méditerranée  et  enfin 
du  P.-L.-M.,  où  il  fut  le  collège  des  Dumon,  des 
Mallet,  des  Rothschild,  dos  Ilotlingucc  des  Schnei- 
der, des  André,  des  llély  d'Oissel  et  des  Girod  de 
l'Ain.  Dans  la  constitution  do  noire  réseau  et  dans 
le  Conseil  d'administration  de  notre  Compagnie, 
nous  connûmes  sa  haute  intelligence,  son  esprit 
critique,  l'audace  ci  concevoir,  le  sens  pratique 
dans  l'exécution,  une  ténacité  et  une  ardeur  restées 
juvéniles. 

En  1874,  Edward  Blount  fut  nommé  vice-prési- 
dent de  votre  Conseil  et  lorsque,  en  1902,  son 
grand  âge  ne  lui  permettant  plus  le  voyage  de 
Paris,  il  se  démit  de  ses  fonctions,  nous  le  re- 
tînmes, du  moins,  dans  les  liens  de  l'honora- 
riat. 

Il  vient  de  mourir  à  96  ans,  dans  sa  terre 
d'Imberhorne-en-Susscx.  Honorons,  Messieurs, 
l'étranger  qui  a  dépensé,  dans  notre  pays,  les 
puissantes  vertus  de  sa  race  :  notre  Compagnie 
gardera  mémoire  du  bienfait  qu'elle  en  a  recueilli. 

Lorsqu'en  1902  vous  avez  appelé  Auguste  Cha 
brières  à  l'aiministration  du  réseau,  c'était  un 
homme  jeune  encore,  mais  c'éjà  rompu  à  la  ges- 
tion des  grandes  entreprises  et  très  répandu  sur 
les  places  de  Paris,  de  Lyon  et  de  Marseille,  nos 
trois  capitales,  où,  soit  en  banque,  soit  en  indus- 
trie, soit  en  commerce,  on  respectait  son  nom 
parmi  les  meilleurs.  Pendant  deux  ans  il  a  servi 
vos  intérêts  avec  une  belle  intelligence,  beaucoup 
de  savoir,  une  surprenante  activité  et  un  grand 
charme.  Soupçonnait-il  que  ses  jours  nous  se- 
raient cruellement  comptés?  A  le  voir  se  dépen- 
ser, il  semblait  qu'il  eût  hâte  de  se  créer  des 
droits  à  votre  souvenir  :  nous  acquittons  aujour 
d'hui  avec  émotion  celte  dette  de  gratitude. 

Dès  1903,  vous  avez  pourvu  au  siège  de  Sir 
Edward  Blount. 

Pour  remplacer  M.  Auguste  Chabrières,  dont  le 
mandat  devait  expirer  en  1906,  nous  pré  sentons  i 
vos  suffrages  M.  Georges  Sohier,  qui  vient  d'oc 
cuper  avec  distinction  la  présidence  du  Tribunal 
de  Commerce  de  la  Seine.  Sa  grande  expérience 
des  affaires  vous  assurerait  un  précieux  concours 
Si  vous  ratifiez  notre  proposition,  M.  Georges 
Sohier  sera  élu  pour  un  an. 

A  la  fin  de  chaque  exercice,  nous  vous  propo 
sons  d'appeler  à  vérifier  les  comptes  une  Commis- 
sion de  cinq  membres,  choisis  en  dehors  du  Con 
seil  d'administration.  Le  président  de  cette  Com- 
mission d'examen,  M.  de  la  Tournerie,  inspecteur 
général  des  ponts  et  chaussées,  ancien  directeur 
du  contrôle  de  voire  Compagnie,  est  décédé  le 
30  août  1904.  Depuis  dix  ans,  il  consacrait  à  ces 
vérifications  une  expérience  et  une  autorité  tech- 
niques dont  tous,  en  la  Compagnie,  actionnaires, 
administrateurs  et  collaborateurs,  appréciaient  la 
valeur  exceptionnelle. 

Selon  l'usage  établi  depuis  1865,  nous  avons 
convoqué-  à  une  réunion  préparatoire   les  50  plus 
forts  actionnaires  nominatifs  de  la  Compagnie,  et 
nous  leur  avons  demandé  de  désigner  eux-mêmes 
le  nouveau  candidat  à  vous  proposer  aujourd'hui  : 
le  choix  préparatoire  de  la  réunion  s'est  porté  sur 
M.  Salva,  inspecteur  général  des  ponts  et  Chaus- 
sées en  retraite,  ancien  directeur  du  contrôle  d 
votre  Compagnie  ;  vous  ne  sauriez  trouver  plus  d 
compétence.  Nous  vous  proposerons  donc,  tout  à 
l'heure,  de  nommer  membres  de  la  Commission 
d'examen  des  comptes:  MM.  de  Billy.  Bonruet 
Aubortot,  Boyer,  Nnud  et  Salva. 

Ceux  de  vos  administrateurs  dont  le  mandai 
expire  cette  année  sont:  MM.  Coftinet,  Girod 
l'Ain,  Le  Vavasseur  de  Préeourt,  de  Pellerin  de 
Latouche,  Trubert. 

Leurs  collègues,  à  l'unanimité,  vous  proposent 
de  lear  renouveler  ce  mandat  pour  cinq  ans. 

Le  relevé  des  signatures  a  permis  de  constater, 
avant  l'ouverture  de  la  séance,  la  présence  di 
238  actionnaires  représentant  86.515  actions  don- 
nant droit  à  1.53)  voix. 

Et,  au  moment  du  vote  des  résolutions,  la  pré- 
sence de  523  actionnaires,  re-préj-c  itant  124.938  ac- 
tions et  2.260  voix. 

L'assemblée  générale  a  voté  les  résolutions  pro 
posées  à  l'unanimité. 

FIN 


BANQUE  IMPÉRIALE  OTTOMANE 

Situation  au  31  Juillet  1905 


ACTIF 

Actions,  Versemen  ts  non  appelésFr. 

Espèces  en  caisse   

Fonds  d'Etat  Anglais,  Français, 
Allemands  

Autres  valeurs  acquises  

Effets  en  portefeuille  

Comptes  courants  du  Trésor  Impé- 
rial   

Comptes  courants  divers  

Avances  sur  valeurs  publiques  et 
marchandises  

Immeubles  et  mobilier  

Divers  


125.fXJ0.000  - 
65.37'..  125  15 

47.843.900  & 
40.072.914  55 
76.161  227  05 

40.996.158  65 
86.880.757  95 

156.381.546  60 
6.571.316  60 
1.408.243  85 


Fr.  040.686.  PU  15 

PASSIF 

Capital  Fr.  250.000.000  » 

Billets  de  Banque  en  circulation. .  30.961. 136  33 

Effets  à  payer   42.101.513  65 

Dépôts  à  échéance  fixe   31.073.722  25 

Comptes  courants  divers   252.309.417  30 

Dividendes  à  payer   7. 23?. 848  Î0 

Réserve  statutaire   21.186.282  50 

Divers   11.716.270  70 


Fr.    646.686.101  15 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 
Le  Chef  de  la  comptabilité, 
Signé  :  O.  BRAND. 
Le  Directeur  général  adjoint,  Signé  :  A.  NIAS. 
Le  Directeur,  Signé  :  A.  PANGIRIS. 

BANQUE   DE  L'ALGÉRIE 


Bilan  an  30  Novembre  1905 

ACTIF 

Numéraire  en  caisse   55 

Rentes  sur  l'Etat   30 

Portefeuille   pjl 

Avances  sur  titres  

Correspondants  d'Algérie    7 

Correspondants  de  France   2 

Hôtels  de  la  Banque   3. 

Acquéreurs  d'immeubles  (soldes  des  prix 

de  ventes)   2 

Dépenses  d'administration  

Charges  extraordinaires  

Succursales  (leurs  comptes  avecla  Banque)  269 

Effets  remis  par  la  Banque   16 

Bureaux  auxiliaires   17 

Titres  appartenant  à  la  Caisse  des  retraites  2 

Avance  à  l'État  (loi  du  5  juillet  1900)   3 

Avance  à  l'État  tunisien  (Décrets  du  7  mai 

1904)   1 

Avances  à  l'Etat  (Chambres  de  commerce). 

Divers   [ 

Société  domaniale  algérienne  

Créances  en  souffrance   


963 
715 
075. 
44  i 
062 
C41 
847 

27i. 
59. 
165. 
693 
090 
676 
111 
000- 

000 

310- 
057. 


194  15 

640  15 
512  Oi 
385  58 
503  Û 
663  >6 
378  93 

763  03 
833  43 
029  22 
384  -0 
146  41 
S'O  93 
494  11 
000  ■ 

000 

785  S  3 
119  4i 
1  » 
45  » 


PASSIF 

Capital  

Billets  au  porteur  en  circulation  

Comptes  courants  sur  place  

Trésor  public  

Dividendes  à  payer  (soldes  des  précédents 

semestres)  

Agios  et  commissions  

Protêts  et  pertes.  , 

Réescompte  du  dernier  semestre  

Bordereaux  à  payer  

Effets  envoyés  en  recouvrement  

Banq.de  l'Algérie  (son  compte  avec  suce.) 

Caisse  des  retraites  

Divers  

Statutaire....   6. 666. 666  66  '< 
Réserves. i  Immobilière..    1.896.823  32  ' 
Extraordin"  .    3.288.372  "9  | 


534 

572  926  03 

20 

000 

000  » 

m 

823 

270  » 

13 

233 

982  50 

72 

533 

763  38 

773 

676  7i 

444 

.562  37 

9. 

92  i  !*7 

401. 

7 16  37 

145 

53$  13 

23 

4  4 

310  75 

Î65 

4m 

473  75 

2 

(99 

859  61 

lï 

203 

921  ïû 

11 

851 

862  77 

5U.372 

9  M  3 

Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  directeur  de  la  Banque  de  l'Algérie, 
Marc  Lafon. 
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TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix   comparés   des   principales   Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparées  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE  FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi.) 

ou 

SITUATIONS 

1900 

1901 

1902 

1903 

1904 

5 
Oct. 

12 
Oct. 

19 

Oct. 

26 
Oct . 

2 

Nov. 

9 

Nov. 

-  1 

Nov. 

23 

Nov. 

30 

Nov. 

7 

Déc. 

PAIN  ET  CÉRÉALES  (Paris) 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Francs 

Pain  (Taxe  officieuse).,  le  kil . 
Farine  fleur  de  Paris  ..  100  kil. 
—    (toutes  marques)  — 

0  31 
26  16 
28  45 
19  99 
14  58 
17  44 

0  31 
25  89 
27  85 
20  29 
15  20 
19  94 

0  32 
28  37 
30  03 
21  88 
15  38 
19  31 

0  36 

31  08 

32  39 
22  87 
15  91 
15  64 

0  34 

29  63 
3î  66 
22  15 
15  23 
15  08 

0  36 

30  62 
33  83 
23  12 
15  37 
17  87 

0  36 
30  37 
33  83 
23  12 
15  25 
18  37 

0  36 
30  62 
33  19 
22  87 
15  37 
18  87 

0  36 
33  » 
33  19 
22  87 
15  62 
18  87 

0  36 
34  13 
33  19 
22  75 
16  » 
18  37 

0  36 
30  87 
33  19 
S3  12 
16  • 
18  62 

0  36 
31  12 
33  19 
23  12 
16  37 
18  87 

0  36 
31  37 
33  83 
23  37 
16  25 
18  75 

0  36 

30  65 
33  83 
23  12 
16  50 
18  75 

0  36 
M  12 

33  83 
23  37 
16  25 
19  37 

FOURRAGES  (Paris) 

Dnilln                                               H  00  lfïl 

6  » 
11  03 

6  81 
12  34 

6  77 
10  86 

5  64 
8  62 

5  39 
9  04 

5  10 
8  60 

5  50 
8  60 

5  60 
8  75 

5  75 
9  » 

6  » 
9  50 

6 

9  59 

5  9J 
9  50 

5  93 
9  50 

5  9D 
9  53 

5  90 
9  50 

VIANDE  (à  La  Villette} 

1  41 

1  81 
1  93 
1  41 

1  46 
1  91 
1  98 
1  39 

1  30 

1  85 

2  10 
1  44 

1  38 
1  77 
1  92 
1  27 

1  37 
1  73 
1  89 
1  22 

1  50 

1  90 

2  10 
1  50 

1  50 

1  90 

2  10 
1  50 

1  50 

1  90 

2  05 
1  50 

1  50 

1  90 

2  05 
1  44 

1  50 

1  90 

2  00 
1  44 

1  50 

2  " 
2  05 
1  48 

1  50 

1  95 

2  05 
1  54 

1  50 

9  „ 

2  05 
1  48 

1  50 

2  » 
2  » 
1  44 

1  16 

2  » 
2  » 
1  50 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 
—    raffiné  1"  qualité  — 

30  91 
104  44 
35  33 
26  95 
67  26 
73  46 
64  87 

26  03 
100  37 
28  29 
22  97 

63  02 
71  73 

64  18 

22  18 
94  81 
31  38 
25  18 
59  76 
72  87 
72  99 

25  47 
82  » 
42  52 
33  91 
51  97 
53  16 
68  07 

29  47 
61  77 
43  61 
34  48 
47  83 
42  24 
59  27 

24  62 
53  50 
34  12 
29  » 
'18  75 
38  25 
62  » 

25  » 
58  50 
32  62 
28  50 
49  25 
39  » 
62  50 

23  75 
58  » 
33  62 
28  50 
49  25 
38  23 
63  » 

23  87 
58  » 
33  62 
28  50 
53  25 
39  75 
64  » 

23  62 
57  50 
31  37 
19  » 
53  75 
40  75 
64  » 

23  50 
57  50 
32  25 
29  » 
53  25 
40  « 
65  » 

24  23 
57  » 
34  12 
2)  » 
5  7  50 
42  50 
66  » 

25  37 
51  50 
38  25 
29  » 
56  50 
4i  75 
06  » 

24  62 
58  » 
35  » 
2)  - 
50  25 
40  50 
66  » 

24  75 
58  » 
37  12 
29  » 
56  25 
42  25 
66  » 

VINS  (Paris) 

Vinsdesoutir.J  Lapiècede2251it. 
Bordeaux  ord.J    fût  et  droits 
Mâcon  ordin..)  de  régie  compris. 

131  n 

169  27 
179  42 

91  » 

134  58 
139  17 

86  87 
131  75 
131  75 

98  61 
148  ■  » 
148  » 

100  » 
149  50 
149  50 

83  » 
135  » 
135  » 

85  » 
135  » 
135  » 

85  » 
135  » 
135  » 

83  » 
135  » 
135  » 

85  » 
135  » 
135  » 

85  » 
135  » 
135  » 

85  » 
135  » 
135  * 

85  » 
135  » 
135  » 

85  » 
135  » 
135  » 

83  » 
135  » 
135  » 

DIVERS 

Laine  Buenos- Ayres....  100  kil. 
Soie  grège CétenneslrordMl/13  le  kilo. 

Cacao  Haïti  100  kil. 

65  67 
146  20 
51  19 
48  20 
152  60 
24  74 
23  06 
8  70 

58  22 
120  93 
43  50 
39  24 
156  • 
24  20 
17  62 
7  47 

58  55 
137  17 

47  57 

36  60 
133  35 

23  18 
'18  27 
7  03 

74  93 
153  15 
53  72 
34  14 
128  83 
24  33 
21  » 
7  93 

78  84 
155  40 
46  92 
44  42 
123  14 
24  77 
19  90 
8  48 



65  87 
196  » 
50  » 
47  75 
122  » 
24  75 
18  » 
10  16 

64  87 
196  » 
50  » 
48  » 
122  » 
24  75 
18  » 
10  16 

65  25 
197  » 
49  50 
47  25 
122  » 
25  » 
18  25 
12  08 

70  23 
îy*  ou 
49  » 
45  » 
122  » 
25  » 
18  25 
12  08 

69  62 

49  » 
46  » 
122  » 
25  » 
18  25 
12  08 

72  87 
iyt>  ou 
49  » 
45  73 
122  » 
S  5  » 
18  23 
11  56 

69  73 
195  » 
49  » 
1.6  25 
122  » 
25  » 
19  50 
10  53 

73  12 

1Q£ 

1  J*  " 

49  » 

46  75 
122  » 
25  » 
19  50 
10  53 

74  50 
196  » 
49  » 
47  25 
122  » 
25  » 
19  50 
10  50 

78  37 
iy  t  » 
49  » 
47  » 
122  » 
.5  » 
19  50 
10  50 

MÉTAUX  (Paris) 
Cuivre  (Chili  1"  marq.).  100  kil. 

Plomb   — 

189  65 
356  98 
48  31 
56  29 
27  48 
24  01 

177  57 
315  49 

O  1  Ol 

47  69 
19  05 
19  14 

138  63 
321  64 
33  58 
49  80 

16  83 

17  58 

152  61 

339  81 
34  52 
57  02 
16  62 
18  » 

154  12 
339  97 
35  64 
60  93 
16  50 
18  » 

187  » 
.394  50 
41  25 
73  » 
15  50 
18  5) 

188  50 
399  >> 
42  25 
73  75 
15  50 
18  50 

■88  50 
398  » 
42  75 
75  50 
15  50 
18  50 

190  2i 
401  50 
43  25 
76  75 
15  50 
18  50 

189  75 
403  » 
43  S5 
76  » 
15  50 
18  50 

H  0  50 
405  » 
43  25 
75  75 
15  50 
18  50 

92  50 
406  » 
43  75 
76  » 
15  50 
18  50 

.93  • 
410  » 
44  50 
75  50 
15  50 
18  50 

199  50 
417  » 
44  50 

17  50 
15  50 

18  50 

2  5  50 
427  50 
46  25 
77  50 
15  50 
18  50 

CHARBON  DU  NORD 

Tout-venant  sur  bateau  (tonne). 

23  30 

18  92 

17  25 

17  » 

15  92 

15  75 

15  75 

15  73 

15  7o 

15  10 

15  75 

10  io 

10  lo 

. .  ~ . . 

lo  io 

13  lo 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 

COURS 

100  59 

101  21 

3796 
675 
1037 
1048 
2124 
1669 
3713 

100  59 
3792 
737 
1058 
1041 
1906 
1483 
3923 

93  11 
3790 
719 
1110 

nos 

1832 
1421 

3905 

97  54 

99  72 
3900 
734 
1164 
1572 
1850 
1431 
4523 

99  60 

99  32 

99  60 

99  73 

99  90 

99  80 

99  9"j 

99  97 

99  75 

Banq.deParisetPays-Bas. .  — 
—       P.-L.-M   — 

4067 
684 
1086 
1111 
2317 
1836 
3508 

3818 
693 
1126 
1157 
1764 
1353 
4209 

3890 
722 
1156 
1570 
1838 
1434 
4330 

î  8  i3 
12  J 
1150 
1571 
1830 
1420 
4465 

JO  10 

720 
1149 
1515 
lt3J 

1420 
4470 

3840 
720 
1143 
1586 
1  37 
1428 
4485 

'•^874 
720 
1133 
1573 
1842 
14114 
4.3  J 

3875 
714 
1116 
1545 
1831 
1391 
iJS  J 

0.7  U 

719 
1130 
1547 
1879 
1398 
4319 

3860 
7<5 
1110 
1490 
1830 
1-400 
4323 

3810 
"716 
1083 
1425 
1:4) 
1382 
429) 

BANQUE  DE  FRANCE 

8ITUAT10N8 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
defr. 

Million 
defr. 

Million 
defr 

Million 
defr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
de  fr. 

Million 
ue  n . 

Million 
de  f  r. 

Million 

A  a  ft> 
ae  11  . 

Million 
de  fr. 

Million 

Circulation  fiduciaire  

Encaisse-or  

4.034 
2.103 
1.134 
875 
492 
482 
256 

4.116 
2.410 
1.106 
592 
491 
514 
133 

4.162 
2.548 
1.111 
546 
452 
493 
157 

4.310 
2.492 
1.110 
688 
459 
429 
165 

4.283 
2 . 564 
1.114 
700 
50.) 
543 
202 

4.548 
2.9Ï0 
L.098 
643 

4.514 
2.924 
1.094 

056 

4.532 
2.920 
1.095 

733 

4.477 
2.916 
1.095 
731 

4.(18 
2.901 
1.091 

i.527 
2.900 
1.092 

4.515 

2.XKI 
1.095 

4.46! 
2.899 
1.092 

4.019 
2.  SOI 
1.031 

4.310 

2.889 
1.088 

959 

759 

737 

711 

1012 

793 

4:  i2 
593 
208 

4"/ 7 

48  J 

474 

478 

483 

i"..i 

•470 

530 

492 

Comptes  courants  particuliers.. 

533 
235 

:Si 
25 

562 
323 

564 
329 

523 
c21 

492 
3  46 

516 
398 

570 
418 

.300 
359 

ESCOMPTE  OFhCIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

% 

Escompte  A  la  banqueae  France.. 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  —  d'Autr-Hongrie 

—  —    de  Belgique. 

—  —    de  Hollande. 

—  —  d'Italie  

—  —    de  Russie. . . 

—  aux  Banques  Suisses. 

3.23 
3.96 
5.33 
4.57 
4.08 
3.60 
5  » 
6.07 
4.88 

3  > 

3.72 
4.10 
4.08 
3.28 
3.23 
5  » 
5.67 

4  » 

S  » 

3.33 
3.32 
3. 55 
3  » 

3  » 
G  .. 
5-07 

4  » 

3  » 
3.75 
3.8i 
3.50 
3.17 
3.40 
5  » 
4.63 
4.06 

3  » 
3.30 
4.22 
3-50 
3  » 
3.21 
5  » 
5-37 
4.05 

3  » 

4  » 

0  » 
3  50 
3  » 
2  50 

5  » 
5  50 

1  50 

3  » 

4  u 

5  » 
3  50 

3  »> 
2  50 
5  » 
5  50 

4  50 

3  » 

4  » 

5  » 

4  50 
3  » 
2  50 

5  » 
5  50 
5  • 

3  » 

4  » 

5  » 

4  50 

3  » 
2  50 

5  » 

5  50 

5  » 

3  » 

4  « 

5  » 
4  50 

4  • 

2  50 

5  » 
5  50 

3  » 

3  » 

4  » 

5  50 
4  50 

4  » 
3  » 

5  * 
5  50 
5  » 

3  » 

4  » 

5  5  ) 

4  50 
1  » 
3  » 

5  » 
5  50 

8  n 

3  • 
1  » 

5  50 
I  50 
1  •> 
3 

5  .» 

5  50 
5  » 

3  » 

4  » 

5  50 
4  50 

4  » 
3  » 

5  » 
5  50 
5  » 

3  » 

4  » 

.3  .30 

4  50 
1  » 
3  » 

5  » 
5  50 
5  » 

BANQUES  EUROPEENNES  D  ÉMISSION 

SITUATION  AU  31  DKCKMIlHK 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse  or  

Encaisse  '"  K6Dt  

Happoi  Ne  foi  à  la  OlrouUUOD  'A 

Millloi 
de  fr. 
15  '.loti 

H.  211 

I.  «07 
51.0 

Millioi 
de  fr. 

15.708 
8.770 
2.725 
55,8 

Mi  1 1  ici 
defr. 

10.215 
8.752 
2-821 
53.9 

Millioi 
defr. 

16.839 
8.995 
2. 'J30 
5i,3 

Million 
defr. 

11.319 
'i  811 

2.753 
565 

Million 
defr. 
[8.3b« 
m  091 

1 1  1 

Millloi 
defr 
18.210 
LO  069 
2.731 
53,3 

Million 
defr. 
18.22'.! 
10.091) 

8.738 

5  >,3 

Million 
do  fr. 
18.114 

10  07  i 

2. 731 
55  4 

Million 
defr 
18.245 
lO.OdO 
2.143 
55,1 

Million 
defr. 
18.848 
10.068 
2.726 
54.8 

Million 
defr. 

18.512 
lu  05» 

a.  72i 

54,3 

Million 
defr. 

|S  1182 

10  123 
2  VU 

5  i,U 

Million 
défi. 

is  iu; 

LO.ltB 
2.1H 
56  2 

Million 
de  fr. 

18  070 
10.153 
2-740 
56,4 

BOURSE   DE  PARIS 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


^  "S 

O  g 

o  3 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1904 


31 

déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750.00C 

25 

3.375.000 

25 

8.750.000 

25 

18.750.000 

25 

ï. 250. 000 

25 

M.  000. 000 

25 

5.000.000 

25 

95.000.000 

25 

6.250.000 

25 

300.000 

25 

18.750.000 

25 

12.500.000 

25 

275.000 

25 

7.500.000 

25 

400.000 

25 

48.750.000 

125 

125.000.000 

125 

3.125.000 

25 

400.000 

25 

2.000.000 

25 

4.000.000 

25 

10.625.000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Je*. 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  lu, . 
The  East  toi  ,rt,rl«UrjII»ti 

Ferreira  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate.. 

A.  Goerz  et  C»  

Kl einf ontein  (New) . . 

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes 
May  Consolltated  . . . 

Primrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Slmmer  and  Jack  (aet.  imi.) 
Transvaal  GoldFlelds. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

21 

22.50 

11 

75 

9 

25 

9 

50 

16.50 

23.50 

li 

12 

50 

13 

1000 

64.50 

90 

52 

50 

51 

5  ) 

237.5 

198-.50 

234 

170 

165 

163 

50 

330 

584 

608 

465 

50 

455 

50 

454 

47 

74 

82 

35 

75 

34 

75 

35 

75 

145 

140 

144 

101 

99 

25 

97 

75 

68.50 

65.50 

84 

55 

56 

75 

54 

170 

53.25 

67 

45 

44 

75 

44 

75 

69 

53.50 

61 

24 

23 

75 

21 

75 

80 

55 

82 

51 

51 

51 

120 

94.50 

101 

74 

50 

72 

75 

74 

50 

93 

101 

109 

80 

25 

78 

50 

76 

75 

175 

96 

91 

6? 

5) 

62 

63 

865 

264 

293.50 

197 

50 

193 

189 

50 

125 

241.50 

262.50 

212 

50 

213 

213 

50 

(>■•  340 

41.25 

59.75 

38 

55 

37 

75 

38 

25 

65.50 

79 

45 

5'J 

4'i 

44 

75 

196 

168.50 

182 

112 

107 

106 

262 

282 

278.50 

141 

50 

142 

142 

75 

17.75 

20 

11 

11 

11 

85 

52 

28 

50 

23 

28 

77.50 

37 

a 

9 

25 

7 

50 

7 

50 

H       wr.  „ 

z  as 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


"30""" 

juin 
1904 

31 

déc. 
190  4 

MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

47 

41 

.<", .  5  ) 

25 

25 

98.750.000 

125 

De  Beors  (Diamants)... 

473.50 

454 

449 

443 

444.50 

40.000.000 

125 

Huanchaoa  (Argent)... 

87.25 

102.50 

119.50 

147.50 

149.50 

iO.OOO.OOOilr 

Laurlum  grec  (,!•■■  itir,.) 

51 

57.50 

55 

52 

60.50 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS, 

D'EXPLORATION  ET 

DIVERSES 

10.000.000 

25 

Bechuanaland  iijiiriti»» . . 

2.50 

29.50 

35 

26.50 

26 

23,59 

87.500.000 

25 

Brit.  Sth.  Afrio.  (Çkirttrië). 

125 

47.50 

59.25 

49.2; 

43.75 

48 

35.95 

31.  Su 

23.7  > 

28 

28 

11.250.000 

25 

Dynamite  du  Transvaal 

10.000.000 

25 

Eerste  Fabrieken  llitlllirle 

91.25 

18.125.000 

25 

Goldfields  ComllU* .  irilulri 

112.50 

164.50 

212  50 

153.50 

151.50 

151  50 

7.500.000 

25 

Henderson  Transv.  lititi 

125 

35 

40 

19  5) 

18 

18 

12.500.000 

25 

Kokumbo  (Côte  d'Hoirs). . . . 

30 

22.75 

3 

12.5) 

12 

12 

37.500.000 

25 

107.50 

41.25 

47.50 

31.50 

32.75 

32 

13.750.000 

25 

Mossamédès  (Cie  de)... 

25 

13 

19.50 

12.25 

10.75 

11  25 

12.500.000 

25 

Mozambique  (Cie  de) . . . 

35.50 

35.50 

28.50 

28.25 

27.25 

50.000.000 

25 

Randfontein  Estâtes... 

16.25 

7) 

84.25 

57 

51.25 

54 

12.500.000 

25 

Transvaal  Consolidated 

103 

109.rc 

67.75 

63 

61 

BOURSE   DE  LONDRES 


< 


-  - 
s 

U  1 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


— 

CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

tf5 
O 
O 

CO  ^ 

30 

31 

<x  > 
0 

a 

Juin 

Déc. 

z 

1904 

1904 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Wilwalersrand) 


275 
435 
434 
200 
550 
187 

81 
360 
225 
500 
300 
120. 
275. 
1»5. 
300. 
848 

90 
900 
560 
300 
200 
300 
150 
160 
500 
600 
125 
111 

50 
100 
523 
231 
325 
351 
470 
550 
400 
711 


949. 

325 
100 
200 
450 
450 
300 
165 
448 

2.500 
270 

2.150 
900 
425 
100 

'..700 
540 
250 
400 
400 
M 
196 
352 

Mfl 
95 


oco 

000 
450 
000 

.oco 

,250 
.  000 
.000 

.coo 

.000 
.000 

.oco 
.coo 

.000 
.025 
.730 
.000 
.000 

oco 
oco 
oco 

000 
000 

.coo 

.000 
000 

.oco 

.804 
.000 
.000 
.885 
.250 
.000 
.269 
.000 
.000 
.000 
.500 
.750 
.620 
.000 
.  000 
.000 
.  000 
.000 
000 
.000 
989 

000 
.000 
000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.000 
.71 

.0-5 
.000 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels. 
Chimes  Exploration  . . . 

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Crœsus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep'  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  , 

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knight's  (WitwaUrsrand) 

Lancaster  

Langlaagte  , 

Langlaagte  Block  B. . . . 

Lulpaard  Vlel  (New)  

Main  Reef  Consolidated 
May 's  Consolidated  (Ntw 

Modderfontein  

Id.  Extension. 
Meyer  and  Charlton. 

Nigel  

Nigel  Deep  

Nourae  Deep  

Primrose  (New)  

Princes»  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rletfontein  (New)  

Robinson  

Robinson  (Deep;  

Rose  Deep  

Sallsbury  (New;  

Slmmer  (New)  

Treasury  

United  Mn.  Rf.  Roodepi 

Van  Ryu  (New)  

Village  Main  Reef  

Wemmer  

West  Rand  Mines  . . . 
Witwatersrand  Deep 

Wolhuter  

Worcester  


60 


7  1/8 

7  1/4 

4  15/16 

4  7/8 

4  7/8 

2  1/4 

2  5/8 

l  5/16 

1  5/16 

1  5/16 

1  1/8 

1  5/18 

9/16 

1/2 

1/2 

1  3/8 

1  1/2 

13/16 

3/4 

7/8 

3/4 

15/16 

.1/2 

1/2 

3/8 

U/16 

7;  16 

9/16 

1/2 

1/4 

7/8 
4  1/2 

7/8 

7/8 

6  7/16 

6  1/8 

4  9/16 

4  9/16 

2  15/16 

2  1/4 

2  7/16 

2  5/16 

2  7/16 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

13 

15  1/2 

13 

12  3/4 

13 

14  1/4 

16 

1 1  1/4 

11  1/4 

11  3/8 

5  1/16 

5  3/8 

3  7/16 

3  3/8 

3  3/8 

5 

5  1/8 

3  7/8 

3  7/8 

2  9/16 

3  7/16 

2  1/16 

2 

2  1/16 

7  7/8 

9  3/8 

6  3/4 

6  9/16 

6  9/16 

21 

24 

18  1/4 

18  1/4 

18  1/4 

5  5/8 

6  3/8 

5  1/8 

5  1  8 

5  1/8  | 

2  7/8 

3  5/16 

1  1/2 

1  3/8 

1  7/16, 

3  1/8 

3  5/8 

2 

2  1/8 

2  1,16 

5  9/16 

5  3/4 

4 

4 

3  15/16 

U  3/8 

U  3/8 

8  1/8 

8  1/3 

8  1/8 

5/16 

1/4 

3/16 

3/16 

3/16 

3  1/4 

2  3/4 

1  3/4 

1  5/8 

1  5/8 

1  3/8 

1  1/2 

13/16 

3/4 

13/16 

4  1/16 

5  1/4 

3  3/8 

3  3.8 

3  7/16 
6  1/4 

8  1/2 

8  3/8 

6  3/8 

6  1/4 

3  3/8 

4  1/8 

3  5/8 
3  1/4 

3  1/8 
3  t/4 

3  1/2 

4  3/4 

3  7/8 

3 

3 

2  5/8 

2 

1  3/4 

1  3/i 

4  1/8 

4  3/4 

2  7/8 

2  7/8 

2  3/4 

2  1/8 

2  11/16 

1  13/16 

1  11/16 

1  3/4 

5  1/2 

6  7/8 

3  7/8 

3  3/4 

3  15/16 

2  1/16 

2  3/8 

1 

7/8 

7,81 

3  3/4 

4 

3 

2  15/16 

2  15/16 

7/8 

1  1/16 

"5/8 

9/16 

5/8 
1  1/4 

1  3/4 

2  1/16 

1  3/8 

1  1/4 

1  5/8 

2 

1  1/i 

1  1/16 

1  1/8 

3  15/16 

4  1/4 

3  3/16 

3  1/8 

7  9/16 

3 

8  15/16 

10  15/16 

7  7/16 

7  9/16 

2  1/2 

2  13/16 

1  1/2 

1  3/8 

1  1/2 

5  3/8 

5  1/2 

4  1/2 

4  1/2 

4  1/2 

2  7/16 

2  7/8 

2  5/8 

2  1/2 

2  11/16 

3/4 

1 

5/8 

l/'2 

1/2 

4  1/8 

5 

3  3/4 

3  5/3 

3  5/8 

3  11/16 

3  1/2 

2  1/2 

2  1/2 

2  9/16 

15/16 

1  5/8 

7/8 

7  8 

7/8 

10  7/16 

U  3/4 

7  13,16 

7  13/16 

7  5/8 

3  3/16 

3  3/8 

2  1/4 

2  1/8 

2  3/16 
2  1/4 
8  7/16 

2  3/8 

2  15/16 

1  15/16 
8  3/8 

1  15/16 

9  1/2 

10  1/4 

8  3/8 

5  9/16 

6  3/8 

5  1,4 

5  1/8 

5  1/4 

8  7/8 

9 

5  1  2 

5  1/4 

5  1/4 

1  7/8 

1  7/8 

1  3/8 

1  3/3 

1  3/8 

1  5/8 

2  3/8 

1  1/2 

1  9/16 

1  9/16 

3  13/16 
3  3/4 

4  3/8 

2  15/16 

2  13/16 

2  7/8 

3  7/8 

2  1/2 

2  5/8 

2  5/8 

3  9/16 

4  3/8 

3 

3 

2  15/16 

6  3/4 

7  1/4 

4  0/8 

4  1/8 

4  1/4 

Il  1/4 

11 

5  1/2 

5  1/2 

5  1/2 

1  15/16 

2  7/17 

1  1/8 

1  1/16 

1  1/16 

3  13/16 

4  5/8 

3  1/2 

3  11/16 

3  11/16 
2  13/16 

3  1/2 

3  7/8 

2  11/16 

2  5/8 

1  1/2 

1  1  li 

5/8 

5/8 

5/8 

< 

1— 1 
Oh 
< 


<!  S 
H  - 

El 
<  s 

'J  a 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

31 

Juin 

Déc. 

19)4 

1904 

GOMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350.300 

i 
1 

Anglo-French.  Expl  

3  3/8 

4  3/4 

2  13/16 

2  5/8 

2  9/16 

1.102.500 

1 

Barnato  Consolidated... 

2  it/ie 

i  3/16 

1  13/16 

1  3/4 

400.000 

1 

Bechuanaland  

1  1/16 

1  ô  16 

15  16 

15/16 

15/16 

i. 375. 000 

1 

Chartered  (British  S.  A.  6») 

1  3/4 

2  5/16 

i  15/16 

1  7/8 

1  7/8 

325.000 

1 

Charterland  Goldfields.. 

5/16 

7/16 

3/8 

3  8 

3  8 

2.000.000 

1 

Cons.  Gld.  Flds  8.  A.  Def . 

6  1/12 

8  1/2 

6  1/8 

6  1/16 

6  1/16 

1.250.000 

1 

Id.   6%  Préférence.. 

25/0 

26/0 

23/6 

23/6 

23/6 

575.000 

100 

id.  5  %%Debentures. 

107 

108 

104  1/2 

1)4  1/2 

105  1/2 
1  1/4 

200.000 

1 

Johannesburg  Estâtes.. 

1  7/16 

1  7/16 

1  3/8 

1  3/8 

400.000 

1 

Mas uonala a d-  Agency . . . 

15/16 

1  5/16 

3  4 

U/16 

11/15 

466.593 

1 

Matabele  Gold  Reefs  Se  0. 

9/16 

3/8 

9/16 

9/16 
1  1/8 

12/0 

670.000 

1 

Mozambique  O  

1  7/16 

1  7/lf 

1  1/8 

1  1/8 

1.267.507 

1 

Oceana  Consolidated  — 

l  5/8 

1  7/8 

1  5/16 

l  5/16 

1  5/16 

100.000 

1 

Rhodesia  Exploratioa  .. 

3  1/4 

4  11/16 
1/4 

3  5/16 

3  3,11 

2  15/16 

225.000 

1 

Rhodesia  Goldfields  

4  3/4 

3/16 

3/16 

4/6 

751.077 

1 

Transvaal  Oousolidt.... 

1/4 

4  5/16 

2  5/8 

2  7,  16 

2  3/8 

300.000 

1 

Id.       Gold  Field». 

2  9/16 

3  3/16 

1  13/16 

1  11/16 

1  13/16 

604.225 

1 

Id,     Gold  Mining  Estât 

50 

1  15/16 

2  1/8 

1  1/4 

1  3/16 

1  1/4 

930.000 

1 

Wllloughby's  Consol  

6/0 

3/4 

11  6 

10/0 

13/0 

197.436 

1 

Zambesia  Exploring. . . . 

1  7/16 

2  1/2 

1  5/8 

1  9/16 

1  1/3 

COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

1 

Exploration  C*  (New) — 

13/16 

7/8 

1  1/16 

2.682.396 

1 

Johannesbg.  Cons.  Inv.. 

2  7/8 

3  1/8 

1  7/8 

500.000 

1 

Id.  Waterwks.. 

1  3/16 

2  1/8 

2  1/16 

250.000 

1 

Id.       Tramways  . . 

5/8 

3/4 

1.000.000 

10 

National  Bank  S.  A.  R... 

16 

18  5/8 

16 

200.000 

1 

New  Afrioan  Company  . . 

1  7/8 

2  1/4 

l  7/16 

3.000.000 

1 

Robinson  Bank  

1  3/3 
5  1/16 

1  1/2 

1  3/8 

250.000 

1 

3.  African  Gold  Trust... 

7  1/8 

4  11,16 

500.000 

1 

Tatl  Concession  

1/2 

U/16 

450.000 

1 

Transvaal  Coal  Trust... 

2  1/8 

3  1/2 

2  1/16 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 
140.000 
250.000 
280.663 
l. 000. 000 
200.000 
91.000 
960.000 
112.000 
320.000 


Great  Boulder  Prop  

Hannan's  Brownhill 

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldfields , 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Proprlet..., 

South.  Kalgurli  

Waihi  


25/9 
3  3/8 

1  1/4 
7/16 

2  3/8 
5/16 

1/3 
1  13/16 
1  3/8 
5  1/2 


23/0 
3  U/16 

1  1/2 
14/0 

2  7/8 
5/16 
9/16 

2  3/16 

1  1/lt 

6  1/16 


24/0 

1  3,16 

10/0 
3  5/16 
3/0 
7/16 
3  1/8 
l  l'/lt> 
6  3/4 


1 

1  3/4 

2  1/16 
3/4 

16 

1  7/16 
1  3/8 
4  1/8 

m 

1  15/16 


2i/3 

1  1/4 
8/0 
3  1/4 
2,6 
7/16 
3  1/8 
1  U/16 
6  3/4 


1 

1  3/4 

2  1/16 
3/4 

16 
1  7/1 
1  3/8 

3  15/16 
1,2 

2 


24/9 

1  3/16 

9,6 
3  3/8 
2/6 

oW'2 
i  5/8 
6  11/16 


MINES  DE  DIAMANT 


721.500 

1 

3.948.955 

5 

3.283.020 

100 

105. 25t 

10 

1.000.001 

5 

Consolidt.  Bultfouteln.. 

De  Beer  s  ordinaire  

Id.   B%  Debenture... 

Grlqualand  West  

New  Jagersfontein  Def. 


29/6 

23/6 

28/6 

28,0- 

28/0 

19  1/16 

18  1/8 

17  3/4 

17  5/3 

17  1/2 

107 

106  1/2 

106 

K6 

106 

8  1/4 

7  1/2 

7  1/2 

7  7/8 

27  1/2 

291/2 

7  7/8 

:  -  a 

7  7/8 

6 


L'ÉCONOMISTE  EUROPÉEN 


IVr^PLCIÎE    OFFICIEL    XDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


■min 

Cun  ttmf  lalllil 

Cours  de  clôture  (19051 

■  1904 

1903 

1904 

23  nov. 

30  nov. 

7  déc. 

55  .. 

'420  . 

131!>  . 

1398 

1398  .. 

1382  .. 

15 

463 

462  . 

463  50 

15 

454 

451 

463 

466  .  ■ 

467  . . 

468 

464  50 

465  75 

15 

466  . 

4^8 
469 

466  .. 

466  50 

15  .. 

456 

452 

467  75 

471  . 

15 

452 

448 

465 

46  i  50 

466  50 

12  50 

412 

423 

420  .. 

421  .. 

15 

465 

461  .. 

50  .. 

1 190 

1160 

1220 

1224  . 

1215  .'. 

15 

452 

448 

456 

467  .. 

470  . 

15  .. 

449 

448  .. 

466  50 

467  . . 

467  . 

65  .. 

1860 

1745  .. 

'819 

1847  .. 

1840  . 

15  .. 

469 

478 

25 

475  .. 

477  .. 

4  e 

lu   .  • 

465 

459 

477  50 

474  .. 

476  . 

12  50 

422 

426 

424  .. 

426  50 

15 

462  50 

463  50 

463  5? 

59  .. 

1490 

1418  .. 

1177 

1490  .. 

1475  .. 

44  .. 

1040 

995  . 

1074 

1  f\\  1 

lUOl    • . 

1 054 

15  .. 

459 

454  . 

471 

471  .. 

473  '.. 

15  .. 

454 

448  .. 

468  50 

470  .  . 

470  .. 

12  50 

411 

422  50 

421  50 

421  .. 

467 

466  50 

467  .. 

38  50 

900 

852 

921 

920  51 

890  .. 

4  e 

453 

443 

466  50 

465  5 

465  . 

15 

4uU 

AAK 

464 

25 

463  .. 

464  .. 

12  50 

420  50 

...  .. 

25  . . 

Olo   -  • 

047 

650  .. 

642  .. 

15  . . 

442 

f  oo  •  • 

458 

456  .. 

458  .. 

9  .. 

«U  i 

275 

272  .. 

267  .. 

15  .  ■ 

•  - 

444 

442  50 

440  .. 

15  . . 

DIU 

•• 

OOl    *  - 

575 

571  .. 

556  . 

17  50 

ÔO  I 

350  .. 

28  50 

010 

•  * 

615 

670 

660  .. 

660  . . 

19  . . 

1930 

1868 

1919 

32  50 

^Ufi 
OoO 

600'^". 

725 

701  50 

80  .. 

764 

725  . 

820 

823  .. 

843  . 

67  50 

4S7 

465  .. 

576 

596  .. 

602  . . 

I  i  1 
11/ 

•  • 

10*  • 

204 

203  .. 

200  . 

10  .. 

1  ou 

OOA 

306 

292  .. 

295  .. 

ODD 

B^ty  •  • 

802 

799  . 

786  .. 

OT\ 
*  i*> 

192 

385 

380 

330  . 

4  50 

OU 

1U^   .  • 

173 

167  .. 

159  . 

10  .. 

1  QO 

212 

291 

290  .. 

282  .. 

O  l 

ou  >  ■ 

15  .  . 

27  50 

COQ 

552 

597 

S  85  .. 

586  . 

10  . . 

1  it> 

996 

295  . . 

219  . 

163 

180  .. 

325 

327  .. 

320  . 

19 

9  50 

18 

17  .. 

16  75 

9  '.. 

190 

110  .. 

183 

182  .. 

183  .. 

274 

244  .. 

380 

oou    .  • 

372 

17  50 

515 

583  .. 

735 

720  .. 

710  ! 

5  . . 

280 

325  .. 

525 

515  .. 

510  . 

4  .. 

90 

82  .. 

71 

51 

71  .. 

72  .. 

25  .. 

475 

480  .. 

535 

535  . . 

532 

420 

495  .. 

470 

406  . . 

421  . 

128 

106  .. 

isa 

120  .. 

121  . 

139  è\< 

.1925 

4195  .. 

1349 

4320  . . 

4290  . 

64  56 

1750 

1885  . 

•i 

1974  . 

1950  . 

3J  .. 

621 

557  .. 

5 15 

542  .. 

535  . 

10  .. 

135 

156  .. 

333 

22  i  .. 

222 

3i)  .. 

590 

526  .. 

369 

371  .. 

370  . 

25  . 

625 

690  .. 

825 

813  .. 

7S8  .. 

50  . . 

915 

890  . . 

4o8 

420  .. 

382  . 

16  50 

315 

283  .. 

374 

370  -  • 

2  50 

93 

2: 

90  4c 

89  2! 

89  TU 

89  55 

4  .. 

80 

2C 

85  31 

93 

85 

94  .. 

93  65 

4  . 

79 

20 

85  '.'o 

94 

2C 

93  50 

94  .  • 

4  .. 

102 

Si 

100  8( 

<U 

5C 

99  15 

58  75 

4  50 

82 

o: 

83  5i 

95 

05 

94  .. 

94  1» 

4  .. 

77 

2! 

78  1! 

ss 

S! 

88  55 

87  75 

5  .. 

102 

7! 

104  20 

105  8o 

105  63 

105  7i 

5  .. 

431 

431  . 

484 

7! 

481  .. 

482  50 

4  .. 

103 

2C 

93  50 

97 

H 

16  75 

96  85 

82 

m  .. 

82 

81  .. 

80  .. 

3 

95 

91 

88  6C 

,  . 

93  .. 

102 

H 

i  ■■ 
4  .. 

106 

5( 

106  3.r 

106 

105  90 

105  g 

3  60 

109 

6C 

101  9i 

MB 

5" 

103  70 

103  05 

4  .. 

90 

3f 

81  61 

93 

90 

93  90 

93  07 

1 

C1F1T1I 
n«l«il 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


ItllUu 

«111. 

22222 

667 

3712 

111 

25934 

778 

■  ombre 

ni. 

de  Titres 

ut* 

SB5.516 

TÔT 

852.600 

10C 

56  428 

50C 

108. 15( 

500 

410.582 

501 

153.842 

400 

103547C 

400 

» 

100 

440  51t 

500 

228.122 

500 

569.526 

400 

» 

10C 

434.036 

40C 

» 

100 

663.598 

50C 

» 

10C 

409.538 

500 

> 

125 

385  450 

500 

125 

112.736 

400 

73.497 
1403661 

79.870 

1768989 

S76.889 

945.779 

479.197 

484.295 

499.194 

599.440 

222.23; 

147.59 

1164644 

176.194 

104.611 

42.643 


182.500 
125. 000 

40.000 

50.000 
300.000 

60.000 
400.000 
160.000 

60.000 
600. 00C 

too.ooc 

100. ooe 
400. eo( 

240. 00C 
80.00( 
48.000 
30.000 
40.00C 


57.921 

601 

174. 6«i 

501 

80.000 

500 

62.49o 

500 

101.311 

|W 

178.257 

50( 

49.541 

500 

«80.(54 

.-,0i 

497.14', 

,[,( 

kg  f,:.: 

1 

111  .71. 

,(,, 

•.'»• 

501 

50( 
500 
500 
900 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
200 
200 
00( 
500 
400 
475 


I00C 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

SOC 
500 
500 
500 
500 
500 
50C 
501 
500 
500 


RENTES  FRANÇAISES 


8  %  

8  %  Amortissable 


Terme.)  o 

Compt.)  0 

Terme.)  o 
Compt.  ' 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  \  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %  

1869  3  94  

1871  3  94   

-  quarts  

1875  4  %  

1876  4  %  

1892  2  %  %  

-  quarts  

1894-96  2  %%  

-  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %  

—  quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés). 

—  cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIGAT.  FONCIERES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %..■ 

Foncières  1883  3  %  

—  1885  2.60  %.... 
Communales  1891  3  %... 

—  1892  2.60  94- 
Foncières  1895  2.60  %.. 
Communales  189  0  2.60  %... 
Foncières  1903  3  %  (100 f.p') 
Bons  de  100  fr.  1887... 

—  1888... 
Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 

Immeubles  de  France. 


30C 


DE  CRÉDIT  FRANC 

(actions  a  terme) 
Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.et  Ag.  d'Alg.2501  pejes 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Oomm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B  Fr"  t' U  Corn"  et  1 Indus"" 
Banque  Union  Parisienne. 

Rente  Foncière  

immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  ET  ObL.  AU  COMPTANT 

Act.  Bône-Guelma  

Obi.  —  3  %.... 
Act.  Départementaux  

Obi.      —      "94  titres  bleu> 

—  —      j  %  titr.  rouges 

—  Économiques  3  % 
Act.  Est- Algérien 

Obi. 

Art.  EBt. 


3  94- 


de  jouis»  

Obi.   —   52  54  56  5  %  

—  -  3  94  

—  —   3  %  nouv  

—  -skm,  

—  —    Aideiu,es  3  94  

—  Gr.-Oeint.  de  Paris  3  % 


15 

2  50 
2  50 
17  50 


20 
12 
12 
3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  5( 
10 

8  5( 


12 


135  41 
50 
12  50 
38 
27  50 

12  50 
27 

13  12 
40  . 
60  . 

5  . 
15  . 
15  6 
10  . 
a.c.  10 


43  8 


M 
15 
20 
15 
15 
15 
30 
15 
35  50 
15  50 
25 
16 
15 
12  5( 
15 
15 


oan  «»»■.  juill. 


96  85 


481  . 
81  25 

501 


555 
442 
413 


560 
558 
379 


378 


414 


400 


478 
399 


122 
139 


3700 
1115 
414 
700 
600 
490 
690 
617 
805 
1110 
85 
325 
623 
198 

192 
30 


710 
447 
680 


435 
710 
448 
910 
417 
660 
453 
455 


dours  de  clôture  (1905) 
23  nov.  30  nov.  7  rléc. 


97  85     99  85 


99 


477  .. 

79  75 
495  !! 


555 


372 


372 


443 
90  50 


444 
399 


498 


116 

138 


3820 
1160 

430  .. 

730  . 

600  . 

499  . 

690  . 

620  . 

780  . 
1125  . 
91  50 

313 

621 

230 

550 
110 


673 
444 
680 


423 
670 
440 
887 
390 

451 
449 


99  35 


82  40 
33  17 
487 


559  . 
469  . 
412  . 
106  50 
571 
568  50 
386  75 

388 
98 
441 
111 
431 
107 

432  25 
86  25 
405 


490  . 
507  . 
506  . 
458  . 
486  . 
404  . 
486  . 

495  . 
492  . 

496  . 
65  75 
65  75 

585 
4S2 
133 


1900 
1547 

476  ! 

845 

656 

689 

1130 
138 
341 
642 
248 
948 
228 
66 

1349 


:,o 


713 

406 

450 
447 
445 
710 
460  99 
967 
4»7 
071 
471 
400 
Ul 
468 
46  i 


99  82 

99  95 


99  35 


486  50 

81  50 
83  20 
483 


99  5 
99  70 


99  20 


485 

81  15 
83  40 
490  . 


558  50 
466  .. 
413  50 
107  25 
570  .  . 
568  50 
386  75 

98  .. 
389  50 

?9  50 
140  .. 
110  75 
430 
107 
430  25 

86  .. 
406  75 


190 
506  50 
501  25 
455 

4t2 
4SI 
495 
489 
495  50 

65  75 

64 
581 

ivl7 


3860 
1490 
479 

655 
500 
725 
685 
935 

1110 
132 
342 
638 
243 
890 
227 
68 

1350 


708  50 
403 
756  50 


448 

442  50 
730 
463  50 
95  J 
4,7 
673 
470 
465 
428  5U 
400 


112  .. 
107  5( 
507  50 
568  . 
386  . 

99  25 
?87  . 

99  . 
438 
110  50 
430 
107 
430 

85  50 
406  50 


4  s:» 
50S 
50  i 
457 
469 
402 
4É8 
489 
481  50 
495 

63 

63 
580 
451 
136 


3810 
1425 
478 
840 
650 
500 
710 
682 
935 
1083 
128 
310 
633 
241 
844 
52» 

1310 


712  50 
402 


730 
462 
900 
446 
661 
401 
400  5u 
430  . 
408  . 


Honbrt 
U  Tltrti 


800  000 

3.576 
202.331 
274.545 
145.16- 

44.246 
216.136 
4878541 
4692748 
326.238 

81.32? 
232.920 
24  7547 
673- 6»6 
502.336 
2f65BC9 
378.587 
154.389 
140.027 
477.634 
122.366 
.1238166 
1425406 
1717565 
250. 81 S 
253.137 
318  391 
1368070 
340.814 

2S.903 
179.31 
146  503 

48.553 
249.370 
300.000 


74.337 

500 

60.000 

500 

7 1 . 555 

500 

40.000 

500 

19  763 

25( 

316.237 

» 

80.000 

500 

120.000 

500 

13.550 

500 

20.450 

» 

100.000 

toc 

200.000 

250 

62.060 

500 

64.000 

500 

100.788 

250 

57.560 

500 

106.000 

toi 

60.000 

250 

16.000 

500 

14.660 

250 

35.340 

» 

125.000 

101 

50.000 

500 

40.001 

500 

1363J0O 

50i. 

208.85 

501 

100. ooo 

fi 

40.001 

500 

100,000 

100 

70.121 

50( 

80.000 

5O0 

64.000 

500 

60.00t 

301 

50f 
I00( 

50( 
50r 
50f 
50C 
50( 
501 
501 
501 
50f 
500 
500 
500 
500 
501 
50C 
50( 
500 
500 

50' 
501 
50i 
50r 
500 
SOC 
500 
500 
601 
500 
501 

S0( 
5W 
25( 


CaplUi  ee 
.'ombre  de  Titre 


S89781 
9.121. 

87.698 
»S43M 

4.823 
18  388 
8.613 
57 

315382 
761 
lOoOOO 
4.6u7 
..5.971 
2J.3D3 
6718J0 


954 
700 
500 
200  I 
300 
2U0  i 
700  1 
310  e 
000  f 
.850  m 
0001 
.210 
900 
.580 
1001 


)ÉSIGNATION  des  VALEURS 


Act. 
Obi. 


Lyoa... 

—  5 


Act. 
Obi. 

Act. 
Obi. 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi. 


Act. 

Obi. 


Act. 
Obi 
Act. 


Midi. 


3  94  1855   

Bourbonnais  3  % 
Dauphiné  3  X ... 
Genève  57  3 
Méditerr.  52-55  3  îi 
3  94  fusion  anc.  . 
3  94  fusion  nouv. 

2  %  94  

Vict.-Emm.  62  3  % 


Nord. 


3  %  

3  94  nouv. 


-  3  94  

—  3  94  nouv  

—  2  %  94,j.avr.et  oct 
Nord-Est  franç.  3  %  . 
Orléans  

—  jouis»  

—  3  %  

—  3  94  1884  

—  2  %  94  1895... 
Grand  Central  3  94  189E 
Ouest  

-  3  94  

—  3  94  nouv  

-  2  2  96  

Ouest-Algérien  

-  3  94- ■• 

Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la).  

Sud  de  la  France  — 
—  3  94 

Métropolitain  de  Pari» 


SOC.  INDUSTR.  FRANC. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Comp"  Générale  des). 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss 
C"  G1*  Transatlantique.... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer 
Tramways  Est-Parisien . , 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Malildano  (Mines  de)  

—  —  jouiss 

Mines  d  or  (Gi!  f")  

Métaux  (C*  française  des).. 
Sels  gemmes  et  Houille» 

de  la  Russie  mérld  

Canal  interoc.  B-  à  lots  1881 
Canal  maritime  de  Suez. 

—         parts  de  foad 
Dynamite  Soc.  Centrale  de 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  de>> 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre 2  ^  94(ch.Bxenno 
Argentine  4  94  1896.... 

—        4  94  1900..., 
Autriche  4  %  or  (ch .  tiie  2  f .  50) 
Brésil  4  %  %  1888  

—  4  94  1889  

—  5  94  1898  

Bulgarie  5  %  1896   

Chine  4  %  or  1895  

Congo  .ois  1888  

Danemark  3  94  1894   

Egypte  (Daira-Sauich  4  94)- 

—  Uutnée  7  94)  

—  Privilégiée  3  \  %). 
Espagne  4  94  Extérieure... 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


7. 


COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  BOURSES  ETRANGERES 


BOURSE  FINANCIÈRE  DE  BERLIN 


VALEURS 

31  oot. 

8  nov. 

15no  v 

21  HOV 

29  nov 

6  <Mc. 

Fonds  d'État 

Consol.  Pruss.  3  0/0  

89 

to 

88 

90 

88 

90 

89 

10 

89 
90 

20 

89 

30 

90 

20 

88 

On 

86 

n 

88 

40 

90 

82 

70 

92 

80 

„ 

» 

92 

75 

» 

u 

80 

92 

50 

96 

20 

96 

20 

96 

96 

60 

85 

95 

40 

90 

90 

30 

90 

20 

90 

10 

90 

60 

90 

25 

» 

105 

60 

105 

25 

iv5 

70 

105 

50 

» 

» 

Chemins  de  fer 

144 

90 

112 

60 

■ 

» 

143 

142 

50 

141 

10 

25 

90 

24 

» 

25 

10 

25 

10 

24 

50 

24 

» 

» 

» 

191 

192 

70 

» 

t. 

195 

» 

195 

30 

Banques 

189 

40 

158 

» 

158 

» 

157 

50 

157 

90 

158 

20 

2!2 

10 

210 

60 

210 

70 

211 

10 

210 

10 

209 

D 

244 

10 

241 

10 

241 

241 

70 

241 

90 

240 

50 

193 

20 

189 

70 

199 

190 

59 

188 

50 

187 

70 

Darmstadt-Bank  

152 

50 

149 

60 

149 

20 

150 

16 

149 

10 

147 

50 

117 

W 

174 

50 

173 

20 

!14 

50 

173 

n 

170 

20 

107 

10 

165 

» 

163 

90 

165 

60 

164 

» 

162 

2J 

131 

20 

130 

10 

129 

10 

130 

25 

129 

20 

128 

20 

Change  sur  Paris  8  jours — 

81 

30 

81 

20 

81 

25 

81 

25 

81 

20 

81 

25 

—     —  Londres  —   

20 

43 

20 

41 

20 

41 

20 

41 

20 

4u 

20 

38 

—     —  Vienne  —  .... 

85 

» 

84 

90 

85 

85 

» 

84 

90 

84 

85 

—     Pétersbourg3  mois. 

n 

n 

214 

50 

B 

» 

» 

216 

216 

12 

216 

50 

216 

25 

216 

» 

216 

BOURSE    FINANCIERE    DE  LONDRES 


Fonds  d'Etat 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0 

Roupies  3  1/2  0/0  

Brésil  40  0  

Argentine  5  0,0  

Mexicain  5  0  0  

Turc  unifié  

Bulgare  1892   

Egypte  Unifiée  

Grec  Monopole  

Italien  4  0,0  

Rosse  consolidé  

Portugais  3  0  0  

Espagne  Ext.  4  0/0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Banque  Ottomane  

Rio-Tinto  

Brighton  A  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque. . . 
Escompte  hors  banque... 


31  oot. 

8  nov. 

(5  nor 

22  nov 

29  nov 

6  déc. 

88  81 

88  81 

88 

75 

89 

30 

90 

18 

.89  63 

65  75 

65  75 

65 

75 

65 

75 

65 

75 

65  75 

87  75 

87  25 

87 

87 

::, 

87 

50 

87  » 

102  25 

102  50 

102 

50 

Il  2 

75 

103 

» 

103  25 

10  50 

103  25 

103 

25 

103 

25 

103 

102  75 

89  50 

89  50 

89 

37 

90 

90 

50 

90  12 

101  » 

101  50 

10 1 

50 

102 

» 

101 

50 

100  50 

106  25 

1C4  » 

104 

25 

104 

25 

!04 

25 

104  » 

f2  75 

53  50 

53 

54 

25 

54 

» 

53  50 

105  » 

105  » 

105 

.0 

105 

105 

1C5  » 

92  25 

90  50 

87 

87 

89 

37 

86 

25 

82  50 

69  75 

69  50 

69 

75 

69 

02 

70 

12 

69  81 

91  62 

91  75 

91 

62 

92 

37 

93 

37 

92  25 

96  25 

96  25 

16 

25 

96 

)> 

96 

25 

96  25 

98  i> 

98  » 

98 

98 

98 

M 

98  » 

7  75 

7  75 

7 

SI 

7 

75 

7 

75 

7  75 

177  50 

177  50 

175 

50 

172  50 

172  50 

170  5u 

14  25 

14  12 

14 

12 

14 

25 

14 

26 

14  » 

66  75 

64  81 

65 

b 

65  50 

66 

08 

66  50 

125  25 

126  75 

127 

75 

128 

127 

25 

126  50 

28  87 

29  06 

29  25 

29 

68 

30 

30 

29  56 

25  36 

25  36 

25  37 

25  37 

25 

36 

25  35 

4  » 

4  i 

4 

4 

b 

4 

4  » 

4  » 

4  » 

4 

4 

» 

3  81 

3  50 

BOURSE   FINANCIERE  DE  VIENNE 


VALEURS 

31  oct. 

8  nov. 

1 1  nov 

22  nov 

29  nov 

6  déc. 

Fonds  d'État 

Autriche  Rente  Or  

118  35 

118  45 

118  35 

118  25 

118  05 

117  60 

—       —  Argent  

100  » 

100  05 

99  90 

ioo  » 

99  80 

99  60 

—       —  Papier  

100  10 

100  15 

100  » 

100  65 

99  85 

99  70 

113  95 

114  10 

114  » 

113  65 

113  90 

113  50 

—     Bente  Couronne... 

95  75 

95  75 

95  55 

95  65 

95  40 

95  15 

Chemins  de  fer 

1130  » 

1118  » 

1127  » 

1128  » 

1124  » 

1123  » 

Lemberg-Czernowitz  

582  » 

582  » 

582  » 

581  n 

580  » 

580  » 

5705  » 

5680  » 

5690  » 

5650  » 

56S5  . 

5660  » 

Autriche  Kord-West  

431  . 

425  » 

129  » 

430  50 

429  - 

425  » 

676  n 

66/  » 

670  50 

669  » 

666  25 

658  50 

127  » 

119  75 

122  50 

122  90 

121  50 

119  25 

340  30 

240  30 

240  17 

240  20 

210  17 

240  30 

95  62 

95  58 

95  53 

95  57 

95  60 

95  67 

19  16 

19  17 

19  16 

19  18 

19  17 

19  17 

BOURSE    FINANCIERE    DE  LISBONNE 


Agio  de  l'or  

Change  sur  Paris  . . 
Change  sur  Londres 


Jloct.  8  nov.  15  nov  22  nov, 29  nov  o  déc 


5  50 
560  » 
50  62 


5  « 

564  » 
50  81 


564  » 
10  81 


5  « 

165  » 
50  75 


5  e>0 
566  » 
50  62 


5  » 
565  » 
50  68 


3locL  8  nov.  lj  nov  22  nuv  29  nov 


78  50 

79  10 

79  30 

79  55 

79 

45 

79  50 

32  27 

32  17 

32  12 

32  06 

32 

10 

32  00 

28  42 

27  97 

27  82 

27  62 

27 

75 

27  67 

78  72 

79  22 

79  57 

79  55 

79 

57 

79  60 

45  90 

45  85 

45  85 

45  15 

44 

10 

44  » 

Bl  40 

81  60 

81  15 

80  . 

78 

19 

77  95 

28  70 

28  20 

28  » 

27  65 

27 

9j 

27  65 

6  déc. 


dOUR8E8  FINANCIÈRES  DE  MADRID  A  BARCELONE 

Madrid 

Dette  intérieure  4  0/0  

Change  sur  Londres  à  vue.. 

—    »ur  Paris  k  vue,  

Barcelone 

Dette  Intérieure  4  0/0  

Nord  Espagne  

Saragosse  

Change  sur  Paris  


BOURSE8  FINANCIERES  DE  BRUXELLES  A  D'ANVERS 


Rente  Belge  3  0/0  

—  —   2  1/2  0/0  

Banque  Nationale  

Ch.de  ferBrux. -Lille-Cal ais 

—      Congo  (p.  d.  f .). . . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amster  dam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  


31  oct. 

8  nov. 

15  nov 

21  nov 

29  nov 

6  déc. 

99  80 

99  70 

99  70 

99  75 

99  62 

99  65 

86  50 

86  87 

86  60 

86  75 

86  n 

87  « 

4639  » 

1615  i 

4650  » 

4620  n 

4600  » 

4525  - 

685  » 

667  » 

665  » 

660  » 

66)  » 

652  » 

3997  » 

4050  » 

4275  » 

4325  » 

4280  » 

4202  b 

91  87 

92  » 

91  75 

92  » 

93  43 

92  30 

87  63 

87  43 

86  87 

87  » 

87  37 

86  87 

207  85 

207  90 

207  75 

207  82 

207  85 

207  82 

123  32 

123  47 

123  40 

123  42 

123  45 

123  45 

25  22 

25  22 

25  22 

25  23 

25  22 

25  20 

100  28 

100  28 

100  26 

100  31 

1C0  32 

100  32 

100  32 

100  32 

100  30 

100  35 

100  36 

100  37 

123  » 

123  42 

123  30 

123  30 

U3  35 

123  35 

25  23 

25  23 

25  23 

25  23 

25  23 

25  22 

BOURSES  FINANCIERES  DE  ROME  ET  DE  GENES 


Rome 

Rente  Italienne  4  0/0  

Oh.  de  fer  Méditerranée  act. 
—      Méridionaux  act. 

Banque  d'Italie  act  

Crédit  Foncier  Italien  act. . . 

Comp.  Nav.  générale  

Eau  Marcia  

Change  sur  la  France  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  

Gènes 

Rente  Italienne  4  0/0  

Chemins  de  fer  Méridionaux 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  


31  oct. 


105  57 
457  » 
749  » 
1262  » 
558  » 
528  « 
1615  • 
99  85 
25  12 
122  75 


105  65 
748  >) 
99  83 
122  67 


8  nov. 


105  55 
457  » 
747  b 
1258  b 
557  » 
519  « 
1630  « 
99  85 
25  U 
122  85 


105  47 
744  50 
99  84 
122  86 


15  nov 122 nov 


105  32 
149  » 
740  » 
1256  n 
557  .» 
504  » 
1636  n 
99  83 
25  U 
122  85 


105  37 
710  » 
99  82 
122  85 


105  60 
151  » 

734  » 
1265  » 
557  b 
492  n 
1624  » 
99  80 
25  10 
122  75 


105  60 
731  b 
99  78 
122  75 


29  nov 


6  déc. 

105  60 
452  » 

731  « 
1235  » 
559  » 
491  50 
1620  - 

99  90 
25  11 
122  85 

105  67 

732  » 
99  87 

122  91 


BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PETERSBOURG 


VALEURS 

31  c 

et. 

8  nov. 

15  nov 

22  nov 

29  nov 

6  déc. 

Russe  4  %  94  (Papier)  

87 

87  40 

84  » 

85 

50 

82 

» 

» 

Banque  de  Commerce  extér. 

363 

B 

383  » 

348  » 

368 

» 

342 

—   d'Esc,  de  St-Péters... 

495 

509  » 

448  » 

470 

430 

» 

—   Intern.  de  St-Péters. . 

465 

» 

184  n 

430  » 

413 

377 

K 

n 

• 

—  Russo-Chinoise  

252 

253  » 

225  » 

235 

213 

j» 

Change  sur  Paris  

37 

37 

37  37 

37  3b 

37 

35 

37 

35 

» 

» 

—     sur  Londres  

» 

»  » 

94  85 

94 

82 

95 

10 

45 

82 

45  82 

15  77 

45 

77 

45 

77 

» 

BOURSE  FINANCIERE   DE  GENEVE 


VALEURS 

Genève  avec  lots  3  0/0  

—     1890  3  %%  

Ch.  de  fer  fédéraux  3  %  % 
-  -       3  %  . . 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres  


31  oct. 


108  25 
99  » 

1002  » 
»  » 

105  35 

100  09 
25  16 


nov. 


108  » 
99  » 

1004  » 
99  » 

105  25 

100  12 
25  17 


15  nov 


108  75 
99  » 

1006  » 
98  » 

105  20 

100  10 
25  18 


22  nov 

ÏÔ9~5Ô 
98  50 

1006  » 
»  » 

105  30 

100  12 
25  17 


29  nov 


109  » 
93  25 

1007  » 
»  i> 

105  25 

100  10 
25  16 


6  déc. 

108  38 
£8  8S 

1096  » 
98  50 

105  45 

100  13 
25  15 


BOURSE  FINANCIÈRE  DE  CON8TANTINOPLE  (Galata) 


VALEURS 

31  oct. 

8  nov; 

15  nov 

22  nov 

29  nov 

6  déc. 

87  5) 

87  11 

87  U 

87  09 

87  10 

87  11 

97  12 

97  34 

97  21 

98  16 

98  10 

98  21 

13 1  50 

133  » 

135  12 

135  12 

133  75 

133  25 

Change  sur  Paris  3  mois... 

22  83 

22  83 

22  83 

22  83 

22  82 

22  82 

—     sur  Londres  3  mois. 

110  » 

110  05 

110  05 

110  05 

110  05 

110  05 

BOURSE   FINANCIÈRE   DE  NEW-YORK 


États-XJnis  4  0/0  

Atchison  

Canada  Pacific  

Central  New-Jersey  

Milwaukee  

Erié  

Illinois  Central  

Louisville  et  Nasville- . . 

New-York  Central  

Norfolk  et  Western  préf. 

Pensylvania  

Reading  

Union  Pacific  

Wabach  St-Louis  préf.. 

Calumet  et  Hécla  

Change  sur  Londres 

Paris  

Uiles  IriDsIerti  tar  Londres.  . . 

Cuivre  

Argent  


31  oct.  S  nov.  15  nov.  22  QOT..29  nov.  6  déc. 


104  3,i 


87 
171 
225 
180 

47 
177 
150 
150  )l 

91 

144  % 
1»  \ 

132  % 

40  y, 

680 

1.83  15 
5.16  % 
87  70 
16  % 


104 
87 
172 
221 
176 
43 
176 
148 
149 
91 
H0 
140 
130 
40 
680 
1.83 
5.16 
4.87 
16 
63 


lia  ^ 
81  H 
171  « 

220 
176  % 

177 
113  % 

150  y, 

91 

139  % 
138  % 
130  V, 

ii  y. 

670 
4.82  15 
17  % 
85  75 
16  \ 
63  \ 


105 

85 

H3  i, 
225  % 
178  % 
49  % 
177 
152 

149  34 
92 

110  X 
110 

134  y. 

41  \ 

674 

1.82  70 
5.16  % 
4.86  99 
17  i!r 
61  % 


104 

87 
174  S 
226 

178  K 

48  % 

176  V, 

150  % 
150 

92  J4 

139  Vt 

136  % 

136  \ 

41  % 
673 

4.82  60 

5.i7  y, 

4.86  05 
17  \ 
65  % 


104 
86  \ 
173  \ 
227 
177  « 

47  !4 
176  \ 

150  K 

151  H 
92 

139  % 

134  % 

135  % 
41  \ 

689 
4.83  20 
5.17  VK 
1.85  35 

H  if 

Si 


L'ECONOMISTE  EUROPÉEN 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 

PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà  de  3  ans   3  1/2  O/O 

De  1  an  à  3  ans   3  O/O 

De  6  mois  à  1  an   2  0/0 

A  vue   1  1/2  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 
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COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

ii,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 
A  vue   1  0/0 

A  sept  jours  de  préavis   2  0/0 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  0/0 

A  2  et  3  ans   3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  effets. 
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Chemins  de  fer  de  l'Est.  —  Voyages  en  Italie. 

La  Compagnie  des  Chemins  do  fer  de  l'Est  a 
l'honneur  d'informer  MM.  les  voyageurs  qu'elle 
met  à  leur  disposition  différentes  combinaisons  de 
billets  permettant  de  faire,  dans  des  conditions 
très  économiques,  des  excursions  variées  en  Italie. 

Elle  délivre  notamment  : 

1°  Dans  toutes  les  gares  de  son  réseau  des  bil- 
lots d'aller  et  retour  ou  circulaires  valables  45 
jours  au  minimum  et  90  jours  au  maximum,  avec 
itinéraire  tracé  au  gré  des  voyageurs  ; 

2"  A  Paris  et  dans  les  gares  comprises  sur  le 
parcours,  des  bllets  circulaires  à  itinéraire  fixe, 
valables  GO  jours,  permettant  de  se  rendre  en  Italie 
par  la  voie  de  Belfort,  Bâle,  Saint-Gothard,  et  d'en 
revenir  par  le  Mont-C'nis  ou  par  Vintimille  ou 
inversement. 

Ces  billets  doivent  être  demandés  à  l'avance  ; 
toutefois,  la  gare  de  Paris  délivre  à  première  de- 
mande les  billets  circulaires  à  itinéraire  fixe. 

Plusieurs  trains  rapides  (1"  et  2e  classes)  et 
express  (1",  2*  et  3"  classes)  assurent  journelle- 
ment les  communications  entre  Paris  et  Bâle,  avec 
correspondances  sur  l'Italie.  Le  trajet  de  Paris  à 
Milan  s'effectue  en  moins  de  18  heures;  dans  le 
gins  du  rc'our  il  peut  être  fait  entièrement  de 
jour. 

Les  trains  rapides  de  jour  c  mportent  un  wagon- 
restaurant:  les  trains  rapides  do  nuit  un  wagon- 
lits  entre  Paris  et  Bâle  (avec  lontinuation  sur 
Vienne  par  l'Arllerg). 

Les  troins  rapides  de  nuit  comportent,  en  outre, 
une  voilure  de  1  "  classe  à  couchettes  circulant  di- 
rectement entre  Paris  et  Milan  [supplément  de 
7  fr.  par  couctu-t'c  entre  Paris  et  Bâle)  et  des  voi- 
tures de  première  à  corn  parti  ment  s-lits- toilette  qui 
ne  vont  pas  au  delà  de  Bâle  'supplément  19  fr. 
psi  place). 

Le  train  eri  correspo  dance  à  Hâle  avec  les  trains 

rapide  et  express  de  jour  de  Paris  à  Baie  comporte 
un  sleeping  car  entre  Bâle  ei  Milan. 
Los  places  de  couchette!  et  de  oompartiments- 

llt  toilette  peuvent  être  retenues  à  l'avance  sans 
augmentation  de  prix. 


IUI'KIMKHIE  DE  LA  PRK8SB 
IS.  rue  «la  OfOUMMMDti  Pabis   —  Klmart. 
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Vient  de  paraître:  Marcel  Plessix.  —  Navires  et 
Ports  Marchands.  —  Un  volume  in-12,  broché. 
Prix:  3  francs. 

Berger- Levrault  et  Cio,  Editeurs,  Paris,  5,  rue  des 
Beaux-Arts.  —  Rue  des  Glacis,  18,  Nancy. 

Le  difficile  problème  de  la  protection  de  la 
marine  marchande  va  se  poser  à  nouveau  devant 
le  Parlement. 

L'heure  est  donc  bien  choisie  pour  présenter  au 
public,  chaque  jour  plus  nombreux,  que  préoccupe 
notre  déchéance  maritime,  une  impartiale  et  cons- 
ciencieuse étude  où  sont  mis  en  lumière  les  défec- 
tuosités législatives  auxquelles  le  présent  état  de 
choses  est  imputable,  les  exemples  fournis  par 
des  nations  étrangères,  ainsi  que  les  remèdes  des- 
quels on  peut  attendre  le  relèvement  de  notre 
marine  marchande. 

Le  livre  que  nous  publions  aujourd'hui,  sous  le 
titre:  Navires  et  Ports  marchands,  répond  à 
toutes  ces  questions. 

L'auteur  ne  s'est  pas  contenté  de  dégager  ses 
opinions  de  l'examen  des  lois  françaises  ou  étran- 
gères sur  la  matière,  et  de  la  recherche,  dans  les 
documents  officiels,  des  résultats  produits  par  ces 
lois:  lui-même,  au  cours  de  nombreux  voyages 
d'études  ou  l'avaient  conduit  ses  fondions  tech- 
niques, a  visité  des  chantiers  en  France,  en  Angle- 
terre, en  Allemagne,  au  Danemark,  aux  É  ats- 
Unis  ;  il  a  connu  des  étrangers  doués  d'une  longue 
expérience  maritime,  près  desquels  il  a  puisé  des 
données  inédites;  il  a,  sur  le  terrain  des  affaires, 
pu  juger  par  de3  faits  concrets  ce  qui  différencie 
nos  procédés  maritimes  de  ceux  usités  à  l'étranger. 
De  toutes  les  connaissances  ainsi  pratiquement 
acquises,  le  présent  ouvrage  conserve  la  trace:  il 
leur  doit  une  grande  part  de  son  intérêt. 

Nous  n'osons  dire  que  ce  livre  pourra  plaire  à 
tous,  car  il  est  conçu  dans  un  esprit  d'impartialité 
rigoureuse  qui  conduit  parfois  l'auteur  à  sacrifier 
certains  appétits  particuliers  aux  besoins  généraux; 
mais  pour  tous  ceux  que  les  affaires  maritimes  ne 
laissent  pas  indifférent-!,  il  présentera  certainement 
un  réel  attrait  ;  tous  y  trouveront,  à  côté  d'ensei- 
gnements utiles,  des  opinions  personnelles  qui 
valent  au  moins  qu'on  les  discute.  C'est  par  une 
large  diffusion  de  semblables  travaux  qu'on  peut 
espérer  accroître  dans  ce  pays  le  sens  des  choses 
maritimes. 
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Chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Médi- 
terranée. 

Le  train  de  jour  «Cote  d'Azur  Rapide»  (départ 
de  Paris  à  9  heures  du  matin;  arrivée  à  Nice  à 
10  h.  50  soir)  que  la  Compagnie  a  remis  en  marche 
depuis  le  3  novembre,  a  repris  sa  vogue  de  l'hiver 
dernier. 

Aussi  arrive-t-il  quelquefois  que  des  voyageurs 
n'y  trouvent  pas  de  places  de  leur  choix  au  moment 
du  départ, 

La  Compagnie  P.-L.-M.  recommande  aux  per- 
sonnes qui  désirent  emprunter  ce  train,  d'avoir  la 
précaution  d'y  faire  retenir  leurs  places  d'avance, 
soit  à  la  gare  de  Paris-Lyon,  soit  aux  bureaux  de 
Saint-Lazare  et  de  la  rue  Sainte-Anne. 

On  rappelle  à  ce  sujet  que  le  train  est  acces- 
sible aux  voyageurs  de  1"  classe  ordinaires  (sans 
supplément),  qui  se  rendent  à  Toulon  et  au  delà. 
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Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranée. 
Fêtes  de  Noël  et  du  Jour  de  l'An.  Tir  aux  pigeons 
de  Monaco.  Billets  d'aller  et.  retour  de  lr0  et  de  2' 
classes,  à  prix  réduits  de  Paris  pour  Cannes,  Nice 
et  Mi  llion,  délivrésdu  19  au 31  décembre  1905. 

Les  billets  sont  valables  20  jours  et  la  validiié 
peut  être  prolongée,  une  ou  deux  fois  de  10  jours, 
moyennant  100/0  du  prix  du  billet.  —  Ils  donnent 
droil  à  deux  arrêts  en  cours  d  ;  route  tant  à  l'aller 
qu'au  retour. 

De  Paris  à  Nice:  1"  classe:  I8'3  fr.  60:  2'  classe: 
131  fr.  50. 

t?8 
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Chemins  de  fer  de  Parisà  Lyon  et  à  la  Médi  er- 
ranée.  —  l'êtes  de  Noël  et  du  Jour  do  l'An.  —  A 
i  occasion  de  i  Fêtes  de  Noël  ci  du  Jour  «le  l'An, 
les  coupons  de  ret  >ur  des  billets  d'aller  et  retour 
délivrés  à  partir  du  23  décembre  1905,  seront 
valables  jusqu'aux  derniers  trains  de  la  journée 
du  8  janvier  1906. 
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CHEMIN  DE  FER  DE  PARIS  A  ORLÉANS 

Amortissement 

Le  Directeur  de  la  Compagnie  a  l'honneur  d'in- 
former MM.  les  Actionnaires  que  le  tirage  au 
sort  du  1«  décembre  courant  a  désigné  comme 
remboursables  au  compte  de  l'exercice  1905  les 
4.950  titres  ci -après  désignés,  savoir: 

1901  à   50DÔ  11501  à  11600 

13601     137()i  >  30801  30900 

34701     34800  80101  86200 

88401     88500  91401  91500 

91601     91700  103901  1040m 

109801    lo'.)900  114901  115000 

L2150J    121000  136101  126200 

154101    154200  161501  161542 

[82001   182100  192601  192700 

206201   206300  215201  215300 

221701    221800  225601  205700 

243901   24iooo  I  251092  251094 

281701   281800  301701  301800 

312101   312200  364001  364100 

369501   369600  374701  374800 

382001   382100  382101  382200 

384801   384900  386601  386700 

395101   395200  398301  398100 

399901    400000  403601  403700 

404601   40470)  423001  493100 

423401    423408  433001  433100 

455901    456000  464601  464700 

512501    512600  516601  516700 

534001   534100  567501  567600 

584301   584400  586901  587000 

593501  593600 

(1  ■  A  ajouter  97  actions  de  dividende  non  recons- 
tituées. 

Lîs  actions  sorties  à  ce  tirage  seront  rembour- 
sées dans  les  bureaux  du  Service  des  Titres,  8, 
rue  de  Londres,  à  Paris,  à  partir  du  2  janvier 
prochain,  ou  dès  à  présent  sous  une  retenue  cal- 
culée au  taux  d'escompte  de  la  Banque  de  France. 
Paris,  le  1er  décembre  1905. 

Le  Directeur  de  la  Compagnie, 
Heurteau. 
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E.  MATHIEU-PLESSY& 

11,  rue  de  Cluny  —  PARIS 


ENCRES 

adoptées  par  toutes  les 
\grandes  Administrations 
\de  France  &  de  l'Étranger. 

ENCRES 

MA  THIEU-PLESSY 


y 

llliriMIIIIIII  |  1^1 ;  i 

,  ivi'ii,3i,i;'T^*a|"i . 


Chez  tous  les  Papetier* 
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Chemin  de  fer  d'Orléans.  —  Hiver  1906-1906.  — 
Excursions  aux  station!  thermales  et  hiveimles 
des  Pyrénées  et  du  Golfe  de  Gascogne,  Arcachon, 
Biarritz,  Dax,  Pau,  Salies-de-Bénrn,  etc. 

Tarif  spécial  (i.  V.  n°  10(i  (Orléans). 

Des  billets  d'aller  ot  retour  individuels,  avec 
réduction  de  25  0/0  eu  1"  classe  et  do  2)0/0  en 
2"  et  3"  elas-es,  sur  les  prix  calculés  au  tarif  gé- 
néral d'après  l'itinéraire  effectivement  suivi,  s-ont 
délivrés  toute  l'annéo,  à  toutes  les  stations  du 
réseau  de  la  Compagnie  d'Orléans,  pour  les  sta- 
tions thermale >  et  hivernales  du  Midi,  et  notam- 
ment pour  Arcachon,  Biarritz,  Dax,  Guétharj 
balle),  Hendaye,  Pau,  Saint  Jean-de-Luz,  Salies- 
de-Béarn,  etc. 

Durée  de  validité:  38  jours,  non  compris  les 
jours  do  départ  ot  d'arrivée. 


I 


72) .  —  28-  volume. 

(N*  84) 


F*rix  du  Numéro  :  SO  centimes 


Vendredi  15  Décembre  1905. 

(14*  ANIMES) 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


Adresse  Télégraphique  :  éCONOPëEN-PARJS 


Rédacteur  en  Chef  :  EDMOND  THÉRY 


Téléphonb  :  N#  246-11 


ADMINISTRATION  <*  RÉDACTION  :  11,  RUE  MONSIONY,  PARIS  (2*  ARR*) 


COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

ET  DES    GRANDS    EXPRESS  EUROPÉENS 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1904  1905 
Du  1"  janvier  au20  nov.Fr.  13.526.976  15.078.175 
Du  21  au  30  novembre   319 . 886      350 . 102 


Différence  en  faveur  de  1905 


13.846.862  15.428.27 
1.581.415 
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CIE  GENLE  FRANÇAISE  DE  TRAMWAYS 

Marseille,  Le  Havre,  Nancy.  Orléans 
Recettes  du  1"  janvier  1005  au30nov. 

1905   10.263.943  95 

Recettes  du  1"  janvier  1904au  30  nov. 

1904   9.534.070  50 

Résultats  en  faveur  de  11,05.       729.873  45 
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GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 


Obligations  4  O  O 
du  Cbemin  de  fer  du  Donetz 

MM.  E.  HOSKIER  et  O,  banquiers  à  Paris, 
39,  buulevard  Haussmann,  sont  chargés  par  Son 
Excellence  le  Ministre  des  Finances  de  Russie  de 
payer,  sous  déduction  de  l'impôt  de  5  C/0  établi 
par  la  loi  du  20  mai  1885,  le  coupon  d'intérêt 
échéant  le  14  décembre  prochain  sur  les  obli- 
gations 4  0/0  du  Chemin  de  fer  du  Donetz. 
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GOUVERNEMENT  IMPERIAL  DE  RUSSIE 

Grande  Société  des  Chemins  de  fer  Russes 
Obligations  3  O  O  1881 

MM.  E.  HOSKIER  et  C  -,  banquiers  à  Paris, 
39,  boulevard  Haussmann,  sont  chargés  par  Son 
Excellence  le  Ministre  des  Finances  de  Russie  de 
payer  le  coupon  d'intérêt  échéant  le  14  décembre 
prochain  sur  les  obligations  3  0,  0  1881  de  la 
Grande  Société  des  Chemins  de  fer  Russes. 
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COMPAGNIE  FRANÇAISE  DES 

MINES  DU  LAURIUM 

Société  uuoni/rne  au  capital  de  16.300.000  francs 
Siège  social  :  27,  rue  Laffites  à  Paris 

Un  acompte  de  Fr.  10  brut,  par  action,  sur  le 
dividende  de  l'exercice  en  cours  sera  mis  en 
paiement  à  partir  du  2  janvier  1006. 

Ce  paiement  aura  lieu  contre  remise  du  coupon 
n*  56  et  sous  déduction  des  impots  de  finance,  à 
raison  de  : 

Fr.  9.60  par  action  nominative,  et 

Fr.  9.20  par  action  au  porteur  : 

A  Paris  : 

Au  Comptoir  National  d'Escompte. 
Au  Crédit  Lyonnais, 
Au  Crédit  Industriel  et  Commercial, 
A  la  Société  Générale, 

A  la  Banque  française  pour  lo  Commerce  et 
l'Industrie; 

A  Lyon  :  A  la  Société  Lyonnaise  : 

A  Marseille:  A  la  Société  Marseillaise  ; 

A  Athènes  :  chez  M.  J.-B.  Serpieri, 

Ou  dar.r.  les  agences  et  suc  car  sales  des  établis- 
sements ci-dessus. 
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VALEURS  ÉTRANGÈRES  DE  PLACEMENT 

CHEMINS  DE  FER  AMÉRICAINS 

VALEURS  HOLLANDAISES,  ÉGYPTIENNES,  ETC. 

PH.    L .    VON   HEMERT    &  Gie 
F»AFIIS  —  3,  Square  de  l'Opéra  (8")  —  PARIS 


COMPAGNIE  DES  TABACS  DE  PORTUGAL 

Ventes  du  15e  exercice  (1er  avril  1905  au  31  mars  1906) 


Continent 

Colonies 

Droits  d'importation 
(Chiffres  provisoires) 

Mois  de  novembre  1905. 
Produit  des  mois  antér' 

Kilogr. 

Reis 

Kilogr. 

Reis 

Kilogr. 

Reis 

198.682 
1. 397.003 

786 :796.3e  5 
5532:300.650 

27.838 
150.159 

28:9ol.345 
142:864.600 

2.962 
27.516 

13:329.810 
123:955.780 

Totaux  au  30  nov.  1905. 

1.595.685 

6319:103.015 

177.997 

171 : 825.945 

30.508 

137:  285. SCO 

Période  corresp.  de  l'eierc.  antér 

1.625.837 

64lTT0"08.575 

201. 8b0 

187:774.700 

S2.571 

146:567.635 

Différence: 

En  faveur  de  1905-1906. 
En  laveur  de  1904-1905. 

39.15-i 

'97: 965.560 

23.'833 

15: 948! 755 

2.063 

9; 282. 045 

PORT  DE  SALONIQUE 

Les  porteurs  d'obligations  5  0,  0,  Société  de  Cons- 
truction du  Port  de  Salonique  et  de  la  Société  d'ex- 
ploitation du,  Port  de  Salon. que,  sont  informés  que 
les  intérêts  de  12  E0  du  semestre  juillet  à  décembre 
1905,  soit  11  fr.  51  par  obligation,  seront  payés  à 
partir  du  2  janvier  1906,  contie  remise  du  ;oupon 
n3  16  pour  les  obligations  de  la  Société  de  Cons- 
truction et  n»  2  pour  les  obligations  de  la  Société 
d'Exploitation  aux  Caisses  de  la  Banquelmpériale 
Oltomane  à  Paris,  7,  rue  Meyerbeer. 

Les  porteurs  d'obligations  de  la  Société  de  Cons- 
truction sont  informés  que  leurs  titres  seront 
échangés  numéro  par  numéro,  même  jouissance, 
contre  des  titres  de  la  Société  d'exploitation  du 
Port  de  Salonique. 

Les  obligations  qui  ne  seraient  pus  échangées 
avant  le  30  juin  19u6,  seront  remboursées  au  pair 
à  partir  du  1"  juillet  suivant,  même  année,  lors  de 
la  présentation  du  coupon,  conformément  à  l'ar- 
ticle 6  delà  Convention  du  31  décembre  1904. 


SOCIÉTÉ  DES  MINES  DU  BOU-THALEB 

Société  anonyme  au  capital  de  3.T50.ÙÛ0  /'runes 
Siège  social:  27,  rue  LaTayette.  à  Paris 


Un  acompte  de  15  fr.,  brut,  par  action,  sur  le 
dividende  de  l'exercice  en  coui-.-i  sera  mis  en 
paiement  à  partir  du  2  janvier  1900. 

Ce  paiement  aura  lieu  contre  remise  du  coupon 
n°  3  et  sous  déduction  des  impôts  de  finances,  à 
raison  de: 

Fr.  14  40  par  action  nominative,  et 
»    13  90  par  actiun  au  porteur: 
A  Paris  : 
A  la  Société  Générale  ; 
A  la  Compagnie  Algérienne  ; 
Au  Crédit  Industriel  et  Commercial; 
Au  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie, 
ou  dans  les  agences  ou  succursales  de  ces  Eta- 
blissements. 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

DE  MADRID  A  SARAGOSSE  &  A  ALICANTE 

Le  paiement  des  coupons  échéant  le  1er  Jan- 
vier 1906  aura  lieu,  sous  déduction  des  impôts 
français  et  espagnols,  soit  à  raison  de  6  fr.  775 
nets  pour  les  obligations  Saragosse,  contre 
remise  du  coupon  n°  96,  et  de  6  fr.  925  nets  pour 
les  obligations  Cordoue-Sèville,  contre  le  coupon 
n"  95. 

A  Paris   chez  MM.  de  Rothschild  Frères, 

rue  Laûîtte,  n°  23; 
(  chez  MM.   Cambefort,  F.  et  C. 

A  Lyon   L  Saint-Olive; 

f  chez  MM.  V8  Morin-Pons  et  C*  ; 
A  Londres...     chez  MM.  N.  M.  Rothschild  et 
Fils: 

A  Bruxelles..     chez  M.  L.  Lambert; 

A  Genève   chez  MM.  Bonna  et  C'". 

N.  B.  —  La  liste  des  obligations  amorties 
se  trouve  chez  les  Banquiers  ci-dessus  dési- 
gnés et  aux  bureaux  du  Comité,  à  Paris, 
20,  rue  Chauchat. 
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COMPAGNIE  FRANÇAISE 
POUR  L'EXPLOITATION 
DES  PROCÉDÉS  TH0MS0N-H0UST0N 


Capital:  iO  millions 

SIÈGE  SOCIAL:  10,  RLE  DE  LONDRES,  PARIS 


OBLIGATIONS    4    O  O 

Le   coupon   d'intérêts   semestriels  n° 


13 


échéant  le  Ie'  janvier  prochain,  sera  pavé  à 
raison  de  9  fr.  11  au  porteur,  et  9  fr.  bb  au 
nominatif,  net  d'impôts,  au  Comptoir  Natio- 
nal d'Escompte,  14,  rue  Bergère;  à  sa  succur- 
sale, 2,  place  de  l'Opéra,  et  dans  ses  bureaux 
de  ituarlier  et  Agences  de  province. 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


CHEMIN  DE  FER 

DE  PARIS  A  ORLÉANS 

Rapport  présenté  à  l'Assemblée  générale  des 
Actionnaires  du  Mercredi  29  mars  1905, 
par  le  Conseil  d'administration  de  la  Com- 
pagnie. 

(Suite)  C) 
Résumé  général 

Les  recettes  du  compte  de  premier  établisse- 
ment sont  de   2. 509.047  643  57 

Les  dépenses  s'élèvent,  savoir  : 
Anciennes  con- 
cessions  1.476.468.667  51 

Lignes  cédées 
par  l'Etat  et 

lignes  neuves.  691.556.449  88 
Matériel  roulant 

et  outillage. . .  804.375.972  59 
Approvisioh  ne- 

ments   27.237.728  57 

Ensemble   2.499.638.818  53 

Solde  créditeur   9.408.825  03 

D'autre  part,  les  comptes  di- 
vers présentent  un  solde  crédi- 
teur de    56.892.800  25 

Solde  général   66.301.685  27 

Ce  solde,  d'accord  avec  la  balance  générale  des 

écritures  au  28  février  1905,  était  représente  de  la 

manière  suivante  : 

Espèces  en  caisse   1.982.538  25 

Valeurs  en  portefeuille   64.319.087  02 

Total  égal   66.301.625  27 

§  III.  —  Travaux  exécutés  en  1904 

1°  Lignes  en  exploitation 

Les  travaux  précédemment  entrepris  pour  per- 
fectionner notre  exploitation  et  en  assurer  la  sécu- 
rité ont  été  poursuivis  clans  le  cours  de  l'année  1904. 

Le  remplacement  des  rails  en  fer  par  des  rails 
en  acier  a  été  effectué  sur  me  longueur  de  32 
kilomètres.  Il  ne  reste  plus,  sur  l'ensemble  du 
réseau,  que  226  kilomètres  de  rails  en  fer,  soit 
2,34  0/0  par  rapport  au  développement  total  des 
voies  principales. 

La  substitution  des  rails  à  double  champignon 
aux  rails  Vignole  a  été  opérée  sur  une  longueur 
de  9  kilomètres.  Au  1"  janvier  1905,  la  longueur 
des  voies  principales,  en  rails  Vignole,  n'était  plus 
que  de  490  kilomètres,  soit  5,08  0/0  du  dévelop- 
pement total  de  ces  voies. 

L'emploi  du  rail  renforcé  s'est  étendue,  en  1904, 
à  150  kilomètres,  savoir  : 

05  kilomètres  pour  le  doublement  des  voies  entre 
Paris  et  Brétigny; 

80  kilomètres  sur  la  ligne  d'Orléans  à  Limo- 
gés' .  , 

9  kilomètres  sur  divers  points  isolés. 

La  longueur  totale  renforcée  sur  l'ensemble  du 
réseau  s'élevait  au  1"  janvier  1905  à  1.847  kilo- 
mètres. 

327.000  coussinets  renforcés  ont  été  introduits 
dans  les  voies  en  1904,  ce  qui  porte  à  4.440.0,0  le 
nombre  de  coussinets  de  ce  type  actuellement  en 
service. 

Ainsi  que  nous  le  faisions  prévoir  dans  notre 
rapport  sur  l'exercice  1903,  nous  avons  achevé  les 
Vraviux  importun' s  du  doublement  des  voies  prin- 
cipales entre  Paris  et  Brétigny,  ainsi  que  tous  les 
aménagements  nécessaires  à  l'application  de  la 
traction  électrique  aux  trains  de  Banlieue  i  ntre 
Paris  et  Juvisy.  Les  voies  nouvelles  ont  été  livrées 
à  l'exploitation  le  1"  juillet  dernier  et  les  trains 
électriques  ont  circulé  à  partir  de  la  même  date, 
nous  permettant  de  réaliser  dans  notre  service  de 
banlieue  d'importantes  améliorations.  Ces  travaux, 
particulièrement  difficiles  sur  une  ligne  en  exploi- 
tation et  très  chargée  de  trafic,  ont  été  exécutés 
dans  des  conditions  de  rapidité  et  de  sécurité  qui 
font  le  plus  grand  honneur  à  nos  ingénieurs. 

Les  trois  sections  des  lignes  à  voie  étroite  de  la 
Corrèze,  dont  la  construction  avait  été  confiée  a 
une  Société  particulière,  ont  été  ouvertes  a  l'ex- 
ploitation dans  le  cours  do  la  présente  année, 
|Ayoir  : 

Le  H)  février.  —  Tulle  à  Aurillac  (gestion  de 
JTulle  à  Argentat    32  kilomètres. 

Le  <H  ju  n.  —  Uzorche  à  Tulle..   34  — 

IjC  ;J  )  juillet.  —  Uzerche  à  Jlu- 
geat    Sîction  de  Seilhae  et  Trei- 

gnac,   2!)  — 

Ensemble   '.'5  kilomètres. 

(*;  Voir  V  Economiste  Enropnrn,  u  720. 


Au  31  décembre  dernier,  les  lignes  de  la  Con 
vention  de  1883,  livrées  à  l'exploitation,  représen 
(aient  un  développement  total  de  2.3J5  kilomètres 
dont  1.982  kilomèties  à  voie  normale,  et  323  kilo- 
mètres à  voie  étroite. 

2°  Lignes  en  construction  ou  à  construire. 

Le  groupe  des  lignes  non  encore  exploitées  qui 
nous  ont  été  concédées  par  les  Conventions  des 

28  juin  1883  et  17  juin  lo92,  comprend  21  lignes, 
d'une  longueur  totale  de  694  kilomètres,  pour  les 
quelles  les  travaux  sont  engagés  sur  329  kilomètres 
(lignes  de  Saint-Eloy  à  Pauniat,  de  Ribérac  à  la 
ligne  de  Paris  à  Bordeaux  par  Parcoul,  d'Etampes 
à  la  ligne  d'Argent  à  Beaune-la-Rolande,  de  Fello 
tin  à  IJsset,  de  Guéret  à  La  Châtre,  de  Bort  à 
Neussargues,  de  Bussière-Galant  à  Saint  Yrieix, 
du  Dorât  à  Maguac-Laval  et  de  Ruffec  à  Exideuil) 

La  section  d'Etampes  à  Pithiviers,  dernier  tron 
çon  de  la  ligne  d'Etampes  à  la  ligne  d'Argent  à 
Baune-la-Rolande,  a  pu  être  ouverte  à  l'exploita 
tion  le  19  février  dernier. 

Les  travaux  de  superstructure  des  lignes  de 
Felletin  à  Ussel  et  de  Bussière  Galant  à  Saint- 
Yrieix,  d'une  longueur  totale  de  64  kilomètres,  sont 
poussés  activement  et  nous  pensons  que  ces  deux 
lignes  à  voie  normale  pourront  être  ouvertes  à  l'ex- 
ploitation dans  le  ceurant  du  mois  de  juillet  pro- 
chain. 

3°  matériel  roulant 

A  la  fin  de  l'exercice  1901,  l'effectif  de  notre  ma- 
tériel, déduction  faite  des  machines,  voitures  et 
wagons  réformés,  se  composait  comme  suit  : 

1°  Matériel  des  lignes  à  voie  normale. 

836  locomotives  à  voyageurs  et  mixtes  ;  562  loco- 
motives à  marchandises;  81  locomotives  de  gare; 
11  locomotives  pour  la  traction  électrique  ;  6  voi- 
tures automotrices,  dont  5  électriques  et  1  à  va- 
peur ;  1.S57  tenders  ;  3.990  voitures  à  voyageurs  ; 
33.440  fourgons  et  wagons  divers. 

Dans  ces  nombres  ne  sont  pas  compris  les  30 
voitures  ni  les  731  wagons  à  ballast  spécialement 
affectés  au  service  de  la  voie. 

Comparé  au  précédent,  cet  effectif  présente  une 
augmentation  de  : 

6  locomotives:  5  voitures  automotrices;  3  ten- 
ders; et  325  voitiuos  et  wagons. 

Il  reste  à  mettre  en  service,  sur  les  commandes 
en  cours  : 

6  locomotives  Compound  à  2  essieux  accouplés  ; 

29  locomotives  Compound  à  3  essieux  accouplés  et 
15  locomotives  Compound  à  4  essieux  accouplés, 
avec  leurs  tenders  ;  1  locomotive  fourgon  et  2  au- 
tomotrices électriques  pour  la  traction  électrique 
et  10  automotrices  à  vapeur. 

Dans  le  courant  de  l'année,  nous  avons  mis  en 
service  12  locomotives  Compound  à  8  roues  couplées 
qui  vont  nous  permettre  d'augmenter  dans  de  fortes 
proportions  la  charge  de  nos  trains  de  marchan- 
dises sur  les  lignes  à  fortes  rampes.  Il  nous  reste 
à  recevoir  15  nouvelles  machines  de  ce  type  et  35 
machines  à  deux  et  trois  essieux  couplés  sembla- 
bles à  celles  qui  nous  ont  été  livrées  en  1903. 

Nous  disposerons  ainsi,  après  livraison  des 
commandes  en  cours,  de  85  locomotives  de  nos 
derniers  types  à  très  grande  puissance  qui  nous 
permettront  d'augmenter  à  la  fois  la  charge  et  la 
régularité  de  marche  de  nos  trains 

Afin  do  développer  l'essai  entrepris  en  1903  sur 
la  ligne  de  La  Flèche  à  Sablé  et  dont  les  résultats 
nous  ont  paru  satisfaisants,  nous  faisons  actuel- 
lement construire  10  nouvelles  automotrices  à 
vapeur  qui  seront  livrées  dans  le  courant  de  l'an- 
née 19C5. 

D'autre  part,  pour  assurer  la  traction  électri- 
que des  trains  entre  Paris-Quai-d'Orsay  et  Ju- 
visy, nous  avons,  en  1904,  augmenté  notre  effec- 
tif de  S  locomotives  électriques  et  5  automotri- 
ces. Il  nous  reste  à  recevoir,  dans  le  courant  de 
1805,  une  locomotive  et  deux  automotrices  nou- 
velles. 

L'essai  du  chauffage  des  trains  par  la  vapeur 
de  la  locomotive  que  nous  avions  tenté  en  1908, 
ayant  donné  d'excellents  résultats,  nous  avons 
appliqué  ce  mode  de  chauffage  aux  trains  de  nuit 
de  grand  parcours  pendant  la  campagne  d'hiver 

1!  104 -190.').  Nous  nous  proposons  do  l'étendre  pro- 
gressivement à  tous  les  trains  express  de  grand 
parcours. 

Ne-.is  avons  également  développS  l'appl. cation 
do  l'éclairage  électrique  et  nous  en  étudions,  en  ce 
moment  L'extension  a  tout  le  matériel  do  banlieue 

—  grand  réseau  et  ligne  de  Sceaux  —  Lorsque  les 
installations  acliielleinenl  en  cours  seront  ter- 
minées, nous  aurons  un  effectif  de  333  voitures  de 


toutes  classes  éclairées  à  l'électricité,  au  lieu  d 
249  à  la  fin  de  l'exercice  1903. 

2°  Matériel  des  lignes  à  voie  étroite 
Au  31  décembre  dernier,  l'effectif  comprenait  : 
30  locomotives-tenders  ;  93  voitures  à  voyageurs 
et  290  fourgons  et  w;  gons  divers  ;  en  augmeiita- 
tion  sur  l'effectif  au  31  décembre  1903,  de:  10  loco- 
motives-tenders ;  25  voitures  à  voyageurs  et  81 
fourgons  et  wagons  divers. 

Les  sommes  imputées  pendant  l'année  au 
Compte  de  premier  établissement,  à  raison  du 
matériel  livre  ou  modifié,  s'élèvent  à  4. 313.876 fr.  54. 

CHAPIRE  II 
Résultats  de  l'exercice  1904 

Dans  ce  second  chapitre,  nous  indiquerons 
successivement  : 

1°  Les  recettes  et  les  dépenses  d'exploitation  ; 

2°  Le  décompte  de  l'excédent  à  reverser  à 
l'Etat  ; 

3°  Nos  propositions  pour  l'emploi  du  pro:lu  t  net 
et  la  fixation  du  dividende. 
§  1".  —  Recettes  et  repenses  de  l'exploitation 
Les  lignes  concédées  à  la  Compagnie  d'Orléans 
et  livrées  à  l'exploitation  au  31  décembre  1904, 
sont,  comme  dans  les  comptes  rendus  antérieurs, 
classées  en  deux  groupes,  suivant  qu'elles  sont 
exploitées  au  Compte  de  la  garantie  ou  au  Compte 
d'établissement.  Ce  dernier  groupe  comprend  les 
lignes  dont  l'ouverture  à  l'exploitation  remonte  à 
moins  de  cinq  ans,  savoir  les  lignes  à  voie  nor- 
male de  : 

Nontron  à  Sarlat  

Laqueuille  au  Mont-Dore  

La  Sauve  à  Eymet  

Confolens  à  la  ligne  de  Givra  y 

au  Blanc  

Embranchement  de  Gourdon  

Tournon  à  la  Châtre  

Etampes  à  la  ligne  d'Argent  à 

Beaune  (section  de  Pithiviers  à 

Beaune)  

Saint-Eloy  à  Pauniat  (section  de 

Saint-Eloi  à  Saint  Gervais)  . . . 
Et  les  lignes  à  voie  étroite  de  : 

Saint-Aignan-Noyers  à  Blois  

Le  Blanc  à  Argent  

Tulle  à  Argentat,  Uzerche  à  Tulle, 

Seilhae  à  Treignac  


139  kilomètres 
14  — 
69  — 

22  — 
14  — 
100  — 


24  — 

17  — 

38  — 

190  — 


RECETTES 
Chapitre  Premier  Réseau 
Recettes  du   trafic  ë^mti 
Grande  vitesse  — 

Voyageurs   73  054.840 

Bagages  et  chiens. . .  2.950.754 
Finances,  denrées  et 

messageries   25.948.985 

Voitures  et  chevaux .        848 . 693 

Magasinages   383.187 

Petite  vitesse 
Marchandises   108.433.677 


95  — 


Lignes  exploitées 
au  compte  de 
1"  établissement 

53  736  631  » 
93       24.874  -» 

87      133.906  » 
»         1.643  » 
96         3.274  » 


Voitures  

Chevaux   

Bestiaux  

Magasinages  

Recettes  di verses. . . . 
Transports  en  service 

(  Jhapitre  II 
Recettes  diverses 

Produits  du  domaine 
Loyers   de  teirains 

dans  les  gares  

Services  extérieurs 
(Omnibus, factage  et 
camionnage)  (solde) 

Produits  des  place- 
ments temporaires 
de  fonds  

CHAPITRE  III 

Recettes  sur  exer 
cices  clos  

Total  général  des 
recettes  


4G1.717 
712.752 
7.686.884 
241.849 
2.328.966 
7.067.580 


980.171  17 
100.603  03 

101.438  52 

761.291  20 

105. £03  34 
64 


332.596 

DEPENSKS 

Chapitre  Premier  Réseau 
Administration   cen-  garanti 
traie    et  Services 
généraux. 

Conseil.  Direction, 

Services  généraux.  '977.07  2  60 


561.993  » 

499  » 

1.679  » 

39.315  » 

4. 595  » 

949  » 

36.636  >» 


ï.m  81 
40  40 

798  58 


1.724  5g 


1.554.100 


Ligne*  explotùos 

:ui  c  pi'1  île 

I"  établissement 


9.060  » 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 
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Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


UTlBlTS 

<a  1903 

Coari  corop.  i a  11 1  et 

Cours  de  clôture 

Sombre 
it  Btm 

ï«l. 

nom. 
_ _ _ 

1902 

1903 

l  i  ii 

21dëce 

28  déc. 

120.000 

500 

3  50 

180.000 

500 

15  .. 

252  .. 

244  .. 

235  .. 

226  . 

227 

200.000 

250 

10  2C 

230  .. 

238  .. 



272 

69.300 

500 

2  50 

95  50 

92  35 

83 

75 

276.214 

500 

4  . . 

104  50 

104  .. 

96  45 

96  55 

97 

99.337 

500 

4  . . 

103  40 

104  10 

105  60 

105  6b 

106 

L5 

519.152 

500 

25  .. 

402  .. 

443  . . 

497  .. 

499  .. 

504 

( 

500 

3  .. 

93  25 

94  70 

86 

75 

500 

3  50 

99  25 

99  10 

500 

1  . . 

30  .. 

32  15 

G9  35 

63  30 

69 

M 

f 

500 

22  50 

514  .. 

516  .. 

514  .. 

515  .. 

99.028 

500 

3  . . 

91  25 

728.196 

500 

4  . . 

85  .. 

89  .. 

96  . . 

96  10 

né 
95 

20 

3050474 

500 

4  .. 

84  75 

88  .. 

9»  90 

95  .  . 

94 

50 

,750.000 

500 

4  . . 

83  .. 

86  25 

91  50 

91  EO 

91 

405.940 

500 

4  .. 

101  90 

102  . . 

80  65 

79  05 

82 

95.228 

10£ 

4  .. 

101  60 

101  15 

80  70 

78  70 

81 

490.000 

500 

4  .. 

102  50 

101  50 

79  50 

72  25 

80 

50 

590180 

500 

4  .. 

101  60 

101  .. 

79  15 

77  .. 

79 

71 

j  222477 

500 

4  . . 

101  50 

101  .. 

81  .. 

78  10 

81 

"45.241 

500 

4  .. 

102  50 

ICI  35 

79  50 

78  4u 

80 

45.587 

500 

4  .. 

104  .. 

102  .. 

81  .  • 

79  . 

81 

7T>I 

92.334 

500 

4  .. 

102  .. 

102  25 

80  10 

78  25 

81 

7-' 

'192.141 

500 

3  .. 

87  .. 

88  75 

66'  95 

64  60 

68 

fi 

204.910 

500 

3  50 

66  50 

E8  60 

71  25 

69  75 

71 

75' 

228.277 

500 

4  .. 

71  50 

"9  .. 

8-2  P 

81  50 

82 

27 

92.121 

500 

.  • . 

440  .. 

477  .. 

475  . . 

475 

55.411 

500 

92 

100.000 

500 

3  50 

100  .. 

100  25 

100 

30 

69.297 

500 

3  ., 

102  25 

100  50 

101  25 

99  75 

100 

316.015 

500 

1  .. 

52  60 

90  82 

90  60 

91 

"20 

496.938 

500 

20  .. 

465  .. 

460  .. 

461  .. 

4M  .. 

465 

1074480 

500 

20  .. 

502  .. 

501  .. 

508 

508  .. 

5C9 

75 

133.101 

500 

25  .. 

518  .. 

484  .. 

487  50 

483  .. 

490 

64.737 

500 

4 

103 

su 

112.243 

500 

20  .. 

440  .. 

450  .. 

456  .. 

453  .'. 

458 

139.170 

500 

20  .. 

496  .. 

498  .. 

497  •■ 

495  .. 

494 

95.816 

500 

3  50 

100  75 

101  .. 

101  90 

ICO 

60 

140.000 

500 

3  50 

55  25 

59  .. 

m  75 

71  50 

71 

se 

45.892 

500 

120.875 

tOOr 

325.000 

5£ 

52.000 

500 

120.000 

5£ 

20  c. 

445  .. 

440  .. 

476  .. 

477  .. 

473 

110.000 

5£ 

11  5i> 

1<3  . 

190  .. 

192 

200.000 

200 

16  p. 

555  !. 

554 

625 

40.000 

500 

33  50 

645  .. 

630  .. 

940  ! 

925  '.. 

933 

100  000 

500 

16  25 

570  .. 

608  .. 

197  .. 

597  .. 

600 

40.000 

» 

ISTÉRIÎ» 

Coori  eonp.  imllel 

Cour 

■  de  clôture 

en  1903 

1902 

1903 

14  déc 

Zîdécc. 

28  di-c.| 

40  .. 

1305  .. 

1324  .. 

1434  . 

r.64 

1463  .. 

12  .. 

586  .. 

662  .. 

772  . 

774 

780  .. 

26  .. 

490  . 

555  .. 

538  51 

540 

542  . . 

210  .. 

158  .. 

172  . 

160 

172  .. 

15  .. 

274  .. 

276  .. 

26  Ï 

Î62  . . 

15  .. 

275  .. 

277  .. 

265  . 

261 

236  . 

28  .. 

760  .. 

730  .. 

705  .. 

;'.6 

718  . 

15  .. 

469  .. 

473  .. 

447  . 

443 

440  .. 

15  .. 

136  . 

436 

432  . 

15  .. 

4  -2  <  . 

420 

75 

421  5G 

15  .. 

429  2s 

426 

5  ) 

124  .. 

11  .. 

155  '. 

205  Y. 

2*4  . 

276 

276  . . 

—  . . 

85  .. 

88  .. 

120 

122 

126  .. 

15  .. 

318  .. 

331  .. 

337  5 

3.(3 

335  57 

15  .. 

313  .. 

327  .. 

333  . . 

331 

5f 

331  75 

30  1. 

645  .. 

710  .. 

735  . 

728  . . 

10  s. 

130  .  . 

150  .. 

385 

383 

3-0  . . 

187  . 

190  .. 

167  . 

1  8 

1  i4 

15  '.  . 

319  .. 

357  .. 

356  .  • 

5^  5 

T 

355  . . 

15  .. 

311  .. 

350  .. 

348  . 

347 

5  75 

15  .. 

319  .. 

351  .. 

396  . 

3S3 

353  .. 

15  .. 

313  .. 

346  .. 

348  51 

•450 

350  . . 

15  .. 

315  .. 

347  .. 

349 

350 

34^  .  • 

15  .. 

308  .. 

243  .. 

3 19 

344 

348  .. 

15  . . 

309  .. 

344  . . 

352  . 

347 

O"  fi 

15  .. 

305  .. 

342  .. 

352  . . 

3  48 

344  .. 

15  .. 

304  .. 

336  .. 

,">42  . . 

310 

340  50 

15  . 

304  .. 

336  .. 

342  . . 

340 

75 

341  .. 

16  .. 

450  . . 

430  . . 

3*37  . . 

79  .. 

143  .. 

i72  . 

361 

15  . . 

280  .. 

299  .. 

o  .o 

320 

326  . . 

12  p. 
15  .. 

284  .. 

320  .. 

230  . 

28  i 

291  . 

372  .. 

399  .. 

402  5 

401 

5 

405  . . 

15  .. 

361  .. 

388  . . 

398  . . 

397 

5  • 

4o3  . . 

15  .. 

360  .. 

386  .. 

394  5' 

392 

50 

394  .. 

20  .. 

445 

463 

491  . 

485 

498  .. 

20  .. 

368  '.  . 

405  ... 

440  .. 

443 

445  .. 

15 

193  .. 

349  .. 

12  50 

210  .. 

318  .. 

354  .. 

346 

60  .. 

32  .. 

416 

255  . . 

250  .. 

430  . 

3:5 

62  69 

1100  .. 

1200  .. 

1694  .. 

1673 

1687  .. 

70  .. 

1680  .. 

1680  .. 

1242  .. 

1137 
77 

50 

1190  .. 
83  .. 

5  sh 

55  .. 

50  .. 

89  .  . 

10  sh 

132  . . 

53  .. 

272  . 

238 

257  .. 

18  .. 

321  .. 

387  .. 

381  .. 

377 

380  .. 

45p.. 

38  20 

715  .. 

717  . 

425  .. 

446 

470  .. 

860  .. 

915  . 

826 

192 

811  .. 

20  .. 

408  .. 

463  .. 

455 

lui  II 
<•  titres 


9.645f. 

3.658 •> 

2.285  «i 

2.500f 

D.OOOfl. 

21173 

9.188«k 

5.500f 

l.OOOf. 

3.585  £ 

3.830  •> 

2. OOOf. 

i.500f. 

7. OOOf 

i.OOOf 

>.943  •• 

>.500f. 

).0O0f 

i.OOOf. 

ï.500f. 

I.500f . 

>.000f. 

'2000f. 

l.OOOf. 

I.500f 

>.540u 

1.000  ol 

1.0001. 

i.800f. 

.OOOf. 

675  il 

.OOOf. 

.OOOf. 

.0001. 

.120  i 

.500f. 

.500f. 

.160  i 

.160  i 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS  (Suite) 


Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—         2  %  %  or  1898  gar 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  


Norvège  3  %  1888. ... 

—  3  %  %  1898. 
Portugal  3  %  


Québec  3  %  1894.... 
Roumanie  4  %  1890. 


Russie  4  %  ! 867-1869. 

-  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  


—  1890  (4*  émis.). 

—  1893  (5«  émis.). 

—  1894  (6«  émis.). 


Til. 


201 
250p 
501 
SOI 
5<K 


—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

—  5  %  or  1902(Monopoles] 
Suède  3  %  1894  

—  3  K  %  1&95  

8uisse  3  %  1890  (ch.  de  fer).. 
Dette  ottomane  unifiée  4  %. 
Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  4  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  i  %  Tombac  1893. . 

—  i  %  1894  

—  3  y,  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banq.  Espagnole  de  Crédit 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  ÉTRAÎiG. (Suite) 

Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien.. 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 

Act.  Andalous  

Obi.        —        3  %  1"  série. 

—  —  —  2*  série.. 
Acf  Ch.  Autrich.-Hongr..  . 
Obi-  anc.   —  3  %  1"  à  8' émis. 

—  —     —  9*  émis  

—  —     —  10"  émis. . . . 

—  nouv.  —  série  A  

Obi.  Damas-Hamah  

Act.  Lombards  

Obi.         —        3  %  

—  —  —  série  X  . 
Act.  Méridio  nauz  — 

—  Nitrates  Railwa  ys  Cj  id 

—  Nord  de  l'Espagne  

Obi.        —        3  %  1"  série. 

—  —         —  2*  série. 

—  —         —  3"  série. 

—  —  —  4*  série. 

—  —         —  5"  série. 

—  —  Pampelune  

—  -  Barcelone  

—  —     Asluriesl"  hvp. 

—  -  -•      2'  hyp. 

—  -  -      3'  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant..  • 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —         3  %  1"  hyp. 

—  —  —     2"  hyp. 

—  -  -3-  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

_  -  i%  95 

—  Suddel'Esp.3%  l"hyp- 
Act.  Wagons-Lits  ordinaire. 
Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Act.  Usines  de  Briansk  

Rio-Tinto  Cy  Ld  

Act.  Charb.,  Usine  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 

Tabacs  du  Portugal  

Thomson  Houston  Méditer. 


ILEURS  FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


[".NATION  des  VALEURS 


LEURS  FRANÇAISES 
ACTIONS 

i  jouissance  

I  —   

rt  —   

que  de  la  Guadeloupe  . . 

de  la  Guyane  

de  la  Martinique... 

de  la  Réunion  

de  l'Indo-Chine  

que  Suisse  et  Française 

Ut  Algérien  

a-Comptoir  des  Entrepr 

et  Eaux  

lirage  de  Bordeaux  

(Compagnie  Centrale). . . . 
de  Marseille  jouissance, 
itrowa  (Houillères  de)... 

maux  (Mines  de)  

rlum  (Mines  de)  

Nickel  

nries  de  France  

sries  de  Longwy  

tiers  et  Chant,  delà  Loire 
ipagme  G  «  de  Construct 
.  et  Chant,  de  la  Gironde 

:  et  Bacalan  

51eries  du  Havre 

se-LHle  

les  et  Aciér.  de  la  Marine 
j  et  Ac.  du  Nord  et  d.  l'Est 
taux  Parisiens 
rgeurs  Réunis. 
».  Pen.  de  Nav.  a  vap. 
a  de  Fécamp 
entsDuval 

O 

Dlstil.CusenieretC 
s  Moulins  de  Corbell 
Militaires  


Derniers  Cours  cotés  au 


21  déc. 

28  dé 

625  .. 

633  .. 

632 

1395  .. 

1385  .. 

1390 

485  .. 

482  .. 

480 

275  .. 

275  .. 

275 

1100  .. 

1100  .. 

1100 

455  . 

456  .. 

456 

375  .. 

375  .. 

375 

14 18  .. 

1440  .. 

1  400 

5)5  . . 

545  . . 

645 

1300  .. 

1300  .. 

1300 

325  .. 

330  .. 

329 

620  .. 

620  .. 

618 

298 

1298 

1295 

1290 

785  .. 

790  .. 

791 

1070  .. 

1080  .. 

10*5 

1901  . 

1915  .. 

I9'iû 

345  .. 

350  . . 

348 

710  .. 

db*0  .. 

690 

569  .. 

550  .. 

550 

1189  .. 

1070  .. 

1120 

1610  .. 

îeoo  .. 

1580 

65  50 

65  .. 

C6 

13-4  .. 

1374  .. 

13Î4 

748  .. 

7*7  .. 

132  .. 

121  50 

126 

316  .. 

305  .. 

305 

1480  .. 

1390  .. 

'  1490 

1970  .. 

1870  .. 

1855 

324  .. 

322  .. 

321 

810  .. 

760  .. 

780 

6iû  .. 

600  . 

590 

7000  .. 

6988  .. 

6980 

I8o0  .. 

1830  .. 

ÎSOO 

405  .. 

405  .. 

405 

771  .. 

7.0  .. 

740 

1-8  .. 

150  .. 

148 

3020  . 

2610  .. 

2610 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANC.  —  obligations 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Chem.  de  fer)  5  0/0 
C'e  Gén.Franç.  de  Tram.  5  0/0 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  420  f. 

—  —  Obi.  350  f. 
Soc.  Fonc. Lyonnaise  3  0/0  anc. 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

C"  Parisienne  du  Gaz  4  0/0. 

Aciéries  de  France  

Atel  et  Chant,  de  la  Loire  40/0 

Fives-Lille  6  0/0  

Métaux(C"Franç.)Ob.hyp.4  0/0 
Messageries  Marit.  31/2  0/0. 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0  . . 
Cle  Génér.  Transatlant.  3o/u 
Jardin  dAcclimatation  5  0/0 
Société Gén.  del.aiterie50/0. 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  

—  1"  série  3  0/0  

—  2«  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/01888  

Espirito  Santo  5  0/0  1894   

VAL.  ÉTRANG.  -  actions 
C" Belge d'Ecl.,  Chauf.p.Gaz. 

Société  d'Hélaclée  

Routchenko  (Soc.  Min.  et  Ind.) 
Charbonnages  de  Rikovski. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Télégraphes  du  Nord  (G"  des) 

VALEURS  NE  FIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors. 
Mines  de  la  Loire  


Derniers  Cours  cotés  au 


191 

605 
507 
132 
122 
445 
507 
5U7  50 
500  . 

472  '. 
511 
448  . 
500  . 
433  50 
37 1  50 
132  .. 
300  .. 
607  5û 
617  .. 
495  . . 
492  .. 


490 
478 


1160 

384 
400 

291 
625 
940 


438 

293 


183  . 

595  . 

506  . 

125  . 

110  . 

445  . 

505  . 

508  . 

501  . 

474  . 

510  . 

442  . 

499  . 

431  50 
370 

131  50 
300 

607  50 
618 
495 
489 


495 
475 


1175 
384 
100 

29i 
55) 
975 


489 


190  .. 

598  .. 

506  .. 

112  . 

100  .. 

4*5  .. 

506  . 

50S  25 

501  .. 

474 

510  .. 

446  .. 

497  .. 

431  25 

368  . . 

130  . . 

300  .. 

610  .. 

620  .. 

497  .. 

490  .. 


494 
477 


1 1S0 

384 
400 


600 
970 


MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Brésil  5  0/0  

Hongrois  (Intér")  3  1/2  0/0  9 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.).. 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines  

Cape  Copper  

Harpener  (Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métal,  et  Min 

Montecatini  (Cuivre)  '■ 

Tharsis  

Urikany  (Charbonnages)  


LU  COMPTANT 

Const.mécan.  Midi  de  Russie 
Dniéprovienne(Société  Métal .) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries)- .. 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twer ) 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill   - .  • 

Taganrog  i,Soc.  Min.  et  Métal. 

Doubowaia  Balka  

Ekaterinovka  (Gharbonn.  d'). 
Joltaia  Rieka  (Krivoï  Rog). . . 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog.  .. 

Silésie  (Zinc  de)  

Vieille-Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Ziuimer 

Cliff  (Usines)  

Elecktron  Russe  

MonacovCerclc  des  Etrangers  à) 
Plaques  Lumière  et  Fils  .  .  . 

Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav.  Pousset  et  Royale  réun. 


Derniers  Cours  cotés  au 


1  i  dé 

c. 

•21  déc. 

28  déc. 

99 

£0 

99 

10 

99  40 

87 

35 

87  35 

87  35 

52 

35 

51 

97 

51  97 

134 

50 

135 

135  75 

87 

82 

50 

79  .. 

565 

565 

565  . 

159 
1592 

50 

146 

146  50 

1560 

1592  .. 

35 

31 

25 

33  50 

116 

io 

116 

50 

116  5( 

155 

5? 

149 

143  53 

124 

50 

123 

120  50 

153 

139 

125  ..  •■ 

188  J 

1735 

1S15  . 

1070 

10Û0 

ltlô 

3.5 

319  50 

300  .. 

3495 

33.0 

3339  .. 

1949 

IV 15 

1915  . 

135 

1.9 

156  .. 

1195 

1050 

1G.0  .. 

9*5 

895 

?05  .. 

79 

50 

63 

68  .. 

390 

330 

330  .. 

U5 

135 

130  . 

1619 

1:51 

1590  .. 

910 

901 

895  .. 

3201 

3201 

3201  . 

76 

74 

75  .. 

925 

925 

925  . 

900 

20J 

203  . 

56)0 

55v.O 

5475  .  ■ 

700 

705 

715  . 

865 

t-31 

844  . 

910 

910 

9l0  .. 

101 

101 

101  .. 
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GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

La  BANQUE  RUSSE  pour  le  COMMERCE 
ETRANGER,  7,  rue  du  Helder,  à  Paris,  est  char- 
gée, par  Son  Excellence  M.  le  Ministre  des  Finances 
de  Russie,  de  payer  les  coupons  suivants  : 

Emprunt  4  Ô/O  or  1894  —  6'  émission.  — 
Coupon  échéant  le  1er  janvier  ; 

Obligations  4  0/0  de  la  Grande  Société  des 
Chemins  de  fer  Russes,  émission  /a\90  (Nicolas). 
—  Coupon  échéant  Ici"  janvier,  de  1  ï  18  net, 
au  change  du  jour. 


GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

l  or  3  0/0  1891  et  1894 
Emprunts  j  or4  o/O  1894,  6B  Emission 

Le  coupon  trimestriel  au  1er  janvier  1906  sera 
payé,  à  partir  de  cotte  date,  à  la  caisse  de  la  Ban- 
que de  Paris  et  des  Pays-Bas,  3,  rue  d'Antin, 
à  Paris. 

A  partir  de  la  même  dale  et    à  la  même  caisse, 
les  obligations  sorties  au  tirage  seront  rembour- 
sées à  raison  de  : 
500  ) 

net  d'impôts,  suivant  les  coupures. 


2.500 
12.E03 
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ÉTAT  DE  SAO  PAULO 

(BRÉSIL) 

Emprunt  Hypothécaire  5  0/0  or  1905 
des  Chemins  de  fer  de  l'Etat 

Le  coupon  n°  2,  à  l'échéance  du  2  janvier 
1906,  à  détacher  des  certificats  provisoires,  sera 
payé  à  partir  c'e  cette  date,  à  raison  de: 

Fl"  62  50  |  iiuivant  les  c9uPures' 
A  Paris  :  Aux  guichets  de  la  Banque  de  Faris 
et  des  Fays-Fas,  8,  rue  d'An  tin. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 

PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 


COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà  de  3  ans   3  1/2  0/0 

1) e  1  an  à  3  ans   3  0/0 

De  6  mois  à  1  an   2  0/0 

A  vue   11/2  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'efftvts  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avanças  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  'Province  et  Etranger). 


BIBLIOGRAPHIE 


La  Réorganisation  de  la  Bourse  de  Commerce 

—  Caisses  de  liquidation.  —  Proposition  de  Loi, 
par  E.  GUILMARD. 
Brochure  in-16  jésus.  —  En  vente  à  la  Librairie 
E.  Alcan,  108,  boulevard   Saint-Germain.  — 
Prix  :  2  francs. 

Les  krachs  Jaluzot  et  Cronier  qui  se  sont  pro- 
duits à  la  Bourse  do  Commerce  de  Paris  ont  ruiné 
le  marché  des  sucres.  Une  Commission  extrapar- 
lementaire a  été  nommée  par  le  Gouvernement  à 
l'effet  de  préparer  une  solution  susceptible  d'amé- 
liorer le  fonctionnement  des  Bourses  de  Commerce 
et  d'assurer  la  réguler  té  des  opérations  qui  s'y 
ffectuent. 

En  quatre  mois,  cette  Commission  ne  s'est  pas 
réunie  une  fois. 

A  la  Bourse  même,  on  discute,  avec  une  lenteur 
voulue,  sur  la  possibilité  d'adapter  à  la  place  de 
Paris  un;  Caisse  de  liquidation  semblable  à  celle 
du  Havre.  La  vérité  est  qu'on  ne  fait  rien  et  qu'on 
ne  veut  rien  faire.  En  attendant,  le  marché  reste 
désemparé  et  les  négociants  du  Ilavre  s'occupent 
d'imp'anter  sur  leur  place  le  marché  des  sucres. 

M.  Guilmard,  dans  cette  brochure,  démontre  à 
l'évidence  que  le  mal  actuel  provient  du  manque 
complot,  d'organisation.  La  liberté  a  fait  place  à 
l'anarchie.  La  confiance  a  disparu  parce  que  le 
courier  n'est  plus  un  courtier  mais  un  négociant 
contre-partiste.  A  qui  se  lier?  11  faut  donc  agir  et 
lutter  contre  les  causes  permanentes  de  la  crise. 
Liberté  du  courtage  et  de  li  spéculation,  telles 
sont  les  grandes  lignes  de  la  proposition  de  loi 
contenue  dans  ce  travail.  Mais  la  spéculation  doit 
être  réglementée  et  le  courtier  doit  n'être  qu'un 
courtier,  car  il  n'est  pas  de  marché  solide  sans 
une  organisation  rationnelle.  En  somme,  il  sagit 
do  rajeunir  la  loi  de  1866  et  de  l'adapter  aux  be 
soins  nouveaux  du  commerce. 

Ce  travail,  très  documenté  et  très  sincère,  expose 
clairement  le  mécanisme  des  Bourses  de  Com- 
merce, si  peu  connu  du  public  et  même  au  Palais 
Il  s'impose  à  l'attention  du  Parlement. 


COMPTOIR  NATIONAL  D'ESCOMPTE 

DE  PARIS 

Société  anonyme.  Cap.:  150.000.000  fr.,  entièrement  vei  s 


Situation  au  30  Novembre 
ACTIF 

Caisse  et  Banque  

Portefeuille  

Reports  

Correspondants  «  Effets  à  l'Encaissement  > 

Comptes  courants  débiteurs  

Rentes,  Obligations  et  Valeurs  diverses  . . 

Participations  financières  

Avances  garanties  

Comptes  débiteurs  par  Acceptations  

Agences  hors  d'Europe  

Comptes  d'Ordre  et  Divers  

Immeubles  

Kr. 


1905 

79.334 
540.103 
93.243 
Ci.  005 
126.154 
18.084 
7.347 
130.032 
U0.192 
6.515 
49.437 
11.332 


I .265.833 


926  9 
615 
862 
015 
196 
051 
155 
934 
399 
421 
522 
.328 

7432 


SOCIÉTÉ  GENERALE 

POUR  FAVORISER  LE   DÉVELOPPEMENT  DU  COMMERCE 
ET  DE  L'INDUSTRIE  EN  FRANCE 


COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  franca  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

y/,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Forréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 

A  vue  ....    1  O/O 

A  sept  jours  de  préavis   2  O/O 

UONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  0/0 

A  2  et  3  ans   3  1/2  O/O 

A  4  et  5  ans   4  0/0 

l'ièls  Riir  titrOH,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  do  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  oflcts. 

T.05 


Bilan  au  30  Novembre  1905 
ACTIF 

Caisse  et  banque  

Portefeuille   4  4.  4> -4S4  » 

Effets  à  l'encaissement    39  755-805  03 

Reports  

Coupons  à  encaisser  

Rentes  et  actions,  bons  et  obligations. 

Avances  sur  garanties   153 

Participations  industrielles  et  commer- 
ciales  ' 

Participations  financières   65 

Immeubles   *«> 

Comptes  de    banque    à    l'étranger  et 

comptes  courants  divers   -o» 

Appels  différés  sur  actions   125 

Intérêts  sur  actions  (coupons  au  1er  octo 
bre  1905)  


044.0)3  20 

299.283  05 

757  608  :9 
383. 8f0  88 
689.6)2  02 
766  658  38 

935.120  50 
7D6.6  4  06 
338. 747  23 

i  58  108  60 
1)00.000  » 

3  125.000  » 


PASSIF 

Capital   150.000.000 

Réserves   18.710.809 

Comptes  de  chèques  eteompt.  d'Escompte..  502.120.33? 

Comptes  courants  créditeurs   357.940.679 

Bons  à  échéance  fixe   62.530.907 

Acceptations   139.175.899 

Comptes  d'Ordre  et  Divers   35.354.802 
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E.  MATHIEU-PLESSY& 

11,  rue  de  Cluny  —  PA'' 


ENCRE 


|:  ^  ":miiiee— ■!!!§  • 

jf.S?  cnarMuACOHJifi] 

'    .  ■  ^^ÇSÎSiillll'' 


adoptées  par  toutes  ■ 
\grandes  Administrât/ 
\de  France  &  de  l'Étrani ., 

ENCRE 

MA  THIEU-PLES, 

'  Ch.ez  tous  les  Papeti 


1.271.:1  I  t6>  71 


PASSIF 

Capital  

Réserve  

Comptes  de  chèques  

Dépôts  à  échéance  lixe  

Effets  &  payer  

Comptes  de    banque    à    l'étranger  et 

comptes  courants  divers  

Intérêts  et  dividendes  

Solde  du  dernier  exercice  

Profits  et  pertes  (frais  généraux  déduits) 


251.000.000  » 
26  303  804  52 
319.789.901  32 
1:1,  .231 .000  » 
93  091  452  19 

145  910  643  66 
i  3  J  513  6S 
89  377  99 
7.268.266  35 

I  211. 219. 662  U 


Effets  en  circulation  avec  l'endos  de  la  Société  : 

Administration  conlrale   58  M  000  » 

Agences  de  province   37. l'.0-71-  j i 

Total   95  609. 7 12  51 


Certifié  conforme  aux  écritures 
5'.7  .e  Dirocteur 


LOUIS  hORIZON. 


Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranée. 
Courses  de  Nice.  Tir  aux  pigeons  de  Monaco. 
Billets  d'aller  U  retour  de  1"  et  de  2°  classes 
prix  réduits,  de  Paris  pour  Cannes,  Nice  et  M 
t  n,  délivrés  du  0  au  24  janvier  190G. 

Les  billets  sont  valables  20  jours  et  la  valid' 
peut  être  prolongée  une  ou  deux  fois  de  10  jou 
moyennant  10  0/0  du  prix  du  billet.  Ils  donna 
droit  à  deux  arrêts  en  cours  de  route,  tant  à  l  ui 
qu'au  retour. 

De  Paris  à  Nice  : 

1"  classe,  182  fr.  00;  2'  classe,  131  f>\  00. 

SI 


Chemin  de  fer  d'O  léans.  —  Hiver  1905-180 '•. 
Billets  d'aller  et  retour  de  famille  pour  les  Stati, 
thermales  et  hivernales  des  Pyrénées  et  du  Qrij 
de  Gascogne  :  Arcachon,  Biarritz,  Dax,  Pau,  Sali 
de-Béarn,  etc.  —  Tarif  spécial  C.V.  n»  6  Or  éa> 

Des  billets  de  famille  de  1",  2"  ot  3'  clas 
comportant  une  réduction  de  20  à  40  0/0,  suiv-; 
le  nombre  des  personnes,  sont   délivrés  le 
l'année,  à  toutes  les  gués  du  réseau  d'OrM 
pour  les  stations  thermales  et  hivernales  du  M1 
sous  condition  d'clV  cluer  un  parcours  minini 
de  300  kilomètre*  palier  tt  retour  comprit^,  ot 
laminent  pour  Aivachon.  I  iarril/,  Dax,  Ciurlh 
(halto),  Hendayo,  Pau,  Saint-Jean-de-Luz,  Sali 
de  Béarn,  ''t''. 

Durée  de  validité:  33  jours,  non  compris 
jours  de  départ  d'arrivée. 


IMI'RIMKKIE  DE  LA  PRESSB 

19.  rue  du  Croissant.  Paiis.  —  Slmart.  Il 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


3 


Allocation  au  person- 
nel (Retraites,  par- 
ticipation aus  béné- 
fices, secours),  ser- 
vices médical,  etc.)     8.002.534  92      125.990  31 

Impôts,  frais  de  con- 
trôle, frais  judi- 
ciaires, etc   2.699.113  96       80.901  99 

Chapitre  II 
Exploitation 

Services  centraux  et 
régionaux   3.945.962  01        57.315  » 

Gares  et  bureaux  de 
ville   21. 307. 004  51      210.083  45 

Trains   0.280.703  15      101.002  76 

Indemnités  pour  per- 
tes, retards  et  ava- 
ries  1.077.432  96         5.565  78 

Chapitre  III 
Matériel  et  Traction 

Services  centraux  et 
régionaux   979.335  05      16.946  » 

Traction  (Personnel 
et  Matières   25.719.237  84      405.499  44 

Matériel  (Entretien  et 
renouvellement....    12.486.576  51      165.689  43 
Chapitre  IV 

Voies  et  Bâtiments 

Services  centraux  et 
régionaux   1.089 .-913  45        22.034  58 

Surveillance   3.036.249  79       87.262  33 

Entretien  de  la  Voie 
et  du  Matériel  fixe     8.333.128  07      216.638  05 

Entretien  des  Bâti- 
ments (Gares,  Ate- 
liers. Maisons  de 

gardes,  etc.)   1.722.139  58        19.412  23 

Dépenses  extraordi- 
naires (Renouvel- 
lement, grosses  ré- 
parations, trans- 
formations)  10.115.92'.  90      108.779  31 

Chapitrk  V 

Dépenses  diverses        731.579  18         3.471  •< 

Chapitre  VI 
Dépenses  sur  Exer- 
cices clos   104.002  79  10  59 

Total  général  des  dé- 
penses  103. 068. 111  88   1.635.718  25 

Nota.  —  La  perception  et  le  versement  au  Tré- 
sor des  impôts  sur  les  transports  à  grande  vi- 
tesse, constituant  des  opérations  d'ordre,  ne  figu- 
rent pas  dans  le  cadre  des  recettes,  non  plus  que 
dans  celui  des  dépenses;  ces  impôts  se  sont  éle- 
vés à  9.279.378  fr.  86. 

RÉCAPITULATION 

Réseau        Lignes  exploitées 
garanti         au  compte  de 
f»  Etablissement 

Les  Recettes  totales 

s'élèvent  à   232.174.590  6i   1.554.100  21 

Les  Dépenses  totales, 

à   108.068.111  88   1.635.718  25 


123.500.484  76 


513.200  01 


81.018  04 


9.2J8  96 


Le  produit  net  res- 
sort ainsi  pour  le 
Réseau  garanti,  à. 

Et  pour  les  lignes 
exploitées  au  comp- 
te de  1"  Etablisse- 
ment à  

Le  solde  des  exploi- 
tations annexées 
(Chemins  de  cein- 
ture, lignes  affer- 
mées) est  de  

122.993.278  15  —  72.349  08 
Pour  apprécier  les  résultats  généraux  de  notre 
•gestion  pendant  l'exercice  écoulé,  il  convient  d'é- 
carter des  chifTres  de  recettes  et  de  dépenses  indi- 
qués ci-dessus  le  montant  dus  opérations  concer- 
nant les  exercices  clos  et  les  résultats  des  exploi- 
tations annexes. 

La  longueur  movenne  du  réseau  en  exploitation 
en  1904  a  été  de  7.098  kilomètres,  en  augmentation 
de  37  kilomètres  sur  la  longueur  moyenne  exploi- 
tée en  1903.  Cette  augmentation  résulte  de  l'exploi- 
tation, pendant  l'année  entière,  de  la  ligne  d'Ar- 
genton  à  La  Châtre,  ouverte  dans  le  cours  de  1903 
iLes  recettes  se  sont  élevées  à.. ..  Fr.  233.621.709 


Les  dépenses  se  sont  élevées  à   110.130.727 

Produit  net  Fr.  123.482.042 

Ce  qui  fait  ressortir,  par  rapport  à  1903,  une 
diminution  de  217.346  fr.  sur  les  recettes,  une 
diminution  de  353.558  fr.  sur  les  dépenses,  et  une 
augmentation  de  136.212  fr.  sur  le  produit  net. 

Les  moyennes  kilométriques  générales  ressor- 
tent  à  : 

Recettes   Fr.   32.913  75 

Dépenses   15.517  01 

En  1903,  ces  moyennes  étaient  do  : 

Recettes   Fr.   33.117  » 

Dépenses   15.648  39 

Le  rapport  de  la  dépense  à  la  recette  a  été  en 

1901  de  47  14  0/0;  il  s'é'ait  élevé  l'an  dernier  à 

47  25  0/0. 

Les  chiffres  que  nous  venons  de  citer  ne  com- 
prennent pas  les  opérations  concernant  les  li- 
gnes à  voie  étroite  de  Blois  à  Saint-Aignan- 
Noyers,  du  Blanc  à  Argent,  de  Tulle  à  Argentat, 
de  Tulle  à  Uzerche  et  de  Seilliac  à  Treignac, 
dont  l'exploitation  est  confiée  à  des  Sociétés  parti- 
culières. 

Sur  la  ligne  de  Blois  à  Saint-Aignan,  de  38  kilo- 
mètres d3  longueur,  la  recette  brute  réalisée  par 
kilomètre  a  été  de  4.200  fr.,  et  la  part  de  produit 
net  revenant  à  notre  Compagnie  s'eit  élevée  à 
13.683  fr.,  soit  330  fr.  par  kilomètre. 

Sur  la  ligne  du  Blanc  à  Argent,  de  190  kilo- 
mètres de  longueur,  le  produit  brut  par  kilo- 
mètre a  éti  de  2.183  fr.  et  notre  part  dans  le 
produit  net  a  été  de  10.231  fr.,  soit  de  54  fr.  par 
kilomètre. 

L^s  lignes  de  Tulle  à  Argentat,  de  Tulle  à 
Uzerche  et  de  Seilhac  à  Treignac  n'ont  été  ex- 
ploitées que  pendant  une  partie  de  l'année. 

La  partie  du  réseau  exploitée  au  Compte  de  la 
Garantie  d'intérêt  a  été  en  1904,  comme  en  1903, 
de  6.700  kilomètres. 

Les  recettes  ont  été  de   Fr.  232.069.303 

Les  dépenses  de   108.504.019 

Produit  net   Fr.  123.505.374 

Le  rapport  de  la  dépense  à  la  recette  est,  en 
19  )4,  de  46  76  0/0  ;  il  avait  été  l'an  dernier,  sur  ce 
même  groupe  de  lignes,  de  46  87  0/0. 

Comme  les  années  précédentes,  aussi  bien  sur 
l'ensemble  des  lignes  exploitées  que  sur  le  réseau 
garanti,  la  diminution  des  dépenses  a  eu  pour 
conséquence,  malgré  la  diminution  des  recettes, 
un  abaissement  du  coefficient  d'exploitation.  Le 
rapport  de  la  dépense  à  la  recette  pour  l'ensemble 
des  lignes  exploitées  s'était  abaissé  de  48  31  0/0 
en  1902,  à  47  25  0/0  en  1903;  il  n'est  plus  que  de 
47  14  0/0  en  1904.  Cette  constatation  est  d'autant 
plus  satisfaisante  que  cet  exercice  a  été  grevé  de 
dépenses  exceptionnelles  pour  l'amortissement  des 
installations  supprimées  par  suite  du  doublement 
d  ss  voies  dans  la  banlieue  de  Paris.  Les  indem- 
nités pour  pertes  et  avaries,  dont  nous  nous  atta- 
chons constamment  à  réduire  le  montant,  présen- 
tent encore,  cette  année,  une  diminution  sur  1903 
de  157.655  fr.,  faisant  suite  à  la  réduction  de  1  mil- 
lion 464.321  fr.  déjà  réalisée  sur  cet  article  au 
cours  des  trois  années  antérieures.  Nous  devons 
«Jonc,  cette  année  encore,  nous  féliciter  des  bons 
résultats  obtenus  et  des  progrès  accomplis  sur 
l'ensemble  de  nos  services.  Us  sont  dus,  vous  le 
eavez,  pour  une  très  large  part,  au  zèle  et  au 
dévouement  dont  notre  personnel  n'a  cessé  de 
faire  preuve  à  tous  les  degrés  de  la  hiérarchie. 

Les  mesures  prises  en  vue  d'améliorer  la  situa- 
tion de  ce  personnel  ont  toujours  été  accueillies 
par  vous,  Messieurs,  avec  le  plus  bienveillant 
intérêt.  Aussi  sommes-nous  assurés  de  rencontrer 
votre  approbation  en  vous  faisant  connaître  les 
dispositions  du  nouveau  règlement  de  retraites 
que  nous  avons  mis  en  vigueur  le  1er  janvier  der- 
nier. 

Notre  ancien  règlement  avait  été  soumis,  comme 
le  prescrit  la  loi,  à  l'homologation  ministérielle. 
Mais  au  cours  de  l'examen  dont  il  a  été  l'objet, 
nous  avons  été  amenés  à  le  remanier  sur  les  ob- 
servations de  l'Administration  supérieure,  pour  le 
mettre  mieux  en  harmonie  avec  la  loi  du  27  dé- 
cembre 1895. 

Le  nouveau  règlement  ainsi  élaboré-  a  été  ho- 
mologué par  décision  ministérielle  du  21  octo- 
bre 1904. 

En  ce  qui  concerne  les  agents  déjà  en  service, 
commissionnés  ou  non,  il  ne  fait  que  réunir  en 
un  seul  texte  les  ordres  du  jour  successifs  que 
vous  connaissez  et  qui  avaient  constitué  l'état  de' 
choses  existant;  toutefois  il  les  améliore  sur  cer- 
tains points  et  précise  dans  un  sens  favorable  au 


personnel  certaines  dispositions  dont  l'interpréta- 
tion pouvait  paraître  douteuse. 

Pour  les  agents  â  commissionner  à  partir  du 
l"r  janvier  1905,  nous  avons  adopté  des  disposi- 
tions entièrement  nouvelles.  La  constitution  de  la 
pension  de  retraite  repose  toujours  sur  la  même 
base  initiale  que  pour  les  agents  actuellement  en 
service  :  pas  de  retenue  sur  les  salaires,  partici- 
pation aux  bénéfices  complétée  jusqu'à  concur- 
rence de  10  0/0  du  traitement  et  versée  â  la  Caisse 
Nationale  sur  livrets  individuels. 

Mais  au  lieu  d'attendre  la  mise  à  la  réforme  de 
chaque  agent  pour  lui  constituer  en  une  fois  un 
supplément  de  pension  prévu  par  le  règlement,  la 
Compagnie  fera  à  un  compte  collectif  ouvert  à  la 
Caisse  des  Dépôts  et  Consignations  un  versement 
annuel  supplémentaire  de  5  0/0  des  traitements  de 
dix  à  quinze  ans  de  services  accomplis,  et  de  8  0/0 
au  delà.  Sur  ce  compte,  majoré  de  ses  intérêts  an- 
nuels, on  prélèvera  au  moment  de  la  réforme  de 
chaque  agent  le  capital  représentant  sa  quote-part 
dans  le  compte  général  ;  on  y  ajoutera  une  allo- 
cation pouvant  s'élever  jusqu'à  une  année  de  trai- 
tement, et  la  rente  viagère  correspondante  s'ajou- 
tera à  celle  déjà  inscrite  au  livret.  En  cas  d'infir- 
mité dûment  constatée  avant  cinquante  ans,  l'agent 
entrera  en  jouissance  immédiate  de  cette  seconde 
rente  viagère,  alors  même  que  la  Caisse  Nationale 
refuserait  la  liquidation  anticipée  de  la  rente  qui 
lui  incombe. 

Cetto  combinaison  assure  aux  agents  qui  accom- 
pliront toute  leur  carrière  au  service  de  la  Com- 
pagnie sous  ce  régime  des  avantages  équivalents 
à  ceux  dont  jouissent  les  agents  coinmissionnés 
antérieurement.  Les  veuves  d'agents  des  deux  ca 
tégories  obtiennent  également,  le  cas  échéant,  des 
pensions  équivalentes.  Mais  le  nouveau  règlement, 
qui  ne  subordonne  plus  l'entrée  en  jouissance  de 
la  pension  de  retraite  à  l'échéance  d'un  minimum 
d'âge  ou  de  durée  de  services,  constitue  cette 
pension  au  jour  le  jour  par  des  versements  pro- 
gressifs: il  réalise  ainsi  véritablement  au  profit 
des  agents  qui  se  trouvent  prématurément  hors 
d'état  de  remplir  leurs  fonctions,  la  retraite  pro- 
portionnelle sans  condition  d'âge,  qui  a  été  sou- 
vent réclamée  par  les  intéressés. 

Nous  devons  vous  sigDaler  également,  Messieurs, 
qu'en  vue  de  nous  associer  à  la  lutte  entreprise  de 
toutes  parts  contre  les  progrès  de  la  tuberculose, 
nous  avons  fondé  au  sanatorium  de  Bligny.  en 
Seine-et-Oise,  dix  lits  dont  nos  agents  sont  appe- 
lés à  bénéficier  le  cas  échéant. 

Le  montant  des  sommes  dépensées  par  la  Com- 
pagnie pour  son  personnel,  en  sus  des  traite- 
ments et  salaires  proprement  dits,  se  décompose 
ainsi  : 

Participation  des  employés  dans  les  bénéfices 
de  l'exploitation   2.100.516 

Complément  d'allocations  pour  les 
retraites  et  pour  les  indemnités  aux 
agents  victimes  d'accidents  

Allocation  eu  fin  d'année  de  1/24  du 
traitement  aux  agents  qui  ne  sont  pas 
payés  plus  de  3.000  fr   1.218.704 

Gratifications  ordinaires  

Indemnités  de  résidence  dans  les 
localités  où  la  vie  est  coûteuse  

Secours  de  toute  nature;  traitements 
et  salaires  de  maladie  

Service  médical  ;  honoraires  des 
médecins  et  fournitures  des  médica- 
ments gratuits  

Boissons  hygiéniques  

Dépenses  scolaires  :  bourses,  écoles, 
ouvroir  

Intérêts  des  fondsj  affectés  à.  des 
avances  gratuites  au  personnel  

Allocation  à  la  Société  de  secours 
mutuels  et  de  prévoyance  

Remboursement  des  taxes  de  pres- 
tation  

Secours  aux  familles  nombreuses.. . 

Total   11.712.267 

Dans  ce  total  ne  sont  pas  comptés  certains 
avantages  non  susceptibles  d  évaluation  en  argent, 
comme  les  facilités  de  circulation  accordées  avec 
une  libéralité  sans  cesse  croissante  aux  agents  et 
à  leur  famille,  ni  les  congés  réglementaires  avec  I 
solde  entière,  qui  à  eux  seuls  représentent  nue  ' 
dépenses  de  près  de  3  millions  de  francs. 


4.649.911 


534.167 
598.579 
1.848.874 

343.081 
43.784 

79.084 

5.484 

133.559 

48.012 
107.913 


(A  suivre.) 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


GOUVERNEMENT  ROYAL  DE  SERBIE 

EMPRUNT  SERBE  4  0/0  UNIFIÉ 

Créé  en  vertu  de  la  loi  du  20  juillet  1895 
L'intérêt  semestriel  au  1/14  janvier  1906,  sur  les 
Obligations  de  cet  Emprunt  sera  payé  dès  le  2  jan- 
vier prochain,  à  raison  de  10  francs  net  contre 
remise  du  coupon  n°  21,  aux  caisses  suivantes  : 

Banque  Impériale  Ottomane,  7,  rue  Meyer- 
beer,  à  Paris  ; 
Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris,  14, 

rue  Bergère,  à  Paris  ; 

Société  Générale  pour  favoriser  le  développe- 
ment du  Commerce  et  de  l'Industrie  en  France, 
(54,  rue  de  Provence,  à  Paris  ; 

Société  Financière  d'Orient,  10,  rue  Auber, 
à  Paris  ; 

Succursale  de  la  Banque  Imp.  Boy.  Priv.  des 
Pays  Autrichiens,  12,  rue  du  Ouatre-Septembre, 
à  Paris  ; 

MM.  E.  Hoskier  et  G",  39,  boulevard  Hauss- 
niana,  a  Paris, 

,  A  partir  de  la  même  date,  les  obligations  sorties 
au  21e  tirage,  selon  la  liste  numérique  ci-dessous, 
seront  remboursées  à  500  francs  l'une,  aux 
Caisses  précitées. 

21«  TIRAGE  DU  1/14  AVRIL  1905 
Obligations  sorties 

Report  :  CiO 


8.581  à 

18.941 

70.821 

72.181 

73.501 

97.721 

99.401 
129.321 
141.421 
156.101 
157. 4 U 
1711.461 
170.481 
174.061 
185.101 
197.181 
200.461 
269.921 
278.261 
317.281 
318.561 
326.461 
352.441 
353.541 
3/5.125 
391.425 
397.025 
412.425 
42 'i.  705 
432.925 
447.725 
454.085 

A  reporter. . . 


8.600  20 
18.960  20 
70.840  20 
72.200  20 
73.520  20 
97.740  20 
99.420  20 
129.340  20 
141.440  20 
156.120  20 
157.460  20 
170.480  20 
170.500  20 
174.080  20 
185.120  20 
197.200  20 
200.480  20 
269.940  20 
278.280  20 
317.300  20 
318.580  20 
326.480  2J 
352. 4(30  20 
353.560  20 
375.144  20 
391.44'.  20 
397.044  20 
412.444  20 
424.724  20 
432.944  20 
447.744  20 
451.104  20 


454.125  à  454.144  20 

483.045  383.064  20 

492.605  492.624  20 

502.785  502.804  20 

502.945  502.964  20 

509.905  509.924  20 

516.065  516.084  20 

526.125  516.144  20 

531.925  532.944  20 

534.865  534.884  20 

537.385  537.404  20 

542.285  542.304  20 

543.045  543.064  20 

544.705  544.724  20 

548.705  548.724  20 

549.665  549.684  20 

557.125  557.144  20 

567.225  567.244  20 

585.885  585.904  20 

600.885  600.904  20 

010.065  010.084  20 

019.705  019.724  20 

625.185  625.204  20 

666.505  666.524  20 

674.185  074.204  20 

07 4. HJ5  074.324  20 

675.805  675.824  20 

696.785  090.804  20 

099.005  699.024  20 

700.305  700.384  20 

703.765  703.784  20 

707.405  707.424  20 

TOTAJ   ITÏSÔ 
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Chemins  de  fer  fie  Paris  â  Lyon  et  a  la  Médi  er- 
ranec.  —  Fêtes  de  Noël  et  du  Jour  de  l'An.  —  A 
['occasion  de»  Fêtes  de  Noël  et  du  Jour  de  l'An, 
les  coupons  de  retour  des  billets  d'aller  et  retour 
délivrés  à  partir  du  23  décembre  190Ô,  seront 
valables  jusqu'aux  derniers  trains  de  la  journée 
!    11  1  '  "  ■ 


Chemins  de  fer  de  l'Etat.  —  Fêtes  de  Noël  et  du 
Jour  de  l'An .  —  Al  occasion  de  Fêtes  de  Noël  et  du 
Jour  do  l'An,  les  billots  d'aller  et  retour  délivrés  à 

partir  du  sa  di  88  décembre  par  les  gares  du 

i  '  -'  m  di;  I  L'ai,  dont  lu  validité  expire)  ait  norma- 
lement uvanl  le  H  janvier,  seront  exceplionnel- 
lomtnl  valables,  pour  le  retour,  jusqu'au,  dernier 
train  du  lundi  8  janvier  1U0O,     Wi  w. 


RAND  MINES,  LIMITED 

Sixième  tirage 

Avis  est  donné'  par  la  présente  que  les  obliga- 
tions 5  0/0  ci-dessous  désignées  sont  sort'es  au 
tirage  qui  a  été  effectué  aujourd'hui. 

Elles  seront  remboursées  à  103  0/0  à  partir  du 
1er  janvier  1906,  date  à  laquelle  les  intérêts  sur 
lesdites  opérations  cesseront  de  courir. 


Obligations  de  50  liv. 

st. 

S69C  169!  4707 

4730  4751  1763 

4783 

4799 

1842 

4851 

4875 

w%  vm  v.m  'm)  v.m  wv.\  mu 

4959 

4977 

4982 

4996 

i998  5021  5033  5047  5055  5063 

51173 

3077 

3093 

5100 

5143 

5158  5163  5178  5189  5194  5212 

5227 

5248 

.".257 

5264 

5276 

5278  5290  5306  5312  5336  3358 

5367 

5399 

5403 

5434 

5437 

5477  -34N7  5502 

5508  5331  5553 

5567 

5603 

5610 

5626 

5634 

5660  ."«165  3672 

5679  5683  5684  5685 

5696 

5709 

5716 

5726 

5739  5752  5763  5816  5838  5845  5855 

3867 

5888 

3889 

5912 

5922  5933  5956  5959  5978  5986  5990 

6023 

6033 

6039 

6046 

6055  6073  6092  6007  6160  6166  6224 

6271 

6281 

Obligations  de  ÎOO  liv 

,  st. 

1131  1137  1163 

1170  1178  1182 

119  4 

1195 

1207 

1213 

1215 

1240  1246  1249 

1251  1258  1261 

1268 

1298 

131  i 

1324 

1340 

1357  1358  13S4 

1399  1405  1421 

1 429 

1431 

1434 

1436 

1438 

1483  1488  1508 

1512  1531  1532 

1573 

1611 

1626 

1637 

1656 

1659  1685  1686 

1690  1698  1701 

1719 

1732 

1711 

1743 

1750 

1780  1787  1788 

1820  1834  1861 

1867 

1875 

1893 

1926 

1944 

1971  1978  1981 

1986  1987  2004 

2019 

21128 

2038 

2041 

2043 

2052  20li2  2065 

2070  2090  2099 

2101 

2105 

2111 

2124 

2128 

2130  213!i  2170 

2175  2176  2197 

221  II 

2203 

2222 

2224 

2232 

2273  2277  2311 

232U  2:;:;x  2345 

2362 

2373 

2385 

2425 

2476 

2477  2490  25 IN 

2521  2542  255 1 

257  i 

2604 

2608 

2611 

21113 

2624  2631  2646 

2i  ii  .s  2671  2718 

2719 

2721 

2726 

2728 

2739 

2747  2754  2768 

2780  2782  2803 

2808 

2824 

2827 

2831 

2836 

2896  2913  2948 

2956  2968  2970 

2990 

2991 

2996 

2998 

2!  199 

3000  3068  3072 

3080  3082  3096 

31197 

3113 

3120 

3123 

3138 

3168  3172  3170 

3183  3217  3226 

3233 

3236 

3246 

3256 

3284 

3292  3291  3296 

3310  3320  3337 

3361 

3367 

3374 

3382 

3384 

3397  3399  3415 

3419  3428  3429 

3436 

3476 

3481 

3489 

3537 

3546  3575  3579 

3590  3591  3621 

3628 

3635 

3657 

3678 

3686 

3700  3742  3750 

3760  3763  3777 

3783 

3808 

58|2 

3813 

3833 

3839  3855  3864 

3867  3873  3874 

3S83 

3917 

3920 

3921 

3926 

3953  3966  3982 

3997  1007  4044 

4050 

4952 

4054 

4059 

4073 

4083  4089  4092 

4098  4101  4103 

4107 

4108 

4114 

4121 

4122 

4137  4117  4150 

4188  4189  4208 

4210 

421 1 

4214 

4236 

4237 

4240  4243  4261 

4353  4369  4383 

£386 

4422 

4  438 

4444 

4451 

4464  4466  4469 

4484  4  486  4 188 

4500 

4503 

4504 

4510 

4539 

4543  45 48  4550 

4552  4571  4591 

4604 

451 4 

4019 

4633 

46  70 

4671  4673 

Obligations  de  500  liv 

st. 

15    24  25 

34    51  70 

71 

88 

95 

99 

146 

1S2  1N3  185 

187   188  200 

203 

209 

232 

243 

278 

2' III    291  302 

307  311  328 

332 

336 

542 

345 

348 

3S5  414  433 

441   442  446 

447 

489 

498 

502 

505 

506  514  566 

580  585  594 

596 

609 

630 

641 

669 

693  710  715 

716  724  738 

774 

814 

822 

827 

833 

835  842  848 

854  862  871 

876 

880 

893 

911 

91 8 

923  937  969 

863    965  983 

984 

995 

1003 

1005 

1030 

1031  1035  1070 

1075  1095  1096 

1120 

1121 

Récapitulation 

108  oblig.  de  a.  50  chac.  î   5.  400  av.  prime  £ 


399 
_96  — 

503  — 


100 
51  II  i 


29.900 
48.000 

i  83.1800 


30.797 
V.  1.4  40 


—      î  85.799 

Les  obligations  ci-dessus  mentionnées  devront 
rester  déposée j  quatre  jours  francs  pour  la  vérifi- 
cation,  et  pourront  être  présentées   au  siège  de 
Londres,  tous  les  jours  (samedis  exceptés)  à  partir 
du  vendredi  22  décembre  1905,  de  onze  heures  à 
deux  heures. 
Les  bordereaux  seront  obtenus  sur  demande. 
Siège  de  Londres, 
1.  London  Wall  Buildings,  E.  C. 
b  décembre  1905. 

Far  ordre: 

A.  Moin, 
Secrétaire  de  Londres. 
Etait  présent  au  tirage  : 
Alex.  Ilim.ww   de  la  M"'  John  Vean  and  Sons), 
notaire  public. 
Î6|  70et  <7,  CorobtlL,  Londres  F.  c. 
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SOCIETE  GENERALE 

DE 

CRÉDIT  INDUSTRIEL  ET  COMMERCIAL 


Situation  au  30  novembre  1905 


ACTIF 

Espèces  en  Caisse  et  à  la  Banque  de  France  13.370  ' 23  22 

Fonds  disponibles  dans  le»  Banque?   9.683  438  21 

Coupons  à  encaisser   2.259.461  (9 

Effets  à  recevoir   100.101.200  81 

Reports   30.389.463  67 

Rentes,  Actions  et  Obligations   7. 299. €03  38 

Avances  garanties   35.777.582  48 

Comptes  courants   12.270-067  30 

Crédits  d'acceptations  garantis. .  .   18  720-0'JO  » 

Frais  généraux  : 

Semestre  écoulé                   1 . 213.614  72 1    „  ,„0 

Semestre  en  cours    1.010. 637  81  i   <  _J- 

Paiements  faits  sur  Intérêts  et  Dividendes 

de  l'Exercice  19(3    709.975  » 

Immeuble  social   4.000.000  » 

Versement  non  appelé   60.000-000  » 

Total  de  l'Actif   298-805.368  49 


PASSIF 

Capital  •.   80.000  000  » 

Fonds  de  réserve  ; 

Statutaire                           8-000-000  »  I  ,ft  mr  .„ 

Extraordinaire                     2.000-000  »i  * 

Comptes  de  dépôts  : 

A  vue                              60-634.332  01  >  „  0 

A  préavis                           32.170.869  20  )  y^!"»-<!UI  -J 

Comptes  courants   89.157.253  68 

Acceptations  à  payer  : 

Sur  garanties                     18.720.000  »  »  ,9       a,n  - 

Sur  provisions                        213  810    »j  »-*».WU  * 

Divers   523. f 30  21 

Réescompte  du  Portefeuille   278.182  10 

Intérêts  et  Dividendes  : 

Antérieurs  restant  à  payer        38.333  14  j  ^  ^  ^ 

Profits  et  Pertes  : 

Report  de  l'Exercice  1904- -  654.377  66} 

Produit  du  1"  semestre  1905  2.385.438  13  >    3.017.026  13 

Semestre  en  cours   1.997-210  34)   

Total  du  Passif   296.805-568  49- 

Effetsà  échoir  en  Portefeuille....  1G0. 101-200  81 
Effets  en  circulation  avec  l'endosse- 
ment de  la  Société   26.299.872  » 

Total   126.401-072  81  ' 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 

Le  Sous-Directeur  :  E.  VACHERIE. 


Compagnies  des  Chemins  de  fer  de  l'Est  et  d» 
Nord.  —  Hiver  1905-190(4.  —  Engadine-Express.  — 
Train  de  luxe  bi-hebdoinadaire  vers  les  stations 
de  sport  et  de  cure  de  la  Ilaute-Engadine.  — Les 
Compagnies  des  Chemins  de  fer  de  l'Est  et  du  Nord,- 
d'accord  avec  les  Chemins  fédéraux  suisses,  les 
Chemins  Rhétiqucs  et  la  Compagnie  Internationale 
des  Wagons-Lits,  mettront  en  marche  deux  fois 
par  semaine,  pendant  les  mois  de  décembre  1905, 
janvier  et  février  1906,  les  trains  de  luxe  «Enga- 
dine-Express de  Calais  à  Coire,  Thusis,  Davos  et 
Saint-Monitz  par  l'a  ri  s,  Bâle  et  Zurich. 

A  l'aller,  départs  de  Londres,  les  Mardiset  Ven- 
dredis, à  11  heures  «lu  matin;  de  Calais  à  2  h.  T>5 
soir;  de  Paris-Est  à  7  h. 45 soir:  -arrivées  à  Caire 
ù9h.  38  matin:  à  Davos  à  midi  25:  à  Saint-Moritz 
à  2  h.  07  soir. 

Au  retour,  départs  de  Saint-Moritz,  les  Mercre- 
dis et  Samedis  à  4  h.  05  soir;  de  Davos  à  5  h.  Ï2' 
soir;  de  Coire  à  7  h.  30  soir;  arrivées  à  Paris-Est 
à  8  h.  40  matin;  à  Calais  à  1  h.  15  soir;  à  Londres 
à  5  h.  "4  soir. 

Les  trains  sont  composés  de  sleeping-carsot  d'un: 
wagon-restaurant  de  la  Compagnie  Internationale 
des  Wagons-Lits. 

Ils  circulent  directement  par  la  Petite  Ceintura 
entre  lC3  gares  de  Paris-Nord  et  de  Paris-Est. 
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BOURSE   DE  PARIS 


c    t:  o 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1904 


31 
déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750.00C 

25 

3.375.000 

ss 

8.750.000 

25 

18.750.000 

25 

2.250.000 

25 

14.000.000 

25 

5.000.000 

25 

25.000.000 

25 

6.250.000 

25 

300.000 

25 

18.750.000 

25 

12.500.000 

25 

275.000 

25 

7.500.000 

55 

400.000 

25 

68.750.000 

125 

125.000.000 

125 

3.125.000 

25 

400.000 

25 

2.000.000 

25 

4.000.000 

25 

10.625.000 

25 

100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  5ew. 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoortln,. 
The  East  lu*  rrirrittirjllin 

Ferreira  < 

French  Band  

Qeldenhuts  Estate.. 

A.  Goerz  et  O  

Klein fontein  (New). . 

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes 
May  Consolitated  . . . 

Primrose  (New)  

Band  Mines  

Bobinson  Gold  

Simmer  and  Jick  (ict.  Mit.) 
Transvaal  GoldFields. 

Village  Main  Beef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Band  , 

Windsor  


143.75 

21 

22. 

50 

9 

25 

9 

50 

9 

50 

16.50 

23. 

50 

12 

50 

13 

12 

50 

1000 

61.50 

90 

50 

51 

5J 

49 

50 

237.5 

198.50 

234 

165 

163 

50 

160 

330 

584 

608 

455 

50 

454 

467 

47 

74 

82 

34 

75 

35 

75 

35 

25 

145 

140 

144 

99 

25 

97 

75 

101 

68.50 

65.50 

84 

56 

75 

54 

51 

170 

53.25 

67 

44 

73 

44 

75 

44 

69 

53.50 

61 

23 

75 

21 

75 

20 

50 

80 

55 

82 

51 

51 

51 

120 

94.50 

101 

72 

75 

74 

50 

71 

93 

101 

109 

78 

50 

76 

77> 

"9 

175 

96 

91 

62 

63 

65 

25 

865 

264 

293 

50 

193 

189 

50 

187 

125 

241.50 

262 

50 

213 

213 

50 

214 

n«  340 

41.25 

59 

75 

37 

73 

38 

25 

38 

65.50 

79 

44 

44 

75 

44 

7  5 

196 

168.50 

182 

107 

106 

105 

262 

282 

278 

50 

ua 

142 

141 

75 

17.75 

20 

ii 

11 

11 

85 

52 

24 

28 

24 

77.50 

37 

» 

7 

50 

7 

50 

8 

o  »- 


is 

3 1 
5  r 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
juin 
1904 

31 

déc. 
1004 

MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
20.000.000*r 


.500 
125 
125 

I00<r 


Uruguay  

De  Beers  (Diamants) . . 
Huanchaca  (Argent).. 
Laurlum  grec  (,Ii»b»tir|. 


47 

41 

25 

23 

21 

473.50 

4^4 

443 

144. 50 

443 

87.25 

102.50 

147.50 

146.50 

11.'.  50 

51 

57.50 

52 

60  50 

•71 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10. 000. 000 

25 

Bechuanaland  ta|lttivti.. 

2.50 

29.50 

3* 

20 

2}.  50 

87.500.000 

25 

Brit.Sth.  Afric.  (Ckirtini). 

125 

47.50 

59.25 

48. 

73 

48 

47 

35.25 

31.90 

28 

23 

24 

11.250.000 

25 

Dynamite  du  Transvaal 

10.000.000 

25 

Eerste  Fabrieken  lutil'trlt 

91.25 

18.125.000 

25 

GtoldQelds  Ceiitlltit.  nlliiln 

112.50 

164.50 

212  50 

151 

50 

151  50 

1 49.50 

7.500.000 

25 

Henderson  Transv.  litiu 

125 

35 

40 

18 

18 

20 

12.500.000 

25 

Kokumbo  (f.6U>  d'iToire). . . . 

30 

22.75 

3 

12 

12 

10 

37.500.000 

25 

107.50 

41.25 

47.50 

32 

75 

32 

31.25 

13.750.000 

25 

Mossamédès  (Cie  de)... 

25 

13 

19.50 

10 

75 

11  25 

lu.  50 

12.500.000 

25 

Mozambique  (Cie  de) . . . 

35.50 

35.50 

28 

25 

27.23 

27 

50.000.000 

25 

Bandfontein  Estâtes... 

16.25 

7) 

84.25 

54 

25 

" 

12.500.000 

25 

Transvaal  Consolidated 

103 

109.50 

63 

61 

59 

BOURSE   DE  LONDRES 


< 

O 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


a 

CLOTURE 

SEMESTRIELLE 

30 

31 

Juin 

Déc. 

1904 

1904 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  du  Witwatersraud) 


275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 

81. 000 
1.360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
115.000 
300.025 
848.730 

90.000 
900.000 
560. 0C0 
300. 0C0 
200.000 
300.000 
150.000 
160.000 
5(0.000 
600.000 
125.000 
111.864 

50.000 
100.000 
523.895 
231.250 
325.000 
351.269 
470.000 
550.000 
400. 0C0 
111.500 
288.750 
949.621 
325.000 
100. uOv 
£00.000 
450.000 
450.000 
300.000 

i*;  oc. 

448.  se 

2.500.000 
270.000 

2.750.000 
900.000 
425.000 
100.000 
.700.000 
£43.000 
250.000 
400.000 
400.  OOt, 
80.000 
Igê.TA 
'ifrl  » 
866. 'H*. 
4>5  :-x 


An&elo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levela. 
Chimes  Exploration  . . . 

City  and  Suburban  

C  oui  et  (New)  

Croesus  (New)  

Orown  Deep  

Orown  Beef  

Drlefontein  

Durban  Boodepoort — 
Durban  Boodpt.  Deep.. 
East  Band  Prop.  Mines. 

Ferreira  

Ferreira  Deep  

French  Band  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef. . . 

Ginsberg  (New)  

Glencalrn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  , 

Knlght's  (WitwiUrsrmd) 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B  

Lulpaard  Vlel  (New)  

Main  Beef  Consolidated 
May'sConsolldated(If*w/ 
Modderfontein 

Id.  Extension. 
Meyer  and  Caariton.. 

tfigcl  

Nigel  Deep  

Kourse  Deep  

Primrose  (New/  

Prlnccîs  t;««ete  

"an à  îVlines  

Bandfontein  

Bletfonteln  (New)  

Bobinson  

Boblnaon  (Deep;  

Rose  Deep  

iïiîscury  (Newj  

dlmmer  (New;  

Treaaury  

United  Mn.  Bf.  Boodepi 

Van  Ryn  (New)  

Village  Main  Beef  

Wemmer  

vvebt  Rand  Mine» . . . 
Wilwate;  srand  Deep 

Wolhuter  

Worceater 


60 


120 


80 


7  1/8 
2  1/4 
1  1/8 
1  3/8 

3/4 
11/16 

1/4 

6  7/16 
2  15/16 

1  1/4 
13 

14  1/4 
5  1/16 
5 

2  9/16 

7  7/8 
21 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/8 
5  9/16 

U  3/8 
5/16 
3  1/4 
1  3/8 


1/16 
1/2 
3/8 
3/4 


4  1/8 

2  1/8 

5  l/i 

2  1/16 

3  3/4 
7/8 

I  3/4 

1  5,8 
3  15/16 
8  15/16 
2  1/2 

5  3/8 

2  7/16 
3/4 

4  1/8 

3  11/16 
15/16 

10  7/iô 
3  3/16 

2  3/8 
9  1/2 

5  9/ie 

8  7/8 
1  7/8 
1  5.8 
3  13/16 

3  3/4 
3  9/16 

6  3/4 

I I  1/4 
1  15/ le 
3  13/16 

3  1/2 
1  1/2 


7  1/4 

4  7/8 

4  7/8 

4  13/16 

2  5/8 

1  5/16 

1  5/16 

l  1/4 

1  5/16 

1/2 

1/2 

1/2 

1  1/2 

3/4 

7/8 

13/16 

15/16 

1/2 

3/8 

3/8 

9/16 

1/2 

9/16 

7/8 

7/8 

7/8 

6  1/8 

4  9/16 

4  9/16 

4  9/16 

2  1/4 

2  5/16 

2  7/16 

2  7/16 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

15  1/2 

12  3/4 

13 

13 

16 

11  1/4 

Il  3/8 

11  5/8 

5  3/8 

3  3/8 

3  3/8 

3  5/16 

5  1/8 

3  7/8 

4 

3  7/16 

i 

2  1/16 

2  15/16 

9  3/8 

6  9/16 

6  9/16 
18  14 

6  1  2 

24 

18  1/4 

18  1/2 

6  3/8 

5  1  S 

5  1/8 

5  1/8  | 

3  5/16 

1  3/S 

1  7/16 

1  9,  16 

3  5/8 

2  1/8 

2  1  16 

2 

5  3/4 

4 

3  15/16 

4 

11  3/8 

8  1/8 

8  1/8 

8 

1/4 

3/16 

3/16 

3 '16 

2  3/4 

1  5/8 

1  5/8 

1  5,8 

1  1/2 

3/4 

13/16 

3/i 

5  1/4 

3  3  8 

3  7/16 
6  1/4 

3  3/8 

8  3/8 

6  1/4 

6  1/4 

4  1/8 

3  1/8 

3  1/2 

3  1/2 

3  7/8 

3  1/4 

3 

3  1/8 

2  5/8 

1  3/4 

1  3,  4 

1  3,  4 

4  3/4 

2  7/8 

2  3/4 

2  3/i 

2  11/16 

1  11/16 

1  3/4 

1  13/16 

6  7/8 

3  3/4 

3  15/10 

3  7/8 

2  3/8 

7/8 

7  81 

3/4 

4 

2  15/16 

2  15/16 

i!  7/8 

1  1/16 

9/16 

5/8 

5/8 

2  1/16 

1  1/4 

1  1/4 

1  l/i 

2 

1  1/16 

1  1/3 

1  1/8 

4  1/4 

3  1/8 

3 

3  3/ 16 

10  15/16 

7  9/16 

7  9/16 

7  1,2 

2  13/16 

1  3/8 

1  1/2 

1  5/8 
4  1/2 

5  1/2 

4  1/2 

4  1/2 

2  7/8 

2  1/2 

2  11/16 

2  11/16 

1 

1/2 

1/2 

1/2 

5 

3  5/3 

3  5/8 

3  5/3 

3  1/2 

•2  1/2 

2  9/16 

i  5  8 

1  5/8 

1!  3/4 

7/8 

7/8 

13  16 

7  13/16 

7  5/8 

7  1,2 

3  3/8 

l  1/8 

2  3/ 16 

2  1  S 

2  15/16 
10  1/4 

1  15/16 

3  1/4 

2  1/8 

8  3/8 

8  7,16 

8  1,2 

6  3/8 

5  1/8 

5  1/4 

5  3  16 

9 

5  1/4 

5  l/i 

5 

1  7/8 

1  3/3 

1  3/8 

1  3/8 

2  3/8 

1  9/16 
■>  13/16 

1  9,16 

1  1/2 

4  3/8 

2  7  /8 

2  3/4 

3  7/8 

2  5/8 

2  5  8 

2  1,2 

4  3/8 

3 

2  15/16 
4  1/4 

2  7  - 

7  1/4 

1  1/8 

4  1/4 

11 

5  1/2 

5  1/2 

5  1/2 

2  7/17 

1  1/16 

1  1/16 

1 

4  5/8 

3  H/16 

3  11/16 

3  11/16 

3  7/8 

2  5/8 

2  13/16 

2  3/4 

1  1  /4 

5/8 

5/8 

5.8 

-3- 
<!  S 
H  - 

S- 
<  S 

U  B 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

31 

Juin 

Déc. 

19J4 

1904 

COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350.300 

Anglo-French  Expl  

3  3/8 

4  3/4 

2  5,8 

2  9/16 

2  5/8 

1.102.500 

Barnato  Consolidated... 

2  n/ie 

3  3/16 

1  3/4 

400.000 

Bechuanaland  

1  1/16 

1  5'16 

15/16 

15/ IC 

7/8 

1.375.000 

Chartered  (British  8.  A.  (K>) 

1  3/1 

2  5/16 

1  7/8 

1  7/8 

1  13  fil 

325.000 

Charterland  Goldflelds.. 

5/16 

7/16 

3  8 

3  8 

3/16 

2.000.000 

Cons.  Gld.  Flds  8.  A.  Def . 

6  1/12 

8  1/2 

6  1/16 

6  1,16 

6 

1.250.000 

Id.   8%  Préférence.. 

25/0 

26/0 

23/6 

23  ;ô 

23/6 

575.000 

100 

id.  6  %%Debentures. 

107 

108 

104  1/2 

105  1/2 

105  1/2 

200.000 

Johannesburg  Estâtes.. 

1  7/16 

1  7/16 

l  3/8 

1  1/4 

1  1/4 

400.000 

Mashonalaad  Açency . . . 

15/16 

1  5/16 
3/8 

U/16 

U/li 

3  4 

465.593 

Matabele  Gold  Reefs  Sec. 

9/16 

9/-16 

12/0 

16/3 

670.000 

Mozambique  O  

1  7/16 

1  7/ If 

1  1/8 

1  1/8 

1  18 

1.267.507 

Oceana  Consolidated  — 

I  5/8 

1  7/8 

l  5/16 

1  5/16 

1  5/16 

100.000 

Bhodesla  Exploration  . . 

3  1/1 

4  11/16 
1/4 

3  3/11 

2  15/16 

2  15/16 

225.000 

Bhodesia  Goldflalds  

4  3/4 

3.' 16 

4/6 

4/6 

751.077 

Transvaal  Consolidt.... 

l/i 

4  5/16 

2  7,  16 

2  3/8 

2  3/S 

300.000 

Id.       GoU  Fieltlï 

2  9/16 

3  3/16 

1  U/16 

1  13/16 

1  3/4 

604.225 

Id.  GoldMinlag^stai 

50 

1  15/16 

2  1/8 

I  3/16 

1  1/4 

1  1/4 

930.000 

Willo  ughby 's  Cons  jl  

6/0 

3/4 

10/0 

13/0 

14  0 

197.436 

Zambesia  Exploring  

1  7/16 

2  1/2 

1  9/16 

1  1/3 

1  12 

COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

2.682.396 
500.000 
250.000 

1.000.000 
200.000 

3.000.000 
250.000 
500.000 
450.000 


175.000 
140.000 
250.000 
280.663 
t. 000. 000 
200.000 
91.000 
960.000 
112.000 
320.000 


721. 5C0 
3.948.955 
3.283.020 
105.250 
000.00' 


Exploration  C  (New).. . 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwks. 

Id.  Tramways . 
National  Bank  3.  A.  R. . 
New  African  Company  . 

Bobinson  Bank  

3.  African  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


13/16 

7,8 

1 

1 

2  7/8 

3  1/8 

1  3/4 

1  3/4 

1  3/16 

2  1/8 

2  1/16 

2  1/16 

5/8 

3/4 

3/4 

16 

18  5/8 

16 

16 

1  7/8 

2  1/4 

!  7/16 

1  7/16 

1  3/3 

1  1/2 

1  3/8 

1 

5  1/16 

7  1/8 

4  1/8 

3  15/16 

1/2 

11/16 

1.2 

1 

2  1/8 

3  l/i 

1  15/16 

2 

1 

1  7  S 

2  1/16 

3/4 
15  1/8 
1  3/3 
1  3,8 

3  3,  i 
1.2 


MINES  D»0R  AUSTRALIENNES 


Great  Boulder  Prop  

Hannan's  Brownhlll  . . . . 

Lake  View  Consols  

Lond.  Se  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldflelds. 

Brllliant  BIock  

Broken  Hlll  Propriet  — 

South  Kalgurli  

Waini  


25/9 
3  3/8 

1  1/4 
7/16 

2  3/8 
5/16 

1/2 
1  13/16 
1  3/8 
5  1/2 


23,0 
3  H/1É 

1  1/2 
14/0 

2  7/8 
5/lt 

9/n 

2  3/16 
1  1/U 
6  1/16 


24/3 

24(9 

25,0 

1  1/4 

1  3/16 

1  3/16 

8/0 

9,6 

10/0 

3  1/4 

3  3,8 

3  3/S 

2.6 

2/6 

2/3 

7/16 

i/a 

1/2 

3  1/3 

3  1/8 

11  16 

i  5,8 

1  H/18 

6  3/4 

6  11/13 

6  3/4 

MINES  DE  DIAMANT 


Consolidt.  Bultfooteln.. 

De  Beer  s  ordinaire  

Id.   6%  Debenture... 

Grlqualand  West  

New  Jagersfonteln  Def. 


29/6 
19  1/16 
107 

8  1/4 

27  1/2 


2j/6 
18  1/8 
106  1/9 

291,2 


28  0 
1;  5/8 
1(6 

7  1/2 


28/0 
17  1/2 
106 
7  7/8 
7  7,  8 


28/0 
17  1/2 
106 
7  7,8 
7  5,8 


û 


G 
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:m:a.:flc:h::e:  OFFICIEL   TDIE  I\A_Ï^IS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


i.iflTAl 

1  S 

■•■liai 

tlllliii 

•III. 

667 

3*7.2 

11! 

05934 

"78 

■•nttre 

M. 

de  Titres 

a*B 

iï*b  516 

500 

10C 

56  428 

50C 

108  Î5C 

500 

U0.&82 

500 

153.842 

400 

1035470 

400 

» 

1C0 

MO  51t 

5C0 

■228.122 

500 

569.526 

400 

» 

100 

434.036 

400 

a 

100 

563.598 

500 

» 

100 

409. 53S 

500 

t 

125 

385.450 

500 

125 

118.736 

400 

773. 497 

5ÛC 

1403661 

500 

779.s>70 

50C 

1768989 

500 

«6.889 

500 

345.779 

400 

479.197 

500 

484.295 

500 

492.194 

500 

69J.440 

500 

222. 233 

200 

147.597 

200 

1164644 

î  000 

176.194 

500 

104.611 

400 

42  64o 

475 

182.500 

1  ooc 

125.000 

500 

40.000 

500 

50.000 

500 

300.000 

500 

60.000 

500 

400.000 

500 

160.000 

500 

60.000 

500 

500.000 

500 

100.000 

500 

100.000 

500 

400.000 

500 

240.000 

500 

80.000 

500 

40.001 

500 

30.001 

500 

40.  m  il 

500 

bOl 

m.  5«2 

500 

30.000 

501 

52. 49u 

500 

IOI  .311 

500 

17». 257 

501 

49.541 

500 

W6.C54 

500 

v.n .  1  r, 

86  h:,:- 

» 

111.116 

500 

IMC9320 

500 

ÏM149U 

:.i,< 

h?  .ou 

.47.331 

Ml 

DÉSIGNATION  des  VALEURS  ™  ^SSi 


RENTES  FRANÇAISES 


3  V 


(  Terme. 
 I  Coinpt 

8  94  Amortissable  { 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  S  9f 

(gar.  France)  Terme 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  Y,  %  


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

1865  4  %  

1869  3  94  

1811  3  %   

—  quarts  

1876  4  %  

1816  4  94  

1892  2  %  %  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  %   

—  quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés). 

—  cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  94 

OBLIQAT.  FONCIÈRES 

(AU  COMPTANT) 

Communales  187  9  2.60  % 

Foncières  1879  3  94  

Communales  1880  3  94... 
Foncières  1888  3  94  

—  188B  2.60 
Communales  1891  3  94... 

—  1892  2.60  94. 
Foncières  1895  2.60  %.. 
Communales  1899  2.60  94... 
Foncières  1903  3  %  (100 f.p») 
Bons  de  IOO  fr.  1887... 

—  1888... 
Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 
Immeubles  de  France. 


SOC.   DE  CRÉDIT  FRANÇ. 

(ACTIONS  A  TBBMB) 

Banque  ue  France  nom. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique. 
Compagnie  Algérienne . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Crétf  F.etAg.d'Alg.2501  pij«i 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise. 

Société  Générale  

B.Fr»  p*  le  Corne  ,t  1  indus"1 
Banque  Union  Parisienne 

Rente  Foncière  

immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  HT  OHL.  AU  COMPTANT 

Act.  Bône-Quelma  

Obi.  —  3  94.... 

Act.  Départementaux  

Obi.      —       "94  titre»  bleu» 
—        —       j  94  "«'•  rouge» 
Économiques  3  % 

Est-Algérien  

3  94. 


Act 
Obi 
Act 


Khi 


de  joui»H  

Obi.    —    52  54  5C  5  %  ... 

—  —     'S  j!j  IIUUV  

—  —   ArUeiiiie»  !i  %. . 

—  Or. -Celui,  de  Pari»  3  % 


Coin  etap.  juill. 

IsôT^îsoT 


15 

2  50 
2  50 
17  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 


135  41 
50 
12  50 
38 
27  50 

12  50 
27  . 

13  12 
40 
60 

5 
15 
15  62 
10 
a.c. 10 


43  81 


30 
16 
10 
15 
16 

15 
30 
15 
35  50 
15  50 
25 
15 
15 
12  50 
15  .. 
15 


98  85 
98 


481  .. 
81  25 

50  ! 


555 
142 
413 


560 
558 
379 


378 


414 
400 


478 
399 


122  . 
139  . 


3700 
1115 
414 
700 
600 
490 
690 
617 
805 
1110 
85 
325 
623 
198 

192 
30 


710 
447 

680 


435 
710 
448 
910 
411 
660 
458 
455 


97  85 
99 


477  .. 

79  75 
495  '.! 


Oours  de  clôtureJ1905) 

30  nov.  7  déc.  14  iléc. 


555 


372 


372  .. 


443 
90  50 


444  . 

399  ! 


498 


116 
138 


3820  .. 
1160  .. 

430  .. 

730  .. 

600  .. 

499  .. 

690  .. 

620  .. 

780  .. 
1125  .. 
91  50 

313  .. 

624  .. 

220  .. 

550  .. 

140  .. 


673 
444 
680 


423 
070 
440 
887 
390 

4M 
449 


99  82 
99  95 


99  35 


486  50 

81  50 
83  20 
483 


558  50 
466 
413  50 
107  25 
570 
568  50 
336  75 

98  .. 
389  50 

99  50 
440 
110  75 
430  .. 
107 
430  25 

86  .. 
406  75 


490  .. 

506  50 

504  55 

455  . 

486  . 

402  . 

484  . 

495  . 

489  . 

495  50 
65  75 
64  75 

5»! 


137  .. 


3860 
1490 
479 

655 

ôuo 

725 
685 
935 

11 10 
132 
342 
638 
243 
890 
227 
68 

1350 


708 
463 
736 


50 


448 

442  50 
730 
46! 
953 
4  47 
«73 
470 
465 
«98 
466 


99  57 
99  70 


99  20 


485 

81  15 
83  40 
490 


465 
412 
107  50 

567  50 
568 
386 

99  25 
3S7 

99 
438 
110  50 
430 
107  .. 
430 

85  50 
4C6  50 


489  .. 
506  .. 
504  25 
457  50 
489 
402  5C 
4*8 
489 
481  50 
495  .. 

63  .. 

63  .. 
580  .. 
454 

136  50 


3840 
1425 
478 
840 
650 
500 
710 
682 
935 
1083 
12S 
340 
633 
211 
844 
226 

1310 


712  50 


412  .. 

730  .. 

462  .. 

"JliO  . . 

446  .. 

601  . . 

464  .. 

400  50 
430 
468 


98  85 

99  95 


99  30 


487  50 

81 

33 
483 


559 
462  50 
415  . 

106  50 
570 
569 

387  75 
99  . 

388  . 
98  7 

438  . 
110  2 
434  . 

107  . 
430  50 

86 
407  50 


483  50 
506  50 
504  . 
457  . 
489  . 
402  50 
487 
488 
182 
490 

03 

63 
579 

136  50 
161  50 


3920  . 
1416  . 

475  . 

840  . 

645  . 

5u5  . 

715  . 

683  . 

915  . 
1067  . 

127 

330  50 
C34  . 
236  . 
820  . 
211  . 

62  . 
1326  . 


712  . 
401  . 


451  50 
453 
442  50 
736 
40*  50 
955  . 
4.3  . 
000  . 
461  . 
4o0  . 
427  50 
469 
464 


'onbrt 
(e  Titra» 


800. 000 
3.576 
202.334 
274.545 
145.163 

44.246 
216.136 
4878541 
4692748 
326.238 

81.325 
232.920 
247547 
673.686 
502.336 
2S65609 
378.587 
154.389 
140.027 
477.634 
122.366 
3238166 
1425406 
1717565 
250.818 
253.137 
3180391 
1368070 
340.814 

28.903 
179.318 
146.503 

48.553 
249.370 
300.000 


74.33 

60.000 

71.555 

40.000 

19.763 

316.23 
80.000 

120.000 
13.550 
20.450 

100.000 

200.000 
62.060 
64.000 

1C0, 78S 
57.560 

106.000 
60.000 
16.000 
14.660 
35.340 

125.000 
50.000 
40.000 

1363000 

208.65? 

100.000 
40.000 

100,000 
70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


500 
1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

> 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
600 
500 
500 

500 
500 
250 


500 
500 
500 
500 
25C 

» 
500 
500 
50C 

» 

100 
250 

500 
500 
250 
500 
100 
250 
50C 
250 
» 

100 

500 
50u 

00U 
500 

H 

500 
101 
500 
500 

500 

300 


Cipllll  il 
lumtifo  d«  Tllrei 


89181 
9.121 

87.098 
024306 

4.823 
18.348 

8.613 
67 

345382 
761 
1C5000. 
4.607. 
.,5.971. 
39.388. 
b7l8JJ. 


.954  * 
.700  i 
.500  1 

200  n 

300  1 
.200  £ 
.700  1 
310  «li 
.000f. 
.850  oL 
000  f. 
.'.0  i 
900  l 
530  i 
4001. 


DÉSIGNATION  DBS  VALEURS 


Act. 
Obi. 


Lyon. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 
Act. 


Midi. 


3  $  1855   

Bourbonnais  3  94  ■ 
Dauphiné  3  94.... 
Genève  57  3  %... 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  94  fusion  ano.  . 
3  94  fusion  nouv 

2  %  %  

Vict.-Emm.  62  3  94 


Nord. 


3  94  

3  94  nouv. 


3  94  

—  3  94  nouv  

—  2  %  94,j.avr.et  oct 
Nord-Est  frano.  3  94  • 
Orléans  

—  jouiss  , 

—  3  $  1884.  . 

—  2  %  %  1895... 
Grand  Central  3  94  1895 
Ouest  

—  3  94  

—  3  94  nouv  

—  2  %  %  

Ouest- Algérien  

-  3  94-. 

Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la).  

Sud  de  la  France  — 
-  3  94 

Métropolitain  de  Paris 


SOO. 


INDUSTR.  FRANÇ. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Gén.  de  Paris 
Eaux  (Compi*  Générale  des). 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Camp.  Parisienne  du  Gaz 
—         —  jouiss 
Ci*  G1*  Transatlantique... 
Messageries  maritimes.. 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer . 
Tramways  Est-Parisien  . . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  , 

C"  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  , 

MalUdano  (Mines  de)  , 

—  —  j0Ui88. 

Mines  d  or  (C"  i")  

Métaux  (Cla  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  lnteroc.  B'  à  lots  188$ 
Canal  maritime  de  Suez.. 

—         parts  de  fond 
Dynamite  Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdl-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston . 
Raff.  et  Sucrerie  Say... 
Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Augleterre2)4  94(ch.fixeitls«) 

Argentine  4  %  1896  

—        4  %  1900  

Autriche 4'-  01  icii.  ûie2f.5Û) 
Bré-ii  ;  %  %  ièsa  

—  4  94  1839  

—  5  %  1898  

Bulgarie  5  94  1896   

Chine  4  94  or  1895  

Congo  .ois  1888  

Danemark  3  94  1894  

Kgypte  (ÛalrtvSanleh  4  94) 

—  Unifiée  7  94)  

—  Privilégiée  3  S  94) 
Kspagne  4  %  intérieure-. 


UTÉIITS 

«1904 


55  .. 
50  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15  .. 
50  .. 
15  .. 
15  .. 
65  .. 
15  .. 
15  .. 
12  50 
15 
59 
44 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
12  50 
25 
15 


17  50 

28  50 
79  .. 
32  50 
80 
67  5C 

10 


4  50 
10 


27  50 
10 


17  50 

5 

4 
25 


139  60 
64  56 
30 
10 
30 
25 
50 
16  50 


2  50 

4 

4 

50 


Clin  t»p.  Iilllil 
'l9ÔT^îVor 


1420 


454 


456 

452 
412 


1190 
452 
449 

1860 
469 
465 
422 


1490 

1040 
459 
454 
411 


900 
453 
450 


630 
442 


201 
425 
610 


337 
615 
1980 
598 
764 
481 
111 
180 
665 
275 

80 
192 

62 
529 
175 
163 

19 
190 
274 
515 
280 

90 
475 

420 
128 
3925 
1150 
621 
135 
590 
625 
915 
315 


1315 


451 


452 
448 


1160 
418 
448 

1745 
466 
459 


1418 
995 
454 
448 


852 
448 
445 


615 
438 


221 
422 
531 


345 
615 
1868 
600 
125 
465 
162 
224 
540 
192 
102 
212 

30 
552 
183 
180  .. 

9  50 
UO 
244 
583 
325 

82 
430 

495 

106 
4195 
1885 

557 

156 

526 

690 

893 

283 


501 


93  25 
80  20 
79  20 
102  80 
82  65 
17  25 

102  75 
431 

103  20 
82 
95  25 

102  40 
106  60 
102  60 
90  35 


90  40 
85  30 
85  30 

100  8u 
83  50 
18  16 

104  20 
431  . 
»3  b 
77  . 

88  eo 
103 
106  35 

101  90 
87  60 


Cours  de  clôture  (190 

30  nov.  7  déc.   14  il 


1398  .. 


462 
466 
46  i  50 


466 
467  75 

464  50 
420 
461 

122* 

467 

467 
1847  .. 

475 

474 

424 

463  50 
1490  . 
1051  . 

471  . 

470  . 

421  50 

466  5d 

920  51 

465  5J 
463 


650 
453 


272 
442  50 
571 


650 


823 
596 
203 
292 
799 
380 
167 
290 


225 
327 

17 
182 
380 
720 
515 

71 
535 

406 
120 
4320 
1974 
512 
22  i 
371 
813 
420 
370 


1382  . 


1380 


463  50 
467  .. 

465  75 

466  .. 
466  50 
471  . 
466  50 
421 

1215 

470 

467 
1840 

477 

476 

426  50 

463  50 
1475 
1051 

473 

470 

421 

467 

890 

465 

464 


642 
458 


267 
440 
556 


350 
663 


701  50 
843 
602 
200 
295 
786 
330 
159 
282 

45 
586 
219 
320 

16  75 
133 
372 
710 
510 

72 
532 

421 
121 

4290 
1950 

535 
222 
370 
788 
3S2 


89  70 
94 

93  50 
99  13 

94  . 
88  6! 

105  65 
481 

«6  75 

il 

93 


105  90 
103  70 
93  90 


89  55 

93  65 

94  . 
•o  7 
91  10 
8T 

105  70 
432  50 

96  25 

80 


466 
470 
771 
4G5 
422 
461 

1215 
470 
469 

1838 
479 
478 
427 
462 

1474 

1052 
473 


105  93 
tOS  05 
93  07 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris  (Suite) 


Capital  ai 
■  ara  la  titras 


3.589. 645f. 
53.658  ab 
26-2.285  ab 
50592. 500f. 
82000.  OOOfl 
9981211731 
119.188  ab 
.4.246.500f 
^.591. OOOf. 

0.  863.585  £ 
410.830 ab 

7. 632. OOOf. 
35094. 500f. 
'.0537. OOOf. 
16836. OOOf. 

1.  025. 943  ab 
Ô4219.500f. 
35100. OOOf. 
U575.000f. 
Î.162.500f. 
35037. 500f. 
i6750.000f. 
i86872000f . 
i3400.000f. 
}2387.500f. 

695.540  ab 
ISO.OOOab 

i.000.0001. 

29880. 800 f. 

1.333.  OOOf. 

.129.6751T 

...450. OOOf. 

55931.0001. 

19586.0001. 
.944.120  * 

«.97T.500f. 

g. 501.500t. 

7.868.160  t 

').  570. 160  * 


■ara  fil. 
*  Titrai  «a». 


I  «.000 
,0.000 
I  tO.000 
I  M. 000 
liO.OOO 


200 
250p 
500 
500 
500 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS  {Suite) 


Finlande  3  %  %  1889  

Haïti  5  %  1875  

Hellénique  4  %  1887  

—  2  %  %  or  1898  gar 

Hongrie  4  %  or  

Italie  5  %  (4  fr.  nets)  

Minas  Geraès  (lut  aa)  io/t  4197 
Norvège  3  %  1888  

—  3  34  %  1898  

Portugal  3  %  

—  4  H  %  1891  (Tabacs) 

Québec  3  %  1894  

Roumanie  4  %  1890  

—  4  %  amort.  1894.. 

—  i  %  amort.  1898.. 
Russie  4  %  1867-1869  

—  4  %  1880  

—  4  %  or  1889  

—  —    1890  (2*  et  3*  émis.) 

—  —    1890  (4*  émis.).. 

—  —    1893  (5«  émis.). . 

—  —    1894(6»  émis.).. 

—  Consolidé  4  %(l"et2eser.) 

—  3  96  or  1891  f  et  2"  ém.  1894 

—  3  %  %  1894  

Serbie  4  %  1895  

—  5  %  orl902(Monopoles) 
Suède  3  %  1894  

  3  34  %  1895..  ..... 

Suisse  3  %  1890  (ch.  dé  Ver).. 
Dette  ottomane  unifiée  4  %. 
Consolidation  Ottom.  4  %. 
Priorités  Ottomanes  4  %.. 
Douanes  Ottomanes  4  %.. 
Ottoman  4  %  1891  

—  i  %  Tombac  1893. . 

—  4  %  1894  

—  3  K  %  1894  

Uruguay  3  %  %  1891  


VALEURS  ÉTRANGÈRES 

B.  I.  R.  P.  des  Pays-Autr. 
Banq.  Espagnole  de  Crédit 
Banque  hyp.  d'Espagne.. 
Banque  nat.  du  Mexique. 
Banque  Ottomane  


ItTÉRlTS 
II.  1  BRI  1 E 

SB 

Coon  uma.  iilllet 
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éc. 
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Val. 
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r.  d 
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500 
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iUU .  uuu 
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10  20 
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238  . . 
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Oa  .  «5UU 

500 

2  5C 

95  50 

92  35 

89  50 

89  50 

OTA  Ot/, 

500 

4  .. 

104 

50 

104  . . 

96  65 

96 

511 

96 

45 

QQ 

500 

4  . . 

103  40 

104  10 

106  . . 

105  65 

105 

60 

uiy . 10/ 

500 

25  . . 

402 

443  . . 

501  .. 

502 

497 

l 

500 

3 

93  25 

94  70 

85  60 

500 

3  5C 

100  .. 

98  50 

99 

'25 

..52H53/ 

500 

i 

'30 

32  15 

63  52 

69 

50 

09 

35 

I 

500 

22  50 

514 

516  . . 

516  . . 

515 

514 

99  028 

500 

3 

*_  " 

90 

75 

91 

■>-, 

500 

4  . . 

85 

yo 

OUUUfk  l*i 

500 

4 

84 

75 

88  .  . 

94 

50 

Q  '. 

90 

iuu  ■  uuu 

500 

4  . . 

83 

86  25 

92  . . 

90 

75 

91 

5D 

405.940 

500 

4  . . 

101 

90 

102  . . 

82  75 

81 

30 

80 

65 

95 . 228 
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4 

101 

60 

101  15 

79 

25 

80 

70 

iQO  aaa 

*«7U  .  uuu 
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4 
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50 

101  50 

85  25 

80 

75 

79 

50 

\Js\J  i  OU 

500 

4 

101 

60 

101  . . 

84  .. 

79 

79 

15 

222477 

500 

4 

101 

50 

101  .. 

78 

75 

81 

^5, 241 

500 

4  . . 

102 

50 

101  35 

79 

79 

50 

45 . 587 

500 

4 

104 

102  . . 

84  40 

80 

81 

92.334 

500 

4 

102 

102  25 

83  55 

81 

90 

80 

10 

192.141 

500 

3 

87 

88  75 

72  15 

68 

25 

66 

95 

204 .910 

500 

3  50 

96 

50 

98  60 

75  . . 

70 

00 

71 

25 

228.277 

500 

4 

71 

50 

79  .. 

82  95 

SI 

95 

82 

1" 

92. 121 

500 

440  . . 

480  . . 

475 

477 

55.411 

500 

3 

100  000 

500 

3  50 

100  40 

100 

100 

69.297 

500 

3 

102  25 

*  '  '  *  ' 
100  50 

100  50 

100 

25 

101 

25 

500 

4 

52  60 

91  45 

90 

97 

90 

82 

'.On  QQÛ 

500 

20  . . 

465 

460 

4f  3 

460 

461 

1074480 

500 

20  . . 

502 

591  .. 

507  .  . 

5C2 

508 

133.101 

500 

25 

518 

484  .. 

485  .. 

481 

487 

50 

64 .737 

500 

112^243 

500 

20  .. 

440 

450  .. 

459  50 

456 

139.170 

500 

20  .. 

496 

498  .. 

493  .. 

492 

497 

95.816 

500 

3  50 

100  75 

101  .. 

102  50 

101 

50 

140.000 

500 

3  50 

55  25 

59  .. 

7?  75 

'■72 

75 

45.892 

500 

120.875 

100r 

325.000 

5£ 

52.000 

500 

120.000 

54 

20  c. 

445 

440  .. 

480  .. 

475 

476 

110.000 

5i 

11  50 

205  .. 

190 

163 

200.000 

200 

16  p. 

555 

40.000 

500 

33  50 

645 

630  .. 

971  .. 

950 

940 

100  000 

500 

16  25 

570 

608  .. 

60i  .. 

600 

597 

40.000 

» 

DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VALEURS  ÉTRANG. (Suite) 

Crédit  Foncier  d'Autriche 
Crédit  Foncier  Egyptien 
Crédit  Foncier  de  Hongrie 

Act.  Andalous  

Obi.       —        3  %  1"  série 

—  —         —  2«  série. 
Act'  Ch.  Autrich -Hongr 
Obi-  anc.   —  3%  1"  à  8"  émis 

—  —    —  9«  émis  

—  —     —  10*  émis... 

—  nouv.  —  série  A  


Damas-Hamah. 
Lombards  


Obi. 
Act. 

Obi.  3  %  

—  —  —  série  X 
Act.  Mérldio  naux  

—  Nitrates  Railways  cj  u 

—  Nord  de  l'Espagne.... 
Obi.        —        3  %  1" série. 

—  —         —  2«  série. 

—  —         —  3"  série. 

—  —         —  4«  série. 

—  —         —  5"  série. 

—  —  Pampelune  

—  —  Barcelone  

—  —     Asturies  1"  hyp. 

—  -        -     2'  hyp. 

—  -        -     3'  hyp. 

Orientaux  

Act.  Portugais  

Obi.  Salonique-Constant. . . 
Act.  Madrid  à  Saragosse  . . 
Obi.         —         3  %  1"  hyp. 

—  —  —     2»  hyp. 

—  -  -    3*  hyp. 

—  Smyrne-Cassaba  4%  94 

—  -  4%  95 

—  Suddel'Esp.3%  îr'byp- 
Act.  Wagons-Lits  ordinaire. 
Comp.  Madrilène  du  Gaz. 

Act.  Usines  de  Briansk  

Rio-Tinto  Oy  Li  

Act.  Charb.,  Usin°  Sosnow. 

Lagunas  Nitrate  Cy  

Lautaro  Nitrate  Cy  

Tabacs  Ottomans  

Tabacs  des  Philippines... 

Tabacs  du  Portugal  

Thomson  Houston  Méditer. 
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15  .. 
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354  .. 

12  50 
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318  .. 

362 

355 
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32  .. 
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1630 
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1694  .. 
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50  .. 

99 
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50 
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53  .. 
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VALEURS   FRANÇAISES  et  ÉTRANGÈRES  SE  TRAITANT  AU  COMPTANT 


;  ÉSIGNATION  dbs  VALEURS 


VALEURS  FRANÇAISES 

ACTIONS 


Midi  jouissance  

1  Nord  —   

i  Ouest  —   

Banque  de  la  Guadeloupe 

—  de  la  Guyane  

—  de  la  Martinique. 

—  de  la  Réunion  

—  de  llndo-Chine 

I  Banque  spéc.  de  Valeurs  lnd. 

Banque  Suisse  et  Française 

Crédit  Algérien  

I  Sous-Comptoir  des  Entrepr. 

Gaz  et  Eaux  

(  Eclairage  de  Bordeaux  

iaz  (Compagnie  Centrale).... 

jaz  de  Marseille  jouissance. 
|  Dombrowa  (Houillères  de). . . 

Carmaux  (Mines  de)  

iLaurium  (Mines  de)  

]Le  Nickel  

I  Aciéries  de  France  

1  Aciéries  de  Longwy  

I  Ateliers  et  Chant.  ielaLcire 
i  Compagnie  G'«  de  Construct 

Atel.  et  Chant,  de  la  Gironde 
(Oyle  et  Bacalan  

Créfileries  du  Havre  

t /ives-Lille  

(Porges  et  Aciér.  de  la  Marine 
[  Forg.et  Ac.  du  Nord  et  d.  l'Est 
Parisiens  

Chargeurs  Réunis  

Sa*  Hav.  Pen.  de  Nav.  a  vap. 

Bénédictine  de  FéCâmp  

Etablissements  Duval  

\A  Figaro  

Grande  Distn  CusenieretC  < 

Grands  Moulins  de  Corbeil. 

Lits  Militaires  


Derniers  Cours  cotés  au 

30  nov.    7  déc.    1 14  déc. 


629  50 
1390  .. 

49»  . . 

275  .. 
1100  .. 

455  .. 

375  . . 
1380  .. 

562  '.  . 

1300  .. 

340  .. 

621  .. 

1*295 

797  .. 
1184  .. 
1V65  .. 

35i  .. 

734  .. 

566  .. 
1205  .. 
16É5  .. 

67  .. 
1374  .. 

770  .. 

lil  .. 

334  50 
1497  . 
2C60  .. 

3v'.(  .. 

832  .. 

6!i  . 
7000  .. 
1869  .. 

4o5  .. 

789  .. 

159  50 
26;0  .. 


625  . 

1394  . 

480  . 

275  ., 

1100  . 

455  . 

375  . 
1425 

562  ! 
130U  . 
336  50 
621 

ÎÎ96 

780 
1071 
1965 

350 

719 

561 
1200 
1600 
C5 
13!4  .. 

743  .. 

134  50 

325  . . 
1499  .. 
1930  .. 

326  . 
830  ,, 
£86  .. 

7000  .. 

1850  .. 

402  . 

765  .. 

150  .. 

26-2.1  .. 


50 


625 
1395 

485 

275 
1100 

455 

375 
1418 

545 
IdOO 
325 
620 

1298 

785 
1076 
1901 

345 

710 

569 
1189 
1610 

65  50 
l37i 

748 

132 

316 
1480 
1970 

324 

810 

610 
-.000 
l8(J0 

405 

771 

îïd 

2620 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


VAL.  FRANÇ.  —  obligations 

Ethiopiens  3  0/0  

Santa-Fé  (Chem.  de  fer)  5  0/0 
C1»  Gén.Franç.  de  Tram.  50/0 
Crédit  Fonc.  Colon.  Obi.  420f. 

—  —      Obi.  350  f. 

Soc.Fonc.Lyonnaiss30/0anc. 

Gaz  et  Eaux  4  0/0  

C'a  Parisienne  du  Gaz  4  0/0. 

Aciéries  de  France  

Atel  et  Chant,  de  la  Loire  4  0/0 

Fives-Lille  6  0/0  

MétauxÇCieFrauç.JOb.hyp^O/O 
Messageries  Marit.  3 1/2  0/0. 

Omnibus  4  0/0  

Voitures  à  Paris  3  1/2  0/0  . . 
C'«  Génér.  Transatlant.  3  0/0 
Jardin  dAcclimatation  5  0/0 
Société Gén.  deLaiterie50/0. 

Lits  Militaires  4  0/0  

Suez  5  0/0  

—  1"  série  3  0/0  

—  2"  série  3  0/0  

FONDS  D'ÉTAT  ÉTRANG. 

Bahia  5  0/0  1888  

Espirito  Santo  5  0/0  18y4  

VAL.  ÉTRANG.  -  actions 
C'*Belged'Ecl.,  Chauf.p.Gaz. 

Société  d'Héraclée  

Routchenlco  (Soc.  Mm.  et  Lnd.) 
Charbonnages  de  RmovsKi. 

—  de  Trifail  

Construct.  de  Locomotives. 
Télégraphes  du  Nord  (C"  des; 

VALEURS  NE  TIGURANT 
PAS  à  la  COTE  OFFICIELLE 

Creusot  (Forges  du)  

Electricité  Automob.  Mors. 
Mines  de  la  Loire  


0  nov. 

7  iléc. 

14  déc. 

202  50 

199  53 

191  .. 

615  .. 

613  .. 

605  .. 

507  .. 

507  .  . 

507  .. 

180  .. 

150  . 

132  .. 

150  . 

135  .. 

122  .. 

445  . . 

417  .. 

445  .. 

501  .. 

507  .. 

507  .. 

506  50 

506  75 

5U7  50 

503  .. 

503  .. 

cOO  .. 

463  !! 

463 

472 

511  .. 

511  .. 

511  . 

448  .. 

445  .. 

448  .. 

499  .. 

49S  .. 

500  .. 

439  50 

439  .. 

433  50 

370  .. 

375  .  . 

371  50 

132  . 

130  25 

132  .. 

305  .. 

300  .. 

300  .. 

609  .. 

610  .. 

607  50 

621  50 

618  15 

617  .. 

495  .. 

492  5b 

495  .. 

485  .. 

485  .. 

492  .. 

502  .. 

490  .. 

490  .. 

479  .. 

475  .. 

478  .. 

1172  .. 

1160  .. 

1160  .. 

378  .. 

365  .. 

384  .. 

40O  .  . 

400  .. 

400  .. 

295 

295  !. 

291 

640  .. 

600  .. 

625  .. 

929  .. 

985  .. 

940  .. 

440  .. 

•455  . . 

m'.'.  1 

296  .. 

293  ..  1 

MARCHE  des  VALEURS  EN  BANQUE 


DÉSIGNATION  des  VALEURS 


Brésil  5  0/0  

Hongrois  (Intér")  3  1/2  0/0  97 
Mexique  5  0/0  anc.  (Intér.)... 

Chemins  Ottomans  

Volga  Vichera  

Alpines  

Cape  Copper  

Harpener  (Mines  de)  

Kertch  (Usines  Métai.  et  Min.) 

Montecatini  (Cuivre)  

Tharsis  

Urikany  (Charbonnages)  


tu  COMPTANT 

Const .  mécan.  Midi  de  Russie 
Dniéprovienne(Société  Métal.) 
Donetz  (Forges  et  Aciéries)... 
Haut  Volga  (Ateliers  de  Twer) 

Huta-Bankowa  

John  Cockerill  

Taganrog  (Soc.  Min.  et  Métal.) 

Doubowaia  Ballta  

Ekaterinovka  (Charbonn.  d'). 
Joltaia  Rieka  (Krivoi  Rog). . . 

Pontgibaud  

Rakmanovka  Krivoï  Rog... 

Silésie  (Zinc  de)  

Vieille-Montagne  (Zinc)  

Bernot  Frères  

Brasser,  et  Taverne  Zi  miner 

Ciitf  (Usines)  

Elecktron  Russe  

Monaco(Cei  cle  des  Etrangers  à) 
Plaques  Lumière  et  Fils. . . . 

Sud  Russe  (Soude)  

Sultanats  duHautOubangui 
Tav.  Pousset  et  Royale  réun 


Derniers  Cours  entés  au 


30  nov. 

;  d 

14  déc. 

99 

17 

99  65 

99  50 

87 

35 

87  35 

87  35 

52 

80 

52 

70 

52  35 

!35 

135 

134  50 

100 

90 

87  .. 

563 

565 

565  . . 

153 

50 

160 

50 

159  50 

1625 

1612 

1592  .. 

51 

41 

75 

35  .. 

117 

50 

116 

50 

116  50 

165 

50 

157 

155  50 

12  i 

121 

124  50 

166 

15S 

153  .. 

1962 

1945 

1SSJ  .. 

1165 

1090 

1070  .. 

348 

32Û 

325  .. 

35  W 

3S20 

3495  .. 

1970 

i960 

1949  .. 

170 

161 

135  .. 

1250 

1195 

1195  .. 

1025 

1017 

935  .. 

88 

50 

86 

79  50 

336 

'  325 

390  .. 

15J 

150 

145  .. 

1625 

16  9 

1619  . 

920 

913 

910  .. 

3i01 

32 01 

3201  .. 

79 

74 

76  . . 

920 

920 

925  .. 

2.5 

245 

250  .. 

5790 

5590 

5o50  . . 

675 

675 

700  .. 

920 

865 

803  .. 

9:0 

9l0 

910  . 

105 

50 

105 

101  .. 

s 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


OFFICIERS  MINISTERIELS 

311  t  IwlkYt?  '  •  Meslay,  4,  r.  de  Penthièvre. 
Ml\li3Ul\o  ;21;r.duRoule,7.1iev.  -25.000,0.501» 
et  5.500  M.  à  p.  280.000,  70.000  et  70.000 f.  Aadj" 
sr  1  ench.  Ch.  not,  19  décembre,  S'ad.  M' 
COTTENET,  not.  25,  Bd  Bonne-Nouvelle. 

4i'.0 

COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

îi,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 

A  vue   1  0/0 

A  sept  jours  de  préavis   2  0/0 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  0/0 

A  2  et  3  ans   3  1/2  0/0 

A  4  et  5  ans   4  0/0 

Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  effets. 

461 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 

PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

COMPTES  DE  CHÈQUES 

Au  delà  de  3  ans   3  1/2  0/0 

Do  1  an  à  3  ans   3  0/0 

De  6  mois  à  1  au   2  0/0 

A  vue   1  1/2  0/0 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
des  bons  de  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 

Ordres  de  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avances  sur  titres.  —  En- 
voi de  fonds  (Province  et  Etranger). 

Ï6î 


NOUVEAU  DICTIONNAIRE  HISTORIQUE  OEDUniC 


OBLIGATIONS  RAFFINERIE  DÉGYPTE 

L'Association  Nationale  des  Porteurs  Fran-  ■ 
çais  de  Valeurs  étrangères  convoque  lès  obli- 
gataires de  la  Société  dus  Sucreries  et  de  la  Raffi- 
nerie d'Egypte  en  Assemblée  générale,  pour  le  « 
19  décembre.  —  Ordre  du  jour  :  Rapport  du  Comité 
de  Défense  sur  la  situation.  Cartes  d'entrée  au  * 
siège  de  l'Association.  5,  rue  Gaillon,  Paris. 
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Chemins  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranéc.  — 
A  l'occasioa  des  Fêtes  de  Noël  et  du  Jour  de  l'An, 
la  Ci0  P.-L.-M.  délivrera,  du  19  au  31  décembre 
1905,  au  départ  de  Paris,  des  billets  spéciaux, 
d'aller  et  retour  de  lr*  et  d;  2"  classes,  aux  prix  de: 
177  fr.  40  en  1"  classe  et  127  fr.  75  en  2*  classe  pour 
Cannes  ;  1»2  fr.  00  en  lr*  classe  et  131  fr.  50  en  2" 
classe  pour  Nice  ;  180  fr.  G5  en  1"  classe  et  134 fr.  40 
en  2°  classe  pour  Menton. 

Validité  20  jours  et  faculté  de  piolongation  une 
ou  deux  fois  do  10  jours  moyennant  10  0/0  du  prix 
du  billet. 

Ces  billets  donnent  droit  à  deux  arrêts  en  cours 
de  route,  tant  à  l'aller  qu'au  retour. 

Faculté  pour  les  voyageurs  de  lrj  classe,  de 
prendrp.  sans  supplément  dé  prix,  le  train  de  jour 
«  Côte  d'Azur  raid  de  ».  Toutefois  il  est  rappelé  aux 
voyageurs  que  la  faculté  de  s'arrêter  eu  cours  de 
route  n'existe  pas  pour  ce  train. 
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ÉTRENNES  1906 


HACHETTE  &  0 


Parmi  les  nombreuses  et  toujours  intéres- 
santes publications  de  cette  maison,  nous 
relevons  les  titres  des  ouvrages  suivants  : 

Le  Tour  du  Monde,  journal  des  voyages  et 
des  vovageurs  (Nouvelle  série.  —  Onzième 
année,  19051.  —  Un  volume  in-4°,  broché, 
25  fr.  ;  relié,  32  fr.  50. 

Il  suffira  d'ouvrir  le'  nouveau  volume  du 
Tour  du  Monde  pour  s'assurer  d'abord  que, 
cette  magnifique  publication  reste  fidèle  aux 
traditions  qui  en  ont  assuré  depuis  longtemps 
la  renommée  vraimenl  unique. 

Non  seulement  les  récits  de  voyages  de 
cette  année  1!'05  nous  entraînent  tour  à  tour\ 
dans  les  régions  les  plus  opposées,  mais  ce 
qu'il  faut  ajouter  surtout,  c'est  que,  si  le  talent 
de  tous  ses  voyageurs  à  décrire  les  péripéties 
de  leurs  entreprises  est  égal,  le  caractère 
même  de  leurs  récits  varie  avec  celui  des 
pays  qu'ils  ont  parcourus.- 

Mon  Journal,  recueil  hebdomadaire  pour  les 
enfants  de  S  à  12  ans  (24e année, 4904*1905}. 

—  Un  volume  in-8"  contenant  832  pages  et 
plus  de  500  gravures  en  couleurs  et  en  noir. 

—  Broché,  8  fr.  :  cartonné,  10  fr. 

Le  joyeux  rercueil  que  Mon  Journal!  Non 
que  les  histoires  <(ui  y  sont  racontées  ne 
soient  parfois  tort  touchantes,  mais  l'émotion 
môme  et  la  leçon  morale  qui  s'en  dégage  sont 
toujours  ici  tempérées  d'un  sourire.  Et  c'est 
le  nie.  le  rire  franc,  plein  et  sonore  qui  écla- 
tera quand,  autour  de  la  table,  les  entants 
i'euilleleronl  ce»  amusantes  Histoires  sans 
parole»*  dont  ils  s'ingénieront  à  interpréter 
le-  muettes  mais  éloquentes  images. 

Le  Journal  de  la  Jeunesse,  nouveau  recueil 
hebdomadaire  illustré,  pour  les  entants  de 
10  à  15  ans.     -  L'année  1905,  broché,  en 
Z  \  (dûmes,  20  fr.  ;  relié,  86  lr. 
Le  temps  n'eht  plus  où  une  pédagogie  plus 

Ruati  re  qu'avisée  écartait  tout  roman  dos 
do  no»  jeunes  gmiK  et  do  nos  jeunes 

Bile  .  I .  un  des  charmes  essentiels  du  Journal 

d   la  Jt  une$$e,  l'une  des  raisons  principales 


de  son  succès,  c'est  la  part  qu'il  a  si  heureu- 
sement su  faire  à  ci  genre  de  lectures,  si 
attrayant,  et,  on  peut  le  dire,  si  profitable, 
quand  il  ne  vise,  comme  ici,  qu'à  exciter  la 
gaieté  la  plus  honnête  ou  les  émotions  les 
plus  généreuses. 

Bibliothèque  Rose  illustrée.  —  Cette  célè- 
bre et  charmante  collection  s'enrichit  encore 
cette  année  de  trois  ouvrages  fort  divers, 
mais  que  nos  enfants  liront  avec  une  curio- 
sité également  passionnée. 
L'un,  Blancs  et  Jaunes,  met  en  scène  deux 
jeunes  garçons  d'Hanoi  introduits  avec  un 
mandarin  annamite,  dans  une  famille  pari- 
sienne, ce  qui  donne  lieu  aux  scènes  les  plus 
divertissantes. —  L'autre,  Miss  Linotte,  est  un 
récit  a  la  fois  amusant  et,  dans  quelques  par- 
ties, très  dramatiques,  qui  fera  réfléchir  les 
lecteurs  sur  les  inconvénients  souvent  plai- 
sants, mais  parfois  fort  graves,  d'une  exces- 
sive étourderie.  —  Le  troisième  enfin,  Nobles 
Cœurs,  est  une  histoire  d'un  pathétique  in- 
tense, qui  nous  montre  la  puissance  victo- 
rieuse de  la  vertu  et  du  courage  aux  prises 
avec  les  mauvais  desseins  d'une  àmepervertie 
par  une  mauvaise  éducation  et  reconquise  au 
bien  par  la  force  de  l'exemple. 


COLLECTION  HETZEL 

L'Invasion  de  la  Mer.  -  44  dessins  de 
L.  Bkni.it,  photographies  originales  et 
planches  en  chromotypographie. 

Le  Phare  du  Bout  du  Monde.  —  33  illus- 
trations de  Georges  Roux  et  planches  en 
chroinotyponraphie.  —  Chaque  volume 
grand  Ln-8,  4  fr.  50.  —  Cartonné  toile,  6  fr. 
Les  deux  ouvrages  réunis  en  un  seul  volume, 
9  fr.  —  Cartonné  toile  :  12  fr.  —  Relié: 
14  fr. 

Deux  nouveaux  volumes  de  l'auteur  des 
Voyages  extraordinaires,  doux  nouveaux 
chefs-d'œuvre,  voilà  la  part  de  .Iules  Verne 
dans  la  production  annuelle  de  la  maison  J. 
Ilet/.el,  une  part  de  choix,  comme  los  lecteurs 
ne  manqueront  pas  de  s'en  convaincre. 


L'ingénieur  deSchaller,  le  héros  de  V Inva- 
sion de  la  Mer,  est  l'homme  énergique  par 
excellence.  Aidé,  il  est  vrai,  par  la  nature,  il 
parvient  à  résoudre,  pour  le  plus  grand  bien  j 
de  la  civilisation,  le  problème  ardu  auquel  il  ; 
a  voué  son  intelligence  et  son  activité. 

Le  Phare  du  Bout  du  Monde,  dont  le  ma- 
nuscrit avait  été  remis  à  l'éditeur  du  vivant 
de  l'auteur,  compte  néanmoins  comme  la  pre- 
mière des  œuvres  inédites  qui  viendront 
compléter  la  série  des  Voyages  extraordinaires 
dont  la  maison  Hetzel  a  continué  chaque- 
année  la  publication  avec  le  concours  de 
Jules  Verne. 

Les  illustrations  de  L.  Benett,  pour  le  pre- 
mier de  ces  romans,  et  de  Georges  Roux  pour 
le  second  sont  de  tout  point  dignes  du  texte, 
c'eot  le  meilleur  éloge  qu'on  puisse  en  faire. 


Le  Maître  de  1  Abîme,  par  André  Laurie. 
28  illustrations  de  George  Roux.  Un 
volume  grand  in-8°.  —  Broché  :  7  fr.  — 
Cartonné  toile:  10  fr.  —  Relié  :  11  lr. 
Voilà  une  œuvre  de  M.  André  Laurie  dont 
le  succès  ne  sera  pas  inférieur  à  celui  des 
précédentes.  La  fantaisie  la  plus  littéraire 
s'y  mêle  heureusement  aux  choses  scientifi- 
ques, au  milieu  d'une  mise  en  scène  comme 
seul  l'auteur  des  Romans  d'aventures  sait  en 
créer  pour  le  plus  grand  plaisir  de  ses  lec- 
teurs. Les  événements  qui  viennent  de  se 
dérouler  en  Extrême-Orient  donnent  un  at- 
trait particulier  à  ce  livre  dont  le  protago- 
niste ne  rêve  rien  moins  que  les  antiques 
exploits  d'un  Attila  et  d'un  Tamcrlan,  en  se 
servant  de  la  science  de  destruction  poussée 
à  ses  dernières  limites,  et  en  s'efforcant  de 
rallier  à  ses  projets  de  ruine  et  de  mort  uni- 
verselles un  jeune  officier  de  marine  fran- 
çais fait  prisonnier  dans  des  circonstances 
des  plus  curieuses.  L'auteur  des  Çhercheurs 
d'or  de  l'Afrique  australe,  qui  est  aussi  celui 
des  Scènes  de  la  rie  de  collège  dans  tous  1rs 
temps  et  dans  tous  1rs  pays,  ne  fut  jamais 
plus  heureux.  Le  Maître  de  l'abîme,  brillam- 
ment illustré  par  un  véritaldo  artiste,  George 
Houx,  sera  accueilli  avec  joie  et  lu  avec 
passion.  -  -  G.  P. 


N'J  73<s.  —  28"  volume. 
(N*  9a) 


r*rix  du  Numéro  :  5  O  centimes 


Vendredi  22  Décembre  1905. 
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COMPAGNIE  INTERNATIONALE 
DES  WAGONS-LITS 

ET  DES    GRANDS    EXPRESS  EUROPEENS 

(Société  Anonyme) 

État  comparatif  des  Recettes  nettes  des  Voitures 

1904  1905 
Dul"  janvier  au  30  nov.Fr.  13.846.862  15,428.277 
Du  1"  au  10  décembre   339.960  383.863 


14.186.822  15.812.140 
Oiflérence  en  faveur  de  1905...  1.625.318 
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RAND  MINES,  LIMITED 

Obligations  cinq  pour  cent 

Les  intérêts  échus  le  1"  janvier  1905  seront 
payés,  contre  présentation  du  coupon  n°  18,  CDmmc 
sait  : 

A  Londres:  aux  bureaux  de  la  Compagnie,  n"  1, 
London  Wall  buildings  E.  G  ; 

A  Johannesburg  :  aux  bureaux  de  la  Compagnie 
The  Corner  House. 

Les  coupons  devront  être  déposés  pendant  quatre 
jours  pleins  pour  vérification  et  être  pré  tentés  aux 
bureaux  de  Londres  n'importe  quoi  jour  (samedis 
et  jours  fériés  exceptés),  à  partir  du  vendredi  22 
décembre  1905,  entre  onze  heures  et  deux  heures. 

Des  bordereaux  seront  mis  à  la  disposition  des 
intéressés. 

Par  ordre  : 
Signé  :  Andrew  Moir, 
Secrétaire  à  Londres. 

Bureaux  à  Londres  : 
n°  1,  London  Wall  Buildings 
13  décembre  1905. 
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BANQUE  DE  PARIS  ET  DES  PAYS-BAS 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital:  62  1/2  millions  de  francs 

Le  Conseil  d'Administration,  dans  sa  séance  de 
ce  joui,  a  décidé  qu'un  acompte  de  20  francs  par 
action  sur  le  dividende  de  l'exercice  1905,  sera  dis- 
tribué à  partir  du  2  janvier  prochain. 

En  vertu  des  diverses  lois    de   finances,  cet 
acompte  de  20  francs  sera  payé  comme  suit  : 
Fr.    19.20   par    action  nominative  (impôt  sur 
le  revenu  déduit). 
»     18.35    par    action    au    porteur ,  contre 
remise  du  Coupon  n°  67  impôt 
sur  le  revenu  et  droits  de  trans- 
mission déduits)  ; 
A  Pabis.  au  Siège  social,  3,  rue  d'Antin. 
Et  au  change  du  jour  sur  Paris  : 

A  ?R!  x^,'Ifs;  \  aux  succursales  rie  la  Banque 
A  Amsterdam,  >      ,        .    .  ,  n 
A  Genève,       j     de  Pans  et  des  Pays-Bas. 

Paris,  le  12  décembre  1805. 

470 


BANQUE  DE  L'UNION  PARISIENNE 

Société  anonyme.  —  Capital  social: 
40  millions  de  francs 
Siège  social  :  7,  rue  Chauchat 


MM.  les  actionnaires  anciens  et  nouveaux  de  la 

BANQUE    DE    L'UNION    PARISIENNE    SOllt  Convoqués 

pour  le  mardi  $0  décembre  1905,  à  quatre  heures 
de  l'après-midi,  en  assemblée,  générale  extraor- 
dinaire, à  Paris,  au  siège  social,  7,  rue  Chauchat. 
ordre  du  jour  : 

1.  Vérification  el  reconnaissance  de  la  sincérité 
de  la  déclaration  faite  suivantacte  reçuparM0  Félix 
Delapalme,  notaire  à  Paris,  le  14  décembre  1905, 
de  la  souscription  des  40.000  aclions  émises  en 
augmentation  du  capital  social  en  vertu  de  la  dé- 
cision prise  par  l'assemblée  générale  extraordinaire 
du  24  novembre  1905,  et  du  versement  en  espèces 
elfectué  sur  chacune.de  ces  actions; 

2.  Reconnaissance  de  la  réalisation  définitive  de 
cette  augmentation  par  laquelle  le  capital  social, 
qui  était  de  40  millions  do  francs,  est  élevé  à  60 
millions  de  francs,  divisé  en  120.000  actions  et  500 
francs  chacune  ; 

Constatation  de  la  réalisation  de  la  condition 
suspensive  à  laquelle  étaient  subordonnées  les  mo- 
clilicationsaux  statuts,  devant  résulter  de  l'augmen- 
tation du  capital,  votées  par  ladite  assemblée. 
Les  dépôts  des  titres  seront  reçus  : 
A  Paris,  au  siège  social,  7.  ru^  Chauchat; 
ABruxem.es,  à  la  Société  geiiérale  de  Belgique, 
3,  rue  Montagne-du-Parc. 

il  i 


CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D'ALGÉRIE 

Société  anonyme  au  capital  de  30  millions 

MM.  les  Actionnaires  sont  informés  qu'un 
acompte  de  7  francs  par  action  libérée  de  250 
francs,  sera  mis  en  paiement  sur  le  dividende  de 
l'exercice  1905,  à  partir  du  1"  janvier  prochain  : 

A  Paris  : 

Au  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie.  — 

43,  rueCambon  ;  20,  avenuedes  Gobelins  ;  197,  rue 
du  Temple;  168,  boulevard  Saint-Germain:  104, 
avenue  Ledru-Rollin  ;  159,  rue  Lafayctto  ; 

Au  Crédit  Foncier  de  France.  19,  rue  des 
Capucines  ; 

A  Marseille  : 

Au  Crédit  JFoncier  et  Agricole  d  Algérie,  43, 
rue  Grignan  ; 

En  Algérie  et  Tunisie: 
Aux  Sièges  de  la  Société  :  Alger,  Bùne,  Cons, 
tantine,  Oran,  Sélif,  Tunis,  Affre ville,  Boufarik, 
Bouïra,  Cherchell,  Médéa,  Orléansville,  Rouiba, 
Aumale,  Guelma,  Souk-Ahras.  Batna,  Bougie-, 
Collo,  Djidjelli,  Philippeville,  Aïn-Beïda,  Aïn- 
Témouchent,  Saîda.Tiaret,  Saint-Cloud,  Bordj-Bou- 
Arreridj,  Bizerte  et  Sousse  ; 

Au  Maroc  : 

Au  Crédit  Foncier  et  Agricole  d'Algérie.  — 

A  Tanger  :  <  :allc  Tetuan. 
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CHEMINS  DE  FER  DE  L'EST-ALGÉRIEN 

Obligations.  —  Coupon  n''  55 

Obligations  nominatives,. .    7  fr.  20 
Obligations  au  porteur....    6  fr.  77 
(impôts  déduits) 
Payable  le  15  janvier  1906  : 

A  Paris,  à  la  Société  Générale  de  Crédit  In- 
dustriel et  Commercial,  66,  rue  delà  Victoire; 

En  Algérie,  chez  les  correspondants  habituels 
de  la  Compagnie. 


GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Obligations  3  O/O  de  la  Grande  Société 
des  Chemins  de  fer  Russes  Emission  lH8i) 
La  BANQUE  RUSSE  pour  le  COMMERCE 
ETRANGER,  7.  rue  du  Helder,  à  Paris,  est  char- 
gée par  Son  Excellence  M.  le  Ministre  des  Finances 
de  Russie  de  payer  le  coupon  de  ces  obligations 
£  :  0,6  et  i  :  1.10  échéant  le  14  décembre, 
au  change  du  jour. 

Ali 

GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DE  RUSSIE 

Emprunts  or  3  O/O  1891  et  1894  (2«  émission) 
MM.  E.  HOSKIER  ET  Cie,  banquiers  â  Paris, 
39,  boulevard  Haussmann,  sont  chargés  par  Son 
Excellence  M.  le  Ministre  des  Finances  de  Russie 
de  payer  le  coupon  trimestriel  d'intérêts  échéant 
le  1"  i.mvier  prochain  sur  les  titres  des  Emprunts 
or  3  0,0  1891  et  1894  2"  émission). 
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GOUVERNEMENT  IMPÉRIAL  DU  MAROC 

EMPRUNT  5  O/O  1904 

L'intérêt  semestriel  au  1er  janvier  1906  sera 
payé,  à  partir  dudit  jour,  à  raison  de  12  fr.  50 
net  d'impôts,  contre  remise  du  coupon  n°  3: 
A  la  Banque  dî  Paris  et  des  Pays-Bas.  3,  rue 

d'Antiu  ; 

Au  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris, 

14,  rue  Bergère  ; 

A  la  Société  Générais  pour  favoriser  le  déve- 
loppement du  Commerce  et  de  l'Industrie  en 
France,  54,  rue  de  Provence  ; 

A  la  Société  Marseillaise  de  Crédit  Industriel 
et  Commercial  et  de  Dépôts.  4,  rue  Auber; 

A  la  Société  Générais  da  Crédit  Industriel  et 
Commercial.  66,  rue  de  la  Victoire: 

A  li  Banque  Impériale  Ottomane.  7.  rue  Mever- 
b.er: 

A  la  Banque  Française  pour  1s  Commerce  et 

l'Industrie,  9.  rue  Boudreau; 
A  la   Banque   de  l'Union   Parisienne.  7.  rue 

Chauchat : 

Au  Crédit  Algérien  pour  favoriser  le  développe» 
ment  agricole,  commercial  et  industriel  de  l'Al- 
gérie. 10,  place  Vendôme; 

A  la  Banque  J.  Allard  et  C  '.  12.  place  de  la 
Bourse. 
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LA  UNION  ET  LE  PHÉNIX  ESPAGNOL 

Compagnie  d'Assurances  Réunies 

(fondée  en  1864 
66,  rue  de  la  Cltaussée-d'Antin.  à  Paris 

L9  Conseil  d'administration  a  l'honneur  d'in- 
former MM.  les  Actionnaires  qu'il  sera  payé, 
à  partir  du  2  janvier  prochain,  un  acompte  de 
10  francs,  net  d'impôt,  sur  le  dividende  de 
l'exercice  1905,  contre  remise  du  coupon  n°  50. 
A  Paris  :  à  la  Banque  Espagnole  de  Crédit, 

69,  rue  de  la  Victoire  ; 
A  Madrid  :  17,  Galle  Olozaga. 
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jnents  certains  pour  le  calcul  de  leurs  transac- 
tions. 

Nous  continuons  à  étudier  avec  le  plus  grand 
soin  toutes  les  combinaisons  de  tarifs  de  nature  ;i 
faciliter  le  développement  du  mouvement  indus- 
triel et  commercial  de  notre  réseau.  Malheureuse- 
ment la  loi  nouvelle  modifiant  l'article  103  du  code 
de  Commerce,  qui  vient  d'être  votée  par  le  Parle- 
ment, en  déclarant  nulles  les  clauses  limitatives 
de  notre  responsabilité  en  cas  d'avaries  que  nous 
pouvions  faire  figurer  jusqu'ici  dans  les  conditions 
d'application  de  nos  tarifs  spéciaux  comme  contre- 
partie des  réductions  de  prix  qu'ils  comportent,  et 
en  nous  imposant  par  conséquent  des  conditions 
de  transport  plus  onéreuses,  aura  pour  effet  de 
faire  obstacle  dans  une  certaine  mesure  aux  nou- 
veaux abaissements  de  tarifs  que  nous  aurions  pu 
être  amenés  à  consentir.  Nous  estimons  que.  con- 
formément à  l'article  1172  du  Code  civil,  la  consé- 
quence juridique  de  la  promulgation  de  cetle  loi 
serait  d'annuler  tous  ms  tarifs  spéciaux  intérieurs 
et  communs  en  même  temps  que  les  conditions 
d'application  qui  en  sont  une  partie  essentielle,  et 
de  ne  laisser  subsister  par  conséquent  que  les 
prix  et  conditions  du  tarif  général. 

Pour  éviter  cette  conséquence  excessive  de  la 
nouvelle  loi,  et  le  trouble  qui  en  résulterait  dans 
toutes  les  transactions  commerciales,  tout  en  sau- 
vegardant nos  intérêts  et  nos  droits,  nous  avons 
soumis  à  M.  le  Ministre  des  Travaux  publics,  d'ac- 
cord avec  les  autres  Compagnies,  et  dès  le  lende- 
main du  vote  delà  loi  par  le  Sénat,  une  proposi- 
tion ayant  pour  objet  de  maintenir  sans  modifica- 
tion de  prix  de  nos  tarifs  spéciaux  intérieurs  et 
communs  pour  toutes  les  marchandises  qui  ne 
sont  pas  sujettes  à  des  risques  particuliers  d'ava- 
ries. Quant  aux  autres  pour  lesquelles  en  raison 
de  leur  nature  et  des  conditions  particulières  de 
leur  transport,  il  ne  nous  paraît  pas  possible  de 
maintenir  purement  et  simplement  les  prix  actuels, 
nous  proposons  de  les  rétabilr  dans  les  tarifs 
spéciaux  moyennant  certaines  modifications  dans 
les  clauses  de  conditionnement  ou  certaius  relève- 
ments, très  modérés  d'ailleurs,  dans  les  prix  à 
appliquer. 

Il  a  été  transporté,  en  1904,  2.905.773  tètes  de 
bétail  ayant  produit  une  recette  de  7.726.199  francs, 
supérieure  de  441.517  francs  à  celle  de  1903.  Dans 
cette  dernière  année,  il  y  avait  eu,  sur  le  même 
trafic,  une  diminution  de  recette  de  115.403  francs. 

Dans  le  courant  de  l'année  1904,  1.771  affaires 
litigieuses  ont  été  terminées. 

L<  s  tribunaux  ont  fait  droit  aux  réclamations 
produites  confie  nous  jusqu'à  concurrence  de 
«24.455  79,  représentant  16.79  0/0  des  sommes  ré- 
clamées, montant  à  2.533.357  88. 

D'un  autre  coté  nous  avons  obtenu  le  paiement 
de  33.037  14,  représentant  96.81  0/0  des  créances 
s'élevant  à  34.122  44,  dont  nous  avions  dû  poursui- 
vre le  recouvrement  par  les  voies  judiciaires. 
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SOCIÉTÉ  ANONYME 
DE  TRAVAUX  DYLE  ET  BACALAN 

CAPITAL  social  :  10.500.000  FRANCS 


BANQUE  IMPÉRIALE  OTTOMANE 


Situation  au  31  Août  1905 


Les  titres  déposés  dans  les  délais  statutaires,  en 
vue  d<  l'Assemblée  générale  ordinaire,  convoquée 
pour  le  28  décembre  1905,  ne  représentant  pas  le 
quart  du  capital  social,  ladite  assemblée  no  pourra 
être  tenue  à  celte  date. 

Line  nouvelle  assemblée  est,  en  conséquence, 
convoquée  pour  le  "Vendredi  5  janvier  1906,  à 
2  heures  1/2,  au  siège  social. 

Les  dépôts  déjà  effectués  sont,  bien  entendu, 
valable-  s'ils  sont  maintenus.  Les  nouveaux  dépôts 
devront  être  faits  le  19  décembre,  au  plus  lard. 

Les  dépôts  d'actions  peuvent  être  effectués: 
A  PARIS  : 

An  siège  social,  16,  rue  Matignon. 
A  la  Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et 
Commercial,  66,  rue  do  la  Victoire; 
A  BRUXELLES  : 
A  la  Gai   e  Générale  de  Reporta  et  de  Dépôts, 
VA  Marché-au-Boia  ; 
An  Crédit  Général  Liégeois,  58,  rue  Royale; 

A  LIÈGE  : 
Au  Crédit  Général  Liégeois. 

Ou  dans  toute  autre  Banque  aijréé«  par  le 
Conseil  d  administration 


ACTIF 

Actions,  Versements  non  appelésFr.  125.000.000 

Espèces  en  caisse   60.693.299  10 

Fonds  d'Etat  Anglais,  Français, 

Allemands   47.178.700  » 

Autres  valeurs  acquises   54.124.271  15 

Effets  en  portefeuille   74.211 .789  30 

Comptes  courants  du  Trésor  Impé- 
rial  39.202.747  05 

Comptes  courants  divers   80.328.255  90 

Avances  sur  valeurs  publiques  et 

marchandises   142,306.006  80 

Immeubles  et  mobilier   6,629.668  65 

Divers   1.953.957  25 

Fr.  631.628.695  2~5 

PASSIF 

Capital  Fr.  250.000.000  » 

Billets  de  Banque  en  circulation..  29.946.704  53 

Effets  à  payer   39.103.199  55 

Dépôts  à  échéance  fixe   31 .0)6. 622  25 

Comptes  courants  divers   244.535.692  05 

Dividendes  à  payer   3.290.049  55 

Réserve  statutaire   21.186.282  50 

Divers   12.470.144  75 

Fr.  631.628.695  20 


Certifié  conforme  aux  écritures  : 
Le  Chef  de  la  comptabilité, 
Signé  :  O.  BRAND. 
Le  Directeur  général,  Signé  :  J.  DEFFÈS. 
Le  Directeur,  Signé  :  A.  PANGIRIS. 
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BANQUE  DE  L'INDO-CHINE 

Situation  au  31  août  1905 
Actif 

Versements  non  appelés  Fr.  18.000.000  » 

Rentes,  Fonds  d'Etat,  Obligations  etValeurs 

diverses   2.255.119  35 

Participations  financièies   1.67i.090  8) 

Caisse  (Paris  et  succursales)   2i. 360. 448  78 

Portefeuille  (Paris  et  succursales)   41  913.271  49 

Avances  sur  nantissements   43. 030.807  35 

Remises  en  route   3.469.263  02 

Correspond,  divers  (Paris  et  succursales).  13.854.974  35 

Frais  généraux  (Paris  et  succursales)   255.169  14 

Frais  d'installation  et  frais  de  fabrication 

de  billets  au  porteur   847.447  61 

Mobilier   291.711  45 

Immeubles   1.534.977  06 

Fr.  151.587.280  40 

Passif 

Capital  social  Fr.  24.000. 000  » 

Fonds  de  réserve  statutaire   880.000  » 

Fonds  de  prévoyance  statutaire   1.405.062  51 

Fonds  de  secours   120.000  » 

Fonds  de  réserve  supplémentaire   6.000.000  » 

Roservo  pour  installation  de  nouvelles 

agences   300.000  » 

Fonds  de  dotation  et  de  réserve  des  Agences 

en  Chine  et  au  Siam   1.000.000  » 

Amortissement  des   frais  d'installation  et 

de  fabrication  des  billets  au  porteur   847.447  61 

Amortissement  du  mobilier   291.711  45 

Réserve  immobilière   1.300.000  » 

Billets  au  porteur  en  circulation   46.200.800  95 

Comptes  de  dépôts   17.920.716  91 

Comptes  courants  du  Trésor  en  Indo-Chine.  15.369.172  "0 

Effets  à  payer   628.276  40 

Correspondants  divers  (Paris  el  suceurs.). .  33.230.131  1 

Intérêts  cl  Commissions  du  semestre   613.016  29 

Dividendes  à  payer   43.845  .60 

Profits  et  Pertes  : 

Solde  du  2«  semostre  1904   38.753  41 

—   du  1«  semestre  190.r   1.338.315  38 

481                                                  Fr.  151.5S7.280  40 
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CRÉDIT  FONCIER  DE  FRANCE 

Situation  au  30  Novembre  1905 
Actif 

Espèces  en  cait.de  et  à  la  Banque.. 
Effets  et  valeurs  diverses  


Trésor  public. 

Avances  sur  dépôts  de  titres  

Correspondants  

Banque  hypothéc.  de  France,  en  liquid. 
Emprunteurs  : 

Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Prêts  réalisés  avec  les  fonds  du  capital 
social  et  de3  réserves  

Semestres  d'annuités  échus  

Obligations  retirées  de  la  circulation, 
soit  par  tirages  spéciaux,  soit  par  ra- 
chats en  Bourse  (art.  63  et  87  des  st«): 

Obligations  Foncières  

Obligations  Communales  

Immeubles  acquis  par  la  Société  à  la 

suite  d'expropriations  

Hôtels  et  mobilier  : 

Prix  d'estimation  des  hôtels  

Frais  d'appropriation  et  mobilier  

Divers   

Intérêts  acquis,  mais  non  échus  

Dépenses  d'administration  

Total  


Passif 

Capital  social  

Réserve  obligatoire  

Provision  pour  l'amortissement  des  em- 
prunts : 

Provision  ordinaire  

Provision  extraordinaire  

Réserves  et  provisions  diverses  : 

Réserves  pour  l'amortissement  des  im- 
meubles du  siège  social  

Réserve  spéciale  provenant  de  la  Banque 
Hypothécaire  

Réserve  commune  avec  le  Crédit  Fon- 
cier et  Agricole  d'Algérie  

Réserves  sans  affectation  

Provision  pour  faire  face  à  l'excédent 
des  créances  hypothécaires  sur  la  va- 
leur estimative  des  immeubles  acquis 
par  la  Société  

Provision  pour  créances  douteuses..... 

Dépôts  en  comptes  courants  

•orrespondants  

Sous-Comptoir  des  Entrepreneurs  

Versements  différés  : 

Sur  Prêts  hypothécaires  

—  communaux  

Obligations  Foncières  : 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  2.3'.0.776.500  » 

Des  obligat>  retirées 

de  la  circulation   1E8  011  500  » 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligat".       124.516-610  » 
Primes  à  amortir  a 
recouvrer  des  em- 
prunteurs   

Obligations  Communales 
Montant  au  pair  : 

Des  obligations  en  cir- 
culation  1  555.049.C00 

Des  obligat»  retirées 
de  la  circulation...  55-745.700 

A  déduire  : 
Versements  à  rece- 
voir des  obligatai- 
res  »  » 

Prime  à  amortir  à 
recouvrer  des  em- 
prunteurs  

Bons  à  lots  en  circulation  , 

Obligations  &  rembourser  et  intérêts 
échus  à  payer  

Semestres  d'annuités  reçus  par  antici- 
pation  

Divers   

Intérêts  dus,  mais  non  échus  

Profits  et  pertes  : 

Reliquat  de  I  exercice  1904  

Bénéfices  de  l'exercice  1905  


3.  ^14  624  78 
232  3 58. 927  18 
21-389.5M  56 
22.til2.H!i5  72  • 
8  353.738  51 
20.582.351  53 

2. 008. 3P9.  <>79  13 
1  572  '.21.725  63 

56. 5 38. 821  90 

31  859. 690  90 


133  902  001  9f5 
55  018.450  34 

18.266.7*5  31 

13.030.709  25 
391.338  90 
27  2fll  393  50 
50  I86.172  12 
4. 048. 091  60 

4.280.104.010  48 


200  000-000  » 
19.790.509  12 


fO  310.497  41 
95.989.038  90 


4-388.707  » 

133  574  86 

40t39  08 
2.421.858  51 


4  4;o  roo  » 

6  028  £y7  34 

19.468.491  64 

99  6'.  0  617  11 

3.878.905  22 

17. 564  8:6  59 
107  229.167  99 


1,927  553.118  91 


476. 688. 271  09 


138.031.151  30 


1.472. 7(3  548  '0 


31. î 04  691  58 

27.948-581  32 

12.182-707  10 
19.015.786  66 
42.4il.i2S  3-1 

79.130  80 
14.709.366  21 


Total   4.280.104.010  4S 

Certifié  conforme  aux  éoritures: 
489    T.*  (jouvttmour.  H  MORKI. 


Chemins  de  fer  do  Paris  à  Lyon  et  u  la  Médi- 
terranée. —  F^e  chemin  de  l'or  électrique  du  Fayet- 
Saint-Gorvais  a  Chamouix  sera  maintenu  en  ex 
pluitiition  pendant  tout  l'hiver  l'.Niô-r.HJo,  pour  le 
transport  «les  voyageurs,  do  leurs  bagages  ot  des 
marchandises  »  grande  vitoasc, 

Des  hôlela  restent  ouverts  a  Chamonix  toute 
l'année. 


MAEGHE  MINIER 


BOURSE   DE  PARIS 


Z  pc 

o  t 

S  S; 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1904 


31 

déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


13.750.00C 

25 

3!375.000 

25 

8.750.000 

25 

18.750.000 

25 

3. 250. 000 

25 

14.000.000 

25 

5.000.000 

25 

25.000.000 

25 

6.250.000 

25 

300.000 

25 

18.750.000 

25 

12.500.000 

25 

275.000 

25 

7.500.000 

25 

400.000 

25 

68.750.000 

125 

125.000.000 

125 

3.125.000 

25 

400.000 

25 

2.000.000 

25 

4.000.000 

25 

10.625.000 

25 

-  100.000 

25 

Buffelsdoorn  Estate  Jew 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoortliep. 
The  East  Uti  »rt»rlilirjll«« 

Ferrelra  

French  Rand  i 

Geldenhuis  Estate.. 

A.  Goerz  et  C°  

Kleinfontein  (New). . . 

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  . 

May  Consolitated  

Prlmrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  , 

Simmer  and  Jitk  (ici.  mi.) 
Transvaal  Gold  Fields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Kleinfontein. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

1000 
537.5 
330 

47 
145 
68.50 
170 

69 

80 
120 

93 
175 
865 
125 
(m  340 

196 

262 
75 
85 
77.50 


21 
16.50 
61.50 

198.50 

594 
74 

140 
65.50 
53.25 
53.50 
55 

94.50 
101 

96 
264 
241.50 

41.25 

65.50 
168.50 
282 

17.75 

52 

37 


22.50 

23.50 

90 
234 
608 

82 
144 

84 

67 

61 

82 
101 
109 

01 
293.50 
262.50 

59.75 

79 
182 
278.50 

20 


9.50 

13 

51.50 
163.50 
454 

35.75 

97.75 

54 

44.7c 

21.75 

51 

74.50 

76.75 

63 
189.50 
213.50 

38.25 

44 
106 
142 

11 

28 
7.50 


9.50 
12.50 
49.50 

160 

467 
35.25 

lût 
51.75 
44 

20.50 

51 

71 

79 

65.25 
187 
214 

38 

44.75 
105 
141 

11 


.75 


10  J 

478 
3 
112 
52.50 
43.50 
19.50 
51 

73.50 
79  25 
68.50 

188.50 

215 
37.75 
47.50 

108.50 

144  50 
11 
27 
8.25 


z  =  i  SI- 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

8RMKSTHIKI.LK 


30 

juin 
1904 


déc. 
1904 


MINES  AUSTRALIENNES,  AMÉRICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 
98.750.000 
40.000.000 
îO.OOO.OOOdr 


500 
125 
125 
100  dr 


Uruguay  

De  Reers  (Diamants) . . . 
Huanchaca  (Argent) . . . 
Laurium  grec  (rU»b«tir|.) 


47 

41 

23 

21 

19 

473.50 

454 

44  « 

50 

438 

87.25 

102.50 

146 

50 

142.50 

13». 50 

51 

57.50 

60 

50 

61 

65 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS, 

D'EXPLORATION  ET 

DIVERSES 

10.000.000 

25 

Bechuanaland  Iiflinllti., 

2.50 

29.50 

35 

23.50 

23. 

75 

23.50 

87.500.000 

25 

Brit.Sth.  Afric.  (ÇkirtiM*). 

125 

47.50 

59.25 

48 

47 

46.50 

35.25 

31. 80 

28 

2> 

25.25 

11.250.000 

25 

Dynamite  du  Transvaal 

10.000.000 

25 

Eerste  Fabrieken  llitlllirle 

91.25 

18.125.000 

25 

Goldfields  CuullUi.  «rtlnlre 

112.50 

164.50 

212  50 

151.50 

143 

50 

147.50 

7.500.000 

25 

Henderson  Transv.  liUtt 

125 

35 

40 

18 

2) 

21 

12.500.000 

25 

Kokumbo  (f.Mt  dlioire). . . . 

30 

22.75 

3 

12 

10 

10 

37.500.000 

25 

107.50 

41.25 

47.50 

32 

31 

25 

31.50 

13.750.000 

25 

Mossamédés  (Cie  de)... 

25 

13 

19.50 

11  25 

{•> 

50 

I0.5<j 

12.500.000 

25 

Mozambique  (Cie  de) . . . 

35.50 

35.50 

27.25 

27 

25.50 

50.000.000 

25 

Randfontein  Estâtes... 

16.25 

7} 

84.25 

54 

5! 

v  75 

12.500.000 

25 

Transvaal  Consolidated 

103 

109.50 

61 

50 

58.50 

BOURSE   DE  LONDRES 


u 
< 

P-  -a 
< 

u 


<  S 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


r=  CLOTURE 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  do  Witwatersrand) 


275.000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 

81.000 
1.360.000 
225.000 
500. 0C0 
300.000 
120.000 
275.000 
115.000 
300.025 
848.730 

90.000 
900.000 
560.000 
300.000 
200.000 
300.000 
150.000 
lflO.OOO 
5C0.000 
600.000 
125. 000 
111.864 

50.000 
100.  OC0 
523.895 
231.250 
325.000 
351.269 
470.000 
550.000 
400. 00 0 
711.500 
288.750 
949.620 
325.000 
100. 000 
100.000 
450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
448.989 
2.500.000 
270.000 
2.750.000 
900.000 

in  dm 

100.000 
,700.000 
540.000 
250.000 
400. 0w 
400.000 

80.000 
190.7  - 
362  '.- 
860. 00-, 

1*. 


An&elo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoorn  

Consolidt  Deep  Levels. 
Chlmes  Exploration  . . . 

Olty  and  Suburban  

Oomet  (New)  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Drlefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep.. 
East  Rand  Prop.  Mines 

Ferreira  

Ferrelra  Deep  

French  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenhuis  Main  Reef.. 

Glnsberg  (New)  

Glencairn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubilee  

Jumpera  

Jumpers  Deep  

Kleinfontein  (New)  

Knlght  s  (WitwaUririad)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Block  B 
Lulpaard  Vlel  (New) 
Main  Reef  Consolidated. 
May 's  Consolidated  (N»w  j 

Modderfontein  

Id.  Extension. 

Meyer  and  Charlton  

Nlgel  

Nigel  Deep  

nourse  Deep  

JPrimro8e  (New;  

Prlnceas  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rletfonteln  (New;  

Robinson  

Robinson  (Deep;  

Rose  Deep   

Sallsbury  (New;  

3lmmer  i.New)  

Treasury  

United  Mn.  R/.  Roodept 

Van  Ryn  (New;  

Village  Main  Reef  

Wemmer 

West  Rand  Mln9s .... 
Witwatersrand  Deep. 

Wolhuier  

Worcester. 


60 


60 
160 
40 

50 

50 
120 

100 
50 

100 
15 
70 
80 
40 
50 

M 

100 


7  1/8 
2  1/4 

I  1/8 
1  3/8 

3/4 
11/16 
1/4 

6  7/16 

2  15/16 

1  1/4 
13 

14  1/4 
5  1/16 
5 

2  9/16 

7  7/8 
21 

5  5/8 

2  7/8 

3  1/8 
5  9/16 

11  3/8 
5/16 

3  1/4 

1  3/8 

4  1/16 

8  1/2 

3  3/8 

4  3/4 
3 

4  1/8 

2  1/8 

5  1/2 

2  1/16 

3  3/4 
7/8 

1  3/4 

1  5/8 

3  15/16 
8  15/16 
2  1/2 

5  3/8 

2  7/16 
3/4 

4  1/8 

3  11/16 
15/16 

10  7/16 
3  3/16 

2  3/8 

9  1/2 

5  9/16 
8  7/8 
1  7/8 
1  5/8 

3  13/16 

3  3/4 
3  9/16 

6  3/4 

II  1/4 
1  15/16 
3  13/16 

3  1/2 


7  1/4 
2  5/8 
1  5/16 
1  1/2 
15/16 


6  1/8 

2  1/4 

15  1/2 
16 

5  3/8 

5  1/8 

3  7/16 
»  3/8 

21 

6  3/8 
3  5/16 

3  5/8 
5  3/4 

11  3/8 
1/4 

2  3/4 

1  1/2 

5  1/4 
8  3/8 

4  1/8 

3  7/8 

2  5/8 

4  3/4 
2  U/16 

6  7/8 
2  3/8 
4 

1  1/16 

2  1/16 
2 

4  1/4 
10  15/16 

2  13/16 

5  1/2 

2  7/8 
1 

5 

3  1/2 
1  5/8 

U  3/4 

3  3/8 
2  15/16 
10  1/4 

6  3/8 
9 

1  7/8 
il  3/8 

4  3/8 

3  7/8 

4  3/8 

7  1/4 
11 

2  7/17 
4  5/8 

3  7/8 
11/4 


4  7/8 

4  13/16 
1  1  /4 

4  7/8 

1  5'16 

1  5/16 

1/2 

1/2 

f/2 

7/8 

13/16 

7/8 
5/16 

3/8 

3/8 

1/2 

9/16 

9/16 

7/8 

7/8 

7/8 

4  9/16 

4  9/16 

4  11/16 

2  7/16 

2  7/16 

2  13/16 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

13 

13 

13 

11  3/8 

11  5/8 

11  3/4 

3  3/8 

3  5/16 

3  3/8 

3  7/8 

a  i/i6 

2  1/16 

6  y/ 16 

6  1/2 

6  9/16 

18  1/4 

18  î/54 

19 

5  1/8 

5  1/8 

5  1/4 

1  7/16 

1  9/16 

1  1/2 

2  1/16 

2 

2 

3  15/16 

4 

4  3  8 

8  1/8 

8 

8 

3/16 

3/16 
1  5/8 

3/16 

1  5/8 

1  9/16 

13/16 

3/4 

3/4 

3  7/16 
6  1/4 

3  3/8 
6  1/4 

3  7/16 
6  1/4 

3  1/2 

3  1/2 

3  3/8 

3 

3  1/8 

3  1/8 

1  3/4 

1  3/4 

1  3/4 

2  3/4 

2  3/4 

2  7/8 

1  3/4 

1  13/16 

1  13/16 

3  15/16 

3  7/8 

4 

7/81 

3/4 

1  3/4 

2  15/16 

2  7/8 

2  7/8 

5/8 

5/8 

9/16 

1  1/4 

■  1  1/4 
1  1/8 

1  3/16 

1  1/8 

1  1/8 

3 

3  3/16 

3  3/16 

7  9/16 

7  1/2 

7  11/16 

1  1/2 

1  5/8 
4  1/2 

1  9/16 

4  1/2 

4  3/8 

2  11/16 

2  11/16 

2  3/4 

1/2 

1/2 

1,2 

3  5/8 

3  5/8 

3  1/2 

2  9/16 

2  5/8 

2  11/16 

7/8 

13/16 

S/4 

7  5/8 

7  1/2 

7  9/16 

2  3/16 

2  1/8 

2  1/4 

2  1/4 

2  1/8 

2 

8  7/16 

8  1,2 

8  1/2 

5  1/4 

5  3/16 

5  1/4 

4  3/4 

"  5  1/4 

5 

î  3/8 

1  3/8 

1  3/3 

1  9/16 

1  1/2 

1  1,2 

2  7/8 

•2  3/4 

2  3/4 
2  1/2 

2  5/8 

2  1/2 

2  15/16 
4  1/4 

2  7/8 

2  7/3 
4  1/4 

4  1/4 

b  1/2 

5  1/2 

5  1/2 

1  1/16 

1 

15,  t* 

3  11/16 

3  U/16 

3  û,8 

2  13/16 

2  3/4 

5/8 

5/8 

COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350.300 

£ 
1 

Anglo-French,  Expl  

3  3/8 

4  3/4 

2  9/16 

2  5/8 

2  7/16 

1.102.500 

1 

Barnato  Consolidated... 

2  u/ie 

3  3/16 

1  3/4 

400.000 

1 

Bechuanaland  

1  1/16 

1  ô'16 

15/10 

7/8 

13  16 

4.375.000 

1 

Chartered  (British  S.  A.  S») 

1  3/4 

2  5/16 

1  7/8 

1  13/16 

1  13  16 

325.000 

1 

Charterland  Goldfields.. 

5/16 

7/16 

3  8 

3/16 

3  16 

2.000.000 

1 

Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

6  1/12 

8  1/2 

6  1/16 

6 

6  1/16 

1.250.000 

1 

Id.  6  %  Préférence . . 

25/0 

26/0 

23/6 

23/6 

23  d 

575.000 

100 

id.  B  %%Debentures. 

107 

108 

105  1/2 

105  1/2 

105  1/2 

200.000 

1 

Johannesburg  Estâtes. . 

1  7/16 

1  7/16 

1  1/4 

1  1/4 

l  1/4 

400.009 

1 

Mashonaland  Agency . . . 

15/16 

1  5/16 

11/15 

3/4 

11/16 

466.593 

1 

Matabele  Gold  Reefs  Se  c. 

9/16 

3/8 

12/0 

16/0 

17/u 

670.000 

1 

Mozambique  C*  

1  7/16 

1  T/ie 

1  1/8 

1  1/8 

1  1/16 

1.267.507 

1 

Oceana  Consolidated.... 

1  5/8 

1  7/8 

1  5/16 

l  5/16 

l  1/4 

100.000 

1 

Rhodesla  Exploration  . . 

3  1/4 

4  U/16 
1/4 

2  15/16 

2  15/16 

2  U/16 

225.000 

1 

Bhodesia  Goldûelds  

1  3/4 

4/6 

4/6 

4/6 

751.077 

1 

Transvaal  Consolidt.... 

1/4 

4  5/16 

2  3/8 
1  13/16 

2  3/8 

2  1,4 

300.000 

1 

Id.       Gold  Fields.. 

2  9/16 

3  3/16 

t  3/4 

1  11/ 16 

604.225 

1 

Id.     Gold  Mining  Estât 

50 

1  15/16 

2  1/8 

1  1/4 

1  1/4 

1  5/16 

930.000 

1 

Willoughby's  Consol. . . . 

6/0 

3/4 

13/0 

14 '0 

14/6 

197.436 

1 

Zambesia  Exploring  

1  7/16 

2  1/2 

l  1/2 

1  1/2 

1  3/8 

— ! 

< 
—t 
i — i 
Ph 
< 


NOMS 


COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


COMPAGNIES  DIVERSES 


1.250.000 

1 

2.682.396 

1 

500.000 

1 

250.000 

1 

1.000.000 

10 

200.000 

1 

3.000.000 

1 

250.000 

1 

500.000 

1 

450.000 

1 

Exploration  C"  (New). . . 
Johannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwks. 

Id.  Tramways . 
National  Bank  S.  A.  R.. 
NewAfrican  Company  . 

Robinson  Bank  

3.  African  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


13/16 
2  7/8 
1  3/16 

5/8 

16 
1  7/8 

1  3/3 
5  1/16 

1/2 

2  1/8 


7/8 
3  1/8 
2  1/8 

18  5/8 

2  1/4 
1  1/2 
7  1/8 

11/16 

3  1/2 


1 

1 

15/16 

1  3/4 

1  7,8 

1  5/8 

2  1/16 

•  2  1/16 

2  1/16 

3/4 

3/4 

3/4 

16 

15  1/8 

14  3/4 

1  7/16 

1  3/8 

1  5/16 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

3  15  16 

3  3,4 

3  U/16 

1/2 

7/16 

2 

2 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

250.000 

1 

280.663 

1 

1.000.000 

1 

200.000 

1 

91.000 

1 

960.000 

8/0 

112.000 

1 

320.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

Lake  View  Consola 
Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldflelds 

Brllliant  Block  

Brolten  Hill  Prop  r  le  t  — 

South  Kalgurli  

Walhi  • 


25/9 

23/0 

1  1/4 

1  1/2 

7/16 

14/0 

2  3/8 

2  7/8 

5/16 

5/16 

1/2 

9/16 

1  13/16 

2  3/lc 

1  3/8 

1  1/lc 

5  1/2 

6  1/16 

24.9 

25/0 

; 

1  3'16 

1  3/16 

9,6 

îo/o 

3  3/8 

!  ■ 

3  3  8 

- 

2/3 

- 

1/2 

1/2 

3  1,8 
1  l'/16 

60/0 

i  5  8 

1  5  S 

6  1 1  16 

6  3/4 

MINES  DE  DIAMANT 


721.500  1 
j. 948. 955|  5 
3.2^3.0-20  100 
105.250  10 
5 


Cbnsolldt.  Bultfontein.. 

De  Beer  s  ordinaire  

Id.   6%  Debenture... 

Griqualand  West  • 

New  Jagersfontein  Def. 


29/6 
19  1. 18 
107 

8  1/4 

27  1/2 


23/6 
18  1/8 
106  1/2 

291/2 


28/0 
17  1/2 
106 
7  7,8 
7  7,8 


28/0 
17  1/2 
106 
7  7/8 
7  5/8 


28/0 
17  3/8 
1C6 
7  3/8 
7  9/16 


6 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHE    OFFICIEL    XDŒlî  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


Cours  de  clôture(l905) 

7  déc. 

14  dëc. 

21  di 

c 

99 

5; 

98 

85 

98 

85 

99 

70 

99 

95 

98 

75 

99 

55 

99 

20 

99 

:i0 

98 

85 

485 

487 

50 

482 

81 

15 

81 

80 

50 

83 

83 

«3 

490 

483 

477 

559 

557 

50 

^  Ci 

460 

25 

A  i  ^ 

' 

410 

2? 

107 

r  À 

106 

75 

567 

50 

570 

568 

DUO 

56y 

"  * 

56? 

25 

ooO 

00  * 

386 

75 

QO 

-5 

99 

38  7 

a  35 

•  * 

387 

yy 

Qft 
Wo 

99 

2b 

400 

/*»  J 

4,0 

437 

1  I  A 
1  H> 

DU 

1  •  A 
1  1U 

110 

430 

434 

'  430 

107 

107 

107 

430 

430 

50 

428 

85 

50 

86 

85 

50 

406 

50 

407 

50 

407 

489 

489 

50 

489 

50 

505 

506 

CJJ 

504 

504 

■25 

504 

502 

457 

50 

457 

457 

489 

489 

48s 

50 

402 

50 

402 

50 

4U0 

50 

4S8 

487 

484 

489 

438 

48  4 

50' 

481 

50 

482 

482 

495 

495 

495 

63 

6.i 

63 

25 

63 

63 

63 

580 

579 

578 

50 

454 

451 

136 

50 

136 

50 

136 

161 

50 

160 

50 

3840 

3920 

3910 

14-25 

1410 

1372 

478 

475 

463 

840 

840 

837 

650 

645 

643 

500 

505 

Soi 

716 

715 

705 

682 

683 

685 

935 

915 

921 

1083 

1067 

lOoO 

128 

127 

124 

340 

SSJ 

5(j 

329 

631  i 

t3l 

625 

241 

'236 

235 

844 

820 

790 

526 

211 

220 

62 

61 

loiô 

1326 

I3u5 

CINTll 

statut 


■llllm 

22222 
3712 


25934  778 


lombre  fil 
de  Titres  o«a 

500 
100 


56  428 
108.150 


773  497 
1403661 
779.870 
1768989 
976.1 
945.779 
479.197 
184.295 
492.19 
599.440 
228.233 
147.59 
1164644 
176.194 
104.611 
42.643 


182.500 
125.000 
40.000 
50.000 
300.000 
60.000 
400.000 
160.000 
60.000 
500.000 
|1 00.000 
100.000 
400.001 
(•240.000 
80. 000 
40.001 
30.00C 
40.00C 


.921 

.5»; 

80.000 
!.49ti 
101.311 

l7n.W, 

49.  i 

116.(54 
v.i ,  1 
ni,  y... 
111  711 

1  969321 
1*61 49'. 

12.  cm 

J7.G5t 
147.831 


500 
500 
500 
500 
500 
400 
500 
500 
500 
500 
200 
200 
1000 
500 
400 
475 


I0OC 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
5001 
500 
SOC 
500 
500 
500 
500 
500 


DÉSIGNATION  DBS  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 


8  %. 


8  %  Amortissable 


Terme. 
Compt 
Terme 
Compt 


t 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  C 
Annam  et  Tonkin  2  S  , 
(gar.  France)  Terme- 
Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %.. 


VILLE  DE  PARI8 

(An  comptant) 

1886  4  %  

1869  3 


1876 
1876 
1893 


1871  3  %   

quarts  

1  %  

4  X  

2  X  X  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  X  

—  quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés). 

—  cinquièmes  

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBL1QAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  1879  2.60  X 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %■■■ 
Foncières  1883  3  %  

—  1885  2.60  X---- 
Communales  1891  3  %... 

—  1892  2.60  9t. 
Foncières  1896  2.60  %.. 
Communales  1899  2.60  %... 
Foncières  1903  3  %  (100  f.p*) 
Bons  de  100  fr.  1887... 

—  1888... 
Banque  hypot.  de  France 

—  —  1881 
Immeubles  de  France. 


SOC 


DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(actions  a  terme) 
Banque  de  France  nom.  .. 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne  . . . 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.et  Ag.  d'Alg.  2501  paj«> 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  Indust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B .  Fr»  f  i»  Corn»*  «l  1  Indus1"' 
Banque  Union  Parisienne. 

Rente  Foncière  

Immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAI8 

(act.  ht  obl.  au  comptant 
Act.  Bône-Quelma  


Obi.  —  S  %.. 

Act.  Départementaux... 

01»1.      —       ■'  %  titres  bleu* 

—  —      j  %  air,  rouges 

—  Economiques  3  %  

Act.  Est-Algérien  

Obi.  —  3  %  

Act.  Est  

—  —  de  Jouis»  

Obi.    —    52  54  56  5  %  

—  -    3  %  

—  -  «£rv:::::::::: 

—  —    Anicniie»  3  %■••. 

—  Qr. -Colin,  de  Paru  3  \ 


nmiT! 

<n  1904 


15 


2  50 
2  50 

n  50 


20 
12 
12 

3 

20 
20 
10 

o 

10 

2  50 
10 

2  50 
10 

2  50 


50 


12 


135  41 
50 
12  50 
38  . 
27  50 

12  50 
57 

13  12 
40 
50 

5 

15  .. 

15  6ï 
10  . 
a.c. 10 


43  81 


30  .. 
15  . 
20  •• 
15 
15 
15  .. 
30 
15  .. 
35  50 
15  50 
25  . 
15  . 
15  . 
12  5L 
15 
1b 


Coin  tint-  juill. 


96  85 
98  .. 


481 

81  25 

SOI  ! 


555 
442 
413 


560 
558 
379 


378 
414 
400 


478  .. 
399  . 


122 
139 


3700 
1115 
414 
700 
600 
490 
690 
617 
805 
1110 
85 
325 
623 
198 

iâà 

30 


710 
447 
680 


435 
710 
448 
910 
417 
660 
453 
455 


97  85 
99 


477  .. 

79  75 
495  ° 


555 


372 


372 


443 
90  50 


444 
399 


498 


116 
138 


3820  .. 
1160  .. 

430  .. 

730  .. 

600  .. 

499  .. 

690  .. 

620  .. 

780  .. 
1125  .. 
91  50 

313 

624 

220 

550 

140 


673 
444 
680 


423 
610. 
440 
887 
390 

4M 

449 


712  50 

162 


442  .. 

730  .. 

402  .. 

900  .  . 

446  .. 

661  . . 

itU  . . 

400  bu 
430  . . 
*08  .  . 


800.000 
3.576 
202.334 
274.545 
145. lô^ 
44.246 
218.136 
4878541 
4692748 
326.238 
81.325 
232.920 
2475477 
673.686 
502.336 
2865609 
378.587 
154.389 
140.027 
477.634 
122.366 
3238166 
1425406 
1717565 
250.818 
253.137 
318v391 
1368070 
340.814 
28.903 
179.31!* 
146.503 

48.553 
249.370 
300.000 


Nombre 
<•  Titrai 


74.337 

500 

60.000 

500 

71.555 

500 

40.000 

500 

19.763 

250 

316.237 

» 

80.000 

500 

120-000 

500 

13.550 

50C 

20.450 

» 

100.000 

100 

200.000 

250 

62.060 

500 

64.000 

500 

100.78» 

250 

57.560 

500 

106.000 

100 

60.000 

250 

16.000 

500 

14.660 

250 

35.340 

» 

125.000 

100 

50.000 

500 

40.000 

500 

1363000 

500 

208.85; 

500 

100.000 

» 

40.000 

500 

100,000 

100 

70.121 

500 

80.000 

500 

64.000 

500 

60.000 

300 

500 
1000 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

» 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
600 
500 
500 

500 
500 
250 


DÉSIGNATION  dbs  VALEURS 


.(ombra  a.  Tllroj 

712  .. 

701  .. 

401  .. 

4^8  .. 

.>m>78  1.954  « 

y. 121 .700  ï 

451  50 

452  .. 

87.098.500  i 

453  .. 

448  . 

U  106  200  B 

442  50 

441  .. 

4.823.30Û  i 

736  . 

18  3s8  2o0  i- 

40;  50 

46J  75 

8.613.700  f. 

ISS  .. 

57  310  <t> 

4.3  . . 

135  . . 

145382.0001  • 

66U  .  . 

060  .. 

761 .860  il 

.63  . 

ICÔ0O0   

4o6  . 

4',i  15 

4  bu7.giu  X 

4*7  50 

>5.u;i  900  l 

409  .. 

16" 

2K.3W.5aO  i 

4o2  .  . 

A 

67I8.1J.40JI. 

Acl. 
Obi. 


Lyon. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi 


Act. 
Obi. 
Act. 


Midi. 


3  %  1855".'.!'.!'."! 
Bourbonnais  3  X  ■ 
Danphiné  3  X  — 
Genève  57  3  %.... 
Méditerr.  52-55  3  X 
3  %  fusion  ano.  . . 
3  %  fusion  nouv.. 

2  %  %  

Vict.-Emm.  62  3  % 


Nord. 


3  X  

3  X  nouv. 


3  X  • 

—  3  X  n°nv  

—  2  %  %,j.avr.et  oct. 
Nord-Est  franc.  3  X 
Orléans  

—  iouisg  

—  3  %  

—  3  X  1884  

—  2  %  %  1895.... 
Grand  Central  3  X  1895 
Ouest  

—  3  %  

—  3  X  n°uv  

—  2«X  

Ouest-Algérien  

3  X- 

Réunion  (Ch.  de  fer  et 

Port  de  la)  

Sud  de  la  France  .... 

3  X 

Métropolitain  de  Paris 


8OO.  INDUSTR.  FRANÇ 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Grén.  de  Paris 
Eaux  (Comp**  Générale  des). 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—  —  jouiss. 
O"  G"  Transatlantique.... 
Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss... 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer . 
Tramways  Est-Parisien . . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

Maltldano  (Mines  de)  

—  —  jouiss. 

Mines  d  or  (C"  f")  

Métaux  (Cla  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid  

Canal  interoc.  B*  à  lots  1884 
Oanal  maritime  de  Suez 

—         parts  de  fond. 
Dynamite  Soc.  Centrale  de) 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.  Indust.  des) 


FOND8  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 


Argentine  4  %  1896. 

—  4  %  1000. 

Autriche  4  %  or  (cti.  fixe  2  f.  50) 
Brésil  i  %  %  1868  

—  4  X  1869  

—  5  X  1898  

Bulgarie  5  %  1896  .... 

Chine  4  %  or  1895  

Congo  .ou  1888  

Danemark  3  %  189. .. 
Kgypt*  (Uaira-Sanleh  4 

—  Unifiée  7  %)  

—  Privilégiée  3  %  %) 
Espagne  4  %  Extérieure.. 


ITtllTI 

iil904 


55 
50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
12  50 
15 
50 
15 
15 
65 
15 
15 
12  50 
15 
59 


15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
12  50 
25 
15 


17  50 

28  50 
79 
32  50 
80  . 
67  50 

10 


10 


50 


27  50 
10 


9 

17  50 
5  .. 
4  .. 

25  .. 


139  60 
64  56 
30 
10 
30 
25 
50 
16  50 


X). 


Coin  ni).  Iillltl 

^I903^~Î904~ 


1420 


1315 


454 


456 

452 
412 


1190 
452 
449 

1860 
469 
465 

422 


1490 
1040 
459 
454 
411 


900 
453 
450 


630 
442 


207 
425 
610 


337 
615 

1980 
598 
764 
487 
117 
180 
665 
275 

80 
192 

62 
529 
175 
163 

19 
190 
274 
515 
280 

90 
475 

420 
128 
3925 
1750 
624 
135 
590 
625 
915 
315 


451 


452 
448 


1160 
448 
448 

1745 
466 
459 


1418 
995 
454 
448 


852 
448 
445 


615 
438 


227 
422 
531 


345 
615 
1868 
600 
725 
465 
162 
224 
540 
192 
102 
212 

30 
552 
183 
180 

9  50 
140 
244 
583 
325 

82 
430 

495 

106 
4195 
1885 

557 

156 

526 

690 

890 

283 


Cours  de  clôture(1905) 

7  déc.    14  ilée.  21  ctéc 


1382 


1380 


463  50 
467  .. 

465  75 

466  .. 
466  50 
471  . 
466  50 
421 


1215 

470 

467 
1840 

477 

476 

426  50 

463  50 
1475  . 
1054  . 

473  . 
470  . 
421  . 
467  . 
890  . 
465  . 

464  . 


642  .. 
458 


267 
440 
556 


350  . 
663  . 


701  50 
843 
602 
200 
295 
786 
3S0 
159 
282 

45  .. 
586 
219 
320 

16  75 
183 
372 
710 
510 

73 
532 

421 
121 

4290 
1950 

535 

222 

370 

788 

382 


1356  . 


463  75 
467 


466  . 

470  . 

471  . 

465  . 
422  . 
464  . 

1215  . 

470  . 

469  . 
1838  .. 

479  50 

478 

427  25 

462  50 
1474 
1052 

473 

466  50 
421 
467 
900 
464  50 

463  50 
418  75 
649  .. 
460 


265  50 
445 
513 


346  . 
665  . 
1915  . 
700  . 
823  . 
590  . 
196  . 
292  . 
745  . 
345  . 
161  . 
274  . 

45  . 
583  . 
210  . 
312  . 

180  ! 
374  . 
719  . 

515  . 
72  . 

533  50 

415 
118 

4325 
1951 

537 

220 

3/2 

748 

355 


463 
466  50 


467 
469  .. 
469  50 
464 

422 
465 
1210 

469  50 
467 

1815 

476 

472  50 

424 

463  .. 
1455  . 
1045  . 

470  . 
466  . 
421  50 
466  . 
901  . 
463  5 
459  50 
416 
643 
462 

45* 
260 
445 
539 


316 
660 
1901 

810 
567 
186 
280 
635 
310 
152 
270 
42 
570 
209 
313 

174 

350 
706 
505 
73 
506 

4!5 
118 

428  J 
1905 
530 
212 
385 
707 
315 
345 


2  50 

93  25 

90  40 

|  — 

1 

89  25 

1    89  18 

4  .. 

80  20 

85  30 

93  651    9j  10 

1  02  5  J 

4  .. 

79  20 

85  20 

94  .. 

93  50 

93  .. 

4  .. 

102  80 

100  80 

28  75 

93  60 

98  53 

4  50 

82  65 

83  5u 

94  10 

94  V5 

92  .. 

4  .. 

77  25 

78  15 

87  75 

87  40 

86  20 

6  .. 

102  75 

104  £0 

105  70 

106  . . 

105  .. 

6  .. 

431  .. 

431  .. 

432  50 

482  .. 

480  .. 

4  .. 

103  20 

W3  60 

96  25 

v  ;  r>o 

97  00 

82  .. 

77  .. 

80  .. 

73  50 

7?  '30 

3  .• 

9b  26 

88  60 

92  . 

4  ». 

J02  40 

102  .. 

4  .• 

106  Î0 

106  35 

ioi  »s 

105  50 

105  75 

3  50 

102  601 

£51  »0 

103  05 1 

103  25 

103  20 

4  .. 

90  35 

87  60 

93  07 

92  72 

91  62 

L'ECONOMISTE  EUROPEEN 
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TABLEAU  D'ENSEMBLE 


Prix   comparé*   des    principales    Marchandises   et   Valeurs  françaises 
Situations  comparée»  des  principaux  chapitres  du  Bilan  de  la  BANQUE  DE   FRANCE,  de  l'Escompte 

et  de  la  Circulation  fiduciaire  de  l'Europe 


MARCHANDISES,  VALEURS 

OD 

SITUATIONS 

MOYENNES  ANNUELLES 

PRIX  DE  CLOTURE  OU  SITUATIONS  HEBDOMADAIRES  (le  Jeudi.) 

1900 

1901 

1902 

1903 

1904 

19 
Oct. 

26 
Oct. 

2 

Ni  IV. 

'.) 

Nov. 

16 

Nov. 

|  23 
Nov. 

30 

Nov. 

7 

Dec. 

li 

Inc. 

21 

Déo. 

PAIN  ET  CÉRÉALES  (Paria) 

Pain  (Taxe  officieuse).,  le  kil. 
Farine  flenr  de  Paris  . .  100  kil. 
—    (tontes  marqneB)  — 

FOURRAGES  (Paris) 
Paille                         100  kil. 

VIANDE  (à  La  Vlllette) 

SUCRES  ET  DIVERS  (Paris) 

—    raffiné  1"  qualité  — 
Alcool  3/6  Nord   hectol. 

VINS  (Paris) 
Vinsdesoutir.)  La  pièce  de  225  lit. 
Bordeaux  ord.  >     fût  et  droits 
Maçon  ordin..)  de  régie  compris. 

DIVERS 

Laine  Buenos- Ayres  100  kil. 

Soie  grège  CétMDeii'wi'H/iJ  le  kilo. 

METAUX  (Paris) 
Cuivre  (Chili  1"  marq.).  100  kil. 

Francs 

0  31 
26  16 
28  45 
19  99 
14  58 
17  44 

Francs 

0  31 
25  89 
27  85 
20  29 
15  20 
19  94 

Francs 

0  32 
28  37 
30  03 
21  88 
15  38 
19  31 

Francs 

0  36 

31  08 

32  39 
22  87 
15  91 
15  64 

France 

0  34 

29  63 
32  66 
22  15 
15  2i 
15  1)8 

Francs 

0  36 
30  62 
33  19 
22  87 
15  37 
18  87 

Francs 

0  36 
33  » 
33  19 
22  87 
15  62 
18  87 

Francs 

0  36 
34  15 
33  19 
22  75 
16  » 
18  37 

Francs 

0  36 
30  87 
33  19 
23  12 
16  • 
18  62 

Francs 

0  36 
31  12 
33  19 
23  12 
16  37 
18  87 

Francs 

0  36 
31  37 
33  83 
■s;  37 
16  25 
18  75 

Francs 

0  36 

30  65 
33  83 
23  12 
16  50 
18  75 

Francs 

0  36 
?!  12 

33  83 
23  31 
16  25 
19  31 

Francs 

0  36 
30  S7 
33  19 
23  37 
16  « 
19  87 

Francs 

0  36 
30  87 
33  1!) 
23  23 
16  . 
19  87 

6  » 
11  03 

6  81 
12  34 

6  77 
10  86 

5  64 
8  62 

5  39 
9  04 

5  60 
8  75 

5  75 
9  » 

6  » 
9  50 

6  » 

9  50 

5  9D 

9  50 

5  90 
9  50 

5  93 
9  50 

5  90 
9  50 

5  90 
9  50 

5  70 
9  50 

1  41 

1  81 
1  93 
1  41 

1  46 
1  91 
1  98 
1  39 

1  30 

1  85 

2  10 
1  44 

1  38 
1  77 
1  92 
1  27 

1  37 
1  73 
1  89 
1  22 

1  50 

1  90 

2  05 
1  50 

1  50 

1  90 

2  05 
1  44 

1  50 

1  90 

2  00 
1  44 

1  30 

2  » 
2  05 
1  48 

1  50 

1  95 

2  05 
1  54 

1  50 

2  « 
2  05 
1  48 

1  50 

2  » 
2  ■ 
1  44 

1  46 

2  « 
2  » 
1  30 

1  46 

2  03 
2  10 
1  ii 

24  23 
57  50 
37  » 
29  » 
55  50 
42  10 
66  » 

1  40 

2  20 
2  - 
1  46 

30  91 
104  44 

35  33 
26  95 
67  26 
73  46 
64  87 

26  03 
100  37 
28  29 
22  97 

63  02 
71  73 

64  18 

22  18 
94  81 
31  38 
25  18 
59  76 
72  87 
72  99 

23  47 
82  » 
42  52 
33  91 
51  97 
53  16 
68  07 

29  47 
61  77 
43  61 
34  48 
47  83 
42  24 
59  27 

23  75 
58  » 
33  62 
28  50 
49  25 
38  23 
63  » 

S3  87 
58  » 
33  62 
28  50 
53  25 
39  75 
64  » 

23  62 
57  50 
31  37 
29  » 
53  75 
40  75 
64  » 

23  50 
57  50 
32  25 
29  » 
53  25 
40  « 
65  » 

24  25 
57  » 
34  12 
2}  » 
57  50 
42  50 
00  •< 

25  31 
57  50 
38  25 
29  » 
56  50 
4)  73 
66  » 

24  62 
58  ■> 
35  » 
29  - 
56  25 
40  50 
66  » 

24  15 
58  » 
31  12 
29 

56  23 
42  25 
66  » 

24  12 
57  » 
37 

29  50 
56 

43  •> 

65  » 

131  77 
169  27 
179  42 

yi  » 

134  58 
139  17 

ou  o  J 

131  75 
131  75 

yo  oi 
148  » 
148  » 

100  » 

149  50 
149  60 

85  » 
135  » 
'35  » 

o::  n 
0  J  ■ 

135  » 
135  » 

10  25 
194  50 
49  » 
46  » 
122  » 
25  » 
18  25 
12  08 

85  d 
135  » 
135  » 

OO  " 

135  » 
135  » 

85  » 
135  » 
135  » 

85  » 
135  » 
135  » 

85  » 
135  » 
135  » 

83  » 
133  » 
133  » 

85  » 
135  • 
135  » 

85  » 
125  » 
125  » 

65  67 
146  20 
51  19 
48  20 
152  60 
24  74 
23  06 
8  70 

58  22 
120  93 

43  50 

39  24 
156  » 

24  20 

1  J  02 

7  47 

58  55 
137  17 
47  57 
36  60 
133  35 
23  18 
18  27 
7  03 

74  93 
153  15 

53  72 
34  14 

128  83 
24  33 

91  » 
ZI  » 

7  93 

78  84 
155  40 
46  92 
44  42 
123  14 
24  77 
iy  vu 
8  48 

£5  25 
197  » 
49  50 
47  25 
122  » 
25  » 
lo  20 

12  08 

69  62 
193  » 
49  » 
4«  » 
122  » 
23  » 
18  25 
12  08 

- 

72  81 
196  50 

49  » 

45  73 
122  » 

25  » 

10  £  J 

11  56 

69  75 
195  » 
49  » 
46  25 
122  » 
25  » 
19  50 
10  53 

73  12 
194  » 
49  » 
46  75 
122  » 
25  » 
19  50 
10  33 

74  50 
196  » 
49  » 
47  23 
122  » 
25  » 
19  Ë0 
10  50 

78  37 
197  » 
49  • 
47  » 
122  » 
S5  » 
19  50 
10  50 

76  12 

202  50 
49  ~i 
43  75 

122  » 
25  • 
19  50 
10  59 

76  50 
205  » 
49  » 
46  » 
122  » 
i5  » 
19  50 
10  59 

189  65 
356  98 
48  31 
56  29 
27  48 
24  01 

177  57 
315  49 
37  31 
47  69 
19  05 
19  14 

138  63 
321  64 
33  58 
49  80 

16  83 

17  58 

152  61 

339  81 
34  52 
57  02 
16  62 
18  » 

154  12 
33y  97 
35  64 
60  98 
16  50 
18  » 

188  50 
3%  o 
42  75 
75  50 
15  50 
18  50 

190  25 
401  50 
43  25 
16  15 
15  50 
18  50 

189  73 
403  » 
43  25 
76  » 
15  50 
18  50 

lî  0  50 
405  » 
43  25 
75  73 
15  50 
18  50 

,92  50 
406  » 
43  75 
76  » 
15  50 
18  50 

198  » 
410  » 
44  50 
75  50 
15  50 
18  50 

199  50 
417  » 
44  50 
77  50 
15  50 
18  50 

2  5  50 
427  50 
46  25 
77  50 
16  50 
18  50 

206  75 
437  50 
48  50 
77  50 

17  » 

18  5) 

214  t 
499  » 
48  L  0 
77  lo 

17  ■ 

18  50 

CHARBON  DU  NORD 
Tout-venant  sur  bateau  (tonne). 

MARCHÉ  FINANCIER  (Paris) 
COUR  8 

Zo  OU 

18  92 

A  1 

1  l  1 J 

17  » 

15  92 

15  75 

10  10 

10  10 

A  r:  "je; 
10  10 

15  15 

10  10 

15  73 

15  15 

16  2j 

16  25 

100  59 
4067 
684 
1086 
1111 
2317 
1836 
3508 

101  21 

3796 
675 
1037 
1048 
2124 
1669 
3713 

100  59 
3792 
737 
1058 
1041 
1906 
1483 
3923 

9S  11 
3790 
719 
1110 
1106 
1832 
1421 
3905 

97  54 
3818 
69S 
1126 
1157 
1164 
1353 
4209 

99  32 
c853 
720 
1150 
1571 
1830 
1420 
4465 

99  60 
3815 
120 
1149 
1515 
U3l) 
1421) 
4470 

99  75 
3840 
120 
1143 

1386 
1:37 
1428 

4485 

99  93 
3879 
720 
1133 
1573 
1842 
1404 
443) 

99  80 
3875 
114 
1116 
1545 
1831 
1391 
4J8J 

99  93 
39  ;o 
719 
1130 
1547 
1819 
1398 
4349 

99  97 
3860 
725 
1110 
1490 
1850 
1400 
432J 

99  15 
3840 
116 
1083 
1425 
U4J 
1382 
429J 

99  85 
3920 

98  io 
3885 

Banq.deParisetPays-Bas. .  — 

Compagnie  du  Nord  — 

—       P.-L.-M   _ 

BANQUE  DE  FRANCE 
8ITUATI0N8 

Circulation  fiduciaire  

Portefeuille  escompte  

Comptes  courants  particuliers . . 
Compte  courant  du  Trésor  

ESCOMPTE  OFFiCIEL  EN  EUROPE 

TAUX  % 

Escompte  a  la  Banque  oe  France.. 

—  —  d'Angleterre 

—  —  d'Allemagne 

—  — d'Autr-Hongrl? 
—    de  Belgique. 

— '             —    de  Hollande. 

-■           —  d'Italie 

w            —  deRussie... 

—  aux  Banques  Suisses. 

BANQUES  EUROPEENNES  O'ÉHISSIut: 

SITUATION  AU  31  DBCBIf  2KK 

Circulation  fiduciaire  totale  

Encaisse-or  •>  

Encaisse  argent  

Rapport  de  l'or  à  la  circulation  % 

715 
1067 
liln 

183S 
1380 

4323 

703 
103.. 
1372 
1815 
1356 
4280 

Million 
defr. 

4.034 
2.103 
1.134 
875 

iQO 

482 

256 

Million 
defr. 

4.116 
2.410 
1.106 

592 

491 

514 
133 

Million 
defr. 

4.162 
2.548 
1.111 
546 

493 
157 

Million 
defr. 

4.310 
2.492 
1.110 

688 

459 

429 

165 

MillioD 
defr 

4.283 
2.564 
1.114 

701) 

50J 

54* 

202 

Million 
defr. 

4.532 
2.920 
1,095 

753 

480 

513 

2t5 

Million 
de  fr. 

4.477 
2.91H 
1.095 

731 

414 

562 

323 

Million 
de  fr. 

4.618 
2.901 
1.091 

959 
418 
561 
329 

Million 
defr. 

4.521 
2.9U0 
1.092 

759 

483 

52) 

321 

Million 
de  fr. 

4.515 
2.899 
1.095 

737 

415 

492 

346 

Million 
defr. 

4.462 
2.899 
1.092 

711 

470 

516 

398 

Million 
de  ir. 

4.649 
2.891 
1.091 
1012 

580 
570 
418 

Million 
defr. 

4.516 

2.889 
1.088 

193 

492 

560 

359 

Million 
defr. 

4-490 
2.885 
1-088 

838 

494 

590 

373 

Million 
de  fr. 

4.4^-3 
2.i8J 
1.086 

855 

609 

% 

3.23 
3.96 
5-33 
4.57 
4.08 
3.60 
5  » 
6.07 
4-88 

% 

3  > 
3.72 
4.10 
4.08 
3.28 
3-23 
5  • 
5.67 

4  > 

% 

3  > 

3.33 
3.32 
3-55 
3  » 

3  » 
5  a 
5-07 

4  » 

% 

3  » 
3.75 
3.84 
3.50 
3.17 
3-40 
5  » 
4.65 
4.00 

% 

3  » 
3.30 
4.22 
3-50 
3  • 
3.2t 
5  • 
5.37 
4.05 

% 

3  » 

4  » 

5  • 

4  50 
3  » 
2  50 

5  » 
5  50 
5  • 

% 

3  . 

4  » 

5  • 

4  50 
3  » 
2  50 

5  » 
5  50 
5  » 

% 

3  » 

4  « 

5  » 
4  50 

4  » 
t  50 

5  » 
5  50 
5  » 

% 

3  • 

4  » 

5  50 
4  5u 

4  » 
3  » 

5  • 
5  50 
5  » 

% 

3  » 

4  » 

5  5J 

4  oO 
•4  » 
3  » 

5  » 
5  50 
S  » 

% 

3  » 

4  » 

5  50 
4  yO 

4  » 
3  • 

5  » 
5  50 
5  - 

% 

3  • 

4  n 

5  50 
4  50 

4  » 
3  » 

5  » 
5  50 
i  • 

% 

3  » 

4  • 

5  50 
4  50 

4  n 

5  » 
5  » 
5  50 
5  » 

% 

3  » 

4  o 
H  » 

4  50 

4  » 
3  » 

5  » 

5  50 

5  • 

% 

3  » 

4  > 
ù  » 

4  50 

-î  » 

3  >i 

5  ■ 
5  50 



Million 
defr. 

t.5.906 
8.211 
2.607 
51.6 



Million 
defr. 

15.708 
8.770 
2.725 
55,8 

Million 
defr. 

16.215 
8-752 
2.821 
53.9 

Million 
defr. 

16.539 
8.S)95 
2.930 
54,3 

Million 
de  fr. 

17.349 
9-811 
2-753 
565 

Million 
de  fr. 

18.22  i 

10.090 

2.138 
5>,3 

Million 
defr. 
18.174 
10  074 
i  2-731 
55,4 

Million 
de  fr. 
18.245 
IO.OjO 
•2.143 
55,3 

Million 
defr. 
18.34S 
10.065 
2.726 
54,8 

Million 
defr. 
18.512 
10.05i 
it.721 
51.3 

Million 
de  fr. 
18  082 
10.123 
■l.Mt 
55,9 

Million 
defr. 
18.101 
iu.ie5 
2.74S 
562 

Million 
defr. 
18.070 
10-153 
2. 74U  1 
56,1  j 

Million 
de  fr. 
17.929 
10-120 
2.7J6 
56,4 

Million 
defr. 
17.962 
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L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


COMPAGNIE  DES  CHEMINS  DE  FER 

OU  NORD  DE  L'ESPAGNE 


Le  Conseil  d'administration  de  la  Compa- 
gnie a  l'honneur  d'informer  MM.  les  Porteurs 
d'obligations  qu'il  sera  payé,  à  partir  du 
i<"  janvier  1906  : 

1°  Sur  les  Obligations  Nord  de  l'Espagne  : 

3e  série.  Le  coupon  n<>45,  à  raison 
de  7  fr.  50  c,  sous  déduction  deO  fr.  375 
pour  les  impôts  espagnols,  soit. .  Fr.  7.125 

4«  série.  Le  coupon  n°  41,  à  raison 
de  ;  fr.  50c,  sous  déduction  de  ûfr.  375 
pour  les  impôts  espagnols,  soit. .  Fr.  7.125 

5  série.  Le  coupon  n°  35,  à  raison 
de  3  fr.  50  c,  sous  déduction  de  Ofr.  375 
pour  les  impôts  espagnols,  soit..  Fr.  7.125 

2°  Sur  les  Obligations  priorité  Barcelone  : 

Le  coupon  n°  51 ,  à  raison  de  7  fr.  50, 
sous  déduction  de  0  fr.  467  pour  les 

impôts  espagnols,  soit  Fr.  7.033 

3°  Sur  les  Obligations  spéciales  Pampelune  : 

Le  coupon  n»  56,  à  raison  de  7  fr.  50, 
sous  déduction  de  0  fr.  375  pour  les 
impôts  espagnols,  soit   Fr.  7.125 

i"  Sur  les  Obligations  Ségovie  à  Medina 
del  Campo  : 

Le  coupon  n°  42,  à  raison  de  7  fr.  50, 
sous  déduction  de  0  fi\  375  pour  les 

impôts  espagnols,  soit   Fr.  7.125 

A  Paris. ...  A  la  Banque  Espagnole  de  Cré- 
dit, 69,  rue  de  la  Victoire,  et 
au  Crédit  Lyonnais  ; 
A  Lvoii ....  Au  Crédit  Lyonnais  et  à  la  So- 
ciété Lyonnaise  ; 
A  Bruxelles.  A  la  succursale  de  la  Banque 
de  Paris  et  des  Pays-Bas. 


Avis  aux  Porteurs  d'Obligations 
de  l'Est  de  l'Espagne 

MM.  les  porteurs  d'obligations  de  l'Est  de 
l'Espagne  sont  informés  que  le  coupon  n°  38 
des  obligations  de  lre  hypothèque  de  l'Est  de 
L'Espagne,  estampillées,  leur  sera  payé,  à 
partir  du  1er  janvier  1906,  à  raison 

de   Fr.  7.25 

A  Paris.  A  la  Banque  Espagnole  de  Crédit, 

69,  rue  de  la  Victoire; 
A  Lyon.  A  la  Société  Lyonnaise. 


T. aBANQUE ESPAGNOLE  DE  CRÉDIT, 

à  Paris,  escompte  des  ù  présent  les  coupons 
de  la  Compagnie  des  Chemins  de  fer  du 
Nord  de  l'Espagne. 
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CRÉDIT  FONCIER  ET  AGRICOLE 

D ALGÉRIE 

Société  anonyme  fondée  en  1860 
Capital  :  30  millions 


PARIS  :  Rue  de  Mogador,  4 
MARSEILLE  :  Rue  de  Grignan,  43 

r;OMI'TKS  DE  CHÈQUES 

Au  delà  de  3  ans   3  1/2  O/O 

De  1  an  à  3  ans   3  O/O 

De  0  mois  à  1  an   2  O/O 

A  vue   1  1/2  O/O 

Pour  les  dépôts  au  delà  de  2  ans,  il  est  délivré 
di  boni  dé  caisse  munis  de  coupons  d'intérêt 
payable  tous  les  trimestres. 


Ordre»  do  Bourse.  —  Paiement  de  coupons. 
—  Encaissement  d'effets  et  factures.  —  Es- 
compte d'effets.  —  Avarices  sur  titres.  —  En- 
voi do  fonds   Province  et  Etranger). 

4S5 


COMPAGNIE  ALGÉRIENNE 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Capital  25  millions  de  francs  entièrement  versés 

SIÈGE  SOCIAL  : 

11,  rue  des  Capucines,  PARIS 
Agences  à  Marseille,  53,  rue  Saint-Ferréol,  et 
dans  les  principales  villes  d'Algérie  et  de  Tunisie. 

COMPTES  DE  DÉPÔT 


A  vue   1  O/O 

A  sept  jours  de  préavis   2  O/O 

BONS  A  ÉCHÉANCES  FIXES 

A  1  an   3  O/O 

A  2  et  3  ans   3  1/2  O/O 

A  4  et  5  ans   4  O/O 


Prêts  sur  titres,  paiement  de  coupons,  opéra- 
tions de  Bourse,  garde  de  titres,  envois  de  fonds, 
lettres  de  crédit,  encaissement  de  tous  efiets. 
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GRANDS  MOULINS  DE  CORBEIL 

(Anciens  Etablissements  Darblay  et  Béranger) 

So:lÉTÉ  ANONYME 

au  capital  de  6  millions  de  .francs 
Siège  social  à  Corbeil  (Seine-et-Oise) 


TIRAGE  DU  4  DÉCEMBRE  1905 
Obligations  de  500  fr.  4  1/2  0/0 


1"  Emission 

851 

à  860 

1431 

à  1440 

1561 

à  1570 

3081 

'2(190 

2481 

2490 

2501 

2310 

3521 

2531  » 

2351 

2560 

3131 

3140 

3251 

3260 

3441 

3450 

3381 

8390 

3601 

3610 

3631 

3640 

3691 

3700 

3781 

37  M) 

8831 

3860 

3881 

3890 

4031 

4060 

5491 

5500. 

9e  Emission 

6211 

à  6620 

6231 

à  0240 

6251 

à  2260 

6281 

6290 

6311 

6320 

0811 

(1820 

6861 

6870 

7121 

7180 

7051 

7660 

8051 

8060 

si  191 

8109 

8831 

8840 

9171 

9180 

9731 

9740 

10661 

Il  1670 

10771 

10780 

10831 

10840 

11201 

11270 

13321 

11330 

11701 

11710 

3»  Emission 

12471 

1 12480 

12611  à 12G20 

12751  à  12760 

12991 

13000 

13371 

13380 

18441 

13450 

13621 

13630 

Remboursables  à  5i>0  francs  sous  déduction  de 
l'impôt  sur  la  prime  de  remboursement,  soit  net 
à  498  fr.  40  pour  les  obligations  de  la  première 
émission  n"  1  à  6000);  499  20  pour  celles  de  la 
seconde  ui"  G001  a  11800)  et  500  francs  pour  celles 
de  la  troisième  [nv  11801  à  13760). 

Ce  remboursement  aura  lieu,  à  partir  du  2  jan- 
vier 1906,  dans  les  caisses  des  établissements  ci- 
dessous  : 

Banque  française  pour  le  Commerce  et  l'In- 
dustrie ; 

Banque  Suisse  et  Française  ; 

Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris; 

Crédit  Algérien  ; 

Crédit  Mobilier  Français  ; 

Société  Générale  de  Crédit  Industriel  et 
Commercial  ; 

Société  Générale  pour  favoriser  le  déve- 
loppement du  Commerce  et  de  l'Industrie  en 
France  ; 

A  Paris,  dans  leurs  Succursales  et  leurs 
Agences  de  Province. 

MM.  les  porteurs  d'obligations  sont  informés 
que  Le  coupon  n*  M  des  obligations  4  1/2  O/O 
de  Ladite  Société  leur  sera  payé  à  partir  du  2  jan- 
vier 1908,  aux  caisses  des  établissements  ci-des- 
sus, sous  déduction  des  impôts  établis  par  les  lois 
d'e  finances,  soit  à  raison  de  10  fr.  80  pour  les 
obligations  nominatives  sur  présentation  du  cer- 
tificat el  de  10  IV.  'ri  pour  celles  au  porteur, contre 

remise  du  coupon  rr  34. 


SOCIÉTÉ  DU  PORT  DU  ROSARIO 

Société  Anonyme  Française 
Au  Capital  de  10  millions,  de  francs  (10.000.030) 
Siège  social  :  56,  rue  de  Londres,  Paris 

Le  coupon  n°  5  des  obligations  5  0/0  sera  payé 
partir  du  1"  janvier  1906,  sous  déduction  de 
impôts,  à  raison  de  : 

Frs  12  pour  lits  obligations  nominatives 

Frs  11.526  pour  les  obligations  au  ponrteui 
contre  remise  du  coupon  n*  5  : 
Au  Crédit  Industriel  et  Commercial,  succursale 

et  agences  ; 
\u  Crédit  Lyonnais,  succursales  et  agences: 
Au  Crédit  Mobilier  Français,  3  et  5,  rue  Sain 

(ieorges  ; 

Chez  MM.  Béuard  et  Jarislowsky,  19,  rue  Scribe 
Chez  MM.  Demachy  el  Pi  Séillière,  58.  rue  d 

Provence. 
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BANQUE  DE  L'UNION  PARISIENNE 

Messieurs  les  Actionnaires  de  la  Banque  d 
l'Union  Parisienne  sont  informes  que,  par  déç 
sion  du  Conseil  d'administration,  il  sera  mis  e 
paiement  à  partir  du  2  janvier  1906,  un  acomp 
de  rrs  15,  sur  le  dividende  de  l'exercice  190 
payable  à  raison  de  : 

Frs  14.40  pour  les  actions  nominatives; 

Frs  13.83  pour  les  actions  au  porteur,  coiili 
remise  du  coupon  n"  3. 
A  Paris,  au  siège  social,  7,  rue  Chauchat, 
A  Bruxelles,  à  la  Société  générale  de  Belgique, 

rue  Montagne-du-Parc. 
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La  Librairie  Chaix,  rue  Bergère,  20,  Paris,  vier 
de  publier  l'édition  de  1906  de  l'Annuaire-Chai 
des  principales  Sociétés  par  actions.  Cetl 
publication  contient  des  renseignements  d'une  ut 
lité  pratique  sur  les  Compagnies  de  chemins  de  fe 
les  Institutions  de  crédit,  les  Banques,  les  Sociétc 
industrielles,  minières,  de  transports,  les  Comp; 
gnies  d'assurances,  etc.,  ainsi  que  sur  les  Rente 
françaises,  les  Emprunts  des  Villes  et  des  Dépa, 
tements,  les  Fonds  d'Etats  étrangers,  etc. 

Une  notice  spéciale  est  consacrée  à  chaque  S( 
ciété,  indiquant  les  noms  et  adresses  des  adminis 
trateurs,  commissaires,  directeurs  et  principau 
chefs  de  service  —  les  dispositions  essentielles  de 
statuts  —  les  titres  en  circulation  —  le  revenu  < 
le  cours  moyen  des  titres  pour  l'exercice  précédent 
le  cours  du  2  novembre  de  l'exercice  en  cours  ov 
à  défaut,  le  dernier  cours  coté  précédemment  - 
les  époques  et  lieux  de  paiement  eles  coupons  ( 
des  titres  sortis  aux  tirages,  etc. 

Tous  les  noms  cités  sont  groupés  par  ordre  alpha 
bétique,  chacun  suivi  de  son  adresse,  dans  une  tabl 
générale. 

Cette  nouvelle  édition,  mise  au  courant  des  dei 
nières  modifications  survenues  dans  les  différente 
Sociétés,  a  été  augmentée  de  plusieurs  notices. 

Ce  volume  contient,  en  outre,  le  texte  des  loi 
des  24  juillet  1867. et  1"  août  1893  sur  les  Sociétés  I 
—  les  notes  émanant  de  l'Administration  de  l'Enn  J 
gistrement,  des  Domaines  et  du  Timbre,  et  relative  / 
aux  droits  à  acquitter  sur  les  actions  et  obligation  h 
(déclarations  d'existence,  droits  de  timbre  cl  r  [ 
transmission,  impôt  sur  le  revenu,  etc.),  pour  le] 
Sociétés   françaises  et  étrangères;  —  un  tablea 
des  Fonds  d'Etats  et  Emprunts  de  Villes  :  - 
une  liste  des  Agents  de  change  de  Paris  et  de 
Départements,  et  une  autre  des  principaux  ban 
quiers  de  Paris,  Lyon,  Marseille,  Bordeaux,  l'on 
louse  et  Nantes. 

Un  volume  in-18  de  600  pages.  Prix  :  cartonné, 
3  fr.  50;  par  la  poste,  4  francs.  , 
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T\ h i ïïîï in  de  fer  efOrléans.  —  Fêtes  de  Noèl  190, 
et  du  Premier  de  l'An  1906.  —  Extension  de  1 
durée  de  validité  des  billets  d'aller  et  retour. 

A  l'occasion  des  Fêtes  de  Noël  cl  élu  Premier  c 
l'An,  les  billets  aller  et  retour  à  prix  réduits,  qi 
auront  été  délivrée  aux  prix  et  conditions  de 
tarifs  spéciaux  G.  V.  u°  2  et  (i.  V.  n*  102,  d* 
.samedi  2H  décembre  au  dimancho  7  janvier  inclus 
serinl  valables  pour  lu  retour  jusqu'au  demie  I 
train  du  lundi  8  janvier. 

Ces  billets  conserveront  la  durée  ilo  validité 
déterminée  par  les  tarifs  précités  lorsqu'elle  exp  i 
ri  ra  après  le  8  janvior. 


N°  739.  —  28*  volume. 

(N»  2t!) 


r*rix  Au.  INuméro  :  SO  centimes 


Vendredi  29  Décembre  1905. 

If  ANNE!) 


L'ECONOMISTE  EUROPEEN 


Adrbssb  Télégraphique  :  ÉCONOPéEN-PARIS 


Rédacteur  en  Chef  :  EDMOND  THÉRY 


Téléphonk  :  N»  246-11 


ADMINISTRATION  <fr  RÉDACTION  :  II,  RUE  MONSIONY,  PARIS  (2*  ARR*) 


COMPAGNIE  PARISIENNE 

D'ÉCLAIRAf.El  CH4UPFAGEf  64Z 


MOIS 

RECETTES  DE  UAZ 

;  comp.les  sommes  pajctspar  11  Villa  de 

AUGMENTATION  1 

Paris  pour  l'abaissemeDUu  priidugai 

en  1905 

Soil 

190» 

1903 

0/0 

fr.  c. 

fr.  c. 

fr.  c. 

it~» 

loienlre. 

10.524  247  75 

11  303.758  73 

779.510  98 

7  il 

11  pr.mois. 

90.E87.C50  63 

94.986.938  42 

4.399.287  79 

4.86 
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BANQUE  FRANÇAISE 

POUR  LE  COMMERCE  ET  L'INDUSTRIE 

L'Assemblée  générale  annuelle  a  été  tenue  le 
22décembre,  sous  la  présidence  de  M.  R.  BOUDON, 
"vice-président,  assisté  comme  r  c  'utateurs  des  repré- 
sentants de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays-Bas  et 
du  Comptoir  National  d'Escompte  de  Paris. 

Le  rapport  du  Conseil  d'administration  fait  res- 
sortir le  développement  constant  des  opérations 
sociales  en  France  et  à  l'Etranger.  Une  preuve 
manifeste  de  ce  progrès  se  trouve  dans  le  chiffre 
lot&l  des  comptes  du  Bilan  qui  s'élève  au  31  juillet 
1905  à  Fr.  14  J  millions  contre  Fr.  112  millions  au 
31  juillet  1904. 

L  Assemblée  a  approuvé  les  comptes  de  l'exercice 
se  soldant  pa>  u  î  bénéfice  brut  de  Fr.  5.394.815  94 
sur  lesquels,  outre  les  frais  généraux  et  1»  s  amor- 
tissements, il  a  été  prélevé  Fr.  500.003  comme 
prévision  suppléme  taires  en  ri  gard  du  poste 
«Actions  Compagnie  Française  de  Mines  d'or»  et 
Fr.  1  million  pr  ovision  correspondant  nu  mon' ait 
intégral  des  traites  Sucreries  d'Egypte  restées 
impayées. 

Sur  le  bénéfice  net  de  Fr.  3.3Î9.767  U,  l'Assem- 
blée a  approuvé  la  distribution  d'un  dividende  de 
5  0/0,  soit  Fr.  12  50  qui  sera  payé  aux  Caisses  de 
la  Société,  à  partir  du  2  janvier  1900,  sous  déduc- 
tion des  impôts. 

L'Assemblée  a  ratifié  la  nomination  -'e  M.  S. 
EINIIORN,  administrateur,  en  remplacement  de 
de  M.  E.  May,  démissionnaire,  et  réélu  le  Censeur 
et  les  Commissaires  sortants. 
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BANQUE  FRANÇAISE 
POUR  LE  COMMERCE  ET  L'INDUSTRIE 

Société  anonyme  au  capital 
de  60  millions  de  francs  entièrement  versés 
Siège  social  :  9.  rue  Boudreau,  Paris 

Messh'  rs  les  actionnaires  sont  informés  que  le 
dividende  de  12  fr.  50  par  action,  vote  par 
assemblée  générale  du  22  décembre  d-rnier  pour 
exercice  1904-19  )5  sera  mis  en  paiement  au  siège 
social, 9,  rue  Boudreau,  à  partir  du  2 janvier  1906, 
contre  remise  du  coupon  n"  3  et  sous  déduction 
des  impôts,  soi'  net  : 

12  fr.  par  action  nominative. 
11  fr.  60  par  action  au  parleur. 

i.e  i.onseii,  d'Administration. 
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COMPAGNIE  ROYALE 
DES  CHEMINS  DE  FER  PORTUGAIS 

Obligations  de  1"  rang  3  O/O  et  4  0,0 

Le  coupon  du  2e  semestre  1905,  échéant  le 
1"  janvier  1906,  sera  mis  en  paiement,  à  parl  r 
du  2  dudit  mois,  aux  guichets  des  établissements 
de  crédit  habituels,  sous  déduction  des  impôts,  à 
raison  de  : 

7  fr.  09  par  obligation  privilégiée  de  1"  rang 

3  0,0  contre  remise  du  coupon  n'  24; 

9  fr.  48  par  obligation  privilégiée  de  1"  rang 

4  0  0  contre  remise  du  coupon  n"  24. 
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VALEURS  ÉTRANGÈRES  DE  PLACEMENT 

CHEMINS  DE  FER  AMÉRICAINS 

VALEURS  HOLLANDAISES,  ÉGYPTIENNES,  ETC. 

PH.    L.    VON    HEMERT    &  Cie 
F»AJRIS  —  3,  Square  de  l'Opéra  (S«)  —  PARIS 
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GOUVERNEMENT  IMPERIAL  OTTOMAN 

Emprunt  4  O/O  1894 

L'intérêt  semestriel  au  1"  janvier  1906  sera 
payé,  à  partir  dudit  jour,  à  raison  de: 

Fr.  10  »  contre  remise  du  coupon  n°  24,  aux 
caisses   de  la  Banque  de  Paris  et  des  Pays 
Ba-,  3,  rue  d'Autin,  et  do  la  Banque  Française 
pour  le  Commerce  et  1  Industrie,  9,  rue  Bou- 
dreau, à  Paris. 

A  partir  de  la  même  date  et  aux  mêmes  caisses, 
les  220  obligations  sorties  au  tirage  fait  le  9  dé- 
cembre 1905  et  dont  les  numéros  m'  été  publiés 
dans  le  Journal  Officiel  du  14  décembre,  seront 
remboursées  à  raison  de  500  franos. 
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SOCIÉTÉ  GÉNÉRALE  I.  R.  PR. 

DU  CRÉDIT  FONCIER  D'AUTRICHE 


Assemblée  générale  extraordinaire 

MM.  les  actionnaires  sont  convoqués  en  assem- 
blée générale  cxtraordina'rj  dans  les  salles  de 
l'Hôtel  du  Crédit  Foncier  d'Autr  che,  I.  Teinfait- 
strasse,  n"  8,  pour  le  6  février  1906,  à  10  heu- 
res du  ma  in. 

Les  actionnaires  porteurs  de  50  actions  au 
moins  peuvent  seuls,  aux  termes  des  statuts,  faire 
partie  de  l'assemblée  et  aucun  actionnaire  ne  \  e  it 
réunir  plus  de  dix  voix. 

Pour  y  être  admis,  ils  doivent  déposer  leurs 
titres  dans  les  caisses  de  la. Succursale  du  ('.redit 
Foncier  d'Autriche,  à  Paris,  place  Vendôme,  n°  16, 
avant  la  6  janvier  1906. 

L '3  objets  présentés  aux  délibérations  de  l'as- 
semblée générale  extraordinaire  seront: 

a)  Décision  sur  le  report  d'une  somme  de 
K  12.00.M00  à  prendre  de  la  réserve  ex'raordi- 
nairc  B  et  de  la  porter  au  compte  capital-actions; 
de  déclarer  les  actions,  sur  lesquelles  K  300 
sont  ainsi  versées,  entièrement  libérées;  d'aug- 
menter le  capital-actions  par  l'émission  ée  30.000 
actions  nouvelles  entièrement  libérées  et  de  fixer 
les  conditions  de  cette  nouvelle  émission. 

b\  Modifie» tiens  aux  statuts. 
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BANQUE  CENTRALE  MEXICAINE 

MM.  les  Actionnaires  sont  informés  que  le 
Cimeil  d'administration  a  décidé  la  mise  en  paie- 
ment d'un  dividende  intérimaire  de  Mex.  S  '■'>■  à 
valoir  sur  les  bénéfices  du  second  semestre  de  1905. 

Cet  acompte  seia  payable  à  partir  du  2  janvier 
1900,  contre  remise  du  coupon  o°  12: 
Au  Mexique  : 

Aux  Caisses  do  la  Banque  Centrale  Mexicaine 
et  à  celles  de  toutes  les  Banques  des  Etats  ; 
A  Paris  : 

A  la  Banque  de  l'Union  Parisienne,  7,  rue 

Chauchat,  à  raison  de  fr.  7  74  (Mex.  g  3); 
A  New-Ybrk  : 
A  la  National  Park  Bank,  à  raison  de  g  1  50 
pour  Mex.  g  8. 
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COMPAGNIE  FRANÇAISE  DES  MÉTAUX 

SOCIÉTÉ  ANONYME 

Au  capital  de  25.000.(00  de  francs 

Siège  social  : 
10,  rue  Volnev,  Paris. 


Le  coupon  n°  28  des  obligations  hypothécaires 
4  0/0  sera  payé  à  partir  du  2  janvier  1906,  à  rai- 
son de  : 

9  fr.  00  pour  les  titres  nominatifs: 

9  fr.  10  pour  les  titres  au  porteur, 

Aux  caisses  de  la  Société  Générale  de  Crédit 
Industriel  et  Commercial.  Go,  rue  de  la  Victoire, 
et  dans  ses  bureaux  de  quartier. 
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BANQUE  DE  L'UNION  PARISIENNE 

Assemblée  générale  extraordinaire 
du  24  novembre  1905 


Rapport  du  Conseil  d'administration  à  l'As- 
semblée générale  extraordinaire  des  Action- 
naires. 


Messieurs, 

Nous  vous  avons  réunis  aujourd'hui  en  Assem- 
blée générale  extraordinaire  pour  vous  proposer 
l'augmentation  du  capital  social.  Nous  allons  vous 
exposer  brièvement  les  raisons  qui  nous  ont  déter- 
minés à  vous  convoquer  extraordinairement  à  cette 
époque  de  l'année  et  à  vous  faire  celle  proposition 
d'augmentation  de  capital. 

Si  votre  Conseil  a  cru  devoir  vous  saisir  dés 
maintenant  cla  ce  projet,  sins  attendre  votre 
réunion  ordinaire  annuelle,  c'.  st  non  seulement 
parce  que  les  circonstances  lui  paraissaient  parti- 
culièrement favorables;  mais  encore  parce  que.  -i 
vous  approuvé  l'augmentation  qu'il  va  vous  pro- 
poser et  si  elle  est  réalisée  avant  li  fin  de  ce  to 
aî  née,  les  nouvelles  actions  qui  seront  émises, 
devant  participer  dès  le  début  de  l'année  anx  résul- 
tats de  l'exercice  prochain,  seront  assimilées  aux 
anciennes  et  seront  négociables  dans  les  mêmes 
conditions  que  celle-ci,  aussitôt  après  le  paiement 
du  solde  du  dividende  de  l'exercice  actuel. 

Le  moment  présent,  enfin,  lui  a  paru  d'autant 
plus  opportun  que  le  rélab  isseinent  de  la  paix 
entre  la  Russie  et  le  Japon  a  provoqué  une  reprise 
générale  des  affaires  industrielles  et  commerciales 
et  doit  amener  la  réalisation  d'importantes  opéra- 
tions financières  internationales,  à  plusieurs  des- 
quelles nous  seront  app  lés  à  participer. 

Notre  Banque  s'est  constituée  avec  un  capital 
relativement  petit  si  on  le  compare  à  celui  d'autre  a 
Sociétés  de  crédit  de  même  ordre,  car  ses  fonda- 
teurs voulaient,  avant  de  la  charger  d'>  n  grand 
capital,  juger  des  résultats  qu'elle  pourrait  obtenir 
pour  le  rémunérer.  Les  résultats  acquis  jusqu'à 
présent  sont  une  assurance  pour  l'avenir,  car  le. 
dévelopi  ement  de  nos  affaires  que  nous  vous 
signalions  dans  notre  rapport  sur  le  premier  exer- 
cice de  notre  société  n'a  fait  que  se  confirmer  et 
s'a;centuer  pendant  le. second.  Notre  Banque  a 
conquis,  aussi  bien  à  l'Étranger  qu'en  France,  une 
place  considérable  et  son  capital  n'est  plus  en 
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rapport  avec  celte  place.  Il  s?«n  éloigne  d'autant 
plus  que  partout  s'accentue  davantage li  tendance, 
chez  les  établissements  financiers  et  industriels,  de 
fortifier  leurs  moyens  d'actions.  Votre  Conseil  a 
donc  estimé  que  le  développement  constant  de  nus 
opérations  de  banque  et  des  engagements  qui  en 
sont  la  conséquence,  <'t  l'importance  des  all'aires  en 
réalisation  ou  en  préparation,  justiliaient  ample- 
ment l'opportunité  d'uni-  augmentation  de  notre 
capital. 

En  vous  proposant,  de  le  porter  de  40  à  00  mil- 
lions, nous  ne  ferons  que  développer  dans  une 
prudente  mesure  nos  propres  forces,  car  nous 
comptons  surtout,  comme  vous  le  savez,  pour  la 
réalisation  des  opérations  que  nous  pouvons  avoir 
à  entreprendre,  sur  le  concours  des  éléments  linan- 
ciers  puissants  qui  ont  participé  à  la  constitution 
de  notre  Société  ou  qui  lui  sont  alliés. 

Nous  ne  croyons  pas  opportun  de  faire  une  plus 
grande  augmentation  de  capital  en  ce  moment, 
mais  nous  vous  demandons  cependant  une  plus 
ample  autorisation;  car  la  procédure  lente  et  com- 
pliquée qu'entraîne  la  réunion  de  deux  Assemblées 
extraordinaires  exigée  par  la  loi,  la  grande  diffu- 
sion des  actions  de  notre  Banque  qui  rend  si 
ditlicile  la  réunion  du  nombre.de  titres  sullisanl 
pour  obtenir  le  quorum  nécessaire  à  la  validité  de 
vos  délibérations,  difficulté  qui  ira  toujours  en 
augmentant  à  mesure  qu'augmentera  le  nombre 
des  actionnaires,  présentant  de  sérieux  inconvé- 
nients qui  rendraient  liés  ditlicile  des  augmenta- 
tions ultérieures  de  capital. 

Nous  vous  demandons  en  conséquence,  et  pen- 
dant que  l'Assemblée  générale  est  en  mesure  de 
le  faire,  d  autoriser  votre  Conseil  à  augmenter  en 
une  ou  plusieurs  fois  votre  capital  jusqu'à  100 
mitions  de  francs. 

C'est  d'ailleurs  ainsi  qu'ont  procédé  la  plupart 
Bes  grandes  Sociétés  de  crédit  de  notre  place  qui. 
pour  éviter  les  gravis  inconvénients  que  nous 
venons  de  signaler,  on?  demandé'  à  leurs  action- 
naires d'autoriser  leurs  Conseils  d'udminist:  a'.ion 
à  réaliser  dans  des  limites  déterminées  l'augmen- 
tation de  capital  sans  avoir  à  recourir  de  nouveau 
aux  Assemblées  extraordinaires. 

Mais  ce  n'est  là  qu'une  mesure  de  prévision  à 
laquelle  nous  n'aurons  recours  que  lorsque  les 
circonstances  la  justifieront  amplement. 

Pour  l'émission  des  40.000  actions  nouvelles 
dont  il  s'agit  actuellement,  nous  vous  proposons 
d'en  fixer  le  1anx  à  7é0  francs,  c'est-à-dire  avec 
une  prime  de  250  francs  sur  le  pair. 

La  prime  sur  les  actions  d'une  banque  ne  se 
justilie  pas  seulement  par  les  réserves,  mais  aussi 
par  la  notoriété  acquise,  par  l'organisation,  le 
personnel,  l'installation,  qui  forment  les  bases  de 
sa  prospérité,  avantages  dont  il  est  légitime  que 
les  nouveaux  associés  versent  la  contre-valeur, 
puisqu'ils  doivent  en  bénéficier. 

Le  moulant  de  celte  prime  serait  d'ailleurs  des- 
tiné à  augmenter  vos  réserves,  et  contribuerait  à 
fortifier  la  situation  financière  de  votre  S  iciété; 
el'e  apporterait  son  contingent  aux  bénéfices  an- 
nuels puisqu'elle  sera  versée  en  espèces,  tandis 
que  la  même  prime  sur  les  cours  n'apporte  qu'un 
élément  moral  à  la  Société,  mais  lui  crée  une 
charge  pour  la  rétribuer. 

Bien  que  l'article  lf>  des  statuts  ne  réserve  ex- 
pressément aux  actionna  ires  le  droit  de  souscrip- 
tion quâ  la  moitié  du  nouveau  capital,  nous  vous 
proposons  d.-  lo  ir  attribuer  cette  fois  par  préfé- 
r»nce  le  droit  de  souscrire  intégralement  les  ac- 
tions nouvelles. 

Nous  avons  pris  soin  de  faire  garantir  la  sous- 
cription du  n niveau  capital. 

Les  souscriptions  seraient  reeues  du  27  novem- 
bre au  11  décembre,  à  raison  de  une  action  nou- 
velle pour  deux  anciennes. 

Les  versements  seraient  appelés  comme  suit: 

En  souscrivant,  le  premier  quart  du  capital  et 
la  prime,  Hoil  ensemble  875  francs,  ©t  les  tPOta 
antre»  quarts,  soit  :î7.">  francs,  le  lu  janvier  1906. 

i  es)  avec,  la  conviction  qu'il  est  favorable  à -vos 
Intérêts  que  nous  vous  engageons  à  adopter  le 
projet  que  nous  vi  présentons. 

Si  vous  l'accepte/,  ,|  v  aura  lieu  de  modifier 
comme  mil  tes  arliclps'  <>,  7  alinéa  1"  et  15, 
alinéa  1"  cl  'i  des  slatuts  : 

TEXTE  ACTUEL 

!>  Art.  — -  1-e  tond*  social  est  fixé- a  quarante 
millions  de  francs  divisé  en  quai re-viugl  mille 
actions  de  cinq  cent  ,  liiiucx  cl  a  une, 

Ari.  '.  •  linén  I.  —  Le  montent  des  m  lions  a 
|oii«i,riie  conl'oi  ne'n.eni  à  l'art  ido  précédent,  est 


payable,  soit  au  siège  social,  soit  en  tout  autre 
endroit  indiqué  par  le  Conseil  d'administration, 
savoir  : 

Art.  16.  Aimé"  i.  —  Le  fonds  social  pourra 
être  ultérieurement  augmenté,  en  une  ou  plusieurs 
lois,  en  vertu  dune  délibération  de  l'Assemblée 
générale  extraordinair  ■,  sur  la  proposition  du 
Conseil  d'administration,  par  la  création  d'actions 
en  représenta  lion  soit  d'apports  en  nature,  soit  de 
versements  en  numéraire. 

TEXTE  PROPOSÉ 

Arl.  0.  —  Le  fonds  social,  qui  était  prim/tive- 
ment  de  quarante  millions  de  francs,  est  fixé  à 
soixante  millions  de  francs  divisés  en  cent  vingt 
mille  actions  de  cinq  cents  francs  chacune. 

II  pourra  encore  être  élevé  jusqu'à  cent  millions 
de  francs,  en  une  ou  plusieurs  fois,  par  simples 
décisions  du  Conseil  d'administration,  et  aux  taux, 
clauses  et  conditions  qu'il  fixera. 

Art.  7.  Alinéa  I.  —  Le  montant  des  actions  à 
souscrire  est  payable,  soit  au  siège  social,  soit  en 
tout  autre  endroit  indiqué  par  le  Conseil  d'admi- 
nistration, savoir  : 

Arl.  l.r>.  Alinéa  i.  —  Sous  la  réserve  de  la  l'a- 
cuité donnée  au  Conseil  d'administration  par  l'ar- 
ticle 6  ci-dessus,  le  fonds  social  pourra  être  aug- 
menté, en  une  ou  plusieurs  fois,  en  vertu  d'une 
délibération  de  l'Assemblé!.'  générale  extraordi- 
naire, sur  la  proposition  du  Conseil  d'administra- 
tion, par  la  création  d'actions  en  représentation 
soit  d'apports  en  nature,  soit  d-i  versements  en 
numéraire. 

Alinéa  i  Disposition  complémentaire  .  —  Par 
exception,  le  Conseil  d'administration  statuera  sur 
ce  dernier  point,  pour  toute  augme  îlation  de  ca- 
pital faite  dans  la  limite  de  cent  millions  de 
francs,  conformément  à  l'autorisation  qui  lui  est 
donnée  par  l'article  0  ci-dessus. 

Ces  modilicalions  ne  deviendront  d'ailleurs  dé- 
finitives qu'après  que  l'augmentation  du  capital 
aura  été  réalisée. 


RÉSOLUTIONS 

Première  Résolution.  —  L'Assemblée  décide  que 
le  capital  social  pourra  être  élevé-,  en  une  ou  plu- 
sieurs fois,  juscpi'à  la  somme  de  100  millions  de 
francs,  par  simples  décisions  du  Conseil  d'adminis- 
tration. 

Cette  augmentation  sera  réalisée  immédiatement 
jusqu'à  concurrence  de  20  millions  de  francs,  par 
la  création  de  40.000  actions  nouvelles  de  500  francs 
chacune  a  souscrire  en  numéraire.  Le  capital  sera 
ainsi  porté  de  suite  à  60  millions  de  francs. 

Ces  actions  auront  droit  an  partage  des  béné- 
fices de  l'exercice  1006  sur  le  même  pied  que  les 
actions  anciennes,  les  bénéfices  de  l'exercice  •  1905 
étant  réservés  à  celles-ci. 

Elles  seront  émisesau  prix  de750  francs, payables 
en  espèces,  soit  avec  une  prime  de  250  francs  par 
litre,  versée  an  profil  de  laSoeiété-et  lui  étant  acquise 
en  dehois  et  en  sus  du  camlal. 

Le  montant  de  chaque  action  sera  payable 
savoir: 

Le  premier  quart  du  capital  et  la  prime  soit 
ensemble  876  francs,  en  souscrivant,  et  les  Irois 
autres  quarts,  soit  375  francs,  le  10  janvier  19J0. 

Le  montant  delà  prime  sera  porté  à  une  réserve 
spéciale. 

Ces  actions  seront  soumises  à  toutes  les  dispo- 
sitions statutaires  et,  notamment,  à  l'article  9  en 
ce  qui  concerne  la  forme  des  titres  et  à  l'article  18 
en  ce  qui  concerne  leur  libération. 

L'Assemblée  donne  au  Conseil  d'administration 
tous  pouvoirs  nécessaires  pour  réaliser  celle 
augmentation  de  capital  ;  recevoir  les  souscriptions 
aux  actions  qui  seront  créées  et  les  versements 
exigibles  sur  lesdites  actions:  l'aire  par  acle  no- 
tarié' la  déclaration  de  souscription  et  de  verse- 
ment ;  dresser  toutes  listes  nominatives  de  sous- 
cripteurs el  'ou s  élals  de  versements  :  les  certifier 
tfèritablôs;  remplir  toutes  formalités  pour  rendre 
définitive  la  pré-sente  augmentation  de  capital  : 
déléguer  Ù  ces  lins,  en  la  tonne  authentique,  à  un 
ou  plusieurs  de  ses  membres,  toutou  partie  des 
pouvoirs  qui  précèdent  ;  passer  el  signer  Ions  neles 
ol  l'aire  ce  qi  i  sera  nécessaire. 

L'Assemblée  générale  de  tous  les  actionnaires, 

auciei  s  el  nouveaux,  sera  convoquée  à  l'ellét  de 
M-ril'n-r  la  sine-'riié  de  la  déclaration  de  souscrip- 
I  ion  el  de  vcrsemenl .  • 

Le  Conseil  aura  égnlemoiil  les  pouvoirs  ci  dessus 
énoncés  pour  la  réalisation  de  toute  augmentation 

décapitai  ultérieure  dans  la  limite  fixée  par  la 
présente  résolution. 


Il  en  déterniinera  l'époque,  le  montant  et  les 
conditions,  et  fixera  le  taux  d'émission  des 
actions. 

Il  statuera  aussi  sur  le  point  de  savoir  si,  con- 
formément à  l'article  15  alinéa  4  des  slatuls,  un 
droit  de  souscription  par  préférence  sera  réservé 
aux  actionnaires  sur  la  totalité  des  actions  à 
-'•mettre,  ou  si  la  moitié  de  celles-ci  seront  émises 
dans  toute  autre  forme. 

Deuxième  Résolution.  —  L'Assemblée  décide 
que  les  actionnaires  exerceront  leur  droit  de  préfé- 
rence à  la  souscription  des  actions  nouvelles,  sui- 
te totalité  des  actions  composant  la  présente 
augmentation  de  capital  de  20  millions  de  francs, 
et  ce,  dans  la  proportion  dfs  titres  possédés  par 
chacun  d'eux,  soit  à  raison  d'une  action  nouvelle 
pour  deux  anciennes. 

Conformément  à  l'arliclo  15,  paragraphe  7  des 
statuts,  le  Conseil  d'administration  réglera  les 
conditions,  les  formes  et  les  délais  de  l'exercice  de 
ce  droit  de  préférence.! 

Troisième  Résolution.  —  L'Assemblée  sous  la 
condition  suspensive  exprimée  dans  la  quatrième 
résolution  ci-après,  décide  que  les  slatuts  seront, 
comme  conséquence  dic«  qui  précède,  modifiés  de 
la  manière  suivante  : 

Art.  6.  —  L'article  G  sera  rédigé  suivant  le  texte 
ci-après  : 

«  Le  fonds  social,  qui  était  primitivement  de 
40  millions  de  francs,  est  fixé  à  60  millions  de 
francs  divisés  en  120.000  actions  de  500  francs 
chacune. 

«  Il  pourra  encore  être  élevé  jusqu'à  100  millions 
de  francs,  eu  une  ou  plusieurs  fois,  par  simples 
décisions  du  Conseil  d'administration  et  aux  taux, 
clauses  et  conditions  qu'il  fixera.  « 

Art.  7.  —  Le  premier  paragraphe  de  l'article  7 
sera  rédigé  suivant  le  texte  ci-après: 

«  Le  montant  des  actions  à  souscrire  est  paya- 
ble soit  au  siège  social,  soit  en  tout  autre  endroit 
indiqué  par  le  Conseil  d'administration,  savoir: 

(La  suite  du  texte  reste  sans  changement.) 

Art.  15.  —  1°  lie  premier  paragraphe  de  l'arti- 
cle 15  sera  rédigé  suivant  le  texte  ci-après  : 

«  Sous  la  réserve  de  la  faculté  donnée  au  Con- 
seil d'administration  par  l'article  6  ci-dessus,  le 
fonds  social  pourra  è  re  augmenté  en  une  ou  plu- 
sieurs fois,  en  vertu  d'une  délibération  de  l'Assem- 
blée générale  extraordinaire,  sur  la  proposition  du 
Conseil  d'administration,  par  la  création  d'aclions 
en  représentation  soit  d'apports  en  nature,  soit  de 
versements  en  numéraire.  » 

2°  Le  paragraphe  4  de  l'article  15  sera  complété- 
par  la  disposition  suivante  : 

«  Par  exception,  le  Conseil  d'administration 
statuera  sur  ce  dernier  point,  pour  toute  augmen- 
tation de  capital  faite  clans  la  limite  de  10)  millions 
de  francs,  conformément  à  l'autorisation  qui  lui 
est  donnée  par  l'article  0  ci-dessrs.  » 

Quatrième  Résolution.  —  Les  modificafons  aux 
statuts,  décidées  par  îa  troisième  résolution  ci- 
dessus,  sont  soumises  à  la  condition  suspensive 
expresse  que  l'augmentation  de  capital  autorisée 
par  la  première  résolution  cUdessus  aura  été  réali- 
sée jusqu'à  concurrence  de  20  millions  de  francs, 
et  rendue  définitive  par  ia  délibération  de  l'Assem- 
blée ■  é  léraloqui  sera  appelée  à  vérifier  la  sincérité 
de  la  déclaration  de  souscription  et  de  versement 
relative  à  cefcti  augmentation. 

Toutes  ces  résolutions,  après  un  vote  sur 
chacune  d'elles,  ont  été  adoptées  à  l'unani- 
mité des  actionnaires  présents  moins  un. 
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Rapport  présenté  à  l'Assemblée  générale  des 
Actionnaires  du  Mercredi  29  mars  1905. 
par  le  Conseil  d'administration  de  la  Com- 
pagnie. 

—  Suile  et  fin  (*•)  — 
s;  11.  —  Liquidation  de  l'exercice 

D'apîèsle  compte  d'Exploitation  résumé  au  pa- 
ragraphe premier,  le  produit  net  réalisé-  sur  [  en- 
semble des  lignes  composant  le  réseau  exploité  au. 
compte  de  la  Garantie  s'élève  à.      122.908.278  15 

A  ce  produit  net  s'a  joute  l'an- 
nuité lixe  qui  lions  esl  duo  jus- 
qu'à l'expiration  do 'notre  con- 
cession à  raison  de  l'échange  de  

(*;  Voir  l'Economiste  Européen?  n°  728. 
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lignes  intervenu  avec  l'Etat  en 
1883,  conformément  à  la  décision 
ministérielle  du  18  janvier  1900, 
soit   2.848.000  » 

Toi  al  du  prornit  net   135. 341. 278  15 

En  regard  de  ce  produit,  nous  plaçons  les  char- 
ges diverses  auxquelles  la  Compagnie  doit  faire 
face  et  les  prélèvements  autorisés  au  profit  des 
actionnaires  par  l'article  14  de  la  convenlion  de 
1883. 

Les  dépenses  d'établissement  concernant  les 
anciennes  concessions  étaient,  à  la  fin  de  L'exercice 
1703,  de   1.462.925.448  94 

11  convient  d'en  déduire  les 
dépenses  de  construction  des 
ateliers  et  magasins  généraux, 
dont  les  charges  sont  réparties 
avec  celles  du  matériel  roulant.        13.904.084  21 

Reste   1.449.021.404  73 

Si  l'on  ajoute  à  cette  première 
somme  : 

Les  dépenses  relatives  aux 
gares  de  jonction  et  aux  para- 
chèvements des  lignes  des  arti- 
cles 2  et  4  de  la  convention  de 
1883,  y  compris  intérêts  et  frais 
généraux   34.977.624  98 

Les  dépendes  effectuées  sur  les 
lignes  de  l'article  8  de  ladite 
convention  rattachées  au  compte 
de  la  garantie   463. 228. 250  74 

La  part  afférente  au  réseau 
garanti  dans  les  dépenses  concer 
nant  le  matériel  roulant,  la  con- 
struction, le  mobilier  et  l'outil- 
lage des  ateliers  et  magasins 
généraux   305.698.878  18 

Enfin  le  prix  moyen  de  nos 
approvisionnements'  d'après  la 
dépense  constatée  à  la  fin  de 
chaque  mois   30.441.467  57 

Le  capital  total,  dont  les  char- 
ges sont  garanties  en  1904  s  élève 
à   2.283.367.626  20 

Les  charges  de  ce  capital  s'établissent  comme 
suit  : 

Part  revenant  au  capital  Obligations  dans  la 
répartition  générale  des  charges  d'intérêts  et 
d'amortissement   95.010.197  » 

Droits  de  timbre  et  frais  de 
service  afférents  à  ces  mêmes 
titres   2.014.872  66 

Ensemble   97.025.009  66 

Dont   il   faut    déduire1  pour 
annuités  ducs  à  l'Etat  (a)   9.93S.717  98 

Reste   87.088.351  68 

Intérêt  et  amortissement  des 
actions  . .         9.639.085  » 

Intérêts  alloués  au  solde  cré- 
diteur des  Comptes  divers  pour 
la  partie  de  ce  solde  employée  en 
1904  à  couvrir  la  dépense  des 
approvisionnements   7X2.650  13 

Le  total  des  charges  est  ainsi 

de   97.510.086  81 

Si  l'on  y  ajoute-  le  prélèvement 
réservé  au  dividende  proprement 

dit   34.600.000  » 

L'ensemble  des  affectations 
imputables  sur  le  produit  net 
est  île   122.110.086  Kl 

Les  résultats  du  Compte  d'Ex- 
ploitation, pour  1904,  s  élevant 
I    125.341.278  15 

Le  produit  net  fait  ressortir 
•un  excédent  à  verser  au  Tré- 
sor de   3.231.191  34 

Voilà  la  septième  année  que  nous  pouvons 
effectuer  au  Tr(*>v  des  versements  en  atténuation 
de  notre  dette  de  garantie  d'intérêts,  sans  avoir 
cependant  réussi  encore  a  en  couvrir  le;  iutérèls 
annuels  ;  nous  avons  la  confiance  que  cette  situa- 
tion ne  peut  crue  S1;  consolider  et  s'améliorer  au 
profit  commun  du  Trésor  public  et  de  la  Compa- 
gnie, si,  comme  nous  voulons  le  croire,  aucune 
mesures  législative  ne  vient  la  compromettre  en 
nous  imposant  imprudemment  un  supplément  de 
charges  non  justifié'. 

Nous  compléterons  cet  exposé  de  notre  situation 
financière  vis-à-vis  du  Trésor  en  vous  faisant 
connaître  les  profiits  que  l'exploitation  de  notre 


réseau  a  procurés  à  l'Etat  en  lïtOl,  tant  par  les 
impôts  qu'il  a  perçus  que  par  le  économies  qu'il 
a  réalisées  sur  divers  services  publics. 

Ces  profits,  évalués  sur  les  bases  fixées  par 
l'Administration  elle-même,  et  que  nous  considé- 
rons comme  au-dessous  d«  la  réalité,  se  décom- 
posent arnsi  : 

Impôt  sur  les  transports   15.10li.000  « 

Impôts  sur  les  titres   '.I.O16.000  » 

Taxes  diverses  sur  les  matières 
imposables  créées  par  les  che- 
mins de  fer   1.747.000  » 

Economies  obtenues  sur  le 
service  des  posiesct  télégraphes, 
sur  le  transport  des  militaires 
et  marins,  ainsi  que  des  agents 
des  Contributions  indirectes  et 
des  Djuanes,  et  du  matériel  de 
■'lierre   17. 417.010  « 


34.239.085 


Ce  qui  donne  au  total  pour 

l'anuée   43.280.000  » 

S  III  —  Fixation  du  Dividende 

Aux  termes  de  la  Convention  de  1883,  lorsque 
les  produits  nets  de  l'exploitation  dépassent  'ei 
charges  du  capital  Obligations,  l'excédent  n'est 
affecté  au  remboursement  des  avances  de  garantie 
antérieures,  qu'après  prélèvement  de  l'intérêt  et  de 
l'amortissement  statutaire  des  actions,  ainsi  que 
du  dividende  garanti. 

La  somme  ainsi  réservée  aux  actionnaires  s'éta- 
blit de  la  manière  suivante  : 

Intérêt  et  amortissement  des 
actions....   9.639.085  » 

Prélèvement  fixe  de   24.000.000  •> 

Ensemble  

C  itte  somme  correspond  à  un 
dividende  de  56  francs  en  sus  de 
l'amortissement 

Au  minimum  garanti  par  la 
convention,  nous  avons  pu  depuis 
1884  ajouter  chaque  année  un 
supplément  de  dividende  prélevé 
sur  les  revenus  des  immeubles 
et  réserves  dépendant  du  "do- 
maine privé.  Ce  prélèvement 
peut  être  fixé  pour  1904  comme 
pour  les  exercices  antérieurs,  à.  1.800.000 

Le  total  des  sommes  mises 
par  la  liquidation  de  l'exercice 
1904  à  la  disposition  de  la  Com- 
pagnie s'élève  ainsi  à   3 j. 039. 083 

11  a  déjà  été  fait  emploi  des 
sommes  suivantes: 

Pour  amortissement  du  ca- 
pital actions   2.402.500  » 

Pour  paiement,  à 
partir  du  1"  octo- 
bre dernier,  d'une 
somme  de  20  fr. 
par  action  entière 
et  de  5  francs  par 
action  de  jouis- 
sance  10.230. 585  » 

Ensemble   12.033.085 


Il  reste  disponible   23.  0  ). 000  » 

Nous  vous  proposons,  Messieurs,  de  fixer  par 
une  délibération  spéciale  à  59  francs  par  action 
entière,  le  montant  du  dividende.  Nous  emploie- 
rons ainsi,  pour  le  compléter,  la  somme  de 
23.430.000  francs  reslant  disponible. 
Nous  vous  avons  entretenus  l'année  dernière 


(a)  Cette  somme  se  décompote 
ainsi  : 

Annuité  pour  subventions....         4.548.052  18 

—  en  remplacement  de 
la  garantie  d'intérêt  des  exer- 
cices 1871  et  1872   1 .090.844  90 

Annuités  pour  avances  en  ar- 
gent et  en  travaux.         3.703.253  19 

—  pour  construction  de 

doubles  voies  ,  543.090  30 

■  pour  suppression  des 
passages  à  niveau 
du  chemin  de  fer 
de  Ceinture  de  Paris  47.577  45 

To'.al  égal   9.1)36.717  98 

La  diminution  que  tes  trois  dernières  annuités 
présentent,  par  rapport  à  celles  de  l'année  1903, 
provient  de  rectifications  apportées  par  l'inspection 
des  Finances  à  la  liquidation  des  annuités  dues 
sur  travaux  des  exercices  1889  à  1837. 


des  pourparlers  que  le  gouvernement  avait  en- 
gagés avec  nous  en  vue  de  remanier  la  constitua 
tion  de  notre  réseau  et  de  ceux  de  l'Etat  et  de 
l'Ouesl,  par  voie  de  rectification  de  frontière-  et 
d'échange  de  ligne».  Nous  les  avons  poursuivi», 
ainsi  que  nous  vous  l'indiquions  l'an  dernier, 
avec  la  préoccupation  constante  de  sauvegarde!! 
complètement  vos  intérêts  et  l'avenir  financier  de 
la  Compagnie  tout  en  nous  prêtant  aux  vues  du'. 
Gouvernement  el  en  consentant  pour  les  réaliser 
les  sacrifices  jugés  nécessaires  au  point  de  vue  de 
l'abandon  de  certaines  lignes.  C'est  dans  cet  ordre 
d'idées  que  nous  avons  cru  devoir,  au  moi-  du 
juillet  dernier  accepter  en  principe  les  propositions 
qui  nous  ont  été  faites  en  dernier  lieu  par  M.  le 
Ministre  des  Travaux  publics  pour  servir  de  base  à 
une  convention  à  inlervenir,  sous  la  réserve  do 
cerlains  chiffres  restant  à  déterminer  sur  des 
bases  d'ores  et  déjà  convenues.  Dans  le  cas  où 
cet  accord  préliminaire  serait  transformé  en  une 
convention,  celle-ci  ne  pourrait  devenir  définitive 
qu'après  avoir  reçu  votre  approbation  et  nous 
aurions  alors,  en  vous  proposant  de  la  ratifier,  à 
vous  en  exposer  les  détails  et  à  en  justifier  com- 
plètement devant  vous  les  dispositions. 

Dans  votre  réunion  de  mars  1903,  nous  vous 
annoncions  le  décès  de  M.  Anatole  Bartholoni. 
(Tn  an  s'était  à  peine  écoulé  que  sou  frère,  M. 
Fernand  Bartholoni  nous  était  eul<*vé  à  son  tour. 
M.  F.  Bartholoni  sortait  du  Conseil  d'Etat  quand 
il  est  entré  dans  votre  conseil,  en  1873.  Le  charme 
de  son  caractère,  la  cordialité  de  ses  relations 
l'avaient  rendu  cher  à  tous  ses  collègues  qui 
l'avait  appelé  en  1890  à  la  vice-pré-idence  de  votre 
conseil.  Pendant  plus  de  30  ans  qu'il  a  siégé 
parmi  nous  il  n'a. cessé  de  donner  la  preuve  de  la 
rectitude  de  son  jugement,  de  sa  connaissance 
parfaite  des  affaires  et  d'un  dévouement  à  notre 
compagnie  qui,  chez  lui  était  héréditaire. 

Vous  vous  associerez  certainement,  Messieurs 
aux  regrets  douloureux  que  nous  éprouvons  en 
voyant  disparaître  avec  lui  le  dernier  représen- 
tant dans  notre  Conseil  de  l'homme  éminent  qui, 
après  avoir  concouru  à  fonder  en  1833,  la  Com- 
pagnie de  Paris  à  Orléans  a  tant  contribué,  pen- 
dant sa  longue  présidence,  à  l'extention  et  à  la 
prospérité  de  notre  réseau.  Si  son  nom  disparait 
de  la  liste  des  administrateurs  de  la  Compagnie, 
ses  traditions  nous  restent  et  vous  conserverez, 
comme  nous,  fidèlement  sa  mémoire. 

Pour  combler  les  vides  qui  se  sont  produits 
dans  notre  Conseil,  nous  avons  fait  appel  au 
concours  de  M.  le  marquis  de  Vogué  et  de  M. 
Bénac. 

M.  le  marquis  de  Vogué,  de  l'Académie  fran- 
çaise, ancien  ambassadeur,  est  placé  à  la  tète  de 
grands  intérêts  industriels  et  agricoles  sur  notre 
réseau.  Présidenl  de  la  Société  des  Agr'c  ilteurs  de 
Frame,  il  nous  apportera  l'appui  de  sa  haute- 
compétence  et  de  son  autorité  incontestée.  En 
l'appelant  à  participer  à  nos  travaux,  nous  avons 
été  heureux  de  rendre  plus  étroite  encore  la  com- 
munauté d'intérêts  qui  ratlache  notre  Compagnie 
à  la  production  agricole  de  la  région  que  nous 
desservons. 

M.  Bénac,  maître  des  requêtes  honoraires  au 
Conseil  d'Etat,  directeur  général  honoraire  au 
Ministère  des  finances,  a  acquis  dans  les  hautes 
fonctions  qu'il  a  occupées  une  expérience  des 
grandes  affaires  administratives  et  financières  qui 
nous  rendra  sa  collaboration  très  précieuse. 

C'est  avec  confiance  que  nous  soumettons  ces 
choix  à  votre  ratification. 

Les  adni'nistrateurssortanls,  par  suite  du  roule- 
ment établi,  sont  :  MM.  le  prince  d'Arenberg, 
Pierre  de  "Waru.  Etienne  Mallet. 

Vous  savez,  Messieurs,  qu'aux  temres  des  sta- 
tuts les  administrateurs  sortant  peuvent  être 
réélus. 


Les  nclionii"ires  assistant  à  rassemblée  êtai 
au  nombre  de  466,  représentait  .50.998  action, 
et  903  voix. 

FIN 
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Chemins  de  fer  de  l'Etat.  —  Fêtes  de  Noél  et  du 
Jour  de  l'An.  — A  l'occasion  de  Fêtes  de  Noël  et  du 
Jour  de  l'An,  les  billets  d'aller  et  retour  délivrés  à 
partir  du  samedi  23  décembre  par  les  sares  du 
réseau  de  l'Etat,  dont  la  validité  expirerait  norma- 
lement avant  le  8  janvier,  seront  exceptionnel- 
lement valables,  pour  le  retour,  jusqu'au  dernier 
train  du  lundi  8  janvier  1906. 
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COURS  OFFICIELS  DE  CLOTURE  DES  PRINCIPALES  ROURSES  ETRANGERES 


BOUR8E  FINANCIÈRE   DE  BERLIN 


VALEURS 


Fonds  d'Etat 

Consol,  Pruss.  3  0/0  

Russe  Orient  4  0/0  

Extérieure  Espagnole  

Hongrois  

Turc  Unifié  

Italien  4  0/0  


Chemins  de  fer 

Autrichiens  

Lombards  

Gothard  

Banques 

Reichsbank  

CrédU  

Deutsche  Bank  

Disconto  

Darmstadt-Bank  

Berl-Handels  

Dresde-Bank  

National-Bank  

Change  sur  Paris  8  jours  — 

—  —  Londres  —  . . . . 

—  —  Vienne  —  .... 

—  Pétersbourg  3  mois, 
Roubles  comptant  


?i  nov 

29nov 

6  déc. 

I3dèc. 

•iCdéc. 

27déc. 
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216  » 

215  25 

»  » 

214  50 

BOURSE    FINANCIERE    DE  LONDRES 


Fonds  d'Etat 

Consolidés  anglais  2  3/4  0/0. . 

Roupies  3  1/2  0/0  

Brésil  4  0/0  

Argentine  5  0/0  

Mexicain  5  0/0  

Turc  unifié  

Bulgare  1892   

Egypte  Unifiée  

Grée  Monopole  

Italien  4  0/0  

Russe  consolidé  

Portugais  3  0/0  

Espagne  Ext.  4  0,0  

Hongrois  

Français  3  0/0  

Divers 

Banque  de  Roumanie  

Suez  

Banque  Ottomane  

Rio-Tinlo  

Brighton  A  

Argent  en  barres  

Change  sur  Paris  

Escompte  de  la  Banque  

Escompte  hors  banque.... 


22  MOV 

29  nov 

6  déc. 

13déc. 

20déc. 

27déc. 

89  30 

90  18 

89  61 

89  50 

89  3) 

Si  25 

65  75 

65  75 

65  75 

£5  7. 

£5  7i 

65  75 

87  75 

87  50 

87  » 

87  » 

8'  50 

84  2') 

1.  2  75 

103  » 

103  25 

103  25 

103  50 

103  75 

103  25 

103  «. 

102  75 

102  75 

102  75 

102  75 

90  ». 

90  "50 

90  12 

90  37 

90  >• 

90  » 

102  » 

101  50 

100  50 

1>1  50 

101  50 

10!  » 

104  25 

!04  25 

■04  » 

104  C0 

!C4  37 

104  50 

54  25 

54  » 

53  50 

!3  50 

52  75 

51  75 

105  « 

105  » 

!(  5  * 

105  » 

105  52 

103  50 

89  37 

86  25 

82  50 

81  50 

79  75 

81  7> 

69  62 

70  12 

69  81 

69  81 

69  75 

69  87 

92  37 

93  37 

92  25 

92  37 

91  37 

91  50 

9ô  » 

96  23 

£6  25 

96  25 

96  » 

96  50 

98  » 

98  - 

98  » 

98  y 

98  » 

93  » 

7  75 

7  7:. 

7  75 

7  7b 

7  75 

7  75 

172  50 

172  50 

170  5u 

171  50 

169  50 

170  50 

!4  25 

14  26 

14  » 

14  » 

13  87 

13  87 

65  50 

£6  6S 

£6  50 

67  62 

66  37 

67  » 

128  » 

127  25 

126  50 

12  7  » 

126  50 

126  50 

29  68 

30  30 

29  .'6 

30  12 

30  30 

30  18 

25  37 

25  36 

25  35 

23  33 

25  31 

25  32 

4  ï 

4.  » 

4  .1 

4  » 

4  1 

4  » 

3  8! 

3  50 

1 

3  37 

4  06 

3  87 

BOURSES  FINANCIERES  DE  BRUXELLES  *  O'AMVERS 


BOURSE   FINANCIERE   DE  VIENNE 


VALEURS 


Fonds  d'Etat 
Autriche  Rente  Or  

—  —    Argent . . . 

—  —  Papier  . . . 
Hongrie  Rente  Or  

—  Rente  Couronne. 

Chemins  de  fer 

Buschtherader-B  

Lemberg-Czernowitz  

Ferd.-Nord  

Autriche  Nùld-West  

Slaalsbahn  

Lombards  

Change  sur  Londres  

—  Paris  

Napoléons  d'or  


22  nov 

29  nov 

6  déc. 

13iléc.  j 

20déc,j 

27déc. 

118  25 

118  05 

117  60 

117  50 

117  20 

117  30 

100  » 

99  80 

93  60 

99  33 

99  c5 

99  50 

100  65 

99  85 

99  70 

99  50 

99  50 

k9  55 

113  65 

113  9u 

113  50 

113  40 

113  30 

113  75 

£5  65 

95  40 

95  15 

95  10 

95  15 

95  10 

1128  1 

1124  • 

1123  » 

il  10  » 

1120  » 

1119  « 

581  » 

5t0  » 

580  » 

580  » 

582  » 

580  » 

5650  » 

16-5  • 

5060  •> 

5000  » 

5700  » 

5775  » 

430  ro 

429  « 

425  > 

428  .1 

130  » 

669  » 

ces  25 

C58  50 

£53  <> 

661  ,5 

6d4  >» 

122  90 

121  50 

11a  25 

116  50 

116  5'J 

I2Û  » 

240  90 

2.0  17 

240  30 

240  02 

240  07 

240  17 

95  57 

93  60 

95  67 

95  02 

95  6S 

95  78 

19  18 

19  17 

19  17 

19  16 

19  15 

19  15 

BOURSE    FINANCIERE    DE  LISBONNE 


Agio  de  l'or  

Change  sur  Paris  

Change  sur  Londres  

22  ii< iv 

■2'.)  nov 

0  déc. 

V.uUk.  20dôc. 

27déq. 

5 

[ftj  » 
b0  , 

5  50 

5  » 

:'  65  » 
30  G- 

5  » 
563  » 

b  » 
567  » 
50  62 

5  » 
567  » 
50  62 

BOUR8E8  FINANCIERES  Ofc  MIAOKIO  A  BSHOtLUKf 

Madrid 

Dette  intérieure  4  0/0  

Change  sur  Londres  à  vue.. 

—    sur  Pans  ;.  vue,  

Barcelone 

Dette  Intérieure  4  0/0  

Nord  Espagne  

22  nov 

n  33 

32  0b 
27  62 

20  DOV 

b  déc.  i3dée.  2fl  léc. 

27déc, 

79  15 
3v  10 
27  7o 

7a  51 
32  uo 
27  07 

,9  6.1 
il  90 
21  05 

79  5» 
32  » 
27  85 

7a  7j 

31  70 
26  45 

39  !5 
...  It 
80  « 

n  6b 

79  37 
'il  10 

i     1  1 
27  S 

79  60 
44  » 

7  7  65 
27  tb 

79  62 
44  35 
78  ub 
2/  30 

79  b2 

*:t  45 

76  10 
27  90 

79  70 
i.i  03 
77  7  j 
26  bu 

Rente  Belge  3  0/0  

—  —  2  1/2  0/0  

Banque  Nationale  

Ch.  de  fer  Brux.-Lille-Calais 

—      Congo  (p.  d.  f.). . . 

Extérieure  4  0/0  

Brésil  4  0/0  

Change  sur  Amsterdam  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  

—  sur  Paris  

Anvers 
Change  sur  Paris  

—  sur  Berlin  

—  sur  Londres  


21  nov 

29  nov 

6  déc. 

I3déc. 

20déc. 

27déc . 

99  73 

99  62 

99  65 

99  12 

99  55 

99  75 

8*i  75 

86  » 

87  » 

86  2'. 

S'î  50 

86  23 

4620  » 

4610  » 

4325  .. 

4rt0)  n 

1590  » 

«555  » 

660  » 

661  » 

652  •> 

652  » 

65  i  » 

«49  » 

4325  » 

42  30  » 

4202  » 

4325  » 

4225  • 

4225  » 

92  » 

93  43 

92  30 

92  30 

91  25 

91  50 

87  » 

87  3? 

86  87 

87  H 

86  i 

86  Si 

207  82 

207  83 

207  82 

208  31 

207  97 

207  82 

123  42 

123  45 

123  43 

123  65 

123  45 

123  10 

2>  2> 

2  >  22 

25  21 

25  30 

25  11 

2b  l'« 

100  31 

ICO  32 

100  32 

100  30 

100  36 

100  23 

100  35 

100  36 

100  3  7 

101  35 

100  32 

100  2* 

123  30 

123  35 

123  33 

123  55 

123  35 

123  37 

25  23 

25  23 

25  22 

25  21 

25  18 

25  H 

BOURSE8  FINANCIERES  DE  ROME  ET  DE  GENES 


Rome 

22  nov 

29  nov 

6  d 

:c. 

13déc. 

2)d( 

C. 

27dt 

C. 

Rente  Italienne  4  0/0  

105  60 

105  92 

105 

eu 

105 

83 

105 

77 

106 

15 

Oh.  de  fer  Méditerranée  act. 

151  » 

463  50 

'.52 

453 

416 

155 

» 

—      Méridionaux  act. 

734  . 

742  * 

731 

731 

724 

» 

735 

1} 

Banque  d'Italie  act  

1265  » 

1256  » 

m: 

» 

1241 

1235 

B 

1760 

Crédit  Foncier  Italien  act. . . 

557  » 

55S  » 

551 

d 

537 

5e  8 

553 

Comp.  Nav.  générale  

192  » 

497  1, 

491 

50 

491 

483 

497 

» 

Eau  Marcia  

1624 

1625  n 

1620  » 

1620  . 

1620  - 

1600 

Change  sur  la  France  

99  80 

99  81 

93 

97 

99 

92 

99 

S7 

99 

90 

25  10 

25  09 

25 

11 

25 

10 

25 

03 

25 

07 

—     sur  Berlin  

122  75 

122  77 

122 

83 

153 

15 

123 

10 

122 

85- 

Gènes 

Rente  Italienne  4  0/0  

103  60 

105  85 

105 

67 

105 

80 

1<Ï5 

s  j 

IC6 

45 

Chemins  de  fer  Méridionaux 

731  b 

740  » 

732 

» 

731 

d 

720 

n 

733 

A 

93  78 

99  79 

93 

87 

93 

90 

93 

86 

99 

92 

122  75 

122  76 

122 

91 

123 

13 

122 

95 

122 

90 

BOURSE  FINANCIERE  DE  SAINT-PîTERSBOURÛ 


VALEURS 

Russe  4  %  94  (Papier)  

Banque  de  Commerce  extér. 

—  d'Esc,  de  St-Péters... 

—  Intern.  de  St-Péters. . 

—  Russo-Chinoise  

Change  sur  Paris  

—  sur  Londres  

—  sur  Berlin  


22  nov 

29  nov 

6  déc. 

13déc. 

20déc. 

27dée. 

85  50 

82  n 

» 

»  » 

7  7  50 

79  50 

368  » 

342  » 

»  B 

312  >• 

312  » 

470  » 

130  » 

3'0  » 

3  0  » 

4.3  » 

377  « 

» 

»  )) 

329  >i 

313  » 

235  » 

213  » 

208  o 

37  35 

37  35 

» 

» 

37  70 

9;  35 

37  33 

94  82 

!5  10 

» 

94  7S 

91  9) 

<5  l) 

43  77 

45  7  V 

* 

»  » 

45  77 

46  77 

BOURSE   FINANCIERE    DE    GIIVE  E 


VALEURS 

Genève  avec  lots  3  0/0  

-     1890  3  %%  

Ch.  de  fer  fédéraux  3  %  % 
-  -       3%  •• 

Italien  4  %  

Change  sur  Paris  

—  Londres  


22  nov 

29  nov 

6  déc. 

I3dec. 

20déc. 

27dec. 

ÎÔ9~5Ô 

109  » 

iÔ8~3l 

109  - 

109  » 

109  » 

98  50 

98  25 

58  88 

98  25 

9)  » 

93  65 

1006  » 

1007  » 

1016  .1 

1ÔJ6  » 

100650 

1007  » 

Il  n 

»  » 

98  57 

1)  » 

99  38 

100  » 

105  30 

105  25 

105  45 

105  40 

105  45 

il  5  60 

100  12 

100  10 

100  13 

100  13 

103  16 

100  18 

25  17 

25  16 

25  15 

23  15 

25  14 

25  13 

BQUR8E  FINANCIÈRE  DE  CON8TANTINOPLE  (Galat*) 


VALEURS 

Pièce  

Ottomai  4  0/0  unifié  

Chemins  Ottomans  

Change  sur  Paris  3  mois. . . 
—     sur  Londres  3  mois. 


22  nov 

29  nov 

6  d 

;c. 

13d 

■c. 

20  il 

_'C. 

27dec 

87  09 

87  13 

87 

1 1 

87 

1  1 

87 

2J 

87  20 

9S  16 

98  10 

S-8 

2i 

98 

22 

93 

15 

9i  21 

135  12 

133  75 

133 

2  , 

133 

12 

132 

50 

133  » 

22  83 

•21  »2 

22 

B2 

22 

81 

22 

7ô 

22  70 

110  05 

110  03 

110 

U3 

113 

05 

110 

12 

110  20 

BOURSE   FINANCIÈRE    DE  NEW-YORK 


Etats-Unis  10,0  

Atchison  

Canada  Pacilic  

Central  New-Jersey  

Milwaukee  

Erié  

Illinois  Central  

Louisville  et  Nasville  . . . 

New-York  Central   

Norfolk  et  Western  préf 

Pensylvania  

Reading  

Union  Pacilic  

Wabaoh  St-Louis  préf. 
Calumet  et  llécla  

Change  sur  Londres . . . 

Paris  

U.lt»  luDiltrli  iiir  UuiIk».  . 

Cuivre  

Argent  


22  nov.  ( 

29  nov. 

6  déc. 

105  3  4 

104 

'•, 

104 

85  % 

87 

86  % 

173  \ 

174 

\ 

173  \ 

225  % 

828 

227  ' 

178  y. 

178 

Vk 

177  yK 

49  % 

48 

% 

47  V 

17  J 

176 

176  f« 

152 

IbO 

150  K 

14) 

150 

151  \ 

92 

92 

a 

92 

140  \ 

139 

•39  % 

lia 

136 

K 

134  % 

13  '.  y. 

13i 

It 

135  % 

41  % 

il 

% 

4,  \ 

674 

67i 

689 

i.82  70 

4.82 

60 

1.83  20 

S.16  \ 

5.11 

V. 

..17  n 

1.86  99 

1.86 

63 

1.8b  8  1 

17  A 

17 

17  tf- 

6  4  H 

05 

S 

0. 

104 

ss  y, 

173  % 
223 
159  K 
«S  54 

177 

152  % 

ito  y, 

9  2  |S 
141  \ 
139 
lit 

41  H 
712 

1.82  50 
3.16  \ 
l.Sii  53 
18  *, 

03 


20  déc. 

■21  déc. 

103  % 

103  % 

86  J4 

173 

171  % 

220 

220 

180 

1-8  yk 

46  yt 

46  %. 

176 

173  >, 

151 

15;  >. 

1*9  \ 

148  % 

93 

92 

1.0  y. 

141  % 

134  \ 

13b 

1W  f» 

146  % 

M  $ 

40  g 

710 

705 

i.82  80 

4.82  15- 

b.10  s 

5.10  % 

l.b7  30 

4.86  70 

18  \ 

18  % 

65  yt 

65  g 

BOURSE   DE  PARIS 


z  i 

<  : 

fr>  S  ' 

z  ^  : 

O  ! 

2  i 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

juin 
1904 


31 
déc. 
1901 


13.750.000 

25 

3 . 375 . 000 

25 

8.750.000 

25 

18.750.000 

25 

S. 250. 000 

25 

14.000. 000 

25 

5.000.000 

25 

75.000.000 

25 

6.250.000 

25 

300.000 

25 

18.750.000 

C5 

15.500.000 

r.5 

275.000 

25 

7.500.000 

Î5 

400.000 

25 

68.750.000 

125 

i-25.000.000 

125 

3.125.000 

25 

400.000 

25 

2.000.000 

25 

4.000.000 

25 

10.625.000 

25 

100.000 

25 

MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES 


Buffelsdoorn  Estate  le» 

Champ  d'Or  

Durban  Roodepoort  Utt . 
The  East  lui  ,rt,rletirjlliei 

Ferrelra  

French  Rand  

Geldenhuis  Estate.. 

A.  Goerz  et  O  

Klelnfonteln  (New). . 

Lancaster  

Langlaagte  Deep  

Langlaagte  Estâtes  . 
May  Consolltated  . . . 

Prlmrose  (New)  

Rand  Mines  

Robinson  Gold  

Slmmer  and  Jiek  (iet.  hit.) 
Transvaal  Gold  Fields. 

Village  Main  Reef  

Wemmer  

Western  Klelnfonteln. 

West  Rand  

Windsor  


143.75 

21 

22 

5P 

9 

50 

9  50 

g 

25 

16.50 

23 

50 

12 

50 

1 1  75 

H 

1000 

61.50 

9C 

43 

50 

49.50 

50 

237.5 

198.50 

231 

160 

162 

156 

50 

330 

5<*4 

608 

467 

478 

435 

47 

74 

82 

35 

23 

37.75 

37 

50 

145 

140 

144 

101 

112 

110 

50 

68.50 

65.50 

84 

51 

"5 

52.50 

51 

■>'■ 

170 

53.25 

67 

44 

43  50 

44 

69 

53.50 

61 

20 

50 

19.50 

18 

75 

80 

55 

82 

51 

51 

51 

120 

94.50 

101 

71 

73.50 

72 

«3 

101 

109 

79 

79  2) 

77 

50 

175 

96 

91 

65 

25 

68.50 

69 

50 

865 

264 

293 

50 

187 

188.50 

182 

125 

241.50 

262 

50 

214 

215 

215 

an  340 

41.25 

59 

75 

38 

37.75 

38 

65.50 

79 

44 

75 

47.50 

43 

75 

196 

168.50 

182 

105 

108.50 

104 

50 

262 

282 

278 

50 

141 

144  50 

140 

75 

17.75 

20 

11 

11 

H 

85 

52 

24 

27 

25 

50 

77.50 

37 

~8 

8.25 

8 

25 

25      3  S 

z^iS  (S 

O     ■-  c 

3     jjj  « 


1^ 

i  I 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

8EMKSTRIBLLR 


30 
juin 
1904 

31 

déc. 
1904 

MINES  AUSTRALIENNES,  AMERICAINES  ET  DIVERSES 


15.000.000 

500 

47 

41 

21 

19 

H. 50 

98.750.000 

125 

De  Beers  (Diamants) . . . 

473.50 

4' 4 

443 

438 

438 

40.000.000 

125 

Huanchaca  (Argent)... 

87.25 

102.51 

1 12  50 

138.50 

1 43 

20.000.0000 

lOtir 

Laurlum  grec  (,)•■■  ilir,.) 

51 

57. 5f 

61 

65 

09  25 

COMPAGNIES  DE  TERRAINS,  D'EXPLORATION  ET  DIVERSES 


10.000.000 

25 

Bechuanaland  IifUrillei. . 

2.50 

29.50 

36 

23.75 

23.50 

22 

87.500.000 

25 

Brlt.Sth.  Afric.  (Ckiilnri). 

125 

47.50 

59.2? 

47 

46  50 

45.50 

35.  î5 

31.  S( 

2'. 

25  25 

27.50 

11.250.000 

25 

Dynamite  duTransvaal 

10.000.000 

25 

Eerste  FabriekenUill  iili 

91.25 

18.125.000 

25 

Ooldûelds  Ctnilllii.  irtlitln 

112.50 

164.50 

212  5t 

147  50 

147.50 

143  50 

7.500.000 

25 

Henderson  Transv.  Mile 

125 

3'ï 

40 

2) 

21 

52 

12.500.000 

25 

Kokumfco  (nie  i'Wtirt) . . . . 

30 

22.75 

3 

10 

10 

10 

37.500.000 

25 

107.50 

41.25 

47.50 

31.21 

31.50 

30 

13.750.000 

25 

Mossamédès  (Cie  de)... 

35 

13 

19  51 

t0.5o 

10  5'- 

10  25 

12.500.000 

25 

Mozambique  (Cie  de)... 

:-5.50 

35  5k 

27 

25.50 

26 

50.000.000 

25 

Handfontein  Estate?... 

16.25 

75 

8i.2: 

53 

55  75 

12.500.000 

25 

Transvaal  Consolidai  ed 

108 

109. f< 

59 

58.50 

15.5'. 

BOURSE   DE  LONDRES 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 
Juin 
1904 


31 
Déc. 
1904 


MINES  D'OR  SUD-AFRICAINES  (District  do  Wilwalersrand) 


275. 000 
435.000 
434.450 
200.000 
550.000 
187.250 
8J.000 

l .360.000 
225.000 
500.000 
300.000 
120.000 
275.000 
U5.000 
300.0-25 
848.730 
90.000 
M0.O0G 
560. 0C0 
300.000 
200.000 
300.000 
150.000 
160.000 
5C0.OOO 
600.000 
125.000 
111.864 
50.000 
100.000 
523.895 
231.250 
325.000 
351.269 
470.000 
550.000 
400. 000 

,  711.500 

.  288.750 
949.620 
325.000 
iOO.OOO 
200.000 
450.000 
450.000 
300.000 
165.000 
448.98b 

i. 500. 000 
270.000 

/. 750. 000 
900.000 
425.000 
100.000 

[t. 700. 000 
540.000 
250  OOO 

1  400.000 

i  400.000 
00.000 
196.7 
352.0s., 

|   860. ùoo 
95.71* 


Angelo  

Angelo  Deep  

Bantjes  

Bonanza  

Buffelsdoom  

Consolidt  Deep  Levels  . 

Cbimes  Exploration  

City  and  Suburban  

Cornet  (New)  

Croesus  (New)  

Crown  Deep  

Crown  Reef  

Driefontein  

Durban  Roodepoort  

Durban  Roodpt.  Deep... 
East  Rand  Prop.  Mines. 

Ferrelra  

Ferrelra  Deep  

Frencb  Rand  

Goch  (New)  

Geldenhuis  

Geldenhuis  Deep  

Geldenbuis  Main  Reef. . . 

Glnsberg  (New)  

Glencalrn  

Glen  Deep  

Henry  Nourse  

Heriot  (New)  

Jubllee  

Jumpers  

Jumpers  Deep  

Klelnfonteln  (New)  

Knlght's  (Witwattnrand)  . 

Lancaster  

Langlaagte  

Langlaagte  Bloctc  B  

Luipaard  Vlel  (New)  

Main  Reef  Consolidated. 
May 's  Consolidated  (!t*W; 

Modderfontein  

Id.  Extension. 

Meyer  and  Cbarlton  

fllgel  

Nlgel  Deep  

Nourse  Deep   

Prlmrose  (New;  

Prlncess  Estate  

Rand  Mines  

Randfontein  

Rietfonteln  (New)  

Robinson  


Hobluson  (Deep;  

Rose  Deep  

dallsbury  (New;  , 

>i mu. :i  (New)  ( 

rreasury  , 

Uoiied  Ma.  Rf.  Roodepl 

Van  Ryn  (Ne  vrj  , 

Village  Main  Reef. ... 

\/V  eimner  

vV est  Rand  Mines  ... 
vVitwalersrand  Deep 

Wolnuter  

vVorcester  ,, 


60 


7  1/8 

7  1/4 

4  13/16 
l  1/4 

4  7/8 

4  15/16 

2  1/4 

2  5/8 

1  5/ 16 

1  5'16 

1  i/8 

1  5/16 

1/2 

1/2 

1/2 

1  3/8 

1  1/2 

13/16 

US 

7/8 

3/4 

15/16 

3/8 

5/16 

5/16 

11/15 

9  16 

9/16 

9  16 

1/4 

7/8 

7/8 

7/8 

6  7/16 

6  1/8 

4  9/16 

4  11/16 

4  5  8 

2  15/16 

2  1/4 

2  7/16 

2  13  16 

2  11/16 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

1  1/4 

13 

15  1/2 
16 

13 

13 

13 

14  1/4 

11  5/8 

Il  3/4 

in  2 

5  1/16 

5  3/8 

3  5/16 

3  3/8 

3  5/16 

5 

5  1/8 

3  7/8 

3  7/8 

2  9/16 

3  7/!6 

2  1/16 

i 

2 

7  7/8 

9  3/8 

6  1  2 

6  9/6 

6  3/16 
19  1  4 

21 

24 

18  1/2 

19 

5  5/8 

6  3/8 

5  1/8 

5  1/4 

5  1/8 

2  7/8 

3  5/16 

1  9,  16 

1  1/2 

1  1/2 

3  1/8 

3  5,8 

2 

2 

5  9/16 

5  3/4 

4 

4  3  8 

4  3/8 

1 1  3/8 

Il  3/8 

8 

8 

8 

5/16 

1/4 

3 '16 

3/16 

3/16 

3  1/4 

2  3/4 

1  5/8 

1  9/16 

1  5/8 

1  3/8 

t  1/2 

3/4 

3/4 

3/4 

1  i/ia 

5  1/4 

3  3/8 

3  7/16 

i  5/16 
6  1/4 

3  1/2 

8  3/8 

6  1/4 

6  1/4 

3  3/8 

4  1/8 

3  1/2 

3  3/8 

3  5/3 

4  3/4 

3  7/8 

3  1/8 

1  3/4 

3  1/8 

3  1/8 

3 

2  5/8 

1  3/4 

13/4 

i  1/8 

4  3.  4 

2  3/  4 
1  13/16 

2  7,8 

2  3/4 

2  i;8 

2  11/16 

i  13/16 

1  3/4 

5  1/2 

6  7/8 

3  7/8 

4 

3  15/it 

2  1/16 

2  3/8 

3/4 

1  3/i 

3  4 

3  3/4 

2  7/3 

2  7/8 

2  7/8 

7/8 

1  1/16 

5.3 

9/16 

5/8 

1  3/4 

2  1/16 

1  1/4 

1  3/16 

l  3/16, 

1  5/8 

2 

1  1/8 

1  1/8 

1  Mi 

3  15/13 

4  1/4 

3  3/16 

3  3/10 

3  1/8 

8  15/16 

10  15/16 

7  1/2 

7  11/16 

7  5/16 

2  1/2 

2  13/16 

1  5/8 

1  9/16 

i  9,  :o 

5  3/3 

5  1/2 

4  1/2 

i  3/8 

4  1/2 

2  7/16 

2  7/8 

2  11/16 

2  3/4 

2  3  i 

3/4 

1 

1  i 

1/2 

1/2 

4  1/8 

5 

3  5/3 

3  1/2 

3  1/2 

3  11/16 

3  1/2 

3  5/8 

2  11/16 

2  3/4 

15/16 

1  5/8 

13/10 

8/4 

3/4 

10  7/16 

11  3/4 

7  1/2 

7  9/16 

7  3/16, 

3  3/16 

3  3/8 

2  1/8 

2  1/4 

2  1/8 

2  3/8 

2  15/16 
10  1/4 

2  1/8 

2 

1  15/16 

9  1/2 

8  1/2 

8  1/2 

8  5/8  | 

5  9/ le 

6  3/8 

5  3/16 

5  1/4 
i  3,  4 

5  3/ 16 

8  7/5 

9 

4  5/8  j 

1  7/8 

1  5/8 

1  7/8 

1  3/8 

1  3/8 

1  3/8 

2  3/8 

1  1/2 

1  1,2 

1  1/2  | 

3  13/16 
3  3/4 

4  3/8 

2  3/4 

2  3/4 

2  11/16 

3  7/8 

2  1/2 

2  1/2 

2  1/2 

3  9/16 

4  3/8 

2  7/8 

2  7/3 
4  1/4 

2  7/8 

6  3/4 

7  1/4 

4  1/4 

4  1/4 

Il  1/4 

11 

5  1/2 

5  1/2 

5  1/2 
1 

1  15/16 

2  7/17 

1 

15/ 16 

3  13/16 
3  1/2 

4  5/8 

3  11/16 

3  5  8 

3  1/2 

3  7/8 

2  3/4 

2  3/4 

1  1/2 

1  1  /4 

5,  S 

5/8 

5/8 

<! 

H  2 


NOMS 

DES 

COMPAGNIES 


CLOTURE 

SEMESTRIELLE 


30 

Juin 
19J4 


COMP.  PROPRIÉTAIRES  DE  TERRAINS  ET  D'EXPLORATION 


350 
1.102 
400 
4.375 
325 
i.000 
1.250. 
575, 
200 
400 
466 
670 
267 
100 
225 
751 
300 
604 
930 
197 


i .250.000 

i. 682. 396 
500.000 
250.000 

1.000.000 
200.000 

i. 000. 000 
250.000 
500.000 
450.000 


Anglo-French  Expl  

Barnato  Consolidated... 

Bechuanaland  

Chartered  (Britisb  S.  A.  S») 
Cbarterland  Goldflelds.. 
Cons.  Gld.  Flds  S.  A.  Def . 

Id.  6%  Préférence.. 

id.  6  J4%Debentures. 
Johannesburg  Estâtes.. 
Mashonaland  Agency . . . 
Matabele  Gold  Reef  s  &c. 

Mozambique  O  

Oceana  Consolidated  

Rhodesla  Exploration  .. 

Bhodesia  Goldfialds  

Transvaal  Oonsolidt. . . . 
Id.       Gold  Fields.. 

Id.  Gold  Mining  Estai 
Willoughby's  Consol. . . . 
Zambeaia  Explorlng. . . . 


50 


3  3/8 
2  11/ 16 

1  1/16 

1  3/1 

5/16 
6  1/12 

25/0 
107 

1  7/16 

15/13 

9/16 

1  7/16 

1  5/8 

3  1/4 

4  3/4 
1/4 

2  9/16 
1  15/16 

6/0 
1  7/16 


4  3/4 

3  3/16 

1  5/16 

2  5/16 
7/16 

8  1/2 
26/0 
108 

1  7/16 
1  5/16 
3/8 
1  7/lf 

1  7/8 
4  11/16 

1/4 

4  5/16 

3  3/16 

2  1/8 
3/4 

2  1/2 


2  5/8 

7/8 

1  13  16 
3/16 

6 

23/6 
105  1/2 
1  1/1 

3  4 
16/9 
I  1/8 

1  5/16 

2  li/lo 

4 '6 

2  3/8 
1  3  4 
1  1/4 
14  ù 

1  1  2 


2  7/16 
I  3/4 
13'  16 

1  13  1 

3  16 

6  1/16 
23/6 
105  1/2 

1  1/1 

11/16 
17,0 

1  1/16 

1  1/4 

2  11/16 
4/6 

2  1,4 

1  11/ lf. 
1  5/16 
11/6 
1  3/8 


2  7/16 
1  3/i 
13/10 

1  3  4 

3  16 

5  13,16 

23.6 
105  1/2 
1  1/4 
11/15 
16/0 
1  1/16 

1  14 

2  1.8 
4/6 

2  13/16 
1  3  4 
1  5.16 
li'O 
1  3/8 


COMPAGNIES  DIVERSES 


exploration  C"  (New)... 
lohannesbg.  Cons.  Inv. 

Id.  Waterwks. 

Id.  Tramways  . 
National  Bank  S.  A.  R  . 
NewAfrican  Company  . 

Robinson  Bank  

3.  African  Gold  Trust. . 

Tati  Concession  

Transvaal  Coal  Trust.. 


13/16 
2  7/8 
1  3/16 

5/8 

16 

1  7/8 

1  3/3 
5  1/16 

1/2 

2  1/8 


7/8 
3  1/8 
2  1/8 

18  5/8 

2  1/4 
1  1/2 
7  1/8 

11/16 

3  1/2 


1 

15/16 

7/8 

1  7/8 

1  5/8 

1  5/8 

2  1/16 

3/i 

2  1/16 

2  1/16 
3/4 

3/4 

5  1/8 

14  3/4 

14  3/  i 

1  3/8 

1  5/16 

1  5/16 

1  3  8 

1  3/8 

1  3,8 

3  3  4 

3  11/16 

3  5/8 

1.2 

7/16 

7.16 

2 

2 

O 

MINES  D'OR  AUSTRALIENNES 


175.000 

1 

250.000 

1 

280.663 

1 

000.000 

1 

200.000 

1 

91.000 

1 

960.000 

8/0 

112.000 

1 

320.000 

1 

Great  Boulder  Prop  

Lake  View  Consols  

Lond.  &  W.  Aust.  Expl 

Mount  Morgan  

West  Austr.  Goldûelds. 

Brilliant  Block  

Broken  Hill  Proprlet  

South  Kalgurll  

W  ai al  


25/9 

23,0 

25  0 

23  9 

25  3 

1  1/4 

1  1/2 

1  3,16 

1  1/8 

1  1.8 

7/16 

14/0 

10/0 

3  3/8 

9s» 

9  6 

2  3/8 

2  7,8 

3  5  8 

3  5,  8 

5/16 

5/16 

2  3 

2,3 

2/3 

1/2 

9/ le 

1/2 

1/2 

1/2 

1  13/16 

2  3/16 

3  1/8 

66/0 

71/6 

1  3/8 

1  1/10 

l  l'/16 

1  5/S 

i  5/8 

5  1/2 

8  1/16 

6  3/4 

6  5,  8 

6  5/8 

MINES  DE  DIAMANT 


721.50( 
3.918.955 
3.283.020 

105.251 
I .000.001 


Oonsolidt.  Bultfontein.. 

De  Beer  s  ordinaire  

Id.   6  %  Debenture. . . 

Grlqualand  West  

New  Jagersfontein  Def. 


29/6 

2-/6 

23/0 

28  0 

28/0 

19  1/16 

18  1/8 

17  1/2 

17  3/3 

17  3.  S 

107 

106  l/i 

106 

1C6 

107 

8  1/4 

7  7.8 

7  3/8 

7  3/8 

27  1/2 

291/2 

7  5/8 

7  9/16 

7  9/16 

6 


L'ÉCONOMISTE  EUROPEEN 


MARCHE    OFFICIEL    IDE  PARIS 

Tableau  des  principales  Valeurs  Françaises  et  Étrangères  négociées  à  la  Bourse  de  Paris 


CtPITII 
••■lui 


unit» 

•m. 

2222-2 

667 

3112 

111 

25934 

178 

lombra 

da  Titre» 

II* 
n«p 

ihS.511 
852.600 

toc 

56  42* 
108.150 

50f 
50C 

410  682 

50( 

153.842 

40C 

103547C 

400 

N 

100 

'.40  51t 

50C 

228.122 

50( 

569.526 

400 

m 

10C 

434.036 

400 

» 

100 

n63.598 

50C 

10C 

409  538 

500 

195 

385  450 

500 

125 

736 

400 

173.49' 

1403661 

779-b7(J 

1768989 

J76 .  b8! 

J45.77' 

479  19: 

'.84.295 

492.19 

599.440 

222.23 

147.59} 

1164644 

76. 194 
K4.611 

42  643 


182.500 

125.000 
40.000 
50.00C 

300.000 
60.000 
iOO.OOO 

160.000 
60.000 
00.000 

100.000 

100.000 
00.001 

240.000 
80^000 
40.001 
30.001 
40.001 


57.921 

601 

374. &»'< 

500 

80.0)00 

501 

52  49t 

50( 

lOl .31 > 

501 

tihf.Wi 

501 

49.54 

501 

.  «6.151 

500 

497.1%'. 

500 

86  85. 

H 

«1.711 

50« 

int932o 

60 

I»t149c 

i  S  i .  0tH 

Mi' 

317  65t 

5CK 

147.331 

5(il 

501 
500 
500 
5C0 
500 
400 
500 
50f 
50f 
500 
20( 
200 
00( 
500 
'.00 
47 


ÉSIGNATION  nss  VALEURS 


RENTES  FRANÇAISES 


iirtïtri 

>t  1904 


8  94  

8  94  Amortissable 


Terme.  (  3 
Compt.t 

Terme.)  o 

Compt.j  " 


Tunis  3  %  92  (gar.  France)  Cpt 
Annam  et  Tonkin  2  S  % 

(gar.  France)   Terme. 

Madagascar  2  %  gar.  Fr.  Cpt 
Indo-Chine  3  %  %  


1865 
18Ô9 
1871 

1875 
1876 
1892 


VILLE  DE  PARIS 

(au  comptant) 

4  94  

3  %  

3  94  

quarts  

ï  £;:::::::::::::::: 

2  %  94  

—  quarts  

1894-96  2  %  %  

—  quarts  

1898  2  %  

—  quarts  

1899  2  94  

—  quarts  

1904  2  %  %  (210  f.  payés). 

—  cinquièmes   

Ville  de  Marseille  1877  3  % 

OBLIQAT.  FONCIÈRES 

(au  comptant) 
Communales  187  9  2.60  % 

Foncières  1879  3  %  

Communales  1880  3  %■.■ 

Foncières  1883  3  %  

—  188  5  2.60  %.... 
Communales  1891  3  %... 

—  189  2  2.60  % 

Foncières  1895  2.60  %.... 
Communales  1899  2.60  %.. 
Foncières  1903  3  %  (100  f.p") 
Bons  de  ÎOO  fr.  1887... 

—  1888... 
Banque  hypot.  de  France 
-  —  1881 

Immeubles  de  France.. 


SOC.   DE  CRÉDIT  FRANÇ 

(ACTIONS  A  TEEMB) 

Banque  ue  France  nom.  . 
B.  de  Paris  et  des  Pays-Bas 
Banque  Transatlantique.. 
Compagnie  Algérienne 
Compt.  Nat.  d'Esc,  de  Paris 
Créd.F.et  Ag.  d'Alg.  2501  pajei 
Crédit  Foncier  de  France 
Crédit  lndust.  et  Comm. 

Société  Marseillaise  

Crédit  Lyonnais'.  

Crédit  Mobilier  

Soc.  Foncière  Lyonnaise 

Société  Générale  

B.Fr»  p'  u  Corne»  «^Indus"" 
Banque  Union  Parisienne. 

Rente  Foncière  

immeubles  de  France.. 
Banque  de  l'Algérie  


OH.  DE  FER  FRANÇAIS 

(ACT.  BT  OUL.  AU  COMPTANT 

Act.  Bône-Quelma  

Obi.  —  3  %.... 

Act.  Départementaux  

Obi.      —      "  94  titres  bleui- 

—  —       j  %  titr.  rouget 

—  Économiques  3  %.. 
Act.  Est-Algérien  

3  %... 


Obi. 
Act. 


Kbt 


Obi. 


de  Jouiss. 
5254-! 


Or 


-M  »  94  

3  94  

3  %  nouv  

*%%   

Ardcni.es  3  %.... 
-Oelnt.  de  Paris  3  % 


15  . 

2  5C 
2  50 
17  50 


20 
12 
12 

3 
20 
20 
10 

2  50 
10 

2  5( 
10  . 

2  5C 
10 

8  50 


12  . 


135 

41 

50 

12 

50 

38 

27 

£0 

ta 

50 

27 

13 

is 

40 

50 

5 

15 

15 

àà 

10 

a.c 

io 

43  8 


30 
15  . 
20  • 
15 
15 
15 
30 
15 
35  51 
15  51 
25  . 
15 
15 
12  50 
15 
15 


on»  «»■>.  juill. 

1903  1904 


96  85 


481 
81  25 

501 


555 
442 
413 


560 
558 
379 

378 


414 


400 


478 
399 


122 
139 


j100 
1115 
414 
700 
600 
490 
690 
617 
805 
1110 
85 
325 
623 
198 

192 
30 


710 
447 
680 


435 
710 
448 
910 
417 
660 
453 
455 


97  85 


Cours  de  clôture  (1905) 


477 

79 

495 


15 


555  . 


372  .. 
372 


443  .. 
90  50 


444 


399 


498 


116 
138 


:i820 
1160 

430 

730 

600 

199 

690 

620 

780  .. 
1125 
91  50 

313  . 

624  . 

220  . 

550  . 

140  . 


673 
444 
680 


423 
670 
440 
887 
390 

451 
449 


4  liée. 

21  (Ire 

28  déc.| 

98  85 

98  85 

99  10 

99  95 

98  75 

99  . 

99  55 

99  80 

99  30 

98  85 

99  75 

487  50 

482  .. 

482  50 

81  .. 

80  50 

SI  45 

83  .. 

83  .. 

83  4' 

483  .  . 

411  . 

483  50 

559  .  . 

557  50 

557  .. 

462  50 

460  25 

460  .. 

415  . 

4 1 0  25 

412  25 

106  50 

106  7i 

106  75 

570  .. 

568  . 

568  . . 

569  .. 

567  25 

563  . . 

387  75 

386  75 

385  50 

99  .. 

99  .. 

9,S  75 

388  .. 

387  . . 

38'  ■ 

98  75 

4*9  25 

98  75 

438  . 

437  . . 

435  5 

110  20 

110  . 

110  . 

434  . 

430  . 

429  . 

107  . . 

107  .. 

106  50 

430  50 

428  . 

428  . . 

86  .. 

85  50 

407  50 

407  . 

408  .. 

489  50 

489  50 

i88  .. 

506  ;0 

504  . . 

50i  . 

504  . . 

502 

503  . . 

457  . . 

457  . . 

455  . . 

489  . . 

48  )  50 

485  50 

4o2  50 

400  50 

399  5 

487  . . 

484  . . 

479  . . 

488  . . 

484  50 

481 

482  . . 

482  . 

478  5u 

495  . . 

4f  =  . . 

495 

63  . . 

63  25 

62  50 

63  . . 

63  . 

62  . . 

519 

573  50 

574  50 

451  .. 

448  . . 

136  50 

136 

161  50 

160  50 

159  . . 

1920  . 

3810  .. 

3900  .. 

1416  . 

1372  . 

1433  .. 

475  .. 

463  . 

470  .. 

840  . 

831  .. 

645  .. 

643  .. 

640  .. 

505  .. 

oui  .. 

715  .. 

705  .. 

iii  '.. 

683  .. 

685  .. 

680  . 

915  . 

921  .. 

o67  .. 

1050  '.. 

1084  '.. 

127  . 

124  . 

125  .. 

339  50 

329  .. 

330  . 

034  . 

625  .. 

1 28 

*8G  .. 

235  .. 

241  . 

820  .. 

190  .. 

825  .. 

211  .. 

220  • 

221  .. 

62  .. 

01  .. 

60  51 

1326  .. 

1305  . 

1315  . 

71  î  .. 

101  .. 

706  .  . 

461  .. 

4j8  .. 

163  .  ■ 

733  .. 

453  .. 

448  . 

452  .  . 

442  50 

441  .. 

439  . 

736 

735  . . 

720 

40 1  50 

403  75 

459  . 

955  .. 

BiO 

4*3  .. 

135  !! 

138  • 

oOu  .. 

060  .. 

6.19  . . 

.63  .. 

'.01  . 

'.00  .. 

4u6  . 

404  7." 

40  i  .. 

*27  50 

427  .. 

495  •• 

469  .. 

407  .. 

467  5u 

462  .. 

403  .. 

458  . . 

laœbra 
l'a  Tltn. 


800.000 
3.576 
202.334 
274.545 
145. 16* 

44.246 
216.136 
4878541 
4692748 
326. 238 

81  32r 
232.920 
2475477 
673.686 
502.336 
2f65«09 
378.58' 
154.389 
140.027 
477.634 
122.366 
3238166 
I 425406 
1717565 

50.81> 
253.137 
318.  391 
1368070 
340.814 

28.903 
179  31»- 
146. 503 

48.553 
249.370 
300.000 


74.33' 
60.000 
71.555 
40.000 
19  763 

316.237 
80.000 

120.000 
13.550 
20.450 

100.000 

200.000 
62.060 
64.000 

100  .78b 
57.560 

106.000 
60.000 
16.000 
14.660 
35.340 

125.000 
50.00C 
40.001 

1363000 
208.85 
100.000 
40.001 
IOO.OOO 
70.121 
80.000 
64.000 
60.000 


500 
1000 
500 
500 
500 
500 
50C 
500 
50( 
590 
50) 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 

500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
500 
600 
501 
50( 

501 
500 
251 


DÉSIGNATION  DBS  VALEURS 


Capital  »■ 
lombre  da  Titra 


>S*781. 
9.121. 

87.098. 
..S430G 

4.823. 
18  3o8 

8.013. 
57 

315382. 

761 
K500U 
4  6l>7 
.)&.'J71 
29. 393 
671830 


Act. 

Obi. 


Lyon. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 


Act. 
Obi. 
Act. 


Midi. 


3  5  Ï855 
Bourbonnais  3  91! 
Dauphiné  3  94 .... 
Genève  57  3  %... 
Méditerr.  52-55  3  % 
3  %  fusion  anc.  . 
3  %  fusion  nouv. 

2  %  %  

Vict.-Emm.  62  3  % 


Nord. 


3   

3  %  nouv. 


-  3  %  

—  3  %  nouv  

—  2  %  %,j.avr.et  oct 
Nord-Est  franc.  3  %  . 
Orléans  

—  jouiss  , 

—  3  94  

—  3  %  1884  

—  2  %  %  1895... 
Grand  Central  3  %  1891; 
Ouest  

-  3  %  

—  3  94  nouv  

-  2  X  %  

Ouest- Algérien  

-  3  9t.-- 

Réunion  (Ch.  de  fer  e 

Port  de  la).  

Sud  de  la  F: 


France . 


3  94 

Métropolitain  de  Pari 


954  * 
700  i 
.5(JU  l 
200  f 
300  S. 

,708  f 

310  •> 
.0001 
.  850 
0001 
.'iii  i 
900  A 
.580 
.40o( 


SOC.  (NDUSTR.  FRANC. 

(actions) 

Docks  et  Entrep.  Marseille 
Entr.  et  Mag.  Qén.  de  Paris 
Eaux  (Comp"  Générale  des). 
Comp.  Générale  du  Gaz.. 
Comp.  Parisienne  du  Gaz 
—         —  jouiss 
C"  G1'  Transatlantique... 
Messageries  maritimes... 
Omnibus  de  Paris  

—  —  jouiss.. 

Omnium  Lyonnais  

Soc.  Par.  Ind.  Ch.  de  fer . 
Tramways  Est-Parisien  . . 
Cie  Gén.  Franç.  de  Tramw 
Cie  Gén.  Paris,  de  Tramw. 

Voitures  à  Paris  

C"  Générale  de  Traction. 

Aguilas  (Compagnie  d')  

Electro-Métallurgie  

MalUdano  (Mines  de)  

—  —  jouiss 

Mines  d  or(C'«  f«»)  

Métaux  (C1*  française  des)... 
Sels  gemmes  et  Houilles 

de  la  Russie  mérid... 
Canal  interoc.  B'  à  lots  188s 
Canal  maritime  de  Suez. 

—         parts  de  fond. 
Dynamite  Soc.  Centrale  de 

Et.  Orosdi-Back  

Le  Printemps  

Proc.  Thomson-Houston 

Raff.  et  Sucrerie  Say  

Téléphones  (Soc.lndust.des 


FONDS  D'ÉTATS 
ÉTRANGERS 

Angleterre2  yt  %(ch.nxeUlto 

Argentine  4  %  1896  

—        4  %  1900  

Autriche  4  %  or  (cli .  lixe 2  f .  50) 
Brésil  4  S  %  1888  

—  4  %  1889  

—  5  %  1898  

Bulgarie  5  %  1896  

Oulne  4  %  or  1895  

Congo  ou  1888  

Danemark  3  %  1894   

Egypte  (Dalrft-Banleh  4  94). 

—  Il  11  Hier  7  %)  

-  Privilégiée  3  \  94). 
Espagne  4  %  Intérieure. . . 


«tisIts 

ii  1904 


55 
50 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
15 
12  50 
15 
50 
15 
15 
65 
15 
15 
12  50 
15 
59 
44 
15 
15 
12  50 
15 
38  50 
15 
15 
12  50 
25 
15 

15 
9 

15 
15 


17  50 
28  50 
19 
32  50 
80 
67  50 

10 


4  50 
10  . 


27  50 
10 


17  5u 


139  60 
64  5b 
30 
10 
30 
25 
50 
16  51 


2  50 


50 


3 
4 
4 

3  50 
4 


Cauri  raaa  millil 

îloT^iooT" 


1420 


454 


456 
452 
412 


(190 
452 
449 

1860 
469 
465 
422 


1490 
1040 
459 
454 
411 


900 
453 
450 


630 
442 


207 
425 
610 


337 
615 
1980 
598 
764 
487 
117 
180 
665 
275 

80 
192 

62 
529 
175 
163 

19 
190 
274 
515 
280 

90 
475 

420 
128 
3925 
1750 
621 
135 
590 
625 
915 
315 


1315 


451 


452 
448 


1160 
448 

448 
1745 
468 
459 


1418 
995 
454 
448 


852 
448 
445 


615 
438 


227 
422 
531 


<îours  de  clôtnre(1905 

lec.  21  (léc.  28  tU 


1380 


1356  . 


463  75 
467 


m 
47a 

.71 

465 

422 

464 
1215 

470 

169 

838 

479  50 

478 

427  25 

462  51 
1474 
1052 

473 

466  50 
421  . 

467  . 
900  . 
464  50 
163  50 
418  75 
649 
460 


265  50 
445  . 
543  . 


93  25 
80  20 
79  20 
102  8u 
82  66 
77  25 

102  75 
431 

103  20 
82 
95  25 

102  40 
106  50 
102  60 
90  35 


345 
615 
868 
600 
725 
465 
162 
224 
540 
192 
102 
212 
30 
552 
183 
180 
9 

140  .. 

244  .. 
583  .. 
325  .. 
82  .. 
480  .. 

495  .. 
106  .. 
.195  .. 
1885  .. 
557  .. 
156  .. 
526  .. 
690  .. 
890  .. 
283  .. 


50 


90  40 
85  31 
85  20 

100  8* 
83  5v 
78  li 

104  ¥0 

431  .. 
93  50 
77  .. 
88  60 

102  .. 

106  35 

101  VO 
81  60 


467  . 
469  . 
469  50 

464  . 
422  . 

465  . 
210  . 

469  50 
467  . 
815  . 
476  . 
47  2  50 
424  . 
463  . 

1455  . 
1045  . 

470  . 

466  . 
421  50 


316 
665 
915 
700 
821 
590 
(9ô 
292 
715 
345 
161 
274 
45 
583 
210 
312 


180 
374 
719 
515 
72 
533-50 

415 
118 

4325 
1951 

537 

220 

372 

748 

355 


89  25 
93  10 
93  50 

93  60 

94  V5 
87  40 

lOri 

482 
97  50 
78  50 


105  50 
103  25 
»8  72 


•a 


H,. 

in 

235»  ■ 
1 


i85 
5*îr' 

« 

88  — 

43.  : 

•= 

t- 


i. 


II. 

foi 

u 

a 


a 
1 

01 

o 

01 

e. 


t 

i» 


4 


••'••fi.  •  'V'v  >•„    f- •  •"»-  \ 
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